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]3rain;ige  des  éciis,  p.  IGi. 

Fra})pe  des  monnaies  en  1899,  p.  Kii. 

Frajjpe  des  monaiesen  1901,  p.  Gi'i. 

Turquie  : 

Monnaie  d'appoint,  p.  16'j. 
Venezuela  : 

Frappe  de  monnaies,  p.  292. 

INFORMATIONS    ÉCONOMIQUES  ET 
FINANCIÈRES 

Acier.  Voir  Foule,  Forges. 
Aciéries.  Voir  Paralo/f. 
Aciéries  de  France,  p.  LOI. 
Aciéries  de  Michcville,  p.  721. 

Aciéries  de  la  marine  et  des  chemins  de  fer,  p.  431,46'i. 

Aciéries  et  cliantiers  de  Paratoll',  p.  559,  623. 

Agence  Havas,  p.  208. 

Aguilas  (Compagnie  d'),  p.  817. 

Ateliers  et  chantiers  de  la  Loire,  p.  022,  721. 

Banque  de  l'Algérie,  p.  054. 

Banque  de  France,  p.  814. 

lianque  de  France  (Nominations  à  la),  p.  110. 

Banque  de  France  (Situation  hebdomadaire  de  la), 
p.  15,  47,  79.  112,  143,  174,  207,  241,  272,  305,  335, 
368,  399,  432,  463,  529,  559,  592,  624,  656,  688,  720, 
752,  785,  816. 

Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  p.  47. 

Banque  Internationale  de  Paris,  p.  749.  . 

Bancjue  Nationale  du  ^Mexique,  p.  333. 

Ban(iue  Parisienne,  p.  271,302. 

Banque  Transatlantique,  p,  305. 

Bénédictine  de  l'abbaye  de  Fécamp,  p.  655. 

Berne   Emprunt  du  canton  de),  p.  240. 

Biscuits  Olibet  (Société  des),  p.  057. 

Bon  Marché  (Société  Le),  p.  112. 

Bourse  de  Lille  (Valeurs  de  charbonnages  et  de  métal- 
lurgie à  la),  p.  367. 

Brasseries  et  tavernes  Zimmer,  p.  817. 

Brésil.  Voir  Finances. 

Budget  du  département  de  la  Seine,  p.  559. 

Caisse  nationale  d'épargne,  p.  112,  241,  400,  560, 
C8B,  816. 

Caisse  nationale  des  retraites  pour  la  vieillesse,  p.  112, 

241,  399,  560,  656. 
Caisse  syndicale  des  agents  de  change  de  Lyon  (Bons 

de  l'ancienne),  j).  80. 
Caisses  d'épargne  (Comptes  abandonnés  des),  p.  16. 
Caisses  d'épargne  (Mouvement  des),   p.  16.  48,  111, 

144,  241,  305,  39;),  657,  7.53,  816. 
Canal  de  Corinthe  (Société  hellénique  du),  p.  33'j. 
Canal  de  Panama,  p.  47.  Voir  Punaiiia. 
Canal  de  Sue/,  p.  270. 
riape  Cojiper  Company,  p.  783. 

(Jhalets  do  commodité  (Compagnie  nouvelle  des), 
ji.  (j.57. 

Chambre  de  compensation  des  banquiers   de  Paris, 

p.  Ki,  1'j3,  432,  656,  752. 
Charbonnages  du  Nord,  p.  173. 
Chargeurs-Uéunis,  j).  622. 
Chemin  de  fer  du  Bois  de  Boulogne,»p.  242. 
Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  p.  13,  208,  2'j2, 

.305,  397,  400,  529,  62'i,  753. 
Chemin  de  fer  de  Saloniquc-Constantinople,  p.  17. 
Chemins  de  fer  Andalous  (Compagnie  des),  p.  i30. 

Voir  l'rnnnoya.  ' 


Chemins  de  fer  de  Bevrouth-Damas-Hauran,  p.  15, 

49,  112,  142,  239. 
Chemins  de  fer  Brésiliens,  p.  80,  208,  336,  501,  62'i.  785. 
Chemins  da  fer  Ethiopiens,  p.  112,  173. 
Chemins  de  fer  Français  (Recettes  des),  p.  17,  49,  80, 

112.  144.  167,  208.  242,  272,  305,  336,  368,  400,  432, 

46i,  .501,  529,  560,  592,  624,  657  ,  688,  721,  753,  774, 

817. 

Chemins  de  fer  français  pendant  le  1"  trimestre  des 

années  1900  et  1899,  p.  80. 
Chemins  de  fer  du  Médoc,  p.  49. 
Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne,  p.  15,  333. 
Chemins  de  fer  de  l'Ouest,  p.  432. 
Chemins  de  fer  de  Smyrne-Gassaba  et  prolongements. 

p.  174. 

Chemins  de  fer  du  monde  en  1898.  p.  144. 
Chemins  de  fer  d'intérêt  local  et  les  tramwavs  pen- 
dant les  années  1899  et  1898,  p.  49. 
Chemins  de  fer  sur  routes  d'Algérie,  p.  272. 
Chili  (Société  commerciale  française  au),  p.  751. 
Cocons  en  France  (Récolte  des),  p.  335. 
Co]>e  (Nord  et  Pas-de-Calais)  (Production  du),  p.  334 
Compteurs  et  matériel  d'usines  à  gaz,  p.  111. 
Comptoir  agricole  et  industriel,  p.  464. 
Comptoir  national  d'escompte  de  Paris,  p.  17. 
Constructions  mécaniques  du  Midi  de  la  Russie,  p.  815 
Constructions  navales,  p.  242. 
Convenio  espagnol.  Voir  Exlérh'Kre. 
Correspondances  pour  Paris,  p.  143. 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  p.  624. 
Crédit  Lyonnais,  p.  48. 

Creusot  (Schneider  et  Compagnie)  (Société  du),  p,  719, 
816. 

Cubains  (Billets),  p.  655. 

Distillerie  Cusenier  (Grande),  p.  463. 
Douane  (Commission   permanente  des  Valeurs  de), 
p.  4.32. 

Dynamite  (Société  centrale  de),  p.  654,  817. 

Emprunts.  Voir  Chemin  de  fer  MélropoW'iin,  Ber.'K'. 
Etablissements  Cail  (en  liquidation)  (Société  anonyme 

des  anciens),  p.  687. 
Etablissements  Duval,  p.  .527,  721. 
Etablissements  Lazare  'VVeiller,  p.  528. 
Exposition  Universelle  de  1900  {Economiste  Europe'èn 

à  1'),  p.  239. 

PJxposition  Universelle  de  1900  (Entrées  à  1'),  p.  208. 

399,  432,  592,  657,  784. 
Exposition  Universelle  de  1900  (Récompense  à  1'). 

p.  2H. 

Extérieure  Espagnole  p.  45,  77,  271,  303,  333,  366,  430, 

718,  749,  781,  844. 
Extérieure  Espagnole,  (Assemblée  des  porteurs  d'), 

p.  493. 

Finances  brésiliennes,  p.  366,  397. 

Finances  helléniques,  p.  430. 

Finances  serbes,  p.  557. 

Foncière  Lyonnaise  (Société),  p.  110,  144. 

Fonds  cliinois,  p.  239. 

Fonds  dominicains,  p.  .558. 

Fonte  et  de  l'acier  en  1899  (Production  de  la  ),  p.  ;>>j. 
Forges  et  aciéries  de  Tl/y-le-Chàteau  et  Macinelle. 
p.  721. 

Gaz  (Union  des),  p.  502. 

Gaz  de  Beauvais,  p.  7.53, 

Gaz  de  Bordeaux,  p.  817. 

Gaz  à  Paris  (Prix  du),  p.  718,  7.50,  782,  814. 

(iaz  de  Lyon  (Compagnie  du),  p,  2i2. 

Hauts  fourneaux  de  Chasse,  p.  624. 

Hôtel  (Société  du  Grand),  p.  400. 

Houblon  (Production  et  consommation  du),  p.  335. 

Houillères  d'Ahun,  p.  815. 

Houillères  du  Nord  et  du  Pas-de-Calais  (Production), 
p.  112. 

Houillères  de  Dombrowa,  p.  .5'.K3. 
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Houillères  du  Nord,  p.  270. 
Iloi'illorcs  du  Pas-de-Calais,  p.  308. 

Impôts  (Rendement  des),  p,  48,  175,  464,  721,  785. 
Indo-Chine  on  IS99  (Mouvement  commercial  de  1'), 

p.  336,  400. 
Industrie  russe  et  la  crise,  p.  -lOG. 

Lits  militaires  (Compagnie  des)  p.  l'i'i. 
Locomotives  et  mécanique  (Société  russe  de  construc- 
tion de),  p.  522,  G2'i,  721. 

Madagascar  (Commerce  de),  p.  785. 
Marché  financier  lyonnais,  p.  398. 
Marché  français  (Situation  générale  du),  p.  110. 
Métallurgie  russe,  p.  30i. 

Métallurgique  et  minière  dans  la  Loire  (Industrie), 
p.  591. 

Métaux  (Compagnie  friinçaisc  des),  p.  397,  590. 

Minas-  Geraes  (Etat  de),  p.  142. 

Mines  de  l'Escarpelle  p.  404. 

Mines  du  Laurium,  p.  17. 

Mines  du  monde,  p.  336. 

Mines  et  fonderies  de  Pontgibaud,  p.  817. 

Ministère  des  finances  (Nominations  au),  p.  79,  784. 

Montcheret  (Usines  de),  p.  464. 

Navigation  Havre-Paris-]  ,yon-Marseille  (Compagnie 

générale  de),  p.  750. 
Nicaragua.  Voir  Panama. 

Octroi  de  Paris,  p.  17,  175,  335,  432,  592,  752. 
Omnium  colonial  français,  p.  242. 
Omnium  Ivonnais  de  chemins  de  fer  et  de  tramways, 
p.  15,  751. 

Pain  (Prix  du),  p.  16,  80,  208,  241,  304,  399,  560,  657, 
753. 

Panama  (Compagnie  nouvelle  du  Canal  de),  p.  783. 
Panama  et  Nicaragua,  p.  718. 

Paratolf  (Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de),  p.  207, 
590. 

Penarroya  (Les  Andalous  et  la  Société  de),  p.  687- 
Photographiques  (A.  Lumière  et  ses  fils)  (Société  des 

plaques  et  papiers),  p.  398. 
Poste.  Voir  Correspondances. 

Raffinerie  et  sucrerie  Say,  p.  557,  621. 
Rente  dominicaine,  p.  173,  240. 
Rio-Tinto,  p.  462. 
Russie.  Voir  Industrie. 

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  p.  782,  817. 

Téléphone  Paris-Berlin,  p.  175. 
Téléphones  (Société  industrielle  des),  p.  719. 
Thomson-Houston  de  la  Méditerranée,  p.  431,  501. 
Timbrage  des  titres,  p.  2o8. 
Titres  étrangers  en  France,  p.  270 
Tour  Eiffel,  p.  205. 

Traction  (Compagnie  générale  de),  p.  17. 
Tramways  de  l'Est-Parisien,  p.  431,  462. 
Tramways  de  Paris  et  du  département  de  la  Seine, 
p.  113. 

Tramways  mécaniques  des  environs  de  Paris  (Nord- 
Ouest  Parisien),  p.  17,  271. 
Transatlantique  (Compagnie  générale), 'p.  17,  272. 
Transports  électriques  de  l'Exposition,  p.  46,  207. 
Valeurs  de  traction,  p.  526. 
Vins  de  Champagne  (Commerce  des),  p.  49. 
Voitures  à  Paris,  p.  205. 

Volga- Vichera  (Société  minière  et  métallurgique),  p.  528. 

Wagons-Lits  (Compagnie  internationale  des),  p.  13, 
79,  303,  685. 

Zambèze  (Compagnie  du),  p.  79,  751. 

Revue  Commerciale  :  Blé-,  Farine,  Seigle, 
Avoine,  etc.,  p.  20,  52,  83.  115,  147,  178,  211,  245, 
275,308,  339,  371,403,  435,467,  504,532,563,  595, 
627,  660,  691,  724,  756,  788,  820. 


SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE 

P'onds  d'Etat  européens  (Cours  de  clôture  de  chaque 
semaine),  p.  5,  69,  101,  133,  165, 197,  229,  261, 
293,  325,  357,  390,  421,  454,  485,  517,  549,  581,  613, 
645,  677,  710,  742,  773,  805. 

Marché  financier  de  Paris  (Revue  hebdomadaire  du), 
p.  17,  49,  80,  113,  144,  175,  209,  243,  272,  305,  336, 
368,  400,  432,  464,  502,  529,  560,  592,  625,  657,  688, 
721,  753,  785,  817. 

Situation  Financière  générale,  p.  5,  38,  69,  101,  134, 
165,  197,  229,  251,  293,  325,  3.57,  389,  421,  454,  485, 
517,  549,  ,581,  613,  644,  678,  709,  741,  773,  805. 

Situation  hebdomadaire  des  Banques  d'Emission  de 
l'Europe,  p.  1.  33,  65.  97,129,  161, 193,  22.5,  257,  289, 
321,  353,  385,  417,  449,  481,  513,  545,  577,  609,  641, 
673,  705,  737,  769,  801. 

Tableau  des  cours  officiels  des  principales  Bourses 
étrangères.  Voir  ]a.. Couverture  jaune. 

Tableaux  des  pi  incipales  Valeurs  françaises  et  étran- 
gères négociées  à  la  Bours-e  de  Paris.  Voir  la 
CozivertU7'e  jaicne . 

SITUATION  POLITIQUE 

Accord  franco-haïtien,  p.  166. 
Ugérie.  Voir  Budget. 

Algérie  (Nouveau  gouverneur  général  de  1'),  p.  454. 

Algérie  (Réformes  de  1'),  p.  .550. 

Amnistie  p.  710,  774,  805. 

Assassinat  du  Roi  d'Italie,  p.  134. 

Associations  (Loi  sur  les),  p.  742. 

Attentat  contre  le  Chah  de  Pcrie,  p.  134. 

Banque  de  l'Algérie  (Privilège  de  la),  p.  6. 
Banques  coloniales,  p.  614. 
Banquet  des  maires,  p.  326,  390. 

Boissons  (Loi  sur  le  régime  des),  p.  614,  645,  678  710, 

742,  774,  805. 
Brésil,  Voir  Conleslé. 
Budget.  Voir  Crise  duvbonnière. 

Budget  (Commission  du),  p.  38,  70,  102,  358,  390,  422. 
Budget  de  19U1,  p.  454,  486,  518,  550,  614,  645,  678,  710, 

742,  774,  8i  5. 
Budget  de  l'Algérie,  p.  805. 

Cafés  (Droits  sur  les),  p.  26. 
"^anal  de  Marseille  au  Rhône,  p.  38. 
Chah  de  Perse  à  Paris,  p.  134,  197. 
Chambre  (Travaux  de  la),  p.  614. 
Chambies  (Rentrée  des),  p.  550,  582. 
Charbonnière  et  le  Budget  (Crise),  p.  486. 
Chine  (Affaires  de),  p.  6,  38,  70,  102,  134,  106,  454,  518, 
614. 

Chine  (Crédits  pour  l'expédition  de),  p.  422,  454. 

Chine  (Livre  Jaune  sur  les  affaires  de),  p.  326. 

Conseil  supérieur  de  la  guerre,  p.  134. 

Conseils  d'arrondissements  (Convocation  des),  p.  326. 

Conseils  généraux  (Session  des),  p.  230,  261 

Constitution  (Revision  de  la),  p.  645.  , 

Contesté  franco-brésilien,  p.  710. 

Contrilnitions  (Quatre),  p.  6. 

Convention  franco-espagnole,  p.  6. 

Crédit  agricole,  p.  518. 

Crédits  supplémentaires,  p.  6,  805.  Voir  Chine. 
Douzième  provisoire,  p.  805. 

Exercice  1900  (Situation  de  1),  p.  486. 
Exposition  (Prolongation  de  1'),  p.  ,518,  550. 
Exposition  (Fermeture  de  I'),  p.  614. 
Exposition  (Récompenses  de  1'),  p.  197,  230. 
Fête  du  14  Juillet,  p.  70. 

Généralissime  (Nouveau),  p.  6. 
(iraux  (Décès  de  M.  (ieorges),  p.  422. 
Grèves,  p.  166,  197,  261,  294,326. 

Haïti.  Voir  .\ccord. 
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Italie.  \oiv  Mission. 

Jamont  (Démission  du  général),  p.  6. 

Kriiger  (Arrivée  du  Président),  p.  645. 
Krûger  en  France  (Président),  p.  678,  710. 

Mérite  agricole,  p.  166. 

Ministre  des  finances  de  Russie  à  Paris,  p.  204. 
Mission  italienne  en  France,  p.  3"26. 

Ordre  de  Saint-André  conféré  à  M.  Loubet,  p.  294. 

Parlementaire  (Clôture  de  la  session),  p.  88. 
Politique  ministérielle,  p.  518. 
Préfectoral  (Mouvement),  p.  858. 
Président  de  la  République  à  Lyon,  p.  .582. 
Président  de  la  République  à  Marseille,  p.  166. 
Président  de  la  République  à  Rambouillet,  p.  2;30. 
Président  de  la  République  (Voyages  du),  p.  70,  197. 

Recensement  des  professions,  p.  358.  * 

Revue  d"Arailly,  p.  358. 

Russie.  Voir  Ministre  des  finances. 

Socialistes  et  le  Ministère,  p.  261. 

Souverains  à  Paris,  p.  486. 

Sucres  (Primes  d'exportation  sur  les),  j).  197. 

Tsar  et  la  France,  p.  582. 

Villes  décorées,  p.  454. 

Vinicole  (Crise  de  l'industrie),  p.  326. 

Vins  français  en  Russie,  p.  326. 

Waldeck-Rousseau  (Discours  de  M.),  p.  5.50. 


ÉTRANGER 


ALLEMAGNE 


Accord  anglo-allemand,  p.  534. 

Accord  commercial  entre  les  Etats-Unis  et  l'Allema- 
gne, p.  86. 

Affaires  (Marasme  des),  p.  278. 

Alcools  (Statistique  des),  p.  598. 

Amérique  Centrale.  Voir  Conirnerce. 

Assurances  sur  la  Vie  (Compagnies  d'),  p.  566. 

Assurances  sur  la  Vie  en  1899  (Sociétés  allemandes  d'), 
p.  117. 

Attentat  de  Breslau,  p.  662. 

Banque  de  l'Empire  (Bilan  de  la),  p.  22.  54,  86,  149, 
181,-213,248,  278,  311,  342.  374,  406,  438,  470,  506, 

506,  598,  630,  062,  ()93,  727,  759,  791,  823. 
Banques  a  la  fin  de  1899,  p.  311. 

Banques  dans  le  premier  semestre,  p.  .506. 
Banques  (Futurs  bilans  des),  p.  630. 
Banques  hypothécaires  (i^.ilan  trimestriel  des),  p.  630. 
Banques  hypothécaires  (Débâcle  de  deux) ,  p.  7.;)1  , 
823. 

Banques  (Travail  des),  p.  ()93. 
Betterave  sucriérc  (Consommation  de  la)  p.  728. 
Bour.-c  (Législation  de  la),  p.  311,  630,  693. 
Bourse  de  Berlin  (Courrier  de  la),  p.  22,  55,  87,  117, 
150,  182  ,  21i,  249,  279  ,  312,  3'i3,  «74,  407,439,  471, 

507,  535,  .567,  .599,  631,  66.!,  69'i,  728,  760,  792,  824. 
Budget  de  l'Empire  pour  1901,  p.  (593. 
Budgétaires  (Dépenses),  p.  150. 

Biilow  (Comte  de),  p.  53'i.  Voir  Chancelier. 
Bùlow  sur  les  Affaires  de  Chine  (Discoures  de  M.  de), 
p.  662. 


Bûlow  au  sujet  de  la  Question  du  Transvaal  (Déclara- 
tions de  M.  de),  p.  759. 

Caisses  d'épargne  (Taux  d'intérêt  des),  p.  278. 
Caisses  d'épargne  prussiennes  durant  l'année  1898, 
p.  181. 

Chambre  des  Coinpensations,  p.  438. 
Chancelier  de  l'Empire  (Démission  du),  p.  534. 
Chancelier  de  l'Empire  (Comte  de  Bûlow),  p.  534,  693. 
Charbon  (Crise  du),  p.  342,  374. 
Charbon  (Production  et  prix  du),  p.  823. 
Charbons  (Exportation  des),  p.  86. 
Charbonnages,  p.  470. 
Charbonnages  (Production  des),  p.  727. 
Charbonnages  et  des  Métallurgies   (Situation  des), 
p.  117. 

Chemins  de  fer,  p.  22,  342,  438,  598,  599. 
Chine.  Voir  Biilow,  Crédits. 

Chine  (Affaires  de),  p.  22,  54,  117,149,248,406,438, 

506,  662. 
Chômage  industriel,  p.  374. 
Commerce  extérieur,  p.  149,  278,  566,  693,  823. 
Commerce  allemand  dans  l'Amérique  Centrale,  p.  374. 
Commerce  avec  les  Elats-Unis.  p.  534,  791. 
Commerce  italo-allemand,  p.  506. 

Commerce  entre  Hambourg  et  la  zone  douanière  alle- 
mande, p.  791. 
Crédits  pour  l'armée  expéditionnaire  de  Chine,  p.  6-30. 

Douanière  et  les  vœux  des  industriels  (Politique), 
p.  117. 

Douaniers  (Tarifs),  p.  149,  438,  470,  596.  Voir  Impôts 
de  consommation. 

Electricité  (Capitaux  des  Sociétés  d'),  p.  213. 
Emissions,  p.  54. 

Emprunt  allemand  en  Amérique,  p.  374. 
Escompte  (Taux  de  1'),  p.  86,  374. 
États-Unis.  Voir  Accord,  Commerce,  Emprunt. 

Fer  (Industrie  du),  p.  406. 

Fer  brut  (Production  du),  p.  823. 

Fer  dans  les  huit  premiers  mois  (Exploitation  des 

produits  en),  p.  663. 
Fers  américains  (Importation  des),  p.  54. 
Fonds  d'Etat,  p.  566,  727. 
France.  Voir  Relations. 

Grèves  en  1899,  p.  342. 

Hambourg.  Voir  Commerce. 
Hambourg  (Emprunt  de  la  Ville  de),  p.  470. 
Hambourg  (Navigation  du  port  de),  p.  86,  507. 
Houblon  (Culture  et  récolte  du),  p.  507. 
Houillère  en  Prusse  (Exploitation),  p.  248. 

Impôt  sur  le  Timbi'e,  p.  181. 
Impôts  de  Bourse,  p.  279,  406. 
Impôts  de  consommation,  p.  438. 

Incendie  des  docks  du  Norddeutscher  Lloyd  à  New- 
York,  p.  22. 
Industriel  (Arrêt  de  l'essor),  p.  278. 

Kassen-Verein  (Cinquantenaire  du),  p.  470. 
Kriiger  en  Allemagne  (Président),  p.  727. 

Mac-Kinley  (Election  de),  p.  598. 

Marché  financier,  p.  22,  54,  406.  438,  470,  53i,  598,727. 

Marché  métallurgique,  p.  438,  727. 

Marché  minier  pendant  le  premier  semesti'e,  p.  213. 

Marché  monétaire,  p.  22,  .54,  117,  149,  181,  213,  248,- 

278,  311,  342,  374,  406,  438,  470,  506,  566,  662,  693, 

727,  759,  791,  823. 
Métallurgies,  p.  181.  Voir  Charbonnages. 
Métallurgies  (fîilan  des),  p.  149.- 
Metallurgique  (Industrie),  p.  311. 
Minière  (Production),  p.  55. 

Navires  (Constructions  de),  p.  86,  213,  406,  534. 

Pièces  de  10  marks  (Frappe  des),  p.  823. 
!  Population  de  Berlin,  p.  759. 
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Postale  (Statistique),  p.  OD'i. 
J'ostiilos  (Rorettos),  p.  'M\. 
Proteotionnistes  uUemands,  p.  5i)S. 

Récoltes  ou  Prusse,  p.  '278. 

Relations  frauco-allemandes,  p.  791. 

Revenus  en  Prusse  (Mouvement  des  grands),  p.  '^48. 

Sociétés  pendant  le  premier  semestre  1900 (Nouvelles), 

p.  ;213. 
Sucre.  Voir  Betterave. 

Textiles  en  Silésie  (Industries),  p.  727. 
Transvaal.  Voir  Biiloir. 

Vacances,  p.  181. 

Valeurs  industrielles,  p.  470,  50G,  56G,  CG2. 
Valeurs  métallurgiques,  p.  598,  G30. 


ANGLETERRE 


Accord  anglo-allemand,  p.  535. 

Affaires  tinancières  pendant  l'année  1900,  p.  82i. 

Agriculture  en  1900,  p.  313. 

Argent  (Marché  oe  1'),  p.  567. 

Assassinat  du  Roi  d'Italie),  p.  150. 

Banque  a'Angleterre  (Bilan  de  la),  p.  23,  56,  87,  118> 
151,  182,  214,  249,  280,  312,  344,  375,  407,  439,  4/1' 

507,  535,  5G7,  599,  631,  GG4,  694,  728,  760,  793,  824. 
Banque  Métropolitaine,  p.  249. 

Banques.  Voir  Joint  Stocks. 
Banques  (Bénéfices  des),  p.  118. 
Bons  de  l'Echiquier  (Emission  de),  p.  694,  728. 
Bourse  de  Londres  (Courrier  de  la),  p.  23,  56,  8S,  119, 
151.  183.  215,  249,  280,  313,  344,  37G,  408,  440,  472, 

508,  ;53G,  568,  600,  G32,  665,  695,  729,  761,  793,  825. 
Budgétaire  (Situation),  p.  150,  663,  792. 

Chambre  des  Communes  (Convocation  de  la),  p.  631. 
Charbon  (Crise  du),  p.  279,  37-5,  439,  471,  567. 
Charbon  (Exportation  de>,  p.  2i4,  343,  407. 
Charbons  (Baisse  des),  p.  694. 

Chemin  de  fer  du  GreatvEastern  (Employés  du),  p.  375. 

Chemins  de  fer  en  1899,  p.  182,  664. 

Chemins  de  fer  anglais  en  Afrique,  p.  280. 

Chine  (Evénements  de),  p.  22,  .55,  87,  118,  150,  182,249, 

279,  312,  375,  471,  567. 
Commerce  extérieur,  p.  55,  56,  21i,  215,  343,  471,  472, 

631,  632,  7()1. 
Concurrence  étrangère  (Industrie  et  la),  p.  824. 
Coton  (Crise  du),  p.  4:^9,  6G3. 
Council  of  foreign  bondholders,  p.  312. 

Election  présidentielle  aux  Etats-Unis,  p.  ,567,  599, 
631. 

Elections,  p.  375,  407,  439,  440.  471,  507. 
Emissions,  p.  22,  118,  439,  728. 
Emprunt  de  guerre,  p.  182,  214,  407. 
Emprunt  indien,  p.  150. 
Escompte  (Taux  de  1'),  p.  118,  507. 

Guerre  Sud- Africaine,  p.  55,  87, 150,  182,  249,  379,312, 
375,  5G7,  824. 

Guerre  Sud-Africaine  (Demande  de  crédits  pour  la), 
p.  760. 

Guerre  Sud-Africaine  (Dépenses  de  la),  p.  118,  792. 

Joint-Stocks  Banks,  p.  279,  793. 

Krtiger  en  France  (Président),  p.  G9'i. 

Marché  monétaire,  p.  22.  118,  182,  214,  249,  279,  312, 

:343,  407,  507,  .535,  567,  599,  631 ,  760,  792. 
Maritime  (Mouvement),  p.  536.  • 
Métaux  précieux  (Mouvement  des),  p.  88. 
Ministériels  (Changements),  p.  5;)5,  599. 


Navires  ((Construction  des),  p.  7){)H. 

Parlement  (Clôture  du),  p.  214,  792. 
Parlement  (Dissolution  du),  p.  375. 
Parletnent  (Ouverture  du),  p.  728. 
Parti  irlandais,  [).  728. 
Prêts  de  l'.Vngleterrc,  p.  151. 
Prix  (Hausse  dos),  p.  55. 

Récolte  (Provisions  de  la  prochaine),  ]).  215. 

Salaires,  (Hausse  des),  p.  507. 
Salisbury  (Discours  de  lord),  p.  631. 
Sociétés  (Nouvelle  loi  sur  les),  p.  728. 
Sociétés  coopératives  de  ooncommation  (Opérations 
des),  p.  88. 

Stock-Exchange,  p.  22,  87,  407,  507,  567,  599,  728,  7G0. 

Trésor  (Besoins  du),  p.  663. 

Trésor  (Situation  du),  p.  55,  535,  599,  G31,  694. 

Volontaires  de  la  Cité  (Retour  des),  p.  567. 


AUTRICHE-HONGRIE 


Afrique  orientale  (Relations  avec  1'),  p.  729. 
Banques.  Voir  Giro. 

Banques  austro-hongi  oises  dans  le  premier  semestre, 
p.  280. 

Billets  de  dix  ilorins  (Circulation  des),  p.  472. 
Bons  de  Salines,  p.  825. 

Bourse  de  Vienne,  p.  56,  183,  408,  472,  600,  729. 
Bourse  de  Vienne  (Courrier  de  la),  p.  57,  119,  184,  281, 

345,  409,  473,  601,  730,  825. 
Budapest  (Finances  de  la  ville  de),  p.  600. 
Budapest  (Fortune  immobilière  de),  p.  57. 
Budget  hongrois,  p.  600. 

Charbon  (Commerce  et  exportation  du),  p.  GOO. 

Charbonnages,  p.  729,  825. 

Chemins  de  fer  (Emprunts  de),  p.  408. 

Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  408. 

Chemins  de  fer  autrichiens  dans  le  premier  semestre 

(Recettes  des),  p.  281. 
Chemins  de  fer  liongrois  (Recettes  des),  p.  7.30. 
(~:hine  (Affaires  <ie).  r>.  56. 

Commerce  extérieur;  p.  183,  184,  280,  281,  408,  GCl. 
Commerce  maritime  dans  l'année  1899,  p.  473. 
Cultures  (Statistique  des),  p.  825. 

Dépenses  de  la  Hongrie  depuis  trente  ans,  p.  729. 
Draps  en  Hongrie  (Industrie  <les),  p.  57. 

Elections,  p.  344. 

Emprunts.  Voir  Chemins  de  fer. 

Emprunts  des  investitions,  p.  183. 

Fer  en  Hongrie  (Dissolution  du  cartel  du),  p.  600. 
Fers  (Vente  des),  p.  472. 

Giro  ùnd  Kassen  verein,  p.  56. 

Industrie,  p.  119,  183,  344. 

Marché  financier  (Marasme  du),  p.  825. 
Marché  monétaire,  p.  119,  344,  408,  472. 
Métallui-gie,  p.  729,  825. 
Métallurgistes  (Syndicat  des),  p.  472, 

Politique  (La),  p.  56,  119,  183,  280,  408,  472. 

Récoltes,  p.  56,  119,  280. 
Reichsrath,  (Dissolution  du),  p.  344. 

Sucre  (Production  du),  p.  345. 

Trésor  hongrois,  p.  344. 
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BELGIQUE 


Agriculture  (Recensement  de  1'),  p.  509 

Banque  natioiialpi  de  Belgique,  p.  152. 
Bourse  de  Bruxelles  (Commission  de  la),  p.  761. 
Bruxelles  (Badg-t  de  la  Ville  de),  p.  120. 
Bruxelles  (Emprunt  de  la  Ville  de),  p.  441,  601. 

Café  au  Congo  Belge,  p.  i09. 

Caisse  d'épargne,  p.  89,  152,  345,  876,  537,  695.  794. 
Caoutchouc  à  Anvers  (Importation  du),  p.  376. 
Caoutchouc  (Production  du),  p.  345. 
Chambre  syndicale  des  agents  de  change  de  Bruxelles, 
p.  730. 

Chemin  de  fer  du  Congo  p.  216,  794. 

Chemins  de  fer,  p.  152,  471,  794,  826. 

Cliemins  de  fer  en  1899,  p.  184. 

Chemins  de  fer  de  l'Etat  Belge,  p.  58. 

Commerce  avec  l'Etat  indi^pendant  du  Congo,  p.  345. 

Commerce  avec  la  Russie,  p.  569. 

Commerce  extérieur,  p.  88,  216,  376,  508,  695,  794. 

Coton  (Filatures  de),  p.  509. 

Dette  publique,  p.  282. 

Dette  publique  ottomane  (Porteurs,  anglais,  hollandais 

et  belges  de  la),  d.  509. 
Douanes  (Recettes  des),  p.  89,  313. 

Fonte  (Production  de  la),  p.  794. 
Fortune  mobilière,  p.  120,  568. 

Houillère  (Industrie),  p.  665. 

Impôts,  p.  210,  762. 

Ivoire  du  Congo  Belge,  p.  345. 

Marché  (Situation  du),  p.  24.  57,  88,  119,  151,  184,  215, 
281,  313,  345,  409,  440,  473.  508,  536,  568,  601.  632, 
665,  695,  730,  761,  794,  826. 

Minérale  (Statistique),  p.  216. 

Navigation,  p.  89,  509. 
Navigation  à  Anvers,  p.  473. 

Pensions  ouvrières,  p.  601. 
Population  (Mouveuient  de  la),  p.  314. 
Postes  et  télégraphes  p.  152. 

Recettes  et  dépenses  belges  depuis  1840,  p.  376. 
Rente  3  0/0  au  30  juin  1900,  p.  376. 
Russie.  Voir  Commerce. 

Sociétés  anonymes  (Taxe  sur  les),  p.  282. 

Travail  (Marché  du),  p.  441. 


BULGARIE 


Banque  (Opérations  de),  p.  569. 

Cabinet  Ivantschoif,  p.  762. 
(Jomniei'ce  extérieur  en  1899,  p.  216. 
Crise  minittérielle,  p.  762. 

Partis  (Les),  j).  702, 

Récoltes,  p.  216,  569. 


DANEMARK' 


Protectionnisme,  p.  795. 
Réformes  liscales,  p.  795. 


ESPAGNE 


Alcools,  p.  795. 

Allumettes  (Monopole  des),  p.  90. 

Banque  d'Espagne,  p.  24,58,  89, 120.  152,217,250,282, 
314,  346,  377,  409,  441,  474,  509,  537,  570,  601,  632, 
665,  696,  730,  763,  795,  826. 

Banque  d'Espagne  (Statuts  de  la),  p.  121. 

Blé  (Récolte  du),  p.  282. 

Bourse  (La),  p.  21,  -58,  89,  120,  152,  185,  217,  250,  282, 
314,  346,  377,  409  ,  441,  474.  509,  537,  570,  601,  632, 
665,  696,  730,  763.  795,  826. 

Bourse  de  Madrid  (Courrier  de  la),  p.  25.  59,  90,  121, 
153,  185,  217,  251,  283.  315,  347,  377,  41",  442,  475, 
510,  538,  571,  602,  634,  667,  698,  732,  764,  796.  827. 

Budget,  p.  696. 

Budgétaires  (Recettes),  p.  731. 

Campagne  de  Cuba  et  des  Philippinas  (Comptes  de 

la),  p.  346. 
Change,  p.  185,  250. 
Charbon,  p.  121. 

Chemins  de  fer  (Compagnies  de),  p.  730. 
Chemins  de  fer  (Concessions  de),  p.  217. 
Chemins  de  fpr  (Projets  du   gouvernement  sur  les), 
p.  633.  696. 

Chemins  de  fer  espagnols  (Recettes  des),  p.  25,  59,  89, 
121,  1.53,  185,  217,  251,  282,  314  ,  346,  377,  410,  442, 
474,  510,  538,  570,  602,  &6o,  666,  698,  731,  764,  796, 
827. 

Chemins  de  ter  espagnols  pendant  le  1er  semestre  1900 

(Recettes  des),  p  250. 
Commerce  extérieur  en  1899,  p.  601. 
Commerce  extérieur,  p.  24,  59.  185,  314,  441,  475,  684, 

730,  764. 

Congrès  hispano-américain,  p.  666. 
Contribution.  Voir  Richesse. 
Convenio.  Voir  Renie  extérieure. 

Conversion  des  anciennes  dettes  amortissables,  p.  89, 

121,  152. 
Coton  (Culture  du),  p.  764. 

Douane  (Droits  de),  ]).  665. 

Electricité  (Statistique  des  fabriques  d'),  p.  59. 

Financières  (Réformes),  p.  250. 

Grèves,  p.  346,  441. 

Houille  (Production  de  la),  p.  251. 
Huile  (Commerce  de  1'),  p.  538. 

Métaux  précieux  (Mouvement  des),  p.  217. 
Mines  d'Almaden,  p  90. 
Minière  (Industrie),  p.  377, 
Minière  de  1899  (Statistique),  p.  90. 
Ministérielle  (Grise),  p.  537. 

Navires  (Achats  de),  p.  632. 

Recettes  publiques,  p.  314. 
Rente  extérieure,  p.  89,  185,  217,  763,  795;  826. 
Rente  intérieure  et  la  conversion  de  l'araortiss.Tble, 
p.  152. 

Richesse  rustique  et  la  contribution,  p.  510. 

Sel  (Exportation  du),  p.  510. 
Silvela  (Interview  de  M.),  p.  250. 

Situation  (La),  p.  24,  58,  89,  120,  152,  217,  282, 
314,  346,  377,  409,  441,  474,509,  570,  601,  632,  66-5, 
696,  730,  763,  795,  826. 

Sucre  (Production  du),  p.  410. 

Syndicat  des  ouvriers,  p.  409. 

Tabacs  et  du  Timbre  (Recettes  des),  p.  410,  538. 
Textile  en  Catalogne  (Industrie),  p.  602. 
Travaux  publics  (Réorganisation  des),  p.  217. 
Trésor  (Recettes  du),  p.  25,  152, 153,  185,  283,  347,  441, 
442,  570,  796,  827,  797. 
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Vacances,  p.  185. 

Villaverdc  (Doinission  de  M.),  p.  "xS. 

Villaverde  nommé  prcsidoiit  do  la  Chaml)rc,  p.  litiG. 

Vin  (Récolte  du),  p.  :577,  W.). 

Vins,  p.  Id'i. 


GRÈCE 


Budget  de  1901,  p.  79G. 

Chevaline  (Richesse),  p.  707. 
Commerce  extérieur,  p.  'i'i"3,  797, 
Commerce  extérieur  en  1899,  p.  l'22. 

Dette  publique  (Revenus  affectés  au  service  de  la), 
p,  r>i,  797, 

Exercice  1899  (Résultatsdcl'),  p.  790. 
Exercice  1900,  p .  796. 

Exposé  linancier  de  M.  Simonopoulos,  p,  796. 

Maritime  (Mouvement),  p.  122,  442,  797. 
Monopoles  (Rrccttcs  des),  p.  122,442,  797. 


HOLLANDE 


Budget  colonial,  p.  511. 
Financière  (Situation),  p.  TriO. 
Navigation,  p.  347- 


ITALIE 


Accord  anglo-allemand,  p.  5o8. 
Anan-liistes  (^lesnres  contre  les),  p.  o'iS. 
Année  1900,  p.  827. 

Assassinat  du  roi  Humbert,  p.  153,  185. 

Banque  d'Italie  (Directeur  de  la),  p.  667. 
Banques  (Projet  de  loi  sur  la  circulation  des),  p.  827. 
Blé  (Récolte  du),  p.  539,  668. 
Bourse  (Réforme  de  la),  p.  315. 

Bourse  de  Rome  (Courrier  de  la),  p.  26,  60,  91,  12.'{, 
154,  186  ,  218,  252,  315,  348,  378,  411,  444,  475,  512, 
539,  572,  603,  635,  668,  699,  733,  765,  798,  828. 

Budget  (Chiffres  provisoires  du),  p.  .59 

Budget  (Equilibre  du),  p.  90,  571. 

Budget  (Prochain),  p.  122,  634,  732,  764,  797. 

Budgétaire  (Situation),  p.  25. 

Budgétaire  (Equilibre),  p.  378. 

Budgétaires  (Mesures),  p.  443. 

Cabinet  Saracco,  p.  25,  26. 

Caisses  d'épargne,  p.  154,  218,  512,603,  798. 

Campagnes  (Nouvelles des),  p.  634. 

Chambre  (La),  p.  185,  698. 

Chambre  (Nouveau  règlement  de  la),  p.  25. 

Chambres  (Séparation  des),  p.  59. 

Chambres  (Réouverture  des),  p.  511,  602,  667,  698. 

Change  (Baisse  du),  p.  602. 

Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  475,  634,  798. 

Chine  (Affaires  de),  p.  25,  59,  122. 

Commerce  extérieur,  p.  26,  90,  154,  251,  283,  378,  443, 

538,  571,  572,  698,  732.  Woir  Exporkitions. 
Conseil  privé  du  Roi,  p.  348. 


Crédit  Mobilier  Italien  (Liquidation  du),  p.  Vi't. 
Crispi  (Un  article  do  M.),  p.  218,  44b. 

Déclarations  de  Victor-Emmanuel  Ili,  p.  21.S. 

Dépenses  extraordinaires,  p.  25. 
Detlo  publique,  p.  90,  283,  571. 
Discours  du  Trône,  p.  2.51. 
Dou/.iémn  provisoire,  p.  25. 

Emigrants  (Loi  de  protection  pour  les),  p.  797. 
Emigralion,  p.  698. 

l'ixercico  linancier  (Résultats  du  dernier),  p.  122. 

Exportations,  p.  475. 

Exposé  flnancier  de  M.  Rubini,  p.  732. 

Fiscales  (Réformes),  p.  443,  511,  538. 
Funérailles  du  Uoi  Humbert,  p.  218. 

Gênes  (Grève  de),  p.  827. 

Cènes  (Port  de),  283,  284. 

Giolitti  (Programme  de  M.),  p.  410. 

Gouvernement  (Programme  du),  p.  511,  538,  602  ,  667. 

Huile  d'olive  en  1899-1900  (Production  de  1'),  p.  91. 

Impôts  (Réforme  des),  p.  410. 
Industrielles  (Nouvelles  Sociétés),  p.  122. 

Marché  linancier,  p.  122,  153,  283,  315.  348,  475,  511, 
538,  797. 

Marché  monétaire  (Rente  et  le),  p.  634. 

Marine  marchande,  p.  59. 

Minière  et  métallurgique  (Production),  p.  571. 

Mini.'^tériellc  (Bruits  de  crise),  p.  251. 

Ministérielle,  (Situation),  p.  827. 

Ministériels  (Projets),  p.  378. 

Ministre  du  Trésor  (Démission  du),  p.  827. 

Navigation  en  1899  (Mouvement  de  la),  p.  443. 

Olives  (Récolte  des),  p.  765. 

Paiements  extérieurs  de  l'Italie,  p.  218. 

Polili([ue,  p.  475. 

Politi({ue  du  nouveau  Roi,  p.  185. 

Récoltes  (Etat  des),  p.  185,  251,  315. 

Réformes  économiques  (Discussion  académique  sur 

les),  p.  443. 
Rente  à  l'étranger  (Hausse  de  la),  p.  ;j7T. 
Rente  (Projet  d'impôt  sur  lu],  p.  76'j. 
Rentes,  p.  185,  251,  764. 
Riz  en  1899  (Production  du;,  p.  378. 
Rubini  (Exposé  linancier  de  M.),  p.  764. 

Situation  (La),  p.  153,  218,  283,  348,  410,  732. 
Sonnino  (Article  de  M.),  p.  410. 

Trésor  (Paiement  du),  p.  .59. 

Trésor  (Recettes  du),  p.  91,  186,348,  475,  571,  602,  603. 
Tn'sor  (Situation  du),  p.  123,  283,  411,  698,  827. 

Vacances  parlementaires,  p.  797. 

Valeurs  mobilières,  p.  91,  251,  444,  .512,  571,  635,  828. 


LUXEMBOURG  (Grand -Duché) 


Industrie  minière  et  Métallurgique,  p.  572. 


NORVÈGE 


Budget  pour  l'exercice  1900-1901,  p.  476. 

Chemins  de  fer,  p.  476. 

Commerce  extérieur  en  1899,  p.  <S28. 

Dette  publique,  p.  476. 

Impôt  sur  le  revenu,  p.  476. 
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PORTUGAL 


Banque  d'Etat  (Création  d'une),  p.  003. 
Budf;étaire  (E(iuilibre),  p.  603. 

Chemins  de  fer  portugais  (Compagnie  royale  des), 

p.  27. 
Commerce,  p.  154. 

Elections,  p.  733, 

Fer  (Imlustrie  du),  p.  705. 
Fiscales  (Réformes),  p.  003. 

Ministère  (Nouveau),  p.  20. 
Ministérielle  (Crise),  p.  003,  733. 
Ministre  des  finanees  (Nouveau),  p.  733. 

Projets  financiers  de  M.  d'Andrade,  p.  003. 

Regeneradores,  p.  733. 


ROUMANIE 


'Agricole  (Statistique),  p.  252,  4'i'i. 
Alcool  (Distilleries  d'),  p.  379. 

Bière  (Fabriques  de),  p.  370. 
Bulgarie  (Conflit  avec  la),  p.  252. 

Caisse  d'épargne,  p.  379. 
Chambres  (Réouverture  des),  p.  733. 
Commerce  extérieur  en  1899,  p.  378. 

Financière  (Situation),  p.  379.  Voir  Réformes. 
Financiers  (Vote  des  projets),  p.  539. 

Message  du  Roi,  p.  733. 
Ministère  (Nouveau),  p.  91. 

Parlement  (Convocation  du),  p.  Wi. 
Pétroles,  p.  M4. 

Population  d'après  le  recensement  de  1899,  p.  91. 
Population  pendant  l'année  1899  (Mouvement  de  la) 
p.  .539. 

Réformes  fmancièros  et  administratives,  p.  733. 
Sel,  p.  187, 

Situation  économique,  p.  733. 
Sucrière  (Industrie),  p.  734. 

Trésor  (Situation  du),  p.  180,  539. 

"Vignobles  (Kltat  des)  p.  379. 


RUSSIE 


Budget  de  1899  (Résultats  déliuitifs  du),  p.  035. 
Céréales  (Récolte  des),  p.  099. 

Charbonnages  russes  pour  le  premier  semestre  de 
1900  (Production  des),  p.  5iO. 

Mines  (Administration  des),  p.  Wl. 

Population,  p.  699.  * 

Sociétés  par  actions,  p.  :i8i. 
Sucrière  (Industrie),  p.  699. 

Trésor  (Piécettes  et  dépenses  du),  p.  155,  Ul,  5'iU,  01)9. 
Valeurs  mobilières,  p.  1.55. 


« 

SERBIE 


Amnistie,  p.  123. 

Commerce  extérieur  en  1899,  p.  27. 

Finances,  p.  2.52. 

Mariage  du  roi  de  Serbie,  p.  123. 
Ministère  (Démission  du),  p.  123. 
Ministère  (Nouveau),  p.  123. 


SUÈDE 


Banque  d'Etat,  p.  705. 

Budget  pour  1901  ^Projet  doi,  p.  4'Î5. 

Commerciale  (Situation),  p.  218. 


SUISSE 


Alcool  (Monopole  de  1'),  p.  380,  700. 

Banque  centrale  suisse,  p.  512,  766. 

Banque  d'Etat  d'Argovie  (Rejet  de  la),  p.  187. 

Budget  fédéral,  p.  .512,  004. 

Chambre  de  compensation  (Création  d'une),  p.  512. 
Chemin  de  fer  central  (Rachat  du),  p.  734,  760,  829. 
Chemins  de  fer,  p.  380,  604,  636,  668,  734. 
("hemin  de  fer  du  Jura-Simplon,  p.  829. 
Chemins  de  fer  en  1897,  1898,  1899,  p.  187. 
Commerce  extérieur,  p.,  7.34. 
Convention  de  la  Haye,  p.  734. 

Douanes  (Recettes  des),  p.  187,  380,  512,  636,  829. 

Electoral  (Régime),  p.  034. 
Emprunt,  p.  734. 
Escompte,  p.  512. 

Finances  genevoises,"  p.  512. 

Gouvernement  pour  1901,  p.  706,  829. 

Impôt  (Réforme  de  1'),  p.  379. 

Télégraphes  et   téléphones  pendant  l'année  1899, 
p.  380. 

Timbres-poste  (Nouveaux),  p.  608. 


TURQUIE 


Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  00,  il2,  540,  668,830. 
Commerce  extérieur  en  1890-97,  p.  310. 

Dette  publique  ottomane,  p.  tiO,  310,  412,  540,  668, 
829,  830. 

Egypte  pour  1901  (Budget  do  1'),  p.  830. 
Egypte  (Commerce  extérieur  de  1'),  p.  315. 

Tabacs  (Recettes  de  la  Régie  des),  p.  60,  512,  540. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Amérique  latine,  p.  220. 

Bahia  (Culture  du  cacao  et  du  cafo  à),  p.  3'i9. 

Banque  do  la  République,  p.  477. 

Banques  (Situation  de.s).  p.  445,  541,  7X)0. 

Banques  étrangères  (Bilans  des),  p.  767. 

Budget  des  recettes  (Rapport  de  la  Commission  du), 

p.  124,  156. 
Badgélaire  (Equilibre),  p.  188. 

Chemins  de  fer  de  Bahia-San-Francisco   et  Tiniljo 

(Rachat  des),  p.  799. 
Contesté  franco-brésilien,  p.  28,  767. 

Dette,  p.  413,  605. 

Douanières  (Recettes),  p.  253,  669,  799. 
Espirito-Santo  (Réformes  financières  dans  l'Etat  d'), 
p.  735. 

Espirito-Santo  (Budget  de  1901  dans  l'Etat  de),  p.  831. 
Exportation,  p.  92. 

Financière  (Situation),  p.  317. 

Goyaz  (Situation  financière  de  l'Etat  de),  p.  61. 

Minas-Geraes  (Budget  de),  p.  669. 
Minas-Geraes  (Exportation  de  minerais  à),  p.  831. 
Minas-Geraes  (Manganèse  dans  l'Etat  de),  p.  381. 
Minas-Geraes  (Mines  à),  p.  28,  285. 
Minas-Geraes  (Situation  à),  p.  92. 
Ministre  des  finances  (Rapport  du),  p.  220. 

Para  (Budget  de  l'Etat  de),  p.  253. 
Para  (Exportation  de),  p.  156. 

Rio-Grande    (Situation  financière  de  l'Etat  de),  p. 
637. 

Rio-de-Janeiro  (R,ecettes  douanières  de),  p.  573. 
Sam-Paulo  (Budget  de),  p.  541. 

Sam-Paulo  (Travaux  parlementaires  de  l'Etat  de),  p. 
831. 

CANADA 

Chemins  de  fer  en  1899,  p.  220. 

CHILI 

Budgétaire  (Situation),  p.  005. 
Commerce  extérieur  en  1899,  ]».  637. 
Dette  nationale,  p.  381. 
Financière  (Situation),  p.  61. 
Industriel  (Etat),  p.  541. 
Ministère  (Nouveau),  p.  541,  605. 

COLOIVIBIE 

Différend  entre  la  Colombie  et  Gosta-Rica,  p.  413. 

ÉTATS-UNIS 

Agricoles  avec  la  France  (Commerce  des  produits); 
p.  606. 

Agricoles  (Importations  des  produits),  p.  669. 
Assurance  contre  l'incendie,  p.  381. 

Banques  nationales,  p.  220,  477,  767. 

Céréales  (Prévisions  de  la  récolte  des),  p,  573. 
Charbon  (Exportations  de),  p.  669. 
Chemins  de  fer,  p.  285,  477. 
Cheptel,  p.  61. 


Commerce  extérieur,  p.  28,  92,  317,  413,  4'i5  ,  573,  OO*», 
7(K). 

Commerce  extérieur,  en  1899-1900,  p.  2S5. 
Gonsli  iicLions  navales,  p.  188,  541. 
Genvcution  Culjaine,  p.  253. 
Cuba  (Récolte  du  sucre  à),  p-  •'>73. 

Dette,  p.  124. 
Emigration,  p.  188. 
Epargne,  p.  831. 

Faillites,  p.  188. 

Fonte  (Production  de  la),  p.  25i. 

Industries  textiles  (Développement  des),  p.  3'i9. 

Mac-Kinley  (Election  do  M.),  p.  605. 

Mac-Kinloy  (Message  de  M.),  p.  735. 

Marché  financier  de  New-York,  p.  28,  61,  92,  12'i,  15!i, 
188,  220,  254,  285,  317,  349,  381.  414,  445,  477,  542, 
573,  606,  637,  669,  700,  736,767,  799,  831. 

New- York  (Mouvement  du  port  de),  p.  317. 

Philippines  (Situation  aux),  p.  381. 

Population,  p.  799. 

Porto-Rico  (Situation  à),  p.  253. 

Rapport  du  Secrétaire  du  Trésor,  p.  735. 
Recensement  de  1900,  p.  28. 

Receties  et  dépenses  publiques,  p.  156,  349,  445,  .573, 
767. 

Salaires  (Variations  des),  p.  831. 

Vins  avec  la  France  (Commerce  des),  p.  637. 


HONDURAS 

Commerce  extérieur,  p.  349. 


MEXIQUE 

Banque  hispano-américaine,  p.  220. 
Banques  du  Mexique  (Situation  des),  p.  157,  350,  477, 
606,  767. 

Bétail  (Libre  importation  du),  p.  254. 

Cabotage  dans  le  Golfe  du  Mexique  (Nouvelle  ligue 
de),  p.  93. 

Gampèche  à  l'isthme  de  Tehuantepec  (De),  p.  28. 

Capitaux  français  au  Mexique,  p.  285. 

Chambres  (Réouverture  des),  p.  542. 

Chemin  de  fer  (Nouveau),  p.  220. 

Chemins  de  fer  (Nouvelles  constructions  de),  p.  414. 

Coahuila  (Caoutchouc  dans  l'Etat  de),  p.  669. 

Commerce  extérieur,  p.  61,  92,  317,  574. 

Commerce  extérieur  en  1899-1900,  p.  445. 

Coton  (Industrie  du),  p.  157. 

Diaz  (Réélection  du  général),  p.  188. 

Entreprises  nouvelles,  p.  124. 

Fer  (Découverte  de  gisements  de),  p.  157, 

Guerrero  (Exploitation  de  pierres  précieuses  dans  le), 
p.  382. 

Hennequen  (Exportation  de),  p.  254,  414. 
Huile  de  coton  (Production  de  1'),  p.  188,  606. 

Mexico  (Finances  de  l^État  de),  p.  220. 

Nuevo-Léon  (Avenir  du),  p.  700. 

Oaxaca  (Recensement  dans  l'État  de),  p.  700. 

Population,  p.  736,  799. 

Porflrio-Diaz  (Discours  du  président),  p.  831, 

Sucrière  (Industrie),  p.  638. 

Tabac  mexicain  en  Argentine,  p.  382. 

Vapeurs  entre  Progreso  et  New- York  (Service  des), 
p.  669. 
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RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Blé  (Récolte  du),  p.  478. 
Brésil.  Voir  PrésidenL 
Budget  de  1900,  p.  189. 
Budget  de  1901,  p.  157,  286. 

Cédules  argentines,  p.  478. 
Commerce  extérieur,  p.  382,  700. 

Emprunt  5  0/0  1886  et  le  Funding,  p.  832. 
Emprunts,  p!  799, 

Immigration,  p.  574. 

Pellegrini  (Proposition  de  M.),  p.  93. 
Président  du  Brésil  à  Buenos-Aj'res,  p.  669.  • 
Président  du  Brésil  (Conséquences  économiques  du 
voyage  du),  p.  736. 

Réclame  nord-américaine  dans  la  République  Argen- 
tine, p.  93. 
Récoltes,  p.  701. 


ASIE 


CHINE 

Affaires  (Préparatifs  pour  la  reprise  des),  p.  670. 
Banques  de  Hong-Kong  (Circulation  des),  p.  29,  832. 
Commerce  extérieur,  p.  62. 
Douanières  (Recettes),  p.  29,  414,  832. 
Thé  [Commerce  du),  p.  7'68. 


CORÉE 

Chemins  de  fer  (Premier),  p.  478. 


INDES  ANGLAISES 

Birmanie  (Commerce  extérieur  de  la),  p.  701. 
Budget  indien,  p.  189. 

Chemins  de  fer,  p.  800. 
Chemins  de  fer  birmans,  p.  542. 
Commerce,  p.  221,  350,  446,  768. 
Coton  (Industrie  du),  p.  318. 

Emprunt  indien,  p.  157. 

Jute  au  Bengale  (Prochaine  récolte  du),  p.  221. 


JAPON 

Assurances  contre  l'incendie,  p.  382. 
Banque  du  Japon,  p.  542. 

Banque  du  Japon  (Compte  émissions  de  la),  p.  93. 
Budget  pour  1900,  1901,  p.  286,  574. 

Charbonnages,  p.  574. 

Chemin  de  fer  à  Formose  (Nouvelle  ligne  de),  p.  606. 

Chemins  de  fer,  p.  670. 

Commerce  extérieur,  p.  318. 

Commerce  extérieur  en  1899,  p.  701,  736. 

Commerciale  (Situation),  p.  574. 

Corée  (Service  de  navigation  entre  le  Japon  et  la), 
p.  768. 

Etrangers  au  Japon,  p.  125,  157,  254. 

Filés  de  coton  (Ilidustrie  des),  p.  478. 
Financière  (Situation),  p.  93,  446. 

Hokkaido  (Crise  dans  le),  p.  574. 

Mai'ché  monétaire,  p.  383. 
Ministère  (Nouveau),  p.  542. 
Monétaire  (Situation),  p.  768. 

Nippon-Yusen  Kaiska,  p.  350. 

Recettes  et  dépenses  de  l'empire,  p.  62. 

Soies  (Exportation  des),  p.  221,  25i. 

Thé  (Production  du),  p.  638. 
Trusts,  p.  670. 


Statistiques  pour  1899  (Renseignements),  p.  350. 
Trésor  (Recettes  du),  p.  125,  768. 

URUGUAY 

Agricoles  (Exportations  de  produits),  p.  28. 
Budget,  p.  221. 
Commerce  extérieur,  p.  478. 
Douanières  (Recettes),  p.  542. 
Financière  (Situation),  p.  254. 
Situation  des  affaires,  p.  220. 
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m 

689 


344 
358 
36S 
339 


1.62a 

1.343 
1.637 


"!3 
766 
770 
620 


1.180 
9i9 
943 

1120 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  mai.. 
7  juin  . 
13  juin  . 
23  juin  . 


70 
71 

69 


36 
3i 
34 
34 


223 
211 
217 
209 


1U4 
116 
116 
116 


286 
287 
266 
301 


450 

3 

507 

3 

519 

3 

542 

3 

163 

93 

S'/e 

85 

5% 

118 

28 

» 

22 

22 

22 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

6  juillet 
21  juin  . 
28  juin  . . 

5  juillet 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


808 

» 

728 

1  988 

828 

» 

3 

844 

741 

1.025 

764 

» 

3 

851 

» 

7o.'j 

1.031 

763 

3 

817 

774 

11.  019 

763 

3 

1899 

16  avril  

115 

20 

178 

» 

1900 

17  février  

132 

lo 

181 

» 

» 

)> 

1900 

17  mars  

132 

14 

182 

» 

» 

1900 

132 

14 

188 

« 

» 

» 

ANGLETERRE  — 

Banqiies  d'Irlande 

1899 

63 

10 

138 

» 

1) 

1900 

17  lévrier  

71 

9 

163 

» 

» 

» 

» 

1900 

17  mars  .  .  . 

71 

9 

166 

1  * 

» 

1900 

72 

10 

167 

1  * 

» 

TU 

DATES 


o  3 


PRINCIP.  CnAPlïI'.K: 

Î.-0  3 
3  —  o 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 

189  9  30  juin  . 

1900  13  juin  . 

1900  23  juin  . 

1900  3ù  juin  . 


761 

267 

1 

il7 

31 

411 

49 

918 

241 

1 

348 

7  4 

36.1 

32 

947 

2ii 

1 

344 

67 

333 

33 

919 

24  i 

1 

4'i3 

38 

416 

.'iO 

3  © 


i'-x 
i'A 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


189  9   29  juin 

86 

23 

513 

449 

49 

1900   14  juin  

93 

14 

560 

52 

4.38 

.3:) 

1900   21  juin  

94 

15 

551 

3(i 

466 

39 

1900  28  juin  

91 

15 

563 

36 

469 

60 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juin  . 

30  avril 

31  nuii.. 
3u  juin  . 


108 

» 

137 

10 

23 

32 

93 

128 

5 

38 

33 

103 

129 

iO 

31 

31 

162 

139 

1 

34 

33 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1"  juillet. . , 

16  juin   

23  juin   

30  juin   


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1' 
16 
23  juin 
30  juin 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 

juille 


10  juin  . 
20  mai.. 
31  mai.. 
10  juin  . 


ITALIE 

293 
297 
297 
297 


—  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  juin  . 
20  mai.. 
31  mai. 
10  juin  . 


64 
66 
66 
66 


11 
13 
13 
13 


233 
237 
241 
242 


71 
61 
62 

62 


54 
62 
66 
8ii 


25 
29 
30 
29 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVEGE 

1899  31  mai  

1900  31  mars... 
1900   30  avril.... 

31  mai  


Banque  de  Norvège 


1900 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899 
1900 
1900 
1900 


6  juin  . 


4 


1899   31  mai  

4 

4 

■i 

67 

23 

63 

8 

1900   14  mai  

4 

6 

12 

62 

23 

66 

8 

1900   22  mai  

4 

7 

12 

62 

22 

66 

8 

1900  31  mai  

4 

7 

12 

62 

23 

63 

8 

324 

333 

1.493 

779 

1.021 

112 

342 

421 

1.3i3 

703 

1.091 

217 

342 

423 

1.548 

7« 

1.081 

20) 

342 

423 

1.348 

725 

1.074 

216 

1899   31  mars  

2 

118 

43 

18 

5 

1900   31  janvier  . . . 

9 

» 

130 

71 

31 

9 

1900   28  lévrier.  .. 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

1900  31  mars  

2 

» 

136 

74 

32 

10 

80 

157 

472 

19 

153 

132 

1  3 

152 

448 

12 

121 

112 

123 

L32 

441 

13 

122 

107 

123 

132 

438 

12 

130 

111 

4/. 

6 
6 
6 


3/, 


6'/e 
6/. 


3K 

3 '4 


37 

781 

226 

287 

28 

5 

64 

787 

185 

279 

37 

64 

801 

190 

285 

37 

64 

802 

189 

283 

06 

5 

1899   10  juin  

33 

2 

52 

38 

33 

3 

35 

2 

53 

35 

33 

3 

1900   31  mai  

33 

2- 

53 

36 

37 

4 

1900   10  juin   

33 

2 

54 

36 

38 

3 

43 

» 

13 

60 

8 

4-3 

!  Ë  \ 

19 

63 

8 

43 

79 

18 

64 

8 

33 

1     85  1 

16 

63 

8 

1  27- 

32 

381 

14 

76 

21 

27 

30 

384 

13 

87 

18 

27 

30 

380 

14 

.  87 

16 

1  27 

50 

377 

12 

87 

15 

6 

6i4 
6K 
6K 


5)4 


o 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  -  Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationalef 


1899    12  juin  

o3 

5 

148 

21 

64 

12 

3 

1900  27  m.ai  

32 

4 

108 

18 

30 

22 

8 

1900     3  juin  

32 

4 

i09 

19 

31 

22 

8 

1900   lu  juin  

33 

4 

114 

10 

51 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
1900 
1900 


8  juin  . . . 
31  niai.... 
i"jiiin... 

8  juin  . . . 


2.506 

138 

1.557 

495 

467 

234  1 

2.194 

211 

1.423 

383 

319 

365 

2.203 

213 

1.419 

380 

516 

2.164 

218 

1.429 

378 

320 

378  1 

3'/, 
5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899   15  juin  

21 

■) 

77 

10 

3fi 

14 

1900   15  mai  

21 

2 

72 

11 

38 

20 

» 

1900   31  mai  

21 

9 

73 

12 

40 

21 

1900   15  juin  

20 

2 

74 

11 

40 

21 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

5 

9 

32 

3 

7 

8' 

6 

1900 

22 

3 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

1900 

30 

avril  

3 

9 

32 

1 

8 

7 

6 

1900 

31 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

43 

6 

89 

36 

90 

20 

1900 

31 

42 

6 

90 

58 

117 

li 

1900 

30 

avril  

43 

83 

35 

124 

20 

1900 

31 

45 

7 

87 

39 

122 

23 

6 

5K 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31 

avi-il  

13 

12 

99 

655 

282 

135 

» 

1900 

31 

13 

14 

113 

712 

302 

137 

» 

1900 

30 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

1900 

41 

mai  

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

1er 

juillet  

96 

9 

213 

960 

16Ï 

46 

4% 

1900 

16 

99 

11 

211 

1024 

167 

49 

i'À 

1900 

23 

99 

10 

212 

1024 

167 

49 

yA 

1900 

30 

juin  

99 

9 

216 

1024 

167 

49 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


6  juillet . 
21  juiu  . . . 
28  juin  . . . 

3  juillet . 


8.209 

2.7i8| 

14.608 

3. 889 

6.793 

1.6391 

» 

8.433 

2.786 

14.318 

5.926 

6.559 

1.8941 

» 

8  474 

2.699 

14.373 

6.106 

6.683 

1.89l| 

» 

8.379 

2.7731 

14.938 

3.803 

6.932 

1.97l| 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895   31  décembre  . 

7.611 

2.633 

113.890 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896   31  df'cemln-e  . 

7.9.33 

2.378 

U.585 

8.838 

6.092 

3.6.31 

» 

1897   31  ilrcembre  . 

8.746 

2.346 

13.2.54 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899   31  décembre. 

7  839 

2  383 

114.992 

9.321 

8.. 352 

4  037 

» 

COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Ghange.s  sur  Paris,  de  : 


Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dé])ôts,  lo  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


.30  mai 

6  juin 

13  juin 

20  juin 

27  juin 

4  juin. 

48 

12 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

48 

10 

48 

07 

100 

11 

100 

11 

100 

16 

100 

18 

100 

21 

100 

18 

164 

161 

164 

166 

166 

50 

166 

50 

25 

.50 

27 

iô 

26 

i'i 

27 

26 

20 

27 

W 

81 

30 

81 

25 

81 

20 

81 

20 

81 

30 

81 

30 

100 

06 

100 

10 

100 

KiO 

16 

100 

22 

100 

16 

101 

«0 

101 

25 

101 

35 

101 

40 

100 

35 

100 

;>.» 

ConstantlRople  

22 

98 

22 

97 

2-i 

93 

22 

92 

22 

93 

22 

91 

81 

27 

81 

22 

81 

18 

81 

42 

81 

30 

81 

27 

106 

01 

106 

12 

106 

36 

m 

17 

105 

93 

106 

24 

100 

53 

100 

51 

100 

50 

100 

53 

100 

61 

100 

57 

769 

758 

764 

50 

762 

KO 

763 

741 

25 

36 

25 

37 

23 

36 

25 

33 

25 

.32 

23 

,32 

24 

95 

26 

42 

25 

82 

26 

8!i 

26 

10 

27 

13 

106 

05 

106 

10 

106 

38 

106 

17 

105 

ï<7 

106 

30 

Saint-Fétersbourg. . 

37 

32 

37 

32 

37 

32 

37 

32 

37 

35 

.37 

37 

•    —  (à3mois>... 

96 

35 

96 

27 

96 

37 

96 

55 

96 

62 

96 

55 

96 

27 

96 

22 

96 

30 

96 

40 

96 

57 

96 

50 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du. Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  Irois  mois 


Amsterdam 
Allemagne . 
Vlemie-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétersb. . . 


Valeurs  à  vue 


papier  coarl 


Londres   — 

—    th.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Malièrcs  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.    (le  kil.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916"") 
—          —  nouv,  titre  :  90 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4% 

4  % 

4  % 
4% 


3  % 

4  % 

5  % 
0  % 
4  % 


3437 


7  juiu 

14  juin 

21  juin 

28  juin 

5  juin. 

205  .50 
121  73 
102  73 

205  62 
121  81 
102  fi2 

203  56 
121  62 
102  50 

203  50 
121  62 
102  37 

205  69 
121  62 
102  50 

394  .. 
384  .. 
263  . 

397  25 
384  .. 
263  .. 

392  50 
384  . . 
263  .. 

393  30 
384  .. 
263  .. 

391  30 
395  .. 
263  .. 

25  14 
■i5  16 

0  12p. 

5  87p. 

0  12p 

315  50 

25  123 
25  145 

0  18p 

6  25p. 

0  56p. 

514  .. 

25  10 
25  12 

0  25p. 

6  ..p. 

0  62p. 

514  .. 

25  09 
23  11 

0  22p. 

6  p. 

0  69p. 
,  514  . . 

25  09 
25  11 

0  22p. 

6  37p. 

0  69p. 

515  .. 

3437  .. 
100  80 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
100  80 
80  50 
23  80 
20  nO 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
101  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
104  55 

80  .50 
25  8(1 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
103  42 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


d'après  le  change 

te  e 

7  juin 

14  juin 

21  juin 

28  juin 

5  juin. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1 

229 

1 

230 

1 

228 

1 

228 

1 

228 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

23 

135 

25 

105 

25 

095 

25 

075 

25 

075 

Aulr.-Hongi'ie  (cour.). 

1 

05 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

Belgique  (franc  or).. . 

1 

» 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1 

0 

78 

0 

79 

0 

78 

0 

79 

0 

78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

» 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

Hollande  (fl.  or)  

2 

083 

2 

08 

2 

07 

9 

07 

2 

07 

2 

07 

1 

0 

94 

0 

93 

0 

94 

0 

94 

0 

93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5 

60 

3 

87 

3 

87 

3 

87 

3 

87 

3 

98 

Roumanie  (leu  or)  

1 

0 

98 

0 

98 

0 

98 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2 

67 

2 

65 

2 

65 

2 

65 

2 

65 

2 

65 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5 

18 

5 

15 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

15 

Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5 

43 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

5 

2 

17 

2 

18 

2 

18 

2 

18 

2 

17 

1 

89 

1 

79 

1 

79 

1 

79 

1 

81 

1 

81 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

0 

98 

0 

99 

1 

03 

1 

H 

1 

2îi 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

Japon  (yen  argent). . . 

2 

58 

2 

61 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

65 

Ghine(Shangliar)(laëlarg.) 

7 

47 

3 

54 

3 

54 

3 

56 

3 

69 

3 

63 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  5  juillet  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  50 

En  Anglelèrve   100  43 

En  Autriche-Hongrie  ...  101  41 

En  Belgique   100  22 

En  Espagne   127  96 

En  Grèce   166  50 

En  Hullande   100  26 

En  Italie   106  80 

En  Portugal   140  36 

En  Roumanie   100  55 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  69 


Aux  Etals-Unis   ipO  5S 

Au  Mexique   219  83 

En  liépuhl.  Argentine  . .  229  60 

Au  Chili   104  42 

Au  Brésil   221  87 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   97  35 

En  Chine   203  78 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  .4  ^/ewff^ids   99  30 

—  Anglais   99  57 

—  Artstro-Hongrois .  98  59 

—  Belges   99  78 

—  Espagnols   78  30 

—  Grecs   60  06 

—  Hollandais   99  71 

—  Italiens   93  63 

—  Portugais   70  52 

—  Roumanie    99  45 

—  Russes   S;9  61 

—  Suisses   89  31 


Pièces  des  Etals-Unis   S9  42 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rëp.  Argent.  43  54 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   45  07 

Pièces  des /«rfe*   100.59 

—  du  Japon   102  63 

—  de  la  Cliine   48  59 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paiis,  le  5  juillet  1900. 

Il  y  a  un  peu  de  reprise  sur  la  devise  hollandaise  ;  quant 
au  papier  allemand,  nous  le  retrouvons  à  121  62,  comme  il  y 
a  liuit  jours.  La  situntion  du  Marché  allemand  est  étudiée 
dans  une  autre  partie  du  journal,  nous  y  renvoyons  nos 
lecteurs  ;  nous  ajouterons  seulement  que  l'espèce  de  crise  qui 
frappe  rAllemagne  doit  provoquer  un  mouvement  de  rapa- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPl'îEN.  —  SUtistique  générale 


trieimnil.  des  noinlireusos  valeiUN  iiuhifitriolles  iroriRino  alUi- 
inando  <jiii  circulontà  rélrans^er,  sans  conipUT  que  lu  m^ivonto 
des  prodiiitsi  df  toute  sorti'  n'est  pas  faite  pour  rétablir 
l'éiiuilibri'. 

liC  papier  autrioliioii  ost  un  peu  mieux  à  1(I2  ")0. 

Le  versement  sur  Madrid  est  à  391  50  par  suite  de  la  baisse 
générale  qui  st^vit  sur  le  Marché. 

Le  niilreis  portuj,'ais  gagne  10  points  en  conséquence  tlo  la 
grande  aniclioration  du  change  brésilien;  lo  rouble  ne  s'écarta 
pas  de  âti:}  ;  le  versement  reste  à  26l>  1/8. 

Le  chècjue  sur  Londres  qui,  dans  le  courant  de  la  semaine, 
est  tombé  à  25  10.  est  aujourd'hui  à  25  11  comme  il  y  a  huit 
jours.  La  Batiqiie  d  Angleterre  envoie  d'assez  fortes  quan- 
tités d'or  en  France  ;  sa  réserve  est  tombêi;  à  37  32  0/0  ;  il 
semble  difticilo,  malgré  le  bas  prix  de  1  escompte  hors  banque, 
qu'elle  puisse  maintenir  son  taux  à  3  0/0. 

Il  n'y  a  pas  de  changement  sur  les  papiers  telge  et  suisse, 
mais  la  devise  italienne  est  en  baisse  ;  elle  perd  (5  37  0/0, 
sans  autre  cause  que  les  mouvements  de  titres  causés  par  le 
mauvais  état  des  Bourses  en  Italie  eL  à  l'étranger. 

Le  New-York  passe  de  5  14  à  5  15,  ce  qui  est  très  bas  l'tant 
donné  l'énorme  solde  commercial  en  faveur  des  l'^tats-Tnis  et 
ce  qui  ne  s'explique  que  par  l'augmentation  trop  rapide  delà 
circulation. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


■Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong .. 

Shaiifîliaï  

Yokohama  . . 
Siiig-pouri  


6  juin 


1/H  ij/8 
2/8  3/4 
2/0  1/2 
1/U  l.^)/16 


13  juin 


l/ll  .'i/S 
2/8  :-!/* 
2/0  "î/ie 

1/11  15/16 


20  juin 


1/11  r,i% 

2/8  7/8 
2/0  1/2 
1/11  15/l(i 


|uin 


2/0  1/8 
2/10  1/8 
2/0  Mi 
210  ]li 


iiilllei 


2/U  1/16 

2/9  5/8 

2/0  9/13 

2/0  1/8 


■Valeurs  à  vue 

Bombay   l/:î  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  31/32 

Calcutta   1/4    •/.  1/3  31/^2  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  IS/li; 

Rio-Janeiro  ....  9  5/16     9  7/16     9   7/8      10  5/8  12  1/4 

Valparaiso   17   1/16    17  1/8     17   1/16  17   1/4  17  9/32 

Buenos  -  Avres  , 

prime  de  "l'or..  129  80       129..       129  30  129  20  120  60 

Or  en  barres  ...  77/9    ./.  77/9   ■/•   77/9  1/4  77/10-/.  77/10  1/2 

Argent  en  barres  27  5/8  27  11/16    27  3/4  28  1/2  28  5/16 

Le  recul  de  l'argent  en  barres  a  influencé  les  devises  de 
l'Extrême-Orient  et  des  districts:  le  Hong-Kong  perd  1/16, 
le  Shanghai  1/i,  le  Singapoure  1/8.  Par  contre,  le  Yokohama 
gagne  1/1(>. 

Pas  de  changement  sur  la  roupie  ;  l'argent  est  toujours  ex- 
trêmement abondant  dans  l'Inde. 

Le  papier  brésilien  est  à  12  1/4  venant  de  10  5/8.  C'est  un 
grand  succès  pour  la  politique  suivie  par  le  président 
Campos  Salles  et  une  forte  diminution  dans  les  charges  du 
pays. 

L'accord  franco-brésilien  fait  bonne  impression.  Moyennant 
une  détaxe  de  20  fr»  par  100  kilogr.  de  café  introduits  en 
France,  nous  continuerons  .'i  jouir  sur  le  Marché  brésilien  du 
traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée.  Ainsi  se  trouve  ré- 
glée une  question  qui  aurait  pu  entraîner  une  guerre  de  tarifs. 

Nous  avons  également  à  signaler  une  petite  hausse  du  pa- 
pier chilien,  qui  s'inscrit  à  17  0/32. 

li  n'y  a  pas  de  changement  appréciable  sur  la  prime  de 
l'or  à  èuenos-Ayres. 

L'or  est  au  pair  à  Paris:  à  Londres,  il  se  traite  à  77/10 1/2; 
le  Napoléon  est  acheté  par  la  Banque  d'Angleterre  à  76/5  l/H 
et  vendu  à  76/9  1/2. 

Le  mouvement  du  métal  jaune  hors  Banque  a  été  le  sui- 
vant, à  Londres,  du  21  au  28  juin  : 


Entrées  : 


Australie . 
Chili  


Total  des  entrées 


158.000  livres  sterling 
3.000  — 


161.000 


Il  n'y  a  pas  eu  de  sorlie^i. 

L'argent  est  à  28  5/16  au  lieu  de  28  1/  2,  la  hausse  a  amené 
des  offres  importantes  et  la  spéculation  qui  s'était  un  mo- 
ment exercée  sixr  ce  métal  est  devenue  moins  active. 

Les  e.xpéditions  d'argent  de  Londres  en  Orient,  du  21  au  28 
juin,  ont  été  de  900.000  liv.  st.,  soit  4.372.106  liv.  st.  depuis 
k  1"  janvier,  contre  3.064.242  liv.  st.  en  1899. 

Escompte  hors  Banque 

Places      7  juin      14  juin     21  juin     28  juin     4  juillet 

Paris   8./.        2  3/4       2  3/4      2  7/8  3./. 

Londres...  2  1:^/16  2  9/16  2  9/16  2  11/16  2  .">/16 
Berlin   4  5/8       5./.        5  1/8      4  5/8         4  1/4 

L'escompte  hors  banque  re'monte  à  Paris  et  baisse  à  Lon- 
•dres  et  à  Berlin  ;  sur  ces  dexix  places,  la  chute  est  même  assez 
rapide. 


Bituatlon  générale  des  Banques  d'àmiasion 

L'élat  dos  changes  amène  chaque  semaine  à  la  lUnu/iie  ,/,; 
Frrtnr-e  d'importantes  (piantllés  d'iu- ;  l'excéili  iit  des  entréfH 
est.  cette  semaine,  do  3ti.20l.0tl0  fr.,  ce  qui  porte  la  «locU  de 
métal  jauno  au  chiffre  maximum  qui  ait  été  altoint  antérieu- 
rement. 

La  circulation  a  pris  3.8(;O.0O0  fr.  ;'i  Paris  et  rendu  'iH.OOO  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  poui-  :!(),!)7«.00i)  fr.  de 
mt^ières;  il  est  venu  1.540.000  fr.  de  Jxindres,  I.;1(H>.000  ir.  de 
i.a  Havane,  250.000  fr.  d'Alexandrie  et  105.000  i'r.  de  .Suisne 

L'arg(<nt  a  diminué  de  1.877.000  fr. 

La  circulation  a  pris  1.1()7.000  fr.  à  Paris,  et  rendu  1  mil- 
lion 278.OU0  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  101. 000  fr.  de 
Suisse,  (il.OOO  fr.  du  Sénégal  et  ."jO.COO  fr.  de  Grand-Bassam  ; 
il  est  sorti  2.150.000  fr.  pour  la  Suisse  et  50.000  fr.  pour  l'île 
Maurice. 

La  circulation  a  augmenté  de  118  millions  par  l'effet  des 
retraits  des  comptes  courants  qui  ont  été  de  88  millions  pour 
les  particuliers  et  de  ¥i  millions  pour  le  'J'résor.  Le  porte- 
feuille a  diminué  de  10  millions  et  les  avances  sur  titres  et 
sur  matières  d'or  ont  grossi  de  23  millions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  ressent  fortement 
de  la  fin  du  mois.  L'encaisse  a  baissé  de  82  millions,  la  eir- 
culalion  a  augmenté  de  ^04  millions,  la  circulation  taxée  est 
do  324  millions,  les  comptes  courants  ont  baissé  de  150  mil- 
lions, le  portefeuille  a  augmenté  do  177  millions  et  les 
avances  de  28  millions.  On  se  rend  compte  de  l'intensité  de.s 
besoins  qui  régnent  en  Allemagne:  lorsqu'on  voit  des  demandes 
pareilles  se  produire  avec  des  taux  de  5  1/2  et  de  6  1/2. 

Les  mouvements  de  l'or  ;\  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorti-es 

Egypte  £     50.000   l'rance  £  116.000 

Excédent  des  sorties   206.000   Continent   20.000 

Piouraanie   20.000 

iVfriquo  du  Sud   lOO.OOO 

Total  égal ....    256 . 000      Total  des  sorties . .    256 . 000 

Les  sorties  dépassent  les  entrées  de  5.150.000  fr.,  à  quoi  il 
faut  ajouter  18.X50.000  fr.  prélevés  par  la  circiilation,  ce  i|ui 
fait(iue  l'encaisse  se  présente  avec  une  diminution  de  24  mil- 
lions ;  la  circulation  a  augmenté  de  19  millions,  les  comptes 
courants  ont  baissé  de  12  millions,  le  portefeuille  n'a  pas 
v^irié.  Les  Consolidés  ont  augmenté  de  13.7.50.000  fr.,  la  Ban- 
que a  probablement  voulu  mettre  des  fonds  à  la  disposition 
du  Marché,  mais,  comme  nous  le  disons  plus  haut,  elle  ris- 
que fort  d'être  amenée  à  relever  l'escompte. 

La  Banque  d' A  iitriche- Hongrie  a  reçu  environ  2  millions 
d'or;  sa  circulation  a  augmenté  de  99  millions;  ses  comptes 
courants  ont  baissé  de  29  millions;  son  portefeuille  a  aug- 
menté do  63  millions  et  ses  avances  de  6  millions. 

La  Banque  de  Belgique  ne  s'est  pas  beaucoup  ressentie  de 
l'approche  de  la  fin  de  semestre:  son  bilan  an  28  juin  est 
assez  insignifiant. 

A  la  Banque  d'Espagne,  le  seul  changement  est  une  aug- 
mentation de  11  millions  dans  les  avances. 

La  Banque  des  Pnys-Bas  accuse  une  augmentation  de  17 
millions  dans  la  circulation:  de  8  millions  dans  le  porte- 
feuille et  de  4  millions  dans  les  avances. 

La  Banque  de  Roumanie  a  reçu  un  peu  d'or  de  Londres. 
Son  encaisse  gagne  un  million,  mais  les  dépôts  ayant  baissé 
de  3  millions,  on  trouve  la  contre  partie  de  ces  mouvements 
dans  la  circulation  qui  augmente  de  6  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  36  millions  d'or;  les  autres 
comptes  n'ont  pas  changé. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AQX  ÉTATS-UNIS 
Moîivement  des  Métaux  précieux  à  New-  York 


(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 


du  9 
lU  Hijuin 


Depuis 
le  1"  janv. 


Grande-Bretagne  »  3.652.400 

France   2.514.217  13.014.742 

AUemagne   1.000.000  1.000.000 

Autres  pays  ...  56 . 368   5 . 426 . 587 


IMPORTATIONS 

du  9  Depuis 
au  16  juin    li"  1"  jauv. 

»  89.129 
254.760 
»  325.884 
28.592  640.382 


Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


3..')70..585  23.092.729 
2.654.303  13.596.133 
11.700  4.530.779 


28.592  1.310.155 
39.867  7.764.321 
25.516  68.916.291 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  ..  

Autres  pays .... 
Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


833.965  22.491.760 
22.000  428.556 
»  4.100 

250  242.898 


37.518 


59.514 
965 
2.628 
1.734.b59 


856.215  2X. 167.314  37  518 
789.814  23.125.125  79.160 
867.065  19.827.867  4.409 

Le  mouvement  d'or  aux  Etats-Unis  est  intéressant, 
voit  apparaître  les  nouvcau.\  envois  d'or  en  France. 

Banques  associées  de  New-Yorfr 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 
Circula 


1.797.966 
1.705.439 
1.151.614 
car^n 


Encaisse 


tion 


Dépôts 

Portefeuill* 

907.8 

773.3 

895.8 

810. 0 

891.0 

810.0 

888.3 

808.5 

1899  17  juin..  197.2  13.6 

1900  16  juin..  168.2  23.0 
l«00  23juin..  160.2  23.0 
1900  30  juin..  166.7  23.1 

L'encaisse  des  lîanques  associées  a  augmenté  de  6  millions 

de  dollars.  Les  autres  comptes  sont  sans  grands  change- 
BK^nts. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'Election  présidentielle  aux  Etats-Unis 

La  Convention  nationale  démocratique  s'est  réunie 
le  4  courant  à  Kansas  City.  Le  Gouverneur  du  Colo- 
rado, qui  a  été  nommé  président  provisoire,  a  prononcé 
un  discours,  dans  lequel  il  a  attaqué  la  politique  du 
Gouvernement  et  qui  a  été  accueilli  par  des  applaudis- 
sements unanimes. 

La  déclaration  de  l'Indépendance  a  été  lue  ensuite,  et 
l'on  a  inauguré  une  statue  de  M.  Bryan,  dont  l'élection 
ne  fait  aucun  doute. 

La  Convention  nationale  des  répulïlicains  argentistes 
siège  également  à  Kansas  City;  Etats  ou  territoires 
ont  envoyé  des  délégu<^s  à  cette  Convention. 

Le  Président  provisoire,  dans  son  discours,  a  blâmé 
vigoureusement  la  politique  de  démonétisation  de  l'ar- 
sent. 


La  Hausse  de  l'Argent 

Le  Slalist  publie  l'article  suivant  sur  la  hausse  de 
l'argent-métal  : 

Un  des  arguments  qui  ont  servi  au  Gouvernement  indien 
pour  justifier  la  fermeture  des  Monnaies  était  la  surabondance 
d<:  la  circulation  argent.  Ceux  qui  s'opposaient  à  celte  me- 
sure sigiialaieul  l'absurditi'  de  l'argument.  Mais  le  Gouver- 
nement avait  des  idées  arrêtées  et  il  persista  dans  sa  dé- 
termination :  les  Monnaies  furent  fermées,  l'argent  afflua 
néanmoins  dans  l'Inde  et  c'est  alors  que  le  Gouvernement 
imposa  un  droit  sur  le  métal.  Le  public  prit  peur  et  les  im- 
]>url.atioiis  d'argent  diminuèrent  sérieusement.  En  même  temps, 
le  Gouvernement  refusa  de  fr.ipper  de  l'argent;  il  en  résulta 
que  la  circulation  devint  insuffisante,  que  le  commerce  se 
restreignit,  que  le  marché  monétaire  se  resserra  et  que  de 
grosses  perles  furent  infligées  au  peuple  indien. 

La  situation  devint  bientôt  telle  que  l'on  envoya  de  l'or 
dans  l'Inde  pour  l'échanger  contre  des  roupies.  Le  Gouver- 
n(!menl  indien  avait  une  circulation  billets  d'environ  28  crores 
et.  à  l'origine,  il  conservait  comme  garantie  de  cette  circula- 
tion des  roupies  papier  et  des  roupies  frappées.  Quand,  der- 
tiicrement.  il  voulut  attirer  l'oi-,  il  promulgua  un  act  d'une 
durée  de  trois  ans,  l'autorisant  à  émettre  des  billets  contre 
de  l'or.  Quand,  par  conséquent,  l'or  fut  importé  dans  l'Inde, 
<!t  présenté  au  Trésor  pour  être  échangé  contre  de  l'argent,  le 
Gouvernement  put  prendre  les  roupies  frappées  sur  la  réserve 
billets  et  les  offrir  contre  l'or  présenté.  Au  moment  où  corn- 
inene.a  ceite  façon  de  procéder,  il  y  avait  une  réserve-roupies 
d'environ  15  crores  et  l'or  afllua  si  l  apidement  que  la  réserve- 
roupies  tomba  à  4  crores  environ.  Alors,  le  (Jouvernement 
s'alarma.  Il  reconnut  enfin  que  la  circulation  roupies  n'était 
fias  suraliondanie ;  qu'au  contraire,  elle  était  tellempnt  insuf- 
lisante,  que  11  crores,  environ,  avaient,  en  vin  peu  plus  d'un 
an,  passé  de  la  réserve  dans  la  circulation.  Et,  cependant,  la 
demande  fut  loin  d'être  satisfaite.  Par  conséquent,  le  Gou- 
vernement dut  commencer  à  acheter  de  l'argent.  On  estime 
qu'il  en  a  demandé  assez  pour  frapper  près  de  4  crores  et 
tout  porte  à  croire  qu'il  devra  en  acheter  encore  dans  l'avenir. 

Heureusement  la  moisson  promet  d'être  abondante;  nous 


pensons  donc  espérer,  qu'en  deux  ou  trois  mois,  la  famine 
sera  terminée  et,  comme  des  intervalles  de  dix  années  s'obser- 
vent généralement  entre  deux  famines,  sauf  pour  les  deux 
dernières,  on  peut  croire  que  l'Inde  est  sur  le  point  d'entrer 
dans  une  période  de  prospérité.  S'il  en  est  ainsi,  le  conunercc 
se  développera  et  il  faudra  une  circulation  plus  abondante. 
Il  paraît  évident  qu'une  partie  considérable  de  l'or  i-écem- 
ment  importé  était  destiné  à  de  nouvelles  entreprises  dans 
l'Inde;  or,  plus  il  y  a  d'entreprises  nouvelles, plus  la  situation 
du  public  devient  favorable  et  plus  il  y  a  de  besoins  pour 
l'augmentation  de  la  circulation  métallique  dans  un  pays  où 
la  masse  de  la  population  ignore  les  billets  et  est  trop  p'auvre 
pour  l'or. 

Les  importations  nettes  d'argent  pendant  les  trois  années 
terminéts  en  mars  1893  ont  été  de  12  crores  en  moyenne. 

Pendant  les  cinq  années  prcédentes,  elles  avaient  été  de  10 
crores.  On  objectera  que  l'argent  était  alors  répandu  dans  le 
pays  en  quantités  extravagantes  et  que  ce  fut  une  des  rai- 
sons pour  lesquelles  le  Gouvernement  fut  obligé  à  fermer  les 
Monnaies.  Il  n'en  est  rien.  Pour  les  38  années  terminées  en 
mars  1892,  les  importations  nettes  d'argent  dans  l'Inde  ont 
été  d'environ  7  millions  de  livres  par  an.  Etant  donné  qu'a- 
vant 1893,  les  importateurs  pouvaient  envoyer  de  l'argent 
aux  Monnaies  pour  le  faire  frapper  et  qu'aujourd'hui,  le 
Gou  7ernenient  peut  régler  la  frappe,  il  est  évident,  par  le 
fait,  que  le  Trésor  a  refusé  de  frapper  le  métal  tant 
qu'il  n'y  a  pas  été  forcé  par  l'imminence  du  danger  de  voir 
toute  la  réserve  roupie  perdue,  que  le  Gouvernement  doit 
autoriser  à  le  faire  et  que  les  besoins  réels  lUDuétaires  du  pays 
doivent  être  satisfaits  ;  d'autre  part,  la  demande  d'argent 
pour  les  manufactures  est  aussi  importante  que  jamais  en  dé- 
pit des  droits  élevés  qui  se  trouvent  imposés  sur  le  métal. 

L'effet  des  achats  du  Gouvernement  indien  sur  le  marché  de 
l'argent  a  été  augmenté  par  la  demande  simultanée  du  Gou- 
vernement russe,  à  cause  de  la  construction  du  Chemin  de 
fer  transibéritn,  des  dépenses  pour  l'occupation  de  Port-Ar- 
thur, Talienwan  et  autres  places  de  Mandchourie,  enfin  par 
la  nécessité  de  financer  diverses  entreprises  commerciales  et 
industrielles,  telles  que  la  construction  de  chemins  de  fer. 
Pour  tous  ces  faits,  Ja  Russie  a  dù  remettre  des  sommes  im- 
portantes en  Extrême-Orient;  et,  quoique  elle  ait  acheté  des 
quantités  considérables  de  traitées  du  Conseil  de  l'Inde  ce  qui 
a  aidé  la  politique  du  Gouvernement  indien,  elle,  a  dù  égale- 
ment se  procurer  de  l'argent  en  grande  quantité.  Les  irou- 
bles  de  Chine  sont  de  nature  à  rendre  cette  demande  néces- 
saire non  seulement  pour  la  Russie  mais  pour  toutes  les 
Puissances. 

Enfin,  une  autre  influence  entre  en  jeu,  qui  doit  agir  sur  le 
marché  de  l'argent.  On  peut  prévoir  que  toute  personne  dis- 
posant de  marchandisf  s,  telles  que  thé,  soies,  grains,  etc., 
dans  l'intérieur  de  la  Chine,  s'efforcera  d'en  disposer  le  plus 
rapidement  possible.  A  un  moment  oi'i  ce  pays  semble  som- 
brer dans  l'anaichie.  aucune  personne  prudenie  ne  conser- 
vera des  mareliandises  pouvant  être  détruites,  pourvu  qu'elle 
puissse  en  disposer  dans  de  bonnes  conditions.  En  fait,  nous 
pensons  que  les  marchandises  doivent  être  transportées  de 
l'intérieur  aux  ports  à  traité  oïi  elles  seront  mises  en  dock. 
Pour  le  moment,  le  commerce  d'exportation  est  arrêté,  en 
partie,  à  cause  du  manijue  de  moyens  de  transports,  en  par- 
tie à  CHUse  de  la  rareté  et  de  la  cherté  de  l'argent.  On  an- 
nonce que  l'argent  est  aujourd'hui  à  des  taux  exorbitants, 
dans  les  ports  à  traité,  on  parle  de  20  0/0,  25  0/0  et  même 
80  Vf/O.  Sans  doute,  un  marché  monétaire  très  resserré  doit 
siirement  attirer  l'argent,  et  le  commerce  d'exportation  pourra 
ainsi,  peu  à  peu,  être  financé.  D'autre  part,  il  est  évident  que 
les  mêmes  raisons  qui  poussent  celui  qui  possèdedesm^rchan- 
dises  dans  l'intérieur  à  s'en  débarrasser  le  plus  tôt  possible, 
l'empêchent  à  acheter  (juoi  que  ce  soit  qui  pourrait  être  dé- 
truit dans  un  mouvement  populaire.  On  doit  donc  s'attendre 
à  un  arrêt  du  commerce  d'importation.  Ainsi,  comme  consé- 
quence des  troubles  actuels,  nous  pouvons  prévoir  qu'une 
vive  impulsion  sera  donnée  à  l'exportation  et  qu'une  grande 
restriction  sera  imposée  aux  importations. 

Mais,  si  la  Chine  exporte  beaucoup  et  importe  peu,  la 
balance  due  à  ce  pays  par  le  reste  du  monde  deviendra  im- 
portante. Et,  par  conséquent,  il  est  raisonnable  de  s'attendre 
à  une  nouvelle  hausse  du  change  chinois,  et  nécessairement 
à  des  envois  considérables  d'argent  en  Chine. 

Sans  doute,  les  troubles  peuvent  finir  rapidement,  l'ordre 
peut  être  bientôt  restauré  et  le  commerce  reprendre.  Mais,  à 
l'heure  actuelle,  les  puissances  paraissent  avoir  beaucoup 
d'ouvrage  devant  elles  et  mettre  un  certain  temps  à  rétablir 
l'ordre.  Dans  ce  cas.  il  faut  compter  sur  des  envois  d'argent 
dans  l'Empire  du  Milieu. 


Les  futurs  Droits  d'Importation  et  le  Change  au  Brésil 

D'après  le  Brésil,  il  se  confirme  que  le  projet  de  budget  des 
receties  pour  1901  comportera  la  perception  de  25  0/0  au  lieu 
de  15  0/0  en  or  des  drciis  d'importation,  afin  de  procurer  au 
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Trosor  les  soiniiu's  iiiicossaires  à  ses  paicinciils  o\i  or.  pu  vuo 
delà  roiirise  du  service  inlej^ral  de  l;i  dellooii  juillet  15101. 

La  Xoliria  étudie  reflet  de  C(itte  mesure  sur  le  eoniiiiorco 
et  sur  les  finances.  Nous  avons  vu  ((ue,  ^;r;\ce  à  la  hausse  du 
change,  la  perception  de  10  0/0,  puis  do  15i>/0  on  i>r,  qui  avait 
constitué,  au  taux  de  7  1/2  une  auninontation  réelle  do  droits 
allant  jusqu'à  'lO  0/0,  ne  représente  plus  au  taux  actuel  d(^ 
10  l/'î  (Il  qu'un  aceroissemeut  fort  atténue.  Néanmoins,  -k  ce 
dernier  taux,  la  perception  de  25  0/0  en  or  comporterait 
encore  une  augmentai  ion  do  15  1/2  0/0. 

On  ne  peut  songer  à  imposer  celte  nouvelle  charge  au  com- 
merce d'importation,  et  c'est  pour((uoi  l'on  a  dit  que  la  partie 
des  droits  payable  en  papier  serait  réduite  proportionnelle- 
ment à  l'accroissement  do  10  0/0  de  la  fraction  payable  en  or. 
^lais,  fuit  observer  la  \oticia,  cette  réduction  proportionnelle 
comporterait  pour  le  Trésor  une  perte  sur  sa  recette  papiei" 
de  15  milreis  700  en  calculant  le  10  0/0  or  au  change  de  10  1/2 
et  de  20  milreis  si  le  taux  retombait  à  9. 

A  ce  dernier  taux,  le  Trésor  ne  retirerait  plus  d'un  revenu 
d'importation,  s'élevanl  à  180.000  contos,  qu'une  somme  en 
papier  s'élevant  seulement  à  09.000  contos,  alors  que  ses  dé- 
penses en  papier,  auxquelles  cette  source  de  revenu  sert  en 
grande  partie  à  faire  face,  s'élèvent  à  221.000  contos. 

En  efîet,  sur  180.000  contos  de  droits,  75  0/0  papier  repré- 
sentent 135.000  contos  et  25  0/0  or  45.000  contos.  Si  des  135.000 
contos  papier  l'on  déduit  l'agio  des  10  0/0  d'augmentation  des 
droits  en  or,  agio  qui,  au  change  de  9,  s'élèverait  à  36.000 
contos,  il  ne  resterait  plus  qu'une  recette  de  09.000  contos- 
papier,  insuffisante  par  rapport,  aux  charges  en  papier  du 
pays. 

Etant  donné  que  le  Brésil  a  maintenant  un  budget  en  partie 
double  :  celui  en  or  et  celui  en  papier,  il  importe,  dans  la 
perception  des  droits,  d'assurer  les  rentrées  répondant  aux 
paiements  à  faire  dans  les  deux  espèces,  de  manière  que  le 
Trésor  n'ait  pas  à  soulTrir  de  l'agio  et  que,  d'autre  part,  les 
légitimes  intérêts  des  contribuables  soient  ménagés. 

Il  a  donc  fallu  trouver  un  moyen  terme  permettant  d'assu- 
rer les  bénéfices  de  la  hausse  du  change  au  Trésor  ainsi  qu'au 
contribuable.  C'est  ce  qu'a  lait  M.  Serzedello  dans  son  pro- 
jet de  budget  de  revenu. 

Prenant  comme  point  de  départ  le  taux  de  7  1/2  0/0  qui 
existait  lorsque  la  perception  de  15  0/0  en  or  fut  inaugurée, 
on  trouve  que  85  0/0  on  papier  et  15  0/0  en  or  représen- 
taient 139. 

Avec  les  nouveaux  droits  de  25  0/0  en  or,  on  maintiendra 
ce  terme  fixe  de  139  qui  suffit  aux  besoins  du  Trésor.  Le 
commerce  ne  subira  ainsi,  aucune  augmentation  d'impôt,  ■ 
aussi  bien  dans  l'éventualité  de  la  baisse  que  de  la  hausse  du 
change.  11  payera  des  sommes  différentes  en  or  et  en  papier, 
mais  les  deux  réunies  feront  toujours  139. 

Ainsi,  au  change  de  7  1/2,  la  fraction  payée  en  papier  se- 
rait de  49  milreis  ;,  les  2è  0/0  or  représenteraient  90  milreis 
papier. 

A  9  pence,  on  payerait  64  milreis  pour  la  partie  payable  en 
papier  et  75  milreis  pour  les  25  0/0  en  or. 

A  10  1/2,  on  payera  74  milreis  714  pour  la  fraction  de 
75  0/0  papier  et6ï  milreis  28G  pour  la  fraction  de  25  0/0  or. 

Au  change  de  10  1/2,  le  terme  fixe  de  1H9  se  nivelle  avec  le 
total  réel  qui  résulterait  de  la  perception  normale  de  25  0/0 
en  or  et  de  75  0/0  en  papier.  Au-dessus  de  ce  change,  la 
forme  de  perception  subordonnée  à  ce  terme  fixe  sera  donc 
abandonnée;  l'on  reviendra  donc  à  la  simple  perception  de 
75  0/0  en  papier  et  25  0/0  en  or  et,  dès  lors,  le  commerce 
commencera  à  profiter  de  toute  hausse  éventuelle  du  change 
qui  viendra  réduire  le  terme  fixe  de  139. 

Ainsi,  au  taux  de  10  3/4,  75  0/0  des  droits  en  papier  repré- 
senteront 75  milreis  et  25  0/0  en  or  62.250  reis.  Total, 
1378750  au  lieu  de  139.  Au  change  de  11  1/4,  ce  total  s'abaisse 
à  135;  au  change  de  11  1/2,  il  tombe  à  133$  500  et  ainsi  de 
suite. 

Il  en  résulte  que,  malgré  les  25  0/0  en  or,  le  commerce 
d'importation  payera  de  moin?.  en  moins  de  droits,  avec  la 
hausse  du  change,  mais  le  Ti  ésor  recevra  toujours  ses  75 
milreis  en  papier  et  25  milreis  en  or,  proportion  mathénia 
tique,  quel  que  soit  le  change. 

Comme,  d'autre  jiart,  la  hausse  du  change  diminuera  à  la 
l'ois  et  le  coût  de  la  marchandise  en  papier  et  le  montant  des 
droits  de  douane  calculés  en  papier,  la  consommation  el  l'im- 
portation reprendront  leur  essor,  le  congommateur  payant 
moins  cher  tous  les  objets,  et  les  recettes  de  douane  augmen- 
teront proportionnellement. 

Déjà,  le  prix  des  clioses  tend  à  diminuer,  quoique  moins 
rapidement  que  la  hausse  du  change  ne  se  produit.  L'équi- 
libre entre  l'agio  de  l'or  et  la  valeifr  des  objets  est  lent  à  s'éta- 
blir, surtout  lorsque  la  hausse  du  change  est  aussi  précipi- 
tée —  trop  précipitée  pourrait  on  dire  —  qu'à  l'heure  actuelle. 

Cependant,  les  articles  de  première  nécessité  :  les  haricots, 


le  maïs,  le  lard,  etc.,  ont  sensiblement  Imissi'  (environ  30O/0) 
et  la  [)Opulatiori  soull're  bien  moins  do  la  cherti''  de  la  vie  de- 
puis que  le  change  s'élevant  de  7  à  10  0/0,  la  valeur  de  la 
monnaie  courante  a  augmenté  de  près  do  59  0/0.  Des  mai- 
sons de  commerce  baissent  leurs  i)rix  «  en  raison  de  l'ef- 
frayante [espantosa]  hausse  du  change  »  ;  il  ne  manque  [ilus 
que  la  diminution  des  loyers  pour  que  les  Brésiliens  retion- 
vent  la  joie  de  vivre,  ce  qui  est  lo  meilleur  moyen  do  l'aire 
aimer  et  de  consolider  la  République. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtMre  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


(l)  Le  change  brésilien  est  actuellement  à  12  den.  1/4. 


Français  .3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anf;lais  (cti.  f. '25fr.20). 
Autriche  or  'i  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  Ainslinvlani). . . . 
Hongrie  or  4  %  (cti.  f.  2  fr.  50) . .  . 

Italie  4  %  net . .  *  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  IS'.iS  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1S95  

Suéde  2,%%  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  converti£  1  %  série  D.. . 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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Sitnation  Financière  Géûérale 


Europe.  —  France.  La  li(iuiclation  de  fin  juin  s'c*tait 
passée  sans  incidents,  avec  les  reports  un  peu  élevés 
pourtant,  et  on  semblait  disposé  à  reprendre.  Mais  la 
mauvaise  tenue  de  la  place  de  Berlin  nous  a  contraints 
à  rétrograder  sur  presque  toute  la  ligne.  11  convient 
maintenant  de  voir  ce  que  vont  faire  les  capitalistes, 
et  s'ils  profiteront  des  bas  cours  actuels  pour  opérer 
leurs  i-emplois. 

Allemaqne.  —  L'assassinat  du  Ministre  d'.Vllema - 
gne  à  Pékin  ne  semble  pas  devoir  changer  Tattitude 
du  Gouvernement  da-is  les  affaires  de  Chine  :  l'ae- 
cord  de  l'Allemagne  avec  les  autres  puissances  reste 
entier. 

La  tension  est  un  peu  moins  grande  sur  le  marché 
monétaire  :  le  stock  de  la  Reichsbank  s'est  amélioré 
et  les  demandes  d'escompte,  quoique  nombreuses,  res- 
tent à  107  millions  au-dessous  de  ce  qu'elles  étaient  à 
la  uièine  date  de  l'année  dernière. 

La  Bourse  de  Berlin  a  toujours  des  tendances  à  la 
baisse. 

Angleterre.  —  La  seule  aff  aire  dont  s'occupe  le  pu- 
blic est  la  question  de  Cliine;  celle  du  Transvaal  a 
passé  au  second  plan. 

Malgré  la  tenue  hésitante  du  Marché,  les  émissions 
ont  été  nombreuses  en  juin  :  on  a  constaté  dans  le 
nombre  dix  emprunts  de  villes. 

A  signaler  que  le  taux  a  été  de  3  0/0.  Le  montant 
des  émissions  du  premier  semestre  a  atteint  82.77G.000 
livres  sterling  au  lieu  de  88.11.3.000  liv.  st.  dans  le 
premier  semestre  1899. 

Espagne.  —  La  grande  chaleur,  en  avançant  la 
période  des  vacances,  a  ramené  le  calme  dans  la  poli- 
tique. 

La  convention  entre  le  Gouvernement  et  la  maison 
Rotliscliild,  pour  la  vente  en  commission  du  mercure 
d'Almaden,  a  été  sigaée.  Elle  est  fort  avantageuse 
pour  l'Espagne. 

La  Bourse  de  Madrid  a  été  très  ferme  toute  cette 
semaine.  Les  conversions  des  dettes  coloniales  sont 
ajournées. 
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Italie.  —  La  paix  semble  faite  entre  le  Ministère 
i^aracco  et  l'extrême-gauche.  Les  déclarations  modé- 
rées ont  satisfait  la  majorité  de  la  Chambre. 

Le  Gouvernement  n"a  demandé  qu'un  douzième  pro- 
Aisoire. 

On  pense  que  l'équilibre  du  budget  pourra  être 
obtenu  sans  impôts  nouveaux,  par  les  seules  ressour- 
ces existantes. 

Portugal.  —  Le  Cabinet  portugais  a  donné  sa  dé- 
mission et  a  été  immédiatement  remplacé  par  un  Mi- 
nistère Hintze  liibeiro.  Il  appartient  au  parti  régéné- 
rateur. 

Les  comptes  de  1899  de  la  Compagnie  royale  des 
Chemins  de  fer  portugais  se  sont  soldés  par  un  béné- 
fice net  de  2.959.865  milreis,  en  augmentation  de 
210.013  milreis  sur  1898. 

Serbie.  —  L'importation  de  l'année  dernière  a  été  de 
46.428.600  dinars,  contre  41.101.923  l'année  précédente. 
L'exportation  a  été  de  65.744.388  dinars,  contre  56  mil- 
lions 991.479  dinars. 

Amérique.  —  Brésil.  Il  a  été  convenu  entre  les  Gou- 
vei'nements  français  et  brésilien,  que  moyennant  la 
réduction  de  20  francs  en  France,  sur  le  droit  d'impor- 
lation  du  café,  ramené  ainsi  de  156  à  136  J'r.,  les  100 
kilos,  le  statu  quo  sera  maintenu . 

Etats-Unis.  —  En  1900,  le  recensement  approximatif 
de  la  population  a  donné  le  chiffre  de  78  millions  d'ha- 
bitants. 

Les  recettes  publiques  se  sont  élevées  en  juin  à 
51.435.832  dollars.  La  Dette  publique  a  diminué  dans 
ce  mois  de  14.897.5fi3  dollars. 

Mexique.  —  Une  Société  est  en  formation  pour  la  cons- 
truction d'un  chemin  de  fer,  de  Campèche  à  Tehuante- 
pec.  .lusqu'à  présent,  le  Yucatan  n'avait  aucune  com- 
munication terrestre  avec  le  reste  du  pays. 

'Uruguay.  —  L'exportation  des  produits  agricoles 
s'est  élcTée  en  1899,  à  2.354.419  pesos. 

Asie.  — Chine.  Les  recettes  douanières  perçues  dans 
le  premier  trimestre,  dans  différents  ports,  se  sont  éle- 
vées à  5.648.787  hk.,  contre  4.584.196  hk.  dans  le  même 
temps  de  l'année  précédente. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Les  qiuilrc  Contriliulioiis.  —  Convention  franco- 
espagnole.  —  Les  AflaiiC's  di;  Chine.  —  ]>e  Privilège  de  la  Banque 
(le  l'.VIpéi'ic.  —  IjCS  Crédils  suiii)lémcMt;iires.  —  Démission  du 
général  .JamoiiL  —  Le  nouveau  (iénéralissinie. 

Les  Chambres  vont  se  séparer  dans  quelques  jours, 
le  vote  du  projet  relatif  aux  quatre  contributions  rete- 
nait seul  nos  honorables  ;  la  Commission  du  budget 
en  a  opéré  le  dépôt  et  la  Chambre  va  l'adopter.  La  Com- 
mission sénatoriale  en  sera  immédiatement  saisie  et 
peut-être  la  Haute  Assemblée  donnera-t-elle  son  appro- 
bation dans  la  journée  même.  La  session  pourra  donc 
être  i-lose  demain.  Avant  d'entrer  en  vacances,  la 
Chambre  s'est  encore  expliquée  avec  le  Gouvernement 
à  l'occasion  de  la  mise  en  disponibilité  du  généralis- 
sime et  du  chef  d'état  major  général  de  l'armée,  et  il 
faut  avouer  que  le  Mini.stère  a  été  très  crime  en  se 
tenant  à  la  disposition  de  la  Cliam])re  pour  la  discus- 
sion. Il  a,  d'ailleurs,  olitenu  le  vote  d'un  ordre  du  jour 
de  confiance  à  50  voix  de  majorité  ;  ce  n'est  pas  beau- 
coup, mais  cela  suffit  pour  que  le  Gouverneaient  garde 
le  Pouvoir  jusqu'à  la  rentrée. 

Espérons  que,  pendant  ce  temps,  il  ne  surgira  pas 
d'incidents  qui  puissent  troubler  la  tranquillité  pu]>li- 
que,  mais,  pour  cela,  il  serait  nécessaire  que  le  Mi- 
nistère s'arrètùt  dans  la  voie  de  répression  où  il  s'est 
engagé. 


-w^  Les  pourparlers  depuis  longtemps  poursuivis  ebtre  la 
France  et  l'Espagne,  pour  la  délimitation  de  leurs  possessions 


respectives  du  Congo  et  du  Muni,  ont  enfin  abouti  à  une  con- 
vention qui  vient  d'être  signée  eatre  M.  Léon  y  Castillo,  am- 
bassadeur d'Espagne,  et  M.  Delcassé,  ministre  des  Affaires 
étrangères. 

Cette  convention  fixe  en  même  temps  la  limite  des  posses- 
sions espagnoles  du  rio  Oro,  entre  le  cap  Blanc  et  le  cap  Bo- 
jador,  laissant  à  la  France  l'Ad^rar  et  la  sebkhad'Idwill." 

-vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  29  juin,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  s'est  principalement  occupé  des  questions  exté- 
rieures et  de  la  situation  en  Chine. 

M-  Delcassé  a  donné  communication  des  dépêches  qu'il 
avait  reçues  de  nos  représentants. 

En  particulier,  il  a  fait  connaître  que  nos  Consuls  à  Shanghaï 
et  à  Tché  Fou  confirmaient  que  les  Ministres  des  puissances 
étrangères  en  Chine  avaient  pu  quitter  Pékin. 

Postérieurement  aux  dépêches  de  nos  Consuls,  M.  Delcassé 
a  reçu,  du  Ministre  de  Chine  à  Paris,  communication  d'un 
télégramme  de  Li-Hung-Chang,  parvenu  dans  la  nuit  et  an- 
nonçant officiellement  que  les  Minisires  des  Puissances  étran- 
gères se  trouvaient  à  dou^e  milles  de  Tien-Tsin. 

Enfin,  M.  Delcabsé  a  reçu  la  réponse  Ju  vice-roi  du  Yun-Nan 
au  télégramme  qu'il  lui  avait  fait  envoyer  par  le  Ministre  de 
Chine  à  Paris  au  sujet  de  la  protection  exigée  pour  notre  Con- 
sul français  et  ses  compagnons. 

Le  vice-roi  du  Yun-Nan  fait  connaître  dans  son  télégramme 
que  M.  François,  avec  les  Français  qui  l'accompagnent,  ingé- 
nieurs, missionnaires,  etc.,  a  quitté  Yun-Nan-Sen,  le  24  juin 
en  complète  sécurité  et  qu'il  se  trouvait,  le  27  juin,  à  mi- 
chemin  du  Tonkin,  où  il  ramène  ses  compagnons  de  route. 

-v»^  Le  30  juin,  la  Chambre  a  discuté  la  projet  de  loi  re- 
latif à  l'augmentation  de  la  flotte.  L'ensemble  du  projet  a  été 
adopté. 

'vv^  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  1'""  juillet,  à  Belley 
(Ain).  M.  P.  Baudin,  ministre  des  travaux  publics,  a  été  élu 
en  remplacement  de  M.  Giguet,  nommé  sénateur. 

-v^  Les  2  et  3  juillet,  le  Sénat  a  voté  le  projet  de  loi  por- 
tant prorogation  du  privilège  de  la  Banque  de  l'Algérie.  Nous 
publions  le  texte  de  cette  loi  dans  nos  Questions  du  jour. 

-vv^  Les  2  et  3  juillet,  la  Chambre  a  discuté  le  projet  de  loi 
ri'latif  aux  crédits  supplémentaires.  A  l'occasion  du  crédit  de 
3.053.000  francs  motivé  par  les  événements  de  Chine,  M-  Sem- 
bat  a  prononcé  un  discours  tendant  h  protester  contre  l'in- 
gérance  des  missionnaires  en  Chine  et  contre  toute  idée  d'an- 
nexion future;  M.  Delcassé  a  répondu  en  affirmant  la  néces- 
sité de  protéger  nos  nationaux  et  en  proclamant  l'accord  do 
la  France  avec  les  puissances.  Après  quelques  paroles  de 
M.  Millevoye,  le  débat  a  été  clos  et  le  crédit  adopté  ainsi 
que  l'ensemble  du  projet  de  loi. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  3  juillet,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Il  s'est  presque  exclusivement  occupé  des  affaires  exté- 
rieures, et  notamment  des  événements  de  Chine. 

Depuis  la  veille,  notre  Ministre  des  affaires  étrangères  n'a- 
vait reçu  qu'une  nouvelle  dépêche  en  date  du  2  juillet  et 
émanant  de  notre  Consul  ;'i  Shanghaï. 

Par  ce  télégramme,  le  Consul  lait  savoir  que  c'est  décidé- 
ment une  révolution  qui  a  éclaté  à  Pékin.  Le  prince  Tuan  et 
Kang  Yi  se  sont  emparés  du  pouvoir  et  cernent  avec  leurs 
troupes  le  palais  impérial  de  Pékin.  Ils  ont  ordonné  aux 
vice-i'ois  des  provinces  d'ouvrir  les  hostilités  contre  les  étran- 
gers, mais  les  vice-rois  du  (Jentre  et  de  l'Ouest  ont  refasé 
d'obéir  à  leurs  ordres.  Ils  les  considèrent  comme  des  rebelles. 

L'échange  de  vues  se  continue  entre  les  puissances  et  per- 
met de  constater  que  l'accord  le  plus  parfait  continue  à  régner 
entre  elles  au  point  de  vue  des  mesures  à  prendre  pour  la  ré 
pression  des  trouljles  et  du  règlement  à  intervenir  lorsque 
l'ordre  sera  rétabli. 

Les  troupes  françaises  expédiées  d'Indo-Chine  doivent  être 
actuellement  arrivées  en  Chine.  Elles  représentent  un  effectif 
de  3.500  hommes,  qui  sera  porté  à  8.000  hommes  lorsque  les 
renforts  expédiés  de  France  seront  arrivés. 

Le  4  juillet  le  bruit  se  répandait  à  la  Chambre  que  le 
général  Jamont  avait  donné  sa  démission.  Appelé  à  la  tri- 
bune, le  Ministre  de  la  guerre  a  confirmé  le  fait.  «  M.  le  gé- 
«  néral  Jamont,  a-t-il  dit,  a  en  effet  envoyé  sa  démission 
"  dans  une  lettre  qui  contient  également  une  protestation 
«  contre  les  actes  du  Gouvernement.  En  conséquence,  M.  le 
j  «  général  .Jamont  a  été  relevé  de  ses  fonctions  et  placé  en 
»i  «  disponibilité.  Il  a  été  remplacé  dans  ses  fonctions  par  M.  le 
-  «  général  Brugére  ». 

Aussitôt  la  Chambre  transforma  la  question  en  interpella- 
tion; M.  Krantz  intervint  et  déposa  un  ordre  du  jour  «  re- 

11  grettant  la  désorganisation  de  l'armée  >.  De  son  coté, 

M.  Gouzy  déposait  le  suivant  :  «  La  Chambre  approuvant 
«  les  déclarations  du  Gouvernement  passe  à  l'ordre  du  jour  », 
que  la  Chambre  adopta  par  287  voix  contre  230. 
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^-vvLo  Journal  Officiel  du  5  juillot  a  puLlié  les  di'c.rets  re- 
lovanl  (lo  leurs  fuiiclions  les  jjtiiiéraux  .lainont.  vice-président 
du  (Conseil  supérieur  d(>  la  guerre,  et  Dolaniie  faisant  fonc- 
tions do  chef  d'étal-major  {général  de  l'armée. 

Le  }{éin'ral  Urufrère  est  nomiur  eu  remi)lacement  du  gêné- 
ral  Jamont  et  le  i,'ouèral  l'cnde/rc  remplace  le  général  De- 
lanne. 

vw  Le  Sénat  a  discuté  liier  une  interpellation  relative  à  la 
mise  en  disponibilité  du  général  Jamont.  Un  ordre  du  jour 
de  confiance  a  été  voté.  Au  début  de  la  séance;  les  crédits 
supplémentaires  avaient  été  adoptés. 

-«■■v»,  Ija  Chambre  des  députés  a  volé  le  projet  de  loi  relatif 
ù  l'armée  coloniale. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Le  ((  Maritimisme  })  à  la  Chamire 


Il  y  avait  une  fois  un  pauvre  bûcheron  (jui 
s"étiiit  écrasé  un  ongle.  Trois  médecins  fameux 
vinrent  l'examiner. 

—  Le  cas  est  grave,  fit  le  premier,  il  faut  lui 
couper  le  doigt  ! 

—  Vous  plaisantez,  répartit  le  deuxième,  avec 
l'amputation  du  doigt,  la  main  se  gangrènerait  : 
c'est  donc  la  main  qu'il  faut  couper  ! 

—  Pourquoi  la  main  quand  nous  avons  le  bras  ? 
s'écria  le  troisième.  Coupons  le  bras  et  notre 
homme  sera  sauvé  ! 

—  Pardon  mes  bons  messieurs,  objecta  douce- 
ment la  femme  du  bi^icheron,  si  vous  lui  coupez  le 
bras,  qui  fera  vivre  nos  enfants  ? 

—  Ce  n'est  pas  notre  affaire!  dirent  en  chœur 
les  trois  médecins. 

—  Mais  c'est  un  peu  la  mienne,  répondit  la 
brave  ménagère,  et,  si  vous  le  permettez,  je  soi- 
gnerai seule  mon  homme  :  avec  un  peu  de  pa- 
tience, son  doigt  guérira  et  il  nous  restera  ses 
deux  bras  pour  nous  défendre  et  nous  gagner  du 
pain. 

Ce  vieux  conte  nous  est  revenu  à  l'esprit  en 
lisant  le  très  remarquable  et  très  judicieux  dis- 
cours que  M.  Caillaux,  ministre  des  finances,  a 
prononcé,  vendredi  dernier,  à  la  Chambre  des  dé- 
putés, en  réponse  aux  objections  des  orateurs  qui 
ont  prétendu  —  au  cours  de  la  discussion  du  pro- 
jet relatif  à  l'augmentation  de  notre  flotte  mili- 
taire —  que  les  nouvelles  dépenses  proposées  par 
le  Gouvernement  étaient  insuffisantes  et  qu'il  fal- 
lait immédiatement  revenir  aux  comptes  spéciaux 
hors  budget,  alimentés  par  l'emprunt,  c'est-à-dire 
aux  budgets  extraordinaires,  qu'on  a  eu  tant  de 
peine  à  faire  disparaître. 

La  Chambre  ne  s'attendait  pas  à  ce  discours,  car 
elle  n'a  prêté  qu'une  attention  distraite  -  à  l'exorde 
de  M.  Caillaux.  Le  début  semblait  indiquer,  en  ef- 
fet, que  le  ministre  des  finances  allait  se  contenter 
de  défendre  le  projet  ministériel  par  de  banales 
considérations  d'équilibre  budgétaire  ;  mais  lors- 
qu'il a  eu  démontré,  avec  des  faits  et  des  chiffres 
irréfutables,  que  la  loi  sur  l'augmentation  de  la 
flotte  navale  allemande,  votée  par  le  Reichstag  le 
14  juin  dernier,  échelonnait  cette  augmentation 
sur  une  période  de  dix-sept  années,  et  que  les  nou- 
velles constructions  réclamées  par  l'amirauté  alle- 
mande suivaient  une  progression  tiès  lente  pen- 
dant les  premières  années  :  la  Chambre  a  compris 
que  la  discussion  entrait  enfin  dans  le  domaine 
des  choses  pratiques,  et  elle  a  alors  écouté  avec 


intérêt  les  explications  du  représentant  des  contri- 
buables. 

Pourquoi  l'Allemagne  ne  va-t-elle  pas  plus  vite? 
C'est  parce  qu'elle  est  dominée,  comme  la  l''rance, 
par  une  force  supérieure  à  la  volonté  de  son  (gou- 
vernement :  la  puissance  de  ses  chantiers  de  cons- 
truction. Les  chantiers  français  ne  peuvent  fournir 
cha(|ue  année  quepour  100  à  105  millions  de  francs 
de  constructions  nouvelles — et  l'honorable  minis- 
tre des  finances  en  a  fait  la  preuve  à  lu  tribune; 
—  il  est  donc  inutile  de  demander  au  pays,  sous 
prétexte  de  patriotisme,  des  sacrifices  qui  ne  pour- 
raient être  qu'une  prime  au  gâchis. 

Est-ce  pour  engager  le  Parlement  d'une  manière 
irrémédiable  et  l'obliger  à  sanctionner,  dès  main- 
tenant, des  dépenses  qui  ne  pourront  être  effectuées 
que  dans  six  ou  sept  ans?  C'est  la  question  de 
principe  que  M.  Caillaux  a  d'abord  soulevée. 

Il  a  rappelé  que  les  dépenses,  de  quelque  nature 
qu'elles  fussent,  devaient  être  comprises  dans  les 
budgets  annuels  et,  à  ce  titre,  soumises  à  l'appro- 
bation des  Chambres;  etil  a  soutenu  que  demander 
au  Parlement  d'instituer  un  compte  spécial  en 
pareille  matière,  c'était  lui  demander  d'abdiquer 
une  partie  de  ses  droits. 

Proposer  à  la  Chambre  d'adopter,  en  bloc,  un 
programme  financier  embrassant  près  d'un  mil- 
liard de  dépenses  extraordinaires,  et  devant  peser 
sur  une  longue  série  de  budgets,  est  une  proposi- 
tion contraire  au  principe  parlementaire  parce  que 
«  le  premier  devoir  des  représentants  du  pays  est 
de  consentir  l'impôt  tous  les  ans.  Or,  pour  que  les 
représentants  puissent  donner,  comme  le  disait 
Royer-CoUard,  le  consentement  libie  et  intelligent 
à  l'impôt,  il  faut  qu'ils  soient  mis  à  même  d'appré- 
cier en  connaissance  de  cause  la  dépense,  et  qu'ils  ne 
soient  pas  liés  par  des  engagements  antérieurs  ». 

Pour  bien  comprendre  ce  qui  va  suivre,  il  faut 
rappeler  que  le  budget  de  la  Marine  militaire,  qui 
n'était  que  de  195  millions  de  fi^ancs  en  1884,  est 
successivement  passé  à  274  millions  en  1894,  à 
804  millions  en  1899  et  à  313  millions  en  1900.  Que 
les  dépenses  de  1899,  par  exemple,  comprenaient 
101  millions  de  constructions  nouvelles,  sur  les- 
quelles les  chantiers  français,  privés  et  de  l'Etat, 
n'ont  pu  fournir  que  9-"»  millions,  et  que,  cepen- 
dant, le  programme  du  Gouvernement  pour  l'aug- 
mentation de  notre  flotte  militaire,  d'accord  avec  les 
Commissions  intéressées,  porte  le  budget  de  la  Ma- 
rine en  1901  au  chiffre  de  330  millions  de  francs, 
à  l'aide  des  ressources  ordinaires  du  budget. 

M.  Caillaux  n'était  donc  pas  opposé  au  principe 
des  constructions  nouvelles  à  ajouter  aux  construc- 
tions précédemment  décidées,  puisqu'il  s'est,  au 
contraire,  ingénié  à  trouver  des  ressources  perma- 
nentes pour  augmenter  le  budget  de  la  Marine:  Il 
a  simplement  combattu  l'accroissement  exagéré  du 
programme  primitif  et  le  système  financier  que 
cet  accroissement  comportait. 

Après  avoir  indiqué  l'importance  des  charges 
supplémentaires  que  l'augmentation  de  la  flotte 
allait  immédiatement  imposer  au  budget,  le  mi- 
nistre des  finances  a  abordé  le  point  capital  de  la 
question  : 

Je  ne  dis  pas  que  dans  l'avenir  nous  ne  puissions 
pas  faire  davantage.  Dans  rargumentation  apportée  à 
diverses  reprises  à  la  tribune,  il  y  a  un  point  gui  m'a 
quelque  peu  surpris  et  qui  m'étonne,  venant  de  M.  Loc- 
kroy  à  qui  je  sais  une  expérience  très  éclairée  en  ma- 
tière budgétaire.  M.  Lockroy  a  dit  :  «  Vous  basez  cette 
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augmentation  Pur  les  plus-values  Imdgétaires.  »  Je  ne 
pense  pas  que  ^1.  Lockroy  veuille  m'amener  à  dire 
qu'il  faut  affecter  certaines  t^ixes  à  certaines  construc- 
tions. Ce  serait  là  l'application  d'un  procédé  financier 
qui  appartient  à  cette  catégorie  de  budgets  qualifiés 
par  notre  éminent  collègue  M.  Rouvier  «  de  budgets  à 
la  turque  »,  et  qui  ne  sauraient  convenir  dans  un 
grand  pavs  comme  la  France;  nos  budgets  ne  connais- 
sent pas  le  régime  drs  affectations  spéciales  :  confor- 
mément Il  la  rt  gle  que  nous  considérons  comme  une 
sauvegarde  du  bon  ordre  de  nos  finances,  nous  plaçons 
toutes  les  dépenses  d'un  coté,  et  de  l'autre  toutes  les 
recettes. 

Si,  par  le  jeu  normal  de  notre  système  financifr,  je 
parviens  à  trouver  les  ressources  nécessaires  pour 
faire  face  aux  25  ou  30  millions  de  crédits  du  pro- 
gramme du  Gouvernement,  pourquoi  me  deniande-t-on 
l'institution  de  taxes  nouvelles?  [Applaudisse menls.) 

Avec  une  éloquence  vraiment  saisissante,  M.  Gail- 
laux  a  démontré  qu'on  pouvait  évidemment  faire 
davantage  si  on  n'envisageait  que  le  côté  bud- 
gétaire de  la  question,  mais  ({u'on  ne  devait  s'en- 
gager qu'avec  une  extiême  prudence  dans  les 
dépenses  nouvelles  si  on  considérait  l'ensemble 
des  intérêts  nationaux.  Il  a  rappelé  que  la  fatalité 
voulait  que  la  France,  qui  ne  fait  plus  ni  soldats  ni 
contiibuablps  nouveaux,  fût  à  la  fois  une  puissance 
militaire,  une  puissance  maritime  et  une  puissance 
coloniale;  qu'elle  devait,  en  outre,  conslamment 
développer  et  perfectionner  son  outillage  écono- 
mi({ue  et  (jifelle  avait  à  supporter  les  charges 
budgétaires  de  lois  démocratiques  telles  que  celles 
relatives  à  l'enseignement  et  à  l'assistance. 

A  quelle  ressource  ferez -vous  appel?  Est-ce  à  l'em- 
pnmt?  Alors,  comme  on  l'a  dit  justement,  vous 
emploierez  l'emprunt  à  des  dépenses  ordinaires.  Car 
n'allez  pas  vous  faire  d'illusions!  n'allez  pas  penser 
que  l.^s  travaux  qu-^  nous  engageons  aujonrdhui  ne 
sont  que  momentanés.  Il  y  aura  perpétuellement  drs 
travaux  de  cet  ordre  à  faire.  Quaud  en  1U05  ou  en  1906 
vous  aurez  achevé  le  programme  actuel,  vous  en 
repreodrez  un  autre  —  et  vous  auriez  tort  de  ne  pas  le 
faif'i.  {Applaiidisse/iienls  à  gaicche.) 

Nous  nous  trouvons  donc  en  présence  de  dépenses 
ordinaires  et  normales  qu'il  serait,  permettez  moi  de  Is 
dire,  monstrueux  de  payer  au  moyen  de  l'emprunt. 

A  partir  de  ce  moment,  la  cause  du  contribuable 
—  nous  allions  dire  du  bûcheron  de  la  fable  — 
était  visiblement  gagnée,  mais  il  restait  à  tirer  la 
morale  de  ce  grave  débat  et  M.  Gaillaux  a  su  la 
dégager  avec  une  ha^iteur  de  vue  et  une  puissance 
d'expressions  (|ui  ont  littéralement  soulevé  la 
Chambre. 

La  plupart  des  orateurs  ijui  m'ont  précédé  à  cette 
tribune  ont  fatt  appel  à  votre  patriotisme  pour  solli- 
citer des  augmentations  au  programme  i|ui  vous  est 
soumis,  .le  voudrais,  moi  aussi,  faire  appel  à  votre  pa- 
triotisme pour  vous  demander  de  voter  le  programme 
tel  qu'il  a  été  arrêté  par  le  Gouvei nement.  Vous  vous 
souviendrez  qu'il  y  a  une  autre  forme  de  patiiotisme 
que  celui  qui  s'ctale  à  grand  fracas  au  forum,  à  la  tri- 
.Ijune,  dans  les  colonnes  des  journaiix  {7\-i''s  bien!  très 
bien  .'  à  gaudie),  que  celui  qui  réclame  sans  cesse  des 
dotations  plus  amples  poûr  certains  services;  vous 
vous  souviendrez  que  le  véri'able  patriotisme,  à  mon 
sens  du  moins,  consiste  à  avoir  le  sentimcat  des  im- 
mortelles destinée^  de  son  payr-,  à  ne  négliger  aucun 
des  grands  devoirs  qui  lui  incombent,  à  répartir  l'ar- 
gent sacré  qa'on  pr('lève  sur  le  contribuable  de  façon  à 
proportionner  les  eff  rts  qu'on  lui  demande  au  but  que 
l'on  poursuit  { Applaudissements  sur  les  mêmes  bancs.) 

A  coupsiV,  c'est  là  un  patriotisme  modeste  qui  ne 
vise  pas  à  i'écl  it.  C'est  nn  peu  celui  du  soldat  qui  fait 
le  coup  de  fusil  dans  le  fossé,  le  soir,  loin  de  sescliefe, 


sans  l'espoir  d'une  récompense  ;  mais  c'est  aussi  le 
patriotisme  le  plus  utile,  le  plu<  méritoire,  parce  qu'il 
implique  un  sacrifice,  parce  qu'il  implique  un  renon- 
cement. Et  c'est  à  ce  patriotisme  que  j'ai  cru  sacrifier 
en  venant  défendre  à  la  tribune  ce  que  je  considèi-e 
comme  les  grands  intérêts  de  mon  pays,  qui  sont  insé- 
parables de  la  grandeur  de  la  patrie  française.  (Applau- 
dissements vifs  et  répétés  à  gauche,  à  Vexlrême- 
gauche  et  sur  divers  bancs  au  centre.) 

En  éclairant  le  pays  sur  sa  véritable  situation, 
en  défendant  le  contribuai)le  contre  le.s  excès  de 
zèle  de  patriotes  ardents,  d'autant  plus  dangereux 
qu'ils  sont  de  parfaite  bonne  foi,  M.  Gaillaux  n'a 
pas  seulement  rempli  son  devoir  de  ministre  des 
finances  :  il  a  accompli  un  acte  de  courage  civique 
et  de  vrai  patriotisme. 

En  lui  donnant  raison,  la  Ghambre  n'a  pas  man- 
qué au  patriotisme  bien  entendu  ;  elle  a  simple- 
ment fait  preuve  de  clairvoyance  et  de  bon  sens. 

Edmond  Théry. 


LE  COMMERCE  CHINOIS 


Nous  venons  de  recevoir  les  statistiques  de  VAdmi- 
i'iisirntion  des  douanes  maritimes  chinoises  relatives 
au  premier  trimestre  de  l'année  1900.  Ce  document 
emprunte  aux  circonstance>  actuelles  un  intérêt  par- 
ticulier. Il  nous  montre  qu'au  moment  où  l'insurrec- 
tion des  Boxeurs,  poFait  brutalement  la  question  chi- 
noise, l'd'uvre  accomplie  par  les  étrangers  commen- 
çait à  produire  les  hoïi<-  oiîets  attendus  et  quf^,  no- 
tamment, le  commerce  extérieur  poursuivait  la  pro- 
gression observ('e  depuis  que  le  traité  de  Simonosaki 
a  virtuellement  ouvert  la  Chine. 

En  comparant  les  chiffres  des  recettes  des  douanes 
maritimes  du  premiers  trimestre  de  1900  avec  ceux  '^e 
la  période  correspondante  de  1899,  nous  constatons,  en 
effft,  une  plus-value  de  25  0/0  en  faveur  de  l'exercice 
actud.  Voici  un  résumé  de  la  situation  : 

l"'  trimestre 

(Taëls  Haïkwan) 

Pot ouverts  par  traités   5.395.0^3     /i. 3-25. 296 

Kowloon  et  Lappa   192.973       'im  246 

LoDgtchéou,  Menglze  et  Szemao   60.781  49.654 

Totaux   5.648.787     4.  [8 't.  196 

Pour  le  seul  port  de  Shanghaï,  le  mouvement  géné- 
rai accuse  une  augmentation  d'un  million  de  taëls  et  ce 
progrès  est  d'autant  plus  sensible  qu'il  y  a  eu,  pendant 
près  de  deux  mois,  un  chômage  sérieux.  De  pareils  ré- 
sultats permettent  de  suppos  r  que,  sans  les  derniers 
événements,  les  chiffres  déjà  si  ^atisfaisan1s  relevés  en 
1899  auraient  été  largement  dépassés  en  1900. 

Et,  puisque  l'ingérence  des  étrangers  dans  les  affai- 
res de  Chili-!  a  été  si  vivement  discutée,  il  n'est  pas 
inutile  de  montrer  les  résultats  qu'elle  a  déjà  donnés. 
Le  tableau  suivant  des  chiffres  rlu  rommerce  extérieur 
de  1887  à  1899,  nous  permettra  de  le  faire. 


Années  Importations  Exportations  Total 

(Tai'ls  Haïkwan) 

1887   102  263.609      8Ô.8G).208  183.123.877 

188S    .    '  .  124.782.89  i      92. 401  .()(;7  217.183.960 

18S9   ll0.8Si.3.Yj      96.947.832  207.833.187 

18 'G     .  1J7  093.481       87  144.480  214.2.37.961 

189i'..'       ..  134.003.863  100.9i7.849  23i.9.il.7I2 

1892  '  135.101.198  102.5S3.535  237.681.723 

18.13.'.  ■   15!. 362. 819  ll(;.632.3ll  v67.9a5.130 

1891    '      ...  162.102.911  12S.  104.522  290.20  7.433 

m^' .  '.  ' .  .  171.696. 7t5  143.293.211  314.981.026 

1893  "  202.5S9.994  131.081.421  333.671.415 

1897';;;;  ; .  202. 8^28. 6>5  103. 501. 3w  366.329.933 

1898       ."  '.  209.579.83 i  1.59.037.149  36S.616.483 

1899"   264.748. 456  195.78i.832  460.533.288 


L'ECONOMISTK  EUROPEEN.  —  Franco 


Avant  la  guerre  sino  -  japonaise,  les  étrangers 
n'avaient  d'autre  droit  que  de  s'établir  dans  les  ports 
ouverts,  pour  y  l'aire  le  commiTce,  et  de  voyager  dans 
l'intérienrensè  munissant  d'un  passeport.  Ils  pouvaient 
(■'Change)  leurs  marchandises  contre  les  articles  indi- 
gcnes,  mais  ne  devaient  rien  l'aire  qui  modiliût  les 
conditions  de  la  produciion  dans  le  pays  môme  ou  qui 
permît  de  mieux  utiliser  ses  ressources.  Aussi,  consta- 
tons-nous qu'aucun  progrès  sérieux  n'a  pu  ôtre  réalisé 
pendant  cette  période  et  que  les  résultats  généraux  du 
commerce  n'ont  pas  montré  de  progression  hien  sen- 
sible. 

Vint  le  traité  de  Simonosaki  (avril  1895),  qui  ouvrit 
la  navigation  des  principaux  lleuves  et  canaux,  qui 
donna  aux  Japonais,  voya^ieanl  dans  l'intérieur  pour 
commercer,  le  droit  de  louer  des  locaux  pour  entreposer 
des  marchandises  et  cela  sans  payer  de  taxe  ;  qui  leur 
permit  d'établir  des  manufactures  de  toutes  sortes 
dans  les  villes  et  les  ports  ouveiti  et  d'importer  toute 
catégorie  de  marchandises,  moyennant  le  paiement 
d'un  droit  de  douane  fixé. 

Les  facultés  accordées  aux  Japonais  par  le  traité  se 
ti'ouvèrent  étendues  à  tous  les  autres  paj's  par  la  clause 
de  la  «  nation  la  plus  favorisée  »  et  l'on  \  it  aussitôt  se 
produire  dans  toutes  les  parties  du  monde  un  vif  mouve- 
ment dans  la  direction  de  la  Chine  :  des  industries  et 
•des  manufactures  s'établirent  non  seulement  dans  les 
anciens  ports  à  traités,  mais  dans  ceux  qui  venaient 
de  s'ouvrir;  les  voies  ferrées  se  créèrent  ;  la  ligne  de 
Pékin  à Ïien-Tsin  fut  rapidement  terminée  par  le(^ou- 
vernemeat  cliinois;  des  concessions  nombreuses  furent 
accordées  pour  la  construction  ci'autrcs  lignes  avec  les 
capitaux  étrangers;  le  télégraphe  réunit  les  principaux 
centres;  l'électricité  fit  son  apparition  et  le  coui'nerce 
général,  qui  n'était,  en  189'i,  que  de  290  millions  de 
taels,  atteignit  3<i8  millions  en  1898,  pour  se  relever 
brusquement,  en  1899,  à  460  millions. 

Les  experts  ne  se  méprirent  pas  sur  le  sens  de  ce 
développement.  Dans  son  rapport  sur  l'année  1899, 
M.  T.-E.  Taylor,  commissaire  des  douanes  chargé  de 
la  statistique,  l'attribue  surtout  à  l'influence  exercée 
par  l'établissement  du  réseau  ferré  sur  les  transactions 
dans  l'intérieur  du  pays.  Il  signale  que  les  régions 
les  plus  misérables  acijuièrent  de  l'activité  dès  que  les 
trains  commencent  à  circuler  et  que  les  produits  dont 
l'indigène  ne^  songeait  pas  à  se  défaire,  à  cause  de  la 
difficulté  des  transports,  entrent  aussitôt  dans  la  circu- 
lation. 

En  dépit  de  ce  développement,  il  est  certain  que  le 
commerce  de  la  Chine  est  loin  de  se  trouver  en  rapport 
avec  l'énorme  population  de  ce  vaste  pays.  11  subit 
encore  de  nombreuses  entraves  qui  proviennent  notam- 
ment des  droits  de  likins  ou  douanes  intérieures;  de 
l'insuffisance  du  système  monétaire;  de  la  routine;  du 
manque  de  méthode  dans  l'exploitation  des  ressources 
du  pays.  Il  y  a  là  une  série  de  réformes  à  réaliser,  une 
quantité  de  préjugés  à  vaincre.  Et  comme  ces  réformes 
ne  peuvent  être  obtenues  sans  léser  une  foule  d'intérêts 
particuliers,  on  comprend  l'hoslilité  manifestée  par  la 
classe  lettrée  contre  ces  étrangers  qui  ne  prétendent 
plus  à  un  simple  négoce  mais  qui  veulent  pénétrer 
dans  le  pays  pour  diriger  l'exploitation  de  ses  revenus. 

Quelle  sera  la  conséquence  des  derniers  événements? 
Au  point  de  vue  commercial,  dont  nous  nous  occupons 
plus  particulièrement  aujourd'hui,  il  semble  que  la 
période  do  développement  doive  subir  un  moment 
d'arrêt  :  les  chiffres  de  l'exportation  peuvent  grossir, 
car  tous  ceux  qui  possèdent  des  marchandisfs  à  l'in- 
térieur de  la  Chine  vont  les  expédier  dans  les  ports 
pour  les  soustraire  aux  déprédations  des  insurgés  :  il 
y  aura  là  une  augmentation  passagère,  mais  les  mêmes 
raisons  empèclieront  les  marchandises  d'entrer  dans 
le  pays  et  les  chill'res  de  l'importation  subiront  une 
forte  diminution. 

Ce  ne  sont  là,  cependant,  que  les  conséquences 
immédiates  des  événements.  Pour  l'avenir,  il  nous 
paraît  bien  difficile,  qu'après  avoir  rétabli  l'ordre,  les 
puissances  européennes  ne  cherchent  pas  à  Ijrusquer 
une  solution  èt  à  imcos?r  au  Gouvernement  chinois  les 


réformes  administratives  dont  la  nécessité  s'impose 
])our  la  n)ise  en  valeur  du  pays  et  (|uo  l'on  a  toujours 
hésité  à  deuiander  d'une  l'ai  on  catégorifpie,  dans  la 
crainte  de  provoquer  précisément  les  troubles  (fui 
viennent  de  se  produire. 

Hi  cette  organisation  se  réalise,  on  peut  voir,  par  les 
effets  économiques  du  traité  de  yimonosaki,  ({ui  a  laissé 
subsister  encore  tant  d'entraves  au  développement  du 
commerce  de  la  Chine,  quels  pourront  être  ses  ré- 
sultats. 

Georges  Bourgarel. 


LE  MARCHÉ  FINANCIER  DE  BERLIN 


L'étude  de  la  situation  économique  et  financière  de 
l'Allemagne  amène  aujourd'hui,  à  deux  constatations 
curieusement  contradictoires  :  d'une  part,  un  progrès 
constant  du  commerce  et  de  l'industrie,  une  aiïiéiiora- 
tiou  continue  des  bilans  de  banques,  des  établisse- 
ments métallurgiques,  des  charbonnag-s,  une  augmen- 
tation ininterrompue  de  la  recette  des  chemins  de  fer 
et  dfs  Compagnies  de  Navigation  et  des  chiffres  du 
commerce  extérieur;  d'autre  part,  une  baisse  lente 
mais,  pour  ainsi  dire,  journalière  du  cours  de  presque 
toutes  les  actions  des  grandes  banques  et  grandes  in- 
dustries, un  recul  régulier  des  valeurs  qui  représentent 
à  la  Bourse,  ces  entreprises  démontrées  si  prospères 

Depuis  plusieurs  mois,  nous  publions  ici  même, 
dans  ['E(onomisle  Européen,  des  statistiques  qui  sem- 
blent prouver  la  pros])érité  et  la  solidité  de  toutes  les 
affaires  allemandes.  Nous  avons  rapporté  les  divi- 
dendes élevés  distribués  par  toutes  les  entreprises  et 
principalement  par  les  banques,  après  un  développe- 
ment tout  à  fait  extraordinaire  de  leurs  aff  aires  et  de 
leurs  bénéfices.  Notre  correspondant  de  Berlin  nous 
renseignant  sur  l'impression  ([u'avait  produite  en  Alle- 
magne même,  ces  indices  de  prospérité,  a  écrit  : 

'<  Les  Etablissements  de  crédit  de  Berlin  jouis- 
'<  sent  maintenant  d'une  telle  faveur  et  d'un  tel  cré- 
»  dit,  qu'ils  trouveront  toutes  les  sommes  nécessai- 
»  res  pour  les  affaires  les  plus  considérables.  Depuis 
«  des  années,  les  grandes  Banques  berlinoises  semblent 
«  n'avoir  eu. pour  programme  que  d'étendre  le  rayon 
«  de  leurs  affaires  et  fortifier  silencieusement  leurs 
«  fonds  de  réserve:  il  en  est  résulté  pour  elles  une 
«  grande  activité.  » 

Et  il  ajoutait  dans  la  lettre  suivante  : 

«  Cette  prospérité  des  banques  n'est  qu'un  rellet  de 
«  la  prospérité  des  industries.  Les  bilans  de  tous  les 
«  chemins  de  fer  sont  excellents  :  les  seuls  chemins  de 
«  fer  prussiens  avaient  encaissé,  fin  novembre,  907  mil- 
«  lions  347.000  marks,  soit  prés  de  51  millions  de 
a  marks  de  plus  que  dans  la  même  période  de  l'année 
«  dernière.  Beaucoup  d'industries,  surtout  les  indus- 
«  trie^  de  produits  chimiques,  distribueront  des  divi- 
"  dendes  variant  entre  13  0/0  et  20  0/0.  Les  établisse- 
<(  ments  Siemens  donneront  15  0/0;  les  principaux 
«  charbonnages  entre  12  et  15  0/0;  les  industries  mé- 
«  tallurgiques  de  11  à  i  l  0/0.  » 

Et  l'engouement  du  public  pour  ces  valeurs  indus- 
trielles était  tel,  que  les  cours  des  Fonds  d'Etat  en 
avaient  baissé. 

Enfin,  comme  témoignage  officiel  de  l'essor  de  toute 
activité,  nous  avons  eu  le  rapport  annuel  des  «  An- 
ciens du  Commerce  de  Berlin»  constatant  que  l'an- 
née 1899  laisse  à  sa  suivante  tant  d'éléments  de  pros- 
périté, tant  de  commandes,  une  telle  poussée  vers 
un  progrès  général,  qu'on  peut  s'abstenir  de  toute 
espèce  de  crainte  de  réaction  ou  de  recul.  Toutes  les 
branches  de  l'activité,  disait  ce  rapport,  ont  pris,  dans 
le  dernier  exercice,  un  essor  qui  ne  peut  être  arr<'t<''  de 
si  tôt,  pas  même  par  la  surproduction  et  la  réaction 
que  tant  d'économistes  jugent  inévitable  est  fort  éloi- 
gnée encore,  reculée  à  une  échéance  si  kintaine,  qu'il 
j  n'est  guère  nécessaire  de  s'en  préoccuper  maintenant. 
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Voilà  le  langage  que  des  données  authentiques  fai- 
saient tenir,  il  y  a  moins  de  quatre  mois,  à  une  des 
plus  hautes  autorités  économiques  de  l'Empire. 

Or,  si  nous  cherchons  aujourd'hui,  dans  un  journal 
financier  quelconque,  la  répercussion  que  tant  de  cons- 
tatations favorables  dans  le  passé  et  tant  d'heureux 
présages  pour  l'avenir  ont  eu  sur  les  cours  des  valeurs 
industrielles,  nous  trouverons,  à  notre  grand  étonne- 
ment,  un  effondrement  presque  complet  du  marché. 
Voici  une  comparaison  de  cours  très  édifiante  et  qui  se 
passe  de  tout  commentaire.  Les  valeurs  suivantes,  rè- 
glent ordinairement  les  cours  de  la  Bourse  de  Berlin  : 


Fin  avril 

Fin  mai 

Finj 

iiin 

tiociétés  industrielles  : 

274  » 

254 

235 

30 

247  .. 

230 

50 

213 

2i3  80 

210 

75 

193 

75 

252  .. 

243 

» 

226 

» 

376 

172 

166 

159  » 

148 

» 

124 

» 

Schuekert  (électricité)... 

215  )f 

213 

» 

202 

Banques  : 

199  .. 

198 

» 

191 

60 

156  » 

155 

151 

185  60 

185 

10 

180 

Ce  tableau  est,  dans  sa  brièveté,  une  reproduction 
très  exacte  et  très  fidèle  de  ce  qui  s'est  passé  en  grand 
dans  toutes  les  Bourses  de  l'Allemagne.  Comme  on  voit, 
cen'est  pas  l'effondrement  subit,  imprévu  des  cours  ;  c'est 
pis  :  c'est  une  baisse  lente,  métho  iique,  ininterrompue 
qui  semble  puiser  sa  cause,  non  dans  un  caprice  ou  une 
panique  d'un  jour,  mais  dans  une  méfiance  profonde, 
persistante  et  parfaitement  raisonnée.  Des  lots  entiers 
d'actions  de  grandes  industries,  qui  rapportaient,  il  y 
a  trois  mois,  de  à  5  0/0,  rapportent  aux  cours  actuels 
de  8  à  9  0/0  et  elles  sont  infiniment  plus  délaissées  et 
plus  offertes. 

En  Allemagne  même,  on  discute  beaucoup  sur  les 
causes  de  ce  phénomène.  La  plupart  des  publicistes 
regrettent  toute  la  responsabilité  d'une  pareille  situa- 
tion sur  la  guerre  acharnée  faite  depuis  quelque  temps 
aux  opérations  de  Bourse,  Cette  cause  peut  avoir  eu 
quelque  influence  sur  la  baisse,  mais  elle  aurait  été 
incapable  de  la  déterminer  toute  seule  et  c'est  ailleurs 
qu'il  en  faut  chercher  les  véritables  motifs. 

Depuis  longtemps,  des  économistes  bien  avisés  par- 
laient à  leurs  compatriotes  du  jjoint  culminant  de 
l'industrie  (hochpunkt  der  industrie).  Devant  la  fréné- 
sie des  fabricants  à  pousser  à  la  surproduction,  devant 
l'engouement  du  public  à  y  employer  tous  ses  capitaux, 
certains  esprits  que  n'avait  pas  abandonnés  le  sang-froid 
s'eff  orçaient  de  rappeler  sagement  que  le  maximum  de 
la  consommation  est  la  limite  naturelle  que  ne  doit 
jamais  dépasser  la  production.  On  ne  les  écouta  pas, 
dans  la  conviction  que  le  maximum  de  la  consom- 
vialion  ne  saurait  jamais  être  atteint  par  un  pays  qui, 
comme  l'Allemagne,  accroît  toujours  sa  population, 
augmente  continuellement  sa  sphère  d'action  et  s'ouvre 
sans  cesse  de  nouveaux  débouchés  commerciaux. 

On  pnroista  donc,  en  dépit  des  avis  les  mieux  mo- 
tivés, à  enfourner  toutes  les  disponibilités  d'argent 
dans  les  affaires  industrielles  dont  la  prospérité  sem- 
blait toujours  plus  grande  et  dans  les  entreprises 
exotiques  dont  le  succès  s'affirmait  toujours  comme 
l)lus  considérable.  Ce  fut  un  mouvement  irrésistible, 
comme  un  vent  de  folie  qui  soufila  sur  toute  l'Alle- 
magne. 

La  chose  prit  des  proportions  si  inquiétantes  que  le 
Gouvernement  lui-môme  dut  s'en  émouvoir.  Il  crut  de 
son  deA'oir  de  signaler  ce  danger  de  ruine,  sàns  cepen- 
dant provoquer  une  panique.  Au  commencement  de 
mars,  parut  dans  les  feuilles  oflicieusos  un  «  avertis- 
sement aux  industriels  >■  qui  fit  grand  bruit.  Cette  note 
aux  allures  oflicieuses  constatait  d'abord  l'exagération 
ffagrante  delà  production  allemande.  Les  commandes, 
disait  ce  communiqué,  dépassent  la  consommation 
et  la  production  dépasse  encore  les  commandes.  Les 
ontrpr)ri':ps  qui  déliitent  de  la  matière  première  sont 


débordées  de  demandes  et  se  croient,  par  cela  même, 
en  droit  d'élever  leurs  prix  à  des  cours  extravagants. 
C'est  un  véritable  krach  qui  se  prépare  si  l'on  n'en- 
raye ;  déj  i  la  petite  industrie  a  été  tuée  par  l'augmen- 
tation des  prix  du  fer  et  du  charbon  :  la  grande  suivra 
si  l'on  se  laisse  aller  à  cette  véritable  folie  de  fonda- 
tions et  de  productions.  Et  prenant  la  question  de  plus 
haut,  "  l'avertissement  »  montrait  le  danger  qu'il  y  a 
pour  l'Etat  tout  entier,  pour  ses  finances,  surtout,  dans 
la  perspective  d'un  krach  de  la  grande  industrie.  Pour 
conjurer  ce  péril,  le  Gouvernement  recommandait  iine 
grande  modération  dans  toutes  les  branches  de  l'ac- 
tivité :  laisser  le  développement  de  l'industrie  suivre 
son  cours  naturel  sans  y  pousser  par  un  désir  de  spé- 
culation et  limiter  les  demandes  au  strict  nécessaire. 

Et  malgré  l'émotion  que  produisit  cet  «  avertisse- 
ment »,  le  Gouvernement  crut  devoir  revenir  à  la 
charge.  Un  deuxième  «  avertissement  »  conçu  dans  des 
termes  presque  identiques,  uniquement  destinés  à  ren- 
forcer le  premier,  parut  une  quinzaine  de  jours  après. 

Là-dessus  survinrent  deux  événements  considéra- 
bles. On  constata  dernièrement  qu'il  fallait  renoncer 
à  compter  sur  un  des  débouchés  dont  on  escomptait  le 
plus  les  bénéfices  :  la  Russie.  L'Allemagne  entière  s'était 
imaginée  qu'elle  allait  tirer  un  profit  énorme  de  sa 
collaboration  au  relèvement  économique  de  la  Russie,, 
(ju'elle  allait  lui  fournir  presque  tout  son  outillage  in- 
dustriel, qu'elle  allait  participer  à  toutes  ses  affaires 
financières,  métallurgiques,  minières,  etc..  D'où  un 
grand  engouement  pour  les  affaires  russes,  et  des 
sommes  énormes  placées  dans  ces  affaires.  Or,  il  ap- 
paraît que  la  Russie  e«t  allée  trop  vite  en  besogne  ; 
elle  ne  peut  rémunérer  tant  de  capitaux  et  nous  assis- 
tons maintenant  à  une  crise,  à  une  véritable  débâcle 
sur  les  affaires  russes,  et  la  Bourse  de  B-rlin,  qui  en 
est  boudée,  en  subit  le  désastreux  contre  coup. 

En  même  temps,  des  nouvelles  de  New-York  firent 
savoir  qu'une  crise  sévissait  sur  le  marché  des  fers 
américains.  Les  usii  es  américaines  avaient  trop  pro- 
duit et  n'arrivaient  plus  à  placer  leur  fabrication  dans 
le  pays  ;  leur  plan  était  d'abaisser  leurs  prix  et  de  venir 
lutter  en  Europe  contre  la  fabrication  européenne. 
L'Allemagne,  sabitement,  se  vit  là,  comme  dans  un 
miroir.  Eile  comprit  que  la  production  a  une  limite,  et 
ses  fabricants  virent  que,  non  seulement  ils  ne  pour- 
raient pas  indéfiniment  s'ouvrir  des  débouchés  sur  les 
places  étrangères  déjà  saturées,  mais  que  l'étranger 
pourrait  bien  les  forcer  à  se  défendre  eux-mêmes  contre 
la  concurrence  du  dehors.  C'est  de  la  commotion  pro- 
duite par  cet  événement  que  date  la  baisse  des 
valeurs  industrielles  et  leur  recul  impossible  à  en- 
rayer. 

Dans  ce  retour  subit  au  sentiment  de  la  réalité  on 
s'est  aperçu  que  les  bénéfices  extraordinaires  des  grandes 
banques  qu'on  avait  pris  jadis  pour  l'indice  le  plus 
sérieux,  le  plus  indéniable  de  la  prospérité  du  pays, 
devaient  plutôt  être  pris  pour  les  marques  certaines 
d'une  prochaine  décadence.  Ces  bénéfices  proviennent 
principalement  de  la  rareté  de  l'argent  i[ai  a  pro\  oqué 
de  h^uts  taux  d'escompte  ;  de  l'habitude  prise  par  le 
public,  depuis  la  mise  en  vigueur  des  nouvelles  lois  de 
Bourse,  de  faire  ses  opérations  à  l'intérieur  des  ban- 
ques, à  un  tarif  certainement  plu^s  onéreux;  enfin,  de 
l'énorme  quantité  d'argent  confiée  aux  banques  pour 
toutes  les  affaires  qu'elles  ont  proposées  à  leur  clientèle, 
affaires  que  la  clientèle  n'a  que  vaguement  étudiées  et 
que  les  banques,  à  cause  du  nombre  et  de  l'élaigne- 
ment,  re  p'  uvent  que  vaguement  surveiller. 

On  tirait  à  la  fois  orgueil  et  espoir  de  la  masse  des 
capitaux  allemands  engagés  à  l'étranger.  On  s'aperçoit 
maintenant,  que  les  10  milliards  de  francs  pris  ainsi 
à  l'épargne  allemande,  manquent  au' pays;  qu'une 
grande  partie  est  engagée  dans  des  affaires  qui  ne  sont 
pas  meilleures  —  et  souvent  pires  —  que  celles  du 
pays  même  et  qu'il  en  est  résulté  certainement  une 
tension  sur  le  marché  monétaire,  qui  nuit  grandement 
à  toute  l'activité  nationale. 

Aux  causes  positives  et  précises  qui  ont  amené  la 
baisse  des  cours  aes  valeurs  industrielles,  régulatrices  de 
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la  Bourse  (io  Merlin,  il  convient  donc  d'ajouter  d'autres 
causes  générales  provenant  du  malaise  et  de  la  méûanco 
qui  vieniu  nt  de  la  constatation  qu'on  s'est  égaré  en 
voulant  aller  trop  vile  el  faire  trop  grand.  Un  a  man- 
qué à  la  fois  de  précision  el  de  prudence.  On  craint 
maintenant  de  ne  pas  trouver  la  rémunération  qu'on 
s'était  promise,  dans  beaucoup  d'affaires  sûres  et  de  ne 
plus  retrouver  tout  le  capital,  dans  beaucoup  d'all'aires 
douteuses.  C'est  sous  cette  double  crainte  que  se  pro- 
duit la  baisse  du  marché  de  Berlin  entraînant  avec  elle 
la  baisse  de  presque  tous  les  autres  marchés  de  l'Eu- 
rope. 

Léon  Picard. 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  So- 
ciété a  eu  lieu  à  l^ondres  le  27  juin. 

D'après  les  comptes  présentés,  les  bénéfices  pour 
l'année  sociale  qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier, 
s'établissent  à  :i82.962  liv.  st  13  sh.  U  d.,  sans  diffé- 
rence sensible  sur  ceux  de  l'exercice  précédent,  qui 
s'étaient  élevés  à  281.580  liv.  st.  4  sh.  2  d.  Ces  profits, 
comme  de  coutume,  ont  été  établis  après  prélèvement 
pour  les  comptes  débiteurs  douteux  ou  mauvais,  et  ils 
ont  permis  la  répartition  d'un  dividende  de  10  shillings, 
ou  12  fr.  50,  comme  en  1898.  Voici  comment  s'établit 
le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  : 


Avoir  Liv.  st.  sh.  d. 

Bénélices  pour  l'année  financièi-e  1899   282.962  13  11 

Report  de  l'exercice  précédent   27.351  18  10 

310.317  12~9 

Doit 

10  0/0  des  bénéfices  portés  à  la  réserve  sta- 
tutaire   28.298   5  3 

Dividende  de  10  shillings  par  action   25». 000   0  0 

Report  à  nouveau   32.021    7  6 


310.317  12  9 


Quant  au  bilan,  nous  le  rapprochons  des  deux  pré- 
cédents : 

Actif 

Bilan  au  31  décembre 
1897       1898  1899 


(Milhers  de  liv.  st.) 


1.771 

2.145 

1.873 

Placements  temporaires,  reports.. 

581 

1.274 

1.089 

843 

1.083 

1.004 

8.637 

3.472 

3.119 

Comptes  courants  débiteurs  

1.995 

2.827 

3.035 

2.498 

2.  «47 

3.648 

Immeubles  et  mobilier  

156 

251 

224 

Avance  statutaire  au  Gouvernement 

909 

909 

909 

Parlicipatioas   dans  les  avances 

consenties  au  Gouvernement. . . . 

1.092 

721 

873 

Compte  courant  du  Gouvernement. 

7 

32 

224 

13.497 

15.661 

15.998 

Passif 

5.000 

5. 000 

5.000 

Billets  de  banque  en  circula  tion. . . 

692 

811 

833 

ElTets  à  paver  

1.221 

1.496 

1.925 

5.0'i5 

6.73!) 

6.5(J6 

Dépôts  à  écliéatices  fixes  

649 

693 

78Û 

Réserve  statutaire  

589 

616 

644 

Profits  et  pertes,  y  compris  le  re- 

port de  l'exercice  précédent  

301 

303 

310 

13.497 

15.661 

15  998 

Le  rapport,  ainsi  que  d'prdinaire,  est  très  bref.  Il  se 
borne  à  U  présentation  des  comptes.  Mais  le  président 
du  Conseil  d'administration,  lord  Hillingdon,  a  pris  la 
parole  et  a  ajouté  quelques  commentaires  intéressants. 

Tout  d'abord,  il  a  rappelé  le  décès  de  l'honorable 
M.  Théodore  Berger  survenu  en  mars  dernier,  et  dit 


(juelle  part  active  le  défunt  avait  toujours  prise 
dans  les  affaires  de  la  Banque  aux  intérêts  d",  laquelle 
il  était  entièrbuiont  dévoué.  C'est  une  grande  perle  que 
le  (lonsoil  a  faite,  mais  le  Président  a  ajouté  qu'il  était 
heureux  d'annoncer  ([ue  le  nu';me  Conseil  avait  Irouvo 
un  digne  remplaçant  de  M.  Berger,  dans  la  personne  de 
M.  Frank  .\uboyneau,  qui  a  déjà  rendu  de  grands 
services  à  la  Banque,  et  dont  les  qualités  sont  connues 
aussi  bien  du  Comité  de  Londres  que  du  Comité  de 
Paris. 

Parlant  ensuite  des  opérations  de  la  Banque,  le 
Président  a  déclaré  que  c'est  avec  plaisir  qu'il  avait  à 
constater  leur  développement  en  189:^.  Ce  développe- 
ment n'est  certes  pas  dos  plus  rapides,  mais  il  ne  peut 
en  être  autrement  dans  un  pays  comme  la  Turquie. 
Toutes  les  agences  ont  contribué  aux  résultats  obtenus, 
et  elles  sont  conduites  avec  tant  de  prudenc  e  que  la 
Banque  n'a  réellement  pas  eu  à  se  ressentir  des  trois 
ou  quatre  faillites  que  l'on  a  eu  à  signaler  dans  des 
villes  où  elle  est  représentée. 

Pendant  l'exercice,  deux  nouvelles  succursales  ont 
été  installées  à  Sivas  et  à  Gastamboul,  dans  le  but 
d'aider  le  Gouvernement  dans  l'encaissement  des 
revenus  des  provinces,  mais  tout  donne  lieu  de  croire 
qu'elles  deviendront  de  bonnes  agences  commerciales. 
Vers  la  fin  de  l'année,  un  nouveau  bureau  a  été  aussi 
ouvert  à  Kara-Hi^sar,  ville  qui  est  bien  située  sur  la 
ligne  du  chemin  de  fer,  et  qui  est  appelée  à  se  déve- 
lopper au  point  de  vue  du  commerce,  surtout  lorsque 
les  récoltes  seront  favorables. 

La  récolte  de  coton,  en  Egypte,  s'annonce  bien  cette 
année,  et  le  Président  estime  que  la  Banque  trouvera, 
dans  les  mouvements  d'espèces  auxquels  cette  récolte 
donne  lieu,  à  employer,  avec  profit,  ses  disponibilités. 
Quant  à  l'exercice  1899,  il  ne  s'est  fait  remarquer  par 
aucune  opération  exceptionnelle,  ce  qui  a  permis  à  la 
Société  de  s'adonner  au  développement  des  affaires  de 
Banque  proprement  dites.  Les  affaires,  à  Stamboul,  se 
relèvent  peu  à  peu,  et  il  est  à  croire  que  d'ici  à  un  an 
environ,  la  crise  de  ces  dernières  années  aura  été  ou- 
bliée et  que  la  situation  commerciale  de  Constantinople 
retrouvera  son  ancienne  splendeur. 

En  1899,  la  moisson  a  été  supérieure  à  celle  de  1898, 
mais  les  exportations  de  grains  principalement  ont 
souffert  de  la  ba,isse  des  prix.  Dans  plusieurs  districts, 
ces  prix  ne  compensaient  pas  les  dépenses  de  trans- 
port; aussi  les  échanges  ont-ils  fléchi.  Néanmoins,  on 
peut  dire  que  dans  tout  le  pays,  la  prospérité  a  aug- 
menté, que  la  circulation  de  l'argent  est  plus  grande 
qu'au  cours  des  cinq  dernière  années,  et  que  presque 
partout  l'activité  renaît.  Les  dimes  ont  atteint,  en  1899, 
le  montant  de  4.729.000  liv.  t.,  contre  4.172.000  liv.  t. 
en  1898,  ce  qui  témoigne  de  la  prospérité  intérieure, 
prospérité  qui  est  le  grand  objectif  de  la  Banque. 

Le  contrat  avec  le  Gouvernement  russe  pour  le  ser- 
vice de  l'indemnité  de  guerre  a  été  renouvelé  et  les  rela- 
tions delà  Banque  avec  le  Gouvernement  ottoman 
sont  des  plus  satisfaisantes  ;  les  avis  qu'elle  a  donnés 
en  diverses  occasions  aux  Conseillers  de  sa  Majesté  le 
Sultan  ne  pourront,  s'ils  sont  suivis,  que  contribuera 
consolider  la  situation  financière  de  la  Turquie,  et  si  la 
Banque  a  refusé,  à  certaines  époques,  diverses  propo- 
sitions qui  lui  ont  été  faites,  c'est  que  ces  propositions 
n'étaient  favorables  ni  pour  elle,  ni  pour  l'Empire  otto- 
man, car  rien  de  cequi  peut  amener  une  amélioration 
dans  les  finances  de  la  Turquie,  n'échappe  à  son  atten- 
tion. C'est,  a  ajouté  le  Président,  ce  dont  doivent  être 
déjà  bien  persuadés  le  Sultan  et  ses  Conseillers. 

L'assemblée  des  actionnaires  a  approuvé  les  comptes 
qui  lui  étaient  soumis,  approuvé  la  nomination  de 
M.  Frank  Auboyneau  comme  administrateur,  et  réélu 
les  admini^tra1eurs  sortants,  MM.  Charles  F.  G.  Go- 
guel  et  Adolphe  Vernes,  vicomte  Duncannon,  George 
J.  Goschen  et  sir  W.- Lawence.  Elle  a  aussi  voté  des 
remercîments  au  Conseil  d'administration,  et  fixé  au 
3  juillet  le  paiement  à  Constantinople,  Londres  et 
I  Paris,  du  dividende  de  10  sh.  par  action  proposé. 

A.  Lechenet.. 
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LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHIITE 


Les  nouvelles  qui  nous  sont  parvenues  de  Chine 
sont  sinistres.  Le  Ministre  d'Allemagne  a  été  assasiné 
par  les  soldats  chinois  :  cela  est  otliciel.  D'autres  dé- 
pêches, simplement  officieuses,  nous  laissent  entrevoir 
des  horreurs  encore  plus  grandes.  On  assure  que  deux 
autres  Ministres,  dont  on  ne  désigoe  pas  la  nationa- 
lité, ont  également  été  tués.  Enfin  on  assure  que  deux 
légations  seulement  restaient  dehout  à  Pékin  le  27 
juin  dernier.  L'empereur  et  l'impératrice  sont  prison- 
niers dans  le  palais.  Les  portes  de  la  ville  sont  fer- 
mées. Le  prince  Tuan  et  les  Boxeurs  sont  maîtres 
de  la  situation.  Une  anarchie  complète  rogne  dans  les 
rues. 

Le  correspondant  de  la  Dailij  Mail,  dans  la  même 
ville,  télégraphiait  hier  que  les  Allemands  et  les  Fran- 
çris  sont  assiégés  à  Pékin  dans  leurs  légations  respec- 
tives, tous  les  autres  étrangers  dans  la  légation  briian- 
nique. 

Les  hauts  fou  t  onnaires  chinois  de  Shanghai  pré- 
tendent avoir  reçu  un  message  de  Pékin  disant  que  le 
sort  des  tiutres  légations  tera  décidé  dans  les  vingt- 
quatre  heures. 

Le  correspondant  du  Daily  Express  à  Shanghaï  croit 
savoir  qu'après  le  meurtre  de  rainbassadeur  allemand 
toutes  les  légations,  excepté  ce'les  d'Angleterre,  d'Alle- 
magne etd'lialie  ont  été  détruites. 

La  légation  britannique  a  été  vigoureusement  bom- 
bardée. 

Les  étrangers  sont  également  menacés  dans  les 
autres  villes  de  l'Empire.  Devant  Tien-Tsin,  les  forces 
européennes  livrent  en  ce  moment  une  grande  Ijataille 
coatre  les  troupes  chinoises.  A  Shanghaï,  la  panique  est 
si  grande  qu'on  a  dû  évacuer  les  femmes  et  les  enfants. 
Enlin,  on  certifie  qu'il  ne  se  trouve  plus  un  Européen 
vivant  dans  les  villes  de  l'intérieur.  Pour  comblo,  un 
télégramme  de  l'amiral  russe  commandant  dans  le 
Nord  de  la  Chine  annonce  qu'il  estimpossible  de  songer 
même  à  marcher  sur  Pékin. 

Le  (iouvernemeat  chinois  n'existe  plus  :  un  coup 
d'Etat  a  remis  le  pouvoir  entre  les  mains  de  quelques 
factieux  que  lui-même  avait  d'abord  encourag  s  et  qui, 
maintenant,  l'ont  débordé.  Le  mot  d'ordre  du  nouveau 
Gauvernement  semble  être  :  «  Mort  aux  étrangers  ». 
Heureusement  que  les  vice-rois  des  provinces  au  sud  du 
Yang-ïsé  ne  reconnaissent  pas  l'autorité  des  nouveaux 
gouvernants  et  semblent  plutôt  faire  cause  commune 
avec  les  Européens. 

En  Europe,  on  envoie  de  partout  d'importants  con- 
tinLients.  L'Allemagne  vient  d'expédier  un  corps  d'ar- 
mée de  10.000  hommes.  La  France  et  l'Angleterre 
dépêchent  aussi  des  renforts. 

L'accord  le  plus  entier  semble  ainsi  régner  entre  les 
Puissances;  cela  résulte,  d'ailleurs  des  déclarations  fai- 
tes dans  leurs  Parlements  respectifs  par  les  Ministres 
des  affaires  étrangères  de  toutes  les  grandes  puissances 
et  surtout  du  sensationnel  discours  prononcé  par  l'em- 
pereur Guillaume  au  départ  du  corps  expéditionnaire  : 

<<  Le  drapeau  allemand  a  été  insulté,  a-t-ildit,  l'Ena- 
«  pire  allemand  a  été  honni.  Cela  demande  une  puni- 
«  tion  et  une  vengeance  exemplaires. 

«  La  situation  a  pris,  avec  une  effrayante  rapidité, 
«  un  caractère  profondément  grave,  et,  depuis  qiie  je 
«  vous  ai  appelés  sous  les  armes  pour  être  mobilisés, 
«  elle  s'est  encore  aggravée.  » 

Et  il  a  ajouté  : 

«  Je  vous  envoie  là-bas  pour  venger  le  tort  qui  a  été 
«  fait,  et  je  n'aurai  pas  de  repos  tant  que  les  drapeaux 
«  allemands,  unis  à  ceux  des  -autres  puissances,  ne 
«  flotteront  pas  victorieux  au-dessus  des  drapeaux 
«  chinois  et  ne  seront  pas  plantés  sur  les  murs  de 
«  Pékin  pour  dicter  la  paix  aux  Chinois.  Vous  devez 
«  agir  en  bons  camarades  vis-à-vis  de  tous  les  soldats 
«  avec  lesquels  vous  vous  trouverez  là-bas  :  Piusses, 


«  Anglais,  Français;  ils  combattent  tous,  quels  qu'ils 
«  soient,  pour  une  seule  et  même  cause,  pour  la  civili- 
«  sation.  » 

Les  Etats-Unis,  seuls,  persistent  dans  une  attitude 
différente. 

Tout  en  refusant  de  ratifier  le  projet  d'accord  des 
consuls  et  des  vice-rois,  le  Gouvernement  aurait  télé- 
graphié à  son  Consul  que  les  Etats-Unis  pourraient 
s'engager  à  ne  pas  permettre  d'actes  d'hostilités  tant 
que  le  vice-roi  pourra  maintenir  la  paix  et  protéger  les 
étrangers. 

On  dit,  à  Washington,  que  le  Gouvernement  améri- 
cain est  convaincu  que  le  prince  Tuan  ne  représente 
pas  le  Gouvernement  chinois,  mais  qu'il  s'est  simple- 
ment, de  lui-même,  mis  à  la  tête  des  perturbateurs.  Il 
croit  que  les  milieux  officiels  chinois,  et,  en  général,  les 
personnes  instruites  et  influentes,  sont  nettement  oppo- 
sés à  la  poUtique  du  prince  Tuan. 

En  consé(juence,  les  l"Uats-Unis  continuent  de  penser 
qu'il  n'y  a  pas  guerre  entre  la  Chine  et  l'Amérique,  et 
que  celle-ci  ne  fait  que  combattre  une  populace  insur- 
gée, grossie  par  des  soldats  rebelles.  On  fait  remarquer 
qu'aucune  puissance  ayant  des  intérêts  en  Chine  n'a 
émis  d'autre  opinion. 

G.  B. 


LE  RENOUVELLEMENT 

DU  PRIVILÈGE  DE  LA  BANQUE  DE  L'ALGÉRIE 


La  Chambre  des  députés,  dans  sa  séance  du  15  juin, 
et  le  Sénat,  dans  ses  séances  des  2  et  3  juillet,  ont  suc- 
cessivement voté  le  projet  de  loi  portant  prorogation 
du  privilège  de  la  Banque  de  l'Algérie. 

Voici  les  termes  de  cette  loi  : 

Article  premier.  —  Le  privilège  concédé  à  la  Banque  de 
l'Algérie  par  loi  la  du  4  août  1851,  le  décret  du  )5  janvier 
1868,  les  lois  des  3  avril  1880,  10  juillet  1897  et  8  juillet  1899, 
dont  la  durée  expirait  le  31  oc'.obre  1900,  est  prorogé  jusqu'au 
31  décembre  1920.  Néanmoins,  une  loi  votée  par  les  deux 
(chambres  dans  le  cours  de  l'année  1911  pourra  faire  cesser  le 
privilège  à  la  date  du  31  décembre  1912. 

Art.  2.  —  Les  émissions  de  billets  de  la  Banque  de  l'Algérie 
seront  maintenues  dans  des  proportions  telles  qu'au  moj'en  du 
numéraire  réservé  dans  les  caisses  de  la  Banque  et  des 
échéances  du  jiapier  de  son  portefeuille,  elle  ne  puisse,  dans 
aucun  temps,  être  exposée  à  différer  le  paiement  de  ses  en- 
gagements au  moment  où  ils  lui  seront  présentés.  Le  mon- 
tant des  billets  en  circulation  ne  pourra,  en  aucun  cas,  dé- 
passer 150  miUions  de  francs. 

Art.  3.  —  Outie  les  succursales  actuellement  existantes 
d'Alger,  Oran,  Gonslanline,  Bône,  Philippeville  et  Tlemcen, 
il  pourra  être  établi  des  succursales  nouvelles. 

Ces  établissements  seront  créés,  soit  en  vertu  d'une  délibé- 
ration du  Conseil  d'administration,  soil  sur  l'initiative  du 
Gouverneur  général  de  l'Algérie,  par  un  décret  du  Président 
de  la  République  rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des 
finances  et  le  Conseil  d'Etat  entendu. 

Les  créations  dont  le  Gouverneur  général  de  l'Algérie  pren- 
drait l'initiative  ne  peuvent  excéder  le  nombre  de  quatre  ni 
avoir  lieu  après  le  31  décembre  1915.  Le  Conseil  d'adminis- 
tration doit  être  appelé,  au  préalable,  à  fournir  ses  obser- 
vations. ''• 

Il  pourra,  en  outre,  être  créé,  on  vertu  de  décisions  spéciales 
du  (jonseil  d'administration,  des  bureaux  auxiliaires  fonction- 
nant dans  les  conditions  arrêtées  par  ce  Conseil. 

La  suppression  de  tous  les  établissements  ci-dessus  visés 
pourra  être  prononcée  dans  la  même  forme. 

Art.  4.  —  La  Banque  de  l'Algérie  pourra  être  autorisée  par 
décrets  rendus  sur  la  proposition  du  Ministre  des  finances, 
le  Conseil  d'Etat  entendu,  à  créer  des  établissements  et  à 
émettre  des  billets  payables  au  porteur  et  à  vue  dans  les 
colonies  et  protectorats  français  en  Afrique. 

Les  décrets  d'autorisation  détermineront  les  conditions  de 
fonctionnement  de  ces  établissements. 

Art.  5.  —  La  Banque  de  l'Algérie  versera  à  l'Etat,  à  partir 
du  1='  janvier  It'OO  jusqu'au  31  décembre  1905,  une  somme 
annuelle  de  200.000  fr.  ;  à  partir  du  1"  janvier  1906,  jusqu'au 
31  décembre  1912,  une  somme  annuelle  de  250.000  fr.  et. 
dans  le  cas  où  le  Gouvernement  n'userait  pas  de  la  faculté 
de  dénonciation  prévue  à  l'article  1",  paragrai)he  2,  une 
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sommo  annutUo  de  HOO.OOO  fr.  ;\  partir  du  1»'  janvier  l<Jl:î 
jusiju'au  81  décemlirt!  (Vtto  rodtvanoe  sera  versée  par 

moitié  le  80  Juin  et  le  31  décembre  de  cliaqiKi  année  :  la 
première  échéance  semostrioUe  venant  le  30  juin  l&OO  et  la 
dcrnioi-o  le  31  décembre  1920. 

Art.  t».  —  Est  approuvée  la  convention  jtassée  le  30  janvier 
1900  entre  le  Ministre  et  le  Directeur  do  la  Banque,  aux 
termes  do  laquelle  la  Banf^ue  s'engage  à  mettre  ii  la  disposi- 
tion du  Trésor,  sans  intérêt  et  pour  toute  la  durée  de  son 
privilège,  une  avance  de  8  millions  de  francs.  Celte  avance  de 
8  millions  et  la  redevance  annuelle  seront  réservées  et  portées 
à  un  compte  spécial  du  Trésor  jusqu'à  ce  qu'une  loi  ait  établi 
les  conditions  de  création  et  de  fonctionnement  du  Crédit 
Agricole  en  Algérie. 

Art.  7.  —  La  Banque  payera  gratuitement,  concurremment 
avec  les  caisses  publiques,  pour  le  compte  du  Trésor,  les 
coupons  au  porteur  des  Rentes  françaises  et  des  valeurs  du 
Trésor  français  qui  seront  présentées  au  guichet  de  ses  suc- 
cursales et  bureaux  auxiliaires. 

Art.  8.  —  La  Banque  devra,  sur  la  demande  du  Ministre 
dts  finances,  ouvrir  gratuitement  ses  guichets  à  l'émission 
des  Rentes  françaises  et  valeurs  du  Trésor  français. 

Art.  9.  —  Les  comptables  directs  du  Trésor  elles  compta- 
bles des  administrations  financières  pourront  opérer  des  ver- 
sements et  des  prélèvements  dans  les  succursales  et  dans  les 
bureaux  auxiliaires  de  la  Banque. 

Dans  les  villes  pourvues  d'une  succursale  ou  d'un  bureau 
auxiliaire  et  oi'i  il  n'existe  pas  d'agent  de  l'Etat  chargé  du 
service  des  dépenses  publiques,  la  Banque  payera  sans  frais 
les  mandats  revêtus  d'un  «"Vu  bon  à  payer  »  du  trésorier- 
payeur. 

Ar.  10.  —  L'article  14  de  la  loi  du  4  août  1851  est  modifié 
ainsi  qu'il  suit  : 

Les  billets  au  porteur  étnis  par  la  Banque  de  1  Algérie  et 
ses  succursales  sont  alfranchis  de  la  formalité  préalable  du 
timbre  proporiionnel.  Le  droit  est  perçu  par  voie  d'alionne- 
ment,  conformément  à  l'article  9  de  la  loi  du  30  juin  1840. 

Est  seule  passible  du  tarif  établi  par  l'article  l"  de  la  loi 
du  22  décembre  1878,  la  partie  de  la  circulation  excédant  l'en- 
caisse en  numéraire. 

Le  complément  est  passible  d'un  droit  de  20  centimes  par 
1.000  francs. 

Art.  11.  —  Sont  approuvés  les  statuts  de  la  Banque  de 
l'Algérie,  tels  qu'ils  sont  annexés  à  la  présente  loi. 


MoFiBatioiis  ftoiioiipgs  et  FiiiaEcîcres 


Chemin  de  fe»  Métropolitain  de  Paris.  —  L'as- 
semblée générale  ordinaire  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  le  -'jO  juin  dernier,  ainsi  qna  nous 
l'avions  annoncé  précédemment.  C'était,  observons-le 
de  suite,  la  première  fois  que  les  intéressés  se  réunis- 
sdent  en  assemblée  ordinaire,  et  ils  avaient  à  approu- 
ver les  comptes  arrêtés  au  31  décembre  1899,  comptes 
qui  embrassaient  la  période  écoulée  depuis  la  constitu- 
tion de  la  Société,  c'est-à-dire  environ  vingt  mois. 

Dans  V Economiste  Européen  du  22  juin,  nous  avons 
donné  le  bilan  arrêté  à  la  date  sus-indiquée  et  nous 
n'y  reviendrons  pas.  Nous  croyons,  en  effet,  plus  inté- 
ressant, en  nous  reportant  au  r  ipport  du  Conseil  d'ad- 
ministration, dt^  remarquer  que  ce  n'est  qu'au  mois  de 
septembre  1898  que  l'adjudication  des  travaux  d'in- 
frastructure qui  revenaient  à  la  Ville  de  Paris  a  été 
approuvée,  et  ce  n'est  qu'à  la  lin  de  cette  même  année 
que  les  travaux  ont  vérita))lement  commencé.  11  y  a  eu 
là  un  premier  retard  qui.  malgré  l'activité  déployée 
par  les  ingénieurs  de  la  Ville  et  les  entrepreneurs,  n'a 
jamais  pu  être  regagné  et,  en  fait,  les  susdits  travaux, 
dont  on  attendait  la  livraison  fin  1890,  ne  sont  pas  en- 
core tout  à  fait  terminés,  ce  ([ui  fait  que  la  livraison 
entière  n'a  pas  encore  été  faite  à  la  Compagnie.  Par 
suite,  si  la  Compagnie  n'était  pas  encore,  au  30  juin, 
en  état  d'annom-er  l'achèvement  de  sa  ligne  de  la  Porte 
de  Vincennes  à  la  Porte  Maillot,  avec  embranchements 
de  la  Porte  de  l'Etoile  au  Trocadéro  et  à  la  Porte  Dau- 
phine,  au  moins  pouvait-elle  dire  que  les  travaux 
étaient  assez  avancés  pour  que  l'on  pi\t  entrevoir 
comme  très  prochain  le  motment  du  commencement  de 
l'exploitation.  Vraisemblablement,  ce  moment  prendra 
place,  d'après  les  renseignements  que  nou3  possédons, 


à  la  date  du  13  courant,  et  peut-êiro  dti  12.  <Juoi  qu'il 
en  soit,  pour  faire  apprécier  l'activili'  que  la  (Compa- 
gnie a  apportée  dans  la  rt'alisation  de  sa  t;'tciie,  nous 
devons  rappeler  qti'un  délai  de  dix  mois  lui  était 
accordé  par  l'article  3  do  son  cahier  das  charges,  pour 
l'achèvement  do  ses  travaux  à  partir  de  la  livraison  de 
l'infrastructure  par  la  Ville  de  Pans,  et  (jue  ce  délai  n'a 
même  pas  encore  commencé  à  courir. 

Pour  l'exploitation  de  son  premier  réseau,  la  Compa- 
gnie du  Clicmin  de  fer  Métropolitain  de  l'aria  a  com- 
mandé ICI  voitures,  dont  :  74  voitures  d'attelage  de 
seconde  classe,  31  voitures  d'attelage  de  première 
classe  et  10  voitures  d'attelage  mixte.  Lorsque  ces  IGl 
voitures  —  qui  formeront  le  premier  parc  de  matériel 
—  seront  livrées,  et  même  avant  que  cette  fourniture 
soit  tout  à  fait  complète,  la  Compagnie  établira  sa 
marche  de  trains  de  façon  que,  dans  les  gran  les  pé- 
riodes de  circulation  de  la  journée,  les  trains  se  sui- 
vent à  deux  minutes  d'intervalle.  Dans  les  périodes 
moins  actives,  les  intervalles  seront  plus  longs,  mais 
réglés  toujours  de  manière  à  satisfaire  très  largement 
à  tous  les  besoins  du  trafic. 

Au  31  décembre,  l'ensemble  des  dépenses  faites  pour 
le  compte  de  premier  établis.-ement  s'élève  à  7.620.601 
francs  40,  mais  ce  chilfre,  naturellement,  est  loin  de 
représenter  le  total  des  dépenses  engagées.  La  Compa- 
gnie estime,  en  eU'et,  à  22  millions  environ  le  coûttota 
de  sa  première  ligne  de  la  Porte-de- Vincennes  à  laj 
Porte-Maillot  avec  ses  embranchements.  Ce  chilïre 
élevé  est  dû  à  l'augmentation  importante  qui  s'est  pro- 
duite sur  tous  les  prix  de  matière  et  de  main-d'a-uvre 
depuis  deux  ans,  à  la  hausse  du  fer,  du  cuivre,  à  l'élé- 
vation des  salaires,  qui  a  été  la  conséquen  e  des  tra- 
vaux de  l'Exposition  de  1900,  etc.  Il  convierit  d'ail- 
leurs de  remarquer  que  les  chapitres  1»  s  plus  impor- 
tants du  compte  de  premier  établissement,  se  rapportent 
à  des  dépenses  faites,  non  seulement  en  vue  de  la  ligne 
actuellement  en  construction,  mais  en^vue  des  lignes 
ultérieures.  L'usine  et  les  bâtiments  d'administration, 
la  sous-station  de  la  place  de  l'Etoile,  les  ateliers  et  le 
dépôt  ont  été  établis  dans  cette  prévision,  et  les  dé- 
penses que  la  Compagnie  aura  à  y  faire  pour  compléter 
l'aménagement  pour  le  réseau  de  42  kilomètres,  ne 
seront  plus  très  importantes.  On  peut  évaluer  à  sept 
millions  de  francs,  en  chiffres  ronds,  l'avance  que  la 
dépense  de  premier  établissement  de  la  première  ligne 
aura  faite  à  ce  réseau. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  30  juin  a 
ratifié,  sans  discussion,  les  comptes  qui  lui  étaient 
présentés.  Conformément  aux  propositions  du  Conseil 
d'administration,  elle  a  décidé  aussi  que  les  intérêts 
perçus  par  la  Compagnie  sur  les  sommes  placées  en 
report  ou  déposées  dans  les  Banques,  et  qui  figurent 
au  bilan,  au  31  décembre  1899,  pour  271.385  fr.  65,  ser- 
viraient à  amortir  les  frais  de  l'Administration  cen- 
trale depuis  la  fondation  de  la  Société,  frais  qui  s'élè- 
vent à  261.061  fr.  90.  Quant  au  solde  de  10.323  fr.  75, 
elle  a  décidé  de  le  reporter  à  nouveau. 

L'assemblée  a,  de  plus,  renommé  comme  commis- 
saires des  comptes,  MM.  (I.  Graux,  J.  Henrotte,  A. 
Renaut  et  H.  Rouen  et,  à  l'issue  delà  séance,  les  ac- 
tionnaires, sur  l'invitation  du  Président  du  Conseil 
d'administration,  ont  pu,  par  eux-mêmes,  expérimen- 
ter les  avantages  que  comportait,  au  point  de  vue  du 
confort  et  de  la  célérité,  le  Chemin  di  fer  Métropoli- 
tain de  Paris. 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  Notre  confrère 
Le  Matin  publiait,  mercredi,  la  note  suivante  : 

A  MM.  les  Administrateurs  de  la  Compagnie 
des  Wagons-Lits 
Nous  recevons  de  très  nombreuses  lettres  au  sujet  de  la 
baisse  de  l'action  des  Wagons-Lits  qui,  cotée  à  plus  de  700 
francs,  il  y  a  quelques  semaines,  finissait  hier  à  525  francs, 
malgré  l'approche  de  la  date  à  laquelle  on  détachera  un. 
coupon  de  25  francs,  détachement  qui  aura  lieu  le  5  du  pré- 
sent mois. 

Nos  correspondants,  actionnaires  tie  la  Compagnie,  forma-. 
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lent  leurs  demandes  d'explications  dans  des  termes  qui  ne 
laissent  aucun  doute  sur  leurs  préoccupations,  d'ailleui-s  très 
légitimes. 

Nous  ne  pouvons  leur  répondre  personnellement. 

De  l'examen  attentif  des  bilans  et  des  autres  documents 
([ui  ont  été  publiés,  il  a  toujours  résulté  pour  nous  que  l'af- 
faire était  saine  ;  et  la  baisse  nous  paraît  incompréhensible, 
surtout  en  présence  des  recettes  qui  sont  fort  belles  et  dont 
l'accroissement  sur  celles  de  l'an  dernier  se  chiffre  par  10  ou 
11.000  francs  par  jour  depuis  le  commencement  de  juin, 
comme  on  a  pu  le  constater  par  la  lecture  de  nos  informations. 

Le  plus  simple  était  donc  de  renvoyer  nos  correspondants 
à  la  Compagnie  directement;  et  nous  l'eussions  fait,  si  l'un 
d'eux  ne  s'était  plaint  avec  amertume  d'avoir  tenté  une  dé- 
marche de  ce  genre,  et  d'avoir  été  mal  accueilli.  Ceci,  nous 
le  disons  avec  notre  habituelle  netteté,  est  absolument  inad- 
missible. Les  actionnaires  sont  des  associés,  et  ils  ont  le 
droit  de  s'informer  de  la  marche  des  affaires  sociales  d'une 
entreprise  à  laquelle  ils  ont  apporté  le  concours  de  leurs 
capitaux. 

Nous  nous  adressons  donc,  par  la  voie  du  journal,  aux 
administrateurs  de  la  Compagnie,  dans  l'espérance  que  le  fait 
d'être  publiquement  mis  en  cause  les  décidera  à  se  départir 
d'un  mutisme  dont  le  moins  qu'on  puisse  dire  est  qu'il  a  déjà 
trop  duré.  Et  pour  éviter  toute  équivoque,  nous  poserons 
avec  précision  les  questions  sur  lesquelles  la  majorité  do  nos 
correspondants  désire  être  renseignée,  et  auxquelles  il  est, 
nous  semble-t-11,  de  l'intérêt  même  des  administrateurs  de 
répondre  avec  la  même  précision  ; 

1°  A  quel  titre  et  dans  quelle  mesure  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits  est-elle  intéressée  dans  les  Hôtels  du  Trocadéro  ? 

2°  Quelles  sont  les  entreprises  j>atronnées  par  la  Compa- 
gnie des  Wagons-Lits  à  l'Exposition,  et  quels  en  seront  les 
résultats,  notamment  en  ce  qui  concerne  le  "  Vieux  Pans  ». 

3°  Quel  intérêt  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  a-t-elle 
dans  l'Elysée  Palace  et  dans  la  Compagnie  Générale  de 
Construction. 

Hier  matin,  notre  confrère  publiait  la  réponse  sui- 
vante aux  questions  qu'il  avait  posées  la  veille  : 

Paris,  4  juillet  1900. 

Monsieur, 

Vous  posez,  dans  le  Matin  d'aujourd'hui,  un  certain  nom- 
bre de  questions  à  MM.  les  administrateurs  de  la  Compagnie 
des  Wagons-Lits.  Je  n'ai  pas  eu  le  temps  de  réunir  mes 
collègues,  mais  je  pense  que  la  réponse  que  je  vous  ferai  en 
leur  nom  ne  perdra  rien  de  son  autorité  pour  être  signée  de 
mon  nom  seul. 

Et  d'abord,  je  conteste  absolument  qu'un  actionnaire  venant 
demander  des  renseignements  au  siège  de  la  Compagnie  ait 
pu  être  mal  accueilli.  Que  cet  actionnaire  se  nomme,  qu'il 
désigne  la  personne  qui  l'aurait  éconduit,  et,  si  son  dire  est 
justifié,  cette  personne  aura,  dès  demain,  cessé  d'appartenir  à 
l'administration  que  je  dirige. 

Rien  de  plus  simple  que  la  réponse  à  faire  aux  questions 
que  vous  noua  posez. 

Vous  nous  demandez,  en  somme,  quels  sont  les  intérêts  de 
la  Compagnie  des  Wagons-Lits  dans  les  entreprises  directe- 
ment ou  indirectement  liées  au  succès  de  l'Exposition. 

La  Compagnie  des  Wagons-Lits  est  actionnaire  pour  une 
somme  insignifiante  (30.0U0  fr.)  de  la  Société  Immobilière  du 
Trocadéro  et  de  Passy,  à  qui  appartiennent  les  hôtels  du 
Trocadéro.  Elle  a  acheté  ferme  un  certain  nombre  de  billets 
de  séjour  à  Paris,  à  des  prix  qui  lui  laissent  un  bénéfice  ap^ 
préciable,  et  elle  est,  d'ores  et  déjà,  assurée  de  leur  place- 
ment. Elle  continue  à  servir  d'agent  pour  la  location,  à  sa 
clienlrle,  des  appartements  du  Trocadéro,  moyennant  paie- 
mont  de  commissions  qui  lui  procureront,  sans  aucun  risque 
encouru,  un  bénéfice  pouvant  s'élever  à  plusieurs  centaines 
de  mille  francs. 

Au  Transsibérien,  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  est  in- 
tervenue à  deux  titres  différents  :  elle  est  exposante,  en  ce 
qui  concerne  le  Train  transsibérien  et  le  Panorama  mouvant 
offert  à  la  curiosité  du  public.  Elle  est  exploitante  de  restau- 
rants aux  sections  russe  et  chinoiFe 

Gomme  exposante  du  train  le  plus  moderne  et  le  plus  con- 
fortable qui  ait  été  conçu  et  exécuté  jusqu'à  ce  jour,  elle  n'a 
fait  que  remplirun  devoir  dont  l'omissioa  l'eût  exposée,  à  juste 
titre,  aux  récriminations  des  ses  actionnaires,  à  celles  des 
Compagnies  de  Chemins  de  fer  auxquelles  son  sprt  est  lié,  à 
celles  enfin  du  public  en  général. 

En  exploitant  les  restaurants  des  sections  russe  et  chinoise, 
elle  n'a  fait  que  compléter  son  exposition,  et  il  eût  été  au 
moins  étrange,  puisque  le  devoir  de  nourrir  ses  voyageurs 
rentre  dans  ses  obligations,  qu'elle  confiât  à  des  tiers  les  res- 
taurants qui  figurent  les  têtes  de  lignes  de  son  réseau  russo- 
chinois. 

Depuis  quand  peut  on  faire  des  reproches  aux  grandes 
industries  de  chercher,  dans  une  manifestation  aussi  solen- 


nelle et  aussi  imposante  que  l'Exposition  de  1800,  autre 
chose  que  la  démonstration  publique  de  leur  puissance  et  de 
leur  prospérité?  La  Compagnie  des  Wagons-Lits  n'a  pas 
cherché  à  réaliser  un  bénéfice  ;  elle  a  entendu  figurer  digne- 
ment à  l'Exposition,  au  rang  qui  lui  est  assigné  par  le  déve- 
loppenipnt  de  ses  entreprises.  En  admettant,  ce  qui  n'est  nul- 
lement démontré,  que  cette  représentation  lui  coûte  quelque 
chose,  et  que  les  bénéfices  des  restaurants  ne  couvrent  pas 
ses  immobilisations,  elle  retomberadans  la  situation  commune 
à  toutes  les  industries  exposantes,  qui  se  sont  imposé  des 
sacrifices  pour  être  représentées  à  Paris. 

Encore  la  perte  éventuelle  qu'elle  pourrait  supporter  de  ce 
chef  serait-elle,  et  au  delà,  compensée  par  les  commissions 
qu'elle  a  à  recevoir  de  la  Société  du  Trocadéro. 

En  ce  qui  concerne  la  Compagnie  des  Wogons  Lits  seule, 
voilà  donc  son  rôle  à  l'Exposition  bien  nettement  défini.  Elle 
a  fait  une  expositon  brillante,  attrayante,  dont  le  succès  est 
universellement  reconnu.  Elle  l'a  faite  sans  qu'il  puisse  rien 
lui  en  coûter. 

Pour  le  reste,  c'est  affaire  à  la  Compagnie  des  Grands- 
Hôtels,  une  filiale  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits,  créée 
en  vue  de  faciliter  et  d'améliorer  les  conditions  de  séjour  à 
l'étranger,  comme  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  facilitait 
et  améliorait  les  conditions  de  voyage. 

Je  dirai,  en  passant,  que  ce  but  a  été  atteint,  puisque  le 
grand  mouvement  ascensionnel  des  recettes  des  Wagons-Lits 
date  de  la  création  de  la  Compagnie  des  Grands-Hôtels. 

La  Compagnie  des  Grands-Hôtels  est  intéressée,  en  partie, 
comme  obligataire,  pour  environ  deux  millions  dans  le  capital 
de  l'Elysée  Palace  Hôtel  C°.  et,  pour  une  somme  moindre, 
dans  les  entreprises  du  Palais  de  VUptique  et  du  Vieux 
Paris. 

L'hôtal  de  V Elysée-Palace  donnera  normalement  d'excel- 
lents résultats;  il" n'est  pas  besoin  d'affirmer  que  la  période 
de  l'Exposition  sera  pour  kii  la  source  de  bénéfices  excep- 
tionnels. 

Quant  aux  entreprises  de  restaurants  de  l'Exposition, 
notamment  celle  du  Vieux  Paris,  il  est  bien  difficile  d'indi- 
quer, comme  vous  le  demandez,  quels  en  seront  les  résultats 
définitifs.  Après  des  débuts  difficiles,  que  le  défaut  d'éclai- 
rage pendant  plusieurs  semaines  a  rendus  particulièrement 
onéreux,  les  recettes  n'ont  cessé  de  suivre  une  progression 
exactement  proportionnelle  à  celle  du  nombre  des  visiteurs  de 
l'Exposition,  et  aujourd'hui  ces  restaurants  sont  au  nombre 
de  ceux  que  la  clientèle  apprécie  le  mieux  et  fréquente  le  plus. 

Mais  nous  pousserons,  si  vous  le  voulez,  les  choses  à  l'ab- 
surde; nous  admettrons,  tandis  que  des  milliers  de  clients 
sont  là  pour  attester  le  contraire,  qu'il  ne  soit  fait  aucun 
bénéfice  à  l'Optique  ou  au  Vieux  Paris.  Qu'en  résulterait-il? 
Que  la  Compagnie  des  Hôtels  perdrait  la  totalité  de  ses  im- 
mobilisations à  l'Exposition,  et  que  son  revenu  pourrait  en 
être  affecté  plus  ou  moins  longtemps. 

Quel  rôle  jouent,  dans  les  revenus  de  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits,  les  dividendes  qu'elle  doit  attendre  comme 
actionnaire  de  la  Compagnie  des  Hôtels? 

La  Compagnie  des  Hôtels  a  distribué  5  0/0  en  moyenne 
dans  ses  trois  derniers  exercices;  admettons  qu'un  de  ses 
exercices  soit  totalement  improductif,  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits,  même  privée  de  tout  dividende  comme  action- 
naire de  la  Compagnie  des  Grands-Hôtels,  n'en  resterait 
pas  moins  en  état  de  distribuer  à  ses  propres  actionnaires 
un  dividende  de  37  fr.  50. 

En  effet,  les  recettes  des  Wagons-Lits  au  20  juin  dernier, 
sont  en  augmentation  sur  les  recettes  de  l'année  dernière  à  la 
même  époque,  de  700.000  francs,  et  il  est  intéressant  de  cons- 
tater que,  sur  ces  700.000  francs,  500.000  seulement  sont  attri- 
buables  aux  quatre  premiers  mois  de  l'année  sur  lesquels 
l'influence  de  l'Exposition  ne  s'était  pas  fait  sentir  encore, 
tandis  que  200.000  francs  d'augmentation  ont  été  produits  en 
vingt  jours,  soit  10.000  francs  par  jour,  du  1"  au  20  juin.  Si 
on  appliquait  ce  coefficient  aux  cent  trente  jours  d'Exposition 
qui  restaient  au  20  juin,  ce  serait  une  augmentation  nouvelle 
de  1.300.000  francs,  soit,  rien  qu'à  fin  octobre,  une  augmen- 
tation totale  de  2.000.000  de  francs. 

On  sait  qu'outre  le  dividende  de  37  fr.  50  distribué  pour 
l'exercice  précédent  aux  100.000  actions  de  la  Compagnie,  il 
est  resté  une  disponibilité  de  4  fr.  14  par  titre,  soit  414.000  fr. 
à  reporter  à  nouveau.  Il  est  donc  certain,  dès  à  présent,  et 
quels  que  soient  les  résultats  des  entreprises  liées  à  l'Exposi- 
tion, que  les  excédents  de  bénéfice  sur  exploitation  compense- 
ront et  au  delà  les  pertes  que,  suivant  les  prévisions  les  plus 
ridiculement  pessimistes,  ces  résultats  pourraient  entraîner. 

En  ce  qui  concerne  la  Compagnie  Générale  des  Ateliers 
de  Construction,  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  en  est  le 
principal  actionnaire. 

La  Compagnie  de  Construction  a  distribué  8  0/0  pour 
l'exercice  1899;  l'examen  du  carnet  de  commande  permet  de 
compter  sur  la  continuation  de  cette  prospérité. 

Si  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  n'avait  eu  la  haute 
main  sur  l'Administration  des  ateliers  de  Saint-Denis,  il  lui 
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«ùt  oie  impossiblj  *lo  Sf  procurer  en  lomps  utile  l'énonno 
<[U;intité  de  malériel  nouvruii  qm  ;i  permis  lo  lupidc  (16v(dop- 
pement  de  ses  sefvices  et  rauguient;itioii  si  cousidéraiile  do 
ses  rccoltos. 

En  ri^sumé,  la  situation  gonéralo  de  la  ("ompasjnio,  telle 
qu'elle  ressort  d'une  iHude  très  complète  que  nous  tenons  à 
la  disposition  de  nos  aetionnaires,  peut  s'établir  comme  suit  : 

Si  1  ou  prend  pour  hase  do  prévisions  la  moyenne  des  re- 
cettes et  des  dépenses  des  cinq  dernières  années,  si  l'on  lient 
compte  do  ce  l'ait  que  toutes  les  nhlifiations  seront  rembour- 
sées dans  une  courte  période  de  seize  ans,  le  bénéfice  net  per- 
met la  distribution  i-égulière  d'un  dividende  de  37  Ir.  50  par 
titre,  tout  en  accumulant  des  réserves  qui,  au  bout  de  vingt 
ans,  atteindront  le  chitTre  total  du  capital-actions. 

■Veuillez  agréer,  Monsieur,  l'assurance  de  ma  considération 
la  plus  distinguée. 

L'administrateur  directeur  général, 
G.  Na(i)îlm.vgkers. 

Nous  croyons  n'avoir  rien  à  ajouter  aux  détails  cir- 
constanciés que  contient  cptte  lettre,  ni  aux  renseigne- 
ments qu'elle  donne  et  qui  seront  lus  avec  le  plus 
grand  intérêt  par  les  actionnaires  de  la  Compagnie. 


Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne.  —  Ainsi 
que  nous  l'avons  dit  précédemment,  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  du  Nord  de  L'Espagne,  à  la  suite  du 
vote  de  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du  31 
mai  approuvant  le  projet  de  convenio  adopté  par  l'as- 
semblée des  obligataires  du  28  du  même  mois,  a  invité 
les  porteurs  d'obligations  à  présenter  leurs  titres  pour 
qu'ils  soient  frappés  d'une  estampille  constatant 
l'adhésion  au  convenio. 

La  reprise  du  paiement  en  francs  a  été  stipulée  à 
dater  du  juillet,  mais  cette  clause  n'aura  son  effet 
que  rétroactivement,  après  homologation  judiciaire  du 
convenio,  qui  doit  pour  cela  réunir  la  majorité  requise 
par  la  loi  espagnole.  Jusque  là,  le  paiement  continuera 
d'être  effectué  en  pesetas  et  la  Compagnie,  ainsi  qu'elle 
l'a  fait  annoncer  pour  les  coupons  à  l'échéance  du 
1«''  juillet,  i-emet  un  bordereau  complémentaire  ou 
bon,  dont  le  règlement  n'aura  lieu  que  lorsque  Iss  clau- 
ses du  convenio  seront  devenues  exécutoires.  Les  obli- 
gataires ont  le  plus  grand  intérêt  à  présenter  aussi 
promptement  que  possible  leurs  titres  à  l'estampillage, 
pour  que  le  paiement  en  francs  soit  effectivement  et 
définitivement  repris. 

Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et  de 
Tramways.  —  Dans  VEconomiste  Européen  du  2  juin 
1899,  nous  avons  publié  des  renseignements  circons- 
tanciés sur  cette  Société  qui  a  pour  objet  toutes  opé- 
rations commerciales  immobilières  et  financières  en 
France  et  à  l'Etranger,  et  plus  spécialement  celles  qui 
se  rattachent  à  l'industrie  des  chemins  de  fer  et 
'tramways.  A  ce  moment  et  depuis,  nous  avons  donné 
la  liste  des  affaires  auxquelles  elle  s'intéressait;  nous 
croyons  devoir  indiquer  aujourd'hui  celles  qui  sont  en 
préparation  : 

Constructions  à  effectuer  au  cours  de  l'exercice  1900- 
1901  : 

1'  Complément  du  Réseau  d'Avignon  pour  relier  la  ligne 
Paris-Lyon-Méditerranée  rive  gauche  du  Rhône  à  la  gare 
Paris-Lyon-Méditerranée  rive  droite. 

2»  Achèvement  des  travaux  d'Armentières. 

3"  Construction  des  élévateurs  à  bois  sur  le  Volga;  établis- 
sement des  Tramways  éleetriques  ;  éclairage  électrique  et 
transport  de  la  force  de  la  Ville  de  Tsaritzine. 

L'Omnium  Lyonnais  a,  encore  en  préparation,  d'au- 
tres travaux  importants,  pour  lesquels  toutes  les  études 
sont  faites,  les  projets  approuvés,  et  qui  ne  tarderont 
pas  à  entrer  dans  la  voie  d'exécution. 


Chemins  de  fer  de  Beyrouth-Damas-Hauran.  —  Nous 
avons  annoncé,  il  y  a  huit  ionrs,  queV  Association  Nationale 
des  Porteurs  français  de  Valeurs  étrangères  avait  décidé 
la  constitution  d'un  Comité  de  défense  des  obligataires  de  la 
Société  Anonyme  Ottomane  des  Chemins  de  fer  Beyrouth- 
Bamas-Hauran  et  Biredjik  sur  lEuphrate. 

Or,  l'assemblée  des  créanciers  de  la  Société  Ottomane  des 
Chemins  de  fer  de  Beyrouth-Damas-Hauran  a  eu  lieu  ces 
jours  derniers,  au  Tribunal  de  Commerce  delà  Seine,  sous  la 


présidence  de  M.  Legrand,  précidcnt  du  l'ribunal,  juge-com- 
missaire. 

Les  eréancier.s  se  sont  prononcés  pour  Ifi  maintien  de 
M.  Honneau  au.x  fonctions  de  liquidateur,  et  ont  nommé 
MM.  r^éf'n  Drouinoldo  Mecquonom,  conlroleurs.  M.  JJrouin, 
ingénieur,  membre  du  (jomité  consultatif  do  l'Association 
Nationale  des  Porteurs  français  de  Valeurs  étrangères,  a 
été  proposé  au  choix  des  obligataires  comme  représfiulant  le 
Comité  de  défense  formé  par  l'Association. 

Ce  Comité  aura  pour  mission  de  suivre  les  opérations  de 
la  liquidation,  d'examiner  et  de  discuter  toutes  propositions 
do  concordat,  de  convoquer  des  réunions  de  porteurs  et  de 
prendre,  d'accord  avec  eux,  toutes  mesures  jugées  nécessaires 
pour  la  sauvegarde  de  leurs  intérêts. 

Ij'adhésion  à  ce  groupement  ne  dispense  pas  les  obliga- 
taires de  remplir  les  formalités  ordinaires  de  production  et 
d'allirmation  cle  leur  créance.  L'Association  se  met  à  leur 
disposition  pour  les  faire  représenter  et  faire  remplir  en  leur 
nom  ces  formalités.  Dans  ce  cas,  en  même  temps  cpi'ils 
adresseront  directement  leurs  titres  au  liquidateur  judiciaire, 
M.  Alfred  Bonn'eau,  59,  rue  de  Provence,  à  Paris,  ils  devront 
faire  parvenir  à  l'Associafion  un  pouvoir  dont  elle  donne  le 
modèle.  U Association  ayant  pour  règle  de  donner  aux  por- 
teurs un  concours  absolument  gratuit,  ils  n'auront  d'autres 
frais  à  payer  que  les  droits  de  timbre  et  d'enregistrement 
de  ce  pouvoir. 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
28  juin 

Or   2.H2.6;;i.0ÛO 

Argent...  1.147.103.322 


5  juillet 

2. 148.912. 3701 
1.1 '»5  226.176 


28  juin 


3 . 239 . 75  4 . 322   3 . 294 . 138 .  :i  47 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jnur  . . 

Portefeuille  Paris  |  P^;;^- ;;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  «uccursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succui'sales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentcs  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'admi^iistration  de  la  Banque 

et  des  succwsales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  ca])ital  

Réserves  (              ^'^  ^^^^ 
i^^bilièies    Ex-banques  département., 
momaeies  j  j^^j      g  j^^j^^  jg^^,  

Réserve  immobilières  de  la  Banque. . . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3.2o9.754.322 


12.311 
320. 88.').  930 


.Jl2. 789.064 
13  177. OUO 
452.800 
242.7ti7.07 
262.619.478 
180.000.010 
10.000.000 
2.980.750 
99.6.^7.301 
100.000.000 
4.000.000 
17.653.744 

84.117 
8.407.444 
117.4.56.721 


o.l52..^98.0"J9 


182.500.000 
8  002.313 
10. 000. 000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
:.9'i3  812.805 
13.863.78."i 
11.430.383 
263  595.308 
539.8iM.456 
77.569  452 
15.138.122 
593  862 
1.736.997 
;i3.950.375 


5  juiliel 


3.294  138.347 


40.696 
333.454.432 


481-918.381 
li. 062. 000 
429.800 
247.716.572 
279  387.742 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.627.301 
100.000.000 
4.000.000 
17.678.:t66 

835.579 
8.407.444 
80.516.471 


5  155.194.084 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.7riO 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4. 067. 431. 320 
44.633.960 
11.224.«j9 
221.917.052 
461.748.819 
67.997.012 
10.461.960 
1.647.877 
1.736.997 
41.378.889 


Total   5. 1.32. 598. 059  5.155.194.084 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

t^ncaisse  

Portefeuille  

.\vances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


9  juillet 

8  juiliel 

7  juillet 

6  juillet 

3  juiliel. 

1896 

1897 

1898 

189|9 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.600. 5 

3. 673.:; 

3  648.5 

3.789.3 

4.067.4 

3.302.2 

3. 243. 3 

3.113.9 

3.115.6 

3.294.1 

61*  8 

057.0 

737.6 

701.2 

815.4 

366.0  , 

363.9 

401.7 

469.2 

527.1 

140.0 

140.0 

180.0 

180  0 

180.0 

224.4 

189.1 

24.1.5 

188.5 

221.9 

580.4 

510. 5 

306.4 

.306.0 

329.7 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

l)air 
127.2 

pair 
i06.8 

2  0/00 

Vj  0/00 
■  877.2 

pair 

4.37.0 

812.3 
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■  Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

I)epui.s  le  29  juin,  les  (i.OOO  obligations  nouvelles  de  500  fr. 
4  0/(1,  11»»  210499  à  213498,  de  la  Compagnie  Générale  des  Om- 
nibus de  Paris,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

•  '.'■s  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  «lote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  4  '^/O  an- 
ciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  4  0/0  de  ladite  So- 
ciété, négociables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  192849 
à  198840  (n-'  1  à  20051  et  37701  à  210498}. 


D;4)uis  le  29  juin,  les  actions  de  la  Société  anonyme  des 
Restaurants  Paillard  et  Maire  réunis  sont  admises  aux  négo- 
ciation.s  de  la  Bourse,  au  comptant,  à  la  deuxième  partie  du 
BuUttin  de  la  Cote. 

40.000  actions  de  100  fr.  émises  au  pair,  entièrement  libérées 
et  au  porteur,  jouissance  1"^"  février  1900,  ex  côupon  n»  3. 

Siège  social  à  Paris,  boulevard  de  Strasbourg,  1. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Banque  Cli.  Noël 
et  C",  rue  Mogador  prolongée,  8. 


Depuis  le  29  juin,  les  actions  n"'  1  à  25100  et  les  obliga- 
tions 5  0/0  de  la  Société  anonyme  Paris-France  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

I  —  33.100  actions  de  500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  for- 
mant 1.700  actions  d'apport  non  négociables  actuellement,  le 
capital  Focial  de  13.400.000  fr. 

Le^  actions  n«'  1  à  20.0(;0  doi\ent  être  munies  de  l'estam- 
çille  suivante  ;  <•  Capital  porté  à  23.400.000  fr.  par  décision  de 
1  assemblée  générale  extraordinaire  du  25  octobre  1898.  « 

.Jouissance  courante  :  26  mar.s  1900.  ex  coupon  3. 

H.  —  11.300  actions  de  500  fr.  5  0/0,  émises  au  pair,  enliè- 
rcnu-nt  liljérées  et  au  porteur;  remboursables  à  fOO  fr.,  en 
cinr(uante  ans,  par  tirages  au  sort,  et  productives  d'un  intérêt 
aDuuL4  de  25  fr.  payables  par  moitié  fin  février  et  le  31  août  ; 

Jouissance  courante  :  28  février  1900. 

Siège  social  à  Paris,  boulevard  Voltaire,  137. 


Depuis  le  29  juin,  les  actions  de  la  Société  Italienne  pour  le 
Ga/.,  ayant  son  siège  à  Turin,  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  <;ote. 

40.(100  actions  de  250  lire,  entièrement  libérées  et  au  por- 
teur, divisées  en  titres  de  1,  5,  10 et  25  actions;  ces  titres,  nu- 
mérotés par  certificats  de  1  à  9170  et  par  actions  de  1  à  4(1000, 
doivent  être  munis  notamment,  de  l'estampille  suivante  : 

"  Capitale  sociale  10  milioni  interamente  versato,  diviso  in 
40.000  azioni  da  L250  caduna. 

.louissance  courante  :  1"  avril  1800,  ex-coupon  n°  3. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte,  rue  Bergère,  14. 


Par  suite  do  l'émission  à  675  francs  de  24.000  actions  nou- 
velles de  500  francs  de  la  Banque  de  l'Indo-Cliine,  dont  la 
souscription,  ouverte  du  2  au  16  juillet,  est  réservée  par  pré- 
férence aux  porteurs  des  actions  de  la  1'^''  émission  (n<"  1  à 
16000),  :'i  raison  de  une  action  et  demie  nouvelle  pour  une  ac- 
tion aucif-nnc. 

La  Chaml)re  Syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  5  juillet,  in- 
clus, les  actions  do  1"  émission  de  ladite  Banque  seront 
cotées  sous  deux  ruliriques  distinctes,  affectées  : 

J/une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


lies  lions  G  0/0  de  la  Société  Italienne  des  Chemins  de  fer 
Méridionaux,  étant  appelés  au  remboursement  le  2  juillet, 
ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse  à  partir  de  cette  date. 


T)epuis  le  5  juillet,  les  titres  ci-après  de  la  (Compagnie  des 
Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne,  savoir  : 
Oblig.  Nord  de  l'Espagne,  1",  2%  3%  4'  et  5''  séries., 

—  Pampelune  spéciales.  ' 

—  Barcelone  priorité. 

—  .Vsluries,  l",  2"  et  3«  hypothèques. 

—  .Ségovie  h  Médina  fau  comptant). 
Actions  Lerida-Keuss  Tarragone, 

qui  étaient  inscrits  à  la  (jote  sous  trois  rubriques  distinctes, 
ne  se  négocient  plus  que  sous  d.^ux  rubriques  affecte'es. 

La  1"-,  aux  obligations  portant  l'estampille  d'adhésion  au 
projet  do  cûQvenio  actuellement  soumis  aux  obligataires,  es- 


tampille rouge  ainsi  conçue  :  «  Adhorida  al  proyecto  de  con- 
venio  aprobado  en  Junta  General  de  Accionistas  de  la  Gom- 
pania  de  los  Caminos  de  hierro  del  Norte  de  Espana,  celebrada 
en  31  de  Mayo  de  1900. 

La  2°,  aux  obligations  non  estampillées. 

Nota.  —  L'ancienne  estampille  relative  au  projet  de  con- 
venio  de  1899  est  sans  valeur  et  il  ne  doit  en  être  tenu  compte- 
dans  les  livraisons. 


Depuis  le  5  juillet,  les  obligations  de  la  Compagnie  des 
Houillères  d'Ahun  ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse. 


Depuis  le  2  juillet  et  par  suite  du  remboursement  du  solde 
des  actions  de  capital  de  la  Société  de  l'Eclairage  au  Gaz  de 
Marseille,  les  36.000  actions  composant  le  fonds  social  ne  se 
ront  plus  négociables  qu'en  actions  de  jouissance  numérotées 
de  1  à  36000.  

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  juin  1900  : 
92?. 627. 971  fr.  98. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  juillet  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  676 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  899 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qvialité  revient  à 
0  fr.  3223  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6446,  soit  à  0  fr.  64. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  30  juin 
1900  ; 

Dépôts  de  fonds  Fr.     2.854.615  42 

Retraits  de  fonds   5.139.968  47 

Excédent  de  retraits.. Fr.     2.285.353  05 

Excédent  de  retraits  du  1""  janvier  au  30  juin  1900, 
31. 316.. 503  fr.  45. 

Gapitai;x  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  juin 
1900  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 493.597  fr.  38; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Les  Comptes  abandonnés  des  Caisses  d'Epargne.  — 

Le  Journal  Officiel  du  30  juin  a  publié  la  liste  des  comptes 
abandonnés  aux  (.'laisses  d'épargne  depuis  l'année  1870. 

Cette  publication  comprend  22.639  comptes  abandonnés 
dans  382  caisses  d'épargne  ;  leur  montant  s'élève  à  9q0.723 
francs  14,  ce  qui  représente  une  moyenne  par  compte  de  42 
francs  70.  Sur  ces  22.639  comptes,  6.553,  soit  28  94  0  0,  étaient 
au-dessous  de  5  fr.  Le  montant  de  ces  derniers  est  de  14.386 
francs  74  et  représente  une  moyenne  par  compte  de  2  fr.  20. 
Enfin,  84  inscriptions,  représentant  955  fr.  de  rentes  de  divers 
types,  laissées  en  dépôt  aux  Caisses,  appartenaient  aux  titu- 
laires de  plusieurs  de  ces  comptes. 

Au  31  décembre  de  l'année  1870,  pendant  laquelle  a  eu  lieu 
la  dernière  opératior'  qui  a  fait  courir  le  délai  de  trente  ans 
*  pour  les  comptes  abandonnés  publiés  ci-dessous,  il  existait 
2.079.141  livrets  en  circulation  avec  un  solde  dû  aux  dépo- 
sants de  632.240.431  fr.  82.  Il  en  ressort  que,  par  rapport  à 
ces  chiiTrds,  il  a  été  abandonné  plus  de  10  livrets  (10.8)  sur 
1.000  et  1  fr.  53  par  1.000  fr. 

En  1899,  il  avait  été  publié,  pour  358  Caisses  d'épargne, 
15.12 -i  comptes  abandonnés  qui  atteignaient  675.97(3  fr.  67, 
dont  4.440,  d'une  valeur  totale  de  9.7!)5  fr.  32,  étaient  au-des- 
sous de  5  fr.  La  moyenne  des  premiers  était  de  44  fr.  68  et 
celle  des  seconds  de  2  fr.  20. 

Par  rapport  aux  2.130.768  livrets  en  circulation  au  31 
décembre  1869  et  aux  711.174.833  fr.  (il  de  solde  dû  aux 
déposants  à  la  même  date,  les  comptes  abandonnés  repré- 
sentent près  de  7  livrets  sur  1.000  et  0  fr.  95  par  1.000  Ir. 

En  1900,  il  s'est  produit  une  augmentation  de  7.511comple3 
abandonnés  et  de  290.776  fr.  69  au  point  de  vue  des  sommes  y 
afférentes. 

Les  comptes  au-dessous  de  5  fr.  présentent  une  augmenta- 
tion de  2.113  unités  cl  de  4.590  fr.  42. 

l 
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L'Octroi  de  Paris.  —  Lo  prmiiiit  (1(>  l'oclroi  ilo  Paris,  pour 
lo  mois  (II'  juin  dornior,  présenle  uno  auj^iiit  ntatioii  do 
lôr).GitS  francs  par  rapport  aux  ôvahmlions  l)i\d(i;étaircs,  et 
uni!  aujinuMitalion  do  loâ.OTf)  francs  par  rappi)rl  aux  ré- 
sultais ilu  mois  de  juin  18'.)!). 

Depuis  le  1"  janvier  1900,  les  roccltes  présentent  une  i)lus- 
value  de  2.69(î."282  fr.  par  rapport  aux  évaluations  hudtîétaircs, 
et  uno  augmentation  de  5.'i00.757  fr.  i)ar  rai)porl  aux  résul- 
tats do  la  période  correspondante  di^  1891),  en  raison  de 
l'Exposition. 


Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris.  —  Los  action- 
naires se  son!  réunis  le  3  juillet,  en  assemblée  générale  ex- 
traordinaire, sous  la  présidence  de  M.  Denormandie,  prési- 
dent du  Cons-il  d'adniiniblration. 

Ils  ont  vérifié  et  reconnu  la  sincérité  de  la  déclaration  de 
souscription  aux  lOO.oOO  aclions  nouvelles  créées  en  vertu  du 
vote  de  l'assemblée  générale  du  '2ô  avril  dernier,  ainsi  (]ue  du 
versement  sur  chacune  d'elles  du  quart  nominal,  soit  1^:5  l'i'., 
plus  la  prime  de  7;")  fr. 

Ils  ont,  en  conséquence,  déclaré  définitive  l'augmentation 
du  capital  social,  porté  de  100  millions  à  150  millions,  et  sanc- 
tionné les  modifications  aux  statuts,  rendues  nécessaires  par 
le  fait  de  cette  augmentation. 

Les  diverses  résolutions  présentées  dans  ce  sens,  par  le 
Conseil  d'administration  cul  été  adoptées  à  l'unanimité. 


Cbemin  de  fer  de  Salonique-Constantinople.  — Les  ac- 
tionnaires se  sont  réunis  en  assemblée  générale  ordinaire,  le 
5  juin  dernier.  Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapponsdu 
Conseil  d'administration  et  des  Commissaires,  ils  ont  voté  les 
résolutions  suivantes  : 

1"  L'assemblée  générale  approuve  les  comptes  et  le  bilan  de 
l'exercice  1899,  tels  qu'ils  lui  sont  présentés  ; 

2°  L'assemblée  générale  décide  <[u'ilsera  porté  à  la  réserve 
statutaire  5  0/0  des  bénéfices  de  l'exercice  1899,  soit  :  30.911 
francs  82;  qu'il  sera  payé,  à  titre  de  dividende,  10  fr.  à  cha- 
cune des  30  tOJ  actions,  soit,  en  tout,  300.000  Ir.,  à  partir  du 
1"  juillet  1900  ;  que  le  solde  des  bénéfices  de  l'exercice  1899, 
soit  :  287.344  fr.  6',  sera  poité  à  la  réserve  spéciale; 

3"  L'assemblée  générale  réélit  en  qualité  d'administrateurs  : 
S.  E.  Hamdy  Bey  et  M.  le  marquis  Guiccioli  ; 

4»  L'assemblée  générale  réélit  MM.  Naville  et  Wulfing  en 
qualité  de  Commissaires-vérificateurs  et  fixe  à  2.000  fr.  la  ré- 
munération de  chacun  d'eux. 


Compagnie  Générale  Transatlantique.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  a  eu  lieu  le  28  juiu,  sous  la  présidence  de 
M.  Eugène  Pereire,  président  du  Conseil. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  Commissaires,  elle  a  approuvé,  tels 
qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  1899  et 
fixé  le  dividende  y  afférent  à  16  fr.  par  action,  centre  15  fr. 
pour  l'exercice  précédent. 

Elle  a  ratifié  la  nomination,  faite  par  le  Conseil  à  titre 
provisoire,  de  M.  Th.  Cloquemin  fils  comme  membre  du 
Conseil,  en  remplacement  de  M.  Chabrier,  décédé,  et  réélu 
MM.  Salomon  Halfon  et  Louis  Gautreau,  administrateurs 
sortants. 

Les  commissaires  des  comptes,  MM.  Gaudry  et  Bresson, 
oiit  vu  renouveler  leurs  pouvoirs  pour  l'exercice  1900. 

Enfin,  l'assemblée  a  autorisé  le  Conseil  à  mettre  en  circu- 
lation le  solde  des  obligations  créées  suivant  la  résolution  de 
l'assemblée  du  30  juin  1897. 

Toutes  ces  résolutions  ont  été  votées  à  l'unanimité. 


Tramways  Mécaniques  des  Environs  de  Paris  (Nord- 
Ouest  Parisien.  —  Les  actionnaires  se  sont  réunis  le  29 
juin  en  assemblée  générale  ordinaire,  sous  ^  présidence  de 
M.  Dupuy-Dutemps,  président  du  Conseil. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  'Jes  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  Commissaires,  ils  ont  approuvé  les 
comptes  de  l'exercice  1899,  qui  aélé  une  période  de  Iransitioii 
et  d'organisation,  rendue  nécessaire  par  l'accroissement  de 
la  Compagnie,  dont  le  capital  primitif  do  300.000  fr.  a  été 
porté  à  24  millions.  Ils  ont  donné,  également,  leur  approba- 
tion aux  traités  et  marchés  conclus  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration et  l'ont  autorisé  à  acquérir,  au  nom  de  la  Compa- 
gnie, un  certain  nombre  d'actions  de  la  Compagnie  des 
Tramways  à  vapeur  de  Paris  à  Saint-Germain  et  d'En- 
ghien  à  Montmorency  dont  elle  possède  déjà  la  plus  grande 
partie. 

Les  administrateurs  sortants,  MM.  Pélissier  et  le  comte 
Philippe  d'Alsace,  et  les  Commissaires  des  comptes  ont  été 
réélus. 


Compagnie  Générale  do  Traction.  —  Lfs  aclioniiaires, 
réunis  le  ;JOjui!ien  asseinbleo  générale  exiraonlinain;,  ont 
reconnu  la  sincérité  de  la  déclaration  de  souscription  et  de 
versement  relative  à  raugmentalion  du  capital  social,  porl('. 
de  20  à  30  millions  de  francs  pur  la  création  de  100. 000  ac- 
tions nouvelles. 

L'assemblée  a  de  même  approuvé  les  modifications  (|u'il 
y  avait  lieu  d'apporter  aux  statuts  résultant  de  cette  aug- 
mentation. 


Compagnie   Française  des   Mines  du    Laurium.  — 

L'assemblée  générale  a  eu  lieu  le  30  juin. 

Après  avoir  entendu  la  Icrture  du  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration et  (les  commissaires,  clli>  a  approuvé,  tels  qu'ils 
lui  étaient  présnntés,  les  comptes  de  l'exercice  1899  et  fixé  le 
dividende  y  aU'érent  à  oO  fr.  par  action,  comme  pour  l'exer- 
cice précédent. 

Un  acompte  de  15  fr.  ayant  été  payé  lo  2  janvier  dernier, 
le  soldn  de  15  fr.  est  mis  en  paiement,  sous  déduction  des 
impôts,  depuis  le  2  juillet. 

Depuis  le  2.  également,  est  payable  le  revenu  des  paris  de 
fondateurs,  fixé  à  4  fr.  44  pour  chacune  d'elles,  soit  net 
3  fr.  97. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  11  au  17  juin  1900    ii'  semniiie) 

(Kn  milliers  de  fniiicsi 
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(leimis 
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'."^  a> 

1900 
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2.8b2 

m 
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+ 
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Paris-Lyon-Médlter. . . 
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y.  nu 

7  920 
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7.540 
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.513 
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3  135 

4.095 
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3,750 

4.414 

41. -,7 
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+ 
+ 
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Ouest  

5.ai4 

3  5H8 

3.449 
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Orléans  

7. 012 

4.248 
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+ 
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Est  
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3  (139 
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7:;.  118 

+ 
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3.475 

2.128 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


La  situation  du  Marché  de  Paris  ne  s'est  pas  mo- 
difiée depuis  huit  jours.  Nous  restons  toujours  sous 
l'influence  des  place.^  étrangères.  Dans  les  deux  der- 
nières séances,  c'est  Berlin  qui  a  donné  surtout  la  note 
défavorable,  par  suite  des  événements  d'Extrême- 
Orient.  Et,  bien  qu'au  fond  nos  dispositions  soient 
bonnes,  nous  avons  dû  suivre  le  courant  et  conformer 
notre  attitude  à  celle  des  autres  places. 

M  if  hes  Rentes  Françaises,  ont  été  entraînées.  Le 
3  0/0  Perpétuel,  est  revenu  de  100  fr.  02  1/2  à  terme 
fin  juin,  à  99  fr.  42  1/2  lin  juillet.  Son  report,  en  liqui- 
dation a  été  de  25  et  32  centimes.  Il  clôture  à  99 
francs  47  1/2.  Au  comptant  on  le  retrouve  99  fr.  30.  Le 
3  1/2  0/0,  qui  a  fait  28  et  33  centimes  de  report  finit 
à  101  fr.  77  1/2  fin  juillet,  après  101  fr.  75  au  plus  bas, 
contre  101  fr.  90  fin  juin  il  y  a  huit  jours.  Au  comptant, 
il  s'échange  à  101  fr.  70.  Quanta  la  Rente  Amortissa- 
ble, elle  a  d-taché  le  2  courant  son  coupon  trimestriel 
de  75  centimes  et  cote  98  fr.  12  1/2  fin  juillet,  après  98 
francs  10  au  plus  bas.  Son  report  ayant  été  de  29  et  32 
centimes,  elle  est,  pour  la  semaine,  en  recul  de  88  cen- 
times. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  que  nous 
laissions  à  480  fr.  sont  à  473  francs  ex-coupon  ;  Em- 
2Jrunt  2  12  0/0  iu  Prolecloral  de  fAnnam  et  du 
Tonkin,  80  fr.  50,  contre  81  fr.  ;  Emprunt  de  Madagas- 
car,19  fr.  50;  Obligalions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de 
l'Indû-Ckine,  461  Ir.,  contre  460  fr. 


IS 
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if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Fai'is  sont 
généralement  bien  tenues. 

U Obligation  4  0/0  1865,  qui  était  revenue  à  536 
francs  75,  reprend  à  540  francs;  Obligations  3  0/0 
1869, ilSîr.,  contre  418  fr.  15;  Obligations  3  0/0  1871, 
398  fr.  ex-coupon,  contre  405  fr.  50  avec  coupon  ; 
Obligations  4  0/0  1875,  au  même  cours  de  539  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  finissent 
à352fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898,  405  fr.  50;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1 894- i 896,  355  fr.,  contre  356  fr.  25; 
Obligations  2  0/0  1899  libérées  {Emprunt  du  Métro- 
politain), 388  fr.,  en  avance  de  3  fr.  .50. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont  passé 
de  3.955  fr.  à  3.995  fr. 

Les  bénéfices  provisoires  de  notre  Grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  deux  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
812.297  francs. 

ir  -^-Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  clô- 
turent à  660  fr.  à  terme,  ex-coupon  de  10  francs,  con- 
tre 680  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours recherchées.  Ces  valeurs,  qui  ont  toujours  été 
soustraites  aux  inlluences  de  la  politique,  constituent 
un  remploi  tout  indiqué  pour  une  partie  au  moins  des 
disponibilités  provenant  de  l'échéance  des  coupons  de 
juillet. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  4879,  qui  clô- 
turaient jeudi  dernier  à450  fr.,  gagnaient  5  fr.,  à455fr.; 
Obligalions  Foncières  1879  3  0/0,  496  fr.  75,  contre 
494  fr.  ;  Obligations  Communales  1880,  au  môme 
cours  de  485  ;  Oblitjations  Foncières  3  0/0  4883,  426 
francs  ex-coupon,  contre  439  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 1885  2  80  0/0,  sans  changement  à  450  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  restent  à 
382  fr.,  contre  3S5  fr.;  Obligations  Communales  1892, 
2  80  0/0  estampillées,  440  fr.  ex-coupon  ;  Obligations 
Communales  2  6  0  0/0  1899,  446  fr.  également  ex- 
conpon. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées  sont  à  449  fr.,  en  avance  de  4  fr.  ; 
par  contre.  Obligations  Foncières  3  75  0/01899,  plus 
lourdes  à  500  fr. 

if  if  ^os  Etablissements  de  Crédit,  qui  accusaient 
jeudi  dernier,  une  petite  reprise  sur  leurs  plus  bas 
cours  précédents,  sont  de  nouveau  faibles  pour  la 
plupart. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
1.120 fr.,  a  reculé  jusqu'à  1.030  fr.  ex-coupon  de  35  fr. 
Elle  reste  à  1.035;  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris,  .590  fr.  à  terme  et  au  comptant,  contre  604  fr. 
et  605  fr.  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  revenu  de  1.050  fr.  à  1.020 
francs;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  607  fr. 

La  Société  Générale  est  à  607  fr.  Cette  Société  s'est 
chargée  d'organiser,  pour  le  compte  de  toutes  les  entre- 
prises d'attraction  de  l'Exposition,  un  service  de  re- 
cettes et  de  change,  qui  a  le  double  avantage  de  sim- 
plifier, pour  ces  entreprises,  des  opérations  de  tréso- 
rerie avec  lesquelles  elles  sont  peu  familiarisées  et  de 
mettre  la  Société  Générale  en  contact  avec  une  clien- 
tèle nouvelle. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  clôturait  à 
-507  fr.,  se  retrouve  à  479  fr.,  ex-coupon  de  22  fr.  50. 
Banque  de  l'Algérie,  1.015  fr.,  contre  1.030  fr.  La  loi 
portant  prorogation  de  son  privilège  a  été  adoptée  par 
le  Sénat,  et  elle  va  être  promulguée  au  Journal 
Officiel. 

Les  Obligalions  4  0/0  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  finissent  au  même  cours  de  12S  fr.  Obliga- 
tions de  475  francs,  1.50  fr.,  contre  150  fr.  50.  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  59  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  clôture  à 
H\  fr.,  ex-coupon  de  4  fr.  Compagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  94  fr.,  contre  97  fr.  ; 
Banque  Parisienne,  507  fr.,  en  moins-value  de  3  fr.: 
Renlt  Foncière,  390  fr.  Société  Foncière  Lyonnaise, 


347  fr.,  contre  345  fr.  Les  actionnaires  de  cette  dernière 
Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale  extra- 
ordinaire pour  le  19  courant.  L'ordre  du  jour  porte, 
notamment  :  autorisation  pour  le  Conseil  d'adminis- 
tration d'employer  tout  ou  partie  des  sommes  à  pro- 
venir des  réalisations  de  terrains  nus  (poi-tés  à  l'inven- 
taire pour  mémoire)  en  achats  d'actions  de  la  Sonciété 
opérés  en  Bourse  au-dessous  de  500  fr. 

La  Banque  de  V Indo-Chine ,  qui  a  détaché,  le  l»""  cou- 
rant, un  coupon  de  12  fr.  50,  procède,  en  ce  moment, 
à  l'émission,  à  675  fr.,  de  24.000  actions  nouvelles  de 
500  fr.,  dont  la  souscription  est  réservée  par  préférence, 
selon  les  statuts,  aux  porteurs  de  la  première  émission 
des  actions  de  cette  Société  (n°^  1  à  16000),  à  raison 
d'une  action  et  demie  nouvelle  pour  une  action  ancienne. 
La  souscription  sera  close  le  16  courant. 

^  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  faibles. 

Le  Lyon,  qui  restait  à  i.820fr.  à  tei'me  et  au  comp- 
tant, s'inscrit  sur  ces  deux  marchés,  respectivement,  à 
1.780  fr.  st  à  1.777  fr.  Midi,  délaissé  pour  le  moment. 
Il  a  détaché  hier  un  coupon  de  25  fr.;  Nord,  2.270  fr. 
à  terme,  ex-coupon  de  54  fr.,  contre  2.405  fr.  et  2.250 
francs  au  comptant. 

h'Est,  qui  se  traitait  à  1.101  francs,  n'est  plus  qu'à 
1.070  fr.,  et  même  à  1.055  fr.  au  comptant  ;  l'Orléans, 
que  nous  laissions  à  1.738  fr.  au  comptant,  et  à  1.740 
francs  à  terme,  clôture  respectivement  à  1.692  fr.  50 
.et  à  1.685  fr.;  Ouest,  1.070  francs  au  comptant,  con- 
tre 1.082  fr. 

Pour  la  25«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  accusent,  sur  la  période  correspondante  de  1899, 
une  augmentation  de  2.706.000  fr. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été  de  nouveau  agitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
délaissés.  Ils  viennent  de  détacher  un  coupon  de  14 
francs  25.  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.115  fr.  à 
terme,  contre  1.140  fr.,  et  1.120  fr.  au  comptant,  con- 
tre 1.135  fr.  On  dit  que  cette  Compagnie  vient  de  dé- 
poser, entre  les  mains  du  Préfet  de  la  Seine,  un  projet 
d'abaissement  du  prix  du  gaz.  D'après  ce  projet,  le 
public  payerait  )e  gaz  22  centimes  le  mètre  cube  à 
partir  du  1"  janvier  1901,  et  20  centimes  à  partir  du 
1er  janvier  1906. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
est  aux  environs  de  323  fr.,  ex-coupon  de  7  tr.  A  l'as- 
semblée générale  du  28  juin,  le  Conseil  d'administra- 
tion a  fait  part  des  conditions  très  favorables  dans 
lesquelles  se  présente  l'exercice  courant  et  des  heureux 
résultats  obtenus  jusqu'ici  grùce  à  l'Exposition.  L'af- 
fluence  des  voyageurs  a  fait  augmenter  les  recettes  de 
toutes  les  lignes  et,  actuellement,  il  y  a  une  plus-value 
de  1.500.000  fr.  sur  la  période  correspondante  de  1899. 
Messageries  Maritimes,  538  fr.,  contre  540  fr.;  Char- 
geurs-Réunis,  en  hausse  de  70  fr.,  à  1.170  fr.  Cette 
Compagnie  i:)araît  appelée  à  bénéficier  aussi  du  mou- 
vement exceptionnel  de  voyageurs  attirés  par  l'Expo- 
sition. On  dit,  en  efl'et,  qu'il  est  très  difficile  de  trouver 
passage  sur  ses  paquebots  en  partance  dans  les  ports 
de  l'Amérique  du  Sud. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  fléchi  à  2.000  fr., 
sont  à  1.940  fr.,  ex-coupon  de  40  fr.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  la  vingt-cinquième  semaine  de 
1900,  se  sont  élevées  à  1.213.936  fr.  70,  contre  972.066 
francs  70  pour  la  môme  semaine  de  1899.  Du  1er  janvier 
au  24  juin  1900,  les  recettes  se  chiffrent  par  26.856.485 
francs  40,  contre  24.5.55.590  fr.  20  pour  la  période  cor- 
respondante de  1899,  soit  une  différence  de  2.300.895 
francs  20  ec  faveur  de  l'exercice  en  cours.  Voilures  à 
Paris,  410  fr.,  au  comptant,  contre  432  fr.,  et  408  fr.  à 
terme,  contre  426  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  restait  à  477  fr.  50,  s'échange  à  475  fr.;  Société 
Française  d' Electro-Métallurgie,  660  fr.;  actions  Dyle 
et  Bacalan,  au  même  cours  de  318  fr.;  Obligations  4  0/0 
480  francs. 
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Le  .Sut;:,  qui  restait  ferme  :i  li.ô'iO  fr.  à  terme  et  h 
3.545  fr,  au  comptant,  a  détaché  un  coupon  de  G8  fr.  98 
et  finit  h  3à'60  fr.  à  terme  et  à  fr.  au  comptant. 

Du  1'  ''  janvier  au  30  juin,  les  recettes  de  la  Compagnie 
accusent  une  diminution  de  i.  171.080  fr.  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1899.  Les  navires  en  route, 
en  charge  ou  en  [lartance  pour  le  canal  de  Sue/  attei- 
gnaient, le  30  juin,  le  cl lilTre  de 590,  contre 605  au  30  juin 
1899  et  634  au  30  juin  1898. 

L'action  de  la  Compagnie  Gcnrrale  de  Traction,  qui 
avait  repris  à  2'i2  fr., reste  à  221  fr.;  Thoinson-Houslon, 
1.300  fr.  à  terme,  contre  1.390  fr.,et  1.315  fr.  au  comp- 
tant, contre  1.400 fr.;  Sociclr  Mélallur(]ique  de  VOural- 
Volga,  U>5  fr.,  en  recul  de  10  fr.  ;  Malfidano,  1.100  fr. 
environ. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  se  traite  à 
310  fr.,  contre  321  fr.  ;  Omnium-Lyonnais-Trarnivays, 
89  fr.  à  terme  ;  Ciments  Portland  du  Botclonnais, 
sans  changement,  à  555  fr.  ;  Chemin  de  fer  Métropo- 
litain de  Partît,  429  fr.  à  terme,  contre  444  fr.  ,  et  426 
francs  au  comptant,  conti'e  445  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  reste  à 
145  fr.,  contre  150  fr.  ;  5ocje7é  Parisienne  pour  V In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electri- 
ques (Société  Parisienne  Electrique),  257  fr.,  contre 
265  fr.  ;  Compagnie  des  Tmmioays  de  VOuest-Pari- 
sien,  590  fr.;  actions  Tramways  Est-Parisien,  540  fr. 
à  terme  et  545  au  comptant.  Les  actionnaires  de  cette 
Compagnie  apprendront  avec  plaisir  que  la  nouvelle 
section,  des  Lilas  à  l'Opéra,  récemment  inaugurée, 
fonctionne  avec  un  plein  succès.  On  se  rappelle  que 
certaines  critiques  avaient  été  faites  contre  le  système 
Diatta,  employé  sur  cette  ligne  comme  mode  de  trac- 
tion. 

L'ouverture  de  l'exploitation  a  réduit  à  néant  ces 
criticjues  et  démontré  l'excellence  du  système  qui 
constitue  un  progrès  très  appréciable  sur  ses  devan- 
ciers. La  vérité  est  que  le  public  a  fait  le  meilleur 
accueil  à  cette  section  qui  double  avantageusement  la 
ligne  de  la  Compagnie  des  Omnibus  par  les  Grands 
Boulevards  ;  il  a  de  suite  apprécié  l'économie  de  temps 
fct  d'argent  et  n'a  pas  été  insensible  au  confortable  des. 
voitures  d'un  type  nouveau  mises  en  circulation. 
Aussi,  le  trafic  s'annonce-t-il  comme  devant  être  très 
considérable.  Gela  est  d'un  bon  augure  pour  les  ré- 
sultats que  la  Compagnie  est  en  droit  d'attendre  de  la 
mise  en  exploitation  successive  de  son  réseau  entier 
qui  ne  comprend  pas  moins  de  116  kilomètres  avec 
deux  points  terminus  au  centre  même  de  Paris,  à 
l'Opéra  et  à  la  Place  de  la  Concorde.  Les  prévisions  de 
recettes  établies  par  la  Compagnie  sont  déjà  sensible- 
ment dépassées  sur  la  portion  de  son  réseau  ouvei'te  à 
l'exploitation,  et  l'ensemble  de  ces  constatations  per- 
met aux  actionnaires  d'espérer  un  dividende  rémuné- 
ratenr  pour  le  prochain  exercice. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramicays  est  à  355  fr.  au  comptant  et  à  350  à  terme. 
Actions  des  Tramioays  de  Paris  et  du  Département  de 
la  Seine,  806  fr.,  ex-coupon  de  25  fr.  détaché  lundi 
dernier.  La  progression  régulière  des  recettes,  qui  s'est 
manifestée  depuis  1895,  ne  se  ralentit  pas  cette  année. 
Voici,  en  effet,  le  tableau  comparatif  des-  six  premiers 
mois  des  deux  derniers  exercices  :  janvier  1899,  470.146 
francs,  contre  472.592  fr.  en  1900;  février,  402.460  fr., 
contre  402.673  fr.;  mars,  444.466  fr.,  contre  460.706  fr.; 
avril,  474.846  fr.,  contre  503.266  fr.;  mai,  496.671  fr., 
contre  525.484  fr.;  juin,  497.923  fr.,  contre  579,661  fr.; 
soit,  au  total,  pour  le  premier  semestre  de  1899,  2  mil- 
lions 786.512  fr.,  contre  2.944.382  fr.  en  1900,  soit  une 
plus-value  de  157.870  fr.  pour  le  premier  semestre  de 
l'exercice  en  cours.  L'ouverture  prochaine  des  lignes 
Saint-Denis,  Aubervilliers-Opéra  et  Neuilly- Saint-Phi- 
lippe du  Roule  accroîtra  les  recettes  des  derniers  mois 
dans  une  proportion  beaucoup  plus  considérable. 

Les  actions  Phosxihates  de  Dyr  sont  à  148  fr.;  Obli- 
gations 4  I  IÈ  0/0,  480  fr. 

if  iK  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  se  sont  presque 
tous  conformés  à  la  .tendance  générale. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0  est  cependant:  ferme,  à 


67  fr.  20,  contre  67  fr.  15  ;  Punding  Loan,  88  fr.;  Em- 
prunt de  Minas-Geraes,  377  fr.,  en  avance  do  2  francs. 
La  fermeté  de  ce  groupe  s'explique  par  l'excellente 
tenue  du  change  br^  silien. 

La  licnte  Extérieure  Espagnole  clôturait,  jeudi  der- 
niôr,  à  72  fr.  15,  elle  est  maintenant  à  70  fr.  i»7  1/2,  ex- 
coupon de  1  franc. 

La  Rente  Italienne  est  plus  faible.  Kilo  est  levenue 
de  94  fr.  70,  avec  coupon,  à  91  fr.  20,  ex  coupon  de  2  fr. 

La  Rente  3  0/0  Porlvgoise  est  à  22  fr.  .55,  cx-cou- 
pon,  contre  23  fr.  85  il  y  a  huit  jours. 

Les  Bons  du  Trésor  Roumain  sont  très  fermes  et 
sont  demandés  de  470  fr.  50  à  477  fr.,  selon  les  cou- 
pures. 

Le*  Fonds  Russes  sont  de  nouveau  faibles.  Le  5  0/0 
1896,  est  revenu  de  85  Ir.  50  à  84  fr.  80.  Rente  3  0/0 
1891-1894,  84  fr.,  ex- coupon  trimestriel,  contre  84  50; 
Consolidés  i'^  et  ^"le  Séries,  97  fr.  75,  ex-coupon, 
contre  99  fr.  85  avec  coupon. 

Les  Séries  Ottomanes  fléchissent  aussi.  La  Série  B 
recule  de  46  fr.  80  à  45  fr.  75;  la  Série  C,  de  25  fr.  60 
à  24  fr.  90;  Série  D,  22  fr.  47  1/2,  contre  22  fr.  95; 
Priorités  460  fr. 

ifif  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens, 
clôture  à  448  fr.  à  terme  et  à  450  fr.  au  comptant  ; 
Banque  Ottomane,  524  fr.,  ex-coupon  de  12  fr.  50. 
Robtnson  South  African  Banking,  89  fr. 

Le  Rio-Tinto,  1  286  fr.,  reperd  les  17  fr.  qu'il  avait 
regagnés  la  semaine  dernière.  y^/agons-Lils  un  instant 
faibles,  mais  en  reprise  à  565  fr.,  ex-coupon  de  25  fr. 

Les  Chemins  Espagnols  sont  plus  lourds.  Les  Anda- 
lous  finissent  à  285  fr.,  contre  290  fr.  Nord  de  l'Es- 
pagne, 197  fr.,  en  recul  de  7  fr.  ;  Saragosse,  281  fr., 
ex-coupon  de  9  pesetas  contre  290  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Obligations  3  0/0  Jonction  Salonique- 
Constantinople,  266  fr.,  contre  269  fr.  Obligations 
4  0/0  Nouvelles  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  i894),  410  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  (Série  1896), 
350  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Le  Marché  en  Banque  s'est  ressenti  des  dispositions  gé- 
nérales. .     ,   ,    ^       ..  , 

Le  Brésilien  5  0/0,  cependant,  par  suite  de  la  fermeté  du 
change,  s'avance  de  25  centimes  à  76  francs.  Par  contre,  ac- 
tion Eertch,  610  fr.,  perdant  20  francs;  Chemins  Ottomans, 
109  fr.  25  contre  114  francs;  Cape  Copper,  134  fr.  50,  en 
perte  de  9  fr.  50;  Tharsis,  203  fr.  contre  207  fr. 

Le  Laurium  Grec,  qui  finissait  à  102  fr.  50,  cote  101  fr.  ; 
Dniéprovienne,  3.850  fr.  contre  4.045  fr.  ;  Charbonnages'  de 
Rykowski,  570  fr.,  sans  changement  appréciable;  Joltaia- 
Rieka.  94  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy  restent  demandées  à  505  fr.  ;  Transports  Electriques 
de  l'Exposition,  65  francs  ;  actions  des  Tramways  Electriques 
de  Vanves  à  Paris  et  Extensions,  100  francs.  On  annonce 
que  cette  ligne  a  été  reçue  mercredi  par  le  Service  technique 
et  que  son  ouverture  officielle  aura  lieu  le  10  courant.  Bras- 
series et  Tavernes  Zimmer,  111  fr.  ;  actions  ordinaires  de  la 
Compagnie  de  Recherche  et  d'Exploitation  de  Gisements 
Métallifères  en  Espagne,  31  francs;  actions  privilégiées, 
27  francs,  demandées  les  deux. 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Ghem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,acl. . . 
Gonst.Méc.MidiRuss" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut-Volga  


EN  BANQUE 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Plaques  Lumière  . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). . 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Clifî  

Vieille-Montagne  . . . 
Volga- Vichera,  lib.. 


r>  juillet 

4480  .. 

101  .. 

627  ., 

1015  .. 

800  .. 

860  . 

203  .. 

820  .. 

142.J  .. 

710  , 

175  . . 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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L'ECONO:\IISTE  EUROPEEN.  —  France 


REVUE  COMMERCIALE 


5  juillet  1900. 

Depuis  un  mois  la  situation  des  blrs  s'est  beaucoup  amé- 
liorée: l'épiagc  s'est  fait  dans  des  conditions  normales  et  une 
l)onne  gronaison  comp.nsera  dans  une  certaine  mesure  le 
manque  de  gerbes. 

Les  nouvelles  de  la  récolte  américaine  sont  toujours  mau- 
vaises, mais  la  divergence  des  avis  ne  permet  pas  de  se  faire 
une  idée  exacte  de  l'étendue  des  dégâts  et  du  déficit  qui  en 
résultera. 

Le  Corn  Tmi^e  A^etos  vient  de  publier  l'estimation  suivante 
de  la  récolte  du  blé  dans  le  monde  : 


1898 


1899 


1900 


(En  hectolitres' 

Llals-fnis   24:3. 600, 000  197.200.000  197.200. 000 

Canada   23.780.000      23. 200.0;  10  17.400.000 

i  r.ince   133.400.000  133.400.000  104.400.000 

liussie   10.3. 30U. 000  1G3.500.0Ù0  14.5.000.000 

Houmanie   20. 500.  f  00       8.990.000  20.300  000 

liulgHrie   11.600.000        7.800.000  11.600.000 

Autriclie-Hongrie.  67.860.000      6G.700.0(;0  71.050.000 

Italie   48.430.000      48.430.000  43.500.000 

Allemagne   44.790.000      51.330.000  46.40O.C00 

Espagne   39.440.000      3i. 900. 000  31.900.000 

P.  .vaume-Uni . . . .  26.970.000      24.360.000  21.750.000 

Nord  de  l'Afrique.  15. .530. 00)      11.600.000  14. 500. 000 

Totaux   841.290.C00     768.5O;J.O00  725.000.000 

La  future  production  serait  donc  inférieure  de  43.500.000 
hectolitres  à  celle  de  l'an  dernier  et  de  116.2W.0fi0  hectoli'res 
à  celle  de  1898.  11  est  à  remarquer  que  les  Indes,  la  Républi- 
que Argentine  et  l'Australie  ne  figurent  pas  dans  ce  tableau. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

7  juin 
1900 

14  juin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  juil'. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  50 

2)  62 

20  87 

21  87 

20  87 

15  83 

16  41 

16  88 

17  72 

17  05 

16  50 

16  75 

10  87 

17  75 

17  50 

16  50 

16  08 

16  10 

16  21 

16  86 

Buda-Pesth  

15  92 

15  05 

16  33 

12  79 

13  ^6 

i.S  08 

i,5  èh 

14  OH 

13  81 

14  70 

15  lij 

16  80 

16  30 

Les  différentes  estimations  qui  ont  été  publiées  aux  Etats- 
Unis  ont  causé  des  lluctuatioiis  importantes  sur  les  marchés 
de  New-York  et  de  Chicago,  i^a  iemio  de  ces  deux  places  a 
M'rvi  de  l  égle  à  la  Bourse  de  Paris,  mais  les  écarts  dans  les 
rours  ont  été  peu  sensibles.  Actuellement,  la  tendance  est 
l'diljle.  On  a  coté  en  clôture  : 

21  juin      28  juin 
20  87         20  8? 


Gourant  

Août  

Scptembre-Octob. 

4  derniers   

4  de  novembre. . . 


22  25 


22  37 


5  juillet 

20  87 

21  12 
21  62 

21  «7 

22  12 


Farines.  —  Les  affaires  sont  peu  actives  en  boulangerie. 
La  maïque  de  Corbeil  est  à  31  fr.,  comme  la  semaine  der- 
nière. On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

21  juin     28  juin    5  juillet 

Marques  de  choix   31  50       31  .50       81  50 

Premières  marques...        30  75       30  75       30  75 

Bonnes  marques   30  12       30  12       30  12 

Marques  ordinaires.  .        29  12       29  12       29  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1.  C/0  d'escompte,  ou  à  3ti  jours  sans  escompte. 

Ea  farines  de  commerce,  les  transactions  ne  sont  pas  très 
actives;  les  offres  sont  assez  suiviii.<,  en  raison  de-i  nouvelles 
satisfaisantes  do  la  récolte,  mais  les  acheteurs  se  montrent 
peu  empressés.  Les  cours  do  la  farine  lleui  sont  les  Suivants  ; 

21  juin       28  juin      5  juillet 
28  12 


Courant  

Août  

Septembre-  Octob 

4  derniers  

4  de  novembre. . . 


29  25 


28  37 


29  37 


27  87 

28  12 
28  62 
28  87 
20  25 


Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles.  On  a  coté  en  clôture  : 

21  juin  28  juin  5  juillet 

Courant                    15  ..  15  25  15  .. 

Août                         ....  ....  15  . . 

Sept. -Octobre   ....  15  . . 

4  derniers                 15  . .  15  37  15  . . 

4  de  Novembre   ....  15  . . 

Avoine.  —  L'épiage  s'opère  dans  de  bonnes  conditions, 
mais  la  paille  fera  défaut.  Le  Marché  a  été  très  calme  cette 
semaine.  On  a  coté  en  clôture  : 

21  juin  28  juin  5  juillet 

Courant                     17  37  17  37         17  12 

Août   ....  17  25 

Sept. -Octobre   ....         16  62 

4  derniers                 16  37  16  50        16  62 

4  de  Novembre   ....         16  62 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  restreintes  et  les  cours 
s'inscrivent  sans  grand  changement.   Le  disj^onible  est  à. 
50,  contre  35  fr.  il  y  a  huit  jours. 


34  fr. 


Huile  de  Colza.  —  Les  aclieteurs  sont  assez  empressés  et 
la  tendance  est  ferme.  Le  disponible  est  à  67  francs,  contre 
66  fr.  2i  jeudi  dernier. 

Huile  de  Lin.  —  Les  stocks  étant  excessivement  réduits 
et  les  besoins  très  grands,  le  mouvement  en  avant  continue 
et  nous  trouvons  aujourd'hui  le  disponible  à  83  fr.  25,  contre 
79  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Prix  çlu  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

7  juin 
1900 

14  juin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  juin 
1900 

Fr. 

F 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

31  37 

31 

50 

31  62 

33  .. 

33  12 

2ii  08 

26 

62 

37  06 

27  53 

28  12 

26  75 

26 

75 

27  12 

27  87 

28  50 

27  30  . 

27 

\7 

27  m 

27  82 

28  47 

29  40 

29 

40 

29  92 

30  34 

30  76 

27  50 

27 

05 

27  37 

28  05 

28  50 

47  10 

47 

10 

47  10 

4;  81 

48  17 

On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fabricants  de  sucre  :  «  La 
semaine  n'a  été  ni  favorable,  ni  réellement  défavorable  à  la 
récolte.  Avant  tout,  la  température  moyenne  n'a  pas  été  assez 
élrvée  pour  activer  la  végétation.  Dans  corlains  rayons,  il  a 
plu  assez  fré  luemment  jiour  entraver  les  travaux,  sans  qu'il 
soit  tombé  assez  de  pluie  pour  humecter  le  sol  à  la  profon- 
deur désirable.  Dans  d'autres  rayons,  il  n'a  plu  que  fort  peu. 
On  désire  une  temiiérature  plus  élevée,  et,  là  où  les  averses 
ont  été  très  faibles,  une  pluie  pénétrante.  Le  démariage  n'est 
pas  lerniim'.  Par  endroits,  on  se  plaint  des  insectes,  surtout 
du  ver  blanc  qui  tait  des  vides  dans  les  semis  » 

Le  cartel  des  raffineurs  allemands  a  fixé  le  prix  des  raffinés 
durs  à  28  marks  35  et  celui  des  moulus  à  27  marks  85  par 
50  kilos.  En  traduisant  en  monnaie  française  et  en  déduisant 
l'impôt,  on  constate  que  ces  prix  correspondent  par  100  fdlos 
à  45  fr,  87  et  44  fr.  62.  Les  raffîncurs  allemands  peuvent 
doiu-  se  réserver  de  beaux  bénéfices,  tout  en  accordant  aux 
fabricants  une  prime  syndicale  très  appréciable. 

Le  marché  de  Paris  est  toujours  très  animé,  grâce  aux  ra- 
chats du  découvert  et  à  l'absorption  du  disponible  par  les 
haussiers.  Une  autre  cause  de  fermeté  est  la  bonne  tenue 
des  places  étrangères  et  particulièrement  de  celles  de  l'Alle- 
magne, 

En  ce  qui  concerne  la  nouvelle  campagne,  il  se  traite  fort 
peu  d'affaires. 
On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n"  3  : 

Courant  

Août  

Septeml)re  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponil)le. 


21  juin 
32  18 


28  juin 
35  18 


2i  43      28  31 


31  50 
104  50 


31  6i 
105  .. 


5  juillet 

35  68 
35  62 

32  56 

28  81 

29  37 

33  12 
105  50 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


"Vins  —  Les  nouvelles  des  vignobles  sont  toujours  des 
plus  satisfaisantes,  La  coulure  n'a  causé  que  des  dégâts  insi- 
gnifiants et  les  attaques  de  maladies  cryptogamiques  n'ont 
pas  pris,  jusffu'ici,  d'extension.  ^ 


L'W'.ONOMlS'riO  KUlWPliEN.  —  Fronce 


Les  iHuroliés  sont  toujours  Uos  calmes  cl  les  prix  so  iiiain- 
lieiinoiil  (lilVu'iloim  nl. 

A  lîorcy.  d'ajirc's  le  Miniiteiir  Vinicole,  le  tUV'liisseiTKMil 
coiiliniu'  sur  Ifs  petits  vins;  on  (=if;niile  uminlenant  des 
atVains  à  l'A  fr.  l'iiectolitro  (>n  entrepôt.  Des  proiliiits  oll'erts 
il  y  a  ([uehiuos  mois  h  20  fr.  no  trouvunl  plus  preneur  à  lô  tr. 
Seuls,  les  beaux  vins  maintiennent  bien  leurs  cours  :  il  faut 
payer  28  et  3t)  fr.  pour  eu  trouver,  t,t  encore  non  sans  difll- 
culté.  O'tte  situation  montre  combien,  dans  certains  vigno- 
bles, on  a  été  mal  inspiré  en  sacriliant  la  qualité  à  la  quantité. 

Avec  les  perspectives  de  récolle  très  abondante  qui  s'affir- 
ment chaqui^  jour  de  plus  en  plus,  la  futaille  renchérit  tous 
les  jours.  Les  demi-nuiids  transports,  dont  la  location  se 
faisait  entre  3  et  'i  centimes  par  jour,  ont  passé  à  5  ces  der- 
niers temps,  et  maintenant  elle  vaut  de  fi  il  7  centimes  pour 
une  période  minimade  trois  mois.  Dictons  côtés  on  recherche 
des  récipients,  d'autant  plus  qu'il  reste  encore  du  vin  dispo- 
nible dans  certaines  caves. 

Tous  ces  faits  ne  laissent  pas  ((ue  d'inspirer  de  vives  crain- 
tes pour  l'avenir  et  nos  négociants  parisiens  prévoient  déjà 
line  campagne  très  dure  pour  cet  hiver,  campagne  pendant 
laquelle  on  olTrira  des  vins  de  tous  les  cùtés. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


7  juin 
1900 

14  juin 

lyoo 

21  juin 
l'.';0() 

2S  juin 
1900 

5  juill. 
lîOO 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  .. 

4li  75 

46  25 

47  75 

r.2  50 

47  03 

4(1  7.") 

47  19 

47  06 

50  75 

48  fcO 

48  75 

48  25 

49  00 

53  50 

48  75 

49  06 

48  75 

50  .. 

54  06 

42  24. 

42  82 

40  82 

40  82 

44  53 

Au  Brésil,  la  campagne  1899-1600  s'est  terminée  le  1"  juil- 
let et  l'on  connaîtra  d'ici  peu  le  chiffre  exact  des  recettes  de 
Rio  et  Santos  pour  les  douze  mois.  On  peut  déjà  assurer 
qu'elles  n'ont  pas  tout  à  fait  atteint  9  millions  de  sacs. 

Les  pourparlers  engagés  depuis  la  lin  de  l'année  dernière 
sur  la  question  des  cafés,  entre  les  Gouvernements  français 
et  brésilien,  à  l'elîet  d'éviter  l'application  d'un  droit  diffé- 
rentiel aux  produits  français  importés  au  Brésil,  viennent, 
d'aboutir  à  la  conclusion  d'un  modus  Vivendi. 

Il  a  été  convenu  entre  les  Gouvernements  que,  moyennant 
la  réduction  de  20  fr.  qui  sera  faite  par  la  France  sur  le  droit 
d'importation  du  café,  ramené  ainsi  de  IfO  à  136  fr.  les  100 
kilos,  le  statu  quo  sera  maintenu  :  les  produits  français  con- 
tinueront donc  à  ne  payer  à  l'importation  au  Brésil  que  les 
taxes  minima  du  tarif  brésilien. 

Ce  modus  vivendi  ne  pourra  prendre  fin  que  s'il  est  dé- 
noncé six  mois  à  l'avance. 

Au  Havre,  la  demande  est  assez  régulière  depuis  quelques 
jours  et  les  prix  se  sont  sensiblement  avancés. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le  Havre  (Buenos - 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»    )  le  kil. 


7  juin 
1900 


Fr. 
162  50 


5  10 

5  05 


14  juin 
1900 


21  juin 
1900 


Fr. 

158  50 

5  .. 

4  95 


Fr. 

152  50 


4  82 
4  62 


28  juin 
1900 


Fr. 
147  50 


4  80 
4  40 


31  mai 
1900 


Fr. 
150  . 


4  60 
4  37 


La  quatrième  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  à 
Londres,  s'est  ouverte  le  3  courant  et  doit  se  terminer  le  28. 
Les  ventes  porteront  sur  283.000  balles,  mais  il  est  probable 
qu'une  certaine  quantité  sera  retirée  du  marché. 

Il  n'est  question  en  ce  moment  que  de  la  diminution  de  la 
production,  mais  il  faut  se  rappeler  que  depuis  quatre  mois 
les  importateurs  se  sont  tenu.s  loin  du  marché  et  que,  par 
suite,  la  quantité  de  laine  emmagasinée  à  Londres  dé'passe 
de  beaucoup  les  besoins  actuels. 

La  première  vente  publique  de  laines  a  eu  lieu  le  23  juin, 
à  la  Bourse  de  Commerce  de  Dijon,  en  présence  d'un  grand 
nombre  d'acheteurs  français  et  étrangers.  Les  M&isons  du 
Nord  de  la  France  et  de  l'Italie  ont  été  les  plus  actives  aux 
achats. 

Sur  50.000  toisons  offertes,  44. 000  ont  été  vendues,  ainsi 
que  10.000  kilos  d'agneaux,  aux  prix  suivants: 

Laines  lavées  à  dos,  qualité  supérieure,  fine,  bon  lavage, 
2  75  à  2  80;  qualité  courante,  fine,  bon  lavage,  2  60  à  2  70  ; 


qualité  courante,  fine,  lavage  médiocn-.  2  40  à  2  50;  ((ualité 
courante,  fine,  mauvais  lavage,  1  15  à  2  ;i)  ;  qualité  première 
croisée,  bon  lavage,  2  25  à  2  M.".;  (|ualité  di'uxièmo  croisée, 
bon  lavage,  2  25  à  2  35;  qualité  deuxième  croisée,  mauvais 
lavage,  I  90  à  2  15. 

Laines  en  suint  :  qualité  supérieure,  fine,  l  58  à  1  575  ; 
première  qualité,  courante,  line,  1  30  à  1  45  ;  ileuxiènie  qua- 
lité, courante,  fine,  1  15  à  1  25  ;  troisième  qualité,  laines  très 
lourdes,  1  à  1  10  ;  croisées,  première  (fualité,  laines  légères, 
1  25  à  1  35  ;  croisées,  deuxième  qualité,  laines  lourdes, 
là  1  20  ;  qualités  défectueuses,  demi-fines,  croisées  et  com- 
munes, lourdes,  0.9(J  à  0.95. 

Agneaux  suints  :  première  qualité,  fine,  légère,  à  1  75  ; 
qualitée  croisée  et  commune,  lourde,  à  1  30. 

A  part  quel(nies  beaux  lots,  la  majeure  jiarlie  des  laines 
offertes  se  composait  de  laines  en  suint  lourdes  et  do  laines 
lavées  à  doB,  d'un  lavage  très  incomplet. 

La  baisse  s'est  plus  particulièrement  fait  sentir  sur  Cfs 
qualités  défectueuses,  chargées  de  suint  et  de  terre  ou  mal 
lavées,  les  acheteurs  s'étant  montrés  fort  réservés  sur  ces 
sortes  mal  conditionnées. 

Les  laines  légères  en  suint  et  celles  lavées  à  dos,  d'un  bon 
lavage,  ont  été,  contrairement  aux  précédentes,  l'objet  d'u  \t\ 
très  vive  concurrence  entre  les  industriels  présents,  aubsi 
ont-elles  été  bien  moins  atteintes  par  la  baisse. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  dr.  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  2«  quinz.    Depuis  ]i' 

15juinl9Û0  de  juin  1900  l"janv.lVO  » 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048< 

Importations   135.280       11.945        147. 2J5 

Délivraisons   128.784       11.995  140.779 


En  faveur  des  délivr. .     — 6.496 


50 


—6.446 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  juin  s'élevait  à   29.313 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   50 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  juin   29. 2(3 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili    tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.0 IG  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  juin  1900...  80.118  12.031  21.631  11.800  9.700  135. 2S0 
2'    quinzaine  de 

juin  1900   7.262   1.154    1.829      9C0      800  11.945 


Depuis  le l«--jaiiv.  87.380  13.185  23.460  12.700  10.500  147.225 

Les  délivraisons  de  !a  2°  quinzaine  du  mois  de  juin  com- 
prennent 775  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des 


Métaux  à  Londres 

Xa  tonne) 


Métaux 

7  juin 
1900 

14  iuin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 

l9oo 

;;  juill, •! 

1900 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

il. 

71  ..  . 

72    .  . 

70  17 

6 

71  10  . 

71  1 

A  3  mois  

70  10  . 

71  15  . 

70  12 

6 

71  12  6 

71  1 

3 

Etain  :  disponible. . 

134  12  t) 

138  7  (i 

141  7 

6 

147    .  . 

138  . 

—      à  3  mois  

1-26  10  . 

131  15 

1.30  13 

132  17  6 

131  l.'i 

Plomb  anglais  :  disp. 

n  13  y 

17  12  6 

17  13 

9 

n  16  3 

17  12 

6 

—     espagnol  ;  — 

n  5  . 

n  S 

n  7 

6 

17   8  9 

17  10 

Zinc  :  disponible. . . 

20  15  . 

20  7  (1 

19  7 

0 

19   .  . 

20  1 

3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

63  11 

65  8 

61 

9 

67 

66  11 

—      à  1  mois. . . 

63  9 

65  5 

66  11 

6ii 

66 

10 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (30  juin)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  fr.  25,  contre 
179  fr.  25  ;  Chili  1""  marques,  185  fr.,  contre  181  fr.  75;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  190  fr.,  sans  changement; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  192  fr.  ..,  contre 
190  fr.  50;  étain  Banka,  371  francs,  contre  369  fr.  ..; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrables  Paris,  48  fr.  25,  contre 
48  fr.  .50. 

Xavier  Gir.vrdut. 
Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  }a\me. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SJTUATION 


Berlin,  4  juillet  1900. 

I.i'S  -Vtïairos  de  Chine.  —  l/hieoinlio  des  Docks  dn  Norddeutschei 
Llovd  à  New-Vork.  —  l-i"  iUuclii'"  tiniinricr  et  monétaire.  —  Les 
Chemins  de  fer  allemands. 

Deux  nouvelles  également  terribles  sont  venues  je- 
ter la  consternation  dans  le  public  :  l'assassinat  du 
Ministre  allemand  à  Pékin,  l'incendie  des  docks  et  de 
trois  navires  du  Lloyd  allemand  à  New- York. 

Rien,  dans  la  conduite  ni  le  langage  du  Gouverne- 
ment ne  laisse  prévoir  que  le  meurtre  du  représentant 
de  l'Allemagne  changera  quelque  chose  à  son  attitude 
présente.  Il  a  accueilli  la  sinistre  nouvelle  avec  le  plus 
grand  sang-froid  et  persévère  dans  son  accord  parfait 
avec  les  autres  puissances.  Le  Gouvernement  semble 
penser  ([u'il  sera  temps,  au  moment  du  règlement 
tinal,  de  demander  les  justes  compensations.  Aucune 
complication  nouvelle  ne  semble  donc  devoir  sortir 
immédiatement  de  ce  crime  des  Chinois. 

Vous  connaissez  aussi  bien  que  nous,  la  catastrophe 
qui  vient  de  frapper  une  de  nos  premières  lignes  de  na- 
vigation. Je  passe,  ici,  sur  les  détails  poignants  et  dra- 
matiques du  sinistre,  pour  ne  parler  que  de  ses  consé- 
quence matérielles.  On  n'a  encore  que  des  renseigne- 
ments très  approximatifs.  Pour  les  uns,  les  dégâts 
s'élèvent  à  25  millions  de  francs,  les  autres  assurent 
qu'ils  ne  peuvent  être  inférieurs  à  50  millions.  Les 
docks  détruits  étaient  évalués,  sur  les  livres  de  la  Com- 
pagnie, à  5  millions  de  francs.  Sont  entièrement  dé- 
truits :  la  Brème,  paquebot  à  deux  hélices,  de  10.525 
tonnes  et  8.000  chevaux  vapeur;  la  Saale,  de  5.267 
tonnes  et  9.500  chevaux,  et  le  Mein,  un  bateau  tout 
neuf,  le  dernier  type  des  grands  paquebots.  Deux  au- 
tres grands  navires  :  le  Deulschland  et  le  Kaiser- 
Wilhelm  ont  subi  de  très  graves  avaries,  mais  pour- 
ront reprendre  la  mer.  Le  Norddeutscher  Lloyd,  à  qui 
appartenaient  ces  navires,  les  assurait  elle-même  ;  au 
commencement  de  1900,  la  Compagnie  avait  dans  sa 
caisse  d'assurances  7.900.000  marks,  évidemment  fort 
insuffisants  pour  couvrir  de  semblables  dégâts.  Comme 
on  peut  penser,  les  services  de  la  Compagnie  sont 
complètement  désorganisés. 

Ces  circonstances,  jointes  aux  méfiances  qui  s'étaient 
déjà  fait  jour  antérieurement,  ont  contribuéâ  rendre  le 
marché  financier  aussi  faible  que  possible.  Et  cepen- 
dant, la  liquidation  s'est  faite  dans  des  conditions  assez 
faciles.  L'argent,  à  un  moment,  a  été  en  surabondance, 
mais  depuis,  les  demandes  sont  devenues  plus  nom- 
breuses, surtout  à  la  Reichsbank.  La  Banque  de  VEm- 
pire  fait  facilement  face  à  ces  demandes,  car  son  der- 
nier bilan  accusait  une  amélioration  notable  du  stock 
monétaire  et  le  total  des  effets  à  l'escompte  restait 
encore  de  107  millions  de  marks  au-dessous  de  celui  de 
la  même  époque  de  l'année  dernière.  On  pense  dans 
certains  cercles  qu'après  la  perturbation  produite  par 
la  fin  du  mois,  l'arg^^nt  se  retrouvera  assez  facilement: 
on  parle  même  très  sérieusement  de  la  possibilité  de 
l'abaissement  de  1/2  0/0  du  taux  de  l'escompte  oOiciel. 
Il  ne  faut  cependant  accueillir  ce  dernier  pronostic 
qu'avec  réserve. 

La  progression  et  le  développement  des  conditions 
économiques  du  pays  trouvent  une  confirmation  dans 
le  dernif-r  bilan  des  chemirsde  fer  allemands.  Pour  les 
lignes  dont  l'exercice  commence  le  avril,  leSrecettps 
s'élevaient  à  fia  mai,  pour  les  voyageurs,  à  71.590.UOO 
marks  (O.'il  d'augmentation  sur  la  même  période  de 
l'année  précêdf^nte),  pour  les  marchandises,  à  159  mil- 
hons  42U.U00  (+  11.72;.  Pour  les  lignes  dont  l'année 
commence  au  l'-r  janvier,  les  recettes  s'élevaient  à  fin 
mai,  pour  les  voyageurs,  à  26  730.000  marks  (-)-  0.'i6), 
pour  les  marchandises  à  .58.OW.000  (-f  3.82).  On  voit 
que  l'augmentation  est  générale  et  dénote  une  grande 


recrudescence  d'activité,  surtout  dans  le  transport  des 
marchandises.  La  majeure  partie  de  l'augmentation 
des  transports  vient  des  transactions  en  charbons. 


Morfliatioiis  ÈoiDiipei;  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1900 

1899 

30  juin 

l»ir.23juiii 

30  juin 

Dit.  23juin 

822.247 

—  65-892 

833.986 

-  92.656 

22.024 

-  3.822 

21.917 

-  3.476 

13  549 

f   2  429 

12.232 

-1-  1.935 

896.227 

-f  142. 214 

943  801 

-1-  82.342 

130.666 

+  62.510 

130.751 

-t-  62.390 

6.379 

—  1.494 

12. 985 

-  97 

91.401 

-  18.803 

88.996 

+  26.060 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

120.000 

non  niod, 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.309.865 

-I-23E  712 

1.300.211 

4-2  iO  480 

Autres  engagements  à  vue  

i96.O06 

-119.962 

570.665 

-125.022 

29  502 

+  1.392 

23.762 

+  1.240 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

23 

860 

1.035 

601 

760 

77 

+ 

133 

31 

744 

1  310 

488 

973 

146 

238 

7 

754 

1.218 

514 

906 

99 

134 

14 

772 

1.U5 

509 

840 

70 

42 

23 

822 

1.104 

538 

787 

66 

40 

» 

30 

801 

1.165 

499 

816 

80 

33 

n 

7 

807 

1.133 

476 

775 

71 

+ 

6 

» 

13 

835 

1  099 

501 

755 

73 

+ 

72 

» 

23 

86:S 

1.050 

549 

737 

64 

+ 

144 

31 

84Ï 

1  091 

547 

771 

74 

+ 

81 

-ï 

847 

1.061 

553 

736 

74 

+ 

118 

15 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+ 

157 

» 

23 

888 

1.074 

616 

754 

68 

+ 

143 

» 

30 

822 

1.310 

496 

896 

131 

259 

Courrier  de  la,  Bourse  de  Berlin 


BerUn,  le  5  juillet  1900. 

Le«  tendances  générales  du  Marché  se  sont  un  peu  amé- 
liorées au  début,  sur  des  nouvelles  favorables  de  New-York. 
Les  actions  des  grandes  banques  ont  surtout  profité  de  cette 
amélioration.  Par  coiitre,  les  actions  métallurgiques  et  char- 
bonnières sont  en  recul  assez  sensible. 

Les  Fonds  allemands  sont  assez  fermes  ainsi  que  presque 
toutes  les  valeurs  étrangères. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  25;  l'Italien,  92  75  ;  les  Lom- 
bards, 24  70.  Clôture  meilleure. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  4  juillet  1900. 

Les  Événements  de  Chine.  -  Le  Stock-Exchangc.  -    Les  Émissions. 
—  Le  Marché  monétaire. 

L'attention  publique  est  complètement  retenue  par 
les  affaires  de  Chine  ;  c'est  la  question  qui  prime 
toutes  les  autres  et  c'est  la  seule  dont  la  presse  s'oc- 
cupe particulièrement.  Pendant  toute  la  semaine,  les 
journaux  ont  été  encombrés  par  toutes  sortes  de  ru- 
meurs relatives  aux  événements  qui  se  déroulent  dans 
l'Empire  du  Milieu,  et  dans  cette  masse  de  télégrammes 
contradictoires,  il  est  difficile  de  se  taire  une  idée 
exacte  de  la  situation.  , 

Il  n'est  malheureusement  pas  douteux  que  les  Euro- 
péens se  trouvent  dans  une  très  mauvaise  posture;  on 


l/KCONOMlS'i'li:  MLIUOI'KEN.  -  Angleterre 


considère  comme  certain  l'assassinat  du  Ministre  d'Al- 
lemagne ;'on  craint  d'avoir  également  ù  déplorer  la  mort 
des  Ministres  de  Franco  et  d' Angleterre.  lOn  présence 
de  tels  évoneiuents,  il  ne  peut  plus  être  question  d'une 
simple  expédition  destinée  à  rétablir  l'ordre  à  Pékin  : 
la  guerre  est  inévitable,  ;ivcc  toutes  ses  conséquences 
et  toutes  ses  inconnues. 

Pour  le  moment,  l'entente  est  complète  entre  les 
Puissances  alin  de  taire  face  au  danger  commun  ;  aux 
déclarations  laites  à  ce  sujet  par  les  représentants  des 
autres  pays,  viennent  de  s'ajouter  celles  de  M.  Bro- 
drick,  soùs-secrétaire  d'Etat  aux  affaires  étrangères  : 

La  délivrance  des  légations  et  le  maintien  de  l'ordre,  a-t-il 
dit,  sont  les  seuls  points  sur  lesquels,  pour  le  moment,  nous 
voulons  fixer  notre  attention.  Toutes  les  autres  questions  doi- 
vent être  mises  de  côté.  Nous  ne  pouvons  faire  qu'une  chose  : 
c'est  de  concentrer  toutes  nos  énergies  pour  l'aire  face  du  mieux 
que  nous  pouvons  aux  éventualités  de  l'heure  actuelle,  et  le 
meilleur  moyen  d'y  faire  face,  c'est  qu'il  y  ait  l'accord  le  plus 
complst  entre  toutes  les  Puissances. 

C'est  à  cela  qu'ont  tendu  tous  nos  efforts  ces  semaines  pas- 
sées. .Jusqu'à  cette  heure,  l'accord  le  plus  complet  n'a  cessé 
de  régner  entre  les  diverses  puissances.  Les  forces  alliées, 
appartenant  à  six  nations  différentes,  se  sont  prêté  mutuelle- 
ment l'appui  le  plus  loyal.  Les  divers  officiers  commandant 
les  détachements  et  leui-s  hommes  ont  fait  de  leur  mieux 
pour  accomplir  une  tâche  toujours  difficile  et  parfois  impos- 
sible. 

Ces  déclarations  ont  rassuré  l'opinion  et  produit  un 
bon  effet. 

On  comprendra,  cependant,  que  ces  faits  ne  sont  pas 
de  nature  à  encourager  le  marché  ;  les  nouvelles  du 
Transvaal,  de  leur  côté,  montrent  que  la  résistance  des 
Boers  continue  ;  le  public  n'éprouve  aucune  inquié- 
tude, mais  il  est  peu  disposé  à  s'employer. 

En  dépit  de  ces  motifs  d'aijstention,  on  constate  que 
le  mouvement  des  émissions  a  été  assez  fort  pendant 
le  mois  de  juin.  Ce  fait  s'explique  parla  grande  inac- 
tivité qui  s'était  manifestée  depuis  le  commencement 
de  l'année,  inactivité  qui  avait  fait  renvoyer  à  plus  tard 
bien  des  appels  au  crédit. 

La  caractéristique  des  émissions  du  mois  est  l'impor- 
tance des  emprunts  de  villes.  Londres,  pour  sa  part,  a 
demandé  5  millions  à  3  0/0  au  prix  de  97  1/2;  neuf  autres 
villes  ou  corporations  ont  émis  des  emprunts  variant 
de  200  à  500. OnO  liv.  st.  aux  environs  de  95  à  96  et  rap- 
portant tous  3  0/0.  Il  n'y  a  que  Londres  et  Bristol  qui 
aient  placé  les  leurs  à  97  1/2. 

Le  fait  que  l'intérêt  de  tous  ces  emprunts  a  été  de 
3  0/0  est  intéressant  à  signaler,  car  plusieurs  opéra- 
tions antérieures  avaient  été  faites  à  2  1/2  et  n'avaient 
obtenu  aucun  succès  ;  le  public  a  accueilli,  au  contraire, 
très  favorablement  le  taux  de  3  0/0  :  on  en  conclut  que 
les  be lUX  jours  des  émissions  des  valeurs  de  grande 
catégorie  à  2  1/2  et  même  2  3/4  0/0  sont  aujourd'hui 
passés. 

Le  montant  total  des  émissions  du  premier  semestre 
de  1900  a  atteint  82.':  76  000  liv.  st. ,  au  lieu  de  88. 113  000 
liv.  st.  et  86.211.000  liv.  st.  en  1899  et  1898.  Il  dépasse 
cependant  les  résultats  obtenus  pendant  tous  les  autres 
semestres  intérieurs.  On  constate  que  pendant  le  pre- 
mier semestre  de  1900,  il  n'a  été  fait  aucun  emprunt 
extérieur,  qu'il  n'y  a  eu  que  deux  emprunts  coloniaux 
pour  un  total  d'un  million  de  livres.  Les  emprunts  de 
chemins  de  fer  et  de  mines  ont  été  également  peu  im- 
portants; les  émissions  de  Sociétés  industrielles  ont  eu 
pour  but  principalement  des  augmentations  de  capital. 
Enfin,  on  a  constaté  la  formation  de  nouvelles  combi- 
naisons ou  trusts  dans  le  Lancashire  et  le  Yorkshire  et 
la  création  de  plusieurs  Compagnies  importantes  desti- 
nées à  exploiter  des  gisements  de  pétroles  en  Russie. 

Le  marché  monétaire  reste  bien  disposé  :  les  besoins 
de  la  fin  du  semestre  n'ont  pas  exercé  de  fâcheuses 
influences  sur  les  cours  et,  depuis  le  commencement  du 
mois,  on  constate  une  nouvelle  abondance  de  disponi- 
bdités.  Les  appels  de  fonds  qui  s'efl'ectueront  ce  mois- 
ci  ne  dépasseront  pas  9.714.615  liv.  st.,  au  lieu  de 
9.791.958  liv.  st.  en  juillet  1899. 

On  a  constaté  avec  quelque  désappointement  une  di- 


minution de  1.203.144  ou  4  65  0/0  dans  les  recettes  pu- 
bliques du  premier  trimestre  de  l'exercice  actuel. 
Cette  diminution  |)roviont  en  grande  partie  d'une 
moins-value  donnée  par  les  recettes  douanières,  car  les 
marchandises  étaient  entrées  en  plus  grand  nombre 
avant  l'ouverture  de  l'exercice,  en  prévision  de  l'ac- 
croissement de  certains  droits. 

Bien  que  ce  soit  là  une  explication,  certains  jour- 
naux estiment  que  le  Gouvernement  nedfdt  pas  perdre 
de  vue  une  fait  pareil  et  l'invitent  à  examiner  le  projet 
d'une  augmentation  des  articles  taxés  et  la  que&tion  de 
l'union  douanière  avec  les  colonies. 


Mofiatiofls  ftûiips  et  Fiûancières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

5  juUlet  1900 
Département  des  opérations  d'émission 
PASSIF         Liv.  st. 


Billets  créés.....   4S.755.00C 


Total   48.735.000 


ACTIF  LlV.  st. 

l5oi,te  fixe  de  l'Etat...  11.015.100 

Rentes  immobilisées .  6.759.900 

Or  monnayé  et  lingots  30.981.000 

Total   48.7.55.000 


Département  des  opé'Aations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.382.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   li. 345. 000 

Comptes  particuliers .  40.749  000 

Billetsàseptjours.etc.  173  000 

Total   70.204  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.161.000 

Portefeuille  et  avances  3il.  5^^6.000 

Billets  en  réserve   17.790  000 

Or  et  argent  monnayés  1.711.000 


Total   70.204.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

j  Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

lie 
l'esc. 

% 

29  mars  

35.130 

27.853 

54.338 

48  806 

24.077 

4i  3/16 

4 

33  722 

■28.832 

51.705 

47.937 

21 .690 

41  80 

12  .>   

32.185 

29.017 

49.569 

45.574 

20.968 

40  14 

» 

19  »   

31.916 

28  350 

48.174 

45.750 

20.366 

42  13 

» 

26   

32.608 

28.0.57 

49.935 

46. 467 

21.411 

42  3/4 

» 

3  mai   

32.336 

20.236 

49  574 

47.639 

19.900 

40  ./. 

10  »   

32.324 

28  780 

49  lOÎ 

46.157 

20.354 

41  1/4 

» 

17   )>  .   

33.332 

29.3".l) 

49.521 

45  754 

21.757 

43  77 

24  »   

33  511 

29. 'G2 

49.876 

45.71i 

22  124 

44  23 

VA 

31  »   

3:<.15i 

m.  m 

48.199 

44.690 

21.444 

41  37 

32  538 

2a.9u3 

47.043 

4i  569 

20.410 

43  22 

14   

32  739 

29.510 

4Ï.621 

4  .  53 1 

21.(i03 

43  96 

3 

21  

33.746 

29  291» 

19  162 

i5.222 

21.891 

44  36 

28  >.   

33.6i2 

30.19't 

4S.4:i 

45  189 

21.222 

43  64 

s 

5  juillet  

32.692 

30.959 

5i.lJ9i 

50.697 

19.507 

37  32 

» 

Cooprler  de  lat  Bonr>3e  de  Liundre» 

Londres,  5  juillet  1900. 

Le  Marché  resie  mal  impressionné  par  la  mauvaise  tenue 
de  certaines  places  étrangères  et  les  nouvelles  de  Chine  ne 
sont  pas  de  nature  à  augiiienler  le  mouvement  des  transac- 
tions. Les  affaires  sont  fort  réduites  et  l'on  constata  un  certain 
courant  de  réalisations. 

Le  Marché  monétaire  conserve  des  dispositions  assez 
bonnes. 

Les  Consolidés  sont  à  99  1/2,  ex-coupon. 

Les  fonds  internationaux  restent  fnibles. 

U  Extérieure  d' Espagne  est  a  69  y/4  ;  V Italien  à  91  1/2; 
les  Fonds  Ottomans  sont  lourds. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-.\méricRines  est  ferme. 
Le  Brésil  fi  o/O,  bien  impressionné  par  la  hausse  du  change, 
se  tient  à  75  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes  et  les  Chemins  américains 
varient  peu. 

Le  Canndian  Pacific  est  à  90  1/4,  VErie  à  11  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  kli  ./.,  YAtchison  à  25  3  4  et  le  Norfolk  à 
78  1/4. 


l.  ÉCUNOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique  et  Espagne 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  juillet  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Le  marclié  à  terme  s'est  présenté  sous  un  aspect 
encoi'e  plus  défavorable  que  la  semaine  précédente. 

Les  affaires  ne  se  traitent  que  fort  lentement  et 
difficilemeot  ;  les  spéculateurs  les  plus  prudents  ont 
déserté  complètement  le  Marché,  ceux  qui  restent 
profitent  de  chaque  mouvement  de  reprise  pour  liquider 
ou  réaliser  leurs  positions  et  amènent  successivement 
des  réactions  toujours  sensiblement  profondes. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0,  en  dépit  de  la  hausse 
surprenante  du  change  qui  vient  de  bondir  à  12  den.  1/4, 
n'a  pu  se  maintenir  au  cours  de  67  et  recule  à  66  3  8. 

L'Extérieure  espagnole,  quoi  qu'on  paraisse  de  plus 
en  plus  convaincu  que  la  réduct'on  du  coupon  ne  sera 
pas  obtf  nu  par  le  Gouvernement,  revient  à  69  7/8.  Les 
affaires  sont  nulles  en  (Ihemins  de  fer  espagnols. 

La  Saragosse  est  faible  à  289  .  /  .,  ex-coupon;  le  Nord 
de  l'Espagne  reste  offert  à  201.  Le  Rio-Tinto  a  payé  sa 
part  de  la  lourdeur  générale  et  fléchit  à  1.299.  Les  ventes 
qui  s'effectuent  à  Berlin  en  lots  turcs  ont  indisposé 
notre  place,  ceux-ci  ont  reculé  à  108  1/2;  la  Rente 
série  G  se  cote  faiblement  à  20  15,  la  Série  D  à  22  25 
Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  électrique,  sur  les- 
quels se  portent  les  efforts  de  la  spéculaiion,  cèdent 
sous  le  poids  des  offres,  le  premier  à  428  pour  finir  à 
430;  le  second  ù  260. 

L'ensemble  du  marché  au  comptant  est  plus  satis- 
faisant, les  groupes  ont  présenté  plus  d'animation,  les 
valeurs  congolaises  se  sont  traitées  en  reprises. 

Les  rentes  belges  se  sont  cotées  avec  une  très  légère 
avance;  les  disponibilités  de  juillet  se  sont  portées  en 
[larlie  sur  les  valeurs  à  lots. 

Les  actions  du  Chemin  de  fer  du  Congo  se  sont  traitées 
en  hausse,  !a  part  de  fondateur  à  9.612;  l'action  ordi- 
naire à  2.345. 

Le  calme  le  plus  complet  a  régcé  au  compartiment 
des  Tramways. 

Ka  valeurs  sidérurgiques,  les  cours  restent  bien 
tenus. 

Les  charbonnages  sont  roVijet  de  nombreux  achats  : 
les  Amera_^cur  à  1^22,  Bois-d'Àsrog  à  695. 

Zincs,  glaceries  et  industries  -verrières  sont  sans 
aff'aircs. 

En  valeurs  congolaise^,  la  Katanga  pi'ivilégiée  est  en 
reprise  à  l.UO,  l'ordinaire  à  l.iOl. 

Compagnie  de  Congo,  3.050;  ordinaire  Ilaut-Congo, 
3.410  francs. 

Le  marché  des  valeurs  étrangères  reste  lourd. 

L'action  des  Wagons-Lits  reste  tn'  s  offerte. 


ESPAGNE 


LA  SI  TUAT  10  JS 


La  Silualion. 


Madrid,  2  juillet  1900. 

La  Bourse.  —  La  Banque  iJKsp.igne.  —  Le  Commei  ce 
exlérieur. 

Nous  voilà  tranquilles  depuis  quelques  joura,  ce  qui 
n'est  pas  étonnant,  vu  la  forte  chaleur  qui  règne  et 
qui  amène  le  monde  à  s'entasser  dans  les  >trains  d^^  la 
ligne  du  No7'd  di  l'Espagne  pour  gagner  des  endroits 
plus  frais.  <Juand  la  Cour  sera  partie,  à  la  lin  de  cette 
semaine,  la  débandade  deviendra  générale  et  il  ne 
restera  pei  sonne  à  Madrid. 

Occupés  à  leurs  préparatifs  de  départ,  nos  hommes 
politiques  n'ont  plus  le  temps  de  nous  raconter  ce 
qu'ils  pensent;  nous  aurions  tort  de  nous  en  plaindre. 
Une  fois  M.  Djito  parti  avec  hi.  Cour,  ses  dissentiments 


avec  M.  Villaverde  n'auront  plus  l'occasion  de  se 
manifester;  cela  permet  de  croire  que  nous  pourrons 
traverser  sans  émotions  les  mois  de  vacances  et  qu'à 
la  rentrée  on  donnera  aux  questions  pendantes,  la 
solution  la  plus  conforme  aux  intérêts  du  pays. 

Simedi,  on  a  signé,  avec  la  maison  Rothschild,  le 
contrat  pour  la  vente  en  commission  du  mercure 
d'Almaden.  Ce  contrat  est  fait  pour  dix  ans  et  le 
Ministre  des  finances  a  obtenu  de  grands  avantages 
sur  les  conditions  du  contrat  précédent. 

On  avait  annoncé  que  la  conversion  des  dettes  colo- 
niales et  de  la  rente  ex-amortissable  aurait  lieu  ce 
mois-ci,  mais  ce  n'est  pas  exact.  Ce  que  fera  le 
Ministre  des  finances,  c'est  de  publier  le  décret  fixant  la 
marche  à  suivre  et  les  règles  à  observer,  mais  les 
opérations  matérielles  n'auront  lieu  qu'en  octobre. 
Quelques  fabricants  '^e  papier,  affligés  d'un  stock  de 
mauvaises  marchandises,  voulaient  qu'on  imprimât 
tout  de  suite  les  litres  provisoires,  dont  la  falsification 
aurait  été  aussi  facile  que  celle  d'une  photographie 
quelconque,  mais  cela  ne  sera  pas. 

La  Union  Nccional  semble  être  tombée  dans  l'eau; 
on  n'en  parle  plus,  et  les  retardataires  continuent  à 
payer  leurs  impôts. 

La  Bourse  a  été  très  ferme  pendant  la  semaine  et 
reste  en  bonne  tendance;  il  est  probable  que  s'il  ne 
survient  aucun  événement  imprévu,  nous  verrons  de 
nouveau  la  Rente  intérieure  à  des  cours  plus  élevés 
à  la  fin  de  l'été.  Les  reports  sont  toujours  de  30  à 
35  centimes,  ce  (]ui  prouve  qu'il  y  a  encore  un  stock  de 
titres  flottants. 

Les  cours  de  VInlérieure  ont  peu  varié;  l'Extérieure 
continue  à  avoir  im  marché  des  plus  limités  ;  les 
valenrs  coloniales,  ^pm  animées  également;  VAmor- 
lissahle  5  0/0  a  un  marché  très  suivi,  notamment  par 
les  petits  capitalistes.  Il  semble  que  les  ventes  pour 
réalisations  de  Ijénéfices  ont  été  absorbées  sans  diffi- 
cultés. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagtie  et  celles  de  la 
Compignie  Fermière  des  Tabacs  ont  été  délaissées. 
Le  cours  du  change  s'est  tendu  un  peu  à  26  50  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

11  juin    18juin   25 juin  2juill. 

4  0/0  Intérieure   72  05  72..  73  05  72  30 

4  0/0  Extérieure   78  65  :  .  ..  79  25  78  80 

4  0/0  amortissable   80  65  80  75  81  30  80  20 

5  0/0         —    89  80  89  40  89  95  91  . . 

Bons  cubains  6  0/0   86  10  )-5  60  86  15  85  30 

—         5  0/0              71  85  71  65  72  15  71  50 

Philippines  6  0/0                 91  05  90  50  91  20  91  40 

Banque  d'Espagne             51.S  50  512..  512  50  511  £0 

Comp.Ferm.  des  Tabacs     422  ..  422  . .  420  . .  410  .. 

Chèque  sur  Paris                 25  72  26  65  25  95  26  60 

—     sur  Lonifes   3180  ....  3180 

Au  b  lan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  0,7  millions  ;  prêts  sur 
valeurs,  11  millions;  escomptes,  7  millions  ;  circula- 
tion, 9  1/2  millions:  comptes  courants,  8  millions;  le 
compte  courant  du  Trésor  est  créditeur  de  57  millions. 

Mainteoant  que  les  opérations  de  l'emprunt  sont 
terminées,  il  est  intéressant  de  présenter  les  change- 
ments des  principaux  chapitres  du  bilan  de  la  Banque 
d'Espagne  avant  et  après  l'emprunt  : 

19  mai  cOjuin 

(Millions) 

Argent   3i5  423  -f  28 

Escomptes   I.u53  1  073  4-20 

l'rêts  sur  valeurs   l-'O  216  -j-  66 

Clirculalion    l.ôOQ  1.5'i8  —21 

(  lomples  courants   758  6"<4  — 74 

Dépôls  on  numéraire   47  40  —  7 

Crédits  accordés  sur  valeurs.  134  184  -j-  50 

La  plus  forte  des  augmentations  est  celle  des  prêts 
sur  valeurs  et  de  crédits  ouverts,  116  millions,  car  il 
faut  se  rappeler,  que  lorsque  la  Banque  accorde  un 


l/l'K^ONOMISTh:  MIIHOI'KKN.  Italie 


cvédil.  8ur  valeurs  elle  le  fait  li^urer  au  passif,  mais  au 
fur  et  à  mesure  que  l'eniprunteur  en  fait  usage,  elle  le 
retire  de  ce  ciMiipte  et  le  i)orte  à  celui  dos  pnHs  sur  va- 
leurs, à  l'actif.  Donc,  les  50  millions  d'augmentation 
dans  les  crédits  dtdvcnt  ctre  comptés  comme  pnHs  sur 
valeurs  :  à  tenir  compte  ([u'ellc  a  réduit  le  taux  do  l'in- 
térêt à  3  1  /2. 

L'autJ,uientation  de  l'encaisse-arj^ent  est  remarquiil)le 
et  n'a  pas  encore  Uni.  Elle  n'est  pas  due  exclusivement 
à  l'emprunt,  et  la  preuve  c'est  qu'elle  était  de  H  8  mil- 
lions à  la  liu  mai  1898,  de  323  millions  à  la  lin  mai  189',) 
et  de  423  en  19U0;  soit  100  millions  de  plus  depuis  un 
an.  (le  a  prouve  simplement  que  l'on  rapporte  à  la 
Banque  l'argent  qu'on  avait  retiré  au  moment  de  la 
panique,  mais  la  frappe  ayant  été  très  considérable,  il 
est  naturel  qu'on  retrouve  plus  d'argent  qu'il  y  a  deux 
ou  tr.'is  ans.  Les  retraits  opérés  en  1898  par  une  seule 
Banque,  à  Barcelone,  ont  donné  lieu  à  une  frapjie  de 
250.000  kilogrammes  de  métal  blanc.  Aussi  on  peut 
s'attendre,  comme  je  le  dis  plus  haut,  à  constater  encore 
une  élévation  de  ce  chapitre.  En  somme,  l'actif  de  la 
Banque  a  augmenté  de  164  millions  et  le  passif  a  di- 
minué de  lO'i  millions.  On  ne  peut  pas  dire  que  ce  soit 
mal  et  il  est  probable  que  le  Conseil  d'admmistration 
va  déciéter  la  répartition  d'un  dividende  de  55  pesetas 
par  titre,  comme  acompte  des  bénéfices  de  cett^^  année. 

.Je  vous  envoie  séparément  le  résumé  des  recettes 
budgétaires  et  du  mouvement  du  commerce  extérieur, 
pendant  les  cinq  premiers  mois  de  l'année. 

Les  recettes  se  développent  p'u  à  peu  et  atteignent, 
y  compris  les  reliquats  des  exercices  clos,  370  millions 
de  pesetas.  On  ne  connaît  pas  encore  en  détail  celles  du 
mois  de  juin,  mais,  au  Ministère  des  b'inances  on  dit 
qu'elles  sont  bonnes. 

Le  mouvement  du  commprce  extérieur  continue  à 
présenter  un  excède  t  en  laveur  des  importations: 
celles-ci  atteignent  349  millions.,  soit  12  de  moins  qu'en 
1899  ;  les  exportations  atteignent  285  millions,  soit  11 
de  plus  qu'eti  1899  ;  les  unes  et  les  autres  sans  les  mé-. 
taux  précieux.  La  différence  en  faveur  des  irnporta- 
tions  qui  était,  l'année  d' rnière.  de  87  millions,  est  de 
(34  millions,  cette  année,  f^a  dilTérence  vient  des  pro- 
duits fabriqués  et  des  produits  alimentaires  qui  sont 
en  augmentation,  tandis  que  les  matières  nécessaires  à 
l'industrie  sont  en  diminution. 


Momatious  Écofloinips  el  Financières 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  5  premiers 
mois  de  1900.  —  La  Gnceta  vient  de  publier  l'état  des  re- 
celtes du  Trésor  espaKnol  pendant  les  cinq  premiers  mois 
de  1900.  Voici  ces  chitTres  comparés  à  ceux  obtenus  pendant 
les  mois  correspondants  de  1899  : 


Nature  des  recettes  1809  1900 

—  (En  pesetas) 

Receltes  ordinaires  : 


Contributions  inimob  

59.421 

204 

65 

750 

89') 

Contributions  industr.... 

17.747 

429 

21 

146 

870 

Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil.. 

11.022 

680 

21 

668 

325 

des  droits  royaux  

12.694 

732 

18 

661 

982 

2.0^3 

372 

2 

058 

361 

des  cédules  personnelles 

1 . 95tj 

995 

2 

298 

643 

sur  paiements  de  l'Etat 

2  947 

720 

1 

204 

809 

sur  voitures  de  luxe  . . 

234 

582 

2S4 

019 

Contributions  des  provin- 

ces Basques  et  de  la  Na- 

2.990 

764 

1 

707 

817 

63.464 

035 

71 

.591 

489 

Impôt  : 

590 

500 

3 

i45 

611 

8-26 

975 

1 

004 

8U9 

Droits  des  Consulats  

499 

323 

744 

820 

Impôt  : 

34.764 

593 

36 

121 

122 

5.602 

065 

6 

315 

6>i4 

19.717 

003 

22 

282 

251 

Impôt  spf  cial  sur  les  pé- 

troles, gaz  et  électricité 

1.766 

833 

1 

734 

290 

41.319 

860 

53 

290 

538 

].7-,0 

833 

1 

947 

916 

Nature  des  recellf  s 

1S99 

1900 

,) 

» 

impôt  spécial  sur  la  vente 

de  la  poudre  et  matières 

1  .'i  12. 362 

l.r,0)  012 

Mines  do  Linarès. ...... 

;()().  226 

1  .ir,i;  628 

Produit  des  canaux  

494.  '.'6'i 

ii37. 120 

IJivers 

1 .811.815 

1  8(iK  filil 

Racliatdu  service  nulit... 

(>i'i!o()0 

5.600 

24.472.141 

12.296.212 

Total  

:tll.2'j2.ii53 

3 11.22 1.7  7ii 

Recettes  extraordinaires  : 

Chart;cs  transitoires..... 

25.628  012 

19, 141.. ",09 

Impôt  spécial  de  guerre.. 

18.758.063 

497.200 

44.386.676 

19.638.510 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  i"  janvier  au  17  juin  1900  (i'I  semaines} 


LIGNES 

Kilnm 
ex|]|. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

Asluries  

Léridii-Reiis  . 
A  Imansa  Valence 
T.ilal  Ni)i(l  lie  VKi\u 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

22.097.123 
6  3Sn.8iH 
440  390 
301  003 

Pesetas 

24.r«3.273 
7  112  "iS^ 
000. tsi 
3  097.271 

Pesetas 

25.843.029 
7  724.831 
673.103 
6. 021. 19) 

Pesetas 

20.073  843 
7  731.047 
.579.628 
6.i;;4  40.^ 

3157 

34.219.3'.*o 

37  999.403 

40.262.214 

4(1  539  523 

mi 

2927 
3(150 
24G 

6  (;34  264 
25.259  ."iST 

489  (;61 

8  670.970 
29.319.117 

563.454 

«.308  804 

40  004  ."89 
003  281 

8.921.407 

41  257.299 
i  468  648 

Madrid-Saragosse 
Barcelone-France 
Sud  de  l'Espagne. 

Courrier  de  la  Boontie  de  Madrid 

Madrid,  4  juillet  1900. 

Nous  entrons  dans  la  période  des  vacances  et  les  transac- 
tions subissent  un  certain  ralentissement.  La  situation  géné- 
rale reste  bonne. 

.On  cote  l'Intérieure  à  72  35;  l'Extérieure  à79  ..  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  27  15. 


ITAI-.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  3  juillet  1900. 

I.,!'  r.iiliiiicl  S;ii;iccu.  —  Le  iionvi'aii  Rcsleiiiçiil  de  l;i  (?.h;i nilire.  — 
liini/.ii'iiir  |Mo\ isiiii'i'.   —  Sitiialinii   lmil;;él;iire.  —  Dr^peiise^ 

i'\tr;Hii(liii;nii'>.  —  Li's  .Vft'iiii'i'S  di-  C.hiiic. 

C'est  la  politique  qui  l'a  encore  emporté,  cette  se- 
maine, dans  les  préoccupations  du  public.  Le  fait  ne 
doit  pas  nous  sm prendre,  car  on  était  désireux  de  voir 
comment  le  nouveau  Cabinet  serait  accueilli  par  la 
Chambre  et  quelle  altitude  prendrait  aussitôt  l'Ex- 
trême (iauche. 

L°s  déclarations  modérées  de  M.  Saracco  ont  pro- 
duit un  bon  effet  et  les  gages  qui  of.t  été  doi  nés  à 
l'Extiême-Gauche  paraissent  avoir  ramené  la  paix.  C« 
résultat  n'a  pas  été  obtenu  sans  éveiller  les  suscepti- 
bilités de  bien  des  membres  de  la  majorité  et  l'on 
peut  presque  dire  que  les  mécontents  se  sont  simple- 
ment déplacés. 

M.  Villa,  élu  président  de  la  Chambre  avec  les  suf- 
frages de  la  grande  majorité  de  l'assemblée,  a  voulu 
faire  ivuvre  de  pacificateur  et  l'-s  concessions  accordées 
par  la  Commission  qu'il  a  nommée  immédiatement  ont 
causé  quelque  surprise.  Le  nouveau  règlement  que  cette 
Commission  a  fait  voter  accorde  bien  au  Piésidentle 
droit  d'expulser  de  la  Chambre  tout  député  récalcitrant 
et  même  de  faire  appel  à  la  force  armée  après  que  la 
séance  aura  été  levée,  mais  il  reconnaît,  en  revanche,  à 
la  minorité,  le  droit  d'avoir,  dans  le  bureau  cle  la 
présidence,  la  moitié  des  vice-présidents,  la  moitié  des 
secrétaires  et  un  tiers  des  membres  de  la  Commission 
du  budget. 

L'ancienne  majorité  a  d'abord  voulu  protester  contre 
ces  concessions  et  organiser  une  sorte  de  ligue,  mais 
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par  déférence  pour  M.  Saracco,  elle  n  a  pas  refusé  son 
vole  et  s'est  contentée,  par  l'organe  de  M.  Sonnino,  de 
mettre  en  relief  cette  condescendauce,  en  faisant  ressor- 
tir aussi  que,  devant  l'impuissance  du  Président  de  ne 
l  ien  pouvoir  empêcher,  l'obstrilction  reprendra,  quand 
il  plaira  à  ri^xtrème-Gaucbe. 

Le  fait  que  le  Gouvernement  n'a  demandé  qu'un 
douzième  provisoire  a  été  également  considéré  comme 
une  concession  à  l'opposition.  On  supposait,  en  eû'et, 
que  le  Ministère  saisirait  cette  occasion  de  la  demande 
de  six  douzièmes  pour  obtenir  un  vote  de  confiance 
et  compter  ses  voix;  or,  il  s'est  contenté  d'un  douzième 
et  s'est  réservé  de  demander  les  autres  pour  les  bud- 
gets qui  n'auront  pas  été  votés  lorsque  l'impossibilité 
di;  continuer  la  discussion  sera  évidente. 

Après  avoir  émis  des  doutes  au  sujet  de  la  liquidation 
de  l'exercice  financier,  on  estime  que  l'équilibre  sera 
obtenu  et  ce  fait  est  d'autant  plus  satisfaisant  que  le 
budget  a  été  abandonné,  cette  fois,  aux  seules  forces 
dfi  l'impôt  et  n'a  profité  d'aucune  ressource  extraordi- 
naire. La  Correspondance  d'Italie  fait  obse-rver  cepen- 
dant qu'il  ne  faudrait  pas  en  tirer  des  conclusions  irop 
optimistes. 

Au  cas,  dit  elle,  où  le  Parlement  eût  voté  le  projet  de  loi 
accordant  un  nouveau  crédit  de  40  millions  pour  les  nouvelles 
constructions  de  la  marine  militaire,  à  partager  en  quatre 
exercices  à  raison  de  10  millions  par  an,  le  budget  se  serait 
trouvé  en  déficit. 

Or,  ce  crédit  extraordinaire  sera  voté  sans  aucun  doute  :  la 
situation  internationale  ne  saurait  en  dispenser.  De  plus,  les 
événements  de  la  Chine,  auxquels  l'Italie  croit  devoir  pren- 
dre une  part  active  bien  que  modeste,  créent  la  nécessité  de 
dépenses  extraordinaires,  ^ont  l'importance  ne  peut  être  éva- 
luée au  moment  actuel. 

Enfin,  il  y  a  à  accorder  des  crédits  pour  des  travaux  pu- 
blics qui  ne  sauraient  être  retardés.  Il  s'agit  de  construire  les 
lignes  de  chemins  de  fer  reliant  le  Simplon  au  réseau  italien, 
pour  lesquelles  on  a  des  engagements  internationaux,  et  l'au- 
tre ligne,  qui  doit  ouvrir  une  communication  plus  facile  entre 
le  port  de  Gênes  et  les  tunnels  des  Giovi.  Cette  dernière  est 
d'une  nécessité  absolue,  et,  du  reste,  représente  une  dépense 
des  plus  productives. 

Ces  dépenses  vont  peser  sur  le  budget,  qui  difficilement 
pourra  les  supporter  sans  donner  lieu  à  un  (léficit.  Mais, 
d'un  autre  côté,  il  faut  tenir  conipte  que  quelques-uns  des 
crédits  à  accorder  sont  d'un  caractère  tout  à  fait  extraordi- 
naire et  que  d'autres,  ainsi  que  nous  venons  de  le  noter,  sont 
d'un  haut  intérêt  économique  pour  le  pays.  Si  donc  l'impôt 
ne  stdffisait  pas  à  y  l'aire  face,  il  n'y  nurait  pas  lieu  de  s'en 
alarmer. 

Etant  données  la  lourdeur  des  impôts  et  l'importance 
de  la  dette  publique,  il  est  évident  que  la  plus  grande 
prudence  est  nécessaire  dans  les  dépenses,  mais  la  pré- 
sence de  M.  Rubini  au  Ministore  du  Trésor  est  un  gage 
que  les  deniers  publics  ne  seront  pas  dépensés  sans  une 
nécessité  absolue. 

Il  a  été  fait  allusion  plus  haut  aux  affaires  de  Chine. 
Elles  ont  donné  lieu  à  un  débat  à  la  Chambre  et  voici 
les  déclarations  très  nettes  que  M.  Visconti  Venosta  a 
faites  : 

Parler  de  vues  particulières  de  l'Italie  ne  serait  pas  seule- 
ment, dans  les  circonstances  actuelles,  tout  à  fait  déplacé  :  il 
importe  d'ajouter  que  nous  n'avons  aucunement  en  vue  de 
chercher  dans  les  éventualités  actuelles  une  occasion  pour 
une  politique  d'occupation  en  Chine.  Dés  qu'une  grande 
question  se  rattachant  aux  intérêts  généraux  (et  la  question 
chinoise  en  est  une)  se  pose,  et  dès  que  le  concert  des  puis- 
sances s'en  saisit  dans  un  esprit  supérieur  de  paix,  nous  esti- 
mons (jue  l'Italie  ne  doit  pas  s'en  désintéresser;  mais  elle 
doit,  au  contraire,  accepter  le  rôle  qui  lui  revient  dans  la 
tfiche  commune. 

Ces  déclarations,  accueillies  très  favorablement  par 
le  Parlement,  ont  produit  une  excellente  impression 
dans  le  pays.    ^ 

iDîorinatioiis  Iconogies  el  YmiM 

Le  Cabinet  Saracco.  —  Voici  la  liste  des  sous-secrétaires 
d'Ktatdu  nouveau  Ministère  : 

MM.  Fusinato,  pour  les  affaires  étrangères;  le  général 
/.anelli,  pour  la  guerre  ;  Romanin-Jacocor,  ])Our  l'intérieur  : 
iSalenzano,  pour  la  justice  ;  Pompili,  pour  les  finances  ; 


Stringer,  pour  le  trésor;  le  contre-amiral  Serra,  pour  la  ma- 
rine; Panzacohi,  pour  l'instruction  publique;  di  Santonofrio, 
pour  les  travaux  publics  ;  lîava,  pour,  l'agriculture  :  Bona- 
relîi,  pour  les  postes  et  télégraphes. 

On  a  surtout  remarqué  la  présence,  dans  cette  liste,  de 
M.  Stringer,  ex-directeur  général  du  Trésor,  nommé  pour  la 
première  fois  député  aux  dernières  élections. 

Le  cas  est  nouveau  qu'un  député  de  première  législature 
et  élu  depuis  quelques  jours  seulement  entre  ainsi  de  but  en 
blanc  dans  le  Gouveriiemeut.  M.  Stringer  doit  cette  distinc- 
tion à  sa  remarquable  compétence  dans  les  questions  écono- 
miques et  financièi-es  se  rapportant  à  l'administration  du 
Trésor. 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1900 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


IMPORTATIONS 

KXPORTATIOKS 

.Iiiiivier 

Jnuviei' 

CATÉGORIES 

à  fin 

reuci' 

afin 

Diffé- 
rence 

mai 

!^ur  1 

8'.t'.l 

mai 

sur  1899 

1900 

1900 

Spiritueux,   Boissons  et 

25 

676 

-f-  6 

019 

51 

045 

—13.440 

Denrées  coloniales,  Dro- 

27 

723 

+  4 

873 

3 

488 

-1-  886 

Produits  chimiques,  Arti- 

cles médicinaux,  résines 

et  Parfumeries  

38 

523 

H-  5 

970 

18 

111 

-  83 

Couleurs  et  articles  pour 

Teinturerie  et  Tannerie. 

11 

976 

-  1 

028 

3 

772 

—  1.482 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

10 

387 

28 

218 

+  2.997 

60 

123 

-  1 

092 

17 

740 

—  3.638 

Laine,  Crins,  Poils  

37 

716 

402 

7 

787 

—  596 

Soie  

64 

331 

—  5 

364 

214 

725 

+10.988 

26 

226 

2 

118 

24 

791 

+  3.479 

Papier  et  Livres  

1 

914 

-H 

226 

5 

888 

+  146 

24 

515 

—  1 

808 

l'i 

721 

+  632 

Minéraux ,  Métaux  et  leurs 

113 

294 

+20 

613 

16 

87Î 

—  2.692 

Pierres,  Terres,  Poteries, 

"Verres  et  Cristaux  .... 

78 

725 

-  4 

334 

38 

231 

+  1.427 

Céréales,  Farine,  Pâtes,etc 

72 

495 

—  1 

123 

49 

111 

+  4.395 

Animaux,  Produits  et  dé- 

pouilles d'animaux .... 

39 

057 

693 

69 

180 

—  2.070 

Objets  divers  

17 

023 

—  1 

026 

12 

541 

—  52 

bô3 

700 

+22.9i8 

576.225 

+  847 

Métaux  précieux  

2 

424 

+ 

77:-3 

5.991 

-  1.373 

Totaux  généraux.  . 

656.124 

+23 

■521 

582.215 

+  526 

Courrier  de  la.  Bourse  de  Rome 


Rome,  4  juillet  1900. 

Bien  que  la  situation  politique  soit  meilleure,  la  tendance 
du  marché  est  hésitante  à  cause  de  la  mauvaise  tenue  des 
places  étrangères  et  des  craintes  données  par  les  affaires  de 
Chine. 

La  Rente  est  à  99  25  ;  Méridionaux,  698  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  506  . . .  Banque  Nationale,  8u3. 


PORTUGAL 


Le  nouveau  Ministère.  —  Le  Cabinet  portugais  ayant 
déposé  un  projet  de  loi  destiné  à  introduire  des  changements 
dans  la  Constitution,  projet  que  le  roi  n'a  pas  accepté,  a 
remis  sa  démission  et  M.  Hintzc  Ribeiro  a  été  chargé  de 
constituer  un  nouveau  Cabinet.  Voici  la  composition  du  nou- 
veau Ministère  : 

Présidence  et  Intérieur  :  Hintze  Ribeiro. 
Justice  :  Gampos  Ilenriques. 
Finances  :  Anselmo  d'Andrade. 
Guerre  :  Pimentel  Pinto. 
Marine  :  Teixeira  de  Sonsa. 
Affaires  étrangères  :  .Joao  Arroyo. 
•  Travaux  publics  :  Pereira  dos  Santos. 

M.  llintze  Ribeiro,  président  du  Conseil,  a  fait  à  la  Cham.bra 
des  députés  les  déclarations  suivantes  qui  comprennent  le 
programme  du  nouveau  Cabinet  : 

Le  Ministère,  en  se  constituant  et  trouvant  son  appui  dans 
le  parti  regenerador,  suivra  le  programme  de  ce  parti. 
Il  est  conservateur  libéral  ; 


Con.soi'vati'ur  qiliml  a 
(lues,  au  lospccl  au 
ae  la  traïKiuillilo  puli 

Il  est  libéral  daus  » 
lît  dos  ;;aranlics  iudi 

Le  (îouveriu'nu'ut 
concernant  l'admi 
et  d'ent'ouraf,'emen( 
qu'il  n'a  que  fair 
lequel  le  Gouve 

Le  Gouverne 
n'est  pas  seul 
dition  esscnti 
poir  certain 

Aussi  con 
liers  à  la  d 
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Serbie 


T. 


es  institutions  nionarchi- 
1  autorité  et  au  maintien 


)it  à  ro\ercic(!  des  droits 
litiques. 

pays  a  besoin  d(^  mesures 
finances,  il'améliorations 
pour  son   éconouiir:  niais 
[islitutionnelles,  motif  pour 
posera  pas. 
e  le  développement  colonial 
e  souveraineté,  mais  une  con- 
nos  forces  productives,  l'es- 
ture. 

tudes  et  des  soins  tout  particu- 
aires  des  colonies. 
Le  Gouverneinont  prêtera  une  attention  soutenue  aux 
questions  économiques  du  pays,  qu'intéressent  à  un  si  haut 
point  la  mise  on  valeur  de  ses  ressources  et  les  profits  à  en 
tirer. 

II  s'ellorcera  de  protéger  l'agriculture,  de  fortifier  l'indus 
trie  et  de  faciliter  le  commerce  en  recherchant  une  solution 
répondant  aux  circonstances  où  se  trouve  la  production  de 
nos  vins,  par  la  cs^ation  de  débouchés  sur  lea  marchés  de 
grande  consommation,  si  possible  en  faisant  dos  traités  de 
commerce,  présentant  des  avantages  réciproques,  avec  d'autres 
nations. 

Le  Gouvernement  remplira  rigoureusement  et  intégrale- 
ment les  engagements  pris  envers  les  créanciers  de  l'Etat  par 
la  loi  du  20  mai  1893. 

Il  entre  dans  ses  intentions  de  reviser  la  loi  des  contribu- 
tions foncières,  pour  écarter  les  inconvénients  qu'en  ofïre  l'ap- 
plication. 

Le  gouvernement  tâchera  d'établir  l'équilibre  du  budget, 
grâce  à  une  scrupuleuse  réduction  des  dépenses,  et  à  une 
application  juste  et  profitable  des  recettes  du  Trésor,  sans 
hésiter  devant  les  mesures  susceptibles  de  renforcer  notre 
crédit  sur  les  marchés  étrangers,  tout  en  maintenant  et  tou- 
jours, l'autonomie  qui  nous  est  propre. 

Tel  est  le  programme  substantiel  du  Gouvernement. 


Compagnie  Royale  des  Chemins  de  fer  Portugais.  — 

Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Royale  des  Chemins  de 
fer  Portugais,  réunis  en  assemblée  générale  ordinaire,  ont 
approuvé  les  comptes  de  l'exercice  1899,  qui  se  sont  soldés 
par  un  bénéfice  net  de  2.959.856  milreis,  en  augmentation  de 
216.013  milreis  sur  celui  de  l'année  précédente.  En  déduisant 
de  ce  bénéfice  les  sommes  consacrées  au  paiement  des  impôts 
en  Portugal  et  en  France,  à  celui  des  intérêts  de  l'amortisse- 
ment dos  obligations  de  premier  rang,  à  des  dépenses  de  ré- 
fection des  voies  e};  d'ouvrages  d'art,  il  reste  un  solde  de 
198.021  milreis,  qui  ont  été  portés  à  un  compte  nouveau,  créé 
spécialement  pour  assurer  l'amortissement  des  obligations. 


SERBIE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Serbie  en  1899.  —  La 

Direction  des  Douanes  du  Ministère  des  finances  de  Seibie 
nous  communique  sa  statistique  du  commerce  extérieur  du 
Royaume  en  18t)9. 

D'après  ce  document,  l'importation  de  l'année  dernière  a 
été  de  46.428.600  dinars,  au  lieu  de  41.101.923  en  1898  et 
45.313.824  en  1897. 

La  valeur  de  l'exportation  a  été  de  65.744.388  dinars,  au 
lieu  de  56.991.479  en  1898  et  55.939.981  en  1897. 

La  valeur  du  transit  a  été  de  16.917.906  dinars,  au  lieu  de 
14.845.422  en  1898  et  13.801.020  en  1897. 

Voici,  du  reste,  le  tableau  de  la  valeur  des  importations  et 
exportations  pendant  les  onze  dernières  années  : 

Années 


Import.       Export.  Transit 


1889    34.843.436 

1890   38.044.748 

1891.......  42.805.697 

1892   37.069.634 

18&3   40.922.-584 

1894   34.881.173 

1895   28.239.715 

1896   :i3.447.859 

1897   45.313.824 

1898   41.101.923 

1899   46.428.600 


(En  di 
39.065.883 
45.840.561 
52.279.825 
46.451.656 
48.910.435 
46.023.249 
43.390.451 
53.385.969 
55.939.981 
56.991.479 
65.744.388 


nars) 
7.989.980 
13.905.705 
18.367.888 
20.790.850 
16.349.003 
18.037.363 
24.868.872 
16.844.038 
13.801.020 
14.845.422 
16.917.906 


Total 


81.899.240 
97.791.014 
113.453.410 
104.312.140 
106.182.022 
98.941.725 
96.499.038 
103.677. sei- 
ns. 054. 825 
112.938.S24 
129.090.894 


Voici,  pour  les  deux  dernières  années,  le  détail  des  impor- 
tations : 

1898  1«99 


(Dinars) 


Papier   983. 

Produits  horticoles  et  agricol€S   4.115, 

Laine  et  poils   3.262. 

Buis   2.407. 

Animaux   'iSO, 

Aliments  et  boissons   1.356. 

Pierre,  terre  et  verre   2.523. 

Métaux....   4.352. 

Peaux  et  cuirs   2.79'i  . 

Denrées  coloniales   3.367 

Produits  chimiques   1.320 

Huiles   1.482 

Machines   1.327 

Textiles   6.884 

Soie   659 

Bijoux   1.111. 

Goafections   2.702 

Dépouilles  d'animaux  


761 

960 
776 
423 
818 
924 
295 
001 
781 
98.-) 
363 
821 
441 
032 
568 
425 
83c 
833 


1.008.157 
1.301.648 
4.5^7.611 
2.726. 78'i 
501.602 
1.216.971 
2.469.905 
5.027.:i(;9 
3.297.584 
3.418.72.-» 
1.669.210 
1.918.169 
1.805.186 
10.273.375 
959.641 
1.828.783 
2.976.014 
1.8e(> 


•       Total   41.101.923  46.428.600 

Les  principales  exportations  ont  été  les  suivantes  : 

1898  1899 

(Dinars) 

Produits  agricoles  et  horticoles   22.258.790  29.426.087 

Animaur.  et  produits  d'animaux   26.744.147  27.413.063 

Aliments  et  boissons   1.824.508  2.967.117 

Peaux  et  cuirs   8.278.970  3.1.57.286 

Corderie   959.231  1.027.160 

Le  tableau  suivant  indigue  comment  se  sont  réparties  par 
pays,  en  1898  et  en  1899,  l'importation  et  l'exportation  : 
Importation   Exportation 

Ï898~~''^^~^Î899  1898  1899 


(En  dinars) 

Amérique  

1.053.194 

1.077.763 

» 

» 

Aul.- Hongrie 

22.964.729  27.436.711 

50.981 

901 

54.748.843 

Belgique  

545.961 

185.935 

» 

29.523 

Bosnie  etHer- 

zégovine. . . . 

39.054 

.59.545 

166 

663 

116.293 

1.525.514 

245.131 

956 

143 

1.045.604 

353  .p73 

667.248 

45 

822 

Angleterre. . . 

3.836.575 

5.732.395 

» 

732.639 

876.322 

2 

927 

12.953 

Allemagne  . . 

4.282.112 

4.792.254 

2.242 

979 

5.922.349 

Roumanie. . . 

2.357.369 

1.057.897 

200 

510 

1.311.742 

291.513 

663.077 

» 

7.758 

Turquie  

1.804.708 

1,881.920 

1.969 

390 

2.156.179 

652.285 

689.813 

378 

197 

182.371 

Hollande  

71.483 

251.273 

» 

22.127 

Monténégro.. 

84.971 

61.087 

•ii 

572 

64.370 

506.743 

750.229 

14 

375 

124.278 

Total. . . . 

41.101.923  46.428.600 

56.991.479 

65.744.388 

Voici,  pour  les  deux  dernières  années,  ((uels  ont 
venus  des  douanes  : 


1898 
5.316.785 


1899 
(En  dinars] 
6.161.919 


été  les  re' 

Différence 
en  1899 


+  845.134 
12.004  +  5.164 
6.960  +  1.176 


Droits  de  douane  

Taxes  de  monopole  s'  poud" 

à  tii-er  et  dynamite   6.840 

Poinçonnage  des  objets  d'or 

et  d'argent   5.784 

Poinçonnage  des  cartes  à 

jouer    23-861  33.957  +  10.096 

Droits  de  consommation..  2.461.010  2.955.634  -f  494.624 

Taxes  accessoires   346.859  607.973 261.116 

Revenus  extraordinaires..  81.445  110.737  -(-  29.295 

Revenu  de  l'impôt  d'obrt..  2.453.817  2.909.804  +  455.987 

Total  des  revenus  do  l'Etat.  10.696.398  12.798.992  -f 2102.59i 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amériqu 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

L'Entente  Franco-Brésilienne.  —  Les  pourparlers  en- 
gagés depuis  la  fin  de  l'année  dernière,  ;iur  la  question  des 
caies,  entre  les  Gouvernements  français  et  brésilien,  à  l'efTet 
d'éviter  l'application  d'un  droit  différentiel  aux  produits 
français  importés  au  Brésil,  viennent  d'aboutir  à  la  conclu- 
sion d'un  modus  vivendi. 

Il  a  été  convenu  entre  les  Gouvernements  que,  moyennant 
la  réduction  de  20  francs  qui  sera  faite  par  la  France  sur  le 
droit  d'importation  du  café,  ramené  ainsi  de  156  à  13()  fr.  les 
100  kilos,  le  statu  quo  sera  maintenu  :  le?  produits  français 
continueront  donc  à  ne  payer  à  l'importation  au  Brésil  i|ue 
les  taxes  minima  du  tarif  brésilien. 

Ce  modus  Vivendi  ne  pourra  prendre  fin  que  s'il  est  dé- 
noncé six  mois  à  l'avance. 


Les  Mines  à  Minas  Geraes.  —  Le  développement  de 
l'industrie  minière  à  Minas  Geraes  coiUinue  â  s'affirmer 
chaque  jour  ;  c'est  ainsi  que  le  Pharol,  de  -luiz  de  Fora, 
annonce  que  l'on  attendait  la  prochaine  arrivée  d'Europe 
d'un  ingénieur  des  mines  fort  connu,  qui  devait  examiner  les 
gisements  autrefois  appelés  Bon  Successo,  Piedado,  Villa 
Rica.  Tassaras  et  Patiro  Faria.  Ce  réveil  de  l'industrie  mi- 
nière stimule  les  capitaux  qui  cherchent  des  placements 
avantageux. 

On  s'occupe  de  la  vente  des  gisements  d'Antonio  Pereira, 
de  Sibrao  et  de  S.  (Jaetano  qui,  bien  (jue  fort  riches,  ne  peu- 
vent cependant  se  comparer  au  filon  aurifère  de  Piedade,  à 
Tassaras.  qui  peut,  à  lui  seul,  fournir  près  de  30  millions  de 
francs  d'or,  presque  sans  travail,  attendu  qu'il  se  trouve  à 
fleur  de  terre. 

Il  paraît  que  les  mines  d'or  du  Morro  de  Sant'Anna,  dans 
le  municipe  de  Marianna,  qui  étaient  dejiuis  quelque  temps 
abandonnées,  vont  être  de  nouveau  exploitées  par  une  Com- 
pagnie anglaise  ;  quelques  ingénieurs  et  délégués  de  la  Société 
sont  déjà  arrivés. 

A  Agua  Suja,  on  continue  à  exploiter  les  gisements  dia- 
mantifères, mais  les  procédés  employés  sont  encore  par  trop 
primitifs. 


ETATS-UNIS 


Le  Recensement  de  1900.  —  La  Tribune,  de  Chicago, 
publie  un  relevt^  approximatif  du  recensement  de  la  popula- 
tion des  Etats-Unis,  en  1900.  Les  rapports  des  recenseurs  ne 
sont  pas  encore  complets,  aussi  les  chiffres  que  publie  le 
journal  de  Chicago  ne  sont  pas  défwiitifs,  mais  donnent  une 
idée  de  l'accroissement  de  la  population  des  Etats-Unis  dans 
l'espace  de  dix  ans.  En  1890,ce!te  population  était,  en  chiffres 
ronds,  de  62  millions  d'habitants  ;  en  1900,  elle  est  de  78  mil- 
lions. La  population  des  principales  grandes  villes  se  décom- 
pose comme  suit:  Greater  New-York,  3.700.000;  New-York 
proprement  dit,  2.203.427;  Brooklyn,  1.279.849  :  Richmond 
fStaten  Island),  71.311,  ce  qui  donne  une  forte  augmentation 
pour  cette  île;  ChicaKO,  1.843.678:  Philadelphie,  1.200.000; 
Saint-Louis.  687.58»;  Baltimore,  600.000;  Boston,  555.057; 
Nouvelle-Orléans,  300.000  ;  San-Francisco.  340.000:  'Washing- 
ton, 294.674;  Newark,  275.000;  Jersey  City,  200.000.  C'est 
dans  les  Etats  de  New- York,  de  Pensylvanie,  d'IUnois,  d'Ohio 
et  de  Missouri  que  la  population  a  le  plus  augmenté. 


Le  Commerce  extérieur.  —  M.  Frank  H.  Hitchcock, 
chef  de  )a  section  des  marchés  étrangers  au  département  de 
l'Agriculture,  a  expliqué  lo  développement  du  commerce  d'ex- 
ploitation à  la  Commission  industrielle.  «  Ce  commerce,  a-t-il 
dit,  a  augmenté  de  20iJ  0/0  depuis  1860  et  a  toute  raison  de 
s'accroître  encore.  Le  surplus  des  produits  de  l'agriculture 
possibles  d'être  exportps  des  Etats-Unis  est  environ  25  0/0 
de  la  production  totale.  La  Grande-Bretagne  est  le  plus  im- 
portant de  tous  les  marchés  :  elle  prend  55  0/0.  Puis  vien- 
nent l'Allemagne  avec  13  0/0.  la  Franco  6  0/0.  Le  Japon 
prend  maintenant  des  quantités  considérablel  de  coton.  En- 
viron 95  0/0  du  bétail  exporté  l'est  en  Grande-Bretagne.  La 
totalité  de  ces  expéditions  représente  environ  33  millions  de 
dollars  par  an.  Les  exportations  à  l'île  de  Cuba  augmentent 
rapidement. 

Il  s'est  pro^lu't  une  ditninution  sensible  dans  les  exporta- 
tions de  beurre  et  de  fromage,  ce  que  M.  Hitchcock  attribue 
â  la  mauvaise  qualité  de  cpr  articles.  Dans  son  opinion,  il 
sera  nécessaire,  pour  les  Etals-Unis,  d'établir  une  garantie 
officielle  de  la  bonne  qualité  de  ces  produits. 


Le  lUa-rché  Vi 


Les  affaires  de  Chine  e. 
Maiehé  en  restreignant  k 

Les  receltes  publiques  t 
dollars  ;  d'après  l'avis  di 
publique  a  diminué,  peut 
et  l'encaisse  du  Trésor  att( 

Le  4  0/0  ancien  est  à  114 

Les  Chemins  de  fer  cotei  i 
25  5/8;   Miiwaukee,  111  ./ 
11  ./.  ;  Reading,  17  3/8;  Ce 
Central,  113  ./.;  Louisvili 
128  ./.;  Union  Pacific,  50  7/8 


de  iVew-'Vork 

ork,  le  3  juillet  ItlOO. 
taine  influence  sur  le 


uin,  à  51.435.832 
Trésor,  la  Dette 
14.897.553  dollars 
dollars. 


ts  :  Atchison, 
19  .  / .  ;  Erie, 
! .  ;  Illinois 
ork  Central, 


MEXIQUE 


De  Campêche  à  l'isthme  de  Tehuantepec.  —  Nous 
lisons  dans  le  Mouvement  géographique  :  «  La  légation  de 
Belgique  à  Mexico  annonce  qu'une  Société  est  actuellement  en 
voie  de  formation  pour  la  construction  d'un  chemin  de  fer  de 
Campêche  à  l'isthme  de  Tehuantepec. 

Jusqu'à  présent,  la  péninsule  du  Y'ucatan  avait  été  privée 
de  tout  moyen  de  communication  par  voie  de  terre  avec  le 
restant  du  pays.  Le  nouveau  chemin  de  fer  aura  donc  pro- 
bablement une  grande  importance. 

La  ligne  partira  de  Campêche,  qui  est  actuellement  le  point 
terminus  du  réseau  du  Yucatan  ;  s'éloignant  de  la  mer,  elle 
passera  non  loin  de  la  frontière  du  Guatémala,  pour  traver- 
ser le  nord  de  l'Etat  de  Chiapas  et  rejoindre  le  chemin  de  fer 
interocéanique  de  l'isthme  de  Tehuantepec,  près  Santa  Luci-e 
cia,  à  l'extrémité  sud  de  l'Etat  de  "Vera-Cruz. 

Gomme,  d'autre  part,  le  chemin  de  fer  de  Cordova  à  Santa 
Lucrecia  est  déjà  en  construction,  la  péninsule  du  Yucatan 
sera  ainsi  reliée  par  chemin  de  fer  à  la  capitale  du  pays. 

La  longueur  de  la  ligne,  de  Campêche  à  l'isthme,  sera  d'en- 
viron 700  kilomètres.  La  dépense  est  évaluée  à  i;C  millions  de 
I^iastres.  Le  Gouvernement  accordera  à  l'entreprise  une  sub- 
vention de  8.000  à  12.0(0  piastres  par  kilomètre.  Les  action- 
naires seront,  parait  il,  en  grande  partie  mexicains,  tandis 
que,  jusqu'à  présent,  toutes  les  grandes  (Compagnies  de  che- 
mins de  fer  au  Mex  que  n'avaient  pu  se  former  qu'à  l'aide  de 
capitaux  étrangers. 

S'il  avait  suivi  le  littoral,  le  tracé  aurait  rencontré  de  très 
sérieuses  difficultés,  à  cause  de  l'énorme  réseau  ds  rivières 
qui  sillonnent  l'Etat  de  Tabasco.  Il  les  évite  en  contournant 
cet  Etat  au  sud. 

Il  est  à  remarquer  que  les  promoteurs  ne  comptent  pas  sur 
un  trafic  très  considérable  de  marchandises.  Celles-ci  seront 
expédiées,  comme  actuellement,  par  les  nombreux  ports  du 
golfe  du  Mexique.  Le  chemin  de  fer  permettra,-  toutefois,  de 
mettre  en  exploitation  les  magnifiques  forêts  du  sud  de  l'Etat 
de  Campêche,  qui,  jusqu'à  présent,  n'avaient  aucune  valeur, 
faute  de  moyens  de  transport.  Il  rendra  aussi  do  grands  ser- 
vices aux  plantations,  qui  prennent  beaucoup  d'.6x1ension 
depuis  quelques  années  dans  le  nord  de  l'Etat  de  Chiapas. 
Cette  dernière  région  paraît  devoir  devenir  très  prospère. 
Elle  convient  admirablement  à  la  culture  du  café  et  pliysieurs 
Compagnies  agricoles  allemandes  et  américaines  s'y  sont 
déjà  établies.  ^^^^^^^^^^^^^^ 

URUGUAY 

Exportation  de  Produits  agricoles.  —  Le  Bureau  de 
statistiques  commerciales,  dit  le  Montevideo  Times,  a  pu- 
blié récemment  les  détails  de  l'exportation  des  produits  agri- 
coles pendant  l'année  1899. 

Le  total  de  cette  branche  d'exportation  pour  l'année  a  été 
de  2.354.419  pesos.  'Voici  les  chiffres  des  années  précédentes  : 
Années  Pesos  Années  Pesos 

1894   3.946.625         1S97   1.202.674 

1895    3.725.776         1898    3.315.543 

1896   2.018.985         1899   3.354.419 

Les  chiffres  de  l'année  1899  accusent  donc  une  diminution 
très  considérable  sur  ceux  de  l'année  1898,  qui  a  été  une  des 
plus  favorables. 

Le  principal  article  compris  dans  cette  branche  est  le  fro- 
ment. L'exportation  en  a  été,  en  1899,  de  62.732.190»kilogr., 
avec  une  valeur  de  1.3B7.750  pe.sos.  Voici  les  chilîres  des 
années  précédentes  : 


Kilogrammes 

1895    99.964.000 

1896  ■.   6.:^9;).000 

1897   Ii2.5i8.000 

1898   77.231.000 

1899   62.673.000 


Valeur 
en  pesos 
2.097.762 
161.112 
392.638 
2.405.716 
1.367.750 


I  ; i<;(  u  ) N (  ) j.i  I Si' i-;  k i  ]  i{(  ) i  '  lo lo x . 


Asie 


'<!) 


Autres  [lortM  : 

Kowlooii  

Lappa   

Lunuc'liow  

Menulsz  

S/l'llKUi  

Total. . . 
Total  général. 

Voici  comment  se 
traité  : 


l,a  diminution  de  l'annc'O  1899,  duo  m  nno  pcU-olto  i  iférieui'o 
ol  à  mw  v;ili!nr  moindre,  a  donc  été  considéi-al)lo. 

Après  11)  Iromont,  nous  avons  la  l'arino,  et,  heur  iUj,semeut 
iju'ii  V  a  eu  dans  celte  branche  d'exportation  unr,  curlaino 
comiK-nsation  ;  il  a  oto  exj)i''dii',  en  ell'et,  '20.721!  i»')0  kilo^'r., 
d'une  valeur  de  (159.080  y^JH|kes  années  précédenl  donuonl 
les  chiirres  suivants  ;  ^^^^^^  ^ 

^Vj^^^^BÉfl^^^^^^Ki  pesos 

189Ô   ^^B^^^^>B!^.^  ■ 

1897 Kilogrammes  eM'J:_5;'g| 

1898  /  ....  «01  213 

^^•^^  ■£  17  714.000  -,».>J.WU 

Le  Iroisitimo  ir«" 11. 404. 000  (Bour  lequel 
nous  avons  é^^a\^f il  29ti.000  Voici  les 

chiffres  des  cinm^ 20.720.000  'F 

■••  ■  Vcil6iir 

/portant  article  c'est  le  »nais 
M^menl  à  constater  une  diminution  i'_ 

1895  dernières  années  :  f  734.1:» 

189';  W  Kilogrammes  I  g^^^g^ 

..      67.6^^.000  f]™y^l 

,   :  : .   89.89.5.000     l  ,i^"f7 

k    On-^^  Ôl*-  1  37  7.000         ealoest  lieau- 

cov'.p  il    22  575.000        i  êlre  attribué, 

en  pari^g^ç^  '       lo  920  OJO       "^"^  surtout  à 

l'augmefit  ■6'   ,  ^.   '  ,  '       „A,.iue  aux  distil- 

leries        3  era  que  l'exoortation  de  cette  cei 

Voiià  pour  r  celle  de  1890  et  189o.  Gela  peu  gjpj^jgg  .  ^^^^^ 
cette  ann^^e  ci,  u^\minution  de  la  culture  grande  a  été 
prise  parle  son  doft  consommation  locaie  ^  91.255  esoa 
en  1899  contre  20.91;  ,      ,      .  ine  de  lin.  qui  iit 

son  apparition  dans  dation  des  denrées  pr^^^  p^^^. 
le  total  de  33.555  peslace  extraordinairemej,g^yg  kilogram- 
mes, déclina  en  189;j  k^xporlation  s  est  eieXp^^^^^^^  ^  6U4.632 
kilogramme?.  jesos  en  1898.  La  gi< 

Les  fruits  frais  ont  t  tableaux  d  exportai.gg  ^gg^^  ^^^^^.^ 
15.920  en  1898.  correspondant  à  1 

Les  autres  articles  sont9'''  pesos,  corri  méritent  aucune 
mention  spéciale.  .   _  ,  „,„ 

 ^  ■_iit  28.818  pias  


1  '  triMit'stre 


1900 

Ilk.Tls. 

88.711.7.4.1 
104.201 .7.0  3 
1.221. .5.1. 3 
50.7^7.8.3.9 
2.772.0.0.7 


1899 

Ilk.  Us. 

99.888.0.0.1 
109.358.4.9.7 
80i.4.5.(i 
4Ô.78S.8.9.8 
3.O0O.5.2.2 


253. 75'.. 8. 0.3  2.58.900.3.7.4 


.    5.0i8.787.7.2.4   4. 58i. 1915.9.5.0 
divisent  ces  chiflVes  pour  les  ports  à 
Ilk.  Tls.  ilk.  'I  ls. 


Droits  d'importation  : 
Marchandises  ('transfères..  1.652.988.1.2.7 
—         indigènes...  124.161.3.3.2 


Total  en  1900. 
—  1899. 


Droits  d'exportation 
Marchandises  étrangères. . 
—         indigènes . . , 


1.120.694.1.5.0 
3^8.622. 8, 8. 5 


1.777. 14'.). 4. 5. 9 
1.0o5.'■-68.^.3.4 


ASIE 


CHINE 

Recettes  douanières  chinoises  pendant  le  1"  trimestre 

1900.  —  Voici,  d'après  le  rapport  des  Douanes  impériales 
t/iaritimes  chinoises,  les  chiffres  des  receltes  douanières  per- 
çues pendant  le  premier  trimestre  de  l'année  1900,  comparés 
avec  ceux  du  même  trimestre  de  1899  : 

1"  trimestre 


Ports  à  traité 


1900 


Hk.  Tls. 

Newchwang   » 

Tientsin   119.788.2.9.3 

Chefoo   108.543.7.3.9 

Kiaochow   13.361.8.8.0 

Chungking   93.681.6.2.4 

Ichang   154.323.2.2.1 

Shasi   751.4.9.0 

Gochow   24.7.0.0 

Hankow   320.523.2.1.0 

Kiukiang   140.545.2.3.4 

Wuhu   299.582.7.9.8 

Nanking   3Ô.098  2.2.7 

Ghinkiang   228.560.9.3.9 

Shanghai.   2.273.759.5.8  9 

Soochow   10.056  1.4.4 

Ningpo   135.688.9.9.5 

Hangchow   94.397.7.0.8 

Wenehow  6.918.2.0.9 

Santuao  '. . 

Foochow   174.683.3.6.3 

Amoy   147.936.0.2.6 

Swatow   403.817.7  3.8 

Wuchow   71.278.7.1.4 

Sarashui   21.281.3.8.1 

Kongmoon   6.791.9.5.4 

Kumchuk   1.136.9.1.1 

Canton   4^5.052.3.2.5 

Kiungchow   40.748.2.9.0 

Pakhoi   '26.040.2.1.9 

Total....  5,395.032.9.2.1 


1899 

Hk.  Tls. 
34.081.4.4.9 
91.704,0.(1.7 
150.574.9.1.8 

82.529.6.4.0 
120.051.3.5.3 
251.3.1.1 

230.972.7.8.0 
134.490.7.0.4 
221.627.4.2.4 

221.495.4.6.2 
1.362.434.0.2.5 
17.774.2.9.2 
170.842.9.^.5 
79.274.6.1.0 
7.914.2.2.8 

203.192.0.1.4 
175.421.0.5.5 
393.920.^.5.0 
56.850.7.1.7 
22.506.0.6.5 
6.363.6.5.5 
1.206.5.7.7 
449.913.6.3.7 
51. 244.0. 9.0 
38.6.58.0.7.4 

4.325.296.5.8.2 


Total  en  1900   1 .459  317. 0.3. .5 

—       1899   1.220.185.0.9.3 


Droits  sur  le  cahot  âge 
Marchandises  étrangères. . 
—         indigènes . . , 


141.518.2.3.0 
T28.783.2.0. l 


Total  en  1900  

—  1899  

Droits  sur  l'opium  : 

Etranger   309.640.5.5.0 

Indigènes   255.077.0.9.0 


Total  en  1900. 
—  1899. 


D>'oits  de  tonnage  : 

Etrangers  

Iiuli.Lïènes  


176.772.0.8  4 
14.275.6.5.2 


Total  en  1900. 
—  1899. 


Droits  do  transit  en  1900. 
—  —  1899. 


Ltkin  sur  l'opium  : 

Etranger  

Indigène  


270.301.4.3.1 
147. .564. 4. 8. 3 


565.317.6.4.0 
578.503.8.2.3 


191.047.7.3.6 
110.473.9.5.4 

lti5.0'22.7.2.0 
1.55.922.:<4.5 


825.664.I.0.O 
140.612.8.0.0 


Total  en  19t0. 
—  1899. 


966.276.9.0.0 
1.100.878.3.5.0 


La  Circulation  des  Banques  de  Hong-Kong.  —  Voici, 
d'après  les  chiffres  fournis  par  les  grandes  Banques  de 
Hong-Kong,  quel  a  été,  pendant  le  mois  d'avril  1900,  le 
montant  de  leurs  billets  en  circulation  et  de  leurs  espèces  en 
réserve  : 

,  Billets  Espèces 

Banques  en  circul.  en  réserve 

En  piastres 

Ghartered  Bank  of   India,  Australia 

and  Ghina   2.661.976  1.700.000 

Hong-Kong   and    Shanghaï  Banking 

Corporation   8.517.60(1  5.000.000 

Banque  Nationale  de  Chine  i^Liniitedj.      450.000  150.000 

11.629.570  6.850.00(i 


JAPON 

Importation  des  Nitrates  chiliens  au  Japon.  —  Le  Mi- 
nistre de  la  République  à  Tokio  signale  les  efforts  tentés  par 
le  Gouvernement  chilien  en  vue  de  développer  ses  relations 
maritimes  avec  l'Extrême-fJrient. 

Le  Ministre  du  Chili  à  Washington  a  profité  de  son  séjour 
au  Japon  pour  jeter  les  bases  d'une  Société  de  navigation  au 
capital  do  50.000  liv.  si  ,  qui  aurait  principalement  pour  ob- 
jet de  trari«porti>r  des  nitrates  chiliens  et  d'autres  produits  de 
C3  pays  en  Chine,  au  Japon  et  en  Corée. 


l'aris 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouegaeel. 
-  IiiiiH iuK'i'ie.  do  la  l'resï-c,  10,  rue  du  (Croissant.  —  .Siiiuni. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


L'EiV^ope  économique 


L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^  —  GrahL-Duché  de  Luxembourg 


Le  grand-iluc  Adolphe  ^Guillaiiiac-Charlcs-Augnstc- 
Frt'dcric)  diu;  <le  Nassau,  no  à  Bichrich,  lo  '2i  juil- 
let 1817,  fils  du  duc  Guillaume  de  Nassau  et  de  sa  pre- 
mière épouse  Jjouise,  princesse  de  Saxe-AltcnJjourg. 

A  succédé  à  (iuillaume  111,  roi  des  Pays-Bas,  grand- 
duc  de  Luxembourg,  duc  de  Nassau,  à  l'extinction, 
quant  aux  mâles,  de  la  ligne  d'Othon  (cadette)  de  la 
maison  de  Nassau,  le  23  novembre  1890. 

Siluathm  jjoUii.qiic  —  Constitué  comme  Etat  neutre  et 
indé])endant  par  le  traité  de  Londres,  du  11  niai  1867, 
le  grand-<luclié  forme  une  monarchie  constitutionnelle 
héréditaire  dans  la  ]>nsti''i'it(''  infdc  do  la  ■Maison  de 
Nassau . 

Ancienne  province  des  Pays-Bas  autrichiens,  le 
duché  de  Luxembourg  fut  conquis  eu  179'i,  jiar  la 
l^'ran'T.  Occupé  par  les  alliés  en  181'j,  il  tut,  pendant 
IG  mois,  soumis  au  Gouvernement  (ju  ils  y  établi- 
rent. Grand-duché  en  1815,  ovi  une  pai-tie  de  son  ter- 
ritoire fut  cédée  à  la  Prusse  (traités  de  Paris  et  de 
Vienne),  il  fut  attribué,  à  titre  de  compensation,  au 
roi  des  Pays-Bas.  De  18:^0  à  1839  (révolution  belge 
il  fit  partie  de  la  Belgique,  à  Texception,  toutefois, 
de  la  ville  de  Luxembourg;  le  traité  do  Londres, 
du  19  avril  1839,  en  cédant  détinitivement  une  partie 
du  grand-du(dié  :i  la  Belgique  (Luxembourg  belge), 
rendit  l'autre  au  roi  des  Pays-Bas.  Par  la  force  des 
traités  de  ]iaix.  le  grand-duché  fit  partie  de  la  Confé- 
dération germanique  depuis  la  constitution  de  cette 
dernière  (181.'))  jusqu'à  sa  dissolution  (186G);  la  ville  de 
IjUxcmbourg  était  place  forte  f(''déralc  et  le  droit  d"y 
tenir  garnison  ap})artenait  à  la  Prusse,  qui  l'exerça  de 
fait  jusqu'en  1867,  où  le  traité  de  Londres  (question  du 
l>uxeml)ourg)  décréta,  avec  la  neiitralité  du  pays, 
1  "évacuation  de  la  forteresse  de  Luxembourg  et  sa  con- 
version en  ville  ouverte. 

La  Constitution  du  grand-duché  date 
1848;  elle  a  été  successivement  re\  iséc  le 
l&')f)  et  le  17  octobre  18G8. 

T^a  Chambre  des  déjnités  est  composc'e 
bres  (1  sur  5.000  habitants),  élus  pour  0  ans  ])ar  vote 
direct  des  «-antons  et  renouvelables  par  moitié  tous  les 
3  ans;  elle  se  réunit  annuellement  au  commencement 
de  novemljre.  Pour  le  droit  électoral  (cens  de  1-")  francs 
de  contributions  directes),  comme  pour  l'éligibilité,  il 
faut  être  âgé  de  25  ans.  * 

Un  Conseil  d'Etat,  composé  de  15  membres  au  plus, 
nommés  ])ar  le  Grand-Duc,  est  entendu  sur  tous  les 
projets  de  loi,  règlements  d'administration  publique  et 
questions  de  haute  administi'ation.  Sejit  de  ses  mem- 
bres, nommés  sur  présentation  de  la  Chambre  des 
déimtés,  forment  le  flomité  du  Contentieux  ou  tribunal 
administratif. 

Le  Gouvernement  est  composé  de  quatre  membres 
au  plus;  le  président  ])orte  le  titre  de  Ministre  d'Etat, 
et  les  autres  membres,  celui  de  Directeur  général  ; 
chacun  d'eux  est  chargé  d'un  département  ministériel. 
Un  secrétaire  général  et  ileux  conseillers  sont  attachés 
axx  (louvernement.  * 

Superficie  el  pnpnl al.ion .  —  La  superficie  du  éirand- 
Ihiché  de  Luxembourg  est  de  2..597  kilomètres  carrés; 
sa  population,  qui  était  de  205.158  habitants,  dont 
10.3.109  du  sexe  masculin  et  ]02.0'i()  du  sexe  féminin 

l'I)  Voir  lEcoyiomisfe  Europép.».,  n"  441. 


du  9  juillet 
27  novembre 


de 


ï  )  mom- 


en  1875,  s 
habitants, 
sexe  fémii 
kilomètre 
évaluée  an 

Mnniifùe 
à  80  })fenn 
monnaie  fr' 
l'argent  ail. 
Duché  ne  ] 
billon  :  10,- . 

Poids  et  h 
du  système 

Finances:. 
millions  env 
en  1875,  et  qi 


'•In'tfre 


-  était  ( 
,  *■  janvier 

■>^2;i000  ha        ii^9ij'  317.5^3 
■  ~~  ''^a  monnaie  Jér-  108.301  du 

y«  allemands  J  a  ,  '^'^^'^  liabitants  par 
'«'-"so,  Ja  mon;aiebp,^^  population  était 

b  et  ■>  /'  .^^'^^^'^f^  monnaie  ^  calculé 

"f:'"/"^''^-  ~~  Les  no/d.  /  '''incipalement 
iocnnal.  ^ Wesuj,.  Le  Grand- 

J^O  Budget  rrn/  •  '^"^ 
^  a  doubJé  depuis  c!ff  dOi  ceux 


jours  soldé  pa»"^,"  ''es  Prévisions  j,, 
value  a  été  de?  '"'^  i^'f'vision.s  j,om. 


J'ier-ette. 


francs  en  1890' 
3.995.030  francsi 
Voici  un  tabi 
1899  rapprochée! 


&1X 

SCS, 

ton- 
plus- 
6  ,^.017.885 
6Ti  et  de 

pour 


1899 


Excédent  ])ri'suiiir'   

(  îoniribntions  dii'erlr                      . .  1 .734. .500 

Douanes   .I.18G.00O 

Enregistrement  et  demainc   '  l..")13.5(¥) 


En  francs) 


Poste. 

T('ir'graplies  et  trlépliones. 
Prisons  et  liosi)ici'  crnli-al. 
Receltes  fliverses  


300.000 
37.000 
101.  «X) 
.y 11. 000 


•2.685.000 
3.216.000 
•2.800.000 
1.9.38.570 
850.000 
158.000 
201.000 
613.200 


(■..7>3.(00   t2. 461. 770 


HépensKS 

] Jslc  civile  

(iouvernenicnl  

Cliambre  des  déjnitt's  

Con.seil  d'Etat  

Secrélarial  du  GramI-Diicliè  

Relations  exd'rieures  

.Justice  

Cultes  

Force  armée  

(jhambre  des  Com])tes  

Pensions  

Travaux  pul^lics  

—  communanx  

Agriculture,  connnerce,  industrie  

Instruction  juiblique,  arts,  sciences... 

Prisons  

Inlérioiu'  [y  compris  police)  

Enregistrement,  tlouane,  forèls  

Dette  publique  

Frais  de  perception  

Antres  d(''iienses  

Total  

Dclli-  publique.  — SJ^a  dette  publi([ue  se  compose  de 
trois  emprunts  contractés  en  1859  i  3.500.0t)0  fr.);  1863 
f8.(MJ0.000  de  francs)  et  1882  (3.000.000  de  francs)  à  4  0/0; 
convertis  en  vertu  d'une  loi  du  ^25  décembre  1893,  ils 
ont  été  rcm]da(;és  par  un  emprunt  uni<(ue  de  12.000.000 
de  francs  à  3  1  /20/0,  dont  l'annuité  s'élève  à  493.130  fr. 

Commerce  el  inthisirie.  -  Sur  le  marché  du  monde 
l'industrie  métallurgifiue  du  Grand-Duché  occupe  une 
large  ))lace;  aussi  est-elle  la  ]ilus  importante  du  pays. 


■200.000 

200.000 

167.  •2,50 

170.150 

36.000 

62.200 

» 

17.000 

9.800 

17.100 

39.600 

•282.400 

419.000 

397.9.50 

466.840 

.501. 3fX) 

463.000 

:i5.(i60 

39.000 

372.000 

630.000 

8:^9.000 

1 

.971.840 

14()..500 

3-20.000 

» 

!>37.600 

372.  ^200 

1.346.650 

213..5f)0 

•268.000 

377.177 

1 

.019.7.50 

» 

270.900 

.oo'i.ooo 

1 

155.430 

.'217..5(>5 

1 

7.53.600 

7.. 500 

.580.700 

787.102 

11 

741.000 

T 


*I';N.       L'Europe  économiquo 


■■il 


Knuh.slri,-  ,„im,.,v  rl  un-Ulluvauiuv  oc.miih-  plu, 
'.(•OU  uiu  rn'i-K.  ' 

(yiinVIIomonl.  lo  coniuionv  ,.|  l  in.lusl rio  houI  vi  do 
par  uno  Chamhn-  dr  Commerce  compose! 
..1  meiDbiYs  iioiiinK'c  par  lo  Grand-Duc.  ,  los 

Le  Commerre  iCexportalkm  conipreml,  on  ouluras- 
prodiHts  (le  Innlustrio  (oxtilo.  .les  gantorios,  dos.  dos 
.séries,  des  nnuiufarlun-s  do  lal.ac  et  faïcnccriction, 
papotorios,  dos  lannorios,  .|os  usines  de  constnhorti- 
des  carrivros  et  ardoi.sièrcs,  do  la  meunerie,  de  l.  che- 
culture  des  dislillerios,  ,les  laiteries,  le  bétail,  l^crves 
vaux,  la  chaux,  le  vin  l.lanc,  le  hois,  les  co 
al.menfaa.os,  etc. 

I.  htal  du  grand-duché  possède  et  exploite,  à  Japique. 
i>'s-Bam.s,  ii  „  établissement  thermal  et  Ji vdrothé  V  Union 
uopuis  1M-2,  le  grand-duché  fait  partie  d)n  à  cotte 
<loumurrv  aUemmde  (Zollvorein);  son  access'au  P.l  dé- 
^nim  est  contractuellemont  assurée  jnsa 
cem.bre  1913.  '  ' 

.     .  \ui  est  peut- 

Votes  de  (ommumcalm}.  -  Le  grand-dn.do  chemins 
être  le  pays  .l  lùirope  ([ui  possède  le  pins  lu  territoire 
de  ter,  proportionnellement  à  l'étendue  ferrées  com- 
(lOJ  m.  par  kilomètre  carré).  Les  lignes  ourg,longde 
prennent  :  !«  le  réseau  Guillaume-Luxemi?  kilomètres; 

kdometres  ;  2»  réseau  Prince-Henri,  16on  :  secondai- 
•i"  roseau  de  chemins  de  fer  à  petite  sect-.  Soit  en  tout: 
res,   ç  k.lom.  et  cantonaux,  44  kilorcploitée  était  de 
m  kilomètres.  En  1875,  la  lonoueur  ex 
2 /.S  kilomètres.  '"^  xembourg  à  Pé- 

t  ne  nouvelle  ligne  directe  de  Li'édée  à  la  Compa- 
tange  (vers  Longwy-Paris)  a  été  eonr2.S  décembre  1894. 
^  gnie  Prince-Henri  par  une  loi  du 
V  Environ  30  k ilomètree.  )  aie-Luxembourg  est 

t^^^^]"^  18/3,  le  réseau  Guillauje  impériale  des  chc- 
$^V.l?^^  Jf  Direction  généra'conformément  i    -  '  ' 
ct;,.„i*Vei'  d Alsace-Lorraine  A,r;,i/.nv,f  io 


à  une 

évinçant  la  Com- 


stipûlaki  ""'^  --.v^iicnnc,    \)Yi  evmçani  la  ijOih- 

pagnie  FX"  î^'^^'^é  de  Francf,iutes  les  autres  lignes 


mains  dt 

Le  (irand-duchv. 


ont  leur  prl^'*^*^  ^^^^  1  Est.  Tovucune  d'elles  n'est  aux 
ji^l^£xploit.ation.  /j 

/de  rUnion  internationale 


Le  Grand-duchv,  de  i  L  nion  internationale 

pour  lo  transfert  (T^  l'^^''fi'yandiscs  par  chemin  de  fer. 

Les  roules  et  c/i.ei)i/)/y""chyii  compris  les  chemins  vici- 
nmi\-^  ont  un  déx'elnnnenïe-nt  de  OFiS  kilomètres. 


)  ont  un  développer^ent  de  95;3  kilomètres. 
i  mies  naviyabLes  naturelles  mesurent  11.")  kilm. 


naux 

Les  mies 

Postes,  IfHéf/raphes,  léléphnnes 
duché  ])ossédait  83  bureaux 
félégrajihiques  et  ^  ^""^ 
ques.  J>os  envois 


En  1898,  lo(^rand- 
■■j  .ji.i de  poste,  l.'rl  stations 
1,  1.&82  stations  et  postes  téléphoni- 
de  toute  nature  expédiés  par  la  jiosto 


ont  adi  inl,  (■n  1898,  lu  nonibn!  de  i;J.;5U3.0(X)  ;  les  en- 
vois de  valcMir  roprésenlaiont  un  cliill'rodo  W.KKJ.IMM)  Ir. 
Lo  nombre  de  lélégrammosoxpédi.'s  s'est  élevé  à  1  'i7.198, 
celui  des  communications  lélé|)lionif[ues  a  été  de  9.')"/ 
kilomèiros,  avec  un  dévelop|iement  do  fils  de  L888 
kilonièiros.  Les  lignes  téléphoniques  ont  uno  iMendne 
de  (il?  kilomètres. 

Aijriculiure.  —  Le  sol  ))roductif  du  (irand-dueln- 
comprend  12.^). 141  hectares  de  terres  laboni-nbles  ; 
26.472  hectares  de  prairies  ;  35.179  hectares  de;  liois; 
32.980  hectares  do  taillis  à  écorces  ;  3.406  hectares  de 
jardins  ;  1.080  hectares  do  vignes;  .549  hectares  do  lor- 
rains plantés  d"arbros  ;  27.983  hectares  de  terrains  non 
régulièrement  cultivés  (Iiroussaillos,  sarts,  vagues,  pâ- 
tures, elc.)  Los  ]))'opnétés  bâties  occu[)ent  uno  sn[)er- 
ticie  de  1.391  hectares. 

Le  Grand-duchc'  présente  une  grande  variété  de  cnl- 
turo.  La  grande  2jrw(/Hc/(0tt  fflr/r/co/c  comprend  toutes  les 
céréales,  les  légumineuses,  les  plantes  racines,  les  plan- 
tes industrielles,  les  fourrage^,  les  vignes,  les  arbres 
fruitiers,  etc.  Le  bétail  joue  un  grand  rôle  dans  l'éco- 
nomie rurale.  Au  dernier  recensement,  on  comptait 
15.573  chevaux,  98.0t5(j  bêtes  à  cornes,  27.103  Ix'ies  â 
laine,  81.533  porcs,  13.7;-58  chèvres  et  boucs. 

Mines.  —  Lé  (aJÉRd-du'^hé  est  riche  en  minéranx.  il 
possède  un  trésor  immense  dans 'ses  gisements  de  fer 
oolilliique  (minette)  situés  au  sud-ouest  dans  les  deux 
bassins  d'Esch-Rumolaiigc  et  Belvaux-Dilïcrdange-Pto- 
dange,  sur  une  étendue  de  ;:5.66(3  hectares,  dont  1.-561 
sont  exploitables  à  ciel  ouvert  (non  conccssiblos)  et 
2.105  concessiblos'  par  l'Etat.  La  valeur  moyenne  par 
hectare  des  deux  catégories  est  de  47.373  fr.  67.  I /ex- 
ploitation annuelle  produit  3  1,3  millions  de  tonnes  de 
minerai.  , 

En  dehors  des  minerais  de  fer,  le  pays  possède  des 
minerais  de  plomb  (près  Longvilly),  des  minerais  do 
cuivre  (Stolzcmbourg),  do  V antimoine  (à  Goesdorf  i  ; 
mais  ces  mines  ne  sont  point  exploitées. 

Eu  fait  de  minéraux  utiles  exploités,  les  pierres  aii- 
coires  et  le  gypse  sont  très  répandus  dans  le  pays. 

Les  roches  utiles  exploitées  sont  les  .ardo'ises  (à  Wol- 
xvolange,  Asselborn  et  Perlé),  les  pierres  de  taille  d'ex- 
cellente qualité  (aux  bords  de  la  Sûre,  à  Ernzen,  etc.'', 
et  les  pierres  de  construction  et  à  pavé,  qui  abondent 
dans  le  pays,  h'argile  plnsti/^ue  trouve  un  emploi  con- 
si déraille  dans  la  briqueterie  et  la  poterie. 

Dans  la  vallée  do  la  Moselle,  la  clolomie  commence  à 
être  exploitée  sur  une  grande  (■chollo  pour  les  liosoins 
de  la  métallnrgio. 


Royaume  de  Portugal 


Carlos  I'''',  roi,  né  à  Lisbonne,  le  38  sej)tembre  1863 
a  succédé  à  son  père,  le  roi  Luiz,  le  19  octobre  1889. 
Marié  lo  33  mai  1886  à  S.  A.  Amélie,  née  le  38  sej)- 
tombre  18(i5,  lille  de  Philippe,  prince  d'Orléans,  comte 
de  Paris. 

Ministres  du  Cabinet  actuel 

i'onni'  ]o  24  juin  1001) 
Présidence  du  Conseil  el 

Intérieur   Hinize  Ribeiro 

Affaires  étrangères   Joao  Arroyo 

Jusiire   (jampos  Henriquos 

Finances   Ansoimo  d'Andradc 

Guerre   Pimentel  Pinto 

Marine  el  Colonies   Tcixeira  de  Sousa 

Travaux  publics,  Commerce 

el  Industrie   Pereira  dos  Santos 


Monarchie  constitutionnelle  et  héréditaire  en  lignes 
masculine  et  féminine  de  la  Maison  de  Bragance-Saxe- 
(!^obourg-et-Gotha.  —  Constitution  du  29  avril  1831), 
comi)létée  le  5  juillet  1853,  33  novembre  18.59,  34  juil- 
let 1885  et  les  lois  de  mars  et  sejjtembre  1895.  La 
(  ;harabre  des  Pairs  se  compose  de  53  membres  hérédi- 
taires, do  13  prélats,  de  90  memln-es  nommés  à  vie  par 

10  Roi,  qui  doivent  être  âgés  de  40  ans  et  ai:)partenir  en 
partie  à  la  classe  la  plus  imposée.  La  Chambre  des  dé- 
putés est  compoiïée  de  1;^  membres  (131  pour  le  conti- 
nent, les  Açores  et  Madère,  et  7  pour  les  coloniesi 
élus  pour  3  ans  par  le  suffrage  direct.  Pour  l'électorat, 

11  faut  être  majeur  et  avoir  un  revenu  annuel  non  in- 
férieur à  -500  rois  ou  savoir  lire  et  écrire;  pour  l'éligi- 
bilité, il  faut  être  majeur  et  avoir  \m  revenu  annuel 
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HISTORIQUE 

Depuis  rétablissement  du  suffrage  universel  direct 
mi  1852,  le  Portugal,  comme  rEsjiagne,  a  fait  subir  à 
sa  constitution  des  évolutions  .successives.  L'ac/«  fiildi- 
lionncl  à  la  charte  de  1826,  qui  fut  adopté  en  18r)'2, 
a\"ait  été  adopté  par  le  parti  ri^tjéiu'ratcur,  parti  de  for- 
mation récente  dirigé  par  le  vieux  maréchal  Saldanha: 
<  et  acte  avait  établi  le  sulïragc  direct  et  augmenté  le 
nombre  des  électeurs,  en  abaissant  le  cens. 

;\Iodiliée  de  nouveau  en  '18.')9,  en  1885  et  eu  189.3,  la 
Charte  constitutionnelle  se  i)résente  ainsi  : 

La  Constitution  reconnaît  quatre  pouvoirs  :  le  pou- 
voir législatif  ■  (pii  est  exercé  par  les  Cortès  avec  la 
sanction  du  P»oi;  le  pouvoir  exécutif,  exercé  par  le  Roi 
liar  l'intermédiaire  de  ses  ministres;  le  ])ou-\"(iir  judi- 
ciaire, qui  est  indépendant,  et  le  puuroir  inuih'nilcui- 
i[ui  consiste  dons  le  droit  accnrd(-au  Pioi  de  convoquer 
et  dissoudre  la  Chambre,  de  udunucr  des  pairs,  de 
clioisir  et  renvoyer  les  ministres,  tdus  di'dits  exercés, 
au  moment  de  l'adoption  de  la  Cluule,  i)ar  tous  les 
souverains  constitutionnels;  il  n'y  eut  là  de  nouveau 
qu'une  formule. 

Les  Cortès  se  composent  de  deux  Chambres  :  la 
Chambre  des  jjairs,  dont  les  membres  sont  nommés 
à  vie  par  le  Roi,  ou  siègent  de  droit  propre  en  ^  erlu 
,dc  leurs  fonctions;  la  Chambre  des  députés,  dont  Ie& 
membres  siègent  trois  mois  par  an  et  sont  élus  par 
des  électeurs  censitaires. 

La  Constitution  garantit  en  principe  toutes  les  liber- 
ti's  individuelles,  de  propriété,  de  domicile,  de  presse,  de 
pétitions.  . 

La  loi  de  18G9  a  diminué  le  nombre  des  circonscrip- 
tions; celle  du  2'i  juillet  1885  a  aboli  l'hérédité  à  la 
pairie,  établi,  pour  l'élection  des  députés,  la  représenta- 
tion des  minorités  et  aboli  l'indemnité  parlementaire 
Une  loi  du  28  mars  1895,  promulguée  sans  le  concours 
des  Chambres,  a  modifié  sensiblement  la  Constitution 
en  ce  qui  concerne  la  composition  des  Cortès. 

Peu  après  avoir  imposé  à  la  reine  Maria  II  l'acte 
additionnel,  le  parti  régénérateur  se  divisa  :  une  frac- 
tion se  détachant  du  maréchal  Saldanha,  au([uel  on  re- 
)irochait  des  allures  dictatoriales,  forma  nue  gauche 
dite  historique  qui  eut  poiu-  chef  le  marquis  de  Loulé, 
el  la  lutte  de  ces  deux  partis  remplit  le  règne  du  roi 
Luis,  qui  succéda  à  Pierre  V  le  11  novembre  1801, 
mourut  le  19  octobre  1889  et  fut  remplacé  par  son  lils 
Carlos  I'-''.  Dans  la  première  ])artic  du  règne  du  roi 
Luis,  la  gauche  historique,  i)Oursuivant  son  évolution, 
avait  absorbé  d'autres  partis  moins  importants  et  ax  ait 
constitué  avec  eux,  eu  1877,  le  grand  parti  })rogressist(\ 

Dès  son  arrivée  au  Pouvoir,  Carlos  P''  se  trouva  en 
présence  d'une  situation  fort  difficile,  provenant  d'un 
conllit  avec  l'Angleterre  au  sujet  des  possessions  afri- 
«•aines.  Un  ultimatum  fut  envoyé  par  la  Grande-Bre- 
tagne, le  8  janvier  1890,  et  le  Portugal  dut  céder  ù  ses 
liuissants  rivaux.  L'humili.ation  subie  jjar  le  i)ays 
créa  une  vive  excitation,  donna  au  i)arti  républicain 
-de  nouveaux  adhérents  et  provo(iua  des  manifestation!^ 
contre  la  Monarchie,  (lependant  les  exigences  de  l'An- 
uletcrre  ne  s'arrêtèrent  pas,  le  mécontentement  ne  lit 
que  grandir  et  le  (louvernement  portugais  dut  se  déci- 
der à  ])rendre  des  mesures  de  répression,  à  saisir  les 
journaux,  à  déjjlacer  les  fonctionnaires. 

Ce  fut  à  '"c  moment  même  (|ue  la  situation  linancière 
entra  dans  une  phase  critique.  ' 

Cette  situation  était  déjà  comiiromise  lorsque  la  ré- 
volution du  Brésil  vint  brus(iucmcnt  priver  le  Porlu- 


:al  des  envois  re 
In-er,  sans  perte  au  c 
rangers 


nliers  d'or  (pii  lui  permctlaient  d'équi- 
luuv'c,  sa  balance  des  paiements 


du 


Couvernement,  toute  hi  mon- 


Ïc/^ÏÏont  dfsp;u;ut  en-cprelques  semaines  de 
ei -itL  ii^érieureî  et  les  t-nsactimis  c^urm. - 
i-acs  furent  absolument  suspendues  tautc  de  urne 
18^-  pour  les  effectuer.  Un  décret  dictatorial  lO  ma. 
an-  accorda  un  morakmuni<\G  soixante  jours;  il  fallut 
cTé.er  à  une  mesure  plus  radicale  et  imposer  aux 
<lflt',ciers  étrangers  une  réduction  des  intérêts  de  la 

cultét  la  question  linancière  (lui  a  été  la  grosse  difft- 
succé.ontre  laquelle  tous  les  Ministères  Q"'  ^^^^  t^"';,^ 
et  si  U  au  Pouvoir  depuis  1892  ont  eu  a  se  debattie 
la  criscio  de  l'or  a  compensé  quelque  peu  ;  ^ 

nationa  en  favorisant  le  développemeht  de  1  iiidu^tue 
rendre  lo,  aucun  Gouvernement  n'a  pu  renssu  a  se 
Tour  àaître  de  la  situation.  ^ 
le  Pou\-oitour,  régénérateurs  et  progressistes  ont  occui^ 
lé  il  des  éleeliMiis;  mais  les  chai> 
aucune  moditi- 
i([ucdupays.  En 
l'Angle- 
in- 

surgit  avec  la 


gements 
cat  ion  dan  e 


l'cger 
pi-0('('M  le 


Ministères  n'ont 


anie 


1894,  un  nslasituationni  danslapol 
terre  sur  le luveau  conflit  se  produisit  avec  ^ 
née,  une  diZambèze,  et  le  15  fè^  rier  de  la  même  an- 
Fran'^e  au  sifiiculté,  aussitôt  aplanie, 
gais  dans  le^et  de  l'attitude  du  Gouvernement  portu- 
çaise.  questions  intéressant  l'épargne  fran- 

Tandis  que  1;  i  i        '  i 

curcir,  le  parti  n  situation  extérieure  semblait  s  on^- 
roi  Carlos  1er  vor'publicain  recommença  1  agita  ion.  l.e 
A-oirs  qui  lui  avaidut  reprendre  quelques-uns  des  pou- 
satisfaire  l'opinion^it  été  enlevés  et  „en  même  temps,., 
1895  modifia  la  Gon.  Le  décret  dictatorial  du  .1  _i^v^_ 
mination  des  pairs  'otitution  :  le  Roi  se  reserva^^^-^ 
laissant  leur  nombre  lans  la  Chambre  hautCj^j.^^^  ^.^^ 
remanié  ;  il  donnait  lie  limité.  Le  système  c^^  ^j^^^^ 
nombre  des  fonctionnai  u  à  des  fraudes^^j.^  ci^ambrc 
était  de  120  sur  170  dépu  res  qui  peupla' 
'  On  réforma  la  manièi-e 'tes.         ^raient  les  recense- 
ments; on  édicta  des  pi'iiii  dont        réprimer  les  frau- 
tles  ;  on  établit  de  innivelle^litVfcomjiatihilités,  de  telle 
sorte  que  la  majorité  des  députés  fui  choisie  dans  le 
monde  du  commerce  et  do  l'industrie  ;  le  scrutin  uni- 
nominal remplaça  le  scrutin  de  liste  et  l'Administra- 
tion fut  réformée  dans  le  sens  de  la  décentralisation. 

Malgré  des  protestations,  cette  réforme  fut  acceptée 
liar  le  pays  qui  parait  se  désintéresser  beaucoup'  des 
questions  politiques  et  les  laisser  trajter  par  les  pro- 
fessionnels. 

En  1897,  la  célébration  du  quatrième  centenaire  de 
Yasco  de  Gama  fut  l'occasion  de  fêtes  auxquelles  par- 
ticipèrent les  nations  européennes,  et  cette  circons- 
tance marcpia  un  rapprochement  a-\e''  l'Angleterre. 
Faut-il  voir  dans  ce  rapprochement  l'origine  du  traité 
scret  anglo-allemand  de  novembre  1898?  On  avait  cru 
que  ce  traité  prévoyait  la  vente  à  l'Angleterre  de  la 
colonie  de  Lourenço-Marquès  ;  mais  les  événements  de 
la  guerre  sud-africaine  ont  prouvé  que  la  Grande-Bre- 
tagne ne  pou\  ait  mettre  la  main  sur  la  colonie  portu- 
gaise. 

Ij'opini(ni  |)ubli(pie,  (jni  s'est  tellement  manifestée 
'•outre  l'immixl  ion  des  étrangers  dans  la  gestion  des 
finances,  est  aussi  vigoureusement  opposée  à  toute 
cession  du  domaine  colonial,  quand  bien  même  elle 
aurait  pour  conséquence  la  liquidation  de  la  dette. 

11  faudra  une  autre  solution  pour  régler  la  question 
financière,  ([ui  est  toujours  la  source  des  plus  graves 
difficultés.  ^ 

{A  suivre.) 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


3§ 

u  -a 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O-Q, 


-a  g- 
X  5 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


13  juillet..., 

28  iun,  

5  juillet..., 
1:;  juillet . . . 


1.909 
2.113 
2.1  W 
9.1.j4 


1.2(1'J( 

i.in 
i.uoi 


3."i90 
3.i);6 

4.130 


500 
618 
530 
190 


"/07 

834 
S15 
811 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


7  juillet . 
23  .luin  . . . 
30  juin  . . . 

7  juillet  . 


693 
1  ii 
fi89 
7U4 


339 
368 
339 
347 


1.S63 
1.343 

i.;;ia 


(Î6;) 
770 
620 
624 


1.H9 
943 
1  120 
1.U07 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


189  9  30  juin  . 
1900   15  juin  . 


1900 
1900 


23  juin  . 
30  juin  . 


92 
71 
69 
67 


46 
34 
34 
23 


m 

217 
209 
234 


lo3 
116 
116 
116 


29Ï 
286 
3111 
298 


461 
.119 
542 
519 


118 

85 
M  8 
117 


28 
22 
22 
26 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899  13  juillet . . 
190  0  28  juin  .  . 

1900  5  juillet . 
1900  12  juillet . , 


805 
811 
817 
792 


727 
755 
774 
765 


1.007 
1.031 
1.019 
1.151 


825 
763 
763 
743 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899 

13  mai.. .  . . . 

143 

18 

200 

» 

» 

1900 

17  mars  

l'32 

14 

182 

» 

» 

» 

» 

1900 

132 

14 

188 

)) 

1900 

145 

15 

199 

» 

» 

ANGLETERRE  - 

Banques  d'Irlande 

1899 

13  mm  

65 

10 

163 

l  " 

» 

1900 

17  mars  ..... 

71 

9 

166 

» 

» 

» 

1900 

14  avril  

72 

10 

167 

>> 

lOOO 

12  mai  

73 

1  10 

lil 

1  » 

« 

» 

4'/. 

3.'/. 

.5  V, 


3!4 
3 
3 
3 


DATES 


u  3 


PRINCIP.  CHAPITRES 
U—  3. 


Ï.03 
3 


O  ™ 
U  S  3. 


à.  ,2  " 


AljlTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  juillet 
23  juin  . . 
30  juin  . . 

7  juillel. 


762 
947 
019 
951 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


8  juillet . 
23  juin  ... 
:i()  juin  . , 

7  juillet . 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899  31  mars  

1900  31  janvier  . . 
1900  28  février... 
1900  31  mars  .... 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


8  juillet  , 
23  ,piiu  . . , 
30  juin  . . , 

7  juillet , 


20  juin  . . . 

31  mai  

10  juin  . . . 
20  juin  . . . 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


20  juin  . 
31  mai.. 
10  juin  . 
20  juin  . 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  juin  . 
31  mai., 
lu  juin. 
20  juin . 


35 
35 
35 
33 


5i 
53 
54 
EO 


38 

36 
3j 


39 
37 
38 
43 


NORVEGE  — 


31  mai... 
31  mars  . 
.30  avril.. 
31  mai.. . 


43 
43 
43 
33 


Banque  de  Norvège 

GO 


»   Il    88  1 

87  1 
79 

85  I 


13 
19 
18 
10 


65 
64 
65 


1899  28  juin  . 

1900  12  juin  . 
1900  20  luin  . 
1900  2'i  juin  . 


—  Banque  de  I-ortugal 


~0  3. 


207 

1 

418 

31 

413 

49 

4!4 
4''> 

244 

1 

344 

67 

353 

53 

2U 

1 

4t3 

38 

416 

59 

4'/, 

241 

1 

38 

363 

60 

4  y. 

1899     6  juillet 

S6 

23 

330 

43 

43S 

52 

4 

1900   21  juin   ,  ,  . . 

9V 

15 

53  i 

56 

466 

3'J 

4 

1900   28  juin  

94 

15 

.565 

56 

469 

60 

4 

1900     3  juillel. 

9» 

13 

563 

62 

469 

60 

4 

1899 

7 

3 

5 

■\ 

67 

18 

% 

1900 

22 

4 

7 

12 

62 

22 

66 

8 

1900 

31 

4 

7 

12 

62 

23 

66 

8 

1900 

7 

juin  

4 

li 

13 

62 

23 

68 

8 

1899   3û  juin  

108 

137 

10 

25 

32 

19  0  0   30  avril  

93 

» 

128 

5 

38 

33 

1900   31  mai  

103 

129 

ÎO 

31 

34 

1900   30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

324 

33S 

l.oOl 

785 

1.020 

105 

342 

423 

1.548 

7.« 

1.081 

205 

342 

423 

1.518 

725 

1.074 

216 

342 

421 

1.367 

737 

1.081 

216  , 

2 

118 

43 

18 

2 

» 

136 

71 

31 

9 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

2 

» 

136 

74 

32 

)0 

80 

13 1 

456 

12 

149 

128 

1  3 

152 

441 

13 

122 

107 

123 

152 

458 

12 

130 

m 

123 

150 

461 

17 

130 

109 

4  y. 

6 
6 
6 


5 

VA 
VA 
VA 


6/, 
6'/, 


.'iK 
Va 
VA 
VA 


296 

54 

821 

232 

321 

33 

5 

297 

64 

801 

190 

285 

37 

5 

297 

64 

802 

189 

283 

36 

5 

298 

70 

832 

204 

314 

36 

5 

LLIE  - 

-  Banque  de  Naples 

64 

11 

238 

70 

02 

25 

5 

66 

13 

241 

62 

66 

30 

5 

66 

13 

212 

62 

66 

29 

5 

66 

13 

248 

63 

77 

29 

5 

27 

52 

381 

16 

77 

21 

27 

50 

380 

M 

S7 

16 

27 

377 

12 

S7 

15 

27 

30 

384 

12 

87 

10 

6 
8  i 


VA 
VA 
VA 


34 


L'ÉC0N0:MISTE  européen.  —  statistique  générale 


DATES 


PBINXIP.  CHAPITRES 


O  3  o 


>  ^  c 

<  ■  = 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899  19  juin  . 

1900  3  juin  . 
1900  11)  juin  , 
1900  n  juin  . 


a3 

5 

14'7 

21 

02 

14 

3 

32 

4 

lO'J 

19 

51 

2-2 

8 

33 

i 

114 

l(i 

51 

2i 

8 

3:; 

4 

118 

13 

53 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899  16  juin  .. 

1900  l"jii>ii-- 
1900  S  jnin  . . 
1900  16  juin  . . 


2.513 

145 

1.51 1 

474 

450 

232 

2.203 

215 

l.H!) 

380 

516 

374 

2.164 

218 

1.129 

378 

.520 

378 

2.116 

211 

1.436 

379 

511 

386 

5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 

15 

2Î 

2 

77 

10 

36 

14 

» 

1900 

15 

21 

2 

72 

11 

38 

20 

1900 

31 

21 

9 

i  3 

12 

40 

21 

1900 

15 

20 

2 

74 

11 

40 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

5 

9 

32 

3 

8 

6 

1900 

22 

S 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

1900 

30 

avril  

5 

9 

32 

1 

8 

7 

6 

1900 

31 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

43 

6 

89 

36 

90 

20 

1900 

31 

42 

6 

90 

58 

117 

14 

1900 

30 

45 

7 

85 

55 

124 

20 

1900 

31 

45 

7 

87 

39 

122 

23 

6 

5!4 
5K 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31 

13 

12 

99 

655 

282 

135 

» 

1900 

31 

13 

11 

113 

712 

302 

1.37 

1900 

30 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

1900 

41 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

8 

jnillel .... 

96 

9 

213 

960 

165 

4(; 

1900 

23 

juin  

99 

10 

212 

1024 

167 

49 

i% 

1900 

30 

99 

9 

216 

1024 

167 

49 

1900 

7 

juillet.... 

99 

10 

213 

1024 

167 

49 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


13  juillet.. 

28  juin   

0  juillrt . . 
12  juillet.. 


8.285 

2.7i3| 

14.644 

5.818 

6.690 

1.5.56j 

» 

8.474 

2.699 

14.375 

6.106 

6.683 

1.8911 

» 

8.379 

2.773 

14.9.58 

5.893 

6.932 

1.9711 

» 

8.347 

2.7671 

14.890 

5.840 

6.794 

1.95  il 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre . 


7.611 
7.9.53 
8.746 
8.160 

7.859 


2.635 
2.. 578 
2.5-16 
2  636 


15.896 
14.. 585 
1 5 . 254 
14.975 


2  .585  14.992 


8.736 
8.8.58 
8.548 
8.999 
9.321 


5.328 
6.092 
6.661 
7.620 
8.352 


3.699 
3.651 
3.453 
3.594 
4  037 


Les  totaux  provisoire.s  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


6  juin 

13  juin 

20  juin 

27  juin 

4  juin. 

lljnill. 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

48 

10 

48  07 

48 

07 

100 

11 

100 

16 

100 

18 

100 

21 

100  18 

100 

21 

161 

l(i4 

l(i6 

166 

50 

166  50 

160 

23 

27 

io 

26 

15 

27 

26 

20 

27  40 

27 

20 

81 

25 

81 

20 

81 

20 

81 

30 

81  30 

81 

30 

100 

10 

100 

11)0 

16 

100 

22 

100  16 

100 

16 

101 

25 

101 

3.5 

loi 

40 

100 

55 

100  .55 

100 

25 

Constantinople.  .... 

22 

97 

22 

93 

22 

92 

22 

93 

22  91 

22 

91 

81 

22 

81 

18 

81 

42 

81 

30 

81  27 

81 

32 

106 

12 

106 

36 

106 

17 

105 

\h 

106  24 

106 

25 

100 

31 

100 

50 

100 

53 

100 

61 

100  .57 

100 

62 

758 

764 

50 

762 

50 

763 

741  .. 

735 

25 

37 

25 

36 

25 

33 

25 

32 

25  32 

25 

32 

26 

42 

23 

82 

26 

8;i 

26 

10 

27  15 

26 

93 

106 

10 

106 

38 

106 

17 

105 

87 

106  30 

106 

27 

Saint-Pétersbourg.. 

37 

32 

37 

32 

37 

32 

37 

33 

37  ,37 

37 

37 

96 

27 

96 

37 

96 

55 

96 

62 

96  55 

96 

55 

—     {kZ  lïois  . . . 

96 

22 

96 

30 

96 

40 

96 

57 

96  50 

96 

50 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur . 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. 
Allemagne. . 
Viemie-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madi-id  versem. 
Lisb.-Porto  . . 
St-  Pétersb . . . 


papier  courl 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  .... 
New- York. 


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4% 
4% 


3  % 

4  % 

5  % 
5  % 
4  % 

au  pair 
3 137  » 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 
Argent  id.  î  le  kil.). . . , 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916'"j  . . . 

—  —  nouv.  titre:  MO") 
Couronnes  de  Suéde  


14  juin 


205  62 
121  81 
102  62 


397  25 
384  . 
263  . 


25  125 
25  143 

0  18p 

0  2,5p. 

0  36p. 

514  .. 


3437  .. 
100  80 
80  .50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 


21  juin 


205  06 
121  62 
102  50 


392  50 
384  .. 
263  .. 


25  10 
25  12 

0  23p. 

6  ..p. 

0  62p. 

514  .. 


3437  .. 
101  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


28  juin 


205  50 
121  62 
102  37 


395  ÔO 
384  .. 
263  .. 


25  09 
25  11 

0  22p. 

6  ..p. 

0  69p. 

514  .. 


3437  . 
104  55 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


5  juin. 


205  69 
121  62 
102  50 


391  50 
395  . 
263  . 


25  09 
25  11 

0  22p. 

6  37p. 

0  69p. 

515  .. 


3437  .. 
103.42 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


12juill. 


205  75 
121  5(5 
102  30 


393  75 
400  .. 
262  .. 


25  085 
25  105 

0  25p. 

6  12p. 

0  69 

515  .. 


3437  .. 
103  42 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

> 

■fi 

Valeurs  en  francs  au  chaii 

ge  du  jour 

14  juin 

21  juin 

28  juin 

5  juill. 

12juill. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1 

230 

1 

228 

1 

228 

1 

228 

1 

227 

Angleti'rre  (liv.  st.  or). 

23 

22 

25 

105 

25 

093 

25 

075 

25 

075 

25 

07 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1 

05 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

Belgique  (franc  or) . . . 

1 

» 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Kspagiie  (peset.  i)ap,).. 

1 

0 

79 

0 

78 

0 

79 

0 

78 

0 

78 

Grèce  (ili  aclinie  paji.). 

1 

» 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

2 

083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

Italie  (lira  pa]),)  

1 

0 

93 

0 

94 

0 

94 

0 

93 

0 

93 

Portugal  (niilreis  pap.) 

5 

60 

3 

87 

3 

87 

3 

87 

3 

98 

4 

04 

Roumanie  (len  or)  

1 

0 

98 

0 

98 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2 

67 

2 

65 

2 

63 

2 

65 

2 

65 

2 

64 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5 

18 

5 

14 

3 

14 

5 

14 

5 

15 

5 

13 

Mexique  (piastre  arg,) 

5 

43 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

Repub.Arg.  (pesopap.) 

5 

2 

18 

2 

18 

2 

18 

2 

17 

2 

16 

1 

89 

1 

79 

1 

79 

1 

81 

1 

81 

1 

80 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

0 

99 

1 

03 

1 

11 

1 

28 

1 

27 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

67 

Japon  (von  argent). . . 

2 

58 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

65 

2 

63 

Ghine(Shaiij)iaï)(taëlarg.) 

7 

47 

3 

54 

3 

56 

3 

69 

3 

63 

3 

70 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  12  juillet  1900 


100  francs 

en  billots  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 


En  Allemagne  

.  100 

53 

100 

46 

En  Autriche-Hongrie . . 

.  101 

41 

.  100 

25 

126 

98 

En  Grôce  

166 

25 

En  Hollande  

100 

19 

En  Italie  

106 

51 

En  Portugal  

138 

61 

100 

25 

100 

77 

En  Suisse  

.  100 

69 

100 

58 

219 

83 

En  Ilppuhl.  Argentine  . .  231 

Au  Cliili   103 

Au  Brésil   223  62 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   97  33 

En  Chine   201  89 


100  francs 

en  billets  do  banque  étranger» 
valent  en  France  ; 

Billets  A  ^^e»irmrfs   99  45 

—  Anglais   99  34 

—  Austro-Hongrois .  98  59 

—  Belges   99  73 

—  Espagnols   78  75 

—  Grecs   60  13 

—  Hollandais   99  81 

—  Italiens   93  88 

—  Portugais   72  32 

—  Roumanie    99  75 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  31 

Pièces  des  £'/a^s-î/rtîs   S9  42 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  28 

—  du  Chili   95  23 

—  du  Brésil   4i  72 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   102  63 

—  de  la  Chine   49  53 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  12  juillet  1900. 
Les  changes  sont  toujours  faibles. 

Il  y  a  un  peu  de  reprise  sur  ia  devise  hoUtmdaise  qui 
s'inscrit  à  205  7ô  venant  de  205  69  ;  mais  le  papier  allemand 
fléchit  de  121  (j2  à  121  52,  bien  que  la  baisse  des  Bourses 
allemandes  ait  amené  des  ventes  de  valeurs  internationales 
qui  ont  dû  créer  des  ressources  à  l'étranger. 

La  devise  austro-hongroise  ne  varie  pas,  mais  elle  reste 
au-dessous  du  gold  point  d'entrée. 


L  l  AiONoMIS  I  1-;       i;(  il'l'J'.N.       StaUsUquo  gouoiaiu 


Le  vorBoiiiiMit  sur  l'I  '.spajjiio  pass»  de  3i)l  âO  à  ."W.'l  7'i  ;  lo 
paiiior  porUij^ais  };ap;no  puiiits.  l.c  PortuKal,  an  point  du 
vue  ocononiiqui',  est  onlii'M'aiiirat  sous  la  ilt'pondancr  du 
Brésil  t'I  son  ciian}j;o  est  iniluenrôdo  la  manière  la  plus  lu'tlc 
par  le  chan^'a  hrésilien. 

Lo  ciianeo  russe  baisse  do  20;!  à  ;363  ;  lo  vcrsiMucnl  sur 
Saint- l'(Mersl)oiirg  est  A  '2('>r)  5  8  au  lieu  do  'idO  l/S  il  y  a 
huit  jours.  La  liauqui'  de  Rics.iie  sera  certainement  appelée 
à  donner  do  l'or,  mais  on  pense  quo  la  récolte  sera  bonne, 
ce  qui  améliorerait  la  siluatu)n. 

Le  cliùquo  sur  Londres  est  à  '20.10  1/-2,  d'oii  les  pertes 
d'or  ([ue  nous  constatons  à  la  l)<uKiue  d' Angleterre,  il  parait 
probable  ipie  le  marché  de  Londres  a  a))sc)rbé  les  valeurs 
mternatiotuilos  vendues  par  l'.VUeniaf^ne,  et  cpn^les  banquiers 
allemands  renibour.sent  les  banquiers  Iraneais  qui  leur  ont 
pris  du  papier  en  pension  on  tirasses  sur  JiOndres,  ainsi 
s'expliquerait  la  ba'.sso  du  change  sur  Londres  et  l'absence 
d'arrivages  d'or  allemand  à  Paris,  malgré  l'étal  du  change 
sur  l'Allemagne.  Le  eliange  sur  la  Belgique  et  sur  la  Suisse 
est  toujours  bas.  Le  change  sur  l'Italie  a  sulù  l'intluence  de 
la  baisse  de  la  Renie,  il  est  descendu  au-dessous  de  7  0/0, 
mais  il  s'est  un.  peu  relevé  et  il  linit  mieux  que  la  semaine 
dernière. 

Lo  New-York  reste  à  515. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moj'ens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shangliaï  

Yokohama  

Sing"iiourt,  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  .Vyrcs  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


13  juin 


1/11  îi/8 
2/8  :-!/* 
2/0  "/16 
1/11  13/10 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
9  7/16 
17  1/8 

129  .. 
77/9  /. 
27  11/16 


20  juin 


1/11  ÎJ'S 
2/8  7/8 
2'0  1/2 
1/11  15/16 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
9  7/8 
17  1/16 


2/0  1/8 
2/10  1/8 
'2/0  \li 
2/0  l/l 


1/3  31/3; 

13  31/32 
II)  .^/8 
17  1/4 


129  30       12'^  20 
77/9   1/1  77/10  ./. 
27   3/4  i   28  1/2 


4  juillet 


2/0  1/10 

2 '9  5/8 

2/0  9/13 

2/0  1/8 


1/3  31/32 
1/3  13/11 
12  1/4 
17  9/32 

129  60 
77/10  1/2 
28  3/16 


11  jllillcl 


2/0  1/16 
2/10  1/4 
2/0  9/16 
'-J/0  1/4 


1/3  15/16 
1/3  29/32 
12  1/8 
17  3/16 

131  .. 

77/10  3/4 
28  7/16 


Une  hausse  de  1/8  sur  l'argent  métal  a  amené  un  peu  de 
reprise  sur  les  devises  de  Shanghai  et  de  Slngapoure. 

La  roupie  est  un  peu  plus  faible,  l'argent  estabondant  dans 
l'Inde,  où  la  Bancjue  du  Bengale  a  réduit  sou  taux  à  3  0/0; 
il  n'y  a,  par  suite,  qu'une  demande  très  modérée  de  remises 
sur  cette  contrée. 

Le  Rio  recule  de  1/8,  ce  qui  est  peu,  par  rapport  à  la  hausse 
de  ces  derniers  temps  ;  on  constate  également  une  baisse  do 
3/32  sur  le  Valparaiso. 

La  prime  de  l'or  commence  à  hausser  à  Buenos-Ayres,  elle 
est  de  131  0/0. 

A  Paris,  l'or  est   au   pair;  à  Londres,  il  jse  traite  à 
77/10  3/4  l'once  standard.  La  Banque  paye  les  napoléons, 
les  guillaumes,  les  yen  et  les  aigles  sur  le  pied  de  7(3/ô 
l'once  et  vend  les  napoléons  76/9  1/2. 

Voici  le  mouvement  do  l'or  en  dehors  de  la  Banque  du  38 
juin  au  5  septembre  : 

Entrées  Sorties 

Australie  *  57.000 

Japon   80.000  Néant 

Brésil   21.000 

Chili   2.. 500 

La  Plata   15.000 

I  ides  C>ccidentales. . .  30.000 

205.500 

L'or  japonais  a  été  immédiatement  enlevé  pour  le  continent, 
L'argent  en  barres  gagne  1/8;  il  y  a  quelques  demandes  de 
la  spéculation;  on  présume  que  le  Gouvernement  indien  ne 
tardera  pas  à  venir  aux  achats  pour  augmenter  ses  ressources 
monétaires. 

Les  expéditions  d'argent  de  Londres  en  Orient  ont  été, 
d'après  MM.  Pixley  et  Abell,  de  193.705  liv.  st.  du  28  juin  au 
5  juillet,  soit  4.565.811  liv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre 
3.301.799  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escomptes  officiels. 


Places 


Escompte  hors  Banque 
14  juin     21  juin     28  juin    4  juillet 


Paris   2 

Londi'es...  2 
Berlin   5 


3/4 
9/16 


2  3/4 
2  9/16 
5  1/8 


2  7/8 

2  n/16 

4  5/8 


L'escompte  hors  lun(iu(!  ho  lonil  à  Londres  et  haissr^  à 
l!erlin,ci!  ((ui  conlirnie  l'.ipiniou  ((ue  lîerlin  tire  sur  LomircH. 

Il  est  passé,  cetto  semaine,  pur  lo  lUinhrrs  Clenrinf/ 
Ilouso  16;  millivins  de  liv.  st.  do  lettrcîs  do  cliango  et  man- 
('ats.  Pendant  la  semaine  correspondante  du  l'année  dernière, 
il  était  passé  172  millions  do  liv.  st. 

11  y  a  donc  une  diminution  de  5  millions  de  liv.  st. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  Francf.  a  reçu,  ci  tte  semaine,  4.889.000  f i . 
d'or,  ce  (jui  i)orte  le  total  do  l'encaisse  do  métal  jaune  à 
2. If):!. 801 .084  fr.,  chillre  un  peu  supérieur  au  maximum  an- 
térieurement atteint  en  1X95;  c'est,  par  suite,  le  plus  gros 
stock  d'or  qu'ait  possédé  la  Banque  depuis  sa  fondation. 

Les  mouvements  ont  été  les  suivants  : 

Achats  de  matières,  3.048.000  fr.;  ventes,  307.000  fr.;  dimi- 
nution par  la  circulation  :  'i  Paris,  2.130.000  fi'.;  dans  le.? 
succursales,  ;i. 077. 000  fr.,  reçu  de  Londres,  7.200.000  fr.;  de 
Suisse,  155.000  fr. 

L'argent  a  diminué  de  4.955.000  fr. 

La  circulation  a  jiris  473.000  fr.  à  Paris  et  2.6d5.000  fr. 
dans  1(!S  succursales  ;  il  est  sorti  1  million  pour  la  Belgique, 
et  2.335.0IJ0  pour  la  Suiss.'  :  il  est  venu  1.400.000  fr.  de  Bel- 
gique et  l'i8.000  fr.  de  Suisse. 

La .  circulation  des  billets  a  baissé  do  34  millions;  les 
comples  Courants  ont  fléchi  de  40  millions;  le  portefeuille  n'a 
pas  changé;  les  avances  sur  titres  et  sur  métaux  précieux 
ont  baissé  de  23  millions;  cette  diminution  est  entièrement 
in»putable  aux  avances  sur  titres. 

L'cnraisse  de  la  Banque  d' Allemagne  présente  une  aug- 
mentation do  23  millions  ;  la  circulation  a  baissé  de  122  mil- 
lions, les  comptes  courants  ont  augmenté  de  4  millions,  le 
portefeuille  reste  au  chiffre  très  élevé  de  1.007  millions,  mais 
il  présente  une  diminution  de  113  millions  sur  celui  du 
30  juin;  les  avances  sont  stationnaires  ;  la  circulation,  tassée, 
est  de  51  millions.  La  Banque  manœuvre  avec  une  modéra- 
tion et  une  habileté  admirables  au  milieu  de  très  grandes  dif- 
licultés,  et  elle  mérite  la  reconnaissanee  de  l'Allemagne  pour 
avoir  su  maintenir  un  taux  aussi  raisonnaisle  au  milieu  d'une 
crise  monétaire  d'une  durée  et  d'une  intensité  extraordinaires. 

Les  mouvements  de  l'or  à  la  Banqued' Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Egypte  £  50.000   France  g  023.000 

Australie..   58.000   Cap   50.000 

Excédent  des  sorties  605.000  •  Afrique  du  Sud   40.000 


12  juillet 


3  ./.      3  ./. 

2  5/16     2  11/16 

4  1/4      4  ./. 


Total  égal ....    713.000      Total  des  sorties. .  713.000 

La  sortie  nette  s'élève  à  15.125.000  fr.,  la  circulation  a  pré- 
levé 9.875.000  fr.,  ce  qui  porte  la  diminution  de  l'encaisse  à 
'25  millions.  La  circulation  a  baissé  de  9  millions,  les  comptes 
courants  ont  augmenté  de  3J  millions,  et  le  portefeuille  a 
diminué  do  15  millions.  Le  rapport  do  la  réserve  aux  eugage- 
moiits  est  de  36.87  contre  37.32  0/0,  il  présage  une  hausse 
d'escompte  très  justifiée  par  l'état  du  change. 

Malgré  un  très  mauvai's  change,  la  Banque  d' Autriche- 
Hongrie  a  gagné  deux  millions  d'or,  la  circulation  a  baissé 
de  Ï6  millions,  les  comptes  courants  sont  stationnaires,  le 
portefeuille  a  diminué  de  53  millions,  les  avances  sont  de 
59  millions  contre  60  millions  la  semaine  précédente. 

Pas  de  changement  dans  l'encaisse  et  la  circulation  de  la 
Banque  de  Belgique;  le  bilan  de  lin  de  semestre  est  très 
incomplet. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  d'Espagne  n'a  ])as  changé  : 
l'argent  a  diminué  de  2  millions;  la  tin  de  semestre  a  fait 
grossir  la  circulation  de  19  millions;  les  comptes  courants 
ont  augmenté  de  12  millions  et  le  portefeuille  de  7  millions; 
pas  de  changement  dans  les  avances. 

Aucun  mouvement  à  la  Banque  des  Pays-Bas. 

La  Banque  d'Italie  a  rec;u  1  million  d'or  et  6  millions  d'ar- 
gent; la  circulation  a  augmenté  de  30  millions.  Les  comptes 
courants  gagnent  15  miUions,  le  portefeuille  31  millions  ;  les 
avances  n'ont  pas  changé. 

La  Banque  de  Roumanie  a  reçu  2  millions  d'or  de  Londres, 
mais  la  circulation  a  augmenté  de  4  millions  et  le  portefeuille 
de  2  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  eu  une  sortie  d'or  de  48  millions, 
qui  paraissent  avoir  servi  à  des  paiements  de  coupons;  les 
autres  comptes  n'ont  pas  changé. 
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LA.  SITUATION  MONÉTAIRE  AGX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-Jork 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


(lu  ii; 

Depuis 

du  16 

Depuis 

OR 

;iu  ■.':)  juin    le  1"  janv. 

an  -,'3  juin 

II 

le'  janv. 

Grande-Bretagne 

» 

3.652.400 

— 

» 

— 
89.129 

France  

0 1  4  .  VJ 1  o 

io.D^ÎS .  buU 

254 . 760 

Allemagne  

» 

325.8;i4 

AULiCO   p«tj  o    •  •  • 

1 oa  lin 

o . Ou  i . oy / 

10  925 

yJuJi .  OU  / 

Total  1000  . 

4.251.73? 

37.344.466 

10.925 

321  080 

—   1899. . . 

6.825.988 

19.920.124 

51.018 

7. 

815.339 

-  1898... 

38.115 

4.628.894 

17.723 

B8 

934.014 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

989.170 

23.480.930 

59.514 

428.556 

» 

965 

» 

4.100 

» 

2.628 

Autres  pays .... 

66.700 

309.598 

24.732 

1 

759.591 

Total  1900... 

1.0r>).870 

24.223. 18 i 

24  7.32 

1 

822.698 

—  1899... 

760.803 

S3. 89 1.930 

121.590 

1 

8^7.029 

—  1898... 

998.276 

20.826.143 

143.140 

1 

294.754 

Banques  associées  de  Neio-YorM 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars 
Circula 
tion 


1899  8  juillet 
J900  23  juin.. 

1900  30  juin.. 
1900   7  juillet 


Encaisse 


182.5 
160. 2 
166.7 
165.3 


13.6 
23.0 
23.1 
23.2 


Dépôts 

Portefeuill* 

905.1 

786.9 

891.0 

810  0 

888.8 

808.5 

881.9 

802.9 

Le  tableau  des  mouvements  d'or  de  New-York  est  inlé- 
ressant,  en  ce  qu'il  donne  la  destination  des  e.xpéditions  de 
métal  jaune  faites  par  les  Etats-Unis.  La  cherté  de  l'argent 
en  Allemagne  attire  l'atlenlion  des  capitaux  américains,  et 
l'or  rendu,  disponible  pai'  l'augmentation  de  la  circulation 
prend  le  chemin  de  l'étranger. 

La  situation  des  Banques  associées  de  New-York  ne 
révèle  rien  de  nouveau. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

3ju;n9y 

99.3 

170.9 

5.7 

36.3 

46.1 

1900 

19  mai.. 

85.4 

195.0 

5.7 

74.1 

69.1 

36  mai.. 

85.3 

191.8 

6.2 

74.5 

69.1 

2  juin. 

85.0 

194.0 

6.0 

77.8 

67.8 

L'encaisse  de  la  Banque  du  Ja-pon  n'a  pas  beaucoup 
changé,  mais  la  circulaLion  a  augmenté  de  2.2r3o.OOO  yen,  soit 
de  23.100.000  yen  depuis  un  an  ;  le  portefeuille  et  le.s  avances 
ont  suivi,  également  depuis  une  année,  une  marche  très 
rapidement  ascendante. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Frappe  de  Monnaie  en  Roumanie 

A  la  suite  de  l'adjudication  qui  a  eu  lieu  au  Ministère  des 
Finances  le  31  mai  (10  juin)  dernier  pour  la  frappe  des  mon- 
naies de  nickel  et  de  i)ronze  et  la  refonte  des  pièces  d'ar- 
gent usées  ou  percées,  le  Ministre  des  T'inances  a  décidé  de 
répartir  ce  travail  de  la  manière  suivante  : 

La  frappe  des  monnaies  de  bronze  et  la  refonte  des  pièces 
d'argent  a  été  roncédée  à  la  maison  Basse  et  Selve,  d'Altena 
(  Westphalie),  à  raison  de  36  fr.  36  pour  100  fr.  de  monnaie  de 
bronze,  1  fr.  56,  1  fr.  08  et  1  fr.  87  pour  la  refonte  des  pièces 
d'argent  de  2  fr.,  1  fr.  et  50  centimes.  , 

La  frappe  de  la  monnaie  de  nickel  a  élc  cohcédéeàla  Mon- 
naie de  Bruxelles  au  prix  de  29  fr.  49  pour  100 fr.  I^e montant 
de  la  fourniture  égale  G  millions  de  francs. 

D'après  le  contrat,  le  cinquième  de  la  commande  des  pièces 
de  nickel  doit  être  livré  dans  deux  mois  et  le  J'este  dans  cinq 
mois  ;   les  pièces  d'argent  refondues  doivent  être  livrées 


dans  un  délai  de  trois  mois  et  celles  de  bronze  dans  le  plus 
bref  délai  possible. 

La  Hausse  du  Change  Brésilien 

Nous  empruntons  à  notre  confrère  Le  Brésil  l'étude 
suivante  sur  la  hausse  du  change  brésilien  et  ses  causes  : 

Ce  qui  domine  tout  à  Rio,  c'est  la  hausse  du  change  qui 
commence  à  se  dessiner  avec  une  vigueur  inconnue  jusqu'ici. 
A  la  mi-juin,  il  atteignait  déjà,  ou  à  peu  de  choses  près", 
9  1/2.  (A  l'heure  où  s'impriment  ces  lignes,  il  atteint  le  taux 
de  12  1/8,  après  avoir  dépassé  le  cours  de  13  d.  par  mille  reis. 

Cette  hausse  est  peut  être  trop  rapide  et  peut  causer  un 
ceriain  «  déséquilibre  »  dans  les  éléments  budgétaires,  dans 
les  transactions  commerciales,  dans  le  prix  des  choses,  mais 
la  crise  qui  en  peut  résulter  ne  saurait  être  de  longue  durée. 

Ce  qu'il  y  a  de  satisfaisant  dans  ce  mouvement  du  change, 
si  brutal  qu'il  soit,  c'est  qu'il  est  justifié,  —  plus,  justifié  à 
coup  sûr  que  ne  l'était  naguère  sa  chute  au  dessous  de 
6  pence.  Mais  les  fluctuations  de  toutes  les  valeurs  ont  de 
CCS  exagérations.  La  confiance  est-elle  ébranlée,  Je  courant 
est-il  à  la  baisse,  on  déprécie  hors  de  toute  raison  et  de  toute 
proportion  mathématique.  La  situation  se  reiourne-t  elle,  la 
confiance  vient-elle  à  se  rétablir  el  des  éléments  de  hausse  à 
se  produire,  tout  de  suite  le  courant  général  se  dirige  dans  le 
sens  contraire  et  l'on  tombe  dans  l'extrême  opposé. 

Cependant,  en  ce  m.oment,  les  éléments  de  hausse  du 
change  abondent,  il  faut  en  convenir,  sans  que  la  spéculation 
ait  à  s'en  mêler  le  moins  du  monde. 

A  la  mi-juin,  il  avait  été  incinéré,  depuis  le  commencement 
des  retraits  du  papier-monnaie,  8'i.672  conlos  de  billets  et  la 
circulation  qui,  le  31  août  1898,  s'élevait  â  788.364  contos. 
était  réduite  à  705.692  contos.  Dans  le  même  temps,  il  avait 
été  brûlé  pour  54  000  contos  d'apolices  de  1889,  jadis  déposées 
par  les  banques  en  garantie  de  leur  émission. 

Ce  retrait  de  prés  de  90.000  contos  de  papier-monnaie,  qui 
paraît  relativement  peu  considérable  nar  rapport  à  la  masse 
totale  de  la  circulation,  l'est  cependant  davantage  par  rapport 
à  la  fraction  de  l'émission  considérée  comme  dépassant  les 
besoins  du  pays. 

788.000  contos  de  circulation  pour  une  population  de  18 
millions  d'habitants  représentent  43.800  reis  par  tête,  alors 
que  l'on  considère  comme  suffisant  un  quantum  individuel 
de  25.000  reis,  c'est-à-dire  450.(i00  contos. 

Il  y  avait  donc  un  surplus  de  338.000  contos  qui  représen- 
tent le  fonds  de  roulement  des  banques  et  établissements  de 
crédit,  Sociétés  et  entreprises,  maisons  de  commerce  et,  enfin, 
des  trésoreries  de  l'Union  et  des  Etats,  sans  parler  du  mou- 
vement d'argent  résultant  des  achats  de  produits  dans  les  ré- 
gions éloignées  des  centres  monétaires. 

Or,  c'est  sur  ce  surplus  de  circulation  utili.sé  parles  transac- 
tions et  les  spéculations  de  toutes  sortes  qu'a  porté  le  retrait 
du  papier-monnaie  dans  la  proportion  de  25  0/0. 

11  en  est  résulté  que  le  papier  qui  allait  s'entasser  dans  les 
banques  sous  forme  de  dépôts,  sans  intérêt,  et  que  ces  éta- 
blissements employaient  pour  leurs  opérations  de  cliange  et 
autres  a  été  considérablement  réduit  et  les  banques  manquant 
de  papier-monnaie  sont  obligées  de  vendre  de  l'or  pour  s'en 
procurer,  et  de  ià,  la  hausse  vertigineuse  du  change  sur  Lon- 
dres qui  se  produit. 

C'est  ici  qu'on  reconnaît  combien  le  Gouvernement  a  agi 
sagement  lorsque  des  deux  voies  que  lui  offrait  la  convention 
du  funding:  ou  incinérer  ou  déposer  dans  les  banques  étran- 
gères le  papier-monnaie,  équivalant,  au  change  de  18  pence, 
au  servies  de  la  dette  momentanément  suspendu,  il  a  choisi 
l'incinération.  Le  dépôt  de  ce  papier  dans  les  banques  eût  tou- 
jours maintenu  existante.  la  même  masse  de  circulation,  et 
entretenu  un  excèdent  de  papier  inutile  tandis  que  l'incinéra- 
tion a  réellement  détruit.en  partie, cet  élément  de  dépréciation. 
Ce  n'est  pas  une  valeur  qu'on  a  anéantie,  comme  le  prétendait 
M.  Ruy  Barbosa,  mais  bien  une  non-valeur,  ne  servant  qu'à 
déprécier  la  partie  utile  et  nécessaire  de  la  circulation  fidu- 
ciaire. 

Donc,  une  fraction  d'environ  25  0/0  de  cet  excédent  de 
circulation  inutile  et  nuisible,  s'élevant  à  338.000  contos, 
était  brûlée  au  15  juin  et  il  s'ensuivait  que  par  ce  seul  fait 
la  hausse  mathématique  du  change  devait  être  d'un  quart 
sur  le  taux  moyen  de  1899,  qui  fut  de  7  7/16.  C'est-à-dire  que 
de  co  chef  le  change  devait  monter  à  9  1/2  et  c'est  ce  qu'il  a 
fait  au  commencement  de  juin. 

Mais  d'autres  causes  sont  venues  accélérer  ce  mouvement. 
D'abord,  comme  nous  l'avons  vu,  la  nécessité  pour  les  ban- 
ques de  vendre  de  l'or  pour  se  procurer  du  papier,  vu  la 
réduction  considérable  de  leurs  dépôts  ;  ensuite,  l'impor- 
tation roslreinlc  qui  a  réduit  parallèlement  la  demande  de 
traites.  ^ 

11  y  a  aussi  la  conclusion  du  modus  vivendi  douanier  avec 
la  France  et  l'Italie,  qui  a  sauvegardé  et  promet  d'élargir  les 
débouchés  du  café  brésilien  dans  ces  deux  pays,  faisant  en- 
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Irovoir  une  hnusso  ilo  cntio  flonréo  qui  compensera  la  porte, 
n^sultant  pour  UîS  plaiitoiirs,  du  reli'ivemeut  du  cliuiigo  et, 
en  niOme  temps,  augineulo  la  valeur  dos  exportations  du 
pays. 

Entln,  il  y  a  l'équilibre  budgélairo  conquis,  l'excédent 
considérable  îles  receltes  publiqu(>s  sur  les  dépenses,  la  pers- 
pective de  la  reprise  des  pjiiemenls  en  espèces,  en  juillet 
1901,  faus  que  le  Trésor  n'ait  plus  désormais  à  se  l'aire 
acheteur  de  clnvngc,  non  seulement  j'arce  que  l'or  nécessaire 
à  ces  paifments  lui  sera  fourni  par'le<!.i  ()/()  des  droits  d'im- 
portation, qui  seront  exi^ildes  en  métallique  l'an  pr'  chain, 
niais  parce  qu'il  aura  constitué  à  cette  date,  à  Londres,  un 
dépôt  de  3.000.0U()  de  livres  sterling,  suflisant  pour  l'aire 
face  au  service  de  l'intérêt  de  la  dette  extérieure  pendant  une 
année. 

Dans  les  mois  déjà  écoulés  de  1900,  le  (iouvernemeat  a 
déjà  remis  à  Londres  OOO.COO  liv.  st.,  dont  400.000  liv.  st.  le 
14  juin,  par  le  vapeur  Ciyde.  La  moitié  de  cette  dernière 
remise  provient  des  droits  de  douane,  et  le  reste  à  été  tiré  des 
remboursements  otTectués  par  la  Banque  de  la  République 
sur  sa  dette  au  Ti  ésor. 

Nous  ne  sommes  pas  loin  de  la  vérité  en  disant  qu'à  cette 
heure  le  dépôt  constitué  à  Londres  en  vue  do  l'échéance  de 
juillet  1901  approche  ie  2.000.000  de  liv.  st. 

Dans  ces  conditions,  la  hausse  du  change,  si  vertigineuse 
qu'elle  paraisse,  peut  s'expliquer  et  se  justifier. 

Pour  comprendre  l'imiiortance  du  progrès  déjà  accompli, 
il  sulTit  de  dire  que  le  service  des  dettes  et  garanties  —  environ 
3.000.000  de  liv.  st.,  —  qui,  au  change  de  G  pence,  coûtait 
au  Trésor  12  ). 000  contos,  ne  lui  coûterait  plus,  à 'l'heure 
actuelle,  s'il  n'avait  pas  les  ressources  en  or,  spécialement 
afifectées  à  cet  effet,  que  60.000  contos  environ. 

Ainsi,  sous  quelque  face  qu'on  envisage  la  situation,  chiffres 
en  main,  la  solvabilité  du  Brésil  ne  fait  plus  aujourd'lrui 
aucun  doute. 

Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  iudex-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juin  1900. 

La  moyenne  des  onze  années,  da  18B7  à  1877  étant  100,  voici 
les  cliiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-89   79 

1890-99    66 

18h9   72 

1893    68 

1896    61 

1897   63 

1898   64 

1899   ^68 


1889  Décembre   73.7 

1895  Février   60.0 

1896  .luillet   59.2 

1899  .luin   66. 'l 

1899  Décembre   72.3 

1900  Février   75.1 

190O  Mars   75.7 

1900  Avril   75.6 

1900  Mai   75.5 

1800  Juin   75.7 

Les  prix  plus  élevés  du  blé,  delà  farine  et  du  mai's  ont  plus 
que  compensé,  en  juin,  les  prix  moins  élevés  de  la  viande.  Dhes 
leur  ensemble,  les  matières  premières  sont  sans  changement: 
l'étain  a  été  plus  cher,  les  autres  n'ont  pas  varié.  Parmi  les 
textiles,  le  coton  est  en  avance,  mais  la  laine  a  diminué. 

En  ce  qui  concerne  les  matières  premières  diverses,  l'huile 
de  graines  de  lin  est  en  hausse,  mais  la  graisse,  l'huile  de 
palme,  le  pétrole  et  l'indigo  sont  en  baisse. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Moy»  Moy  Fév.  .Juil.  Dec.   Fév.  Mai  Juin 
1878-81)  1890-99  1895   1896  1899   1900  1900  1900 
Produits 
alimentai- 
res              84  68  63.8   60.0  65.1   65.8  70.5   70  9 

Matières 

premières     76  64  57.0   58.6  77.5   81.9  79.5  79.1 

Les  produits  alimentaires  sont  à  9  0/0  et  les  matières  pre- 
naières  à  2  0/0  seulement  au-dessus  des  cours  cotés  à  la  fin  de 
l'année  dernière.  En  les  comparant  avec  la  moyenne  des  di.x. 
dernières  années,  les  produits  alimentaires  sont  en  légère 
hausse  et  les  matières  premières  on  sérieuse  hausse. 

La  situation  des  six  groupes  de  marcliandises  à  la  tin  juin, 
a  la  fin  de  1899  et  à  diverses  périodes  précédentes  se  trouve 
indiquée  dans  le  taijleau  suivant  (période  de  1867  77  =  100)  : 

1899      1900   Six  mois 
1878-89  1890-99  Déc.      Juin    de  1900 


Produits  végétaux   79  61 

—      animaux   95  80 

Sucre,  café,  thé   76  63 

Minéraux   73  7x 

Textiles   71  56 

Divers   81  66 


58.7 
78.9 
53.7 
98.3 
71.2 
68.8 


64.0  +   9  % 

87.7  -f  11 

55.8  3 
109.1  +  11 

64.4  —  10 

70.7  -f  3 


Cinq  groupes  sont  à  un  niveau  plus  élevé  qu'à  la  fin  de 


1899:  l?s  textiles  seuls  montrent  une  baisse.  Parrtii  les  pro- 
duits alinieiilaiio-i.le  blé,  l'orge,  le  mnis,  les  pommes  de  terre, 
le  sucre,  h;  café  et  toutes  les  Ciitégories  de  viando  sont  plus 
haut;  lo  beurre  et  le  thé  sont  plus  bas. 

En  ce  qui  concerne  les  minéraux,  la  nouvelle  baisse  cons- 
tatée pendant  lo  seiuestro  est  duo  principalement  à  l'r'tain  et 
aux  cliarl>()ns  ;  le  fer,  le  cuivre  et  le  plomb  ont  enregistré 
une  avance  moins  i:nportante.  Lo  niveau  général  des  miné- 
raux peut  ôire  considéré  comme  très  élevé.  La  baisse  des 
textiles  est  c  msée  par  le  recul  du  chanvre  de  Manille  revenu 
d'unuiveauexcessif  à  un  niveau  pins  modéré  et  rar  une  chute 
des  prix  do  la  lainb,  qui  ont  baissé  do  35  à  40  0/0  depuis  dé- 
cembre ;  la  longue  laine  anglaise  r't  les  laines  grossières  con 
currentos  sont  aussi  bas  que  jamais.  Le  coton,  le  chanvre  et 
le  jute  ont  progressé,  d'autre  part. 

Par  rapport  à  la  moyenne  des  dix  dernières  années  tous  les 
groupes  sont  plus  élevés  à  l'exception  du  3»,  à  cause  d'une 
baisse  du  prix  du  café. 

En  général  le.conimerce  a  été  affecté  pendant  le  semestre 
par  la  guerre  d'Afrique,  par  lo  resserrement  monétaire  cons- 
taté dans  plusieurs  pays  et  par  les  prix  plus  élevés  de  quel- 
ques matières  premières,  particulièrement  lo  cliarbon. 

L'argent,  favorisé  par  la  demande  indienne,  s'est  avancé  à 
28  9/16  d.  vers  la  lin  juin  mais  a  clôturé  à  28  1/4  d. 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argfnt  oni  été  comme  suit: 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Prix  Index-nûmber 
d.  — 

Fin  Août  1897    23   7/8  39.2 

—  Décembre  1899   27  3/16  44.7 

—  Mai  1900    27   9/10  45.3 

—  .Juin  1900..   28   1/4  46.4 


La  Production  de  l'Or  dans  le  Monde 

Li'  Bulletin  mensuel  de  la  Chambre  de  Commerce  fran- 
çaise de  Neuo-York  analyse  les  ré.sultals  donnés  par  la 
production  de  l'or  dans  le  monde  et  se  préoccupe  de  l'influence 
que  la  guerre  du  Transvaal  peut  a^oir  sur  cette  production. 

D'après  notre  confrère,  la  production  des  Etats  Unis  doit 
atteindre  en  19U0  le  chiffre  de  75  millions  de  dollars,  tandis 
([lie  l'Au.stralie  donnera  un  chiffre  i''gal.  «  L'augmentation  aux 
l<]tats-Uiiis,  dit-il,  viendra  en  grande  partie  du  district  de 
Gripple  O'eek,  dans  le  Colorado,  qui  donnera  5  millions  de 
doluirs  de  plus  pour  l'année  courante.  Le  district  du  Klon- 
dike,  dont  la  production  était  évaluée  à  13  millions,  en  1898, 
et  à  16  milliims,  en  1899,  donnera  cette  année  ei  plus  de 
20  millions  en  dehors  du  district  du  cap  Nome  oii  l'or  est 
très  ationdant  «. 

Le  Directeur  de  la  Monnaie  a  re(;u  récemment  du  Ministre 
df^s  Etats-Unis,  en  Corée,  un  rapport  spécial  sur  les  mines 
d'or  qui  sont  exploitées  par  une  Compagnie  américaine.  Ci; 
rapport  indique  une  production  do  3  millions  de  dollars  en 
1899,  qui  s'arcroitra  probablement  en  1900.  On  s'attend 
également  à  nue  augmeut^ition  en  Russie  et  au  Mexique.  On 
n'a  pas  encore  de  données  sur  le  développement  des  mines 
de  Sibérie,  mai.s  il  est  admis  ((u'elles  deviendront  plus  tard 
un  facteur  ip-;{)ortant  dans  la  production  de  l'or  du  monde.  Si 
les  trésors  du  Transvaal  deviennent  de  nouveau  disponibles 
pendant  le  second  semestre  de  l'année  courante,  la  production 
atteindra  proViablemeiit  le  clillfre  de  300  millions  pour  1900, 
et  dépassera  400  millions  l'année  suivante. 

En  présence  de  ces  faits,  le  Journal  of  Commerce  pose  la 
queslion  suivante  :  «  Sien  e.<t  endroit  de  compter  sous  peu 
sur  une  production  annuelle  de  quatre  cents  millions  et  sur 
une  de  cinq  cents  millions  dans  un  temps  rapproché,  l'or  ne 
deviendra-t  il  pas  tellement  abondant  sur  le  Marché  que  les 
prix  de  toutes  choses  augmenteront  dans  une  forte  propor- 
tion'?  »  Le  Directeur  de  la  Monnaie  déclare  n'avoir  aucune 
craintte  ;  il  s'attend  à  voir  des  quantités  considérables  de  mé 
tal  jaune  absorbées  par  lé  Japon,  l'Inde  anglaise  et  l'Autri- 
che-Hongrie,  sans  parler  des  autres  pays  qui  peuvent  adop- 
ter l'étalon  d'or  et  accroître  leurs  réserves  de  ce  métal.  Il  y 
avait  une  accumulation  c  onsidérable  d'or  dans  les  grandes 
Banques  d'Europe  qui  ('mettent  du  papier-monnaie  après  les 
premiers  développements  des  mines  de  l'Afrique  australe,  Il 
y  a  dix  ans,  mais  cet  événement  ii'eiit  aucun  effet  apparent 
sur  les  prix,  et  le  métal  jaune  se  répandit  graduellement 
dans  les  pays  qui  avaient  le  plus  besoin  d'augmenter  leurs 
réserves  d'or.  L'expansion  des  opérations  de  crédit  a  été 
énorme  dans  l'intervalle  et  l'entrée  de  l'Autriche-Hongrie,  de 
la  Russie,  du  Japon  et  de  divers  paj's  Ittins  américaius  dans 
le  cercle  des  nation-^  qui  ont  adopté  l'étalon  d'or  a  causé 
aisément  un  vide  où  le  nouvel  or  a  été  précipité.  Il  est  pro- 
bable que  des  demandes  similaires  absorberont  la  production 
future  et  qui'il  ne  se  produira  aucune  agglomération  durable 
et  sérieuse  dans  les  centres  des  échanges.  Le  Directeur  de  la 
Monnaie  étudie  cette  intéressante  queslion,  mais  il  semble  peu 
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disposé,  dit-on,  à  faire  des^prédiclions  pendant  que  l'absence 
des  ressources  du  Transvaal  rend  l'accroissemeat  de  l'or 
dans  les  conditions  actuelles  simplement  jiroportionné  à 
l'augmentation  de  la  demande,  l'extension  du  crédit  et  les 
besoins  toujours  croissants  des  arts  et  de  l'industrie. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


5 

iiillel 

12  juilli-l 

FONDS  D'ÉTATS 

-z — ^ 

g? 

—  c 

3 

'S  3 

G  3 

0,'  Oj 
■O  " 

5S 

£° 

|S 

gi 

99  il 

.33  t5 

3  01 

99  ;")■/ 

33  32 

3  .. 

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.20). 

101  40 

36  87 

2  71 

100  65 

36  60 

2  73 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . . 

98  23 

24  36 

4  07 

.98  23 

24  56 

4  07 

95  10 

31  90 

3  13 

96  . 

32  .. 

3  72 

Espagne  Kxt.  4  %  (ch.  f.  1  Ir.)  

■70  67 

n  69 

3  66 

72  17 

18  04 

5  54 

Grèce  5  %  18S1  (en  suspension).. 

•203  . 

198  . 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

90  62 

30  20 

3  31 

90  37 

30  12 

3  31 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2fr.  50).  . . 

9(î  .. 

21  .. 

4  16 

96  .. 

2i  . 

4  16 

Italie  4  %  net  

91  ao 

22  80 

4  38 

91  87 

22  96 

4  33 

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  . . . 

83  .. 

27  66 

3  61 

82  50 

20  83 

3  63 

-U  55 

22  55 

4  43 

23  . 

23  .. 

4  34 

Roumanie  4  %  18'.)S  

7  S  25 

19  36 

5  11 

76  83 

19  21 

5  20 

84  .. 

28  . 

3  37 

83  80 

27  93 

3  ;.7 

Serbie  4  %  l.Sf)5  

64  50 

16  12 

6  20 

63  93 

15  93 

6  25 

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 

98  70 

28  20 

3  54 

9S  25 

28  07 

3  56 

Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fei  j. 

95  25 

31  75 

3  14 

93  73 

31  91 

3  13 

Turquie  convertie  1  %  séi-ie  1)... 

22  n 

22  47 

4  43 

22  80 

22  80 

4  38 

—      Priorité  4  %  1890  

460  .. 

23  .. 

4  36 

467  .. 

23  33 

4  28 

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 

86  60 

28  86 

3  46 

86  40 

28  80 

3  46 

SitoatioD  FlMncière  Géaérale 


Europe.  —  France.  La  situation  du  Marché  s'est 
améliorée  cette  semaine,  et  elle  se  serait  améliorée 
bien  davantage,  si  les  Bourses  étrangères  n'étaient  pas 
venues,  une  l'ois  de  plus,  s'alléger  chez  nous.  C'est 
pourquoi  nous  ne  fermons  pas  aux  plus  hauts  cours 
pratiqués  ces  jours  derniers.  Néanmoins,  les  avances 
sont  nomlireuses  et  souvent  fort  appréciables. 

La  liquidation  commence  aujourd'hui  par  la  ré- 
ponse des  primes.  Elle  paraît  devoir  s'effectuer  très 
facilement,  avec  des  reports  bon  marché.  Au  comp- 
tant, on  se  montre  assez  actif. 

Kllemagne.  —  VA.  Bourse  de  Berlin  s'était  ressaisie  de 
la  panique  qui,  la  semaine  dernière,  avait  amené  une 
baisse  considéi'a])le  sur  toutes  les  valeurs.  Deux  causes 
avaient  principalement  contribué  à  ramener  la  con- 
fiance :  le  bilan  favorable  de  la  Reichsbank  et  l'abon- 
dance des  disponibilités  du  Marché  monétaire.  1  lier,  les 
dispositions  ont  été  plus  mauvaises. 

Dans  le  premier  semestre  de  1900,  le  montant  des 
émissions  faites  dans  toute  l'AUemat^'oe  a  atteint  le 
chiiire  de  906  millions  de  marks,  valeur  nominale  ;  978 
millions  au  cours  de  la  Bourse. 

Angleterre.  —  Les  nouvelles  meilleures  de  la  Cliine 
et  du  Transvaal  ont  rendu  quelque  confiance.  Cepen- 
dant on  craint  que  ces  événements  aient  une  trop  fâ- 
cheuse influence  sur  le  budget.  Le  Chancelier  de 
l'Echiquier  a  évalué  à  115.203.000  liv.  st.  les  recettes 
de  l'exercice  :  on  doute  que  ce  cliifîre  soit  atteint. 

Dans  le  1er  semestre  1900,  les  importations  se  sont 
élevées  à  255.686,999  liv.  st.  et  les  importations  à  140 
millions  376  764  liv.  C'est  par  rapport  à  la  même  pé- 
riode de  1899  une  augmentation  de  18.920.963  liv.  pour 
les  premières  et  de  17.8.j4.870  pour  les»  secondes. 

Autriche.  —  La  séparation  des  Chambres  a  ramené 
un  peu  de  calme  dans  la  vie  publique. 

La  Bourse  de  Vienne  a  passé,  comme  celle  de  Ber- 
lin, par  une  panique  indescriptible,  vite  arrêtée,  mais 
dont  plus  d'un  gardera  les  traces  longtemps. 

Les  affaires  de  la  Chambre  de  Compensation  de 
Vienne  diminuent  tous  les  semestres.  Le  bénélico  des 
six  premiers  mois  s'est  élevé  à  2-39.799  couronnes,  en 
diminution  de  54.000  couronnes  sur  la  même  période 
^intérieure. 


Des  pluies  diluviennes  survenues  en  Hongrie  ont 
causé  de  très  graves  dommages  aux  récoltes  qui  s'an- 
nonçaient comme  devant  être  excellentes. 

Espagne.  —  Le  Ministre  des  finances  a  donné  sa 
démission  et  a  choisi  lui-même  son  remplaçant  qui 
continuera  sa  politique. 

La  tranquillité  est  d'autant  plus  complète  dans  le 
pays  que  les  vacances  ont  commencé. 

La  Bourse  est  bonne  quoique  des  influences  étran- 
gères influent  assez  défavorablement. 

Italie.  —  La  Chambre  s'est  ajournée  après  quelques 
séances  tranquilles  au  cours  desquelles  elle  a  voté  cinq 
douzièmes  provisoires  et  approuvé  les  chiffres  provi- 
soires du  budget,  qui  se  clôture  par  un  déficit  de 
3,890.000  lire  qu'on  espère  cependant  voir  comblé,  à  la 
suite  de  rectifications  de  calculs. 

La  dette  à  l'étranger  rentre  peu  à  peu  dans  le  pays. 
Ainsi  le  service  de  cette  dette  n'a  exigé,  dans  le 
deuxième  semestre  1899,  que  38. -353.000  lire  au  lieu  de 
46.864.000  dans  le  second -semestre  1897. 

Turquie.  —  Les  recettes  nettes  de  la  Dette  publique 
ottomane  ont  accusé,  pour  le  mois  de  mai  dernier,  une 
augmentation  de  28.916  livres  turques  sur  le  même 
mois  de  1899. 

Les  recettes  des  lignes  jouissant  d'tine  garantie  kilo- 
métriijue  se  sont  élevées  dans  les  quatre  premiers 
mois  de  l'exercice  à  140.315  livres  turques,  contre 
129.47.";)  dans  la  même  période  de  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  La  hausse  du  change  avait 
été  un  peu  trop  brusque  ;  elle  s'est  atténuée,  mais 
les  cours  actuels  sont  toujours  très  favorables  pour 
les  finances  brésiliennes. 

Chili.  —  L'excédent  budgétaire  de  1899  s'est  élevé  à 
13.046.180  pesos.  Dans  le  budget  de  1900,  une  somme 
de  16.500,000  pesos  a  été  prévue  pour  le  fonds  de  con- 
version. 

Etats-Unis.  —'L'a.iienWon  9.Q  détourne  quelque  peu 
du  Marché  ;  les  dispositions  générales  ne  sont  pas 
moins  favorables,  mais  on  est  entré  dans  la  période 
des  vacances  et  la  campagne  présidentielle  occupe 
aussi  le  public. 

Mexique.  —  Pendant  les  dix  premiers  mois  de  1900, 
les  importations  ont  augmenté  de  9.174.000  piastres  et 
les  exportations  de  6.420.-593. 

Asie.  —  Cliine.  Après  avoir  été  plus  rassurantes, 
les  nouvelles  de  Chine  redeviennent  très  confuses  et 
on  ignore  quelle  devra  être  l'importance  de  la  campagne 
entreprise  pour  rétablir  l'ordre. 

Japon.  —  Nous  publions,  p,  62,  un  tableau  compa- 
ratif des  derniers  budgets  japonais. 
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La  Politique.  —  CloUue  de  la  Session  parlemeiilairo.  ^  Les  Affaires 
ài-  Cliine.  —  Le  Chef  de  rKxiiédilion.  —  La  Goniniission  du 
lîudset.  —  Le  Canal  de  Marseille  au  Rhône. 

Le  décret  de  clôture  de  la  session  ordinaire  de  1900  a 
été  lu  au  Parlement  le  10  juillet.  Les  dernières  séances 
de  la  Chambre  des  députés  ont  été  tellement  agitées 
qu'on  devrait  considérer  le  départ  de  ses  membres 
comme  un  bienfait,  cependant  un  point  noir  aurait  dû 
faire  réfléchir  le  Gouvernement.  L'expédition  de  Chine 
dégénérera-t-elle  en  guerre  régulière  et  dans  ce  cas 
n'aurait-il  pas  été  plus  sage  de  retarder  la  clôture  de  la 
session  jusqu'à  ce  que  des  nouvelles  officielles  nous 
soient  parvenues  de  Pékin  ?Le  Gouvernement  a  pris  là 
une  grande  responsabilité  et  nous  devons  souhaiter 
qu'il  n'ait  aucune  conséquence  à  en  supporter. 


-w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  6  juillet,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubel. 
Le  Ministre  des  affaires  étrangères  a  donné  lecture  d  uii 
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tùléj^ramme  de  M.  François,  dato  de  Laokay  (Toiilunj, 
5  juillet. 

M.  François  annonce  qu'il  a  ramené  tous  les  Français  do 
Yunnani-Sen. 

Le  Ministre  dos  uirairos  otrangèros  a  envoyé  à  M.  François 
les  vives  l'olicitations  du  (iouvoruonient  pour  sa  vaillaiilo  ot 
saRO  coaduite. 

M.  Delcassé  a  lu  également  le  te léfcanimc  de  notre  consul 
à  Tion-Tsiu,  reçu  le  5  et  publié  aussitôt,  et  d'après  hquel  un 
chinois,  parti  do  Pékin  lo  25  juin,  a  rapportti  qu'à  cette  dato 
les  Ministres  étrangers  étaient  réfugiés  à  la  légation  anglaise. 
«  Le  Ministre  de  France,  M'"'  Pichou,  et  le  personnel  de  la 
légation  étaient  bien.  » 

Le  Ministre  de  l'agriculture  et  le  Ministre  du  commerce 
ont  entretenu  le  ('.onseil  des  diîclarations  qu'ils  se  proposent 
de  faire  au  cours  de  la  discussion  engagée  devant  la  Chambre 
relativement  aux  blés  et  aux  marchés  à  terme  sur  les  laines. 

-w^  Le  7  juillet,  la  Chambre  des  députés  a  adopté,  après 
urgence  déciarc-e.  le  projet  de  loi  ayant  pour  effet  de  modilier 
le  tarif  des  douanes  en  ce  qui  concerne  lo  café  en  fèves  et  en 
pellicules. 

-v-v-v  Le  9  juillet,  la  Chambre  a  tenu  deux  séances.  Dans  la 
première,  M.  Mirman  a  retiré  son  interpellation  sur  les  abus 
qui  se  commettent  dans  les  ventes  publiqvies  de  laine  à  Eou- 
baix.  L'après-midi,  la  séance  a  été  consacrée  à  la  discussion 
des  contributions  directes  et  taxes  assimilées.  L'ensemble  du 
projet  de  loi  a  été  adopté  par  406  voix  contre  35. 

Le  projet  de  loi  concernant  le  canal  de  Marseille  au  Rhône, 
(jui  devait  venir  en  discussion,  a  été  renvoyé,  pour  avis,  à  la 
Commission  du  budget. 

■y^  Le  10  juillet,  le  Sénat  a  adopté  le  projet  de  loi  des  con- 
tributions directes,  sauf  l'article  4  qui  a  été  disjoint. 

M.  Monis,  ministre  de  la  justice,  a  donné  lecture  du  décret 
prononçant  la  clôture  de  la  session  ordinaire  de  1900. 

-wv  La  Chambre  des  députés  a  adopté  lo  projet  de  loi  des 
contributions  directes,  que  le  Sénat  lui  avait  renvoyé.  M.  Wal- 
deck- Rousseau,  président  du  Conseil,  a  donné  lecture  du 
décret  de  clôture. 

-w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  11  juillet,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  AtTaires  étrangères  a  entretenu  la  Conseil 
des  aiïaires  de  Chine. 

Un  télégramme  de  notre  Consul  à  Ticn-Tsin,  daté  du 
1"  juillet  et  expédié  de  Nagasaki  le  7,  dit  qu'après  être  res- 
tés inactifs  pendant  trois  jours,  les  Chinois  ont  recommencé 
le  bombardement. 

Un  télégramme  de  Tokio,  6  juillet,  apprend  que  le  Gouver- 
nement japonais  va  envoyer  immédiatement  une  division 
d'infanterie  à  Takou.  Cette  division,  avec  l'artillerie  corres- 
pondante, le  géniè,  le  train,  etc.,  comprendra  environ  dix- 
neuf  mille  hommes,  ce  qui,  avec  les  trois  mille  déjà  débar- 
qués, portera  à  vingt-deux  mille  hommes  le  chiffri?  des  trou- 
pes japonaises  en  Chine. 

Un  télégramme  de  Ghe-Fou,  7  j'.iillet,  annonce  qu'au 
Chantoung,  à  Tsing  Tcheou,  un  orphelinat  a  été  pillé. 

Le  Conseil  a  arrêté  le  programme  du  voyage  du  Président 
de  la  République  à  Cherbourg. 

Le  Président  s'arrêtera  quelques  instants  à  Caen  et  à  Li- 
sieux.  Il  sera  accompagné  par  les  Présidents  des  deux 
Chambres,  le  Président  du  Conseil,  les  Ministres  des  Affai- 
res étrangères  et  de  la  Marine. 

-WA-  Li  Commission  du  budget,  réunie  sous  la  présidence 
de  M.  Gochery,  a  examiné,  le  11  juillet,  le  budget  de  l'Inté- 
rieur. Au  cours  de  ses  travaux,  elle  a  été  amenée  à  recon- 
naître la  nécessité  de  charger  un  rapporteur  spécial  de  faire 
une  étude  particulière  sur  l'organisation  des  diverses  Admi- 
nistrations centrales  et  de  comparer  l'état  de  fait  à  l'état  de 
droit.  Elle  a  confié  ce  mandat,  à  M.  Bienvenu-Martin. 

La  Commission  a  décidé  d'autre  part,  d'entendre  le  Minis- 
tre des  Finances,  pour  lui  demander  comment  le  Gouverne- 
ment se  propose  de  rétablir  l'équilibre  du  budget  détruit  par 
le  vote  de  la  loi  relative  aux  droits  de  douane  sur  les  cafés, 
loi  qui  entraîne  une  <liminution  de  recettes  de  seize  millions, 
par  rapport  aux  chitï'res  inscrits  dans  le  projet  du  budget  du 
Gouvernement. 

La  première  partie  du  budget  de  l'Intérieur  a  été  adoptée. 
La  Commission  discutera  aujourd'hui  les  budgets  des  Che- 
mins de  fer  de  l'Etat  ot  du  Commerce.  Elle  siégera  jus((u'au 
25  juillet  et  reprendra  ses  séances  le  1/  septembre,  afin  de 
permettre  au  rapporteur  général  de  distribuer  son  rapport  le 
1"'  octobre. 

-vw  Le  Président  de  la  Républi([ue  a  signé  des  décrets  nom- 
mant le  général  Voyron,  commandant  en  chef  du  corps  expé- 
ditionnaire en  Chine,  et  les  généraux  Bailloud  et  Frey  comme 
commandants  des  deux  brigades  qui  seront  placées  sous  ses 
ordres.  Le  vice-amiral  Pottier,  qui  commanda,  il  y  a  deux 
ans,  les  forces  françaises  en  Crète,  a  été  nommé  au  comman- 
dement de  la  station  navale  en  Cliine, 


LIS  mmU  VALEURS  ÏIlANi'MSES 

pendant  le  l"'  semestre  1900 


Le  capitnl  nominal  de  l'ensemble  des  valeurs 
mobilières  françaises  est  actuellement  de  02  mil- 
liards de  francs  environ.  Sur  ce  total,  VM)  prin- 
cipales valeurs  négociés  à  la  lîourse  officielle  de 
Paris  représentent  un  capital  nominal  de  5'j  mil- 
liards 807.521 .000  francs. 

Nous  suivons,  depuis  sept  années,  les  variations 
semestrielles  do  ces  principales  valeurs  en  calcu- 
lant leur  montant  d'après  hîurs  cours  ofliciels  de 
clôture  à  la  tin  du  précédent  semestre  et  à  la  fin 
du  semestre  écoulé. 

Le  tableau  suivant  nous  donne  les  résultats 
observés  pour  le  1^"'  semestre  1900  : 


(premier  semestre)  du  31  décembre  1899  aiî  30  juin  1900 
(Milliers  de  francs) 


Désignation 
des 
valeurs 

Valeur 
nominale 
totale 

Valeur 
au 
31  décem. 
1899 

Valeur 

au 
30  juin 

1900 

Diir.au  30 
juin  r.JOO 

sur  le 
31  déc.  99 

7 

Rentes  français. 

26.197.877 

26.087.410 

26.386.402 

+  298.992 

9 

Obl.Vil.de  Paris. 

l.;)2i..5«G 

1.865.526 

1.854.377 

—  11.149 

10 

—  Crédit  Fonc. 

4.034.413 

3.73'i.708 

3.715.828 

—  18.880 

6 

—  Fonc. divers. 

1,366,325 

796  804 

762,.542 

—  34.262 

11 

Act.  Soc.de  Cr.  fr. 

955,500 

1,9^1.235 

1,928.000 

—  33.235 

11 

—  Ch.  de  fer  fr. 

1.480,3S9 

4.643.(81 

4.845.737 

+  202.658 

44 

Obi.  — 

17.538.512 

15.971.208 

15.720.257 

—  250.951 

25 

Act.  Soc.  Ind.  fr. 

539.0.32 

1.649.118 

1.648.671 

—  447 

16 

Obi.  — 

.770  887 

730.685 

725.216 

—  5.469 

m 

54.807.521 

57.439.775 

57.587.030 

4-147.255 

Le  calcul  d'api'ès  les  cours  de  clôture  des  M  dé- 
cembre 1899  et  30  juin  1900  est  fait  sur  un  même 
nombre  de  valeurs,  ce  qui  rend  les  deux  totaux 
absolument  comparables  entre  eux. 

Le  tableau  ci-dessus  nous  démontre  donc  que 
malgré  la  baisse  survenue  vers  la  fin  du  premier  se- 
mestre 1900  sur  les  obligations  de  Chemins  de  fer, 
et  les  obligations  de  la  Ville  de  Paris,  sur  les 
obligations  foncières  et  sur  les  actions  des  So- 
ciétés de  crédit,  l'ensemble  des  139  valeurs  obser- 
vées a  bénéficié  d'une  hausse  de  147.255.000  fr.  par 
rapport  aux  cours  de  clôture  du  31  décembre  1899. 

Mais  il  convient  d'observer  que  les  Rentes  fran- 
çaises —  qui  avaient  fortement  baissé  vers  la  fin 
du  second  semestre  1899,  par  suite  de  la  guerre  du 
Transvaalet  de  la  crise  monétaire  dont  cette  guerre 
menaçait  l'Europe  —  ont  gagné  298.992.000  fr. 
pendant  le  premier  semestre  iooO,  et  que  les  ac- 
tions des  grandes  Compagnies  françaises  de  Che- 
mins de  fer,  influencées  par  l'augmentation  des 
recettes  du  semestre,  ont  elles-mêmes  bénéficié 
d'une  majoration  d'ensemble  de  202.650.000  fr. 

En  effet,  au  31  décembre  1899  nos  Rentes  na- 
tionales clôturaient  à  :  3  0/0 perpétuel:  98  fr.  97; 
3  0/0  amortissable  :  99  fr.  10;  3  1/2  0/0  : 
101  fr.  05.  Nous  les  trouvons  au  30  juin  1900  à  : 
5  0/0  perpétuel:  100  fr.  35;  .9  0/0  amortis- 
sable :  99  fr.  00,  et  3  i  /  2  0/0  ;  102  fr.  55. 

Quant  aux  actions  de  nos  grandes  Compagnies 
de  Chemins  de  fer.  leurs  cours,  aux  31  décembre 
1899  et  30  juin  1900,  s'établissaient  ainsi  : 

Est  :  1 .000  fr.  et  1 .092  fr.  ;  P.-L.-M.  :  1 .799  fr, 
et  1.820  fr.;  Midi  :  1.340  fr.  et  1.320  fr.;  Nord  : 
2.146  fr.  et  2.400  fr.  ;  Orléans  :  1.710  fr.  et  1.737 
francs;  Ouest  :  1.083  fr.  et  1.082  fr.  50. 

Les  actions  des  onze  Compagnies  observées  pré- 
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sentent  une  hausse  de  208.301.128  fr.  et  une 
baisse  de  5.645.220  fr.,  laissant  une  majoration 
nette  de  202.C55.908  fr.,  sur  laquelle  la  Compagnie 
du  Nord  ligure  à  elle  seule  pourl28.888.2o6  fr. 

Le  tableau  suivant,  donnant  les  augmentations 
de  recettes  des  25  premières  semaines  pour  les 
années  1898, 1899  ^-X  1900,  expliquera  la  hausse  de 
nos  grandes  Compagnies  : 

Grandes  Compagnies  :  Augmentation  de  receltes  pour  les 
25  premières  semaines  des  années  1898,  1899  et  1900 
Milliers  de  francs) 


1898 

1899 

1900 

640 

3.259 

5.324 

P.-L.-M  

9.0G0 

5.410 

8.970 

Midi  

3.419 

—  1.^51 

1.027 

Nord  

2.562 

2.759 

G 18 

Orléans  

1.706 

4.273 

4.077 

Ouest  

2.971 

1.381 

1.451 

2U.3.J8 

15.931 

20.467 

Les  recettes  des  25  premières  semaines  de  1900 
sont  en  augmentation  de  62.756.000  francs  sur  la 
période  correspondante  de  1897,  et,  à  ce  résultat 
-déjà  considérable,  il  faut  ajouter  les  perspectives 
d'augmentation  des  mc^is  de  juillet,  août,  sep- 
tembre et  octobre  prochains. 

*** 

Notre  étude  sur  les  Grandes  Valeurs  Fran- 
faù'es  en  i^9P  (12  janvier  1900)  a  montré  que  les 
valeurs  observées  par  notre  statistique  s'étaient 
dépréciées  de  701  millions  pendant  le  premier  se- 
mestre et  de  860  millions  pendant  le  second  semes- 
tre, soit,  pour  l'année  entière,  une  dépréciation 
totale  de  1.561  millions,  sur  lesquels  les  Rentes 
françaises,  les  actions  et  les  obligations  de  Che- 
mins de  fer  figuraient  pour  l.''i52  millions. 

Nous  avons  trop  longuement  expliqué  les  cau- 
ses de  cette  baisse  générale  —  dont  la  principale 
était  la  hausse  universelle  du  taux  du  loyer  de 
l'argent  —  pour  qu'il  soit  nécessaire  d'y  revenir 
aujourd'hui.  Ce  que  nous  voulons  établir  aujour- 
d'hui, c'est  que  malgré  les  événements  d'Extrême- 
Orient  qui  ont  si  fortement  impressionnés  l'Europe 
dans  le  courant  de  juin,  et  malgré  les  crises  finan- 
cières dont  les  marchés  russes,  allemands,  belges 
et  Américains  ont  souffert,  dès  la  fin  du  mois 
d'avril,  le  marché  des  valeurs  mobilières  fran- 
çaises s'est,  en  fin  de  compte,  bien  défendu  pen- 
dant le  semestre  écoulé. 

Pour  tout  dire,  nous  devons  reconnaître  que  du 
1"  janvier  au  20  avril  1900.  les  139  valeurs  de  no- 
tre statistique  avaient  bénéficié  d'une  hausse 
énorme.  En  effet,  en  établissant,  d'après  les 
cours  de  clôture  du  19  avril  1900,  le  calcul  que 
nous  avons  déjà  présenté  pour  le  31  décembre  1899 
et  le  30  juin  1900,  nous  trouvons  les  résultats 
suivants. 

(Milliers  de  francs) 


Désifioatioii 
des 
valeur.s 

Valeur 
au 
31  déceni . 
1899 

Valeur 

au 
19  avril 
1900 

Valeur 

au 
30  juin 
1900 

Difl-.au30 
juin  1900 

sur  le 
1 9a  V.  1900 

7 

Rentes  français. 

26  0^7.410 

26.533.011 

26.386.403 

-147.209 

9 

Obi. Vil, de  Paris. 

1.865.526 

1.875.538 

1.85 '1.377 

-  21.161 

10 

—  ("redit  l'onc. 

3.73'/.70rt 

3.775.864 

3.715.8^8 

—  00.036 

G 

—  Fonc.  divers. 

796.804 

776..520 

702.542 

-  13.978 

11 

Act.  Soc.de  (^r'.  fr. 

1.961.235 

2.088.721 

1.928.0011 

—  160.721 

11 

—  Ch.  de  fer  fr. 

4.643.081 

5  101.17S 

4.845.';!7 

-  255.436 

44 

Obi.  — 

15.971  20h 

15.6.")7.626 

15.720.257 

+  62.6S1 

25 

Act.  Soc.  Ind.  fr. 

1.H49.118 

1.676.282 

1.648.(571 

—  27.611 

16 

Obi  — 

730.685 

729.663 

725.210 

—  4.4-47 

139 

.58.214.998 

57.587.030: 

—  627.9(8 

Ainsi,  du  3t  décembre  1899  au  19  avril  1900, 
c'est-a-dire  pendantune  périodede  quinze  semaines, 
les  139  valeurs  observées  ont  bénéficié  d'une  hausse 
totale  de  775.223.000  fr.;  mais  du  19  avril  au  30 
juin,  c'est-à-dire  en  dix  semaines,  les  mêmes 
valeurs  ont  perdu  627.968.000  fr.,  laissant  pour  le 
semestre  le  solde  de  147.255.000  fr.  constaté  par 
notre  premier  tableau. 

On  peut  en  conclure  que  les  valeurs  mobilières 
françaises  prises  dans  leur  ensemble  —  car  11  ne 
s'agit  ici  que  des  valeurs  françaises  —  ont  payé  à 
la  baisse  survenue  sur  tous  les  marchés  de  l'Europe 
depuisle  milieud'avril,untributd'environ  6-50  mil- 
lions de  francs,  soit  à  peu  près  1  0/0  de  leur 
capital  nominal. 

Le  mal  n'est  pas  considérable  et  nous  avons 
l'intime  conviction  qu'il  serait  bien  vite  réparé  si 
la  question  de  la  Chine  prenait  une  tournure  tant 
soit  peu  favorable. 

Edmond  Théry. 


ALEXANDRE  BILLOTTE 


La  Banque  de  France  vient  de  perdre  un  de  ses  prin- 
cipaux fouctionnaires  et  un  de  ses  meilleurs  serviteurs. 
Son  secrétaire  général,  M.  Alexandre  Billotte,  vient 
•d'être  prématurément  enlevé  à  l'âge  de  cinquante-cinq 
ans.  Sa  carrière  avait  été  brillante.  Choisi  en  1869  par 
M.  Rouland,  gouverneur  de  la  Banque,  comme  cliet  de 
Cabinet,  alors  qu'il  se  préparait  comme  attaché  au 
Mini.stère  à  l'inspection  des  finances;  il  fut  successi- 
vement inspecteur  des  succurtales  et  chef  du  service 
administratif.  Il  sut  se  faire  apprécier  et  aimer  dans 
les  diverses  fonctions  et  il  était  tout  désigné  pour  le 
poste  de  secrétaire  général  qui  lui  fut  confié  en  1888. 

Là,  Billolte  put  donner  sa  mesure;  servi  par  une 
facilité  de  travail  extraordinaire,  il  passait  sans  effort 
apparent  des  détails  purement  administratifs  à  la  dis- 
cussion des  questions  économiques  les  plus  ardues  et 
les  plus  élevées,  qu'il  traitait  avec  une  science  appro- 
fondie et  une  parfaite  rectitude  de  jugement.  Ses 
hautes  qualités  lurent  particulièrement  mises  en  relief 
lors  du  renouvellement  du  privilège  de  la  Banque  de 
France. 

Placé  à  la  tête  du  personnel  d'une  grande  adminis- 
tration, il  sut  toujours  déployer  un  tact  parfait  et  con- 
server une  aménité  que  personne  n'a  jamais  pu  lasser. 

La  croix  de  chevalier  de  la  Légion  d'honneur  en  1891 
et  celle  d'officier  en  1898  furent  la  juste  récompense  de 
ses  services. 

L'homme  privé,  chez  Billotte,  ne  le  cédait  en  rien  au 
fonctionnaire.  Son  caractère  toujours  égal,  sa  modestie 
lui  avaient  valu  beaucoup  d'amis,  ou  plutôt  tous  ceux 
qui  l'approchaient  l'aimaient.  C'était  en  même  temps 
un  causeur  charmant.  Lettres,  sciences,  arts,  rien  ne 
lui  était  étranger,  il  avait  sur  tout  des  idées  personnel- 
les, originales,  qu'il  savait  exprimer  sans  aucune  pré- 
tention mais  sous  une  forme  toujours  spirituelle  et 
bi'illante. 

Frappé  d'un  mal  qui  ne  pardonne  pas,  Billotte  a 
travaillé  jusqu'au  dernier  jour  malgré  ses  amis  qui  le 
voyant  s'affaiblir  le  pressaient  de  prendre  un  repos 
bien  gagné,  et  c'est  au  milieu  des  regrets  les  plus  sin- 
cères de  la  haute  Direction  et  du  personnel  de  la  Ban- 
que de  France  et  de  tous  ceux  qui  l'ont  connu  qu'il  a 
été  conduit  à  sa  dernière  demeure. 

Pour  nous,  Billotte  était  un  ami  de  la  première  heure 
et  c'est  avec  une  profonde  tristesse  que  l'Economiste 
Européen  offre  à  Mme  Billotte  et  à  sa  famille  l'expres- 
sion de  ses  regrets  et  de  sa  douloureuse  sympathie. 

E.  T. 


i;i'X;(.)Nu\ll.sil':  KL.IàUL'KKN.  —  Franco 
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La  Convention  nationale  du  parti  démocrate  améri- 
c&in  réunie  à  Kan-Jas-City,  sons  la  présidence  de 
M.  Kichardson,  uioinbro  du  Congrès  pour  le  Ten- 
nessee, vient  de  proclamer  à  l'unanimité  M.  William 
.1.  Bryan  candidat  du  parti  à  la  présidence.  La  Con- 
vention des  répul)licain8  argentistes  siégeant  égale- 
ment à  Kansas-City  a  fait  un  mcme  choix.  M.  Bryan  se 
trouve  donc  à  la  fois  candidat  des  démocratts,  des 
populistes  et  des  argentistes. 

Ce  résultat  était  prévu  :  peu  à  peu  les  candidatures 
de  hasard  que  Ton  avait  mises  en  avant  avaient  été 
écartées,  et  l'on  comprenait  que  la  lutte  sengagerait 
seulement  entre  les  anciens  adversaires  de  1896.  Les 
délibérations  de  la  Convention  de  Kansa--City  ont  été 
cependant  suivies  avec  attention,  car  elles  devaient 
fixer  déhnitivement  le  programme  du  parti  démo- 
crate et  établir  le  texte  de  sa  plate  forme  électorale. 

On  avait  aflirmê  depuis  plusieurs  mois  que  M.  Bryan 
aurait  l'habileté  de  rejeter  les  questions  embarras- 
santes, qu'il  oublierait  les  engagements  pris  autrefois 
devant  ses  électeurs  et  porterait  la  lutte  sur  un  terrain 
nouveau. 

L'iiostilité  que  certaines  des  idées  de  M.  Mac-Kinley 
rencontre  même  dans  les  rangs  de  son  parti  était 
de  nature  à  amener  au  candidat  démocrate  de  nom- 
breuses adhésions  et  l'on  reconnaissait  qu'en  faisant 
de  la  question  de  l'impérialisme  l'unique  objet  de  sa 
plate  forme  M.  Bryan  pourrait  assurer  son  succès. 

Tel  n'a  pas  été  son  avis.  Xous  savons  aujourd'hui 
que  M.  Bryan  n'a  rien  retranché  de  son  ancien  pro- 
gramme :  à  la  politique  d'expansion  soutenue  par 
M.  Mac-Kinley,  il  tient  à  opposer  les  vieilles  traditions 
américaines;  il  prend  la  défense  des  principes  qui 
avaient  été  jusqu'ici  la  règle  du  parti  républicain  lui- 
même  et  veut  que  sa  campagne  actuelle  reste  dominée 
par  la  lutte  contre  la  ploutocratie;  toutes  les  ques- 
tions en  discussion,  déclare-t  il,  aboutissent  en  défini- 
tive au  conflit  entre  l'homme  et  le  dollar  :  «es  questions 
sont  celles  de  l'argent,  des  monopoles  et  de  l'impéria- 
lisme. La  base  de  la  plate  forme  adoptée  à  Kansar 
City  se  résume  donc  en  ces  trois  points  :  réhabilitation 
de  l'argent;  guerrç  aux  trusts;  antiimpérialisme. 

Cette  plate-forme  déclare  que  le  parti  démocrate 
combattra  l'impérialisme,  parce  que  l'impérialisme  à 
l'extérieur  conduit  promptement  au  despotisme  à  l'in- 
térieur. Elle  condamne  la  politique  du  Gouvernement 
aux  Philippines  et  à  Cuba  et  demande  qu'on  accorde 
aux  Philippines  leur  indépendance  avec  la  protec- 
tion de  l'Amérique  contre  toute  intervention  étrangère; 
mais,  en  même  temps,  elle  se  déclare  en  faveur  de  l'ex- 
pansion pacifique  dans  les  pays  dont  les  habitants  se- 
ront désireux  de  devenir  citoyens  américains. 

La  plate  forme  maintient  le  principe  de  la  doctrine 
de  Muoroë  et  déclare  qu'aucun  peuple  américain  ne 
doit  être  soumis  contre  son  gré  h  une  domination  eu- 
ropéenne. Elle  déclare  la  guerre  aux  syndicats  d'acca- 
parement, demande  le  monnayage  libre  de  l'argent  au 
taux  de  seize  pour  un,  l'impôt  sur  le  revenu,  l'élection 
des  sénateurs  au  suû'rage  direct,  la  construction  immé- 
diate du  canal  de  Nicaragua  sous  le  contrôle  absolu  des 
Etats-Unis  ;  enfin,  elle  condamne  l'alliance  mal  dissi- 
mulée avec  la  (  Irande-Bretagne  et  exprime  les  sympa- 
thies des  Américains  pour  les  Boers. 

La  planche  de  la  plate  forme  relative  à  l'argent  est 
ainsi  conçue  : 

«  Nous  réitérons  le  vo:;u  exprimé  par  le  programme 
de  1896  qu'un  système  financier  américain,  établi  pour 
le  peuple  américain  lui-même,  relève  et  maintienne  le 
régime  bimétallique,  et  que  ce  système  comporte  le 
rétablissement  immédiat  de  la  fi-appe  libre  et  illimitée 
de  l'argent  et  de  l'or  au  taux  légal  actuel  de  16  à  1,  sans 
attendre  le  concours  ou  l'acquiescement  de  quelque 
autre  nation  que  ce  soit.  » 


(.ii'tte  deriiiêio  |i;ii  li<i  île  l;i  iiiali;  turun'  a  été  voti'i;  sni' 
la  demande  o.-cprrsse  de  M.  Bryan,  qui  n'a  pas  voulu 
écouter  ceux  (pii  lui  roiiréseutaient  la  i|ue'<tion  de 
l'argent  comme  impopulaire,  en  raison  do  la  prospérité 
dont  jouissent  acluelit'nient  l"s  fermiers  de  l'Ouf^st. 
Il  n'a  voulu  aucune  comi)r()iuission  f  t  a  refusé  d'aban- 
donner une  partie,  quelconque  de  son  programme  pour 
s'assurer  des  voix. 

«  Le  bimétallisme,  écrivait-il  récemment,  doit  être 
restauré  par  ceux  qui  croitmt  en  lui  et  restauré  dans 
un  rapport  fixe.  Or,  le  rapport  de  16  à  la  l'appui  pres- 
((ue  unanime  de  tous  ceux  qui  croient  au  bimétallisme 
indépendant. 

«  Il  n'y  a  pas  de  parti,  il  n'y  a  pas  de  groupe  travail- 
lant sincèrement  à  la  restauration  du  bimétalliMiie  qui 
soient  en  faveur  d'un  autre  rappoi't.  Si  les  adversaires 
des  trusts  industriels  pensent  que  ces  trusts  peuvent 
êiro  détruits  en  faisant  la  paix  avec  le  trust  monétaire, 
ils  se  trompent.  Derrière  les  trusts  industriels,  il  y  a 
les  magnats  monétaires  qui  défendent  l'éialon  d'or. 
Pactiser  avec  les  défenseurs  de  l'étalon  d'or  pour  lutter 
contre  les  trusts  industriels  serait  s'aliéner  la  majorité 
des  opposants  sincères  à  tous  les  monopoles  privés, 
sans  obtenir  un  bénéfice  correspondant  du  côté  des 
avocats  de  l'étalon  d'or.  » 

L'avenir  nous  dira  si  M.  Bryan  a  bien  jugé  la  situa- 
tion et  bi  son  honnête  intransigeance  lui  sera  plus 
avantageuse  que  des  habiletés.  Pour  le  moment,  les  ré- 
publicains déclarent  que  si  leur  adversaire  était  dan- 
gereux en  se  déclarant  seulement  champion  de  l'anti- 
impériaiisme,  il  n'est  plus  à  craindre  depuis  qu'il  s'est 
posé  comme  défenseur  de  l'argent-métal. 

Ce  sont  là  bravades  électorales.  La  vérité  est  que  si 
la  question  de  l'argent  fait  perdre  des  voix  au  candidat 
démocrate,  la  question  de  l'impérialisme  en  fera  perdre 
également  au  candidat  républicain  et,  ni  les  unes  ni  les 
autres  n'iront  à  l'adversaire.  Il  semble  donc  qu'une 
troisième  candidature  puisse  se  présenter  qui  cherchera 
à  recueillir  les  suffrages  des  hésitants  des  deux  partis, 
et  cette  perspective  n'est  pas  faite  pour  éclaircir  le 
problème  qui  se  pose  dès  l'ouverture  de  la  campagne 
présidentielle. 

Le  fait  le  plus  intéressant  à  noter  dès  aujourd'hui, 
c'est  que  la  lutte  est  reprise  sur  le  terrain  même  où 
elle  avait  été  laissée  en  1896,  et  que  la  question  de 
l'argent,  que  l'on  déclarait  enterrée  à  tout  jamais,  va 
retrouver  une  nouvelle  vie.  C'est  ce  que  nous  n'avons 
cessé  de  faire  prévoir. 

Georges  Bourgarel. 


Les  Grandes  Coiiipapies  de  Clieiiiiiis  de  fer  français 

[Suite)  (1) 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest 

Ainsi  qu'il  ressort  du  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration communiqué  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires du  31  mars  dernier,  la  Compagnie  de  VOucst  a 
été  encore  favorisée  au  cours  de  l'exercice  1899. 

L'exploitation  a  porté,  pendant  cette  année,  sur  une 
longueur  moyenne  de  Pgnes  de  5.590  kilomètres,  contre 
5.577  kilomètres  en  1898  et  5.534  en  1897,  et  le  dévelop- 
pement des  services  s'est  considérablement  accentué. 
Les  parcours  des  trains  de  voyageurs  et  de  marchan- 
dises ont  été,  en  efl'et,  en  1899,  de  48. 114. 242  kilomètres, 
en  augmentation  de  1.467.396  kilomètres  sur  l'année  pré- 
cédente et  de  3.138.920  kilomètres  sur  1897.  L'augmen- 
tation do  1.467.396  kilomètres  sur  1898  se  décompose 
ainsi  :  trains  de  voyageurs  et  mixtes  :  516.206  kilom.; 
trains  de  marchandises  :  951.190  kilom.  La  cause  prin- 
cipale de  cette  augmentation  a  été  :  pour  les  trains  de 
voyageurs  et  les  trains  mixtes,  la  mise  en  circulation 
des  nouveaux  trains  de  grand  parcours  sur  les  lignes 


(1)  'Voir  Y  Economiste.  Européen  n"  435,  437,  438  et  440, 
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de  Cherbourg,  GranA-ille,  Brest,  Dinard  et  Saint-]\Ialo, 
et,  pour  les  marchandises  de  petite  vitesse,  un  trafic 
plus  important  et,  aussi,  les  transports  nécessaires  aux 
nombreux  travaux  entrepris  par  la  Compagnie. 

Comme  conséquence  de  ce  que  nous  venons  de  dire, 
les  recettes,  elles  aussi,  ont  progressé  sensiblement. 
Elles  se  sont  élevées,  en  effet,  à  182.914.169  fr.  36, 
impôts  déduits  et  j^roduits  divers  compris.  Sur  ce  mon- 
tant, 182.050.837  fr.  10  proviennent  de  l'exploitation 
complète  et  863.332  fr.  26  de  l'exploitation  partielle. 
Voici  comment  ce  chapitre  s'établit  pour  les  quatre 
derniers  exercices  : 

Recettes  au  compte 

d'exploitation  d'exploitation 
complète  partielle 


(En  francs) 

1896   167.671  800  616.355 

1897   170.11G.242  765.725 

189S   176.951.403  786.037 

1899   182.050.837  863.332 


De  1898  à  1899,  l'augmentation  a  donc  été  de  5  mil- 
lions 176.729  fr.,  se  réparlissant  comme  suit  :  Voya- 
geurs, 2.474.756  fr.  ;  messageries  et  bagages,  600.842 
francs;  petite  vitesse,  1.407.198  fr.;  recettes  en  dehors 
du  trafic,  693.933  fr.  Et,  si  on  dresse  un  état  général 
de  ces  divers  éléments  de  recettes  au  cours  des  six  der- 
nières années,  on  obtient  le  tableau  suivant  : 

Recettes  (en  milliers  de  francs) 
Transports 

Grande      Petite  Colis 
Années        Voyageurs  vitesse     vitesse  postaux 


189i   68.389  14.498  71.014  3.165 

1895.....'....  70.778  15.223  71.783  3.292 

1896..    ....  73.510  16.023  74.216  3.473 

1897    '    73.963  17.071  74.908  3.851 

1898   75.036  18.451  -/H. 940  4.924 

1899.  ;   77.511  19.052  80.347  5.394 


Comme  on  le  voit,  la  progression,  sur  tous  les  cha- 
pitres, a  été  continuelle  depuis  six  ans. 

Toutefois,  si  les  recettes,  en  1899,  ont  donné  une 
avance  importante,  les  dépenses,  de  leur  côté,  ont  aug- 
menté, mais  pas  dans  la  même  proportion  cependant. 
Elles  ont  atteint  le  montant  de  105.506.273  fr.  31, 
contre  102.827.112  fr.  98  en  1898  et  101.102.007  fr.  88 
en  1897.  En  voici  la  décomposition  : 

Ex.  1897        Ex.  1898         Ex.  1899 

(En  francs) 
Dépenses  ordinaires 


Voie  normale  ... .      88.727.379      90.547.422  93.145.728 

_   étroita   572.428  615.978  680.121 

Dépenses  extraordinaires  et  diverses 

Voie  normale  ... .  11.757.181  11.644.913  11.680.332 
—   étroite   45.019  18.799   92 


101.102.007     102.827.112  105.506.273 

En  résumé,  et  en  tenant  compte  de  tout,  le  trafic  de 
la  Compagnie  en  1899,  s'est  soldé  par  un  excédent  des 
recettes  sur  les  dépenses  de  77.388.533  fr.  76,  contre 
74.917.262  fr.  11  en  1898,  et  69.804.663  fr.  23  en  1897. 
Or,  pour  l'exercice  dernier,  les  charges  du  capital  ont 
atteint  :  pour  le  capital-obligations,  84.997.980  fr.  12, 
et  pour  le  capital-actions  (revenu  réf^ervé  compris), 
11.946.823  fr.  15,  soit,  ensemble,  96.944.809  fr.  27, 
dont  il  faut  déduire  11.7-52.188  fr.  74  pour  annuités 
de  l'Etat,  poui  les  subventions,  les  f^econdes  voies,  la 
construction  des  lignes  des  concessions  de  1883,  et 
pour  rentrées  diverses  sur  les  charges  .des  emprunts. 
Il  reste  donc,  comme  charges,  85.192.650fr.  53,  chiffre 
supérieur  aux  recettes  nettes  de  7.804.086  fr.  77  dont 
l'avance,  conformément  à  la  Convcntioi;  de  1883,  e.st 
faite  par  l'Etat.  Or,  la  garantie  de  l'Etat  s'était  élevée 
l'année  précédente  à  9.620.54  i  fr.  30,  ce  qui  revient  à 
dire  qu'entre  1898  et  1899,  il  y  a  à  constater  une  amé- 
lioration de  1.816.457  fr.  63.  Rappelons,  à  ce  propos, 
•que  cette  même  garantie  avait  atteint  13.831.5/2  fr.  35 


en  1897  et  10.060.000  fr.  en  1896.  Certes,  la  Compagnie 
n'en  est  pas  encore  arrivée  à  la  situation  de  la  Compa- 
gnie d'Orléans  ni  même  à  celle  de  la  Compagnie  de 
l'Est,  et  les  actionnaires  ne  peuvent  pas  encore  entre- 
voir précisément  le  moment  où  ils  n'auront  plus  à 
compter  avec  le  dividende  minimum  de  38  fr.  50. 
Néanmoins,  des  améliorations  importantes  ont  été 
réalisées,  et  il  est  à  espérer  que  rien  ne  viendra  entra- 
ver le  mottvement  commencé,  et  cjuc  la  garantie  de 
l'Etat  ne  sera  plus  demandée  que  pendant  un  très  petit 
nombre  d'années.  Remarquons,  toutefois,  que,  jusqu'à 
présent,  les  recettes  de  la  Compagnie  de  l'Ouest,  pour 
les  vingt-six  premières  semaines  de  l'exercice  en 
cours,  ne  dépassent  que  de  1.697.000  fr.  celles  de 
l'exercice  précédent,  et  que  l'année  1900  laisse  prévoir 
un  accroissement  de  dépenses  de  t)  millions  de  francs 
environ,  dont  2  millions  dus  à  la  hausse  dti  prix  du 
charbon.  Mais,  heureusement  la  période  de  l'Exposi- 
tion Universelle  n'a  pas  encore  pris  fin,  et  il  y  aussi  à 
compter  avec  les  plus-values  nouvelles  que  peuvent 
procurer  le  service  sur  l'Angleterre  par  Dieppe  et 
Newhaven  ainsi  que  les  voyages  transatlantiques,  qui 
accusaient  déjà  en  1899  une  augmentation  de  8.662 
voyageurs  et  de  2.992  tonnes  de  marchandises  pour  le 
trafic  entre  la  France  et  l'Angleterre,  et  14.643  voya- 
geurs pour  les  lignes  transatlantiques  du  Havre  et  de 
Cherbourg. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration,  que  nous 
résumons,  parle  aussi  ûes  travaux  entrepris  antérieu- 
rement par  la  Compagnie  et  dont  elle  a  poursuivi,  en 
1891,  l'achèvement  avec  toute  la  célérité  désirable,  no- 
tamment :  de  la  ligne  neuve  de  Courcelles  Ceinture  à 
Passy  et  sa  prolongation  au  Champ  de  Mars  (6  kilo- 
mètres) dont  les  Parisiens  apprécient  dès  maintenant 
l'utilité  ;  la  ligne  d'Issy  à  Viroilay  (10  kilomètres),  qui 
a  demandé  l'établissement  de  nombreux  ouvrages 
d'art,  dont  un  grand  souterrain  d'une  longueur  de 
3.830  mètres,  sous  la  côte  de  Meudon  ;  la  bifurcation 
de  Viroilay,  qui  rattachera  la  ligne  d'Issy  à  Viroflay 
aux  lignes  "de  Paris  au  Mans  et  de  Paris  à  Versailles, 
et  le  doublement  des  voies  .sur  les  lignes  de  Caen  à 
Cherbourg  et  de  Piennes  à  Brest,  etc.  En  toutes  ces  cir- 
constances, les  entrepreneurs  de  la  Compagnie  ont 
témoigné  du  plus  grand  zèle  et  de  la  plus  parfaite 
exactitude.  Il  est  fait  avtssi  mention  de  l'augmentation 
du  matériel  roulant,  qui  portera  sur  1.541  unités  de 
différents  modèles  des  derniers  types,  dont  500  wa- 
gons couverts  de  18  tonnes  de  chargement,  avec  frein 
à  contrepoids,  350  wagons  plats  de  20  tonnes,  etc. 

Pour  faire  face  à  ses  dépenses  pour  le  Compte  d'éta- 
blissement, la  Compagnie  a  émis,  au  cours  de  l'exer- 
cice, 81.328  obligations  2  1/2  0/0  et  25.864  obligations 
3  0/0,  qui  ont  produit  45.548.124  fr.  25.  Les  premières 
ont  été  cédées  au  prix  moyen  de  415  fr.  85,  et  les  secon- 
des à  453  fr.  43,  ce  qui  correspond  à  une  charge  an- 
nuelle de  4.08  0/0  en  intérêts,  amortissements  et  frais 
accessoires,  et  à  un  taux  d'intérêt  de  3  53  0/0,  déduc- 
tion faite  de  l'amortissement  du  capital  reçu.  Les 
émissions  des  années  précédentes  avaient  été  faites,  en 
1898,  au  prix  de  437  fr.  084  pour  les  obligations  2  1/2 
pour  cent,  et,  en  1897,  aux  prix  de  476  fr.  27  pour  les 
obligations  3  0/0,  et  de  450  fr.  28  pour  les  obligations 
2  1/2  0/0.  Comme  il  a  été  dit  au  sujet  des  autres  Com- 
pagnies, ce  sont  les  changements  stirvenus  dans  le 
taux  de  capitalisation  des  valeurs  à  revenu  fixe,  qui 
ont  occasionné  cette  diminution  dans  les  prix  d'émis- 
sion. 

En  regard  de  ses  produits,  la  Compagnie  deVOuest 
donne  le  montant  des  bénéfices  que  l'exploitation  de 
son  réseau  a  procurés  à  l'Etat.  Ce  montant  atteint 
40.960.328  fr.,  comprenant  -.23.426.802  fr.  pour  recettes 
peri-ues  et  17.533.526  fr.  pour  économies  réalisées,  ce 
qui  correspond  à  7.327  francs  par  kilomètre  exploité. 
Enfin,  le  rapport  teimine  en  appuyant  sur  les  sujétions 
de  toutes  sortes  que  les  services  des  trains  ont  eu  à 
surmonter  pendant  l'année  1899  par  suite  des  travaux 
de  réfection  et  d'extension  dont  le  programme  avait 
été  arrêté  en  vue  de  l'Exposition  universelle;  mais, 
grâce  à  un  redoublement  d'efforts  de  la  part  de  la 
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|)ircction  et  du  personnel,  on  est  parvenu  îi  donner 
satisfaciion  iiux  désirs  légitimes  du  public,  et  les  ré- 
sultats montionnôs  plus  haut  en  sont  le  plus  sur  tihnoi- 
ouago. 

A.  Lki'.iienkt. 


COfflPAGNIE  GÉNÉRALE  TRANSATLANTIQUE 


L'iissemhléc  ^fénéralo  des  actionnaires  de  la  Com- 
pagnie Gcnérale  Traitsatldfiliqiie  s'est  tenue  le  28  juin 
dernier,  sous  la  présidence  de  M.  Eugène  Pereire,  pré- 
sident du  Conseil  d'administration. 

Los  profits  nets  de  l'exercice  1S9S),  bien  que  satisfai- 
sants, sont  peu  diiïéreuts  do  ceux  de  l'année  précé- 
dente. En  voici  le  détail  : 

Exercice  1898    Exercice  1899 
(Eu  francs) 

Recettes 

Recettes  nettes  du  Iralic   45.691.569  18   47.097.980  8!) 

Recettes  accessoires  :  transit, 

intérêt,  escomptes  f-t  botiéli- 

ces  sur  compte  d'ordre   1.678.8G3  'i9 

Reporl  de  l'exercice  précédent         37.146  86 


2.379.27(i  07 
48.808  75 


47.407.578  53   49.526.125  71 


Dépenses 

Dépenses  maritimes  et  com- 
merciales de  toute  nature. . .    31.557.658  37   33.512.487  02 

Frais  généraux  d'adminislra- 
tion   380.412  95       244.257  89 

(Commissions  et  l'rais  commer- 
ciaux à  Paris  et  dans  les  suc- 
cursales  4.420.307  50     4.545.172  G2 

Intérêts  des  emprunts  et  jiri- 
mes  de  remboursement  des 

obligations   4.55i.:Ji6  57     4.547.391  81 

Dépenses  pour  avaries  et  man- 
quants et  entretien  des  re- 
morqueurs, chalands  et  cha- 
loupes  90.984  39       221.950  33 

Excédent  des  recettes  sur  les 
dépenses   6.393.868  75     6.454.866  04 

47.407.578  53   49.526  125  71 


Ces  bénéfices  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Exercice  1898    Exercice  1899 

Amortissement  de  la  ilottc....  5.000.00O    »     5.000.000  » 
Amortissement  sur  les  frais 
d'émission   des  obligations 

3  0/0  de  la  Compagnie   85.000    »         85.000  » 

Réserve  statutaire   60.000    »         64.000  » 

Répartition  aux  actionnaires, 

à  raison  de  15  fr.  par  action 

pour  1898  et  de  16  fr.  pour 

1899   1.200.000    «     1.280.000  .. 

Solde  à  reporter                       -       48.868  75  25.866  04 

6.393.868  77     6. 454. 8116  04 

Il  ressort  des  comptes  ci-dessus  que  les  recettes,  en 
1899,  ont  accusé  une  aixgmentation  de  2.118.547  fr.  18 
sur  celles  de  1898,  pendant  que  les  dépenses  progres- 
saient de  2.057.549  fr.  89.  Il  s'ensuit  que  la  plus-value 
des  bénéfices  atteint,  en  1899,.  GO. 997  fr.  29,  et  que  le 
rapport  de  la  dépense  à  la  recette,  qui  avait  été,  en 
1898,  de  86.51  0/0  est,  en  1899,  de  80. 9G  0  0.  Sans 
comprendre  le  service  de^  emprunts  et  des  assurances, 
il  est  de  72.79  0,0  en  1899,  contre  71.88  0/0  eu  18!)8. 
Quoiqu'il  en  soit,  l'exercice  s'est  traduit  par  une  aug- 
mentation de  1  franc  dans  le  dividende  qui  a  été  fixé 
à  16  fr.  contre  15  fr.  en  1898  et  1897,  et  18  fr.  en  1896. 

Le  mouvement  des  passagers,  des  marchandises, 
des  espèces  et  des  valeurs,  pour  l'année  1898,  comparé 


il  celui  des  deux  exercices  précédents,  donne  les  résul- 
tats suivants  ; 

18117  1H98  181J!) 

PassaRers  (nombre)  ....  1(13.049  201.297  240.001 

Marclia  idisea  (tonnes). .  77(1. 2«6  6«5.4C.S  C67.f578 

Colis  (nombre)   10.764.884  11.191.061  11.292.771 

Mouvenietit  dos  ospèrns 
et  valeurs  ('ndlliers  do 

francs)   I'i9.812  165.311  170.177 

Colis  postaux  (nombre) .  602.239  759.171  768.036 

Nombre  de  voyages   1.015  1.052  1.008 

Lieues  marines  parcourues 

Pour  parcours  postaux.  246.792  459.777  494.307 

Pour  parcours  libres. . .  43'i.550  140.709  197.067 

En  se  reportant  au  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion, on  trouve  que,  sur  la  ligne  de  New- York,  la 
situation  s'est  améliorée  notablement,  au  double  point 
de  vue  du  transport  des  passagers  et  du  transport  des 
marchandises.  C'est  à  l'émigration  d'Euroj)e  aux 
Ëtats-L'nis  que  l'on  doit  les  meilleurs  résultats  de  cette 
ligne  au  point  de  vue  des  passagers.  En  1899,  on  a 
transporté,  en  eiïot,  2b.0OO  émigrants,  contre  16.000  en 

1898,  et  les  prix  ont  pu  être  relevés  sensiblement. 
Huant  aux  marchandises,  elles  ont  été  favorisées  par 
une  activi'.é  beaucoup  plus  grande  dans  les  échanges  de 
produits  entre  la  France  et  les  Etats  Unis. 

La  ligne  du  Mexique  a  donné  satisfaction,  bien 
qu'elle  n'ait  pas  atteint  les  clùffres  de  l'année  précé- 
dente, chili'res  qui  avaient  été  exceptionnels  et  qui 
résultaient'de  mouvements  procurés  par  la  guerre  his- 
pano-américaine. De  leur  côté,  les  lignes  de  Colon  ont 
ressenti  les  effets  des  diiïérentcs  révolutions  qui  ont 
éclaté  dans  l'Auiérique  centrale  et  de  la  mauvaise  situa- 
tion économique  de  cette  région.  Les  très  bas  prix  du 
café  et  la  dépréciation  du  change  ont  rendu  les  affaires 
difficiles.  Pour  la  ligne  d'Haïti,  même  situation  à  signa- 
ler, avec  l'aggravation  survenue  du  fait  des  événements 
politiques. 

Les  services  de  la  Méditerranée  n'ont  pas  donné,  en 

1899,  ce  qu'ils  promettaient.  Le  premier  semestre  avait 
été  satisfaisant,  par  suite  du  mouvement  des  céréales 
restant  de  l'exercice  1898  et  des  transports  importants 
effectués  pour  le  compte  de  l'Etat.  Mais  le  second 
semestre  a  subi  le  contre-coup  des  mauvaises  récoltes 
er.  Algérie  et  en  Tunisie,  tant  on  céréales  qu'en  vins  et 
huiles;  de  sorte  que  l'insufiisance  des  derniers  mois  a 
absorbé  l'avance  acquise  pendant  la  première  moitié 
de  l'année.  Néanmoins,  les  reccties  totales  de  l'exercice 
compo'-tent  une  plus-value  sur  1898,  et  si  on  compare 
les  deux  derniers  exercices  de  ces  services,  on  arrive  à 
constater  que,  l'année  dernière,  le  nombre  des  passa- 
gers a  augmenté  de  25.721,  que  les  marchandises  ont 
accusé  une  jdus-value  de  14.956  tonnes  transportées,  et 
que  les  colis  postaux  ont  passé  de  691.300  à  705.650. 
Par  contre,  le  bétail  a  diminué  de  14.956  têtes,  les  im- 
portations en  Allemagne  ayant  été  beaucoup  moins  im- 
portantes que  précédemnpent. 

La  valeur  initiale  du  matériel  de  la  Hotte  de  la  Com- 
pagnie, des  immeubles,  des  frais  de  preniier  établisse- 
ment, etc.,  se  chiffre  par  249.469.173  fr.  50.  En  dédui- 
sant les  amortissements  au  31  décembre  1898,  soit 
126  630.208  fr.  23,  et  la  réserve  d'amortissement  de 
5.085.000  fr.  effectuée  en  1899,  on  la  ramène  à  117  mil- 
lions 743  965  fr.  27.  Naturellement,  cette  valeur  se 
trouvera  augmentée  des  frais  de  construction  de  la 
Lorraine  et  de  la  Savoie,  sur  lesquels  il  a  été  déjà 
payé,  en  acomptes,  12.461.570  fr.  04,  qui  viennent 
s'ajouter  auxchilïres  qui  viennent  d'être  mentionnés. 
Et  puisque  nous  parlons  de  ces  deux  nouveaux  paque- 
bots, mentionnons  que  la  Lorraine  vient  défaire,  dans 
les  derniers  temps,  des  essais  (jui  ont  parfaitement 
réussi,  ce  qui  lui  permettra  d'être  mise  bientôt  en  ser- 
vice, et  que  la  Savoie  voit  son  gréeraent  activement 
poussé. 

Depuis  quelques  années,  comme  le  fait  remarquer  le 
rapport  du  Conseil  d'administration,  la  Compagnie  Gé- 
nérale Transatlantique  a  eu  à  compter  avec  de  nom 
breux  événements  malheureux.  En  1899,  elle  a  eu  en- 
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core  à  d-^plorer  la  perte  de  la  Manoubia,  sur  les  cotes 
d'Haïti,  et  cette  aonée,  cell-i  de  VAjaccio,  sur  les  côtes 
de  France,  près  de  Marseille,  et  celle  du  Pauillac.'ïon- 
tefoi?,  les  préjudices  qui  résulterit  de  ces  circonstances 
sont  loin  d'être  aussi  grands  qu'on  a  paru  le  craindre, 
attendu  que  dt^puis  deux  ans  déjà,  la  Compagnie  a  as- 
suré la  plus  grandepartie  de  sailvtte  à  des  Compagnies 
qui  ont,  pour  ces  sinistres,  versé  des  sommes  impor- 
tantes. C'est  pourquoi,  la  réserve  d'assurances,  qui 
était  de  3.212. 035  fr.  15  au  31  décembre  1898,  a  pu, 
malgré  les  prélèvements  pour  avaries  et  grosses  'répa- 
raiions  survenues  en  1899,  être  augmentée  de  G92.096 
Irancs  57.  et  s'établir,  par  suite,  au  31  décembre  der- 
nier, à  3.903.119  fr.  72. 

Gomme  précédemment,  la  Compagnie  a  pu  dépasser, 
pendant  l'exercice,  les  vitesses  imposées  par  ses  ca- 
hiers des  charges  de  New- York  et  des  Antilles.  Pour  le 
service  de  New-York,  elle  a  obtenu  une  moyenne  de  16 
no-uds  25,  contre  15  nœuds  vitesse  obligatoire,  soit 
1  nœud  25  en  plus,  et  pour  le  service  des  Antilles,  elle 
a  réalisé  une  vitesse  de  12  nœuds  86,  alors  (jue  la  vi- 
tesse obligatoire  est  de  12  nœuds. 

Au  31  décembre  1899,  la  flotte  de  la  Compagnie  se 
comi^osait  de  59  navires  jaugeant  ensemble,  brut, 
163.254  tonneaux,  et  développant  une  puissance  de 
170.550  chevaux.  Les  deux  sinistres  signalés  cette  an- 
née et  la  mise  à  Ilot  de  la  Lai'raine  modifient,  naturel- 
lement, cette  estimation. 

En  réîumé,  la  situation  générale  de  la  Compagnie 
est  satisfaisante,  d'autant  plus  que  les  ^ix  premiers 
mois  de  1900  ont  donné  de  bons  résultats.  Ils  accusent, 
sur  la  période  correspondante  de  1899,  une  augmenta- 
tion du  nombre  de  passagers,  des  émigrant",  et  du  ton- 
nage de  marchandises.  Aussi  ses  recettes  se  trouvent- 
elles  déjà  en  forte  plus-value  sur  l'année  dernière,  et  il 
est  vraisemblable  qu'elle  arrivera  à  un  chiffre  sensi- 
blement plus  élevé  encore  pour  le  second  semestre,  at- 
tendu que  les  étrangers  commencent  seulement  à  arri- 
ver à  l'Exposition. 

J.  M. 


LES  ÉVÉÎTEMEÎTTS  DE  CHIITE 


Comme  la  semaine  dernière,  comme  les  semaines 
précédentes,  nous  devons  mettre  en  tête  de  notre  revue 
des  événements  de  Chine  :  Pas  de  nouvelles  des  léga- 
tions de  Pékin  !  Cependant,  quelques  informations  fa- 
vorables, mais  dont  il  est  malheureusement  impossi- 
ble de  contrôler  l'exaclitude  ou  l'authenticité,  ont  filtré 
cette  semaine.  Ainsi,  un  messager  aurait  apporté  à  Tien- 
Tsin  la  nouvelle  que,  le  4  juillet,  les  légations  tenaient 
encore  bon  et  que  tous  les  chrétiens  de  la  capitale  s'é- 
taient réfugiés  dans  un  vaste  palais,  à  l'abri  des  émeu- 
tiers.  On  ajoute  que  les  Européens  auraient  été  proté- 
gés par  le  prince  Cheng,  qui  disposerait  encore  d'im- 
portantes forces  restées  fidèles  à  l'ancienne  dynastie. 
Ces  nouvelles  laissent,  du  moins,  une  largri  porte  ou- 
verte à  l'espoir. 

A  Pékin,  l'anarchie  est  complète.  Le  prince  Tuan 
s'est  proclamé  empereur,  tandis  que  le  vrai  empereur, 
Kiang  Su,  continue  à  envoyer  des  messages,  et  que 
l'Impératrice  régente  prétend  toujours  gouverner. 

Un  de  CCS  messages  de  l'empereur  Kiang  Su,  en  date 
du  2  juillet,  est  fort  curieux  : 

L'Empereur  déplore  les  événements  récents  et  affirme 
solennellement  que  les  Gouvernements  étrangers  ont 
tort  de  croire  que  le  (iouverncment  chinois  a  protégé 
les  Boxeurs. 

«  L'Empereur  fait  appel  aux  puissances.  Il  demande 
leur  aide  pt>ur  réprimer  les  troubles  et  assurer  l'exis- 
tence du  Couvernement  actuel. 

«  Le  message  est  adressé  aux  Gouvernements  russe, 
anglais  ot  japonais. 

«  Dans  un  télégramme  adressé  au  Gouvernement 
japonais,  rEmi)ereur  exi^rimc  son  profond  regret  pour 
le  meurtre  du  chancelier  de  la  légation  japonaise. 


«  L'Empereur  ne  fait  aucune  allusion  à  l'assassinat 
du  Ministre  allemand,  ce  qui  tendrait  à -prouver  qu'il 
est  prisonnier  et  ne  se  fait  qu'une  faible  idée  de  la 
situation  critique  de  la  capitale.  » 

Ce  document,  s'il  est  authentique,  indique  de  quelle 
façon  l'Empereur  et  l'Impératrice  de  Chine  veulent  que 
l'on  considère  la  situation. 

Quant  à  l'usurpateur  Tuan,  il  a  de  son  côté  publié 
un  décret.  Il  loue  en  termes  chaleureux  la  fidélité  et  le 
dévouement  de  ses  chers  et  braves  Boxeurs. 

«  Nous  ne  sommes  plus  maintenant,  dit  le  prince 
Tuan  dans  sa  proclamation,  dans  la  situation  où  nous 
étions  lorsque  nos  ennemis  tombèrent  à  l'improviste 
sur  notre  peuple  pacifique  et  tuèrent  nos  frères  par 
milliers  sous  les  murs  mêmes  de  Pékin. 

<'  Maintenant,  nous  avons  des  fusils  à  longue  portée 
et  de  gros  canons  en  abondance.  De  plus,  nous  ne 
négligerons  point  ceux  qui  auront  combattu  dans  cette 
pieuse  guerre;  nous  ne  les  laisserons  pas  sans  récom- 
pense. Tous  ceux  qui  resteront  fidèles  à  leur  serment 
recevront  une  abondante  provision  de  riz  et  de  vin 
chaud  afin  qu'ils  soient  forts  et  courageux. 

«  Les  étrangers  sont  des  hommes  petits  et  faibles 
qui  ne  peuvent  opposer  aucune  résistance.  Ils  sont  déjà 
terrifiés.  D'un  ^eul  coup,  vous  les  détruirez  tous. 

«  Châtiez-les  bien  et  que  pas  un  n'ait  la  vie  sauve.  » 

Dans  les  provinces  du  Sud,  la  situation  reste  calme. 
Dans  l8  Nord,  au  contraire,  les  troubles  augmentent  et 
se  Yjropagent. 

Les  troupes  chinoises  s'acharnent  à  la  destruction 
de  Tien-Tsin,  qui  a  été  bombardée  quatre  fois.  Des 
deux  côtés,  le.^  pertes  en  morts  et  blessés  sont  nom- 
breuses, mais  l'agglomération  des  Chinois  autour  de 
la  ville  augmente  sans  cesse. 

L'accord  entre  les  puissances  européennes  reste  par- 
fait et  les  renforts  partent  de  partout.  L'Allemagne 
aura  bientôt  en  Extrême-Orient  15.000  hommes,  36 
canons  de  campagne  et  une  escadre  puissante. 

Les  Japonais  viennent  de  débarquer  près  de  Tien- 
Tsin  un  corps  d'armée  de  22.000  fantassins  et  5.000 
chevaux,  admirablement  équipé  pour  une  longue 
campagne. 

En  France,  on  déploie  la  même  activité.  Le  général 
Voyron,  ayant  sous  ses  ordres  les  généraux  Bailloud 
et  Frey,  a  été  désigné  pour  prendre  le  commandement 
du  corps  expéditionnaire.  L'amiral  Pottior  comman- 
dera la  division  navale. 

Comme  on  voit,  la  répression  entrera  avant  peu 
dans  une  phase  énergique. 

L.  P. 


Société  (llcoflouiie  Politipe  Natioiiale 


Les  Statistiques  douanières.  —  La  Situation  écono- 
mique de  la  Chine 

La  réunion  mensuelle  de  la  Société  d'Economie 
Politique  Nationale  a  eu  lieu  mercredi  dernier,  11  cou- 
rant, à  l'Hôtel  des  Sociétés  Savantes,  sous  la  présidence 
de  M.  Cauwôs,  professeur  d'Economie  politique  à  la 
Faculté  de  droit  de  Paris. 

M.  Cauwès  donne  la  parole  à  M.  Jules  Domergue  qui 
traite  la  (juestiondes  Statistiques  douanières. 

Le  Ministre  du  Commerce,  dit  M.  Domergue,  vient 
d'adresser  aux  Chambres  de  Comujerceune  circulaire 
inspirée  par  les  préoccupations  les  ])lus  légitimes  dans 
laquelle  il  les  prie  d'intervenir  auprès  des  exportateurs 
pour  les  amener  à  donner  désormais  des  indications 
plue  complètes,  plus  exactes,  surtout,  sur  la  nature  et 
le  poids  des  marchandises  qu'ils  expédient  àl'éti'anger. 

Les  inexactitudes  qu'on  peut  signaler  portent  sur  les 
quantités,  sur  les  valeurs  et  sur  les  destinations  ;  on 
voit  que  la  liste  est  complète  et  qu'il  n'y  manque  que 
des  inexactitudes  sur  l'origine  des  produits  exportés. 
Or,  cette  inexactitude  se  rencontre  même  parfois,  pour 
ce  pas  dire  assez  fréquemment,  dans  les  déclarations 
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do  certains  commissionnaires  et  expéditeurs  qui,  de 
leur  propre  autorité,  francisent  des  marcliandisos  q'ii, 
certainement,  ont  acquitté,  i"»  leur  entrée  en  France, 
des  droits  de  douane,  niais  n'en  sont  pas  plus  fran- 
1,'aises  que  ceux  qui  les  expédient.  Les  mêmes  décl  i- 
rations  fantaisistes  sont,  d'ailleurs,  constatées  dans 
d'autres  pays. 

Voilà  une  des  causes  des  différences  des  statistiques 
internationales.  Pour  ce  qui  est  des  statistiques  uni- 
quement nationales,  les  causes  d'inexactitude  pro- 
viennent soit  des  déclarations  fantaisistes  des  expé- 
diteurs, soit  du  mode  d  évaluation. 

lin  ce  qui  concerne  les  déclarations  des  expéditeurs, 
il  faut  reconnaître  qu'on  ne  saurait  leur  attribuer 
beaucoup  de  valeur  :  l'expéditeur  semble  ne  pas  vou- 
loir faire  connaître  le  chiffre  réel  de  ses  expéditions, 
comme  s'il  cherchait  à  se  soustraire  à  une  sorte  d'in- 
quisition dirigée  contre  lui.  Il  croit  que  l'adminis- 
tration le  surveille  et  le  guette,  tandis  qu'elle  ne  lui 
demande  qu'un  renseignement  dont  la  connaissance 
peut  être  utile  à  tous. 

Ce  qu8  l'on  voudrait  de  l'expéditeur,  ce  n'est  pas  qu'il 
nous  fit  connaître  les  secrets  de  sa  maison  ni  les 
noms  de  ses  clients,  mais  qu'il  déclarât  l'impor lance  de 
ses  exportations.  Si  ses  déclarations  étaient  exactes 
on  ne  demanderait  aucune  justification,  mais  comme 
il  n'en  est  pas  ainsi  on  se  trouve  obligé  do  réclamer  des 
garanties  et  l'Administration  aie  moyen  de  les  obtenir. 

En  ce  qui  concerne  la  fixation  des  valeurs, elle  est  faite 
d'après  une  évaluation  établie  par  la  Comviission  des 
valeurs  en  douane  et  qui  dure  douze  ou  quinze  mois, 
de  sorte  que  le  chiffre  des  valeurs  donné  par  la  douane 
peut  être  ou  trop  fort  ou  trop  faible.  En  Angleterre,  où 
l'exportation  est  aussi  libre  que  l'importation,  mais  où 
les  déclarations  sont  plus  exactes  que  chez  nous,  les 
évaluations  sont  faites  par  l'Administration,  d'après  les 
données  des  index  numbers  et  sont  revisées  tous  les 
mois,  elles  se  rapprochent  par  conséquent  davantage  de 
la  réalité. 

Serait-il  impossible  d'obtenir  chez  nous  un  sembla- 
ble résultat?  L'orateur  ne  le  croit  pas  et  manifeste  le 
désir  que  des  réformes  soient  adoptées  qui  donneront 
plus  d'exactitude  aux  stc^tistiques  et  permettront  de  les 
dresser  avec  le  plus  de  certitude  possible. 

Après  un  échange  d'observations  entre  MM.  Gauwès, 
Robert  Gharlie  et  Fayol,  la  parole  estdonnée  à  M.  Geor- 
ges Bourgarel  pour  exposer  la  question  de  la  situation 
économique  de  la  Ghine. 

En  présence  de  l'étendue  de  ce  sujet,  M.  Georges 
Bourgarel  déclare  devoir  se  borner  à  présenter  les 
grandes  lignes  de  la  question  et  à  signaler  simplement 
les  problèmes  qu'elle  comporte. 

Il  attribue  aux  compétitions  des  puissances  euro- 
péennes, trop  empressées  à  se  partager  la  Chine,  une 
part  dans  la  cause  des  événements  qui  se  déroulent 
actuellement.  La  lutte,  dit-il,  est  aujourd'hui  engagée 
et  son  issue  ne  fait  aucun  doute  :  l'insurrection  sera 
réprimée,  l'ordre  se  trouvera  rétabli  et  les  puissances 
pourront  dicter  leurs  volontés  à  l'Empire  du  Milieu. 
Mais  quelles  seront  ces  volontés  ?  Mettra  t-on  la  vaste 
région  en  tutelle  et  imposera-t-on,  de  vive  force,  à  une 
population  de  400  millions  d'habitants,  une  civilisation 
qui  lui  répugne,  des  lois  qu'elle  ne  comprend  pas  ?  Il 
est  aisé  de  prévoir  que  là  commenceront  les  difficultés. 

L'erreur  commise  généralement,  ajoute-t-il,  quand 
on  s'occupe  des  affaires  de  Ghine,  c'est  de  considérer 
ce  pays  comme  un  grand  empire  jouissant  d'une  orga- 
nisation propre;  en  fait,  c'est  une  agglomération  d'Etats 
distincts  qui  ne  se  rattachent  au  pouvoir  central  que 
par  un  lien  bien  tenu  et  qui  ont  tous  une  vie  proi)i  e. 
Leur  principale  force  de  cohésion  réside  dans  la  tradi- 
tion et  dans  l'existence  de  la  classe  des  lettrés  qui  vit 
du  peuple,  l'exploite,  le  pressure  et  voit  .dans  les  ré- 
j  formes  demandées  par  les  étrangers  la  fin  du  régime 
I     dont  elle  tire  tous  ses  bénéfices. 

ISi  l'on  jette  un  coup  d'œil  sur  la  situation  budgé- 
taire, sur  l'organisation  monétaire,  sur  l'état  du  coui- 
merce,  si,  en  un  mot,  on  cherche  à  se  rendre  compte 
de  l'organisation  économique  de  la  Ghine.  on  trouve  que 


l'oiistaclo  à  tout  e  sor  réside  dans  ce.  défaut  de  centra- 
lisation, dans  ce  man'[uc  de  lien  entre  les  divers  lilats, 
dans  ce  fait  (pie  le  Gideste-Empire  se  compose  d'une 
série  d'Etats  dans  l'Etat. 

Et  M.  Georges  Bourgarel  examine  tour  à  tour  l'orga- 
nisation des  fioauces  publiiiues;  le  régime  monétaire, 
dans  lequel  règne  la  plus  grande  contusion  ;  le  com- 
merce, que  les  likins  entravent  ;  il  montre  les  résultats 
que  l'action  des  étrangers  ont  ceijnndant  i)erinis  d'obte- 
nir, puis  examine  les  emprunts  contractés  par  leCélf  stc- 
Empire  et  les  recettes  des  douanes  maritimes  qui  leur 
servent  de  gage. 

Il  conclut  en  souhaitant  que  les  derniers  événements 
permettent  aux  puissances  d'imposer  au  Céleste-Em- 
pire la  grande  réforme  administrative  sans  laquelle  il 
serait  difficile  d'insufller  une  nouvellevieàcet  immense 
corps,  mais,  ajoute-t-il,  cette  (ruvrc  ne  s'accomplira 
l)as  du  jour  au  lendemain,  et  la  meilleure  des  ententes 
internationales  sera  celle  qui  empêchera  les  puissances 
de  surenchérir  les  unes  sur  les  autres  pour  obtenir  des 
avantages  ou  des  concessions.  C'est  seulement  en  procé- 
dant graduellemarit  que  l'on  fera  accepter  à  la  Chine 
des  innovations  dont  elle  n'a  pas  encore  vu  les  avan- 
tages. 

M.  Gauwès  constate  que  nombreux  sont  les  problè- 
mes que  comporte  la  question  chinoise  ;  il  invite  les 
membres  de  la  Société  à  étudier  cette  question  :  elle 
fera  l'objet,  à  la  rentrée,  d'un  examen  détaillé. 

Personne  ne  demandant  la  parole,  la  séance  et t  levée 
à  7  heures. 

G.  B. 


MoFifilioiis  ËGOiïoiipes  et  Fimcières 


La  Question  ds  l'Extérieure  Espasruole.  —  Nous 
avons  annoncé,  dans  notre  numéro  du  29  juin  dernier 
que  MM.  Laiglesia  et  Gomjn,  délégués  du  Gouverne- 
ment espagnol,  auraient  le  10  juillet  une  conférence  plé- 
nière  à  IParis  avec  les  repré.ïcntants  autorisés  des  por- 
teurs français,  anglais,  allemands,  belges  et  hollandais 
rplativement  à  la  question  de  l'Extérieure  espagnole 
dont  notre  étude  du  22  juin  a  exposé  tous  les  éléments. 

Cette  conférence  plénière  a  eu  lieu  à  la  date  indiquée 
et  en  voici  le  procès-verbal  : 

Les  représentants  de  l'Association  nationale  des  porteurs 
français  de  valeurs  étrangères,  do  Paris  ;  du  Council  of  Fo- 
reigu  liondholders,  de  Londres  :  df  l'Association  pour  la  dé- 
fense des  détenteurs  de  fonds  publics,  d'Anvers  :  de  l'Asso- 
ciation  de  défense  des  détenteurs  allemands  de  Rente  espa- 
gnole, de  Berlin  et  de  l'Association  pour  le  marché  des  fonds 
publics.  d'Amsterdam,  réunis  le  10  juillet  à  Paris, 

Apr  ès  avoir  examiné  en  commun  la  proposition  des  envoyés 
du  Gouvernement  espagnol  demandant  que  la  Convention  du 
28  juin  1832,  arrêtée  entre  le  Ministre;  espnonol  à  Londres  et 
le  président  du  Council  of  Foreign  Bondholders.  soit  annulée, 
afin  que  l'impôt  établi  par  le>!  lois  du  2  août  1809  et  du  27 
mars  1900,  sur  les  intérêts  de  la  Dette  publique  puisse  être 
appliqu  '  aux  intérêts  de  Ip,  Dette  extérieure, 

Considérant  que  los^  porteurs  ont  c  nsenli  des  sacrifices 
considérables  dans  l'arrangement  de  1882  et  que  l'exemption 
do  tout  impôt  quelconque  aux  titres  de  la  Dette  Extérieure 
'i  0/0  fut  une  condition  fondamentale  de  leur  acceptation  de 
cet  arrangement, 

Ont  été  d'avis,  à  l'unanimité,  qu'ils  ne  considéraient  pas, 
comme  possible,  de  recommander  aux  porteurs  d'accepter  la 
proposiiion  qui  leur  est  faite. 

M!M.  les  Délégués  espagnols,  après  cette  réponse,  ont  de- 
mandé s'il  en  serait  de  même  d'un  taux  d'imposition  moindre 
que  20  0/0  qui  laisserait  subsister  une  situation  privilégiée  au 
profit  dos  porteurs  étrangers. 

La  réponse  unanime  des  représentants  des  porteurs  a  été 
que  le  rejet  de  la  proposition  d'impôt  était  applicable  en  prin- 
cipe à  tout  impôt,  quel  ({u'on  fût  le  taux. 

MM.  les  Délégués  espagnols  ont  alors  développé  diverses 
propositions  avant  pour  but  de  l'jiie  participer,  dans  une  cer- 
taine niesiirp,  les  porteurs  de  la  Dette  extérieure  aux  sacri- 
fices ([ue  les  nationaux  de  l'Etat  espagnol  ont  dû  s'imposer 
et  cela,  par  une  réduction  du  coupon,  laquelle  serait  affectée 
à  l'amortissement  de  ladite  dette. 
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Les  représentants  des  porteurs  ont  demandé  un  délai  pour 
pouvoir  examiner  ces  propositions  et  se  concerter  entre  eux. 

En  conséquence,  la  séance  a  été  levée,  pour  être  reprise 
lorsque  les  représentants  des  porteurs  seront  en  mesure  de 
donner  une  réponse. 

La  question  de  principe  a  donc  été  tranchée  dans  le 
sens  que  nous  avions  nous-même  indiqué,  alors  que  la 
presque  majorité  de  nos  confrères  parisiens  soutenait 
que  le  Gouvernement  espai^nol  avait  le  droit  et  le  de- 
voir de  réduire  de  30  ou  de  40  0/0  le  revenu  de  l'Exté- 
rieure estampillée,  c'est  à-dire  le  revenu  des  titres  ap- 
partenant aux  éti'angers. 

D'ailleurs,  MM.  Villaverde  et  Silvela  avaient  loyale- 
ment reconnu  que  le  Cunvenio  du  ;2S  juin  1882  enga- 
geait formellement  le  Gouvernement  espagnol,  mais 
on  so  souvient  que  toutes  les  fractions  de  la  minorité 
et,  avec  elles,  le  plus  grand  nombre  des  journaux  espa- 
gnols combattaient  cette  thèse  en  prétendant  que  ce 
Convenio  n'ayant  été  ni  soumis  au  Parlement,  ni  ra- 
tifié par  une  loi  quelconque,  n'engageait  que  le  Minis- 
tère de  l'époque. 

Les  délégués  espagnols  ont  été  d'une  correction 
absolue,  car  ils  ont  admis,  avant  toute  discussion,  la 
solidarité  du  Convenio  de  1882. 

Ils  ont  fait  cependant  valoir  cette  considération  très 
juste  que  la  Rente  Hxtérieure  étant  une  dette  perpé- 
tuelle, l'engagement  de  1882  resterait  un  engagement 
perpétuel  pour  l'Espagne  à  l'égard  de  l'étranger  si  les 
porteurs  de  la  Rente  estampillée  re  consentaient  pas  à 
aider  l'Espagne  à  modifier  la  nature  de  cet  enga- 
gement. 

Tenant  compte  de  la  loyauté  avec  laquelle  le  Gou- 
vernement espagnol  a  posé  la  question,  et  des  sacrifices 
vraiment  considérables  que  la  liquidation  de  la  guerre 
américaine  impose  aux  créanciers  et  contribuables 
indigènes,  les  représentants  des  porteurs  étrangers  ont 
reconnu,  à  l'unanimité,  qu'il  était  de  l'intérêt  bien 
entendu  de  ces  derniers  porteurs  de  faire  quelque  cliose 
pour  faciliter  la  restauration  financière  de  l'Espagne 
et  pour  assurer  d'une  manière  définitive  la  situation, 
l'avenir  et  le  crédit  de  la  Rente  Extérieure  estampillée. 

C'est  dans  la  transformation  de  cette  Rente  en  Dette 
amortissable  que  la  solution  a  été  cherchés  d'uii  com- 
mun accord. 

Le  coupon  de  la  Rente  Extérieure  serait  réduit  d'un 
huitième,  soit  0.50  par  4  fr.  ou  0  fr.  125  par  coupon  de 
1  fr.,  et  ce  huitième  serait  consacré  à  un  amortisse- 
ment au  pair  et  par  tirage  au  sort,  de  manière  à  rem- 
Ijourser  intégralement  le  capital  de  la  Rente  estampillée 
au  pair  de  lOl)  fr.  et  en  or,  dans  un  délai  de  61  ans 
environ. 

Le  Trésor  espagnol  continuerait  ainsi  à  payer  4  0/0 
comme  par  le  passé  et  les  porteurs  recevraient  3,50  0/0 
en  or  d'intérêt  annuel  et  0,50  0/0,  également  en  or, 
sous  forme  d'amortissement. 

Une  loi  spéciale  consacrerait  le  principe  de  l'annuité 
d'amortissement  jusqu'à  extinction  complète  de  la 
Dette,  lui  maintiendrait  toutes  les  garanties  actuelle- 
ment attachées  à  la  Dette  extérieure,  y  compris  le  prin- 
cipe de  l'immunité  absolue  de  tout  impôt  espagnol  pré- 
sent ou  à  venir,  tel  que  le  comporte  le  Convenio  de 
1882.  La  loi  déciderait,  en  outre,  que  si,  pour  une  rai- 
son quelconque,  l'amortissement  venait  à  être  suspendu, 
la  totalité  de  la  Rente  Extérieure  estampillée  non  en- 
core remboursée,  recevrait  ipso  facto  4  0/0  d'intérêt 
net  en  or,  comme  elle  les  reçoif  actuellement. 

Voilà  les  grandes  lignes  du  projet,  qui  est,  croyons- 
nous,  en  bonne  voie  de  idéalisation. 

La  Bourse  l'a  favorablement  accueilli,  car  il  est 
simple  dans  son  application  et  donne  une  solution  rai- 
sonnable et  définitive  à  toutes  les  questions,  à  toutes 
les  controverses,  que  l'interprétation  du  Convenio  de 
1882  avait  soulevées  en  Espagne...  et,  il  faut  bien  le 
dire,  en  Erance  également. 


Transports  Electriques  de  l'Exposition.  —  L'as- 
semblée générale  ordinaire  des  actionnaires  de  cette 
Société,  qui  n'avait  pu  être  tenue  le  20  juin  par  suite 


du  nombre  insuffisant  d'actions  déposées,  a  eu  lieu  le 
G  courant. 

L'exercice  dont  rend  compte  le  rappoit  du  Conseil 
d'administration,  comprend  toute  l'année  1899  qui  a 
été,  comme  la  précédente,  entièrement  consacrée  à  des 
études  et  à  des  travaux  ne  pouva'it  donner  lieu  à  au- 
cune recette  proprement  dite.  C'est  pourquoi  le  bilan 
qui  a  été  soumis  aux  actionnaires  donne  simplement 
l'emploi  fait,  jusqu'au  81  décembre  1899,  du  capital 
social. 

Les  frais  de  premier  établissement  étaient,  au  1" jan- 
vier, de  2.097.022  fr.  44.  Natui'ellement  cette  somme  ne 
comprenait  qu'une  partie  des  dépenses.  Le  montant 
total  était,  en  effet,  à  l'heure  où  l'exercice  s'est  clos, 
assez  difliuile  à  cliilfrer  d'une  manière  précise,  attendu 
que  les  différents  contrat  <  ne  pouvaient  prévoir  exacte- 
ment les  modifications  inévitables  qui  se  sont  im- 
posées au  cours  des  travaux.  Toutefois  le  rapport  in- 
dique, en  se  Ijasant  sur  ces  contrats,  le  montant 
approximatif  des  dépenses  actuelles  de  premier  éta- 
blissement. 

En  comprenant  la  plate-forme  d'essai,  la  plate-forme 
définitive,  le  chemin  de  fer  et  les  débours  communs  aux 
deux  services ,  les  dépenses  s'élèveront  à  environ 
5.COO.O0O  francs.  Ce  chiliVî  dépasse  sensiblement  le 
capital  de  la  Société  qui  n'est  que  de  4  millions  de 
francs;  mais  on  avait  toujours  pensé  qu'il  en  serait 
ainsi  et,  dans  cotte  éventualité,  le  Conseil  d'adminis- 
tration avait  échelonné  ses  échéances  de  telle  sorte 
qu'une  notable  partie  des  paiements  ffit  exigible  seule- 
ment après  que  l'exploitation  aurait  commencé.  Grâce 
à  cette  précaution,  non  seulement  la  Société  n'a  pas  eu 
besoin  de  recourir  à  des  emprunts,  mais  elle  a  pu  com- 
mencer son  exploitation  avec  plus  de  400.000  francs  en 
caisse. 

Pour  avoir  le  total  des  débours  de  la  Société,  il  con- 
viendra d'ajouter  aux  chifl'res  ci-dessus,  les  frais  d'ex- 
ploitation, pour  lesquels  on  avait  prévu  un  chiffre  rond 
de  1  million  de  francs.  Mais,  jusqu'à  ce  jour,  ils  sont 
inférieurs  aux  prévisions,  notamment  en  ce  qui  con- 
cerne les  dépenses  d'énergie.  Quant  aux  recettes,  elles 
n'atteignent  pas  encore  le  niveau  que  l'on  avait  espéré, 
ce  qui  peut  s'expUquer  par  l'état  d'inachèvement  de 
l'Exposition  pendant  les  cinq  ou  six  semaines  qui  ont 
suivi  son  ouverture,  et  par  la  température  exception- 
nellement froide  des  mois  d'avril  et  de  mai.  Ce  qui, 
par  contre,  serait  de  nature  à  donner  bon  espoir,  c'est 
que  du  15  avril  au  30  juin,  la  plate-forme  a  transporté 
2.(113.200  voyageurs,  et  que,  dans  la  même  période, 
l'Exposition  a  enregistré  9.386.992  entrées  payantes,  ce 
qui  représente,  pour  la  plate-forme,  une  proportion  de 
27  83  0/0.  Si  le  nombre  des  visiteurs  de  l'Exposition 
correspondait  au  chiffre  des  billets  émis,  et  si  la  dite 
proportion  se  maintenait,  la  Compagnie  obtiendrait, 
pour  la  plate-forme  seule,  des  résultats  plus  que  suffi- 
sants pour  assurer  à  l'entrepribe  un  bénéfice  normal. 

Quant  au  chemin  de  fer,  ouvert  le  28  avril  seule- 
ment, par  suite  de  certaines  impei  i'ections  de  freinage 
auxquelles  il  a  fallu  remédier,  il  n'a  donné  que  peu  de 
résultats,  d'a])ord  en  raison  de  la  température  et  en- 
suite parce  gue,  comme  les  entreprises  de  transport 
analogues,  il  devait  se  faire  une  clientèle.  Ses  recettes, 
en  progression  constante,  devront  être  un  appoint  im- 
portant dans  les  résultats  définitifs  qui  comprendront 
aussi  les  produits  delà  publicité  et  de  la  conce-sion  des 
bars,  qui  s'élèvent,  dès  à  présent,  à  un  chiffre  salis- 
sant. 

Le  rapport  mentionne  aussi  les  procès  qui  ont  été 
intentés  par  quelques  riverains  de  la  plate  forme  et  du 
chemin  de  fer.  Les  conseils  juridiques  estiment  que 
ces  réclamations  ne  sont  pas  fondées.  Le  même  docu- 
ment fait  observer,  qu'au  point  de  ^  ue  industriel,  l.e 
succès  de  da  Société  est  incontestable,  et  que  l'engin 
est,  de  tous  les  systèmes  connus,  le  mieux  approprié 
aux  transports  des  foules  et,  en  même  temps,  le  plus 
économique.  Le  plus  haut  chiffre  de  voyageurs  trans- 
portés en  une  journée  a  atteint  119.398.  et  la  dépense 
d'énergie  électrique  n'a  été,  pour  cette  journée,  que  dç 
600  francs. 


I/I'ICONOMISTM  l'iUROPKIîN.  —  Franco 


47 


L'assômbloe  ^ônéralo  des  actionnaires  a  ap))iouvé 
les  oomplos  qui  lui  étaient  soumis  et  ralilié  la  nomina- 
tion faite  à  titre  provisoire,  en  (lualilé  d'administra- 
toiir,  de  INI.  Giil)riel  Tiiomas.  Ka  outre,  elle  a  nommé 
commissaires  pour  rexercice  1900,  MM.  I3ailly  et  le 
marquis  de  S;tinte-Croix  et  fixé,  sur  leur  demande, 
leur  rémunération  à  un  franc  seulement. 


Candi  de  Panama.  —  Les  actionnaires  delà  Compa- 
gnie Nouvelle  du  Canal  de  Panama  se  sont  réunis 
en  assemblée  générale  extraordinaire  le  7  courant. 

L'article  75  des  statuts  de  la  Compagnie  porte 
qu'aussitôt  la  moitié  du  capital  social  en  numéraire 
dépensée,  une  Commission  technique  doit  se  pronon- 
cer sur  les  résultats  acquis  par  les  travaux  exécutés  et 
sur  les  conséquences  à  eu  tirer  pour  la  suite  de  l'en- 
treprise; après  le  dépôt  du  rapport  de  cette  Commis- 
sion une  assemblée  extraordinaire  doit  être  appelée  à 
délibérer  sur  les  voies  et  moyens  tendant  à  assurer 
l'achèvement  de  l'œuvre. 

Or,  la  Commission  technique  statutaire  a  visité 
l'Isthme  au  printemps  de  l'année  18')8,  et  elle  a  dé- 
posé, le  8  février  1899,  un  rapport  dont  la  conclusion 
était  «  que  la  preuve  était  faite  de  la  possibilité  d'exé- 
cution d'un  canal  à  travers  l'isthme  de  Panama,  sui- 
vant le  projet  de  la  Compagnie  nouvelle,  dans  les  con- 
ditions de  dépense  et  de  temps  prévues  par  elle  ». 
Donc,  depuis  près  d'une  année  déjà,  les  actionnaires 
auraient  pu  être  appelés  à  délibérer  sur  les  voies  et 
moyens  tendant  à  assurer  l'achèvement  du  Canal  de 
Panama.  Mais  ce  qui  s'est  passé  en  Amérique  relati- 
vement au  projet  du  Canal  de  Nicaragua  a  amené  le 
Conseil  à  entamer  des  pourparlers  avec  les  Etats-Unis, 
et  ces  pourparlers  ont  abouti  à  l'envoi  d'une  Commis- 
sion américame  dans  n>thme,  laquelle  doit  déposer 
son  rapport  au  plus  tard  le  4  décembre  1900.  Les  con- 
clusions de  ce  rapport  ne  devront  pas  seulement  ré- 
pondre aux  questions  techniques  dont  les  solutions 
permettraient  exclusivement  de  déterminer  le  choix  du 
meilleur  tracé  de  canal  interocéanique  ;  en  effet,  la 
Commission  a,  de  plus,  la  charge  et  le  devoir  d'exa- 
miner et  de  rechercher  quel  projet  de  canal  assurera 
aux  intérêts  spécialement  américains  les  satisfactions 
qu'ils  peuvent  légitimement  réclamer. 

C'est  dans  cb  but  que  la  Commission  américaine  a 
invité  la  Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama  à 
lui  déclarer  jusqu'où  elle  pourra  et  voudra  aller  dans 
le  sens  d'une  cession  d'influence  et  de  direction  sur  le 
Canal  de  Panama,  et  quelle  compensation  elle  deman- 
dera en  échange.  Il  reste  donc  à  la  Compagnie  à  re- 
chercher, dans  un  esprit  de  conciliation,  et  de  défense 
de  tous  les  intérêts  en  cause,  les  réponses  qu'il  con- 
viendra de  faire.  Dans  cette  situation  le  Conseil  a  de- 
mandé à  l'assemblée  extraordinaire  d'approuver  'une 
Convention  intervenue  entre  la  Compagnie  Nouvelle 
et  la  liquidation  de  l'ancienne  Compagnie,  aux  termes 
de  laquelle  l'assemblée  prescrite  i>ar  l'article  75  des 
statuts  pourra  être  ajournée  ù  un  maximum  de  trois 
ans. 

Plusieurs  actionnaires  ayant  insisté  auprès  du  Pré- 
sident pour  savoir  sur  quelle  base  les  pourparlers 
étaient  engagés  avec  les  Eiats-Unis,  celui  ci  a  déclaré 
que  la  situation  de  la  Compagnie  vis-à-vis  des  Etats- 
Unis  interdisait  toutè  indiscrétion,  et  il  a  demandé  le 
vote  du  projet  comme  un  témoignage  de  la  confiance 
des  actionnaires.  Ce  vote  lui  a  été  accordé,  et  l'assem- 
blée a  aussi  autorisé  le  Conseil  d'administration  à 
effectuer  les  dépenses  nécessaires  à  la  continuation  de 
l'entreprise  jusqu'au  moment  où  l'assemblée  générale 
extraordinaire  dont  il  vient  d'être  parlé  plus  haut 
pourra  avoir  lieu 

Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud.  —  La  Corres- 
pondance hebdomadaire  de  la  Banque  Française  de  l'A  frique 
du  Sud  appelle  l'attention  de  ses  lecteurs  sur  les  perfection- 
nements que  la  Banque  a  récemment  introduits  dans  soa  ser- 
vice de  dépôt  des  titres.  Gomme  clic  le  rappelle  justement, 
l'émission  de  valeurs  mobilières  à  des  cours  peu  élevés  a  pu 
pour  effet  d'augmenter  la  variété  des  portefeuilles,  de  sorte 


que  lo  capitalisto  d'aujourd'hui  est  intén^ssé  souvent  dans 
dos  <'ntn'[)ris(!s  très  divcrh(!S.  U'aulri;  pari,  sa  professioii  ne 
lui  pernii'l  pas  toujours  do  suivre  li-  niouvcm(;nl  des  Soc.iélés 
nomlirnuses  dont  il  est  actionnaire.  Le  cupltalisli'  a  donc  be- 
soin d'un  secrétaire  qui  le  renseif,'ne  et  le  tieiuu!  au  courant. 

<c  C'est  (!n  nous  inspirant  de  cette  idé(!,«,dit  la  Correspon- 
dance, ((ue  nous  avons  organisé  notre  service  de  dép6l  des 
titres.  Connaissant  les  intiVèts  do  nos  déposants,  nous  nous 
elloitoas,  dans  la  mesure  du  possible,  do  leur  faire  parvenir 
1ns  informalions  qui  les  intéressent,  qu'il  s'agisse  da  paie- 
ment des  dividendes,  de  récliéance  des  droits  de  souscription 
ou  de  conversion,  ou  de  tout  proj(it  de  reconstitution,  d'auj,'- 
mealalion  de  capital,  etc.,  donnant  lieu  à  des  assemblées  K[)é- 
cialcs,  auxquelles  il  importe  essentiellement  d'ôire  représenté. 
Dans  ce  but,  nous  avons  cn'i;  une  ort^anisation  tout  à  fait 
moderne,  ipù  nous  permet  de  renseigner  nos  déposants  avec 
lo  minimum  d'oubli,  cl  qui  a  rendu  déjà  à  nos  clients  d'in- 
contestables services.  En  déposant  ses  titres  à  notre  Banque, 
le  capitaliste,  grand  ou  petit,  s'assure  lo  bénéfice  de  cette 
organisation.  Tel  est  le  point  que  nous  nous  contentons  de 
signaler  aujourd'hui  à  nos  lecteurs.  Nous  sommes  prêts,  du 
ri^ste,  à  donner  des  explications  complémentaires  aux  per- 
sonnes qui  voudront  bien  nous  écrire  ou  venir  nous  voir.  » 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
."i  juili.'t 

Or   •2.14R.!^il2  3:0 

Arseut...  1 


•12  juillet 
2.U;i  8(H.0R4 
Un  Ali)  l.i'i0.2'/1.312 


.'i  juillet 


12  juillet 


3.294.138.547  3.294  0':2.397 


3.294.138. 


3. 'iït '1.012.397 


Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jnur  . . 

„    .  ,    ...    _    .    i  Effets  Paris   

Portefemlle  Pans  |  j^^^^^  Elran-er... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursidcs   

Avances  sur  liii^nls  :'i   

Avances  sur  Ui;:jnl'-  .|  mis  .Micruisales 

Avances  sur  litres  :i  l':in-  

Avances  sur  litres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Ii('serve  

Rentes  de  l;i  r.i-rrv.'  l'X-bamiueSj  

Renies  dislM.l,ili|(^.^  

Rentes  innnnliile-i'c-;  

Hotcl  et  iiniliilii'r  dr  l:i  l',:.U(|ni'  

Iinnieulili's  îles  sm  i  iirs.ili  -  

Dépenses  d'aihuinisIraliMU  de  ia  LSamiue 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total.. 


PASSIF 


Réserves 
mobilières 


di'partenient. 

isr,-/  

i  l-îauque. . . 


Capital  de  la  Banque  

Bénélices  en  additions  au  caiiital 
Loi  du  17  mai  1834 
Ex-lianipi 
Loi  (lu  '.)  ; 
Réserve  iiiuunliiln'ri's 

Réserve  si)éciale  

Billets  au  porteur  ru  <  in  ulalion  

Arrérages  de  valeurs  il(  ]ins:  es  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


40.696 
333.434.432 


481.918.331 
r..0B2.0U0 
429.800 
247.716.572 
279  387.742 
180.000.000 
10.000.000 
2.9S0.750 
99.627.301 
100.1100.000 
4.000.000 
17.078.:!U6 


Total. 


17.013 
313. 499. .^2b 


498.. 516  694 
14. 184.000 
1.914.800 
232.781.083 
2B9.t90.810 
180.000.01)0 
10.000.000 
2. 980. 730 
99.6^5.333 
100.000.000 
4.000.000 
17  680.466 


8.35.579 

888.1.55 

8.407.444 

8.407.444 

811.516. 471 

42.301.666 

5  1. -15.194. 084 

5  (l:)2.460.140 

182.500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8  002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.7.50 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4. 067.. 431  320 

4.029.820.480 

44.633.960 

26.983.690 

11.224.689 

11.133.852 

221.917  0.52 

246-123  576 

4(il.748.819 

.416.987.505 

67.997.012 

72  678.320 

10.461.9BO 

7. 026. 067 

1.647.877 

2.331.316 

1.736.997 

1.736.997 

41.378.889 

52.620.626 

3.155.194.084 

5.092.460.1-40 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Primo  de  l'or  

Bénéfices  nets  


16  juillet 

15  juillel 

15  juillet 

13  juillet 

12  iuillet 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.609.0 

3.690.5 

3  649.6 

3.790.5 

4.029  8 

3.310.3 

3. 237. 4 

3.U).S.6 

3.117.8 

3.294.1 

6t'0  7 

6HO.7 

7U.5 

707.5 

814.0 

362  5 

349.2 

393.0 

4.52.0 

502.4 

140.0 

140.0 

180  0 

180. 0 

180.0 

926.9 

182.4 

251. 4 

197.9 

2*6.1 

,574.0 

484-6 

492.0 

500.5 

489.7 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

])air 

pair 
739.7 

2  0/00 
963.5 

%  0/00 

pair 

6i6.0 

793.8 

i. 443.2 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  obligations  de 
l'Emprunt  Russe  Consolidé  4  0/0,  1"  série,  pourront  circuler 
sans  coupons,  mais  les  titres  devront  être  munis  du  talon 
donnant  droit  à  la  nouvelle  feuille  de  coupons. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  obligations  des  Chargeurs 
Réunis,  Compagnie  française  de  Navigation  à  Vapeur,  sont 
admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

12.500  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  495  fr.,  libérées 
et  au  porteur;  remboursables  au  jjair,  en  trente  ans  au  plus, 
de  1901  à  1930.  et  productives  d'uu  intérêt  annuel  de  20  fr., 
payables  par  moitié  les  1"  mai  et  1"  novembre. 

Jouissance  courante  :  1"  niai  1900. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Fran- 
çai.se  de  Reports  et  Dépôts,  rue  Louis-le-Grand,  9. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  le=i  341  obligations  nouvelles 
de  50o  francs  4  0/0,  ^401  à  ^Ttl,  de  la  Société  de  Produits 
chimiques  de  Saint-Denis,  sont  admi^-es  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deu.\ième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  quotas  olîligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Sociéié,  ué 
gociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  2.400  à  2.741. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  8.000  actions  nouvelles  de 
500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  n""  24001  à  32000,  de  la  Société 
(lénérale  de  Hauts  Fourneaux,  Forges  et  Aciéries  en  Russie, 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  l'ulletin  delà  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  aciions  :i  uciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  24.000  à  33.000. 

Les  actions  n°*  1  à  lOOOO  doivent  être  munies  des  trois 
estampilles  suivantes  :  1°  "  Capital  porté  de  8  à  12  millions 
de  francs  (assemblée  générale  du  25  avril  189i>)  »;  2°  "  Ca{jjlal 
porté  de  10  à  12  miliions  de  francs  (Assemblée  générale  du 
10  juillet  1899)  et  3°  «  Capital  porté  de  12  à  16  millions  de 
francs  (Assemblée  générale  du  18  janvier  1900)  »; 

Les  actions  n»"  ItiOOl  à  2000  doivent  porter  les  estampilles 
n«  2  et  3; 

Et  les  actions  20001  à  24000,  la  troisième  et 'dernière  estam- 
pille.  


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  actions  de  la  Société  ano- 
nyme pour  l'exploitation  de  la  Maison  Durst  Wild  fi-éres 
chapeaux  de  paille  et  de  feutre  et  fournitures  pour  modes) 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

(;es  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bullelia 
de  la  Cote. 

6.O0O  actions  de  500  fr.  (100  francs  remboursés),  libérées  et 
au  porteur,  jouissance  S  novembre  1899,  ex-coupon  n»  23. 
Siège  social  à  Paris,  rue  du  Caire,  39. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  actions  n"  1  à  5200  de  la 
Société  :  Manufacture  française  de  porto-plumes,  de  plumes 
et  d'œillets  métalliques  (ancienne  Maison  (i.  Bac)  sont  ad- 
mises aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

5.200  actions  de  5O0  francs,  libérées  et  au  porteur,  formant 
avec  les  l.OÛO  actions  d'apport,  non  négociables  actuellement, 
le  capital  de  ladite  Société; 

Jouissance  courante  :  11  octobre  1899,  ex-coupon  2. 

Ces  titres  doivent  être  munis  d'estampilles  indiquant  les 
modifications  apportées  à  la  dénomination  et  au  capital  so- 
cial élevé  de  2,(i00.000  francs  à  3.100.000  francs. 
'   Siège  social  à  Paris,  boulevard  de  Strasbourg,  64. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  obligations  de  l'^^rbaine  et 
la  Seine,  (Compagnie  anonyme  d'assurances  à  primes  fixes 
contre  les  accidents,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote. 

4.080  obligations  de  £00  fr.  4  0/0.  émises  à  490  fr.,  libérées 
et  au  porteur;  remboursables  ;iu  pair  par  voie  de  tirage  au 
sort,  en  trente  ans  au  plus,  de  1905  à  1934; 

Intérêt  annuel  :  20  fr.  payables  par  moitié  les  1"  mai  et 
1"  novembre: 


Jouissance  coiirante  :  1"  mai  19G0. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  rue  Le  Peletier, 
n«=  8  et  37. 


Depuis  le  10  juillet  courant,  les  10.000  actions  nouvelles 
de  500  fr..  libérées  et  au  porteur,  n»'  20;J01  à  30000.  de  la 
Compagnie  Générale  d'Electricité  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  aous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  20.000  à  30.0UO, 

Les  actions  n"*  1  à  20000  doivent  être  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Capital  porté  à  15.000.000  de  francs  par 
décision  des  assemblées  générales  extraordinaires  dos  15  mars 
et  5  avril  IfeOO. 


Depuis  le  11  juillet,  les  43.200  actions  de  500  fr.,  libérées 
et  au  porteur,  n"'  3801  à  47000,  de  la  Société  des  Raffinerie  et 
Sucreries  Say  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  l  ubrique  que  les  actions  n»'  1  à  3800 
et  47001  à  O40O0. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  s;  troiivi.î  poi  t'^'  de  20.800  à  64.0LiO. 

Les  actions  n<"  I  à  47000  doi\ent  ètro  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Capital  porté  à  trente-deux  millions  de 
francs  par  décision  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du 
30  septembre  1898.  "   


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne,  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  l"  au  10  juil- 
let 1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3.063.636  38 

Retraits  de  fonds   7.271.166  65 

Excédent  de  retraits  ..Fr.     3.60S.530  27 

Excédent  do  retraits  du  1"  janvier  au  10  juillet  1900, 
34.925,033  fr.  72. 

Capitaux  employés  en  achats  de  renies  du  1"  au  10  juil- 
let 1900  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 564.026  l'r.  48; 

2°  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Impôts  et  Revenus  indirects,  —  L'Administration  des 
finances  vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus 
indirects  ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois 
de  juin  1900. 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  7,766.400  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  augmentation  de 
4.718.0U0  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1899. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-valut 
sur  : 

L'enregistrement,  3.510.600  ;  le  timbre,  298.500  ;  l'impôt 
sur  les  opérations  de  Bourse,  183.C0O;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les 
valeurs  mobilières,  310.000;  les  sels,  54.000:  les  sucres, 
2.665.700;  les  contributions  indirectes  (monopoles),  393.000; 
les  postes,  1.727.000;  les  télégraphes,  726.100. 

Les  moins-values  portent  sur  : 

Les  douanes,  1.093.000;  les  contributions  indirectes.  494.600: 
les  téléphones,  520.000. 
Par  rapport  au  mois  de  mai  1899,  il  y  a  augmentation  sur  : 
L'enregistrement,  4.597.500  fr.  ;  le  timbre,  83.500;  l'impôt 
de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  245.000;  les  contribu- 
tions indirectes,  466.000;  les  sels,  93.000. 

Il  y  a  diminution  sur  : 

L'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse,  131.500;  les  douanes, 
765.000;  les  sucres,  1.424.000;  les  téléphones,  171.500. 


Crédit  Lyonnais.  —  L'assemblée  générale  extraordinaire 
constitutive  du  Crédit  Lyonnais  a  été  tenue  à  Lyon  le 
2  juillet.  Les  résolutions  présentées  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration ont  été  votées  à  l'unanimité.  La  Société  est  défini- 
tivement constituée  au  capital  de  250  millions  avec  des 
réserves  diverses  s'élevant  à  100  rnillions  et  une  réserve 
immobihère  de  10  millions. 


i;K(X)N()MIS'rK  KUROPKION.  -  France 


Chomins  do  fer  du  Médoc.  —  L'assemblée  géiiéralu 
onlinairo  a  en  lieu  la  "^8  juin. 

Après  audition  des  rapports,  elle  a  approuviî.  tels  qu'ils 
lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  rexi;r<',ice  1899,  lesquels 
ne  coniporlaient  pas  la  dif  Iribution  d'un  dividende. 

Il  convient,  cependant,  de  signaler  que  les  résultats  do 
l'exercice  lS9i)  ont  été  assez  satisfaisants.  En  faisant  porter 
le  service  des  obligations  et  des  intérêts  sur  créances  sur  la 
ligne  principale  do  Bordeaux  à  Royan,  le  bénéfice  net  de 
cette  partie  du  réseau  s'est  élevé  ;\  19I.iî52fr.  85  contre 
55.751  fr.  &Z  seulement  eu  1898  et  i;!8.844  fr.  en  1897.  Quant 
aux  perles  d'i^xploitation  sur  les  deux  tronçons  Margaux- 
(^^astelnau  et  l'auillac-Porl-des  Pilotes,  elles  ont  atteint  10.443 
francs  seulement,  contre  14.048  fr.  28  en  1898.  Les  résul- 
tats d'exploitation  des  ombrancbements  s'améliorent  d'année 
en  année  et  il  est  ii  prévoir  que  les  insullisances  feront  bien- 
tôt place  à  des  excédents.  Finalement,  le  solde  débiteur  de 
profils  et  pertes,  qui  était  de  608.393  fr.  C4,  a  ('té  ramené  à 
427.272  fr.  40.  A  moins  de  circonstances  exceptionnelles  dé- 
favorables, ce  solde  aura  disparu  d'ici  djux  ou  trois  ans  au 
plus,  et  il  sera  possible  de  reprendre  la  distribution  des 
dividendes. 


Compagnie  Beyrouth-Damas  et  Hauran.  —  L'assem- 
blée générale  ordinaire  et  extraordinaire  des  actionnaires  a  eu 
lieu  le  28  juin,  sous  la  présidence  de  M.  le  baron  de  Nervo  ; 
lO.fiôO  actions  avaient  été  déposées,  représentant  316  voix;  60 
actionnaires  étaient  présents. 

Après  avoir  entendu  le  rapport  du  Conseil  d'administration 
et  celui  des  commissaires  des  comptes,  elle  a  voté  les  résolu- 
tions sviivantes: 

1°  L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  ap- 
prouve le  rapport  du  Conseil  d'administration  et  les  comptes 
arrêtés  au  31  décembre  1899  ; 

2°  Sur  la  proposition  du  Conseil  d'administration  et  en 
conformité  de  l  article  13  des  statuts,  l'assemblée  générale 
réélit  pour  six  ans  MM.  Hassan  Beyhum  et  Gustave  Habert, 
administrateurs  sortants. 

En  conséquence,  à  dater  de  ce  jour,  28  juin  1900,  le  Conseil 
d'administration  en  exercice  est  compose  des  neuf  membres 
ci-après  : 

MiVf.  Hassan  Bevhum,  René  Edmond,  Gustave  Habert, 
Edmond  Humbert,  S.  E.  Sélim  Pacha  Mélhamé,  MM.  Geor- 
ges Maliet,  le  baron  de  Nervo,  EJgard  Passy,  le  comte 
Edmond  de  Perthuis  ; 

3°  L'assemblée  générale  nomme,  en  qualité  de  commissaires 
des  l'omptes,  pour  l'exercice  1900: 

MM.  de  Sarty,  de  Pellerin  de  Latouche  ^Gaston),  lesquels 
agiront  conjointement,  et  fixe  à  la  somme  de  cinq  cents  francs 
l'allocation  qui  sera  attribuée  à  chacun  d'eux. 

Au  cas  de  décès,  démission  ou  autre  empêchement  de  l'un 
des  commissair>'s,  l'antre  procédera  seul,  sans  qu'il  soit  be- 
soin de  lui  en  adjoindre  un  nouveau. 


Le  Commerce  des  Vins  de  Champagne.  —  Voici, 
d'après  le  compte  rendu  des  travaux  de  la  Cliaiiibre  de  com- 
merci  de  Reims,  le  mouvement  total  des  vins  expédiés  à 
l'intérieur  ou  à  l'étranger,  pendant  les  six  dernières  années, 
((^et  état  est  dressé  d'avril  à  avril  de  chaque  année.)  : 


Années 


1893-  ^)4 . . . . 

1894-  9:).... 

1895-  '.iG  . . . . 
1893-97  . . . . 

1897-  98... . 

1898-  99 . . . . 


Expéditions  à  Expéditions  à     Total  du 
létranger       l'intérieur  mouvement 


17.359.439 
16. J 29. 374 
17.9ô6.8'iO 
22.155.798 
21.697.188 
20.987.897 


(L'oateilles) 
8.888.115  26.247.641 


8.310.574 
9.078.926 
10.495.040 
16.729.946 
16.410.099 


24.439.948 
27.  G 'i5. 666 
32.6.50.838 
38.427.134 
37.337.996 


Ainsi  qu'on  le  voit  par  la  progression  continuelle  du  mou- 
vement total,  le  commerce  des  vins  de  Champagne  augmenti- 
d'année  en  année,  aussi  bien  dans  les  expéditions  à  l'inté- 
rieur que  dans  celles  à  l'étranger.  L'exercice  1898-99  est  ce- 
pendant en  diminution  sur  1897-98,  mais  il  est  encore  en 
notable  augmentation  sur  les  exercices  précédents. 


Les  Chemins  de  fer  d'intérêt  local  et  les  Tramways 
pendant  les  années  18*^9  et  1898.  —  Lo  Journal  Officiel 
vient  de  publier  les  ré.sullats  de  l'exploitation  des  Chemins 
de  fer  d'intérêt  local  i-t  des  Tramways  pendant  l'année  1899, 
par  comparaison  avec  l'année  1898.  Nous  donnerons  les  chif- 
fres généraux  pour  chacune  de  ces  deux  catégories  de  moyens 
de  transport  : 


Chemins  d'intérêt  local 
1899  1898 


Diirér. 


Longueurexpl...(Kilom.)         4.366  4.266  4-  100 

Recettes  (Francs)  23.251.627  21.716.916  -|-1.534.711 

Dépenses  (     —    )  17.653.202  17.141.396  +  4."j8.806 

Produit  net ....(    —   )   5.598.425  4.022.520  +1.075.905 

Tramwaps 

Longueur  cxpl. . .  (  Kilom .  )         3 . 788 

Receltes  (Francs)  79.353.241 

Dépenses  {    —    )  63.474.965 

Produit  net   —    )  15.878.276 


3.327 
73.409.840 
58.149.977 
15.259.863 


+  461 
-f5. 943. 401 
-|-5.324.*?88 
+  618.413 

 -I  i  

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  18  au  24  juin  1900  ("26'  soniaiiii'j 

{En  iiiilliei's  df  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  '. . 

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest- Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . . 
Médoc  


Rec. 

n\  de 

Rec.  br 

depuis 

la  sciiituiio 

le  l»'  janvier 

Différence 

p' 1900 

i5  ^ 

1900 

1899 

1900 

1899 

•2.8ô2 

937 

865 

21  795 

21.249 

+ 

546 

y.  076 

9.090 

7  660 

208.030 

199  (160 

8.970 

m 

156 

169 

3. -2!  Il 

4.-264 

973 

3.73(1 

4..TO0 

4.307 

107  318 

101.900 

-1- 

5.618 

5.,^i'.)4 

3.589 

3.458 

80.045 

78-594 

+ 

1.451 

7.012 

'i.3(;7 

3.939 

99.786 

93  .  709 

+ 

4.077 

4.8;i0 

3.677 

3. 367 

83  819 

78.493 

+ 

5.324 

3.475 

1.977 

1.840 

49  300 

48.273 

+ 

1.027 

898 

9.3 

m 

2.945 

3.015 

70 

1.103 

157 

178 

3.1127 

3.500 

273 

296 

51 

51 

1.236 

1.273 

38 

■  tu 

3(1 

32 

879 

774 

+ 

105 

101 

23 

27 

617 

619 

1 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  semaine  qui  vient  de  s'écouler  a  été  meilleure 
que  la  précédente.  Malheureusement,  nous  avons  eu 
encore  à  compter  sur  l'étranger  qui,  à  chaque  mouve- 
ment de  reprise  tenté  par  uoire  p'ace,  procédait  à  de 
nouvelles  ventes.  Ces  ventes  ont  continué  à  être  absor- 
bées, et,  bien  que  les  plus  hauts  cours  pratiqués  ces 
derniers  jours  n'aient  pas  été  conservés,  la  façon  dont 
s'efl'ectue  notre  clôture  prouve  combien  est  grande  la 
force  de  résistance  du  Marché  de  Paris. 

M  ifcr  Nos  Renies  Françaises  ont  été  mieux  tenues 
que  précédemment.  Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  avait 
néclii  à  99  fr.  47  1/2,  regagne  50  centimes  à  99  97  1/2. 
Au  comptant,  il  cote  99  fr.  90,  contre  99  fr.  30.  Renie 
3  1/2  0/0,  102  fr.  40  à  terme,  en  plus-value  de  62  1/2 
centimes,  et  102  fr.  40  également  au  comi^tant,  en  re- 
prise ici  de  70  centimes;  Rente  Amortissable,  98  fr.  60 
au  comptant,  contre  98  fr.  12  i/2  à  terme  jeudi  dernier. 

he&Obligalions  Tuni'^iennes  3  0/0  qui  restaient 

à  473  fr.,  montent  à  478  fr.  50;  Emprunt  2  i ,2  0/0  iu 
Proleclorat  de  l'Annam  el  dv.  Toiikin,  au  même  cours 
de  80  fr.  50  ;  Emprunt  de  Madagascar,  80  fr.  50,  contre 
79  fr.  50;  Oblir/alions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de 
l' Indo-Chine,  459  fr.,  perdant  2  francs. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont 
conservé  une  bonne  allure  et  ont  donné  lieu  à  des 
échanges  actifs. 

L'Obligation  4  0/0  1865.  qui  avait  repris  à  540  fr., 
se  maintient  à  ce  cours;  Obligations  3  0/0  1869,  415 
francs,  contre  418  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  871,  404  fr., 
en  avance  de  6  fr.;  Obligations  4  0/0  1  875,  545  fr., 
contre  539  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  sans 
changement  à  352  f r.  ;  Obligations  2  0/0  i  898,  407  fr., 
gagaant  1  fr.  50;  Obligalioni  2  i/2  0/0  1894-1896, 
355  fr.;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  [Emprunt  du 
Métropolitain),  386  fr. 

i(  ic  Les  actions  de  la  Banque  de  France  qui  clô- 
turaient il  y  a  huit  jours  à  3.995  fr.  se  sont  avancées  à 
4.010  fr. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissemenl  de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  trois  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
1.4  'i3.1G0fr.  91. 

if  i(  Les  actions  du  Crédil  Foncier'  de  France  se 
retrouvent  à  661  l'r.  au  comptant,  contre  060  fr.  à  terme 
jeudi  dernter. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  com- 
mencent à  profiter  des  remplois  des  coupons  de  juillet. 
A  noter  que  le  5  août  prochain,  il  sera  procùilé  aux 
tirages  à  lots  des  Communales  2  60  0/0  1879,  des 
Co)nm.unales  3  0/0  f880,  des  Communales  3  0/0 
1891  et  des  Communales  2  60  0/0  ^899.  Ces  tirages 
comportent  des  gros  lots  de  100.000  fr.  et  des  lots 
secondaires  de  1.000  à  25.000  fr. 

Les  Ohligalions  Communales:  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  il  y  a  huit  jours  à  455  fr.,  ne  finissent  cepen- 
dant qu'à  453  f  r.  ;  Obligalinns  Foncières  1879  3  0/0, 
495  fr.,  contre  496  fr.  75;  Obligations  Comjnunales 
1880,  487  fr.  50,  gagnant  2  fr.  50  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1S83,  430  fr.,  contre  420  fr.;  Obligations 
Foncières  1885  2  80  0/0,  traitées  entre  448  fr.  et 
450  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  sont  à 
385  fr.,  en  avance  de  3  fr.;  Obligations  Coiainunales 
1892,  2  80  0/0  estampillées,  au  même  cours  de  440 
francs  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
443  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées,  clôturent  à  447  fr.  50,  contre  449  ; 
Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899,  501  fr.  50,  en 
bénéfice  de  1  fr.  50. 

^  i(  Nos  Etablissements  de  Crédit  sont  presque  tous 
en  reprise. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  est  passée  de 
1.035  fr.  à  1.045  fr.  ;  Comptoir  National  d' Escompte, 
595  fr.  à  terme  et  598  fr.  au  comptant,  contre  590  fr. 
jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  était  revenu  à  1.020  fr.,  ga- 
gne 25  fr.  à  1.04.5  fr.  Le  bilan  au  31  mai  de  cet  Etablis- 
sement accuse,  dans  le  chiffre  global  des  affaires,  une 
augmentation  de  50  millions  de  francs.  Les  espèces  en 
caisse  et  dans  les  Banques,  ont  gagné  près  de  16  mil- 
lions de  francs  ;  le  portefeuille  commercial  est  en 
avance  de  26  millions  et  les  reports  de  10  millions;  les 
comptes  courants  créditeurs  ont  progressé  de  18  mil- 
lions, mais  les  comptes  courants  débiteurs  ont  diminué 
de  9  millions.  Crédit  Industriel  et  Co7nmercial,  606 
francs,  contre  607  fr. 

La  Société  Générale,  que  nous  laissions  à  607  fr., 
reste  à  ce  cours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  clôturait  à 
M?)  fr.,  finit  à  480  fr.  ;  Banque  de  l'Algérie,  1.020  fr., 
contre  1.015  fr. 

Les  Obligations  4  00  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  sont  à  137  fr.,  contre  128  fr.;  Obligations  de 
475  francs,  128 fr.,  en  moins-value  de  2  francs;  Ban- 
ciue  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  57  fr.,  contre 
59  francs. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du,  Sud  reste  à 
80  fr.  Cette  Société  a  organisé  son  service  de  dépôt  de 
tilres  de  façon  à  pouvoir  faire  parvenir  à  ses  dé- 
posants toutes  les  informations  qui  les  intéressent, 
qu'il  s'agisse  du  paiement  des  dividendes,  de  l'échéance, 
des  droits  de  souscription  ou  de  conversion,  ou  de  tout 
projet  de  constitution,  d'augmentation  de  capital,  etc., 
donnant  lieu  à  des  assemblées  spéciales  auxquelles  il 
importe  essentiellement  d'être  représer^té.  Cotnpjagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  92  fr., 
contre  94  fr.;  Banque  Parisienne,  510  fvanca,  gagnant 
3  flancs;  Renl'i  Foncière,  Sdo  îr.,  contre  390  f  r.  ;  So- 
ciété Foncière  Lyonnaise,  350  francs  à  terme,  en  plus- 
value  de  3  francs.  Au  comptant,  elle  cote  même  354  fr. 

I^a  Banque  de  l'Indo-C/iine  procède  en  ce  moment, 
comme  nous  l'annoncions  il  y  a  huit  jours,  à  l'émis- 
sion de  24.000  actions  nouvelles  de  500  fr.  réservées, 
par  préférence,  au  prix  de  G75  fr.,  aux  porteurs  de  la 
première  émission  des  actions  de  la  Société,  à  raison 


d'une  action  et  demie  nouvelle  pour  une  action  an- 
cienne. La  souscription  sera  close  lundi  proi-hain.  ■ 

ii;  if  Les  actions  de  nos  ^Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  repris  et  ont  été  demandées,  sur- 
tout au  comptant.  Au  dernier  moment,  cependant,  el- 
les sont  en  réaction  sur  leurs  plus  hauts  cours  de  la 
semaine. 

Le  Lyon,  qui  avait  reculé  à  1,780  fr.  à  terme  et  à 
1.777  fr.  au  comptant,  s'inscrit,  sur  ces  deux  marchés, 
à  1.820  fr.  et  1.815  fr.  Midi,  1.318  fr.  au  comptant; 
Nord,  2.315  fr-  à  terme,  contre  2.270 fr.,  et  2.320  fr. 
au  comptant,  contre  2.2.30  fr. 

h'Est,  qui  était  revenu  à  1.070  à  terme  et  à  1.055  fr. 
au  comptant,  clôture  respectivement  à  1.090  fr.,  et  à 
1.09.5  fr.  ;  l'Orléans,  à  1.733  fr.  au  comptant,  contre 
1.692  fr.  50,  et  à  1.730  fr.  à  terme,  en  avance  de  45  fr.; 
Ouest,  1.075  fr.  au  comptant,  contre  1.070  fr. 

Pour  la  26«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettfs  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  accusent,  sur  la  période  correspondante  de  1899, 
une  augmentation  de  2.614.000  fr.  Depuis  le  l'""  jan- 
vier dernier,  l'augmentation  totale,  sur  1898,  se  chifire 
par  28.108.000  francs. 

if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 's,or\\, 
à  quelques  exceptions  près,  en  reprise  sur  la  semaine 
dernière. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
calmes,  à  615  fr.;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.120 
francs  à  terme,  conire  1.115  fr.  Cette  Compagnie 
remporte,  à  l'Exposition,  un  grand  succès  avec  son 
sysième  d'éclairage,  éclairage  qu'elle  obtient  par  l'em- 
ploi de  brûleurs  à  incandescence,  qui  ne  sont,  en 
somme,  que  des  «  becs  Auer  »  perfectionnés. 

L'action  de  la  Cow.pagnie  Générale  Transatlantique, 
que  nous  laissions  à  323  fr.,  perd  3  fr.  à  320  fr.  ;  Mes- 
sageries Maritimes,  545  fr.,  contre  538  fr.  Ce  sont  les 
cargo-boals  que  possède  cette  Compagnie  qui  semblent 
appelés  à  avoir  la  préférence  de  l'Etat  pour  les  tran- 
sports à  elfectuer  en  Chine.  Chargeur  s- Réunis,  sans 
ctiangement  à  1.170  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  que  nous  laissions  à  1.940  fr., 
fléchissent  à  1.897  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
pour  la  vingt-sixième  semaine  de  l'exercice  en  cours, 
s'élèvent  à  1.203.490  fr.  70,  contre  984.788  fr.  20  pen- 
dant la  même  semaine  de  1899.  Il  s'ensuit  que  les 
recettes  depuis  le  ler  janvier  jusqu'au  1"  juillet  s'éta- 
blissent à  28  059.975  fr.  10,  soit  une  augmentation  de 
2.519.596  fr.  70  sur  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière.  Voitu7'es  à  Paris,  406  fr.  au  comptant,  contre 
410  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  s'échangeait  à  475  fr..  se  traite  à  i76  fr.;  Société 
Française  d' Electro-Métallurgie,  au  même  cours  de 
060  fr.,  avec  un  coupon  de  40  fr.  à  détacher  le  19  cou- 
rant ;  actions  Dyle  et  Bacalan,  325  fr.,  gagnant  7  fr. ; 
Obligations  4  0/0  ,  440  fr. 

Le  Suez,  qui  restait  à  3.430  fr.  à  terme  et  à  3.422  fr. 
au  comptant,  clôture,  respectivement,  à  3.467  fr.  et  à 
3.450  fr.  La  grève  des  «  dockers  ;;,  en  Ang'etei're,  est 
terminée  et  les  envois  de  troupes  européennes  en 
Chine  paraissent  devoir  se  multiplier.  Parts  Civiles, 
2.210  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction  a  re- 
pris de  6  fr.  à  terme,  à  227  fr.  ;  au  comptant,  elle  se 
traite  à  230  fr.  ;  ce  titre  va  détacher  un  coupon  de  10 
francs  le  19  courant.  Thomson- Houston,  1.322  fr.  à 
terme,  contre  1.300  fr..  et  1.330  au  comptant,  contre 
1.315  fr.  C'est  à  partir  du  16  courant  que  cette  Compa- 
gnie met  en  paiement  son  coupon  pour  solde  de  divi- 
dende de  28  fr.  80  net  au  nominatif  et  de  27  fr.  32  au 
porteur.  Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga,  172 
francs,  contre  165  fr.  ;  Maifidano,  sans  aft'aires. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à 
299  fr.,  en  réaction  de  11  fr.  ;  Oinnium-Lyonnais-Tram- 
ivays,  91  fr. ,  contre  89  fr.  ;  Ciments  Portland  du  Bou- 
lonnais, 528  fr.  50,  ex-coupon  de  32  fr.  50,  contre  555 
francs  avec  coupon  ;  Chemin  de  fer  Mélropolilain  de 
Paris,  414  fr.  à  terme,  contre  429  fr.,  et  408  fr.  au 
comptant,  contre  426  fr.  On  annonce  que  la  ligne 


r.'I^CONOMISTE  RUR()PÉI*:N.  —  France  bi 


Porte-Vincennos-l'orte-Maillot  sera  livrée  à  la  circula- 
tion du  public  le  11)  courant. 

La  Compaijnii'.  Géiicrnle  de  Coiislruction  s'échange 
au  môme  cours  de  l'i5  fr.  i>ocicl(}  Parisiowe  pour 
l'Industrie  d<;s  C/ieinixs  de  fer  et  des  Tramways  Elec- 
triques {Société  Parisienne  Electrique),  fr.,  en 
réact  on  de  21  fr.  ;  Compaqnie  des  Tramicays  de 
l'Ouest-Parisien,  590  fr.  On  annonce  la  mise  en  exploi- 
tation prochaine  de  la  li^nc  de  Cliàtenay-Champ-de- 
Mars  appartenant  à  cette  (  Compagnie.  Cette  ligne  vient 
d'être  rorue  par  la  Commission  administrative. 

Les  actions  des  Tramways  de  l' E'sl-Parisie))  sont  à 
545  fr.  à  terme,  contre  540  fr.,  et  à  541)  fr.  au  comp- 
tant, contre  545  fr. 

Le  l)on  fonctionnement  du  système  Diatto  roipond 
aux  critiques  que  l'on  avait  formulées  sur  son  compte; 
au  reste,  la  Compagnie  générale  de  Traction,  proprié- 
taire du  brevet  Diatto,  a  garanti  par  traité,  à  la  Com- 
pagnie de  r Est-Parisien,  l'entretien  et  le  bon  fonc- 
tionnement de  !-on  système  pendant  cinq  ans.  La  Com- 
pagnie est  donc  à  l'abri  de  tout  aléa.  Quant  au  trafic,  il 
s'annonce  comme  devant  être  considérable.  La  ligne 
vient  d'être  récemment  ouverte  et  déjà  le  matériel  de 
la  Compagnie  est  notoirement  insuffisant;  il  va  èire 
progressivement  augmenté,  et  atteindra  plus  du  triple 
de  ce  qu'il  est  aujourd'hui,  sans  tenir  compte  des  voi- 
tures de  remorque  pour  les([uelles  la  Compagnie  est  en 
instance  auprès  de  l'Administrât  on. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramicays,  qui  finissait,  à  355  fr.  au  comptant  et  à 
350  fr.  à  terme,  reste  à  3G3  fr.  et  à  360  fr.  Actions  des 
Tramicays  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine, 
817  fr.,  contre  806  fr.  Dans  sa  dernière  séance,  la  Com- 
mission du  Conseil  municipal  a  approuvé  le  prolonge- 
ment jusqu'à  l'Opéra  de  la  ligne  Xeuilly— Saint-Phi- 
lippe-du- Roule ,  actuellement  presque  entièrement 
achevée.  Cette  ligne,  qui  réunit  par  le  plus  court  che- 
min le  centre  de  Paris  à  la  riche  banlieue  de  Neuilly  et 
au  quartier  de  l'Etoile,  est  a-îsurée  d'un  trafic  considé- 
rable :  sa  mise  en  exploitation,  qui  tardera  peu,  va 
accroître  dans  des  proportions  importantes,  les  recettes 
de  l'exercice  1900,  qui,  sans  augmentation  de  réseau 
ni  de  matériel,  présentent  déjà  une  plus-value  de 
175.000  francs  sur  celles  de  la  période  correspondante 
de  l'année  dernière. 

Les  actions  Phosjjhaies  du  Dyr  sont  sans  change- 
ment à  148  fr.;  Obligations  4  112  0/0,  480  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  irréguliers. 

La  liente  Brésilienne  4  0/0  est  revenue  de  67  fr.  20 
à  66  fr.  80,  par  suite  de  réalisations.  Funding  Loan, 
87  fr.  .50,  contre  88  fr.;  Emprunt  de  Miruis-Geraes,  379 
francs,  contre  377  fr. 

Le  Chinois  5  0/0  or  se  tient  aux  environs  de  425  fr. 
Au  sujet  de  la  ligne  Hankow  Pékin,  il  résulte  d'un  télé- 
gramme reçu  de  Shanghai  le8  juillet  que  le  Sud  est  tou- 
jours tranquille,  grâce  à  l'attiiude  ferme  des  Vice-rois, 
et  l'avis  général  des  Vice-rois,  des  Consuls  et  des  Ingé- 
nieurs est  que  rien,  actuellement,  ne  fait  prévoir  des 
troubles  dans  c^tte  partie  de  la  Chine.  IG.OUO  ouvriers 
sont  occupés  aux  travaux  qui  marchent  bien. 

La  Mente  Extérieure  Espagnole,  qui  était  revenue 
à  70  fr.  67  1/2,  a  repris  à  72  fr.  35.  Elle  clôture  à 
72  fr.  17  1/2.  Nous  nous  reportons,  au  sujet  de  ce  fonds, 
à  l'Information  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Rente  Italienne  est  en  avance  appréciable.  Nous 
la  laissions  à  91  fr.  20  et  elle  clôture  actuellement  à 
91  fr.  87  1/2. 

La  Rente  3  0/0  Portugaise,  qui  avait  fléchi  à  22  55, 
reprend  à  23  fr.  20.  Le  change  est  en  amélioration 
appréciable. 

Les  Bons  du  Trésor  Roumain  restent  demandés  de 
470  fr.  50  à  476  fr.  50,  toujours  suivant  les  coupures. 

Le^!  Fonds  Russes  ont  esquissé  un  mouvement  en 
avant,  mais  l'avance  conquise  n'a  pu  être  conservée 
partout.  Le  3  0/0  i896,  qui  restait,  il  y  a  huit  jours, 
à  84  fr.  80,  perd  30  centimes  à  84  fr.  .50';  Rente  3  0/0 
1891-1894,  83  fr.  80,  contre  84  fr.;  par  contre,  Cojiso- 
lidés  lie  et  5"ie  Séries,  98  fr.  30,  en  bénéfice  de  .55  cen- 
times. 


Les  Séries  Ottomanes  sont  sensiblement  mieux 
tenues.  L&  Série  B  a  repris  do  45  fr.  75  k  46  fr.  90; 
Série  C,  25  fr.  20,  en  plus-value  do  30  centimes;  Série 
n,  22  fr.  80,  contre  22  fr.  47  1/2. 

i(i(  La  Banque  T.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens, 
reste  à  454  au  comptant,  contre  448  fr.  et  4.50  fr.  la 
semaine  dernière.  Banque  Otlonuuie,  534  fr.,  en  bé- 
néfice de  10  fr.  ;  liobinson  Soulli  African  Banking,  BS 
francs,  contre  89  fr. 

Le  Rio-Tinto  a  de  nouveau  dépassé  le  cours  rond  de 
1.300  fr.  et  il  finit  à  1.317  fr.,  gagnant  13  fr.;  ^\aqons- 
Lits,  545  fr.,  reperdant  20 fr.  Los  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, pour  la  troisième  décade  de  juin,  se  sont  éle- 
vées à  363.242  f r., contre  266.569  fr. en  1899,  ce  qui  porte 
les  recettes  totales,  du  1er  janvier  au  30  juin,  à6. 277. 129 
francs,  contre  5.483.326  fr,  pour  la  même  période  de 
l'année  précédente,  soit  une  plus-value  de  793.803  fr. 
on  faveur  de  1900. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  cal- 
mes. Les  Andalous  à  leur  même  cours  de  285  fr.;  le 
Nord  de  l'Espagne  pasae  de  197  fr.  à  200  fr.,  mais  le 
Saragosse  fléchit  de  6  fr.,  à  284  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  soutenues.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction  Sa- 
lonique-Conslantinople  finissent  à  268  fr.,  contre  266 
francs.' Obligations  4  OjO  Nouvelles  Smyrne-Cassaba 
et  prolongement  {Série  1894),  sans  changement  à  410 
francs;  Obligations  4  0/0,{Série  1896)  360  francs  les 
petites  coupures. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Ce  Marché  s'est  montré  mieux  impressionné  que  précé- 
demment, mais  il  ne  donne  lieu  qu'à  très  peu  d'échanges. 

Le  Brésilien  5  0/0,  qui  restait  à  76  fr.,  conserve  ce  cours. 
action  Kertch,  62.")  fr.  contre  610  fr.  ;  C/iemins  Ottomans, 
112  fr.  50,  en  avance  de  8  fr.  25;  Cape  Copper,  140  fr.  contre 
134  fr.  50;  Tfiarsis,  205  fr.  50,  gagnant  2  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec,  que  nous  laissions  à  101  fr.,  finit  à  100 
francs,  Bniéprovienne,  action  estampillée,  3.150  fr.,  Usines 
de  Briansk,  847  fr  ;  on  parle  d'un  désaccord  dans  le  Conseil 
d'administration,  dû  à  l'ajournement  du  coupon  et  surtout  à 
la  diminution  des  résultats  bénéficiaires  comparés  aux  pré- 
cédents. Cfiarbonnages  de  Rykowski,  556  fr.  25  contre  570 
francs;  Joltàia-Rieka.  91  fr.  i5  contre  94  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Viclt,y  sont  fermes  à  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de 
l'Exposition,  58  fr.  ;  actions  des  Tramways  Electriques  de 
Vanves  à  Paris  100  fr.  ;  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer, 
109  fr.  50  contre  111  fr. 

Les  actions  ordinaires  de  la  Compagnie  de  Recherches  et 
d'Exploitation  de  Gisements  Métallifères  en  Espagne  [Mé- 
tallifère Espagnole)  sont  recherchées  à  31  fr.;  actions  pri- 
vilégiées, 27  francs.  Cette  Société  a  choisi  l'Espagne  comme 
champ  d'action,  en  raison  de  la  richesse  du  sol  et  du  manque 
de  capitaux  des  concessionnaires  de  mines  qui  ne  peuvent 
exploiter  les  concessions  qu'ils  ont  obtenues  par  faveur. 
Gomme  le  Gouvernement  espagnol  a  décidé  que  toute  mine 
coixcédée,  mais  non  exploitée,  serait  désormais  soumise  à  un 
impôt  onéreux  qui  ira  en  croissant  pendant  quatre  ans  pour 
être,  ensuite,  et  si  elle  n'est  pas  exploitée,  redrée  au  conces- 
sionnaire, la  Métallifère  espagnole  se  trouve  bien  placée 
pour  prendre  en  mains  nombre  d'affaires  qui  démontreront  la 
richesse  du  sous-sol  de  la  péninsule. 
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Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  faune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


12  juillet  1900. 

Les  dernières  pluies  ont  été  bien  accueillies  parla  culture, 
car  dans  maints  endroits  on  se  plaignait  de  la  sécheresse.  La 
tempéx-ature,  qui  était  restée  relativement  basse  pendant 
plusieurs  jours,  est  maintenant  plus  élevée  et  favorise  la 
maturation  des  blés  et  des  avoines. 

La  moisson  est  commencée  dans  le  Midi  et  les  avis  que 
nous  recevons  de  cette  région  sont  satisfaisants. 

Le  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington  vient  de  publier 
son  rapport  mensuel  sur  les  perspectives  des  récoltes  enterre 
au  1"  juillet.  La  condition  moyenne  de  blé  d'hiver  au 
1"  juillet  est  de  80.8,  contre  82.7  au  1<"  juin,  88.9  au  1"  mai 
1900,  65.6  au  1"  juillet  1899  et  85.7  au  1"  juillet  1898.  Celle 
du  blé  de  printemps  est  de  55.2  au  1"  juillet,  contre  87  3  au 
1"  juin  précédent,  91.7  au  l-"-  juillet  1899  et  95.0  au  l"  juil- 
let 1898. 

S'appuyant  sur  les  données  ci-dessus,  M.  Brown  estime  la 
récolte  du  blé  d'hiver  à  333.767.000  bushels  et  le  rendement  à 
l'acre  à  18  bushels  4  (chiffres  du  mois  dernier:  341.240.000 
bushels  et  13  bushels  7).  Pour  le  blé  de  printemps,  il  évalue 
la  production  à  176.589.000  bushels  et  le  rendement  à  l'acre  à 
9  bushels  7  (chiffres  du  mois  dernier  :  278.536.000  bushels  et 
15  bushels  8). 

Comparativement  aux  années  précédentes,  la  situation 
d'ensemble  se  présente  comme  suit  : 

Blé  de  Production 
•      Années  Blé  d'hiver      printemps  générale 

(En  hectolitres) 

1900   116.818. 450      61.806.1.50  178.624.600 

1899   103.835.900      87.720.1.50  191.556.050 

1898   132.932.450     103.369.350  236.301.800 

1897   116.550.000      69.002.150  185.552.150 

Il  y  aurait  donc  diminution  de  12.931.450  hectolitres  sur  la 
production  de  l'année  dernière  et  de  57.677.200  hectolitres  sur 
celles  de  1898. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

14  juin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

16  41 

16  88 

17  72 

17  05 

17  45 

16  75 

16  87 

17  75 

17  50 

17  25 

16  08 

16  10 

16  21 

16  86 

16  98 

Buda-Pesth  

15  05 

16  33 

16  46 

13  86 

iè  08 

iè  65 

14  93 

15  41 

14  70 

15  93 

16  80 

16  30- 

16  69 

La  fermeté  des  marchés  américains  n'a  aucunement  in- 
fluencé la  place  de  Paris.  Les  otires  ont  été  assez  suivies  par 
suite  du  beau  temps  et  des  nouvelles  favorables  de  la  récolte 
indigène  ;  la  demande  est  restée  assez  régulière,  mais  les 
cours  n'ont  pas  conservé  leur  niveau  de  la  semaine  dernière. 
On  a  coté  en  clôture  : 

28  juin 
20  87 


Courant  

Août  

Septembre-Octob. 

4  derniers   

4  de  novembre. . . 


22  37 


5  juillet 

20  87 

21  12 
21  62 

21  87 

22  12 


12  juillet 
20  62 

20  87 

21  37 
21  62 
21  87 


Farines.  —  Les  achats  de  la  boulangerie  sont  peu  impor- 
tants. La  marque  de  Gorbeil  est  à  31  fr.,  comme  il  y  a  huit, 
jours.  On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

28  juin    5  juillet 


12  juillet 
31  m 
30  75 
30  12 
■  29  12 


Marques  de  choix   31  50  31  50 

Premières  marques ...  30  75  30  75 

Bonnes  marques   30  12  30  12 

Marques  ordinaires ...  29  12  29  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  Idl.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  G/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Le  marché  des  farines  de  commerce  a  présenté  peu  d'acti- 
vité cette  semaine  :  les  acheteurs  so  sont  montrés  peu  em- 
pressés en  raison  de  l'amélioration  survenue  dans  la  situation 
agricole  et,  d'un  autre  côté,  les  vendeurs  se  sont  tenus  sur 
la  réserve.  Les  cours  dénotent  de  la  faiblesse  et  l'on  enre- 


gistre un  recul  important  sur  les  prix  de  clôture  d'il  y  a 
huit  jours.  Pour  les  farines  tleur  on  cote  aujourd'hui  : 
28  juin      5  juillet     12  juillet 

Courant   28  37         27  87         27  12 

Août   28  12         27  .50 

Septembre-Octob       ....         28  62         2S  12 

4  derniers   29  37         28  87         28  37 

4  de  novembre   29  25         28  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Seigle.  —  Le  beau  temps  a  également  exercé  son  influence 
sur  cet  article  et  la  baisse  a  été  très  accentuée.  On  a  coté  en 
clôture  : 

28  juin     5  juillet     12  juillet 

Courant   15  25         15  . .         14  25 

Août   15  . .         14  50 

Sept. -Octobre   15  . .         14  75 

4  derniers   15  37         15  . .         14  87 

4  de  Novembre   15  . .         15  .. 

Avoine.  —  Les  nouvelles  de  la  récolte  sont  bonnes  en  ce 
qui  concerne  l'Ouest  et  l'Auvergne,  mais  laissent  à  dé.sirer 
pour  la  Champagne  et  la  Beauce,  oû  l'on  se  plaint  de  la  séche- 
resse. La  tendance  est  soutenue,  mais  il  se  traite  peu  d'af- 
faires. On  a  coté  en  clôture  : 

28  juin  5  juillet  12  juillet 

Gourant                    17  37  17  12         17  37 

Août   17  25         17  37 

Sept.-Octobre   16  63         16  62 

4  derniers                 16  50  16  62         16  62 

4  de  Novembre   16  62        16  62 


Alcool.  —  Les  transactions  ont  été  un  peu  plus  impor- 
tantes cette  semaines  et  les  prix  se  sont  légèrement  avancés. 
Ont  tient  l'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  ;  disponible  est  à 
35  fr.  25,  contre  34  fr.  50  il  y  à  huit  jours. 


Huile  de  Colza.  —  Pendant  plusieurs  jours,  la  demande 
a  été  peu  active  et  un  tassement  des  cours  s'est  produit.  Ac- 
tuellement les  acheteurs  sont  plus  nombreux  et  la  tendance 
est  meilleure.  Le  disponible  est  à  67  fr.  25,  contre  67  fr.  jeudi 
dernier. 

Huile  de  Lin.  —  Le  marché  a  présenté  peu  d'activité  cetta 
semaine  et  les  prix  ont  réactionné.  Le  disponible  reste  à  82  50, 
contre  83  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

14  juin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

31  50 

31  62 

33  .. 

33  12 

33  25 

26  62 

27  06 

27  53 

28  12 

28  10 

26  75 

27  12 

27  87 

28  50 

28  62 

27  17 

27  30 

27  82 

28  47 

29  12 

29  40 

29  92 

30  34 

30  76 

30  60 

27  05 

27  37 

28  05 

28  50 

28  42 

47  10 

47  10 

47  81 

48  17 

48  53 

Sur  presque  tous  les  points  l'humidité  apportée  au  sol  par 
les  dernières  pluies  est  considérée  comme  suffisante  pour 
l'instant.  Dans  certains  endroits,  les  orages  ont  arrêté  les  bi- 
nages et  porté  préjudice  à  la  plante.  Le  retour  de  la  chaleur 
va  activer  la  végétation. 

Le  marché  de  Paris  a  encore  montré  beaucoup  d'activité 
cette  semaine.  Le  découvert  a  opéré  de  gros  rachats  et  sous 
l'influence  des  avis  de  l'étranger,  les  cours  du  rapproché  res- 
tent fermes.  Le  temps  favorable  à  la  récolte  a  eu  pour  consé- 
quence une  recrudescence  des  offres  en  livrable  sur  la  pro- 
chaine campagne  et  les  prix  ont  reculé.  On  a  clôturé  aux  cours 
suivants  : 

28 juin   5  juillet  12 juillet 


Blanc  n»  3  : 

Courant  ,  

Août  

Septemljre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


35  18 


28  31 

ài  6-2 
105  .. 


35  68 
35  62 

32  50 

28  81 

29  37 

33  12 

,105  50 

i 


35  93 
35  93 

32  18 
2S  56 
29  06 

33  25 
105  50 


Vins.  —  La  floraison  s'est  faite  généralement  dans  de 
bonnes  conditions.  La  coulure  a  bien  causé  quelques  dom- 
mages dans  le  Midi  et  le  Bordelais,  mais  ce  sont  là  des 
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nccidonts  locaux  et  l'cnserable  de  la  ncolte  donno  pleino 
siilisfaclion. 

Devant  la  perspective  d'une  production  abondante,  la  pro- 
priété va  se  voir  obligée,  pour  faire  place  aux  vins  dr  1900, 
de  céder  les  produits  de  la  (lorniére  récolte  à  des  prix  moins 
rémunérateurs.  La  cherté  de  la  l'ulaillo  est  également  une 
cause  de  préoccupation  pour  les  viticulteurs. 

A  liercy.  les  alVairos  de  tjros  sont  excessivement  calmes. 
Par  contre,  le  commerce  de  demi-i;ros  et  de  détail  [trocode  à 
des  achats  suivis,  la  consommation  ilcvenant  de  jour  en  jour 
plus  importante  par  suite  de  l'ainuence  des  étrangers  dans 
Paris. 

On  cote  actuellement  en  entrepôt,  à  l'hectolitre  :  Algérie, 
91  à  2()  fr.  ;  Aramon,  20  à  25  fr.  ;  Montagne,  22  à  30  fr.  ; 
Minervois,  28  ;\  ;>3  fr.  ;  lloussillon,  24  h  30  fr.  :  Valence,  30  à 
35  fr.  ;  Catalogne,  31  à  3ll  fr.;  Aragon,  3()  à  40  fr. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


14  juin 
1900 

21  juin 

Is'iOO 

28  juin 
1900 

5  juin, 
ùoo 

]2juill. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

m  75 

46  25 

47  75 

52  50 

51  25 

46  75 

47  19 

47  06 

50  75 

52  90 

48  75 

48  25 

49  00 

53  50 

52  ÈO 

49  06 

48  75 

50  .. 

54  06 

53  75 

42  82 

40  82 

40  82 

44  53 

43  93. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les   huit  principaux  Marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"  juillet  : 
1897 


1898 


1899 


1900 


(En  tonnes) 

Angleterre   14.450  19.350  25.400  21.150 

Hambourg   31.200  42.100  37.700  37.450 

Anvers   11.950  17.650  16.900  14.000 

Le  Havre   48.700  74.150  93.300  104.700 

Bordeaux   3.200  4.700  5.400  5.050 

Marseille   4.450  5.750  5.200  6.750 

Trieste   10.000  10.700  10.550  11.050 

Pays-Bas  ........  17.800  33.3Q0  33.550  39 . 300 

Total  au  1"  juillet  141.750  207.700  2^8.000  239.450 
Total  au  1"  juin  . .    143.000   203.250   232.250  241.900 

Ditrér.  au  1"  juill.  —  1.250  -t-  4.450  —  4.250  —  2.450 
Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  juillet, 
à  342.960   tonnes,  contre  357.320  au  1"  juin,  .soit  une 
diminution  de  14.360  tonnes. 

Pendant  les^cinq  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1897  1898  1899  1900 

(En  tonnes) 

Allemague                57.720  70.490  67.130  77.250 

France                     31.270  33.780  32.740  33.290 

Autriche-Hongrie.     15.450  17.510  15.450  17.67() 

Angleterre  5.590  5.580  5.830  6.65D 

Belgique                   10.110  15.530  12.060  12.140 

Suisse                       3.200  4.740  3.560  4.530 

123.340   147.630   136.770  151.530 
Etats-Unis   130.170   175.880   158.170  147.820 

Total   253.510   323.510   294.940  299.350 

Les  prévisions  de  MM.  C.  J.  Leech  et  C'%  qui  avaient  es- 
timé ;\  un  chiffre  quelque  peu  inférieur  à  9  millions  de  sacs 
les  recettes  des  deux  ports  du  Brésil  pendant  la  campagne 
1899-1900,  sont  aujourd'hui  justifiées.  Les  recettes  de  liio  et 
Bantos  se  sont  élevées,  en  eifet,  à  8.971.000  sacs.  Le  tableau 
ci-dessous  donne  les  résultats  des  quatre;  dernières  cam- 
pagnes : 

Recettes 
du  1°'  juillet  au  30  juin 

de  l'année  suivante      1890-97    1897-98    1898-99  1899-1900 


Rio. . . . 
Santos. 


(En  millions  de  sacs) 
3.579      4.300      3.192  3.267 
5.101      6.161      5.580  5.704 

8.680     10.461  ~8.772  8.971 


Expéditions  sur  l'Eu- 
rope et  les  Etats-Unis 


7.931      9.947      8.441  8.738 


Plusieur.s  estimations  do  la  nouvnllo  récolte  ont  déji'i  été 
données;  elles  dillérent  sensiblement  les  unes  des  autres  et 
varient  entre  !)  millions  et  7.250.000  sacs. 

Ces  nouvell(!8,  plutùt  défavorables,  et  la  hausse  du  change 
ont  iniluencéles  dilVérents  marchés  et  le.s  prix  restent  ferme- 
ment tenus. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marcliés 


Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d"    )  le  kil. 


14  juin 
1900 


Fr. 
158  50 

5  .. 

4  95 


21  juin 
liiOO 


Fr. 
152  50 


4  82 
4  62 


28  juin 
1900 


Fr. 

147  50 


4  80 
4  40 


5  juil. 
1900 


Fr. 

150  .. 


4  60 
4  37 


12  juil. 
1900 


Fr. 
158  .. 

4  75 
4  75 


Comme  nous  l'avons  annoncé,  la  quatrième  série  d'enchères 
de  laines  coloniales  à  Londres  a  commencé  le  3  juillet.  Les 
ventes  ont  débuté  en  présence  d'un  concours  moyen  d'ache- 
teurs, mais,  les  représentants  du  continent  montrant  une 
extrême  réserve  et  le  marché  n'étant  soutenu  que  par  le 
commerce  anglais,  les  cours  ont  fléchi.  Le  recul  a  été  de 
5  0/0  sur  les  cours  de  mai  pour  les  laines  croisées  communes, 
de  5  à  10  0/0  pour  les  qualités  fines  et  moyennes  et  de  10  à 
15  0/0  pour  les  mérinos.  Depuis,  la  tendance  est  devenue 
meilleure,  mais  les  prix  n'ont  pas  sensiblement  varié.  Les 
importateurs  ont  retiré  du  marché  des  quantités  considé- 
rables. 

Par  suite  de  la  mauvaise  tenu,e  du  marché,  la  Colonial 
Wool  Importers'  Association  a  décidé  qu'il  n'y  aurait,  cette 
année,  que  cinq  séries  de  ventes.  La  cinquième  et  dernière 
série  commencera  le  9  octobre. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

14  juin 
1900 

21  juin 
1900 

28  juin 
19U0 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

TrT' 

Fr. 

Fr. 

59  62 

60  62 

63  75 

69  .. 

68  .. 

Liverpool  

57  50 

57  14 

59  85 

63  29 

62  85 

49  .. 

49  67 

5!  41 

55  55 

58  .. 

Le  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  des  Etats-Unis,  qui 
vient  de  paraître,  estime  la  condition  moyenne  de  la  récolte 
du  coton,  au  l"  juillet,  à  75.8,  contre  83.5  au  1"  juin  et  8'7.8 
il  y  a  un  an.  L'envahissement  des  mauvaises  herbes  serait, 
paraît-il,  extraordinaire,  et,  dans  plusieurs  Etats,  la  rareté  de 
la  main-d'œuvre  aurait  pour  conséquence  l'abandon  d'une 
partie  des  plantations. 

Comme  bien  l'on  pense,  la  spéculation  a  mis  à  profit  ces 
nouvelles,  et,  sur  le  marché  de  New- York,  la  hausse  a  fait 
de  nouveaux  progrès. 


Cours  des  Métaux  à 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 

14  juin 
190O 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

juillel 
1900 

12  juillet 
1900 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

72    .  . 

70  17  6 

71  10  . 

71   1  3 

72  ..  . 

A  ,■}  mois  

71  15  . 

70  12  6 

71  12  6 

71    1  3 

72  5  . 

Etain  :  disponible. . 

m  1  (i 

141    7  G 

147    .  . 

1.38    .  . 

141  10  . 

—      à  3  mois  .  .  . 

131  13 

130  15  . 

l:S  17  G 

131 1;;  . 

137  5  . 

Plomb  anglais  :  disp. 

17  12  G 

17  1.3  9 

n  16  :i 

17  12  6 

17  17  G 

—     espagnol  :  — 

17  0 

17  7  6 

17   8  9 

17  10  . 

17  10  . 

Zinc  :  disponilile. . . 

20  7  f. 

19  7  G 

19    .  . 

20   1  3 

19   7  6 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

G5  8 

67  9 

(il 

66  11 

69  H 

—      à  1  mois . . . 

65  'i 

66  11 

66 

66  10 

69  10 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (7  juillet)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  181  fr.  ..,  contre 
182  fr.  25;  Chili  l'°'  marques,  183  fr.  50,  contre  185  fr.;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  189  fr.  25,  contre  190  fr.  ; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  191  fr.  75,  contre 
192  fr.  . .  ;  étain  Banka,  365  francs,  contre  371  fr.  . .  ; 
plomb,  marques  ordinaires,  livva))le  à  Paris,  'i8  fr.  50,  contre 
48  fr.  25. 

Xavisr  GiB.tiiDOT. 
Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  Jaune. 


54 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  11  juillet  1900. 
Les  Evénemcnls  de  Chine.  —  La  Bourse  de  Berlin.  —  Le  Marclié 
monétaire.  —  L'Inipurtation  des  Fers  américains.  —  Les  Émissions 
dans  le  premier  semestre  1900. 

On  arme  toujours  pour  rExtrême-Orient  et  l'Empe- 
reur semble  prendre  très  au  sérieux  l'expédition  de 
Chine.  l/AH'-magne  aura  bientôt  en  Asie  une  vingtaine 
de  mille  soldats  et  les  meilleurs  de  ses  navires  de 
guerre.  On  suppose  bien  que  Guillaume  n'est  pas 
homme  à  l'aire  un  pareil  etlort  pour  n'en  tirer  aucun 
protit.  Défendre  la  civilisation  et  venger  le  drapeau  al- 
lemand furent  les  motifs  qui  ont  contribué  à  mettre  en 
branle  la  lourde  machine  de  guerre.  Mais  il  est  hors 
de  doute  qu'au  moment  du  règlement  final,  la  puis- 
sance allemande  saura  s'attribuer  des  compensations 
plus  sérieuses  :  on  peut  déjà  considérer  l'Allemagne 
comme  maîtres-e  d'un  vaste  empire  en  Chine. 

La  Bourse  de  Berlin  s'est  un  peu  ressaisie  depuis  la 
débâcle  de  la  semaine  dernière;  mais  un  jour  entier 
l'effondrement  a  été  complet.  Il  faut  se  reporter  A  la 
panique  de  1897  pour  retrouver  des  cours  d'actions 
métallurgiques  et  charbonnières  aussi  bas  et,  jusqu'à 
1895,  pour  revoir  une  pareille  baisse  sur  les  valeurs  des 
Banques.  Les  unes  et  les  autres  ont  perdu  dans  une 
Bourse  de  50  à  100  0/0  de  leur  valeur.  Aujourd'hui,  la 
situation  s'est  sensiltlement  améliorée.  L,e  principal 
facteur  do  cette  amélioration  est,  avec  une  certaine 
abondance  des  disponibilités  du  marché  monétaire, 
l'assurance  que  le  Gouvernement  chinois  continuera  à 
faire  régulièrement  le  service  de  la  dette.  Le  paiement 
du  coupon  de  septembre  est  d'ores  et  déjà  assuré, 
car  les  fonds  sont  déposés  dans  des  Banques  euro- 
péennes. 

Le  bilan  de  la  Reichsbank,  publié  le  30  juin,  est  cer- 
tainement le  meilleur  qu'on  ait  publié  à  ce  moment  de 
l'année.  Les  eû'orts  de  la  Direction  pour  attirer  l'or  du 
dehors  ont  réussi  à  augmenter  le  stock  métallique,  et 
l'on  est  capable  de  faire  face  à  toutes  les  demandes 
qu'on  voit  généralement  atlluer  au  début  du  second 
semestre.  Sur  le  marché  libre,  les  offres  ont  consi- 
dérablement dépassé  les  demandes  et  le  taux  de  l'es- 
compte libre  est  tombé  à  4  0/0.  L'abaissement  du 
taux  de  l'escompte  de  la  Reichsbank  ne  dépend  plus 
que  des  circonstances  politiques.  A  ne  considérer  que 
la  situation  financière  et  monétaire,  cette  mesure  pa- 
raît devoir  s'imposer. 

La  plupart  des  journaux  viennent  de  publier  une 
nouvelle  qu'ils  tiennent  rour  grave  :  Le  vice  président 
de  la  Société  métallurgique  Tennessée  Coal  Iron  and 
Railroad  C°,  des  Etats-Unis,  accompagné  de  son  re- 
présentant à  Berlin,  a  commencé  une  tournée  dans 
tous  les  districts  métallurgiques  de  l'Allemagne  pour 
étudier  les  conditions  favorables  à  l'importation  des 
"fers  américains.  Son  impression  aurait  été  que  la 
lutte  est  possible.  Voilà  une  information  qui  n'amé- 
liorera pas  les  conditions  actuelles  du  Marché. 

.Je  vous  envoie,  par  ce  courrier,  le  tableau  des  émis- 
sions faites  en  Allemagne  pendant  le  premier  semestre  de 
l'année  1900.  Le  total  est  bien  inférieur  à  celui  du  premier 
semestre  1899  mais  reste  sensiblement  supérieur  à 
celui  du  second  semestre  1899.  Le  chiffre  total  des 
-émissions  du  premier  semestre  est  de  906  millions  de 
marks,  valeur  nominale  qui,  au  cours  de  la  Bourse  fait 
978  millions  de  marks.  Les  chiffres  de  Tannée  dernière 
ont  été,  pour  le  premier  semestre,  1.379  millions  (au 
cours  de  la  Bourse  :  1..'j63  millions)  et  pour'le  second 
semestre,  098  millions  (au  cours  de  la  Bourse  :  770). 
Dans  toutes  ces  évaluations  sont  compris  les  chiffres 
des  obligations  hypothécaires. 

En  prenant  la  "valeur  des  émissions  du  premier  se- 
mestre 190O,  au  cours  actuel  de  la  Bourse,  on  trouve 
que  617  millions  de  marks  ou  63  0/0  sont  allés  aux 


valeurs  ù  revenu  fixe  et  361  millions  ou  37  0/0  aux 
actions.  Dans  le  premier  semestre  1899  le  quantum 
des  valeurs  à  revenu  fixe  n'avait  été  que  de  46  0/0,  et 
dans  le  second  semestre  de  44  0/0.  On  voit  que  la 
faveur  du  public  revient  au  papier  à  intérêt  fixe  ,  le 
goût  de  la  spéculation  diminue.  Peut-être  cola  tient- il 
aussi  à  la  mesure  qu'ont  pris  tous  les  Etats  et  toutes 
les  villes  de  ne  plus  émettre  d'emprunt  au-dessous  du 
taux  de  31,  2  0/0. 


et 


BiLAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  chanj^e  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Millier.s  de  marks) 

Capital  social  

Késerve  

Circulalion  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


7  juin. 

841.043 

•2-1.  un 

1*.162 

805.2X3 
U3..350 
«.878 
107.607 


120.000 
30.000 
1.212.104 
499..'j20 
29  154 


Bit.  SOjuin 


f  18.79fi 
+  421 
+  613 

-  90.9.34 

-  37.259 
+  499 
+  13.206 


non  mod, 
non  mod. 
-  97.761 
+  3.51} 
4v8 


1899 


7  juin. 


827.1.30 
21.462 
13.162 


M.  30iuin 


6.856 
455 
+  930 


895  456  -  48.34.Ï 
94.370 ]—  36  381 
10. 361 1—  2  624 
93.709  -f-  4.713 


120.000 
30.000 
1.250.406 
532  2U6 
23  038 


non  mod. 
non  mod. 

-  49.835 

-  38.459 

-  72i 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


31  mars 
1  avril 

14  .. 
23  » 

30  » 

7  mai 

15  » 
23  » 

31  >. 

7  juin. 
15  ' 
23  >. 
30  » 

7  jnill. 


144 
754 

m 

822 
801 
807 
835 
863 
845 
847 
868 
888 
822 
841 


c 

o 

o 

o 

Tauï 

o 

(/>  ^ 

'3 

<D 

O 

o 

a 

de 
l'esc, 

o 

> 
< 

u 

Oh 

_%_ 

1.310 

488 

973 

146 

—  238 

1.218 

514 

906 

99 

-  134 

1.145 

509 

810 

70 

-  42 

1.104 

538 

787 

66 

+  40 

l.KiS 

499 

816 

80 

-  33 

1.133 

476 

775 

71 

+  6 

)) 

1.099 

501 

755 

73 

-1-  72 

1  050 

549 

737 

64 

+  144 

» 

1.091 

547 

771 

74 

+  87 

1.061 

553 

736 

74 

-1-  118 

1.046 

613 

743 

76 

+  137 

1.074 

616 

751 

68 

+  143 

» 

1.3i0 

496 

896 

131 

—  159 

)) 

1.212 

500 

805 

93 

-  41 

Les  Emissions  pendant  le  premier  semestre  1900. 

—  Les  émi.sbions  de  fonds  d'Etat  allemands  ont  atteint  le 
montant  nominal  de  134  millions  de  marks  (valeur  cotée  de 
121  millions  ae  marks),  contre  seulement  15  raillions  de 
marks  dans  le  deuxième  semestre  1899,  mais  contre  406  mil- 
lions de  marks  le  premier  semestre  18'.)9. 

L'élévation  si  considéral)le  du  chiffi-e  du  premier  semestre 
correspondant  de  l'année  précédente  doit  être  attribuée  prin- 
cipalement à  l'émission  de  200  millions  de  marks  de  Rente 
allemande  3  0/0  et  de  consolidés  j)ru<ssiens  à  92  0/0,  et  de  80 
millions  de  marks  3  0/0  de  Saxe,  émissions  qui  ont  eu  lieu  à 
cette  époque.  Pour  te  seul  emprunt  étranger  introduit  sur  les 
Boiifses  allemandes,  pendant  le  premier  semestre  1900,  la 
lienle  hongroise  de  70  millions  de  couronnes,  on  évalue  à 
30  millions  le  chiffre  placé  on  Allemagne.  L'émission  d'obli- 
gations communales  et  provinciales  a  été,  cette  année-ci, 
particulièrement  animée.  Le  chiffre  atteint  par  ces  émissions 
pendant  le  premier  semestre  1900,  n'a  pas  été  moindre  de 
191  millions  de  marks  (valeur  cotée,  188  millions  de  marks), 
contre  seulement  96  millions  de  marks  le  second  semestre 
1891),  mais  contre  113  millions  le  premier  semestre  1899. 
Parmi  les  53  émissions  de  cette  catégorie  de  valeurs,  7  seu- 
lement avaient  adopté  lo  type  de  3  1/2  0/0  d'intérêts,  les 
autres,  le  taux  'diî  4  0/0.  Le  placement  des  obligations  de  Ban- 
ques hypotliécaires  a  rencontré  également  beaucoup  dc_  dilli- 
cultés,  sous  l'inlluence  des  conditions  du  Marché  monétaire. 

Les  obligations  émises  par  les  Compagnies  de  Chemins  de 
1er  et  les  Sociétés  industrielles,  classées  sous  la  rubrique 
"  Obligations  diverses  »  ont  atteint  le  chiffre  de  130  millions 
de  marks  (valeur  cotée  131  milUons  de  marks)  pendant  le  pre- 
mier semestre  1900  ;  c'est  à  peu  près  le  chiffre  de  la  période 
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correspondante  <U  l'anm^o  dornit^ro  ;  niaia  il  dopasso  dd  hcuu- 
COiip  le  nu^iUant  du  second  semestre  18il!). 

1,  (Mnistiiou  des  actions  indnslrioUos  a  présenté  une  anima- 
tion relative,  qu(ii(|ne  Cu  senieslre  n'ail  pat:  atteint  le  ciiillVe 
d'alïaires  du  semestre  corrospontlanl  de  l'année  dernière. 
Cette  série  de  valeurs  comprend,  cette  foia  ci,  105  nouvelles 
émissuins  d'actions  indnsiriellcs,  contre  8!)  le  second  se- 
mestre, mais  l;f()  le  premier  semestre  181)'.).  11  s'agissait  sur- 
tout d'aujîmenlalions  de  capitaux  d'entreprises  dont  les 
actions  fiiîurent  déjà  :'i  la  Cote.  Le  monlanl  nominal  pendant 
le  premier  semestre  1!)0J  s'est  élevé  à  173  millions  do  marks 
(valeur  cotée  2iG  millions  de  marks),  contre  seulement  148 
millions  de  marks  le  second  semestre,  mais  contre  275  mil- 
lions de  marks  le  1"'  semestre  1899. 

Le  fait  que  diverses  émissions,  notamment  de  nouvelles 
actions  de  Sociétés  connues  et  appréciées  se  sont  faites  avec 
un  agio  élevé  a  amené  une  hausse  ])orlant  la  valeur  moyenne 
du  titre  à  173  0/0,  tandis  qu'aux  trois  semestres  précédents, 
cette  movonne  n'a  été,  respectivement,  que  de  143  0/0,  l!)40/0 
et  16G  0/0.  L'émission  des  actions  de  Ban([ues,  toutes  pro- 
portions gardées,  ne  s'est  faite  que  sur  une  petite  échelle, sur- 
tout quand  ou  considère  que  le  premier  semestre,  consacré 
aux  bilans  et  aux  assemblées  générales,  est  utilisé  pour  aug- 
menter le  capital-actions.  Tout  compris,  nous  avons  évalué 
le  montant  de  ces  actions  à  6G  millions  de  marks  (82  millions 
aux  cours  cotés^.  contre  seulement  53  millions  de  marks  le 
second,  mais  177  millions  le  premier  semestre  18!)9. 

On  a  émis,  en  actions  de  chemins  de  fer  et  de  tramways, 
30  millions  de  marks  (valeur  cotée  33  milliims  de  marksi 
pendant  le  premier  semestre  1900,  contre  43  millions  de 
marks  le  second  et  28  millions  de  marks  le  premier  semestre 
1899. 

(En  millions  de  marks) 


1"  semestre  99 

2°  semestre  99 

l='semest.l900 

Désignation 

Valeur 

Valeur 

Valeur  Valeur 

Valeur 

Valeur 

nomi- 

etl'ec- 

nomi- 

effec- 

nomi- 

effec- 

nale 

tive 

nale 

tive 

nale 

tive 

Fonds  d'Etats 

allemands  

406.5 

377.2 

15 

14.4 

134.8 

121.3 

d"  étrangers . . . 

41.8 

21.8 

80.1 

65.2 

25.5 

23 

Oblig.  commun. 

113.1 

110.1 

96.2 

94.5 

191.7 

188.3 

Oblig.  !  ypoth. 

allemandes. . . 

190 

190 

190 

190 

150 

1,50 

d°  étrangères. . 

18 

17.3 

22.7 

22 

3.2 

3.2 

Autres  oblig.  . . 

128.1 

127.2 

49.3 

49.7 

130 

131.4 

Act.  de  Banq. 

177.8 

227 

53.3 

88.4 

66.6 

82.4 

Chemins  de  fer. 

28.8 

39.5 

43.6 

53.3 

30.2 

32.1 

Act.  industr'=. . . 

2)5 

453 

148.3 

213.1 

173.5 

246.9 

1379.2 

1563.3 

698.7 

770.9 

905.9 

978.8 

La  Production  minière  de  l'Empire.  —  Le  Bureau  de 
la  statistique  vient  de  publier  les  chiffres  suivants  sur  les 
productions  de  1899.  Les  chiffres  expriment  des  tonnes  : 

1898  1899 


Houille   96.309.000  101.621.000 

Lignite   31.648.000  84.202.000 

l'onle   7.288.000  7.117.000 

Moulages   1.535.000  1.720.000 

Fers   1.139.000  1.182.000 

Aciers   5.748.000  6.290  000 

Plomb   132.700  129.200 

Zinc    154.800  153.200 

Cuivre   30.700  34.600 


La  valeur  moyenne  de  la  tonne  a  subi  les  fluctuations  sui- 
vantes : 

1898  1899 


(En  marks) 

Houille   7  37  7  77 

Fonte   54  76  55  94 

Fers  finis   139  50  158  48 

Aciers   134  92  144  55 

Plomb   275  32  304  10 

Zinc  ....  ;   379  90  476  32 

Cuivre   1.066   »  1.466  » 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  12  juillet  1900. 
Les  tendances  sont  redevenues  fermes  sur  les  meilleures 
nouvelles  arrivées  de  Chine  et  le  bilan  satisfaisant  publié  par 
la  Reichsbank. 


Les  actions  des  banquoH,  les  ac.tion.s  des  princinaux  che- 
mins de  (o.T  et  les  fonds  allemuiuls  ont  surtout  bénéficié  de 
cette  reprise.  Los  actions  mélallurgiques  et  minières  sont 
également  en  hausse  assez  seuNible. 

Tous  les  fonds  étrangers  sont  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  (^ou.solidé.  86  70;  l'Italien,  93  10  ;  les  Lom- 
bards, 25  2i).  Clôture  lourde. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  11  juillet  1900. 

.VÛ'aii'i's  (le  Chine.      l>,i  CiiciTi' siid-afi-iciiiiic.  —  Les  Recettes  piiljli 
((lies.  -    1,0  (^)iuiiieri'e  exlérii^ur.  —  La  Hausse  des  l'rix. 

Les  nouvelles  de  Chine  sont  plus  rassurantes  :  elles 
ne  diminuent  certainement  pas  la  gravité  des  événe- 
ments qui  viennent  de  se  dérouler  à  Pékin,  mais  elles 
tendent  à  laisser  la  responsabilité  de  ces  événements 
sur  les  seuls  insurgés,  ce  qui  simplifiera  beaucoup  le 
rù'e  des  puissances. 

Le  public,  qui  était  un  peu  effrayé  par  la  perspective 
d'une  gaerre  contre  la  Chine,  a  accueilli  ces  derniè- 
res informations  avec  satisfaction  et  la  confiance  a  re- 
pris. 

Du  côté  de  l'Afrique,  les  nouvelles  sont  également 
meilleures  au  point  de  vue  anglais,  mais  elles  n'ont  pas 
exercé  grande  inlluence  sur  le  public,  car  l'on  consi- 
dère ici  la  campagne  proprement  dite  comme  terminée 
depuis  la  prise  de  Pretoria  et  l'on  n'attache  plus 
grande  importance  aux  mouvements  des  commandos 
'boers. 

Ces  mouvements  ont  cependant  une  conséquence  fâ- 
cheuse :  ils  occupent  toute  l'armée  de  lord  Roberts  et 
prolongent  indéfiniment  une  situation  qui  commence  à 
peser  sur  les  contribuables. 

Je  vous  faisais  part,  la  semaine  dernière,  des  résul- 
tats budgétaires  du  premier  trimestre  de  l'exercice 
courant.  Ces  résu'itats  continuent  à  susciter  des  polé- 
miques, car  l'on  craint  que  la  guerre  sud-africaine,  la 
question  de  Chine  et  la  diminution  d'activité  dans  le 
commerce  et  dans  les  affaires  n'amènent  une  nouvelle 
moins-value  pendant  les  trimestres  restant  à  courir. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  évalué  à  115.203.000 
livres  sterling  les  recettes  de  l'exercice;  cette  somme 
pourrait  bien  ne  pas  être  atteinte.  D'autre  part,  les  dé- 
penses de  la  guerre  ne  figurent  pas  dans  cette  évalua- 
tion ;  elles  ont  été  calculées  à  71  millions  de  liv.  st. 
jusqu'au  30  septembre  prochain  ;  mais  la  campagne 
sera  telle  finie  à  cette  date  ?  On  peut  en  douter;  il  fau- 
drait donc  ajouter  une  vingtaine  de  millions  de  livres 
aux  dépenses  effectuées. 

Comme,  d'autre  part,  il  faudra  faire  supporter  au 
Gouvernement  les  frais  de  l'expédition  de  Chine,  on 
voit  que  les  charges  du  Royaume-Uni  sont  loin  de  dimi- 
nuer et  que  les  contribuables  peuvent  considérer  comme 
fort  éloignées  les  perspectives,  autrefois  prochaines, 
d'une  réduction  des  impôts. 

Le  Bodrd  of  Lradc  vient  de  puljlier  sa  statistique  du 
commerce  extérieur  pour  le  premier  semestre  de  1900  : 
les  importations  se  sont  élevées  à  255.686.999  liv.  st.  et 
les  exportations  à  144.376.764  liv.  st.:  c'est,  par  rapport 
à  la  période  correspondante  de  1899,  une  augmentation 
de  18.920.123  liv.  st.  pour  les  premières  et  de  17.854.870 
liv.  st.  pour  les  secondes.  Ces  chiffre  sont  de  nature  à 
faire  croire  à  une  progression  nouvelle  et  importante 
du  commerse  anglais.  Il  faut  cependant  tenir  compte  de 
la  hausse  des  prix  qui  fausse  considérablement  toute 
comparaison.  Si  nous  prenons,  par  exemple,  les  exporta- 
tions de  charbons,  nous  constatons  qu'il  est  sorti  en  1900 
22.063.000  tonnes,  au  lieu  de  20.911.000  en  1899,  c'est 
ime  augmentation  de  1.072.000  tonnes  ou  5  0/0  seule- 
ment. Par  contre,  la  valeur  de  cette  exportation  a  été 
de  17.505.000  liv.  st,  en  1900,  au  lieu  de  10,833.000  liv. 
en  1899  :  l'augmentation,  dans  ce  cas,  est  de  62  0/0.  Si 
nous  prenons  les  sorties  de  laine,  nous  constatons 
encore  que  l'augmentation  en  quantité  n'est  que  de 
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18  0/0  et  en  valeur  de  5i  0/0.  Ces  seuls  faits  nous  mon- 
trent qu"il  faut  faire  beaucoup  de  réserves  en  analysant 
les  résultats  généraux  du  commerce. 

En  dépit  de  la  progression  qu'ils  spmblent  indiquer, 
de  nombreux  signes  nous  montrent  que  nous  sommes 
arrivés  au  point  culminant  de  cette  prospérité  dont  les 
affaires  commerciales  et  industrielles  ont  joui  depuis 
plusieurs  années  :  les  demandes  se  sont  partout  rédui- 
tes et  les  prix  ont  une  tendance  à  la  baisse. 

'L'index-number  que  vient  de  publier  VEconomist, 
pour  le  1er  semeslre  de  l'année  en  cours,  nous  en  four- 
nit une  nouvelle  preuve.  Depuis  le  mois  de  mars,  les 
prix  diminuent  dans  leur  ensemble  et,  tout  en  se  main- 
tenant encore  à  un  niveau  supérieur  à  celui  de  1899, 
ils  indiquent  une  tendance  caractéristique  à  la  baisse. 
Voici  les  variations  relevées  par  VEconomist  : 
Index- 
number 
1.890 
1.918 


Fin  décembre  1897. . 

—  —  1898.. 

—  mars         1899...  1.973 

—  juin  1899...  2.028 

—  septembre  1899, . .  2.085 


Fin  décembre 

—  mars 

—  avril 

—  mai 

—  juin 


1899. 
1900. , 
1900. . 
1900. . 
190O. , 


Index- 
number 
.  2.145 
.  2.240 
.  2.240 
.  2.213 
.    2  211 


En  comparant  les  prix  des  marchandises  avec  ceux 
cotés  il  y  a  un  an,  on  constate  qu'il  diminution  y  a  pour 
la  fonte,  le  cuivre  et  la  Inine;  la  plupart  des  autres  ar- 
ticles sont  en  augmentation,  principalement  le  charbon 
et  le  coton. 


lufofinatiofls  Sconiips  et  Immi 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

12  juillet  1900 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF         Liv.  st. 
....  47.708.0OC 


Billets  ci'éés. 


Total   47. 708. 000 


ACTIF  LlV.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat. . .  11 .013-100 
Uentes  immobilisées.  6.759.900 
Or  monnayé  et  lingots  29.933.000 

Total  '47.708.000 


Département  des  opérations  de  basique 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.353.000 

Réserve  et  profils  et 

pertes   3.493.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   8.840.000 

Comptes  particuliers.  42.038  000 

Billetsàsept jours, etc.  185  000 


Total   69  109  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.371.000 

Portefeuille  et  avances  29.9li!i  .000 

Billets  en  réserve   17-098  000 

Or  et  argent  monnayés  1-732-000 


Total   69-109-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  1« 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


5  avril  , 
1^ 

19  » 
26  .. 
3  mai 
10  » 
n  » 
24 

31  » 
7 
14 

,21    »  .. 
28 
5  juillet 
52   >)  .. 


juin 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

(Uiculation 
, excepté  les 
billets  à7jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opéra  litiné 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
j  engagements 

Taux 

(le 
l'esc. 

% 

33.722 

28-832 

51-79.3 

47.937 

24.077 

41  80 

\ 

32.185 

29-017 

49.569 

43.. 574 

21.690 

40  14 

» 

31.916 

28-350 

48.174 

43.7.50 

20.968 

42  13 

» 

32.668 

28-0-77 

49.933 

46.467 

20.366 

42  3/4 

» 

32.336 

29-236 

49.574 

47.6,39 

21.411 

40  ./. 

•!2.32i 

28  780 

49.10/ 

46. 7.57 

19.900 

41  1/4 

» 

33.332 

29-350 

49-521 

45.7.34 

20.354 

43  77 

.13511 

29-162 

49-876 

45.714 

21.737 

44  23 

VA 

33-154 

29-484 

48-199 

44.690 

22.124 

44  37 

32-S38 

29-903 

47-043 

44.369 

21.444 

43  22 

32.739 

29-510 

i7-62l 

44.531 

20.410 

43  96 

3 

33  74(i 

29-290 

i9.162 

45.222 

21.003 

44  36 

33-642 

30-194 

48.471 

43.189 

21.891 

43  64 

» 

32.092 

30.9--i9 

52. 091 

50.697 

'21.222 

,87  32 

3l.6i;5 

30-610 

50.878 

30.279 

18.830 

36  87 

» 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  do  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  jiour  le  mois  de  juin  1900.  Il  y  a  augmentation 
égalf!  du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  sortie  :  elle  est 
de  9.5  0/0  à  l'importation  et  de  13.3  à  l'exportation. 


Pour  les  six  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
accuse  une  plus-value  de  7.9  0/0;  celle  de  l'exportation  est 
de  14.1  0/0. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


ij    o  1  Li  i>  .-V  r  IL' i> 

Juin 
1900 

Comparai"» 
avec 
juin  1899 

0  l"'mois 
1900 

Comparaison 
6  1"'  mois 
.    de  1899 

ï 

Animaux  vivants. . . 

818.084 

20S-24i 

4-616-979 

307.640 

Articles  d'alimentat. 

Exempts  

16-009-899 

+ 

1-763-907 

8S- 469.542 

3.079.744 

1.381  -316 

292-542 

11 .493.890 

+ 

119.068 

Tabacs'.  

281-028 

23  037 

2.027.518 

2-670-833 

+ 

530-856 

15.748  .331 

+ 

1.932.445 

Prod.  chimiq.,  coul.. 

416-879 

13-682 

3.179  215 

■162-364 

Huiles  

9i0.231 

+ 

111.189 

5.366.271 

+ 

791-710 

Mat.  prcm.  textiles.. 

4-144-630 

+ 

391.612 

42.532.188 

+ 

4.646.2.33 

Mat.  prem.  autres. . . 

6-291.845 

+ 

: -185-671 

28.412.345 

+ 

5.2!0.706 

Objets  fabriqués.. . . 

7. 51  ;0. 601 

78-564 

48.682.316 

+ 

2.814.694 

Divers  

1-378-167 

+ 

294.271 

8.516.289 

+ 

933.194 

82.574 

+ 

3-927 

611.913 

13.467 

Totaux  

42-016-307 

3-667-364 
=  9-5  % 

255.656.999 

la. 920. 123 
=  7-9  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DESIGNATION 


.\nimaux  vivants. . . 

.Articles  d'alimentat. 

Matières  premières 

Fils  et  [issu?  

Mét.  et  (>nvi-;ij;i>s  en 

inét.  i  sauf  les  inach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod.  eh  i  m .  e  tplia  r  m . 

Divers  

Colis  postaux  


Tôt.  des  prod.  angl. 
Transit  

Transit  et  Exportât. 


.Juin 
1900 


t 

70.339 
1.049.803 
3.710.921 
8.104.590 

3.861.175 
1.648.907 


1. 711. 705 

■  834.933 
738.998 

2.941.588 
222.376 


24.895.335 
5.441.884 


30.337.219 


Comparai"» 
avec 
juin  1899 


—  16-053 
+  49.438 
+  1-364.925 
4-  30.41'i 

+  499.331 

-  74.979 


+  l-i&9-774 
+  58-641 

-  33-682 

-  113.778 
+  22-712 


i2-915-268 
1=13. 2  % 
i  109-332 
1=  1.9  % 


(2-805-936 
1=10-2  % 


6  l''"mois 
1900 


394-183 
n.709-63S 
19-199.344 
51.897.128 

24  021.181 
9-846-163 


3-  940  113 

4-  724-9.';0 

5-  0.-<0-097 
18.202-383 

1.361.440 


144.376.764 
33.421.021 


177-797-785 


Comparaison 
6  1="  mois 
de  1899 


39-526 
479.622 
6.789.972 
4.035.558 

5.938.566 
309.313 


1  273.554 
166.828 
397.627 
881.694 
168,765 


117-854-870 
14-1  % 
I  86-296 
')=  0-2  % 


,  117.768-374 
+  1=  11-1  % 


Courrier  de  la.  Boarse  de  Londrei* 

Londres,  12  juillet  1900. 

Les  meilleures  nouvelles  de  Chine  ont  produit  un  bon  ell'dt 
sur  le  Marché  :  les  affaires  ont  été  plus  actives  et  les  cours 
ont  bénéficié  d'une  amélioration  générale. 

D'autre  part,  le  marché  mouétaire  conserve  d'assez  bonnes 
dispositions,  et  la  liquidation  de  mi-juillet  s'est  effectuée  dans 
des  conditions  satisfaisantes. 

Les  Consolidés  sont  à  99  5/16,  ex-coupon. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

U Extérieure  d'Espagne  est  à  71  1/4;  V Italien  à  91  3/4; 
les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  moins 
ferme  Le  Brésil  ■•>  0/0,  reste  bien  impressionné  par  la  tenue 
du  change  :  il  clôture  à  75  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants  et  les  Chemins  améri- 
cains peu  mouvementés. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  92  1/8,  YErie  à  11  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  3/4,  VAtchison  à  26  7/8  et  le  Norfolk  à 
79  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  11  juillet  1900. 

La  Politique.  —  Les  .Affaires  de  Chine.  —  Un  Krack  à  la  Bourse  de 
Vienne.  —  Giro  et  Kassenverein.  —  Dégâts  aux  Récolles  hon- 
groises. 

Depuis  la  séparation  de  la  Chambre,  il  semble  qu'un 
peu  de  calme  soit  revenu  dans  la  vie  politique.  Non 
que  l'animosité  entre  les  paitis  soit  moindre,  mais  elle 
donne  lieu  à  moins  de  manifestations  et  de  troubles 
et  l'on  peut  -se  faire  illusion  sijir  la  durée  de  la  tran- 


r/KCONOlNIIS'rii:  EUUOPKEN.  —  Belgique 


quillité.  Il  est  vrai  que,  pour  garder  ces  illusions,  il 
faut  s'abtenir  de  la  lecture  des  journaux  où,  Allemands 
et  Tclu'niues  combinent  déjà  leur  plan  de  bataille  pour 
la  rentrée. 

Les  événements  de  Cliine,  malgré  l'émotion  qu'ils 
ont  produite  dans  le  pays,  ne  semblent  peser  que  mé- 
diocremenl  dans  les  préoccupations  gouvernementa- 
les. Il  est  entendu  que  l'Autriche-llongrie  ne  se  tiendra 
pas  à  l'écart,  fera  sa  partie  dans  le  concert  européen. 
Elle  enverra  &ur  le  théâtre  de  la  guerre  de  cin([  à  six 
mille  hommes  et  trois  grands  cuirassés.  Mais  c'est  le 
maximum  de  participation.  La  majorité  autrichienne 
et  l'unanimité  hongroise  se  sont  tant  de  fois  pro- 
noncées contre  toute  politique  coloniale,  que  le  Mi- 
nistère ne  fera  que  ce  que  lui  imposeront  strictement 
les  convenances  internationales.  L'Autriche  est  sans 
doute  la  seule  puissance  qui,  ayant  peu  à  perdre  et 
rien  à  gagner,  travaille  en  Exlrêrne-Orient  d'une  ma- 
nière toute  désintéressée. 

Depuis  ma  dernière  lettre,  nous  avons  eu  à  la  Bourse 
de  Vienne  toute  une  séance  de  panique  indescriptible. 
On  n'avait  pas  vu  pareille  débâcle  depuis  le  fameux 
krach  du  9  novembre  1895.  L'affolement  n'a  duré  que 
deux  heures,  il  est  vrai,  mais  plus  d'un  en  portera  les 
tracps  pendant  de  longs  mois.  Les  Chemins  Auti  ichi-ns 
ont  baissé  de  11  llorins;  les  actions  de  l'Alpine  de  20  IL; 
celles  du  Fer  de  Prague  de  85  fl.;  celles  des  Charbonna- 
ges de  Brux  de  41  11.,  et  tout  à  l'avenant,  I^e  pis  est  que 
cet  effondrement  a  suivi  des  offres  assez  peu  impor- 
tantes et  cette  seule  circonstance  donne  une  idée  du  peu 
de  solidité  de  la  place.  Ainsi,  une  offre  de  50  actions  de 
Weineberg  a  fait  baisser  les  cours  de  100  couronnes; 
une  autre  oft're  de  300  titres  du  Fer  cIp  Prague  ou  des 
Charbonnages  de  Brux  a  amené  la  débâcle  sur  ces  va- 
leurs. On  voit  itar  là  dans  ([uel  marasme  est  tombée 
notre  Bourse.  11  est  vrai  qu'il  a  suffit  de  l'effort  commun 
des  trois  ou  quatre  plus  grandes  banques  de  Vienne 
pour  arrêter  la  baisse  dans  la  séance  même  et  ramener, 
le  lendemain,  les  cours  ordinaires.  Il  n'en  est  pas 
moins  vrai  qu'envient  de  constater  un  symptôme  grave 
de  l'extrême  faiblesse  du  Marché  de  Vienne,  faiblesse 
qui,  vraisemblablement,  ira  encore  en  grandissant. 

Un  autre  symptôme  peu  favorable  est  la  diminution 
des  affaires  du  Giro  et  Kassenverein  (Chambre  des  com- 
pensations) de  Vienn'e.  Cet  Etablissement  vient  de  pu- 
blier le  bilan  du  premier  semestre.  Le  bénéfice  net  des 
six  premiers  mois  s'élève  à  289.799  couronnes  et  se 
trouve  en  diminution  de  55.471  couronnes  sur  celui  de 
l'année  précédente.  Dans  ce  calcul,  comme  de  coutume, 
il  n'a  pas  été  tenu  compte  des  dotations  statutaires  et 
des  amortissements,  qui  ont  lieu  seu  ement  à  la  fin  de 
l'année.  Les  intérêts  sont  en  diminution  de  19.914  cou- 
ronnes. 

Ce  chiffi'e  si  réduit  dénote  l'effet  produit  par  le  taux 
d'intérêt  neu  élevé,  notamment  pour  les  report^-,  mais 
il  résulte  également  du  fait  que  la  Banque  disposait 
d'une  encaisse  moindre.  La  moins-value  en  provi-ions 
et  droits  s'élève  à  37.598  couronnes,  soit  près  de 
15  0/0.  Cette  différence  sensible  montre  que  l'anima- 
tion du  marché  des  fonds  publics  pendant  le  premier 
semestre  a  été  bien  inférieure  à  celle  de  l'année  précé- 
dente. Le  bilan  porte  également  les  traces  de  cette 
stagnation  des  afl'aires  de  Bourse,  les  cautionnements 
pour  signatures  et  concordats  ayant  rétrogradé  récem- 
ment de  50.000  couronnes.  Le  chiffre  des  participants 
aux  arrangements  concordataires  a  diminué  sans  ces«e 
dans  ces  dernières  années  et  a  subi,  encore  cette  année, 
une  nouvelle  diminution.  En  ce  qui  concerne  le  compte 
Profits  et  Pertes,  on  y  trouve,  porté  à  l'escompte,  2.2 
millions  de  couronnes  en  plus  que  fia  janvier  1899. 
Par  contre,  le  report  y  est  moindre  de  1.3  millions  de 
couronnes  et  l'encaisse  de  la  Banque  a  diminué  de  1.5 
millions  de  couronnes. 

La  nature  même  s'y  est  mise  pour  que  je  n'aie  à  vous 
donner  que  de  mauvaises  nouvelles.  Des  pluies  dilu- 
viennes, des  ouragans,  des  trombes,  ont  causé  des 
dommages  sérieux  à  toutes  les  récoltes  de  la  Hongrie. 
Les  excellents  pronostics  que  je  vous  avais  envoyés 
dans  ma  dernière  lettre  ne  sont  plus  entièrement  vrais 


et,  sur  bien  des  points,  les  dommages  sont  même  irré- 
parables. On  signale,  entre  autres,  qu'à  Arad,  l'ouragan 
a  enlevé  les  tous  des  nombreuses  maisons  et  a  provo- 
qué l'écroulement  de  plusieurs  bâtiments  dans  le 
comitat  de  Miskolez,  près  d'un  tiers  de  la  moisson  a 
été  détruit;  la  moisson  a  été  également  endommagée 
gravement  dans  les  comitats  do  Jasz-Kun-Sz  Jnok  et 
de  Csik. 


ïE[oiialioiis  ÉGOuoiiiipss  et  Mmm 


La  fortune  immobilière  de  Buda-Pesth.  —  L'Admiius- 
tratiou  communale  de  la  ville  di'  Buda-Peslh  vient  de  faire 
procéder  à  une  évaluation  de  la  fortune  inuuobilière de  lacité: 
D'après  ce  travail,  cette  fortune  s'élève  à  1V2.0'21.9!J0  florins  ; 
les  bâtiments  communaux  représentent  une  valeur  do 
68.972.900  llorins  et  les  terrains  78.049.000  llorins. En  y  ajou- 
tant les  objets  mobiliers,  l'argent  comptant  dans  les  caisses 
muni<  ipales,  les  capitaux  placés  à  intérêt,  les  créances,  etc.. 
on  arrive  à  un  total  général  de  lG2  2-<l.y87  ilirins.  Goname, 
d'autre  part,  les  dettes  et  comptes  passifs  montent  à  62. 2.30. 11 
florins,  il  en  résuito  que  la  forWne  nette  de  la  capiialo  hon- 
groise atteint  actuellement  la  belle  somme  de  100.180.575  flo- 
rins. —  Les  immeufjies  muneipaux  figurent  à  l'inventaire 
pour  les  sommes  ci-après  :  bâtiments  administratifs,  5.763.000 
florins;  casernes  de  sapeurs-pompiers, 575.500 florins  ;  halles, 
.')  4.55.400  llorins  ;  marché  des  bi'ocanteurs,  423  800  florins; 
magasins  nnmicipaux,  144  400  llorins  ;  bfitiments  de  l'octroi, 
294.000  llorins  ;  casernes,  G. 519. 700  florins  ;  presbytères, 
510.000  florins;  écoles  réaies,  1.092. .500  florins  ;  école  profes- 
sionnelle de  dessin,  334.000  florins  ;  écoles  primaires, 10. 64G. 050 
florins;  écoles  maternelles,  802.600  florins;  redoutes  munici- 
pales, 2.769.300  florins  :  hôpitaux,  4  787.000  florins;  maisons 
de  rapport,  4.447.0,0  llorins;  bain  artésien,  211.800  llorins; 
bain  Rudas,  782.700  florins  ;  abattoir,  3,621.200  florins  ;  maga- 
sins généraux,  5.616,200  florins  ;  abattoir  aux  porcs,  860.700 
florins. 


L'Industrie  des  draps  en  Hongrie.  —  Les  négociations  ' 
entamées  enire  le  Ministre  du  t^onuiierce  et  une  importante 
maison  de  l'Allemagne  en  vue  de  la  création  d'une  grande 
manufacture  de  draps  dans  le  jiays  viennent,  d'aboutir  com- 
plètement. Le  (iouvernement  met  à  la  disposition  de  l'entre- 
prise tous  les  terrains  nécessaires,  lui  accorde  les  faveurs 
prévues  jiar  la  loi  et  lui  assui'e,  en  outre,  la  fourniture  d'une 
partie  des  draps  dont  ont  besoin,  chaque  année,  le  Ministère 
commun  de  la  guerre  el  celui  de  la  défense  nationale.  La 
manul'acture  sera  établie  aux  environs  de  la  ville  de  (iyùr  et 
occujiBra.  dès  le  début,  6  à  700  ouvriers  pris  en  Hongrie, 
autant  que  possible. 


Courrier  de  la  Uonrise  de  Vienne 


Vienne,  12  juillet  1900. 

Bourse  assez  bonne.  On  constate  des  demandes  impor- 
tantes pour  les  Chemins  autrichiens  et  les  Alpine. 
L'argent  est  abondant  à  4  1/2  0/0. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  680  ..  ;  les  Lombards, 
111  ..;  la  LaBuderbank,  422  ..;  les  Tabacs,  290  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  666  50;  l'Alpine,  456  . ..  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  12  juillet  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Le  marché  à  terme  reste  lourd  et  sans  affaires.  Le 
fait  le  plus  saillant  est  la  baisse  du  Métropolitain,  en- 
traînant Cj3lle  de  la  Parisienne  électrique. 

La  liquidation  s'est  effectuée  sans  difficultés,  le  taux 
des  reports  est  resté  le  même  que  précédemment. 

La  Rente  brésilienne  4  0/0,  inffuencée  par  le  recul 
du  change  à  Rio  à  12  d.,  est  offerte  à  65  11/16,  en  liqui- 
dation de  fin  juillet. 

Les  transactions  sont  à  peu  près  mules  sur  l'Exté- 
rieure, qui  s'alourdit  à  70  3/8. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


Les  Chemins  espagnols  se  maintiennent  à  peu  près  à 
leur  niveau  :  la  Saragosse  à  '285  ./■)  Nord  de  l'Es- 
pagne à  200. 

Le  Rio-Tinto  fait  bonne  contenance  à  1.317. 

Le  Métropolitain,  vivement  attaqué,  est  tombé  à  413, 
cours  auquel  il  clôture. 

La  Parisienne  Electrique,  de  260,  recule  à  239. 

Les  valeurs  turques  se  sont  raffermies  :  la  Rente  série 
C  à  25  25,  la  Série  D  à  22  45. 

Les  tendances  du  comptant  sont  plus  satisfaisantes. 

Les  cours  des  rentes  belges  se  maintiennent.  La  part 
fondateur  du  Congo  s'est  raffermie  à  9.112,  l'Ordinaire 
s'échange  à  2.205. 

Le  marché  des  tramways  a  bénéficié  d'un  faible 
regain  d'activité. 

Les  valeurs  du  groupe  russe  sont  plus  fermes. 

Le  marché  des  valeurs  sidérurgiques  reste  faible  ; 
par  contre,  la  fermeté  reste  à  l'ordre  du  jour  sur  les 
actions  de  charbonnages. 

Les  dispositions  sont  bonnes  sur  les  valeurs  de  zincs. 

L'Asturienne  est  demandée  à  5.825,  Vieille-Montagne 
à  712  50. 

Les  glaceries  sont  bien  tenues. 

Les  valeurs  coloniales  entretiennent  un  bon  courant 
d'échanges. 

La  Compagnie  du  Congo  à  3.050,  la  Privilégiée 
Katanga  à  1.300,  l'Ordinaire  à  1.075,  Lomain  à  2.220. 
Le  marché  des  valeurs  étrangères  est  satisfaisant. 


Chemins  de  fer  de  l'Etat  Belge.  —  Le  Ministre  des  che- 
mins de  fer  de  l'Elat  belge  vient  d'approuver  les  comptes  de 
recettes  et  dépenses,  ainsi  que  le  bilan  de  la  caisse  de  retraite 
de  secours  des  ouvriers  de  l'Administration  pour  l'année  1899. 

Le  tableau  récapitulatif  accuse  un  total  de  recettes  de 
3.505.528  fr.  28,  tandis  que  les  dépenses  se  sont  élevées  à  la 
somme  de  2.773.007  fr.  25. 

Pendant  toute  l'année,  50.564  ouvriers  ont  reçu  assistance 
de  la  cause,  comme  secours  définitifs  ou  temporaires,  soit 
pour  maladies,  soit  par  suite  de  Ijlessures. 

Le  bilan  de  la  caisse  de  retraite  et  de  secours  se  balance  à 
la  somme  de  19.013.509  fr.  35. 


ESPAGNE 


LA  SJTUATIOJS 


Madrid,  9  juillet  1900. 
].u  Démission  de  M.  A  illaveide.  —  La  Situation.  —  La  Bour.se.  —  La 
Banque  d'Es])agne, 

La  démission  de  M.  Villaverde,  dont  je  vous  avais 
fait  entrevoir  l'éventualité  à  plusieurs  reprises,  est 
devenue  un  fait  accompli  la  semaine  dernière.  Officiel- 
lement, elle  est  causée  par  des  raisons  de  santé,  mais 
alors  même  qu'on  ne  serait  pas  au  courant  de  ce  qui  se 
passe  dans  les  coulisses,  il  suffit  de  voir  la  mine  flo- 
rissante de  l'ex-Ministre  des  finances  et  parler  avec 
lui  cinq  minutes  pour  se  rendre  compte  qu'il  n'est  pas 
le  moins  du  monde  atteint  de  fatigue  cérébrale. 

C'est  bien  à  la  suite  des  dissentiments  survenus  avec 
MM,  Gasset,  d'abord,  et  Dato,  ensuite,  que  M.  Villa- 
verde a  donné  sa  démission. 

Eeaucoup  de  monde  a  été  surpris  de  voir  partir  seul 
M.  Villaverde,  qui  avait  été  proclamé  tant  de  fois 
l'homme  indispensable  du  parti  conservateur.  Mystères 
de  la  politique  de  vacances  et  de  l'ingratitude  liumaine. 

Ce  qu'il  faut  retenir  de  cette  question  c'est,  qu'à  })art 
Ips  irréconciliables,  tout  le  monde,  n^ème  ceux  qui 
n'approuvent  pas  l'orientation  donnée  par  M,  Villa- 
verde à  ses  réformes  financières,  rendent  justice  à  son 
amour  du  travail,  à  sa  haute  intelligence,  à  son  désir 
d'être  utile  au  pays  et  à  l'énergie  qu'il  a  déployée  dans 
ce  but.  il  aurait  voulu  terminer  les  négocialions  enga- 
gées avec  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs,  pour 
élever  la  part  du  Trésor  dans  les  bénéfices,  mais  il  n'a 
pas  pu  vaincre  la  résistance  de  la  Compagnie  et  c'est 
une  affaire  à  résoudre  cet  automne  par  son  successeur 
ou  par  un  autre. 


Le  nouveau  Ministre  des  Finances,  M.  Manuel 
Allende  Salazar,  est  un  homme  jeune  et  qui  semble 
appelé  à  un  brillant  avenir.  Dans  l'espace  de  quelques 
mois  il  a  été  nommé  sénateur  à  vie,  maire  de  Madrid 
et,  finalement,  ministre  des  Finances.  Il  a  défendu 
ardemment,  au  Sénat,  les  projets  de  M.  Villaverde  et 
s'en  est  déclaré  le  fidèle  continuateur. 

La  tranquillité  est  complète  dans  la  Péninsule  ;  en 
proA'ince  on  continue  à  saisir  les  contribuables  récal- 
citrants, mais,  dans  le  mouvement  des  départs,  on  n'y 
fait  plus  autant  d'attention.  La  Cour  partira  demain, 
mardi,  et  alors  ce  sera  le  signal  de  la  débandade. 

La  Reine  régente  a  reçu  encore  en  audience  une  Com- 
mission catalaniste  qui  lui  a  remis  une  adresse  assez 
inconvenante,  avec  des  demandes  plus  ou  moins  sépa- 
ratistes. On  prétend  que  ces  démarches,  tendant  à  ob- 
tenir, entre  autres  choses,  l'alïermage  des  contributions 
en  Catalogne,  sont  poussées  par  le  groupe  delà.  Batique 
Hispano-Coloniale  qui  voudrait  se  charger  de  cette 
affaire,  car  n'a  plus  d'affaires  avec  les  colonies  et,  une 
fois  que  la  conversion  des  dettes  coloniales  aura  eu 
lieu,  elle  n'aura  plus  de  champ  pour  ses  opérations. 
Voilà  du  moins  ce  qu'on  écrit  de  Rarcelone. 

Notre  place  était  à  la  hausse,  mais  la  tendance  géné- 
rale des  marchés  étrangers  et  la  crainte  jnstiûée  d'une 
crise  ont  enrayé  le  mouvement.  La  première  cause 
n'est  que  réflexe,  car  l'Espagne  n'a  aucun  intérêt  en 
Chine.  La  deuxième  n'a  exercé  qu'une  influence  pas- 
sagère. La  Bourse  a  vu  que  la  crise  a  été  résolue 
aussitôt  posée,  que  la  politique  financière  du  Cabinet 
ne  changera  pas  ;  elle  ne  s'est  pas  inquiétée  du  reste. 

Les  reports  sont  toujours  à  30  et  35  centimes  et  il  y 
a  encore  une  grande  quantité  de  titres  flottants  qui 
empêchent  la  spéculation  de  se  mettre  tout  de  suite  à 
la  hausse. 

On  attend  encore  la  publication  du  décret  de  con- 
version qui  va  jeter  sur  le  marché  plus  de  2  milliards 
de  dette  intérieure.  Au  point  de  vue  des  dépenses  bud- 
gétaires, il  n'y  aura  rien  de  changé,  mais,  pour  le 
marché  à  terme,  c'est  une  grosse  question,  vu  que  les 
valeurs  qui  vont  être  converties  ne  se  traitent  qu'au 
comptant,  au  lieu  qu'à  l'avenir  le  marché  de  la  Rente 
Intérieure  sera  beaucoup  plus  large. 

La  Rente  Intérieure,  qui  semblait  devoir  regagner 
son  coupon,  perd  0.50  0/0, 

Amortissable  et  Extérieure,  un  peu  délaissées.  Les 
Billets  hypotJiécaires  de  Cuba  ont  un  bon  courant 
d'affaires  et  sont  assez  classés.  U Amortissable  5  0/0 
continue  à  être  le  favori  et  finit  à  91  50  après  92.  Gela 
fait  une  hausse  de  plus  de  9  0/0  en  un  niois. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  et  de  la  Com- 
pagnie fermière  des  Tabacs  sont  en  baisse;  on 
escompte  une  diminution  du  dividende  delà  première, 
parce  que  le  portefeuille  des  valeurs  a  diminué,  il  en  est 
de  même  pour  la  deuxième  à  cause  de  la  diminution  des 
recettes;  finalement,  les  actions  de  cette  deroière  ont 
regagné  le  terrain  perdu  sur  la  nouvelle  que  le  contrat 
à  signer  serait  favorable.  Le  marché  du  chèque  est 
sans  grands  changements. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

18  juin   25 juin   2juill.  9juill, 

4  0/0  Intérieure   72  . .  73  05  72  30  72  35 

4  0/0  Extérieure   79  25  78  80  79  10 

4  0/0  amortissable   80  75  81  30  80  20  81  70 

5  0/0         —    89  40  89  95  91  . .  91  90 

Bons  cubains  6  0/0   85  60  86  15  85  30  86  40 

—         5  0/0   71  65  72  15  71  50  71  50 

'Philippines  6  0/0   90  50  91  20  91  40  91  50 

Banque  d'Espagne   512..  512  50  511  50  504  50 

Comp.  Ferm.des  Tabacs  422  ..  420  ..'  410  ..  419  , . 

Chèque  sur  Paris   26  65  25  95  ^  60  26  75 

—     sur  Londres. ...  81  80  ....  31  80  31  82 

\Vl  bilan  de  la  Banque  d'(Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  —  argent,  3  millions  ;  prêts  sur 
valeurs,  3;  -j- escompte,  0.7;  circulation,  19;  comptes 
courants,  11, 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  i"  janvier  au  24  juin  1900  (25  semaines) 


LIGNKS 

Kiloin 
oxpl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  rfseiiu  . . . 

2010 

m 

104 

49i) 

Pesetas 

23.083  27X 
6  (iH().703 
453  158 
5.488.337 

Pesetas 

25.615  048 
7  42U.442 
6ï!6.070 
5  893.560 

Pesetas 

27.074.587 
S.075.()K(I 
696.070 
6.270.013 

Pesetas 

27. 291. 055 
8.091.(126 
5;  19.566 
fi. 379.974 

LérUlti-Iîeus  ■  ■  . 
Aliiuinm  Valence 

T(i(;il  Nonl  il,'  l'Ksp. 
Andalous  

;u5i 

35.()81.776 

39..'ï55.121l 

42.116.330 

42  ;;64  621 

lOO"! 
2921 
3(150 
246 

fi  893  303 
26.395. 244 

510  000 

8  991X930 
30.643.670 

586.500 

8.652.384 

42.532.598 
693.500 

9.247.571 

43.014.904 
1.526,500 

Madrid-Saragosse 
Barcelone-Frômce 
Sud  de  l'Espagne. 

Commerce  extérieur.  —  Los  résultats  du  commerce  ex- 
térieur de  l'Espagne  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1898, 
1899  et  1900  ont  été  les  suivants  : 


Importations 

Cinq  premiers  mois 
1898     ^  Ï89r 


1900 


(En  pesetas) 

Matières  premières. ..  145.140.669  170.673.166  155.876.478 

Articles  fabriqués ... .    78.157.672  118.074.711  184.521.054 

Produits  alimentaires.    'iS. 213.4*9  72.416.056  5H. 707. 177 

265.511.820  S61. 168. 9-33  349.104.709 

  1.750.283  5.559.490  41.000 

  29.127.161  82.170.151  2.507.945 


Or  

Argeiit . 


297.389.264   398. 893.. 574  351.653.654 

Exportations 

Matières  premières. ..  119. 583.861    118.217.919  114.135.768 

Articles  fabriqués ... .    64.411.58'2     58.808.842  64.181  497 

Produits  alimentaires.  151.515.393     97. .593. 638  107  590  721 


Or  

Argent . . , 


335.613.839   274.620.399  285.907.986 
467.750      2.675.930  569.840 
9.854.730      3.S'55.190  6.970.630 


345.836.319   281.151.519  293.448.456 


Statistique  des  Fabriques  d'électricité.  Le  bulletin 
de  l'Association, de  l'Industrie  électrique  a  publié  la  statisti- 
que suivaute  sur  les  fabriques  d'électricité  en  Espagne  ; 

Nombre  Force 
Nombre       Catégories          de  moteurs  en  chevaiix 

175  hydraulique  ! . .  220  16.000 

125  vapeur   240  31.000 

26  gaz   40  4.000 

31  mixtes   80  9.000 

357  580  60.000 

On  peut  calculer  que  ces  centres  d'électricité  fournissent  la 
lumière  à  500.000  lampes  à  incandescence  et  à  1.000  lampes 
à  arc.   

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  12  juillet  1900. 

La  période  des  vacances  commence  à  faire  sentir  ses 
effets,  les  transactions  sont  plus  restreintes  mais  les  dispo- 
sitions restent  favorables. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  20;  l'Extérieure  à  78  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  26  95. 
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LA  SITUATION 

Rome,  10  juillet  1900. 

La  Séparation  des  Chaiiibros.  —  Les  .Vlïaircs  de  Chine.  —  Les  Gliifl'i'es 
pi-ovisuii'es  du  Budget.  —  Les  Payements  du  Trésur. 

La  Chambre  s'est  ajournée  après  quelques  séances 
tranquilles,  je  dirai  même  mornes  qui  contrastent  for- 
tement avec  les  tempêtes  parlementaires  des  jours  an- 
térieurs. Gela  vient  de  ce  que  la  droite  a  renoncé  aux 


ag^^ravations  du  règlement  de  lu  Chambre.  Itnmédiate- 
mciit  le  calme  plat  ii  succf'îdo  à  l'orage. 

Le  I*arlement,  dans  sa  lassitude,  s'est  ajourné  sine 
die.  Le  Gouvernement  le  convoquera  quiind  il  jugera 
nécessaire.  Le  roi  est  si  enchanté  do  tant  de  docilltf; 
qu'en  recevant  les  bureaux  il  les  a  félicités  du  retour 
(.le  l'ordre  et  du  calme  dans  leurs  discussions.  Il  a 
ajouté  : 

«  Un  pays  comme  l'Italie,  qui  a  de  si  nombreuses 
énergies  naturelles,  des  traditions  et  une  histoire  si 
riches,  a  le  droit  et  le  devoir  d'espérer  non  seulement 
la  prospérité,  mais  aussi  la  grandeur  ». 

Avant  de  se  séparer  la  Chambre  avait  voté  les  cinq 
douzièmes  provisoires  que  le  Gouvernement  avait  de- 
mandés et  entendu  une  déclaration  du  Ministre  des 
Alïaires  étrangères  sur  les  événements  de  Chine  et  le 
r(")le  que  doit  y  jouer  l'Italie.  Elle  est  d'accord  avec  les 
autres  puissances  dans  le  rôle  de  répression,  a  dit 
M.  Visconti  Venosta,  et  prendra  une  part  active  à  cette 
répression  par  l'envoi  de  soldats  et  de  navires  de 
guerre. 

Une  pareille  politique,  toute  de  prudence,  ne  saurait 
être  blâmée,  pas  même  par  ceux  qui  sont  contraires  à 
toute  aventure.  Même  si  l'Italie  n'a  pas  de  grands  inté- 
riHs  en  Chine,  elle  aurait  marqué  sa  déchéance  com- 
plète comme  grande  nation,  si  elle  n'avait  pas  voulu 
apporter  son  concours  à  la  (iéfense  de  la  civilisation. 

Avant  son  départ,  la  Chambre  a  aussi  approuvé 
l'exercice  provisoire  des  budgets  jusqu'au  31  décembre 
1900.  Il  se  clôture  par  un  déficit  de  3.890.000  lire, 
déficit  qui  paraîtra  peut  être  encore  plus  grand  dans 
les  comptes  définitifs.  Mais  le  Président  de  la  Commis- 
sion du  bu  lget  a  laissé  entendre  qu'une  pareille  consta- 
tation ne  devait  provoquer  aucune  inquiétude,  toutes 
les  dépenses  ayant  été  calculées  à  un  maximum  qu'elles 
n'atteindront  jamais,  et  les  recettes  à  un  minimum 
qu'elles  dépasseront,  certainement,  de  beaucoup. 

Le  marché  financier  de  Rome  a  subi  le  contre-coup 
des  dispositions  défavorables  des  autres  places  euro- 
péennes et  se  montre  très  mauvais.  Mais  on  se  console 
de  la  baisse  en  pensant  (Qu'elle  tient  à  des  causes  géné- 
rales, indépendantes  du  pays  et  qui  ont  partout  les 
mêmes  effets.  Les  capitalistes  italiens  s'étant,  en  gé- 
néral, abstenus  de  toute  transaction  importante  dans 
les  Bourses  n'ont  pas  trop  souffert  des  répercussions 
de  cette  baisse. 

Le  Gouvernement  vient  de  publier  une  note  sur  les 
paiements  que  le  Trésor  fait  à  l'étranger  pour  le  ser- 
vice —  amortissements  et  arrérages  —  de  la  Dette  pu- 
blique. Ces  paiements  se  sont  élevés ,  pendant  le 
second  semestre  1899,  au  total  de  38.353.000  lire;  dans 
le  second  semestre  de  1897,  ils  avaient  atteint  la  somme 
de  46.864.000  lire,  ce  qui  prouve  une  fois  de  plus  que 
la  Dette  placée  à  l'extérieur  tend  de  i)lus  en  plus  à 
rentrer  et  à  se  nationaliser.  Pour  tout  l'exercice  1898- 
99,  les  paiements  faits  à  l'étranger  avaient  été  de 
123.763.000  lire,  alors  qu'en  tout  l'exercice  1896-97,  ils 
avaient  été  de  134.458.000  lire. 

Les  recettes  des  chemins  de  fer  continuent  à  pro- 
gresser heureusement,  donnant  une  preuve  persévé- 
rante de  l'amélioration  des  transactions.  Les  chiffres 
de  la  dernière  décade  du  mois  de  juin,  sur  le  réseau  de 
la  Méditerranée,  sont  significatifs  :  les  recettes  ont  été 
de  4.187.176  lire  ;  la  plus-value  sur  la  décade  corres- 
pondante de  1899  est  de  378.182  lire. 

Du  1er  juillet  1899  au  30  juin  1900  les  recettes  ont 
atteint  l'i6.673.271  lire;  soit  en  plus  5.588.214. 
.  Le  rendement  par  kilomètre  ressort  en  augmenta- 
tion, d'un  exercice  à  l'autre,  de  1.079  lire  09  pour  le 
réseau  principal,  et  de  363  lire  97  pour  le  réseau  secon- 
daire. 


et  EiuanciÈ 


La  Marine  marchande  Italienne.  —  Une  communica- 
tion de  notre  ambassadeur  en  Italie  constate  que  la  marine 


(iO 


L'P:COXOMISïE  européen.  —  Turquie 


marchande  et  l'industrie  des  constructions  navales  ont  fait 
de  grands  progrès,  ces  années  dernières,  en  Italie.  On  pourra 
s'en  lendre  compte  par  les  chilïres  suivants  : 


Navires  Tonnage 


Valeur 


1894   219  7.935  2.845.920 

1895.......  2i9  6.759  5.f)^5.800 

lS9ij   1S3  6.0;J6  9  315.370 

18.^7   lui  11.458  10.984.847 

1898   1G3  19.478  13.833.145 

En  même  temps  qu'augmente  le  nombre  des  bâtiments, 
augmente  aussi  proportionnellement  le  nombre  des  gens  de 
mer.  En  cfl'et,  le  personnel  do  1"  et  de  2'  catégorie  qui.  en 
1885.  était  de  193. Oib  hommes,  est  monté  à  207.921  en  1890,  à 
235.249  en  1896  et  à  247.363  en  1898. 

La  puissance  de  transport  de  la  marine  italienne  esl  don- 
ni'c,  pour  les  cinq  dernières  années,  par  les  chilTros  suivants  : 

Nom  lire  des 
navires  marchands  Tonnage 
à  vapeur  et  à  voile    net  Puissance 

189  i   5.559  779.135  1.194.195 

1895   6.511  776.077  1.217.093 

1896    6.353  7G5.281  1.2i0.735 

1897   6.238  786.6 54  1.306.2:8 

1898    6.148  815.162  1.370.202 

Des  chiffres  ci-dessus,  il  résulte  que  la  puissance  de  trans- 
port, c'csl-à-dire  le  chiffre  du  tonnage  à  voile  phis  trois  fois 
le  chiffre  du  tonnage  à  vapeur  qui  éiait  de  1.2ti2.619  en  1888 
et  qui  s'était  maintenu  au  même  chiffre  pendant  les  trois  an- 
nées suivantes,  est  descendu,  en  1889,  à  1.188.969,  pour  reve- 
nir, en  1895,  aux  chiffres  précédente  et  atteindre,  en  1898, 
celui  de  1  370.202. 

Tculefois,  le  tonnage  italien  ne  s'augmenta  pas  autant  que 
le  commerce  maritime,  ainsi  qu'il  résiille  du  tableau  suivant, 
qui  se  rapporte  à  la  navigation  totale,  c'est-à-dire  comprenant 
la  navigation  internationale,  celle  d'escale  et  le  cabotage  : 

Tonnage  Tonnage 

des  marchandises  des  marchandises 

débarquéps  embarquées 

dans  les  ports  italiens  dans  les  ports  italiens 

Pavillon     Pavillon      Pavillon  Pavilhm 
italien      étranger       italien  étranger 

1394   1.071.112  5.306.168  699.843  98i.688 

1895   1.076.533  5.616.559  720.561  l.OiO.885 

1896   1.112.439  5.478.9i6  749.221  1. 089. 425 

1897   1.790.653  6.094.152  1  121.794  1  425.467 

1898   2.037.330  6.430.417  1.143.348  1.G90.626 

Enfin,  v(]ici.  pour  les  cinq  dernières  années  connues,  l'état 
de  la  marine  de  commerce  italienne  pour  les  bateaux  à  voiles 
et  à  vapeur  : 

Vapeur  Voile 
Navires  Tonnage      Navires  Tonnage 

1894    328  207.530  6.231  571  «05 

1>:95   .345  220. '08  6.166  555.569 

1896   351  237.727  6.002  527.554 

1897   366  259.817  5.872  526.827 

1898   384  ?77.520  1.764  537.642 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  12  juillet  1900. 

L'amélioration  de  la  situalion  politique  a  profité  quelque 
peu  aux  affaires,  mais  la  question  de  Chine  cause  toujours 
des  préoccupations. 

La  Rente  est  à  97  80  ;  Méridionaux,  705  , .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  518  ...  Banque  Nationale,  817. 
 »' 


TURQUIE 


Dette  publique  Ottomane.  —  Nous  avons  publié,  dans 
l'Economiste  Europt'en  du  11  mai,  les  chiffres  des  recettes 
brutes  de  la  Dette  publique  ottomane  pour  l'exercice  1899- 
1900. 

D'après  le  rapport  préliminaire  du  Conseil  de  la  Dette,  les 
reee'tcs  nettes  'après  avoir  déduit  les  frais  d'administration^ 


ont  été  de  2.154.702  liv.  t.,  soit  23.620  liv.  t.  de  plus  qu'en 
1898-1899. 

Voici  les  affectations  que  cette  somme  a  reçues  : 

Liv.  t. 

Recettes  nettes   2.154.702 

A  déduire  : 

Service  des  priorités   430.500 

Fonds  extraordinaire  d'amortissement.  159.500 

■  —  590.000 

1.564.702 

Fonds  ordinaire  d'amortissement  (1/5'  du  total. . .  312.940 

1.251.762 

Service  de  la  Dette  convertie   1.005.055 

—  des  Lots  turcs   156.326 

-  du  capital  prescrit   9.459 

  1.170.810 

Solde   80.952 

Sur  ce  solde  de  80.952  liv.  t.,  10.692  liv.  t.  ont  été  reportées 
au  compte  spécial  des  Lots  turcs:  et  le  reste,  soit  7().260  liv.  t. 
ont  été  mises  au  fonds  de  réserve  pour  augmenter  le  taux 
d'intérêt  de  la  Dette  convertie,  ce  fonds  s'élève  ainsi  à 
555.618  liv.  t. 

Le  Conseil  se  réserve  d'apprécier  dans  son  rapport  défi- 
nitif, les  résultats  do  l'année  ;  on  saura  alors  quelle  appli- 
cation e^t  faite  du  fonds  de  réserve  à  l'augmentation  du  taux 
d'intérêt  de  la  Dette. 

Recettes  de  la  Dette  publique  ottomane.  —  Les  re 

celles  (listes  des  frais  provinciaux)  de  la  Dette  publique  otto- 
mane ont  accusé,  pour  le  mois  de  mai  dernier,  une  augmen- 
tation de  28.916  liv.  t.  comparativemest  au  mois  correspondant 
de  1899. 

La  plus-value,  pour  les  deux  premiers  mois  de  l'exercice 
en  cours,  s'élève  à  34,750  liv.  t.,  les  recettes  ayant 

été  de   Liv.  t.  489.353 

contre   454.603 

pour  la  même  période  de  l'année  précédente. 


Recettes  de  la  Régie  des  Tabacs.  —  Les  ventes  de  cette 
Société  se  sont  élevées,  pour  le  mois  d'avril  dernier,  à  171.000 
livres  turques,  en  augmentation  de  5  000  liv.  t.  sur  celles  du 
même  mois  de  1899.  Les  deux  mois  de  l'exercice  en  cours  ont 
produit  336.000  liv.  t.  et  accusent  une  plus-value  de  12.0Û0 
livres  turques  sur  l'exercice  précédent. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  des  lignes 
jouissant  d'une  garantie  kilométrique  marquent,  cette  année, 
en  général,  une  légère  augmentation  sur  celles  de  1899.  Le 
trafic  qui  résultera  des  prochaines  récoltes  décidera  des  ré- 
sultats de  l'exercice  en  cours.  Voici,  pour  le  moment,  ceux 
des  quatre  premiers  mois  de  l'année  : 

4  premiers  mois  de 

"      ""^  Différ. 
1900       1899        en  1900 

(En  livres  turques) 

Haidar-Pacha- Angora   44.011  44.725  —  714 

Eski-Chéhir-Konia   14.087  9.758  +  4.329 

Salonique-Monastir   17.921  16.646  -+-  1.275 

Jonction  Salonique  Constantin.  23.418  18.498  -f  4.920 

Smyrne-Gassaba (ancien  réseau)  34.116  31.400  -j-  2.716 

—           (prolongement)  6.760  8.448  —  1.688 

140.313   129.475   -+-  10.838 


Voici,  du  1"  janvier  aux  époques  indiquées,  les  recettes 
comparées  des  Chemins  de  1er  sans  garantie  : 

Différ. 

1900       1899        en  1900 
(En  livres  turques) 

Orientaux,  au  27  mai  : 

Ordinaires   145.146   153.1.58   -  8.012 

Militaires   2.651      8.874   -  6.223 


147. 7H7  162.032 


14.2:^5 


Smyrne-Aïdin,  au  31  mars  

Beyrouth-Damas,  au  30  avril  .  , 
]*lersine-Adana,  au  31  mars — 
Jaffa-Jérusalem,  au  30  avril  . . 


44.2)5 
26.114 
7.962 
13.860 


43.110 


1.145 
23.051  3.(163 
5.745    -(-  2.217 
13.216   +  644 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

••oncun-ence  qui  peuvent  taire  lirn,nno?.  i  '"'^''^^le  ou  de  la 
'^^t  an-ivo  lanuoi  d.rnièi'c  '-evenus ainsi  qu',1 

b^ilLc  soù^l't^eml^aU?;^^,^!^;!'       Importation  de 


Amérique 


....  v-„o  n  vjfimraita  inariducr 
Depuis  cinq  ans.  la  rccotte  a  sni 11  i,'., 
mais  sensible;  c'est  ainsi  auViîô  !,  .Progression  lente 
1805  à  i9:J  con  0^4  1896  VKllLP''^^^^^^^  '"""tos  eu 
en  1898.  En  1800,  eUe  *à        cZ  1         ^'l  ^  '^^  ^°'>'os 

La  recette  do  'exercice  18^.9  i  Pt,J  «A" 
de  53  coutos  de  plus  que  l'évalu  ,tinn  h  ^^^,,^=""'03,  soit  prés 
totale  sest  élevée  à  G7rcontos  df reis  ^ 


CHILI 

Oo.grès.la  situatron  fiScièi^e  de  In  R^àn'^Kp'  '^^  "^'^^'^ 
suivante  :  i^duwbie  ae  Ja  République  serait  la 

CVecùV  i/ypo^;,ee«<re.  Cela  a'^^oiît/  Tiv"' 1  ^}^.  ^'«'^^'^ 
l'année  présente  porleraitîexf-^rW.ff  ^^^^cedent  évalué  pour 
Dans  le  budo-et  de       )  un!       '^^^enda  a  lG,34;ly7^.  pesos, 
mise  à  part  pour  les  t2.  de  'T""       16-500.0(.0  pesos  es 
blics  sont  dotés  plus  forfement  aue  dp'?'  f       ^'"'^^^""^  P"" 

Monnaies,  il  y  a  aujourd  S    699  fi^fni"'"''  ^  J'U-'el  des 

doslinés  également  iu  fonds  de  conversion  °a 

ces,  on  esiinie  qu'à  la  fia  de  l'aS^o  t;^,^'*^  '^«^  ressour- 

-estime  que  l'expoltion  del^t^'S^L^^g^ogS 

ÉTATS-UNIS 

cuL^■fatuii^nécemm^^^^^^^  de  l'Agri- 

annuel  des'animaux  e^Terïes  et'X"s''l!'  recensement 
Unis  à  la  date  du  1"  janvier  iSo  rp^'''^^^',!  Etats- 
nne  diminution  du  nombre  des  cW^n^L  ""f  "l'ats  accusent 
accroissement,  au  contraire  d*'-''  "'"les  et  un 

des  moutons,  qui  se?S,  ;,fv  f  '=°"sidérablc,  du  nomb 
tarif  sur  les  laCs  brutes  ;  '^'''^"^^  dernier 

Nombre  ^"^^ 


Le  mouton,  encouragé  nar  In  i  ...;r  i,  , 

'.'•'■''^  d.  50  (i/o  do  sa  vâl.^^  r,  a  ,     'uï''"  '-^  l«ino 

b  <',  surtout  dans  les  navs  de    L  considéra- 

"'est  encore  po.ssiblo     ^  ^         '"ontagu,.  aucune  cullur* 

Le  Marché  1  Ina^^  de  JVew-York 

New- York,  le  H  juillet  l«00 

ti^s  tir.^a^'èf  transie, 

d  hésitation.  Les  dispo.s.lK  ;  ^nLl,  s  i  P"^  '''''^  >'"C"« 
b  es,  mais  n,  us  enlnms  d  s^  la  n,  rfo,!.!'?"^  f'^**  délavora- 
campagne  pro.sideiUidle  oreuno  J!i  i  ,' ''''  vacances;  la 
générale  est  peu  laite  pour  e^coura^é^  ^'"^  ^^'"'^''o" 

Lo  4  0/0  ancien  est  à  114  l  '2     ^'"^  ^""^  transactions. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Te  ^p,.,-i.  , 
du  Ministère  des- finances  du  Mexiane  nn,V°^  «tali.stique 
résultats  provisoires  des    mnnrM,^  communique  les 

pendant  les  d..K  premier!  mois  Vf.  r"'  ^'^''^  e.xpor tatirnis 
(i-  iuillet  1891)  au  30  avrilTjuO)  :  ^'^^'^''^^  IbOy-lOW 

Importation  (Valeur  de  facture) 

^jx^remiers  mois  de 

Différ.  en 
1899-1900 


Matièies  animales  

—  végétales.'..'.' 

—  minérales 
Textiles   . 

Prod.cliim.etphkrmac; 

opintueux   

Papier  et  ses  a'p'pl'icat.' ! 

Maclunes  

Voitures  

Armes  et  explosifs'!!!' 
Divers  


1899^1900  1898-99 

(En  piastres) 


Chevaux. . . 

Mules  

Bœufs  !  !  !  !  ! 

Vaches  laitières. 
Moutons  


13.537.594 
2.086.027 
27.810.0.'Î4 
16.292.360 
41.883.065 


-  127.783 

-  48.186 

-  384.171 
+  302.345 
+  2.768.612 


3.020 
559 
3.447 
2.574 


d>mplX?a"trSion'mrcan1ar  ''""'r''  '  <^-roitre  Lute 
bre  de  villes,  la  traction  aiŒeTe"nHrP^"^^'  ^^"^^  "«n- 
est  fixé  à  233  fr,,  avec  ces  Zn!-'  ift  ^  '"'^^e"  ^u  clieval 
montagnes  de  la  Wada  et  JlI  fr'S^^^^  dans  les 

Island.  Il  est  à  noter  nue  !«=  l\  ^  fermes  du  Ebod<> 

attribuent  à  ces  mti  e-s^^nii  Lx  in^^f  loxportation 
7o0  fr.  Le  Texas,  î'Illinois   le  Vi.l  «'"dinaire  de 

plus  nches  en  prWuct  on  ciievallne  r  p't/""*  l'^  ^^"^'^  1<^« 
le^^I;s.ssipi  s'adonnent  touJourÏT  l'^fev^e!  tVeïpS^IÎI^' 

^^i^^r^'IJ^'Z^t!f,^^^^^  ^f^inée;  mai^ 
plSX'aS,^  ^^^^l^^Zir  it  ^ïlteî  II 


Total 


3.557.194 
6.886.252 
13.OOB.108 
8.281.160 
1.957.421 
2.240.227 
1.722. OU 
7.9/9.681 
1.J49.555 
1  348.797 
1 .418.828 


2.781.253 
6.006.5,52 
9.508.918 
7.W3.391 
1.596.455 
2.097.73.3 
1.462.8.35 
6.313.639 
751.479 
92(;.8S2 
1.053.597 


-f- 
+ 
+  3 

+ 

-f- 
+ 

+  1. 
+ 

-f- 
-f- 


775.941 
879.700 
.497.190 
407.769 
360.966 
142.494 
259.209 
.666.042 
398.076 
421.915 
364.731 


;i9-5i«.767  1^!^^^- 


Exportation  (Valeur  déclarée) 

..  Dixpremiers  mois  de 


189W900  1898-99 


.Produits  minéraux   68. 793  279 

~      végétaux   40. 096!  696 

-      animaux   8.578  263 

DivTrs    ™^""f'^'=t"rés.  1.687.027 
  ••■  564.840 


Total  . . 


120.320.105  113. 


(En  piastre.s) 

3?-?o-^i-ï-889-449 
7  rn7-or?  +  7.334.067 
lvÀ1-'î  +  883.9(i9 

i-  540.635 


vv  ■  .  ---«.512  +  6.420.593 

Résumé  comparatif 
Importation 


En  or 


En  argent 
(En  piastres) 
5.766.280   12.075  979 
9.5S3.349 


Exporta- 
*tion 

En  argent 

14.011.036 
10.966.913 


^IMM  îHEiô  ^Tmrm 


Avril  ; 
1899.. 

1898..  !   ^-ï^:^-^^ 

 4.575.091 

Différence  en  1899, 
10  premiers  mois  de  :   , 

S-^*":::;:::;::::JS|I  tSS 

«  *;r,  r  S£   la  «iir^  '^"■^«^ 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


ASIE 


CHINE 

Le  Commerce  extérieur.  —  D'un  rapport  de  M.  de  Be- 
zaure,  consul  général  de  Fiance  à  Shaugliai,  nous  détachons 
les  considérations  suivantes  sur  le  commerce  de  la  Cliine  : 

«  Le  coup  d'Etat  de  septembre  1808 nous  avait  mal  préparés 
à  bien  augurer  de  la  prospérité  du  commerce,  soit  intérieur, 
Boit  extérieur  de  la  Chine. 

Les  faits  ont  cependant  démontré  que  les  secousses  (jue 
l'on  ressent  à  Pélîin  se  communiquent  dilïicilement  aux 
centres  commerciaux  du  pays. 

L'année  commerciale  qui  vient  de  s'écouler  a  été  brillante 
et  les  eirorts  de  tous  ceux  qui  sont  entrés  en  relations  d'af- 
faires avec  la  Cliine  ont  été  largement  récompensés.  Les 
Célestes  eux-mêmes  ont  profilé  de  la  prospérité  générale  du 
commerce.  11  est  d'ailleurs  assez  rare  que  de  lourds  profits 
chez  le  vendeur  européen  ne  soient  pas  l'indication  d'un  bilan 
prospère  chez  les  Chinois.  ' 

Le  commerce  étranger  en  Chine  —  suivant  les  informations 
(|ui  nous  sont  données  par  M.  Taylor,  le  directeur  du  dépar- 
tement des  statistiques  des  douanes  chinoises  —  représente 
un  total  de  haikwan  taëls  460.533.288.  C'est  une  avance  de 
al.916.805  taëls  sur  le  chiftre  de  1898. 

Cette  augmentation  a  un  caractère  très  particulier,  parce 
que,  dans  l'espèce,  elle  est  une  démonstration,  pour  le  Gou- 
vernement chinois,  do  l'importance  et  de  l'utilité  des  commu- 
nications rapides.  On  remarcjue,  en  effet,  que  le  commerce  a 
pri<;  une  extension  subite  et  considérable  le  jour  où  la  pre- 
mière locomotive  a  fait  son  apparition  sur  un  point.  New- 
chwang  et  Tien-Tsio  ont  ou,  de  ce  fait,  un  développement  très 
marqué.  Poo-sin-fou  (dans  le  Tohili'i,  qui  était  une  ville  morte 
et  sans  affaires,  se  réveille  et  manifeste  une  activité  qu'on 
ne  lui  soupçonnait  pas. 

L'élasticité  avec  laquelle  le  commerce  de  ce  pays  se  déve- 
loppe apparaît  clairement  du  fait  que  le  tonnage  a  doublé  de- 
puis 1890.  Les  frets  ont  une  tendance  très  marquée  à  la 
hausse,  surtout  pour  la  ligne  Slianghaï-Hanicov-Itchang.  C'est 
une  indication  dont  nos  armateurs  devraient  s'inspirer  et  en 
cela  suivre  l'exemple  qui  leur  est  donné  par  les  Japonais  et 
les  Allemands.  » 


JAPON 

Recettes  et  Dépenses    de  l'Empire  du  Japon.  —  Le 

Résumé  statistique  de  l'Empire  du  Japon  vient  de  publier 
les  tableaux  suivants,  qui  présentent  le  projet  de  budget  de 
l'exercice  1899-1900  et  les  comptes  provisoires  des  exercices 
1898-99  et  1897-98  : 

IIECETTES  DU  TRÉSOR  IMPÉRIAL 

Recettes  ordinaires 


18J9-1900 
Budget 


Impôt  foncier   45.874.140 

—     sur  le  revenu   3.835.755 

Droit  de  patente   5.622.154 

Impôt  sur  la  fabrication 

du  saké   49.097.875 

Autres  impôts  intérieurs  6.376.757 

Droits  de  douane   16.716.382 

Produits  des  entreprises 

du  (iouvernement  et 

biens  de  l'Etat   37.655.695 

Droits  de  timbre   10.057.097 

Recettes  diverses   2 . 082 . 901 

Intérêts  des   fonds  en 

dépôt   1.142.348 

Fonds  destiné  pour  la 

réduction  de  dette  pour 

les  travaux  de  Taiwan  97.840 


1898-99 
( '-ompte 
transitoire 

(En  yens) 

.38.399.195 
2.349.728 
5.472.633 

32.806.764 
5.958.656 
9.092.593 


25.399.663 

9,457.-572 
2.532.632 

1.099.000 


1897-98 
Compte 
transitoire 


37.964.723 
2.095.090 
4.416.2i8 

31.124.622 
5.626.357 
8.020.513 


19,491.850 
11.635.979 
2.310.338 

1.535.679 


Total  des  recettes  or- 
dinaires  178.558.944  132.568.435  124.221.399 


Recettes  extraordinaires 

1898-99  1897-98 
1899  1900      Compte  Compte 

Budget     transitoire  transitoire 

Sommes   provenant   de  (En  yens) 

donations    faites  par 

des  particuliers   20.000  "  » 

Produit  de  la  vente  des 
biens  de  l'Etat   030.612       819.590  922,500 

Recettes  diverses   94.175       622.055  3.862.263 

Somme  destinée  à  l'im- 
pression et  l'émission 
des  bons  du  Gouver- 
nement  »  I)  1.074 

Supplément  pourlacons- 
truction  des  navires  de 

guerre   »  1.508  836.908 

Indemnité  reçue  du  Gou- 
vernement chinois  ç' 
la  garnison  de  Wei- 

Hai-Wei   »  816.148  822.524 

Somme  versée  au  Trésor 
pour  les  districts  pour 
les  travaux  publics  lo- 
caux  637.283       464.828  398.200 

Emprunts   24.666.900   35.648.945  36.389.8?4 

Indemnité  chinoise   31.818.364   46.187.071  40.360.796 

Sommes  destinées  au 
fonds   de  l'indemnité 

du  compte  spécial. .. .     9.712.839  •>  » 

Fonds  de  la  Caisse  cen- 
trale pour  combattre 

la  famine   >-  28.551  410.106 

Fonds  destiné  aux  dé- 
penses administratives 

des  forêts  de  l'Etat...        813.958  »  » 

Total  des  receltes  ex- 
traordinaires 68.394.131   84.588.696  84.004.245 

Recettes  totales. . .  24b.9o3.075  217.157.131  238.2^6.644 

Reliquat  de  l'année  fis-  ' 
cale  précédente.   »  2.711.205  18.162.918 

DÉPENSES  DU  TRÉSOR  IMPÉRUL 

Dépenses  ordinaires 

Liste  civile   3.000.000  3.000.000  3.000.000 

Dette  publique   33.398.763  28.379.828  29.504.731 

Cabinet  impérial  et  Con- 
seil privé   337.783  406.660  464.579 

Chamlirc   des   pairs  et 

Chambre  des  députés.  601.657  705.730  416.817 

Ministères  : 

Atîaires  étrangères  .. .  2.114.636  1.641. .557  1.445.849 

Inlcrieur   4.8.32.427  1.865.962  1.581.695 

Finances   10.667.795  8. 980. 977  8.470.272 

Guerre   37.040.840  32.515.155  28.746.263 

Marine.....   15.123.167  11.191.405  9.543.889 

.justice   4.792.5fl  3.821  796  3.543.489 

Instruction  publique..  3.109.876  2.336.468  1.985.729 
Agriculture    et  com- 
merce  1.836.594  1.640  626  1.364.923 

Communications   15.252.410  14.497.902  10.629.496 

Colonies    »  1.905.472  1.817.024 

Cour  des  Comptes   198.908  200.405  193.583 

Tribunal  administratif. .  44.096  39.376  40.797 

Administration  provin- 
ciale  5.591.288  5.820.581  4.945.991 

Réserve  du  Trésor   3.000.000  »  » 

Total  des  dépenses 
ordinaires   140.962.801  118.949.900  107.695.127 

Dépenses  extraordinaires 

Ministères  : 

Affaires  étrangères .. .  96.593  125.185  118.459 

Intérieur   12.666.384  7.141.436  10.325.660 

Finances   5.725.172  6.142.344  10.224.769 

Guerre   18. .539.415  21.219.422  31.401.725 

Marine   36.044.497  47.338.312  40.850.645 

Justice   457.809  309.402  215.016 

Instruction  publique..  1.189.168  652.693  626.870 
Agriculture    et  com- 
merce  5. 251. .378  2.309.447  1.514.188 

Communications   25.518.490  9.388.124  11.475.956 

Colonies   »  5.876.162  9.230.429 

Totâ!  clôs  dépBnsGs 
extraordinaires. . .  105.488.906  100.502.527  115.983.717 

Dépenses  totales  ...  246.451.707  219.452.427  223.678.844 

l 


i;ii:(X)Nc)MlS'l'l<;  KHUOIMOKN.  —  L*Europe  économique 


L'EUROPE  ÉCONOMIQUE  '  —  Royaume  de  Portugal  {sniie) 


MONNAIES 

1,0  syslomo  mont'taiiv  du  INivIii^al,  ('lalili  par  la  Km 
(in  '20  jnillot  la")'!,  csl.  basé  sur  Trlalou  d\n\ 

Lp  niilrois  do  1.000  vois  constituo  l'nuili'  ilo 
compte  (1'';  il  vaut  Ir.  (ÎO  (oxact-omoul  :>  (V.  'iYX».  Il 
oxisto  des  nnuniaios  d'or,  d'ari^vul  cl  de  hron/.o.  Los 
conditions  do  fahrioation  dos  (>spocos  do  lir()ii/(-  oui  olo 
rogloos  ])ar  la  loi  du  -2  juin  ISSv*. 

Le  taldoau  snivatd  ddimc»  la  si'rio  dos  lunnnaios  oou- 
rantos,  avec  leurs  litre,  poids  et  valeur  au  i)air.  il 
résulte  des  conditions  (jui  y  sont  indiquées  ([uo  IVir, 
dans  les  monnaies  portugaises,  représonto  l 'i.  l  t'ois  seu- 
lement la  valeur  de  l'argent. 

V;drur 


l>ou\> 


■t'ill( 


au  p 


Or  : 

Couronne  (10  mirois'». . . 
1/3  couronne  i-")  luilrois) 
1/5  -  1-2  -  ) 
1/10     —      ^1     -  ) 

Argent  : 
")  testons  (500  rois^  

0  _     l2(M)  —  1  

1  _      (KK)  -  )  

1/2  _       ,r)0  —  )  

Bronze  : 

•20  rois  

10  —   

5  —   


Grains    Jtlillii'uic  Francs 
5()  « 
'28  .i 
11  -20 

5  m 


yio,o(j 


13.501)  1 

5.000  [ 

3..")00  ( 

1.350  ) 


91G.(ii; 


13.000 
0.000 
3.000 


cuivri'  'J() 
étaiu..  3 
zinc . .  2 


1  03 
0  51 
0  35 


0  10 
0  05 
0  03 


Monnaie  fiduciaire  : 
Billets  do  banrpie  do  50.000,  30.000,  10.000,  5.000,  3. .500. 
1.000,  500,  100,  50  rois. 

Le  pouvoir  libératoire  des  pièces  d'argent  est  liniili' 
ù  5  milreis  et  celui  des  pièces  de  bronze  à  500  reis. 

Aux  termes  de  rarticlc  3  de  la  loi  du  24  juillet  18.")'i, 
les  souverains  et  demi-souverains  anglais  ont  cours  on 
Portugal;  le  souverain  est  évalue  à  i.500  reis  et  le 
demi-souvei-ain  à  2.250  reis. 


Voici  le  total  des  frappes 
depuis  1854  : 


de  monnaies  portugaises 


Or 

(En  iiiilroi.< 


10  nvilnM> 


1.  «1.030 
'i,880.r)15 
1.161.4œ 
08.057 


.950.003 


Argent 
(En  niilrcisl 


500  reis  . . . . 
200  — 
100   —  ... 
50   —  ... 


23.340.51):, 
3.4I5.0V.) 
Oi5.37i) 
175. .533 

30.870.430 


34.830.438 


Il  n'a  pas  été  fra])pé  de  monnaie  d'or  depuis  1891. 

De  1890  à  1898,  on  a  employé  à  la  fabrication  des 
monnaies  d'argent  portugaises  82.919  kilog.  de  pièces 
étrangères  qui  avaient  cours  dans  les  colo)iies. 

Il  a  été  frappé  en  outre,  en  1898,  en  monnaies  com- 
mémoratives  clu  4'=  centenaire  de  Vasco  de  Gama,  300 
millions  de  reis  en  pièces  de  1.000  reis;  150  millions 
de  reis  en  pièces  do  500  reis  et  50  millions  de  reis  en 
pièces  de  500  reis,  ce  qui  porto  le  montant  de  la  frappe 
totale,  depuis  1854,  à  35.326.433  milreis. 

(')  Voir  V Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 
(11  Le  millier  do  rois  (1.000  milrois;   s'appollo  conto  de 
reis.  Le  conto  vaut  5.599  h:.  60. 


POIDS  ET  MESURES 

Le  sysièmi'  ini''lri((uo  déoi)iial,  ad(i]ili'cn  pi'iiioipc  par 
lo  décret  royal  du  13  décemhi't-  18.53,  fut  proscrit  oIjM- 
gatoiro  par  lo  décret  du  20  septembre  1800  ù  partir  du 
T'-'-  juillet  1801,  délai  ([ui  fut  [irorogé  au  l'''' janvier  1870 
pai'  la  lui  du  16  mai  1867,  ot  dolinitivent  lixé  au  1"''  oc- 
t(d)r(^  18()8  par  lo  décret  du  22  aoùl  1867. 

Anciennes  mesures  :  Poids  :  livre  =  'i5!)  ^l'aninies. 
Le  (piinhil  à  4  arrobos-i'i  33  livres  à  3  jiiarcs  à  8  onces. 
Le  marc  ipour  |ieser  l'ei-  et  rargonl)  =  339  gr.  .50,  et  se  di- 
visi>  en  8  onces  =  (i'i  oilavas  =  193  oscropulos  =  4.008  grains. 


Lonfiueur 

Vara  

l'iod  

l'aime  

Pouci'  


5  palmes   1 111. 

13  pouces   0 

8  pouces   0 

  0 


Superficie 
Pied  carré.... 
Pouce  carré  . . 


13  p.  c. 


Solides  : 

Pied  cube  

Palme  cube  . . . 
Tonneau  de  jau 

Liquides  : 

Pipa  

Almude  

Canada . . 


.738  pouces  cnJjos  

510  

100  palmes  cubes  


0(1 
0 


10 
Im 


  30  alnuides   4  h 

  13  canadas   0 

...        4  (juailillios   0 

Ouarlilho   0 

Marcliandises  sèriies  : 

Moio   00  al([ueires   0 

Al(iiU'ire    0 


10 
»5 
23 

03  7  5 

0.9072 
07.56 

.  c.  937 
(;18 
.C.065 

9Glui 
1(>  54 
01  38 
00  ;L4 

Il  33 
13  53 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Au  dernier  recensement  (l"  décembre  1890)  la  jiopu- 
lation  et  la  surface  du  royaume  de  Portugal  se  présen- 
taient comme  suit  : 

Par 

Kil.  carr.  Hommes    Feiinuos       Total  kil.c. 

P(>ninsule  . . . .  88.954  3.351.303  3.408.793  4.000.095  ,53 
Madère  et  Aco- 

res  ■. .     3.303      179.030      310.598      389.034  132 


Rovaume 


93.157   2.430.339   2.019.390   5.049.729  55 


Aux  recensements  précédents  la  poi)ulation  totale 
avait  été  de  4.188.410  en  1864  et  «de  4..'»0,699  en  1878. 
L'augmentation  a  donc  été  de  362.289  habitants  ou 
0.62  0/0  par  an  de  1864  à  1878;  elle  a  été  de  'j99.030  ha- 
bitants ou  0.85  0/0  de  1878  à  1890.  En  1896  (dernière 
statisti((ue  connue),  le  mouvement  de  la  population  a 
été  le  suivant  :  mariages,  30. .580;  naissancss,  143.908; 
décès,  110.332;  excédent  des  naissances,  ;13.576. 

Au  l«r  janvier  1900,  la  population  probable  était 
évaluée  à5.4;10.000  habitants;  au  1*'' janvier  1875,  on 
l'estimait  à  4.678.000  habitants. 

En  1878,  la  })opulation  urbaine  de  la  Métropole  était 
de  1.174.876  individus  ou  28.2  0/0  ot  la  population 
rm-ale  de  2.985.439  ou  71.8  0/0;  dans  les  îles,  ces  deux 
populfvtions  étaient  respectivement  de  38.2  et  61.8  0/0; 
jiln  1890,  la  population  urbaine  de  la  Métropole  était 
de  1.445.032  individus  ou  30.1  0/0  et  la  population 
rurale  de  3.215.063  ou  69.0  0/0.  Pour  les  îles,  la  popu- 
lation était  respectivement  de  37. Y  0/0  et  62.6  0/0. 
Dans  la  Métropole,  la  population  urbaine  a  donc  aug- 
menté et  dans  les  iles  le  fait  contraire  s'est  produit. 


L  ECOXOMISTE  EUROPÉEN.  -  L'Europe  économique 


EMIGRATION 

La  moyenuc  do  l'émigration  o.st  on  voie  de  progres- 
sion. De  1866  à  1890  réniigratioii  totale  avait  été  de 
:359.517  personnes,  soit,  en  moyenne,  li.380  par  an. 
Depuis  cette  époque,  les  résultats  annuels  ont  été  les 
suivants  : 

Pavs  (le  ileslinalidu 


Anni'os  Ein'op 

1891   ;!51 

1892   :i()2 

1898   ^OO 

1894   2:)'2 

189Ô   :«? 

180(;  


A^ir  AlVi 


Aulros 
])ays  Océa- 
~il    il'Aim'r.  nii- 


Tnlal 


10 

(5 
9 
•) 

■À 


ISy'i'i     29.030  2.02'i 


1.189 
1.2.')2 
l.'i02 
1.289 
1.14.-) 


17.821 
2.J.180 
2.-).  974 
40.(170 
24.212 


2.2r)2 
2.609 
1.018 
1 . 88.-) 
2.2'j9 


(■) 
1.-) 
017 
IC) 


.-)  88..-)9l 
»  21.074 
29.848 
29.201 
44.7'iO 
27.980 


BUDGET 

Kn  souniellant  au.x  Cortés,  en  septembre  1897,  la 
série  de  projets  de  lois  dont  l'adoption  lui  jjaraissait 
nécessaire  pour  mettre  Ihi  à  la  crise,  le  ministre  des 
finances  d'alors,  M.  Garcia,  présenta  un  exposé  très 
f'omplet  des  finances  portugaises  depuis  ISTyl  et  insista 
sur  les  causes  et  la  gravité  du  mal  dont  souffrait  le  pays. 

Le  manque  d'équilibre  budgétaire,  reconnut  le 
Ministre,  a  été  la  j^rincipale  cause  de  la  crise.  Le 
tableau  suivant  de  la  moyenne  annuelle  des  recettes  et 
dépenses,  depuis  18.-)1,  permet  de  s'en  rendre  (•om))fe  : 

'l'olal  Tolaf 

inoNcu  1110  y  eu 

aiinui'l  annuel  Di'licil. 

l*ih'i()<li'>                  (li'S  (les  a  un  ii  c  f 

il(''ceniuilcs            i-i'ci'l  li's  (li'iicnscs  moyen 

1mi  milliers  ilc  IVancs 

1  S.-)  1  -0 1                       7  0 . 89.-)  88 . 887  7 .  'i  42 

lsr,|-71                       ;ii).878  182. .'iOl  'i2.]28 

IK71-S1                       180.292  178.9'i7  87.0.-).-) 

1S«1-91                      192.8C).')  2'i().928  48..Ô08 

|S91-'.)8                     201.240  291.40)8  80.228 

En  examinuni, ainK'o  )mr  aniK'o,  les  i-oeottcs  oblciiues, 
nous  constatons  (jue,  depuis  18."31-1852,  il  n'y  a  eu  (jue 
cinq  exercices  qui  se  sont  soldés  cnex'-édent.  Le  mou- 
lant de  ces  plus-values  a  atteint  .")6. 702. 596  fr.  Comme 
les  autres  exercices  ont  accusé  des  déficits  s'élevant  à 
1.647.273.864  t'r.,  le  déficit  réel  a  étt'',  ]ii)ur  les  48  exer- 
cices, de  1.590..j70.768  fr.,  somme  qui  représente  en 
moyenne  un  ap))el  annuel  au  crédit  de  HSA'SôSuT)  t'y. 

Toutes  les  dépenses  n'ont  ])as  été  inqu'odncfives  ;  il 
a  fallu  construire  les  routes,  ilahlir  les  \oies  ferrées, 
améliorer  les  ports,  agrandir  le  réseau  télégraiilii- 
que  et  partout  organiser  l'instruction.  Mais,  à  côté  des 
(lépenses  utiles,  il  y  a  eu  des  prodigalités  exagérées,  et 
l'on  comprend  les  difficultés  contre  lesquelles  les  Gou- 
vernements portugais  ont  dû  se  déliatfre. 

Nous  avons  indiifui',  dans  noti'o  liistr)rique,  les 
causes  immédiates  de  la  crise  ([ui  s'est  produite  en 
1891.  Les  causes  anciennes  se  résument  dans  le  recours 
continuel  au  crédit,  sans  que  l'augmentation  des 
recettes  ait  compensé  rf^ccroissement  progressif  des 
charges  qui  en  sont  résultées. 

Comme  la  charge  de  la  dette  était  celle  qui  pesait  le 
plus  lourdement  sur  le  pays,  une  loi  d^u  26  février  1892 
réduisit  à  30  O/O  l'intérêt  de  la  Dette  intérieure.  Il  fallut 
arriver  à  une  mesure  plus  l'adicalc  encore,  et,  le 
20  août  1893,  une  loi  réduisit  de  66  2/3  0/0  l'intérêt  de 
la  Dette  extérieure. 

Cet  arrangement  a  exercé  quelque  influénce  sur  la 
situation  budgétaire  du  pays:  en  diminuant  l'impor- 
tance des  remises  faites  à  l'étranger,  il  a  eu  pour  con- 


séquence de  restreindre  sensiblement  les  dépenses  en 
or  du  Trésor.  Mais  il  n'a  pas  amené  l'extinction  du 
déficit  et  l'on  remarque  que  les  recettes  ne  progressent 
pas  dans  la  proportion  des  dépenses,  car  les  forces 
contributives  du  Portugal  ne  sont  guère  résistantes  et 
tous  les  efforts  tentés  pour  faire  disparaître  la  perte  au 
change  ont  été  inutiles. 

La  situation  que  nous  venons  d'indic^uer  ressort  des 
résultats  prés'cntés  par  les  recettes  et  dépenses  budgé- 
taires des  vingt  dernières  années.  La  voici,  par  périr)- 
des  ([uiiiquennales,  et  pour  les  cinq  derniers  exer- 
cices : 

Rec(Hles 


187. -)-1870. 
188()-18S1 . 

188. -)-18K0, 
1890-1891  . 

189. -)- 18911 


129.0.-)8.019 
102.840.8(14 
178.998.844 
229.447.080 
206.048.171 


1890-1897    278. 32.-). 420 


1897-  1898 

1898-  1899 

1899-  1900 


808.. 592. 91 7 
800.178.1.1.-) 
293.292.048 


Dr^piMiscs 
i  En  francs  i 
13.Î.180.0.Î2 
185. 910. 658 
214.234.726 
2.54.619.608 
265.070.193 
276.808.353 
808.195.120 
288.826.080 
801.948.040 


Différence 

-  5..530.4a3 

-  23.576.358 

-  35.236.382 

-  25. 172.. 57 7 
h  977.978 
h  1.. 517. 078- 
h  397.791 
h  11. 3,51.. 525 

-  8.6.55.998 


Le  détail  suivant  des  budgets  de  187.5  et  1900  mon- 
trera les  j»'ineij)ales  ressources  et  les  ]irincipales  dé- 
penses : 


lîere/tes 

Impôts  directs  

Enrogislreinonl  cl  Timljre  

Contributions  indirectes  

Impots  additionnels  

(  ;iiemins  de  fer.  '.  

Postes  t(''légra]ilM's  

.Autres  recettes  des  biens  de  l'Etal 

Recettes  d'ordre  

liicelti's  e.\li'aordinaii'es  


1875-1870 


1899-1900 


lEn  francs) 
8 1.(513!  232  60.592.966 


l'otaiix  .  .  .  , 


29.554.000 
136.090.248 
6.284.320 
11.103.600 
8.472.8(p 
7..541.01>i 
li).  633. 09(1 
8.960.000 
129.6.53.619  293.292.(J48 


14.. 549. 920 
66.255.448 

8.835.440 
.8.389.120 
7.. 525.  (1.50 
2.484.809 


l.isle  civile  rl 


Dépenses 


CorI 


Intérêts  {'t  aniorlissemenl . . . 

Autres  dépenses  

Dette  ]mbli((ue  

1^'rle  au  change  

Einaiices  

Inli'rieur  

.Inslice  et  Cultes  -  

Guerre'  

Marine  et  (Colonies  

Affaires  ('■Irauyiéres  

Travaux  jmblics,  commerce 

dustrio  

(jaisse  de  dé])ôts  

')i''ponses  exti'aoï'dinaires  . . . 

'  Totaux  


■l  in- 


8 


.203 
474, 

.600. 
080. 
194. 

973. 
820, 
925. 
179, 
854, 
412, 

413. 

(ViO. 


200 
499 
887 
7,50 
470 

815 
370 
754 
496 
400 
488 

039 


 .928 

135.180.0.52 


2.940.000 
500.224 
41.945.7(J2 

9.187.209 
101.496.882 

2.800.000 
20.731.2:^9 
13.443.326 

5.614.437 
33.449.517 
23.923.502 

1.938.148 

80., 581. 54 4 
388.287 
12.948.534 

301.948.046 


DETTE 

lusqu'ii  la  liquidation  Baring,  le  Portugal  avait  dé- 
jiensé  et  surtout  emprunté  sans  compter;  les  banques 
de  Londres  et  de  Paris  se  disputaient  sa  clientèle  et  la 
maison  Baring  lui  ouvrait  à  ''haque  échéance  le  crédit 
nécessaire  pour  compléter  le  paiement  de  son  coupon, 
([uand  les  remises  brésiliennes  n'y  suffisaient  pas.  La 
liquidation  Baring  (novembre  1890)  obligea  le  Trésor 
portugais,  non  seulement  à  se  passer  de  cette  maison 
de  banque,  mais  à  lui  rembourser  certaines  avances  à 
court  terme  arrivant  à  échéance  à  la  fin  de  l'année. 

{A  suivre.) 

L'Adminislrateur-Gérant:  Georges  BouRGABEt . 
Paris.  —  Iiiiprimeriç  de  la  Pre5?b,  16,  rue  du  CrnUsant.  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


tn  çft  OJ 

s  3  -S 
-or: 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


2)  juillcl  . 
5  juilh^t  . 

juillet . 
19  juillet . 


•1 .915 
2.1i'.J 


1.1 4f., 
1.14ll 


3.7,58 
4.064 
4.030 
4.006 


490 
536 


696 
813 
811 
73 't 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


14  juillet . 
,30  juui  .. 
1  juillet 
14  juillet 


701 
68y 
704 
119 


3i9 
339 
347 
3j4 


1.4-45 
1.637 
1.313 
1.433 


709 
OzO 
624 
628 


1.043 
1  120 
1.007 
943 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin  . . , 
23  juin  . . , 
30  juin  . . , 
7  juillel 


92 
(i9 
67 
63 


i6 
34 
23 
33 


243 
209 
234 
223 


lo3 
116 
116 
116 


293 
301 
298 
296 


458 

3 

.';42 

3 

519 

3 

516 

3 

96 

3K. 

118 

117 

5% 

91 

f. 

28 

» 

22 

rt 

26 

» 

27 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


20  juillet 
5  juillel 
12  juiUel 
19  juillet 


820 
817 
79  ^ 
187 


717 
774 
765 
739 


l.Oll 
1.019 
1.031 
9/4 


82t 
163 
748 
110 


3 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899 

13 

mai  

143 

18 

200 

» 

1900 

11 

mars  

132 

14 

182 

» 

» 

1900 

14 

132 

14 

188 

» 

1900 

12 

143 

15 

19J 

» 

1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAI 

>ITRKS 

«3 

métallique 

.2  ï 

"x 

a; 

'/>  ^  9^ 

-O  c 

w  ê 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dép< 
partiel 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanc 
s.  valer 
mobiliè 

Tau: 
1  l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1899  14  juillet. 

1900  30  juin  .  . 
1900  1  juillet  . 
1900  14  juillel  . 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


763 

268 

1 

399 

29 

395 

il 

949 

244 

1 

413 

38 

416 

.39 

951 

244 

1 

427 

38 

363 

60 

932 

246 

1 

410 

30 

394 

58 

1899   13 ■  juillel  .... 

89 

22 

524 

41 

423 

53 

1900   i8  juin  

94 

15 

563 

.36 

469 

60 

1900     0  juillel  . .  . 

94 

15 

563 

62 

469 

60 

1900    !2  juillel .... 

89 

15 

566 

52 

460 

58 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


14  juin  , 
31  mai., 
7  juin  , 
14  juin 


3 

5 

■) 

61 

2.'i 

18 

4 

7 

12 

62 

23 

66 

4 

6 

13 

62 

23 

66 

4 

6 

13 

62 

23 

63 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


30  juin  . 

30  avril. 

31  mai.. 
30  juin  . 


108 

137 

10 

25 

32 

9.i 

» 

128 

5 

38 

33 

103 

129 

•10 

31 

34 

102 

lo9 

7 

34 

33 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


15  juillel 
30  juin  . , 
7  juillel  . 
14  juillet . 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


13  mai. 
17  mars  . 

14  avril.. 
12  mai.. 


65 
11 
12 
73 


10 
9 
10 

10 


163 
166 
16i 
114 


Banque  de  Norvège 


1899 
1900 
1900 
1900 


NORVEGE 

31  mai., 
31  mars 

30  avril. 

31  uuii.. 


PORTUGAL  —  Banque  de  Ifortugal 


i 
4 
i 


1  3>4 

339 

1.306 

788 

1.023 

103 

342 

423 

1.548 

723 

1.014 

216 

342 

421 

1.567 

737 

1.081 

216 

342 

419 

1.375 

740 

1.076 

206 

1899 

31 

nuirs  

2 

118 

43 

18 

5 

1900 

31 

ja  nvii'r  . . . 

2 

» 

136 

71 

31 

9 

1900 

28 

février.  .. 

2 

136 

73 

31 

8 

1900 

31 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

1899 

1.3 

juillet  

80 

15  i 

467 

14 

135 

126 

1900 

30 

1  3 

132 

438 

12 

130 

111 

1900 

7 

juillel 

123 

150 

461 

17 

130 

109 

1900 

14 

juillel  

123 

150 

454 

13 

128 

108 

4ît 
6 


5 


5% 
6% 

614 


3i4 


1899 

3» 

juin  

298 

51 

835 

242 

340 

51 

1900 

10 

juin  

297 

64 

802 

189 

283 

36 

1900 

20 

298 

70 

832 

204 

314 

36 

î 

1900 

30 

juin  

297 

38 

865 

189 

347 

49 

£ 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1899 

20 

64 

11 

238 

70 

62 

23 

l 

1900 

31 

mai  

6(; 

13 

241 

62 

6(; 

30 

{ 

1900 

10 

juin  

66 

13 

242 

62 

66 

29 

% 

1900 

20 

66 

13 

248 

63 

77 

29 

189  9   20  juin  

35 

1 

54 

38 

39 

3 

5 

1900   31  mai  

35 

2 

33 

36 

37 

4 

1900    10  juin  

35 

2 

54 

36 

3'< 

3 

1900   20  juin  

33 

2 

50 

33 

43 

4 

43 

» 

1    88  1 
!■    87  I 

15 

60 

8 

43 

19 

65 

8 

43 

79 

18 

64 

8 

33 

1     85  1 

16 

65 

8 

n 

» 

1899    28  juin 

27 

52 

381 

16 

77 

21  H 

» 

» 

1900   12  juin 

27 

30 

3S0 

14 

87 

16 

u 

1900   iO  juin  . 

27 

50 

.377 

12 

87 

15 

n 

» 

1900  27  juin  

27 

50 

384 

12 

87 

10 

6 

6%. 
6« 


(jCi  L  ÉCOXOMISTE  EUROPÉEN.  -  Statistique  générale 


DATES 


PBINCIP.  CHAPITRES 


^  OJ  Cl. 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


"26  juin  ■ 
lu  juin 
il  juin  . 
i't  juin  . 


;i2 

4 

146 

20 

65 

15 

5 

:;3 

4 

114 

;6 

51 

22 

8 

3:; 

4 

118 

53 

22 

8 

36 

4 

122 

13 

34 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


23  juin  .. 
8  juin  . . 
Il)  juin  . . 
23  juin  .  . 


2.4S5 

143 

1.545 

462 

456 

230  II 

2.16t 

218 

1.429 

378 

520 

378 

2.116 

217 

1.436 

379 

511 

386 

2.102 

211 

1 . 160 

381 

511 

373  1 

5'/, 
5K, 

5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


189  9   30  iiiin  

20 

2 

77 

17 

37 

14 

1900   31  mai  

21 

2 

73 

12 

40 

21 

1900   15  juin  

2ii 

9 

74 

11 

40 

21 

1900  30  ,iiin  

21 

2 

73 

12 

41 

22 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

5 

9 

32 

3 

7 

8 

6 

1900 

22 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

1900 

30 

avril  

5 

9 

32 

1 

8 

7 

6 

1900 

31 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

nui  

43 

6 

89 

36 

9(1 

20 

1900 

31 

42 

6 

90 

58 

117 

li 

1900 

30 

45 

85 

5.H 

124 

20 

1900 

31 

45 

7 

87 

59 

122 

23 

6 

5K 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31 

13 

12 

99 

655 

282 

135 

» 

1900 

31 

mars  

13 

14 

113 

712 

302 

1.37 

» 

1900 

30 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

1900 

41 

mai.. ...  . 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

15 

j>'ill''l  

95 

10 

214 

965 

179 

39 

4'/, 

1900 

30 

99 

9 

216 

1024 

167 

49 

i'A 

1900 

7 

juilli'l.... 

99 

10 

213 

1024 

167 

49 

ih 

1900 

U 

juilli'l  

99 

10 

214 

1024 

167 

49 

TOTAUX 


1899  19  juilltl  

1900  0  juilli'L.... 

1900   12  juillcl  

1900  19  juillet.... 


8.291 

2.720| 
2.773 

14.480 

5.849 

6.613 

1..535j 

1) 

8.379 

14.958 

5. 803 

6.933 

1.97ll 

» 

8,347 

2.767 

14.STO 

5.840 

6.792 

1.95i| 

» 

8.360 

2.7671 

14.823 

5.800 

6.680 

1.9121 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.635 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896  31  décembre  . 

7.9.j3 

2., 578 

14.585 

8.8.58 

6.092 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8.. 548 

6.661 

3.453 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899  31  décembre  . 

7  850 

2  585 

14.992 

9.321 

8.3.52 

4  037 

» 

Les  lolaux  provisoires  que  nous  donnons  cbaq-ae  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépots,  le  jiortefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
el  d'Irianile  qui  ne  sont  jiubliés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  c'nilïres  tiés  imjtortanls. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du -Jeudi  de  Paris  sur  ; 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


13  juin 

20  juin 

27  juin 

4  juin. 

lljuill. 

ISjuiU. 

48 

07 

48 

07 

48 

10 

48 

07 

48 

07 

48 

05 

100 

16 

100 

18 

100 

21 

100 

18 

100 

21 

100 

18 

164 

1(;6 

166 

50 

166 

50 

166 

25 

166 

23 

26 

15 

27 

26 

20 

27 

40 

27 

20 

27 

90 

81 

20 

81 

20 

81 

30 

81 

30 

81 

30 

81 

40 

100 

KiO 

16 

100 

22 

100 

16 

100 

16 

100 

17 

101 

35 

101 

40 

100 

55 

100 

55 

100 

25 

100 

45 

Constantir.ople  

22 

93 

22 

92 

22 

93 

»22 

91 

22 

91 

22 

91 

81 

18 

81 

42 

81 

30 

81 

27 

81 

32 

81 

37 

106 

36 

106 

17 

105 

95 

106 

24 

106 

25 

106 

51 

100 

50 

100 

53 

100 

61 

100 

57 

100 

62 

100 

63 

764 

50 

762 

50 

7f;3 

741 

733 

735 

25 

36 

25 

33 

25 

32 

25 

32 

25 

32 

25 

.32 

25 

82 

26 

85 

26 

10 

27 

15 

26 

95 

27 

55 

106 

38 

106 

17 

105 

87 

106 

30 

106 

27 

106 

57 

Saint-Fétersbourg. . 

37 

32 

37 

32 

37 

35 

37 

37 

37 

37 

37 

40 

Vienne  (à  vue  

96 

37 

96 

55 

96 

62 

96 

55 

96 

55 

96 

57 

(>.  3ri..is  ... 

96 

30 

96 

40 

96 

57 

96 

50 

96 

50 

96 

52 

Valeurs  à  trois  mois 


Allemagne ... 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  vorsem. 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétersb. . . 

Valeurs  à  vue 

Londres  


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  .... 
New- York. 


Or  en  barre  (le  kil.).. 
Argent  id.  (le  kil.). . 
Quadruples  espagnc 
Aigles  des  Etats-Uni 
Impér.  Russie  titre: 
—  —  nouv,  (iti 

Couronnes  de  Suéde 


Plus 

21  juin 

2H  juin 

5  juin. 

12juill. 

IQjuill. 

'    4  % 

20o  56 

20.1  50 

205  (59 

205  75 

205  75 

i  é 

121  62 

121  62 

121  62 

121  5ti 

121  30 

4  7o 
4  % 

102  30 

102  37 

102  50 

102  30 

1U2  37 

392  50 

395  50 

391  50 

393  75 

391  50 

4  % 

.384  .. 

384  .. 

393  .. 

400  .. 

400  .. 

4  % 

263  .. 

263  .. 

263  .. 

262  . . 

262  .. 

moins 

4  % 

25  10 

25  09 

25  09 

25  083 

23  10- 

25  12 

25  11 

25  11 

i5  105 

25  12 

4  % 

0  23p. 

0  22p. 

0  22p. 

0  25p. 

0  19p. 

5  % 

6  ..p. 

6  p. 

6  37p. 

6  12p. 

6  37p. 

3  % 

0  62p. 

0  69p. 

0  69p. 

0  69 

0  75p. 

4  % 

314  .. 

314  .. 

515  .. 

315  .. 

314  50 

au  pair 

.  3437  « 

3437  .. 

3437  . 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

.  218  89 

101  23 

104  35 

103  42 

103  42 

102  99 

Is  

80  50 

80  50 

SO  50 

80  50 

80  50 

s  

25  80 

25  80 

25  80 

23  80 

23  80 

916"')  ... 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  oO 

e  :  aOO'"). 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  30 

27  50 

27  30 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (niilreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . .  . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Ghiue(Shanjhaî){taëlarg-) 


^  o 


1  234 
23  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  " 


5  18 
5  43 
5 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  charge  du  jour 


21  juin 

28  juin 

5  j'iiill. 

12juill. 

19juill. 

1  228 

1  228 

1  228 

1  227 

1  227 

25  095 

25  075 

23  075 

25  07 

25  085 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  78 

0  79 

0  78 

0  78 

0  78 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

0  94 

0  94 

0  93 

0  93 

0  93 

3  87 

3  87 

3  98 

4  04 

4  04 

0  98 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  65 

2  65 

2  65 

2  64 

2  64 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  14 

5  14 

5  15 

5  15 

5  14 

2  47 

2  47 

2  47 

2  47 

2  47 

2  18 

2  18 

2  17 

2  16 

2  14 

1  79 

1  81 

1  81 

1  80 

1  80 

1  03 

1  11 

i  28 

1  27 

1  27 

1  68 

1  68 

1  68 

1  67 

i  67 

2  64 

2  64 

2  65 

2  65 

,  2  66 

3  56 

3  69 

3  63 

3  70 

3  67 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  19  juillet  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  finançais 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  60 

En  Anglelerre   100  31 

En  Autriche-Hongrie .. .  101  54 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   127  96 

En  Grèce   166  25 

En  Hollande   100  19 

Italie   106  80 

En  Portugal   138  (îl 

En  Roumanie   100  45 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  75 

Anx  Etals-Unis  •. ...  100  68 

Au  Mexique.   219  83 

En  Républ.  Argentine  . .  233  60 

Au  Chili   103  .  ■ 

Au  Brésil   223  62 

.\ux  Indes   1(10  . . 

Au  Japon   96  98 

En  Chine   203  S  i 


100  francs 

en  billels  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

Billets  A //e?nrtnf7s   99  40 

—  Anglais   99  69 

—  Austro-Hongrois .  98  46 

—  Belqes   99  81 

—  Espagnols   78  30 

—  Grecs   fiO  15 

—  Hollandais   99  81 

—  Italiens   93  63 

—  Portugais   72  32 

—  Roumanie   

—  Russes  

—  Suisses  


99  55 
99  23 
99  25 


Pièces  des  Etats-Unis   S9  32 

—  du  Mexique   45  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  80 

—  du  Chili   95  23 

—  du  Brésil   44  72 

Pièces  des  Indes   10()  -  - 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  12 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  19  juillet  1900. 

Les  changes  continuent  à  être  faibles  dans  leur  ensemble 
La  devise  hollandaise  conserve  une  léyère  avnnce  à  205  75 
mais  le  j/apier  allemand  tliichit  encore  de  121  56  à  121  50, 
malgré  rabaissement  du  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 
C  Empire. 

La  devise  austro-hongroise  faililit  à  102  37. 

Le  -versement  sur  l'Espagn^  revient  à  391  50  :  le  papier 
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portUj,;ais  rostc  immobile  à  'lOO  suiviuit  uinsi  l'inlliienco  du 
cliango  brésilien  qui  est  redevenu  trc's  calnio. 

Lo  chimie  ru880  rcstn  h  2')'2  ;  le  versemenL  sur  S.iint- 
PiitersbourK  est  un  peu  mieux  à  '265  3/4. 

Le  chèque  sur  l>ondres  est  un  i)ou  mieux  (enu  A  ^5  1;2. 

Les  oUiinges  sur  la  Belgique  et  sur  la  Suisse  sont  presque 
immobiles.  Le  change  sur  l'ilalie  a  conliuué  do  faiblir  à  6.37. 
La  mauvaise  tenue  (lu  marclié  des  valeurs  italiennes  pousse 
les  capitaux  en  quête  d'emploi  à  se  porter  sur  la  rente  et, 
comme  celle-ci  fait  défaut  à  l'intérieur,  il  faut  l'acheter  a 
l'étranger,  d'où  une  répercussion  sur  les  cours  du  change. 

Le  New- York  reste  a  514  50. 

CHANGES  DE  -LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghai  

Yokohama  

Singi-pouro  


20  juin 


1/U  5'8 
2/8  1/8 
2/0  1/2 
1/il  15/l(i 


27  juin 


2/0  1/8 
2/10  1/8 
2/0  1/2i 
2/0  1/i 


4  juillet 


2/0  1/16 

2 '9  5/8 

2/0  9/13 

2/0  1/8 


H  juillet. 


2/0  1/16 
2/10  1/4 
2/0  9/16 
2/0  1/i 


18  juillet 


2/0  1/16 
2/10  ./. 

2/0  ri/8 
2/0  1/î 


■Valeurs?  à  vue 

Bombav   1/3  31/:!2  1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  15/16  1/3  15/16 

Calcutta   1/3  31/32  1/3  31/32  1/3  15/16  1/3  29/32  1/3  29/32 

Rio-Jaueiro  ....      9   7/8     10  5/8  12  1/4  12  1/8  12  1/8 

Valparaiso   17   1/16    17   1/4  17   9/32  17  3/16  17  3/16 

Buenos  -  Ayres  , 

prime  de  l'or..  129  30       129  20  129  60  131..  133  60 

Or  en  barres  ...  77/9  1/4  77/10./.  77/10  1/2  77/10  3/4  77/10  3/i 

Argentan  barres    27   3/4     28  1/2  28  5/16  28  7/16    28  1/4 

Un  léger  recul  de  l'argent-métal  a  amené  un  peu  de  fai- 
blesse sur  les  devises  de  Shanghaï.  Le  Yokohama  est  en 
hausse  sur  les  envois  faits  au  Japon  en  raison  des  affaires  de 
GMne. 

La  roupie  est  sans  changement  et  l'on  constate  très  peu  de 
demandes  de  remises  sur  l'Inde. 

Le  Rio  se  maintient  à  12  1/8  ;  ce  fait  est  important  à  cons- 
tater à  cause  de  la  forte  hausse  dont  il  a  bénéficié  dernière- 
ment. Le  cours  actuel  est  très  favorable  pour  les  finances  du 
Brésil  :  il  assure  la  prochaine  reprise  des  paiements  en  or. 

La  prime  de  l'or  s'est  élevée  de  131  à  133.60  0/0  àBuenos- 
Ayres  ;  on  sait  que  les  efforts  du  (jouvernement  argentin  ont 
tendu  à  la  stabiliser  à  127. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair;  à  Londres,  il  se  traite  toujours  à 
77/10  3/'i  l'once  standard.  La  Banque  paye  les  napoléons,  les 
guillaumes,  les  yen  et  les  aigles  sur  le  pied  de  76/5  3/4. 

Voici  le  mciuvement  de  l'or  en  dehors  de  la  Banque  pour 
je  mois  de  juin  : 


Entrées 

Hollande  £  501.000 

Belgique   ,  15.000 

Portugal   31.000 

Japon   130.000 

Egypte   201.000 

Chine   33.000 

Australie   577.000 


Sorties 

Allemagne  l  740.000 

France   881.000 

Suède   100.000 

Sud  Afrique   500.000 

Sud  Amérique   4.O0O 


1.488.000 


1.725.000 


Le  marché  français  absorbe  toujours  l'or  qui  se  présente 
sur  le  marché  anglais. 

L'argent  en  barres  a  baissé  de  3/16.  L'élévation  constatée 
la  semaine  dernière  était  due  aux  achats  effectués  par  la  Mon- 
naie française  ;  ces  achats  étant  servis,  les  cours  ont  fléchi. 

Les  expéditions  d'argent  de  Londres  en  Orient  ont  été, 
d'après  MM.  Pixley  et  Abell,  de  127.000  liv.  st.  du  6  au 
12  juillet,  soit  4.692.811  liv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre 
3.4&7.2991iv.  st.  en  1899. 

Il  y  a  eu,  cette  semaine,  deux  changements  importants 
dans  les  taux  d'escompte  officiels. 

La  Banque  de  l'Empire  d'Allemagne  a  abaissé,  le  13  juil- 
let, son  taux  de  5  1/2  à  5  0/0.  (\e  fait  semble  prouver  une 
amélioration  des  conditions  du  crédit  à  la  suite  des  impor- 
tantes liquidations  qui  se  sont  produites  et  qui  ont  fortement 
réduit  les  engagements. 

Par  contre,  la  Banque  d'Angleterre  a  élevé,  hier,  le  taux 
de  son  escompte  de  3  à  4  0/0.  Le  but  de  cette  mesure  paraît 
être  d'empêcher  de  nouvelles  sorties  d'or  à  destination  du 
continent  et  particulièrement  de  la  France. 

Escompte  hors  Banque 
Places       21  juin     28  juin    4  juillet   12  juillet  19juiU. 


Paris  . . . 
Londres . 
Berlin . . . 


2  3/4      2  7/8         3  ./.  3  ./.        3  ./. 

2  9/16     2  11/16      2  5/16  2  11/16     3  7/8 

5  1/8      4  5/8         4  1/4  4  ./.        4  ./. 

L'escompte  hors  banque  s'est  fortement  tendu  à  Londres 
et  ne  s'est  pas  modifié  à  Paris  et  à  Berlin. 


Il  est  passé,  cette  semaine,  iiar  le  <(  lianker.^  Cloarinf; 
House  «,  186  millions  sterling  de  lettres  do  chnnf^e  et  mandatH.' 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  205  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  diminutioa 
de  19  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émissioa. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  augmenté  cette 
semaine  de  19.354.000  fr.  La  plus  grosse  partie  de  cette  auf;- 
mentation  provient  de  Londres  qui  a  envoyé  14.260.000  fr.  do 
métal  jaune.  11  a  été  acheté  pour  3.388.000  fr.  de  matières  et 
vendu  pour  205.000  fr.  La  circulation  a  pris  620.000  fr.  a 
Paris  et  rendu  1.603.000  fr.  dans  les  succursales;  enllni  iliest 
venu  369  000  de  Suisse.  309.000  fr.  du  Caire  et  250.000  fr. 
d'Alexandrie. 

L'argent  a  augmenté  de  977.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
1.073.0U0  fr.  à  Paris  et  1.O18.O0O  fr.  dans  les  succursales;  i) 
est  venu  86.000  fr.  de  Suisse  et  on  a  expédié  1.2CO.00O  fr.  dans 
ce  même  pays. 

La  circulation  fiduciaire  a  faibli  de  24  millions.  Le  porté* 
feuille  escompte  est  en  baisse  de  60  millions  et  les  comptes- 
coui'ants  particuliers  ont  augmenté  de  46  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  présente  une  aug- 
mentation de  22  millions;  la  circulation  a  diminué  de  83. mil- 
lions et  le  portefeuille  escompte  de  64  millions  ;  les  avances 
sont  en  baisse  de  14  millions  ;  par  contre,  lés  comptes  cou- 
rants particuliers  sont  en  augmentation  de  4  millions. 

On  n'a  signalé  cette  semaine  aucune  entrée  de  métal  ja>me 
;i  la  Banque  d' Angleterre.  Voici  le  détail  des  sorlins  ; 

France  £  276.000 

Portugal   12.000 

Roumanie   20.000 

Chine   7.000 

Total  des  sorties  £  315.000 

La  sortie  s'élève  à  7.875.0CO  francs,  mais  la  circulation 
ayant  rendu  2.850.000  francs,  l'encaisse  or  n'a  baissé  que  de 
5  millions.  La  circulation  fiduciaire  a  faibli  de  6  millions;  le.s 
comptes  courants  particuliers  sont  en  diminution  de  77  mil- 
lions et  le  portefeuille-escompte  de  38  millions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  gagné  1  million  d'or  et 
2  millions  d'argent.  La  circulation  fiduciaire  est  en, baisse  de 
17  millions.  Le  portefeuille-escompte  a  grossi  de  31  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique  nous  constatons  une  sortie  d'or 
de  5  millions  ;  la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de  3  mil- 
lions ;  les  comptes-courants  sont  en  diminution  de  10  mil- 
lions et  le  portefeuille-escompte  de  9  millions.  " 

A  la  Banque  d'Espagne,  la  circulation  fiduciaire  a  aug- 
menté de  8  millions  et  le  portefeuille-escompte  a  Laissé  dfe 
5  millions.  Les  avances  ont  faibli  de  10  millions. 

La  Banque  de  Roumanie  a  encore  reçu  un  million'  (Vori, 
mais  la  circulation  est  en  augmentation  de  4  millions  et.  1« 
portefeuille  d'un  million.  Par  contre,  les  comptes  courants 
ont  baissé  de  2  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  14  millions  d'or  et  6  mil- 
lions d'argent;  la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de 24  mil^ 
lions. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  remarffne 
particulière. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-  York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900... 
—  1899., 

—  1898... 
ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 
Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


(lu  -Zi  Depuis 
an     juin    le  1"  janv. 

»  3.652.400 
»  13.620.660 
4.500.709 
.55.910  5.620.607 

.55.910  27.400.376 
5.057.942  24.996.066 
5.795  4.634.689 

1.212.070  24.693.000 

428.556 
»  4.100 
7.790  317.388 


(lu'>M  Depu'iSM 

auSO  juhi'  le  lor  j:in*. 

»  89.129 

.)  254.760 

»  325.884 

75.136  730.44;; 


75.136   1.396. 21C. 
13.896   7.829. 23i» 
3.754  68.937.76S 


59.514 
96r. 
2.628 
1.941.775 


1.219.860  25.443.044 
775.934  24. 667.8(54 
923.990  21.750.133 


182.184 

182.184 
49.985 
33.501 


2.004.8^ 
1.877.014 

1.327:255 
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Banques  associées  de  New-Yor)! 
^En  millions  et  centaines  de  mille  dollars 
Circula 
tion 


Encaisse 


Dépôts 

Portefeuill* 

902.2 

781.2 

888.3 

808.5 

881.9 

802.9 

883.. ^> 

801.3 

189!)  1.!.  juillet  176,3  13. G 

l'âOO  30'juin..  166.7  23.1 

1900   7  juillet  165.3  23.2 

IflÛO  14  juillet  169.7  23.5 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  a  légère- 
ment augmenté  ainsi  que  les  dépôts;  par  contre,  le  porte- 
teuille  a  subi  une  petite  diminulion. 

Trésor  des  Etats-Unis 


En  caisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  Monnaits  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

(irernbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
d'  1890  


31  mai  30  juin 
Millions  de  dollars 


422.9 
71.2 
43i.a 


421.1 
70.0 
437  4 


928.3 

329.7 
204.0 

487.1 


928.5 

331.0 
200.0 

483.7 


Total  de  la  circulation . 


1.020.8 


1.015.3 


far  rapport  au  31  mai,  le  bilan  au  30  juin  fait  ressortir 
une  diminution  de  1.8U0.000  dollars  dans  l'encaisse  or  et  une 
ausnieiila'ion  de  2  millions  de  dollars  dans  l'encaisso-argent; 
la  circulation  a  baissé  de  5  500.000  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  réhabilitation  de  l'Argent  et  la  Plateforme 
de  KansaS'City 

Voici  le  texte  de  la  planche  de  la  plate  forme  démocratique 
relative  à  la  réhabilitation  de  l'argent  : 

Nous  réaffirmons  et  endossons  à  nouveau  les  prin- 
cipes de  la  plate-forme  nationale  démocrate  adoptée  à 
(Jiicago  en  1896  et  réitérons  la  demande  de  cette  plate 
forme  pour  un  système  financier  américain,  fait  par  le 
peuple  américain  lui-même,  système  qui  restaurera  et 
maintiendra  un  niveau  bimétallique  et,  comme  parde 
ae  ce  système,  nous  demandons  la  restauration  immé- 
diate de  la  frappe  libre  et  illimitée  de  l'argent  et  de 
l'or  avec  le  présent  rapport  légal  de  16  à  1,  sans  atten- 
dre le  consentement  d'une  autre  nalion. 

Nous  dénonç'jns  le  bill  monétaire  voté  à  la  dernière 
scHsion  du  Congrès  comme  un  pas  fait  en  avant  par  la 
politique  républicaine,  qui  s'efforce  de  retirer  au  Gou- 
vernement national  le  droit  souverain  d'émettre  toute 
monnaie,  soit  métal  soit  papier,  et  de  livrer  aux  ban- 
ques le  pouvoir  d'émettre  et  contrôler  le  volume  du 
papier-monnaie  pour  leur  propre  bénéfice. 

Une  circulation  permanente  des  banques  nationales, 
garantie  parles  obligations  duGouvernement  peut  avoir 
une  dette  permanente  comme  base,  et  si  la  monnaie 
des  banques  augmente  avecla  popuiaiion  et  les  affaires, 
ia  dette  doit  aussi  augmenter.  Le  plan  monétaire  ré(.u- 
biicain  e:>t  donc  un  plan  destiné  à  imposer  aux  contri- 
buables une  dette  perpétuelle  et  toujours  croissante. 

Nous  sommes  opposés  à  la  circulation  comme  mon- 
naie, de  ce  papier  d'une  corporation  privée  et  nous  de- 
mandons le  retrait  des  billets  des  Ijanques  nationales, 
aussi  rapidement  que  le  papier  du  Gouvernement  ou 
les  cortiticals  argent  pourront  lui  être  substitués. 


L'Élection  présidentielle  aux  États-Unis 

Eu  raison  de  1  intérêt  qui  va  s'attacher  ])endant  plusieurs 
mois  à  l'élection  présidentielle  des  jtats  Unis,  il  est  bon  d'in- 
diquer rapidement  la  façon  de  procéder  des  électeurs  amé- 
ricains. 

f,e  Président  n'est  pas  élu  par  le  vote  direct  du  peu|  le, 
mais  par  un  Collège  électoral  composé  de  délégués  de  cba  ïue 
Etat  (pie  h;  peujilc  nomme. 


Le  nombre  des  délégués  que  chaque  Etat  doit  élire  est  basé- 
sur  le  nombre  des  habitants.  C'est  ainsi  que  New-York  a 
36  représentants  dans  ce  Collège,  à  cause  de  l'étendue  de  sa 
population,  tandis  que  Wyoming,  par  exemple,  qui  est  très 
faiblement  peuplé,  n'en  a  que  3.  Les  territoires,  dans  lesquels 
on  comprend  aussi  Hawaï  et  Alaska,  n'ont  aucune  voix  au 
Collège  électoral;  la  seule  influence  qu'ils  possèdent  dans 
le  choix  du  Président  est  leu--  représentation  à  la  nomination 
des  conventions.  A  cette  nomination,  il  leur  est  attribué  six 
votes,  tandis  que  les  Etats  ont  pour  ces  conventions  deux  fois 
le  nombre  de  votes  dont  ils  disposent  pour  le  Collège  élec- 
toral. New-York,  qui  a  36  voix  dans  ce  Collège,  a  donc  72  voix, 
aux  Conventions  nationales  démocratfs  et  républicaines. 

On  cherche  naturellement  à  se  rendre  compte  d'ores  et  déjà 
des  chances  respectives  des  deux  candidats.  Voici  quelle  serait 
la  situation  d'après  ces  appréciations  très  sujettes  à  caution  : 


Pour  M.  Mac  Kinley 

Voles  au 
collège 
électoral 


California  

Ohio  

Orégon  

Maine  

Michigan  

Washington  

New  Hampshire. 
North  Dakota  . . . 

Illinois  

lowa.  

Soulh  Dakota  . . . 


9 
23 
4 
6 
14 
4 
4 
3 
24 
13 
4 


Votes  au 
collège 
électoral 

Report  . .  108 

Vermont   4 

New  Jersey  ........  10 

Wisconsin   13 

Connecticut   6 

Pennsylvania   32 


A  reporter   108 

Pour  M.  Bryan 


Rhode  Island. 
Massacliusetts. 
Minnesota  ... 
West  Virginia. 

ToUil... . 


4 
15 
9 

 6_ 

206 


Alabama  

Nebraska   

Fiorida  

Tennessee  

Mississipi  

Montana  

Colorado  , 

South  Garolina. . . 


11 

8 
4 
U 
9 
3 
4 
9 


Report 


60 

Louisiana   8 

Virginia   12 


Arkansas. 
North  Carolina. . 

Georgia  

Texas.  

Missouri  


8 
II 
13 
15 
17 


A  reporter. 


I 


Delaware. . 
New- York. 

Kansas  

Indiana  . . . 

Idaho   

Ulah  


60 

Etats  douteux 

3 
35 
10 
15 


Total. 


A  reporter   70 


Report 


Nevada  

MaryJand  . . 
Kcntucky  . . 
Wyoming . . 

Total. 


144 


70 

3 
« 
13 
3 

97 


La  majorité  dans  le  collège  électoral  étant  de  224  voix,  il 
en  manquerait  18  à  M.  Mac  Kinley  et  80  à  M.  Bryan.  Tout 
dépendra,  par  conséquent,  du  vote  des  dix  Etats  douteux. 


L'Etalon  d'Argent  au  Mexique 

Dans  une  conférence  faite  à  New- York,  M.  ,f.  D.  Ca- 
sasus,  membre  du  Parlement  mexicain,  a  failles  décla- 
rations suivantes  au  sujet  des  heureuses  conséquences 
que  l'étalon  d'argent  a  eues  pour  son  pays  : 

La  baisse  du  prix  de  l'argent,  qui  a  troublé  si  profondé- 
ment le  monde  commercial,  a  été  un  avantage  pour  le  Mexi- 
que. J  t  est  possible  que  cela  soit  dù  à  des  conditions  spéciales 
à  notre  pays.  En  tout  cas,  l'accroissement  de  notre  produc- 
tion nationale  est  dû  à  ce  fait  qui  nous  a  permis  aussi,  d'aug- 
mt^nter  nos  exportations.  Celles-ci,  en  efl'et,  ont  progressé 
d'année  en  année.  En  1690  91.  le  chifïre  des  exportations  était 
de  (il. 156. 000  piastres  ;  voici  quelle  a  été  lear  valeur  depuis 
lors  : 

Piastres  Piastres 

1891-  92   75.148.0n0       1895-95   105.016  OOù 

1892-  93    87.5U9.U0J       1^96■97   111.346.000 

189;S  94   73.343.000       1897  98   128.972  OOO 

l'?94-95   90.854.000       1898-99   138.478.000 

Le  montant  total  de  nos  exportations  prouve  que  l'aug- 
mentation a  été  de  120  0/0  au  bout  d'uns  période  de  neuf 
années.  S'il  est  vrai  que  notre  production  minière  a  contri- 
bué largement  à  ce  résultat,  il  est  également  ex:act  que 
l'exportation  de  nos  produits  Agricoles  et  manufacturés  a 
doublé. 


I ; K( :()NOM  1  s'ri<;  i-:u i\ov i-:kn, 

 n  

Un  (les  vcsiiltals  do  la  floprcciation  de  l'arRenl.  a  été  la  croa- 
'  lion  d'un  grand  nomhro  do  iiKinuf;icluros  di'  tous  kcu'os.  Lo 
développbiurtnt  induslri(>l  du  Moxiquo  a  éto  extraordinaire.  Il 
a  (Hé  surtout  reinaniualjlo  par  la  création  de  noinbreusos 
mauufuctiiros  d'articlos  do  laino  vX  de  colon. 

II  existe  aujourd'hui  i;i7  fabriques  do  ce  j^enre  au  Moxiquo 
et,  sur  C3  nombre,  plus  de  :iOont  oXé  créées  dans  le  cours  do 
ces  deux  dernières  années.  Le  produit  tetal  de  leurs  ventes 
était,  en  1808,  de 28.243.000  piastres;  il  a  atleini  îW.OOO.GOO 
de  piaslri^s  en  18»!'. 

Le  Papier-monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  an  îil  mai  dernier,  la  quantité  et 
la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 

Valeur  Quantité         Montant  total 

dos  billets  des  billets  des  billets 

Milreis 

$000                    13 . 022 . 035  0 . 511 :317$ 

ISOOO                   15.825.999  15.635:999g 

agOOO                    10.681.905  21.363;810f} 

5jî000  6.398.934  1/2  31.994:672j; 

lOgOUO                     6 . 028 . 948  1  /2  60 . 284  -.9858 

2OJJ00O                     3 . 237 . 581  <i4 . 751 :620g 

30g000                        128.070  3. 8 la:  100g 

50g000                      2  272 . 870  113 . 643 :500g 

lOOgOW)                       588.973  58.897  ;300g 

200g(i00....                1.081.948  1/2  216.389:700g 

500g000                       232.774  116.387:000g 

Total  au  31  mai..      59.300.187  1/2  709.692:004g 

On  se  rendra  compte  de  l'importance  des  incinérations  et 
•  des  retraits,  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
,-le  31  août  1898  : 

Quantité  Montant  total 

des  billets  des  billets 
Milreis 

30  avril  1900. .. .  5^.490.023  4/2  714.698:883g 
:il  mars  1900  ...  59 . 565 . 603  7/2  716 . 705 :618g 
28  février  1900..      59.929.162  4/2  717  718:229g 

31  janvier  1900.  60.2u4.918  5/2  725.719:854g 
31  décembre  1899  60.365.724  5/2  733.727:153g 
30 septemb.  1899.  61.416.192  4/2  733.751:705g 
31  août  1899. .. .  (il. 416. 192  4/2  735.759:205g 
31  juillet  1899. .       62.437.407  3/2  740.764:141g 

30  juin  1899....       63.5S5.778  3/3  570.790:871g 

31  mai  1899  . . . .       64.006.188  1/2  757.792:535g 

30  avril  1899.. . .       64.343.468  1/1  764.795:391g 

31  mars  1899....  64.779.423  773.802:433g 
Q8  février  1899. .  65.199.260  779.953:563g 
31  décembre  1898  »  785.941:758g 
31  août  1898, .. .  789.364:614g 


Situation  financière  générale 


L'Etalon  d  or  à  Costa-Rica 

Le  Ministre  de  ( '.osta-Eica,  à  Paris,  vient  de  recevoir  un 
télégramme  de  son  Gouvernement  l'informant  que  l'or,  établi 
comme  base  du  système  monétaire  par  la  loi  du  24  octobre 
1896,  a  commencé  à  circuler  à  Gosta-Pùca  le  16  du  mois 
courant. 


FOIMDS  b'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'KTATS 


Frautiçais  3  %  (perpétuel)  

Consolicïés  anglais  (ch.  f.  -25  fr.  20) 
Autriche  or  i  %  (ch.  f .  2  fr.  50). . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f .  1  fr.) .... 
Grèce  5  %  1S81  (en  .suspension). . 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  i  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  'i  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  i  %  18'.)8  

Russie  3  %  oi'  IS'.II  

Serbie  4  %  IH'J:>  

Suède  3%  %  1805  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  th;  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—     Priorité  >t  %  1800  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin) 


12  juille 

19  juillel 

3 

3 

—  'c 

go 

—  c 

go 

R  a 

1" 

-a  ^ 

eu -a 

£° 
(«_ 

3  2 
O 

-o  ^ 

è° 

99  97 

33  32 

3  .. 

99  62 

33  20 

3  01 

100  «5 

36  60 

2  73 

99  50 

36  18 

2  76 

98  2o 

24  56 

4  07 

98  50 

24  62 

4  16 

96  . 

32  .. 

3  72 

90  60 

32  20 

3  10 

72  il 

18  04 

5  54 

72  17 

18  04 

5  54 

198  . 

197  . 

91)  37 

30  i2 

3  31 

90  50 

30  16 

3  31 

96  .. 

2i  . 

4  16 

97  .. 

2'i  25 

4  12 

91  87 

22  93 

4  35 

91  50 

22  87 

4  37 

82  50 

20  83 

3  63 

82  .. 

27  33 

3  65 

23  . 

23  .. 

4  34 

22  80 

22  80 

4  38 

76  85 

19  21 

5  20 

75  .50 

18  S7 

5  29 

83  80 

27  93 

3  r.7 

82  25 

27  41 

3  64 

63  95 

15  93 

6  25 

64  'i5 

16  n 

6  20 

9S  25 

28  07 

3  56 

97  50 

27  85 

3  58 

9.'i  75 

31  91 

3  13 

95  7S 

31  91 

3  13 

22  80 

22  80 

4  38 

22  60 

22  60 

4  42 

467  .. 

23  35 

4  28 

462  .. 

23  10 

4  32 

86  40 

28  80 

3  46 

86  70 

28  90 

3  46 

SitflalioD  FînaflciÈre  Géuérale 


Europe.  —  Fraivie.  Nous  avons  v.w,  cette  f-einainc, 
une  li(iuidation  do  quinzaine  facile.  I/argent  a  <'A<'. 
abondant  et  on  a  pu  constater  que  les  cngageniontH  :'i 
la  hausse  étaient  peu  importants.  De  plus,  hier  matin, 
des  dépêclies  ont  annoncé  la  prise  de  'i'ien  Tsin  par  les 
troupes  européennes,  et  cependant  notre  marché  finit 
faible.  Il  est  vrai  que,  dans  la  journée,  ]&  Banque  (V An- 
gleterre a  élevé  son  escompte  à  4  0/0  et  que  cette  irte- 
sure  a  produit  une  impression  défavorable.  Il  faut  dire 
aussi  que  l'on  ne  travaille  que  fort  peu  et  que,  par 
suite,  la  plus  petite  offre  arrive  facilement  à  déprimer 
les  cours. 

Allemafine.  —  La  Reichsbank  a  abaissé  le  taux  de 
son  escompte  de  un  demi  pour  cent,  à  5  0/0.  ^ 

Le  conflit  douanier  qui  avait  éclaté  entre  l'AUerna- 
gne  et  les  Ltats-Unis  est  terminé.  Les  deux  nations 
s'accorderont  dorénavant  le  traitement  do  la  nation  ia 
plus  favorisée,  dans  la  mesure  la  plus  large  et  la  plus 
libérale. 

L'Allemagne  est  après  l'Angleterre,  le  plus  grand 
constructeur  de  navires.  Kn  1879,  elle  a  construit  en 
tonnages  352.000  tonnes  de  navires  de  commerce  et 
40.000  tonnes  de  navires  de  guerre. 

Angleterre.  —  Le  Marché  est  assez  défavorablement 
influencé  par  les  événements  de  Chine  et  la  famine  des 
Indes. 

D'autre  part,  on  paraît  certain  que  la  guerre  su<i- 
africaine  sera  terminée  dans  le  mois  de  septembre  :  la 
conclusion  de  la  paix  provoquerait  un  vif  mouvement 
de  capitaux  et  l'on  espère  que  ce  serait  le  signal  d'une 
reprise  ;  pour  le  moment,  le  relèvement  du  taux  d'es- 
compte de  la  Banque  influence  mal  la  place. 

Espagne.  —  Calme  plat  en  politique  et  marasme  à  ia 
Bourse.  On  est  de  toutes  manières  dans  la  période  des 
vacances  et  des  abstentions. 

Le  décret  de  conversion  des  dettes  coloniales  a  paru. 
Le  montant  nominal  des  dettes  à  convertir  est  de 
2.678.893.000  pesetas. 

Les  concessions  minières  espagnoles  s'élèvent  à 
87.519  sur  (317.868  hectares. 

Italie.  —  Au  30  juin,  les  chiffres  de  la  Dette  publi- 
que étaient  :  580.823.000  lire  de  rentes  représentant  un 
capital  nominal  de  12.881.522.0C0  lire. 

La  Dette  perpétuelle  s'élevait  à  478.065,000  lire  et  les 
dettes  rachetables  à  58S.823.000. 

Dans  les  six  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  787.088.333  lire  et  les  exportations  à  670  mil- 
lions 930.843  lire.  A  l'importation,  c'est  une  augmenta- 
tiun  de  37.800.000  lire  et  à  l'exportation,  une  diminu- 
tion de  3.107.240. 

Roumanie.  —  Nous  publions,  page  91,  les  résultats 
du  dernier  recensement  de  la  population  de  la  Rou- 
manie. La  population  totale  est  de  5.913.250  habitants. 

Amérique.  —  Brésil.  L'exportation  du  premier  tri- 
mestre par  les  ports  de  Rio,  Santos  et  Araca  ju,  et  des 
deux  premiers  mois  de  l'Etat  de  Maranhao  s'est  élevée 
à  117.871  contos,  soit,  au  taux  moyen  du  change  du 
premier  trimestre,  à  3.793.743  contos. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  onze  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1899-1900,  les  importations  ont  attéint  le  chiffre  de 
788.880.722  dollars  et  les  exportations  1.264.269.000 
dollars. 

Les  tendances  générales  du  Marché  de  New-York  ne 
sont  pas  très  actives. 

Mexique.  —  Les  envois  de  machines  au  Mexique 
augmentent  :  c'est  un  indice  du  développement  indus- 
triel du  pays. 

On  assure  qu'une  Compagnie  de  navigation  a  sollicité 
du  Gouvernement  l'autorisation  de  créer  une  ligne  de 
cabotage  à  vapeur  entre  les  différents  ports  du  golfe  du 
Mexique. 
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République  Argentine.  L'importation  des  pro- 
duits des  États-Unis  augmente  beaucoup  dans  la  Répu- 
blique Argentine,  grâce  à  leur  bonne  qualité  et  à  l'acti- 
vité de  la  réclame. 

Asie.  —  Japon.  Nous  publions,  page  3,  une  série  de 
oliiffres  et  de  documents  prouvant  les  progrès  du  Japon 
dans  toutes  les  branches  de  l'activité. 


FRANGE 


La  Politique.  — La  Cummission  du  Budget.  —  La  Fête  du  14  Juillet. 
—  T^e  Voyage  du  Président  de  la  République.  —  Les  Événements 
de  Chine. 

Malgré  les  vacances  parlementaires,  la  Commission 
du  budget  continue  à  siéger  et  examine  les  chapitres 
des  budgets  des  différents  Ministères  qu'elle  a  en  sa 
possession.  Malheureusement  son  travail  est  souvent 
interrompu,  les  Ministres  ne  se  pressent  pas  de  lui 
fournir  les  documents  nécessaires  à  son  examen,  plu- 
sieurs d'entre  eux  ne  lui  ont  même  encore  envoyé  au- 
cun renseignement,  même  pas  les  grandes  lignes  de 
leurs  budgets. 

Il  est  donc  à  peu  près  certain  que  les  rapports  des 
budgets  des  dépenses  ne  pourront  pas  être  déposés  au 
début  de  la  session  extraordinaire  et  que  l'année  par- 
lementaire finira  sans  que  la  loi  de  finances  de  1901 
soit  votée.  Durant  les  premiers  mois  de  l'année  pro- 
chaine, nous  vivrons  donc  encore  sous  le  régime  des 
douzièmes  provisoires. 


Malgré  les  pronostics,  la  Fête  nationale  a  été  célé- 
brée, à  Paris,  dans  le  plus  grand  calme. 

Une  foule  incalculable  a  rempli  les  voies,  les  places, 
les  avenues,  le  Bois  où  avait  lieu  la  fête  militaire  qui 
n'a  provoqué  aucun  incident  sérieux  et  a  réuni,  au 
contraire,  tous  les  cœurs  dans  une  commune  joie  pa- 
triotique. Le  soleil,  peut-être  un  peu  trop  ardent,  n'a 
pas  fait  bouillonner  les  cerveaux.  Paris  s'est  conduit 
en  bon  maître  de  maison  à  l'égard  des  étrangers,  ses 
hôtes. 


-vw  Le  Conseil  des  ministres  s'est  réuni  le  6  juillet  à 
i'Elyséc.  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Waldeck-Bousseau,  encore  un  peu  souffrant,  n'assistait 
pas  au  conseil.  Il  achève  de  se  remettre  de  façon  à  pouvoir 
accompagner  le  Président  de  la  République  à  Cherbourg  pour 
la  revue  navale. 

Le  Conseil  s'est  d'abord  occupé  des  affaires  de  Chine.  Le 
Ministre  des  affaires  étrangères  n'avait  jusqu'alors  reçu 
aucune  dépèche  relative  à  la  situation  des  représentants  des 
jiuissances  à  Pékin.  Le  seul  télégramme  qu'il  ait  reçu  est 
arrivé  ce  matin  à  7  heures  50  et  il  est  daté  de  Shanghaï, 
9  juillet,  8  heures. 

I3ans  ce  télégramme,  notre  consul  général  dit  que  le  tao- 
taï  vient  de  recevoir  communication  d'un  décret  impérial 
ordonnant  aux  autorités  d'exécuter  les  Boxers  et  de  protéger 
les  légations.  Le  décret  ajoute  que  toutes  les  alïeires  dans  tes 
provinces  avec  les  étrangers  doivent  se  traiter  comme  par  le 
passé. 

Le  général  André  et  ses  collègues  de  la  marine  et  des 
colonies  ont  donné  des  indications  sur  l'envoi  des  troupes 
Irançaises  en  Chine  qui  se  continue  avec  régularité  suivant 
le  plan  antérieurement  adopté. 

Enfin,  le  garde  des  sceaux  a  fait  signer  deux  décrets  ayant 
pour  objet  de  réaliser  les  mesures  rendues  nécessaires  par  le 
dédoublement  de  la  section  temporaire  du  Conseil  d'Etat. 

-wv  La  Commission  du  budget,  réunie  le  16  juillet  sous  la 
présidence  de  M.  Cochery,  a  adopté  les  chapitres  réservés  du 
budget  des  beaux-arts  sur  lesquels  elle  a  réalisé  des  éco- 
nomies s'clevant  à  .500.000  fr.  Elle  a  également  opéré  des 
réductions  de  200.000  fr.  sur  les  services  des  cultes  et  de 
86.000  fr.  sur  les  monnaies  et  médailles. 

La  (Commission  a  dû  constater  les  retards  qui  se  produisent 
dans  la  remise  des  renseignements  réclamés  par  les  rappor- 
teurs. C'est  ainsi  que  l'examen  du  budget  des  travaux  publics 
u  dû  être  retiré  de  l'ordre  du  jour,  M.  Dulau,  rapporteur, 
li 'ayant  encore  reçu  aucun  renseignement. 

M.  Plichon,  rapporteur  du  budget  des  conventions,  a  aussi 


fait  connaître  qu'il  n'avait  jusqu'à  présent  reçu  aucune  com' 
munication  en  ce  qui  concerne  le  crédit  de  7  millions  dont 
l'examen  lui  a  été  renvoyé  par  la  Chambre,  sur  la  demande 
de  M.  Bourrât. 

-wt  Le  17,  après  avoir  achevé  l'examen  du  budget  des  che- 
mins de  fer  de  l'Etat,  la  Commission  a  adopté  le  budget  des 
affaires  étrangères,  dont  M.  Heni-y  Boucher  est  rapporteur, 
et  celui  de  l'administration  pénitentiaire. 

Sur  le  budget  des  affaires  étrangères,  la  Commission  a  fait 
171.500  francs  d'économies.  Elle  a  également  réalisé  une 
économie  de  403.500  francs  sur  celui  de  l'administration 
pénitentiaire. 

La  Commission  examinera  aujourd'hui  vendredi  les  Ijudgeta 
des  colonies  et  les  chapitres  réservés  du  commerce  et  de 
l'intérieur. 

Samedi,  elle  entendra  le  Ministre  des  finances  sur  le  projet 
de  réforme  des  successions,  sur  le  projet  relatif  au  budget 
spécial  de  l'Algérie  et  sur  l'équilibre  général  du  budget. 

•vw  Le  Président  de  la  République  a  quitté  Paris  le 
19  juillet  pour  se  rendre  à  Cherbourg. 

M.  Loubet  est  accompagné  dans  ce  voyage  par  M.  Fal- 
lières,  président  du  Sénat  :  M.  Deschanel,  président  de  la 
Chambre  ;  M,  Waldeck-Rousseau,  président  du  Conseil,  mi- 
nistre de  l'Intérieur,  et  M.  de  Lanessan,  ministre  de  la  Marine. 

-wv  Hier,  le  Président  de  la  République  a  consacré  sa 
matinée  à  la  visite  des  hôpitaux. 

Rentré  à  dix  heures  à  la  Préfecture  maritime,  M.  Loubet 
y  a  ott'ert  un  dîner  intime  aux  présidents  des  deux  Chambi'es, 
aux  ministres,  aux  sénateurs  et  députés  du  département.  A 
midi,  il  quittait  la  Préfecture  se  rendant  au  quai  Napoléon, 
où  il  s'est  embarqué  pour  se  rendre  à  bord  de  l'Elan  et  passer 
la  revue  de  l'armée  navale. 

A  l'issue  de  la  revue  et  de  la  visite  à  l'arsenal,  M.  Loubet 
est  revenu  se  reposer  à  la  préfecture,  où  il  a  écrit  une  lettre 
au  Ministre  de  la  Marine  pour  exprimer  ses  félicitations  à 
la  marine. 

Le  soir,  à  sept  heures,  un  dîner  a  été  offert  par  le  Prési- 
dent, dans  l'arsenal,  aux  ol'flciers  généraux  et  supérieurs  de 
l'escadre.  Au  dessert,  un  seul  toast  a  été  porté  par  le  Prési- 
dent de  la  République  aux  armées  de  terre  et  de  mer. 
M.  Loubet  y  a  fait  allusion  à  l'expédition  de  Chine  et  a  en- 
voyé le  salut  de  la  France  aux  officiers  et  aux  soldats  qui 
sont  partis  ou  vont  partir  pour  la  Chine  afin  d"y  défendre 
l'honneur  du  drapeau  et  d'j'  venger  nos  compatriotes. 

A  dix  heures,  le  train  présidentiel  est  reparti  pour  Paris, 
où  il  arrivera  ce  matin  à  six  heures. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  Dette  Extérieure  de  la  Chine 


Parmi  les  nombreux  intérêts  que  la  question  de 
Chine  met  en  jeu,  les  intérêts  financiers  occupent 
une  place  importante.  Et  si  le  moment  n'est  pas 
encore  venu  —  alors  que  le  terrible  drame  de 
Pékin  est  à  peine  connu  de  nous  et  que  l'Europe  se 
prépare  seulement  à  venger  la  mort  de  ses  repré- 
sentants —  de  discuter  la  situation  au  point  de  vue 
spécial  des  marchés,  nous  devons  cependant  cons- 
tater l'émotion  que  les  derniers  événements  ont 
produite  sur  les  diverses  places  européennes  et 
signaler  l'influence  qu'ils  ont  eue  sur  les  cours  des 
fonds  chinois. 

Tous  les  marchés  européens  se  sont  plus  ou 
moins  intéressés,  en  effet,  aux  finances  de  la 
Chine.  Quand  les  diverses  nations  occidentales  se 
sont  disputé  l'exploitation  de  ce  vaste,  empire, 
elles  ont  cru  que  la  suprême  habileté  serait  de  lier 
le  Gouvernement  chinois  par  des  engagements 
financiers  :  elles  sont  ainsi  allé  au  devant  de  ses 
(i  besoins  et  la  dette  extérieure  du  Céleste  Empire 
atteint  aujourd'hui  un  total  fort  élevé,  si  l'on  con- 
sidère le  court  espace  de  temps  dans  lequel  elle  a 
été  contractée. 

Cette  dette  est  presque  entièrement  postérieure 
au  traité  de  Shimonosaki  (^avril  1895)  qui  a  virtuel- 
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lemeiit  ouvert  la  Cliine  aux  ôtrangers  et  qui  a 
éveillé  les  comi)étitioiis  de  l'iMirope. 

Avant  cette  date,  un  emprunt  or  5  1/^  0/0  de 
6.'^r)0.000  francs  avait  été  émis,  en  1887,  par  les 
soins  de  l'Allemagne  et,  en  181)'i,  un  emprunt 
argent  7  0  0, de  '10.87.'). 000  francs, avait étécontracté 
par  l'intermédiaire  de  la  Hong-Kong  and  Shan- 
ghai Banh. 

V.n  1895,  le  montant  de  la  dette  chinoise  subit 
une  rapide  augmentation.  Au  mois  de  février,  un 
emprunt  or()  o  0  de  75  millions  de  francs  fut  émis 
par  l'intermédiaire  de  Va  Hong-Kong  and  Shang- 
haï Banh  et,  au  mois  de  juillet,  deux  emprunts  de 
2")  millions  de  francs  chacun  furent  contractés  par 
la  Charlered  Bank  of  ladia  et  la  maison  Arnold 
Karberg  et  C''-.  Sur  ces  entrefaites,  l'indemnité 
de  guerre  à  payer  au  Japon  ayant  été  fixée  à 
300  millions  de  tai'ls  et  l'indemnité  due  pour  la 
rétrocession  du  Liao-ïnng  h  30  millions,  les  puis- 
sances européennes  offrirent  leurs  bons  offices  à  la 
Chine  pour  lui  faire  trouver  cette  somme;  l'em- 
prunt franco-russe  4  0/0  or  (émis  en  Francft  avec 
la  garantie  de  la  Russie),  dont  le  montant  était  de 
400  millions  de  francs,  s'effectua  en  juillet;  et 
l'emprunt  anglo-allemand  5  0/0,  d'un  montant  to- 
tal de  400  millions  de  francs  eut  lieu  au  mois  de 
septembre  1890.  Pour  solder  l'indemnité  due  au 
Japon,  un  nouvel  emprunt  de  400  millions  de 
francs  donnant  4  1/2  0/0  d'intérêt  fut  conclu,  en 
mars  1898,  par  l'intermédiaire  de  la  Hong-Kong 
and  Shanghaï  Banh  et  de  la  Deutsche  A  siatische- 
Bank.  Ce  dernier  emprunt  offrit  ce  caractère  par- 
ticulier, qu'il  fut  non  seulement  garanti  par  les 
recettes  des  douanes  maritimes  chinoises,  mais  en- 
core par  certains  droits  de  Hkin,  dont  la  perception 
fut  confiée  à  l'Inspecteur  général  des  Douanes. 

Cette  garantie  particulière  de  certains  droits  de 
Ziftm  ajoutée  à  «les  garanties  spéciales  fut  égale- 
ment donnée  à  deux  emprunts  spéciaux  5  0/0  de 
chemins  de  fer  conclus  en  1898  :  l'un  de  112.500.000 
de  francs,  dont  67  millions  ont  été  émis  pour  la  li- 
gne de  Hankow-Pekin,  et  l'autre  de  57.500.000  fr. 
dit  de  Newchvs^ang. 

Le  premier  de  ces  deux  emprunts  nous  intéresse 
particulièrement,  car  133.000  des  223.000  obliga- 
tions de  500  fr.  qui  le  composent  ont  été  émises  en 
France,  en  Belgique,  en  Hollande  et  en  Suisse,  par 
l'intermédiaire  du  Syndicat  franco-belge  conces- 
sionnaire de  cette  ligne. 

Ce  court  historique  des  emprunts  chinois  nous 
permet  de  dresser  un  tableau  complet  de  la  dette 
actuelle  de  la  Chine  en  francs  : 

Date  Date  de     Montant  Taux 

de       Groupe  l'amortis-      de  d'émis- 
Eiuprunls  l'emprunt  énaetteur  sèment    l'emprunt  sien 


^  K  %  or... 
7  %  argent. . , 

6  %  or  

6  %  or  

6  %  or  

4  %  or  

5  %  or  

4  %or.... 
5% or  (ch.  fer 
5%or(  — 


Francs 

1887 

Allemand 

1902 

6.250.000 

189/; 

Anglais 

1914 

40.875.000 

98 

fév.93 

1914 

75.000.000 

96  1/2 

1915 

25.000.000 

106 

1895 

Allemand 

1915 

25.000.000 

96  1/2 

Fr.-russe 

l<-:lô 

400.000.000 

99  20 

1893 

Angloall. 

19'<3 

400.000.000 

99 

1898 

194:; 

400.000.000 

90 

1898 

1945 

57.500.000 

97 

1898 

Fr.-belge 

19^9 

67.000.00) 

96  1/2 

1.496.625.000  francs 

Ce  tableau  nous  montre  qu'en  moins  de  cinq 
ans  la  Chine  a  pu  contracter  une  dette  d'environ 
un  milliard  et  demi  de  francs  et  que  les  principales 
nations  européennes  ont  participé  à  l'émission  de 


ces  divei's  emprunts.  T/Angicterre  se  trouve  na- 
turellement plus  considérablement  intérossée  que 
les  autres  [lays  dans  ces  divers(;8  émissions  et 
c'est  ce  qui  explique  que  les  fonds  chinois  aient  îi 
Londres  leur  prin(;ipal  marché. 

Au  cours  d'un(î  étude  que  nous  avons  publiée 
dans  VEconomiste  Européen  du  4  août  1899,  nous 
nous  sommes  particuliôrement  attaché  à  recher- 
cher l'importance  de  la  charge  assumée  par  la 
Chine  en  contractant  ces  divers  emprunts  el  voici 
le  tableau  du  servictï  de  la  dette  extérieure  chinoise 
(non  compris  les  deux  emprunts  (ie  chemins  de 
fer)  que  nous  avons  dressé  à  cette  époque  : 

Service  de  la  Dette  Extérieure  Chinoise 

Total  des  intérêts  el  amortissements  à  payer 

Période  de  Total 
Emprunts  l'amortissem'    des  annuités 

Taëls 

Emprunt  5  %  %  1887...  1899  à  1902  793.000 

—  7  %  1894   1899  à  1914  17.784.000 

—  6  %  1895   1899  à  19ir.  11.520.000 

—  6  %  1895   1899  à  1915  11.53't.OOO 

—  6  %  1895   1899  à  1914  33.587.000 

—  4  %  1895   ) 

—  0  %  1896   1899  à  194:$  653.519.000 

—  4       %  1898. . .  )  

Total   728.737.000 

En  taéls  de  Shanghaï,  et  au  cours  du  jour,  cette 
somme  représente  2. (i75  millions  de  francs  environ; 
enhaïkwan  taëls,  monnaie  de  compte  de  la  douane 
chinoise,  évalués  à  3  fr.  75,  elle  vaudrait  environ 
2.733  millions  de  francs. 

L'ensemble  du  service  des  huit  emprunts  ayant 
été  de  22.270.000  taéls  pour  1899,  il  reste  à  payer, 
aujourd'hui,  70(î.4G7.000  taéls,  soit  environ  2.649 
millions  de  francs.  L'ensemble  du  service  s'élè- 
vera à  2'i.560.000  taéls  en  1901,  pour  atteindre  son 
point  culminant  en  1905,  soit  24.770.000  taëls. 

A  partir  de  1900,  les  charges  de  la  dette  exté- 
rieure chinoise  s'abaisseront  graduellement:  elles 
ne  seront  plus  que  de  23.700.000  taëls  en  1910  et 
de  20.200.000  taëls  en  1915.  Entre  1916  et  1932  il  ne 
faudra  que  19.190.000  taëls.  L'emprunt  franco- 
russe  4  0/0  1895  devant  être  complètement  amorti 
en  1935,  le  service  de  la  dette  extérieure  chinoise 
sera  alors  réduit  à  13.110.000  taëls. 

La  dernière  annuité  de  l'emprunt  anglo-alle- 
mand 5  0/0  189()  est  fixée  à  193't:  De  1935  à  1942, 
l'annuité  totale  s'abaissera  à  6.070.000  taëls,  pour 
finir  à  1.010.000  taëls  en  19i3,  date  à  laquelle  toute 
la  dette  extérieure  chinoise  actuelle  devrait  se  trou- 
ver remboursée. 

Nous  avons  vu  que,  sauf  le  dernier  emprunt 
anglo  allemand  qui  a  en  plus  une  garantie  particu- 
lière, toutes  ces  émissions  se  trouvent  gagées  par 
les  douanes  maritimes  chinoises,  qui  sont  elles- 
mêmes  administrées  par  des  Européens  et  dont 
les  recettes  se  sont  maintenues,  jusqu'en  1899,  à 
22  millions  de  taëls  environ.  En  1899,  elles  ont  at- 
teint, pour  la  première  fois,  le  chiffre  de  26  mil- 
lions. I^es  frais  d'administration  étant  d'environ 

10  0/0,  le  rendement  net  de  l'année  dernière  s'est 
trouvé  ramené  à  23  millions  et  demi  de  taëls,  ce 
qui  représente,  assez  exactement,  le  montant  du 
service  des  divers  emprunts. 

Ce  fait  que  la  Chine  a  déjà  engagé  complète- 
ment son  unique  revenu,  directement  recouvrable 
par  les  Européens,  mérite  d'attirer  l'attention,  car 

11  place  le  gouvernement  chinois  dans  l'obligation 
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de  réaliser  des  réformes  pour  contracter  de  nou- 
veaux engagements.  Et  comme  de  fortes  indemni- 
tés lui  seront  probablement  imposées  après  la 
répression  de  l'insurrection  actuelle,  cette  question 
de  la  dette  servira  ceitaioement  de  prétexte  à  la 
grande  réforme  administrative  sans  laquells  toute 
nouvelle  opération  linancière  avec  la  Chine  serait 
impossible. 

Quoi  qu'il  en  soit,  en  dehors  du  4  0/0  1895  qui 
a  la  garantie  de  la  Russie  et  qui  est,  à  propre- 
ment parler,  un  emprunt  russe,  il  est  évident  que 
les  derniers  événements,  en  suspendant  la  vie 
commerciale  de  la  Chine,  en  taisant  cesser  mo- 
mentanément les  perceptions  douanières,  vont 
modifier  sans  doute  le  paiement  des  intérêts  et  de 
l'amortissement  des  diverses  émissions.  On  com- 
prend, dès  lors,  la  baisse  que  ces  titres  ont  subie 
sur  les  divers  marchés  de  l'Europe,  et  notamment 
à  Londres. 

Le  tableau  des  variations  enregistrées  sur  les 
fonds  chinois  cotés  au  Stock-Exchange  nous  per- 
mettra de  juger  l'importance  de  la  baisse  : 

  Cours 

A  l'finiiss 


7  0/0  argent  1894.  98 

0/0  or  1895   96 

&  0/0  or  1895   lOd 

5  0/0  or  1896   99 

4  1/2  0/0  or  1898.  90 

5  %  or  (Ch.  de  fer)  97 

La  baisse  a  été  sensible,  maiselie  n'a  pas  atteint 
les  graves  propoitions  qu'elle  aurait  pu  subir  si  le 
public  anglais  avait  consîdéié  son  gage  comme  ir- 
rémédiablement perdu.  Les  ventes  ont  été  effec- 
luées  par  ceux  <]ui  ont  craint  le  prolongement  de 
l'état  chaotique  dans  lequel  se  trouve  la  Chine; 
mais  la  résistance  opposée  par  les  cours,  au  milieu 
de  circonstances  aussi  défavorables,  nous  prouve 
que  les  offres  ne  sont  pas  tombées  dans  le  vide  et 
que  certains  spéculateurs  ont  profité  de  la  réac- 
tion pour  s'intéresser  à  des  titres  dont  les  puis- 
sances européennes  pourront  peut-être  régler 
l'avenir. 

Edmond  Théry. 


15  avril 

1<"  juillet 

17  juillet 

19(0 

]'90O 

1900 

101 

92  K, 

94  >^ 

104 

94 

95 

105 

94 

V5 

98 

81 

83  y. 

82 

65 

70  1^ 

91 

75 

75  % 

LA  SITUATION  DE  LA  TUNISIE  EN  1 8  9  9 


Dans  l'analyse  que  nous  avons  publiée,  l'année 
dernière,  du  remarquable  rapport  de  M.  André  Ber- 
Ihelot,  sur  le  budget  de  la  Tunisie  (l),  nous  avons 
montré  l'heureuse  influence  exercée  sur  ce  pays  par  le 
protectorat  français.  T^e  rapport  qui  vient  d'être  adressé 
an  Pré-idcnt  de  la  République  sur  la  situation  de  la 
Tunisie,  en  1&9J,  nous  permet  de  constater  que  la  mise 
en  valeur  de  la  Réf>ence  i  e  poursuit  d'une  façon  mé- 
thodique et  que  son  état  économique  ce  cesse  de  pros- 
pérer. 

La  Tunisie  a  traversé,  entre  1890  et  1894,  de  véri- 
tables années  d'abondance.  Depuis  lor--,  une  i-érie  de 
récoites  foit  inégales,  quelques-unes  tout  à  fait  mé- 
diocres, ont  mis  en  évidence  les  défauts  de  son  climat 
et  surtout  l'e.xtréme  irrégularité  de  la  chute  des  pluies. 
jEt  cependant,  les  signes  oïdinaires  auxquels  on  recon- 
naît la  prospérité  générale  d'un  pays  n'ont  pas  cessé 
de  s'affirmer  d'année  en  année.  Non  seulement  les 
budgets  se  sont  soldés,  tous  les  ans,  par  des  excédents 
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de  recettes,  ce  qu'on  pourrait  attribuer  à  la  sévérité  de 
la  gestion  financière,  mais  encore  le  commerce  général 
n'a  pas  cessé  de  croître.  En  1899,  malgré  une  récolte 
médiocre,  il  a  dépassé,  pour  la  première  fois,  le  chitîre 
de  100  mil  lions  de  francs,  sur  lesquels  67  millions  revien- 
nent à  la  France,  entrée  et  sortie  réunies.  Les  symptômes 
plus  significatifs  de  cette  prospérité  sont  donnés  j  ar 
l'Administration  des  Postes,  qui  accuse,  d'une  année  sur 
l'autre,  une  augmentation  de  23  0/0  sur  le  mouvement 
des  correspondances,  de  8  0/0  sur  la  valeur  des  recou- 
vrements, de  10  0/0  sur  le  nombre  des  colis  postaux,  de 
13  ou  14  0/0  sur  les  opérations  des  caisses  d'épargne, 
etc.,  etc.,  et  dont  le  maniement  de  fonds,  tant  en  valeurs 
déclarées  qu'en  mandats,  recouvrements  et  dépôts, 
représente  plus  de  5^  million»  de  francs. 

A  quoi  faut  il  attribuer  cette  apparente  contradiction 
enire  la  situation  générale  du  pays,  qui  continue  d'être 
bonne,  et  les  mécomptes  particuliers  résultant  du 
climat?  Il  y  a  d'abord  l'accroissement  régulier  de  la 
population  français-e  et  les  haljitudes  d'activité  qu'elle 
introduit  djns  le  pays.  Cette  activité  se  manifeste  de 
bien  des  manières  :  par  le  défrichement  d'espaces  encore 
incultes  et  par  la  ciéation  d'industries  nouvelles.  En 
1899,  le  développement  donné  aux  exploitations  mi- 
nières, notamment  pour  la  calamine;  la  mise  en  valeur 
des  phosphates  de  Gafsa;  la  création  d'une  fabrique 
de  conserves  à  Bizerte  et  un  peu  partout,  les  tuileries, 
les  plàtrières,  les  fabriques  de  ciments,  constituent  des 
éléments  de  prospérité  fort  appréciables. 

Mais  il  y  a  une  autre  explicalion  :  c'est  la  variété 
même  de  la  production  tunisienne.  Elle  comprend  en 
etïtt  quatre  branches  principales:  les  céréales,  l'éle- 
vage, 1k  vigne  et  l'olivier  ;  et  il  est  bien  rare  que  les 
quatre  branches  souffrent  en  même  temps.  Par  exemple, 
quand  les  céréales  manquent,  il  arrive  souvent  que  la 
production  de  l'huile  ou  du  vin  est  suffisante.  Une  sorte 
de  ç'^mpensation  ie  fait  ainsi  sur  l'ensemble,  et,  quand 
on  additionne  les  chiffres,  le  total  est  souvent  n  eilleur 
qu'on  ne  l'rspérait. 

A  ce  point  de  vue,  les  années  difficiles  que  la  Tunisie 
vient  de  traverser  ont  éié  foit  instructives  pjour  les 
agricultenr-'.  Ce  système  de  compensation  que  nous 
venons  de  signaler  pour  la  production  totale  de  ta  Ré- 
gence, ils  ont  cherché  à  l'appliquer  sur  leurs  propres 
domaines  ;  et  dans  le  Nord  particulift'ement,  il  est  sen- 
sible qu'un  équilibre  tend  à  s'élablir  entre  les  céréales, 
l'élevage  et  la  vigne,  celle-ci  formant  le  complément 
indispensable  d'un  domaine  bien  conduit. 

(Iràce  à  cette  var  été,  le  mouv-ment  de  la  colonisa- 
tion ne  s'est  pas  ralenti.  Les  statistiques  officielles  ne 
peuvent  en  donner  qu'une  idée  très  impai  faite.  EUes 
accusent,  pour  18S9,  la  pri-e  de  posse.-i-ion,  sous  des 
formes  diverses,  de  24.000  hectares  de  1  erres  nouvelles 
par  les  Français,  surlesquels  11  000  hc-tares  environ  re- 
présenteraient des  acquisitions  définitives.  Les  Italiens, 
de  leur  côté,  avaient  hcquis  environ  6.000  hectares. 

Mais  beaucoup  d'opérations  traitées  de  gré  à  gré 
échappent  à  ce  premier  ap-rça  fourni  par  notre  admi- 
nistration et  ne  se  révèlent  que  peu  à  peu.  Un  signe 
beaucoup  plus  infaillible  de  la  marche  rapide  de  la 
colonisation  réside  dans  le  prix  croissant  des  terres. 
Dans  telle  région  où,  naguère  encore,  la  valeur  de  la 
terre  n'atteignait  pas  100  francs  l'hectare,  il  n'est  pas 
rare  de  voir  le  prix  monter  à  400  ou  môme  500  francs 
l'hectare,  sans  parler  des  enviions  des  grandes  villes 
où  la  culture  maraîchère  crée  une  situation  spéciale. 

L'acquisition  de  la  terre,  rendue  |  lus  Mire  par  l'ap- 
plication, de  jour  en  jour  plus  fréquente,  de  la  loi 
fonfière  de  1885,  ne  c'oùle  i  lus  que  4  0/0  au  lisu  de 
7.25  0/0,  taux  des  droits  antérieurs  à  1893.  La  propriété 
bâtie  n'est  soumise  à  aucun  impôt  annuel  dans  ks 
exploitations  agricoles. 

En  d-hor<  des  terres  complantées  en  oliviers  ou  en 
palmiers,  il  n'v  a  d'autre  impôt  que  celui  dénommé 
achour  des  céréales.  Il  n'est  dù  que  si  l'on  cultive  du 
blé  ou  de  l'orge,  laissant  indemnes  toutes  les  autres 
cultures.  Encore  a-t-il  été  réduit  momentanément  de 
plus  des  4/5  pour  les  cultures  faites  à  la  charrue  fran- 
çaise. L'impôt  dit  de  Iransii  sur  les  céréales,  qui  est  de 
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la  luoiliô  tics  anciens  droits  de  marché  qu'il  romplace, 
n'est. pas  un  impôt  l'oncier.  Ainsi,  l'achoni-  ne  frappe 
ni  l'avoine,  ni  les  loves,  ni  le  maïs,  le  lin,  les  pois,  etc., 
(]ui  sont  lies  cultures  usuelles.  Les  fourrages  eu  sont 
également  exempts. 

A  ces  faveur-i,  il  faut  ajouter  la  suppression  ou  la 
réduction  de  la  majeure  partie  des  droits  d'exportation 
et  la  franchise,  à  l'importation,  des  machines  agri- 
coles, outils,  engrais  et  produits  chimiiiues  à  l'usiigo 
des  agriculteurs. 

Il  est  vrai  (ju'à  côté  de  ces  immunités,  le  Gouver- 
nement a  établi,  sous  le  nom  de  taxe  de  roules,  l'équi- 
valent de  la  prestation,  alin  do  pouvoir  entretenir  les 
chemins.  Il  est  légitime  et  nécessaire  que  les  agricul- 
teurs, réclamant  avec  raison  le  développement  continu 
des  routes  dont  ils  ont  besoin  plus  que  tous  autres, 
centribuent  à  leur  entretien. 

*** 

Sous  le  rapport  des  finances  publiques,  la  situation 
continue  d'être  bonne. 

L'exercice  1898,  définitivement  clos  le  30  avril  1899, 
a  été  réglé  avec  un  excédent  de  recettes  de  3  millions 
934.677  fr.  68,  qui  a  été  ajouté  au  fonds  des  excédents 
disponibles  créé  par  le  décret  du  6  novembre  1896.  Cet 
excédent,  dont  le  chiffre  est  le  plus  élevé  i[ui  ait  été 
encore  atteint,  a  été  dû  à  la  bonne  i  écolte  des  céréales 
en  1898,  et  surtout  à  la  campagne  d'olives  de  1898- 
1899,  qui  a  été  excptionnt^llement  abondante.  Les 
transactions  qui  en  ont  été  la  conséquence  ont  donné 
un  aliment  noiable  aux  impôts  indirects  et  procuré 
aux  populations  rurales  indigènes  des  ressources  qui 
leur  ont  permis  de  s'acquitter,  sur  les  contributions 
directes,  des  cotes  pour  le  paiement  desquelles  des 
délais  avaient  dû  leur  être  accordés,  à  la  suite,  notam- 
ment, de  la  mauvaise  récolte  de  1897. 

Les  effets  de  cette  prospérité  générale  se  sont  fait 
sentir  encore  en  1899,  dont  le  budget,  malgré  des  récoltes 
médiocres,  se  réglera  aussi  en  excédent. 

Cette  amélioration  est  due  principalement  au\  mo- 
difications successives  qu'a  subies  l'assiette  de  l'impôt 
'et  au  l'emplacement,  dans  une  large  mesure,  des  vieux 
impôts  de  dime,  qui  variaient  avec  la  récolte,  par  les 
taxes  d'un  produit  régulier  (timbre,  cnrpgistrement, 
droit  sur  les  allumettes,  etc.)  Une  autre  réforme,  pour- 
-suivie  en  1899,  consiste  à  remplacer  peu  à  peu  les  an- 
ciens fermages  des  droits  de  consommation  par  la  régie 
directe  et  à  augmenter  les  revenue  du  Trésor  en  sup- 
primant les  intermAdiaires  coûteux. 

La  même  année  1899  marquera  une  date  dans  l'his- 
toire des  fioances  de  la  Tunisie.  Le  budget  delà  Réoencft 
n'avait  pas  encore  été  l'objet  il'une  refonte  complète  et 
ne  se  présentait  pas  avec  un  détail  sulïisant  |)our  qu'on 
pût  se  rendre  compte,  à  première  vue,  de  la  marche 
des  service^.  Il  a  paru  nécessaire  d'appliquer  à  ce  bud- 
get toutes  les  règles  de  publicité  qui  sont  en  usage  en 
France  et  de  le  refondre  complètement: 

Ce  n'est  pas  un  des  moindres  avantages  de  la  méHiodo  nou- 
velle adoptée  pour  la  publicatiim  ilu  budget,  —  observe  le 
rapport  quo  nous  analysons  —  que  do  faire  ressortir  avec 
exactitude  le  montant  des  sacrifices  que  la  Régence  s'imiiosi; 
chaque  année  pour  la  con'inuation  dos  travaux  publics.  Quoi- 
<[ue  ce  service  soit  un  des  mieux  dotés  sur  le  budget  ordi- 
naire, on  pouvait  trouver  ((ue  le  chilï're  porté  cliaque  annéi 
pour  les  travaux  pul)lics  rtistait  trop  slationnaire.  11  est  dil'fî- 
cile  qu'il  en  soit  autrement,  puisque  les  recettes  correspon- 
dantes, évaluées  sur  la  moyenne  des  cinq  dernières  années, 
ne  subissent  qu'une  augmentation  très  lente. 

De  plus,  il  serait  peu  équitable  de  faire  supporter  par  le 
budget  ordinaire,  le  total  des  dépenses  afférentes  aux  tra- 
vaux de  premier  établissement.  (Test  principalement  sur 
les  disponil)ilités  budgétaires,  c'est-à-dire  sur  des  économies, 
que  la  Tunisie  a  pu  exécuter  ses  grands  travaux  publics,  no- 
tamment ceux  dos  chemins  de  fer  'et  des  routes.  11  était  bon 
do  faire  apparaître  dans  le  nouveau  budget  It'S  prévisions, 
pour  une  année,  des  dépenses  de  cette  catégorie  et  c'est  ce 
•  qu'on  a  pu  faire  en  publiant,  à  côté  du  budget  ordinaire,  un 
état  de  prévision  des  dépenses  sur  recettes  cxceptiotmelles. 
Dans  ce  dernier  état,  la  part  dos  travaux  publirs  ressort  à 
plus  de  6  millions  de  francs,  ce  q'ii,  rapproclié  du  budget 


ordiiiiire,  donne  un  total  de  prés  d(s  11  nnlliuns,  (lounuririt 
aux  travaux. 

Toutefois,  la  modicité  évidente  de  ces  chiffres,  eu  rapport 
avec  la  modicité  même  du  budget,  m;  sullirail  j)aH  à  expliqm^r 
le  ra|)idc  essor  d(î  la  Tunisie.  C'est  puruo  que  les  reHsource;; 
do  l'Etat  étaient  limitées  ipi'il  a  fallu  riicourir  d;itis  une  larfb 
mesure  à  l'initiative  des  Sociétés  particulières  [)Our  l'exéi^u- 
tion  dos  travaux  d'utilité  générale.  Sans  doute,  ces  .Soeié  ru 
ont  dû  y  trouver  leur  avantage  et  se  rémiuiér<;r  du  tcrvico 
rendu.  Mais  ou  a  évité  ainsi  do  grossir  le  fardeau  de  ludttt... 
L'Ktit  protecteur  a  donc  agi  en  bon  père  do  famille  en  s<  re- 
fusant à  engager  précipitamment  l'avenir,  lia  estimé  an-Mi 
qu'il  était  plus  équitable  do  faire  payer  certains  travaux  il  uli- 
bté  régionale  par  ceux  qui  s'en  servent  plutôt  que  par  l  ei,- 
semble  des  contribuables  de  toute  la  Tunisie.  C'est  cette  der- 
nière solution  qui  a  prévalu  (bms  la  construction  des  grands 
yjorts  :  la  rémunération  d(!  l'entrei)rise  est  causée  par  des  cou- 
ccssion:!  de  terrains  gagnés  sur  la  mer  et  par  l'altributioi,  ne 
taxes  diverses  analogues  à  celles  qui  sont  perçues  dans  lu.is 
les  ports  du  monde,  (iràce  à  ce  système,  la  l'unisiea  été  diii(',  , 
en  moins  de  20;ius,  de  quatre  ports  (^n  eau  profonde  dont  le 
dernier,  Sousse,  vient  d'être  inauguré  cette  ;innée;  ces  ji'Tts 
ont  un  outillage  qui  ferait  envie  à  beaucoup  de  pays  civili.sHH. 
L'Etat  a  donné,  en  outre,  le  salutaire  exemple  du  recours  le 
plus  large  à  l'initiative  privée. 

Sans  doute,  la  Tunisie  ne  pourra  éviter  indéfiniment  !  em- 
prunt. Non  seulement  ses  ressources  s'épuiseront,  mais  en- 
core il  y  a  telle  entreprise  d'utilité  publique  évidente  dans  la- 
quelle les  capitaux  privés  ue  se  risqueraient  pas  volontK  r;.;. 
Toutefois,  la  Régence  a  tout  intérêt  à  reculer  celte  échéam-e 
jiisqu'au  moment  où  l'emprunt  pourra  se  faire  dans  des  cnu- 
dilions  suffisamment  favorables. 

Tel  est  le  tableau  sommaire  de  notre  activité  en  'i'n- 
nisie  en  1899.  On  voit  que  les  brillants  résultats  obte- 
jusqu'ici  se  sont  consolidés  et  que  la  situation  ne  cosse 
d'être  prospère.  Le  régime  du  Protectorat  va  bientôt  at- 
teindre sa  vingtième  année.  Les  fruits  qu'il  a  donnés, 
pendant  cette  courte  période,  attestect  sa  paisible 
fécondité. 

Georges  Bourgarel. 


{suite  et  fin)  (1) 


Chemins  de  fer  du  Midi 

On  sait  que  c'est  à  partir  du  1''''  juillet  1898  que  les 
Canaux  du  Miii  n'ont  plus  été  exploités  par  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  dtc  Midi,  par  suite  de 
leur  rétrocession  à  l'Etat,  et  que  les  taxes  de  péages 
ayant  été  supprimées,  la  Gompagoi-i  a  dû  mettre  cii 
vigueur  sur  les  lignes  parallèles  à  ces  canaux,  et  en 
particulier  sur  la  ligne  de  Bordeaux  à  Cette,  des  tariis 
réduits  applicables  au  transport  par  wagon  complet  ue 
certaines  marchandises,  \'ins,  fûts  vides,  céréales,  eie. 
Les  abaissements  de  prix  résultant  de  ces  taiils 
n'avaient  eu  d'autre  objet  que  de  maintenir,  entre  les 
taxes  du  chemin  de  fer  et  celles  ipie  la  suopression  des 
péages  permettait  à  la  batellerie  de  concéder  sur  les 
canaux,  un  écart  proportionnel  à  celui  qui  existait 
entre  les  prix  des  deux  voies  parallèles  avant  le 
1<"'  juillet  1898.  Cette  mesure  s'imposait,  d'une  pair, 
pour  sauvegarder  le  trafic  de  la  grande  ligne  et,  d'aut  c 
part,  pour  assurer  au  commerce  le  bénéfi''e  des  fi  ;s 
prix  de  transport  en  \iie  desquels  l'Etat  opérait  ia 
l'eprise  des  canaux. 

Or,  dans  son  rapport  sur  l'exorcicc  1898  présenti'  à 
l'assemblée  générale  ludinaire  des  actionnaires  l'  i 
35  avril  1899,  le  Conseil  d'administration  de  la  Comj./i- 
gnie  des  Chemins  de  fer  du  Midi  s'exprimait  ainsi  ; 

Sans  les  conséquences  pour  les  recettes  que  devraieid  pi  T'- 
du're  et  qu'ont  produites,  eu  elïet.  la  rétrocession  du  Can.d 
latéral  et  lu  lin  du  bail  du  Canal  du  Midi,  ia  Conq);igijie 
aurait  été  en  situation  de  ne  plus  faire  appel  pour  189a  à  l:i 
garantie  de  l'Etat,  et  même  de  comnieneer  le  remboursement 
de  sa  dette  de  ce  ch^^f.  Elle  espère  toidefois  que  le  développe- 
ment du  trafic  viendra  ultérieurement  compenser,  en  pai  lie 
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tout  ail  moins,  les  diminutions  de  recettes  que  suivent  néces- 
sairement les  abaissements  de  tarifs.  Il  convient,  à  ce  sujet, 
de  remarquer  i|uc,  tandis  que  les  diminutions  se  manifestent 
dès  la  mise  en  vigueur  des  tarifs  abaissés,  l'augmentation  des 
transactions  n'a  lieu  que  progressivement,  et  exige  un  certain 
temps  pour  se  produire. 

Les  espérances  que  concevait  le  Conseil  ne  se  sont 
j*as  encore  complètement  réalisées,  mais  des  progrès 
notables  ont  été  quand  même  à  enregistrer  en  1899.  En 
effet,  voici  comment  s'établissent  les  résultats  du  der- 
nier exercice  comparés  à  ceux  de  1898  : 

Exercices 


1898 


1899 


(En  francs) 

l'roduit  net  des  lignes  exploi- 
tée^  sous  le  régime  de  la 
garantie  de  l'Etal  (le  produit 
lie  1898  comprenait  l'exploi- 
ialion  des  canaux  pour  les 

sis  premiers  mois  de  l'année).  56.827.526  24  57.971.148  88 
Par  contre,  les  dépenses  énu- 
mérées  à  l'article  13  de  la 
l'-onvention  de  1883,  y  com- 
pris le  dividende  de  50  francs 
garanti  aux  actions,  se  sont 

élevées  à   58.759.016       ■')9. 212.284  80 

D'où  une  insuffisance  de..     1.931.489  76     1.241.135  92 

!1  s'ensuit  que  la  Compagnie  n'a  demandé  à  l'Etat, 
en  1899,  à  titre  de  garantie  d'intérêts,  ({u'une  somme 
dft  1.241.135  fr.  92,  soit  une  diminution  de  690.353  fr.  84, 
au  3ô  74  0/0,  sur  l'année  précédente.  Ici,  il  n'est  pas 
.sans  intérêt  de  rappeler  que  les  avances  de  l'Etat  qui, 
pour  l'année  1884,  s'étaient  chiffrées  par  7.630.000  Ir., 
étaient  allées  en  augmentant  depuis  cette  époque,  par 
,^uite  de  la  diminution  des  recettes  et  de  l'augmentation 
des  charges  d'intérêts.  Elles  avaient  atteint  18.700.000 
francs  pour  l'année  1892;  mais  à  partir  de  ce  moment, 
la  protluction  des  recettes  et  la  réduction  des  dépenses 
d'exploitation  du  réseau  garanti  ont,  au  contraire, 
donné  lieu  à  une  diminution  continue  du  montant 
annuel  de  ces  avances,  qui  étaient  ramenées  à  17  mil- 
lions 737.000  fr.  pour  1893  ;  à  12.396.000  fr.  pour  1894  ; 
a  9.91G.O0O  fr.  pour  1895  ;  à  8.965.000  fr.  pour  1896  ;  à 
2.735.000  fr.  pour  1897  ;  et,  comme  nous  venons  de  le 
dire,  à  1.931.489  fr.  76  pour  1898  et  à  1.241.135  fr.  92 
]>our  1899. 

Il  convient  pourta:nt  de  noter  que  cette  amélioration 
a  été  réalisée  dans  de  certaines  conditions,  ainsi  qu'il 
ressort  du  compte  ci-dessous  : 

1898  1899 


liéseau  garanti 
et  canaux 


Réseau 
garanti 


Comparaison 
del899av.;«98 


Receltes  brutes  114.915.523   »    113.935.552  12  —  979.970  88 
A  déduire  : 

Comptes  d'or- 
dre (impôts  et 

divers)......     6.1)50.993  65      6 .932 ..386  65  -f    31.39,3  » 

lleceltus  nettes.  107.964.529  35  106.953.1()ô  47  —1011.363  8S 
dépenses   51 .088 .053  27     48.982.016  59  — 210ri.o36  68 

Produit  net.. . .    56.876.476  08     57.971.048  88  +1094.672  80 

Ainsi  que  l'on  peut  s'en  rendre  compte,  les  recettes 
nettes  ont  été,  d'une  année  à  l'autre,  en  diminution  de 
1.011.363  fr.  88  ;  mais,  sur  cette  somme.  824.215  fr.  79 
sont  afférents  à  la  suppression,  en  1899,  des  receltes 
eff'ectnces  sur  les  canaux  pendant  le  premier  semestre 
de  1898,  de  sorte  que  la  réduction  dans  les  recettes  du 
chemin  de  fer  n'est  réellement  que  de  187.148  fr.  09. 
Quant  à  l'économie  de  2.100.036  fr.  68  réalisée  dans  les 
.iépenses,  elle  est  due  à  la  suppression  des  dépenses 
qui  avaient  été  faites  sur  les  canaux  en  1898  et  qui 
s'élevaient  à  l.»)05.2«6  fr.  08,  et  à  une  réduction  de 
1.100.750  fr.  GO  sur  le  chemin  de  fer.  D'où,  en  résumé, 
an  produit  net  en  augmentation  de  1.094.672  fr.  80 
iiur  1898. 

L'ensemble  des  lignes  exploitées  par  la  Compagnie, 


pendant  le  dernier  exercice,  représente  une  longueur 
totale  de  3.508  kilomètres,  dont  3.451  kilomètres  au 
compte  de  garantie,  contre  3.341  kilomètres  en  1898. 
En  1884,  c'est-à-dire  au  lendemain  des  Conventions, 
l'exploitation  ne  portait  que  sur  2.519  kilomètres.  Les 
recettes  par  jour  se  sont  élevées  à  312.152  fr.,  contre 
311.610  fr.  en  1898,  299.917  fr.  en  1897,  284.603  fr.  en 
1896,  288.726  fr.  en  1895  et  281. 12i  fr.  en  1894. 

Les  résultats  totaux,  pendant  ces  mêmes  exercices, 
se  sont  établis  ainsi  ; 

Recette  brute 

Grande     Petite  vitesse  Pi'oduit 
vitesse         et  divers  net 

Exercice  1894......  41.628.601  60.981.730  45.815.926 

—  1895   43.573.310  61.811.668  48.534.366 

—  1896   43.564.857  60.599.925  49.921.420 

—  1897   44.780.186  64.689.524  56.194.131 

—  1898    45.743.993  67.993.831  57.009.899 

—  1899   48.242.832  65.692.720  57.971.149 

Le  produit  net  par  kilomètre  exploité  et  par  an  s'est 
élevé,  en  1899,  à  16.798  fr.  36,  contre  17.063  fr.  72  en 
1898,  17.365  fr.  31  en  1897,  15.738  fr.  15  en  1896,  15.320 
francs  19  en  1895,  et  14.462  fr.  10  en  1894.  Le  trafic  en 
voyageurs  et  en  tonnes  ressort  de  l'état  suivant  : 

Nombre  Nombre 

de  voyageurs  détonnes  , 

expédiés  expédiées 

Exercice  1894                      17.626.739  6.486.004 

—  1895                      18.145.566  6.848.916 

—  1896                        18.261,388  6.847.113 

—  1897                      18.790.902  7.416.134 

—  1898                      19.265.431  7.818.578 

—  1899                       20.170.146  8.406.233 

Le  compte  de  premier  établissement  du  réseau  de  la 
Compagnie  au  compte  de  la  garantie  atteint  1  milliard 
46.016.766  fr.  72,  dont  16.936.018  fr.  26  qui  se  rappor- 
tent à  l'exercice  1899.  Le  compte  d'établissement  du 
réseau  au  compte  de  premier  établissement  ne  com- 
prend que  2.406.661  fr.  10,  les  lignes  deBram  à  Bel- 
vèze,  de  Pamiers  à  Limoux  et  les  sections  de  Géret  à 
Arles-sur-Tech,  d'Ossès  à  Saint-Elienne-de  Baïgorry 
et  à  Saint-Jean  Pied-de  Port  étant  passées,  au  1"'  jan- 
vier 1899,  sous  le  régime  de  la  garantie.  En  ajoutant 
aux  dépenses  de  premier  établissement  celles  d'appro- 
visionnements et  celles  faites  à  titre  d'avances  à  l'Etat, 
on  arrive,  pour  l'année,  à  un  total  de  dépenses  de  pre- 
mier établissement  de  32.472.552  fr.  09.  Il  a  été  pourvu 
à  ces  dépenses  au  moyen  du  solde  resté  disponible  au 
31  décembre  1898  et  du  produit  des  emprunts  en  obli- 
gations contractés  au  cours  de  l'année.  Ces  emprunts 
ont  porté  sur  75.586  obligations  2  1/2  0/0  lesquelles, 
déduction  faite  des  intérêts  courus  au  jour  de  la  vente 
et  des  frais  de  courtage,  ressortent  au  prix  moyen  de 
409  fr.  46164.  Rappelons,  qu'en  1898,  ce  prix  moyen 
avait  été  de  440  fr.  64,  et  que  la  diminution  qu'il  y  a 
à  signaler  ici  provient  de  la  défaveur  passagère  qui 
s'est  attachée  à  toutes  les  valeurs  à  revenu  fixe. 

En  résumé,  et  malgré  la  concurrence  que  lui  font  les 
canaux  affranchis  de  tout  péage,  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  dit.  Midi  est  en  ])onne  situation,  et  les 
eiïorts  qu'elle  n"a  cessé  de  faire  pour  simplifier  ses 
méthodes  d'exploitation  de  manière  à  réduire  ses  dé- 
penses, tout  en  donnant  satisfaction  aux  intérêts  du 
public  et  en  améliorant,  dans  la  mesure  du  possible, 
la  situation  du  personnel,  ces  efforts,  disons-nous,  ont 
déjà  porté  leurs  fruits.  On  peut  espérer  que  le  déve- 
loppement de  son  trafic  lui  permettra  pi-n-hainement 
de  commencer  à  rembourser  sa  dette  à  l'EtHt,  — dette 
qui  atteint  168.328.996  fr.  84  en  principal  et  49.819.953 
francs  02'en  intérêts,  —  ce  qu'elle  aurait  déj;i  pu  faire 
sans  l'obligation  qu'elle  a  dii  accepter,  en  lb98,  de  ré- 
trocéder à  l'Etat  le  canal  latéral  à  la  (iaronne,  à  la  fin 
du  bail  du  Canal  du  Midi.  Ri^marquons,  en  terminant, 
que  les  recettes  de  la  Compagnie,  pour  les  vingt-sept 
premières  semaines  de  1900,  sont  en  augmentation  de 
1 .313.000  fr.  sur  celles  de  la  période  correspondante  de 
1899. 

A.  Lechenet. 
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LE  COMMIilUJ:  DU  CIIAKHO^^  M  MlEMim 

pendant  l'année  1899 


Les  H  Anciens  du  Commerce  de  Berlin  »  viennent, 
entre  autres  études  économiques,  de  publier  un  rap- 

fort  sur  le  commerce  allemand  du  charbon  pendant 
année  1801).  Nous  croyons  intéressant  d'en  rapporter 
les  extraits  qui  suivent  : 

Le  rapport  commence  par  constater  que  le  rende- 
ment de  l'année  dernière  a  été  fort  abondant. 

La  clémence  de  l'hiver  1898-99  avait  été  une  condi- 
tion défavorable.  Heureusement  que  toutes  les  usines 
du  fer,  fabriques  de  machines,  chantiers  de  navires, 
métallurgies,  etc.,  se  trouvèrent  alors  assez  pourvues 
de  commandes  pour  activer  le  trav  ail  et  comi^enser, 

Sar  un  surcroît  de  consommation,  le  déficit  résultant 
e  la  diminution  de  la  consommation  domestique.  Les 
chemins  de  fer  et  les  Compagnies  de  navigaiion  se 
sont  aussi  signalées,  au  déhut  de  l'année,  par  des 
achats  fort  importants.  Enfin  l'animation  de  toutes  les 
industries  du  bâtiment,  la  diffusion  des  usines  d'éclai- 
rage par  le  gaz  et  les  progrès  de  l'industrie  agricole 
valurent  aux  charbonnages  de  nouvelles  demandes  sé- 
rieuses. 

Les  producteurs  de  charbon  auraient  donc  déjà 
trouvé  dans  toutes  ces  circonstances  des  compensa- 
tions sérieuses  à  la  mévente  résultant  de  la  douceur  de 
l'hiver,  quand  les  conditions  des  pays  voisins,  soit 
importateurs,  soit  exportateurs  se  présentèrent  encore 
comme  autant  d'appoints  favorables. 

Par  son  importance,  le  Marché  anglais  vient  en  pre- 
mière ligne.  Sa  puissance  d'absorption  s'est  fortifiée 
dans  le  pays  même,  par  suite  du  travail  intensif  de  la 
grande  industrie  et  en  outre,  il  se  ressentait  encore 
des  suites  de  la  grande  grève  dans  le  district  minier 
de  Galles.  Cette  grève,  par  suite  des  vides  qu'elle  a 
laissé  à  combler  dans  toutes  les  industries  et  de  l'élé- 
vation des  salaires  des  mineurs  qui  en  est  résultée,  a 
imprimé  au  Marché,  dès  le  début  de  l'année,  la  marque 
d'une  fermeté  tout  à  fait  extraordinaire. 

La  Belgique,  à  cause  d'une  population  de  mineurs 
très  insubordonnée  et  toujours  à  la  veille  d'une  grève, 
s'est  trouvée  de  moins  en  moins  en  mesure  de  faire 
face  aux  besoins  considérablei  de  l'industrie,  égale- 
ment très  occupée  chez  elle.  Ainsi,  en  septembre, 
pour  suffire  aux  besoins  des  locomotives,  les  chemins 
de  fer  de  l'Etat  belge  ont  demandé  670.000  tonnes  aux 
mines  belges,  lesquelles  ne  purent  fournir  que  les  deux 
tiers  environ  et  durent  tirer  le  reste  de  l'Allemagne  et 
de  l'Angleterre. 

De  même  pour  la  Russie,  qui,  depuis  la  conclusion  du 
traité  de  commerce  russo-allemand,  devient  d'année  en 
année  un  débouché  plus  important  de  la  région  houil- 
lère de  laSilésie  Supérieure  ;  le  rendement  de  ses  mines 
de  charbons  sulïit  de  moins  en  moins  aux  besoins  crois- 
sants des  nouvelles  industries.  Seule,  l'Autriche-Hon- 
grie  continue  à  être  une  cliente  peu  importante  des 
charbonnages  allemands. 

Par  la  coopération  de  tous  ces  facteurs,  les  suites  de 
l'hiver  clément  fuient  rapidement  compensées  ;  on  vit 
arriver,  dès  le  printemps,  des  demandes  sans  cesse 
croissantes,  de  sorte  que  les  mois  d'été  rappelèrent  les 
mois  d'hiver  les  plus  anim§s. 

La  région  de  la  Ruhr,  dès  cette  époque,  élevait  à  cer- 
tains jours  ses  envois  jusqu'à  IG.UOO  doubles-wagons 
et  les  fosses  de  la  Haute  Silésie  étaient  obligées,  au 
môme  moment,  d'entamer  de  nouveau  leurs  réserves 
provenant  de  l'hiver  clément,  de  sorte  qu'en  plein  été, 
ce  stock  était  presque  partout  épuisé. 

Le  manque  permanent  de  bras  était  le  seul  obstacle 
à  de  plus  grandes  ventes.  Comme  les  autres  industries, 
l'exploitation  minière  avait  presque  d'avantage  encore 
à  souffrir  du  manque  d'ouvriers  et,  malgré  tous  les  ef- 
forts et  la  hausse  des  salaires,  les  mines  en  soufi'rent 
encore  à  l'heure  i-.ctuelle,  quoique  avec  moins  d'in- 
tensité. 
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Les  premières  ditlicultés  vinrent  de  ce  que  les  délais 

d'exécution  des  commandes  purent  diUicilemont  Atre 
respectés  et,  en  outre,  une  certaine  limite  était  tracé<' 
à  l'acceptation  de  nouvelles  commandes,  sans  que 
jamais  1  approvisionnonii  nt  de  la  clientèle  habituelle 
eût  été  mis  en  questiou  d'une  faron  quelconf(uo. 

La  situation  devint  encore  plus  tendue  à  l'ouverture 
de  la  guerre  du  Transvaal,  quand  les  prix  du  charbon 
anglais  montaient  par  soul^esauts  d'une  manière  im- 
prévue, parce  que  le  Gouvernement  anglais  achetait 
d'une  façon  continue,  à  n'importe  quel  prix,  des  quan- 
tités extraordinaires  do  charbons 

Il  faut  ajouter  à  cela  lu  forte  augmentation  de  fret 
maritime,  causée  par  les  transports  énormes  au  Sud 
de  l'Afrique,  de  sorte  que  le  charbon  anglais,  même 
quand  il  en  restait,  ne  pouvait  être  obtenu  qu'à  des 
prix  très  élevés.  Non  seulement  les  régions  côtières  de 
l'Allemagne  et  de  l'AUemiJgne  centrale,  mais  encore 
les  autres  pays  qui,  ordinairement,  se  fournissaient  de 
charbons  anglais,  notamment  la  Russie  méridionale, 
adressèrent  des  commandes  urgentes  aux  distiicts 
houillers  allemands,  qui,  ayant  déjà  de  la  peine  à  sa- 
tisfaire leur  clientèle  régulière,  ne  purent  exécuter  ces 
commandes  que  dans  des  cas  isolés. 

Les  demandes  devinrent  encore  plus  pressantes  lors- 
que, durant  des  semaines  de  l'hiver  1899,  toute  l'Eu- 
rope centrale  subit  un  froid  d'une  rigueur  exception- 
nelle. 

Des  demandes  extraordinaires  de  charbons  pour  le 
chautl'age  des  maisons  furent  faites  aux  mines,  tandis 
que  les  besoins  de  l'industrie  s'accrurent  encore  jour- 
nellement. 

De  plus,  le  froid  vif,  rigoureux,  rendant  les  deman- 
des plus  pressantes,  une  pénurie  de  wagons  et  une  plus 
grande  lenteur  dans  le  transport  se  fit  sentir  non  seu- 
lement sur  les  lignes  de  la  Ruhr,  mais  aussi  en  Angle- 
terre où  l'approvisionnement  en  charbons  rencontra, 
en  efl'et,  vers  la  fin  de  l'année,  de  grandes  dificultés.  Il 
arriva  que  les  mines  de  la  Haute-Silésie  négligèrent 
même  l'écoulement  de  charbons  industriels  pour  j)ou- 
voir  se  consacrer  uniquement  aux  besoins  du  chauffage 
de  maisons,  et  on  put  observer  avec  satisfaction  qu'en 
dépit  des  obstacles  de  toute  nature  qui  s'opposèrent  à 
l'approvisionnement,  il  n'y  a  eu  nulle  part  des  embar- 
ras sérieux. 

On  ne  saurait  nier,  toutefois,  qu'un  moment  d'iu- 
quiétude  avait  surgi  l'année  dernière,  d'abord  lorsque 
les  consommateurs  de  charbons  anglais  eurent  de  la 
dil'ficu'té  pour  couvrir  leurs  besoins,  ensuite  encore 
parce  que  la  pénurie  de  charbons  existante  avait  été 
exploitée  par  des  spéculateurs  pour  faire  hausser  les 
prix  d'une  façon  excessive.  Quelque  regretable  que 
soit  ce  dernier  procédé,  le  tarif  établi  paroles  Syndicats 
et  le  commerce  de  gros  a  été  parfaitement  conforme  à 
la  situation.  Evidemment,  on  ne  put  éviter  la  hausse 
des  prix  par  suite  de  la  situation  du  Marché,  ne  fût-ce 
que  par  l'augmentation  des  salaires;  ,en  ce  qui  con- 
cerne les  mines  de  la  Ruhr,  il  faut  ajouter  aux  frais 
d'exploitation  les  frais  d'irrigation,  procédé  qui  a  dû 
être  appliqué  par  suite  de  divers  incendies. 

Quoiqu'il  en  soit,  la  hausse  des  cours  dans  la  Haute- 
Silésie,  où  le  tarif  a  toujours  été  relativement  modéré, 
n'a  é'é  que  de  1  M.  par  tonne  environ  et  le  Syndicat 
houiller  wesphalien  —  à  part  la  restriction  des  prix 
exceptionnels  dans  les  régions  d'écoulement  exposées, 
y  compris  Berlin  —  augmenta  le  prix  de  50  pf.  par 
tonne;  les  doux  districts  ont,  le  avril  de  la  présente 
année,  augmenté  de  nouveau  leur  prix  de  1  M.  par 
tonne.  ' 

L.  P. 


Docks  et  Entrepôts  de  Marseille 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
la  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts  de  Marseille  a 
eu  lieu  le  28  avril. 

L'exercice  1898  avait  été,  pour  cette  Société,  sensi- 
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blemcat  plus  favorable  que  les  deux  précédents,  mais 
l'année  1899  n'a  pas  tout  ;i  lait  ressemblé  à  sa  devan- 
aière.  En  effet,  les  résultats  généraux  comparés  à  ceux 
des  deu^  exercices  précédents,  s'établissent  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Kxercices 


1897 


1898 


1899 


Produits  d'exploitation. 
Dépenses  

Produits  nets  


(En  francs) 
S.040.7.S6   9.35). 42^  8.201.135 
ô.Sl^.lOi   6.1h:3.593  5.543.305 


2.723.631   3.192.835  2.657.830 


Ainsi,  les  produits  nets  sont  en  diminution  de  65.801 
francs  sur  ceux  de  1897,  et  de  ôJÔ.OOô  sur  ceux  de  1899. 
Néanmoins  le  dividende  est  resté  fixé  à  20  fr.  par  ac- 
tion, comme  en  1898,  ainsi  qu'il  ressort  des  comptes 
Gi-dessous  que  nous  rapprochons  aussi  de  ceux  des 
deux  années  précédentes  : 

Exercices 


1899 

2.657.830 
61.06a 

2.741.556   3.:i35.354  2.718.896 
Dont  il  faut  déduire  les  charges  sociales  : 


Bénéfices  d'exploitation. , 
Placements  de  fonds  


1897  1898 

^En  franc- 
2.723.G'?1  '  3.192.835 
17.925  42.519 


1807 


Exercices 

189^ 
En  francs' 


1899 


Service   de  l'Emprunt  de 

IStO   638.340      038.525      638. 29o 

service    de   l'Emprunt  de 

1871   324.220      324. 08u  324.145 

àmortissement  d'actions 

(150  peur  1897,  l-"'7  pour 

1838  et  165  pour  1899) ....  75.000       78.5C0  82.500 

[ledevance  à  la   Ville   de  „ 

Marseille   100.  OOO      100.000  100.000 

intérêts  des  Fonds  apparie- 
tenant  à  la   Caisse  des 

retraites   49.866       53.939  oi.28S 

]  .1K7.^26    1 .195.()'t9  1.202.923 

Soldes   1.554.130   2.040.305  1.515.973 

Plus  :  report  de  l'exercice 
précédent   50.8TO        41.146  119.091 

1.604.969   2.081.451  1.635.064 
S-ur  ce*  montants  il  a  été  prélevé  : 

Exercices 

"^^897  i89«"         1899  "~ 

En  francs) 

Dividende  aux  actions  de 

capital  existantes  à  raison 

de  18  francs  pour  lïS97  et 

de  20  francs  pour  1898  et  _ 

1899   1.353.824   1.512.360  l.o09.220 

Versement  au  fonds  de  pré- 

vovance    200.001  4o0.000 

Report  à  nouveau   41.145      119.091  l2^.Sii 

1.604.969   2.U81.451  l.e35.064 

Bref,  les  bénéfices  réalisés  au  cours  de  l'année  der- 
aière  représentent  20  fr.  09  par  action  de  capital,  con- 
tre 27  fr.  en  1898,  et  20  fr.  51  eu  18j7,  mais  l'exploita- 
tion ne  pouvait  fournir  à  la  Société  les  éléments  d'une 
activité  égale  à  celle  déployée  en  1898,  où  l'msulfi- 
sance  de  la  récolte  précédente  motivait  une  suspension 
momentanée  des  droits  sur  les  blés. 

En  eflet,  la  Compagnie  a  perdu,  au  déijarquement, 
pendant  l'année,  2l7..û20  tonnes  de  céréales,  liien  qu'elle 
ait  reçu  777.166  tonnes.  Toutefois,  sur  l'ensemble 
des  quantités  débarquées  à  ses  quais  —  1.444.7c)6  ton- 
nes contre  1.595.928  en  1898,  —  la  réduction  ne  porte 
que  sur  1-51,192  tonnes,  grâ  ce  ii  la  progression  de»  mar- 
irhandises  diverses,  notamment  des  graines  oléagineu- 

En  fait,  le  tonnage  de  l'importation  du  port  de  Mar- 


seille, d'après  les  renseignements  approximatifs  con- 
nus au  moment  même  où  le  rapport  de  la  Compagnie 
des  ûochs  et  Entrepôts  de  Marseille  a  été  communi- 
qué aux  actionnaires,  le  tonnage  d'importation  du  port 
de  Marseille, disons-nous,  est  resté  stationnait e  en  1899, 
car  s'il  y  a  eu  à  constater  une  diminution  de  330.000 
dans  les  céréales,  cette  diminution  s'est  tiouvée  com- 
pensée par  le  supplément  d'arrivages  dû  aux  autres 
marchandises,  parmi  lesquelles  les  houilles,  à  elles 
seules,  ont  procuré  une  augmentation  de  170.000  ton- 
nes Mais  le  dock  ne  recevant  pas  de  charbons  et  débar- 
quant, par  contre,  la  presque  totalité  des  céréales,  de- 
vait forcément  supporter  intégralement,  pour  ainsi 
dire,  le  déficit  de  cet  article,  sans  profiter  de  l'impor- 
tation des  houilles.  Il  s'ensuit  que  la  diminution  que  la 
Compygoie  a  eu  à  supporter  dans  le  tonnage  d'impor- 
tation est  loin  de  présenter  un  caractère  anormal,  et  il 
ressortirait  même,  de  la  comparaison  laite  avec  le 
port,  qu'elle  a  pris  part,  dans  une  proportion  plus 
élevée  qu'en  1898,  tout  d'abord  à  l'importation  ries  cé- 
réales, et  aussi  à  celle  des  autres  produits  à  la  manu- 
tention desquels  elle  peut  prétendre.  Quant  au  mouve- 
mentd'exportation,  s'ilaprogressé  à  Marseille  d'environ 
230.1 00  tonnes,  suivant  la  statistique  du  port,  et  si  la 
Compagnie  n'en  a  profité  que  dans  la  proportion  de  7  a 
8.000  tonnes  seulement,  la  cause  eu  est,  en  i)artie,  à 
l'exiguité  de  la  concession  de  la  Compagnie,  exiguilé 
qui  ne  permet  guère  d'offrir  aux  machandises  à  embar- 
quer, les  facilités  de  séjour  dont  elles  ont  besoin. 

En  examinant  le  bilan  de  la  Compagnie,  on  trouve 
que  les  comptes  de  premier  établissement  s'élevaient, 
au  31  décembre  1898,  à  59.344.181  fr.  37,  et  qu'ils  se 
chilîrent,  en  lin  d  année  1899,  par  59.325.898  fr.  03. 
Mais,  par  suite  do  l'amortissement  annuel  des  actions 
delà  Compagnie,  il  y  a  lieu  de  déduire  de  ce  montant 
3.152.459  fr.  23,  ce  qui  ramène  les  susdits  comptes  de 
premier  établissement  à  56  173.438  fr.  80.  Et  en  ce  qui 
concerne  les  amortissements  spéciaux  et  les  dépenses 
d'entretien  extraordinaire,  il  a  été  reconnu  qu'il  était 
sullisant  de  leur  afi'ccler,  pour  1899,  une  somme  de 
40.000  fr.  L'exercice  1898,  dont  les  résultats  avaient  été 
exceptionnels,  avait  subi  de  ce  chef  une  rharge  de 
120.000  fr.;  mais  les  exercices  antérieurs  n'ayant  sup- 
porté qu'une  contribution  de  80.000  Ir.,  la  moyenne 
prévue  s'est  trouvée  ainsi  rétablie. 

Pour  résumer  ce  qui  précède  nous  dirons,  comme  à 
la  date  du  26  mai  189!?  pour  l'exercice  1898,  que  les 
résultats  du  dernier  exercice,  comparés  à  ceux  des 
années  sociales  antérieures,  démontrent  de  plus  en  plus 
que  le  principal  facteur  île  la  Compagnie  dts  Docks  et 
Entrepôts  de  Marseille  réside  dans  l'importation  des 
céréales.  Or,  il  est  à  craindre  que  cette  année  encore,  les 
importations  laissent  à  désirer.  En  tous  cas,  c'est  un 
facteur  essentiellement  variable,  et  dont  il  convient 
toujours  de  tenir  compte. 

J.  M. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


La  terrible  nouvelle  qu'on  redoutait  est  enfin  arri- 
vée :  tous  les  étrangers  de  Pékin  ont  été  massacrés  dans 
les  légations. 

Trois  dépêches  successives,  en  date  du  10,  du  13  et 
du  15,  ont  résumé  ce  navrant  événement.  Le  premier 
jour,  le  mandarin  informe  les  consuls  que,  le  1  du  cou- 
rant, les  légations  tenaient  encore  et  qu'à  l'exception 
du  Ministre  d'Allemagne,  tué  trois  semaines  aupara- 
vant, nul  diplomate  ne  manque  à  l'appel. 

Trois  jours  plus  tard,  Thori/on  s'assombrit.  Les 
Boxeurs  font  le  siège  des  légations.  Ils  les  battent  en 
brèche  avec  un  gros  canon.  Toutes  les  inquiétudes 
sont  justifiées.  Non  seulement  le  ( louvernement  impé- 
rial ne  peut  rien  pour  la  défense  du  corps  diplomati- 
que et  des  Européens,  mais  il  est  lui-même  très  menacé 
par  les  progiès  de  l'insurrection. 

Enfin,  le  1.5,  c'est  le  dénouement,  l'affreuse  catastro- 
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phe  avoiu'o.  Los  l>i)\ours  l'ont  omporté.  Une  brèclio  a 
élà  faite  à  la  nuiraillo  dfl  la  légation  hritanni(]iio,  dans 
le  rompoutxl  de  laquelle  les  Européons  s'rlaienl  réfu- 
giés. .\  l'o  iiu'iuo  moment,  les  munitions  faisaient  dé- 
faut à  oes  infoiiunés.  .Von^s  une  liéroïque  défense  de 
trois  semaines,  ils  succombaient  tous. 

Parmi  cotte  troupe  de  victimes,  à  côté  des  ininintres, 
des  secrétaires,  des  interprètes  et  des  attachés,  avec  les 
négociants,  les  -ingénieurs,  les  missionnaires,  It  s  maî- 
tres d'école,  avec  les  quatre  cents  marins  apj)elés  dans 
ce  cul-de-sac,  il  y  a  quelques  semaines  pour  y  mourir, 
il  y  avait  des  femmes  ^t  des  enfants  —  et  ils  ont  péri 
soiis  les  coups  d'une  foule  en  délire. 

Les  détails  que  l'on  raconte  sur  les  derniers  instants 
sont  épouvantables. 

Cet  événement  atroce  a  changé  le  plan  immédiat  des 
grandes  puissances.  Mlles  y  gagnent  la  liberté  de  leurs 
mouvements.  Les  Chinois  n'ayant  plus  d'otages  toute 
liberté  est  laissée  à  la  vengeance. , 

Elle  a  déjà  commencé.  Après  une  bataille  acharnée, 
qui  a  duré  plusipurs  jours,  la  ville  indigèpe  de  Tien- 
Tsin  est  toiïiJ.iée  au  pouvoir  des  Européens.  D'aiitre 
part,  30.000  Busses  ont  envahi  la  Mandchourie  et  mar- 
chent sur  Pékin. 

Mais  il  faudra  plus  de  100. COO  hommes  pour  mener  à 
bien  la  campagne  du  Nord,  les  Chinois  étant  nombreux, 
bien  armés  et  mettant,  dés  maintenant,  le  pays  en  état 
de  défense. 

A  Pékin  même  l'anarchie  est  complète.  Il  semble  que 
les.  troupes  restées  fidèles  à  la  dynastie  ont  été  défaites 

{)ar  les  rebelles  et  que  l'usurpateur  Tuaa  est  maître  de 
a  capitale. 

L.  P. 

P.-S.  —  On  nous  communique  les  dépëclies  suivantes  : 
Shanghaï,  19  juillet,  U  h.  30. 

A  Tien-Tàin.  lo  combat  a  duré  seize  heures  ;  02  canons  ont 
été  pris  au.x  Chinois. 

Lfs  Français  ont  perdu  40  hommes.  L'attaché  militaire, 
M.  \'idal,  est  blessé. 

Li  Hiing  C.han<i  est  attendu  à  Shanghaï  demain;  le  général 
Frey  y  a  pas -se  hier. 

En  Mandchourie,  la  situation  est  grave. 

De  Pékin,  toujours  rien  d'officiel. 

Hier  matin,  à  dix  heures  vingt,  est  arrivée,  au  Ministère  des 
afîaires  étrangères,  une  dépêche  du  Consul  de  France  à  Shan- 
ghaï, daléo  du  18  juillet  et  ainsi  conçue  : 

«1  Le  Gouverneur  du  Chan-Toung  télégraphie  que  les  Mi- 
nistres et  leurs  familles  sont  encore  saufs,  mais  que  le  dan- 
ger est  toujours  très  grand.  Le  vice-roi  de  Nankin  a  fait  sa- 
voir au  corps  consulaire  qu'il  avait  télégraphié  à  Pékin  pour 
qu'on  pro  égeàt  les  légations.  » 

LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN   JUIN  1900 


L'Im[)rimerieNationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  six  premiers  mois  de  l'année  1900. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  l*;''  janvier  au 
30  juin,  à  2.313.505.000  fr.,  et  les  exportations  à 
2.003.821.000  francs. 

Ces  chifTres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
de  juin  : 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS 

1900 

1899 

Différences 

en  1900 

Objets  d'alimentation 

67.075 

87.730  . 

20.655 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie 

215.111 

246.722 

31.611 

64.4.53 

5J.441 

+ 

11.012 

Totaux  

ci»).  631) 

387.893 

41.254 

EXPORT.VTIONS 

Objets  d'alimentation 

64.263 

64.761 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie 

81.984 

96.776 

14.792 

Objets  fabriqués. 
Colis  po.staus  

13S.261 

176.5^8 

38.267 

15.927 

14.577 

i.3:o 

Totaux 

30).  441 

352.642 

52.201 

I>e  tableau  suivant  donne,  du  1'  ' janvier  au  30  Juir. 
1000,  le  mouvement  du  commerce  extérif^iir  comparé  à 
celui  des  si.\  premiers  mois  de  l'année  IH'X)  : 


SIX    l'HKMIKHS  MOIS 
(Milliers  de  francs) 


IMI'OnT.WIONS 

1  (\f\f\ 
I  .'OU 

1899 

Dill 

'iciicog 

en 

1899 

Objets  d'alimentation 

391.175 

48  3.793 

88.61S 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

1 

487.343 

1 

.510.244 

22.901 

Objets  fabriqués  

432.047 

348.055 

+ 

83.992 

Totaux  

•) 

3 13.. 565 

•> 

341.092 

27.527 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 

372.117 

293.942 

73.171') 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

553.969 

577.0^.9 

23.100 

Objets  fabriqués  

968. 83i 

9S8.511 

19.67g 

Cohs  postaux  

108. 9U3 

89.277 

+ 

19.626 

Totaux  

2 

003.821 

1 

.953.7911 

+ 

.50.022 

Momatlois  Êcomiiiiies  et  Fmcîères 


La  Question  de  l'Extérieure  Espagnole.  —  Après 
qu<tre  jours  de  discussion,  les  représentants  étrangers 
de  la  Dette  Exté'ieure  Espagnole  ont  adopté,  à  l'una- 
nimité, le  texte  du  Convenio  suivant,  accepté  parles 
délégués  du  Gouvernement  espagnol  : 

CONVENTION 
relative  à  la  Dette  Espagnole  Extérieure  4  0/0  estampillée 
Les  soussignés  : 

MM.  F.  de  Laiglesia  et  A.  Comi/n,  délégués  du  Gouverne- 
ment espagnol, 
et 

'Sl'Sl.Ja)>ies  P.  Cooper,  secrétairr  du  Council  of  Foreign  Bon- 
dholders  ; 

E.  Cazenove.  membre  du  Comité  anglais  des  porteurs  de 
Rente  Exiér'eure  ; 
représentant  conjointement  les  porteurs  anglais  de  Rente 
Espagnole  Extérieure  4  0/0  : 

M"x  Rirhter,  membre  du  <  lomit"  allemand  des  porteurs 
de  tiires  de  la  Dette  Extérii  lire  E-jpagnole  ; 

B.  Dernburg.  sfciétaire  du  Comité  allemand  df  s  porteurs 
de  titres  de  la  Dette  Extérieure  Espagnole  : 

A.  de  Neiifville,  membre  du  Comité  allemand  des  porteurs 
de  titres  de  la  Dette  Extérieure  Espagnole  ; 
représentant  conjointement  les  porteurs  allemands  de  Rente 

Espagnole  Extérieure  4  0/0; 

R.  Steenackers ,  président  du  Comité  de  défense  des  poi^ 

teurs  belges; 
Ernest  Suys,  membre  de  ce  Comité: 
M.  de  Cock.  secrélaira  de  ce  Comité; 
rjprésentant  conjointement  les  porteurs  belges  de  lîrnte  Es- 
pagnole Extérieure  4  0/0; 

P.  A.  L.  Van  Ogtrop.  président  du  Comité  de  la  Boursr 
d'Amsterdam  et  du  Comité  formé  à  Amsterdam  pour  la 
défense  des  porteurs  d'Extérieure  Espagnole; 

P.  II'.  Scholten,  meudjre  de  ce  Cumilé; 
représentant  conjointement  les  porteurs  hollandL.ii  de  Rente 

Espagnole  Extérieure  4  0/0; 

.4.  Mncharl,  président  de  l'Associalion  Nationale  des  por- 
teurs françai<  do  valeurs  étrangères; 

Eugène  Lncombe,  vice-président  de  cette  Association; 

L'iuis  Lhomme,  membre  du  Conseil  général  de  c.fiie  Asso- 
ciation : 

Tony  Chauvin,  directeur  de  la  même  Association: 
représentant  conjointement  les  porteurs  français  de  Real» 
Espagnole  Extérieure  4  0/0: 

Ont  convenu  de  proposer  l'approbation  de  la  Convention, 
dont  les  bases  sont  ci-après  posées,  savoir  : 

MM.  de  Laiglesia  et  Coniyn  au  Gouvernement  espagnol.  c( 
les  Repré." entants  des  porteurs  à  leurs  Comités  et  Associa- 
tions respectifs. 

Article  premier.  —  A  partir  dujdur  où  la  présente  Conven- 
tion sera  devenue  délinitive  et  jusqu'à  l'extinction  complète  de 
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la  Delte  Extérieure  4  0/0  estampillée,  la  Banque  d'Espagne, 
ainsi  qu'elle  y  a  été  autorisée  par  la  loi  du  29  mai  1883,  con- 
tinuera à  prélever  sur  les  recettes  affectées  par  cette  loi  au 
.service  de  la  Dette  Extérieure  4  0/0,  une  somme  équivalente  à 
4  fr.  or,  par  an  et  par  font  francs  du  capital  nominal  de  la 
Rente  Extérieure  circulant  à  l'étranger. 
Sur  ce  prélèvement  : 

3  fr.  50  or  par  an  et  par  cent  francs  seront  mis  trimestielle- 
mant,  à  titre  d'intérêts,  à  la  disposition  des  porteurs  sur  les 
places  et  dans  les  formes  actuellement  adoptées  pour  le  ser- 
vice de  cette  Rente  ; 

0  fr.  50  or  par  an  et  par  cent  francs  seront  employés  parla 
Banque  d'Espagne  au  remboursement  au  pair  et  en  or,  par 
tirage  au  sort,  des  titres  précités. 

Les  titres  ainsi  amortis  seront  annulés  et  détruits,  mais  les 
intérêts  à  3  oO  0/0  qu'ils  auraient  produits  seront  ajoutés  aux 
0.50  dont  il  vient  d'être  parlé  et  également  employés  en  amor- 
tissement. 

Le  remboursement  des  titres  amortis  aura  lieu  à  la  même 
date  que  le  paiement  du  premier  coupon  à  échoir. 

Les  tirages  auront  lieu,  trimestriellement,  quinze  jours 
avant  l'échéance  de  chaque  coupon,  leurs  résultats  et  les 
numéros  des  titres  amortis  seront  publiés  dans  la  Gaceta  de 
Madrid  et  dans  les  principaux  journaux  de  l'étranger.  La 
même  publicalion  fera  connaître  le  chiffre  et  les  numéros  des 
titres  de  Rente  Extérieure  convertie  en  Rente  Intérieure  et 
indiquera  le  solde  de  la  Rente  Extérieure  estampillée  en  cir- 
culation. 

Un  relevé  numérique  de  tous  les  titres  de  la  Rente  Exté- 
rieure ■estampillée  on  circulation  sera  publié  quinze  jours 
avant  la  date  du  premier  tirage  d'amortissement.  Cette  liste 
sera  déposée  à  la  Banque  d'Espagne,  à  Madrid,  pour  être 
mise  à  la  dis]iosition  des  porteurs,  et  une  copie  certifiée  en 
sera  adressée  à  chacun  des  Comités  ou  Associations. 

Art.  2.  —  Ce  nouveau  régime  ne  sera  appliqué  que  lorsqu'il 
aura  reçu  l'approbation  des  porteurs  des  3/4,  au  moins,  de  la 
■  Dette  Extérieuio  en  circulation  à  l'étranger;  mais  cette  appro- 
bation sera  présumée  et  considérée  comme  acquise  si,  dans 
un  délai  de  trois  mois  à  dater  du  jour  de  l'annonce  dont  il  est 
question  ei-après,  il  n'a  pas  été  formulé  d'opposition  par  des 
intéressés  porteurs  d'au  moins  1/4  de  la  Dette. 

L'annonce  qui  fixera  l'ouverture  du  délai  sera  faite  aussitôt 
que  le  Gouvernement  espagnol  aura  donné  son  approbation. 

Les  acceptations  et  les  refus  d'adhésion  seront  reçus  à 
Madrid,  à  la  direction  de  la  Dette  et  dans  les  délégations  des 
finances  d'Espirgne  à  l'étranger.  Ces  déclarations  pourront 
être  faites  personnellement  par  les  porteurs,  ou  collectivement 
pour  un  certain  nombre  d'entre  eux,  à  Paris,  Londres, 
Anvers,  Berlin  et  Amsterdam,  par  les  Comités  ou  Asso- 
ciations ([ui  accepteraient  cette  mission. 

Art.  3.  —  La  présente  convention  n'entraîne  aucune  nova- 
tion  des  droits  des  porteurs,  lesquels  ne  subissent  pas  d'autres 
modifications  que  celles  prévues  à  l'article  premier. 

Art.  4.  —  Conformément  à  la  convention  du  26  juin  1882 
lit  aux  lois  antérieures,  cette  Rente  est  déclarée  formellement 
exempte  de  tout  impôt  présent  et  futur  frappant,  soitle  revenu, 
soit  l'amortissement. 

Art.  5.  —  Si  l'impôt  sur  la  Rente  Intérieure  Espagnole 
venait  à  être  supprimé  ou  diminué,  l'intérêt  de  la  Rente  Exté- 
rieure, réduit  éventuellement  par  l'article  premier  à  3  50  0/0, 
serait,  à  partir  du  même  jour,  et  de  plein  droit,  relevé  dans 
une  proportion  équivalente  jusqu'au  maximum  de  4  0/0. 

Art.  6.  —  Les  frais  de  la  présente  convention  ou  ceux  qui 
en  résulteront,  seront  prélevés  sur  les  fonds  destinés  à  l'amor- 
tissement, sauf  au  Gouvernement  espagnol  à  en  faire  l'avance 
aux  déjiens  de  la  Dette  flottante,  le  tout  en  conformité  de 
l'article  9  de  la  loi  du  2  aofit  1899. 

Il  en  sera  ainsi  spécialement  des  droits  de  timbre  étran- 
gers, s'il  vient  à  en  être  perçu. 

Cette  reprise  sur  les  fonds  destinés  à  l'amortissement  sera 
échelonnée  do  manière  à  ne  pas  diminuer  de  plus  de  1/5  la 
nombre  de  titres  à  comprendre  dans  chaque  tirage. 

Art.  7.  —  Le  Gouvernement  espagnol  s'engage  h  soumettre 
la  présente  convention  à  l'approbation  des  Gortès  dans  la  pre- 
mière quinzaine  qui  suivra  leur  convocation. 

Ladite  convention  sera  tenue  pour  non  avenue  si  une  loi 
d'approbation  n'est  pas  intervenue  et  n'a  pas  été  rendue  exé- 
cutoire le  1"'  janvier  1901. 

•lusiiu'à  la  mise  en  vigueur  de  la  présente  convention,  l'in- 
térêt sur  les  titres  de  la  Dette  Extérieure  estampillée  sera 
servi  à  raison  de  4  0/0,  comme  précédemment. 

Art.  8.  —  IjB  texte  de  la  présente  convention,  arrêté  d'un 
commun  accord,  sera  revêtu  de  la  signature  :  pour  le  Gou- 
vernement espagnol,  du  Ministre  des  finances  à  Madrid  ou  de 
ses  délégués,  et,  pour  les  porteurs:  des  Présidents  des  divers 
Comités  ou  Associations  ou  de  leurs  délégués. 

Fait  à  Paris,  en  six  exemplaires,  le  quatorze  juillet 
mille  neuf  cent. 


Ce  texte  conlirme  entièrement  les  indications  géné- 
rales que  nous  avions  données  dans  notre  numéro  du 
13  juillet  :  La  situation  de  l'Extérieure  estampillée  se 
trouve  définitivement  réglée,  mais  le  nouveau  régime 
ne  sera  appliqué  que  &i  l'opposition  des  porteurs  ac- 
tuels ne  dépasse  pas  le  quart  du  capital  nominal  de 
cette  Dette. 

D'après  le  relevé  officiel  du  Ministère  des  Finances 
espagnol,  la  Dette  extérieure  estampillée  s'élève,  en 
capital  nominal,  à  1.040  millions  de  francs  :  il  suffit 
donc,  que  l'opposition  réunisse  260  millions,  en  capi- 
tal nominal,  pour  rendre  la  nouvelle  Convention  nulle 
de  plein  droit. 

On  ne  peut,  en  conséquence,  prétendre  que  les  man- 
dataires des  quatre  pays  représentés  ont  agi  arbitrai- 
rement, ou  que  les  intérêts  des  porteurs  français,  pos- 
sédant environ  64  0/0  de  l'Extérieure  estampillée,  ont 
été  sacrifiés  à  la  légère,  puisque,  en  fin  de  compte,  ce 
sont  ces  porteurs  eux-mêmes  qui  vont  avoir  à  dire  le 
dernier  mot  de  la  question. 

Pour  faciliter  l'exercice  du  refus  d'adhésion  —  car  il 
est  de  toute  évidence  que  les  porteurs  qui  accepteront 
la  nouvelle  convention  n'auront  pas  à  se  déranger 
—  les  déclarations  de  refus  seront  reçues  dans  les  Dé- 
légations des  finances  d'Espagne  à  l'étranger. 

«  Ces  déclarations  —  dit  en  effet  l'article  2  • —  pour- 
raient être  faites  personnellement  par  les  porteurs,  ou 
collectivement  pour  un  certain  nombre  d'entre  eux,  à 
Paris,  Londres,  Anvers,  Berlin  et  Amsterdam,  par  les 
Comités  ou  Associations  qui  accepteraient  cette  mis- 
sion. )) 

Il  est  donc  manifeste  que  le  droit  de  refuser  la  nou- 
velle Convention  a  été  expressément  réservé  aux  por- 
teurs intéressés,  et  c'est  aux  représentants  de  l'Asio- 
ciation  l^ationale  des  Portexirs  français  de  valeurs 
étrangères  que  revient  l'honneur  de  cette  procédure 
parfaitement  correcte,  car  ce  sont  eux  qui  l'ont  imposée 
à  la  Conférence  plénière. 

Les  articles  3,  i  et  5  ont  une  grande  importance 
pour  les  porteurs  de  la  Dette  Extérieure  estampillée  en 
ce  sens  qu'ils  confirment,  d'une  manière  absolue,' les 
réserves  et  garanties  du  Convenio  de  1882  et  qu'ils 
suppriment,  pour  l'avenir,  toute  contestation  d'inter- 
prétation en  ce  qui  concerne  le  revenu  et  l'amortisse- 
ment de  cette  Dette  extérieure. 

La  nouvelle  Convention  devra  ôti-e,  en  effet,  soumise 
à  l'approbation  des  Cortès,  et  elle  ne  sera  applicable 
que  si  toutes  les  dispositions  qu'elle  renferme  sont  ac- 
ceptées par  elles. 

D'après  l'article  7  —  et  en  supposant,  bien  entendu, 
que  l'opposition  des  porteurs  ne  porte  que  sur  un  capi- 
tal nominal  inférieur  à  260  millions  de  francs  —  la  loi 
approbative  doit  être  rendue  exécutoire  avant  le  1er  jan- 
vier 1901.  La  nouvelle  Convention  ne  pourra  être  mise 
en  vigueur  qu'après  le  vote  de  cette  loi  et,  jusqu'alors, 
l'intérêt  de  la  Dette  Extérieure  estampillée  continuera 
à  être  de  4  0/0  par  an.  Cela  signifie  que  le  premier 
tirage  d'amortissement  au  pair  de  100  fr.  en  or,  et  la 
réduction  du  coupon  d'intérêt  à  3  fr.  50  0/0,  ne  pour- 
ront être  effectués  qu'à  partir  du  le^  avril  1901. 

Nous  avons  déjà  donné  notre  appréciation  sur  la 
valeur  et  la  portée  de  la  nouvelle  Convention  ;  pour 
compléter  nos  renseignements  précédents,  nous  rap- 
pellerons les  cours  de  clôture  annuelle  de  l'Extérieure 
sur  le  Marché  de  Paris  depuis  la  mise  en  vigueur  du 
convenio  de  1882. 


1882. 
1883. 
1884. 
1885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1>89. 
1890. 


Fr. 

63.2.^ 
56.50 
60.50 
54.62 
67.25 
67.75 
74.05 
74.22 
78.30 


1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1888. 
1899. 


Fr. 
65.  » 

63.25 

64. 

74.25 

65.  » 

62.62 

62.50 

46.65 

66.12 


Moyenne..     60.27  Moyenne..  63.26 

La  moyenne  générale  des  dix-huit  années  est  de 
64  fr.  76.  i 
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Knlin,  à  l'issue  de  la  conférence  pléniùro  et  avant  de 
se  séparer,  les  représentants  des  porteurs  ont  nttiré 
l'attention  des  délégués  espagnols  sur  les  inconvénients 
(lui  i-ésultaient  pour  leurs  nationaux  de  rallidavit  et 
spécialement  de  l'obligation  de  produire  leurs  litres 
estampillés  lors  de  l'encaissement  dos  coupons  et  pour 
chacune  des  échéances. 

Les  délégués  espagnols  ont  répondu  à  cette  demande 
par  l'engagement  d'appuyer  énergi([uement  auprès  du 
Gouvernement  une  demande  tendant  à  simplifier  les 
formalités  de  l'allidavit,  et  à  n'exiger  la  production  des 
titres  de  Rente  Extérieure  [estampillée  que  dans  les 
cas  exceptionnels  où  il  y  aurait  des  raisons  légitimes 
de  croire  que  ces  titres  ne  sont  pas,  bona  fide,  la  pro- 
priété d'un  étranger. 

Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits.  — 

La  liquidation  du  15  juillet,  qui  s'est  passée  d'une  ma- 
nière satisfaisante  au  point  de  vue  des  reports,  s'est 
signalée  par  un  incident  relatif  aux  actions  de  la  Com- 
pagnie  Internationale  des  Wagons-Lils  et  des  Grands 
Express  Européens. 

On  sait  que  ces  titres  —  comme  la  plupart  des  autres 
valeurs  industrielles  —  ont  été  considérablement  dé- 
préciés dans  ces  derniers  temps  et,  jusqu'ici,  on  avait 
été  amené  à  penser  que  les  bas  cours  pratiqués  sur  eux 
n'étaient  dus  —  comme  nous  le  faisions  nous-mêmes 
remarquer  le  22  juin  dernier —  qu'aux  réalisations  des 
capitalistes  belges  contraints  de  se  créer  des  disponi- 
bilités avec  toutes  les  valeurs  dont  ils  pouvaient  trou- 
ver l'écoulement  sur  notre  place. 

Or,  lundi  dernier,  jour  consacré  aux  opérations  de 
report  de  la  liquidation  de  Paris  du  15  juillet,  les  ac- 
tions de  la  Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits 
ont  coté  5  francs  et  35  francs  de  déport  !  La  réaction 
qui  les  a  atteints  ne  provenait  donc  pas  uniquement  de 
réalisations,  mais  bien  aussi  de  ventes  effectuées  à  dé- 
couvert, ventes  que  la  liquidation  vient  de  démasquer. 
Car  c'est  bien  ce  que  signilie  le  déport  -coté  lundi.  Il 
existe  des  vendeurs  à  découvert  auxquels  on  a  demandé 
le  titre  en  liquidation  et  qui,  n'ayant  pu  le  livrer,  ont 
di"i,  pour  demeurer  sur  leurs  positions  jusqu'à  la  liqui- 
dation de  fin  juillet,  consentir  à  un  douloureux  sa- 
crifice. 

Il  reste  maintepant  à  savoir  comment  pourra  se  dé- 
nouer la  situation.  D'un  côté,  on  trouve  des  gens  qui 
ont  vendu  des  titres  qu'ils  ne  possèdent  pas,  et  de 
l'autre  des  acheteurs  qui  n'ont  cessé  d'absorber  tout  ce 
qui  se  présentait  sur  le  Marché,  qui  ont  pris  au  fur  et 
à  mesure,  livraison  des  titres  achetés,  et  qui  sont  de 
plus  prêts  à  «  lever  »  tout  ce  dont  ils  sont  encore  ache- 
teurs. Qui  l'emportera  ?  Certainement  ceux  qui  détien- 
nent les  capitaux  et  qui,  au  moyen  de  ces  mêmes  capi- 
taux, affirment  la  confiance  qu'ils  ont  dans  l'entre- 
prise. C'est  la  meilleure  réponse  que  l'on  ait  pu  faire 
aux  explications  fournies  par  l'administrateur  direc- 
teur général,  M.  Nagelmackery,  et  que  nous  avons  re- 
produites nous-mêmes  dans  notre  numéro  du  6  cou- 
rant. 

Compagnie  du  Zambèze.  —  Le  Directeur  de  la  Compa- 
gnie du  Zambèze  vient  d'arriver  en  Europe  où  il  doit  s'occu- 
per d'arrêter  les  plans  de  la  prochaine  campagne. 

Les  renseignements  donnés  par  lui  sur  la  situation  de  la 
Compagnie  sont  des  plus  satisfaisants  et  permettent  de  pré- 
voir que  le  dividende  de  l'exercice  1899  sera  au  moins  égal  à 
(■elui  de  l'exercice  1898.  C'est  là  un  fait  important,  car  la 
Compagnie  du  Zambèze  aura  à  rémunérer  un  capital  plus 
élevé  dun  tiers,  capital  qui  a  été  constitué  à  une  époque 
trop  tardive  pour  que  son  produit  ait  pu  être  envoyé  assez  à 
temps  en  Afrique  pour  influencer  les  résultats  de  l'exer- 
cice 1899. 


Nominations  au  Ministère  des  Finances.  —  M.  Mar- 
tin, inspecteur  des  finances,  est  nommé  sous-directeur,  et 
chargé,  en  cette  qualité,  de  la  direction  du  contrôle  des  admi- 
nistrations financières  et  de  l'ordonnancement. 

M.  Le  Bourdais  des  Touches,  chef  du  secrétariat  particu- 
lier du  Ministre  des  finances,  est  nommé  chef-adioint  du  ca- 
binet du  Ministre. 


M.  Thiét)Iin,  sous  cliof  du  secrétariat  particulier,  eut 
nommé  chef  du  secrétariat  particulier. 

M.  Cleray,  licencié  en  droit,  est  nommé  secrtVtairo  particu- 
lier du  Ministre  des  finances. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUGCnUSALES 


19  juillet 
■2. 173.  ir,,';.. 390 
j  141.2'i.7  673 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
12  jnilli'l- 

Or   2.1^3.801.084 

Argent. . .  1.140.271.312 

3.294.072.397   :i  314.403.063 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jnnr  .. 

Portefeuille  Paris  |  ^ï;!:,-,;;:; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances,  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ox-bauques)  

Renies  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'adminislralion  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  "  '^^4  

niobilières  Ex-banques  département, 
momiieies  |  g  j^j^^  jg^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  , 

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  , 

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


12  juillet 


3.294.072.397 


17.013 
31S.499.Fi2& 


498.. 'iie  694 
14  184.000 
1.9i4.800 
2.32.781  083 
269.590.810 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.7.")0 
99.6ffi.333 
100.000.000 
4.000.000 
17.680.466 

888.i;i5 
8.407.444 
42.301.666 


3.092.-460.140 


Total. 


182 

8 

10 

2. 
9 
4. 
8. 

Î.029. 
26. 
H. 
246- 
416. 
72. 
7. 
2. 
ï. 
S2. 


500.000 
002.313 
000.000 
980.7!i0 
12S.000 
000.000 
407.444 
820.480 
983.690 
135. SS2 
123  S76 
987.303 
678.520, 
026.067 
331.316 
736.997 
620.626 


19  juilîet 


3.314.403.063 


1.31. .3'i7 
303.759.87B 


550.290.919 
18.213.000 
3.195.300 
227.348  0«1I 
267.299.020 
180.000.00(1 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.623.333 
100.000.000 
4. 000. 000 
17.735.583 

91 4.. 597 
8.407.444 
76.994.598 


5  085  299.13!! 


182 
8 
10 

9 

9 
4 
8. 

4.C06. 
24. 
11. 
234. 
459. 
76. 
S. 
2. 
1. 
37. 


500.000 
002.313 
000.000 
.980.750 
125.000 
000.000 
401.444 
177.1.80 
591.404 
870.677 
26T  583- 
472.07;> 
357.004 
721.398 
803.1169 
736.997 
086.241 


5.092.460.140  5.085.299.13f; 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


23  juilbn 
1896 

22  juillet 
1897 

21  juillet 
1898 

20  juillet 
1899 

19  juiH«t 
1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.553.1 

3.617.1 

3. 583.8 

3.7.57.5 

4.006.2 

3.307.2 

3. 241. 4 

3.H3.1 

3.1)9.6 

3  314.4 

610  2 

611.3 

682.0 

695.8 

834.1 

358.3 

356. 0 

393.1 

448.8 

494.6 

140.0 

140.0 

180.0 

180. 0 

180.0 

262.5 

219.4 

274.0 

223 . 5 

234.3 

8-49.0 

490.9 

425.0 

501.2 

538.0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

2  0/00 

1  0/00 

pair 

849.0 

737.3 

1.006.9 

1.610.8 

1.888'.  3 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  16  juillet  courant,  les  100.000  actions  nouvelle® 
de  500  fr.,  émises  à  925  fr.,  n»'  400001  à  500000,  du  Oédit 
Lyonnais,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote  sous  deux  rubriques  distinctes  affectées,  Fane  aux 
actions  entièrement  libérées,  et  l'autre  aux  actions  libérées  du 
quart. 

Les  actions  anciennes,  n<"  1  à  400000,  doivent  être  munies 
des  deux  estampilles  suivantes  :  1»  Capital  porté  à  250  miK 
lions  de  francs  (assemblée  du  13  mai  1900)  »  ;  2»  Les  stattBts 
ont  été  modiflés  par  l'assemblée  du  12  mai  1900,  notamnâeBt 
pour  les  articles  10,  38  et  43  ». 
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Hepois  le  IG  juillet  courant,  les  30.000  actions  nouvelles 
de  lUO  tlorins  {val.  autr.)  de  la  Société  d'assurance  Phénix 
Autrichien,  ,V  Vienne,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
lio-  nift,  au  comptant. 

«".es  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  en  remplacement  des  30.000  actions  anciennes  de 
ladite  Société. 

Les  actions  nouvelles  .^ont  représentées  par  des  titres  en- 
tièrement libérés  et  au  porteur,  teinte  verte,  jouissance  juil 
let  1900,  ex-coupon  n°  1.  *  ' 

Un  versement  de  125  fr.  (3"  quart)  étant  appelé  du  IG  au 
:î^>  juillet  sur  les  actions  nouvelles,  n°'  50001  à  64O0O,  de  la 
Gompa.irnie  Générale  Française  de  Tramways. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  17  juillet, 
présoril  mois,  lesdiles  actions  ne  se  négocieront  plus  qu'en 
titres  libérés  dch  trois  quarts,  ]'26  fr.  restant  à  verser. 


Depui.s  le  IG  juillet  courant,  une  fraction  de  ÔG.OOO.IOÙ 
roubles  capital  d'un  Emprunt  Russe  de  cent  millions  de  rou- 
illes dit  :  Lettres  de  gage  3  1/2  0/0,  3«  émission,  de  la  Banque 
Impériale  Foncière  de  la  Noblesse,  est  admise  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin'de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  Lettres  de  gat-c 
3  1/2  0/0,  1"  et  2«  émissions. 

Us  sont  divisés  et  peuvent  être  numérotés  comme  suit  : 
233.334  coupures  de     150  r.  ou     400fr.,n'"         1  à  11-iOrO 

n-  116998  à  288334 
n-  8153^5  à  318634 
ou  2.000  fr.,  n-"         1  à  15100 
ou  4.000fr.,n'>"         1  à  1500 


lô.OOO  coupures  de  750  r. 
1.500  coupures  de  1.500  r. 


Bons  de  l'ancienne  Caisse  Syndicale  des  Agents  de 
change  de  Lyon.  —  Le  10  courant  a  eu  lieu  le  soixante- 
neuvième  remboursement  des  Bons  de  l'ancienne  Caisse 
syndicale  des  Agents  de  change  de  Lyon. 

11  a  été  amorti  393  bons,  au  prix  moyen  de  443  fr.G9. 

Le  prix  maximum  a  été  de  456  fr.  ;  à  ce  prix  les  demandes 
ont  été  réduites  de  35  0/0.  Le  prix  le  plus  bas  a  été  de  415 
francs. 

On  a  afîecté  à  cet  amortissement  ime  somme  de  174.000 
francs,  provenant  du  prélèvement  de  30  0/0  sur  les  courtages. 

J 1  reste  actuellement  en  circulation  G  044  bons,  représentant 
un  capital  nominal  d'environ  3.022.000  fr. 

Les  prix  de  soumission  se  sont  élevés  de  10  à  20  fr..  en- 
viron pour  les  trois  derniers  remboursements. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  juillet  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   29  fr.  673 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  896 

T.o  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  tiarine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3222  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6444,  soit  à  0  fr.  64. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranaguo-Curityba  (111  kil.)  [Ij  1900 

Francs 

Recettes  du  mois  de  juin   354.237 

Recottes  des  mois  antérieurs   1.962.993 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'e54f!rcicc   2.317.230 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juin   38.827 

Rncette.s  kiloiriétriques  annuelles  des 

mois  écoulés  do  l'exercice   42.097 

Pi'olongemcnts 

(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recottes  du  mois  de  juin   400.000 

Recettes  dos  mois  antérieurs   1.G92.937 

Recettes  totales  dos  mois  écoulés  de 
l'exercice   2.092.937 

Recottes  kilométriques  annuelles  du 

mois  do  juin   15  90i 

Recettes  kilométi-iques  annuelles  des 
mois  écoulés  do  l'exercice   13.792 

(1)  Garantie  par  kilomHre   20.608  fr. 

(2)  -  —  5.084  fr. 


1899 
Francs 
426.652 
1.898.466 

2.325.119 
46.765 
42.241 

3i;3  OOt; 
560. 294 

1.94;j.391 
15.232 
12.è07 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  Algériens  pendant 
le  premier  trimestre  des  années  1900  et  1895*.  —  Le 

Ministère  des  Travaux  publics  vient  de  publier  les  chiffres 
provisoires  des  recettes  do  l'exploilalion  des  Chemins  de  fer 
Algériens  pendant  le  premier  trimestre  des  années  1900 
et  1899. 

Voici  les  chilïres  principaux  : 


Long"- totale    Recettes  totales 

>s  oms 

31  mars 

Difrérôïice 

des  Compagnies 

1900 

1900^ 

1899 

pour  19C0 

Kilom. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

P.-L.-M.  

513 

1.790.844 

2 

290.959 

-  500.115 

Est-Algérien. . . . 

8t.'8 

1.528.0.6 

1 

532.342 

—  4.326 

Bône-Guelma  et 

prolongements 

1.122 

1.672.756 

1 

845.387 

—  172.631 

Ouest-Algérien. . 

379 

737.734 

801.928 

—  64.194 

Franco-Algérien 

6G8 

782.949 

779.731 

+  3.218 

Mokta-el-Hadid. 

33 

12.971 

16.752 

—  3.781 

3.G13 

6.525.270 

7 

267.099 

—  741.829 

160 

610.fc->2 

500.382 

-f  110.540 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  pendant  le  1"  tri- 
mestre des  années  1900  et  1899. —  Le  Ministère  des 
Travaux  publics  vient  de  publier  les  chiffres  provisoires  des 
Recettes  de  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  français  d'in- 
térêt général  pendant  le  1"  trimestre  des  années  1900  et  1899. 

Voici  les  chiffres  principaux  : 


Noms 
des 
Compagnies 


Etat  

Nord  

Est  

Ouest  

Paria- Orléans 

P.-L.-M  

Midi  

Ceint.de  Paris 

Grande  Cein- 
ture de  Paris 

C'"  diverses.. 

Chemins  non 
concédés . . . 

Totaux  


o  s- 
—  ^  oiO 

■  S  e  o 


Kilom. 
2.856 
3.743 
4.686 
5.641 
6.978 
9.050 
3.481 
32 

141 

975 

328 


37.910 


Recettes  totales 
1900  1899 


•  Francs 
10.787.800 
52.570.786 
38.829.840 
37.919.013 
48.721.251 

101.485.597 
24.596.7G5 
2.120.284 

1.509.016 
2.288.514 

399.672 


321.228.538 


Francs 
10.714.612 
50.656.308 
37.518.155 
37.784.597 
47. 424.. 325 
100.936.072 
24.067.869 

2.035.691 

1.428.865 
2.188.746 

361.824 


315.117.064 


Différence- 
pour  1900' 


Francs 

73.188 
1.914.478 
1.311.685 
134.416 
1.296.926 
549.525 
528.896 
84.593 

80.151 
99.8G7 


-H  37.848 


+  6.111.474 


RECETTES    DES    CHEIVIINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  25  juin  au  1"  juillet  1900  i,26'  semaine) 
(Eli  milliers  de  francs) 


OJ  en 

h  3 

Rec. 

br.  de 

Rec.  bi 

.  dejiuis 

Désignation  des 

la  semaine 

le  l"  janvier 

Dift'érence 

lignes 

O  — 

P 

1900 

—  i< 

•2  ^ 

1900 

1899 

1900 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché   Financier  de  Paris 


du 


Bien  que  la  liquidation  du  15  juillet,  à  laquelle  il  a 
été  procédé  lundi,  ait  été  facile,  la  semaine  finit  défa- 
voraljlement.  La  cote  est  lourde  en  général,  et  même 
faible  dans  certains  compartiments. 

L'annonce  de  la  prise  de  Tien-Tsin  par  les  troupes 
européennes  aurait  dû  pourtant  pi-Qduire  hier  un  bon 
effet  sur  les  esprits:  malheureusement,  la  hausse  de. 
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HI 


l'osconipto  (le  3  à  4  0/0  ù  la  Haiu|iie  d'Anpjlcterre  a  mal 
impressionné  le  Marclir.  Il  faut  dire  all!^!-i  que  les 
affaires  sont  U'ilonient  restreintes  en  ce  moment  que, 
dans  nombre  de  cas,  il  sul'lit  do  la  moindre  oH'ro  pour 
occasionner  une  réaction  sensible  des  cours. 

•♦t  Nos  Rentes  F)'ançnises,  généralement  soutenues 
tout  d'abord,  se  sont  alourdies  sonsililement  hier.  Le 
3  0/0  Perpétuel,  qui  avait  repris  à  terme  à  SJÎ)  fr.  97  1,  2 
et  à  09  fr.  90  au  comptant,  reste,  sur  ces  deux  marchés, 
à  99  v2  1  2  et  à  99  60.  Rente  3  1;2  0/0,  102  fr.  20 
à  terme  et  au  comptant,  en  moins-value  de  20  centimes  ; 
par  contre.  Rente  Amortissable,  98  fr.  75  au  comptant, 
contre  98  fr.  85  à  terme 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  étaient 
passées  à  'i78  fr.  50,  conservent  ce  cours;  Emprunt 
2  i  3  0/0  du  Protectorat  de  l'Aiinam  et  du  Tonkin, 

80  fr.  75,  contre  80  fr.  50;  Emprunt  de  Madagascar, 

81  francs,  contre  80  fr.  50;  Obligations  de  l'Emprunt 
2  1/2  0/0  de  rindo-CInne,  458  fr.,  en  légère  moins- 
value  de  1  franc. 

i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  res- 
tent demandées,  avec  d^s  affaires  suivies. 

L'Obligation  4  0/0  1865.  qui  restait  à  ô'iO  fr.,  passe 
k'o'i^it.;  Obligations  3  OjO  1869,  416  fr.,  contre  415 
francs  ;  Obligations  3  OjO  1871,  404  fr.  50,  sans  varia- 
tion appréciable,  mais  bien  teuues  ;  Obligations  4  0/0 
1875,  546  fr.,  contre  545  fr. 

LesObligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  352  fr.,  montent  de  5  francs  à  557  fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1  898,  405  fr.  75,  contre  407  fr.;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1894-1896,  3-55  fr,  50,  presque  sans 
changement  ;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  [Em- 
prunt du  Métropolitain),  388  fr.  50,  en  bénéfice  de 

1  fr.  50. 

•k  -k  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'étaient  avancées  à  4.010  fr.,  gagnent  encore  15  fr.  à 
4.025  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  quati  e  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
1.888.471_fr.  45. 

ir  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  661  fr.  au  comptant  et  à  660  fr.  à 
terme,  finissent  à  660  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  Fonôières  el  Communales  du  Crédit 
Foncier  tle  France  sont  très  fermes.  On  sait  la  place 
qu'occupent  ces  valeurs,  qui  sont  entourées  des  plus 
solides  garanties  el  qui  donnent  lieu  à  des  tirages  de 
lots  fréquents.  Ajoutons  que  les  chances  de  ces  tirages 
n'empèclient  pas  les  porteurs  d'avoir  encore  leur  argent 
placé  à  un  taux  raisonnable.  Rappelons  qu'il  y  a  un 
tirage  de  lots  le  5  août  prochain  sur  les  Communales 
1879,  1880,  1891  et  ^899. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
clôturaient  jeudi  dernier  à  453  fr.,  s'inscrivent  à  4.54 
francs;  Obligations  P'oncières  1879  3  G/O,  494  fr., 
contre  495  fr.  ;  Obligations  Communales  1880,  488  fr., 
en  légère  plus-value;  ObUijutions  Foncières  3  0/0  1883, 
428  fr.,  contre  430  fr.  ;  Obligations  Foncières  1885 

2  8  0  0/0,  450  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  OjO  4891  s'inscrivent 
au  même  cours  de  38î  fr.;  Obligations  Communales 
1892,  2  80  0/0. estampillées,  440  fr.,  également  sans 
changement;  Obligations  Connnunak's  2  60  0/0  1899, 
444  fr.,  en  avance  de  1  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées,  sont  demandées  à  443  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  75  0/0  1899,  449  fr. 

•k  i(  Kos  Etablissements  de  Crédit  sont,  pour  la  plu- 
part, en  recul  sur  la  clôture  de  jeudi  dernier. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  avait  re- 
pr  is  à  1.045  fr.,  reviennent  à  1.030  fr.  ;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte,  592  fr.  à  terme  et  .594  fr.  au  comp- 
tant, contre  595  fr.  et  .598  fr.  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Lyonnais  perd  9  fr.  à  1.034  fr.  Depuis  le 
16  juillet,  les  100.000  actions  nouvelles  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse  au  comptant.  Les  titres 


enlièremcnt  libérés  .'-0  tiennent  aux  environs  do  1.004 
francs,  et  les  titres  libérés  du  (|uart  :i  1.002  fr.  Crédit 
Industriel  et  Coininer(  iiil ,  ùW)  fr.,  contre  (!()(;  fr.  Le 
bilan  de  cet  Ktablisscment,  au  .'10  juin  dernier,  accuse, 
sur  celui  du  31  mai,  une  augmentation  de  16  millions 
de  francs  dans  le  chiffre  global  des  affaires,  niais  cette 
différence  provient  de  l'augmi'utatic  n  du  capital  qui 
apparaît,  pour  la  première  fois,  à  80  millions  de  francs 
sur  lesquels  60  millions  constituent  les  versements 
non  encore  appelés.  Los  bénéfices  du  premier  semes- 
tre, frais  généraux  déduits,  s'établissent  à  1.303. 706 
francs  25. 

La  Société  Générale  se  lient  à  608  fr.  à  terme  el  à  609 
francs  au  comptant.  Cet  EtablissemenI  vient  de  pu- 
blier sa  situation  au  30  juin.  Comparée  à  celle  du 
31  mai,  elle  accuse  un  montant  total  des  opérations  de 
856  millions,  contre  841  millions  le  mois  précédent.  A 
l'actif,  les  comptes  courants  débiteurs  ont  gagné  8  mil- 
lions 1/2,  les  avances  sur  garanties  3  millions,  les  re- 
ports 4  millions  1/2,  et  le  portefeuille  commercial 
3  millions  1/2  Par  contre,  l'encaisse  a  diminué  de 
2  millions  1/2.  Au  passif,  les  comptes  courants  crédi- 
teurs ont  progressé  de  22  millions  1/4,  tandis  que  les 
comptes  de  chèques  ont  lléchi  de  prés  de  6  millions. 
Bénéfices  du  mois,  frais  généraux  déduits,  4.35.053  fr., 
ce  qui  poite  le  total  du  compte  profits  el  pertes  du 
premier  semestre  à  2.522.585  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions à  480  fr.,  a  lléchi  à  445  fr.  ;  par  contre.  Banque 
de  l'Algérie,  1.029  fr.,  contre  1.020  fr. 

Les  Obligations  400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  s'échangenl  à  126  fr.;  Obligations  de  475 
francs,  145  fr.  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles, au  lUrme  cours  de  57  fr. 

ha  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  est  sou- 
tenue à  81  fr.  ;  Coynpagnie  P'ranraise  des  Mines  d'Or 
et  d'Exploration,  sans  cliangt^ment  à  92  fr.;  Banque 
Parisienne,  .505  fr.,  perdant  5  francs  ;  Renl?  Foncière, 
400  fr.,  contre  395  fr.;  Société  Foncière  Lyonnaise, 
35i  fr.  au  comptant,  comme  précédemment. 

^  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Co7npagnies  de 
Chemins  de  fer  n  ont  pas  pu  maintenir  leurs  avances 
antérieures. 

Le  Lyon  s'inscrit  à  1.810  fr.  à  terme  et  à  1.805  fr.  au 
comptant,  contre  1.820  fr.  ei  1.815  fr.  la  semaine  der- 
nière ;  Midi,  1.290  fr.  au  comptant  et  à  terme,  en 
moins-value  de  28  francs  ;  Nord,  2  299  à  terme,  contre 
2.315  fr.  et 2.295  fr.  au  comptant,  perdant  25  francs. 

L'Est,  qui  avait  repris  à  1.090  fr.  à  terme  et  à  1.095  fr. 
au  comptant,  conserve  son  cours  à  terme,  mais  lléjhit 
de  15  francs  au  comptant;  Orléans,  1.715  fr.  au  comp- 
tant, contre  1.733  fr.  et  1.720 fr.  à  terme  contre  1.730 fr.; 
Ouest,  1.055  fr.  au  comptant  et  à  terme  contre  1.075  fr. 

Pour  la  27«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  accusent,  sur  la  période  correspondante  de  1899, 
une  augmentation  de  2.566.000  fr. 

Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  a  eu  encore  une  tenue  très  irrégulière  et 
les  affaires  de  tramways  ont  de  nouveau  rétrogradé. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Parw  gagnent 
5  francs,  à  620  fr.;  Compagnie  Parisienne  riuGflj,  1.115 
francs  à  terme  contre  1.120  fr.,  mais  1.120  fr.  au 
comptant. 

L"a.ction  delà  Conqmgnie  Générale  Transatlantique, 
qui  restait  à  320  fr.,  s'inscrit  à  322  fr.;  Messageries  Ma- 
ritimei,  550  fr.,  contre  545  fr.;  Chargeurs  Réunis,  au 
même  cours  de  1.170  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  étaient  revenus  à  1.897 
francs,  passent  à  1900  fr.  Les  recettes  de  cette  Compa- 
gnie, pour  la  vingt-septième  semaine  de  l'exercice  en 
cours,  se  sont  élevées  à  1.228.556  fr.  20,  contte  978.148 
francs  15  pour  la  même  semaine  de  1899.  Du  l^r  janvier 
au  8  juillet,  les  recettes  totales  atteignent  29.288.531 
francs  30,  en  augmentation  de  2.770.004  fr.  75  sur  la 
période  correspondante  d'».  l'année  dernière.  Voitures  à 
Paris,  365  fr.  à  terme  et  361  fr.  au  comptant,  contre  406 
francs. 
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L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  se  traitait  à  476  fr. ,  reste  à  475  fr.;  la  Société 
Française  d'Electro-Méiallurgie,  est  aux  environs  de 
620  fr.,  ex-coupon  de  40  fr.;  actions  Dyle  et  Bacalan, 
320  fr.,  contre  325  fr.;  Obligations  4  OjO,  440 tr. 

Le  Suez  a  reculé  de  3.467  fr.  à  terme  et  de  3.4.00  fr. 
au  comptant,  à  3.'t30.  Parts  Civiles,  2.215  fr.  Du  1er 
janvier  1900  au  10  juillet  dernier,  les  recettes  de  cette 
Compagnie  sont  en  moins-value  de  4.071.080  fr.  12  sur 
celles  de  la  période  correspondante  de  1899. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction  est  à 
205  fr.  ex- coupon  de  10  francs  détaché  hier.  Thomson- 
Houston,  1,290  fr.  à  terme  et  1.295  au  comptant,  ex- 
coupon de  30  fr.,  contre  1.322  fr.  et  1.315  fr.  Cette 
dernière  Société  vient  de  participer  à  la  formation  de 
la  Société  d'Energie  Electrique  du  Littoral  Méditerra- 
néen. Les  administrateurs  de  la  nouvelle  Entreprise, 
au  capital  de  'i  millions  do  francs,  sont  :  MM.  Féraud, 
Montanat  et  Rebuffel,  de  Marseille  ;  Chabrières,  prési- 
dent de  Y  Omnium- Ly  onn  ais  ;  Foiret,  Postel-Vinay, 
administrateurs  de  la  Compagnie  Thomson- Houston  ; 
Du  Buit  et  de  Marchena. 

La  Société  Métallurgique  de  f Oural-Volga  finit  à 
165  fr.,  contre  1T2  ïr .;  Malfidano,  aux  environs  de  1.160 
francs,  mais  sans  affaires. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  avait 
réactionné  à  299  fr.,  est  calme  à  298  fr.  ;  Omnium-Lyon- 
nais-Tramivays,  86  fr.,  contre  91  fr.;  Ciments  Portland 
du  Boulonnais,  524  fr.;  Chemin  de  fer  Métropolitain 
de  Paris,  mouvementé  et  clôturant  à  390  fr.,  en  reprise 
sur  ses  plus  bas  cours.  Ce  chemin  de  fer  a  été  ouvert 
définitivement  à  l'exploitation  à  partir  d'hier  jeudi. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  sans 
variation  à  145  fr.  Société  Parisienne  pour  l'Industrie 
des  Chemins  de  fer  et  des  Tramivays  Electriques  {So- 
ciété Parisienne  Electrique),  220  fr.  à  terme,  mais 
230  fr.  ail  comptant,  contre  236  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  V Est-Parisien  s'é- 
changent à  518  fr.  à  terme  et  à  520  fr.  au  comptant, 
en  nouvelle  réaction. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways  se  retrouve  à332  fr.  à  terme,  et  à  330  fr.  au 
comptant.  Actions  des  Tramicays  de  Paris  et  du  Dé- 
partement de  la  Seine,  810  fr.,  contre  817  fr.  Nous 
avons  donné,  précédemment,  un  tableau  des  recettes 
mensuelles  des  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours, 
qui  ne  pourront  que  progresser  encore.  Grâce  au  vote 
récent  de  la  Commission  du  Conseil  municipal,  la  nou- 
velle ligne  Neuilly-Saint-Philippe-du-Roule  sera  pro- 
longée jusqu'à  l'Opéra,  où  elle  rejoindra  les  lignes 
conduisant  à  Saint-Denis  et  à  Aubervilliers  ;  elle 
correspondra,  de  plus,  avec  les  lignes  partant  de  la 
Madeleine  vers  Courbevoie,  Levallois,  Asnières,  Co- 
lombes, Gennevilliers,  etc.  Cette  nouvelle  section  com- 
plétera donc,  de  la  façon  la  faijon  la  plus  heureuse,  le 
réseau  déjà  si  homogène  des  Tramways  de  Paris  et 
du  Déparlement  de  la  Seine. 

Les  actions  Phosphates  du  Dyr  sont  à  147  fr.; 
Obligations  4  1/2  0/0,  480  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  eu  à  suppor- 
ter des  réalisations. 

La  Rente  brésilienne  4  0/0,  qui  avait  fléchi  à  66  80, 
perd  1  fr.  30  à  65  fr.  50  ;  Eynprunl  de  Minas-Geraes 
5  OiO,  365  fr.  à  terme  et  au  comptant,  ex-coupon  se- 
mestriel de  12  fr.  50  détaché  hier. 

La  Rente  Eœtérieure  Espagnole  a  reperdu,  un  mo- 
ment, le  cours  rond  de  72  fr.,  mais  elle  l'a  vite  recon- 
quis et  sensiblement  dépassé.  Toutefois,  elle  ne  reste 
pas  au  plus  haut,  tout  en  finissant  ferme  à  72  fr.  17 1/2, 
comme  jeudi  dernier.  » 

La  Rente  Italienne  est  plus  lourde.  Elle  clôture  à 
91  50,  perdant  37  1/2  centimes.  Des  dernières  publica- 
tions du  Ministère  du  Trésor  italien,  au  sujet  des  paie- 
ments faits  à  l'étranger  pour  le  service  de  la  Dette  ita- 
lienne, il  ressort  qu'elle  continue  à  se  rapatrier  de  plus 
en  plus.  Les  paiements  faits  de  ce  chef  au  dehors  ne  se 
sont  élevés,  en  1898-1899,  qu'à  123.763.000  lire,  contre 
134.458.000  lire  en  1896-1897. 


La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  avait  repris  à  23  20, 
revient  à  22  80. 

Les  Fonds  Russes  sont  de  nouveau  faibles.  Le 
3  0/0  i896  est  revenu  de  84  fr.  50  à  83  fr.  ;  Rente 
3  0/0  1891-1894,  82  fr.  2-5,  perdant  1  fr.  2b;' Consoli- 
dés iie  et  5me  Séries,  97  fr.  70,  en  moins-value  de  80 
centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  lourdes.  La  Série  B  se 
traite  à  46  fr.  57  1/2,  perdant  32  1/2  centimes;  Série  C, 
24  fr.  95,  contre  25  fr.  20  ;  Série  D,  22  fr.  60,  contre 
22  fr.  80. 

'^■^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens, 
clôture  à  455  fr.  ;  Banque  Ottomane,  530  fr.,  contre 
534  fr.;  Robinson  South  African  Banking,  86  fr.,  en 
moins-value  de  2  fr. 

Le  Rio-Tinto,  qui  clôturait  à  1.317  fr.,  s'avance  de 
11  fr.,  à  1.328  fr.  ;  Mragons-Lils,  555  fr.,  à  terme,  ga- 
gnant, en  bénéfice  de  10  fr.  Ce  titi'e  a  fait,  en  liquida- 
tion du  15  juillet,  5  fr.  et  35  fr.  de  déport. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  sen- 
siblement moins  bien.  Les  Andalous  ont  reculé  de  285 
francs  à  265  fr.  ;  le  Nord  de  l'Espagne  de  200  fr.  à 
188  fr.  et  le  Saragosse  de  284  fr.  à  273  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction  Salo- 
nique-Constantinople  se  traitent  entre  270  fr.  et  268 
francs,  contre  268  fr.;  Obligations  4  0/0  Nouvelles 
Smyrne-Cassaba  et  prolongement  [Série  1894),  au 
môme  cours  de  410  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  {Série 
1896)    355  fr.,  contre  360  fr. 


MARCHE  El\3  BANQUE 


L'animation  a  encore  manqué  svxr  ce  Marché,  cette  semaine. 
Il  est  vrai  que  la  température  a  occasionné  des  vides  nom- 
breux dans  les  rangs  de  notre  public  ordinaire. 

Le  Brésilien  5  0/0,  qui  finissait  à  76  fr.,  a  reculé  de  40 
centimes  à  75  fr.  00;  actions  Kertch,  fermes,  à  636  fr.  contre 
625  francs;  Chemins  Ottomans,  107  fr.  £50,  perdant  5  francs  ; 
Cape  Copper,  140  fr.  contre  141  fr.,  reperdant  un  peu  de  son 
avance  antérieure;  Tharsis,  208  fr.  contre  205  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  a  fléchi  de  lOO  fr.,  à  92  fr.  50;  Dniépro- 
vienne,.  3.325  fr.  contre  3.1.50  fr.:  cette  Compagnie  aurait 
reçue  d'imporLantes  commandes  de  rails  pour  le  Gouverne- 
ment russe;  Usines  de  Briansk,  826  fr.  25,  en  perte  de21  fr.  25. 

Les  Charbonnages-  de  Rykowski,  qui  clôturaient  à  .556 
francs  25,  restent  à  564  fr.  ;  Jottaia-Rieka,  85  fr.  75  contre 
91  francs  25. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy  restent  fermes,  à  505  fr.  ;  Tramports  Electriques  de 
l'Exposition,  57  fr.  50;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à 
Paris,  102  fr.  ;  gagnant  2  francs.  Cette  Compagnie,  dont  la 
ligne  vient  d'être  mise  en  marche  avec  un  plein  succès,  va 
donner  avant  peu  la  mesure  de  l'avenir  qui  lui  est  réservé. 
Rappelons  qu'elle  a  construit  à  Malalsoff  une  importante 
usine  électrique  qui  fournit  le  courant  non  seulement  à  la 
ligne  Vanves  au  Champ-de-Mars,  mais  encore  à  celle  de 
VOues\j- Parisien,  dont  la  ligne  de  Ghâtenay  va,  comme  nous 
l'avons  annoncé  la  semaine  dernière,  être  très  procliainement 
mise  en  marche. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  s'échangent 
à  107  fr.  Actions  ordinaires  de  la  Compagnie  de  Recherches 
et  d' Exploitation  de  Gisements  Métallifères  en  Espagne 
[Métallifère  Espagnole),  31  fr.  50:  actions  privilégiés,  28  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç., act. . . 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka  

Haut-Volga  


W  juillet 

I9juillel; 

585  .. 

4200  .. 

75  60 

92  .50 

88  .. 

627 

3150  .. 

Plat[ues  Lumière  

1025  .. 

107  .50 

360  .. 

82  .. 

Sud  Russe  (Soude). . . 

870  . 

710  .. 

208  .. 

3.325  .. 

826  25 

865  .. 

Usine  CUff  

1450  .. 

1805  .. 

Vieille-Montagne  

730 

106  .. 

Volga- Vichera,  iib... 

165 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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L'I'l^IONOMISTK  KUHt)l'Kb:N.  -  France 


REVUE  COMMERCIALE 


ISI  juillet  IflOO. 

Depuis  quelques  jours,  la  température  s'est  considérablc- 
raeut  élevée  et  la  grande  clu'leur  a  avancé  la  maturité  des 
blés.  La  moisson  bat  son  plein  dans  le  Midi  et  le  Centre  et 
il  est  probable  que  les  travaux  commenceront  d'ici  peu  dans 
le  rayon  de  Paris. 

L'Àssociadon  Nationale  de  la  Meunerie  Française  vient 
do  faire  une  enquête  sur  la  situation  do  la  récolte  du  blé  cl 
conclut  que  4  département.^  méritent  la  note  très  bon,  23  la 
note  bon,  '(5  la  note  assez  lion,  11  la  note  passable  et  4  la 
note  médiocre. 

Se  basant  sur  ses  renseignements  particuliers,  l'Association 
évalue  comme  suit  la  luture  production,  comparée  à  celle  de 
l'an  dernier  : 

1899  1!)0() 

1"  région   14.531.220  l'i.lûO.OOO 

2'     —    30.472.490  20.571.000 

3»     -    10.782.690  9.840.000 

4«      —    22.136.850  17.942.000 

5«      —    17.982.800  14.470.000 

6«     —    13.770.3'iO  12.253.000 

1"     —    14.107.360  10.830.000 

8«     —   7.137.530  5.959.000 

9"     —    6.394.290  5,808,000 

10"     —    108.060  50.000 

Totaux   137.423.630  115.823.000 

Cette  estimation  est  la  plus  optimiste  de  celles  parues 
jusqu'à  présent.  Il  est  vrai  que  depuis  la  fin  du  mois  de  mai, 
le  temps  est  resté  favoraliie  à  la  récolte,  l'épiage  et  la  florai- 
son se  sont  accomplis  dans  de  très  bonnes  conditions,  et, 
par  suite,  on  est  en  droit  de  compter  sur  un  rendement  se 
rapprochant  de  la  moyenne. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

19  87 

16  88 

17  72 

17  05 

17  45 

16  88 

16  87 

17  75 

17  50 

17  25 

16  75 

16  10 

16  21 

16  86 

16  98 

16  27 

16  33 

16  46 

15  75 

15  08 

ià  éô 

14  98 

15  41 

14  85 

15  96 

16  80 

16  30 

16  69 

15  68 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  

A  l'occasion  de'  la  Fête  Nationale,  la  Bourse  de  Commerce 
est  restée  fermée  de  vendredi  à  lundi  inclusivement.  A  la  re- 
prise des  affaires,  les  offres  en  blé  ont  été  très  suivies  par 
suite  du  temps  favorable  aux  récoltes  et  de  la  faiblesse  des 
marchés  américains;  malgré  une  bonne  demande  de  la  part 
du  découvert  la  tendance  est  devenue  faible.  On  a  coté  en 
clôture  : 

5  juillet    12  juillet    19  juillet 

20  87         20  62         19  87 

21  12  20  87  20  12 
21  62         21  37         20  37 

21  87         21  62         22  62 

22  12         21  87         21  12 


Courant  

Août  

Soptembre-Octob. 

4  derniers   

4  de  novembre. . . 


Farines.  —  La  boulangerie  est  toujours  réservée  dans  ses 
achats.  La  marque  de  Gorbeil  est  en  baisse  à  30  fr.  50, 
contre  31  fr.  il  y  a  huit  jours.  On  cote  les  autres  marques  en 
disponible  : 

5  juillet 
31  50 
30  75 
30  12 
29  12 


Marques  de  choix  

Premières  marques. . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . . 


<tonditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut. 


12  juillet  19  juillet 
31  .50      31  . . 

30  75  30  25 
30  12  29  62 
29  12      28  62 

toile  à  rendre,  franco 


à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulanoerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte.  " 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce  la  tendance  est 
faible  par  les  mêmes  raisons  que  pour  le  blé.  Les  cours  de 
clôture  de  la  farine-lleur  sont  les  suivants  : 


Gourant  

Août  

Septembre-  Octob 

4  dei'niers  

4  de  novembre. . . 


5  juillet 

27  87 

28  12 
28  62 

28  87 

29  25 


12  juillet 
27  12 

27  50 

28  12 
28  37 
28  87 


19  juillet 

25  62 

26  12 

26  (>2 

27  .. 
27  37 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Seigle.  —  Les  alVairos  sont  nulles.  Ou  a  coté  en  clôture  ; 

5  juillet  13  juillet    19  juillet 

Courant                     15  . .  14  25         l  i  !ir> 

.Voi\t                         16  ..  14  50         14  12 

Sept.-Octohre....       15..  14  75         14  25 

4  derniers                  15  ..  14  87         14  f.(» 

4  de  Novembre..       15  . .  15  ..         14  50 

Avoine. —  Sur  certains  points  on  se  plaint  d(!  la  séche- 

l'esse;  ci;  l'ait  a  causé  la  fermeté  du  marché.  On  a  coté  en 
clôture  ; 

5  juillet  12  juillet     19  juillet 

Courant                     17  12  17  37         17  87 

Août                        17  25  17  37         17  62 

Sept.-Octobre....       16  62  16  63  17.. 

4  derniers                 16  62  16  62         16  87 

4  de  Novembre..       16  62  16  62         17  12 


Alcool.  —  Les  affaires  ne  sont  pas  très  actives:  en  ce  qui 
concerne  le  livrable,  les  acheteurs  se  montrent  peu  empres- 
sés par  suite  de  la  continuation  du  beau  temps  et,  d'autre 
part,  la  demande  du  découver  t  sur  les  mois  rapprochés  est 
peu  importante;  la  tendance  est  faible  elles  cours  s'inscrivent 
en  baisse.  Le  disponible  est  à  34  75,  contre  35  fr.  25  la  se- 
maine dernière. 


Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  sont  très  restreintes, 
la  tendance  est  calme,  mais  les  cours  re.stent  à  peu  prés  sta- 
tionnaires.  Le  disponible  est  à  67  fr.  25,  comme  jeudi  dernier. 

Huile  de  Lin.  —  Le  Marché  est  sans  activité  et  les  cours 
sont  nominaux.  Le  disponible  reste  à  83  fr.  contre  82  fr.  50 
il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

21  juin 
1900 

28  juin 
1900 

5  iuill. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

31  62 

33  .. 

33  12 

33  25 

33  75 

37  06 

27  53 

28  12 

28  10 

29  08 

27  12 

27  87 

28  50 

28  62 

29  .. 

27  30 

27  82 

28  47 

29  12 

29  51 

29  92 

30  34 

30  76 

30  60 

30  87 

27  37 

28  05 

28  50 

28  42 

29  62 

47  10 

47  81 

48  17 

48  53 

49  24 

La  végétation  des  betteraves  a  fait  d'énormes  progrès  de- 
puis quelques  jours,  grâce  à  la  chaleur  exceptionnelle  que 
nous  avons  actuellement.  Toutefois,  dans  certains  rayons 
on  se  plaint  du  manque  d'humidité. 

Le  JourmU  Officiel  a  publié  le  tableau  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  les 
dix  premiers  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  de  sep- 
tembre à  j  uin  inclus  ;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  com- 
parativement aux  résultats  des  mois  correspondants  de  la 
campagne  précédente  : 


Du  1  "  sept,  au  30  juin 


1899 


1900 


Traoail  :  (Tonnes) 

Fabriques  inactives   1  1 

—  en  activité   »  » 

—  ayant  terminé   344  339 

Betteraves  travaillées  Tonnes.  6.105.620  7.394.175 

Ressources  générales  : 

Reprises   129.107  208.865 

Entrées  de  sucres  libérés   29.177  7.887 

Production  :  charge   473.185  .^)73.072 

—         excédents   257.316  289.317 

Totaux   888.785  1.079.141 

Livraisons  : 

Acquittement  pour  la  consommation. .  207.049  233.913 

Sucrage  des  vendanges   31.225  31.962 

Expéditions  de  sucres  libérés   807  465 

Admission  temporaire   147.042  153.840 

Expédition  par  cabotage   »  102.020 

Exportation   98.647  271.906 

Sucres  des  mélasses   1  32.920 

Pertes  matérielles  et  autres   »   4 

Totaux   484.771  827.030 


8i 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Stocks  au  30  juin  :  (Tonnes) 

Sucres  aclievés  en  fabrique   18.3"î')  20.445 

—  en  fabrication   10.785  15.303 

—  en  entrepôt   258.840  195.881» 

Total  des  stoclcs   28?. 945  231.037 

Contre,  au  30  avril   343.403_     297.1 80 

Diminution  en  mai  1900   5r>.4.58  65.549 

Balance  au  30  Juin  1900  Tonnes 

Ressources  générales   1.079.141 

Livraisons  et  stocks   1.058.068 

Dififérence  représentant  les  quantités  en  cours  de 
transport  ,   20.473 

Sur  le  marclif^  de  Paris,  les  transactions  sont  très  restrein- 
tes :  la  demande  est  assez  bonne  de  la  part  des  haussiers, 
mais  les  vendeurs  se  tiennent  sur  la  réserve.  Les  cours  res- 
tent fermement  tenus.  On  a  coté  en  clôture  : 

5. juillet  12jiiillet  19  juillet 
Blanc  n"  3  :                                —           —  — 

Gourant   35  68  35  93      36  68 

Août   35  62      35  93      36  68 

Scpteml)re   32  5(i      32  18      31  68 

4  d'octobre   28  81      23  56      28  68 

4  premiers   29  37      29  05      29  25 

Roux  88°  disponible   33  12      S;!  25      83  75 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  105  50  105  50  105  50 


Vins.  —  La  récente  élévation  de  la  te~pérature  a  été 
accueillie  avec  satisfaction  par  les  viticulteurs.  Le  retard  de 
la  végétation  sera  vite  regas^né  et  si  le  temps  reste  sufâsam- 
rnent  chaud  on  pourra  vendanger  aux  époques  normales. 

Les  nouvelles  satisfaisantes  de  la  future  récolte  ne  sont  pas 
faites  pour  encourager  les  transactions;  on  s'attend  à  un  ren- 
dement considérable  et.  en  conséquoiice,  on  n'éprouve  aucu- 
nement le  b-soin  de  faire  des  acliats  immédiats. 

A  Bercy,  les  prix  des  bons  vins  restent  cependant  assez 
bien  tenus  entre  26  et  35  fr.  l'iiectolitre  selon  choix.  Quant 
aux  qualités  inférieures,  elles  sont  cotées  entre  18  et  24  fr. 


Prix  du  Café  sur  les  principaiix  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  

Nevv-Yorli  


21  juin 
l'jOi) 

28  juin 
IVOO 

5  juin. 
15  00 

12jnill. 
1900 

19juill, 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  25 

47  75 

52  50 

51  25 

55  50 

47  19 

47  06 

50  75 

52  00 

53  83 

48  25 

49  00 

53  50 

52  f.O 

50  75 

48  75 

50  .. 

54  06 

53  75 

57  81 

40  82 

40  82 

44  53 

43  93 

45  38 

L'attention  dos  différents  marchés  se  porte  principalement 
sur  le  cliange  de  Rio,  dont  les  cours  du  café  ont,  pendant  la 
dernière  quinzaine,  suivi  les  variations.  Après  un  léger  recul, 
le  change  brésilien  s'est  élevé  de  nouveau  et  les  prix  du  café 
se  sont  également  inscr.ls  en  hausse. 

Ija  question  ks  recettes  n'est  plus  que  secondaire  actuelle- 
ment: cependant,  leur  peu  d'importance  dans  les  deux  ports 
du  Brésil  milite  en  faveur  d'un  accroissement  des  prix.  Voici 
quel  a  été  le  mouvement  des  recettes  depuis  le  1"  juillet  : 


Rio.... 

Santos 


Total  de  la  saison. 


1899-1900 

94.000  sacs 
2UO.0O0  — 

29i.0O0  sacs 
8.971.000  — 


1800-1901 

78.000  sacs 
207.000  — 

285.000  sacs 


Le  Journal  Officiel  d'hier  a  publié  la  loi  modifiant  le  tarif 
des  douanes  en  ce  qui  concerne  le  café  en  fèves  et  pellicules. 
La  mise  en  vigueur  du  nouveau  régime,  qui  a  commencé  le 
18  juillet,  doit,  d'après  l'opinion  générale,  donner  un  nouvel 
essor  aux  achats  pour  la  consommation. 

A  ce  sujet,  la  Gascta  de  Noticias  commentant  Vaccord  in- 
tervenu, se  montre  ])crsuadée  que  la  réduction  acquise  créera 
un(;  augmentation  de  consommation  et  apporlera  une  telle 
compensation  aux  sacrifices  fiscaux  consentis  par  la  Franco 
et  l'Italie,  que  ces  pays  iront  au  devant  de  nouvelles  réduc- 
tions. Celles  ci,  sans  diminuer  leurs  ressources  financières, 
fonmt  du  café  une  boisson  vraiment  démocratique,  à  la  portée 
de  leurs  classes  pauvres. 

En  même  temps,  ces  deux  contrées  verront  leurs  exporta- 


tions au  Brésil,  qui  avaient  baissé  depuis  que  l'on  pouvait 
craindre  des  représailles  douanières  de  part  et  d'autre,  se 
relever  considérablement. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 

21  juin  28  juin  5  juil 
1900      1900  1900 


Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  Kilog  

Anvers  {    d°    )  le  kil. 


Fr. 

152  50 


4  82 
4  62 


Fr. 
147  50 


4  80 
4  40 


Fr. 
150  .. 


4  60 
4  37 


12  juil. 
1900 


Fr. 
158  . 


75 
75 


19  juil. 
1900 


Fr. 

145  50 


4  65 
4  30 


Aux  enchères  de  Londres,  les  acheteurs  du  continent  font 
toujours  défaut  et  la  tendance  reste  faible.  Nous  avons  déjà 
annoncé  que,  par  suite  de  la  mauvaise  tenue  du  marché,  il 
avait  été  décidé  que  les  ventes  qui  devaient  avoir  lieu  en  no- 
vembre seraient  supprimées.  Depuis  les  importateurs  ont  ré- 
solu d'écourter  la  série  actuelle,  qui  clôturera  probablement 
le  20  et  non  le  28  courant. 

Sur  283. OJO  J^alles  que  comporlait  le  programme,  170.000 
seront  vraisemblablement  retirées  du  marché. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  :  ► 

Du  1"  janvier 

au         1"  qninz.    Depuis  le 
30juinl900  de  juil.  1900  l«'janv.l9G(> 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   147. 2J5         9.216  156.441 

Délivraisons   140.77!)       10.435  151.214 

En  faveur  des  délivr. .     —6.446      +1.219  —5.227 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  30  juin  s'élevait  à   29.203 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   1.219 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  juillet   28.0i4 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.010  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

30  juin  1900...  87.380  13.185  23.460  12.700  10.500  147.225 
l"  quinzaine  de 

juillet  1900 ... .    4.83i   1.062   1.670      850      800  9.216 

Depuis  le l"janv.  92.214  14.247  25.130  13.550  11.300  156.441 

Les  déliviaisons  de  la  l'"  quinzaine  du  mois  de  juillet 
comprenneiit  250  tonnes  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  s 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 


21  juin 
190(J 

2S  juiii 
19UÛ 

.■,  iiiillcl 
1900 

12  juillel 
1900 

19  jnilIcl 
1900 

£  sti.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

70  17  6 

71  10 

71    1  3 

72  . .  . 

72  17  6 

70  12  6 

71  12 

6 

71    1  3 

72  5  . 

73  ..  . 

141   7  6 

147  . 

138    .  . 

141  10  . 

142  10  . 

1.30  l.T  . 

132  17 

6 

131  1.^ 

137   ^  . 

136  D 

17  13  9 

n  16 

3 

17  12  6 

17  17  6 

17  17  6 

17   7  6 

17  8 

9 

17  10  . 

17  10  . 

17  10 

19  7  G 

19  . 

20   1  3 

ly  7  6 

19  3  9 

67  !t 

67 

66  11 

69  11 

72  3 

63  11 

6t) 

66  10 

69  10 

72  1 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  olTiciels  (13  juillet)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  183  fr.  75,  contre 
181  fr.  . .  ;  Chili  1'"  marques,  186  fr.  25,  contre  183  fr.  .".0;  en- 
lingots  et  ])laqiies  di'  laminage,  189  fr.  25,  fans  changement; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  192  fr.  25,  contre 
191  fr.  75;  étain  Banka,  3/3  fr.  50,  contre  365  fr.  ..; 
plomb,  marques  ordinaires,  livi'O.ble  à  Paris,  48  fr.  59,  sans 
changement. 

Xavier  Girap.dot. 
   ,  .  i-'  


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  IIEUDOMADAIUES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

n 

Mai 

Mai 

1)1 

Mai 

.liiia 

1 1 
.Juin 

■H 

.Juin 

.In  in 

.luilll't 

1-2 
.Jiiilli'l 

Vj 
.Jiiill.t 

CÉRÉALES  (Paris) 

l'RlX 

Farine  fleui-  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

(Gorbeil)   — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

b'rancs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Franc!- 

21  -29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

28  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

;î;!  32 

35  93 
3fi  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  9't 
25  80 
16  68 
19  55 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

26  12 

28  87 

29  50 
19  87 
15  » 
17  62 

26  75 

28  87 

29  50 
20  12 
15  » 
17  87 

27  37 
19  37 
30  » 
2()  37 
15  25 
18  87 

27  62 

29  37 

30  » 
20  50 
15  » 
17  62 

27  62 

29  87 

30  50 
20  (i2 
15  » 
17  23 

28  12 

30  37 

31  » 
20  87 
15  » 
17  37 

28  37 

30  37 

31  » 
20  87 
13  25 
17  37 

27  87 

30  37 

31  » 
20  87 
15  " 
17  12 

27  12 
3U  37 
31  » 
20  62 
14  :5 
17  37 

2.5  6  '  1 
29  87 
311  .50 
19  87 
li  2.5 
17  X't 

BESTIAUX  (à  La  Villette> 

TRIX 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 

jt  ii'i 
1  v.i 

1  88 

1  51 

1  2^ 
1  80 
1  80 
1  50 

1  24 
1  73 
1  71 
1  47 

1  30 
1  73 
1  86 
1  45 

1  25 
1  73 
1  77 
1  45 

1  25 
1  60 
1  76 
1  32 

1  14 

1  57 
1  65 
1  43 

1  25 
1  60 
1  76 
1  45 

1  12 
1  57 
1  6i 
1  44 

1  23 
1  60 
1  61 
1  42 

1  18 
1  6J 
1  61 
1  :;'! 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  U"  qualité  — 

Fécule  100  kil. 

—     lin   — 

Suif  

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 

4-1  iZ 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 

31  81 
105 
36  50 
27  50 
65  50 
78  » 
65  » 

32  43 
104 
36  » 
28  » 
66  75 
78  75 
65  » 

32  00 
104  » 
34  23 
28  » 

63  23 
74  50 

64  » 

32  43 
104  50 
35  75 
28  » 
65  50 
76  » 
64  » 

32  18 
104  50 
34  73 
28  n 
65  75 
74  25 
62  » 

33  18 
105  • 

34  50 
28  » 
66  » 
79  23 
62  » 

33  18 
105  50 
35  » 
28  » 
66  23 
79  50  . 
63  -1 

35  68 
105  50 
34  50 
28  » 
67  » 
83  25 
64  » 

35  9.1 
103  50 
35  25 
2s  » 
67  23 
82  50 
14  50 

Si.  fH 
105  50 
34  75 
2.S  « 
67  2j 
8:;  » 
64  t.0 

VINS  (Paris) 

l'BIX 

Vins  de  soutir.  (fiil  et  oct.  comp.j 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

121  25 

140  .. 
»  » 
»  » 

137  73 
»  n 

132  » 
»  » 

132  08 

»  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  " 
180  .. 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  1. 
180  » 

132  50 
!7u  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 

'11 
VZ  à  i 

5!  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 

OD  o  l 

41  14 
123  50 
37  12 

44  56 

00  Oi 

61  25 
158  50 
43  50 

5(1  50 
l.-i8  » 
45  25 

58  62 
163  » 
45  25 

58  73 
162  50 
47  » 

59  62 
158  50 
46  75 

60  62 
152  50 
46  23 

63  75 

147  50 
47  73 

69  37 

150  » 
52  50 

68  » 

153  n 

51  25 

67  87 
145  .50 

53  50 

MÉTAUX  (Paris) 
imx 

Cuivre  (Chili  i"  marq.).  100  kil. 

ïi'pi*  i \rïi rph a ncl^             .      IflO  ki! 

Acier  (Rails)   — 

113  >> 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
10  « 

128  >. 
168  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139  87 
202  » 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 

22  68 
21  83 

193  50 
364  1) 
538  « 
29  » 
24  » 

190  » 

3(i4  » 
535  » 
28  50 
23  50 

188  » 
355  50 
523 
27  50 
23  » 

189 

361  50 
510  » 
27  50 
24  « 

»  » 
358  50 
501  >> 
27  50 
24  » 

362  50 
476  » 

27  » 

23 

181  75 
369  » 
467  » 
28  » 
24  » 

185  » 
371  » 
493  » 
27 

23  » 

183  50 
363  » 
47lj  » 
26  » 
22  » 

186  25 
3/3  50 
472  » 

26  » 

22 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 

—        P.-L.-M   — 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 
105  G5 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

101  15 
101  95 
4200 
(i93 
1107 
1185 
2495 
1895 
3565 

101  » 
loi  83 
4160 
687 
lOîil 
1170 
2467 
1872 
3545 

101  15 
102 
4100 
694 
1077 
1165 
2455 
1873 
3552 

101  22 
101  95 
4100 
686 
1060 
1045 
2440 
1834 
3537 

101  25 
101  85 
4120 
683 
1057 
1147 
2455 
1855 
3552 

100  02 

101  70 
4065 

679 
1030 
1113 
2415 
1830 
3525 

100  20 

101  91) 

39:;5 
680 
10-52 
1120 
2405 
1820 
3540 

99  47 
lui  77 

3: 11)5 

1020 
1035 
2270 
1780 
3430 

99  97 
102  4J 
40  lO 
661 
1043 
1015 
2315 
1820 
3467 

9?  62 
1U2  211 
4(r.5 
6611 
1034 
1030 
229'.» 
1810 
3i3J 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
do  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Cil'ciiliition  fiduciaire  

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3  821 
1.866 
l.lOli 
828 
444 
477 
207 

4.602 
1.983 
1.141 
878 
478 
473 
174 

3.954 
2.004 
1.144 
819 
479 
480 
200 

4.106 
2.038 
1.143 
1.042 
481) 
518 
213 

3.979 
2.0.';2 
1.146 
801 
499 
506 
li6 

3.966 
2.056 
1.145 
755 
492 
454 
196 

3.926 
2.097 
1.148 
692 
507 
491 
216 

3.946 
2.113 
1.147 
834 
505 
617 
266 

4.C67 
2.149 
1.145 
815 
527 
530 

4.030 
2.154 
1.14') 
814 
492 
490 
216 

4.0l)?i 
2.173 
1.141 
834 
495 
536 
234 

Eiiuai>sc-ar}<ent  

Portefeuille  escompte  

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

EfCOIflPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-IIongrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉlfilSSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

222 

% 

2.20 
2  « 
3. 15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 

% 
2 

2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 
3.9i 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  >> 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.75 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 

5.19 
4.97 

% 

3.50 

5.50 
4  50 

4  >. 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  30 
5  » 

% 

3  » 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
S  50 
5  » 

% 

3  « 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  « 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

/o 

3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

3  » 
5  50 

4  30 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  " 

3  » 
5  50 

4  50 

4  .. 

3  50 

5  >. 
5  50 

4  oJ 

% 
3  » 

3  » 
5.50 
4.50 

3.50 
5  n 
5.50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

3  50 

5  » 
5  50 
i  50 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

MilliOL 

defr. 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

15.89(f 
7.611 
2.635 
47,8 

14.585 

7.  g;;.-, 

2.578 
54,5 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

14.992 
7  850 
2.585 
52,3 

14.. 561 
8.26(i 
2.707 
36,7 

14.465 
8.319 
2.734 
57,5 

14.510 
8.369 
2.754 
57,6 

14.467 
8.3.52 
2  759 
57,7 

14.316 
8.360 
2.770 
58,4 

14.318 
8.433 
2.786 
58,8. 

14.375 
8.474 
2.699 
58,9 

14.9.58 
8.37;) 
2.773 
56,0 

14.890 
8.34" 
2  767 
36,0 

14.8i:! 
8.360 
2  767 
36,3 
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L  KCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  18  juillet  1900. 

L'Abaissement  du  Taux  de  rEscomple  de  la  Reiclisljank.  —  Accord 
commercial  enire  les  Etats-Unis  et  l'Allemagne.  —  Les  Construc- 
tions (le  ISavircs. 

J'ai  peu  de  nouvelles  à  vous  donner  de  la  politique. 
Les  événements  de  Chine  n'intéressent  pas  particuliè- 
rement l'Allemagne,  et  une  nouvelle  et  solennelle  dé- 
claraiion  de  l'Empereur  vient  d'affirmer,  une  fois  de 
plus,  son  étroite  entente  avec  les  autres  Gouvernements 
européens.  Guillaume,  après  avoir  paru  renoncer  à  son 
voyage  en  Norvège,  à  cause  de  la  gravité  de  la  situa- 
tion, vient,  subitement,  de  commander  le  départ,  ce 
qui  laisse  penser  que  la  gravité  du  conflit  n'est  pas 
telle  qu'il  se  l'était  lui-môme  imaginé  d'abord. 

La  Bourse  de  Berlin  ne  se  ressent  plus  du  pseudo- 
krach qui  l'avait  ébranlée  et  l'on  y  constate  une  acti- 
vité et  une  solidité  satisfaisantes.  La  Reichsbank  s'est 
enlin  décidée  à  abaisser  le  taux  de  son  escompte  d'un 
demi  pour  cent.  Depuis  mardi,  l'escompte  officiel  est  à 
5  0/0  et  les  prêts  sur  titres  à  6  0/0.  L'année  dernièrft, 
le  19  juin,  la  Reichsbank  avait  élevé  son  escompte  de 
4  à  4  1/2  0  0  et,  le  7  août,  à  5  0/0  ;  plus  tard,  elle  le 
porta  à  6  0/0  et  même  à  7  0/0.  Cette  année,  la  Reichs- 
ban?i  a  maintenu  si  longtemps  le  taux  de  5  1/2  0/0  que 
son  stock  monétaire  s'est  singulièrement  fortifié.  Les 
derniers  jours  ont  encore  dlî  améliorer  la  situation,  car 
l'afflux  d'argent  a  été  tel  que,  sur  le  marché  libre,  le 
taux  de  l'escompte  est  tombé  à  3  7/8  0/0.  La  Reichs- 
bank eût  pu  diminuer  de  plus  d'un  demi  0/0  le  taux  de 
son  escompte,  mais  elle  a  dû  prendre  des  précautions 
en  vue  de  l'abondance  des  demandes  d'escompte  que 
l'on  prévoit  pour  le  retour  de  l'automne. 

Je  vous  ai  tenu  au  courant  du  conflit  douanier  qui 
avait  éclaté  entre  l'Allemagne  et  les  Etats-Unis,  à  la 
suite  de  faveurs  douanières  accordées  à  la  France. 
L'Allemagne  qui  a  droit,  aux  Etats-Unis,  au  traite- 
ment de  la  nation  la  plus  favorisée,  réclama  pour  elle 
les  mêmes  avantages.  Les  discussions  prirent,  de  part 
et  d'autre,  un  ton  si  aigre,  qu'une  rupture  commerciale 
faillit  se  produire.  Ce  fut  le  Gouvernement  allemand 
qui  travailla  le  plus  sincèrement  au  maintien  des  bon- 
nes relations,  et  il  a  bien  fait,  car  après  de  longues 
négociations,  les  deux  pays  viennent  de  signer  un 
accord  qui  donne  pleine  satisfaction  à  l'Allemagne. 
L'ambassadeur  allemand  à  Washington  et  le  Secrétaire 
d'Etat  des  Elats-Unis  ont  signé,  le  10  juillet,  une  con- 
vention en  vertu  de  laquelle  les  tarifs  de  faveur  dont 
jouissent  aux  Etats-Unis  les  marchandises  françaises 
et  certains  produits  italiens,  seront  applicables  à  l'ave- 
nir aux  mêmes  marchandises  de  provenance  allemande. 
II  s'agit  principalement  de  tartre  brut,  d'eau-de-vie,  de 
tableaux,  de  vins  ordinaires  et  vermouts.  Les  vins 
mousseux  allemands  restent  soumis  aux  tarifs  an- 
ciens. De  son  côté,  l'Allemagne  a  accordé  aux  mar- 
chandises de  provenance  américaine  toutes  les  faveurs 
partielles  accordées  par  de  récentes  conventions  à  cer- 
taines marchandises  de  provenance  autrichienne,  ita- 
lienne, belge,  suisse,  roumaine,  russe  et  serbe.  Des 
deux  côtés,  le  traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée 
sera  appliqué  dans  la  mesure  la  plus  large  et  la  plus 
absolue.  Mais  le  point  essentiel  du  traité  est  dans  la 
'clause  finale  :  dorénavant,  quand  un  des  deux  pays 
contractants  accordera  à  un  troisième  pays  des  avan- 
iBJes  douaniers  dont  il  ne  ferait  pas  jouir  l'autre,  la 
pa'i'tie  lésée  pourra,  dans  les  trois  mois,  dénoncer 
toutes  lee  conventions  commerciales  qui  la  lient  à  cet 
autre.  .      ,     ,  ,    ^ ,     ^  , 

11  résulte  d'une  publication  du  bureau  du  Lloyd,  a 
Londres,  que  l'Allemagne  occupe  maintenant  le  pre- 
mier rang,  après  l'Angleterre,  pour  la  construction  des 
navires.  Elle  n'a  été  dépassée  qu'en  1898  par  les  Etats- 
Unis,  par  suite  de  l'augmentation  de  la  marine  de  ce 


pays.  Par  contre,  en  1899,  elle  a  repris  son  rang  et 
construit  en  tonnage,  252.000  tonnes  de  navires  mar- 
chands et  40.000  de  navires  de  guerre,  contre  233.000 
tonnes  et  9.000  tonnes  construits  par  les  Etats-Unis. 

Parmi  les  nouveaux  navires  construits  en  1899  par 
l'Allemagne,  figurent  le  Patricia,  de  13.293  tonnes,  le 
Grand  Electeur,  de  12.500  tonnes,  et  six  autres  bâti- 
ments de  plus  de  10.000  tonnes. 


MoriflÉons  feononiiies  et  ïmmtm 


BILAN  DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  lianques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


i9oa 


u  juin. 

m.  ijuil. 

15  juin. 

»:/.  TjuiL 

838.903 

-t-  17.880 

846.554 

-t-  19.424 

2'J.997 

+  532 

22.243 

-t-  781 

12  63î; 

—  1.527 

16.612 

-1-  3.450 

73'».  528 

—  50.783 

834  162 

—  61.294 

~ti  686 

—  20.664 

76.366 

—  18  004 

6.743 

—  133 

10.499 

-f  138 

100.520 

-  7.087 

90.715 

—  2.994 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.146.662 

—  65  442 

1.156.138 

-  94  268 

302.516 

-f  2  996 

567.464 

-1-  33.521 

29  834 

+  689 

23.549 

+  518 

1899 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banqae  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


7  avril 

14  » 
23  » 

30  » 

7  mai 

15  » 
23  » 

31  » 

7  juin. 
15  » 
23  » 
30  » 

7  juni. 
u  >' 


754 
772 
822 
801 
807 
835 
863 
84" 
847 
868 
888 
822 
841 
859 


c 

QJ 

ulatio 

CJ  ^  (» 

S  ci  -Qj 

efeuil 

ances 

Reserve 
de  billet! 

TauK 

de 
l'ese. 

% 

o 

o 

Port 

< 

\ 

1.218 

514 

906 

99 

134 

1.145 

509 

840 

70 

42 

1.104 

538 

787 

66 

-1- 

40 

1.165 

499 

816 

80 

33 

1.133 

476 

775 

71 

+ 

6 

1.099 

501 

7S5 

73 

+ 

72 

» 

1  050 

549 

737 

64 

+ 

144 

1.091 

547 

771 

74 

+ 

81 

» 

1  061 

553 

736 

74 

+ 

118 

1.046 

613 

743 

76 

+ 

137 

1.074 

616 

754 

68 

+ 

143 

1.310 

496 

896 

131 

159 

» 

1.212 

500 

803 

93 

41 

» 

1.147 

503 

733 

73 

41 

5 

La  Navigation  du  Port  de  Hambourg  dans  les  six 
premiers  mois.  —  Le  mouvement  du  port  de  Hambourg 
augmente  sans  cesse.  Voici  les  chiffres  des  six  premiers  mois 
avec  la  comparaison  de  lyOO  : 


Navires  arrivés 
Voiliers 
Nombre  Tonnes 


Vapeurs 
Nombre  Tonnes 


1899..   6.374 

1900   6.219 


3.876.897 
3.940.641 


4.113 
4.393 


3.383.118 
3.504.252 


Navires  sortis 
Voiliers 
Nombre  Tonnes 


Vapeurs 
Nombre  Tonnes 


1899. 
1900. 


6.305 
6.201 


3.832.526 
3.970.592 


4.079 
4.405 


3.335.008 
3.586.420 


Dans  tous  ces  cliiiîres  on  constate  une  diminution  sensible 
dans  les  voiliers. 


L'Exportation  des  Charbons.  —  L'exportation  de  li- 
gnite, du  1"  janvi  r  à  lin  mai,  s'est  élevée  à  3:^8.110  quintaux 
métriques,  contre  81.310  dans  la  même  période  de  l'année 
précédente.  Le  coke  accuse  une  augmentation  constante  dans 
l'importation:  de  janvier  à  mai  1898,  1.327.866  quintaux; 
1899,  1.711.161  quintaux;  enfin,  en  1900,  2.330.270  quintaux. 
L'exportation  donne  :  en  1898,  8.439.859  quintaux;  1899, 
8.68-4.346  quintaux;  1900,  8.818.664  qdintaux. 
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Lo  tabloau  dos  Ininsiic-liciis  do  la  houille  donne  : 

18',)8  189lt  1900 

Importation   19.792.:î44     2->. 176.780  2G.512.S03 

Exportation   53.7ia4.3;ri     55.48U.il9/i  04.839.7(51 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  10  juillet  1900. 
Bourse  ferme  surtout  dans  1rs  compartiments  des  valeurs 
industrielles.  Les  banques  sont  ou  hausse  ainsi  que  les  char- 
boMUHges. 

Tous  les  fonds  allemands  ont  une  excellente  tenue. 

Los  loaies  étrangères  sont  fermes  sauf  les  valeurs  rou- 
maiut  s  qui  sont  en  baisse. 

Ou  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  86  . .  ;  l'Italien,  92  75  ;  les  Lom- 
bards, 2ô  50.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  18  juillet  1900. 

Les  Kvciicinents  de  Chine.  —  La  Guerre  sud-africaiiie.  —  Le  Stock- 
Exclian^'c.  —  Les  Influences  qui  agissent  sur  le  Miirclié.  —  Persper- 
tives  de  Reprise. 

Les  déplorables  nouvelles  de  Chine  ont  produit  la 
triste  impression  que  l'on  pouvait  attendre  et  la  dou- 
leur a  été  d'autant  plus  vive  que,  parmi  les  victimes  du 
drame  de  Pékin,  se  trouvent  des  personnalités  aux- 
quelles étaient  depuis  longtemps  liés  les  irtérêts  anglais 
en  E.\.trèuie-Orieut.  Ace  point  de  vue,  la  mort  de  sir 
lloliert  Hart,  qui  avait  oi  ganisé  les  douanes  maritimes 
et  qui  It-s  dirigeait  depuis  quarante-cinq  ar  s  est  une 
perle  ir  éparable  pour  l'influence  anglaise.  On  continue 
à  envisager  avec  satisfaction  l'entente  complète  des 
puissance^!  en  présence  du  danger  commun,  mais  on 
compi  end  que  la  situntion  serait  bien  changée  si  des 
fur.ti-s  importantes  n'étaient  immobilisées  en  Afrique 
et  l'oi  inmn  éprouve  quelque  regret  en  constatant  que 
l'Angle  e  re  ne  peut  jouer,  en  Extrême-Orient,  le  rôle 
qu'r'l  e  dé  irerait. 

Le-  marchés  f^ont  naturellement  influencés  par  ces 
évé  ."-nients,  mais  il  ne  faut  pas  exagérer  l'importance 
d'i  leur  action.  Un  des  p  incipaux  organes  économiques 
arigl  i-^,  le.  Slalisl,  vient  d'analyser  les  perspectives  du 
Marché  pour  le  second  semestre  de  l'année  courante. 
11  innt  au  premier  rang  des  inlluences  défavorables  la 
famine  ind  enne,  qui  a  pris  des  proportions  inconnues 
ju>(iu'  '  i  ;  qui  affecte  la  plus  grande  colonie  de  la  Cou- 
roniit';  (jui  iuiéiesse  plus  que  tout  autre  événement  les 
capilau.v  b  itanniques  et  qui  limite  le  pouvoir  d'achat 
du  publie  indien  autunt  que  du  Gouvernement  indien. 

Ce-i  le  Lancashire,  par  ses  industries  de  coton,  qui 
va  êtr^'  principalement  affecté  par  la  famine  ;  c'est 
encoifi  lui  qui  aura  à  subir  les  pires  effets  de  la  guerre 
cbiiioi~e  '  cause  deTarrétdes  importations.  Parmi  les 
aut'cs  circonstances  adverses  avec  lesquelles  il  faut 
coii)[)lcr,  le  SlalUt  signale  la  crise  commerciale  et 
titiauciére  survenue  sur  (pielques marchés  europ'^enset 
qui  peut  amener  en  automne  une  certaine  tension 
mon  tnire. 

A  ces  influences  défavorables,  notre  confrère  oppose 
tf'ut*^  une  série  d'événements  heureux,  tels  que  la  tin 
pr^  chaioe  de  la  guerre  sud-africaine,  qui  peut  diffi- 
cilement —  d'après  lui  —  aller  au  delà  de  septembre. 
Il  prévoit  que  cette  circonstance  provoquera  un  très 
vif  n.ouveiu'-nt  de  capitaux. 

Le  >pc(»nd  fait  favorable  serait  l'accord  unanime  des 
pui-K!uices  au  snj^t  des  affaires  de  Chine;  il  y  aurait 
en~iiile  m  tenir  comp'e  de  l'activité  industrielle  qui  se 
mHOifiîste  surtout  aux  Etats-Unis,  dans  l'Amérique  du 
Sutl,  en  Australie  et  des  liquidations  importantes  qui 


ont  été  offecluéos  sur  les  Marchés  aux  prises  avec  cer- 
taines dillicullés. 

En  r;ippriichant  les  influences  favorables  des  influen- 
ces défavorables,  on  constate  que  ces  dernières  sont 
passagères  et  ne  iloivent  pas  alfectcr  considérable- 
ment les  premières  qui  l'emporteront  certaineiuent, 
pour  le  bien  des  affaires. 

S'il  y  avait  eu  abus  de  spéculation  et  que  la  con- 
fiance i'ùt  atteinte,  la  (piestion  serait  diiïéreuto,  mais, 
sauf  pour  le  marché  de  la  laine,  du  charbon  et  du 
fer,  il  y  a  eu  ici  peu  de  mouvements  spéculatifs.  Le 
Slock-Exchange  est  resté  inactif;  les  nouvelles  entre- 
prises ont  été  peu  importantes  et  le  public  a  épargné. 

On  ne  doit  pas  perdre  de  vue  que  c'est  la  confiance, 
synonyme  de  bon  crédit,  qui  donne  l'impulsion  aux 
affaires;  si  les  événementss  de  Chine  s'améliorent,  la 
reprise  ne  tardei-a  pas  à  se  manifester.  Sans  doute 
l'Amérique  aura  besoin  d'argent,  mais  on  ne  verra 
pas  se  reproduire  les  demandes  d'il  y  a  un  an  ;  en 
Allemagne,  le  resserrement  monétaire  diminuera  pro- 
bablement :  il  y  a  eu  certainement  un  grand  malaise 
dans  ce  pays,  mais  il  semble  que  la  période  la  plus 
mauvaise  soit  passée. 

Dans  l'ensemble,  on  estime  donc  que  s'il  faut  s'at- 
tendre à  une  période  d'argent  plus  cher,  on  ne  doit 
pas  compter  sur  un  resserrement  sérieux.  Dans  ces 
conditions,  une  reprise  paraît  probable  et  l'on  s'attend 
à  ce  que  Municipalités,  Gouvernements  étrangers,  gran- 
des entreprises  en  profitent  pour  faire  appel  au  public 
et  préparer  des  placements  nouveaux.  D'ici  l  'i,  l'impor- 
tance des  demandes  d'or  pour  les  places  continentales 
pourrait  obliger  la  Banque  à  relever  le  taux  de  son 
escompte. 


Mmûm  tmmm  et  ^\mml 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19  juillet  1900 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF         Liv.  st 


Billets  créés. 


S90.00C 


Total   47.590.0U0 


ACTIF  LlV.  -St. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11.015100 

Rentes  immobilisées .  6.759.900 

Or  monnayé  et  lingots  29.815.000 

Total   47.S90.000 


Déparlement  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.520.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10..'il4.000 

Comptes  parliouliers  .  38.9ofi  000 

Billetsàsept jours, etc.  lt;5  000 


Total   67.690  000 


ACTIF         Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.377.000 

Portefeuilleetavances  2!i.i02  000 

Billets  en  réserve   17.238.000 

Or  et  argent  monnayés  1.673.000 


Total   67.690.00 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


12  avril  

19  

26   

3  mai   

10  »   

17  »   

24  »   

31  »   

7  juin   

14  ..   

21  »   

28  »   

5  juillet.... 

i2  »   

19  »   


r  monnavé 
et 

Linpîots 

ation 
,é  les 
"/jours) 

.o 

■eu  3  <D 
3 

3  S" 

■3  t.  c 

> 
u 

ion  de 
ve  aux 
ments 

Taux 

de 

cj  ^ 

o. 

■eu 

O 

a  a-a 
o  o 

c  QJ 

2 

oport 
réser 
gage: 

l'esc. 

O 

C  £| 

"'S 

to-O 
O-a 

£  *  5 

% 

32.185 

29.017 

49.569 

45.. 57  4 

21.690 

40  14 

3f.91(i 

28  350 

48.174 

45.750 

20.968 

42  13 

» 

32.6(i8 

28.037 

49. 935 

46.467 

20-366 

42  3/4 

» 

32.336 

29.236 

49  574 

•17.639 

21.411 

40  ./. 

B 

32.324 

28  "80 

■49  10/ 

46.757 

19.900 

41  1/4 

S 

33.332 

29.3011 

49.521 

45  754 

20.351 

43  77 

29. -62 

49.876 

45.71i 

21.7.57 

4i  23 

3/» 

3M.^i 

29.48i 

48.199 

44.690 

22. 121 

44  37 

K 

32  m 

29.9ii3 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

32  739 

29.510 

41.621 

4i.o31 

20.410 

43  96 

3 

29  2911 

49  162 

45.2i;2 

21.1103 

41  36 

33.612 

31).  191 

4S.471 

45.189 

21.891 

43  ti4 

s 

32.692 

30.9.7J 

5i.09i 

5l<.b97 

21.222 

37  32 

>ï 

31.6t';S 

30.6111 

50.878 

,50.279 

18.830 

3(i  87 

n 

31.488 

30 . 3j2 

49.452 

48. 7 79 

18.911 

38  11 

4 
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L'KCOXO.MISTE  EUROPÉliN.  —  Autriche-Hongrie 


Les  Opérations  des  Sociétés  coopératives  de  consom- 
mation. —  Le  Sfntist  vioiil  de  publier  un  tableau  intéressant 
des  opérations  de  six  grandes  Sociétés  coopératives  du 
Iloyaume-rni  qui  montre  l'augmentation  de  leurs  allairos  et 
de  leurs  bénétices.  Os  six  Sociétés  sont  :  l'Armi/  and  Navy 
Coopérative  Soc,  Lim.;  la  Civil  Service  Supply  Associa- 
tion, Lim.;  V Army  and  Navy  Auxiliary  c.  s..  Lim.;  la  Ju- 
nior Army  and  Navy  Stores,  Lim.;  la  Civil  Service  o.  s., 
Lim  :  la  Xew  Civil  Service  Coop.,  Lim.  Voici  un  résumé  des 
résultats  obtenus  depuis  1890  : 

Revenu  brut  Revenu  net 


"■»sur 

",i  sur 

Années 

Ventes 

Total 

les 

Total 

vente  et 

ventes 

lién.diY 

'  En 

livres  sterling) 

1890.... 

R.sro.ûoo 

7^0.451 

11  34 

208.. 527 

3  28 

1891.... 

6.567.000 

75:-».  355 

11  42 

210.646 

3  21 

1892. . . . 

6.475.000 

770.893 

11  9') 

231. 60S 

3  57 

1893.... 

6. 389. 000 

772.651 

12  18 

234.703 

3  70 

1894.... 

6.33l.00f 

790.. 505 

12  48 

247.610 

3  91 

1895.... 

6.406.000 

807.212 

12  60 

25S.170 

4  0  5 

1893.... 

6.584.000 

860.497 

13  07 

292.731 

4  44 

1897.... 

6.612.000 

869.001 

13  14 

285.749 

4  32 

1898.... 

6.. ".-52. 000 

863.900 

n  18 

276.784 

4  22 

1899.... 

6.871.000 

946.106 

13  75 

;i27.i;82 

4  77 

Mouvement  des  Métaux  précieux.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  métaux  piécjieux  pendant  le  mois  de  juin  et  les 
six  premiers  mois  de  l'année  1900  : 


Or 

Argent 

Juin 

6  mois 

Juin 

6  mois 

Importat.1900 
—  •  1899 

i 

1.885.84!) 
4.048.011 

£ 

12.706.842 
15.974.418 

£ 

9d7.284 
1.049.480 

1 

6. 145.. 325 
7.1,57.852 

Dlfïér.  en  1900 

-2  162.162 

—8.267.576 

-  82.205 

-1.012.527 

Exportât.  1900 
—  189» 

2.314.0)8 
1.860.182 

7.616.225 
11.606.411 

789.283 
1.502  297 

6.3'U.Ofi9 
7.980.051 

Différ.  en  1900 

4-1.54C..0.S4 

—3.990.186 

—   713  014 

—1.629.042 

Courrier  de  la  Boar«ie  de  Londret» 


Londres,  19  juillet  1900. 

Nous  nous  trouvons  toujours  en  présence  des  mêmes 
motifs  de  réserve  et  d'abstention.  Les  événements  de  Chine, 
d'une  part,  et,  d'autre  part,  les  nouvelles  du  Transvaal,  i;xer- 
cent  leur  influence  .sur  les  transactions  et  éloignent  les  ache- 
teurs. 

La  Bourse,  d'ailleurs,  a  été  Irés  peu  fréquentée  :  les  tories 
chaleurs  subies  ont  nui  aux  transactions  et  aujo'jrd'liui  le 
relèvement  du  taux  d'escompte  de  la  lianquo  a  produit  un 
mauvais  (^il'et. 

Les  (Consolidés  sont  à  97  15/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

'L'Extérieure  d'Espagne  est  à  71  1/4;  V Italien  à  91  1/4; 
les  Fonds  Ottomans  sont  lourds. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-.^méricaines  est  assez 
soutenu  Le  Brésil  5  0/0,  reste  bien  inlluencé  par  la  tenue 
du  cliange;  il  clôture  à  74  1/4. 

Les  Gliemins  anglais  sont  peu  mouvementés  cl  les  Chemins 
américains  soutenus. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  03  1/4,  VErie  à  11  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  1/4,  VAtchison  à  26  1/4  et  le  Norfolk  à 
79  1/4, 


AUTRICHE-HONGRIE 


Aumomenl  de  mettre  sous  piresse,  la  Correspondance 
de  Vienne  ne  nous  esl  pas  parvenue. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  1!)  juillet  1900. 

La  Situation  du  Marché 

Les  acheteurs  ont  été  plus  nombreux  cette  semaine 
et  les  opérations  se  sont  faites  avec  assez  de  facilité.  II 
y  a  lieu  de  noter  que  l'abaissement  à  5  0/0  du  taux  de 
l'escompte  par  la  Banque  de  l'Empire  d'Allemagne  est 
arrivé  biea  à  propos  pour  contrebalancer  les  effets, 
désastreux  pour  le  Marché,  qu'auraient  dû  produire  les 
mauvaises  nouvelles  reçues  depuis  quelques  jours  de 
Cliine.  Le  remploi  du  produit  des  coupons  de  juillet 
commence  également  à  produire  certains  résultats. 

Le  Brésil  4  0/0  est  ramené  à  64  1/4. 

A  71  1/8,  l'Extérieure  Espagnole  fait  preuve  de  meil- 
leures dispositions. 

Le  groupe  des  chemins  espagnols  n'a  guère  été  tra- 
vaillé par  la  spéculation  qui  se  trouverait,  dit- on,  un 
peu  gênée  La  Saragos=e,  après  avoir  fait  285,  fléchit 
à  27;-i.  En  Nord  d'Espagne,  on  n'est  pas  mieux  disposé 
à  197  francs. 

Le  Métropolitain,  qui  va  entrer  sous  peu  dans  la 
période  productive,  est,  contre  toute  attente,  ramené 
en  arrière;  il  clôture  à  390. 

Le  Lot  du  Congo  se  raffermit  doucement  à  78  ./•- 
tandis  que  la  Varsovie-Vienne  nouvelle  trouve  preneur 
à  des  prix  en  hausse  à  419. 

Le  Portugais  3  0/0  maintient  ses  anciennes  positions 
à  22  7  8.  Si  l'entente  entre  l'Etat  et  ses  créanciers  pou- 
vait s'établir,  on  pourrait  espérer  une  amélioration  de 
celte  rente  à  bref  délai,  car  les  recettes  douanières  sont 
en  progression  légère  mais  constante. 

L'i  marché  du  comptant  laisse  toujours  à  désirer  au 
point  de  vue  de  l'ampleur;  on  ne  peut  pas  considérer 
comme  une  amélioration  une  légère  avance  de  la  Rente 
belge  première  série,  à  95,  quand  la  grosse  série 
janvier-juillet  est  stationnaire  à  95  20. 

Le  groupe  des  tramways  est  loin  de  donner  quelque 
vigueur  au  marché. 

C'est  à  peine  s'il  s'y  pratique  quelques  affaires  en 
1/lOBrescia  à  31  50,  en  dividende  Bruxellois  à  306  50, 
en  part  Cologne,  qui  reculai  à  635. 

Les  valeurs  coloniales  diverses  n'ont  pas  maintenu 
leur  allure  favorable  des  dernières  séances.  Nous  les 
trouvons  toutes  en  recul  plus  ou  moins  marqué,  comme 
l'onliriaire  Haut-Congo  à  3.540,  l'ordinaire  Katanga  à 
1.086,  l'ordinaire  Lomani  à  2.300. 

En  dehors  du  groupe  favori,  il  convient  de  noter  les 
privilégiées  Pétroles  de  Grosnyi  à  546,  l"s  ordinaires 
fu'.re  157  .50  et  172  50,  les  iProduits  Kemmerich  à 
1.102  50  et  600,  suivant  l'importdes  titres. 

Le  marché  sidérurgique  est  calme,  les  ordres  pour 
l'exportation  n'arrivent  pas.  Nos  laminoirs  continuent 
à  chômer  le  lundi  et  parfois  même  le  mardi. 

On  commence  à  offrir  la  fonte. 

Le  marché  charbonnier  est  toujours  ferme,  mais 
nous  devons  cependant  signaler  une  petite  détente  en 
ce  sens  qu'on  se  procure  plus  aisément  du  combustible. 


Iiifûiiatioiis  ÉcoHOipas  el  Mnm 


Le  Commerce  extérieur  Belge.  —  Pendant  les  six  pre- 
miers mois  de  l'année  lyO')  les  importations  se  sont  élevées  à 
1.035. 9o5.o00  francs,  contre  1.032.89O.0O0  en  1899;_il  y  a  donc 
augmentation  comparativement  à  l'année  précédente  de 
3.075.0U0  francs  ou  S  0/0. 

Les  expnrtalions  ont  atteint,  les  six  premiers  mois  dn  1900, 
825.797.000  francs,  contre  836.475.000,  soit  une  diminution  d; 
10.678.000  francs  on  1  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exjiorlations  de 
2:o.U'S.0OO  francs. 


L  KCONOMISTP:  KUUoI'KI'IN.  Espagne 


M!» 


Recettes  des  Douanes.  —  Los  droits  do  douanos  perçus 
los  six  premiers  mois  do  s(î  sont  élevés  il  2B.;in8.7r)() 

francs,  contre  Uîi.Sld.'JSi;!  en  18',I9;  il  y  a  donc  de  ce  cli(>l'  auj,'- 
nioiitation  de  2.552.457  francs  ou  11  0/0. 


La  Navigation  Belge.  —  Fondant  les  six  protniors  mois 
de  lyiK),  4.877  navires  sont  entrés  dans  nos  ports,  ayant  un 
tonnajje  total  de  4.19^^.590  tonnes.  En  1899,  le  nombre  de  na- 
vires entrés  était  de  'i.l77  avec  un  ensrmble  de  tonnage  do 
'(.2:!'2.179  tonnes.  11  y  a  donc,  angnienlation  comparativement 
à  l'année  1899,  par  rapjiort  au  nombre  des  navires  entrés, 
de  100  unités  ou  2  0]0,  et  diminution,  par  rapport  au  ton- 
nage, de  38.589  tonnes  ou  1  0/0. 

Quant  aux  sorties,  nous  en  relevons  pour  cette  môme  pé- 
riode do  1900,  4.296  ayant  un  tonnage  total  de  4.233.905  ton- 
nes. En  1899,  le  nombre  de  navires  sortis  était  de  4.091  avec 
un  ensemble  de  tonnage  de  4  ]G1.33:-i  tonnes.  Il  y  a  donc, 
augmentation  comparativement  à  l'année  1899,  par  rapport 
au  nombre  de  navires  sortis  de  205  unités  ou  5  0/0  et  par 
rapport  au  tonnage  de  72.632  tonnes  ou  2  0/0. 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  de  janvier 
1900,  le  nombre  des  versements  s'est  élevé  au  chilîre  de  b88.680, 
ayant  porté  sur  une  somme  totale  de  32. 461.415  fr.  24.  Pen- 
dant le  même  mois,  le  chi lire  des  remboursements  était  de 
68.4S7,  ayant  porté  sur  la  somme  de  22.144.888  fr.  90.  Les 
versements  ont  donc,  pendant  le  mois  qui  nous  occupe,  dé- 
passé los  remboursements  de  10.316.526  fr.  34.  Le  nombre 
des  livrets  ouverts,  toujours  pendant  le  même  mois,  s'élève 
à  26.582;  celui  des  livrets  soldés,  à  7. .529;  il  reste  donc  un 
excédent  de  19.053  du  côté  des  livrets  ouverts. 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1899  étant  de  022. 952. 996 
francs  95,  le  chiffre  total  du  solde  au  31  janvier  dernier 
s'élève  à  633.259.523  fr.  29,  se  répartissant  sur  un  nombre 
de  livrets  ouverts  de  1.666.316. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 


Madrid,  16  juillet  1900. 

La  .Situation.  —  La  Buurse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  I.a  Rente 
extérieiu'e.  —  I^a  Conversion  des  anciennes  Dettes  umortissaliles.  ' 

Nous  serions  au  calme  plat,  n'étaient  les  critiques, 
que  soulèvent  les  changements  et  les  nominations  des 
fonctionnaires  qui  ont  eu  lieu  ces  jours-ci  pour  les 
emplois  vacants. 

Les  observateurs  remarquent  que  pour  les  hauts  em- 
plois nouvellement  pourvus,  aucun  n'a  été  attribué  aux 
députés  qui  ont  défendu  les  projets  de  M.  Villaverde, 
ce  qui  donne  lieu  à  des  commentaires  sa\'oureux,  mais 
qui  n'intéresseraient  pas  nos  lecteurs.  .Je  dois  dire  ce- 
pendant, que  la  discipline  de  la  majorité  conservatrice 
semble  être  encore  un  peu  plus  relâchée. 

Une  mesure  qui  est  fort  critiquée  à  Madrid,  ofi  l'on 
s'attendait  à  autre  cho.se,  est  le  rétablissement  des  ga- 
ranties con>titutionnelles  en  Biscaye. 

La  Bourse  est  bien  morne  :  les  gros  spéculateurs  et 
un  bon  nombre  d'intermédiaires  sont  partis  ;  d'autres 
font  leurs  malles  et,  d'ici  à  la  lin  du  mois,  il  ne  restera 
autour  du  Parquet  que  les  professionnels. 

Naturellement,  les  cours  sont  langtiissants,  ce  qui 
«st  di\  peut-être  à  des  ventes  de  spéculateurs  qui  veu- 
lent s'absenter  sans  rien  laisser  derrière  eux,  ce  qui 
est  très  sage.  Comme  conséquence  do  cette  situation, 
V Intérieure  a.  été  très  offerte  au  comptant.  Extérieure 
assez  ferme,  de  même  que  l'ancien  Amortissable  et  les 
autres  valeurs  à  convertir.  \i  Aiaorlissfble  nouveau, 
qui  avait  reconquis  le  cours  de  y2,  aux  approches  du 
tirage,  revient  à  91  70. 

Les  actions  àeld.  Banque  d' Espagne  sont  sans  chan- 
gement. Celles  des  Tabac<  sont  plus  fermes,  sur  la  nou- 
velle que  le  nouveau  Ministre  des  Finances  sera  plus 
coulant  que  son  prédécesseur  sur  les  conditions  de  re- 
nouvellement du  contrat. 


Le  cours  du  ciiange  continue  ferme  aux  environs 

de  21  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  ])endant  los  quatre  dernières  semaines  : 

25juin     2juill.    OjiiiU.  IGJuill. 

4  0/0  Intérieure   73  05  72  30  72  35  72  25 

4  0/0  Extérieure   79  25  78  80  79  10  78  !0 

4  0/0  amortissable   81  30  80  20  «1  70  80  50 

5  0/0         —    89  95  91  . .  91  90  91  70 

Bons  cubains  6  0/0   86  15  85  30  86  40  85  60 

—         5  0/0               72  15  71  .50  71  .50  71  55 

Pliilippines  6  0/0                  91  20  91  40  91  .50  91  60 

Banque  d'Espagne             512  50  511  £0  504  50  504  .50 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     420  ..  410  ..  419  . .  416  .. 

Chèque  sur  Paris                25  95  ^6  60  26  75  27  ^0 

—     .sur  Londres   31  80  31  82  31  88 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remar(|ue  los 
changements  suivants  :  —  argent  1.1  million;  prêts  sur 
valeurs,  7.6;  circulation,  2.7;  comptes  courants  parti- 
culiers, It;  correspondants  étrangers,  1.0;  le  comjite 
du  Trésor  est  créditeur  de  57  millions. 

On  a  suivi  ici  avec  beaucoup  d'attention  les  pour- 
parlers engagés  à  Paris  avec  les  délégués  des  porteurs 
de  Dette  'i  0/0  Extérieure.  En  général,  on  était  con- 
vaincu que  les  repré -sentants  du  Gouvernement  espagnol 
n'obtiendraient  pas  que  les  étrangers  consentissent  ù 
abandonner  20  0/0  des  intérêts,  mais  la  nouvelle  de 
la  solution  proposée  a  fait  naître  dans  la  tôte  dès  per- 
sonnes ([iii  s'intéressent  à  ladite  Rente  deux  idées  d'un 
ordre  différent  ;  les  porteurs  de  titres  pensent  qu'ils 
finiront  par  obtenir  de  meilleures  conditions  pour 
l'échange;  les  capitalistes,  qui  voudraient  avoir  une 
rente  payable  en  or,  supposent  que  l'alïidavit  sera 
aboli  et  que  les  Espagnols  ])Ouriont  acheter  de  l'Exté- 
rieure estampillée. 

La  Guceta  d'hier  a  publié  le  décret  de  conversion 
tant  attendu,  en  exécution  de  la  loi  du  27  mars.  Vous 
savez  déjà  que  le  taux  de  l'échange  (qui  est  volontaire) 
est  de  113  0/0  pour  la  Rente  4  0/0  ex  amortissable;  de 
120  0/0  pour  les  billets  de  Cuba  6  0/0;  de  100  0/0  pour 
les  mêiues  5  0/0;  de  127  50  0/0  pour  les  obligations 
Philippines,  série  A,  et  de  83  25  0/0  pour  les  mêmes, 
série  B. 

Le  montant  nominal  des  dettes  à  convertir  est  le 
suivant  : 

Amortissable  4  0  0   1 . 503 .  G35 . 000  pesetas 

Bons  cubains  6  0  0-   585.750.000  — 

—  5  0  0    391.558.000  ~ 

Philippines  A  6  0/0   151. 5/0. 000  — 

B   46.;î74.000  —  

2.678.893.000  pesetas 

.  Si  tout  ce  capital  était  échangé  contre  de  la  rente 
intérieure,  la  quantité  h  émettre  sera  de  2.096.319.400 
pesetas,  soit  une  augmentation  de  346.538..305  pesetas. 
Ainsi  que  je  vous  l'ai  dit,  le  chi  lire  des  intérêts  ne 
souffre  aucune  altération. 


MmÉm  îmmm  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  1"  juillet  idOO  i36  semaines) 


LIGMOS 

Kiloni 
expl. 

1S<J7 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 
Ancien  réseau.. . 

Aslurics  

Lérida-Reiis  ■ 
AlmansaValence 

Total  Sovd  lie  l'I^sp. 

Madrid-Saragosse 
Barcelone  France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

■24.110.377 
6  9i4.2i'' 
466  3d-2 
■J  677  087 

l^esetas 

26.621.859 
7  67;. 077 
641.4.  6 
6-07'...9i9 

Pesetas 

28.286.718 
8  4113. 8!14 
71(;.075 
6.49r..041 

Pesetas 
28  504  6  4 

617.  r.n 

6..'j8(l..Mi] 

3  557 

37.178.016 

il  018.29! 

43. 90 1.758 

44  128.154 

1067 

mi 

3(w0 
246 

7  206  468 
27.479. 64-2 

531  200 

<J  431.530 
31.797.6.^8 

609.356 

9.100-6:3 

44. 452. 62 'i 
722.070 

9.678.452 

44.782.:<92 
1.584  878 

L'ECONOiMISTE  EUROPEEN.  —  Italie 
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Le  Monopole  des  Allumettes.  —  La  Gazette  de  Madrid 
a  publié,  le  6  courant,  un  nouveau  contrat  passé  entre  le 
Ministre  des  finances,  comme  représentant  de  l'Etat  et  le 
Groupe  des  fabricants  d'allumettes  d'Espagne.  L'Etat  perce- 
vra une  somme  annuelle  de  5  millions  de  pesetas  4L6.h66  66 
chaque.  Le  groupe  prend  l'obligation  de  payer  un  droit  de 
privilège  proportionnel  à  partir  de  l'année  où  la  vente  excé- 
dera 3  millions  de  boîtes  d'allumettas  et  dans  la  lnrme  sui- 
vante : 

Pour  la  premii're  année,  pesetas  0.75,  par  chaque  grosse 
en  plus  des  3  millions; 

Pour  la  2"  année  Pesetas  1.00 

Pour  la  3'  année   1.25 

Pour  la  4"  année   1.50 

Pour  la  5'  année   1.75 

Pour  la  C'  année   2.0(1 

Le  droit  de  privilège  propoi-tionnel  sera  liquidé  à  la  fin  de 
chaque  année  au  mois  de  février. 

Le  bénéfice  obtenu  par  le  Trésor,  dans  ce  contrat,  est  de 
750.000  pesetas  annuelles  ;i  partir  du  1"  avril  de  l'année  en 
cours  jusqu'au  terme  du  monopole  le  14  février  1908;  à  cette 
somme  il  y  aura  lieu  d'ajouter  le  montant  du  privilège  pro- 
portionnel! 


Statistique  minière  de  1899.  —  Les  concessions  mi- 
nières on  Espagne  se  montent  à  17,519  sur  une  superficie  de 
617.868  hectares. 

On  qualifie  de  produclives  1.964  mines  sur  une  superficie 
de  252.957  hectares  et  dimp.-oductives,  15.555  mines  de 
304.905  hectares. 

Les  provinces  où  l'on  compte  le  plus  de  mines  improduc- 
tives, sont  : 

Alméria,  2.145 ;  Murcie,  2.4972;  Oviedo.  1.556;  Santander, 
1.183  ;  Viscaye,  1.104:  Badajoz,  751;  Ciudad  Real.  493;  Cor- 
doue,  7  78  ;  Grenade.  843  et  Huelva,  934. 

Les  concessisns  qui  s'exploitent  en  plus  grande  ([uantité. 
sont  celles  de  mercure,  houille,  fer,  cuivre,  plomb,  lignite, 
plomb  argentifère,  sel,  soufre  et  manganèse. 

Pendant  l'année  1899  onaexpédié  1.989  titres  de  Tnines  et 
118  pour  excédents  pour  une  superficie  de  35.479  hectares. 

Par  contre,  566  concessions  nouvelles  sont  tombées  en  dé- 
suétude; elles  comprenaient  14  632  hectares  de  fer,  houille, 
plomb  et  autres  produits  en  quantité  moindre. 

En  établissant  le  bilan  entre  les  titres   de   propriétés  mi 
nières  expédiées  et  les  concessions  tombées  en  désuétude  il 
résulte  une  augmentation  de  1.423  mines,  soit  20.846  liectares 
de  superficie, 

Les  provinces  où  il  resté  le  plus  grand  nombi-e  de  conces- 
sions minières  sans  être  demandées  ont  été  celles  de  Almeria, 
Santander,  Jaen.  Ciudad  Real,  Viscaye,  Murcie,  Oviedo,  Cas- 
tellan, Grenade,  liadajoz,  Valladolia,  Malaga,  et  Gérone. 


Les  Mines  d'Almaden.  —  Comme  l'a  annoncé  notre  corres- 
pondant de  Madrid,  le  Conseil  des  Ministres  d'Espagne  a  ap- 
prouvé le  contrat  réalisé  par  le  Ministre  des  finances  avec  les 
maisons  de  Rothschild,  de  Paris  et  de  Londres,  pour  la  vente 
à  commission  du  produit  des  mines  d'Almàden.  Jja  durée  du 
contrat  cette  fois  est  de  dix  ans,  au  lieu  de  trente.  La  com- 
mission sera  de  1  25  0/0  sur  le  pi  ix  de  vente  au-dessus  de 
8  liv.  st.  par  flacon,  au  lieu  de  2  0/0  sur  le  prix  de  vente  au- 
dessus  de  6  liv.  st.  Le  stock  de  50.000  flacons,  que  MM.  de 
Rothschild  avaient  en  mains  au  moment  de  l'expiration  de 
l'ancien  contrat  au  3(1  juin  1900,  sera  repris  par  le  nouveau 
contrat. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  19  juillet  1900. 

Le  marché  conserve  une  allure  assez  calme.  L'entente  au 
sujet  de  l'Extérieure  a  été  bien  accueillie. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  25;  l'Extérieure  à  78  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  27  55. 


ITAT_.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  17  juillet  1900. 

lin    lîiiilni.'l.  —   l.a   Di'tlr   |)ubli(|u(!.   —  Lo  Cdimiiiim ce 
cxti-ricur  du  ])iriiii(:r  semestre.      Le  Ciuiniierc-i,'  spécial. 

Je  vous  ai  annoncé,  dans  ma  dernière  lettre,  que  le 
calme  était  revenu  dans  la  vie  politique  à  la  suite  de 


la  séparation  des  Chambres.  II  convient  d'ajouter 
qu'on  semble  avoir  oublié  partout  les  anciens  orages 
parlementaires;  le  vote  de  cinq  douzièmes  provisoires, 
qui  assure  pour  un  temps  assez  long  la  marche  régu- 
lière de  la  machine  gouA'ernementalc  a  rendu  confiance. 

Le  point  noir  reste  le  déficit  que  le  Gouvernement  a 
dfi  avouer  lui-même  dans  ses  prévisions  budgétaires. 
«  Mais,  a  ajouté  le  Ministre,  on  peut  espérer  que  la  ré- 
duction de  quelques  dépenses  et  la  plus-value  certaiae 
de  quelques  recettes  rétablira  l'équilibre». 

Ces  pronostics  pourraient  avoir  quelque  vraisem- 
Ijlance  :  on  a  constaté,  la  semaine  dernière,  à  propos 
du  relevé  des  principaux  revenus  de  l'Etat,  que  ces 
revenus  ont  donné,  en  1899,'  une  plus-value  de  22  mil- 
lions et  demi  comparativement  aux  résultats  de  l'exer- 
cice précédent  et  de  18.800.000  liv.  en  regard  des  éva- 
luations budgétaires. 

Aux  impôts  directs,  on  fait  remarquer  la  plus-value 
de  l'impôt  sur  la  richesse  mobilière  :  ce  résultat  té- 
moigne de  l'essor  de  l'activité  productrice  de  la  nation. 

La  Gazette  Officielle  a  publié  la  situation  de  la  dette 
publique  au  30  juin  dernier. 

Au  début  de  l'exercice  écoulé,  l'ensemble  de  la  dette 
publique  s'élevait  au  total  de  582.121 .000  lire  de  rente, 
somme  qui  représentait  un  capital  nominal  de  12.908 
millions  324.000  lire.  Au  30  juin  dernier,  ces  chiffres 
étaient  resoectivement  de  580.823.000  lire  et  de  12  mi- 
Iiards  881.522.000  lire. 

Les  dettes  perpétuelles  s'élevaient  en  rente  au  chifi're 
de  478.065.000  lire  (en  augmentation  de  1.540.000 
lire)  et  les  dettes  rachelables  au  total  de  588.823.000 
lire  (en  diminution  de  1.301.000  lire). 

Aux  dettes  perpétuelles,  Taugmentation  porte  sur  le 
consolidé  intérieur  'i  1/2  0/0  net  et  en  partie  sur  celui 
4  0/0.  Le  montant  des  rentes  5  0/0  a,  par  contre,  baissé 
de  400.853.000  à  400.181.000  lire  de  rente,  soit  un  capital 
de  27.329.000  lire  remboursé. 

Parmi  les  dettes  administrées  par  la  Direction  géné- 
rale du  Trésor,  les  Bons  du  Trésor  à  longue  échéance, 
au  30  juin  dernier,  représentaient  une  rente  de  5  mil- 
lions 731.000  et  un  capital  de  111.270.000  lire,  contre, 
respectivement,  7.270.000  lire  et  141.349.0OiJ  lire  au 
1er  juillet  1899. 

Il  résulte  de  tout  cela  une  amélioration  considérable 
dans  le  classement  àna  titres  de  nos  rentes  publiques  ; 
les  rentes  nominatives  ont  augmenté  au  détriment  des 
rentes  au  porteur. 

On  vient  de  publier  la  statistique  du  commerce 
extérieur  pendant  le  premier  semestre  de  l'année  en 
cours.  La  valeur  des  importations  e^t  de  787.088.333 
lire;  celle  des  exportations,  de  670.930.843  lire. 

Augmentation  à  l'importation  sur  la  même  période 
de  1899,  37.800.296  lire;  à  l'exportation,  diminution ;de 
3.107.240  lire. 

L'augmentation  à  l'importation  est  due  en  grande 
partie  aux  machines  et  aux  appareils  pour  11  millions; 
aux  fers  pour  5  millions;  à  l'huile  d'olive  pour  5  mil- 
lions. 

A  l'exportation,  l'huile  d'olive  présente  à  elle  seule 
une  diminution  de  17  millions,  en  partie  compensée 
par  une  augmentation  de  9  millions  sur  les  autres 
produits. 

Si,  du  commerce  général,  nous  passons  au  com- 
merce spécial  de  l'Italie  avec  l'étranger,  nous  trou- 
vons, pour  le  premier  semestre,  les  cliilires  suivants: 
importations,  787.088.333  lire  ;  exportations,  670  mil- 
lions 930.843  lire. 

Comparaison  faite  avec  le  premier  semestre  de  1899, 
il  résulte  pour  1900  une  augmentation  à  l'importation 
de  37.800.296  fr.,  et  une  diminution  à  l'exportation  de 
8.107.240  francs. 

La  plus  grande  partie  de  l'augmentation  à  l'importa- 
tion est  fournie  par  les  machines  et  appareils  pour  :  11 
millions  ;  par  les  fers,  pour  5  millions  ;  l'huile  d'olive, 
pour  5  millions,  etc.  A  l'exportation,  l'huile  d'olive  pré- 
sente à  elle  seule  une  diminution  de  17  millions  de 
francs  qui,  en  partie,  est  corfcipensée  par  une  augmen- 
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tation,  dans  les  autres  produits,  pour  9  millions  d'en- 
semble. 

On  constate  surtout  une  forte  animation  dans  le  com- 
merce des  soios,  dans  toutes  ses  brandies. 


nations 


Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  la  publi- 
catiou  meusuelle  faite  par  l'Econoiuiata  cCltalki  du  cours  des 
titres  cotés  aux  iJourscs  italiennes,  la  valeur  en  capital  de 
Bourse  de  ces  titres  au  30  juin  dernier  s'élin'ait  au  total  de 
1.779.988.544  lire,  et  présentait  une  diminution  de  53  millions 
513.316  lire,  comparativement  à  celle  résultant  des  cours 
de  Bourse  au  31  décembre  1899. 

Dans  cette  diminution  sont  compris  naturellement  les 
détachements  de  dividende  survenus  durant  le  semestre  pour 
quelques-uns  des  titres. 

Voici  la  valeur  des  dilTérents  groupes  de  titres  au  30  juin 
1900,  avec  les  relatives  dilVérences  sur  celle  au  31  décembre 
1899  : 


Au  30  juin 
190() 

Instituts  de  crédit   459.045.044 

Sociétés  de  transport   715.0(55.000 

Industrie  des  sucres   49.165.000 

Mines  et  métallurgie  ...  131.175.5U0 

Tissage  et  filature   93 . 466 .  COO 

Eclairage   47.972.000 

Electricité   49.070.000 

Papeteries   16.340.000 

Conduites  d'eau   53.596.00(1 

Moubns   19.840.000 

Assurances   83.090.000 

Industries  diverses   62.160.000 

1.779.988.544 


Difl".  sur  31  déc. 
1899 


+ 


+ 


25.330.566 
3.651.000 
1.025.000 
8.329.500 
189.000 
4.32.  UOO 
4.580.(100 
30.000 
3.307.000 
768.000 
3.326.250 
5.837.000 

53.513.316 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  l'exer- 
cice courant  1899-1900  (juillet  1899  à  fin  juin  1900),  com- 
parées à  l'exercice  précédent.  , 

En  voici  le  tableau  : 

Résultats  de  l'exercice 


Chapitres 


1899-1900 


Taxe  sur  les  aftaires.  199 . 730 . 239 

Imp.  fouds  rustiques  105.235.696 

—  propriété  bâtie..  >89.087.022 

—  richesse  mobil. .  290.021.022 
Taxe  de  construction  64 . 317 . 793 
Douanes,  dr.  marit. .  243.690.330 
Droits  de  consomm..  81.006.292 

Tabacs   19li.087.166 

Sels   74.151.010 

Loterie   70.593.198 


1898-99 

(En  lire) 
199. 668.. 504 
106.892.536 

88.568.121 
284.911.462 

49.072.667 
241.367.264 

80.527.994 
196.138.232 

73.900.717 

71.361.173 


DifTérences 


+  61.735 

—  656.840 
-f-  518  901 
+  5.109.500 
+15.245.126 
-f  2.323.066 
+  478.298 

—  51.066 
-f-  250.293 

—  767.975 


1.41 '1.919. 768  1.392.408.670  -|-22.511.( 


Production  de  l'huile  d'olive  en  1899-1900.—  D'après 
les  renseignements  publiés  par  le  Ministère  de  l'agriculture, 
la  production  de  l'huile  d'olive  en  1899-1900  a  été  tré.s  mau- 
vaise dans  l'Italie  entière.  On  évalue  cette  production  à 
920.000  hectolitres,  soit  1.600.000  de  moins  qu'en  1898-99  qui 
avait  été  considérée  comme  ayant  donné  une  moyenne  nor- 
male. La  fioraison  de  l'olivier  n'a  pu  se  développer  dans 
plusieurs  régions  et  la  mosca  olearin  a  atteint  tous  les 
oliviers  du  royaume.  Voici  les  résultats  des  quatre  dernières 
récoltes  * 

1896-97       1897-98      1898-99  99-1900 


Loinbardie   3.180 

Vénétie   4  500 

Ligurie   28.490 

Emilie   5.560 

Marcheet  Ombr.  174.690 

Toscane   132.23(1 

Latium   29.510 

Adriatiq.  mérid.  816.760 

Méditer,  mérid..  311.510 

Sicile   381.690 

Sardaigne   23.880 

Royaume...  1.912.(IU0 


(Hectolitres) 


4.400 
3.700 
57.000 
3.500 
116.000 
92.000 
41.400 
637.000 
509.000 
302.001) 
34.0(10 


4.600 
4.400 
128.000 
5.400 
185.000 
345.000 
125.000 
910.000 
339. OCO 
400.(100 
,53.()00 


1.800.000  2.5(»0.0(J11 


2.500 
5.000 
38.000 
1.200 
68.300 
88.000 
56.000 
26(1.000 
242.500 
130.500 
28.(100 

920.000 


Courrier  de  la.  Bourate  de  Home 


Rome,  19  juillet  1900. 

La  semaine  a  été  dépourvue  d'inlérêt  :  la  ])éiiodo  dos  va- 
cances fait  sentir  ses  ctïets  et  les  nouvelles  iio  sont  pas  de 
nature  ft.  encourager  les  demandes. 

La  Rente  est  à  97  70;  Méridionaux,  (•)99  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  516  ...  Banque  Nationale,  811. 


ROUMANIE 


Nouveau  Ministère.  —  Un  changement  de  Cabinet  vient 
de  se  produire.  Le  Roi  a  accepté  la  démi.ssion  du  Ministère 
Cantacuzène  et  chargé,  sur  la  demande  de  ce  dernier, 
M.  Pierre  Carp  de  former  uu  Cabinet  de  concentration 
conservatrice. 

La  composition  probable  du  nouveau  Ministère  est  la  sui- 
vante : 

Présidence  du  Conseil  et  finances  :  M.  Carp  ;  Intérieur: 
M.  Olanesco,  président  actuel  de  la  (  Uiambre  des  députés  ; 
affaires  étrangères:  M.  Marghiloman  ;  justice:  M.  Maio- 
resco  ;  commerce  et  domaines  :  M.  Nicolas  Filipesco,  ancien 
maire  de  Bucarest;  cultes:  M.  Constantin  Arion.  Le  général 
Laliovary,  actuellemi-nt  ministre  de  la  guerre,  et  M.  Ciradis- 
tiano,  actuellement  ministre  des  travaux  publics,  conserve- 
raient leurs  pertel'euilles. 


La  Population  d'après   le  Recensement  de  1899.  — 

Le  service  de  statistique  générale  vient  de  publier,  dans  le 
bulletin  du  ministère  des  domaines  les  résultais  du  recense- 
ment de  la  population  du  royaume,  opéré  daus  l'intervalle  du 
1"  au  10  décembre  1899. 

Le  plus  ancien  recensement  qui  ait  été  fait  en  Roumanie 
est  celui  de  1859.  La  population  du  pays  était  alors  de 
3.8C)4.848  habitants.  De  1859  jusqu'en  1884,  il  ne  fut  plus  fait 
aucun  dénombrement  de  la  population.  Sur  la  base  de  la  loi 
de  1882,  il  a  été  ensuite  dressé  en  1884  des  statistiques  qui 
ont  donné 4  (ji8.lv3  habitants  pour  tout  le  pays;  celle  de  1889 
en  a  donné  5.038.342  ;  celle  de  1894,  5.406.249  et  enfin  celle  de 
1899,  5.912.250  habitants. 

Nous  voyons  par  là  que  pendant  un  laps  de  temps  de  40 
ans  la  population  de  la  Roumanie  a  augmenté  de  .53  0/0.  Le 
coefficient  de  cette  augmentation  varie  selon  les  districts  et 
met  en  évidence  la  supériorité  des  districts  de  Braila,  lal- 
moitza,  Dolj,  Vlashca,  c'est-à-dire  de  ceux  situés  le  long  du 
Danube  et  produisant  beaucoup  de  céréales. 

L'augmentation  moyenne  a  été  en  40  ans  de  13,25  par  mille 
et  par  an. 

Comme  l'accroissement  de  la  population,  produit  par  l'ex- 
cédent des  naissances  sur  les  décès,  atteint  en  Roumanie  la 
proportion  de  9  à  10  par  mille,  il  est  probable  que  le  reste  du 
coefficient,  jusqu'à  13  1/4  par  mille,  résulte  du  fait  de  l'immi- 
gration, qu'on  peut  fixer  à  300.000  âmes  au  cours  des  qua- 
rante dernières  années. 

Au  point  de  vue  delà  densité  de  sa  population  —  45  habi- 
tants par  kilomètre  can-é  —  la  Roumanie  occupe  la  16°  place 
en  Europe,  après  la  Hongrie  (57),  le  Portugal  (55),  la  Serbie 
(49),  mais  dépassant  la  (ïréce  (37),  la  Turquie  (35),  la  Russie 
(19),  la  Suède  (11). 

Les  districts  les  plus  peuplés  sont  Ilfov  (555.7()0  habitants), 
Prahova  (304.376^  Mehedintz  (247.223);  le  moins  peuplé  est 
Falciu,  avec  93.317  habitants. 

La  population  des  villes  s'élève  à  1.114.508  têtes  et  celle 
des  campagnes  à  4.789.012,  soit  18  0/0  pour  les  citadins  et 
82  0/0  pour  les  ruraux.  Répartie  par  sexe,  elle  se  présente 
avec  2.994.890  hommes,  soit  50.7  0/0  et  2.917.634  femmes  ou 
49.8  0/0.  La  prédominance  du  sexe  masculin,  qu'on  rencon- 
tre surtout  dans  les  pays  méridionaux,  s'est  également  mani- 
festée lors  des  recensements  antérieurs. 

Les  célibataires  représentent  55  0/0  de  la  population  totale, 
les  mariés  38.7  0/0,  les  veufs  6  0/0  et  les  divorcés  0.3  0/0. 

80  0/0  de  la  population  roumaine  ne  savent  ni  lire  ni  écrire. 

Dans  les  campagnes  surtout  la  proportion  des  illettrés  est 
imporlante  :  sur  4.789.062  ruraux,  4.242.320,  soit  88  1/2  0/0,  ne 
savent  ni  lire  ni  écrire.  Dans  les  villes  cette  proportion  est  ré- 
duite 57  0/0,  ce  qui  est  encore  énorme. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Turquie 


AMÉRIQUE 


BRESIL. 

L'Exportation  du  Brésil.  —  La  statistique  du  Brésil, 
confiée  récemment  à  M.  Wileman,  notre  confrère  de  la 
Jirasilian  Revicic,  qui  a  offert  au  Gouvernement  Ijrésilien  de 
s'en  charger  gratuitement,  s'organise  peu  à  peu  et  nous  fournit 
des  chiffres  plus  complets  sur  le  mouvement  comniercial  du 
pays. 

Malheureusement,  grâce  à  l'incurie  de  la  plupart  des  Etats, 
il  est  impossible  d'obtenir  des  données  permettant  d'arriver  à 
un  total  d'ensemble  définitif. 

Le  premier  Bulletin  de  Statistique,  qui  vient  d'être  publié, 
nous  fournit  les  chiffres  de  l'exportation  dans  le  premier  tri- 
mestre, par  les  ports  de  Rio,  de  Santos  et  d'Aracaju  (Ser- 
gipe)  et,  pendant  les  deux  premiers  mois  de  l'année,  par  les 
parts  de  l'Etat  de  Maranhao.  • 

L'exportation  totale  pendant  ces  périodes  par  les  ports 
mentionnés  s'e.-t  élevée  à  117  871  contos,  soit  au  taux  moyen 
du  change  du  trimestre  3.792.743  contos. 

Cette  exportation  s'est  ainsi  répartie  : 

Allemagae   10.76.") 

Autriche  '.  6.3i''i 

Belgique  " . . .  a. 459 

France   3.159 

Grande-Bretagne   5.4()6 

Espagne    4 

Hollande   G.  890 

Italie   1.542 

Portugal  " . .  449 

Divers   1.654 

Argentine   925 

Chili   11 

Etats-Unis  '.   77.033 

Uruguay   151 

Chine  et  Japon   141 

Afrique   908 

Toi  al   117.871 

Les  ports  de  Rio  et  de  Santos  et  les  deux  octrois  douanes 
secondaires,  auxquels  ces  chilî'res  correspondent,  représentent 
à  peine  3,  5  de  l'exporiation  brésilienne,  dans  laquelle  Bahia, 
Pernambuco  et  Para  i;ntrent  pour  bien  prés  des  2/5.  11  en 
résulterait  que  l'exportation  totale  du  trimestre  approcherait 
de  200. UOO  contos.  Les  quatre  trimestrfs,  en  tenant  compte 
toutefois  qu'il  y  a  des  périodes  plus  actives  d'exportation, 
comme  la  campagne  des  cafés,  du  caoutchouc,  etc.,  pour- 
raient donc  donner  une  exportation  totale  de  près  de  800.000 
contos  contre  une  importation  qui  ne  doit  pas  dépasser 
actuellement,  si  elle  les  atteint,  500.000  contos. 

La  balfince  commerciale,  aussi  approximativement  qu'on 
peut  l'évaluer,  accuse  donc  un  excédent  considérable  de  l'ex- 
portation sur  l'importation  et  c'est  un  élément  de  plus  mili- 
tant en  faveur  de  la  hausse  du  change  à  laquelle  nous  assistons 


La  Situation  de  Minas-Geraès.  —  Le  Congrès  de  l'Etat 
a  tenu  sa  première  séance  le  iK  .juin  dernier  et  l'ouverture  de 
la  session  a  été  faite  avec  le  cérémonial  accoutumé.  M.  Braz 
Monteiro,  secrétaire  d'Etat  à  l'Intérieur,  a  lu  le  Message  pré- 
sidentiel. 

D'après  l'analyse  qu'en  publie  notre  confrère  Le  Brésil, 
ce  document  traite  de  la  boime  situation  des  relations  avec 
l'Union  et  les  Etats,  de  la  visite  faite  l'an  dernier  par  M.  Luiz 
Vianna,  ancien  gouverneur  de  Bahia,  des  questions  de  limites 
avec  les  Etats  voisins  et,  en  général,  de  toutes  les  questions 
intéressant  l'Administration  pul)lique. 

Au  sujet  du  Gouvernement  fédéral,  il  y  est  dit  qu'au  mo- 
ment présent  le  plus  grand  service  que  l'on  puisse  rendre  à 
la  République,  c'est  de  donner  tout  l'appui  au  pouvoir  central, 
au  Président  de  la  République,  dont  la  ligne  de  conduite  jus- 
tifie chaque  jour  davantage  la  confiance  qu'ont  eu  en  son  nom 
les  républicains  brésiliens. 

Parmi  les  mesures  les  plus  importantes  prises  par  l'Etat 
ou  l'Union,  et  qui  ont  le  plus  contribué  au  développement  de 
Minas-Geraès,  M.  Silviano  Brandao  cite  la  réduction  des  im- 
pôts sur  les  minerais,  spécialement  sur  l'or,  l'application  d'un 
tarif  réduit  et  li.\e  au  ti  ansport  des  Céréales,  l'augmentation 
de  la  taxe  sur  la  margarine,  la  réduclioiî  do  10  0/0  sur  le 
transport  du  café'  par  li"  chemin  de  fer  Central,  et  de  17  (I/O 
parla  Leopoldina,  et  finalement  la  diminution  de  2  0/0  de 
l'impôt  sur  le  café. 

En  1898,  le  rendement  de  la  Rocebedoria  de  Minas-Geraès 
dans  le  District  fédéral  provenant  des  produits  manufacturés, 
de  l'exportation  du  bétail  et  des  pr.:>duils  du  sol.  exclusion 
faite  du  café,  a  été  de  26  contos:  l'an  dernier,  il  s'est  élevé  à 


1.000  contos  et  pouira  atteindre  2.000  contos  pendant  l'exer- 
cice en  cours. 

L'Etat  a  fait  face  ùtous  ses  engagements  et  a  réduit  ses  dé- 
penses. La  dette  flottante,  qui  était  de  près  de  28.461  contos, 
se  trouve  aujourd'hui  réduite  à  14.400  contos  de  reis. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  les  résultats  du  com- 
merce extérieur  des  Etats-Unis  pour  le  mois  de  mai  et  les 
onze  premiers  mois  de  Uexercice  1899-1900  : 

Importations 

11  mois  11  mois 

de  1898-1899  de  1899-1900 

(Dollars) 

Produits  alimentaires  et  bétail 

vivant                                     1;*0.727.790  202.851.416 

Matières  premières  pour  l'in- 
dustrie                                   204.857.499  282.109.939 

Articles  manufacturés  méca- 
niques                                     5i. 174. 112  81.299.640 

Articles  prêts  pour  la  consom- 
mation                                    99.961.119  118.53>.707 

Articles  de  luxe                            8;). 670. 660  104.082.220 

Total  des  importations 

.  de  marchandises               635.391.180  788.880.722 

Exportations 

Produits  agricoles                        730.629.264  778.768.069 

—  manufacturés                 306.854.428  393.089.479 

—  miniers...                       2Ô.0y8.151  35.935.167 

—  forestiers                        37.079.110  46.556.172 

—  de  pèche                          5.711.036  6.079.238 

Divers                                          3.169.r84  4.540.782 

Exportations  de  marchandises.    1.109.5il..573  1.264.269.007 

Réexportations                              21.087.502  25.956.861 

Total  des  exportations  de  mar- 
chandises                             1.130.629.075  1.286.225.808 

Importations  d'or                          8.'). 848. 915  40. 814.608 

Exportations  d'or                           16. 613. 7.59  40.173.491 


Le  nia^rché  Fina,iiciei*  de  i\ew-Yoi-k 


New-York,  le  18  juillet  UOO. 

Les  tendances  générales  du  Marclié  n'ont  pas  été  très  ac- 
tives: on  craint  des  exportations  d'or  importantes  pour  l'Eu- 
rope et  ce  fait  entretient  une  certaine  réserve  de  la  part  du 
public.  Les  valeurs  de  chemins  de  fer  conservent  cependant 
une  allure  active  et  les  valeurs  industrielles  ont  des  disposi- 
tions plus  soutenues. 

Les  valeurs  cuprifères  sont  en  avance. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  3/8. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
25  1/2;  Milwaukee,  U«7/8;  Lake  Shore,  220  ./.;  Erie, 
10  3/4;  Reading,  17  ./.  ;  Canadian  Bacific,  88  ./.  ;  Illinois 
Central,  118  3/4;  Louisoille,  73  New-York  Central, 

129  5/8;  Union  Pacific,  571/8. 


MEXIQUE 


Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  publié  les  chif- 
fres du  commerce  extérieur  du  Mexique  pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  190O.  Notre  confrère,  le  Mexique,  les  fait 
suivre  des  considérations  suivantes  : 

Cl  Nous  ne  saurions  trop  faire  ressortir  l'augmentation  des 
envois  de  machines,  ce  qui  est  l'indice  des  progrès,  chaque 
jour  plus  évidents,  de  l'activité  commerciale.  L'augmentation 
des  importations  de  matière  minérale  e.«l  un  autre  indice,  non 
moins  important,  de  cette  activité,  car  nous  croyons  qu'il 
s'agit  de  minerais  américains  expédiés  au  Mexique  pour  y 
être  rédaits  ou  aftinés.  Il  est  également  permis  de  supposer 
que  la  houille  figure  pour  une  somme  importante  dans  les 
chilî'res  de  ce  môme  ciiapitre. 

Les  détails  relatifs  aux  importations,  par  pays  de  prove- 
nance, tendent  à  nous  confirmer  ces  suppositions.  Comme 
d'habitude,  les  Etats-Unis  tiennent  le  premier  rang  parmi  les 
fournisseurs  du  Mexique.  Or,  c'est  précisémnnt  des  Etats- 
Unis  que  proviennent  les  minerais  et  le  charbon  de  terre  dont 
nous  parlons  plus  haut. 

Depuis  le  mois  de  janvier  dernier,  le  mouvement  des  ex- 
portations, qui  s'était  ralenti  durant  les  premiers  mois  de 
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l'annt'c  liscali%  s'est  relevé  d'ui.e  fa(;on  des  plus  salisf;iisaiilos. 
Bien  »iu«  lus  au^jinentalions  conslatôes  peiidanl  lo  niois  do 
mars  n'aient  pas  compensé,  pour  les  in'oduits  minéraux  no 
lamment,  les  diminutions  des  mois  antérieurs,  il  est  i)ermiij, 
dés  maintenant,  d'espérer  que  l'exercice  en  cours  se  li(|ui- 
dera,  pour  les  exportations,  par  une  diU'érence  en  jilus  assez. 
imi)orlante  et  conl'ormo  aux  prévisions  budgétaires. 


Nouvelle  ligne  de  cabotage  dans  le  golfe  du  Mexique. 

 Qn  assure  (jue  la  (^ionipanuie  de  Navigation  américaine 

«  Cuba  and  New-York  S.  S.  Company  »  (Ligne  Ward)  solli- 
cite du  Gouvernement  mexicain  l'autorisation  de  créer  une 
ligne  de  vapeurs  d'un  tonnage  moyen,  faisant  le  service  du 
caijotage  entre  les  dilVérenls  ports  mexicains  du  golfe  du 
Mexique. 

Nous  sommes  persuad('S,  dit  le  Nouveau  Monde,  que,  si 
la  nouvelle  est  l'ondée,  l'établissement  de  cette  ligne  donnera 
d'excellents  résultats  en  augmentant  le  trafic  commercial  en- 
tre les  dill'érents  ports  de  la  côte  orientale  du  Mexique. 

'l'ous  les  grands  centres  commerciaux  de  la  République  re- 
tireraient un  avantage  plus  ou  moins  grand  de  cette  organi- 
sation. 

Les  Compagnies,  desservant  toutes  ces  côtes,  seraient  obli- 
gées de  baisser  les  prix  de  leurs  tarifs  de  transports. 

11  est  à  souhaiter,  dans  l'intérêt  du  commerce  mexicain  et 
plus  particulièrement  pour  le  développement  de  celui  des 
ports  du  Golfe  que  la  réalisation  d'un  tel  projet  s'elléctue 
dans  le  plus  bref  délai.  » 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Une  Proposition  de  M.  Pellegrini.  —  Le  D'  Pellegrini 
qui,  l'an  dernier,  avait  marqué  f'Oti  initiative  parlementaire 
par  le  projet  de  loi  sur  la  conversion,  vient  de  déposer  une 
nouvelle  proposition  qui  donne  lieu  à  d'ardentes  polémiques. 

Le  sénateur  de  la  province  de  Buenos-Ayres  a  présenté 
une  proposition  tendant  à  créer,  dans  le  sud,  une  quinzième 
province,  dont  Bahia  Blanca  serait  la  capitale  et  dont  le  terri- 
toire serait  formé,  en  partie,  par  les  régions  empruntées  à 
la  province  dont  La  Plata  est  la  capitale. 

Si,  au  point  de  vue  des  intérêts  généraux  du  pays,  celte 
initiative  parait  excellente,  il  est  certain  qu'elle  doit  porter 
un  préjudice  considérable  à  la  province  de  Buonos-Ayres, 
qui  va  perdre,  par  suite  de  celte  combinaison,  l'importance' 
commerciale  à  laquelle  elle  pouvait  prétendre  dans  le  sud  de 
la  République. 

Placé  entre  le  port  de  la  capitale  et  celui  de  Bahia  Blanca, 
qui  va  monopoliser  tous  les  produits  dos  territoires  natio- 
naux, le  port  de  La  Plala  est -condamné  à  végéter,  et  l'on 
est  un  peu  surpris  que  ce  soit  le  sénateur,  qui  avait  mission 
de  le  défendre,  qui  ait  pris  l'initiative  d'un  projet  qui  doit 
lui  porter  un  coup  terrible. 

Une  des  Chambres  du  Congrès  a  déjà  sanctionné  cotte 
mesure  à  l'unanimité;  la  seconde  en  fera  autant,  mais  les 
pouvoirs  publics  de  la  province,  qui  seront  appelés,  à  leur 
tour  à  sanctionner  ce  démembrement,  souscriront-ils,  de 
bonne  grâce,  au  sacrifice  qu'on  veut  leur  imposer? 

Constatons  qu'un  mouvement  d'opposition  s'organise  dans 
la  province  contre  ce  qu'on  appelle  une  spoliation,  et  l'afl'aire 
pourrait  bien,  au  dernier  moment,  soulever  plus  de  difficultés 
que  ne  le  suppose  l'auteur  du  projet. 

Il  i  st  vrai  que  le  Pellegrini  clis]50se,  aussi  bien  sur  les 
Chanibr-fts  provinciales  que  sur  le  Congrès,  d'une  très  grande 
influence. 


La  Réclame  nord-américaine  dans  la  République 
Argentine. —  D'après  une  communication  du  Handel-Mu- 
seum  de  Vienne,  les  grands  progrés  faits  en  ces  derniers 
temps  par  l'importation  des  l^tats-llnis  dans  la  République 
Argentine  sont  dus  en  grande  partie,  outre  la  bonne  qualité 
des  marchandises,  à  la  réclame  active  et  intelligente  des 
maisons  américaines.  Les  importations  des  Etats-Unis  en 
189'i)  ont  augmenté  par  rapport  à  l'année  précédente,  non 
.seulement  pour  les  produits  spéciaux  de  l'LInion,  tels  que 
l'huile  de  coton  et  le  pétrole,  mais  encore  pour  des  articles 
oii  l'Amérique  avait  à  lutter  contre  la  concurrence  de  mar- 
chandises européennes  déjà  introduites  sur  le  marché  argen- 
tin. Alors  que  la  plupart  des  fabricants  étrangers  se  conten- 
tent de  faire  paraître  une  courte  insertion  en  langue  étran- 
gère dans  une  feuille  d'annonces,  les  diirérents  fabricants  et 
exportateurs  américains,  envoient  dans  l'Argentine  des  rap- 
ports mensuels  et  même  bimensuels  très  bien  rédigés,  en 
I.Tng(io  espagnole.  Ils  procèdent,  d'ailleurs,  de  même  dans 
tous  les  pays. 

Dans  ce.s  rapports,  expédiés  gratuitement,  la  production 


des  fabriques  ainsi  que  leurs  pn.grè.s  techniques  ou  commer- 
ciaux sont  rendus  visibles  par  le  texte  et  l'iniHgo. 

L'action  prépondérante  de  la  réclam(>  nord  américainu  est 
basée  sur  ce  l'ail  (lut;,  les  habitants  de  la  itépubliiiue  Argen- 
tine connaissanl  les  langues  étrangères,  ne  forment  ([u'une 
minorilé  de  la  population,  et  par  conséquent,  dans  le  cas  le 
plus  favorable,  celle  minorité  seule  peut  comprendre  les  an- 
nonces non  rédigées  en  espagnol. 


ASIE 


JAPON 

La  Situation  financière.  —  Dans  une  série  de  <',onféretices 
faites  au  .Japon,  M.  Y.  Sakatani,  ap[)artenant  au  Ministère 
des  finances  de  ce  pays,  a  donné  des  renseignements  inté- 
ressants sur  la  situation  financière. 

A  Yokohama,  il  a  attiré  l'attention  de  ses  auditeurs  sur  les 
progrès  faits  par  le  i)ays  dans  toutes  les  branches  d'industrie 
et  de  commerce  pendant  les  dernières  années.  A  l'appui  de 
ses  assertions,  il  a  présenté  la  statistique  suivante  : 

En  ISiij         Kq  189H 

Tonnes  Tonnes 

Trafic  de  chemins  de  fer  de  l'Etat      4.000.000  ll.OOO.OOO 

—   de  la  marine  marchande. .         200.000  700.000 

Y'en  Yen 

Capital  des  Compagnies                230.000.GOO  900.000.000 

Compensations  à  Tokio                 200.000.000  1.700.000.000 

Avances  de  la  Banque  du  .Japon     50.OJO.000  150.000.000 

Nombre  Nombre 

Lettres  transportées                     320.000.000  610.000.000 

Messages  télégraphiques                13.000.000  SI.OjO.OOO 

Yen  Yen 

Commerce  extérieur                     170.OLO.000  4:30. COO. 000 

M.  Sakatani  a  ensuite  signalé  les  progrès  merveilleux  faits 
par  le  commerce  du  charbon,  de  la  soie,  du  coton  et  des  au- 
tres textiles.  En  présence  de  ce  développement  extrêmement 
salisf.iisanl,  il  s'est  cru  justifié  à  dire  que  l'expansion  des 
finances  publiques,  quelque  grande  qu'elle  soit,  n'est  pas  très 
considéral)lc  si  on  la  rapproche  des  ressources  du  pays. 

En  vue  de  la  possibilité  d'une  augmentation  con-'idérable 
des  dépenses  mililaires.  à  cause  des  événements  de  Chine,  il 
est  intéressant  de  constater  que  les  fonds  à  la  dispo-ition  du 
Gouvernement  et  dont  il  pourrait  user  en  cas  d'urgence, 
s'élèvent  à  136.1 '00. OlO  de  yen  dont  50.000.000  appartiennent 
au  fonds  des  dépenses  maritimes  et  d  intédeur  et  86.0O0.0Û0 
de  yen  forment  la  partie  non  employée  de  l'indemnité  de 
guerre. 

Ces  fonds  pourraient  être  rapidement  réalisés  sans  avoir 
recours  à  de  nouveaux  emprunts. 

On  sait  que  le  monopole  du  tabac  a  servi  au  .Japon  pour- 
équilibrer  ses  finances  ;  on  a  émis  au  début  quelques  doutes 
sur  le  fonctionnement  du  monopole  ;  mais  il  a  fait  aujour- 
d'hui ses  preuves  et  le  Gouvernement  peut  compter  sur  un 
bénélice  annuel  de  8  millions  de  yen.  Ce  montant  pourrait 
être  encore  augmenté  en  élevant  le  prix  de  vente,  mais  il  n'est 
pas  question  de  celte  éventualité  et  si  le  monopole  était  vendu. 
M.  Sakatani,  estime  que  le  Gouvernement  en  tirerait  facile- 
ment 250  millions  de  ven. 


Le  Compte  Emissions  de  la  Banque  du  Japon.  —  Le 

tableau  suivant  fait  connaître  la  situation  du  compte  [des 
émissions  de  la  Banque  du  .Japon  au  31  décembre  189y  : 

Yen 

Billets  émis   2.î0.562.()'i0 

RKSEHVE  EN  NUMÉUA.IRE 

Monnaie  d'or   74.000  43r> 

Lingots  d'or   2'.i.  14o!';3i 

Lingots  d'argent   7.000. 000 

POP.TEl-EUlLJ.K 

Effets  publics   23.807.788 

Certilicats  du  Gouvernement   i2.(iO().O0O 

Autres  titres   12.315.842 

Efî'ets  de  commerce   P2.297.2il 

Total   250.5'j2.04i» 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE  ^  —  Royaume  de  Portugal  (sui 


DETTE  isuite) 

Une  crise  dos  plus  o;raves  sévit  <[ni  amena  lo  Portu- 
gal à  une  faillite  extérieure.  Voici  quelle  a  été,  depuis 
1875,  la  prooression  de  sa  ilette  : 

Anni'es            F)'ancs              Années  Francs 

187Ô                  1.9()2.B81.inr)       1890   8.886.728.994 

1880                 •.'.'20'i.l8->.283       1896   .S.  934.. 38.").  198 

1885                 ■>.(i72.-2«.'2.-)0       1898   4. 077.  .>!.->.  8  40 

1800                 :!. 228. /.').->. 287       1899   4.;200.4:)9. 187 

Le  fTOU\ernenient  cherclia  à  cnntra'^ter  un  noTivel 
emprunt  pour  ('vitcr  la  l)anf[ueroute,  mais  il  ne  ]uit 
rol)teuir.  Dès  le  commencement  de  1892,  il  entra  en 
jiourparlers  avec  les  (comités  des  porteurs  de  la  dette, 
en  vue  d'un  règlement  à  intervenir  portant  réduc- 
tion des  intérêts  à  payer.  Après  beaucoup  de  discus- 
sions, un  convenio  fut  conclu  le  2'l  mai  1892  par  le- 
quel le  service  de  la  dette  publique  était  réduit  tem- 
porairement à  .")()  0/U  des  intérêts  nominaux  a\ec  sti- 
pulation de  ](lusienrs  garanties  et  d'une  augmentation 
progressive  des  intérêts  pour  l'avenir. 

On  pouvait  croire  que  le  débat  était  terminé,  mais, 
le  13  juin  1892,  le  Gouvernement  prit  un  décret  par 
lequel  il  accordait,  à  partir  du  coupon  d'avril  1892 
resté  impayé,  ;>>  0/0  pour  la  dette  extérieure  en  or  et 
70  0  0  pour  la  dette  intérieure  en  papier-monnaie;  aux 
porteurs  de  la  dette  extérieiire  le  Gouvernement  pro- 
mettait uire  augmentation  de  revenu  et  une  améliora- 
tion de  traitement  pour  le  cas  où  le  change  tomberait 
au-dessous  d'une  certaine  limite  et  les  recettes  doua- 
nières dépasseraient  un  chiffre  donné.  Ce  décret  fut 
confirmé  par  la  loi  du  20  mai  1893:  elle  décida  qu'à 
partir  de  juillet  de  cette  année,  le  surplus  des  recettes 
perçiies  par  les  douanes  (moins  les  céréales),  au  delà  de 
la  somme  de  11 .000  contos  serait,  dans  la  proportion 
de  50  0/0  en  monnaie  courante,  distribué  proportion- 
nellement entre  les  titres  de  la  dette  consolidée  exté- 
rieure; il  en  serait  de  même  de  la  moitié  de  la  différeijce 
annuelle  au-dessus  de  22  0/0  en  monnaie  courante  qui 
se  produirait  à  dater  du  1'"'' juillet  1893,  sur  la  prime  de 
l'or  pour  les  envois  de  fonds  aux  pays  étrangers,  en 
vue  d'assurer  le  paiement  du  tiers  du  coupon  et  l'amor- 
tissement respectif.  Lorsque  les  intérêts  payés  aux 
porteurs  de  la  Dette  extérieure  deviendront  (Vpiiva- 
lents  ave"  les  intérêts  payés  aux  porteurs  de  la  dette 
intérieure,  les  excédents  dont  il  a  été  question  seront 
r('partis  proportionnellement  entre  les  deux  dettes 
jusqu'au  pair. 

(^e  règlement  n'a  |)as  conq)ris  le  service  do  l'emprunt 
des  Tabacs  1891,  qui  continue  à  se  faire  intégralement. 

Voici  quelle  est  actuellement  la  situation  do  la  Dette 
porliigaise,  et  ce  qu'elle  était  en  1875. 

Kn  1875.  le  détail  de  la  Dette  publique  étail  le  sni- 
\ant  ; 

Francs 

Délie  nonnelle  :  — 

belle  iuléi-ieiwc:  8  0/0   1.190.081.200 

—    cxlérieun"  8  0/0   702.08.5.800 


l)('llf  nnrie>ine  à  cnnrcrlir 

Diverses   

(;;q)ilîiux  il  (■)  0/1»  

Anciennes  iil)lii,';ilions  

I'a)iiei-niiiini;iie  


Tohil  de  la  l)eU( 


18 

29 'i 

Sl'i 

0.')'i 

(il'i 

()28 

9.0'i2 

180 

•Uc  

I  .!).V>.  1C.7  .01)0 


M)..")^!.  1(k; 

1 .91)2. 081 .100 


(•)  "Voir  VÉconomiste  Européen  depuis  le  n°  400. 


D'après  une  communication  de  la  Jimln  do  Credilo 
Publico,  voici  quelle  était  la  situation  de  la  Dette  du  Por- 
tugal au  l"'  janvier  1899  : 

,  Francs 

Bette  Extérieure  :  — 

3  0/0  Gonsolirté   986.80^.275 

3  0/0  Amortissable  1890   45 . 287 . 425 

4  1/2  0/0  —  1888-89....  818.972.175 
4  1/2  0/0  Emprunt  des  Tabacs  221.  470.000 


1..572.ri.31.875 


Dette  Intérieure  : 

3  0/0  Consolidé   1.473.795.300 

4  0/0  i;i90   33.825.875 

4  1/2  0/0  1888-89   119.759.775 

  1.627.380.950 

De  plus,  le  Gouvernement  détenait  à  la 
même  époque  les  titres  suivants,  qui  ont 
été  presque  tous  passés,  depuis,  au  pu- 
blic : 

Dette  Extérieure'  : 

3  0/0  (Consolidé   56.877.000 

4  0/0  1890    248.750 

4  1/2  0/0  1 888-89   1 . 344 . 725 

.57.970.475 

Dette  Intérieure  : 

3  0/0  Consolidé   689.207.775 

4  0/0   278.375 

689 . 486 . 150      747. 4.56. 625 
8.947.369.450 

De  plus,  la  dette  llottanle  sV'Iovail,  le  1"  jan- 
vier 1899  à   2.53.089.687 

D'où  le  total  géni'ral  do  la  Dette  atteint   4.200.459.137 


COMMERCE  EXTERIEUR 


L'arrangement  intervenu,  en  1893  n'a  pas  été  sajas 
exercer  une  heureuse  influence  sur  la  situation  du 
Portugal  :  en  diminuant  l'importance  des  remises  à 
faire  à  l'étranger,  cet  arrangement  a  eu,  en  effet,  pour 
'•onséquence,  de  restreindre  sensiblement  les  dépenses 
en  or  du  Trésor  et,  d'autre  part,  la  hausse  de  l'agio  a 
favorisé  l'industrie  portugaise,  en  facilitant  rex[)orta- 
tion  de  quelques  articles  importants  de  la  production 
indigène  et  en  dévelopjiant  les  relations  commerciales 
entre  Lisbonne  et  les  colonies. 

Malheureusement,  le  Gouvernement,  n'a  pas  su  jiro- 
liter  des  circonstances  et  prendre  des  mesures  pour 
améliorer,  jiendant  cette  période,  la  situation  du 
cliange,  en  réduisant  l'excès  de  la  circulation  fidu- 
ciaire. Il  en  est  résulté  que  l'augmentation  du  })rix  de 
plusieurs  articles  nécessaires  à  la  consommation, 
articles  ([ue  l'industrie  nationale  n'a  pas  su  ou  pu  pro- 
duire, a  fini  ])ar  accroître  sensiblement  les  lourdes 
cliarges  du  pays. 

Des  efforts  ont  été  faits,  cependant,  pour  profiter  de 
la  situation,  pour  développer  l'industrie  nationale  et 
om  rir,  au  moins,  à  cette  industrie  lo  marché  des  colo- 
nies. (  )ii  constate,  en  effet,  depuis  1891,  année  delà 
crise,  une  augmentation  importante  des  importations 
des  matières  premières  par  rapport  aux  autres  impor- 
tations. La  promulgation  du  tarif  des  douanes  de 
1892,  dont  les  effets  protecteurs  se  sont  manifestés  delà 
façon  la  plus  caractéristi({ue,  en  même  temps  que  se 
produisait  l'aggravation  du  c^hange,  a  contribué  beau- 
coup à  ce  résidtat. 
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h'.l  ciumiK»  i'oiisi'(HU'iu^(>  ilu  (l('\('lo|)|t(MiM'iil  iinliisli-i(^l, 
coiisUiri'  (lUi'  riiii|nirl;il  ion  (r.ii'l  icli>s  iiiii  iml'iicl  iiri's 
«liiniiuic  assez  sonsilili'incnl . 

n'autre  [lart,  un  cxauirii  îles  dillVrcnls  ^r(iii|i('s  iiui 
•'omiiosoiit.  le  ('ominin'i'c  ircxpoi-talidii  :  prodiiils  at>i'i- 
cdlos,  niaritiiiH's,  ral)ri(|ni's  et  tiiinicrs,  nous  nidiilrc 
»fuc  ))on(laut  les  dernières  années,  la  plus  \'»v\o  anj^- 


nietitatidu 
ulitin.  \'oic 


■'lé  enrenistri'e  par  riinlustric  de 
les  ri^'suilals  obtenus  (|e|)nis  187.") 

Coiiniirrcr  l'.rh'rii'ii r 


la  fahri- 


liHiMirlalious  lOxiiorlaliens 

I  En  milliers  de  franrs 


lîal;nic(. 
cDimncrciidi 


I.S80. 

1S8:>. 

1H!H). 
18!)5. 
1896. 
1897. 
1898. 


•201  .'.l.'')8.  'lOU 
l!t.->.7(iS,S00 

•>oi;.(;7;!.i;(>o 

•2'i8.  lOS.ODO 
•>-2:!.  11)9.600 
'2'21.:i78.6(M> 
'2-2(i.;î80.000 
•27-2.  ;îO.").(iO() 


l:i6.r);!9.-2()0 
l:!9.(il;;.(ioo 
|:!l  ..-.(■.(i.'idO 
l'20.61S.  'lOO 

{.-.o.'.isi  .(;oo 
l'i6.:nH.'i00 
l.V2.9'il  .CdO 
17'i.:!ll.-2O0 


6. '». 'il 9. '200 
r)6.1.'M.'20O 

7. ').  107.  ^'OO 
l>27.'i89.ii(in 

7'2.  l-JS.O(io 
7'£.9'.l.").-2(lO 
7:j.  'i;i<s.  ')00 
97.99'i .  'lOO 


Les  iniporlations  consisLent  surtout  en  céréales,  co- 
tonnades, niacliines,  charl)on.s,  tissus  de  laine  (^t  de  soie 
et  denrées  coloniales;  les  exportations  :  en  \  ins,  iièoe, 
poissons,  fruits,  cuivre,  etc. 

Voici  un  tableau  dvi  commerce  du  Portn<>al  )iar  pavs 
de  provenance  et  de  destination  : 

Comincrce  nxl/'.rimr  par  pnys  : 
Kii  jnilliers  di"  rrancs) 


Pavs 


Kassie  

Suède  et  Norv. 
Allcmague  . . . 
Hovaunie-  Uni 
Pays-Bas  .... 

Belgique  

France  

Espagne   

Italie  

Etats-Unis  . . . 
Brésil  


[nipoilalious 

Exporta  lions 

97 

1875 

1890 

1897 

1875 

1890 

18 

G.  709 

o 

508 

18 

395 

1 

047 

1.808 

.5 

2:30 

/j.099 

6 

931 

(i 

9'j9 

536 

1.047 

3 

434 

4.558 

85 

296 

39 

(;7'i 

'i 

586 

11.. 569 

12 

191 

]OS.09() 

74 

273 

(i5 

027 

7  7 

913 

44.760 

41 

(j56 

2.  m 

0 

301 

1 

618 

1 

434 

1.579 

'> 

368 

1.850 

13 

577 

6 

692 

744 

1.333 

2 

90ti 

38 

437 

19 

549 

7 

123 

8.. 533 

.5 

040 

12.701 

16 

413 

33 

,576 

7 

454 

4.938 

21 

991 

1.2tO 

4 

'.57 

o 

7'i4 

80<j 

1.387 

1 

5.56 

12.!)08 

•28 

828 

3.5 

849 

o 

111 

4.088 

8 

416 

18. 90.-^ 

10 

897 

10 

893 

33 

358 

29.013 

31 

.538 

'I.1.-.7 

'i 

300 

.5 

488 

.5 

854 

6.331 

19 

443 

.■iOO 

313 

190 

300 

1.51 

1 

<»08 

910 

10 

598 

9 

837 

283 

4.373 

1 

888 

•201.!  1.58 

•2'i8 

1118 

226 

:i8il 

136.. 539 

130.618 

153 

941 

Foss.  Poi'tug. 

d'Afrique  .. 

d'Aiiiérique. 
Aalre.s  pays. 

'rotaiix  . . . 


On  voit  ipie,  paiMui  les  clients  du  t'ortuyai,  la (irande- 
Bretagnc  vieiM  au  premier  rang;  la  Franco  et  l'AUc- 
magnc  vienneni  ensuite,  mais  cette  dernière  vend 
moins  et  aclièle  plus.  Le  Brésil  a  (conservé  de  bonnes 
relations  avec  sou  ancienne  inélropole,  et  les  Etats-Unis 
font  un  commerce  presque  égal. 

Les  tableaux  suivants  donnent  nu  aperçu  du  com- 
Hierc(^  extérieur  pai'  catégories  : 

IMPORT.VTIONS 

Principi'/es  nujvclxmdisex  importées 
"MilliiTs  (le  francs; 

1876  1890  !89/ 


Prof/uil.'i  (iliuientiiu'es  : 

Bélail  <•{  poi'cs  

Binirii'  ri  iiiargariile  

Morue  

l''ronicnl  

Mais  cl  f(''v,.s.  . . 

Riz  

Thé  

Café  

Sucr^'  


4.715 

3.9.56 
7.. 588 
31.448 

9.ti;r/ 

3.673 


9.587 


(i.882 
3.665 
9.801 

19.292 
4.312 
4.530 
1..581 
3.699 

11 .099 


,8;-i3 
795 
89 'i 
060 
783 
.739 
450 
780 
684 


iH7(; 

I  iili'i's  pri/i/iiiln  : 

Unis  rl   iloUM'S   .1 

llDuilIc   o.;'i8 

CiinIl'Uls   .> 

Il  in  le  d'i'clail'age  

Colon   30.li'il 

Peaux   3.0'in 

Chevaux,  {mon,  nudels. . . .  (188 

Machines  pour  indusirie..  ."i.UOX 

Ker  

Lia  cl  chanvre   8.  'i04 

Papier   3.133 

(  i  ra  i  Iles  oli'aj^incuses   i> 

Laine   13.537 

S(jie  

Tabac   

Objcls  en  verre  de  eiiil  leur.  » 

l'ioduits  divers   79.788 

Totaux   193. .580 

KXPOHTATIO.N.S 

l'i-iririiKilfs  mr(rcliandisex 

iMilliers  de  francs 
PriiiUnt.t  alimentaire.'!  : 

Hesliaiix   8.|'i8 

Café   3.761', 

Fruits   5.808 

H  uili'  d'olive   3.(i60 

Sel  ,   l.'|-23 

Poissons   80U 

Vianiles  

(Eufs  

Vins   .57.64(i 

Farine  de  froment   » 

Pommes  de  terr(.'   » 

Légumes  secs   » 

Aittres  produits  : 

Cire   '1.474 

Minerai  de  cuivrer   3.141 

Liè<re    5.4'26 

ISois  ouvré   » 

C.lievanx,  ânes,  mulets....  140 

Idéaux   » 

(  ".oton   » 

Laine   I.PU 

Caoutchouc    1.517 

Produits  divers   81.885 

Totaux   l'26.974 


1 8!  10 


5.!l;i0 

11.:t.'i4 
3.475 
2.475 

.'tO.049 
8.757 
1.041 
7.24() 
().518 
4.782 
8.707 
1.187 

18.. 508 
7.033 
3.317 
4 '(3 

7(i.(i4(i 


1897 


5.(iK!l 
10.134 
3.37.1 
3.978 
3f).n45 
5.908 
7.385 
5.510 
5.7:t4 
4. 020 
3.92:5 
3.184 

1 1  .m 

4.7:{3 
3.212 
1 . 170 
50.110 


248.108  -226.380 


e.'^porliies 


.•;..5oo 


.598 
'.(85 
t;.898 
806 
190 
61 .028 
I7;i 
.047 
476 


1. 


9.872 

» 

5.191 
3.815 
890 
9.464 
1.080 
1.398 
.57.(il8 
1 .003 
1.844 
1.137 


190 
5.605 
16.861 
543 
353 
1.114 
.598 
800 

13.576 


6;fâ 
4.834 
19.751 
7.50 
6.770 
1.685 
7.0'28 
1 .405 

  19  .'540 

120.618  152.941 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

Kn  raison  de  sa  situation  géographi(ine,  le  Portugal 
a  une  marine  marchande  assez  forte.  Voici  comment 
elle  se  décompose  : 


\'oili(M'^ 


X'api'ui'.' 


Vapeurs 
•(  voiliers  rc^'unis 


Nom- 

Ton- 

Noui- 

Ton- 

Nom- 

Ton- 

bre 

nage 

bl'e 

nage 

bre 

nage 

1875. 

. .  89 

.536 

» 

575 

» 

1880. 

..  41 

» 

412 

'i53 

» 

1885. 

. .  36 

» 

405 

», 

441 

» 

1890. 

57 

890 

» 

447 

» 

'il.  161 

■207 

47.734 

358 

88.885 

1898. 

..  47 

85.388 

'2.'!9 

'i3.'i.53 

•286 

77.835 

Le 

nn)uvemeiit  de  1 

a  na\ig 

a  lion  au 

long 

cours  a 

subi 

les  variai 

i(nis  suivantes  : 

Entr(^ 

S(n'ties 

Nombre 

Nombre 

<le  navires 

'J'onuage 

lie  naviri.'s 

Tonua.ge 

5.26!) 

» 

1880 

5.887 

» 

5.(i69 

8.418.000 

5.886 

8.638.000 

1890 

(i.llO 

5. '288. 000 

6. '281 

5.'276.<XK) 

6.t2.58.()00 

5.965 

6.167.orK) 

1890 

5.768 

7. '258. 000 

5.708 

7. '272. 000 

18'.)7 

6.108 

7.910.œ(» 

6.189 

7.897.000 

1898  

6.525 

8.9*28.000 

0.,502 

8.981.000 

96 
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1.   CHEMINS  DE  FER 

Les  voies  ferrées  sont  de  construction  plus  récente 
encore  en  Portugal  qu'en  Espagne  c'est  -^e  qui  explique 
leur  peu  de  développement  actuel.  Voici  les  résultats 
obtenus  depuis  1877  : 

lîocollos    liecetlcà  \'oyayi'urs 
Annci's     Ijon;4Ui'nr  l^nitcs       nottos  transporter 


Kilom. 

Milliers  1 

(■  francs 

Unités 

1875 

l.(Wî 

l'i.GVi 

9.274 

1.893.098 

1880. . . . 

lAn 

18.000 

10.970 

2.129.570 

21.3(>4 

11.939 

2.617.405 

1«I0 

■>.()8;i 

31.702 

15.422 

5.782..5(i2 

189.-).  .  .  . 

85.1(i8 

15.876 

7.219.188 

18!lli 

2.858 

86.781 

17.472 

8.318.284 

1807 

2.36-2 

18.006 

9.599.117 

1898 

2.8fi2 

U.    POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

Voici  le  mouvement  des  postes  en  Portugal  depuis 
1875,  par  périodes  ([uinquennales  : 

Nomln'i'  .louniaux  T<ital 

des  Caries  el,  (les 

Anu('es        Jjureaux     t^elti'es    postales  inipriH>(''s  i'xii('>dil. 

t'nili's  ^lillions 

1875    557 

1880   868  18.1  0.8  16.8  85.7 

1885   1.048  20.1  2.2  16. 'i  88.7 

1890  -  3.0I'i  27.8  4.6  24.8  57.2 

1895   4.356  28.1  6.7  29.9  64.7 

1896   4. '463  28.4  7.2  27.0  62.6 

1897   2.411  28.1  7.8  25.5  61.4 

Le  mou\'emeid  des  t('légrai)lies  a  ùtv  le  sui\  ant  : 

îjoagueur     Longueur  Téir-nraiinucs 
lies    ligi^(.'S      des  fils  exin'-dii's 

Ki  liiiaèlces 

1875   3.786  4.812  1.0.55. 001 

1880    4.369  10.889  1.12l.28'i 

1885   5.137  11.948  919.5(;i) 

1890   (;.418  14.234  1.85'i.827 

1895   7.245  15.101  l.;!2(i.414 

1897   ,    7.881  15.257  4.714.485 

En  1897,  les  recettes  des  postes  et  télégra})lies  se  sont 
élevées  à  7.1.7J.(i8î)  t'r.  et  les  dépenses  ù  5.741.08G  fr. 


AGRICULTURE 

-'.-2  ()/(»  lie  la  surface  totale  du  Portugal  est  cultivée 
en  \  ignes  ;  7. "2  0/0  en  arbres  fruitiers;  1.'>.2  0/0  en  cé- 
réales; •20.7  0/0  en  pâturages;  '2.9  0/0.  en  fruits;  45.8 
pour  cent  sont  inculles.  l'nc  grande  ])artie  de  ces  ter- 
rains non  cultivés  est  susceptible  d'exploitation  ;  on 
■\  oit  donc  qu'il  y  a  encore  beaucoup  à  faire  pour  tirer 
du  sol  portugais  toutes  les  ressources  qu'il  cojnporte. 

Les  princijiaux  ])roduits  agricoles  sont:  au  nord,  le 
maïs  et  lés  liiiMifs;  dans  la  région  montagneuse,  le 
seigle  et  les  moulons;  dans  le  centre,  le  blé  et  le  maïs; 
dans  le  sud,  le  Ijlé  et  les  porcs,  que  l'on  engraisse  dans 
les  forêts  de  cliénes. 

Le  vin  est  rultivé  dans  tout  le  pays  en  quantités 
grandissantes;  on  cultive  aussi  l'huile  d'olive,  les  figues, 
les  tomates,  les  oranges,  oignons  et  pommes  de  terre. 


MINES  ET  INDUSTRIES 

Le  Portugal  possède  de  nombreuses  mines,  mais  la 
bouille  est  rare  et  le  manque  de  combustible  et  de 
moyens  de  transport  à  bon  marché  gênent  l'exploita- 
tion (les  gisements.  Voici  le  rendement  des  diverses 
mines  en  1897  : 

Tonnes  Tonnes 


]'n''ci|ii de  (.■uivre. . 
M ini'i  iii  lie  cuivre.  . . 

—  de  soufre. . . 
Antlu'ai-ile  el  liiinite. 


3.804  Antimoine. 

66.244  Manganèse 

210.265  Ar.senic  ... 

17.888  Wolfram.. 


417 
1.652 
544 
29 


I,a  valeur  totale  de  cette  production  a  été  estimée  à 
,8.001. 194  fr. 

Ce  sel  conunuH,  le  gypse,  le  marbre  sont  exportés. 
En  1897,  il  y  a^  ait  'i.SO  concessions  minières  et  l'éten- 
due totale  de  ces  roiicessioiis  était  de  ;-!0.240hectares.  Le 
(iouvernemcnt  tirait  de  ces  mines  218.097  fr.  d'impôts. 

Il  y  a,  en  Portugal,  trois  niaouractures  de  coton 
pour  l'exportation  à  Angola.  La  population  employée 
dans  riiidustrie,  à  l'exclusion  des  industries  agricoles, 
était,  en  1891,  de  90,998  personnes. 

Le  Portugal  a,  environ  4.000 bateaux  engagés  dans  la 
]ièclie,  et  les  exporlatirms  de  i>oissons  conservées  sont 
ciiiisidi'rablr's. 


Royaume  de  Roumanie 


Charles  ï^r,  lU'  à  Sigmaringen,  le  "20  avril  1880,  élu 
prince  de  liouiiiaiiii;  le  i 'i  a\  ril  1(800,  proclamé  roi  de 
Roumanie  jiar  \  ote  des  Parlements  du  14/2Gmars  1881, 
marie  le  15  i:ovembre  1869  à  Elisabeth,  princesse  de 
Wied. 


Membres  du  Cabinet  actuel 

formé  le  19  jailiel  1900 

Présidence  du  Conseil  cl 

Finances   (;ar|i. 

fnlej'ieiir   Olauesco. 

Guerre   Céiu'ral  J.  Caiiovary. 

/ ns  t  r  uc  (  ion  jmbli/jiie  el 

CuUes   Constanliu  Ai»ion. 

A  yriciillure,    Indus  Irie, 

Commerce,  Domaines  .. .  Nicolas  Fili[)esco. 

Affaires  élrarnjères   jMargliiloniau. 

Travaux  publics   .leaii  (  iradighl  iaim. 

Juslice .'   Majoresco. 

Monarchie  constitutionnelle  el  lii''rr'dilaire  daiis 


])oslérité  mâle  (primog.),  reconnue  i)Our  Charles  I""'  de 
la  maison  de  Hohenzollern  par  les  Puissances  réunies 
au  Congrès  de  Berlin  1'  ''  18  juillet  1878.  Royaume  de- 
])uis  le  14/26  mars  1881.  Le  prince  Ferdinand  de  Hohen- 
zollern, né  le  24  août  1(865,  est  déclaré  héritier  pré- 
somptif par  le  Si'uat  et  re(;u  au  sein  de  cette  Assemblée 
le  14  ^O  mai-s  J8S'.),  —  Constitution  de  1866,  modifiée 
en  1884.  Ces  membres  du  Sénat  (120)  sont  élus  par 
deux  cnlléges  l'iectoraux  de  chaque  district,  les  mem- 
bres do  la  Chambre  des  di-putés  (188)  également  par 
trois  collèges.  Poui'  l'élcctorat  il  faut  avoir  l'âge  de 
21  ans,  pour  l'éligihiliti'  comme  sénateur,  il  faut  être 
âgé  de  40  ans  et  posséder  un  revenu  annuel  de  9.400  leï, 
comme  député,  avoir  l'âge  de  25  ans. 

{A  suivre.) 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel 


Faiis.  —  Im))rimerie  de  ta  Presse.  16i  nie  du  Croissant.  -  Sinmrt. 


EUROPÉEN 


ABONNEMENTS 

à  partir  du  I"  rfc  chaque  moin 
France  &  Algérie  :  Un  an. ..   25  fr. 

_  —  Six  mois.  14  Ir. 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  an          32  ir. 

_  —      Six  mois. .    18  tr. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


U  a>  ex 


i  ^  'S, 

O  H  3 
dû  ,2^  " 


S  3-3 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


21  juillet 
\:1  juillet 

19  juillet 

20  juillet 


FRANCE 

1.9U 
2.1.")4 
2.113 
2.;83 


Banque  de  France 


i.mi 

1.140 
1.1  H 

i.uoi 


3.122 
4.03O 
4.006 
3.9'72 


325 
490 
53fi 
488 


TJ7 
814 

754 
746 


44ti 
519 
510 
513 


14  juillet . . . 

30  juin   

7  juillet  ... 
14  juillet . . . 


ALLEMAGNE 

707 
689 
704 
719 


Banque  Impériale 


ALLEMAGNE 


30  juin... 
30  juin  . .. 
7  juillet . 
li  juillet . 


92 
67 
68 
69 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

27  iuilict. 
12  juillet . 
19  j\ullet. 
26  juillet . 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


829 

» 

70n 

992 

796 

» 

792 

» 

765 

1.051 

748 

» 

.187 

739 

9/4 

710 

791 

7Ô3 

997 

704 

n 

3K 
3 


1899   13  mai  

143 

18 

200 

1900  17  mars  

132 

14 

182 

» 

» 

» 

» 

1900   14  avril 

132 

14 

188 

» 

» 

1900   12  mai  

145 

15 

193 

» 

» 

» 

1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

13  mai   65 

17  mars  ....  71 

14  avril   72 

12  mai   73 


10 

163  1 

» 

» 

n 

9 

166 

» 

» 

» 

11» 

167 

» 

10 

174  1 

» 

DATES 


PRINCIP.  CHAPITBUS 


3  ?,  ■= 


Banque  d'Autriche-Hongrie 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


763 

268 

1.399 

?9 

395 

47 

919 

244 

1.4 13 

38 

416 

.59 

951 

214 

1,427 

38 

363 

60 

952 

216 

1.410 

50 

394 

58 

AUTRICHE 

14  juillet  , 
30  juin  .  . 
7  juillet  . 
14  juillet  . 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

18  juillet  . 

5  juillet  . 

12  ju1ll(-t  . 

17  juillet  . 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


14  juin  . 
31  mai.. 
1  juin  . 
14  juin 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


22  .juillet  . 
7  juillet  . 
14  juillet  . 
21  juillet . . 


GRECE  —  Banque  Nationale 


349 

1.445 

709 

1.043 

96 

4K 

1899 

339 

1.637 

620 

1  12(1 

118 

1900 

347 

1.515 

621 

1.007 

117 

5% 

1900 

354 

1.433 

628 

943 

91 

1900 

E  — 

Banques  locales 

16 

245 

lu3 

295 

28 

» 

1899 

i;3 

234 

116 

298 

26 

» 

1900 

33 

223 

116 

296 

» 

1900 

34 

218 

116 

296 

26 

» 

1900 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 
1900 
1900 


22  juillet . . . , 
7  juillet  . . 
1 1  juillet  . . 
21  juillet . . . 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


30  juin  . 
10  juin  . 
20  juin  . 
30  juin  . 


296 

51 

835 

242 

310 

51 

2in 

'  64 

802 

189 

283 

36 

298 

70 

832 

204 

314 

36 

297 

58 

865 

189 

3i7 

49 

30  juin  . 
10  juin  . 
20  juin 
30  juin  , 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


30  juin  . 
lu  juin  . 
2  l  juin  . 
30  juin 

NORVÈGE 

30  juin 
,30  avril. 

31  mai.. 
30  juin  . 


Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899 
1900 
1900 
1900 


28  juin  . 
12  M  n 
iO  ,u  n . 
27  jum . 


89 

24 

529 

40 

424 

53 

94 

15 

51i3 

62 

469 

60 

89 

15 

5ri6 

52 

460 

58 

90 

15 

560 

51 

462 

59 

4  y, 

4  s 


5% 
4 


3 

5 

3 

fil 

y; 

18 

8 

4 

7 

12 

62 

23 

66 

8 

4 

6 

13 

62 

23 

66 

8 

4 

6 

13 

62 

23 

66 

8 

189  9   30  juin  

108 

137 

10 

25 

32 

190  0   30  avril  

93 

» 

12H 

5 

38 

33 

1900   31  mai  

103 

129 

■iO 

31 

1900    30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

3i4 

3i0 

1.503 

796 

1.021 

101 

342 

421 

1.567 

737 

1.081 

216 

312 

419 

1.515 

710 

1.076 

206 

3i2 

4il 

1.574 

743 

1.075 

207 

1899 

31 

mars  

2 

118 

43 

18 

5 

1900 

31 

janvier  . . . 

2 

» 

136 

'71 

31 

9 

1900 

28 

lévrier.  . . 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

1900 

31 

mars  .  ... 

2 

136 

74 

32 

10 

09 

15i 

456 

13 

1.57 

129 

1  3 

150 

461 

17 

1,30 

109 

123 

150 

4fii 

13 

128 

108 

123 

150 

462 

12 

12^ 

110 

4)4 

6 

6 


5 

3^ 


6'/, 

6'/, 
6/. 


2% 


64 

11 

239 

60 

60 

26 

5 

66 

13 

2i2 

62 

66 

29 

5 

66 

13 

218 

63 

77 

29 

S 

5' 

66 

13 

257 

61 

83 

30 

3.5 

2 

61 

37 

38 

4 

S 

35 

2 

5i 

36 

38 

3 

5 

.35 

50 

3(i 

43 

4 

5 

35 

2 

65 

34 

47 

4 

S 

45 

92  1 

15 

12 

8 

43 

79 

18 

64 

8 

3". 

»  j 

85 

k; 

65 

8 

96  1 

16 

73 

8 

27 

52 

381 

16 

77 

21 

27 

50 

380 

14 

87 

16 

27 

50 

377 

12 

87 

15 

27 

50 

384 

12 

87 

10 

6 

6/, 

6K 


1^ 


\ 


08 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  -  Statistique  générale 


Encaisse 

c 

o 

PniNCIP.  CHAPITRES 

^  de 
inpte 

métallique 

"3  'rt 

-  w 

u 

£  £ 

O)  ^  f-i 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Çircul 
fiduci 

C/COUl' 

et  dépô 
partiel 

Porte 
feuill 
esconif 

<î   •  c 

Tau: 
l'esco 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


26  .juiii  . 

10  juin  . 

11  juin  . 
24  jum  . 


52 

4 

146 

20 

65 

15 

5 

33 

4 

114 

16 

ol 

22 

8 

35 

4 

118 

15 

53 

22 

8 

36 

4 

122 

13 

34 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1"  juillet  . 
16  juin  . . . 
23  juin  . . . 
I»' juillet. 


2.483 

144 

1.516 

423 

4SI 

243 

2.116 

2n 

1.436 

319 

511 

386 

2.102 

211 

1.460 

381 

511 

373 

2.118 

213 

1.435 

389 

496 

373 

5K, 

5  k 

5  y, 
&% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


189  9  30  juin  , 

1900  31  mai., 

1900  15  juin  . 

1900  30  juin  . 


20 

2 

n 

17 

37 

14 

» 

21 

2 

73 

42 

40 

21 

» 

2U 

2 

74 

11 

40 

21 

21 

2 

73 

12 

41 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juin  . 

30  avril. 

31  niai.. 
30  juin  . 


6 

9 

33 

9 

8 

9 

5 

9 

32 

1 

8 

7 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

9 

34 

2 

8 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

43 

6 

89 

36 

90 

20 

1900 

31 

42 

6 

90 

5S 

117 

li 

1900 

30 

45 

7 

85 

53 

124 

20 

1900 

3i 

45 

7 

87 

39 

122 

23 

6 

^% 
6 


SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31  avril  

13 

12 

99 

635 

282 

135 

» 

1900 

13 

14 

113 

712 

302 

1.37 

» 

1900 

30  avril 

13 

14 

m 

729 

304 

139 

» 

1900 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

n 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

22  jiiill(-t  .... 

96 

10 

212 

965 

179 

39 

4'/. 

1900 

7  juil ii'l  .  . . . 

99 

10 

213 

1U24 

167 

49 

4K 

1900 

U  juilifl  .... 

99 

10 

214 

1024 

167 

49 

1900 

21  juillet.... 

99 

10 

214 

1028 

183 

49 

TOTAUX 


1899  26  juillet.... 

1900  12  juillet .... 
1900  19jaillel.... 
1900  26  juillet.... 


8.288 

2.725| 
2.767 

14 

408 

5.816 

6.633 

1.540i 

» 

8. 347 

14 

890 

5.840 

6.792 

l.yoil 

» 

8.360 

2.767 

14 

S23 

5.800 

6.680 

1.9121 

» 

8.394 

2.77i| 

14 

801 

5.784 

6.682 

1.9141 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895   31  décembre  . 

7.6H 

2.633 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

1896   31  décembre  . 

7.9.53 

2.578 

14.585 

8.838 

6-092 

3.631 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.346 

13.254 

8.548 

6.661 

3.4.53 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899   31  décembre  . 

7  830 

2  583 

14.992 

9.321 

8.3.52 

4  037 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totauîc  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  aa  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôlt/re  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


20  juin 

27  juin 

4  ju 

11. 

lljuill. 

18juili. 

23juill. 

48 

07 

48 

10 

48 

07 

48  07 

48 

05 

48 

100 

18 

100 

21 

100 

18 

100  21 

100 

18 

100 

21 

l(i6 

166 

50 

106 

50 

166  25 

166 

25 

166 

')[; 

27 

26 

20 

27 

40 

27  20 

27 

90 

27 

50 

SI 

20 

81 

30 

81 

30 

81  30 

81 

40 

81 

40 

100 

16 

100 

22 

100 

16 

100  16 

100 

17 

100 

16 

101 

40 

100 

55 

100 

35 

100  25 

100 

45 

100 

85 

Constantinople  

22 

92 

22 

93 

22 

91 

Î2  91 

22 

91 

22 

95 

81 

42 

81 

30 

81 

27 

81  32 

81 

37 

81 

40 

106 

17 

105 

95 

106 

24 

106  25 

106 

31 

106 

62 

100 

33 

100 

61 

100 

57 

100  62 

100 

63 

100 

63 

762 

50 

763 

741 

735  . 

735 

741 

23 

33 

23 

32 

23 

32 

23  32 

25 

32 

25 

36 

26 

8;i 

26 

10 

27 

15 

26  95 

27 

55 

27 

20 

106 

17 

105 

87 

106 

30 

106  27 

106 

57 

106 

65 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

32 

37 

35 

37 

37 

37  37 

37 

40 

37 

40 

■Vienne  (à  vuC'  

{'aZv.om  ... 

96 

35 

96 

62 

96 

55 

96  53 

96 

57 

96 

65 

96 

40 

96 

57 

96 

50 

96  50 

96 

52 

96 

CO 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du. leudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  Irois  mois 


Allemagne ...  — 

Vlenne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgique  

Italie  

Suisse  ...... 

New-York. . . 


Or  en  barre  (le  kil.). . 
Argent  id.    (le  kil.). . 


Couronnes  de  Suéde , 


Plus 

2M  juin 

5  juin. 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

'    4  % 

205  50 

203  69 

205  75 

205  75 

203  37 

4  % 

121  62 

121  62 

121  56 

121  50 

121  44 

4  % 

102  37 

102  30 

102  30 

102  37 

102  37 

^  /O 

395  50 

391  50 

393  75 

391  50 

393  .. 

4  % 

384  .. 

395  .. 

400  .. 

400  .. 

400 

4  % 

263  .. 

263  .. 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

moins 

4  % 

25  09 

25  09 

23  085 

25  10 

25  12 

25  11 

25  U 

2.3  105 

25  12 

25  14 

4  % 

0  22p. 

0  22p. 

0  25p. 

"o  19p 

b  25p. 

5  % 

6  ..p. 

6  37p. 

6  12p. 

6  37p. 

6  37p. 

■  5  % 

0  69p. 

0  69p. 

0  69 

0  75p. 

0  81p. 

4  % 

314  .. 

515  .. 

515  .. 

514  50 

314  .. 

au  pair 

.  3437  « 

3437  . 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

.  218  89 

104  55 

103  42 

103  42 

102  99 

101  67 

Is  

80  l» 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

25  80 

23  80 

25  80 

25  80 

25  80 

916»)  . . . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  dO 

20  60 

e  :  900"). 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  30 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

28  juin 

5  juin. 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  228 

1  228 

1  227 

1  227 

1  226 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  075 

25  075 

25  07 

25  085 

25  10 

Aulr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  79 

0  78 

0  78 

0  78 

0  78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira  pap.)  

1  « 

0  94 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  87 

3  98 

4  04 

4  04 

4  O'f 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  65 

2  65 

2  64 

2  64 

2  64 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européena 

Etats-Unis  (doll.  or). . . 

5  18 

5  14 

5  15 

5  15 

5  14 

5  14 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  47 

2  47 

2  47 

2  47 

2  47 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  18 

2  17 

2  16 

2  14 

2  06 

1  89 

1  81 

1  81 

1  80 

1  80 

1  81 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  U 

1  28 

1  27 

1  27 

1  12 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent)... 

.  2  58 

2  64 

2  65 

2  65 

2  66 

2  66 

G  h  i  n  L'(Shanghai)  (  taëlarg .) 

7  47 

3  69 

3  63 

3  70 

3  67 

3  66 

AUX  COUftS  DES  CHANGES  du  jeudi  26  juillet  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  65 

En  Angleterre   100  31 

En  Autriche-Hongrie  .. .  101  54 

En  Belgique    100  25 

Eu  Espagiie   127  22 

En  Grèce   166  25 

En  Huliande   100  42 

En  Italie   106  80 

En  Portugal   138  61 

En  Roumanie   100  83 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  81 


Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexique   219  83 

En  Répuol.  Argentine..  242  20 

Au  Chili   104  41 

Au  Brésil   253  56 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  98 

En  Chine   204  09 


100  francs 
en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

mWftls  Allemands   99  33 

—  Anglais   99  69 

—  Austro-Hongrois.  98  46 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   78  60 

—  Grecs   60  15 

—  Hollandais   99  38 


Italiens. 


93  63 

Portugais   72  32 


Roumanie 
Russes. . 
Suisses . 


99  15 
99  23 
S9  19 


Pièces  des  Etats-Unis —  99  23 

—  du  Mexique   43  48 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  41  28 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   39  43 

Pièces  des  Indes   100  .  - 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  . 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  26  juillet  1900. 

Les  clianges  conservent,  dans  leur  ensemble,  une  tendance 
faible. 

Ln  devise  hollandaise  ]iord  3/8  à  20-5  37  ;  le  papier  allemand 
fléchit  encore  de  121  50  à  121  44.  La  devise  austro-hongroiae 
ne  se  relève  pas  à  102  37. 

Le  versement  sur  l'Espagne,  est  mieux  à  392.  Le  calme  est 
complètement  revenu  dans  la  politique  et  l'on  prévoit  le 
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prochain  rappel  îles  inivsures  do  rij^ueurs  qui  ont  di^  iHre 
prises. 

Lo  papier  jiortugais  reste  immobile  à  WO.  Iai  baisse  du 
change  brésilien  n'a  pas  encore  ou  d'effet  sur  lui. 

Le  ehajige  russe  reste  à  2(>2  ;  le  versement  sur  Saint- 
Pétersbourg  a  légèrement  baissé  à  265  1/2. 

Le  ch»'>que  sur  Londres  s'est  amélioré  à  25  14.  Ce  relève- 
ment est  ai\  à  la  mesure,  prise  la  semaine  dernière,  par  la 
Banque  d'Angleterre  au  sujet  du  taux  de  l'escompte. 

Les  changes  sur  la  Belgique  et  sur  la  Suisse  ont  encore 
faibli  :  le  premier  ;'i  1/4  de  perte  et  le  second  à  13/16.  Le 
change  sur  l'Italie  se  maintient  à  6.37  de  perte. 

On  constate  toujours  des  achats  importants  de  Rent(ï  ita- 
lienne faits  pour  le  compte  des  Marchés  du  Royauiue. 

La  New-York  revient  de  514  50  à  514. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  i  mois 

Hoiif;-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singf'pouic  


2*  juin 


2/0  1/8 
2/10  1/8 
'2/0  Mi 
2/0  1/i 


1/3  31/32 
1/3  31/32 
10  5/8 
17  1/4 

129  20 
TI/IO  ./. 
28  1/2 


4  juillet 


2/0  1/lG 

2'9  5/8 

2/0  9/d;; 

2/0  1/8 


1/3  31/32 
1/3  lS/16 
12  1/4 
n  9/32 

129  60 
77/ 10  1/2 
28  5/16 


11  juillet 


■2/0  1/16 
2/10  1/4 
2/0  9/16 
2/0  1/4 


1/3  15/16 
1/3  29/32 
12  1/8 
17  3/16 

131  .. 

77/10  3/4 
28  7/16 


18  juillet 


2/0  1/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/0  1/4 


1/3  15/16 
1/3  29/32 
12  1/8 
17  3/16 

133  60 
77/10  3/i 
28  1/4 


25  juillet 


2/0  1/4 

2/9  7/8 

2/0  ."i/8 

2/0  1/2 


1/3  7/8 

1/3  7/8 

10  5/8 

17  9/32 

142  20 
77/10  ./. 
27  3/4 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

■Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

L'argent-métal  étant  en  nouvelle  baisse,  on  a  encore  cons- 
taté de  la  faiblesse  sur  les  devises  de  Shanghaï.  Le  Yokohama 
conserve,  pour  les  mêmes  raisons,  l'avance  obtenue  pendant 
les  semaines  précédentes. 

La  roupie  se  modilie  peu. 

La  Banque  d'Angleterre  a  accueilli,  mercredi,  des  deman- 
des pour  une  somme  de  20.00.000  roupies  en  billets  du  Gou- 
vernement et  ordres  télégraphiques  sur  Londres.  Les  deman- 
des s'élevaient  à  164.05.000  Toupies  pour  les  billets  et  à 
20.000  pour  les  ordres  télégraphiques. 

Les  billets  et  les  ordres  télégraphiques  octroyés  du  l"  avril 
au  24  juillet  représentent  une  somme  de  440.44.558  roupies 
égale  à  2.931.786  liv.  st. 

La  prime  de  l'or  s'est  élevée  de  133  60  à  142  20  à  Buenos- 
Ayres.  On  assure  que  si  ce  mouvement  ascensionnel  con- 
tinue, le  Gouvernement  argentin  se  trouvera  dans  l'obligation 
de  rapporter  la  clause  inscrite  dans  la  loi  de  conversion, 
clause  qui  autorise  le  paiement  des  droits  de  douane  en 
papier  au  prix  de  la  conversion,  attendu  qu'avec  une  prime 
élevée  sur  l  or,  le  budget  ne  pourra  jamais  s'équilibrer. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair;  à  Londres,  il  se  traite  à  77/10 
l'once  standard  au  lieu  de  77/10  3/4  la  semaine  dernière.  La 
Banque  paye  les  napoléons,  les  guillaumes.  les  yen  et  les 
aigles  sur  le  pied  de  76/5. 

Voici  le  mciuvement  de  l'or  en  dehors  de  la  Banque  pour 
la  semaine  écoulée  du  12  au  19  jixillet  : 

Entrées  Sorties 

Afrique  du  Sud. ..  £     120.000   Hong-Kong  i  6.500 

Indes  Occidentales.  17.0i^'0 


137. OÛO 


6.500 


L'argent  en  l)ai'res  a  baissé  de  1/2.  Il  n'a  pas  conservé  long- 
temps l'avance  provoquée  par  les  achats  de  la  Monnaie  fran- 
çaise; les  dispositions  manifestées  par  les  haussiers  pour 
prendre  leurs  bénéfices  jointes  aux  ventes  de  New-York  ont 
ramené  le  cours  de  '^8  1/4  ;i  27  3/4.  A  ce  prix,  il  doit  y  avoir 
des  demandes  pour  l'Inde  et  la  Chine. 

Les  expéditions  d'argent  de  Londres  en  Orient  ont  été, 
d'après  MM.  Pixley  et  Abell,  de  164.485  liv.  st.  du  12  au  19 
juillet,  soit  4.857.296  liv.  st.  depuis  le  l"'  janvier,  contre 
3.663.999  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  modification  dans  les  taux 
■d'escompte  oUiciel. 

Escompte  hors  Banque 
Places       28  juin    4  juillet   12juillet   19juill.    26  juill. 

Paris   2  7/8         3  ./.      3  ./.        3  ./.      3  ./. 

Londres...     2  11/16      2  5/16     2  11/16     3  7/8  4./ 
Berlin   4  5/8         4  1/4      4  ./.        4  ./.      4  ./! 

L'escompte  hors  banque  s'est  encore  tendu  à  Londres  et 
ne  s'est  pas  modifié  à  Paris  et  à  Berlin. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  «,  185  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  205  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  diminution 
de  19  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encais.se-or  de  la  linnque  île  France  c.onliniu!  à  prugrOH-'' 
ser.  L'augmentation  constatée  cotte  semaine  ;t  été  de  '.)  mil--, 
lions  577.000  l'r.  Los  achats  de  métal  ont  donnû  4.786.000  fr.: 
la  circulation  a  rendu  3.700.000  fr.  à  Pari.s  et  567.000  fi .  ilann 
les  succursales;  enfin,  il  est  venu  524.000  fr.  de  SuiBse. 

L'encaisse-argent  a  diminué  de,  933.000  fr.,  la  cir'culation  a 
rendu  2.160.000  fr.  à  Paris  et  738.000  fr.  dans  les  succursiden; 
il  est  venu  50.000  fr.  de  Londres  et  40.000  fr.  de  Belgique; 
on  a  expédié  2  millions  (!n  Belgique,  575.000  fr.  eu, Suisse  et, 
1  million  et  demi  en  Algérie. 

La  circulation  fiduciaire  a  baissé  de  34  millions,  les 
comptes  courants  particuliers  de  48  millions  ;  le  portefeuille 
escompte  de  8  millions  et  les  avances  de  3  millions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  ne  nous  est  pas  en- 
core parvenu.  Nous  l'analyserons  la  semaine  prochaine. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres ...  1    117.000   Amérique  du  Sud.  £  7.O0O 
Australie   195.000   Excédent  des  entrées  305.000 

Total  des  entrées  £   312.000       Total  égal  £  312.000 

L'excédent  des  entrées  est  de  7.625.000  fr.,  mais  la  circula- 
tion ayant  prélevé  3. 600.000  fr.,  l'augmentation  de  l'encaisse 
n'a  été  que  de  4  millions.  La  circulation  fiduciaire  a  faibli  de 
6  millions,  et  les  comptes  courants  particuliers  ont  augmenté 
de  23  millions.  La  proportion  des  engagements  qui  était  île 
38  11  la  semaine  dernière  se  trouve  portée  à  38  76. 

La  Banque  de  Belgique  a  gagné  1  million  d'or,  et  la  cir- 
culation fiduciaire  a  baissé  de  6  millions.  Les  autres  comptes 
n'ont  que  fort  peu  changé. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  n'accuse  que  peu  de 
variations;  l'argent  a  augmente  de  2  millions  ;  la  circulation 
a  baissé  de  1  million,  de  même  que  le  portefeuille  escompte  ; . 
les  comptes  courants  particuliers  ont  augmenté  de  3  millions 
et  les  avances  de  1  million. 

La  Banque  de  Norvège  a  gagné  1  mUlion  d'or,  la  circula- 
tion fiduciaire  a  augmenté  de  11  millions  et  le  portefeuille  de. 
8  millions. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  a  augmenté  de 
16  millions  et  l'argent  de  2  millions  ;  la  circulation  fiduciaire 
a  baissé  de  5  millions  et  le  portefeuille  de  15  millions  ;  les 
comptes  courants  particuliers  sont  en  augmentation  de 
8  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  ù  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Moîivement  des  Métaux  précieux  à  New-llork 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


(lu  ;io  juii 

Depuis 

du  30  juin 

Depuis 

OR 

au  7  j  11  il. 

le  1"  jauv. 

au  7  juil. 

le  |M  jaiiy. 

Grande-Bretagne 

» 

3.652.400 

4.867 

93.946 

13.62(5.660 

254.760' 

4.500.709 

» 

325.884 

Autres  pays  ... 

62.240 

5.682.847 

14.039 

740.512 

Total  1900... 

02.240 

27.462.616 

18.936 

1.415.152 

—  1899... 

274.150 

25.270.216 

24.642 

7.853.877 

-  1898... 

4.63'i.689 

11.631  68.949.399 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

782.290 

25.475.290 

59.514 

428.556 

n 

965 

» 

4.100 

2.628 

Autres  pays  

10.225 

336.6l;3 

26.018 

1.967.793 

Total  1900... 

801.515 

26.244.559 

26.018 

2.0;J0.900 

—  1899... 

781.158 

25.449.022 

49.473 

1.936.4S7 

—  1898... 

902.002 

22.652.135 

16.393 

l.a43.64'8 

Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  et  centaines  de  mille  àollars) 
Circula 
tion 


1899  23  juillet 

1900  7  juillet 
1900  14  juillet 
1900  21  juillet 


Encaisse 


173.7 
165.3 
169.7 
171.4 


13.6 
23.2 
23.5 
24.2 


Dépôts 


874.9 
881.9 
883.5 
882.2 


Portefeuill* 


767.8 
80-2.9 

m .  2 
797  ,S 


100 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  - 


Chronique  monétaire 


Les  mouvements  de  métaux  précieux  auz  Etats-Unis  sont, 
à  p  n  de  chose  près,  nuls. 

tes  lianques  associées  de  New- York  continuent  à  faire 
rentrer  le  métal  jaune;  cette  semaine,  laugmeutalion  a  été 
de,  1  7i '0.000  dollars.  La  circulation  fiduciaire  a  monté  de 
700  000  dollars;  par  contre,  les  di'pôls  ont  baissé  de  1.300.000 
dollars  et  le  portefeuille  de    400. 000  dollars. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

99.7 

171.2 

7.4 

36.6 

46.1 

35.3 

191.8 

6.2 

74.5 

69.1 

85.0 

194.0 

6.0 

77.8 

67.8 

84.6 

192.5 

8.0 

75.2 

68.4 

10juin99 

1900 
26  mai.. 

2  juin  . 

9  juin . 

Toujours  peu  d'animation  dans  les  bilans  de  la  Banque 
du.  Japon  ;  l'encaisse  a  baissé  de  400.000  yen  et  la  circula 
tien  de  1.500.000  yen,  de  même  le  portefeuille  est  en  baisse 
de  îi. 600. 000  yen;  on  peut  s'attendre  à  de  plus  forts  mouve- 
ments occasionnés  par  les  affaires  de  Chine. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Taux  de  la  piastre  indo-chinoise 
Nous  lisons  dans  le  Courrier  d'Haïphong  : 

(t  Les  Cliambres  de  Commerce  du  Tonkin  se  sont  émues 
des  différences  que  présentait  le  taux  officiel  du  Trésor  par 
rapport  à  celui  des  Banques.  Elles  ont  rappelé  au  Gouver 
neur  général  sa  promesse  de  maintenir  le  taux  ofQciel,  autant 
que  faire  se  pourrait,  toujours  en  rapport  avec  celui  des  éta- 
blissements de  crédit.  Le  Gouverneur  général,  dans  un  télé- 
gramme en  réponse  à  une  délibération  de  l'assemblée  com- 
merciale de  la  capitale,  assurait  que  ce  taux  avait  été  fixé  en 
tenant  compte  des  desiderata  du  Commerce.  Ce  que  voyant, 
cette  assemblée  chargea  trois  de  ses  membres,  MM.  Schnei- 
doi",  M'iiffre  et  Guionaud,  de  rédiger  un  rapport  réfutant  les 
aiguments  de  l'Administration.  Ce  rapport  devait  être  joint  à 
une  pâ.iition  du  commerce  local  concernant  les  dites  varia- 
tiojis,  et  Je  tout  envoyé  à  M.  l'inspecteur  général  Picquié 
pour  être  remis  au  Ministère. 

Que  demandent  nos  Chambres  de  Commerce  ?  Jusqu'à  au- 
jourd'liui,  l'unité,  pour  le  changement  de  la  piastre,  était  de 
S^  centimes.  C'est  parfait,  c'est  ce  qu'on  peut  faire  de  mieux, 
dit.  le  Gouverneur  général  qui,  s'apercevant  que  le  taux  des 
Banques  monte  de  1  centime  par  exemple,  s'empresse  d>lever 
le  sien  de  l'unité  qu'il  a  choisie,  c'est-à-dire  de  cinq  centimes. 
Oc,  l-^s  commerçants  trouvent  qu'ils  subissent  de  trop  grosses 
pertes  de  ce  fait,  et  estiment  que  l'unité  devrait  êlrn  ramenée, 
par  chaque  changement,  à  2  centimes  et  demi.  L'application 
en  serait  aussi  facile  que  par  le  passé,  car  aucune  opération 
aux  caisses  pu))liqucs  ne  se  fait  sans  avoir  un  barènie  en 
mniiis;  que  le  chiffre  soit  un  nombre  rond  —  5  centimes  — . 
on  un  nombre  suivi  d'une  fraction  —  2  centimes  1/2  —  le 
iratciil  en  est  toujours  fait  à  l'avance  et  n'offre  pas  plus  de 
difficulté. 

Eu  tout  cas,  il  est  bien  certain  que  cinq  pour  cent  d'écart 
avec  la  piastre,  dans  les  environs  de  2  fr.  50,  est  inadmis- 
sïbU'.  Le  commerce  est  obligé,  de  ce  fait,  de  perdre  2  0/0  sans 
pouvoir  en  tenir  compte  dans  son  prix  de  vente,  que  le  con- 
sommateur trouvera  trop  élevé.  » 


La  Plateforme  de  Kansas  City 

Nous  avons  publié,  la  semaine  dernière,  la  partie  de 
la  plate-fornae  de  Kansas  City  relative  au  bimétallisme. 
Yojai  les  autres  parties  principales  de  cette  plate- for  me  : 

Nous,  Représentants  du  parti  démocratique  des  Etats-Unis 
assemblés  en  Convention  nationale  le  jour  de  l'anniversaire 
de.  la  déclaration  de  l'indépendance,  \io\it  réafifitmons  notre 
foi  en  c^tte  immortelle  proclamation  et  en  la  Constitution  qui 
s'y  harmonise,  établie  par  les  pères  de  la  ]Jépubli(]ue  Nous 
maintenons,  avec  la  Suprême  cour  des  Etats-Unis,  que  la 
déclaration  de  l'indépendance  est  l'esprit  de  notre  Gouver- 
nement, dont  la  Constitution  est  la  forme  et  la  lettre.  Nous 
déclarons  de  nouveau  que  tous  les  Gouvernements  établis 
p;trmi  des  hommes  détiennent  leurs  justes  pouvoirs  du  on- 
simtcm'int  de  leurs  ;(Ouvernés  ;  que  tout  Gouverr.ement  qui 
m'o.sl  pas  basé  sur  le  consentement  des  gouvernés  est  une 
tyrannie  et  qu'en  imposant,  par  la  force,  un  Gouvernement 


à  un  peuple,  on  substitue  les  procédés  de  l'impérialisme  à 
ceux  d'uni'  république. 

Nous  affirmons  qu'aucun  Gouvernement  ne  peut  endurer 
longtemps  une  demi-république  et  un  demi-empire  et  nous 
prévenons  le  peuple  américain  que  l'impérialisme  au 
dehors  entraîne  promptement  et  inévitablement  le  despo- 
tisme au  dedans. 

Pcrto-Rico.  —  «  Confiants  en  ces  principes,  nous  dénonçons 
la  loi  de  Porto-Rico,  votée  par  un  Congrès  républicain  mal- 
gré les  prote:<tations  d'une  minorité  démocratique,  comme 
une  violation  audacieuse  et  flagrante  de  la  loi  organique  de, 
la  nation  et  comme  une  flagrante  violation  de  la  bonne  foi 
nationale.  Cette  loi  impose  un  gouvernement  au  peuple  de 
Porto  Rico,  sans  son  consentement  et  des  impôts  sans  aucune 
représentation.  Elle  déshonore  le  peuple  américain  en  répu- 
diant un  serment  solennel,  fait  en  son  nom  par  le  général 
qui  commandait  notre  armée  et  que  les  Porto-Ricains  ont 
bien  accueilli  en  permettant  l'occupation  pacifique  de  leur 
patrie.  Cette  loi  a  plongé  dans  la  misère  et  dans  la  détresse 
un  peuple  dont  l'abandon  constitue  un  appel  singulièrement 
éloquent  à  la  justice  et  à  la  magnanimité.  Ce  premier  acte  du 
sarti  impérialiste  américain  tend  à  pousser  les  Etats-Unis 
tiers  une  politique  coloniale  incompatible  avec  les  institu- 
Aons  républicaines  et  condamnée  par  de  nombreuses  déci- 
pions  de  la  Suprême-Cour. 

Cuba.  —  (■  Nous  demandons  une  prompte  et  complète  exé- 
cution des  promesses  faites  au  peuple  cubain  et  l'assurance 
que  l<îs  Etats-Unis  ne  s<mt  disposés  ni  ne  veulent  exercer  la 
souveraineté,  une  juridiction  ou  un  contrôle  sur  l'île  de  Cuba, 
en  dehors  de  l'œuvra  de  pacification.  La  guerre  a  pris  fin  il 
y  a  près  de  deux  ans,  une  paix  profonde  règne  dans  toute 
l'île  et  r A.dministration  détient  encore  le  gouvernement  de 
l'île,  tandis  que  le  gouvernement  républicain  en  exploite  les 
revenus  au  nom  des  théories  coloniales  et  pour  le  malheur 
du  peuple  américain. 

Les  Philippines.  —  Nous  condamnons  et  dénonçons  la 
politique  de  la  présente  Administration  à  l'égard  des  Philip- 
pines. Elle  a  engagé  la  République  dans  une  guerre  qui 
n'était  pas  nécessaire,  elle  l'a  poussée  à  sacrifier  l'existence 
de  nos  plus  nobles  enfants  et  à  placer  les  Etats-Unis  —  anté- 
rieurement connus  et  admirée  dans  le  monde  comme  les 
champions  de  la  liberté  —  dans  cette  alternative  fausse  et 
antiaméricaine  d'inutiliser,  d'une  façon  terrible,  les  efforts 
faits  par  nos  anciens  alliés  pour  achever  leur  œuvre  de 
liberté  et  d'autonomie.  Les  Philippins  ne  peuvent  être  des 
citoyens  (américains)  sans  mettre  notre  civilisation  en  péril; 
il  ne  peuvent  être  des  sujets  sans  mettre  en  péril  notre  forme 
de  gouvernement  et,  comme  nous  ne  voulons  ni  abandonner 
notre  civili  ation  ni  transformer  la  république  en  un  empire, 
nous  nous  prononçons  pour  que  la  nation  déclare  immédia- 
tement son  intention  de  donner  aux  Philippins  : 

1°  Une  tiirme  stable  de  gouvernement;  2"  Tindépendance  ; 
3»  l'assurance  de  notre  proteclion  contre  les  interventions 
extérieures,  comme  nous  l'avons  fait  pendant  près  d'un  siècle 
pour  les  républiques  de  l  Amérique  cnntrale  et  du  sud. 

L'àprf  tn  du  gain  qui  a  dicté  la  politique  de  l'Administration 
républicaine  à  l'égard  des  Philippines  n'a  d'autre  justifica- 
ti  'U  que  de  prétendre  que  «  cela  rapportera  ».  Mais  ces 
projets  sordides  et  indignes  échouent  lorsqu'ils  sont  mis  à 
exécution  La  guerre  d'agression  entreprise  contre  les  Philip- 
pins entraîne  une  dép»^nse  annuelle  de  nombreux  miUions. 
Elle  a  déjà  coûté  plus  que  le  profit  possible  à  venir  pendant 
dtt  longues  années.  D'ailleurs,  lorsque  le  commerce  se  déve- 
loppe îiux  dépens  de  la  liberté,  le  prix  en  est  toujours  trop 
élevé.  Nous  ne  sommes  pas  opposés  à  l'expansion  lerritoriale 
lorsqu'elle  s'applique  à  des  territoires  qui  peuvent  être  trans- 
formés en  Etat,  de  l'Union  et  dont  les  habitants  veulent  et 
sont  susceptibles  de  devenir  des  citoyens  américains. 

La  Doctrine  Monro  •.  —  L/e  Militarisme.  —  «  Nous  insis- 
tons pour  le  maintien  strict  de  la  doctrine  Monroo  dans  toute 
son  int-'grité,  dans  sa  lettre  et  dans  son  esprit,  pour  empêcher 
l'extension  de  l'autorité  européenne  sur  ce  continent  et  pour 
le  maintien  de  notre  suprématie  dans  ks  afi"aires  d'Amérique, 
En  11  ème  temps,  nous  déclarons  qu'aucun  peuple  américain 
ne  sera  jamais  soumis  par  la  force  et  sans  son  consentement 
à  une  autorité  européenne. 

<•  Nous  nous  opposons  au  militarisme;  il  signifie  la  con- 
quête au  (iehors,  l'intimidation  et  l'oppression  au  dedans.  Il 
implique  1'.  xistence  d'unepuissantc  armée,  ce  quia  toujours 
été  fatal  aux  libres  institutions. 

LfS  Trusts.  — Les  Tarifs  douaniers.  —  "  Nous  déclarons 
que  le  parti  démocratique  est  en  lutte  perpétuelle  en  faveur 
delà  eaiion,  de  l'Etat  ou  de  la  ville  contre  le  monopole  privé, 
sous  tontes  ses  formes.  Les  lois  existantes  doivent  être  ren- 
forcé(îs  -t  d'antres,  plus  efficaces,  doivent  être  adoptées  en  ce 
qui  concerne  la  publicité  et  les  opérations  des  corporations 
qui  entreprennent  des  affaires  commerciales  entre  les  diffé- 
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rents  Etals,  et  pour  oblijjer  toutes  les  rorporations  à  lairo 
connaitrc  loin-  origine  avant  do  commencer  leurs  opérations, 
k  prouvor  qu'elles  n'ont  rien  (jue  de  loyal  dans  leur  constitu- 
tion; qu'elles  n'ont  pas  l'intention  do  monopoliser  une  bran- 
che quelcontiue  du  commerce  ou  la  production  d'un  article 
ou  marchandise  quelconque. 

«  Les  tarifs  douaniers  doivent  être  amendés  de  façon  que 
les  produits  similaires  des  trusts  soient  inscrits  sur  la  liste 
des  articles  libres  do  droits,  afin  d'empêcher  le  monopole 
sous  forme  de  protection.  Nous  condamnons  le  tarif  Dinyley 
comme  une  mesure  favorable  aux  trusts,  sciemment  conçue 
pour  leur  assurer  une  préférence  qu'ils  ne  méritent  pas.  » 


La  Circulation  Brésilienne 

Dans  son  rapport  fait  au  nom  de  la  Commission  du  budget 
des  recettes,  jNÏ.  Serzodello  Gorreio  félicite  le  Gouvernement 
et  le  Congrès  d'avoir,  par  leur  politique  financière,  obtenu 
les  résultats  ((ue  l'on  constate  aujourd  hui  et  ouvert  les  pers- 
pectives que  1  on  peut  établir.  Avec  les  soldes  accumulés,  dit 

10  rapporteur,  le  Gouvernement  pourra  ou  bien  accélérer  le 
rachat  du  papier-monnaie  pour  revenir  à  la  circulatiot;  mé- 
talli(iue  ou  bien  renforcer  constamment  les  garanties  du 
papier  en  or,  assurant  la  stabilité  et  la  convertibilité  au  pair, 
et  amortir  rapidement  le  fiinding  loan  de  manière  à  dégager 
les  douanes  hypothéquées  à  son  service,  ce  qui  blesse  le 
patriotisme  brésilien.  Quant  aux  incinérations  de  papier,  on 
ne  saurait  les  considérer  comme  une  destruction  de  valeurs, 
puisque  dans  le  même  temps  où  elles  se  sont  opérées,  la 
circulation  restante  a  doublé  de  valeur. 

Le  rapporteur  revient  aussi  sur  l'opération  de  crédit  déjà 
indiquée  et  ayant  pour  base  le  chemin  de  fer  central.  Celte 
opération  tendrait  au  rétablissement  du  régime  métallique  et 
à  la  constitution  d'une  grande  banque  d'émission  qui  pren- 
drait à  sa  charge  la  circulation  fiduciaire.  C'est  aussi  dans  le 
but  d'augmenter  les  ressources  or  du  Trésor,  en  vue  de 
remettre  le  pays  sur  le  pied  de  la  circulation  à  base  métal- 
li(iue,  que  la  Commission  propose  do  porter  de  15  0/0  à 25  0/0 
la  proportion  des  droits  de  douane  payable  en  or,  mais  par 
une  oombitiaison  qui  éviterait  une  augmentation  réelle  des 
droits  pour  le  commerce  d'importation. 

Reprenant  la  théorie  du  ministre  des  finances,  M.  Mur- 
tinho,  d'après  laquelle  la  dépréciation  du  papier  est  on 
rapport  direct  avec  un  quotient  dont  le  dénominateur  est 
représenté  par  la  valeur  de  l'exportation  en  or  et  dont  le 
diviseur  est  la  valeur  de  la  masse  totale  du  papier-monnaie 
en  circulation,  M.  Serzedello  aborde  la  situation  économique 
créée  par  la  baisse  du  café  et  sa  répercussion  sur  le  change. 

11  estime  en  même  temps  qu'on  réduit  le  papier-diviseur,  il 
faut  relever  le  dénominateur  exportation. 

Après  avoir  rappelé  que  la  dépréciation  du  café,  en  cinq  ans, 
a  diminué  de  moitié  la  valeur  de  l'exportation  de  cette  denrée 
(13.7É0.000  liv.  st.  au  lieu  de  28.000.000  de  liv.  st.),  bien  que  la 
(Tuanlité  exportée  n'ait  cessé  d'augmenter,  il  arrive  à  la  ques- 
tion des  rapports  commerciaux  internationaux. 

11  déplore  que,  les  droits  de  douane  constituant  la  grande 
ressource  fiscale  de  l'Union,  le  Gouvernement  ne  puisse  jouer 
du  tarif  en  faveur  d'une  vaste  et  ample  politique  commer- 
ciale. Il  convient  selon  lui  de  développer  les  revenus  inté- 
rieurs et  les  droits  de  consommation,  de  préparer  l'impôt  sur 
le  revenu  de  manière  à  pouvoir  user  des  tarifs  douaniers 
différentiels  pour  traiter  avec  les  nalions  étrangères  et,  par 
des  concessions  à  leur  importation,  obtenir  des  faveurs  aux 
produits  d'exportation  du  Brésil.  11  faut  aussi,  ajoute-t-il, 
que  les  Etats  et  les  municipalités  ne  s'arrogent  pas  comme 
ils  le  font  indûment  le  droit  de  taxer  les  produits  étrangers 
qu  ils  introduisent  chez  eux  pour  leur  consommation. 


La  Hausse  de  l'argent  et  la  Situation  du  Mexique 

Le  Courrier  du  Mexique  publie  l'article  suivant  : 

«  Sous  ce  titre  :  ..La  Hausse  de  l'Argent  »,  la.  Seinana 
Mercantil  a  commenté  une  étude,  publiée  récemment  par  un 
journal  de  Londres,  et  dans  lequel  la  hausse  du  métal  blanc 
était  prévue  pour  les  raisons  suivantes  :  abondance  pro- 
chaine de  l'or  sur  les  marchés  financiers,  en  raison  de  la  fin 
delà  guerre  sud-africaine  et  demande  considérable  d'argent 
en  vue  d  une  guerre  longue  et  acharnée  en  Extrême-Orient. 

..  bans  doute,  des  phénomènes  économiques  plus  com- 
plexes, plus  indirects  encore,  doivent  influer  sur  le  change 
actuel.  Peut  être  convient-il,  aussi,  de  tenir  compte  des  pro- 
cliaines  élections  américaines,  des  chances  de  succès  de  la 
candidature  Bryan.  La  terrible  situation  qui  règne  aux  In- 
aes  par  suite  de  la  famine,  n'est  peut-être  pas  étrangère,  non 
plus  au  tait  que  nous  signalons.  Quoi  qu'il  en  soit,  ce  fait 
existe  et  nous  n'avons  qu'à  le  reconnaître  sans  nous  perdre 
en  considérations  sur  ses  causes. 

'<  Quels  en  seront  les  effets,  si  ce  fait  se  prolonge  ?  La 


Semana  Mercantil  préilit  une  réduction  don  tarifs  des  eh*- 
mina  do  fer,  un  surcroit  de  bénéfic  s  pour  les  industries  mi- 
nières et  agricoles,  parlant  un  accroiss.irnent  du  bien  Ah-0 
économique  qui  règne  dans  la  itépubliqu.;.  Ola  est  exael; 
mais  nous  croyons  savoir  que  l'industrie  inanufacluriéro  est 
plutôt  disposée  à  voir  d'un  mauvais  'oil  tout  ce  qui  trud  à 
provoquer  un  relèvement  do  la  valeur  de  l'argenl.  11  est  bhïn 
entendu,  cependant,  qu(>  cette  liausse  diminue  la  valeur  des 
machines  et  des  matières  premières  importées  de  l'étranger; 
mais  du  même  coup  elle  diminue  la  dill'érence  de  prix  entre 
les  articles  manufacturés  importés  et  leurs  similaires  indi- 
gènes. Cependant,  ces  craintes  ne  seraient  réellement  fon- 
dées que  si  l'argent  parvenait  à  .itteindre  sa  valeur  d'il  y  a 
dix  ans.  Xous  en  sommes  loin  —  heureusement  ou  maltieu' 
reusement,  comme  on  voudra  —  dès  lors,  toutes  les  appré- 
hensions que  l'on  pourrait  avoir  à  ce  sujet  sont  encore  pré- 
maturées. Ce  n'est  que  si  la  candidature  (le  M.  Bryan  triom- 
phait aux  Etats-Unis  qu'il  y  aurait  lieu  de  s'alarmer  sérieu- 
sement. Mais  cette  hypothèse,  bien  que  possible,  est  égale- 
ment peu  probable.  Somm.^  toute,  un  relèvement  du  cours  de 
l'argent,  s'il  n'atteint  pas  des  proportions  trop  élevées,  ne 
peut  être  que  favorable  à  tous,  au  Mexique  et,  par  consé- 
quent, doit  être  accueilli  avec  satisfaction. 

Il  a,  cependant,  un  autre  effet  ;  beaucoup  de  personnes, 
profitant  des  avantages  que  leur  offre  le  change  actuel  pour 
effectuer  d'importantes  remises  de  fonds  en  Europe  et  aux 
Etats-Unis,  un  retrait  de  fonds  se  produit  dans  les  Banques, 
et  celles-ci  ont  cru  devoir  augmenter  le  taux  de  leur  es- 
compte. En  ce  moment,  ce  taux  est  de  10  0/0.  On  s'attend 
même  à  ce  qu'il  soit  encore  augmenté  d'ici  peu  de  jours,  si 
les  circonstances  ne  se  modifient  pas. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clùti-ire  du  jeudi 


FOND.S  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  lr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Kxt.  4  %  (ch.f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1?81  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  nel)  

Jloumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussiens  %  (à  Berlin). 
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Europe.  —  France.  La  chaleur  que  nous  subissons 
fait  que,  cliaq.ue  jour,  on  signale  de  nouvelles  ab- 
sences danss  le  monde  financier.  Il  n'y  a  donc  rien 
d'étonnant  à  voir  les  échanges  de  nouveau  réduits. 

On  ne  pai'le  pas  encore  de  la  liquidation  de  fin  de 
mois  qui  va  commencer  lundi  prochain  par  la  réponse 
des  primes.  Personne  ne  doute,  cependant,  que  l'argent 
sera  encore  abondant  et  que,  vraisemblablement,  il 
n'affichera  pas  de  trop  hautes  prétentions. 

Les  affaires  de  traction  électrique  sont  mieux  que  la 
semaine  dernière,  mais  le  reste  du  Marché  est  irré- 
gulier. 

Allemagne.  —  Le  marché  monétaire  s'est  sensi- 
blement amélioré;  le  numéraire  est  abondant  et  les 
offres  restent  supérieures  aux  demandes. 

Les  charbonnages  et  les  métallurgies  sont  en  fort 
bonne  situation.  Le  prix  du  charbon  augmente  et  îea 
commandes  aux  usines  du  fer  sont  nombreuses. 
Le  Comité  central  des  industriels  j  allemands  a. 


10? 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


demandé  des  mesures  de  protection  contre  les  produits 
■  méricains. 

aLes  perspectives  des  récoltes  sont  très  favorables  : 
on  aura  une  année  exceptionnelle  pour  le  blé. 

Angleterre.  —  Les  frais  de  la  guerre  sud-africaine 
vont  nécessiter  de  nouvelles  demandes  de  crédit  et  l'on 
ne  prévoit  pas  quand  cette  campagne  sera  terminée.  Ce 
fait,  joint  aux  dépenses  nécessitées  par  l'expédition  de 
Chine,  impressionne  quelque  peu  le  Marché. 

Dans  le  premier  semestre,  les  principales  Banques 
ont  bien  travaillé  et  les  bilans  paraissent  devoir  être 
très  favorables. 

Autriche.  —  On  a  dû  renoncer  à  préparer  pendant 
les  vacances  un  programme  de  travail  pour  la  rentrée 
du  Parlement. 

Les  nouvelles  des  charbonnages  et  des  métallurgies 
sont  défavorables  :  les  perspectives  pour  l'automne  ne 
sont  guère  brillantes. 

Les  récoltes  paraissent  devoir  être  excellentes  et 
abondantes  en  Hongrie. 

Espagne.  —  L'apaisement  se  fait  à  Madrid  :  le  Gou- 
vernement va  révoquer  prochainement  toutes  les  me- 
sures exceptionnelles  qu'il  a  cru  devoir  édicter. 

La  Bourse  de  Madrid  est  dans  un  marasme  profond 
à  cause  des  vacances. 

Les  bénéfices  du  premier  semestre  de  la  Banque 
d'Espagne  se  sont  élevés  à  12.6  millions  de  pesetas, 
contre  18.2  dans  la  même  période  de  l'année  précé- 
dente. 

Grèce.  —  En  1899,  l'importation  s'est  élevée  à  128 
millions  85.906  fr.,  contre  152.083.631  en  1898,  et  l'ex- 
portation s'est  élevée  à  94.665.611  fr.,  contre  89.438.100 
francs  en  1898. 

Le  mouvement  maritime  dans  les  ports  de  la  Grèce 
en  1899  a  été  :  navires  entrés,  6.092;  navires  sortis, 
5.885. 

Italie.  —  L'exercice  1899-1900  clôture  par  un  excé- 
dent net  de  recettes  de  4  millions  de  lire.  Le  budget  de 
1901-1902,  calqué  sur  le  dernier,  réalisera  le  maximum 
d'économies. 

Le  Marché  financier  de  Piome  est  dans  un  marasme 
pres({ue  complet.  Les  grandes  Banques  sont,  néan- 
moins, dans  une  situation  satisfaisante. 

Serbie.  —  L'annonce  du  prochain  mariage  du  roi 
Alexandre  a  provoqué  une  crise  ministérielle  aujour- 
d'hui dénouée. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  rapport  du  rapporteur  de 
la  Commission  du  budget,  que  nous  publions  page  124, 
considère,  maintenant,  le  crédit  du  pays  comme  sauvé. 
On  reviendra,  en  juillet  1901,  au  paiement  en  espèces 
de  la  Dette,  sans  impùls  ni  sacrifices  nouveaux. 

Etats-Unis.  —  Dans  l'exercice  1899-1900,  l'excédent 
des  recettes  a  été,  au  total,  de  81.239.775  dollars. 

La  Dette  nette  était,  au  1er  juillet  1900,  de  1  milliard 
107.711.357  dollars. 

La  tendance  du  marché  de  New- York  est  active  et 
les  affaires  sent  importantes  et  suivies. 

Mexique.  —  De  nombreuses  industries  sont  en  voie 
de  formation  au  Mexique  et  la  situation  économique 
du  pays  ne  cesse  de  prospérer. 

République  Argentine.  —  I.,es  recettes  publiques  du 
premier  trimestre  de  1900  se  sont  élevées  à  10.293.000 
pesos- or  (11.820.000  en  1899)  et  à  1^.452.800  pesos-pa- 
pier (14.427.600  en  1898). 

Asie.  —  Jax)On.  Le  Gouvernement  accorde  aux 
étrangers  les  plus  grandes  facilités  d'établissement; 
mais,  malgré  cette  libéralité  et  l'ouverture  Je  22  nou- 
veaux ports,  ceux-ci  n'arrivent  pas.  Peut-être  faudra- 
t-il  encore  que  le  Gouvernement  rende  plus  libérale 
In  juridiction  du  pays  envers  les  étrangers  pour  attirer 
les  capitalistes.' 
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La  Politique.  —  La  Commission  du  Budgt'l.  —  Les  Affaires  de 
Cliine. 

Ainsi  que  cela  avait  été  convenu,  la  Commission  du 
budget  a  suspendu  ses  travaux  le  25  juillet  pour  ne  les 
reprendre  que  le  17  septembre.  Le  résumé  succinct  des 
travaux  de  la  Commission  montre  l'importance  de 
l'ceuvre  accomplie  par  elle  au  cours  des  trente  et  une 
séances  tenues  depuis  son  élection. 

Elle  a  achevé  l'examen  : 

1°  des  dispositions  relatives  aux  suceessions; 

2°  du  projet  de  loi  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie; 

3"  de  quinze  budgets  sur  lesquels  elle  a  réalisé  des 
économies  s'élevant  à  6.800.000  fr.  . 

Il  est  à  remarquer  que  les  budgets  qui  comportent  les 
plus  grosses  dépenses  et  sont  susceptibles  des  plus 
fortes  économies  sont  précisément  ceux  qu'elle  n'a  pas 
encore  abordés. 

Les  budgets  examlhés  sont  les  suivants  :  Intérieur, 
avec  une  réduction  de  96.500  fr.  ;  services  péniten- 
tiaires, avec  une  réduction  de  403.500  fr.  ;  cultes, 
réduction  de  196.900  fr. ,  Légion  d'honneur  (budget 
annexe);  affaires  étrangères,  avec  une  réduction  de 
171.500  fr.;  beaux-arts,  réduits  de  488.175  fr.  ;  com- 
merce et  industrie,  réduction  de  105.000  -fr.  ;  Ecole 
centrale  (budget  annexe);  colonies,  réduction  de 
200.000  fr.  ;  chemins  de  fer  et  port  de  la  Réunion,  sans 
réduction;  chemin  de  fer  du  Soudan,  sans  réduction; 
agriculture,  avec  une  réduction  de  765.583  fr.,  portant, 
d'ailleurs,  sur  des  chapitres  inutilisés;  travaux  publics, 
avec  une  réduction  de  2.500.303  fr.  ;  chemin  de  fer  de 
l'Etat  (budget  annexe);  monnaies  et  médailles,  avec 
une  économie  de  86.000  f r.  ;  soit,  au  total,  6.813.458  fr. 

La  plupart  des  rapports  sur  ces  budgets  seront  dis- 
tribués en  août  ou  dans  la  première  quinzaine  de 
septembre. 

La  Commission  a,  en  outre,  voté  la  plus  grande 
partie  de  la  loi  de  finances.  Il  ne  lui  reste  à  examiner, 
au  mois  de  septembre,  que  six  budgets  dont  l'étude 
par  les  rapporteurs  exige  les  plus  longs  travaux, 
saA^oir  :  la  guerre,  la  marine  (dont  le  fascicule  n'est  pas 
encore  distribué)  :  les  postes  et  télégraphes,  l'instruc- 
tion publique,  les  finances,  la  justice. 

Dans  la  loi  de  finances,  il  lui  reste  à  étudier  les 
articles  relatifs  à  l'amortissement,  à  l'abonnement,  aux 
retraites  des  préfets,  à  la  main-morte.  Ajoutons  que  la 
Commission  a  tenu,  depuis  son  élection,  trente  et  une 
séances  et  a  achevé  l'examen  de  quinze  budgets  spé- 
ciaux et  de  trente  quatre  projets  ou  propositions  de 
loi.  C'est.  croyoDS-nous,  la  meilleure  manière  de 
répondre  aux  attaques  auxquelles  la  Commission  a 
été  en  butte. 

A  la  vérité,  la  somme  de  travail  fourni  par  cette 
Commission,  compétente  s'il  en  fut,  ne  surprendrait 
personne  si  l'on  voulait  bien  se  rappeler  qu'elle  est 
composée  de  six  anciens  présidents  de  la  Commission 
du  budget  :  MM.  Georges  Cochery,  Rouvier,  Delombre, 
.1.  Roche,  Mesureur,  Lockroy;  dix  anciens  ministres  et 
trois  vice-présidents  de  la  Chambre. 


Les  Ministres  se  sont  réunis  le  21  juillet,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Garde  des  sceaux  a  fait  signer  un  mouvement  judiciaire 
(jui  a  pour  point  de  départ  une  vacance  à  la  Cour  de  Rouen. 

Le  Minislre  de  la  guerre  a  fait  signer  un  décret  nommant 
le  général  Dodds  au  commandement  supérieur  des  troupes 
de  rindo-Gliine,  en  remplacement  du  général  Borgnis-Des- 
bordes,  décédé. 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères  a  donné  leetun?  du  télé- 
gramme par  lequel  l'Empereur  de  Chine  demande  au  Prési- 
dent de  la  République  le  concours  bienveillant  de  la  France 
pour  mettre  lin  à  la  situation  actuelle. 

Go  télégramme,  qui  porte  des  garanties  d'autlienticité, 
émane  de  l'empereur  Kouang-Su,  c'est-à-dire  du  Gouverne- 
ment régulier  et  non  du  fils  de  Tuan. 

Il  a  été  répondu  que  cettfe  (juestion  ne  pouvait  être  utile- 
ment examinée  avant  d'avoir  obtenu  la  certitude  : 
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1"  iju'unc  protection  efficace  et  ronlièn"  liborlé  do  leurs 
conuuuiuciilioiis  avt\'  leurs  ( iouvoniemoiils  sonl  assurées  iui 
vepréseiitanl  de  la  Ri''piihli(iue  à  Pékin  et  ses  coliiNguos  du 
corps  diploinatiiiue  ; 

2"  Que  le  prince  Tuan  et  les  hauts  fonctionnaires  respon- 
sables des  événements  actuels  ont  élé  éloignés  du  Gouverne- 
ment en  attendant  le  ch;\tiniont  inévitable  ; 

3»  Oue  les  autorités  et  les  corps  de  troupes,  dans  toute 
l'étendue  de  l'Empire,  ont  reçu  l'ordre  de  cesser  les  hostilités 
contre  les  étrangers; 

4»  Que  d(-s  mesures  ont  été  prises  pour  la  répression  rigou- 
reuse du  mouvement  insurrectionnel  des  Boxers. 

Tant  ([uo  ces  garanties  indispensables  n'auront  pas  été 
fournies,  il  ne  saurait  y  avoir  place  que  pour  l'action  militaire. 

M.  Dolcassé  a  communiqué  la  proposition  qu'il  avait  laite 
aux  puissances  de  s'entendre  pour  empêcher  l'importation 
des  armes  en  (ihine.  Toutes  ont  répondu  lavorabiement. 

-«^  Le  21  juillet,  la  Commission  du  budget,  présidée  par 
M.  Gochery,  a  entendu  M.  Gaillau.x,  ministre  des  finances: 
1"  sur  la  question  de  l'équilibre  du  Imdget  et  sur  les  moyens 
de  faire  face  au  déficit  créé  par  le  vote  relatif  aux  cafés  du 
Brésil  ;  '2°  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie  ;  3"  sur  les  suc- 
cessions. 

En  ce  qui  concerne  l'équilibre  du  budget,  le  Ministre  a  fait 
connaître  qu'il  était  d'accord  avec  le  Ministre  du  commerce 
pour  trouver  dans  le  relèvement  de  certains  droits  de  douane, 
la  compensation  de  la  moins-value  à  prévoir. 

Pour  le  budget  de  l'Algérie  il  a  insisté  à  nouveau  afin  que 
la  Commission  renonçât  à  subordonner  la  mise  en  exécution 
du  budget  de  l'Algérie  à  un  vote  global  du  Parlement. 

Quant  aux  successions,  il  a  maintenu  le  projet  dont  il  est 
l'auteur  et  la  déduction  du  passif  commercial,  déduction  vo- 
tée par  les  deux  Chambres. 

La  Commission  a  entendu  ensuite  M.  Roujon  sur  le  bu  1- 
get  des  beaux-arts.  M.  Roujon  accepte  les  divers  votes  de  la 
Commission,  sauf  trois.  Il  a  demandé  le  rétablissement  d'un 
crédit  de  65.000  fr.  pour  élever  d'un  étage  le  Ministère  de 
l'intérieur.  Il  a  réclamé  aussi  le  rétablissement  d'un  crédit  de 
50.000  fr.  pour  le  bassin  des  eaux  de  Versailles,  et  enfin  le 
rétablissement  d'un  autre  crédit  de  75.000  fr.  pour  surélever 
d'un  étage  l'école  d'horticulture  de  Versailles. 

La  Commission  a  maintenu  ses  décisions  sur  les  deux  pre- 
miers points  ;  elle  a  chargé  M.  Berger,  rapporteur  des 
beaux-arts,  de  faire  un  examen  sur  place  en  ce  qui  concerne 
le  troisième. 

-w»-  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  22  juillet  à  Niort 
(Deux-Sèvres).  M.  Gentil,  radical  socialiste,  a  été  élu  en 
remplacement  de  M.  de  la  Porte,  décédé. 

■vvv  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  23,  sous  la 
présidence  de  M.  Georges  Cochery. 

Elle  a  ouvert  la  discussion  sur  la  réforme  des  successions 
et  a  chargé  M.  Mesureur,  rapporteur,  de  se  mettre  en  rela- 
tions avec  l'Administration  de  l'enregistrement  pour  cer- 
tains détails  de  rédaction  et  la  revision  de  divers  calculs. 

La  Commission  a  ensuite  adopté,  sur  le  rapport  de  M.  Ber- 
ger, un  crédit  de  65.000  fr.  pour  la  surélévation  d'un  étage 
de  l'Ecole  d'iiorlogerie  de  Versailles. 

Elle  a  examiné  le  budget  des  travaux  publics. 

Quatre  chapitres  sont  réservés.  Les  économies  réalisées 
s'élèvent  à  2.500.000  fr. 

Sur  le  rapport  de  M.  Fiicard  (Côte-d'Or),  la  Commission  a 
opéré  des  économies  s'élevant  à  600.000  fr.  sur  le  budget  de 
l'agriculture. 

La  Com.mission  discutera  aujourdhui  les  questions  en  sus- 
pens sur  les  économies  et  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie, 
ainsi  que  les  chapitres  réservés  aux  divers  Ministères. 

La  Commission  abordera  ensuite  l'examen  de  la  loi  des 
finances. 

Le  24,  la  Commission  du  budget  a  achevé  l'examen 
des  chapitres  réservés  de  l'agriculture  et  des  travaux  pu- 
blics. 

A  noter,  la  modification  que  la  Commission  a  apportée  au 
projet  de  loi  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie,  modification 
de  rédaction  :  L'art.  11  stipulait  que  le  budget  ne  serait  exé- 
cutoire qu'après  avoir  été  homologué  par  une  loi;  la  rédac- 
tion nouvelle,  dont  la  portée  est  équivalente  et  atteint  le 
même  résultat  sous  une  forme  différente,  dit  que  la  percep- 
tion des  droits,  des  produits  et  des  revenus  applicables  au 
budget  spécial  de  l'Algérie  est  autorisée  annuellement  parles 
lois  de  finances. 

Le  Gouvernement  s'est  rallié  à  cette  rédaction.  L'accord 
est  donc  établi  eatre  la  Commission  et  le  Gouvernement. 

La  Commission  a  ensuite  commencé  1  a  discussion  du 
projet  sur  les  successions. 

Enfin,  la  Commission  a  abordé  l'examen  de  la  loi  de  finan 
ces  et  voté  un  grand  nombre  d'articles. 

-vv».  Le  25  juillet,  la  Commission  du  budget,  présidée  par 
M.  G.  Gochery,  a  achevé  l'examen  des  dispositions  sur  le 


régime  fiscal  dos  successions,  après  avoir  entendu,  de  nou- 
veau, Ir  Ministre  des  finances  et  le  Directeur  général  de  l'En- 
registr(!ment. 

1111e  a  maintenu  la  déduction  du  passif  commercial,  con- 
formément aux  conclusions  de  son  rapporteur,  M.  Mesureur, 
et  a  ensuite  voté  un  certain  nombre  d'articles  de  la  loi  de 
finances. 

L'ordre  du  jour  fixé  étant  épuisé,  la  Commission  s'est  sé- 
parée pour  prendre  dos  vacances  bien  gagnées. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


La  SitflÉoii  écoiioioliiiie  et  fioaicière  3ii  Meïiiiie 

ET  LA  CONVERSION 


En  soumettant  dernièrementàla  Chambre  mexi- 
caine son  projet  de  budget  pour  l'exercice  1900-1901, 
M.  José  Yves  Limantour,  ministre  des  finances, 
présentait  un  tableau  des  plus  satisfaisants  de  la 
situation  économique  du  Mexique.  Il  montrait  que 
depuis  cinq  ans,  le  développement  de  l'activité  na- 
tionale, sous  tous  ses  aspects,  a  été  tel  que  l'aug- 
mentation des  ressources  normales  de  l'Etat  — 
sans  relèvement  de  la  quotité  des  impôts  —  a  per- 
mis au  Trésor  de  faire  face  à  toutes  ses  charges 
d'ordre  extérieur  ;  de  réduire  sensiblement  la  dette 
flottante  et  d'accumuler,  par  les  plus-values  bud- 
gétaires, des  réserves  importantes  qui  s'élevaient, 
à  la  fin  de  l'exercice  1898-99,  à  la  somme  de  37  mil- 
lions 535.602  piastres. 

Ces  économies  réalisées  en  cinq  ans  ont  permis 
au  Gouvernement  d'accomplir  des  travaux  d'utilité 
publique  dont  le  Mexique  avait  encore  besoin  et  de 
réaliser  tout  un  ensemble  de  réformes  qui  ont 
amené  de  profonds  changements  dans  le  budget  de 
1900-1901.  Le  premier  de  ces  changements  est  une 
réduction  considérable  des  impôts;  le  second,  une 
augmentation  importante  des  dépenses  de  travaux 
publics;  le  troisième  se  rapporte  à  la  conversion 
de  la  dette  publique  payable  en  or,  conversion 
eiïectuée  au  mois  de  juillet  dernier. 

Ces  réformes  ont  été  la  conséquence  naturelle  de 
la  situation  prospère  du  pays.  Le  Ministre  se  trou- 
vant en  présence  d'une  augmentation  continue  des 
revenus  du  Trésor  ne  pouvait  manquer  d'en  pro- 
fiter pour  remplir  les  trois  buts  principaux  que 
tout  Gouvernement  doit  avoir  en  vue  dans  de 
pareilles  circonstances  :  diminuer  la  charge  des 
contribuables,  améliorer  l'outillage  du  pays,  alléger 
le  fardeau  de  la  dette  publiquer 

C'est  de  la  dernière  de  ces  réformes  que  nous 
nous  occuperons  plus  particulièrement  aujour- 
d'hui, le  rapport  très  détaillé  que  M.  Limantour 
vient  d'adresser  à  la  Chambre  des  députés,  au  sujet 
de  cette  opération  de  conversion,  nous  permettant 
de  nous  arrêter  plus  longuement  sur  cet  intéressant 
chapitre  de  l'histoire  des  finances  du  Mexique. 

*** 

On  n'a  pas  oublié  la  crise  économique  traversée, 
il  y  a  quelques  années,  par  ce  pays.  Cette  crise 
avait  obligé  le  Gouvernement  à  contracter,  en 
1888,  un  emprunt  de  10.500.000  liv.  au  taux  de 
6  0/0.  Le  but  principal  de  cette  opération  était  la 
régularisation  et  la  conversion  de  la  dette  exté- 
rieure :  c'était  un  premier  pas  fait  vers  le  rétablis- 
sement du  crédit  national.  Le  Gouvernement  avait 
également  cherché,  par  ce  moyen,  à  consolider  la 
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dette  tlottante,  qui  s'élevait  à  plus  de  25.000.000  de 
piastres  et  uu  paiement  de  laquelle  était  affecté 
50  0/0  de  revenus  publics,  il  avait  enfin  voulu  créer 
lesieveuus  nécessaires  pour  f;iire  face  au  budget 
des  dépenses  qui  était  de  ;59.000.0O0  de  piastres, 
alors  que  les  receltes  probables  ne  dépassaient 
pas  27.000.000. 

L'emprunt  fut  contracté  en  mars  1888  par  l'in- 
termédiaire de  la  maison  Bleichrœder,  de  Berlin, 
de  MM.  Antony  Gibbs  and  Son,  de  Londres,  et  de 
la  Banque  Xationale  du  Mexique.  Deux  ans  plus 
tard,  en  juillet  1890,  le  Mexique  fit,  avec  les  mê- 
mes maisons,  une  autre  opéiation  du  même  genre 
à  6  0/0  d'intérêt,  dont  le  produit  était  destiné  à  la  ' 
conversion  des  sommes  dues  parle  Gouvernement 
aux  Compagnies  de  chemifis  de  fer  pour  subven- 
tions échues.  Enfin,  en  189;!.  à  la  suite  de  la  baisse 
imprévue  du  métal  argent  et  de  la  perte  des  récol- 
tes pendant  deux  années  consécutives,  il  se  pro- 
duisit une  crise  qu'il  fallut  forcément  conjurer  ; 
c'est  dans  ce  but,  comme  .Mussi  pour  résilier  les 
contrats  de  fermage  des  Hôtels  de  Monnaies  et 
pour  terminer  le  chem  n  de  fei-  de  Tehuantepec, 
que  le  Mexique  fit,  avec  les  maisons  déjà  citées, 
une  nouvelle  opération  pour  la  somme  de  9  mil- 
lions de  livres  sterling  à  (i  0/0  d'intérêt  annuel. 

Ces  divers  emprunts  se  justifiaient  par  la  pres- 
sion exercée  par  les  circonstances  au  cours  des- 
quelles ils  furent  négociés  et  par  la  nature  de 
l'affectation  de  leurs  produits.  Ils  servirent  à  réor- 
ganiser les  finances  du  pays  ;  à  imprimer  une  vi- 
goureuse impulsion  à  des  travaux  d'une  importance 
indiscutable  ;  enfin,  à  consolider  le  crédit  na- 
tional. 

Peu  à  peu,  au  fur  et  à  mesure  que  l'amélioration 
économique  se  manifestait  et  que  la  prospérité  du 
Mexique  se  stabilisait,  les  cours  de  ces  valeurs  se 
rapprochèrent  du  pair,  puis  le  dépassèrent,  et  le 
moment  vint  bientôt  où  le  Gouvernement  se  de- 
manda s'il  ne  serait  pas  juste  de  réduire  dans 
une  mesure  légitimel'intérêt  de  sa  dette  extérieure, 
pour  affecter  ce  qui  serait  économisé  au  dévelop- 
pement de  c^^rtains  services  publics  ou  à  la  dimi- 
nution de  quelques  impôts. 

Le  laldeau  suivant,  qui  nous  donne  le  cours  des 
emprunts  extérieurs  mexicains  au  commencement 
de  chaque  exercice  en  même  temps  que  la  pro- 
gression des  droits  d'importation  perçus  et  des 
résultats  budgétaires  obtenus  dans  ce  pays,  nous 
montre  d'une  façon  évidente  le  relèvement  pro- 
gressif du  crédit  du  Mexique  concordant  avec  le 
développement  de  sa  situation  économique  : 

(-!ours  des  Emprunts  annuelle 

Fin  des    1888  et  ïehuan-        des  Excédents 

exerrices    J890      1893      lepec  droits  d'import.  budgétaires 

(En  piastres) 

1893-  04..   58  1/4  46  1/2  —  1.3'i0.415  , 

1894-  95..   88  1/2   82  3/4   72  1/2  +  2.357.792  -f- 2.. 573. 4.34  I 

1895-  96..    95  5/8   93  7/8   87  3/4  -f-  3.883.953  +  5.451.347  i 

1896-  97..    98  1/2    Wl/-i   90    »  —      13. .345  -4-3.170.123 

1897-  98..   96  1/2   95  1/2   94  1/2  —     508.300  +  882.698 

1898-  99..  102  1/4  100  3/4  102   "  -f-  5.412.380  -f  6.639.670 

On  le  voit,  le  relèvement  des  caurs  a  été  pro- 
gressif et  chaque  année  a  marqué  un  nouveau  pas 
vers  la  conquête  du  pair. 

•  *** 

D'après  les  termes  des  contrats  d'emprunt,  la 
conversion  de  la  dette  extérieure  n'était  pas  pos- 


sible avant  le  1"  janvier  1898.  Les  maisons  con- 
tractantes n'attendirent  pas,  cependant,  cette 
échéance  pour  faire  des  propositions  au  Gouver- 
nement mexicain.  La  guerre  hispano-américaine 
vint  malheureusement  interrompre  les  négocia- 
tions engagées;  elles  furent  reprises  quelque  temps 
après  la  conclusion  de  la  paix,  et  si,  cette  fois 
encore,  elles  ne  purent  aboutir,  c'est  que  le  Mexi- 
que avait  exigé  deux  conditions  essentielles  avant 
de  discuter  les  termes  d'un  accord. 

La  première  de  ces  conditions  était  la  renoncia- 
tion au  dépôt,  entre  les  mains  des  banques,  d'une 
somme  équivalente  au  montant  de  deux  coupons 
semestriels  ;  la  seconde  était  la  suppression  de  la 
garantie  constituée  sur  les  contributions  directes 
perçues  dans  le  district  fédéral. 

On  comprend  facilement  l'importance  capitale 
donnée  par  le  Mexique  à  l'acceptation  de  ces  deux 
conditions.  Il  estimait  que  son  crédit  avait  béné- 
ficié d'un  relèvement  assez  grand  pour  qu'il  repo- 
sât, comme  celui  des  gi'andes  puissances,  sur  la 
garantie  générale  de  la  nation  et  non  sur  des  ga- 
ranties spéciales. 

L'impossibilité  d'arriver  à  une  entente  sur  ces 
deux  points  fit  suspendre  les  pourparlers  jusqu'au 
mois  d'avril  1899.  A  cette  épocjne,  un  groupe  de 
banques  américaines  de  premier  ordre  demanda 
de  les  reprendre  en  se  déclai  ant  prêt  à  effectuer  la 
conversion  dans  des  contitions  beaucoup  plus 
avantageuses.  Le  Gouvernement  mexicain  écouta 
ces  propositions, mais  sans  y  répondre  :  les  sollici- 
tations des  banquiers  des  Etats-Unis  devinrent 
plus  pressantes;  des  délégués  furent  envoyés  à 
Mexico  pour  les  soutenir  et  M.  Limantour  ayant 
été  obligé,  par  son  état  de  santé,  de  se  rendre  en 
Europe,  une  véritable  pression  fut  exercée  sur  lui, 
lors  de  son  passage  à  New- York. 

Des  motifs  puissants l'empêchérentcependant  de 
s'arrêter  au  projets  soumis  par  les  financiers  amé- 
ricains. Laissant  de  côté  les  motifs  d'ordre  politi- 
que, M.  Limanlour  explique  son  attitude  parles 
considérations  suivantes  : 

«  Il  f  tait  tout  à  fait  contraire,  dit-il,  à  la  ligne  de 
conduite  que  l'E-xécutif  avait  résolu  de  suivre  dans 
cette  affaire,  de  contracter  hâtivement  une  obligation 
de  cette  importance  êl  de  nous  exposer  aux  dangers 
pouvant  provenir  d'une  situation  improvisée.  Lespro- 
po^itions  étaient  satisfaisantes  dans  leurs  points  essen- 
tiels, mais  elles  élaient  sujettes  à  de  sérieuses  objec- 
tions. D'autre  part,  si,  au  début  de  mon  voyatj;e,  je  me 
trouvais  en  présence  de  projets  plus  favorables  que 
ceux  qui  avaient  été  déjà  soumis,  ne  pouvais-je  pas 
espérer  rencontrer  en  Europe  des  propositions  ayant 
de.s  avantages  égaux,  sans  offrir  les  mêmes  inconvé- 
nients ? 

«  La  proposition  des  banquiers  américains  consistait 
simplement  dans  la  souscription  Terme  d'un  emprunt 
du  Gouvernement  mexicain  dont  le  produit  aurait  servi 
à  rembourser  les  titres  des  anciennes  émissions.  En 
substance,  il  était  proposé  en  vue  d'effectuer  la  conver- 
sion, de  changer  une  catégorie  de  créanciers  contre 
une  autre. 

«  On  ne  demandait  pas  d'offrir  sux  porteurs  des  em- 
prunts 1888,  1890  et  1893,  de  nouveaux  titres  donnant 
moins  d'intérêt  en  échange  de  leurs  anciens  titres, 
mais  de  changer  les  créanciers  du  gouvernement  mexi- 
cain dans  l'ancien  continent  contre  d'autres  créanciers 
dans  le  nouveau  monde.  Ce  plan  n'était  pas  accep- 
table. Les  anciens  titres  étant  entre  les  mains  d'un 
public  familier  avec  les  affaires  mexicaines  et  consti- 
tuant en  réalité  la  clientèle  financière  de  ce  pays,  — 
clientèle  dont  la  confiance  entraîne  la  solidité  et  la  sta- 
bilité des  dits  emprunts  en  des  protégeant  contre  les 
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tUu'tuations  spéculatives,  il  eût  6t6  pou  sage  ({'(îcluin- 
ger  ooUe  cliontt''lo  contre  iino  nouvelle  (jui,  tout  on  la 
supposant  tivs  puissante,  ne  pouvait  avoir  montré  les 
mômes- antécédents  ^\n&  l'autre,  connaissait  moins 
notre  itays  et  no  s'intéressait  pas  autant  à  son  crédit.  ■> 

Ces  considérations  no  furent  pas  les  seules  ({ui 
déterminèrent  iM.  Linianlour;  il  observa  encore 
qu'il  V  aurait  eu  danger  pour  les  titres  mexi- 
cains a  ne  plus  dépendre,  dans  l'aveHir,  que  des 
banques  et  des  bourses  d'un  seul  pays. 

D'autre  part, il  n'y  a  pas  de  marché  où  les  (luctua- 
tions  de  cours  soient  plus  brusques  et  plus  fortes 
qu'aux  Etats-Unis  ;  les  marchés  américains  sont 
bien  plus  nerveux  que  les  marchés  européens  ;  les 
valeurs  y  changent  plus  souvent  de  mains, 
tandis  iiue  sur  ces  derniers,  un  emprunt  qui  a 
été  bien  placé  se  trouve  assez  solidement  garanti 
contre  les  oscillations  provenant  de  causes  étran- 
gères à  la  nature  du  titre. 

Enfin,  le  Gouvernement  mexicain  dut  prendre 
en  considération  les  conséquences  probables  d'une 
rupture  avec  les  grandes  banques  de  Londres,  de 
Berlin  et  les  auhes  maisons  qui  avaient  participé 
aux  anciennes  émissions.  Si  cette  rupture  n'avait 
pas  gêné  le  résultat  pécuniaire  immédiat  de  cette 
opération,  l'hostilité  possible  des  maisons  euro- 
péennes aurait  diminué  l'importance  du  succès  de 
la  conversion  et  aurait  peut-être  affecté  d'autres 
opérations  pendantes,  soit  publiques,  soit  privées, 
et  basées  sur  le  crédit  de  la  nation. 

Les  propositions  des  banques  américaines  furent 
donc  repoussées,  mais  elles  eurent  pour  consé- 
quence de  faire  revenir  les  banques  européennes 
sur  leur  première  décision.  Les  pourparlers  furent 
repris  avec  elles  au  mois  de  mai  1899,  et  après  de 
nombreuses  conférences  conduites  par  M.  Liman- 
tour,  un  contrat  provisoire  fut  signé  le  l''^  juillet, 
à  Berlin,  avec  les  représentants  de  la  maison  Blei- 
chrœder,  de  la  Deutscli  BaitK  et  de  la  Dresdner 
Bank;  le  '2  juillet,  à  Paris,  avec  la  Banque  Natio- 
nale du  Mexique;  le  ;i  juillet,  à  Londres  et  à 
New- York,  avec  Ja  maison  J.  S.  Morgan. 

Les  deux  conditions  essentielles  imposées  par  le 
Gouvernement  mexicain  ayant  été  préalablement 
acceptées,  la  discussion  ne  porta  plus,  pour  la  si- 
gnature de  l'accord  définitif,  que  sur  le  choix  des 
emprunts  à  convertir,  sur  le  type  d'intérêt  à  adop- 
ter pour  les  titres  futurs,  et  sur  le  prix  auquel  le 
Gouvernement  devrait  les  céder. 


(A  suivre.) 


Edmo.nd  Thér-ï. 


LES  FIUAITCES  DES  ÉTATS-UÎTIS 


Le  Trésor  américain  vient  de  piiblier  les  résultats 
budgétaires  de  l'exercice  1899-19U0.  Celte  publication 
est  intéressante  à  analyser,  car  elle  nous  montre  une 
aui^'mentation  fort  sensible  des  recettes,  qui  viennent 
d'atteindre  un  niveau  où  elles  n'étaient  jamais  parve- 
nues :  elles  ont  été  de  560  millions  de  dollars,  au  lieu 
de  514  millions  en  1899,  de  404  millions  en  ISJS  et  de 
347  millions  en  1890. 

Qii'il  y  ait  eu  progression  et  que  le  dernier  exercice 
ait  été  une  année  de  record,  cela  ne  doit  pas  nous  sur- 
prendre pour  un  pays  dont  la  population  et  la  richesse 
se  développent  aussi  rapidement;  mais  on  ne  doit  pas 
oublier  la  situation  dans  laquelle  se  trouvaient  les 
finances  des  Etats  Unis  à  la  veille  de  la  guerre  contre 
l'EspMgQe  et  l'importante  augmentation  constatée  au- 
jourd'hui demande,  dès  lors,  une  explication. 


La  guerre  ne  l'ut  pas  entreprise  avec  une  situation 

budgétaire  bien  nette. 

Le  tarif  do  ISU/  avait  été  adopté  dans  le  but  ib;  rele- 
vei'  les  recettes  ;  mais  on  dut  bientôt  se  convaincre  qne 
si  M.  Dingley  avait  étaijli  ses  prévisions  sur  un  Imt 
mouvement  d'importations,  l'événement  était  loin  de 
lui  avoir  donné  raison  :  l'exercice  189(J-l897  s'f^tait  soldé 
avec  uu  déiicit  de  18.623.108  dollars  ;  les  premiers  mois 
de  l'exercice  1897-1898  avaient  montré  une  moins-valuc 
encore  plus  forte  des  recettes  douanières  ;  on  avait 
donc  bientôt  conipris  que  le  Trésor  américain  ne  pour- 
rait soutenir  les  Irais  d'une  guerre  sans  contracter  un 
emprunt  et  sans  remanier  les  taxations.  Pour  l'aire 
face  à  toutes  les  éventualités,  quelques  semaines  après 
l'explosion  du  Maine,  le  Congrès  vota  !jO  millions  de 
dollars  à  mettre  à  la  disposition  du  Président. 

Cette  somme  parut  insuffisante  le  jour  où  les  hosti- 
lités commencèrent  :  divers  projets  furent  alors  soumis 
à  la  Chambre  des  Représentants  pour  augmenter  les 
revenus  de  l'Etat,  et  ces  projets,  remaniés  parle  Sénat, 
comprirent  toute  une  série  d'impôts  nouveaux  ou  aug- 
mentations d'impôts,  en  même  temps  qu'une  émission 
de  200  millions  de  dollars  :  ils  furent  définitivement 
adoptés  le  13  juin  1898. 

Le  résultat  de  l'application  des  impôts  nouveaux  ne 
se  fit  pas  attendre.  Les  recettes  provenant  des  revenus 
intérieiu's  pendant  l'exercice  qui  précéda  la  mise  en 
exécution  de  la  loi  de  finances  du  juin  avaient 
donné  lG:i. 943. 039 dollars;  pendant  l'exercice  1898-99, 
ces  revenus  produisirent  273.437.161  dollars,  et  pen- 
dant le  dernier  exercice,  ils  ont  donné  29(i.';J99.388 
dollars,  c'est-à-dire  que  l'augmentation  de  1898  99  sur 
1897-98  a  été  de  103.49i.122  dollars,  ^t  celle  de  1899- 
1900  sur  1897-98,  de  126.356.349  dollars.  Ce  fait  enlève 
beaucoup  de  signification  à  l'augmentation  des  recet- 
tes intérieures  ;  il  montre  qu'elle  doit  être  attribuée 
principalement  à  l'application  des  impôts  de  guerre. 

Le  second  chapitre  des  recettes  publiques  est  celui  des 
recettes  douanières.  11  est  satisfaisant  de  montrer  que 
ces  recettes  ont  progressé,  malgré  le  tarif  Dingley  et 
malgré  l'énorme  production  des  manufactures  indig?"- 
nes  qui  rend  peu  à  peu  les  Etats-Unis  indépendants 
du  dehors. 

Ces  recettes  qui  avaient  été,  en  1898-99,  de  206  mil- 
lions 128.482  dollars  et  de  l'i9.819.594  dollars  en  1H97- 
1898,  se  sont  élevéesà  233.857.958  dollars  en  1899-1900. 
L'exercice  1896-97  avait  eu  des  résultats  très  faibles 
en  raison  des  fortes  importations  effectuées  à  la  lin  de 
l'année  précédente  pour  éviter  le  tarif  Dingley  ;  maïs 
si  nous  prenons  pour  point  de  comparaison  l'année 
1896-97,  époque  d'importation  particulièrement  élevée, 
nous  avons  une  recette  de  176.316.393  dollars  à  opposer 
aux  233. 857.958  dollars  perçus  en  1899-1900,  c'est-à- 
dire  que  l'augmentation  de  ce  dernier  exercice  a  été  de 
57.541.565  dollars. 

Un  pareil  résultat  n'a  été  approché  qu'en  1890,  année 
exceptionnelle  à  cause  de  l'application  procliaine  du 
tarif  Mac- Kinley  ;  on  ne  peut  trouver  d'explication  de 
la  progression  actuelle  que  dans  la  grande  prospérité 
du  peuple  américain. 

Si  nous  examinons  les  recettes  totales,  nous  voyons 
qu'elles  ont  élé,  en  1899-1900,  de  566.042.753  dollars  au 
beu  de  514.11(;.9ll  dollars  en  *1898  99,  de  404. 511. dSL 
dollars  en  1897-98  et  de  317.184.728  dollars  en  18M6-$^7. 
En  rapprochant  ces  chillres  de  ceux  des  dépenses 
eft'ectuées  pendant  les  mêmes  exercices,  nous  trouvons 
la  situation  suivante  : 


Années 


Déficit 

ilecettes       Dépenses      ou  excédent 


(Eq  dollars) 

lS%-97   347.184.728  ;f65.807.83(;  —  18. «23. 108 

1897-98   404 . 51 1 . 081   4<.3 . 3  7.") .  387  —  38 . 8  4 .  :-,06 

189899   514.116.911    604. (144. 972  —  <i0.52H.()..î 

1899-1900   .-366.053.753   487.759.581  +  78.v8o.172 

L'excédent  de  1899-1900  est  en  réalité  suppri'nrà 
celui  que  ces  chillres  indiquent  car  ils  ne  compiennent 
pas  une  somme  de  2.946.194  dollars  reçue  en  paiement 
de  la  dette  du  Central  Pacific  ;  c'est  la  première  fois  de- 
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puis  1894  que  l'exercice  ne  se  clôture  pas  par  un  dé- 
ficit et  la  plus-value  atteint  un  montant  considérable. 

L'ère  des  déficits,  qui  a  duré  six  ans,  se  trouve  donc 
close  et  le  parti  réiDublicain  ne  manquera  pas  de  faire 
ressortir  ce  fait  dans  la  campagne  présidentielle  qui 
vient  de  s'ouvrir. 

On  pourrait  cependant  lui  objecter  que  ce  résultat  est 
dû  à  la  diminution  des  charges  militaires  et  navales 
que  la  guerre  avait  imposées.  Ces  charges  avaient  été 
de  187  millions  de  dollars  en  1896  97;  de  254  millions 
en  1897-98;  de  426  millions  en  1898-99;  elles  ont  été  ra- 
menées à  307  millions  en  1899-1900.  Gomme  d'autre  part, 
il  n'a  été  fait  aucune  réduction  sur  les  taxes  imposées 
pour  la  guerre,  il  était  tout  naturel  que  l'exercice 
dernier  bénéficiât  d'une  amélioration  sensible. 

De  nombreuses  polémiques  ont  été  engagées  pour 
amener  le  Secrétaire  du  Trésor  à  diminuer  les  impôts 
et  adoucir  les  charges  des  contribuables.  Mais  il  est 
difficile  de  croire  que  pareille  décision  puisse  être 
bientôt  prise.  Aucune  rnodiflcation  ne  sera  apportée 
au  régime  fiscal  actuel  tant  que  durera  la  campagne 
présidentielle.  D'autre  part,  les  pensions  qui  avaient 
absorbé  147.500.000  dollars  en  1897  98,  et  n'avaient 
exigé  que  199 . 000 . 000  de  dollars  en  1898-99,  se  sont  éle- 
vés à  141.000.000  de  dollars  en  1899-1900.  Vu  les  idées 
impérialistes  qui  paraissent  prévaloir  dans  le  pays, 
cette  source  de  dépense  qu'il  importerait  tant  de  réduire 
paraît  devoir  sensiblement  s'accroître.  Voici  enfin  que 
les  affaires  de  Chine  sont  susceptibles  de  provoquer 
des  augmentations  de  charges  pour  le  pays. 

Le  Secrétaire  du  Trésor  a  dans  ce  fait  un  excellent 
motif  pour  ne  rien  modifier  à  la  situation  actuelle  et 
conserver  un  régime  fiscal  qui  lui  a  donné  de  bril- 
lants résultats.  On  sait,  du  reste,  que  les  Gouverne- 
ments sont  peu  disposés  à  renoncer  aux  impôts  que  des 
causes  exceptionnelles  leur  ont  permis  d'appliquer 
pour  augmenter  les  ressources  du  budget. 

Georges  Bourgarel. 


CHEMmS  DE  I ER  DU  SUD  DE  LA  FRAIVCE 


Les  actionnaires  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  du  Sud  de  la  France  se  sont  réunis  le  28  mai  der- 
nier en  assemblée  générale  annuelle  pour  examiner  les 
comptes  de  l'exercice  1899. 

Les  résultats  accusés  par  le  Conseil  d'administra- 
tion s'établissent  ainsi,  comparés  a  ceux  de  l'exercice 
précédent  : 

Exercices 
1898     ^  Ti99 

(En  francs) 

Produit  net  de  l'exercice   589.607.^5     581.074  63 

Plus  : 

Solde  reporté  de  l'exercice  précédent.   140.607  12    106.590  29 
Total  disponible   730.214  67     687.664  92 

<jiii  a  été  réparti  comme  suit  : 

A  la  réserve  légale  5  0/0    29.480  38      29.053  73 

Dividende  à  raison  de  12  fr.  par  ac- 
tion sur  49.512  actions  non  amor- 
ties en  J898  et  sur  49.409  actions 

eti  1899   594.144   »     592.908  » 

Report  à  nouveau   106.590  29      65.703  10 

730.214  67     687.664  83 

.\insi  qu'on  le  voit,  le  dividende  est  resté  fixé  au 
niérne  chilTre  que  l'année  précédente,  et  cependant  la 
Compagnie  a  eu  à  enregistrer  une  amélioration  de  re- 
cettes appréciable. 

On  sait  que  son  réseau  se  subdivise  en  trois  parties  : 
1»  le  réseau  d'intérêt  général,  qui  comprenait  300  kilo- 
mètres en  1899;  2°  le»*  lignes  départementales  du  Var 
(  Kyères-Saint-Raphael,  83 kilomètres,  et  Cogolin  Saint- 
Tropez,  10  kilomètre*);  3»  les  lignes  départementales 
de  la  Côte-d'Or,  210  kilomètres.  Or,  les  recettes  d'ex- 


ploitation se  sont  élevées,  en  1899,  aux  chiffres  sui- 
vants : 

Recettes  Difl'érence 
impôts  déduits       sur  1898 

Réseaud'intérètgénéral,y  com-  (En  francs) 
pris  l'indemnité  spéciale  de 
50.000  fr.  prévue  par  l'article 
4  de  la  convention  du  l"  dé- 
cembre 1894                           1.233.961  72     +  170.188  29 

Réseau  du  Var   365.079  19  24.403  18 

Réseau  de  la  Gôte-d'Or   497.213  95     —     G. 220  69 

Bref,  les  recettes  brutes  totales  de  la  Compagnie  se 
sont  élevées  à  2.148.024  fr.  36,  en  augmentation  de 
près  de  200.000  francs  sur  l'exercice  précédent  mais, 
par  contre,  il  lui  a  fallu  procéder  à  des  dépenses  plus 
importantes  et  qui  ont  dépassé  de  162.226  fr.  95  celles 
de  1898.  De  plus,  l'amélioration  des  recettes  de  son 
réseau  d'intérêt  général  l'a  obligée  pour  la  première 
fois,  à  pourvoir,  au  moyen  de  ses  propres  ressources  — 
selon  la  convention  du  le''  décembre  1894  —  à  la  cons- 
titution du  fonds  de  réserve  de  l'exploitation,  et  ce, 
jusqu'à  concurrence  de  52.101  fr.  53.  Ainsi  donc  les 
dépenses  ont  progressé  de  214.328  fr.  48,  absorbant,  et 
même  au  delà,  l'augmentation  signalée  dans  les  re- 
cettes. 

Néanmoins  la  situation  de  l'entreprise  continue  à 
s'améliorer  sensiblement.  Sur  le  réseau  principal,  les 
recettes  provenant  du  trafic  proprement  dit,  sont 
supérieures  de  près  de  17  0/0  à  celles  de  la  période  cor- 
respondante de  1898,  par  suite  de  l'accroissement  dans 
le  tonnage  des  marchandises  transportées,  tonnage 
qui  s'est  accru  de  50  0/0  d'une  année  à  l'autre.  Cepen- 
dant, le  nombre  de  kilomètres  parcourus  par  les  trains 
d'exploitation,  pendant  l'année,  n'a  été  que  de  725.239, 
contre  703.  490  en  1898.  Il  n'y  a  là  qu'une  augmenta- 
tion de  3  0/0,  mais  qui  témoigne  que  les  trains  ont  été 
mieux  utilisés. 

Sur  la  ligne  d'Hyères  à  Saint-Raphaël,  le  nombre  de 
kilomètres  parcourus  par  les  trains  a  été  de  244.025,. 
supérieur  de  15.700,  ou  6.9  0/0,  au  nombre  réalisé 
l'année  précédente,  et  sur  la  ligne  de  Cogolin  à  Saint- 
Tropez,  on  est  passé  de  41.330  kilomètres  en  1898, 
à  45.578,  soit  une  avance  de  19.2  0/0.  Enfin,  sur  le 
réseau  de  la  Côte  d'Or,  on  comote  476.135  kilomètres 
parcourus  en  1899  contre  464.452  en  1898,  bien  que 
ce  réseau  accuse,  comme  on  l'a  vu  plus  haut,  une 
diminution  de  recettes  due  principalement  à  la  dispari- 
tion des  transports  nécessités  par  les  travaux  du  canal 
de  la  Marne  à  la  Saône,  aujourd'hui  terminés  dans  la 
partie  desservie  par  le  réseau  de  la  Compagnie. 

Naturellement,  le  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion parle  de  la  situation  financière  de  la  Compagnie, 
mais  ce  chapitre  ne  comporte  que  quelques  courtes  ex- 
plications. 

A  la  suite  du  règlement  des  comptes  arriérés  avec  le 
département  du  Var,  la  Compagnie  s'était  trouvée  en 
présence  de  ressources  qui  lui  avaient  permis  de  faire 
face  à  tous  ses  besoins  sans  nouvelle  émission.  Mais 
pour  continuer,  en  1899,  l'exécution  des  travaux  com- 
plémentaires engagés  et  pourvoir  à  la  construction  du 
matériel  roulant  devenu  nécessaire  par  suite  de  l'ex- 
tension de  son  trafic,  elle  a  dû  réaliser  le  solde  des 
obligations  3  0/0  que  la  décision  ministérielle  du  -31 
août  1895  l'autorisait  à  émettre  et  dont,  jusqu'alors, 
elle  avait  difi'éré  l'émission.  Elle  a  donc  ainsi  ciéé  2.938 
obligations  nouvelles,  sur  lesquelles  2.898  avaient  été 
placées  directement  à  la  date  du  31  décembre  1899,  et 
avaient  ]-rocuré  une  somme  totale  de  1.235.272  fr.  50, 
soit  un  prix  moyen  de  réalisation  de  426  f r.  25  ;  ce  qui, 
dédui  lion  faite  des  intérêts  courus  au  jour  de  l'émis- 
sion, correspond  à  une  charge  annuelle  de  3  51  0/0  en 
intérêt  seul,  et  dè  3  82  0/0  en  intérêt  et  amortissement. 
Une  notable  partie  du  produit  de  cette  émission  était 
encore  disponible  au  31  décembre  et  fucilitait  les 
moyens  de  trésorerie  do  la  Compagnie  qui  s'est  fait 
autoriser  encore,  par  décision  ministérielle  du  21  oc- 
tobre 1899,  pour  une  nouvelle  émission  de  1.292.000  fr. 
Mais  la  réalisation  de  ses  nouvelles  ressources  n'est 
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nullcmontnocossiiire  pour  lo  moment,  et  l;i  Compaj^nie 
n'en  fora  usage  ([ue  lorsqu'il  sera  nécessaire. 

Pendant  l'exercice,  \&Co>np(i(piie  des  Chemins  de  fer 
du  Sud  de  ta  France  a  porté  son  fonds  de  réserve  spé- 
cial d'exploitation  de  13;.o'i5  fr.  71  à -212/115  francs  en 
raison  de  l'annuité  alïérente  à  l'exercice.  Sur  ce  mon- 
tant, ullW  fr.  ont  été  prélevés  eu  raison  des  autorisa- 
tions uiiniftérielles  intervenues,  et  il  est  resté  un  solde 
créditeur  de  188.070  fr.  02.  Quant  à  la  réserve  supplé- 
mentaire d'exploitation,  elle  n'a  pas  varié  à  138.722 
francs  0!).  Et  connue  la  réserve  légale  se  chiffre  par 
247.428  fr.  08,  il  s'ensuit  que  l'onseuiLle  de  ces  trois 
réserves  atteint  le  montant  de  524.820  fr.  79.  En  dehors 
de  ces  réserves,  il  en  existe  bien  encore  une  qui  pro- 
vient du  solde  disponible  sur  Les  comptes  de  frais  gé- 
néraux, solde  qui  figure  au  bilan  pour  1.752.061  fr.  07, 
mais  la  Compagnie  n'en  parle  que  pour  mémoire,  at- 
tendu qu'elle  veut  la  conserver  pour  parer  aux  redresse- 
ments d'écritures  qui  peuvent  résulter  de  l'arrêté  délL- 
nitif  de  ses  divers  comptes  d'établissement. 

Ajoutons  à  ce  qui  précède,  qu'au  point  de  vue  du 
tratic,  l'exercice  1900  ne  paraît  devoir  pas  le  céder  au 
précédent.  Pour  les  six  premiers  mois  écoulés,  la  lon- 
gueur exploitée  a  porté  sur  004  kilomètres,  contre  003 
en  1899,  et  les  recettes  brutes  réalisées,  impôt  déduit, 
se  décomposent  ainsi  : 

1"  semestre 


1899 


1900 


(En  francs) 


Réseau  d'inléri-t  général   55(>.266 

Lignes  départementales  du  Var   201.884 

Lignes  départementales  de  la  Gôte-d'Or .  2.36.337 


574.916 
223.318 
 232.438 

V9i.98/  1.030.672 

L'augmentation  s'accentue  donc,  et  l'exploitation  de 
la  Compagnie,  à  l'heure  actuelle,  représente  une 
moj'enne  de  3.412  fr.  82  par  kilomètre,  alors  que  la 
moyenne  n'atteignait,  en  1899,  que  3.300  fr.  12. 

A.  Lechenet. 


Société  Française  d'Incandescence  par  le  Gaz 

(BEC  AL'ER; 

A  la  date  du  27  octobre  1809,  nous  avons  examiné  la 
situation  de  la  Société  Française  d'Incandescence  par 
le  Gaz  (Bec  Auer),  et  nous  disions,  comme  conclusion, 
que  ses  opérations  étaient  encore  des  plus  intéres- 
santes à  suivre,  et  que  cette  entreprise  avait  encore 
devant  elle  des  perspectives  d'avenir  favorables  que 
l'on  pouvait  envisager,  mais  qu'il  ne  convenait  peut- 
être  pas,  pour  le  moment  au  moins,  de  trop  escompter. 

Nos  réserves  se  sont  trouvées  justifiées,  puisque  la 
répartition  totale  de  l'exercice  1899  n'a  été  fixée  qu'à 
50  fr.,  en  diminution  de  5  fr.  sur  celle  de  1898.  Voici, 
au  reste,  comme  se  sont  établis  les  comptes  de  Profits 
et  Pertes  des  deux  derniers  exercices  : 

Recettes 

Exercices 
1898       "  ^1899 
(En  francs) 

Intérêts   40.190  59         91.567  31 

Marchandises  générales   2.394.624  67     2.206.380  36 

Brevets  en  Espagne  et  en  Por- 
tugal  121. 9i5  57       138. 5Î7  69 

2.556.760  83     2.436.505  36 
Dépenses 

Frais  généraux   .569.408  59       506.995  75 

Frais  judiciaires   23.71(i  01         42.758  80 

Amortissements  : 

5  0/0  aux  immeubles   13.759  30         17.078  » 

•')  0/0  au  mobilier  et  au  maté- 

A  reporter   603.883  90       566.832  55 


Report     600.883  90 

rinl   5. /i 43  78 

5  0/0  aux  installations   1H..V<!8  14 

Apports   12..')(li) 

Ville  do  Paris   34.386  30 


Solde  bénéficiairi 


677.742  12 
1.879.018  71 


566.832  55 

5.194  15 

19.313  17 
12.500 

n  » 

603.839  87 

1.832.6(55  49 


e. 556. 760  83     2.436.5')5  36 


Les  bénéfices  nets  de  1899  ont  été  inférieurs  de 
46.353  fr.  22  à  ceux  de  l'exercice  précédent,  et  la  diffé- 
rence aurait  été  encore  plus  sensible  si  la  Société  n'était 
pas  arrivée  à  réduire  ses  frais  généraux,  et  si  le 
compte  «  Ville  de  Paris  »,  qui  représentait  la  perte  en- 
courue en  1898  par  les  essais  opérés  sur  la  voie  pu- 
blique à  Paris,  n'avait  pas  disparu.  Quoiqu'il  en  soit, 
les  profits  réalisés  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

P'raucs 

Intérêts  ô  0/0  au  capital  actions,  soit  5  fr.  par 

action   100.000  » 

Dividende  de  45  fr.  aux  actions   900.000  » 

Tantièmes  divers  à  la  Direction,  au  (Jlonseil  et 

au  personnel   294.533  09 

Amortissement  compte  brevets  divers   85.000  •> 

Amortissement  compte  immeuble   75.000  » 

Fonds  de  prévoyance,   100.000  » 

Report  à  nouveau   278.132  40 

1.832.665  49 

Il  faut  remarquer  ici  que  le  report  à  nouveau  de 
278.132  fr.  40  vient  s'ajouter  aux  sommes  réservées 
des  exercices  précédents  qui  figurent  au  bilan,  et  sur 
lesquelles  aucun  prélèvement  n'a  été  effectué.  Voici  ce 
bilan  que  nous  rapprochons,  comme  de  coutume,  du 
précédent  : 

Actif 

Bilan  au  31  décembre 


(jaisse   41 

Banquiers   2.191 

Effets  à  recevoir   369 

Valeurs  en  portefeuille   119 

Avances  diverses   21 

Impôts  sur  titres   52 

Immeuble   615 

Matières  premières   423 

Marchandises  en  magasin   364 

Apports   12 

Mobilier  et  matériel   5 

Installations   18 

Installations  à  Belleville   14 

Brevets  divers   55 

Débiteurs  et  .créanciers  divers.  817 


.1898 

(En 
.544  70 
.170  26 
.061  63 
.822  30 
.558  75 
.511  30 
.844  36 
.56C  25 
.092  89 
.500  » 
.446  .^7 
.528  84 
.453  10 
.005  40 
.997  80 


1899 

francs) 

26.6.')5  04 
2.909.735  19 
266.930  60 
103.148  50 
21.808  75 
41.106  92 
575.141  80 
163.807  74 
410.639  64 

5.197  66 
19.313  95 
14.453  10 
97.070  35 
779.651  90 


5.123.098  05     5.434.661  14 


Passif 

Capital  ;   2.000.000  2.000  000  » 

Réserve  légale   200.000    ..  200.000  .. 

Fonds  de  prévoyance   500.000  600  OOO 

Coupons   13.289    »  7.990  30 

Bénéfices  reportés  des  exercices 

prédédents   530.790  34  794.005  35 

Bénéfices  de  l'exercice   1.879.018  71  1.832.665  49 

5.123.098  05     5.434.661  14 

En  raison  des  sommes  réservées  sur  les  bénéfices  de 
1899,  le  compte  «  Immeubles  »  se  trouve  ramené,  à 
l'actif,  à  500.141  fr.  80,  et  le  compte  «  Brevets  divers  » 
à  12.070  fr.  35.  D'autre  part,  au  passif,  le  «  Fonds  de 
prévoyance  »  est  porte  à  700.000  fr.  et  les  bénéfices 
reportés  des  exercices  précédents  passent  à  1  million 
72.137  fr.  75.  Et  comme  la  Société  n'a  aucune  dette, 
sauf  7.990  fr.  30  de  coupons  qui  ne  se  sont  pas  encore 
présentés,  qu'elle  possède  des  disponibilités  impor. 
tantes,  elle  est  dans  une  situation  financière  nullement 
défavorable.  Toutefois,  il  reste  toujours,  pour  elle,  la 
question  de  son  brevet  qui  va  tomber,  dans  quelques 
mois,  dans  le  domaine  public.  Elle  conservera  bien 
toujours  sa  marque  dont  la  supériorité  est  incontestée. 
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mais  la  concurrence  sera  là  quand  même,  qui  l'amè- 
nera forcément  à  diminuer  les  prix  de  vente  de  ses 
produits. 

Il  faut  reconnaître,  cependant,  qu'elle  fait  tout,  non 
seulement  pour  se  conserver  son  ancien ue  clientèle, 
mais  encore  pour  s'en  créer  une  nouvelle.  A  Paris, 
depuis  l'année  dernière,  le  «  bec  Auer  »  a  remplacé  les 
«  Lecs  Papillon  »  et  11.000  lanternes  sont  déjà  pourvues 
des  appareils  de  la  Société.  En  provint-e,  le  même 
mouvement  se  produit;  c'est  ainsi  qu'à  Toulon,  l'éclai- 
rage public  est  intégralement' assuré  par  3.400  «  becs 
Auer  "  et  qu'à  Nîmes,  il  a  été  procédé  à  la  transforma- 
tion de  1.2U0  lanternes.  D'autre  part,  les  Compagnies 
de  chemins  de  fer  ont  commandé,  depuis  un  an,  plus 
de  10.000  becs  nouveaux  et,  en  vertu  dés  contrats  pas- 
sés, la  fourniture,  en  19U0,  ne  sera  pas  inférieure. 
L'emploi  du  i<  bec  Auer»  sa  généralise  donc  de  plus  en 
plus,  mais,  nous  le  répétons,  la  concurrence  va  avoir 
libie  carrià-e  d'ici  peu. 

Au  moment  de  sa  dernière  baisse  de  prix,  la  Société 
avait  mis  à  la  disposition  de  sa  clientèle  de  nouveaux 
becs  intensifs  (brûleurs  Bandsept  brevetés)  destinés  à 
fonctionner  sans  verre.  C'est  au  moyen  de  ces  becs 
qu'p-t  écl»irée,  à  l'Exposition,  la  partie  du  Cliamp-de- 
Mdrs  réservée  au  gaz.  En  cette  circonstance,  la  HocuUr 
Française  d'I?icandescence  par  le  Gaz  a  remporté  un 
nouveau  succès,  qui  lui  sera  peut-être  très  profitable. 
Enfin,  il  faut  remarquer  aussi  que  l'abaissement  du 
prix  du  gaz  à  Paris,  en  augmentant  le  nombre  de  con- 
sommateurs, pourra  lui  valoir  de  nouveaux  clients,  et 
contrebalancer,  dans  une  certaine  limite,  la  perte  du 
monopole  dont  elle  jouit  encore,  mais  pour  peu  de 
temps.  Néanmoins,  il  ne  faut  pas  oublier  que  cet 
abaissement  n'est  pas  encore  réalisé,  et  qu'il  n'y  a  là, 
par  suite,  que  des  espérances  à  concevoir  et  rien  de 
positif. 

J.  M. 


LES  ÉVÉITEMEITTS  DE  CHINE 


('.a  été  la  semaine  des  coups  de  théâtre.  Alors  que, 
sur  l'annonce  ofticielle  du  massacre  des  légations  de 
Pékin,  on  préparait  déjà  des  services  funèbres,  est 
arrivée  la  nouvelle,  donnée  par  le  Gouvernenent  chi- 
nois lui-même,  qu'en  dehors  du  Ministre  d'Allemagne 
assassiné  par  une  popuUce  en  révolte,  toutes  les  autres 
légations  sont  encore  saines  et  sauves  !  Cette  nouvelle 
inattendue  a  été  donnée  dans  un  document  plus 
inattendu  encore  :  une  demande  de  médiation  adressée 
par  l'Empereur  de  Chine  au  PrésiientdelaPvépublique 
française  ! 

Que  f,nit-il  croire  ?  Il  est  impossible  de  sortir  de 
l'incertitude.  Le  Secrétaire  de  la  légation  chinoise  à 
Londres  a  beau  se  porter  garant,  au  nom  de  son  Mi- 
mistre,  de  la  bonne  foi  du  Gouvernement  chinois, 
personne  ne  peut  l'en  croire.  De  même  la  légation  de 
Chine  à  Saint-Pétersbourg  transmet  en  vain  un  télé- 
gramme de  Gheng  annonçant  que  les  insurgés  de 
Pékin  eux-mêmes  s'entre-tueni  et.  que  les  Ministres 
sont  saufs.  Cheng  a  trop  menti.  Aucun  Chinois  ne  saurait 
maintenant  rassurer  le  monde,  dîit-il  cent  fois  dire  la 
vérité.  Il  faudrait  un  mot  des  Ministres. 

Or,  plus  le  temps  passe  et  plus  il  appsraît  probable 
que  les  Ministres  ne  le  diront  pas.  Toute  cette  comédie 
de  nouvelles  alarmantes  jus((u'au  18  juillet  venant  de 
Yen  Chi  Kaï  et  Cheng,  puis  de  nouvelles  rassurantes  à . 
partir  du  18,  venant  de  Pékin,  s'explique  assez  bien 
par  la  nouvelle  de  la  demande  de  médiation  : 

Cette  demande  est  conçue  dans  ces  termes: 

Sa  Majesté  V Empereur  Ue  Chine 
.  à  Son  Eîrcellence  le  Président  de  la  République,  .saint. 

La  Chine  est,  depuis  plusieurs  années,  liée  d'amitié 
avec  votre  honorable  pays.  Toutes  les  affaires  concer- 
nant nos'  rapports  sur  les  frontières  du  Kouang-Si  et 
du  Yun-Nan  ont  été  discutées  et  réglées  par  la  voie  de 
la  conciliation.  Il  n'existe  pas  de  grief  entre  nous. 


Récemment,  la  population  et  les  chrétiens  s'étant 
trouvés  en  hostilité,  des  gens  rebelles  du  peuple  ont 
profité  de  l'occasion  pour  se  livrer  à  leurs  déprada- 
tions,  d'où  il  est  résulté  que  les  nations  étrangères  ont 
soupçonné  la  Cour  de  faire  preuve  do  partialité  envers 
le  peuple  et  de  jalousie  envers  les  chrétiens. 

Depuis  eurent  lieu  l'attaque  et  la  prise  des  forts  de 
Ta-Kou;  après  quoi  l'action  militaire  et  les  malheurs 
se  sont  succédé,  rendant  la  situation  d'autant  plus 
compliquée  et  dangereuse.  Cpmrae  nous  pensons  que 
dans  les  relations  internationales  de  la  Chine  avec 
l'étranger  votre  honorable  nation  a  les  rapports  les 
plus  cordiaux  avec  la  Chine  et  que  la  Chine  est  aujour- 
d'hui pressée  par  les  circonstances  presque  au  point  de 
s'être  attirée  la  colère  universelle,  pour  arranger  ces 
difficultés  et  pour  résoudre  ces  complications  il  n'est 
pas  possible  que  ce  ne  soit  pas  seulement  S'ir  votre 
honorable  pays  que  nous  comptions. 

C'est  pourquoi,  nous  ouvrant  à  vous  en  toute  sincé- 
rité, nous  vous  exposons  nos  sentiments  intimes  et  avec 
une  entière  franchise  nous  vous  adressons  cette  lettre 
dans  l'unique  espoir  que  vous  trouverez,  monsieur  le 
Président  de  la  République,  le  moyen  d'arranger  les 
choses  et  que  vous  prendrez  l'initiative  de  transformer 
la  situation  actuelle. 

Nous  vous  prions  en  même  temps  d'avoir  la  bonté  de 
nous  adresser  une  b'enveillante  réponse  que  nous  ne 
pouvons  nous  défendre  d'attendre  avec  une  anxiété 
extrême. 

Le  23"  jour  de  la  6e  lune  de  la  26e  année. 

KOUANG  su. 

M.  Delcassé,  no're  ministre  des  affaires  étrangères  a 
répondu  que  la  demande  de  concours  de  l'empereur  ne 
pourrait  être  utilement  examinée  avant  d'avoir  obtenu 
la  certitude  : 

('  lo  Qu'une  protection  efficace  et  l'entière  liberté  de 
leurs  communications  avec  leurs  Gouvernements  sont 
assurées  au  représentant  de  la  République  à  Pékin  et 
à  ses  collègues  du  corps  diplomatique; 

"  2»  Que  le  prince  Tuan  et  les  hauts  fonctionnaires 
responsables  des événéments  actuels  ontété  éloignés  du 
Gouvernement  en  attendant  le  châtiment  inévitable; 

«  3°  Que  les  autorités  et  les  corps  de  troupes,  dans 
toute  l'étendue  de  l'E  iipire  ont  reçu  l'ordre  de  cesser 
les  hostilités  contre  les  étrangers  ; 

«  4"  Qi'.e  des  mesures  ont  été  prises  pour  la  répres- 
sion rigoureuse  du  mouvement  insurrectionnel  des 
Boxeurs. 

«  Tant  que  ces  garanties  indispensables  n'auront  pas 
été  fournies,  il  n'}^  aura  aucune  place  que  pour  l'action 
militaire.  » 

La  dépêche  qui  reproduit  cette  réponse  a  été  expé- 
diée immédiatement  à  M.  Pichon,  ministre  de  France. 

Aucune  nouvelle  n'est  arrivée  depuis,  ni  duGouv^'.r- 
nement  chinois,  ni  de  notre  Ministre  en  Chine.  T-jutes 
les  incertitudes  et  toutes  les  méfiances  sont  donc  per- 
mises. 

En  attendant,  le  Gouvernement  chinois  a  demandé 
la  médiation  des  Etats-Unis,  qui  paraissent  assez  dis- 
posés à  accepter  celte  offre,  le  Cabinet  de  Washington 
ayant  laissé  entendre  qu'il  croyait  à  l'existence  des 
légations  de  Pékin. 

De  ce  qui  se  passe  en  Chine  même,  on  n'a  aucune 
nouvelle  authentique,"  la  fourljerie  des  mandarins  ca- 
chant toute  vérité,  rendant  toute  nouvelle  suspecte.. 
On  sait  seulement  que  l'anarchie  est  à  son  comble 
et  que  tout  le  nord  est  en  armes.  Les  troupes  régu- 
lières chinoises  menacent  même  la  frontière  russe. 

L.  P. 


Les  Noininations  dans  la  Légion  d'Honneur 


Parmi  les  nominations  et  promotions  faites  dans  l'ordre  de 
la  Légion  d'honneur  à  l'occasion  du  14  juillet,  nous  relevons 
les  suivantes  :  i 
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France 


Sur  kl  proposition  du  Ministre  des  finances  : 
.A  u  grade  d'officier  : 

MM. 

tierlié  .  Emile-Cloiiicnt-IMichoi),  inspec'eur  yénoral  des 
linancos.  Cli&valier  du  1'"  janvier  18'.K). 

Masson  ((leorj.>es),  contrôleur  central  du  Trésor  public. 
Chevalier  du  <  juillol  1886. 

Arnoux  (Yves-Kdouard-André),  administrateur  à  la 
Direction  générale  des  Contributions  directes.  Cheva- 
lier du  li  Juillet  1893. 

Au  grade  de  chevalier  : 

MM. 

Rochet  (Albert-Louis-Théodore),  adjoint  au  syndic  des 
agents  de  change  près  la  Bourse  de  Taris;  20  ans 
d'exercice. 

Seydoux  (.Vll'red-Edouard),  régent  de  la  Banque  de 
France.  Titres  exceptionnels  :  a  rendu  les  plus 
grands  services  pour  l'étude  et  l'adoption  des  nou- 
veaux types  de  billets  destinés  à  garantir  la  sécurité 
de  notre  monnaie  fiduciaire;  a  fourni,  comme  mem- 
bre du  Comité  des  succurfulcs,  un  concours  précieux 
pour  l'installation  des  nouvelles  succursales  de  la 
Banque  de  l'rance. 

De  Neiil'viile  iSebaslien),  administrateur  du  Crédit. 
Foncier  du  France.  Titres  exceptionnels  :  a  rendu, 
comme  directeur  du  Sous-Comptoir  des  Entrepre- 
neurs, des  services  signalés  à  l'industrie  du  h;Uimsat 
et  à  diver.-es  entreprises  ouvrières,  au  Crédit  Foncier 
et  aux  finances  publiques. 

Lévy  (Raphaèl  Georges),  publicisle.  Titres  exception- 
nels :  rapporteur  général  de  la  section  financière  au 
Congrès  de-i  sciences  politiques  à  l'aris  en  1900;  a 
contribué  puissamment,  par  son  enseignement  et  ses 
écrits,  à  l'organisation  des  sciences  financières  en 
F;ance. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  guerre  : 
Aie  grade  d'officier  : 
M.  Peytel  Jean),  directeur  du  Crédit  Algérien,  prési- 
dent du  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest-Algérien.  Chevalier  du 
12  juillet  1888. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  des  affaires  étrangères  : 
Au  grade  d'officier  : 

MM. 

Bamberger,  administrateur  de  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas.  Chevalier  du  6  mars  1872. 

Zarifi  (Périclès),  banquier,  industriel,  commerçant. 
Membre  du  Comité  de  la  Caisse  d'épargne,  de  la 
Croix-Rouge  et  de  l'Ecole  de  commerce.  Administra- 
teur de  nombreuses  Sociétés  financières.  Membre 
du  Comité  de  surveillance  de  l'agence  du  Cotnj^toir 
National  d'Escompte  à  Marseille. 


Nous  adressons  toutes  nos  félicitations  aux  nou- 
veaux promus.   


LE  COMMERCE  EXTERIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  SIX  PREMIERS  MOIS  DE  1900 


«ÉSUME  COMPARATIF  des  Importations  et  Exportations  par 
catégories  pendant  les  six  premiers  mois  des  dix  der- 
nières années  (1801-1900)  : 

IMPORTATIONS  Commerce  spécial  (en  milliers  de  francs) 
Années 


1900 
1899 
1898 
1897 
1896 
1895 
1894 
1S93 
1Î92 
1891 


Matières 

Objets 

Objets 

Total  des 

Or,  arg. 

premières 

fabriqués 

d'alimen. 

import. 

et  billon 

1  487. 3  s;; 

432.047 

394.175 

2.313.565 

245.'i,i0 

1.510  24i 

3i8.0:i5 

482,793 

2.341  092 

245.216 

1.216. 'ut 

318.332 

807.026 

2.341.829 

205  830 

1. '2111. «7(1 

303.538 

4^5.239 

1.930  716 

218  5-28 

I.i;)ï.l62 

312  639 

507.691 

"2.015.512 

'/7 1.-228 

1.067.760 

272. 432 

474.663 

1.814  8.55 

241.042 

1.166  m 

'275.932 

6'27  657 

2  070.146 

168.172 

1.148  677 

271  481) 

479.943 

1  900.100 

310.024 

1.179.140 

339.716 

9!2.i54 

2.441.310 

3119  24.3 

1.293.442 

305  '232 

693.31:i 

2.291.989 

309.: 33 

EXPORTATIONS  Coinniorcu  spécial  (eu  milliers  d«  l'raucs) 


Années 

Matières 

Objets 

Objets 

Culis 

Total  (II! H 

Ot,  arg. 

proiii. 

fabriqués 

•l'alimun. 

postaux 

export. 

et  billon 

1900 

.3.33.969 

968  832 

372.117 

108  903 

2  ()II3  821 

131.829 

1899 

577.069 

988.511 

'298.912 

89.277 

i  953,799 

176  028 

1898 

4S9.716 

8,36.612 

.309.333 

80.481 

1  683  :m 

265,548 

1897 

'i65. 112 

900. OHl 

:i27.9ll 

82 .  ï-n 

1, 773.  Ml 

121.634 

1896 

411.466 

H03.6;9 

314.968 

77.3^4 

1.707,417 

124.784 

1895 

423  541 

857.291 

'277.5'22 

.38.8!'8 

1617  '2;  2 

121 .415 

1894 

358.961 

780  811.3 

313.667 

41.087 

1.496.520 

165, 169 

1893 

403.622 

883.871 

341  679 

38  654 

1.6(>7  226 

95  332 

1892 

401.304 

870.737 

382.076 

28.401 

1.682, 518 

118. 165 

1891 

389.854 

908.430 

365.863 

;a.956 

1.697  103 

129.8.8 

Résumé  des  échanges  avec  les  principaux  pays 

(En  milliers  de  francs) 


ÉTATS 


Russie  

Angleterre  

Allemagne  

Belgique  

Suisse  

Italie  

Espagne  

Autiiche-Hongrie 

Turquie  

Etats-Unis  

Brésil  

Républ.  Argentine 


6  1^ 

ilicis  llHlis  1900 

6  piciilii'i's  iiiuis  1S99 

Différ. 

Différ. 

InporUI. 

Eiporlal. 

pr  l'esp. 

Imporlal. 

Eiporlat. 

P''  l'exp. 

93  23'. 

16.63i; 

-  76.599 

83.791 

15.378 

-  70. 413 

320.522 

.';90.63(l 

-l-27()  108 

303  77(i 

.3X2  242 

-t-'/7f;  466 

197.0311 

230.526 

+  33, 470 

it.2.84.. 

22U,28I 

+  57.436 

189  815 

315.628 

-t-123  813 

161  0^1. 

297.433 

-1-136  3.37 

33,712 

101.771 

-f  48, 6.3!  1 

44  22(1 

105. '.6  i 

4-  61.045 

79  812 

76.614 

-  -    3  198 

82,48^ 

89, 441 

4-   6  934 

116  7(i6 

68  6:ii 

-  48  1.(3 

112  698 

69  12; 

-  43. .375 

41  624 

7.578 

—  34  046 

32.72li 

9.241 

-  23  48S 

54  038 

23  174 

—  30  864 

38  963 

21.324 

-  17.639 

26i.6,3S 

127  521 

-137  133 

2:;  6  626 

109  011 

-127  615 

42.. ^87 

16.088 

—  26.499 

35  249 

•28. 127 

-   7  122 

188.470 

23  088 

-155.432 

203  5U2 

23  489 

-180  013 

Voici,  par  pays,  à  l'importation  et  à  l'exportation,  les 
difi'érences  par  rapport  à  1899  : 

Exportations 


Importations 
Augment.  Dimin. 


(Milliers  d 

Russie   7.444 

Angleterre   14.746 

Allemagne   34. '205 

Belgique   2S.'i'S'.) 

Suisse   9.492 

Italie   » 

Espagne   4.068 

Autriche-Hongrie ...     « .  89H 

Turquie   15.075 

Etats-Unis.   28.032 

Brésil   7.:J.38 

République  Argent..  » 

«ÉTAUX 


francs) 


2.675 


15.(32 


Augment.  Dimin. 


(Milliers 

1.2,58 
8.388 
10.-239 
18.195 


1.8.50 
18.512 


de  francs) 


3.494 
12.827 
492 
1.6t^3 


12.039 
451 


PRÉCIEUX.  —  Importations  et  Exportations  des 
Métaux  précieux  pendant  les  six  premiers  mois  des  an- 
nées 1898,  1899,  1900  (Valeur  en  mifiiers  de  francs!  : 


MATIÈRES 

IMPORTATIONS 

EXroRTATIONS 

1900 

1899 

1898 

1900 

1899 

1898 

Or  ea  lingots  

0.r  monnayé  

Argent  en  lingots  

Argent  monnayé  

Monnaie  de  billon.... 

Totaux  

53.022 
l'22.146 
'25.718 
42.619 
33 

58.691 
86  0'.)9 
21.317 
79.072 
36 

50  237 
61. '200 
29.220 
63.103 
48 

11.34 
31  787 

3. 319 
93.393 
172 

18.860 
54  896 
'4.617 
'.17.249 
344 

28,764 
169.992 
13.460 
.32, 992 
338 

265.548 

243.540 

215. 216'20o. 82.1 

131.829 

176  028 

RÉSUMÉ  des  perceptions  opérées  par  le  service  des 
douanes  et  le  service  des  contributions  indirectes  pendant 
les  six  premiers  mois  dos  années  1898,  1899  et  1900  : 


DESIGNATION 

1900 

1899 

1898 

Service  des  Douanes  : 

Mille  fr. 

Mille  fr. 

Mille  fr 

Droits  de  douanes  à  Timportation  

214. 218 

207.798 

256.231 

3  778 

3.463 

3.421 

—   et  produits  divers  de  douanes.. . . 

3.875 

3  637 

3.992 

2  530 

2  682 

2.635 

Taxe  de  consommation  des  sels  

10.362 

9  691 

9.005 

Total  

234.763 

22/. 271 

275.284 

Service  des  contribut.  ladirectes: 

Boissons  et  droit  de  fabr.  des  bières  

251. '284 

254.703 

239.951 

Sels  

4.. 336 

4.309 

5.439 

Sucre  indigène  (droit  de  fabrication)... 

64.487 

72.400 

63.377 

Droits  divers  et  rec.  à  ditf.  titres  

58.881 

58  100 

53.910 

Vente  des  tabacs   

'204.223 

203.145 

193.4.39 

—    des  poudres   

3.600 

4.080 

3  668 

13.613 

13  371 

12.949 

Total  

600.624 

600.108 

.377  753 

Total  général  des  perceptions.. 

835.387 

8'27.379 

833.037 

A  déd.  les  dép.  p  primes  ci  drawbacks. 

754 

375 

458 

83 i  033 

827  004 

852.579 

110 


« 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


fiÉSUMÈ  de  la  navigation  de  la  France  pendant  les  six 
premiei's  mois  des  années  1899  et  1900  (navires  chargés)  : 

ENTRÉE  SORTIE 


1900 


.Nomb 
de 

Navires  français  Inavir. 

Avec  colonies  et  pos- 
sessions françaises 
Grande  pêche  

Etranger  :  • 

Pays  d'Europe  

—   hors  d'Europe. 

Total  


Navires  étrang. 

Avec  colonies  et  pos- 
sessions iVançaises 

Etranger  : 

■Pays  d'Europe  

—    hoi'S  d'Europe. 

Total  : 

Total  général  


1  034 


1.9M 
290 


Ton. 


(milt.) 

82-5 


948 
492 


3.329  2.272 


12) 


S. .515  4.707 
873  1.822 


1899 


Nomb 

de 
navir. 


1.234 
45 

2  000 
267 


3.546 


116 

8.480 
b.^.7 


9.509  6.628  y. 453 
12.838i8.90lil2.999 


Ton. 


(milt.) 
956 
3 

889 
449 


2.297 


93 


4.185 
1.G33 


5.911 
8.209 


1900 


Nomb 

de 
navir. 


991 

522 


249 


3.726 


Ton. 


(mill 
80» 


883 
418 


2.167 


1S99 


Nomb 

de 
navir. 


1.022 
480 

2.137 

247 


6.439  3. 05R 
358  1.086 


6.872  4.179 
10.39816.347 


3. 890 


0.310 
339 


6  720 
10.610 


Ton. 

(milt.) 
817 

56 

867 
416 

2.1.57 


2.748 
_892 

3-678 
5.835 


TONNAGE  des  navires  chargés,  français  et  étrangers,  pen- 
.  dant  les  six  premiers  mois  des  années  1898,  1899  et  1900 
(entrées  et  sorties  réunies)  (En  tonneaux)  : 


Dunkerque  

Calais  

Boulogne  

Rouen  

Dieppe  

Le  Havre  

Honfleur  

Caen  

Cherbourg  

Saint-Malo  

Nantes  

Saint-Nazaire  

La  Rochelle  

Bordeaux  

Bayonne  

Cette  

Marseille  

Nice  

Autres  ports  

Tous  les  ports. . 


1898 


004  255 
575.165 
718.138 
544.237 
322.743 
996.072 
49.123 
133  617 
424.791 
157.184 
146.329 
394.269 
330.859 
934.114 
163.324 
465.793 
990.481 
68.113 
795.018 


3 

Î3. 213. 655 


1899 

1900 

925.411 

861.099 

616.449 

648.742 

961.715 

1 

.261.672 

564.422 

646.587 

352.728 

368.175 

1  811.197 

1 

870.126 

73.533 

66.231 

146.066 

156.276 

773. 930 

1 

391.386 

156.389 

161  828 

135.666 

173.601 

392.626 

461.560 

349.885 

347.025 

871.528 

987.931 

190.207 

167.298 

522.573 

436.562 

4  282.621 

4.305.160 

65.9^5 

56.707 

832. S47 

880  344 

14.045.408 

15.248.310 

Différence 
par  rapport  à  1899 


Totale 

% 

-  64.312 

—  6.9 

-f  32.293 

+  5.2 

+  299.967 

+  31.1 

+  82.163 

+  14.5 

-h  3.447 

+  1.5 

+  58.929 

4-  3.2 

-  302 

—  9  9 

+   10  21C 

4-  6.9 

+  620.156 

4  80  1 

+  5.439 

+  34 

-I-  17.935 

+  11.5 

+  68.934 

+  17.5 

-  2.860 

-  0.8 

+  116.403 

+  13.3 

-  22.909 

-  12. 0 

-  86.011 

-  16.4 

+  22., 539 

+  0.5 

-     9  218 

-  13.9 

4-  47.797 

+  5.7 

+1202.902 

+  8.5 

et  Fmcii 


Nominations  à  la  Banque  de  France.  —  Le  Gou- 
verneur de  la  Banque  de  France  vient  de  faire  choix 
pour  succéder  au  regretté  M.  Billotte,  de  M.  Giraud, 
directeur  de  la  succursale  de  Marseille. 

M.  Giraud  est  un  des  plus  anciens  fonctionnaires  de 
la  Banque,  et  un  de  ceux  qui  ont  su  apporter  les  perfec- 
tionnements les  plus  sérieux  à  ses  opérations  :  par 
exemple,  l'escompte  du  papier  d'embouche  qui  rend  de 
si  grands  services  à  nos  départements  herbagers  et  qui 
est  le  véritable  point  de  départ  du  Crédit  Agricole,  est 
son  (l'uvre  personnelle. 

M.  Giraud,  dans  les  hautes  fonctions  qui  lui  sont 
confiées,  apporte  donc  l'autorité  d'une  longue  expé- 
rience et  les  qualités  d'un  homme  d'affaire  consommé. 

M.  Boucher,  contrôleur  général,  est  admis  à  faire 
valoir  ses  droits  à  la  retraite  et  est  remplacé  par 
M.  Panhard,  contrôleur  général  adjoint. 

M  Boucher  a  été  successivement  chef  du  Secrétariat 
du  Conseil  général,  contrôleur-adjoint,  chef  du  service 
des  dépôts  et  contrôleur  général  ;  il  a  largement  con- 
tribué à  doter  la  Banque  d'un  service  de  statistique  de 
premier  ordre  et  il  se  retire  après  39  ans  d'une  utile  et 
laborieuse  carrière. 

La  Situation  générale  du  Marché  français.  —  La 

situation  générale  du  Marché  de  Paris  est  ab.solument 
ce  qu'elle  était  il  y  a  un  mois  :  c'est-à-dire  indécise  et 


sans  affaires.  Le  public  français  s'abstient,  parce  qu'il 
reste  mal  impressionné  sur  les  affaires  de  Chine  et, 
aussi,  parce  qu'il  lait  trop  chaud.  Pour  ces  deux  mo- 
tifs on  ajourne  toute  nouvelle  opération  au  mois  d'oc- 
tobre et  la  Bourse  se  débat  dans  le  vide. 

On  peut  donc  admettre  que  la  rentrée  s'effectuera 
dans  d'excellentes  conditions,  surtout  si  la  question  de 
Chine  prend  une  tournure  tant  soit  peu  favorable  et  si 
la  guerre  du  Transvaal  aboutit  à  une  solution  quel- 
conque. En  effet,  au  mois  d'octobre,  les  capitaux  dé- 
placés par  l'Exposition  Universelle  reviendront  vers 
les  valeurs  mobilières,  comme  cela  s'est  passé  en  1889; 
les  nouvelles  entreprises  de  transports  électriques  au- 
ront donné  des  résultats  qui  rassureront  le  public  sur 
leur  avenir,  et  la  fameuse  liquidation  belge  —  dont  les 
conséquences  ont  été  si  déprimantes  pour  notre  propre 
marché  —  sera  certainement  terminée. 

Nous  avonssoutenu,  à  plusieurs  reprises,  dansTE'co- 
nomisle  Européen,  que  la  crise  financière  belge  était 
beaucoup  plus  importante  qu'on  ne  le  supposait  à  Pa- 
ris. Nous  en  trouvons  aujourd'hui  la  preuve  dans  le 
Moniteur  des  Intérêts  Matériels  qui  dresse  régulière- 
ment, pour  les  valeurs  belges,  la  même  statistique 
d'ensemble  que  nous  établissons  chaque  semestre  pour 
les  grandes  valeurs  françaises. 

Notre  confrère  de  Bruxelles  vient  de  calculer  que  le 
tableau  des  valeurs  mobilières  belges,  qui  représen- 
taient un  capital  de  8.974  millions  de  francs  aux  cours 
du  31  mars  1900,  ne  valaient  plus  que  8.436  millions 
au  30  juin  suivant,  soit  une  dépréciation  totale  d'envi- 
ron 538  millions. 

Dans  Y Economisle  Européen  du  13  juillet  dernier, 
nous  avons  démontré  que  le  capital  des  139  principales 
valeurs  molnlières  françaises,  dont  nous  suivons  les 
variations  à  la  Bourse  de  Paris,  s'était  réduit  de  58.215 
millions  au  19  avril  1900,  à  57.587  millions  au  30  juin 
suivant,  soit  une  dépréciation  d'ensemble  de  628  millions 
de  francs,  ou  1,08  0/0.  Presque  pendant  la  même 
période,  la  dépréciation  des  valeurs  mobilières  belges 
a  atteint  environ  6  0/0  :  Cette  énorme  différence  explique 
la  haute  gravité  de  la  crise  belge  et  confirme  toutes  nos 
déductions  quant  à  la  répercussion  de  cette  crise  sur  le 
marché  financier  français. 

Après  avoir  constaté  la  dépréciation,  notre  confrère 
ajoute  : 

Ce  résultat  serait  lamentable  s'il  était  une  réalité.  Mais,  par 
bonheur,  il  no  faut  pas  confondre  la  moins-value  de  Bourse 
avec  la  moindre  valeur  réelle  d'un  titre.  La  moins-value  peut 
n'être  qu'accidentelle,  momentanée,  récupérable.  Une  moindre 
valeur  qui  provient  de  la  seule  cause  véritablement  réelle  : 
une  réduction  de  capital  et  de  rente,  est  autrement  grave  et 
inquiétante.  Avant  donc  de  se  désoler  trop  vivement,  il  con- 
vient d'analyser  la  baisse  et  d'essaj  er  de  faire  le  départ  entre 
ce  qui  est  moins-value  et  moindre  valeur. 

Et  après  s'être  livré  à  un  examen  judicieux  de  cha- 
que catégorie  des  valeurs  dépréciées,  notre  confrère 
arrive  à  cette  conclusion,  qui  est  aussi  la  nôtre,  pour 
les  valeurs  françaises  : 

"  Nous  avons  minutieusement  passé  la  revue  de 
toutes  les  troupes  de  notre  tableau,  nous  avons  trouvé 
par-ci  par-là  quelques  signes  de  fatigue,  d'anémie,  mais 
sans  cfue  l'ensemble  ait  changé  depuis  trois  ou  six 
mois.  Si  donc  nous  avons  à  constater  une  moins-value 
de  plus  d'un  demi-milliard  comme  cours  de  Bourse, 
nous  serions  fort  empêchés  de  rencontrer  une  sérieuse 
réduction  de  revenu  qui,  seule,  pourrait  justifier  la  per- 
manence de  bas  cours.  » 


Société  Foncière  Lyonnaise.  —  En  votant,  en 
1892,  la  réduction  du  capital  social  de  cette  Société,  les 
actionnaires  avaient  décidé  que  les  terrains  acquis  au- 
paravant sur  le  littoral  de  la  Méditerranée,  et  qui 
n'avaient  pu  être  revendus  par  suite  de  la  crise  immobi- 
lière survenue  plus  tard,  ne  figureraient  plus  désormais 
à  l'inventaire  que  pour  1  franc,  c'est  à-dire  comme 
mémoire.  Depuis  cette  époque  quelques  réalisations 
ont  pu  cependant  être  effectuées,  et  la  plus  grande 
partie  des  sommes,  provenant  de  ces  réalisations,  a 
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(lté  employée  en  achats,  en  liourso,  d'obligations  do  hi 
SociiHé. 

Or,  le  Conseil  d'administration  a  pensé  ([uo  les 
sommet  à  provenir  des  nom  elles  ventes  de  terrains 
auxquelles  on  procéderait  à  l'avenir,  pouiraicnt  trou- 
ver un  autre  emploi  utile  pour  les  actionnaires.  En 
consé(iuencc,  le  21  courant,  il  réunissait  ces  derniers 
en  assemblée  générale  extraordinaire  pour  leur  deman- 
der l'autorisation  de  consacrer  désormais  tout  ou  par- 
tie des  sommes  provenant  des  ventes  de  terrains  au 
raciiat  des  actions  de  la  Société.  Cette  autorisation,  le 
Conseil  pourra  en  user  ou  ne  pas  en  user  suivant  les 
circonstances,  elles  achats  d'actions  ne  pourront  avoir 
lieu  qu'en  Bourse  et  au-dessous  du  pair. 

Plus  de  67.000  actions  étaient  présentes  ou  repré- 
sentées à  cette  assemblée  générale  extraordinaire. 
Après  la  lecture  du  rapport,  nn  actionnaire  a  demandé 
pour  quelles  raisons  la  Société  achèterait  désormais 
des  actions  au  lieu  d'obligations.  Le  Président  lai  a 
répondu  en  disant  que  le  Conseil  d'administration 
avait  toujours  jugé  qu'il  était  préférable  de  réduire  en 
premier  lieu  la  dette  de  la  Société  par  le  rachat  des 
obligations,  et  qu'il  s'était,  jusqu'à  présent,  toujours 
conformé  à  ce  principe.  Mais  un  certain  nombre  d'ac- 
tionnaires ont  demandé  que  l'on  achetât  aussi  des 
actions  qui  rapportent  15  francs,  comme  les  obligations, 
et  qui  se  tiennent  à  des  cours  sensiblement  inférieurs 
à  ceux  desdites  obligations.  C'est  pourquoi  le  Conseil 
s'est  décidé  à  en  référer  aux  actionnaires.  Au  reste, 
a-t-il  ajouté,  ces  achats  seront  toujours  effectués  dis- 
crètement, de  manière  à  ne  jamais  provoquer  un  mou- 
vement factice.  Enfin  les  actions  achetées  seront  ina- 
liénaldes,  et  les  dividendes  leur  revenant  portés  au 
compte  de  Profits  et  Pertes. 

Après  ces  explications,  l'assemblée  a  passé  au  vote 
dç  la  proposition  qui  lui  était  soumise,  et  qui  a  été 
adoptée  à  l'unanimité  moins  deux  voix. 

On  sait  que,  dans  ces  dernières  années,  on  a  constaté 
line  reprise  dans  les  terrains  du  littoral  de  la  Méditer- 
ranée, et  que  cette  reprise  devra  s'accentuer,  grâce  aux 
réseaux  de  tramways  électriques  déjà  en  exploitation 
ou  en  construction.  Vraisemblablement  donc  la  Société 
pourra  arriver  lentement  et  favorablement  à  la  réalisa- 
tion de  ses  propriétés,  et  se  mettre  à  même  de  procé- 
der en  même  temps,  et  dans  des  conditions  toutes 
particulières,  à  u^i  amortissement  partiel  de  son  capi- 
tal social. 


Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à  Gaz.  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette  So- 
ciété est  convoquée  pour  aujourd'hui,  27  juillet.  D'après 
le  rapport  des  commissaires,  les  bénéfices  nets  de 
l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30  avril  dernier  se  sont  éle- 
vés à  3.790.263  fr.  34,  en  plus-value  de  114.521  fr.  96 
sur  l'^erciee  précédent.  Voici  comment  se  présente  le 
Compte  de  Profits  et  Pertes  : 


Avoir 

Francs 

Loyers  de  Lille  ;   7.000  » 

—  de  Bruxelles   13.U00  » 

—  de  Barcelone   6.000  » 

—  de  Dordrecht   11! 000  » 

—  de  Vaugirard.   59.399  45 

—  de  l'immeuble,  9,  impasse  du  Maine   8  002  99 

Revenu  des  titres  de  la  Société   26.704  47 

Intérêts  et  participations   iil.259  70 

Bénéfices  :  j'aris  et  succursales   3.951.884  65 

Total   4.114.251  26 


Boit 

Frais  généraux  :  Maison  de  Paris   300.229  61 

Ecritures  d'ordre,  intérêts  et  amortissements 

divers   23.758  31 

Bénéfice  net   3.790.263  34 

Total   4.114.241  26 


On  ne  sait  encore,  à  l'heure  où  nous  écrivons,  quel 
dividende  le  Conseil  d'administration  proposera  aux 
actionnaires.  Celui  de  l'exercice  1898-1899  avait  été  fixé 
a  70  fr.,  en  augmentation  de  10  fr.  sur  le  précédent,  et 


on  est  en  droit  do  s'atteiidro  à  ce  qu'il  ;;uit  proposé  aux 
actionnaires  une  répartition  'le  72  fr.  50  ou  de  75  fr. 
Toutefois,  il  faut  remarquer  que  le  capital  de  la  Société, 
qui  est  de  7  millions  de  francs,  est  divisé  en  28.000 
actions  de  250  fr.  nominal,  et  qu'une  augmentation  de 
5  fr.  dans  le  dividende  exigerait  un  débours  supérieur 
de  140.000  fr.  au  montant  réservé  aVix  actions  pour 
l'exercice  1898-1899.  Or,  les  profits  do  1899-1900, 
comme  il  vient  d'être  dit,  n'accusent  qu'une  augmen- 
tation de  114.521  fr.  96. 

D'après  le  bilan  au  30  avril  dernier,  les  réserves 
diverses  de  la  Société  s'élevaient  à  6.018.743  fr.  38,  non 
compris  la  réserve  pour  amortissement  du  matériel  et 
du  mobilier,  qui  atteint  2.203.49:)  fr.  30,  ni  le  reliquat 
de  125.898  f  r.  66  provenant  des  bénéfices  de  l'exercice 
précédent.  Naturellement,  dans  ces  chiffres,  ne  figure 
pas  la  part  qui  sera  prélevée  sur  les  profits  réalisés  en 
1899-1900. 

Dans  le  même  bilan,  on  voit,  pour  la  première  fois,  au 
passif,  une  somme  de  5  millions  de  francs  provenant 
des  10.000  obligations  4  0/0  dont  l'émission  avait  été 
autorisée  par  la  dernière  assemblée  générale  extraor- 
dinaire. A  l'actif  on  trouve  aussi  un  nouveau  compte, 
les  Fonderies  de  Marquise,  qui  figure  pour  563.968 fr.  80, 
et  qui  représente  les  capitaux,  engagés  et  le  prix  de 
l'acquisition  faite,  en  février,  des  usines  métallur- 
giques de  Marquise. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  23  juillet,  les  5.500  oMigations  nouvelles  de 
500  fr.  3  0/0  n°'  319518  à  325012,  de  la  Compagnie  Générale 
Transatlantique  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscris  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  319.512  à  325.012. 


Depuis  le  23  juillet,  les  actions  et  obligations  de  La  Soie, 
société  anonyme  pour  la  fabrication  et  la  vente  des  soies 
écrues  et  teintes,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

5.000  actions  de  1.000  fr.,  libérées  et  jiominatives  ; 
Jouissance  courante  :  25  avril  1900. 

Et  5.300  obligations  de  500  fr.  5  0/0.  libérées  et  au  por- 
teur ;  remboursables  au  pair,  par  voie  de  tirage  au  sort,  en 
50  ans,  et  productives  d'un  intérêt  annuel  de  25  fr. ,  payables 
par  m.oitié  les  10  janvier  et  10  juillet. 

Jouissance  courante  :  10  juillet  1900. 

Siège  social  à  Paris,  rue  Saint-Denis,  155, 


Depuis  le  24  juillet,  les  actions  de  la  Société  Minière  et 
Industrielle  de  Routchenko  sont  admises  aux  négociations  rte 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

32.000  actions  de  500  fr.,  libérées  et  au  poi'teur,  jouissance 
courante  :  juin  1900,  ex-coupon  n°  3. 
Siège  social  à  Bruxelles. 

Service  des  titres  et  des  coupons  ;'i  Paris,  à  la  Société  (iéné 
aie,  rue  de  Provence,  54. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  11  au  20  juil- 
let 1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     4.259.680  05 

Retraits  de  fonds   6.153.582  23 

Excédent  de  retraits  ..Fr.     1.893.902  18 

Excédent  do  retraits  du  l"  janvier  an  20  juillet  1900, 
36.818.935  fr.  90. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  juil- 
let 1900  : 

1"  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 545.952  fr.  01  ; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés" 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 
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{Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

19  juillet  20  juillel 

Or   2.n3.iri.*1.39()  2.182.131.(i89) 

Ai-gent...    1141.247  673  1.140.315.231 


3  314.403.063  3.323.046.921 

Efi'els  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  |  |«^[|  ;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avajjces  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

•Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Renies  disponihle.s  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  dos  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpsm-vp>i  (  ^"^  '"ai  183'i  

mobUières  Ex-banques  département, 
momiieies,  |  j         g  -^^^^  jg^,  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


19  juillet 


3.314.403.063 


131.357 
303.759.876 


26  juillet 


3.323  046.921 


789.098 
272.057.424 


550.290.919 

473.798  902 

18.213.000 

19  619  000 

3.195.500 

3.217.400 

227. 3 i8  OQl 

223.500  418 

267.299.020 

265.180  695 

180.000.000 

180.000.01)0 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.730 

yy . o^^ . ooo 

100.000.000 

100. 000. 000 

4.000.000 

4. 000. 000 

17.735.583 

17.778.708 

911. 597 

993.196 

8.407.444 

8.407.444 

76.994.598 

56.881.032 

5  085  299. 13b 

0  063. 836. 885 

182.500.000 

182. 500. 000 

8.002.313 

8  002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2. 980. 7.50 

2.980.750 

9.123.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4.006.177.180 

3.972  372.140 

24.591.404 

21.412.204 

11.870.677 

11  813.215 

234.267  583 

293  864  074 

459.472.073 

418.750.963 

76.557.004 

69  605.232 

5.721.398 

4.890.618 

2.803  C69 

3  097.088 

1  736.997 

1.73i;.997 

37.086.241 

41.278.813 

5.085.299.136 

5.063.836.855 

Total  ^ 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


30  juillet 

29  juillel 

28  iuillct 

27  juillet 

26  juillet 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.378.9 

3.613.7 

3. 580.7 

3.722.3 

3.972.4 

3.322.4 

3  245.9 

3.119.0 

3.122.0 

3  323  0 

774  0 

649.4 

740.4 

736.8 

745.9 

488.4 

332.9 

458.0 

4.37.7 

490.7 

140.0 

140.0 

180. 0 

180. 0 

180.0 

228.7 

2.32.9 

311.0 

253.9 

290.9 

916  6 

519.0 

518.7 

525  8 

488.4 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 
700.6 

pair 

2  0/00 

%  0/00 

jiuir 

467.6 

790.0 

1.891  8 
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Obligations  Beyrouth-Damas-Hauran.  —  L'Association 
Nationale  des  Porteurs  français  de  valeurs  étrangères 
convoque;  les  adhérents  au  Comité  de  défense  en  réunion 
générale,  pour  le  vendredi  27  juillet.  Les  cartes  d'entrée  sont 
délivrées  au  siège  de  l'Association,  .''),  vue  Gaillon,  à  Paris. 


Production  houillère  du  Nord  et  du  Pas-de-Calais.  — 
Voici  le  chiffre  de  la  production  houillère  pendant  le  pre- 
mier semestre  de  19Û0  comparé  à  la  même  période  de  1809  : 

Premier  semestre 
Départements  mJ    ^     Î8997~  Diff.  en  1900 

(En  tonnes) 

Pas-de-Calais   7.385.235     7.070.437   -(-  314.798 

Nord   2.980.85!)     2.986.504   —  5.645 

Total   10.366.094   10.056.941   -|- -309.158 

Ces  chiffres  sont  établis  après  déduction  des  déchets  de 
triage. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  30  juin  1900 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris   203.604  versements. . .     3.149.571  53 

Dansles  départements.  204.808       —        ..     2.371.242  96 

Ensemble   407.412  versements. . .     5.520.814  49 

Payé  aux  déposants  : 
Arrérages  de  renies  viagères   6.517.096  93 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   2.363.180  77 

Ensemble   8.880.277  70 

Les  nouvelles  i-entes  inscrites  s'élèvent  à. . .  291.542  » 
aux  noms  de  3.032  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   35.241.895  » 

réparties  entre  248.425  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   1.759.134  87 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  1.328.504  53 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations 
efl'ectuées   pendant   le  mois   de  juin  1900.    —  Versements 
reçus  de  250.849  déposants,  dont  34.432  nou- 
veaux  .32.791.845  57 

Remboursements  à  128.764  déposants,  dont 
18.977  pour  solde   28.501.924  13 

Rentes  achetées  à  4  3  dépo- 
sants, pour  un  capital  do   527.849  87 

29.029.744  .. 

Excédent  des  versements  Fr.     3.762.101  59 

Nombre  de  comptes  existant  au  .30  juin  1900  :  3.482.894. 


Société  Le  Bon  Marché.  —  Dans  leur  nssemblée  extra- 
ordinaire du  17  juillet  courant,  les  actionnaires  ont  décidé 
que  dorénavant  chaque  part  ou  action  de  la  Société  pourrait 
être  divisée  en  IdO  parties.  Jusqu'ici  elles  ne  pouvaient  être 
divisées  qu'en  32  parties. 

Le  libellé  des  stituts  a  été  mis  d'accord  avec  ce  cliange- 
ment. 

M.  Fillot,  dont  le  mandat  expirait  le  31  juillet  190O,  a  été 
réélu  gérant  pour  une  période  de  cinq  années.  Le  Bon  Marché 
resie  donc  la  Société  Fillot,  Ricois,  Lucet  et  ('.'«. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  Ethiopiens.  —  L'as- 
semblée générale  a  eu  lieu  le  21  juillel.  Les  comptes  ont  été 
approuvés  par  les  actionnaires,  ainsi  que  le  rapport  du  Con- 
seil d'administration  et  le  rapport  des  commissaires  aux 
comptes. 

Le  chemin  de  fer  de  pénétration  est  terminé  jusqu'à 
Daouenlé,  qui  se  trouve  à  110  kilomètres,  et  sur  tout  ce  par- 
cours la  ligne  est  entrée  on  exploitation. 

Sur  certains  points,  des  travaux  d'art  très  importa/its  ont 
dû  être  faits. 

M.  Ghefneux,  le  président  de  la  Compagnie,  a  pu  annoncer 
aux  actionnaires  présents  que  la  Compagnie  était  entrée  dans 
l'ère  do  la  production. 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  2  au  8  juillet  1900  i27'  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


-y: 

Rec. 

br.  de 

Rec.  br 

.  depuis 

Désignation  des 

'p  'o 

la  semaine 

le  j 

anvier 

Différence 

lignes 

11 

P 

1900 

■2 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.882 

889 

830 

23  613 

22  945 

+ 

668 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.076 

8.870 

7.850 

225.69(1 

214.640 

+ 

11.0.50 

—   Chemins  Algériens 

513 

174 

176 

3.613 

4.599 

986 

Nord  

3.730 

4.543 

4  189 

117.272 

110.563 

6.709 

Ouest  

5.  .594 

3.699 

3.380 

87.509 

85.634 

+ 

1.855 

7  012 

4.187 

3.687 

108.379 

103.3.30 

+ 

5.029 

Est  

4  830 

3.792 

3  372 

91.389 

85  295 

+ 

6.1194 

Midi  

3.475 

2  073 

1.918 

53.401 

52  088 

+ 

1.313 

Est-Algérien  

898 

116 

130 

3.173 

3.267 

91 

Bône-Guelma  

1.103 

149 

147 

3.518 

3.786 

267 

296 

63 

59 

1.370 

1.404 

34 
121 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

2!14 

45 

'  37 

962 

840 

+ 

101 

22 

22 

661 

664 

3 
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Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine. 

—  1,0  r,<inst>il  d':uliuiiii.strati<iii  do  la  Oi)inpat,niie  dns  Tram- 
wuys  lie  Paris  et  du  Doparlcmcnt  dc^  la  Seine  a  décidé 
l'appel  des  2°,  ;!"  ot  4"  quarts  sur  chacune  dos  10. 00(1  actions 
iionvolles,  èmisos  on  vertu  de  la  délibération  do  l'assemblée 
générale  ilu  14  mai  durnior.  I  .e  versement  do  o'i't  fr.  par  action 
doit  étro  effectué  d'ici  au  20  août  prochain,  aux  caisses  do  la 
Société  Générale,  rue  do  Provence. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


L'approclie  de  la  liquidation  de  fin  de  mois  n'active 
pas  beaucoup  les  alt'alres.  11  est  vrai  que  les  rangs  du 
public  ordinaire  de  la  Bourse  s'éclaircissent  tous  les 
jours,  beaucoup  avançant  répO((ue  des  vacances  en 
raison  de  la  température  ([ue  nous  subissons.  Quant  à 
la  situation  de  notre  Marché,  nous  la  résumons  plus 
haut,  dans  nos  Infor iiiations  Economiques  et  finan- 
cières. 

ii:  Xos  Rentes  Françaises  sont  en  repiise  sans, 
cependant,  clôturer  au  plus  liant. 

Le  .9  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à  99  fr.  621/2  à  ternie 
et  à  99  Ir.  60  au  comptant,  est  passé  à  99  fr.  90  sur  ces 
deux  marchés;  Renie  3  1/2  0/0,  102  fr.  47  1/2  à 
terme  et  102  fr.  45  au  comptant,  contre  102  fr.  20  il  \  a 
huit  jours.  Rappelons  que  c'est  le  li^r  août  prochain 
que  se  détache,  sur  ce  fonds,  le  coupon  trimestriel  de 
87  centimes  1  2;  Rente  Amortissable,  98  fr.  90  au 
comptant,  contre  98  fr.  75,  et  99  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  conservent 
leur  même  cours  de  478  fr.  50;  Emprunt  2  12  0/0  iu 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  80  fr.  60  contre 
80  fr.  75;  Emprunt  de  Madagascar,  sans  chingement, 
à  81  fr.;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l' Indo- 
Chine,  457  fr.,  contre  458  fr. 

if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  res- 
tent toujours  actives,  mais  uq  peu  irrégulières. 

L'Obligation  4  0/0  1865.  qui  était  passée  à  [42,  a 
encore  gagné  2  fr.,  à  544;  Obligations  3  0/0  1869,  415, 
contre  416;  Obligations  3  0/0  1  871,  399;  Obhgations 
4  0/0  1875,  541,  avec  un  tirage  le  5  août.  Obligations 
4  0/0  1876,  543.  Le  prochain  tirage  de  ces  titres  aura 
lieu  le  10  août. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  sont  de- 
mandées à  346;  Obligations  2  0/0  i898,  397,  contre 
405  75;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  350,  contre 
355  50;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  (Emprunt 
du  Métropolitain),  385,  contre  388  50. 

i(  i(  Les  actions  de  la  Banque  de  Françe,  qui 
s'étaient  avancées  à  4.025,  son  revenues  à  4.005. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  cinq  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
3.897.421  fr.  87. 

ir  ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  660  fr.  au  comptant,  sont  revenues 
à  650  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  un 
peu  plus  lourdes.  Un  certain  nombre  de  ces  titres,  en 
dehors  de  l'intérêt  rémunérateur  qu'ils  procurent  et 
des  lots  auxquels  ils  donnent  droit,  offrent  une  marge 
des  plus  tentantes. 

Les  Obligations  Communalet  2  60  0/0  1879,  qui 
s'inscrivaient,  la  semaine  dernière,  à  454  fr.,  finissent 
à  449  fr.  ;  Obligations  Foncières  1879  3  0/0,  ^90  ïr., 
contre  494  fr.  ;  Obligations  Commimales  1880,  487 
francs  75,  sans  variation  appréciable;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1S83,  427  fr.,  contre  428  fr.;  Obligations 
Foncières  1885  2  8  0  0/0,  439  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  perdent 
3  fr.,à382  fr.;  Obligations  Communales  1892,  2  80  0/0 
estampillées,  43ô  fr.,  contre  440  fr.  ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  442  fr.,  en  moins-value  de 
2  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1895,   2  80  0/0,  en- 
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tièremenl  libérées,  restent  à  440  fr.,  contre  443  fr.  ; 
par  contre,  Obligations  Foncières  3  7.0  0/0  18Ô9, 
501  fr.50,  en  avance  do  2  fr.  50. 

lla|)polon8  que  le  5  août  prochain  auront  lieu  l'es 
tirages  suivants  :  Communales  1879,  1880,  1891 
et  1899. 

i(  ir  Nos  Etablissements  de  Crédit  se  maintiennent, 
en  général,  aux  environs  de  leurs  cours  précédents. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  la  semaine  dernière  à  1.030  fr.,  clôture  à 
1.02S  fr.  Comptoir  National  d' Escompte,  595  fr.  à  terme 
et  596  fr.  au  comptant,  contre  592  fr.  et  594  fr.  il  y  a 
huit  jours. 

Le  (>cdit  Lyonnais  est  on  avance  de4  fr.  àl.038  fr., 
cours  auquel  il  reste  demandé. 

La  Société  Générale,  qui  Unissait  à  608  fr.  à  terme 
et  à  609  fr.  au  comptant,  s'échange,  sur  ces  deux  mar- 
chés, à  008  fr.  Crédit  Industriel  et  Commercial  au 
même  cours  de  605  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  encore  été 
mouvementée,  mais  elle  se  retrouve  à  450  fr.,  en  béné- 
fice de  5  fr.  Par  contre.  Banque  de  l'Algérie,  1.015  fr., 
contre  1.029  fr. 

Les  Obligations  400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  Paris  se  traitent  àl25fr.,  eu  moins-value  d'«n  franc. 
Obligations  de  475  fr,incs,  144  fr.  contre  145.  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  55  fr.,  perdant  2  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  est  calme 
à  80  fr.  au  comptant;  Compagnie  Française  des  Mines 
dOr  et  d'Exploration,  91  fr.,  contre  92  fr.  Banque 
Parisienne,  510  fr.  au  comptant,  contre  505  fr.;  Rente 
Foncière,  395  fr.  :  Société  Foncière  Lyonnaise,  350  fr. 
au  comptant,  contre  354  fr. 

ir  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  hésitantes,  après  s'être  mon- 
trées, un  moment,  de  nouveau  fermes. 

Le  Lyon  reste  à  1.801  fr.  à  terme  et  à  1.809  fr.  au 
comptant,  contre  1.810  fr.  et  1.805  fr.  il  y  a  huit 
jours  ;  Midi.  1.290  fr.  au  comptant,  sans  changement; 
Nord,  à  2.285  fr.  au  comptant.  Il  clôturait,  jeudi  der- 
nier, à  2.295  fr.  au  comptant,  et  à  2  299  fr.  à  terme. 

L'Est,  qui  restait  à  1.090  fr.  àterme,  mais  à  1.080  fr. 
au  comptant,  clôture,  respectivement,  à  1.076  fr.  et  à 
1.075  fr.  ;  Orléans,  1.700  fr.  au  comptant,  contre  1.715 
francs  ;  Ouest,  soutenu  à  1.064  fr.  au  comptant. 

Pour  la  28«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1889,  une  plus- 
value  de  2.020.000  fr.  Toutefois,  les  recettes  de  VOuest 
ne  sont  pas  encore  connues.  Du  l''i'  janvier  au  15  juil- 
let, les  recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies,  dé- 
duction faite  de  la  moins-value  accusée  par  les  Che- 
mins Algériens,  sont  en  augmentation  de  30.840.000 
francs  en  chiffres  ronds,  sur  la  période  correspondante 
de  l'exercice  1899. 

^  Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales est  diversement  traité.  Les  affaires  de  trac- 
tion électrique  sont,  pour  la  plupart,  sensiblement 
mieux,  mais  le  reste  laisse  à  désirer. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  cotent 
600  fr.,  contre  620  fr.;  actions  de  la  Compagnie  Pari- 
siciine  du  Gaz,  1.113  fr.  à  terme,  perdant  2  francs,  et 
1.110  fr.  au  comptant,  en  moins-value  de  10  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  l'ransatlantique, 
qui  cotait  322  fr.  jeudi  dernier,  est  en  perte  de  7  fr.  à 
315  fr.  Cette  Compagnie  vient  d'assigner  le  Gouverne- 
ment des  Etats-Unis  en  1.500  000  dollars  d'indemnité 
pour  la  saisie  du  Lafayelte  et  du  Manoubia  pendant  la 
guerre  hispano-américaine.  Messageries  Maritimes, 
540  fr.,  contre  550  fr.  Si  l'interruption  des  communica- 
tions commerciales  avec  les  principaux  ports  de  l'Ex- 
trême Orient  entrave  les  opérations  de  cette  Compagnie, 
par  contre  elle  a  à  compter  avec  les  alïrètements  excep- 
tionnels pour  le  transport  des  troupes.  Chargeurs 
Réunis,  1.155  fr.,  contre  1.170  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  étaient  passés  à  1.90O 
francs,  ont  fléchi  à  1.890  fr.  à  terme  et  à  1.880  fr.  au 
comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
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vingt-huitième  semaine  He  1900,  s'élèvent  à  1  million 
188.067  fr.  10,  contre  945.100  fr.  80  pour  la  même 
semaine  de  1899.  Du  1er  janvier  au  15  juillet,  les  recettes 
totales  s'établissent  à  30.476.598  fr.  40,  en  augmenta- 
tion de  3.012.971  fr.  05  sur  la  période  correspondante 
de  l'année  précédente.  Voilures  à  Paris,  356  fr.  au 
comptant,  contre  361  fr.  Les  recettes  de  cette  Compa- 
gnie, i)0ur  la  première  quinzaine  de  juillet,  se  chiffrent 
par  1.154.864  fr.  50,  contre  777.179  fr.  70  pendant  la 
même  quinzaine  de  1899.  Du  1er  janvier  au  15  juillet, 
les  recettes  totales  s'établissent  à  12.341.471  fr.  56,  soit 
une  plus-value  de  788.300  fr.  28  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  restait  à  475  fr.,  a  reculé  de  5  fr.,  à  470  fr.;  So- 
ciété Française  d'Electro-Mclallurgie,  610  fr.,  enmoin- 
value  de  10  fr.;  actions  Dyle  et  Bacalan  ferme,  à  335, 
contre  320  fr.;  Obligations  4  OjO,  440  fr. 

Le  Suez,  que  nous  laissions  à  3.430  fr.,  s'inscrit  à 
3.422  fr.  Par  contre.  Parts  Civiles,  2.220  fr.,  contre 
2.21,''  fr.  Pour  la  seconde  décade  de  juillet,  les  recet- 
tes de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à  2.420.000  fr., 
contre  2.380.000  fr.  pour  la  même  décade  de  1899.  Du 
1er  janvier  au  20  juillet,  les  recettes  s'établissent  à 
48.456.486  fr.  53,  soit  une  diminution  de  4.O07.O43  fr.  63 
sur  l'année  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
restent  à  212  fr.  en  reprise  de  7  fr.  Thomson-Hous- 
lon,  1,296  fr.  à  terme  et  1.300  au  comptant,  contre 
1.290  fr.  et  1.295  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Société  Métallurgique  de  VOural-Yolga  clôture 
à  166  fr.,  contre  165  fr.;  Malfidano,  1.140  fr.,  contre 
1.160  francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  que  nous 
laissions  à  298  fr.,  s'inscrit  à  296  fr.  ;  Omnium-Lyon- 
nais-Tramways,  89 fr.,  contre  86  fr.;  Ciments  Portland 
du  Boulonnais,  550  fr.  en  avance  de  26  fr.;  Chemin  de 
fer  Métropolitain  de  Paris,  en  forte  reprise  à  444  fr., 
regagnant  54  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  son 
nnême  cours  de  145  fr.  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramivays  Electri- 
ques {Société  Parisienne  Electrique),  234fr.  à  terme, 
contre  220  fr.  et  230  fr.  au  comptant,  comme  jeudi 
dernier. 

Les  actions  des  Tramways  de  l' Est-Parisien,  que 
nous  laissions  à  518  fr.  à  terme  et  à  520  fr.  au  comp- 
tant clôturent,  resoectivement,  à  524  fr.  et  à  525  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  qui  finissait  à 332  fr.  à  terme  et  à  330  fr.  au 
comptant,  gagne  30  fr.  à  terme  à  362  fr.,  et  26  fr.  au 
comptant,  à  356  fr.  Actions  des  Tramways  de  Paris  et 
du  Département  de  la  Seine,  animées  à  808  fr.  On  an- 
nonce l'ouverture  très  prochaine  de  la  ligne  Neuilly- 
Saint-Philippe-du-Roule,  dont  les  frais  de  construction 
ont  pu  être  intégralement  payés  grâce  à  l'augmentation 
récente  du  capital,  et  dont  les  recettes  vont  venir  aug- 
menter dans  une  proportion  sensible  les  bénéfice  de 
l'exercice  en  cours. 

On  retrouve  les  actions  Phosphates  du  Dyr  à  148 fr.; 
Obligations  4  i  !2  0/0,  480  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'État  Etrangers  sont  hésitants  et 
même  parfois  lourds. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0,  qui  avait  déjà  reculé  à 
65  fr.  .50,  a  lléchi  de  nouveau  à  64  fr.  50,  par  suite  de 
réalisations.  Emprunt  de  Minas-Geraès  5  0/0,  364  fr. 
au  comptant  et  à  terme,  contre  365  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  perdu  un  instant 
le  cours  rond  de  72.  Elle  l'a  dépassé  de  nouveau  ensuite, 
mais  finit  à  72  fr.  02  1/2,  perdant  15  centimes. 

La  Rente  Italienne  est  soutenue.  On  la  retrouve  à 
91  fr.  65,  en  avance  de  15  centimes  pour  la  semaine. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  a  fléchi  de  20  centimes, 
à22  fr.  60. 

Le«  Fonds  Russes  ont  été  encore  agités.  La  Rente 
3  0/0  i896,  qui  était  revenue  à  83  fr.,  perd  10  cen- 
times, à  82  fr,  90,  mais  la  Rente  3  OjO  1891-1894  gagne 
25  centimes,  à  82  fr.  50;  Consolidés  et  Sn^»  Séries, 
97  fr.  'iO,  en  moins-value  de  30  centimes. 


Les  Sérî'es  Ottomanes  sont  soutenues,  mais  peu  acti- 
ves. La  Série  B,  que  nous  laissions  à  46  fr.  57  1/2, 
s'inscrit  à  46  fr.  50;  Série  C,  25  fr.  05,  contre  24  fr.  95; 
Série  D,  au  même  cours  de  22  fr.  60. 

ifif  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-  Autrichiens 
est  à  455  fr.,  mais  peu  active  ;  Banque  Ottomane, 
528  contre  530  iv.\  Robinson  South  African  Banking, 
81  fr.  50,  en  recul  de  4  fr.  50. 

Le  Rio-Tinto,  qui  s'était  déjà  avancé  à  1.328  fr.,  a 
progressé  à  1.353  fr.,  après  même  1.360  fr.  ;  Yvagons- 
Lils,  570  fr.,  à  terme,  contre  555  fr.,  et  575  fr.  au 
comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  ler  jan- 
vier au  10  juillet  1900,  s'élèvent  à  6.659.788  fr.,  contre 
5.775.662  fr.,  pour  la  période  correspondante  de  1899, 
soit  une  plus-value  de  884.126  francs  sur  l'année  der- 
nière. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
de  nouveau  moins  bien.  Elles  finissent  pourtant  en  re- 
prise sur  leurs  plus  bas  cours.  Les  Andalous  se  re- 
trouvent au  même  cours  de  265  fr.  ;  le  A^ord  de  l'Es- 
pagne 183  fr.,  contre  188  fr.,  et  le  Saragosse,  272  fr., 
en  léger  recul  de  un  franc. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  lourdes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction  Salo- 
nique-Constantinople,  267  fr.;  Obligations  4  0/0  Nou- 
velles Smyrne-Cassaba  et  prolongement  {Série  1894), 
401  fr.  25,  contre  410  fr.;  Obligations  4  0/0,  {Série 
1896),  352  fr.,  contre  355  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Tout  comme  la  sèmaine  précédente,  on  n'a  que  bien  peu 
traité  pendant  ces  derniers  jours  et  la  tendance  du  Marché 
est  irrégulière. 

Le  Brésilien  5  0/0  est  en  nouvelle  moins-value.  Il  cote, 
présentement,  74  fr.  35  contre  75  fr.  60,  malgré  rapprocbe  de 
son  coupon  semestriel  qui  sera  détaché  en  liquidation  fin 
courant.  Actions  Kertch,  630  fr.,  en  réaction  de  6  fr.  ;  Che. 
mins  Ottomans,  109  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr.  50;  Cape  Copper, 
147  fr.  50,  gagnant?  fr.  50;  Tharsis,  212  fr.,  en  plus-value 
de  4  francs. 

Le  Laurium  Grec,  qui  avait  fléchi  à  92  fr.  50,  perd  encore 
6  francs,  à  86  fr.  50:  Dniéprovienne,  en  avance  de  125  fr., 
à  3.450  fr.  La  commande  du  Gouvernement  russe  dont  nous 
parlions  il  y  a  huit  jours,  s'élève  à  30.000  tonnes  de  rails  à 
1  rouble  25  kopeks.  Ce  prix  laisserait,  dit-on,  un  bénéfice  rai- 
sonnable à  cette  Société  qui,  ajoute-t  on,  vient  d'acquérir  les 
charbonnages  de  Ivbolodowsky.  Usines  de  Briansh,  828  fr. 
contre  826  fr.  35. 

Les  Charbonnages-  de  Rykowski  finissent  presque  sans 
variation,  à  565  fr.  ;  Joltàia-Rieka,  plus  faible,  à  72  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy  sont  à  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  l'Exposi- 
tion, 45  fr.  ;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  100 
francs.  Gomme  nous  l'avons  dit  il  y  a  huit  jours,  cette  ligne 
vient  d'être  livrée  à  la  circulation  avec  un  grand  succès.  L'af- 
fluence  des  voyageurs  a  démontré,  dès  le  début,  les  services 
qu'elle  est  appelée  à  rendre  à  des  quartiers  dépourvus  jus- 
qu'à présent  de  moyens  de  communication  rapide,  surtout 
lorsque  le  prolongement  jusqu'à  Romainville  les  mettra  en 
relation  directe  avec  les  Halles,  la  Bourse  du  Commerce,  le 
Ministère  des  finances,  les  gares  d'Orléans  et  de  l'Est,  etc. 

jjes  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  s'échan- 
gent entre  100  et  101  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Ghauss.Franç.,  act. . . 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka — 
Haut- Volga  


■26juillet 
585  .. 
74  85 
84  .. 

3140  .. 

109  .. 
81  .. 

710  .. 
34.50  .. 

850  .. 
1800  .. 

110  .. 


Huta-Bankowa  . . . , 
Laurium  Grec . . . . , 
Omnium  Russe — 
Pla([ues  Lumière  . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude) 

Tharsis  ,  

Usines  Briansk... 

Usine  Gliff  

Vieille-Montagne  . 
Volga- Vichera,  lib 


ôjuillet 
4300  .. 
86  50 

627  .. 
1015  .. 

360  .. 

855  .. 

212  ., 

828  .. 
1450  .. 

725  .. 

155 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


2(i  juillet  1900. 

Le  Ministoro  de  l'A^^riculluro  a  puhlir,  dans  le  Journal 
Officiel  du  25  juiiloL,  l'ovalualioa  di  s  ri'collcs  en  terre  au 
15  juillet,  d'apri'S  les  rapports  des  prolcsseurs  départenuîn- 
taux  d'agriculture.  Voici  le  résumé  des  rcnseii;nemenls  réunis 
par  1(>  Ministère  au  sujet  do  l'état  des  cultures  : 

Bl(^  d'hiver.  1  département  a  la  note  très  bon,  23  la  note 
bon,  52  la  note  assez  bon,  7  la  note  passable,  1  la  note  mé- 
diocre. La  moisson  est  laite  dans  trois  départements. 

nié  de  printemps.  1  déparlement  a  la  note  très  bon,  24  la 
note  bon,  21  la  note  assez  bon,  S  la  noie  passable.  35  dépar- 
tements n'ont  pas  de  blé  de  printemps.  La  moisson  est 
terminée  dans  trois  départements. 

Seigle.  2  départements  ont  la  note  très  bon,  43  la  note  bon, 
30  la  note  assez  bon,  7  la  note  passable.  2  départements  n'ont 
pas  de  seigle.  La  moisson  est  faite  dans  trois  départements. 

Avoine  de  printemps.  1  déparlement  a  la  note  très  bon, 
24  la  note  bon,  32  la  note  assez  bon,  14  la  note  passable,  7  la 
noie  médiocre.  G  départements  n'ont  pas  d'avoine  de  prin- 
temps. La  moisson  est  faite  dans  trois  départements. 

Orge  de  printemps.  1  département  a  la  note  très  bon,  281a 
note  bon,  29  la  note  assez  bon,  10  la  note  passable,  3  la  note 
médiocre.  13  départements  n'ont  pas  d'orge  do  printemps. 
Dans  3  départements  la  récolte  est  terminée. 

Vignes.  35  départements  ont  la  note  très  bon,  30  la  note 
bon,  4  la  note  assez  bon,  4  la  note  passable,  1  la  note  mé- 
diocre. 13  départements  ne  cultivent  pas  îa  vigne. 

Pommes  à  cidre.  4  départements  ont  la  note  bon,  7  la  note 
assez  bon,  2  la  note  passable.  74  départements  n'ont  pas  de 
pommes  à  cidre. 

Betteraves  à  sucre.  1  département  a  la  note  très  bon,  161a 
note  bon,  19  la  note  assez  bon,  2  la  note  passable,  2  la  note 
médiocre.  47  départements  ne  cultivent  pas  les  betteraves  à 
sucre. 

Fourrages  annuels.  3  départements  ont  la  note  très  bon, 
37  la  note  bon,  41  la  note  assez  bon,  8  la  note  passable,  G  la 
note  médiocre.  2  départements  n'ont  pas  de  fourrages  annuels. 

Prairies  naturelles .  3  départements  ont  la  note  très  bon, 
21  la  note  bon,  43  la  note  assez  bon,  16  la  note  passable,  4  la 
note  médiocre. 

Prairies  artificielles .  8  départements  ont  la  note  très  bon, 
34  la  note  bon,  38  la  note  assez  bon,  11  la  note  passable,  1  la 
note  médiocre. 

Pommes  de  terre.  7  départements  ont  la  note  très  bon, 
44  la  note  bon,  31  la  note  assez  bon,  4  la  note  passable,  1  la 
note  médiocre. 

Se  basant  sur  les  données  officielles,  le  Bulletin  des 
Halles,  évalue  comme  suit  la  production  du  blé.  en  la  com- 
parant avec  les  chiffres  olficiels  de  l'année  dernière  : 


Hectares 
Piégions  ensemencés 


Production  Estimation 


Dili'érence 
1899  1900  IV  00-99 

Hectol.  Hectol.  Heetol. 

Nord-0.  .     742.515  13.946.700  11.247.000  —  2.699.700 

Nord          1.012.345  ,  28.713.500  23.498.5U0  —.-,,215  000 

Nord-Est.     572.690  10.150.000  8.842.000  —  1.308.000 

Ouest....  1.092.817  19.146.400  16.150.000  —  2  996  400 

Centre...     765.215  17.111.900  14.107.000  —  3  014  900 

Est                755.727  12.895.800  12.095.200  —     800  600 

Sud-Ouest    779.850  13.665.900  11.300.200  —  2  36S  700 

Sud              451.512  6.579.800  5.628.700  —  951.100 

Sud-Est..     459.722  6.722.700  6. 120.000  —  602.700 

Corse....       12.578          72.800  69.050  —  3.750 

Totaux..  6.644.971    129.005.500   109.057.650  -19.947.850 

La  production  moyenne  des  di.x  dernières  années  étant  de 
110.769.280  hectolitres,  l'estimation  précédente  accuserait 
donc  un  déficit  de  1.711.630  hectolitres  sur  ce  chiffre  et  d'en- 
viron 20  millions  d'hectolitres  sur  le  rendement  de  Fan  der- 
nier. 

En  procédant  d'une  manière  analogue,  notre  confrère  évalue 
la  surface  ensemencée  en  seigle  à  1.462.486  hectares,  contre 
1.4/8, loO  en  1898-99,  et  la  future  récolte  à  22.797.200  hecto- 
litres, contre  24.0.52.800  en  1899. 

La  moisson  peut  être  considérée  comme  terminée  dans  le 
Midi  et  se  poursuit  activement  dans  les  autres  régions.  Les 
ûattages  sont  commencés  dans  le  Midi  et  dans  le  Centre  et  les 
eclianliUons  de  blé  présentés  sur  les  différents  marchés  sont 
de  belle  qualité. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

28  juin 
1900 

5  juin. 
1900 

12  jiiil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  87 

20  62 

19  87 

19  62 

17  72 

17  05 

17  45 

16  m 

16  62 

17  75 

17  50 

17  25 

16  75 

16  37 

16  21 

IG  8() 

16  98 

16  27 

16  .31 

Bucla-Pesth  

16  33 

16  46 

15  75 

15  96 

is  65 

14  96 

15  41 

14  85 

14  32 

16  80 

10  30 

16  69 

15  68 

15  20 

Marques  de  choix  

Premièi*es  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 


Sur  le  Marché  de  Paris,  les  offres  ont  été  assez  régulières 
cette  semaine  en  raison  des  nouvelles  favorables  de  la  récolte, 
mais  la  faiblesse  des  marahés  américains  a  eu  pour  résultat 
de  rendre  les  acheteurs  très  réservés.  La  tendance  a  été 
lourde  et  les  cours  ont  fléchi.  On  a  coté  en  clôture  : 

12  juillet  19  juillet  26  juillet 

Courant   20  62         19  87         19  62 

Août   20  87         20  12         19  87 

Septembre-Octob.      21  37         20  37         20  37 

4  derniers   31  62         22  62         20  75 

4  de  novembre...      21  87         21  12         21  37 

Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est  tou- 
jours très  calme.  Nous  retrouvons  la  marque  de  Corbeil  à 
30  francs,  en  baisse  de  50  centimes  sur  jeudi  dernier.  On  cote 
les  autres  marques  en  disponible  : 

12  juillet  19  juillet  2B  juillet 
31  50      31  . .        30  50 
30  75      30  25       29  75 
30  12      29  62       29  12 
29  12      28  62       28  12 

(Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

En  farines  de  commerce,  les  offres  ont  été  assez  régulières, 
mais  la  demande  est  restée  assez  bonne.  Les  cours  de  clôture 
de  la  farine- fleur  sont  les  suivants  : 

12  juillet    19  juillet  26  juillet 
27  12         25  62         25  62 

27  50         26  12         26  12 

28  12  26  62  26  62 
28  37  27  . .  27  12 
28  87         27  37         27  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Voici  quelles  ont  été  nos  importations  et  exportations  de 
blé  et  farine  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne, 
soit  du  1='  août  au  30  juin  : 

Commerce  spécial 

Blé  Farine 
(Quintaux  métriques) 

Importations   705.479  195.484 

Exuortations   22.032  226.725 


Courant  

Août  

Septembre-Octob 

4  derniers  

4  de  novembre. . . 


En  faveur  de  l'importation   +  683.447     —  31.241 

En  ramenant  la  farine  en  blé  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  farine  pour  100  kilogrammes  de  froment,  nous  obtenons 
pour  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne  1899-1900  un 
solde  à  l'importation  de  638.817  quintaux,  contre  2.658.567 
quintaux  pour  la  période  correspondante  de  1898-99. 

Seigle.  —  Le  marché  est  sans  activité;  on  compte  sur  un 
rendement  uioyi'u  et,  en  conséquence,  les  prix  se  maintien- 
nent difficilement.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Août  

Sept. -Octobre  

4  derniers  

4  de  Novembre. . 


12  juillet 
14  25 
14  50 
14  75 

14  87 

15  .. 


19  juillet 
14  25 
14  12 
14  25 
14  50 
14  50 


26  juillet 
14  .. 
14  .. 

14  25 
14  50 
14  75 


Avoine.  —  La  demande  reste  assez  régulière  et,  la  chaleur 
excessive  faisant  craindre  l'échaudage,  les  prix  restent  fer- 
mement tenus.  On  a  coté  en  clôture  : 

12  juillet    19  juillet 


Courant  

Août  

Sept. -Octobre. . . 

4  derniers  , 

4  de  Novembre. , 


17  37 
17  37 
16  62 
16  62 
16  63 


17  87 
17  62 
17  .. 

16  87 

17  12 


26  juillet 
17  87 
17  62 
17  19 
17  12 
17  12 


Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  n'ont  encore  pré- 
senté' que  peu  d'activité  cette  semaine.  Le  disponible  est  à 
66  fr,  7.5,  contre  67  fr.  25  il  y  n  huit  jours. 
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Huile  de  Lin.  —  Les  allaires  sont  presque  nulles.  Le  dis- 
ponible reste  à  81  fr.  75,  contre  83  fr.  la  semaine  dernière. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vieul  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  du 
1"^  octobre  au  30  juin  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1893,  de   G7.Ô.306 

La  production  a  donné   2.241.211 

L'importation  a  fourni   91.694 

Total  des  ressources   3.008.211 

A  déJuirc  : 

Exportation   244.61.'> 

Livraison  au  commerce   1  963.723 


2.208.338 


Stock  au  30  juin  1900. 


799.873 

hectolitres,  contre  753.628  hectolitres  en  1899,  soit  une  aug- 
mentation de  46.245  hectolitres  pour  1899-1900. 

Le  stock  au  31  mai  1900  s'élevait  à  857.775  hectolitres;  celui 
du  30  juin  accuse  donc  une  diminution  de  57.902  hectolitres. 
•  Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1898-99     1899-1900  Différence 

Alcools  de  :  (Hectolitres) 

Vins   69.242  97.109  -f  27.867 

Cidres,  poirés   10.145  24.879  +  14.734 

Marcs  et  lies   68.645  69.186  +  541 

Farineux   545.397  490.041  —  55.356 

Betteraves   950.492  1.031.521  +  81.029 

Mélasses   472.591  527.739  +  55.148 

Substances  diverses.  8.899  736  —  8.163 

Totaux   2.125.411    2.241.211   +  115,800 

Dans  co  tableau  sont  compris  les  chifl'res  relatifs  à  la  pro 
duction  des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au.  30  set 
tembre,  un  stock  approximatif  de  80.631  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  la  cam- 
pagne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  devins,  18.. 500  hecto- 
litres (l^»8-99  :  13.79l)j;  cidres  et  poirés,  22.229  hectolitres 
(9.181  !  :  marcs  et  lies.  £.6  522  hectolitres  i58.873)  ;  total  :  97.251 
hectolitre^-  (.S1.R44). 

Le  temps  actuel  est  favorable  aux  betteraves  et  la  situation 
vinicole  t-st  très  t-atisfaisante;  l^s  acheteurs  se  montrent  peu 
empressés  et  le  marché  est  calme.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non 
logé,  entrepôt  :  disponible,  36  fr.,  contre  34 -fr.  75  jeudi  der 
nier. 


Vins.  —  On  lit  dans  le  Moniteur  Vinicole:  «  La  tempé- 
rature actuelle  est  généralement  favorable  ù  la  vigne  qui 
commence  à  vérer  et  a  besoin  de  chaleur  pour  mener  à  bien 
cette  phase  nouvelle  de  son  développement.  Mais  les  ardeurs 
du  soleil,  un  peu  trop  fortes,  occasionnent,  dans  certaines 
région.«,  du  «  grillé  On  signale  des  accidents  de  ce  genre 
plus  particulièrement  dans  le  Gard,  dans  l'Hérault,  en 
Armagnac. 

Dans  quekiues  vignobles  aussi,  l'oïdium  se  montre  assez 
tenace  ;  il  résiste  aux  traitements  :  mais,  hàtons-nous  d'ajouter 
qu'il  ne  s'est  pas  manifesté  jusqu'ici  sur  des  étendues  consi- 
dérables. 

En  somme,  malgré  quelques  dommages  locaux  dus  à  des 
causes  variables,  l'état  (lu  vignoble  dans  son  ensemble  reste 
des  plus  satisfaisants  et  l'abondance  en  perspective  exerce 
sur  les  cours  une  iniluence  sensible.  A  mesure  que  les 
vendanges  approchent,  les  prix  se  maintiennent  plus  diflici- 
lement,  » 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

28  juin 
1900 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  12 

33  25 

♦  33  75 

35  25 

27  53 

:28  12 

28  10 

29  08 

30  56 

27  87 

28  50 

28  62 

29  .. 

30  .. 

27  82 

28  47 

29  12 

29  51 

30  (iS 

30  3^ 

30  76 

m  60 

:îo  87 

31  (iO 

28  05 

28  r>o 

28  42 

29  62 

31  12 

4:  81 

48  17 

48  .53 

49  2i~ 

49  95 

La  température  actuelle  est,  en  général,  favorable  à  la 
betterave;  toutefois,  il  serait  désirable  que  la  pluie  tombût 


bientôt.  Dans  certains  endroits,  les  feuilles  commencent  à 
jaunir  et  dans  d'autres  on  se  plaint  des  ravages  causés  par 
les  insectes. 

Voici,  d'après  les  Documents  statistiques  des  Douanes,  le 
mouvement  des  sucres  en  commerce  spécial  pour  les  dix 
premiers  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  du  1"  sep- 
tembre au  3ti  juin  : 

1898-99  1899-1900 

Importations  :  (Tonnes) 
Sucre  colonial.,...   50.117  41.640 

—  étranger  de  canne   1.146  740 

—  —      de  betterave   »  » 

Totaux   51.263     42.380  ' 

Vergeoises   2'd6  2 

Raffinés,  candis  et  autres   34  32 

Mélasses   i63   » 

Exportations  : 

Sucre  indigène   70.12'»  179. 02i 

—  colonial  et  étranger   17.893  17. «24 

—  raffiné  en  pains   60.9,0  83.100 

—  —    assimilé   3.143  7.162 

—  —    candis   8«  169 

Vergeoises   3.972  4.505 

Mélasses   76  6S 

La  situation  était  la  suivante  au  30  juin  (quantités  expri- 
mées en  sucre  raffiné)  :  ressources  générales,  1.369.062  tonnes; 
mouvement,  1.093.4.54  tonnes;  stocks,  257.320  tonnes,  dont 
35.749  dans  les  fabriques  et  221.571  dans  les  entrepôts; 
quantités  en  cours  de  transport,  18.288  tonnes. 

Sous  l'intluence  des  avis  de  l'étranger,  le  marché  de  Paris  a 
montré  une  grande  fermeté  cette  semaine  et  les  cours  se  sont 
inscrits  en  nouvelle  avance.  On  a  coté  en  clôture  : 

12  juillet  19  juillet  26  juillet 
Blanc  n»  3:  _  _  _ 

Courant...-.   35  93      36  h8      38  50 

Août   35  9:H      36  68      38  50 

Septembre   32  18      31  68      33  12 

4  d  octobre   2S  56      28  68      29  18 

4  premiers   29  06      29  25      29  68 

Roux  88°  disponible   83  25      :-!3  75      35  25 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     105  50     105  50     108  50 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


28  juin 
1900 


Fr. 
147  50 


4  80 
4  40 


5  juil. 
1900 


Fr. 
150  .. 


4  60 
4  37 


12  juil. 
1900 


Fr. 
153  . 


4  75 
4  75 


19  juil 
1900 


Fr. 

145  50 


4  65 
4  30 


23  juil. 
1900 


Fr. 
146  . 


4  67 

4  37 


Le  Havi-e  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

La  quatrième  série  d'enchères  de  laines  coloniales,  à  Lon- 
dres, qui  s'était  ouverte  le  3  courant,  s'est  terminée  vendredi 
dernier.  La  décision  prise  par  les  importateurs  de  supprimer 
les  veilles  qui  devaient  avoir  lieu  en  novembre  et  de  clôturer 
le  20  à  la  place  du  28,  a  causé  un  peu  d'inquiétude  parmi  les 
acheteurs.  Les  représentants  du  continent  sortirent  un  peu 
de  leur  réserve  et  les  cours  s'inscrivirent  on  reprise  de  5  à 
7  1/2  0/0  sur  ceux  d'ouverture.  Mais,  par  la  suite,  toutes 
les  descriptions  ne  conservèrent  pas  l'avance  acquise  et  les 
laines  de  qualités  inférieures  et  défectueuses,  clôturèrent 
sensiblement  aux  prix  du  début. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

21  juin 
1900 

Fr. 

60  62 

57  14 

49  67 

28  juin 

5  juin. 

12  juil. 

19  juil. 

191'0 

1900 

1900 

19U0 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

63  75 

69  .. 

68  .. 

B6  75 

.-9  85 

63  29 

62  85 

64  37 

5  !  41 

55  55 

58  .. 

57  15 

Le  dernier  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  des  Etats- 
Unis  signale  une  amélioration  générale  dans  la  condition  de 
la  récolte  du  coton,  sauf  dans  la  Louisiane  et  la  Floride.  Dans 
le  Texas  les  progrès  ont  été  sensibles. 

Malgré  ces  nouvelles,  la  hausse  continue  sur  les  Marchés 
de  New-York  et  de  Liverpool.  Il  est  bon  cependant  de  remar- 
quer que  sur  ces  deux  places,  comme  d'ailleurs  au  Havre,  il 
se  traite  fort  peu  d'affaires. 

(        Xavier  Girardot. 
Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  /aune. 


.l.'KCOXOMlsri-;  KIîUOI'KKN.  Allemagne 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  2ô  juilloL  1900. 


1.1'  Mni'cliL'  monoliiiii" 
•1   lies  Mc'tallur^ii'S. 
s  liulusli-icls. 


lîiiiinc  Silua- 
L:i  l'uliliiiiie 


Los  Kvi'iifUioiits  lie  C.liiiu'.  - 
liim  des  {".liailioiiiinu;i's 
a.)Uanii''ic  cl  les  Viinix  il 

La  prosse  allemande  continue  à  s'occuper  presque 
exclusivement  des  alTaires  de  Chine,  l'nanimement  — 
la  presse  oUicicieuse  comme  celle  de  l'opposition  — 
elle  réclame  uae  action  éner^ïique  et  une  répression 
sans  pitié.  Personne  ne  semhle  accorder  foi  aux  télé- 
grammes optimistes  au  sujet  du  sort  des  légations.  On 
révoque  même  en  doute  l'authenticité  de  la  dépêche 
du  ministre  américain  Gonger  ;  c'est,  disent  tous  les 
journaux,  une  ancienne  dépêche  interceptée,  (|ue  l'on 
réexpédie  maintenant.  Le  but  des  Chinois  est  de  ga- 
•mer  du  temps,  '^e  semer  la  méfiance  entre  les  puis- 
sance et  d'alîaiblir  l'action  ([ui  serait  résultée  de  leur 
entente.  I")ans  les  sphères  gouverupinentales  domiue 
la  volonté  d'agir  promptement,  énergiquement  et  en 
plein  accord  avec  les  autres  Gouvernements  euro- 
péens. 

Les  événements  de  Chine  ont,  en  général,  une  in- 
fluence déprimante  sur  le  Marché,  non  seulement  à 
cause  de  la  persppctive  d'un  arrêt  dans  l'exportation 
industrielle,  mais  surtoiit  à  cause  de  la  crainte  d'une 
interruption  dans  le  service  de  la  Dette  chinoise.  Il  est 
certain  que  le  montant  du  coupon  de  septembre  est 
-déjà  déposé  dans  les  caisses  de  la  Deulsch  Asialische 
Banli.  Mais  après  ?  Le  budget  du  pays  ne  sera-t-il  pas 
tellement  obéré  par  les  frais  de  la  guerre  et  le  paiement 
des  indemnités  ;  le  pays  lui-même  ne  sera-t-il  pas  tel- 
lement ruiné,  qu'il  en  résultera  comme  un  anéantisse- 
ment des  gages  de  l'emprunt?  A  Berlin,  on  paraît  ex- 
trêmement inquiet  de  ces  probabilités  et  toutes  les  ten- 
tatives de  reprise  de  la  confiance  et  de  l'activité 
échouent  devant  ces  7  réoccupations. 

Heureusement  que  l'amélioration  constante  du  mar- 
ché monétaire  contrebalance  un  peu  l'effet  des  choses 
d'extrême  Orient.  Le  taux  de  l'escompte  se  maintient, 
il  est  vrai,  au  niveau  de  celui  de  l'escompte  officiel, 
mais,  cependant,  le  numéraire  est  abondant  et  les 
offres  ont  été,  'toute  la  semaine,  fort  supérieures  aux 
demandes. 

Les  charbonnages  et  les  métallurgies  ont  toutes  des 
perspectives  agréables.  Le  prix  du  charbon  a  encore 
augmenté  à  la  suite  d'une  altluence  de  commandes  qui 
dénote  véritablement  une  disette  générale  de  combus- 
tible :  les  commandes  de  l'industrie  sont  très  impor- 
tantes et  l'on  commence  déjà  à  s'approvisionner  forte- 
ment pour  la  consommation  domestique  de  cet  hiver. 
Quant  aux  métallurgies,  elles  ont  reçu  des  Etats  Unis 
d'excellentes  nouvelles:  la  baisse  des  prix  qui  était 
résultée  d'un  arrêt  dans  la  consommation  a  provoqué 
immédiatement  une  telle  recrudescence  de  commandes, 
que  les  usines  sont  peut-être  plus  occcupées  qu'aux 
meilleurs  moments  du  passé.  La  première  conséquence 
de  cet  état  de  choses  a  été  une  forte  hausse  des  va- 
leurs métallurgiques  à  la  Bourse  de  New-York  ;  à 
Berlin  on  a  rapidement  suiA  i. 

Le  Comité  central  des  industriels  allemands  avait, 
avant  l'arrivée  de  cette  nouvelle,  demandé  des  mesu- 
res de  protection  contre  les  produits  américains. 

Dans  une  note  remise  au  (  iouvernement  et  publiée 
dans  la  presse,  il  a  rappelé  que  l'Amérique  a  pu 
exporter  des  quantités  énormes  do  1er  dans  une  année 
où  les  besoins  étaient  considérables  dans  le  pays  même 
et  que,  par  conséquent,  le  chiff're  d'exportation  ne 
pourra  qu'augmenter  dans  de  grandes  proportions; 
(ju'il  y  a  donc  Ubu  de  protéger  l'industrie  métallurgique 
allemande  contre  la  concurrence  américaine  par  des 
droits  d'entrée  surélevés. 

D'autre  part,  les  Chambres  de  Commerce  de  Breslau, 
Kottbus,  Landeshut,  Liegnitz.  Schweidnitz,  Bromberg, 


Krancfort-sur-l'Odi-r,  Lauban,  l'oson,  Soian  et  'l'Iiorn 
ont  adressé  au  chancelier  de  ri'lmiiiri!  une  pétiiion 
collective,  avec  un  exposé  de  motifs  ilétaillô,  le  priant 
d'agir  auprès  du  (Jonseil  fédéral  ])our  que,  dans  la 
nouvelle  organisation  do  la  politique  douanière  de 
l'Allemagne,  on  renonce  au  système  des  lai'ifs  maxi- 
mum et  (pio'  l'on  revienne  au  système  êpi'ouvé  de  la 
conclusion  do  traités  de  commerce  à  tarifs  fixes  pour 
une  longue  période.  , 

•J'apprends  qu'on  constate  dans  toute  l'AIlciiiagno  les 
perspectives  d'une  récolte  excellente  et  aliomlante.  Les 
rapports  qui  arrivent  de  toutes  les  provinces  sont 
unanimes  à  ce  sujet.  L'année  sera  surtout  exception- 
nelle pourHe  b!é. 

iDforaiatMS  tmmz  et  Fîuaiicières 


Les  Sociétés  allemandes  d'Assurances  sur  la  "Vie 
durant  l'Année  1899.  —  La  Gasette  de  la  Bourse  <ii' 
Berlin  conlii^nt  ces  données  concernant  le  dôvelo|i|jemcnl  di-s 
affaires  et  du  cajjital  social  des  Sociétés  allemandes  d'assu- 
rances sur  la  vie.  Le  rapport  oinbra.sse  en  tout  44  Sociétés, 
auxquelles  194.770  propositions  cori'espondant  à  un  capital 
de  7»2.776.4'42  M.  étaient  soumises.  Sur  ces  nouvelles  propo- 
sitions, on  a  accepté  et  délivré  des  polices  pour  un  chiffi-i! 
de  152.828,  correspondant  à  598.679.82.3  M.  Dans  les  ciii(( 
dernières  années  1895-1899,  les  assurances  nouvelles  con- 
clues ont  été  : 

Années  Polices  Marks 

1895  «   134 . 937  499 . 190 . 062 

189o   139.045  526.H00.942 

lî^97   143.970  557.527.043 

1898   147.973  576.-09^.716 

1899   152.828  598.679.b25 

Il  en  résulte  que  dans  la  dernière  de  ces  cinq  années  d'exer- 
cice, le  chili're  des  assurances  a  été  le  plus  considérable.  1  a 
mortalité  parmi  les  assurés  a  présenté  une  moyenne  fav  i- 
rable  pour  presque  toiilcs  les  Sociétés  durant  ranni'el899; 
aussi  la  dépense  effective  pour  cas  de  décos  est-ellf^  inférieuio 
do  19.233.867  ^1.  aux  dépenses  prévues.  La  déperdition  par 
le  rachat  ou  l'interruption  du  paiement  des  primes  s'i  st 
maintenue  au  niveau  peu  élevé  de  l'année  précédante  :  2.1 
pour  cent  de  la  somme  assurée  durant  l'année.  Déductioa 
faite  dos  polices  éteintes  par  décès  ou  anires  causes,  l'élat 
total  des  assurances  s'est  élevé  en  1899  à  1.755.>-50  polie  s 
avec  un  capital  de  6.611. 144. C09  M.  En  conséquence,  la 
capital  assuré,  par  rapport  à  l'année  précédente,  a  aug- 
menté de  338  millions  de  marks.  l"n  ajoutant  à  ce  tot;d 
0  0/10  de  milliards  le  montant  des  branches  accessoires  à  la 
fin  de  1899  —  l'assurance  populaire  et  celle  du  service  mi- 
litaire —  pratiquées  par  certains  Etablissements,  on  trouve 
un  capital  d'assurances  de  7  4/10  de  milliards.  Les  41  So- 
ciétés réunies  ont  encaissé,  pendant  l'année  1899,  en  primes  : 
284.038.408  M.,  en  intérêts  et  loyers  :  76.431.778  M.,  en- 
si'mble  340.460.186  ;-f  13.528.737  M.  par  rapport  à  l'année 
précédente).  Sur  celte  somme  ont  été  prélevés:  Pour  verse- 
nieids  aux  survivants  79  9;:i9.139  M.,  pour  capiiaux  et  rentes 
échus  du  vivantdes  assurés  41.713.153  M.,  pour  rachat  d^ 
polices  et  bonification  do  primes  4.854.014  M.,  pour  l'éléva- 
tion de  la  réserve  des  primes  et  autres  tonds  do  garantii' 
122.047.883  M.  et  pour  frais  d'administration,  provisions 
d'agences  et  impôts  31  497.410  M.,  soit  9,3  pour  cent  seule- 
ment de  la  recette  annuelle  en  primes  et  intérêts. 

Après  couverture  de  toutes  les  dépenses  et  engagements, 
l'excédent  de  la  fin  d'exercice  1899  s'est  élevé  à  5i.7>il.331  M. 
(excèdent  de  l'année  précédente  :  2.531.535  il.),  dont  les  assu- 
rés aver  parts  de  bénéfices  perçoivent  88  pour  cent,  soit 
47.952.966  M.  comme  dividende.  Les  fonds  de  garantie  accu- 
mulés pour  servir  de  couverture  aux  engagements  résultant 
des  polices  d'assurances  se  sont  élevés  à  2.20 'i.f;22  554  M. 
(eh  augmentation  de  137.830.620  M.  sur  l'année  précédente). 
La  fortune  totale  des  Sociétés  comparée  au  montant  du  com- 
mencement de  l'année,  s'est  accrue  de  167.397.080  M  ,  attei- 
gnant le  chiflre  de  2.513.091.522  M. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Berlin 


Berlin,  le  20  Juillet  1900. 
La  tenue  ds  la  Bourse  est  assez  ferme,  surtout  dans  li- 
compartiment  des  valeurs  métallurgiques.  Les  actions  des 
charbonnages  sont  en  hausse  également. 
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L  I^GONOMISTE  EUROPEEN. 


Angleterre 


Les  actions  des  Banques  sont  bien  tenues,  les  chemins  de 
fer  allemands  plus  faibles. 

Les  fonds  d'Etat  allemands  ont  une  tendance  marquée  à 
la  hausse,  ainsi  que  les  fonds  américains.  Les  autres  fonds 
d'État  sans  affaires. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  60  ;  l'Italien,  93  . .  ;  les  Lom- 
bards, 25  30.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  25  juillet  1900. 

Aftaircs  de  Chine.  —  Le  Taux  d'Escompte  de  la  Banque  à  4  0/0.  — 
Les  Dépenses  de  Guerre.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Les  Béné- 
fices des  Banques. 

Les  nouvelles  de  Ghir4  ont  causé  plus  d'étonnement 
que  de  satisfaction.  Le  public  a  pu  difficilement  ad- 
mettre que  les  dépêches  savamment  graduées  annon- 
çant le  massacre  des  étrangers  à  Pékin  étaient  fausses 
et,  qu'à  l'exception  du  Ministre  d'Allemagne  et  d'un 
attaché  japonais,  les  membres  des  légations  seraient 
sains  et  saufs.  La  dépêche  de  sir  Claude  Macdonald 
datée  du  4  juillet  et  reçue  hier,  n'a  pu  que  confirmer  le 
public  dans  ses  craintes  et  augmenter  ses  appréhen- 
sions. 

En  présence  de  cette  situation,  le  bruit  a  couru  que 
l'Angleterre  allait  envoyer  en  Chine  plusieurs  nouveaux 
bataillons  et  prendre  une  part  plus  active  dans  l'œuvre 
de  répression.  Je  crois  bien  que  ce  bruit  sera  prompte- 
meat  démenti.  Les  nouvelles  d'Afrique  du  Sud  ne  sont, 
en  effet,  pas  assez  satisfaisantes,  pour  que  l'on  prenne 
pareille  décision. 

Les  troupes  déjà  expédiées  et  l'entretien  de  l'armée 
du  Sud-Afrique  ont  déjà  causé  des  sacrifices  importants 
qui  ne  sont  pas  près  de  cesser.  A  ce  point  de  vue,  les 
derniers  événements  exercent  une  influence  fâcheuse 
sur  nos  Marchés. 

Ils  ne  sont  pas  étrangers,  en  effet,  à  la  décision  prise, 
la  semaine  dernière,  par  les  Directeurs  de  la  Banque 
d'élever  à  4  0/0  le  taux  de  l'escompte.  Cette  mesure 
était  prévue,  car  il  fallait  lutter  contre  les  sorties  d'or 
constatées  depuis  plusieurs  semaines,  elle  n'en  a  pas 
moins  causé  un  assez  mauvais  effet. 

Il  était  cependant  nécessaire  que  la  Banque  prît  des 
dispositions  pour  conserver  ses  ressources,  sinon  pour 
les  accroître.  Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  annoncé  qu'il 
est  obligé  de  s'adresser  au  Parlement  pour  obtenir  de 
nouvelles  facultés  d'emprunt.  Non  seulement,  la  guerre 
sud-africaine  s'est  prolongée  plus  longtemps  qu'on  ne 
croyait,  mais  il  y  a  certaines  dépenses  relatives  à  cette 
guerre  qui  avaient  été  exclues  des  évaluations  soumises 
au  Parlement.  Ces  évaluations  —  on  s'en  souvient  — 
avaient  été  basées  sur  ce  fait  que  le  corps  expédition- 
naire serait  maintenu  complètement  en  Afrique  jus- 
qu'au 30  septembre  et  que  les  forces  réduites  seraient 
conservées  jusqu'à  la  fin  de  l'année.  Elles  ne  contenaient 
aucune  prévision  pour  les  charges  finales  telles  que 
rapatriement  des  troupes,  indemnités,  etc. 

On  commence  à  croire  aujourd'hui  que  la  situation 
dans  l'Afrique  du  Sud  ne  permettra  pas  de  retirer  des 
troupes  à  la  fin  de  septembre  et  les  charges  pour  les- 
quelles il  n'a  été  fait  aucune  prévision  peuvent  bien 
s'élever  à  20.000.000  de  livres  sterling  si  elles  ne  dépas- 
sent pas  cette  somme. 

Il  y  a,  en  plus,  la  guerre  contre  la  Chine  qui  paraît 
être  une  affaire  cofiteuse  et  qui  nécessitera  des  emprunts 
importants  à  clfectuer  non  seulement  par  l'Angleterre, 
mais  par  d'au tre-i  Etats  européens.  Avec*  de  pareilles 
demandes  en  perspective,  il  est  nécessaire  que  la  Banque 
se  tienne  dans  une  posivion  plus  solide  qae  jamais,  et 
cette  position  n'est  pas  celle  qu'elle  occupe  avec  une 
réserve  de  19.000.000  de  livres  environ  et  uoe  pi-opor- 
tion  de  la  réserve  aux  engagements  de  38  0/0. 

Les  principales  Banques  du  pays  ont  fait  connaître 


maintenant  leurs  dividendes  pour  le  premier  semestre 
de  l'année  eu  cours.  Les  conditions  du  Marché  ont  été 
très  favorables  pour  ces  Institutions,  à  cause  de  la  valeur 
plus  élevée  de  l'argent  et  de  l'importante  marge  exis- 
tant entre  le  taux  de  l'intérêt  servi  aux  dépôts  et  les 
cours  des  meilleurs  billets  à  trois  mois.  Il  est  vrai 
qu'au  moment  où  la  marge  était  la  plus  haute,  les  Ban- 
ques se  sont  montré  peu  disposées  à  escompter  et  qu'une 
grande  partie  des  affaires  est  allée  k  la^  Banque  d' Anale- 
terre.  Ce  fait  n'a  diminué  que  légèrement  les  bénéfices 
et  les  résultats  du  semestre  restent  bien  supérieurs  à 
ceux  de  la  période  correspondante  de  1899. 


et 


BJLAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

26  juillet  1900 


Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF  LiV.  st. 

Billets  créés   47.664.000 


Total   4T.664.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 


LIv.  st. 
11.015.100 
6.739.900 
29.889.000 


Total   47.664.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  LiV.  st. 

Capital  social   14.5S3.G00 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.535.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9.767.000 

Comptes  particuliers.  39,S62  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  153  000 


Total   67. 8  ÎO.  000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20 

Portefeuilleetavances  2f( 

Billets  en  réserve   17 

Or  et  argent  monnayés  1 


Liv.  st. 

419.000 
.155  000 
546.000 
.750.000 


Total   67.870.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


19  avril  . 
26  »  . 
3  mai  , 
10  »  . 
17   »  . 


31   »  .. 

7  juin  .. 
14  »  .. 
21  »  .. 
28   »  .. 

5  juillet 
52  »  .. 
19  »  .. 
26   »  .. 


a  *? 

^ 

£3    CJ  r^ 

•a  .3  3 
O  m  2" 

> 

on  de 
e  aux 
lents 

:  moH 
et 

Linge 

o  =J  tn 

Dépô 

s-  d 
.-oj  ci 

o  o 
D.  <a 

Réser 

oportii 
réserv 
gagen 

O 

£  *  »> 

S 

31.916 

28. 350 

48.174 

43 . 750 

20.968 

42  13 

32.668 

28.037 

49.935 

46.467 

20.366 

42  3/4 

32.336 

29.236 

49  574 

47.639 

21.41! 

40  ./. 

02.324 

28  780 

49.10i 

46.757 

19.900 

41  1/4 

33.332 

29.351) 

49.521 

45.754 

20.354 

43  77 

33.511 

29.162 

49.876 

45.714 

21.737 

44  23 

33.154 

29.484 

48.199 

44.690 

22.124 

44  37 

32.538 

29.903 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

32. 739 

29.510 

47.621 

41.331 

20.410 

43  96 

33  746 

29.290 

49. 162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.642 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

32.69i 

30.959 

52.09i 

50.697 

21.222 

37  32 

31.663 

30.610 

50.878 

30.279 

18.830 

36  87 

31.488 

30.332 

49.432 

48.779 

18.911 

38  11 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19.296 

38.76 

Taux 

de 
l'esc. 

% 


3!4 


Les  Emissions  anglaises   pendant  le  l»"'  semestre 

de  1900.  —  UEconomist  de  publier  le  relevé  des 

émissions  anglaises  pendant  le  l"  semestre  de  1900. 

Voici  les  chiffres  relevés  depuis  1896  : 


1"  trimestre  . . , 
2«  - 
3*  — 
4'  — 


1900 


.'')  1.587 
31.189 


1899 


1898 


1897 


(En  milliers  de  livres) 

39.416  48.054  28.116 

48.tj97  S8.1.07  47.777 

19.291  37.705  31.874 

25.765  27.257  49.-522 


1896 


30.925 
48.569 
41,287 

32.020 


Totaux....  82.776  133.169  150.173  157.289  152.807 
Passant  à  l'cxanicn  des  différentp  iiaturcs  d'emprunts  effec- 


L'ÉCONOMISTK  KUIlOl'KKN.  —  Autriche-Hongrie  ot  Belgique 


11!» 


tuos  pomiiuil  1."  premier  soiiu-stiv  de  l'ivuniie  1900.  VFcononiist 
les  classe  de  la  manii'iv  suivanl.'  : 

scinuslro 

Emprunts  anglais  €  ^•[j"!!  ^! 

L         .•oloiiiaiix   1.9/i:i.5O0 

—  imiiiiripaux  anglais   8.172.000 

Corporations  coloniales  anglai.sos  cl 

éiranffèros   1.497.300 

Chemins  de  !Vr  anglais   'f 

_           indiens  et.  coltiiiianK  1. 184.000 

—           étrangers   l.iwl.aOt» 

Compag)u'(>s  minières  : 

■    —  Australiennes   loS.OOO 

-  cuprifèies   'O.<>00 

-Sud-Africaines   l'^^'^-^'^O 

_  Autres  '.   1.()8G.900 

Compagnies  d'Explor.  et  de  terrains. .  1 .648.400 

Brasseries  et  Dislilleries   •>. 543.000 

Commission,  exportation   610.600 

Manufactures...    4.938.900 

Sociétés  connnercialcs   3.054.400 

—  territoriales   2.872.300 

—  métallurgiques   5.430.800 

—  d'électricité   3.733.000 

Tramways  et  Omnibus   909.700 

«az  et  Eatix   1.061.700 

Hôtels,  Théâtres   116.000 

Sociétés  pour  acquisition  de  brevets.  864.300 

Docks   810.000 

Banques  et  assurances   1.452.500 

Divers   920.500 


82.775.900 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  26  juillet  1900. 

Les  motifs  d'abstention  qui  exercent  depuis  longtemps  leur 
influence  sur  la  tendance  géuorale  du  Marché  n'ont  pas  cessé 
d'agir  :  les  affaires  sont  fort  restreintes  et  les  cours  rencon- 
trent de  l'hésitation. 

Il  faut  dire  que  la  période  des  vacances  bat  son  plein  et 
que  les  transactions  sont  également  diminuées,  par  suite  de 
1  éloignemenl  des  habitués  du  Marché. 

Les  Consolidés  sont  à  97  11/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

TJExtérieure  d'Espagne  est  à  71  1/8  ;  VItalien  à  91  1/2; 
les  Fonds  Ottomans  sont  peu  mouvementés. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-.\méricaines  est  assez 
calme.  Le  Brésil  5  0/0,  reste  fm-mes  à  73  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  et  les  Chemins  améri- 
cains fermes. 

Le  Canndian  Pacific  est  à  90  ./.,  VErié  à  11  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  ./.,  VAtchison  à  27  ./.  et  le  Norfolk  à 
79  7/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  25  juillet  1900. 

I^e  Calme  politique.  —  L'Irn|)uissiiuce  du  Cabinet  et  du  Parlenicnt. 
—  Le  Marasme  dans  la  grande  Indusii  ie.  —  Pronostics  de  bonne 
Récolte.  —  Le  Marché  monétaire. 

Ni  les  événements  de  Chine,  ni  les  difficultés  de  la 
situation  intérieure  ne  peuvent  faire  sortir  la  vie  poli- 
tique de  sa  torpeur.  On  avait  pourtant  pris  de  bonnes 
et  grandes  résolutions  pour  les  vacances  Les  ministres 
devaient  se  réunir  à  Ischl,  à  la  résidence  d'été  de 
l'Empereur  pour  élaboi'er  un  nouveau  règlement  des 
Chambres  et  un  nouveau  programme  économique  et 
financier  à  soumettre  çjux  députés,  dès  la  rentrée.  La 
réunion  n'a  pas  eu  lieu  et  est  complètement  décom- 
mandée. Le  dé^a-roi  politique  continuera  et  le  Parle- 
ment se  réunira  dans  lit  pleine  onscience  de  son  im- 
puissance à  travailler  utilement  à  quoi  que  ce  soit. 

Les  renseignements  qu'on  a  pu  se  procurer  sur  la 
situîition  de  toutes  les  grandes  industries,  surtout  sur 
les  charbonnages,  les  métallurgies  et  les  entreprises 
d'électricité  montrent  toutes  ces  entreprises  en  assez 


«ensible  décadence.  Lo8  métallurgies,  il  est  vrai,  tra- 
vaillent beaucoup  dans  ce  moment,  mais  elles  achèvent 
simplement  les  commandes  qu'elles  n'ont  pu  exécuter 
au  cours  des  grèves  dos  mineurs  et  il  n'y  a  aucun  bon 
pronostic  à  tirer  pour  l'avenir  de  cette  activité.  (,es 
nouvelles  commandes  n'arrivent  qu'en  nombre  fort 
restreint  et  les  perspectives  pour  l  automne  ne  .sont  pas 
des  plus  réjouissantes.  La  réussite  des  nouvcaii.x  em- 
prunts pour  travau-Y  publics,  emprunts  <[ui  seraient 
peut-être  déjà  émis,  si  la  Chambre  était  capalile  d'un 
travail  utile,  pourra  seule  assurer  quelcjue  existence 
aux  grands  industriels  du  pays.  On  sait  ((u'il  s'agit  de 
travaux  pouvant  s'élever  à  un  minimum  de  (iâl)  mil- 
lions de  couronnes.  Mai^  quand  le  Parlement  voudra-t-il 
étudier  ces  projets  de  loi  industriels  et  financiers? 
Tout  cela  dort  depuis  des  années  dans  les  cartons  et  y 
dormira  longtemps  encore,  pendant  que  l'industrie  que 
rien  n'encourage  périclite  sans  cesse. 

Pour  le  moment,  tout  le  monde  industriel,  agricole, 
commercial  et  financier  a  les  yeux  lixés  sur  la  pro- 
chaine récolte.  Tout  l'avenir  de  l'exercice  où  nous 
allons  entrer  y  est  attaché.  C'est  du  résultat  des  récol- 
tes que  dépend  la  continuation  ou  l'interruption  du 
marasme  général  sous  lequel  gémit  le  pays.  Les  indus- 
tries les  plus  diverses,  du  1er,  des  tissus,  de  l'électri- 
cité attendent  leur  salut,  uniquement  d'une  abondance 
de  l'exportation  des  blés.  Aussi  peut-on  s'imaginer  que 
les  rapports  se  succèdent  en  grand  nombre.  Dès  à  pré- 
sent, on  compte,  pour  le  l'roment  hongrois,  sur  une 
excellente  moyenne  :  on  compte  sur  une  quantité  de 
45  millions  de  quintaux,  7  millions  de  quintaux  de 
plus  qu'en  1899.  Le  prix  du  quintal  étant  aujourd'hui 
de  7  florins  3/4,  la  Hongrie  encaisserait,  de  celait  seul, 
une  plus-value  de  50  millions  de  couronnes.  On  com- 
prend quelle  joie  causent,  en  Hongrie,  de  pareilles  pré- 
visions ! 

La  situation  du  marché  monétaire  n'est  guère  bril- 
lante. Bien  que  les  présentations  à  l'escompte  n'aient 
guère  été  nombreuses  dans  ces  derniers  temps,  il  a 
fallu  payer  4  S/'i  0/0  sur  le  marché  libre.  Les  reports 
pour  la  liquidation  coûtent  plus  de  5  0/0.  A  la  Ban- 
que Austro-Hongroise,  les  entrées  de  numéraire  se  sont 
élevées  à  900.000  couronnes  pour  3  millions  de  cou- 
ronnes de  demandes  d'escompte. 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  20  juillet  1900. 

Après  un  début  hésitant,  la  Bourse  redevient  ferme.  Les 
actions  des  grandes  Banques  sont  très  demandées,  surtout 
par  Buda-Pesth.  Les  valeurs  industrielles  ont  une  bonne 
tenue.  La  liquidation  est  facile. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  666  50  ;  les  Lombards, 
109  25;  la  Lasndèrbank,  416  . .  ;  les  Tabacs,  284  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  6-56  [0;  l'Alpine,  442  £0.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  26  juillet  1900. 
La  Situation  du  Marclié 

Après  plusieurs  jours  de  chômage,  notre  Marché 
avait  débuté  en  amélioration  sur  la  clôture  de  la  se- 
maine précédente,  mais  ces  bonnes  dispositions  ont  été 
de  courte  durée. 

Influencé  par  les  mauvaises  nouvelles  du  Stock- 
Exchange,  l'entrain  a  disparu,  la  contre -partie  des 
offres  s'est  montré  moins  hàtive  et  tout"  la  cote  s'en 
est  ressentie.  La  liquidation  s'est  ceoendant  bien  pas- 
sée, le  taux  des  reports  a  été  modéré  ;  sur  le  Métropoli- 
tain, il  y  a  eu  du  déport.  La  Rente  brésilienne  s'est 
alourdie  à  63  7/8  sur  la  dépréciation  du  change 
à  10  5/8. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


L'Extérieure  espagnole  s  est  tassée  à  71  1/4  et  reste 
offerte  à  ce  cours  sans  donner  lieu  à  transactions. 

La  Saragos^e  a  reculé  1x213  1/2  ;  le  Nord  de  l'Es- 
pagne, quoique  faiblement  tenu,  a  résisté  davantage  et 
s'inscrit,  en  clôture,  à  17S. 

Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  électrique  n'ont  pu 
se  maintenir  en  reprise:  le  premier  a  été  ramené  à  444, 
la  seconde  à  221.  Le  Lot  du  Congo  est  faible  à  77  3/4, 
la  Banque  Ottomane  reste  lourde  à  528;  le  Rio  Tinto, 
en  dépit  de  la  fermeté  du  cours  à  73  5/8  n'a  pas  échappé 
à  la  lourdeur  générale  et  recule  à  1.361. 

La  tendance  laisse  à  désirer  au  Marché  du  comptant 
où  la  faiblesse  dommine  dans  l'ensemble  des  valeurs 
de  la  cote. 

Les  actions  des  Banques  sont  stajionnaires,  les  cours 
sont  plus  faibles  en  fondateur  et  ordinaire  Chemins 
de  fer  du  Congo. 

Les  valeurs  de  tram^vays  ne  donnent  lieu  à  aucune 
affaire. 

Le  cours  des  valeurs  sidérurgiques  reste  déprimé, 
il  n'y  a  pas  de  tendance  de  l'elèveinent  dans  ce  groupe. 

Ea  actions  charbonnières,  les  dispositions  sont 
moins  bonnes. 

Les  cotations  en  valeurs  de  zinc  conlinuent  à  se  res- 
sentir de  la  faiblesse  du  prix  du  métal.  Les  transac- 
tions en  valeurs  étrangères  ont  été  excessivement 
rares. 

La  Fortune  mobilière  en  Belgique  —  Le  Moniteur 
des  Intérêts-  mairriels  vient  de  pulilier  son  évaluation  tii- 
mestrielle  des  valeurs  mobilièrrs  en  Belgique. 

Le  nombi-e  des  valeurs  cotées  était  de  969  en  janvier  IHOO, 
1.014  en  avril  et  1.0.38  en  juin.  Voici  les  résultats  totaux 
constatés  par  notre  confrère  : 

Valeur  totale  an  cours  de 
Janv.  1900  AvrilllJOO  Juill.1900 

(Milliers  de  francs) 

Fonds  d'Etat,  provinces  et 

villes   8.437.733  3.'i08.1'il  :i.:!93.201 

Obligations,  actions  privilé- 
giées, actions,  à  revenu  fixe  1.16G.920  1.184.631  1.190.186 

Obligations  à  revenu  va- 
riable  19.394  15.860  17  314 

Banques,  assuram-es  et  en- 
treprises imm..bilièrcs. . .  8'i3.153  773.P()6  714.172 

Chcmi  is  de  ier  et  canaux..  21)8.301  299.718  247.392 

Tramways  et  chemins  de 

fer  (■conomii[ues   404.2-35  i38.187  400.7.L6 

-Vciéries,  ateliers  de  cons- 
truction, fabriques  de  fer 

et  hauts  fourneaux   .387.239  624.012  .-.('.1.348 

Charbonnages....'.....-..  ■. ..  5.37.144  711,9;i0  G70.881 

/ioc,  plomb  et  mines   370.344  293.564  2.39.882 

Glaceries  et  industries  ver- 
rières   57.863  62.596  52.825 

Distributions  d'eau   35.790  36.149  t5.799- 

Enlreprises  de  gaz  et  d'éclai- 
rage   142.910  148.565  134.653 

Industries  textiles   34.533  37.372  42.611 

—  de  la  construction  46.932  46.640  ..).9i5 

—  diverses    399.816  472.530  413.671 

Actions  étrangères   434.783  ■  418.080  367.0.33 

8.807.118   8.973.941    8. -5.36. 700 

Le  tablea\i  rte  la  fortune  mobilière  en  Belgique  au  30  juin 
n'est  pas  brillant,  compare  à  c3  qu'il  était  en  janvier  et  en 
avril.  Il  y  a,  en  ellèt,  une  nioins-value  très  importante  (jui 
peut  se  calculer  ainsi  : 

Fran(-s 

D u  chiffre  de   8 . .3,36 . 700 . 000 

formant  la  valeur,  au  cours  du  30  juin,  de  la 
niasse  des  liires  compris  dans  notre  statis- 
ti(|ue.  il  faut  déduire  tout  d'abord  la  partie  qui 
se  rapporte  à  des  introductions  de  videurs 
nouvelles  ou  augmentations  de  capital  sur 
titres  anciens  elHctué'es  dans  le  courant  du 
trimestre  avril-juin   120.684.000 

on  obtient,  par  difTérencc   8.436.016.0110 

chilfre  à  opposer  à  celui  de   8.973.941.030 

étant  la  valeur  de  Bjurse  des  mômes  titres  au 

31  mirs.  L'écart  de   537.935.000 


représente  la  dépréciation  de  Bourse,  o'uvre  du  dernier  tri 
mestre. 

Le  calcul  fait  de  même  façon  sur  les  chiffres  du  31  dé- 
cembre 1899  et  du  30  juin  190J,  montre  une  moins-value  de 
371.102.000  francs. 

Uue  l'on  prenne  l'un  ou  l'autre  des  chiffres,  on  arrive  à  une 
baisse  d'au  moins  5  0/0.  Ce  résultat  serait  lamentable  s'il 
était  une  réalité.  Mais,  par  bonheur,  il  ne  faut  pas  confondre 
la  moins-value  de  Bourse  avec  la  moindre  valeur  réelle 
d'un  titre.  La  moins-value  peut  n'être  qu'accidentelle,  momen- 
tanée, récupérable.  Line  moindre  valeur,  qui  provient  de  la 
seule  cause  véritablement  réelle  :  une  réduction  de  capital  et 
de  rente,  est  autrement  grave  et  inquiétante. 


Le  Budget  de  la  'Ville  de  Bruxelles.  —  Le  compte  de 
recettes  et  dépenses  de  la  Ville  de  Bruxelles,  pour  l'année 
1899,  se  solde  par  un  excèdent  de  250.305  fr.  03;  le  total  de 
la  recotte  étant  de  30.808.495  fr.  68  et  celui  de  la  dépense  do 
30.558.190  Ir.  65, 

L'encaisse  du  compte  de  1893  étant  de  286.968  fr.  88,  le 
compte  de  189J  se  solde  par  un  délicit  de  36.663  fr.  85,  et  cela 
malgré  la  récolte  de  1.470.490  francs,  prix  d'acquisition  des 
teri'aiûs  de  la  montagne  delà  (>our  par  l'Etat  pour  l'exécution 
du  projet  Maquet,  recelte  portée  sur  l'exercice  1899. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 


Madrid,  23  juillet  1900. 

La  Silnatiiui.  —  I.ii  lîûurse.  —  I.a  Haiiqne  irEspafîiic. 

L'événement  de  la  semaine  a  été  la  démission  de 
M.  Paraiso,  président  de  la  Union  Nacional,  qui  a  re- 
noncé, du  moins  pour  le  moment,  à  continuer  sa  cam- 
pagne de  résistance  au  paiement  des  impôts.  En  même 
temps  les  éléments  primitifs  de  la  Union  ont  décidé  de 
rompre  avec  ceux  que  représente  M.  Costa.  .Je  vous 
avais  dit,  il  y  a  plus  de  deux  mois,  que  j'éprouvais  des 
doutes  sur  la  solidité  de  l'alliance  de  ces  deux  fractions. 

Il  est  probable  ipi'on  va  autoriser  bientôt  la  réouver- 
ture des  cercles  commerciaux  et  industriels  fermés  der- 
nièrement à  Madrid,  mais  le  rétablissement  des  ga- 
ranties constitutionnelles  se  ft^ra  attendre  davantage, 
de  même  qu'à  Barcelone,  où  se  joue  en  ce  moment  une 
partie  très  serrée  entre  les  anciens  conservateurs  et  les 
sih'elistes,  sur  des  questions  de  politique  locale. 

A  quelques  mois  de  distance  on  commence  à  discuter 
la  question  de  la  présidence  de  la  Chambre.  M.  Pidal, 
le  président  actuel,  voudrait  se  retirer  et  le  Gouverne- 
ment proposerait  comme  candidat  M.  Villaverde,  ainsi 
que  je  vous  l'ai  annoncé,  mais,  d'après  les  nouvelles 
de  Saint-Sébastien,  les  chefs  des  oppositions  ne  sont 
pas  d'accord  avec  cette  candidature  et  les  travaux  ont 
commencé  dèjù  pour  essayer  d'aplanir  les  difficultés. 
Faute  de  mieux,  il  n'y  aura  qu'à  déclarer  que  la  nou- 
velle session  est  la  continuation  de  l'ancienne,  ce  qui 
éviterait  la  réélection  du  président. 

La  P>ourse  est  dans  un  marasme  comme  je  l'ai  vue 
peu  de  fois  :  les  int-rmédiaires,  constatant  que  le  client 
a  disparu,  s'en  vont  les  uns  après  les  autres  ou  restent 
chez  eux  à  prendre  le  frais.  .J'ai  compté,  samedi, 
virgt-et-un  agents  au  Parquet,  et  il  y  en  a  plus  décent; 
et  encore  cjuelques-uns  s'absenteront  d'ici  ù  la  fin  du 
mois.  Dans  C"S  conditions,  il  ne  faut  pas  s'étonner 
qu'il  n'y  ait  pas  d'opérations  et  qu'il  soit  presque 
impossible  de  définir  la  tendance  du  Marçhé,  qui  a  clé 
inlluencée  par  la  lourdeur  de  la  place  de  Barcelone.  Le 
taux  des  reports  a  été  réduit  à  10  centini'  s. 

U  Intérieure,  dont  on  traite  à  peine  quelques  milliers 
de  pesetas  de  capital  par  séance,  finit  à  72  30,  après 
72  10;  V Exlérieiire,  presque  sans  affaires;  les  porteurs 
travaillent  à  obtenir  quelques  avantages  à  l'occasion 
du  convenio  avec  les  étrangers;  V Amortissable  5  OjO 
est  le  seul  titre  qui  donne  lieu  à  quelques  opérations. 
Les  valeurs  coloniales  et  Vex-A.inorlissable  i  0/0  peu 
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animés.  Le  cours  du  cht">que  s'était  tendu  un  peu,  mais 
il  est  revenu  au  cours  de  '17. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

2juill.   fljuiU.    16juill.  22juil. 

4  0/0  Intérieure   72  30  72  35  72  25  72  25 

4  0/0  Extérieure   78  80  79  10  78  «0  78  90 

4  0/0  amortissable   80  20  81  70  80  50  80  50 

5  0/0        —    91  . .  91  90  91  70  92  . . 

Bons  cubains  6  0/0   85  30  86  40  85  60  85  60 

—         5  0/0   71  50  71  50  71  55  .... 

Philippines  6  0/0   91  -iO  91  50  91  60  91  60 

Banque  d'Espagne   511  50  504  50  504  50  504.. 

Gomp.  Ferni.  des  Tabacs  410..  419..  416..  403.. 

Chèque  sur  Paris   26  60  26  75  27  20  27  10 

—     sur  Londres....  31  80  31  82  8188  ..  .. 

.\u  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
chanf^cments  suivants  :  4-  argent,  1.9  millions;  avan- 
ces, l.-'i  ;  circulation,  26.:!;  comptes  courants,  16.6; 
dépôts  en  numéraire,  1.5. 

Les  bénétices  du  présent  semestre  atteignent  12.6  mil- 
lions de  pesetas  ;  l'année  dernière,  à  pareille  époque, 
ils  étaient  do  18.2  millions. 


MomiatioDS  Écouoiipes  et  Fiaaiicières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  1"  janvier  au  8  juillet  1900  {27  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancipn  reseau. . . 
Asluries  

smo 

104 
499 

Pesetas 

25.350.176 
7  2i4.i;6o 
483  513 
ï  677.087 

Pesetas 

27.766  976 
7  9/1 .022 
660.471 
6  074.949 

Pesetas 

29.644.727 
8.769.  i.j3 
738.097 
6.495.041 

Pesetas 

29.847  043 
8. 775- 823 
637.487 
6.586.867 

Lérida-Rens 
A  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Ksp. 
Andalous  

3457 

38.755.041 

42  473.418 

43.647.318 

45  847  220 

1067 
2927 
3650 
246 

7  447  298 
2 7. 479. 642 

548  470 

9  744.132 
31.797.658 

628.596 

9. 431. 850 

44. 432. 62 4 
761.582 

10.008.798 

44.782.392 
1.647.638 

Madrid-Saragosse 
Barcelone-France 
Sud  de  l'Espagne. 

La  Conversion  des  Dettes  amortissable  et  coloniale. 

—  La  Banqite  d'Esphgne  et  le  Banco  Hispano-Colonial  ou- 
vriront, le  l"''  octobre,  leurs  guichets  à  la  conversion  des 
Dettes,  ordonnée  par  la  loi  du  27  mars  dernier. 

Amortissable  4  OjO.  —  La  conversion  est  volontaire.  Les 
titres  non  présentés  à  la  conversion  continueront  à  être  sou- 
mis au  régime  de  la  loi  du  2  août  1899  tant  qu'une  nouvelle 
loi  n'en  aura  j  a?  décidé  autrement. 

La  Banque  d'Espagne  est  ehargée  de  cette  conversion  en 
remboursant,  pour  chaque  100  pesetas  de  dette  amortissable 
4  0/0,  113  pesetas  en  rente  perpétuelle  intérieure  4  0/0.  Pour 
l'application  des  carpetas  provisoires  relatives  à  cette  rente, 
la  Banque  d'Espagne  agira  d'après  la  table  de  conversion 
publiée  à  cet  efl'et. 

Cependant,  les  intéressés  pourront  demander  la  réunion  des 
titres  dans  la  proportion  qu'ils  jugeront  convenable;  il  suffira 
pour  cela  que.  dans  les  factures  livrées,  ils  indiquent  le 
nombre,  par  série.s,  de  ceux  qu'ils  désirent  obtenir  en  équi- 
valence de  ceux  qu'il.s  présentent. 

La  présentation  du  titre  aura  lieu  coupon  du  1"  janvier 
ItlOl  attaché,  indication  qui  sera  portée  sur  les  factures  déli- 
vrées par  la  Banque  d'Espagne.  Indépendamment  de  la  for- 
mule de  reçu  et  de  vérification,  cette  formule  devra  mention- 
ner :  la  légitimalion  des  valeurs  y  indiquées,  le  nombre,  la 
numération  et  le  montant  par  séries  des  titres  et  résidus  ap- 
pliqués à  leur  remboursement. 

Bettes  Coloniales .  —  Le  Banco  Hispano-Colonial  est 
chargé  de  la  conversion  des  Billets  Hypothécaires  de  Cuba, 
émission  IbSô  et  1890  et  des  Obligations  Hypothécaires  des 
Philippines,  séries  A  et  B,  aux  changes  suivants  : 

Pour  chaque  100  pesetas  de  billets  hypothécaires  Cuba, 
émission  189o  :  120  pesetas  de  rente  perpétuelle  4  0/0; 

Idem  Cuba  1890  :  100  pesetas  de  rente  perpétuelle  4  0/0  : 

Idem  Billets  Hypothécaires  des  Philippines,  série  A  :  127  50 
de  rente  perpétuelle  4  0/0; 

Idem  série  B  :  83  25  de  rente  perpétuelle  4  0/0. 

La  conversion  de  ces  dettes  est  volontaire. 

Les  titres  non  présentés  à  la  conversion  continueront  à  être 


sujets  au  régime  de  la  loi  du  2  août  1899,  tant  (ju'une  nou- 
velle loi  n'en  aura  pas  disposé  autrement.  L'échange  des 
titres  aura  lieu  d'après  les  tables  ilo  conversion  publiées.  Les 
intéressés  pourront  ilemandor  l'accumulation  des  titres. 


Les  Statuts  do  la  Banque  d'Espagne.  —  La  section  des 
finances  du  (  lonseil  d'Klat  a  déjà  donné  son  avis  sur  le  projet 
de  réforme  des  statuts  d(!  la  llanque  d'Espagne. 

Gomme  on  le  sait,  ce  projet  a  été  rédigé  par  la  Commission 
de  la  Banque  elle-même  et  celle  de  l'assemblée  des  action- 
naires. Il  parait  que  ce  projet  propose  des  modifications  d'une 
certaine  importance. 

Le  Charbon  en  Espagne.  —  Pendant  l'année  1899,  la 
production  de  charbon  minéral  en  Espagne  a  été  de  2..565.0O0 
tonnes  que  la  stalisti(iue  évalue  à  23.900.000  pesetas.  Durant 
cette  même  année,  on  a  importé  L-^S-'). 000  tonnes  de  charbon 
minéral,  soit  4."). 674. 000  pesetas. 

Le  total  de  la  production  et  de  l'importation  de  la  houille, 
en  1899,  a  été  de  4.120.000  tonnes  pour  une  valeur  dH  69  mil- 
lions 574.000  pesetas  ;  de  sorte  que  l'Espagne  produit  62  0/0 
du  charbon  nécessaire  à  la  consommation. 

Il  faut  cependant  faire  remarquer,  dit  La  Estafeta,  que 
tandis  que  pour  l'importation  on  fixe  aux  minéraux  unf  va. 
leur  de  20  pesetas  par  tonne  et  de  27  pesetas  pour  c^ux  d(j 
l'exportation,  dans  la  statistique,  on  indi(jue  pour  le  charbon 
de  Logrono  une  valeur  de  25  pesetas  ;  pour  celui  de  Cordoue, 
14  10;  pour  celui  de  Ciudad-Réal,  Oviedo  et  Séville,  9;  pour 
celui  de  Burgos  et  de  Gerone,  8  70  ;  pour  celui  de  Palencia, 
6  .")5,  et  pour  celui  de  Léon,  4  .")0. 

Les  points  de  production  de  l'Espagne,  par  ordre  d'impor- 
tance, sont  : 

Oviedo,  Cordoue,  Ciudad-Réal  et  Séville.  En  faisant  les 
évaluations  au  taux  indiiiué  pour  le  charbon  étranger,  c'est- 
à-dire  25  pesetas  au  lieu  de  9  et  14  indiquées  sur  la  statis- 
tique, il  résultera  que  la  valeur  des  charbons  que  produit 
l'Espagne  se  monte  à  64  millions  de  pesetas  et  (jueia  consom- 
mation totale  vaut  110  millions  de  pesetas  par  an,  prix  à  la 
mine  et  à  quai. 

La  production  espagnole  augmenta  l'année  dernière  de 
151.000  tonnes  sur  l'année  précédente  et  1  importation  a  éga- 
lement augmenté  de  311.000,  ce  qui  prouve  que  la  consom- 
mation augmente  grâce  aux  besoins  de  l'industrie. 


Coarrler  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  24  juillet  1900 

Les  fortes  chaleurs  ont  éloigné  du  Marché  tous  les  habi- 
tués et  les  affaires  ont  été  absolument  nulles. 

On  cote  l'Intérieure  à'  72  25;  l'Extérieure  à  78  90;  le  change 
sur  Paris  est  à  27  20. 


GRECE 


Revenus  affectés  au  Service  de  la  Dette  publique 
Hellénique.  —  Nous  résumons  ci-après  les  résultats  de  la 
gestion  des  Revenus  affectés  au  Service  de  la  Dette  publique 
Helléniqun  du  1"  janvier  au  30  avril  1900  comparés  à  ceux 
de  la  même  période  de  1899,  d'après  le  tableau  publié  par  la 
Commission  financière  internationale  à  Athènes  : 

Recettes  du  1"  janvier  au  30  avril  1900 

Diir.  des 
recet.  brutes 
Brutes       Nettes     avec  1899 


(En  Drachmes) 

Sel   763.318  510.238  —  35 

Pétrole   2.149.800  1.972.441  -f  290 

Allumettes   397.626  193.935  -f  43 

Cartes  à  jouer   95.407  59.8.1  +•  16 

Papier  à  cigarettes   970.529  82i^749  —  113 

Tabac   2.712.266  2.656.4()3  -f-  917 

Timbre   3.698.9U8  3.527.944  -f  650 

10.787.857   9.741.564  -f  1.7- 9 
Douane  du  Piréc   5.35t).420   5.329.108  —  514 

Ensemble  (en  drachmes).    16.138.277  15.070.673  -fl.2.35. 

Emeri  de  Naxos  (fr.  or)..        267. .325      266.484  +  77. 

L'ensemble  des  sept  revenus  se  représente,  en  avril, 


.001 

.055 
.846 
.078 
.092 
.906 
.781 


722 
061 


661 

,755 
par 


12-3 


L  Ei:ONOMlSTE  EUROPÉEN.  —  Italie 


2.709.460  dr.,  supérieur  de  732.2G3  dr.  aux  résultats  obtenus 
en  avril  1899. 

Cet  ensemble  joint  à  celui  des  trois  mois  précédents  nous 
donne  10.787.857  dr.  Après  défalcation  de  la  somme  de 
1.046.292  dr.  du  chef  des  droits  et  dépenses  de  la  Société  de 
Régie,  les  recettes  nettes  des  sept  revenus  se  réduisent  à 
9.741.564  dr. 

C'est  le  tabac  ((ui  accuse  l'augmentation  la  plus  impor- 
tante, à  savoir  787.807  dr.  en  avril  1900,  au  lieu  de  348.137  dr. 
du  mois  correspondant  de  1899,  d'où  une  augmentation  de 
439.070  dr.  Par  contre,  le  papier  à  cigarettes  donne  des 
résultats  opposés,  formant  une  moins-value  de  18.030  dr.,  ce 
qui  devient  inexplicable,  étant  donné  que  la  vente  de  ces 
deux  articles  marche  parallèlement,  le  papier  se  trouvant 
annexé  aux  paquets  de  tabac. 

Le  droit  du  timbre  est  également  en  augmentation  de 
232.210  dr.,  les  allumettes  ont  produit  en  plus  9.200  dr.,  le 
pétrole  46.800,  mais  le  sel  est  en  diminulion  de  19.936  dr.,  de 
même  que  pour  les  trois  mois  précédents  de  l'exercice  en 
cours. 

Le  Commerce  extérieur  en  1899.  —  La  statistique  offi- 
cielle relative  au  commerce  extérieur  de  la  Grèce  en  1899 
vient  seulement  de  paraître.  D'après  ce  document,  l'impor- 
tation a  été,  pendant  l'année  1899,  de  128.085.906  fr.;  elle 
avait  été,  pendant  l'année  1898,  de  152.083.631  fr.;  soit  une 
diminution  de  23.997.725  fr. 

L'exportation  qui  a  été,  pendant  les  douze  mois  de  l'année 
courante,  de  94,665.611  fr.,  avait  été,  pendant  les  mêmes  mois 
de  l'année  précédente,  de  89.438.100  fr.  ;  soit  une  augmenta- 
tion de  5,227,511  fr. 

Les  droits  d'importation,  pendant  les  douze  mois  de  l'année 
1899,  ont  donné  32,896,319  dr,  ;  pendant  les  mêmes  mois  de 
Tannée  18G8,  ils  avaient  donné  34.437.374  dr, ;  soit  une  dimi- 
nution de  1.551,(155  dr. 

Les  principales  importations  ont  été  les  suivantes  : 


1899 


1898 


(En  francs  ' 

Céréales                                  35,081.749  37.116,931 

Fils  et  tissus  , . . .       20.827,756  31.522.983 

Minéraux  et  métaux  ouvrés,        6.240,992  6.377.004 

Houilles,  autres  minéraux . .  8.910.470  16,250,034 
Bois  en  général  et  autres 

forestiers                                9.141.698  7.707.726 

Objets  de  pharmacie  et  pro- 
duits chimiques                       3.803.693  5.385,800 

Animaux                                   5,567,781  5,061.430 

Morue,  poisson  préparé,  etc.        6.630.1U6  6.849.034 

Voici  quelles  ont  été  les  principales  exportations  ; 

1899  1898 


(En  francs) 


Kaisius  de  Corinthe   38.00(.9ô'i 

Minerais   23.860,014 

Huile  d'olive   2.670.366 

Vin   6.480.924 

Tabacs   2,826.871 

Eponges   1.320.040 

.Vvélanéde   1.609.958 

Figues   2.438.772 


37.791.773 
20,960,786 
3.608,824 
4.530.809 
1,804,196 
1 .083,500 
1.896,631 
2.961.000 


Recettes  des  Monopoles,  —  Les  monopies  de  l'Etat  ont 
donné  les  résultats  suivants  pendant  les  trois  dernières  années: 

Cartes 

1"  semestre       Sel         Pétrole  Allumettes   à  jouer 


1897  

1898  

1899  


(En  drachmes-papier) 

2,409.375   4.862.280    1.027.830  289.076 

2.467.986   5,117.280   1.137.419  303.997 

2.481.158   5.732.970   1.241,773  311.846 


Mouvement  maritime.  —  Voici  les  résultats  du  mouve- 
ment niarilinie  de  la  Grèce  pendant  les  deux  dernières  an- 
nées : 

1898  1899  Différ.  en  1899 

Nombre  Milliers    Nombre  Milliers   Nombre  Milliers 

de         de  de         de  de  de 

navires  tonnes      navires  tonnes     navires  tonnes 


Entrées.  6.428  3.289 
Sorties .    5.989  3.205 


6,093  3,516 
5.885  3.500 


336  +  226 
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LA  SITUATION 


Rome,  24  juillet  1900. 

I/E.\|>éililii]u  dé  Cliine.  —  Les  Résultats  du  dernier  Exercice  linan- 
cier.  —  Le  i)rochain  Budget,  —  Le  Maiclié  liiiiiiiricr  de  Rome.  — 
Nouvelles  Sociétés  industrielles. 

Ce  dont  on  s'entretient  le  plus  passionnément  dans 
l'arrêt  de  la  vie  politique  qui  caractérise  les  vacances, 
c'est  de  la  petite  expédition  de  1.800  hommes  en  Chine. 
Ce  n'est  pas  sans  une  vive  appréhension  que  le  pays 
entier  envi&age  une  nouvelle  aventure  exotique.  La 
Nazione  a  parfaitement  résumé  les  inquiétudes  géné- 
rales en  demandant  ce  que  pourront  bien  faire  les 
1.800  hommes  d'infanterie  italienne  envoyés  en  Chine. 
Ne  pouvant,  par  suite  de  leur  petit  nombre,  fournir  un 
corps  opérant  indépendamment,  ils  devront  s'adjoindre 
à  un  des  corps  envoyés  par  les  autres  puissances.  Avec 
lequel  s'uniront-ils"?  Et  si  les  Italiens  se  joignent  à 
l'armée  de  l'une  ou  l'autre  puissance,  ne  soulèveront- 
ils  pas  des  récriminations  dans  les  autres  camps? 

Où  bien  encore,  n'est-ce  pas  là  une  amorce  à  d'autres 
envois  postérieurs  ".'  La  pres.se  presque  entière  adjure  le 
Gouvernement  d'éviter  avec  le  plus  grand  soin  de  com- 
promettre le  pays  dans  le  nouveau  conflit  oriental. 
L'esprit  d'aventure  paraît  décidément  bien  mort  dans 
l'Italie  assagie. 

Vous  savez  que  l'e.xercice  financier  1899  1900  a  été 
clôturé  au  30  juin  dernier.  On  s'est  un  peu  trop  hâté 
de  donner  les  résultats  de  cet  exercice,  car  on  ne 
connaît  encore  aucun  chiffre  précis.  D'après  les  données 
les  plus  proliables,  les  comptes  clôtureront  avec  un 
excédent  de  4  millions  de  lire.  Du  côté  du  déficit,  on 
compte  13  millions  de  lire  de  déficit  prévu  au  com- 
mencement de  l'exercice  et  10  millions  de  lire  de 
dépenses  engagées  pour  la  marine  dont  il  reste  à 
demander  le  vote  au  Parlement.  Mais,  d'autre  part, 
les  évaluations  des  recettes  paraissent  avoir  été  trop 
faibles  et,  dans  ce  chapitre,  les  prévisions  budgétaires 
ont  été  dépassées  de  18  millions  de  lire  ;  d'autres  ser- 
vices publics  :  loteries,  postes  et  télégraphes,  etc., 
laissent  encore  un  excédent  de  recettes  de  9  millions 
de  lire  :  en  tout  27  millions  de  lire  d'excédent  de 
recettes  pour  couvrir  un  déficit  de  23  millions.  La 
sévérité  de  la  politique  financière  du  cabinet  a  donné, 
comme  on  voit,  de  bons  résultats. 

Le  prochain  budget  paraît  calqué  sur  le  dernier  et 
l'on  semble  disposé  à  suivre  la  méthode  des  économies 
à  outrance.  Le  Ministre  des  Finances  vient  d'écrire  à 
ses  collègues  que,  dans  l'établissement  des  budgets  des 
dépenses  pour  l'exercice  1901-1902,  ils  renferment  leurs 
propositions  dans  les  limites  strictement  nécessaires, 
le  Ministre  ne  pouvant  consentir  de  nouvelles  dépenses 
non  prévues  ou  déterminées  par  les  lois. 

Cette  prudence  est,  d'ailleurs,  justement  commandée 
par  les  circonstances;  l'état  des  affaires  et  Ja  situation 
générale  du  pays  faisant  plutôt  prévoir  des  moins-va- 
lues  dans  les  recettes  publiques  des  prochaines  années. 

Le  Marché  financier  de  Kome  étant  arrivé  au  dernier 
degré  du  marasme,  s'améliore  peu  à  peu.  On  a  tant 
vendu  que  les  disponibilités  sont  devenues  considéra- 
bles et  qu'on  se  livre  de  nouveau  à  des  achats,  surtout 
des  achats  de  Rente,  qui  profite  principalement  de  la 
reprise.  Les  Etablissements  de  crédit  sont  dans  une 
situation  satisfaisante  et  l'abondance  du  numéraire 
sur  les  places  étrangères  lésa  mis  en  fort  bonne 
posture.  Les  grandes  Banques  paraissent  surchargées 
de  titres  à  placer,  mais  tout  fait  prévoir  que  l'écoule- 
ment dans  le  public  ne  rencontrera  pas  de  bien  grandes 
difficultés.  En  somme,  de  ce  côté,  la  situation  générale 
de  la  place  de  Rome  s'est  considérablement  améliorée. 

Dans  l'Italie  du  Nord  on  constate  toujours  de  nou- 
velles formations  de  Sociétés  industrielles,  ce  qui  est 
un  excellent  symptôme  de  la  i-eprise  économique.  Les 
nouvelles  fondations  pour  la  fabrication  ou  la  vente 
des  articles  de  soie  sont  toujours  les  plus  nombreuses. 


I;E(!()N()MIS'1'K  KUUOPKKN.    -  Serbie 
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Situation  du  Trésor.  —  La  situation  du  TriSsor  au;30juiu 
(Jeniior,  c'est-rt-iliro  :ï  la  clôture  de  l'exercieo  liiiauciur  IHy,)- 
lUlX),  se  prési'iite  comnio  suit  : 

1^0  fonds  de  caisse  s'est  réduit  do  111  niillious,  se  cbifl'iant 
en  201 .631).93-4  lire,  contre  312.7 'ui.SCl  lire  A  la  clôture  de 
l'oxeroico  précédent. 

Les  dettes  de  trésorerie  sont  diminuées  de  8'i  millions,  des- 
cendant do  778.827.ia7  lire  à  694.656.350  lire  ;  d'autre  part, 
les  créances  de  trésoreries  sont  augmentées  de  plus  do 
19  millions  1/2,  passant  de  215.533.572  lire  à  235.154.834  lire. 

Par  con.séi|uenl,  l'excédent  des  dettes  sur  les  créances,  qui 
constitue  la  dette  elïective  du  Trésor,  se  trouve  diminué  do 
103.792.032  descendant  de  563.2^3.548  lire  à  459.501.516  lire. 

Dans  son  ensemble,  la  situation  du  Trésor,  au  30  juin  1900, 
présente  un  passif  de  7.314.896,  alors  qu'à  la  clôture  de  l'exer- 
cice précédent  ce  passif  était  de  14.330.000  lire. 

11  es  bon  d'observer  que  dans  la  somme  susmentionnée 
constituant  le  fonds  de  caisse,  ne  sont  pas  comprises  les 
91.250.00  lire  d'espèces  métalliques  (70  millions  en  or  et  21 
millions  1/2  en  écus)  déposées  à  la  Caisse  des  dépôts  et  prêts 
en  couverture  d'une  somme  correspondante  de  billets  d'Etat. 
Cette  somme,  au  contraire,  figure  aux  crédits  du  Trésor. 

Voici,  maintenant,  le  détail  des  recouvrements  budgétaires 
réalisés,  comparés  aux  résultats  de  l'exercice  précèdent  et 
aux  prévisions  budgétaires.  Nous  faisons  remarquer,  toutefois, 
qu'il  s'agit  ici  des  versements  elïectués  dans  les  caisses  du 
Trésor,  non  des  perceptions  des  comptables,  et  moins  encore 
des  receltes  réalisées  par  rapport  au  budget  de  compétence. 
Pour  cette  raison  et  pour  d'autres  encore,  les  résultats  que 
nous  allons  exposer  ne  correspondent  pas  exactement  à  ceux 
des  impôts  et  l'evenus,  constituant  la  compétence  de  l'exercice 
écoulé. 

Recettes  ordinaires  effectives 
(En  milliers  de  lire) 

Différences 


Recouvre 

ments 

sur 

sur 

1899-1900 

1898-99 

les  prév. 

Eentes  patrimoniales  de  l'Etat 

100.361 

-f  5.310 

—  1.077 

Impôt  foncier  et  sur  la  pro- 

priété bâtie  

193.220 

—  3.527 

—  1.90.-. 

Impôt  sur  la  richesse  mobil.. 

290.832 

-f  4.5;8 

+  2.510 

Droits  sur  les  affaires  

199.679 

—  46 

—  1.677 

Drcits  sur  le  trafic  des  che- 

mins de  fer  

21.021 

-1-  778 

+  260 

Droits  des  consulats  à  l'étran- 

ger  

787 

+  15 

+  1)2 

61.913 

-f  12.130 

-t-  1.3^9 

242.967 

-h  1.0.30 

-f-12.667 

81.574 

+28.961 

+29.647 

196.133 

—  192 

—  862 

Sels  

74.118 

-j-  246 

+  118 

69.078 

+  56'* 

-  1.389 

60.926 

+  2.8(;S 

+  619 

14.547 

+  507 

—  84 

22.462 

-f  757 

-  286 

Remboursements  et  concours 

n.m 

-  394 

—  7.255 

Recettes  diverses  

32.058 

—  6.018 

+  2  538 

1.683.115 

-h 48. 466 

+35.814 

Recettes  extraordinaires 

Recettes  effectives  

6.028 

—17.492 

—  4.036 

Constructions  de  ch.  de  fer. . 

1.121 

+  40 

+  506 

Mouvement  des  capitaux  

17.362 

—12.855 

—  441 

24.511 

—30.306 

-  3.881 

Virements  

33.675 

-31.389 

—28.147 

Ensemble  

1.741.3C2 

—13.229 

+  3.787 

Courrier  de  la,  Bourse  de  Rome 

Rome,  25  juillet  1900. 

Affaires  nulles  ;  les  vacances  font  sentir  leur  efl'et  et  les 
transactions  manquent  complètemsnt  d'ampleur. 

La  Rente  est  à  97  60;  Méridionaux,  699  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  515  ...  Banque  Nationale,  810. 


SERBIE 


LA  SITUATION 


Belgrade,  24  juillet  1900, 
Le  Mariage  ilu  Roi  de  .Sprbii-.  —  La  Dëniissiun  du  Caliiiirl.  —  I.c 
nouveaux  Miiiisti-es.  —  L'.Vnuiislie. 

La  nouvelle  du  mariage  du  roi  Alexandre  avec 
Mme  Draga  Maschin,  veuve  de  l'ingénieur  de  ce  nom  et 


flllo  d'un  ancien  préfet  .serbe,  a  produit  la  plus  vivo 
impression  à  liolgrado  et  dans  tous  les  i)ays  balka- 
ni(iues.  Le  public  serbe  a  accueilli  d'une  manière  assez 
favoralde  cet  événement  imprévu,  car  il  cspi'  re qu'il  en 
résulleni  une  pacification  politique  générale  et  un  rap- 
prochement ave.;  la  Russie,  que  la  présence  du  roi 
Milan  en  Serbie  rendait  presque  impossible. 

On  suppose,  en  ell'et,  que  ce  mariage  a  été  conseillé 
par  les  ennemis  personnels  du  i-oi  Milan  et,  ce  qui  le 
prouve,  c'est  que  le  roi  Alexandre  a  profité,  pour 
annoncer  olliciellenient  ses  liançailles,  d'ime  cure  que 
son  père  faisait  à  (  ".arlubad,  que  le  ministère  Gcor- 
gievitch,  dont  on  connaît  les  attaches  avec  le  roi 
Milan,  à  immédiatement  donné  sa  démission,  qui  a 
été  acceptée,  et  que  le  roi  Milan  lui-même,  généralis- 
sime de  l'armée  serbe,  a  donné  et  maintenu  sa  démis- 
sion par  dépèche,  malgré  l'Insistance  (jue  le  roi 
Alexandre  a  mise  à  le  faire  revenir  sur  cet  acte. 

Un  nouveau  ministère  serije  vient  d'être  constitué 
et  sa  composition  entièrement  russophile,  indique  bien 
que  le  mariage  du  roi  Alexandre  est  un  événement 
politique  de  la  plus  haute  importance. 

Voici  la  liste  de  ce  Ministère  : 

MM.  Alexa  Jovanowitch,  ancien  président  de  Gonr 
d'appel  :  Présidence  et  Affaires  étrangères; 

Laza  Popowitch,  aucien  conseiller  à  la  Cour  de  cas- 
sation :  Intérieur  ; 

Mastas  Antonowitch,  ancien  sous-secrétaire  d'Etat 
au  Ministère  des  finances  :  .Justice; 

Miloch  Vasitch,  lieutenant  colonel  :  Guerre  ; 

André  Yovanowitch,  lieutenant-colonel  :  Voies  et 
communications  ; 

Douchan  Spasitch,  ancien  sous-secrétaire  d'Etat  : 
Commerce  ; 

Paul  Marinkowitch,  avocat  :  Cultes  ; 

Michel  Popo'witch  :  Finances, 

M.  Jovanowitch,  le  nouveau  président  du  Conseil,  est 
un  ancien  progressiste. 

Les  Ministres  de  la  guerre  et  des  travaux  publics 
sont  de  jeunes  officiers  entièrement  dévoués  au  roi 
Alexandre. 

M.  Paul  Marincowitch,  ministre  des  cultes,  n'a  que 
trente-cinq  ans.  Comme  avocat  et  journaliste,  il  s'est 
toujours  montré  l'adversaire  résolu  du  ministre  Vladan 
Geurgevitch  et  de  la  convocation  de  la  Haute-Gour. 

M.  Popowitch  (Michel),  ministre  des  finances,  a  été  le 
chef  du  caljinet  de  l'ancien  ministre  des  finances, 
M.  Vouitch.  C'est  un  radical,  et  son  entrée  au  Ministère 
semble  indiquer  que  le  jeune  roi  chercherait  à  se  récon- 
cilier avec  ce  dernier  parti. 

Tout  en  reconnaissant  la  gravité  de  la  situation  créée 
par  la  chute  du  roi  Milan  et  du  cabinet  (ieorgievitch, 
les  journaux  et  le  public  russes  accueillent  ce  double 
.  événement  avec  une  satisfaction  unanime  et  font  des 
souhaits  chaleureux  pour  la  Serbie. 

Le  roi  Alexandre  a  signalé  l'événement  de  ses  fian- 
çailles avec  M'iie  Draga  Maschin  en  usant  de  sa  préro- 
gative royale  pour  commuer  les  peines  des  personnes 
qui  ont  été  condamnées  pour  crime  politique  dans  ces 
dernières  années. 

Voici  les  principales  dispositions  de  l'ukase  royal: 

Les  peines  prononcées  contre  le  colonel  Vlajko  Ni- 
kolitcli,  contre  Pierre  Kovatchevitch  et  Michel  Dimitch, 
condamnés  à  vingt  ans  de  travaux  forcés  pour  partici- 
pation directe  à  l'attentat  dirigé  contre  l'ex-roi  Milan, 
sont  diminuées  de  dix  ans. 

Les  peines  de  vingt  ans  de  travaux  forcés  pronon- 
cées contre  l'archiprêtre Milan  Djouritch,  Loul)a  Zsov- 
kovitch,  Stojan  Prolitch,  Ivan  Pavitchevitch,  condam- 
nés pour  haute  trahison,  sont  commuées  en  huit 
ans  de  prison. 

La  peine  des  travaux  forcés  prononcée  contre  l'ex- 
ministre  Kosta  Tauchanovitcb  est  commuée  en  trois 
ans  de  prison. 

'l'ous  les  autres  condamnés  à  la  prison,  parmi  les- 
quels les  anciens  ministres  Vanitcli  et  Milovanitch, 
sont  complètement  amnistiés. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Rapport  de  la  Commission  du  Budget  des  Recettes. 

—  Le  rapport  do  M.  Serzedeilo  Gorreia,  rapporteur  de  la 
Commissiun  du  budget  des  recettes,  vient  d'être  distribué  à 
la  Gliambre. 

Ce  document,  très  étendu,  et  que  le  Brésil  analyse  complè- 
temenl,  commence  par  faire  entrevoir  des  jours  meilleurs  si 
l'on  persisie  dans  la  voie  politique  paisible  et  pratique  où  le 
Gouvernement  et  le  Congrès  se  sont  engagés  et  si  l'un  n'a  en 
vue  que  l'inLérèt  public  et  les  engagemeuts  a'honneur  cou- 
tractès. 

En  tout  cas,  il  considère  le  crédit  national  comme  sauvé. 

Il  annonce,  en  effet,  que  le  pays  reviendra,  à  la  date  fixée 
de  juillet  1901,  au  paiement  en  espèces  du  service  de  la  dette, 
sans  impôts  ni  sacrifices  nouveaux  pour  les  contribuables  et, 
pour  le  prouver,  il  établit  le  bilan  des  charges  et  les  ressources 
du  Trésor  fédérai. 

En  1»98,  il  a  été  émis  pour  1,440.405  liv.  st.  de.fiinding 
loan.  En  1899,  il  en  a  été  émis  pour  1.781.528  liv.  st.  pour  la 
dette  et  1.111.282  pour  les  garanties  d'intérêt.  Il  avait  donc 
été  émis  à  la  fin  de  1899  pour  4.339.215  hv.  st.  de  funding, 
correspondant  â  un  rachat  de  59.UU0  contos  de  papier. 

L'intérêt  de  ce  funding  s'élevait  à  15G.383  liv.  st.,  servi  en 
or.  Il  y  avait  aussi,  dans  cet  exercice  de  1899,  à  achever  le 
remboursement  à  Londres  de  1.040.000  liv.  st.  de  billets  du 
Trésor;  mais  la  perception  du  10  0/0  en  or  des  recettes  des 
douanes  et  les  rentrées  des  Consulats  faisaient  prévoir  un 
excédent  en  or  de  500.000  liv.  st. 

Pour  l'exercice  1900,  il  n'y  a  plus  de  billets  du  Trésor  à 
rembourser  à  Londres  m  de  versements  à  faire  pour  les  cons- 
tructions navales.  11  y  a  à  émettre,  pour  les  intérêts  delà  dette 
et  les  garanties,  2.892.810  liv.  st.  de  funding,  ce  qui  portera 
la  totalité  de  l'émission  du  funding,  à  la  tin  de  1900,  à  7  mil- 
lions 232.025  liv.  st.,  correspondant  à  un  rachat  de  papier  de 
9B.900  contos. 

Les  droils  de  douane  perrus  en  or  ont  été  portés,  en  1900, 
de  10  à  15  0/0.  Le  service  en  or  du  funding  s'élèvera  dans 
cet  exercice  à  3(X).624  liv.  st. 

En  ajoutant  le  surplus  perçu  en  or  par  la  douane,  soit 
l.llLOUO  liv.  st.  (sur  une  recette  douanière  de  200.000  contos) 
aux  1.04U.000  liv.  st.  que  le  Trésor  n'aura  pas  à  rembourser 
cette  année  pour  ses  billets  totalement  amortis  à  la  fin  de 
1899  et  aux  ôdU.OOO  liv.  st.  d'excédent  de  ce  dernier  exercice, 
le  Gouvernement  disposera,  à  la  fin  de  1900,  d'un  fonds  de 
garantie  de  2.611.000  liv.  st. 

Dans  le  premier  semestre  de  1901,  dernier  du  moratorium, 
l'émission  de  funding  pour  la  dette  et  les  garanties  sera  de 
1.432.735  liv.  st.,  portant  la  totalité  de  fundmg  émis  dans  les 
trois  ans  à  8.652.789  liv.  st.,  correspondant  à  un  rachat  de 
papier-monnaie  de  115.300  contos. 

Le  service  en  or  du  funding  dans  le  premier  semestre  de 
1901  sera  de  204.412  liv.  st. 

En  additionnant,  au  solde  disponible  en  or  de  fin  1900,  soit 
2.611  OoO  liv.  st  ,  la  recette  or  dudit  semestre,  on  a  une  somme 
de  3.722.000  liv.  st.  Si  l'on  en  déduit  le  service  en  or  du  fun- 
ding pour  le  même  semestre,  soit  2.044.412  liv.  st.,  il  restera 
un  solde  en  or,  à  fin  juin  1901,  de  3.516.588  liv.  st. 

Ce  solde  pourra  êtrr  élevé  à  5.000.0CO  de  liv.  st.  par  des 
opérations  que  le  Gouvernement  destine  au  fonds  de  garantie, 
opérations  qi-i  ne  touchent  en  rien  au  chemin  de  fer  Central. 

A  ce  moment-là,  las  responsabilités  totales  du  Trésor  pour 
la  Dette  extérieure,  augmentée  du  funding,  et  les  garanties 
d'intérêts  seront  les  suivantes  : 

Liv.  ht. 


Emprunt  1879     123.450 

—  1889   735.-528 

—  1895   366.580 

—  1888   238.436 

—  1883...   148.14IJ 

—  Ouest  de  Minas   169. 40i 

—  funding   430.238 

2.211.7,0 

Garanties  d'intérêts   1.111.282 

Total   3.323.052 


La  perception  de  15  0/0  e.i  or  serait,  sur  «ne  i-ecette  doua- 
nière totale  de  180.000  contos,  de  3  millions  de  liv.  st.  ;  sur 
une  recette  de  190.090  contos,  de  3.166.000  liv.  st.;  sur  une 
recette  de  200.000  contos,  de  3.333  000  liv.  st. 

C'est-à-(  ire  qu'avec  les  ressources  provenant  des  15  0/0  en 
or  des  roeelles  de  douanes,  le  Gouvernement  aurait  les 
moyens  de  reprendre  les  paiements  en  espèces  sans  même 
toucher  au  fonds  de  garantie  de  près  de  5.000.000  de  liv.  st. 

(A  suivre). 


ÉTATS-UNIS 

La  Dette  des  Etats-Unis.  —  Nous  publions,  dans  nos 
questions  du  jour,  une  étude  sur  les  résultats  budgétaires  de 
l'exercice  1899-1900.  On  y  verra  que  l'excédent  des  recettes  a 
été  de  78.283.581  dollars.  En  ajoutant  à  cette  somme  les 
2.946.194  dollars  reçus  sur  le  compte  de  la  dette  du  Central 
Pacific,  nous  obtenons  un  total  de  81.229.775  dollars.  Le 
chiffre  de  la  dette  des  Etats-Unis  aurait  dû,  par  conséquent, 
être  diminué  de  ce  montant.  En  fait,  la  diminution  de  la 
dette  a  à  peine  atteint  48  millions,  la  dette  nette  était  au  1" 
juillet  1900  de  1. 107.71 1.257  dollars  contre  1.155.320.235  dol- 
lars au  1"  juillet  1899. 

Le  Commercial  and  Financial  Chronicle,  de  New- York, 
nous  donne  les  raisons  suivantes  de  cet  écart  : 

L'Acl  du  14  mars  1900  a  autorisé  à  consolider  la  plus 
grande  partie  de  la  dette-obligations  des  Etats-Unis  en  un 
nouveau  2  0/0.  Pour  parvenir  à  faire  cet  échange,  les  an- 
ciennes obligations  ont  pu  être  prises  sur  la  base  de  2  1/4  0/0 
d'intérêt  à  l'échéance  et  le  Secrétaire  du  Trésor  a  payé  cette 
prime  en  espèces.  Par  ces  paiements  de  prime  qui  sont  de 
la  nature  d'un  bonus,  l'encaisse  du  Trésor  a  été  réduite,  tan- 
dis que  le  principal  de  la  Dette  consolidée  est  resté  le  même. 

.Jusqu'au  1"  juillet,  307.125.350  dollars  du  nouveau  2  0/0 
ont  été  émis  et  l'on  calcule  que  les  paiements  de  primes  ont 
atteint  30  3/4  millionc  de  dollars.  Il  faut  aussi  se  rappeler 
que  pendant  le  resserrement  monétaire  de  novembre  et  dé- 
cembre derniers,  le  Secrétaire  a  acheté  14.310.350  dollars  du 
4  0/0  1907  et  4.990.300  du  5  0/0  1»04,  donnant  112.75  et 
les  intérêts  pour  le  premier  et  111  pour  le  second.  De 
cette  manière,  nous  avons  payé  21.771.867  dollars  représen- 
tant principal,  primes  et  intérêts  sur  19.300.650  dollars 
d'obligations. 

Les  changements  survenus  dans  la  dette  consolidée  attirent 
particulièromont  l'attention  à  cause  de  ces  opérations.  L'en- 
semble de  la  dette  consolidée  est  actuellement  de  1.023.478.850 
dollars,  contre  1.046.048.750  dollars  il  y  a  un  an;  la  diminu- 
tion est  de  22  1/2  millions  de  dollars. 


Le  marché  Financier  de  Xew-York 


New-York,  le  25  juillet  1900. 

La  tendance  du  Marché  est  plus  active,  les  affaires  sont 
plus  importantes  et  plus  suivies  et  les  cours  sont  en  avance  ; 
le  public  boursier  commence  à  s'occuper  des  élections  et  à 
escompter  le'succès  de  M.  Mac  Kinley. 

Un  des  éléments  de  la  bonne  tenue  actuelle  se  trouve,  d'ail- 
leurs, dans  les  bons  résultats  de  l'exercice  financier. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  5/8. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
26./.;  Milwaukee,  111  1/8;  Lake  Shore,  220  ./.;  Erie, 
11  ./.  ;  Readinff,  16  1/2;  Canadian  Pacific,  881/4;  Illinois 
Central,  119  1/2;  Louisville,  73  .  New-York  Central, 
129  l/Zk  ,  Union  Pacific,  5Q  7/8. 


MEXIQUE 

Entreprises  nouvelles.  —  Nous  avons  signalé  à  diffé- 
rentes reprises  les  nombreuses  entreprises  nouvelles  qui 
s'organisent  au  Mexique.  Une  communication  de  la  légation 
de  France  à  Mexico  vient  d'en  fournir  la  liste  suivante  : 

On  annonce  qu'une  Société  d'industriels  et  de  capitalistes 
du  Mexique  qui  s'est  formée  récemment  a  commencé,  auprès 
du  Ministère  de  «  Fomento  »,  les  premières  démarches  pour 
l'établissement,  à  Mexico,  d'une  grande  Raffinerie  de  sucre, 
la  première  de  ce  genre  qui  y  sera  créée. 

Le  capital  de  la  Société  est  de  250.000  piastres. 

Les  derniers  procédés  et  les  derniers  perfectionnements 
seront  employés  dans  l'exploitation  de  cette  industrie  de 
raffinage,  nouvelle  au  Mexique. 

Plusieurs  capitalistfs  des  Etats-Unis  se  sont  formés  en 
syndicat  pour  établir  au  Mexique  une  grande  usine  métal- 
lurgique. Une  somme  de  10  millions  de  piastres  sera  con- 
sacrée à  la  fondation  de  cet  établissement  qui  traitera  le  fer 
et  l'acier. 

L'intention  du  Syndicat  est  de  tirer  la  matière  première  de 
l'Etat  de  Durango,  où  elle  est  en  abondance  et  inutilisée. 
Quant  au  combustible  nécessaire,  on  le  tirera  de  l'Etat  de 
Coahuila. 

On  a  calculé  que  plus  de  4.000  ouvriers  pourront  être 
employés  aux  différents  travaux  de  c^t  établissement,  qui 
sera  une  nouvelle  et  importante  sourc  e  do  richesse  pour  le 
Mexique. 

M.  J.-B.  Curet,  Français,  a  obtenu  un  brevet,  pour  vingt 
ans,  pour  la  fabrication  de  plaques  photographiques  au 
gélatino-bromure  d'argent,  d'une  qualité  supéiieure,  surtout 
au  point  de  vue  de  la  rapidité,  à  la  plupart  de  celles  importées 
de  l'étranger. 

Les  essais  faits  par  beaucoup!  de  photographes  avec  ses  pla- 
ques ont  donné  d'excellents  rêsullats  et  M.  Curet  se  propose 


i;i'X;()N()iMisri':  kuiuiI'kiin.  Asie 


(l'eu  ciitrciiri'iulro  hii'ulôl  lu  l'abricaliou  sui-  mu-  vaste  ('niiolle. 

Lu  fraude  Fonderie  de  Aloulerrey,  créée  récciiiiiiont  pur  un 
Hr'oupo  lio  ciipilalistes  locaux  et  montée  au  capital  de  10  mil- 
lions d(>  piastres  est.  parait  il,  à  la  veille  d'être  achetée  par 
uu  Syndicat  américain.  D'activés  nét;ociations  ont  eu  lieu  ces 
jours-ci,  il  ce  sujet,  entre  les  propriétaires  actuels  et  M.  T.  1!. 
Morfîan,  représentant  du  Syndicat. 

La  Compagnie  Manufactirrirre  de  Savon,  établie  à  la 
Liiunna  ,Coahuila)  a  solicité  du  Ministre  de  Koniento  •>,  l'au- 
torisation  de  fabriquer  de  la  glycérine,  de  la  nitro  glycé- 
rine  et  de  la  di/naniite. 

MM.  Jules  Colignon  et  G'*  vont  installer  au  Mexique,  sur 
un  point  qui  n'est  pas  encore  spécifié,  une  grande  usine, 
nioniée  an  capital  de  180.000  piastres,  dans  laquelle  on  fabri- 
quera toutes  sortes  de  soupapes,  robinets,  clefs,  injecteurs, 
lubrilicateurs,  etc.,  et,  en  général,  toutes  les  pièces  acces- 
soires aux  moteurs  de  machines. 

Le  (iouveruement  de  l'Etat  de  Jalisco  a  l'intension  d'orga- 
niser, l'année  procliaine,  une  tirande  exposition  industrielle 
à  laquelle  tout  les  autres  Etats  de  la  Répubique  seront  priés 
de  prendre  part. 

Le  Ministère  des  Communications  annonce  l'inauguration, 
depuis  le  "25  lévrier  dernier,  d'un  nouveau  phare  sur  la  côte 
orientale  du  Yucatan,  sur  le  banc  Chinchorro,  par  87»  IS»'  55°" 
de  longitude  ouest  (méridien  de  Greenwich)  et  18»  55'  55"  de 
latitude  nord. 

Ce  phare  est  à  feu  tournant.  Les  éclats  sont  visibles,  en 
temps  clair,  à  plus  de  8i  milles,  en  temps  brumeux  à  14 
milles. 

Un  Syndicat  de  capitalistes  mexicains  et  étrangers  vient  de 
se  former  à  Mazatlan  pour  exploiter  une  ligne  de  vapeurs 
qui  fera  le  service  entre  ce  port  et  les  différents  autres  points 
de  la  côte  mexicaine  du  Pacifique. 

Le  capital  social  de  cette  entreprise  est  aujourd'hui  entiè- 
rement souscrit.  Il  est  de  400.000  piastres. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Recettes  publiques.  —  Voici  les  chiffres  des  recettes  en- 
caissées par  le  Trésor  argentin  pendant  le  premier  trimestre 
de  1900  et  la  même  période  de  1899  : 

Premier  trimestre 


1899 

1900 

Pesos-or 

7.507.000 

8.808.000 

Exportations  

861.000 

619.000 

262.000 

344.000 

230. OuO 

274.000 

76.000 

77.000 

51.000 

53.000 

8.000  . 

10.000 

34.000 

40.000 

50.000 

56.000 

361.000 

13.000 

12.000 

10  %  additionnels  sur  import. 

2.367.000 

» 

Totaux  

11. 820. OUO 

10.293.00U 

Pesos 

-papier 

4.269.000 

4.100.000 

2.694.000 

3.103.000 

998.000 

737.000 

78.C03 

313.000 

432.000 

521.000 

423.000 

509.000 

Assurances  

85.000 

Cartes  à  jouer  

17.000 

22.000 

9.000 

1.231.000 

1.260.000 

45.000 

54.000 

400.000 

303.000 

1.3U8.000 

1.670.000 

40.000 

33.000 

92L.000 

923.000 

363.000 

343.000 

Yerbales  

4.600 

5.800 

Ventes  et  locations  de  ter- 

36.(100 

527.000 

2 78. OUO 

404.000 

273.000 

304.000 

—  '      D.  F.  Chilecito 

59.000 

76.000 

Divers  et  amendes  

124.000 

151. OUO 

Banques  et  Soc.  anonymes. . . 

83.000 

» 

Huiles  

74.000 

Chapeaux   

277.000 

Totaux  

14.427.600 

15.452.800 

Ces  chilTres  sont  pleinement  satisfaisants.  .Si  le  total  des 


receltos-or  de  1900  est  inférieur  i\  crhii  de  189;',  c'est  parci- 
(]uo  les  11)  0/0  de  droits  additionncsis  établis  runni'o  derniéro 
sur  les  importations  ont  cessé  ilo  li;,'uror  dans  les  revenus 
ordinaires  de  1899  pour  passer  au  l'cjnds  de  conversion  du 
papier-monnaie.  Si  l'on  écart(!  cet  éhT^nent,  les  recettes  des 
trois  premiers  mois  de  1900  dépassent  d'environ  10  0/0  celles 
du  premier  trimestre  de  1899. 

Do  leur  côté,  les  recettes  papier  présentent  une  augmenta- 
tion d'à  peu  près  7  0/0,  malgré  la  suppression  des  taxi;s  sur 
les  huiles  et  les  chapeaux. 


ASIE 


JAPON 

Les  Etrangers  au  Japon.  —  Nous  extrayons  d'un  rapport 
du  Consul  géuc'ral  allemand,  à  Yokohama,  les  renseignements 
suivants  :  • 

En  faisant  tomber  les  barrières  lilroites  qui  n'admettaient 
les  étrangers  que  dans  un  petit  nombre  de  ports,  les  nouveaux 
traités  leur  donnent  le  droit  de  s'établir  et  de  se  livrer  au 
commerce  et  à  l'industrie  dans  tout  le  pays.  Ce  droit,  qui 
est  la  plus  importante  et  la  plus  avantageuse  des  concessions 
accordées  par  les  traités,  a  fait  concevoir  en  Europe  et 
ailleurs  de  grandes  espérances. 

On  a  pense  aussitôt  que  l'ouverture  du  pays  au  commerce 
universel  allait  non  seulement  attirer  au  .Japon  un  grand 
nombre  d'étrangers,  mais  encore  faire  perdre  aux  capitaux 
étrangers  leur  hésitation  antérieure  et  les  faire  participer 
largement  aux  entreprises  japonaises.  Dans  l'idée  des  Japo- 
nais, ce  concours  devait  combatti-e  etTicacement  le  manque  de 
numéraire  qui  se  fait  toujours  sentir  dans  leur  pays. 

Jusqu'à  présent  ces  espérances  ne  se  sont  pas  réalisées. 
Depuis  la  mise  en  vigueur  des  traités,  un  seul  cas  de  parti- 
cipation de  capitaux  étrangers  à  des  entreprises  japonaises 
s'est  produit. 

En  général,  aucune  des  maisons  d'importation  n'a  senti  le 
besoin  d'établir  des  succursales  dans  l'intérieur,  ni  d'user  de 
la  faculté  de  faire  ses  affaires  en  son  propre  nom,  au  lieu  de 
se  servir  de  noms  de  Japonais. 

L'ouverture  des  vingt  deux  nouveaux  ports  n'a  pas  eu 
plus  d'etîet  sur  le  commerce  étranger  que  l'ouvcrlure  de 
l'intérieur  du  pays.  Le  commerce  et  la  navigation  n'y  ont  pas 
augmenté  et  aucun  négociant  étranger  ne  s'y  est  établi.  Cette 
réserve  provient,  en  première  ligne,  de  la  méfiance  qu'inspi- 
rent aux  étrangers  le  changement  de  juridiction,  ainsi  que 
l'Administration  japonaise  et  aussi  de  leur  répugnance  à 
laisser  pénétrer,  dans  la  sphère  de  leurs  intérêts,  l'influence 
des  fonctionnaires  et  des  règlements  du  Japon.  De  plus, 
certains  points  litigieux  au  sujet  de  la  situation  légale  et 
juridique  des  concessions  étrangères  n'ont  pas  encore  été 
bien  réglés. 

11  y  a  lieu  d'espérer  que  les  autorités  japonaises  parvien- 
dront avec  le  temps  à  gagner  la  confiance  des  étrangers  -, 
mais  l'interdiction  faite  par  la  législation  japonaise  aux 
étrangers  d'acquérir  des  terrains  et  des  mines  sera  certaine- 
ment un  obstacle  à  la  participation  sérieuse  de  leurs  capitaux 
aux  entreprises  minières  et  industrielles. 

On  a  admis  pendant  longtemps,  et  avec  raison,  ((ue  l'in 
dustrie  japonaise,  en  raison  du  bon  marché  de  la  vie  et  d" 
la  main-d'œuvre,  n'avait  rien  à  craindre  de  la  concurrence 
européenne  ;  mais  les  choses  ont  bien  changé  dans  ces  der- 
nières années  et  il  s'est  produit  une  énorme  augmentation 
des  salaires  et  du  prix  de  tous  les  articles  de  première  néces- 
sité. 

Prenons,  par  exemple,  le  riz,  qui  est  un  élément  si  impor- 
tant dans  l'alimentation  japonaise  et  qui  est  la  principale 
nourriture  des  classes  laborieuses.  En  dix  ans,  le  prix  du  riz 
a  augmenté  de  183  pour  cent. 

Il  y  a  un  autre  obstacle  au  développement  de  l'industrie 
locale,  c'est  le  caractère  de  l'ouvrier  japonais.  Si  son  habi- 
leté et  sa  docilité  ne  méritent  (jue  des  éloges  unanimes,  on 
s'accorde  également  pour  déclarer  que  comme  travail  il  pro- 
duit approximativement  un  tiers  de  moins  que  l'ouvrier  eu- 
ropéen. 

On  lui  reproche  en  outre  une  extrême  instabilité  sans  cause 
apparente,  il  change  fréquemment  d'emploi  et  passe  d'une 
fabrique  dans  une  autre  ;  il  arrive  même  souvent  qu'un 
grand  nombre  d'ouvriers  quittent  leur  patron,  tout  d'un  coup, 
et  sans  l'avertir,  uniquement  par  amour  du  changement. 

Il  est  évident  qu'une  semblable  situation  rend  difficile  la 
formation  d'un  corps  d'ouvriers  capables  et  di)it  amener,  en 
outre,  dans  Iss  fabriques,  des  trouljles  de  nature  à  entraîner 
pour  l'employeur  de  graves  conséquences.  

L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel  . 


Paris.  —  Imiu'iuieric  de  la  Presse,  1^,  rue  du  CruisâaïU.  -  Simart, 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^ 


HISTORIQUE 

La  (••rcatioii  de  l'Etat  roumain  remonte  à  l'anru'c 
1858.  Après  le  traité  de  Paris  (1856),  les  Moldaves  et 
les  Valaqnes  désiraient  s'nnir,  et  la  France,  favoral)lc 
à  ce  A'œu,  s'éll'orça  de  le  taire  triompher  à  la  (Confé- 
rence de  Paris.  Elle  réussit  à  faire  résoudre  la  question, 
le  19  août,  nuilgré  les  obstacles  soulevés  par  l'Autriclie 
et  l'Angleterre. 

Il  fut  convenu  que  la  Moldavie  (la  plaine ,  entre  les 
Karpatlics  et  la  mer)  et  la  Valachic  (la  plaine  entre  le 
Danube  et  les  Karpathes)  porteraient  le  nom  de  Priti- 
cip(iult^s-U)iii'>i,  qu'elles  formeraient  deux  Etats  dis- 
tincts, mais  ayant  les  mêmes  lois  et  les  mêmes  institu- 
tions ;  un  hospodar  élu  à  vie  par  le  sutfrayr  universel 
ot  confirmé  dans  ses  fonctions  par  la  Sublime-Porte, 
devait  gouverner  chacun  des  deux  pays. 

Cette  convention,  qui  laissait  encore  la  Roumanie 
divisée  en  deux  Etats,  ne  donnait  qu'une  domi-satis- 
faction  aux  Roumains.  Ils  étaljlirent  l'unité  complète 
par  un  cxp(''dieiit  :  les  deux  Assemblées  s'cnteinlii-eiit 
]iour  élire  le  même  hospodar,  un  boyard  malda\'e, 
Couza  (18591,  et  le  nouvel  Etat  prit  le  nom  de  Rou- 
manie. 

La  formation  de  l'unité  fut  accompaonée  d'agila- 
tions  politiques  violentes  et  d'un  conflit  ))ermanent 
entre  le  Prince  et  l'Assemblée.  Six  ans  ])lus  tard,  le 
prince  Couza  détruisit  la  flonstitution,  déclara  la 
Chambre  dissoute,  fit  ratifier  son  coup  d'Etat  par  le 
plébiscite  de  mai  1864  ;  mais,  deux  ans  après,  un 
complot  fut  ourdi  contre  lui  et  Couza,  arrêté  dans  la 
nuit  du  22  au  23  février  1866,  ne  fut  remis  en  liberté 
<iu'après  avoir  abdiqué. 

Les  Roumains  s'étaient  convaincus  que  leur  pays  ne 
pouvait  être  gouverné  par  un  prince  roumain,  car  les 
grandes  familles  ne  supportaient  pas  d'obéir  à  un  de 
leurs  égaux  ;  le  GouA'erncment  provisoire  de  Rucharest 
décida  donc  d'offrir  la  couronne  à  un  prince  étranger  ; 
les  Chambres  élurent  d'abord  un  prince  belge,  qui 
refusa,  jmis  le  ])rince  Charles-Louis,  de  la  branche 
catholique  des  Hohenzollern,  qui  devint,  le  12  juillet 
1866,  Charles  1er  Roumanie. 

C'est  de  ccttte  époque  que  date  le  commencement  de 
la  vie  politique  régulière  du  pays. 

Jja  Constitution  de  1866  établit  un  régime  libéral  sur 
Je  modèle  belge  et  l'appareil  de  (Touvernement  des  mo- 
nar'"hics  constitutionnelles:  un  Ministère  responsable 
choisi  par  le  Roi,  un  Parlement  législatif  formé  de 
deux  Chambres  élues  ]ràv  des  ('■le'^-teurs  di\-isés  on  col- 
lèges. 

On  maiiiliiit  une  Administration  fortement  centrali- 
s*!e  comnie  l'Administration  française. 

Dès  le  début  du  règne  de  Charles  Jer,  les  anciens 
partis  cherchèrent  à  se  disputer  le  Pouvoir,  et  leurs 
divisions  ])ortèrent  principalement  sur  la  politique 
étrangère  et  les  tendances  sociales.  Le  ])avt\  libéral, 
dont  le  chef  était  Rratiano,  A'oulait  le  Gouvernement 
par  la  bourgeoisie  et  l'alliance  avec  l'Allemagne  et 
.  l'Autriche;  le  })arti  conservateur,  parl^  des  boyards, 
composé  des  grands  propriétaires,  soutenait  l'al- 
liance avec  la  Russie  et  était  mal  dis])osé  pour  les 
réformes;  une  jeune  droite  se  forma,  (pii  attaqua  sur- 
tout l'Administration  de  Rratiano,  et  du  })arti  libéral 
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se  détacha  un  groupe  de  dissidents  qui  prit  une  cer- 
taine importance. 

Charles  I'''',  par  son  origine,  allemande  se  trouvait 
plutôt  attiré  vers  le  parti  libéral  ;  il  appela  d'abord 
Rratiano  au  pouvoir,  mais  il  sut  à  diverses  reprises 
accepter  la  prépondérance  des  conservateurs.  Son  pre- 
mier soin  fut  de  reconstituer  l'armée  roumaine  sur  le 
modèle  prussien  ;  il  organisa  en  même  temps  les  finan- 
ces qui  se  trouvaient  dans  une  situation  fort  em- 
brouillée. La  vente  des  terres  d'Etat,  la  création  du 
monopole  du  tabac  fournirent  des  ressources  et  des 
efforts  furent  tentés  pour  donner  au  pays  l'outillage 
nécessaire  à  son  développement  économique. 

flcpendant,  les  sympathies  du  peuple  roumain  pour 
la  France  rendirent,  en  1870-71,  la  position  du  prince 
et  (lu  Ministère  libéral  assez  difficile,  et  les  événe- 
ments de  cette  année  faillirent  avoir  de  graA^es  con- 
séquences en  Roumanie.  Un  Ministère  conservateur  de 
compromis,  dirigé  par  (îatargi,  appelé  au  pouvoir  en 
1871,  après  une  dissolution  de  la  Chambre,  réussit  à 
rétablir  l'ordre  et  à  se  maintenir  jusqu'en  1876. 

Pendant  cette  période,  la  position  du  prince  s'affermit 
considérablement  et  quand  commença  la  crise  de  l'em- 
pire ottoman,  Charles  P''  se  sentit  assez  fort  pour  suivre 
une  politique  nationale. 

Entrée  en  guerre  avec  le  Sultan,  la  Roumanie  s'allia 
à  la  Russie  qui  lui  promit  l'intégrité  de  son  territoire. 
Mais,  à  la  paix,  les  Russes  voulurent  recouvrer  la 
Rcssarabie  roumaine  en  offrant  en  échange  la  Dobrudja, 
située  sur  la  rive  gauche  du  Danube.  La  Roumanie 
protesta  contre  cette  prétention,  mais  le  Congrès  de 
Berlin  n'accueillit  pas  ses  réclamations;  il  se  contenta 
d'augmenter  la  partie  de  la  Dobrudja  qui  lui  était 
accordée  et  de  reconnaître  l'indépendance  proclamée 
par  les  Chambres  roumaines  dès  1877,  à  condition  de 
donner  l'égalité  des  droits  civiques  aux  juifs  de  Mol- 
davie, qui  étaient  au  nombre  de  300.000.  Cette  égalité 
a  été  reconnue  en  1879  et  la  Roumanie  a  été  érigée  en 
royaume  le  26  mars  1881. 

Ces  résultats  avaient  été  oljtcnus  sous  le  Gouverne- 
ment des  libéraux;  ils  s'attachèrent  ensuite  à  pour- 
suivre le  développement  économique  du  pays;  en  même 
temps,  le  Ministère  essaya  mie  réforme  agraire  et  fit 
voter  u}ic  revision  de  la  Constitution  (1884)  qui  rendit  le 
sufïrage  universel  plus  démocratique  en  supprimant  le 
collège  des  élccfeurs  à  3.000  fr.  Mais  de  plus  en  plus  in- 
féodé à  la  politique  allemande,  le  parti  libéral,  dont  les 
chefs  étaient  divisés,  ne  résista  pas  à  l'excitation  que 
produisit  le  rapprochement  entre  la  France  et  la  Russie; 
les  élections  de  1888  no  furent  pas  favorables  au  Glou- 
vernement  :  le  parti  clllls^r^  ateur  reprit  le  pouvoir  qu'il 
''onserva  jusc[u'ii  la  mort  de  Rratiano  (1895)).  Depuis 
lors,  les  libéraux  ont  dirigé  les  affaires  avec  Stoudza 
etAurelian,  ])uis  les  conservateurs  y  sont  revenus 
avec  Cantacuzènc. 

Une  évolution  s'est,  d'ailleurs,  faite  en  ces  derniers 
temps  dans  la  politique  extériciu'c  du  pays.  A  la  suite 
du  voyage  de  Charles  I"  en  Russie  (1898)  on  a  vu  sans 
étonnemeut  les  manifestations  de  sympathie  du  Gou- 
vernement roumain  à  l'égard  de  Nicolas  II;  le  mot 
alliance  a  été  prononcé  à  tort,  car  si  la  Roumanie  pense 
peut-être  moins  à  ses  600.000  com];)atriotes  de  Bessara- 
bie qu'aux  3  millions  de  Transylvanie,  elle  ne  peut 
sans  aiTi ère-pensée  s'allier  à  aucun  de  ses  deux  puis- 
.sants  voisins  et  le  rappro^'hiement  de  l'Autriche  et  de 
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la  Hnssic  ne  i»criiict  phis  aulaiil  ce  jeu  tU>  hasmlc.  V.Wr 
si>  .toiitcut(>  «lo  suivre  avec  passion  les  ôvriicnicii Is  <{iil 
Iransl'oniiciit  la  sifuation  dfs  l'Mals  de  la  |K''iiiiisiilo  <Ii  n 
Italkaiis,  lamli^!  que  sa  |ioliti(|U(>  iiilrricurc  so  Iminc 
(iiHiiiiii'c  par  li's  (|iii'sl  idiis  (■•coinniiiijUi's  cl  socialT's. 


MONNAIES 


D'aprrs  la  loi  ilu  l'i  a\ril  l'.HKt,  la  Koiniiaiiic  a  un 
svsl("'iii('  moiu'lairo  base  sur  IVlahni  ilUr. 

I/iiuitt'  nidiirtairo  ost.  1(^  Icii  iVi^i\  (|ui  s(?  dix  isc  en  100 


JHiiii.  Voici  lo  tahloan  dfs 
leur  poids  ot.  knir  valcMir  : 


a\ec  Icui- 


tiln 


Or  : 

'A)  loi  

10  -  

Argent  : 

r>  I.-i  

2  

ï  lo  u .' 
"lO  bani. . . . 

Dronzf  : 

10  haiii  

S  —   

o   


l'.iiils 

(ir. 
(;.'i.v> 


■2..')i  )Oii 
l.oooo 

5.000 
■2.Ô00 


10. 000 
."i.OOl) 
•2. 000 

i.ooo 


lin 


'.XIO 


'.)00 

«;i5 


(■mvi'( 
t'tain 
zinc . . 


Iriir 
pair 


•-20 
10 


1  m- 
0  9:  î 
0 


0  o'.i-i 
0  o'ii; 

0  018 
0  0(»9 


Monniiie  fiduciaire  : 

BïUpIs  i1(^  la  Banque  Nationale  de  JRoiu/ianie.  (  ;rs  hillcls 
n'ont  pas  cours  forcé;  ils  sont  romboursablcs  à  \nt\  on  or. 

Le  ])onvoir  libératoire  des  pièces  d'aroeiit  est  limité 
à  ."lO  lei  ;  celui  des  monnaies  de  bronze  à  5  lei. 

Ont,  en  outre,  ^ours  en  Roumanie,  les  monnaies  d"or 
étrangères  fabriquées  d'après  le  système  décimal, 
ayant  les  mêmes  titres,  poids  et  dimensions  que  les 
monnaies  roumaines.  Les  antres  monnaies  étrangères 
sont  reçues  aux  caisses  pul)liques  d'après  un  tarif  éta- 
bli par  une  loi  spéciale. 

Voici  le  tableau  des  monnai(^s  roumaines  fra])p(''es  de- 
))uis  18(w  : 

Mnniiaics  l'ininiaiiii's  fiiliriiiiiri's  drpnix  ISCtl 
En  milliers  ili-  francs; 

Miinnairs  d'arucnl  Tolal 
M 


Années 


^lonnaics 
tl'or 


1867   « 

1870   100. 0 

1878  

1879  

1880  

1881  

188-2  

188;:!   3.IM)0.0 

1884   70.').  8 

188Î  

1894  


l'iècr.s 
(le  5  fr. 


o.noo.o 

20.000.0 

.5.r)Oo.o 

11  .."lOO.O 
1  .."lOO.O 
■200.0 


iiinaii's 
livisiou. 


400.0 
.000.0 


'i.OOO.O 


l..-)00.0 

m)  A) 
;i.  000.0 


Totaux  


3.805.8 


Ml 

ilUlairs 

'lu 

(le 

uioa- 

II 

■onzi' 

niiya^i' 

'i 

000.0 

000.0 

.500.0 

25.000.0 

10. 0 

10.0 

•210.0 

9.210.0 

25.0 

24.()-25.0 

;r)0.o 

5.850.0 

1.50.0 

14.0.50.0 

/i20.0 

'I.V25.8 

180.0 

880.0 

.•i.OIW.O 

5.;:!4Ô.0 

91 .8,")0.8 

Depuis  18G7,  le  total  du  monnayage  dr 
nie  s  est  «lonc  T'ievé  à  91.&j0.800  francs. 


la  1-iouma- 


POIDS  ET  MESURES 


Le  système  métrique  est  en  vigueur  dans  le  royaume, 
mais  les  anciennes  mesures  turques  sont  eu'-ore  d'un 
nsagn  fréquent  parmi  le  i)enple.  (Pour  ces  mesures, 
voir  la  Bulgarie.) 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Le  )>rrniici-  riTi'Oscnieol  de  la  Houmaiiie  ;i  dé'  fait 
en  18.")!).  On  c<im|)lail  à  celle ('-poipir  'i.'i^i'i.HOl  liabitants. 
Le  second  recenseineni ,  l'ail  en  bSK"),  donna  le  cliillVo 
de  'i .<■).')(). 82:1;  mais  ce  i^ésnllal  ne  fnl  |iasrecomiu  ofliciel- 
IcnK'iil  cl  l'on  (''N  alnail  la  populal  ion  à  ])lus  de.")  millinns 
piMir  uni'  superlicie  de  I.")l.0-i0  kilomèlres  carrés,  sciil 
;>8  liabitanis  par  kiloniéiri'  carn'. 

ijc  dernier  recensenieni,  l'ail  en  18!)'i,  a  donni''  uni' 
population  de  .5. 'i0i;.241l  liahilanls,  soil  41  ]>ai-  kilo- 
inèh'e  cai'i'é. 


Depuis  celte  date, 

II'  lilo\l\e 

lieiil  de 

la  p()| 

lulal  iiiri  a 

le  sn  i  \  a  11  1  : 

Kxcèilenl, 

Ma- 

Nai.s- 

Morts- 

lies 

riages 

sances 

Décès 

rii''s 

naissances 

•2:i8.1'2(i 

I.5(l.ir28 

;!.o7l 

Ii2.00« 

1890   4}.^2:!0 

•2:î2.417 

KiC.  189 

;i.;i(;:l 

(Mi.  2-28 

1897  41.:i07 

■247.814 

171 .071 

:!.(•,!  H) 

70.74:î 

1898  4:i.iill 

214.980 

1.55. /il  7 

;j.5io 

,59..50:î 

r.a  po])ulation  pro))able  de  la  Roumanie  au  l«i'  jan- 
vi(M- 1900  /'tait  évaluée  à  .5.708.000  liabilaiits  ;  au  l^^jan- 
'\  ier  187.")  on  l'estimait  à  .5.078.000  liabitants. 

Voici  quelle  était,  en  1894,  la  jiopulation  des  villes 
princijiales  : 

Bucarest,  ■2:i2.009  ;  .(arrv,  (;(i.->24  ;  (lalatz,  .57.4.59; 
P.raila,  .57.11(5;  Craiova,  88.(;90;  l'ioecbti,  ;57.M91  ;  J5o- 
losani,  M1.750. 

Le  royaume  compte  environ  8()0.tMX)  étrangers,  com- 
pris dans  le  chilïre  total  de  la  jiopulation.  Mais,  par 
contre,  les  Roumains  se  trouvent  très  nombreux  dans 
les  pays  voisins  :  Transylvanie,  Hongrie,  Serbie,  Bul- 
garie, et  le  total  de  la  race  roumaine  doit  varier  entre 
9  et  10  millions. 


BUDGET 

Les  principales  sources  de  revenus  sont  les  impôts 
directs  et  indirects,  les  bénéfices  tirés  de  Texploitation 
des  monopoles  de  l'Etat.  Un  inqiol  de  (!  lei  par  tète, 
a]q)elt'  "  contribution  pour  les  nio\ens  de  Communica- 
tion )i  est,  sauf  (pu>kpies  exceptions,  lev(''  sur  toutes  les 
personnes  de  plus  de  vingt  et  un  ans.  Il  y  a  un  in- 
conie-tax  de  G  0/0  sur  les  maisons,  de  .5  0/0  sur  les 
])ropriétés  cxploit<'es  par  un  formiei-  résident  proprié- 
taire, de  6  0/0  si;r  les  pro[)riétés  louées  par  un  proprii'- 
1  aire  résidant  en  Roumanie,  et  de  12  0/0  pour  celles 
dont  le  })ro[)riétaire  réside  à  l'étranger. 

N'oici  c[uelle  a  été,  depuis  188.5,  la  ])rogression  des 
recettes  et  d(>s  di''[ienses,  d'après  les  budgets  de  prévi- 

Heci'lles  Dépenses 
Francs 

188.")-8()   l;10.0;38.7-2O  1:iO.0:i8.7'20 

1890-91   1C)-4.809.CKH»  1C.4 .809.000 

1 8!  (5-96   -209 . 800 . 000  ■2(  )1  ) .  800 . 000 

1 81 1(  ■)-97    209 . 928 . 00(  )  2(  19 .  9^28 . 000 

1897-98   -215.1.53.000  215.1.5:1.000 

1 8!  )8-99    2-22 . 095 . 000  -222 .  (  )95 . 00(  I 

1899-  1900   •2-28.805.000  •2^28.805.000 

1900-  1901    ■245.;326.'200  -2:î8.278.375 

Voici,  niaintenani,  le  tableau  des  comptes  délinitifs 
depuis  J875  : 

Exercices  lîecelles       Dépenses  Différence 

187r>7R   91.  441. 418  97. 149. ,552  —  5.708.1:54 

1880-81   1-2;).  180.875  1:10.1575.075  —    7. 494. '200 

188.5-80    124.478.398  1-29.97 1  .()40  —  5.493.248 

1890-91    170.:i.5:!.79(;  102.11ii.8(i9  -H  8.2:î(i.9-27 

189.5-90    '202. .507. 032  21(i..5(;0.."')ti7  —  14.0.52.93:) 

1897-98    210.591.0-20  217  .;i:i5. 48(;  —  6.744.4(H; 
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r\cr'(l(-iits  (le  (l('|ioiis('s  mit  ét('  (lus  priiicipalc- 
iiiciit  iiiix  iiiau\aisi's  récoltes. 

Tue  des  particularités  du  ]>udgot  c"est  d'être  ali- 
menté, jusqu'il  concurrence  d'un  ([uart  environ  (51  mil- 
lions (ir)0.000  francs),  j^ar  les  monopoles  de  l'Etat,  dont 
voici  le  détail  et  les  rendements  prévus  pour  les  exerci- 
ces 1897-98  et  1<S!)8-!)<J  : 

1898-1890  1897-1898 
(En  francs) 

Venir  (lu  labac   :!7.750.00O  -'38.000.000 

Sel  |)(iur  laconseninuilioninlrrii  inv.     (;.'i(i0.000  G.SOO.OiX) 

Sel  peur  rexporlation   l.:>V^.m)  1.400.00f) 

Alluuicltos   2.850.000     2. 7.10. 000 

Caries  à  jouer   r)(X).000  450.000 

Amendes   75.000  70.000 

Transports  sur  leDannlie  ctcliauliers     2.500.001)     1 .200.000 

5l.i;.50.0lJ0  50.170.000 
Les  autres  recettes  importantes  du  budget  provien- 
A-iennent  des  contributions  directes,  pour  33  millions, 
et  des  contributions  indirectes,  pour  66  raillions;  fait 
remarquable  et  digne  d'être  signalé  :  bien  que,  depuis 
1890,  les  recettes  du  budget  aient  augmenté  de  3lô  0/0, 
la  Jioumanie  n'a  créé  aucun  impôt  nouAcau  et  n'a 
nullement  surchargé  les  anciens.  En  1899  seulement 
quelques  remaniements  ont  été  etfectués. 

Voici  les  chiffres  détaillés  du  budget  de  1900  com- 
))arés  à  ceux  de  1875  : 

Rereltes 

1875  1900-1901 

Contributions  (lii'ccles   29. 082. 017  'il.OHO.OOO 

—  indirectes   ;J2.201.O0O  71.700.000 

Monopoles  de  l'Etat   »  50. 400. 000 

lievenus  dos  Ministères  : 

Domaines   19.075.132  24.227.000 

Travaux  publics   ;î. 500. 000  2lMi.m7 

Intérieur   »  11.253.908 

Finances   4. 090. 000 

Guerre   »  1.113.800 

AITaires  étrangères   «  286.000 

Instruction  publique   »  2()0.000 

Justice   431.000 

Revenus  divers   C.770.7(i9  11.910.000 

Piécettes  cxtraoï'dinaires   812.500  » 

Totaux   91.441.418     245. 320.200" 

Dette  publique  '   43.867.461  92.772.092 

G  nerre   18 . 275 . 676  45 .  t)40 . 609 

Finances   8.162.083  -30.867.737 

Culles    8.329.929  29.905.577 

Inférieur   7.749.149  19.148.770 

Travaux  publics   5.100.856  4. 795.000 

Justice   8.896.832  6.408.456 

Domaines   »  5.083.153 

Affaires  étrangères    724.017  1.796.460 

élonseil  des  Minisli-(!S    44.049  72.380 

Gré'dils    supplémentaires. . . . 

extraordinaires    1.000.000  1.488.141 

Totaux   97.149.552  238.278.375 


dette  dette  sera  amortie  d'ici  à  1960  ;  elle  consiste  en 
titres  au  porteur,  à  l'exception  de  la  dette  envers  la 
Caisse  des  dépôts  et  celle  du  chemin  de  fer  Lcniberg- 
Czcrnovitz,  pour  lesquelles  i|  n'a  pas  été  émis  des 
titres  négociables  en  Bourse. 

La  dette  en  titres  s'élève  à  1.235.789.100  francs  de 
ca]>ital  nominal,  savoir: 

7,j9.'i.j-2.600  fr.  de  capital  nominal  j)orfant  intérêt  à 
4  O/O  ;  476.286.,500  fr.  à  5  O/O,  dont  847.516.000  fr.  de 
capital  nominal  peuvent  être  convertis  en  titres  de 
rente  4  0/0,  conformément  à  la  nouvelle  loi. 

Depuis  1864,  époque  à  laquelle  a  été  contracté  le  jjre- 
micr  em])runt  Stern  de  23  millions,  jusqu'à  la  fin  de 
l'année  1898-1899,  le  capital  nominal  emprunté  par 
l'Etat  roumain  accuse  une  somme  de  2.245.644.863  fr. 

La  dette  amortie  jusqu'au  31  mars  1899,  est  de 
292.715.620  fr.,  et  la  dette  convertie  jusqu'à  la  même 
époque  est  de  660.689.212  fr. 

Le  6  décembre  1899,  la  Roumanie  a  émis  sur  les 
Marchés  de  Paris,  Berlin,  Bruxelles,  Anvers,  Amster- 
dam, un  emprunt  de  175  millions  de  francs  en  bons  du 
Trésor  5  0/0,  remboursable  dans  un  délai  maximum 
de  cinq  ans.  Cet  emprunt,  dont  100  millions  ont  été 
émis  à  94  3/4  0/0,  a  porté  à  1.392.240.031  fr.  le  montant 
nominal  de  la  dette  émise,  soit  244  fr.  par  habitant. 

En  1875,  le  capital  de  la  dette  publique  s'élevait  à 
532.2.50.698  fr. 

Voici,  d'après  les  budgets  roumains,  quelle  a  été, 
dei)uis  1890,  la  progression  des  annuités  de  la  Dette 
publique  : 

Annuités 
Francs 

1890-  91    61.874.190 

1891-  92    61.441.317 

1892-  93    65.338.169 

1893-  94   68.135.293 

1894-  95    70.203.1.50 

1895-  96    73.975.266 

L'augmentation  en  1900-1901  est  de  6.176.112  fr.  80 
par  rapport  à  l'année  précédente.  Une  partie  de  cette 
augmentation,  2.0'i8.420  francs,  est  duc  à  une  variation 
dans  le  tableau  d'amortissement  de  l'emprunt  de  cou- 
version  des  obligations  de  chemins  de  fer  roumains. 
L'annuité  de  cet  emprunt  a  été,  de  1890  à  1899,  de 
12.554.100  francs,  s'est  élevée,  en  1899,  à  14.604.080,  et 
sera,  pour  1900-1901,- de  16.652.490  francs. 

Une  autre  augmentation  est  due  à  l'annuité  de  l'em- 
prunt de  175  millions  de  francs  contracté  eu  novembre 
dernier  en  bons  du  Trésor  5  0,  0. 

Voici  le  tableau  général  de  la  dette  : 

Valeui'  Capital  res  ant  Année 

Année                             nominale  à  amortir  dcl'cx- 

d'émis-                                des  au  1"  avril  linc- 

sion            Titres          emprunts  1899  tion 


Annuités 
Francs 

1896-  97    76.-177.132 

1897-  98   79.216.109 

1898-  99    81.807.072 

1899-  1900   85.757.480 

1900-  1901    91.933.592 


DETTE 

D'après  la  si  tua  lion  du  Trésor  arrêtée  le  30  sei)temltre 
1898,  la  dette  publique  de  la  Roumanie,  au  1er  avril 
1898  s'élevait  à  ;  Fr.  1.222.534.025 

Dans  le  criui'ant  des  exercices  1897- 
1898  et  1898-1899  la  dette  publique  s'est 
augmentée  : 

D'un  nouvel  emiirunt  de   75.000.000 

2o  D'un  emprunt  de  conversion  de. . .  105.000.000 

Total  Fr.  1.402.534.025 

Mais  il  y  a  lieu  de  déduire  le  capital 
en  circulation  des  nouveaux  emprunts»' 
convertis   94.488.300 

Fr.  1.308.0i5.725 
Dans  le  courant  de  l'année  1898-99,  il 
a  été  amorti  des  titres  i)Our  un  capital  de  15.805.694 

La  dette  publicfue,  au  1"  avril  1899, 
s'élevait  donc  à   1.292.240.031 


1871. 

1872. 

1881. 

1881. 
1888. 
1889. 
1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
189(1. 
1898. 


Clicm.  de  fer  Soul- 
chova  Roumain 

'  /s  %  

Caisse  des  dei)ols 

1/  0/  

ObLiles''Gh.(ieïcr 
deTEIat  5  %... 


% 

r>  % 

5  % 

^»  % 
^1  % 
4  % 


51.530.640 

51 

020.884 

1960 

9.985.320 

5 

474.045 

1912 

47.948.000 

3 

150.000 

1899 

436.525.000 

347 

490.002 

1931 

32.  .500. 000 

29 

148.  (;oo 

1932 

50.000.000 

45 

1.53.000 

im 

274.375.000 

259 

0.56.500 

1923 

45.000.000 

41 

440.000 

1935 

75.000.000 

71 

3.53.000 

193() 

50.000.000 

47 

995.  OfK) 

1937 

6.. 500. 000 

6 

292.. 500 

1938 

120. 000.  œo 

115 

629.000 

193!) 

90.000.000 

88 

425.500 

1940 

180.000.000 

180 

000.000 

19.58 

1.469.869.960 


1.292.240.031 
{A  suivre. 


il)  Obligations  6  %  des  Clieiàins  de  i'er  de  l'Elut  convertis. 
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L'EUROPE  ECONOMIQUE.  —  Roumanie  :  Pages  15S  à  lOU. 

SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  'de  fr.) 


DATES 


.2  î. 

ce 

3  H 


PKINCIP.  CHAPITRES 


j..O  3 
O-o  -.S 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


3  août. . . 
19  juillet . 
26  juillet. 

:!  août. . . 


FRANCE 

1.92Ù 
2.11:1 

2.209 


Banque  de  France 

3.  "i99 

4.  U06 
3.972 
4.039 


1.141 
1.140 
1.135 


4sri 

536 
48S 
593 


793 
754 
746 
879 


45S 
516 
513 
526 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


23  juillet.... 
7  juillet.... 
14  juillet  ... 
23  juillet.... 


7ti4 
719 
714 


357 
347 
3"i4 
366 


1.3B8 
1.515 
1.4.53 
1.370 


73b 
62  i 
628 
663 


1.012 
1.1107 
943 
898 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin   

30  juin   

7  juillet... 
l4  juillet . . . 


92 
67 
68 
(!9 


46 
i!3 
33 
34 


245 
234 
223 
218 


lu3 
116 
116 
116 


29.5 
298 

m 

296 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


3  août. . . 
19  juillet. 
26  juillet. 

2  août. . . 


830 

» 

731 

994 

788 

» 

787 

» 

759 

974 

710 

» 

791 

» 

7^3 

997 

704 

776 

772 

1.003 

761 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


10  juin  

139 

20 

186 

» 

» 

14  avril 

132 

14 

188 

» 

» 

» 

12  mai  

145 

15 

19? 

» 

» 

9  juin   

158 

15 

199 

» 

» 

ANGLETERRE 

10  juin  . . . 
14  avril. . 
12  mai... . 
9  juin  . . . 


Banques  d'Irlande 


63 

12 

158 

» 

» 

» 

72 

10 

167 

» 

» 

n 

73 

10 

174 

» 

72 

10 

174 

» 

» 

Encaisse 

o  ^ 

PR1^■CIP.  CUAPITIIKS 

métallique 

"ro  et 

■  <u  -i 

ï  i:  ~ 

^  t 

u  C 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COUI 

et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
esconii 

Avanc 
s.  valet 
mobiliè 

Tau: 
1  l'esco 

1899 
1900 
1900 
1900 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

53  juillel  .... 

7  jiiillel  

14  juillel  .... 
23  juillel  .... 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


767 

268 

1 

387 

31 

381 

45 

951 

244 

1 

427 

S8 

363 

60 

952 

246 

1 

410 

.50 

394 

.'iS 

951 

247 

1 

378 

.'i7 

367 

56 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


ESPAGNE 

29  juillel 
14  juillel . 
21  juillet. 
28  juillet . 


—  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899  31  mars  

1900  31  janvier  . . 
1900  28  lévrier.  . 
1900  31  mars  


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juin  . 

30  avril. 

31  mai.. 
30  juin  . 


NOR"VÈGE  —  Banque  de  Norvège 


45 
43 
35 
o6 


92 
79 
85 
96 


15 
IS 

k; 

16 


72 
64 
65 
73 


PORTUGAL  —  Banque  de  Irortuga". 


1899 
1900 
1900 
1900 


12  juillet  . 
27  juin  . . . 
4  juillet . 
U  juillet  , 


86 

1899   10  juillet  .... 

296 

50 

877 

222 

320 

45 

5 

«7 

5  '/.; 

1900  20  )iiiii  

298 

70 

832 

204 

314 

36 

5 

91 

5  " 

190  0    30  juin  , 

297 

.58 

865 

189 

3t7 

49 

5 

8't 

1900   10  juillel  ... 

297 

54 

875 

189 

331 

37 

S 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

28 

» 

1899   30  juin  

64 

11 

239 

60 

60 

26 

S 

26 

» 

1900  10  juin  

66 

13 

242 

62 

66 

29 

5 

1900   20  juin  

66 

13 

248 

63 

77 

29 

5 

26 

» 

1900   30  juin  

66 

13 

257 

61 

83 

30 

S 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 
1900 
1900 


29  juillet  

14  juillel  

21  juillet  

28  juillet.... 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


189  9   27  juillel  . . 

87 

23 

532 

42 

425 

52 

1900    12  juillel  

89 

15 

56S 

52 

460 

.58 

1900   19  juillel  .... 

90 

15 

.560 

5i 

462 

59 

1900  ï6  juillel  .... 

90 

14 

566 

42 

459 

59 

189  9   30  juin  

108 

137 

10 

25 

32 

1900  30  avril  

9.j 

» 

128 

5 

38 

33 

1900   31  mai  

103 

129 

10 

31 

34 

1900   30  juin  

102 

139 

7 

34 

35 

324 

'343 

1 

498 

801 

1.021 

96 

342 

419 

1 

5)5 

740 

1.07C> 

206 

342 

421 

1 

574 

743 

1.075 

207 

342 

422 

1 

573 

749 

1.075 

206 

454 


3K 
4 


1899  22  juin  

3 

5 

61 

25 

65 

8 

1900     7  juin  

4 

6 

13 

62 

23 

66 

8 

1900   14  iiiiii 

4 

6 

13 

62 

23 

66 

8 

1900  22  juin  

4 

7 

13 

62 

23 

63 

8 

ï. 

118 

43 

18 

2 

» 

136 

71 

31 

9 

2 

n 

136 

73 

31 

g 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

69 

153 

4iS 

8 

151 

123 

1  3 

150 

46  i 

13 

128 

108 

123 

150 

462 

12 

12-t 

lîO 

123 

150 

4a7 

12 

123 

113 

4>4 
6 
6 
6 


5 


6'/, 
6'/, 


4X 

3  y, 

3'/, 
3K 


35 

2 

64 

37 

38 

4 

S 

juin  

35 

0 

54 

36 

38 

3 

5 

35 

2 

50 

36 

43 

4 

5 

35 

2 

65 

34 

47 

4 

5 

27 

52 

381 

15 

22 

27 

50 

384 

12 

10 

27 

50 

382 

10 

88 

18 

27 

50 

384 

13 

89 

18 

6 

6!^ 
b'/4 


5'/, 
l'A 

5 '4 


130 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATKS 


PRINCIP.  CHAPITHES 


S  3 -S 

ci;  — 


•a  c 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


26  juin  . 
lli  juin 
17  juin  , 
24  juin  . 


o2 

4 

146 

20 

65 

15 

5 

:!3 

4 

114 

16 

51 

22 

8 

35 

4 

118 

15 

53 

22 

8 

36 

4 

122 

13 

54 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


8  -uillel  .. 

23  juin   

\"  juin  

8  juillet.. 


:.490 

143 

1.0Û8 

446 

462 

236  1 

2.102 

211 

1.460 

381 

511 

.373 

2.118 

213 

1.455 

389 

496 

37  H 

2.119 

201 

1.467 

399 

516 

370  1 

5% 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


14  juillet. 

15  juin  . . 
30  juin  ... 
14  juillet  . 


28 

2 

75 

17 

37 

14 

20 

2 

74 

11 

40 

21 

21 

2 

73 

12 

41 

22 

21 

2 

72 

13 

40 

22 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


30  juin  . 

30  avril. 

31  mai.. 
iO  juin  . 


6 

9 

33 

9 

8 

9 

5 

9 

32 

1 

8 

7 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

9 

34 

2 

8 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


30  juin  . 

30  avril. 

31  mai.. 
30  juin . 


43 

6 

101 

32 

9i 

22 

6 

45 

7 

85 

55 

124 

20 

45 

87 

59 

122 

23 

6 

45 

7 

94 

48 

124 

2i 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


30  juin  ... 

30  avril... 

31  mai  — 
30  juin  . . . 


13 

11 

106 

652 

288 

134 

I) 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


2'J  juillet.... 
li  juillet  . . . 
2'  juillet.... 
28  juillet.  .. 


96 

10 

212 

965 

179 

39 

99 

10 

214 

1024 

167 

49 

99 

10 

214 

1028 

183 

49 

99 

10 

213 

1028 

183 

49 

4'/, 

4  y. 


TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


2  août  

19  juillet... 
26  juillet . . . 

2  août   


8.324 

2.732| 

14.461 

5.807 

6.63i 

1.5611 

» 

8.360 

2.767 

14.823 

5.800 

6.680 

1.9121 

» 

8.394 

2.77i 

14.801 

5.784 

ri.  682 

1.9141 

» 

8.442 

2.76Si 

14.817 

5.900 

6.810 

1. 1(151 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre . 


7.611 

2.635 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

7.9.53 

2.578 

14.585 

8.858 

6.092 

3.651 

» 

8.746 

2.546 

15.254 

8.548 

6.661 

3.4.53 

» 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

7  850 

2  585 

14.992 

9. 321 

8.352 

4  037 

1) 

Les  tûlaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople  

Francfort  

Gênes  

Geaéve   

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Saint-Pétersbourg. . 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  isois  . . . 


27  juin 

4  juin. 

lljuill. 

ISjuill. 

25juill. 

le'-aoùt 

48  10 

48  07 

48  07 

48  05 

48  .. 

48  17 

100  21 

100  18 

100  21 

100  18 

100  21 

100  21 

166  50 

166  50 

166  25 

166  25 

166  25 

170  .. 

26  20 

27  40 

27  20 

27  90 

27  50 

28  25 

81  30 

81  30 

81  30 

81  40 

81  40 

81  45 

100  22 

100  16 

100  16 

100  17 

100  16 

100  16 

100  55 

100  55 

100  25 

100  45 

100  85 

100  55 

22  93 

22  91 

2f  91 

22  91 

22  95 

22  93 

81  30 

81  27 

81  32 

81  37 

81  tl> 

81  31 

105  95 

106  24 

106  25 

106  51 

106  62 

106  71 

100  61 

100  57 

100  62 

100  63 

100  63 

100  63 

763  . 

741  .. 

735  . 

735  . . 

741  .. 

741  .. 

25  32 

25  32 

25  32 

25  32 

25  36 

25  36 

26  10 

27  15 

26  95 

27  55 

27  20 

27  95 

105  87 

106  30 

106  27 

106  37 

106  65 

106  62 

37  35 

37  37 

37  37 

37  40 

37  'lO 

37  45 

96  62 

96  55 

96  .55 

96  57 

96  65 

96  72 

96  57 

96  50 

96  50 

96  52 

96  60 

96  62 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur. 


Valeurs  a  trois  mois 

Plus 

5  juin. 

I2juin. 

lOjuill. 

26juill. 

2  a.. ut 

Amsterdam.,  papier courl 

4  % 

20o  69 

205  /5 

205  75 

20»  37 

20o  37 

Allemagne ...  — 

4  % 

121  62 

121  56 

121  50 

121  44 

121  44 

Vienne-Tr.  ..  — 

4  % 

102  50 

102  30 

102  37 

102  37 

102  37 

Barcelone.  . .  — 

■*  70 

Madrid  versem.  — 

391  50 

393  73 

391  50 

393  .. 

390  73 

Lisb.-Porto  . .  — 

4  % 

393  .. 

400  .. 

400  .. 

400  .. 

395  .. 

St-  Pétersb ...  — 

4  % 

263  . . 

262  . . 

262  .. 

262  .. 

261  50 

Valeurs  à  vue 

moins 

• 

Londres   — 

4  % 

23  09 

25  085 

25  10 

25  12 

25  125 

25  11 

•25  105 

25  12 

25  14 

25  15 

Belgique   — 

4  % 

0  22p. 

0  2.5p. 

0  19p 

0  25p. 

0  25p. 

Italie   — 

5  % 

6  37p. 

ô  12p. 

6  37p. 

6  3, p. 

6  37p. 

Suisse   — 

5  % 

0  69p. 

0  69 

0  7Sp. 

0  81p. 

0  81p. 

New-York   — 

4  % 

313  .. 

315  .. 

314  50 

314  .. 

314  .. 

llalières  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

Argent  id.    (le  kil.i. . . 

218  89 

103  42 

103  42 

102  99 

101  67 

102  33 

80  50 

80  30 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

23  80 

25  80 

23  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  :  916°)  . . . 

20  60 

20  60 

20  oO 

20  60 

20  60 

—           —  nouv.  titre  :  900°"). 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  30 

27  50 

27  30 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

o 

3'=^  s 
5i  —  s 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

5  juill. 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

2  aru'il 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  228 

1  221 

1  227 

1  226 

1  226 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  075 

25  07 

23  085 

25  10 

23  125 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or).. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  78 

0  78 

0  78 

0  78 

0  78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  >> 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

0  58 

Hollande  (fi.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  98 

4  04 

4  04 

4  04 

3  98 

Roumanie  (leu  or)  

1 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  65 

2  64 

2  64 

2  64 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  15 

5  15 

5  14 

5  14 

5  14 

Mexique  (piastre  arg,) 

3  43 

2  47 

2  47 

2  47 

2  47 

2  52 

Répub.Arg.  (peso pap.) 

3  " 

2  17 

2  16 

2  14 

2  06 

2  09 

1  89 

1  81 

1  80 

1  80 

1  81 

1  82 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  28 

1  27 

1  27 

1  12 

1  19 

Indes '(roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  38 

2  65 

2  65 

2  66 

2  66 

2  66 

Chine(Sli'aDi|liaï)(taëlarg.) 

7  47 

3  63 

3  70 

3  67 

3  66 

3  66 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  2  août  1900 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  ( 

En  Angleterre   100  ; 

En  Autriche-Hongrie .  ■ .  101  I 
En  Belgique   100 


En  Espagne   127 


En  Grèce. 
En  Hullande  . 
En  Italie . 


170 
100 

106 


En  Portugal   140  36 

En  Roumanie   100  33 

En  Russie   100  96 

En  Suisse   100  81 

Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexique   215  47 

En  Républ.  Argentine . .  238  70 

Au  Chili   103  84 

Au  Brésil   2.38  65 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  98 

En  Chine   204  09 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers- 
valent  en  France  : 

BiUeti  Alleinands   99  33 

—  Anglais   99  73 

—  Austro-Hongrois.  98  46 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   78  15 

—  Grecs   58  82 

—  Hollandais   99  .58 

—  Italiens. 


93  63 

—     Portugais   71  24 


Roumanie 
Russes.. 
Suisses . 


99  45 
99  74 
99  19 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  S9  23 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  41  84 

—  du  Chili   96  29 

—  du  Brésil   41  93 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  .. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  2  août  1900. 

La  col»  des  changes  à  trois  mois  "conserve  à  peu  près  sa 
physionomie  de  la  semaine  dernière  ;  la  devise  hollandaise, 
la  devise  allemande  et  la  devise  austro-hongroise  restent  à 
leurs  cours  précédents. 

Bien  que  le  change  sur  l'Allemagne  no  se  soit  pas  amélioré, 
la  situation  de     Reichàbank  s'est  sensiblement  fortifiée  et 


I/KC.ONOMISTE  EUIIOPKKN.    -  Statistique  générale 


«llo  explique  la  (lôrision  priso  pur  lo  Conseil  do  diroction 
d"i»i>aissor  do  1,2  0/0  lo  taux  do  lescompto. 

1,0  vt^isomeiU  sur  Madrid  est  ù  S',)0  75;  In  prime  de  lor 
(lopiisso  'il  0/0;  l8  '"'^  '^'^  l'esconipto  et  des  avaiic.os,  lixé 
il  8  l/2.~par;nt  un  pou  bas  ;  il  y  a  une  spéi',ulalioa  toute 
indiquôe,  coiisislanl  à  conlractcr  des  emprunts  sur  l'I-Ixté- 
rieuro  et  à  toucher  l'écart  entre  lo  taux  de  la  Banque  et  lo 
revenu  pay«^  par  l'Ktat;  le  bénéfice,  impôt  déduit,  est  su- 
périeur à  1/2  0/0;  une  hausse  du  taux  oblif^erait  les  emprun- 
teurs à  se  liquider  et  forait  reïitrer  une  certaine  quantité  de 
billets. 

Malgré  une  reprise  sur  le  papier  brésilien,  lo  change  sur 
le  Portu}{al  est  on  baisse.  . 

Le  rouble  est  tombé  i\  361  50,  soit  k  vue  à  26't  11,  aussi  il 
vient  de  l'or  do  Russie;  la  situation  do  laBinqueest  tou- 
jours très  forte,  elle  permettra  d'attendre  la  réalisation  de  la 
nouvelle  récolic  qui  s'annonce  comme  moyenne. 

Le  chèque  sur  Londres  a  un  peu  hàussé,  nous  le  laissons  à 
25  15;  l'argent  enchérit  en  Angleterre,  les  frais  de  la  guerre 
sud-africaine  et  do  la  campagne  de  Chine  exigent  des  sommes 
considérables,  provisoirement  fixées  à  11  millions  1/2  de 
livres  sterling  et  qui  seront  sans  aucun  doute  largement  dé- 
passées. Ku  raison  d^is  demandes  de  capitaux  faites  par  nos 
voisins,  il  y  a  lieu  de  penser  que  le  change  sur  Londres 
haussera  à  Paris. 

Les  devises  des  pays  de  l'Union  latine  sont  au  même  niveau 
que  la  semaine  dernière  ;  en  Italie,  le  change  est  plus  bas  que 
l'année  dernière,  grâce  à  l'aliflLience  à  Rome  des  pèlerins  pour 
l'année  sainte. 

La  New  York  reste  à  514  ;  la  Banque  d'Angleterre  fait 
des  avances  sans  intérêts  sur  l'or  embarqué  et  elle  attend, 
dit-on,  des  envois  importants  de  New- York. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

iHong-Kong  

Shaiishai  

Yokohama  

Sing?pourt  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeii-o  . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres  . . 
Argent  en  barres 


4  juillet 


■2/0  1/16 

2/9  5/8 

2/0  9/1' 

2/0  1/8 


■11  juillet 


2/0  1/16 
2/10  1/4 
2/0  9/16 
2/0  1/4 


18  juillet 


2/0  1/16 
2/10  ./. 

2/0  5/8 
2/0  1/i 


25  juillcl. 


2/0  1/4 

2/9  1/8 

2/0  .'i/S 

2/0  1/2 


l"'  .lOÙt 


2/0  3/8 

2/9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


1/3  31/32  1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  7/8  1/3  7/8 

i/3  15/16  1/3  29,32  1/3  29/32  1/3  7/8  1/3  7/8 

12  1/4  12  1/8  12   1/8  10  5/8  11  3/8 

17  9/32  17  3/16  17  3/16  17  9/32  17  5/lb 

129  60      131  . .       133  60      142  20      138  70 
77/10  1/2  77/10  3/4  77/10  :!/i  77/10  ./.  77/9  1/2 
28  5/16    28  7/16    28   1/4     27   3/4     28  ./■ 

L'argent  en  barres  a  haussé  de  et  cette  reprise  a  eu 
pour  conséquence  un  mouvement  en  avant  du  Ilong-Kong  et 
au  Singapoure  ;  le  Shàaghaï  reste  à  ses  cours  précédents.  Le 
yen.  depuis  plusieurs  semaines,  reste  à  2/0  5/8. 

Les  souscriptions  ont  été  reçues  mercredi  à  la  Banque 
d'Angleterre  pour  l'émission  de  20  00.000  Rs.  en  traites  et 
transferts  télégrnphiques  du  Gouvernement  des  Indes. 

Les  souscriptions  pou.rles  traites  se  sont  élevées  à  12.40.000. 
Rs.  .Vucune  demande  n'a  été  faite  en  transferts.  Les  sous- 
criptions suivantes  oni  été  acceptées  :  30  000  Rs.  sur  Bombay 
et  2.00.000  Rs.  sur  Madras.  Les  demandes  pour  les  traites, 
au  taux  de  1  sh.  3  29/.i2,  ont  été  servies.  Le  montant  offert 
la  semaine  prochaine  sera  de  20.00.000  Rs. 

L'argent  continue  à  être  très  abondant  dans  l'Inde.  La 
devise  brésilienne  a  gagné  3/4  dans  la  semaine.  A  la  réaction 
qui  avait  suivi  une  hausse  très  rapide  succède  une  aliun; 
plus  calme  mais  très  ferme  et  très  satisfaisante.  Le  Valpa- 
raiso  gagne  1  /32. 

La  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  est  de  138  70  venant  de 
14a  20  ;  provisoirement,  la  tentative  de  la  stabiliser  autour  de 
127  0/0  a  complètement  échoué,  ce  qu'il  faut  attribuer  en 
partie  aux  efforts  des  inflationnistes.  La  primo  de  l'or  est 
nulle  à  Paris  ;  à  Londres,  on  cote  77/9  1/2  l'once  standard, 
les  monnaies  au  litre  9/10  sont  achetées  par  la  Banque  sur 
le  pied  de  76/  4/  1/2  l'once. 

L'argent  est  passé  do  27  3/4  à  28  l'once  standard  ;  il  y  a  eu 
des  achats  importants  pour  l'argent. 

L'emprunt  indien  de  3  millions  de  liv.  st.,  d'après  notre 
confrère  Slatist,  a  un  grand  intérêt  pour  le  marché  de  l'argent  : 
une  partie  de  cet  emprunt  sera  envoyée  dans  l'Inde  sous 
forme  d'argent,  car  il  faut  du  numéraire  pour  parer  aux 
besoins  créés  par  la  famine  et  pour  faire  des  avances  aux 
Etats  indigènes. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  du  19  au  26  juillet, 
il  a  été  expédié  de  Londres  en  Orient  pour  93.160  liv!  st.  de 
métal  blanc,  soit  4.950.4.^6  liv.  st.  depuis  lel"'  janvier  contre 
3.781.999  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  modifications  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 


Places 

Paris  

Londres. . . 
Berlin  


Escompte  hors  Jlanqtte 
4  juiUet   13juillet    I9juill.   28  juill'.    2  aoiit 


3  ./.      3  ./. 

2  5/16     2  11/IG 

4  1/4      4  ./. 


3  ./. 

3  7/8 

4  ./. 


3  ./.      3  ./. 

4  ./.  '(  1/» 
4  ./.      4  ./. 


L'escompte  hors  banque  est  invariable  à  Paris  cÀ  h  Berlin; 
à  Londres,  il  est  à  4  1/8  au  lieu  de  4. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankors  Clearing 
Ilouse  »,  183  millions  sterling  de  lettres  d(y change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  206  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  diminution 
de  23  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  présente,  cette  semaine,  une  aufr- 
mentation  de  l'encaisse-or  de  26.595.000  fr.  d'or. 

La  circulation  a  prélové  1.950.000  fr.  à  Paris  et  3.314.00(1 
francs  dans  les  succursales  ;  il  a  été  expï^dî'é  50.000  fr.  à 
Alger  et  41.000  fr.  à  Saigon. 

Il  est  entré  29.136.000  fr.  de  matières,  ai'.60O».0OO  fr.  venant 
de  la  Havane  et  214.000  fr.  de  Suisse, 

L'argent  a  diminué  de  5.059.(iOO  fr. 

La  circulation  a  rendu  SFi  .000  fr.  dans  les  succursales  ;  il 
est  venu  liô.OOO  fr.  de  Suisse.  Les  sorties  sont  de  2  millions 
pour  la  Belgiqui\  1.897.000  fr.  pour  la  Suisse  et  500.000  fr. 
pour  l'Algérie. 

La  circulation  a  augmenté  de  67  millions;  lès  comptes 
courants  ont  grossi  de  105  millions,  le  portefeuilte  de  133 
millions  et  les  avances  de  13  millions. 

Ainsi  que  nous  le  faisons  remarquer  plus  haut,  la  situation 
de  la  Banque  d'Allemagne  est  satisfaisante;  l'encaisse  aug- 
mente de  37  millions;  la  circulation  diminue  da  63 1 millions; 
les  comptes  courants  augmentent  de  35  millions;  le  porto- 
feuille  baisse  de  45  raillions  et  les  avances  die  1  millions;  il 
est  vrai  que  les  chiffres  qui  précèdent  vont  se  trouver  sensi- 
blement modifiés  au  prochain  bilan,  mais  on  doit  considérër 
que  le  portefeuille  est  beaucoup  moins  élevé  et  l'encaisse 
plus  forte  que  l'année  dernière  à  pareille  époque'. 

Les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque  d'Angle- 
terre se  réduisent  à  une  entrée  d'or  en  barres  de-  3Î.00O  lîv. 
sterling  ou  775.0(^0  fr.,  mais  comme  la  circulation  a  prélevé 
15.775.000  fr.,  il  y  a  une  diminution  de  15  millions.  La  circu- 
lation a  augmenté  de  19  millions;  elle  est  presque  égale  à 
l'encaisse,  ce  qu'on  n'avait  pas  vu  depuis  plusieurs  années. 
Les  comptes  courants  ont  augmenté  de  6  millions  et  le  por- 
tefeuille de  57  millions  ;  ces  mouvements  indiquent  des 
besoins  d'argent  et  reflètent  bien  les  conditions  économiques 
du  moment. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  on  remarque  une  dimi- 
nution de  Zi  millions  dans  la  circulation,  de  27  millions  dans 
le  portefeuille  et  de  2  millions  dans  les  avances. 

L'encaisse  de  la  Banqi/e  de  Belgique  est  tle  104  millions  et 
sa  circulation  de  56(i  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
baissé  de  9  m  liions. 

Pas  de  changement  à  la  Banque  d'Espagne. 

A  la  Banque  d'Italie,  l'argent  a  diminué  de  4  millions,  te 
circulation  a  augmenté  de  10  millions,  le  portefeuille  a  baissé 
do  16  millions  et  les  avances  de  12  raillions.  L!Etat  a  prélevé 
50  millions  à  son  compte  d'avance. 

Le  bilan  de  la  Banque  de  Russie  n'indiqué)  que  cles  chaii- 
gemcnts  sans  grande  importance.  Malgré  des  envois  d'or 
russe  à  l'étranger,  depuis  trois  semaines,  l'encaisse  a  une  ten- 
dance à  se  relever;  il  ne  faut  pas  perdre  de>  vue  que  la  Rus.'rie 
est  un  important  producteur  d'or. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX,  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . , 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


EXPORTATIONS 

lia  7  Depuis 
MU  14  juil.  lo  1"  janv. 

»  3.652.400 
13.620.660 
4.500.709 
S. 100  5.687.947 

5.100  27.467.716 
2.210  25.272.421; 
27.500  4.662.189 


IMPORTATIONS 

ilu,  If  Dcl)n^^' 

au  H  juiri  le  1"  janv. 

0  93.9!'»; 

»  254.7tî0 

,)  325. 88<  . 

36.553  777. 0»r.  J> 


36.553  1.45l.7Gr, 
I00.53t  7.954.468 
10.483  68.959.882 


13? 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Crrande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1900... 

—  1899... 

-  1898... 


081. G9u  26.456.985 
428.556 
»  4.100 

723  387.336 


.)  59.514 

»  965 

»  2.628 

154.628  2.122.421 


082.418  27.226.977 
963.705  26.412.727 
83G.645  23.488.780 


154.628  a. 185.528 
80.613  2.007.100 
20.779  1.3G4.427 


Banques  associées  de  New-Yorfi 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuiil* 

1899  29  juillet 

169.4 

13.6 

862.1 

759.5 

1900  14  'juillet 

169.7 

23.5 

883.5 

801.2 

1900  21  juillet 

171.4 

2'i.2 

882.2 

797.8 

1900  28  juillet 

174.4 

25.2 

887.8 

801.1 

Les  mouvements  d'or  à  New-York  ont  été  nuls  du  7  au  14 

juillet;  la  situation  des  Banques  associées  de  New-York  est 
satisfaisante;  l'encaisse  a  au.gmenté  et  elles  en  ont  profité 
pour  augmenter  leur  portefeuille. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

tion 

100.4 

177.9 

85.0 

194.0 

84.6 

192.5 

84.9 

201.5 

Dépôts 
privés 


8.2 


6.0 
6.0 
6.3 


Porte- 
feuille 


41.8 


77.8 
75.2 
83.4 


Avances 


47.3 


67.8 
68.4 
68.5 


17juin99 

1900 
2  juin 
9  juin 
16  juin 

La  circulation  de  la  Banque  du  Japon  a  grossi  de  9  mil- 
lions de  yens,  le  portrfeuille  de  8.200.000  yens,  les  avances 
sont  slationnaiies ;  il  est  intéressant  de  comparer  ces  chiffres 
à  ceux  de  l'année  dernière;  on  voit  que  le  Japon  marche  vite 
et  qu'il  pourrait  bien  en  résulter  une  crise  sérieuse. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Frappe  de  la  Monnaie  anglaise  en  1899 

Le  rapport  du  Dii-ecteur  de  la  Monnaie  anglaise  pour  1899 
vient  de  paraître.  Ue  document,  sur  lequel  nous  aurons  à  re- 
venii',  nous  montre  que  l'Hôtel  des  Monnaie.s  de  Londres  a 
beaucoup  travaillé  Tannée  dernière.  Le  nombre  des  pièces 
frappées,  en  1898,  était  de  98.099.217,  pour  une  valeur  de 
5.177..S07  liv.  st.,  dont  5.780.446  en  or,  1.312.306  en  argent  et 
8']. 555  en  bronze;  l'exercice  écoulé  donne  un  total  de  144 
millions  828.124  pièces,  d'une  valeur  de  10.275.926  liv.  st., 
ainsi  distribuée  :  or,  67.000  kilos,  8.520.311  liv.  st.:  argent, 
180.000  kilos  et  1.615.850  liv.  st.:  bronze,  324.000  kilos  et 
139.0G5  liv.  st. 

Ces  chiffres  n'avaient  pas  encore  été  atteints,  la  moyenne 
de  la  frappe,  pendant  la  période  1889  18<^8,  est  de  7.983.317 
liv.  st.,  dont  0.669.000  liv.  st.  en  or,  1. 240.000  en  argent  et 
74.000  en  bronze. 

Eu  1899,  le  nombre  de  pièces  frappées  pour  les  colonies  est 
do  58.154.508;  Hong-Kong  compte  pour  43.100.000  pièces 
d'argent,  dont  beaucoup  de  50  centimes  (dix  cents). 


'  La  Réforme  monétaire  allemande 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  enjoint  aux  adminis- 
trations de  chemins  de  fer  de  retenir  les  pièces  do  vingt 
f  fennig  en  nickel  et  de  les  livrer  aux  succursales  de  la 
Banque  de  l'Empire  ;  le  Ministre  des  finances  a  prescrit  aux 
(^ai-ses  publiques  de  verser  au  Trésor  de  l'Empire  les  pièces 
de  C)n((  marks  eu  or.  Il  faut  voir  dans  ces  dispositions  la 
consèquerice  de  la  réforme  du  système  monétaire  allemand, 
f  jBs  Nouvelles  politiques  Berlinoises  disent  à  ce  sujet  : 

(I  Les  pièces  de  cinq  marks  en  or  avaient  laissé  voir,  peu  de 
temps  après  leur  frappe,  qu'elles  étaient  peu  appropriées  aux 
I  transactions.  En  mars  187y,  le  prince  de  Bismark  avait  décidé 
déjà  d'arrêter  complètement  la  frappe  des  demi-couronnes  eu 
or,  inutiles  pour  les  transactions.  Du  reste,  depuis  celte 
'époque,  on  n'a  plus  émis  de  demi  couronnes  ;  au  contraire, 
la  Banque  de  l'Empire  a  commencé  peu  de  temps  après  à  les 
retirer  de  la  circulation.  Il  avait  été  frappé  en  tout  pour 
27,9  millions  de  demi-couronnes.  Ces  pièces  jusqu'à  concur- 


rence de  5,9  millions,  ont  été  retirées.  Etant  donné  que  le 
total  des  demi-couronnes,  restant  en  circulation,  n'a  pas  varié 
depuis  des  années,  on  ])eut  admettre  d'une  façon  à  peu  près 
certaine  que  la  majeure  partie  de  cette  somme  de  6  millions 
en  chiffres  ronds  ue  circule  plus,  mais  enrichit  des  collec- 
tions ou  est  employée  comme  joyaux,  etc.  Aussi  est-il  pro- 
bable que,  malgré  les  nouvelles  dispositions,  une  grande 
partie  des  demi-couronnes  ne  pourra  jamais  être  retirée. 
Quoique,  à  partir  du  1"  octobre  de  la  présente  année,  les 
demi-couronnes  en  or  n'auront  plus  cours  légal,  elles  seront 
tout  de  même  reçues  jusqu'au  80  septembre  1901  par  les 
Caisses  impériales  et  régionales.  A  partir  de  cette  époque 
toutefois  elles  ne  vaudront  plus  que  leur  valeur  en  or.  La 
démonétisation  des  demi-couronnes  sera  suivie  de  celle  des 
pièces  de  vingt  pfennig  en  argent.  En  réalité,  le  retrait  de  ce 
genre  de  monnaies  a  déjà  commencé  depuis  quelque  temps. 
Il  a  été  frappé  en  pièces  de  vingt  pfennig  en  argent  un  mon. 
tant  total  de  37,7  millions  de  marks.  Sur  cette  somme, 
28  millions  de  marks  avaient  déjà  été  retuès  de  la  circula- 
tion vers  le  milieu  de  l'année  courante,  de  sorte  qu'il  se 
trouve  encore  7,7  millions  de  marks  environ  en  circulation. 
La  démonétisation  définitive  des  pièces  de  vingt  pfennig  en 
nickel  n'aui'a  pas  lieu  avant  le  1"^  janvier  1903. 

«  Le  retrait  de  cette  monnaie  s'effectuera  beaucoup  plus  aisé- 
ment que  celui  des  autres  :  d'abord  parce  qu'elle  n'est  pas 
depuis  si  longtemps  en  usage,  et  ensuite  parce  qu'il  en  a  été 
frappé  une  quantité  bien  moindre.  Les  Monnaies  allemandes 
r\\n  ont  frappé  que  pour  5  millions  en  chiffre  rond.  Il  est 
vrai  que  vers  le  milieu  de  l'année  courante  on  n'en  avait 
retiré  que  pour  quelques  centaines  de  marks,  de  sorte  que 
presque  le  montant  total  fi'appé  est  encore  en  circulation. 

"  Toutefois  on  présume  que  le  jour  où  quelques  Caisses 
seulement  en  auront  effectué  le  retrait,  les  autres  pièces  de 
vingt  pfennig  en  nickel  ne  tarderont  pas  à  disparaître.  » 


La  Banque  et  la  Monnaie  en  Perse 

\j Anvers-Bourse  publié  l'article  suivant  sur  les  banques  et 
le  change  en  Perse  : 

C'est  en  1888  que  fut  créée  en  Perse  la  première  maison  de 
banque  d'après  le  sens  qu'on  attache  à  ce  mot  en  Europe. 
Cette  année-là,  la  Nev>  Oriental  Bank  Corporation,  fondée  par 
des  capitalistes  anglais,  ouvrit  des  succursales  et  des  agences 
à  Téhéran  et  dans  d'autres  grandes  villes  du  pays. 

Après  deux  années  d'existence,  la  banque  vendit  ses  succur- 
sales de  Perse  à  la  Banque  Impériale  de  Perse  qu'on  venait 
de  fonder. 

Auparavant,  les  opérations  de  banque  étaient  concentrées 
entre  les  mains  des  saraphes  (changeurs),  qui  font  jusqu'à 
nos  jours  une  vive  concurrence  à  la  banque.  A  cet  effet,  ils  se 
sont  constitués  en  chérakets  (Société),  possélant  souvent  des 
capitaux  considérables.  Les  principales  Sociétés  de  Téhéran 
sont  actuellement  celle  de  Hadji  Lutfdli  et  Tttigadiéet  celle  de 
Hadji  Mahomet  Hassan.  Ces  banques  indigènes  spéculent  sur 
les  cours,  font  des  transferts  d'argent,  prêtent  de  l'argent  sur 
marchandises  ou  contre  signature  et  escomptent  les  barates 
du  Gouvernement  aux  conditions  les  plus  usuraires.  Les 
barates  correspondent  à  nos  bons  du  Trésor,  à  cela  près  qu'il 
est  assez  difficile  d'en  obtenir  le  remboursement.  Comme  il  n'y 
a  pas  du  Trésorerie  principale,  les  barates  ne  sont  valables 
que  pour  les  villes  sur  lesquelles  elles  sont  assigné'  s.  Un 
habitant  de  Téhéran  qui  a  reçu  une  barate  sur  Ghiraz  doit, 
pour  recouvrer  son  argent,  se  rendre  lui-même  dans  cette 
ville,  voyage  qui  demande  dix  jours  au  moins,  ou  y  envoyer  un 
fondé  de  pouvoir.  Après  avoir  exprimé  sous  une  forme  pal- 
pable sa  reconnaissance  au  fonctionnaire  et  obtenu  enfin  son 
argent,  il  faut  songer  à  le  transporter.  Il  n'y  a  pas  de  mon- 
naie d'or  dans  la  circulation.  Les  billets  d«  banque  n'ont 
cours  que  dans  les  grands  centres  commerciaux  On  règle 
donc  tous  les  comptes  avec  des  krans,  pièce  d'argent  corres- 
pondant à  notre  franc. 

Outre  les  changeurs  et  les  associations  qu'ils  ont  formées, 
il  est  à  Téhéran  des  banquiers  arméniens  faisant  des  affaires 
importantes.  Les  maisons  principales  s  int  Toumanianz, 
Arzoumanianz,  Aramanianz,  Michaëlianz  et  Sévan. 

Les  Arménifns  se  livrent  non  seulement  aux  opérations  de 
banque  de  tout  genre,  mais  encore  à  I  jmportation  des  pro- 
duiis  russes  en  Perse  et  à  l'expoiiation  des  produits  per^ans 
en  Russie. 

L'année  passée,  profitant  de  la  baisse  de  l'argoat,  ils  en 
ont  acheté  de  grandes  quantités  en  Russie,  pour  les  livrer  à 
la  Monnaie  de  Téhéran. 

Cet  établissement  est  affermé,  moyennant  une  redevance  an- 
nuelle, par  un  particulier  qui  fait  tlèch'^  de  tout  bois  pour  en 
tirer  le  plus  de  bénéfices  possible.  Il  prélève,  d'ab  >rd,  une  forte 
commission  sur  les  commandes,  laquelle  atteint  pat  fois  5  0/0 
du  total  de  la  commande.  Ensuite,  il  a  le  droit  d  émettre  des 
pièces  d'argent  d'un  titre;  au  dessous  de  la  i-omme  ou  de 
mettre  en  circula  lion  un  plus  grand  nombre  de  pièces  de 
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moniittie  i|u"il  n'en  faut.  C'est  ainsi  qu'en  18!)5,  la  Monnaie  a 
émis  pour  dos  millions  de  monnaie  de  billon,  ce  qui  l'a 
pri'sque  complMemi  ni  dépiv'cioo. 

I,('s  habitants  ont  lini  par  so  nivoltor.  Le  (ïouvernoracnt  a 
été  obligé  di>  sévir.  Le  père  d  un  changeur  déjà  nommé, 
Hadji  Mahomi'l  Hassan,  a  été  jeté  en  prison,  où  il  est  resté 
ius<]u'!\  ce  qu'il  eût  versé  une  amende  d'environ  b  mil- 
lions do  francs. 

l.a  lianque  impériale  de  Perse  (Impérial  bank  of  Persia) 
est  une  entreprise  privée  fondée  par  df^s  capitalistes  anglais 
sous  la  présidence  du  baron  Reuter,  qui  a  obtenu  la  con- 
cession du  droit  de  faire  des  opérations  de  banque,  de  com- 
merce et  (l'industrie  pendant  soixante  ans. 

Bi«n  que  les  billets  de  la  banque  n'aient  point  de  cours  :'i 
l'intérieur  du  pays,  la  population  des  grandes  villes  telles  que 
Téli  -ran,  Tauris,  etc.,  y  est  habituée.  La  banque  en  profite 
pour  exporter  des  krans  d'argent  en  masse  dans  l'Asie  cen- 
trale russe  en  les  remplaçant  par  de  la  monnaie  fiduciaire  en 
Perse. 

Un  jour,  pourtant,  cette  opération  si  lucrative  a  failli 
amener  le  krach  de  l'i^ntreprise. 

Pondant  l'été  de  1897,  les  chargeurs  se  concertèrent  pour 
présenter  à  l'échange  des  grandes  quantités  de  billets  de  la 
banque.  Non  seulement  celle-ci  n'avait  pas  la  réserve  néces- 
saire de  pièces  d'argent  pour  faire  face  au  complot,  mais 
encore  la  machine  à  frapper  s'étant  détériorée  à  la  Monnaie, 
la  frappe  avait  dû  être  suspendue.  Le  refus  de  la  banque 
d'échanger  ses  billets  causa  une  panique  parmi  les  habi- 
tants. La  populace  détruisit  l'agence  de  la  banque,  un  bazar, 
et  se  porta  vers  le  siège  social.  Heureusement,  le  haut  clergé 
intervint  et  réussit  à  calmer  la  foule.  La  banque  paya  en  or 

10  p.  c.  de  la  valeur  nominale  des  billet?  présentés  à  l'échange 
et  s'engagea  à  changer  le  restant  en  krans  d'argent  dans  un 
délai  de  10  à  \'i  jours.  La  crise  l'ut  conjurée  ainsi  momenta- 
nément ;  mais  c'est,  à  proprement  parler,  la  banque  des  prêts 
russe  qui  sauva  définitivement  sa  rivale  anglaise. 

L'établissement  russe  avait  pour  500.000  roubles  de  billets 
de  la  banque  anglaise.  S'il  les  avait  présentés  à  ses  guichets, 

11  aurait  mis  fin  à  l'existence  de  son  concurrent  puissant. 
Heureusement  pour  celui  ci,  le  Ministre  de  Russie  ne  par- 
tageait pas  la  manière  de  voir  du  Directeur  de  la  banque  des 
prêts,  et  il  lui  ordonna  de  ne  songer  qu'aux  intérêts  écono- 
mi((ues  de  sa  maison.  Le  Directeur  exigea  que  \di  Banque  im- 
périale de  Perse  lui  expédiât  de  nuit,  afin  de  ne  pas  éveiller 
les  soupçons  de  la  populace,  de  l'argent  en  lingots  et  s'enga- 

feait  à  lui  compter  un  intérêt  de  5  p.  e.  pour  toute  la  somme 
e  ses  billets  qu'il  possédait. 


Le  Papier- monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  au  30  juin  dernier,  la  quantité 
la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 


et 


Valeur 

Quantité 

Montant  total 

des  billets 

des  billots 

des  billets 

Milreis 

$500  

12.949.950 

6.474 :975!{ 

igooo  

15.592.254 

12 

15.592:254S 

2$000  

10.611.98Ô 

21.223:9î2S 

5S000  

6.370.294 

1,2 

31.851 :472S 

5.986.097 

59.800:970s 

2OSO00  

3.212.502 

1  '2 

C4.250;050S 

30g000  

123.722 

3.711 :G60g 

50g000  

2.253.702 

112.685:100s 

100$0(i0  

603.132 

60.S13:200S 

20(ij}'i00  

1.068.717 

1/2 

213.743:50(is 

500SOOO  

228.93.-. 

113.967  :fOOS 

Total  au  31  mai.. 

59.000.291 

4/2 

703.674:654$ 

On  se  rendra  compte  de  l'importance  des  incinérations  et 
des  retraits,  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité 
des  billets 


31  mai  1900 .... 

30  avril  19n0.... 

31  mars  1900  . . . 
28  février  1900. . 
31  janvier  1900. 
31  décembre  1899 
30scptcmb.  1899. 
31  août  1899.... 
31  juillet  1899. . 

30  juin  1899.... 

31  mai  1899  .... 

30  avril  1«99.... 

31  mars  1899.. . . 
28  février  1899. . 
31  décembre  1898 
31  août  1898  ... 


59.300.187  1/2 
r)9.490.023  4/2 
59.565.603  7/2 
59.929.162  4/2 
60.204.918  5/2 
60.365.724  5/2 
01.416.192  4/2 
61.416.192  4/2 
62.437.407  3/2 
63.-585.778  3/3 

64.006.188  1/2 
04.343.468  1/1 
64.779.423 
65.199.260 


Montant  total 
des  billets 

Milreis 
709.692:004s 
714.698 :883g 
716.705:618$ 
717  718:229S 
725.719:854g 
733.727:153$ 
733.7.51:705g 
735.759:205g 
740.764:141g 
570.790:871$ 
757.792:535$ 
764.795:391$ 
773.802:^33$ 
779.953 :56:-<$ 
785.941:758$ 
789.364:614g 


La  Frappe  et  la  circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  ;irgf;iilau\  Monnaies 
des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1899  et  les  six  premiers 
mois  de  1900  : 

1899  1900 


Or 

Argent 

Or 

Argent 

18.032 

000 

1.642.000  11.515.000 

2.364.161 

Février  

14.848 

800 

1.598.000  13.401.900 

1.940.000 

12.176 

715 

2,.346  557 

]2..j96.240 

4.341.37»> 

7.894 

475 

2.159.449  12  922.000 

3. 030.000 

Mai  

4.803 

400 

2.879.416 

8.252.000 

3.171.000 

8.159 

630 

2. 155.019 

3.820.770 

2.094.217 

Juillet  

5.981 

500 

794.000 

» 

Août  

10.253 

lOtt 

2.233.6;î6 

.Septembre .. 

6.860 

947 

2.441.2b8 

» 

» 

Octobre  

8.220 

000 

3.313.569 

K 

» 

Novembre. . 

6.643 

700 

2.612.000 

» 

Décembre  . . 

7.469 

952 

1.886.605 

}) 

n 

Total. .. 

111.344.220 

26.061.519  62.507.910 

17.840.754 

Eu  juin  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  3.820.770  dollars 
d'or,  2.094.217  dollars  d'argent  et  111.215  dollars  de  monnaie 
divisionnaire,  soit  au  total  6.026.202  dollars. 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  à  la  fin  de  1899  et  aux  1"  juin  et  l"  juillet 
1900  : 

l"janv.  1900    l"juiDl900  l«'juiU.  1900 

Monnaies  d'or ... .  617.977.830     618.624.530  614.918.991 

DoUars  d'argent..  70.420.047  67.645.528  66.420.476 
Monnaies  division  - 

naires  d'argent .  76.651.321      75.658.587  76.294  050 

Certificats-or   161.122.797     204.049.299  200.555.469 

—  argent  395.040.316  408.477.649  408.499.347 
Billets  du  Trésor 

i\oi  du  14  juillet 

1890).....   86.934.;351      78.636.759  75.247.497 

Billets  des  Etats- 
Unis  .......... .  318.269.365     322.752.949  316.614.114 

Certificats  (loi  du 

8  juin  1872).....  11.980.000       4.785.000  3.705.000 

Billets  des  Banque' 

Nationales......  242.001.643     294.057.570  300.161.552 

Total. ....  1.980.398.170  2.074.687.871  2.062.425.4% 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1"  janvier 
1899,  à  75.330.000  habitants  :  la  proportion  de  circulation 
monétaire  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête;  au  1"  jaa- 
vier  1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.000  habitants 
et  la  proportion  par  tète  ressortait  à  25  dollars  73.  Au 
1"  juillet  1900,  la  population  était  évaluée  à  77.816.000  ha5>i- 
tants  et  la  proportion  ressortait  à  26  dollars  50. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtHre  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch .  f .  25  f r.  -30). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension). . 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam) — 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).  - . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  K  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer) 
Turquie  convertie  1  %  série  D.. 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin] 


26  juillet 


99  90 
07  80 
98  îiO 

96  10 
"2  02 

197  . 
89  37 
98  .. 
91  63 
83 

22  60 
77  25 
82  oO 
60  50 

97  50 
96  -. 
22  60 

4S0  .. 
85  00 


13i 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale 


Situation  Financière  Générale 


Europte.  —  France.  Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  l'ar- 
gent, en  liquidation  fin  juillet,  a  été  abondant,  et  les 
taux  de  reports  se  sont  étal  dis  aux  environs  de  3  1/2  à 
4  0/0  l'an.  C'était  une  indication  dont  on  n'a  pas  pro- 
tité  tout  d'aJjord,  à  cause  des  événements  en  Extrême- 
Orient.  Mais  hier,  les  nouvelles  de  Chine  étant  de  plus 
.  en  plus  ràs.surantes,  les  éclianges  ont  repris  une  cer- 
taine activité  et  la  tendance  est  devenue  beaucoup  plus 
favorable.. 

Les  Fonds  d'Etats  sont  très  fermes,  et  les  Valeurs 
industrielles,  qui  avaient  le  plus  souflert  dans  ces  der- 
niers temps,  sont  en  amélioration  appréciable. 

Allemagne.  —  On  pense,  en  Allemagne,  que  le  chan- 
gement de  règne  qui  vient  de  se  produire  en  Italie 
a'occasionnera  aucune  modification  dans  la  politique, 
extérieure. 

Par  contre,  on  est  inquiet  au  sujet  des  conséquences 
ifue  les  événements  de  Chine  pourront  avoir  sur  le 
.service  de  la  Dette  de  ce  pays. 

Il  résuite  des  bilans  d'importantes  métallurgies  que, 
dans  l'exercice  passé,  le  travail  a  été  abondant  et 
rémunérateur. 

Les  importations  du  premier  semestre  courant  se 
sont  élevées  à  2.767.250.000  marks,  en  diminution  de 
84  millions  de  marks  sur  celles  de  la  même  période  de 
l'année  précédente,  et  les  exportations  à  2.824.830.000 
marks,  en  augmentation  de  131.268.000  marks. 

Angleterre.  —  Les  nouvelles  du  Transvaal  sont 
meilleures  et  laissent  prévoir  la  fin  des  hostilités. 

Le  Chancelier  de  l'Echiquier  n'a  plus  pu  retarder  sa 
demande  d'autorisation  d'emprunt  de  13.000.000  de 
libres  sterling.  Différentes  formes  pourront  être 
adoptées  pour  cette  opération,  mais  on  croit  qu'on  s'en 
tiendra  à  une  émission  de  bons  de  l'Echiquier. 

Espigne.  —  Les  recettes  publiques  du  premier 
.semestre  sont  très  satisfaisantes:  elles  dépassent  les 
.  évaluatibns  budgétaires  d'un  million  et  demi  de  pesetas. 
Elles  font  prévoir  que  l'exercice  se  terminera  par  un 
excédent  important  au  lieu  du  léger  déficit  qu'on  avait 
cru  devoir  pi'évoir.  Les  recettes  ordinaires  ont  atteint 
424.316.214  pesetas,  en  augmentation  de  57.100.247  sur 
celles  de  lu  même  période  de  l'année  précédente. 

Le  Marché  du  comptant  sur  l'Intérieure  a  repris  une 
marche  normale. 

Italie.  —  L'érnotion  que  l'assassinat  du  roi  Humbert 
a  soulevée  dans  toute  l'Italie  est  indescriptible  et  a  ar- 
rêté  toute  vie  politique  et  économique. 

Il  est  impossible  d'établir  aucun  pronostic  sur  le  fu- 
tur règne,  le  nouveau  roi  étant  pour  ainsi  dire  inconnu 
IL  tous. 

Le  Ministère  reste  au  pouvoir  ;  le  Parlement  est 
convoqué  pour  le  6  août. 

Portugal.  —  Les  importations  des  années  1897,  1898 
et  1899  ont  été  respectivement  de  40.426,  de  48.627  et 
Vie  50.625  conto s  ;  les  exportations  ont  été  de  27.310, 
.le  31.129  et  de  28.836  contos. 

Russie.  —  Nous  publions,  à  la  page  155,  le  relevé  des 
dépenses  et  recettes  publiques  de  la  Russie  pendant  les 
deux  premiers  mois  de  l'année. 

.\u  !«'  janvier  dernier,  le  capital  nominal  de  l'inté- 
Sfi'alité  defs  valeurs  mobilières  russes  s'élevait  à  32  mil- 
kards  47  ipiilions  de  roubles,  évaluation  au  pair. 

Amérique.  —  Brésil.  —  Nous  publions,  pa^e  156, 
la  lin  du  rapport  de  la  Commissior!'  du  budget  des 
recettes.  ] 

En  1898;  la  valeur  officielle  de  l'exportation  de  Para 
a  été  de  131. 102.162  contos.  En  1899,  elle  a  augmenté 
de  23.693.907  contos. 

'  Etats-Unis. —  Dans  l'exercice  1899-1900,  les  recettes 
])ubliques  se  sont  élevée^»  à  568.988.958  dollars  et  les 
dépenses  à  487.759.171  dollars. 


Mexique.  —  Nous  publions,  page  157,  la  situation 
des  Banques  du  Mexique  au  31  mai  dernier. 

On  signale  des  découvertes  de  riches  gisements  de 
fer  dans  le  territoire  de  Tepio. 

République  Argentine.  —  Le  budget  de  1901  vient 
d'être  présenté  au  Congrès  ;  les  recettes  sont  estimées 
à  13.100.000  liv.  st.  et  les  dépenses  à  13  millions. 

Asie.  —  Indes  anglaises.  —  Le  Marché  anglais  a 
été  appelé  à  souscrire  à  un  emprunt  3  0/0  de  S  millions 
de  livres,  remboursable  à  ])artir  de  1948.  Le  prix  d'é- 
mission est  95  1/2  ;  c'est  un  cours  fixe  et  non  un  prix 
minimum. 

La  famine  atteint  aujourd'hui  100  millions  d'indi- 
vidus. 

Japon.  —  L'attitude  de  la  presse  japonaise  et  des 
chefs  politiques  envers  les  réclamations  des  étrangers 
qui  demandent  à  être  traités  sur  le  même  pied  que 
les  Japonais  pour  l'exploitation  des  mines  et  des  terres 
subit  un  changement  très  satisfaisant. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Chah  de  Perse  à  Paris.  —  Réorganisalion  du 
Conseil  supérieur  de  la  Guerre.  —  Les  Affaires  de  Chine.  —  Assas- 
sinat du  Roi  d'Italie.  —  Attentai  contre  le  Gtiah  de  Perse. 

Il  est  fortement  question,  dans  les  milieux  politiques, 
du  prochain  mouvement  préfectoral  qui,  paraît-ii,  est 
en  préparation  au  Ministère  de  l'intérieur.  Déjà  il  y  a 
quelques  jours,  le  préfet  des  Bouches-du  Rhône  était 
déplacé,  mais  ce  premier  succès  ne  suffit  pas  aux  socia- 
listes qui,  on  le  sait,  dirigent  la  politique  du  Gouver- 
nement, et  ils  demandent  de  nouvelles  victimes.  Le 
premier  fonctionnaire  désigné  est  le  préfet  du  Rhône  ; 
on  lui  reproche  de  n'avoir  pas  soutenu  les  candidats 
socialistes  à  Lyon,  lors  des  dernières  élections  munici- 
pales. Et  c'est  assez  pour  qu'il  soit  sacrifié,  car,  parmi 
les  nombreuses  libertés  dont  lé  parti  socialiste  a  allégé 
son  programme,  il  faut  compter  la  liberté  des  élec- 
teurs. .Jadis,  co  parti  était  l'adversaire  acharné  de  la 
candidature  officielle,  mais  les  temps  sont  changés,  et 
maintenant  il  la  réclame  à  son  profit  sans  la  moindre 
vergogne. 

En  agissant  ainsi,  les  socialistes  montrent  leurs 
ficelles  et  font  voir  que  leurs  promesses  ne  sont  que 
des  mots,  destinés  à  tromper  l'électeur. 


Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  27  juillet,  à  l'Elysée, 
sous  la  p)  ésidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  aflaires  de  Chine. 

Il  a  donné  connaissance  des  renseignements  que,  sur  sa 
demande,  nos  Consuls  lui  ont  adressés,  concernant  le  nombre 
des  Français  établis  dans  la  ville  de  leur  résidence  et  dans 
leur  circonscription.  Pleins  pouvoirs  ont  été  donnés  à  nos 
Consuls  pour  prendre  toutes  les  mesures  que  pourrait  récla- 
mer, à  un  moment  donné,  la  protection  do  nos  compatriotes. 
Au  fur  et  à  mesure  de  l'arrivée  à  Takou  des  deux  divisions 
de  grands  croiseurs  et  des  bâtiments  légers,  canonnières  et 
avisos,  qui  ont  été  envoyés  pour  renforcer  notre  escadre 
d'Extrême-Orient,  le  commandant  en  chef  en  pourra  détacher, 
suivant  les  besoins  dans  les  dilïérents  ports  de  la  Chine. 

Le  Mini.stre  des  Affaires  étrangères  a  annoncé  que  l'empla- 
cement de  notre  dépôt  de  charbon  à  Mascate  est  choisi.  Un 
transport  vient  de  partir  pour  Mascate  avec  un  chargement 
de  charbon. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  connaître  que  l'accord 
s'était  établi  entre  le  Gouvernement  et  la  Commission  du 
budget  sur  la  question  du  budget  spécial  de  rAlg(''rie.  On  sait 
que  la  Commission  du  budget  inclinait  à  faire  homologuer  en 
bloc  le  budget  spécial  par  le  Parlement.  Le  Gouvernement  a 
pensé  qu'une  telle  procédure  présentait  les  plus  graves  incon- 
vénients en  droit  et  en  fait,  mais,  tout  disposé  à  reconnaître 
que  le  Parlement  devait  conserver  une  sorte  de  droit  de 
regard  sur  le  budget  de  l'Algérie,  Je  Ministre  des  Finances  a 
admis  que  les  icccttes  de  l'Algérie  soient  soumises  à  l'appro- 
bation par  uu  article  de  la  loi  de  finances. 

S.  M.  le  Chah  de  Perse  est  arrivée  à  Paris,  le  28  juillet, 
à  trois  heure.s  de  l'après  midi  et  a  été  reçue  àl:i  gare  du  Nord 
par  le  Président  de  la  Répubjlique,  le  Président  du'Conseil 
des  Ministres  et  les  Ministres. 
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Los  honneurs  ont  été  rendus  par  la  gardr  républicaine. 
Les  troupes  ont  présenté  les  arnu-s  et  la  iiuisi(iuo  a  joué 
riiynino  porsuu. 

Après  un  séjour  de  quelques  instants  dans  un  salon  de 
réception  où  ont  eu  lieu  les  présentations,  le  ('hali  (-t  M.  Lou- 
bet  sont  partis  pour  l'iiolel  de  l'avenue  du  Bois-de  Uoulo;;ue, 
qui  servira  de  résidence  au  souverain  pendant  son  séjour  à 
Paris. 

Les  voilures  étaient  escortées  par  des  pelotons  de  cavalerie  ; 
aux  abords  de  l'hôtel,  des  troupes  étaient  rangées. 

Surtout  le  parcour!;,  de  la  gare  ;\  l'hôtel,  une  foule  com- 
pacte a  acclamé  le  Cliali  et  le  Président  de  la  République. 

Après  un  séjour  de  quelques  iiislaiils  dans  sa  résidence,  le 
souverain  persan  est  allé  ;i  l'Elysée  rendre  visite  au  Prési- 
dent. Sa  Majesté  a  été  reçue  avec  le  cérémonial  accoutumé. 
Après  un  entretien  avec  M.  Loubel,  le  Chah  a  rej^agné  l'hôtel 
de  l'avenue  du  Bois-de-Boulogne. 

•vw  S.  M.  le  roi  llumbert  a  été  victime,  le  29  juillet,  d'un 
odieux  attentat  au  moment  où  il  sortait  de  la  distribution  des 
prix  du  concours  de  gymnastique,  à  Monza. 

Le  Ministre  des  all'aires  étrangères  a  annorcé  cette  triste 
nouvelle  au  Président  de  la  République,  qui  s'est  empressé 
d'adresser  un  télégramme  de  condoléances  à  S.  M.  le  roi 
Victor  Emmanuel  111. 

M.  Delcassé,  de  sou  côté,  a  chargé  l'ambassadeur  de  la  Répu- 
blique ;'i  Rome  de  port.'r  au  Cabinet  royal  l'expression  des 
sentiments  qui  animent  le  Gouvernement  de  la  République  en 
c«ile  triste  circonstaiice. 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères  s'est  ensuite  rendu  chez 
S.  E.  le  comte  Tornielli,  ambassadeur  d'Italie  à  Paris,  pour 
lui  dire  la  part  que  prend  le  Gouvernement  au  deuil  de 
l'Italie. 

Le  Président  de  la  Répul)lique,  qui  avait  envoyé  le  matin 
le  capitaine  de  frégate  Huguet  à  l'ambassade,  est  allé,  à  trois 
heures,  accompagné  de  M.  Delcassé,  ministre  des  affaires 
étrangères,  et  du  général  Dubois,  rendre  visite  au  comte 
'l'ornielli. 

Par  suite  de  la  mort  de  S.  M.  le  roi  Humbert,  les  fêtes  olU 
(uelles  annon'  ées  ont  été  remises  à  une  date  ultérieure. 

Les  drapeaux  des  édifices  publics  ont  été  mis  en  berne  et 
le  seront  également  le  jour  des  obsèques. 

Le  Journal  Officiel  du  29  juillet  a  publié  un  rapport 
du  général  André  sur  la  réorganisation  du  Conseil  supérieur 
de  la  Guerre,  et  un  décret  rendu,  en  conséquence,  par  le  Pré- 
sident de  la  République. 

Le  général  Brugore  quitte  le  Gouvernemenl  militaire  de 
Paris  et  conserve  la  vice-présidence  du  Conseil  supérieur  de 
la  Guerre. 

Le  général  Florentin  est  nommé  gouverneur  de  Paris  et  le 
général  de  Négrier  est  réintégré  dans  ses  fonctions  de  membre 
du  Conseil  supérieur  de  la  Guerre. 

Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  29  juillet  dans  le 
département  do  la  Creuse.  M.  Renard,  radical,  a  été  élu  en 
remplacement  de  M.  Rousseau,  décédé. 

-v^  Le  Chah  de  Perse  a  été,  hier  matin,  l'objet  d'un  at- 
tentat auquel  il  a  beureusement  échappé.  Cet  attentat  venant 
après  l'assassinat  du  roi  d'Italie  a  soulevé  l'mdignation  pu- 
blique, et  l'assassin  a  été  sur  le  point  d'être  massacré  par  les 
témoins  de  son  crime 
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ET  LA  CONVERSION 


Suite  et  fin  (1) 

En  ce  qui  concerne  le  choix  des  emprunts,  il  fut 
décidé  d'ajouter  aux  trois  fonds  6  0/0  1888, 1890  et 
1893,  l'emprunt  5  0/0  1889  à\i  chemin  de  fer  de 
Tehuantepec.  Cette  décision  permettait  d'unifier 
en  une  seule  catégorie  de  titres  la  totalité  des  dettes 
payables  en  monnaie  étrangère,  et  de  rendre  plus 
favorables  les  conditions  de  l'opération.  Quant  au 
type  d'intérêt,  il  fallut  choisir  entre  du  4,  du  4  1/2 
et  du  5  0/0.  Le  4  0/0  tentait  le  Gouvernement  mexi- 


(1)  "Voir  l'Économiste  Européen,  n°  446. 


cain,  car  il  renvoyait  à  une  date  éloignée  la  pers- 
pective d'une  nouvelle  conversion  et  établissait  la 
cote  du  crédit  national  à  un  niveau  enviable,  mais 
il  fallait  tenir  compte  des  habitudes  du  public  an- 
glais et  allemand  qui  préfère  un  rendement  élevé 
à  une  forte  prime  de  remboursement,  et  ce  fiit  le 
type  5  0/0  qui  fut  choisi,  licstait  à  déterminer  le 
prix  de  vente  aux  banques  chargées  de  la  conver- 
sion. Afin  de  relever  le  produit  de  l'opéi^ation,  le 
(Jouvernement  méxicain  décida  de  la  diviser  en 
deux  parties  :  de  donner  l'une  ferme  à  9G  0/0, 
l'autre  à  option  à  97  1/4  O/O,  moins  un  pour  cent 
de  commission  dans  les  deux  cas.  Le  prix  net  de 
l'opération  se  trouve  être  ainsi  de  95  55  0/0  et 
le  prix  d'émission  fut  fixé  à  !I9  0/0. 

Ces  dispositions  ayant  été  ari'êtées,  le  président 
Parfirio  Diaz  soumit  aux  Chambres  un  projet  de 
conversion  de  la  dette  payable  en  or,  et  ce  docu- 
ment fut  conçu  dans  des  termes  qui  ne  laissaient 
aucun  doute  sur  le  but  qu'il  poursuivait.  Ce  n'était 
en  aucune  façon  un  nouvel  emprunt  dissimulé,  et 
le  montant  de  l'émission  était  strictement  limité  à 
la  somme  nécessaire  pour  couvrir  le  total- des  titi'es 
à  convertir  en  même  temps  que  le  montant  des 
dépenses  de  l'opération.  On  ne  pouvait  encore  fixer 
avec  certitiiile  le  nombre  des  nouveaux  titres  à 
émettre,  car  entre  la  date  de  la  signature  de  l'accord 
préliminaire  et  celle  de  l'accord  définitif,  les  con- 
ditions dernières  d'émission  n'avaient  pas  été  ar- 
rêtées :  le  montant  de  l'émission  fut  fixé  plus  tard 
à  22.700.000  liv.  st.,  dont  13  millions  furent  donnés 
ferme  aux  banques  et  9.700.000  à  option.  Il  fut, 
en  outre,  décidé  que  l'emprunt  garanti  par  les  re- 
cettes douanières  serait  remboursable  en  45  ans 
et  inconvertible  pendant  une  période  de  dix  ans. 

Aux  porteurs  d'obligations  du  chemin  de  fer  de 
Tehuantepec,  il  fut  ofïert  un  titre  nouveau  de  5  0/0, 
contre  un  titre  ancien  de  même  valeur,  plus  1  0/0 
en  espèces,  représentant  la  différence  entre  le  type 
d'émission  des  nouveaux  bons,  soit  99  0/0,  et  le 
pair. 

Aux  porteurs  des  emprunts  6  0/0  1888  et  1890,  il 
fut  offert,  comme  aux  précédents^  un  titre  de  même 
valeur  5  0/0,  mais  la  remise  en  etfectif  tut  de  1  1/2 
au  lieu  de  1  0  0  parce  que  l'on  tint  compte  de  ce 
fait  que  ces  titres  pouvant  être  convertis  obligatoi- 
rement dans  un  délai  de  G  mois  de  préavis,  il  était 
juste  de  leur  abandonner  un  demi  pour  cent,  re- 
présentant la  différence  entre  le  revenu  de  6  0/0 
des  anciens  bons  et  celui  de  5  0/0  des  nouveaux, 
pendant  six  mois. 

Aux  porteurs  de  l'emprunt  1893,  on  ofl'rit  un 
titre  d'égale  valeur  5  0/0,  plus  2  0/0  en  espèces, 
soit  1/2  0/0  de  plus  qu'aux  porteurs  de  1888  et  1890 
à  cause  de  la  difï'érence  d'échéance  de  leurs  cou- 
pons. 

Le  prospectus  d'émission  fut  publié  les  4  et 
5  juillet  à  Berlin,  Londres,  Amsterdam  et  Ne'W- 
York.  L'opération  eut  lieu  le  10  juillet  dans  cette 
dernière  ville  et  le  15  juillet  sur  les  autres  places  ; 
le  15  août  suivant,  M.  Limantour  pouvait  envoyer 
la  dépêche  suivante  au  président  Diaz  : 

Le  délai  assigné  au  public  pour  la  conversion  des 
quatre  emprunts  or  au  taux  de  99  (taux  signalé  pour 
les  nouveaux  titres  5  0/0),  étant  expiré,  il  est  arrivé 
que,  quoique  les  banquiers  n'aient  pris  ferme  que 
13.000.0C0  de  livres,  conformément  au  contrat,  il  a  été 
présenté  à  la  conversion  pour  15.500.000  livres  de  titres 
anciens,  parmi  lesquels  2  300.000  livres  de  bons  hypo- 
thécaires du  chemin  de  fer  Tehuantepec  :  de  plus,  il  a 
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été  souscrit  5  SuO.dOO  livres  en  effectif.  Ce  résultat  si 
brillant  a  mis  les  banquiers  dans  l'alternative  ou  de 
rendre  au  public  l'excédent  de  titres  sur  13.000.000  de 
livres  pris  ferme  l  u  d'opter  pour  les  9.700.000  livres 
restants,  afin  de  réaliser  en  une  seule  fois  la  conver- 
sion totale  des  quatre  emprunts.  Aujourd'hui,  on  m'an- 
nonce que  les  banquiers  ont  choisi  la  seconde  alterna- 
tive, ce  qui  prouve  le  grand  crédit  dont  jouit  la  na- 
tion. 

La  conversion  mexicaine  avait  donc  rencontré 
sur  les  diverses  places  de  l'Europe,  intéressées 
aux  fonds  d'Etat  du  Mexique,  le  grand  succès 
qu'elle  méritait. 

*** 

Il  s'agit  de  déterminer  maintenant  quelle  in- 
fluence cette  opération  a  eue  sur  les  finances  du 
Mexique, 

Voici,  d'après  le  rapport  de  M.  Limantour,  quelle 
était  la  situation  des  divers  emprunts  à  convertir, 
au  moment  de  l'opération  : 

Charge 
annuelle 


Emprunts 


Consolidé  6  0/0  1838.. 
Extérieur  6  0/0  1890. . 

—         —  1893.. 
5  0/0  1889  (chemin  de 
fer  de  Tchuantepec). 


M  ontanl 
nominal 


263.500.000 
150.000.000 
75.000.000 


Montant 
actuel 

(En  francs) 
2 i9. 550. 000 
146.807.000 
73.728.000 


17.062.500 
9.375.000 
4.687.5U0 


67.500.000     66.825.000  8.687.100 


.■)5j.000.000   536.410.000  34.812.100 

Nous  avons  vu  que  le  montant  de  l'emprunt  de 
conversion  a  été  de  23.700.000  liv.  st.  ou  567.500.000 
francs.  Il  y  a  donc  eu  une  légère  augrnentation  du 
montant  nominal  de  la  dette,  mais  l'amortisse- 
ment a  été  porté  à  45  ans  et  l'intérêt  ayant  été 
ramené  à  5  0/0,  la  charge  annuelle  du  Trésor  pour 
la  dette  extérieure  a  été  considérablement  réduite. 

Voici,  en  elfet,  le  tableau  comparatif,  qui  a  été 
dressé  par  le  Ministre  des  finances,  des  charges 
imposées  par  l'ancienne  dette  et  des  charges  rela- 
tives à  !a  nouvelle  : 

Charge  iotale        Charge  totale 
des  anciens  emprunts  du  Economie 

— — —  '•^^  —  nouvel  annuelle 

en  livres    en  piastres      emprunt  en 
sterling   de^iSpence  (1)  en  piastres  piastres 


Années 

1900  

1901  

1902  

1903  

19  J4  

1905  

1906  

1907  

1908  

1909  


1.435.555 
1.432. 8 iS 
1.4:^0.141 
1.427.4H5 
l.42i.728 
1.422.021 
1.419.314 
1 .416. 6' !8 
1.413.901 
1.411.19'i 


15.466.544 
15.437.3;9 
15.408.214 
15.379.060 
15.349.893 
15.,;20.731 
15.291.566 
15.262.411 
15.233.246 
15.204.031 


13.645.616 
13.645.616 
13.6'i5.6l6 
13.645.616 
13.645  616 
13.645.616 
13.645.616 
13.645.616 
13.615.616 
13.645.616 


1.820.928 
1.791.763 
1.762.598 
1.733.444 
1.704.280 
1.675.115 
l.H4;s.950 
1.616.795 
1.5.^7.630 
1.558.465 


En  comparant  la  valeur  des  annuités  qui  restaient 
à  payer  sur  les  quatre  emprunts,  au  moment  de  la 
conversion,  et  celle  des  annuités  à  payer  pour  satis- 
faire au  nouvel  emprunt,  d'après  les  derniers  con- 
trats, jusqu'à  son  complet  amortissement,  l'écono- 
mie totale  réalisé(!  par  le  Mexique  se  trouve  être  de 
1.078.981  liv.  st.,  soit,  en  piastres  de  23  pence, 
17.519.800  piastres.  * 

Un  autre  avantage  de  premier  ordre  donné  par 
cette  opération,  c'est  que  le  Gouvernement  mexi- 
cain a  pu  retirer  de  chez  ses  banquiers  les  valeurs 


1;  Ce  total  est  augmenté  de  la  commission  de  3.25  0/0  due 
à  la  Banque  Nationale  pour  service  des  emprunts. 


que,  conformément  aux  contrats  antérieurs,  il  avait 
déposées  chez  eux  comme  garantie  du  service  des 
intérêts.  Le  Trésor  a  fait  ainsi  rentrer  dans  ses 
caisses  une  somme  importante,  immobilisée  jus- 
qu'ici, et  la  confiance  accordée  à  l'Etat  mexicain  n'a 
plus  reposé  uniquement  sur  des  garanties  maté- 
rielles, mais  sur  des  garanties  morales. 

C'est  là,  en  effet,  une  des  grosses  conséquences 
de  l'opération  d'avoir  aidé  à  relever  encore  le  crédit 
du  Mexique  ;  elle  a  également  servi  à  agrandir  le 
marché  de  ses  titres  et  à  faire  capitaliser  sa  rente  à 
un  niveau  plus  en  rapport  avec  la  prospérité  du 
pays. 

Cette  prospérité  n'est  pas  seulement  prouvée 
par  le  développement  des  excédents  budgétaires  : 
on  en  trouve  la  manifestation  dans  toutes  les  sour- 
ces d'activité  :  le  chiffre  des  exportations,  qui 
était  de  75.148.000  piastres  en  1891-92  (avant  la 
baisse  de  l'argent  provoquée  en  1893  par  la  sus- 
pension de  Tact  Sherman  et  par  la  fermeture  des 
hôtels  de  monnaie  indiens  à  la  frappe  libre  des 
roupies)  s'élevait  à  105.016.000  piastres  en  1895-96 
et  à  138.478.000  piastres  en  1898-99  ;  le  montant 
total  del'augmentation  a  donc  été  de  120  0/0  dans 
une  période  de  neuf  années,  et,  s'il  est  vrai  que 
la  production  minière  a  contribué  largement  à  ce 
résultat,  il  est  également  exact  que  l'exportation 
des  produits  agricoles  et  manufacturés  a  doublé, 
grâce  à  l'impulsion  que  leur  a  donnée  la  baisse  de 
l'argent. 

Un  des  résultats  de  cette  baisse  a  été  la  création 
d'un  grand  nombre  de  manufactures  de  tout  genre 
et  surtout  de  manufactures  d'articles  de  laine  et  de 
coton.  Il  existe,  aujourd'hui,  au  Mexique,  137  fabri- 
ques de  ce  genre  et  le  produit  de  leur  vente,  qui 
était,  en  1898,  de  28.203.0U0  piastres,  a  atteint 
environ  32  millons  de  piastres  en  1899. 

Rien  ne  pourra  donner  une  idée  aussi  complète 
des  progrès  commerciaux  du  Mexique  que  les  faits 
se  rapportant  à  l'établissement  de  nouvelles  ban- 
ques et  aux  opéra'ions  de  ces  dernières. 

Le  19  mars  1897,  a  écrit  un  membre  du  Parlement 
mexicain,  M.  J.-D.  Gasasus,  une  loi  autorisant  l'éta- 
blissement des  banques  d'émission,  hypothécaires  et 
agricoles,  fut  promulguée  au  Mexique.  C»  lté  loi  a  donné 
les  résultats  les  plus  surprenants.  A  la  fin  de  l'année 
1896,  le  31  décembre,  le  capital  nominal  de  toutes  les  ban- 
ques d'émission,  existant  à  celte  date  au  Mexique,  était 
de  35.5.^0.000  piastres,  sur  lesquelles  23.010.000  piastres 
étaient  versées.  Ajoutez  à  cela  le  montant  des  réserves 
et  des  fonds  de  prévision,  soit  5.720.047  piastres,  et 
nous  obtenons  un  total  de  28.7:50.047  piasti es.  Depuis 
lors,  If  s  banques  se  sont  développées  d'une  façon  pro- 
digieuse: le  capital  effectif  s'est  élevé  à  49.234.700 
piastres  ;  avec  les  réserves  et  le  fonds  de  prévision,  le 
capital  total  est  de  60  685.196  piastres  60,  soit  une 
augmentation  de  110  0/0.  En  janvier  1897,  le  papier 
escompté  s'élevait  à  47.335.376  piastres  39  En  mars 
1900,  il  a  atteint  le  chiffre  de  123.080.485  piastres  48  La 
circulation  des  billets  de  banque  a  subi  un  accroisse- 
ment analogue.  De  37.907.105  piastres,  elle  a  atteint 
65.183.549  piastres,  soit  une  augmentation  de  80  0/0. 
Les  connptes  courants  débiteurs  se  sont  élevés,  de  près 
de  21.000.000  de  piastres  à  plus  de  44.000.000  de  piastres. 

Et  M.  Casasus  conclut  :  «  Un  pays  qui,  en  neuf 
ans,  a  doublé  ses  revenus,  le  montant  de  ses  expor- 
tations et  le  nombre  de  ses  fabriques,  qui  a  triplé 
le  capital  de  ses  banques  et  le  chiffre  total  de  ses 
opérations  commerciales  peut  sincèrement  être 
considéré  comme  en  pleine  prospérité.  » 

On  ne  saurait  mieux  conclure.  Nous  ajouterons 
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oependant  qnc  la  seule  objection  faite  à  la  situation 
linaiu'ièie(iu  Mexique  était,  jusqu'ici,  l'importauco 
des  charges  créées  par  la  Dette  extérieure  payable 
<'n  or,  à  cause  des  nombreuses  fluctuations  du 
chantée.  Or,  les  avantages  économiques  (jue  le 
Mexique  a  retirés  de  la  baisse  de  l'argent-métal  ont 
été  tels  qu'ils  lui  ont  permis  d'établir  cette  solide 
situation  financière  ({uc  nous  lui  connaissons  et 
d'atteindre  à  ce  degré  de  prospérité  grâce  auquel  il 
a  pu  réaliser  sans  dilllculté  la  conversion  de  cette 
dette. 

Il  a  su  protiter  ainsi  d'une  situation  exception- 
nelle et  tirer  habilement  parti  des  circonstances 
qu'on  lui  présentait  comme  adverses.  Ce  sera 
l'honneur  de  M.  Limantour  de  l'avoir  si  bien  com- 
pris et  d'avoir  conduit  l'œuvre  de  régénération  de 
son  pays  jusqu'à  cette  glorieuse  étape. 

Edmond  Théry. 


L'Assassinat  du  Roi  d'Italie 


llumbert  1",  roi  d'Italie,  a  été  assassiné  dimanche 
dernier,  au  sortir  d'une  fête  quïl  venait  de  présider  à 
Monza,  par  un  anarchiste  du  nom  de  Gaetano  Bresci. 

Ce  tragique  événement,  survenant  après  l'assassinat 
du  président  Carnet,  du  ministre  espagnol  Canovas  del 
C.astillo  et  de  la  reine  d'Autriche,  a  causé  dans  le  monde 
entier  une  réelle  consternation  et  a  provoqué  une  in- 
dignation légitime. 

Le  roi  Hurabert  était  un  Italien  dans  l'àme,  qui  a 
toujours  veillé,  avec  plus  ou  moins  de  bonheur,  mais 
avec  un  souci  sans  flélaillance  sur  le  développement 
<les  forces  et  de  la  fortune  de  son  pays  et  qui  a  montré 
en  toute  cirroostance  la  sympathie  la  plus  profonde 
pour  le  peuple  italien. 

A  son  avènement  au-trône,  il  s'était  engagé  à  res- 
pecter les  libres  institutions  qui  sont  l'orgueil  de  &a 
maison,  c'est  à-dire  le  statut  constitutionnel  et  les 
libertés  publiques  consenties  à  la  petite  monarchie  de 
Savoie,  qui  sont  devenus  la  charte  de  l'Italie  uniiiée. 
Il  a  tenu  parole  à  ses  engagements  et  si,  pendant  la 
dernière  crise  intérieure,  il  dut  recourir  aux  mesures 
ftxtraconstitutionnelles,  ce  fut  contraint  et  forcé,  et  seu- 
lement pour  remédier  à  une  situation  exceptionnelle- 
ment grave. 

Ce  n'était  donc  pas  l'homme  que  pouvait  choisir  une 
société  secrète  pour  en  faire  la  victime  de  ses  décrets. 
Et  l'on  reste  déconcerté  devant  l'horreur  du  crime  au- 
tant que  devant  son  inutilité. 

A  Humbert  I^'',  fils  de  Victor-Emmanuel  II,  a  suc- 
cédé aussitôt  Victor-Emmanu8l  III,  et  si  l'attentat 
commis  par  la  secte  anarchiste  a  une  conséfpience, 
c'est  de  resserrer  les  liens  qui  unissent  la  nation  ita- 
lienne à  la  maison  souveraine,  en  les  confondant  dans 
une  commune  douleur. 

Le  règne  d'Humbert  le""  ne  l'ut  pas  toujours  iieureux. 
La  lidélité  que  le  roi  montra  à  ses  alliances  l'engagea 
dans  une  politique  ruineuse  pour  les  finances  du  pays, 
politique  dont  le  désastre  d'Adoua  montra  les  dan- 
gers. 

Pendant  ces  dernières  années,  il  sut  cependant,  tout 
en  respectant  ses  engagements,  renouer  d'anciennes 
amitiés,  restreindre  les  dépenses  publiques  et  donner 
une  nouvelle  impulsion  aux  forces  économiques  du 
pays. 

C'est  au  moment  ou  l'Italie  paraissait  recueillir  les 
fruits  de  ce  changement  d'orientation  que  le  roi  dis- 
paraît brusquement  et  que  Victor-Emmanuel  III  est 
appelé  au  trône. 

Quelle  sera  l'attitde  du  nouveau  roi  ?  Quelle  politique 
suivra  t-il  vis-à-vis  de  l'étranger?  Quelle  orientation 
donnera  t-il  aux  affaires  intérieures'.'  Autant  de  ques- 
tions auxq\ielles  il  est  impossible  de  répondre  aujour- 


d'hui, car  nul  ne  fut  aUssi  sol)re  de  tiianifostationB  (juo  lo 
prince  de  Naplos,  ni  aussi  soucioiix  que  lui  do  cactier 
son  opinion  sur  les  alTaii'os  puidi(pios. 

Une  seule  fois  il  rompit  lo  silence  co  fut  pour  so 
faire  t'interprète  de  l'opinion  générale  en  conjurant  le 
roi,  son  père,  dH  mettre  lin  aux  folies  (l<;  mégalomanie 
de  M.  Crispi.  Ce  simple  fait  serait  do  nature  it  donner 
(•(inliance  dans  lo  bon  sens  de  Victor-Emmanuel  III, 
mais  aura-t-il  la  force  d'agir'.'  saura- t-il  juger  les 
liommes  et  faire  un  choix  judicieux  dans  les  conseils 
qui  lui  seront  prodigués  ? 

L'avenir  nous  le  dira.  En  attendant,  on  comprend 
l'incertitude  dans  laquelle  ce  tragitiue  événement 
laisse  ITime  italienne  et  les  préoccupations  que  ses 
couséquences  sont  de  nature  à  faire  susciter. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DES  ÉTATS-UNIS 


Nous  avons  analysé,  la  semaine  dernière,  les  résul- 
tats du  dernier  exercice  budgétaire  des  Etats-Unis  et 
nous  avons  montré  la  forte  impulsion  que  l'appli- 
cation des  impôts  de  guerre  a  imprimée  aux  recettes 
publiques.  Eu  signalant  cette  progression  dos  revenus, 
nous  avons  fait  ressortir  (ju'une  de  ses  causes  princi- 
pales se  trouvait  dans  la  grande  prospérité  du  pays. 

La  publication  des  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'exercice  1899-1900  nous  donne  une  nouvelle 
preuve  de  cette  prospérité  en  nous  montrant  que  les 
chiffres  exceptionnels  obtenus  en  1898-99  ont  encore 
été  dépassés. 

La  valeur  totale  du  commerce  extérieur  a  été,  pen- 
dant cet  exercice,  do  2.:244.193.543  dollars  au  lieu  de 
1.924.322.273  dollars  en  1898-99.  Si  nous  considérons 
que  cette  valeur  ne  s'élevait,  en  1895,  qu'à  1.539.rj08.130' 
dollars,  nous  voyons  i[u'en  cinq  ans,  l'augmentation 
a  été  de  46  0/0.  Jamais,  à  n'importe  qu'elle  époque  de 
l'histoire  des  P'tats-Unis,  la  progression  n'a  été  aussi 
forte. 

L'augmentation  constatée  pendant  le  dernier  exer- 
cice s'est  répartie  sur  les  importations  autant  ([ue  sur 
les  exportations.  En  1808-99,  les  premières  attei- 
gnaient 697.116.854  dollars  et  les  secondes  1.227.205.419 
dollars;  elles  ont  été  respectivement  de  849.714.329 
dollars  et  de  1.3i9.4*9.214  dollars  en  1899-1900.  L'excé- 
dent des  exportations  a  donc  été  de  530.088. .^^65  dol- 
lars en  1898-99  et  de  199.764.885  dollars  l'année  der- 
nière. Voici,  d'ailleurs,  le  tableau  des  résultats  obtenus- 
depuisI&S9-aO: 

Excédent 

Importât.    Exportât.      'J'otat  d'exportaU 


(Milliers  de  dollars) 

18R9-9()  

m.310 

857.828 

1.647.139 

68.519 

1890-91 

844.916 

884.480 

1 

729. 3h7 

39.564 

1891-9i 

8-27.402 

1 

.030.278 

1 

857.680 

202.875 

1892-93 

866.4(J0 

847.605 

1 

714  066 

'18.7^5 

1893-94  

654.994 

892.140 

1 

r)47.ia5 

237.145 

731.969 

807.5.'j8 

1 

539.503 

75.568 

1895  9(1 

779.724 

882.6l)(i 

1 

66  i.. 331 

102.^82 

1896-97 

764.730 

1 

0-30.993 

1 

8lf..723 

286.263 

18^7-98 

616.052 

1 

.2:^1. :!11 

1 

8 '.7, 364 

615.259 

1898-99 

697. lie 

1 

.227.205 

1.924.322 

530.089 

18'.),)-1900 . . . 

849.7  14 

1 

.319.479 

2 

109.193 

499.764 

■  Excédent  d'importations. 

I^es  importations  sont  donc  revenues  au  niveau  on 
elles  étaient  avant  l'application  du  tarif  Wilson  et  cc 
fait  est  important  à  signaler  car  il  signifie  que  le  mou 
vement  industriel  a  été  a^sez  fort  et  la  situation  du 
pays  a  été  assez  favoralile  pour  que  les  tarifs  prohibi- 
tifs n'aient  pas  arrêté  le  dévelop[)cment  des  entrées. 

L'accroissement  des  importations  est  dû,  en  efl'et,  à 
l'augmentation  des  achats  d'articles  de  luxe  qui  accom 
pagne  toujours  une  période  de  prospérité  et  aux  plus 
fortes  entrt^es  de  matières  premières,  une  conséquen<-e 
également  de  cet  état  de  prospérité  et  des  progrès  faita 
par  le  pays  dans  sa  f-'brication. 

* 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Ou  ne  possède  pas  encore  les  chiffres  détaillés  du 
l  ommerce  extérieur,  mais  d'après  des  renseignements 
transmis  par  voie  télégraphique,  les  aiticles  manufac- 
turés entrent  pour  300  millions  de  dollars  dans  les 
importations  et  pour  425  millions  de  dollars  dans  les 
exportations. 

On  compi-endra  la  signification  de  ces  chiffres  en  les 
rapprochant  des  résultats  antérieurs.  Voici  un  tableau 
lies  entrpes  et  sorties  de  produits  manufacturés  depuis 
tS89-1890  ; 

Produits  manufacturés^ 

Importation  Exportation 
(En  dollars) 

1889-  90   .S46.63j<,(j54  151.102.376 

1890-  91   :i68.225.181  168.927.315 

1891-  92   316.092.^69  158.510.937 

lb92  93   356.8156.390  158.023.118 

1893-  94   234.139.173  183.728.808 

1894-  95   317.257.176  183.595.748 

189596   328.937.528  2J8.571.178 

1896-  97    327 .324 . 920      277 . 2»5 . 391 

1897-  93   226.212.635  291.208.358 

1898-  99   263.248.5Ô9  338.667.794 

1899  1900C)   326.000.000  425.000.000 

("^  Evaluation.  j 

Les  importations  de  produits  manufacturés  ont 
augmenté  d'une  façon  sensible  :  elles  dépassent  de 
">7  millions  de  dollars  environ  celles  de  l'exercice  pré- 
cédent, mais  il  est  bon  d'observer  que  ce  chiffre  a  déjà 
été  atteint  et  même  dépassé.  11  n  y  a  rien  de  surpre- 
nant dans  ce  fait:  en  1897-98,  la  guerre  avec  l'Espagne 
:i,vait  nécessairement  provoqué  une  diminution  des 
achats;  les  importations  étaient  tombées  alors  de 
."527  millions  à  226  millions  Kn  1898-1899,  elles  se  sont 
relevées  ù  2(53  millions  et  1899-1900  n'a  fait  que  pour- 
suivre la  reprise  commencée  Tannée  précédente. 

Cette  progression  aura  une  limite.  Comme  la  pros- 
péi'ité  du  pays  ne  cesse  de  se  développer,  que  le 
peuple  améncaia  augmente  chaque  jour  ses  achats 
d'articles  manufacturés  et  d'objets  de  luxe,  il  est  clair 
que  les  Etats-Unis  accroissent  sensiblement  leur  pro- 
duction et  se  rendent  de  plus  en  plus  indépendants  de 
l'étranger.  On  peut  voir,  du  reste,  dans  le  tableau 
ci-dessus  que  si  les  importations  de  produits  manufac- 
turés qui  étaient,  en  1890,  plus  de  deux  fois  supérieures 
aux  exportations  se  sont  maintenues,  en  définitive, 
dans  les  mêmes  chiffres,  les  exportations  ont  sensible- 
ment augm-nté  et  ce  sont  maintenant  ces  dernières  qui 
les  dépassent  de  beaucoup.  Leur  augmentation,  en 
1899-1900,  est  des  plus  significatives. 

De  pareils  résultats  donnent  à  réfléchir.  Ils  sont 
surtout  commentés  avec  passion  en  Angleterre,  où  l'on 
ne  voit  pas  sans  inquiétude  grossir  de  jour  en  jour  la 
puissance  industrielle  des  Etats-Unis  et  se  fortifier  sa 
menaçante  concurrence.  Un  seul  fait  paraît  rassurer  nos 
voisins,  c'est  que  l'exercice  1899  1900  a  été  une  période 
lie  prospérité  exceptionnelle.  Sur  les  marchés  américains 
comme  sur  les  marchés  européens,  la  plus  grande  acti- 
vité n'a  cessé  de  régner,  grâce  à  la  hausse  des  prix  et  la 
fabrication  ne  s'est  pas  toujours  préoccupi^c  de  savoir 
si  sa  production  n'était  pas  supérieure  au.x  besoins.  II 
y  aurait  donc  eu,  de  ce  chef,  une  surpro  luction  dont 
on  commence  à  ressentir  les  effets  et  qui  nous  promet 
une  période  de  calme  relatif  pendant  laquelle  on 
s'efforcera  de  rétablir  l'équilibre. 

Dans  ces  coaditioas,  les  chiff'res  que  les  Américains 
étalent  en  ce  moment  avec  tant  de  satisfitction  et  d'or- 
gueil pourraient  bien  ne  plus  être  dépassés  de  quel- 
que temps.  Us  n'en  sont  pas  moins  significatifs  et 
justifient  les  craintes  éprouvées  par  les  manufactu- 
riers anglais. 

Ce  ne  sont  pas  là,  d'ailleurs,  les  seules  considéra- 
tions que  doit  wous  inspirer  l'examen  des  résultats 
commerciiiux  d  ■  l'exerci'-H  lSiJ9-1900. 

On  sait  que  les  hltats-Unis  n'ont  édifié  leur  prospé- 
rité actuf^I  qu'avec  l'aide  des  capitaux  européens.  Les 
titres  placés  sur  le  continent  atteigneni  donc  un  mon- 
tant fort  élevé  ;  mais,  gi-fice  aux  excédents  d'exporta- 
tions, ces  titres  se  trouvent  peu  à  peu  rapatriés.  Dans 
quelle  proportion  peuvent-ils  l'être  ? 


La  balance  apparente  du  commerce  en  faveur  des 
Etats-Unis  a  été,  en  1899-1900,  de  499.764.885  dollars, 
contre  530  088.5(55  dollars  en  1898-99  et  618.259.024  dol- 
lars en  1897-98.  En  tenant  compte  du  mouvement  des 
métaux  précieux  pendant  ces  trois  années,  cette  ba- 
lance a  atteint  le  chiffre  de  1.690.000  000  de  dollars.  Si 
le  montant  dû  au  dehors  par  les  Etats-Unis  pour  in- 
térêt des  emprunts,  frets  et  autres  charges  quin'appa- 
raissen?.  pas  dans  les  statistiques  du  commerce  exté- 
rieur, s'élèvent  à  175.000.000  de  dollars  par  an,  comme 
l'estime  le  Commercial  Bulletin  de  New- York,  il  fau- 
drait rel  l'an  cher  du  montant  de  la  balance  commerciale 
une  somme  de  525.000.000  de  dollars  pour  les  trois 
années. 

On  voit  quel  chiffre  imi>ortant  est  encore  resté  au 
crédit  des  Etats-Unis  pour  effectuer  le  repatriement 
de  leurs  titres  et  avec  quelle  rapidité  ils  peuvent  as- 
surer leur  indépendance  financière. 

Georges  Bourgarel. 


Compagnie  française  de  Matériel  de  Ciieniins  de  fer 

Dans  l'étud-e  publiée  sur  cette  Société  dans  l'Econo- 
miste Européen  du  23  septembre  18  8,  nous  faisions 
ressortir  que  les  résultats  de  l'exploitation  au  cours  de 
l'exercice  1897  1898  avaient  été  plus  satisfaisants  que 
ceux  de  l'exercice  précédent,  puisqu'ils  accusaient  un 
montant  de  profits  de  120.150  fr.  20,  alors  que  l'année 
sociale  1896-1897  avait  produit  une  perte  de  94  147  fr. 
Or,  depuis  cette  époque,  de  nouveaux  progrès  ont  été 
à  constater,  ainsi  qu'en  témoignent  les  bénéfices  nets 
de  l'exercice  1898-I899>  qui  se  sont  élevés  à  256.550  fr., 
et  ceux  de  1899-1900  qui  ont  atteint  380.441  fr. 

Pourtant,  l'année  dernière,  lors  de  l'assemblée  géné- 
rale annuelle,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie s'était  montré  peu  encourageant.  11  craignait,  en 
effet,  que  le  temps  manquât  pour  exécuter,  dans  les 
délais  convenus,  les  nombreuses  commandes  qui 
avaient  été  reçues  en  vue  de  l'Exposition  Universelle 
de  1900.  C'est  qu'il  fallait  compter  non  seulement  avec 
la  surcharge  de  production  due  à  ces  commandes,  mais 
aussi  avec  les  difficultés  d'approvisionnement  pour 
tous  les  éléments  métalliques  qui  entrent  dans  la 
construction  des  véhicules.  Néanmoins,  tout  se  passa 
d'une  façon  normale,  et  les  bénéfices  bruts  purent 
atteindre  le  montant  de  593.668  fr.  contre  450.395  fr.  en 
1898-1899.  Les  frais  généraux  ayant  été  de  213.227  fr., 
il  est  resté,  comme  bénéfices  nets,  la  somme  que  nous 
avons  mentionnée  plus  haut,  soit  380.441  fr.  qui  ont 
été  répartis  de  la  manière  suivante  : 

Réserve  statutaire  Fr.  17.519 

Fonds  d'amortissement   18.102 

Amortissement  du  compte  de  premier 

éiablissoment   45.085 

Réserve  extraordinaire   70.000 

Dividende,  à  raison  de  30  fr.  par  action.  210.000 

Allocation  aux  administrateurs   15.143 

Solde  à  ri 'porter  à  nouveau   4.592 

Somme  égale   380.441 

Le  dividende  de  30  francs  est  en  augmentation  de 
15  francs  sur  celui  de  l'exercice  1898-1899  et,  à  ce 
propos,  nous  croyons  devoir  rappeler  les  dividendes 
distribués  par  la  Compagnie  depuis  sa  création  : 


Exercices 


1873- 
1874- 
1875- 
1876- 
1877 
187"- 
1879- 
1880- 
1881- 
18S2- 
188>i- 
18X5- 
1885- 
188G- 


Francs 

50  » 
42  50 
45 
45 

50  » 
32  50 
32  50 
42  50 
45  » 
45  » 
40  » 
32  50 
20  » 
20  £0 


Exercices 


1887. 
18HX- 
1889- 
1890 
1891- 
1892 
1893- 

18';14 

1835 
189o- 
1897- 
1898- 
1899- 


■89  

-90  

9!  

-9  2 ..... , 

93  

-94  

95  

96  

-97  

■98  

99  

190O.... 


Francs 

10  » 
15  » 
10  » 
17  50 

30  » 
30  » 
30  )> 
20  " 
10 
rien 
rieii 
15  » 
30  » 


l/KCONOMISriO  laJKOl'KKN.  —  Franco 


Raftpolons  (jiie  li>  i-apital  di'  cetto  C.ompat;nie,  dotil 
lu  iliiréo  (Huit  du  (|ii!U'anto  ans,  soit  Jiisiiii'aii  U  iiovi;m- 
l)re  litlxJ,  avail  é  v  lixo  tout  d'aboiNl,  cii  1872,  lors  do 
sa  conslitution.  ii  2.5»  O.nOO  t'r.  et  qu'il  tétait  alors  divisé 
on  5.(HiU  actions  do  âOO  francs,  émises  à  fi^O  fr.  ))iir  la 
Banque  Française  et  Italienne.  Sur  cos  5.000  actions, 
•2.40(i.  enlit''rein('nt  libérées,  avaient  été  attribuées  à  la 
Société  Ch.  Bunnel'ond  et  C'',  en  représentation  do 
l'apport  de  son  actif  social.  En  vertu  des  décisions  des 
assemblées  f^ém-rales  des  17  janvier  et  20  février  1882, 
le  ca|iital  fut  porté  à  4  millions  de  francs  par  la  créa- 
tion de  H.Oi'O  actions  nouvelles  l'e  500  fr.,  émises  en 
février  1882  et  réservées,  au  prix  de  550  fr.,  aux  an- 
ciens actionnaires,  à  raison  de  3  actions  nouvelles 
pour  5  anciennes.  Sur  ces  550  fr.,500  fr.  étaient  applica- 
bles an  capital  et  ")()  fr.  au  compte  de  profits  et  pertes 
de  1881-1882. 

Par  décision  de  l'assemblée  générale  du  15  février 
1889,  le  capital  social  a  été  réduit  de  4  millions  à 
3.50'>.ii0i)  fr.  par  le  rachat,  au  prix  moyen  de  375  l'r.  11), 
et  par  l'annulation,  de  1.000  actions,  et  ce  capital  de 
3.500.000  fr.  est  reprt^senté  actuellement  par  7.000  ac- 
tions de  500  fr.  entièrement  libérées  et  au  porteur. 

Ajouions  que  les  bénéfices  nets  de  l'entreprise  doi- 
vent se  répartir  ainsi  : 

Tout  d'abord,  il  est  prélevé  :  5  0/0  pour  la  formation 
d"un  fonds  de  réserve,  jusqu'à  ce  (jue  ce  fonds  ait  at- 
teint le  dixième  du  capital  social  ;  de  plus,  la  somme 
nécessaire  pour  fournir  aux  actions  un  imérôt  de  5  0/0 
l'an.  Le  surplus  e*t  partagé  ainsi  :  10  0/0,  y  compris 
les  j  t'ns  de  préseni-e,  représentent  la  part  des  Ad- 
ministrat^'urs,  et  le  solde,  de  90  0/0,  revient  aux  ac- 
tionnaires. 

Faisons  observer,  maintenant,  que  sur  les  380.441 
francs  de  bénéfices  nets  réalisés  en  1899  1900,  il  n'a  été 
attribué  aux  actions  que  55  0/0  environ  et  que  l'on  a 
porté  aux  réserves  et  aux  amortissements  divers  une 
somme  totale  de  150.706  francs.  Par  suite,  les  comptes 
de  réserves  et  d'am  -rtissements  atteignent,  mainte- 
nant, le  montant  de  1.267.500  fr.,  en  chift'res  ronds, 
d'après  le  détail  ci-dessous  : 

Francs 

Réserve  statutaire   350.000 

Fonds  d'amortissement   508.,'i09 

Réserve  extraordinaire   415.000 

Total   1.267.509 

A  l'heure  actuelle,  la  réserve  statutaire  atteint  son 
maximum  de  3.j0  000  francs,  le  capital  de  la  Société 
éta'it  de  3.f>00.000  francs.  Ouant  à  la  réserve  extraordi- 
naire, elle  a  (^té  dotée  non  seulement  des  70.000  francs 
dont  il  a  été  fait  mention  dans  la  répartition  des  béné- 
fices, mais  encore  des  110.000  francs  qui  constituaient, 
jusqu'à  présent,  la  réserve  d'inceudie,  cette  réserve 
n'étant  plus  nécessaire,  en  raison  d'une  police  d'assu- 
rance'- contractée  par  la  Compagnie  et  qui  couvre  ses 
risques  jusqu'à  concurrence  de  800.000  francs. 

Le  bilan,  arrêté  au  31  mai  1900  accuse,  sur  celui 
établi  MU  31  mai  1899,  certaines  difl'êrences  qu'il  con- 
vient de  'élever.  Au  passif,  les  exigibilités,  qui  ne  se 
chitiraient,  il  y  a  un  an,  que  par  400.000  francs,  attei- 
gnent, cettt^  année,  8UO.iiOO  francs.  Par  contre,  l'actif 
réalisable  a  pas-é  de  nOO.OOO  francs  à  1.783.000  francs, 
de  sorte  que  le  solde  des  disponibilités  s'établit  à  plus 
de  900.01  lO  francs,  et  il  y  a  là  de  quoi  permettre  à  la 
Sociéié  de  poiu'suivre  normalement  ses  opérations. 

Si  nous  rf-venons  sur  la  répartition  de  dividende  de 
30  francs  a  laquelle  il  a  été  procédé,  c'est  pour  consta- 
ter que,  bien  qu'elle  soit  importante,  elle  ne  paraît  pas 
excessive,  eu  égard  à  la  situation  actuelle  de  la  Com- 
pagnie et  aux  espérances  que  l'on  est  en  droit  de  con- 
cevoir à  so.n  suj  t.  En  effet,  l'exercice  1900-1901  en 
co'irs  s'annoncu  comme  devant  être  aus-,i  très  satisfai- 
sant. Toutefois,  il  faut  remarquer  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration, dans  un  sentiment  de  prudence  légitime, 
di  chre  que  bien  que  la  marche  des  ateliers  soit  assurée 
pe  idant  un  curtaiii  temps,  il  serait  prudent  de  prévoir 
quelques  diminutions  dans  la  production,  à  partir  de 
1901. 


Au  m  )i8  do  se[)toicbrc  1898,  nous  avions  annoncé 
(|ue  (îette  Société  avait  participé  à  la  création  de  la 
Socidié  de  Conslruclion  de  CycJi's  cl  d' A  iilumolnlits, 
«  marque  Georges  Richard  dont  elle  pi>ssé(le  pour 
355.000  francs  d'actions.  Cette  (sntrcpriKo  n'a  pas  (iticore 
donné  jusqu'ici  do  bénéfices,  mais  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Compagnie  Française  de  Malériel  de 
Chemins  de.  fer  a  toute  confiance  dans  son  avenir. 

A.  Lèche ni:t. 


BÉNÉDICTINE  DE  L'ABBAYE  DE  FÉCAMP 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
cette  Société  a  eu  lieu  le  8  mai  dernier. 

D  après  le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration, les  résultats  de  l'exercice  1899-1900  ont  été  très 
satisfaisants.  Le  nombre  de  bouteilles  vendues  s'est 
élevé  à  1.243.971  contre  1.135.828  l'année  précédente, 
1.054.512  en  189  i -1898, 1.002.944  en  1890-97  et  960.243  en 
1895-96.  Par  suite,  les  bénéfices  ont  atteint  le  montant 
de  1.778.413  fr.  78,  en  augmentation  de  338  494  fr.  07 
sur  1898-1899.  Rappelons  que  les  bénéfices  des  trois 
exercices  antérieurs  s'étaient  établis  comme  suit  : 
1897-98,  1.124.983  fr.;  1896-97,  1.006.704  fr.  92  ;  et  1895- 
1896,  918.054  fr.  21. 

Sur  la  susdite  somme  de  1. 778.413  fr.  78,  il  a  été  payé 
en  novembre  dernier  un  premier  acompte  de  dividende, 
soit  75.000  fr.,  et  le  solde  de  l'intérêt  statutaire,  soit 
75,000  fr.,  ensemble  150.080  fr.  Il  reste  donc  un  mon- 
tant de  1.628.413  fr.  78  qui,  après  le  prélèvement  de 
l'allocation  de  20  0/0  au  Directeur  général,  au  Directeur 
technique,  aux  sous-Directeurs  et  aux  Administrateurs, 
se  montant  à  325.682  fr.  75,  laisse  un  solde  disponible 
de  1.302.731  fr.  03. 

Ce  solde  a  été  réparti  ainsi  : 

Francs 

Pour  complément  des  intérêts  (soit  3  0/0,  et 

des  dividendes   800.000  » 

formant  un  total  de  190  francs  par  action. 

Affectation  au  compte  des  travaux  supplé- 
mentaires d'une  3»  annuité   25.000  » 

Amortissement  du  compte  clientèle,  brevets 
et  marchés     250.000  » 

Amortissement  du  matériel  d'exploitation. . .        50.000  " 

Et  le  solde  des  bénéfices,  soit   177.731  03 

à  l'amortissement  des  immeubles. 


Somme  é«ale  au  solde  disponible   1.3Û2.'/31  03 

Rappelons  que,  depuis  la  création  de  la  Société,  il  a- 
été  procédé  aux  répartitions  de  dividendes  suivants  : 


Exercices 

Francs 

E.xercices 

Francs 

Par  an 

Par  an 

1876-77  

15  >> 

1801-92  à  1893-94. . 

.  100 

1877-78   

12  31 

1878-79  et  1879-80... 

.     30  .. 

1880-81   

40  » 

1896-97   

1881-82  

45  .. 

1897-98  

1882-83  à  18«6-87... 

.     50  » 

1898-99  

18N7-88  à  1889-90. .. 

(il)  .> 

18y9-l900  

1890-91   

9(1  » 

Le  capital  social  de  la  Société  n'est  que  de  2.500.000 
francs,  divisé  en  5.000  actions  de  500  francs,  et  il  faut 
reconnaître  que  peu  d'affaires  ont  atteint  un  tel  degré 
de  prospérité.  Aussi  les  titres  de  cette  Société  sont-ils 
cotés  aux  environs  de  6.150  francs.  Toutefois  le  Con- 
seil d'administration  semblerait  trouver  (jue  de  tels 
cours  sont  suffisants.  En  effet,  plusieurs  actionnaires 
ayant  demandé  qu'il  fût  procédé  à  la  division  des  ac- 
tions, le  Conseil  s'y  est  refusé,  tout  d'abord  pour  éviter 
les  fiais  qu'entraînerait  une  telle  opération,  et  aussi 
pour  ne  pas  favoriser  les  excès  de  la  .>-péculation. 

En  dehors  des  amortissements,  qui  n'ont  cessé  d'être 
pratiqués  largement,  la  Société  possède  en  tin  d'exercice 
1899-1900,  une  réserve  statutaire  de  250.000  francs, 
maximum  fixé  par  les  statuts,  et  une  réserve  spéciale 
s 3  montant  à  818.377  francs.  Ces  réserves,  de  même  que 


l'iO  L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


les  amortissements  effectués  mettent  la  Société  à  l'abri 
des  surprises  et  constituent,  pour  l'avenir,  de  solides 
garaniies. 

Le  rapport imentionne  que  si  la  Société  n'a  pas  parti- 
cipé effectivement  à  l'Exposition,  c'est  parce  que  les 
conditions  qui  lai  ont  été  imposées  n'ont  pas  paru  ac- 
ceptablps,  et  que  remplacement  était  trop  restreint  et 
défectueux.  Néanmoins,  les  démarches  faites  n'ont  pas 
été  complètement  vaines,  et  la  maquette  de  l'établisse- 
ment de  Fécamp  ligure  au  Grand  Palais  dans  la  section 
d'architecture. 

La  Société  a  fait  ériger  un  monument  en  mémoire  du 
fondateur  de  la  Société,  M.  Legrand.  Ce  monument  a 
été  inauguré  le  29  juillet  dernier. 

L'asspuiblée  générale  du  8  mai  dernier  avait  à  nom- 
mer quatre  administrateurs.  Elle  a  réélu,  à  l'unnui- 
mité  :  MM.  Ancel,  Vatel,  F.  Lépine  et  Vermont,  admi- 
nistrateurs sortanis. 

J.  M. 


Les  C'^^  Françaises  d'Assurances  sur  la  Vie 

KN  1899 

Le  Moniteur  des  Assurances,  dans  son  numéro  du 
1.5  juillet,  publie,  sous  la  signature  de  son  directeur, 
M.  Ed.  Olivreau,  une  analyse  complète  des  opérations 
des  Compagnies  françaises  d'assurances  sur  la  vie  pen- 
dant l'exercice  1899. 

Ces  résultats  sont  comparés  à  ceux  de  l'exercice 
1898,  et  comprennent  les  opérations  de  dix-sept  Com- 
pagnies. 

I.  —  Assurances 

bpérations  en  cours.  —  Le  montant  total  des  capitaux  en 
cours,  pour  les  dix-sept  Compagnies  d'assurances  à  primes 
fixes  compi  ises  dans  nos  tableaux,  s'élevait,  au  31  décembre 
1B99,  réassurances  déduites,  àla  somme  de.Fr.  3.041.241.789 

Au  31  décembre  1898,  il  était  de   3. 593.200. 211 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de  Fr.  48.041.528 

pour  les  capitaux  en  cours,  nets  de  réassurance. 

Opérations  de  Vannée.  —  La  production 
totale  de  l'année  1899  a  été  de  Fr .      353 . 480 . 650 

Le  chiffre  des  capitaux  disparus  ayant  été  de  305.439.122 

La  diirérence  de  .Fr.  48.041.528 


représente  l'augmentation  que  nous  avons  constatée  plus  haut. 

Sinistres.  —  Les  sinistres  de  l'année  1899 
se  sont  élevés  à  la  somme  de  Fr.  58.982.001 

Ceux  de  l'année  1898  s'élevaient  à   54.256  157 

Soit  une  augmentation  de  Fr .         4 . 725 . 844 


Les  capitaux  exposés  au  risque  de  décès,  pendant  l'année 
1899,  présentaient  une  moyenne  de  Fr.   3.40^.782. 106 

Les  sinistres  de  l'année  1899  étant  de  58.982.001  francs,  le 
rapport  des  sinistres  aux  capitaux  en  cours  a  été  d'environ 
1  73  0/0. 

Voici  les  taux  des  sinistres  observés  de  1890  à  1899  ; 


.\nnces 


1890. 
1891. 
1892. 
1895. 
1894. 


Rapport 
des  sinistres 
aux  capitaux 

en  cours 

1  62  % 
1  tjO  » 
1  57  » 
1  55  » 
1  54  » 


Années 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


Rapport 
des  sinistres 
aux  capitaux 

en  cours 

1  58  % 
1  38  » 
1  48  » 

1  60  >> 
1  73  " 


II.  —  Rentes  Viagères 

Renies  en  cours.  —  Les  rentes  viagères  immédiates,  en 


cours  au  31  décoml)re  1899,  s'élevaient  à   Fr. 

_ieur  chiffre,  au  31  décembre  1898,  était  de>. 


74.059.2.39 
71.165.174 


Il  y  a  donc  une  augmentation  de                Fr.  2.834.065 

Les  renies  différées,  de  survie,  etc.,  so  mon- 
taient, au  31  décembre  1899,  à                       Fr.  4.380.609 

et  au  31  déceml)re  1898,  à   4.313.425 

Augmentation  de                                    Fr.  17.184 


Constitutions  de  rentes.  —  Les  rentes  viagères  immédiates, 
constituées  en  1899.  donnent  un  chiffre  de. . . .  Fr.  6.376.628 
ce  chiffre  était,  en  1898,  de   7.220.478 


La  diminution  s'élève  à   Fr. 


843.850 


Extinctions  de  renies  viagères.  —  Les  rentes  viagères  im- 
médiates éteintes  en  189.^,  s'élèvent  à  Fr.  3.3^0.485 

chiffre  supérieur  de   142.135 

à  celui  des  extinctions  de  1898,  qui  était  de..  Fr.  3.248.350 


Le  chiffre  moyen  des  rentes  immédiates  en  cours,  pendant 
l'année  1899,  a  été  de  72.612.606  fr.;  le  rapport  des  extinctions 
aux  rentes  en  cours  a  donc  été  de  4.47  0/0.  Ce  rapport  avait 
été,  en  1898,  de  4.69  0/0;  en  1897,  de  4.55  0/0;  en  1896,  de 
4.81  0/0  ;  en  1895,  de  5.50  0/0. 

III.  —  Comptes  généraux  de  Profits  et  Pertes 

Nous  avons  groupé,  ci  après,  les  principaux  éléments  des 
comptes  généraux  de  Profits  et  Perles  pour  l'exercice  1899  : 

NATURE  DU  CRÉDIT 

Soldes  au  début  de  l'exercice                       Fr.  1.257.585 

Bénéfices  sur  Assurtmces  avec  participation   15.022.581 

—  sur  Assurances  sans  participation   11.228.699 

—  sur  Rentes  de  toute  nature   7.944.664 

—  sur  Nues-Propriétés  et  Usufruits   2.376.089 

Intérêts  produits  par  les  Fonds  placés   82.231.087 

Portion  de.-^  Frais  généraux  et  Commissions  por- 
tées aux  Comptés  d'assurances   2.- 06.101 

Recettes  diverses   228.825 

Total  du  crédit   Fr.  122.595.631 


NATURE  DU  DKBIT 

Pertes  sur  Assurances  avec  participation  . .  Fr. 

—  sur  Assurances  sans  participation  

—  sur  Rentes  de  toute  nature.  

—  sur  Nues-Propriétés  et  Usufruits  

Intérêts  bonifiés  aux  Compte.s  d'assurances  

Frais  généraux   Fr.  11.483.581 

Commissions   10.986.857 


Participation  des  assurés  aux  bénéfices  

Dépenses  diverses  

Soldes  au  début  de  l'exercice.  (Comptes  débiteurs 
à  amortir.  )  


69.079 
521.169- 
240.374 
4.832 
75.317.175 


22.470.438 
7.557.365 
541.183 

140.922 


Total  du  débit   Fr.    lOfi. 862.537 

Soldes  créditeurs   15.'i33.094 


Total  égal  au  crédit   Fr.  122.595.631 


RÉPARTITION  DES  SOLDILS  DISPONIBLES 

La  répartition  des  soldes  créditeurs,  au  31  décembre  der- 
nier, a  été  faite  comme  suit  : 

Dividendes,  intérêts  et  impôts   Fr.  10.84';.682 

Réserves  statutaires  et  facultatives   3.055.892 

Allocations  et  gratifications   267.756 

Divers  amortissements   54.959 

Fr.  14.224.289 

Soldes  reportés  à  nouveau   1.. 508. 805 

Total   ¥r.  15.733.094 

IV.  —  Frais  généraux  et  Commissions 

Les  frais  généraux  se  sont  élevés  à  Fr.  11.483.581 

Ils  étaient,  l'année  dernière,  de   10.487.054 

Augmentation  en  1899   .Fr.  996.527 

I^es  commissions  atteignent  le  chilfre  de  . .  .Fr.  10.98i'i.857 
Elles  s'élevaient,  pour  l'exercice  précédent,  à..  11.967.0;)2 

Diminution  en  1899  Fr.  980.145 

\.  —  Situation  Active  et  Passive 

Le  total  de  l'actif  et  du  passif  compris  dans  les  bilans 

s'élève,  au  31  décembre  dernier,  à  Fr.    2  343.798.787 

Il  était,  au  31  décembre  1898,  de   2.2'/1.267  231 

Augmentation  Fr.  72.531.556 

Nous  indiiiuons  ci-dessous  le  détail  des  variations  pour 
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clia(|ue  Compafînit"  ot  les  niodilioatioiis  survenues,  en  1899, 
cfuns  la  composition  de  l'Actif  et  du  Passif  : 


C0MrA(iNI12S  ION 

France 

Asaurances  gi'iuT.  21.657.0S8 

I  nion    ;$.1U1.()8> 

Nationale   13.772.028 

Phénix   11.184.r>2'i 

Caisse  PaternoUi'  .    •!.5'<4.  l'2() 

Ui-haine   4.(i79.51'.i 

Soleil   1.411.280 

Aigle   1.21)4.99(5 


AUr.MENT.VTIclN  ! 

Francs 

(Vinliance   1.492.o',l0 

Patrimoine  

Abeille  

h'ranco  


Mil,. -.88 

I.157.r,i'i 

4.571.776 


Foncière   1.898.751 


Nord  

Providence . . 


l.«50.7'.t() 
1.46'i.;!(;7 


COMPAGNIE  KN  DIMINUTION 


Caisse  générale  des  Familles  Fr. 

Monde  


342.093 

77.9411 


Le  passif,  au  31  drcenibre  di'rnier.  s'établit  comme  suit  : 

Capital  social  Fr.  187.500.LOO 

Réserves  divorb^es   2.097.650.692 

Dû  pour  sinistres,  arrérages   19.385.5;)! 

Loyers  reçus  d'avance   4.193.138 

Dû  aux  assurés  participants  lexercice  courant  7.^i46.172 

Créditeurs  divers   17.355.154 

Dividendes  dus  aux  actionnaires   10.259.000 

RÊSEnVES  POUR  RISQUES  EN  COUPS 

Le  montant  des  réserves  mathématiques  pour  risques  en 

cours  s'élève,  au  81  décembre  1899,  à  Fr.  1.989.306.893 

Il  était,  au  31  décembre  1898,  de   1.932.756.461 


L'augmentation  des  réserves  est  de  Fr. 


58.550.4b2 


Les  réserves  affectées  aux  assurances  de  toute  nature  sont 
comprises  dans  ce  total  pour  1.211.307  fr.  50  c,  ce  qui  donne 
un  taux  mo^en  de  33  27  0/0.  Cette  proportion  était,  en  18  )8, 
de  32  62  0/0  ;  en  1897,  de  31  67  0/0  ;  en  1896,  de  30  87  0/0;  en 
1895,  de  29  72  0/0;  en  18!>4,  de  27  57  0/0. 

Les  réserves  des  rentes  viagères  se  montent  à  777.999.393 
francs. 

\l.  —  Résumé 

En  résumé,  les  allaires  de  nos  Gomp;!gnies  en  général  ont 
suivi,  dans  leur  ensemble,  une  marche  normale.  Telle  est 
l'impression  qui  se  dégan>!  de  L'étnde  tninu1ieus<^  des  comptes 
renaus.  Les  progrès  réalisés  malgré  les  dillicultés  créées  par 
la  crise  économique  et  industrielle  que  nous  traversons, 
l'augmentation  du  chilVie  des  reserves  viennent  affirmer  la 
puissance  de  leur  organisation  administrative  et  financière. 

Le  total  (les  afl'aires  réalisées  en  1699  accuse  une  augmen- 
tation de  48  millions  sur  la  production  de  l'exercice  précé- 
dent ;  ce  chiffre  mè'rite  d'être  mcQiionné  en  pré.-5ence  de  l'état 
actuel  des  alïdires  en  général  et  de  la  concurrence  qui  devient 
de  jour  en  jour  plus  nombrruse  et  plus  vive.  On  voit,  en 
effet,  arriver  à  Paris,  nombre  de  Compagnies  étrangères  qui 
viennent  combattre  nos  Compagnies  par  les  pires  procédés 
de  coiU'urrence  exoîique. 

Le  chill're  des  ri-ntes  viagères  constituées  est  légèrement 
inférieur  à  celui  de  l'année  précédente.  On  a  pu  remarquer, 
dans  toutes  les  Compagnies,  un  certain  ralentissement  se 
produi-ant  dans  les  constitutions  de  Rentes  viagères  pendant 
ifS  derniers  mois  de  l'année  1899.  Le  compte  rendu  de  La 
Générale  s'exprime  ainsi  à  cet  égard  et  c'est,  à  notre  avis,  la 
note  juste  :  "  Il  faut  en  chercher  uniquement  la  cause  dans 
la  baisse  subite  des  cours  de  toutes  les  valeurs  de  Bourse 
survenue  dans  les  derniers  mois  de  l'année,  et  qui  a  eu  pour 
effet  d'arrêter  beaucoup  de  porteurs  de  titres  dans  leur  projet 
de  les  réaliser  pour  en  placer  le  montant  en  viager.  »  Le 
chill're  des  extinctions  de  rentes  est  un  peu  supérieur  à  celui 
de  l'exercice  précédent,  bien  que  la  proportion  des  extinctions 
aux  risques  encours  soit  de  4,47  0/0. 

Les  réserves  pour  risques  en  cours  continuent  leur  marche 
ascendante,  avec  une  augmentation  de  56  millions  et  demi 
portant,  celte  année,  leur  chiffre  à  1.989  000.000,  dont  1  mil- 
liard 211  mille  francs  pour  les  assurances  de  toute  nature  et 
778  millions  pour  les  rentes  viagères. 

Ncnis  trouvons  les  placements  immobiliers  en  augmentation 
de  12.821.000  francs.  Dans  cette  augmentation  figurent  plu- 
sieurs Compagnies  parmi  lesquelles  nous  remarquons  La 
France  qui,  par  une  augmentation  de  3  millions,  vient  de 
porter  à4i  millions  la  valeur  des  immeubles  lui  appartenant 
au  31  dpcembre  1899. 

Les  fonds  d'Etat  fran(;ais  sont  en  diminution  de  3  millions 
665  mille  francs;  les  emprunt  des  communes  et  des  dépar- 
tements de  2.7()0.0ii0  fr.  Lts  valeurs  garanlies  par  l'Etat  au 
contraire,  figurent  à  l'actif  pour  une  augmentation  d'environ 
18  millions  et  les  valeurs  françaises  diverses  pour  2  mil- 
lions 1/2.  Au  moment  môme  ou  dans  les  derniers  mois  de 
1899)  la  baisse  se  faisait  sentir  sur  les  valeurs  garanties  par 


l'Elat,  et  empêchait  les  renller!»  do  faire  les  réalisations  qu  ils 
avaient  en  vue,  les  Coni[iBgiiies  trouvaient  l'occiision  de  faire 
des  i)lacem('iits  réniunerateuis  i^ans  avoir  recours  autant 
qu'ellts  l'Hiiraienl  pu,  aux  placements  on  valourH  étrangères. 
11  est  vi'ui  (|u  un  certain  nombre  de  Compagnii  s  ne  sont  pas 
encore  autorisi'cs  à  faire  ce  genre  de  iilacr^ment  i|iii  figure, 
néanmoins,  à  notre  tal)leau  [lOiir  249  niilliims  a\ ec  une  aug- 
mentation de  24  millions.  C'est  à  parlir  de  raiinéc  prociiaine 
((ue  nous  verrons  se  dessiner  les  effets  pi-oduils  dans  la  com- 
position de  l'actif  aux  bilans  des  (Compagnies. 

Nous  avons  à  signaler  aussi  une  auguienlation  de  près  de 
5  millions  dans  les  nues  propriétés,  l'iusieuis  (Compagnies 
ont  manifesté  l'inlention  de  se  livrer  à  ce  genre  d'oijéialions : 
ce  sont  1;Y  des  afiaires  demandant  un  doigié  loul  spécial,  on 
il  faut,  avant  tout,  savoir  résister  aux  entiuinements  de  la 
concurrence. 

Nous  avons  annoncé,  l'année  dernière,  que  la  Caisse 
Paternelle  réduisait  son  capital  de  5  millions  à  3  millions  ; 
mais  que,  par  une  seconde  opération,  le  capital  social  se 
trouvait  porté  à  5.000.1(0  fr  au  moyen  de  l'émission  do  ().667 
actions  de  300  fr.  cntièremont  libérées.  Cet^e  opération  est 
aujourd'hui  un  fait  accompli  et,  dans  une  asseniljlée  génc'rale 
extraordinaire,  les  actionnaires  réunis  le  20  mai  dernier  ont 
pris  une  résolution  conforme  aux  décisions  du  Conseil  d'Etat  : 
un  million  sera  employé  à  l'accroissement  de  la  réserve 
immobilière  et  le  second  million  se  grossira  chaque  année 
de  ses  intérêts  et  dos  intérêts  composés  et  ne  deviendra 
disponible  que  lorsque  tous  les  anciens  contrais  auront 
disparu  et  ([ue  la  Société  no  contiendra  plus  que  des  polices 
souscrites  d  après  les  tables  des  assurés  français  3  1/2  0/0. 
Cette  disposition,  imposée  par  le  Conseil  d'Etat,  méritait 
d'être  signalée. 

Tels  sont  les  points  principaux  sur  lesquels  notre  attention 
a  été  attirée  à  la  lecture  des  comptes  rendus  envisag-s  sous 
leurs  divers  aspects.  Si  nous  consid  'rons  la  marche  générale 
des  affaires  et  la  situation  acquise  par  nos  Compagnies,  nous 
constaterons,  une  fois  de  plus,  leur  excellent  fonctionnement, 
leur  puissance  financière  et  l'incomparable  sécurité  que 
présentent  kurs  opérations. 


LIS  É7É1TEME1TTS  DE  CHIITE 


Deux  nouvelles  sensationnelles  viennent  de  nous 
être  transmises  :  1°  les  Ministres  étrangers  à  Pékin 
sont  encore  en  vie  et  tous  les  détails  horrifiques  qu'on 
avait  publiés  sur  les  massacres  des  légations  sont 
démontrés  faux;  2°  les  troupes  internationales  ont 
quitté  hier  Tien-tsin,  en  marche  sur  Pékin  qu'elles 
vont  débloquer. 

La  première  nouvelle  est  évidemment  la  plus  impor- 
tante. Malgré  tous  les  mensonges  publiés  à  ce  sujet,  le 
massacre  général  n'a  pas  eu  lieu.  Beaucoup  des  défen- 
seurs des  légations  ont  été  tués,  mais  la  plupart  des 
membres  du  corps  diplomatique  sont  encore  vivants. 

Ils  ne  sont  pas,  il  est  vrai,  dans  une  position  très 
.rassurante.  C'est  grâce  à  leur  valeur,  uniquement  à 
leur  valeur,  que  les  assiégés  de  Pékin  sont  vivants 
encore.  Mais  les  vivres  et  les  munitions  doivent  être 
presque  épuisés.  Enfin,  nous  savons  qu'assiégeants  et 
assiégés  se  tiennent  toujours  derrière  leurs  barricades 
et  qu'une  armée  hostile  entoure  Pékin. 

Il  est  donc  manifeste  que  si  l'on  veut  arracher  à  la 
mort  les  prisonniers  des  légations,  il  faut  agir  au  plus 
vite  et  sans  hésitation. 

Que  ce  soit  par  négociations  ou  par  force,  par  l'in- 
termédiaire ou  sans  l'intermédiaire  de  Li-IIung-Chang, 
en  traitant  avec  Pékin  ou  bien  en  marchant  sur  Pékin, 
la  première  chose  à  faire  est  de  délivrer  les  malheu- 
reux qui  languissent  et  meurent  là- bas,  dans  la  cité 
impériale. 

IS'ous  croyons  savoir  que  c'est  l'opinion  unanime  de 
tous  les  Gouvernements  et  que  sur  cette  question  l'ac- 
cord est  parfait,  sans  ombre  de  divergence,  entre  tous 
les  Cabinets  européens. 

Les  opérations  de  guerre  sur  les  côtes  languissent, 
tout  l'effort  militaire  restant  concentré  sur  la  marche 
vers  Pékia  qui  a  commencé  hier.  Cependant,  dans  la 
Mandchourie,  Chinois  et  Russes  se  battent  sérieuse- 
ment, mais  jusqu'ici  les  Cliinois  semblent  avoir  eu 
l'avantage.  Kq  tous  cas,  les  Russes  n'ont  guère  pu  les 
entamer. 
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Les  nouvelles  se  feront  maintenant  de  plus  en  plus 
rares  tant  que  la  colonne  en  marche  sur  Pékin  n'aura 
pas  pris  contact  avec  l'ennemi. 

L.  P. 


Informations  Éconoipes  et  Fiuaiicières 

Chemins  de  fer  Beyrouth-Damas-Hauran  et  Bi- 
redjik-sur-l'Euphrate.  —  Les  obligataires  de  cette 
Société  se  sont  réunis  le  27  juillet  en  assemblée,  sur 
la  convocation  de  V Association  nationale  des  Porteurs 
français  de  valeurs  étrangères.  Plus  de  400  porteurs 
étaient  présents  ou  représentés. 

La  séance  était  présidée  par  M.  Kug.  Lacombe,  vice- 
président  de  V Association  Nalion^ile,  qui  a  fait  remar- 
quer que,  dès  à  présent,  le  groupe  représente  un  nombre 
de  titres  important,  et  que  les  adhésions  continuent  à  se 
produire  chaque  jour.  11  a  donné  ensuite  la  parole  à 
M.  Drouin,  ini^énieur,  membre  du  Conseil  consultatif, 
qui  a  fourni  des  explications  qui  se  résument  ainsi  : 

La  Compagnie  actuelle  a  été  constituée  en  1891,  par 
la  fusion  de  deux  autres  Sociétés.  Son  capiial  social, 
fixé  à  10  millions  de  francs  en  20.000  actions  de  500  fr., 
fut  employé,  à  concurrence  de  13.860  actions,  à  l'amor- 
tissement du  passif  des  deux  Sociétés  fusionnées  et  au 
rachat  de  la  route  de  Beyrouth  à  Damas.  Les  6.140  ac- 
tions restantes,  libérées  d'abord  de  125  fr.  ne  pouvaient 
procurer  à  la  Compagnie  que  des  ressources  trop  li- 
mitées pour  l'exécution  des  travaux  prévus.  Elle  fit 
donc  une  émission  de  120.000  obligations  de  5t0  fr. 
3  0/0,  qui  furent  prises  fermes  par  la  Banque  Otto- 
mane, au  prix  de  250  fr.  et  oftertes  au  public  par  cette 
Etablissement  à  295  fr. 

"La.  Compagnie  Beyrouth-Damas  reçut  donc 31  .'200.000 
francs,  sur  lesquels  elle  fit  à  la  Société  du  Port  de 
Beyrouth  un  prêt  hypothécaire  de  cinq  millions. 
L'émission  constitua  donc  une  ressource  liquide  de 
26.000. 000  de  francs;  quant  au  prêt  de  cinq  millions, 
il  a  été  remlioursé  par  la  remise  de  19.230  des  obliga- 
tions émises. 

Ce  fut  en  1893  que  la  Compagnie  prit  sa  dénomina- 
tion actuelle  et  augmenta  son  capital  de  cinq  millions 
à  la  suite  de  l'apport  qui  lui  fut  fait  du  droit  de  cons- 
truire et  d'exploiter  une  ligne  reliant  Damas  aux  villes 
de  Hama,  Alep  et  Biredjick-sur-l'Euphrate  (560  km.). 

Cette  nouvelle  ligne  devait  recevoir  du  Gouverne- 
ment ottoman  une  garantie  d'intérêt  de  12.500  fr.  par 
kilomètre.  Mais  ce  Gouvernement  préféra  ajourner 
les  travaux  pendant  cinq  ans,  sauf  à  verser  à  la  Com- 
pagnie, à  titre  d'indemnité,  une  redevance  de  750.000 
francs,  jusqu'à  présent  régulièrement  servie.  Il  vient 
de  donner  l'autorisation  de  commencer  les  travaux, 
mais  seulement  pour  un  trom  on  de  la  ligne  concédée, 
soit  192  kilomètres  de  Royat  à  Hama.  La  garantie  est 
augmentée,  il  est  vrai,  de  2.500  fr.  par  kilomètre;  la 
Compagnie  se  voit,  néanmoins,  privée  de  plus  de  la 
moitié  des  subventions  sur  lesquelles  elle  avait  compté 
jusqu'à  présent. 

D'autre  part,  les  insuffisances  de  produits  nets  qui 
se  produisaient  chaque  année,  ainsi  que  les  frais 
nécessités  jiar  les  études  de  la  nouvelle  concession, 
avaient  obligé  la  Société  à  demander  à  ses  banquiers 
des  avances  importantes  et  à  créer  une  dette  flottante 
atteignant  plus  de  9  millions  de  francs.  Annuellement, 
le  service  des  obligations  nécessite  une  somme  dépas- 
sant 1. 400.000  fr.;  en  regard  de  cette  charge,  les  pro- 
duits nets  de  l'exploitation  n'atteignent  pas  1  mil- 
lion de  francs.  La  Société  s'est  trouvée,  par  suite  de 
cette  situation,  dans  l'impossibilité  de  trouver  les  capi- 
taux nécessaires  pour  la  construction  he  la  nouvelle 
ligne,  et  c'est  pourquoi  elle  a  dû  demander  la  liquida- 
tion judiciaire. 

M.  Drouin  a  indiqué  aussi  les  principaux  points  qui 
paraissent  de  nature  à  attirer  l'attention  : 

1"  Le  coût  des  lignes  en  exploitation,  ([ui  est  de 
41.291.799  fr.  38,  chiffre  élevé  qui  conduira  à  l'examen 
de  la  valeur  des  apports  ; 


2°  Les  versements  restant  à  effectuer  sur  les  actions, 
3.013.225  fr.; 

3°  Les  conditions  de  l'émission  des  120.000  obliga- 
tions ; 

4»  Les  conditions  des  emprunts  consentis  envers  di- 
vers établissements  de  crédit  (dette  flottante)  ; 

5°  Enfin,  les  conditions  stipulées  dans  les  contrats 
de  construction  et  d'exploitation  passés  avec  la  Société 
Syrienne. 

Après  quelques  renseignements  complémentaires, 
f  ournis  p«r  M.  Eug.  Lacombe,  l'assemblée  a  voté  l'ins- 
titution d'un  Comité  de  défense  qui  se  trouve  ainsi 
composé:  MM.  Léon  Drouin,  ingénieur,  président; 
Desouches,  ancien  président  des  Agréés  de  Paris  ;  Her- 
becq ,  notaire  ;  Tony-Chauvin ,  Descours-Desacres , 
d'Aleman. 

•  Ce  Comité  aura  pour  mission  d'examiner  la  situa- 
tion de  la  Compagnie  et  d'élucider  toutes  les  questions 
litigieuses  ;  de  suivre  les  opérations  de  la  liquidation 
et  de  discuter  toutes  propositions  de  concordat  ;  de 
convoquer  toutes  réunions  de  porteurs  et,  enfin,  de 
prendre,  de  concert  avec  eux,  toutes  mesures  estimées 
nécessaires  à  la  sauvegarde  de  leurs  intérêts. 


Etat  de  Minas-Geraès.  —  Du  message  adressé  le  15 
juin  dernier  par  le  Président  de  l'Etat  de  Minas-Ge- 
raès au  «  Congrès  Mineiro  »  il  ressort  que  le  bilan 
provisoire  de  l'exercice  1899,  dont  les  opérations  ont 
été  soldées  au  mois  de  juin  dernier,  accusait  aux  recet- 
tes un  Diouvement  général  de  27.304:690,<.'005,  y  compris 
le  solde  reporté  de  l'exercice  1898  et  les  dépôts  dispo- 
nibles. 

En  face  de  ces  recettes  et  avec  les  dépenses  actuel- 
lement connues,  soit   28.641:343#720 

on  pouvait  prévoir  pour  cet  exercice 

un  déficit  :1e   1.336:653/728 

mais  il  y  avait  lieu,  toutefois,  de  tenir  compte  que 
l'exercice  1899  a  subvenu  aux  frais  de  l'exercice  1898 
pour  une  somme  de  3.876:71.5.t979. 

La  situation  peut  être  résumée  ainsi  : 


Rfic&ttcs 

Ordinaires   18.506: 63 1S499 

Prêts  Caisse  orplielins   180:752  797 

Solde  Caisse  d'épargne   265:973  829 

Opérations  de  crédit   6.800:001»  000 

I^ecettes  diverses,  dépôts  compi-is   1.142:009  582 

26.895  ::^67S707 

Solde  reporlé  de  l'exercice  1898    4(i9:3-j2  298 

27.304 :69U§005 

Dépenses 

Sommes  dépensées  pour  les  Secrétariats  de 

l'Etat   17.123:0fi5$647 

Dépenses  extraordinaires   2.-504:380  928 

—  pour  opérations  de  crédit   4.340:075  246 

—  pour  compte  de  recettes  spéciales  .  798:105  925 
Subvention  à  l'exercice  1898   .-   3.876:715  979 

28.641 :3'43S725 


Pour  cette  année  1899,  on  avait  prévu  aux 

recettes  la  somme  de   20,905:7003000 

11  a  été  encaissé   18.500:631  449 

Il  y  a  donc  une  différence  en  moins  de. .  2.399:068g551 


Les  principaux  chapitres  de  recettes  restés  en  des- 
sous des  prévisions  sont  :  l'impôt  d'exportation,  trop 
faible  de  2.176:200,v568,  les  impôts  de  consommation, 
les  droits  de  succession  et  divers. 

Quelques  recettes  ont  été  supérieures  aux  prévisions, 
entre  autres  notamment,  l'impôt  sur  for  avec  un  ex- 
cédent de  451:58 '4.^305. 

L'exercice  1899  n'étant  pas  encore  clos,  beaucoup 
de  chiffres,  parmi  ceux  inscrits  au  bilan  provisoire, 
sont  susceptibles  de  subir  des  modifications. 

Les  dépenses  ordinaires  de  l'exercice  1899  s'élèvent 
suivant  les  données  existantes  à   17.122:067s647 

En  comparant  ce  chiffre  à  celui  prévu  20 . 797 :575$365 
on  voit  qu'il  a  été  dépensé  en' moins  .  3.67.S:.5(>7$718 
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La  comparaison  entre  les  ilépenses 

(le  l'exercice  isas  (ordinaires)   l'.).G51 :6r)0$G31 

et  les  dépenses  orilinaires  de  1899           17 . 122  :()(57$647 

montre  qu'on  IS'JO  on  a  restreint  les 

dépenses  de   2.529 :r)82.it;i)8i 

De  mt'me  la  comparaison  entre  les  recettes  ordinaires 
et  les  doi>enses  ordinaires  de  1899  montre  que  ces  re- 
cettes étaient  snllisantes  pour  faire  l'aco  aux  cliarges 
ordinaires  des  services  publics. 

Dette  Extérieure.  —  Le  paiement  des  coupons  et  de 
l'amortissement  de  la  Dette  Extérieure  continue  à  être 
fait  avec  ponctualité. 

La  dette  (lottante  de  même  nature,  provenant  de 
l'avance  de  15  millions  de  francs,  a  été  amortie  pour 
une  valeur  de  6.562.500  fr.  et  se  trouve  réduite  ainsi  à 
8.062.  r)00fr. 

Conformément  au  contrat  de  l'Emprunt,  on  procéda 
le  15  décembre  1899  au  deuxième  amortissement  de  cel 
Emprunt  en  retirant  2.055  obligations  de  la  circulation. 

En  ajoutant  ces  titres  aux  1.956  obligations  rachetées 
l'année  précé  iente,  on  voit  que  l'amortissement  de  la 
Dette  consolidée  Extérieure  est  déjà  représenté  par 
4.011  obligations  de  la  valeur  nominale  de  500  fr.  cha- 
cune, soit  2  0Q5.0G0  fr.  de  valeur  nominale. 

L'année  dernière,  le  ( iouvernement  français  fit  ad- 
mettre à  la  Cote  ollicielle  de  la  Bourse  de  Pai'is  les 
titres  représentant  la  partie  de  l'Emprunt  déjà  placée; 
dernièrement  il  a  amplilié  cette  mesure  en  admettant  à 
la  Cote  la  totalité  des  obligations  de  cet  Emprunt. 

Ces  titres  aussi  bien  que  les  apolices  de  20G$000  pa- 
pier provenant  de  la  conversion  des  obligations  Chemin 
de  fer  Bahia  et  Minas,  ont  conservé  des  cours  élevés 
sur  les  marchés  étrangers,  ce  qui  prouve  que  le  crédit 
de  l'Etat  se  maintient  dans  une  situation  flatteuse. 

Dette,  Intérieure.  —  La  Dette  consolidée  Intérieure 
n'a  pas  subi  de  changement  appréciable.  C'est  tout 
juste  si  2G  obligations  de  .500  francs  Bahia  et  Minas 
furent  retirées  en  échange  de  21  apolices  de  la,  valeur 
nominale  de  200$G00  émises  en  conformité  du  décret 
774  de  1894. 

Cette  Dette  est  représentée  maintenant  par  22.801 
apolices  de  20G$000. 

Tout  aussi  bien  que  celui  de  la  Dette  Extérieure,  le 
service  des  intérêt^  de  )a  Dette  Intérieure  a  été  fait 
avec  l'exactitude  habituelle. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  27  juillet,  les  40.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
■émises  à  575  fr.,  libi'rées  du  quart  et  nominatives,  n°'  120001 
à  160000,  delà  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  ruJjrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  110.000  à  160.000. 


Depuis  le  27  juillet,  les  25.000  obligations  4  1/2  0/0,  n«  1 
à  25000,  de  la  Société  Générale  de  Hauts  Fourneaux,  Forges 
et  Aciéries  en  Russie,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote. 

25.000  obligations  de  500  fr.  4  1/2  0/0,  émises  à  475  fr., 
libérées  et  au  porteur,  faisant  partie  d'une  série  de  30.000  obli- 
gations remboursables  au  pair,  par  voie  de  tirages  semes- 
triels, de  1900  à  1935. 

Intérêt  annuel  :  22  fr.  50  payables  par  moitié  les  1"  niai  et 
1"  novembre; 

Jouissance  courante  :  l»'  mai  1900. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Socii'té  Générale,  rue 
de  Provence,  •'Si. 


Depuis  le  2  août,  les  1.200  actions  nouvelles  de  .500  Ir  li. 
Gérées  et  au  porteur,  n'"'  4341  à  5540,  de  la  Société  des  Car- 
rières de  1  Ouest  (Etabhssements  Barri(-r)  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin 


de  la  Cote  sous  la  même  rubrique  qmi  les  actions  ancieinH-B. 

Par  suito.  h;  nombre  des  actions  de  ladite  Sncièlé,  néj^oCiH- 
bles  sur  notre  niarclii!,  se  trouve  porté  de  4.3iO  ;'i  5.540. 

Les  actions  n""  1  à  43'iO  doivent  être  munies  do  deux  ee- 
tampilles  dont  la  dcu.xiènu!  (^st  ainsi  conçue  :  «  Par  décision 
de  l'assemblée  généiale  extraordinaire  du  0  octobre  1H9D,  le 
capital  social  a  été  porté  de  2.17(1.000  l"r.  k  2,770.000  fr.  par  la 
création  de  1.200  actions  nouvelles  émises  au  i)alr,  jotiis- 
sance  1"  février  1900,  entièrement  libérées.  » 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

2(1  juillet  -2.  iionl 

Or   2.182.7:11.(189  2  209.:î27..'i8fi 

Argent...    1.140.31.5.231  1  1:15.2.55  8gE 


3.323.046.921   3  344. 583. 412 

Effets  échus  hier  k  recevoir  à  ce  jnur  .. 

(  Effets  Paris   

Portefeuille  Pans  |  ^jf^ts  Elranf,'er  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Reserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  iinnrobiliséps  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (        '^'^  "  '"^^ 
ninbiliéres    Ex-banques  département.. 

moDineies  j  <èj\x\n  1851  

Réserve  immobilières' de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à.  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.... 


26  juillet 


3.:î23  04(!.921 


789.098 
212. 057 -424- 


473.798  902 
19  619.000 
3. 217.400 
225.500  418 
265.180  69!) 
180.00O.00O: 
10.000.000. 
2.980  750 
99. 5^5.863 
100.000.000 
4.00U.0CO 
17.778.708 

093.196 
8.407.441 
S6.881.0:« 


5  063-836.81'.': 


182.500.000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.12,').  000 
4.000.000 
8.407.444 
3.972  372.140 
21.412.204 
11  813. 215 
293  864  074 
418.7.j0.9C;( 
69  605.232 
4.890.6i8 
3.097.088 
1.736. 1)97 
41.278.813 


5.063.836.855 


2  août 


3.3 14. 583.  iî2 


388-.  707 
304.:iOl>.»24 


569.973.879 
19.783.000 
i  376.400 
237:783-632 
262. 851. 08:; 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4. 000. 000 
17.997.461 

2.172.6:12 
8.407.444 
40.970.023 


5  2H  204  . 755 


182. 500. 000 

8.002.:ii:i 

10. 000. 000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.00(1 
8.407.444 
4.0:38.729.450 

21.175.3:19 

•11.98:1.218 
289.316  10(1 
444.939.541 

97.726.510 
4.. 372. 497 
3.750  802 
1. 736. 997 

72.426.785 


D. 211. 204. 755 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


6  août 

5  août 

4  août 

3  ai'ùt 

2  aoilt 

1896 

1897 

1898 

1899 

19(J0 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.546.3 

3.637.5 

3. 578.0 

3.799.2 

4.0:î8.7 

Encaisse  

3.329.4 

3  247.2 

3.121.4 

3.123.1 

3  ,334.6 

Portefeuille  

606  3 

607.2 

656.7 

792.8 

874.  :i 

Avances  aux  partie. 

383.6 

367  8 

m.-i 

■  456.1 

500:6 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

180. 0 

180. 0 

180. 0 

Compt.  cour.  Trésor 

228.1 

213.6 

301.3 

2:55.8 

289.3 

—  partie. 

673.0 

503.  (i 

492.2 

485.5 

542.7 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0  ■ 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or.. i. . . . 

pair 

pair 

2  %  0/00 

%  0/00 

pair 

Bénéfices  nets  

374.3 

276.8 

610.5 

1..370.6 

1.578v2 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  der  juillet  VSOC  : 
894.1:^7.807  fr.  00. 

Les  Correspondances  pour  Paris.  — '  Le  sous-seci-éta- 
riat  des  Postes  et  Télégraphes  nous  prie  de  publier  l'avis 
suivant  relatif  ,à  l'indication  du  numéro  de  rarrondisscnicnl 
sur  les  objets  de  correspondance  à  distribuer  à  Paris  : 

«  lîn  vue  de  simplifier  le  classement  des  correspondances 
à,  distribuer  dans  Paris  et  de  hiUer  la  sortie  des  facteurs. 
l'Administration  des  Postes  et  des  Télégraphes  s'occupe  .d(! 
mettre  en  concordance  les  circonscriptions' de,  distributipu 


14 't 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


administrative  par  arrondissements.  Cette  mesurt'  ne  pro- 
duira tous  ses  efïets  qu'autant  que  l'adresse  des  lettres  et  au- 
tres objets  pour  Paris  sera  complétée  par  l'indication  de  l'ar- 
rondissement où  réside  le  destinataire. 

"  L'Administration  croit  pouvoir  compter  sur  le  concours 
du  public  pour  la  réalisation  d'une  amélioration  qui  l'inté- 
resse directement.  » 

Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  an  31  juil- 
let 1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     5.290.075  51 

Retraits  de  fonds   3.716.469  79 


Excédent  de  dépôts  .  ..Fr.     1.573.605  72 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  31  juillet  1900, 
35.245. 83L)  fr.  18. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  iuil- 
let  1900  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 371.153  fr.  75; 

Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes, 
pendant  le  mois  de  juillet,  1900,  s'est  élevé  à  11.858.799  IV.  18, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  Nationale  d'épargne   9. 5'! 8. 245  24 

Caisse  Nationale  dos  Retaites  pour 
la  vieillesse   2.250.565  36 

Caisse  d'assurances  en  cas  d'acci- 
dents  29.988  08 

Total  égal   11.858.799  13 


Les  Chemins  de  fer  du  Monde  en  1898.  —  A  la  fin 

de  1898,  le  réseau  des  chemins  de  fer  pour  le  monde  entier 
atteignait  un  développement  de  752.472  kilomètres,-  en  aug- 
mentation de  64.967  lulomètres  (soit  9.4  0/0)  sur  le' dévelop- 
pement à  la  fin  de  1894. 

D'  après  les  Aj'chiv  fùT  KiseMbahnwesen,  ce  réseau  se 
répartit  de  la  façon  suivante  entre  les  cinq  parties  du  monde  ; 


1894 


1898 


(En  kilomètres) 

Europe     245.139  269.743 

Amérique   365.110  386.732 

Asie   41.970  55.605 

Afrique   13.103  17.058 

Australie   22.183  23.334 

Total   t)87.505  752.472 

On  voit  que  c'est  l'Amérique  qui  a  la  plus  grande  longueur 
de  voies  ferrées.  C'est,  d'ailleurs,  grâce  aux  Etats-Unis,  qui, 
à  eux  seuls,  en  possèdent  299.911  kilomètres  (soit  39.8  0/0  du 
réseau  du  monde  entier). 


Gaz  Général  de  Paris  {Hiigon  et  CM).  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  du  Gaz  Général  de  Paris  a  eu  lieu 
le  5  juin  1900. 

L<is  recettes  générales  de  cette  Société  se  sont  élevées,  pen- 
dant l'exercice  1899,  à   1.854.976  " 

Les  dépenses  ayant  été  de   1.574. 124  70 

les  bénéficps  nets  rcssortent  à   280.851  30 

Sur  ce"ô  somme,  un  acompte  de  dividende 
de  15  francs  a  été  pay^  en  juillet  1899  et  jan- 
vier 1900,  soit   180.000  » 

Le  solde  disponiijle  de   100.851  30 

a  été  om|tloyé  de  la  façon  suivante  : 

Dividende  aux  actions,  7  francs,  payable  de- 
puis le  1"  juillet  I!)00,  en  plus  des  15  francs 
déjà  distribués,  ci   84.000  " 

Au  compte  de  la  réserve   15.851  30 

100.851  30 

Les  recettes  Gaz  des  Usines  ont  été,  en  1899,  supérieures 
de  3  0/0  à  celles  de  1898.  Les  recettes  des  concessions  autres 
que  celles  de  CourJ)evoie,que  la  Société  a  cessé  d'c'clairer  de- 
puis le  1"'  janvier  1900,  sont,  pour  les  quatre  premiers  mois 
de  1900,  de.  7  0/0  supérieures  a  celles  delà  période  correspon- 
dante de  1899. 


Ces  concessions  comportent  23  localités  des  environs  de 
Paris,  situées  en  Seine  et  Seine-et-Oise. 

Il  a  été  établi  6.824  mètres  de  canalisations  nouvelles  dans 
les  diverses  concessions,  ainsi  que  89  appareils  d'éclairage 
public. 

Le  divitlende  a  été  fixé  à  22  fr.,  dont  la  distribution  a  été 
faite  aux  époques  que  nous  désignons  ci  dessus. 

A  l'issue  do  l'assemblée  générale  ordinaire,  les  actionnaires 
se  sont  réunis  en  assemblée  extraordinaire,  à  l'effet  de  modi- 
fier les  statuts. 

Compagnie  des  Lits  Militaires.  —  L'assemblée  annuelle 
des  actionnaires  de  la  Compagnie  des  Lits  Militaires  a  eu  lieu 
le  27  juillet. 

Elle  a,  à  l'unanimité,  approuvé  les  comptes  de  l'exercice 
1899  et  fixé  à  50  francs  le  dividende  à  distribuer  pour  cet 
exercice. 

Elle  a  approuvé  les  conclusions  du  rapport  du  Conseil 
d'administration  et  décidé  que  le  solde  du  dividende,  soit 
37  fr.  50  par  action  (un  acompte  de  12  fr.  50  ayant  été  payé  le 
20  février),  sera  payable  le  20  août  prochain  contre  remise 
du  coupon  n°  68. 

MM.  Propper  et  Santigny  ont  été  réélus  administrateurs 
pour  six  ans. 

Les  pouvoirs  des  commissaires,  ^NIM.  le  comte  de  Resbecq 
et  Buchot  ont  été  renouvelés. 


Foncière  Lyonnaise.  —  Les  actionnaires,  réunis  le  19  juil- 
let en  assemblée  extraordinaire,  ont  autorisé  le  Conseil 
d'administration  :i  employer,  en  achats  d'aclions  de  la  Société, 
tout  ou  partie  du  prix  à  provenir  de  la  réalisation  des  terrains 
nus  portés  pour  mémoire  à  l'inventaire.  Ces  achats  ne  pour- 
rpnt  avoir  lien  qu'en  Bourse  et  au-dessous  du  pair.  Les  ac- 
tions achetées  seront  inaliénables  ;  elles  ne  pourront  faire 
partie  des  asseml)lées  générales;  les  dividendes  laur  re\enant 
seront  portés  au  compte  de  profits  et  pertes. 

Les  mêmes  actionnaires  ont,  pour  régulariser  la  situation 
de  la  Société  et  remplir  les  formalités  négligées  jusqu'ici,  en 
qualité  d'assemblée  générale  constitutive,  voté  la  résolution 
suivante  : 

<i  L'assemblée  générale  reconnaît  la  sincérité  des  déclara- 
tions de  souscriptions  et  de  versements  faites  ]iar-devant 
M°  Lefebvre.  notaire  à  Paris,  les  24  septembre  1899  et  22  juin 
1900,  et  les  5  janvier  1881  et  23  juin  V.M);  et,  vu  la  réduction 
du  capital  réalisée  en  1892,  déclare  que  la  Société  demeui-e 
constituée  au  capital  de  50  millions,  représenté  par  lOO.OQit 
actions  libérées  et  au  porteur.  » 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  9  au  15  juillet  1900  (28°  semaine) 

(Kn  milliers  de  francs) 


o  X 

Roc. 

br.  de 

Rec.  br 

.  Mepuis 

Désignation  des 

II 

la  semaine 

lel='j 

anvier 

Di 

fférence 

lignes 

^& 

p' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.882 

9i4 

883 

24  ,557 

23  828 

-f 

729 

Paris-Lyon-Médlter. . . 

9.076 

9.030 

8  170 

234  72'i 

222  810 

-t- 

11.910 

—   Ctiemins  .Vlfîériens 

513 

2H 

194 

3  824 

4.793 

963 

3.750 

4.783 

4  406 

122.455 

114.969 

-1- 

7.486 

5. 5;  14 

3  906 

3.777 

91.415 

89.431 

1.984 

7.012 

4.263 

3. 828 

112.642 

107.178 

+ 

5.464 

Est  

4  8.50 

4.066 

3  736 

95  455 

89  031 

+ 

6.42i 

Midi  

3.475 

1  968 

1.9o7 

55.369 

54  054 

l.,315 

Est-Algérien  

898 

103 

-138 

3.281 

3.405 

124 

1.103 

3.518 

3.786 

267 

296 

64 

52 

l.i34 

1.457 

22 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

il4 

40 

31 

1.C03 

872 

+ 

130 

101 

23 

30 

684 

693 

10 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  liquidation  de  Ca  juillet  s'est  passée  d'une  ma- 
nière favorable,  avec  des  reports  bon  marché.  Pourtant 
le  ^larché  s'est  encore  montré  irrégulier  et  parfois 
lourd.  Cependant,  au  cours  de  la  séance  d'hier,  les 
dispositions  générales  se  sont  modifiées  sur  les  nou- 
velles de  plus  en  plus  rassurantes  qui  arrivaient  de 
Chine  ainsi  que  sur  les  dépêches  qui  arrivaient  du  Sud 
de  l'Afrique,  et  on  s'est  remis  un  peu  à  l'ouvrage.  La 
conséquence  est  que  sur  pi'esque  toute  la  ligne  le 
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Marché  est  en  reprise,  et  les  plus-values  sont  nirine, 
dans  certains  cas.  importantes. 

M  i(  Nos  Hcnlc.t  Françaises  sont  trùs  fermeo. 

Le  ^  0/0  Perpétuel,  ((uc  nous  laissions  à  99  l'r. '.tO 
lin  juillet,  s'inscrit,  lin  août,  :'t  100  fr.  25,  avec  un 
report  de  22  et  1'.'  centimes.  Au  comptant,  on  le  retrouve 
î  100  fr.  0"),  en  reprise  de  15  centimes  ;  Renie  3  1/2  0/0, 
101  l'r.  80  lin  août,  e.\-coupou.  avec  25  et  20  centimes 
de  report,  contre  102  l'r.  47  1/2  fin  juillet  avec  coupon 
il  y  a  huit  jours.  Au  comptant,  il  finit  à  101  fr.  t>5, 
ex-coupon,  contre  102  fr.  4b  avec  coupon.  Rente  Amor- 
tissable, calme,  à  98  fr.  85  au  comptant.  Le  report, 
sur  ce  fonds,  a  été  21  et  18  centimes. 

Les  Obligolions  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  se 
tenaient  à  478  l'r.  50,  s'échangent  à  'i80  fr.  ;  Emprunt 
2  12  0/0  du  Protcclorat  de  l'Annnm  et  du.  Tonhin, 
80  fr.  7;i,  contre  80  l'r.  60  ;  Emprunt  de  Madagascar, 
82  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2 
pour  ceni  de  l'Indo- Chine,  460  fr.,  contre  458  fr. 

if  i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont 
été  d'abord  un  peu  plus  lourdes.  Elles  finissent  beau- 
coup mieux. 

L'Obligation  4  0/0  1865.  qui  cotait  544  fr.,  clôture  à 
5'i0  fr.  5m;  Obligations  3  0/0  1869,  417  fr.,  contre 415  ; 
Obligations  3  0/0  1  87 1,  402  fr.,  gagnant  y  fr.;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875,  544  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.;  Obliga- 
tions 4  0/0  1876,  544  fr.,  contre  543  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à 
348  fr.,  centre  346  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898,  4ij2  50, 
gagnant  5  fr.  50  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
348  fr.,  contre  350  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  libé- 
rées (Emprunt  du  Métropolitain),  384  fr 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
ét>iient  revenues  à  4.005  fr. ,  ont  de  nouveau  reculé  à 
3.950  francs. 

Les  bénéfices  nets  provi«oiri  s  de  notre  Grand  Ela- 
blissemenl  de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  six  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
1.578.169  fr.  58. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions,  il  y  huit  jours,  à  650  fr.  au  comp- 
tant, finissent,  sur  ce  Marché,  à  660  fr.  et  à  655  fr.  à 
terme. 

Dans  le  bilan  dfe  cet  Etablissement  au  30  juin,  on 
trouve  que  les  prêts  hypothécaires,  qui  se  chiffraient, 
au  31  mai,  par  1.861.750.766  fr.,  ont  passé  àl  mil- 
lion 867.552.781  fr.  pendant  que  les  prêts  communaux 
s'établissaient  à  1.456.130.077  fr.,  contre  1.452.487.573 
francs.  D'autre  part,  les  Obligations  Foncières  en  cir- 
culation ont  atteint  le  montant  de  1.905.284.729  fr., 
contre  1.902.691.283  fr.  et  les  Obligations  Communa- 
les 1.427.167.755  fr.,  contre  1.415.523.350  fr.  au  31 
mai  Les  bénéfices  du  mois  de  juin  se  sont  élevés  à 
931.969  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours recherchées. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
clôturaient  à  449  fr.,  gagnent  4  fr.  à  453  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  1879  3  0/0,  495  fr.,  contre  490  fr.; 
Obligations  Cominunales  1880,  488  fr..  sans  variation 
appréciable  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  4883,  429 
francs,  contre  427  fr.  ;  Obligations  Foncières  1885 
2  8  0  0/0,  443  fr.,  contre  439  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  qui  res- 
taient à  382  fr.,  sont  à  385  fr.;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  438  fr.,  en  plus- 
value  de  3  fr.  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  431  francs. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  en- 
tièrement libérées  se  retrouvent  à  436  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  75  0/0  1  899,  500  fr.,. contre  .501  fr.  50. 

if  if  Le  compartiment  Etablissements  de  Crédit 
a  été  peu  mouvementé  pendant  les  premières  séances, 
mais  la  Bourse  d'hier  a  été  très  favoraljle. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  à  1.028  l'r.,  s'est  élevée  à  1.058  fr.;  Comptoir 
National  d'Escompte,  600  fr.  à  terme,  contre  595  fr.,  et 


5  600  fr.  également  au  comptant,  contre  51J()  fr.  Le  bilan 
de  cette  Société,  cotnj)aré  à  celui  du  mois  précédent, 
a(;cusc,  dans  le  chiffre  global  des  afrair(!s,  une  augmen- 
tation de  26  millions  de  francs.  Les  comptes  courants 
ont  augmenté  de  17  millions  ;  le  portefeuille  commer- 
cial de  10  millions;  les  reports  de  6  millions;  les  avan- 
ces sur  garanties,  de  2  millions.  Par  contre,  l'encaisse 
a  perdu  5  millions.  Au  30  juin,  les  versements  ef'ectués 
sur  l'augmentation  décapitai  atteignaient 43.567.625  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  se  retrouve  à  1.(170  fr.,  en  plus- 
value  de  22  fr.  Le  bilan  de  cet  Etablissement  présente, 
au  30  juin,  les  principales  variations  suivantes  sur 
celui  aiu  31  mai  :  .Kctif.  26.755.000  fr.  d'augmentation 
dans  le  portefeuille  et  43.417. (JOO  dans  les  reports.  Par 
contre,  il  y  a  diminution  de  7.800  000  fr.  dans  l'en- 
caisse, de  21.766  OUO  fr.  dans  les  comptes  courants 
débiteurs  et  3.207.000  fr.  dans  les  avances  sur  garan- 
ties. Au  passif,  on  relève  :  augmentations,  bons  à 
échéance,  1.438.00'J  fr,;  dépôts  et  bons  à  vue,  3. 207.000 
francs;  comptes  courants  créditeurs,  3.317.009  fr.; 
acceptations,  929.000  fr. 

La  Société  Générale,  qui  se  traitait  608  fr.,  passe  à 
610  fr.;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  calme,  à  t04 
francs,  contre  005  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  en  reprise  de 
17  francs,  à  467  fr.;  Bunqiie  de  l'Algérie,  aux  environs 
de  1.015  franc«. 

Les  Obligations  de400fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  sont  à  127  fr.,  contre  125  fr.;  Obligations  de 
425  francs,  150  fr.,  contre  144  fr.;  Banque  Spéciale 
des  Valeurs  Industrielles,  au  même  cours  de  55  fr. 

La  Banque  Française  de  i Afrique  du  Srid  est  bien 
tenue  à  82  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  90  fr.,  contre  91  fr.  Banque  Parisienne, 
très  calme,  à  510  fr.;  Société  Foncière  Lyonnaise,  345 
francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  un  peu  disculées.  Klles  finis- 
sent en  reprise  pour  la  plupart. 

Le  Lyon,  qui  clôturait  à  1.810  l'r.  à  terme  et  à  1.805 
francs  au  «'omptant,  s'échange  respectivement  à  1.815 
francs  ei  à  1.809  fr.;  le  A'^ord  reste  à  2.285  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement,  et  à  2.295  fr.  à  terme.  Midi, 
1.280  fr.  au  comptant,  en  perte  de  10  francs. 

UEst  a  passé  de  1.076  fr.  à  terme  et  de  1.075  fr.  au 
comptant,  à  1.080  fr.  et  à  1.077  fr.;  Orléans,  1.706  fr. 
au  comptant,  contre  1.700  fr.;  à  terme,  il  cote  1.705  fr.; 
Ouest,  1.061  fr.,  perdant  3  francs. 

Pour  la  29«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  2.228.000  fr.  Du  lar  janvier  au  22  juillet,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies,  déduction 
faite  de  la  moins-value  accusée  par  les  Chemins  Algé- 
riens, sont  en  augmentation  de  33  068.000  fr.  en  chif- 
fres ronds,  sur  la  période  correspondante  de  l'exercice 
1899. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
sont  fermes  sur  presque  toute  la  ligne,  après  avoir  été 
longtemps  hf^sitantes. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont  à 
-  610  fr.,  contre  600  fr.;  actions  de  la  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  1.100  fr.  à  terme,  en  recul  de  13  francs, 
et  1.104  fr,  au  comptant,  perdant  6  francs.  Les  recettes 
de  juin  1900  ont  été  de  5.535.311  fr.  54,  contre  4  mil- 
lions 959.590  fr.  .56  en  juin  1899.  Les  recettes  des  six 
premit-rs  mois  de  l'exercice  en  cours  se  chiffrent  par 
43.886.362  fr.  41,  en  augmentation  de  3.431.934  fr.  93 
sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

L'action  delà  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  était  revenue  à  315  fr.,  conserve  ce  cours.  Les 
essais  de  son  nouveau  paquebot  La  Lorraine  vien- 
nent d'avoir  lieu  avec  un  plein  succès.  La  vitesse  obte- 
nue a  été  de  22  nœuds,  et  le  premier  voyage  du  Havre 
à  New-York,  que  doit  effectuer  ce  paquebot,  a  été  fixé 
au  11  août;  le  second  aura  lieu  le  11  septembre.  Mes- 
sageries Maritimes,  au  même  cours  de  540  fr.;  Char- 
geurs Réunis, fr.,  en  recul  de  5  francs. 
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Les  0)nnibus  de  Faris,  qui  avaient  lléchi  à  1.890 
francs  à  terme  et  à  1.88')  fr.  au  comptant,  s'inscri- 
vent aux  environs  de  1 .895  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compaguie,  pour  la  vingt-neuvièiae  semaine  He  1900, 
se  sont  élevées  à  1.184.037  fr.  95.  contre  926.612  fr.  65 
pendant  la  même  semaine  de  Tannée  dernière.  Du 
ler  janvier  au  22  juillet,  les  recettes  atteignent  31  mil- 
lions 660.636  fr.  35,  en  augmentation  de  3.270.396 
francs  35  sur  la  période  coirespondante  de  1899. 
Voitures  à  Patns,  355  fr.  au  comptant,  contre  356  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  était  revenue  à  4/0  fr.,  est  demandée  à  472  fr.; 
Société  Française  d' ELeciro-Mélallurgie ,  610fr.,  comme 
jeudi  dernier. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  restent  à  337  fr.,  con- 
tre 335  fr.;  Obligations  4  OjO,  440  fr. 

Le  Suez,  qui  s  inscrivait  à  3.422  fr.,  est  remonté  à 
3.458  iv.  Parts  Civil>s,  2.240  fr.,  contre  2.220  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  finissaient  à  212  fr.,  s'inscrivent  à  228  fr.  à  terme 
et  à  230  fr.  au  comptant  ;  Thomson-Houston,  1.3i2  fr. 
à  terme,  contre  1.296  fr.,  et  1.3i.jfr.,  au  comptant, 
contre  1.800  fr.  On  dit  que  cette  Compagnie  va  publier 
régulièrement  les  recettes  de  ses  diverses  entreprises 
de  tramways  en  pleine  exploitation. 

La  Société  Métallurgique  de  VOurul-Yolga  cote 
104  fr.,  contre  166  fr.;  Malfidano,  1.1.50  fr.,  en 
moins-value  de  16  francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  est  à  son 
même  cours  de  296  fr.  ;  Omnium- Lyonnais-Tram- 
ways, également  sans  changement  à  89  fr.  ;  Chemin 
de  fer  Métropolitain  de  Paris,  en  reprise  à  461  fr., 
gagnant  17  fr.  Ses  trains  qui,  jus([u'au  31  juillet,  pas- 
saient à  des  intervalles  de  10  minutes,  se  succèdent 
maintenant  toutes  les  six  minutes.  Puis,  vers  le  15 
août,  lorsque  le  block-système  sera  installé,  l'inter- 
valle sera  ré  luit  à  deux  minutes  seulement.  En  outre, 
le  service  commencera  à  5  heures  du  matin  pour  ne  se 
terminer  qu'à  minuit  ou  minuit  et  demie. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  conserve 
son  cours  de  145  fr  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramioays  Electri- 
ques (Société  Parisienne  Electrique),  245  fr.  à  terme, 
contre  234  fr,  et  250  fr.  au  comptant,  contre  230  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  V Est-Parisien,  qui 
restaient  à  524  fr.  à  terme  et  à  525  fr.  au  comptant,  se 
retrouvent,  sur  ces  deux  marchés,  à  544  et  â  545  fr. 
Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  que  nous  laissions  à  362  fr.  à  terme  et  à 
356  fr.  au  comptant,  montent  à  .375  et  à  370  fr.  Actions 
des  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  839  fr.,  contre  808  fr. 

Les  actions  Phosphates  du  Dyr  restent  à  145  fr.  en- 
viron, ex-coupon  de  4  francs  ;  Obligations  4  1/2  0/0, 
483  fr.  75,  très  fermes. 

if  -jf  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  mouve- 
mentés, mais  ils  clôturent  dans  de  très  bonnes  condi- 
tions. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  avait  reculé  à 
64  50,  a  repris  à  65  45  ;  quant  aux  obligations  de 
VEmprnnl  de  Minas-Geraès  5  0/0,  elles  sont  recher- 
chées à  363  fr.  Nous  nous  reportons  au  sujet  de  cet 
Etat,  aux  renseignements  qne  nous  publions  plus  haut 
dans  nos  Informations  Economiques  et  Politiques. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  de  nouveau  perdu, 
un  moment,  le  cours  rond  de  72  fr.  Au  dernier  mo- 
ment, elle  le  franchit  et  se  retrouve  à  72  fr.  15.  Son  re- 
port, en  liquidation,  n'a  été  que  de  14  et  15  centimes. 

La  Rente  Italienne  ne  s'est  que  p^n  ressentie  de 
l'attentat  de  Monza.  Au  premier  moment,  elle  a  fléchi 
de  .50  centimes,  mais  elle  clôture  à  92  fr.  15,  en  plus- 
value  d'un  demi  franc  sur  jaudi  dernier. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  bien  tenue.  Elle  finit 
à  22  75,  contre  22  60. 

Les  Fonds  Russes  sont  en  reprise.  La  RenteS  0/0 
1896,  qui  clôturait  à  82  fr.  90,  s'inscrit  A  83  fr.  ;  Rente 
3  OjO  1891-1890,  83  fr.  50,  contre  82  fr.  50;  Consolidés 
1^^  et  2me  Séries,  98  fr.  10,  en  bénéfice  d'un  franc. 


Les  Seines  Ottomanes  sont  sensiblement  mieux.  La 
Série  B.  a  repris  de  46  fr.  .57  1/2,  à  46  fr.  90;  la  Série  C, 
de  25  fr.  05,  à  25  fr.  65,  et  la  Série  1),  de  22  fr.  60 
à  23  fr.  02  1/2. 

ifif  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-  Autrichiens 
est  calme  à  444  fr.;  Banque  Ottomane,  533  fr.,  contre 
528  fr.;  Robinson  South  African  Banking,  86  fr.,  rega- 
gnant 4  fr.  50. 

Le  Rio-Tinto  a  continué  son  mouvement  en  avant, 
en  franchissant  le  cours  rond  de  1  400  fr.  Il  finit  à 
1.434  fr.,  en  plus-value  à  81  fr.  ;  M  agons-Lils,  560  fr., 
et  568  fr.  également  au  comptant,  contre  555  fr.  On  a 
fait  sur  ce  titre,  en  liquidation,  le  pair  et  1  franc  de 
report.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  11  au  20 
juillet,  se  sont  élevées  à  414.047  fr.,  contre  307.026  fr., 
pendant  la  décade  correspondante  de  1899.  Du  le^  jan- 
vier 1900  au  20  juillet  dernier,  les  recettes  totales  s'éta- 
blissent à  7.073.835  fr.,  en  augmentation  de  991.147  fr. 
sur  la  même  période  de  l'année  dernière. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  fléchi 
par  suite  de  réalisations,  mais  on  les  retrouve  en 
avance  sur  la  semaine  dernière.  Les  Andalous,  qui 
finissaient  à  265  fr.,  gagnent  10  fr.  à  275  fr.  Nord  de 
l'Espagne,  188  fr.,  contre  183  fr.  ;  Saragosse,  282  fr., 
contre  272  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  plus  actives.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique-Constantinople  ont  passé  de  267  fr.  à  270  fr.  ; 
Obligations  4  OjO  Nouvelles  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longerr.ent  [Série  1894),  415,  contre  401  fr.  25;  Obliga- 
tions 4  0/0  (Série  1896),  355  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Les  affaires  oint  été,  cotte  semaine,  un  peu  plus  actives  que 
précédemuient,  notamment  sur  les  valeurs  cuprifères.  Le 
Cape  Copper,  en  eff'et,  est  passé  de  147  fr.  50  à  162  fr.  50,  et 
la  Tharsis,  de  212  fr.  à  224  fr.  50. 

Sur  les  autres  valeurs  on  se  tient  bien.  La  Huanchaca 
cote  148  fr.  Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie, 
vu  les  bénéfices  obtenus  dans  le  courant  de  la  présente  année, 
vu  la  situation  générale  de  la  Compagnie,  et  ayant  en  caisse 
les  fonds  nécessaires  pour  la  distribution  d'un  dividende  de 
cinq  francs  par  action,  tout  en  mettant  une  certaine  somme  à 
la  réserve,  a  décidé  de  distribuer  un  second  dividende  intéri- 
maire de  cinq  francs  par  action,  payable  le  80  août  procliain, 
à  toutes  les  agences  du  Crédit  Lyonnais  de  Paris,  des  dé- 
partements el  de  l'étranger,  contre  présentation  du  coupon  15. 

L'action  Kertch  gagne  10  fr.,  à  640  fr.  ;  Chemins  Ottomans, 
111  fr.  25  contre  109  fr.  ;  Laurium  Grec,  86  fr.  50,  sans  chan- 
gement. Cette  Compagnie  vient  de  déclarer,  pour  le  premier 
semestre  de  1900,  un  dividende  de  2  francs. 

La  Dniéprovienne  &st  à  3.450  fr.,  comme  jeudi  dernier; 
Usines  de  Briansk,  821  fr.,  en  avance  d'un  franc;  Charbon- 
nages de  Ryhovoski,  580  fr.,  en  plus-value  de  15  fr.  ;  Jol- 
tàia-Rieka,  50  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy  sont  à  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  l'Exposi- 
tion, 37  fr.  50:  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris, 
95  francs  contre  100  francs.  Cette  ligne  paraît  devoir  repon- 
dre rapidement  aux  prévisions  que  l'on  avait  émises  à  son 
sujet.  Son  prolongement  jusqu'à  RomainviUe  en  fera  Tune 
des  plus  importantes  de  la  capitale. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  se  retrou- 
vent à  108  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Cliauss.Franç.,  act. . . 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaîa-Balka  

Haut-Volga  


2  iioi'it 

2  ,'ioût 

585  .. 

4300  .. 

75  70 

86  50 

84  .. 

627  ., 

3250  .. 

Plaques  Lumière  

1015  .. 

111  25 

360  .. 

81  .. 

Sud  Russe  (Soude) . . . 

855  .. 

705  .. 

224  ., 

34.50  .. 

821 

840  .. 

Usine  Cliff  

1450  .. 

1800  .. 

Vieille-Montagne  

720  .. 

124  .. 

Volga- Vichera,  lib... 

160  .  , 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune 
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REVUE  COMMERCIALE 


2  aoftt  1900. 

De  violenls  oragos  ont  oclati'  dans  les  différentes  régions, 
causant  parfois  des  détiàts  importants.  La  pluie  a  été  liiaii 
accueillie  par  la  culture,  car  les  récoltes  en  terre  conimen- 
■çaiont  à  souffrir  de  la  sécheresse. 

La  moisson  est  maintenant  très  avancée  et  sera  complète- 
ment terminée  dans  quelques  jours.  On  se  montre,  en  fi;é- 
néral,  satisfait  du  rendement;  le  grain  est  de  qualité  supé- 
rieure pnur  les  blés  qui  ont  été  mûrs  les  premiers,  mais,  par 
suite  de  la  chaleur  torride  que  nous  subissons  depuis  quel- 
que temps,  la  qualité  laisse  à.  désirer  pour  ceux  qui  ont 
mûri  en  dernier  lieu. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  87 

20  62 

19  87 

19  62 

19  62 

17  05 

17  45 

16  88 

16  62 

16  59 

17  50 

17  25 

16  75 

16  37 

17  .. 

16  86 

16  98 

16  27 

16  31 

16. 33 

Buda-Pesth  

16  33 

16  46 

15  75 

15  96 

15  87 

14  96 

15  41 

14  85 

14  32 

14  35 

16  30 

16  69 

15  68 

15  20 

15  35 

Sur  le  marché  de  Paiùs,  les  affaires  ont  été  peu  actives 
cette  semaine;  les  cultivateurs  étant  occupés  aux  travaux  de 
la  moisson,  les  offres  sont  devenues  moins  importantes  et, 
il'un  autre  coté,  les  acheteurs  se  montrent  peu  empressés  par 
suite  de  la  faiblesse  des  marchés  américains.  On  a  coté  en 


clôture 


Courant  

Septembre  

Septembre-Oclob. 

4  derniers  

4  de  novembre. . . 


19  juillet 
19  87 


26  juillet 
19  62 


20  37 

20  75 

21  37 


2  août 
19  62 

19  87 

20  12 

20  62 

21  32 


20  37 
22  62 

21  12 

Farines.  —  Les  atTaires  en  farines  de  consommation  sont 
toujours  des  plus  difficiles.  La  marque  de  Gorbeil  est  à 
30  francs,  comme  la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres 
marques  en  disponible  : 

19  juillet  20  juillet 
31  . .        30  50 
30  25        29  75 
29  62       29  12 
28  62       28  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

En  farines  de  commerce,  les  transactions  sont  restreintes 
■et  la  tendance  tst  calme.  Les  cours  de  la  farine-fleur  sont  les 
suivants  : 


Marques  de  choix. . . 
Premières  marques. 
Bonnes  marques. 
Marques  ordinaires . . . 


2  août 
30  50 
29  75 
29  12 
28  12 


19  juillet 

26  juillet 

2  août 

25  62 

25  62 

25  62 

26  .. 

Septembre-  Octob 

26  62 

26  62 

26  12 

27  .. 

27  12 

26  62 

4  de  novembre. . . 

27  37 

27  62 

27  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Le  Bulletin  des  Halles  a  donné  l'estimation 
suivante  de  la  récolte  de  l'avoine,  basée  sur  les  chiffres  pu- 
bliés récemment  par  le  Ministère  de  l'agriculture  : 


Régions 


Production 
1899 


Nord  Ouest   11.247.100 

Nord   31.825.000 

Nord-Est   12.788.200 


Ouest 


9.265.200 


Centre   15.034.600 

Est  

Sud-Ouest  

Sud  ■ 

Sud-Est  '. . 

Corse  


7.661.200 
3.058.500 
2.998.100 
2.430.900 
3.500 


Estimation 
1!»00 

(En  hectolitres 
9. 005. 800 
32.892.700 
11.898.200 
8.325.300 
15.7^0.900 
7.396  100 
2.051.000 
2.701.300 
2.578.700 
3.500 


Dffférence 
1900-99 


1.641.300 
1  .(167. 700 
890.000 
939.900 
686.300 
265.100 
007.500 
296.800 
147.800 


t  — 

+ 

—  1 

+ 


Totaux..     96.312.300      93.173.500     —  3.138.800 
La  surface  ensemencée  serait  de  3.935.550  hectares,  contre 


seulement  3.887.505  hi^ctares  l'an  derniiM'.  Miili^ré  r;iut,'iiieii- 
talioM  des  (însi'iiiencemonts,  la  production  ai'.cuscriiit  un  délicil 
(II!  :!. 138.800  hectolitres  sur  cdlo  .le  1899  et  de  3,206. ly/i  liée- 
tolitres  sur  la  moyenne  décennale  qui  est  do  80.907.373  hec- 
tolitres. 

Notre  confrère  fait  observer,  que  les  perspectives  do  la  ré- 
colte sont  actuellement  moins  favorables  qu'elles  ne  l'étaient 
au  15  juillet  :  les  avoines  ont  souffert  de  la  iirolougalioii  do 
la  séciierefse  et  des  chaleurs  lorridcs  que  nous  subissons. 
Aussi  est-il  probable  que  la  production  n'atteindra  pas  le 
chill're  donné  plus  haut. 

Les  dernières  pluies,  favorables  aux  avoines  en  terre,  ont 
influencé  le  marché  qui  dénote  de  )a  faiblesse.  On  a  coté  en 
clôture  : 

19  juillet    26  juillet     2  août 

Courant   17  87         17  87         17  37 

Septembre   ....         17  12 

Sept.-Octobre  ...       17  . .         17  12         17  12 

'4  derniers   16  87         17  12         17  12 

4  de  Novembre..       17  12         17  12         17  12 

Seigle.  —  Le  marclié  l'st  coiiiplètemeut  inactif;  les  cours 
sont  nominaux.  On  a  coté  en  clôture  : 

19  juillet  26  juillet  2  août 

Courant   14  25  14  . .  13  75 

Septembre   ....  ....  14  . . 

Sept.-Octobre....       14  25  14  25  14.. 

4  derniers   ''14  5(1  14  50  14  37 

4  de  Novembre..      14  50  14  75  14  62 


Huile  de  Colza.  —  Le  marché  est  très  calme.  Les  cours 
ont  reculé,  puis  regagné  le  terrain  perdu.  Le  disponible  est  à 
66  fr.  75  comme  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  Lin.  —  Les  aftaires  sont  peu  fictives  ;  les  cours 
restent  assez  bien  tenus.  Le  disponible  est  à  80  fr.  50,  contre 
81  fr.  75  jeudi  dernier. 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  peu  nombreuses  et  la  ten- 
dance est  faible,  en  perspective  d'une  récolte  de  vin  excep- 
tionnelle. On  tient  l'hectolitre  90°  non  logé,  entrepôt  :  dispo- 
nible S5  fr.  25,  contre  îM  (t.  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

5  juin. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil, 
1900 

2  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  12 

33  25 

33  75 

35  25 

34  50 

28  12 

28  10 

29  08 

30  56 

28  95 

28  50 

28  62 

29  .. 

30  .. 

29  .. 

28  47 

29  12 

29  51 

30  08 

29  90 

30  7  6 

30  60 

30  87 

31  (iO 

31  44 

28  50 

28  42 

29  62 

31  12 

29  30 

48  17 

48  53 

49  24 

49  95 

49  95 

Les  plaintes  contre  la  sécheresse  commençaient  à  devenir 
très  nombreuses  quand  les  derniers  orages  ont  éclaté.  Sur 
plusieurs  points  les  feuilles  jaunissaient  et  la  végétation 
s'arrêtait.  Los  dernières  averses  sont  venues  mettre  les  cnoses 
au  point,  mais  l'humidité  du  sol  n'est  pas  encore  suffisante. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au  15 
juillet,  lacjuantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  rendement 
des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  depuis  le 
1"  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici  le  résu- 
mé de  ce  tableau,  comparativement  à  celui,  même  période, 
de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  juillet 


Fabriques  inactives  

—  en  activité.  

—  ayant  terminé  

.Tours  de  ràpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


1898-1899 
1 

344 
23.198 
6.105.620 
473.185 


1899-1900 
1 

» 

339 
26.226 
7.394.475 
573.071 

696.256 
96.618 
25.0'i4 

697,711  817.918 


589.044 
85.772 
22.895 


Rendements  %de  betteraves  en  raffiné.  11.42 

Densité  moyenne  des  betteraves   8.0 

Rendement  par  degré  de  densité   1.43 

Mélasses  épuisées.  Tonnes.  203.383 

Rendement  %  en  mélasse  , .  3.33 


11.06 
8.0 
1.38 
250.039 
3.38 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  campagne  en 
cours,  soit  septembre  à  juin  inclus,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   18 

Quantités  produites   Kilos.  31.846.839 

Consommation   —  2:i.0ô4.80l 

Exportation   —  bM.596 

Sorties  des  entrepôts   —  1.583.282 

Sorties  à  destination  de  la  brasserie   —  4.614.647 

Total  des  quantités  expédiées   —  28.897.326 

Voici  la  situation  des  stocks  visibles  aux  dernières  dates 
dans  les  principaux  pays  : 

Pays  Dates  1898  1899  1900 

(Tonnes) 

France   1«' juil.  303.593  335.694  257.320 

Angleterre  . .  28   —  89.178       55.952  49.352 

Allemagne  ..  1"  —  309.959  215.381  198.712 

Hambourg..  25   —  127.300  136.700  53.800 

Autriche....  1"   —  209. GOu  180. COO  215.000 

Hollande.  ..  15   —  39.927        11.065  18.978 

Belgique....  1"   —  77.884       57.668  44.889 

Total  en  Europe. . .    1.147.851      99^.460  838.051 
Sous  voiles  Europe. .        30.431        18.974  12.113 

Total   1.178.'5-î2   1.011.434  850.164 

Etats-Unis..  25juillet  318.407  266.517  138.000 
Sous  voiles  Etats-Unis.        17.755       24.322  22.984 

Total   1.514.444   1.302.273   1.011  148 

Cuba   25juillet        71.500       51.500  18.000 

Total  général. . . .    1.585.944   1.353.773   1 . 0 29 . 1 48 
Semaine  précédente.    1.599.619   1.3H0  653  1.059.376 

Aiigmentation ...         »  »  » 

Diminution   13.675       26.889  30.228 

Déficit  sur  Tannée  dernière,  324.625  tonnes. 

Sur  la  place  de  Paris,  les  cours  ont  reculé  cette  semaiiie; 
cette  baisse  a  été  causée  par  de  grosses  reventes  d'excédents 
de  la  part  de  certaines  maisons  engagées  à  la  hausse. 

Le  marché  de  mercredi  a  été  nul  ;  on  ne  s'est  occupé  que 
de  la  situation  créée  par  la  suspension  de  paiement  d'une 
maison  important)'. 

Aujourd'hui  la  tendance  esl  calme.  Les  cours  de  clôture 
sont  les  suivants  : 

19 juillet  26 juillet   2  août 
Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Gourant    36  f!8      38  50      36  62 

Septemlire   31  68      33  12      31  87 

4  d-octobre   28  68      29  18      2i  81 

4  premiers   29  25      29  68      29  25 

Roux  88°  disponible   33  75      35  25      34  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     105  50     108  50     108  50 


■Vins.  —  Le  Moniteur  Vinicole,  se  basant  sur  les  rensei- 
gnements fournis  par  les  professeurs  départementaux  d'agri- 
culture, évalue  à  &5.46i.916  hectolitres  la  future  production 
du  vin,  contre  48.162.680  hectolitres  l'an  dernier. 

Notre  confrère  ajoute  que  ce  résultat,  basé  seulement  sur 
des  cotes  Itiissint  souvent  trop  de  marge  à  l'erreur,  sera 
dépassé.  D'après  les  renseignements  qui  lui  parviennent  de 
tous  côtés,  les  évaluatic)ns  administratives  seraient  souvent 
inférieures  à  la  réalité  et  la  production  devrait  dépasser 
60  millions  d'hertolitres. 

Les  alfaires  sont  toujours  peu  actives  ;  le  commerce  de 
gros  est  au  calme  et  seule  la  vente  au  commerce  de  détail  se 
poursuit  assez  activement,  aidée  qu'elle  est  par  la  chaleur. 

A  Bercy,  les  beaux  produits  du  midi  ne  coûtent  pas  moins 
de  80  fr.  l'hectolitre  ;  les  vins  blancs  se  payent  de  32  à  36  fr. 
Les  vins  de  soutirage  valent  de  90  à  110  fr.:  les  vins  pour  la 
bouteille  sont  payés  de  150  à  170  fr.  la  pièce  en  entrepôt. 


Cafés.  —  A.  G.  Diiuring  dit  dans  son  rapport  mensuel 
que  l'avance  dans  les  prix  a  eu  pour  cause  :  1°  le  retard 
de  la  récolte  brésilienne  que  l'on  avait  pensé  devoir  être 
précoce  ;  2"  la  hausse  imprévue  du  change  qui,  en  deux  se- 
maines, passa  de  11  d.  à  14  1/2  d. 

La  présente  récolte  est  non  seulement  tardive,  mais  semble 
devoir  être  plus  faible  que  la  précédente.  Les  estimations  les 
plus  élevées  sont  de  2  3/4  millions  de  sacs  pour  Bio  et  de 
6  millions  de  sacs  pour  Santos:  la  faiblesse  des  recettes  à  Rio 
tend  à  faire  croire  que  le  chiffre  de  2  3/4  millions  de  sacs  ne 
sera  pas  atteint.  Les  exportations  de  la  dernière  saison  ont 
été  de  3.500.000  sacs  pour  Rio  et  de  5.740.U00  sacs  pour 
San  tes. 


Les  statistiques  du^  mois  de  juin  étaient  favorables.  Les 
délivraisons  avaient  été  peu  importantes,  néanmoins  le  stock 
européen  avait  diminué  de  2.450  tonnes  et  les  stocks  visible 
de  14.360  tonnes.  Pour  juillet,  les  stocks  européens  semblent 
devoir  accuser  une  nouvelle  réduclicn,  mais  le  stock  visible- 
sera  vraisemblablement  en  augmentation. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

5  juill. 
liOO 

12juill. 
1900 

lOjuill. 

1900 

26  juil. 

ivoo 

2  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Santos  good 

52  50 

51  25 

55  50 

53  25 

51  75 

50  75 
53  50 

52  90 

52  50 

53  83 
56  75 

52  29 
55  .. 

51  98 
55  50 

54  06 

53  75 

57  81 

54  06 

54  68 

44  53 

43  93 

45  38 

45  96 

40  82 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 

Villes 

5  juil. 
1900 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

23  juil. 
1900 

2  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

150  .. 

158  .. 

145  50 

146  .. 

146  .. 

Roubaix  (qualité  pei- 

4  60 

4  75 

4  65 

4  67 

4  65 

Anvers  (    d"    )  le  kil. 

4  37 

4  75 

4  30 

4  37 

4  32 

Au  Havre,  la  tendance  est  calme. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 

19  juil.\26  juil. 


Villes 

5  juill. 
1900 

Fr. 

69  .. 

63  29 

55  55 

1900 

68  .. 

62  85 
58  .. 


1900 


Fr. 
«6  75 
64  37 
57  15 


1900 


Fr. 

66  25 
64  55 
56  23 


2  août 
19C0 


Fr. 

62  37 
62  SB 
51  32 


Les  avis  des  Etats-Unis  annoncent  que  le  temps  est  favo- 
rable à  la  récolte. 

Les  cours  ont  reculé  cette  semaine  ;  les  transactions  sont 
très  restreintes  et  la  filature  vit  au  jour  le  jour. 


Cuivre.  —  D'après  la  circulaire  Merton,  le  stock  du  cui- 
vre ea  Angleterre  et  en  France  s'élevait,  au  31  juillet,  à 
28.913  tonnes,  contre  28.044  au  15  juillet,  soit  869  tonnes  en 
augmentation. 

Les  imfjortations  de  la  dernière  quinzaine  se  sont  élevées  à 
12.010  tonnes  et  les  délivaisons  à  11.141  tonnes,  dont  125  ont 
été  expédiées  en  Amérique. 


Cours  des  Métaux  â 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 


.-;  jiiiiii't 

1900 

12  juillpt 
1900 

19  juillet 
1900 

26  juillet 
190O 

2  août 
1900 

4  sti.  d. 

£  sh.  d. 

£  sli.  d 

£  sli.  d. 

£  sti.  d. 

71   1  3 

72  ..  . 

72  17  6 

72  16  3 

74  3  3 

71   1  3 

72  S  . 

73  ..  - 

73  2  6 

74  7  6 

138    .  . 

141  10  . 

142  10  - 

143  7  6 

144    .  . 

131  1.0 

137  T> 

136  S 

138  10  . 

137  10  . 

17  12  6 

17  17  6 

17  17  6 

18  5  . 

18   3  9 

17  10 

17  10  . 

17  10 

17  16  3 

17  16  3 

20   1  3 

19  7  6 

19  3  9 

19  12  6 

19  8  9 

66  11 

69  H 

72  3 

70  10 

72  1 

66  10 

69  10 

72  1 

70  10 

72  1 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (28  juillet)  sont  les  sui- 
vants :  cuivse  Chili,  marques  ordinaires,  185  fr.  75,  comme 
la  semaine  précédente;  Chili  1""  marques,  189  fr.,8ans  chan- 
gement; en  lingots  et  plaques  de  laminage,  1^3  fr.,  contre 
192  fr.  ;  en  lingots  ou  cathodes  propres  an  laiton,  19  )  fr., 
contre  195  fr.  25;  étain  Banka,  376  fr.,  contre  372  fr.  :  plomb, . 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  contre  48  fr.  50. 

Xavier  Girabdot. 


Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  jaune. 
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l.'KCONOMIS'rK  Kl  UOI'KIOX.      Allemagne  IV.i 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,       aoill  1900. 

Les  Aft'iiiros  île  C.liiiie..  —  l.'AiiU'h.iniUuM  M;in  lié  moncHiiire.  — 
Los  Bilans  (les  Mélallmv'ii's.  —  Les  iH.ii\i'au\  Tarils  (loiuiiiicis. 
—  Le  Coiiuuerce  exlorieui'. 

Je  ne  vous  parlerai  pas  de  rt'molion  considéralile 
qu'a  soulevée  ici  l'assassinat  du  roi  Humbert  :  d'abord 
parce  que  vos  jouruaux  ont  déjà  dû  vous  l'apprHudie, 
ensuite  parce  ifUG  cet  événement  n'aura  sans  doute 
aucune  lépercussion  dans  notre  domaine  politique  et 
économique.  A  Berlin,  on  ne  conçoit  encore  aucune 
inquiétude  au  sujet  de  l'avenir  et  do  la  solidité  de  la 
Triplice.  qu'on  se  ligure  doublement  garantie  et  par 
les  traités  et  par  les  dispositions  du  nouveau  roi 
d'Italie. 

Dans  les  sphères  financières,  les  affaires  de  Chine 
sont  toujours  au  pri  mier  rang  des  préoccupations.  On 
est  mal  impressionné  par  la  certitude  qu'une  légère 
cassure  s'est  déjà  produite  dans  l'accord,  jadis  parfait 
des  puissances  et  l'on  en  ressent  des  inijuiétudes  pour 
la  suite.  Ou  ne  doute  pas  de  la  soumission  définitive 
des  Chinois,  mais  la  chose  ne  parait  pas  devoir  se 
faire  promptement  et  saus  grands  sacrifices  d'hommes 
et  d'argent.  On  n'est  surtout  rien  moins  que  rassuré 
sur  la  régularité  du  futur  service  de  la  Dette.  11  est  à 
remarquer,  cependant,  que  depuis  un  an,  une  très 
grande  partie  de  la  Dette  chinoise,  détenue  par  les 
Allemands,  s'en  est  allée  vers  l'Angleterre. 

Deux  cirL-onstances  ont  cependant  contribué  à  lais- 
ser au  marché  financier  une  gnmde  fermeté  :  l'excel- 
lente apparence  de  la  future  récolte  et  l'amélioration 
constante  de  la  situation  du  marché  monétaire.  Toute 
la  semaine  dernière,  les  ofi'res  d'argent  ont  été  fort 
abondantes  et  la  liquidation  a  pu  s'opérer  dans  des 
conditions  extrêmement  favoraljles.  La  lieichsbank,  il 
est  vrai,  a  vu  amoindrir  son  stock  métallique,  mais 
cette  constatation  n'a  empêché  ni  l'abondance  ni  le 
bon  marché  de  l'argent  sur  le  marché  libre. 

Les  métallurgies  :  Bochumer  Verein  et  Hœrder 
Berç/icerk  annoncent  la  publication  de  leurs  bilans. 
L'exercice  leur  a  été,  assure-t-on,  particulièrement  fa- 
vorable et  les  dividendes  seront  supérifurs  à  ceux  de 
l'année  précédente.  On  en  conclut  que  l'année  1899  et 
le  premier  semestre  1900  ont  dû  procurer  d'importants 
bénéfices  à  toutes  les  industries  du  fer. 

On  estime,  par  contre,  qu'à  cause  des  grandes  incer- 
titudes qu'inspire  l'avenir,  les  métallurgies  feraient 
bien  d'attribuer  la  majeure  partie  de  leurs  bénéfices 
aux  fonds  de  réserve.  Les  nouvelles  qui  viennent  du 
marché  des  fers  américains  continuent  à  être  plus 
enccurageant^'s;  néanmoins  une  grande  et  légitime 
méfiance  règne  encore  chez  nous. 

Une  note  identique  parue  dans  dill'érents  journaux 
donne  ce  renseignement  sur  les  futurs  tarifs  douaniers  : 

La  principale  différence  entre  l'ancien  et  le  nouveau 
tarif  douanier  que  l'on  est  en  train  d'élaborer  consiste 
dans  l'amélioration  et  l'extension  de  la  liste  des  mar- 
chandises, qui  ne  comprendra  pas  moins  de  1.365  nu- 
méros; on  pourra  ainsi  appliquer  un  droit  spécial  à 
chacun  des  1  365  groupes  de  marchandises.  On  fait 
observer  que  ce  tarif  va  plus  loin  que  l'ancien  tarif 
protectionniste  proposé  par  le  prince  de  Bismarck  et 
introduit  une  politique  extrême  de  protection  doua- 
nière. 

Je  vous  envoie  par  ce  courrier  le  relevé  du  com- 
merce extérieur  de  l'Allemagne  pendant  le  premier 
semestre  de  l'année  couranic.  Vous  constaterez  aux 
importations  une  diminution  de  84.06:2.000  marks  et 
aux  exportations  une  augmentation  do  131.268.000 
par  rapport  à  la  même  période  de  l'année  précédente. 
Ces  indications  sont  assez  caractéristiques  pour  se 
passer  de  tout  commentaire:  la  diminution  comme 
l'augmentation  signalées  portent  presque  tout  entières 
sur  des  objets  manufacturés. 


et! 


BILAN  DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


I 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lctïres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

';irculation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


1899 


2:t  juin. 

Iiil.l4jull. 

22  juill. 

Iiif.lSjiiil. 

888.:!'.)2 

f  2!)  489 

8^3.09:; 

-f  19.141 

24.2!H 

-f  l.i!)3 

22.7i;7 

+  &2i 

11  0i2 

-  1.  :;(;.( 

11.  :10a 

-  5.310 

718. T!0 

-  3!;,  798 

809  ."i28 

-  24.631 

67  3  .9 

—  :!27 

68.542 

-  1  m 

6.82! 

H  7S 

10. 223 

—  276 

i)0.i23 

-  10.097 

86.4y9 

-  4.216 

120.000 

non  moil. 

120. 000 

non  raod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.090.287 

-  50  :!7;i 

1.110.305 

-  45.833 

:i30.lib 

-t-  27.6-29 

590.263 

+  22.790 

:!0  035 

+  821 

23  988 

+  4.)'.» 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


14  avril 
23  » 

30  » 

7  mai 
13  » 
23  » 

31  " 

7  juin 

15  " 
23  .. 
30  » 

7  juill. 
14 
23 


c 

Or 

et  argent 

ulatio 

mples 

ants 

épôts 

eteuil 

ances 

•serve 

billet! 

Tauj 

de 
l'esc 

Cire 

Port 

t» 
< 

Pi 

■a 

% 

772 

1.1  V5 

509 

840 

70 

42 

5K 

822 

1.104 

538 

787 

66 

+ 

40 

801 

1.165 

499 

816 

80 

33 

807 

1.133 

476 

775 

71 

+ 

6 

835 

1.099 

501 

755 

73 

+ 

72 

» 

863 

1  050 

549 

737 

64 

+ 

144 

845 

1.091 

547 

771 

74 

+ 

87 

» 

847 

1  061 

553 

736 

74 

+ 

118 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+ 

157 

888 

1.074 

616 

754 

68 

+ 

143 

822 

1.310 

496 

896 

m 

159 

» 

841 

1.2)2 

500 

805 

93 

41 

8S9 

1.147 

503 

7S3 

73 

+ 

41 

5 

888 

1.096 

530 

719 

67 

+ 
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Commerce  extérieur  de  l'Allemagne  pendant  le  pre- 
mier Semrstre  de  1900.  —  Le  coiiunerce  extérieur  di' 
l'Allemagne,  pendant  le  premier  semestre  de  1900,  accuse  1rs 
chiffres  suivants  : 

Importalion  ;  2.7;17.259.000  marks,  contre  2.851.321.00U 
marks  pour  le  premier  semestre  de  l'année  précédente,  d'où 
une  diminution  de  84.062.000  M.  Métaux  précieux  compris 
dans  ces  chiiTres,  60.144.000  M.,  contre  127.944.010  M.  Vingt- 
neuf  articles  du  tarif  douanier  dénotent  une  augmentation, 
notamment:  les  déchets  de  fer,  peaux,  instruments,  machi- 
nes, le  caoutchouc,  cuivre,  épiceries,  etc.,  tandis  que  la  laine, 
les  drogues,  les^^terres,  minerais,  le  lin,  le  cuir,  la  soie  ont 
subi,  une  diminution. 

Exportations  :  2.224.830.000  marks,  contre  2.093.562.01O 
marks  pour  le  premier  semestre  de  l'année  précédente,  d'où 
131.268.000  M.  d'augmentation.  Métaux  précieux  compris 
dans  ces  rhiffres,  94.417.01(0  M.,  contre 74. 414. 000  M.  Trente- 
quatre  articles  du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation 
à  l'exportation,  notamment  :  le  coton  et  les  cotonnades,  les 
vêtements,  les  fils  de  lin,  la  toile,  la  laine  et  les  lainages,  li 
fer  et  la  quincaillerie,  les  terres,' minerais,  les  blés,  bois,  ins- 
truments, machines,  matériel  de  locomotion,  mercerie,  objets 
d'art  et  littéraires,  papier,  charbons,  poterie,  laine  et  laina- 
ges, tandis  que  le  cuir  et  la  peausserie,  les  épiceries,  la  soJtj 
et  les  soieries  ont  vu  une  diminution. 

Suivant  la  quantité,  le  mouvement  du  commerce  extérieur 
se  présente  ainsi: 

Importation  totale  durant  le  premier  semestre  de  1900,  en 
tonnes  :  20.250.396,  contre  20.391.436  dans  l'année  précé- 
dente, d'où  une  dilinnution  do  141.040.  Vingt-neuf  articles  du, 
tarif  sont  en  augmentation,  notamment  :  les  terres,  minera'*! 
(-+-  347.511),  fer  et  quincaillerie  (151.2^0),  déchets  'J7.692  . 
pierres  (25.02fi),  instruments,  etc.  (17.418).  tandis  que  les 
charbons  notamment  (de  575.528),  les  drogues  (100.376),  Ips 
blés  (73.703),  la  laine  (y8.88a),  les  épiceries,  etc.  (14.978),  U- 
lin  (1.019)  ont  subi  des  diminutions  iniporlanles. 

Exportation  totu\e  du  premier  semestre  de  1900  en  tonnes  : 
15.867.060  contre  14.600.351  dans  l'année  précédente,  d'où 
1.2Ô6.7G9  en  plus.  Métaux  précieux  exportés  170  contre  189. 
Trente-cinq  articles  du  Tarif  sur  43  sont  en  augmentation,  no- 
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tamment  charbons  il.009.432)  ;  pierres  (79.350)  ;  blés  (75.176)  ; 
terres,  minerais (61.657)  ;  drogues (26.772);  papier  (21.144), tandis 
que  les  épiceries  (48.805  —  sucre,  farine,  etc.)  ;  le  fer  (25.207)  ; 
les  poteries  (20  663)  subissent  une  diminution  notable  et  5  au- 
tres articles  une  diminution  moins  importante. 

Pour  le  mois  de  juillet  seul  on  trouve  les  chiffres  suivants  : 
Importation  en  tonnes  :  4.090.660  contre  3.984.950  l'année  précé- 
dente, d'où  105.710  en  plus.  Métaux  précieux  importés  :  108. 
Vingt-deux  articles  du  Tarif  sur  43  sont  en  augmentation  et  parti- 
culièrement les  terres,  minerais,  etc.  (71.494)  ;  les  charbons 
(60.0<^6)  ;  le  fer  et  la  quincaillerie  (12.048)  ;  les  pierres,  etc. 
(11.818)  ;  les  instruments,  machines  et  moyens  de  locomotion 
(8.927  .  Une  diminution  notable  est  constatée  peur  le  bois 
(16.149):  les  drogues,  etc.  (14.251);  les  déchets  (10.849);  la 
laine  et  les  lainages  (7.610;  ;  le  lin.  etc.  (7.404)  ;  les  huiles  et 
graisses  (5.782)  ;  le  goudron,  la  poix,  la  résine,  etc.  (4.811)  ; 
les  épiceries  (1.680).  Exportation  en  tonnes  :  2.600.587  contre 
2.611.402  dans  l'année  précédente,  d'où  10.905  en  moins .  Vingt- 
neuf  articles  du  Tarif  sont  en  augmentation,  14  en  diminution. 
Parmi  les  premiers,  on  distingue  notamment  les  pierres,  etc. 
(23.794)  ;  les  drogues  i9.567)  ;  le  bois  (6.580)  ;  le  papier  (4.289)  ; 
les  poteries  (3.96?)  :  les  blés  (3.519)  ;  instruments  (3.884)  ;  la 
poix,  le  goudron,  etc.  (2.450)  ;  le  verre  (1.945).  A  diminué  sur- 
tout l'exportation  d'articles  d'épicerie,  etc.  (39.515  —  sucre 
brut  et  blanc  y  participent  pour  les  2/3  en  ch'ffres  ronds)  ; 
des  charbons  (39.886).  Los  autres  douze  articles  du  Tarif  ont 
ensemble  une  diminution  à  l'exportation  de  4.000  tonnes. 


Les  Dépenses  de  l'Allemagne.  —  Au  sujet  des  dépenses 
totales  de  l'Empire,  de  1875  à  1900,  le  National  Korrespon- 
denz  emprunte  aux  données  du  Bureau  des  Statistiques  de 
l'Empire  les  chiffres  suivants  : 

1875     1890     1898  1900 
Millions  de  marks 

Armée   383.9   490.9   639.4  693.8 

Marine   49.2     46.2     97.8  115.1 

Aff.  étrangères  et  Colonies.      6.6     12.1     27.2  42.6 

Dette  de  l'Empire   0.7     48.3     72.8  77.7 

Administration  intérieure.      5.4     16.5     46.6  56.9 

Total   445.8   614.0  882.8  986.1 

Par  tête  d'habitant  ont  été  dépensées  les  sommes  suivantes  : 

1875     1890     1898  1900 
Marks 

Armée   9.03     9.96   11.77  12.41 

Marine   1.16     0.94     1.79  2.05 

Aff.  étrangères  et  Colonies.     0.15     0.25     0.50  0.76 

Dette  de  l'Empire   0.02     0.98     1.33  1.39 

Administration  intérieure.     0.13     0.34     0.88  1.02 

Total                   10.43   12.47  16.27  17.63 

Sur  100  marks,  ont  été  dépensés  pour  : 

1875     1890  1898  1900 
Marks 

Armée                                 86.1     80.0  72.4  70.3 

Marine                                11.1      7.5  11.0  11.1 

Aff.  étrangères  et  Colonies.      1.5      2.0  3.1  4.3 

Dette  de  l'Empire                   0.1      7.9  8  2  7.1 

Administration  intérieure.       1.2      2.6  ^  5.3  7.3 


Coarrier  de  la  Bonrsie  de  Berlin 


Berlin,  le  2  août  1900. 

Bourse  calme,  mais  cours  assez  fermes.  Toutes  les  valeurs 
industrielles  ont  des  tendances  &  la  hausse,  qui  se  manifeste 
surtout  sur  toutes  les  actions  de  chemins  de  fer. 

Les  Fonds  allemands  et  autrichiens  participent  aux  bonnes 
dispositions  générales.  Ulialien,  l'Espagnol  et  le  Portugais 
rest(tnt  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  . .  ;  l'Italien,  93  10;  les  Lom- 
bards, 25  30.  Clôture  ferme. 
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LA  SITUATION 


Londres,  1"  août  1900. 

All'aii  es  de  Chine.  —  La  Giicrn:  sud-afiicaini;.  —  Dépenses  nouvelles. 
—  La  Situation  bndgétaiic.  —  L'Kinpruiit  indien.  L'.Vssassinat 
du  Koi  d'Italie. 

I.es  nouvelles  sont  plus  rassurantes  :  la  dépêche  de 
sir  Macdonald  a  permis  de  croire  que  les  légations 
sont  sauves  et  ce  fait  cause  une  satisfaction  d'autant 


plus  grande  qu'il  diminue  les  responsaiiilités  de  la 
Cliine  et  permet  de  réduire  l'importance  de  la  ré- 
pression. 

Du  côté  du  Transvaal,  on  a  eu  la  nouvelle  de  la 
reddition  du  général  Prinslow.  Bien  qu'il  y  ait  eu 
exagération  évidente  dans  les  chiffres  publiés,  on  n'en  a 
pas  moins  accordé  une  importance  considérable  à  cet 
événement  qui  ne  peut  que  hâter  la  fin  de  la  cam- 
pagne. 

En  temps  normal,  le  Marché  aurait  certainement 
accueilli  ces  nouvelles  avec  une  grande  satisfaction  et 
les  cours  auraient  bénéficié  d'une  reprise  sensible; 
mais  nous  sommes  en  pleine  période  de  vacances,  les 
séances  sont  dénuées  d'intérêts  et  le  manque  de  trans- 
actions nuit  naturellement  à  la  bonne  tenue  des  cours. 

L'amélioration  constatée  dans  les  affaires  de  Chine 
et  dans  celles  de  l'Afrique  du  Sud  doit  satisfaire 
d'autant  plus  le  public  financier  que  ces  deux  expédi- 
tions ont  une  influence  fâcheuse  sur  les  finances  pu- 
bliques. Gomme  je  vous  le  faisais  prévoir,  la  semaine 
dernière,  le  Chsincelier  de  TP^chiquier  n'a  plus  pu 
retarder  sa  demande  d'autorisation  d'emprunt,  et  voici 
un  résumé  des  explications  données  par  lui  à  la 
Chambre  des  Communes,  réunie  en  Comité,  dans  la 
séance  de  lundi  dernier. 

Le  Chancelier  a  commencé  par  rappeler  que  les 
dépenses  budgétaires  ont  été  fixées  à  150.061. OOu  liv.  st. 
et  les  recettes  à  127.520.000  liv.  st.,  soit  un  déficit  de 
22.541.000  liv.  st.  succédant  à  celui  de  13.88■^.000  liv.  st. 
constaté  à  la  fin  de  l'exercice  précédent.  Pour  combler 
ces  moins-values,  on  a  emprunté  8.000.000  de  livres 
sterling  en  Bons  du  Trésor  et  placé  un  emprunt  dont 
le  rendement  net  a  été  de  29.550.000  liv.  st. 

Le  déficit  total  a  été  ainsi  couvert  et  au  delà.  On  ne 
prévoit  pas  que  les  recettes  de  l'exercice  actuel  soient 
inférieures  aux  évaluations,  mais,  par  contre,  les  dé- 
penses ont  déjà  considérablement  augmenté.  Depuis  le 
vote  du  budget,  la  Chambre  a  accepté  les  dépenses  sup- 
plémentaires suivantes  :  3.000.000  ûe  )iv.  st.  pour  l'expé- 
dition de  Chine,  2.50.000  liv.  st.  pour  l'expédition  des 
Ashantis,  1.250.000  liv.  st.  pour  la  marine,  8.500.000 
livres  sterling  pour  la  guerre  sud-africaine,  soit  au  to- 
tal 13.000.000  de  liv.  st.  en  chiffres  ronds,  pour  les- 
quelles il  faut  faire  provision. 

Gomme  suite  aux  opérations  d'emprunt,  le  Chance- 
lier a  en  mains  1.000.000  de  liv.  st.  et  un  pouvoir  d'em- 
prunt s'ét^-ndant  jusqu'à  5.000.000  de  liv.  st.  ;  il  ne  lui 
importe  donc  de  trouver  que  7.000.000  de  liv.  st.  sur 
les  13.000.000  liv.  st.  votés,  mais  ignorant  des  dépenses 
que  pourront  entraîner  encore  les  expéditions  actuelles, 
Sir  Michaêl  Hicks-Beach  a  demandé  d'être  autorisé  à 
emprunter  la  somme  complète  de  13.000.000  de  liv.  st. 
et  à  pouvoir  choisir  entre  les  trois  modes  suivants  :  une 
nouvelle  émission  de  l'emprunt  de  guerre  remboursable 
en  dit  ans,  une  émission  de  bons  de  l'Echiquier  à  3  ou 
5  ans,  une  émission  de  bons  du  Trésor  à  un  an.  C'est 
probablement  au  second  de  ces  moyens  que  le  Chance- 
lier s'arrêtera  :  une  augmentation  de  l'emprunt  de  guerre 
pourrait,  en  effet,  être  mal  accueillie;  et  le  montant 
des  bons  du  Trésor  déjà  émis  atteignant  déjà  18.000.000 
de  liv.  st.,  il  serait  mauvais  de  surcharger  leur  marché. 

Ouoi  (ju'il  en  soit,  ce  ne  sera  là  que  mesure  provi- 
soire et  la  liquidation  financière  des  gnerres  actuelles 
se  fera  seulement  après  qu'elles  seront  terminées. 

Le  Marché  s'occupe  en  ce  moment  du  second  emprunt 
indien  3  0/0  de  3  millions  de  livres,  dont  la  souscrip- 
tion sera  close  demain  à  la  Banque  d'Angleterre  et 
dont  le  prix  d'émission  a  été  fixé  à  95  1/2.  C'est  un  prix 
très  bas,  de  nature  à  attirer  les  souscripteurs.  De  plus, 
c'est  un  cours  fixe  et  non  un  cours  minimum,  comme 
cela  s'était  pratiqué  jusqu'ici. 

En  18t)7,  le  Gouvernement  indien  avait  été  autorisé 
à  emprunter  dix  millions  de  livres  pour  combattre  la 
famine  :  avec  l'emprunt  actuel,  il  n'aura  été  pris  sur 
cette  somme  qne  4.000.000  de  liv.  st.  On  avait  proposé 
à  la  Chambre  des  Gommunesde  donner  à  la  grande  co- 
lonie une  somme  impoitante  pour  lui  venir  en  aide, 
mais  le  Chancelier  de  l'Echiquier  s'y  est  opposé  en  dé- 
clarant que  ses  ressources 'lui  suffisent. 
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Je  n'ai  pas  besoin  do  vous  décriro  l'émotion  qui  s'est 
oinpiu>"'o  do  tout  le  peuple  an^ïliiis  en  apprenant  l'assas- 
sinat du  roi  d'Italie  Tout  le  pays  a  été  unanira<!  à  dé- 
plorer cet  événement  et  à  manifester  sa  sympathie  pour 
la  victime. 

MoiiatioHS  Écfluoiiiipes  et  Fiiiaucières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

2  août  1900 
Département  des  opérations  d'émission 

l'ASSIK         Liv.  st. 
Billets  créés   4"  057.  OOC 


Total   47.057.000 


ACTIF  Liv  st. 

notle  fixe  de  l'Etat...  11.015100 

Rentes  immobilisées.  C.759.900 

Or  monnayé  et  lingots  29.282.000 

Total   47.057.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  proQts  et 

pertes   3.575.000 

Trésor  et  administra- 
tion publicuie   10  432.000 

Comptes  particuliers.  40  111  000 

Bihets  à  sept  jours,  etc.  148  000 


Total   68  810  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.419  000 

Portefeuille  et  avances  30 .  Vits  000 

Billets  en  réserve   16  141  000 

Or  et  argent  monnayés  1.751  000 


Total   68.819-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATK 


26  avril  . 

3  mai  . 
10  »  . 
17  »  . 
24  »  . 
31   »  . 

7  juin  . 
14  »  . 
21  »  . 
28   »  . 

5  juillet 
12  » 
19  . 
26  »  . 

2  août  . 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à7  jours) 

Dépôts 

Dispon.du  dép, 
des  opératiDné 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

32.668 

28.0.57 

49.935 

46.467 

20.366 

42  3/4 

32.336 

29.236 

49.. 574 

47.639 

21.41! 

40  ./. 

'52.324 

28  780 

49.10Î 

46.757 

19.900 

41  1/4 

33.332 

29.350 

49., 521 

45.754 

20.354 

43  77 

33  511 

29.162 

49.876 

45.714 

21.757 

44  23 

33.154 

29.484 

48.199 

44.690 

22.124 

44  37 

32.538 

29.903 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

32.739 

29.510 

47.621 

44. 531 

20.410 

43  96 

33.746 

29  290 

49.162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.6t2 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

32.692 

30.939 

52.094 

50.697 

21.222 

37  32 

31.fii;5 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

31 . 488 

30.852 

49.4.y2 

48.779 

18.911 

38  11 

31.639 

30.  H8 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

31.033 

30.866 

50.. ^43 

.50.877 

17.942 

35  39 

Taux 

de 
l'esc. 


3K 

» 
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Les  Prêts  de  l'Angleterre.  —  A  la  suite  d'une  juotion 
votée  par  la  Gh  aiibre  des  Lords,  le  Trésor  brilanuiijue  vient 
de  publier  un  document  parlementaire  énumérant  les  diver- 
ses sommes  payées  par  la  Grande-Bretagne,  soit  comme 
prêts,  soit  comme  subsides,  soit  comme  garantie  d'emprunts 
contra-tés  par  d'antres  nations  depuis  1792.  Ces  d^^lails  bont 
assez  curieux  pour  mériter  une  reproduction  succinrte. 

Quatre  Etats  ont  été  secourus  par  l'Ang'eien  o  par  voie 
d'argent.  Les  Pays-Bas,  en  1813,  ont  obtenu  200.<i0)  liv.  st., 
qui  ont  été  intégralement  remboursées.  L'année  suivante,  la 
France  emprunta  une  somme  égale,  qui,  aussi,  a  été  rem- 
boursée. En  1S55,  le  Ciouvornement  britannique  avança  deux 
millions  de  livres  sterling  à  la  Sardaigne  pour  l'aider  à  faire 
face  aux  frai.s  résultant  de  sa  participation  dans  la  guerre 
contre  la  Russie.  Environ  213.000  liv.  st.  restaient  à  payer 
au  Hl  mars  dernier  par  le  Royaume  d'Italie.  Enfin  le  Trahs- 
vaal  obtint,  en  lh84,  une  somme  de  200.000  liv.  st.,  rembour- 
sables en  vingt-cinq  ans  par  parts  semestriulles,  et  portant 
intérêt  à  3  1/2  0/0.  Trente  paiements  ont  été  effectues  jus- 
qu'à ce  jour  ;  la  somme  restant  à  couvrir  est  d'environ 
120.000  livres  sterling. 

L'Angleterre  a  été  très  large  en  subsides.  Presque  toutes 
les  nation.s  d'Europe  ont  été  secourues  financièrement  par 
elle.  Le  Hanovre  d'abord,  en  1793,  reçut  près  d'un  demi- 
million  sterling,  puis  la  Hesse-Gassel  et  la  Sardaigne,  puis 
encore  l'Espas^ue,  la  Sicile,  le  Portugal,  la  Suède,  la  Russie, 
la  Prusse,  FAutriche,  le  Maroc.  En  1813,  la  Russie  reçut 
200.000  liv.  st.  pour  combattre  la  famine.  En  deux  anné'  s, 
1813  et  1814,  le  total  des  subsides  alloués  atteignit  la  somme 
colossale  de  1-4.828.598  liv.  st.  En  180G  et  18(il,  d.  s  «  princns 
allemands  »,  qui  ne  sont  pas  nommés,  émargeaient  pour  k 


700.000  liv.  «t.  .lusqu'en  18'':i-8'i,  lu  Grrfndo-Jînaagno  (it  le 
service  de  111  subsides  diir'renls,  atleigiiaut  un  total  dejdus 
do  .''Vi.OOO.dOO  (11!  livres  sterlnig 

Huit  emprunts  contraciés  par  des  nalinns  étrangères  ont 
été  garantis  par  l'Aiigliiterre.  Kn  cl  l/i)"/,  d  ux  (îniprunls 
autrichiens,  dont  les  annuité.-  restaient  imp 'yées,  reiilrèrent 
en  IH'1\  dans  le  3  0/0  consolidi'  anglais.  Un  uiii|iriinl  por- 
tugais de  tittO.iidO  liv.  st  ,  roiilraclc  en  17HH,  fut  garanti  par 
acte  du  Parlenninl  en  IHlô.  Hn  au  re  emprunt  rii.-sso-germa- 
nicpiu  d»^  plus  de  deux  millidus  do  livras  sliTluig.  duiit  la 
(iraiide  Bretagne  garantit  l'inlé  étà  (i  0/0,  ne  fut  liquidé 
qu'en  1H91  ;  1'.  inpruni  grec,  en  1832,  se  montant  à  2.''iOO.(iOÔ 
livres  sterling,  fut  garanti  pour  le  tiers.  l']ii  lnô'i,  l'Angle- 
terre et  la  France  garaiitiri'iit  conjointement  un  emprunt 
ottoman  de  ciiiti  millions  de  livres  sterling  Le  paiement  des 
annuités  de  l'emprunt  égyptien  de  IHSfi  —  9.  '•24.000  liv.  st. 
—  l'est  également  par  l'Angleterre,  l'Aut riche-Hongrie,  la 
France,  l'Allemagne,  l'It  ilieel  la  Suisi-e,  la  garantie  de  cette 
dernière  puissance  ne  s'élcndant  qu'au  sixième  delà  somme. 
Enlin,  l'Angleterre,  la  France  et  la  Russie  ont  assisté  la 
(irèce  dans  son  emprunt  de  6.800.000  liv.  st.  contracté 
en  1898. 


Courrier  d«  la  Buar«iA  d«  Liondrnii 

Londres,  2  août  1900. 

Les  nouvi^Ues  du  Transvaal  et  de  (>hine  ont  exercé  une  in- 
fluence-favorable sur  le  Marché.  On  croit  que  la  campagne 
sud-africaine  touche  à  sa  lin  et  l'on  espère  que  l'expédition 
de  ("hine  pourra  ne  pas  avoir  l'importance  qu'on  avait  dite. 
Les  demandes  sont  un  peu  plus  nombreuses  et  les  cours  font 
preuve  de  ferme'.''. 

Les  Consolidés  sont  à  97  5/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

Li' Extérieure  d' Kspngne  est  à  71  1/8  ;  V Italien  à  91  1/2; 
les  Fonds  Ottomans  sont  peu  mouvementés. 

Le  comiiartimeni  des  valeurs  Sud-.Américaines  est  assez 
calme  Le  Brésil  >  0/0,  reste  fermes  à  72  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  et  les  Chemins  améri- 
cains fermes. 

Le  Canndian  Pacific  est  à  90  ./.,  YErié  à  11  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  1/4,  VAtchison  à  26  3/4  et  le  Norfolk  à 
79  1/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  2  aoiît  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Les  transactions  restent  fort  limiti^es  an  marché  à 
terme,  les  fonds  d'Etats  sont  surtout  négligés. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  esi  stationnaire  à  6'*  3/8. 
malgré  la  bonne  icour  du  clia-  ge  à  Rio  a  11  .3/8.  La 
spéculation  parait  se  désintéresser  pour  le  moment  de 
la  Rente  Extérieure,  qui  est  totalement  abandonnée 
à  71' 1/4. 

Le  change  de  a  peseta  continuant  à  se  tendre,  les 
actions  des  Chemins  de  fer  espaj^nols  s'en  rfssentent 
péniblement  :  le  Sa  ag  isse  ll^chit  à  :?8l  1/2;  le  Nord 
de  l'Espagne  n'est  l'objet  d'aucune  cotation. 

Bénéticiant  de  la  bonne  iiiifiression  que  laiss'^  sub- 
sister le  dernier  reievi'  du  stock  visible  du  cuivre,  le 
Rio  s'est  avancé  rapidement  à  1.4-37. 

Le  Métropolitain  «  t  la  Parisit'nneElPctriqnerestentle 
point  de  mire  du  Marché  :  ajjrès  des  cascades  prodigieu- 
ses, la  première  de  c-s  valeur.-  s'e-t  relevée  à  4(dI  l/,',la 
seconde  à  2'i4,  >  estant  toutes  deux  en  bo  ne  tendance. 

La  Varsovie-Vienne  nouvelle  re^te  bien  tenue  à  435. 

Les  fonds  tur«  s  se  sont  améliorés  :  la  Rente  SérLi  G 
à  25  25,  la  S-ne  U  a  22  GO. 

Au  comptant,  il  y  a  peu  d'animation  et  les  affaires 
tendent  en<-ore  à  se  rt  streindre  davantage.  Il  •'U  résulte 
une  dépréciatio  '  du  cours  de  certaines  valeurs  pro- 
duite (>ar  le  inan(|ue  de  contre-parti  s. 

Les  Rentes  |belge.-^  sont  fa  bleraent  t'  nues  au  cours 
de  94  fr.  90. 

Les  dispositions  sont  plus  favorables  à  légirddes 
valenrs  sidérui'giques.  Quelques  allaires  en  titres  de 
charbonnages. 
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Faiblesse  accentuée  en  valeurs  congolaises  :  l'action 
ordinaire  du  Chemin  du  Congo  recule  à  1.992  50;  la 
part  de  fondateur  à  8.400. 

Les  actions  de  tramways,  banques,  usines  et  zincs, 
glaces  sont  peu  traitées  et  restent  à  peu  près  station- 
naires. 

Affaires  très  sollicitées  en  actions  étrangères. 


Moriiiatiolis  îmmm  et  Financières 


Banque  Nationale  de  Belgique.  —  Lr  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Banque  Nationale  de  Belgique  a  fixé  à 
H8  fr  le  dividende  du  premier  seme.«tre  de  l'année  courante. 
Pour  la  période  correspondante  de  1899,  le  dividende  avait 
été  de  f  S  fr. 

Voici  quelques  chillVes  comparés  des  dernières  années  :. 


Part 

1<"  semestre        Produit  brut        de  la  réserve  Divid. 

(En  francs) 

1000   11. 334. 368  26         403.232  83  68 

1899   8. 428. 089  81         4S9.()28  44  58 

1898   7.662.501  38         347.774  02  55 

18i7   7.(198.571  47         33i.222  46  '  54 

189!)   (i. 573. 178  05         2/7..5S8  96  50 

1895   6.131.449  97         2i5.084..  46 

1891   6.549.53^20         279.618..  5U 

1893   6.245.777  16         238.717  92  47 

1892   6.082.114  87         279.598  40  ZO 


La  réserve  est  actuellement  de  26.985.934  fr.  75,  accusant 
une  diminution  d'un  peu  moins  de  500.000  fr.  sur  le  chiffre 
de  l'an  derniei. 


Les  Chemins  de  fer,  Postes  et  Télégraphes.  —  Le 

Moniteur  Belge  vient  de  publier  le  tableau  du  mouvement 
et  des  recettes  des  chemins  de  fer,  etc..  de  l'Etat,  de  l'année 
1893.  Nous  eu  extrayons  les  données  suivantes  : 

Chemins  de  fer 

Les  i-ecettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
jjroduil,  pendant  l'année  1899,  291.142.7.57  fr.  10,  contre 
183.870.73S  fr.  68  pour  1898,  soit  une  augmentation,  pour 
1899,  de  17.271.998  fr.  42. 

Les  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
l'année  iSm,  à  195.612.388  fr.  96,  contre  178.805.120  fr.  U9 
pendant  1898,  soit  une  différence  en  plus,  pour  l'année  1899, 


de  16.807.26S  fr.  87. 

Postes  Francs 

Produits  de  l'année  1899    23.995.997  49 

—                 1898   22.634.951  11 

En  plus  en  1899   1.361.U46  38 

Télégraphes 

Exercice  1899   4.9S1.471  26 

—  1898   4.. 508. 67  7  13 

Différence  en  ]ilus  pour  1899. . .  480.794  13 
Soit  une  augmentation  de  10  66  0/0  pour  septembre  1899. 
Té  lépho}ies 

Exercice  1899   3.793.545  58 

—  1898   3.371.807  50 

En  plus  en  1899   ~    421.738  08 


Soit  une  augmentation  de  12  51  0/0  pour  1899. 

Le  produit  1899,  pour  les  télégraphes  et  les  téléphones 
réunis,  s'est  élevé  à  X.78-(.016  fr.  84,  contre  7.880.484  fr.  63 
pour  1898,  Sdit  une  dilléreiice  en  plus,  pour  1899.  de  902.552 
francs  21  ou  11  45  0/0. 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  de  février 
1900,  le  nombre  des  versements  s'est  élevé  au  chiffre  de  3  J7.889, 
ayant  porté  sur  une  somme  totale  de  28.2S6.79i  fr.  68.  Pen- 
dant le  même  mois,  le  chiffre  dos  remboursements  était  de 
68.3U0,  ayant  porté  sur  la  somme  de  22.412.288  fr.  86.  Les 
verseirirtits  ont  d(jnc,  pendant  le  mois  qui  nous  occupe,  dé- 
passé les  remboursements  de  5.874.505  fr.  82.  Le  nombre  des 
livrets  ouverts,  toujours  pendant  le  même  mois,  s'élève  à 
16.776;  celui  des  livrets  soldés,  à7.175;  il  reste  donc  un  excé- 
dent de  9.591  du  côté  des  livrets  ouverts. 

Le  montant  total  des  versements  effectués  depuis  le  V'  jan- 
vier jusqu'au  28  février  1900  s'élève  à  60.748.209  fr.  92,  se 
répartissant  sur  un  nombre  de  versements  de  696.569.  Le 


nombre  de  remboursements  faits  pendant  la  même  période 
s'élève  à  136.787,  représentant  une  somme  de  44.557  francs. 
Le  nombre  des  versements  a,  par  conséquent,  dépassé,  pen- 
dant les  deux  premiers  mois  de  l'année  1900,  de  559.782 
celui  des  remboursements  pour  un  montant  total  de  16  mil- 
lions 191.032  fr.  16. 


ESPAGNE 


LA  SJTUATIO^ 


Madrid,  30  juillet  1900. 

I,a  Sllu:itioii.  —  L(3s  Recettes  du  Trésor.  —  La  Rente  intérieure  et 
\ii  C^lnvçr^ilm  de  l'.\mortissatile.  —  Le  Marché.  —  La  Banque 
d'Ks]iiij;ne. 

Nous  sommes  en  pleine  période  de  vacances  :  les 
hommes  politiques  aussi  bien  que  Jes  hommes  affaires 
ont  fui  la  chaleur  de  Madrid  et  je  fierais  dans  un  grand 
embarras  pour  vous  donner  la  moindre  nouvelle,  si  la 
feuille  officielle  ne  venait  de  publier  les  chiffres  des 
recettes  publiques  pour  le  premier  semestre  de  l'année 
courante. 

Le  résul'at  est  des  plus  satisfaisant  :  si  nous  laissons 
de  côté  les  rec  ttes  provenant  des  ressources  extraor- 
dinaires ou  transitoires,  l'augmentation  dépasse  57  mil- 
lions de  pesetas  qui  se  répartit  sur  tous  les  chapitres 
des  contributions. 

En  rappi'ochant  les  recettes  effectuées  des  évaluations 
budgétaires,  nous  trouvons  <jue  ces  dernières  dépassent 
les  premières  d'an  million  et  demi;  on  peut  en  con- 
clure que  l'exercice  se  terminera  par  un  excédent 
important  si  cette  progression  continue,  et  il  n'y  a  pas 
de  raison  pour  qu'elle  cesse  puisque  des  recettes  aussi 
importantes  que  celles  de  la  loterie,  des  mines,  etc. 
n'apportent  leur  contingent  au  budget  que  pendant  le 
deuxième  semestre  de  l'année. 

Malgré  les  résistances  à  payer  l'impôt  dont  on  a  tant 
parlé,  le  produit  de  la  contribution  industrielle  dépasse 
de  22.30  0/0  les  prévisions  budgétaires.  Les  droits 
d'importation  les  dépassent  de  23.50  0/0;  ceux  des 
transports  maritimes,  de  8i  0  0;  ceux  des  alcools,  de 
68  0/U;  l'impôt  sur  les  titres  nobiliaires,  les  décora- 
tions, de  23.50  0/0,  etc.,  etc.  Avec  des  plus-values 
plus  ou  moins  importantes,  tous  les  chapitres  affectés 
par  les  dernières  réformes  se  trouvent  avoir  dépassé 
les  prévisions. 

On  ne  peut  encore  donner  de  renseignements  bien 
précis  sur  le  budget  des  dépenses  :  il  s'élève  à  905  mil- 
lions, soit  452.500.000  pesetas  par  semestre.  Or,  il  n'a  . 
été  payé  que  361  millions  pendant  la  première  partie  de 
l'exercice,  à  cause  de  versements  différés  qui  devront 
s'ett'ectuer  pendant  l>-  second  semestre.  Les  encaisse- 
ments ayant  été  de  444  millions  et  demi,  en  admettant 
que  les  dépenses  aient  atteint  les  chiffres  piévus,  soit 
452  millions  et  demi,  il  y  aurait  un  déficit  de  8  millions 
et  de  16  pour  toute  l'année,  c'est-à-dire  4  millions  de 
moins  que  la  loi  budgétaire  ne  l'a  prévu.  Mais 
comme  les  recettes  du  second  semestre  doivent  être 
supérieures  à  celles  du  premier  à  cause  du  développe- 
ment des  nouvelles  ressources  et  de  l'accroissement  to- 
tal des  revenus,  du  produit  des  loteries  et  des  mines, 
dont  le  montant  dépase  29  millions,  on  peut  au  moins 
espérer  voir  le  budget  s'équilibrer. 

C'est  le  meilleur  éloge  que  l'on  puisse  faire  des  me- 
sures adoptées  par  l'ancien  Ministre  des  finances. 

Le  marché  du  comptant  sur  l'Intérieure  qui  était  si 
lourd  à  cause  du  grand  nombre  des  titres  ilottants  a 
repris  une  marche  normale,  et  l'écart  de  cours  avec 
le  terme  est  insignifiant.  (l'est  un  fait  satisfaisant 
pour  la  réussite  de  la  conversion  prochaine  du  4  0/0 
amortissable  et  des  valeurs  colonia-es  eu  'i  0/0  inté- 
rieur. 

L'Amortissable  ne  cesse  de  se  classer  dans  les  porte- 
feuilles et  de  progresser  ;  il  parait  destiné  à  rempla- 
cer, pour  les  capitalistes,  les  anciens  bons  du  Trésor. 

Le  cours  du  change  s'est  de  nouveau  tendu;  nous  le 
trouvons  à  27  85. 


L'KCONOMISTK  KIJ1U)I'KKN.    -  Italie 


Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
■  place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

DjuiU.    IGjuill.  22juil.  31juill. 

4  0/0  Intérieure   72  35  72  25  72  25  71.5 

4  0/0  ExtArieuro   79  10  78  i)0  78  90  78  85 

4  0/0  amortissable   81  70  80  50  80  50  80  'lO 

5  0/0        —    91  90  !)1  70  92  . .  92  . . 

Bons  tubains  6  0/0   86  40  t<5  60  85  60  85  20 

—        5  0/0   71  50  71  55  ....  71  25 

Pliilippines  6  0/0    91  50  91  60  91  00  91  55 

BaïKiiu!  tl'Espagiif   504  50  504  50  504  . .  505  . . 

Conip.Ferni.  (les  Tabacs  419..  416..  403..  403  50 

Chè(\ao  sur  Paris   26  75  27  20  27  10  27  85 

—     sur  Londres....  31  82  81  88  ....  32  05 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  ies 
changements  suivants:  -f-  argent,  1.6 million;  comptes 
courants,  7.3;  —  escompte,  1.7;  circulation,  4.8. 


lions 


s  et 


Les  Recettes  publiques  du  l"  semestre  de  1900,  — 

Voici  conimeiil  se  présentent  les  recettes  du  Trésor  pour  le 
premier  semestre  de  19110,  comparées  à  celles  du  premier  se- 
mestre de  1899  : 

Ressources  extraordinaires  et  transitoires 
 Recettes 

'En  ibgg^^^^aTïïtoo^ 

(En  pesetas)  ^ 
.     15.829.343  422.242 


666.500 
31.439.986 
22.956.439 


1.121.469 

72.013.739 
439.221.706 


5.000 
20.085.639 
016.321 

426.125 

2.196.741 

23,752.673 
448.068.^88 


Monnaie  

Rachat  du  service  militaire  

Impôts  transitoires  

Impôt  spécial  de  guerre  

Don  extraordinaire  de  la  famille 

royale  

Droits  de  douane  pour  travaux 

publics  

Total  des  ressources  extraordinai- 
res  

Recette  complète  

"  Ressources  ordinaires                    367.207.967  424.3!6.214 

Augmentation  nette  en  1900   '  57TlcC247 

Ces  augmentations  proviennent  des  différences  suivantes  : 

Augmentations 

Pe.*etas 

Contribution  d'immeubles,  culture  et  troupeaux.  943.977 

—  industrielle  et  commerciale   4.352.0/0 

—  sur  les  bénéfices  et  la  richesse  mo- 

bilière  17.868.902 

—  de  droits  royaux  et  transmis.sion  de 

biens   7.923.699 

—  de  mines   34.321 

—  de  céd nies  personnelles   347.285 

—  de  voilures  de  luxe    12.247 

Produit  des  douants  (sans  matériel  des  travaux 

publics)   5.857.451 

Impôt  sur  le  sucre   3.150.997 

—  sur  la  fabrication  des  alcools  . .'   90.104 

Droits  conventionnels  des  octrois   243.669 

Impôts  de  consommation,  spécialement  sur  le  sel  1.716.584 

—  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des 

marchandises   1.313.915 

Timbre  de  l'Etat   4  394.082 

Tabac   11.970.659 

Propriétés  (Rentes)   291.3:H7 

—       (Ventes)   579.361 

Divers.   715  826 


Ce  qui  donne  

Diminutions 


sur  le  gaz  et  l'électricité 
sur  le  trafic  


6' 

807.-.J9'i 

2 

110.860 

139.634 

442.552 

4.690.047 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  Janvier  au  l't  Juillet  1900  Mfi  semaines) 


I.IGNKS 

Kiloiii 
pxpl. 

1807 

1808 

1899 

1900 

Nord  del'Espagae; 

Ancien  réseau.. . 

Asturics  

Lérida-Reiis .  . 
Almansa  Valence 
Totul  Nord  ,h;  l'Ksp. 

Madrld-Saragosse 
Barcelone-France 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
78 1 
10  i 

m 

l'esclas 

2(i..^88.714 
7  ri5(i.21(i 
500  (i3(i 
6.010  85() 

l'osela» 

28.072  618 
H  288  696 
6^2.6■25! 
6  4;(7.618 

l'esclus 
:)1 .07.^.7  8 

9.129.1;;?' 

762. 320 
6.9117.370 

31  .31î;  397 

9  i.';:!.H79 

660  072 
6.9!)3  813 

8457 

40.(18(iTlî^ 

4V.;wi.ri"). 

47.87i.;,93 

48  1231ÏÏ:; 

lU(i7 
'2027 
36o0 
246 

7  714  408 
29.324  116 

568  204 

10  081.82:i 
34.015. 2Zl 

650.ti77 

9.746  986 

47  678  738 
803.706 

10.:!41.38S 

48.114.731 
1.711.384 

Coarrler  de  la  Boarse  de  Madrid 


Madrid,  1"  août  1900. 

Les  affaires  sont  Irés  calmes  à  cause  de  la  période  des  va- 
cances, mais  la  fermeté  des  cours  n'en  soufî're  pns. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  75;  l'Extérieure  à  78  70;  le  change 
sur  Paris  est  à  27  95. 


ITAI^IE 


LA  SITUATION 


I/.\>is:issin;U   du  Roi  UuiiiIhtI. 

Siluatiiiii. 


Rome,  31  juillet  1900. 

Italie.  —  1 


—  L'Impression 
IjC  .Marche. 


Les  augmentations  étant  de     61 .  S  >7 . 204 

L'augmentation  nette  est  donc  de   57.108.^47 


Je  ne  puis  vous  parler  aujourd'hui  que  de  ce  que 
vous  connaissez  déjà,  de  l'assassinat  du  Roi  d'Italie. 

L'émotion  que  ce  tragique  événement  a  soulevée  dans 
tout  le  royaume  est  indescriptible  et  toute  la  vie  ])oli- 
tique  et  économique  semble  sT'lre  arridée  subitement. 
Depuis  diman'îhe,  l'Italie  entière,  du  premierau  dernier 
citùj'en,  ne  vit  plus  que  dans  l'émotion  et  dans  l'attente 
des  conséquences  de  ce  brusque  cùangement  de  règne. 

L'instabilité  et  le  désordre  politique  avaient  déjà 
causé  trop  de  mal  à  l'Italie.  La  Chambre  prorogée,  le 
Gouvernement  incertain  du  lendemain,  des  émeutes 
trop  fréquf'ntes,  tous  ces  faits  avaient  contribué  à  ren- 
dre la  situation  précaire.  La  mort  du  roi  Humbert 
changera-t  elle  cette  situation  ?  Le  royaume,  au  point 
de  vue  économique,  n'avait  pas  eu  trop  à  se  féliciter 
du  règne  du  défunt  Roi.  Allons-nous  voir  apparaître 
une  ère  de  réformes  '.' 

Jamais,  il  n'a  été  plus  diflicile  d'établir  un  pronostic 
quelconque,  (|u'au  detout  du  règne  du  mystérieux  Vic- 
tor-Emmanuel III.  C'est  à  peine  si  l'on  connaît  le  per- 
sonnage qui  a  vécu  loin  des  hommes  et  de  la  politi- 
que, tout  a  l'accomplissement  de  ses  devoirs  miliiaires. 
on  sait  de  lui  qu'il  est  peu  communicatif,  très  concen- 
tré. Par  exemple,  on  ignore  tout  de  ses  préférences,  de 
ses  aptitudes,  de  sou  programme,  de  ses  desseins.  Peut- 
être  n'en  a-t-il  encore  aucun  et  prfud  il  les  rênes  du 
Gouvernement  dans  l'ignorance  absolue  de  ce  qu'il  doit 
faire.  Aussi,  quand  on  examine  attentivement  les  sen- 
timents qui,  depuis  dimanche,  se  font  jour  dans  le  pays 
à  travers  le  deuil  et  l'indignation,  trcave-t  on  surtout 
une  grande  incertitude  du  lendemain. 

Pour  le  moment,  le  Ministère  reste  au  pouvoir.  Le 
nouveau  Roi  a  prié  le  Président  du  Conseil  de  gardei 
les  pouvoirs  qu'il  avait  reçus  de  son  père.  Cette  décision 
ne  prouve  rien  quant  à  la  longévité  du  Cabinet  :  elle 
signifie  tout  simplement  que  Victor-PJm manuel  III  ne 
tenait  pas  à  compliquer  la  situation  d  une  crise  minis- 
térielle. Pour  ne  pas  assumer  tout  seul  le  fardeau  des 
responsabilités  du  moment,  le  Ministère  a  convoqué  le 
Parlement  pour  le  6  août.  On  craint  que  cette  convoca- 
tion ne  suscite  quelques  conflits  entre  les  différents 
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partis  au  sujet  des  mesures  de  répression  dont  le 
(iouvernement  veut  faire  suivre  l'attentat. 

Parler  de  l'inlluence  exercée  sur  les  affaires  par  ce 
terrible  événement  doit  vous  paraître  inutile.  La 
liourse  était  déjà  fort  peu  occupée  et  ce  n'est  pas  notre 
Alarclié  qui  cont  oie,  en  réalité,  les  cours  de  nos  rentes. 
La  nouvelle  de  l'attentat  n'a  donc  pas  produit  la  forte 
secousse  que  Ton  pouvait  craindre;  il  n'en  est  pas 
moins  vrai  que  l'impression  reste  mauvaise  et  que  l'on 
attend  avec  anxiété  les  événements  qui  pourront  se 
dérouler. 

Ce  qui  manque  à  notre  Marché  —  on  le  voit  bien  en 
ce  moment  —  c'est  une  force  directrice.  La  spéculation 
vit  au  jour  le  jour,  sans  se  préoccuper  des  intérêts 
généraux,  en  s'épuisant  dans  des  luttes  inutiles. 

Notre  confrère,  la  Correspondance Italie,  signalait 
dernièrement  ce  danger  et  montrait  que  tout  le  mal 
vient  du  manque  d'un  institut  de  crédit  destiné  à  ser- 
vir de  guide  au  Marché. 

«  Ce  qui  nous  manque,  disait-il,  c'est  un  institut  qui 
ne  s'astreigne  pas  exclusivement  aux  principes  de 
banque;  qui  n'aurait  pas  pour  but  principal  de  lucre 
la  spéculation  dans  son  vinique  intérêt  personnel  et 
aux  dépens  du  public  ;  dont  la  force  financière  et  mo- 
rale pourrait  être  un  obstacle  aux  émissions  basées 
sur  le  vide;  empêcher  la  constitution  de  syndicats 
fraudeurs,  contribuer  à  soutenir  les  cours  des  titres 
méritant  réellement  la  confiance  du  public  ;  un  insti- 
tut, enfin,  sachant  et  pouvant  diriger  les  marchés.  Et 
à  la  création  Je  ce  grand,  puissant  institut  italien,  le 
Gouvernement  et  les  banques  d'émission  devraient 
sérieusement  et  promptement  apporter  leur  aide.  Cha- 
que jour  qui  passe  en  fait  sentir  toujours  plus  le  besoin, 
tant  du  côté  financier  que  du  côte  politique,  parce  que 
si  l'on  tarde  trop  à  prendre  une  mesure  de  ce  genre,  le 
socialisme,  qui  a  envahi  la  politique,  envahira  aussi 
le  terrain  de  la  finance.  » 

Il  est  à  souhaiter  que  non  seulement  les  banques 
d'émission  elles-mêmes,  (racc(jrd  avec  le  Gouverne- 
ment, donnent  lenr  appui  à  la  constitution  de  ce  nou- 
vel et  puissant  institut  de  crédit  italien,  mais  qu'elles 
concourrent  avec  une  petite  partie  de  leur  réserve  ou 
de  leurs  bénéfices,  à  la  formation  du  capital. 


et 


L'Epargne  en  Italie.  —  A  la  tin  de  1891),  les  Caisses 
d'épargne  ordinaires  en  Italie  ôtaienl  an  nombre  de  215,  dont 
toutefois  30  étaient  en  liquidation. 

Le  montant  des  dépôts  près  ces  Instituts  s'élevait,  au  31 
décembre,  à  1.476.792.767  lire,  en  augmentation  de  46  mil- 
lions 753.926  lire,  comparativement  au  chiffre  de  1898. 

Ce  montant  se  décomposait  comme  suit  entre  les  diverses 
formes  de  dépôt  : 


;!1  déc.  1899 


Difi'.  s.  1898 


A  épargne  sur  livrets. . , 

Sur  bons  productifs  

Kn  compte  courant  


(En  lire) 

1.430.816.003     -h  48.480.798 
4.664.094     —  981.533 
41.312.670     —  745.339 


3.470.792.767 


46.753.926 


L'épargne  réelle  s'est  donc  accrue  de  48  millions  1/2  l'année 
dernière  près  les  Cafsses  ordinaires  en  s'élevaut  à  1.431  mil- 
lions. En  ajoutant  celle  prô.s  les  Caisses  ^postales,  qui,  au 
31  décembre  dernier,  se  montait  :i  plus  de  611  millions  1/2, 
on  arrive  ;'i  un  chiffre  total  d'éparj,'ne  de  2.042  ndllions,  s-ans 
compter  celle  près  les  Instituts  de  crédit  ordinaire  et  les 
Banques  populaires,  qui  présentent  un  caraclère  moindre  de 
stabilité,  mais  comprennent  un  noyau  imi)orlant  de  capitaux 
en  formation. 

Le  mouvement  de  l'épargne  près  les  (baisses  ordinaires  se 
répartit  comme  suit  entre  les  diiï'érentes  régions  de  la  pénin- 
-suie  : 


31  déc.  1899 
(En 

Piémont   102.227.273 

Ligurie   34.155.236 

Lombardie   600.777.231 

Véûétie   117.781.311 

Emilie   155.672.875 

Ombrie   15.748  214 

Marches   42.072.677 

Toscane   167.659.969 

Latium   95.787.224 

Abruzzes  et  Molise  . .  9.882.479 

Campanie   55.206.595 

Fouilles   1.010.313 

Basilicate   159.965 

Calabres   9.075.379 

Sicile   23.599.262 

1.430.816.003 


Diff.  s.  1898 
lire) 

^  5.006.535 
-+-  1.372.562 
-h  15.078.751 
H-  2.766.485 
-f-  6.917.293 
1.420.425 
-H  1.563.948 
+  3.137.404 
H-  1.852.246 
-+-  486.562 
H-  4.971.366 
-4-  361.498 
—  10.780 
-h  1.097.811 
-H  2.4.58.693 

-H  48.480.798 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  six  premiers  mois  de  1900 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


C.VTEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales.  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 

'  cles  médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papiei-  et  Livres  

Peaux   

Minéraux,  Métaux  e  t  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries 
"Verres  et  Cristaux  . . . , 

Céréales,  B'arinp,  Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé 
pouilles  d'animaux .... 

Objets  divers  , 

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  généraux.  , 


IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

.J;i  nvier 
à  fin 
juin 
1900 

Diffé- 
rence 
sur  1899 

.lanvier 
afin 
juin 

1900 

Diffé 
rence 
sur  1899 

29.207 

-+-  6.403 

58.603 

—14.930 

80.984 

4.562 

4.161 

+  1.036 

44.319 

-+-  6.526 

21.912 

—  2S5 

14.198 

12.038 
78.512 
43.201 
76.834 
30.952 
9.544 
30.368 

—  1.324 

-  48 
+  859 

-  1.089 

—  2.760 
+  1.089 
+  179 
+  186 

4.531 
32.055 
22.577 

8.919 
246.095 
28.508 

7.045 
17.677 

—  1.956 
-h  3.089 

—  4.080 

—  1.229 
-h  6.727 

3.451 
-h  274 
-H  912 

137.967 

-(-25.856 

20.028 

—  3.227 

91.545 
91.523 

—  6.190 

-H  425 

44.231 
57.161 

H-  1.715 
-4-  4.712 

53.510 
12.376 

—  3.655 

—  516 

83.065 
15.354 

—  4.589 
-H  223 

787.088 
2.576 

-h37  800 
-+-  671 

670.930 
7.160 

—  8.107 

—  1.172 

789.664 

-^38.471 

678.091 

—  9.279 

Courrier  de  la,  Bonrse  de  Rome 


Rome,  2  août  1900. 
Le  triste  événement  qui  vient  de  se  produire  a  arrêté  toute 
affaire.  I^a  tendance  reste  sans  intérêt. 


PORTUGAL 


Le  Commerce  du  Portugal.  —  Voici,  d'après  o  Econo- 
mista,  qiiel  a  été  le  mouvement  commercial  du  Portugal  pen- 
dant les  trois  dernières  années  : 


Importations  pour  l"  consommation 
1897  1898 


1899 


(En  contos) 


Animaux  vivants  "  2.668 

Matières  premières   14  801 

Fils,  tissus,  feutres,  etc   4.923 

Substances  alimentaires   13.207 

Appareils,  instruments,  machines, 

etc   1.882 

Manufacturés  diverses  i..  2.875 

Emljallagos  . . .  72 

Totaux   40.426 


1.595 
21.849 
6.342 
14.025 

.5053 
3.46c 

 lOi 

48.627  50.625 


3.142 
20.155 

5.663 
13.339 

2.913 
8.542 
73 
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l/aujjinenUition  est  sensible  sur  les  uiiii/es  précédenlps, 
mais  lui  reniariiuoni  qu'elle  fuirlc  inincipuletiionl  sur  les  ai- 
licles  se  rallaciiuiil  !\  1  iiiilusirio.  Los  sulislancos aliiiiiTitairus, 
il  »'sl  vrai,  sont  aussi  en  accroif someut,  mais  elles  no  (lé|)as 
sent  pas  une  profjresaioii  normale,  découlant  du  dovolopuc- 
nient  pris  par  l'industrie  et  l'affricullure. 

Voici  los  chilVres  dos  e\porlations  ; 


Exportations  nationales 
1897 


189!) 


(En  contos) 

Animaux  vivauls   !}.401  8.351  2.648 

Maliôres  premièies   îi.îHa  5.110  4.!);!1 

Fils,  tissus,  feutres,  eto   1.029  2.75*î  2.859 

Substances  alimentaires   15.197  18.016  16.8:i'i 

Appareils,  instruments,  nuxcliines, 

etc   77  105  141 

Manufacturés  divers   1.G34  1.821  1.928 

Totaux   27.310    :îl.l29  28.886 

Les  chiffres  ci-dessus,  bien  que  présentant  une  diminution 
sur  1898,  sont,  néanmoins,  intéressants  :  ils  indiquent  que 
l'industrie  du  Portugal  exporte  davantage  ses  produits  ou 
réexporte  sous  cette  forme  ses  importations  de  matières  pre- 
mières. Mais  le  pays  achète  au  dehors  beaucoup  plus  qu'il 
ne  vend,  ce  qui  lui  laisse  une  balance  commerciale  défavo- 
rable. 

Les  importations  de  métaux  précieux  se  sont  élevées,  en 
1899,  à  898  contos,  contre  2.196  contos  en  1898  et  257  contos 
en  18S7,  et  les  exportations  à  1.216,  2.079  et  2.196  contos  res- 
pectivement pour  les  mêmes  années. 

'Voici,  enfin,  quelles  ont  été  les  recettes  douanières  : 

Recettes  par  espèces 

1897       1898  1899 

(En  contos) 

Droits  d'importation  (excepté 

tabacs  cl  céréales)   11  334  11.46S  12.215 

Droits  des  céréales   1.563  127  2.346 

Droits  des  tabacs   219  207  227 

Droits  d'exportation   377  434  394 

Droits  d'octroi   2.225  2.198  2.251 

Impôt  sur  la  pêche   190  'l92  'l96 

Impôt  du  real  d'eau   261  266  283 

Taxes  de  manutentions   274  259  294 

Recettes  diverses   888  811  933 

Totaux   17.331     15.962  19.139 

Soit  une  augmentation  de  3.177  contos  sur  1898,  due  prin- 
cipalement, on  le  voit,  au  relèvement  des  droits  sur  les 
céréales. 


RUSSIE 


Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe.  —  Des  états 
provisoires  que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus 
des  caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les  deux  premiers  mois  de  1900,  les 
recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci- 
après  : 

BUDGET  ORDIN.URE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués   265.750.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits'de 
1900  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1900  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   243.590.000 

BUDGET  EXTR.\0RDINA1RE 

Roubl  -crédit 

Recouvrements  effectués   469  000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1^00   24.438.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1900  et  1899,  pour 
les  deux  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1900  !   265.750  000 

de  189.)  255!  431. 000 

Soit,  pour  les  deux  premiers  mois  de  1900,  une 
différence  en  plus  de   10.319.000 


Dèpensi'!* 
cil'ectuées 
on 

1900 


I)iffércnc« 

de  laoo 
y  rapport 
1899       h  18«9 


(En  millions  de  roubl. -créditj 

Dépense»  (autres  que  celles  ilu 
service  de  la  dette  publique) 
à  imputer  sur  le  budget  do 

l'exercice   207.229   179.502    +  S,  JÈ7 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 
le  budget  do  l'exercice  que  sur 

ks  budgets  antérieurs   36.361     34.305   -f  2.056 

243.590   213.807   +  29.783 
II.  —  Budget  extraordinaire 

Houbl. -crédit 

Eu  19o0,  les  recouvrements  des  deux  premiers 

mois  se  sont  élevés  à   469.000.000 

En  1899,  ils  avaient  été  de   14449.000.000 

Soit,  pour  1900,  une  diminution  de   13.980.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  deux  premiers  moi» 
présentent  : 

Roubl. -crédit 

Pour  1900,  un  total  de   24. 438.000. 000 

—   1899        —    37.438.000.000 

Soit,  pour  190O,  une  diminution  de...  13.396.000 

En  outre,  pendant  les  deux  premiers  mois  de  1900,  il  a  été 
acquitté  des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1899  et  des 
années  précédentes;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chift'res 
ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  19U0  et  1899,  le 
total  des  dépenses  des  deux  premiers  mois  qui,  au  moment 
de  leur  acquittement,  ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets 
que  celui -de  l'exercice  en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  deux 
premiers  mois  de  1900,  sur  les  exercices  1899,  1898,  etc.,  et, 
pour  les  deux  premiers  mois  de  1899,  sur  les  exercices  1898, 
1897,  etc.)  : 

Différence 
1900         1899       en  1900 
(En  millions  de  roubles-ci'édit) 

Dépenses  ordinaires   51.036      46.439     +  4.527 

—     extraordinaires   21.916      19.497     -f  2.419 

Total   72.952      05.936     -f  7.016 


Les  Valeurs  mobilières  russes.  —  Le  Bulletin  russe  de 
Statistique  et  de  Législation  comparée  a  publié  récemment 
une  statistique  des  plus  intéressantes  sur  les  valeurs  mobi- 
lières créées  en  Russie. 

D'après  cette  statistique,  établie  à  la  date  du  l"'  janvier 
191)0,  le  capital  nominal  de  l'intégralité  des  valeurs  mobi- 
lières russes  s'élèverait  à  32  milliards  46  millions. 

Ges  32  milliards  se  décomposeraient  de  la  façon  suivante 

Millions 
de  francs 

Valeurs  à  revenu  fixe  :  rentes,  obligations,  etc.  ...  26.269.8 
Valeur  à  revenu  variable  : 

Actions  de  chemins  de  fer   333.5 

Actions  et  parts  d'intérêts  de  Sociétés  commerciales 
et  industrielles   5.443.0 

Total   32.046.3 

Ce  chiffre  de  32  milliards  '16  millions  représente  la  valeu*" 
nominale  des  titres,  c'est-à-dire  leur  évaluation  au  pair. 

Il  résulterait  dee  diverses  évaluations  qui  ont  été  faites  sur 
leur  prix  d'émission  que  ces  titres,  considérés  dans  leur  en- 
semble, correspondent,  pour  les  premiers  acquéreurs,  à  un 
prix  d'achat  s'élevant  seulement  à  22  milliards  et  demi. 

Le  prix  auquel  ils  se  négocient  formerait,  aux  cours  de  fin 
décembre  1899,  un  capital  vénal  de  34  milliards. 

Ges  titres  divers  rapporteraient  environ  1.4t)8  millions. 

1.065  millions  pour  les  titres  à  revenu  fixe  ; 
403  millions  pour  ceux  à  revenu  variable. 

Il  est  difficile  d'établir  d'une  façon  exacte  dans  quelles  pro- 
portions ces  titres  sont  répandus  sur  les  divers  marchés.  On 
sait  que  la  plus  grosse  partie  des  actions  des  Sociétés  com- 
merciales et  mdustrielles  sont  dans  les  portefeuilles  belges  et 
français,  et  l'on  estime,  d'après  les  paiements  des  coupons 
elïdctués  en  France,  qu'il  se  trouve  dans  les  portefeuilles 
français  environ  8  milliards,  soit  à  peu  près  1/3  des  2(1  mil- 
liards de  rentes  et  obligations. 
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AMÉRIQUE 


BRESIL 

Le  Rapport  de  la  Commission  du  Budget  des  Recettes 

[xuite  et  /In)  (1) 

Si-le  Gouvern'îment,  à  cette  occasion,  ou  même  aupara- 
vant, dit  le  rapport,  effectuait  en  pienant  pour  base  le  Che- 
min de  fer  Central,  une  vaste  opération,  tendant  à  l'unifica- 
tion de  la  Dette  extérieure,  en  en  convertissant  le  capital  et 
les  intérêts,  de  manière  à  réduire  le  service  de  moitié  envi- 
ron, nous  n'aurions  plus  à  payer  tous  les  ans  que  1  500.00(i 
livres  sterling  et  noixs  aurions  définitivement  assuré  à  nos 
créanciers  le  paiement  en  espèces  de  notre  dette.  Nous  au- 
rions, en  outre,  grâce  aux  l-")  0/0  de  droits  perçus  en  or,  des 
excédents  qui  iraient  renforcer  le  fonds  de  garantie  et  donner 
à  notre  monnaie  une  base  solide  de  valeur. 

Le  rapporteur  justifie  cette  opération  par  Tes  conversions 
identiques  déjà  réalisées  par  diverses  grandes  nations  et  la 
considère  non  seulement  comme  un  droit,  niais  comme  un 
devoir  de  l'Etat. 

11  préconise  également  la  réduction  de  la  charge  des  garan- 
ties d'intérêt  aux  chemins  de  fer,  portant  sur  un  capital  de 
18.500.000  liv.  st.,  à  raison  de  6  à  7  0/0  pour  une  durée  va- 
riant de  30  à  90  ans.  Il  y  a  de  ces  lignes  garanties  qui  ont 
déjà  coûté  au  Trésor,  en  intérêts,  une  somme  supérieure  au 
double  de  l'évaluation  du  coût  et  peut-être  trois  fois  et  plus 
que  le  coût  réel,  sans  qu'il  en  soit  pour  cela  possesseur.  Il 
est  donc  juste  de  réduire  ces  charges  excessives. 

En  attendant,  le  rapport  démontre  que  dans  l'état  de  cho- 
ses actuel,  grâce  aux  économies  faites,  avix  conversions  inté- 
rieures, aux  impôts  crééa  et  à  une  meilleure  perception,  il  y 
a  eu  «n  excédent  réel,  dans  l'exercice  de  1889,  de  15.900  con- 
tos-papier  et  5.000  contos-or. 

Certains  ont  prétendu  insinuer  que  cet  excédent  n'avait  été 
obtenu  que  grâce  à  la  suspension  du  service  de  la  Dette  en 
espèces. 

Le  rapporteur  démontre  que  cette  insinuation  est  fausse  en 
faisant  le  total  des  charges  et  dr-s  ressources  en  1899.  Les  pre- 
mières sont  calculées  par  lui  à  3.5(j"2.583  liv.  st.,  tandis  que 
les  ressources  se  sont  élevées  (sans  tenir  compte  de  Témis- 
sisn  de  funding)  à  3.706.283  liv.  st.  Ainsi  donc,  même  en 
payant  les  services  extérieurs  en  espèces,  il  y  aurait  eu  encore 
un  petit  excédent  de  142.700  liv.  st.  en  faveur  du  Trésor, 
d'après  M.  Serzedello. 

Par  conséquent,  le  fiinding  n'a  été  qu'un  emprunt  exté- 
rieur qui  a  permis  d'amortir  à  Londres  plus  d'un  million  de 
livres  de  billets  du  Trésor,  de  racheter  plus  de  111.000  contos 
de  papier-monnaie,  de  relever  le  change,  de  constituer  un 
fonds  de  garantie  et  de  permettre  au  Trésor  de  se  créer  des 
ressources  en  or  pour  faire  face  à  ses  cliarges,  sans  recourir 
au  marché  du  change. 

Une  fois  la  reprise  des  paiements  en  espèces  effectuée, 
grâce  à  l'application  de  ce  plan,  voici  oomment  se  présen- 
tera la  situation  du  Trésor  ;i  la  fin  du  second  semestre  de 
1901  : 

Pendant  ce  semestre,  le  service  d'intérêts  de  la  dette,  y 
compris  le  funding,  exigera,  avec  les  garanties  d'intérêts 
1. 674. 198  liv.  st.  Or,  le  Gouvernement  disposera  : 

1°  Du  solde  déjà  constaté  au  31  mars  de  l'année  courante  : 
*i75.7()0  livres  sterlin;^  ; 

2»  Des  1.040.375  liv.  st.  qu'il  n'a  plus  à  payer  pour  les 
billets  du  Trésor  émis  à  Londres; 

3°  Des  excédents  budgétaires  des  années  1899,  ISOO  et  1901, 
lesquels,  en  supposant  qu'ils  se  bornent  à  un  chiflre  équiva- 
lent à  ceux  de  1899,  soit  16.000  rontos-papier  et  500  contos- 
or,  s'élèveront  à  48.000  contos-papier  et  15.000  contos-or,  qui, 
au  change  moyen  de  l'année  1899,  plutôt  défavorable,  repré- 
senteront 3.173.480  liv.  st.  ; 

4°  Des  4. .500  contos  de  papier-monnaie  qui  n'auront  plus  à 
être  annuellement  incinérés,  la  convention  du  funding  ayant 
alors  cessé  d'exister.  Pour  le  semestre,  ce  papier  représente 
27.500  contos  soit,  en  prenant  le  change  moyen  très  désa- 
vantageux de  1899,  697.414  liv.  st.  ; 

5°  Des  ressources  spéciales  du  fonds  de  garantie,  évaluées 
à 6.000  contos-or,  soit  67'i.991  liv.  st. 

En  totalisant  ces  ressources,  sans  tenir  compte  de  l'accrois- 
sement des  rentrées  d'impôts  mieux  perçus  et  de  la  rei)rise 
du  commerce  grâce  au  relèvement  du  café  et  du  change,  on 
arrive  à  un  chilTre  de  7.:>02.2'n  liv.  st.  pour  faire  face  aux 
paiements  du  second  semestre,  soit  1.674.198  liv.  st.  11  res- 
tera donc  an  Trésor  un  solde  de  5.628.046  liv.  st.  avec  lequel 
il  comniem  era  l'année  1902.  Cet  exercice,  disposant  des  mé- 
mos ressources  que  1901,  verra  les  disponibilité.'î  transmises 

(1)  Voir  VEnonomixte.  FjUropéer>  '.i»44(). 


par  l'exercice  antérieur  portées  à  9.476.713  liv.  st.,  pourfaire 
face  à  un  service  annuel  de  3.860.960  liv.  st.,  ce  qui  laissera 
un  solde  reportable  à  1903  de  6.384.752  liv.  st. 

Bref,  le  rapporteur  donne  comme  chiffre  disponible  de  res- 
sources or  annuelles  4.117.667  liv.  st.,  alors  que  le  service 
des  dettes  et  garanties  d'intérêt  (l'amortissement  ne  devant 
être  repris  que  dans  une  dizaine  d'années)  n'exigera  que 
3.360.960  liv.  st.  Ainsi  donc,  tout  en  reprenant  le  service  en 
espèces,  le  Trésor  pourra  accumuler  un  solde  annuel  de 
756.709  livres  sterling. 

Exportation  de  Para.  —  En  1898,  la  valeur  officielle  ds 
l'exportation  de  Para  a  été  de  131.102.162  contos  et,  en  1899, 
elle  s'est  élevée  à  159.796.069  contos,  soit  une  augmentation 
de  28.693.907  contos  sur  l'année  antérieure. 

L'exportation  a  été  représentée  par  les  produits  suivants  : 


Contos 

Caoutchouc   151.772 

Cacao   3.225 

Châtaignes   2.406 

Noix  de  sapucaya. . .  390 

Cuirs  de  daims   135 

358 


Cuirs  salés  

Chapeaux   

Guarana  

Colle  gunjuba. . . 
Huile  de  copahu. 
Piassava   


Contos 

126 
271 

14 
463 

51 
7 


verts . 


567 


ETATS-UNIS 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Nous  avons  ana- 
lysé, la  semaine  dernière,  les  résultats  de  l'exercice  financier 
1899-1900. 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  en  juin  et  pen- 
dant l'exercice  : 

Recettes 

.luin       Exercice  1899-1900 

(Dollars) 

Douanes.   19.369.160  233.8.n7.958 

Revenus  intérieurs  ....  28 . 744 . 738  290 . 299 . 388 
Divers   :i. 321. 934  38.831.602 

Total   51.435.832  568.988.948 

*  Dépenses 

Civiles  et  diverses   8.814.752  105.796.753 

Guerre   X. 230. 818  134.653.998 

Marine   5.049.832  .56.089.982 

Indiennes   1.059.914  10.166.1.32 

Pensions   10.082.153  140.875.992 

Intérêts   3G3.204  40.176.314 

Total   33.540.673  487.759.171 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'exercice  1899-1900  : 

1899-1900  Montant  net 

Recettes       Dépenses      du  Trésor 


(En  dollars) 

Juillet       1899   48.0,54.258  56.561.090 

Août          —    49.978.173  45.522.312 

Septembre  —   45.384.145  37.579.373 

Octobre      —   47.533.588  44.174.026 

Novembre  —    -56.945.572  40.769.847 

Décembre   —    46.759.104  39.145.559 

.lanvier     1900   48.012.165  39.189.097 

Fç-.-,,rier       —   45.631.205  37.738.472 

Mars          —   48.726.837  32.188.271 

Avril       '  —   45.039.326  40.903.927 

Mai            —   45.166.053  40.351.525 

Juin           —    ,51.435.832  33.540.673 


245.2.54.534 
248.757.971 
254.328.820 
252.223.797 
239.744.905 
236.909.230 
218.613.617 
232.225.3.36 
248.663.987 
229.461  962 
218.857.545 
220.557.185 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  le  1"  août  ISiOO. 

Les  dispositions  générales  ont  ét  ■  bien  influencées  par  les 
nouvelles  du  Continent  et  par  les  brillants  ré.sultats  du  com- 
merce extérieur  américain  pour  l'exercice  1899  1900.  Les  af- 
faii-es  sont  toujours  suivies  et  les  valeurs  industrielles  res- 
tent toujours  assez  aclivemant  demandées. 

Les  Chemins  de  fer  bénéficii-nt  de  transactions  suivies. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
26  1/8;  MiLwaukee,  111  ./.;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
10  3/4;  Reading,  16  3/4;  Canadian  Pacific,  87  3/8;  Illinois 
Central,  116  ex;  Louisville.  71  l'4;  New-York  Central, 
128  7/8;  Union  Pacific,  5^1 /è. 
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MEXIQUE 

'  La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
monsuol  lios  lianquos  ilo  la  lirpubliquo  présente,  au  31  mai 
ileruii-r,  la  situation  suivante  : 

Porte- 
Existences  rouille, 

en        iirêt.s     Capital  Circu- 
Banques         caisse  sur  gages   social     lation  Déjiôts 

lEn  milliers  de  piastres) 

Nation'-  Mexico.  2ô . 951) . G  4S.401.9  20.000.0  2:!. 569.2  » 

Londres -Mexico  11. -370. 4  '.O.lti4.2  15.000.0  18.023.0  6.475.4 

HvDothécaire  ..      0)1.7  7.503.5  5.000.0  6.206,4  491.4 

Centrale               2.039.7  5.051.8  6.000.0  255.9  2.957.7 

Zacatecas                 499.7  1.617.3  1.000,0  624.4  117.9 

YucatiquelYuc.)    2.863.8  6.321.3  3.0(M).0  5.450.7  14.4 

MH-cantile  id.):    1.336.0  2.046.2  1.500.0  1.708.5  23.5 

Etat  de  xMexico. .      im.b  1.630.9  1.500.0  798.5  31.3 

Nuevo  Léon.  ...      688,3  2.758.8  1.200.0  1.597.3  93.0 

Coahuila                 962.0  2.574.2  1,600.0  1.600.0  46.6 

Duran<ïo                 375.8  1.519.3  1.000.0  G'i9.1  131.5 

San  Luis  Potosi.      805.5  2.456.8  1.100.0  1.318.3  » 

Occidentale              538.8  222.1  1.000.0  421.8  32i.8 

Sonora                   606.5  603.0  .500,0  1.078.0  87.5 

Mercantile' Ver.)    1.475.3  4.247.2  2.0U0.0  2.597.9  104.3 

.Talisco                    660.7  2.438.7  l.OOO.O  928.4  59.6 

Miniè"iChiliua.)    1.173.3  2.745.8  1.500.0  1.758.8  96.8 

Gommerciai°(id.)      480.0  2.173.2  600.0  562.4  » 

Mercantile(Mont.)    286.1  1.530.6  2.500,0  325.2  14.2 

Orientale  iPuehl.)     163.7  1.316.5  3.000.0  212.7  53.0 

Voici  les  différences  qu'offre  le  présent  tableau  avec  celui 
du  mois  d'avril  1900  : 

Le  portefeuille  de  la  Banque  Nationale  a  diminué  de 
484.753  piastres  09  et  sa  circulation  a  baissé  de  167,610  p. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Londres  a  diminué  de 
1,095  425  piastres  78  et  sa  circulation  a  diminué  aussi  de 
2.218.145  p.   

Découverte  de  Gisements  de  fer.  —  On  signale  la  dé- 
couverte der  riches  gisements  de  fer  dans  le  territoire  de  Tepic. 
près  de  l'hacienda  de  Navarrete,  appartenant  aux  héritiers 
du  général  Roniano. 

Les  gisoirents  sont  situés  à  trois  kilomètres,  environ,  de 
cette  propriété.  Ils  sont  constitués  par  une  veine  ayant  deux 
cents  mètres  dé  long  et  cent  de  large.  La  profondeur  n'est 
pas  in  liquée.  Le  titre  du  minerai  serait  de  57  pour  cent. 

Jusqu'à  présent  rien  n'a  été  fait  en  vue  de  l'exploitation 
de  celte  richesse. 

L'Industrie  du  Coton.  —  D'après  une  statistique,  publiée 
par  le  Mexique,  le  nombre  des  fabriques  de  tissus  de  coton 
établies  actuellement  au  Mexique  est  de  133  et  le  montant 
total  des  impôts  qui  lear  sont  assitçnés  pour  le  semestre  de 
juillet  à  décembre  1900  s'élève  à  935.249  piastres. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Budget  de  1901.  —  On  mande  de  Buenos-Ayres  au 
Times  que  le  budget  pour  1901  vient  d'être  présenté  au  Con- 
grès. Les  ri'cettes  sont  estimées  à  13.100.000  liv.  st.,  et  les  dé- 
penses à  13  millions. 

Les  bons  du  Trésor  en  circulation  s'élèvent  à  2.770.000 
livre.^  sterling. 

Les  fonds  en  caisse,  tant  en  Angleterre  qu'en  Argentine,  et 
destinés  au  service  de  la  Dette  extéri-eure,  sont  de  1.640.000 
livres  sterling. 

La  Dette  extérieure  et  la  Dette  intérieure  s'élèvent  ensemble 
à  83.700.000  liv.  st.  Leur  service  exige  5.600.000  liv.  st.  Le 
Ministre  des  Finances  se  propose  de  le  réduire  à  4.400.000 
livres  sterling,  par  la  conversion  de  la  Dette.  Le  même  mi- 
nistre déclare  do  nouveau  que  le  Gouvernement  est  décidé  à 
réduire  les  dépenses,  à  ne  plus  augmenter  les  impôts  et  à  ne 
plus  recourir  à  l'emprunt. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

L'Emprunt  indien.  —  Le  Marclié  anglais  vient  d'être  ap- 
pelé à  souscrire  à  un  emprunt  indien  3  0/0  de  3  raillions  de 
livres  reniboursablt>  à  partir  du  5  octobre  1948.  Le  prix 
d'émission  a  été  fixé  à  95  1/2  :  c'est  un  cours  fi.xe  et  non  un 
l)rix  minimum  comme  pour  les  emprunts  3  0/0  antérieurs, 
dont  voici  le  détail  : 


i'rix    Prix  niove;» 

Dates  .Sommes  niiiiiniiim  l'éaliaè 
Liv.  st. 

Mai      1884   3,000,0(10  93  1/2  <.l\  1/5 

Juillet  1885   3.500.000  85  85  1/2 

Mai      1886    6.000.000  86  87  1/5 

Mai     1888    7.000.000  96  96  1/2 

Avril    1889    3.500.000  99  101  l/2<> 

Mai     1890    5.400.000  98  99  1/2 

Juin    1891   2.600.000  92  94  1/2 

Avril    1892   1.300.000  94  96  9/1(1 

Juillet  1893   1.300.000  97  1,2  98  9/10 

Mai     1894   6.000.000  98  99  9/10 

Le  (îouvernement  indien  avait  été  autorisé,  en  1897,  à  em- 
prunter 10  millions  de  liv.  st.  pour  combattre  la  famine  ; 
1  million  de  liv.  st.  seulement  ont  été  demandées  junqu'ici  ; 
il  reste  donc  9  millions  de  liv.  st.  disponibles,  dont  l'opéra- 
tion en  question  prend  3  millions  de  liv.  st. 

Si  cette  somme  n'est  pas  suflisante,  une  nouvelle  émission, 
ju-qu'à  concurrence  de  6  millions  de  liv.  st.,  peut  être  faite 
par  le  Gouvernement  indien. 

La  dette  de  l'Inde  n'est  pas  très  importante,  si  nous  tenons 
compte  de  l'actif  du  Gouvernement  :  canaux,  chemins  do  fer, 
etc.,  elle  ne  dépasse  pas,  d'après  les  derniers  calculs,  30  à  40 
millions  de  liv.  st. 

Il  est  vrai  qu'à  côté  de-  cette  dette  de  l'Etat  s'en  trouve  une 
autre  beaucoup  plus  considérable  représentée  par  les  capi- 
taux prêtés  par  les  financiers  anglais,  par  l(;s  valeurs  mobi- 
lières indiennes  possédées  par  les  capitalistes  de  Londres,  etc. 

En  réalité,  l'Inde  doit  payer,  chaque  année,  au  Royaume- 
Uni,  une  somme  nette  de  16  à  18  millions  de  livres  sterlin;^  ; 
il  faut  donc  que  les  ventes  de  produits  indiens  dépassent 
chaque  année  de  cette  somme  le  montant  des  importations 
de  marchandises  anglaises  et  étrangères,  (juand  il  en  est 
autrement,  la  grand"»  colonie  doit  recourir  à  l'emprunt  ster- 
ling, c'est-à-dire  ajouter  encore  un  nouveau  poids  au  fardeau 
qu'elle  porte  déjà. 

La  famine  actuelle  s'étendant  sur  plus  d'un  million  de 
kilomètres  carrés,  habités  par  près  de  100  millions  d'êtres 
humains,  coûtera  certainement  très  cher  au  Gouvernement 
de  Calcutta,  néanmoins  le  fléau  sera  combattu  sans  l'aide  de 
la  mère  patiie.   

JAPON 

Les  Droits  des  Etrangers  au  Japon.  —  Depuis  quelques 
mois,  dit  un  correspondant  de  l'Agence  Reuler  à  Yokohama, 
l'attitude  de  la  presse  japonaise  et  des  chefs  politiques  envers 
les  réclamations  des  étrangers,  qui  demandent  à  être  traités 
sur  le  même  pied  que  les  Japonais  pour  l'exploitation  des 
mines  et  la  possession  des  terres,  a  subi  un  changement  des 
plus  satisfaisants. 

Lorsque  les  nouveaux  traités  furent  mis  en  vigueur  l'année 
dernière,  une  des  principales  causes  de  grief  de  la  part  des 
communautés  étrangères  était  celle-ci  :  pendant  que  de  tous 
les  côtés  les  Japonais  étaient  d'accord  quant  à  l'utilité  d'en- 
courager l'introductior;  des  capitaux  étrangers,  les  lois  du 
pays  prohibaient  le  placement  de  ces  capitaux  dans  des 
conditions  de  sécurité. 

Dans  les  diverses  occasions  où  les  commerçants  étrangers 
ont  pu  se  trouver  en  rapports  avec  des  commerçants  japonais 
et  des  fonctionnaires,  par  exemple  à  des  banquets  publics 
pour  fêter  l'avènement  d'une  nouvelle  ère,  de  libres  et 
franches  déclarations  furent  faites  à  ce  sujet  par  les  orateurs 
au  nom  des  étrangers. 

En  même  temps,  cependant,  un  certain  esprit  de  cbau- 
vinisme  se  manifestait  parmi  une  masse  considérable  du 
peuple  japonais,  état  d'esprit  reflété  par  dts  journaux  et 
encouragé  par  des  hommes  politiques  de  marque,  que  les 
discours  amicaux  et  conciliants  de  quelques  membres  du 
Gouvernement  étaient  impuissants  à  apaiser.  Les  mois  qui 
viennent  de  s'écouler  ont  été  témoins  d'une  surprise,  non  des 
moins  agréables. 

Il  y  a  quelques  semaines,  un  projet  de  loi  fut  présenté  à  la 
Diète  avec  une  apparente  spontanéité  et  fut  voté  non  sans 
opposition,  loi  étendant  à  des  Sociétés  aya'fit  la  personnalité 
judiciaire  —  c'est  à-dire  à  des  corporations  ou  Sociétés 
dûment  autorisées  —  le  droit  d'exploiter  les  mines. 

Le  Cabinet  japonais  ne  fut  pas  chargé  de  désapprouver  la 
concession,  mais  plutôt  de  faire  traîner  la  question  le  plss 
longtemps  possible,  en  vue  de  la  préciser. 

La  mesure  fut  dûment  appréciée  par  les  étranger.s  qui 
purent  noter  un  désir  croissant  de  la  part  de  la  presse  de 
changer  les  restrictions  imposées  et  contraires  au  droit  de 
propriété  de  la  terre,  line  faudra  pas  être  surpris  si,  lors  de 
la  prochaine  session  de  la  Diète,  un  projet  de  loi  est  pré- 
senté, accordant  aux  éti-angers  (Compagnies  et  personnalités) 
la  jouissance  entière  du  droit  d'exploiter  des  mines  et  de 
posséder  des  terres  sans  limitation. 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^'—  Royaume  de  Roumanie (st^i^e) 


DETTE  (Suite) 

Il  convient  (["ajouter  à  ce  total  Tcmpruiit  de  175  mil- 
lions en  bons  du  Trésor  5  0/0  sur  lequel  100  millions 
ont  été  émis  en  décembre  1899,  ce  qui  porte  le  mon- 
tant total  de  la  dette  actuelle  à  1.392.240.081  fr.  environ. 

Les  emprunts  perpétuel  roumain  .3  0/0,  perpétuel 
1873;  et  les  emprunts  amortissables  'i  0/0  1890,  5  0/0 
1892,  3  0  0  1898,3  0,  0  1881-1888,  4  0  0  1894,  4  0/0  1896 
et  l'emprunt  3  0/0  1899  sont  admis  à  la  Cote  officielle 
du  Mar-'hé  de  Paris. 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

I.  —  NAVIGATION 

Le  nombre  total  des  navires  entrés  en  1898  dans  les 
ports  romnains  a  été  de  89.113,  jaugeant  11.144.101 
tonnes,  et  celui  des  navires  sortis,  de  89.262,  jaugeant 
11.825.716  tonnes.  La  même  année,  la  marine  mar- 
chande du  royaume  se  comjjosait  de  451  vaisseaux  dé- 
plaçant 66.747  tonnes.  Dans  ce  total,  les  -sapeurs 
entrent  pour  46,  avec  12.087  tonnes. 

Voici  le  mouvement  de  la  marine  marchande  depuis 
1875,  par  périodes  quinquennales: 

Marine  marchande 


Vapeur 
Nombre 


Voiliers 
Xonibro 


Vap.  et  voiliers 
Nombre 


de 

Tonnagi^ 

de     Tonnage  de 

Tonnage 

navii'es 

navu'cs 

navu'es 

im. . . . 

19 

840 

165  19.778 

184 

20.618 

1895.... 

3f> 

2.208 

•287  01.660 

323 

63.868 

1896. . . . 

28 

t.0.j4 

'271  (;().024 

299 

1)1.078 

1897. . . . 

7.099 

2m  C6.177 

317 

73.276 

1898. . . . 

46 

12.087 

405  .54.660 

451 

66.747 

Le  mouA'ement  de  la  navigation  a  été  le  suivant  : 

Eut  n'es 

Sorlies 

.N'omJ^ro 

Nombre 

de 

Ton u âge 

de 

Tonnage 

Aniii 

'rs 

navires 

navires 

187.5, , . 

11.977 

1.464.964 

11.458 

1.. 582. 182 

1880    , , 

19.87."') 

2.969.848 

18.. 564 

3.174.131 

20.478 

:!.  71 1.143 

20.6.50 

3.G78.849 

1890 

:30.807 

8.078.939 

30.. 586 

8.789.894 

:32.421 

8.917.219 

32.219 

8.978.219 

1896 

28.232 

7.489.1.54 

29.028 

7. .500. 711 

1897 

:î3.845 

9.367.8.50 

;i3.44l 

9.235.535 

1898 

;59.115 

11.144.101 

39.262 

11.325.716 

La  navigation  fluviale  est  entre  les  mains  de  TEtat. 
Les  lignes  exploitées  régulièrement  pour  le  transport 
des- passagers  et  des  marcliandises  à  grande  vitesse 
sont  au  nombre  de  six  : 


(Jiurgévo  à  Ilouslcliouk  

I5raila  à  (ialalz  

l''iirn-S(''veriii  à  Cladova   

(^'alafat  à  Vidiu  

Hraila  à  Sonlina   

Calarasli  à  Sili.sli  ia  cl  Osirov 
/ 


6 


TiOngueur 
kilora.  mètres 
800 
000 
100 

■m 

'200 

'm 


m 
r.) 

"250 


800 


pour  le  transport  des  marchandises,  par  i)clilo  vi- 
tesse, il  existe  une  seule  ligne,  celle  <io  Tulcca  à  Turn 
Sévcrin,  d'une  longneiu-  de  849  km.  60.  Cette  ligne  est 
la  plus  longue  de  toutes. 

r.,es  résidtals  généraux  des  trans^jorts,  en  18i)8,  ont 
été  les  suivants  :  ^i82.'il7  voyageurs;  1.778'  tonnes  de 

(')  Voir  VÉconomiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


bagage;  82.933  tonnes  de  marchandises  en  colis  et 
94.964  tonnes  de  marchandises  en  shleps  complets. 

En  ce  qui  concerne  les  revcniis  de  la  navigation 
fluviale  en  1898,  la  statistique  nous  montre  les  ré- 
sultats suivants  : 

Francs 

Transport  des  vovagcurs   MO. 747  85 

—  (les  bagages   21.283  » 

—  (les  marchandises  en  colis   433.926  80 

—  (les  marchandises  en  shleps   473.026  .50 

IVmiorqnagc  particulier   ll.()l%  70 

Expédilious  postales   7.996  65 

Divers   21.162  23 

Total  (les  revenus   1.410.-373  73 

—       (I(''i)enses   1.. 363. 4.56  10 

B(:néHce   ,46.917  63 

Mais  le  Danube  est  la  grande  voie  commerciale  de 
la  Roumanie:  les  navires  de  3.300  tonneaux  peuvent 
remonter  jusqu'à  Galatz  et  Bra'ila.  L'Administration 
de  cette  voie  n'appartient  pas  cependant  à  la  Rouma- 
nie.  Pour  en  assurer  le  libre  cours,  une  Commission 
européenne  indépendante  du  Gouvernement  roumain  a 
été  créée  par  l'accoi'd  des  sept  grandes  puissances  (Al- 
lemagne, Autriche-Hongrie,  France,  Italie,  Grande- 
Bretagne,  Russie  et  Turquie)  avec  pleins  pouvoirs  jus- 
qu'en 1904.  Sur  toute  la  partie  du  Danube  qiti  est  en 
aval  de  Galatz,  elle  exerce  des  droits  souverains.  Son 
Comité  exécutif  siège  dans  cette  ville. 

II.  —  CHEMINS  DE  FER 

Les  chemins  de  fer  roumains  sont  exploités  par 
l'Etat.  Leur  étendue  était  de  1.235  kilomètres  en  1875  et 
de  8.051  en  1899.  Le  capital  engagé  dans  l'établisse- 
ment de  ce  réseau  atteint  865.570.340  fr.,  soit  217.225 
francs  en  moyenne  par  kilomètre. 

A  la  tin  de  1898,  la  Direction  des  chemins  de  fer  dis- 
posait de  449  locomotives  et  de  10.527  wagons,  dont 
917  de  voyageurs,  92  de  poste  et  9.-518  de  marchandises. 

Le  produit  total  brut  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  a  été,  en  1898,  de  -56.751.408  fr.,  répartis  comme 
suit  : 

Itccettes 

Recettes  %  kilomé- 
)'éalisécs     du  total  triques 

Trafic  de  personnes   19.643.731      34.61  6.762 

—  bagages   679.331        1.20  '2-34 

—  marchandises  à 

grande  vitesse   1.703.388  3.00  584 

Trafic  de  marchandises  de 

petite  vitesse   :î2. 3:38. 524  .56.98  11.090 

liovenus  divers   2.-386.434  4. '21  818 

50.751.408     100.00  19.488 
1  ,e  taldeau  suivant,  établi  par  périodes  quinquennales, 
indique  le  développement  pris  par  les  chemins  de  fer 
roumains  depuis  1873; 

Marchandises  Excédent 

(Jrande  l^ctitc  recettes 

Années               Voyageurs  vitesse  vitesse  totales 

—                       —  —  —  Milliers  de 

Nombre  Tonnes  Tonnes  fiancs 

1873                       647.944  1.188  :370.'266  2.348 

1H78                   1.155.956  19.666  :i50.909  11.174 

1«S:!                    1.382.689  9.760  1.-334.8:39  10.082 

1888                    2.114.486  15.739  2.239.478  12.641 

189:î                   5.7-56.797  32.657  4.135.102  14.141 

189X                   5.779.090  40.344  4.738.;339  18.307 

Les  céréales  entrent  pour  40  O/'O  dans  le  chiffre  total 
des  tran.sports.  ' 
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Au  biulxi't  <l"  l'.HIl)-l!)(H ,  on  a  |HTvii  [)()iir  les  l'Iicin iiis 
do  l'or  imo  roccltc  do  (l^.irKi.OOO  IV.  ol.  uru;  dopoiisi-  do 
'ir).(wr)AHW  fr.,  soit,  un  o.Kcodoiil  di"  Ki.'iSO  l'r.  I )o(lucl ion 
l'ailo  d'un  [)our  ceni  <los  rocol  tos  pour  lo  londs  do  rô- 
sorvo,  il  reste  un  revenu  uol  prévu  do  iri.S.")!)  l'r. 

POSTKS  ET  riiLlUin.WHKS 

Lo  uoinln-ods  bureaux  do  postes  roumains,  ((ui  olail, 
de  i'ilî  on  1875,  solovait  à  .'{.OijtJ  on  1898  et.  le  total  dos 
expéditions  progressait  do  si.\  millions  à  08. 

Voiei,  d'ailleurs,  un  tableau  rosunuiut  les  travaux 
de  l'Administration  depuis  : 


Nombre 

1  iiqu'iniés 

Total 

do 

Carlos 

et 

des 

Années 

bureaux 

Lettres 

lioslalos 

échantil. 

expéilit 

Millions 

18^  

'236 

6.0 

n 

» 

(i.O 

1880  

•200 

8.8 

» 

3.7 

12.5 

188.")  

187 

11.8 

1.7 

4.9 

18.4 

1800  

340 

13.1 

3.0 

6.7 

•23.7 

im>  

3.2Ui 

12.2 

7.7 

23.4 

43.3 

18!H1  ... 

3., '270 

12.2 

8.3 

•25.0 

45.5 

1807  

3.0(52 

18.5 

14.4 

31.0 

63.9 

1808  

3.060 

19.3 

11.2 

37.6 

68.1 

Eu  ec  qui  concerne  le  mouvement  télégraphique, 
voici  les  chiffres  relevés  depuis  ISv.j,  par  périodes 
<|uiiiquennales  : 


Longueur  Longueur  T(''l(''gramnies 

Années      des    lignes  des  fils  expédiés 

Kilomètres 

1875                   3.820          6.842  871.546 

1880                    5.310           8.671  1.150.188 

1885                   5.117          9.364  1.224.447 

1«)0                   5.490         11.797  1.358.137 

1895                   6.832         16.211  2. 281.. 599 

1896                   6.874         16.343  2.373.121 

1897                   6.903         16.593  2.336.380 

1898                   6.851  17.590  2.586.534 


Le.s  recettes  et  dépenses  des  deux  services  des  Pos- 
tes et  Télégraphes  ont  été  les  suivantes  aux  mêmes 


époques  : 

Recettes  Déiienses 
(En  francs) 

1875   2.652.377  3.'266.7'2;î 

1880   'i .  0'28 . 727  3. 542 . 000 

1885   'i.2'j1.989  3.714.840 

18!KJ  '.        5.;i;!4.,575  4.015.191 

1895   8.tr26.1-27  8.090.38;^ 

1896   8,467.432  8.598.607 

1897    9.2-26..Vj9  8. 809. .512 

1K98   9.  (354.  (123  8.276.183 


COMMERCE  EXTÉRIEUR 

(l'e-st  à  sa  richesse  agricole  et  à  la  présente  du  Da- 
nube que  la  Roumanie  doit  sou  commerce  actif,  qui 
s-'est  largement  développé  depuis  1871,  comme  le  prouve 
le  tableaii  suivant  des  importations  et  exportations: 

Commerce  exlérieur 
{ En  milliers  de  francs) 


Lnpor-  Exijor-  Balance 

.\nnées  tation  talion  commei'ciale 

1875   100.834  144.962  -f  44.1'28 

18«0   '2.55.336  218.918  —   36  41() 

1885    268.000  248.000  —    20  000 

im)   362.791  275.958  —    86  833 

1895    304.. 574  265.048  —   39  .526 

1896   337.9-23  3-24.0,57  -  13.866 

1897   3.55.783  224.180  -  131.603 

1898    389.908  283.287  —  106.621 


En  1875,  lo  commerce  extérieur  de  la  Roumanie 
s'élevait  à,  246  millions  de  francs,  dont  101  millions  aux 
importations  et  145  raillions  aux  exportations.  En  1898, 
il  a  atteint  la  somme  de  673.195.0U0  l'r.,  dont  ;«9  mil- 
lioHs  aux  importations  et  283 millions  aux  exportations  ; 


les  iM'oniiores  ont  i)ros(pu'  quadruplé',  lamlis  que  les 
deuxionios  doublaieid.  l^es  oxiiortaiions  ont,  d'ailleurs, 
subi  dos  variations  nombreuses;  cela  tient  ii  ce  fait 
(|uc  la  Roumanie  s'est  surtout  attachée  au  dévelopj)e- 
mont  do  ses  richesses  agri(;olos  ;  une  mauvaise  récollo 
[)roduil  donc  une  forte  diminution  des  sorties. 

11  on  r(''sulto  une  conséquence  fâcheuse  pour  les  finan- 
ces du  l)ays.  La  Uoumani(!  ayant  une  dette  extérieure, 
a  besoin  des  remises  do  traites  ([uo  lui  fait  l'étranger 
pour  les  envois  de  céréales.  Si  l'exportation  des  blés  s( 
trouve  arrêtée,  le  change  subit  une  crise  dont  lo  pays 
a  ressenti  plusieurs  fois  les  elfels. 

Le  développement  dos  importations  est  dû,  en  partie, 
aux  envois  de  matériel  faits  de  l'étranger  pour  l'cxé- 
cution  des  travaux  commandés  par  l'Etat  et  dont  les 
dépenses  ont  été  couvertes  par  des  émissions  de  rentes. 

Le  tableau  suivant  montre  le  chiffre  du  commerce 
extérieur  de  la  Roumanie,  par  jiays  de  [)rovenance  et 
de  destination  : 


Commerce  exlérieur  par  pays 
(Milliers  de  francs) 


Pays 

Importations 

Exportations 

1880 

1890 

1897 

1880 

18fH) 

1897 

Autriclie  

1-26.000 

.52.716 

96.(>45 

8;L0(X) 

8.913 

.55.406 

Alloniagne..  . . 

24.0dll 

lo;i.-2.52 

98. '.187 

1.000 

12.6(15 

6.532 

Angl(_'torr(i  . . . 

.57.001) 

97.5.59 

78.7.5it 

56.000 

l(;i.:J86 

54.(575 

18.000 

39. OW 

'23.915 

•28.000 

17.196 

5.092 

9.000 

12.106 

13.268 

23.000 

6.810 

7.708 

Suissi'  

8.011 

4 . 166 

1.435 

169 

Russie  

6.000 

8.664 

8.163 

5'.'000 

4.58;^ 

3.608 

Bulgarie  

» 

1..521 

2.208 

2.578 

3.906 

Sorbio  

'220 

210 

1.262 

84;i 

Italio  

2.000 

5.168 

11.196 

3*000 

11.610 

7. 107 

'i.OOO 

904 

1.774 

4.000 

4:36 

273 

Belgique  

3.000 

18.927 

14.4(57 

43.(524 

75.938 

» 

7.. 593 

811 

» 

530 

1.474 

73 

1.048 

» 

» 

Esijagnc  

2.959 

l'.'o67 

Autres  pays. . 

6.3;36 

420 

166 

15.918 

31 

:m 

Totaux. . . . 

•255.336 

362.791 

a55.783 

-218.918 

275.958 

2-24.180 

On  voit  que  l'Allemagne  tient  le  premier  rang  pour 
les  importations;  après  elle  viennent  l'Autrichc-Hongric 
et  l'Angleterre.  En  ce  qui  concerne  les  exportations,  la 
Belgique  est  en  tête;  vient  ensuite  l'Autriche-Hongrie. 

Voici  le  tableau  des  importations  et  exportations  )iar 
catégories  : 

IMPORTATIONS 


Principales  marcluindise.s  importées 
(En  milliers  do,  francs) 


1880 

1800 

1897 

Produits  alimentaires  : 

Produits  alim.  d'animaux  

2.695 

5 

1G9 

5.568 

Grains  et  farines  

4.377 

3 

194 

5.345 

Fruits  et  légumes  

1.009 

608 

2.596 

Produits  coloniaux  

13.069 

23 

692 

21.165 

2.766 

978 

968 

Conserves  alim.  ot  confiserie.. 

2.409 

2 

380 

3.375 

Autres  produits  : 

3.. 5:32 

2 

ia5 

2.781 

Produits  médicinaux  

1.8:39 

6 

836 

5.50(; 

.534 

.508 

.509 

2.143 

9 

328 

12.18:3 

1.677 

4 

7-23 

7.377 

7.085 

7 

860 

7.311 

.5.5 

78 

■267 

:î0.-2.58 

20 

3l9 

16.031 

927 

2 

933 

3.413 

Textiles  

91.905 

1.55 

045 

150.0,32 

8.;!()0 

13 

760 

6.a27 

12.710 

7 

209 

5.737 

3.0:35 

7 

202 

10.089 

7.482 

16 

471 

7.. 554 

Métaux  bruts  et  ouvi'és  

47.5-2:3 

64 

499 

74.871 

(Jarrosserio  

2.029 

1 

811 

1.(587 

4 

'25 

7.978 

6 

009 

5.376 

Total   

255.336 

362.791 

355.783 
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EXPORTATIONS 

Principales  i,itnr-/iandises  e./'po/'tt'cs 


[Kn  iiiilliiTs  francs 
1880 

Produits  aliiiientoires  :  — 

l'rodiiils  aliment,  (rauimaux  .  [■^''^ 

(  irains  et  farines   I(i7  .'599 

Fruits  et  légumes   'i.804 

l'roduits  coloniaux   -^1 

Vins  ci  spiritueux   /•><> 

( '.onservos  alim.  cl  ciiufiscric-^.  ■-'!• 

Autres  produite  : 

Aninuiux  vivants   l'.M.jO 

l'i'od.  médicinaux,  parfiiiiirrir  9;' 

l'roduits  chimiques   !")•> 

(îouleurs  vernies   ;i3r> 

Huiles  et  graisses  

Déchets  d'animaux   _  !<^0 

féaux  l't  cuirs   .^.oU.') 

(  ".aoutchouc   ^ 

Textiles   8.599 

Papier   ^  19li 

Bois  brut  et  ouvré   .l.OTv 

Combustibles  cl  minéraux  ...  '2.958 

Poteries   262 

Métaux  bruts  et  ouvn-s   782 

(  '.arrosserie   110 

Knibarcalions   » 

I  tbjets  d'art  et  divers   1 .442 

Total   218.918 


1890 

3.77.'> 
226.091 
20.086 
82 
2.711 
12G 


2.t>82 
9(i 
169 
67 
37 
1.022 
1.161 
41 
4.622 
135 
8.262 
1.239 
.506 
809 
188 


1897 

4.095 
179.767 
14.751 
14 
2.63(1 
14 


2'.l 
27(1 
181 
8 

2.27'i 
1..57(i 

120 
2.592 

180 
G.  627 
2.234 

419 
1.89(1 

3-23 


1.501  1.89;î 
'^75.9.58  224.180 


AGRICULTURE 


Nous  avons  dit  que  c'est  surtout  au  déveloi->i)oiHoiU 
(les  ressources  agricoles  (juc  le  pays  s'est  attaché.  Ee 
tableau  suivant  des  surfaces  cnscniencées  pendant  les 
six  dernières  années  nous  en  fournit  la  preuve  : 
Surfaci' cultivéi'  (en  hectares) 


.Vunéi; 


is!i;î. 

189'i. 
1805. 
18iKl. 
18'.  17. 
1898. 


lilé 

1.284.990 
1.392.66(i 
1.438.000 
1.505.210 
1.. 578. 549 
IMA.m) 


Seigir 

143.010 
160.030 
217.51)0 
243.400 
226.4.5'2 
189.340 


(_)rgc 

591. 8U0 
559.2.50 
5.52.650 
607.700 
(369.193 
638.700 


Avoine 

248.480 
262.680 
270.520 
281.870 
285.8:^0 
310.210 


Colza 

18.(lltn 
23.4110 
93.900 
31.810 
54.!  180 
57.647 


Cette  progression  s'est  jioursuivie  grâce  aux  ctf(n-ls 
mis  en  œuvre  par  le  Gouvernetoent  pour  faciliter  le 
crédit  aux  agriculteurs,  au  moyen-  de  l'institution  des 
Caisses  agricoles,  et  pour  donner  au  pays  l'outillage 
économique  nécessaire. 

r^a  jjopulation  agricole  re])résente  les  71)  0/U  de  la 
po])ulation  totale,  les  ])roj)riétaires  sont  au  nombre  de 
(>.'j4.(jOO  chefs  de  famille;  la  grande  propriété  est  cepen- 
dant le  régime  prédominant  avec  des  domaines  de  2  à 
.j.UOO  hectares.  La  répartition  xlu  terrain  est  la  sui- 
vante : 


Culture: 
Pàturag 
Forêts.. 


i-oductives. . 


2!»  0/0 
0/0 
16  0/0 

68  0/0 


l,es  terres  im]»roduci ives  représentent  donc  '.VI  O'O  de 
la  surface  totale,  mais  c'est  en  grande  partie  taul(> 
de  iravail  que  ces  terres  no  rendent  ])as. 

En  1S!)8,  la  production  a  été  de  20.(300.100  hectolitres 
de  J)lé,  2.(i88.;]:J.')  hectolitres  de  seigle,  10.450.800  hecto- 
litres d'orge,  G.18r).:300  hectolitres  d'avoine. 

E"exi)loitation  des  forêts  est  importante. 

riur  les  forêts  de  l'Etat,  725,  c'cst-à-dirc  GG  0/0  du 
nombre  total,  sont  inex])loitécs  ;  quant  à  rétendue  des 
forêts  cxploit('es  ou  en  exploitation,  elle  représente 
.50  0  0  du  total,  soit  599.084  hectares  sur  1.08.;>.0;i$.  Eos 
éclaircics,  'l(3;3.:{8y  hectares,  .sont  comprises  dans  cette 
superlicic.  .  ' 


Une  statistique  de  1891)  a  compte  2.520.000  bêtes  à 
cornes.  .595.000  chevaux,  5.12.000  moutons,  926.000 
pures. 

INDUSTRIE 

Par  trois  fois,  au  cours  de  la  dernière  décade,  en 
1894,  en  1897  et  en  1899,  la  Roumanie  a  pu  constater 
qu'une  mauvaise  année  agricole  déterminait  une  i)cr- 
turbation  dans  son  organisme  économique  :  il  importe 
donc  à  ce  pays  d'étudier  les  lacunes  du  régime  actuel  et 
de  les  combler. 

.Jusiju'ici,  la  culture  du  ])lé  a  absorbé  tous  les  efforts 
et  satisfait  tous  les  besoins  ;  il  faudi'ait  diriger  ail- 
leurs l'attention  du  pays  et  lui  faire  entreprendre  la 
mise  en  valeur  méthodique  de  ses  richesses. 

C'est  ainsi  que  les  nappes  de  iiétrole,  les  gisements 
de  lignite,  de  fer  et  d'une  (piantité  d'autres  minéraux, 
encore  laissés  intacts,  offrent  un  vaste  champ  à  l'acti- 
vité humaine;  l'aménagement  en  coupes  réglées  des 
forêts  sécTilaires  qui  couvrent  les  Carpathcs  rendrait 
florissante  toute  cette  région  presque  improductive. 

(;e  n'est  jjas  tout:  jusqu'à  ces  dernières  années; 
l'industrie  a  été  pour  ainsi  dire  délai.ssée  et  ce  fait  n'a 
rien  qui  doive  surprendre,  étant  donné  que  la  fertilité 
du  sol  subvenait,  et  au  delà,  à  toutes  les  nécessités 
indigènes.  Mais,  aujourd'hui,  les  temps  sont  changés.: 
Roumanie  a  multiplié  les  travaux  publics  et  consa- 
cré à  son  outillage  économique  la  })lus  grande  partie 
des  emprunts  contractés;  de  nouveaux  besoins  ont  été 
créés,  des  centres  industriels  se  sont  formés,  l'indus- 
trie nationale  a  pris  naissance.  Il  importe  de  dévelop- 
per cette  industrie,  d'attirer  dans  le  pays  les  caiîitaux 
étrangers  qui  la  feront  fructifier,  et  de  produire  ainsi 
cette  richesse  accumulée  qui  donnera  l'aisance  et  le 
bien-être  et  permettra  d'affronter,  sans  faiblir,  les 
[)ériodes  inévitables  de  dépression  économique. 

Les  resssurccs  minières  n'ont  i^as  encore  été  l'objet 
de  recherches  bien  systématiques  :  la  houille  a  été 
trouvée  en  plusieurs  districts  ;  le  mercure,  le  plomb, 
le  fer,  l'or  même,  la  pierre  à  construire,  l'argile  plas- 
tique ne  font  i^oint  défaut,  mais  les  jjrogrèsde  l'indus- 
trie ne  sont  pas  encore  sensibles. 

Le  pétrole,  dont  les  sources  sont  nombreuses  sur  les 
pentes  méridionales  des  (îaritalhes,  est  du  moins  un 
peu  mieux  exploité. 

r)ei)uis  quelque  temps,  et  surtout  à  la  suite  des  bril- 
lants succès  obtenus  par  l'exploitation  dos  puits  de 
pétrole  de  Càmpina  et  de  Baicoiu,  l'industrie  du  pétrole 
a  commencé  à  prendre  un  certain  essor. 

La  quantité  du  pétrole  produit  par  les  puits  en 
exploitation  dans  les  différents  gîtes  de  la  Roumanie 
est  actuellement  de  l.S'i.185.093  kilogrammes,  dont  124: 
raillions  10.098  kilogrammes  en  Munténie  et  10.175.000 
en  Moldavie. 

liC  centre  de  la  production  pétrolifère  est  le  district 
de  la  Prahova  et  spécialement  les  gîtes  de  Bustenari 
et  de  CampinA,  qui  donnent  une  production  annuelle 
de  8;5  millions  de  kilogrammes.  Ces  exploitations  pos- 
sèdent des  sondes  des  systèmes  les  plus  modernes. 

TjOs  mines  de  sel  gemme  exploitées  au  profit  de 
l'Etat  sont  très  abondantes;  les  20  ou  25.000  tonnes 
([u'elles  produisent  sont  en  grande  partie  vendues  aux 
Serbes  et  aux  Bulgares. 

Des  meuneries,  distilleries,  (juchiues  usines  à  papier, 
((uel(|ues  fal)ri({ucs  de  sucre,  d'étoffes  de  laine,  etc., 
sont  les  seuls  élablissements  industriels  du  pays. 

U Administrateur-Gérant  :  Georges  Eourgarel  . 
Paris.  —  Iniprimene  de  la  Presse,^  10,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CU.\PITRKS 


a;  —  ^ 
O  3  O 


f«  QJ 

--or: 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


10  août  

26  juillet  ... 

i  août  

9  août  


1.92;? 

2.:83 
2. '209 
2.232 


1.2011 

1.1  ;o 

1.1 3o 
1.1381 


3.704 
3.972 
4.039 
3.961 


i8S 
593 
512 


74(1 
87'.t 

;u8 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


31  juillet.... 

14  juillet  

23  juillet.... 
31  juillet  


m 

719 
TA 
"20 


3'i3 

3j4 
366 
355 


1.391 
1.433 
1.370 
1 . 103 


674 

628 
663 
608 


1.008 
943 
898 
922 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin  ... 
30  juin  . . . 
7  juillet . 
14  juillet . 


92 
67 
68 
69 


46 
23 
33 
34 


234 
223 
218 


lo3 
116 
116 
116 


2i)5 
298 
296 
29(i 


431 
513 

525 


97 
91 
81 

89 


25 
2(i 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899    10  aoùl. 

838 

» 

7-25 

1012 

781 

» 

1900   26  juiMcl  .  . , 

191 

753 

997 

70i 

» 

1900     2  aoûl  

776 

772 

1.003 

71.1 

1900     9  aoùl  

761 

765 

931 

723 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


1899    10  juin  

139 

20 

186 

» 

1900   14  avril  

132 

14 

188 

» 

» 

» 

1900   12  mai  

14:i 

15 

19i 

» 

» 

1900     9  juin 

158 

15 

199 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899  10  juin  . 

1900  14  avril. 
1900  12  mai.. 
1900  9  juin  . 


63 
72 
73 
72 


12 

158  1 

» 

» 

10 

167 

n 

» 

H 

» 

10 

174 

» 

10 

174  1 

» 

*• 

» 

Situation  de  toutes  les  Banques 
Changes,  Numéraire  et  Métaux 


3  y, 
4 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRKS 


O  3  o 

ci;  ^ 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


189  9  30  piin  . . 

1900  14  juin  . 

1900  22  iuin  . . 

1900  30  juin  . 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


5  .-lunl  . 

21  juillel  . 

28  juillet  . 

4  ai.ul.  . 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899    :il  linllel  .... 

767 

268 

1 . 12Î 

41 

412 

47 

1900    14  linllel  .... 

9:2 

216 

1.410 

."iO 

394 

.'18 

1900   23  inillel  

951 

947 

l.:!78 

.'17 

367 

:in 

1900  al  juillet.... 

951 

249 

1.441 

39 

404 

59 

ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  juillel  . , 

30  juin  . . . . 

lO  juillet  . . 

2l)  juillet.. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  juin  . 

30  avril. 

31  mai.. 
30  juin  . 


45 

» 

1     92  j 

15 

72 

43 

;  79 

18 

64 

35 

85 

16 

65 

36 

1     96  1 

16 

73 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


25  juillet  .... 
n  juillet..., 
18  juillet... 
23  juillet . . . 


1899     3  août  

91 

24 

521 

28 

427 

48 

1900    19  juillel  

90 

15 

560 

al 

462 

59 

1900   -26  juillel  .... 

90 

14 

566 

42 

459 

59 

1900     2  aoûl 

95 

15 

562 

45 

462 

60 

2 

1 

2 

67 

2:1 

(L'I 

4 

6 

13 

62 

23 

66 

4 

7 

13 

62 

23 

66 

4 

7 

14 

62 

23 

65 

1899   31  juillel  ... 

90 

127 

9 

:)1 

3> 

1900   31  mai  

103 

» 

129 

•ÎO 

31 

18 

1900   3u  juin  

162 

139 

7 

34 

18 

1900   31  juillel  .... 

91 

129 

8 

39 

16 

324 

339 

1.510 

799 

1.020 

97 

342 

421 

1.574 

743 

1.015 

207 

342 

422 

1.573 

749 

1.075 

206 

342 

421 

1.580 

717 

1.073 

219 

i'A 


3K 
4 


189  9   30  juin  

4 

117 

46 

21 

5 

1900   28  lévrier.... 

2 

» 

i:î6 

73 

31 

8 

1900    31  mars  

2 

» 

136 

74 

32 

10 

1900   3o  juin   .     . . 

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1899     5  aoûl   

69 

152 

440 

8 

146 

118 

1900  21  juillel  .... 

1  3 

150 

462 

12 

12-* 

110 

1900  28  juillel  .... 

123 

150 

4o7 

12 

123 

113 

1900     4  aoûl   

123 

149 

414 

6 

129 

110 

6 
6 
6 


■S'A 
3K 


6'/, 
6% 

6y. 


3V, 
3'/, 
3/, 


1899 

20  juill.'t  

295 

49 

870 

2^9 

321 

40 

5 

5 

1900 

30  juin   

297 

58 

865 

189 

3*7 

49 

5 

1900 

10  juillet  .... 

297 

54 

875 

189 

331 

37 

5 

1900 

20  juillet  ... 

297 

52 

856 

196 

322 

35 

S 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

» 

1899 

20  juillet  

64 

11 

235 

67 

56 

26 

5 

>» 

1900 

30  juin   

66 

13 

257 

61 

83 

30 

5 

» 

1900 

10  juillet  

66 

13 

261 

62 

82 

30 

» 

1900 

20  juillet .... 

66 

13 

255 

62 

76 

29 

35 

2 

63 

38 

40 

5 

35 

2 

65 

34 

47 

35 

2 

65 

33 

47 

5 

35 

2 

63 

35 

47 

27 

52 

378 

15 

76 

23 

27 

50 

384 

13 

89 

18 

27 

49 

383 

15 

89 

18 

27 

49 

383 

13 

90 

18 

6 

6/, 
1  6>4 


57, 

lis 


I 


162 


L'ÉCONOmSTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o  2  o 


g  5.S 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


JO  jiiillel  . 
24  juin  . . . 
8  juillet . 
15  juillet . 


49 

4 

143 

16 

63 

n 

36 

4 

122 

13 

54 

22 

36 

4 

122 

9 

51 

22 

36 

3 

124 

1 

51 

22 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


16  juillet  .. 
l"  juillet . . 
8  juillet.. 
16  juillet . . 


498 

143 

1 

493 

447 

439 

230 

2 

118 

213 

1 

433 

389 

496 

373 

9 

119 

201 

1 

467 

399 

516 

370 

2 

103 

203 

1 

467 

403 

496 

380 

oh 


5% 
S  y, 

5'/, 
554 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


li  juillet  

15  juin   

30  juiu   

14  juillet  


28 

2 

75 

17 

37 

14 

2U 

2 

74 

11 

40 

21 

21 

2 

73 

12 

41 

22 

21 

2 

72 

13 

40 

22 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


189  9   30  juin  

6 

9 

33 

9 

8 

9 

6 

190  0   30  avril  

5 

9 

32 

1 

8 

7 

6 

1900  31  mai  

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

6 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juiu  . 

30  avril. 

31  mai.. 
30  juin  . 


43 

6 

101 

32 

94 

22 

6 

45 

7 

85 

53 

124 

20 

O 

45 

l 

87 

39 

122 

23 

6 

45 

7 

94 

48 

124 

2i 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


30  juin... 

30  avril... 

31  mai  

30  juiu  ... 


13 

11 

106 

652 

288 

134 

» 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

13 

13 

112  ' 

706 

315 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899 

5 

;i.)ùt  .  ,  ,  . 

96 

10 

215 

963 

179 

39 

4'/, 

1900 

21 

juillet  

99 

10 

214 

1028 

183 

49 

1900 

28 

juillet  

99 

10 

213 

1028 

183 

49 

1900 

4 

août  

99 

9 

215 

1028 

183 

49 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


9  août  

26  juillet.... 

2  août  

9  août   


8.300 

2.712| 

14.361 

5.745 

6.499 

1.55?j 

» 

8.394 

2.77i 

14.801 

5.784 

6.682 

1.9141 

» 

8.442 

2.763 

14.817 

5.900 

6.810 

1.9151 

» 

8.406 

2.7351 

14.810 

5.681 

6.632 

1.9171 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.633 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.9.33 

2.378 

14.585 

8.858 

6.092 

3.6.51 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

J5.254 

8.548 

6.661 

3.433 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899  31  décembre  . 

7  853 

2  585 

14.992 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chifï'res  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


4  juin. 

lljuill. 

ISjuill. 

25juill. 

le' août 

8  août 

48 

07 

48 

07 

48 

05 

48 

48 

17 

48 

12 

100 

18 

100 

21 

100 

18 

100 

21 

100 

21 

100 

21 

166 

50 

166 

25 

166 

25 

166 

23 

no 

169 

10 

27 

40 

27 

20 

27 

90 

27 

30 

28 

23 

28 

81 

30 

81 

30 

81 

40 

81 

40 

81 

43 

81 

40 

100 

16 

100 

16 

100 

17 

100 

16 

100 

16 

100 

18 

57 

100 

53 

100 

25 

100 

45 

100 

85 

100 

33 

100 

Gonstantinople  

22 

91 

22 

91 

22 

91 

22 

93 

22 

93 

22 

96 

81 

27 

81 

32 

81 

37 

4(1 

81 

51 

81 

40 

106 

24 

106 

23 

106 

51 

106 

62 

106 

71 

106 

90 

100 

57 

100 

62 

100 

63 

100 

63 

100 

63 

100 

60 

741 

733 

733 

741 

747 

750 

37 

23 

32 

25 

32 

25 

32 

23 

36 

23 

36 

25 

27 

15 

26 

93 

27 

55 

27 

20 

27 

95 

28 

106 

30 

106 

27 

106 

37 

106 

65 

106 

62 

106 

92 

Saint-Pétersbourg.. 

37 

37 

37 

37 

37 

40 

37 

W 

37 

45 

37 

42 

96 

.55 

96 

55 

96 

57 

96 

65 

96 

72 

96 

70 

(à  3  inMi  . . . 

96 

50 

96 

30 

96 

32 

96 

60 

96 

62 

96 

60 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr ...  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-  Pétersb ...  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    ch.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre:  916")  . 

—  —  nouv.  titre:  900 
Couronnes  de  Suède   


Plus 


4  % 


4  % 


4% 

4% 

5  % 
5  % 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


12juill 


205  73 
121  56 
102  30 


393  75 
400  .. 
262  . 


25  085 
23  105 

0  25p. 

6  12p. 

0  69 

515  .. 


3437 
103  42 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


19jiiill. 


26juill, 


205  75 
121  30 
102  37 


391  50 
400  .. 
262  .. 


25  10 
25  12 

0  19p 

6  37p. 

0  75p. 

514  50 


3437  . 
102  99 

80  30 
23 
20  oO 
40 
27  50 


203  37 
121  44 
102  37 


393  .. 
400  .. 
262  .. 


25  12 
13  14 
0  25p. 
6  37p. 
0  81p. 
314  .. 


3437 
101  67 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


2  août 


205  37 
121  44 
102  37 


390  73 

395 
261  soi 


23  125 
25  15 

0  25p. 

6  37p, 

0  81p. 

514  . 


3437 
102  33 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


9  août 


205  50 
121  50 
102  37 


391  .. 

395  .. 
261  50 


25  15 
23  175 

0  25p. 

6  50p. 

0  69p. 

514  .. 


3437  .. 
10-2  98 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en 

francs 

au  chan 

ge  du  jour 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

2  août 

9  août 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1 

221 

1 

227 

1 

226 

1 

226 

1 

227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25 

07 

25 

085 

25 

10 

25 

125 

23 

135 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

■0 

78 

0 

78 

0 

78 

0 

78 

0 

78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

0 

58 

0 

59 

Hollande  (fi.  or)  ... 

2  083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

Italie  (lira  pap.)  

1  » 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

4 

04 

4 

04 

4 

04 

3 

98 

3 

98 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2 

64 

2 

64 

2 

64 

2 

63 

2 

63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Eur  op  éens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5 

15 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2 

47 

2 

47 

2 

47 

2 

52 

2 

52 

Répub.Arg.  (pesopap.) 

5  » 

2 

16 

2 

14 

2 

06 

2 

09 

2 

11 

1  89 

1 

80 

1 

80 

1 

81 

1 

82 

1 

81 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1 

27 

1 

27 

1 

12 

1 

19 

1 

05 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2 

65 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

Chine(Sbaiighaï)(taëlarg.) 

7  47 

3 

70 

3 

67 

3 

66 

3 

66 

3 

66 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeueli  9  août  1900 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  60 

En  Angleterre   100  17 

En  Autriclie-Hongrie...  101  54 

En  Belgique   100  23 

En  Espagne   127  87 

En  Grèce   169  .. 

En  Hollande   100  31 

Italie   106  93 

En  Portugal   140  36 

En  Roumanie   100  57 

En  Russie   100  96 

En  Suisse   100  69 


Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexique   215  47 

En  Républ.  Argentine . .  235  90 

Au  Chili   104  42 

Au  Brésil   270  47 

Aux  Indes   100  • . 

Au  Japon   96  98 

En  Chine   204  09 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
BiWels Allemands   99  40 

—  Anglais   99  83 

—  Austro-Hongrois .     98  46 

—  Belges   99  73 

—  Espagnols   78  20 

—  Grecs  

Hollandais 
Italiens 


59  17 
99  69 
93  50 


Portugais   71  24 


—  Roumanie 


99  40 


—  Russes   99  74 

—  Suisses . 


99  31 

Pièces  des  Etats-Unis   89  23 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  38 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   36  97 

Pièces  des  Indes   100  -  ■ 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  .. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  9  août  1900. 

Les  changes  à  trois  mois  sont  un  peu  plus  fermes  que  la 
semaine  dernière  ;  le  papier  hollandais  est  à  205  50  au  lieu 
de  205  87;  le  papier  allemand  finit  à  121  50  venant  de  121  44; 
la  situation  de  la  Banque  Impériale,  est  satisfaisante.  La  de- 
vise autrichienne  reste  à  102  37.  Le  versement  sur  Madrid  à 
391  n'a,  pour  ainsi  dire,  pas  vaj-ié  ;  pas  de  changement  non 
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plu*  sur  le  papier  russe,  qui  clôture  il  2t'.l  50  pour  lo  3  mois 
ot  à  "Jl"''"  1 /2  pour  le  vor.seuienl.. 

1.0  l'IiiHiiiH  sur  Londres  europiistre  lo  cours  île  25.17  1/2;  il 
a  éti"  i\  25,18  1/2  dans  lo  c'our;iul  ilo  la  semaine.  La  Banque 
d'Angleterre,  bien  qiin  sa  réserve  soit  tombée,  la  semaine 
dernière,  un  niveau  quo  l'on  n'avait  pas  vu  depuis  plusieurs 
années,  n'a  pas  relevé  aujourd'hui  lo  taux  de  son  escompte. 
Elle  attend  do  {grandes  quantités  d'or  des  Etats-Unis,  qui  ont 
pris  une  part  importante  ;Y  la  souscription  de  l'emprunt  de 
gnorve  ;  nràa)  à  cetto  rossourco,  on  compte  sur  une  grandi; 
abondance  do  l'argent  à  Londres. 

La  porte  du  papier  belge  n'a  pas  changé.  La  devise  suisse 
s'est  un  peu  améliorée.  Lo  papier  italien  a  baissé  ;  la  perte 
est  de  6  1/2,  contre  6  3/8. 

Cetto  baisse  est  duc  à  des  rachats  considérables  do  rente 
faite  par  les  Italiens  ;  petit  ;\  petit,  ils  rapatrient  leur  dette 
en  profitant  des  bas  cours  actuels. 

Le  New-York  reste  à  514,  il  est  difficile  avec  l'exode  voulue 
des  capitaux  américains  qu'il  en  soit  autrement. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singi'pouri,  


11  juillet 


•2/0  1/16 
2/10  1/4 
2/0  9/16 
2/0  1/4 


18  juillet 


2/0  1/16 
2,10  ./. 
2/0  5/8 
2/0  1/4 


23  juillet 


2/0  l'4 

2/9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  1/2 


i"  août 


2/0  3/8 

2/9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


aoiit 


2/0  3/8 

2 '9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


Valeurs  à  vue 

Bombav   1/3  15/16  1/3  15/10  1/3  7/8  1/3  7/8  1/3  7/8 

Calcutta   1/3  29/32  1/3  29/32  1/3  7/8  1/3  7/8  1/3  7/8 

Rio-Janeiro  ....  12  1/8     12  1/8  10  5/8  11  3/8  M  ./. 

Valparaiso   17  3/16    17  3/16  17  9/32  17  5/16  17  9/32 

Buenos  -  .\vres  , 

prime  de 'l'or..  131..       133  60  142  20  138  70  133  90 

Or  en  barres  ...  77/10  3/4  77/10   3/1  77/10./.  77/9  1/2  77/9  1/4 

Argent  en  bai-res  28  7/16    28  1/4  27  3/4  28  ./.  28  ./. 

Les  devises  de  l'Extrême-Orient  sont  immobiles  ;  du  reste, 
l'argent  en  barres  n'a  pas  varié. 

Finances  indiennes.  —  Les  souscriptions  ont  été  reçues, 
mercredi ,  à  la  Banque  d'A'ngleterre ,  à  l'émission  de 
Rs.  20  00.000  en  traites  et  en  transferts  télégraphiques  du 
gouvernement  des  Indes.  Les  souscriptions  pour  les  traites 
se  sont  élevées  à  Rs.  35.40.000  et  pour  les  transferts  à 
Rs.  1/50.000  Les  souscriptions  suivantes  ont  été  acceptées  en 
traites  :  3.00.000  Rs.  sur  Calcutta,  Rs.  25.00  sur  Bombav  ét 
Rs.  5.00.000  sur  Madras  ;  en  transferts  :  Rs.  1. .50.000  sur 
■Calcutta.  Los  souscriptions  pour  les  traites  au  taux  de 
1  sh.  3  29/32  et  pour  les  transferts  au  taux  de  1  sh.  3  31/32 
seront  servies  et  au  delà.  Le  montant  offert  pour  la  semaine 
prochaine  est  de  Rs.  20.00.000.  Le  montant  des  traites  et 
transferts  télégraphiques  vendus  du  1"  avril  au  7  aoîit  est 
Rs.,  de  465.59.735  réalisant  une  somme  de  3.098.511  liv. 

La  situation  de  la  récolte  dans  l'Inde,  qui  était  déplorable 
il  y  a  huit  jours,  paraît  s'être  un  peu  améliorée,  mais  on  a 
toujours  des  craintes  sérieuses,  et  avec  les  subsistances  qu'il 
faudra  encore  importer  dans  ce  pays  si  éprouvé,  on  peut  pré- 
voir une  baisse  de  la  roupie  à  Londres.  Il  est  possible  aussi 
que  rinde  se  serve,  pour  payer  sa  balance  commerciale,  de 
1  or  qu'elle  a  emmagasiné. 

Le  papier  brésilien  revient  de  11  3/8  à  10  ;  ce  tassement 
s'explique  par  la  rapidité  avec  laquelle  il  avait  haussé  ;  il  y  a 
aussi,  au  Brésil,  des  intérêts  nombreux  qui  se  trouvent  lésés 
par  l'amélioration  de  la  monnaie  ;  nous  renvoyons  à  cet  égard 
H  notre  chronique  monétaire,  où  on  trouvera  xin  article  très 
complet  sur  cette  question. 

Le  papier  sur  Valparaiso  perd  1/32  sur  la  semaine  dernière. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  a  un  peu  baissé,  mais  la 
piastre  est  encore  sensiblement  au-dessous  du  taux  auquel 
elle  est  acceptée  par  la  douane. 

L'or  est  au  pair  à  Paris;  à  Londres,  il  est  à  77/9/14  et  la 
monnaie  au  titre  9/10  se  paye  à  la  Banque  76/4  l'once. 

L'argent  à  Londres  se  tient  à  28  d.  l'once.  La  semaine  der- 
nière, la  Monnaie  de  Paris  a  acheté  environ  50.000  kilos  de 
métal  lilanc  à  livrer  dans  le  courant  du  mois. 

Du  26  juillet  au  2  août,  il  a  été  expédié  de  Londres  en 
Orient  pour  222.500  liv.  st.  d'argent,  soit  5.172.956  liv.  st. 
depuis  le  1"  janvier,  contre  3.888  699  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
Places       12  juillet  19juiU.    26  juill.   2  août     9  août 


Paris  

Londres . . 
Berlin  


3  ./. 

2  11/16 

4  ./. 


3  ./. 

3  7/8 

4  ./. 


•/• 
•/. 
•/. 


3  ./. 

4  1/8 
4  ./. 


3  ./. 

4  1/8 
4  1/4 


même  point  quo  la  semaine  dernière;  à  Berlin,  il  y  a  l^ausse 
do  1/4. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  pai'  le  «  F.ankers  Clearing 
llouse  «,  148  millions  sterling  de  lettres  de  ciiange  et  mandais. 
Fendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  129  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  uugmenta- 
ttionde  19  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  gagné  cette  semaine  22.910,000  fr. 
d'or. 

La  circulation  a  rendu  61.000  fr,  à  Paris  et  5.634.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  17.114.000  fr.  de 
matières,  il  en  a  été  vendu  pour  307.000  fr.  et  il  est  venu 
408.000  fr.  do  Suisse.. 

1/encaisse  argent  a  augmenté  de  2..'Î31.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  313.000  fr.  à  Paris  et  352.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  est  venu  1.68."). 000  fr.  de  Suisse  et  il 
a  été  expédié  19.000  fr.  dans  le  même  pays. 

La  circulation  des  billets  a  diminué  de  78  millions,  les 
comptes  courants  ont  baissé  de  81  millions.  Le  portefeuille 
perd  171  millions,  les  avances  n'ont  pas  varié. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  est  très  satisfaisant, 
il  indique  une  diminution  dans  la  tension  monétaire. 

L'encaisse  a  diminué  de  35  millions,  ce  qui  n'a  rien  d'exa- 
géré pour  une  fin  de  mois;  la  circulation  n'a  augmenté  que 
de  33  millions  ;  les  comptes  courants  ont  baissé  de  55  mil- 
lions, mais  le  point  important  est  que  le  portefeuille  n'a 
grossi  que  de  la  somme  relativemeat  insignifiante  de  24  mil- 
lions et  les  avance  de  5  millions  seulement. 

Les  mouvements  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 


Entrées 

Achat  en  barres  . .  £  128.000 

Australie.....   56.000 

Total  des  entrées  .  184.000 


Sorties 

Amérique  du  Sud. .  £  25.000 
Excédent  des  entrées   159. OÔO 

Total  égal ... .  184rôÔ0 

L'excédent  des  entrées  d'or  étranger  est  de  3.975.000  fr., 
mais  la  circulation  a  prélevé  18.975.000  fr.,  d'où  une  dimi- 
nutioQ  de  15  millions  dans  l'encaisse.  On  compte  sur  les 
arrivages  d'.A.mérique  pour  la  renforcer.  La  circuliition  a 
difninué  de  7  millions,  les  comptes  courants  de  52  million^, 
le  portefeuille  de  38  millions.  Le  rapport  de  la  réserve  aux 
engagements  est  de  36,10  contre  35,39  la  semaine  dernière, 
mais  la  réserve,  qui  était  de  17.942  liv.  st.,  est  tombée  à 
17.621  livres  sterling. 

La  fin  du  mois  a  amené  une  augmentation  de  63  million» 
dans  la  circulation  de  la  Banque  d'Autriche- Hongrie,  une 
diminution  de  18  millions  dans  les  comptes  courants,  une 
augmentation  de  37  millions  dans  le  portefeuille  et  de  3  mil- 
lions dans  les  avances. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  a  augmenté  de  6  mil- 
lions ;  les  autres  comptes  n'ont  pas  varié. 

La  circulation  de  la  Banque  d'Espagne  a  encore  augmenté 
de  7  millions.  Les  avances  ont  grossi  de  13  millions  ;  ellès 
atteignent  le  chiffre  réellement  très  élevé  de  219  millions. 

A  la  Banque  d'Italie,  on  remarque  une  diminution  de  19 
millions  dans  la  circulation  et  une  baisse  de  9  millions  dans 
le  portefeuille. 

La  situation  de  la  Banque  de  Roumanie  est  stationnaire, 
mais  on  sent  que  cet  établissement  lutte  contre  de  réelles 
difficultés  et  qu'il  ne  cède  pas  de  terrain. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  14  millions  d'or,  qui  parais- 
seiit  avoir  été  retii'és  pour  1  exportation. 

L'ensemble  des  banques  indique  une  situation  moins 
tendue  qu'il  y  a  quelques  mois,  mais  il  n'y  a  pas  à  se  dis- 
simuler que  si  la  période  de  l'année  dans  laquelle  nous 
sommes  a  amené  une  accalmie,  il  y  a  pour  les  Gouvernements 
de  grands  besoins  en  perspective" et  de  nombreuses  affaires 
en  préparation  qui  nécessiteront  des  capitaux  considérables; 
on  peut  donc  prévoir  que  pendant  le  dernier  trimestre  l'ar- 
gent sera  cher. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


A  Paris  et  à  Londres,  l'escompte  hors  banque  reste  au 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

l"juil99 

101.2 

192.8 

8.9 

54.4 

r.7.7 

1900 

16  juin . 

84.9 

201.5 

6.3 

83.4 

68.5 

23  juin  . 

82.4 

201.4 

5.7 

91.8 

66.7 

30  'juin . 

80.8 

215.8 

4.0 

100.8 

03.9 

La  fin  de  juin  a  amené  une  baisse  assez  marquée  de  l'en- 
ca,\ase  il  la.  Banque  du  Japon  ;  parallèlement,  la  circulation 
a  haussé  ainsi  que  le  portefeuille  et  les  avances. 
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LA.  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900. . . 
—  1899... 

—  1898... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


du  14  Depuis 
au  21  juil.  le  1"  janv. 

3.652.400 
2.0J8.914  15.655.574 
4.500.709 
141.475  5.829.422 

2.170.330  29.638.105 
2.475  25.274.901 
13.408  4.675.597 

950.340  27.407.325 
428.556 
»  4.100 
3.275  340.611 


du  14 
;iu  juil. 


24.620 

24.62U  1 
10-2.749  8 
39.969  68 


102.320  2 


Depuis 
;  1er  janv. 

93.996 
254.760 
325.884 
801.685 

.476.325 
.057.157 
.999.851 

59.514 
965 
2.628 
.224.741 


953.615  28.180.592 
905.635  27.318.362 
879.970  24.368.750 


102.320  2 
98.212  2 
58.669  1 


.287.8*8 
.105.312 
.423.090 


Banques  associées  de  New-YorM 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1899  5  août.. 

1900  21  juillet 
1900  28  juillet 
1900   4  août.. 

165.6 
171.4 
174.4 
176.6 

13.8 
24.2 
25.2 
26.6 

849.9 
882.2 
887.8 
894.5 

753.1 
797.8 
801.1 

803.7 

L'encaisse  continue  à  augmenter  dans  les  Banques  asso 
eiécs  de  New-York,  elles  font  largement  des  escomptes  et 
rt<^s  avancps  à  des  taux  très  avantageux  ;  call  moneiy  est 
a  lire  1  1/2  et  2  et  le  time  money  entre  2  1/2  et3U/U,  U  n  est 
pas  étonnant  que  les  capitaux  prolit^nt  du  relèvement  du 
taux  de  rinlérêt  qui  se  manifeste  e.i  Europe. 
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La  Frappe  des  Monnaies  en  Suisse  en  1899 

Nous  empruntons  à  la  Feuille  rcdér<de  suisse  du  7  mars 
1900  les  renseignements  suivants  sur  les  frappes  de  m9n- 
naies  qui  ont  été  faites  pour  le  compte  de  la  Conlederation 
pendant  l'année  1899.  ■    .  , 

Les  frappes  prévues  au  budget  de  1899  étaient  les  sui- 

'''ToOJDbo  pièces  de  20  francs;  400.000  pièces  de  1  fr.;  400.000 
pièces  de  50  centimes;  500.000  pièces  de  20  centimes  ;  500.000 
nièces  de  10  centimes  ;  1 .600.000  pièces  de  5  centimes;  1  mil- 
lion de  pièces  de  2  centimes  ;  L.oOO.OOO  pièces  de  1  centime. 

Toutes  ces  frappes  étaient  exécutées  a  la  lin  de  1  année,  a 
l'exception  de  la  frappe  d'or,  qui  dut  être  interrompue  après 
qu'on  eut  frappé  300.000  pièces  de  20  francs  princ.pale.nen 
parce  que.  en  raison  de  l'ouverture  des  liostililes  dans  le  bud 
de  l'Afrique,  il  était  fort  difficile  de  se  procurer  de  1  or  en 
barres  autrement  qu'à  des  prix  extraordinairement  élevés.  La 
suspension  de  la  frappe  d'or,  pour  dos  motifs  de  trop  grosse 
.perle  à  la  frappe,  peut  d'autant  plus  être  approuvée  que  ce 
îretard  n'entraine  aucun  inconvénient  particulier  et  qu  il  seia 
touiours  possible  de  couvrir  le  manquant  des  que  les  cours 
seront  moins  onéreux.  ■  ^  i         *    *  i„ 

Lérnission  d'or,  à  la  lin  de  1899,  a  atteint  le  montant  de  57 
millions  do  francs  en  2.850.000  pièces  do  20  francs. 

C'est  à  la  Monnaie  même  qu'ont  été  fabriques  les  flans  de 
20  francs  nécessaires  pour  la  frappe  d  or  de  celte  année  ;  le 
coût  moyen  de  l'or  fin  s'est  monte  a  3.467  Ir.  .  2  le  kilo- 
.rramme,  soit  1  fr.  61  meilleur  marehe  que  l'année  dernière  et 
S  fr.  68  au-dessous  du  prix  prévu  au  budget.  pbis  haut 
prix  payé  a  été  de  3,473  fr.  84,  le  plus  bas  de  3.464  fr.  29  le 
kiloi'ramme  d'or  fin.  ,  , 

LfTprix  de  revient  d'une  pièce  de  20  Irancs  des  frappes  de 
cette  année,  s'établit  comme  suit  :     ,  ^, 

(Hoût  de  la  pièce  de  20  fiancs,  indépendamment 
des  frais  de  fabrication   a  tl'mt 

Frais  de  fabrication,  par  pièce   y)\T.y)io 

Total  du  prix  de  revient,  par  pièce...  20fr.209 
En  1898,  le  prix  de  revient  de  la  pièce  était  de  20  fr.  217,  ce 


qui  équivaut  à  une  diminution  de  0  fr.  008  pour  la  pièce  de 
cette  année,  diminution  provenant  de  ce  que  les  prix  d'achat 
de  l'or  ont  été,  en  1899,  un  peu  moins  élevés. 

Les  monnaies  divisionnaires  d'argent  frappées  pendant 
l'exercice  écoulé  constituent  le  troisième  cinquième  du  nou- 
veau contingent  qui  a  été  accordé  à  la  Suisse  par  l'arrange- 
ment de  l'union  monétaire  latine  du  29  octobre  1897,  à  repar- 
tir sur  quatre  années. 

C'est  également  la  Monnaie  qui  a  fabriqué  elle-même  les 
flancs  pour  ces  monnaies;  quant  aux  achats  de  lingots  d  ar- 
gent, ils  ont  été  faits,  comme  d'habitude,  par  le  Département 
des  finances.  Le  prix  moyen  pour  l'aigent  fin  se  monte  a 
101  fr.  53  le  kilogramme,  contre 97  fr.  19  l'année  dernière;  le 
plus  haut  prix  pavé  pour  l'argent  fin  a  été  de  102  fr.  11  le 
kilogramme,  le  plus  bas  de  101  fr.  HO,  les  prévisions  budgé- 
taires étaient  de  110  francs.  Une  pièce  de  1  franc  complète- 
ment terminée  revient  à  0  fr.  4260^,  contre  0  fr.  4174  1  année 
précédente,  et  une  pièce  de  50  centimes  à  0  fr.  21304,  contre 
U  fr.  2087  en  1898. 

La  Monnaie  suisse  a  pu  se  procurer  les  flans  de  monnaies 
de  nickel  pur,  pour  les  pièces  de  20  centimes,  à  5  fr.  48  le 
kilogramme,  contre  5  fr.  75  Tannée  précédente  ;  les  flans  de 
nickel  allié  pour  les  pièces  de  10  et  de  5  centimes,  à  3  fr.  19, 
contre  3  fr.  15  et  8  fr.  19  l'année  précédente  ;  les  flans  de 
cuivre  pour  pièces  de  2  et  de  1  centimes,  à  2  fr.  30,  contre 
2  fr.  24  le  kilogramme  l'année  précédente. 


Le  Drainage  des  Écus  en  Suisse 

D'après  les  Basler  Naohrinhten,  le  Conseil  fédéral  aurait 
approuvé,  avec  quelques  légères  modifications,  la  convention 
conclue  par  les  banques  suisses  d'émission  pour  remédier  au 
drainage  des  écus  et  au  cours  actuel  du  change.  D'après  cette 
convention,  les  banques  d'émission  seraient  autorisées  a 
réduire  momentanément  leur  émission  de  5  ou  même  de 
10  0/0.  Les  billets  retirés  de  la  circulation  seraient  remis  en 
dépôt  à  l'inspectorat  fédéral  des  billets  de  banque. 

La  Monnaie  d'Appoint  en  Turquie 

Le  Ministère  des  finances  avait  ouvert  une  adjudication 
pour  la  fourniture  d'une  quantité  suffisante  de  cuivre  et  d'ar- 
gent destinés  à  la  frappe  des  monnaies  d'appoint  de  la  va- 
leur de  200.000  livres  turques.  En  ce  qui  concerne  la  fourni- 
ture de  l'argent  seul,  le  Ministère  a  conclu  un  marché  avec 
la  Banque  Impériale  Ottomane,  qui  s'est  engagée  à  lui 
procurer  ce  métal  à  580  piastres  le  kilogramme,  prix  qui  est 
inférieur  de  70  piastres  à  celui  offert  jusqu'ici  par  d  autres 
soumissionnaires. 

L'Élection  présidentielle  aux  États-Unis 

Une  dépêche  de  New-York  nous  informe  que  l'un  des 
événements  les  plus  importants  de  la  campagne  présiden- 
tielle vient  de  se  produire  à  Indianopolis.  Devant  une  im- 
mense assemblée,  M.  Brvan  a  formellement  annoncé  sa 
nomination  comme  car.didàt  démocrate  à  la  Présidence.  Des 
délégués  de  tous  les  Etats  étaient  présents  et  l'enthousiasme 
a  été  sans  précédent. 

Gomme  conclusion  à  son  discours,  il  a  fait  les  déclarations 
suivantes  :  ^  -,  • 

«  Si  je  suis  élu.  je  convoquerai  immédiatement  le  Congres 
en  session  extraordinaire  et  je  proposerai  une  résolution  ten- 
dant à  établir  un  gouvernement  stable  aux  Philippines, 
comme  nous  établissons  maintenant  un  gouvernement  stable 
à  Cuba.  Je  demanderai  de  donner  l'indépendance  aux  Phi- 
li|)pins  comme  nous  l'avons  promise  aux  (  lubains  ;  de  pro- 
téger les  Philippins  contre  toute  intervention  du  dehors, 
comme  nous  avons  protégé  les  Répui)liqaes  de  l'Amérique 
centrale  et  comme  nous  nous  sommes  engagés  à  protéger  les 
Cubains,  d'après  la  doctrine  de  Monroi-,  » 

Le  discours  de  M.  Bryan  a  fait  sensation  et  Ion  annonce 
(lue  M.  Mac-Kinley  prépare  une  vigoureuse  réponse,  car 
l'attitude  prise  par  son  adversaire  contre  l'impérialisme 
amène  ;'i  celui  ci  des  milliers  d'adhérents. 

Les  chefs  républicains  sont,  d'ailleurs,  très  inquiets  de  la 
tournure  prise  par  la  situation  :  ils  la  considèrent  comme 
excessivement  grave  et  l'on  estime  que  les  chances  de 
M.  Bryan  augmentent  chaque  jour.  ^,  ^ 

Etant  données  les  déclarations  faites  par  M.  Bryan  dans 
son  programme  au  point  de  vue  monétaire,  on  comprendra 
^'importance  de  ces  faits. 

La  hausse  du  change  brésilien 
Bien  que  le  changé  brésilien  n'ait  pas  conservé  toute 
son  avance  récente,  nous  croyons  intéressant  de  re- 
produire l'article  suivant  où  notre  confrère  Le  Brésil 
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analyse  los  commentaires  des  journaux  do  Rio  sur  la 
rc-S'imto  hausse  : 

Le  papier-nionnaio  en  cirriihilion  au  oommoncomenl  de 
juillet,  écrit  notre  confrère,  s'élevait  à  HY^.&Ti  coiitoa.  A  celte 
date,  on  annonçait  ((ue  le  Trésor  allait  encore  faire  une  remise 
do  'iOO.OOD  liv.  st.  i\  Londres,  et  le  chanj,'e  s'elovau  par  bonds 
jusqu'à  U  iience  12. 

Celte  hausse  précipitée  et  inatlendue  du  change,  dont  nous 
avons  déjà  expliqué  les  causes,  a  provoqué  de  vives  appréhen- 
sions dans  le  eomnierce,  qui  craint  do  voir  ses  stoc/is  dépré- 
ciés par  le  relèvement  du  papier.  Alin  de  parcT  ;\  cet  inconvé- 
nient, beaucoup  de  maisons  ont  a<loplé  le  système  de  vente 
sur  la  base  or  au  cliange  du  jour,  mais  il  n'en  arrive  pas 
moins  que  les  commerçants  (jui  onl  encore  en  magasin  des 
marchandises  qu'ils  ont  payées  au  change  de  (i  ou  7,  et  (jui 
les  revendent  sur  le  pied  de  12  à  l  'i  pence,  éprouvent  une 
perte  do  moitié  sur  ces  articles.  La  consommation  ne  s'en 
plaint  pas.  Ce  que  le  consommateur  payait  100  milreis  au 
change  de  0  pence,  ne  lui  coûte  plus  que  .jO  milreis  au  taux  de 
12  pence.  Certaines  maisons,  croyant  que  le  change  va  aller  à 
18  pence  .écoulent  leurs  stocks  à  tout  prix. 

La  nécessité  de  concilier  tous  les  intérêts  fera  évidemment 
qu'une  pression  sera  exercée  sur  le  change,  et  que  les  inciné- 
rations seront  arrêtées  atin  d'enrayer  une  hausse  trop  brutale. 

Certains  organes  d'opposition,  qui  ne  cachent  pas  leur  dépit 
de  cette  hausse  formidable  du  change,  cherchent  à  la  faire 
passer  pour  factice  et  purement  artificielle.  C'est  ainsi  que  le 
Jornal  t/o  Cra3/7  prétend  (|ue  le  CJouvernement,  ayant  déjà 
un  fonds  de  garantie  respectable  à  Londres,  vend  les  traites 
provenant  des  recettes  dos  douanes  aux  Banques  étrangères 
pour  faire  monter  le  change  à  18  pence.  Ils-  insinuent  aussi 
que  la  hausse  est  due  à  une  opération  en  préparation  sur  la 
base  du  chemin  de  fer  Centrai. 

L'officieuse  Noticia  dément  tout  cela  et  affirme  catégorique- 
ment que  le  Gouvernement  n'a  eu  aucune  intervention  dans 
le  mouvement  actuel,  qu'il  continue  à  envoyer  à  Londres  tout 
l  or  qui  lui  rentre  et  qu'il  n'a  en  vue  pour  le  moment  aucune 
opération,  (juelle  qu'elle  soit,  de  la  nature  de  celle  dont  on 
lui  prête  le  projet  immédiat. 

D'ailleurs,  le  même  journal  est  d'avis  que  les  écarts  du 
change  sont  excessifs  et  jettent  un  grand  trouble  dans  les 
transactions  commerciales.  Il  est  certain  que  de  nombreux 
articles  ont  baissé  de  prix  et  que  de  grandes  maisons  de 
commerce  annoncent  des  liquidations  de  stocks  à  un  rabais 
considérable,  en  calculant  même  les  prix  de  vente  de  leur 
marchandise  au  change  de  18  pence,  mais  le  prix  des  choses 
n'accompagne  pas  nécessairement  dans  la  même  proportion  les 
vai'iations  du  change  et  doit  encore  bien  moins  dépasser  cette 
proportion.  C'est  au  commerce  intelligent  à  savoir  so  défendre 
contre  ces  fluctuations. 

Quoiqu'il  en  soit,  la  grande  majorité  des  classes  sociales 
salue  la  hausse  du  change  avec  allégresse,  même  les  maisons 
de  la  rue  do  Oiividor,  qui  liquident  leurs  stocks,  sont  pavoi- 
sées  de  drapeanx  alternant  avec  les  inscriptions  qui  annon- 
cent un  rabais  considérable  de  leurs  marchandises.  Personne 
ne  parle  plus  que  de  l'ascension  vertigineuse  du  change  et 
l'on  est  venu,  en  voyant  ses  bonds  d'un  point  par  jour,  à 
craindre  qu'il  ne  monte  trop  et  que  l'excès  de  bien  ne  de- 
vienne un  mal. 

Déjà  on  annonçait  des  désastres  heureusement  imaginai- 
res. D'aucuns  prétendaient  que  la  Banque  allemande  était 
en  mauvaise  posture  ;i  la  suite  delà  hausse  du  change,  mais 
la  vérité  est  qu'elle  n'en  a  éprouvé  que  des  préjudices  mini- 
mes et  que  sa  situation  reste  solide. 

Un  des  effets  satisfaisants  du  relèvement  du  papier-mon- 
naie a  été  la  réduction  de  25  0/0  des  tarifs  de  chemins  de  fer 
établis  sur  une  échelle  mobile  correspondant  aux  fluctua- 
tions du  change.  Sur  le  chemin  de  fer  Central,  le  Ministre 
des  travaux  publics  a  autorisé  une  réduction  de  10  0/0,  ce 
qui  va  favoriser  la  circulation  des  produits  et  l'exportation. 

Dans  les  Etats,  on  se  réjouit  non  moins  qu'à  Rio.  Le  Diarin 
de  Minas  observe  que  la  plus-value  de  la  monnaie  courante 
va  faire  baisser  les  prix  des  articles  de  première  nécessité, 
ainsi  que  les  salaires,  ce  qui  compensera  pour  les  produc- 
teurs et  les  exportateurs  la  réduction  de  la  prime  d'exporta- 
tion que  constitue  pour  eux  l'agio.  Encore  les  planteurs  trou- 
vent-ils aussi  une  compensation  dans  la  hausse  simultanée  du 
prix  du  café. 

Les  finances  des  Etats  se  ressentent  aussi  très  favorable- 
ment de  l'élévation  du  change.  Ainsi,  au  taux  de  (i  pence,  la 
Dette  extérieure  de  Minas  de  46.195.000  fr.,  représentait 
73.2-i6  contos.  Au  change  de  13  1/2,  elle  ne  représentait  plus 
que  32.56i  contos  et,  par  la  même  raison,  son  service  d'inté- 
rêts, qui  Gofitait  3.662  contos,  n'en  coûte  plus  que  1.628,  et 
l'amortissement  670  contos  au  lieu  de  1.500.  Ouel  soulage 
ment  pour  le  Trésor  de  l'Etat! 

En  constatant  ces  heureux  résultats  de  la  politique  finan- 
cière de  M.  Oimpos  Salles,  le  même  organe  dit  que  l'Etat  de 
Minas,  et  son  président,  M.  Silviano  Brandao,  doivent  conti- 


nuer à  prêter  au  chef  do  l'I  'nion  un  appui  h;u\%  réservi:  et 
sans  conditions. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clitturo  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglai.s  {ch.  f. 'iôfr.îO). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  TjO).  . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Kxt.  \  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  Ti  %  1881  (on  suspension).. 

Hollande  ."i  %  (à  Anisterdain)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  '2  fr.  50). .  . 

Italie  4  %  net  

Norvège  :i  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  .'i  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  ;i  %  or  1891  

Serbie  4  %  \m'>  

Suéde  3  %  1895  (ch.  f.  25  fi'.20) 
Suisse  renie  3  %  (chemin  île  ferj. 
Turquie  convertie  1  %  séi  ie  D... 

—      Prionté  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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Situation  Finenclère  Générale 


Europe.  —  France.  Dans  les  premiers  jours  de  la 
semaine,  notre  Marché  a  fait  un  nouveau  pas  en  avant, 
mais  les  réalisations  qui  sont  venues  de  Londre«  ont 
enrayé  le  mouvement  commencé  et  ont  même  fait  ré- 
trograder certaines  valeurs.  Il  convient,  toutefois,  de 
remarquer  la  grande  fermeté  de  nos  Fonds  nationaux, 
et  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  les  disponibilités  de 
notre  place  sont  toujours  excessivement  abondantes. 

On  ne  parle  pas  encore  de  la  liquidation  du  15  aoiit, 
mais  elle  se  passera  certainement  très  facilement,  vu 
le  peu  d'engagement  en  cours. 

Allemagne.  —  Les  affaires  sont  réduites  au  mini- 
mum et  la  Bourse  est  désertée. 

Cependant  la  situation  du  marché  monétaire  con- 
tinue à  s'améliorer. 

Les  actions  des  métallurgies  n'ont  pas  vu  se  pro- 
duire la  hausse  qu'on  attendait  de  la  publication  de^^ 
bilans  du  Bochumer  Verein.  et  de  la  Hterde  Berqwerk. 

On  signale  une  recrudescence  dans  la  formation  des 
trusts  de  la  grande  industrie. 

Angleterre. —  La  situation  continue,  à  s'améliorer  au 
Transvaal.  Par  contre  on  est  inquiet  des  efforts  mili- 
taires que  nécessiteront  les  événements  de  Chine. 

C'est  par  une  émission  de  bons  de  l'Echiquier  que  le 
Gouvernement  a  voulu  se  procurer  les  13  millions  de 
livres  qui  lui  sont  nécessaires.  La  plus  grande  partie 
a  été  placée  aux  Etats-Unis  ;  ce  fait  améliore  la  situa- 
tion monétaire  en  faisant  altluer  l'or  américain. 

En  1809  le  capital  nominal  des  Compagnies  de  che- 
mins de  fer  a  passé  de  1.134.468.000  livres  à  1  mil- 
lion 152.318.000. 

Autriche.  —  La  politique  d'obstruction  semble  avoir 
fait  son  temps  au  Reichstag  :  le  Ministère  en  a  reçu 
l'assurance. 

Le  Gouvernement  a  accordé  à  plusieurs  Compagnies 
de  ehemins  de  fer  l'autorisation  de  contracter  des  em- 
prunts d'investition.  La  grande  industrie  attend  impa- 
tiemment les  commandes  qui  résulteront  de  ces  tra- 
vaux. 

Les  Banques  sont  dans  une  bonne  situation  bien 
que  les  titres  soient  un  peu  délaissés  :  le  travail  est 
actif  et  rémunérateur. 

Nous  publions,  page  18'i,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  du  premier  semestre. 
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L'ÉGONO]\nSTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale 


Espagne.  —  Le  Conseil  des  Ministre  a  approuvé  le 
c  onvenio  fait  avec  les  représentants  des  porteurs  étran- 
gers d'Extérieure. 

L'augmentation  des  recettes  publiques  a  continué 
pendant  le  mois  de  juillet. 

Les  importations  du  premier  semestre  (non  compris 
les  métaux  précieux)  se  sont  élevées  à  423.662.000  pe- 
setas au  lieu  de  441.l3.").000en  1899;  les  exportations  se 
sont  élevées  à  349.111.000  pesetas  au  lieu  de  354.880.000 
pesetas. 

Italie.  —  Les  afi'aires  chôment  presque  totalement  an 
milieu  des  manifestations  du  deuil  national. 

Jusqu'ici,  les  séances  de  la  Chambre  n'ont  donné  lieu 
k  aucun  trouble,  mais  on  s'attend  à  des  orages  parle- 
mentaires. 

La  baisse  de  la  rente  qu'avait  provoquée  la  mort  du 
roi  ne  s'est  pas  maintenue. 

On  n'a  pas  de  bonnes  nouvelles  du  rendement  des 
récoltes  de  blé  qui  est  médiocre. 

Roumanie.  —  Au  30  avril,  les  encaissements  effec- 
tués par  le  Trésor  pour  l'exercice  1899-1900  s'élevaient 
à  173.309.735  Ir.,  contre  225.061.488  fr.  dans  l'exercice 
précédent.  Cette  moins-value  est  le  résultat  de  la  mau- 
vaise armée  agricole  et  commerciale  par  où  vient  de 
passenla  Roumanie. 

Suisse.  —  Les  recettes  des  douanes  se  sont  élevées, 
en  juillet,  à  3.600.617  fr.,  contre  3.780.570  fr.  en  juillet 
1899.  Dans  les  six  premiers  mois,  les  recettes  ont  été 
de  27.697.021  fr.,  contre  28.022.673  fr.  dans  la  même 
période  de  1899. 

Le  peuple  d'Argovie  a  rejeté  le  projet  de  loi  transfor- 
mant en  Banq.ue  d'Etat  la  banque  argovienne. 

Amérique.  —  Brésil.  —  Les  documents  budgétaires 
qui  viennent  d'être  publiés  montrent  que  l'ère  des  excé- 
dents est  rouverte  et  que  l'équilibre  budgétaire  est 
bien  -acquis. 

Etais-Unis.  —  Pendant  Tannée  1899-1900,  l'immigra- 
tion a  augmenté  de  50  0/0  par  rapport  à  l'année  précé- 
dente. 

Les  constructions  navales  sont  en  grand  progrès. 
Les  navires  construits  l'année  dernière  représentent 
un  to'ilnage  de  381.863  tonnes. 

Mexique.  —  Le  général  Poriirio  Diaz  a  été  réélu 
président  jusqu'en  1904. 

La  production  annuelle  de  l'huile  de  coton  est  de 
1.500.000  kilos  (3. 306 .900  livres;. 

République  Argentine.  —  Les  chiffres  du  budget  de 
1900  sont  : 

Recettes  en  pesos  or   36.632.346 

—  en  pesos  papier   63.962.000 

Dépenses  er^  pçsos  or   23.819.978 

—  eçi  pesos  papier   9.271.310 

A.sie.  — Indes  anglaises.  Pour  1900-1901  les  prévi- 
sions de  recettes  sont  de  70.155.800  liv.  st.  et  les  pré- 
visions, de  dépeiises  de  69.995.500  liv.  st. 


FRANGE 


La  Politique.  —  ho-s- (iirvcs.  — Les  Affaires  de  Chine.  —  Le  Mérilc 
iifjrioole.  —  L'Accoril  Jraucd-liaïlit'u.  —  J-e  Pré.sidenl  de  J:i  Réi)U- 
blique  à  Marseille. 

Les  socialistes  continuent  à  nous  menacer  de  la 
grève  générale  ;  nous  ignorons  si  leur  projet  réussira 
un  jour,  mais  en  attendant  les  grèves  se  multiplient 
dans  notre  pays  et  toutes  les  régions^sont  frappées  de 
ce  mal. 

A  FariS)  ce  sont  les  cochers  qui  sont  en  guerre  avec 
leurs  Compagnies  :  les  moyens  de  transport  s'étant 
fortement  développés,  les  cochers  ont  vu  leur  clien- 
tèle s'amoindrir  malgré  la  grande  aliluence  des  visi- 


teurs de  l'Exposition  et  ils  réclament  un  abaissement 
de  leur  moyenne. 

A  Montceau-les-Mines  et  au  Creusot  la  situation  est 
plus  grave,  les  grévistes  veulent  empêcher  les  travail- 
leurs d'aller  à  l'usine  ;  là  des  coups  s'échangent  et  la 
force  armée  se  trouve  dans  l'obligation  d'intervenir. 
Au  Creusot,  plus  de  quatre  cents  familles  ont  dû  quit- 
ter la  ville. 

Au  Havre,  ce  sont  les  chauffeurs  et  ouvriers  des  pa- 
quebots qui  réclament  une  augmentation  de  salaires. 
Les  steamers  postaux  de  la  Compagnie  Transatlan- 
tique n'ont  pu  partir  aux  dates  fixées  et  il  a  fallu 
l'intervention  du  Gouvernement,  qui  a  fait  embarquer 
des  chauffeurs  des  bâtiments  de  l'Etat,  pour  que  la 
Bretagne  puisse  partir. 

Ce  sont  de  bien  mauvais  symptômes  à  un  moment 
où  le  travail  abonde.  Qu'adviendra-t-il  après  l'Expo- 
sition ?  Sommes-nous  menacés  de  voir  aboutir  les 
projets  du  groupe  socialiste  ?  Espérons  le  contraire. 


-ww-  Le  Journal  Officiel  dvi  5  août  a  publié  un  rapport  du 
Ministre  de  l'agriculture  suivi  d'un  décret  du  Président  de  la 
République  créant  le  grade  de  commandeur  dans  l'ordre  du 
Mérite  agricole. 

w».  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  3  août  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  général  André,  retenu  par  la  revue  de  Vincennes,  n'as- 
sistait pas  au  Conseil. 

Le  Ministre  de  l'Intérieur  a  fait  connaître  que  l'auteur  de 
la  tentative  d'assassinat  sur  la  personne  du  t'.hah  a  déclaré 
se  nommer  Saison. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  affaires  de  Chine. 

Il  a  donné  lecture  des  télégrammes  qui  lui  sont  parvenus 
depuis  la  dernière  réunion  du  Conseil. 

Il  a  reçu  ce  matin  un  télégramme  de  notre  consul  à  Tien- 
Tsin,  annonçant  l'arrivée,  le  26  juillet,  du  général  Frey. 

Un  autre  télégramme  de  notre  consul  général  à  Shanghaï, 
2  août,  annonce  le  massacre,  dans  le  Clian-Si,  de  plusieurs 
missionnaires  de  toutes  nationalités. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  fait  connaître  que  la  Commis- 
sion des  fêtes  de  l'Exposition  sera  constituée  d'ici  quelques 
jours.  1 

Le  banquet  offert  aux  maires  des  communes  de  France 
aura  lieu  dans  le  courant  du  mois  de  septembre. 

A/vv  A  la  suite  de  négociations  conduites  par  la  légation  de 
France  à  Haïti,  le  modus  vivendi  qui,  depuis  l'expiration 
du  traité  de  commerce,  réglait  les  rapports  commerciaux 
avec  la  France,  vient  d'être  remplacé  par  un  accord  délinitif. 
Le  3  juillet,  une  nouvelle  convention  commerciale  a  été  signée 
à  Port-au-Prince. 

•vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  7  août,  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  alTaires  étrangères  a  donné  lecture  d'un 
télégramme  daté  du  5  août,  et  par  lequel  notre  consul  général 
à  Shanghaï  fait  savoir  qu'il  vient  d'être  informé  ofSciellemeut 
par  Gheng  d'un  décret  impérial  du  2  août,  disant  que  les  mi- 
nistres étrangers  seront,  dès  qu'ils  le  voudront,  conduits  sous 
escorte  à  Tien-ïsin,  et  que,  dès  maintenant,  ils  peuvent  cor- 
respondre en  clair  avec  leurs  Gouvernements. 

Aucune  dépêche  ne  permet  de  croire  que  la  marche  sur 
Pékin  ait  été  décidée  et  aucun  Gouvernement  n'en  a  reçu  avis. 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  connaître  les  renseignements 
qui  lui  sont  parvenus,  ainsi  qu'au  Ministre  de  la  guerre,  rela- 
tivement à  1  attaque  d'un  convoi  à  Monagar,  prés  de  Djenan 
ad  Rar,  ainsi  que  des  mesures  qui  ont  été  immédiatement 
prises  pour  assurer  la  sécurité  de  ce  poste. 

Le  Président  du  Conseil  a  également  fait  savoir  que,  pour 
assurer  le  .service  des  postes  confiés  à  la  Compagnie  Trans- 
atlantique, des  chauffeurs  de  la  marine  ont  été  mis  à  bord 
(le  la  Bretagne,  qui  est  partie  le  matin  du  Havre  sans  inci- 
dent. 

Le  Préfet  de  la  Seine-Inférieure  a  réuni  ce  matin  les  re- 
présentants des  diverses  Compagnies  de  navigation  et  les. 
représentants  des  ouvriers,  afin  de  chercher  à  établir  une 
entente. 

En  raison  de  l'épidémie  de  fièvre  jaune  qui  sévit  au  Séné- 
gal, le  Ministre  des  colonies  a  donné  l'ordre  de  rapatrier  les 
troupes.  Conformément  à  l'avis  du  Conseil  supérieur  de 
santé,  la  relève  qui  devait  partir  pour  le  Soudan  a  été  r«tar- 
dée,  à  raison  du  danger  d'une  escale  à  Dakar  ou  à  Saint- 
Louis. 

M.  Chaudié,  gouverneur  général,  est  rappelé  pour  cause  de 
santé,  et  provisoirement  remplacé  par  M.  Ballay. 
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Lo  l^ouvcniemont  ;i  fixé  au  septeinbro  la  récoption  A 
Paris  lies  maires  des  communos  d(i  J''rance. 

-•^  Le  Président  de  la  République  parlira  samedi  soir 
pourlNlarsi'ille.  Le  Ministre  do  lu  guerre,  celui  dehi  marine  et 
M.  \\  aldeck-Housseau  raccomi)a}zneronl.  Lo  Président  de  la 
Hépubli([ue  fait  ce  voyaf^o  pour  saluer  les  troupes  qui  parlent 
en  (^.liine  et  présider  ;\  la  remise  de  leurs  drapeaux. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  16  au  22  juillet  1900  (29°  scuiaiiie) 

(Kn  niilliers  de  fi'ancs) 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


I 

La  Chine  avant  le  traité  de  Simonosaki 

Le  1^''  aotît  189'j:,  le  Gouvernement  japonais  no- 
tifia aux  puissances,  par  un  télégramme  de  Tokio, 
que  l'état  de  guerre  existait  entre  le  Japon  et  la 
Chine,  à  propos  des, événements  de  Corée. 

Cette  guerre,  bruyamment  applaudie  par  la 
presse-  anglaise,  qui  espérait  que  rintervention 
japonaise  en  Corée  aurait  pour  effet  de  paralyser 
Faction  de  la  Russie  dans  le  golfe  du  Petchili,  fut 
officiellement  terminée  le  17  avril  1895,  par  le  traité 
de  Simonosaki.  Or,  avant  d'examiner  quelles  ont 
été  les  conséquences,  pour  la  Chine  et  pour  l'Eu- 
rope, de  ce  fameux  traité,  je  demande  la  permis- 
sion de  reproduire  les  conclusions  d'une  étude  que 
j'ai  publiée  dans  YEcono/niste  Européen  des 
28  juillet  et  4  août  189'i,  c'est-à-dire  au  lendemain 
de  la  déclaration  de  guerre  : 

u  Immobilisé  dans  la  religion  de  Confucius, 
dans  cette  douce  philosophie  contemplative,  qui 
est  la  conséquence  de  la  doctrine  congfoutse  ;  para- 
lysé par  sa  science  des  lettres  si  aride  et  si  com- 
pliquée; hypnotisé  par  l'orgueil  d'un  passé  histo- 
rique fabuleux:  le  Céleste-Empire  représente,  par 
rapport  à  la  civilisation  occidentale,  une  expres- 
sion négative  dont  l'Europe  ne  se  préoccupe  jamais. 

«  Mais  advienne  un  grand  événement,  un  grand 
désastre  national  —  et  le  triomphe  des  Japonais, 
que  les  Célestes  méprisent  souverainement,  serait 
l)our  ceux-ci  une  humiliation  suprême  —  qui 
puisse  secouer  la  léthargie  chinoise,  mettre  en 
mouvement  les  forces  inertes  de  cet  immense 
pays...  et  la  diplomatie  européenne  ne  pourra 
plus  considérer  la  Chine  comme  la  quantité  négli- 
geable dont  parlait  M.  Jules  Ferry  en  1883. 


«  Sans  évoquer  le  souvenir  dos  grandes  inva- 
sions mongoles,  nous  ne  pouvons  c.eixîiidaiit  ou- 
blier avec  (|uelle  bravoure  et  ((uelle  éM(!rgio  les 
bandes  de  ravillons-noirs,  ({ucnous  avons  eu  à  dé- 
truire dans  le  Delta  tonkinois,  ont  lutté  contre  nos 
meilleures  troupes.  Ces  liomines  do  race  jaune  ont 
une  sobrit'tV^  qui  leur  ])erm(U  de  vivre  avec  (juel- 
ques  poignées  tle  li/,  une  résistance  à  la  fatigue 
([uo  les  Américains  et  les  Australiens  ont  su  mettre 
à  prolil  pour  exécuter  leurs  plus  l'iules  tra  vaux  pu- 
blics (mais  ils  les  ont  expulsés  après),  une  pa- 
tience morale,  un  mépris  des  souffrances  physi- 
ques et  de  la  mort  elle-même  ([ui  font  l'admiraiion 
(îe  tous  ceux  qui  ont  vécu  avec  eux.  Or,  s'(!st- 
on  rendu  compte  de  ce  (jue  poui'rait  faire  une  na- 
tion de  j)areilie  race,  plus  peuplée  à  elle  seule  que 
l  Europe,  le  jour  où,  cessant  d'être  passive,  par 
rapport  aux  autres  peuples,  elle  entrerait  à  nou- 
veau dans  cette  voie  de  la  combativité  extérieure 
qui  est,  au  fond,  la  base  de  la  civilisation  occiden- 
tale? 

«  En  revenant  sur  le  terrain  de  l'économie  poli- 
ti(iue  proprement  dite,  je  ne  puis  m'empècher  de 
rap])eler  ici  les  impressions  qui  se  dégagent  de  la 
lecture  de  ce  singulier  livre:  VAvettn-  f/es  Races 
blanches, ([u\m  docte  é(^onomiste  anglais, M. Charles 
Pearson,  a  dédié,  l'année  dernière,  à  ses  compa- 
triotes : 

Nos  baïKfiiioi'.s,  nos  iiio(''ineurs,  nos  trallquants,  — 
dit  on  sii))stancc  M.  (lliarlos  Pearson,  qui  a  au  moins 
lo  mérite  d'avoir  lialiité  et  étudié  sur  place  les  pays 
dont  il  décrit  l'évolution  économique  —  ont  ajipris  aux 
races  inforienros  les  arts,  les  secrets  industriels  qui 
f;!  is;i  ii'ii I  la  fnrcc  ot  la  richesse  des  vieilles  nations  de 
ri'',iirn|ic.  Ils  leur  ont  enseigné  la  manière  do  créer, 
(I  ni'oaiiiscr  et  de  conduire  les  usines,  do  construire  les 
routes  et  les  "hemins  de  fer,  de  creuser  les  ports,  do 

trali([uor  les  marchandises        de  se  servir  des  armes  à 

tir  rapide. 

Déjà  leurs  olèves,  grâce  à  une  main-d'œuvre  qui  ne 
leur  colite  presque  rien,  ont  réussi  à  détrôner  aux 
Indes  ot  dans  presque  tous  les  pays  de  rExtrème-Orieid 
la  souveraineté  des  produits  anglais.  Domain,  ils  les 
expulseront  dos  ])ays  américains  encore  ouverts  à 
l'exportation  anglaise  ;  après-demain,  ils  viendront  les 
attaquer  sur  les  marchés:  de  la  Métroiiole  m."mc. 

«  Et  M.  A.  Bocher,  dans  sa  récente  étude  sur  les 
Progrès  modernes  : 

liO  jour  où  de  ce  stock  d'êtres  humains,  immobilisés 
jusqu'ici  chez  eux,  sortiront  des  essaims  de  travail- 
leurs (vivant  d'un  salaire  quotidien  de  quelques  cen- 
times) et  où,  nièine  sur  place,  en  Euroiio,  l'industrie 
chinoise  fera  concurrence  au  travail  européen,  quelles 
sont  les  lois  de  police  et  de  douanes  qui  pourront 
arrêter  aux  frontières  les  produits  des  Célestes  ? 

«  C'est,  d'ailleurs,  l'impression  rapportée  par 
tous  les  Européens  instruits  ayant,  non  pas  visité 
en  touristes,  mais  longtemps  habité  les  villes  de 
la  Chine  ouvertes  aux  étrangers,  et  ayant  pu  cons- 
tater directement  l'habilité,  la  persévérance  infa- 
tigable et  la  puissance  d'assimilation  des  commer- 
çants chinois  2)our  toutes  les  pratiques  de  la  spé- 
culation occidentale.  Ils  affirment  (pie  le  jour  où 
la  Race  jaune  —  que  nous  avons  la  vaniteuse 
habitude  de  considérer  comme  une  race  infé'rieure, 
et  qui  nous  le  rend,  d'ailleurs,  en  nous  traitant  de 
barbares  —  par  nécessité,  ou  pour  toute  autre 
cause  majeure,  tournera  énergicjuement  ses  mer- 
veilleuses facultés  vers  les  progrès  mécaniques; 
vers  les  sciences  et  la  civilisation  agressive,  telle 


168 


L  liCOXOMISTIi  KUROPJÈliN'.  —  France 


que  nous  la  concevons  en  Europe,  les  rôles  seront 
renversés  dans  le  inonde,  et  les  vieilles  nations 
occidentales,  de  Race  blanche,  i)assant  sur  le 
terrain  de-  la  défensive,  auront  fort  à  faire  pour 
maintenir  leurs  positions  actuelles. 

«  C'est  pour  cela  que  toute  agression  contre  la 
Chine  doit  être  considérée  comme  dangereuse  pour 
l'avenir  de  l'Europe,  car  chacune  de  ces  attaques 
imprime  au  colosse  endormi  une  secousse  (|ui 
piMit  le  réveiller. 

«  Dans  l'état  actuel  des  choses,  le  Japon,  orga- 
nisé à  l'européenne  et  i)ré})aré  de  longue  main  à  la 
lutte  qu'il  a  provoquée,  aura  peut-être  raison  de 
sa  rivale,  inexpérimentée  dans  l'art  de  la  guerre 
moderne...  Mais  après,  dans  dix  ans,  dans  vingt 
ans,  dans  un  demi  siècle,  (juelles  seront,  pour 
l'Europe,  les  conséqueiu'es  d'un  événement  qui 
peut  transformer  les  idées  et  les  mœurs  des  classes 
dirigeantes  chinoises?  Là  est,  pour  nous,  la  véri- 
tal)le  question  de  l'Extrême-Orient.  /- 

*** 

La  Chine  vaincue  a  dû  suliir  la  loi  du  plus  fort 
et  le  traité  de  Simonosaki.  dont  l'action  pai'allèle 
de  la  Russie,  de  la  Franco  et  de  l'Allemagne  a  un 
peu  atténué  hi  rigueur,  a  crt'é  eu  Extrênu^-Orient 
une  situation  nouvelle  (jiie  les  grands  pays  de 
l'Europe  ont  eu  le  tort  de  vouloir  exploiter  trop  vite. 

On  a  cru,  de  honne  foi,  ((ue  les  canons  japonais 
avaient  irrémi-diahlement  démfili  "  la  vieille  mu- 
raille matérielle  et  morale  derrière  la({uelle  la 
Chine  s'ohstin;iit  à  s'enfermer  »  et  on  s'est  rué  à 
l'assaut  de  l'Empire  du  Milieu  sans  se  demander 
ce  qui  arriverait  ensuite. 

Les  Japonais  s'étaient  fait  octroyer  Formos(>  et 
les  Pescadores;  les  Fausses  mirent  moralement  la 
main  sur  la  Mandchourie  en  y  ohtenant  le  droit  de 
passage  de  leur  transsibérien,  avec  Port-Arthur 
comme  tète  de  ligne  du  golfe  du  Petchili;  les 
Allemands  prirent  virtuellement  ])ossession  delà 
riche  province  du  Chau-toung  en  s'installaid  à 
Kiao-tcheou, 

"  L'Angleterre,  —  dit  M.  Henri  Iheuier  dans  son 
excellente  introduction  du  rajiport  de  la  Mission 
Lyonnaise  en  Chine —  tout  en  protestant  qu'elle  ne 
soutfrii-ait  à  aucun  prix  qu'on  attentât  à  l'intégrité 
de  l'enqjii'e  chinois,  s'est  installée  dans  la  iorte 
position  navale  de  Wei-Haï-Wei,  dans  la  pointe 
extrèmedu  Clian-Toung,  munie  d'un  port  excellent, 
et  d'où  elle  peut  surveiller  à  la  fois  la  Russie  à 
Port-Arthur,  l'Allemagne  à  Kiao-Tchéou  et  la 
Chine  à  Pékin.  Imi  même  temps,  sous  prétexte  de 
compléter  les  défenses  de  l'île  de  Hong-Kong,  elle 
s'est  fait  octroyer  un  teri'itoire  de  près  de  'lOO  mil- 
les carrés  (1.032  kilonu-dres  carrés)  sur  la  terre 
ferme,  en  airière  de  Kao-Loun,  en  face  du  port  de 
Victoria,  fl'est  de  h'i  qu'il  est  déjà  (juestionde  faire 
partir  un  chemin  de  fer  v(!rs  (ianton. 

(c  0»ant  à  la  France,  elle  s'est  réservée  des  droits 
sur  l'île  d'Hai-Naii,  dont  l'occupation  |)ar  toute 
auti'e  puissance  pourrait  être  une  menace  poui' le 
ïonkin,  et  elle  a  pris  possessiou  de  Ja  haie  de 
Hang-Tchéon-Wan,  dans  l'angle  noi'd  de  la  Pé- 
ninsule de  Leï-Tchéou.  » 

A  ces  événements  d'ordre  politicjue,  viennent  s'a- 
jouter les  concessions  de  chemins  de  fer  dont  nous 
parlerons  i)lus  loin,  et  l'ouverture  de  l'2  nouveaux 
ports  au  commerce  éti'ange]',  ce  ([ui  |)orle  leur 
nombre  actuel  à  :}4. 

Avant  le  traité  de  Simonosaki,  'i'i  poi  ls  seule- 


ment —  parmi  lesquels  :  Canton,  Tlen-Tsin, 
Hang-Tchéou,  Fou-Tchéou,  Schang-Haï,  Ning-Po, 
Tchoung-King,  Taiwan,  Tching-Kiang  et  Tamsoui 
comptent  plus  de  100.000  habitants  chinois  — 
étaient  ouverts  aux  étrangers.  Le  nombre  total  des 
maisons  de  commerce  étrangères  et  des  étrangers 
installés  dans  ces  villes  étaient  respectivement  de 
579  et  9.0'i5.  Sur  ces  chiffres,  l'Angleterre  figurait 
pour  3t)o  maisons  et  3.919  nationaux  ;  l'Allemagne, 
78  maisons  et  732nationaux;  le  Japon, 36  maisons 
et  1 .087  nationaux  ;  l'Amérique,  31  maisons  el  1.31"2 
nationaux:  la  France,  29  maisons  et  862  natio- 
naux ;  la  lUissie,  15  maisons  et  143  nationaux  ;  le 
Portugal,  7  maisons  et  659  nationaux,  et  l'Italie,  4 
maisons  et  212  nationaux. 

Le  nu)nvement  de  la  luivigation  de  ces  ports  est 
donné  par  le  tableau  ci-dessous  : 

Mnuccnii'iit  do  la  naviiialioii  des  poris  chinois  ouori'ls 
aux  l'ivanf/ors  pour  les  dix  années  antérieures  an 
Irailé  de  Simonosaki  l  Unuj  coins  el  cabokuje). 


Navires  à  vapeur 

Navires 

à  voiles 

Totaux 

Milliers 

Milliers 

Milliers 

de 

de 

de 

AunéeN 

Nombre 

tonnes 

Nombre  tonnes 

Nombre 

tonnes 

1884... 

19.715 

17.86Î 

4.0i0 

940 

23.755 

18.806 

1885... 

18.691 

17.012 

4.749 

1.055 

23.440 

18.068 

1886... 

2:^.262 

20.619 

4.982 

1.136 

28.244 

21.755 

1887... 

23.439 

21.149 

4.942 

1.050 

28.381 

22.199 

1888... 

23.249 

21.311 

4.912 

096 

28.161 

22.307 

1889... 

2 '1.604 

22.684 

4.541 

833 

29.145 

23.517 

1890. . . 

25.838 

23.928 

5.295 

947 

31.133 

24.876 

1891 . . . 

28.040 

26.720 

5.952 

989 

33.992 

27.710 

1892... 

28.974 

28.410 

8.953 

1.030 

37.927 

29.440 

1893. . . 

29.761 

28.277 

8.141 

1.041 

37.902 

29.318 

Pieu  entendu,  c'était  l'Angleterre  qui  tenait  la 
tète  de  la  navigation.  En  1893,  les  navires  portant 
son  pavillon  comprenaient,  sur  l'ensemble,  19.365 
navires  et  19.290.978  tonneaux  de  jauge.  L'Allema- 
gne venait  après  avec  2.142  navires  et  1.508.015 
tonneaux.  Puis  le  Japon  et  ensuite  la  France  avec 
1()7  navires  et  259.687  tonneaux.  Comme  nombre 
de  navires,  nous  étions  au  septième  rang. 

Le  déveloiqiement  du  commerce  extérieur  de  la 
(^hine  avait  suivi  la  progression  du  mouvement  de 
la  navigation  des  ports  ouverts  aux  étrangers  elles 
rapports  annuels  de  la  direction  des  douanes  mari- 
times chinoises  nous  permettent  d'en  déterminer 
l'importance  : 

Commerce  exlérienr  île  la  Chine  ih'  ISS4  à  IS93 


AniK'cs 


1884 

1885 

1886 

18H7 

18H8  , 

1889 

1890 

1891  , 

1892  . 

1893  . 


Rcccllcs 

des 
dduaiics 


Iiiil)Oi-lat. 


Kxiioilal. 


Totaux 


13.510.712 
14.472.766 
15.144  678 
20. 541.. 399 
23.167.802 
21.823.762 
21.996.226 
23.. 518. 021 
22.689.054 
21.989.300 


Eu  taë 
72.760 
88.200 
87.479 
102.203 
124.782 
llO.SS'i 
127,093, 
134.003. 
135.101. 
151.362. 


(lo  Haikw 


758 
018 
323 
609 
893 
355 
481 
863 
li<8 
819 


67.147 
65.005 
77.206 
85.860 
92.401 
96.947 
87 . 144 
100.947 
102., 583 
116.632 


au) 
.680 
711 

.568 
2u8 
.067 
.832 
.480 
.849 
.525 
.311 


139 
153. 
164. 
188, 
217, 
207. 
214. 
234. 
237. 
267. 


908.438 
205.729 
685.891 
123.877 
183.960 
832.187 
237.961 
951.712 
684.723 
995.130 


Mais  les  chifïr(>s  du  tableau  précédent  ne  com- 
prenant point  le  ca])otage,  sont  loin  de  représenter 
l'ensemble  du  commerce  extérieur  de  la  Chine. 
Cela  provient  de  ce  que  les  bateaux  battant  pavillon 
chinois,  et  allant  des  ports  ouverts  aux  ports  fer- 
més et  réciproquement,  jie  sont  pas  contrôlés  par 
l'Administration  des  douanes  étrangères  (ou  ma- 
:'itime.-<). 
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l'arlos  juiiu'os  ISîi'J  cl  I8!i:;'l;i  valeur  du  cmii- 
^iUMr(>  ('\l('ri(Mii'  l'ouslatc  se  déoomposo  de  la  iiia- 
iiièiv  suivaiiU'  : 

CiiiiiiiK'iri'  twièrieur  df  la  Chine  tirs  années   ISDi  rl 
pur  naliii  r  <!'■  niarclKtndisi's  : 


N;iliiri' 
.les 

M;iii'liainlis°" 

liuiKirlatinns 

l"A|)ortal  ions 

1  soo 

1893 

Taëls 

Taëls 

Taëls 

Taëls 

27.418.152 

31.691.399 

» 

» 

t  '.iitotmadi's. . 

r>2.7o;.4*2 

45.137.970 

» 

I.;iiiia^('s  

4.794.2;JO 

4.587.000 

Tissus  u. clas- 

ses   

205.867 

:355.095 

» 

M('lau>;  

7.l;?0.866 

7.1i)8.422 

» 

l'roduils  (liv~ 

42.844.(301 

02.392.927 

» 

» 

Cnlou  l)riil . . 

i) 

5.089.361 

0.1()0.182 

VèlciniMits  . . 

1.592.969 

1.829.597 

Soies  

.88.291.930 

38.114.225 

Thés  

» 

25.983.500 

30.558.723 

» 

2.073.402 

2.328.715 

Produits  div» 

» 

29.. 552. 303 

39.634.8ii9 

Totaux  . . 

l;!.').101.l!)8 

151.3(i2.81!l 

102.. 583.. 525 

116.032.31 1 

Le  taël  de  Haïkwan,  dont  la  parité  au  15  1/2  est 
ûc  H  l'r.  '2(5,  contre  7  IV.  'i7  pour  le  taël  de  Shanghaï, 
lie  valait  à  la  lin  de  189:5  que  -"î  fr.  75.  C'est  encore 
à  peu  près  sa  valeur  actuelle,  contre  o  fr.  (50  envi- 
ron le  taël  de  Slianghaï. 

Voilà  quelle  était  Fimportance  des  relations 
.commerciales  et  maritimes  de  la  Chine  avec  les 
nations  étrangères  à  la  veille  de  la  guerre  siiio- 
J  aponaise. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


La  Situation  du  Trésor  Anglais 


Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  récemment  obtenu  de 
la  Chambre  des  Commur.es  l'autorisation  nécessaire 
pour  emprunter  une  nouvelle  somme  de  13  millions  de 
livre?,  atin  de  faire  face  aux  dépenses  nécessitées  par 
la  guerre  sud-africaine  et  les  autres  expéditions.  Pro- 
fitant immédiatement  de  cette  autorisation,  il  a  émis, 
mardi  dernier,  à  08  0/0,  10  millions  de  livres  de  bons 
de  l'Echiquier,  remboursables  en  trois  ans  et  rappor- 
tant 3  0/0  d'intérêt. 

Notre  correspondant  de  Londres  nous  parle  de  celte 
émission  et  nous  dit  que  les  conditions  du  marché 
monétaire  anglais  sont  telles  en  ce  moment  que,  pour 
couvrir  cet  emprunt  sans  gêner  le  marché,  il  a  fallu 
recourir  aux  places  américaines,  qui  en  ont  pris  la 
moitié. 

Ce  n'est  pas  la  dernière  fois  que  le  Trésor  anglais 
aura  recours  au  crédit  :  le  fait  seul  d'avoir  songé  à  un 
emprunt  remboursable  en  trois  ans  nous  montre,  étant 
données  les  ressources  ordinaires  du  budget,  que  sir 
Michel  Hickà-Beach  entrevoit  une  grande  opération 
consolidant  toute  la  dette  llottante.  Quoi  qu'il  en  soit, 
le  Chancelier  de  l'Echiquier  paraît  considérer  aujour- 
d'hui que  cette  somme  de  dix  millions  de  livres  lui 
suffira  pour  faire  face  aux  dépenses  extraordinaires 
jusqu'à  la  ûq  de  l'exercice,  si  les  recettes  publiques 
atteignent  les  chiffres  qa"il  a  évalués. 

Il  est  actuellement  dilhcile  de  se  reconnaître  au  mi- 
lieu de';  informations  (|ui  ont  été  publiées  au  sujet  de 
la  position  exacte  ilu  Trôjoi  anglais.  Le!  Chancelier  de 
l'Echiquier  l'a  tellement  compris  qu'il  a  pr,)mis  de 
faire  paraître  un  commimiqué  donnant  un  tableau 
exact  de  cette  situation.  Eu  aliendant  ce  document  of- 
liciel,  voici  comment  on  peut  l'établir: 

En  ce  qui  concerne,  d'abord,  le  coût  de  la  guerre 
sud-africaine,  les  évaluations  officielles  ont  li\o  ac- 


tuellement à  (i9.3:2'3.000  liv.  st.  1p  total  dos  charges 
supplémentaires  (pi'ello  impose  à  l'oxcrcico  courant. 
Voici  le  détail  de  ces  évaluations  : 

I.iv.st. 

i:valuation  supplémentairo.  Octobre  1899   lO.OOO.OOO 

—  Mars  1900   13.000.000 

—  Août  1900   7.440.000 

lOvaluation  du  Budget  de  la  guerre  1900-1901  . . .  37.797.000 
Intérêts  des  Bons  du  Trésor   407.000 

—     de  l'emprunt  de  guerre   (ilO.OOO 

69.323.000 

Pour  couvrir  ces  dépenses,  les  affectations  suivantes 
ont  été  autorisées  : 

I^iv.  st. 

K.Kcédent  de.s  leiettes  ordinaires  en  1899-1900. . .  9.335.(100 
—  —  en  190O  1901...  11.485.0.0 

Suspension  du  fonds  d'amortissement   4.640.00'J 

Emission  de  Bons  du  Trésor  (sur  13  millions  de 
livres  sterling  autorisés)   8.000.000 

Emprunt  de  «uerre  (sur  29.550.000  livres  slerl. 
réalisés)  •.   28.423.000 

Emprunt  supplémentaire  (sur  13  millions  de  li- 
vres hterling  autorisés)   7. 440.000 

69.32:3.000 

La  différence  entre  les  émissions  autorisées  et  les 
sommes  employées  aux  frais  de  la  guerre  sud-africaine, 
soit  11.687.000  liv.  st.,  nous  donne  le  montant  des  cré- 
dits dont  le  chancelier  de  l'Echiquier  peut  disposer 
pour  faire  face  aux  frais  nécessités  pour  les  autres 
dépenses  extraordinaires^  Ces  dépenses  sont  les  sui- 
vantes : 

Liv.  st. 

Guerre  de  Chine   3.009.000 

Dépenses  supplémentaires  pour  la  marine   1.^50. OUO 

Expédition  des  Achantis   250.000 

Dépenses  de  guerre  supplémentaires  n'ayant  pas 
trait  à  la  campagne  3ud-africaine   1.090.000 

û.  590. 000 

Ainsi,  en  dehors  de  la  guerre  sud-africaine,  le  Chan- 
celier de  l'Echiquier  peut  disposer  de  11  .687.001)  liv.  st. 
de  crédits  pour  couvrir  5. .590. 010  liv.  st.  de  dépenses. 
Il  lui  resterait  donc  une  marge  de  6. 097. 000  liv.  st. 
pour  des  dépenses  imprévues  et  c'est  ce  qui  explique 
qu'il  n'a  fait  usage  que  pour  dix  millions  de  l'autori- 
sation d'emprunt  que  le  Parlement  vient  de  lui  donner. 

11  s'agit  cependant  de  savoir  si  l'imprévu  »  ne  né- 
cessitera pas  un  nouvel  appel  au  crédit  avant  la  hn  do 
l'année.  En  dehors  de  la  guerre  sud-africaine  dont  on 
annonce  toujours  la  fin  et  qui  ne  se  termine  jamais,  il 
y  a  l'expédition  de  Chine  dont  il  paraît  dillicile  de  di- 
minuer aujourd'hui  les  proportions  ;  de  plus,  à  en 
juger  par  la  tai;,on  dont  se  comportent  les  reaettes  pu- 
bliques depuis  le  commencement  de  l'année,  on  ne 
devrait  pas  'tre  surpris  de  voir  les  évaluations  npn 
atteintes  et  ce  serait  une  nouvelle  canse  de  diflicultés 
pour  le  Trésor. 

Comme  on  le  voit,  la  situation  est  loin  d'être  satis- 
faisante. La  guerre  sud-africaine  a  déjà  nécessité 
d'énornif. s  dépenses,  dont  les  chiffres  (jue  nous  venons 
de  citer,  sont  loin  d-j  montrer  toute  l'importance.  EUo 
a  provoqué  un  ■  gêne  monétaire  dont  le  dernier  emprunt 
vient  de  nous  révéler  toute  l'étendue  ;  elle  a  imposé  In. 
suspension  de  l'ara  ulissement  et  l'admission  de  taxes 
supplémentaires  qui  grèvent  tous  les  contribuables. 

Et  il  est  dillicile  de  dire,  même  si  la  guerre  cessait,  à 
quel  moment  on  pourrait  alléger  ce  fardeau  des  impôts 
de  guerre.  Si  l'on  retire,  en  effet,  des  évaluations  de 
dépenses  celles  <[ui  sorit  spéciales  à  la  guerre,  la  d^- 
peu'se  courante  atteindra  en  IJQO-IOOI,  il8. 731.000  li- 
vres tlerling  tandis  que  le^  recettes  ordinaires  — 
affranchies  elles  inêines  des  taxes  additionnelles  —  ne 
s'élèveront  du'à  115.9L'3.(100  liv.  st.  Il  y  aura  donc  un 
déficit  de  3.52S.00O  liv.  st.  dans  le  budget  ordinaire, 
et  si  les  recettes,  comme  on  le  craint,  présenteiiL  une 
moins-value  de  trois  à  quatre  millions  de  livrer,  le 
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déficit  peut  s'éle\  er  à  7.000.000  de  livres  sterling.  Ce 
n'est  pas  avec  une  semblable  situation  que  l'on  peut  en- 
visager une  réduction  de  taxe.  Et  nos  ^'oi6iius  doivent 
regretter,  plus  que  jamais,  le  temps,  peu  éloigné  encore, 
où  le  budget  se  soldait  par  un  excédent,  où  l'amor- 
tissement fonctionnait  avec  régularité,  où  les  recettes 
publiques  étaient  en  progression  constante. 

Georges  Bourgarel. 


COMPAGNIE 

pour  la  Fabrication  de  Compteurs  et  Matériel 


D'USIAES  A  GAZ 


L'exercice  1899-1900  de  cette  Société  a  été  encore 
plus  favorable  que  le  précédent  qui  accusait  cepen- 
dant, sur  celui  clos  au  30  avril  1898,  une  augmentation 
de  510.415  fr.  01  dans  les  bénéfices  nets.  En  effet,  voici 
comment  s'établit  le  compte  de  Profits  et  Pertes,  d'après 
le  rapport  qui  a  été  présenté  à  l'assemblée  générale  an- 
nuelle des  actionnaires  du  27  juillet  dernier.  Nous  le 
rapprochons  de  celui  de  l'exercice  1898-1399  ; 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Recettes 

Au  30  avril 


1899 


1900 


Loyers  :  Lille,  Bruxelles,  Barce- 
lone, Doidrecht  et  Paris  

Eevenu  des  titres  de  la  Société 
et  jjarticipations  

Bénélices  :  Paris  et  succursales.. 


92.262  70      104.402  44 


38.154  14 
3.910.306  34 


57.964  17 
3.951.884  6.5 


4.040.723  18   4.114.251  25 


Dépenses 

Frais  généraux  :  maison  de  Paris  278.027  85  300.229  61 
Ecritures    d'ordre,    intérêts  et 

amortissements  divers   S6.953  95       23.758  31 

Bénélices  nets   3.675.741  38   3.790.263  34 

4.040.723  18   4.114.251  26 

Les  profits  nets  accusent,  ainsi  qu'en  témoigne  le 
tableau  ci-dessus,  une  plus-value,  d'une  année  à  l'au- 
tre, de  ll''i.521  fr.  96.  Eu  égard  au  chiffre  d'affaires  qui 
s'est  établi  à  17.159.547  fr.  21,  contre  14.881.362  fr.  18 
en  1898-1899,  cette  plus-value  est  faible,  ainsi  que  le 
fait  remarquer  le  Conseil  d'administration,  d'autant 
plus  que  les  frais  généraux  sont  restés,  pour  ainsi 
dire,  stationnaires;  mais  elle  n'en  est  pas  moins  satis- 
faisante, attendu  qu'il  a  fallu  compter  avec  la  hausse 
des  métaux.  Cette  hausse  persiste  malheureusement,  et 
c'est  pourquoi  le  Conseil  d'administration  a  cru  néces- 
saire de  procéder  à  la  répartition  d'un  dividende  de 
75  fr.  seulement,  —  ce  qui  est  pourtant  une  augmenta- 
tion de  5  fr.  sur  l'année  précédente,  —  et  d'appliquer 
encore  des  sommes  importantes  aux  réserves  et  aux 
amortissements. 

Il  s'ensuit  que  les  profits  de  l'exercice  1899,  augmen- 
tés du  solde  reporté  de  l'exercice  précédent,  soit 
125.898  fr.  60,  se  sont  établis  à  3.016.162  fr.,  contre 
3.731.723  fr.  13  en  1898  1899,  montant  qui  comprend  le 
solde  de  55.980  fr.  75  reporté  de  l'exercice  précédent  : 

Exercice 


Amortissement  et  intérêts  sur 
<>l)ligations  

Amortissement  de  malpricl  

Tantièmes  du  Conseil  d'adminis- 
tration   

Caisse  de  prévoyance  

Réserve  extraordinaire  

lîéserve  pour  amortissement  du 
matériel  _  

Késerve  immol>iIirris  amortisse- 
monts  de  constructions  

A  repoj'ter  


1898-1899 

1899-1900 

14.575 

64.125  )> 

1()6.813  15 

276.377  71 

314.435 

309.976  06 

5O.O0(i  » 

50.000  " 

200.000  » 

250.000 

100. OOO  " 

100.  OOO  .. 

200.000 

400.000  » 

1.045.823  47  1.450.478 


Report....    1.045.823  47   1.450.478  77 

Réserve  pour  augmentation  des 
cours  des  métaux   300.000    »      2O0.0ÛO  » 

Réserve  pour  les  assurances 
contre  les  accidents  du  travail.      200.000    »         2.309  35 

Réserve  pour  l'Exposition  del900      100.000   »  » 

Intérêts  de  5  0/0  aux  actions,  soit 
12  fr.  50  par  titre   350.000   «      350.000  » 

Dividende  de  57  fr.  50  pour  l'exer- 
cice 1898-1899  et  de  62  fr.  50 

pour  1899-1900   1.610.000    »  1.750.000 

Report  à  nouveau   125.898  66      163.373  88 

Sommes  égales   3.731.722  13  3.916.162  » 

Or,  les  diverses  réserves  de  la  Société  atteignaient 
déjà,  au  31  décembre  1899,  ainsi  que  le  constate  le 
bilan,  le  montant  de  8.222.235  fr.  68,  suivant  le  détail- 
ci-dessous  : 

Francs 

Réserve  statutaire,  réserve  immoljilière,  fonds 
de  prévoyance,  réserve  extraordinaire,  ré- 
serve pour  participations,  réserve  de  change, 
réserve  pour  l'Exposition  de  1900,  réserve 
pour  augmentation  des  métaux,  réserve  pour 
accidents  du  travail   6.018.742  38 

Réserve  pour  amortissement  du  matériel  et  du 
moMher   2.203.493  30 

Ensemble   8.222.235-68 

Or,  à  ce  montant,  viennent  s'ajouter  les  prélève- 
ments effectués  sur  les  profits  du  dernier  exercice,  non 
compris  les  amortissements  proprement  dits,  soit 
952.309  fr.  35  ;  ajoutons  encore  le  solde  à  nouveau  de 
163.373  fr.  88,  et  nous  arrivons  à  un  total  de  réserves 
et  de  provisions  diverses  de  9.337.918  fr.  91,  pour  un 
capital-actions  de  7  millions  de  francs,  et  alors  que  les 
immoljilisations  de  la  Compagnie  ne  se  chiffrent  que 
par  11.155.753  fr.  43  suivant  le  détail  suivant  : 

Francs 

Fonds  de  commerce  :  valeur  industrielle  des 
14  établissements  de  France  et  de  l'étranger.     3.582.153  54 

Terrains,  immeubles  et  constructions  : 

A  Paris   3.067.206  89 

Dans  les  succursales,  province  et  étranger..     1.453.482  47 

Matériel  industriel  : 

Maison  de  Paris   753.032  49' 

Succursales  de  Paris,  province  et  étranger.     1.735.909  24 

Fonderies  de  Marquise  achetées  au  cours  de 
l'exercice   563.968  80 

11.155.753  43 

Ainsi  qu'on  le  voit,  la  Société  est  dans  une  très 
bonne  situation  financière,  et  si  elle  a  procédé,  l'an- 
née dernière,  à  l'émission  de  5  millions  d'obligations 
qui  ont,  du  reste,  reçu  le  plus  favorable  accueil,  c'est, 
comme  nous  le  disions  à  la  date  du  11  août  1899, 
pour  se  mettre  à  même  de  répondre  à  tous  les  besoins. 
Ses  aff'aires,  comme  on  l'a  vu  plus  haut  par  les  chiffres 
accusés  pour  le  dernier  exercice,  prennent  un  dévelop- 
pement de  plus  en  plus  remarquable,  et  il  lui  fallait  se 
préparer  à  faire  face  aux  nouveaux  progrès  que  tout 
laisse  prévoir.  C'est  ainsi  que,  malgré  des  agrandisse- 
ments successifs,  l'usine  de  la  rue  Claude-'Vellefaux 
était  devenue  insuffisante  pour  l'exécution  rapide  des 
commandes.  Il  s'ensuivait  des  retards  qu'augmentait 
encore  la  difficulté  de  se  faire  servir  par  les  fonderies, 
et  c'est  cette  difficulté  qui  a  empêché  la  Société  de 
rechercher  certaines  affaires  qu'elle  aurait  traitées 
sûrement  si  elle  s'était  crue  en  mesure  d'effectuer  ses 
livraisons  en  temps  utile.  Mais  il  n'en  est  plus  ainsi 
maintenant.  Toutes  les  mesures  ont  été  prises  peur 
qu'à  l'avenir  les  ateliers  puissent  suffire  aux  comman- 
des et.  pour  éviter  d'être  plus  longtemps  à  la  merci  de 
ses  fournisseurs,  la  Société  a  acquis  les  Etablissements 
métallurgiques  et  fonderies  de  Marquise  {Pas-de- 
Calais),  particulièrement  appréciés  des  Compagnies 
de  gaz,  et  ayant  un  personnel  ouvrier  excellent.  L'ou- 
tillage de  cette  fonderie  sera  perfectionné,  augmenté 
même,  la  Coînpagnie  pour  la  fabrication  des  Comp- 
teurs et  Matériel  d'Usines  à  Gaz  voulant  la  mettre 
en  état  de  pouvoir,  tout  en  conservant  sa  clientèle  ac- 
tuelle, fournir  rapidement  à  ses  ateliers  la  fonte  spé- 
ciale qui  leur  est  nécessaire/  Ce  sera  là  un  atelier  de 
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•lécaniquc  tri-s  important,  et  qui  lui  sera  d'un  fjrand 
secours. 

Passant  on  revue  les  opérations  do  la  Société  au 
cours  do  l'exercica  189S)-10U0,  le  Conseil  d'administra- 
tion, dan«  son  rapport,  l'ait  romar(iuer  parliculière- 
mont,  que  la  nouvelle  succursale  installée  à  Vienne 
(Autriche)  fonctionne,  comme  toutes  les  autres  du 
reste,  à  son  ontitre  satisfaction.  l<]lle  s'occupe  non 
seulement  de  la  fabrication  des  compteurs,  mais  aussi 
do  celle  des  appareils  d'éclairage,  ainsi  que  de  la  vente 
des  compteurs  d'eau  et  d'électricité  de  la  Compaf^nie 
qui  espère  s'être  assuré  là  un  important  débouché.  Il 
ajoute  aussi  que  pendant  l'exercice,  il  n'a  été  traité 
aucune  alTaire  nouvelle  en  usines  de  récupération  ;  au 
reste,  avant  l'acquisition  des  usines  de  Marquise, 
l'encombrement  des  ateliers  n'aurait  pas  permis  à  la 
Compagnie  d'exécuter  des  commandes  aussi  impor- 
tantes. Mais  les  pourparlers  qui  avaient  été  engagés 
continuent,  et  on  a  d'autant  plus  d'espoir  de  les  voir 
aboutir,  que  les  installations  faites  par  la  Compagnie 
sont  considérées,  par  les  personnes  compétentes, 
comme  très  supérieures  à  ce  qui  avait  été  fait  avant 
elle  par  les  maisons  étrangères  concurrentes.  Disons 
encore  que,  pour  compléter  l'ensemble  de  ses  appareils 
spéciaux  destinée  à  des  usines,  la  Compagnie  a  recher- 
ché et  obtenu  l'exclusivité  de  la  construction  et  de 
l'exploitation  des  appareils  pour  la  récupération  des 
cyanures  par  le  système  Bueb.  Ces  appareils  parais- 
sent devoir  être  aussi  très  appréciés  par  les  Compa- 
gnies de  gaz. 

Rappelons  que  l'action  de  la  Compagnie  pour  la 
fabrication  des  Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à 
Gaz  est  au  nominal  de  250  francs,  les  anciennes  ac- 
tions de  500  francs  nominal  ayant  été  dédoublées  en 
1896.  Son  dividende  est  actuellement  de  75  francs  alors 
que  pour  l'exercice  1895-1896  l'action  ancienne  de  500 
francs  ne  rapportait  que  90  francs,  et  terminons  en 
mentionnant  que  la  durée  de  la  Société  a  été  prorogée 
l'année  dernière  jusqu'au  l"""  mai  1950. 

A.  Lechenet. 


Coipapic  frauaise  des  CàMes  Télépplikiiies 

L'assemblée  générale  dtes  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie a  eu  lieu  le  28  juin  dernier.  Le  compte  de 
Profits  et  Pertes  au  31  décembre  1899  qui  a  été  soumis 
aux  intéressés,  accuse,  sur  celui  au  31  décembre  1898, 
les  variations  suivantes  : 

Recettes 

1898  1899 
(En  franc-) 

Receltes  du  trafic                         4.111.492  99  3.B86.025  24 

Subventions  de  trafic  câble  An- 
tilles ,  garantie  de  produits 
câble  Australie-Nouvelle-Calé- 
donie, participations  financiè- 
res, etc                                      698.40G  73  1.252.628  33 

Recettes  diverses                                »  15.2(33  39 

Solde  débiteur                                   »  1.444.801  43 

4.809.899  72  6.398.718  39 
Dépenses 

Frais  généraux                              314.663  58  312.720  19 

Abonnement  au  timbre  (oblig.). .        13.261  79  12.844  80 
Impôt  de  transmission  sur  ac- 
tions                                         29.100  59  21.147  83 

Frais  d'exploitation                      1.284.846  25  1.448.509  53 

Correspondants  financiers                 22.157  98  17.102  64 

Changes                                         46.830  59  9.277  29 

Redevances                                   115.395  75  107.984  88 

Réfection  des  câbles  et  dépenses 

de  navires                               1.015.525  43  906.498  85 

Service  des  obligations  et  frais 

des  emprunts                           1.650.732  02  3.438.962  83 

Amortissement                                13.864  82  100.795  69 

Dépenses  diverses                               »  22.873  86 

Solde  créditeur                              304.500  92  » 

4.809.899  72  6.398.718  39 


Au  sujet  do  ce  compte,  quelques  cxi)lications  sont 
nécessaires  : 

•  En  lin  d'année  1898,  le  solde  de  bénéfices  était  de 
304.500  fr.  92;  mais,  ainsi  que  nous  le  rappelions  dans 
V Economiste  Europi'en  du  25  août  189!) ,  l'exercice 
précédent  avait  laissé  une  perte  do  19!). 648  fr.  10.  Cette 
porte  a  été  compensée,  par  les  susdits  prolits  de  1898, 
(jui  ont  mémo  laissé  un  excédent  de  104.852  fr.  82.  Cet 
excédent,  réduil  à  99.610  fr.  18,  par  suite  du  prélève- 
ment de  5  0/0  pour  la  réserve  légale  vient,  naturelle- 
ment, en  déduction  de  la  perte  éprouvée  l'année  der- 
nière, qui  se  trouve,  en  consé([ucuce,  ramenée  à  1  mil- 
lion 345.191  fr.  25.  Cette  porte  est  considérable.  Elle 
aurait  pu  être  pourtant  atténuée  si  la  Compagnie  n'avait 
pas,  comme  en  1898,  prélevé,  sur  les  recettes  de  l'exer- 
cice, toutes  les  dépenses  de  réparations  des  câbles  et 
d'entretien  des  navires.  C'est  ce  ([ui  fait  qu'à  l'actif 
du  bilan  le  compte  «  réfection  aux  réseaux  »  se  main- 
tient au  chiffre  de  5.793.924  fr.  84  qu'accusait  le  bilan 
au  31  décembre  1897.  Mais  la  forte  différence  en  moins 
porte  surtout  sur  le  chapitre  service  des  obligations  et 
frais  des  emprunts,  qui  e.st  passé,  d'une  année  à  l'autre, 
de  1.650.732  fr.  02  à  3.438.962  fr.  8;!.  Il  est  vrai  qu'au 
passif  du  bilan  le  capital-obligations  5  et  4  0/0  ,  qui 
ligurait  au  31  décembre  1898  pour  49.810.000  fr.,  n'est 
plus  maintenant  que  de  47.138.500  fr.  en  raison  des 
amortissements  qui  ont  porté  sur  2.671.500  fr.  Il  s'en- 
suit que  la  Compagnie  a  pu  inscrire  celte  somme  en 
«  réserve  d'amortissement  des  obligations  5  0/0  et 
4  0/0  »  après  voir  déduit,  toutefois,  un  montant  de 
489.141  fr.  46,  qui  représentait  «  la  prime  de  rembour- 
sement et  les  frais  d'émission  ».  Au  reste  voici,  com- 
parés ,  les  deux  bilans  au  3i  décembre  1898  et  au 
31  décembre  1899. 

Actif 

1898  1899 
(En  francs) 

Gomple  de  premier  établisse- 
ment  62.432.851  20   64.655.865  84 

Vapeur   Pouyer ■  Qutrtier  et 

matériel  du  vapeur   932.897  S5        943.518  15 

Vapeur  Contre-Amiral-Caubet 
et  matériel  du  vapeur   928.431  71        928.431  71 

Matériel  de  réparations   10.620  80  »  » 

Immeubles   96.350    »         9G.350  « 

Mobilier  stations  et  installa- 
tions nouvelles   80.426  52         80.442  72 

Gûble.f  en  réserve   1.309.367  27     2.267.797  17 

Frais  d'émission  et  prime  de 
remboursement  des  obliga- 
tions 5  0/0  et  4  0/0   5.156.233  79     6.243.144  19 

Obligations  5  0/0  et  4  0/0  amor- 
ties  1.936.500   »  » 

Obligations  5  0/0  2«  série,  non 
émises..   9.017.500   »  »  » 

Espèces  en  caisse  et  chez  les 
banquiers  en  P'rance  et  à 

l'étranges   1.009.102  94       871.796  74 

Valeurs  en  portefeuille   1.277.983  68     1.654.094  97 

Débiteurs  divers   2.619.314  14     2.296.334  58 

Cautionnement  (câble  trans- 
atlantique)  «        »       204.650  » 

Impôts  à  recouvrer  sur  obliga- 
tions 5  0/0  et  4  0/0   52.827  10         56.145  40 

Compte  de  réfection   5.793.924  84     5.793.924  84 

Frais  amortissables  par  tiers.         20.281  86  8.;>75  42 
Comptes  divers  et  d'attente  . . .        622.722  88       866.464  55 
Mobilier    Paris   et  aménage- 
ments                                       33.515  10         20.654  78 

Profits  et  pertes  (solde  débi- 
teur i    »  1.345.191  25 

Total  de  l'actif   93.330.351  18   88.338.182  31 

Passif 

Capital-actions   24.000.000    »   24.000.000  » 

Capital  -  obligations  5  0/0  et 

4  0/0   49.810.000   »   47.138.500  » 

Réserve  par  suite  d'amortisse- 
ment des  obligations  5  0/0  et 

4  0/0   1.549.548  14     2.182.358  54 

Réserve  légale   48.779  13         54.021  77 

A  reporter   75.401.327  27  73.374.880  31 
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Report   75.401.327  27   73.374.880  31 

Rt''siTve  pour  amortissement 
du  compte  de  premier  éta- 
blissement  445.000    "        445.000  » 

Réserve  spéciale   152.38(5  53       152.386  53 

Ellets  à  payer   130. 3J8  97  1.075  85 

Coupons  et  obligations  5  0/0  et 

4  0/0  à  payer   G69.512  61     1.034.033  40 

Créditeurs  divers  :  avances  des 
établissements  et  banquiers, 
comptes  cautionnements, 

comptes  divers   10.247.820  19   12.977.132  86 

Comptts  divers  et  d'attente  ...  179.052  79       348.074  36 

Profits  et  pt-rtes   101.852  82 

Total  du  passif   93.330.351  18   88.3£3.182  31 

Quoiqu'il  en  soit,  eten  tenant  compte  des  jeux  d'écri- 
tures auxquelles  il  a  été  procédé,  l'exercice  i89'J  n'a  pas 
été  très  favorable  pour  l'entreprise.  Le  rapport  constate 
cependant  que  de  grandes  améliorations  ont  eu  lieu 
par  suite  :  de  la  pose  du  câble  entre  New-York  et  le 
Gap  Cod,  (jui  permet  de  communiquer  directement  de 
Saint-Pierre-Miquelon  à  Xew-York;  du  doublement  du 
câble  transiitlantique  ;  de  l'établissement  de  flls  spé- 
ciaux reliant  Paris,  Le  Havre  et  Bordeaux  aux  câbles 
de  la  Compagnie  à  Brest  ;  des  communications  directes 
de  Lyon  ;  de  la  construction  et  de  la  mise  en  fonction- 
nement à  partir  du  l'""  février  dernier,  de  la  ligneentre 
Londres  et  Penzance,  pomt  d'atterrissage  du  câble  de 
la  Manche.  Ces  diverses  communications  diractes,  per- 
mettent d'espérer  les  meilleurs  résultats,  les  correspon- 
dances entre  l'Eui'ope  et  l'Amérique  se  trouvant  assu- 
rées maintenant  par  la  voie  rapide,  au  moyen  de  deux 
câbles  directs  entre  Brest  et  New-York  :  le  nouveau 
câble  Brcst-Cap-Cod- New -York,  et  l'ancien  câble 
Pouyer-Quertier.  Brest-Saint-Pierre-New-York. 

Le  rapport  mentionne  aussi  les  augmentations  de 
produit  des  lignes  dominicaines  et  du  câble  de  la  Nou- 
velle-Calédonie. En  ce  qui  concerne  les  câbles  du  Vene- 
zuela, il  explique  qu'en  ce  moment,  le  navire  Poicyer- 
Quertier  achève  la  pose  des  sections  destinées  à  relier 
les  points  de  la  côte  situés  à  l'est  de  LaCiuayra,  ce  qui 
complétera  le  système  téh'graphique  prévu  par  la  con- 
cession accordée  à  la  Compagnie  le  5  janvier  189r>. 

J.  M. 


LES  ÉVÉÏTEMENTS  DE  CHINE 


On  a  enfin  la  nouvelle  ofticielle  de  la  marche  des 
alliés  sur  l'ékin. 

On  a  reçu  à  Londres,  du  consul  d'Angleterre  à  Tien- 
Tsin,  la  dépêche  suivante,  datée  de  Tché-fou,  4  août  : 

«  La  marche  en  avant  des  forces  alliées  a  commencé 
aujourd'hui.  » 

A  la  suite  de  ce  premier  télégramme  sont  arrivés  les 
trois  suivants  : 

Premier  télégramme  envoyé  de  Shanghai  au  Slun- 
dard,  le  5  août  : 

'<  Des  éclaireurs  japonais  ont  reconnu  une  force  con- 
sidérable d'infanterie  et  do  cavalerie  chinoises  au  sud- 
ouest  de  Tien-Tsin,  et  une  autre  dans  le  voisinage  de 
Lu-Tai,  vers  l'est.  » 

Deuxième  télégramme  du  navire  américain  le  Yorli- 
lown: 

«  Suivant  un  bruit  apporté  par  un  contre  torpilleur 
anglais,  un  engagement,  (yn  aurait  duré  plus  de  sept 
heures,  aurait  eu  lieu,  dimanche  matin,  à  Pei-Tang. 
Les  Chinois  se  sei'aicnt  retirés,  m^is  les  alliés  auraient 
perdu  1.200  hommes,  Busses  et  Japonais  pour  la  plu- 
part. » 

Enfin,  on  mande  de  Shanghaï  à  la  Daily  Mail  : 
«  On  assure  (jue  la  colonne  de  secours  a  subi  un 
échec. 

Des  pièces  de  campagne  ont  été  débarquées  à  Shang- 
haï pour  la  protection  des  consulats. 

Le  général  Gaselee  a  demandé  de  l'artillerie  meil- 
leure que  celle  qu'il  po  sède  actuellement. 


Le  général  Bruce  manque,  dit-on,  d'ol'ticiers.  » 

Contrairement  à  cette  dernière  dépèche,  l'affaire  de 
Peï-Tang  a  été  uq  succès.  Voici,  en  effet,  l'information 
envoyée  de  Tien-Tsin  à  la  date  du  5  août  : 

Los  alliés  ont  marché  hier  sur  Pei-Tang.  Les  .Japonais,  les 
Anglais  cl  les  Américains  se  sont  portés  le  long  de  la  i-ive 
droite  du  tleuve,  tandis  que  les  Français,  les  Russes  et  les 
Allemands  opéraient  fcur  l'autre  rive,  dans  la  direction  de  la 
voie  ferrée. 

Dans  la  soirée,  la  colone  a  pris  ses  dispositions  de  bivouac, 
et  ce  matin,  à  trois  heun-s  et  demie,  la  bataille  a  commencé. 

Après  sept  heures  d'un  combat  acharné,  les  Chinois  ont 
été  délogés  de  leurs  retranchements. 

Les  Russes  ont  eu  .500  tués  et  les  Anglais  50. 

Les  Allemands  et  les  Japonais  ont  subi  également  de  fortes 
pertes,  mais  on  n'en  connaît  pas  le  nombre  exact  ;  celles  des 
Français  sont  inconnues. 

On  croit  que  la  route  de  Pékin  est  ouverte. 

Cette  dépêche  a  été  fort  bien  accueillie,  mais  la 
grosse  nouvelle  du  jour  est  que  le  feld-maréchal 
comte  de  Waldersee  aurait  reçu  l'ordre  de  l'empereur 
(  iuillaume  de  partir  pour  la  Chine. 

Sa  nomination  est  une  nouvelle  preuve  de  l'impor- 
tance que  l'Empereur  attache  à  l'action  militaire 
allemande  en  Chine. 

En  Chine  même,  la  situaticn  s'aggrave  de  jour  en 
jour. 

Le  correspondant  du  Temps  de  Shanghaï  télégraphie 
de  cette  ville,  en  date  du  8,  à  5  h.  20  du  soir  : 

«  On  croit  que  les  Ministres  refuseront  comme  trop 
dangereux  d'accorder  confiance  au  décret  impérial  les 
autorisant  à  aller  à  Tien  tsin. 

«  Sept  nouveaux  missionnaires  et  mille  chrétiensont 
été  massacrés  aux  environs  de  Pao-Ting-fou.  On  parle 
de  l'évacuation  prochaine  de  Tchin-kiang.  Le  consul 
d'Angleterre  a  évacué  Choun-king  avec  tous  ses  rési- 
dants. Le  Consul  de  France  est  resté.  » 

Ces  nouvelles  ont  un  caractère  assez  inquiétant. 
L'évacuation  des  deux  villes  de  Choun-kiug  et  de 
Tchin  kiang,  l'une  au  centre  de  la  Chine,  l'autre  au 
Sud  Est,  près  de  Nankin,  prouve  que  le  soulèvement 
occupe  une  aire  de  plus  en  plus  considérable. 

D'autre  part,  le  colonel  Meade,  du  corps  de  marine, 
a  reçu  par  un  courrier  indigène  un  message  enveloppé 
dans  du  parchemin  et  signé  Conger.  Ce  message  dit  : 
«  Du  secours  immédiatement,  si  toutefois  nous  devons 
en  recevoir.  Nous  sommes  assiégés  à  la  légation 
anglaise.  Il  n'y  a  plus  de  Gouvernement  à  Pékin,  à 
part  celui  des  chefs  militaires,  c[ui  ont  résolu  l'exter- 
mination des  étrangers.  » 

Quant  au  concert  européen,  on  y  discerne  quelques 
discordances.  Ainsi,  tous  les  journaux  russes  com- 
mentent avec  une  vive  irritation  les  dernières  infor- 
mations reçues  de  Shanghaï,  qui  donnent  lieu  de 
supposer  que  l'Angleterre  prati([ue  d'une  façon  clan- 
destine une  politique  différente  de  l'action  commune 
des  puissances,  pour  garantir  ses  intérêts  particuliers 
dans  la  vallée  du  Yang-tsé,  sans  se  soucier  des  intérêts 
communs. 

Le  Sicel  conseille  de  répondre  à  celte  façon  d'agir 
par  une  conduite  analogue  et  fait  remar([uer  que,  si 
l'Angleterre  a  besoin  de  la  vallée  du  Yang-tsé,  la  Russie, 
elle,  a  besoin  de  la  Mandchourie. 

La  note  que  donne  la  Gazelle  ilc  Cologne  est  assez 
analogue.  Kl\e  parle  de  divergences  sérieuses  qui  se 
seraient  manifestées  entre  les  puissances  au  sujet  du 
maintien  de  l'ordre  dans  la  vallée  du  Yang-tsé  et  à 
Shanghaï.  Toutes  les  puissances  seraient  unanimes  à 
combattre  sur  ce  point  les  vues  du  Gouvernement 
anglais. 

Le  correspondant  berlinois  du  journal  rhénan  ajoute 
que  l'on  croit  qu'un  rapprochement  a  eu  lieu  entre  la 
Russie  et  le  .lapon  au  èujet  de  la  situation  en  Chine. 


l/KC.ONOMIsrK  KUROPKI'IX.  —  France 


178 


LES  NOMINATIONS  DANS  LA  LÉGION  D'HONNEUR 


'l,us  iiominalions  fail-'s  dans  la  LtV'ion  (riioniieur  par  lo 
Mmislri'  des  travaux  piiMics  cl  celui  lUis  rc^lonifS,  il  l'occa- 
sion lin  li  juillot,  viennonl  do  paraître.  Nous  relevons  les 
suivantes  ; 

Sur  la  proposition  du  Ministre  des  travaux  publics  sont 
nommés  : 

A  la  dignité  de  grand-officier 
M.  Noblcmaire  i.Ioseph-Pliilippc-Gustave),  ingénieur  en 
clief  des  mines,  en  retraite,  directeur  de  la  Compa- 
gnie des  Chemins  de  fer  de  Pans  à  Li/on  el.  à  la 
Méditerranée.  Commandeur  du  li  juillet  1887;  48  ans 
de  services. 

Au  grade  de  commandeur 
M.   Mel/ger  (.Ican-Charles),    inspecteur   général  de 
2""  classe  au  corps  des  ponts  et  chaussées,  directeur 
des  C/iemins  de  fer  de  l'Etat.  Officier  du  5  janvier 
18SJ3;  3l>  ans  de  services. 


Sur  la  proposition  du  Ministre  des  colonies  : 
Au  grade  d'officier 
Simon  (Marie-.Iose[ili-Alpiionse-StanisIas!,  directeur  de 
la  Banque  de  l' Indo  Chine,  mem])re  du  Conseil  su- 
périeur des  colonies.  Chevalier  du  18  juillet  1891. 

Nous  adressons  toutes  nos  félicitations  aux  nouveaux 
promus. 


MormatiOQS  tmmz  et  Fluancîères 


Les  Charbonnages  du  Nord.  —  Tout  comme  les 
autres  Marchés  européens,  la  Bmrse  de  Lille  a  eu, 
dans  ces  derniers  mois,  à  subir  un  important  mouve- 
ment en  arrière  sur  ses  valeurs  d'entreprises  métallur- 
giques et  de  charbonnages.  C'est  dans  le  courant  du 
mois  de  mai  que  ce  mouvement  a  commencé,  et  on 
estimait  alors,  pour  les  charbonnages  tout  au  moins, 
([u'il  ne  serait  que  passager,  en  raison  des  prix  aux- 
quels so  maintenait  le  combustible.  A  l'heure  actuelle, 
les  tendances  des  valeurs  de  charbonnages  sont  plus 
soutenues,  et  le  flottant  que  l'on  avait  remarqué  un 
moment  semble  avoii^été  absorbé.  INIais,  cependant, 
sur  un  certain  nombre  de  titres  des  entreprises  aussi 
bien  du  Nord  que  du  l'as  de-Calais,  on  se  tient  encore 
au-dessous  des  cours  du  P'  janvier:  On  peut  citer, 
dans  le  Nord  :  Anzin,  Flines-les-Rnches,  Aniche, 
Asmcojo'^  ;  dans  1-  Pas-de-Calais  :  Buliy  Grenay.  Par 
contre,  dans  le  Nord,  Escarpelle  est  en  avance  sen- 
sible, et  dans  le  Pas-le-Calais,  on  trouve,  également 
en  plus-value:  Bruay,  Carvin,  Drocourt,  Vicoiqne  et 
Nœux. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  nouvelles  relatives  à  la  pro- 
duction des  charbonnages  pendant  le  premier  semestre 
de  1900  sont  favorables.  Les  Mines  de  Bruap  arrivent 
en  tête  avec  une  augmentation  de  119.800  tonnes.  Les 
Mines  de  Bélliune  [BuLly  Grenay )  accusent  une  p^o 
gression  de  20.GOO  tonne-.  Sur  les  Mines  de  Douchy,  des 
bruits  sont  mis  en  circulation  d'après  lesquels  il  y  au- 
rait à  craindre  l'épuisement  de  ses  concessions  dans 
un  avenir  assez  rapproché,  mais  la  Compagnie  affirme 
pouvoir  maintenir  facilement  sa  production  au  chiffre 
actuel,  soit  400.000  tonnes. 

L'assemb'ée  générale  des  actionnaires  des  Mines  de 
Meurchin  a  fixé  le  dividende  de  l'eKercice  1899-1900 
clos  le  31  mars  dernier,  à  700  francs  par  action  entière, 
et  à  140  francs  par  cinquième.  Le  dividende  de  l'exer 
cice  précédent  n'avait  été  que  de  40;l  francs  par  action 
entière,  et  de  80  francs  par  cinquième.  On  voit  que  la 
dernière  année  d'exploitation  a  été  fructueuse. 


Rente  Dominicaine.  —  A  la  date  du  18  avril  1900,  le 
Congrès  dominicain  a  voté  une  loi  approuvant  le  texte 


d'un  projet  d'arrangement  conclu  parle  (  i  uvorneniout 
avec  la  iian  Domingo  Improvenienl  Company  of  New- 
Vork. 

Ce  projet,  dont  le  texte  a  déjà  été  publié,  peut  se 

résumer  comme  suit  : 

1.  Suppression  pendant  3  ans  de  tout  paiement  sur 
les  coupons  de  la  H'inte  Dominicaine,  don!  le  montant 
échu  est  remplacé  i)ar  des  certificats  4  0/0. 

2.  Emploi  du  produit  ainsi  obtenu  au  rembourse- 
ment de  certaines  deties  (Icitiantes  contractées  par  le 
(  îouvernement  et  des  dettes  contractées  par  la  San 
Domingo  Improvement  Company  pour  compte  ou  au 
profit  du  (iouvernement,  ainsi  qu'au  retrait  d'une 
partie  de  la  circulation  fiduciaire. 

3.  A  partir  de  la  fin  des  trois  années,  affectation  nou- 
velle des  recettes  des  douanes,  43  0/0  étant  destinées  au 
service  de  la  dette. 

4.  Le  taux  de  1  intérêt  fixé  définitivement  à  3  0/0. 

5.  L'intérêt  sur  les  dettes  llottantf  s  réduit  à  6  U/0. 
La  San  Domingo  Improoemenl  t'ompany  a  garanti 

au  Gouvernement  qu'elle  obtiendrait  le  consentement 
de  la  majorité  des  détenteurs. 

Le  projet  ci-dessus,  supprimant  tout  intérêt  pendant 
trois  ans,  ne  comporte  aucune  compensation,  ni  ;iucune 
garantie  justifiant  ce  sacrifice;  le  montant  des  dettes 
que  le  Gouvernement  et  la5a«  Domhigo  Improvenienl 
Company  auront  à  rembourser  au  moyen  du  produit 
des  coupons  n'est  pas  déterminé  H  est,  au  contraire, 
stipulé  que,  eu  cas  de  nécessité,  un  no-'vel  arrange- 
ment sera  négocié  pour  le  paiement  des  dettes  flottantes 
impayées;  les  contestations  relatives  à  ces  rembourse- 
ments devront  être  jugées  par  des  arbitres  après  les 
trois  années. 

En  p  cseuce  de  ce  fait,  V  Xssocialion  pour  la  Défense 
des  Délenteurs  de  Fonds  Publics,  d'Anvers,  a  cons- 
titué un  Comité  des  Détentetirs  de  Fonds  Dominicains 
qui  a  demandé  l'intervention  de  M.  Favereau,  ministre 
des  Affaires  étrangères  de  Belgique.  M.  Favereau  a  bien 
voulu  transmettre  oflieiellemeiit  au  Gouvernement 
dominicain  les  protestations  du  Comité  visant  spécia- 
lement l'absence  de  clause  formelle  ad  référendum 
dans  ce  contrat  ;  ces  protestations  sont  restées  sans 
effet  sur  le  texte  de  l'an'angemeut.  Aus-i  le  Comité 
belge  de  Détenteurs  de  Fov(h  Dominicains  a-t-il  fait 
un  appel  pressant  aux  d^-tenteurs,  en  les  invitant  à 
déposer  immédiatt^ment  leurs  titres  en  vue  de  lui 
donner  les  pouvoirs  ni'ce'^saires  pour  agir  officiellement 
en  leur  nom.  Cette  mesure  est  devenue  plus  urgente,  et 
plus  nécessaire,  fait  observer  le  Comité  anversois,  par 
suite  de  l'attitude  prise,  dans  ces  derniers  temps,  par 
la  San  Dom  ngo  Improvrvient  Company  qui,  jusqu'à 
nréseut,  s'était  prévalue,  pour  négocier  avec  le  Gou- 
vernement dominicain,  d'un  prétendu  mandat  qui  ne 
Hgnr;',  en  termes]  exprès,  sur  aucune  des  conventions 
originales. 

Ije  son  côté,  Y  Association  nationale  dfs  Porteurs 
finançais  de  Valeurs  étrangères,  sollicitée  par  plusieurs 
de  ses  adhérents  de  s'occuper  des  Fonds  Dominicins, 
a  eu,  il  ce  sujet,  plusieurs  conférences  avec  les  délégués 
de  l'Assocmhon  pour  la  Défense  des  Détenteurs,  de 
Fonds  Publics,  d'Anv-rs. 

A  la  suite  de  ces  conférences,  elle  s'est  adressée  au 
Consul  de  France  à  Saint-Domingue,  par  l'intermé- 
diaire du  Ministère  des  affaires  étrangères,  en  vue 
de  sauvegarder  les  droits  des  poiteurs  français  dans  la 
mesure  du  possible. 

Nous  croyons  savoir  qu'à  la  suite  de  ces  entrevues  et 
de  ces  démarches,  elle  serait  disposée  à  constituer  un 
Comité  de  défense,  si  la  formation  de  ce  Comité  est 
désirée  par  un  nombre  suffisant  d'intéressés. 

Les  porteurs  de  fonds  dominicains  qui  sei  aient  dési- 
reux de  voir  se  constituer  ce  groupement  nous  parais- 
sent donc  avoir  inti^rêt  à  se  faire  connaître  à  Y  Associa- 
lion  Nationale,  5,*rue  Gaillon,  Paris. 


Compag  lie  Impériale  des  Chemins  de  fer  Ethio- 
piens. —  L'as,«emblée  générale  des  actionnaires  de 
cette  Compagnie  a  eu  lieu  le  21  juillet  dernier. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Franco 


Le  bilan  de  cette  Société  accuse,  à  l'actif,  un  montant 
de  disponibilités  de  8.583.820  fr.  31,  comprenant  : 
1.G23.251  fr.  81  d'espèces.en  caisse  et  de  fonds  chez  les 
banquiers,  et  6.960.568  fr.  50  de  portefeuille.  Les  fonds 
ù  réaliser  s'établissent  ainsi  :  actionnaires,  5.312.786 
francs  35  ;  obligataires,  1.347. 850  fr.  Les  dépenses  de  pre- 
mier établissement,  de  matériel  roulant,  etc.,  attei- 
gnent 15.7C3.724  fr.  92.  Au  passif,  on  trouve  les  deux 
principaux  chapitres  suivants  :  capital-actions,  18 
millions  de  francs;  obligations,  12.91G.750  fr. 

Le  rapport  fait  observer  que  si  les  circonstances  et 
les  regrettables  événements  qui  ont  marqué  le  début 
du  dernier  exercice  n'ont  pas  permis,  tout  d'abord,  de 
poursuivre  au  delà  du  kilomètre  52  la  pose  de  la  voie, 
il  convient,  par  contre,  d'observer  qu'au  31  décembre 
1899  les  terrassements  étaient  presque  achevés  jusqu'au 
kilomètre  108,  et  que  l'étude  approfondie  des  diverses 
variantes  dans  le  tracé,  ainsi  que  les  travaux  prépara- 
toires, ont  pu  permettre,  dès  les  premiers  mois  de  l'année 
en  cours,  de  pousser  la  pose  de  la  voie  avec  une  très 
grande  rapidité. 

Sans  anticiper  sur  le  rapport  qui  sera  présenté  à  la 
prochaine  assemblée  générale,  le  Conseil  d'adminis- 
tration a  ajouté  que  de  grands  résultats  étaient  main- 
tenant acquis.  Les  travaux  de  construction  sont  ter- 
minés jusqu'au  kilomètre  115,  et  en  cours  d'exécution 
jusqu'au  kilomètre  140.  Ajoutons  que  le  14  juillet  der- 
nier la  première  section  de  la  ligne  a  été  ouverte  à 
l'exploitation.  Cette  première  section,  de  108  kilomè- 
tres, soit  plus  du  tiers  de  la  ligne  entière,  représente, 
selon  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  la  por- 
tion la  plus  difficile  des  travaux.  On  va  maintenant  at- 
teindre prochainement  la  grande  plaine  dans  laquelle 
la  voie  se  développera  presque  en  ligne  droite,  et 
dans  des  conditions  d'établissement  extrêmement  favo- 
rables. 

L'assemblée  générale  a  approuvé  les  comptes  et  les 
rapports  qui  lui  étaient  soumis  ;  elle  a  déclaré  qu'il 
n'y  avait  pas  lieu  de  distribuer  de  dividende,  et  elle  a 
désigné,  comme  commissaires  des  comptes  pour 
l'exercice  1900,  MM.  Dubost  et  F.  Lacarrière. 


Chemins  de  fer  Smyrne-Cassaba  et  prolonge- 
ment. —  La  mise  en  e'xploitation  récente  des  nouvelles 
lignes  du  réseau  de  Cassaba  avait  laissé  quelque  in- 
certitude sur  le  mode  d'établissement  des  comptes  de 
garantie  annuels  de  l'Etat,  et  une  discussion  s'était  en- 
gagée à  ce  sujet  entre  l'Administration  ottomane  et  la 
Compaguie.  Un  iradé  de  Sa  Majesté  Impériale  le  Sul- 
tan, dicté  par  un  esprit  de  haute  équité,  vient  de  tran- 
cher rlélinitivement  toutes  ces  questions  en  reconnais- 
sant les  droits  de  la  Compagnie,  tels  qu'ils  étaient 
formulés  par  cette  dernière.  Le  crédit  de  la  Compa- 
gnie et  des  valeurs  émises  par  elle  trouvera  dans  cette 
décision  un  nouvel  élément  de  stabilité  qui  sera  hau- 
tement apprécié  par  les  porteurs  de  ces  titres. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  "Ville  de  Paris 

Depuis  le  3  août,  les  100.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0, 
1  à  lOOOOO  (série  W),  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Sud  (le  l'Autriche  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bour.sc,  savoir  :  les  ol)ligalions  entièrement  libérées,  au 
comptant  et  à  terme,  et  les  obligations  libérées  de  300  fr.,  au 
comptant  seulement. 

Ces  titre.s  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote. 

100.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  450  fr.,  paya- 
bles soit  intégralement  à  la  répartition,  soit  par  termes 
échelonnés  jusqu'au  5  septembre,  avec  faculté  de  libération 
anticipée;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au  sort  an- 
nuels, de  1900  à  1968,  et  productives  d'un  intérêt  de  20  fr. 
paj'ables  par  moitié  les  1"  mai  et  1"  novembre  de  chaque 
année; 

Jouissance  courante  :  1"  mai  1900. 

Les  obligations  enlicreiiient  libérées  sont  représentées  par 
des  titres  définitifs  et  au  |)orteur,  teinte  bleue;  les  obliga- 
tions non  libérées,  i)ar  des  certificats  provisoires  délivrés  par 
MM.  de  Rothschild  frères  de  Paris. 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  chez  MM.  de 
Rothschild  frères,  rue  Laffitte,  23. 


Depuis  le  4  août,  les  100.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
n°'  2U0001  à  300000,  du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  savoir  :  les  ac- 
tions libérées,  au  comptant  et  à  terme,  et  les  actions  non 
libérées,  au  comptant  seulement. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  :  les  actions  libérées  sous  la  même  rubrique  que  les 
actions  anciennes,  et  les  actions  libérées  du  quart  sous  une 
rubrique  distincte. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  200.000  à  300.000. 

Les  actions  n"  1  à  150000  doivent  être  munies  de  deux  es- 
tampilles dont  la  deuxième  est  ainsi  conçue  :  «  Capital  porté 
à  cent  cinquante  millions  par  décision  de  l'assemblée  géné- 
rale extraordinaire  du  26  avril  1900  »  ;  et  les  actions  n»'  150001 
à  200000,  de  cette  deuxième  estampille  seulement. 

Les  actions  nouvelles  entièrement  libérées  sont  représentées 
par  des  titres  définitifs  et  au  porteur,  et  les  actions  non  libé- 
rées par  des  certificats  provisoires  et  nominatifs. 


Suppression  d'une  charge  d'agent  de  change  à  Reims. 

—  Sur  le  rapport  du  Ministre  du  commerce,  de  l'industrie, 
des  postes  et  des  télégraphes,  le  Président  de  la  République 
française  a  supprimé  la  charge  d'agent  de  change  vacante  à 
Reims  par  suite  du  décès  de  M.  Moreau  (Eugène -Nicolas). 
Le  nombre  des  agents  de  change  à  Reims  se  trouve  ainsi  ré- 
duit de  quatre  à  trois. 

Le  décret  du  5  septembre  1899,  qui  a  nommé  M.  Legros 
(Marie-Frédéric-Fernand)  agent  de  change  à  Reims  (Marne) 
en  remplacement  de  M.  Moreau  (Eugène-Nicolas),  est  rap- 
porté, et  les  titulaires  restant  en  fonctions,  MM.  Becker,  La- 
loux  et  Monniot  payeront,  à  titre  d'indemnité  pour  la  sup- 
pression de  ladite  charge,  une  somme  totale  de  3.000  fr.  à 
répartir  entre  eux  comme  suit  : 

M.  Laloux  1.750  fr.,  M.  Becker  1.000  fr.,  M.  Moniot250fr. 

Ladite  somme  de  3.000  fr.  sera  versée  à  la  Caisse  des  dé- 
pôts et  consignations  au  profit  de  M.  Legros  ou  de  ses  ayants 
droits. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


9  août 
2.232.237.210 
1.137.5S7.-3<;i 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
2  août 

Or   2.209.327.386 

Argent. . .    M  3.^ -255. 82.^ 

3  344.583.412  3.369.824.572 

Effets  éclius  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
„,,.,,„.(  Effets  Paris  ... 
Portefeuille  Pans  |  ^fj-^ts  Etranger . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

"Xentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  cnjutal  

Réserves  (         ''^  '*'^^ 
rvcnei\es  1  Ex-banques  département. 

mobilières  I  j^^,  du  9  juin  1851  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.../  


2  i«>ù\. 


3.344  583. 412 


388.707 
304.309.024 


569.973.879 
19.783.000 
3.376.400 
237.783  632 
262.851  083 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
17.907.461 

2.172.632 
8.407.444 
iO. 970. 023 


5  2)1  204  755 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.7.50 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.038.729.450 
21.175.339 
M.  985. 218 
289. 3 't6  100 
444.939.541 
97.726.510 
4.. 372. 497 
3. 730. 802 
1. 736. 997 
72.426.785 


5.211.204.753 


9  août 


3.369.824.572 


175.443 
265-210.478 


442.868.660 
19  686.000 
7.759.400 
225.910  004 
272.013-098 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.730 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.024.826 

2.343.779 
8.407.444 
o0.81'2.452 


5  079.644.215 


182.500.000 
8  0112.313 
10.000.000 
2.980.7,50 
9.125.000 
4.000.000 
8.. 407. 444 
3.961.200.990 
20.347.484 
12. 127. 640 
300  462  030 
441.199.52-. 
70. 828. 740 
3.973.390 
4  315.953 
1.736.997 
38.495.93."; 


.079.644.213 


I/Kr.ONOMTSTE  KIIROPKRN.  —  France  17") 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Clrcalfttion  

Kiicaisse  

Horteffuillc  

Avances  aux  partie. 

—     à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  (i'pscnnipte  . . . 

Primo  (le  l'or  

Kénè/iccs  nets  


13  aoiM 

12  :iiifll 

11  .imU 

10  ."MiiH 

9 

18% 

1897 

loyo 

19U0 

 ;  

millions 

— TT  

nulhons 

nullions 

iiiillions 

millions 

3.313.3 

3.574.6 

3 .520.6 

3. 70*. 5 

3. 961. 2 

3.3-2(i.-6 

3.2a(i.t'> 

3.123.1 

3.124.2 

3  369.8 

582  9 

574.1 

635.3 

639.8 

708.1 

339.7 

361.il 

387.0 

440.7 

497.9 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

258.2 

231.4 

307.4 

2;i8.7 

300.  i 

614.  S 

504.(1 

478.1 

iSO.l 

:il2.0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

2  0/00 

%  0/00 

pair 
1.972.2 

430.7 

428.6 

806.0 

i:778.5 

Impôts  et  Revenus  indirects.  —  L'Adminislration  des 
finances  vient  do  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus 
indirects  .-linsi  ((U(>  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois 
de  juillet  1900. 

Les  résultats  accusent  une  plus-value  de  17.324.000  fr.  par 
rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  augmentation  de 
14.t);i2.400  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1899. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

L'enregistrement,  9.435.000  ;  l'impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse,  lt)6.500;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières, 
2.195.500;  les  contributions  indirectes  2.5.")2.400;  les  sucres, 
2.726.700:  les  contributions  indirectes  (monopoles),  213.000; 
les  postes,  1.121.000;  les  télégraphe»,  974.400  ;  les  téléphones, 
«7.5(>d. 

Les  moins-values  portent  sur  : 

Le  timlire,  21.000:  les  douanes,  1.837.000;  les  sels,  270.000. 
^  Par  rapport  au  mois  de  juillet  1899,  il  y  a  augmentation  sur  : 

L'enregistrement,  11.051.500  fr.  ;  l'impôt  de  -i  0/0  sur  les 
valeurs  mobilières,  277.500;  les  contributions  indirectes, 
3.342.000;  les  sucres,  1.692.000;  les  postes,  445.300;  les  télé- 
graphes, 517.800;  les  téléphones,  400.800. 

Il  y  a  diminution  sur  : 

Le  timbre,  427.500;  l'impôt  .sur  les  opérations  de  Bourse, 
42.000;  les  douanes,  2.465.000;  les  sels,  24.000;  les  contribu- 
tions indirectes  (monopoles),  136.000. 


Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume 
de  Serbie.  —  Les  receltes  brutes  de  l'Administration  au- 
tonome des  Monopoles  du  royaume  do  Serbie  se  sont  élevées, 
pendant  le  mois  de  juin  1900,  aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   906  998 

—  du  sel..'   456.055 

—  du  pétrole   89.156 

Douanes   216.147 

Impôt  de  l'Obrt   151.847 

Timbres   565.361 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   '75.721 

—        des  allumettes   37.896 

Total  des  recettes  brutes  pour  le  mois  de  juin 
1900   2.499.181 

Les  frais  généraux  et  débours  pour  achat  de 
matières  premières  se  sont  élevés,  pendant  le 
même  mois,  à   478.448 

ce  qui  laisse  un  montant  de  recettes,  pour  le 

mois  de  juin  190O,  de   2.020.733 

tandis  que  les  recettes  nettes  de  juin  1899  étaient 

de   1.528.160 

soit  un  surplus,  pour  le  mois  de  juin  de  l'année 

courante,  de   492.573 

Les  recettes  nettes  de  l'Administration  autonome  des  Mo- 
nopoles pendant  le  premier  semestre  de  l'année  1900  se  sont 

élevées  à   11.106.713 

alors  que,  pendant  la  même  période  de  l'année 

1899,  elles  étaient  de   10.065.394 

soit  un  surplus,  en  faveur  de  l'année  courante,  de  1.041.319 
Au  point  de  vue  de  l'application  des  produits  nets  des  Mo- 
nopoles au  Service  do  la  Dette,  il  y  a  lieu  de  remarquer  quo 
ce  service,  pour  lo  premier  semestre  1900,  n'ayant  nécessité 

qu'une  somme  de   8.551.770 

alors  que  les  recettes  nettes  sont  de  !..  !  .  .    11  !  106! 713 

il  y  a  eu,  de  ce  fait,  pour  ce  semestre,  un  excé- 
dent de   2.554.943 


L'Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  de  juillet  dernier,  présente  une  augmentation  de 


730.551  francs  par  rapport  aux  évaluations  hiidgélairos,  et 
do  940. 117  francs  pur  rapport  aux  j  i'isullals  (hi  mois  iff? 
juillet  1899. 

Depuis  le  1"  j.invier  1900,  les  recettes  présentent  une  plus- 
value  de  3.426.833  fr.  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires, 
et  une  augmentation  do  6.430.87'i  fr.  |iar  rapfiorl  aux  résul- 
tats de  la  période  correspondante  di^  1899. 

Le  Téléphone  Paris-Berlin.  —  Les  lignes  téléplioniques 
Paris-Francfort  et  Paris-Berlin  sont  ouvertes  an  public  en 
vertu  d'un  accord  intervenu  entre  M.  Mougoot,  sous-secré- 
taire d'Etat,  et  le  Ministre  des  postes  et  télégraphes  d'Alle- 
magne. 

Les  conversations  ordinaires  sont  taxées  par  unité  de  trois 
minutes,  4  francs  entre  Paris  et  Francfort  et  (i  francs  entro 
Paris  et  Berlin. 

Le  règlement  concerté  entre  les  deux  Administrations 
admet  en  outre  des  conversations  urgente.f,  qui  bonéliciont 
de  la  priorité  sur  les  autres.  Le  tarif  des  conversations  ur- 
gentes est  fixé  à  12  francs  entre  Paris  et  Francfort  et  à  15  fr. 
entre  Paris  et  Berlin,  pour  la  môme  durée  de  trois  minutes. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Pendant  les  premiers  jours  de  la  semaine,  les  meil- 
leures dispositions  que  nous  signalions,  il  y  a  huit 
jours,  se  sont  non  seulement  maintenues,  mais  encore 
accentuées.  Mais,  au  cours  de  ces  dernières  séances, 
l'attitude  et  les  ventes  du  Stock-Exchange,  ainsi  que 
les  craintes  d'un  nouveau  resserrement  monétaire  à 
Londres,  ont  pesé  de  nouveau  sur  la  cote  ;  et  bien  que 
la  Banque  d'Angleterre  n'ait  pas,  hier,  modifié  létaux 
de  son  escompte,  on  clôture  hésitant.  Au  reste,  les 
échanges  sont  très  restreints,  notre  public  ordinaire 
étant  de  plus  en  plus  clairsemé. 

■K  Nos  Rentea  Françaises  sont  très  bien  tenueâ. 
Le  3  0/0  Perpétuel  finit  100  fr.  2-5  à  terme  et  au 
comptant,  contre  100  fr.  2'>  et  100  fr.  05  jeudi  dernier. 
Renie  3  1/2  0/0,  101  fr.  97  1/2  à  terme,  en  bénéfice  de 
17  1/2  centimes,  6^102  fr.  au  comptant,  gagnant  35 
centimes.  Rente  Amortis  sable,  99  fr.  40  au  comptant, 
en  avance  de  'jq  centimes.  A  terme,  elle  s'échange 
à  99  fr.321/2. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  se  trai- 
tent à  481  fr.,  contre  480  fr.  ;  Empricni  2  li2  0/0  du 
Protector'at  de  l'Annam  et  du  Tonhin,  79  fr.  ex-coupon 
contre  80  fr.  75  avec  coupon  ;  Emprunt  de  Madagascar, 
81  75,  contre  82;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0 
de  l'Indo-Chine,  465-fr.,  en  avance  de  5  fr. 

Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont, 
pour  la  plupart,  en  avance. 

L'Obligation  4  0/0  1865,qin  était  revenue  à  540  fr.. 50, 
reste  à  536  fr.  ex-coupon;  Obligations  3  0/0  1869, 
414  fr.,  également  ex-coupon,  contre  417  fr. ;  Obliga- 
tions 3  0/0  1  871,  404  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.;  Obhgc^- 
tions  4  0/0  1  875,  546  fr.,  contre  544  fr.  ;  Obligations 
4  0/0  1876,  542  fr.  50,  en  léger  recul  de  1  fr.  50.  Le 
tirage  de  ces  derniers  titres  a  lieu  aujourd'hui. 

h&'ii  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  clàixxv&ni 
à  347  fr.  75,  contre  348  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
m  h:.  50,  contre  402  fr.  50  ;  Obligations  2  1/2  0/0 
1894-1896,  au  même  cours  de  348  fr.  ;  Obligations 
2  0/0  1899  libérées  {Emprunt  du  Métropolitain),  382 
francs,  contre  384  fr. 

i(  Les  actions  de  la  Banque  de.  France,  qui 
avaient  reculé  à  3.950  fr. ,  ont  repris  de  30  francs,  à 
3.980  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  sept  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice,  en  cours,  à 
1.972.173  fr.  97. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  (^e  Françe, 
que  nous  laissions  précédemment  à  660  fr.  :  au  comp- 
tant et  à  655  fr.  à  terme,  se  traitent,  sur  ces  deux  Mar- 
chés, respectivement  à  665  fr.  et  à  659  fr. 

Les  Obligations  Foncières  el  Communales  ont  tou- 
jours vm  marché  fort  actif.  Les  cours  actuels  auxquels 
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se  tiennent  ces  titres  sont,  en  effet,  très  avantageux, 
et  la  fréquence  des  tirages  est  un  avantage  très  appré- 
cié des  capitalistes. 

Les  Obligations  Communale  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  'lô^i  fr.,  sont  à  455  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 1879  3  0/0,  49-2  fr.,  contre  495  fr.  ;  Obliga- 
tions Communales  1880,  489  fr..  en  avance  d'un 
franc  ;  Obliyaiions  Foncières  3  0/0  IS83,  430  fr., 
contre  429  fr.  ;  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0, 
4i9J'r.,  en  plus-value  de  Tj  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0,0  1891  s'ins- 
crivent 'a  38;i  fr.50  contre  385  fr.;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  442  fr.  25,  contre 
438  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  s'é- 
changent à  442  fr.  25  ;  Obligations  Foncières 
3  75  0/0  1899,  506  fr.,  Obligations  Communales 
1899  2  60  0/0  libérées,  432  fr.  Les  Obligations  non 
libérées  sont  à  430  fr.  l^e  Crédit  /^'onciVr  vient  d'ac- 
corder aux  porteurs  de  ces  dernière.=  obligations  la 
faculté  de  se  lijérer  par  anticipation  de  la  totalité  des 
versements  restant  dus.  Cette  faculté  est  valable  ped- 
dant  tout  le  mois  d'août. 

^  if  Le.^  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont  lourdes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue  de 
1.058  fr.  à  1.037  fr.  Comptoir  National  d'Escompte, 
590  fr.  à  terme,  contre  600  fr.  et  591  fr.  au  comptant. 
Depuis  le  4  courant,  les  100.000  actions  nouvelles  de  cet 
Etablissement  sont  admises  aux  négociations  sur  le 
Marché  officiel:  les  actions  libérées  à  terme  et  au 
comptant,  et  les  actions  non  liliérées  au  comptant  seu- 
lement. 

'Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.070  fr., 
se  retrouve  à  1.C60  fr. 

La  Société  Générale  est  à  608  fr.,  en  moins-value  de 
2  francs;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  calme,  à 
605  fr.,  contre  604  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  repris 
à  467  fr.,  recule  à  429  fr.  à  terme,  après  même  420  fr. 
Banque  d.e  V Algérie,  980  fr.,  en  perte  de  35  fr. 

Les  Obligations  deéOOfr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  s'inscrivent  à  124  fr.,  contre  127  fr.;  Obliga- 
tions de  425  francs,  sans  changement  à  150  fr.  Ban- 
que Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  62  fr. 

i^suBanqtie  Française  de  r Afrique  du  Sud  se  tient 
à  80  fr.  On  peut  prévoir  dès  maintenant  que  le  réta- 
blissement de  la  paix  au  Sud  de  l'Afrique  prolitera 
considérablement  à  cette  Société.  Compagnie  Fran- 
çaise des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  91  fr.,  contre  90 
francs;  Banque  Parisienne,  508  fr.,  en  recul  de  2  fr.: 
Rente  Foncière,  390  fr.;  Société  Foncière  Lyonnaise, 
346  francs. 

i(  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  de  nouveau  recherchées.  Elles 
linissent  très  fermes. 

Le  Lyon,  qui  s'échangeait  à  1.815  fr.  à  terme  et  à 
1.809  fr.  au  comptant,  cote  respectivement,  sur  ces 
deux  marchés,  1.824  fr.  et  1.820  fr.;  Nord,  2.305  fr.  au 
comptant,  contre  2.285  fr.,  et  2.310  fr.  à  terme,  contre 
2.295  fr.;  Midi,  1.297  fr.  au  comptant,  gagnant  17  fr. 

UEst,  qui  restait  à  1.080  fr.  à  terme  et  à  1.077  fr. 
au  comptant,  clôture  respectivement  à  1.085  fr.  et  à 
1.089  fr.;  Orléans,  1.725  fr.  au  comptant,  contre  1.706 
francs,  et  1.723  fr.  à  terme;  Ouest,  1.060  fr. 

four  la  '30'-  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  1.381.000  fr.  Du  1«'' janvier  au  22  juillet,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies,  sont  en 
augmentation  de  38.211.000  fr.  en  chiffre*;  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  Valeurs  Industrielles   et  Commerciales 
ont  été  mouvementées  et  diversement  traitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  finis- 
sent à  605  fr.,  contre  610  fr.;  actions  de  la  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  1.100  fr.  au  comptant,  contre  1.104 
francs. 


L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
finit  à  350  fr.  l'ne  grève  a  éclaté,  au  Havre  parmi  les 
charbonniers  de  cette  Compagnie  qui  sont  employés  à 
la  manutention  du  charbon,  l'allé  a  été  suivie  d'une 
grève  des  chauffeurs,  des  soutiers  et  des  garçons  de 
cabine,  mais  ces  derniers  ont  repris  leur  service.  Néan- 
moins, les  chômages  avec  lesquels  il  y  avait  à  compter, 
ont  retardé  de  trois  jours  le  départ  du  paquebot  «  La 
Bretagne  »  qui  a  pu  enfin  prendre  la  mer  grâce  aux 
mesures  prises  par  le  Gouvernement.  En  eftet,  les  pa- 
quebots de  la  Compagnie  Transatkmtiques  étant  des- 
tinés à  un  service  public,  le  Gouvernement  a  estimé 
que,  tout  en  respectant  la  liberté  des  grévistes,  il  de- 
vait assurer  ce  service.  "  La  Bretagne  »  a  donc  pu 
quitter  Le  Havre  en  embarquant  des  matelots  et  des 
chauffeurs  pris  à  bord  de  navires  de  guerre.  On  dit  que 
M.  Pereire  s'est  f  ntendu  avec  le  Président  du  Conseil 
pour  que  le  départ  du  nouveau  paquebot  «  La  Lorraine  » 
ne  soit  pas  retardé  samedi  prochain. 

Messageries  Maritimes,  535  fr.  50,  contre  540  fr.  On 
prétend  que  cette  Compagnie  se  disposerait  à  utiliser 
son  outillage  pour  la  construction  de  transports  à 
voile  et  à  vapeur  pour  des  armateurs.  Chargeurs 
Réunis,  au  même  cours  de  1.150  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  étaient  passés  à  1.895  fr., 
ont  lléchi  à  1.825  fr.  Les  recettes  de  la  Compagnie, 
pour  la  trentième  semaine  de  1900,  se  sont  élevées  à' 
1.093.471  fr.  70,  contre  893.712  fr.  75  pour  la  même 
semaine  de  1899.  Du  janvier  au  29  juillet  1900,  les 
recettes  se  chiffrent  par  32.754.108  fr.  05,  contre  29  mil- 
lions 283.952  fr.  75  pour  la  période  correspondante  de 
1899;  soit  une  différence  de  3.470.155  fr.  30  en  faveur* 
de  l'exercice  en  cours.  Voitures  à  Paris,  350  fr.  au 
comptant  et  à  térme,  contre  355  fr.  et  356  fr.  la  semaine 
dernière.  Les  cochers  de  cette  Compagnie  viennent  de 
se  metti'e  en  grève,  la  diminution  de  la  «  moyenne  »  à 
16  fr.  50  par  jour  ne  leur  ayant  pas  été  accordée.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  16  au  31  juillet  1900, 
ont  été  de  1.155.784  fr.  50.  contre  760.641  96  pour  la 
même  quinzaine  de  1899  Du  1er  janvier  au  31  juillet 
1900,  les  recettes  se  chiffrent  par  13.497.275  fr.  97, 
contre  12.313.833  fr.  24  pour  la  période  correspondante 
de  1899.  •   

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  restait  demandée  à  472  fr.,  clôture  à  473  fr.  Société 
Française  d'Electro- Métallurgie,  aux  environs  de 
610  francs. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan,  que  nous  laissions  à 
337  fr.,  finissent  à  360  fr.;  Obligations  4  0/0,  440  fr. 

Le  Suez,  bien  que  n'ayant  pas  conservé  son  plus 
haut  cours,  est  en  avancé  de  7  fr.,  à  3.465  fr,;  Parts 
Civiks,  2.290  fr.,  contre  2.240  fr.  Les  recettes  de  cette 
entreprise  sont  plus  satisfaisantes  en  raison,  vraisem- 
blablement, du  transit,  par  le  canal,  des  navires  trans- 
portant les  troupes  en  Extrême-Orient. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
((ue  nous  laissions  à  228  ir.  ;i  terme  et  à  230  fr.  au 
comptant,  sont  à  223  fr.  et  à  222  fr.  On  se  rappelle  que 
cette  Société  a  distribué,  pour  l'exercice  1899,  un  divi- 
dende de  15  fr.  pt  i(u'elle  a  porté,  en  mai  dernier,  son 
capital  de  20  à  30  millions  de  francs.  Dans  ces  condi- 
tions, on  s'est  demandé  si  les  résultats  de  l'exercice 
1900  seraient  aussi  avantageux  pour  les  actionnaires 
que  le  précédent.  Or,  il  semble  que  les  bénéfices  de 
cette  année  seront  au  moins  égaux  à  ceux  de  l'année 
dernière,  c'est-à-dire  qu'ils  atteindront,  vraisembla- 
blement, 8  millions  de  francs.  En  réservant  pour  les 
amortissements  2  millions  de  francs,  cette  Société 
devrait  pouvoir  encore,  après  les  prélèvements  statu- 
taires, distribuer  à  ses  300.000  actions  15  fr.  de  divi- 
dende. 11  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  son  champ 
d'action  est  des  plus  vastes  et  qu'il  lui  reste  de  nom- 
breuses entreprises  étudiées  et  préparées  qui  peuvent 
lui  fournir  encore,  tant  en  France  qu'à  l'étranger,  des- 
travaux rémunérateurs  pendant  longtemps  eocore*. 
Thomson-Houston,  1.350  fr.  à  terme,  contre  1.342  fr. 
et  1.348  fr.,  au  comptant,  contre  1.345  fr. 

La   Société  Mélalkirgiquei  de  V Oural-Volga  .est 
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revonuo  violenuucMit  à  97  l'r.  l'Illo  reste  à  10.'!  fr.  Mal- 
ftdano,  \  A')i  fr.,  conlro  1.150  Ir. 

La  Société  Industrielle  des  Télép^iones  fléchit  do 
2  l'r.  il  ~9V  fr.  0)Hnium-Lyonnais-Traimc<iys,  !)3  l'r., 
contre  81)  l'r.  ;  Chemin  de  fer  Méiropolilain  de  Paris, 
'lû.')  l'r.  à  terme,  contre  'UM  fr.,  et  Add  l'r.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  de  Consli'uclio)i  conserve 
son  cours  do  l'if)  fr.  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie d^.s  C/iemins  de  fer  et  des  Trnmieays  Electri- 
ques (Société  Parisienne  Electrique),  2''i.")  fr.  à  terme, 
ssns  changement  et  252  fr.  au  comptant,  contre  250  fr. 

dette  Société  détient,  notamment,  un  lot  important 
d'actions  des  Chemins  de  fer  Vicinaux  français,  des 
Chemins  de  fer  du  Calvados  et  des  Chemins  de  fer  de 
la  banlieue  de  llei^ns.  Ces  trois  valeurs  donnent  (i  0/0 
et  0  1/2  0/0  de  dividende  et  les  lignes  qu'elles  exploi- 
tent jouissent  presque  toutes  d'une  garantie  de  l'Ktat 
français.  Indépendamment  de  ces  valeurs,  la  Pari- 
sienne a  un  intérêt  important  obtenu  à  des  conditions 
très  avantageuses  dans  les  Tramways  de  Lille.  EUe  a 
encore  une  part  considérable  dans  la  Compagnie  des 
Tramways  Electriques  de  Paris  à  EjJinay,  Enghien 
et  Ejctensions,  créé  pour  exploiter  une  des  meilleures 
lignes  de  pénétration  qui  aient  été  concédées,  et  qui 
d  s-eit  Saitil-Ouen,  Montmartre,  Epina^',  Enghien  et 
arrive  dans  Paris  jusq  l'à  la  place  de  la  Trinité  même. 
En  dehors  des  affairt-s  ci-dessus,  la  Compagnie  Pari- 
sienne a  pris  un  intérêt  dans  les  2'ramways  d'Astra- 
khan, qui  sont  en  exploitation  partielle  depuis  deux 
mois. 

Les  actions  des  Tramways  de  V Est-Parisien,  qui 
restaient  à  514  fr.  à  terme  et  à  545  fr.  au  comptant, 
clôturent  à  543  et  à  512  fr.  Tout  donne  lieu  de  croire 
que  le  réseau  de  cette  Compagnie,  une  fois  terminé  to- 
talement, donnera  lieu  à  un  trafic  important,  puisqu'il 
desservira  une  région  jusqu'alors  insuffisamment  dotée 
de  moyens  de  transports  avec  Paris.  Compagnie  Gé- 
nérale Parisienne  de  Tramicays,  367  fr.  à  terme  et 
370  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  Tramicays  de  Paris  et  du  Départe- 
ment de  la  Seine  sont  en  plus-value  de  6  fr.,  à  815. 
L'exploitation  de  cette  Société  continue  à  se  dévelop- 
per de  la  façon  la  plus  satisfaisante:  la  recette  kilomé- 
trique moyenne,  qui  n'était  que  de  1  fr.  24  en  188y, 
s'est  élevée  à  1  fr.  28  pendant  Ips  sept  premiers  mois  de 
cette  année.  De  plus,  bien  que  le  matériel  n'ait  pas  été 
augmenté,  le  nombre  de  kilomètres  parcouru  s'est  ac- 
cru d'une  façon  .sensible  :  il  est  actuellement  de  2  mil- 
lions 704.000  au  lieu  de  2.597.000  l'année  dernière  à 
pareille  époque  ;  aussi  le  mois  de  juillet  s'est-il  soldé 
par  une  nouvelle  plus  value  de  71.290  fr.,  ce  qui  porte 
à  222.557  l'augmentation  totale  depuis  le  l^r  janvier. 

Les  actions  Phosphates  du  Dyr  restent  sans  varia- 
tion à  145  fr.  ;  Obligations  4  112  0/0,  480  fr. 

*  *  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  n'ont  pas  donné 
lieu  à  d'importants  échanges. 

La  Rente  Brésilienne  A  0/0  1889,  qui  avait  repris  à 
65  45,  a  reperdu  un  moment  le  cours  rond  de  65  :  elle 
linit  à  65  10.  Emprunt  de  Minas-Geraès  5  0/0,  ferme, 
à  363  francs. 

La  Rejite  Extérieure  Espagnole,  légèrement  discutée, 
est  en  moins-value  de  25  centimes,  à  71  fr.  75. 

La  Rente  Italienne,  qui  clôturait  à  92  fr.  15,  perd 
20  centimes,  à  91  fr.  95.  Rente  Portugaise  3  0/0,  bien 
tenue,  à  22  80. 

Les  I^onds  Russes  sont  irréguliers.  La  Rente  3  0/0 
1896,  qui  finissait  à  83  fr  ,  pas-e  à  83  fr.  20  ex  coupon. 
Rente  3  0/0  ■I89i-1896,  82  fr.  50,  contre  83  fr.  50;  Con- 
solidés fie  et  2rae  Séries,  98  fr.  10,  en  bénéfice  de  30 
centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  restent  soutenues.  La  Sérié  B, 
qui  avait  repris  à46fr.  90,  s'avance  encore  de  10  cen- 
l'""^^',^  £  ^'  25  fr.  57  1/2,  contre  25  fr.  65; 

Série  D,  23  fr.  07  1/2,  en  bénéfice  de  5  centimes. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  se 
retrouve  a  445  fr.,  contre  444  fr.  Banque  Ottomane, 
.Jdl  tr  a  terme,  mais  535  fr.  au  comptant,  contre  533  fr. 
Le  bultan  a  promulgué  un  iradé  lui  donnant  satisfac- 


tion dans  un  dill'érend  (|uelle  avait  aviic  le  Ministère 
des  travaux  publics.  Uobinson  South  African  Banking, 
85  francs. 

LelRio-Tinlo,  qui  avait  de  nouveau  progressé,  a  eu  à 
subir  des  réalisations  (pii  le  font  revenir  h  1.422  fr.,  en 
perte  de  12  fr.;  actions  Wagons- Lits,  -5,58  l'r.  à  terme, 
contre  560  fr.  Au  complant,  ces  titres  restent  à  .5.55  l'r. 

Les  actions  dos  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
lourdes.  Les  Andalous  sont  à  270  fr.  contre  275  fr.; 
Saragosse,  274  fr.,  en  perte  de  8  francs  ;  A'ord  de  l'Es- 
pagne, 182  fr.  contre  188  francs.  A  l'heure  actuelle, 
730.000  obligations  diverses  de  celte  Compagnie  ont 
adhéré  au  convenio  et  sont  estampillées.  Ces  chiffres 
forment  plus  de  la  moitié  du  quorum  nécessaire  pour 
que  le  convenio  soit  homologué  et  devienne  définitif. 
Les  porteurs  d'obligations  qui  n'ont  pas  encore  envoyé 
leurs  titres  pour  être  estampillés  feront  bien  de  se 
hâter  d'accomplir  cette  formalité  qui  ne  leur  coûte 
rien  :  les  frais  d'envoi  et  de  retour,  assurance  com- 
prise, leur  étant  remboursés  par  les  établissements  de 
crédit  qui  sont  chargés  de  recevoir  les  titres  :  Crédit 
Lyo)mais,Comptoir  d'Escompte,  Société  Générale,  Crédit 
Ihdustriel,  Banque  de  Pans  et  des  Pays-Bas,  Crédit 
Mobilier  Espagnol,  k  partir  du  jour  oVi  l'homoiogation 
du  convenio  sera  faite,  toutes  les  obligations  du  Nord 
de  V Espagne  seront  payables  en  or,  et  leur  revenu,  au 
lieu  d'être  variable  suivant  le  change,  sera  fixe. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes  Les  Obligations  3  0/0  J onction- Salo- 
nique-Constanlinople  passent  de  270  fr.  à  272  fr. 
Obligations  4  O  C  Anciennes  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longement (Série  1894),  404  fr.  ex-coupon,  contre  415 
francs  avec  coupon,  jeudi  dernier;  Obligations  4  0/0 
nouvelles  (Série  1896),  340  fr.  ex-coupon,  contre  355 
francs  avec  coupon. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Il  "n'y  a  guère  eu  d'activité,  cette  semaine,  que  sur  les  ■va- 
leurs cuprifères.  Quant  aux  autres  valeurs,  elles  sont  calmes, 
et  leurs  variations  de  cours  peu  importantes,  à  quelques  rares 
exceptions  près. 

Le  Cape  Copper,  qui  restait  à  162  fr.  50,  revient  à  159  fr.,. 
impressionné  par  le  recul  du  Rio-Tinto  :  de  même  la  Tharsis, 
à  2a  l'r.  50  contre  224  fr.  50.  Actions  Kertch,  642  fr.,  en 
petite  avance  de  2  francs.  Ou  prétend  (|ue  cette  Société,  créée 
dans  le  but  d'exporter  des  fontes  russes  à  l'étraiiger,  serait 
sur  le  point  d'être  aidée  par  le  Gouvernement  russe,  qui  lui 
accorderait  une  prime  de  5  copecks  par  poud.  Le  haut  four- 
neau de  cette  Société  produit  régulièrement  par  jour  150  ton- 
nes de  fonte  d'une  excellente  qualité,  et  les  demandes  de 
fonte,  dit-on,  affluent  de  tous  côiés. 

Les  Chemins  Ottomans  finissent  à  110  Ir.  25  contre  111 
francs  85;  Laurium  Grec,  87  fr.  50  contre  86  fr.  50. 

La  Dniéprovienne  est  revenue  de  3.4.j()  l'r.  à  3.4U0  fr.,  par 
suite  de  réalisations;  Usines  de  Briansk,  821  fr.  25  centre 
821  franc*!;  Charbonnages  de  Rykowski,  575  fr.,  perdant 
5  francs  ;  Joltàia-Rieha,  87  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy  sont  fermes,  à  505  fr.;  Transports  Electriques  de 
l'Exposition,  en  reprise  à  41  fr.  25  contre  37  fr.  50;  Tram- 
ways Electriques  de  Vanves  à  Paris,  80  fr. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  qui 
finissaient  à  108  fr.  jeudi  dernier,  clôturent  à  105  fr.  50. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act. . . 
Gonst.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka  

Haut-Volga  


(1  ;i(iùl 

585  .. 
73  25 
87  .. 
8260  .. 
110  25 
80  50 
690  .. 
3400  .. 
890  .. 
1799  .. 
133  .. 


Hula-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe  

Pla([ues  Lumière  . . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). , 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Cliff  

Vieille-Montagne  . . . 
Volga- Vichera,  lib.. 


9  il 
3875 
87 
626 
1022 
360 
860 
221 
821 
14.50 
747 
160 


50 
50 


50 
25 

50 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune 
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REVUE  COMMERCIALE 


9  août  1900. 

Dans  la  plupart  des  régions,  la  moisson  est  terminée.  Il 
est  maintenant  certain  que  le  rendement  ne  sera  pas  aussi 
déficitaire  qu'on  le  prévoyait  il  y  a  deux  ou  trois  mois  ; 
néanmoins,  la  récolte  sera  inférieure  à  la  moyenne.  Les  bat- 
tages ne  sont  pas  encore  assez  généralisés  pour  que  l'on 
puisse  se  rendre  compte  assez  exactement  de  l'importance  de 
la  production.  Les  premiers  échantillon.s  de  blé  nouveau  sont, 
en  général,  de  belle  qualité  et  d'un  poids  spécifique  élevé  ; 
cependant,  sur  de  nombreux  ])oints  de  la  Beauce,  de  la  Brie 
et  de  la  Normandie,  la  qualité  est  très  diverse,  car  les  cas 
d'échaudage  ont  été  nombreux. 

Les  nouvelles  relatives  à  l'avoine  laissent  à  désirer  :  on 
craint  que,  par  suite  des  grandes  clialeurs,  la  maturation  ait 
été  trop  rapide,  dans  lequel  cas  le  grain  serait  maigre. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool.. . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago.  . . . 
New-York  . 


12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

19  87 

19  62 

19  62 

20  37 

17  45 

16  88 

16  02 

16  59 

17  05 

17  25 

16  75 

10  37 

17  .. 

16  75 

16  98 

16  27 

16  81 

16  33 

16  82 

16  46 

15  75 

15  96 

15  87 

16  48 

15  41 

14  85 

14  32 

14  35 

14  70 

16  69 

15  68 

15  20 

15  35 

15  65 

La  moisson  n'est  pas  encore  terminée  que  déj;i  les  cultiva- 
teurs augmentent  leurs  oiï'res  ;  pour  le  moment,  la  demande 
est  assez  régulière  et  les  cours  se  maintiennent  à  peu  prés, 
mais  il  est  permis  de  se  demander  s'il  en  sera  encore  de 
même  quand  les  battages  auront  pris  plus  d'importance  et 
que  le  ))esoin  d'argent  poussera  la  petite  culture  à  écouler 
son  ]ilé. 

A  ce  sujet,  la  Réforme  Economique  rappelle  aux  produc- 
teurs (jue  les  warrants  agricoles  peuvent  leur  rendre  les  plus 
grands  services,  puisqu'ils  ont  été  justement  institués  pour 
leur  permettre  de  trouver  de  l'argent  à  bon  compte  sans  être 
obligés  de  se  débarrasser  de  leur  marchandise. 

Sur  le  marché  de  Paris,  on  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Septembre  

Soptembre-Octob. 

4  derniers   

4  de  novembre. . . 


26  juillet 

19  62 

20  37 

20  75 

21  37 


2  août 
19  62 

19  87 

20  12 

20  62 

21  12 


9  août 
20  37 
20  62 

20  75 

21  12 
21  62 


Farines.  —  Les  a  fl  aires  sont  toujours  calmes  en  boulan- 
gerie. La  marque  de  Corbeil  a  été  mise,  cette  semaine, 
à  29  fr.  50,  en  baisse  de  50  centimes  sur  le  cours  de  jeudi 
dernier.  On  cote  les  autres  marques  des  farines  de  consom- 
mation en  disponible  : 

26  juillet    2  août  Oaoût 

Marques  de  choix   30  50       30  50       30  . . 

Premières  marques...        29  75       29  75       29  25 

Bonnes  marques   29  12       29  12       28  62 

Marques  ordinaires...        28  12       28  12       27  62 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  ac'ieteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  G/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Au  début  de  la  semaine  sous  revue,  la  demande  était  de- 
venue assez  régulière  sur  le  marché  des  farines  de  commerce 
et  les  cours  étaient  en  reprise.  Depuis  il  s'est  fait  un  certain 
nombre  de  ventes  en  réalisation  et  la  tendance  est  moins 
ferme;  on  clôture  néanmoins  en  avance  sensible  sur  les 
prix  de  jeudi  dernier.  Les  cours  de  la  farine  tleur  sont  les 
suivants  : 

26  juillet      2  août       9  août 

Courant   25  62         25  62         26  37 

Septembre   26  . .         26  75 

Septembre-  Octob      26  62         26  12         26  87 

4  derniers   27  12         26  62         27  37 

4  de  novembre. . .      27  62         27  12         28  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  I^a  graineterie,  dont  les  stocks  sont  épuisés, 
cherche  à  faire  des  achats,  principalement  en  disponible,  mais 


elle  trouve  difficilement  à  s'approvisionner,  caries  offres  sont 

des  plus  restreintes.  On  a  coté  on  clôture  : 

26  juillet      2  août  9  août 

Courant                    17  87         17  37  17  50 

Septembre                                17  12  17  12 

Sept. -Octobre  ...       17  12         17  12  17  12 

4  derniers                 17  12         17  12  17  12 

4  de  Novembre..       17  12         17  12  17  12 

Seigle.  —  La  nouvelle  récolte  est  moyenne  sous  le  rapport 

de  la  quantité  et  de  la  qualité.  Sur  le  marché  de  Paris,  la 
demande  est  nulle.  On  a  coté  en  clôture  : 

26 juillet      2  août  9  août 

Courant   14  . .         13  75  14  12 

Septembre   ....         14  . .  14  37 

Sept.-Octobre....       14  25         14..  14  50 

4  derniers   14  50         14  37  14  75 

4  de  Noveml)re , .       14  75         14  62  14  75 


Huile  de  Colza.  —  Le  marché  est  peu  actif;  il  se  traite 
seulement  quelques  affaires  en  livrable.  Le  disponible  est  à 
G7  fr.,  contre  60  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  Lin.  —  Pendant  toute  la  semaine,  la  tendance  a 
été  calme.  Le  disponible  reste  :'i  80  fr.,  contre  80  fr.  50  jeudi 
dernier. 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  toujours  peu  importantes  ; 
la  tcndiince  est  assez  bonne.  On  tient  l'hectolitre  90»  non  logé, 
enlreiii'>t  :  disponible  36  fr.  . . ,  ci  nitre  35  fr.  25  la  semaine 
dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


V^illes 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

26  juil 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  25 

33  75 

35  25 

34  .50 

34  .. 

28  10 

29  08 

.30  56 

28  95 

28  77 

28  62 

29  .. 

30  .. 

29  .. 

28  77 

29  12 

29  51 

30  G8 

29  90 

28  99 

.30  60 

30  87 

31  00 

31  44 

31  44 

28  42 

29  62 

31  12 

29  30 

29  25 

48  .-)3 

49  24 

49  95 

49  95 

49  m 

Grâce  aux  dernières  pluies  les  nouvelles  sont  maintenant 
moins  défavorables.  Dans  beaucoup  de  rayons,  cependant, 
les  averses  ont  été  insutfisantes  et  l'on  en  désire  vivement  de 
plus  abondantes.  Sur  certains  points,  les  betteraves  ont  de 
nombreuses  feuilles  tout  à  fait  jaunes,  et  l'on  prévoit  que  la 
nouvelle  pousse,  qui  s'opérera  au  détriment  de  la  i-acine,  sera 
un  facteur  contraire  à  la  qualité.  A  notre  avis,  il  ne  faut 
pas  se  montrer  trop  pessimiste,  car  l'époque  de  l'arrachage 
est  suffisamment  éloignée  pour  qu'on  puisse  espérer  une  at- 
ténuation sensible  des  conséquences  de  la  repousse. 

Comme  nous  l'avons  annoncé  dans  notre  dernière  revue,  le 
refus  de  la  part  d'un  négociant  de  liquider  les  sucres  vendus 
sur  fin  juillet  avait  causé  une  grande  perturbation  sur  le 
Marché  de  Paris.  Le  commerce  a  fait  tout  ce  qui  était  pos- 
sible pour  réduire  au  minimum  les  conséquences  de  l'inci- 
dent et,  actuellement,  les  affaires  ont  repris  leur  cours 
normal. 

La  tendance  est  faible  et  les  cours  s'inscrivent  en  baisse; 
ce  fait  est  la  conséquence  de  nombreuses  réalisations  de  bé- 
néfices. Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 


Blanc  n»  3  : 

Courant  

Septembre  . 
4  d'octobre. 


'i  premiers  

Roux  88°  disponible  

Rafliné  belle  sorte  disponible. 


26juillet 

2  août 

9  août 

38  50 

36  62 

35  93 

33  12 

31  87 

32  .. 

29  18 

28  81 

28  81 

29  (58 

29  25 

29  25 

35  25 

34  50 

34  .. 

108  50 

108  50 

108  50 

■Vins.  —  Malgré  les  dégâts,  partiels  et  restreints,  causés 
par  les  derniers  orages,  les  apparences  de  la  future  récolte 
sont  toujours  excellentes. 

D'après  des  renseignements  émanant  des  correspondants 
du  Moniteur  Vinicole,  la  récolte  de  l'Espagne  se  pré.sente 
dans  de  très  belles  conditions. 

Pour  l'Italie,  on  prévoit  une  récolte  assez  faible;  les  vigno- 
bles gros  producteurs  promettent  un  rendement  inférieur  à 
la  moyenne.  Déjà  des  maisons  d'Allemagne  et  de  Suisse, 
habituées  à  s'approvisionner  en  Italie,  portent  leurs  vues  du 
côté  de  la  France  et  cherchent  à  savoir  s'il  n'est  pas  possible 
de  trouver  dans  notre  Midi  l'équivalent  des  produits  que  la 
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inoiuirchie  vnisino  no  pont  leur  R>ui'iHr  celte  année.  lOUos  le 
trouveront  coi  laincnionl. 

La  récolte  en  Suisse  est  importante.  Mais  ce  pays,  ne  pro- 
duisant guoro  que  des  vins  lég(!rs,  a  besoin  de  produits 
solides  et  cor.sés  pour  les  remonter. 

A  Bercy,  les  livraisons  à  la  consommation  parisienne  sont 
toujours  importantes. 

On  cote  actuellement  les  vins  d'Algérie  de  18  à  24  francs; 
Montaj^ne  de  20  il  26  francs  ;  lloussillon  do  21  à  28  francs,  le 
tout  à  riiectolitre  nu,  en  entrepôt. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


l-2juill. 
1900 

19juill. 
1900 

26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
H  00 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

51  25 

55  50 

53  25 

51  75 

51  .. 

52  90 

53  83 

52  29 

51  98 

50  14 

52  60 

56  75 

55  .. 

55  50 

52  75 

53  75 

57  81 

54  06 

54  68 

52  18 

43  93 

45  38 

45  96 

40  82 

40  14 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  Marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"  août  : 

1897 


1898 


1899 


1900 


(En  tonnes) 

Angleterre   13.900  19.800  25.850  19.350 

Hambourg   27.600  40.300  36.200  33.450 

Anvers   10.800  1  7.650  16.600  12  250 

LeJlavro   47.450  74.750  92.500  101.400 

Bordeaux   3.150  4.600      5.400  4.950 

Marseille   4.300  5.750      5.700  6  450 

Trieste   7.850  11.250  10.350  9  050 

Pays-Bas   17.150  33.300  35.300  36.450 

Total  au  1=-- août. .  132.200  207.400  227.000  223.350 
Total  au  1«' juillet   141.750   207.700   2'^8.000  239.450 

DifTér.  au  1"  août.  —  9.550  —     300  —     100  —16.100 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  août, 
à  340.470  tonnes,  contre  342.960  au  1"  juillet,  soit  une 
diminution  de  2.490  tonnes. 

Pendant  les  six  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1897  1898  1899  1900 

(En  tonnes) 

Allemagne                67.560  82.780  78.720  88.260 

France                     37.930  41.030  39.640  39.760 

Autriche-Hongrie.     18.700  22.820  19.900  20.950 

Angleterre                  6.470  6.630  6.890  7.590 

Belgique                   12.240  17.670  14.340  13.800 

Suisse                       4.360  6.2l)0  4.850  4.600 

147.260   177.190   164.340  174.960 
Etals-Unis   159.060   195.910   187.530  173.530 

Total   305.320   373.130   351.870  348.490 

Avant  la  publication  des  statistiques,  on  croyait  générale- 
ment que  le  stock  visible  universel  accuserait  une  augmenta- 
tion; com.me  nous  l'avons  vu  plus  haut,  il  est  au  contraire 
on  diminution  de  2.490  tonnes. 

Les  receltes  dans  les  ports  du  Brésil  étant  devenues  quelque 
peu  plus  importantes  elle  change  étant  plus  bas,  la  tendance 
est  devenue  plus  faible  sur  le  marché  du  Havre  et  les  cours 
ont  reculé. 

^  MM.  Théodore  Wille  et  G'"  estiment  la  récolte  courante  de 
Santos  à  (i  1/4  millions  de  sacs  et  celle  de  Rio  à  2  1/2  mil- 
lions de  sacs,  soit  ensemble  8  3/4  millions  de  sacs. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

12  juil. 
1900 

19  juil. 
1900 

23  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  suint)100k. 

158  .. 

145  50 

146  .. 

146  .. 

148  50 

Roubaix  (qualité  pei- 

gnée) le  kilog.  . . . 

4  75 

4  65 

4  67 

4  G5 

4  70 

Anvers  (   d»   )  le  kil. 

i  75 

4  30 

4  37 

4  32 

4  'lO 

Bien  fjue  le  marclié  anglais  l'assr  prouve  d'une  plus  grandi; 
activité  el  (|U(!  les  ImMIcs  (ju.ilités  de  laines  coloniales  su  ven- 
dent à  des  prix  quelque  peu  supérienrH  ù  ceux  de  la  dernière 
série  d'enchères,  la  tendance  est  toujours  calme  sur  les  places 
françaises.  


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 

12  juil. 
<  1900 

19  juil.' 
1900 

26  juil. 
1900 

2  août 
19(J0 

9  août 
19W 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

68  .. 

86  75 

66  25 

62  37 

.59  62 

Liverpool  

62  85 

64  37 

64  55 

f;2  38 

59  67 

58  .. 

57  15 

56  23 

51  32 

49  07 

On  ne  peut  encore  estimer  d'une  façon  tant  soit  peu  exacte 
l'importance  de  la  récolte  des  Etats-Unis;  mais  d'après  les 
avis  actuellement  plus  favorables  on  est  en  droit  de  penser 
que  la  production  sera  plus  élevée  cjue  ne  l'ont  prédit  les 
spéculateurs  américains  il  y  a  quelque  temps.  Celte  opinion 
est  maintenant  à  peu  près  générale;  aussi  les  prix  accusent- 
ils  une  baisse  sensible  sur  ceux  d'il  y  a  huit  jours. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au         2=  quinz.    Depuis  le 
15juill.l900  de  juil.  1900  1"  janv.  1900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   156.441        12.010  168.451 

Délivraisons   151.214       11.141  162.355 

En  faveur  des  délivr. .     —5.227      —   869  -6.096 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  juillet  s'élevait  à   28.044 

En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   869 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  juillet   28.913 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

)2.214  14.247  25.130  18.550  11.300  1.Ô6.441 

7.220   1.385   1.655      950      800  12.010 


Du  V"  janvier  au 

15  juillet  1900.. 
2'   quinzaine  de 

juillet  1900  .... 

Depuis  le  1" janv.  99.434  15.632  26.785  14.. 500  12.100  168.451 

Les  délivraisons  de  la  2"  quinzaine  du  mois  de  juillet 
comprennent  125  tonnes  expédiées  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

12  jnillrl 
1900 

19  juillcl 
1900 

26  jiiilli'l 
1900 

2  août 
1900 

0  .XIÛI 

1900 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

4.  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

72  ..  . 

72  17 

6 

72  16  3 

74  3 

a 

74  . 

■  A  3  mois  

72  5  . 

73  .. 

73  2  6 

74  7 

6 

74  5 

Etain  :  disponible. . 

141  10  . 

142  dO 

143   7  6 

141  . 

144  12 

(1 

—      à  3  mois  

137  0 

136  S 

138  10  . 

137  10 

137  10 

Plomb  anglais  :disp. 

17  17  6 

17  17 

0 

18  n  ■ 

18  3 

9 

18  2 

G 

—     espagnol  :  — 

17  10  . 

17  10 

17  16  3 

17  16 

3 

17  16 

3 

Zinc  :  disponible.  • . 

lu  7  i; 

19  3 

9 

19  12  6 

19  8 

9 

19  8 

9 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

69  11 

72 

3 

70  10 

72 

1 

73 

1 

—      à  1  mois . . . 

69  10 

72 

1 

70  10 

72 

1 

73 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (4  août)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  187  fr.  75,  contre 
185  fr.  75;  Chili  marques,  191  fr.  75,  contre  189  francs; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  196  francs,  contre  193 
francs  ;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr.  50, 
contre  196  francs;  étain  Banka,  377  fr.  50,  contre  376  francs; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans 
changement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Blé.....  100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PKIX 

Boeufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  «00  kil. 

—    rafllné  l"  qualité  — 

Alcool  .'i/o  Nord   hectol. 

Fécule   100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  ocl.  conip.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine   loO  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  'Chili  \"  inarq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  iRails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  action 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord   — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANaUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . 
Compte  courant  du  Trésor  

ErCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongric 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  —  d'Italie.... 

—  —     de  Russie. . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉffiISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


7 

14 

21 

28 

5 

12 

10 

-0 

0 

1 895 

1  fiQR 
1  030 

1  fiQfi 

1  SQQ 

.Juin 

Juin 

.Juin 

.Juin 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

.Vnlll 

.Veut 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

27  62 

27  62 

28  12 

28  37 

27  87 

27  12 

25  62 

25  62 

£5  62 

26  37  1 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

29  37 

29  87 

30  37 

30  37 

30  37 

311  37 

29  87 

29  37 

29  37 

1-8  87 

29  9.} 

29  08 

36  57 

37  91 

29  54 

30  » 

30  5j 

31  » 

31  ■■ 

31 

31  » 

30  50 

30  » 

3;)  )) 

29  30 

19  14 

19  38 

23  37 

25  80 

20  02 

20  50 

20  (12 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

19  87 

19  62 

19  62 

20  37 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  » 

15  - 

13  » 

15  25 

15  » 

14  25 

14  25 

14  » 

13  75 

14  12 

15  66 

15  04 

16  73 

19  53 

17  06 

17  62 

17  2a 

17  37 

17  37 

17  12 

17  37 

17  87 

17  87 

17  37 

17  50 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  2.5 

1  25 

1  14 

1  25 

1  12 

1  23 

1  18 

1  20 

1  17 

1  13 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  73 

1  60 

1  57 

1  60 

1  57 

1  60 

1  (iO 

1  60 

1  71 

1  70 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  77 

1  76 

1  65 

1  76 

1  62 

1  (il 

1  61 

1  (iO 

1  60 

1  71 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  45 

1  32 

1  43 

i  45 

1  44 

1  42 

1  39 

1  42 

1  44 

1  ^8 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

32  43 

32  18 

33  18 

35  18 

33  68 

35  93 

36  68 

38  .50 

36  62 

35  93 

99  52 

lUO  88 

96  69 

103  92 

105  10 

104  .50 

104  50 

105  • 

105  30 

103  30 

105  50 

105  50 

108  50 

108  .50 

108  10 

31  15 

3U  82 

38  11 

44  80 

11  74 

35  75 

34  75 

34  50 

35  " 

34  50 

35  25 

34  75 

36  » 

35  2.5 

36  " 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

28  » 

28  » 

28  » 

28  " 

28  » 

2s  » 

28  « 

28  » 

27  50 

27  50 

52  29 

55  35 

57  43 

53  75 

51  32 

65  50 

65  75 

66  » 

66  25 

67  •> 

67  25 

67  25 

66  75 

66  75 

67  » 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

76  » 

74  25 

79  23 

79  50 

83  25 

82  50 

83  » 

81  75 

80  50 

80  » 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

64  » 

62  >• 

62  » 

63 

64  » 

64  30 

64  50 

64  30 

f/»  50 

64  50 

121  25 

140 

137  73 

132 

132  08 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

»  » 

»  n 

170  » 

170  » 

170  .. 

170  » 

170  » 

I7o  » 

170  » 

17u  » 

170 

170  » 

•>  » 

»  » 

»  » 

»  » 

»'  » 

180  " 

180  >• 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  >. 

180  » 

180  n 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  5() 

58  73 

59  62 

60  62 

63  75 

69  37 

68  » 

67  87 

66  io 

62  37 

59  62 

115  50 

123  » 

113  25 

123  30 

162  50 

158  50 

152  50 

147  30 

150  » 

153  n 

1<3  50 

146  » 

146  » 

14S  50 

92  31 

73  37 

55  87 

37  12 

35  34 

47  " 

46  75 

46  25 

47  75 

52  ."iO 

M  25 

53  60 

53  25 

51  75 

51  » 

113  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  64 

189  » 

»  » 

n  » 

181  75 

185  » 

183  50 

181  25 

189  » 

189  » 

191  25 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

330  90 

361  50 

358  50 

362  50 

3(i9  " 

371  . 

365  » 

373  50 

372  » 

376  » 

377  50 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

510  .. 

501  » 

476  >> 

467  » 

493  » 

476  >. 

472  » 

482  » 

478  » 

478  » 

14  25 

14  75 

13  50 

16  50 

22  68 

27  50 

27  50 

27  » 

28  » 

27  » 

26  » 

2(;  » 

26  21 

26  >' 

26  » 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

24  » 

24  » 

23  » 

24  » 

23  .. 

22  » 

22  » 

22  50 


23  » 

23  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

101  22 

101  25 

100  02 

100  20 

99  47 

99  97 

91  62 

99  90 

100  25 

100  25 

107  28 

105  65 

100  61 

106  06 

102  74 

101  95 

101  85 

loi  70 

101  90 

loi  77 

102  40 

Il  2  20 

102  47 

iol  80 

101  97 

3671 

3597 

3692 

3367 

4.070 

4100 

4120 

4065 

39.3 

3995 

4010 

4025 

4005 

393  1 

398) 

868 

660 

679 

680 

728 

686 

683 

679 

680 

661 

660 

63» 

655 

659 

812 

777 

776 

847 

945 

1060 

1057 

1050 

1052 

1620 

1015 

1034 

1038 

1010 

1060 

804 

813 

851 

935 

1 .053 

1045 

1147 

1115 

1120 

1035 

1045 

1030 

1028 

10"8 

1037 

1804 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2440 

2455 

2415 

24u5 

2270 

2315 

2299 

2285 

2295 

2310 

1475 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1834 

1855 

1830 

1821 

1180 

1820 

1810 

IsOl 

1M5 

1824 

3249 

3347 

3234 

3383 

3.621 

3537 

3552 

3325 

3540 

3430 

3467 

343J 

3  422 

3458 

34(i5 

Million 

Million 

Mil  lion 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3. 82) 

3.919 

3.966 

3.926 

3.916 

4.667 

4.030 

4.001 

3.972 

4. 039 

3.961 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.052 

2.056 

2.097 

2.113 

2.149 

2.1.54 

2.173 

2.183 

2.209 

2.232 

1  244 

1  244 

1  222 

1  225 

1  196 

1  146 

1.145 

1.148 

1.147 

1  145 

1 . 140 

1.141 

1.140 

1.135 

1.13îi 

544 

693 

■730 

798 

828 

801 

755 

692 

834 

815 

814 

854 

746 

874 

IM 

312 

364 

358 

391 

444 

499 

492 

507 

50 'i 

.527 

492 

495 

491 

543 

498 

547 

566 

492 

491 

477 

506 

454 

491 

617 

530 

490 

536 

488 

463 

512 

202 

237 

221 

252 

207 

li6 

196 

216 

266 

222 

24fi 

234 

204 

289 

3  0 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2.20 

2  .. 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  » 

3  . 

3  •■ 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3  50 

3  .. 

3  >. 

3  » 

3  1) 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

5. 04 

5  50 

5  30 

5  50 

5  50 

5  50 

5.50 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5. 04 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4. 50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3.50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  >■ 

5  « 

5  » 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

3  .^0 

5  50 

1   5  50 

3  50 

3  .50 

3  50 

5  .50 

5  50 

3  50 

3  26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

5  » 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4  50 

4  50 

4.30 

4  50 

4  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

15.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

14.467 

14.316 

14.31S 

14.375 

14.938 

14.890 

14.823 

14.801 

14.817 

14.810 

7.611 

7.95o 

8.746 

8.1(iO 

7.850 

8.352 

8.366 

8.433 

8.47  4 

8.379 

8.34T 

8.360 

8.394 

8.442 

8.406 

2.635 

2.57<S 

2.546 

2.(136 

2.385 

2  759 

2.770 

2.786 

2.699 

2.773 

2  767 

2.767 

2.771 

2.765 

2.755 

47,8 

54,5 

57,3 

34,4 

52,3 

57,7 

58,4 

38,8 

58,9 

36,0 

56,0 

56,3 

56,7 

56,9 

56,7 

L'KCONOMISTK  KUUOI'KKN.  Allemagne 


IKl 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


-  I,c 
iM  siu- 


Berlin,  8  août  1900. 
Mai'clK'  inum'lairi'.  —  Les  Mr'lalluriîii'S. 
le  Tiinlii-c.  —  Kciriualiim  de  Tiusls. 


I.es  Vacances. 

l.'Imp 

La  politique  a  peu  inllué  sur  les  affaires,  qui  sont 
actuellement  réduites  au  minimum.  Los  discours  de 
l'empereur  Guillaume  n'obtiennent  plus  que  des  succès 
de  curiosité.  Quant  à  la  mort  du  roi  Humbert,  elle 
n'émeut  plus  depuis  que  son  successeur  a  garanti  la 
continuation  de  ^a  politique.  En  réalité,  on  est  tout 
aux  vacances  en  politique,  eo  finance  et  en  industrie  ; 
c'est  l'habitude  en  cette  saison,  seulement  on  n'a  peut- 
être  janiaiA  vu  chômage  plus  intense  ni  plus  universel. 
La  Bourse  à  certains  jours  ressemble  à  un  désert;  c'est 
au  point  qu'on  agite  en  haut  lieu  la  question  de  ne 
l'ouvrir  que  quelques  jours  par  semaine,  ou  au  plus 
deux  heures  par  jour.  La  chaleur,  comme  on  peut 
penser,  n'est  pas  l'unique  cause  d'un  tel  état  de 
choses  ;  il  faut  y  voir  aussi  la  lassitude  qui  devait 
immanquablement  suivre  les  deux  années  de  fièvre  et 
de  spéculation  intensive  qui  ont  agité  notre  marché 
financier.  Longtemps  notre  marclié  financier  a  absorbé 
indistinctement,  tout  ce  qu'on  lui  offrait.  11  parait  avoir 
passé  de  cette  trop  grande  facilité  à  une  réserve  et  une 
méfiance  excessives. 

Malgré  ce  manque  d'affaires,  la  situation  du  marché 
monétaire  s'améliore  continuellement.  Alors  que  pen- 
dant tout  le  premier  semestre,  le  taux  de  l'escompte  a 
été  de  3/4  0/0  à  i  0/0  supérieur  au  taux  du  premier 
seme>tre  1899,  en  juillet  ce  taux  n'a  été  supérieur  que 
de  0.81  0/0  à  celui  de  juillet  précédent.  Tout  danger 
d'exportation  d'or  vers  l'étranger  semble  conjuré  pour 
le  moment. 

Clette  circonstance,  jointe  aux  rapports  toujours  plus 
favorables  qui  arrivent  des  caiTipagnes  sur  l'éiat  des 
récoltes  préparerait  une  excellente  rentrée,  si  l'incer- 
titude la  plus  complète  —  une  inquiétude  même  —  ne 
régnait  sur  le  marché  de  la  métallurgie.  La  pub  ication 
des  bilans  du  Boclii'nnrr  Verein  et  du  H'orde  Ber- 
gwerk,  bien  que  dénotant  une  situation  ti'ès  llorissante 
de  ces  Sociétés,  n'a  i>as  répondu,  paraît  il,  aux  espé- 
rances de  la  spéculation,  car  la  hausse  qu'on  pré- 
voyait sur  les  actions  métallurgiques  no  s'est  même 
pas  esquissée.  Quant  aux  cours  des  titres  de  ces 
Sociétés  mêmes  qui,  depuis  le  mois  il'avril  dernier, 
ont  baissé  de  80  0/0  et  52  0/0,  ils  ont  à  peine  legagné 
quelques  points. 

Beaucoup  rejettent  la  responsabilité  d'un  pareil  état 
de  choses  sur  les  nouvelles  lois  de  Bourse  qui  étouffent 
positivement  toutes  les  transactions.  Kt  cependant, 
malgré  ce  marasme  des  affaires  de  Bourse,  le  Ministre 
des  finances  a  eu  la  satisfaction  de  constater  que  le 
revenu  de  l'impôt  sur  le  Timbre  des  effets  se  soldait, 
pour  les  trois  premiers  mois  de  l'année,  par  un  excé- 
dent de  plus  do  7  millions  de  marks  sur  le  chiffre  de  la 
même  période  de  l'année  précédente  :  12.699.064  M.,  au 
lieu  de  5.078.817  M.  Que  les  banques  ont  donc  dû  faire 
timbrer  de  papiers!  11  est  vrai  que  dans  la  même  période 
l'impôt  sur  les  opérations  a  diminué  :  3.704.403  M.,  un 
lieu  de  5. 070. .567  J/.  Il  ne  faudi ait  pourtant  pas  s'exa- 
gérer l'importance  de  l'excédent  que  l'on  vient  de  cons- 
tater. Il  provient  surtout  du  fait  que  le  nouvel  impôt 
sur  le  Timbre  est  entré  en  vigueur  à  partir  du  1er  juillet. 
On  ne  reverra  plus  désormais  de  ces  plus-values. 

Les  trusts,  tels  qu'on  les  voit  en  Amérique,  semblent 
exciter  l'émulation  des  fabricants  allemands;  on 
n'entend  parler  partout  que  de  la  formation  de  grands 
iTusls.  Il  s'en  fonde  sur  tous  les  points  et  dans  tous  les 
domaines  et  certains  journaux  ne  cachent  pas  leurs 
inquiétudes  à  ce  sujet.  Les  Hamburger  Nachrichlcnse 
lamentent,  en  annonçant  la  formation  de  deux  nou- 
veaux trusts  :  celui  des  fabricants  de  margarine  et  celui 
des  marchands  de  pâte  de  levure. 
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BILAN  DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1900 


ACTIF  (niiliiers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  chaii{;e  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


M  juin. 

Dit.23juil. 

31  juin. 

li:(.22juil. 

8(i0.26!) 

-  28.123 

8.35.381 

-  30.314 

23.6U-2 

-  688 

21. 424 

'  i.:ri3 

14.131 

-t-  3.659 

rt.482 

+  3.186 

+  19.(i68 

806  579 

-  2.919 

71 

+ 

77  829 

+   9  287 

6.015 

-  m 

9  545 

-  678 

16.259 

-  14.164 

66.823 

-  19  676 

120.000 

non  mod. 

120.000 

i;on  mod. 

;w.(ioo 

non  mod. 

.30.000 

non  mod. 

1.122.:iS"; 

+  26  010 

l.m.972 

+  7.667 

4H6.06S 

-  ii  un 

539.495 

—  50.7'>8 

31  3i;2 

+  701 

24. 598 

+  608 

1899 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  ae  1a 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks, 


c 

— 

Or 

îirgenl 

ulatio 

Comptes 
courants 
dépôts 

efeuil 

ances 

Réserve 

billeti 

Taux 

de 
l'esc 
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Port 

> 
< 

-a 

_%_ 

822 

1.104 

538 

787 

66 

-t- 

40 

801 

1.165 

499 

816 

80 

33 

807 

1.133 

476 

775 

71 

-f- 

6 

835 

1.099 

501 

755 

73 

-t- 

72 

863 

1  050 

549 

737 

64 

+ 

144 

1) 

845 

1.091 

547 

771 

7i 

+ 

87 

847 

1  061 

.553 

736 

74 

+ 

il8 

» 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+ 

157 

888 

1.074 

616 

/5i 

68 

113 

822 

1.310 

496 

896 

131 

159 

841 

1.2)2 

500 

8U5 

93 

41 

H 

859 

1.147 

503 

725 

73 

+ 

41 

0 

888 

1.09C 

530 

719 

07 

+ 

121 

860 

1.122 

486 

738 

71 

+ 

70 

Les  Caisses  d'épargnes  prussiennes  durant  l'année 
1898.  —  L'Oriice  de  statistique  prussien,  dans  son  <■  Bul- 
letin périodique  a  publié  le  tableau  dos  transactions  des 
Caisse  d'épargne  prussiennes  durant  l'exercice  1898. 

A  la  lin  do  l'année  1898,  il  existait  sur  tout  le  terriloii'e 
prussien  1.562  Caisses  d'épargne  ieii  18!)X  ;  IMO)  Sur  ce 
nombre,  (117  642)  étaient  urbaines,  193  \187)  rurales  et  324 
i32&)  d'associalioLs  [larticulières.  Se  rattachant  à  ses  l..ô(i'2 
(baisses  d'épargne,  on  trouve  539  succursales  et  caisses  acces- 
soires et  3.188  ijureaux  de  réception  des  fonds  ou  d'inscription 
80  de  plus  qu'en  1897).  En  tout,  le  nombre  des  bureaux 
d'épargne  existants  a  été  de  4.279,  contre  4.191  de  l'anné  1897, 
en  ."i. 508  endroits  (3.482i.  Il  y  avait,  en  conséquei.cp,  un  bureau 
d'épargne  par  81.47  kilomètres  carrés-et  7.718  habitants.  Le 
nombre  de  livrets  de  Cai>se  d'épargne  s'est  élevé  ;',  8.049.599: 
47.013  d'entre  eux  n'étaient  pas  classés  au  point  de  vue  lio 
leurs  mises.  Sur  les  8.002.586  livrets  restant  on  comptait  : 
28.36  0/0  jusqu'à  60  marks,  15.56  0/0  jusqu'à  15:)  mark.'^, 
13.83  0/0  jus(|u'à  500  marks,  de  15.33  0/0  jusqu'à  OoO  marks, 
Les  mises  jusqu'à  3.000  mark.s  représentent  230/0  des  livrets, 
celles  allant  jusqu'à  JUtOO  marks,  3. -50  0/0  et  les  mises 
encore  plus  élevées  à  0.42  0/0  du  nombre  dos  livrets. 

Par  rapport  à  l'année  précédente,  le  nombre  des  livrets  est 
monté  de  5.31  0/0. 

Los  mises  étaient,  au  commencement  de  l'année,  de  4  mil- 
lions 9B8.845.251  marks  60  et,  à  la  lin,  de  5  287.235.057  m.  41 
ce  qui  donne  une  augmentation  de  318.389.805  m.  81,  c'est-à- 
dire  de  6.41  0/0. 

Par  tèle  d'isabilant,  la  population  de  la  Prus.ee  étant  de 
33.025.495  habitants,  ou  trouve  comme  placement  d'épargne 
160  m.  10. 

Comme  fonds  de  réserve,  on  a  constaté  362  636.401  marks  19. 
contre  350.549.074  m.  79  dans  l'année  lU'éeédente.  Depuis  la 
création  des  Caisses,  le  capital  ])lacé  à  intérêts  a  été  de 
218.985.913  m.  25  dont  13.60.=>.828  m.  50  pour  l'année  du  r;ii. 
port.  Le  cai)itnl  propremenldit  des  caisses  s'élève  à  3  milliors 
■783.802m.  !)5.  Les  excédents  d'intérêts  réalisés,  48.271.578  m.  76, 
donnent  Dour  les  capitaux  iilacés  à  inléi-êts  un  montant  total 
de  5.545.'755.847  m.  77,  0.87  0/0,  contre  0.90  o/O  de  l'année 
précédente.  Les  frais  d'adndnistration  de  toutes  les  Caisses 
réunies  s'élèvent  à  9.244.184  m.  24  sO.17  0/0,  contre  0.18  res- 
pectivement des  quatre  précédentes  années). 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  9  août  1900. 

La  Bourse  a  débuté  avec  des  tendances  à  la  baisse,  autant 
pour  l'incertitude  qui  règne  sur  les  événements  de  Chine  que 
pour  la  méfiance  qu'inspire  décidément  l'avenir  des  métal 
iurgies.  Les  actions  industrielles  et  des  Banques  ont  sur- 
tout souffert. 

Les  fonds  allemands  et  les  principales  valeurs  étrangères 
sont  en  lé.i(ère  baisse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  50;  l'Italien,  93  . .  ;  les  Lom 
toards,  25  20.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  8  août  1900. 

Lus  Affaires  de  Chine  et  la  Guerre  sud-africaine.  —  L'Emprunt  de 
(juei'i-e.  —  ,Souscrii)tii)ns  américaines.  —  Le  Marché  monétaire.  — 
Les  Chemins  de  l'er. 

Le  Stock-Exchange  qui  avait  été  fermé  pendant 
trois  jours  a  rouvert  hier  ses  portes  :  son  pu])lic  était 
parti  en  envisageant  la  situation  sous  un  jour  plus 
favorable  ;  il  est  revenu  avec  de  nouvelles  préoccupa- 
tions. Du  côté  du  Transvaal,  on  considère  toujours  la 
fin  de  la  guerre  comme  prochaine,  bien  qu'il  y  ait  par- 
fois un  optimisme  trop  évident  dans  les  dépèches  en- 
voyées ;  par  contre,  du  côté  de  la  Chine,  il  est  de  plus 
en  plus  difficile  de  se  faire  une  idée  exacte  de  la  situa- 
tion d'après  les  nouvelles  i-eçues  :  le  seul  fait  qui  i)a- 
raisse  bien  évident  c'est  qu'on  ne  pourra  pas  éviter  une 
expédition  importante  nécessitant  l'envoi  de  troupes 
considérables. 

Cette  perspective  est  peu  faite  pour  satisfaire  le 
public  anglais  qui  commence  à -faire  le  compte  de  ce 
que  coûtent  déjà  ces  expéditions;  qui  voit  fuir  avec 
regret  la  période  des  excédents  et  ([ui  considère  la  liste 
déjà  si  longue  des  dépenses  à  payer. 

Je  vous  parlais,  la  semaine  dernière,  du  crédit  de  13 
millions  de  livres  que  le  chancelier  de  l'Echiquier  a  de- 
mandé aux  Chambres  et  vous  entretenais  des  m^^yens 
auxquels  il  pourrait  avoir  recours  pour  obtenir  cette 
somme.  Trois  voies  s'offraient  à  lui  :  l'emprunt  ;  une 
émission  de  bons  du  Trésor  et  une  émission  de  bons 
de  l'Echiquier. 

Comme  je  vous  le  faisais  prévoir,  c'est  à  ce  dernier 
moyen  qu'ii  s'est  arrAté,  et  dès  hier,  il  a  offert  au 
Marché  la  souscription  à  10  millions  de  livres  de  bons 
3  0/0  remboursables  en  trois  ans.  Le  prix  d'émission 
ayant  été  fixé  à  98  0/0  on  s'attendait  à  un  gros  succès 
bien  que  les  coupures  aient  été  de  200,  500, 1.000,  5.000 
et  10.000  liv.  st.,  mais  le  Marché  n'a  pas  été,  en  réalité, 
appelé  à  souscrire. 

La  souscription  a  été  close,  en  effet,  le  matin,  et  le 
chancelier  de  l'Echiquier  a  été  interrogé  sur  les  motifs 
de  cette  fermeture  hâtive.  Les  explications <[u'il  a  four- 
nies doivent  être  retenues  car  elles  nous  donnent  une 
idée  des  embarras  en  face  desquels  se  trouve  actuel- 
lement le  Trésor. 

Sir  Michacl  Hicks-Beach  a  expliqué,  en  effet,  à  la 
Chambre  des  Communes  qu'avant  de  prendre  une 
décision  au  sujet  de  l'emprunt  il  avait  voulu  savoir 
si  les  conditions  iju'il  se  proposait  d'offrir  attireraient 
les  souscripteurs  de  Londres.  Les  faibles  encourage- 
ments qu'il  reçut  le  décidèrent  à  accepter  l'ofl're  des 
principales  maisons  de  banques  anglo-américaines  de 
placer  sur  le  Marché  des  Etats-Unis  la  moitié  de 
l'émisssion  dans  les  mêmes  conditions  qu'en  Angle- 
terre. 

Cette  décision,  qui  laisse  une  faible  idée  des  ressour- 
ces disponibles  du  marché  monétaire  anglais,  a  pro- 
duit une  impression  de  surprise,  impression  un  peu 
atténuée  par  celte  autre  déclaration  d'après  laquelle  le 


Chancelier  aurait  eu  en  vue,  en  lançant  sur  le  Marché 
américain  une  grosse  partie  de  l'emprunt,  de  soulager 
la  place  de  Londres  par  l'afllux  de  l'or  des  Etats-Unis. 
^  A  ce  point  de  vue,  on  ne  peut  que  se  féliciter  de 
l'issue  de  cette  opération,  car  la  réserve  de  la  Banque 
était  tombée  à  son  niveau  le  plus  bas  et  un  relèvement 
du  taux  de  l'escompte  étaitdevenu  nécessaire.  L'arrivée 
de  l'or  américain  pourra-t-elle  reculer  bien  cette 
échéance  ?  L'avenir  nous  le  dira. 

La  statistique  annuelle  sur  les  résultats  de  rexploi- 
tation  des  chemins  de  fer  anglais  vient  de  paraître. 
Elle  nons  montre  qu'en  1899  l'augmentation  du  capital 
nominal  des  Compagnies  a  été  peu  importante  :  le  ca- 
pital s'élève  à  1.152.318.000  liv.  st.  au  lieu  de  1  miliard 
134.468.000  liv.  st.  à  la  lin  de  1898,  l'augmentation  n'est 
donc  que  de  17.850.000  liv.  st.  au  lieu  de  54.703.000 
livres  sterling  l'année  précédente.  Le  pourcentage  des 
recettes  nettes  au  capital  versé  a  été  de  3.61  0  0  au 
lieu  de  3.55  0  0  :  cette  augmentation  se  manifeste  de- 
puis quelques  années  les  résultats  de  l'exploitation 
ne  cessent  donc  de  s'améliorer.  Le  fait  saillant  de 
l'année  1899  a  été  l'accroissement  du  trafic  des  mar- 
chandises. Les  recettes  de  cette  catégorie  ont  progressé 
de  49  mil  lions  218.900  liv.  st.  à  52.117.000  liv.  .st.,  soit 
5.890/0,  et  c'est  le  transport  des  minéraux  qui  a  donné 
la  plus  forte  augmentation. 


Londres,  9  août. 
La  session  du  Parlement  a  été  close  hier  soir  par  le  dis- 
cours du  Trône  d'usage. 


iDfofiiiatîous  Scûiiiiî5iies  et  Fiiiaucières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

9  août  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   4(i  633.000 


Total   4(i.635.000 


ACTIF  LlV.  st. 

Doite  fixe  de  lEtat...  ll.Ol.j-lOfV 

Rentes  immobilisées.  (j.Î59.900 

Or  monnayé  et  lingots  28.8H0.C0O 

Total   4ti.b3.j.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st 


PASSIF 

Capital  social   14.533.000 

Réserve  et  profits  et 
pertes   3.584.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10  610.000 

Comptes  particuliers.    38.o3i)  OÔO 

Billets  à  sept  jours,  etc.       137  000 


Total   66  949  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.415.000 

Portefeuilleetavances  28.913  000 

Billets  en  réserve   It;.0o2  000 

Or  et  argent  monnayés  1.369.000 


Total   66.949.00u 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


3 
10 

n 

24 
31 
7 

14 

21  »  . . 
28   »  .. 

5  juillet. 
i2  >>  .. 
19  ..  .. 
56   »  .. 

2 

9 


juin 


;ioùt 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

flirculation 
(excci)té  les 
billets  àTjours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép, 
des  opératitmS 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

•te 
l'esc. 

% 

32.336 

29.23G 

49.574 

47.639 

21.411 

40  ./. 

4 

•Î2..324 

28  780 

49.10i 

46.737 

19.900 

41  1/4 

B 

33.332 

29.330 

49.521 

45.734 

20.334 

43  77 

33. ."jH 

29.162 

49.876 

45.714 

21.737 

44  23 

33.15i 

29.484 

48.199 

44.690 

22.124 

44  -37 

32. 538 

29.903 

47.U43 

44.569 

21.444 

43  22 

32.739 

29.310 

47.621 

4i.o3; 

20.410 

43  96 

3 

33.746 

29.290 

49.162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.642 

30.194 

18.471 

43.189 

21.891 

43  64 

* 

32.692 

30.939 

52.C9i 

50.697 

21.222 

37  32 

31.6r,5 

30.610 

50.878 

30.279 

18.830 

36  87 

» 

31. 488 

30 . 352 

49.432 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

31  03. ^ 

3(l.8(:i(; 

50.343 

50.877 

17.942 

35  39 

)) 

30.429 

30..j83 

4S.673 

49.328 

17-621 

36  10 

» 

Les  Chemins  de  fer  anglais  en  1899.  —  Notre  cor- 
respondant de  Londres  analyse  le  rapport  annuel  sur  la 
situation  des  Chemins  de  fer  anglais  relatif  à  18'J9.  Voici 
quelques  tableaux  résumant  cette  situation. 
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18.1 


En  ce  qui  concerne  la  question  linancière  : 

1897  1898  1893 

(En  milliers  de  livres) 

Capital  nominal   1.089.765  1.134.468  1.152.318 

Augmentât,  de  capital..  153.476  183.513  184.760 

Capital  réellement  versé.  '^37.289  950.955  967.552 

Recettes  nettes   40.653  40.292  41.576 

Proportion  %  des  l'ecel- 
tes  nettes  au  capital 

versé   4.34  4.24  4.30 

En  ce  qui  concerne  le  trafic  : 

1898  1S99  Augm.enl899 

Milles  Milles  Milles  % 

Milles  exploités  : 

A  double  voie  .. .       11.892  11.977  85  0.71 

A  voie  unique .. .        9.767  9.723  '44  *0.45 

Total   21.659         21.700  41  0.19 


(Eu  livres  sterling)  % 

Capital  versé           950.955.000  967.552.000  16.597.000  1.75 

—  p' mille  exploité     43.905         44.587           682  1.55 

RsccttGs  I 

Voyageurs             41.847.100   43.734.400   1.887.300  4.51 

Marchandises...    49.219.000   52.117  000   2.898.000  5.88 

Diverses   5.186.501)     5.815.700      629.200  12.13 


Total   96.252.600  101.667.100   5.414.500  5.62 

Dépenses  d'exploit.    55.960.500   60.090.700   4.130.000  7.38 

40.292.100    41  576.400   1.284.300  3.09 


Voici  comment  se  sont  comportées  les  recettes  des  voya- 
geurs et  des  marchandises  : 


Recettes  des  voyageurs 
1898  1899 


Augm.  enl8S9 


(En  livres  sterling! 

l'«  classe   3. 200. 900     3.370.400  169.500 

2'     —    2.585.600     2.809.10(1  223.. 500 

3°     —    26.216.300   27.271.500  1.055.200 

Billets  d'excursion.     3.180.700     3.331.800  151.100 


/o 
5.80 
8.65 
4.02 
4.75 


35.183.500   36.782.800   1.599.300  4.55 


Recettes  des  marchandises 


Minéraux   20.256.400 

Marchand,  génér. . .  27 . 583 .200 
Bétail   1.379.300 


21.834.500  1.578.100  7.79 

28.861.200  1.278.000  4.63 

1.421.300  42.000  3.05 

49.218.900   52.117.000  2.898.100  5.89 


Courrier  de  Sa  Itoa£*sie  de  Londrea 

Londres,  9  août  1900. 

L'émission  de  l'emprunt  de  dix  millions  en  bons  de  l'Echi- 
quier, qui  a  eu  lieu  mardi  et  a  été  prise,  en  grande  partie, 
par  les  maisons  américaines.  Ce  fait  éloigne  les  craintes  que 
l'on  éprouvait  au  sujet  d'une  nouvelle  élévation  du  taux  d'es- 
compte de  la  Banque.  L'alHux  de  l'or  des  Etats-Unis  va  con- 
tribuer, en  effet,  à  améliorer  la,  aituatuation  monétaire. 

La  tendance  reste  cependant  hésitante. 

Les  Consolidés  sont  à  97  15/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  actifs. 

U Extérieure  d'Espagne  est  à  70  3/4  ;  V Italien  à  91  1/2; 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  assez 
sou  enu  Le  Brésil  5  0/0,  reste  fermes  à  72  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  soutenus  et  les  Chemins  améri- 
cains calmes. 

Le  Canndian  Pacific  est  à  89  1/2,  VErié  à  11  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  1/8,  VAtchison  à  27  .  / .  et  le  Norfolk  à 
79  1/4. 


r)i'nimi|inn. 


AUTRIGHE-HONGlilK 


LA  SITUATION 


Vienne,  8  août  1900. 

Lii  Politique  de  Cuiiciiialioii.  —  l.a  limirse  de  Vienne.  —  Les  KniiicuiiU 
(les  Invostititioiis  et  la  grande  Induslrii'.  —  I>e  CiminiiM'ce  exté- 
rieur. 

M.  de  Kœrber  est  allé  à  Radot  faire  une  visite  à  ses 
collègues  hongrois.  On  disserte  à  l'inlini  sur  les  motifs 
de  ce  déplacement.  Sans  doute  que  son  voyage  se  rap- 
porte à  la  question  de  la  fixation,  par  décision  impé- 
riale, de  la  quote-part  contributive  des  deux  Etats  aux 
dépenses  communes  de  la  monarchie,  solution  qui 
rencontrerait  une  forte  opposition  en  Hongrie. 

M.  de  Kœrber  portera  à  M.  de  Szell  l'heurease 
nouvelle  que  le  temps  de  l'obstruction  est  passé  en 
Autriclie  et  que  ses  pourparlers  avec  des  députés  de 
tous  les  partis  permettent  d'espérer  le  fonctionnement 
du  Reiclisrath.  A  la  vérité,  le  Gouvernement  ne  pré- 
sentera d'abord  à  la  Chambre  que  des  projets  d'ordre 
économi(jue  pour  lesquels  il  comptera  sur  le  concours 
de  la  gauche.  Quant  au  projet  sur  le  règlement  de  la 
question  des  langues,  il  serait  laissé  de  côté  jusqu'à 
nouvel  ordre. 

En  dehors  des  luttes  politiques,  toute  espèce  d'ani- 
mation semble  avoir  disparu  du  pays.  Les  cercles 
financiers  commerciaux  et  industriels  ne  retentissent 
que  de  gémissements  et  dans  aucun  domaine  de  l'acti- 
vité on  n'a  jamais  vu  pareil  marasme.  La  Bourse  de 
Vienne  n'existe  pour  ainsi  dire  plus.  En  outre,  elle  a 
passé  par  une  aventure  qui  a  failli  lui  dqnner  le  coup 
de  la  mort.  Un  spéculateur  de  Buda-Pesth,  le  fils  d'un 
des  plus  grands  banquiers  de  la  ville,  avait  fait  acheter 
plus  de  cent  mille  actions  de  valeurs  diverses  quelques 
jours  avant  la  baisse  fantastique  de  toutes  les  valeurs 
que  je  vous  ai  signalée.  Total  :  plus  de  40  millions 
de  francs  de  perte  que  le  joueur  n'a  plus  solder.  Pour 
éviter  une  catastrophe  publique  et  pi'ivée,  le  Crédit 
autrichien,  le  Crédit  foncier  et  la  Banque  de  Crédit 
hongroise  ont  pris  à  leur  charge,  contre  la  garantie  du 
père  du  spéculateur,  l'ensemble  des  engagements. 
L'affaire  est  arrangée,  mais  l'émotion  par  laquelle  a 
passé  la  Bourse  a  achevé  de  l'écraser. 

La  finance  et  l'industrie  n'ont  plus  d'espoir  que  dans 
les  emprunts  d'investition  que  le  Gouvernement  auto- 
rise les  Compagnies  privées  de  chemins  de  fer  à  con- 
tracter, et  cela  sans  leur  imposer  de  conditions  trop 
rigoureuses.  L'extraordinaire  libéralité  du  Gouverne- 
ment s'explique  par  ce  fait  que  toutes  les  lignes  ainsi 
construites  par  les  soins  et  l'argent  des  particuliers 
redeviendront,  à  une  époque  déterminée  dans  la  con- 
cession, la  propriété  de  l'Etat.  C'est  ainsi  que  la  Société 
des  Chemins  Austro-Hongrois  a  été  autorisée  à  émettre 
un  emprunt  de  4  0/0  en  or  du  montant  de  80  millions 
de  couronnes  ;  que  le  chemin  de  fer  du  Nord  Empe- 
reur-Ferdinand a  été  autorisé  à  émettre  un  emprunt 
d'une  soixantaine  de  millions  de  couronnes  ;  que  le 
chemin  de  fer  du  Nord-Ouest,  la  ligne  de  jonction  avec 
le  sud  de  l'Allemagne  et  la  ligne  Graz-Wolflach  au- 
ront, dans  une  proportion  moindre,  des  autorisations 
analogues.  Inutile  d'ajouter  quelles  espérances  la  pers- 
pective d'une  série  de  si  grands  travaux  fait  naître 
parmi  les  grands  industriels  du  pays.  Depuis  long- 
temps, l'Eiat  n'avait  plus  fait  aucune  commande,  dans 
l'impossibilité  de  faire  voter  les  crédits  nécessaires  au 
milieu  du  désarroi  parlementaire.  Tous  les  produc- 
teurs du  pays  voient  poindre  l'aurore  d'une  ère  de  tra- 
vail. Propriétaires  de  mines,  métallurgistes,  entrepre- 
neurs de  travaux  publics  sont  si  peu  difficiles  qu'ils 
sauteront  avec  bonheur  sur  la  moindre  aubaine. 

Pour  les  Etablissements  de  crédit  de  l'Empire,  on  a 
fait  cette  constatation  :  les  actions  des  grandes  ban- 
ques, quoique  les  cours  se  soient  affaissés,  donnent 
lieu  à  des  transactions  assez  sérieuses  ;  les  actions  des 
banques  moyennes  sont  complètement  abandonnées. 
Cependant,  les  unes  et  les  autres  travaillent  assez  bien, 
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ont  des  réserves  solides  et,  aux  cours  actuels,  donnent 
un  intérêt  certainement  supérieur  à  5  0/0.  Pour  ce  qui 
concerne  particulièrement  l'année  1900,  tous  les  rap- 
ports sont  unanimes  à  constater  qu'en  dépit  du  ralen- 
tissement des  émissions,  le  travail  a  été  actif  et  rému- 
nérateur. 

Je  vous  envoie  par  ce  courrier  la  statistique  du  com- 
merce extérieur  de  l'Autriche-Honfirie  pendant  le 
premier  semestre  de  l'année  courante.  Les  résultats 
n'accusent  que  peu  de  progrès;  mais,  cependant,  il 
faut  reconnaître  qu'il  y  a  progrès. 


et  Jl 


Le  Commerce  extérieur  du  premier  Semestre.  —  Le 

Ministère  du  Coiiuncrce  vient  do  ]iablier  les  clulVres  du 
commerce  extérieur  du  premier  semestre.  Ils  se  présentent 
ainsi  : 

Par  rapport 
1900  à  imd 

(Millions  de  couronnes 

Exportations   8<.)6.6       -f-  1.Ô.7 

Importations   805.3       -j-  30.0 

Solde   41.3       —  14.3 

Les  métaux  précieux  figurent  aux  importations  pour  19 
millions  de  couronnes,  aux  exportation;!  pour  40  raillions. 

Voici  ijuelqnes  détails  pour  les  principaux  articles  de 
trafic  : 

Importation  Exportation 
1900      1899  liOO  18.^9 


Matières  premières  . . . 
Demi-fabricati(m  


Dbjets  fabriqués  


(Millions  de  couronnes) 
.111.3     482.0         307.3  305..-) 
IKi.O     114.8         144.7  130.0 
•2-2S.5         :-l86.6     379. 'i 


855.3     8-2.').  3 


896.0  880.» 


Ainsi,  l'importation  des  matières  premières  a  augmenté  de 
29.3  miliions;  celle  des  objets  denii-fabriqués  de  L2  mil- 
lions; celle  des  objets  fabriiiués  est  restée  à  peu  près  sla- 
tionnaire.  A  l'exportition,  toutes  les  trois  catégories  accusent 
une  sensible  augmentation  à  l'importation;  l'augmentation 
la  ])lus  forte  est  sur  le  colon  brut  et  le  charbon.  Par  contre, 
le  tabac,  les  ct  réales  et  les  lainages  sont  en  recul. 

L'exportation  des  chevaux  a  augmeaté  de  6  millions  de 
couronnes. 


Courrier  de  la  Bonrse  de  Vienne 


"Vienne,  9  août  1900 
Bourse  sans  alîaires  et  cours  sans  fermeté.  On  finit  cepen- 
dant par  clôturer  à  peu  près  aux  cours  de  la  veille. 

On  a  coté  le  Mobilier  .\uti-ichier  662  50  ;  les  Lombards, 
i09  .')0;  la  Lnenderbauk,  414  ..;  les  Tabacs,  287  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  656  . .  ;  l'Alpine,  450  50.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  9  août  l'.iOO. 
La  Situation  du  Marché 

Les  affaires  sont  à  peu  près  nulles  au  Marclié  à 
terme.  Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  électrique 
sont  les  deux  seules  valeurs  qui  entretiennent  l'atten- 
tion de  la  spé.-ulation.  Le  Lrésil  4  0/0  a  reculé  n  6i  1  8, 
suivant  les  Iluctuations  du  cliang-;  qui  n'est  plus  qu'à 
10  deniers. 

En  valeurs  espagnoles,  tant  en  rente  qu'en  cliemins 
de  fer,  les  opérations  font  complètement  défaut.  La 
Piente  extérieure  cote  70  lû  16,  tandis  que  le  Saragosse 
s'inscrit  à  274  1  4  et  le  Nord  de  l'Espagne  à  183  1/2. 

Le  Rio-'l'into  a  rétrogradé  à  i.42i. 


Avec  quelques  échanges  en  valeurs  turques,  les  cours 
se  sont  sensiblement  ralïermis  :  la  Rente  série  C  à 
25  30,  la  série  D  à  22  60,  le  lot  à  110,  la  Banque  Otto- 
mane à  535. 

Le  comptant  laisse  toujours  beaucoup  à  désirer. 

Les  Rentes  belges  perdent  tous  les  jours  une  petite 
fraction  qui  les  amène  à  95. 

La  tendance  est  faible  en  valeurs  de  banque. 

Quoique  sans  affaires,  les  cours  restent  soutenus  au 
groupe  des  tramways-. 

Le  manque  d'activité  per.^iste  en  valeurs  sidérurgi- 
ques; les  charbonnages  sont,  au  contraire,  fermement 
tenus  et  sont  l'objet  d'achats  suivis.  Les  valeurs  congo- 
laises ont  une  mauvaise  tendance,  les  cours  fléchissent 
facilement  étant  donné  l'état  du  marché. 

La  Compagnie  du  Congo  recule  à  2  920;  la  privilégiée 
Haut-Congo  a  .535  ;  l'ordinaire  ;i  3.187  50. 

Le  reste  de  la  Cote  ne  présente  rien  d'intéressant. 


Mormations  Écoiiiiiues  et  ïiiiaiicîères 


Les  Chemins  de  fer  belges  en  1899.  —  Le  réseau  des 
chemins  de  l  Elat.  y  compris  la  section  des  chemins  de  fer 
concédés  enipruiiléo  on  transit  par  les  trains  de  l'Etat,  avait 
un  développement  de  4-iO'i7  kilomètres  au  31  décembre  1899. 

Les  sections  de  lignes  qui  ont  été  livrées  à  l'exploitation  ou 
fusionnées  avec  le  réseau  de  l'Etat  pondant  la  période  du 
1"  janvier  au  31  décembre  18911  sont  les  suivantes  :  Liège 
Longdoz)  à  Visé  ifronlière  et  Pondrùme  :i  Gedinne. 

En  outre,  la  ligne  vicinale  de  Mons  à  Boussu  a  été  livrée  à 
l'exploitation  à  partir  du  21  août  1899  (longueur  :  10.745 
mètres). 

Au  31  décembre  la  longueur  était  de  4.025  kilomètres 

et  à  fin  1897  de  3.4:-8  kilomètres. 

Au  cours  de  1898.  avaient  été  livrées  à  l'exploitation  ou 
fusionnées  avec  l'Etat  les  sections  de  lignes  s-uivantes  :  Ciney 
à  Sponlin,  .Vnseremme  à  Dinant,  Grand  Outrai  Belge,  Lié- 
geois-Limbourgeois  et  Beauraing  à  Pondrùmn. 

La  statistique  officielle  nous  fournit  d'abord  quelques 
chiffres  relatifs  au  mouvement  : 

Années  Voyages 
Unités 

1899  :   114.858.223 

189S   10L9.57.73't 

1897.   9<. 372.754 

V.)ici,  maintenant,  le  relevé  des  recettes  en  francs  : 
Recettes  n'Mes  au  profit  du  Trésor 

1899  1898(1) 

Voyageurs   63.070.409  40  C8.469.8i4  ^8 

Bagages   1.983.809  89  1.8-53.230  72 

Marchandises,  finances,  équi- 

pag.'s.chevauxetbe.stiaux.  126.148.808  75  114.343.516  49 

Produits  extraotdinâires   4.409.3G0  92  4.138.518  10 

195.612.388  96   178.805.120  (•'.» 

Sor,m^s  liquidées  au  profit  de  Sociétés  concessionnaires 

Tournai  à  Jurbise   1.047.420  05  i.OOi.833  20 

liai  à  Atli  et  Tournai  à  la 

frontière   1.020.842  59  995. SCO  30 

Braine-le-C.)mte  à  Gand   1.9)4.330  09  1.774.126  ]5 

.Jonction  Belge-Prussienne..  456.045  45  359.351  21 

Plateaux  de  Hervé   »  6-)5  97 

Liégeois-Namurois   775.602  46  738.083  27 

Eecloo-Bi-ugos   1U6.869  69  104.661  .52 

Landen-Hasselt   219.2.37  79  88.^140  97 

liecettes  brutes  :  Etat  et  So- 
ciétés concessionnaires. .. .    201.142.737  10   183.870.7-38  €8 

C'est,  ainsi  que  nous  le  relations  la  semaine  dernière,  une 
augmentation  de  plus  de  17  millions  de  francs  pour  l'année 
1899. 


1}  Les  recettes  de  1898  ne  comprennent  pas  les  produits 
du  l^iégo-Maesirieht  ni  ceux  du  premier  semestre  alïérents 
au  Grand  Central  Belge  et  aux  Liégeois-Limbourgeois.  L'en- 
semble de  ces  produits  est  évalué,  pour  les  réseaux  belges,  à 
y. 014. 000  francs  (recettes  brutes  ,  et  à  8.9-59.000  francs  (recettes 
nettes  . 
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Espagne  et  Italie 
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ESPAGNE 


LA  SITUATIOJSI 

Madrid,  6  août  1900. 

Pi'l'iodo  (le  Viicanoes.  —  La  Question  de  l'Extérieiui'.  —  Uoeetlcs  de 
Juillet.  —       Goiniuei'ce  extérieur.  —  Le  Chiuige.  ~  Le  Mnixlié. 

La  situation  ne  présente  pas  plus  d'intérêt  que  la  se- 
maine dernière;  grâce  à  la  période  des  vacances,  le 
calme  le  plus  absolu  règne  dans  la  politique  et  le  monde 
des  affaires  se  montre  désireux,  lui  aussi,  d'aller  cher- 
cher du  repos. 

La  question  qui  a  principalement  occupé  la  presse 
est  celle  des  polémiques  soulevées  par  l'arrangement 
relatif  a  V Extérieure.  On  a  enregistré  les  arguments 
des  una  et  des  autres;  on  les  a  quelque  peu  discutés  : 
entre  temps,  le  Conseil  des  Ministres  a  approuvé  le 
convenio  fait  avec  les  représentants  des  porteurs 
étrangers,  sous  réserve  de  son  approbation  par  les 
Cortès.  MM.  Laiglesia  et  Comyn  ont,  par  suite,  reru 
les  pouvoirs  nécessaires  pour  signer  l'arrangement 
au  nom  du  Fisc. 

Je  vous  entretenais,  la  semaine  dernière,  des  résul- 
tats budgétaires  du  premier  semestre  de  Tannée  fn 
cours.  La  progression  observée  dans  lesrecette-i  publi- 
ques s'est  poursuivie  en  juillet,  mois  pendant  lequel 
mois  on  a  observé  une  plus-value  de  2.819.349  pesetas 
sur  les  résultats  de  la  période  correspondante  de  l'an- 
née antérieure. 

En  réalité,  l'augmentation  a  été  bien  plus  forte:  il 
faut  tenir  compte,  en  effet,  qu'en  juillet  1899,  il  a  été 
perçu  1.525.425  pesetas  pour  impôts  de  guerre  qui  ont 
été  supprimés  celte  année  ;  que  les  recettes  des  douanes, 
grâce  aux  bonnes  récoltes  ont  été  inféripures  de  1  mil- 
lion 274.917  pesetas  à  celles  de  juillet  1899  ;  en  faisant 
état  (le  tous  ces  chiffres,  l'augmentation  des  res- 
sources normales  du  Trésor  a  donc  été  de  5.618  000 
pesetas  par  rapport  à  l'année  antérieure. 

En  somme,  les  bonnes  perspectives  données  par  le 
premier  semestre  reçoivent  une  nouvelle  confirmation. 

.Je  vous  envoie  les  résultats  du  commerce  extérieur 
pour  le  premier  semestre  de  l'année.  En  ne  tenant  pas 
compte  des  métaux  précieux,  les  importations  se  sont 
élevées,  pendant  cette  période,  à  423.662.000  pesetas 
au  lieu  de  441  139.000  pendant  la  mrme  période  de 
1899  :  les  exportations  ont  été  de  349.111.000  pesetas 
au  lieu  de  354.8S0.000  pesetas.  L'importation  a  donc 
augmenté  assez  s-ensiblement  pendant  cette  période; 
il  est  juste,  toutefois,  de  dire  que  cette  progression 
s'est  fortement  ralentie  pendant  les  derniers  mois  et 
qu'elle  a  diî  diminuer  encore  en  juillet.  La  bonne  ré- 
colte fait,  ici,  sentir  ses  effets,  en  restreignant  les  en- 
trées des  céréales  et  en  diminuant,  pat  suite,  l'im- 
portance des  remises  à  faire  à  l'étranger. 

En  dépit  de  ce  fait,  le  change  reste  toujours  élevé  et 
l'on  insiste  beaucoup  auprès  du  nouveau  Ministre  d^s 
finances  pour  qu"il  prenne  des  mesures  en  consé- 
quence. Nous  croyons  savoir  que  M.  Allendesalaza 
s'occupe  activement  de  cette  ([uebtion. 

La  liquidation  de  fin  de  mois  a  causé  quelque  sur- 
prise, non  seulement  à  cause  de  la  baisse  qui  l'a  ac- 
compagnée, mais  encore  de  la  tension  qui  s'est  produite 
dans  les  reports.  On  attribue  ce  fait  au  grand  nombre 
de  petits  spéculateurs  encouragé.s  par  la  continuité  des 
bonnes  tendances  et  qui  comptant  toujours  sur  de  la 
hau^^se  en  liquidation,  attendent  le  dernier  jour  pour 
se  faire  reporter  ou  se  liquider.  Là,  serait  le  motif  de 
la  lourdeur  de  l'Intérieure  et  du  relèvement  du  taux 
des  reports. 

En  ce  moment,  la  tendance  est  toujours  assez  calme, 
et  l'on  constate  très  peu  de  transactions. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  +  escompte  et  prêts,  10.1  mil- 
lions; circulation,  7.8;  IJons  du  Trésor,  7.1;  —  argent, 
1.9  million  ;  comptes  courants,  13.1. 


4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extérieure  . . . 

4  0/0  amortissable  . 

5  0/0  — 
Bons  cubains  6  0/0. 

—  5  0/0. 
Philippines  6  0/0... 


Comp.  Ferm.  de.s  Tabacs 

Chèque  sur  Paris  

—     sur  Londres  


1  des 

cours  cotés  sur 

notre 

dernières  semaines  : 

ID juin 

22  j  u  1 11 . 

.31  juin. 

6  août 

.le 
14  io 

/2  25 

71  75 

— 

72  'lO 

78  «0 

78  90 

78  85 

79  10 

80  50 

80  50 

80  40 

Hl  05 

91  70 

92  .. 

'.'i 

9:!  HO 

i'ï)  60 

85  60 

85  20 

85  95 

71  55 

71  25 

71  65 

91  60 

èi  (V) 

91  55 

91  .. 

504  50 

504  .. 

.505  .. 

504  iiO 

416  .. 

403  .. 

403  50 

404  .. 

27  20 

27  10 

27  85 

27  75 

:3l  88 

32  05 

32  14 

Iiiformaiious  Éconoiiiipgs  et  Financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  Janvier  au  15  juillet  1900  (28  semaines) 


LIGNES 

Kiloni 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

Astwies  

Lérida-Reus  . 
AlmansaValence 

Total  Nord  de  l  Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcelone-France 
Sud  de  l'Espagne. 

smo 

784 
104 
499 

Pesetas 

26.588.714 
7  556.216 
500.636 
6.040  856 

Pesetas 

28. 972  618 
8  288. 696 
682.622 
6  437.618 

Pesetas 

31.075.7i8 
9.129. 1.j5 
762.320 
6.907.370 

Pesetas 

31.315  397 
9  153. 879 
660  072 
6.993  815 

3S57 

40.686.  i-)2 

44.381 .55* 

47. 87  4.. ^93 

48  123  163 

1067 
2927 
3650 
246 

1  714  468 
29.524  116 

568  204 

10  081.823 
34.015. 2n 

600.677 

9.7S6.986 

47.678  758 
805.706 

10.341.588 

48.114.731 
1.711.384 

Commerce  extérieur.  —  Los  résultats  du  commerce  ex- 
térieur de  ]'Espap;ne  pour  le  premier  sfmestre   de  1898, 
1899  et  1900  ont  été  les  suivants  isauf  les  métaux  précieux  : 
Importations 

Premier  semestre 


Matières  premières. . . 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires. 


1898 

156.113.053 
f'S  523.312 
48.376.397 


1899 
(En  pesetas) 
204.114.819 
148.114.946 
88.909.255 


1900 

185.317.896 
170.379.436 
6/.  065. 601 


293.012.762   441.139.020  423.662.933 


Exportations 

1898  1899 


Matières  premières...  150.359.802 
Articles  fabriqués  ....  75. 181 .661 
Produits  alimentaires.  177.0-<3  863 


(En  pesetas) 
158.891.239 
71.376.213 
124.621.351 


1900 


138.791.696 
79.497.650 
130.823.5.34 


402.625.326   354.888.803   349. 111. ^ 


Courrier  de  la  Bourse  de  îltAdrid 

Madrid,  8  août  1900. 

De])uis  la  liquidation,  la  lendancr'  du  marché  s'est  amé- 
liorée et  les  alVaires  ont  été  plus  actives. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  30;  l'Extérieure  à  79  10;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  ... 


ITAI_.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  7  août  1900. 


Lm  .Mdit  du  Rni  lluiuliei't.  —  Lu  Politique  ilu  nouveau  Roi.  —  La 
ClKimhre.  —  Le  Cours  des  Hontes.  —  L'Etat  des  Récoltes. 

Le  pays  ne  s'est  pas  encore  remis  de  la  secousse 
que  lui  a  donnée  la  mort  tragique  de  Humbert  Je''.  Il 
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est  vrai  que  des  circonstances  nouvelles  soulèvent  cha- 
que jour  de  nouvelles  émotions.  Ça  a  été  d'abord  les 
deux  proclamations  du  Roi  à  la  nation  et  à  l'armée, 
dont  on  a  généralement  approuvé  la  modération,  le 
ton  ferme  et  énergique.  Ce  qui  a  surtout  plu  aux  ita- 
liens (et  ce  qui  doit  surtout  être  pris  à  l'extérieur 
comme  une  manifestation  politique  aux  tendances 
très  claires  et  très  nettes),  c'est  la  promesse  formelle 
de  maintenir  l'intégralité  de  l'héritage  patei'nel  et  de 
continuer,  sans  changement,  la  politique  de  la  dynas- 
tie. Ce  dernier  point  ressort  encore  mieux  de  la  sym- 
pathie que  Victor-Emmanuel  III  a  trouvée  dans  les 
sphères  politiques  de  Rerlin  et  de  Vienne  et  de  l'effu- 
sion des  télégrammes  échangés  avec  l'empereur  Guil- 
laume. 

Toute  l'Italie  étant  aux  manifestations  de  son  deuil, 
on  constate  un  chômage  presque  complet  dans  le  do- 
maine économique  et  financier.  On  ne  fera  ni  n'entre- 
prendra rien  avant  que  le  Parlement,  qui  s'est  réuni 
liier,  ait  nettement  manifesté  ses  tendances. 

A  la  vérité,  on  n'en  augure  rien  de  bien  dans  le  sens 
de  l'apaisement.  On  a  pu  penser,  une  minute,  que  le 
tragique  événement  aurait  pour  première  conséquence, 
sinon  une  réconciliation,  du  moins  une  trêve  entre  les 
diverses  factions;  il  semble  bien  qu'il  n'en  sera  rien. 
L'extrême  gauche  ayant  manifesté  publiquement  sa 
réprobation  et  son  horreur  du  forfait,  se  croit  quitte 
envers  la  mémoire  du  feu  roi  et  la  dynastie,  et  annonce 
déjà  qu'elle  reprendra  ses  luttes  et  ses  revendications 
au  point  où  elle  les  a  laissés  et  avec  la  môme  énergie. 
On  n'attend  donc,  de  la  réunion  de  la  Chambre,  qu'une 
nouvelle  série  de  troubles  et  de  violences. 

Constatons  cependant  qu'à  la  première  séance  qui  a 
eu  lieu  hier,  aucune  note  discordante  ne  s'est  mêlée  à 
l'expression  des  regrets  pour  le  défunt  roi  et  des  hom- 
mages pour  le  nouveau.  Le  Président  du  Conseil  et  le 
Président  de  la  Chambre  ont  pu  exprimer  leur  horreur 
de  l'attentat  et  la  lidélité  du  pays  à  Victor-Emmanuel 
sans  soulever  autre  chose  que  des  tonneiTes  d'applau- 
dissements. 

La  baisse  de  la  Rente  qui  avait  suivi  la  mort  du  roi 
est  enrayée.  Bien  mieux,  sa  tendance  est  meil- 
leure. Cette  circonstance  est,  d'ailleurs,  commune  à 
toutes  les  valeurs,  le  marché  financier  ayant  prompte- 
ment  retrouvé  toute  sa  solidité,  sans  compter  que  la 
spéculation  s'en  mêle  pour  porter  les  cours  de  presque 
tous  les  titres  à  un  niveau  où  il  sera  avantageux  de 
s'en  débarrasser  quand  l'automne  aura  ramené  capi- 
taux et  capitalistes  dans  l'enceinte  de  la  Bourse. 

A  mesure  qu'on  se  rend  compte  de  ce  que  donnera 
la  récolte  de  blé,  on  devient  de  moins  en  moins  oi^ti- 
miste.  Vous  vous  rappelez  les  excellents  pronostics 
qu'on  avait  publiés  au  milieu  de  l'été.  Aujourd'hui  on 
déchante  un  peu.  Plus  on  avance  dans  les  travaux  de 
la  campagne,  et  moins  on  est  satisfait  du  rendement 
qui  sera  médiocre  et  la  qualité  ne  compensera  nulle- 
ment la  quantité.  Si  l'on  n'a  pas  à  se  plaindre  du  maïs; 
si,  d'aucre  part,  les  pâturages  sont  assez  abondants  et 
de  qualité  satisfaisante,  la  vigne,  par  contre,  se  pré- 
sente assez  mal.  Les  dernières  pluies  ont  beaucoup  nui 
aux  grappes  et  l'on  constate  une  recrudescence  du 
peronospera,  le  fléau  qui  a  ravagé  les  vignes  de  pr©- 
vinces  entières. 

L'olivier,  lui  aussi,  ne  donnera  que  le  rendement 
d'une  année  moyenne. 

Je  vous  ai  signalé,  à  diverses  reprises,  une  tendance 
à  la  création  de  Sociétés  industrielles  dans  les  pro- 
vinces du  nord  de  l'Italie.  Ce  mouvement  continue. 
Deux  nouvelles  Sociétés  se  sont  constituées  cette  se- 
maine après  tant  d'autres  :  l'une  pour  le  commerce  de 
la  mercerie,  l'autre  pour  l'industrie  des  parquets  et 
tapis  en  bois.  On  annonce  en  même  temps  la  formation 
de  plusieurs  autres  Sociétés  similaires. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  le  pre- 
mier mois  de  l'exercice  courant  (juiUet  1900),  comparées  à 
la  période  correspondante  de  l'exercice  i^récédent. 


En  voici  le  tableau  : 

Résultats  ;i  fin  juillet 


Chapitres  1900-1901  1899-1900  Différences 

(En  lire) 

Taxe  sur  les  affaires.  23.989.484  22.962.795  -f  1.036.689 

Imp.  fonds  rustiques  »  »  » 

—  propi-iété  bâtie . .  »  »  •> 

—  richesse  mobil..  2.207.111  2.350.360  —  143.249 
Taxe  de  construction  3.302.216  3.147.011  -f  155.205 
Douanes,  dr.  marit..  22.371.373  20.550.282  -f-  1-B21. 091 
Droits  de  consomm..  6.453.218  6.415.660  -|-  37.. 558 

Tabacs   15.326.996  15.980.135  —  653.139 

Sels   5.251.139  5.408.259  —  157.120 

Loterie   4.599.008  5.38G.6G7  —  787.659 


83.500.545      82.201.169  -|-  1.299.376 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Rome 


Rome,  8  août  1900. 

La  tendance  générale  est  fort  peu  active,  quoique  assez 
ferme  ;  l'atlenlion  a  éLé,  cette  semaine,  encore  complètement 
détournée  du  marché. 

La  Rente  est  à  98  62;  Méridionaux,  704  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  519  ...  Banque  Nationale,  814. 

Demain  Bourse  fermée,  pour  les  funérailles  du  roi  Humbert. 


ROUMANIE 


La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Le  Ministère  des 
finances  a  publié  la  situation  du  Trés^^r  public,  close  le 
30  avril  1900.  Cette  situation  comprend  deux  parties  :  1*  Les 
comptes  de  l'exercice  1899-1900  du  1"  avril  1899  au  30  avril 
1900,  c'est-à-dire  treize  mois,  car  on  sait  que,  d'après  la  loi 
sur  la  comptabilité  publique,  l'exercice  budgétaire,  clos  pro- 
visoirement le  31  mars,  prolonge  ses  opérations  jusqu'au 
30  septembre,  époque  fixée  pour  la  clôture  définitive  de  l'exer- 
cice ;  et  2"  les  comptes  provisoires  des  encaissements  et  des 
paiements  effectués  pendant  le  premier  mois  de  l'exercice 
courant  lbOO-1901. 

Il  résulte  de  ce  document  olficiel,  dit  le  Curierul  financiar, 
que,  le  30  avril  1900.  les  encaissements  effectués  pour  compte 
de  l'exercice  1899-1900  s'élevaient  à  la  somme  de  173.319.735 
francs  19,  contre  225.061.488  fr.  04  à  l'époque  correspondante 
de  l'exercice  1898-1899,  ce  qui  constitue  une  différence  en 
moins  dans  les  encaissements  de  51.751.752  fr.  85,  en  défa- 
veur de  l'exercice  1899-1900. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  la  différence  en 
moins  est  encore  plus  accentuée.  En  effet,  les  revenus  de 
l'exercice  1899  f 900  ont  été  évalués  à  la  somme  de  228.805  OOO 
francs  ;  déduction  faite  des  encaissements  opérés  pour 
la  somme  de  173  309. 73')  fr.  19,  la  moins-value  est  de 
55.495.264  fr.  81.  Cette  énorme  différence  n'est  que  le  résultat 
de  la  mauvaise  année  agricole  et  commerciale  que  la  Rou- 
manie a  traversée  en  1899  et  dont  les  effets  se  sont  fait  aussi 
fatalement  ressentir  sur  les  premiers  mois  de  1900. 

Les  chapitres  budgétaires  qui  ont  donné  les  plus  fortes, 
difl'érences  sont  :  les  contributions  indirectes,  les  chemins  de 
fer  et  les  domaines  de  l'Etat,  soit  justement  les  catégories  de 
revenus  que  la  crise  a  pu  atteindre  davantage.  En  ce  qui 
concerne  les  contributions  indirectes  et  les  chemins  de  fer, 
il  est  évident  que  la  plus  grande  partie  de  leur  moins-value 
(32  millions)  sera  perdue  pour  le  Trésor  public,  attendu  que 
cette  moins  value  provient  de  la  stagnation  à  peu  près 
complète  des  affaires  pendant  l'année  dernière  ;  mais  îl  n'en 
est  pas  de  même  avec  les  revenus  du  Ministère  des  domaines. 
On  sait,  en  effet,  que  les  fermiers  des  terres  de  l'Etat,  n'ayant 
pu  acquitter  à  temps  leurs  fermages,  ont  bénéficié  des  avan- 
tages d'une  loi  spéciale  par  laquelle  ils  ont  été  autorisés  à 
ne  paj'er  les  fermages  de  l'année  dernière  qu'après  la  récolte 
de  cette  année.  Beaucoup  d'entre  eux  se  sont  même  acquittés 
envers  l'Etat  aussitôt  après  la  vente  du  colza,  et  il  est  cer- 
tain que  l'Etat  rentrera  en  possession  des  sommes  dues  par 
les  fermiers  après  la  vente  du  blé,  de  sorte  que  la  moins- 
value  des  encaissements  sera  réduite  du  montant  des  sommes 
versées  par  les  fermiers. 

Il  en  sera  de  même  des  sommes  restées  en  retard  sur  les 
contributions  directes,  gui  sont  basées  sur  des  droits  cons- 
tatés par  les  rôles  et  n'ont  pu  être  encaissées  avant  la  clôture 
de  l'exercice. 

En  ce  qui  concerne  les  paiements,  la  situation  officielle 
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nous  montre  qu'ils  so  sont  cMcvés  à  la  somnio  de  217.540.297 
francs  SI,  iluus  lanuolln  la  dollc  j)ublique  linuro  jinui-  80  mil- 
lions 7!H).',):J.S  fr.  00,  et  les  déponsos  extraordinaires  non  pro- 
Tues  par  le  budget  pour  4.G07.717  fr.  11  est  à  observer  (jue 
le  total  dos  paiements  qui  est  supérieur  de  4.098.547  fr.  24  à 
celui  de  l'époque  correspondante  de  1808-99,  par  rapport  aux 
crédits,  ils  présentent  une  dilléreuce  en  moins  de  20.521.045 
francs  96,  qui  résulte  des  économies  opérées  sur  les  ditrérouts 
chapitres  du  budget. 

En  résumé,  la  eituation  do  l'exercice  1899-1900  se  présente 
ainsi  : 

Paiements  çflfectués  du  i"  avril  1899  au 
30  avril  1900  Fr.   217.546.297  81 

Total  des  encaissements  :  (173.309.735  fr.  19 
de  revenus  ordinaires,  plus  4.G87.717  fr.  77  de 
revenus  extraordinaires!  ensemble   177.917.452  î)6 


Excédent  dos  paiements  sur  les  dépenses  . .     39.628.844  85 

En  tenant  compte  que  le  Trésor  pourra  encore  encaisser 
jusqu'au  30  septembre  une  somme  de  10  millions,  conclut 
le  Curierul  Financiar,  le  déficit  probable  de  l'exercice 
1899  1900  ne  dépassera  pas  29  millions,  de  sorte  que  le  résul- 
tat final  ne  sera  pas  si  affligeant  qu'on  le  croyait.  L'esprit 
d'ordre  et  d'économie  qui  a  commencé  à  régnar  dans  l'admi- 
nistration des  fonds  publics  en  est  la  plus  solide  garantie. 
C'est  seulement  ainsi  que  l'on  a  pu,  sur  un  budget  de  238 
millions,  faire  des  économies  pour  plus  de  20  millions  et 
demi.  D'un  autre  côté,  les  réductions  considérables  que  M. 
Carp,  le  ministre  actuel  des  finances,  a  l'intention  d'opérer 
dans  tous  les  services  de  l'Etat,  avec  sa  prévoyance  et  sa 
compétence  en  matière  de  finances,  sont  de  nature  à  nous 
tranquilliser  au  sujet  du  déficit  que  laissera  fatalement  l'exer- 
cice 1899-1900. 


Le  Sel  en  Roumanie.  —  Notre  confrère  Le  Créditul 
consacre  une  étude  à  l'exploitation  du  sel  en  Roumanie. 

D'après  ses  chiffres,  les  mines  de  sel  Slanic,  Doftana, 
Târgu-Ocna  et  Ocnele-Mari  ont  fourni  de  1862  à  1899  2  765.842 
tonnes  de  sel,  qui  ont  produit  la  somme  de  201.861.183  fr. 

La  quantité  de  sel  consommé  dans  le  pays  i  été  de 
1.856.803  tonnes  et  la  quantité  exportée  a  atteint  de  909.039 
tonnes. 

La  production  s'est  accrue  constamment  ;  en  1898  1899,  elle 
a  été  de  101.193  tonnes,  tandis  qu'en  1862  elle  n'était  que  de 
47.354  tonnes. 

L'exportation,  comme  il  ressort  du  tableau  suivant,  se 
maintient  à  un  niveau  assez  satisfaisant  : 

Exportation  du  sel  (en  tonnes) 

Serbie  Russie 


Années 

Bulgarie 

Quantités 

en  tonnes 

Total 

1889-90.... 

15.575 

8.950 

1.980 

26.505 

1890-91.... 

11.073 

21.120 

1.920 

34.113 

1891-92.... 

12.530 

24.988 

2.050 

39.568 

9.162 

16.457 

1.370 

26.989 

1898-94.... 

14.800 

20.991 

1.610 

37.401 

1894-95.... 

11.175 

20.793 

1.540 

83.508 

1895-96.... 

10.584 

18.a57 

1.990 

30.931 

1896-97.... 

15.640 

21.143 

1.810 

38.593 

1897-98.... 

17.940 

17.255 

1.650 

36.845 

1898-99.... 

17.723 

16.438 

1.700 

35.861 

Non  seulement,  conclut  Le  Créditul,  on  pourrait  exporter 
davantage,  mais  l'exportation  nous  produirait  plus  si  l'on 
transformait  le  sel,  qui  est  abondant,  en  soude.  En  ce  moment, 
cette  question  est  de  nouveau  à  l'élude  avec  des  chances  plus 
sérieuses  de  réalisation. 


SUISSE 


Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  des  douanes 
suisses  se  sont  élevées,  en  juillet  1900,  à  3.609.617  fr.  95,  contre 
3.780.570  fr.  OG  en  1899;  diminution  pour  1900  :  170.962  fr.  11. 
Les  recettes  des  six  premiers  mois  de  1900  sont  de  27.697.621 
francs  95  contre  28.023.673  fr.  80  en  1899.  Diminution  en  1900  : 
325.051  fr.  8.5.  Pendant  les  derniers  mois,  la  diminution  des 
recettes  s'est  donc  accenluée  dans  une  assez  forte  mesure. 


Le  Rejet  de  la  Banque  d'Etat  d'Argovie.  —  Le  peuple 
argovien  a  rejeté,  par  son  vote  du  23  juillet,  à  une  majorité 
déplus  de  l.OOOvoix  (15.G99  non  contre  14.674  oui)  le  projet 
de  loi  transformant  en  Banque  d'Etat  la  banque  argovienne. 


Voici  comment  lo  Bulletin  Commercial  Suisse  aiiprécie 
ce  rejet  : 

«  Go  vote  donnera  sans  doute  il  rétli'chir  aux  membres  du 
Uoiiseil  fédéral  et  de  rAssemblé(!  fédérale  qui  i)(;rHi8tcnt  à 
vouloir  imposer  au  peuple  suiaso  une  banque  d'Etat  sui 
generis,  exposée  à  tous  les  dangers  do  l'immixtion  de  la  po- 
litique, une  banque  que  la  Confédération  (irétcnd  diriger  l't 
administr(!r  comme  elle  l'entend,  tout  eu  refusant  d'assumer 
la  juste  responsabilité  qu(,'  lui  impose  une  telle  organisation. 

«  Le  vote  argovien  emprunte  aux  circonstances  dans  les- 
quelles il  a  ou  lieu  une  importance  toute  particulière.  On 
avait  fait  à  nos  confédérés  des  promesses  semblables  à  celles 
qui  devaient,  en  1897,  décider  le  peuple  suisse  à  accepter  le 
premier  projet  du  Conseil  fédéral  :  on  leur  avait  notamment 
parlé  d'argent  à  bon  marché,  et  certaines  attaques  contre  la 
banque  argovienne,  auxquelles  la  politique  n'a  pas  été  étran- 
gère, paraissaient  devoir  lui  nuire  aux  yeux  de;  la  population 
et  profiter  au  nouveau  projet.  Le  peuple  argovien  ne  s'y  est 
pas  laissé  prendre  et  il  faut  croire  que  les  expériences  ((ue 
nous  faisons  actuellement  en  Suisse,  en  matiè.-e  financière, 
n'ont  pas  été  étrangères  à  sa  décision,  puisque  le  canton 
d'Argovie  avait  accepté  le  loi  sur  la  banque  d'Etat  suisse  à 
plus  de  4.000  voix  de  majorité. 

«  Il  est  heureux  que  l'on  commence  à  comprendre  en  Suisse 
que  l'Etat  n'est  pas  le  dispensateur  de  toutes  choses  et  qu'il 
est  notamment  absolument  incapable  de  régler  le  crédit  et  la 
valeur  de  l'argent;  le  peuple,  du  moins,  commence  à  com- 
prendre cela;  dans  le  canton  d'Argovie,  il  a  estimé  qu'il 
ferait  œuvre  de  dupe  en  empruntant,  à  des  conditions  oné- 
reuses, le  million  nécessaire  au  remboursement  des  actions 
de  la  banque,  pour  livrer  imsuite  cette  banque  à  une  admi- 
nistration à  la  merci  des  influences  politiques  et  payer  en 
impôts  les  fautes  qui  seraient  commises  ou  simplement  les 
déficits  pouvant  résulter  de  circonstances  plus  fortes  que  les 
décrets  départementaux. 

<i  Le  vote  du  canton  d'Argovie  est  une  indication  suffisam- 
ment nette  au  point  de  vue  du  sort  qui  attend  le  second 
projet  do  banque  d'Etat,  pour  le  cas  où  les  Chambres  fédé- 
rales persisteraient  à  vouloir  faire  passer  cette  très  mauvaise 
loi,  au  lieu  de  iloter  enfin  le  pays  de  la  banque  centrale  dont 
il  a  si  grand  besoin.  " 


Les  Cinq  grandes  lignes  de  Chemins  de  fer  suisses 
en  1897,  1898  et  1899.  —  Voici  le  tableau  des  recettes  et 
des  dépenses  des  cinq  grandes  lignes  suisses  dans  ces  trois 
dernières  années  : 

Jura-Simplon 
Années    Recettes  brutes   Dépenses      Produit  net 

(En  francs) 


1897                32.218.446      18.749.667  13.468.799 

1898               34.025.057      19.799.540  14.225.517 

1899                35.630.504      20.636.238  14.994.266 

Central-Suisse 
avec  le  Bœtzberg  et  la  ligne  Sud-Argovie 

1897               24.949.068      15.117.857  9.831.211 

1898                26.420.239      15.041.074  11.379.165 

1899                27.374.058      15.048.498  12.325.560 

Nord-Est 

1897               26.192.871      15.518.115  10.674.756 

1898               27.48G.275      16.553.243  10.983.032 

1899               28.196.574      16.238.261  11.958.313 

Union  Suisse 

1897               10.831.ÛG7       6.472.403  3.858.664 

1898               10.665.110       6.380.217  4.284.893 

1899..."....     11.477.257       6.716.359  4.760.898 

Gothard 

1897               17.823.215      10.530.007  7.293.208 

1898               18.548.286      10.100.781  8.447.455 

1899               20.210.508      10.465.786  9.744.722 

Totaux 

1897              111.514.667      66.388.049  45.126.618 

1898              117.144.917      67.874.855  49.270.062 

1899              122.888.901      69.105.142  54.783.759 


Il  résulte  du  tableau  ci-dessus  que,  en  deux  ans,  soit  du 
1"  janvier  1898  au  31  décembre  1899,  les  recettes  brutes  ont 
augmenté  de  11.374.234  fr.;  les  recettes  nettes  de  8.657.141  fr. 
et  cela  malgré  un  surcroit  de  dépenses  de  277.093  fr. 

Le  premier  semestre  de  1900  enregistre  une  nouvelle  avance 
de  1.360.000  fr.  environ.  C'est  plutôt  faible  et  on  pourrait 
présager  un  ralentissement  pour  l'exercice  en  cours,  si  le  se- 
cond semestre  ne  venait  pas,  comme  d'habitude,  améliorer 
sensiblement  le  résultat  final. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  -  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

L'équilibre  budgétaire.  —  D'après  le  rapport  sur  le  bud- 
get des  recettes  de  M.  Serzedello  Gorrcia,  le  Brésil  analyse  la 
marche  des  budgets  depuis  1889.  Elle  a  été  manjuée  par  de 
continuels  déficits,  dus  à  des  dépenses  exagérées  et  à  la  dé- 
préciation du  papier,  provoquée  par  des  émissions  fiduciaires 
excessives,  par  des  importations  trop  considérables  et  par  la 
baisse  du  café. 

De  1889  à  1898.  le  sysième  des  crédits  extraordinaires  et 
siipplémentaires  a  créé,  à  côté  du  budget  volé,  un  second 
budget  qui,  absorbant  et  bien  au-delà  les  recettes  publiques, 
a  creusé  l'abîme  et  mené  ;'i  la  convention  du  funding. 

Mais,  heureusement,  en  18iJ9,  grâce  à  cette  dure  leçon,  on  a 
abandonné  la  voie  ni'faste;  non  seulement  les  crédits  budgé- 
taires n  ont  pas  été  dépassés,  mais  on  a  inauguré  un  régime 
d'économies  qui,  joint  à  une  perception  plus  rigoureus<i  des 
revenus,  a  ouvert  l'ère  des  excédents.  Et  l'excédent  en  1899  a 
été  tel  qu'il  aurait  pu  couvrir  et  au-delà,  les  services  exté- 
rieurs faits  en  titres  du  funding  loan. 

C'est  dire  qu'avec  de  l'économie  et  le  change  à  12,  le  Brésil 
n'a  plus  besoin  du  morntoriwn  que  pour  racheter  du  papier- 
monnaie;  quant  à  l'équilibre  du  budget,  il  est  acquis,  même 
en  faisant  le  service  de  )a  dette  et  des  garanties. 

Voyons  maintenant  les  chilîres  des  budgets  votés  et  les 
résultats  des  exercices  depuis  1889. 

Les  chiffres  expriment  des  milliers  de  contos  de  reis  : 

Budget  volé      llésultat  de  l'exercice 
Rec.       Dép.       Recettes  Dépenses 


1889   I'i7  153  160  184 

1^92   207  205  215  279 

1893   2:33  2.")0  276  371 

1895    280  275  307  344 

189a   354  343  346  369 

1897   339  313  307  387 

1898   339  313  313  326 


Pour  1899,  la  recette  votée  a  été  de  351.114  contos,  et  la  dé- 
pense votée  de  328. G23.  D'après  les  chifl'res  connus,  y  com- 
pris le  semestre  additionnel,  la  recette  s'est  élevée  en  réalité 
à  314.2.'ji  contos-papier.  La  recette  en  or  des  douanes  s'est 
élevée  à  18.897  contos  qui,  avec  d'autres  rentrées  en  or,  re- 
présentent un  total  de  ressources  or  de  19.417  contos. 

La  dépense  en  papier  s'étant  élevée  à  225.942  contos  et  celle 
en  or  à  14.092  contos,  il  restait  \m  excédent  de  88.311  contos- 
papier  et  de  0.325  contos-or. 

Du  solde  en  papier,  il  y  a  toutefois  à  déduire  45.003  contos 
de  papier-monnaie  incinérés  correspordant  au  funding  émis 
et  20.0K0  contos  de  crédits  extraordinaires.  Il  y  a  donc,  en 
définitive,  pour  1899,  un  excédent  papier  de  16.250  contos  et 
un  excédent  or  de  5.325  contos. 

L'ère  des  excédents  est  donc  ouverte  et  l'équilibre  budgé- 
taire est  bien  acquis. 


ÉTATS-UNIS 

L'Emigration.  —  L'émigration  aux  Etats-Unis  a  augmenté 
de  près  de  50  0  0  pendant  l'année  liscale  se  terminant  au 
30  juin  dernier.  Elle  a  été  environ  le  double  de  celle  de 
1897-98,  la  pins  faible  en  vingt  ans.  Les  chiffres  pour  les  an- 
nées fiscales  1898,  1899  et  1900  respectivement  sont  :  229.299, 
311.715  et  448..')5l. 


Les  Constructions  navales.  —  Le  correspondant  du 
Journal  of  Commerce  à  Washington  a  fourni  à  ce  journal 
des  chiffres  empruntés  au  rapport  attendu  du  Commissaire 
de  la  navigation,  qui  établissent  les  progrès  rapides  de  l'in- 
dustrie des  constructions  navales  dans  ce  pays-ci.  Les  rele- 
vés ne  sontpas  encore  complets,  mais  ils  suffisent  pour  établir 
que  les  progrés  de  la  marine  marchande  américaine,  pen.lant 
l'année  fiscale  qui  vient  de  finir,  ont  été  plus  sensibles  que  pen- 
dant n'importe  quelle  autre  année  dep  lis  1856.  Les  navires  cons- 
truits aux  Etats-Unis,  pendant  l'année  dernière,  représentent 
un  tonnage  de  381.863  t.  Ce  chiffre  a  été  dépassé  par  plus  de 
50.0001. en  1874,  mais  à  cette  époque,  on  faisait  entrer  en  ligne 
les  bateaux  des  canaux  et  les  côtiers.  Du  tonnage  total,  .5(1 
pour  cent,  ou  483  navires  jaugeant  213  052  tonneaux,  sont  des 
vapeurs.  Cette  forte  proportion  de  navires  de  cette  classe  rend 
l'augmentation  de  la  flotte,  marchande  américaine  supérieure 
à  celle  de  1874  ou  de  n'importe  quelle  autre  année. 

Au  3')  juin  de  cette  année-ci,  dit  le  Bulletin  mensuel  de 
la  Chambre  de  Commerce  française  de  New-York,  le  ton- 
nage lotal  enregistré  des  Etats-Unis  est  évalué  à  cinq  mil- 


lions de  tonneaux,  chiffre  qui  n'avait  pas  été  atteint  depuis 
1865.  On  croit  que  le  tonnage  des  navires  engagés  dans  le 
commerce  étranger  est  légèrement  plus  faible  que  celui  de 
l'année  passée.  La  majorité  des  navires  construits  consiste 
en  bAtiments  en  acier. 

Du  1"  juillet  1899  au  1"  avril  1900,  il  n'y  a  eu  qu'une  seule 
faillite  importante  de  constructeurs,  alors  que,  d'autre  part, 
des  chantiers  fermés  depuis  longtemps  ont  été  rouverts.  Pen- 
dant ces  mêmes  dix  mois  dix  Compagnies,  représentant  des 
capitaux  variant  de  un  demi-million  à  six  millions  de  dol- 
lars, ont  été  formées  ou  sont  sur  le  point  de  l'être.  Le  tonnage 
marchand  actuellement  en  voie  de  construction  dans  les 
chantiers  américains  représente  une  valeur  de  29.500.000  dol- 
lars, contre  20.UOO.000  de  dollars  l'année  dernière.  Il  y  a,  de 
plus,  des  contrats  très  importants  qui  prendront  plusieurs 
années  à  remplir.  Les  chantiers  de  Newport  News  représen- 
tent un  capital  de  douze  millions  ;  le  nouvel  outillage  de 
Gamden  coûtera  environ  six  millions,  et  quoique  les  capitaux 
employés  dans  les  chantiers  de  Crainp  et  l'Union  Iron 
Works,  de  San-Francisco,  soient  immenses,  ils  donnent  à 
leurs  propriétaires  des  résultats  fort  rémunérateurs.  Plusieurs 
autres  chantiers  spéciaux  à  la  construction  des  navires  en 
acier  viennent  de  s  agrandir  et  d'autres  sont  en  voie  de  s'éta-  ■> 
blir,  munis  de  toutes  les  inventions  nouvelles. 


Les  Faillites.  —  Pendant  le  premier  semestre  de  l'année 
courante,  il  y  a  eu  4.880  faillites.  Le  total  de  l'avoir  est  éva- 
lué à  27.475.514  dollars,  et  celui  du  pissif  à  60.664.208  dol., 
près  de  dix  millions  de  plus  que  l'année  dernière,  ou  19  0/0. 
Le  pourcentage  de  l'avoir  au  passif  pendant  celte  période  a 
été  de  45.7  0/0,  contre  45.5  en  1899,  50  0/0  en  1898,  57  0/0  en 
1897  et  1896. 


L.e  Marché  Financier  de  I\ew-YorW 


New-York,  le  8  août  ItOO. 

Le  Marché  fait  preuve  de  tendances  fermes  et  actives.  Le 
fait  que  l'emprunt  angliiis  a  été  pris  en  partie  par  les  Mai- 
sons américaines  a  produit  une  excellente  impression.  La 
situation  reste,  d'ailleurs,  très  favorable  et  les  cours  sont 
généralement  bien  tenus.  Le  compartiment  industriel  et  celui 
des  valeurs  de  chemiiis  de  fer  sont  en  bonne  posture. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  114  8/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
26  5/8;  Milwaukee,  111  1/2;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
10  3/4;  Rending,  K!  5/8;  Canadian  Pacific,  86  1/2;  Illinois 
Central,  116  3/4;  Louisoille,  71  .  '.;  New-York  Central, 
128  1/2;  Union  Pacific,  59  5/8. 


MEXIQUE 

Réélection  du  général  Diaz.  —  Les  électeurs  présiden- 
tiels ont  élu.  à  l'unanimité,  M.  le  général  Porfirio  Diaz.  pré- 
sident de  la  République  Mexicaine  pour  la  période  allant  de 
novembre  19L0  à  novembre  1904. 

Pour  la  quatrième  lois,  l'illustre  homme  d'Etat  a  donc  été 
investi  du  mandat  suprême.  Bien  que  ce  choix  fût  prévu  de- 
puis longtemps,  le  pays,  tout  entier,  en  a  accueilli  la  nouvelle 
avec  une  joie  profonde. 

Pour  tous,  nationaux  et  étrangers,  la  réélection  du  général 
Diaz  a  des  significations  heureuses  et  multiples  que  l'on  peut 
résumer  ainsi  :  continuation  de  la  paix  et  de  la  prospérité  pu- 
blique. Chacun  y  voit  la  promesse  qu'il  pourra  poursuivre  sa 
tâche  sous  la  protection  d'un  Gouvernement  qui  n'a  plus  à 
faire  ses  preuves  d'énergie,  de  sagesse  et  d'équité. 

Au  dehors,  le  résultat  de  l'élection  présidentielle  va  être 
accueilli,  nous  en  sommes  sûrs,  avec  autant  d«  satisfaction 
qu'il  l'a  été  au  Mexique.  On  y  verra  une  nouvi>lle  preuve  du 
bon  sens  du  peuple  mexicain,  du  maintien  de  ses  traditions 
pacifiques  et  laborieuses. 


Production  de  l'Huile  de  Coton  au  Mexique.  —  La 

production  annuelle  est  en  moyenne  de  1  500.000  kilogram- 
mes 3.:506.900  livres)  et  la  quantité  consommée  l'année  der- 
nière a  été  de  14  millions  de  kilogrammes  30.864.400  livres). 

Aussi  bien  aux  Etats-Unis  qu'au  Mexique,  la  récolte  a  été 
inférieure  à  la  moyenne,  et  il  est  probable  que  la  prochaine 
récolte  ne  sera  guère  meilleure,  à  cause  de  l'extrême  séche- 
resse dont  ont  souffert  les  plantations  de  coton.  L'huile  de 
coton  est  absolument  indispensable  dans  la  fabrication  du 
savon,  ce  qui  explique  les  recherche.^  qui  ont  été  faites  pour 
découvrir  une  plante  dont  les  propriétés  seraient  analogues 
pour  la  fabrication  de  l'huile.  On  a  trouvé  que  les  graines  de 
(.  ricimo  »  et  de  «  coyol  »  pourraient  être  cultivées  avec  pro- 
fit, surtout  à  cause  de  leur  dureté  et  de  leur  huile  grasse 
qu'elles  fournissent  et  qui  est  particulièrement  propre  à  la 
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fabricalion   des  savons.    RrcLMiimont  il  a  clé  importé  dvs 

Etals  Uiiis  des  luuiihinos  en  vue  do  l'extraclion  do  l'iiuilc  de 

la  graine  de  «  ricimo  »,  qui  est  récoltée  prés  do  Uuraiigo,  où 
dea  expériences,  ont  duré  prés  do  doux  ans,  ont  donné 
des  résultats  très  satisfaisants.  Lo  «  coj'ol  »,  qui  croît  abon- 
damment à  l'état  sauva^îe  dans  les  régions  troi)icales,  est  un 
arbuste  ou  palmier  qui  produit  des  baies  contenant  80  0/0 
d'huile  et  qui  sont  d'un  inestimable  service  dans  la  fabrica- 
tion du  savon. 

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Budget  pour  1900.  —  Voici  les  chiirres  définitifs  du 
budget  argeulin  de  19U0  rapprochés  des  chilTres  volés  iiour 
l'année  189')  : 

DISPENSES  EN  PESOS  OR 

1«99  1900 

Affaires  étrangères  et  Cultes. .. .        29.'). 341  286.341 

Dette  publique                              21.3U8.332  21.823.537 

Marine                                             »  10.100 

Dépenses  extraordinaires               4.850  300  1.700  000 

26.453.973  23.819.978 

DÉPENSES  EN  PESOS-PAPIElî 

Congrès  national                           2.563.080  2.570.580 

Intérieur                                    l:{.799.026  14.048.736 

Afïaires  étrangères  et  Cultes....     1.166.560  1.3S8.(nO 

Finances                                     8.123.460  7.710.596 

Dette  publique                            10  831.2'8  11.695.218 

Justice  et  Education                     12.173.702  12.63.5.376 

Guerre                                       16.910.852  18.745.028 

Marine                                         13.508.390  11.284.0B0 

Agriculture                                    1  639.3S0  1.360.00(1 

Travaux  publics                            6.603.144  6.4G4.632 

Pensions                                      4.944.3  V)  5.240.944 

Dépenses  extraordinaires                8  8S7.v30  6. 127, .500 

101.150.397  9i. 271.310 

Les  dépenses  prévues  au  budget  ordinaire  «ont  couvertes 
par  les  recettes  suivantes  : 

RECETTES  EN  PESOS-OR 

1899  1900 

Droits  d'importation                      26.410.000  28.000.00(1 

—  d'exportation                      2.400  ODO  2.800.00(1 

—  de  magasinages  manut..        950.000  1.200.000 

l'hares  et  balises                              167.700  190.000 

Service  de  s-anté                                29.001  30.000 

Ports  et  quais                                   701.600  900.0(J(1 

Droits  de  chargements                      200.700  250.000 

Droits  consulaires                             120.000  140.000 

Statistique  et  timbres                       2:-i8.000  300.000 

Recettes  éventuelles                           15.300  30.000 

Droit  additionnel  d'importation 

de  10  0/0                                  8.800.000  » 

Revenu  des  titres                             625.525  1.365.396 

Service  dette  de  Buenos-Ayres  . .     1.360.000  1.3(^)6.800 

—  de  Entre-Rios                           »  30.000 

—  de  la  Banque  Nationale  .        115.467  30.150 

Totaux                  "42.133.292  36.632.346 

RECETTES  EN  l'ES0S-P.\l'IEU 

Impôt  sur  les  liqueurs                  20.000.000  16.000.000 

—  sur  le  tabac                          8.500.0U0  9.2(10.00(1 

Vins  naturels                                 3.000.000  3.2(0  000 

Sucre                                            3.000.000  3.000  OOd 

Allumettes                                   1.800.000  1.800.000 

Bière                                             800.000  900.000 

Chapeaux   l.OOO.OOO 

Compagnies  d'assurances                  ,S50.000  350.000 

Huiles                                            150. COO  » 

Cartes                                             91.000  91.000 

Vins  artificiels                                 100  000  100.000 

-    Travaux  maritimes                        5.0C0.0fiO  5.100.000 

Impôt  foncier                               2.200.000  2.600.000 

Brevets                                        1.850.000  1.800.000 

Papier  timbré                               5.500.000  7.000.000 

Traction                                         155.000  170.00(1 

Postes                                         3.200.000  3.200.000 

Télégraphes                                 1.350.000  1.350.000 

Verbales                                          42.000  42.000 

Concessions  de  terrains                  1.500.000  1.500.000 

Amendes                                          600.000  700.00(1 

Chemin  de  fer  Central-Nord            1.900  000  1.90O.O0O 

—  Andine                    1.125.000  1.200.000 

—  Chilecito                    184.000  184.000 

Banque  de  la  Nation                      2.000.(1GO  » 

Ventes  de  terrains  du  port              2.500.000  2. .500. 000 

Enregistrement  de  propriétés. . .         40.000  40.000 

Hypothèques  de  propriétés                 35.000  35.000 

Totaux                    67.972.000  63.962.000 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Le  Budget  indien.  —  La  (iiizciie  of  India  a  pulilié  le 
projet  de  budget  indien  pour  1900  l'.iOl.  Le  cours  de  la  roupie 
ayant  été  lixé  administrativement  à  1  sh.  4  d.,  la  valeur  de 
la  livre  sterling  ressort  à  15  roupies  exactement,  ce  qui  a 
permis  d'établir  pour  la  première  fois  le  budget  en  livres 
sterling. 

Pour  1900-1901 ,  les  prévisions  de  rorettes  sont  portées  à 
70.155.800  liv.  st.  dépassant  dans  l'ensemble  de  1.623.4(J0  liv. 
sterling  celles  de  1899-190(1;  quant  aux  prévisions  de  dépen- 
ses, elles  s'élèvent  à  69  905.500  liv.  st.,  soit  4,015.900  liv.  st. 
de  plus  qu'en  1899-1900.  L'excédent  des  recettes  n'est  que  de 
160.300  liv.  st. 

Voici  le  détail  des  principaux  articles  de  recettes  et  de  dé- 
penses pour  1899-1900  et  1900  1901  : 

Recettes  et  dépenses  de  l  Inde  anglaise  en  1899-1900 
[écialuations  revisées)  et  en  1900-1901  [évaluations  bud- 
gétaires) : 

RECETTES 

Evaluations 

— ^  Différences 

budgétair"  de  plus 

laOU-1901  ou  en  moins 


Terres  

Opium  

Sel  

Timbre  

Accises  

Douanes   

Autres  droits. 


17.240.800 
4.403.800 
5.879.100 
3.231.700 
3.860.600 
3.153.300 
5.959.700 


(En  livres  sterling 


18.078.700 
4.559.800 
5.845.100 
3.267.400 
8.819,300 
8.134.20') 
6.019.000 


837.00(1 
156.000 
34.000 
35.700 
41.300 
19.100 
59.3(J0 


Total  

43.729.000 

44.723.500 

994.500 

Intérêts  de  capitaux  . . . 
Postes,  télégraphes, 

604.600 

627.300 

+ 

22.700 

2.466.300 

2.397.500 

68.800 

Recettes   des  adminis- 

1.175.300 

1.177.5()0 

+ 

2.200 

545.300 

544.200 

1 . 100 

16.464.300 

17.131.500 

+ 

667.200 

2.415.200 

2.406.200 

9.000 

441.800 

443.900 

+ 

2.100 

Recettes   des  adminis- 

trations militaires . . . 

690.  (iOO 

704.20(1 

-1- 

13,600 

Recettes  totales  

68.532.400 

70.155.800 

-1-1.623.400 

DÉPENSES 

Frais  de  perception....  7.467.500  7.657.100 

Dettes,  services  et  inté- 
rêts  1.954.500  1.901  800 

Postes,  télégraphes, 

monnaies   1.972.100  2.111.100 

Administrations  civiles, 

traitements,  etc   10.782.200  11.080.61)0 

Dépenses  civiles  diver- 
ses  4.051.900  3.934.100 

Fonds  de  secours  pour 

le  cas  de  famine   2. 072.000  3.868.300 

Travaux  de  chemins  de 
fer  (autres  que  ceux 
imputés  sur  le  fonds 

de  famine)   2.400  85.200 

Exploitation   des  che- 

min.s  de  fer   16.472.700  17,616.900 

Irrigation...'.   2  241.800  2.300.400 

Bâtiments  et  routes  .. .  4.130.800  4.162.800 

Armée   15.029.600  16.258,800 

Travaux  défensifs  spé- 

spéciaux   20(1  « 

Dépenses  totales...  66.178.600  70.546.10l) 

A  ajouter  : 
Excédents  des  budgets 

provinciaux   247.000  » 

A  déduire  : 
'  Déficits  des  budgets  pro  - 

vinciaux   443.000  550.600 

Total  net   65.979.600  69.995,500 

Excédent  des  recettes.. .  2.552.800  160.300 


+  189.000 
+  7.800 
-f  139.003 
-I-  307.400 
—  117.800 
-M.295.4C0 

-f  82.800 

-f  1.144.200 
+  58.600 
+  32.000 
-M. 229. 200 


200 


-f  4. 367. 500 


—  247.000 


—  104.600 
-f4. 015. 900 
-2.392.500 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^  —  Empire  de  Russie 


Nicolas  II,  cm))er('iu-,  né  ;i  Saiiit-PL'tcrsbonro;,  le 
6/18  mai  1868,  succède  à  son  père  le  tsar  Alexandre  III, 
décédé  le  1''''  novembre  ISO'i. 


Comité  des  Ministres  : 

Maison  impi'r'uilc  cl  iipn- 

nages   (lénéral  W.  Frcedcricksz. 

AyriciiUure  cl  Ihnnaine  ...  S.  Ycrmolow. 

Secrétaire  de  l'Empire   W.  K.  d  Pleh\ve. 

Finances   S.  J.  Witte. 

Voies  de  communicalion. . .  Pr.  M.  J.  Khilkow. 

Guerre.   Général  Kouropatkine. 

Marine   Amiral  P.  P.  Tyrtow. 

Justice   N.  V.  Moiiraview. 

Affaires  élranf/ères   Comte  AÏonravicw. 

Instruction  publique   Sogolépow. 

Itdérieur   Bipiogunc. 

L'Empire  russe  est  une  monarchie  anlocratique  ab- 
solue, héréditaire  dans  la  postérité  nulle  (primog.)  de 
la  Maison  Romanow-Holstcin-Gottorp  et,  après  l'ex- 
tinction de  la  ligne  masculine,  tansmissible  à  la  des- 
cendance féminine.  —  L'empereur  ou  tsar  est  le  chef 
temporel  et  s])irituel  de  tous  ses  sujets.  Il  gouverne 
par  l'intermédiaire  do  ministres  choisis  par  lui  et 
responsables  vis-ii-vis  de  lui  seulement. 


HISTORIQUE 

Le  déveloi)pement  dont  la  Russie  bénéticie  depuis  un 
quart  de  siècle  a  son  origine  dans  les  réformes  adoj)- 
tées  par  TEmpereur  Alexandre  II,  qui  prit  le  Pouvoir 
en  IS'iô,  au  milieu  des  difficultés  soulevées  par  la 
guerre  de  Grimée. 

(le  souA^erain  ap])li([ua  tous  ses  efforts  à  faire  oublier 
les  désastres  de  cette  campagne;  il yi)arvinten  assurant 
la  ])rospérité  intérieure  du  pays  et  il  s'illustra  par  le 
grand  acte  de  l'émancipation  des  serfs  (1861).  La  se- 
conde partie  de  son  règne  fut  marquée  par  l'éche'* 
de  l'insurrection  polonaise,  qui  livra  la  Pologne  à  la 
merci  de  la  Russie  et  ([ui  lui  lit  perdre  les  derniers 
restes  de  son  autonomie. 

Lors  de  la  guerre  franco-allemande,  Alexandre  II 
garda  la  neutralité  ;  il  profita  de  l'occasion  qui  lui  était 
offerte  par  ces  événements  })0ur  demander  la  réu- 
nion, à  Londres,  d'une  Conférence  européenne  à  la- 
quelle il  soumit  une  revision  du  traité  de  Paris  de  1856. 
La  Conférence  consentit  à  la  suppression  de  l'article  qui 
limitait  la  marine  militaire  des  puissances  riveraines 
de  la  mer  Noire.  Six  ans  plus  tard,  la  guerre  d'Orient 
(1877-1878)  augmenta  l'étendue  du  territoire  russe.  Le 
traité  de  San-Stefano,  que  le  Tsar  avait  imposé  à  la 
Turquie,  fut,  il  est  vrai,  remanié  par  le  Congrès  de 
Berlin,  mais  la  Rirssie  recouvra  néanmoins  la  ligne 
du  Pruth,  à  l'embouchure  septentrionale  du  Danube  ; 
elle  obtint,  en  Asie,  Kars,  Ardahan  et  le  i)ort  de  Ba- 
toum. 

Quoique  cette  guerre  heureuse  eût  satisfait  le  patrio- 
tisme des  Russes,  le  Gouvernement  du  Tsar  eut  à  lut- 
ter contre  des  difficultés  intérieures  créées  par  un  parti 
révolutionnaire  appelé  nihiliste,  parce  qu'il  a  pour 
programme  de  ne  rien  laisser  subsister  de  l'ordre  poli- 
tique et  social  actuel.  Grâce  à  son  organisation  secrète, 
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ce.  parti  réussit,  en  1878  et  en  1879,  à  troulilor  profon- 
dément le  i)ays;  il  y  eut  des  attentats  répétés  et,  le 
l;?  mars  1881,  l'empereur  Alexandre  II  tomba  victime 
d'une  nouvelle  tentative  dirigée  contre  lui. 

Son  tils,  Alexandre  III,  prit  le  pouvoir  :  la  crainte 
des  nihilistes  et  l'antagonisme  dos  Allemands  et  des 
Russes,  rendirent  les  débuts  de  ce  règne  assez  péni- 
])lcs.  En  1883,  la  perspective  de  difficultés  avec  l'An- 
gleterre, à  l'oi-casion  de-  l'annexion  de  Merv  et  de 
Saraks,  parut  amener  un  rapprochement  entre  les  Em- 
pereurs de  Russie  et  d'Allemagne;  mais,  l'année  sui- 
vante, les  rapports  se  tendirent  de  nouveau  et  les  évé- 
nements de  Bulgarie  ne  contri])uèrent  pas  à  le^  amé- 
liorer. 

r;ei)endant,  l'empereur  Alexandre  III,-  tout  en  sur- 
veillant la  situation  extérieure  et  en  ne  prenant  encore 
aucun  engagement  avec  les  Puissances  étrangères, 
s'occupait  d'améliorer  la  situation  intérieure  du  pays  : 
il  réorganisa  l'Administration  communale  ])ar  la  «créa- 
tion des  chefs  de  cantons  ruraux  (1889-1890);  et,  pour 
faire  cesser  de  nombreux  al)us,  il  retira  aux  Gouver- 
neurs de  province,  toutes  les  nominations  de  fonction- 
naires qu'il  concentra  entre  ses  mains. 

En  même  temjis,  il  donna  tous  ses  soins  au  dévelop- 
pement économique  du  pays,'  réorganisa  les  finances, 
fit  ouvrir  le  Marché  de  Paris  aux  emprunts  de  la  Rus- 
sie et  consacra  une  partie  des  sommes  ainsi  obtenues 
à  la  création  dos  voies  ferrées  qui  devaient  permettre 
de  tirer  parti  des  richesses  nattirclles  du  sol  et,  par 
rétalilisscment  de  la  grande  ligne  transsibérienne,  ou- 
vrir ù  rEm])ire  des  Tsars  les  marchés  de  l'Asie. 

Les  facilités  ainsi  accordées  aux  communications 
donnèrent  une  forte  impulsion  au  commerce  et  à  l'in- 
dustrie des  céréales;  l'industrie,  qui  délmtait  à  peine, 
prit  un  rapide  essor  et  nous  verrons  |)lus  loin  l'im- 
portance des  résultats  obtenus  aujounl  hui. 

L'Angleterre,  cependant,  voyait  d'un  mauvais  œil 
les  progrès  de  la  Russie  en  Asie.  Elle  demanda  la  réu- 
nion d'une  (lommission  mixte  chargée  de  limiter  l'in- 
fiucnce  l'usse  et  anglaise  sur  les  frontières  de  l'Afgha- 
nistan :  Alexandre  III,  qui  désirait  surfout  la  paix  et 
qui  n'avait  multiplié  les  armements  que  pour  la  main- 
tenir, accei)ta,  sans  renoncer  «aux  avantages  acquis,  à 
la  réunion  de  cette  Commission.  Il  est  vrai  que  la  poli- 
tique russe,  fidèle  à  ses  traditions,  ]ioursuivait  un 
autre  Init  en  Asie  et  que,  dans  le  i)artage  futur  de 
cette  partie  du  monde,  elle  se  réservait  la  région  du 
Nord. 

L'attitude  de  Bismarck  dans  les  affaires  d'Orient, 
avait,  d'autre  part,  éloigné  l'Empire  d'une  alliance 
allemande,  et  les  aA'ances  nombreuses  faites  par  Guil- 
laume II  ne  l'arrêtèrent  pas  dans  sa  lutte  engagée 
contre  l'immigration  allemande,  lutte  demandée  i)ar  le 
parti  panslaviste.  — 

Après  plusieurs  années  de  rccueillcmeiif,  Alexan- 
dre III  dévoila  nettement,  en  1891,  l'orientation  qu'il 
entendait  donner  à  sa  politique  cxtérieitre.  La  visite 
qu'il  rendit,  en  juillet,  aux  vaisseaux  français  mouil- 
lés à  Cronstadt,  eut  une  signification  qui  ne  trompa 
pas  l'Europe,  et  les  manifestations  de  la  France  rece- 
vant, en  1898,  les  marins  russes,  accentuèrent  encore 
les  sympathies  qui  rattachaient  à  la  fois  les  deux 
gouvernements  et  les  deux  peuples. 

Les  deux  chefs  d'Etat  ijui,  en  ces  circonstances, 
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<l'inii  i  I  il',  il('\  aii'nl 
le  I 'r(''si(lcn t  C.iiv- 

llcnliil  anarcliisic ; 
iiii'iiic  (''|)(i(Hi('  par 

l,i\ailia,  II'  im- 


avaicMil  i'cliuii<i('  des  proli'slal ions 
l)iciilôl  disparaître  :  le  'i'i  juin  lS!)'i, 
nul,  ((Uiihail,  à  Lyon,  victiiiKMl'uii  : 
le  tsar  Alexandre  IIF,  frappé  à  la 
line  terrible  maladie,  inonrail.  à 
vonibre. 

Cette  lin  prématurée  donnait  le  tronc  au  jeune  Isarc- 
vifeh,  ((ui  prît  le  nom  de  Xieolas  II.  Le  manifesle 
(m'il  pidilia  en  luonlaiil  an  pouxuir  se  lenninait  par  rcs 
mots  : 

«  Nous  nous  souMMions,  dans  cette  lieure  doulou- 
vcxiso,  niais  s()lennell(\  des  \-olontés  testamentaires  de 
notre  père  détiuit,  et,  pénétré  de  son  souvenir,  nous 
faisons  à  la  faee  du  Tout-Puissant  la  promesse  sacrée 
d'avoir  toujours  pour  unique  Lut  le  développement 
pacifu|ue,  la  puissance  et  la  gloire  de  notre  chère 
Russie  et  le  l)onheur  de  tous  nos  tidèles  sujets.  » 

Le  nouvel  Emi)ereur  a  pris  à  tâche  d'exécuter  fidèle- 
ment le  programme  qu'il  s'était  ainsi  tracé  et  de  con- 
tinuer l'œuvre  indiquée  par  son  père. 

Au  point  de  vue  extérieur,  l'entente  avec  la  France 
n'a  cessé  de  s'affirmer  :  En  1895,  les  deux  Gouverne- 
ments intervinrent  ensemble  dans  le  différend  sino- 
japonais,  et  l'Allemagne  s'associa  à  eux;  diverses 
manifestations  se  produisirent  ensuite,  notamment 
lors  des  fêtes  du  couronnement  (20-30  mai  1896),  ([ui 
montrèrent  à  l'Europe  l'existence  d'un  accord,  et  nous 
avons  rappelé,  d'autre  part,  les  solennelles  circons- 
tances dans  lesqivelles  l'entente  fut  ofliciellement  an- 
noncée. (Voyage  de  l'Empereur  et  de  l'Impératrice  à 
Paris,  5  octobre  189G;  voyage  de  M.  Félix  Faure  en 
Russie,  'i  août  1897). 

Depuis  le  couronnement  de  Nicolas  II,  la  situation 
politique  intérieure  de  la  Russie  s'est  peu  modiliéc  : 
c'est  une  monarchie  absolue  ;  elle  ne  subit  pas  de 
révolution,  mais  il  semble  qu'il  y  ait  une  évolution 
dans  le  sens  libéral.  L'Empereur  a  marqué  déjà  sou 
intention  de  réaliser  de  sérieuses  réformes,  et  il  en  a 
décidé  plusieurs  qui  touchent  à  l'organisation  admi- 
nistrative ;  les  Polonais  ont  obtenu  des  adoucissements 
au  dur  régime  qui  leur  était  imposé  :  l'impôt  foncier 
supplémentaire  qui  pesait  sur  eux  depuis  la  guerre  de 
1863  a  été  aboli. 

La  transformation  économique,  commencée  sous 
Alexandre  III,  a  été  j'joursuivie.  De  contrée  exclusi- 
vement agricole,  sous  l'impulsion  de  l'autorité  souve- 
raine, la  Russie  devient  un  pays  industriel.  L'orga- 
nisation de  l'industrie  emprunte,  cependant,  aux' 
traditions  du  pays,  un  caractère  spécial,  car  le  moujik, 
quoique  ou^'rier,  reste  attaché  à  sa  communauté  (le 
mir)  et  au  sol. 

c<  Le  mir,  a  écrit  M.  Leroy-Beatilieu,  lui  enlève  ou 
lui  dis])ute  la  liberté  de  se  fixer  dans  la  région  et  dans 
le  métier  où  la  vie  lui  semble  la  plus  facile  et  le  tra- 
vail le  plus  profitable.  Au  rebours  de  ce  que  le  mir 
semblait  promettre,  le  moujik  ouvrier,  ne  pouvant 
prendre  racine  nulle  part  en  dehors  de  son  village, 
s'habitue  à  ime  vie  instable;  il  passe, d'une  industrie 
à  une,  autre  sans  pouvoir  se  fixer  dans  aucune.  lien 
résulte  un  autre  inconvénient  pour  l'industrie  :  les 
fabriques  sont  abandonnées,  eu  été,  par  un  grand 
nombre  de  leurs  ouvriers  ;  beaucoup  d'usines  sont 
obligées  de  fermer  entièrement  à  Pâques  ou  à  l'épo- 
qiie  des  rnoissons.  Le  cofiteux  outillage  moderne 
rend  ces  chômages  périoditpies  onéreux.  L'instabilité 
du  travail  industriel  nuit  i)eut-étre  plus  encore  à  l'ou- 
vrier qu'au  patron  et  à  l'industrie.  Il  est  une  des 
causes  du  bas  prix  des  salaires  et  du  peu  de  bien-être 
des  ouvriers,  les  fabricants  ne  pouvant  rénuuiérer  un 
travail  intermittent  aussi  bien  qu'un  travail  ré- 
gulier. » 


Par  la  force  même  des  choses,  une  classe  ouvrière 
apparaît  déjà,  cepcmdaut,  groU|)ée  aulonr  do  l'usine  on 
vi\-ant  dans  l'usine,  etlc!  (ionvernement  inlervieni  pour 
améliorer  son  sort.  La  loi  protège  les  femmes  et  les 
enfants;  les  heuresde  travail  sont  strictement  limitées; 
les  jours  (le  re])Os  sont  inq)Osés  et  l'on  prévoit  une 
transfcn'mation  assez  rajjide  de  cette  classe. 

Nicolas  II  ])oin'suif  ainsi  la  politique  de  son  ))ère. 
Son  esprit  i)acilique  s'est  montré  récemment  dans  une 
noble  tentative  pour  limiter  lés  charges  militaires  des 
peuples. Le  28 août  1898, le  comte Mouraview  adressait, 
en  effet,  sur  l'ordre  de  l'Empereur,  une  circulaire  à 
tous  les  représentants  étrangers  accrédités  à  Péters- 
bourg,  demandant  la  réunion  d'ivne  Conférence  en  fa- 
vevir  du  maintien  de  la  paix  générale  et  d'une  réduc- 
tion possible  des  armements  excessifs  qui  pèsent  sur 
toutes  les  nations. 

Accueillie  ave  transport  par  tous  les  esprits  géné- 
reux ou  rêveurs,  cette  propositiçn  sembla  vite  peu  pra- 
tique à  ceux  qui  calculent,  et  l'on  vit,  dès  les  premières 
réunions  de  la  Conférence  qui  fut  convoquée  à  La  Haye 
en  mai  1899,  que  rien  ne  resterait  de  cette  tentative. 

Le  texte  suivant  fut  seulement  adopté  par  la  Com- 
mission :  (<  La  Commission  estime  que  la  limitation 
des  charges  militaires,  qui  pèsent  actuellement  sur 
l'Europe,  serait  heureuse  pour  le  bien-être  matériel  et 
moral  de  l'humanité.  »  Ce  n'était  qu'un  vœu;  la  Confé- 
rence a  dé-'idé,  toutefois,  la  création,  à  La  Haye,  d'une 
Cour  internationale  d'arbitrage  composée  de  délégués 
des  diverses  puissances  et  dont  le  fonctionnement  est 
minutieusement  réglé.  D'autres  conventions  ont  été 
étudiées,  mais  de  récents  événements  ont  prouvé  que 
la  généreuse  initiative  de  l'Empereur  est  loin  d'avoir 
donné  les  résultats  qu'elle  méritait. 


MONNAIES 

Le  système  monétaire  de  la  Russie  a  été  })rofondé- 
ment  modifié  par  de  récents  ukases.  Le  rouble  de 
100  kopecks  reste  l'unité  monétaire;  l'étalon  d'or  est 
sul)stitué  définitivement  à  l'étalon  d'argent;  les  pièces 
d'or  actuellement  frappées  représentent,  à,  poids  égal, 
23 fois  l/41a  valeur  des  espèces  d'argent  (au  lieu  de  15 1/2). 
Au  pair  français,  la  valeur  du  rouble  argent  serait  de 
4  fr.  ;  aux  termes  de  la  nouvelle  loi,  il  ne  vaut  plus 
que  2  fr.  6666.  Il  est,  d'ailleurs,  réduit  au  rang  de 
monnaie  di\'isionnaire,  et  la  frappe  totale  des  pièces 
d'argent  à  900  et  à  500  millièmes  ne  doit  pas  dépasser 
9  roiibles  par  tête  d'habitant. 

Voici  un  tableau  des  monnaies  russes,  de  leur  titre, 
de  leur  poids  et  leur  valeur  : 

Valeur 

ïilro       Poids      an  pair 

Monnaies  d'or  :          Mill.        Gr.  Fraacs 

Impériale  (15  roubles)...      <)00  12.904  40  f. 

10  roviblcs                         ilOO  8.G02  26  66 

1/2  impériale                       000  0.4.52  20  f. 

f>  roubles                         900  4.801  13.;33 

Monnaies  d'argent: 

1  rouble                          900  20.000  2  66 

r)0\kopecks                        9(10  10.000  1  33 

2.'/     —                              iHH)  5.000  0  66 

20      —                              .500  3.. 599  >) 

15      —    ,500  2.G99 

10      —                              .5œ  1.799  .) 

5      —                              .500  0.899  » 

Monnaies  de  cuivre  : 

5  kopecks  (1)   16.380  » 

3      —    9.8;W  » 

2  —                                »  6.550  » 

1     ■  —    "  3.280 

1/2      -   ,  l.G'iO 

1/4      —    0.820 

(1)  Avec  1  kilograuuno  on  frappe  pour  3  roubles  0524  do 
monnaie      cuivre  de  toute  nature. 
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Monnaies  fiduciaires  :  Billets  do  banque  de  100  roubles, 
roubles,  10  roubles.  .3  roubles,  ;J  roubles.  1  rouble. 

Lo  pouvoir  libératoire  des  pièces  d'or  est  illimité, 
celui  des  pièces  d'argent  -de  1  rouble,  50  kopecks  et 
'i-')  kopecks  est  limité  à  2û  roubles  entre  les  particuliers 
(d  celui  des  autres  pièces  d'argent  à  3  roubles. 

Voici  un  tableau  des  frajjpes  de  monnaies  russes, 
depuis  1886.  Nous  rappelons  qu'avec  l'année  1897  a 
'■ommencé  la  frappe  d'or  du  régime  nouveau;  l'impé- 
riale vaut  non  plus  10,  mais  l.'j  roubles-argent  ou  rou- 
l)les-"i-c'dit  : 

Mdiniinrs  dDf  /iiliriiiuces  : 

De  ISSCà  ISIIC.  Kii  1H07  el  180X 


llonbles-or 

Impériales   (i;!.S;^'i  .8.")0 

ini|iériales   1      'iJO.  7«0 

10  r..ni)les   „ 

5  roubles   » 


]«:!.m').(i;'>o 


'  liouJjlos-crédil 
1?«..')00.180 
l'2(i.217.r)07 
2.TO0.000 
■-W.7.')0.()00 

.")'.),").  'ii57-. 7 47 


iM0)})Uti('s  d'iirtji'iil  /'iiliri(iiii''('s  (tcpuis  ISSd 


Pièces  de  1  rouJjle,  ,"«0  eL 

25  koix'cks  

Pièces  de20, 15, 10  e(  5kop. 


A  Sainl- 
Pélersliour^' 

;l!oubles 

7;!.  922. 5-20 
Kî.C'd.yKIi 


A  Bru.Kelles 
td  Paris 


82.. 500. 000 


8il.!l7'i.lO(j  82.500.000 
172. 47  4. 100 


Mdlltlilirs  (Ir  lirniiZ-i'  fdhrii/llées  depuis  1892  : 

\  Sl-Pélei-sb.      .\  T>inniiiL;liaiu 


Pièces  de  :!  ko)ie(d< 
  2   

—  î  — 

-  1/',  - 


■I!oubl( 
.527.200,80 
587.200,.58 
5;{1. 8.50,20 
Cl. 515,1.55 
''i.:!0().o.55 


7  7  7.. 500 
825.  (KM) 
1 .025.(MKI 
7;i0.00n 
.'i2..500 


l.7l2.oi;i;,'.i'jo      ;!.  ioo.ooo 
.112.000.010 


POIDS  ET  MESURES 


Eu  vcriu  d'an  ukase  de  1870,  les  opéralimis  de  douane 
pcuoenl  se  faire  avec  les  unités  du  s)/stè)iie  inéti'ique 

Poids  :  L'uni  lé  de  jioids  tle  conuuerce  esl  la  livre  =  409 
;_rrauuues  5115  =  le  poids  d'uu  ]iied  cube  auylais  d'eau  à 
lo"  lièauiiiur.  La  livre  iiolonaise  =  405. .504. 

La  livre  coulieiil  16  onces,  32  loths,  90  sololniks,  et  9.216 
ilolis.  —  Un  sololnik  vaut  96  doli.s  —  4  gr.  2()6.  —  Le  i)oud  = 
40  livres  =  16.380  grainnies.  —  Lo  "berkowètz  =  10  pouds  = 
163.804  gr.  —  La  tonne  de  navire  =  6  bergo\vétz  ='982-500 
grammes.  —  Le  last  de  navire  =  2  tonnes  =  1.965  kilogr.  — 
La  livre  médicale  =  358  gr.  3226.  —  Le  karal  de  Hollande, 
pour  les  perles  et  diamants  =  2  décigr.  058. 

Mesures  de  longueur  :  Pied  anglais  ou  russe  =  0  m.  30479. 
—  L'arcliinc  (aune)  =  10  verscliocks  =  0  m.  71119.  —  La  sa- 
gène  (toise  ou  brasse)  —  2  m.  13:350.  —  La  sagèno  =  3  arcliines 
=  7  pieds  =  48  veischoks  =  840  lignes.  —  La  verslc  =  500 
sagènes  =  1  kilom.  06678. 


:  2.400  sagènes  carrées 


Mesures  de  superficie  :  Li\  dr^cialine: 
=  109  ares  25. 

Mesures  de  capacilé  pour  les  Grains  :  Tscliolvert  = 
2  heclol.  09726,  soit  environ  210  litres.  —  Tsclitvérik  —  26 
litres  2175.  —  Garnetz  =  3  litres  2797.  —  Le  tschetwert  vaut 
2  osniin  =  8  Isclielvèriks  =  35  tchotwerka  et  64  garnetz. 

Pour  les  autres  inarcluuulises  sèclies  ou  vt'Ud  piar  sagène 
cube  =  9  mètres  cultes  632. 


l'oui-  les  liquides  ;  Vedro  =  12  liln  s  229.  Le  vedro  s.'  di- 
vise en  demies,  dixièmes  et  vingtièmes  de  vedro.  —  La botchka 
1  tonneau;  =  4(J  vedros  =  491  litres  940. 

Pour  les  bois  à  brider  :  La  uiesure  est  de  1/4  de  sagène 
cube  =  7  stères  SS'i. 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

L'Empire  russe  '-omprend  le  septième  de  la  surface 
terrestre  du  glolie  et  couvre  une  étendue  de  jdus  de 
22.000.000  de  kilomètres  "arrés.  La  Russie  d'Europe  et 
la  Pologne  russe  ont  une  étendue  de  .j.0i().;-{81  kilomèt. 
carrés.  Il  n'y  a  pas  eu  de  recensement  général  de  la  popu- 
lation avant  le  10  février  1897;  mais  divers  dénom- 
l)rements,  faits  [)our  la  plupart  ))ar  des  Comités  statis- 
tiques, (}i]t  fourni  un  lableau  approximatif  du 
mouvcmeni  de  la  p0|)ulation. 

Voici  les  résultats  oldeims  d('j)uis  1722.  Kn  les  exa- 
minant, il  taul,  bien  entendu,  tenir  compte  des  aug- 
mentations territoriales: 


AnnéM 


1722. 
1742. 
1702. 
1782. 
1790. 
1812. 


i'o|iulal  ion 
14.000.0011 

lO.OUO.OIHl 
19.0IM».0I  m 

28. o(  10.00(1 
:!o.ooo.()(«) 
41.000.0(_H) 


.\nui' 


Poiuilaliou 

45.0(M».IM)0 
6O.0OO.(HI0 
68.000.(M)0 
74.0()0.(H)0 
76.229.(HX) 
1897   103.671.0.58 


1825. 
1835. 
18,-,1. 
18r)9. 
1875. 


Au  l^'-  .Janvier  1900  la  population  jirobablo  de  la 
Russie  (rEuro])e  et  de  la  Pologne  rifsse  était  évaluée  ii 
i0ti.r)8'i.000  liHhitants. 

Voici  les  résultats  du  recensement  de  1897,  pour  la 
Russie  d'I'lurope  et  de  Pologne  : 

Po]jula-  Par 
Kil.  carri'\s         lion  kil.c. 


lillssie  d'I'JirojM'  

Pologne  


4.889,002     94.215.415  19 
127. .319      9.4.V).94:3  74 


5. 010. .381    103.671.358  21 

De  1892  à  1890,  le  mouvement  de  la  ]io))ulation  dans 
la  Russie  d'Europe  a  été  le  suivant  : 

Excc'deul  des 
Mariages  Naissances       Décès  naissance 


1892. . . 
189;!.  .  . 
1894. . . 
1895... 
1896... 


774.8;!0 
785.783 
845.090 


4.003.423 
4.273-.801 
4.. 309. 879 
4.58(;.8.51 
4.594.468 


3.-563.398 
3.012.6:58 
:!.O40.Wi9 
3.200.;581 
3.081  198 


440.025 
1.267.163 
] .;«}::. 210 
1.:î2(;.470 
1.. 513. 270 


EMIGRATION 


D'après  la  statistique  ofli'-ielle,  il  y  a  eu,  en  .'-îo  an.s 
(i85()-1888!,  un  excédent  d'émigration  de  nationaux  qui 
s'est  élevé  à  1.140.052  et  un  excédent  d'immigration 
d'étrangers  de  2.304.717.  L'émigration  augmente  :  pen- 
dant les  dernières  années,  les  juifs  ont  principalement 
contribué  à  cette  exode  vers  les  Etats-Unis.  Le  nombre 
de  Russes  venus  aux  Etats-Unis,  de  1873  à  1890,  a  été 
do  313.409;  de  1891  à  1897,  on  en  a  conq)té  409.003,  soit 
un  total  do  722.472  pour  24  ans. 

Voici  les  cbiffrcs  de  l'émigration  en  Sibérie  : 


1888. 
1889. 
1890. 


26.129  1891   00.000 

:!0.410  1892   100.  (HXi 

:J6.000  1985   1 00. 000 


En  1890  et  1897,  le  cbilïre  a  varié  de  l-jO.OOO  à  200.000; 
en  1898  il  a  été  de  00.000. 

{A  suivre.) 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  BourgaRel. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  do  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


l'BINCIP.  CHAPITKES 


O  3  O 


m  ^  ^ 
't 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


n  août. . . 

i  août. . . 

9  anùl  . . 
16  août. . . 


1.925 
'.i.'209 
2.232 

■î.m 


1.1991 
1.13o 
1.138 
1 . 13i| 


4.039 
3.9BI 
3.9i6 


460 
593 
51'2 

m 


879 
708 
692 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


7  août  

'23  juillet... 
31  juillet . . . 

7  août  


09(; 
714 
720 
718 


312 
366 
355 
334 


1.374 
1.370 
1.403 
1.362 


644 

663 
60S 
593 


978 
898 
922 
880 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin   

'/  juillet.... 

14  juillet . . . . 

31  juillet... 


92 
68 
ti9 
■70 


46 
33- 
34 
35 


2ilj 
223 
218 
220 


lo3 
116 
116 
116 


2!)5 
296 
296 
291 


45:; 

525 
522 


S9 
Si 


28 

26 
25 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

V 

métallique 

Ci  <n 

O) 

1  CJ  "A 

'/)  £ 

u  ^  r- 

^  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COUI 

et  dép< 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899  7  août  

1900  -23  juillet... 
1900  31  juillet... 
1900    7  août  


768 

267 

1.416 

43 

410 

47 

951 

247 

1.37S 

.'i? 

367 

.51  i 

951 

249 

1.441 

39 

404 

59 

950 

250 

1.420 

4'i 

401 

60 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  juillet . 
'22  juin  . . . 
30  juin  . . . 

7  juillet . 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


31  juillet .. 
31  mai  

30  juin   

31  juillet.. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


12  août.., 
28  juillet. 
4  août.  . 

11  anûl... 


GRECE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899    17  août  

855 

» 

718 

1.022 

770 

» 

3'X 

1899   '20  juillet.... 

35 

2 

63 

38 

40 

l 

5 

1900     2  aofit  

776 

)) 

7î2 

1.003 

761 

» 

4 

1900    30  juin  

35 

2 

65 

34 

47 

5 

1900     9  août  .,  .. 

761 

» 

765 

931 

723 

4 

1900    10  juillet .... 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

1900  16  août  

771 

7=6 

1.0'27 

753 

» 

4 

1900   20  juillet.... 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

S 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899   10  juin  

139 

20 

186 

» 

1900  14  avril  

132 

14 

188 

» 

» 

» 

1900  12  mai  

143 

15 

19J 

15» 

15 

199 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 
1900 


14  avril. 


1900     9  juin  . 


63  1 

12 

158 

1 

i> 

1899 

72 

10 

167 

1  " 

>) 

1900 

73 

10 

174 
174 

n 

1900 

72 

10 

1  » 

)> 

» 

1900 

1899 
1900 
1900 
1900 


20  juillet 
30  juin  , 
10  juilU  . . 
'20  juillet . 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1899 
1900 
1900 
1900 


'20  juillol 
30  jiiui  . . . 
10  juillet . 
20  juillet . 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NOR'VEGE  —  Banque  de  Norvège 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juin  . 
30  avril. 
31, mai.. 
30'juiii  . 


45 
43 
33 

36 


92 
79 

85 
96 


15 
IS 
16 
16 


72 
64 
65 
73 


PORTUGAL  —  Banque  do  Irortugal 


2  août  

18  juillet.. 
•25  juillet . . 

i''  août... 


1899    10  août  

87 

23  J 

526 

26 

402 

49 

1900  -26  juillet.... 

90 

14  ■ 

566 

42 

459 

59 

1900     "2  août  

95 

15 

502 

45 

462 

60 

1900     9  août  .  ,  ,  , 

91 

15 

560 

44 

445 

59 

3 

4 

3 

6(i 

26 

4 

7 

13 

62 

23 

66 

4 

7 

14 

62 

2'-i 

66 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

90 

127 

9 

31 

30 

103 

129 

■ÎO 

31 

18 

102 

139 

7 

34 

18 

91 

>> 

129 

8 

39 

16 

4.V. 

4  y. 


3  y. 


324 

340 

1.510 

808 

1.021 

96 

342 

421 

1.573 

749 

1.075 

206 

342 

422 

1.580 

747 

1.073 

■219 

342 

418 

1.584 

747 

1.073 

215 

189  9    30  juin  

4 

117 

46 

21 

5 

1900   28  lévrier.... 

» 

136 

73 

31 

8 

1900   31  mars  

2 

« 

136 

74 

32 

10 

1900   30  juin  

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1899    12  anul  

69 

152 

435 

7 

142 

116 

1900   2S  julllrt 

1  3 

150 

4u7 

12 

123 

113 

1900      't  aiiûl  

123 

119 

45 't 

6 

129 

110 

1900    11  a.jûl  

123 

ll8 

419 

7 

l'29 

Î06 

6 
6 
6 


3/, 


6K. 
6^ 


4K 

3  y, 

3  M 


295 

49 

870 

229 

321 

40 

5 

297 

.58 

865 

189 

317 

49 

297 

34 

875 

1S9 

331 

37 

297 

52 

856 

196 

322 

35 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

64 

11 

238 

67 

.S6 

2(; 

5 

66 

13 

257 

61 

83 

30 

5 

66 

13 

261 

62 

82 

30 

5 

66 

.  13 

255 

62 

76 

29 

5 

1  27 

54 

383 

14 

77 

23 

27 

49 

383 

15 

89 

18 

27 

49 

3S3 

13 

90 

18 

1  27 

49 

383 

11 

89 

18 

6 

6'/, 

6>.; 

i 


5  H 


194 


L'ÉCONOMISTE  EUKOPÉËN.  — 


Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallifiue 


Or 


Ar- 
gent 


PBINCIP.  CHAPITRES 


3  &--> 

C  -li 

.-î:-^  ce 


o  o  o 


I     CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur . 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


24  juillel  .... 

8  juillel  

15  juillel .... 
22  juillet . . . , 


48  ■ 

4 

140 

n 

(10 

17 

% 

4 

Ik-i 

9 

."il 

22 

8 

3 

m 

51 

22 

8 

36 

2 

l-i3 

9 

32 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899  23  iuillel  . . . . 

1900  8  juillet.... 

1900  16  juillet  

1900  23  juillet.... 


463 

139 

1 

51 '6 

4'*8 

462 

229  II 

2 

119 

201 

1 

40] 

399 

316 

370 

2 

105 

203 

1 

46" 

403 

496 

380 

2 

ors 

202 

1 

496 

395 

496 

'An  \ 

■■''A 

3% 
5/2 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899  31  juillet.... 

1900  30  juin  

1900  14  juillet.... 

1900  31  juillet .... 


29 

2 

13 

17 

37 

13 

» 

21 

2 

73 

12 

41 

22 

21 

2 

72 

13 

40 

22 

21 

3 

72 

12 

40 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


189  9  30  juin  .... 

1900  30  avril.. . . 

1900  31  mai  

1900  iOjuin.... 


6 

9 

33 

9 

8 

9 

3 

9 

32 

1 

8 

7 

î 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

6 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

SUEDE  -»  Banque  Royale 


189  9  30  juin 

1900  30  avril. 

1900  3  mai.. 

1900  30  juin  . 


43 

6 

lO'i 

32 

91 

22 

6 

43 

7 

83 

33 

124 

20 

43 

7  ■ 

87 

o9 

122 

23 

6 

43 

7 

94 

48 

124 

21 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899  30  juin... 

1900  30  avril... 
1900  31  mai.... 
1900  30  juin  ... 


13 

11 

106 

632 

288 

134 

» 

13 

14 

m 

729 

304 

139 

» 

13 

12 

106 

741 

308 

111 

» 

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Emissidn 


1899  12  août... 

1900  28  juillel  . 
1900  4  août... 
1900  11  auùl... 


96 

10 

213 

965 

179 

39 

99 

10 

213 

1028 

1x3 

49 

99 

10 

213 

1028 

183 

49 

99 

10 

215 

1028 

183 

49 

4% 


TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


16  août. . 

2  août.. 

9  août.. 
16  ai.at.. 


8.279 

2.706; 
2.763 

14 

310 

3.727 

6.4U3 

1 . 53ni 

» 

8.442 

14 

817 

3.900 

6.810 

i.'ji;;! 

» 

S.4(J6 

2.753 

14 

SlO 

5.681 

6.632 

1.9171 

n 

8.380 

2.7471 

14 

961 

5.710 

6.579 

1.8971 

» 

7. 611 

2.633 

13.896 

8.736 

5.3:8 

3.699 

7.9.33 

2.378 

11.385 

8.8.38 

6.092 

3. 631 

8.716 

2.316 

13.234 

8.. 348 

6.661 

3.433 

8.100 

2  6:i0 

14  0:3 

8.999 

7.6211 

3  W4 

7  850 

2  383 

14.992 

9  321 

8.332 

4  037 

TOTAUX  aux  31  décembre 

1895  31  décembre  . 

1896  31  décembre  . 

1897  31  décembre  . 

1898  31  décembre  . 

1899  31  décembre . 

Les  totaux  provi.soires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse, 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôtL're  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


lljuill. 

18juill. 

25juil!. 

l^aoùl 

8  août 

15  août 

48 

07 

48 

05 

48 

48 

17 

48 

12 

48 

12 

100 

21 

100 

18 

100 

21 

100 

21 

100 

2i 

100 

20 

166 

25 

166 

23 

166 

23 

1/0 

169 

16Ï 

27 

20 

27 

90 

27 

30 

28 

25 

28 

10 

28 

80 

81 

30 

81 

40 

81 

40 

81 

43 

81 

40 

81 

33 

100 

16 

100 

17 

100 

16 

luO 

16 

100 

18 

100 

16 

100 

25 

100 

45 

100 

85 

100 

55 

100 

57 

100 

33 

Gonstantinople  

22 

91 

22 

91 

22 

93 

22 

95 

22 

96 

22 

93 

81 

32 

81 

37 

81 

41  ' 

81 

51 

81 

40 

81 

33 

Gênes  

106 

23 

106 

31 

100 

62 

106 

71 

106 

9il 

106 

85 

100 

62 

100 

63 

100 

63 

100 

63 

100 

60 

100 

33 

733 

733 

741 

747 

730 

733 

23 

32 

23 

32 

23 

36 

23 

36 

25 

37 

23 

37 

26 

95 

27 

35 

27 

20 

27 

95 

28 

28 

77 

106 

27 

106 

57 

106 

65 

106 

62 

106 

92 

106 

82 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

37 

37 

40 

37 

4(» 

37 

45 

37 

42 

37 

37 

Vienne  (à  vue)  

96 

55 

96 

57 

96 

65 

96 

72 

96 

70 

96 

50 

—     (à  3  jsùis  ... 

%  SO 

96 

52 

96 

60 

96 

62 

96 

60 

96 

45 

Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

AUeiTiagne. . .  — 

Vienue-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 


Valeur 


s  a  vue 


Londres   — 

—        ....  ch.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argeut 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  910"')  . 

—  —  nouv.  titre  :  000' 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 
4% 
4  % 
4  % 

*  % 
4% 


4% 

rà 

au  pair 
3137  » 
218  89 


19juill, 


205  73 
121  30 
102  37 


391  50 
400  .. 
262  .. 


25  10 
23  12 

0  19p 

6  37p. 

0  75p. 

514  50 


3437  .. 
102  99 
80  .30 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 


26juill 


203  37 
121  44 
102  37 


393  . 
400  .. 
262  .. 


23  12 
23  14 

0  25p. 

6  3ip. 

0  81p. 

314  .. 


3437  .. 
101  67 
80  30 
23  80 
20  00 
40  .. 
27  50 


2  août 


203  37 
121  44 
102  37 


390  73 
395  .. 
261  50 


25  125 
23  15 

0  25p. 

6  37p. 

0  81p. 

514  .. 


3437  . 
102  33 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


9  auùt 


203  30 
12!  50 
102  37 


391  . 
393  .. 
261  50 


25  15 
23  173 

0  25p. 

6  50p. 

0  69p. 

514  .. 


3437  .. 
102  98 
80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 


16  août 


203  30 
121  56 
102  50 


388  .. 
395  .. 
261  50 


25  145 
■iS  17 

0  25p. 

6  75p. 

0  69p. 

514  50 


3137  .. 
10  î  33 

80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 


Valeurs  des  monnaies 

^  0 

Valeurs  en  francs 

au  chai 

ge  du  jour 

étrangères 
d'après  le  change 

s  a.? 

19juill. 

26juill. 

2  août 

9  août 

16  août 

Pays  de  rSurope 

Allemafine  (mark  or). 

1  231 

1 

227 

1 

226 

1 

226 

1 

227 

1 

227 

An^;loterre  (liv.  st.  or). 

23  22 

23 

083 

25 

10 

23 

125 

25 

135 

23 

143 

Autr.-llnnjjric  (cour.). 

1  03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

Bel^'ique  (fj'auc  or).. . 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0 

78 

0 

78 

0 

78 

0 

78 

0 

77 

1  » 

0 

60 

0 

60 

0 

58 

0 

59 

0 

60 

Hollande  (fi.  or)  

2  083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

Italie  (lira  pap.)  : 

1  » 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

Portugal  1  mi Ireis  pap.) 

5  60 

4 

04 

4 

01 

3 

98 

3 

98 

3 

98 

Uoumanie  (jeu  or)  

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2 

64 

2 

64 

2 

63 

2 

63 

2 

63 

Suisse  (franc  or) ..  .. 

1  » 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

Mexique  1  piastre  arg,) 

5  43 

2 

47 

2 

47 

2 

52 

2 

52 

2 

52 

Uépiib.Art;.  (peso  pap.) 

5  » 

2 

14 

2 

06 

2 

09 

2 

11 

2 

11 

1  89 

1 

80 

1 

81 

1 

82 

1 

81 

1 

81 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1 

27 

1 

12 

1 

19 

1 

03 

1 

09 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2 

67 

Chine(Sbanjbai)(laëlarg.) 

7  47 

3 

67 

3 

66 

3 

66 

3 

66 

3 

61 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  16  août  1900 
100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Alleinnyne   100  53 

En  Anutelcrre   100  19 

Un  Aulriche-Bongrie ...    101  12 

Km  Belgique   i0()  23 

En  Espagne   128  86 

En  Grèce   163  . . 

En  Hollande   100  31 

En  Ilaiie   107  23 

En  Portugal   140  36 

En  Uoumanie   100  33 

En  nussie   100  96 

En  Suisse   lUO  69 


I  100  francs 

en  billels  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

BiUels  Allemands   99  -15 

—  Anglais   99  81 

—  Austro-Hongrois.  98  58 

—  Helijes   99  73 

—  Espagnols   77  60 

—  Grecs   60  30 

—  Hollandais   99  69 

—  Italiens   93  25 

—  Portugais   71  24 

—  Roumanie    99  45 

—  Russes   89  74 

—  Suisses   S9  31 


Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexique   213  47 

En  Rppuhl.  Argentine..  236  .- 

.-Vu  Chili   104  12 

Au  Birsit   260  33 

Aux  Indes   100  .  • 

Au  Japon   96  62 

Eu  Chine   206  92 


Pièces  des  Etats-Unis   69  23 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  36 

—  da  Chili   95  76 

—  du  Brésil   38  38 

Pièces  des  Indes   100  .  • 

—  du  Japon   103  iS 

—  de  la  Chine  48  32 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Pai  is,  le  16  août  1900. 

L'étjuilibre  se  rétablit  uu  peu  sur  les  différents  marchés  à 
la  suite  des  grands  mouvements  d'or  qui  ont  lieu  en  ce 
moment. 

Le  papier  sur  Amsterdam  reste  à  ses  cours  précédents, 
mais  la  devise  allenaande  s'améliore  de  1/16  et  la  devise 
austro-liongroise  de  1/8.  Il  y  a  une  grande  quantité  de  capi- 
taux français  en  Allemagne,  mais  ils  ne  paraissent  pasdevoii" 


1  /  KCONOM I ST K  E U ROP ÉKN. 


Statistique  générale 


1!).', 


être  r('tin''s,  car  ils  donnent  nn  rendement  supérieur  A  celui 
qu'ils  fourniraient  en  l'Vunce. 

Lo  vcrsemonl  sur  Madrid  est  à  ;^8S  venant  ilo  3!)!;  le  Gou- 
vernenuml  s'occupe  sérieusement  do  la  (]U(;stion  du  change. 
Lo  papier  porlugais  ne  s'éloigne  pas  do  son  cours  précédent, 
la  devise  russe  est  immobile. 

Le  Londres' est  un  peu  plus  faible  ;  l'argent  est  abondant 
chez  nos  voisins,  par  suite  d'un  reml)onrsenieut  de  bons  du 
Trésor  qui  a  été  clVectué  Irer  et  qui  a  mis  1  million  do  livres 
sterling,'  à  la  disposition  du  Marché  ;  d'autre  part,  on  aiteml 
3  millions  de  livres  sterling  d'or  américain,  commissionnos 
et  déjfi  embarqués  en  '  partie.  La  lianque  d'Angleterre, 
jugeant  que  ces  arrivages  vont  porter  sa  réserve  ;'i  un  chiffre 
suflisant,  ne  consonl  plus  do  bonification  sur  l'or  imbarqué. 

Lo  change  italien  se  tend  do  nouveau  ;  on  croit  quo  les 
principaux  marchés  do  la  Péninsule  ont  rapatrié  des  quanti- 
tés importantes  do  rente  et  que  ce  sont  ces  rachats  qui  in- 
fluent sur  lo  change. 

Le  papier  belge  <"t  le  papier  suisse  se  retrouvent  à  leurs 
cours  lie  la  semaine  dernière. 

T.,e  New-York  est  en  reprise  ;  les  énormes  exportations 
d'or  des  Etats-Unis  commencent  à  rétablir  l'équilibre  rompu 
par  les  placements  des  Américains  en  Europe. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  a  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Sing^pouiv  


18  juillet 


2/0  1/16 
2/10  ./. 

2/0  5/8 
2/0  i/4 


l/:i  15/16 

1/3  29/32 
12  1/8 
il  3/16 

133  60 
n/10  3/i 
28  1/4 


25  juillet 


2/0  l'4 

2/9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  1/2 


1/3  7/8 

1/3  7 /S 

10  5/8 

17  9/32 

142  20 
77/10  ./. 
27  3/4 


1«'  :\oùt 


2/0  3/8 

2/9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


1;'3  7/8 

1/3  7/8 

M  3/8 

17  o/lt) 

138  70 

77/9  1/2 

.28  ./. 


aiiiH 


2/0  3/8 

2'9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


1/3  7/8 

1/3  7/8 
10  / 

17  il/32 

13S  90 

77/9  1/4 

28  ./. 


15  août 


2/0  3/8 
2/9  3/8 
2/0  11/16 
2/0  3/8 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  7/16 
17  9/32 

136  .. 

77/9  1/4 
28  1/16 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Kio-Jaiieh'O  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  eu  barres . . . 
Argent  eu  barre; 

La  petite  hausse  de  l'argent  en  barres  n'a  eu  aucun  effet 
sur  les  devises  de  l'Extrême-Orient,  qui  ont  plutôt  tendance 
à  baisser. 

Le  Yokohama  gagne  1/16. 

Les  .souscriptions  ont  été  reçues,  mercredi,  à  la  Banque 
d'Angleterre  pour  l'émission  de  Rs.  20.00.000  en  traites  let 
transferts  télégraphiques  du  gouvernement  des  Indes.  Les 
souscriptions  pour  les  traites  se  sont  élevées  à  Rs.  173.73.070 
et  celles  pour  les  transferts  à  Rs.  2.25.000.  Les  souscriptions 
pour  les  traites  au  taux  de  1  sh.  3  i9/32  recevront  environ 
11  0/0  de  leurs  demandes  ;  celles  pour  l^  s  transferts  au  taux 
de  l  sh.  3;/;i2  recevront  la  totalité,  lis.  20.00.000  seront 
offertes  la  semaine  prochaine.  On  annonce  (]u'en  outre  des 
450.000  liv.  st.  en  or  ou  en  souverains  actuellement  en  route 
pour  la  Banque  d' Angleterre,  le  gouvernement  des  Indes 
enverra  d'autres  chargements  d'or  ;  on  ne  croit  pas  toutefois 
que  ces  envois  deviennent  fréquents,  le  change  sur  la  roupie 
se  maintenant  à  1  sh.  3  7/8,  ce  qui  laisse  peu  de  bénélices 
aux  expéditeurs  d'or. 

Le  Rio  est  en  reprise  sensible,  il  passe  de  10  à  10  7/16  en 
très  bonnes  tendances.  Le  Valparaiso  se  retrouve  à  17  9/32. 

La  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  est  de  13ti  0/0.  On 
pense,  toutefois,  qu'eu  raison  de  la  situation  du  commerce 
extérieur  de  l'Argentine,  elle  ne  tardera  pas  ii  revenir  au  taux 
de  127  0/0, 

L'or  est  au  pair  à  Paris.  A  Londres,  les  hiirres  se  payent 
77/9  1/4;  les  monnaies  au  titre  0/10  se  traitent  à  70/5  l'once 
sauf  les  yen  japonais  (jui  ne  se  placent  qu'à  76/4  1/2. 

Le  mouvement  d'or  hors  baiu}ue,  du  2  au  9  août,  a  été  le 
suivant  : 

Entrées  Sorties 

Singapoure  ..i  12.000 

Nouvelle  Zélande ... .     8.000  Néant 
.\uslralie   85.000 

105.000 

La  douane  accuse,  pour  le  mois  de  juillet  : 

Importations   £  1.2'i7.000 

Exportations   787.0:10 


400. OUO 


Excédent  des  importations. . . 

L'argent  a  haussé  de  l/Ui;  l'Inde  achète  un  peu  chaque 
fois  que  les  cours  baissent  uu  peu. 

Du  2  au  Vt  août  les  expéditions  d'argent,  de  Londres  pu 
Orient,  ont  été  do  70.000  liv.  st.,  soit  5.2-12.956  liv.  st.  depuis 
lo  l  '-janvi.  r,  contre  4.111.199  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changi;ment  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 


Ksco  }>tptc  ho V. 

19  juin.    20  juin. 

2  îioùt 

1 6  uoùl 

3  ./.      3  ./. 

3  7/8      4  ./. 

4  ./.      4  ./. 

:5  ./. 

'i  1/8 
4  ./. 

3  ./. 

4  1/8 
4  1/4 

2  1/2 

./. 
4  1/8 

2  3/4      2  3/4 

2  1/2 

2  3/4 

2  3/4 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  Vork  / 

(limemom^y)  \ 

La  diminution  des  affaires,  duo  à  la  période  de  morte-saison 
dans  laquelle  nous  sommes,  a  amené  une  baisse  appréciablo 
de  l'escompte  hors  banque  sur  les  nuirchés  euri^péens;  à 
New  Y'ork  l'argent  ne  peut  guère  descendre  plus  bas. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  i)ar  le  «  Rankers  Clearing 
House  »,  l'i8  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  12'.l  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  augmenta- 
ttionde  19  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Les  mouvements  d'or,  à  la  Banque  do  France,  se  soldent 
cette  semaine  par  une  entrée  de  1.693.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.625.000  fr.  à  Paris  et  prélevé 
753.000  fr.  dans  les  succursales.  Il  a  été  acheté  pour  1  mil- 
lion 700. COO  fr.  de  matières  ;  il  en  a  été  vendu  pour  1  mil- 
lion 4.000  fr.  Il  est  venu  306.000  fr.  de  Suisse  et  il  a  été 
expédié  181.000  fr.  en  Chine. 

L'argent  a  baissé  de  3.481.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  1.691.000  fr.  à  Paris  et  pris  808.000 
francs  dans  les  succursales. 

Il  a  été  expédié  1.675.000  fr.  en  Suisse,  1  million  en  Algérie, 
1  million  en  Belgique,  .^lOO.OOO  fr.  à  Madagascar,  200.000  fi'.  à 
la  Guadeloupe  et  10.001)  fr.  à  la  Guyane.  Il  est  venu  21.000  fr. 
de  Suisse. 

La  circulation  a  baissé  de  15  raillions,  les  comptes  courants 
de  30  millions,  le  portefeuille  de  10  millions  et  les  avances 
de  3  millions. 

Ces  mouvements  n'ont  pas  de  signification;  il  se  produit 
toujours  à  cette  époque  un  ralentissement  dans  les  all'aires, 
qui  se  manifeste  par  la  diminution  du  portefeuille  commercial. 

La  situation  de  la  Banque  d'Allemagne  continue  à  être 
satisfaisante  et  bien  meilleure  (jue  celle  de  l'année  dernière 
à  pareille  époque.  L'encaisse  est  stationnaire,  m  l'S  la  circu- 
lation a  diminué  de  41  millions  ;  la  marge  de  l'émission  est 
de  122  millions  ;  les  comptes  courants  et  engagements  à  vue 
ont  fléchi  de  15  millions;  le  portefeuille  est  en  baisse  de  42 
millions  et  les  avances  de  5  millions.  La  Banque  a  supérieu- 
rement manœuvré  pendant  la  bourrasque. 

Les  mouVf;ments  de  l'or  à  la  lianque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres  ..  £     80.000   Amérique  du  Sud. .£  21.000 

Excédent  des  entrées  59.000 


Total  des  euti'ées , 


80.000 


Total  égal . 


81).  000 


Les  entrées  dépassent  les  sorties  de  1.475.000  fr.  ;  de  plus, 
la  circulation  a  rendu  8.525.000  fr.  ;  l'augmentation  de  l'en- 
caisse est  de  10  millions.  La  circulation  n'a  pas  varié,  mais 
les  dépôts  ont  grossi  de  62  millions,  et  le  portefeuille  de 
30  millions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  est  au  même  point  que  la 
semaini'  précédente. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  lielgique  a  diminué  de  4  mil- 
lions ,  le  portefeuille  a  baissé  de  i7  millions. 

Aucun  changement  à  la  Banque  d'Espagne  et  à  la  Banque 
des  Pays-Bas. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  32  millions  d'or  et  la  circu- 
lation a  grossi  de  29  millions  ;  les  autres  comptes  ne  présen- 
tent que  des  variations  sans  intérêt. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New- York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1900. . . 
—  1899... 


du  -21  Depuis  ■ 
uu  -28  juil.  le  l"  jaiiv. 

»  3.652.400 
15.655.574 
4.500.709 
10.800  5.840.222 


IMPORTATIONS 

du  U  Depuis 
au  -,'8  juil.  le  )"  janv. 


93.996 
254.760 
325.  B'M 
821.383 


19.698 


10.800  29.648.905 
508.411  25.783.312 
li.OOO  4.689.597 


19.698  1.496.023 
59.974  8.117.131 
1.856  69.001.707 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


938.700  28.346.025 
428.556 
»  4.100 
725  341.836 


59.514 
965 
2.628 

34.830  2.259.571 


039. 4 J5  29.120.017 
72). 035  28.043.397 
1.208.198  25.570.948 


34.8%  2.3^2.678 
139.191  2.244.503 
4.013  1.427.109 


Banques  associées  de  New-York 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1899  12  août.. 

172.0 

13.9 

849.9 

746.7 

1900  28  juillet 

174.4 

25.2 

8S7.8 

801.1 

1900   4  août,. 

176.6 

26.6 

894.5 

803.7 

1900  U  août.. 

177.0 

27.4 

897.4 

808.0 

La  situation  des  Banques  associées  de  New-York  est  tou- 
jours bonne.  Les  chiffres  ci-après  montrent  que  c'est  le  Trésor 
qui  a  fourni  l'or  e.Kporti'  : 

Trésor  des  Etats-Unis 

30  juin  Sljuill. 


En  caisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  MonnaibS  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

Greenbacks  et  aiitres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  


Millions  de  dollars 


421.1 
70.0 
437.4 


370.0 
69.3 
431.2 


928.5 

331.0 
200.6 

483.7 


870.5 

328.5 
207.6 

486.1 


Total  de  la  circulation. 


1.015.3 


1.022.2 

Dans  le  courant  de  .juillet,  le  Trésor  a  perdu  51.100.0ÙO 
dollars  d'or,  c'est  ce  qui  explique  que  l'.Micaisse  des  banques 
ait  pu  augmenter. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Paiements  extérieurs  de  I  ltalie  et  le  Change 

La  Correspondance  d'Italie  publie  les  renseignements  sui- 
vants sur  les  paiements  otrcctués  par  lo  Trésor  italien  à 
l'étranger  et  sur  leur  influence  relativement  au  cbange  : 

«  Au  cours  des  quatre  dernières  années,  le  Trésor  a  fait 
les  paiements  suivants  à  l'étranger  pour  satisfaire  aux  amor- 
tissements et  aux  intérêts  des  dettes  de  toute  nature  :  i-enles 
perpétuelles,  obligations,  titres  rachetables,  annuités,  etc.  : 

1895  Lire  139.536.000 

1897   132.433.000 

1898   127.392.000 

1899   119.965.000 

En  quatre  années,  voilà  donc  une  diminution  de  plus  de  20 
millions,  soit  en  moyenne  5  millions  par  an,  représentant 
une  restriction  de  la  dette  de  l'Etat  à  l'étranger,  pour  une  va- 
leur réelle  de  120  millions  environ,  tenant  compte  des  amor- 
tissements auxquels  pourvoit  le  Trésor  en  faisant  parvenir 
hors  d'Italie  les  sommes  ci-dessus  reproduite=i. 

Une  telle  réabsorption  des  titres  italiens,  dénotant  un  ac- 
croissement non  à  dédaigaer  de  la  puissance  de  l'épargne  na- 
tionale, et  préparant  i)eu  à  peu  une  ère  meilleure  pour  la 
finance  et  l'économie  du  pays,  contribue  dans  une  grande 
mesure  au  mouvement  des  paiements  et  participe  à  l'orga- 
nisation des  règlements  de  compt's  internationaux.  Toute- 
fois, elle  n'est  pas  toujours  spontanée;  parfois  elle  est  imposée 
par  les  conditions  des  marchés  étrangers,  pesant  sur  le  mar- 
ché italien  et  ayant  une  action  défavorable  sur  le  cours  des 
changes. 

La  hausse  du  loyer  de  l'argent  à  l'étrangei',  depuis  deux 
ans,  conjointement  à  une  peu  lieureuse  i)olitiqne  d'escompte 
en  Italie,  a  contribué  )ilus  qu'on  pourrait  le  croire  à  détermi- 
ner un  raouvemeut  centripéde  plus  accéléré  dos  renies  et 
des  iibligations  do  chemins  de  fer.  Et  malheureusement, 
tant  que  ne  seront  i)as  en  grande  partie  reuibour.^és  les  trois 
milliards  di'  detti'  publique  (jue  l'Etat  doit  encore  aux  créan- 
ciers de  France,  d'Allemagne,  d'Angleterre  et  d'autres  petits 
mais  riches  ]iays,  l'action  monétaire  de  ITtalie  sera  entravée 
et  oh  devra  s'attendre  à  de  nom))réuses  tluctuations  du  taux 
des  changes. 


L'Élection  présidentielle  aux  États-Unis 

L'enthousiasme  soulevé  dans  les  milieux  démocrates  par  le 
dernier  discours  de  M.  Biyan  est  loin  d'être  calmé,  et  la 
grande  question  qui  se  pose  en  ce  moment  est  celle  de  savoir 
si  les  autiimpérialistes,  qui  doivent  se  réunir  cette  semaine 
en  convention  nationale  à  Indianopolis,  se  rallieront  à  la  can- 
didature de  M.  Bryan  ou  bien  feront  choix  d'un  troisième 
candidat. 

Il  n'est  pas  impossible  que  les  antiimpérialistes  se  parta- 
gent en  deux,  une  partie  se  ralliant  à  Al.  Bryan,  l'autre  se 
comptant  sur  le  nom  d'un  troisième  candidat. 

Ce  sont,  en  tout  cas,  des  voix  qui  n'iront  pas  à  M.  Mac 
Kinley. 

La  prime  de  l'or  dans  la  République  Argentine 

<  )n  écrit  de  Buenos-Ayrcs  à  l'Anvers  Bourse  : 
La  baisse  du  change  sur  l'Europe  devait  fatalement  ame- 
ner dfs  exporlations  de  métal  jaune  ;  aussi  se  sont  elles 
produites  depuis  quelques  semaines  pour  des  quîintités  con- 
sidérables. I,'n  journal  du  soir,  très  bien  informé,  donne 
comme  suit  le  cliill're  des  exportations  d'or  pendant  le  mois 
de  juin  : 

Liv.  st. 

Exportations  à  diverses  destinations   300.000 

Embarquement  de  la  banque  de  Londres  dans  l'Elbe  150.000 
Embarquement  de  la  banque  d'Allemagne   50.000 

500. OLO 

soit  2.268.000  pesos-or  exportés  en  trente  jours.  Etant  donné 
que  pendant  la  première  quinzaine  du  mois  de  juillet,  le 
change  sur  l'étranger  a  encore  faibli,  les  exportations  du 
métal  jaune  ont  dû  se  poursuivre  pendant  cette  quinzaine. 
On  ne  connaît  pas  à  cet  égard  les  chiffres  exacts,  mais  on 
croit  qu'ils  seront  assez  élevés.  Voilà  donc  confirmée  l'asser- 
tion <ni'à  la  première  occasion,  l'or  sortirait  du  pays  pour 
reprendre  le  chemin  de  son  pays  d'origine,  )ie  laissant  en 
circulation  que  du  papier  de  plus  en  plus  déprécié.  Oa  se 
montre  étonné  que  la  prime  sur  l'or  ait  encore  si  bien  ré- 
sisté, mais  on  croit  généralement  que  l'agio,  qui  cotait  ces 
jours-ci  2.32,  remontera  pendant  les  mois  d'oiiver. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  iudcx-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juillet  1900. 

La  mo3-enne  des  onze  années,  da  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-89   79 

1890-99    66 

1889   72 

1893    68 

1896   61 

1897   62 

1898   64 

1899   68 


1889  Décembre   73.7 

1895  Février   60.0 

1896  Juillet   59.2 

1899  .luillet   67.6 

1899  Décembre   72.3 

1900  Mars   75.7 

1900  Avril   75.6 

1900  Mai   75.5 

190(J  Juin   75.7 

1900  Juillet   76.2 


L'index-numbers  s'est  encore  relevé  à  cause  d'ane  hausse 
modérée  enregistrée  par  un  certain  nombre  de  marchan- 
dises. 

Le  prix  moyen  du  blé  anglais  et  de  l'avoine  est  plus  haut  ; 
il  y  a  eu  avance  pour  le  sucre,  le  café  et  le  riz;  baisse  pour 
la  viande  et  le  maïs.  Parmi  les  minéraux  :  le  fer,  le  cuivre  et 
le  plomb  sont  un  peu  plus  haut:  le  charbon  reste  ferme  et 
l'étain  a  baissé. 

Le  coton  est  plus  cher;  mais  la  laine,  qui  avait  subi  une 
foi  te  dépression  au  commencement  du  mois,  n'a  qu'un  peu 
repris. 'Les  matières  premières  diverses  sont  sans  change- 
ment dans  l'ensemble. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Moy   Mov    Fév.  Juil.  Déc.   Fév.  Juin 


Produits 
alimentai  - 
res  

Matières 
premières 


1878-89  1890-99  1895   1896   1899   1900  1900 


84 


08 
64 


63.8 
57.0 


60.0 
58.6 


65.1 
77.5 


65.8 
81.9 


70.9 
79.1 


Juin. 
1900 

71.2 

79.8 


Dans  leur  ensemble,  les  matières  premières  sont  à 
2  1/2  0/0  au-dessous  du  point  le  plus  haut  touché  en  février; 
les  produits  alimentaires  sont  8  0  0  plus  haut. 

L^  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit  : 


l/l-lCONOiMISTK  KUlUJPVIKiV.  —  Situation  financière  générale  et  France 


'^00  d.  84  l'once  représentant  la  parilo  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 


Fin  Août  1897   

—  Décembre  1899. 

—  .hiiu  1900  

—  Juillet  1900. . . . 


Pri.i 
d. 

23  7/8 

27  3/16 

28  1/4 
28  3/16 


Indox-number 

39.2 
44.7 
46.4 
46.3 


Europe.  —  France.  Gomme  nous  le  laissions  pré- 
voir il  y  a  huit  jours,  la  liquidation  du  15  août  s'est 
efl'ectuée  dans  les  conditions  les  plus  favorables,  avec 
l'argent  excessivement  abondant.  Les  reports,  qui 
semblaient  devoir  d'abord  se  tenir  aux  environs  de 
4  0/0  l'an,  se  sont  pratiqués  ensuite  à  8  1/2  0/0. 

Les  Renies  Françaises  continuent  à  monter  sous 
l'inlluence  des  achats  du  comptant,  et  les  dispositions 
du  Marché  restent  très  satisfaisantes.  Nombre  de 
valeurs  sont  en  hausse  sensible. 

Allemagne.  —  Ni  la  politique  ni  la  finance  n'ont  pro- 
duit aucun  incident  à  signaler.  Des  rapports  assez  peu 
encourageants  arrivés  de  tous  les  grands  centres  in- 
dustriels ont  contribué  encore  à  augmenter  la  méfiance. 
Il  se  confirme,  que  les  représentants  des  métallurgies 
des  Etats-Unis  font  de  grands  efforts  pour  vendre  en 
Allemagne  du  fer  brut  à  de  bas  i:rix.  Ils  n'en  ont  en- 
core placé  que  quelques  centaines  de  tonnes,  mais  leur 
activité  et  leur  ténacité  causent  de  l'inquiétude.  Cette 
circonstance  jointe  à  l'interruption  que  les  affaires  de 
Chine  apportent  dans  l'exécution  de  grandes  comman- 
des, fait  mal  présager  de  l'avenir  des  grandes  industries 
allemandes,  et  impressionne  défavorablement  tout  le 
Marché. 

Angleterre.  —  Il  ne  faut  pas  exagérer  l'importance 
du  dernier  emprunt  pour  la  situation  monétaire.  Le 
montant  des  souscriptions  attribuées  aux  Etats-Unis 
n'atteint  que  5.000  000  de  livres  sterling;  étant  donné  le 
niveau  auquel  se  trouve  l'encaisse  de  la  Banque,  l'en- 
trée de  toute  cette  somme  en  or  ne  relèverait  pas  cette 
encaisse  à  un  niveau  fort  élevé,  la  garantissant  contre 
toute  augmentation  nouvelle  du  taux  de  l'escompte. 

En  juillet,  les  exportations  ont  augmenté  de  1  mil- 
lion 354.599  liv.  st.,  les  importations  de  328.795  liv.  st. 

Bulgarie.  — Noas,  analysons,  p.  216,  le  commerce  de 
la  Bulgarie  en  1899.  Il  accuse  un  total  de  118.645.178 
francs,  contre  189.267.257  en  1898.  L'importation  a  at- 
teint 00.178.079  fr.  et  l'exportation  53.467.099  fr. 

Espagne.  —  Les  affaires  sont  de  moins  en  moins  ac- 
tives :  tous  les  habitués  ont  abandonné  la  Bourse,  et  la 
clientèle  flottante  est  loin  de  suffire  à  combler  les  vides. 
Les  chefs  de  maison  sont  presque  tous,  d'ailleurs,  en 
villégiature,  imitant  en  cela  le  personnel  politique  qui 
a  pris  ses  quartiers  d'été.  La  Bourse,  cependant,  reste 
ferme. 

Italie.  —  Les  funérailles  du  roi  Humbert  se  sont 
faites  au  milieu  d'un  grand  concours  de  peuple  et  parmi 
les  marques  de  douloureuse  pitié  que  devait  inspirer 
l'attentat  dont  il  a  été  victime.  La  déclaration  faite  par 
le  nouveau  roi  devant  le  Parlement,  en  prêtant  serment 
de  fidélité  au  Statut,  et  l'attitude  qu'il  a  eue  en  cette 
circonstance  ont  généralement  produit  une  très  bonne 
impression. 

Suède.  —  On  trouvera,  p.  218,  une  analyse  du  com- 
merce de  la  Surde  et  de  l'influence  exercée  sur  ce  com- 
merce par  la  rupture  des  rapports  avec  la  Norvège. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  rapport  du  Ministre  des 
finances  sur  le  funding  constate  que  cette  opération, 
au  31  décembre  dernier,  a  fait  réaliser  une  diminution 
effective  des  charges  publiques  s'élevant  à  2.893.548 
livres  sterling. 

Etals- Unis.  —  Le  dernier  rapport  du  Contrôleur  de 


la  circulation  sur  les  Banques  nationales  a  trait  à  la 
situation  do  ces  banques  au  2V>  avi  il.  Cette  date  est  trop 
rapprochée  pour  f(u'on  puisse  se  faire  une  idée  exacte 
de  l'inlluence  exercée  par  l'act  du  14  mais;  on  constate 
cependant  que  le  nombre  des  I5anques  nationales,  (jui 
était  de  8.60i  au  13  février,  s'est  élevé  à  8.G81  au 
26  avril,  soit  une  augmentation  de  27  et  le  capital  a 
progressé  de  près  de  4  millions  de  dollars. 

La  tendance  générale  est  ferme.  La  mort  de  M.  Ilun- 
tington  a  péniblement  impressionné  le  monde  de;; 
affaires,  mais  n'a  pas  eu  d'iniluence  sur  les  cours. 

Mexitjue.  —  La  Trésorerie  de  l'Etat  de  Mexico  vient 
vient  de  fermer  les  comptes  du  dernier  exercice.  La 
situation  se  li([uide,  au  l''''  juillet  1900,  par  un  excé- 
dent des  recettes  sur  les  liépensos,  qui  s'élève  à  la 
somme  de  85.838  piastres  23. 

Uruguay.  —  Le  budget  pour  1900-1801  prévoit  un 
excédent  de  3  millions  de  pesos. 

Asie.  —  Inde.  En  1893-1900,  les  importations  se 
sont  élevées  à  57.29i.000  liv.  st.,  et  les  exportations  à 
78.078.000  liv.  st.,  au  lieu  de  53.915.200  liv.  st.  et 
75.081.000  liv.  st.  en  1898-1899. 

Jaiion.  —  Les  résultats  des  exportations  des  soies, 
pour  la  campagne  1899-1900,  viennent  d'être  puidiés: 
les  exportations  totales  se  sont  élevées  à  56.190  balles, 
dont  21.368  pour  l'Europe  et  34.8'22  pour  l'Amérique. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  cfûti-ire  du  jeudi 
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FRANCE 


La  Politique.  —  he  Président  de  lu  République  à  Marseille.  — 
Kemis(^  des  Drapeaux  au.K  Troupes  de  l'E.xpédition  de  Chine.  — 
Départ  du  Chah  de  Perse.  —  Les  Grèves  maritimes.  —  Les  Récom- 
penses de  l'Exposition.  —  Les  Primes  d'Exportation  sur  les  Sucres. 

Le  discours  prononcé  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique à  Marseille,  avant  de  remettre  les  drapeaux  aux 
régiments  du  corps  expéditionnaire  de  Chine,  vaudra 
certainement  à  M.  Loubet  la  sympathie  et  la  recon- 
naissance de  tous  les  bons  Français. 

Il  a  parlé  aux  soldats  un  langage  à  la  fois  simple  et 
élevé  ;  il  leur  a  prouvé  la  haute  mission  que  la  France 
leur  confie,  et,  enfin,  il  leur  a  rappelé  leurs  familles  et 
leurs  foyers,  qu'ils  abandonnent  pour  l'accomplisse- 
ment d'un  devoir  supérieur. 

Nous  applaudissons  à  ces  paroles  exemptes  de  grands 
mats,  de  périodes  sonores.  Ceux  qui  les  ont  entendues 
ont  éprouvé  une  vive  émotion  qui  a  dû  être  bien  douce 
au  cœur  de  M.  Loubet. 


^  S.  M.  le  Chah  de  Perse  a  quitté  Paris  le  11  aoiàt  à 
9  h,  45  du  matin  se  rendant  i'i  Ostende.  Le  Président  de  la 
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République  a  accompagné  S.  M.  Mouzafl'er-ecl-Dine  à  la  gare 
du  Nord. 

Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé,  le  Président  de  la 
République,  accompagné  de  M.  Waldeclî-Rousseau,  président 
du  Conseil,  de  M.  le  général  André,  ministre  de  la  Guerre,  et 
de  M.  de  Lanessan.  ministre  dr  la  Marine,  des  secrétaires 
généraux  de  la  Présidence  et  d'officiers  de  la  Maison  mili- 
taire, parti  de  Paris  le  11  août  au  soir,  est  arrivé  à  Marseille 
le  12  à  neuf  heures  du  matin. 

Il  a  été  rpçu  sur  le  quai  de  la  gare  par  le  préfet  des  Bou- 
clics  du  Rliône,  le  général  commandant  le  15=  corps  d'armée 
et  par  de.s  sénateur^  et  des  députés  du  département.  Le 
maire  de  Murs^'ille,  M.  Fiaissières,  entoui-é  du  Conseil  muni- 
cipal, lui  a  soulinilé  la  l)ienvenue. 

Le  cortPKe  s'est  rendu  immédiatement  sur  le  quai  de  la 
Fraternité.  Sur  tout  le  parcours,  les  troupes  de  la  tînrnison 
font  la  haie  et  une  foule  nombreuse  acclame  le  Président. 

Une  estrade  avait  été  drossée  sur  le  quai  ;  le  général  Voy- 
ron,  commandant  en  chef  du  corps  expéditionnaire,  les  au- 
torités de  la  ville  et  d\\  dépaftement  y  avaient  pris  place. 

Le  Président  procède  d'abord  à  la  remise  des  décorations, 
puis  il  monte  sur  l'estrade,  en  face  de  la([uelle  cinq  lieute- 
nants désignés  pour  recevoir  les  drapeaux  sont  venus  se 
ranger. 

Le  Président  de  la  République  prononce  le  discours  sui- 
vant : 

Général, 

Au  nom  de  la  République,  je  vous  remets  les  dra- 
peaux du  corps  expéditionnaire.  Ils  sont  confiés  à  vo- 
tre loyauté  et  à  votre  patriotisme  dont  je  me  porte  ga- 
rant. 

«  Honneur  et  Patrie!  »  telle  est  leur  devise. 

Bientôt,  vous  inscrirez  sur  leurs  plis  le  nom  d'une 
campagne  rendue  nécessaire  par  la  violation  de  nos 
droits,  la  méconnaissance  de  nos  ifjtérêts  légitimes  et 
le  Imitai  assaut  donné  à  tout  ce  qui  représente,  en 
Chme,  la  civilisation  et  le  piogrès. 

Olliciers,  sous-officiers  et  soldats, 
Ces  drapeaux  vous  seront  dès  à  présent  sacrés.  Ils 
voits  rappelleront  la  liaute  mission  que  la  France  a 
confiée  à  votre  courage  :  exiger  d'un  pays  ou  les  lois 
essentielles  des  Etats  civilisés  ont  été  odieusement  vio- 
lées, le  châtiment  des  coupables  ;  lui  imposer  des  ré- 
parations éclatantes  pour  le  passé,  des  garanties  né- 
cessaires pour  l'avenir.  Ils  vous  diront  aussi  que  l'héri- 
tage d  honneur  dont  vos  ainés  vous  ont  confié  le  dépôt 
ne  peut  être  amoindri  entre  vos  mains,  et  que,  dans 
cette  armée  internationale  formée  pour  la  défense  de 
la  civilisation,  ceux  (|ui  portent  l'uniforme  français  ne 
doivent  le  céder  à  personne  pour  la  discipline,  l'endu- 
rance et  le  courage.  Ils  vous  rappelleront,  enfin,  vos 
familles,  vos  enfants,  vos  amis,  vos  foyers,  toutes  les 
affections  qu'un  soldat  quitte  sans  hésiter  quand  le 
service  de  la  Patrie  le  réclame.  Ils  seront  le  symbole 
même  de  la  Patrie,  présente  au  milieu  de  vous,  atten- 
tive à  vos  peines,  à  vos  dangers,  et  à  laquelle  je  sou- 
haite que  vous  soyez  bientôt  rendus.  Nous  attendrons 
avec  impatience,  mais  sans  inquiétude,  le  jour  du 
triomphe  et  celui  du  retour,  qui  nous  permettra  de 
partager  entre  vous  et  vos  camarades  de  l'escadre  com- 
mandée par  l'amiral  Pottier  notre  satisfaction  et  notre 
reconnaissance. 

Ce  discours,  fréquemment  interrompu  par  des  applaudis- 
sements, est  accueilli  par  de  chaleureuses  acclamations  de  : 
«  Vive  la  République  !  Vive  Loubel  !  Vive  l'armée  !  » 

Le  Président  donne  ensuite  l'accolade  au  général  Voyron 
et  lui  remet  les  drapeaux;  le  général  les  prend  et  les  remet 
successivement  aux  porte-drapeau  du  régiment  de  marche 
des  zouaves,  du  régiment  de  marche  d'infanterie  et  des 
16',  17*  et  18"  régiments  d'infanterie  de  marine. 

Toutes  les  troupes  présentent  les  armes  :  la  musique  joue 
la  M'irseillaise. 

Le  Président,  suivi  des  Ministres  de  la  guerre  et  de  la  ma- 
rine et  de>s  états-majors,  passe  d-vant  les  lignes  formées  par 
les  troupes  et  revient  prendre  place  sur  l'estrade  pour  assis- 
ter au  défilé. 

Pendant  toute  la  cérémonie,  la  foule  n'a  cessé  de  faire  en- 
tendre des  cris  chaleureux  et  a  acclamé  la  République,  l'ar- 
mée et  le  Président. 

Après  le  défilé.  M.  Loubet  et  les  Ministres  se  sont  rendus  :'i 


la  prélecture  oii  le  Président  de  la  R'-publique  a  offert  à  dé- 
jeuner aux  officiers  du  corps  expéditionnaire. 

Aussitôt  après  la  r('ception  des  corps  constitués,  le  Prési- 
dent de  la  République  est  reparti  pour  Paris  où  il  est  arrivé  le 
13  août  à  0  heures  1/2  du  matin. 

-w»,  Los  Ministres  se  sont  réunis  le  H  aofit  à  l'Elysée,  sous 
la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  des  affaires  de  Chine.  Il  a  pris 
connaissance  des  télégrammes  de  notre  Ministre  à  Pékin  et 
de  nos  Consuls  en  Chine. 

Notre  Consul  général  à  Shanghai  manifeste  de  nouveau 
des  appréhensions  au  sujet  de  la  tranquillité  dans  cette  ville 
et  aux  environs.  Des  mesures  seront  prises  pour  assurer,  au 
Ijesoin,  la  protection  de  notre  concession. 

Le  Ministre  de  la  marine  et  le  ^Ministre  des  colonies  ont 
donné  connaissance  des  dépêches  qu'ils  ont  reçues  relative- 
ment aux  événement'^  de  Chine. 

Une  dépêche  de  ïakou,  du  8,  partie  de  Che-Fou  le  9,  et 
arrivée  ce  matin,  annonce  qu'un  Conseil,  tenu  à  la  suite  des 
dernières  opérations  militaires,  a  décidé  de  continuer  la  mar- 
che sur  Pékin. 

Une  autre  dépêche,  émanant  de  M.  Doumer,  apprend  (jue 
suivant  dos  informations  de  source  anglaise,  le  corps  expédi- 
tionnaire serait  actuellement  à  20  kilomètres  de  Pékin. 

Le  Conseil  a  arrêté  les  détails  de  la  fêle  de  la  distribution 
des  récompenses  qui  aura  lieu  le  18  août,  ainsi  que  la  fête  qui 
sera  organisée  à  propos  de  la  réception  des  maires. 

Un  grand  banquet  leur  sera  oll'ert  suivi  d'une  réception 
avec  spectacle  dans  la  Salle  des  Fêtes. 

Une  réception  leur  sera  également  offerte  à  l'Elysée  dans 
l'après-midi. 

Le  Journal  Officiel  du  15  août  a  publié  le  décret 
suivant,  fixant  les  primes  d'exportation  allouées  aux  sucres 
indigènes  : 

Les  primes  qui  seront  allouc-es  aux  sucres  indigènes  ou 
coloniaux  français  déclarés,  à  partir  du  1"  septembre  190(i, 
pour  l'exportation  en  pays  étrangers  et  dans  les  colonies 
françaises  non  soumises  aux  tarifs  douaniers  métropolitains, 
sont  fixées  ainsi  qu'il  suit  : 

Su.'.res  bruts  en  grains  ou  petits  cristaux  d'un  titrage  de 
98  (I/O  au  moins  pour  les  sucres  de  betterave  ou  de  97  0/0  au 
moins  pour  les  sucres  coloniaux,  titrage  pris  avant  la  déduc- 
tion du  déchet  de  raffinage,  par  100  kilogrammes  de  raffiné  : 
2  fr.  54  :  . 

Sucres  bruts  d'un  titrage  de  65  à  98  0/0  pour  les  sucres  de 
betleravc  on  de  65  à  97  0/0  pour  les  sucres  coloniaux  fran- 
çais, par  100  kilogrammes  de  raffiné  :  2  fr.  22  ; 

Sucres  candis  calculés  à  leur  coefficient  légal,  sucres 
raffiiigfc|ii  pains  ou  morceaux  parfaitement  épurés,  durs  et 
secs.  jw^IB^J  kilogrammes  (poids  effectif;  :  2  fr.  ^6; 

VergeOT»,  par  100  kilogrammes  de  sucre  raffiné  :  2  fr.  86; 

Sucres  raffinés  en  grains  ou  cristaux  titrant  au  moins 
98  0/0  par  100  kilogrammes  do  raffiné  :  2  fr.  54. 

-wv  Le  Jury  supérieur  de  l'Exposition  a  terminé  le  13  août 
ses  travaux  dans  une  réunion  tenue  au  Grand  Palais,  sous 
la  présidence  de  M.  Léon  Bourgeois. 

En  fin  de  séance,  le  .Jury  a  nommé  une  Commission  à 
laquelle  il  a  donné  plein  pouvoir  pour  reviser  la  liste  des 
récompenses  de  certaines  classes,  récompenses  au  sujet 
desquelles  quekjues  difficultés  d'ordres  divers  s'étaient 
élevées. 

Le  nombre  total  des  exposants  que  le  -Jury  a  eu  à  examiner 
est  de  75.531. 

Le  total  des  récompenses  attribuées  est  de  42.790,  sans 
compter  les  diplômes  de  collaborateur,  dont  50.000  seront 
décernés. 

Les  récompenses  se  répartis.sent  ainsi  : 


Grands  prix   2.827 

Médailles  d'or   8.166 

—  d'argent   12.244 

—  de  bronze   11 .615 

Mentions  honorables   7.038 


Total   42.790 


Le  palmarès  a  été  envoyé  su  Journal  Officiel,  où  il  fera 
publié  le  18  août,  jour  de  la  distribution  des  récompenses. 

-vv^  Le  mouvement  gréviste  continue  au  Havre  cl  à  Mar- 
seille. Il  paraît  même  susceptible  de  gagner  d'autres  ports  où 
l'on  a  constaté  ces  jours  derniers  d-^s  symptômes  d'agitation. 
Le  service  des  paquebots  à  Marseille  et  au  Havro  est  à  peu 
près  complètement  interrompu  et  dans  cette  dernière  ville  les 
grévistes  se  sont  livrés  mercredi  à  des  scènes  de  violence.  La 
gendarmerie  dut  intervenir. 


i;to)NO.MlSTK  KUIIOPIOICN.  —  Franco 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


Le  Christianisme  en  Chine 

La  Chine  n  est  plus  le  pays  mystérieux  (Vautre- 
fois.  Sa  géograpliie,  ses  productions,  son  organisa- 
tion sociale,  SCS  mœurs,  ses  coutumes  et  son  sys- 
tème de  gouvernement  nous  sont  à  peu  près 
connus  gracie  aux  innombra])les  relations  des  voya- 
geurs qui  l'ont  parcourue  ou  habitée  de])uis  un 
demi-siècle,  et  grâce  surtout  aux  rapports  des  con- 
suls européens  et  américains  en  résidence  dans 
les  ports  ouverts  aux  étrangers. 

Parmi  les  études  les  plus  intéressantes  à  con- 
sulter, nous  citerons  notamment  la  Chine,  de 
J.-F.  Davis,  publiée  en  1837,  puis  les  publications 
officielles  de  l'Administration  des  Douanes  mari- 
times {Cusloms  Gazelle  et  Relurns  of  Irade  al 
the  treaty  ports  in  China)  ;  le  Monileur  officiel 
du  Commerœ  du  Gronvernement  franc-ais  ;  les 
Foreign  ofilce' reporlx  et  Con&ular  reporls  du 
(iouvernement  anglais;  le  Monllily  Sammary  of 
commerce  and  finance  of  Ihe  Uniled  Slales  ;  la 
Cliina  Reinen\  éditée  à  Hong-Kong;  le  China  Re 
corder,  édité  à  Shanghaï  ;  ï Empire  chinois,  de 
l'abbé  Hue  (Paris,  18fi2)  ;  les  Prohlcms  of  Ihe  far 
Kasl,  de  Gurzon  (Londres,  187G)  ;  VAnsdem  lande 
des  Kopfes  et  YAslasialische  fragen,  de  von  Rrandt 
(Leipzig,  1894  et  1897);  le  China  in  Iransforma- 
lion^  de  Golquhoun  (Londres,  1898)  ;  The  Break-up 
of  China,  de  lord  Beresford  (Londres,  1899)  ;  le 
Tour  d'Asie,  de  Marcel  Monnier  (Paris,  1899)  ;  la 
Nouvelle  Géographie  Universelle,  d'ElyséeR^clus. 

A  cette  liste  d'ouvrages  historiques,  écono- 
miques, politiques,  religieux,  ou  purement  statis- 
tiques, nous  ajouterons  le  Rapport  de  la  Mission 
lyonnaise,  que  nous  avons  déjà  utilisé:  les  Chinois 
chez  eux  de  M.  E.  Bard,  dont  nous  aurons  l'oi^ca- 
sion  de  parler  plusieurs  fois  ;  la  Rénovation  de 
l'Asie,  de  M.  Pierre  Leroy-Beaulieu,  et  la  Chine 
qui  s'ouvre,  de  MM.  René  Pinon  et  Jean  de  Mar- 
cillac,  ([ui  fut  publiée  par  fragments  dans  la  i?et"W6 
des  Deux-Mondes  et  (jui  vient  d'être  récemment 
éditée  par  la  librairie  Perrin. 

Ce  ne  sont  donc  pas  les  documents  qui  man(iuent 
pour  se  faire  une  idée  des  mœurs  et  des  tendances 
de  cet  immense  pays  de  400  millions  d'habitants  ; 
on  n'a  que  l'embarras  du  choix  et  c'est  ici  que 
commence  la  difficulté,  car  ces  documents  varient 
dans  leurs  prévisions  d'avenir,  et  même  dans 
l'analyse  des  faits  du  passé,  selon  la  nationalité,  la 
religion  et  le  tempérament  de  leurs  auteurs. 

Certains  points  sont  cependant  mis  hors  de  doute 
par  l'unanimité  des  affirmations  :  Par  exemple, 
les  dispositions  favorables  des  Chinois  à  l'égard 
des  étrangers  jusque  vers  le  milieu  du  XVIIP 
siècle,  et  les  circonstances  qui  les  ont  rendus 
férocement  hostiles  A  partir  de  cette  époque. 

D'après  J.  F.  Davis  —  qui  habita  l'Extrême^ 
Orient  pendant  vingt  années  en  qualité  de  prési- 


(l)  Voir  l'Économiste  Européen,  n«  448. 


dent  de  hi  Com^paynie  des  Indes  en  Chine,  et  doril 
l'œuvrti  liisloricpie  sur  la  Chine  est  la  source  à 
la({uelie  les  (écri  vains  modernes  puisent  encore  les 
renseignements  les  [dus  (Exacts  —  les  écrits  chinois 
fournissent  de  nombreuses  preuves  de  la  bien- 
veillance et  de  la  libéralité  avec  lesquelles  les 
étrangers  étaient  jadis  accueillis  en  Chine. 

Les  missionnaires  catholiques  du  XVl<^  sièchî 
nous  ont  ap[)ris  (jne  le  christianisme  y  fut  intro- 
duit vers  l'an  6-T)  par  certains  évèques  nestorieiis 
chassés  vers  rE.xtrême-()rienti)ar  les  persécutions 
qu'ils  subissaient  dans  les  provinces  romaines.  Le 
célèbre  voyageur  vénitien  Marco-Polo,  qui  séjourna 
en  Chine  an  XIII»  siècle,  ptnidant  17  années, 
signala  l'existence  de  familles  chrétiennes  dans  le 
Chan-si  et  affirma  (fue  dans  une  ville  située  sur 
les  rives  du  Yang-tse-Kiang,  il  avait  vu  «  deux 
églises  de  chrétiens  nestoriens,  bâties  en  1274,  lors- 
que l'Empereur  de  Chine  nomma  pour  trois  années 
unnestorien,  appelé  Mar-Sachis,  auGouvernement 
de  cette  ville,  (le  fut  lui  qui  fit  construire  ces 
églises  ». 

La  foi  musulmane  est  tolérée  en  Chine  depuis 
le  XIIP  siècle  et  aujourd'hui  nous  savons  que  les 
musulmans  sont  admis  aux  fonctions  publiques 
d"où  les  chrétiens  sont  rigoureusement  exclus. 

Le  PèreGozani,  en  1704,  visita  une  colonie  juive 
établie  à  Kai-Foug  Fou  depuis  peut-être  deux 
mille  ans.  Le  moine  Giovanni  Carpini,  envoyé  en 
124(j  à  la  Cour  tartare  mongole  par  le  pape  Inno- 
cent IV,  et  Rubru(fuis,  chargé  par  saint  Louis,  en 
l'2r)3,  d'une  mission  spéciale  auprès  du  grand 
Khan  des  Mongols,  furent  particulièrement  bien 
traités  et  remarquèrent  la  grande  ressemblance 
([ui  existe  entre  les  rites  des  boudhistes  chinois  et 
le  catholicisme  romain. 

Nicolas  et  Mathieu  Polo,  nobles  vénitiens,  arri- 
vèrent en  Chine  vers  le  milieu  du  XIIP  siècle  et 
reçurent  un  accueil  des  plus  bienveillants.  A  leur 
départ,  le  conquérant  mongol  Khoubilaï-Khan  les 
invita  â  revenir.  Ils  y  retournèrent  en  1274 avec  des 
lettres  du  pape  Grégoire  X  et  le  fils  de  l'un  d'eux, 
le  jeune  Marco  Polo,  devint  le  favori  du  Khan  et 
resta  auprès  de  lui  jusqu'en  1291. 

En  1288,  Jean  de  Corvino,  envoyé  en  Extrême- 
Orient  par  le  pape  Nicolas  IV,  réussit  à  répandre 
le  CMtholicisme  romain  en  Chine.  «  Il  arriva  â 
Pékin,  dit  J.-F.  Davis,  fut  gracieusement  accueilli 
par  l'Empereur,  malgré  les  atta(jues  des  Nesto- 
riens dont  il  avait  excité  lajalousie,  et  obtint  l'au- 
torisation d'y  construire  une  église  avec  un  clo- 
cher et  des  cloches  ».  Jean  de  Corvino  baptisa  des 
milliei's  de  Chinois  et  à  l'annonce  du  succès  de  sa 
mission  le  ])apc  Clément  V,  successeur  de  Nico- 
las IV,  le  nomma  évèque  de  Pékin  et  lui  envoya 
un  grand  nombre  de  prêtres  pour  l'aider  dans  sa 
tâche. 

*** 

Tous  ces  faits  démontrent  qu'au  point  de  vue 
religieux  les  Chinois  furent  d'abord  tolérants;  il 
en  est  de  même  au  point  de  vue  commercial.  Les 
écrits  chinois  établissent,  en  effet,  que  le  Gouver- 
nement du  pays  donnait  tous  les  encouragements 
possibles  au  commerce  extérieur.  «  Les  jonques 
chinoises  étaient  allées  jus({u'aux  côtes  de  la 
péninsule  indienne  Des  détails  statistiques  qui 
existent  encore  maintenant  et  i{ui  ont  trait  aux 
relations  avec  l'étranger,  indi(fuent  une  connais- 
sance parfaite  des  avantages  du  commerce  et 
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forment  un  singulier  contraste  avec  l'indififérence 
qu'affecte  le  Gouvernement  tartare  actuel.  » 

Le  changement  d'attitude  des  Chinois  à  l'égard 
des  trafiquants  étrangers  a  été  incontestablement 
provoqué  parla  conduite  des  aventuriers  portugais 
qui  s'établirent  à  Macao  et  à  Ning-po  vers  le  milieu 
du  seizième  siècle.  J.  F.  Davis  raconte,  à  leur 
sujet,  quelques  traits  caractéi-istiques  : 

Fernand  Mendez  Piuto,  grâce  à  ses  exploità  et  à 
l'exagération  avec  laquelle  on  les  a  décrits,  a  rendu 
son  nom  fameux  entre  les  ]n'emiers  aventuriers  du 
Portugal.  Arrivé  à  Ning-Po  axcc  un  éqnipage  conqiosé 
de  hardis  vavu'iens  do  son  espèce,  il  ap[)rit  qu'il  exis- 
tait au  nord-est  une  île  où  étaient  situés  les  tombeaux 
de  dix-sc]it  rois  chinois  avec  tous  les  trésors  (ju'ils 
renfermaient.  Aidé  de  ses  compagnons,  il  rénssit  :i 
découv  rir  le  lieu  et  pilla  les  tomlieanx,  dans  lesquels 
il  trouva  une  énorme  (piantité  d'argent.  ^lais,  étant 
attaqué,  il  fut  obligé  de  se  retirer  -.ixcc  une  ])artie  seu- 
lement du  butin  qu'il  avait  fait. 

A  leur  retour,  les  aventuriers  furent  assaillis  jiar  un 
coup  de  vent,  dans  le  voisinage  de  Nanking,  et  quatorze 
d'entre  eux,  qui  échai)pèrcnt  la  vie  sauve,  furent  pris 
par  les  Chinois  et  envoyés,  après  avoir  subi  dix  ers  man- 
A'ais  traitements,  àNanking  même,  où  ils  furent  condam- 
nés à  être  fouettés  et  à  ])erdre  chacun  un  j)ouce.  (  )ii 
les  conduisit  ensuite  à  Pékin,  et  ce  fut  ))endant  la 
route  que  I^into  eut  l'occasion  d'admirer  les  mœurs 
des  Chinois,  leur  amour  de  la  justice,  l'ordre  et  l'in- 
dustrie qui  régnaient  parnn  eux.  Condamné,  ainsi  que 
ses  conqiagnons,  à  une  année  de  travaux  pénil)lcs,  il 
fut  mis  en  liberté  avant  l'expiration  de  ce  tenqis  jiar 
les  Tartares-Mandchous,  <|ui  en\'alHssaient  alors  le 
pays. 

Ces  procédés  de  colonisation,  (|ui  rappellent  la 
manière  de  FernandCortez  et  de  Pizarrc  au  Mexique 
et  au  Pérou,  devaient  infailliblement  susciter  les 
appréhensions  des  Chinois  à  l'o'gard  des  Furopéens 
et  les  pousser  à  les  traiter  avec  une  rigueur  et  une 
sévérité  «  qu'ils  n'avaient  point  juge  nécessaire 
d'exercer  envers  les  Arabes,  leurs  paisildes  prédé- 
cesseurs. » 

*♦* 

De  même  pour  l'établissement  du  christianisme 
en  Chine,  J.  F.  Davis  expli(iue,  d'une  manièi'o  fort 
judicieuse,  comment  le  Gouvernement  cliinois, 
après  avoir  fait,  en  1579,  le  meilleur  accueil  au 
Père  jésuite  italien  Miguel  Ruggiero,  et  surtout  au 
célèbre  Père  Mathieu  Ricci,  qui  peut  être  considéré 
comme  le  véritable  fondateur  des  missions  catho- 
liques en  Chine,  passe  de  la  tolérance  à  la  persé- 
cution : 

Lea  lettrés,  dit-il,  acceptèrent  les  lu'éceptes  du  chris- 
tianisme qui  co'incidaient  avec  ceux  de  Confucius,  mais 
ils  tri_)nvèrent  une  ])icrre  d'achopiiement  dans  les  doc- 
trines du  i)éché  originel,  des  tourments  éternels,  de 
l'incarnation  de  la  Trinité  et  dans  la  prohibition  des 
concubines.  Le  Père  Ricci  comprit,  avec  beaucoup  de 
bon  sens,  la  folie  qu'il  y  aurait  à  lutter  contre  les  pré- 
jugés des  Chinois  se  rattachant  à  des  institutions  qu'ils 
considéraient  comme  sacrées  et  qui,  en  réalité,  for- 
maient la  base  même  de  leur  système  social. 

La  réunion  des  femmes  dans'  les  églises,  leur  com- 
numication  toute  privée  avec  les  prêtres,  la  prohibi- 
tion des  otfrandcs  sur  les  tombes  des  parents  étaient, 
aux  yeux  des  Chinois,  autant  de  sacrilèges  ([u'ils  n'au- 
raient ])u  sui)porter  en  aucun  temps.  Le  Père  Ricci, 
I>our  ces  div  erses  considérations,  étal)lit  une  distinc- 
tion entre  les  viles  civils  et  les  rites  sacrés;  il  toléra 
les  premiers  chez  ses  convertis,  et  particulièrement  les 
cérémonies  sur  les  tond)es  :  aussi,  les  succès  qu'il 
obtint  furent  immenses. 


Lorsqu'il  eut  passé  environ  dix-sept  ans  dans  le 
pays,  il  se  rendit  à  Pékin  et  se  lit  connaître  à  l'Empe- 
reiu";  ses  présents  furent  agréés  et  on  lui  désigna  un 
lieu  pour  qu'il  y  lixàt  sa  résidence.  D'autres  jésuites 
se  réunirent  à  la  mission  et  s'établirent,  dans  divers 
endroits,  sur  la  route  de  Canton  à  Pékin  ;  ils  se  con- 
duisirent paisiblement  et  leurs  succès  furent  considé- 
rables tant  (pi'ils  ne  s'abandonnèrent  point  aux  écarts 
de  zèle  ardent  et  indiscret  des  dilîérents  ordres  de 
moines  qui,  par  leur  ardeur  à  attaquer  les  préjugés 
chinois,  préparèrent  eux-mêmes  la  ruine  du  christia- 
nisme naissant. 

En  eftet,  à  la  chute  de  la  dynastie  chinoise  des 
Muig,  ([uarante  ans  après  la  mort  du  Père  Ricci, 
un  chrétien  chinois  du  nom  de  Paul  Sin  était  pre- 
mier ministre,  et  le  Père  Adam  Schall,  d'origine 
allemaiule,  occupait  à  la  Cour  l'emploi  de  profes- 
seur de  sciences  physiques,  il  conserva  cet  emj)loi 
après  le  triomphe  des  Tartares,  et  le  premier  em- 
pereur mandchou  Chou-tche  l'éleva  à  la  dignité  de 
président  du  Conseil  astronomique. 

Ce  fut  sons  le  règne  de  son  successeur,  Khang-hi, 
que  la  situation  du  christianisme  en  Chine  pros- 
péra le  plus.  Un  décret  de  l()i)'2  en  autorisa  le  libre 
exercice  dans  l'Empire  et,  par  ce  fait,  la  religion 
chrétienne  se  trouva  traitée  avec  la  même  tolérance 
que  le  mahométisme  et  le  boudhisme.  »  Dans 
les  itinéraires  de  Lecomte  et  d'autres  jésuites,  il 
est  question,  presque  à  chaque  ville,  d'églises 
dcssei'vies  par  des  prêtres  européens.  En  décri- 
vant Fo-chan,  situé  à  environ  quatre  liedes  au- 
dessus  de  Canton,  le  Père  Houvat  parle  d'un 
j('suite  milanais  (jui  était  à  la  tête  d'une  église  et 
(l'un  troupeau  de  dix  mille  âmes.  •»  Ces  superbes 
résultats  furent  irrémédiahl(un(uit  compromis  par 
la  folle  intolérance  des  dominicains  espagnols 
établis  en  Extrême-Orient,  (jui  attaquèrent  les 
pi'incipes  de  rites  civils  et  de  rites  religieux,  posés 

1)  ar  le  Père  Ricci,  et  les  dénoncèrent  au  Pape 
comme  idolâtres. 

*** 

M.  E.  Bard,  ancien  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration municipale  de  la  concession  française 
de  Shangha'ï,  et  l'un  des  Français  connaissant  le 
mieux  la  Chine  et  son  liistoire,  a  résumé  de  la 
manière  suivante  les  conséquences  de  cette  lamen- 
table querelle  (I  l  : 

La  querelle  des  dominicains  esjjagnols  et  des  jésui- 
tes, au  sujet  des  rites  chinois,  avait  été  portée  à  -Rome, 
et  le  pa])c  Clément  IX  crut  devoir  se  prononcer  en  fa- 
veur de  la  tlièse  des  dominicains.  Il  chargea  un  légat, 
"Sïgr  de  Tournon,  d'aller  signiiier  à  l'Empereur  de 
Chine  l'interdiction  ])our  les  chrétiens  de  prendre  part 
aux  cérémonies  chinoises,  notamment  au  culte  des  an- 
cêtres. L'empereur  Khang-hi,  que  nous  avons  vu  fa- 
vorablement dis])Osé  pour  les  missionnaires,  reçut  fort 
mal  le  fâcheux  and)assadeur  et  le  renvoya.  Il  fit  em- 

2)  risonner  les  personnes  de  sa  suite,  ainsi  que  l'évêquc 
de  Pékin,  Mgr  Maigrot. 

L'évêque  fut  conclamné  au  bannissement  et  se  retira 
à  Rome,  où  il  mourut  en  1730.  Il  était  impossible  de 
commettre  une  plus  grosse  maladresse  que  celle-là  au 
])oint  de  A'ue  des  intérêts  de  la  religion  catholique  et 
nous  allons  voir  les  pitoyables  résultats  qu'amena  cet 
acte  de  fanatisme  des  dominicains  espagnols,  fils  de 
l'Inquisition,  de  funeste  mémoire. 

Un  nouvel  édit  de  l'Empereur  imposa  aux  mission- 
naires en  Chine  l'obligation  d  ap])rouver  les  rites  chi- 
nois et  la  ]iromesse  de  ne  i)lus  retourner  en  Europe  

Un  nouveau  légat  arrivé  en,  1720,  avec  les  mêmes  ins- 
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Iriuiions  i|U('  le  cardiiiiil  ilc  ■rdiinmii,  ]ii)rl:i  :i  snii 
comlilo  rirrilalioii  de  l"l''.in|H'ri'ur.  11  ('(  rivil  au  lias  <lr 
la  Coiislitulioii  : 

•<  Col.  i>s))oce  (le  (Ic'cn'l  ne  rt^^ardc  de  vils  Imum- 
'<  pociis.  (.'.nmiuoiil  y  docitloraioiil-ils  (niel([iiii  ciioso 
»  sur  la  pi'aiidt>  doclriiio  des  (".hiiiols.  dont  cos  gpiis 
'<  d'Kuropo  noiiloudonl  iiiriiio  pas  la  lanj^'uc  ?  il  parail 
«  asso/,  par  cot  ado,  ((ii'il  >■  a  beaucoup  de  resseiu- 
■<  blaïK-e  oiilro  leur  socle  et  les  iuipiélés  dos  hon/cs  ol, 
<(  dos  taoïstes.  Il  faut  donc  (KMendro  à  ces  Kuropéons 
i<  do  prèelioi-  leur  doctrine  en  (Ihine.  " 

Los  fruits  de  Tadroitt^  pro])a^ando  dos  jcsuiles  étaient 
perdus  par  la  taule  du  sond)re  l'anal isnio  dos  Kspa- 
gnols.  Eu  r/i'i,  le  père  (iauhil  constatait  ((uo  les  éj;li- 
scs  étaient  ruinées,  les  clin't icn li''s  dispcrsr'c-s  et,  les 
missionnaires  rolé^iu's  à  C.anlon,  d'on  il  leui-  l'tait  dé- 
fendu do  sortir.  I^o  Péro  Hue  et  le  père  Galiel,  parcou- 
rant la  (;hino  on  IS'i'.l,  n'y  trouvèrent  ])lus  ([uo  de  fai- 
bles traces  do  la  roli<iion  chrétionne,  autrefois  ])rospère 
et  répandue.  Los  missionnaires  avaient,  ou  la,  lionne 
fortune  d'intéresser  les  liautes  classes  au.v  )iroi^rès  de 
la  science  européenne;  ils  a\"aient  ])ris  pied  à  la  Cour 
et  do  là,  ils  auraient  certainomcnt  couvert i  la  Chine 
entière,  avec  la  mémo  facilité  que  les  boudhislos 
l'avaient  fait,  avant  eux.  Nous  avouf^  vu  que  ces  der- 
niers, pas  plus  que  les  taoïstes,  n'exerçaient  d'inlluonco 
réelle  sûr  les  pouvoirs  ])olitiquos,  et  qu'une  égale  tolé- 
rance était  pratiquée  par  les  empereurs  en^-ors  toutes 
les  religions,  du  moment  qu'elles  no  prétendaient  pas 
s'immiscer  dans  la  politi(:[ue  intérieure  et  dans  les 
usages  dos  Chinois.  Les  missionnaires  trouvaient  un 
pays  où  il  n'y  avait  pas  de  religion  d'Etat,  en  dehors 
de  certains  hommages  rendus  à  Confucius,  hommages 
qui  ne  sont  p)as  les  manifestations  d'une  religion. 

Il  n'est  pas  téméraire  d'admettre  que  sans  l'impdli ti- 
que opiniâtreté  dos  pactes,  la  religion  catholi(iuo  serait 
solidement  implantée  on  Chine  aujourd'hui  et  que  le 
vieil  empire,  éclairé  par  les  missionnaires,  onqiorti'; 
par  un  soufllo  nouveau,  serait  entré  depuis  longtemps 
dans  le  mouvement  de  la  civilisation  moderne  ([u"il  a 
fallu  lui  im^^oser  ii  coups  de  canon. 

Nous  avons  tenu  à  reproduire  in.tégraleinent  ce 
passage  du  livre  de  M.  E.  Bard,  parce  qu'il  précise 
admirablement  la  question. 

Avec  les  Pères  lazaristes,  qui  succédèrent  - aux 
jésuites  quand  le  pape  Clément  XIV  eût  décrété, 
en  1773,  la  suppression  de  cet  ordre,  les  relations 
des  missionnaires  avec  le  Gouvernement  chi- 
nois devinrent  plus  cordiales,  mais,  le  premier 
acte  de  tolérance  en  leur  faveur  n'a  été  ol)tenu 
qu'en  184't,  par  M.  de  Lagrenée,  envoyé  par  le  Gou- 
vernement français  en  Chine  pour  conclure  un 
traité  de  commerce. 

Depuis  cette  époque,  la  situation  des  mission- 
naires chrétiens  en  Chine  s'est  incontestablement 
améliorée,  puisque,  grâce  à  l'intervention  de  la 
France,  ils  jouissaient,  avant  la  guerre  sino-japo- 
naise,  de  la  liberté  de  ])ropagand(^  et  du  droit  de 
possession,  même  en  dehors  des  poris  ouverts  aux 
étrangers. 

L'appui  que  la  France  a  prèU'^  à  la  Chine  au  mo- 
ment de  la  signature  du  traité  de  Simonosaki  a 
permis  à  notre  ambassadeur  de  compléter  l'œuvre 
commencée  par  M.  de  Lagrenée,  et  par  un  décret 
impérial  rendu  à  la  date  du  19  mars  1899,  grâce 
à  l'habileté  et  au  tact  de  M.  Pichon,  le  Gouverne- 
ment chinois  a  reconnu  officiellement  la  religion 
catholique.  Que  reste-t-il  aujourd'hui  de  ce  décret, 
dont  les  résultats  pouvaient  être  si  heui'eux  poiii' 
les  chrétiens  d'Exlrème-Orient  ? 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LE  DOMAINE  DE  LA  VILLE  DE  PARIS 


La  Direction  des  Affaires  municipales  do  Paris  vient 
ilo  publier  un  rapport  très  étendu  sur  les  différents 
services  qui  la  concernent.  Nous  en  détachons  des 
renseignements  intéressants  sur  le  domaine  de  la  Ville, 
qui  nous  permettent  de  juger  l'importance  delà  fortune 
immobiliôi'e  de  Paris. 

Le  domaine  proprement  dit  comprend  un  ensemble 
de  monuments,  d'immeubles,  d'établissements  dont  la 
valeur  totale  peut  être  estimée  à  ])rès  de  deux  milliards 
et  demi  de  francs,  soit  exactement  à  2. 'ioT.GlU.O^T  fr.27. 
et  qui  constituent  le  domaine  permanent  et  inn  liénable. 

L'autre  partie  de  la  fortune  publique  de  la  capitale 
est  constituée  par  le  domaine  temporaire,  comprenant 
les  immeubles  qui  ne  doivent  rester  que  provisoire- 
ment dans  le  patnmoine  de  la  Ville  de  Paris  et  dont  la 
valeur  totale  peut  être  évaluée  à  50  millions  de  francs 
environ. 

C'est  le  bureau  du  Domaine,  Direction  des  Affaires 
municipales,  qui  a  la  gestion  de  cette  fortune  immobi- 
lière ainsi  qae  la  surveillance  des  occupations  de  Ja 
voie  publique  ;  le  même  bureau  passe  les  locations  de 
ce  qui  concerne  les  promenades,  te  les  que  les  squares, 
les  Champs-Elysées,  le  bois  de  Boulogne  et  le  bois  de 
Vincennes;  seul,  le  domaine  des  eaux  échappe  à  son 
autorité  et  à  son  contrôle. 

Pour  passer  en  re^  ue  les  attributions  et  le  fonction- 
nement de  ce  service,  nous  devons  donc  examiner 
ce  qui  a  trait  :  l»  à  la  gestion  du  domaine  ordinaire; 
2"  a  la  gestion  du  domaine  des  promenades  ;  3»  à  la 
gestion  du  domaine  dépendant  de  la  voie  publique. 

*** 

Le  domaine  de  la  Ville  peut  se  diviser  en  deux  par- 
ties :  le  domaine  permanent  et  le  domaine  temporaire. 

L'importance  du  domaine  permanent  s'accroît  cons- 
ment,  en  raison  des  nombreuses  acquisitions  nécessitées 
par  les  services  publics.  Elle  était,  en  1877,  de  1  mil- 
liard 61.184.337  fr.  43;  en  1887,  de  1.152.06(3.816  fr.  67. 
Si,  en  1898,  elle  a  atteint  le  chiffre  que  nous  venons 
d'indiquer  de  2.437.610.937  fr.  27,  c'est  en  raison,  notam- 
ment, des  constructions  scolaires,  des  dérivations  d'eau 
de  source  et  de  l'extension  du  déversement  des  eaux 
d'égout. 

Le  domaine  temporaire,  qui,  en  1877,  avait  une  valeur 
estimative  de  50.624.206  fr.  90,  atteint,  en  1887.  71  mil- 
lions 064.629  fr.  mais  il  est  descendu,  en  1898,  à  50 
millions  de  francs.  Ces  fluctuations  proviennent  des 
reventes  d'immeubles  qui  ont  été  désaffectés  ou  qui 
n'ont  pas  été  compris  dans  l'alignement  des  voies  publi- 
ques. 

Le  tableau  ci-dessous  donne  1  indication  des  princi- 
pales propriétés  communales  faisant  partie  du  domaine 
permanent  et  de  leur  valeur  estimative,  non  comprise 
celle  du  mobilier  et  des  objets  d'art  qu'ils  contiennent  : 

Francs 


Hôtel  de  ville,  annexes,  mairies  et  justices 

de  paix   S4. 785.880  99 

63  égli>-es,  9  temples,  2  synagogues,  34  rros- 

byiéres  et  8  maisons  consi>toriales. . . ."   221. 033. SGI  55 

Pompes  funèbre.s  et  ciraetièros   87.167.824  36 

Etablissements  d'iusiruction  publique   '208.035. 397  09 

Bibliollièquos  et  musées   17.5'(8  UOO  30 

Thi'àtres   13.393.V0O  » 

Casernes   41.295.676  » 


11  s'agit  maintenant  d'examiner  ce  que  rapporte  ce 
domaine. 

Les  maisons,  situées  dans  Paris,  appartenant  à  la 
Ville,  donnent  un  revenu  annuel  de  750.000  fr.  Quant 
aux  terrains  destinés  pour  la  plupart  à  être  vendus  ou 
loués  généralement  à  titre  purement  précaire,  ils  sont 
loués  moyennant  des  prix  divers  dont  le  total  monte  à 
275.000  francs.  Les  impôts  que  la  Ville  doit  payer  pour 
son  domaine  ne  s'élèvent  pas  à  moins  de  755.0C0fr., 
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dont  565.000  fr.  pour  la  contribution  foncière  et  pour 
celle  des  portes  et  fenêtres  et  de  190.000  fr.  pour  la 
taxe  des  biens  de  mainmorte. 

Les  maisons  et  édifices  ne  sont  assurés  qu'à  titre 
exceptionnel;  les  assurances  portent  sur  les  immeubles 
qui,  comme  les  théâtres,  les  Halles  Centrales,  le  marché 
de  La  Villette  et  les  abattoirs,  présentent  des  risques 
particuliers  d'incendie.  Les  primes  payées  en  1899 
atteignaient  le  chiO're  de  5C.U00  fr.,  mais  la  phipart 
étaient  remboursées  par  les  locataires,  qui  payent  de 
ce  chef  une  somme  de  3i.80O  fr. 

Les  plus  grosses  recettes  proviennent  de  la  Bourse 
des  valeurs,  de  la  Bourse  du  Commerce  et  des  théâtres 
municipaux:  lë  Châtelet,  la  Gaîté  et  le  théâtre  Sarah- 
Bernhardt. 

D'autre  part,  la  Ville  de  Paris  tire  de  ses  propriétés  un 
revenu  assez  important,  en  concédant  cei  tains  droits  de 
publicité. 

C'est  ainsi  que  le  di'oit  d'apposer  des  affiches  sur  les 
murs  pignons  des  maisons  communales  non  affectées 
à  un  service  public  est  affermé,  moyennant  une  rede- 
vance annuelle  de  59.800  fr. 

La  Ville  a  procédé  de  même,  en  ce  qui  touche  les 
palissades  entourant  les  terrains  en  bordure  sur  la 
voie  publique.  Elle  les  fait  étalilir  et  entretenir  par  un 
concessionnaire  qui  lui  paye  une  redevance  de  9.300  fr» 

La  publicité  sur  les  murs  de  soutènement  en  bordure 
de  la  voie  publique,  ceux  du  boulevard  Saint-Martin, 
par  oxemplp,  lui  rapporte  15.000  fr. 

Enfin,  l'aftk-hage  dans  l'intérieur  du  Palais  de  la 
Bourse  a  donné  lieu  à  une  concession  spéciale  s'élevant 
à  7.291  fr.  47. 


Une  autre  source  importante  do  revenus  se  trouve  dans 
les  locations  consenties  dans  les  principales  promenades 
publiques.  Au  commencement  du  siècle,  le  total  des 
locations  des  Champs-Elysées  et  de  la  place  de  la 
Concorde  ne  dépassait  pas  5.382  fr.  24  ;  il  s'élevait  à 
11.184  fr.  02  en  1828,  au  moment  de  la  cession  par  l'Etat 
à  la  Ville  ;  il  dépasse  actuellement  350.000  fr. 

Au  moment  de  la  cession  par  l'Etat  à  la  Ville  du 
bois  de  Boulogne,  cette  promenade  donnait  un  revenu 
de  29.486  fr.  23,  dans  lequel  le  produit  des  coupes  figu- 
rait pour  une  somme  de  19.068  fr.  75.  Le  revenu  actuel 
s'élève  à  700.000  fr.  eu  chiffres  ronds. 

Le  revenu  donné  par  le  bois  de  Vincennes  est  de 
100  OCO  francs  en  chiffres  ronds.  Celui  du  parc  des 
Buttes-Chaumont  et  du  parc  de  Montsouris  atteint 
14.000  francs. 

On  ne  doit  pas  négliger  une  autre  source  de  revenus 
provenant  des  locations  des  sièges  dans  les  parcs  et 
promenades. 

Le  premier  lot,  comprenant  le  bois  de  Boulogne  et 
les  Champs-Elysées,  est  concédé  moyennant  une  rede- 
vance de  04.300  francs. 

Quant  au  second  lot,  qui  comprend  le  surplus  des  pro- 
menades et  notamment  les  boulevards,  le  bois  de  Vin- 
cennes et  les  squares  intérieurs,  il  atteint  le  chifi're  de 
37.100  francs. 

La  gestion  du  domaine  dépendant  de  la  voie  publi- 
que comprend  la  location  des  constructions  provi- 
gnent,  en  soires,  des  étalages  et  les  terrasses. 

Il  y  a  actuellement  600  locations  de  constructions 
provisoires,  et  les  recettes  effectuées  de  ce  fait  attei- 
1899,  le  chiffre  de  120.000  francs. 

En  1872,  les  locations  de  cette  nature  ne  donnaient 
qu'un  produit  de  26.384  fi.  57. 

En  ce  qui  concerne  les  étalages  et  terrains,  le  nom- 
bre des  permissions  délivrées  en  1899  aux  locataires  à 
bail  s'est  élevé  à  23  501  et  le  montant  de  la  taxe  à 
1.474.458  fr.  08.  De  plus,  le  nombre  des  étalages  excep- 
tionnels a  été  de  874,  ayant  donné  lieu  à  un  recouvre- 
ment de  8.004  fr.  63. 

Ces  chiffres  donnent  une  idée  de  l'étendue  du  domaine 
de  la  Ville  ;  il  montrent  en  même  temps  l'importance 
des  intérêts  dont  la  gestion  est  confiée  à  son  admiriis- 
tration, 

Georges  Boorgarel. 


Compagnie  française  des  Mines  du  Laurium 

Au  cours  de  l'exercice  1899,  la  Compagnie  Française 
des  Mines  dic  Laurium  a  été  encore  à  même  de  réaliser 
des  bénéfices  très  satisfaisants.  Comparés  à  ceux  de 
1898  ils  s'établissent,  en  effet,  comme  suit  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Recettes 

1898  1899 
(En  francs) 

Intérêts  et  revenus   186.029  56      199.039  82 

Béiiélices  sur  compte  d'exploita- 
tion  1.456.617  29   1..528.595  23 

1.648.646  85   1.727.635  05 
Dépenses 

Frais  d'exploitation   173.761  14 

Frais  généraux  d'administration      144.157  20 

Abonnement  au  Timbre   9.780  « 

Dépenses  pour  la  Caisse  do  se-  \   429.532  12 
courô  des  employés  et  gratifi- 
cations                                        07.203  95 

Divers   15.43'i  54 

Dépréciations  et  amortissements  165.172  67  230.965  58 
Bénélices  à  répartir  '  1.067.137  35    1.067.137  35 

1.643.646  85  1.727.635  05 
Bifu  que  les  bénéfices  bruts  aient  été  supérieurs  de 
84.988  fr.  20  à  ceux  de  l'exercice  précédent,  le  solde  à. 
répartir  ne  vaiie  pas,  par  suite  des  amortissements 
opérés.  11  s'établissait  déjà,  du  reste,  au  même  montant 
en  1897,  et  il  jeprésente  la  somme  nécessaire  pour 
doter  la  réserve  statutaire  et  pour  procéder  à  la  même 
répartition  de  di\  idende  qu'en  1897  et  1898.  Voici,  du 
reste,  comment  s'est  effectuée  cette  répartition  : 

1898  1899 

(En  francs; 

Réserve  statutaire   53.356  86       53.356  86 

Dividende  de  30  fr.  par  action, 
comprenant  l'intérêt  à  5  0/0 

sur  le  capital   978.000   »      978.000  •> 

Dividende  de  4  fr.  14  par  part  de 

fondateur   23.853  66       23.853  66 

Tantièmes  du  Conseil   11.926  83       11.926  83 

1.067.137  35   1.067.137  35 

En  re  qui  a  trait  aux  chiffres  de  la  production,  on 
o^t  en  droit  de  dire  qu'ils  sont  de  plus  en  plus  encou- 
raoeants.  Ils  accusent,  en  effet,  la  progression  sui- 
vante : 

  Exercices 

"lii?       1897  1899" 

(En  tonnes) 

Plomb   8.003     10.883  10.119 

Minerais  de  zinc   25.377     25.2i4  23.771 

Minerais  de  fer,  manganésifères 
et  divers   117.818  1.50.467  161  .^ilS 

151.793   186.594  195.305 

Il  y  H  donc  à  enregistrer,  en  1899,  une  augmentation 
de  8. '711  tonnes  sur  1898  et  de  43.507  tonnes  sur  1897. 
La  plus-value  sur  1896  est  encore  beaucoup  plus  im- 
portante, puisqu'en  cet  exercice  la  production  n'avait 
atteint  que  118.341  tonnes,  se  décomposant  ainsi  : 
plomb,  7.822  tonnes;  minerais  de  zinc,  27. IC^  tonnes; 
minerais  de  fer,  manganésifères  et  divers,  83.356 
tonne?-. 

Le  bilan,  au  31  décembre  1899,  accuse,  sur  le  précé- 
dent, les  variations  suivantes  : 

Exercice  1898  Éxercice  1899 

•  ACTIF 

Valeurs  immobilières  :  (Ën  francs) 
Valeur  d'ensemble  des  mines 

et  concessions   14.184.447  10   14.184.447  10 

A  déduire  : 

Amortissements  effectués   1.708.703  07     1.708.703  07 

Reste   12.475.744  03   12.475.744  03 
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Uepo)-!   12.475.  <'W  Oil   12.475.741  0:i 

lni\neubles   l    »  1  » 

Matériel  et  outillage   1    »  i  " 

CliBiiiiii  lie  fer   1    »  1  " 

Wliaï  f  et  ili'pendances   1    "  1  » 

làive.ie  luuivello   253.9S9  17  22.97:!  5!) 

(  '.om|)le  il  ulteiito   1    "  1  " 

Valeurs  mobilières  : 

.Vpprovisionneinonls   WlS.'iM  62  86;j.331  70 

Minerais  en  stock   .(.011.231  60  2.662.701  90 

F^spéeos  on  caisse  el  chez  les 

liantiuiers   r)14.357  50  708.031  78 

Portol'euille  des    valeurs  di- 
verses  3.823.902  Sri  3.907.433  20 

IV-bilcurs  divers  '   1.06U.137  58  .1.440.202  93 

Loyer  d'avance   3.750    ■>  3.750  » 

22.060.fS2(îli5   22 .0^4. 233  13 

l'.VSSll' 

Capital-actions   18.300.000   »  10.300.000  » 

Engagements    envers  les 
tiers  : 

Créditeurs  divers   2.010.293  61  2.122.747  35 

Klïets  à  payer  à  Paris   1.204.277  50  1.061.774  45 

Divid.'ndesnonencoreroclamés  28.972  29  29.372  02 
Réserve  : 

Réserve  statutaire   1.449.845  10  1.503  201  96 

Profits  et  portos   1.067.137  35  l.Or.7.137  35 

^2.060.525  85   22.084.233  13 

On  remarquera,  dans,  ce  lùlan,  que  le  compte  «  Por- 
teleiiille  des  valeurs  diverses  »  est  en  augmentation  de 
84.530  fr.  33.  Cette  plus-value  résulte  :  de  l'emploi  fait 
de  la  réserve  légale,  soit  53.356  Ir.  80,  et  de  l'emploi  de 
31.173  fr.  40  de  disponibilités.  Et  de  ce  portefeuille,  le 
rapport  donne  la  composition  que  nous  reproduisons 
ci- dessous  : 

Prix  de  revient 

Francs  Francs 

600  obligations  Chemin  de  fer  de  la 

Réunion,  à   409  30      245.552  20 

23.745  francs  de  Rente  française  3  0/0 

amortissable   86  24      683.586  60 

2.000  obligations  Paris-Lyon-Médi- 
terranée 3  010  fusion  ancienne. . .     413  60      827.182  25 

404  actions  Mines  du  Laurium   496    »      200.3^3  70 

1.500  obligations  £4<  5  0,  0(  noi(V(;^;rs)  419  28  628.931  85 
2.000  obligations  Egypte  3  1/2  0/0 

[Dette  privilégiée)  ;..     462  60      925.195  » 

ti.OUO  actions  de  capital  de  la  Société 

des  Mines  de  Dardesa   57  75      346.495  » 

115  actions  Série  A  privilégiées  de 

ladits  Société   4.S    ..         5.521  40 

Ô57  .ictions  Série  B  privilégiées  de 

la  même  Société   .56  24        42.574  20 

')0  hcHona  Mines  du  Suniwn   60    »         :!.0()i)  » 

220  actions  el  84  parts-  de  fondateurs 

de  la  Compagnie  de  Siphnos  et 

l'Jubée,  pour  mémoire   11  » 

Total  égal   3.907.433  20 

Gomme  la  plupart  des  Sociétés  minières  et  métallur- 
giques, la  Compagnie  Française  des  Mines  du  Laurium 
a  eu  à  subir  le  renchérissement  exceptionnel  des  com- 
bustibles, qui  a  été  la  caractéristique  de  la  fin  du 
dernier  exercice,  et  dont  les  effets  se  feront  sentir 
pendant  quelque  temps  encore.  Toutefois,  son  action 
a  été  atténuée,  pour  la  Compagnie,  par  l'effet  des 
marchés  en  cours,  et  par  le  maintien  des  prix  des 
métaux. 

On  a  vu  plus  haut  qu'en  18il9  la  production  de  la 
mine,  dans  son  ensemble,  était  en  progrès,  mais  on  a 
pu  remarquer  que,  comme  l'année  précéd'^nte,  les 
plombs  d'œuvre  et  les  minerais  de  zinc  avaient  subi 
une  légère  diminution.  Pour  ces  derniers,  le  Conseil 
d'administration  avait  déjà  signalé,  dans  les  précé- 
dentes réunions,  leur  amoindrissement  pour  la  quan- 
tité, et  leur  appauvrissement  pour  la  teneur.  Aussi,  sa 
principale  préoccupation,  durant  l'exercice  écoulé, 
a-t-elle  été  la  recherche  de  nouvelles  ressources  mi- 
nières propres  à  assurer  l'avenir  de  la  Compagnie,  et 
qui  accroîtraient  son  domaine. 

Plusieurs  gisements  lui  ont  'été  proposés,  mais  le 
principal  était  celui  de  Bou-Thaleb,  près  de  Sétif 


(.Vlgério).  Les  ingénieurs  cliargés  de  le  visiter  en  ayant 
rapi)orté  une  imj)rr!Hsion  des  plus  favoraljles,  des  poar- 
))ariers  ont  été  ituniédiatement  engagés  pour  son  acrpii- 
sition.  Mais  comme  une  part  ini|)ortanle  dans  la  pro- 
priété de  celte  mine  avait  déjà  été  acquise  par  la 
SociiUé  (iénérale  des  Mines  d'Algérie-Tunisie,  une 
convention  a  été  conclue  avec  cette  dernière  entre- 
prise, convention  aux  termes  de  la([uel!e  la  mise  en 
valeur  de  la  mine  de  Bou-'l'halob  devra  faire  l'objet 
d'une  Société  indépendante  à  consf.tuer  au  capital  de 
2.500.000  fr.,  somme  juy'e  nécessaire,  tant  pour  l'acqui- 
sition que  pour  les  installations  futures  et  le  fonds  de 
roulement.  Ce  capital  sera  fourni  par  moitiés  par  les 
deux  parties  contractantes,  et  le  siège  social  de  la 
nouvelle  Compagnie  sera  dans  les  bureaux  de  la  Com- 
pag7îie  Française  îles  Mines  du  Laurium,  qui  en 
assumera  la  direction.  Pour  témoigner  de  leur  con- 
lîance  dans  cette  affaire,  et  aussi  pour  léduiro 
l'importance  de  la  somme  à  souscrire  par  la  Société, 
les  membres  du  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie du  Laurium  ont  décidé  de  souscrire  person- 
nellement le  quart  de  la  portion  qui  était  réservée  à  la 
Compagnie,  soit  312.r>t'0  fr.,  ce  qui  réduit  la  part  de 
cette  dernière  à  937.500  f  r. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  la  Cinnpagnie  Fran- 
çaise du  Laurium  s'est  intéressée  pour  5().0O0  drach- 
mes dans  les  Mines  de  Capsalo,  de  formation  récente. 
Deux  de  ses  administrateurs,  MM.  Octave  Mwggiar  et 
Fei'nand  Serpinri,  font  partie  du  Conseil  de  cette  nou- 
velle entreprise.  En  outre,  elle  a  pris  une  part  dans  la 
mine  de  plomb  argentifère  et  de  manganèse  de  Cadi- 
Kalé,  située  sur  la  côte  Ouest  de  l'Asie  IMineure,  dans 
le  golfe  de  Boudroum  (ancienne  Halicarnasse),  et  à 
deux  kilomètres  d'un  petit  port.  Le  conirat  passé  avec 
le  bénéficiaire  de  cette  dernière  Société  est  fait  dans  des 
conditions  telles  que  le  risque  à  courir,  pour  la  Com- 
pagnie du  Laurium,  se  réduit  aux  seules  dépenses  des 
travaux  de  recherches  entrepris,  en  admettait  que  ces 
recherches  n'aboutissent  pas  à  la  découverte  d'un  gise- 
ment important. 

Le  Conseil  d'administi  ation  mentionne  encore,  dans 
son  rapport,  que  son  attention  a  été  appelée  sur  d'au- 
tres affaires  minières.  Il  fera  visiter  les  terrains  propo- 
sés si  les  premières  études  l'araècent  à  prendre  cette 
décision,  el  comme  il  le  déclare,  c'est  en  procédant  de 
la  sorte  qu'il  arrivera  à  faire  un  emploi  utile  et  avan- 
tageux des  sommes  que  les  actionnaires,  par  prévoyance, 
ont  mises  en  réserve  au  cours  de  ces  dernières  années. 

Le  Conseil  d'administration  n'a  pas  omis  aus-i  de 
faire  remarquer  que  la  Compagnie  a  participé  à  l'Ex- 
position rnivcrsello  de  inOO.  Comme  en  1878  et  en  1889, 
ses  produits  figurent  au  Pavillon  royal  de  Crèce,  En 
agissant  ainsi,  elle  a  tenu  à  rendre  hommage  au  (jou- 
vernement  hellénique,  qui  a  ton  jours  témoigné,  pour 
elle,  d'une  grande  bienveillance. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTERIEUR  DE  LA  FRANGE 

EN   JUILLET  1900 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  Tannée  1900. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  lei'  janvier  au 
31  juillet,  à  2.(30(5.413.000  fr.,  et  les  exportations  à 
2.319.435.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
de  juillet  : 

.JUILLET 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS  1900  1899  Différences 

—  —  —  en  1900 

Objets  d'aliinentation  .59.301  68.279  —  8.978 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   210.829  211.703  —  874 

Objets  fabriqués   72.718  61.228  -\-  11.490 

Totaux   3Ï278W       :!il.210      +  l.<m 
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EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  51.209  5G.406  •—  5.197 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   87.617  107.717  —  20.100 

Objets  fabriqués   166.4i)0  190.808  —  30. 318 

Colis  postaux   10.298  12.935  —  2.037 


Totaux   315.614       378.866      —  .58.252 


Le  tableau  suivant  donne,  du  janvier  au  31  juillet 
1900,  le  mouvement  du  commerce  extérieur  comparé  à 
celui  des  sept  premi'^rs  mois  de  l'année  1899  : 

SEPT    PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS  1900  1899  Différences- 

—  —  —  en  1899 

Objets  d'alimentalion  453.476  551.072  —  97.-596 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie.   1.698.172  1.721.947  —  23.775 

Objets  fabriqués   .504.765  409.283  +  95.482 

Totaux.   2.658.413  2.682.302  —  25.889 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentalion  423.326  3.55.348  +  67.978 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   641.586  684.786  —  43.200 

Objets  fabriqués....  1.135.322  1.185.319  —  49.997 

Colis  postaux   119.201  102.212  +  16.989 


Totaux   2.319.435     2.327.065      —  8.230 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Les  renfort;^  que  la  France  envoie  en  Chine  sont 
partis,  dimanche  dernier,  de  Marseille,  après  avoir 
reçu  le  salut  du  Président  de  la  liépublique,  qui  a  pro- 
noncé, en  cette  ofcasioa,  un  remarquable  discours  dont 
nous  reproduisons,  d'autre  part,  le  texte. 

Avant  que  ces  renforts  soient  arrivés,  le  sort  des 
légations  aura  été  depuis  longtemps  réglé:  c'est  ce  qui 
ressort  des  trois  tclégrammcs  de  M.  Pichon,  que  le  Gou- 
vernement français  a  pu  enfin  recevoir. 

Lé  dernier  de  ces  télégrammes,  en  date  du  !•  août, 
nous  donne  un  triste  jour  sur  la  situation.  Dans  les 
deux  premiers,  notre  Ministre  indiijuait  tivs  nettement 
que  l'unique  chance  de  salut,  pour  les  légations,  c'était 
la  prompte  marche  sur  Pékin.  Il  revient  encore  sur  ce 
point  : 

Nous  venons  d'être  avisés  jiar  le  Tsung  li-'^  amen.  dit-il, 
que  Li-Hung-Chang  avait  été  chargé  de  négocier  lélégra- 
phiquement  avec  les  puissances.  Nous  ignorons  totalement 
ce  qui  se  passe  hors  des  légations  qui  subsistent,  étant  cernés 
par  des  barricades  et  entourés  de  travaux  ollensifs.  Mais 
comment  pourrait-on  négocier  sans  que  le  corps  diploma- 
tique ait  recouvré  ses  droits  et  que  les  territoires  des  léga- 
tions soient  évacués?  Si  les  négociations  entravent  la  marche 
des  troupes  étrangères,  qui  sont  noire  unique  salut,  nous 
risquons  de  tomber  aux  mains  des  Chinois.  Le  quartier  de 
la  légation  de  France  est  encore  occupé  par  les  troupes  impé 
riales,  ([ai  n'ont  pas  cessé  complètement  le  feu.  Tous  les 
appartements  de  la  légation  ont  été  brûlés  avec  tout  ce  qu'ils 
contenaient  ;  nous  sommes  réduits  à  la  ration  de  siège;  nous 
avons  des  vivres  (cheval,  riz  et  paini  pour  quinze  jours. 

Ainsi,  malgré  leur  isolement  et  leur  situation  cri- 
tique, les  Ministres  enfermés  dans  Pékin  ont  une  vision 
claire  de  la  situation.  Ils  éventtnt  à  merveille  les  ruses 
des  (Chinois.  Après  avoir  refusé  de  se  confier  à  une 
escorte  chinoise  pour  leur  prétendu  exole  vers  Tien- 
Tsin,  ils  ont  compris  la  portée  dilatoire  do  la  mission 
fontérée  à  Li-Hung-Ghang. 

Toute  l'attention  du  monde  se  porte  donc  actuelle- 
ment sur  la  marclie  des  troupes  alliées.  Elles  semblent 
approcher  du  but  ;  une  grande  bataille  est  imminente, 
qui  se  livrera  probablement  à  llsiang-llo-llsien.  Voici 
1  importante  dépêche  qui  a  été  reçue  à  ce  sujet  à  Saint- 
Pétersbourg  du  général  Linevitcli  : 

Les  troupes  alliées,  après  avoir,  le  9  août,  occupé  Ho-Si- 
Wou,  se  sont  portées  sur  Mu-Cliang  sans  rencontrer  grande 
opposition.  L'artillerie  a  pu  se  mouvoir  de  fa':on  satisfai- 


sante malgré  le  mauvais  état  des  routes,  que  les  Japonais 
sont  en  train  de  réparer.  Les  troupes  chinoises  se  concen- 
. tient  à  Hsiang-Ho-Sien,  où  on  s'attend  â  une  grande  ba- 
taille. 

Avant  ce  télégramme,  le  général  Linevitch  en  avait 
envoyé  un  autre  qui  résumait  les  événements  qui  ont 
eu  lieu  depuis  l'occupation  de  Yang-Tfcoung.  Elle  est 
datée  du  7  août  : 

Après  avoir  pris  un  jour  de  repos,  les  troupes  alliées  ont 
recommencé  leur  marche  sur  Pékin. 

Ce  matin,  à  six  heures,  une  avant-garde  composée  d'un 
régiment  sibérien,  d'une  sotnia  de  cosaques,  de  trois  batail- 
lons d'infanierio  japonaise  et  d'une  batterie  américaine,  a 
([uiité  Yang;TsouRg.  Malgré  l'état  presque  impraticable  des 
routes,  elle  à  pu  avancer  de  neuf  milles  dans  la  direction  de 
Pékin  et,  à  Nan  Tsa-Toun,  petit  village  situé  à  trente  milles 
de  la  capitale  chinoise,  elle  a  rencontré  un  détachement  chi- 
nois qu'clli'  a  mis  ignominieusement  eu  fuite  après  un  enga- 
gement d'une  heure  et  demie.  L'ennemi  a  jeté  ses  armes  et 
s'est  enfui  dans  la  direction  de  Pékin. 

Aussiti'it  que  j'ai  reçu  ces  nouvelles  de  l'avant-gardo,  toutes 
les  troupes  alliées  ont  commencé  à  avancer  en  trois  colonnes, 
les  èçlaireurs  cosaques  se  tenant  sur  les  flancs. 

Le  résumé  historique  des  opérations,  jusqu';i  Vang- 
Tsoung  inclusivement,  est  donné  par  deux  télégram- 
mes adressés  au  Times  par  son  correspondant  spécial. 
La  première  est  du  5  aoïit  : 

L'avance  générale  des  troupes  alliées  a  commencé  hier 
après  midi,  lors'jue  les  Anglais  et  les  Américains  ont  quitte 
Tien-Tsin  pour  prt-ndre  position  à  Hsi-Ku.  Les  forces  an- 
glaises comprenaient  quatre  compagnies  de  fusiliers,  un  es- 
cadron de  cavalerie,  une  bitterie  d'artillerie,  trois  bataillons 
d  iiitanterie  indienne  et  la  brigade  navale  :  au  total,  3.000 
hommes.  Les  Américains  comptaient  2.500  hommes. 

Jje  soir  de  cette  même  journée  du  4  août,  6.0JO  .Japonais 
ont  à  leur  tour  quitté  Tien-Tsin  et  sont  arrivés  à  Hsi-Ku  à 
minuit.  Ces  trois  colonnes  ;  anglaise,  américaine  et  japo- 
naise, opérèrent  sur  la  rive  droits  de  la  rivière,  tandis  que 
les  Français  et  les  Russes  prenaient  position  sur  la  rive 
gauche. 

Les  (.'hinois  occupaient  une  forte  position  sur  la  rive  gau- 
che, leur  droite  s'appuyant  sur  la  route  de  Pékin  et  leur 
gauche  sur  le  Peï  llo. 

A  deux  heures  du  matin,  les  troupes  alliées  s'ébranlèrent, 
les  .laponais  en  tète,  les  Anglais  au  milieu  et  les  Américains 
en  réserve,  tandis  que  la  cavalerie  protégeait  le  flanc  gau- 
che. 

Au  lover  du  jour,  les  Japonais  s'emparèrent  d'une  batterie 
située  à  l'extrême  droite  de  l'ennemi,  ce  qui  permit  à  notre 
artillerie  d'engager  le  tVu  avec  les  batteries  chinoises. 

A  quatre  heures  cinquante,  un  violent  duel  d'artillerie 
commença,  sous  le  couvert  duquel  l'infanterie  japonaise 
s'avança,  en  bon  ordre,  jusqu'au  pied  de  la  position  ennemie. 

A  cinq  liHures  (juinze,  l'ordre  de  cesser  le  feu  fut  donné  et 
les  Japonais  montèrent  à  l'assaut  sous  une  fusillade  épou- 
vantable qui  leur  tit  éprouver  des  pertes  terribles.  Ils  enle- 
vèrent la  position  à  la  pointe  de  la  baïonnette,  au  milieu  des 
applaudissements  de  tous. 

Li'artillerie  anglaise,  pendant  ce  temps,  avait  réussi  à  pren- 
dre de  flanc  l'ennemi  et  à  bombarder  de  cêté  son  retranche- 
ment principal. 

A  six  heures  du  matin,  l'ordre  fut  donné  d'enlever  ce  re- 
tranchement même.  Les  alliés  se  formèrent  en  ligne  de  ba- 
taille, les  Japonais  à  droite,  les  Anglais  au  centre,  les 
Américains  à  gauche.  Ils  furent  salués  par  une  épouvantable 
fusillade,  mais  l'ennemi,  dont  les  canons  avaient  été  réduits 

au  silence,  n'attendit  pas  l'assaut  final,  et,  à  huit  heures  du 
matin,  il  évacuait  tous  ses  retranchements  et  s'enfuyait  le 
long  de  la  rivière. 

A  neuf  heures  du  matin,  le  feu  avait  complètement  cessé  et 
les  'Japonais  occupaient  Nan-Sang.  Peï-Tsang  était  désert  et 
les  Chinois  étaient  en  pleine  retraite.  Le  but  de  l'engagement 
avait  donc  éti'  complètement  atteint. 

Les  Français  et  les  Russes,  avec  la  brigade  navale  anglaise, 
qui  se  trouvaient  sur  la  rive  gauche  du  Peï  Ho  rie  purent 
coopérer  à  ren<;agement  par  suite  de  l'inondation  qui  cou- 
vrait le  pays  ;  mais  lorsque  les  Chinois  battirent  en  retraite, 
les  Russes  inirent  occuper  une  importante  position  sur  la  voie 
ferrée,  qui  venait  d'être  évacuée  par  les  Chinois. 

Les  troupes  alliées  se  reposent  avant  de  reprendre  leur 
marche  en  avant.  Les  généraux  Yamakuchi  et  Gaselee,  qui 
ont  conçu  et  exécuté  le  mouvement  d'aujourd'hui,  paraissent 
désireux  de  recueillir  le  fruit  de  leur  victoire  en  avançant  le 
plus  rapidement  possible  sur  Pékin. 

L9  lendemain,  après  deux  heures  de  canonnade,  la  position 
chinoise  de  Yang-Tsoung  fut  enlevée  par  le;  troupes  russes, 
françaises,  japonaises,  américaines  et  anglaises. 
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Le  corps  principal,  l'orinô  par  les  .laponais,  a  opcrci  sur  la 
rivo  droilo.  L'oiuu'ini  so  retira  di-nioralisé. 

L,e  ponl  du  chemin  de  l'or  est  inlact.  Los  alliés  se  reposè- 
rent, attendant  des  approvisionnements. 

On  a  reçu  des  nouvelles  de  Pékin  jusqu'au  8  aoïlt. 
Les  Chinois  ont  de  nouveau  violemment  attaqué  la 
légation  britannique,  dans  laquelle  il  ne  reste  que 
très  peu  d'iiommes  valides  Le  bruit  court  que  le 
prince  Tuan  et  une  centaine  de  hauts  fonctionnaires 
ont  quitté  la  capitale.  i)ès  qu'on  a  appris  le  succès 
remporté,  le  5,  par  les  troupes  internationnales,  une 
véritable  exode  a  commencé.  Le  8,  (|aand  les  cour- 
riers quittèr-^nt  la  ville,  Ijeaucoup  d'iiabitants  avaient 
déjà  pris  la  fuite  vers  l'intérieur. 


S  et 


Tour  EifFeL  —  Bien  qu'elle  ait  été  inaugurée  il  y  a  onze 
ans,  la  Tour  Ei/fel  est  encore  une  de  ce»  «  attractions  » 
de  l'Exposition  univeriselle  de  190U  sur  lesquelles  on 
avait  fondé  de  grandes  espérances  et  qui  auront  causé 
de  grandes  dés^illusions. 

Déjà,  il  y  a  sept  ans,  on  avait  commencé  à  vouloir 
escompter  les  bénéfices  de  l'année  en  cours,  et  à  la  date 
du  5  novembre  1893  nous  écrivions,  en  constatant  que 
l'action  de  la  Société  de  la  Tour  Eiffel  était  à  26U  fr.  et 
la  part  à  ^.'W  fr.,  «  que,  momentanément,  les  cours  con- 
quis semblaient  être  plus  q^e  sullisants,  »  Et  nous  ajou- 
tions :  «  Il  nous  reste  à  espérer  que  l'on  se  tiendra  plus 
«  calme,  et  que  p-rsonne  ne  regrettera  de  s'être  <ie  nou- 
«  veau  intéressé  à  une  valeur  ayant  donné,  dans  le 
«  passé,  des  résultats  plus  qu'appréciables.  » 

C'est  que  la  situation  pour  les  titres  de  la  Tour  Eiffel 
n'était  plus  alors  la  même  qu'en  1889.  En  efiet,  les  profits 
réalisés  au  cours  d-^.  cet  exercice,  grâce  à  l'Exposition, 
avaient  permis  de  rembourser  aux  actions  l'intégralité 
du  ca])ital  social.  Mais,  comme  les  statuts  le  mention- 
nent, une  fois  ce  remboursement  effectué,  les  actions  et 
les  parts  bénéficiaires  ont  des  droits  égaux  isoit  moitié 
pour  chaque  catégorie  de  titres)  dans  les  bénéfices  et 
dans  tout  ce  qui  constitue  le  fouds  social. 

Et  comme  le  capital  social  était  représenté  par  10.200 
actions  et  que  l'on  avait  créé  le  même  nombre  de  parts 
de  fondateurs  :  c'était,  à  partir  de  1890,  entre  20.400  ti- 
treset  non  plus  10.200,  qu'allaient  se  partager  les  profits 
de  l'entreprise. 

Or,  depuis  l'année  1890,  voici  les,dividendes  répartis 
aux  actions  et  aux  parts  bénéficiaires  : 

Exercices  Fr.  Exercices  Fr. 

1890   15         1893  à  1897,  par  an.  6 

1891   11         1898   rien 

1892   10         1899   » 

En  effet,  les  bénéfices  do  la  Société,  qui  se  chiffraient 
par  33S..')94  fr.  en  1890,  par  238.070  fr.  .j6  en  1891  et  par 
215.297  fr.  40  en  1892,  étaient  tombés  à  120.262  fr.  47 en 

1897  et  à  63.803  fr.  04  en  1898.  Et  comme  il  fallait  pro- 
céder à  des  travaux  importants,  on  ne  pouvait  pas 
songer  à  une  répartition  quelconque.  Ces  travaux  ont 
exigé  une  dépense  de  836.263  fr.  48.  Si  l'on  déduit  de 
cette  somme  les  amortissements  effectués  jusqu'au 
31  décembre  dernier,  ainsi  que  les  bénélices  réservés  de 

1898  ci  1899.  on  trouve  qu'il  reste  à  amortir  encore 
464.674  fr.  78.  Par  contre,  il  est  vrai,  la  réserve  statu- 
taire atteint  358.420  fr.  18,  mais  il  exista  quand  même 
une  insuffisance  de  106.254  fr.  60,  à  laquelle  vient 
s'ajouter  le  compte  de  premier  éiablissement,  qui  se 
chitîre  par  10.234  fr.  8.5.  A  cette  insuffisance,  il  a  été 
pourvu  au  moyen  d'une  avance  de  150.000  fr.  consentie 
par  un  de  nos  grands  Etablissements  industriels. 

Néanmoins,  et  en  dépit  <les  avis,  on  a  cru  pouvoir 
escompter,  pour  les  titres  de  la  Société  dp.  la  Tour 
Eiffel,  les  résultats  exceptionnels  de  l'Exposition  ac- 
tuelle, et  à  la  date  du  15  mars  dernier, un  cotait  HOO  fr. 
lionr  l'action  et  5.50  fr.  pour  la  part.  Ce  sont  les  plus 


hauts  cours  faits  depuis  18S9.  Depuis,  la  baisse  s'est 
produite,  et  l'aclionaréactionné jiis(|u'àl22  fr.pourco- 
ter  [)rés(!ntemcnt  14'i  fr.La  partestdolaisséc,  maisiuiis- 
qu'eilo  jouit  des  mêmes  droits  que  l'action,  on  peut, 
malgré  l'écart  qui  a  existé  un  moment  entre  les  deux 
titres,  considérer  que  son  cours  devrait  s'établir,  à  peu 
de  choses  prés,  comme  celui  de  l'action. 

Ce  qu'il  faut  prendre  en  considération,  c'est  qu'en 
1909  la  Tour  Eiffel  deviendra  la  propriété  de  la  Ville 
do  Paris,  et  que  la  Société  n'en  aura  plus  la  jouissance. 
Les  recettes  de  1890  à  1899  ayant  toujours  été  en  dimi- 
nuant, elles  tomberont  à  bien  peu  de  chose,  de  190l  au 
31  décembre  1909,  et  avant  la  rétrocession  à  la  Ville, 
la  Société  aura  de  nouveau  à  mettre  en  état  la  Tour, 
ce  qui  veuf  dire  que  les  recettes  (|u'clle  fera  ne  sufii- 
ront  peut-être  pasà  combler  les  dépenses  à  cfiectuer.  Le 
porteur  d'actions  ou  de  parts  ne  doit  donc  compter, 
pour  rentrer  en  possession  de  ce  qu'il  a  déboursé  pour 
les  titres  qu'il  détient,  que  sur  les  profits  de  1900.  Oue 
seront-ils".'  Il  est  difiicile  de  le  dire.  La  mise  en  circu 
lation  de  65  millions  de  tickets  a  grisé  un  peu  tout  le 
monde,  et  laissé  espérer  un  nombre  de  visiteurs  beau- 
coup plus  grand  ([u'il  ne  l'est  réel'ement.  D'autre  part, 
depuis  onze  ans,  on  connaît  la  Tou)'  Eiffel  :  et  beau- 
coup de  ceux  qui  l'ont  visitée  ne  recommencent  pas 
cette  année  l'ascension.  C'est  ce  que  nous  avions  prévu 
en  1893.  Enfin,  le  prix  de  l'ascension  est  inférieur  à 
celui  de  1889. 

Bref,  pour  que  les  porteurs  d'actions  et  de  parts 
soient  remboursés,  il  faudrait  que  le  Société  réalisât 
près  de  4  millions  de  recettes.  En  diminuant  de  ce 
montant  :  1°  les  frais  d'exploitation,  qui  étaient  de 
702.865  fr.  en  188!)  et  qui  seront  vraisemblablement 
au  moins  Ips  mêmes  ;  2"  le  solde  des  dépenses  faites 
pour  travaux  ains-i  ([ue  le  compte  de  premier  établisse- 
ment,,soit  en  tout  117.000  fr.,  on  obtiendrait  un  mon- 
tant de  bénéfices  disponibles  de  3.180.000  fr.,  alors 
que  les  actions  et  les  parts,  cotant  146  fr.,  exigent  pour 
leur  seul  remboursement  2.978.400  fr. 

11  est  vrai  ([u'en  1889  on  avait  réalisé  6.577.334  fr.de 
recettes.  Mais  la  Tour  Eiffel  offrait  l'attrait  d'une  nou- 
veauté et  Tascensiou  coûtait  plus  cher  que  maintenant. 
Il  y  a  donc  là  un  point  d'interrogation  à  se  poser, 
li'autant  plus  que  la  Société,  pour  pourvoir  à  la  réfec- 
tion de  la  Tour  pour  le  1er  janvier  1910,  peut  vouloir, 
et  avec  raison,  réserver  une  partie  des  bénéfices 
exceptionnels  do  l'année  en  cours. 


"Voitures  à  Paris.  —  Dans  notre  Revue  Hebdoma- 
daire du  Marché  Fin'incifr  de  l'avis  du  10  courant, 
nous  avons  parlé  de  la  grève  qui  venait  d'éclater  dans 
le  personnel  des  cochers  de  cette  Compagnie.  Aucune 
entente  n'ayant  pu  s'établir,  M.  Bixio,  président  du 
Conseil  d'administration,  a  préféré  procédera  la  fer- 
meture des  dépôts  plutôt  que  de  céder  aux  injonctions 
des  cochers.  A  l'heure  a-tuelle,  l'exploitation  de  la 
Compagnie  est  donc  suspendue. 

Il  va  de  soi  que  la  mesure  prise  n'est  pas  une  solu- 
tion, puisque  la  Compagnie  se  trouve  dans  cette  situa- 
tion, à  savoir  :  qu'elle  ne  réalise  plus  aucune  recette, 
alors  qu'elle  a  à  nourrir  sa  cavalerie  et  à  entretenir  un 
personnel  de  palefreni-^rs  (lu'elle  a  même  dû  renforcer 
pour  être  à  même  de  donner  aux  chevaux  l'exercice 
([ui  leur  est  nécessaire.  Mais  est-ce  un  premier  pas  fait 
vers  la  liquidation  de  l'entreprise  ?  Si  on  s'en  rapporte 
aux  déclarations  faites  par  l'honorable  M.  Bixio  à  cer- 
tains de  nos  confrères  quotidiens,  la  liquidation  ne 
serait  pas  ce  qu'il  vise.  11  veut  en  finir  avec  les  exigen- 
ces continuelles  de  son  personnel,  et  c'est  tout. 

La  résolution  à  laquelle  il  s'est  arrêté,  de  concert 
avec  le  Conseil  d'administration,  n'en  sera  pas  moins 
très  préjudiciable  à  la  Compagnie  des  Voilures  à  Paris, 
si  les  cochers  persistent  dans  leur  attitude.  Les  recet- 
tes de  la  seconde  quinzaine  de  juillet  s'étaient  élevées 
à  1 .155.784  fr.  .50.  Si  la  grève  dure  quinze  jours,  on  peut 
évaluer  approximativement  à  ce  montant  la  perte 
qu'encourra  la  Compagnie  par  suite  du  manque  de 
travail,  f'.t  comme  du  l"'  janvier  au  -'M  juillet  1900  les 
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recettes  totales  de  l'entreprise  se  chiffraient  par  13  mil- 
lions 497.275  fr.  97,  contre  12.313.833  fr.  24  pour  la 
période  correspondante  de  1899,  la  plus-value  de  1  nail- 
lion  183.442  fr.  73  obtenue  au  Ijout  de  sept  mois  d'ex- 
ploitation se  trouvera  absorbée  en  quelques  jours. 

On  ne  peut  méconnaître  qu'en  la  circonstance 
M.  Bixio  ait  agi  dans  la  plénitude  de  son  droit.  Cepen- 
dant, un  groupe  d'actionnaires,  dit-on,  aurait  pris 
l'initiative  d'un  mouvenr.ent  de  protestation  et  de 
défense.  Ce  groupe  aurait  l'intention  de  s'opposer  à  la 
liquidation  de  la  Compagnie  dont,  nous  le  répétons,  il 
ue  semble  pas  qu'il  ait  été  encore  questiou.  Ce  qui 
n'emprche  pas  que,  dès  à  présent,  et  en  vue  de  cette 
liquidation  problématique,  ou  se  livre  à  toutes  sortes 
de  calculs  sur  la  valeur  intrinsèque  des  actions  de  la 
Comijagnie  des  Voilures  à  Paris,  A'aleur  qui  repose 
surtout  sur  celle  des  immenses  terrains  que  possède 
la  Société.  Nous  ne  prendrons  pas  part  à  la  dis- 
cussion puis(|ue,  jusqu'à  présent,  il  n'a  pas  été  question 
de  liquidation  ;  que  la  valeur  des  terrains  de  la  Com- 
pagnie ne  peut  être  lixôe  même  approximativemçnt, 
attendu  qu'elle  dépend  de  la  loi  de  l'offre  et  de  la 
demande,  et  qu'enfin  une  liijuidation  iie  peut  se  faire 
sans  le  consentement  des  actionnaires. 

Mais  ce  que  nous  pouvons  dire,  c'est  que  l'industrie 
des  «  voitures  de  place  »,  à  Paris,  est  devenue  de  plus 
en  plus  difficile,  par  suite  de  la  multiplicité  des  moyens 
de  locomotion  en  commua  et  à  bon  marché,  et  des 
charges  qu'elle  a  à  supporter.  C'est  ainsi  qu'en  1898,  la 
Comparjïàe  des  Voilures  à  Paris  a  eu  à  acquitter,  du 
fait  de  l'Etat  et  de  la  Ville  de  Paris,  sous  forme  de 
taxes,  impôts  et  octrois,  3.6G0.4U8  francs,  alors  que  les 
actionnaires  n'ont  eu  à  se  partager,  comme  dividende, 
que  882.4.52  francs,  soit  15  francs  par  action.  En  1899, 
la  situation  s'est  empirée.  La  Compagnie  a  acquitté 
en  taxes,  impôts  et  octrois,  la  somme  de  3.989.377  fr., 
et  il  n'est  resté  aux  actionnaires,  comme  profits  nets, 
que  318.090  francs,  sur  lesiiuels  il  a  été  prélevé  un 
montant  de  291.325  francs  représentant  un  dividende 
de  5  francs  par  action... 

Or,  dans  une  ville  comme  Paris,  les  voitures  de 
place  ne  peuvent  pas  disparaître  complètement.  C'est 
pourquoi  il  conviendrait  de  rechercher  le  moyen  d'al- 
léger cette  industrie,  et,  ce  moyen  trouvé,  on  serait 
alors  en  droit  d'espérer  que  les  conllits  avec  le  per- 
sonnel ne  se  renouvelleraient  pas  de  sitôt. 

Au  dernier  moment,  on  annonce  que  les  cochers  ont 
demandé  à  ;M.  Waldeck-Rousseau,  ministre  de  l'inté- 
rieur et  Président  du  Conseil,  d'accepter  la  mission  de 
trancher,  par  un  arbitrage,  leur  différend  avec  la  Com- 
pagnie. Le  Ministre  serait  prêt  à  accepter  la  tâche 
d'arbitre,  si  les  deux  parties  sont  consentantes.  On 
attend  de  savoir  si  M.  Bixio  acceptera  la  solution  pro- 
posée. 

L'Industrie  russa  et  la  Crise.  —  'L'Indépendance 
Belge  a  publié,  ces  jours  derniers,  une  correspondance 
de  Russie,  dont  nous  reproduisons  le  passage  suivant, 
afin  de  pouvoir  mieux  le  commenter  : 

Le  capital  roulant  de  la  plupart  dos  Sociétés  russes  pourrait 
être  notableiUL'iit  réduit.  Ce  capital,  en  cfTet.  est  beaucoup  plus 
modéré  en  Angleteri  e,  en  France,  en  Allemagne  et  en  Belgi- 
que, précisément  dans  les  pays  où  l'argent  est  le  plus  abon- 
dant. . 

Cette  anomalie  procède  uniquement  de  ce  que,  dans  le.s 
pays  occidentaux,  les  usines  se  ci-éent  des  ressources  com- 
plémentaires, à  côté  de  leur  petit  capital,  en  lançant  des 
traites  sur  leurs  acheteurs  et  en  les  escomptant  q^u'elles 
soient  acceptées  ou  non.  En  d'autres  termes,  leur  fonds  de 
roulement  se  renouvelant  (hx  ou  douze  fois  par  an,  ne  doit 
atteindre  que  le  dixième  ou  le  douzième  du  cliiffre  de  leur 
production.  Tandis  qu'eti  Russie,  où  la  traite  acceptée  estime 
exception  et  où  la  traite  non  acceptée  est  inescomptable, 
l'usine  est  obligée  d'avoir  un  capital  énorme,  qu'elle  ne  peut 
renouveler  que  trois  fois  en  moyenne  par  an  et  qui  doit  équi- 
valoir au  tiers  du  chiffre  de  sa  production  annuelle.  Au  point 
de  vue  économique,  c'est  un  fait  important.  La  question  se 
résume  en  ceci  : 

Pourrait  on  introduire  en  Russie  l'usage  existant  dans  les 
autres  pays,  à  savoir  que  le  vendeur  puisse  disposer  sur  sou 
artieteur  et  que  cette  traite,  acceptée  ou  non,  soit  escomp- 


table, moyennant  les  mesures  de  précaution  usuellement 
admises?  L'industrie  russe,  en  effet,  soulfre  d'un  mal  pure- 
ment artificiel,  parfaitement  connu,  dont  la  cause  et  le  remède 
sont  parfaitement  définis.  Ce  remède,  c'est  la  possibiliié  d'es- 
compter. Et  pourquoi  cette  possibilité  ne  s'introniserait-elle 
pas  en  Russie  comme  elle  s'est  intronibée  ailleurs?  Se 
figure  t  on.  bien  ce  qui  arriverait  si,  en  Angleterre,  par 
exemple,  on  supprimait  brusquement  l'escompte  d^s  traites 
non  acceptées  '.'  La  situation  ne  serait  pas  bien  compliquée  ; 
l'Angleterre  tout  entière  suspendrait  ses  paiements  dans  les 
quinze  jours  !  'yest  une  coniséquence  que  personne  ne  niera. 
Or,  si  le  commerce  anglais  suspendait  ses  paiements  de  ce 
chef,  cela  prouve  que  ce  commerce  vit  de  la  traite,  et  qu  il 
en  vit  au  point  que  sans  elle  il  mourrait.  Le  renouvellement 
fréquent  des  cajntaux  de  roulement  y  crée  non  pas  des  mil- 
lions, mais  des  milliards.  Et  vice  versa  le  non-ronouvelle- 
menl  fréquent  des  capitaux  de  roulement  en  Russie  em- 
pêche la  création  de  ces  millions,  qui  y  sont  cependant  si 
néressaires.  Déjà,  dans  les  .«phères  supérieures  russes,  un 
s'est  ému  du  discrédit  non  méi  ité  qui  enveloppe  toutes  les 
alfaire.s,  même  les  meilleures.  Tout  cela  nous  rapproche  du 
moment  on  l'on  comprendra  nettement  que  faciliter  la  mobi- 
lisation des  capitaux  de  roulement  fournit  plus  d'argent  que 
dix  emprunts  d'Etat.  Le  jour  où  miroiteront  clairement  les 
sommes  immenses  que  la  mesure  porte  en  ses  tlancs.  la 
traite  et  les  moyens  de  l'escompter  feront  leur  apparition, 
puissants  et  régénérateurs. 

Comme  le  fait  observer  cette  correspcndance.  il  y  a 
peut-être  de  ce  côté  beaucoup)  à  faire;  cependant,  il  ne 
faudrait  pas  croire  que  nos  Sociétés  métallurgi- 
ques françaises  n'ont  pas  à  compter,  elles  aussi, 
avec  les  crédits  qu'il  leur  faut  consentir,  et  on 
aurait  t(u-t  d'avancer  qu'elles  peuvent  aussi  facilement 
renouveler  leur  fonds  de  roulement  en  disposant  sur 
leur  acheteur.  S'il  en  était  ainsi,  elles  n'auraient  pas 
eu  liesoin,  pour  la  plupart,  d'émettre  un  capital-obliga- 
tions souvent  supérieur  à  celui  du  capital-actions,  et 
leurs  bilans  ne  comporteraient  pas,  en  dehors  des  im- 
mobilisations qui  sont  toujours  énormes,  des  comptes 
débiteurs  d'une  importance  considérable.  Les  com- 
mandes faites  par  l'Etat,  par  exemple  —  et  elles  sont 
nombreuses  —  ne  sont  jamais  réglées  qu'après  «  récep- 
tion ».  et  cette  «  réception  »  n'a  lieu  que  lorsque  les 
<i  essais  »  ont  donné  toute  satisfaction.  Que  nos  Sociétés 
m.étallurgiques  réclament  d'un  certain  nombre  de  clients 
des  avances  pour  travaux  en  cours,  cela  ne  fait  pas  de 
doute;  mais  la  traite  non  revêtue  d'une  acceptation 
joue-t-elle  un  aussi  grand  rôle  qu'on  veut  bien  le  dire? 
En  effet,  la  traite  non-acceptable  n'est  que  du  plomb 
dans  le  portefeuille  du  banquier  qui  la  reçoit,  puis- 
qu'elle n'est  escomptable  qu'à  la  Banque  de  France; 
quant  à  la  traite  non  encore  acceptée,  si  elle  est  prise 
par  une  maison  de  banque  quelconque,  cette  maison  la 
présente  immédiatetnent  à  l'acceptation,  car  elle  le  doit 
pour  se  garantir  contre  ses  cédants.  Au  reste,  il  nous 
a  toujours  semblé  que  la  traite  non  acceptée  est  une 
exception  en  Russie,  attendu  que  le  débiteur  tient 
à  s'assurer  les  dix  jours  de.  grâce  que  la  loi  confère  à 
l'accepteur  lors  de  l'échéance.  Il  est  vi-ai  que  les  traites, 
en  Russie,  peuvent  paraître  ne  pas  être  recouvertes  de 
l'acceptation,  cette  acceptation  se  donnant  presque  tou- 
jours, non  pas  sur  la  traite  même,  mais  sur  la  feuille 
de  papier  timbrée  qui  l'accompagne  et  sur  laquelle  est 
transcrite  une  copie  de  la  traite. 

Quant  à  l'usage  existant  en  Russie  pour  le  vendeur 
de  ne  pouvoir  disposer  sur  son  acheteur,  c'est  certai- 
nemelit  une  gêne,  mais  il  ne  faudrait  peut-être  pas  l'exa- 
gérer, car,  de  1877  à  1898,  elle  ne  paraît  pas  avoir  beau- 
coup entravé  les  progrès  de  l'industrie  métallurgique 
et  des  mines  russ^es.  La  production  du  charbon,  pen- 
dant cette  période,  a  passé  de  1.774.193  tonnes  à  12mil- 
lions  32.258  tonnes;  celle  de  la  fonte  s'est  élevée  de 
370.967  tonnes  à  2  161.291  tonnes,  et  celle  do  l'acier  de 
48.38  '  tonnes  à  1.451.612  tonnes.  Ce  ne  peux  donc  être 
là  qu'un  des  petits  côtés  de  la  crise  qui  a  éclaté  l'année 
dernière  en  Russie.  La  vérité  serait,  plutôt,  que  les 
établissements  métallurgiques  russes  ont  été  surpris 
par  la  hausse  du  charbon:  qu'ils  n'ont  pu  trouver  dans 
leur  pays  même  tout  le  combustible  nécessaire  et 
qu'ils  l'ont  fait  venir  de  l'étranger  à  grands  frais.  De 
plus,  et  surtout,  le  (  iouvernement  russe,  en  raison 
de  la  situation  monétaire  qui  lui  semblait  peu  favo- 
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lable  à  un  emprunt  que  nécessitaient  cependant  les 
travaux  publics  projetés,  a  soudain  diminué  considé- 
rablement ses  commandes  de  matériel  de  chemins  de 
ter  et  réduit  en  même  temps  spsprix  de  25  O'/O.  Comme 
le  Gouvernement  russe  est  do  beaucoup  le  plus  gros 
client  des  métalUirgies  russes  ;  comme  la  mesure  à  la- 
quelle il  s'est  arrêté,  a  été  décidée  au  moment  même  où 
ces  métallurgies  venaient  de  se  préparer  à  donner  le 
plein  de  leur  elfort,  la  secousse  a  été  rud?.  Il  semble 
pourtant  qu'une  amélioration  soit  à  signaler  à  l'heure 
actuelle,  le  Gouvernement  ayant,  dans  ces  derniers 
temps,  fait  quelques  nouvelles  commandes  de  rails  à 
la  Dniéprovienne,  notamment.  Ces  commandes  sont 
faites,  à  la  vérité,  à  dos  prix  peu  élevés,  mais  qui  lais- 
seraient pourtant  encore,  dit-nn,  un  bénéfice  raison- 
nable.   

Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  ParatofF.  — 

Les  statuts  de  la  Société  des  Aciéries  el.  Chantiers  de 
ParatofJ'  ay&nt  été  approuvés  par  l'Empereur  de  Rus- 
sie, la  première  assemblée  générale  a  eu  lieu,  à  Moscou, 
le  8  août  (nouveau  style),  et  la  Société  se  trouve  défi- 
nitivement constituée. 

Par  suite  de  la  combinaison  que  nous  avons  déjà  eu 
l'occasion  d'exposer,  la  Société  des  Aciéries  et  Chan- 
tiers de  Paratoff  est  d'ores  et  déjà  en  possession  de 
tous  ses  moyens  d'action. 

Les  actionnaires  de  la  Société  Volga-Yichera,  à  qui 
il  a  été  accordé  un  droit  de  préférence  sur  une  partie 
du  capital,  n'en  conservent  pas  moins  tous  leurs  droits 
qu'ils  auront  à  exercer  plus  tard,  sans  que,  de  ce  fait, 
il  puisse  l'ésulter,  pour  les  Aciéries  et  Ch/intii'rs  de 
Paratoff',  aucun  préjudice. 

On  se  souvient  que  cette  dernière  Société  a  acheté 
une  partie  des  usines  de  la  Yolga-Yichcra  ;  elle  se 
trouve  donc  en  possession  d'un  matériel  complet,  ce 
c[ui  lui  permetra  de  commencer  immédiatement  ses 
travaux  et  de  profiter  de  la  reprise  attendue  par  l'in- 
dustrie russe. 

Transports  Electriques  de  l'Exposition.  —  Dans 
VEconomiste  Européen  du  18  juillet,  nous  avons  rendu 
compte  de  l'assemblée  générale  des  actionnaires  de 
cette  Société,  qui  avait  eu  lieu  le  6  du  même  mois. 
Nous  avons  aussi  parlé,  d'après  le  rapport  du  Conseil 
d'administration,  des  réclamations  de  riverains  avec 
lesquelles  cette  Entreprise  a  à  compter  —  réclamations 
qui,  d'après  les  conseils  juridiques  de  la  Société,  ne 
seraient  pas  fondées.  ^lais  il  est  une  autre  question  qui 
a  été  soulevée  par  l'administration  fiscale,  et  qui  revêt 
un  caractère  particulier. 

La  Société  des  Transports  Electriques  de  l'Exposi- 
tion aurait  eu  le  tort,  paraît-il,  de  ne  pas  considérer 
comme  une  «  voiture»,  la  <<  plate-forme  roulante  )>  qui, 
au  point  de  vue  industriel,  a  obtenu  un  si  légitime 
succès  ;  elle  n'a  donc,  ni  fait  la  déclaration  nécessaire 
au  fisc,  ni  aciiuitté  les  droits  afférents  à  toute  «  voi- 
ture ».  Aussi  le  fisc  réclame-t  il  à  la  Société  le  paiement 
de  l'amende  dont  elle  doit  être  frappée,  d'après  lui, 
pour  défaut  de  déclaration. 

Cette  amende  varie  de  100  à  1.000  francs.  Mais  la 
«  plate-forme  roulante  »  ne  serait  pas  une  voiture 
seulement.  Elle  est,  comme  on  le  sait,  composée  de 
840  pièces  artioulées  et  se  rattachant  de  façon  à  suivre 
tous  les  tournants  du  chemin  qu'elle  parcourt.  Et 
comme  l'Administration  du  lise  considère  chacune  de 
ces  840  pièces  comme  im«  voiture,  la  Société  aurait  à 
acquitter  une  amende  qui  pourrait  aller  de  84.000  fr. 
à  840.000 fr.,  selon  qu'elle  sera  fixé  au  minimum  ou  au 
maximum. 

En  garantie  de  sa  réclamation,  l'Administration  du 
fisc  a  demandé  au  tribunal  de  l'autoriser  à  pratiquer, 
sur  le  matériel  du  >  Trottoir  roulant»,  une  saisie  par 
privilège,  mais  le  jugement  de  référé  a  été  remis  à  la 
lin  de  l'Exposition.  Vraisemblablement  le  juge  a  voulu 
faire  entendre  à  l'Administration  que  ses' prétentions 
étaient  exagérées.  En  tous  cas,  il  semble  que  l'on  puisse 
dire  cjue  si  l'Administration  du  Use  a  le  devoir  de  défen- 


dre les  intérêts  du  Trésor  public,  (jui  sont  les  intérêts  de 
tous,  elle  ne  doit  pas  agir  de  fa<;on  à  décourager  ceux 
dont  le  souci  constant  est  de  faire  faire  au  progrès  de 
nouveaux  pas  en  avant. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


IG  aoùl 
2  2:!3.!I29.844( 
1  134.105 


ACTIF 

Encaisse  de  lii  Banque  : 
9  août 

Or   2. 232. 23"/. 210 

Argent...    1 .137.5S7.3I.I  

3.3H9.824.572  3  3(iS.035.."i89 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jmii- .. 

Portefeuille  Paris  ||«^|*  ^^tl,^-- 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

.Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Henles  de  la  Réserve  (ex-banquesj  

clenles  dis])onililes  

Rentes  ininioliilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Bamiue  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Réserves 
mobilières 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Loi  du  17  mai  1834  

Ex-banques  département.. 

Loi  du  y  juin  185"/  

Réserve  Immobilières  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.. 


9  aoiit 


3.3fl9.824.372 


175.443 
2t;o.210.47S 


442  >!(i8.6(iû 
19  6S6  UOO 
7.739.400 
22.Ï.910  00', 
272.013.098 
180. 000. 0(0 
10.000.000 
2  980  7.30 
99.6i7.30i 
100  000. 0011 
4.00i).0C0 
18.024.826 

2.313.779 
S.407.44i 
30.812.432 


5  079.644.215 


182.500.000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.7.30 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.9111.200.9911 
20.347. 484 
12.127.610 
300  4tl2  030 
411.199  32, 
70.828  740 
3.973.390 
4  313.9;i3 
1.73^.9.47 
38.493.9.^3 


3.079.64».2l3 


16  août 


3.368.035.589 


1.890.304 
232.217.8,30 


459.232.378 
19.379.000 
10. 618. -100 
223.957  184 
267.872.993 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.627.305 
lOO.UOO.OOl) 
4.000.000 
18.025  867 

2. 476.940 
8.407.444 
4i  893.435 


5  053  821  751 


182.500.000 
8.002  313 
10.000.000 
2.980.730 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.946.338.015 
19.. 104. 235 
12.397.603 
32U.996  125 
407. 7 '.3. 870 
74.479.120 
3.700.63ri 
4.608  512 
1  736.997 
37. 336.102 


3.0.33.821.751 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


20  août 

19  août 

18  août 

17  août 

16  août 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.478.8 

•3.543  6 

3  495.9 

3. 67*. 7 

3.946  3 

Encaisse  

3.331.4 

3  263.3 

3.130  8 

3.124.3 

3  368  0 

Portefeuille  

526  3 

544.5 

611.5 

634.9 

691.:> 

Avances  aux  partie. 

336.9 

362  6 

39;i.7 

410.1 

491.8 

—      à  l'Etat.. . . 

140.0 

140.0 

180  0 

180. 0 

180.0 

Gompt.  cour.  Trésor 

258.6 

233.3 

320.3 

240.0 

321.0 

—  partie. 

599  2 

512.2 

470.9 

459  6 

482.2 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  O  'O 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

0  00 

pair 

2  'A  0/00 

0/00 

pair 

Bénéfices  nets  

599. 2 

530.3 

1.003.0 

2.048.8 

2. 19t. 6 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  'Ville  de  Paris 

Un  versement  de  50  IV.  (net  48  fr.  95,  après  déduction  d'un 
coupon  de  1  fr.  05)  est  appelé,  du  10  au  20  août,  sur  les  obli- 
gations Communales  2  60  0/0  1899  non  li])érées. 

En  conséquence,  la  Gliambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  13  août,  lesdites  obligations' ne  seront  plus  négociables 
qu'en  titres  libérés  de  250  fr. 

En  liquidation  du  31  août,  les  livraisons  devront  s'eflectuer 
en  titres  libérés  de  250  fr. 


Depuis  le  18  août,  les  obligations  4  0/0.  série  1900,  de  l'Em- 
prunt Norvégien  émis  par  la  Banque  hypothécaire  du  royaume 
de  Norvège  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant.  ,    ^  ,  j 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Goto, 
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27.777  obligations  de  36(3  couronnes  ou  500  fr.,  émises  à 
490  fr.,  libérées  et  au  porteur  ;  reraboursa])les  au  pair,  par 
tirages  au  sort  .-semestriels,  en  6U  ans,  de  1901  à  lUBO,  et  pro- 
ductives d'un  intérêt  annuel  de  20  fr.  payables  par  moitié  les 
1"  janvier  et  1"  juillet: 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1900.  . 

Service  des  titrer  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
r'aris  et  des  Pays-Bas  et  au  Crédit  Lyonnais. 


Emprunt  du  Métropolitain.  —  l'n  arrêté  préfectoral  au- 
torise la  libéraiion  définitive,  à  partij'  du  P'  seplcrnbre,  des 
litres  de  l'emprunt  de  la  Ville  de  Paris,  dit  du  Métropolitain, 
libérés  des  trois  premiers  termes,  s^  it  2'^0  francs  par  obliga- 
tion et  55  francs  par  quart  d'obligation. 

Les  porteurs  qui  voudroiit  user  de  cette  faculté  verseront 
190  francs  par  obligation  entière  et  47  fr.  50  par  quart. 

Cette  faculté  de  libération  ne  p(mrra  provisoirement  s'exer- 
cer que  jusipiau  -l'.i  septembre  11)00.  Elle  pourrait  être  sus- 
pendue si  les  versements  libératoires  atteignaient  30  millions. 

Les  porteurs  d'obligations  provisoires  i(ui  liliéreront  inté- 
gralement leurs  titres  dans  le  <lélai  ainsi  fixé,  n'auront  à  subir 
aucune  retenue  sur  le  nuintant  du  coupon  couru  depuis  le 
1"  septemlire  lilOo.  ([ueJleque  soit  la  date  de  leur  libération. 

Le  titres  provisoires  ainsi  libérés  pourront  être  immédia- 
tement présentés  à  l'échange  contre  des  titres  définitifs  nomi- 
natifs ou  au  porteur,  portant  les  mêmes  numéros  et  munis 
de  coupons  semestriels  de  5  fr.  pour  les  unités  et  de  1  fr.  25 
pour  les  quarts  dont  le  premier  «era  payable  lel"  mars  1901. 

Une  sera  admis  aucune  demande  de  libération  qui  s'appli- 
querait seulement  à  l'un  des  deux  termes  do  versements  res- 
tant à  échoir  depuis  et  y  compris  le  quatrième  terme,  au  lieu 
de  s'étendre  à  l'ensemlile  de  ces  deux  termes. 


Les  Entrées  à  l'Exposition.  —  Le  nombre  total,  ofliciel, 
des  entrées  a  l'I^xposition,  depuis  le  15  avril,  jour  de  l'ou- 
verture, jusqu'au  80  juin  dernier,  nous  est  maintenant  connu. 

"Voici  le  détail  de  ces  cbilîres,  par  quinzaine,  pour  les  en- 
trées payantes  : 

Entrées  Total  des  Nombre 

Dates         1  ticket      2tickets  4tickets  payantes  tickets 

1-quinz...  l.f)08.983  24.52t)  -      1.033.503  1.0."«  03', 

2«     —    ..  1.0S2.4G2  H3.594  «       1.14(i.05B  l.yOH.fôO 

3«     —    ..  2.053.9:«  120.828  "      2. 177. 82ti  2.298.054 

A'     —    ..  2.5S6.615  205.5.S2  20.911  2.813.058  .•^.0.Sl.:-{2:î 

5'     -    ..  2. 382. 503  187.553  45.855  2.615.911  2.941.029 

Nombre  de' 

entrées..  9.117.5(50     602.033   62.766  9.786.359 
Nombre  de' 

tickets...  9.117.560  1.204.066  267.064       »      10. 5^8. 690 

En  outre,  il  est  entré,  avec  cartes  d'abonnements,  d'expo- 
sants et  de  service  : 

S2-3.75)  visiteurs  pendant  la  1'"  (|uinzaine 
870.006       —            —       ■>■  — 
552. 57S        —            —        3'  — 
673.329        —            _        /i»  _ 
775.490        —            _        5e  _ 

En  sorte  que  le  nombre  total  des  entrées,  payantes  ou  non, 
a  été  de  ; 

1"  quinzaine   1.359.263 

2=       —    1.516.00> 

3"       —    2.730.404 

4'        —    3.486.387 

5'       —    3.391.401 

Total  des  visiteurs  :  12.483.517.  Nombre  de  tickets  dépen- 
sés :  10.588.690, 

Le  Timbrage  des  Titres.  —  Le  Journal  Officiel  du 
9  août  promulgue  le  décret  créant  de  nouveaux  types  de  tim- 
bres pour  le  timbrage  gratuit,  dans  le  cas  où  il  y  aura  lieu, 
de  titres  de  Gouvernements  étrangers  remis  en  remplacement 
de  tilres  identiques  anlérielirement  timbrés. 

En  voici  le  dispositif  : 

«  Article  premier.  —  Dans  les  cas  où  il  y  aura  lieu  au  tim- 
brage gratuit  de  titres  de  Gouvernements  étrangers  remis  en 
remplacement  de  titres  antérieurement  timbres,  il  sera  apposé 
sur  les  nouveaux  titres  des  empreintes  de  tinitre  indiquant 
la  situation  des  anciens  en  regard  de  la  loi  d'impôt. 

«  Art.  2.  — Pour  l'apposition  de  ces  empreintes,  il  est  créé 
trois  types  de  timbres  destinés  à  être  apposés  par  l'atelier 
général  à  Paris,  savoir  : 


"  L'un,  pour  les  titres  substitués  à  ceux  qui  étaient  tim- 
brés au  droit  de  75  centimes; 

«  L'autre,  pour  les  titres  substitués  à  ceux  qui  étaient  tim- 
brés au  tarit  de  1  50  0/00, 

(•  Et  le  troisième,  pour  les  titres  substitués  à  ceux  qui  ont 
été  timbrés  à  0.51)  0/U  avant  l'expiration  du  délai  fixé  par  la 
loi  du  13  avril  1898  ou  à  1  0/0,  tarif  ét,tl)li  par  la  même  loi 
pour  la  période  postérieure  à  l'expiration  de  ce  délai. 

"  Ces  types  seront  conformes  aux  modèles  annexés  au 
présent  décret. 

«  Art.  3.  — L'Administration  de  l'Enregistrement,  des  do- 
maines et  du  timbre  fera  déposer,  aux  greilés  dos  cours  et 
tribunaux,  une  empreinte  de  chaque  type  créé  par  l'article 
précédent. 

«  Ce  dépôt  sera  constaté  par  un  procês-verbal  dressé  sans 
frais  ». 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Curityba  (111  kil.)  (1)  1900  1899 

Francs  Francs 

Recettes  du  mois  de  juillet   407.344  484.305 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.317.230  2.325.11'.i 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   2.724.575  2.809.425 

Recottes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juillet   44.037  51.372 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   42.070  43.576 

Prolongements 

(Longueur  actuelle  30(5  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  de  juillet   372.881  508.146 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.092.937  1.943.3W1 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   2.465.819  2.451.537 

Receltes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  juillet   14  347  19.5.52 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   13.871  13.793 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  oflicicuse  du  prix  de  re 
vient  du  pain    pour    la    première  quinzaine  d'août  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine. .....      28  fr.  800 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   41  fr.  023 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr' 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1'"  qualité  revient  à 
0  fr.  3155  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6310,  soit  à  0  fr.  63. 


Agence  Havas.  —  L'assemblée  a  eu  lieu  le  23  juillet. Elle 
a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice  189.^  et  fixé  â  3u  fr.  par 
action,  payables  à  partir  du  16  aoùl,  l'intérêt  et  le  dividende 
de  l'exerci  e  1899.  En  outre,  l'assemblée  a  autorisé  le  Conseil 
à  porter  100. OOO  fr.  au  fonds  de  prévoyance  et  à  reporter  le 
reliquat,  soit  166.3-53  fr.'47,  sur  l'exercice  190O.  ' 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  23  au  29  juillet  1900   30'  semaine) 
(ICn  inilliei'.s  de  francs 


Désignation  des 
lignes 

c  -f. 
c  — 

Rec.  Ijr.  de 
la  semaine 

Rec.  bi-.  depuis 
le  le  janvier 

Différence 
p' 1900 

1900 

1899 

•  1900 

1899 

Etat  

■2.910 

923 

902 

2(i  418 

23  600 

-h 

817 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.tW, 

9.250 

8  340 

252  4.30 

238  740 

■1- 

13.710 

—  Cliemins  .Algériens 

.H  13 

212 

ni. 

4  223 

5. 221 

998 

%  730 

4.707 

4  hW'i 
3.873 

131. 973 

123.7.3-i 

-t- 

8.221 

Ouest  

5.394 

3  96.^ 

99.fi99 

97.167 

-t- 

2.532 

7. 012 

4  233 

4. 198 

121.238 

115.35! 

-t- 

.=>.8S7 

Est  

!\  Soii 

3.7:i6 

3. 5-10 

102  98' 

96.(iS0 

6.9t0 

Midi  

3.473 

2  10'. 

2.1(^1 

59.309 

os  213 

-h 

1.29G 

Est-Algérien  

898 

112 

<;;6 

3.498 

3.711 

219 

1. 103 

IfO 

1R2 

4.024 

4.316 

291 

Ouest-Algérien   

296 

06 

53 

1..3(^7 

1.360 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

il4 

os 

35 

1.108 

937 

-t- 

170 

101 

24 

3î 

739 

752 

+ 

12 

(1)  Gar.antie  pai 
|2)  - 


kilom(  tre 


20.608  fr. 
5.0£4  fr. 
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France 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Tout  comme  précédemment,  les  échanges  ont  été  res- 
treints cette  semaine.  Opendant,  au  dernier  moment, 
on  se  montre  un  peu  plus  actil,  et  surtout  très  bien  dis- 
posé. La  liquidation  de  quinzaine  qui  a  eu  lieu  lii-^r 
s'ebt,  en  efîet,  passée  plus  facilement  eQcore  qu'on  ne 
le  croyait,  avec  des  capitaux  obtenables  aux  environs 
de  3  1/2  0/0  l'an.  De  plus,  le  bruit  circule  de  l'arrivée 
des  troupes  internationales  sous  les  murs  de  Pékin,  et 
sans  escompter  la  confirmation  officielle  de  cette  nou- 
velle, chacun  semble  disposé  à  l'accueillir  comme  il 
convient. 

■•c  i(  Sous  l'inlluence  des  achats  du  «  comptant  »,  le 
mouvement  en  avant  de  nos  Renies  Françaises  s'ac- 
centue doucement.  Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à 
100  fr.  2ô  à  terme,  s'insnrit  sur  ces  deux  Marchés, 
respectivement  à  100  fr.  47  1/2  et  à  100  fr.  50.  Renie 

3  1/2  0/0,  102  Ir.  20  à  terme,  contre  101  fr.  97  1/2,  et 
102  fr.  2.)  au  comptant,  contre  102  fr.  Quant  au  3  OjO 
Amortissable,  qui  clôturait  99  fr.  40  au  comptant,  il 
se  retrouve  à  99  fr.  fô.  A  terme,  il  est  demandé  à 
99  fr.  47  1/2. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  se 
traitaient  à  481  fr.  sont  à  480  fr.;  Emprunt  2  12  0/0 
4u  Protectorat  deVAnnam  et  du  Tonkin,  80  fr.,  ôontre 
79  fr.  ;  Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo-Chiiie,  468  fr.,  contre 
465  francs. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
de  nouveau  bien  tenues,  mais  les  variations  sur  la 
semaine  dernière  sont  peu  sensibles. 

UObligation  4  0/0  1865  s'échangeât  535 fr.,  contre 
536  fr.;  Obligations  3  0/0  415  fr.,  gagnant  un 

franc;  Obliaations3  0/0  1871,  i02  fr.  5i,  contre  404 
francs;  Obligations  4  0/0  1875,  0^2  îr.  ;  Obligations 

4  0/0  1  876,  543  fr.,  contre  542  fr.  50. 

Les  Obligations  2  i/2  0/0  1892  libérées  conser- 
vent leur  cours  de  347  fr.  75  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
402  fr.,  contre  WO  fr.  50  ;  Obligations  2  i/2  0/0 
1894-1896,  sans  changement  à  348  fr.  ;  Obligations 
2  0/0  1899  libérées  {Em,prunt  du  Métropolitain),  381 
franc  50,  centre  382  fr.  Les  porteurs  d'obligations  non 
libérées  de  cet  emprunt  viennent  d'être  autorisés  à 
effectuer  la  libération  définitive  de  leurs  titres  à  partir 
du  1er  septembre.  Cette  faculté  de  libération  ne  pourra 
provisoirement  s'exercer  que  jusqu'au  29  septembre, 
et  elle  pourra  être  suspendue  dans  l'intervalle,  si  les 
versements  libératoires  atteignaient  30  millions  de 
francs. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'étaient  avancées  la  semaine  dernière  iV  3.980  fr  , 
gagnent  encore  10  francs,  à  3.990  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  huit  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2.191.571  fr.  24. 

ir  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  fermes  et  restent  demandées  à  670  fr.  à  ternie,  et 
à  672  fr.  au  comptant,  contre  665  fr.  et  659  fr.  la 
semaine  dernière. 

A  en  juger  par  l'activité  qui  règne  sur  le  marché  des 
Obligations  Foncières  et  Communales,  les  cours  aux- 
quels se  tiennent  présentement  ces  valeurs,  tentent  la 
petite  épargne.  Au  reste,  on  connaît,  en  dehors  des 
avantages  qu'elles  offrent,  les  garaoties  dont  elles 
jouissent,  garanties  qui  repof^ent  sur  les  créances 
hypothécaires  et  sur  le  capit  .1  de  la  Société. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  4.55  fr.,  se  retrouvent  à  456  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0,  1879,  492  fr.,  contre  492  f r.  ;  Obliga- 
tions Communales  1^80.  488  f  r.  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1883,  432  50  fr.,  contre  430  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  1885  2  80  0/0,  446  fr. 


Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à  385  fr.,  contre  383  fr.  50;  Obligations  Com- 
munales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  W)  fr.  50, 
contre  4  'i2  fr.  25. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  446  fr.  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  503  fr.  ;  Obligations  Communales  1899  2  GO  0/0 
libérées,  434  fr.  ;  Obligations  non.  libérées,  431  fr.  l'n 
versement  de  50  fr.,  soit  48  fr.  95  nets  après  déduction 
du  coupon  del  f  r.  05.  doit  être  ctîectiié  sur  ces  derniers 
titres  au  plus  tard  le  20  courant.  Rappelons  que  le 
Crédit  Foncier  a  autorisé  les  porteurs  de  <;es  obliga- 
tions, pour  toute  la  durée  du  mois  d'août,  à  les  libérer 
intégralement  par  anticipation. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  été  un  peu  mouvementées.  Leur  tenue,  en 
général,  reste  très  satisfaisante  et,  dans  certains  cas,  il 
V  a  même  des  avances  notables  à  enregistrer. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
revenue  à  1.037  fr.,  progresse  à  1.065  fr.;  Comptoir 
National  d'Escompte  de  Paris,  592  fr.  à  terme  et  591 
francs  au  comptant,  contre  590  fr.  et  591  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  finissait  à  1.C60  fr.,  gagne 
32  fr.  à  1.092  fr. 

La  'société  Générale  est  au  même  cours  de  608  fr., 
demandée  ainsi  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  607 
francs,  contre  605  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  s'est  montrée 
plus  résistante  :  elle  finit  à  425  fr.  à  terme  et  à  430  fr. 
au  comptant;  Banqv.e  de  l'Algérie,  sans  variation,  à 
980  fr.:  Compagnie  Algérienne,  740  fr. 

Les  ObUgaliôns  deiOOfr.  de  [&  Société  des Imtneubles 
de  France  c\ù\m-ent  à  128  fr.,  contre  i2i:  îv.;  Obliga- 
tions de  475  francs,  155  fr.,  en  avance  de  5  fr.;  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  63  fr.,  contre  62  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  qui 
clôturait  à  80  fr.,  finit  à  81  fr.  Cette  Société,  qui  s'oc- 
cupe aussi,  comme  on  le  sait,  d'affaires  industrielles, 
se  trouve  en  bonne  situation  pour  attendre  la  reprise 
des  affaires  sur  le  marché  des  mines  d'or,  reprise  qui 
suivra  la  pacification  au  Sud  de  l'Afriaue.  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  90  fr.  50; 
Banque  Parisienne,  518  fr.,  en  plus-value  do  10  fr.; 
Rente  Foncière,  405  fr.,  contre  390  fr.;  Société  Foncière 
Lyonnaise,  349  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  peu  animées  à  terme,  mais  au 
comptant  elles  ont  continué  à  être  l'objet  de  demandes 
suivies. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.824  fr.à  terme  et  à 
1.820  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  à 
1.838  fr.  et  à  1.830  fr.;  le  Nord  est  à  2.325  fr.  à  terme, 
gagnant  15  fr.  et  à  2.330  fr".  au  comptant,  en  plus-value 
de  'Àb  fr.;  Midi,  1.290  fr.  au  comptant,  contre  1.297  fr, 
et  1.300  fr.  à  terme.  ■. 

l/Est,  qui  restait  à  1.085  fr.  à  terme  et  à  1.089  fr. 
au  comptant,  est  demandé,  respectivement,  à  1.090  fr. 
et  à  1.094  fr.;  Orléans,  1.733  fr.  au  comptant,  contre 
1.725  fr.,  et  1.740  fr.  à  terme;  Ouest,  1.065  fr.,  en 
avance  de  5  fr. 

Pour  la  31e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  1.691.000  fr.,  non  comprises  celles  du  Midi, 
qui  manquent  encore.  Du  janvier  au  29  juillet,  les 
recettes  totales  de  no-  grandes  Compagnies  sont  en 
augmentation  de  39.902.000  fr.  en  chiffres  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  s'échangent,  au 
comptant,  à  310  fr. 

Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  est  sensiblement  mieux  que  dans  ces 
derniers  temps. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans  se 
retrouvent  à  610  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  actions 
delà  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.100  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement,  et  1.096  fr.  à  terme. 
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L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transallantique 
est  à  316  fr.  La  grève  dont  nous  parlions  il  y  a  huit 
jours,  et  qui  avait  éclaté  au  Havi'e,  a  pris  fin,  grfice  à 
l'intervention  du  contée  amiral  Baylp,  bous  chef  d'état- 
major  général  de  la  marine.  Malheureusement,  une 
autre  grève  vient  d'être  déclarée  à  Marseille  parmi  les 
chauffeurs  et  les  soutiers,  qui  demandent,  eux  aussi, 
une  augmentation  de  salaires.  Toutefois,  la  Compagnie 
Transallantique  ayant  décidé  défaire  des  concessions, 
on  peut  espérer  qu'une  soluiion  interviendra.  Message- 
ries Marilimas,  540  fr.,  contre  535  fr.  50.  Le  Gouver- 
nement vient  d'affréter  encore  un  bateau  appartenant 
à  cette  Compagnie,  le  Péï  Ho,  qui  partira  de  Marseille 
le  24  courant.  Chargeurs  Ré^inis,  1.160  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  llcchi  à  1.825  fr., 
clôturent  à  1.830  fr.  Voilures  à  Paris,  356  fr.  an  comp- 
tant et  360  fr.  à  terme,  contre  350  fr.  il  y  a  huit  jours. 
La  grève  des  cochers  n'a  pas  de  répercussion  sur  les 
cours  ;  il  est  vrai  que  la  Bourse  envisage  la  liquida- 
tion éventuelle  de  la  Compagnie. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  460  fr.,  contre  473  fr.  ;  Société  Française  d'E- 
leclro- Métallurgie,  602  fr.,  contre  610  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Baca'an,  qui  avaient  progressé 
à  360  fr.,  gagnent  encore  12  fr.  à  372  fr.;  Obligations 

4  OjO,  au  même  cours  de  440  fr. 

Le  Suez  a  passé  de  3.465  fr.  à  3.477  fr.  ;  Parts  Ci- 
viles, 2.2'J9  fr.,  contre  2  290  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  clôturaient  à  223  fr.  à  terme  et  à  222  fr.  au  comp- 
tant, sont  à  229  fr.  à  terme.  Cette  Société  pr<<cède  ac- 
tuellement à  la  constitution  d'une  nouvelle  fllialc,  la 
Compagnie  des  Tramioays  Electriques  de  Caen,  au 
capital  de  3  millions  de  francs.  Thomson-Houston, 
1.375 fr.  à  terme,  gagnant  25  fr.,  et  1.368  fr.,  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  20  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  se  retrouve 
à  290  fr.,  contre  294  fr.  ;  Omnium-Lyonnais-Trmn- 
ways,  91  fr.  ;  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris, 
en  forte  avance  à  515  fr.  à  terme,  en  reprise  de  53  fr, 
et  à  518  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  49  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  145 
francs  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Tramways  Electriques  {Société  Pa- 
ri sienne  Electrique),  269  fr.  à  terme  contre  245  fr. 

Les  actions  des  Tramioays  de  l'Est-Parisien,  qui 
restaient  à  543  fr.  à  terme  et  à  542  fr.  au  comptant, 
clôturent,  respectivement,  à  545  fr.  et  à  544  fr.  Compa- 
gnie Générale  Parisienne  de  Tramways,  374  fr.  à 
terme  et  380  fr.  au  comptant,  contre  367  fr.  et  370  fr. 

Les  actions  des  Tramicays  de  Paris  et  du  Départe- 
ment de  la  Seine  sont  demandées  à  805  fr.  On  an- 
nonce que  cette  Société  a  pu  se  rendre  acquéreur,  à  un 
prix  fort  avantageux,  de  deux  lots  de  terrain  attenant 
à  son  usine  électrique  d'Aobervilliers.  Cette  acquisi- 
tion lui  permettra  d'établir  dans  les  conditions  les  plus 
favorables  le  groupe  électrogène  nécessité  par  la  nou- 
velle ligne  Saint-Denis- Aubervilliers-Opéra.  C'est  un 
fait  qui  ne  laisse  pas  d'avoir  son  importance,  vu  la 
rareté  des  terrains  disponibles  dans  cette  partie  de  la 
banlieue. 

Les  actions  Phosjthates  du  Dyr  conservent  leur 
cours  précédent  de  145  fr.;  Obligations  4  1 12  0/0,  480  fr. 

La  Société  métallurgique  de  l'Oural-Yolga  finit  à 
125  fr.  à  terme  et  à  124  fr.  au  comptant. 

•j^  -jç  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  presque  tous 
en  avance. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  18S9,  que  nous  lais- 
sions à  65  10,  cote  65  15  ;  Emprunt  de  Minas-Geraès 

5  0/0,  367  fr.  50,  gagnant  4  fr.  50. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  était  revenue  à 
71  fr.  75,  clôture  à  71  fr.  97  1/2  tin  du  mois,  avec 
13  centimes  de  report. 

La  Rente  Italienne  qui  était  revenue  à  91  fr.  95,  a  re- 
pris au-dessus  de  92  fr.;  elle  finit  à  93  fr.  70  fin  du 
mois,  avec  un  report  de  11  et  12  centimes. 

Le«  Fo7ids  Russes  sont  fermes.  La  Petite  3  0/0  i896 
pst  à  83  fr.35,  contre  83  fr.  20;  Rente  3  0/0  1891-1896, 


83  fr.  50,  en  reprise  d'un  franc;  Consolidés  i'e  et  2i"e 
Séries,  98  fr.  85,  en  plus-value  de  75  centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  i-estent  recherchées.  C'est  le 
13  du  mois  prochain  que  se  détache  leur  coupon  semes- 
triel. La  Série  B  s'insciit  à  46  fr,  80  ;  Série  C,  25  fr.  75. 
contre  25  fr.  57  1/2;  Série  D,  23  fr.  22  1/2,  en  bénéfice 
de  15  centimes 

-^-^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  ùnit 
a  477  fr.,  contre  445  fr.;  Banque  Ottomane,  532  fr.  à 
terme  et  534  fr.  au  comptant,  contre  531  fr.  et  .535  fr.; 
Robinson  South  African  Banking,  au  ml'^me  cours  de 
85  francs. 

Le  Rio-Tinto,  qui  était  revenu  à  1.422  fr.,  par  suite 
de  réalisations,  est  remonté  à  1.473  fr.,  prix  du  mois, 
avec  2  fr.  et  2  fr.  60  de  report;  Sosnowice,  2.640  fr.,  eu 
forte  plus-value.  Vt  agons-Lils,  5.54  fr.  à  terme,  contre 
558  fr.,  et  660  fr.  au  comptant,  contre  555  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  du  !«'  au  31  juillet  1900, 
s'élèvent  à  7.507.148  fr.,  en  plus-value  de  1.076.494  fr. 
sur  la  période  correspondante  de  l'unnée  dernière. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  cal- 
mes. Les  Andalous  se  maintiennent  au  même  cours 
de  270  fr.;  Saragosse,  277  fr.,  contre  274  fr.  ;  IVord  de 
l'Espagne,  187  fr.,  gagnant  5  fr.  A  l'heure  actuelle, 
850.000  obligations  environ  ont  été  présentées  à  l'es- 
tampillage. Il  faut  que  cet  estampillage  atteigne  le 
chiffre  de  1.118.000  titres  pour  que  le  conye/no  soit 
homologué. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  irrégulières.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique-Constantinople,  qui  s'inscrivaient  à272fr., 
passent  à  276  fr.  Obligations  40  C  Anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  396  fr.,  contre 
404  fr.  ;  Obligations  4  0/0  nouvélles  {Série  1896),  342 
francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Ce  Marché  s'est  montré,  au  cours  de  ces  derniers  jours, 
un  peu  moins  nul  que  précédemment,  surtout  sur  les  valeurs 
cuprifères,  qui  ont  été  de  nouveau  mouvementées. 

Le  Cnpe  Copper,  qui  était  revenu  à  15!l  fr.,  reprend  à  lOl 
francs  .^O;  Tharsis.  226  fr.,  en  plus-value  de  4  fr.  50.  On  re- 
parle de  nouveau  de  pourparlers  engagés  par  cette  Compagnie, 
pour  l'achat  d'une  nouvelle  mine  de  cuivre.  Actions  Kertrh, 
651  francs,  en  avance  de  9  francs. 

Les  Chemins  Ottomans,  qui  clôturaient  à  110  fr.  25,  sont  à 
110  fr.  75:  Laurium  Grec,  au  même  cours  de  87  fr.  50. 

La  Rakhmanovka-Krivoi- Rog  est  mieux,  à  405  fr.  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  le  mardi  11  septembre. 

La  Dniéprovienne  est  à  3. .500  fr.,  en  liénétice  de  100  fr.  ; 
Usines  de  Briansk,  842  fr.  50  contre  821  fr.  25;  Charbonna- 
ges de  Ryhoicski,  620  fr.,  en  avance  de  45  francs. 

La  Uunnchaca  reste  à  144  fr.  La  production  du  mois  de 
juillet  a  été  de  86.000  marks  de  minerais.  Les  ventes,  pendant 
ce  mois,  ont  porté  sur  50.000  onces  d'argent.  Ces  ventes, 
jointes  à  celles  de  minerais,  représentent  une  valeur  d'environ 
49.0(10  livres  sterling. 

Les  actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vicliy  restent  à  505  fr.  :  Transports  Electriques  de  l'Expo- 
sition, 40  fr.  contre  41  fr.  25;  Tramicays  Electriques  de 
Vanves  à  Paris,  90  fr.,  en  avance  de  10  francs. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  s'inscri- 
vent à  102  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chauss.Franç.,  act. . . 
Gonst.Méc.MidiRuss" 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaïa-Balka  

Haut-"Volga  


16  août 
475  . . 
73  45 
86  .. 
8330  .. 
110  75 
80  .. 
690  .. 
350(!  .. 
1020  .. 
1799  .. 
150  .. 


Huta-Bankowa  

Laurium  Grec  

Omnium  Russe — 
Pla(|ues  Lumière  . . 

Pontgibaud  

Sud  Russe  (Soude). 

Tharsis  

Usines  Briansk  

Usine  Clifif  

"Vieille-Montagna  . . 
"Volga-Vichera,  lib. 


IG  anill 
.3905  .. 
87  50 

626  ., 
1025  .. 

360  .. 

865  .. 

226  .. 

842  50 
1450  .. 

755  . . 

170  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune 
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REVUE  COMMERCIALE 


IG  août  1900. 

Los  dernières  pluies  ont  retardé  les  travaux  de  la  moisson 
qui  n't>st  pas  terminée  dans  le  nord  de  la  France.  Df  plus,  la 
température  fioide  qui  a  succédé  aux  fortes  chaleurs  du  mois 
de  juillet,  a  exercé  une  fâcheuse  influence  sur  h  s  blés  fju- 
Chésj  mais  non  encore  rentrés.  J.es  hatla^îes  commencent  à 
se  généraliser,  et  sur  beaucoup  de  points,  le  rendement  n'est 
pas  aussi  élevé  qu'on  l  avait  espéré. 

Le  Statist  pense  que  la  moisson  est  assez  avancée  dan» 
les  pays  d'Europe  pour  pouvoir  donner  une  estimation  suffi- 
samment exacte  de  l'importance  de  la  production. 

D'après  notre  confrèi'e  anpilais,  il  est  maintenant  à  peii  prés 
certain,  que  la  récolte  de  l'Angleterre  sera  intérieure  à  la 
moyenne  et  atteindra  seulement  20.355.000  hectolitres,  contre 
2;-*.990.000  l'année  dernière. 

Pour  la  France,  l'évaluation  est  basée  sur  les  chiffres 
du  dernier  rapport  officiel  et  accuse  un  déficit  di"  plus  de 
20  millions  d'hectolitres  sur  1899;  en  Allemagne,  il  y  aurait 
également  diminution  de  5.815. OOJ  hectolitres.  La  récolte  de 
l'Autriche-Hoiigrie  semble  ne  pas  devoir  dépasser  63. 972. 000 
hectolitres,  contre  (39.787.000  hectolitres.  L'Espagne  et  l'Italie 
auront  la  même  production  que  l'année  dernière.  La  Rouma- 
nie, la  Bulgarie  et  la  Turquie  paraissent  mieux  partagées  que 
les  autres  pays  et  leur  rendement  total  atteindra  49.433.U00 
hectolitres,  contre  29.078.0U0  l'an  dernier.  Pour  la  Russie,  la 
production  sera  probablement  la  même  qu'en  1899,  soit 
]33.7r.0.000  hectolitres. 

Ces  chiffres  permettent- de  penser  que  la  récolte  totale  de 
l'Europe  n'excédera  pas  508.867.000  hectolitres,  contre  529  mil- 
lions 221.000  l'année  dernière. 

Le  journal  anglais  estime  la  consommation  européenne  à 
607.732.000  hectolitres,  et  en  conclut  que  pour  combler  le  dé- 
ficit l'Europe  devra  importer  98.865.000  hectolitres. 

Le  bureau  de  l'Agriculture  de  Washington,  vient  de  pu- 
blier son  rapport  mensuel  sur  les  perspeciives  de.s  récoltes 
en  terre  au  1"'  août.  La  condition  moyenne  du  blé  de  prin- 
temps au  l''  août  était  de  56.4,  contre  53.2  au  1"  juillet.  87.3 
au  l-'- juin  1900,  83.6  au  l'-  août -1899  et  90.3  au  1"  août  1898. 

En  ce  qui  concerne  le  blé  d'hiver,  M.  Brown,  statisticien 
du  Produce  Exchange,  considère  que  la  situation  ne  s'est  pas 
modiGée.  Quant  au  blé  de  printemps,  il  estime  le  rendement 
à  l'acre  à  9  bushels  9,  contre  9  bushels  7  le  mois  dernier  et 
la  production  à  180.230.080  bushels  (630.800.500  hectolitres), 
contre  17G.589.000  bush-ls  le  mois  précédent  61.806.150  hec- 
tolitres). 

G  imparée  à  celle  des  années  précédentes,  la  situation  d'en- 
semble est  la  suivante  : 

Production 
Production         blé  de  Production 
Années        blé  d'hiver     printemps  générale 

(En  hectolitres) 

1900....   116.818.450      63.080.500  179.S98.9.Î0 

1899   103.835.900      87. 720.150  191.556.050 

1898   132.932.450     103.3G9.350  236.301.800 

1897   116.550.000      69.002.150  185.552.150 

ri  y  aurait  donc  diminution  de  11. 0.57. 100  hectolitres  sur 
la  production  de  l'année  dernière  et  de  56.403  850  sur  celle 
de  1898. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


19  juil. 

26  juil. 

2  août 

9  août 

16  août 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  87 

19  62 

19  02 

20  37 

19  87 

16  88 

16  62 

16  59 

17  05 

16  59 

16  75 

16  37 

17  .. 

16  75 

16  75 

16  27 

16  31 

16  3S 

16  82 

16  04 

15  75 

15  96 

15  87 

16  48 

16  33 

14  85 

14  32 

14  35 

14  70 

14  35 

15  68 

15  20 

15  35 

15  65 

15  27 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  ...... 

Chicago  

New-York   

A  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomption,  la  Bourse  de  Clom- 
merce  est  restée  fermée  lundi,  mardi  et  mercredi.  La  semaine 
a  donc  été  dépourvue  d'allaires. 

Vendredi,  les  vendeurs  se  montrèrent  assez  réservés  par 
suite  du  temps  défavorable  aux  travaux  de  la  moisson  et  des 
mauvaises  nouvelles  qui  sont  venues  de  la  région  du  Nord. 
jMais,  samedi,  les  offres  redevinrent  importantes  et  les  cours 
s  inscrivirent  en  baisse.  Aujourd'luÙ.  à  la  reprise  des  affaires, 
la  tendance  est  faible.       '  '  r  ' 


Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

2  août  9  août  16  août 

Courant   19  62  2()  37  19  87 

Septembre   19  87  20  62  20  12 

Soptembre-Octob.      20  12  20  75  20  37 

4  derniers   20  62  21  12  20  62 

4  do  novembre...      21  12  21  62  21  37 

Il  est  maintenant  certain  que  non  seulement  la  récolte 
européenne,  mais  aussi  la  production  universelle  seront  nota- 
blement inférieures  aux  résultats  de  l'an  dernier;  dans  ces 
conditions,  beaucoup  de  personnes  envisagent  comme  pro- 
bable un  prochain  relèvement  des  cours. 

Farines.  —  La  boulangerie  est  toujours  réservée  dans  ses 
acha's.  Nous  retrouvons  la  marque  de  Gorbeil  à  29  fr.  50, 
comme  il  y  a  huit  jours.  On  cote  les  autres  marques  des 
farines  de  consommation  en  disponible  : 

2  août  Oaoùt  16  août 

Marques  de  choix   30  .50  30  . .        -"iO  . . 

Premières  marques ...        29  75  29  25       29  25 

Bonnes  marques   29  12  28  62       28  62 

Marques  ordinaires...        28  12  27  62       27  62 

Conditions  ;  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  C/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Le  marché  des  farines  de  commerce,  qui  avait  acpusé  de  la 
faiblesse  au  début  de  la  semaine  sous  revue,  a  été  encore  plus 
mauvais  aujourd'hui.  Voici  les  cours  de  clôture  de  la  farine 
fleur  : 

2  août       9  aoi'it       16  août 

Courant   25  62         26  37         25  62 

Septembre   26  . .         26  75         26  12 

Septembre- Octob      26  12         26  87         26  37 

4  derniers   26  62         27  37         26  75 

4  de  novembre. . .      27  12         28  12         27  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  récolte  donne  lieu  à  de  nombreuses  phiintes. 
A  Paris,  le  disponible  est  rare  et  les  affaires  sont  peu  actives. 
On  a  coté  en  clôture  : 

2  août        9  août       16  août 

Courant   17  37         17  50         17  62 

Septembre   17  12         17  12         17  12 

Sept.-Octobre  ...       17  12         17  12         17  12 

4  derniers   17  12         17  12         17  12 

4  de  Novembre..       17  12         17  12         17  37 

Seigle.  —  En  raison  du  manque  de  fourrages,  il  est  pro- 
bable qu'une  grande  partie  des  seigles  sera  consommée  à  la 
ferme.  Les  transactions  sont  toujours  nulles.  On  a  coté  en 
clôture  : 

2  août       9  août       16  août 

Courant   13  75  *      14  12         14  25 

Septembre   14..         14  37         14  25 

Sept.-Octobre....       14..         14  50         14  25 

4  derniers   14  37         14  75         14  50 

4  de  Novembre..       14  62         14  75         14  87 


Alcool.  —  Les  affaires  sont  peu  actives.  On  tient  l'hectolitre 
90",  non  logé,  entrepôt  :  disponible,  35  fr.  75,  contre  36  fr.  la 
semaine  dernière. 


Huile  de  colza.  —  Le  marché  est  inactif.  Le  disponible  est 
à  67  fr.  comme  jeudi  dernier. 

Huile  de  lin.  —  La  demande  est  assez  régulière.  Le  dis- 
ponible reste  à  80  fr.  50,  contre  80  fr.  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marché.s 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  S 

Londres  

•Envers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New-York. . . 


19  juil. 
1900 

26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

IG  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

as  75 

35  25 

34  50 

34  .. 

31  50 

29  08 

30  56 

28  95 

28  77 

29  13 

29  .. 

30  .. 

29  .. 

28  77 

28  75 

29  51 

30  68 

29  80 

28  99 

28  86 

30  87 

31  60 

31  44 

31  44 

31  18 

29  62 

31  12 

29  30 

29  25 

29  .. 

49  24 

49  95 

49  95 

49  13 

49  24 

Les  nouvelles  de  la  situation  betteravière  diffèrent  beau- 
coup les  unes  des  autres  suivant  les  rayons  d'où  elles 
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émanent.  Sur  certains  points,  les  pluies  ont  été  insuffisantes 
et  les  feuilles  jaunissent  de  plus  en  plus:  au  contraire,  dans 
d'autres  endroits,  l'humidité  est  excessive.  D'un  autre  côté, 
la  température  est  restée  froide  pendant  plusieurs  jours  et, 
de  ce  fait,  les  betteraves  n'ont  réalisé  que  des  progrès  peu 
sensibles.  En  somme,  ce  sont  les  plaintes  qui  dominent  et  il 
est  à  souhaiter  que  oies  conditions  favorables  viennent  faire 
regagner  le  relard  qui  s'accentue. 

On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fahriranis  de  sucre  : 
«  La  situation  statistique  se  maintient  bonne.  Les  stocks 
visibles  montrent  un  déficit  d'environ  iOO.OOO  tonnes  sur  ceux 
de  l'année  dernière  et  de  rwO.UUO  tonnes  sur  ceux  do  189^.  En 
tenant  compte  des  progrès  annuels  de  la  consommation 
générale,  on  voit  qu'un  Irés  gros  excédent  de  production 
sei-ait  nécessaire  pour  éviter  que  l'an  prochain,  à  par^;ille 
époque,  les  stocks  ne  fussent  pas  inférieurs  à  ce  c(u'ils  sf)nt 
actuellement.  Ces  considérations  ne  doivent  pas  échapper  au 
commerce  général  des  sucres;  car,  malgré  des  nouvelles  par- 
tiellement optimistes  sur  la  récolte  de  quelques  pays  d'Europe 
et  de  Cuba,  les  cours  sur  la  campagne  iircchaine  se  main- 
tiennent fermes.  Il  est  vrai  que  leur  niveau  est  assez  bas 
pour  correspondre  à  des  prévisions  phitôt  en  faveur  d'une 
forte  production.  » 

En  raison  des  jours  de  fête,  les  transactions  n'ont  présenté 
que  peu  d'activité  cette  semaine. 

Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

2  aoiit  9aoiit  16a<mt 

Blanc  n°  3  :                                _  _  _ 

Courant                                3 fi  62  35  98  33  31 

Septembre                             31  87  32  . .  30  75 

4  d'octobre                              2S  81  28  81  2!»  .. 

4  premiers                              29  25  29  25  29  50 

Roux  88°  disponible                      34  50  34  . .  31  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  108  50  108  50  108  50 

Nous  publions  d'autre  part  un  extrait  du  décret  fixant  les 
taux  des  primes  sucrières  à  accorder  pendant  la  campagne 
1900-1901. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

LDndres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


19juill. 
1900 

•26  juil. 
l'.iOO 

2  août 
1900 

9  août 

itoo 

16  aoiît 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

55  50 

53  25 

51  75 

51  .. 

50  50 

53  83 

52  29 

51  98 

50  14 

50  14 

56  75 

55  .. 

55  50 

52  75 

53  25 

57  81 

54  06 

54  m 

52  18 

53  43 

45  38 

45  96 

45  6? 

45  10 

43  67 

MM.  Ed.  Johnston  et  O",  dans  leur  circulaire  datée  de 
Rio  1"  juillet,  sont  d'avis  que  l'estimation  des  commis-maires, 
qui  ont  évalué  la  production  de  Rio  à  2  1/4  millions  de  sucs, 
est  trop  faible  et  avancent  le  chiffre  de  2  1/2  millions.  MM. 
Trommel  et  G'"  évaluent  la  récolte  courante  de  Santos  de 
6  à  6  1/2  millions  de  s  ics. 

Au  Havre,  au  déhut  de  la  semaine  que  nous  passons  en 
revue,  il  s'est  produit  un  petit  u\ouvement  de  hausse  qui, 
d'ailleurs,  n'a  eu  qu'une  durée  éphémère.  Actuellement  le 
marché  est  sans  afïaires,  avec  tendance  faibli'. 


Vins.  —  La  période  de  forte  chaleur  que  nous  venons  de 
traverser  n'a  pas  eu  une  duiée  assez  prolongée  pour  que  le 
grillé  ait  occasionné  des  dégâts  importants.  Il  y  a  eu  quel- 
ques dommages,  mais,  vu  leur  peu  d'importance,  il  n'y  aui'a 
pas  de  diminution  notable  dans  le  rendement. 

Le  Moniteur  Vinicole  donne  les  renseignements  suivants 
sur  la  date  des  vendanges  ; 

«  En  Algérie,  les  vendanges  sont  commencées  pour  les  pri- 
meurs :  mais  elles  ne  se  généraliseront  qu'après  le  15  août. 

Du  15  au  20  aoirt,  on  ^cueillera  dms  le  Midi  les  raisins  des 
cépages  hâtifs  :  mais  pour  les  plants  ordinaires  on  attendra 
les  premiers  joui  s  de  septembre. 

Fin  août  et  commencement  de  septembre,  on  débutera 
également  dans  le  Roussiilon  d'une  part,  dans  la  Provence  de 
l'autre. 

■Vers  la  mi-septembre  ce  sera  le.  tour  du  Bordelais  et  de  la 
Gascogne,  et  le  "20  celui  des  <  ;harentes. 

L'Orl-'anais.  précoce,  mettra  les  premiers  raisins  en  cuve 
vers  le  15  septembre;  mais  le  reste  du  Centre-Nord  sera  gé- 
néralement un  peu  plus  tardif. 

Dès  le  10,  la  cueillette  aura  commencé  dans  plusieurs  vi 
gnobles  du  Sud-Est,  sa-^oir  :  ceux  de  l'Isère,  du  Rivage,  des 
Côtes-du-Rliùne,  du  Lyoïmais,  du   Bas   Beaujolais  et  du 


Beaujolais.  La  Bourgogne  attendra  jusque  vers  le  20  et  lès 
Cotes  (Jhalonnaises  fin  septembre  pour  la  vendange  des  jeu- 
nes gretïes. 

Dans  une  partie  de  la  Basse-Bourgogne,  l'Aube,  le  début 
des  vendanges,  pnnr  les  vignes  non  gelées,  se  placera  vers  le 
20  septembre;  l'Yonne  ne  viendra  que  huit  ou  dix  jours 
après. 

En  Champagne,  on  cueillera  dans  les  derniers  jours  de  sep- 
tembre et  premiers  jours  d'octobre. 

Les  régions  tardives  telles  q'ie  l'Auvergne  au  centre,  la 
Lorraine  au  nord-rst  ne  vendangeront  qu'en  octobre. 

Les  détenteurs  cherchent,  eii  ce  moment,  à  liquider  les 
stocks  de  l'an  dernier  et  les  prix  qu'ils  parviennent  à  obtenir 
sont  peu  élevés,  ^laltjré  de^5  offres  nombreuses  le  commerce, 
comptant  sur  des  [jrix  encore  plus  avantageux  pour  lui,  de- 
vant la  perspective  d'une  récolle  très  abondante,  se  tient  sur 
la  réserve. 

A  Bercy,  les  transactions  avec  le  commerce  de  gros  sont  au 
grand  calme.  D'un  autre  côté,  les  négociants  en  détail  parais- 
sent bien  approvisionnés,  car  ils  achètent  fort  peu. 

Pour  le  détail,  r>n  cote  les  soutirages  de  100  à  110  fr.  les 
premiers  choix,  de  85  à  95  fr.  les  deuxièmes  et  de  75  à  80  fr. 
les  troisièmes,  la  pièce  en  entrepôt.  Les  Bordeaux  se  payent 
de  150  à  180  fr.,  les  Màionnais-Beaujolais  de  145  à  165  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 


19  juil.' 
19t)0 

26  juil. 
1900 

2  août 
19(iu 

9  août 
1900 

116  aovit 
'  J900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

«6  75 

6^i  25 

62  37 

59  62 

C5  12 

64  37 

64  55 

62  38 

59  67 

65  82 

57  15 

56  23 

51  32 

49  67 

53  09 

Le  Havre  

Liverpool   

New-York  

Si  l'on  en  croit  le  dernier  Rapport  du  Bureau  de  l'Agri- 
culture de  Washington,  la  situation  de  la  ri'colte  du  coton 
aux  Etals-Unis  se  serait  bien  peu  améliorée  pendant  le  der- 
nier mois;  la  condition  moyenne  au  1"'  août  était  de  76. 
contre  75.8  au  1"  juillet  précédent,  84  au  1"  août  1899  et  91.2 
au  1"'  août  1898  Le  mauvais  état  des  plantations  serait  dû, 
dans  certaines  régions,  à  la  grande  sécheresse  et.  dans  d'au- 
tres, aux  pluies  excessives.  Le  compte  rendu  officiel  avo'ue 
que  l'étendue  des  surfaces  abandonnées  est  moins  considéra- 
ble qu'on  le  croyait  il  y  a  un  mois. 

Il  y  a  quelques  jours  on  annonçait  une  amélioration  no- 
table ;  aujourd'hui,  les  chiffres  ci -dessus  sembleraient  indi- 
quer que  les  perspectives  sont  restées  ce  qu'elles  étaient  au 
1"  juillet.  (jQrame  on  le  voit,  les  renseignements  précis  font 
complètement  défaut:  m'anmoins,  la  spéculation  a  mis  à 
profit  les  i)laintes  formulées  par  le  Ministère  de  l'Agriculture 
américain  et  la  hausse  s'est  manifestée  sur  les  différents 
marcliés. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


1',)  juillet 
191)0 

26  jnillel 
190U 

2  aoùl 
190U 

9  aoùl 
1900 

16  août 

1900 

£.  sti. 

d 

i  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

£ 

sh. 

d. 

€  sh.  d. 

72  17 

6 

72  16  3 

74  3 

■J 

7i 

73  l.T  . 

73  .. 

73  2  6 

74  7 

6 

74 

0 

74  5  . 

14-2  10 

143   7  6 

Ui  . 

14i 

6 

142    .  . 

136  S 

138  10  . 

1.37  10 

137 

10 

136  . 

17  n 

G 

IS  5  . 

18  3 

;i 

18 

•) 

6 

18  2  6 

17  10 

n  16  3 

17  16 

w 

17 

16 

3 

17  16  3 

19  3 

9 

19  12  6 

19  8 

9 

19 

8 

9 

19  11  3 

72 

3 

70  10 

72 

■1 

73 

1 

73  2 

72 

1 

70  10 

72 

1 

73 

73  3 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (11  août)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  188  fr.  ..,  contre 
187  fr.  75;  Chili  l"'  marques,  192  fr.  .50,  contre  191  fr.  75; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  195  fr.  25.  contre  196 
francs  ;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr  50, 
sans  changement;  étain  Banka,  377  fr.  50,  sans  changement; 
plomb  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  75,  contre 
49  fr.  50. 

Xavier  Girakdot. 


Voir  le  Tablea?!.  Bécapitulntif  sur  la  Couverture  jaune. 


L'KnONOMISTK  l':UKOPKI<:N.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  13  noàl  1900. 

Le  Marché  monétaire.  —  I.i'  Marriié  minier  pendant  le  premier 
Semestre.  —  I-es  Ca|)ilaux  des  Sociétés  d'p;iocli'icité.  —  Les  Cons- 
Iruolions  navales  et  les  Cliantiers. 

Encore  une  semaine  de  chômage  à  enregistrer  :  ni  la 
politique,  ni  la  finance  n'ont  produit  aucun  incitient  à 
signaler.  Des  rapports  assez  peu  encourageants  arri- 
vés de  tous  les  grands  centres  industriels  ont  contri- 
bué encore  à  augmenter  la  métiance.  Il  se  confirme  que 
les  représentants  des  métallurgies  des  Etats-Unis  font 
de  grands  cirort«  pour  vendre  en  Allemagne  du  fer 
brut  à  bas  prix.  lU  n'en  ont  encore  placé  que  quel- 
ques centaines  de  tonnes,  mais  leur  activité  et  leur 
ténacité  causent  de  l'inquiétude.  Cette  circonstance, 
jointe  à  l'interruption  que  les  afïaires  de  la  Chine  ap- 
portent dans  l'exécution  de  grandes  commandes,  fait 
mal  présager  de  l'avenir  de  nos  grandes  industries  et 
impressionne  défavorablement  tout  le  Marché  I 

La  situation  du  marché  monétaire,  que  je  vous  avais 
signalée  comme  assez  bonne  dans  ma  dernière  lettre, 
est  déjà  moins  favorable  et  le  taux  de  l'argent  a  de 
nouveau  des  tendances  à  la  hausse  sur  le  marché 
libre.  Les  répons  delà  prochaine  liquidation  seront 
certainement  plus  chers  qu'à  la  dernière.  Cependant, 
jusqu'ici,  les  demandes  n'ont  pas  dépassé  les  ofîres. 

Je  crois  utile  de  vous  communiquer  cet  aperçu  sur 
le  marché  minier  de  Berlin  pendant  le  premier  semes- 
tre 1900,  que  j'extrais  du  rapport  semestriel  du  Crédil- 
Anslalt  d'Essen  : 

«  Le  premier  semestre  de  1900  s'est  divisé  en  deux 
périodes  aux  tendances  bien  opposées.  La  première 
période  s'est  distinguée  par  une  animation  encore  in- 
connue. De  brillants  rapports  sur  la  situation  des  en- 
treprises mini(''res,  de  multiples  projets  de  créations  et 
de  fusions  ofîrirent  à  l'esprit  d'entreprises  une  excita- 
tion permanente.  Les  demandes  d'actions  minières  ne 
purent  être  satisfaites  et  les  cours  montèrent  avec  une 
rapidité  vertigineuse.  L'inévitable  réaction  se  produisit 
vers  la  fin  d'avril.  EUe  coinmenca  à  Berlin,  oit  les  ban- 
quiers, craignant  un  trop  grand  rencliérissement  de 
largsnt,  restreignirent  les  crédits  de  la  spéculation. 
Les  demandes  cessèrent  suJ)itement  et  le  premier  mou- 
vement de  recul  précipita  la  baisse  en  amenant  des 
ventes  exagérées.  Cette  baisse  dura  jusqu'à  la  fin  du 
semestre,  causant  de* pertes  d'argent  énormes  ;  sauf 
pour  les  actions  «  Gomie  Bismark  »  toutes  les  autres 
valeurs  minières  ont  des  cours  inférieurs  à  ceux  du 
commencement  de  l'année.  Et  comme  les  résultats  de 
l'exploitation  des  mines  sont  fort  au-dessous  des  pro- 
nostics qu'avait  formulés  la  spéculation,  il  est  à  [iré- 
voir  que  les  cours  resteront  assez  longtemps  a  ce 
niveau.  » 

Il  est  curieux  de  rapprocher  de  ce  rapport  le  chiffre 
qu'on  vient  de  publier  des  capitaux  qui  sont  engagés 
aujourd'hui  dans  les  entreprises  d'électricitéallemandes. 
Il  existe  en  ce  moment  en  AUemngne  I.jO Sociétés  d'élec- 
tricité montées  par  actions,  et  ces  titres  représentent  un 
capital  nominal  d'environ  645  millions  de  francs.  Il 
existe,  à  côté  de  ces  grandes  Sociétés,  6.000  autres 
entreprises  d'électricité  d'un  capital  global  de  815  mil- 
lions de  francs,  presque  entièrement  composé  d'argent 
allemand.  Toutes  ces  Sociétés  se  sont  constituées  dans 
l'espace  de  quinze  ans,  au  maximum. 

Un  autre  rapport  intéressant  a  paru  cette  se- 
maine :  c'est  celui  de  la  Commission  d'enquête  sur  les 
constructions  navales  de  l'Allemagne.  On  y  relève  que 
les  chantiers  maritimes  allemands  occupent  35.000 
ouvriers,  qui,  en  1898,  ont  produit  des  constructions 
équivalant  à  150.000  chevaux  et  75.000  tonneaux.  En 
1899,  le  tonnage  des  navires  construits  et  en  chantier 
s'élevait  à  360.000  tonneaux.  Dans  la  même  année,  ces 
chantiers  avaient  en  construction  21  navires  de  guerre 
pour  le  compte  de  l'Allemagne  et  16  navires  pour 


l'étranger.  Or,  le  rapport  conclut  qu'on  raison  des  nou- 
velles constructions  ([u'e.xigcra  le  dernier  vote  du  l'ar- 
lemonl  pour  l'augmentation  de  la  flotte,  tous  ces  chif- 
fres seront  doublés  avant  deux  ans. 


Mûiiatious  ÊcoiiODiipes  et  Mttoi 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1900 

1899 

7  août 

»il.3ijuil. 

7  août 

Oil.31  juil. 

S57.8E!i 

—  2.414 

830.79:3 

4.S86 

24.120 

f  518 

21.6u(i 

+ 

232 

12  m 

-  2.1-.d8 

12!  IHO 

2.302 

Lettres  de  change  

704.:iS5 

-  .«.41-.! 

782  3u;; 

2i.i7i 

Prêts  sur  titres  

va  i:5i 

-  3.982 

67  Kl 

9  984 

.H.  838 

-  177 

9  009 

G4 

73.673 

-  2.386 

64.9a0 

1  833 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

liO.OOO 

non  mod. 

120.000 

non  rnod. 

30.1100 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.Û^9.4!2 

-  \\t 

1.098.921 

19.0.12 

Autres  engagements  à  vue.. . . 

474.385 

-  M  6,i3 

5i;i  344 

24.131 

31  808 

-\-  m 

ïS.llb 

+ 

520 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  àc  lu 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taui 

de 
l'esc, 

% 

30  avi  il   

SOI 

1.165 

499 

816 

80 

33 

807 

1.133 

476 

77.') 

71 

->r 

6 

13  .'   

835 

1.099 

501 

753 

73 

-t- 

72 

23  "   

863 

1  050 

549 

737 

64 

+ 

144 

31  »   

84) 

1.091 

547 

771 

74 

-l- 

87 

847 

1  061 

.553 

736 

74 

-t- 

US 

» 

15   

868 

1.046 

613 

743 

76 

-t- 

157 

23   

888 

1  074 

616 

754 

68 

+ 

143 

30  «   

822 

1.310 

496 

896 

131 

159 

7  juin  

841 

1.212 

500 

805 

93 

41 

» 

14-  •>  

8.^9 

1.147 

503 

7.i3 

73 

-4- 

41 

5 

23  

8S8 

1  096 

530 

719 

•  67 

-)- 

121 

31  »   

860 

1.122 

486 

7.(8 

71 

4- 

70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1- 

98 

Les  Nouvelles  Sociétés  pendant  le  1"  semestre  de 

1900.  —  L'activité  des  émissions  pendant  le  l"  semestre 
19(  0  a  été  moindre  que  dans  la  même  période  de  l'année  pré- 
cédi  nte.  Il  en  a  été  de  même  jiour  les  créations  de  Sociétés 
nouvelles.  Déjà,  le  1"  semestre  1899  avait  accusé  un  accrois- 
sement bien  inférieur  à  celui  de  l'année  précédente,  et  dès 
celte  époc[ue,  il  était  facile  de  se  rendre  compte  que  l'en- 
gouement créateur  avait  dépassé  son  point  culminant.  Le' 
^«  semestre  1899  a  apporté,  à  vrai  dire,  le  même  contingent 
de  créations  nouvelles  que  le  premier,  mais  par  rapport  à  l'épo- 
que correspondante  de  l'année  précédente,  il  montrait  déjà 
un  recul  notable.  Le  tableau  que  vient  de  publier  le  Deutsche 
Okonomist,  pour  le  1"  semestre  de  1900,  montre  que  l'ar- 
deur de  participer  à  des  fondations  nouvelles,  soit  par  la 
transformation  d'entreprises  déjà  rémunératrices,  soit  par  des 
créations  réelles  de  nouvelles  entreprises  s'est  encore  attiédie. 
L'aciivilé  fondatrice  pendant  le  l"  semestre  1900  s'est  portée 
sur  1G4  établissements  avec  un  capital  lolal  de  M.  217, til  mil- 
lions, contre  183  établissements  avec  un  capital  de  M.  252,7.5 
millions  pendant  la  même  période  de  l'année  dernière.  Com- 
paré au  mouvement  de  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière,  le  \"  semestre  de  1900  reste  en  arriére  de  18  fonda- 
tions avec  M.  3,"),74  minions.  Durant  l'année  1899,  il  a  été 
fondé  en  tout  364  Sociétés  nouvelles  par  actions  avec  M.  544,39 
millions  de  capital  nominal  ;  en  1899  :  329  avec  M.  463,62  mil- 
lions: en  1897:  254  avec  380,47  millions;  en  1896:  182  avec 
M.  268,58  millions;  en  1895  :  101  avec  M.  250,68  millions:  en 
1894  :  92  avec  M.  8H,.3a  ;  en  1893 :  95  avec  M.  7,7,26  millions.  Il 
s'ensuit  que  le  nombre  des  fondations  nouvelles  du  l"'' semes- 
tre 1900  dépasse  même  un  peu  le  nombre  total  de  l'année  1895. 
de  même  que  celui  des  années  antérieures  à  1890,  autant  par 
le  nombre  que  par  le  capital.  La  moyenne  du  capital  nomi- 
nal de  chaque  Société  a  baissé  également  par  rapport  à  l'an- 
née précédente.  Il  s'élevait  pendant  le  1"  semestre  de  1900  à 
M.  1,32  millions  (1899  M.  1,39  miUions  ;  1898:  M.  1,37  mil- 
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lions  ;  1898:  M.  1,37  millions  ;  1897:  M.  1,22  millions  ;  1896  : 
M.  1,50  millions). 

Le  tableau  suivant  montre  de  quelle  façon  les  créations 
nouvelles  se  répartissent  entre  les  différentes  branches  indus- 
trielles : 

1"  semestre 

Nombre 

  Capital 

1900    1899  1900 

(Millions 
de  M) 

Machinés  à  travailler  les  métaux   3.j  82  65.75 

Pierres  et  terres   21  15  16.19 

Brasseries   18  1£  13.5; 

Industrie  du  bâtiment   18  10  27.00 

Industrie  textile  '   12  5  20.77 

Sociétés  d'électricité   10  22  17.77 

Papier,  cuir,  bois,  etc                              9  9  10.41 

Entreprises  de  transport                          9  14  J8.77 

Industrie  chimique                                 6  8  7.85 

Exploitation  minière,  usines,  salines . .       6  6  10.07 

Objets  d'alimentation  et  de  jouisssance      5  7  15.83 

Banques                                                3  11  2.05 

Sociétés  d'assurances                               »  2  » 

Industries  graphiques                              •!  4  3.15 

Auberges  et  restaurants                           2  3       3. 14 

Economie  rurale                                     1  »  1.10 

Divers                                                <i  13  2.18 

D'après  ce  qui  précède,  au  point  de  vue  du  nombre  et  du 
capital,  les  fondations  d'industries  métallurgiques  et  de  ma- 
chines tiennent  encore  le  premier  rang  cette  fois  ci,  et  accu- 
sent une  augmentation  importante.  Les  autres  phis-valus  im- 
portantes sont  :  Industrie  textile  avec  M.  14,81  millions; 
industrie  du  bâtiment  avec  M.  6,10  millions  ;  brasseries  avec 
M.  3,11  millions.  Une  diminution  importante  a  été  éprouvée, 
par  contre,  par  les  Banques  :  (de  M.  25,31  millions)  l'exploita- 
tion minière,  usines  et  salines  (M.  8,57  millionsi,  les  Sociétés 
d'électricité  de  M.  6,25  millions,  etc. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  16  août  1900. 
La  tendance  générale  du  marché  resti^  peu  active  :  à  la  fai- 
blesse qui  se  manifestait  au  commencement  de  la  semaine  a 
succédé  une  allure  plus  ferme  mais  les  transactions  sont 
nulles. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  85  20  ;  l'Italien,  93  40  ;  les  Lom- 
bards, 24  70.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  15  août  1900. 

Cloturi'  du  Piuleiucut.  —  Li^  Uoniier  limpruiit  et  lo  ilardu'  lunin'- 
taii-c.  —  Le  Commerce  extérieur.  —  Kxportatioii  de  Charbon. 

La  session  du  Parlement  est  close  et,  malgré  les  léli- 
citations  que  le  discours  du  Trône  a  adressées  aux  dé- 
putés, on  ne  peut  considérer  l'ctuvre  accomplie  par 
eux  comme  fort  utile.  11:^  se  sont  contentés  d'approuver 
tous  les  votes  du  Cabinet  et  de  lui  donner  carte  blanche. 
Examinant  cette  situation,  VEconomist,  que  l'on  ne 
taxera  pas  d'exagération,  déclareladenrière  session»  sté- 
rilt  et  inféconde.  )>  Et  la  cause  principale  n'en  est  pas, 
d'après  lui.  la  politique  des  Ministères,  mais  bien  l'évo- 
lution politique  qui  a  fait  de  l'opposition  une  simple 
foule  inorganisée  et  a  donné  aux  Ministres  une  majorité 
prépondérante,  presque  dangereuse. 

Il  regrette  cette  Jjanqueroute,  de  l'opposition,  prove- 
nant de  la  scission  qui  s'est  produite  parmi  les  libé- 
raux. «  Il  n'y  a  plus  d'unité  de  pensée  ni  de  direction  en 
ce  parti.  Les  divergences  d'opinion  se  sont  accrues. 
L'union  a  disparu.  Et  devant  la  diplomatie  du  Minis- 
tère des  colonies,  devant  l'incapacité  départementale 
et  les  scandales  connus  ou  cachés,  tous  sujets  qui  au- 
raient dû  unir  les  libéraux  dans  un  même  sentiment  de 
critique  et  d'opposition,  rien  n'a  éveillé  en  eux  le  désir 
de  se  ressaisir  et  de  s'unir.  » 


.11  est  pénible  de  voir  ainsi  s'émietter  et  disparaître 
l'opposition,  nécessaire  à  la  bonne  politique  d'un  pays. 

Il  y  a  encore  eu  quelques  protestations  émises  dans 
la  presse  au  sujet  du  dernier  emprunt,  mais  le  fait  que 
la  souscription  des  maisons  américaines  assurera  pour 
quelque  temps  la  situation  du  marché  monétaire,  a 
fait  taire  toutes  les  critiques.  Une  faudrait  pas,  cepen- 
dant, exagérer  l'influence  de  cette  opération.  Le  mon- 
tant des  souscriptions  attribuées  aux  Etats-Unis  n'at- 
teint que  5.000  000  de  liv.  .st.;  étant  donné  le  niveau  au- 
quel ï-e  trouve 'l'encaisse  de  la  Banque,  l'entrée  de  toute 
cette  somme  en  or  ne  relèvt^rait  pas  cette  encaisse  à  un 
montant  foit  élevé,  la  garanti- sant  contre  toute  augmen- 
tation nouvelle  du  taux  de  l'escompte.  Il  faut  tenir 
compte,  d'autre  part,  des  sommes  importantes  que 
l'Angleterre  doit  aux  Etats-tJnis,  sommes  qui  vont 
bientôt  s'accroître  par  les  achats  de  cotons  à  hauts 
prix. 

La  situation  du  marclié  monétaire  est  donc  loin 
d'être  complètemeut  dégagée  et  ce  fait  n'est  pas  sans 
exercer  quelque  inliuence  sur  la  tendance  générale,  déjà 
impressionnée  par  les  lenteurs  de  la  guerre  sud-afri- 
caine et  les  craintes  que  suscite  la  campagne  de  Chine. 

Le  Boai-d.  of  Trade  vient  de  publier  les  résultats  du 
commerce  extérieur  pour  le  mois  de  juillet  et  notre 
confrère  le  Financial  Netox  les  commente  de  fai;on 
humouristique.  ■<  Puisque,  dit  il,  nous  sommes  devenus 
nation  débitrice,  cette  situation  nouvelle  nous  permet 
de  cons<tater  avec  satisfaction  que  les  exportations  ont 
augmenté  de  1.35i.599  \iy.  st.,  tandis  que  nos  impor- 
tations ne  progressent  que  de  .'328.795  liv.  st.  Ne 
dirait  on  pas  que  les  mouvements  du  commerce 
avaient  prévu  la  dernière  opération  financière  du 
Chancelier  de  l'Echiquier? 

Malgré  cette  inégalité  dans  la  progression,  on  est 
encore  bien  loin  de  l'équilibre  entre  les  deux  chapitres 
du  commerce  extérieur  :  la  valeur  totale  des  exporta- 
tions n'est,  en  effet,  que  de  24.555.557  liv.' st.,  tandis 
que  celle  des  importations  atteint  40.2G'4.157  liv.  st.  Et, 
ce  qui  change  beaucoup  la  signification  de  la  plus- 
value  enregistrée  par  les  premières,  c'est  qu'elle  est  i 
due  entièrement  aux  exportations  de  charbon.  La 
valeur  de  ces  sorties  a  été  de  3.345.490  liv.  st.,  dépas- 
sant de  1.226.084  liv.  st.  celles  des  sorties  de  juillet 
1899,  et  de  1.842.479  liv.  st.  celles  de  juillet  l.S^/8.  Si 
nous  examinons  seulement  les  quantités  exportées, 
nous  trouvons  pour  juillet  1900,  3.981.021  tonnes; 
pour  juillet  1899,  3  993.942  tonnes,  et  pour  juillet  1898, 
2.953.336  tonnes.  En  rapprochant  ces  chiffres  de  ceux 
des  valeurs,  nous  sommes  amenés  à  conclure  que  la 
hausse  des  prix  a  fini  par  gêner  l'exportation  ;  il  doit 
en  résulter  forcément  ttn  embarras  pour  l'industrie;  à 
ce  point  de  vue,  l'élévation  des  prix  du  charbon  com- 
mence à  fortement  préoccuper  le  public.  » 


Moiiatloiis  Écûiiofflipes  et  Fiiianci'es 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

16  août  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   46.988.000 


Total   46.98S.000 


ACTIF 

Docte  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées  . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 

H.Oio-100 
6. ■739.900 
29.213.000 


Total   46.988.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.353.000 

Rései've  et  profits  et 

pertes   3.61,7.000 

Trésor  et  administra- 
lion  publique   9.121.000 

Comptes  particuliers.  41.068  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  IIG  000 


Total   68.323  000 


ACTIF  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20.038  000 

Portefeuilicetavances  :-!0.103  000 

Billets  en  reserve   lt;.736  000 

Or  et  argent  monnayés  1 .646.000 


Total   68..'i25.000 
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STATISTIQUE  relîilive  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banquo  d'Angleterré  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATK 


10  mai  . 

n  »  . 

84   «  . 

31   »  . 

7  juin  . 

14   »  . 

21  "  . 
28  » 

5  juillet 
12  '  » 

19  »  . 

26  »  . 

2  août  . 

9  » 

16  »  . 


•  monnavé 
et 

Lingots 

 ^ 

a  S  S 

.2-i 

3  es! 

5^  o  i2 

><  ^ 

Dépôts 

pon.du  dép. 

opération* 
e  Banque 

Résenre 

oportion  de 
réserve  aux 
igagemenls 

Taux 

de 
l'esc. 

O 

o-S 

% 

32.321 

28  780 

19-10/ 

46. 7 .57 

19.900 

41  1/4 

V 

33. 332 

29.3511 

49. 5. '1 

45  754 

20.351 

43  77 

33  511 

29. 162 

49.876 

45.714 

21.757 

41  23 

3  k 

33.1,5i 

29. 484 

.'.8.199 

41.690 

22.124 

44  37 

32  538 

29  9ii3 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

„ 

32  739 

29.510 

41.621 

41.531 

20.410 

43  96 

3 

33.746 

29  290 

19  162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.642 

30.191 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

B 

32.692 

30.959 

52.091 

50.697 

21.222 

37  32 

» 

31.6t;5 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

I) 

31.488 

30.352 

49.4.12 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

» 

31  033 

30.866 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

» 

30.429 

30.583 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

» 

30.859 

30.2.52 

50.189 

50.143 

18.382 

36  49 

» 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  do  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  de  juillet  1900.  Il  y  a  augmenta- 
tion égale  du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  sortie  :  elle 
est  de  0.8  0/0  à  l'importation  et  de  5  8  à  l'exportation. 

Pour  les  sept  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
accuse  une  plus-yalue  de  6.9  0/0;  celle  de  l'exportation  est 
de  12.8  0/0. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


DÉSIGN.VTION 

.Juillet 
1900 

Comparai"" 

avec 
juillel  1899 

7  l"Mnois 
1900 

Comparaison 
7  l'"  mois 
de  1899 

Animaux  vivants. . . 
.Articles  d'alimentat. 
Exempts  

Prod.  chimiq.,coul.. 

Mat.  prem.  textiles.. 
Mat.  prem.  autres.. . 
Objets  fabriqués — 

Totaux  

i 

888.135 

14.943.537 
1.682.109 
374.383 
2.815.408 
374.455 
877.551 
3.215.578 
6.738.051 
7.214.4Ï2 
1.066.391 
74.111 

€ 

-  111.934 

+  2.52.309 

-  557.092 

-  4  785 
+  344.482 

-  63.57* 
+  25.388 

-  229.877 
+  885.921 

-  179.929 

-  17.983 

-  14.131 

€ 

5.505.114 

99.413.079 
13.154.999 

2.400.768 
18.563.939 

3.5,53  670 

6.243.828 
45.747.7ti6 
35.150.396 
55.816.7o8 

9.582.6811 
686.026 

€ 

-  419.574 

4-  3..^32.053 

-  431.349 
152.472 

+  2.276.927 

-  226  138 
+  817.098 
+  4.116.31(1 
+  (1.126.627 
+  2.63'i.7(i.i 
+  915.211 

-  29.598 

40.264.167 

A    328  795 
"^i=  0.8  % 

295.899.033 

,  (19.259.926 
+  1=   6.9  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DKSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tis"sus  

Mét.  et  ouvriiges  en 

met.  fsauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tôt.  des  prod.  angl. 
Transit  

^rânsit  et  Exportât. 


Juillet 
1900 


€ 

76.2!5 
1.092. 021 
3.585.644 
9.360.456 

3. 562. .531 
1.640.282 


4.58.095 
910.96- 
652.60- 
3.025.840 
185.905 


24. 550. .557 
4.782.314 


29.332.871 


Comparai»"" 

avec 
juillet  1899 


£ 

4 

6.698 
+  1.201.792 
+  288.155 

2! .417 
164.292 


87.485 
12.558 
16.617 
125.218 
9-845 


,11. '.'54. 599 
+  =  5.8  % 
659.174 
(=12.1  % 


695.425 
=  2-4  % 


7  l'"mois 
1900 


i 

470.398 
6.801.659 
22.785.188 
61.257.584 

27. ,583. 712 
11.486.387 


4.398-208 
5.635.914 
5.732.701 
21.22.S.225 
1.547.345 


168.927.321 
38.203.835 


207.130.656 


Comparaison 
7  mois 
de  18uy 


€ 

59.530 
472.924 
7.991.769 
4.313.713 


+  5.917.149 
+  145.021 


1.361.039 
179.386 
414.241 

1.006-912 
1.58.920 


,119.209.469 
+  (=  12.8  % 
j  745.410 
1.9  % 


+1 


18.163.999 
9.8  % 


Prévisions  de  la  prochaine  récolte.  —  La  condition 
des  récoltes  est,  en  général,  bien  meilleure  que  celle  que  l'on 
pouvait  prévoir  au  printemps,  au  moment  d'ailleurs  où  elles 
étaient  très  alïectées  par  le  froid  et  la  sécheresse.  Les  pluies 
d'orage  des  quinze  derniers  jour.s  du  mois  de  juin  ont  fait  le 
plus  grand  bien  et  il  y  a  tout  lieu  de  supposer  que  les  rende- 
Meftts  seront  assez  satisfaisants. 


Si  l'on  compare  les  résultats  actuels  à  ceux  de  la  périod» 

correspondante  de  18911,  on  peut  l'acilemeiil  ne  rendre  compte 
que  la  condition  du  froment  est  inférieure  à  celle  de  l'anin-c 
dernière,  (lolle  do  l'orge  est,  au  contraire,  aeiifciljlement  ineil- 
linire,  et  celli>  de  l'avoine  tout  ii  fait  sii[)érieun;.  Four  le«  blés, 
les  moyennes  de  lous  les  comtés,  sauf  c<'ux  de  Wcstmorland, 
.Nortliiimboi-land,  Cumberland,  llornwall  et  Devon  sont  irifé- 
riiMii'cs.  La  plus  forte  moyenne  appartient  au  curnté  de  West- 
morlarid  qui,  pourtant,  renferme  une  moindre  éteiidui'  d<;  ter- 
rains réservés  à  la  culture  de  cette  céréale  que  chacun  des 
autres  comtés. 

L'orge  est  dans  une  situation  satisfaisante  et  les  résultats 
atteints  dans  le  Saft'olk  et  le  Norfolk,  les  grands  producteurs 
de  malt,  sont  très  encouragc^ants. 

La  moyenne  pour  les  avoines,  bien  qu'inférieure  dans  dix 
comtés,  est  pourtant,  en  général,  bonne  potir  l'Angleterre  iH 
très  bonne  pour  l'Ecosse. 

Les  prévisions  pour  la  récolte  des  fèves,  des  pommes  de 
terre  et  des  racines  alimentaires  donnent  l'espoir  que  l'on 
n'aura  pas  à  subir  cette  année  les  mécomptes  de  l'année  der- 
nière. Plusieurs  comtés  méritent,  en  effet,  la  mention  "  très 
bon  »  et  les  moyennes  des  plus  mauvais  comtés  sont  encore 
supérieures  à  celles  qu'on  avait  dû  enregistrer  en  1899. 

La  condition  des  herbages  de  toutes  sortes,  et  notamment 
des  prairies  à  faucher,  est  bien  plus  satisfaisante  (juc  l'année 
dernière,  qui  était,  il  est  vrai,  particulièrement  mauvaise  en 
raison  de  la  sécheresse. 

Par  contre,  l'apparence  de  la  récolte  du  houblon,  si  bril- 
lante en  1899,  est  cette  année  tout  à  lait  mauvaise. 

En  résumé,  on  peut  se  rendre  compte  que,  sans  être  satis- 
faisante, la  prochaine  récolte  ne  sera  pas  mauvaise,  exce].i- 
tion  faite,  toutefois,  pour  le  froment  et  le  houblon,  qui  n'nl- 
teignent  que  de  faibles  moyennes.  Le  lioublon  est  trop  en 
retard  pour  qu'on  en  puisse  rien  espérer,  mais  la  récoUe  du 
froment,  si  le  temps  est  favorable,  peut  encore  sensiblement 
s'améliorer. 

Coarrler  de  la  Boarse  de  Londres 


Londres,  IG  août  1900. 

La  tendance  générale  du  marché  reste  assez  réservée.  (Juel- 
quc  impiirlanle  qu'ait  été  l'inlluence  exercée  par  l'empVuul 
au  point  de  vue  monétaire,  on  constate  que  la  réserve  de  la 
Banque  n'est  pas  revenue  à  un  niveau  assez  éleA'é  pour  ([ue 
l'on  se  trouve  prémuni  contre  toute  élévation  nouvelle  du  taux 
de  l'escompte.  Craintes  de  resserrement  d'une  part,  prolon- 
galiuu  di'  la  guerre  sud-africaine,  d'autre  part,  influencent 
d'autant  plus  la  place  que  les  alfa'res  de  Chine  ne  sont  pas 
faites  pour  encourager  le  public. 

Les  Consolidés  sont  à  98  15/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

U Extérieure  d'Espagne  est  à  71  1/4;  Yltalien  à  92  1/8, 
les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  assez 
fevrae  Le  Brésil  .'5  0/0,  reste  à  72  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  moins  actifs  et  les  Chemins  améri- 
cains fermes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  92  3/4,  VEriê  à  11  3/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  1/4,  VAtchison  à  29  ./.  et  le  Norfolk  à 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  16  août  U)00. 
La  Situation  du  Marché 

Cette  semaine  peut  être  considérée  comme  à  peu 
près  nulle  pour  notre  Marché.  En  dehors  du  congé 
estival  du  samedi,  le  Marché  sera  fermé  demain  jour 
férié  et  jeudi  ;  il  restera  donc  trois  séances,  en  comp- 
tant celle  de  vendredi,  placée  entre  deux  jours  de 
clôture  qui,  certainement,  aurait  pu  être  supprimée 
sans  aucun  inconvénient  pour  les  transactions. 

Le  Marché  a  cependant  bien  débuté  cette  semaine. 

Le  Brésil  est  mieux  tenu,  grâce  à  la  fermeté  du 
change.  On  traite  le  4  0/0  à  61  50.  L'Extérieure  espa- 
gnole est  en  légère  avance  à  71  1/16. 

De  même,  les  chemins  espagnols  sont  mieux  tenus. 
Nous  retrouvons  le  Nord  de  l'Espagne  à  186  et  le  Ma- 
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drid-Saragosse  à  279.  Le  Rio-Tinto  est  en  vive  reprise 
et  clôture  à  1.465. 

Les  valeurs  turques  sont  au  grand  calme;  on  cote  la 
série  G  25  50  et  la  série  D  22  60.  Lot  turc  109  50. 

Les  valeurs  qui  continuent  à  attirer  l'attention  sont 
le  Métropolitain  de  Paris  et  la  Parisienne  Electriqu», 
Le  Métropolitain  a  clôturé  à  495  fr.  et  la  Parisienne 
Electrique  à  265  fr. 

Le  comptant  <^st  en  meilleure  tendance,  surtout  pour 
les  valeurs  congolaises  et  les  charbonnages. 

Les  rentes  belges  sont  très  calmes  de  95  à  95  fr.  25, 
suivant  les  séries.  Action  Congo  2.345;  Part  de  fonda- 
teur 9.300.  —  Haut-Congo  3.230. 

Les  valeurs  de  Banque  ne  donnent  lieu  qu'à  peu  de 
transactions,  mais  elles  restent  très  fermes. 


MoriflÉons  îmmm  et  ïiaaiicières 


Les  Impôts  directs.  —  Voici  le  relevé  comparatif  des 
Impôts  directs  et  des  nnpots  indirects  pendant  le  premiei' 
semestre  des  années  1900  et  1899  : 


I.  —  Impôts  directs 

Moiilaul 
des  rôles 


Piecuuvrt'iiR'ills 
efl'ecLués 


Xaliu-e  des  impôts 


Ooiilribution  foncière... 
—  personnelle 

Droit  de  patente  

Redevance  sur  les  mines. 


1900 


1809 


I9U0 


18fl9 


(Millicr.s  île  francs i 

10.858     10.707      7.251  7.758 

8.730      8.453      5.740  11.359 

2.230      2.157      1.661  1.847 

()            5           4  4 


Totaux   21.824     21.323     14.656  15.9o8 

II.  —  Impôts  indirects  et  antres  produits 

Evaluations  Piccouvrenienls 


.V;ilure  des  iniiiùts 


1900 


18!)!l 


l'.lOO 


1899 


(Milliers  de  francs) 


Douanes  et  accises   .50.382 

Enregistrement   97.317 

Péages   110.810 

Capitaux  et  revenus   7.388 

Remlioursements   2.159 


49.004 
26.487 
10o.r)lG 
6.817 
2.105 


57.131 
30.307 
111.047 
7.345 
2.158 


53.689 
29.348 
104.054 
6.854 
2.105 


Totaux  


198.056   189.929   207.988  186.050 


La  part  revenant  au  fonds  communal  pour  les  six  premiers 
mois  de  1900  a  été  de  18.409.052  fr.,  en  augmentation  de 
690.319  fr.  sur  la  période  correspondante  de  18SJ9. 

Le  fonds  spécial,  dont  la  part  se  compose  du  droit  d'entrée 
sur  le  bétail  et  la  viande  et  du  droit  de  licence,  a  produit 
3.1411.661  fr.,  contre  3.262.490  fr.  pendant  la  même  époque 
de  1899.   

Chemin  de  fer  du  Congo.  —  Les  recettes  de  Fexploita- 
tion  pour  l'exercice  complet  1899-1900  s'élèvent  à  13  millions 
171.348  fr.  55,  contre  10.108  541  fr.  09,  montant  de  l'exercice 
précédent,  conformément  au  tableau  ci-dessous  : 


1899-1900 

.Juillet   758.697  07 

Août   945.8.:^8  74 

Septembre   1.(154.924  51 

Octobre   1  267.427  8.') 

Novembre   1.334.326  45 

Décembre   1.091.986  34 

Janvier   9)0.986  34 

Février   996.317  « 

Mars   794  16 

Avril   l.;ird.873  53 

Mai   1.  l'J5.GS9  05 

.luin   I.OOO.ÛOO  (•) 


1898-1899 


526, 
801, 
990. 
8'i8. 
752, 
843 
701, 
493. 
t)09, 
875, 

1.167. 

1.497 


894  55 
630  38 
928  82 
986  61 
164  42 
145  96 
808  61 
7dO  91 
237  44 
.331  56 
124  27 
.527  ,5G 


J3. 171.348  55    10.108.541  09 


(')  Par  télégramme. 


Le  Commerce  extérieur  belgfl.  —  Pendant  les  sept  pre- 
miers mois  de  l'année  1900,  les  importations  se  sont  élevées  à 
1. 237. 216. 000  fr.,  contre  1.256.450.000  fr.  en  18b9;  il  y  a  donc 
une  diminution,  comparativement  à  l'année  précédente,  de 
19  234.000  Ir.  ou  1.53  0/0. 

L"^s  exportations  ont  atteint,  pondant  les  sept  premiers  mois 
de  1900,  1.005.847.000  fr  ,  contre  1 .0,33. £83. 000  fr.,  soit  une 
diminution  de  27.736.000  fr.  ou  2.68  0/0. 


Statistique  minérale  Belge.  —  L'Administration  belge 
d  s  muies  vient  de  publier  la  statistique  minérale  du  royaume 
pour  le  1"  semestre  1900.  'Voici  les  résultats  généraux  com- 
parés à  ceux  du      semestre  1899  : 

Production 

l"  semestre      semestre  Différence 
1900  1899  en  1900 

Tonnes  de  1.000  kilogr.) 

Charbonnages   11.740.060   10.420.410      -f  1.319. 650 

Hauts  fourneaux....  494.720  502.285  —  7.565 
Fabriques  de  fer ... .        197.730       250.730      —  53.00U 

Aciers  fondus   362.770       359.170      -f-      3. «00 

—     forgés   307.850       309.130      —  1.280 

Les  stocks  de  charbon  qui,  au  30  juin  1899,  s'élevaient  à 
417.560  tonnes,  n'étaient  que  de  401.300  tonnes  au  30  juin  1900. 


BULGARIE 


Le  Commerce  Extérieur  de  la  Bulgarie  en  1899.  — 

La  Diraction  de  la  statistique  de  Bulgarie  vient  de  publier  la 
statistique  du  commerce  extérieur  de  la  principauté  pendant 
l'année  1899. 

Le  commerce  extérieur  de  la  Bulgarie  accuse,  pour  l'année 
1899,  un  total  de  113.64:>.178  fr.,  contre  139.2(;7.25V  fr.  en  .'898, 
143.784.747  fr.  en  1897  et  185.270.255  fr.  en  18G6.  11  faut  re- 
monter jusqu'en  1887  pour  trouver  une  année  où  les  échanges 
commerciaux  de  la  principauté  aient  été  aussi  faibles. 

L'importation  n'a  atteint  qu'une  valeur  de  60.178.079  fr., 
soit  17  26  0/0  de  moins  qu'en  189S;  quant  à  l'exportation,  sa 
valeur  a  été  de  .■■>3.4()7.0. 9  fr.,  en  dimmution  de  19  64  0/0  com- 
parativement ;'i  l'armée  précédente. 

Les  tableaux  ci-après  donnent  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  de  la  Bulgarie,  d'abord  par  pays  de  provenance  et 
de  destination,  puis  par  catégories  de  marchandises  :        _  ■ 


Par  pays 

Importation 


Exportation 


Autriche-Hongrie. . 

Angleterre  

Allemagne  

Turquie  

France  

Italie  

Russie  

Roumanie  

Belgique  

Serbie  

Grèce  

Suisse  

Etats-Unis  

Suède  et  Norvège. . , 

Hollande  

Auti'es  pays  


(En  francs) 

18.440 

606 

4.160 

206 

12.343 

392 

9.873 

856 

8.543 

088 

3.6t:6 

138 

6.483 

560 

21.199 

679 

3.224 

739 

4.915 

3.194 

904 

1.026 

316 

2.181 

327 

152 

144 

1.658 

084 

.-)42 

901 

1.548 

657 

3.215 

234 

1.020 

450 

252 

014 

541 

G92 

1.535 

217 

466 

860 

10 

952 

20i 

051 

546 

245 

73 

627 

» 

46 

805 

liO 

919 

206 

237 

2.200 

055 

60.178.079 

53.467.099 

Les  principales  importations  ont  été  les  suivantes  : 


Matières  et  produits  textiles   20.675 

Métaux  et  produits  de  l'industrie  métallique   5. 4  4 

Machines  et  instruments   5.32.-J 

Denrées  coloniales   4.701 

Peaux  et  produits  de  la  peausserie   '"^-^55 

Matières  et  produits  d^  l'industrie  du  bois   ''•'^Z^ 

Huiles,  graisses,  cire  et  produits  

Résine,  huiles  minérales   2.231 

Pierres,  terres,  verres  ét  leurs  produits   2.161 

Matières  et  produits  de  la  papeterie   1.547 

BdIssous  spiritueuses   î-^)?? 

Tannins  et  matières  tinctoriales  


Francs 
7G1 
.897 
.370 
.692 
.613 
434 
164 
038 
.720 
.123 
.322 
1.041.491 
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Voici  les  principales  exportations  : 

l'.én'ales  et  produits  divers  du  blé   32.801.2'»7 

Animaux  vivants   /i.7(î4.:!Br) 

Matières  et  produits  textiles   4.07'i.7!)l 

Produits  ulimenlaircs  d'animaux   3.457.555 

Peaux  et  produits  de  la  peausserie   3.184.492 

Parfumerie   2.663.147 

La  valeur  des  autres  importations  ou  exportations  n'atteint 
pas  un  million  de  franc  par  chapitre. 

Les  recettes  douanières  se  sont  élevées  à  10.247.005  fr., 
dont  9.623.705  fr.  pour  les  droits  d'entrée  et  623.300  fr.  pour 
les  droits  d'exportation.  Comparativement  à  l'année  189s.  il  y 
a  une  diminution  de  18  35  0/0  sur  les  premiers  et  de  18  18  0/0 
sur  les  seconds. 

Quant  aux  accises  per(,nies  sur  les  boissons  spiritueuses 
étrangères  et  sur  les  diverses  denrées  coloniales,  elles  ont 
rapporté  3.504.407  fr.,  en  diminution  de  10  41  0/0  par  rapport 
:'i  l'année  précédento. 

Les  Récoltes.  —  D'après  la  Revue  d'Orient,  l'état  des 
semailles  en  Bulgarie  est  en  général  satisfaisant  ;  dans  les 
provinces  méridionales  de  la  Principauté,  il  est  même  excel- 
lent. A  ce  qu'on  mande  de  Sophia  à  notre  confrère,  la  mois- 
son de  l'orge  a  déjà  commencé  à  Hermanli  ;  le  maïs  se  pré- 
sente aussi  très  bien.  De  plus,  la  production  d'huile  de  rose 
sera,  cette  année,  extraordinairement  abondante. 


ESPAGNE 


■     LA  SITUATIOJS 

Madrid,  13  août  1900. 

La  Situation.  —  L'Extérioui'O.  —  Les  Concessions  de  Ctiemins  de  fer. 
—  La  Réorganisation  des  Travaux  publics.  —  La  Bourse.  —  La 
lianque  d'Kspagne. 

Les  affaires  sont  de  moins  en  moins  actives  ;  tous 
les  habitués  ont  abandonné  la  Bourse  et  la  clientèle 
flottante  est  loin  de  suffire  à  combler  les  vides.  Les 
chefs  de  maison  sont  presque  tous,  d'ailleurs,  en  villé- 
giature, imitant  en  cela  le  personnel  politique  qui  a 
pris  ses  quartiers  d'été.  Si  les  transactions  continuent 
à  se  produire,  c'est  seulement  en  raison  de  la  vitesse 
acquise,  mais  il  n'y  a  ni  courant  nouveau  ni  indication 
de  tendance. 

La  presse  économique  et  financière,  manquant  de 
copie,  est  heureuse  d'avoir  la  question  de  l'Extérieure 
pour  remplir  ses  colonnes  :  elle  les  ouvre  largement 
aux  polémiques  que  cette  question  soulève,  mais  le 
public,  qui  ne  s'intéresse  pas  à  grand'  chose,  n'y  attache 
qu'une  attention  distraite. 

Une  autre  question  a  été  à  l'ordre  du  jour  :  celle  de 
la  prorogation  des  conventions  des  Compagnies  de 
chemins  de  fer  et  des  autres  avantages  qui  pourront 
être  accordés  aux  (Compagnies  par  le  Parlement  à  titre 
de  réciprocité.  Une  nouvelle  déclaration  de  M.  Silvela 
a  fait  cesser  toute  incertitude  au  sujet  des  intentions 
du  (Touvernement. 

Le  Président  du  Conseil  a  déclaré  que  l'Etat  ne  sau- 
rait, de  longtemps,  se  charger  lui-même  de  l'exploita- 
tion des  réseaux  ferrés,  et  qu'il  faut  faire  en  sorte  de 
tirer  bénéfice,  au  prolit  du  budget  et  de  la  situation 
monétaire,  des  avantages  que  les  (Compagnies  seraient 
capables  de  faire  en  échange  des  conventions  qui  leur 
seraient  accordées. 

A  Saint-Sebastien,  la  reine  régente  vient  de  signer 
les  décrets  réorganisant  les  services  du  Ministère  des 
Travaux  publics.  Le  fait  important  de  cette  réforme, 
c'est  la  suppression  de  la  Chambre  consultative  des 
chemins,  canaux  et  ports,  qui  était  co.mposée  de  trente- 
neuf  ingénieurs. 

A  sa  place,  on  établit  un  Conseil  des  Travaux  publics 
qui  rendra  à  peu  près  les  mêmes  services,  mais  qui 
aura  l'avantage  de  n'être  composé  que  de  neuf  ingé- 
nieurs. 

Le  décret  qui  organise  à  nouveau  le  système  des 
inspections  augmente  considérablement  les  pouvoirs 
des  Directeurs  des  Travaux  publics  en  les  autorisant 
à  prendre  certaines  déterminations  sans  consulter  le 


ministre.  Cotte  tentative  do  décentralisation  est  géné- 
ralement approuvée,  car  elle  siniplilie  considérable- 
ment les  services:  Le  décret  qui  modifie  les  règlements 
existants  en  ce  qui  concerne  la  retraite  (lourvoit  enfin 
à  l'augmentation  de  certains  traitements;  mais,  comme 
d'autre  part,  il  est  lait  des  suppressions  d'emploi 
assez  importantes,  il  résulte  en  définitive  une  économie 
de  .jO.OOU  pesetas  environ. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  très  calme. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

22  juin.  31  juin.    6  août   13  août 

4  0/0  Intérieure   72  25  71  75  72  40  72  50 

4  0/0  Extérieure   78  90  78  85  79  10  79  10 

4  0/0  amortissable   80  50  80  40  81  05  81  . . 

5  0/0         —    92  . .  9  i  . .  93  30  93  40 

Bons  cubains  0  0/0   85  60  85  20  85  95  86  . . 

—         5  0/0   71  25  71  65  72  . . 

Philippines  6  0/0                 91  60  91  55  91  . .  90  80 

Banque  d'Espagne             504  .  .•  .505  . .  504  50  502  . . 

Comp.Ferm.  des  Tabacs     403..  403.50  404..  404  50 

Chèque  sur  Paris                27  10  27  85  27  75  28  45 

—     sur  Londres....       ....  32  05  32  14  32  31 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  circulation,  3.4  millions  ; 
comptes  courants  et  dépôts,  6.0;  —  argent,  2  6  mil- 
lions; escompte,  3.4;  comptes  courants  et  Bons  du 
Trésor,  16  millions. 


m: 


et 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  22  juillet  1900  {29  semaines) 
LIGNES 


Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

Asliiries  

Lérida-Reus  . 
AlmansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Andalous  

Madrid-Saragosse 
Barcelone-France 
Sud  de  l'Espagne 


Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

smo 

784 
104 
499 

Pesetas 

27.823.531 
7  8(iti.3fi6 
518  007 
6  226  872 

Pesetas 

30.178  182 
8  609  997 
707.989 
6  62(;.243 

Pesetas 

32.486.913 
9  516.201 
785.429 
7.M4.233 

Pesetas 

32.795  202 
9  537.4^5 
H77  900 
7.192  710 

3457 

42.  «4. 770 

46  122.411 

49. 9  2.806 

50  21)3  237 

1067 
2927 
3030 
246 

7  9So  235 
30.644  579 

586  026 

10  403.339 
33.177.114 

673.264 

10.034  872 

49.313  346 
843.021 

10.662.909 

49  m. SU 
1.774.681 

Mouvement  des  Métaux  précieux.  —  Nous  avons  don- 
né, la  semaine  dernière,  les  cliill'res  du  commerce  extérieur 
pour  le  premier  semestre  de  1898,  1899,  1900.  Voici,  pendant 
les  mêmes  périodes,  quel  a  été  le  mouvement  des  métaux 
précieux  : 

Importations 

1898  1899  1900 

(Pesetas) 

Or   1.752.538     32.706.390  64.. 580 

Argent   29.153.509     33.824.622  3.872.180 

30.906.047     65.531.012  3.936.760 

Exportations 

Or                                   564.670      2.676.240  801.610 

Argent                         10.149.623      4.899.270  8.155.810 

10.714.292      7.575.510      8 . 957 . 420 


Courrier  de  la  Bourse  de  Miidrld 


Madrid,  14  août  1900. 

Les  vacances  battent  leur  plein  et  les  affaires  sont  absolu- 
ment nulles.  La  tendance  conserve  cependant  sa  fermeté. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  00;  l'Extérieure  à  79  10;lecliange 
sur  Paris  est  à  28  77. 


2iS 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Italie  et  Suède 


ITAT^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  14  août  1900. 

Les  Funérailles  du  Roi  Iluuiljort.  —  Les  Déclarations  de  Victor- 
Emmanuel  in.  —  Un  Article  de  M.  Crispi.  —  La  Situation.  — 
Les  Paiements  extérieurs  de  l'Italie. 

Les  funérailles  du  roi  Humbert  se  sont  faites  au  mi- 
lieu d'un  grand  concours  de  peuple  et  parmi  les  mar- 
ques de  doulouteuse  pitiA  que  devait  inspirer  l'attentat 
dont  il  a  été  victime. 

Les  incidents  que  les  dépêches  ont  signalés  ont  été 
simplement  provoqués  par  l'énorme  affluence  ;  ils 
n'ont  nullement  diminué  la  grandeur  de  la  céré- 
monie qui  a  permis,  au  contraire,  au  peuple  italien  de 
manifester  sa  sympathie  pour  le  jeune  roi. 

Victor-Emmanuel  JII  ayant  toujours  vécu  loin  des 
intrigues  politiques;  ayant  toujours  conservé  une  atti- 
tude effacée:  s'étant  toujours  appliqué  à  ne  donner 
aucun  gage  à  aucun  parti,  le  public  attendait  avec  une 
certaine  anxiété  ses  premiers  actes  et  sa  première  dé 
claration.  D'actes  nous  n'en  avons  pas  encore  qui  nous 
permettent  de  juger  le  souverain,  mais  1h  déclaration 
qu'il  a  faite  devant  le  Parlement  en  prêtant  sermant 
de  lidélité  au  Statut  et  l'attitude  qu'il  a  eue  en  cette 
circonstance  ont  génétalemtnt  produit  une  très  bonne 
impression  : 

-<  L'Italie,  a-t  il  déclaré,  a  toujours  été  un  instrii- 
ment  de  concorde  et  telle  elle  sera  encore  durant 
mon  règne,  en  vue  d'assurer  la  conservation  de  la 
paix. 

'<  Mais  la  paix  extérieure  ne  suffit  pas.  Il  nous  faut 
la  paix  intérieure,  la  concorde  de  tous  les  hommes  de 
bonne  volonté  pour  le  développement  do  nos  forces 
mtellectuelles  et  de  nos  énergies  économiques. . .  Re- 
cueillons-nous  et  défendons-nous  avec  la  sagesse  des 
lois  et  leur  rigoureuse  application.  Que  la  Monarchie 
et  le  Parlement  s'unissent  en  cette  œuvre  salutaire.  » 

La  péroraison  du  discours  a  été  soulignée,  presque 
à  chaque  mot,  par  les  applaudissements,  alors  que  le 
Roi  a  dit  que  «  silr  et  sans  crainte  il  montait  sur  le 
trône  »,  exhortant  l'Italie  à  avoir  foi  e  <  lui,  de  même 
qu'il  avait  foi  dans  les  destinées  de  la  Patrie. 

Gomme  c'était  à  prévoir,  les  dilïérenls  partis  cher- 
chent à  se  rapproclier  du  Souverain  et  à  voir  dans 
quel  sens  il  penchera.  L'incident  le  plus  commenté  à 
ce  sujet  est  l'article  que  M.  i^rispi  vient  de  faire  pa- 
raître dans  la  Tribuna.  L'ancien  pré-ident  du  Conseil 
y  prêche  une  politique  de  défense  contre  le  socialisme 
et  l'anarchie. 

«  Le  devoir  du  pouvoir  politique,  dit-il,  est  de  prévenir  — 
non  à  la  manière  des  vaines  formules  qui  réduisent  la  pré- 
vention à  de  pauvres  petites  enquêtes  policières  ou  au  moyen 
mesquin  des  arrestations  préventives  —  mais  dans  le  sens 
vrai  de  savoir  prévoir  et  par  conséquent  pourvoir. 

«  La  théorie  socialiste  est  égoïste  —  donc  antilibérale;  la 
théorie  anarchiste  n'est  qu'un  cri  de  guerre  sauvage.  L'une 
prépare  le  despotisme,  l'autre  —  sur  les  ruines  de  la  civilisa- 
tion —  ramène  à  la  barbarie. 

Et  il  conclut  : 

"  Que  Iri  nouveau  règne  nous  préserve  du  triomphe  de  l'une  y 
ou  de  l'autre  de  ces  théories,  au  nom  de  la  Patrie  et  de  ses 
libertés.  » 

Pour  l'instant,  le  roi  conserve  sa  confiance  au  minis- 
tère S  îracco  et  l'on  ne  croit  pas  que  sa  politique  diffère 
de  celle  suivie  par  son  père. 

Une  Revue  économique  vient  de  faire  paraître  une 
étude  intéressante  sur  les  paiements  extérieurs  de 
l'Italie,  étude  que  je  crois  utile  de  vous  signaler,  à  titre 
documentaire.  L'auteur  évalue  à  125  ou  130  millions  le 
déficit  commercial  de  l'année  courante;  à  cette  somme, 
il  ajoute  120  millions  pour  paiement^  fie  tQut§  pspèce 


faits  par  le  Trésor  à  l'étranger  en  compte  intérêts  et 
amortissement  de  la  Dette  publique,  et  non  moins  de 
35  à  40  millions  l'annuité  de  paiements  en  compte 
actions  de  Sociétés  italiennes  possédées  par  des  étran- 
gers du  dehors  et  pour  amortissements  et  intérêts 
d'obligations  contractées  hors  d'Italie  par  les  Sociétés 
de  chemins  de  fer,  les  Instituts  de  crédit  foncier,  les 
Municipalités,  etc.  On  arrive  ainsi  ii  un  total  de  passif 
s  élevant  à  environ  290  millions,  et  peut-être  3b0,  en 
moyenne  par  année,  en  tenant  compte  d'autres  petits 
coehicients. 

En  face  de  ce  j)assif,  l'auteur  de  l'article  met  un 
actif  sup(^ri^u^.  Il  évalue  à  300  millions  les  dépenses 
des  étrangers  voyageant  en  Italie  et  à  90  millions  les 
espèces  métalliques  envoyées  dans  le  pays  par  les  émi- 
grants.  Ce  serait  donc  un  total  de  390  millions  et,  ea 
tenant  compte  du  mouvement  des  titres  de  la  Dette 
publique,  c'est-à-dire  de  la  rèabsorplion  des  titres 
placés  liors  d'Italie  au  temps  des  grosses  émissions, 
l'actif  atteindrait  400  millions. 

Bien  que  ces  évaluations  me  paraissent  un  peu  exa- 
gérées, j'attire  vùtré  attention  sur  elles  :  même  en 
admettant  que  l'excédent  d'actif  soit  trop  élevé,  c'est 
un  fait  satisfaisant  que  l'Italie  puisse  balancer  ses 
paiements  extérieurs. 


etîi 


Les  Caisses  d'Epargne  postales.  —  Pendant  les  5  pre- 
miers muis  de  1900,  les  sommes  versées  en  dépôts  aux  cai.sse* 
postales  d'épargne  se  sont  élevées  à  167.778.440  lire,  dépas- 
sant de  8  millions  les  dépôts  ofTectués  pendant  la  période  cor- 
respondante de  1899. 

En  déduisant  de  cette  somme  les  remboursements  effectués, 
soit  140.040  003  lire  et  les  sommes  placées  pour  compte  des 
déposants,  soit  7.8."38. 397  lire,  il  y  a  excédent  de  versements  de 
19.87:1.447  lire. 

Au  31  mai,  le  totaldes  sommes  déposées  était  de  648.437. 137 
lire  réparties  en  3.762.809  livrets,  soit  172  lire  32  par  livret. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  16  août  1900. 

Les  dispositions  sont  bien  peu  actives,  mais  les  cours  con- 
servent une  allure  assez  soutenue. 

La  Rente  est  à  98  90;  Méridionaux,  702  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  520  ...  Banque  Nationale,  819. 


SUÈDE 


La  Situation  commerciale  de  la  Suède.  —  Le  Moniteur 
Officiel  du  Commerce  vient  de  publier  un  excellent  rapport 
de  M.  Heilmann,  chancelier  de  la  légation  de  France  à 
Stockholm,  sur  le  développement  industriel  et  commercial  de 
la  Suède.  La  statistique  que  M.  Heilmann  analyse  ne  se 
rapporte  qu'à  l'année  1898,  mais  c'est  la  dernière  parue  et  les 
considérations  émises  n'en  diminuent  pas  de  valeur. 

Ce  qui  frappe,  en  premier  lieu,  quand  on  examine  la 
situation  commerciale  de  la  Suède,  dit  M.  Heilmann,  c'est 
l'accroissement  constant  du  mouvement  des  échanges.  A  cet 
égard,  1898  a  été  une  année  brillante  :  jamais  encore  la  vie 
commerciale  n'avait  été  si  intense  en  Suède. 

Sur  tous  les  points  du  territoire,  les  usines  et  les  fabriques 
se  sont  élevées  si  bien  qu'on  en  comptait  près  de  9.000  en 
1898.  Très  protégés  par  un  tarif  de  douane  auquel  les  traités 
n'apportent  aucune  entrave  gênante  et  qu'il  est,  dés  lors, 
toujours  possible  de  relever,  les  produits  de  l'industrie 
indigène  n'eur'-nt  pa  ;  de  peine  à  trouver  un  débouché  sur  le 
marché  national.  Mais,  tout  en  visant  à  chasser,  peu  à  peu, 
de  ce  marché,  autant  que  faire  se  pouvait,  l'article  étranger, 
l'industriel  suédois  ne  négligeait  point  le  développement  de 
ses  exportations.  Les  bois  et  fers  de  Suède  ss  vendent  au  Ca^ 


I/KCUN'OMISTK  l'HHJOl'KMN. 


Suède 


■il!) 


ut  en  Aiistraho  aussi  bien  quo  sur  le  (Continent;  les  allu- 
moltps  suédoises  sont  connues  dans  le  nuindo  entier,  de 
même  quo  les  «  Séparateurs  »  perfectionnés  pour  laiteries. 

tUiaquu  année  voit  se  l'ondor  de  nouvelles  industries  et  se 
créer  do  nouveaux  él.il)lisseriienls  commerriaux.  Les  villes 
de  Stockiiolia,  (iotiienibourj;',  Malnio,  Norrkopinj^,  llelsin<^- 
lior^,  sont  d'importants  centres  industriels.  11  en  est  de 
même,  quoi([uo  sur  une  échelle  moindre,  pour  plus  d'une 
localité  secondaire  comme  Laiid>krona,  Kristianstad,  Eskils- 
tuna,  Yst:ul  cl  Itoras,  dont  les  noms  sont  peu  ou  point 
connus  en  dehors  de  la  Sciindinavie.  Brasseries,  papeteries, 
tanneries,  verreries,  raffineries  se  sont  développées  parallé- 
lemenl  aux  scieries  et  aux  hauts  fourneaux. 

Le  mouvement  annuel  des  échanges  avec  l'étranger  dé- 
passe le  milliard  de  francs  defiuis  1S!)7.  Il  s'est  rlevé  à  plus 
de  onze  cents  millions  eu  1S98  et  le  chilTre  des  transac- 
tions avec  le  dehors  ([ui,  il  y  a  quelques  trente  années 
seulement,  atleisjnait  à  peine  270  millions,  a  plus  que  qua- 
druple depuis  IMlû. 

Evalué  en  milliers  de  couronnes,  voici  quel  a  été,  d'après 
les  statistiques  du  Kommerskolle[jium,  l'ensemble  du  mouve- 
ment commercial  de  la  Suède  depuis  1861  : 


Années 


l.S61-6r). 
18(i(i-'iO. 
1871-'/.") . 
187i;-8l) . 
1881-8.') . 
1886  90. 
18ni-92 . 
1808.... 
1894.... 
1895. .. . 
18%.... 
1897.... 
1898.... 


Importa- 
tions 


Kxporta- 
tions 


Valeur 
totale 


(Milliers  de  couronnes) 


iro 
132 
246 
268 
317 
33) 
351 
3:^2 
351 
344 
358 
408 
455 


826 
.626 
.372 
506 
526 
.527 
.533 
.6>i9 
.173 
.290 
.H15 
.332 
.249 


92, 
126, 
204. 
209. 
243. 
27  i. 

m. 

328. 
2.18. 
311. 
S'iO. 
358. 
344. 


,467 
,723 
525 
857 
699 
629 
226 
272 
b25 
434 
283 
195 
909 


193 
259 
450 
478 
561 
608 
669 

eto 

649, 
655, 
698, 
706 
800. 


.293 
.349 
.897 
.363 
.225 
.156 
.859 
.9^1 
.798 
.724 
,.598 
..527 
158 


Gomme  en  le  voit,  à  part  quelques  Iluctuations  sans  grande 
importance,  on  ne  saurait  trailer  de  fléchissements  très  sé- 
rieux les  reculs  cinstntés  de  1893  à  18^5  ;  par  suite  de  la  mise 
en  vigueur  du  tarif  protecteur  de  1892,  la  progression  est 
constante.  De  zCis  millions  de  francs  vers  1861,  la  moyenne 
des  échanges,  calculée  par  période  quinquennale,  passl^  une 
quinzaine  d'années  plus  tard,  à  jirés  de  iiJ7  millions.  Elle  se 
rapproche  du  milliard  en  1896,  l'atteint  en  18  <7  et  le  dépasse 
largement,  en  1898,  avec  un  total  de  1.100  millions.  Il  est  à 
retenir  que  ce  sont  là  des  résultats  nets,  les  chitî'ies  ci-dessus 
ne  comprenant  pas  les  articles  importés,  puis  réexportés  en' 
franchise. 

Une  classification  sommaire  nous  donne,  depuis  1870,1e 
résumé  suivant  des  exportations  évaluées  en  milliers  de  cou- 
ronnes : 

1870-75    1881-85   1891-95  1898 


Produits  agricoles   52 

Industrie  du  bois   92 

Tissus  et  filés   2 

Industrie  du  papier   2 

Minéraux    et  produits 

divisés   2 

Métaux  et  objets  en  métal  48 

Autres  industries   1 


(Milliers  de  couronnes) 

,311  .58.688  83.106  62.409 

2.55  110.930  137.242  177.896 

332  .    4.816  S. 167  2.400 

715  9.925  20.803  10.262 

178  5.740  18.728  32.258 

520  46.635  40.276  53.816 

899  6.029  9.371  5.869 


Les  produits  de  la  forêt,  planches  ou  bois  bruts,  consti- 
tuent et  de  beaucoup  l'appoint  le  plus  fort  ;  pour  les  métaux 
et  objets  en  métal  la  progression  est  loin  d'ètro  aussi  frap- 
pante, mais  néanmoins  il  y  a  gain.  Où  le  développement  est 
des  plus  remarquables  c'est  pour  les  minéraux  et  produits 
divisés. 

La  Suède  n'a  point,  non  plus,  négligé  son  agriculture  et 
SI.  en  ce  qui  concerne  l'exportation  des  produits  "agricoles  et 
alimentaires,  on  constate  des  fluctuations  a-sez  .'-ensibles,  il 
nen  est  pas  moins  vrai  que.  Là  encore, -il  y  a  gain  final  puis- 
que les  exportations  de  18vj8,  qui  se  sont  élevées  à  02.409.Oi'O 
couronnes  environ,  soit  prés  de  soixante  dix  millions  de 
trancs  accusent,  sur  celles  de  1870,  un  excédent  de  plus  de 
10  millions  do  couronnes. 

En  résumé,  l'augmentation  dos  exportations  e,st  constante 
laQii      1    "°  ab-iolue,  depuis  1861  jusqu'à   1897.  En 

1898  seulement,  on  constate  un  recul:  le  premier  depuis  près 
de  quarante  an.s. 

En  ce  qui  concerne  les  importations,  aucun  recul.  Elles 
quadruplent  d  importance  et  au  delà,  durant  le  même  leps  de 
temps,  passant  de  WD.Ss^Q.OOOcourqQiies,  en  1861, 4455.849,000 


en  1898.  t  '(0  dernier  chilTreoat,  do  beaucoup,  le  plus  important 
do  tous  ceux  relevés  jusqu'alors. 

Dans  cette  augmentation  rapide  dos  importations,  on 
trouve  une  nouvelle  prouv(!  des  oll'orts  faits,  ces  dernières 
années,  jiar  la  Suède  on  vue  de'  développer  son  outillage 
industriel. 

Pour  alimenter  une  industrie  il  faut,  on  eOet,  des  matières 
premiôr.'s  ;  il  faut  aussi  des  machines  et  des  outils  pour 
mettre  en  (ouvre  et  travailler  ces  matières  premières.  iJonc, 
I)lus  le  développement  industriel  d'un  pays  aura  été  rapide, 
plus  son  importation  de  maiieres  premières  sera  consilé- 
rablo  si  son  sol  ne  peut  lui  fournir  les  élémonis  dont  il  a 
besoin.  C'est  bien  la  ce  que  nous  constaions  pour  la  Suéde 
car,  si  on  examine  la  nature  doses  importations,  depuis  1870 
par  exemple,  en  distinguant  les  objets  dits  de  consommation 
de  tous  ceux  qui  servent  à  la  producti  n,  tels  que  matières 
premières,  machines,  outils,  matériel  de  transport,  etc.,  on 
constate  que  le  total  des  premières  était  de  141. 2î  3.004  cou- 
ronnes en  1871-75,  de  203.361.059  en  1891-9.5,  de  213.009.975 
en  1898;  le  total  des  deuxièmes,  qui  était  de  101.228.741  cou- 
ronnes en  1871-75,  atteignit  147.394.289  en  1891-95  et  240  mil- 
lions 919.919  en  1898. 

La  forte  augmentation  des  importations  se  produisant  en 
même  temps  qu'une  diminution  des  exportations  en  189K 
exige  cependant  une  explication  particulière. 

«  A  quoi  faut-il  attribuer,  écrit  M.  Ileilmenn,  ce  recul 
brusque,  le  premier,  on  doit  le  répéter,  constaté,  depuis  près 
de  quarante  ans,  dans  l'accroissement  constant  des  exporta- 
tions? »  c<  C'est,  répond-il,  à  ce  qu'on  pourrait  appeler  une 
querelle  de  ménage,  à  la  dénonciation,  par  la  Suède,  en 
1892  du  Mellanrikslag  ou  acte  n^'gissant  les  relations  com- 
merciales des  deux  royaumes  unis.  » 

Pour  juger  exactement  des  effets  de  cette  dénonciation,  il 
convient  de  rappeler  quelle  était,  auparavant,  l'importance 
des  relations  commerciales  des  deux  pays.  iV)ur  les  trois 
dernières  années,  ces  relations  s'établissent  comme  suit  ; 

Importations  Exportations  Total 


1896. 
1897. 
1898. 


29.028.000 
32.860.000 
21.085.000 


(Couronnes) 
19.548.000 
20.639.000 
5.549.000 


48.576.000 
53.499.000 
26.634.100 


Ces  chiffres  sont  ceux  des  statistiques  suédoises. 

La  diminution  des  échanges  est  sensible.  Les  importations 
norvégiennes  en  Suède  ont  liaissé  de  11. 775.0110  couronnes  et 
les  exportations  suédoises  en  Norvège  de  15.090.000  couronnes, 
soit,  pour  l'ensemble  des  échanges  en  1898,  une  diminution  de 
28.865.000  couronnes.  La  perte  faite  parla  Norvège  compense 
d'autant  moins  celle  subie  par  la  Suéde  que  cette  dernière 
demandait  surtout  à  sa  voisine  des  denrées  alimentaires  telles 
que  poissons,  conserves,  café,  des  peaux  pour  ses  tannneries, 
etc.,  etc.,  produits  qu  elle  a  dû,  somme  toute,  se  procurer  ail- 
leurs, tandis  qu'elle  exportait,  principalement  en  Norvège,  des 
tissus,  des  chaussures,  du  caoutchouc  ouvré,  des  fils  et  filés  et 
autres  produits  de  son  industrie,  produits  pour  lesquels  il  lui 
faudra,  probablement,  chercher  un  marché  nouveau.  Un  seul 
exemple  fera  comprendre  l'importance  de  cette  perte  pour  la 
Suède  ;  en  1897,  elle  a  vendu  à  la  Norvège  pour  7.48 'i. 932  cou- 
ronnes de  tissus  divers.  En  1898,  la  Norvège  n'en  a  acheté  que 
pour  95.821  couronnes,  soit  une  perte  sêotie,  pour  la  Suède, 
de  7.389.111  courrnnes.  Autant,  dire  que  la  Suède  a  entière- 
ment perdu,  à  cet  égard,  le  marché  norvégien,  et  cette  perte 
suffit  pour  expliquer  comment  l'exportation  totale  des  tissus 
et  filés  suédois  qui,  en  1897,  s'élevait  à  10.669.0C0  couronnes, 
est  tombée,  en  1898,  à  2.400.000  couronnes,  alors  que  les  pro- 
grès de  l'exportation,  dans  cette  branche,  avaient  été,  comme 
nous  l'avons  précédemment  montré,  constants  depuis  1870. 

A  envisager  simplement  ses  conséquences  commerciales,  la 
dénonciation,  par  la  Suède,  du  Mellanrikslag  ne  semble 
donc  pas  avoir  été,  pour  elle,  une  opération  heureuse.  Il  est 
facile  et  possible  de  contester  l'exactitude  d'une  statistique. 
Les  cbifl'res  donnés  ne  sont  pas  toujours  l'expression  rigou- 
reuse de  la  réalité;  de  plus,  des  erreurs  matérielles  peuvent  se 
glisser  dans  les  relevés  les  plus  soigneusement  faits.  Mais 
toutes  les  réserves  que  l'on  pourrait  formuler  à  cet  égard  n'ont 
qu'une  valeur  relative.  Ainsi,  il  ne  servirait  à  rien,  eu  l'es- 
pèce, de  cherelier  à  pallier  les  pertes  de  trafic  constatées  du 
côté  suédois  en  disant,  comme  on  l'a'  prétendu,  du  reste, 
qu'elles  pimvent,  en  grande  partie,  s'expliquer  par  l'existence, 
entre  la  Suède  et  la  Norvège,  d'une  longue  frontière  terrestre 
rendant  difficile  le  contrê)le  des  échanges  ell'ectués  par  cette 
voie.  L'objection  peut  être  vraie  en  elle  même  ;  elle  ne  change 
rien  à  la  valeur  relative  des  ehill'res.  Lr  configuration  du  sol 
n'a  pas  v^rié  du  fait  de  la  d  nonciation  du  Mellanrikslag. 
les  frontières  réciproques  n'en  ont  pas  été  davantage  modi- 
fiées et  il  est  à  présumer  que  les  facilités  do  contrôle  sont 
restées  les  ipêmés,  avant  comme  après  la  dénonciation. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL. 

Rapport  du  Ministre  des  Finances.  —  Le  rapport  du 
Ministre  des  finances  vient  d'être  publié. 

Il  constate  que  l'émission  du  Funding,  au  31  décembre 
1899,  s'élevait  a  4.ÎJ28.881  liv.  st. 

En  regard  de  cette  augmentation  de  la  Dette,  le  Gouver- 
nement racheta  la  totwl  lé  de  l'emprunt  intérieur  de  1889 
4  0/0,  s'élevant  à  2.0  i8. 888  liv.  st.  ;  il  racheta  Iss  titres  de 
l'emprunt  intérieur  de  1868  6  0/0  or  pour  495.222  liv.  st.;  il 
paya  le  dernier  million  de  livres  sterling  des  bons  du  Trésor 
émis  à  Londres  en  1895:  il  briila  57.0U0  contos  de  papier- 
monnaie,  soit  2.400.000  liv.  st.  au  change  actuel  et  il  encaissa 
ù  la  Trésorerie,  à  Londres,  un  excédent  de  788. .'!19  lj\ .  st 

Ainsi,  d'une  part,  tandis  que  les  charges  augmentaient  de 
'1.328.881  liv.  st.  par  l'émission  du  Funding,  d'autre  part,  il 
se  produisait  une  diminution  des  charges  de  6.722.429 liv.  st.; 
d'oi!i  il  l  ésulte  une  diminution  effective  dos  charges  de  2  mil- 
lions 293.548  liv.  st. 


L'Amérique  latine.  —  A  titre  de  document  nous  i-epro- 
duisons  le  tableau  suivant,  donné  par  le  South  American 
Journal,  de  la  sixperflcie,  de  la  i)opulation  et  du  commerce 
des  Etats  de  l'Amérique  latine  : 

Super-             Habi-  Commerce 
ficie               teints                           par  tète 
enmilli""             par      Commerce  d'habitant 
de  mill"  Popu-  mille  — — .^..^--.«' —  

carrés   lation  carré  Import.  Export.  Imp.  Kx]i. 


Milliers 

(Milliers de  i) 

€ 

Brésil 

3.218 

16.000 

5 

3 

21.567 

26.752 

1.8 

1 .6 

Argentine  . 

1.125 

4.090 

3 

6 

21.485 

26.765 

5.2 

6.4 

Chili 

293 

3.3.^0 

11 

4 

11.875 

11.955 

3.6 

3.6 

Uruguay . . 
Paraguay . . 

72 

840 

12 

•j 

5.576 

6.728 

6.0 

8.0 

98 

G20 

6 

1 

72 

69 

0.12 

0.11 

Bolivie .... 

567 

2.330 

4 

1 

3.G70 

3.012 

1.5 

1.3 

503 

4.000 

7 

9 

1.929 

3.027 

0.5 

0  70 

Equateur. . 

120 

1 .270 

10 

5 

1.394 

808 

1.1 

0.5 

Colombie .. 

.-)73 

4.000 

6 

9 

2.500 

2.670 

6.0 

0.60 

'Vénézuéla . 

593 

2.323 

3 

9 

2.300 

3.516 

1.0 

1.07 

Guatemala. 

6 

1.535 

36 

1 

776 

1.098 

0.50 

0.60 

Costa -Rica 

37 

268 

7 

2 

917 

1.012 

3.3 

3.8 

Salvador . . 

7 

803  114 

270 

1.080 

0.38 

1.4 

Honduras.. 

43 

398 

9 

2 

274 

256 

0.70 

0.69 

Nicaragua. 

49 

420 

8 

6 

573 

636 

1.4 

1.5 

Mexique  . . 

767 

1.269 

16 

4 

9.121 

13  871 

0.72 

1.1 

8.215 

74.848 

44.323  103.300 

CANADA 

Les  Chemins  de  fer  canadiens  en  1899.  —  Le  rap- 
port officiel  du  Département  des  chemins  de  fer  et  canaux  au 
Canada,  pour  1899,  indique  que  le  nombre  des  lignes  en 
service  actuellement  au  Canada  (y  compris  les  deux  lignes  du 
Gouvernement:  Intercolonial  et  Prince  Edward  Island)  est 
de  153,  dépendant  de  84  Compagnies. 

La  longueur  du  réseau  est  de  17.770  kilomètres  :  les  recettes 
brutes  se  sont  élevo'cs  à  310  millions  de  francs,  en  augmenta- 
tion de  12  millions  sur  1898,  et  les  dépenses  d'exploitation  à 
203  millions,  en  augmentation  de  2  millions  seulement.  Le 
revenu  net  s'est  donc  trouvé  de  107  millions,  en  augmenta- 
tion de  4  millions  et  demi.  Le  revenu  net  des  lignes  de  l'Etat 
a  été  de  195.000  francs. 

Pour  l'ensemble  du  réseau,  le  transport  des  voyageurs  a 
donné  une  recette  de  5.837  millions,  soit  31.23  0/0  des  recettes 
Ijrutes,  et  le  transport  des  marchandises,  une  recette  de 
11.740  millions,  soil  62.27  0/0  des  recettes  brutes  ;  enfin,  le 
transport  des  poster  et  les  expéditions  en  grande  vitesse  ont 
donné  1.113  millions  de  francs,  soit  5.96  O/Ô  du  produit  total. 


ÉTATS-UNIS 

Les  Banques  nationales.  —  Le  dernier  rapport  du  con- 
tentieux de  la  circulation  sur  les  Banques  nationales  a  trait  à 
la  situation  de  ces  banques  au  26  avril,  (^ette  date  est  trop 
rapprochée  pour  qu  on  puisse  se  faire  une  idée  exacte  de  l'in- 
tluence  que  peut  avoir  sur  elles  Tact  du  14  mars  :  on  constate 
cependant  que  leur  nombre,  qui  était  de  3.604  au  13  février, 
s'est  élevé  h  3.031  au  26  avril,  soit  une  augmentation  de  57, 
et  le  capital  a  progressé  de  près  do  4  millions  de  dollars. 

J^e  tableau  suivant  indique  la  situation  de  toutes  les  Ban- 


ques nationales  aux  différentes  dates  où  elles  ont  communi- 
qué leur  bilan  : 

Sur-      Dépôts  Légal 
Capital   plus   particuliers    Or    Argent  tenders 

(Milliers  de  dollars) 

17déc.  96..  647.186  247.3:39  1.639.688  181.020  44.520  lf6.973 

9  mars  97.  642.424  247.130  1.669.2ir  188.304  45.644  186.332 

14  mai  97..  637.002  246.736  1.728  0^3  190.396  45.680  174.144 

23juillpt97.  632.153  266.603  1.770.4*-0  193.686  47.236  172  596 

5octob.97.  631. 4S8  246.:-45  1.853.349  195.895  43  492  149.494 

15déc.  97..  629.6.55  216.416  1.916.630  207.093  45.070  158.404 

18  févr.  98.  628.890  248.484  1.982.660  222.855  48.522  169.515 

5  mai  9S..  624.471  247.695  1.999.3(18  267.444  49.5:37  143.033 

14juillet98.  622.016  247.935  2.023.:357  284  921  50.755  135.299 

20  sept.  98..  021.517  247.555  2.031.454  250.670  43  203  126.848 

l"déc.98.  620.516  246.695  2.225.269  2S1.475  47.125  135  750 

4  févr. 99..  608.301  247.522  2.2:32.193  321.915  49.927  137.143 

5  avril  99.  G07.262  246.169  2.437.223  317.210  4o.i^52  130.055 
30  juin  99..  604.865  248.146  2.522.1.57  309.338  47.484  134  927 

7  sept.  99..  605.772  248.449  2.4.'i0.725  291.612  46.958  127.754 
2  déc.  99..  606.725  2.50.367  2..'!80.610  274.687  40.138  114.732 
13févr.l90()  (;C1.084  2.52.869  2.481.847  289.381  50.196  136.966 
26avr.  1900  617.051  253.724  2.449.212  297.683  60.367  146.198 


Le  Marché  Financier  do  I\ew-'VorW 


New-York,  le  15  aoi»t  IfeOO. 

La  tendance  générale  est  bonne  :  les  valeurs  de  chemins  de 
fer  sont  très  demandées  et  les  valeurs  mélallui  giques  se  raf- 
fermissent dans  l'attente  de  la  solution  des  grèves. 

La  mort  de  M.  Huntirigton  :i  péniblement  impressionné  le 
marche,  mais  sans  influencer  les  cours. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/2. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  sixivants  :  Atchison, 
28  5/8;  Milwaukee,  114  5/8;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
11  ./.  ;  Reading,  17  1/8;  Canadian  Pacific,  90  ./.  ;  Illinois 
Central,  117  3/4;  Louisville,  "ri  l'8;  yeic-York  Central, 
130  1  /8  ;  Union  Pacific,  60  .  / . . 


MEXIQUE 

Les  Finances  de  l'Etat  de  Mexico.  —  La  Trésorerie  de 
l'Etat  de  Mexico  vient  de  fermer  les  comptes  du  dernier 
exercice.  La  situation  se  liquide,  au  1"  juillet  1900,  par  un 
excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  qui  s'élève  à  la  somme 
de  35.338  piastres  23.   


Nouveau  chemin  de  fer.  —  On  va  très  prochainement 
commencer  les  travaux  de  terrassement  du  chemin  de  fer  qui 
doit  relier  San  Antonio  (Texas)  à  Mexico.  La  nouvelle  voie 
ferrée  traversera  San  Diego,  Bronswille  et  Matamoros. 

Le  capital  nécessaire  est,  parait-il,  entièrement  souscrit. 


Banque  Hispano- Américaine.  —  Un  de  nos  confrères 
annonce  la  prochaine  création  à  Mexico  d'un  grand  établis- 
sement financier  hispano-mexicain  au  capital  de  20  millions 
de  piastres.  Les  fonds  sont  déjà  à  moitié  versés. 


URUGUAY 

La  Situation  des  Affaires.  —  Les  journaux  de  Monte- 
video appellent  l'attention  sur  le  fait  i|ue  les  réserves  des 
Banques  sont  trop  grandes,  n'étant  d'aucune  utilité. 

<■  Ce  qui  étonne,  dit  notamment  le  Siglo,  c'est  qu'avec  de 
tels  éléments  accumulés  par  l'incessante  épargne  du  pays, 
les  affaires  n'ont  pas  retrouvé  leur  grande  animation:  que  le 
mouvement  commercial  et  industriel  est  resté  aussi  déprimé 
que  pendant  les  douloureuses  périodes  de  la  liquidation  de  la 
crise.  Le  Stock-Exchange  a  à  peine  commencé  un  mouvement 
de  hausse  des  valeurs  cotées.  Ouoique  les  fonds  publics  fassent 
preuve  d'une  certaine  tendance  à  l'amélioration,  les  affaires 
vont  à  peine  mieux  et  les  autres  placements  d'argent  restent 
aussi  négligés  que  jamais,  surtout  la  propriété  foncière,  qui, 
d'ordinaire,  est  la  première  attraction  du  capitaliste. 

Le  Montevideo  Times  donne  à  son  tour  quelques  causes 
de  cette  stagnation  et  de  cette  immobilité  des  capitaux  : 

«  D'abord,  dit-il,  la  situation  du  Marché  est  telle  que  les 
Banques,  surtout  les  Banques  d'émission,  sont  foi'cées  d'a- 
voir une  forte  réserve  en  espèces.  Ensuite,  il  y  a  le  système 
d'imposer  qui  est  mal  compris;  les  impôts  sont  trop  élevés  ; 
il  en  résulte  que  toute  expansion  commerciale  ou  indus- 
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Iriello  et  toulo  iiiilialivo  sont  rondiies  impossibles.  Los  prix 
sont  (''lovos  ot  riinnii^ralion  est  eiupècliée.  11  l'aul  ddiiiior, 
CDmmo  cause  encore^  île  celle  .slat;natii)n  d'all'aii'es,  le  l'ait  (|uo 
les  autorités  itubliques,  loin  d'encourager  les  nouvelUîs  (Mitre- 
prises,  y  sont  plutôt  opposées,  connne  ou  l'a  vu  uiaintes 
lois.  Il  y  a  ensuite  l'absence  de  réformes  judiciaires,  e'ost-à- 
dire  le  manque  d'une  administration  judiciaire  |ieu  coTUcuse, 
rapide,  liounète  et  loyale,  accordant  aide  et  protection  à  la 
vie  de  chacun,  et  ne  favorisant  pas  les  assassins  et  les  crimi- 
nels, alors  qu'elle  i)oursuivrait  des  f^ens  honnêtes  et  labo- 
rieux. Nous  trouvons  encore,  comme  facteur  défavorable, 
l'altitude  d'une  Rrandfl  jiartie  d  is  «  colorados  »  qui,  incapa- 
ble de  se  tenir  ti'anquille  et  contente  sous  un  Gouvernement 
honnête  et  respectable,  provoquent  les  agitations  politiques 
et  prêchent  la  révolution  et  le  retour  à  îa  barbarie  et  aux 
abominations  de  la  période  «  collectiviste  ».  Enlin,  il  y  a  à 
citer  la  négligence  des  Chambres,  qui  remettent  scandaleu- 
sement tout  ce  qui  a  rapport  aux  affaires  publiques.  Toutes 
ces  raisons  sont  suffisantes  pour  expliquer  la  stagnation  des 
affaires  cl  l'immobilité  des  capitaux.  " 


Le  Budget.  —  Le  pouvoir  exécutif  de  la  République  de 
l'Uruguay  vient  de  promulguer  le  budget  de  1899-1900  qui 


sera  étendu  à  l'exercice  1900-1901.  ■ 
En  voici  les  ehill'res  : 

Pesos 

Pouvoir  législatif   363.904 

Présidence   G5.976 

Affaires  étrangères   137.669 

Ministère  du  (iouvernenient   2.270.195 

—  des  finances   958.680 

—  de  fomento   1.126.038 

Guerre  et  marine   1.745.460 

Pouvoir  judiciaire   357.081 

Obligations  nationales   9.099.382 

Tota,l   16.124.325 


Recettes 

Douanes   10.200.000 

Taxe  sur  les  propriétés   1.850.000 

Licences    240.003 

Droits  additionnels   258.866 

Banque  de  la  République  fl898-99)   270.000 

Taxes  industrielles   530.000 

—    intérieures   500.000 

Papier  timbré   300.000 

Postes  et  télégraphes   340.000 

Droits  de  succession   90.00() 

Marques  de  fabrique   10  000 

Conseil  d'hygiène   6.288 

Droits  sanitaires   10.512 

Phares   16  900 

Droits  consulaires   13  399 

Mont-de-Fiété   50.000 

Marques  du  bétail   10.000 

Marine   360 

Taxe  5  0/0  (loi  du  18  octobre  1898)   40.000 

Diverses   1.388.000 


Total   19.124.325 


En  comparant  ce  projet  du  budget  de  celui  de  l'exercice 
1898-1899,  on  constate  quelques  différences  intéressantes. 

Aux  dépenses,  les  chapitres  afférents  à  la  Présidence  de  la 
République,  au  Ministère  du  Gouvernement,  au  Ministère  des 
Finances,  à  la  Guerre  et  à  la  Marine,  ont  subi  des  réductions 
appréciables. 

Aux  recettes,  les  évaluations  pour  le  prochain  exercice  sont 
supérieures  d'environ  1. 150.000  pesos  aux  évaluations  affé- 
rentes à  l'exercice  1898-1899. 

L'ensemble  de  la  dette  publique  comprend  non  seulement 
les  dettes  contractées  à  l'étranger,  mais  encore  les- garanties 
stipulées  en  faveur  des  chemins  do  fer,  des  crédit  divers  et 
enfin  le  chapitre  des  pensions,  qui  dépassent  1.400.000  pesos. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

La  Prochaine  Récolte  de  Jute  au  Bengale.  —  Les  ren- 
seignements suivants,  sur  les  apparences  de  la  prochaine 
récolte  de  jute  au  Bengale,  ont  été  communiques  par  le  Consul 
de  Belgique  à  Calcutta,  au  Bulletin  commercial,  de  Bruxelles. 

Superficie  cultivée.  La  superficie  cultivée  est  de  2.039. 800 
acres,  tandis  que  la  superficie  normale  est  de  2.173.100  acres. 
Quoique  la  superficie  cultivée  cette  année  dépasse  celles  de 
1898  et  1899,  ellè  est  inférieure  à  la  moyenne  des  cinq  der- 
nières années. 


Apparences  de  la  récolte.  Les  apparcnccH  do  la  i-écolte 
soi'l  générahiment  hunnos;  les  dernières  iiluies  ont  fait  beau- 
coup de  bien.  Les  disti'icts  suivants  donneront  une  récolte 
moyenne  ou  légèrement  siii)érieure  à  la  tnuyiMiiie  :  iiurdwan, 
Parganas,  Diw^ijpur,  Darje<'ling,  llangpur,  Pabna,  Dacca, 
Faridi)'.ir,  Backerganj,  Bhagalpur,  Malda,  (^uttack  et  Bala- 
sore;  tandis  ((uu  les  importants  districts  de  Mymensingh  et 
deTippei'a  donneront  une  récolte  un  pt!u  inférieure. 

Rajshahi,  avec  une  suiierlicio  de  107. OOO  acres,  donntra 
SlO/O.Bagra,  avec  88.000  acres,  90  0/0;  Nadia,  avec  36.000 
acres,  75  0/0;  .Jalpaiguri,  avec  63.OU0  acres,  70  0/0. 

Pour  l'ensemble  de  la  province,  la  récolte  est  estimée  à 
96  0/0;  mais  les  pluies  récentes  pourraient  avoir  pour  efftt 
de  porter  à  100  O/O  le  résultat  final. 

Stocks.  Il  y  a  peu  de  jute  on  stock,  la  grande  demande  ihi 
dernier  exercice  et  les  hauts  prix  qui  se  sont  maintenus  pen- 
dant toute  l'année  ayant  épuisé  les  approvisionnements. 

Importance  de  la  récolle.  Se  basant  sur  ce  que  une  récolte 
estimée  à  100  0/0  donne  un  rendement  de  4  balles  par  acre, 
on  estime  dés  à  présent  (jue  la  récolte  produira  6.100.00O 
balles.  Et  môme,  si  les  mois  de  juillet  et  d'août  sont  favora- 
bles à  la  culture,  la  récolte  pourrait  atteindre  G. 500.000  balles. 


Le  Commerce  de  l'Inde.  —  Le  rapport  de  M.  .1.  E. 
O'Goanor,  directeur  général  de  la  Statistique  de  l'Inde  sur  le 
Commerce  de  ta  colonie  anglaise  vient  de  paraître.  Ce  docu- 
ment présente  le  tableau  suivant  rectifié  des  résultats  des 
trois  derniers  exercices,  (L'exercice  indien  va  du  1"  avril  au 
31  mars)  : 

1898  1899  190O 

En  livres  sterling) 
Importations 

Marchandises   43.290.700   42.737.700  44.194.900 

Or   4.550.800    5.525.000  7.154.900 

Argent   8.247.900     5.652.500  5.944.200 

Total  importations.    56. 089. 4' )0   53.915.200  57.294.000 


Exportations 

Réoxp.  desmarch.  étr...     2.344.500  2.107.000  2.057.800 

Marchandises  indiennes.    58.616.300  68.343.900  66.052.300 

Or                                   1.483.0U0  1.460.400  1.255.100 

Argent                             2.975.900  3  169.700  3.713.700 

Total  exportations.    65.419  700  75  081.000  73.078.900 


Par  rapport  à  1898-99,  il  y  a  eu,  l'année  dernière,  une 
augmentation  de  1.4,57.200  liv.  st.  dans  la  valeur  des  impor- 
tations des  marchandises.  Par  contre,  les  exportations  de 
marchandises  indiennes  ont  diminué  de  2.291.600  liv.  st.  La 
diminution  est  due  surtout  aux  blé,  coton,  graines  oléagi- 
neuses, et  provient,  par  conséque)it,  des  mauvaises  récoltes. 


JAPON 

L'Exportation  des  Soies.  —  Les  résultats  des  exporta- 
tions des  soies,  pour  là  campagne  1899-1900,  viennent  d'être 
publiés  :  les  exportations  totales  se  sont  élevées  à  56.190  balles 
dont  21.368  pour  l'Europe  et  34.822  pour  l'Amérique.  Nous 
rapprochons  ces  chifl'res  de  ceux  obtenus  depuis  1878-79  : 

Exportation  pour 
l'Amérique  l'Europe  totale 


(En  balles) 


200 

16.060 

19.260 

1879-80   

5 

175 

12.725 

17.900 

1880-81   t 

5 

376 

16.964 

22.340 

1881-82  

020 

14.756 

21.770 

18S2-83  

  9 

600 

19.1'i0 

28.740 

188;!-8i  

9 

785 

20.175 

29.960 

188'i-«5  

11 

145 

14.255 

25.400 

lH8r>  86  

15 

040 

10.850 

25.890 

1.886-87  

13 

980 

12.390 

26.370 

1887-88   

20 

940 

18.050 

38.990 

1888-89   

19 

918 

21.337 

41.255 

1889  90  

320 

15.180 

35.500 

1890  91   

18 

350 

15.315 

33.605 

1891-92  

30 

035 

19.005 

49.040 

1892-93  

27 

4r0 

19.410 

46.860 

340 

24.680 

44.020 

189'i-95  

28 

7.-0 

22.650 

51.400 

1895  96  

29 

285 

25.495 

54.780 

1896-97  

  25 

380 

23.170 

48.550 

1897-98  

37 

124 

19.630 

56.754 

773 

19.879 

50.652 

1899-1900  

3't 

822 

21.368 

56.190 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE  '—  Empire  de  Russie  (suUe) 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

I.  —  NAVIGATION 

La  Russie  a  fait  de  grands  sacrilices  i)onv  raccrois- 
sciucnt  de  sa  marine  marchande  et  rainclioration  d(^ 
ses  ports.  Jusqu'à  ces  dernières  années,  une  jjartie  no- 
table des  cargaisons  allait  s'embarquer  sous  pavillon 
[)russien  à  Kœnigsborg  et  à  Dantzig;  aujourd'hui, 
Liban  et  Riga,  qui  restent  libres  de  glaces  jjondant 
presque  toute  l'année  sont  devenus  actifs.  Odessa  a  été 
mvmi  d'iui  outillage  commercial  de  grande  valeur; 
Saint-Pétersbourg  et  son  annexe  Cronstadt  ont  un  mou- 
vement consi<lérable  pendant  l'été. 

Voici  un  talileau  du  mouvement  de  la  mai  ] ne  uiai- 
ciiande  depuis  1875  : 


Va])i'urs 


^'ap('lu■s 
cl  Noilcrs  r('iiiii> 


Années 


Nombre  ïoiiuai'c     Nombre  Tonna 


187.')   \7>l  io:).'.i(;-2  i.icîi;  .'i!i(;.<)(i-2 

1880   -i.'/J  l'i.:m  :!. '.)!)•>  -.mjM'i 

1890   ;jr)7  i;j().458  -i.'.r,].  'i!i2.o3o 

isn,-)   -.m  158.928  -î.mi  rriH.ys; 

1«9()   -Mi)       l/ir).G49        •>.7'/;!     7)1'/ .207 

1897   891       1(1(1. ,")98        '^..SOH  ()().-).80'i 

i.e  m(iii\-('iiirnl  maritime  des  navires  chargés  a  éh'  h; 
sui\anl  : 

l'hlll'éi'S  Soiiics 

Noiubri'  Noiiihri' 
Aiuircs      lie  navires  Tonnage      dr  navirrs  TonnaLtc 

Milliers  Milliers 

lie  lonncs  de  loniirs 

188.')   7.495  ll.->(>0 

1880    9. 445  l'>.447 

1895   7.0.56  11.. 505 

1890    5.0(15  »  9.8.50 

1895   12.0.82     9.848.000  11.92(1  9.789.000 

189(j   11.880     9.44(1.000  11.851  9./il(i.000 

1897.   11.005     9. 003. 000  10.8.85  9.019.000 

Dans  ce  mouvement,  ]c  paAiilou  anglais  a  le  pre- 
mier rang;  les  navires  riLsses  ont  un  tonnage  bien  in- 
férieur; viennent  ensuite  les  marines  autrichienne, 
italienne,  française  et  allemande. 

La  navigation  intérieure  dos  lleuves  est  impurlanlc  : 
en  1894,  la  flotte  fluviale  de  la  Russie  et  la  Pologne  .se 
composait  de  2.18,")  vapeurs  (11."). 440  chevaux),  répartis 
ainsi  entre  les  différents  bassins  :  Volga,  1.197;  Neva 
et  lacs,  339;  Dnieper,  250;  Don,  148;  Dvina  du  Nord, 
82;  Dvina  de  l'Ouest,  G2;  Vistule,  28;  Dniester,  IG;  lacs 
Pikov  et  Chudskove,  13;  Niémen,  13;  Norova,  b; 
Oural,  3. 

La  tlotte  destinée  au  transport  du  naphtc  sur  la  mer 
Caspienne  se  compose  de  57  vapeurs  et  2(53  voiliers. 

Le  développement  total  des  A'oies  navigables  est  de 
3'(.747  kilomètres  et  celui  des  canaux  de  1.312  kil. 

II.  —  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

Le  nombre  des  bureaux  de  poste  était  de  3.412  en 
1875  et  le  total  des  expéditions  de'  121.517.000  unités. 
En  1897,  on  comptait  9.731  bureaux  et  0.52.944.000  cx- 

!*}  Voir  l'Économiste  Européen  depuis  lo  u"  400. 


]»éditions.  Voici,  (faiUeurs,  les  variations  observées 
depuis  1875  : 

Nond)!'!'  .lournaiix  Total 

dti  (  '.artes       et  des 

Anni'i's    Jjiircaux  Lcllros  ])oslal('s  impr.     Autres  cxpéd. 

(Uiiili's  (En  milliersi 

1875   8.412  W1.228  1.419  48.21.5     5.G53  121.517 

1880   4.4.58  128.817  98.128        »  220.502 

1885    4.8:^0  1.89.108  11.042  120.018  22.458  298.04(1 

1890   (1.220  197.2.5(1  20.181  182.68(3  12.935  375.284 

1895   7.887  2(10.498  47.005  22;^. 008  17.099  .547.077 

1890    9.1.55  278.99(t  .58.!)11  244.461  17.578  589.985 

1897   9.781  805. Kil  61.806  208.062  17.245  652.944 

La  hmgueur  des  ligne's  télégraphiques,  qui  était  de 
(i5..'573  kilomètres  en  1875,  est,  aujourd'hui,  de  113.289 
kilomètres.  Voici  les  \  ariations  observées  : 

Total  des 

l.oni,'uenr     Lon^nieur  télégniiniues 

AiiHi'i'--  des  lignes       (tes  tils  envoyés 

Kilom.  l\ilojii. 

1875    65.878  126.198  'i.]78..52'i 

1880    94.625  215.8'i5  7.-;J98.429 

1SK5   109.778  2'i8.470  l0.471.0H'i 

1.S9II   125. .522  29(1. 75'i  10.981.18.5 

1S95   1.80. ;*6  261.761  14.5'i(1.7.58 

1896   184.278  270. .542  15. .592. 7.58 

18;i7   IW.-iSO  299.560  Ki. 818. 0.59 

\'Ai  ce  coMcerne  le  budget  dos  postes  et  télé- 
graphes, \()i(  i  les  chilfres  relevés  en  1890,  1895,  1890 
el  l.s;i7  : 

lîcccitcs        ricci'ltes      Dt''i)euses  des 
des  dfs        doux  services 

-Xiuu'is  ]>()slfs        lélégraplics  réunis 

(En  francs) 

IN'.HI...;                   81. d'il. 260     41.086.144  95.812.692 

1895                      160.290.628     58 . .51 4 . 'i.82  1 16. .595.(528 

1S9I1                      169.825.804     56.908.224  121.94:3.008 

1897  170.161.024    58.757.372  132.117.648 

En  1897,  le  noml)re  des  stations  et  postes  télépho- 
ni((ues  était  de  23.097;  la  longueur  des  lignes  de  5.902 
kilomètres;  celle  des  fils,  de  .50.2;:i5  kilomètres,  et  le 
nombre  des  communications  de  05.317.080. 


Acv  sliilislif/iirs  riisscK  rchilicrs  nu  Biiih/i'l,  à  lit  l)rllf 
pidilit/iic,  (lu  Conniirrcf;  exlérimir,  inix  Cln'miiis  ilc  fer  rf 
(1  l'fnditslrir  ij)it  puni,  en  trrlicli's,  tloiis  h-s  iiiiniéras  il9 
à  422. 


GRAND-DUCHÉ  DE  FINLANDE 


Situation  politique.  —  Le  (  "rrand-Duché  de  Einlande 
a  été  réuni  à  l  Empire  de  Russie  depuis  1809.  Sou 
organisation  politique  est  celle  d'iine  monarchie  cons- 
titutionnelle, et  sa  constitution,  qui  date  de  1772  et 
1789,  a  été  confirmée  par  le  manifeste  de  l'empereur 
Alexandre  I'""  en  date  du  27  mars  1809  et  par  les  mani- 
festes des  emi)ereurs  Nicolas  I''"",  Alexandre  II,  Alexan- 
dre III  et  Nicolas  II  des  24  décembre  1825,  3  mars  185,5, 
14  mars  1881,  0  novembre  1894. 

Au  début,  le  pouvoir  exécutif  était  exercé  par  le 
Gouverneur  général  et  lo  Sénat  impérial  ;  lo  pouvoir 
législatif,  par  une  Diète  composée  des  quatre  ordi'es 
(chevalerie  et  noblesse,  clergé,  villes,  paysansl.  Après 
un  long  intervalle,  Alexandre  II  convoqua  la  Diète, 
puis  Alexandre  III  lui  conféra  la  périodicité  de  trois  ans 
et  l'initiative  législative.  La  Constitution  avait  établi 
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i|U("  los  luilicos  liiilaiiiiiiisos  uo  dovaioiitrlro  cuiiiloyt't's 
qu'on  Kiularulo  c\  jxniv  la  (IiHoubo  do  la  Finlande.  Colto 
di?;posi(ion  vieni:  do  oanscr  la  porte  do  Tuntononiio 
du  (  Iraud-Duohé.  Kn  181)8,  lo  Gouvcrnonionl,  russo  a 
sounii.s,  ou  effot,  à  la  Dioto,  un  projet  do  loi  militaire 
augmentant  l'elVoctit'  de  rarnii^o,  l'ouvrani.  au.\'  ofli- 
oierfi  russes  et  autorisant  son  envoi  on  Russie.  Lo 
projet  a  (Hé  rejeté  et,  lo  15  février  1899,  m\  message 
impérial  a  limité,  quant  aux  ((uostions  d'un  intérêt 
général  pour  l'Empire,  l'ordre  d'e.xamen  et  do  promul- 
gation des  lois;  quant  aux  qiu^stions  linlandaisos  pures, 
l'Empereur  eu  décidera  i<  selon  les  lois  générales  do 
l'Empiré  et  pour  le  bonheur  de  l'Empire  russe  ». 

C'est  la  lin  de  l'autonomie  coustilutionnelle  linlan- 
daise. 

Superficie  et  population.  —  La  superficie  du  Grand- 
Duché  est  de  378.012  kilomètres  carrés.  La  population, 
((ui  était  de  1.857.035  habitants,  en  1875,  s'élevait  à 
2.592.801  au  31  décembre  1897,  dont  1.281. ''j20  hommes 
et  1.311.444  femmes;  la  densité  est  donc  de  7  habitants 
par  kilomètre  carré.  En  ce  qui  concerne  les  nationa- 
lités, on  donne  les  évaluations  suivantes  :  2.231.300 
iinnois,  351.300  suédois,  7.300  russes,  1.840  allemands, 
1.160  lapons.  En  ce  qui  concerne  les  professions,  l'agri- 
culture occupe  1.779.083  individus;  l'industrie,  190.599; 
lo  commerce,  29.212  ;  les  transports,  50.350  ;  les  profes- 
sions libres,  68.096  ;  les  autres  professions,  103.744. 


Monnaies. —  L'étalon  d'or  existe  depuis  1877;  l'unité 
monétaire  est  le  mcwk  de  iOO  poi ni  et  voici  la  série  des 
unités  ayant  cours  dans  le  Grand-Duché  : 


ïiti'o 

Poids 

V;ileur 

Or  .' 

m. 

fr. 

20  marks  

900 

ii.4.-)l 

u 

20 

10  —   

»U0 

;!.22.-> 

8 

10  » 

Argent  : 

8(3K 

lo.yii") 

7 

2  " 

1  —   

86S 

.").1«2 

« 

]  " 

50  peani  

750 

2  M'.) 

4 

0  r)0 

2Ô  —   

}.')() 

1.274 

7 

0  25 

Bronze  : 

12.; 96 

8 

0  10 

5  —   

«.398 

4 

0  05 

1  —   

1.279 

6 

0  01 

Monnaies  tiduciaires  : 

Billets 

de  .500, 

100. 

50,  20,  10 

et  5  marks. 

Poids  et  mesures.  —  Le  système  métrique  décimal 
français  est  en  vigueur  en  Finlande. 

Budget.  —  Voici  le  projet  de  Budget  des  recettes  et 
des  dépenses  pour  l'année  1875  : 

RECETTES 


Hudyal  général.  :  b'ra ncs 

Impôt  foncier   2.liii2.8nO 

—    sur  les  manul'actiu'e.s   75..")iii) 

Cote  personnelle   ].;!ivf.i«Hr 

(Contributions  indirectes   8.2l2.0/(i 

Recettes  éventuelles   5.79I).4.'m 


Total  du  budget  général   18.109.031 


Budget  spécial  : 

Fonds  d  es  pau  v  res   'iU8 .  .7)1  ) 

Impôts  sur  l'eavi-do-vie   :!.5()i).00(» 

—  sur  les  revenus   Oii.'i.ijiio 

—  sur  la  navigalioii   IHU.uno 

Fonds  de  milice   3.031.420 


Total  du  budget  spécial.  ...  7.874.920 


Total  général  des  recettes. . .    25. 984. .351 


liÉl'Ii.SSh 

.V  (li'r;d(|nei-  des  recelle.s   IWJ.VOO 

Cicjuvcrneuieiil  ^   1  .;i7/i  .474 

.luslice   {U).m\ 

Acliniuistraliiiii  civili'   .'!.!)7i  .9;).") 

Culte  et  iiislnu'tion   2.00L'i39 

lly^ièiic  imidique   1.571.3.59 

Dcllc  ))uhlique,  annidlés....   3.343.040 

Agricullure  et  commerce   5.494.342 

DotiUions  et  pensions   959.778 

I)r]ii'ns('s  exiraordinairi's   985. .544 

Ecoles  ])rimaircs  ri  prisons   1.210.545 

Paiements  aux  couiuiuars   400. OfK) 

Diverses   (i2(;.71l 


Tolal  du  hud^icl  général   22.750.7;j;t 

Fonds  de  jnilice  '   3.031.420 


Tolal  gèni'ral   25.791.1.53 

Voiei  le  didail  du  projet  de  budgel  pour  1899  : 

RECETTKS 

,\ctil's  de  l'Flat   12..5u7.(l(i;) 

Impôls  directs   5.871.()2t) 

—     indirecis   31.398.001) 

Tindjre   1.700.000 

Transports   .598.000 

Ports   2.000.000 

Phares  .■   8.50. OlK) 

Hôpitaux   .500.000 

Ecoles   90.000 

Banque  de  Finlande   7.56.922 

.\ssi^ualiou  sur  Ir  fonds  dr  réserve   3.000.000 

liendjoursemenls   419.827 

Kevenus  divers  et  accidentels   045.025 

Excédent  de  l'année  ju-écédenle   27. .572. 513 


88.. 508.  Oit; 


DÉeENSES 

Fonds  misa  la  dis])osiliiiu  de  rFuipi'rem'  253.400 

(iouvernemim  l   1 . 775 .  4i i(  i 

•luslice   1.442.889 

Adniinistraliou  civile   10. .5.50. 832 

Cultes  et  inslruclion  pu))li(pie   8.797.188 

Hygiène  pLibli(|ne   2.149.4(>o 

Prisons   1.532.3.52 

DeUe  ]iuhlique   5.070.7.5(1 

Travaux  i)ublics  el  agricullure   5.332.179 

( Ihemins  de  fer   14.839.0.50 

Dotations  et  jiensions   2.341.030 

Parts  des  communes  dans  les  droits  sur 

l'eau-de-vic   400.000 

Affaires  militaires   7.193.509 

Dépennses  diverses  et  extraordinaires. . .  3.805.505 

A  défalquer  des  recettes   676.500 

Frais  de  contrats  et  de  perception   388.000 

Boni  poui-  l'année  1900    21.9.59.540 


88.508.910 

Dette  publique.  —  Au  1'  ''  janvier  1875,  le  montani 
de  la  (lotie  publi((ue  était  de  05.020.592  fr.,  dont  7  mil- 
lions 22.704  fr.  de  dette  intérieure  et  57.997.828  fr.  de 
«hdto  extérieure. 

N'oiei  quelle  était  la  situation  do  la  d(dle  au'l"^''  jan- 
vier 1899  : 

Francs 


Dette  coiUracti'.e  il859i  en  Russie   1.638.739 

Dette  (■(iutractc'e  (18081  avec  Erlanger  et  fils,  à 
primes  i091 .700  tlialers)   2.567.930 

Dette  contractée  (1889)  avec  la  Banque  d(^  Fin- 
lande, S.  Blœichi'eder,  à  Berlin,  et  auli'cs.  à 
3  1/2  0/0  (31.052.000  nuirks  allemandsi   38.318.108 

Di^tte  contractée  (1895)  avec  la  Baïupie  de  Fin- 
lande, le  Crédit  Lyonnais  etautres,  a  3  1/2  0/0  17.670.000 

Dette  contractée  (1898)  avec  la  Banque  de  Fin- 
lande et  autres   54.834.000 


115.028.843 

Commerce.  —  Le  commerce  total  de  la  Finlande, 
qui  était  do  241  millions  de  francs  (148  millions  d'im- 
l)ortattons  et  93  millions  d'exportations)  en  1875,  s'est 
élevé  en  1898  à  415  millions,  dont  235  millions  d'im- 
portations et  180  millions  d'exportations.  Les  échanges 
principaux  ont  lieu  actuellement  avec  la  Russie  (81 
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millions  d'importations  et  51  millions  d'exportations), 
puis  ave'^  l'Allemagne  (74  et  75  millions^;  la  Grande- 
Bretagne  (38  et  53  millions);  la  Suède  et  NorA"ège  (15  et 
7  millions). 

Les  jjrincijjaux  articles  d'importation  et  d'exporta- 
tions sont,  par  ordre  d'importan'-e  :  Importations  :  cé- 
réales, machines,  fer,  tissus  de  laine,  café,  sucre,  ob- 
jets en  fer,  tils,  coton,  produits  chimiques.  Exporta- 
tions :  bois,  beurre,  jiapier,  fer,  fruits,  ])eaux  et  cuirs, 
verreries,  avoines,  charbon. 

Agriculture.  —  L'agriculture  se  développe  très  A'ife; 
elle  produit  du  seigle,  de  l'orge,  de  l'avoine,  du  métcil, 
du  sarrasin,  des  pommes  de  terre.  L'élevage  du  bétail 
se  développe  aussi;  on  compte  près  de  300.000  chevaux. 
^1  million  de  bêtes  à  cornes  et  une  ((uantité  égale  de 
moutons. 

Industrie.  —  L'essor  industriel  est  assez  rapide.  On 
trouve  aujourd'hui  en  Finlande  de  nombreuses  fabri- 
ques de  draps,  de  tri^'ots,  de  coton,  des  filatures  de  lin, 
des  fabriques  de  25àte  de  bois  et  de  papier,  des  ateliers 
de  constructions  mécaniques  [et  de  constructions 
navales. 

L'industrie  minière  est  gênée  dans  son  dévclojipe- 


ment  par  les  difticultés  d'extraction;  il  lui  mamjuf 
des  capitaux  et  de  bonnes  voies  de  communication. 
Néanmoins,  en  1895,  la  production  de  minerai  de  fer  a 
été  de  07.724  tonnes;  celle  de  fonte,  de  23.220  tonnes: 
celle  de  fer  en  barres,  de  17.863  tonnes. 

Voies  de  communication. —  L'etïectif  de  la  marine 
marchande  tinnoise  était  en  1875  de  1.612  navires  jaugeant 
2'i5  .000  tonnes,  dont  1.512  voiliers  et  100  A^apeurs.  En 
1899,  nous  trouvons  2.132  navires,  jaugeant  312.807  ton- 
nes, dont  1.896  A'oiliers  pour  271.824  tonnes  et  236  va- 
peurs pour  41.043  tonnes. 

En  ce  qui  concerne  le  mouvement  maritime,  il  est 
entré  en  1898,  dans  les  ports  finnois,  4.913  navires 
chargés  jaugeant  925.576  tonnes  et  il  en  est  sorti  7.'j99. 
jaugeant  1.752.123  tonnes. 

En  1899,  il  y  avait  2.597  kilomètres  de  cliemins  de 
fer  en  exploitation,  au  lieu  de  750  kilomètres  en  1875. 

En  1875,  le  nombre  des  bureaux  de  poste  était  de  79 
et  celui  des  expéditions  do  1.746.891.  En  1898,  le  nombre 
des  bureaux  était  de  855;  celui  des  lettres  et  cartes  pos- 
tales arrivées,  de  12.706.100;  celui  des  échantillons  et 
imprimés,  de  1.965.5376;  celui  des  journaux,  de  13  mil- 
lions 872.750.  Les  recettes  du  service  s'élevaient  à 
2.8:!8.361  fr,  et  les  dépenses  h  2.3'i6.761  fr. 


Royaume  de  Serbie 


Alexandre  né  le  14  août  1876,  a  succédé  à  son 
père  Milan  1er,  qui  abdiqua  en  sa  faveur,  lè  22  février- 
6  mars  1889.  Un  Conseil  de  régence  fut  nonuné  jus- 
qu'à la  majorité  du  souverain,  qui  a  eu  lieu  le 
l''r/13  avril  1893. 

Monarchie  constitutionnelle  et  héréditaire  dans  la 
])ostérité  mâle  (primog.)  Déclaration  d'indépendance 
de  la  principauté  de  Serbie  jjar  le  traité  de  Berlin, 
(13  juillet  1878);  proclamée  royaume  le  6  mars  1882. 
—  Constitution  du  3  janv.  1889.  La  Skoupchtina.  qui 
se  réunit  annuellement,  se  compose  de  198  memlu-es 
élus  par  la  nation  (1  député  par  4..500  habitants  payant 
la  capitation)  et  de  64  membres  nommés  par  le  roi. 


Membres  du  Cabinet  actuel 

fornu'  If  2;3  juillet  lOOO 

Pri'.sidoil  (lu  Conseil  et  Af- 
faires clranycres   .Vloxa  .bjA'anowitcli. 

F/iiinirrs   Michel  Popowitcli. 

Ciiiiiiiirrrc,  Agriculture  et 

Liduslrie   Douchan  Spasitch. 

Intérieur   Laza  Popowitch. 

[nslruction  2}ublique  et 

Cultes   Paul  Marinkowitcli. 

Justice   Mastas  Antonowitch. 

Travaux  publics   André  Yovanowitch. 

Guerre   Miloch  Yasitch. 


HISTORIQUE 


Avant  le  traité  de  San-Stcfano,  la  Serbie  formait  une 
principauté  vassale  de  la  Porte  à  laquelle  elle  payait 
un  tribut  annuel  de  45.000  fràncs  et  qui  entretenait 
une  garnison  dans  la  forteresse  de  Zuornik.  Le  pre- 
mier prince  de  Serbie  fut  Miloch  ler  Obrenowitch,  qui 
devint  chef  du  pays  en  1815  et  fut  reconnu  en  1829  par 
le  sultan  ^rahmoud   IL  après  la   paix  fl'Andrinojile. 


En  18;3.').  ililoch  le' donna  une  Constitution  à  la  Serbie, 
mais  renversé  en  1839,  deux  de  ses  fils,  et  après 
eux  Karageorgewilch,  furent  .successivement  à  la  tète 
des  Serbes,  jusqu'à  ce  que  ce  dernier  ayant  été  ren- 
versé à  son  tour,  Milocli  fut  rappelé  en  1858.  A  sa 
mort  (1860),  .son  lils  Michel  prit  le  pouvoir;  il  obtint 
des  Turcs,  en  1867,  ^é^•acuation  de  Belgrade  et  fut 
assassiné  le  10  juin  1868.  Milan  IV  Obrenowitch,  .son 
neveu,  fut  proclamé  prince  le  2  juillet  1868  et  l'année 
suivante  (11  juin  1869),  une  nouvelle  Constitution  fut 
donnée  au  pays. 

La  vie  politique  commença  alors  en  Serbie,  et  la  vie 
économique  prit  bientôt  un  certain  déveloiipement. 
lorsqu'en  1875  survint  l'insurrection  de  la  Bosnie. 

Cet  é\  énement  mit  le  Gouvernement  dans  un  grand 
embarras. 

Les  élections  de  la  Skoupchtina  avaient  révélé  le  véri- 
table état  d'esprit  du  peuple  serbe,  qui  avait  franclif^- 
ment  épousé  la  cause  des  Bosniaques.  Le  prince  Milan, 
évidemment  sympathique  à  l'émancipation  de  la  Bos- 
nie, comprenait  cependant  les  grands  dangers  aux- 
quels s'exjjoserait  la  Serbie  en  s'engageant  isolément 
dans  luie  guerre  contre  la  Turquie.  Il  résista  d'abord 
aux  tendances  de  la  Skoupchtina  et  se  prononça  contre 
la  lutte,  mais  les  sentiments  unanimes  de  la  nation 
serbe  l'emportèrent  sur  la  prudence  de  son  prince,  et 
Milan  déclara  la  guerre  à  la  Porte. 

Nous  n'entrerons  i^as  dans  les  détails  de  cette  cam- 
pagne mémorable,  suspendue  le  30  octobre  1876,  grâce  à 
l'intervention  de  la  Russie,  reprise  le  13  décembre  1877, 
après  la  chute  de  Plcvna,  et  au  cours  de  laquelle  les 
troupes  engagées  accomplirent,  de  part  et  d'autre,  des 
actions  héroïques. 

{A  suivre.) 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgaeel. 


Pari?.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissank.  -  Simsrl. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 

2i  août  

1 .931 

1.2001 

3.f.32 

479 

Fi98 

451 

1900 

9  août  

2.232 

1.138 

4.961 

.'512 

7U8 

525 

1900 

16  août  .... 

2.234 

1.134 

3.946 

482 

612 

m 

1900 

:;3  août,  .  ,  , 

2.248 

1 . 1371 

3.898 

524 

669 

523 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899    15  août 

70li 

318 

1 

334 

61-3 

953 

91 

1900  31  juillet.... 

721) 

35.5 

1 

403 

608 

922 

89 

1900     7  août  , 

718 

354 

1 

362 

593 

m 

84 

1900  15  août 

73(1 

36U 

1 

342 

643 

883 

86 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  juin   

92 

46 

245 

lo3 

293 

28 

n 

ii  juillet... 

'69 

34 

218 

116 

296 

2(i 

31  juillet .... 

70 

35 

2>0 

116 

291 

25 

7  août..  .. 

69 

34 

225 

116 

291 

23 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

24  août. 
9  août. 
16  août 
23  août. 


876 

» 

707 

l.ÙOi 

740 

» 

761 

» 

765 

951 

723 

» 

771 

736 

1.027 

753 

83  i 

748 

1.029 

712 

» 

VA 
4 


ANGLETERRE 

1899  10  juin  . 

1900  14  avril. 
1900  12  mai.. 
1900     9  juin  . 


Banques  d'Écosse 


139 

21) 

186 

» 

» 

132 

14 

188 

» 

» 

» 

145 

15 

19J 

» 

« 

158 

15 

199 

» 

» 

1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE 

10  juin   

14  avril. .  , 

12  mai  

9  juin... 


Banques  d'Irlande 


63 

12 

158 

72 

10 

167 
174 

73 

10 

72 

10 

174 

Encaisse 

0 

PRINCIP.  CHAPiTliii.S 

4} 

métallique 

1  u 

-a  0. 

^  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1899   15  -K.iU  

768 

267 

1.405 

43 

397 

47 

1900   31  juillet 

951 

249 

1.441 

3? 

404 

59 

1900     7  aoùl  

950 

250 

1.430 

4.5 

401 

60 

1900   15  aoiil 

930 

251 

1.417 

386 

58 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1900 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899  31  juillet.... 

1900  31  mai  

1900  30  juin  

1900  31  juillet.... 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


19  août. 


11  août. 
18  août.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  juiii . . . 
28  février. 

31  mai  s  . . 
,30  jiiiii  .  , 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899  19 

1900  4 
1900  11 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ITALIE 

31  juillet.... 

10  juillet  

20  juillet  

31  juillet.... 


Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  juillet  . . 
30  piiii  .... 
10  juillet . . 
20  juillet .. 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  juillet ... 

30  juiii  

10  juillet . . . 
20  juillet... 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899    17  août.  ,  .  . 

89 

23 

518 

28 

400 

49 

1900    2  août  

95 

15 

562 

45 

462 

60 

1900     9  août 

M 

15 

560 

44 

415 

59 

1900   16  août  

91 

15 

556 

35 

435 

60 

14  juillet  

4 

3 

3 

65 

23 

i;5 

3()  juiii  

4 

7 

14 

62 

23 

66 

7  juillei, .... 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

14  jiiillet  

4 

6 

14 

62 

23 

68 

90 

127 

9 

31 

30 

103 

» 

129 

ÎO 

31 

18 

102 

139 

7 

34 

18 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

4  S 


3K 


324 

340 

1.507 

815 

1.020 

98 

342 

422 

1.580 

747 

1.073 

219 

342 

418 

1.584 

747 

1.073 

215 

342 

420 

1.576 

750 

1.072 

209 

4 

117 

46 

21 

5 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

2 

» 

13] 

58 

28 

6 

HIÛI 

69 

152 

429 

1  ^ 

137 

116 

lOÛt  

1  3 

149 

4".  4 

6 

l29 

110 

UlÛt  

123 

1*8 

4  49 

129 

Î06 

123 

149 

445 

1  l 

129 

107 

295 

61 

881 

232 

307 

37 

297 

54 

875 

189 

331 

37 

297 

52 

856 

196 

322 

35 

296 

50 

874 

198 

316 

38 

6 
6 
6 


VA 

3  y. 


6K. 

'à 

6J4 


4X 

Va 

VA 


64 

11 

238 

67 

5(; 

26 

5 

66 

13 

257 

61 

83 

30 

66 

13 

261 

62 

82 

30 

66 

13 

255 

62 

76 

29 

5 

35 

2 

63 

38 

40 

4 

35 

2 

65 

34 

47 

4 

35 

65 

35 

47 

4 

35 

2 

60 

35 

47 

4 

45 

>l 

92 

15 

72 

8 

avril  

43 

.•  79 

18 

64 

8 

35 

85 

k; 

65 

8 

juin  

36 

1     96  1 

16 

73 

8  1 

9  août 

27 

52 

380 

14 

75 

23 

25  juillet .. .. 

27 

49 

383 

13 

90 

18 

27 

49 

383 

11 

89 

18 

27 

49 

383 

10 

88 

20 

6 

6 'A 
6'/i 


226 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3  C." 


o  3  o 


^  7" 


X  S 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899  31  juillet.... 

1900  15  juillet.... 
1900  22  juillet.... 
1900  29  juillet..., 


47 

4 

142 

17 

60 

19 

36 

3 

124 

7 

51 

22 

8 

36 

123 

9 

32 

22 

8 

36 

2 

125 

6 

52 

21 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
1900 
1900 


23  ;aillet . . 

8  juillet .. 

16  lUlIlrt.. 

23  juillrt.. 


:.463 

139 

1 

5116 

438 

462 

229  1 

2.H9 

201 

1 

167 

399 

516 

o70 

2.103 

203 

1 

407 

403 

496 

.380 

2.073 

202 

1 

496 

39S 

496 

377  1 

5 

6  y, 
5K 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899  31  inillel  

1900  30  juin  

1900  n  juiUcI  

1900  31  juillet .... 


29 

2 

75 

17 

37 

13 

» 

21 

2 

73 

12 

41 

22 

» 

21 

2 

72 

13 

40 

22 

21 

3 

72 

12 

40 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899   31  ;ujllet .... 

6 

9 

35 

3 

8 

9 

6 

1900   31  mai  

5 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

1900   SO  juin  

6 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

1900  31  juillet,.... - 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1899  30  juin  . 
190  0  30  avril. 

1900  31  mai.. 
1900  30  juin. 


43 

6 

101 

32 

91 

22 

6 

45 

7 

85 

53 

124 

20 

43 

7 

87 

59 

122 

23 

6 

45 

7 

94 

48 

124 

24 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

30 

13 

11 

106 

652 

288 

134 

n 

1900 

30 

13 

14 

111 

729 

304 

139 

» 

1900 

31 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1900 

30 

juin  

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899    19  -.uM  

96 

10 

215 

981 

182 

46 

1900     4  ai.ùt  

99 

10 

213 

1028 

183 

49 

1900   11  iiuiil  

99 

10 

213 

1028 

183 

49 

1900   18  acjùt  

99 

lu 

214 

1028 

183 

49 

4'/, 

i'/t 


TOTAUX 


1899  23  août  

8.318 

2.718| 

14.189 

5.788 

6.298 

l.SÔOi 

» 

1900    9  août  

8.406 

2.755 

14.810 

5.681 

6.632 

1.9171 

» 

1900   16  août  

8.380 

2.747 

14.961 

3.710 

6.379 

1.8971 

8.466 

2.7571 

14. (.81 

3.197 

D.485 

l.y02| 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre  . 


7.611 

7.933 
8.746 
8.160 
7  833 


2.6,33 
2.. 578 
2.. 346 
2  636 
2  583 


13.896 
14.585 
13.254 
14.975 
14.992 


8.736 


8.548 
8.999 
9.321 


3.699 
3.651 
3.433 
3.594 
4  037 


5.. 328 
6.092 
6.661 
7.620 
8.352 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du,.Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne. 
Viemie-Tr. 
Barcelone.  . . 
Madrid  vpiscm 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétei-sb. . . 


papier  court 


Valeur 


s  a  vue 


Londres   — 

—    oh.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York. ...  — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.    Me  kil.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  OIG"")  . . . 

—  —  nouv.  litre  :  900"). 
Couronnes  de  Suéde   


Plus 


4  % 
i  % 

moins 

4% 


4  % 
■■  >  % 
3  % 
i  % 
au  pair 
3437  » 
218  89 


26jnill. 

2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

205  37 
121  4i 
102  37 

203  37 
121  44 
102  37 

205  30 
121  50 
102  37 

205  30 
121  56 
102  50 

205  50 
121  69 
102  62 

393  .. 
400  . . 
262  .. 

.390  73 
.395  .. 
261  50 

391  . 
393  .. 
261  50 

388  .. 
395  . . 
261  50 

389  .. 
395 
262  ..' 

25  12 
23  U 

0  23p. 

6  3  p. 

\)  nlp. 

314  .. 

25  123 
23  15 

0  S5p. 

6  37p. 

0  81p. 

514  . . 

25  13 
23  175 

0  25p. 

6  5tlp. 

0  69p. 

51 4  . . 

25  145 
•i5  17 

0  23p. 

6  73p. 

0  69p. 

314  50 

25  155 
25  173 

0  25p. 

6  37fi. 

0  62p 

514  50 

3437  .. 
101  67 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  . 
102  33 
80  .30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
102  98 
80  50 
23  80 
20  00 
49  . . 
27  30 

3137  .. 
10  J  33 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
102  33 
80  50 
23  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


ISjuill. 

25juill. 

lo'a. 

JÙt 

8  anùt 

15  août 

22  août 

48 

05 

48  .. 

48 

17 

48  12 

48  12 

48  10 

100 

18 

100  21 

100 

21 

100  2i 

100  20 

100  21 

166 

25 

166  23 

170 

169  . 

165  .. 

163  .. 

27 

90 

27  30 

28 

23 

28  10 

28  80 

28  80 

81 

40 

81  40 

81 

45 

81  40 

81  33 

81  30 

100 

17 

100  16 

100 

16 

100  18 

100  16 

100  20 

100 

45 

100  85 

100 

53 

100  57 

100  .53 

100  55 

Constantinople.  .... 

22 

91 

22  93 

22 

95 

22  96 

22  93 

22  97 

81 

37 

81  -411 

81 

51 

81  40 

81  35 

81  28 

106 

51 

106  62 

106 

71 

106  90 

106  85 

106  31 

100 

63 

100  63 

100 

63 

100  60 

100  53 

100  50 

735 

741  .. 

747 

750  .. 

753  .. 

753  .. 

23 

32 

23  36 

23 

36 

25  37 

25  37 

25  36 

27 

55 

27  20 

27 

95 

28  .. 

28  77 

28  62 

106 

37 

106  65 

106 

62 

106  92 

106  82 

106  37 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

40 

37  40 

37 

43 

37  42 

37  37 

37  35 

96 

37 

96  63 

96 

72 

96  70 

96  30 

96  35 

—     (à  3  mois  . .. 

96 

32 

96  60 

96 

62 

96-60 

96  45 

96  25 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Anjîleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or).. . 
Espagne  (peset.  jiap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . .  . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or). . . 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(ShaDgbi!)(taélarg.) 


1  234 
23  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


26juill 


1  226 
25  10 

1  03 
0  99 
0  78 
0  60 

2  07 
0  93 
4  O't 
0  99 
2  64 
0  99 


5  14 
2  47 
2  06 
1  81 
1  12 

1  67 

2  66 

3  66 


2  noût 


1  226 
25  125 

1  03 
0  99 
0  78 
0  58 

2  07 
0  93 

3  98 
0  99 
2  63 
0  99 


5  14 
2  52 
2  09 
1  82 
1  19 

1  67 

2  66 

3  66 


9  août  16  août  23  août 


1  227 
25  135 

1  03 
0  99 
0  78 
0  59 

2  07 
0  93 

3  98 
0  99 
2  63 
0  99 


5  14 
2  52 
2  11 
1  81 
1  05 

1  67 

2  66 

3  66 


1  227 
25  145 

1  03 
0  99 
0  77 
0  60 

2  07 
0  93 

3  98 
0  99 
2  63 
0  99 


5  14 
2  52 
2  11 
1  81 
1  09 

1  67 

2  67 

3  61 


1  229 
25  145 

1  03 
0  99 
0  77 
0  60 

2  07 
0  93 

3  98 
0  99 
2  64 
0  99 


5  14 
2  52 
2  13 
1  81 
1  09 

1  67 

2  66 

3  61 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  23  août  1900 


100  fremcs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  44 

En  Angleterre   100  17 

Kn  Autriche-Hongrie ...  101  27 

En  Belgique   100  23 

En  Espo'jne   128  53 

En  Grèce   165  . . 

En  Hollande   100  31 

En  Italie   106  80 

En  Portugal   140  36 

En  Roumanie   100  53 

En  Russie   100  66 

En  Suisse   100  62 

Aux  Etats-Unis   100  68 

Au  Mexinue   215  47 

En  Ré/mol.  Argentine..  234  20 

Au  Chili   104  42 

Au  Brésil   260  33 

Aux  Indes   100  ■  ■ 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   206  92 


100  fraulcs 
en  billets  de  banque  étranger! 
valent  en  France  : 

BiUels Allemands   99  56 

—  Anglais   99  83 

—  Austro-Hongrois.  98  73 

—  Belges   99  73 

—  Espagnols   77  80 

—  Grecs   60  30 

—  Hollandais   99  69 

—  Italiens   93  63 

—  Portugais   71  24 

—  Roumanie    99  45 

—  Russes   99  24 

—  Suisses   S9  38 

Pièces  des  Etats-Unis   S9  32 

—  du  Mexique   46  40 

Billets  de  la  Rén.  Argent.  42  68 

—  da  Chili   95  76 

—  du  Brésil   38  38 

Pièces  des  Indes   100  .  - 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   48  32 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  '23  août  1900. 
La  devise  hollandaise  est  toujours  au  même  point,  mais  en 
Allemagne  et  en  Autriche  la  tension  monétaire  diminue  et  le 
change  "sur  ces  deux  pays  est  meilleur  sans  qu'il  soit  remonté 
encore  chez  nous  au-dessus  du  gold  point  d'entrée.  Nous  ne 
considérons  cependant  pas  du  tout  les  besoins  d'argent  de 
l'Allemagne  comme  satisfaits,  et,  avecla  reprise  qui  se  mani- 
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feste  toujours  à  la  lin  do  septembre,  il  y  a  tout  lieu  de 
penser  que  nous  assisterons  à  do  nouveaux  embarras. 

Le  change  sur  Madrid  est  à  389  sans  grande  variation. 

Lo  papier  portugais  se  stéréotype  à  liitr».  Le  rouble  s'amé- 
liore à  2(V2,  lo  versemont  est  à  260. 

Le  chèque  sur  Londres  à  20.17  1/2  est  à  peu  \)rbs  au  même 
cours  que  la  semaine  dernière  ;  il  y  a  une  grande  aisance 
monétaire  à  Londres  par  suite  des  arrivages  d'or  dont  nous 
parlons  plus  loin  et  un  abaissement  du  taux  de  l'escompte 
pourrait  s'ensuivre,  ce  qui  n'est  pas  pour  faire  hausser  le 
chèque  chez  nous. 

Les  devisos  suisses  et  belges  ne  varient  que  dans  des  limites 
très  restreintes,  laissant  une  marge  de  bénéfice  aux  cambistes 
qui  opèrent  sur  la  monnaie  d'argent. 

Le  papier  italien  s'améliore  légèrement,  le  New- York  reste 
à  r)14  50. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singppourt  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeii'o  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de 'l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


25  juillet 


2/0  1/4 

2/9  1/8 

2/0  .'i/8 

2/0  1/2 


1/3 
1/3 
10 

n 


7/8 

T/8 
5/8 
9/32 


142  20 
VIlO  ./. 
27  3/4 


l"  a.iùt 


2/0  3/8 

2/9  1/8 

2/0  .5/8 

2/0  5/8 


1/3  7/8 

1/3  7/8 

11  3/8 

17  5/16 

138  70 

77/9  1/2 

28  ./. 


aoùl 


2/0  3/8 

2'9  7/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 


1/3  7/8 

1/3  7/8 

10  -/. 

17  9/32 

135  90 

77/9  1/4 

28  ./. 


15  adùt 


2/0  3/8 
2/9  3/8 
2/0  11/16 
2/0  5/8 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  7/16 
17  9/32 

136  .. 

77/9  1/4 
28  1/16 


22  août 


2/0  7/16 
2/9  3/8 
2/0  5/8 
2/0  11/16 


1/3  20/32 
1/3  15/16 
10  3/8 
17  9/32 

134  20 
T7/9  1/2 
28  1/4 


L'argent  métal  étant  en  reprise,  les  devises  argent  ont  un 
peu  progressé;  le  Yokohama  recule  de  1/16. 

La  Banque  d'Angleterre  a  adjugé,  mercredi,  20.00.000  rou- 
pies en  billets  de  Gouvernement  et  en  ordres  télégraphiques 
sur  l'Inde.  Les  demandes  étaient  de  351.10.000  roupies  en 
billets  et  de  1.00.000  roupies  en  ordres  télégraphiques.  Pour 
la  semaine  prochaine,  on  a  fait  des  demandes  pour  une 
somme  de  20.00.000  roupies.  Le  total  de  billets  et  d'ordres 
télégraphiques,  accordés  dul»''au  21  août,  s'élève  à  509.77.727, 
représentant  une  valeur  de  3.391.588  liv.  st. 

La  petite  hausse  que  l'on  observe  sur  les  remises  sur  Cal- 
cutta vient  de  ce  que  les  exportations  de  jute  ont  notable- 
ment progressé. 

Le  Rio-.Janeiro  est  à  10  3/8,  venant  de  10  1/lG  ;  on  n'a  que 
peu  de  données  sur  la  récolte  de  café,  mais  on  pense,  en 
général,  qu'elle  sera  supérieure  à  celle  de  l'année  dernière  ; 
cet  élément  est  d'une  importance  capitale  pour  le  change 
brésilien. 

Pas  de  changement  sur  le  Valparaiso. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  revient  peu  à  peu  au 
cours  de  127  0/0,  elle  est  de  134  20  après  136. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londres,  il  est  à  77/9  1/2.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  sont  à  76/5  l'once,  sauf  le  yen,  qui 
n'est  payé  que  76/4  1/2.  Il  y  a  peu  de  demandes  d'or  sur  le 
Marché  et  la  Ban(]ue  absorbe  à  peu  près  tout  ce  qui 
arrive. 

Le  mouvement  d'or  hors  banque,  du  9  au  16  août,  a  été  le 
suivant  : 

Entrées  Sorties 

New-York  £  683.000 

Indes  Occidentales...    18.000  Néant 

700.000 

L'argent  en  barres  est  à  28  1/4;  le  marché  nst  calme,  mais 
quelques  ordres  de  l'Inde  ot  de  l'Extrême-Orient  ont  un  peu 
relevé  les  cours. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  du  9  au  10  août  il  a 
été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  171. 3G3  liv.  st.  d'ar- 
gent, soit  5.414.319  liv.  st.  depuis  le  commencement  de  l'an- 
née, contre  4.257.999  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  celte  semaine  de  changement  dans  lès  taux 
d'escompte  officiels  : 

Escompte  hors  Banqiie 

Places 

Paris  

Londres . . , 

Berlin  

New  -  York  / 
(timemoney)  \ 

L'escompte  hors  banque  s'est  relevé  à  Paris;  sur  les  autres 
places,  il  est  assez  faible. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  147  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 


26  juin. 

2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

3~/. 
4  ./. 
4  ./. 

3~./. 
\  1/8 
4  ./. 

3~/. 

4  1/8 
4  1/4 

2  1/2 
4  ./. 
4  1/8 

3?/. 

3  ]/2 

4  ./. 

2  3/4 

2  1/2 

2  3/4 

2  3/4 

2  3/4 

Pendant  la  soniaine  correspondante  de  l'annéo  dernière,  il 
était  passé  l!")?  millions  sterling.  Il  y  a  doii<;  une  dimliiutiou 
de  10  millions  sterling. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  augmenté  de 
14.197.000  fi'. 

La  circulation  a  rendu  4.710.000  fr.  à  Paris  et  3  570.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  entré  pour  10.454.000  fr.  de  ma- 
tières, il  en  est  sorti  pour  4.867.000  fr.  et  il  est  venu  330.000 
francs  de  Suisse. 

L'encaisse  argent  a  progressé  de  2. 869.000  fr»  La  circula- 
tion a  rendu  1.990.000  fr.  à  Paris  et  1.628.000  fr.  dans  lés 
succursales;  il  est  venu  169.000  fr.  du  Sénégal  ot  100.000  fr. 
de  Suisse;  il  a  été  expédié  1.010.000  fr.  en  Suisse  et  20.000  fr. 
à  Alger.  La  circulation  a  baissé  de  48  millions.  La  contre- 
partie des  mouvements  de  l'encaisse  et  de  la  circulation  se 
trouve  dans  les  comptes  courants  qui  ont  augmenté  de 
42  millions,  et  dans  le  portefeuille  cjui  a  baissé  de  23  mil- 
lions ;  les  avances  ont  augmenté  de  1  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  progressé  de 
18  millions,  la  circulation  a  diminué  de  20  millions,  les 
comptes  courants  ont  grossi  de  50  millions,  le  portefeuille  et 
les  avances  n'ont  pas  changé. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 
Achat  en  barres  . .  £  1115.000    Afrique  du  Sud. . .  %  25.000 

Amérique   vS3.000   Amérique  du  Sud. . .  lO.OGO 

Australie   201.000    Destinât,  inconnue.  25.000 

Indes   64.000   Excédent  des  entrées  2053.000 

Total  des  entrées .  2113.000  Total  égal . . . .  2113.000 

Les  entrées  excèdent  les  sorties  de  51.325.000  fr.,  auxquelles 
s'ajoutent  11.675.000  fr.  rendus  par  la  circulation,  ce  qui 
porte  l'augmentation  de  l'or  à  63  millions.  De  nombreux  en.- 
vois  sont  encore  attendus  soit  de  New- York,  soit  d'Australie. 
La  production  minière  de  ce  pays,  qui  prenait  depuis  quel- 
ques mois  le  chemin  de  l'Inde,  va  maintenant  aller  en  Anglè- 
terre. 

On  s'attend  pour  l'hiver  à  de  grandes  demandes  de  la  part 
de  l'Egypte. 

La  circulation  a  baissé  de  8  millions,  le  portefeuille  de  41 
millions,  les  autres  comptes  n'ont  pas  changé. 

La  Banque  a  vendu  ou  mis  en  report  5  millions  de  Conso- 
lidés, la  proportion  de  la  réserve  aux  engagements  est  de 
41.04  0/0,  contre  36. 'i9  la  semaine  dernière. 

La  circulation  de  la  Banque  d' Autriche- Hong  rie  est  en  di- 
minution de  13  millions,  le  portefeuille  a  baissé  de  19  mil- 
lions, les  avances  perdent  2  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  les  comptes  courants  ont  fléchi 
de  9  millions  et  le  portefeuille  de  10  millions. 

La  Banque  d'Espagne  présente  des  bilans  toujours  identi- 
ques mais  avec  des  chiffres  très  élevés. 

La  Banque  d'Italie  accuse  une  augmentation  de  18  luii- 
lions  dans  la  circulation,  les  autres  comptes  ne  présentent' 
rien  de  saillant. 

Les  autres  banques  ne  présentent  rien  qui  mérite  d'être  si- 
gnalé. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


du  29  juil. 

Depuis 

(lu  W  juil. 

Depuis 

OR 

au  i  août 

le  1«  janv. 

au  i  août 

le  l"  jauv. 

Grande-Bretagne 

)) 

3.652.400 

93.996 

15.655.574 

254.760 

4.500.709 

» 

325.884 

Autres  pays  ... 

16.700 

5.850.922 

42.847 

864.2.30 

Total  1900... 

16.700 

29.(365.605 

'r3.847 

1.. 538. 870 

—  1899... 

10.000 

25.793.312 

.')7 1.603 

8.688.734 

—  1898... 

» 

4.689.597 

329.979 

39.331.686 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

1.357.8r)5 

29.703.880 

» 

59.514 

428.556 

» 

965 

» 

4.100 

» 

2.628 

Autres  pays .... 

8.800 

350.130 

.328.993 

2.588.-564 

Total  1900... 

1.366.655 

.30.480.672 

.328.993 

2.651.671 

—  1899... 

551.490 

28.591.887 

45.727 

2.290.230 

—  1898... 

941.512 

26.. 523. 460 

60.083 

1.4f)7.192 

2-28 
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Banques  associées  de  New-Yorft 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 
Circula 
tion 


1899  19  aofit.. 

1900  4  août.. 
1900  U  août.. 
19ÛÔ  18  août.. 


Encaisse 


17;{.6 
176.6 
177.0 
168.9 


14.0 
26.6 
27.4 
28.0 


Dépôts 

Portefeuill* 

851.2 

747.7 

894.5 

803  7 

897.4 

808.0 

894.3 

814.9 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New- York  est  en  di- 
minution, mais  l'or  retiré  de  leurs  caisses  paraît  avoir  été 
prélevé  pour  la  circulation  intérieure  ;  c'est  le  Trésor  qui, 
sembie-t-il,  fournit  le  métal  exporté. 

La  circulation  des  Banques  associées,  quoique  insigni- 
fiante, a  doublé  depuis  l'année  dernière  ;  c'est  le  résultat  de 
la  nouvelle  loi  monétaire,  qui  a  beaucoup  augmenté  le  volume 
des  billets  de  banque  aux  Etats  Unis  et  qui  est  la  seule  cause 
des  expéditions  d'or  que  ne  justifient  ni  la  situation  du  com- 
merce extérieur,  ni  l'état  du  change. 

Les  Banques  contiauent  à  prêter  largement  et  à  très  bas 
lirix.   

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

101.2 

192.3 

8.9 

54.4 

57.7 

82.4 

201.4 

5.7 

91.8 

66.7 

80.8 

215.8 

4.0 

100.8 

68.9 

75.6 

205.9 

5.5 

95.2 

66.7 

8  juil  99 

19(10 
23  juin 
bO  juin 
7  juin 

Ii'encaisse  de  la  Banque  du  Japon  a  baissé  mais  la  cir- 
culation a  encoîe  baissé  davantage,  le  portefeuille  et  les 
avances  ont  éprouvé  le  recul  habituel  du  commencement  du 
mois.  Dans  (juelquos  jours  nous  pourrons  juger  du  concours 
donné  par  la  Banque  à  l'Etat,  si  elle  lui  en  a  donné  un,  à 
l'occasion  de  la  guerre. 
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Laa  Monnaie  anglaise  en  1899 

Nous  avons  déjà  analysé  sommairement  le  rapport  du 
Direct'-ur  de  la  Monnaie  anglaise  pour  18^9. 

Ce  document  nous  montre  que  le  travail  entrepris  pendant 
cette  année  a  été  des  plus  importants  ;  la  frappe  de  l'or  a  at- 
teint un  chiirre  qui  n'avait  été  dépassé  qu'en  1892  et  1893. 
L'ôini-ision  tolale  des  monnaies  d'or  repiésente  une  valeur 
ie  8..'i2  ).yaO  livres  sterling,  dont  6.839.800  souverains  et 
l.oSl.OUO  demi-souverains.  D'autre  part,  il  a  été  retiré  de 
ta  circulation,  conformément  à  l'act  de  1891,  1.800.000  liv. 
sterling  de  monnaies  anciennes,  et  le  rapport  nous  donne  un 
tableau  des  retraits  et  des  frappes  ellectués  depuis  la  mise  à 
exécution  de  c  t  act  De  1892  à  1899,  les  émissions  se  sont 
élevées  à  5J.550.900  liv.  st.  et  les  retraits  à  38.862.800  liv.  st.  ; 
ks  émissions  ont  donc  dépassé  les  retraits  de  14.688.100  liv. 
sterling.  Il  ne  s'ensuit  pas  que  cet  excédent  représente  le 
montant  de  l'augmentation  de  la  circulation.  Il  faut  teoir 
compte,  en  effet,  des  importations  et  exportations  de  pièces 
anglaises,  des  refontes  pour  les  besoins  industriels,  des  sor- 
ties d'or  effectuées  par  les  voyageurs. 

D'après  la  statistique  du  Board  of  Trade,  les  importations 
de  monnaies  d'or  britanniques  de  1892  à  1899  se  sont  élevées 
à  69.546.009  liv.  st.  et  les  exportations  à  59.896.000  liv.  st., 
soit  un  excédent  de  9.650.000  liv.  st.  pour  les  premières.  Pour 
diverses  raisons,  cependant,  ces  statistiques  ne  doivent  être 
considérées  comme  absolument  exactes  et  on  ne  peut  que 
faire  une  évaluation  très  peu  apiiroximative  de  la  quantité  de 
monnaie  employée  pour  les  usages  industriels;  il  en  est  de 
môme  pour  les  sorties  d'or  provenant  du  fait  des  voyageurs. 
Si,  à  cause  de  ces  difficultés,  il  est  impossible  de  donner  une 
situation  exacte,  les  chiffres  connus  nous  montrent  qu'il  y  a 
eu,  pendant  les  dernières  années,  une  forte  expansion  de  la 
circulation  d'or. 

Il  y  a  eu,  d'autre  part,  une  amélioration  sérieuse  dans  la 
condition  de  cette  circulation.  En  1892,  sur  32.041.700  souve- 
rains qui  passèrent  par  les  balances  de  la  Monnaie,  29.49  0/0 
furent  reconnus  légers  et  sur  19.565.000  demi-souverains,  la 
proportion  de  monnaie  légère  fut  de  (19.70  0/0.  En  1899,  la 
proportion  n'a  plus  été  que  de  3.07  0/0  pour  les  premiers  et 
de  10.28  0/0  pour  les  seconds.  Bien  plus,  l'insuffisance  de 
poids  qui,  en  1892,  était  en  moyenne  de  2.631  d.  par  souve- 
rain et  de  2.919  d.  par  1/2  souverain,  était  ramenée  respec- 


tivement à  2.206  d.  et  1.726  d.  en  1899.  Le  Directeur  de  la 
Monnaie  peut  donc  affirmer  avec  raison  que  la  circulation  or 
a  été  remise  dans  un  état  satisfaisant,  grâce  aux  dispositions 
de  Tact  de  1891.  Pour  la  maintenir  dans  cette  condition,  il 
disposait  à  la  fin  de  1899  d'un  solde  de  Consolidés  représentant 
une  valeur  de  223.(JO0  liv.  st.  au  crédit  du  fonds  de  frappe. 

Un  fait  saillant  du  mouvement  de  l'or  en  1899,  est  la  grande 
diminution  des  consignations  de  monnaie  d'or  venant  d'Aus- 
tralie à  la  Banque  d'Angleterre.  Ce  fait  est  dû  à  la  diversion 
des  envois  vers  l'Afrique  du  Sud  et  l'Inde.  Voici,  du  reste,  un 
tableau  de  la  destination  de  l'exportation  d'or  de  Victoria 
pendant  les  trois  dernières  années  : 


Lieu  d'exportation 


1897 


1898 


1899 


(Livres  sterling) 

Royaumi'-Uni   5.359.484  2.669.403  298.712 

Inde  (excepté  Ceylan)   110.000  222.000  2.210.(00 

Ceylan   50.000  »  .")2.957 

(Jlolonie  du  Cap   »  »  775.000 

Natal   »  »  200.000 

Autres  pays   749.023  2. 759. .324  627.55:1 

6.268.507   5.650.727  4.164.522 

Le  même  mouvement  est  constaté  dans  les  envois  de  la 
Nouvelle-Galles  du  Sud.  Le  Directeur  de  la  Monnaie  de  Syd- 
ney déclare  que  "  les  exportations  de  souverains  vers  la  Nou- 
vell('-(3alles  du  Sud  et  de  Victoria  vers  l'Afrique  du  Sud  en 
1899  ont  atteint  1.500.000  liv.  st.,  tandis  que  l'Inde  a  tiré  de 
la  même  source  2.500.000  liv.  st.,  soit  douze  fois  moins  que  le 
montant  de  l'année  précédente  J^es  envois  en  Afrique  de- 
vront cesser  aussitôt  que  les  mines  du  Rand  seront  de  nou- 
veau en  activité,  mais  il  est  impossible  de  dire  dans  quelles 
projjortions  l'Inde  diminuera  ses  demandes. 


Monnaies  loumaines 

La  fonte  des  monnaies  divisionnaires  d'argent  retirées  de 
la  circulation  est  terminée.  Ces  monnaies  représentent  la 
somme  de  ^35.608  fr. 

MM.  Keller,  directeur  de  la  Monnaie  de  Hambourg,  et 
I.  R.  Simon,  représentant  de  la  maison  liasse  et  .Selfe, 
adjudicataires  de  la  frappe  de  la  nouvelle  monnaie,  ont  pris 
liviaison  des  lingots  et  les  ont  expédiés. 

Le  Ministère  des  finances  leur  a  remis  les  eslampilles  qui 
ont  servi  à  la  frappe  des  monnaies  d'argent  depuis  1884  ;  la 
date  seule  est  changée. 

Les  nouvelles  monnaies  seront  très  rapidement  frappées  et 
mises  à  bref  délai  en  circulation. 


L'Élection  présidentielle  aux  États-Unis 

La  convention  antiimpérialiste  d'Indianopolis  a  fixé  s.cs 
résolutions  dans  le  sens  que  l'on  prévoyait. 

Au  milieu  d'un  enthousiasme  indescriptible,  il  a  été  donné 
lecture  d'une  lettre  du  sénateur  républicain  Boutwell,  ancien 
.LTouverneur  de  Massachusets.  ancien  secrétaire  du  Trésor, 
annonçant  qu'il  abandonnait  le  parti  républicain  et  passait  du 
coté  de  M.  Bryan. 

Des  chefs  di^mocrates  influents  de  New-York,  partisans 
de  l'or,  MM.  Bourke-Gockran,  Perry-Belmont.  etc  ,  font  pu- 
blier des  lettres  par  lesquelles  ils  déclarent  que,  bien  qu'op- 
posés en  1896  à  M.  Bryan.  ils  adoploat,  cette  année,  sa 
candidature  contre  la  politique  impérialiste  de  M.  Mac 
Kinley. 

M.  Bourke-(Jiockran  a  conseillé  à  la  convention  de  ne  pas 
proclamer  une  troisième  candidature,  mais  d'engager  le3 
électeurs  à  porter  leurs  voix  sur  M.  Bryan. 

La  Convention,  dominée  par  ces  influences,  a  adopté 
une  adresse  au  peuple  américain  lui  recommandant  la  can- 
didature de  M.  Bryan  comme  un  moyen  efficace  d'arrêter 
l'impérialisme. 

M.  Mac  Kinley  prépare,  de  son  côté,  une  adresse  au  pays. 
Ce  manifeste  électoral  sera  soumis  au  (>abinet,  puis  rendu 
public.  Le  Président  y  déclare  que  l'opposition  tente  d'attri- 
buer à  faux  au  Gouvernement  une  politique  impérialiste. 
L'impérialisme  et  les  idées  d'agression  contre  des  peuples 
étrangers  n'ont  rien  de  commun  avec  l'expansion  naturelle, 
que  c'est  le  devoir  de  tout  Gouvernement  américain  de  favo- 
riser. La  participation  des  Etats-Unis  aux  opérât  ons  en 
Chine  n'a  pour  but  que  de  protéger  la  vie  et  la  piopriété  des 
citoyens  américains.  Finalement,  M.  Mac  Kinley, mal  à  l'aise 
sur  ce  terrain  de  l'impérialisme,  rappellerait  son  adversaire 
sur  celui  de  l'argent,  en  disant  que,  derrière  cetie  levée  de 
boucliers  contre  l'impérialisme,  les  démocrates  masquent  leur 
but  réel  qui  est  de  bouleverser  la  législation  monétaire  et  de 
réhabiliter  l'argent. 

Le  parti  républicain  se  montre  déconcerté.  Le  sénateur 
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Mark  llaniia,  ([ui  mène  hi  campagno  inackinleyiste,  est  las 
et  anxieux  ;  il  se  plaint  d'iuiiilTérence  dans  lo  parti,  les  sous- 
criptions au  fonds  éh'ctoral  se  l'ont  attendre.  Les  républicains 
se  rendent  compte  ainsi  de  la  grossi;  erreur  qu'ils  ont  com- 
miso  en  abandonnant  le  Sud  aux  démocrates,  qui,  mainte- 
nant, y  suppriment  le  droit  électoral  des  nègres,  privant 
ainsi  lès  républicains  d'un  bon  million  de  voix. 

Ajoutons,  cependant,  que  d'après  certains  journaux  anf^lais, 
le  découragement  montré  parles  chefs  républicains  serait 
calculé.  Il  aurait  pour  but  do  faire  croire  à  un  péril  et  de 
concentrer  ainsi  plus  facilement  toutes  les  forces  du  parti, 
trop  disposées  à  s'abstenir  en  croyant  que  la  victoire  est  as- 
surée d'avance. 


Le  Change  Chilien 

Dans,  son  rapport  sur  la  situation  économique  du  Chili, 
M.  Pourot,  conseiller  du  commerce  extérieur  de  France  à 
Santiago,  écrit  ce  qui  suit  : 

.>  Le  fait  saillant  est  l'amélioration  constante  du  change  sur 
l'Europe.  A  la  suite  de  la  loi  de  juillet  1898  et  de  l'émission 
de  50.000.000  de  piastres  de  papier  monnaie,  le  change  était 
tombé  à  10  1/2  pence  la  piastre.  Il  y  avait  bien  à  cette  baisse 
quelque  chose  de  factice,  puisque  la  balance  commerciale  ne 
la  justifiait  pas,  mais  l'étroitesse  du  Marché  financier,  la 
puissance  de  la  spéculation  et  certaines  circonstances  poli- 
tiques rendaient  tout  le  monde  commercial  perplexe  sur 
l'avenir  du  pays.  Néanmoins,  depuis  janvier  lb99,  où  fut 
atteint  le  change  désastreux  de  10  1/2,  nous  avons  eu,  avec 
des  fluctuations,  un  retour  lent  et  progressif  vers  des  taux 
meilleurs  :  chaque  mois  marquait  un  pas  vers  le  pair  et  à 
l'heure  où  j'écris  ces  lignes,  le  change  est  à  17  pence,  ce  qui 
ne  signifie  que  4  0/0  de  perte  sur  le  pair  que  nous  attein- 
drons probablement  avant  peu  de  jours. 

Les  abondantes  exportations  n'ont  pas  été  le  seul  facteur  de 
cette  amélioration  :  le  Gouvernement  a  régulièrement  fait  en 
Europe  les  remises  destinées  à  constituer  le  fonds  de  conver- 
sion prévu  par  la  loi  de  juillet  de  1898  :  à  l'heure  actuelle,  les 
ressources  disponibles  s'élèvent  à  18  millions  en  chiffres 
ronds,  le  budget  prévoit  en  outre  16  millions  1/2  et  il  ne  fait 
de  doute  pour  personne  que  l'Etat  sera  parfaitement  à  même, 
le  1"  janvier  1902,  de  rembourser  les  billets  au  pair. 

Mais  cette  sage  politique  a  été  sérieusement  aidée  par  l'ex- 
portation considérable  de  nitrate  de  soude,  SO  millions  de 
quintaux  contre  2^  millions  en  1898-99.  En  outre,  l'exporta- 
tion des  minerais  de  diverses  natures,  mais  principalement 
de  cuivre,  a  repris  sur  une  vaste  échelle  grâce  à  la  hausse  des 
métaux.  L'agriculture  a  aussi  apporté  son  concours,  mais 
dans  une  proportion  bien  plus  réduite.  C'est  le  point  faible 
du  pays.  Gâtés  par  un  crédit  trop  facile,  beaucoup  de  pro- 
priétaires fonciers  ont  succombé  sous  le  poids  d'hypothèques 
dont  la  valeur  n'avait  pas  toujours  été  consacrée  à  des  amé- 
liorations de  leurs  biens.  D'autres  vivent  péniblement  au  jour 
le  jour  et  aucun  grand  progrès  ne  se  laisse  sentir.  En  outre, 
le  manque  absolu  d'immigration  ne  contribue  pas  peu  à  l'ab- 
sence de  vitalité  des  campagnes.  La  région  viticole  de  San- 
tiago et  de  l'Acconcagna  ferait  seule  un  peu  exception. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtnre  du  jeudi 


16  août 

23 

aoùl; 

FONDS  D'ÉTATS 

■-•  C 

—  a 

3 

—  c 

3 

Ss 

c  g 

QJ  O) 

•a 

P-.-a 

1" 

g: 

100  47 

33  49 

2  98 

100  62 

33  54 

2  98 

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.2Û). 

y9  70 

3b  25 

2  75 

99  .50 

36  18 

2  76 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

98  95 

24  73 

4  04 

99  75 

24  93 

4  01 

95  90 

31  96 

3  12 

96  50 

32  16 

3  10 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr  ). . . 

71  97 

17  99 

5  56 

72  60 

18  15 

5  50 

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

197  . 

197  . 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

90  75 

30  25 

3  30 

90  87 

30  29 

3  30 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50) . . . 

96  55 

24  13 

4  14 

98  50 

24  62 

4  04 

Italie  4  %  net  

92  70 

23  17 

4  31 

93  45 

23  36 

4  '<?8 

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20) 

84  .. 

28  .. 

3  57 

8i  .. 

28  .. 

3  57 

23  30 

23  30 

4  29 

28  37 

23  37 

4  27 

76  30 

19  12 

5  22 

73  75 

18  43 

5  42 

83  50 

27  83 

3  59 

84  60 

28  20 

3  54 

Serbie  4  %  1895   

61  50 

15  37 

6  50 

62  05 

15  51 

6  44 

Suéde  '6y^.%  1895  (ch.  f .  25  fr. 20) 

99  .. 

28  28 

3  53 

98  97 

fi  27 

3  53 

Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 

96  50 

32  16 

3  10 

97  60 

32  53 

3  07 

Turquie  convertie  1  %  série  D... 

23  20 

23  20 

4  31 

23  42 

23  42 

4  26 

—      Priorité  4  %  1890  

474  .. 

23  70 

4  21 

494  50 

24  72 

4  04 

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 

85  20 

38  40 

|3  .52 

1  86  40 

28  80 

3  47 

Situation  FinanciÈre  Générale 


Europe.  —  France.  L'annonce  de  l'entrée  dos  troufj»;8 
alliées  dans  IVkin  a  produit  un  excellent  ellet  sur  lo 
Marché,  et  ce  sont  les  Fonds  d'Elnts  qui  ont  donné  le 
signal  de  la  reprise.  On  ne  reste  cependant  pas  aux 
plus  hauts  cours,  quelques  réalisations  s'étant  pro- 
duites pendant  les  dernières  séances. 

Nos  Fonds  Fronçais  sont  toujours  demandés  par  le 
comptant.  Parmi  nos  Etablissements  de  Crédit,  la 
Banque  de  Paris  et  le  Crédit  Lyonnais  se  sont  parti- 
culièrement distingués.  Dans  le  groupe  des  Valeurs 
Industrielles,  il  faut  citer  le  Sues,  qui  est  en  avance 
sensible. 

Allemagne.  —  La  prompte  entrée  des  alliés  à  Pékin 
n'a  pas  rassuré  le  public  yur  l'issue  favorable  des  évé- 
nements de  Chine,  car  on  s'attend  à  des  complications 
pour  l'époque  où  le  maréchal  de  Waldersee  mènera  sa 
mission  à  bonne  fin. 

La  situation  du  marché  monétaire  s'améliore  tou- 
jours ;  nous  publions,  page  247,  le  mouvement  des  en- 
trées et  sorties  d'or  dans  les  dernières  années. 

Le  revenu  total  des  contribuables  des  villes  dont  le 
revenu  dépasse  3.000  fr.,  est  de  2.875  millions  de  marks  ; 
celui  des  mêmes  contribuables  habitant  la  campagne, 
de  697  millions. 

Angleterre.  —  Le  terme  fixé  par  le  Gouvernement 
pour  la  fin  de  la  guerre  est  sur  le  point  d'être  arrivé, 
et  les  nouvelles  du  Transvaal  sont  loin  de  faire  prévoir 
le  terme  de  la  campagne. 

D'autre  part,  la  situation  du  marché  monétaire  n'est 
guère  favorable,  malgré  les  importations  d'or  des  Etats- 
Unis. 

Pendant  le  premier  semestre,  le  taux  élevé  de  l'ar- 
gent a  favorisé  les  bénéfices  des  banques  ;  la  plupart 
d'entre  elles  ont  pu  augmenter  les  bénéfices  servis  à 
leurs  actionnaires. 

La  tendance  de  la  Bourse  de  Londres  est  au  calme. 

Espagne.—  M.  Silvela  a  déclaré  dans  une  interview 
que  la  situation  politique  était  satisfaisante.  Le  budget 
sera  présenté  en  novembre  avec  le  crédit  nécessaire 
pour  la  réforme  du  matériel  de  guerre.  M.  Silvela  an- 
nonce diverses  autres  réformes  financières  :  au  point 
de  vue  des  impôts,  de  la  circulation  fiduciaire  et  de  la 
monnaie.  «  Il  faut  surtout,  a  dit  le  Ministre,  délier  les 
liens  qui  unissent  la  Banque  au  Trésor  en  allégeant  le 
portefeuille  d'effets  publics  pour  augmenter  celui  des 
effets  commerciaux.  » 

Italie.  —  On  prévoit  une  crise  ministérielle  pour  la. 
rentrée,  plusieurs  Ministres  devant  être  remplacés.  II. 
ressort  des  discours  du  Boi  qu'il  entend  prendre  une 
part  active  au  gouvernement  du  pays. 

Le  commerce  extérieur  des  sept'  premiers  mois  a- 
donné  aux  importations  910.600.000  lire  et  aux  expoi^ 
talions  769.900.000  lire.  Par  rapport  à  la  même  période 
de  l'année  précédente,  les  premières  ont  augmenté  de 
43  millions  de  lire,  les  secondes  ont  diminué  de 
9  millions. 

Roumanie.  —  Les  relations  entre  la  Roumanie  et  la 
Bulgarie  sont  extrêmement  tendues,  le  Gouvernement 
roumain  accusant  le  gouvernement  bulgare  de  couvrir 
le  Comité  révolutionnaire  macédonien,  dont  le  siège  est 
à  Sofia,  et  qui  a  commis  plusieurs  crimes  contre  des 
sujets  roumains. 

En  1899-1900,  l'étendue  des  cultures  en  Roumanie  * 
occupé  5. 5a4. 854  hectares.  La  plus  grande  surface  a  été 
employée  pour  le  maïs. 

Serbie.  —  Le  Gouvernement  vient  d'établir  un  règle- 
ment pour  les  introductions  de  nouvoUes  dépenses  dans 
le  budget  :  il  aura  pour  but  de  rendre  ces  introductions 
plus  difficiles  et  de  ramener  plus  d'ordre  dans  le  règle- 
ment et  l'élaboration  des  comptes. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  recettes  douanières  à% 
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J>résil  se  sont  élevées,  pendant  le  premier  de  1900,  à 
9.892.020  milreis-or  et  7(j.216.839  milreis-papier. 

Pour  l'Etat  de  Para,  la  recette  prévue  pour  1900- 
1901  est  de  7.999  contos-or;  la  dépense  est  fixée  à 
7.933  contos. 

Etats-Unis.  —  Des  élections  auront  lieu  à  Cuba  pour 
nommer  les  délégués  qui  donneront  une  Constitution 
au  pays. 

La  production  de  la  fonte  s'est  élevée,  pendant  le 
premier  semestre  1900,  à  7.642.569  tonnes,  au  lieu  de 
6.287.167  tonnes  pour  la  période  correspondante  de 
1899.  Les  demandes  se  sont  actuellement  ralenties. 

Mexique.  —  A  la  suite  du  décret  autorisant  la  liJjre 
importation  des  animaux  destinés  à  l'amélioration  des 
races  indigènes,  le  Mexique  a  l'ait  des  commandes  s'é- 
levant  à  plus  de  75.000  piastres. 

Uruguay.  —  Les  recettes  des  douanes  de  l'exercice 
1899-1900  se  sont  élevées  à  2. 071.491  liv.  st.,  en  aug- 
mentation de  3  0/0  sur  la  même  période  de  l'année 
précédente.  Cette  progression  est  bien  au-dessous  de  ce 
que  l'on  attendait. 

Asie.  —  Japon.  En  1899-1900  les  exportations  de 
soie  ont  dépassé  56.000  balles,  la  récolte  ayant  été 
supérieure  aux  prévisions. 

Les  maisons  japonaises  prennent  une  part  crois- 
sante aux  expéditions  de  Yokohama. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  SOï'si<iii  des  Conseils  géni'raux.  —  Dislrilmlion 
des  Récompenses  de  rKxjjusition.  — M.  Loubct  à  Rainljouillel. 

La  session  d'août  des  Conseils  généraux  s'est  ou- 
verte le  20  août  dans  toute  la  France.  Cette  session  est 
la  plus  importante  de  Tannée,  c'est  celle  où  les  assem- 
blées départementales  exercent  le  véritaljle  rôle  qui  leur 
est  attribué  dans  la  répartition  des  quatre  contribu- 
tions directes.  Sans  aucun  doute,  les  Conseils  généraux 
rempliront  cette  tùche,  mais  ce  ne  sera  pour  ces  assem- 
])lées  qu'un  accessoire,  et  à  côté  des  alïaires  départe- 
mentales, les  affaires  de  politique  générale  seront  très 
largement  traitées. 

La  séance  d'ouverture  n'a  été  marquée  par  aucun 
incident  bien  saillant  et  il  ne  paraît  pas  qu'on  doive 
tirer  une  indication  quelconque  de  l'élection  des  bu- 
reaux, où  les  questions  de  personne  jouent  d'ailleurs  un 
rôle  important.  Presque  partout  les  bureaux  sortants 
ont  été  réélus  avec  les  membres  du  Parlement  qui  en 
faisaient  précédemment  partie. 

Dans  la  plus  grande  partie  des  départements,  les  pré- 
;^idents  se  sont  Ijornés  à  remercier  leurs  collègues; 
presque  tous  ont  exprimé  des  vœux  pour  le  succès  de 
nos  officiers  et  de  nos  soldats  des  troupes  de  terre 
et.de  mer  qui,  actuellement,  sur  la  terre  lointaine, 
combattent  pour  la  France  et  la  civilisation. 

Ainsi  qu'on  le  voit,  la  première  séance  des  Conseils 
généraux  a. été  des  plus  calmes.  Puissent  nos  assem- 
blées départementales  persévérer  dans  cette  attitude 
durant  toute  la  session. 

'vw  La  distribution  solennelle  des  récompenses  de  l'Exposi- 
tion universelle  de  1900  a  eu  lieu  le  18  août,  dans  la  grande 
salle  dos  Fêtes  du  Palais  du  Ghamp-de-Mars. 

Le  Président  de  la  République,  accompagné  de  M.  Wal- 
deck-Roussea«i,  président  du  Conseil,  ministre  de  l'intérieur 
■et  des  cultes,  du  général  Dubois  et  de  M.  Gombarieu,  secré- 
taires généraux  de  la  Présidence,  de  M.  Demagny,  secrétaire 
général  du  Ministère  de  l'intérieur,  du  personnel  de  la  mai- 
son civile  et  militaire,  escorté  par  un  escadron  de  cavalerie, 
est  arrivé  à  trois  heures  moins  le  quart  à  la  porte  du  quai 
d'Orsay  ;  une  foule  considérable  se  pressait  sur  son  passage 
et  témoignait  de  ses  sentiments  sj-mpathiques  et  respectueux. 

Le  Président  de  la  République  a  prononcé  un  gnind  dis- 
cours qui  a  été  accueilli  par  des  salves  d'applaudissements 
enthousiastes.  Voici  la  péroraison  de  ce  discours  : 


puissance  nouvelle  d'expansion  et  de  persuasion.  La 
solidarité,  à  qui  nous  devons  déjà  de  grandes  choses, 
rendra,  dans  l'avenir,  plus  fragile  le  triomphe  de  la 
force,  mieux  reconnue  la  souveraineté  du  droit  ;  elle 
imposera  le  règlement  amiable  des  conflits  interna- 
tionaux et  l'affermissement  de  la  paix,  toujours  plus 
glorieuse  que  la  plus  glorieuse  des  guerres.  Elle  ne  sup- 
primera pas,  sans  doute,  tout  ce  que  les  mauvaises 
passions  peuvent  enfanter  de  maux  et  de  ruines,  mais 
elle  nous  permettra  d'apercevoir  d'un  peu  plus  près  le 
but  suprême  vers  lequel  tendent  les  intelligences  libres 
et  les  cœurs  généreux  :  la  diminution  des  misères  de 
toute  sorte  et  la  réalisation  de  la  fraternité. 

Le  Ministre  du  commerce  a  pris  ensuite  la  parole  et  a  fait 
l'historique  de  l'Exposition  tfniverselle.  Son  discours,  très 
étudié,  a  été  très  applaudi. 

Enfin.  M.  Picard,  commissaire  général,  a  procédé  à  la 
distribution  du  palmarès  aux  Présidents  des  groupes.  Cette 
remise  des  listes  officielles  a  tenu  lieu  de  distribution  des 
récompenses  qu'il  était  impossible  de  décerner  individuelle- 
ment aux  titulaires  au  cours  de  cette  cérémonie,  en  raison  du 
nombre  considérable  des  lauréats. 

L'orchestre  et  les  chœurs  ont  exécuté  ensuite  divers  mor- 
ceaux de  musique  et  la  cérémonie  a  pris  fin. 

Lorsque  le  Président  de  la  République  a  quitté  l'estrade, 
l'assistance,  visiblement  enthousiasmée,  lui  a  fait  une  ovation 
grandiose  et  a  clôturé  ainsi  cette  journée  qui  consacre  d'une 
si  éclatante  façon  la  grande  victoire  pacifique  organisée  par 
le  Gouvernement  de  la  République  et  remportée  par  la 
France. 

•wv  Le  Président  de  la  République  a  quitté  Paris  le 
21  août  pour  se  rendre  à  Rambouillet,  où  il  va  prendre 
quelque  repos.  Les  secrétaires  généraux,  M.  Gombarieu,  et 
le  général  Dubois  l'accompagnent,  ainsi  que  les  officiers  de 
sa  maison  militaire.  Seul  reste  à  l'Elysée  l'offlcit  r  de  semaine, 
pour  faire  parvenir  à  Rambouillet  le  courrier  quotidien. 

M.  et  M""  Loubet  n'ont  pas  encore  arrêté  la  durée  de  leur 
séjour  à  Rambouillet,  mais  ils  comptent  y  passer  un  long 
mois,  le  Président  se  réservant  de  venir  à  Paris  chaque  fois 
que  sa  présence  sera  nécessaire  soit  pour  présider  le  Conseil 
des  Ministres,  soit  pour  donner  des  audiences  ou  assister  à 
des  fêtes  de  l'Exposition. 

Il  est  probable  encore  (lue  M.  Loubet  interrompra  sa  villé- 
giature pendant  quelques  jours  pour  aller  à  ^lontélimar  faire 
visite  à  sa  mère. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


III 

Le  Régime  économique  et  social  de  la  Chine 

Le  territoire  de  la  Chine  est  plus  étendu  que 
celui  de  l'Europe  tout  entière;  sa  superficie  est 
d'environ  l'2  millions  de  kilomètres  carrés,  alors 
que  celle  de  l'Europe  atteint  à  peine  9.801.369  kilo- 
mètres carrés.  Sa  population  est  au  moins  égale  à 
la  population  de  tous  les  pays  européens. 

Comparée  à  la  France  (536.464  kilomètres  carrés) 
la  Chine  représente  22  fois  notre  pays  en  superficie 
et  11  fois  en  population. 

Le  père  Hue  a  constaté  que  la  race  mandchoue, 
qui  a  imposé  son  joug  à  la  Chine,  est  cependant 
restée  sans  influence  sur  l'esprit,  les  mœurs  et  la 
manière  de  vivre  des  Chinois.  C'est  à  peine  si  les 
conquérants  ont  pu  introduire  quelques  légères 
modifications  dans  leur  costume  national,  par 
exemiile  l'obligation  de  porter  la  queue  et  de  se 
raser  la  tête.  «  Après  la  conquête,  comme  avant,  la 
nation  chinoise  a  toujours  été  réglée  par  lesm.êmes 
institutions,  elle  est  toujours  restée  fidèle  aux  tra- 


L'Exposition  de  1900  aura  fourni  à  la  solidarité  son 
çxpression  la  plus  brillante.  Elle  lui  donnera  une 


(1)  Voir  V Économiste  Européen,  n»'  448  et  449. 
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(litious  lie  ses  aiieèlres  :  bien  mieux,  elle;i  en  (|uel- 
que  sorte  absorbé  eu  elle-uièuie  la  race  tartare,  elle 
lui  a  imposé  sa  ci  vilisatiouels(^s  iiururs  ;  elle  a  uu^'ine 
réussi  à  éteindre  presijue  la  langue  uiantleliouc  et 
à  la  remplacer  par  la  sieuu(>.  » 

La  question  du  rang  que  la  Chine  doit  occuper 
parmi  les  nations  civilisées  est  une  de  celles  qui 
ont  été  le  plus  souvent  discutées  par  la  presse 
européenne.  Kn  18'21,  sir  Georges  Staunton(l),  qui 
avait  longtemits  étudié  les  principes  de  la  civilisa- 
tion cliinois(\  af'tirmait  déjà  que  cette  civilisation 
était  bien  supérieure,  au  point  de  vue  moral  et 
politique,  à  l'idée  qu'on  s'en  taisait  en  Europ(>,  car 
elle  s'appuyait  surtout  sur  la  solidité  des  liens  de 
la  famille,  sur  le  respect  des  ])arents  et  des  vieil- 
lards, sur  la  sobriété,  sur  l'industrie,  l'amour  du 
travail  et  l'intelligence  des  classes  inférieures,  sur 
l'absence  presque  totale  de  droits  ou  privilèges 
féodaux,  sur  une  hiérarchie  gouvernementale  non 
héréditaire  (sauf  la  famille  impériale)  ayant  le 
mérite  personnel  pour  base,  sur  une  répartition 
égale  des  biens  territoriaux  et,  enfin,  sur  un  sys- 
tème de  lois  pénales  très  positif,  très  clair  et  très 
complet. 

Ces  observations  ont  été  confirmées  depuis  par 
tous  ceux  qui  ont  pu  étudier,  sur  place,  les  insti- 
tutions chinoises.  La  civilisation  européenne  ac- 
tuelle est,  au  point  de  vue  scientifique,  d'une  incon- 
testable supériorité  sur  la  civilisation  chinoise, 
mais,  aux  yeux  des  Célestes,  qui  ne  voient  arriver 
de  l'Europe  que  des  objets  qui  ne  conviennent  ni  à 
leurs  goûts,  ni  à  leurs  besoins,  qui  n'entendent 
parler  des  Etats  européens  qu'à  cause  des  guerres 
que  ces  Etats  se  fout  entre  eux,  qui  sont  témoins 
de  leurs  rivalités,  de  leurs  compétitions  perma- 
nentes «  la  comparaison  est  tout  entière  à  l'avan- 
tage de  la  Chine  avec  son  vaste  territoire,  ses  im- 
menses richesses  naturelles,  ses  centaines  de  mil- 
lions d'habitants  et  sa  paix  non  interrompue  depuis 
plus  de  250  ans.  » 

C'est  le  sentiment  de  leur  supériorité  sur  tout  ce 
(jui  les  entoure,  et  leur  ignorance  des  moyens  d'ac- 
tion de  la  civilisation  européenne,  qui  ont  inculqué 
aux  Chinois  lettrés,  cet  immense  orgueil  na- 
tional les  portant  à  nous  considérer  comme  des 
barbares  et  à  avoii'  de  leur  pays,  comparé  au  reste 
du  monde  entier  «  une  idée  analogue  à  celle  que  les 
anciens  astronomes  se  formaient  de  la  terre  com- 
parée au  reste  de  l'univers.  Ils  croient  la  Chine  le 
centre  d'un  système  et  l'appellent  Tchong-Koue, 
la  nation  centrale  (2)  ». 

Dans  la  préface  de  son  très  intéressant  livre  : 
Le.'i  Chinois  chez  eux  (que  nous  allons  utiliser 
pour  ce  chapitre),  M.  E.  Bard,  dit  avec  raison  : 

Nous  condaranoDs  o-ônéralcmonl,  sans  cxaiuou,  les 
coutumes  (}ue  nous  trouvons  établios  en  Chine,  les- 
quelles sont  opjiosées  aux  nôtres  dans  la  forme,  et 
nous  nous  en  irriluns.  Les  Chinois  boivent  chaud  en 
été,  tandis  que  nous  l)uvons  glacé,  et  lorsqu'on  en  fait 
l'expérience,  on  est  l'orcé  de  reconnaître  que  co  sont 
eux  qui  ont  raison.  On  boit  moins  et  on  est  heaucouii 
mieux  rafraîclii  

Nous  écrivons  de  gauclie  adroite  cMiorizontalcmcnt, 
les  Chinois  écriviuit  de  droite  à  gauclic  et  en  suivant 
nne  ligne  vert ictale;  la  couleur  du  deuil  chez  nous  est 
le  noir,  chez  les  Chinois  c'est  le  l)lan(\  Nous  commen- 
çons le  repas  ])ar  la  soupe,  les  (^.hinois  le  commencent 


(1)  Chinese  emhcssi/  lo  tlic  K/uni  oi  ilir  T()i(}-nouth.sAjOVi- 
(lou.  1821. 

(2)  J.  F.  Davis. 


par  le  dessert  i^l  la  terniincnl  par  le  polage.  Nous  noUA 
entretenons  après  le  repas,  les  Cliinois  lo  font  avant, 
el,  le  repas  terminé,  ou  premt  congé.  Uni  décidera  qui 
a  tort  ou  raison  do  nous  ou  d'eux? 

Les  Chinois  estiment  qu'ils  ont  la  meilleure 
forme  deGouvernemeiit,])arce  ({ue  lesfonctionspu- 
bliques  sont  remplies  par  ceux  d'entre  eux  qui  su- 
bissent avec  succès  les  examens  de  diffénîuls  de- 
grés imposés  à  tous  les  candidats  fonctiomiaires. 

Les  examens  au  ])remi(U'  degré  sont  passés  dans 
les  chefs-lieux  de  district  ;  ils])ermettent  auxcandi- 
dats  qui  les  subissent  avec  succès  d'obtenir  le  titre 
de  sieoa-lsaï ,  ou  bachelier,  donnant  droit  aux 
emplois  subalternes. 

L'examen  du  second  degré  (triennalj  a  lieu  au 
chef-lieu  de  laprovinceet  il  est  i)résidépar  unman- 
darin  de  haut  rang,  envoyé  par  le  collège  des  Han- 
lin  de  Pékin.  Le  candidat  qui  réussit  à  cet  examen 
triennal  devient  kin-jin  ou  licencié  ;  il  peut  rem- 
l)lir  des  fonctions  élevés,  mais  pour  devenir  tsin- 
ssc,  c'est-à-dire  docteur,  il  doit  triompher  aux 
épreuves  de  l'examen  au  troisième  degré  qui  est 
passé  à  Pékin  devant  trois  Commissions  impé- 
riales. 

Les  docteurs  sont  aptes  à  remplir  les  plus  hauts 
emplois  de  la  hiérarchie  administrative  et  gouver- 
nementale. C'est  même  parmi  eux  que  l'on  choisit, 
après  un  dernier  examen,  les  membres  du  collège 
impérial  et  les  ministres  de  l'Empereur. 

Les  officiers  civils  et  militaires  chinois  —  que 
nous  désignons  habituellement  sous  le  nom  de 
mandarins  —  sont  divisés  en  neuf  catégories  ou 
ordres  se  distinguant  les  uns  des  autres  par  la  cou- 
leur des  boutons  placés  au  chapeau;  toutes  les 
fonctions  de  l'Etat  sont  remplies  par  eux. 

*** 

Au  i)oint  de  vue  social  la  nation  se  répartit  en 
quatre  grandes  classes  :  1°  les  savants  ou  lettrés  r 

les  agriculteurs  ;  8»  les  industriels  ;  4°  les 
marchaïuls.  Cette  classification  est  très  ration- 
nelle si  l'on  tient  compte  ({ue  la  première  classe  se 
recrute  parmi  les  trois  autres,  les  titres  n'étant  pas 
héréditaires,  et  que  c'est  l'agriculture  ({ui  assure 
la  prospérité  à  la  Chine. 

Les  Chinois  honorent  à  cet  effet  l'agriculture 
d'une  manière  toute  spéciale  :  Chaque  année,  au 
commencement  du  printemps,  l'Empereur  donne 
l'exemple  en  labourant  lui-même  un  champ  sacré 
situé  au  milieu  de  l'enclos  du  tqmple  de  la  Terre. 
Ses  ministres  et  les  princes  de  la  famille  impé- 
riale font  comme  lui  ;  on  y  sème  ensuite  les  cinq 
principales  sortes  de  graines  servant  à  l'alimenta- 
tion nationale,  et  le  champ  ensemencé  est  confié  à 
la  garde  d'un  officier  qui  en  recueille  les  produits 
pour  servir  aux  sacrifices  de  l'Empereur. 

«  L'encouragement  que  rEmjjereur  donne  à  ce 
qui  produit  la  nourriture,  l'impératrice  le  donne  à 
la  culture  du  mûrier  et  à  l'élévation  des  vers  à 
soie  qui  fournissent  les  vêtements.  A  la  neuvième 
lune,  elle  sort  accompagnée  des  principales  dames 
du  palais  pour  sacrifier  sur  l'autel  de  l'inventeur 
de  la  fabrication  de  la  soie,  et  lorsque  le  sacrifice 
est  terminé,  elle  ramasse  une  certaine  quantité  de 
feuilles  de  mûrier  pour  les  consacrer  à  l'alimenta- 
tion du  déi)ôt  impérial  de  vers  à  soie.  »  (1) 

Le  peuple  participe  à  cette  fête  de  l'agriculture 
dans  toutes  les  provinces  de  remi)ire,  et  le  Gou- 


(t)  J.  F.  Davis. 
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verneur  de  chaque  grande  ville  se  rend  en  grand 
apparat,  le  jour  où  le  soleil  atteint  le  15«  degré  du 
Verseau,  à  la  porte  orientale  pour  y  recevoir  le 
printemps. 

Le  comiiKTCP  de  la  solo,  dit  M.  E.  Bard,  remonte,  en 
Chine  à  la  ])lus  haute  antiquité.  Les  Ara})C8  étaient  en 
relations  d'attaires  nxoi-  la  Cliiiie  dans  les  premiers 
temps  lie  l'éi-e  eliri'-lieniie.  cl  pcul-élrc  aupara\  ant.  Les 
liiimains  reeevaieiit  la  suie  ]iai'  ]'inleririr'(liaire  des 
I^ersaiis,  et  il  n'est  ])as  impossible,  an  dii'e  de  certains 
historiens,  (pie  le  momie  romain  ait  été  en  contact  avec 
les  Chinois  coniV)mlus,  sous  le  nom  de  Scythes,  ave'" 
les  ]ieu|)lades  qui  Ijordaient  l'ancien  monde  connu.  le 
tissaii'e  de  la  soie  a  ^'raiseml)lalllcme^t  son  origine  en 
(ihine,  où,  encore  aujourd'hui,  on  ne  connaît  guère  que 
deiix  genres  de  tissus  :  la  soierie  et  la  cotonnade, 
o\iat(''es  ou  non.  s(don  la  saison,  ou  Lien  doul)lées  de 
fourrures.  Les  (  ;ii illois  ne  tissent  pas  la  laine  et  cm- 
ploient encore  lorl  [jcu  les  tissus  de  laine  euro])éen8. 

La  soie,  les  céréales,  le  riz,  le  coton,  le  thé,  le 
sucre,  l'opium,  un  grand  nombre  de  légumes  et 
d'arbres  fruitiers  constituent  les  principaux  élé- 
ments de  ragricniture  chinoise.  La  terre  y  est 
peut-être  plus  divisée  encore  qu'en  France,  car 
"  presque  tous  les  paysans  chinois  sont])ropriétaires 
du  sol  qu'ils  cultivent  :  c'e.st  à  cette  particularité 
qu'on  attribue  les  merveilleux  résultais  ({ue  les 
divtu'ses  cultures  donnent  avec  des  terrains  cer- 
tainenu'nl  rerliles,  mais  cultivés  avec  les  procédés 
les  plus  rndimentaires. 

Les  pâturages  sont  très  rares  en  Chine  et  les 
indigènes  ne  consomment  jamais  ni  lait,  ni  fro- 
mage, ni  beurre.  11  n'y  a  pas,  d'ailleurs,  au  monde 
de  peuple  qui  mange  moins  de  viande  et  plus  de 
poissons,  de  riz  et  de  légumes  qu'eux. 

*** 

Ij'iitdustrie  chinoise,  à  l'intérieur  des  provinces, 
est  encore  aujourd'hui  ce  qu'elle  était  lors  de  la  con- 
quête des  Tartares-Mandchoux  et  on  a  de  sé- 
rieuses l'aisons  de  croire  que  les  trois  grandes  in- 
ventions qui  ont  transformé  les  sociétés  de  l'Occi- 
dent :  l'imprimerie,  la  poudre  à  canon,  et  la 
boussole,  ont  été  connues  par  les  Chinois  bien 
avant  les  Européens. 

Les  premiers  travaux  de  l'imprimerie  chinoise 
remontent  au  milieu  du  dixième  siècle,  c'est-à- 
dire  vers  la  fin  de  notre  dynastie  carlovingienne, 
et  comme  l'époque  des  Song,  qui  a  immédiatement 
suivie  cette  découverte,  est  restée  fameuse  par  les 
grands  écrivains  qu'elle  a  produits,  on  doit  en 
conclure  nécessairement  que  la  civilisation  chi- 
noise était,  au  dixième  siècle,  beaucoup  plus 
avancée  que  la  civilisation  française  elle-même. 
L'invention  du  papier  daterait  de  la  fin  du  premier 
siècle  de  l'ère  chrétienne. 

La  poudre  à  canon  a  été  certainement  connue 
des  Chinois  avant  le  dixième  siècle,  mais  il  semble 
que,  jusqu'au  seizième  siècle,  ils  ne  s'en  servaient 
que  pour  les  feux  d'artifices  et  que  son  application 
aux  armes  à  l'eu  leur  a  été  enseignée  par  les  Euro- 
péens. Quant  à  la  boussole,  que  Goia  d'Amalfl 
passe  pour  avoir  inventée  au  commencement  du 
treizième  siècle,  les  recherches  de  Klaproth  ont 
nettement  établi  que,  dès  le  cinquième  siècle  de 
notre  ère,  des  vaisseaux  chinois  furent  pilotés  à 
l'aide  de  l'aimant  et  que  les  astronomes  chinois 
«  ont  observé  longtemps  avant  nous  les  variations 
de  l'aiguille  du  véritable  pôle  ». 

Leurs  arts  industriels  remontent  également  à  la 


plus  haute  antiquité.  La  première  fabrique  de  por- 
celaine, dont  il  soit  fait  mention  dans  les  écrits 
chinois,  date  du  commencement  du  septième  siècle  ; 
leurs  industries  du  cuivre,  du  bronze,  du  laque, 
de  la  peinture  sur  porcelaine  et  sur  laque,  etc., 
sont  trop  qniversellement  connues  pour  qu'il  soit 
nécessaire  d'en  parler  longuement. 

«  Les  Chinois,  dit  encore  J.F.  Davis,  sont  singu- 
lièrement adroits  dans  la  fabrication  des  métaux; 
ils  possèdent  l'art  de  fondre  le  fer  en  lames  très 
minces.  Leurs  ouvrages  en  fils  de  fer  ne  sont  pas 
aussi  parfaitement  exécutés  que  les  nôtres,  mais 
ils  ne  laissent  pas  (jue  d'être  bons...  Ils  ont  déjà 
commencé  à  fabriquer  des  horloges,  des  pendules 
et  des  montres,  dont  ils  font  venir  les  ressorts 
d'Angleterre. 

«  Ils  surpassent  tous  les  peuples  du  monde  dans 
l'art  de  sculpter  le  bois  et  l'ivoire  pour  les  orne- 
ments. Leurs  boules  d'ivoire,  ({ui  en  contiennent 
jus(ju'à  sept  ou  huit  dans  l'intérieur,  ont  excité 
pendant  longtemps  rétonnement  des  Européens 
qui  croyaient  ({u  ils  faisaient  usage  de  quelques 
moyens  secrets  pour  rejoindre  les  boules  exté- 
rieures, après  que  les  autres  avaient  été  intro- 
duit(\s.  La  vérité  est  qu'elles  sont-i'éellement  sculp- 
tées l'une  dans  l'autre  au  moyen  d'instruments 
affilés,  (]ui  agissent  à  travers  les  trous  nombreux 
dont  les  boules  sont  perforées,  et  à  l'aide  desquels 
l'ouvrier  peut  enlever  la  matière  qui  les  sépare  et 
détacher  ainsi  les  balles  les  unes  des  autres  après 
avoir  sculpté  leur  surface. 

«  Ils  ne  sont  pas  moins  habiles  à  tailler  les 
matières  les  plus  dures;  ils  font  des  bouteilles  à 
tabac  en  agate  ({u'ils  creusent  avec  une  merveil- 
leuse dextérité,  bien  que  le  goulot  par  lequel 
passe  l'instrument  n'ait  pas  un  quart  de  pouce  de 
diamètre.  Mais  ce  qui  est  encore  plus  étonnant,  ce 
sont  leurs  bouteilles  de  cristal  dans  l'intérieur  des- 
(jnelles  sont  gravés  de  petits  caractères  que  l'on 
peut  lire  en  dehors.  » 

*** 

Voilà  pour  les  producteurs;  (juant  à  la  classe 
des  marchands,  M.  E.  Bard,  qui  l'a  fréquentée 
pendant  de  longues  années,  nous  donne  sur  elle 
des  renseignements  qui  méritent  d'être  connus. 

Le  marchand  chinois  est  avant  tout  joueur.  Petit  ou 
grand,  il  n'est  pas  de  spéculation  à  sa  portée  qu'il  ne 
tente  avec  enqu'essement,  et  si  on  veut  voir  le  capital 
oisif,  ce  n'est  pas  en  Chine  (pi'il  faut  venir.  Les  faci- 
lités de  crédit,  la  circulation  tiduciaire  implantée  en 
Chine  bien  des  siècles  avant  (]ue  l'Europe  en  eût  l'idée, 
ont  habitué  les  Chinois  à  une  audace  dans  l'entreprise 
qui  leur  donne  h\cn  souvent  ra\'antage  sur  les  compé- 
titeurs européens.  Il  n'est  pas  de  Chinois  dans  les 
affaires  qui  ne  soit  engagé  pour  des  sommes  bien  supé- 
rieures à  celles  qu'un  Européen  oserait  y  risquer  à  ca- 
pital égal. 

La  base  de  tout  le  système,  ce  sont  les  banques  chi- 
noises, dont  le  i)apier  est  accepté  couramment  dans  le 
)'ayon  où  elles  opèrent,  et  il  n'est  pas  rare  de  -s  oir  des 
banques,  au  capital  de  10.000  taëls,  avoir  en  cir'-ulation 
jusqu'à  200.000  taéls  de  billets.  Leur  capital,  en  ce  cas, 
ne  représente  qu'une  faible  partie  de  la  garantie  de 
l'émission;  c'est  leur  portefeuille,  c'est-à-dire  les 
avances  qu'elles  ont  faites,  qui  représente  le  reste. 

C'est  ici  qu'il  convient  de  dire  un  mot  du  taux  de 
l'intérêt  en  Chine.  Le  Chinois  ne  compte  pas  l'intérêt  à 
l'année,  ni  au  mois  :  il  le  compte  à  la  journée,  et  le 
taux  varie  chaque  jour  et  même  plusieurs  fois  par  jour. 
Il  varie  de  3  à  bO  et  36  0  0  par  an.  L'emprunteur  a  la 
satisfaction  de  suivre  les  fluctuations  de  l'intérêt  de  sa 
dette,  et  c'est  2:)0ur  lui  un  jeu  très  attachant. 
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1,0  Cliinois' coniiail  la  valeur  d'un  oiioat^cnnonl.  ni, 
jîiMH'ralcnicnt,  il  lo  rcspoclo.  Pour  (in'iiii  (;iiiiu)is  so  dc- 
roho  à  roxi'culiou  d'un  conlrat,  il  laul.  (inc  les  circon- 
slanocs  l'aient  récllonunil  uiis  dans  l'iuipossibilil/!  de 
l'aire  honneur  à  sa  parole  ou  à  sa  sionulure.  Nous  de- 
vons dir(\.  pour  rendre  honiniatie  à  la  vérilé,  que  la 
nioralilé  conunerciale  des  Chinois,  au  point  de  vue  du 
respect  des  engatj;enients  pris,  est  au  moins  égale  à,  celle 
des  nations  enroi)éennes  les  mieux  cotées  sous  ce  rap- 
pt)rt.  Dans  les  diseussions  d'un  marché,  il  n'est  pas  de 
ruse  patiente  <pic  ne  déploie  le  Chinois  jjour  faire 
tourner  le  marché  ii  sou  avanlat^e.  S'il  Je  peut,  il 
laissera  TUie  i)orte  ouverte  îi  réquivo([ue,  c'est  à  vous  à. 
vous  défendre  et  à  bien  préciser  les  termes  du  contrat. 
Mais  une  fois  lié,  le  Chinois  s'exécute,  et  nous  n'avons 
vu  nul  peuple  su])porter  ses  jiertes,  ([uaud  il  en  a',  d'un 
cQHir  plus  lé^er  et  d'un  front  plus  serein. 

....  Le  système  d'intéresser  les  employés  aux  béné- 
llccs  de  la  maison  est  à  peu  près  universel  jjarmi  les 
Chinois.  Même  le  coolie  qui  balaie  la  b()uti([ue  a  son 
petit  intérêt.  Le  patron  les  nourrit  tous  et  mange  le 
plus  souvent  avec  eux. 

L'esprit  d'association  est  absolument  développé  en 
Chine.  11  n'est  ]>as  de  ville  où  les  marchands  d'une 
même  province  n'aient  un  Syndicat  ou  se  discutent  les 
inténMs  de  la  corporation.  Ces  Syndicats  se  concilient 
autant  que  possible  les  bonnes  grâces  des  mandarins, 
mais  n'hésitent  pas,  en  cas  de  besoin,  à  se  mettre  en 
lutte  avec  eux.  En  1890,  une  nouvelle  taxe  fut  décrétée 
à  Swantow  sur  certains  articles.  Le  Syndicat  des  mar- 
chands s'arrangea  de  façon  (jue  les  percepteurs  de  la 
nouvelle  taxe,  non  seulement  fussent  incapables  de 
les  recouvrer,  mais  même  de  louer  unc^  maison  i)our 
y  établir  leur  bureau. 

La  plupart  des  différends  entre  marchands  sont 
réglés  jiar  ces  Syndicats,  dont  la  décision  est,  sans 
appel.  Ce  sont,  en  somme,  de  véritables  Chambres  do 
commerce,  ([ui  éta])lisseiit  des  règles  quant  aux  trans- 
actions do  la  place,  perçoivent  des  taxes,  entretiennent 
des  conq)agnies  de  sapeurs-pompiers,  de  ])ateaux  de 
sauvetage.  La  plupart  s'occupent  du  rapatriement  des 
marchands  ou  même  des  particuliers  de  leiir  province 
tombés  dans  le  besoin,  fournissent  des  cercueils  aux 
indigents,  s'occupent  de  rexi)(''<lition  dos  corps  :'i  leur 
pays  d'origine,  etc.... 

M.  Bard  ajoute  quo  les  associations  de  mar- 
chands sont,  avec  les  lettrés  sans  emploi,  un  dos 
contrepoids  aux  al)us-  des  mandarins,  qui  doivent 
compter  avec  eux. 

Tous  les  voyageurs  s'accordent  à  dire  que  les 
gisements  miniers  de  la  Chine  sont  les  plus  riches 
du  monde,  par  leur  variété  et  leur  étendue. 

D'après  une  étude  publiée  en  1897  par  le  Minis- 
tère des  travaux  publics  de  la  Belgi({ue  (Annales 
des  travaux  publics  de  Belgique  :  décembre  1897), 
les  provinces  de  Yunnan  et  de  Kousi-Tchéou  abon- 
dent en  gisements  de  cuivre,  de  fer,  de  zinc,  de 
galène  argentifère,  d'étain,  d'or,  de  mercure  et  de 
plomb.  «  La  houille  du  Yang-tzé  et  les  gisements 
découverts  sur  les  rives  du  Slang,  et  dans  la  pro- 
vince du  Pé-tchili,  sont  tout  particulièrement  re- 
marquables, et  des  spécialistes,  de  la  plus  haute 
valeur,  estiment  que  l'étendue  totale  des  bassins 
houillers  de  la  Chine  é(iuivaut  à  .50  fois  celle  des 
bassins  anglais,  dont  tout  le  monde  connaît  la 
I)uissance  et  la  richesse.  Les  gisements  de  Hou-nan 
sont  comparables  en  étendue  à  ceux  de  la  Pensyl- 
vanie;  enfin,  le  district  de  Tsouliou-tchang  est 
fameux  par  ses  gisements  de  sels  et  ses  sources  de 
pétrole  ». 

Telles  sont  les  immenses  ressources  naturelles 
dont  la  Chine  peut  disposer. 


Slalislifiiic  (les  iiriiicipales  Sociétés  françaises 

DE  CRÉDIT  ET  DE  DÉPOTS 

PENDANT  LU  PUEMIER  SliMESTHi;  DU  1900 


CRÉDIT  FONCIER 

{Millions  de  francs) 


Sljunv. 
1900 

28  fév. 
1900 

31  mai" 
IWOO 

30  nvril 
1900 

31  mai 
1900 

30  juin 
1900 

Espèces  en  caisse  et 

8.3 

5.2 

2.  G 

6.2 

10.0 

4.9 

Effets  et  val.  diverses 

162.1 

154.4 

156.0 

153.0 

171.0 

176.. -S 

19.1 

18.9 

18.8 

18.7 

18.8 

18.9 

1847.4 

1853.0 

1861.1 

1860.7 

1861.8 

1867.6 

Prêts  communaux  . . 

1443.6 

1445.9 

1451.8 

1451. 4 

1452.5 

14ÔG.1 

Prêts  réalisés  avec  les 

27.6 

27.7 

27.8 

27.9 

23.0 

28.0 

Prêts  réalisés  avec  le 

capital  et  les  ré- 

59.. 5 

59.4 

5<.i.4 

.59.4 

59.4 

50.4 

Gomptes  courants  et 

bons  à  terme  

66.1 

60.8 

61.4 

6;. 4 

60.6 

67.1 

Oblig.  en  circulation  : 

1884.3 

1884.2 

1884.2 

189Î.3 

1902.7 

1905.3 

1403.7 

1404.0 

1399.3 

1398.8 

1415.5 

1427,2 

27.6 

27.7 

27.8 

27.9 

28.0 

28.0 

(A  suivre.) 


Edmond  Thér-ï. 


Nous  avons  peu  d'observations  à  formuler  sur  les 
affaires  de  banque  du  Crédit  Foncier  qui  présentent 
toujours  à  peu  près  les  mêmes  chiffres. 

La  rubrique  Porte. fe)iille  et  Valeurs  diverses  com- 
prend à  la  t'ois  des  titres  et  des  effets  de  commerce;  au 
31  décembre  1899,  sur  140  millions  figurant  à  ce  compte, 
i4  millions  étaient  des  effets  de  commerce  :  on  peut, 
sans  grande  erreur,  admettre  que  le  Crédit  Foncier 
possède  toujours  entre  40  et  50  millions  de  lettres  de 
change,  billets  à  ordre,  etc.,  c'est  la  contre-partie 
des  dépôts  à  vue  qui,  depuis  quelques  années,  ont  une 
tendance  à  décroître,  la  mission  du  Crédit  Foncier 
n'étant  pas  de  recueillir  les  fonds  momentanément 
sans  emploi  pour  les  faire  fructifier. 

Par  contre,  les  opérations  de  prêts  hypothécaires  sont 
en  progrès  sensible. 

L'année  1889  avait  marqué  l'apogée  des  prêts  fon- 
ciers. Au  31  décembre,  il  y  avait  en  cours  2.053  millions; 
depuis  la  baisse  de  l'intérêt  avait  amené  de  nombreux 
remboursements  et  au  31  décembre  1895  on  ne  comp- 
tait que  pour  1.753  millions  de  prêts  fonciers;  depuis, 
ils  ont  suivi  la  marche  ci-après  : 

31  décembre  1896   1.75S  millions 

—  1897   1.777 

—  1898   1.847  — 

.  —         1899   1.906  — 

On  ne  connaît  pas  la  nature  des  prêts  réalisés  avec 
le  capital  et  les  rései-ves,  mais,  comme  les  prêts  réalisés 
avec  les  obligations  n'ont  cessé  de  s'accroître  depuis  le 
commencement  de  l'année,  on  peut  penser  que  le  chiffre 
actuel  doit  dépasser  d'une  vingtaine  de  millions  celui 
du  31  décembre  dernier. 

Les  prêts  communaux  ont  également  augmenté,  mai?, 
de  ce  côté,  on  n'observe  que  bien  rarement  des  dimi- 
nutions. 

En  résumé,  on  comptait  : 


Prêts  fonciers  

—  communaux  

—  réalisés  avec  des  bons 
■  :'i  lots  

—  réalisés  avec  le  capital 

et  les  réserves  


31  janvier 

30  jisia 

(Millions  de  frain^) 

1.847.4 
1,443.6 

1.8G7.0 
1.459.1 

27.6 

28.0 

59.5 

5!!.  4 

3.378.1 

3,411.1 

* 
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Le  passif  correspondant  était  : 


Obligations  foncières  

—  communales 
Bons  à  lots  


31  janvier     30  juin 

(Millions  de  francs; 

1.884.3  1.905.3 

1.403.7  1.427.2 

27.6  28.0 


3.315.6 


3.360.5 


Le  Crédil  Foncier  traîne  encore  ce  lourd  boulet  d'o- 
bligations émises  trop  loin  du  pair,  ce  qui  l'oblige  à 
constituer  des  réserves  pour  combler  la  différence  en- 
tre les  sommes  reçues  des  obligataires  et  celles  qu'il 
faut  leur  remljourser  :  les  actionnaires  en  souffrent 
sans  aucun  doute,  mais  cette  politique  qui  est,  du  reste, 
indispensable,  a  pour  effet  de  consolider  la  situation 
de  l'Etablissement  et  de  le  mettre  à  l'abri  d'éventuali- 
tés qui  auraient  pu  devenir  menaçantes . 

CRÉDIT  LYONNAIS 

(Millions  de  frmics) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial   

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuille  valeurs 
,et  participations  . . 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  

JSfiFets  à  payer  


Sljaiiv. 
19011 

•48  fév. 
1900 

31  mai" 
1900 

30  avril 
1900 

31  mai 
1900 

30  juin 
ISioo 

120.4 

113.1 

116.9 

110.0 

125.7 

117.9 

648.5 
108.6 
137.5 

703.2 
10!). 9 
134.4 

666.3 
153.8 
132.4 

682.7 
150.8 
135.5 

708.4 
160.2 
137.8 

735.2 
20;i7 
134.6 

7.6 

7.6 

8.2 

7.3 

7.3 

8.1 

994.8 
35.8 
133.8 

1009.1 
39. C 
132.8 

1037.1 
42.6 
130.9 

1047.5 
44.8 
131.5 

1076.6 
46.7 
132.1 

1059.7 
48.1 
131.2 

Le  portefeuille  commercial  du  Crédil  Lyonnais  a 
atteint  des  chiffres  élevés,  supérieurs  au  maximum 
atteint  dans  la  période  1892-189'J  ;  les  reports  ont  éga- 
lement été  en  grand  progrès  au  30  juin  ;  ils  sont  pres- 
que duubles  de  ce  qu'ils  étaient  à  la  fin  de  janvier  ; 
quant  aux  avances,  elles  ont  peu  varié.  Nous  ne  men- 
tionnons que  pour  mémoire  le  portefeuille  valeurs  et 
participations. 

Les  dépôts  ù  vue  ne  cessent  de  se  développer  ;  le  dé- 
passement du  milliard  semble  devenir  la' règle  ;  on 
remarque  aussi  un  relèvement  des  dépôts  à  terme,  gé- 
néralement onéreux  aux  Etablissements  qui  les  reçoi- 
vent, mais  très  appréciés  du  i^ublic  qui  trouve  un  inté- 
rêt relativement  élevé  pour  des  fonds  momentanément 
sans  emploi. 

COMPTOIR  D'ESCOMPTE 

{Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Eeports  

Avances  

Portefeuille  valeurs  et 

■  participations  

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  

Effets  à  payer  


31janv. 
1900 

•.?.S  fév. 
1900 

31  mar» 
190(1 

30  avril 
1900 

31  mai 
1900 

30  juin 
1900 

48.2 

43.2 

48.6 

47.1 

52.8' 

47.4 

293.9 
38.6 
81.9 

308.7 
37.1 
77.5 

326.1 
42.4 
77.5 

322.1 
49.8 
77.6 

354.9 
52.8 
84.3 

364.6 
58.7 
88.0 

28.1 

28.5 

28.9 

32.2 

33.8 

35.9 

400.2 
69.3 
83.2 

405.7 
70.1 
77.9 

409.8 
72.3 
75.3 

425.7 
72.8 
74.8 

421.2 

73.2 
75.4 

437.0 
72.5 
77.9 

Le  Comptoir  d'Escompte,  nous  avons  eu  souvent 
l'occasion  d'en  faire  la  remarque,  est  soumis  aux 
mêmes  influences  que  le  Crédit  Lyonnais. 

Dans  les  deux  Etablissements,  on  constate  le  déve- 
loppement du  portefeuille  et  des  reports,  et  seulement 
de  faibles  variations  sur  les  avances. 

Le  portefeuille  valeurs  et  les  participations  augmen- 
tent un  peu  au  Comptoir  d'Escompte  ;  quant  aux  dé- 
pôts à  vue,  ils  suivent  une  marche  régulièrement 
ascendante  et  il  y  a  tout  lieu  de  croire  qu'ils  ne  tarde- 
ront pas  à  atteindre  le  demi-milliard,  qui  deviendra 
leur'  limite  inférieure. 


Gomme  au  Crédil  Lyonnais,  les  dépôts  à  terme  s'ac- 
croissent légèrement.  Pas  de  changement  notable  sur- 
les  effets  à  payer. 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

(Millions  de  francs) 


31janv. 
19C0 

5s  févr. 
1900 

31  mars 
190IJ 

30  avril 
1900 

31  mai 
1900 

30  juin 

lyoo 

56.0 

51.6 

56.2 

51.4 

57.!- 

55.3 

283.5 

290.1 

291.4 

310.0 

305.4 

311.7 

8.0 

8.7 

11.3 

14.1 

17.4 

12.9 

109.1 

109.2 

110.0 

111.0 

100.7 

109.6 

113.8 

113.2 

112.8 

112.2 

113.5 

112.9 

221.2 

222.6 

226.5 

230.0 

229.8 

223.9 

118.5 

118.4 

118.7 

118.2 

117.7 

117.2 

67.4 

64.0 

60.9 

58.8 

63.0 

61.5 

mouvement  des 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Reports   

Avances  

Portefeuille  valeurs  et 
participations . 

Dépôts  et  compt'  à  vue 

Dépôts  à  terme. . 

Effets  à  payer  . . 

La  Société  Générale  participe  au 
affaires  par  un  accroissement  sensible  de  son  porte- 
feuille commercial  et  de  ses  reports,  bien  que  cette 
dernière  opération  ne  joue  qu'un  rôle  assez  accessoire. 

Les  avances,  le  portefeuille-valeurs  et  participa- 
tions restent  toujours  à  peu  près  au  même  niveau  et 
n'appellent  aucune  observation. 

Les  dépôts  à  vue  au  30  juin  reviennent  au  même 
point  qu'au  31  janvier,  après  avoir  atteint  230  millions 
au  30  avril  ;  c'est  là  un  des  plus  gros  chiffres  qui  aient 
été  enregistrés. 

La  nature  de  la  clientèle  de  la  Société  Générale  la 
met  dans  l'obligation  de  recevoir  d'importants  dépôts 
à  terme,  qu'elle  emploie  en  valeurs  et  participations. 

CRÉDIT   INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

{Millions  de  francs] 


31janv. 

■-'8  févr. 

31mars 

30  avril 

31  mai 

30  juin 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Espèces  en  caisse  et 

en  Banque  

13.1 

12.4 

12.7 

12.9 

18.6 

15.3 

Portefeuille  commer- 

62.4 

60.7 

61.5 

62.0 

61.0 

60.2 

19.8 

28.6 

29.3 

27.  !> 

23.4 

25.6 

40.1 

37.9 

35.9 

35.3 

39.1 

42.1 

Portefeuille  valeurs  et 

participations  

5.7 

5.6 

5.6 

5.8 

5.8 

7.0 

Dépôts  et  comptes  à 

vue  

93.2 

94.9 

98.3 

96.8 

95.7 

97.4 

Dépôts  à  ternie  

Effets  à  payer  

26.1 

28.0 

28.2 

27.0 

27.7 

26.4 

21.0 

18.7 

17.4 

18.7 

17.6 

17.9 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  a  conservé  son 
allure  paisible,  en  dehors  des  reports  qui  ont  éprouvé 
quelques  Iluctuations.  Ses  différentes  opérations  ont 
une  constance  presque  absolue;  cette  Société  est  pour 
ainsi  dire  dans  un  état  d'équilibre  complet. 

SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 

[Millions  de  francs) 


31  janv. 

■.'8  févr. 

31mars 

30avni 

31  mai 

30  juin 

1901] 

19011 

1900 

1900 

1900 

1900 

Espèces  en  caisse  et 

1.6 

3.0 

1.8 

1.5 

2.9 

1.7 

Portefeuille  commer- 

30.2 

33.0 

34.3 

29.6 

29.6 

32.3 

Reports  

2.7 

2.8 

4.2 

6.4 

7.5 

5.4 

Prêts  et  avances  

30.2 

29.1 

30.2 

30.4 

30.5 

33.4 

Portefeuille  valeurs 

et  participations  . . 

12.3 

12. G 

12.0 

12.8 

12.8 

12.1 

Dépôts  et  comptes  à 

vue  

35.3 

40.2 

40.2 

41.1 

40.6 

41.4 

» 

« 

» 

» 

» 

» 

10.4 

14.8 

14.6 

13.3 

14.2 

15.5 

Sauf  une  légère  augmentation  des  reports 
de  la  Société  MarseiUaise  ne  présentent  rien 
particulièrement  l'attention. 


les  bilans 
qui  attire 


La  'récapitulation  suivante  montre  que  les  cinq 
Sociétés  qui  publient  des  bilans  mensuels,  jouent  un  rôle 
véritablement  capital  dans  notre  économie  nationale  ; 
au  30  juin,  elles  détenaient  i.504  millions  d'etïets  de 
commerce  ;  comme  ce  papier  ne  séjourne  que  très  peu 
de  temps  dans  leur  portefeuille,  on  peut  dire  qu'elles 
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voient  passer  par  leurs  giiicliots  la  prcs((iie  totalité  do 
la  matirre  oscoiiiptablc  créée  ou  France  et  d'autre  part 
les  1.859  millions  de  dépôts  à  vue  constituent  une  i)arlio 
notable  des  l'jnds  de  roulement  national.  N'eus  sommes 
encord  loin  du  chiffre  gloiial  des  Jouit  Stock  Banhs  an- 
glais ou  des  Banques  américaines;  mais,  pou  l'i  peu, 
Pusage  des  chèques  se  répand  et  nos  vieilles  habitudes 
se  moditient  sous  l'effort  commun  de  ces  Sociétés  et 
de  la  Banque  de  France,  et  ce  n'est  pas  un  service 
dont  nous  devions  leur  être  peu  reconnaissants. 

RÉCAPITULATION 
(non  compris  le  Crédit  Foncier) 

(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuillevaleurset 
participations 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  . . . 

Effets  à  payer  


31  jaiiv 

l'.IIMI 

'>S  lev. 
191  «1 

31  mars 
19UI) 

.30avril 
l'.KIII 

31  mai 
190U 

30  inin 
19(1(1 

239.3 

223.3 

2,36.2 

222.9 

257.8 

237.6 

1318.5 
177.7 
398.» 

1395.7 
187.1 
388.1 

1379.6 
241.0 
386.0 

1406.4 

249.0 
389.8 

1459.3 
261.3 
398.4 

1504.0 
306.3 
408.6 

167.5 

167.5 

167.5 

170.3 

173.2 

176.0 

1743.7 
.249.7 
321.8 

1772.5 
256.1 
30S.2 

1811.9 
261.8 
299.1 

1841.1 
262.8 
297.1 

1863.9 
265.3 
302.3 

1859.4 
264.2 
304.0 

Si  nous  comparons  le  passif  exigible  et  l'actif  dispo- 
nible ou  réalisable  au  81  janvier  et  au  30  juin,  nous 
trouvons  : 


Passif  exigible  : 

Dépôts  à  vue  

Effets  à  payer  


31  janvier  30  juin 
(Millions  de  francs) 


1.743.7 
321.8 


1.859.' 
304.0 


Actif  réalisable  : 

Encaisse  

Portefeuille  courant.. 

Reports  

Avances  


2 

Oby..T 

2.163.4 

239.3 

237.6 

1 

3!8.5 

1.504.0 

177.7 

306.3 

398.8 

408.6 

Z 

134.3 

2.456.5 

Les  dépôts  restent  donc  couverts  par  un  actif  li- 
quide considérable  qui  montre  combien  les  Sociétés,  de 
crédit  se  gardent  des  immob:lisations. 

E.  T. 


LES  FIITAITCES  ITALIENITES 


Le  triste  événement  qui  a  lait  monter  Victor-Em- 
manuel III  sur  le  trône  d'Italie  a  produit  dans  le 
monde  entier  une  douloureuse  impression,  et  c'est  avec 
une  évidente  sympathie  que  l'attention  s'est  de  nou- 
veau portée  sur  ce  pays,  trop  souvent  troublé  par  les 
menées  révolutionnaires. 

Rarement  natiou  eut  autant  besoin  de  calme  et  de 
tranquillité  pour  pouvoir  consolider  sa  situation  in- 
térieure, et  rarement  on  vit  pareil  concours  de  cir- 
constances adverses.  Au  lendemain  de  l'unité,  alors 
que  le  pays  demandait  une  période  de  recueillement 
pour  parfaire  Tœuvre  entreprise,  l'Italie  s'est  trouvée 
aux  prises  avec  les  plus  graves  embarras,  nés  de  sa 
politique  extérieure,  qui  l'obligea  à  supporter  des 
frais  énormes  d'armement.  Pour  faire  face  à  ces  dé- 
penses, il  fallut  augmenter  les  impôts,  accroître  les 
charges  déjà  si  lourdes  des  contribuables  et  provoquer, 
par  conséquent,  un  mécontentement  général  qui  lit  la 
force  des  partis  d'opposition.  La  politique  d'expansion 
coloniale  vint  encore  aggraver,  dans  la  suite,  cette 
situation,  et  il  fallut  le  désastre  d'Adoua  pour  rame- 
ner au  pouvoir  les  partisans  d'une  politique  de  modé- 
ration et  d'économies. 

On  comprit  alors  le  danger  des  dépenses  exagérées  ; 
on  vit  où  devaient  conduire  ces  déficits  qui  étaient  de- 
venus la  règle  du  ])udget  italien,  et  M.  Luzzatti,  autant 
que  ses  successeurs,  s'efforcèrent  de  relever  les  finan- 
ces du  pays  en  rétablissant  l'équilibre,  en  assainissant 
la  circulation,  en  diminuant  les  impôts. 


A  ce  dernier  point  de  vue,  les  réformes  adoptées  on^ 
été  encore  bien  timides;  mais  on  pouvait  espérer  qu'en 
.se  tenant  fermement  éloigné  de  tout  excès  do  diipenses; 
en  renfermant  strictement  les  divers  services  dans 
les  limites  fixées,  on  arriverait  peu  à  peu  à  soulager 
les  contribuables,  dont  les  plaintes  ont  donné  plusieurs 
fois  une  base  sérieuse  aux  revendications  des  partis 
politiques. 

C'est  ainsi  que  l'exercice  1809-1900,  clôturé  au  30  juin 
dernier,  et  dont  on  ne  connaît  pas  encore  les  résultats 
délinitifs,  pnraît  s'être  terminé  avec  un  excédent  de 
4  millions  de  lire,  et  l'on  pouvait  annoncer  dernière- 
ment que  le  budget  de  1901-1902,  calqué  sur  le  dernier, 
réaliserait  encore  de  fortes  économies  et  laisserait  les 
diverses  évaluations  dans  les  limites  absolument  né- 
cessaires. 

Cette  prudence  se  trouve  justement  commandée  par 
les  circonstances,  car  l'état  des  affaires  et  la  situation 
générale  du  pays  font  plutôt  prévoir  des  moins-values 
dans  les  receltes  publiques  des  prochaines  années. 

*** 

En  dépit  de  ces  faits,  ce  n'est  pas  sans  difficulté  <(ue  les 
Ministres  des  finances  ont  eu  à  lutter  contre  leurs  col- 
lègues, d'abord,  et  contre  le  Parlement  ensuite  pour 
inspirer  leur  politique  de  modération  et  restreindre  les 
dépenses. 

Il  leur  a  fallu  combattre  la  politique  d'expansion  à 
outrance  et  de  mégalomanie  qui  a  failli  compromettre 
pour  longtemps  la  situation  financière  du  pays. 

Il  semblait,  depuis  quelque  temps,  que  leur  victoire 
était  complète  et  que  le  bon  sens  italien  avait  compris 
l'avantage  de  cette  sagesse,  en  appréciant  les  bienfaits 
de  l'équilibre.  Grùce  au  réveil  industriel  et  commer- 
cial constaté  dans  les  principaux  centres  du  lioyaume 
on  pouvait  dès  lors  entrevoir  le  jour  où  la  situation  se- 
rait redevenue  nettement  favorable. 

Les  événements  nous  prouvent  que  les  parlisans  de 
l'expansion  à  outrance  n'avaient  pas  tous  abandouLé 
leurs  projets  et  que  la  mort  d'Humbert  pr  leur  a  fait 
espérer  reprendre  la  position  qu'ils  avaient  perdue. 

Dans  l'ignorance  où  l'on  se  trouve  des  tendances  et 
des  projets  du  nouveau  Roi,  chacun  s'est  déjà  efforcé, 
en  effet,  de  reprendre  quelque  avantage  et  voici  que  la 
presse  italienne  est  toute  remplie,  depuis  deux  semaines, 
des  articles  publiés  par  M.  Crispi,  le  chef  responsaljle 
de  cette  politique  d'expansion  dont  l'Italie  a  connu  les 
dangers.  L'ancien  Ministre  pousse  le  cri  d'alarme  et 
plaide  une  fois  de  plus  la  nécessité  des  armements. 
La  marine  surtout  lui  inspire  des  inquiétudes.  11  la 
veut  forte,  plus  mobile,  mieux  préparée,  mieux  entre- 
tenue. Des  blindages,  des  canons,  des  tourelles,  des 
torpilles,  il  demande  tout  à  la  fois.  Et  le  tableau  qu'il 
reproduit  des  dépenses  effectuées  pour  la  marine,  depuis 
18(30,  devrait  être  plutôt  fait  pour  éloigner  le  i>ublic  de 
ces  projets.  Voici,  en  effet,  la  progression  que  ces 
dépenses  ont  suivie  : 

Dépenses  pour  la  Marine 

Exercices        Dépenses            Exercices  Dépenses 

Lire  Lire 

1860               14 . 608 . 583  05  Report ....  8(  V  ) .  77;  !  288  5<.  t 

1861                57.340.434  92  1881   43.822.995  » 

1862               85.373.950  13  1882   47  357  518  » 

1863               85.974.795  22  1883   54.850.552  » 

1864                41.344.052  17  1884   57.264.324  60 

1865   47.360,949  41         1884-85....     54.285  972  21 

1866   39 . 834 . 532  188.5-86  ....     75 . 21 L 74 1  61 

1867    36.775.969  28         1886-87....     91.316.419  94 

1868   35.687.348  43  1887-88....  108.212.918  39 

1869   34.548.479  10  1888-89....  117.938.244  46 

1870   26.249.584  04  1889-90....  118.9.36.688  31 

1871   24.108.964  39  1890  91....  115  796.322  89 

1872    29.792.225   ..  1891-92....  105,600.322  89 

1873   30.610.075   »  1892-93....  101.984,322  89 

1874    33.776.264  21  1893-94....  99.489.219  96 

1875   35.209.870  34         1894-95....     95.670.411  49 

1876   34.866.709  34         1895-96....     92.723.748  28 

1877  •    39.282.G49  72         1896-97....     92.94^.124  « 

1878   42.126.085  84         1897-98....     94.788.124  » 

1879   42.086.739  1898  99....    105.204.12.4  » 

1880    43.815.028    »         1899-000...  113.8')8.826 


A  reporter  860.778.288  59 


Total...  2.648.078.209  51 
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Ce  qui  frappe  le  plus  M.  Grispi  dans  ces  dépenses, 
c'est  leur  discontinuité;  inscrites  d'abord  pour  14  mil- 
lions et  demi  pour  monter  à  119  millions,  elles  sont  re- 
descendues ensuite  à  92  millions  environ  et  il  ne  lui 
sullit  pas  qu'elles  soient  presque  revenues  à  leur  ni- 
veau le  plus  élevé.  Il  ne  considère  pas  davantage  que 
sur  un  budget  de  1.700  millions,  les  dépenses  de  la 
dette,  de  l'administration  financière,  des  pensions,  de 
la  marine  et  de  la  guerre  représentent  1.350  millions, 
laissant  seulement  oâO  millions  pour  les  autres  ser- 
vices publics. 

Mais  M.  Grispi  fait  observer  que  l'Italie,  très  vulné- 
rable à  cause  de  l'étendue  de  ses  côtes  maritimes, 
confie  aujourd'imi  ses  destinées  à  une  dizaine  à  peine 
de  navires  cuirassés  ou  croiseurs,  plus  quelques  torpil- 
leurs ;  que  le  reste  de  la  fiotte  est  constitué  de  navires 
auxquels  le  progrès  constant  et  l'état  de  vétusté  ont  en- 
levé beaucoup  de  leur  valeur  comme  engins  de  guerre. 

Et  M.  Crispi  s'écrie  :  «  Que  ceux  qui  ont  la  responsa- 
bilité du  Gouvernement  pourvoient  à  cette  situation. 
A  l'heure  du  danger,  l'Italie  ne  peut  espérer  de  salut 
que  dans  une  flotte  forte  et  aguerrie,  à  même  de  s'op- 
poser au  débarquement  de  l'ennemi  sur  nos  côtes. 
Y  renoncer,  équivaut  presque  à  abandonner  l'unique 
espoir  de  salut  auquel  l'Italie  puisse  confier  sa  fortune 
au  jour  de  la  lutte  suprême  !  » 

Le  précédent  Ministre  de  la  marine,  l'amiral  Bettolo, 
avait  fixé  à  40  millions  les  dépenses  nécessaires  au  re- 
nouvellement de  la  marine  de  guerre. 

Va  t-on  y  pourvoir  plus  largement  en  troublant  l'as- 
siette du  budget  et  sacrifiant  l'équilibre  si  difficilement 
obtenu? 

Il  faut  espérer  que  le  nouveau  roi  ne  se  laissera  pas 
impressionner  p  ir  ces  menaces  et  qu'il  ne  reviendra 
pas  à  une  politique  dont  l'Italie  a  connu  les  dangers. 
Il  verra  au  contraire  que  depuis  le  jour  où  le  royaume 
a  renoncé  aux  dépenses  exagérées,  l'activité  économi- 
que s'est  manifestée,  les  arsenaux  se  sont  animés,  les 
ports  ont  regorgé  de  marchandises  :  cela  parce  que  la 
confiance  est  revenue  et  que  le  crédit  s'est  relevé. 

Georges  Bourgarel. 


Mines  et  Fonderies  de  Zinc  de  la  Vieille-Monlao'nc 


L'exercice  1899  a  été,  pour  la  Société  Anonyme  des 
Mines  et  Fonderies  de  Zinc  de  la  Vieille-Montagne,  le 
plus  favorable  que  l'on  ait  eu  à  constater  depuis  la 
création  de  cette  entreprise.  En  1891,  le  chiffre  de  béné- 
fices bruts  s'était  bien  élevé  à  7.378.000  fr.,  mais  les 
années  suivantes,  et  malgré  une  augmentation  nota- 
ble dans  la  production,  il  était  revenu,  en  189,j,  à 
4.556.000  francs,  pour  se  relever  et  atteindre,  en  1898, 
6.953.0/3  fr.  83.  Et  l'année  dernière,  avec  une  pro- 
duction égale,  pour  ainsi  dire,  on  esL  arrivé  jus- 
qu'au montant  de  9.962.281  fr.  60.  Au  reste  voici,  com- 
parés, les  «  Gomptes  de  Profits  et  Pertes  »  des  deux  der- 
niers exercices  : 

1898  1899 
En  francs 

Bénéfices  d'exploitation  et  divers   6.953.(i73  83   !t.9G-i.281  Gli 
Moins  : 

Frais  généraux,  pntenles,  inté- 
rêts, elc   73G.852  37   1.173.642  58 

6.216.221  46   S. 788. 639  02 

A  ajoute)-  :  soldes  des  exercices 
précédents   10.484  11   6.584  16 

Bénéfices  disponibles   6.226.705  57  8.795.233  38 

Ainsi,  malgré  une  augmentation  de  436.790  fr.  21 
dans  les  frais  généraux,  les  bénéfices  disponibles,  en 
1899,  sont  encore  supérieurs  de  2.568.517  ir.  61  à  ceux 
de  1898,  ce  qui  a  permis  au  Gonseil  d'administration, 
tout  en  portant  le  dividende  de  36  fr.  à  45  fr.  par 
dixième  d'action,  d'appliquer  aux  amortissements  une 


somme  beaucoup  plus  considérable  que  précédemment. 
C'est  ce  qui  ressort  de  la  répartition  que  nous  repro- 
duisons ci-dessous,  en  la  rapprochant  de  celle  de  1898: 

 Exercices 

1898  Ï898~ 

En  francs 

Aitiortissenieiits  sur  travaux  di- 
vers  438.665  93  1.400.520  99 

Réserve  statutaire   1.065.511  10  1.387.623  60 

Dividendes   4. 050.000   »  5.062.500  » 

Tantièmes  divers   665.944  38  867.264  75 

lieport  à  nouveau   6.584  16  77.313  84 


6.226.705  57   8.795.223  18 

Ces  magnifiques  résultats  sont  la  conséquence  de  la 
hausse  des  métaux.  En  1898,  le  cours  du  zinc  brut  s'é- 
tablissait à  507  fr.  80  la  tonne,  et  il  passait  à  616  fr.  50 
en  1899,  soit  une  plus-value  de  108  ir.  70  par  tonne.  De 
son  côté,  le  plomb  s'établissait  à  381  fr.  U2,  en  hausse 
d'une  année  à  l'autre  de  50  fr.  09  la  tonne,  et  le  tout 
sans  que  la  consommation  ait  paru  se  ralentir  dans 
son  ensemble.  Comme  le  fait  remarquer  le  rapport  du 
Gonseil  d'administration,  le  développement  des  emplois 
nouveaux  a  probablement  compensé  la  diminution  de 
certains  usages,  de  sorte  que  l'équilibre  entre  l'offre  et 
la  demande  n'a  pas  été  rompu.  Cependant,  la  situation 
de  l'industrie  du  zinc  n'en  serait  pas  moins  un  peu  dé- 
licate. Tout  d'abord,  elle  a  eu  et  elle  a  encore  à  comp- 
ter avec  la  hausse  du  charbon  et  du  prix  de  la  main- 
d'œuvre.  De  plus,  la  production  en  Amérique  a  subi», 
l'année  dernière,  un  temps  d'arrêt  dû  à  des  causes  lo- 
cales, particulières  et  temporaires,  et  qui  peuvent  dis- 
paraître bientôt.  Cette  production  prendrait  donc  un 
nouvel  essor  si  les  cours  pratiqués  en  Europe  offraient 
à  l'exportation  un  profit  certain.  On  se  trouve  donc  en 
présence  de  cette  double  alternative  :  avec  des  cours 
élevés,  la  concurrence  étrangère  peut  menacer  les  mar- 
chés d'Europe;  mais,  avec  des  cours  bas,  la  marge  en- 
tre les  dépenses  et  les  recettes  se  trouverait  trop  ré- 
duite. Il  y  a  donc  une  juste  mesure  à  chercher,  à  dé- 
terminer et  à  garder,  et  c'est  ce  qui  fait  l'objet  des  étu- 
des et  des  efforts  de  la  Direction  de  la  Société  de  la 
Vieille- Montagne.  Heureusement,  cette  Entreprise 
s'est  toujours  appliquée  à  doter  considérablement  sa 
réserve  et  à  pratiquer  les  plus  forts  amortissements 
possibles.  Et,  au  sujet  de  la  réserve  statutaire,  qui  peut 
paraître  considérable,  faisons  observer  que,  pour  l'éta- 
blir, de  même  que  pour  fixer  les  tantièmes  du  Conseil 
d'administration  et  le  dividende,  il  est  procédé  de  la 
manière  suivante: 

Les  bénélices  de  l'exercice,  comme  on  l'a  vu  plus 
haut,  se  sont  élevés  à  8.788.639  fr.  02.  De  ce  chiffre, 
on  déduit  d'abord  les  amortissements,  soit  1 . 'lOO. 520 
francs  99.  Il  reste  alors  7.388.118  fr.  03,  auxquels  on 
ajoute  les  6.584  fr.  16  reportés  de  l'exercice  précédent.. 
On  obtient  alors  un  montant  de  7.394.702  fr.  19,  qui  se 
répartit  ainsi  : 

Francs 


1"  Réserve  statutaire,  20  0/0  sur  7  millions 
388.118  fr.  03,  moins  450.000  fr.  pour  les 
intérêts  à  5  0/0  sur  le  capital  social  de 
9  millions  de  francs,  soit  20  0  0  sur  6.938.118 
francs  03   1.387.623  60 

2°  10  0/0  sur  le  même  montant  aux  admi- 
nistrateurs  693.811  80 

3°  2  1/2  0/0  sur  le  susdit  montant  ii  la  Di- 
rection   173.452  95 

Ensemble  


.  2.234.888  35 

Reste   5.139.813  84 

sur  lesquels  les  actionnaires  reçoivent  : 

1°  5  0/0   d'intérêts  sur  le  capital  social  de 
9  millions  de  francs  Fr.  450.000 

2°  Bénéfice  en  plus,  comme  divi- 
dende   4.612.500 

  5.062.500  » 

.  7 7.. 313  84 


Solde  à  reporter  à  nouveau 
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Le  bilan  de  la  Société  s'établit  comme  suit  : 

31  déc.  1899 

Actif  Francs 

Concession   5.451.03.'}  12 

Immeubles  et  matériel   11.712.049  82 

Approvisionnements   2.202.337  05 

Minerais   18. 17'.).  137  53 

Valeurs  diverses   110.159  Gii 

Caisse  et  portefeuille   890.072  18 

Banques   1.007.088  39 

Débiteurs  divers   7.037.492  81 

Divers   247.088  24 

46.836.458  82 

Passif 

Capital   9. 00  J.  000  » 

Réserve  statutaire   8.561.477  63 

Réserve  spéciale   1.000.000  » 

Fonds  de  prévision   1.585.000  » 

Institutions  de  prévoyance   6.271.829  82 

Créditeurs  divers   13.023.449  18 

Report  de  l'exercice  précédent   6.584  16 

Bénéfices  de  l'exercice,  amortissements  7.388.118  03 

46.83rt.458  82 


En  raison  des  prélèvements  effectués  sur  les  béné- 
fices de  l'exercice  189S,  les  réserves  de  la  Société,  à 
l'heure  actuelle,  s'élèvent  à  11.026.415  fr.  07,  à  savoir  : 

Francs 

Réserve  statutaire  selon  bilan   8.561.477  63 

Réserve  statutaire  prélevée  sur  les  profits  do  ■ 

l'année  écoulée   1.387.623  60 

Réserve  spéciale   1.000.000  » 

Solde  à  reporter   77.313  84 

11. 0^6.415  07 

D'autre  part,  et  à  la  suite  des  amortissements  votés 
par  la  dernière  assemblée  générale,  soit  1.400.5^20  fr.  99, 
le  total  des  amortissements  opérés  jusqu'ici  sur  l'actif 
de  la  Société,  depuis  son  origine,  est  de  54  millions 
944.791  fr.  47. 

Faisons  remar([uer,  en  outre,  que  le  capital  de  la 
Soi  i'.'té  n'est  que  de  9.000.000  de  francs.  Il  était,  à 
l'origine,  de  11 .250.000  francs,  divisé  on  11.250  actions 
de  1.000  francs  ou  112.500  dixièmes  de  100  francs 
chaque.  Mais,  sur  chaque  dixième,  il  a  été  remboursé 
10  francs  le  1'  '  janvier  IS'ifJ  et  10  francs  le  1'^''  janvier 
1847.  Il  s'ensuit  que  le  nominal  du  dixième  n'est  plus 
que  de  80  francs,  et  le  nominal  de  l'action  entière  de 
800  francs. 

Sans  remonter  aux  débuts  de  l'entreprise,  rappelons 
les  dividendes  répartis  par  elle  pour  les  quinze  der- 
nières années  : 


Années 


Fr. 


Années 


Fr. 


Années 


1885   10  .. 

1886   10  >. 

1887   12  50 

1888   18  " 

1889    25  » 


1890   30  » 

1891   32  50 

1892   30  » 

1893   25 

1894   20  » 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


Fr. 

£0  )- 

26  » 

30  " 

S6  ). 

45  » 


Les  profits  de  l'exercice  en  cours  permeltront-ils  à 
la  Société  de  procéder,  au  mois  d'avril  prochain,  à  la 
répartition  d'un  nouveau  dividende  de  45  francs,  c'est 
ce  qu'il  est  diflicile  de  dire.  Comme  le  fait  observer  le 
Conseil  d'administration,  s'il  n'avait  pas  semé  à  temps, 
il  n'aurait  pu,  dans  ces  dernières  années,  obtenir  des 
récoltes  aussi  fructeuscs,  mais  les  nouveaux  prix 
atteints  par  le  charbon  n'ont  eu  qu'une  répercussion 
partielle  sur  l'exercice  1899  et  la  hausse  des  salaires 
n'est  un  fait  accompli  que  cette  année.  Enfin,  les  cours 
du  zinc  ont  lléchi  malgré  toutes  les  fnlentes  conclues, 
et  ce  métal,  bien  qu'en  reprise,  ne  cote  plus,  en  ce  mo- 
ment, que  19  5/8  à  Londres,  c'est-à-dire  plus  bas  même 
qu'en  1898,  alors  que  le  cours  moyen,  pour  l'année, 
s'établissait  à  20  7/16. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Les  alliés  sont  entrés  à  Pékin  ;  les  légations  sont 
délivrées,  telle  est  la  grande  nouvelle  de  celte  semaine. 
C'est  le  14,  dès  l'aubo,  que  les  forces  alliées  ont  attaqué 
Pékin  par  l'est.  Au  début,  elles  ont  attaqué  avec  de  l'ar- 
tillerie les  remparts,  que  l'ennemi  a  défendus  avec  opi- 
niâtreté. 

Les  Japonais  et  les  Russes  sont  arrivés  par  le  côté 
nord  du  canal  de  Ïung-Tchou,  les  Anglais  et  les  Amé- 
ricains par  le  sud. 

Pendant  la  nuit,  les  Japonais  faisaient  sauter  doux 
portes  à  l'est  de  la  cité  tartare  et  pénétraient  dans  la 
ville,  tandis  que  les  Anglais  elles  Américains  entraient 
par  la  porte  de  Tun-Pien  dans  la  cité  chinoise. 

Les  alliés  envoyèrent  aussitôt  des  détachements  qui 
se  réunirent  aux  légations,  où  ils  trouvèrent  les  Minis- 
tres et  le  personnel  sains  et  saufs. 

Les  Japonais  ont  eu  plus  de  100  tués  ou  blessés,  y 
compris  3  officiers.  Quant  aux  Chinois,  ils  ont  laissé 
plus  de  400  morts. 

Sir  Robert  Hart  a  télégraphié  de  Pékin,  au  Directeur 
des  douanes  àTien-Tsin,  que  le  personnel  des  douanes 
allait  assez  bien  et  qu'il  avait  eu  1  tué  et  2  lilessés. 

(Jiiant  à  l'Impératrice,  ello  a  pris  la  fuite,  emportant 
avec  elle  un  trésor  de  50  millions  de  taëls.  Elle  serait 
cernée  par  la  cavalerie  japonaise. 

Des  nouvelles  ultérieures  venues  de  Pékin  annon- 
cent que  de  violents  combats  ont  eu  lieu  les  jours 
suivants  à  l'intérieur  de  la  ville,  où  chaque  quartier  a 
dû  être  pins  d'assaut. 

C'est  ainsi  que  se  trouve  terminé  le  prologue  du 
drame  chinois.  L'Europe  ne  trouve  plus  devant  elle 
que  Li-Hung-Chang.  Mais  quels  pouvoirs  a-t-il?  Est  il 
seulement  dépositaire  du  sceau  iLiipérial,  sans  lequel 
aucun  traité  n'est  valable?  Si  oui,  de  qui  le  tient-il? 
Quel  Gouvernement  représente-t-il  ?  Où  est  ce  Gouver- 
nement ?  Si  l'Impératrice  s'est  réfugiée,  comme  on  dit, 
dans  le  Chan-Si,  qu'elle  revienne;  car  sa  retraite,  au 
milieu  d'une  armée  hostile  aux  étrangers,  est  un  signe 
manifeste  de  trahison. 

Donc  la  question  du  traité  se  pose  comme  devant 
être  difficile  et  compliquée.  En  outre,  le  Ministre  alle- 
mand n'est  plus  là  pour  représenter  sa  nation. 

Il  faut  donc  que  les  troupes  internationales  se  ren- 
dent maîtresses  d'une  région  intermédiaire  entre  Pékin 
et  les  ports,  que  les  glaces  de  l'hiver  ne  menacent  pas 
d'obstruer. 

En  attendant,  toutes  les  puissances  hâtent  l'envoi  de 
troupes.  On  pourrait  dire  que  c'est  maintenant,  après 
la  prise  de  Pékin,  que  va  commencer  la  véritable  cam- 
pagne. . 

l\  PRODUCTION  DE  L'ALCOOL  EN  1899 

Le  Ministère  des  finances  vient  de  publier,  dans  le 
Bulletin  de  Statistique,  toute  une  série  de,  documents 
relatifs  à  la  production,  la  consommation  et  l'emploi 
de  l'alcool.  Nous  y  trouvons  les  renseignements  sui- 
vants : 

Les  quantités  d'alcool  pur  obtenues  par  les  distilla- 
teurs et  bouilleurs  de  profession,  pendant  l'année  1899, 
se  sont  élevées  à  2.508.583  hectolitres,  contre  2.336.040 
hectolitres  en  1898,  soit  une  différence  en  plus  de 
172.543  hectolitres.  Il  y  a  également  augmentation  de 
358.176  hectolitres  sur  la  moyenne  décennale  (2.150.407 
hectolitres). 

Dans  cet  accroissement,  ce  sont  les  alcools  provenant 
de  la  distillation  des  jus  de  bettetaves  qui  offrent  le 
plus  fort  appoint  (-|-  149.031  hectolitres).  La  cause  en 
est  dans  l'abondance  des  betteraves  résultant  d'ense- 
mencements pins  étendus  et  d'un  rendement  cultural 
supérieur  à  la  moyenne. 

On  remarque  également  des  augmentations  ressor- 
tissant aux  alcools  provenant  de  la  distillation  des 
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vins,  cidres,  marcs  et  lies;  elles  s'expliquent  aisément 
par  l'abondance  de  la  dernière  récolle. 

Sur  les  5.864  distillateurs  et  bouilleurs  de  profession 
qui  ont  travaillé  en  1899  (1.764  de  plus  qu'en  1898),  182 
on  mis  en  œuvre  des  substances  farineuses,  8  des  pom- 
mes de  terre,  328  des  mélasses  et  des  betteraves,  595 
des  vins,  2.078  des  cidres  et  poirés,  2.399  des  maixs  et 
lies,  191  des  fruits,  83  des  substances  diverses. 

Dans  les  chiffres  qui  précèdent,  ce  sont  ceux  affé- 
rents aux  bouilleurs  de  cidres  qui  offrent  la  plus 
forte  différence  (+  1.123).  D'ailleurs,  il  convient  do 
remarquer  que  cette  statistique  comprend  non  seulement 
les  distillateurs  et  bouilleurs  travaillant  d'une  manière 
habituelle,  mais  encore  ceux  dont  les  opérations  sont 
tout  à  fait  accidentelles,  comme  les  bouilleurs  de 
marcs,  de  lies  et  de  fruits,  dont  la  fabrication  n'a  sou- 
vent qu'une  faible  importance. 

La  fa])rication  proprement  dite  se  trouve,  en  fait, 
concentrée  dans  250  établissements  environ,  parmi 
lesquels  200  n'ont  qu'une  importance  restreinte. 
■  Les  plus  importantes  distilleries,  celles  dont,  pen- 
dant la  campagne,  la  production  a  été  supérieure  à 
10.000  hectolitres,  ne  sont  qu'au  nombre  de  56  :  le 
département  du  Nord  possède  23  de  ces  établissements; 
'i  sont  situés  dans  le  département  de  l'Aisne  ;  3  dans  le 
département  de  l'Oise;   10  dans   le  Pas-de-Calais; 

2  dans  la  Seine-Inférieure  ;  2  dans  la  Seine-et-Marne  ; 

3  dans  la  Seine-et  Oise  ;  5  dans  la  Somme;  4  autres 
départements  possèdent  chacun  une  distillerie. 

A  côté  de  la  fabrication  des  bouilleurs  et  distillateurs 
de  profession,  iont  la  Régie  suit  toutes  les  phases  et 
est  en  mesure  de  donner  le  chiffre  exact,  le  rapport 
donne  le  rendement  approximatif  de  la  production  des 
bouilleurs  de  cru.  Cette  production  aurait  été  de 
90.975  hectolitres,  contre  76.420  hectolitres  en  1898,  soit 
une  augmentation  de  14.555  hectolitres. 

Le  Bulletin  de  Slatistique  publie  de  nombreux 
détails  sur  la  production  et  la  consommation  de  l'alcool 
pour  chacune  des  années  comprises  entre  1850  et  1899; 
nous  donnons  ci-dessous  les  chiffres  principaux  : 

Production  et  consommation  de  l'Alcool  depuis  1850 

Quantités  fabriquées 
chez  Io3 

distillateurs  cliez  les  Consom- 

et  bouilleurs  bouil-      Total     Quantités  malion 
Moyennes       de        leurs         de  )a         im-  par 

décennales  profession  de  cru    fabrication   posées  habitant 


(Milliers  d'hectolitres) 

[  Litres 

1850-59... 

710.1 

146.1 

865.2 

707 

8 

1.95 

1860-69... 

1.000.2 

222.3 

1.222.5 

904 

0 

2.40 

1870-79... 

1.28S.3 

262.4 

1.545.7 

986 

7 

2.70 

1880-89  .. 

1.894.2 

50.3 

1.944.5 

1.44Ô 

8 

3.84 

Années 

1890  

2.171.0 

43.0 

2.214.0 

1.662 

8 

4.35 

1891  

2.157.0 

51.0 

2.208.0 

1.669 

o 

4.37 

1892  

2.196.0 

67.0 

2.263.0 

1.730 

3 

4.56 

1893  

2.317.0 

159.0 

2.476.0 

1.642 

3 

4.32 

1894  

2.115.0 

214.0 

2.329.0 

1.539 

4 

4.04 

1895  

2.037.0 

129.0 

2.166.0 

1.549 

0 

4.07 

1896  

1.888.0 

134.0 

2.022.0 

1.590 

9 

4.19 

1897  

2.101.0 

107.0 

2.i08.0 

1.633 

9 

4.28 

1898  

2.33G.0 

76.0 

2.4Î2.0 

1.799 

6 

4.70 

1899  

2.509.0 

91.0 

2.600.0 

1.754 

8 

4.59 

En  1850,  la  production  totale  n'atteignait  que 
940.000  hectolitres  ;  aujourd'hui,  elle  s'élève  à  2.600.000 
hectolitres,  et  l'accroissement  en  faveur  de  1899  cor- 
respond à  176  0/0. 

Le  prix  moyen  annuel  de  l'hectolitre,  qui  était  tombé 
à  31  Ir.  en  18! )5,  a  été  de  36  fr.  en  1S96,  42  fr.  en  1897, 
46  fr.  en  1898  et  42  fr.  en  1809. 

Si  l'on  s'en  rapporte  aux  calculs  administratifs,  les 
départements  qui  consomment  le  plus  d'alcool  sont  :  la 
Seine-Inférieure  (moyenne  par  habitant  14  lit.  71  ;  la 
Somme  (11.18);  l'Eure  (11.43);  le  Calvados  (10.46); 
l'Oise  (9.95)  ;  la  Seine-et-Marne  (8.98)  ;  l'Aisne  (8.42)  ; 
la  Manche  (8.09)  ;  le  Pas-de-Calais  (8.04)  ;  la  Seine-et- 
Oise  (7.95)  ;  la  Seine  (7.72)  ;  l'Orne  (7.47),  etc.. 


Le  Gers  et  les  Landes  sont  les  deux  départements 
.qui  ont  les  chiffres  les  plus  bas,  c'est-à-dire  moins 
d'un  litre. 

Xavier  Girardot. 


LES  NOniINATIONS  DANS  LA  LÉGION  D'HONNEUR 


Les  nominations  et  promotions  dans  la  Légion  d'honneur 
à  l'occasion  de  la  distribution  des  récompenses  de  l'Exposi- 
tion Universelle  de  1900,  ont  été  publiées  au  Journal  Officiel, 
le  18  août.  Nous  relevons  les  suivantes  : 

Sur  la  proposition  du  Ministre  du  Commerce  sont  nommés  : 
Au  grade  de  Commandeur 

MM. 

Griolet  (Hyppolite-Gaston),  vice-président  du  Conseil 
d'administration  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  du  Nord.  Membre  des  Comités  de  la  classe  des 
Institutions  de  Prévovance.  Grand  prix  à  l'Exposi- 
tion de  1900.  Officier  du  13  juillet  1889. 

Troost  (Louis-.Ioseph),  membre  de  l'Institut.  Professeur 
de  chimie  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Paris.  Vice- 
président  du  Comité  consultatif  des  Arts  et  .Manufac- 
tures. Président  des  Comités  et  du  .Jury  de  la  classe 
des  Arts  chimiques  et  de  la  pharmacie.  Officier  du 
9  juillet  1896. 

Au  grade  d'Officier 

Baudry  (Charles-Henri),  ingénieur  en  chef  du  Matériel 
et  de  la  Traction  delà  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
de  Paris- Lyon-Mcdilerrunée.  Secrétaire  des  Comités 
de  la  classe  32  et  du.lury  du  Groupe  6.  Chevalier 
du  7  juillet  1885. 

Cambef or t  (Jules),  président  de  la  Société  d'Economie 
Politique  de  Lyon.  Membre  du  Comité  d'admission 
de  la  classe  103.  Chevalier  du  3  octoiire  1876. 

Colin  (Edmond-Louis),  ingénieur  en  chef  des  Ponts  et 
Chaussées,  attaché  au  contrôle  des  Chemins  de  fer 
du  M%di.  Ingénieur  du  Comité  d'installation.  Secré- 
taire du  .Jurv  de  la  classe  32.  Chevalier  du  28  décem- 
Itre  1885. 

Fontaine  (Arthur),  ingénieur  en  clief  des  Mines.  Direc- 
teur du  travail  au  Ministère  du.  Commerce.  Rappor- 
teur des  Comités  et  du  Jury  de  la  classe  103.  Cheva- 
lier du  7  janvier  1894. 

Huguet  (Adrien  ),  ingénieur  en  chef,  attaché  à  la  Direc- 
tion des  Chemins  de  fer  de  VElal.  Exposant  hors 
concours.  Chevalier  du  3  juillet  1886. 

De  Xervo  (Robert-Ernest-Frédéric-Marie),  président  de 
la  Société  anonyme  des  Ateliers  et  Chantiers  de  la 
Loire,  des  Hauts  Fourneaux,  Forges  et  Aciéries  de 
Denain  et  d'Anzm.  Président  du  Jury  delà  classe  61. 
Chevalier  du  15  octobre  1871. 

Salomon  (Louis-Antoine-Marie),  ingénieur  des  Arts  et 
Manufactures.  Ingénieur  en  chef  du  Matériel  et  de  la 
Traction  à  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Est.  Rapporteur  des  Comités  et  du  Jury  de  la  classe 
32.  Chevaher  du  28  décembre  1888. 

Au  grade  de  Chevaliei- 

:\IM. 

Chanove  (Marie-Joseph-Gabriel  ,  inspecteur  des  finan- 
ces ;  10  ans  de  services.  Titres  exceptionnels  :  est 
chargé  du  contrôle  financier  de  l'Exposition  Univer- 
selle internationale  de  1900. 

Berr  (Emile),  publiciste.  Membre  des  Comités  et  du 
Jury  de  la  classe  13. 

Cadoux  (Gaston-Marie-Amédée  >  chef  de  bureau  au 
Secrétariat  du  Conseil  municipal  de  Paris.  S?cré- 
taire  de  la  Commission  instituée  par  le  Conseil  mu- 
nicipal de  Paris  en  vue  de  l'Exposition  de  1900. 

Fortier  (Emile- Alexandre),  sous- chef  de  bureau  au 
Ministère  des  finances.  Chef  du  Contrôle  des  entrées 
et  redevances. 
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MM. 

Oide  (Charles),  professeur  à  la  Faculté  de  droit,  ^reni- 
bre  du  Comité  d'installation  et  du  Jury  de  la  classe 
107. 

Joui  l-Pastrô  (.Marie-Frédéric- Albert -Faustin  ),  secré- 
taire général  du  Conseil  d'administration  de  la  Société 
des  Forges  et  Chantiers  de  la  Méditerrmiéc.  Exposant 
hors  concours, 

Kolb  (Charles-Jules-Marie),  secrétaire  général  de  la 
Société  Générale  .pour  favoriser  le  développement 
du  Commc7'ce  et  de  V Industrie  en  France.  A  con- 
tribué, dans  une  large  mesure,  à  la  préparation  finan- 
cière de  l'Exposition  de  1900. 

Navarre  (Eugène),  administrateur  de  Sociétés  près  le 
Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine,  secrétaire  du 
Congrès  international  des  Valeurs  mobilières.  Mem- 
bre des  Comités,  secrétaire  du  Jury  de  la  classe 
107. 

Poidatz  (Louis-Alfred),  administrateur  délégué  de  la 
Société  Nouvelle  des  Etablissements  Decauvilie . 
Médaille  d'or. 

Salefranque  (Léon),  rédacteur  à  la  Direction  générale 
de  l'Enregistrement  des  Domaines  et  du  Timbre  au 
Ministère  des  finances.  Secrétaire  général  adjoint  des 
Congrès  de  la  propriété  foncière  et  des  valeurs  mobi- 
lières. 

Yesier  Georges-Louis),  ingénieur  des  Arts  etManufac 
tures.  Administrateur  de  la  Compagnie  Française  des 
Métaux.  Membre  du  Comité  d'admission  de  la  classe 
87  et  du  Jurv  de  la  classe  64. 


Sur  la  proposition  du  Ministre  de  l'Agriculture  : 

Au  grade  de  Commaneur 

M.  Vassilière  (Léon-Paul-Louis),  directeur  de  l'agricul- 
ture, chargé  de  la  direction  des  services  agricoles  et 
horticoles  de  l'Exposition  Universelle  de  1900.  Très 
importante  collaboration  à  l'Exposition  Universelle 
de  1900  pour  les  parties  agricoles  et  horticoles  et, 
notamment,  par  rorganisation  du  Concours  interna- 
tional d'animaux  reproducteurs.  Officier  du  3  avril 
1894. 

Au  grade  d'Officier 

Sagnier  (Ilenry-Marie-Bernard),  directeur  du  Journal 
d'agriculture,  s  Paris.  Membre  du  Conseil  supérieur 
de  l'agriculture.  Auteur  de  nombreux  rapports  et 
publications  sur  les  questions  agricoles.  Secrétaire 
général  du  Congrès  de  l'agriculture  et  membre  du 
Jurj-  (classe  38)  à  l'Exposition  Universelle  de  Paris 
1900.  Chevalier  du  31  juillet  1889. 

Nous  adressons  toutes  nos  félicitations 
promus. 


aux  nouveaux 


Monaations 


«  L'Economiste  Européen  »  à  l'Exposition  uni- 
verselle de  1900.  —  Le  Jury  des  récompenses  de 
l'Exposition  l 'niverselle  de  1900  a  décerné  une  médaille 
d'argent  à  l'Economiste  Européen.  En  outre,  notre  se- 
crétaire de  la  Rédaction,  M.  Paul  Blanchot,  a  reru  per- 
sonnellement, comme  collaborateur,  une  médaille  de 
bronze. 

L'Economiste  Européen  avait  exposé  sa  collection 
complète  et  un  ouvrage  dù  à  la  collaboration  de  tous 
ses  rédacteurs  :  l'Europe  économique  et  financière 
pendant  le  dernier  quart  de  siècle,  résumé  complet  de 
la  situation  actuelle  de  chaque  pays  de  notre  conti- 
nent. Le  .Fury  a  cru  devoir  attribuer  à  notre  journal 
la  distinction  flatteuse  que  nous  avons  annoncée. 

'L'Economiste  Européen  est  heureux  que  cette  ré- 
compense soit  venue  sanctionner  ses  travaux  et  recon- 
naître l'utilité  de  son  enseignement. 


Les  Fonds  Chinois.  ~  Dans  l'article  qu'il  avait 
consacré  le  20  juillet  dernier  à  la  Dette  Extérieure  de 
la  Chine,  notre  rédacteur  en  clief,  .M.  Edmond  Théry, 
faisait  ressortir  l'importance  do  la  baisse  s'était 
produite  sur  les  Fonds  Cliinois  cotés  au  Stock-Kxcliange 
de  Londres,  depuis  les  événements  d'Extrème-Oi  ient. 
Or,  l'annonce  de  l'entrée  des  troupes  alliées  à  Pékin  a 
modifié  considérablement  le  marché  de  ces  valeurs, 
ainsi  qu'en  témoigne  le  tableau  ci-dessous  : 

Cours 


A  l'émiss.  15  avril  l^juillet 
%         1900  1900 


20  aouL 

r.ioo 


7  0/0  argent  1894.  98  101  92  97   :\  08 

6  0/0  or  1895   96  K  104  94  99  l»il 

6  0/0  or  1895   100   "  ICS  S'i  99      101  - 

5  0/0  or  1896   99  9K  81  89  %   90  ^ 

4  1/2  0/0  or  1898.  00  82  '      05  75  %   70  j;,' 

5%  or  (Ch.  de  fer)  97  91  75  83  84 

Comme  on  le  voit,  si  la  baisse  a  été  sensible  un  mo- 
ment, la  reprise  a  été  vive,  et  la  spéculation  qui  a  pro- 
fité de  la  réaction  pour  s'intéresser  à  ces  titrer  n'rf 
rien  à  regretter.  Tout  n'est  pas  encore  fini  en  Chine, 
c'est  à  craindre,  et  l'état  dans  lequel  est  l'Empire  du 
Milieu  peut  amener  une  modification  dans  le  paiement 
des  intérêts  et  dans  l'amortissement  de  la  Dette  chi- 
noise; mais  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  ce  sont  les 
puissances  européennes  qui  procéderont  certainement 
au  règlement  de  toutes  les  questions. 


Chemins  de  fer  de  Beyrouth-Damas-Hauran. 

Le  Comité  de  Défense  des  obligataires  de  cette  So^: 
ciété  vient  d'adresser  un  rapport  à  ses  adhérents  sur 
la  situation  de  cette  entreprise. 

Après  avoir  rappelé  comment  la  Société  avait  été 
constituée,  quelles  étaient  ses  concessions  et  enfin 
quels  ont  été  les  résultats  de  son  exploitation  —  ren-. 
seignements  que  nous  avons  donnés  précédemment^ 
notamment  dans  l'Economiste  Européen  du  3  cou- 
rant —  le  Comité  de  Défense  publie  le  bilan  de  la 
Compagnie  au  31  décembre  1899  :  i 

Actif  I 

Frais  de  premier  établiss<'ment    44.069.029  55 

Caisses...   -1. -278  39 

Portefeuille   313.888  .» 

Versements  à  effectuer  sur  actions   3.613.225  > 

Délnteurs  divers   327.176  42 

Dépenses  à  répiulariser   187.529  40 

(iouvcniement  Impérial  Ottoman   724.311  4^ 

Société  Syrienne   447.318  ..57 

Profits  et  pertes  : 

Aflaire  Sibag  )  „  ,,3 

Exercices  1896  à  1899                                   \  ' 

51. 8i  12.071  ôr., 

Passif  ~  ~ 

Capital-actions   15.0u0.00u  v 

—     obligations   20.200.000  J 

Intérêts  et  amortissements  échus   925.253  W 

Créditeurs  divers,  cautionnements   426.202  16 

Effets  à  payer   236.250 

Comptes  des  Banfjues     9.014.36()  2& 

51.802.071  55 

Le  passif ,  d'après  ce  bilan,  s'élèverait  à  10  millions' 
en  chiffres  ronds  ;  mais  un  état  de  dépenses  plus 
récent  et  diverses  indemnités  le  porterait  à  plus  'de 
15  millions. 

Lé  compte  des  banques,  qui  s'élevait  au  31  décembre 
1896  (2e  année  d'exploitation)  à  5.910.000  fr.,  s'es^ 
augmenté  en  trois  années  de  3.104.366  fr.  20.  Les  ver- 
sements à  effectuer  sur  actions  sont  restés  station-i 
naires.  Par  contre,  les  dépenses  à  régulariser,  qui* 
étaient  de  330.000  fr.,  ont  été  ramenées  à  187.000  fr.» 
Les  affectations  dece.genre  expliquent  le  déficit  moyeûî 
annuel  de  un  million  pendant  les  trois  dernière!? 
années. 


2iO 
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Les  chapitres  qui  ont  attiré  l'attention  du  Comité  et 
qu'il  discutera  sont  les  suivants  : 

1°  Compte  de  premier  établissement,  figurant  pour  44  mil- 
lions 69.029  fr.  55. 

Les  dépenses  groupées  sous  ce  titre  et  qui  ont  paru  devoir 
être  vérifiées  sont  les  suivantes  :  frais  du  service  technique 
de  Paris,  161.872  fr.  81;  frais  du  service  technique  de  Syrie, 
778.7/3  fr.  22;  travaux  (mode  de  traction  par  section), 
24.204.947  fr.  92;  frais  de  concession  et  d  émission  (division 
de  ce  compte),  4.268.359  fr.  95;  frais  divers,  415.025  fr.  05; 
charges  du  capital  social  (?),  1.509.514  fr.  54  ; 

2»  Les  apports  en  ce  qui  concerne  les  diflerentes  conces- 
sions et  principalement  le  rachat  de  la  route,  moyennant 
12.000  actions  de  500  fr.,  libérées,  qui  figure  au  compte  de 
premier  établissement  pour  5.545.753  fr.07  et  dont  la  valeur 
est  nulle.  Cette  opération  semble  avoir  été  faite  pour  les  né- 
cessités d'un  équilibre,  la  suppression  du  péage  ne  suffit  pas 
à  justifier  la  négociation; 

3"  Versements  à  effectuer  sur  actions,  3.613.225  fr.  Faire 
procéder  aux  appel  de  fonds.  Les  statuts  portent  que  les  titres 
seront  Ubérés  de  10  0/0  seulement;  comment  se  sont  effectués 
les  versements  des  3.774.275  fr.,  représentant  la  différence 
(Apports  déduits). 

4»  Portefeuille,  313.888  fr.  Quelles  sont  les  valeui's  en 
portefeuille  ? 

5°  Service  des  titres,  impôts  à  recouvrer,  43.667  fr.  48. 
Comment  ce  compte  peut-il  être  débiteur  puisque  les  coupons 
sont  payés  nets?  Gela  ne  peut  résulter  que  d'un  défaut  d'or- 
ganisation ; 

ît'  Dépenses  à  régulariser,  187.529  fr.  40.  Nature  de  ces 

dépenses; 

7°  Société  Syrienne,  actif  porté  au  bilan  pour  447. 31H 
francs  57.  Contrats  passés  avec  celte  Société  et  justification 
du  bilan  ; 

8°  Conditions  de  VEm.prunt  de  1892. 

Le  Comité  ajoute,  comme  conclusion,  qu'il  a  exa- 
miné avec  le  plus  grand  soin  la  situation  linanciére, 
qu'il  a  mis  toute  son  expérience  dans  l'étude  d'un  état 
rendu  obscur,  peut-être  à  dessein,  et  qu'il  croit  avoir 
fait  ressortir  tous  les  points  susceptibles  d'une  justifi- 
cation. Les  chapitres  du  bilan  dont  il  demandera  la 
vérilication,  avec  les  versements  en  retard  et  les  char- 
ges du  fonds  social  permettront,  il  faut  l'espérer,  de 
combler  un  déficit  qui  est  le  résultat  d'nne  gestion  qui 
n'a  rien  su  prévoir.  Cette  gestion  a,  en  effet,  engagé 
l'avoir  des  obligataires  avec  une  imprévoyance  rare. 
Les  opérations  de  concessions  et  d'achat  de  la  route 
-le  démontrent  surabondamment  ;  l'emploi  du  produit 
des  120. OGO  obligations  a  été  fait  avec  légèreté,  les 
droits  des  obligataires  ont  été  négligés.  Le  capital 
social  versé  ne  représentait  en  1899  que  10  0/0  de 
15  millions,  soit  1.500.000  francs,  pour  00  millions 
d'obligations  nominal.  En  résumé,  le  fonds  social 
n'existait  pas. 

L'esprit  qui  a  présidé  à  la  constitution  de  la  Société 
fc'est  continué  dans  l'administration.  Au  point  de  vue 
technique,  les  rapports  sont  établis  d'une  manière 
obscure  ;  des  chiffres  généraux  sont  bien  donnés,  mais 
ils  ne  peuvent  permettre  un  travail  d'évaluation  ;  on 
ne  trouve  aucune  trace  des  sections  élémentaires  du 
réseau,  des  modes  de  traction  par  section,  ni  des  va- 
leurs de  l'exploitation,  etc.  Cependant  le  Comité  a  pu 
•réunir  les  documents  d'une  étude  technique  complète 
qu'il  soumettra  ultérieurement  aux  intéressés.  Dans 
l'établissement  de  la  comptabilité,  la  même  façon 
d'opérer  a  été  relevée;  le  compte  général  demande  un 
examen  long  et  minutieux,  quand  il  devrait  apparaître 
très  clair  au  premier  examen,  etc.  Mais  le  Comité  fera 
toutes  les  recherches  utiles  à  la  défense  des  obliga- 
taires, et  il  discutera  les  conditions  d'un  concordat 
qu'il  n'acceptera  qu'après  les  avoir  communiquées  aux 
obligataires. 

On  sait  qu'une  assemblée  des  créanciers  de  la  Com- 
pagnie avait  eu  lieu  le  2  juillet.  Une  seconde  a  été 
tenue  le  30  du  même  mois,  et  une  nouvelle  aura  lieu 
fin  septembre.  Les  obligaires  ont  donc  intérêt  :  à  se 
grouper  afin  d'opposer  aux  propositions  d'arrange- 
ment la  force  du  nombre,  à  envoyer  leur  adhésion  au 
Comité,  1,  rue  Grétry,  qui  la  reçoit  sans  frais,  et  à 
déposer  leurs  titres  ehez  M.  Bonneau,  liquidateur  judi- 
ciaire, 59,  rue  de  Provence. 


Rente  Dominicaine.  —  Sous  ce  titre  nous  avons 
publié,  dans  notre  numéro  du  10  courant,  une  Infor- 
mation dans  laquelle  nous  disions  que,  sollicitée  par 
plusieurs  porteurs  de  Fonds  Dominicains  de  protester 
contre  l'arrangement  que  venait  de  conclure  le  Gou- 
vernement dominicain  avec  la  San  Domingo  Improve- 
ment  Company  of  New-York,  l'Association  nationale 
des  Porteurs  français  de  Valeurs  étrangères  était 
disposée  à  constituer  un  Comité  de  défense  des  déten- 
teurs de  Fonds  Dominicains,  si  la  formation  de  ce 
Comité  était  désirée  par  un  nombre  suffisant  d'inté- 
ressés. 

Rappelons  que  le  mouvement  de  protestation  était 
parti  de  Belgique,  grâce  à  l'initiative  de  l'Association 
pour  la  Défense  des  Délenteurs  de  Fonds  Publics, 
d'Anvers,  qui  avait  constitué  un  Co^nité  des  Détenteurs 
de  Fonds  Dominicains.  Malgré  l'approche  des  va- 
cances, et  les  difficultés  que  l'on  avait  à  vaincre,  —  les 
titres  de  l'Emprunt  2  3  4  0/0  Doininicain  étant  très 
disséminés,  —  les  adhésions  sont  venues  nombreuses  au 
Comité  d'.\.nvers,  et  le  résuKat  obtenu  jusqu'ici  a 
dépassé  ti  lUte  attente.  Anvers  a  donné  tout  d'abord,  avec 
un  gros  tiers  de  l'emprunt  ;  Bruxelles  vient  ensuite 
avec  un  chifl're  presque  aussi  important.  Puis  Amster- 
dam qui,  bien  que  s'étant  mis  en  mouvement  en  dernier 
lieu,  ne  fournit  pas  les  résultats  les  moins  remar- 
quables ;  en  effet,  en  Hollande,  ce  sont  tous  les 
établissements,  toutes  les  banques  les  plus  importantes 
qui  apportent  leurs  procurations  au  Comité. 

On  dépasse  déjà,  avec  près  de  1.200  bordereaux,  la 
moitié  de  l'emprunt,  soit  environ  1.400.000  liv.  st.,  et 
chaque  jour  apporte  encore  un  tel  nombre  d'adhésions, 
que  le  Comité  espère,  à  juste  titre,  représenter  avant 
le  ier  septembre  les  trois  quarts  de  l'Emprunt. 

La  situation  est  donc,  dès  ce  jour,  nettement  établie  : 
V Improvement  s'est  engagé  vis-à-vis  du  Gouvernement 
à  procurer  l'adhésion,  à  l'arrangement,  de  la  majorité 
des  détenteurs  ;  elle  a  convenu  que  si  cette  condition 
de  l'arranoement,  ou  toute  autre  stipulée,  n'était  pas 
accomplie,  le  contrat  serait  nul  et  sans  valeur  ;  l'adhé- 
sion ne  pourrait  se  constater  que  par  le  dépôt  à 
l'agence  fiscale  et  celui-ci  n'a  rien  donné,  si  ce  n'est 
quelques  milliers  de  livres.  D'autre  part,  l'adhésion  au 
Comité  qui  s'est  adressé  aux  détenteurs  dans  un 
esprit  d'opposition  absolue,  avec  conditions  proposées, 
équivaut,  par  elle-même,  à  un  refus  formel  d'accepter 
ces  propositions.  L'arrangement  est  donc  ipso  facto 
lettre  morte  :  il  faut  le  remplacer.  C'est  la  tâche  qui 
appartient  aux  Comités  de  défense,  et  c'est  pourquoi 
les  porteurs  de  Fonds  Dominicains  2  3/4  0/0  ont 
intérêt  à  se  faire  connaître  à  V Association  Nalionale 
Française,  o,  rue  Gaillon,  à  Paris,  qui,  comme  on  le 
sait,  s'est  déjii  mise  en  rapport  avec  l'Association 
d'Anvers. 


Emprunt  du  Canton  de  Berne.  —  On  parle  d'un 
nouvel  Emprunt  que  serait  sur  le  point  de  contracter 
le  Canton  de  Berne.  Cet  Emprunt,  du  type  3  1/2  0/0, 
atteindrait  le  montant  de  10  ou  de  20  millions  de  francs. 

On  sait  que  les  divers  cantons  suisses  ont  leurs  ad- 
ministrations locales  et  leurs  propres  budgets.  Leurs 
revenus  proviennent,  en  partie,  des  impôts  directs  sur 
le  revenu  de  la  propriété,  et  en  partie  des  impôts  indi- 
rects, timbres,  etc.  Plusieurs  cantons  n'ont  même  que 
des  impôts  indirects.  En  dehors  des  cantons  vient  la 
Confédération,  qui  a  une  Dette  publique  distincte,  à 
laquelle  elle  fait  face  au  moyen  des  recettes  doua- 
nières qu'elle  perçoit  sur  les  frontière de  la  Répu- 
blique, du  monopole  sur  l'alcool,  des  recettes  que  lui 
procurent  les  télégraphes  et  les  postes,  bien  qu'une 
partie  de  toutes  c  es  recettes  soit  remboursée  aux  Admi- 
nistrations cantonales. 

Les  Emprunts  du  Canton  de  Berne  sont  déjà  connus 
de  notre  public.  On  en  trouve,  en  effet,  trois  inscrits 
sur  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de  Paris.  Ce  sont  : 

L'Emprunt  3  0/0  1895  de  48.697.000  fr.,  représenté 
par  97.394  obligations  de  500  fr.,  remboursables  au 
pair,  de  1901  à  1950  ou  avant  ;  l'Emprunt  3  0  0  1897 
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de  50  millions  de  l'rancs,  représenté  par  lOO.OOO  obliga- 
tions de  500  t'r.,  remboursables  au  pair,  de  1008  à  1957 
ou  avant,  et  l'Emprunt  .V  /,  :?  0/0  1S99  de  15  millions 
de  francs,  représenté  par  oO.OOO  obligations  de  500  fr., 
remboursables  de  1010  à  1981  ou  avant. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

16  août  2')  aoiH 

Or   2.233  929.844  2.24«.126  862 

Argent...    M3i.10S.74y  1  136  974.715 


16  août 


3  368.035.389  3.385.101.578 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jnur  . . 

Portefeuille  Paris  |  S  SgeV  !  !  ! 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpcprvps  (  1"°' 

mobilières    Ex-banques  département.. 

raoûilieies  |  Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.... 


3.368.035  589 


1.890.-30 
232.217.836 


459.232.378 
19.579.000 
10.618.400 
223.937  484 
267.872.995 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.025  867 

2.476.940 
8.407.444 
4i.t99.455 


5  053  821  751 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2. 980. 750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.946.338.015 
19.-104.235 
12.. 397. 603 
320.996  125 
407.743.870 
74.479.120 
3.700.656 
4.66S  5Î2 
1  736.997 
37.336.102 


23  août 


3.. 385. 101. 578 


17.079 
232.912.832 


435.786.098 
18  956.000 
12  494. 900 
225.319  978 
268.995  774 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.048.478 

2.509.692 
8. 407. 44 't 
53. 016. 055 


0  038. 173.966 


182.500.000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.897.722.105 
20.046.409 
12.423.731 
331  839.523 
4;i2  661  058 
70.866  768 
3.438  867 
4  956  174 
1.736.997 
37.466  819 


5.053.821.751  5.058.173.969 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


27  août 

26  anùl 

2."i  août 

24  août 

23  août 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.456.5 

3.544  0 

3  480.1 

3.6,32.3 

3.897.7 

3.323.3 

3  262.2 

3.13i  8 

3.131.4 

3  385.1 

570  0 

5.39.0 

601.4 

597.6 

668.7 

Avances  aux  partie. 

331. 4 

358.4 

385.1 

-439.4 

494.3 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

180.0 

180  0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

290.9 

245.4 

318.1 

247.3 

331.8 

—  partie. 

619  8 

501.5 

487.8 

478  9 

523  5 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

%  0/00 

pair 

2  y,  0/00 

!4  0/00 

pair 

Bénéfices  nets  

646.1 

681.1 

1.027.3 

2.187.1 

2.446.5 

pair  par  tirages  au  sort  annuels  ou  par  rachats,  de  l'.JOiJ  à 

; 

Intérêt  annuel  :  :22  fr.  50,  paj'ables  par  moilié  les  2  janvier 
et  l''  juillet  ; 
Jouissance  courante  :  1"  juillet  l'.lCO. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte  et  à  la  Société  Générale. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  "Ville  de  Paris 

Depuis  le  20  août,  les  actions  et  obligations  de  la  Société 
anonyme  des  Charbonnages  de  Rykovski  (Donetz)  sont  ad- 
mises aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

G(  s  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

I.  —  28.000  actions  do  500  fr.  libérées  et  au  porteur, 
coupon  n"  1  attaché. 

Les  actions  n<»  1  à  16000  doivent  être  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  «  Modifié  par  décision  de  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  18  janvier  1900  :  1°  Capital  social  porté  à 
14  millions  de  francs;  2°  Assemblée  générale  ordinaire  pro- 
rogée au  troisième  samedi  de  mai.  » 

II.  —  20.000  obligations  de  .WO  fr.  4  1/2  0/0,  émises  à  400 
l'rancs,  entièrement  libérées  et  au  porteur  ;  remljoursables  au 


Depuis  le  23  août,  les  100.000  actions  nouvelles  de  100  fr., 
libérées  et  au  porteur,  n'"  200001  à  30OÛ00,  de  la  Compagnie 
Générale  de  Traction  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sonl  inscrits  ;'i  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  se  trouve  porto  de  200.000  à  300.000. 

Les  actions  n»=  1  à  175000  doivent  être  munies  des  deux 
estampilles  suivantes  :  1°  Capital  porté  à  20  millions  de 
francs  par  décision  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  en 
date  du  19  juin  1897  ;  2°  Capital  porté  à  30  millions  de  francs 
par  décision  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  2  mai 
1900  en  vertu  de  l'article  7  des  statuts. 

Les  actions  n"  175001  à  20ÛOOO  doivent  porter  la  deuxième 
estampille  seulement. 

Mouvements  des  Caissas  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1"  au  10  août 
1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     3.806.713  59 

Retraits  de  fonds   5.121.614  66 

Excédent  de  retraits  ..Fr.     1.31-t.901  07 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  10  août  1900, 
36.560.231  fr.  25. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  1"  au  10  août 
1900  : 

l"  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épai'gne  or" 
dinaires,  383.459  fr.  44  ; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés, 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations' 
effectuées   pendant  le  mois  de  juillet  1900.    —  Versements 
reçus  de  274.579  déposants,  dont  40.611  nou- 
veaux  34.680.718  75' 

Remboursements  à  132.238  déposants,  dont 
16.716  pour  solde   27.893.755  70 

Rentes  achetées  à  512  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   557.329  17 

28.451.084  87 

Excédent  des  versements  Fr.     6.229.633  88 

Nombre  de  comptes  existant  au  30  juillet  1900 :  3.506.789. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  'Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  31  juillet  1900 

Reçu  des  déposants  : 

A  Paris   8.884  versements.. .     2.719.030  51 

Dans  les  départements  .  185.490       —        . .     1.862.526  50 

Ensemble   194.374  versements.. .     4.581.557  01 

Payé  aux  déposants  : 
Arrérages  de  rentes  viagères   1.511.213  14 

Payé  à  leurs  héritiers  : 
Remboursements  de  capitaux  réservés   1.664.893  82 

Ensemble   3.176.105  96 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à...  159.929  » 
aux  noms  de  1.790  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.901.741  » 

réparties  entre  245.835  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   4.514.002  Oo  , 

Elle  a  placé  : 

En  obligations  départementales  et  commu- 
jja^j^gg  ^    l.âSO.ofcb  00 

En  rentes  3  ï/2  0/0  .' .' ."  ' .' .' ." .' .' ." ."   2.045.663  28  . 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain   pour   la   deuxième  quinzaine  d'août  190O, 
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calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  23i 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   40  fr.  457 

T^e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr* 
de  ferine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3110  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6220,  soit  à  0  fr.  62. 


Recettes  da  Métropolitain  de  Paris.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  voyageurs  et  recettes  du  Métropolitain  de  Paris 
pour  la  2'  décade  du  mois  d'àoût  : 


Dates 

Voyageurs 

llecettes 

11  août  1000  

.■')9.251 

9.893  25 

12  -   

71.379 

11.597  25 

13  -   

57.970 

9.733  90 

14  —   

30.115 

5.156  15 

15  -   

45.345 

7.424  45 

16  —   

37.227 

6.2i0  3.') 

17  —   

34.03C. 

5.752  80 

18  —   

35.743 

6.031  45 

19  -   

54.696 

9.007  30 

20  -   

50.247 

8  322  4.") 

476.O09 

79.1.')9  35 

Pour  cause  de  travaux  de  parachèvement,  la  durée  du  ser- 
vice a  été  temporairement  réduile  et  le  nombre  des  trains 
diminué.  C'est  ce  qui  explique  la  diminution  des  recettes. 


Omnium  Colonial  Français.  —  La  première  assemblée 
générale  annuelle  de  cette  Société  a  eu  lieu  le  19  juin  dernier. 

Elle  a  approuvé  Ips  comptes  de  l'exercice  1899  et  décidé 
qu'il  n'y  avait  pas  lieu  de  distribuer  de  dividende. 

Cette  Société  a  été  constituée  en  juillet  1899  :  les  comptes 
qui  ont  été  présentés  à  l'assemblée  n  ont  donc  porté  que  sur 
une  période  de  six  mois  environ.  Le  compte  de  jirofits  et 
pertes  au  31  décembre  1899,  qui  se  traduit  par  un  solde  débi- 
teur de  18.069  fr.  22  se  présente  comme  suit  : 


Comptes  d'intérêts   3.885  23 

Intérêts  d'escompte   402  41 


Total  des  recettes   4.287  64 


Dépenses 

Loyers,  contributions,  etc   3.846  55 

Conseil  d'administration   12.000  » 

Personnel  du  siège  social   2.468  88 

Divers   2.442  81 

Fisc  (timbre,  taxes  diverses)   1..599  22 


Total  des  dépenses   22.356  86 

llappel  des  recettes   4.287  64 


Solde  débiteur   18.069  22 


Les  participations  de  l'Omnium  au  31  décembre,  qui  s'éle- 
vaient à  857.250  fr.,  sauf  mémoire,  résidaient  dans  les  Com- 
pagnies de  la  [laute-X'Gounié,  du  Kouango-Oubangui,  du 
Kouango-Rive-Droite  et  du  Wharf  de  Tamatave. 

L'assemblée  a  ratifié  la  nomination  de  M.  Gaston  Dehesdin 
comme  administrateur. 


Compagnie  du  Gaz  de  Lyon.  —  Les  actionnaires  se 
sont  réunis  le  9  août  en  assemblée  extraordinaire,  sous  la 
présidence  de  M.  Ulysse  Pila,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration. 

h°.  but  de  cette  assemblée  était  l'approbation  de  la  déclara- 
tion de  souscription  et  de  versement  relative  à  la  dernière 
augmentation  du  capital  social. 

Le  rapport  du  Conseil,  présenté  à  l'assemblée,  après  avoir 
rappelé  les  conditions  dans  lesquelles  s'était  effectuée  l'aug- 
mentation du  capital  porté  de  10.500.000  francs  à  14  millions, 
a  donné  quelques  indications  au  sujet  des  négociations  actuel- 
lement en  cours  entre  la  Compagnie  et  la  Société  Lyonnaise 
des  Forces  ^Motrices  du  Rhône. 

«  Ces  négociations,  a-t-il  été  dit,  dont  on  a  beaucoup  parlé, 
n'ont  encore  rien  de  définitif  ;  rien  n'est  conclu  ;  votre  Conseil 
en  est  toujours  à  la  période  des  pourparlers.  Depuis  1897, 
une  entente  avec  .Jonage  nous  a  paru  désirable;  arrivei'ons- 
nous,  en  1900,  à  éviter  les  doubles  canalisations  et  les  dou- 
bles colonnes  montantes  ?  Nous  le  souhaitons  et  l'espérons.  » 

Toutes  les  résolutions  proposées  à  l'assemblée,  c'est-à-dire 
l'approbation  définitive  de  l'augmentation  du  capital  social  et 
la  modification  des  statuts  sociaux  qui  en  est  la  conséquence, 
ont  été  votées  à  l'unanimité. 


Chemin  de  fer  du  Bois  de  Boulogne.  —  Les  action- 
naires ont  tenu  leur  assemblée  gi'nérale  le  .30  juillet. 

Les  comptes  au  31  décembre  1899  ont  été  approuvés. 

Bien  que  la  ligne  n'ait  été  ouverte  qu'en  lOuO,  le  Conseil 
d'administration  a  pensé  être  agréable  aux  actionnaires  en 
leur  donnant  de  longues  explications  sur  les  résultats  de 
l'exploitation.  Ces  résultats  sont  des  plus  satisfaisants. 

Quoique  la  Compagnie  p'ait  encore  pu  obtenir  livraison 
que  de  la  moitié  à  peine  de  son  matériel  roulant,  les  recettes, 
en  juillet,  ont  dépassé  une  moyenne  quotidienne  de  700  fr., 
résultat  déjà  très  avantageux  pour  une  ligne  de  6  kilomètres 
et  demi  de  longueur. 

Dès  le  commencement  de  septembre  la  Compagnie  aura 
doublé  son  service. 

L'ouverture  du  Métropolitain,  dont  le  chemin  de  f«r  du 
Bois  de  Boulogne  est,  en  quelque  sorte,  le  prolongement, 
amènera  à  la  (Compagnie  un  courant  de  trafic  nouveau  et 
important. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  30  juillet  au  5  août  1900   (31*  semaine) 

(Kn  milliers  de  fi'rincs) 


Kec.  br.  de 

Rec.  bi- 

depuis 

Désignation  des 

la  semaine 

le 

anvier 

Différence 

lignes 

P 

'1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

960 

947 

27. 3-/ S 

26'!î48 

+ 

830 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.0"6 

9.470 

8  890 

261.920 

247  630 

+ 

14.290 

—   Chemins  .\lgéi'iens 

:il3 

248 

?0(i 

4. 471 

5.V27 

9Ô6 

3.7S0 

5.030 

4  656 

137..?ti3 

128.398 

+ 

9.105 

5.. ".114 

3  9SC 

3.879 

103.679 

101.046 

+ 

2.633 

7. 012 

1434 

1.1J9 

125  H/2 

119  . '.90 

+ 

6.182 

Est  

i  S'iO 

4.060 

3  771 

107.040 

99  S51 

+ 

7.189 

Midi  ^  

Est- Algérien  

■j  m 

■i.m 

61. 801 

60  423 

+ 

1.378 

898 

134 

181 

3.6(2 

3.899 

266 

M03 

161 

H7 

4.185 

4.474 

288 

Ouést-Algérien  

296 

86 

82 

1.653 

1.649 

+ 

4 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

m 

ai 

27 

1163 

965 

+ 

197 

101 

35 

30 

782 

787 

4 

Les  Constructions  navales.  —  Il  a  été  construit  en 
France,  pendanL  l'année  1899,  65  navires  jaugeant  155.674  ton- 
neaux, dont  : 

14  navires  de  guerre  Tonneaux  89.774 

16  vapeurs  de  commerce   28.071 

25  voiliers  de  commerce   61.723 

Les  chantiers  de  Nantes  et  de  Saint-Nazaire  ont  construit 
41.000  tonneaux  de  voiliers  et  13.700  de  vapeurs.  La  construc- 
tion des  voiliers  avait  été  de  30.528  tonneaux  en  1898. 

Les  principaux  vapeurs  construits  en  France  en  1899  sont  : 
la  Lorraine,  ll.OOO  tonneaux  :  Atlantique,  6.000:  Pacifique, 
2. 000,  et  les  principaux  voiliers  :  la  ViUe  de-Mulhouse  et  la 
Ville-du-Havre.  l'un  et  l'autre  de  3.214  tonneaux. 

Voici  les  chiffres  présentant  en  tonnage  le  montant  des 
constructions  de  vapeurs  et  de  voiliers  en  Angleterre,  en 
Allemagne  et  en  France,  de  1893  à  1899  inclus  : 

Construction  des  vapeurs.  —  Tonnage 

Angletcri-e  Allemagne  France 


1898    718.000  52.000  16.000 

1894    965.000  IIO.COO  11.000 

1895   905.000  82.000  l'i.OOO 

1896   1.114.000  101.000  11.000 

1897    924.030  135.000  17.000 

1898   1.363.000  152.000  37.000 

1899   1.415.000  204.000  28.000 

Construction  des  voiliers.  —  Tonnage 

1893   118.000  8.000  8.000 

1894   82.000  10.000  12.000 

1895    82.000  6.000  15.000 

1896   46.000  3.000  37.000 

1897   28.000  5.000  32.000 

1898   4,000  1.400  31.000 

1899    2.000  7.300  62.000 


En  ce  qui  concerne  les  valeurs,  l'accroissement  de  produc- 
tion de  r.\Dg!eterre  dans  cette  période  est  énorme.  Le  chiffre 
do  1899  est  double  de  celui  de  1893  qui  était  déjà  considérable. 

La  production  allemande,  qui  était  de  52.000  tonneaux  en 
1893,  a  quadruplé  en  six  années. 

La  nôtre  est  restée  faible,  représentant  seulement  le  sep- 
tième de  celle  de  l'Allemagne  et  le  cinquantième  de  celle  do 
l'Angleterre. 

En  voiliers,  la  production  anglaise  est  tombée  pratique- 
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monl  à  zéro,  rallomando  est  insij^nilianle  ;  la  nrttre  a  pris 
une  réollo  importaïu-.o  depuis  la  loi  do  181)3  fini  a  rovivilié  au 
moins  cotte  brandie  de  notre  industrie  do  constructions 
navales. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


L'entrée  des  troupes  alliées  dans  Pékin  a  été  saluée, 
sur  le  Marclié  de  Paris,  par  une  reprise,  notan)ment 
de  tous  les  Fonds  d'Etats.  Toutefois  on  s'est  un  peu 
calmé  ensuite  car,  malheureusement,  tout  ne  semljle 
pas  encore  fini  en  Extrême-Orient.  Néanmoins,  les 
dispositions  générales  sont  encore  meilleures  que  pré- 
cédemment, et  il  faut  espérer  que  rien  ne  viendra  de 
nouveau  les  contrarier. 

Nos  Rentes  Françaises  ont  une  excellente 
tenue.  Le  5  0/0  perpétuel,  notamment,  est  excessive- 
ment ferme.  Il  est  vrai  qu'il  est  non  seulement  recherclié 
par  le  «  comptant  mais  encore  par  la  spéculation 
qui  a  cru  pouvoir  vendre,  depuis  le  commencement  du 
mois,  sur  les  événements  de  Chine,  des  «  primes  » 
pour  fin  courant  avec  des  écarts  insignifiants. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à  100  fr.  47  1/2  à 
terme  et  à  100  fr.  50  au  comptant,  finit  à  100  62  1/2 
et  à  100  fr.  ,50,  après  même  100  fr.  70  au  plus  haut. 
Renie  3  1/2  0/0,  102  fr.  25  à  terme,  contre  102  fr.  20, 
etl02fr.  20  au  comptant,  contre  102  fr.  25.  Renie  3  0/0 
Amortissable,  99  fr.  80  au  comptant  et  à  terme,  contre 
99  fr.  40  il  y  a  huit  jours.  Ce  fonds  a  coté  un  moment, 
au  comptant,  le  pair. 

Les  Obligalions  Tunisiennes  3  0/0  1892  clôturent 
à  481  fr.,  contre  480  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours  de 
80  fr.;  Emprunt  de  Madagascar,  82  fr.,  en  avance  d'un 
franc;  Obligalions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  ('Indo- 
Chine,  468  fr.,  sans  changement. 

if  Les  variations  sur  les  Obligations  de  la  Ville 
de  Paris  ont  été  encore  peu  sensibles  cette  semaine, 
mais  la  tendance  de  ces  valeurs  reste  quand  même  très 
bonne. 

L'Obligation  4  0/0  1865  s'échange  k  534  fr.,  contre 
535  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  415  fr.,  au  même 
cours;  Obligations  3  0/0  1  871,  403  fr.  50.  contre 
402  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1  875,  542  fr.  50;  Obliga- 
tions 4  0/0  1876,  544  fr.,  contre  .543  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  finissent 
à  347  fr.  25  ;  Obligations  2  0/0  1  898,  400  fr.,  contre 
402  fr.;  Obligalions  2  1/2  0/0  1894-1896,  sans  chan- 
gement à  348  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  libérées 
(Emprunt  du  Métropolitain),  377  fr.,  contre  381  fr.  50. 

•k  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'étaient  avancées  la  semaine  dernière  à  3.990  fr  , 
gagnent  encore  5  francs,  à  3.995  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  neuf  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2.446.482  fr.  22. 

i(  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  670  fr.  à  terme  et  à  672  fr.  au 
comptant,  se  sont  tassées.  Elle  clôture  à  650  fr.  au 
comptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent 
demandées.  Ces  titres,  au  reste,  sont  actuellement  à 
des  cours  qui  les  rendent  très  avantageux  aussi  Lien 
au  point  de  vue  du  rendement,  que  de  la  marge  qu'ils 
offrent  aux  capitalistes  et  des  lots  auxquels  ils  donnent 
droit. 

Les  Obligalions  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  456  fr.,  se  retrouvent  à  455  fr.;  Obligalions 
Foncières  3  0/0,  1879,  496  fr.  50,  gagnant  4  fr.  50; 
Obligations  Communales  1880,  489  fr.  ;  Obliiiations 
Foncières  3  0/0  IS83,  433  fr.,  contre  432  fr.  50  ;  Obli- 
gations Foncières  1885  2  80  0/0,  4'i5  fr.,  en  moins- 
value  d  un  franc. 


Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent il  386  fr.,  contre  385  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  438  fr.,  contre 
440  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  «ont 
recherchées  à  441  fr.  Obligations  P^oncièi-cs  3  75  0/0 
1899,  505  fr.  ;  Obligations  Communales  1899  2  60  0/0 
libérées,  435  fr.  ;  Obligations  non  libérées,  432  fr. 

i(  if  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  donné  lieu  à  des  échanges  assez  suivis,  et 
leur  tendance  est,  en  général,  très  bonne. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
montée  à  1.065  fr.,  a  progressé  encore  à  1.130 fr.,  mais 
reste  à  1.104  f  r.  ;  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris,  595  fr.  à  terme  et  596  fr.  au  comptant,  contre 
592  fr.  et  591  fr. 

Le  Crcdil  Lyonnais,  qui  finissait  à  1.092  fr.,  gagne 
12  fr.,  à  1.104  fr. 

La  Société  Générale  est  à  608  fr.,  demandée  ainsi. 
Son  bilan  au  .31  juillet  n'accuse,  dans  le  chiffre  d'af- 
faires, qu'une  augmentation  de  5  millions  environ  sur 
celui  du  mois  précédent  ;  les  variations  sont  assez  im- 
portantes dans  certains  chapitres.  A  l'actif,  le  porte- 
feuille commercial  gagne  1  million  ;  le  compte  des 
avances  3  millions  1/2.  Au  passif,  les  comptes  de  dé- 
pôts ont  progressé  de  18  millions  et  les  effets  à  payer 
de  1.600.000  fr.,  tandis  que  les  comptes  courants  cré- 
diteurs'reperdent  15  millions  environ.  Le  bénéfice  net 
du  mois  de  juillet  a  été  de  431.440  francs,  ce  qui  porte 
à  2.984.031  francs  le  bénéfice  net  total  des  sept  pre- 
miers mois  de  l'exercice.  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial, 605  fr.,  contre  607  fr. 

La  Banqite  Inler nationale  de  Paris  est  en  reprise  à 
440  fr.  à  terme  et  à  444  fr.  50  au  comptant,  coctre  425 
francs  à  tenue  et  430  fr.  au  comptant,  jeudi  dernier; 
Banque  de  l'Algérie,  985  fr.;  Compagnie  Algérienne, 
740  fr. 

Les  Obligations  de400fr.  àe\&  Société  des  Immeubles 
de  France  clôturent  à  124  fr.,  reperdant  4  francs; 
Obligations  de  475  fr, tries,  149  fr.;  Banque  Spéciale  des 
Valeurs  Industrielles,  60  fr.,  contre  63  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  qui 
clôturait  à  81  fr.,  finit  à  81  fr.  50:  Compagnie  Fran- 
çaise des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  91  fr.;  Banque 
Parisienne,  530  fr..  en  plus-value  de  12  francs;  Rente 
Foncière,  410  fr.,  contre  405  fr.;  Société  Foncière  Lyon- 
naise, 345  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  encore  enregistré  des  demandes 
nombreuses  au  comptant,  mais,  à  terme,  elles  ont  été 
plutôt  calmes.  Néanmoins,  leur  tendance  est  très  satis- 
faisante. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.838  fr.  à  terme  et  à 
1.830  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  à 
1.843  fr.  et  à  1.838  fr.  ;  le  Nord  est  à  2.342  fr.  à  terme, 
gagnant  17  fr.  et  à  2.332  fr.  au  comptant,  en  plus-value 
de  2  fr.;  Midi,  1.301  fr.  au  comptant,  contre  1,290  fr. 

h'Est,  qui  restait  à  1.090  fr.  à  terme  et  à  1,094  fr. 
au  comptant,  est  demandé,  respectivement,  à  1.090  fr. 
et  à  1.089  fr.;  Orléans,  1.744  fr.  au  comptant,  contre 
1.733  fr.,  et  1.742  fr.  à  terme;  Ouest,  1.073  fr.,  en 
avance  de  8  fr. 

Pour  la  32«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  2.159.700  fr.,  non  comprises  celles  de  l'Ouest 
qui  manquent  encore.  Du  ler  janvier  au  29  juillet,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies  sont  en 
augmentation  de  42.061.700  fr.  en  chiffres  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  s'échangent,  au 
comptant,  à  309  fr.  50. 

Le  compartiment  des  Valeu7^s  Industrielles  a 
été  mouvementé,  mais  il  a  encore  fait,  cette  semaine, 
de  nouveaux  progrès. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  se 
retrouvent  à  610  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  actions 
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delà  Compagnie  Parisienne  duGaz,  1.117  fr.  au  comp- 
tant, gagnant  17  fr.,  et  l.llf)  fr.  à  terme,  enplus  v£ilue 
de  19  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
à  Uéchi  de  316  fr.  à  305  fr.  La  grève  dps  chauffeurs, 
soutiers  et  matelots  est  aussi  terminée  à  Marseille,  par 
suite  de  concessions  faite  par  la  Compagnie  ;  Message- 
ries Maritimes,  531  fr.,  contre  535fr.  50;  Chargeurs 
Réunis,  1.200  fr.,  en  avance  de  40  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  restaient  à  1.830  fr.,  sont 
:i  1.815.  Les  recettes  pour  la  trente-deuxième  semaine 
de  1900,  se  sont  élevées  à  1.135.418  fr.  85,  contre 
835.7'i6  fr.  30  pour  la  mrme  semaine  de  1899.  Du  1er 
janvier  au  12  août  1900,  les  recettes  se  chiffrent  par 
35.023.283  fr.  10,  contre  31.025.330  fr.  55  pour  la  pé- 
riode correspondante  de  1899,  soit  une  différence  de 
3.997.925  fr.  55  en  faveur  de  l'exercice  en  cours.  Voi- 
tures à  Paris,  365  fr.  au  comptant  contre  356  fr.,  et 
360  fr.  à  terme,  sans  variation.  Les  recettes  de  celte 
Compagnie,  du  le  au  15  août,  ne  se  sont  élevées  qu'à 
286.945  fr.  35,  par  suite  de  dix  jours  de  grève.  Du  1er 
janvier  au  15  aoi'it,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par 
13.784.221  fr.  32,  encore  en  plus-value  de  885.r/7fr.  53 
sur  1899.  La  grève  des  cochers  n"est  pas  encore  termi- 
née, mais  en  raison  des  demandps  qui  lui  ont  été 
adressées  par  une  partie  des  grévistes,  la  Compagnie  a 
ouvert  de  nouveau  ses  dépôts. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
clôture  à  460  fr.,  mais  sans  affaires  ;  Société  Française 
d' Eleclro- Métallurgie ,  600  fr.,  contre  602  fr.,  délaissée 
aussi. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan,  qui  avaient  progressé 
à  372  fr.,  gagnent  encore  1  fr.  50  à  373  fr.  50;  Obliga- 
tions 4  0/0,  437  fr.,  contre  i40  fr. 

Le  Suez  a  passé  de  3.477  l'r.  à  3.520  fr.;  Parts  Ci- 
viles, 2.290  fr.,  contre  2.209  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  clôturaient  à  229  fr.  à  terme,  sont  à  226  fr.  Thom- 
son-Houston,  1.385  fr.  à  terme,  gagnant  10  fr.,  et  1.390 
francs  au  comptant,  en  bénéfice  de  22  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  a  monté  de 
25  fr.,  à  315  fr.,;  Omnium-Lyonnais-Tramway  s ,  90  fr.; 
Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  503  fr.,  reper- 
dant 12  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  145 
francs  ;  Société  Parisienne  pour  V Industrie  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Tramirays  Electriques  {Société  Pa- 
risienne Electrique),  262  fr.  à  terme  contre  260  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de  C Est-Parisien,  qui 
restaient  à  545  fr.  à  terme  et  à  54'i  fr.  au  comptant, 
clôturent,  respectivement,  à  ,535  fr.  et  à  540  fr.  Compa- 
gnie Générale  Parisienne  de  Tramways,  382  fr.  à 
terme  et  384  fr.  au  comptant,  contre  374  fr.  et  380  fr. 

Les  actions  des  Tramicays  de  Paris  et  du  Départe- 
ment de  la  Seine  sont  demandées  à  801  fr.  Grâce 
à  l'excellent  classement  des  titres,  l'appel  des  trois 
derniers  quarts  sur  les  actions  nouvelles  s'est  effectué 
sans  donner  lieu  à  aucune  réalisation  de  bénéfices. 
Aux  cours  actuels,  d'ailleurs,  cette  valeur  paraît  fort 
avantageuse  à  mettre  ou  à  conserver  en  portefeuille. 
On  sait  que  l'augmentation  récente  du  capital  a  permis 
à  la  Société  de  rembourser  par  anticipation  tout  ce 
qu'elle  restait  devoir  à  ses  entrepreneurs.  Elle  se 
trouve  donc  actuellement  avec  un  capital  relativement 
restreint  de  14.092.500  fr.,  propriétaire  d'un  réseau  de 
plus  de  120  kilomètres,  avec  de  larges  amortissements 
et  sans  aucun  passif  envers  les  tiers. 

Les  actions  Phosphates  du  Dyr  conservent  leur 
cours  précédent  de  145  fr.;  Obligations  4  1 12  0/0,  480  fr. 

La  Société  métallurgique  de  l'Oural-Volga  finit  à 
120  fr.  à  terme  et  à  122  fr.  au  comptant. 

if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  très  de- 
mandés, mais  ils  ne  finissent  pas  à  leurs  plus  hauts 
cours,  bien  qu'en  forte  avance  encore. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  que  nous  lais- 
sions à  65  15,  gagne  1  fr.  35  à  06  50;  Emprunt  de  Minas- 
Geraès  5  0/0,  373  fr.,  en  bénéfice  de  5  fr.  50. 

hvL  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  était  à  71  fr.97  1/2, 
reste  à  72  fr.  60. 


La  Rente  Italienne  est  passée  de  92  fr.  70  à  93  fr.  45. 

Le"!  Fonds  Russes  sont  fermes.  La  Rente  3  0/0  i896 
est  à  84  fr.  60,  contre  83  fr.  25  il  v  a  huit  jours;  Rente 
3  0/0  1891-1896,  85,  en  reprise  de  1  fr.  50;  Consolidés 
l>e  et  2me  Séries,  99  fr.  45,  en  plus-value  de  60  cen- 
times. 

Les  Séries  Ottomanes  restent  reclierchées.  C'est  le 
13  du  mois  prochain  que  se  détache  leur  coupon  semes- 
triel. La  Série  B  s'inscrit  à  47  fr,  40,  gagnant  60  cen- 
times ;  Série  C,  25  fr.  95,  contre  25  fr.  75;  Série  D, 
23  fr.  42  1/2,  en  bénéfice  de  20  centimes. 

icii:  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens,  qui 
restait  à  477  fr.,  s'inscrit  à  445  fr.  ;  Banque  Ottomane, 
,540  fr.  à  terme,  contre  532  fr..  et  544  fr.  au  comptant, 
contre  534  fr.  Par  contre,  Robinson  Soulh  African  Ban- 
king, 82  fr.  en  recul  de  3  francs. 

Le  Rio-Tinlo,  malgré  une  augmentation  notable  dans 
le  stoclv  visible  du  cuivre,  a  de  nouveau  progressé,  et 
s'est  inscrit  un  moment  à  1.484  fr.,  mais  il  clôture  à 
1.450  francs,  reperdant  25  fr.  sur  son  dernier  cours  de 
jeudidernier;  Sosnowice,  2.595  fr.,  contre  2.640  fr.  après 
2.660  fr.  au  plus  haut.  Wagons-Lits,  545  fr.  au  comp- 
tant, et  550  fr.  à  terme. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
actives,  et  elles  restent  très  fermes.  Les  Andalous  sont 
à  290  fr.,  contre  270  fr.;  Saragosse,  280  fr.,  contre  277 
francs;  Nord  de  l'Espagne,  194  fr.,  gagnant  7  fr.  A 
l'heure  actuelle,  900.000  obligations  environ  ont  élé 
présentées  à  l'estamiiillage.  II  faut  que  cet  estampil- 
lage atteigne  le  chiffre  de  1.118.000  titres  pour  que  le 
convenio  soit  homologué.  Il  serait  à  désirer  que  les 
218.000  titres  dont  il  est  encore  l)esoin,  fussent  pré- 
sentés d'ici  le  15  septembre,  afin  de  mettre  la  stipula- 
tion du  convenio  en  vigueur  dès  le  l'  r  janvier  1901. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salo- 
nique-Constantinople,  «jui  s'inscrivaient  à  276  fr.  sont 
à  275  fr.  Obligations  40  0  Anciennes  Smyrne-Cassaba 
et  prolonge  ment  (Série  1894),  403  50  les  unités  ;  Obli- 
gations 4  0/0  nouvelles  {Série  1896),  349  fr.  75  les 
unités  également. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  a  élé,  celle  semaine,  absolument  dé- 
laissé. Aussi,  les  variations  de  cours  ont-elles  élé  peu  nom-^ 
breuses. 

Le  Cape  Copper,  qui  clôturait  à  161  fr.  i30,  perd  4  francs  à 
157  fr.  50;  T/iarsts,  a26  fr.,  sans  changement.  Actions  Kertch, 
664  francs,  eu  bénéfice  do  13  fr. 

La  Huanchaca  est  à  144  fr.,  sans  changement.  Un  second 
dividendfi  intérimaire  de  5  fr.  par  action  sera  mis  en  paie- 
ment le  ,S0  courant;  Chemins  Ottomans,  112  fr.,  en  bénéfice 
do  1  fr.  25;  Laurium  Grec,  92  fr.,  en  plus-value  de  4  fr.  50. 

La  Rakhrnanovka-Krivoi-Rog  est  revenue  de  405  à  365  fr. 
Dniéprovienne.  .3.470  fr.,  en  moins  value  de  30  fr.;  Usines 
de  Briansk,  838  fr..  perdant  4  fr.  50:  actions  de  la  Société 
Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy,  à  son  même  cours 
de  50j  fr.  :  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  49  fr., 
regagnant  9  francs;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à 
Paris,  81  francs,  en  recul  de  9  francs. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  bien  te- 
nues à  leur  cours  précédent  de  102  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Biscuits  Olibet  

Cercle  Monaco  (parts) 
Chem.  Ottomans,  obi. 
Chanss.Franç.,act. . . 
Const.Méc.MidiRuss'» 

Dniéprovienne  

Donetz  

Doubowaîa-Balka — 
Haut-Volga  


■SA  a, lût 

■>3  août 

475  . . 

4540  ., 

74  .. 

93  .. 

8(;  .. 

627  .. 

3550  .. 

Plac[ues  Lumière  

1010  .. 

112  .. 

360  .. 

80  .. 

.Sud  Russe  (Soude). . . 

850  .. 

705  .. 

226  .. 

347(!  .. 

838  .. 

1000  .. 

Usine  GlifT  

1450  .. 

1975  .. 

yieiile-Montagne  .... 

765  . . 

140  .. 

Volga- Vichera,  lib... 

200  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune 


I/IOCONOMlSri'l  KUllOPKKN.  --  Franeo 


REVUE  COMMERCIALE 


23  août  1900. 

Les  fortes  averses  de  ces  jours  derniers  ont  fait  le  plus 
crand  bien  aux  récoltes  tardives,  notamment  aux  Ix'tleraves 
et  aux  pommes  de  terre.  Malheureusement,  ce;i  pluies  n'ont 
pas  été  générales  et,  dans  beaucoup  d'endroits,  on  continue  à 
so  plaindre  de  la  sécheresse  excessive. 

Les  renseignements  que  nous  recevons  sur  la  production 
du  blé  peuvent  se  résumer  ainsi  :  le  rendement  exceptionnel 
sur  lequel  on  comptait  pour  compenser  le  manque  de  gerbes 
cause  (le  nombreuses  déceptions  et,  toute  proportion  «ardoe, 
égale  ;ï  peine  celui  de  l'année  dernière. 


Prix  du  Blè  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool.. . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago. . . . 
New-York  . 


26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

16  août 
1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  62 

19  62 

20  37 

19  87 

19  87 

16  03 

16  59 

17  05 

16  59 

16  29 

16  37 

17  .. 

16  75 

16  75 

16  62 

16  31 

16  33 

16  82 

16  94 

16  59 

15  96 

15  87 

16  48 

16  33 

16  10 

14  32 

14  35 

14  70 

14  35 

13  98 

15  20 

15  35 

15  65 

15  27 

14  92 

Sur  le  marché  Je  Paris,  les  affaires  ont  pi'ésenté  assez  d'ac- 
tivité cette  semaine  et  la  tendance  a  été  ferme.  On  a  coté  en 
clôture  : 


9  août 

16  août 

23  août 

20  37 

19 

87 

20  12 

20  62 

20 

12 

20  37 

Septembre-Octob. 

20  75 

20 

37 

20  50 

21  12 

20 

62 

20  87 

4  de  novembre. . . 

21  62 

21 

37 

21  37 

Farines.  —  Les  affaires  en  farines  de  consommation  sont 
toujours  très  calmes.  La  marque  de  Gorbeil  esta  29  fr.  50, 
comme  la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres  marques  en 
disponible  : 

'.)  août     16  août     23  août 


Marques  de  choix — 
Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires . . 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  rendre,  franco 
à  domicile  des  aclieteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  80  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce,  les  vendeurs  com 
mencent  à  se  montrer  plus  réservés  maintenant  que  le  déficit 
de  la  récolte  du  blé  est  incontestable.  La  tendance  est  ferme 
et  les  cours  s'inscrivent  en  avance  sensible  sur  ceux  de  la 
huitaine  précédente.  Les  cours  de  clôture  de  la  farine  fleur 
sont  les  suivants  : 

9  août       16  août      23  août 

Courant   26  37         25  62         2(j  12 

Septembre   26  75         26  12         26  37 

Septembre-Octob      26  87         26  37         26  50 

4  derniers   27  37         26  75         26  87 

4  de  novembre. . .      28  12         27  62         27  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Voici  quelles  ont  été  nos  importations  et  exportations  de 
blé  et  farine  pendant  la  dernière  campagne,  soit  du  l"'  août 
au  31  juillet  : 

Commerce  spécial 

Blé  Farine 
(Quintaux  métriques) 

Importations   761.846  314.412 

Exportations   22.603  242.3t.2 


En  faveur  de  l'importation. 


+  739.243     -  27.950 


En  ramenant  la  farine  en  blé  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  farine  pour  100  kilogrammes  de  froment,  nous  obtenons 
pour  la  campagne  1899-1900  un  solde  à  l'importation  de 
699.315  quintaux,  contre  2.714.400  quintaux  pour  1898-99 


Avoine.  —  Depuis  ((iielques  jours,  les  oll'res  sont  devenues 
III  peu  plus  iiiiporhintes  ;  la  tendance  est  calme.  On  a  coté 
n  clôture  : 


9  août 

16  août 

23  août 

17  50 

17  62 

17  37 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  12 

17  37 

17  37 

Courant  

Se[iteml)re  

Si^pt. -Octobre  . . , 

4  aerniers  

4  de  Novembre. . 

Seigle.  —  Le  marclu!  est  complètement  inactif.  Les  cours 
de  clôture  sont  les  suivants  : 


Courant  

Septembre  

Sept. -Octobre  

4  aerniers  

4  de  Novembre . . 


9  août 

16  août 

23  août 

14  12 

14  25 

14  50 

14  37 

14  25 

14  .50 

14  5(1 

14  25 

14  75 

14  75 

14  50 

14  87 

14  75 

14  87 

15  12 

Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
dix  premiers  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  du  1"  octo- 
bre au  31  juillet  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1899,  de   675.306 

La  production  a  donné   2.370.796 

L'importation  a  fourni   102.992 

Total  des  res.sources . .  '   3.149.094 

A  déduire  : 

Exportation   269.611 

Livraison  au  commerce   2.119.912 


2.389.52.3 


Stock  au  31  juillet  1900. 


759.571 

hectolitres,  contre  721.187  hectolitres  en  1899,  soit  une  aug- 
mentation de  38.384  hectolitres  pour  1899-1900. 

Le  stock  au  30  juin  190O  s'élevait  à  799.873  hectolitres;  celui 
du  31  juillet  accuse  donc  une  diminution  de  40.302  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1898-99     1899-1900  Différence 

Alcools  de  :  (Hectolitres) 

Vins   69.654  99.726  +  30.072 

Cidres,  poirés   11.250  28.254  -f  17.004 

Marcs  et  lies   69.468  70.382  +  914 

Farineux   607.748  535.133  —  72.615 

Betteraves   950.525  1.031.612  -f  81.087 

Mélasses   548.868  604.951  +  50.083 

Substances  diverses.  8.914  738  —  8.176 

Totaux   2.266.427   2.370.796   +  104.369 

Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chifl'res  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  sen 
tembre,  un  stock  approximatif  de  80.631  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  cam- 
pagne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  devins,  20.112  hecto- 
litres (1898-99  :  13.97.5):  cidres  et  poirés,  25.260  hectolitres 
(10.116);  marcs  et  lies,  57.313  hectolitres  (,59.590);  total  : 
102  085  hectolitres  (83.681). 

A  Paris,  les  traasactions  sont  peu  importantes.  L'hectolitre 
90°,  non  logé,  entrepôt  est  à  34  fr.  75,  contre  35  fr.  75  il  y  a 
huit  jours.  ^^^^^^^^^^^^^^ 

Huile  de  colza.  —  Le  marché  est  sans  animation.  Le  dis- 
ponible est  à  66  fr.,  contre  67  fr.  jeudi  dernier. 

Huile  de  lin.  —  Il  se  traite  fort  peu  d'affaires.  Le  dispo- 
nible reste  à  80  fr.  25,  contre  80  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  88°) 

Londres  

nvers   

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  . . . 
New-York  


26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
1900 

16  août 
1900 

23  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

35  25 

34  50 

34  .. 

31  50 

30  50 

30  56 

28  95 

28  77 

29  13 

29  .. 

30  .. 

29  .. 

28  77 

28  75 

28  62 

30  68 

29  SO 

28  99 

28  86 

29  12 

31  00 

31  44 

31  4i 

.31  18 

31  08 

31  12 

29  30 

29  25 

29  .. 

29  55 

49  95 

49  95 

49  13 

49  24 

49  2i 

24(3 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Les  dernières  pluies  ont  été  favorables  au  développement 
des  betteraves  cjui,  sur  beaucoup  de  points,  ont  fortement 
souffert  de  la  sécheresse.  La  situation  est  meilleure;  néan- 
moins, prise  dans  son  ensemble,  la  récolte  est  toujours  en 
retard  sur  celle  de  l'an  dernier. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  ■  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  les 
onze  premiers  mois  de  la  campagne  1699-1900,  soit  de  sep- 
tembre à  juillet  inclus;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  com- 
parativement aux  résultats  des  mois  correspondants  de  la 
campagne  précédente  ; 

Da  1"  sept,  au  31  juillet  1899  1900 

Travail  :  (Tonnes) 

Fabriques  inactives   1  1 

—  en  activité   >'  " 

—  ayant  terminé   344  339 

Betteraves  travaillées              Tonnes.  6.105.620  7.394.475 

Ressources  générales  : 

Reprises   129.107  208. 8C5 

Entrées  de  sucres  libérés.    32.283  8.851 

Production  :  charge   473.185  573.072 

—         excédents   261.273  291.633 

Totaux   89.j.848  1.082.  Vjl 

Livraisons  : 

Acquittement  pour  ta  consommation. .  230.837  2-8.145 

Sucrage  des  vendanges   31.225  31.965 

Expéditions  de  sucres  libérés   801  483 

Admission  temporaire   156.311  164.401 

Expédition  par  cabotage   »  109.403 

Exportation   101.459  290.842 

Sucres  des  mélasses   5  37.529 

Pertes  matérielles  et  autres   »  4 

Totaux....,   520.698  892.772 

Stocks  au  31  juillet  :  (Tonnes; 

Sucres  achevés  en  fabrique   10.508  14.144 

—  en  fabrication   6.447  8.675 

—  en  entrepôt   223.587  155.681 

Total  des  stocks   240.542  1/8.500 

Contre,  au  30  juin   287.945  231.637 

Diminution  en  j uillet  1900. . . .        47.403  5:3.137 

Balance  au  31  juillet  1900  Tonnes 

Ressources  générales   1.082.421 

Livraisons  et  stoclvS   1.071.273 

Différence  représentant  les  quantités  en  cours  de 
transport   11.148 

A  Paris,  les  offres  ont  été  assez  régulières  celte  semaine  et 
il  en  résulte  une  baisse  très  accentuée. 
Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

9  août   16  août   23  août 
Blanc  n»  3  :  —  —  — 

Courant   35  93      33  31      30  75 

Septem))re   32  . .       30  75      30  06 

4  d'octobre   28  81      29  . .      2S  56 

4  premiers   29  25      29  50      29  06 

Roux  88°  disponible   34  . .      31  50      30  50 

Raffiné  belle  sorte  cUsponible.     108  50     108  50     106  50 
Vins.  —  La  véraison  est  générale  maintenant  et  se  pour- 
suit dans  les  conditions  les  plus  satisfaisantes.  Les  perspec- 
tives sont  toujours  en  faveur  d'une  récolte  très  abondante. 

A  Bercy  il  se  traite  quelques  affaires  en  vins  blancs;  la 
consommation  étant  assez  suivie,  les  prix  de  ces  produits  sont 
fermement  tenus.  On  vend  les  ordinaires  entre  30  et  36  fr. 
l'hectolitre. 

Pour  le  détail,  on  cote  les  Sologne  et  les  Nantais  de  90  à 
110  fr.  la  pièce;  les  Entre-deux-Mers  de  85  à  100  fr.;  les  Bor- 
deaux valent  de  110  à  150  fr.;  les  Vouvray  de  150  à  200  fr.  ; 
les  Chablis  de  200  à  300  fr.,  suivant  choix,  le  tout  à  l'hecto- 
litre. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


ViUes 


Le  Havre  (Santps  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New^-York  


26  juil. 
1900 

2  août 
1900 

9  août 
lïOO 

16  août 
1900 

23  août 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

53  25 

51  75 

51  .. 

50  50 

48  50 

52  29 

51  98 

50  14 

50  14 

47  06 

55  .. 

55  50 

52  75 

53  25 

50  75 

54  06 

54  68 

52  18 

53  43 

50  31 

45  96 

45  67 

45  10 

43  57 

41  67 

Les  recettes  dans  les  ports  du  Brésil  tendent  à  devenir 
plus  importantes;  ce  fait  a  influencé  les  différents  marchés 
où  la  baisse  a  prévalu. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marches 


2S  juil. 

2  août 

9  •août 

16  août 

23  août 

Villes 

1900 

1900 

1-900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayres  en  suint)100k. 

146  .. 

146  .. 

148  50 

146  50 

132  .. 

Roubaix  (qualité  pei- 

4  67 

4  05 

4  70 

4  72 

4  35 

Anvers  (   d°   )  le  kil. 

4  37 

4  32 

4  40 

4  72 

4  22 

Sur  le  marché  anglais  la  demande  est  assez  bonne,  mais 
les  prix  sont  tels  (|ue  ks  vendeurs  ne  peuvent  opérer  sans 
éprouver  de  pertes. 

Au  îlavre.  la  tendance  est  toujours  très  calme. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Mer  ton  : 

Du  1"  janvier 

au  l"quinz.    Depuis  le 

31jiiill.l900  d'aoûtl900  l"janv.l900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   1(>8.451       12.915  181.366 

Délivraisons   162.355         9.368  171.723 

En  faveur  des  délivr..     —6.036      —3.547        -  9.643 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  juillet  s'élevait  à   28.913 

En  ajoutant  l'excédent  des  importations  de  la 
dernière  quinzaine   3.547 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  août   3S.460 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amô-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

31  juillet  1900..  99.434  15.632  26.785  14.500  12.100  168.451 
1"  quinz.  d'août 

19U0   6.628   1.278   2.709   1.401)      900  12.915 


Depuis  le  l"janv.l06. 062  16.910  29.494  15.900  13.000  181.366 

Les  délivraisons  de  la  1"  quinzaine  du  mois  d'août  ne 
comprennent  pas  de  cuivre  expédié  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 
(La  tonne) 


Métaux 


26  juillet 
1900 

2  aoùl 
1900 

9  août 
1900 

IG  ao 
1900 

ùt 

23  août 
)90O 

£  sh.  d. 

i  sh.  d. 

î.  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d 

7-2  16  3 

74  3 

g 

74  . 

73  15 

72  7  6 

73  2  6 

74  7 

6 

74  5 

74  5 

73  ..  . 

143  7  6 

144  . 

144  l5i 

6 

142  . 

138  ..  . 

138  10  . 

137  10 

137  10 

136  . 

134  . 

18  5  . 

18  3 

9 

18  2 

6 

18  2 

6 

17  16  3 

n  16  3 

17  16 

3 

17  16 

3 

17  16 

3 

n  8  9 

19  12  6 

19  8 

9 

19  8 

9 

19  11 

3 

19  11  3 

70  10 

72 

1 

73 

1 

73 

2 

73  6 

70  10 

72 

1 

73 

73 

3 

70  11 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (18  août)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  186  fr.  75,  contre 
188  fr.  ..  ;  Chili  1""  marques,  191  fr.  25,  contre  192  fr.  50; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  195  fr.  25,  sans  change- 
ment ;  en  hngots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr.  50, 
sans  changement;  étain  Banka,  377  fr.  50,  sans  changement; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  75,  sans 
changement. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    iVlarchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRE.S  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

.Juin 

ou 

.Juin 

Juillet 

12 
Juillet 

ly 
Juillet 

Juillet 

2 

Août 

9 

Août 

l'i 
-Voùt 

23 
Août 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  9i 
25  80 
16  68 
19  55 

27  62 

28  88 

29  34 
20  02 
13  93 
17  06 

28  12 

30  37 

31  » 
20  87 
15  » 
17  37 

28  37 

30  37 

31  » 
20  87 
15  23 
17  37 

27  87 

30  37 

31  » 
20  87 
13  » 
17  12 

27  12 

30  37 

31  » 
20  62 
14  25 
17  37 

23  62 

29  87 

30  50 
19  87 
14  25 
17  87 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
Il  » 
17  87 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
13  75 
17  37 

26  37 

28  87 

29  30 
20  37 
14  12 
17  50 

25  62 

28  87 

29  30 
19  87 
14  23 
17  62 

26  12 

28  87 

29  30 
20  12 
14  50 
17  37 

PRIX 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  14 
1  57 
1  65 
1  43 

1  23 
1  60 
1  76 
1  45 

1  12 
1  37 
1  62 
1  44 

1  23 
1  60 
1  61 
1  42 

1  18 
1  60 
1  61 
1  39 

1  20 
1  60 
1  60 
1  42 

1  17 
1  71 
1  60 
1  44 

1  13 
1  70 
1  71 
1  48 

1  13 
1  70 
1  71 
1  50 

1  17 
1  75 
1  67 
1  46 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    ralfiné  l"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—      lin   — 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  33 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

31  86 
103  10 

41  74 

32  37 
51  32 
31  31 
59  26 

33  18 
105  » 

34  30 
28  « 
66  » 
79  25 
62  » 

35  18 
105  30 . 
33  » 
28  » 
66  23 
79  50 
63  ^> 

35  68 
105  50 
34  50 
28  » 
67  » 
83  23 
64  » 

35  93 
105  50 
35  23 
2(S  » 
67  23 
82  50 
64  50 

36  68 
105  50 
34  75 
28  » 
67  25 
83  » 
64  50 

38  50 
108  50 
36  » 
28  » 
60  75 
81  75 
64  50 

36  62 
l_08-50 
35  23 
27  50 
66  75 
80  50 
6(4  50 

35  93 
108  50 

36  » 
27  50 
67  » 
80  » 
64  50 

33  31 
108  .50 
33  75 
27  50 
67  » 
80  50 
64  50 

30  73 
106  30 
34  75 
27  50 
66  » 
80  25 
64  50 

VINS  (Paris) 

PKIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

121  25 

»  » 

140  » 
»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
»  » 

132  08 

1)  » 
>>  n 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  >) 

132  50 
170  » 
180  « 

132  50 
170  » 
180  « 

132  50 
170  « 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

UJlVxjfxo  (j_<e  Aiavre; 

PBIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
123  50 
37  12 

44  56 
35  54 

60  62 
152  50 
46  23 

63  75 
147  50 
47  75 

69  37 
150  » 
52  50 

68  » 
153  n 
51  25 

67  87 
145  50 
55  50 

66  75 
146  » 
53  23 

62  37 
146  » 
51  75 

59  62 
14S  50 
51  » 

65  12 
146  50 
30  50 

66  12 
132  » 
48  50 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 
Fer  (Marchand)              100  kil. 

113  » 
174  62 
363  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  23 
437  30 

15  .50 

16  37 

139  87 
202  » 
510  94 

16  30 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

»  » 

362  50 
476  » 
27  » 
23  » 

181  75 
369  » 
467  » 
28  )) 
24  » 

183  » 
371  » 
493  » 
27  » 
23  » 

183  30 
363  » 
476  » 
26  » 
22  » 

186  25 
373  50 
472  » 
20  » 
22  >. 

189  » 
372  » 
482  » 
26  25 
22  50 

189  » 
376  >) 
478  » 
26  » 
23  » 

191  25 
377  60 
478  .. 
26  » 
23  » 

192  30 
377  50 
489  » 
26  » 
23  » 

192  50 
377  30 
481  » 
26  50 
23  » 

M  Ax\L<xli:i  r  UN  AINCtlIijXi  (JrariSJ 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
831 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3383 

101  21 

100  02 

101  70 
4065 

679 
1030 
1115 
2415 
1830 
3525 

100  20 

99  47 
101  77 

3993 

1020 
1035 
2270 
1780 
3430 

99  97 
102  40 
40i0 
661 
1045 
1055 
2313 
1826 
3467 

99  62 
102  20 
4025 
660 
1034 
1030 
2299 
1810 
3430 

99  90 

100  25 

101  80 
3950 

655 
1070 
1058 
2295 
1815 
3458 

100  25 

101  91 
398i) 

659 
1060 
1037 
2310 
1824 
3463 

100  47 
102  20 
3'.)90 
670 
1092 
1065 
2325 
1838 
3477 

100  62 
102  23 
3995 
630 
1104 
llOi 
2342 
1843 
332J 

3  1/2  0/0  1894  

105  65 

102  74 

101  90 
3955 
680 
1052 
1120 
2405 
1820 
3540 

102  47 
4005 
630 
1038 
1028 
2283 
1801 
3422 

Crédit  Lvonnais  — 
Banq.deVarisetPays-Bas. .  — 

-       P.-L.-M   — 

3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

4.070 
728 
943 
1.053 
2.133 
1.890 
3.621 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
deir. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 

693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
338 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3.820 
1.866 
1.196 
828 
444 
477 
207 

3.926 
2.097 
1.148 
692 
507 
491 
210 

3.946 
2.U3 
1.147 
834 
503 
617 
266 

4.067 
2.149 
1.143 
815 
.527 
530 
222 

4.030 
2.154 
1.140 
814 
492 
490 
246 

4.003 
2.173 
1.141 
854 
495 
536 
234 

3.972 
2.183 
1.140 
746 
491 
488 
294 

4.039 
2.209 
1.1.35 
874 
543 
463 
289 

3.961 
2.232 
1.138 
7.)8 
498 
312 
3l0 

3.946 
2.234 
1.134 
691 
497 
482 
321 

3.898 
2.248 
1.137 
699 
494 
523 
332 

Portefeuille  escompte 

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . . 

r'jnm îifA  pniii'nnt  fin  'Pi'p^idr 

ErCORIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 
"~"             ~~    d  Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

70 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 

/o 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

/o 

2  » 
2.78 
3.84 

4  >. 

3  » 
3.14 

5  >> 
5  87 
3.83 

/o 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 
5  » 
5.27 
4.31 

/o 

3.03 
3.75 
5.04 
5.04 
3  92 
3.38 
5  » 
5.19 
4.97 

/o 

3  » 
3  » 

3  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  30 

4  50 

70 

3  » 

5  50 

4  50 

4  >. 

3  30 

5  >> 
5  50 

4  30 

"X 
/o 

3  » 

3  r> 
5  .50 

4  50 

4  .. 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

/o 

3  » 

3  » 
5.50 
4.50 

4  » 
3.30 

5  » 
5.50 
4  50 

/o 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

3  50 

5  » 

5  50 

4  50 

/o 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

/o 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

70 

3  » 

4  » 

5  .. 
4  50 

4  » 
3  50 

3  » 

5  50 

4  50 

/o 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  30 

5  » 
5  50 

4  50 

70 

3  » 
4 

5  » 

4  50 

4  » 
3  50 

3  » 

5  50 

4  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÊHilSSlON 

SITUATION  AU  31  DÉcUMBRE 

Million 
de  Ir. 

Million 
del'r. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Circulation  liduciaire  totale  

15.896 
7.611 
2.635 
47,8 

14.585 
7.9.5.> 
2.378 

54,3 

13.2.54 
8.746 
2.546 
57,3 

14.975 
8.160 
2.(i36 
54,4 

lt.992 
7.8.50 
2.385 
52,3 

14.318 
8.433 
2.786 
38,8 

14.373 
8.474 
2.699 
38,9 

14.958 
8.379 
2.773 
56,0 

14.890 
8.3'J 
2  767 
56,0 

14.823 
8.360 
2.767 
50,3 

14.801 

8.394 

14.817 
8.  i  42 

14.610 
8.406 

14.961 
8. 380 

14.681 
8.466 

Encaissc-argrnl  

Kajiporlde  i'i.'r  a  la  circulation  % 

2.771 
56,7 

2.76:. 
56,9 

2.7.55 
56,7 

2  747 
36,0 

2.7.57 
57,6 

2k8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  20  août  1900. 

IjCC  Evénements  do  Chine.  —  Altenle  do  Complications.  —  Le  Mai'ché 
monétaire.  —  Les  P^ntrées  et  les  Sorties  d'Or  dans  les  dernières 
Années.  —  Le  Mouvement  des  f;rands  Revenus  en  Prusse. 

A  signaler,  cette  semaine,  une  reprise  sensible  dans 
tous  les  domaines.  Les  nouvelles  du  marché  des  fers 
américains  sont  bien  meilleures  et  cette  circonstance  a 
principalement  contribué  au  retour  des  Ijonnes  dispo- 
sitions. Cependant,  en  l'absence  des  principaux  meneurs 
du  Marché,  retenus  loin  de  Beilin  par  les  vacances,  les 
affaires  restent  rares  et  languissantes. 

La  prompte  entrée  des  alliés  à  Pékin  et  la  délivrance 
des  légations  n'a  pas  rassuré  le  puljlic  autant  qu'on 
aurait  pu  croire,  sur  l'issue  favorable  des  événements 
de  Chine  Ici,  chacun  a  le  sentiment  très  net  que 
l'Emppi  car  n'a  pas  fait  nommer  le  feld-maréchal  de 
Waldersee  généralissime  des  troupes  alliées  pour  qu'il 
assiste  en  simple  spectateur  aux  efforts  des  autres.  11  a 
dû  recevoir  des  instructions  aussi  précises  que  rigou- 
reuses pour  venger  le  meurtre  de  l'ambassadeur  alle- 
mand et  tant  qu'il  n'aura  pas  commencé,  sur  les  lieux, 
l'exécution  de  sa  mission,  on  ne  saura  ni  ce  que  veut 
l'Allemagne,  ni  ce  qui  pourra  résulter  de  ses  exigences  : 
on  vivra  dans  le  doute  et  dans  l'attente  de  la  possibilité 
des  plus  graves  complications.  Aussi  le  Marché  de 
Berlin  est  il  peu  impressionné,  dans  un  sens  ou  l'autre, 
par  les  événements  qui  se  déroulent  actuellement  en 
Chine  :  ils  ne  sont  que  la  préface  négligeable  des  plus 
graves  incidents  que  va  déchaîner  l'arrivée  du  géné- 
ralissime. 

La  situation  du  marché  monétaire  s'améliore  toujours 
et  l'argent  est,  en  ce  moment,  assez  abondant.  Il  est 
vrai  que  les  demandes  ont  augmenté,  cette  semaine, 
avec  les  offres,  mais,  toutefois,  sans  les  dépasser. 

La  Tianque  de  l'Empire,  grâce  au  taux  élevé  de  son 
escompte,  a  considérablement  fortifié  son  stock  d'or  et 
peut  envisager  avec  tranquillité  toutes  les  éventualités 
de  l'automne.  Le  7  août,  ce  stock  métallique  était  de 
857.855.000  marks  ;  les  dernières  informations  annon- 
cent même  qu'il  atteint  maintenant  872.442.000.  Il 
est  utile,  à  ce  propos,  de  rappeler  quel  a  été  le  mouve- 
ment des  entrées  et  sorties  d'or  dans  les  dernières  an- 
nées '. 

1895     1895      1897      1898  1899 


Entrées  d'or   97.4   220.3   154.7   326.2  270.5 

Sorties  d'or   82.3   197.5   118.7   221.7  135.4 

Excéd.  des  entrées.    15.1     22.8     313.0   lOi.5  135.1 

Pour  les  six  premiers  mois  de  l'année  courante  on 
trouve  : 

  82.910.000  marks 

  44.244.000  — 


Entrées  d'or  

Sorties  d'or  

Excédents  des  entrées. . , 


38.666.000  marks 


La  Correspondance  Stalislique  vient  de  publier  un 
travail  intéressant  sur  le  «  mouvement  des  grands  re- 
venus en  Prusse  ».  On  y  voit  que  la  fortune  reconnue 
des  censitaires,  dont  le  revenu  dépasse  3.000  marks 
par  an,  est  allée  sans  cesse  en  augmentant  depuis  1895. 
Le  revenu  total  de  ces  censitaires  habitant  les  villes, 
qui  était,  en  1892,  de  2.198  millions  de  marks  et  en 
1897,  de  2.447  millions  de  marks,  a  passé,  en  1899,  à 
2.875  millions.  Pour  les  mêmes  contribuables  habitant 
les  campagnes,  le  revenu  total  qui  était,  en  1892,  de 
595  millions  de  marks  et,  en  1897,  de  609  millions,  a 
passé,  en  1899,  à  097  millions. 

Selon  une  autre  statistique,  on  trouve  que,  depuis 
1896,  le  revenu  de  ces  contribuables  des  villes  a  aug- 
menté de  648  millions  de  marks  soit,  en  moyenne, 
6  0/0  par  an,  tandis  que  dans  les  campagnes  l'augmen- 
tation a  été  de  123  millions,  soit  de  4.59  0/0. 


L'augmentation  du  revenu  des  contribuables,  qui  en 
ont  pour  plus  de  3.000  francs,  est  générale  dans  les 
villes.  Dans  les  campagnes,  on  ne  constate  qu'une 
seule  exception  :  dans  la  province  de  la  Prusse  occi- 
dentale, le  revenu  général  a  baissé  cette  année  de 
0.81  0  0. 


Mormations  Immm  et  Imwtoi 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Letlres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1900 


1899 


15  août 

mi.  1  août 

15  .août 

Dit.  7  août 

872  442 

-h  14.587 

813  253 

-1-  12.458 

25.  (Ji:^ 

-1-  923 

22.630 

+  974 

18.21S 

-1-  5.615 

15.S:74 

+  3.094 

-06.2**!) 

+  i.ao4 

762.31^0 

-  19  915 

m  \:Vi 

-1-  2. 003 

72  998 

+   5  153 

-  265 

9  .563 

-  46 

■34.325 

•♦-  652 

63.258 

-   1  732 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  niod. 

30.000 

non  mod. 

l.ÛTi.fiK 

-  15.869 

1. (167. 161 

-  31 .759 

514. 917 

+  40.532 

546.197 

+  30  853 

:î2.5(;4 

4-  756 

26.008 

+  892 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  l;i 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


7  mai 

13  » 
23  » 
31  » 

7  juin 
15  " 
23 

30  » 

7  juin 

14  » 
23 

31  » 

7  anûl 

15  . 


Or 

et  argent  ^ 

Circulation 

Comptes 
courants  (  i 
dépôts  1 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

807 

1.133 

476 

775 

71 

■>!■  6 

835 

1.099 

501 

76,5 

73 

-1-  72 

863 

1  050 

549 

737 

64 

-1-  144 

845 

1.091 

547 

771 

74 

+  81 

847 

1  061 

5:)3 

736 

74 

+  118 

8(18 

1.046 

(;i3 

743 

76 

-t-  157 

888 

1074 

616 

754 

68 
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Exploitation  houillère  en  Prusse.  —  Voici,  concernant 
l'exi^loitalion  houillère  en  Prusse  pendant  le  premier  semestre, 
les  chififres  communiqués  oOlciellement  :  En  charbons  de 
terre,  il  a.  été  produit  49.030.892  tonnes  de  1.000  kilogrammes, 
soit  3.739.062  tonnes  de  plus  que  pendant  le  premier  semestre 
de  1899.  La  vente  a  été  de  48.526.027  tonnes,  soit  4.029.527 
tonnes  de  plus  qu'en  1899.  Le  noml)re  des  ouvriers  employés 
dans  les  charbonnages,  en  augmentation  de  27.477  sur  l'année 
précédente,  est  monté  à  364.980  ouvriers. 

La  progression  de  la  production  est  due  principalement  à 
l'exploitation  minière  supérieure  de  Dortmund  avec  2.149.480 
tonnes  et  à  celle  de  Breslau  avec  1.2'27.r)32  tonnes.  En  lignites. 
on  a  produit  16  025.246  tonnes  durant  le  premier  semestre 
courant,  soit  2.754.308  tonnes  de  plus  que  pendant  le  premier 
semestre  de  1899;  il  a  été  vendu  13.243.425  tonnes,  soit 
2.620.312  tonnes  de  plus.  Le  nombre  des  ouvriers  a  augmenté 
de  4.585  par  rapport  à  l'année  précédente  et  s'est  élevé  à 
40.500.  L'exploitation  minière  supérieure  de  Halle  a  surtout 
augmenté  la  production  avec  2. 015. 888  tonnes.  On  peut  dire 
qu'en  général  la  progression  de  la  production  du  charbon  de 
terre  et  de  la  lignite  par  rapport  à  l'année  précédente  était 
bien  moindre  pendant  le  second  que  pendant  le  premier 
trimstre.  Pour  le  charbon  de  terre,  l'augmenlation  du 
premier  trimestre  a  été  de  2.858.231  tonnes  par  rapport  à 
l'année  précédente;  par  contre,  de  1. 380. 851  tonnes  seulement 
pendant  le  deuxième  trimestre.  Pour  les  lignites,  de  1.490.258 
tonnes  pendant  le  premier  trimestre  et  de  1.2('i4.0o0  tonnes 
seulement  pendant  le  second.  Le  rendement  journalier  des 
ouvriers,  par  rapport  au  premier  trimestre,  a  diminué  consi- 
dérablement pendant  le  deuxième. 


I/KCONOMISTK  KUUOrKEN.  Angleterre 


Courrier  de  la  Boarse  de  Berlin 

Berlin,  le  23  août  1900. 

'rendunros  faibles  au  début  et  à  la  lin.  La  baisse  a  com- 
mencé par  les  actions  métallurgiciues  et  minières  et  s'est 
étendue  sur  tous  les  autres  domaines.  Les  actions  des  ban- 
ques ont  été  les  moins  éprouvées  mais  ont  suivi  la  marche 
générale. 

Les  Fonds  allemands  et  étrangers  sont  également  faibles. 
On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  86  40;  l'Italien,  94  40;  les  Lom- 
bards, 2.3  ...  Clôture  indécise. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Les  Affiiii'os  do  Chine. 

ninnctaiix'. 


Londres,  22  août  1900. 

Le  Maixho 


La  (iueri'c  tud-africaine.  - 
-  La  Banque  métropolitaine. 


La  nouvelle  de  l'entrée  des  alliés  à  Pékin  a  produit 
une  bonne  impresi-ion,  mais  sans  déterminer  les  explo- 
sions de  joie  que  les  victoires  d'Afrique  ont  soulevées. 
Le  fait  n'a  rien  de  surprenant,  car  les  conditions  des 
deux  campagnes  ne  sont  pas  les  mêmes  et  que  le  suc- 
cès des  troupes  opérant  en  Chine  n'a  jamais  fait  le 
moindre  doute. 

Au  moment  même  où  les  affaires  de  l'Extrême-Orient 
entraient  dans  une  phase  satisfaisante,  on  recevait  du 
Transvaal  des  dépêches  moins  favorables  :  tous  les 
efforts  faits  pour  arrêter  la  marche  de  De  Wet  parais- 
sent avoir  échoué  et  Je  général  boer,  échappant  à 
ceux  qui  le  poursuivent,  a  pu  faire  sa  jonction  avec 
Delarey.  Nous  sommes  arrivés  à  la  fin  du  mois  d'août, 
c'est-à-dire  au  terme  que  le  Gouvernement  anglais 
avait  fixé  pour  la  fin  de  la  guerre,  et  l'on  voit  que  nous 
sommes  loin  de  pouvoir  considérer  la  campagne  comme 
terminée.  Il  est  à  craindre  que,  longtemps  encore,  les 
troupes  anglaises  ne  soient  occupées  dans  l'Afrique  du 
Sud  et  cela  au  moment  même  où  le  pays  aurait  tant 
besoin  d'elles.  On  comprend,  dès  lors,  la  mauvaise 
humeur  éprouvée  par  le  public  et  l'hésitation  dont  le 
Marché  persiste  à  faire  preuve. 

L'autre  motif  de  réserve  était  la  faible  situation 
du  marché  monétaire,  elle  trouve  bien  dégagée  depuis 
le  dernier  emprunt.  Les  Etats  Unis  viennent  de  nous 
envoyer  trois  millions  de  livres  en  métal  jaune  et  on 
annonce  des  arrivages  de  Russie. 

Grâce  à  cet  afflux  d'or,  la  réserve  de  la  Banque  doit 
s'être  relevé,  aux  environs  de  23  millions,  comme  je 
voys  le  faisais  prévoir  la  semaine  dernière.  Ce  fait 
améliore  suffisamment  la  situation  de  la  Banque,  mais 
il  faut  pouvoir  maintenir  cette  situation  et,  pour  cela, 
empêcher  une  chute  de  l'argent  à  un  niveau  qui  provo- 
querait des  sorties  d'or.  Comme  de  fortes  demandes 
seront  faites  pour  l'Argentine,  l'Kgypte  et  les  besoins 
intérieurs  du  royaume,  la  Banque  devra  défendre 
jalousement  son  encaisse. 

h'Economist  vient  de  publier  sa  statistique  ordinaire 
sur  les  résultats  des  Banques  métropolitaines  pendant 
le  premier  semestre  de  l'année  en  cours. 

Cette  statistique  nous  montre  que  le  taux  élevé  de 
l'argent  a  augmenté  sensiblement  les  bénéfices  de  ces 
Etablissements  pendant  cette  période, 

On  sait  que  les  Banques  de  Londres  n'allouent  aucun 
intérêt  à  la  plupart  de  leurs  dépôts;  elles  sont  donc 
appelées  à  bénélicier  plus  considérablement  que  les 
autres  de  la  hausse  du  loyer  de  l'argent. 

Les  actionnaires  ont  été  appelés  à  profiter  dans  une 
large  part  des  augmentations  de  bénéfices,  ha.  Lloyd 
5anÂ  distribue  20  0/0  au  lieu  de  17  1/2  en  juin  1899; 
la  London  and  Westminster,  la  Joint  Stock  et  la  City 
and  Midland  payent  chacune  1  0/0  de  plus.  La  Capi- 
tal and  Counly  donne  18  0/0,  contre  16  0/0  pendant 
les  deux  périodes  semestrielles  précédentes  ;  la  Mor- 


tin's  /tank,  7  1/2  0/0  au  lieu  de  7.  Dans  les  autres  cas, 
les  bénéfices  supplémentaires  ont  été  réservés  pour  être 
distribués  en  décembre. 

Comme  de  coutume,  à  la  lin  du  premier  semestre, 
les  appropriations  à  la  réserve  ont  été  nombreuses.  La 
London  and  County  place  12."j.000  liv.  st.;  la  IJoyd 
Hanh,  75.000  liv.  st.  ;  la  London  and  Provincial  et  la 
Martin's  mettent  de  côté  11.111  liv.  st.  et  10.000  liv.  st. 
respectivement.  Les  sommes  allectées  par  les  onze 
Banques  à  la  diminution  des  frais  de  premier  établis- 
sement s'élèvent  à  154.100  liv.  st.,  contre  158.800  1.  st., 
il  y  a  un  an.  ^^^^^^^^^^^ 

IflfoffflÉofls  îmmm  et  Finaicières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

23  août  1900 
Département  des  opérations  d'émission 
Liv.  st. 


PASSIF 

Billets  créés   49  4K(î.OOO 


Total   49.4S(i.000 


ACTIF  LlV.  st. 

Deite  fixe  de  l'Etat...  11.015100 

Rentes  immobilisées  .  6-159.900 

Or  monnayé  et  lingots  31  682.000 

Total   49.456.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.507.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10  402.000 

Comptes  particuliers.  41.137  000 

Billetsàsept jours, etc.  120  000 

Total   69.739  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   19  838. 000 

Portefeuilleetavances  28  688  000 

Billets  en  réserve   19.5»0  000 

Or  et  argent  monnayés  1.673  000 


Total   69.739.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


17  mai  . 

24  . 

31  »  . 

7  juin  . 

14   »  . 

21    »  . 

28    »  . 
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12  » 

19  . 

26   »  . 
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9    »  . 

16   n  . 

23   »  ., 
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29.350 
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29.162 

49.876 

45. 714 

21.757 

44  23 

33.15i 

29.481 

48.199 

44.690 

22.124 

44  37 

» 

32.538 

29.903 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

32.739 

29.510 

47.621 

44.531 

20.410 

43  96 

3 

33.746 

29.290 

49  162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.642 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

1 

32.692 

30.959 

52.C9t 

50.697 

21.222 

37  32 

» 

31.6C5 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

» 

31.488 

30.352 

49.4.;2 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

» 

31  033 

30.8GG 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

» 

30.429 

30.583 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

s 

30.859 

30.2.52 

50.189 

.50.143 

18.382 

36  49 

» 

33.355 

29.916 

51.559 

48.526 

21.213 

41  04 

Courrier  de  la  Boarse  de  Liondrei* 


Londres,  23  août  1900. 

Apris  avoir  été  assez  ferme,  la  tendance  reste  plus  calme; 
les  nouvelles  du  Transvaal  inlluencent  un  peu  le  public  gui 
voit  toujours  reculer  la  tin  de  la  campagne;  la  spéculation 
,se  montre  plus  disposée  à  s'alléger  qu'à  augmenter  ses  posi- 
tions et  les  cours  montrent  de  l'hésitation. 

La  situation  monétaire,  tout  en  étant  dégagée,  n'est  pas 
sans  inspirer  pour  l'avenir  quelque  inquiétude. 

Les  Consolidés  sont  à  98  5/115. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

U  Extérieure  d'Espagne  est  à  71  1/2;  V  Italien  à  93  3/8; 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  mou- 
vementé. Le  Brésil    0/0,  reste  à  73  1/4.  ,  . 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  et  les  Chemins  améri- 
cains calmes.  ,0  . 

Le  Canadian  Pacific  est  à  91  5/8,  l'^-îé  ail  1/8,  Nor- 
thern Pacific  à  73  1/4,  VAtchison  à  28  ./.  et  le  Norfolk  a 

;7 1/2. 
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L'ECONOmSÏE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


ESPAGNE 


LA  SJTUATIOJ^ 


Madrid,  20  août  1900. 


liilervicMv  lie  il. 


Silvehi.  —  Réf. 


l'.nes  fiiiaiicit'res.  — 
—  l.A  liamiJi'  tVV: 


La  QucsUmi  ilu 


L'absence  de  nouvelles,  pendant  cette  période  de 
vacances,  met  la  presse  dans  un  cruel  embarras  !  Il  est 
toujours  facile  de  remplir  les  colonnes  d'un  journal, 
mais  la  difficulté  est  de  les  remplir  de  façon  intéres- 
sante. Suivre  la  famille  royale  dans  ses  j^érégrinations 
est  queLjuefois  diflicile  :  nos  confières  qui  se  sont  vu 
refuser  l'accès  des  navires  de  guerre  accompagnant  leurs 
Majestés  viennent  de  s'en  rendre  compte;  il  faut  donc 
se  rabattre  sur  les  ministres  et  l'aisance  avec  laquelle 
M.  Silvela,  en  villégiature  à  Saint-Sébastien,  s'est  pn'té 
aux  interviews,  est  de  nature  à  lui  attirer  de  vives 
sympathies. 

Depuis  huit  jours,  le  Président  du  Conseil  a  fourni, 
en  effet,  une  abondante  copie  :  il  a  d'abord  parlé  de  la 
situation  politique,  qu'il  a  déclaré  satisfaisante;  il  s'est 
ensuite  occupé  de  la  question  financière  et  ses  déclara- 
tions ont  donné  lieu  à  de  nombreux  commentaires. 

Le  budget,  adit  le  Président,  sera  présenté  aux  Cortès  en 
novembre,  avec  les  crédits  nécessaires  pour  la  réforme  du 
matéiiel  de  guerre  qui  va  commencer  par  l'achat  de 
144  pièces  de  campagne  à  tir  rapide.  On  étudiera  les 
moyens  de  doter  la  marine  de  bAtiments  et  de  matériel 
nouveaux.  De  plus,  au  point  de  vue  financier,  le  (iou- 
vernement  se  propose  de  présenter  la  réforme  da  sys- 
tème des  pensions  et  retraites,  de  façon  que  tout  fonc- 
tionnaire entrant  au  service  de  rp]tat  à  partir  de  1901 
ait  droit  uniquement  è  la  pension  résultant  de  son 
versem-^nt  à  la  caisse  des  retraites.  Les  voies  et  moyens 
pour  les  travaux  publics  ne  seront  pas  pris  sur  les 
nudgets  ordinaires,  mais  on  aura  recours  à  une  com- 
binaison basée  sur  la  prorogation  des  concessions  aux 
Compagnies  de  chemins  de  fer. 

Je  vous  ai  déjà  entretenu  de  cette  question,  il  y  a 
huit  jours,  j'insiste  plus  particulièrement  aujourd'hui 
sur  les  déclarations  du  Président  du  Conseil  relatives 
aux  réformes  à  faire  :  à  ce  point  de  vue,  trois  faits 
principaux  sont  à  envisager,  d'après  lui,  pour  la  conso- 
lidation du  crédit  du  pays  :  les  impôts,  la  circulation 
fiduciaire  et  la  monnaie. 

«  Au  point  de  vue  des  impôts,  a-t  il  dit,  on  a  beaucoup 
fait  ;  il  ne  manque  plus  qu'à  arriver  à  un  accord  dans 
la  question  des  alcools  et  poursuivre  le  perfectionne- 
ment des  impôts  indirects  et  les  encaissements  des 
revenus  en  évitant  toute  augmentation  dans  les  dé- 
penses. 

<(  Ouant  à  la  circulation  fiduciaire,  il  est  beaucoup  plus 
nécessaire  encore  d'avoir  une  idée  bien  arrêtée  et  bien 
ferme,  qui  consiste  uniquement  à  délier,  sans  violence 
ni  sans  précipitation,  mais  délibérément  et  ouverte- 
ment, les  liens  qui  unissent  la  Banque  avec  le  Trésor, 
en  allégeant  le  portefeuille  d'etfets  publics  pour  aug- 
menter celui  d'effets  commerciaux, 

«  Des  circonstances  bien  connues,  a  ajouté  M.  Sil- 
vela, n'ont  pas  permis  de  poursuivre  cette  voie  et  ont 
obligé  à  convertir  une  Banque  d'émission  en  Banque 
d'Etat;  i;ela  a  peut-être  évité  des  maux  encore  pires. 
Mais,  la  liquidation  une  fois  terminée,  il  faut  prendre 
le  bon  chemin,  quand  bien  même  on  serait  obligé  de 
faire  des  sacrifices  momentanés  dans  les  chiffres  du 
budget. 

«  La  Banque  avait  donné  son  aval  de  GOO  millions 
de  pesetas  à  échéance  immédiate,  ce  qui  constituait 
un  danger  énorme,  une  ruine  possible  ;  la  dernière 
opération  de  crédit  effectuée  évite  ce  danger.  Il  faut 
continuer  dans  cette  voie  et,  dans  une  période  de  quel- 
ques années,  alléger  peu  à  peu  le  portefeuille  de  la 
Banque,  le  Trésor  subvenant  d'une  façon  directe  aux 
nécessités  de  la  dette  flottante,  en  suivant  la  même 
façon  de  procéder  que  la  France,  au  moyen  de  bons  à 


5  courte  échéance,  rapportant  intérêts  et  escomptables  à 
la  Banque  elle-même. 

«  La  réduction  du  portefeuille  de  la  Banque  amélio- 
rera, il  faut  l'espérer,  la  situation  dans  laquelle  se 
trouvent  les  changes,  mais  cette  question,  à  mon  avis, 
ne  pourra  se  résoudre  tant  qu'on  n'aura  pas  résolu  le 
problème  monétaire,  qui  est  le  plus  dispendieux  et  le 
plus  dilUcile.  » 

C'est  à  cette  solution  que  s'attache  en  ce  moment  le 
Ministre  des  finances.  11  ne  laisse  rien  connaître  de 
ses  projets;  mais,  à  plusieurs  reprises,  il  a  donné  l'as- 
surance que  la  question  du  change  était  le  premier  de 
ses  soucis. 

Les  avis  du  Ministère  des  linances  nous  montrent 
que  la  progression  des  recettes  publiques  n'a  pas  cessé 
de  se  manifester  :  pendant  la  première  quinzaine 
d'août,  les  encaissements  ont  donné  18.882.573  pesetas, 
au  lieu  de  16.535.532  pendant  la  période  correspon- 
dante de  1899;  il  y  a  donc  une  plus-value  de  2.347.0'il 
pesetas,  à  laquelle  les  recettes  des  douanes  participent 
pour  1.018.541  pesetas. 

La  tendance  générale  du  marché  reste  favorable, 
bien  que  les  affaires  soient  toujours  très  calmes. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 


4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extprieure  . . . 

4  0/0  amortissable  . 

5  0/0  — 
Bons  cubains  6  0/0. 

—  5  0/0. 
Philiiipines  6  0/0. . . 


31  juiU. 

6  août 

13  août 

20  août 

71  75 

72  40 

72  50 

72  75 

78  85 

79  10 

79  10 

79  30 

80  40 

81  05 

81  .. 

81  15 

03  30 

93  40 

92  35 

85'  20 

85  95 

86  .. 

86  40 

71  25 

71  65 

72  .. 

72  20 

91  55 

91  .. 

90  80 

91  10 

505  .. 

504  50 

502  .. 

502  .. 

403  50 

404  .. 

404  50 

406  .. 

27  85 

27  75 

28  45 

28  75 

32  05 

32  14 

32  31 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs 

Ght'que  sur  Paris  

—     sur  Londres. . . . 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  Diminution  :  escompte,  6  mil- 
lions; circulation,  8.2  millions.  Augmentation  :  en- 
caisse-argent, 1.9  million;  comptes  courants,  8.5  mil- 
lions. 


îÉnatîous  Écouoiflipss  et  EiiianciÈres 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  pendant  le  premier 
semestre  de  1900.  —  Lo,  Estafela  analyse  les  résultais  de 
rex|jloitaliiiii  (les  Chemins  de  frr  espairiiois  iicndant  le  pre- 
mier semeslre  de  1900.  A  pi-emière  vue,  dit  notre  confrère, 
^rasj)ect  génér;il  des  recettes  de  nos  chemins  de  fer  e.st  satis- 
faisant, car,  à  l'exception  des  quelques  liâmes  des  moins  im- 
portantes à  Coup  sûr,  de  la  Compagnie  du  Nord  qui  présen- 
tent des  diminutions,  toutes  les  autres  présentent  des  ^g- 
mentations  plus  ou  moins  importantes,  ainsi  qu'on  pourra 
s'en  rendre  compte  par  le  tableau  comparatif  ci-dessous  : 

Recettes 
pendant  le  semestre 


Lignes 


1900 


U.-Z.-X   4^1.782.392 

Compagnie  du  Nord 

Ancienne  ligne   28. 501.654 

Asluries  G.-L   8.419.435 

Lérida-R.-T   617.196 

Almansa-V.-T   0.586.867 

Valeneia-U   499.529 

San-Juan  de  las-A... .  1.261.240 

Total  du  Nord. . .  45.885.921 


18!t'.i 

En  pesetas 
44.4.')2.623 

28.286.748 
8.403.893 

716.174 
6.495.041 . 

564.077 
1.236.456 


Différence 


-f  32^).76!> 


2U.m 
15.542 
98.978 
91.826 
64.348 
24.784 


45.702.389   +  183.532 


Sud  de  l'Espagne  

Andalous  

Madrid-(.'.acérès-P  


1.584.878 
9.678.452 
1.916.087 


722.070  +  802.808 
9.100.673  -I-  577.779 
1.863.8-24   +  52.263 


Total  des  recettes  103.847.730  101.841.579  -|-2.006.151 
Nos  calculs,  conclut  la  Estafeta,  lors  de  nos  examens  des 
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Italie 


il 


mentalions 
ions  pour 


receUt's  du  premier  Irimcstre  iiidiç|iiaiit  que  les  auo;; 
pour  cette  année  seraient  d'en\ii-on  ([ualio  mill 
toutOH  les  lignes,  coranioni'cnt  donc  à  se  réaliser 

Il  faut  ajouter  que  les  résultats  du  second  semestre  sont 
toujours  supérieurs  à  ceux  du  premier. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  ô  aoùtt  1900  (31  semaines) 


LIGNES 

Kiloni 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne; 

Ancien  réseau ■  ■  ■ 
As  tu  ri  es  

smo 

Wi 
104 
499 

Pesetas 

30.285.347 
8  541.612 
552  211 
6  623. 748 

Pesetas 

32.002  037 
9  292. 6Û3 
733.397 
7  023.913 

Pesetas 

35.250.298 
10. 283. 177 
835.540 
7.551.264 

Pesetas 

35. 601. 196 
10  317.87U 
"15  571 
7.639  938 

LériUa-Reus  . 
Alniansa  Valence 
Total  Nord  do  VKi\\. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

345T 

46.002.918 

49  671.950 

53. 920. 2  •.9 

54  274-595 

1067 

3650 
246 

8  0  49.87» 

32.848  483 
032  239 

11.125.250 

37.328.918 
726.457 

10.365.792 

52.6M  774 
924.758 

11.401.621 

53.174.661 
1.896.993 

La  Production  de  la  Houille,  —  La  production  de  la 
houille,  en  1899,  atteste  une  fois  de  plus  le  réveil  industriel 
de  l'Espagne.  Voici  les  chiffres  qu'elle  a  donnés  : 

1898  1899 
(En  tonnes) 

Production  de  houille   2.434.232  2.672.194 

Production  de  lignite   66.422  70.195 

Importation  de  houille   1.244.346  1.584.999 

Importation  de  coke  exprimée  en  houille      272.757  290.217 

Total   4.017.757  4.617.605 

L'augmentation  s'étend  aussi  bien  à  l'importation  qu'à  la 
production  nationale. 

Si  l'on  déduit  les  chiffres  de  l'exportation,  la  consommation 
espagnole  a  atteint  en  1899  la  quantité  considérable  de  4  mil- 
lions 609.521  tonnes,  ce  qui  représente,  comparativement  à 
3,  une  plus-value  de  594.542  tonnes. 


Conrriep  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  22  août  1900. 

Les  achats  ne  sont  pas  très  importants,  mais  ils  sont  sui- 
vis :  la  tendance  générale  reste  ferme  surtout  jiour  la  rente 
intérieure. 

On  cote  l'Intérieure  à  72  95;  l'Extérieure  à  79  25;  le  change 
sur  Paris  est  à  28  62. 


ITAI-.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  21  août  1900. 

Bruits  de  Crise  ministéi'ielle.  —  Le  Discours  du  Tronc.  —  La  Rente. 
—  Le  Goninierce  extérieur.  —  L'Etat  des  Campagnes. 

Des  bruits  de  crise  ministérielle  ont  couru  cette 
semaine.  Ils  ne  sont  pas  confirmés;  ils  ne  sont  pas  non 
plus  complètement  démentis.  On  assure  que  le  Roi  a 
aemandé  à  chacun  de  ses  Ministres  de  lui  présenter  un 
rapport  très  détaillé  sur  les  lois  qu'il  entend  soumettre 
prochainement  à  l'approbation  du  Parlement.  Plusieurs 
de  ces  rapports,  dit-on,  auraient  produit  sur  le  Roi  une 
impression  peu  favoraJjle  qu'il  n'aurait  d'ailleurs  pas 
cachée,  d'où  la  nécessité  pour  certains  Ministres  de  se 
retirer  du  Cabinet  avant  la  prochaine  réunion  du  Parle- 
ment. Ce  ne  sont  que  des  on-dit,  mais  qui  font  le  tour 
des  cercles  politiques  et  de  la  presse,  sans  que  personne 
ait  encore  tenté  une  rectification  ou  hasardé  un  démenti. 

Ce  qui  ressort  de  plus  clair  de  tout  cet  incident,  c'est 
que  le  Roi  paraît  décidé  à  se  mOler  sérieusement  aux 
affaires  publiques  et  à  gouverner  en  personne  dans  la 
plénitude  des  droits  que  lui  confère  la  Constitution. 
Cette  volonté  s'était  déjà  manifestée  dans  différentes 


parties  du  discours  du  'l'rône,  notamment  dans  celles 
où  il  dit  que  "  sans  crainte  et  sùr,  conscient  des  droits 
et  (les  devoirs  de  la  royauté,  il  jnend  possession  du 
Trône  ..,où  il  demande  au  «  Parlement  de  s'unir  à  la 
Monarciiic  dans  l'uiuvre  salutaire  do  la  défense  des 
institutions  et  pour  laquelle  ne  lui  feront  point  défaut 
les  fortes  initiatives  et  l'énergie  de  l'action  comme, 
du  reste,  le  ton  général  du  discours,  retouché  presque 
entièrement  de  la  main  du  Souverain. 

Le  public  voit  d'un  oùl  fort  agréable  l'intervention 
directe  d'un  Roi  Jeune,  actif  et  dévoué  dans  les  affaires 
du  pays  et  le  contrôle  effectif  de  la  Couronne  sur  le 
Ministère. 

Le  premier  effet  de  ces  dispositions  meilleures  a  été 
une  hausse  significative  du  cours  de  la  Picnte  ita- 
lienne. Cette  hausse  est  d'autant  plus  remarquable, 
qu'elle  s'est  produite  en  pleine  période  de  liquidation. 
11  est  vrai  que  les  reports,  peu  élevés,  n'ont  guère  dé- 
passé 12  centimes. 

Sur  le  Marché,  je  n'ai  à  vous  signaler  qu'un  manque 
absolu  d'affaires  dû  au  prolongement  des  vacances.  La 
Cour  et  tout  le  Gouvernement  auraient  de  nouveau 
quitté  Rome,  si  l'on  n'attendait  l'arrivée  du  maréchal 
de  Waldersée,  qui  doit  s'emliarquer  en  Italie  et  qu'on 
tient  à  recevoir  dans  lacapitale  avec  une  grande  pompe. 
Immédiatement  après  son  départ,  tout  retombera  dans 
le  marasme  de  l'été.  Aucune  affaire  importante  ne  sera 
traitée  avant  longtemps. 

Je  vous  envoie,  par  le  même  courrier,  les  chiffres 
des  importations  et  exportations  des  sept  premiers 
mois  de  l'année  courante.  Ces  résultats  sont  en  eux- 
mêmes  assez  peu  satisfaisants  :  vous  constaterez  que 
la  comparaison  avec  les  chiffres  de  la  même  période 
de  l'année  précédente,  accuse,  aux  importations,  une 
augmentation  de  43  millions  de  lire  et  aux  exporta- 
tions une  diminution  de  9  millions. 

Les  nouvelles  des  campagnes  ne  sont  qu'assez  bonnes, 
la  pluie  faisant  défaut  dans  un  grand  nombre  de  pro- 
vinces. Aussi  le  maïs,  la  vigne  et  l'olivier  ne  donnent- 
ils  un  rendement  satisfaisant  que  dans  la  moitié  tout 
au  plus  du  royaume.  Dans  l'autre  moitié  la  sécheresse 
et  les  parasites  ont  fort  endommagé  les  récoltes. 

Les  fruits  surtout  sont  rares.  De  longtemps,  l'Italie 
n'en  a  eu  une  aussi  piètre  récolte. 


et 


Le  Commerce  extérieur.  —  La  valeur  des  marclian- 
dises  importées  et  exportées  dans  las  premiers  sept  mois  de 
1900  a  été  respectivement  de  910.000.000  lire  et  769.900.000 
lire.  Comparativement  à  ces  mêmes  mois  de  1899,  l'impor- 
tation présente  une  augmentation  de  43.100.000  lire  et  l'expor- 
tation une  diminution  de  9.500.000  lire. 

La  plus  grande  partie  de  l'augmentation  à  l'importation  est 
due  aux  machines  pour  le  tissage  elles  dynamos  à  électricité, 
aux  appareils  de  cuivre,  aux  huiles  d'olive  et  de  coton,  au 
sulfate  de  cuivre  et  au  nitrate  de  soude. 

La  diminution  sur  la  valeur  exportée  porte  surtout  sur 
l'huile  d'olive  pour  une  somme  de  19.000. 000  de  lire,  sur  les 
vins,  les  cotonnades,  le  sumac,  les  chapeaux  de  paille,  le 
nùnerai  de  zinc,  les  agrumes,  le  corail.  En  regard  de  cette 
décroissance,  il  y  a  augmentation  sur  le  chanvre  et  les  toiles, 
sur  le  soufre,  le  riz,  quelques  catégories  de  fruits  et  les  soies 
manufacturées. 

Sur  la  valeur  totale  des  importations,  la  soie  figure  pour 
8S  millions,  dont  27.300.000  de  soie  asiatique,  9.900.000  de 
soie  européenne,  39  000.000  d'autres  matières  séricicoles  et 
11.800.000  de  soies  manufacturées.  Sur  celle  des  exportations, 
la  soie  entre  pour  282.300.000  lire,  dont  220.700.000  de  soie 
traitée,  17.500.000  d'autres  matières  séricicoles  et  44.100.000  de 
soies  manufacturées. 

Les  "Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  la  publi- 
cation mensuelle  faite  par  l'Econouiista  d'Halia  du  cours  des 
titres  cotés  aux  Bourses  italiennes,  la  valeur  en  cajjital  de 
Bourse  de  ces  titres  au  31  juillet  dernier  s'élevait  au  total  de 
1.713.997.490  lire,  et  présentait  une  diminution  de  05  milhons 
9V<2.054  lire,  comparativement  à  celle  résultant  des  cours  de 
Bourse  au  30  juin  1900.  Par  rapport  aux  cours  du  31  décem- 
bre 1899,  la  diminution  est  dé  119.504.370  hre. 
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Dans  cette  diminution  sont  compris  naturellement  les  déta- 
chements de  dividende  survenus  pour  quelques-uns  des 
titres. 

Vcci  la  valeur  des  différents  groupes  de  litres  au  31  juillet 
et  au  30  juin  1900  : 


30  juin 


Instituts  de  crédit . . . 
Sôciétés  de  transport. 
Industrie  des  sucres. 
Mines  et  métallurgie. , 
Tissage  et  filature  . . . 

Eclairage  , 

Electricité  

Papeteries  

Conduites  d'eau  

Moulins  

Assurances  

Industries  diverses  . . 


31  juillet 

435. 517. 490 
691.651.000 
47.340.000 
121.198.000 
91.947.000 
49.5(;0.C00 
'i8.4E0.C0O 
15.900.C00 
51.349  COO 
19.i00.000 
82.910.000 
58.9;'5.0O0 


1.779.989.544  1.713.997.490 


459 
715 
49 
181 
93 
47 
49, 
16, 
53, 
19 
83 
62, 


,049.044 
065.000 
165.000 
175.500 
466.000 
W2.0U0 
070. COO 
340.000 
596.000 
840. OCO 
090.000 
I 61.000 


Courrier  de  la.  Boarse  de  Rome 

Rome,  23  aoiit  1900. 

Les  afl"aires  sont  toujours  très  calmes  :  la  tendance  géné- 
rale du  marché  est  quelque  peu  influenct'c  par  les  commen- 
taires que  l'article  de  M.  Crispi  sur  les  dépenses  maritimes  a 
provoquées. 

La  Rente  est  à  99  55  ;  Méridionaux,  706  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  525  . . .  Banque  Nationale,  835. 


ROUMANIE 


Conflit  avec  la  Bulgarie.  —  Les  relafions  entre  la  Rou- 
manie et  la  principauté  voisine,  la  Bulgarie,  sont  devenues 
très  tendues  et  nous  nous  trouvons  en  présence  d'un  conflit 
diplomatique  d'uLO  certaine  gravité. 

Les  causes  qui  ont  provoqué  cet  état  de  choses  sont  con- 
nues. Les  révolutionnaires  macédo-bulgares,  dont  le  Comité 
central  est  à  Sofia,  ont  deux  ennemis  :  d'abord  les  Turcs  puis 
les  Roumains  de  Macédoine,  qu'ils  accusent  d'être  de  faux- 
frères  capables  de  retarder  à  jamais  l'émancipation  du  peu- 
ple macédonien  par  le  désir  qu'ils  ont  d'en  faire  exclusive- 
ment profiter  leur  race  et  leur  pays.  Le  Gouvernement  rou- 
'main,  lui-même,  n'est  pas  ménagé  par  eux,  car  ils  l'accusent 
d'encourager  ses  sujets  résidant  en  Macédoine  à  observer  une 
attitude  do  soumission  et  de  déférence  envers  les  Turcs. 

Depuis  plusieurs  mois,  les  révolutionnaires  macédo-bul- 
gares paraissent  avoir  inauguré  une  nouvelle  politique  con- 
sistant à  en  imposer  au  peuple  roumain,  sinon  à  son  Gou- 
veriienient,  par  le  meurtre  et  la  terreur.  Leur  Comité  a  im- 
posé à  la  colonie  roumaine  de  Sofia  des  contriliutions  for- 
cées ;  de  plus,  un  membre  de  cette  colonie  a  été  mis  à  mort. 

Oette  politique  s'est  étendueau  delà  des  frontières,  jusqu'en 
Roumanie,  ou,  en  moins  de  deux  mois,  il  a  été  commis  deux 
assassinats  dont  les  auteurs,  d'après  leurs  propres  aveux  et 
les  constatations  de  la  justice,  n'auraient  été  que  les  instru- 
ments du  Comité  révolutionnaire  de  Sofia. 

Le  dernier  assassinat  commis  à  Bucarest  et  dont  la  victime 
a  été  un  citoyen  roumain,  Ir  professeur  Miliailéano,  a  provo- 
qué, dans  tout  le  royaume,  une  indignation  unanime. 

En  présence  de  ces  faits,  le  Gouvernement  roumain  s'est 
ému. 

Il  a  demandé  au  Gouvernempiit  bulgare,  après  l'assassinat 
de  M.  Mihailéano,  s'il  continuel  ait  longtemps  à  couvrir  de  sa 
protection  le  Comité  qui  fonctionne  à  Sofia.  M.  Ivantchof, 
ministre  des  afTaires  étrangères  à  'Sofia,  a  répondu  que  le 
Gouvernement  bulgare  n'agirait  contre  les  Ma  -édoniens  habi- 
tant Sofia  que  si  leur  complicité  dans  l'assassinat  lui  était 
démontrée  par  les  pièces  mêmes  du  procès.  C'était  une  ré- 
ponse raisonnable.  Sur  quoi  Bucarfst  a  mis  en  avant  son 
second  grief  et  a  poliment,  mais  fermement,  fait  savoir  à 
Sofia  qu'en  attendant  le  règlement  de  l'affaire  Mihailéano  il 
lui  semblait  désirable  de  faire  cesser  les  persécutions  que 
subissent  les  Roumains  de  Bulgarie. 

Le  journal  officieux  de  Sofia  répudie  toute  entente  entre  le 
Gouvernement  bulgare  et  le  Comité  révolutionnaire  de  Sofia. 

Cependant,  l'enquête  continue  à  Bucarest.  Des  témoignages 
sont  recueillis.  Les  pièces  seront,  dit-on,  soumises,  avec  la 
correspondance  entre  les  deux  Etats,  à  toutes  les  grandes 
puissances  d'Europe  aussitôt  que  chacun  des  Ministères  aura 
complété  son  dossier. 


Statistique  agricole  de  la  Roumanie.  —  Le  Ministre  de 
l'agriculture  a  publié  une  statistique  officielle  sur  l'étendue 
des  cultures  faites  pendant  l'automne  de  1899  et  le  printemps 
de  1900. 

Le  Curierul  finanoiar  analyse  ce  document.  Il  en  résulte 
que,  pendant  l'année  agricole  1899-19U0,  l'étendue  de  toutes 
les  cultures  en  Roumanie  a  occupé  5. .594. 8-54  hectares.  La 
plus  grande  surface,  soit  2.025.058  hectares,  a  été  employée 
pour  le  maïs,  tandis  que,  pendant  les  cinq  années  précé- 
dentes, cette  culture  n'avait  occupé  qu'une  étendue  moyenne 
de  1.530.652  liectares.  La  culture  du  blé  qui,  dans  ces  cinq 
derrières  années,  a  été  faite  sur  une  superficie  moyenne  de 
1.580.652  hectares,  a  occupé,  on  1899  1900,  une  étendue  de 
1.58C.9(-0  hectares.  La  culture  du  colza  a  augmenté  de  47.156 
hectares  à  248.434,  et  celle  du  millet  de  89.645  hectares  à 
16i;.625ho.tares. 

En  ce  qui  concerne  les  autres  espèces  de  céréales,  la  culture 
de  l'année  agricole  courante,  par  rapport  à  la  moyenne  des 
cinq  années  précédentes,  a  diminué  :  pour  le  seigle,  de 213.830 
hectares  à  164.299;  pour  l'orge,  de  625.218  liect.  à  439.735,  et 
pour  l'avoine  de  291 .338  hect.  à  259.831.  La  culture  du  chanvre 
a  occupé  cette  année  5.890  hect.  et  celle  du  lin  13.240  hect. 

La  culture  de  la  betterave  sucriére  qui,  en  li-97,  a  eu  une 
étendue  de  2.840  hectares  et  en  1898  et  1899  de  6.070  et  6.170 
hectares,  a  augmenté  cette  année  à  12.392  hect.,  c'est-à-dire 
qu'elle  occupe  une  superficie  double. 

La  culture  des  légumineuses  a  occiipé  cette  année  les  sur- 
faces suivantes:  pommes  de  terre,  11.147  hect.;  haricots, 
25.823  hect.;  pois,  1.228  hect  ;  fèves,  119  liect.;  lentilles,  435 
hectares. 

I^e  tabac  et  autres  plantes  industrielles  ont  été  cultivés  sur 
une  superficie  do  4.333  hect.  Les  jardins  potagers  maraîchers 
ont  occupé  une  surface  de  22.311  hect.,  contre  16.890  en  1899. 

La  rubrique  dos  plantes  fourragères  nous  montre  que  les 
foins  ont  occupé  une  étendue  de  608.393  hect..  soit  17.729 
hectares  de  moins  ijue  la  moyenne  des  cinq  années  précé- 
dentes. Par  rapport  à  l'étendue  des  prairies  naturelles,  qui 
a  été  de  522. 74H  hect..  la  culture  des  prairies  artificielles  a 
occupé,  en  1900,  une  étendue  de  85.644  hect.  seulement. 


SERBIE 


Les  Finances  serbes.  —  Dans  l'établissement  du  budget 
pour  l'année  1900,  fait  on  vertu  de  la  loi  de  décembre  1899, 
on  a  essayé,  pour  la  première  l'ois,  de  renoncer  aux  opéra- 
tions de  virements,  crédits  supplémentaires,  recettes  fictives, 
pour  arriver  en  toute  franchise  et  toute  sincérité  à  un  équi- 
libre basé  uniquement  sur  les  l'cssourcos  vraies  du  pays. 

Dans  le  nouveau  projet,  on  a  rendu  plus  difficile  les  crédits 
supplémentaires  qui  constituent  la  majeure  partie  des  dettes 
du  pays.  Jusqu'ici,  d'après  la  loi  de  1892,  quand  un  Ministre 
demandait  une  augmentation  des  crédits  de  son  département, 
il  lui  suffisait  d'ol)tenir  l'assentiment  dr^  ses  collègues  du 
Cabinet  pour  se  les  procurer.  Il  est  vrai  qu'il  restait  entendu 
qu'il  demanderait  l'approbation  de  la  Sliouptchina,  mais 
cette  formalité  était,  quelquefois  négligée.  C'est  ainsi  que, 
de  1890  à  1898,  le  Conseil  des  Ministres  a  augmenté  les 
dépenses  du  budget  de  39.532.230  francs  et  n'a  demandé  à  la 
Skouptchina  que  l'approbation  de  11.935.676  francs.  Aujour- 
d'hui est  intervenu  le  nouveau  règlement  qui  suit  : 

«  Quand  un  Ministre  voudra  augmenter  ses  crédits,  il  fera  un 
rapport  au  Ministre  des  Finances,  qui  le  soumettra  au  Con- 
seil. L'approbation  du  Conseil  devra  être  ratifiée  par  vin 
ukase  du  Roi  et  publiée  au  Journal  Officiel. 

S'agit-il  de  demandes  ou  dépenses  pour  lesquelles  aucun 
crédit  n'a  jamais  été  prévu,  il  sera  nécessaire  d'avoir  le  con- 
sentement du  Roi  après  l'approbation  »//iani»îe  des  Ministres. 
L'ukase  royal  devra  être  publié  au  Journal  Officiel  et  l'on 
devra  faire  ouvertement  état  de  ces  dépenses  dans  le  projet 
de  budget  en  cours.  Toute  dépense  nouvelle  ainsi  introduite 
dans  le  budget,  devra  être  soumise  l'année  suivante  à  l'ap- 
probation de  la  Skouptchina  dans  la  discussion  de  la  loi  des 
finances.  » 

Le  nouveau  projet  de  budget  préconise  divers  moyens  pour 
combler  les  déficits  budgétaires  qui,  jusqu'ici,  avaient  été 
plus  ou  moins  adroitement  couverts.  Mais  il  s'élève  surtout 
contre  la  pratique  des  virements  de  fonds  et  semble  y  renoncer 
complètement.  Enfin,  il  institue  un  fonds  de  réserve  dont  les 
ressources  devront  pourvoir  aux  dépenses  imprévues  forcées 
et  aux  excédents  de  dépenses  prévues. 


i;i':(:()N()MlS'n<;  KIIKOI'KKN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Recettes  douanières.  —  La  Urtnilian  Recicm  publie  hi 
lablcau  suivant  dos  recolles  douanières  du  Brésil  pendant  le 
1"  semestre  de  1899  et  1900  : 

1899  1900  l)iff.% 

(Milreis) 

Droits  : 

d'importat.  perçus  en  or  8.739.917  9.700.586 
maritimes  perçus  en  or.         218.719  191.434 

Total  des  perceptions  en  or      8.908.636      9.892.020   4-1" -4 

Equivalent  en  papier,  au 

change  moyen   34.175.117  35.565.154   +  4.0 

Droits  : 

d'import.  perçus  en  pap'.  77.895.680  63.918.513 

maritim"  perçus  en  papf.  21.955   5.551  

Total   112.093.752  99.489.218  —11.2 

Surcharges   86.121  81.14G  —5.7 

Revenus  intérieurs   2.338.029  3.424.556  +46.3 

Droits  de  consommation  .  4.239.848  6.670.871  +57.3 

Droits  extraordinaires. . . .  756.571  406.942  —46.2 

Total   119.514.321    110.072.731   —  7.9 

Dépôts   2.320.922      1.719.260  —25.9 

Total  général. . . .    121 .8X5.243   111.791.993   —  9.0 

Augment.  ou  diminut.  : 

Total  perçus  en  or   8.958.635      9.892.020  +10.4 

—         en  papier..     87.661.146     76.216.839  -13,0 

Comme  on  le  prévoyait,  dit  notre  confrère,  les  recettes  du 
second  trimestre  ont  bénélicié  d'une  forte  reprise;  l'augmen- 
tation a  atteint  14.831.413  milreis  ou  près  de  31  0/0  sur  le 
premier  trimestre  de  l'année.  11  est  vrai  qu'il  y  a  encore  une 
diminution  de  10.000  contos  ou  9  0/0  par  rapport  à  1899,  mais 
la  reprise  est  suffisamment  marquée  pour  qae  l'on  puisse 
compter  voir  disparaître  cette  diminution.  Il  est  bon,  i'ail- 
leurs,  de  considérer  que  l'excès  d'importation  constaté  en 
décembre  dernier  ne  se  reproduira  pas  cotte  année. 

A  cause  de  l'augmentation  de  5  0/0  dans  le  montant  de  la 
perception  en  or,  cette  catégorie  de  recettes  a  bénéficié,  cette 
année,  d'une  augmentation  de  10.4  O/O,  tandis  que  la  percep- 
tion en  papier  a  diminué  de  10.8  0/0.  Voici  les  résultats  par- 
ticuliers de  chaque  trimestre  : 

1"  trimestre  2=  trimestre  DifTér. 
1900  1900  % 

(Milreis) 

Droits  d'import.  et  surch.  42.246.737  57.318.624  +35.7 

Revenus  inférieurs   1.442,873  1.981.683  +37.3 

Taxes  de  consommation  . .  3.605.642  3.065.229  — l.î.O 
Taxes  extraordinaires  ... .  212.548  406.942  +91.4 
Dépôts  aux  caisses  d'épar- 
gne   972.490  746.770  —23.5 

Par  districts,  voici  comment  se  présentent  ces  résultats  : 
Districts 

da  Centre   20.065.021  32.1194.608  +64.5 

du  Sud   5.805.154  5. 711. .580  —  1.6 

du  Nord-Est   10.3i)0..530  11.652.528  +  2.2 

du  Nord   2.547.981  3.143.405  +23.3 

d'Amazone   9  701.604  9.809.522  +  1.1 

48.480.290     63.311.7U3  +30.4 

Tous  les  districts,  sauf  ceux  du  Sad,  ont  enregistré  une 
augmentation  pendant  le  second  trimestre.  Par  rapport  à 
l'année  1899,  il  y  a  diminution  pour  tous  sauf  ceux  du  Nord, 
(ùetic  tendance  dos  recettes  douanières  à  progresser  dans  les 
centres  et  les  Etals  à  café  et  ù  diminuer  dans  l'Amazone  et 
les  Etats  à  caoutchouc,  devra  s'accentuer  si  la  hausse  du 
change  continue. 

Pris  dans  lear  ensemble,  ces  résultats  du  premier  semestre 
de  1900  doivent  être  considérés  comme  satisfaisants  :  ils 
montrent  une  reprise  dans  toutes  les  branches, 


Le  Budget  de  l'Etat  de  Para.  —  Depuis  le  1"  juillet, 
on  est  enir  dans  le  nouvel  exercice  financier  et  les  lois 
n»'  694  et  695  du  27  et  du  21)  murs  de  l'année  en  cours,  qui 
estiment  la  recette  et  la  dépense  de  1900-1901,  sont  en  vigueur. 

La  recette  prévue  est  do  7.999  contos-or  et  provient  en 
grande  partie  des  droits  d'exportation  évalués  à  5.850 
conlos-or. 

La  dépense,  fixée  à  7,993  contos  623.190  reis-or,  devra 


laisser  à  la  lia  do  l'exercice,  un  excédent  d'un  peu  plus  de 
5  contos  or. 

Jja  loi  budgoliiire  autorise  le  (iDuvernemonl  à  faire  dans  le 
pays  ou  à  l'extérieur,  les  opérations  néces!<aires  à  la  coiiso 
iidation  do  la  dette  de  l'Etat,  à  la  roconslruclion  (il  a  l'achè- 
vetnenl  du  elicniin  do  fer  de  iSragança,  el  co,  moyennant  les 
garanties  nécessaires,  à  contracter,  d'accoid  avec  le  Gouvcr- 
ment  fédéral,  les  travaux  du  pi>rt  de  Bêlera  ;  à  ouvrir  des 
crédits  divers  qui  seront  appliciués  au  prolongement  du 
chemin  de  fer  de  Bragança,  a  1  achèvement  des  Instituts 
Lauro  Sodré  et  Gentil  liiUi'ucourt  et  à  augmenter  li!s  émolu- 
ments de  quelques  fonctionnaires  publics.  Le  Pouvoir  exécutif 
est  encore  autorisé  à  annuler  les  contrats  d'immi^jratioii,  à 
reviser  les  tarifs  de  la  navigation  subventionnée  et  à  réorga- 
niser divers  services  publics.  La  loi  budgetnire  a  encore 
maintenu  un  droit  de  3/8  0/0  sur  le  caoutchouc  et  de  1  0/0 
sur  la  noix  de  Para,  dont  le  produit  servira  à  la  construction 
de  la  Bourse  et  au  maintien  de  l'Ecole  de  (;i()mmerce;  finale- 
ment, un  impôt  additionriel  de  2  0/0  prélevé  sur  tous  les 
impôts  de  la  recette  ordinaire  mentionnés  dans  les  chapitres 
A,  B,  C  et  E,  servira  à  concourir  au  paiement  das  services 
de  l'Union. 


ETATS-UNIS 


La  Convention  cubaine.  —  Le  Gouverneur  général  de 
Cuba  vient  d'ordonner  la  publication  des  instructions  sui- 
vantes : 

Attendu  que  le  Congrès  des  Etats-Unis,  par  une  résolution 
conjointe  du  20  avril  1890,  a  déclaré  : 

Que  la  population  de  l'Ile  de  Cuba  est  et  doit  être  de  plein 
droit  libre  et  indépendante, 

Les  Etats-Unis  répudient,  par  la  présente,  toute  intention 
d'exercer  une  souveraineté,  une  juridiction  ou  un  contrôle 
quelconque  en  ladite  île.  excepté  pour  en  amener  la  pacifica- 
tion et  affirmer  la  détermination  des  Etals-Unis  de  laisser  le 
Gouvernement  et  le  contrôle  de  l'île  à  son  peuple  quand  cette 
pacification  sera  accomplie 

Attendu  que  le  peuple  de  l'île  de  Cuba,  qui  a  établi  des  Gou- 
vernements municipaux  tirant  leur  autorité  du  sullrage  du 
peuple,  exercé  sous  des  lois  justes  et  équitables,  se  trouve  à 
présent  en  mesure  de  procéder  à  l'établissement  d'un  Gouver- 
nement général,  qui  assumera  et  exercera  la  souveraineté  et 
la  juridiction  sur  l'île". 

En  l  onséquence,  il  est  ordonné  qu'une  éleclion  générale 
aura  lieu  le  troisième  samedi  du  mois  de  septembre  1900, 
pour  élire  les  délégués  à  la  Convention  qui  doit  se  réunir 
dans  la  ville  de  la  Havane,  le  premier  lundi  du  mo's  de  no- 
vembre 1900,  à  midi,  pour  rédiger  et  adopter  une  C)nslilu- 
lion,  dans  laquelle  seront  déttroiinés,  d'accord  avec  le  (iou- 
vernemenl  des  Etals  Unis,  les  rapports  qui  doivent  exister 
entre  ce  Gouvernement  et  le  Gouvernement  de  Cuba,  afin  de 
pourvoir  à  l'élection  par  le  peuple  des  fonctionnaires  qu'éla- 
idira  ladite  Constitution  et  à  la  transmission  du  Gouverne- 
mfiul  aux  fonctionnaires  élus. 

L'élection  aura  lit  u  dans  les  différents  districts  électoraux 
de  l'île,  d'accord  avec  les  dispositions  de  la  loi  électorale  du 
18  avril  1900  et  ses  amendements. 

Les  habitants  d^s  ditlérontes  provinces  éliront  leurs  délé- 
gués proportionnellement  à  leur  population  d'après  le  dernier 
cens. 

La  Situation  à  Porto-Rico.  —  Nous  lisons  dans  La 
Estafeta  : 

La  prédominance  qu'a  atteint  pendant  celte  période  de  do- 
mination américaine  lo  commerce  anglais  qui  ligure  en  pre- 
mière ligne,  a  déterminé  les  Etats-Unis  à  décréter  que  tout  le 
trafic  maritime  entre  l'Angleterre  cl  Porto-Rico  se  ferait  doré- 
navant sous  le  pavillon  fédéral,  mesure  (jui  donne  un  rude 
coup  à  la  marine  marchande  britannique  tlans  ces  régions. 

Porto-Rico  a  dû  supporter  un  terrible  coup  par  suite  du 
changement  de  domination,  puisque  la  perte  de  ses  deux 
principaux  marchés.  Espagne  et  Cuba,  est  pour  l'île  la  ruine 
de  ses  articles  les  plus  précieux:  le  cnfé  et  le  tabac. 

Les  Etats-Unis  n'ont  rien  fait  jusqu'à  celte  heure  pour 
porter  remède  à  une  situation  véritablement  au.' si  désastreuse 
et  les  habitants  de  Porto-Rico,  en  majorité,  se  sont  vus,  à  un 
moment  donné,  sans  ressources  pour  payer  les  intérêts  de 
leurs  hypolhé((ues,  évaluées  à  plus  de  trente  millions  de 
pesos  ;  aussi  la  plus  grande  partie  se  trouvent  elles  entre  les 
mains  de  spéculateurs  et  de  banquiers  de  l'îlo  qui  ont  elTectué 
des  prêts  à  des  intérêts  qui  oscillent  entre  12  et  14  0/0. 

Et  pour  comble  de  malheur,  un  épouvantable  cyclone  a 
dévasté,  l'année  dernière,  les  plantations,  a  délruil  les  pro- 
visions de  vivres  et  a  presque  absolument  privé  les  agri- 
culteurs de  leurs  moyens  d'existence. 

Les  pertes  matérielles  causées  par  ce  cyclone  sont  évaluées 
à  107.850.125  fr.,  et  à  celle  somme  il  convient  d'ajouter  celle 
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de  4.333.575  fr.,  perdue  par  le  commerce  et  l'industrie  de 
Porto-Rico  pour  le  même  motif. 

Voilà  dans  quelles  déplorables  conditions  se  trouve  aujour- 
d'hui cette  malheureuse  île  de  Porto-Rico  après  deux  années 
de  domination  nord  américaine  !... 


La  Production  de  la  Fonte.  — Le  Bulletin  deV American 

iron  and  steel  Association  constate  que  la  production  de  fonte 
aux  l^tats-Unis  s'est  élevée  pendant  le  premier  semestre  1900 
à  7.642.569  tonnes  au  lieu  de  6.289.167  pendant  la  période 
correspondante  de  1899  et  7.331.536  pendant  le  deuxième  se- 
mestre de  la  même  année. 

L'augmentation  de  production  a  été  très  rapide  mais  elle  a 
subi  dernièrement  un  arrêt  et,  «l'aprèsle  Bulletin,  elle  ne  con- 
tinuera pas  pendant  le  deuxième  semestre  de  1900,  car  la  de- 
mande s'est  ralentie.  Une  preuve  de  l'excès  de  production  se 
trouve  dans  ce  fait  que  les  stocks,  qui  s'élevaient  à  63.429 
tonnes  il  y  a  un  an,  étaient  au  30  juin  dernier  de  338.053 
tonnes. 


Lie  Marché  Financiep  de  Xew-lTork 


New-York,  le  22  août  1^00. 

La  tendance  générale  est  inactive;  dans  touG  les  groupes 
les  affaires  manquent  d'animation,  et  cette  stagnation  e.st 
parfois  défavorable  à  la  tenue  des  cours.  (Test  b'i  une  consé- 
quence de  la  période  des  vacances.  Les  élections  n'ont  p:is 
encore  eu  grande  influence  sur  les  transactions. 

Le  marché  monétaire  reste  bien  dispo.sc, 

Les  valeurs  industrielles  sont  moins  actives,  ainsi  que  les 
valeurs  de  chemins  de  fer. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
27  3/8;  Milwaukee,  113  3/4;  Lake  Shore,  21!)  ./.;  Erie, 
10  7/8;  Reading,  16  3/4;  Canadian  Pacific,  89  ./.  ;  Illinois 
Central,  116  3/4;  Louisville,  71  7/8;  New-York  Central, 
129  1/2;  Union  Pacific,  59  ./.. 


MEXIQUE 

La  Libre  importation  du  bétail,  Importance  des  com- 
mandes. —  A  la  suite  du  décret  autori.sant  la  libre  impor- 
tation de,?  animaux  destinés  à  l'amélioration  des  races  indi- 
gènes, les  éleveurs  mexicains  ont  fait,  à  l'étranger,  des 
commandes  dont  la  valeur  totale  n'est  pas  inférieure,  assure- 
t-on,  à  75.000  piastres.  Les  principaux  animaux  importés 
sont  des  taureaux  et  des  vaches  des  races  durham,  suisse  et 
hollandaise. 

Pour  donner  une  idée  de  l'importance  acquise,  dans  ces 
dernières  années,  par  l'industrie  de  l'élevage,  disons  que, 
d'après  les  évaluations  d'un  connaisseur,  la  valeur  totale 
de  animaux  fins,  de  race  bovine,  qui  se  trouvent  dans  les 
fermes  et  les  étables  du  district  fédéral,  est  de  près  d'un 
demi  million  de  piastres. 


Exportation  de  henequen.  —  34.299  balles  de  henequen, 
d'un  poids  total  de  5.570.244  kilogs,  ont  été  exportés  par  le 
port  de  Progreso,  dans  le  courant  du  mois  de  juin. 

Parmi  les  pays  importateurs  de  cette  fibre,  les  Etats-Unis 
figurent  au  premier  rang,  avec  5.396.020  kilos,  l'Angleterre 
vient  ensuite  avec  80.584,  Cuba  avec  77.910  et  l'Allemagne 
avec  1.">.630  kilos. 


URUGUAY 

La  Situation  financière.  —  Le  Times  a  publié  les  ren- 
seignements suivants  sur  la  situation  financière  de  l'Uruguay  : 

«  Il  est  devenu  depuis  quelque  temps  d'une  regrettable 
évidence  que  le  Gouvernement  de  M.  Cuestas,  malgré  ses 
indéniables  mérites,  n'a  pas  encore  réussi  à  ramener  la  pros- 
périté économique  dans  son  pays.  On  vient  d'en  avoir  la 
preuve  par  la  publication  récente  des  recettes  de  la  Douane 
pour  l'exercice  quia  pris  fin  le 30  juin.  Comparés  à  celles  de 
la  période  précédente,  elles  rcssortent  comme  suit  : 

Pesos  Liv.  st. 

1899-1900   10.054.360  ou  2.139.225 

1898-1899   9. 736.009  ou  2.071.491 

En  plus   318.351  ou  67.734 

«  Soit  une  amélioration  qui  ne  dépasse  pas  de  beawoup 
3  0/0  et  qui  est  bien  inférieure  à  ce  que  l'on  attendait  en 
tenant  compte  de  ce  l'ait  que  la  situation  antérieure  était  loin 
d'être  prospère.  La  stagnation  ressort  davantage  encore  avec 


la  comparaison  des  recette.s  pour  le  premier  .semestre  de 
l'année  courante,  5.328.278  pesos  et  de  celles  de  la  période 
correspondante  en  1899  5.225.955  pesos.  Comme  on  le  voit, 
la  différence  en  faveur  de  l'année  actuelle  n'est  (jue  de  102.333 
pesos,  c'est-à-dire  moins  de  2  0/0,  bien  qu'une  agitation  po- 
litique de  quelque  importance  ne  soit  venue  provoquer  un 
embarras  quelconque. 

«  Ces  chiffres  indiquent  l)i6n  qu'il  n'existe  pas  d'expansion 
du  commerce  et  de  l'industrie  dans  le  pays.  S'il  y  a  quelque 
activité  dans  certaines  branches,  on  ne  constate,  par  contre, 
aucun  progrès,  et  l'on  se  plaint  de  tous  côtés  que  les  affaires 
languissent. 

«  Du  moment  que  l'absence  d'agitation  politique,  non  plus 
qu'un  retour  à  une  admini.stration  honnête  et  respectable  ne 
réussit  à  ramener  la  prospérité  économique  dans  un  pays  qui 
disnose  de  richesses  naturelles  aussi  importantes,  il  faut  né- 
cessairement qu'il  existe  un  défaut  sérièux.  Et  ce  défaut,  sans 
aucun  doute,  n'est  autre'  que  le  système  fiscal.  Les  droits  de 
douane  et  les  impôts  qui  pèsent  sur  le  commerce  et  l'indus- 
trie sont  exorbitants,  prohibitifs  et  mal  réglés  ;  en  outre,  ils 
sont  applii(ués  par  les  agents  d'une  manière  exagérée,  qui 
entrave  et  décourage  l'activité  par  des  retards  et  des  obsta- 
cles de  toutes  sortes. 

'•  Le  déficit  va  se  charger  d'ouvrir  les  yeux  du  Gouver- 
nement. L'évaluation  faite  en  mai  1899  fixait  à  10.230.000 
pesos  les  recettes  des  douanes  qui,  pour  l'exercice,  sont  en 
déficit  de  175.000  pesos.  Il  est  vrai  que  ce  n'est  pas  énorjoe, 
mais  ce  sera  suffisant  pour  convaincre  le  Gouvernement 
que  sa  politique  est  loin  de  favoriser  les  progrès  écono- 
miques. » 


ASIE 


JAPON 

Les  Etrangers  au  Japon, —  L'Agence  Ilavas  communique 
l'information  suivante  : 

Le  Gouvernement  japonais  vient  de  prendre  une  décision 
qui  ne  doit  pas  passer  inaperçue. 

"  Jusqu'ici,  les  étrangers  ne  pouvaient  prendre  d'actions  des 
Compagnies  de  chemins  de  fer  du  Japon.  Il  est  vrai  qu'au- 
cun article  des  nouveaux  traités  ne  leur  interdisait  de  deve- 
nir possesseurs  de  ses  actions  ;  mais  dans  la  pensée  du  Gou- 
vernement, cette  question  était  intimement  liée  à  celle  de  la 
propriété  du  sol,  et  l'on  sait  que  les  étrangers  n'ont  pu,  jus- 
qu'à présent,  obtenir  le  droit  de  propriété  foncière  au  Japon. 
Aussi,  les  Compagnies  de  chemins  de  fer  inséraient-elles  gé- 
néralement dans  leurs  statuts  une  clause  prohibant  le  trans- 
fert des  actions  aux  étrangers. 

"  Mais  le  besoin  de  plus  en  plus  grand  de  capitaux  qui  se 
faisait  particulièrement  sentir  pour  ces  Compagnies  a  amené 
le  Gouvernement  à  abroger,  à  l'égard  d'un  certain  nombre 
d'entre  elles,  les  règlements  interdisant  le  transfert  des  ac- 
tions aux  étrangers.  Le  bénéfice  de  cette  disposition  sera 
vraisemblablement  étendu  aux  autres  Compagnies,  si  elles 
en  font  la  demande. 

Il  est  à  espérer  que  la  mesure  prise  par  le  Gouvernement 
impérial  n'est  que  le  prélude  d'autres  modifications  plus  im- 
portantes et  que  les  étrangers  se  verront  soumis,  au  Japon, 
à  un  régime  véritablement  libéral.  » 


Les  Exportations  de  Soie  de  Yokohama.  —  Les  der- 
niers courriers  de  l'Extrême-Orient  ont  apporté  en  Europ» 
les  statistiques  complètes  des  exportations  de  soie  de  Yoko 
hama  pendant  la  campagne  18'.I9-1900,  qui  s'est  close  le 
30  juin  dernier.  Nous  en  avons  publié,  la  semaine  dernière, 
les  chifl'res  totaux. 

Les  exportations  japonaises  qui,  au  lendemain  de  la  ré- 
colte, n'étaient  pas  estimées  à  plus  de  .50.000  balles  au  maxi- 
mum, ont  dépassé  56.000  balles.  La  récolte  de  1899  a  été,  en 
effet,  supérieure  aux  prévisions  ;  mais  ce  qui  a  contribué,  sur 
la  fin  de  la  campagne,  à  accroître  les  exportations,  c'est  l'ab- 
sence totale  des  acheteurs  indigènes  à  Yokohama  ;  non  seu- 
lement les  fabricants  japonais  se  sont  abstenus,  mais  encore 
ils  ont  jeté  sur  le  marché,  à  la  fin  de  la  campagne,  une  par- 
tie des  soies  qu'ils  avaient  en  stock,  et,  quoique  à  la  fin  de 
la  campagne  les  existences  dépassaient  de  700  piculs  celles 
du  début  (1.701)  piculs  au  30  juin  1900,  contre  1.000  piculs  au 
1"  juillet  1899,,  les  expéditions  totales  ont  atteint  56.191  bal- 
les. 

Les  maisons  japonaises  prennent  une  part  croissante  aux 
expéditions  de  Yokohama  ;  quatre  d'entre  elles  y  figiirent 
pour  17.497  balles,  dont  16.732  balles  pour  l'Amérique  et  765 
balles  seulement  pour  l'Europe.  Le  but  de  leur  efforts  est, 
en  effet,  à  peu  près  exclusivement  le  marché  de  Yokoama, 
où  les  titres  et  qualités  demandés  ne  présentent  pas  une 
aussi  grande  diversité  qu'en  Europe. 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^  —  Royaume  de  Serbie 


HISTORiaUE  isinte) 

1.0  -21  dccoiiihiT,  les  troupes  scrltcs  enlèvent  do  vivo 
l'oroo  le  col  de  Siiint-Nii'olas  et  s'emparent  successive- 
ment de  Béza  Palanka,  do  Pirot  et  de  Nicïi.  Le  le' 
février,  les  Turcs  sont  ol)lio;és,  après  un  sanglant  com- 
bat, d'évacuer  Vranja,  mais  les  conditions  de  l'armis- 
tice de  San-Stefano  sont  appli(iuées  à  rarincc  serbe  : 
les  opérations  militaires  sont  suspendues,  la  Serbie 
conservant  cependant  tous  les  territoires  conquis  par 
ses  troui)es.  Le  Congrès  île  Berlin  (13  juillet)  vatilia, 
sauf  quelques  légères  modifications,  les  nouA'elles  IVon- 
tiôres  que  le  traité  de  San-Stefano  a\'ait  données  ;i  la 
Serbie. 

Le  Congrès  de  Berlin  ayant  consacré  l'indépendance 
politique  de  la  Serbie,  la  Principauté  fut  érigée  en 
royaume  le  8  mars  1882  et  Milan  IV  Ohrénovitcli 
devint  roi  de  Serbie  sous  le  nom  de  Milan  le"". 

Nous  ne  citerons  que  pour  mémoire  la  guerre  mal- 
heureuse de  1885  contre  la  Bulgarie,  motivée  par 
l'annexion  de  la  Roumédie  orientale  à  cette  dernière 
principauté,  et  qui  tut  arrêtée  par  la  doulde  inter- 
vention de  l'Autriche  et  de  la  Hongrie.  D'ailleurs,  le 
traité  de  Bucharcst  (3  mars  1886),  qui  termina  le  con- 
llit,  fut  conclu  sur  la  base  du  slalu  quo  unie  hélium  et 
ne  modifia  on  rien  la  situation  territoriale  et  politique 
de  la  Serbie.  Nous  passerons  sous  silence  l'agitation 
intérieure  qui  précéda  et  suivit  le  divorce  du  roi 
Milan  et  de  la  reine  Nathalie  (octobre  1888),  pour  arriver 
à  l'abdication  volontaire  do  Milan  en  faveur  de  son  fils 
.\lexandre. 

i*rofondémoni  découragé  par  l'insucès  do  sa  guerre 
contre  la  Bulgarie  et  par  ses  chagrins  domestiques,  le 
roi  Milan  prit  le  pouvoir  en  une  telle  a%ersion  qu'il 
résolut,  vers  la  lin  do  l'année  1888,  de  quitter  à  la  fois 
et  le  trône  et  la  Serbie.  Il  fit  d'abord  ])réparer  les  liases 
d'une  Constitution  nouvelle,  conçue  dans  un  sons 
beaucoup  plus  démocratique  ([ue  la  (lonstitution  du 
11  juin  1889. 

En  vertu  de  cette  nouvelle  Constitution  le  Gouver- 
nement de  la  Serbie  —  Monarchie  constitutionnelle  et 
héréditaire  dans  la  postérité  màle  do  la  maison  Obré- 
novitch  et  par  ordre  de  primogéniture  —  était  exercé 
par  le  Roi  et  l'Assemblée  nationale  ou  SkoupclUma, 
élue  par  l'universalité  des  Serbes  soumis  à  l'impôt  et 
âgés  d'au  moins  21  ans.  La  personne  du  Roi  était 
inviolable,  les  Ministres  choisis  par  lui  restant  seuls 
responsables  devant  la  Skoupchtina. 

En  dehors  de  la  Skoupchtina  —  dont  tous  les  mem- 
bres étaient  exclusivement  élus  par  le  corps  électoral 
—  un  Conseil  d'Etat  était  institué  pour  donner  son 
avis  sur  toutes  les  questions  soumises  à  son  appro- 
bation par  le  Gouvernement,  et  pour  élaborer  les 
projets  de  loi  et  juger  au  contentieux  les  questions 
administratives.  Ce  Conseil  se  com])osait  de  IG  mem- 
bres âgés  de  plus  de  :«  ans  et  nommés  moitié  par  le 
Roi  et  moitié  par  la  Skoupchtina. 

La  différence  caractéristique  existant  entre  cette 
nouvelle  Constitution  et  celle  de  18G9,  c'est  que,  en 
vertu  de  celle-ci,  le  Souverain  pouvait  ne  convo- 
quer la  Skoupchtina  que  lorsqu'il  le  jugeait  néces- 
saire ;  les  Ministres  no  relevaient  que  du  Souverain 
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et,  enlin,  la  Skoupchliiia  se  composait  de  KiO  mem- 
bres, dont  120  élus  par  la  nation  et  M)  par  le  Sou- 
verain. 

Au  '-ontraire,  avec  la  Constitution  de  1889,  les 
13'i  membres  de  la  Skoupf'htina  allaient  être  exclusi- 
vement désignés  par  le  suffrage  universel,  l'Assemblée 
devait  se  nhinir,  nécessairement,  cha([uc  année,  les 
Ministres  restant  responsables  devant  elle. 

Lo  Constitution  de  1889  —  que  la  Skoupchlina  ap- 
jn-ouva  à  luie  très  grande  majorité  le  6  janvier  1889  — 
fut  une  grande  faute,  eu  égard  au  degré  réel  d'instruc- 
tion ])oliti(ilie  de  la  Serbie.  C'était  mettre  en  quelque 
sorte  lo  corps  électoral  serbe  entre  les  mains  du  parti 
radical,  qui  était  alors  le  parti  politiqiio  le  mieux  or- 
ganisé. Le  roi  Milan,  (jui  songeait  à  abdiquer  en  fa- 
veur de  son  fils  mineur  et  qui  avait  lui-même  beau- 
coup eu  à  se  plaindre  de  la  Régence  de  1868,  voulut, 
sans  doute,  })rot('gor  son  fils  contre  le  despotisme  delà 
future  Régence. 

Les  quatre  années  de  la  Régence  Ristitch  (6  mars 
1889  au  13  avril  1893)  sont  considi'vées,  ])ar  les  Serbes, 
comme  les  plus  mau\-aises  de  la  période  post(''rieure 
au  Traité  de  Berlin.  L'administration  Ristitch  apparte- 
nait au  parti  libt'ral,  mais  les  railicaux,  ayant  su  met- 
tre à  profit  la  nouvelle  Constitution,  i)Ossédaient  la 
majorité  dans  la  Skoupchtina  et  tenaient  le  Ministère. 
Do  là,  des  tiraillements  sans  fin,  quo  M.  Ristitch  faisait 
le  plus  souvent  naître  par  ses  allures  dictatoriales,  et 
des  difficultés  de  (Gouvernement  ([u'il  ne  savait  ni  pré- 
voir, ni  éviter. 

Vers  le  milieu  de  l'année  1892,  l'un  des  régents.  M. 
Protitch,  vint  à  mourir;  la  Skoupchtina,  conformé- 
ment à  la  Constitution,  devait  élire  son  successeur  : 
mais  M.  Ristitch  ne  voulait  point  avoir  de  collègue  ra- 
dical dans  la  Régence  et,  au  riscp,ie  des  complications 
les  pins  graves,  il  lit  une  sorte  de  coup  d'Etat  (septem- 
bre 1892)  en  provoquant  la  démission  du  Cabinet  ra- 
dical Pachitch  et  en  appelant  au  pouvoir  les  libéraux 
avec  M.  Avakoumovitch  comme  président  du  Conseil. 

M.  Ristitch  et  les  libéraiix  espéraient  profiter  de  la 
division  du  parti  radical  et  sui)posaient  que  les  inesu- 
rcs  fiscales  appliquées  par  le  Ministère  Pachitch 
avaient  indisposé  le  pays  contre  eux.  Ils  résolurent, en 
conséquence,  de  dissoudre  la  Skoupchtina  et  d'en  ap- 
peler aux  électeurs. 

Devant  le  danger  qui  menaçait  leur  parti,  les  radi- 
caux firent  cesser  toute  division  et  commencèrent  une 
vigoureuse  campagne  d'opposition  que  les  fautes  ré- 
pétées du  Ministère  Avakoumovitch  rendaient  d'ail- 
leurs facile. 

Les  élections  de  mars  1893  furent  défavorables  à  la 
Régence  et  aux  libéraux,  et  les  premières  séances  de 
la  Skoui)chtina  donnèrent  lieu  à  des  s'-ènes  de  la  plus 
grande  violence. 

Lo  conflit  entre  la  Régence  et  la  majorité  menaçait 
de  prendre  les  allures  d'une  crise  révolutionnaire 
lorsque  lo  roi  Alexandre  —  que  M.  Ristitch  considé- 
rait encore  comme  une  quantité  négligeable  —  le  ter- 
mina par  un  acte  d'autorité  souveraine  auquel  per- 
sonne-ne  s'attendait,  ni  en  Serbie,  ni  à  l'étranger. 

Le  13  avril  1893,  le  roi  Alexandre  se  déclarant  ma- 
jeur, fit  arrêter  les  régents  et  donna  le  Ministère  à  son 
précepteur  le  Dr  Dokitsch  qui  s'a  puya  sur  l'élément 
modéré  du  parti  radical. 
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Il  n'existe  —  au  point  de  vue  de  la  jjolitiquc  inté- 
rieure serbe  —  aucune  différence  appréciable  entre  les 
radicaux,  les  progressistes  et  les  libéraux  :  ce  sont  les 
iionimes,  les  chefs  de  groupe,  qui  constituent  le  dra- 
peau des  partis  et  non  les  idées  ou  les  systèmes  poli- 
tiques, tels  que  nous  les  concevons  en  France. 

Au  point  de  vue  de  la  politiijue  extérieure,  la  situa- 
tion change  d'aspect  :  les  radicaux  sont  russophiles, 
et  les  progressistes  —  maintenant  leurs  rivaux  —  ont 
l)lutôt  un  pencliant  |)our  l'Autriche.  Le  roi  Alexandre 
voudrait  supprimer  la  tendance  ([n'ont  les  ])artis  serbes 
de  faire  intervenir  l'étranger  dans  la  ]ioliti(pie  inté- 
rieure. 

Ce  désir  du  jeune  Roi  est,  d'ailleurs,  la  consé(|uencc 
naturelle  de  la  position  géographique  de  la  Serbie  qui 
doit  son  indépendance  nationale  à  la  Russie,  mais  qui 
se  trouve,  dans  le  domaine  économique,  à  la  merci  de 
l'Autriche-Hongrie.  Tous  ks  sentiments  de  la  nation 
(y  compris  ceux  dn  Roi  qui  était  le  filleul  du  Tsar 
Alexandre)  sont  du  côté  de  la  Russie,  mais  tous  ses 
int(''rêts  matériels  dépendent  des  Cabinets  de  Vienne  et 
de  i!udaj)est,  parce  que  les  ((uatre  cinijuièmes  des  ex- 
portations serbes  —  et  la  Sor])ie,  économi(|uemeiit  par- 
lant, ne  vit  que  par  ses  ex])ortations  —  s'etfccinent  en 
Autriche-Hongrie. 

Pour  tout  esprit  impartial  et  désiut('ressé  des  luttes 
politiques  intérieures,  la  Serbie  ne  i)eut  avoir  une  at- 
titude agressive  à  l'égard  de  l'Autriche  (pii,dei)uis  l'oc- 
cupation de  la  Bosnie,  renveloj)pe  à  moitié  dans  ses 
frontières. 

Ces  considérations  expli(jnenl  la  conduite  du  jeum; 
Souverain  dejjuis  le  jour  de  son  émancipation.  Pour 
mettre  fin  à  la  Régence  —  dont  la  politicpie  menaçait 
à  la  fois  les  intérêts  matériels  et  l'ordre  public  en 
Serbie  —  le  Roi  s'api)uya  sur  une  coalition  formée  par 
les  éléments  modérés  des  partis  radicaux  et  jirogres- 
sistes.  Mais  la  fraction  la  jdus  avancée  du  ])arli  radi- 
cal ])rit,  au  bout  de  quelques  mois,  une  altitude  di's 
plus  hostiles  à  l'égard  du  nouveau  Cabinet.  Elle  ob- 
tint d'abord  la  démission  du  colonel  Franassovitch, 
ministre  de  la  guerre,  ipii  représentait  dans  le  Minis- 
tère du  17  avril  le  ^groupe  progressiste  et  son  rem])la- 
ccment  par  un  radical,  le  général  Grouitch. 

Dès  lors,  les  progressistes  romi^irent  la  coalilion  et 
la  situation  politique,  à  lacpielle  la  suppression  de  la 
Régence  avait  mis  lin,  se  ])résenta  sous  une  forme 
nouvelle. 

Les  radicaux,  maîtres  absolus  du  Pou\  oir,  devinrent 
aussi  exclusifs  à  l'égard  des  pn-ogressistes  que  les  libé- 
raux l'avaient  été  envers  eux-mêmes  :  I^e  D''  Dokitch, 
(pii  n'ai)partenait  réellement  à  aucun  parti  ett(ui  dési- 
rait faire  conserver  au  Roi  la  neutralité  la  plus  com- 
plète, fut  bientôt  débordé.  Il  démissionna  le  'J  décem- 
bre 1893. 

La  tournure  que  les  é\'énements  avaient  (irise  de[iuis 
huit  mois  n'était  pas  faite  pour  rassurer  le  Roi  sur 
l'avenir.  Il  résista  à  la  tendance  de  la  Skoujjchtina, 
négocia  avec  les  vice-présidents  de  cette  Assemblée  : 
MM.  Katitch  et  Voukovitch,  et  parvint  à  amener  enfin 
les  radicaux  avancés  à  composition.  Le  général 
Grouitch,  qui  avait  la  coniian'-e  de  la  Skou{)chtina,  fut 
ciiargé  de  reconstituer  le  nouveau  Ministère  avec  les 
[irincipaux  éléments  du  Cabinet  Dokitch.  Il  ne  fut  pas 
plus  heureux  que  son  prédécesseur,  et  son  Caliinet  ne 
put  résister  que  six  semaines  aux  assauts  du  Cluli 
radical  de  Belgrade. 

Au  commencement  de  l'année  1894,  les  radicaux  en- 
gagèrent une  lutte  douanière  contre  l'Autriche,  le  "prin- 
cipal acheteur  des  produits  agricoles  serbes  et  cette 


lutte  faillit  plonger  le  pays  dans  une  crise  des  plus 
graves.  L'Autriche  avant  pris  une  attitude  menaçante 
pour  le  commerce  de  la  Serine,  et  la  Russie  ayant  fait 
comprendre  aux  hommes  d'Etat  serbes  (pi'cUe  n'ap- 
prouvait nullement  leur  conduite,  force  fut  aux  radi- 
caux de  capituler  et  d'accepter  la  tarification  douanière 
imposée  par  le  cabinet  de  Vienne. 

Vers  le  milieu  de  janvier  189'i,  le  conilit  entre  le  roi 
Alexandre  et  les  radicaux  devint  si  aigvi  que  l'on  put 
croire,  lui  instant,  à  des  événements  de  la  plus  haute 
gravité.  Le  retour  du  roi  Milan  en  S(>rl)ie  dénoua  brus- 
(pionient  la  crise. 

En  a]q)renant  l'arrivée  de  Milan  à  Belgrade  (21  jan- 
vier 189'j)  le  Cabinet  radical  donna  immédiatement  sa 
démission  sous  le  prétexte  que  la  ]irésence  de  l'ex-Roi 
en  Serbie  était  contraire  à  la  Constitution. 

La  chute  des  radicaux  fut  suivie  de  la  dissolution  de 
la  Skoupclitina,  de  la  suspension  de  la  Constitution 
de  1889  et  du  retour  à  la  Constitution  du  11  juin  18G9. 

Les  élections  n'eurent  lieu  (ju  au  mois  d'août  1895. 
Elles  furent  suivies  de  nouvelles  difficultés  provo<juées 
])ar  les  projets  de  conversion  de  la  dette  et  le  Ministère 
Christitch  dut  donner  sa  démission  le  'i  juillet.  Il  fut 
remjilacé  ])ar  un  Cabinet  Novakovitch,  mais  plusieurs 
crises  ministérielles  se  so  t  ])roduites  depuis  lors  et 
un  rapprochement  avec  le  parti  radical  n'a  pas  abouti. 
I>a  j)olitique  extérieure  et  les  ((uestions  linancières, 
jointes  aux  questions  de  personnes,  n'ont  pas  cessé 
d'être  la  cause  des  diflicultés  contre  lesquelles  les  dif- 
férents Gouvernements  ont  eu  à  se  débattre. 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Le  recensement  du  31  décembre  187 'i  accusait  une 
])0]mlation  de  l.;i>i5.2'ÎO  habitants,  dont  695.268  hommes 
et  658. (X)2  feunnes  réj)artis  sur  une  étendue  de  87.560 
kilomètres  carrés.  Le  traité  de  Berlin  a  augmenté  le 
territoire  de  la  Serbie  qui  s'est  trouvé  porté  de  ■'j3.5.55 
à  W.303  kilonn''tres  carrés.  Le  recensement  de  188'i  a 
montré  une  population  de  1.902. V19  hai)itants  et  celui 
de  189.5,  de  2.:il'i.l.5;5  habitants,  dont  1.188.909  hommes 
et!  million  I25.24'i  femmes.  Le  mouvement  de  la  po- 
pulation a  ét('.  ilepviis  lors,  le  suivant  : 

Excédent 
(les 

M;ni;igis  N;iissaiu-c.s      Décès  naissances 

\m;   -'o.H'il        !t().-/.y2       («.:j!)0  :W.:3r)3 

]«)7   -21.157        102. (W.-j;î7  ;5«.;i(i8 

i8i)8   tî.rm       H'i.78!)      ."w.yoo  2'.)Jm 

Au  l''''  janvier  1900,  la  pojmlalion  probable  de  la 
Serbie  était  évaluée  à  2.'i'i2.000  habitants. 

Ija  population  urbaine  représente  les  18.52  0/0  de  la 
pdinilation  totale  et  la  population  rurale  86.48  0/0. 


POIDS  ET  MESURES 


Le  système  métricpie  décimal,  déjà  facultatif  en 
vertu  de  la  loi  du  1"'  déceinlire  1875,  est  devenu  obli- 
gatoire à  partir  du  janvier  1882  par  suite  de  la  loi 
du  7-19  janvier  1880. 

{A  suivi-e.) 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourg\rel. 


Paris.  —  Imprimerie    e  la  Presse,  16i  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

o  P 

PRINCIP.  CH.4PITRES 

<v 

métallique 

■rf  ei 

- 

jyj  QJ 

^  't. 

T3  g. 
^  C 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

G/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

O  3-0) 

Tau: 
i  l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 

31  août  

1.927 

1.1971 

3.795 

484 

805 

452 

1900 

16  août  

'2.234 

1.134 

3.946 

482 

692 

.522 

1900 

i3  août  .... 

2.248 

1.137 

3.898 

524 

669 

523 

1900 

'30  août  

2.250 

1.1361 

3.956 

558 

790 

52  i 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1899 

23  août, 

742 

333 

1.314 

69S 

945 

80 

1900 

718 

334 

1.362 

593 

i-80 

84 

1900 

15  août 

7311 

360 

1.542 

643 

883 

86 

1900 

746 

367 

1.304 

665 

873 

80 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1899 

30  juin   

92 

46 

24".  1 

lu3 

293 

28 

1900 

31  juillet.... 

70 

3o 

2-0 

116 

291 

25 

1900 

7  auùt  

69 

3i 

225 

116 

291 

23 

1900 

15  août  

70 

3i 

214 

116 

291 

22 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899   31  août. .  , , 

893 

» 

710 

1.Û07 

720 

» 

1900  16  août  

771 

» 

756 

1.027 

753 

» 

1900  23  août  ..  .. 

831 

» 

748 

1.029 

712 

1900  30  août  

884 

745 

1.000 

649 

» 

VA 
4 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899 

10  juin  ... 

.1  139 

20 

186 

» 

» 

1900 

.  132 

14 

188 

» 

» 

1900 

.  145 

15 

199 

» 

» 

1900 

.  1  158 

15 

199 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899   10  juin  

63 

12 

158 

» 

» 

» 

1900   14  avril  

72 

10 

167 

» 

» 

» 

1900   12  mai  

73 

10 

174 

» 

1900     9  juin  

72 

10 

174 

» 

» 
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c 
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"■S 

ij  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 
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fiduci 
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et  dép( 
partiel 

Porte 
feuill 
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Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
1  l'esoo 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899  30  juin.... 

1900  28  février.. 
1900  31  mars  . . . 
1900  30  juin  . . . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899   23  août 

771 

267 

1 .  '.fll 

40 

386 

48 

i900    7  ai.ût 

950 

250 

l.4:f0 

45 

401 

60 

1900   15  a.iût 

m 

251 

1.417 

4S 

386 

.jS 

1900  2J  août    .  . 

95:i 

250 

1.410 

4i 

378 

58 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1899  10  août... 

1900  20  juillet . 
31  juillet  . 
10  août. .  . 


1900 
1900 


296 
297 
296 

296 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ITALIE  — 

20  juillet....  64 

30  juin   66 

10  juillet....  66 

20  juillet ....  66 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  juillet.... 

30  juin   

10  juillet  

20  juillet.... 


NOR'VÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  juillet  . .. . 
31  mai-.  

30  juin   

31  juillet  .. . , 


45 
35 
36 
36 


»   Il   100  1 
■•         85  ' 
96 
92 


25 
IH 
16 
15 


71 

65 

68 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


15  août 
1"  août, 
8  août. 
14  août. 


27 

54 

379 

13 

75 

22 

27 

49 

383 

11 

89 

18 

27 

49 

383 

10 

88 

20 

27 

49 

384 

10 

88 

20 

189  9  23  août  

87 

22 

520 

32 

407 

49 

1900     9  août  

91 

15 

560 

44 

445 

59 

1900   16  août  

91 

15 

556 

35 

435 

60 

1900  23  août  ,  .  . 

90 

15 

556 

50 

449 

60 

1899  22  juillet.... 

4 

3 

3 

64 

25 

18 

1900     7  juillet.... 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

1900   14  juillet  .... 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

1900  -22  juillet.... 

4 

6 

li 

63 

23 

18 

1899   31  juillet.... 

90 

127 

9 

31 

30 

1900  31  mai  

103 

» 

129 

10 

31 

18 

1900  /  30  juin  

102 

139 

7 

34 

18 

1900  31  juillet.... 

91 

129 

8 

39 

16 

1899   26  août  ,  . 

324 

342 

1 

499 

819 

1.022 

93 

1900   11  août  

342 

418 

1 

584 

747 

1.073 

215 

1900   18  août  

342 

420 

1 

576 

750 

1.072 

209 

1900  25  août.  .. 

342 

423 

1 

3)9 

75Ï 

1.073 

209 

4 

117 

46 

21 

5 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1899   26  août   

69 

152 

428 

1  - 

132 

116 

1900   11  août  

1  3 

148 

419 

129 

106 

1900   18  août  

123 

149 

445 

I  l 

129 

107 

1900  23  anût  

1-23 

149 

439 

126 

106 

3!4 

454 
454 


3!4 
4 

4 
4 


6 
6 


3J4 
3S4 
S'A 


6<A 

6/. 

6>4 


3>4 
3'/4 
354 


67 

885 

09-{ 

301 

34 

5 

52 

836 

196 

322 

35 

$ 

50 

874 

198 

316 

38 

5 

49 

872 

2C0 

316 

33 

5 

Banque  de  Naples 

11 

236 

67 

56 

26 

S 

13 

257 

61 

83 

30 

S 

13 

261 

62 

82 

30 

5 

13 

255 

62 

76 

29 

5 

35 

2 

63 

38 

40 

4 

9 

35 

2 

65 

34 

47 

4 

S 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

35 

2 

63 

35 

47 

4 

S 

I  6 

6^ 


258 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  août... 
22  juillet. 
29  juillet . 

5  auùl .. . 


47 

4 

139 

17 

oS 

2U 

5 

•2 

m 

9 

52 

22 

8 

2 

l-i.-i 

G 

52 

'21 

8 

37 

2 

1-27 

4 

52 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899    1"  août  

2.478 

lU 

1 

492 

4ii4 

474 

223  1 

1900    16  iuillet.... 

2.103 

203 

1 

4(>7 

403 

496 

3B0  1 

1900   23  juillet  

2.073 

'202 

1 

49  i 

39; 

496 

377  1 

1900    1"  août  

2.U90 

2U4 

1 

39  2 

493 

376  1 

oh 
5K 

5  y, 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899   13  août  

28 

2 

73 

17 

37 

13 

» 

1900    It  juin  

21 

2 

72 

13 

40 

22 

» 

1900   31  juillet  . . 

21 

2 

72 

12 

40 

22 

2J 

2 

71 

12 

38 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juillet .. 

31  mai  

.'10  juiu  

ai  juillet... 


6 

9 

33 

3 

8 

9 

5 

9 

32 

2 

8 

7 

G 

9 

34 

2 

8 

8 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

juillet  .... 

43 

6 

9U 

31 

86 

18 

6 

1900 

3i 

43 

7 

87 

59 

122 

23 

6 

1900 

;;û 

45 

94 

48 

124 

2i 

6 

1900 

31 

juillel  

'45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31 

juillet  

13 

12 

101 

660 

285 

132 

» 

1900 

31 

13 

12 

loG 

741 

308 

141 

1900 

30 

juin  

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

1900 

31 

juillet  . .  , 

13 

11 

1U3 

784 

313 

143 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

26 

août  

96 

10 

213 

981 

182 

46 

1900 

11 

99 

10 

215 

1028 

183 

49 

i% 

1900 

18 

août  

99 

10 

214 

1028 

18'< 

49 

1900 

25 

99 

10 

212 

1032 

173 

50 

4V, 

TOTAUX 


1899 

8. 3831 

2.712, 

14 

308 

3.848 

6.472 

1.4N4j 

» 

1900 

16  août  

8.380 

2.7 -.7 

14 

9til 

5. 7111 

G. 379 

1.89  11 

» 

1900 

23  auût 

8.4661 

2.737 

14 

<  SI 

3.")97 

6.4SÏ 

l.y02l 

» 

1900 

30  ai,ùt  

8.536! 

2.7631 

14 

643 

G  ',123 

6.503 

1.8351 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895   31  décembre  . 

7.61! 

2.633 

il3.89G 

8.736 

3.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.933 

2.578 

14. .385 

8.858 

6.092 

3.631 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.346 

13.234 

8.548 

6.661 

3.4.33 

» 

1898  31  déceiubre  . 

8.160 

2  (i36 

14.975 

8.999 

7.620 

3.1.94 

1899  31  décembre  . 

7  853 

2  583 

114.992 

9.321 

8.332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  déKuiUfs  au  31  décembre  en  co  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépots,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


23juill. 

If  a, 

ùt 

8  anùt 

13  M 

lûl 

22  a. 

,ùl 

29  août 

48 

48 

17 

48 

12 

48 

12 

48 

10 

48 

10 

100 

21 

100 

21 

100 

21 

100 

20 

100 

21 

100 

18 

1(!6 

2.3 

170 

169 

163 

165 

163 

27 

.30 

28 

23 

28 

10 

28 

80 

28 

80 

29 

50 

81 

40 

81 

45 

81 

40 

81 

35 

81 

3U 

81 

30 

100 

16 

100 

16 

100 

18 

100 

16 

100 

20 

100 

15 

100 

83 

100 

53 

100 

37 

100 

55 

luo 

55 

100 

62 

Constantinople  

22 

95 

22 

93 

9-) 

96 

22 

95 

22 

97 

23 

81 

4(1 

81 

51 

81 

40 

81 

33 

81 

28 

SI 

32 

106 

62 

106 

71 

106 

90 

106 

85 

106 

31 

106 

62 

100 

63 

100 

63 

100 

60 

100 

53 

100 

50 

100 

41 

7  il 

747 

7.30 

753 

753 

736 

23 

36 

25 

36 

25 

37 

25 

37 

23 

36 

23 

37 

27 

20 

27 

95 

28 

28 

77 

28 

62 

29 

35 

106 

65 

106 

62 

106 

92 

106 

82 

106 

37 

106 

60 

Saint-Pétersbourg.. 

37 

40 

37 

43 

37 

42 

37 

37 

37 

35 

37 

35 

96 

65 

96 

72 

96 

70 

96 

50 

96 

35 

S6 

30 

—     (à  3  KOis  ... 

96 

60 

86 

62 

96 

60 

96 

45 

96 

25 

96 

20 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem. 
Hsb.-Porto  . . 
St-  Pétersb . . . 


papitr  courl 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique . . 

Italie  

Suisse  

New- York. 


Plus 


i  % 
4  % 
4  % 


4  % 
moins 

4% 

5  % 
4% 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Jlalières  d'or  cl  d'argenl 

Or  en  barre  (le  kil.,. . . 
Argent  id.    :1e  kil.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i litre  :  OlO")  . 

—  —  nouv.  titre  :  900' 
Couronnes  de  Suéde   


anùl 


203  37 
121  44 
102  37 


390  75 
395  .. 
261  50 


25  125 
25  13 

0  25p. 

6  37p. 

0  81p. 

514  .. 


3437  . 

102  33 

80  30 

2.';  80 

211  60 
40 

27  50 


9  août  16  août 


203  39 
121  50 
102  37 


391  . 

393  .. 
261  50 


25  15 
25  175 

0  25p. 

6  5',!p. 

0  G9p. 

514  .. 


3437  .. 
102  98 
80  50 
23  80 
ÎO  60 
40  .. 
27  30 


205  !iO 
121  36 
102  50 


388  .. 
393  .. 
261  50 


25  145 
25  17 

0  25p. 

o  73p. 

0  69  p. 

514  50 


3137  .. 
10  J  33 
80  50 
23  80 
20  60 
■40 
27  50 


23  aoiil 


205  30 
121  69 
102  62 


389 
393 
262 


25  135 
25  173 

0  2dp 

6  37p. 

0  62p. 

514  50 


3437  .. 
102  33 
80  50 
25  80 
20  <iO 
40  .. 
27  50 


30  août 


203  50 
121  62 
102  62 


388 
395 
262 


23  15 
23  n 

0  25p. 

(i  37p. 

0  36p. 

315  . . 


3437  .. 
102  33 
80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeui 

s  eu  francs  au  chan 

ge  du  jour 

2  août 

y  août 

16  août 

23  août 

30  aoûl 

Pays  de  l'Kurope 

Allomafjne  (mark  or). 

1 

234 

1 

226 

1 

227 

1 

227 

1 

229 

1 

228 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25 

125 

25 

133 

23 

145 

25 

145 

25 

145 

Aulr.-Hongrie  (cour.). 

1 

05 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

Belgique  (franc  or)... 

1 

)} 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

•m 

0 

99 

lispagne  (iiesct.  pap.).. 

1 

» 

0 

78 

0 

78 

0 

77 

0 

77 

0 

77 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

» 

0 

38 

0 

59 

0 

60 

0 

60 

0 

60 

Hollande  (fl.  or)  

2 

083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

Italie  (lira  pap.)  

1 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5 

60 

3 

98 

3 

98 

3 

98 

3 

98 

3 

98 

Houmauie  (leu  orj  

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  orj  . . . 

2 

67 

2 

63 

2 

63 

2 

63 

2 

64 

2 

64 

Suisse  (franc  or; . .  . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5 

18 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

5 

14 

Mexique  (piastre  arg,) 

5 

43 

2 

52 

2 

52 

2 

52 

2 

52 

■) 

32 

Repub.Arg.  (peso  pap.) 

5 

2 

09 

2 

11 

') 

11 

2 

11 

2 

12 

1 

89 

1 

82 

1 

81 

ï 

81 

1 

83 

1 

81 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

1 

19 

i 

03 

1 

09 

1 

09 

1 

08 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

61 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

Jajion  (yen  argent). . . 

2 

58 

2 

66 

2 

66 

2 

67 

2 

66 

2 

66 

Cliine(SliangbJi)(taëlarg.) 

7 

47 

3 

66 

3 

66 

3 

61 

3 

61 

3 

61 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  ;!0  août  1900 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  50 

En  Anglelerre   100  19 

En  Autriche-Hongrie...  101  27 

En  Belgique   100  23 

En  Espayne   128  86 

En  Grèce   163  . . 

En  Hollande   100  31 

En  Italie   106  80      —  Italiens. 

En  Portugal   140  36 

En  noumanie   100  V)2 

En  Itu.ssie   100  66 

En.  Suisse   loO  56 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiUels  Allemands   99  50 

—  Anglais   99  SÎ 

—  Austro-Hongrois .  98  73 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   77  60 

—  Grecs   60  69 

Hollandais   99  69 

, .  93  63 

Portugais   71  24 

..  99  38 
89  24 

..  S9  44 


Boumanie 
Russes. . 
Suisses  ■ 


Aux  Etats-Unis. 


100 


Au  Me.i  ique   213  47 

En  Répiihl.  Argentine  . .  233  60 

Au  Chili   104  42 

Au  Brésil   262  96 

Aux  Indes   lll()  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   206  92 


Pièces  des  Etats-Unis   89  23 

—  du  Me.riqne   46  40 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  40 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   38  03 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   48  32 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  :!(»  août  1900. 

La  devise  hollandaise  est  toujours  au  même  point.  En 
Allemagne,  on  constate,  par  rapport  à  la  semaine  dernière, 
une  légère  tension,  que  nous  ne  serions  pas  surpris  de  voir 
s'accentuer  au  fur  et  à  mesure  que  les  affaires  reprendront. 

La  devise  autrichienne  ne  s'est  pas  modifiée. 

Le  change  sur  î*Iadrid  a  baissé  d'un  point  à  388.  On  se 
préoccupe,  en  Espagne  de  mettre  un  terme  à  cette  situation  ; 
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maiis  on  iio  sait  encore  rien  dos  pi-ojets  du  Minisire  des 
Finances. 

I,e  papior  portujîais  se  stén'otypo  à  395.  Le  rouble  conserve 
sa  dernière  amélioration  à  262;  le  versement  reste  t\  260. 

Lo  choque  sur  Londres  a  un  peu  faibli  à  25  17.  Ta  plus 
grandt>  aisance  du  marcht'  monétaire  anfjlais  a  déterminé 
quelques  achats  do  valeurs  sur  notre  place. 

La  derise  suisse  poursuit  son  amélioration  :  la  perte  est 
réduite  à  0  56.  La  devise  belge  et  sans  changement. 

Le  papier  italien  reste  au  même  niveau  que  la  semaine 
dernière.  Le  New- York  se  relève  à  515. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong .. 

Shanghai  

Yokohama  . . 
Singrpoui'c . . 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Jaueiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  eu  barres  . . . 
Argent  en  barres 


1»'  août 


2/0  3/8 

2/9  1/8 

2/Q  5/8 

2/0  5/8 


1/3  1/8 

1/3  7/8 

11  3/8 

n  o/lb 

138  70 

77/9  1/2 

28  ./. 


aoilt 


2/0 
2 '9 
2/0 
2/0 


3/8 
7/8 
5/8 
5/8 


1/3  7/8 

1/3  7/8 
10  / 

17  9/32 

135  90 

77/9  1/4 

28  ./. 


15  août 


2/0  3/8 
2/9  3/8 
2/0  11/16 
2/0  5/8 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  7/16 
17  9/32 

136  .. 

77/9  1/4 
28  1/16 


22  août 


2/0  7/16 
2/9  3/8 
2/0  5/8 
2/0  11/16 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  3/8 
17  9/32 

134  20 

77/9  1/2 
28  1/4 


2!)  anût 


2/0  5/8 

2/9  •:/8 

2/0  5/8 

2/0  3/4 


1/3  15/16 
1/3  10/16 
10  1/4 
17  9/32 

135  60 
77/10  ./. 
28  5/16 


L'argent  en  barres  a  encore  profité,  cette  semaine,  d'une 
légère  avance  de  1/16  d.,  aussi  les  devises  de  l'Extrême-Orient 
progressent-elles,  en  conformité  ;  le  Hong-Kong  de  3/lG  et  le 
Singapoure  de  1/16. 

Le  papier  sur  l'Inde  est  resté  au  même  taux  que  la  semaine 
dernière). 

Le  Rio-Janeiro  perd  1/8  à  10  d.  1/4.  On  compte  sur  les 
prochains  arrivages  de  caoutchouc  pour  faire  hausser  le 
change  qui  avait  dépassé,  un  moment,  le  cours  de  12  d. 

Le  Valparaiso  reste  sans  changement.  A  Buenos  Ayres  la 
prime  de  l'or  oscille  toujours  dans  les  mêmes  cours  :  nous  la 
trouvons  à  135  60,  contre  134  20. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londres,  il  est  à  77/10.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  restent  à  76/5  l'once  et  Ij  yen  à 
76/4  1/2;  la  plus  grande  partie  des  arrivages  a  été  pi-ise  par 
la  Banque. 

Le  mouvement  hors  banque,  du  16  au  23  août,  a  été  le  sui- 
vant : 

Entrées  Sorties 

New- York  £  2.750.000 

Bombav   .5S.000  Néant 

Australie   210.000 

3.018.000 

L'argent  en  barres  est  sans  changement  à  28  5/16.  On  cote 
le  dollar  mexicain  27  3/4. 

D'après  la  circulaire  IPixley  et  Aboli,  du  IG  au  23  août,  il  a 
été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  67.620  liv.  st.  d'ar- 
gent, soit  5.481.939  liv.  st.  depuis  le  commencement  de  l'an- 
née, contre  4.285.499  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 


Places 


Escompte  hors  Èanque 
2  août     9  août     16  août    23  août 


30  août 


2  1/2 
4  ./. 
4  1/8 

2  3/4 


3  ./. 

3  1/2 

4  ./. 


2  3/4 

3  7/8 
3  7/8 

2  3/4 


2  3/4 
Paris  et  à  Berlin.  A 
Bankers  Clearing 


Paris   3  ./.  3  ./. 

Londres...  4  1/8  4  1/8 

Berlin   4  ./.  4  1/4 

New  -  York  \  „ 

(timemonoy)  j      ^/^  ^ 

L'escompte  hors  banque  a  baissé  à 
Londres  il  s'est  un  peu  relevé. 

II  est  passé,  celte  semaine,  par  le     „ 

House  »,  138  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  1.33  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  augmentation 
de  5  millions  sterling. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  augmenté  de 
1*^34X)00  fr.  La  circulation  a  prélevé  705  00 0  fr.  à  Paris  et 
379.000  fr.  dans  les  succursales.  On  a  acheté  pour  2.989.000  fr. 
de  matières  et  il  en  a  été  vendu  pour  241.000.  Enfin,  il  est 
venu  190.000  fr.  de  Suisse. 

L'argent  a  diminué  de  613.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
1.461.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  112.000  fr..  dans  les  suceur 


sale.s.  Il  a  été  expéilié  un  million  en  Belglirue  et  1.0I5.O0O  fr. 
on  Suisse  et  il  est  rentn;  50.000  fr.  de  ce  dornicr  pays. 

La  circulation  des  billots  a  progressé  de  5S  millions.  Les 
comptes-courants  ont  augmenté  de  34  millions  et  le  porte- 
feuille escompte  de  121  millions. 

L'encaisse  do  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de 
23  millions  et  la  circulation  a  diminué  de  38  millions;  les 
comptes  courants  ont  grossi  de  22  millions,  le  portefeuille  a 
faibli  de  10  millions.  La  réserve  des  billets  s'élève  à  221  mil- 
lions de  francs. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres  . .  £  78.000  Afrique  du  Sud. . .  £  25.000 

Amérique   1820.000  Excédent  des  entrées  1923.000 

Australie   50.000 


Total  des  entrées  .  1948.000 


Total  égal . 


19'i8.|)00 

Les  entrées  excèdent  les  sorties  de  48.075.000  fr.,  la  circu- 
lation ayant  rendu  près  de  deux  millions,  l'augmentation  du 
métal  jaune  est  de  50  millions.  On  attend  prochainement  des 
envois  importants  de  Russie.  La  circulation  des  billets  a 
faibli  de  3  millions  ;  les  comptes  courants  sont  en  baisse  de 
29  millions  et  le  portefeuille  a  diminué  de  63  millions. 

L'encaisse-or  do  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  aug- 
menté de  2  millions  et  l'argent  a  diminué  de  1  million.  La 
circulation  a  faibli  de  7  millions,  les  comptes  courants  de 

4  millions  et  le  portefeuille  de  8  millions. 

A  la  Banque  d'Espagne,  l'argent,  toujours  en  progrés,  a 
augmenté  de  2.650.000  francs  et  les  comptes  courants  de 

5  millions.  La  circulation  a  faibli  de  7  millions  ;  elle  reste 
toujours  très  élevée,  eu  égard  à  la  faiblesse  de  l'encaisse-or. 

La  Banque  d'Italie  présente  une  diminution  de  2  millions 
dans  la  circulation;  les  avances  ont  faibli  de  3  millions  et  le 
portefeuille  a  grossi  de  2  millions.  L'encaisse  est  sans  aucune 
variation. 

La  Banque  nationale  de  Roumanie  a  reçu  1  million  d'or, 
et  la  circulation  a  augmenté  de  2  millions. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  s'est  accrue  de 
17  millions.  Les  autres  comptes  n'ont  varié  que  dans  de 
faibles  proportions. 

Nous  ne  voyons  rien  à  signaler  dans  les  mouvements  des 
anilres  Banques. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 


EXPORTATIONS 

du  4  Depuis 
au  11  août  le  1"  janv. 


Grande-Bretagne  6.632.216  10.284.616 


France  

Allemagne  

Autres  pays  . 

Total  1900. 

—  1899... 

—  1898... 

'  ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


2.008.907  17.664.481 
4.500.709 
8.880  5.865.802 

8.650.003  38.315.608 
7.425  25.800.737 
12.000  4.701.597 

699.885  30.403.765 
162.244  590.800 
»  4.100 
2.744  352.880 


864.873  31.351.545 
783.514  29.378.401 
895.493  27.413.953 


IMPORTATIONS 

du  i  Depuis 
au  1 1  am'it  le  lor  janv. 

93.996 
254.760 
»  325.884 
16.566  880.796 

16.566  1.555.436 
5't.705  8.743.430 
1.084.817  70.416.503 


59.514 
965 
2.628 
2.6S8.914 

2.752.021 
2.355.935 
1.493.720 


100.350 

100.350 
65.705 
6.528 


Banques  associées  de  New-Yor/r 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1899  26  août.. 

172.4 

14,1 

858.1 

75S.8  , 

1900  11  août.. 

177.0 

27.4 

897.4 

808.0 

1900  18  août.. 

168.9 

28.0 

894.3 

814.9 

1900  25  août.. 

173.5 

28.6 

901.4 

817.4 

Notre  'taljleau  jiorte,  cette  semaine,  la  trace  des  fortes 
sorties  d'or  pour  l'Angleterre  et  la  France  ;  8.500.000  dollars 
pour  la  semaine,  c'est  un  chiffre. 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  a  regagné 
4  millions  600.000  dollars,  et  les  dépôts  ont  grossi  de  7  mil; 
lions.  La  circulation  et  'le  portefeuille  n'ont  que  fort  peu 
changé. 
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Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  j  en) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

106.4 

197.1 

7.5 

49.2 

67.0 

80.8 

215.8 

4.0 

100.8 

68.9 

75.6 

203.9 

5.5 

95.2 

66.7 

77.4 

205.2 

5.9 

94.4 

66.5 

15ju;19y 

1900 
30  juin. 
7  juin. 
14  juin. 

L'encaisse  de  la  Banque  du  Japon  est  en  léj^^ère  augmenta- 
tion, mais  on  peut  s'attendre  à  la  voir  diminuer  de  façon  no- 
table à  cause  des  demandes  suscitées  par  les  événements  de 
Chine.  Les  autres  comptes  ne  varient  pas. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Système  Monétaire  de  la  Perse 

Tous  les  écrivains  qui  ont  traité  la  question  de  l'avenir 
commercial  de  la  Perse,  dit  l'Impartial  Financier,  onisignalé 
les  variations  du  change  comme  constituant  la  principale 
difficulté  des  transactions  de  ce  pays  avec  l'Europe. 

L'unité  monétaire  persane  esi  le  kran,  monnaie  d'argent 
pesant  autrefois  28  nakhods  (813  milligrammes),  réduite 
ensuite  à  26  nakhods  et  maintenant  à  24.  ce  qui  donne  une 
idée  de  la  dépréciation  subie  peu  à  peu  par  le  Icran  ;  "dépré- 
ciation qui  s'est  surtout  accentuée  à  partir  de  189i,  à  cause 
de  la  baisse  générale  survenue  dans  le  prix  de  l'argent. 

En  1874,  1  kran  valait  1  fr.  et  25  krans  valaient  1  liv.  st. 
En  1888,  pour  l  liv.  st.  on  donnait,  en  avril,  37  krans  et,  en 
décembre,  34  krans.  En  1897,  le  change  était  de  50  krans 
pour  1  liv.  st.  Dans  les  premiers  mois  de  cette  année,  le 
change  a  oscillé  entre  52  et  53  krans  pour  1  liv.  st.,  205  à 
218  krans  pour  100  fr. 

Très  peu  de  pièces  d'or  de  1  à  2  tomans  sont  actuellement 
en  circulation  (le  toman  vaut  nominalement  10  krans  ;  on 
demande  au  bazar  de  Téhéran  18  krans-argent  pour  un 
toman-or). 

La  principale  cause  des  variations  du  change  paraît  être 
la  rareté  de  l'argent  provoquée  elle-même  par  la  manie  de 
thésauriser  des  habitants  et  le  drainage  do  la  monnaie  dans 
les  pays  voisins,  la  Transcaspie  et  ITnde  anglaise,  où  le  kran 
jouit  d'une  valeur  fictive.  L'iiabitude  de  thésauriser  est  iimée 
chez  le  Persan  des  hautes  classes  ;  il  enfouit  son  numéraire 
au  lieu  de  lui  faire  rapporter  un  intérêt.  Il  ne  connaît  d'autre 
placement  que  le  prêt  usuraire  ou  l'achat  de  terres  et  de 
villages,  mais  il  tient  par-dessus  tout  à  amasser  le  plus 
d'argent  possible,  pour  le  cacher  dans  sa  maison  et  quelque- 
fois l'enterrer  dans  son  jardin.  On  a,  d'ailleurs,  exagéré  la 
quantité  des  richesses  ainsi  accumulées. 

Le  drainage  de  la  monnaie  d'argent,  hors  des  frontières 
s'explique  par  le  fait,  que  la  balance  du  commerce  est  défa- 
vorable à  ce  pays.  Il  est.  en  effet,  obligé  d'acheter  à  l'Europe 
ou  à  l'Inde  anglaise  du  thé,  du  café,  du  sucre,  du  pétrole,  du 
cuivre,  du  fer,  des  cotonnades  et  même  l'or  et  l'argent  dont 
il  a  besoin,  en  échange  d'une  valeur  inférieure  de  matières 
premières  et  de  produits  fabriqués,  complétée  par  des  envois 
de  numéraire. 

Il  y  a  d'autres  causes  de  l'incertitude  du  change  en  Perse, 
ce  sont  les  fluctuations  de  la  valeur  de  l'argent,  dont  plusieurs 
marchés  étrangers  ont  aussi  à  souffrir,  et  la  mauvaise  qua- 
lité de  la  monnaie  persane  dont  la  composition  a  varié  à  cha- 
que refoute  opérée  depuis  1877.  La  proportion  d'argent  pur 
avant  cette  époque  était  de  92  à  93  0/0,  elle  est  restée  pen- 
dant quelque  temjis  à  80  0/0,  elle  est  actuellement  n  89  1/2 
pour  cent.  C'est  au  Directeur  de  la  Monnaie  que  ces  altéra- 
tions sont  dues.  Cet  Etablissement  est  affermé  comme  les 
douanes  et  comme  les  impôts  des  provinces  pour  une  somme 
annuelle  assez  élevée.  Son  Directeur  j)aye  aussi  les  frais  de 
frappe. 

On  a  clierché  à  remédier  à  la  rareté  du  numéraire  au  moyen 
de  la  création  de  papier-monnaie.  La  Banque  Impériale  a 
obtenu,  par  le  finnan  accordé  à  ses  fondateurs,  le  privilège 
d'émettre  des  banknotes  jusqu'à  concurrence  de  800.000  liv.  st. 
sans  prendre  l'avis  du  Gouvernement.  Mais  la  monnaie  fidu- 
<;iaire  est  d'un  usage  difficile  en  Perse,  à  raison  de  la  lenteur 
des  transports  et  de  la  circulation  monétaire  minime.  Les 
lianknotes  n'ont  cours  que  là  ou  la  Banque  possède  dans  ses 
succursales  une  provision  de  numéraire  suffisante  pour  en 
opérer  l'échange,  et  d'une  province  à  l'autre  ses  billets  ne  sont 
pas  acceptés. 

Une  particularité  à  noter,  c'est  la  valeur  d'échange  du 
kran,  sur  le  marché  intérieur,  supérieur  à  sa  valeur  intrin- 
sèque et  varial)le  d'une  ville  à  l'antre  ville.  Le  kran  fait 
prime  à  certains  moments,  surtout  depuis  que  le  Directeur  a 


inondé  le  pays  de  monnaie  de  cuivre.  Cette  monnaie  est  em- 
ployée pour  toutes  les  petites  transactions,  et  sa  dépréciation 
a  causé  un  grand  état  de  malaise  et  le  renchérissement  de 
certaines  denrées. 

Il  faut  ranger  parmi  les  conséquences  de  la  rareté  du  nu- 
méraire la  cherté  du  loyer  de  l'argent.  La  Banque  impériale 
prend  un  intérêt  de  12  0/0  dans  ses  avances  au  commerce, 
aux  particuliers  et  à  l'Etat;  elle  donne  6  0/0  pour  l'argent 
déposé  chez  elle  à  un  an.  Les  banquiers  du  bazar  prêtent  à 
20,  25  et  30  0/0.  .Je  ne  parle  pas  des  prêteurs  à  la  petite  se- 
maine, ils  sont  légion  à  Téhéran,  depuis  le  soldat  qui  fait 
toute  espèce  de  commerce,  et  principalement  l'usure,  à  un 
sou  par  jour  et  par  kran,  jusqu'à  cerlames  personnes  riches 
qui  placent  leur  argent  à  35  0/0  comme  les  banquiers  du 
bazar. 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  à  la  fin  de  1899  et  aux  1"  juillet  et  1"  août 
1900  : 

l"janv.  1900  l"juiU.1900  l»'aoûtl900 

Monnaies  d'or  ... .  617.977.830  614. 918. 991  622.348. '08 

DoUars  d'argent..  70.420.047  66.429.476  65.759.341 

Monnaies  division- 
naires d'argent .  76.651.321  76.294.050  76.541.200 

Certificats  or   161.122.797  200.555.469  207. 603.409 

—       argent.  395.040.816  408.499.347  410.557.294 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890   86. 934.351  75.247.497  72.855.940 

Billets  des  Etats- 
Unis   318.269.365  316.614.114  317.910.951 

Certificats  (loi  du 

8juinl872i   11.980.000  3.705.000  2.680.000 

Billets  des  Banque' 

Nationales   2*2.001.643  300.161.552  311.097.165 

Total          1.980.398.170  2.002.425.496  2.087.353.408 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1«'  janvier 
1899,  à  75.330.000  habitants:  la  proportion  de  la  circulation 
monétaire  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête;  au  1"  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.000  habitants 
et  la  proportion  par  tête  ressortait  à  25  dollars  73.  Au 
1"  juillet  19U0,  la  population  était  évaluée  à  77.816.000  habi- 
tants et  la  proportion  ressortait  à  26  dollars  50  Au  l"aoùt  la 
population  ét;iit  évaluée  à  77.956.000  et  la  proportion  ressor- 
tait à  26  doU.  78. 


Le  Change  brésilien 

Notre  confrère  Le  Brésil  publie  une  revue  de  l'opinion  des 
journaux  de  Rio,  arrivés  par  le  dernier  courrier,  à  propos  de 
la  dernière  hausse  du  change  : 

Le  11  août,  au  plus  tard,  dit  il.  devaient  être  reprises  les 
incinérations  hebdomadaires  de  papier-monnaie.  Elles  avaient 
été  suspendues  pendant  quelques  semaines,  le  Trésor  ayant 
dépassé  la  somme  à  retirer  en  vertu  de  l'accord  du  funding 
loan  et  la  raréfaction  de  numéraire  s  étant  produite. 

C'est  cette  contraction  monétaire  qui  a  déterminé  le  mouve- 
ment de  spéculation  qui  porta  le  cliange  jusqu'à  15  pence. 
Au  sujet  de  cette  spéculation,  Y  Etoile  du  Sud  de  Rio  dit  : 

«  La  hausse  de  près  de  60  0/0,  dans  les  taux,  en  soixante 
jours,  ne  pouvait  avoir  pour  cause  que  la  spéculation  ou  une 
machination  dont  les  dessous  devaient  être  dévoilés  à  brève 
échéance. 

«  Deux  grands  établissements  de  crédit  à  Rio  se  trouvaient 
en  présence  :  l'un  à  la  baisse,  l'autre  à  la  hausse.  Celle-là  en- 
rayant tous  les  efforts  tendant  À  une  surélévation  des  taux, 
ceile-ci  parant  les  coups  et,  pour  mieux  assurer  le  succès  de 
ses  manoeuvres  et  jeter  le  discrédit  sur  son  adversaire,  en 
arrivant  à  refuser  les  traites  souscrites  ou  endossées  par  lui 
et  devenant  de  ce  chef  maître  du  marché  du  change.  Telle 
situation  ne  pouvait  être  de  longue  durée.  On  conclut  enfin, 
"  dans  les  coulisses  »,  à  un  accord  et  on  donna  au  milreis  la 
valeur  qu'il  peut  avoir  en  ce  moment  :  12  d.  » 

Il  parait  que  les  Ijanques  en  question  étaient  des  établis- 
sements étrangers  :  une  banque  anglaise  et  une  banque 
allemande.  Cette  dernière  s'est  trouvée  un  moment  fort 
embarrassée  et  a  été  obligée  de  se  faire  des  ressources  avec 
les  titres  qu'elle  a  eu  portefeuille. 

La  raréfaction  du  numéraire  et  les  fluctuations  du  change 
ont  aussi  beaucoup  éprouvé  le  marché  du  Para,  où  plusieurs 
maisons  ont  déposé  leur  bilan.  Les  escomptes  étaient  abso- 
lument suspendus  ;  les  banques  n'avaient  plus  de  dispo- 
nibilités, tout  le  numéraire  (environ  10.000  contos  dans  le 
seul  mois  de  juin)  ayant  été  embarqué  pour  Rio. 

Le  Brazilian  Review  se  demande  la  cause  de  ce  phéno- 
mène. Le  caoutchouc  du  Para  a  dii  fournir  de  9  à  10  millions 
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do  livres  strrlinn  do  traites,  soit  îiOO.OOO  conlos.  Où  est  passé 
tout  cet  ar^;ent  ?  Kn  adineltiint  (luo  la  moitié  ait  servi  à  payer 
l'importation,  il  devait  rosier  un  solde  de  LW.OOO  contos. 
Notre  confrère  anglais  croit  que  ces  fonds  s'en  vont  dans 
l'intérieur  en  paiement  du  caoutchouc  ainsi  qu'au  Uoara  et 
au  Maranliào  comme  salaires  des  travailleurs  fournis  par 
ces  Etats  ou  comme  paiement  du  bétail  qu'ils  importent  au 
Para,  puis  sont  draines  par  Rio. 

Probablement,  les  nouveaux  caoutchoucs  qui  comuiencenl 
i\  arriver  sur  le  marché  de  Para  vont  y  ramener  des  dispo- 
nibilités accumulées  dans  l'intérieur.  En  tout  cas,  les  crises 
commerciales  observées  dans  ces  derniers  temps  sur  divers 
marchés  brésiliens  prouvent  que  la  plus  grande  prudence 
doit  être  apportée  dans  le  retrait  du  papier. 


L'Exode  de  l'or  au  Japon 

On  écrit  de  Yokohama  que  l'exode  de  l'or  n'est  pas  sans 
causer  de  l'inquiétude.  22  millions  et  demi  de  yen  ont  été 
exportés  du  1"  janvier  au  30  juin.  Au  commencement  du 
second  semestre  on  croya't  que  cette  situation  allait  s'amé- 
liorer, mais  les  alfaires  de  Chine  ont  créé  une  demande  d'or 
anormale  pour  Shanghaï,  et  le  Japon  en  a  grandement  soufl'ert. 
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Europe.  —  France.  Les  échanges  ont  été  plus  sui- 
vis cette  semaine,  et  la  tenue  de  la  cote  est  très  bonne. 
Dans  certains  compartiments,  il  y  a  des  avances  ap- 
préciables à  signaler,  notamment  dans  le  groupe  des 
valeurs  de  traction. 

Les  grèves  qui  sont  signalées  de  divers  côtés,  en 
France,  ne  préoccupent  pas  la  Bourse  qui  va  procéder 
aujourd'hui  à  ses  règlements  de  fin  de  mois  qui  s'effec- 
tueront certainement  avec  facilité,  et  avec  des  taux  de 
report  modérés. 

Allemagne.  —  Le  marasme  des  affaires  augmente  à 
mesure  que  les  vacances  se  prolongent.  On  constate 
partout  une  diminution  de  l'activité  et  de  l'initiative. 
Le  rendement  des  impôts  de  Bourse  diminue,  et  la 
création  de  nouvelles  Sociétés  subit  un  temps  d'arrêt. 

La  récolte  est  assez  satisfaisante.  Pour  les  sept 
premiers  mois  de  l'année,  les  importations  se  sont 
élevées  à  246.772.508  quintaux  (247.722.549  en  1899)  et 
les  exportations  à  185.487.860  (171.083.475).  L'augmen- 
tation des  exportations  vient  surtout  des  charbons. 

Angleterre.  —  Les  transactions  souffrent  toujours 
de  l'incertitude  des  affaires  extérieures.  Sur  le  marché 
monétaire,  les  importations  d'or  américain  ont  rendu 
la  situation  plus  facile. 

En  ce  moment,  on  est  surtout  préoccupé  de  la  crise 
qui  sévit  sur  le  charlion  et  de  la  hausse  des  prix  du 
combustible.  On  est  inquiet  de  voir  l'Amérique  écouler 
ses  houilles  jusque  sur  les  places  anglaises. 

La  Bourse  de  Londres  se  tient  toujours  sur  une 
extrême  réserve. 

Autriche -Hongrie.  —  Le  Gouvernement  discute 
toujours  avec  les  sommités  des  partis  la  reprise  du 
travail  parlementaire.  On  doute  qu'il  réussisse  dans 
cette  nouvelle  tentative. 

La  récolte  est  meilleure  que  ne  le  faisaient  prévoir 
certains  pronostics;  l'année,  sous  ce  rapport,  est  sim- 
plement un  peu  déficitaire. 

Les  Banques  viennoises  ont  vu  diminuer  leurs  béné- 
fices d'une  façon  assez  considérable  dans  le  premier 
semestre. 

Dans  les  sept  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  987  millions  de  couronnes  (+  33  millions  par 
rapport  à  1899)  et  les  exportations  à  l.Û6i  millions  de 
couronnes  (+  29  millions). 

Espagne.  —  Tout  donne  à  croire  que  le  budget  de 
1901  ne  sera  pas  discuté  et  qu'on  remettra  simplement 
en  vigueur  celui  de  1900.  Les  crédits  supplémentaires 
seront  alloués  par  décret. 

On  reparle  encore  du  projet  de  prorogation  des 
concessions  de  chemins  de  fer  et,  comme  toujours,  il 
rencontre  pas  mal  d'opposition. 


Lfî  marché  linuncier  est  animé  :  la  liquidation  ko 
fera  tranquillement. 

Italie.  —  I^e  Marché  reste  inactif  et  la  reprit  o  à 
laquelle  on  avait  cru,  un  int-tant,  n'a  pas  eu  lieu. 

Le  compte  du  Trésor  au  31  juillet  dernier,  premier 
mois  de  l'exercice,  montre  une  augmentation  de  4  mil- 
lions 938.000  lire  dans  les  recettes  ordinaires. 

Dans  les  7  premiers  mois,  les  importations,  les  mé- 
taux précieux  non  compris,  se  sont  élevées  à  910  mil- 
lions 645.000  lire  (+  43.051.000  par  rapport  à  1899)  et 
les  exportations  à  769.993.000  (—  9.512.000). 

Russie.  —  Nous  publions,  page  284  :  Extrait  d'un 
rapport  officiel  sur  le  développement  des  Sociétés  par 
actions.  Leur  nombre  s'élevait,  au  lor  janvier  18^9,  à 
1.181,  représentant  un  capital  global  de  1.730  85  mil- 
lions de  roubles. 

Amérique.  —  Brésil.  L'Etat  de  Minas  Geraès  a 
exporté  dans  les  quatre  dernières  années  11.505  kilos 
d'or  extrait  do  ses  mines.  Pendant  le  premier  trimestre 
de  cette  année,  l'exportation  s'est  élevée  à  945  kilos. 

Etats-Unis.  —  En  1899-1900,  l'exportation  s'est  élevée 
à  1.394.479.214  dollars  et  l'importation  à  8i9.714.329'' 
dollars,  laissant  un  solde  actif  de  544.764.885  dollars.  / 

Nous  publions,  page  285,  le  rapport  sur  la  situation 
des  chemins  de  fer  à  la  fin  de  1899. 

Mexique.  —  Nous  reproduisons,  page  285,  une  com- 
munication faite  au  Moniteur  officiel  du  Commerce 
sur  l'industrie  et  le  commerce  français  au  Mexique. 

République  Argentine.  —  Le  budget  de  1901  est 
établi  ainsi  qu'il  suit  : 

Revenus   148.921.117  pesos-papier 

■  Dépenses   141.717.430  — 


Excédent  possible..  7.203.687 

Asie.  —  Japon.  Le  budget  japonais  pour  1900-1901 
prévoit  254.549.818  yen  de  recettes,  254.549.818  yen  de 
dépenses. 

11  résulte  de  ces  cliiffres  que  le  budget  a  triplé  en 
cinq  ans. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ETATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension). . 

Hollande  3  %  (à  Amsterilam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suède  3  ^  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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FRANCE 


-  Les  Socialistes  et  lo  Ministère  —  Los  Conseils 

—  Les  Crèves.  —  Les  Dmils  sur  les  Cafés. 


La  Politique. 

généraux 

La  lutte  entre  les  socialistes  ministériels  et  les  so- 
cialistes dissidents  s'accentue.  Sans  vouloir  revenir  sur 
les  incidents  qui  se  sont  produits  à  la  fin  de  la  session 
parlementaire  et  ont  eu  pour  conséquence  la  division 
du  groupe  révolutionnaire,  nous  rappelons  que  le  Co- 
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mité  général  socialiste  donna  raison  aux  dissidents 
qui  ne  considèrent  pas  que  tout  est  pour  le  mieux 
parce  qu'un  socialiste  est  au  Ministère. 

Un  Congrès,  réuni  au  Creusot,  vient  à  son  tour  d'ap- 
prouver les  antiministériels  en  dos  termes  sévères. 

Ainsi,  dans  son  ordre  du  jour,  ce  Congrès  rappelle 
assez  malignement  que  la  demande  d'enquête  sur  les 
incidents  de  Chalon-sur-Saône  a  été  repoussée,  alors 
que,  à  l'époque  de  Fourmies,  une  demande  d'enquête, 
formulée  par  le  citoyen  Miller  and  opérant  lui-même, 
fut  votée  par  tous  les  socialistes  sans  exception. 

Enlîn  le  Congrès  regrette  les  votes  de  certains  élus. 

Malgré  tout,  il  est  probable  que  les  socialistes  mi- 
nistériels ne  tiendront  pas  plus  compte  de  ce  vote  ([ue 
des  décisiions  prises  par  le  Comité  général  ;  et  qu'à  la 
rentrée,  le  Ministère  ne  perdra  pas  une  de  leurs  voix. 

En  attendant  ce  moment,  le  Gouvernement  se  re- 
pose et  on  n'entend  plus  parler,  en  ce  moment  du 
moins,  du  mouvement  préfectoral  grâce  auquel  il  de- 
vait être  prati(jué  des  coupes  sombres  dans  l'armée  de 
nos  fonctionnaires. 


-w».  Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  lo  26  août  en 
Meurthe-et-Moselle  pour  procéder  au  remplacement  de  M. 
Voliand,  républicain  décédé.  M.  Alfred  Mézicres,  député, 
président  de  la  Commission  de  l'armée,  républicain,  a  été  élu. 

Plusieurs  Conseils  généraux,  avant  de  terminer  leurs 
travaux,  ont  tenu  à  renouveler  dans  des  adresses  l'assurance 
de' leur  respect  et  de  leur  dévouement  au  Président  de  la 
République,  comme  le  Conseil  de  Loir-et-Cher,  celui  de 
l'Aisnc,  celui  da  l'Oise  et  celui  de  la  Sarthc. 

D'autres  Conseils,  par  de  nouveaux  votes  d'adresses,  se 
sont  également  associés  aux  paroles  prononcées  par  leurs 
présidents  au  début  de  la  session  pour  exprimer  leur  sym- 
pathie au  corps  expéditionnaire  de  Chine.  Parmi  eux  citons 
les  Conseils  des  Hautes- .Alpes,  du  Calvados,  du  Loiret,  du 
Lût-i't-Garonne  et  de  la  Côte-d'Or,  qui  y  a  joint  une  adresse 
persoimelle  à  M.  S.  Pichon,  notre  ambassadeur  en  Chine, 
originaire  d"Arnay-le-Duc,  où  son  père  était  percepteur  et  où 
il  est  né  le  10  août  1857. 

-vv^  La  grève  des  cochers  parisiens  peut  être  considérée 
comme  terminée.  A  Marseille,  la  grève  des  charretiers  conti- 
nue. Au  Havre,  la  grève  des  métallurgistes  se  poursuit  sans 
incident.  A  Dunkerque,  la  situation  devient  critique  ;  des 
scènes  de  désordre  se  sont  produites  et  la  troupe  a  dû  inter- 
venir. 

■w^  Le  Journal  Officiel  d'hier  a  publié  le  décret  relatif  aux 
droits  sur  les  cafés,  portant  que  les  taxes  inscrites  au  tarif 
minimum  sont  applicables,  à  titre  provisoire  et  jusqu'au  31 
décembre  1900,  aux  denrées  visées  à  l'article  1"  des  lois  des 
24  février  et  17  juillet  1900,  originaires  du  Portugal,  des  co- 
lonies, possessions  et  protectorats  allemands,  britanniques, 
danois,  espagnols,  néerlandais  et  portugais,  des  Etats-Unis 
de  l  Atuérique  du  Nord,  des  cinq  répuljliques  de  l'Amérique 
centrale,  de  Haïti,  de  Cuba  et  de  Porto-Rico,  de  l'Equateur, 
du  Pérou  et  du  Chili,  de  Libéria  et  de  l'Etat  indépendant  du 
Congo,  d'Ethiopie,  de  la  Corée,  de  la  Chine  et  du  .Siam,  des 
Philippines. 

Lesdite.^  denrée»  originaires  des  pays  non  compris  dans 
rénumération  ci-dessus  restent  admissibles  aux  droits  du 
tarif  minimum  jusqu'au  20  septembre  1900 
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IV 

La  Famille  et  le  Gouvernement  chinois 

Xous  avons  donné,  sur  les  quatre  classes  qui 
comi)Osent  le  système  social  chinois,  les  rensei- 
gnements d'ordre  économique  les  plus  sérieuse- 
ment contrôlés.  Le  cadre  modeste  de  cette  étude 
ne  nous  permet  pas  d'entrer  dans  de  longs  détails 
sur  la  vie  intime  des  Chinois,  mais  il  nous  paraît 
indispensable  de  dire  quelques  mots  sur  leur  ma- 

(Ij  Yoir  l'Économiste  Européen,  n°*  448  à  450. 


nière  de  comprendre  la  famille,  car  la  famille  chi- 
noise est  un  véritable  petit  ?]tat,  une  école  perma- 
nente à  la(iuelle  se  forment  les  gouvernants  et 
l'Empereur  lui-même. 

Un  livre  qui  a  obtenu  un  grand  succès  au  mo- 
ment de  son  apparition  :  Les  Chinois  peints  jmr 
eux-mêmes,  du  colonel  Tcheng-Ki-Tong,  ancien 
.•attaché  militaire  chinois  à  Paris  (1885),  nous  ser- 
vira de  guide  : 

La  faïuillo  chinoise,  dit  l'auteur,  ])cut  être  assimilée 
à  une  Société  civile  eu  participaliou  ;  tous  ses  membres 
sont  tenus  de  se  prêter  assistance  et  de  vivre  en  com- 
munauté... Elle  est  une  sorte  d'ordre  religieux  soumis 
à  des  règlements  lixes.  Toutes  les  rosscmrces  viennent 
se  réunir  dans  une  même  caisse,  et  tous  les  apports 
sont  faits  par  chacun  sans  distinction  du  plus  et  du 
moins...  Si,  par  des  circonstances  fortuites,  l'accord 
Aient  à  être  troublé;  si  l'ordre  ne  se  maintient  pas 
dans  la  famille,  alors  la  loi  autorise  le  partage  des 
biens  de  la  connnunauté,  partage  rjui  se  fait  par  éga- 
lité entre  tous  les  membres  du  sexe  masculin...  Cette 
organisation  a  des  avantages  incoiitcsiables  au  point 
de  vue  de  l'assistance.  (Ju'nn  membre  de  la  famille 
tombe  malade,  il  reroit  aussitôt  tous  les  secours  dont 
il  a  ])esoin  ;  que  i)Our  tel  autre  le  travail  cesse  de  rap- 
porter les  ressources  (pii  seraient  néccssaii'es  à  son 
existence,  la  famille  intervient  aussitôt,  soit  i)our 
ré[iarer  les  injustices  du  sort  à  son  égard,  soit  pour 
a<loucir  les  maux  et  les  privations  qu'engendre  la 
vi(nllesse... 

1/autorité  ajjpartieiit  au  membre  le  plus  âgé  de  la 
famille,  et,  dans  toutes  les  circonstances  importantes 
de  la  vie,  c'est  à  lui  ([u'on  soumet  les  décisions  à 
prendre.  Il  a  les  fonctions  d'un  chef  de  gouvernement; 
tous  les  actes  sont  signés  ])ar  lui  au  nom  de  la  famille. 
Des  statuts  invariables  lixent  l'emploi  des  revcnu.s, 
dont  chaque  partie  est  affectée  à  im  objet  spécialement 
déterminé,  et  les  devoirs  moraux  imi)0sés  à  chaque 
mem])re. 

Lo  respect  filial  est,  en  Chine,  poiissé  au  plus  haut 
•legré.  :  à  ce  point  ([lie,  lors(ju"un  fonctionnaire  de 
l'Etat  est  anobli,  ses  ascendants  deviennent  nobles  en 
même  temps  que  lui.  Quant  à  la  noblesse  héréditaire, 
(jui  passe  au  tils  aîné,  elle  ne  s'accorde  que  dans  les 
circonstances  exceptionnelles.  C'est  aussi  au  nom  du 
même  principe  de  l'amour  lilial  qnc  les  enfants  sont 
mariés  ])ar  leurs  parents,  sans  aAoir  à  donner  leur 
avis  sur  l'opportunité  de  l'union  qu'on  leur  impose. 

En  Chine  il  n'existe  ni  officier  de  l'état  civil,  ni 
notaire  :  c'est  le  chef  de  la  famille  qui  les  remiilace 
et  aucun  prêtre  —  à  moins  qu'il  s'agisse  de  Chinois 
chrétiens  —  n'intervient  au  moment  du  mariage. 

Le  rôle  social  de  l'homme  et  de  la  femme  est  dé- 
fini d'avance  ;  ils  ont  l'un  et  l'autre  des  devoirs 
spéciaux  à  remplir  et  ils  sont  élevés  pour  suivre  la 
direction  (|ui  convient  à  leur  classe  : 

L'homme  et  la  femme  reçoivent  donc  une  éducation 
séparée  :  l'un  entreiirendra  les  études  (jui  conduisent 
aux  emplois  de  l'Etat;  l'autre  ornera  son  intelligence 
de  connaissances  utiles  et  apprendra  la  science  pré- 
cieuse du  ménage.  Nous  pensons  que  la  science  ai)2Jro- 
fondie  est  un  fardeau  inutile  pour  la  femme  :  non  pas 
que  nous  lui  fassions  l'injure  de  supposer  qu'elle  noùs 
est  inf('rioure  pour  l'étude  des  lettres  et  des  sciences, 
mais  parce  qiie  ce  serait  la  faire  dévier  de  sa  véritable 
voie.  Sa  A'ie  n'a  j)as  d'importance  au  point  de  vue  po- 
litique, et  les  hommes  font  seuls  leurs  affaires.  Mais 
pas>sez  le  seuil  de  la  maison,  vous  entrez  dans  son 
royaume  et  elle  y  gouverne  avec  une  autorité  (jue  n'ont 
certes  pas  les  fenunes  européennes.  Elle  peut  rem- 
placer le  mari  dans  toutes  les  circonstances  où  elle 
fait  acte  de  maître,  et  la  loi  lui  reconnaît  le  pouvoir 
de  A-endre  et  d'acheter,  d'aliéner  les  biens  en  commu- 
nauté et  de  contracter  des  effets  de  commerce,  de  ma- 
rier ses  enfants  et  de  leur  accorder  les  dots  qu'il  lui 
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jilail  (le  loiir  doinior.  Kii  un  mol,  ollo  (>sl:  liln-o,  cl  l'on 
coaiiircndra  iraulanl  plus  racilcinonl (|u'll  eu  soif  ainsi 
((u'il  n'existe  clicz  nous  ni  nolaiivs,  ni  avoués,  cl.  qu(i, 
par  suite,  il  n'a  pas  élë  nécessaire  de  eré(M-  des  excep- 
li(Uis  léjiales  pour  pcnivoir  s'en  débarrasser  an  moyen 
de  procéduri>. 

liulopoiulainiU(>nt  du  mariage,  il  existe  en  Chine, 
un  concubinal  légal  ({ue  le  Souverain  est  le  i)renuer 
à  prati(iuer  (il  a  généralement  trente  concubines), 
car  les  Chinois  considèrent  celle  Institution  parti- 
culière comme  une  des  bases  fondamentales  de 
leur  société.  «  Les  enfants  de  la  concubine  sont 
considérés  comme  les  enfantslégitimes  de  la  femme 
légitime  dans  les  cas  où  celle-ci  n'en  a  aucun  ;  ils 
sont,  au  contraire,  considérés  comme  enfants  re- 
coniuis,  c'est-à-dire  ayant  autant  de  droits  ({ue  les 
enfants  légitimes,  si  la  femme  légitime  a  déjà  des 
enfants.  La  concubine  doit  l'obéissance  à  la  femme 
légitime  et  se  considère  comme  étant  à  son  ser- 
vice. » 

L'exposé  que  le  colonel  Tcheng-Ki-Tong  a  fait 
delà  famille  chinoise,  et  que  nous  venons  de  résu- 
mer, conlarme  les  observations  contenues  dans  les 
ouvrages  cités  au  commencement  de  cette  étude. 

*** 

Le  premier  des  quatre  livres  de  Confucius  en- 
seigne ([ue  de  la  connaissance  de  soi-même  découle 
l'organisation  de  la  famille,  et  que  de  l'organisa- 
tion de  la  famille  doivent  découler  rorganisation 
et  le  gouvernement  de  la  Cité,  du  district,  de  la 
province  et  de  l'Etat  lui-même. 

Le  Gouver-iiement  de  la  Chine  est  basé  sur  ces 
principes  :  l'Empereur  est  appelé  le  père  de  l'Em- 
pire, le  vice-roi  le  père  de  la  province  qu'il  gou- 
verne, le  mandarin  le  père  de  la  ville  qu'il  admi- 
nistre, etc.  Ce  système  de  gouvernement  dure  de- 
puis plusieurs  milliers  d'années  ;  il  a  survécu  à 
toutes  les  dynasties,  à  tous  les  changements  et  à 
toutes  les  révolutions  que  la  Chine  a  subies. 

M.  E.  Bard  a  résumé  de  la  manière  suivante  le 
fonctionnement  de  l'Etat  chinois  : 

«  Tous  les  emplois  sont  à  la  disposition  du  Pou- 
voir central  qui  ne  se  môle  de  l'administration  des 
provinces  que  par  la  nomination  ou  la  révocation 
des  fonctionnaireschoisisparmi lescandidats ayant 
passé  leurs  examens  avec  succès. 

«  Le  système  de  gouvernement  tient  beaucoup 
du  système  de  la  fédération,  la  commune  jouissant 
d'une  large  autonomie,  avec  la  responsabilité  à 
tous  les  échelons,  en  commençant  par  la  famille. 
Le  Pouvoir  central  n'exerce,  en  somme,  qu'une 
sorte  de  contrôle,  et  (juoique  l'Empereur  soit  le 
père'de  tous  les  fils  de  Han,  la  source  de  la  loi  et 
la  suprême  autorité,  le  propriétaire  par  droit  divin 
de  tout  le  territoire  et  de  la  fortune  de  ses  sujets, 
son  Gouvernement  ne  dégénère  pas  en  tyrannie, 
loin  de  là.  Le  peuple  n'a  réellement  à  souffrir  que 
des  satellites  des  mandarins  ave(;  lesquels  il  est  en 
contact  immédiat;  nous  expliquerons  plus  loin 
comment  et  pourquoi. 

«  La  Chine  n'a  pas  de  dette  intérieure  et  ne  peut 
pas  en  avoir  :  l'Empereur  n'emprunte  pas  à  ses 
sujets  ;  en  leur  prenant  ce  dont  il  a  besoin,  il 
prend  ce  qui  est  <à  lui,  comme  chef  de  la  famille 
dont  il  est  le  père.  Il  est  le  fils  du  Ciel  et  seul  grand 
prêtre  du  Temple  du  Ciel.  Le  peuple  de  Chine  des- 
cend donc  directement  du  Ciel  par  son  empereur, 
dont  le  pouvoir  a  une  origine  divine  qui  ne  se 
discute  pas. 


«  Le  lils  aîné  d(!  l'IOnipercnu'  n'est  pas  néc<;ssaii'(!- 
menl  son  héritier.  A  l'inslai'  des  inonai'((nes  an- 
glais, dont  plusieurs  ont  désigné  leur  snccesseuj" 
en  dehoi's  de  la  ligne  droite,  l'l']m|)('ivur  dé-signo 
son  su('cess(!nr  et  peut  choisir  celui  de  ses  lils  qui 
lui  i)araît  le  plus  apte  à  gouverner.....  Ojuronnant 
réditice  du  ( îouvernement  chinois,  on  trouve  le 
tribunal  des  censeurs,  qui  pi'end  connaissanc(!  do 
la  conduite  de  tous  les  fonctionnaires,  de  l'Empe- 
reur lui-même,  et  les  juge.  » 

Aucune  fonction  ne  peut  être  exercée  pendant 
plus  de  trois  années,  sauf  peut-être  les  fonctions 
de  vice  roi.  Aucun  mandarin  ne  peut  occuper  une 
charge  quelconciue  dans  sa  province  d'origine  et  ni 
le  fils,  ni  le  frère,  ni  le  parent  d'un  fonctionnaire 
de  l'Etat  ne  peuvent  obtenir  un  emploi  sous  les  or- 
dres de  celui-ci. 

Tous  les  trois  ans,  le  vice-roi  de  chaque  pro- 
vince présente  au  Conseil  des  nominations  civiles 
la  liste  des  mandarins  placés  sous  lui,  avec  des 
observations  sur  leur  conduite.  Selon  la  nature  de 
ces  observations,  les  mandarins  sont  élevés  ou 
abaissés  de  un  ou  plusieurs  degrés. 

Les  deux  grands  corps  de  l'Empire  sont  : 

l°LeiVr7;o  ou  Grand-Secrétariat,  qui  se  com- 
pose de  six  dignitaires,  dont  trois  d'origine  mand- 
choue (la  race  conquérante)  et  trois  d'origine  chi- 
noise et  qui  a  pour  fonctions,  d'après  les  statuts 
de  l'Empire,  «  de  proclamer  les  édits  impériaux, 
«  de  régler  les  lois  de  l'Etat  et  de  conseiller  l'Em- 
«  pereur  dans  les  affaires  gouvernementales  »  ; 

2"  Le  Secrétariat  d'Etat  (c/mn-c/«-c7<ow),  dont  le 
nombre  de  membres  n'est  pas  limité  et  qui  a 
comme  attributions  la  rédaction  des  édits  impé- 
riaux et  les  décisions  nécessaires  pour  la  bonne 
marche  de  l'administration  civile  et  militaire. 

Mais,  depuis  quelques  années,  les  attributions 
du  Secrétariat  d'Etat  —  qui  a  pris  le  nom  de  Haut- 
Conseil  —  sont  devenues  prépondérantes,  et  le 
NéJw  ou  Noui-Ko  est  passé  au  rang  de  Conseil  in- 
térieur. 

Puis  viennent  les  Ministères,  dont  les  plus  im- 
portants sont  :  le  Ministère  de  la  Maison  impériale 
[Tsoimg-iën-fou),  et  le  Ministère  des  Affaires 
étrangères  ou  Tsoung-li-Yamen. 

Les  vingt  provinces  chinoises  sont  gouvernées 
par  huit  gouverneurs  généraux  ou  vice-rois,  douze 
gouverneurs  dépendants  et  trois  gouverneurs  pro- 
vinciaux indépendants. 

*** 

M.  E.  Bard  estime  que  malgré  les  exactions  des 
mandarins,  et  surtout  de  leurs  satellites,  la  Chine 
est  gouvernée  à  bon  marché  ;  il  fournit  des  chif- 
fres à  l'appui  de  sa  thèse,  prouvant  que  si  les 
puissances  européennes  avaient  la  malheureuse 
idée  de  se  partager  la  Chine  et  de  l'administrer 
directement,  les  frais  d'administration  augmente- 
raient dans  de  telles  proportions  que  le  peuple  se 
soulèverait  en  masse  contre  les  étrangers,  parce 
qu'il  serait  dans  l'impossibilité  matérielle  de  payer 
les  impôts  nécessaires  à  la  solde  des  fonctionnaires 
européens. 

Les  appointements  fixes  des  mandarins  sont 
tellement  dérisoires  que  leurs  extorsions  sont  en 
quel(|ue  sorte  obligatoires  :  «  Un  vice-roi  n'a  pas 
800  fr.  par  mois.  L'excédent  de  certaines  sources 
de  revenus  leur  est  abandonné  (aux  mandarins), 
mais  ne  suffit  pas  toujours  à  payer  leurs  dépenses. 
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n  s'ensuit  qu'ils  ne  payent  pas  leur  personnel  et 
ces  satellites  sont  redoutables  au  peuple,  qu'ils 
pressurent  de  mille  manières.  Bien  des  mandarins 
en  gémissent,  mais,  ne  pouvant  payer  leurs  em- 
ployés, ils  sont  obligés  de  laisser  faire.  » 

Il  n'est  pas  douteux  que  c'est  là  le  grand  vice  de 
l'Administration  cbinoise  actuelle.  Dans  son  livre 
sur  la  Rénovation  de  l'Asie,  M.  Pierre  Leroy- 
Beaulieu  affirme  que  certaines  fonctions  sont  telle- 
ment coûteuses  à  obtenir  en  Chine  qu'il  se  forme 
de  véritables  syndicats  pour  les  exploiter.  Ces  syn- 
dicats font  toutes  les  avances  voulues  au  can- 
didat et  perçoivent  ensuite  une  part  du  bénéfice  des 
charges. 

Ce  qui  fait  perpétuer  cet  état  de  choses  c'est  le 
recrutement  démocratique  du  mandarinat  :  la 
classe  des  lettrés  n'a  contre  elle  la  haine  d'aucune 
des  trois  autres  classes  sociales  chinoises  parce 
qu'elle  est  ouverte  à  tout  le  monde;  tous  les  chefs 
de  famille  ont  l'espoir  d'y  faire  entrer  un  ou  plusieurs 
deleurs  enfants,  et  cette  perspective  ajoutée  à  la  non- 
hérédité  des  fonctions,  suffit  à  expliquer  le  main- 
tien d'un  système  assurément  défectueux  par 
certains  côtés,  mais  que  personne  semble  n'avoir 
intérêt  à  détruire  ou  à  réformer. 

C'est  surtout  au  point  de  vue  des  travaux  publics 
que  les  inconvénients  de  l'Administration  chinoise, 
telle  qu'elle  estpratiquée  aujourd'hui,  sont  fâcheux 
et  préjudiciables  pour  les  intérêts  économiques  de 
la  Chine.  Les  fonctionnaires  ne  pouvant  occuper  le 
même  emploi  que  pendant  trois  années  —  et  en  de- 
hors de  leur  province  d'origine  —  sont  de  véritables 
étrangers  pour  les  populations  qu'ils  gouvernent. 
Aucun  lien  ne  les  rattache  à  elles,  ils  restent  sourds 
à  leurs  récriminations  et  ils  évitent  naturellement 
toutes  les  dépenses  qu'ils  ne  sont  pas  dans  l'oljliga- 
tion  stricte  de  faire.  L'entretien  des  canaux,  des 
digues  et  des  routes  se  trouve  dans  ce  cas;  aussi, 
n'existe-t-il  pins  de  routes  praticables  dans  le  plus 
grand  nombre  de  provinces. 

«  Le  canal  impérial,  dit  M.  Pierre  Leroy-Beau- 
lieu,  celte  œuvre  gigantesque  des  générations  pas- 
sées, qui  s'cHcndait  de  Hang-tchéou  à  Tien-tsin, 
surplus  (le  l.r)0O  kilomètres,  reliant  le  fleuve  Bleu, 
le  fleuve  Jaune  et  le  Pei-Ho,  la  capitale  aux  pro- 
vinces du  Centre  d'où  venaient  ses  approvisionne- 
ments, le  canal  impérial  est  entièrement  comblé  en 
certains  points  par  l'accumulation  des  vases  et  des 
sables;  en  d'autres,  il  n'aplus  que  quelques  pouces 
■d'eau  et  ne  peut  servir  qu'à  un  trafic  local.  La 
Chine  actuelle  n'est  plus  que  l'ombre  de  ce  qu'elle 
a  été.  Sauver  la  face,  jeter  de  la  poudre  aux  yeux, 
voilà  tout  ce  qu'est  capable  de  faire  son  Adrùinis- 
tration  décrépite  et  pourrie.  Cette  déchéance  date 
de  loin  et  la  catastrophe  qui  a  jeté  un  pays  de  400 
millions  d'hommes  aux  pieds  d'une  nation  dix  fois 
moin.s  nombreuse  n'eifît  que  le  dernier  trait  d'une 
longue  décadence.  » 

La  critique  est  un  peu  exagérée,  car,  dans  un 
pays  comme  la  Chine,  où  la  main-d'œuvre  est  en 
quelque  sorte  illimitée,  où  la  population  est  labo- 
rieuse et  disciplinée,  il  faudrait  peu  de  temps  pour 
construire  des  routes  et  remettre  les  canaux  en 
bon  état. 

Ce  pays  souffre,  depuis  un  certain  nom])re 
d'années,  de  la  décentralisation  excessive  qui 
caractérise  son  système  de  Gouvernement  parce 
que  les  rivalités  de  la  Cour,  les  intrigues  qui  se 
nouent  et  se  dénouent  dans  le  palais  impérial,  ont 


une  tendance  fatale  à  transformer  cette  décentra- 
lisation en  anarchie.  Mais  le  principe  de  la  res- 
ponsabilité personnelle  des  mandarins  subsiste 
toujours  et  il  suffirait  que  le  pouvoir  central  passât 
dans  des  mains  énergifjues  pour  que  cette  situation 
se  modifiât  rapidement. 

M.  C.  Bard,  qui  n'est  pas  tendre  pour  le  manda- 
rinat chinois  dont  il  a  eu,  personnellement,  à  subir 
les  exactions,  dit  cependant  : 

«  Les  magistrats  sont  tous  responsables  de  la 
bonne  administration  et  du  bonheur  du  peuple 
vis-à-vis  de  l'Empereur,  et  cette  responsabilité 
n'est  pas  un  vain  mot.  Tout  magistrat  qui  foule  le 
peuple  au  point  de  susciter  des  révoltes  est  sûr 
d'être  destitué  de  son  emploi  et  parfois  sévèrement 
puni.  Ils  le  savent;  aussi  ont-ils  soin  de  ne  pous- 
ser l'avidité  commune  à  presque  tous  les  fonction- 
naires chinois  que  jusqu'à  la  limite  où  le  peuple 
résisterait.  On  peut  dire,  en  somme,  que  le  peuple 
n'est  pas  plus  mal  gouverné  que  bien  des  peuples 
de  race  blanche  et  ([ue  les  mandarins  ne  sont  pas 
une  classe  plus  détestable  que  les  politiciens  en 
exercice  dans  plus  d'un  pays  que  nous  ne  voulons 
pas  nommer.  » 

Avant  lui,  J.  F.  Davis  avait  constaté  que  jamais 
le  Couvernement  central  ne  pardonnait  à  un  gou- 
verneu.r  ou  à  un  vice-roi  les  troubles  qui  éclataient 
dans  sa  province.  L'opinion  publique  sert  ainsi  de 
correctif  aux  abuts  du  mandarinat  :  «  La  corde 
d'un  arc  trop  tendu,  disait  le  premier  Empereur  de 
la  dynastie  des  Ming,  finit  par  se  rompre  et  le 
peui)le  opprimé  se  révolte.  »  Un  de  ses  successeurs 
expliquait  ainsi  ce  précepte  à  son  héritier  :  «  Vous 
voyez  que  le  bateau  dans  le(iuel  nous  sommes 
assis  est  soutenu  par  l'eau,  (jui  peut  en  même 
temps  l'engloutir  si  elle  devient  agitée.  Souvenez- 
vous  toujours({ue  l'eau  représente  le  peuple  et  que 
le  bateau  re])résente  seulement  TF^nq^ereur.  » 

Nos  idées  sur  l'adminislratinn  et  sur  lapolitique, 
telles  que  nous  les  pi'ati(inons  en  Europe,  ne  nous 
permettent  guère  de  juger  impartialement  le  sys- 
tème gouvernemental  de  la  Chine,  mais  un  fait 
digne  de  remanjue  c'est,  nous  le  répétons,  que, 
parmi  toutes  les  révolutions  intérieui'es  que  ce 
pays  à  subies  depuis  plusieurs  milliers  d'années, 
pas  une  seule  tentative  n'a  été  faite  pour  changer 
la  forme  de  son  Gouvernement. 

L'augmentation  constante  de  la  population  chi- 
noise, son  inviolable  attachement  pour  son  pays  et 
pour  ses  coutumes,  son  amour  du  travail  et  de  la 
paix,  enfin  sa  bonne  humeur  proverbiale,  sont 
autant  d'indices  que  leur  Gouvernement  intérieur 
n'est  pas  plus  mauvais  (jne  les  nôtres  :  ils  prouvent, 
en  tous  les  cas,  que  chaque  citoyen  chinois  jouit 
d'une  large  part  des  fruits  de  son  travail. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


FINANCES  OTTOMANES 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Dette  publique 
ottomane  vient  de  publier  son  rapport  préliminaire  sur 
les  opérations  effectuées,  tant  en  recettes  qu'en  dispen- 
ses, au  cours  du  18"  exercice  de  sa  gestion,  c'est-à-dire 
dans  la  période  financière  comprise  entre  le  1/13  mars 
1899  et  le  1"713  mars  1900. 

D'après  cet  intéressant  document,  le  mont-^nl  total 
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de  la  recelte  parvenue  à  l'Administration  centrale  en 
1899-lOQO  se  décompose  ainsi  : 

Liv.  t. 

Cinq  revenus   ■^•^^5  '^^'^  ^'^ 

Dimo  des  tabacs  

Produits  divers  au  budget   (>oo  50 

Redevance  de  la  tlof>ic  des  Tabacs   702.887  25 

—       de  la  Roumélie  orientale   202.701  76 

Traites  sur  la  Douane  (Remplacement  de  l'excé- 
dent de  Chypre)   102.596  » 

Traites  sur  la  Douane  (à  valoir  sur  droits  du 

Tumbéki)   50.000  » 

Total   2.274.378  63 


De  ce  total  il  y  a  lieu  de  déduire  : 

1»  Le  montant  des  frais  réglés  à  l'Administra- 
tion centrale  durant  l'exercice,  s'élevant  à...  112.118  50 

2°  Le  solde  passif  des  opérations  et  mouvements 

de  Trésorerie   7 . 558  25 

Ensemble  à  déduire   119.676  76 

laissant  ainsi  un  total  net  applicable  au  ser- 
vice de  li^  Delta  de   2.154.701  87 

Les  recettes  appliquées  au  service  de  la  Dette 
pour  le  16°  exercice  étaient  de   2.131.081  65 

d'où  un  augmentation,  en  faveur  du  18"=  exercice,  de 
23.620  liv,  t.  22. 

Le  produit  net  des  recettes  applicables  au  service  de 
la  Dette  s'élevant  à  2.1&4.701  liv.  t,85,  il  a  été  procédé, 
par  application  de  l'article  41  du  décret  du  Mouhar- 
rem,  à  la  répartition  du  produit  net  de  ces  recettes,  soit 
4/5  au  service  de  l'intérêt,  et  1/5  à  celui  de  l'amortis- 
sement. 

Il  a  fallu,  d'abord,  déduire  du  total  430.500  liv.  t., 
pour  le  service  des  Prioriiés  4  0/0  et  159.500  liv.  t.  pour 
le  service  de  l'amortissement  extraordinaire  ;  le  solde 
de  1.564.701  liv.  t.  87  a  été  réparti  comme  suit  : 

Liv.  t. 

4/5  pour  l'intérêt   1.251.761  50 

1/5  pour  l'amortissement   312.940  37 

Total  égal   1.564.701  87 

Le  montant  des  4/5  à  appliquer  aux  différents  ser- 
vices des  intérêts  a  été  ainsi  réparti  : 

Liv  .t. 

1»  Intérêts  des  4  séries  A,  B,  C.  D...     1.005.025  16 

2°  Intérêt  sur  le  capital  prescrit   9.458  94 

3°  Part  revenant  aux  Lots  Turcs.....        105.325  48 

1.170.809  58 

ce  qui  laisse  un  solde  de  80.951  liv.  t.  92  qui  a  été 
porté  au  crédit  du  compte  «  Réserve  pour  augmenta- 
tion du  taux  de  l'intérêt  »  après  déduction  de  la  part 
revenant  aux  Lots  Turcs. 

A  la  fin  du  17^  exercice,  le  solde  de  ce  compte  était 
de  478.185  liv.  t.  55.  Conformément  à  la  décision  prise 
l'année  précédente,  il  a  été  ajouté  à  ce  solde  1 1/2  0/0 
l'an  sur  le  capital  effectif  augmenté  d'une  somme  de 
2.789  liv.  t.  76  en  compensation  du  loyer  de  l'Admi- 
nistration centrale,  soit  7.172  liv.  t.  78,  ce  qui  a  porté 
le  solde  à  485.358  liv.  t.  33.  L'excédent  des  recettes  du 
IS''  exercice  a  été,  comme  nous  l'avons  déjà  vu,  de 
S0.951  liv.  t. 92,  dont  il  faut  déduire  lesl4/lC6  revenant 
au  compte  spécial  des  Lots  turcs,  soit  10.691  liv.  t.  76.11 
est  donc  resté  70.260  liv.  t.  76,  ce  qui  a  porté  le  total  de 
la  réserve,  pour  augmentation  du  taux  de  l'intérêt  au 
13  mars  1900,  à  5-55.618  liv.  t.  49. 

Nous  avons  expliqué,  l'année  dernière,  qu'afin 
d'employer  à  l'avantage  des  Porteurs  de  Lots  turcs 
toutes  les  sommes  qui  étaient  accumulées  en  réserve 
et  qui  leur  revenaient  en  toutes  éventualités,  à  un  titre 
quelconque,  ainsi  que  celles  qui  pourraient  leur  reve- 
nir dans  l'avenir,  le  Conseil  avait  décidé  d'utiliser  ces 


différentes  sommes  ca  racliats,  dont  les  titres  seraient 
conseivés  sous  un  dossier  spécial  dénommé  «  Titres 
appartenant  aux  Lots  turcs  ». 

Conformément  :i  cette  décision,  il  a  été  transféré, 
dans  ce  compte,  les  sommes  suivantes  : 

Liv.  t. 

1'  Les  14/100  du  montant  de  la  réserve  pour  aug- 
mentation du  taux  de  l'intérêt  du  18°  exercice, 
soit   10.G91  70 

2°  Les  intérêts  en  compte  courant  sur  les  sommes 
disponibles  pour  les  rachats  d'après  leur  date 
d'emploi   256  28 

3°  Les  primes  et  amortissements  sur  les  Lots 
turcs  de  ce  compte,  amortis  pendantle  18«  exer- 
cice  823  02 

4°  La  différence  pour  le  18"  exercice  entre  la  part 
revenant  aux  Lots  turcs  sur  les  49.50(J  liv.  t.  de 
l'amortissement  extraordinaire  de  la  série  D, 
et  la  part  revendiquée  par  cette  série  sur  les 
intérêts  du  capital  prescrit.   4.944  10 

5°  La  part  revenant  à  ce  compte  par  suite  de 
l'amortissement  complet  de  la  série  A   1.031  15 

Total   17.746  31 

auquel  nous  devons  ajouter  le  solde  de  l'exer- 
cice précédent,  soit   40.030  40 

Ensemble   57.776  71 

Avec  ce  montant,  il  a  été  racheté  dans  le  courant 
du  18«  exercice  8.775  Lots  ayant  coûté,  à  un  prix 
moyen  de  5  liv.  t.  429    47.642  58 

Solde  actif  à  la  fin  du  IS'^  exercice   10.134  13 


Le  total  des  lots  rachetés  pour  le  compte  spécial,  à 
la  fin  du  18^  exercice,  était  de  26.775  lots  ayant  coûté 
135.946  liv.  t.  11  a  été  primé  et  amorti  à  la  même  date  : 
80  lots  qui  ont  coûté  406  liv.  t.  ;  il  reste  donc  26.695  lots 
coûtant  135.540  liv.  t. 

Les  opérations  de  l'amortissement  sur  les  séries  ont 
continué  à  réduire  le  capital  de  la  Dette  en  circulation 
d'une  manière  régulière. 

Par  suite  de  l'extinction  complète  de  la  série  A  dans 
le  cours  du  dix-septième  exercice,  la  série  R  a  été  ap- 
pelée, au  cours  du  dix-huitième  exercice,  à  bénéficier 
delà  dotation  usuelle  de  252.700  liv.  t.,  revenant  pré- 
cédemment à  la  série  A  et  la  série  G,  prend  la  place 
de  la  série  R  dans  le  surplus. 

Conformément  aussi  au  môme  article  du  décret, 
pre'-crivant  qu'après  paiement  du  1  0/0  du  capital 
réduit  pour  intérêt,  le  surplus,  jusqu'à  concurrence  de 
1/4  0/0  de  ce  capital,  devait  être  appliqué  à  l'amortis- 
sement de  la  série  R  (  groupe  II),  le  Conseil  lui  a  donne 
ladite  part,  soit  292.700  liv.  t.,  de  laquelle  il  y  a  lieu 
de  déduire  le  solde  passif  de  l'exercice  précédent,  soit 
3.095  liv.  t.  97;  il  reste  donc  289.604  liv.  t.  03  avec  les- 
quels il  a  été  raclieté  un  capital' nominal  de  633.380 
livres  turques  pour  un  coût  de  298.150  liv.  t.  38,  lais- 
sant un  solde  passif  de  8.546  liv.  t.  35. 

Le  Conseil  a  également  appliqué  à  la  série  G,  en 
verûu  dudit  art.  13  du  décret,  l'excédent  des  recettes 
revenant  a  l'amortissement  ordinaire,  majoré  des  inté- 
rêts sur  titres  amortis,  déduction  faite  des  292.700  liv.  t-. 
appliquées  à  la  série  R,  soit  127. .373  liv.  t.  78,  avec  les- 
quels il  a  été  amorti  un  capital  nominal  de  500. 5C6 
livres  turques  ayant  coûté  130.873  liv.  t.  18,  laissant 
un  solde  passif  de  3.599  liv.  t.  40. 

Les  amortissements  ordinaires  des  séries  représen- 
tent un  capital  de  1.133.946  liv.  t.,  et  les  amortisse- 
ments extraordinaires  un  capital  de  674.520 liv.  t.,  soit 
en  tout  1.808.466  liv.  t.  Le  compte  des  lots  Uircs  a 
absorbé,  de  son  côté,  un  amortissement  de  154.661  liv.  t. 
Le  montant  total  du  capital  amorti  en  1899  s'est  donc 
trouvé  de  1.963.127  liv.  t.  C'est  la  plas  forte  somme 
qui  ait  été  retirée  jusqu'ici  de  la  circulation.  Et  c'est 
un  fait  qu'il  importe  surtout  de  faire  ressortir,  en  exa- 
minant les  comptes  de  la  Dette  ottomane,  que  le  déve- 
loppement progressif  de  ce  compte  d'amortissement. 
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Voici,  depuis  l'exercice  1882-1883,  quels  ont  été  les 
amortissements  annuels  des  séries  de  la  Dette  : 


Compte  r,ompte 
ordinaire  extraordinaire 


Total 


{En  livres  turques) 

1882-  1883   451.086  )>  45i:08G 

1883-  1884   386.781  «  386.781 

1884-  1885   786.500  »  786.500 

-1885-1886..  ,  .  233.203  »  ^33.203 

1880-1887   110.000  »  110.000 

1SS7-1888..  .  .  96.360  »  9.3.360 

1888-  1889    618.7.-^0  »  618.750 

1889-  1890   688.732  »  688.732 

1890-  1891.      ..  611.050  381. 4S0  992.530 

1891-  1892   841.170  830.500  1.671.670 

1892-  1893    787.710  659.890  1.447.600 

1893-  1894   801.900  629.508.  1.431.408 

1894-  1895    697.180  576.642  1.273.822 

1895-  1896   653.180  567.820  1.221.000 

1896-  1897   546.920  786.280  1.333.200 

1897-  1898    773.872  851.664  1.625.530 

1898-  1899   811.734  691.109  1.502.843 

1899-  1900   1.133.946  674.520  1.808.466 

Nous  avons  là  un  total  général  de  17.679.487  liv.  t. 
qui  ont  coûté  4.788.693  liv.  t.  au  compte  ordinaire  et 
1.762.410  liv.  t.  au  compte  extraordinaire,  soit  au  total 
6.551.103  liv.  t.  Le  capital  des  lots  turcs  amorti  depuis 
1882-1883,  par  tirage  et  par  rachats,  est  de  1.078.650 
livres  turques,  ayant  coûté  3.057.593  liv.  t. 

Voici  comment,  à  la  lin  du  dernier  exercice,  se  pré- 
sente la  situation  des  différents  groupes  de  la  Dette  : 

(  Capital  inscrit  Kestc 
au  Capital   Pro])ortion  :i 

Groujics       grand-livre       amorti        "„  amortir 

(En  livres  turquesi 
Série  A   7.831.869      7.831.869   lOn  » 

—  B   11.049.307      4.444.972     40  23  6.604.335 

—  C   33.604.176      2.993.GiO      8  91  30.610.536 

_   D   48.017.161      2.409.005      5  02  45.608.1.56 

Lots  turcs...     15.632.547      1.678.650     10  74  13.953.897 

Total   116.135.062     19.358.138     16  ô7  96.776.524 

Ces  tableaux  ont  leur  éloquence  :  ils  montrent  avec 
quelle  régularité  l'Administration  de  la  Dette  publique 
ottomane  poursuit  la  tâche  qui  lui  a  été  confiée  et 
réalise  progressivement  l'extinction  de  la  dette  (ju'elle 
gC'i'e. 

Georges  Bourgarel. 


L'OR  ET  L'ARGENT  EN  1898 


M.  Roberts,  directeur  de  la  Monnaie  des  Etats-Unis, 
vient  de  publier  son  rapport  annuel  sur  la  production 
de  l'or  et  de  l'argent  en  1898. 

Nos  lecteurs  connaissent  depuis  longtemps  les  remar- 
quables statistiques  monétaires  américaines  auxquelles 
nous  avons  souvent  recours  et  nous  n'avons  plus  à  en 
faire  l'éloge.  Nous  nous  bornerons  à  extraire  du  nou- 
veau volume  les  renseignements  les  plus  intéressants. 

La  production  de  l'or  dans  le  monde  entier,  en  1898, 
"a  été  de  13.901.363  onces  de  métal  pur  correspondant 
à  432. 483  kilos  ;  cette  môme  production  avait  été  de 
359.333  kilos  en  1897  et  de  304.317  kilos  en  1896.  La 
valeur  de  For  mis  au  jour  s'élève  à  : 

Fr.  1.011  millions  en  1896 
1.194  —  en  1897 
1.437      —      en  1898 

En  1808,  le  plus  grand  producteur  a  été  l'Afrique 
avec  121.017  kilos,  dont  119.190  kilos  fournis  par  le 
Transvaal,  518  par  la  cote  occidentale,  6^0  par  les 
colonies  Irançaisâs  et  669  par  la  Rhodesia.  De  1889  à 
1898,  les  quantités  d'or  produites  par  le  Transvaal  ont 
exactement  décuplé. 

Au  second  rang,  arrive  l'Australie  avec  97.594  kilos, 
représentant  22  1/2  0/0  de  la  production  du  monde, 


en  1898  l'Australie  a  donné  60  millions  environ  de 
plus  qu'en  1898.  Les  Etats-Unis,  avec  96/995  kilos  sui- 
vent de  très  près  l'Australie.  Le  véritable  centre  mi- 
nier est  le  Colorado  avec  un  rendement  de  116  millions 
de  francs,  la  Californie  avec  78  millions,  le  South  Da- 
kata,  la  Montana,  l'Utah,  l'Arizona,  l'Alaska,  la  Ne- 
vada, ont  donné  respectivement  de  12  à  15  millions. 

En  quatrième  lieu,  nous  trouvons  la  Russie  qui  an- 
nonce 38.314  kilos  valant  127  millions  de  francs. 

Les  quatre  oays  précités  ont  fourni  à  peu  près  82 
pour  cent  de  l'or  extrait  en  1898,  mais  la  Russie  se 
trouve  menacée  de  perdre  son  rang  et  de  le  céder  au 
Canada  et  à  Terre-Neuve  dont  l'industrie  accuse  la 
progression  suivante  : 

1896   4.238  kilos 

1897   9.163  — 

1898    20.822  — 

En  trois  ans,  les  quantités  produites  ont  quintuplé; 
c'est  surtout  au  district  du  Yukon  qu'est  due  l'augmen- 
tation, elle  a  été  rapide  : 

En  1890   1.500.000  francs 

En  1897   12.500.000  — 

En  1898   50.000.000  — 

Le  développement  de  l'industrie  aurifère  dans  le  bas- 
sin du  Yukon  provient  de  ce  que  la  famine  qui,  na- 
guère y  régnait  à  l'état  permanent,  a  fait  place  à  une 
abondance  relative  grâce  à  une  vingtaine  de  steam- 
boats  qui,  pendant  la  belle  saison,  remontent  les  gran- 
des rivières.  Les  provisions  de  toute  sorte  qu'il  appor- 
tent ont  permis  à  environ  deux  mille  individus  d'hiver- 
ner sans  trop  de  souH'rance  en  pleine  région  arctique. 

Les  prospecteurs  sont,  d'ailleurs,  plus  nombreux  que 
les  mineurs  et  leurs  recherches  ont  montré  combien 
l'or  était  largement  répandu  dans  les  vallées  de  l'A- 
laska. Il  semble  bien  que  ce  pays,  malgré  toutes  les 
difûcultés  de  l'exploitation,  est  destiné  à  jouer  un  rôle 
très  comparable  à  celui  de  la  Californie. 

Les  autres  pays  ne  paraissent  pas  en  voie  d'aug- 
menter leur  production  aurifère,  cependant  il  y  a  cer- 
tainement des  réserves  considérables  de  métal  jaune 
au  Venezuela  et  dans  les  Guyanes  qui  sont  plutôt 
ellleurées  que  réellement  exploitées. 

Le  rapport  de  M.  Roberts  s'efforce  de  donner  les 
emplois  de  l'or,  mais  là  on  se  hfurle  à  de  très  sérieuses 
dillicultés.  Dans  les  quantités  mises  en  œuvre,  il  y  a  à 
la  fois  de  l'or  neuf  et  de  l'or  ancien  et  il  est  impossible 
de  l'aire  la  distinction  de  l'un  et  de  l'autre. 

Quoi  qu'il  en  soit,  M.  Roberts  estime  à  97.804  kilos, 
valant  325  millions  de  francs,  l'or  employé  en  188S  aux 
usages  industriels.  Quant  au  monnayage,  pour  lequel 
les  données  sont  plus  précises,  il  a  été  en  1898  de 
1.977  millions. 

Ainsi  nous  nous  trouvons  en  face  d'une  production 
de  1.437  millions  et  d'emplois  s'élevant  à  2.302  millions. 

Il  est  à  la  vérité  impossible  d'en  conclure  que  l'or 
est  au-dessous  des  besoins,  car  il  change  de  forme  avec 
une  extrême  facilité  et  pour  en  donner  un  exemple, 
si  on  veut  réfectionner  des  monnaies  tomliées  au- 
dessous  de  la  tolérance  de  frai,  il  suflira  d'ajouter 
quelques  kilos  de  métal  neuf  à  l'or  ancien  dont  la 
frappe  iigurera  dans  les  comptes  monétaires  pour  plu- 
sieurs millions. 

Il  est  donc  très  diflicile  de  savoir  ce  que  devient  le 
métal  jaune,  la  meilleure  méthode  pour  le  suivre,  au 
moins  partiellement,  est  de  calculer  les  stocks  visibles, 
c'est-à-dire  les  encaisses  des  Banques  d'émission  et  les 
Trésors  d'Etats  ;  les  statistiques  ainsi  établies  donnent 
un  premier  renseignement,  mais  qu'il  faut  encore  dis- 
cuter, car  bien  souvent  on  apporte  de  l'or  pour  avoir 
des  billets  et  une  augmentation  du  stock  visible  ne 
répond  pas  nécessairement  à  une  augmentation  du 
stock  total. 

Cependant,  un  point  reste  acquis,  c'est  qu'avec 
l'abondance  actuelle  du  métal  jaune  nous  ne  sommes 
pas  exposés  à  une  di-ette  monétaire,  il  y  a  ou  il  ne  tar- 
dera pas  à  y  avoir  de  la  monnaie  pour  tout  le  monde, 
à  condition  que,  par  une  politique  sage,  on  sache  la 
conserver. 
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La  production  totale  de  l'argent,  d'apros  le  Directeur 
de  la  Monnaie  des  i'Itals-Unis  a  été,  on  18i)8,  de  ô'i  mil- 
lions 'iSS.OOO  onces;  clic  ne  s'accroitpas  régulièrement 
comme  colle  de  l'or. 

En  1881),  elle  avait  été  de  50  millions  d'onces  ;  en 
1892  avec  03  millions  d'onces,  elle  avait  présenté  le 
chiffre  le  plus  élevé  qui  ait  été  enregistré  depuis  1860 
et  prol)ablement  depuis  la  découverte  de  l'Amérique  ; 
en  189'!:.  elle  retombe  à  49.500.000  onces,  pour  remon- 
ter à  58.835.000  onces  en  189C,  et  la  série  se  termine 
par  5'k  H8.000  onces  en  1898. 

Le  poids  de  l'or  extrait  depuis  1873  est  à  celui  de 
l'argent,  pendant  laracme  période,  comme  1  est  à  22;  la 
valeur  de  l'argent  exprimée  en  or  est  beaucoup  au- 
dessous  de  celle  du  simple  rapport  des  poids. 

La  movenne  du  prix  de  l'argent  n'a  été  que  de 
26  d.  15/10  en  1898,  contre  27  d.  9/16  en  1897;  depuis, 
elle  s'est  un  peu  relevée,  mais  elle  ne  paraît  pouvoir 
aller  bien  loin  ni  en  hausse,  ni  en  baisse,  car  on  n'a- 
perçoit pas  de  nouveaux  emplois  de  l'argent  et,  d'autre 
part,  23  à  24  d.  l'once  paraissent  représenter  le  coût 
moyen  de  la  production. 

L'argent,  comme  l'a  fait  remarquer  M.  de  Foville, 
est  un  métal  américain.  Sur  5.142.33Ô  kilos  qui  repré- 
sentent laproduction  de  1898, 1.693. 563  kilo.s  proviennent 
des  Etats-Unis  et  1.765.000  kilos  du  Mexique.  L'Aus- 
tralasie,  qui  pourtant  possède  de  riches  minçs,  arrive 
mauvaise  troisième  avec  373.994  kilo<!,  puis  la  Bolivie 
avec  255.244  kilos,  l'Espagne  avec  185.000  kilos,  etc. 

Aux  Etals-Unis,  les  contrées  productrices  sont  : 

Oncea  de  fin 

Le  Colorado   23.815.600 

La  Montana   14.807.200 

L'Utah   6.485.000 

L'Idaho   5.073.800 

L'Arizona   2.246.800 

Les  autres  régions  produisent  respectivement  moins 
d'un  million  d'onces. 

En  Australasie,  la  Nouvelle -Galles  du  Sud  avec 
10.574.761  onces,  et  la  Tasmanie,  avec  1.115.556  onces, 
sont  les  centres  miniers  les  plus  importants. 

La  production  de  l'argent  peut  être  considérée  comme 
étant,  en  moyenne,  do  5  millions  de  kilos  :  4.886.168 
kilos  en  1896,  5.104.309  kilos  en  1897,  5.142.336  kilos 
en  1898,  il  est  intéressant  de  rechercher  ce  que  deyient 
ce  stock. 

Le  rapport  que  nous  analysons  nous  apprend  que  le 
monnayage  de  l'argent  en  1898  a  été  de  746. 414.000 fr., 
mais,  dans  ce  total,  il  y  a  certainement  une  quantité 
notable  d'anciennes  pièces  remonnayées.  Dans  cette 
catégorie,  on  doit  ranger  les  frapoes  suivantes  : 

France,  38.600.000  fr.;  Italie,  2;643.O0O  fr.;  B-lgique, 
482.000  fr.;  Japon,  40  798.000  fr.;  Allemagne,  18  mil- 
lions 523.000  fr.;  Autriche-Hongrie,  6.846.000  fr.,  ce  qui 
réduirait  au  maximum  à  638.522.000  fr.  les  frappes 
d'argent  neuf  en  1898. 

IL  est  très  difficile  de  dire  le  poids  que  représente  ce 
métal,  comme  approximation  nous  admettrons  le  poids 
français  et  nous  trouvons  que  le  monnayage  a  absorbé 
3.192.600  kilos. 

Pendant  la  même  année  l'Inde,  la  Chine  et  les  Eta- 
blissements des  Détroits  ont  importé  133.388.000  fr. 
d'argent,  mais  à  sa  valeur  commerciale,  que  nous 
admettrons  être  des  7/15*;^  de  la  valeur  monétaire,  le 
poids  serait  donc  de  J. 434.000  kilos;  enfin  le  Directeur 
de  la  Monnaie  estime  à  1.089.351  kilos  les  emplois 
industriels  de  l'argent. 

Eii  récapitulant  ces  divers  emplois,  nous  trouvons 
5.715.900  kilos  utilisés  pour  5.142.336  kilos  jetés  sur  le 
marché,  ce  qui  tendrait  à  démontrer  que  dans  les  arts 
on  emploie  beaucoup  de  vieil  argent. 

Ouelle  que  soit  la  part  d'incertitude  que  présentent 
ces  évaluations  sur  lesquelles  nous  ne  nous  faisons  pas 
illusion,  elle  explique  un  tait  connu  :  il  n'y  a  pas  de 
stock  libre  d'argent. 

En  dehors  des  anciens  tlialers  allemands,  qui  vont 
être  partiellement  transformés  en  monnaie  division- 


naire et  dont  le  solde  sera  vendu,  on  no  \'oit  aucun 
approvisionnement  ;  aussi  on  s'explique  facilement  (jue 
dejjuis  quelque  temps  le  métal  blanc  soit  plus  ferme  à 
Londres. 

Il  n'est  pas  probable  qu'il  haussera  beaucoup,  car  un 
grand  nombre  des  mines  fermées  aujourd'hui  se  rou- 
vriraient pour  proliter  des  hauts  prix ,  mais  une 
plus-value  de  2  ou  3  ponce  par  once  n'est  nullement 
invraisemblable,  étant  donné  qu'il  n'y  a  aucun  ajipro- 
visionnement  pour  répondre  à  une  demande  suinte. 

Pierre  DES  EssARS. 


TABACS  DE  PORTUGAL 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  do  la 
Société  des  Tabacs  de  Portugal  a  eu  lieu  le  31  juillet 
dernier  à  Lisbonne.  Des  comptes  présentés  par  le 
Conseil  d'administration  il  ressort  que  l'exercice  1899- 
1900,  qui  a  pris  fin  le  31  mars  dernier,  a  été,  comme 
résultats,  sensiblement  supérieur  à  l'exercice  1898- 
1899.  C'est  ce  qu'atteste  le  «  compte  de  profits  et  pertes  » 
que  nous  comparons  au  précédent  : 

Exercices 
1898-99  "^18994900 


(En  milreis) 

Recettes 

Produit  des  ventes                               6.711:59i  7.075:197 

Droits  d'importation  directe                     178:534  '203;5ô8 

Intérêts  et  escomptes                               189:774  192:942 

Intérêts  du  cautionnement  de  la  C'"^  . .        53:562  50:440 

Intérêts  du  portefeuille                             14:801  15:212 

Revenu  des  immeubles                              3:.512  3:666 

Divers                                                     \  :243  185 

7. 153:020  7.541:210 


Dépenses 

Redevances  à  l'Etat   4.450:000  4.450:000 

Commissions  sur  ventes   1.294:3^)6  1.371:312 

Escomptes  pour  paiements  anticipés. .  125:282  133:756 

Frais  généraux   2'àfrM'?,  258:854 

Fiscalité  privée   177:452  208:005 

Divers   »  70:117 

Amortissements   236:005  249:166 

Solde  bénéficiaire   633:333  800:000 


7.158:'>20     7. ,541:210 


Le  susdit  solde  bénéficiaire  a  été  réparti  comme 
suit  : 

En  milreis 


Dividende  aux  actions   675:000 

Dividende  aux  parts  de  fondateur   80:000 

Tantièmes  au  Conseil  d'administration  et 

au  Conseil  de  surveillance   -  45:000 

Somme  égale   800:000 


Le  dividende  distribué  représente  15  0/0  sur  le 
nominal  des  actions  qui  sont  de  90  milreis  ou  500  fr., 
et  seulement  libérées  de  moitié.  En  1897-1898  et  en 
1898-1899,  le  dividende  ne  s'était  établi  qu'à  12  0/0; 
mais  ces  chiffres  ne  donnent  pas  une  idée  exacte  de  la 
somme  qui  est  revenue  aux  actionnaires,  attendu  qu'ils 
ont  à  tenir  compte  du  change.  C'est  ce  qui  fait  que  les 
12  0/0  répartis  pour  l'exercice  1897-1898,  ne  repré- 
sentaient alors  que  16  fr.  50,  et  qu'en  1898  1899,  ils 
produisaient  22  francs.  Pour  1899-1900,  les  15  0/0  qui 
ont  été  votés  équivalent  à 26  fr.  75.  C'est  la  plus  impor- 
tante répartition  à  laquelle  il  ait  été  procédé  depuis  la 
création  de  la  Société.  Fondée  en  1891,  elle  a,  en  ell'et, 
distribué  :  en  1891-1892,  6  fr.  ;  en  1892-1893,  12  fr.  10; 
en  1893-1894,  11  fr.  40;  en  18941895,  li  fr.  85;  en  1895- 
189G,  14  fr.  55,  en  1896  1897,  15  fr.  26,  et,  pour  les  exer- 
cices suivants,  comme  il  a  été  dit  plus  haut. 

Les  résultats  qui  viennent  d'être  accusés  sont  dus  à 
l'extension  des  ventes  de  tabacs  qui  se  poursuit  sans 
interruption.  C'est  ainsi  qu'en  1899-1900  le  total  des 
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ventes  sur  le  continent  et  dans  les  colonies  s'est  élevé 
à  2.450.180  kilos,  représentant  8.989.585  milreis,  soit 
une  augmentation  de  131.318  kilos  et  de  461:905  milreis 
sur  l'année  précédente.  Cette  augmentation  porte  et 
sur  les  ventes  du  continent  et  sur  celles  des  colonies; 
ces  dernières  entrent  pour  30  contos  dans  ce  chitïre. 
Elle  est  la  conséquence  de  l'obligation  imposée  aux 
dépositaires  d'avoir  toujours  en  magasin  un  stock  de 
marchandise.'?  représentant  la  vente  d'un  mois  et  demi, 
et  aussi  du  fonctionnement  du  cordon  sanitaire  qui 
avait  été  établi  à  la  frontière  du  Portugal  lors  de  la 
peste  à  0 porto. 

Pour  la  première  fois  depuis  la  formation  de  la 
Compagnie,  les  bénéfices  réalisés  ont  marqué  le  com- 
mencement du  partage  avec  l'Etat  portugais,  partage 
stipulé  par  le  contrat  du  26  février  1891.  Toutefois, 
l'Etat  et  la  Compagnie  n'étant  pas  d'accord  sur  l'inter- 
prétation de  ce  contrat,  le  différend  a  été  soumis  à  un 
tribunal  arbitral  et,  en  attendant,  l'Etat  a  été  crédité 
sur  les  livres  de  la  Compagnie  de  42.518  milreis. 
Le  bilan  de  la  Société,  au  31  mars  dernier,  s'établit 


ainsi  : 

Actif 

Reis 

Caisse  el  banquiers   531:1025008 

Elfets  à  recevoir   2.492:045  314 

Débiteurs   1.140:133  154 

Ministère  des  finances   141:491  721 

Tabacs  et  matières  ])remières   1.282:885  034 

Immeu))les   115:583  8fi7 

Titras  en  «âge   890:7.'-)0  312 

CaulionnemenL   68:708  736 

Machines  et  ustensiles   54:833  096 

Divers    404  640 

Actif  à  amortir   1.593:716  286 

Comptes  d'ordre  : 
Garantie  ilii  Gouvernement  i)Our  les 

obli^'ations  en  circulation   39.084:;300  000 

Anciennes  ol3lif;ations  des  Tabacs  . . .  21:033  003 
Valeurs  déjiosées  en  garantie  de  con- 
trats   2.342:050  805 

Total  de  l'actif   49.759:i;28S576 

Passif 

Capital  :  100.000  actions  do  90  milreis, 

soit  9.000  contos,  moins  :  la  moitié 

du  ca]iilal  non  verso   4.500:000g000 

Késerve  statutaire   900:000  OOO 

Réserve  d'amorlissement   1.508:069  951 

Effets  à  lia  ver   66:855  680 

Créditeurs  divers   619:400  854 

lm])ùts  à  payer   9:S98  976 

Dividendes  à  payer   'i4:45'j  792 

Remises    a]ii)artenant    à  l'exercice 

suivant   18:947  935 

Parta^'e  des  ))énéfices,  dont  60  0/0  ou 

42:518  milreis,  revenant  à  l'Elat. . .  70:116  000 
Pi'ofils  et  iiertes  ajirès  déduction  de 

l'acompte  de  225  contos  pavé  sur 

les  aclions   575:000  000 

Comptes  d'ordre  : 

Obligations  eu  circulation  :  442.910  t.  39.084:300  000 

Ancienne  Administration  des  Tabacs.  21:033  603 

Dépôts  en  garantie  de  contrats   2.342:050  805 

Total  du  passif  .........  49.759:028^576 


En  décomposant  ce  bilan,  on  trouve  que  la  Compa- 
gnie a  un  actif  disponible  de  4.163:  880  milreis  476  reis, 
représenté  par  les  chapitres  suivants  :  Caisse  et  ban- 
quiers. Effets  à  recevoir  et  Débiteurs.  Son  actif  réalisa- 
ble. Ministère  des  finances,  Tabacs  et  Matières  premiè- 
res. Immeubles,  etc.,  atteint  2.554  :  647  milreis  406 reis. 
D'autre  part,  les  ressources  sociales  s'élèvent  à  6.908:069 
milreis  951  reis  ;  elles  sont  représentées  par  le  capital 
et  les  réserves,  et  le  passif  envers  les  tiers  se  chilïre 
par  829:174  milreis  717  reis.  Enfin,  les  comptes  à 
amortir  atteignent  1.593 :  716  milreis  286  reis,  mais  ils 
ont  comme  contre-partie  la  réserve  d'amortissement 
qui  est  de  1.508  :069  milreis  951  reis. 

Comme  on  le  voit,  la  Société  des  Tabacs  de  Portu- 
gal, en  dehors  de  son  capital-actions,  a  un  capital- 
obligations  de  39.084  :  300  milreis.  Ces  obligations  qui, 
par  le  jeu  de  l'amortissement,  ne  sont  plus  maintenant 
qu'au  nombre  de  442.940  au  lieu  de  500.000,  ont  été 


émises  en  représentation  d'un  prêt  de  45.000  contos 
consenti  par  la  Compagnie,  en  1891,  au  Gouvernement 
portugais.  Elles  rapportent  4  1/2  0/0  et  sont  rembour- 
sables au  pair,  au  plus  tard  en  35  ans,  à  partir  du 
1er  octobre  1891.  Elles  constituent  une  charge  directe 
de  l'Etat  et  sont,  en  conséquence,  considérées  comme 
des  titres  de  la  Dette  consolidée.  Leur  service  d'inté- 
rêt et  d'amortissement  est  garanti  par  la  redevance  de 
4.450  milreis  que  la  Société  s'est  engagée  à  payer  à 
l'Etat.  Or,  au  change  actuel  de  4  fr.  environ  le  milreis, 
cette  garantie  représente  17.800.000  francs,  alors  que 
le  service  entier  des  obligations  dont  il  Aàent  d'être 
parlé  ne  réclame  par  an,  qu'une  affectation  de  14  mil- 
lions 250.000  francs. 

La  situation  de  la  Société  des  Tabacs  de  Portugal  se 
présente  donc  sous  un  aspect  favorable,  et  on  est  en 
droit  d'espérer  qu'elle  réalisera  encore  des  progrès 
sérieux.  Quant  au  crédit  dont  elle  jouit,  il  est  attesté 
par  l'opération  dont  parle  le  rapport  et  qui  a  eu  lieu 
récemment. 

On  sait  qu'une  contestation  s'est  élevée,  au  cours  des 
dernières  années,  entre  l'Angleterre  et  le  Portugal  rela- 
tivement aux  chemins  de  fer  de  Lourenço-Marquez. 
Cette  contestation  a  été  tranchée  par  le  Tribunal  arbi- 
tral de  Berne,  qui  avait  condamné  le  Portugal  à  payer 
une  indemnité  de  24  millions  de  francs,  capital  et  inté- 
rêts compris.  Pour  se  procurer  cette  somme,  le  Gouver- 
nement portugais  s'est  adressé  à  la  Société  des  Tabacs 
et  c'est  par  son  intermédiaire  qu'il  l'a  obtenue.  Voilà  qui 
témoigne  des  appuis  dont  jouit  cette  Société  et  de  la 
sympathie  dont  elle  est  entourée. 

Rappelons,  en  terminant,  qu'une  des  charges  qu'elle 
avait  dû  accepter,  d'après  son  contrat,  lui  imposait 
l'emploi  d'un  nombre  d'ouvriers  plus  important  que 
ne  l'exigeaient  ses  besoins.  Mais  cette  charge  va 
chaque  année  en  diminuant.  En  1898,  elle  représen- 
tait encore  un  débours  de  49  contos,  débours  qui  s'est 
vu  réduire,  en  1899,  à  8  contos  1/2.  Cette  diminution 
de  charges,  jointe  aux  progrès  continuels  de  la  Société, 
permet  d'espérer,  dans  un  avenir  peu  éloigné,  une 
nouvelle  augmentation  de  dividende. 

A.  Lechenet. 


LA  PRODUCTION  DE  L'ALCOOL  EN  1899 

Pour  compléter  les  renseignements  que  nous  avons 
donnés,  dans  notre  dernier  numéro,  sur  la  fabrication 
de  l'alcool,  il  nous  paraît  intéressant  de  publier  le 
tableau  suivant,  qui  permet  de  se  rendre  compte  du 
développement  de  la  production  par  nature  de  suJjs- 
tances  mises  en  œuvre  : 

Production  de  l'Alcool  de  1840  à  1899 


Moyennes 

Pomme" 
de  terre 

et 
subs- 
tances 

diverses 

Mé- 
las.ses 

Bette- 
raves 

Vins, 
cidres, 
marcs, 
lies 
et 
fruits 

Total 

Prix  moyen 
de 

l'hectolitre 

(Hectol 

itres  d'aï 

cool  pur 

francs 

1840-50 . 

3=5.000 

40.000 

500 

815.000 

891. 5C0 

1853-57 . 

69.000 

137.000 

300.000 

165.000 

671.000 

141 

1865-69 . 

144.142 

346.640 

300.449 

553.383 

1.344.614 

60 

1870-79 . 

164.000 

621.700 

309.000 

451.000 

1.545.700 

60 

1880-89 . 

617.847 

639.891 

604.901 

81.885 

1.944.524 

52 

Années 

1890.... 

651.836 

682.573 

800.982 

79.136 

2.214.527 

54 

1801.... 

400.550 

838.645 

866.406 

102.518 

2.208.119 

49 

1892... . 

372.518 

902.446 

854.329 

133.786 

2.263.079 

46 

1893.... 

470.131 

896.572 

861.099 

248. 5«5 

2.476.387 

41 

1894.... 

418.000 

817.525 

753.. 508 

340.080 

2.329.113 

36 

1895.... 

390.5)1 

846.403 

744.325 

184.209 

2.165.448 

31 

1896.... 

417.733 

863.423 

544.087 

196.891 

2.022.134 

36 

1897.... 

485.319 

734.819 

798.484 

189.518 

2.208.140 

38 

1898 

691.3:33 

708.270 

897.542 

115.315 

2.412.400 

44 

1899.... 

716.396 

667.493 

1047.320 

168.849 

2.593.558 

42 

Moyen" 

1890-99 . 

501.432 

795.817 

816.808 

175.839 

2.289.896 
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Los  divers  éléments  do  ce  tableau  sont  tirés  du 
BiilLelin  de  Slalislique;  on  remarquera  que  les  chiffres 
concernant  les  années  1851  et  1852,  ainsi  que  ceux  de 
la  période  1858  186i  font  défaut. 

J-endiint  la  seconde  moitié  du  siècle  la  production 
s'est  considérablement  développée  et  les  résultats  de 
1899  accusent,  comme  nous  l'avons  dit,  une  augmen- 
tation de  17()  0/0  sur  ceux  de  1850. 

Cet  accroissement  a  eu  pour  cause  la  mise  en  o  uvre 
des  betteraves,  des  mélasses  et  de  diverses  substances 
que  les  perfectionnements  industriels  ont  permis  d'em- 
ploj'er. 

Il  y  a  cinquante  ans  la  majeure  partie  de  l'alcool 
était  tirée  du  vin;  le  reste  était  fourni  parles  marcs, 
les  cidres  et  les  fruits.  Pour  1840-1850,  la  production 
moyenne  totale  s'élevait  à  891.500  hectolitres,  sur  les- 
quels 815.000  hectolitres  provenaient  des  vins,  marcs, 
lies  et  fruits  et  seulement  76.500  hectolitres  des  autres 
substances. 

Depuis,  le  rendement  des  vignobles,  ravagés  par 
diverses  maladies,  s'est  beaucoup  amoindri,  et  par 
voie  de  conséquence  les  viticulteurs  n'ont  pu  distiller 
que  des  quantités  de  plus  en  plus  faibles.  Dans  la 
production  moyenne  des  dix  dernières  années  les 
alcools  de  vins,  lies  et  fruits  ne  figurent  plus  dans  le 
total  que  pour  7,6  0/0 

Mais  les  autres  procédés  de  distillation  ont  pu  satis- 
faire à  la  demande  toujours  croissante  de  la  consom- 
mation. Les  betteraves,  qui  n'avaient  fourni  que  500 
hectolitres  en  1840  1850,  ont  donné  816.808  hectolitres 
en  1890-1899;  les  mélasses  ont  produit  pendant  la 
dernière  période  décennale  795.817  hectolitres,  contre 
40.0(0  hectolitres  en  1840-1850;  la  production  des 
alcools  de  pommes  de  terre  et  substances  diverses  a 
quelque  peu  diminué  en  1890-1899,  501.432  hectolitres 
contre  617.847  en  1880-89,  mais  l'augmentation  sur  la 
période  1840-1850  n'en  reste  pas  moins  considérable. 

Xavier  Girardot. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Depuis  la  prise  de  Pékin  et  le  départ  du  général  de 
Waldt-rsee,  on  n'a  à  signaler  que  des  dépèches  mention- 
nant des  détails  rétrospectifs  de  la  guerre. 

La  plus  importants  est  la  dépêche  que  M.  Pichon  a 
envoyée  en  date  du  19  août,  pour  donner  quelques  dé- 
tails sur  la  prise  de  la  capitale  chinoise  : 

Les  troupe.s  internationales  sont  entrée.=!  dans  la  journée 
du  14  ;  elles  ont  continué  leurs  opérations  le  lendemain  et  ont 
bombardé  la  ville  impériale  et  quelques  pavillons  du  palais 
d'où  les  soldats  chinois  liraient  sur  elles. 

Les  troupes  françaises  ont  délivré  Pe-Tang  le  16,  après  un 
))rillanl  combat  auquel  les  détachements  anglais,  japonais  et 
russes  ont  participé.  J'ai  assisté  à  cptte  alTaire  avec  la  plu- 
part des  membres  dn  personnel  de  la  légation,  y  compris  le 
premier  secrétaire,  M.  d'Anthouard,  arrivé  de  Tien  Tsin  avec 
le  général  Frey. 

L'ennemi  a  ensuite  été  délogé  des  environs  et  nous  avons 
pénétré  dans  les  jardins  du  palais  impérial,  où  le  général 
Froy  s'est  installé  provisoirement. 

L'Kmpereur,  l'Impératrice  et  les  membres  du  Gouverne- 
ment se  sont  enfuis  après  avoir  fait  exécuter  cinq  ou  six 
membres  du  Tsong-Li-Yamen.  qui  passaient  pour  être  les 
moins  hostiles  aux  étrangers.  La  résidence  actuelle  de  l'Em- 
psreur  et  de  l'Impératrice  est  inconnue. 

Les  généraux  ont  décidé,  après  entente  unanime  avec  le 
corps  diplomatique,  d'entrer  dans  le  palais  impérial  pour  en 
chasser  les  soldats  chinois,  mais  de  se  borner  à  traverser  le 
palais,  sans  y  camper,  et  en  n'y  faisant  qu'un  défdé  mili- 
taire. 

Une  des  principales  préoccupations,  est  de  rétablir  les  com- 
munications avec  Tien-Tsin  par  le  chemin  de  fer  et  le  télé- 
graphe. L'insécurité  dos  routes  rend  cette  œuvre  assez  diffi- 
cile, mais  elle  est  urgente  et  nécessaire.  Les  retours  offensifs 
des  Boxers  et  des  réguliers  sont  craindre,  et  il  y  a  lieu  de 
prendre  contre  eux  de  sérieuses  précautions. 

Pékin  a  été  divisé  en  districts  dont  la  police  a  été  confiée  à 
chacun  des  corps  de  troupes,  sous  la  direction  des  généraux 

Aux  pertes  signalées  dans  mon  télégramme  n°  1,  il  faut 


ajouter  deux  niat(dots  et  un  volontaire,  lecapilaino  Lidn-ousse, 
qui  out  été  tués  avant  l'arrivée  des  troupes,  ce  qui  porte  à 
(piatorzo  le  cliillre  des  morts  du  délachemenl  qui  a  défendu 
la  légation. 

Au  Pe-Tang,  il  y  a  eu  cinq  tués,  dont  le  lieutenant  Henry. 
Tout  le  (lerfonncl  des  légations,  y  compris  Jus  domestiques 
européens,  est  en  misérable  santé. 

.le  suis  logé  à  la  légation  espagnole  avec  MM.  Moriss  et 
Berteaux;  les  autres  agents  sont  installés  dans  ce  qui  reste 
de  notre  légation  ou  dans  les  maisons  chinoises  du  voisi- 
nage. 

La  plupart  des  quartiers  de  la  ville  ne  sont  plus  que  des 
monceaux  de  ruines. 

PiCHON. 

Un  autre  télégramme,  publié  aujourd  hui  par  l'agence 
Reuter,  donne  des  détails  complémentaires  sur  la  scène 
d'enthousiasme  qui  se  produisit  dans  chaque  légation 
à  l'arrivée  de  l'armée  de  secours  :  les  Ministres  em- 
brassant les  ofliciers,  les  femmes  acclamant  les  sol- 
dats. L'état  sanitaire  des  a^siégt^s  était  bon  et  leur 
courage  moral  était  loin  d'être  abattu. 

Pendant  toute  la  durée  du  siège,  le  Tsung-li-Yamen 
n'a  envoyé  qu'une  fois  des  vivres  aux  assiégés,  et  ces 
vivres  consistaient  en  quelques  melons. 

Lorsque,  postérieurement,  les  fonctionnaires  chinois 
furent  priés  de  laisser  entrer  un  peu  de  viande  fraîche 
dans  le  quartier,  ils  répondirent  par  un  refus  en  décla- 
rant «  qu'il  y  avait  état  de  guerre  et  qu'ils  n'étaient 
pas  tenus  de  fournir  des  aliments  aux  étrangers  ». 

Le  jour  même  de  l'entrée  des  troupes  à  Pékin,  des 
placards  avaient  été  apposés  tout  le  long  des  murs  de 
la  ville,  ordonnant  le  massacre  immédiat  de  tous  les 
étrangers. 

Une  dépêche  ot'licielle,  de  source  chinoise,  envoyée 
de  Pao-Ting-Fou  le  26,  annonce  que  la  cour  est  arrivée  à 
Taï-Yuen-Fou.  (Taï-Yuen-Fou  se  trouve  à  plus  de  300 
kilomètres  au  sud-ouest  de  Pékin,  dans  le  Chan-Si.) 

En  dehors  d'autres  dépêches  annonçant  quelques 
émeutes  dans  les  provinces,  on  signale  de  Saint  l'é- 
tersbourg  que  de  sérieuses  négociations  pour  la  paix 
sont  entamées  depuis  plusieurs  jours  entre  la  Chine  et 
les  puissances  européennes. 

Li-Hung  Chang  et  les  autres  vice-rois  continuent  à 
envoyer  des  mémoires  au  trône,  qu'ils  adressent  au 
trésorier  de  Pao-Ting-Fou,  avec  prière  de  les  faîre  par- 
venir. 

Le  dernier  mémoire  de  Li-Hung-Chang  demande 
qu'on  lui  adjoigne,  ainsi  que  les  Japonais  l'avaient 
suggéré,  les  vice-rois  de  Nankin  et  de  Wou-Chang 
pour  négocier  avec  les  puissances  étrangères. 

L'Empereur  et  l'Impératrice  seraient  assez  disposés 
à  passer  par  toutes  les  exigences  des  Gouvernements 
alliés. 

Une  dernière  communication,  venue  de  Washington, 
donne  les  éclaircissements  suivants  sur  les  projets  des 
puissances  : 

Toutes  ont  maintenant  répondu  à  la  note  des  Etats- 
Unis  du  24  août,  relative  aux  mesures  à  prendre  à 
l'égard  do  l'avenir  de  la  (  lliine.  Toutes  les  réponses 
portent  que,  quoiqu'il  n'y  ait  aucune  raison  pour  chan- 
ger l'attitude  adoptée  jusqu'à  ce  jour,  néanmoins  les 
puissances  ne  sont  pas  en  état  de  définir  la  ligne  qu'elles 
comptent  suivre  à  l'égard  de  la  Chine,  jusqu'à  ce 
qu'elles  aient  reçu  des  rapports  détaillés  de  leurs  gé- 
néraux et  de  leurs  ministres.  En  attendant,  le  statu 
quo  sera  maintenu. 

Au  Conseil  de  Cabinet  d'hier,  on  a  lu  les  réponses 
des  agents  diplomatiques  américains  à  l'étranger,  qui 
avaient  été  priés  de  pressentir  les  Gouvernements  au- 
près desquels  ils  sont  accrédités: 

1"  Sur  la  politique  que  ces  Gouvernements  enten- 
dent adopter  à  l'égard  de  la  Chine  ; 

2°  Sur  la  valeur  qu'ils  attachent  aux  pouvoirs  de 
Li-Hung  Chang  comme  négociateur. 

Aucun  des  Gouvernements  n'a  répondu  à  )a  pre-- 
mière  question  ;  quant  à  la  seconde,  l'Angleterre  ainsi 
que  la  Russie  considèrent  les  pouvoirs  de  Li-Hung- 
Chang  comme  réguliers;  l'Allemagne  es-t  d'un  avis 
opposé. 
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Une  dépêche  de  Washington  au  Daily  Telegraph 
annonce  que  le  Gouvernement  amf^ricam  a  reçu  de  la 
Russie  une  notification  ollicielle  disant  que  cette  der- 
nière puissance  n'était  pas  en  état  de  guerre  avec  la 
Chine  et  que  la  Mandchourie  avait  été  annexée. 

La  Russie  a  également  demandé  que  les  Etats-Unis 
lui  fassent  connaître  leur  politique.  Jusqu'à  présent,  le 
Gouvernement  américain  n'a  rien  répondu. 

Une  dépêche  de  Berlin  à  la  Daily  Mail  annonce  que 
le  Gouvernement  allemand  a  reçu  de  la  Russie  une 
communication  identique.  L'Allemagne  a  dû  s'opposer, 
pour  le  moment,  à  la  conclusion  de  la  paix. 


Informations  ËOMiipe_s  et  Mnancières 

Canal  maritime  de  Suez.  —  Les  actions  de  cette 
Compagnie  ont  dépassé,  ces  jours  derniers,  le  cours  de 
3.500  francs.  Les  recettes,  qui  avaient  laissé  fort  à  dé- 
sirer pendant  le  premier  semestre  de  l'exercice  1900, 
sont,  à  l'heure  actuelle,  plus  favorables.  Du  le  janvier 
au  30  juin,  elles  ne  s'étaient  élevées  qu'à  43  millions 
152.450  fr.  04,  contre  47.323.530  fr.  16  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  1899,  soit  en  diminution  de 
4.171.080  fr.  12.  Or,  à  l'heure  actuelle,  c'est-à-dire  du 
l'T  janvier  au  29  août,  les  recettes,  à  r)8.G10.0(  0  francs, 
n'accusent  plus  qu'une  moins-value  de  3.725.000  fr. 
sur  celles  de  la  même  période  de  1899. 

Cette  amélioration,  relativement  sensible,  est  d'au- 
tant plus  à  prendre  en  considération  que  les  événe- 
ments d'Extrême-Orient  ont  occasionné  un  arrêt  com- 
plet des  relations  commerciales  entre  l'Europe  et  la 
Chine.  Il  est  vrai  que  le  canal  bénélicie  en  ce  moment 
d'un  trafic  militaire  important,  et  qu'il  y  aura  un  jour 
à  compter  aussi  bien  avec  le  rapatriement  des  troupes 
qu'avec  l'immense  mouvement  commercial  qui  ne 
pourra  manquer  de  s'établir,  après  le  rétablissement 
de  la  paix,  entre  les  pays  occidentaux  et  l'Empire  du 
Milieu. 

Il  est  difficile  cependant  de  pronostiquer  quels  seront 
les  résultats  des  quatre  mois  qui  restent  à  courir  sur 
l'exercice  1900.  Il  n'y  a  pas,  en  effet,  à  espérer  sur  les 
transports  de  blé  des  Indes.  Tout  ce  que  l'on  peut  dire, 
c'est  que  les  recettes  de  1899  avaient  dépassé  de  6  mil- 
lions et  demi  en  chiffres  ronds  celles  de  1398,  et  que 
lors  de  l'assemblée  générale  annuelle  qui  s'est  tenue  le 
7  juin  1900,  le  Conseil  d'administration  s'était  montré 
très  réservé  dans  la  répartition  des  bénéfices  acquis 
l'année  dernière.  A  cette  date  du  7  juin,  les  recettes  de 
la  Compagnie  pour  1900  accusaient,  sur  1899,  une 
diminution  d'environ  3  millions  et  demi  de  francs,  et 
le  Conseil,  en  prévision  des  événements,  avait  cru 
devoir  demander  aux  actionnaires  l'autorisation  de 
reporter  à  nouveau  une  somme  d'un  million  de  francs 
pris  sur  les  profits  obtenus.  D'autre  part,  l'ampleur 
des  autres  prélèvements  opérés  sur  les  recettes  de 
l'année  dernière  permettra  de  réduire,  en  1900,  les 
charges  incombant  à  cet  exercice,  de  sorte  que  s'il 
demeure  définitivement  inférieur  au  précédent,  on 
pourra  éviter  quand  même  une  diminution  appréciable 
du  dividende. 


Les  Titres  étrangers  en  France.  —  Antérieurement 
à  l'année  1857,  les  titres  des  Sociétés,  Compagnies  ou 
entreprises  étrangères,  n'étaient  soumis,  en  France, 
qu'aux  dispositions  générales  de  la  loi  fiscale.  En  ce 
qui  concerne  le  droit  de  timlire,  notamment,  ils  n'y 
étaient  assujettis  que  d'après  les  règles  définies  dans 
les  articles  13  et  15  de  la  loi  fondamentale  du  13  bru- 
maire an  VII,  c'est-à-dire  dans  le  cas  seulement  où  il 
en  était  fait  usage  en  France.  La  loi  du  23  juin  1857  a 
fait  cesser  l'immunité  accordée  aux  valeurs  étrangères 
circulant  dans  notre  pays,  au  préjudice  de  nos  propres 
valeurs,  en  stipulant  que  les  titres  étrangers  seraient 
soumis  à  des  droits  équivalents  à  ceux  que  suppor- 
taient les  valeurs  françaises.  La  même  loi  ajoutait  que 
ces  titres  ne  pourraient  être  cotés  et  négociés  chez  nous 


qu'en  se  soumettant  à  l'acquittement  de  ces  droits, 
et  que  le  mode  d'étalilissemeat  et  de  perception  des 
taxes  exigibles  serait  lixé  par  un  règlement  d'admi- 
nistration publique.  Depuis,  diverses  lois  ont  été  vo- 
tées et  divers  décrets  promulgués,  qui  ont  tous  été 
remplacés  par  la  loi  du  13  avril  1898  et  par  le  règle- 
ment d'administration  publique  du  22  juin  de  la  même 
année. 

Or  la  législation  actuelle  présente  divers  inconvé- 
nients. Les  Sociétés  étrangères  ont  la  faculté,  en  effet, 
d'acquitter  les  droits  de  timbre  sur  leurs  titres  »  par 
abonnement  »,  c'est-à-  dire  calculés  sur  le  nombre  de 
titres  susceptiljles  de  circuler  en  France  ;  mais  le 
nombre  de  ces  titres  n'est  fixé  qu'après  nne  enquête 
assez  longue,  et  comme  l'abonnement  n'est  cod senti 
que  pour  trois  ans,  il  peut  toujours  être  revisé  après 
cette  période.  Il  s'ensuit  que  la  maison  ou  la  Société 
française  qui,  conformément  à  la  loi  a  dû,  au  préa- 
lable, fournir  sa  garantie  pour  une  Société  étrangère, 
ne  peut  pas  renseigner  exactement  ses  commettants 
sur  les  taxes  réelles  dont  ils  ont  à  tenir  compte,  et  que, 
J  lien  plus,  elle  est  elle-même  dans  l'ignorance  de  l'im- 
portance de  la  garantie  qu'elle  a  assumée. 

Cette  situatiori  ayant  soulevé  de  nombreuses  criti- 
ques, le  Ministre  des  Finances  procède  en  ce  moment 
à  des  études  ayant  pour  but  de  remédier  à  l'ctat  de 
choses  actuel.  Le  point  principal  mis  à  l'étude  porte 
sur  la  possibilité  de  déterminer,  à  titre  de  forfait,  par 
exemple,  et  préalablement  à  l'engagement  fourni  par 
le  représentant  responsable,  le  nombre  des  titres  qui 
sei'ont  passibles  des  impôts  édictés  par  la  loi  française. 
Ce  qui  sera  résolu  servira  grandement  aux  maisons 
françaises  et  à  nos  PJlablissements  dè  crédit  qui,  jus- 
qu'ici, se  trouvaient  dans  des  conditions  évidentes 
d'infériorité  vis-à-vis  de  l'étranger,  pour  la  souscrip- 
tion ou  l'introduction  en  France  des  emprunts  des 
Villes  ou  des  Société  étrangères  quelconques. 


Les  Houillères  du  Nord.  —  M.  H,  Kuss,  ingénieur 
en  chef  des  Mines,  vient  de  publier  un  rapport  dfs 
plus  intéressants  sur  la  situation  do  l'industrie  mi- 
nière dans  le  département  du  Nord  au  1er  juillet  der- 
nier. 

Ce  département  comprend  22  concessions  de  mines 
de  houille  dont  18  seulement  sont  exploitées  par  10 
Compagnies.  En  voici  le  détail  : 

Sièges  et  puits 
d'extraction  on  aci  i  vi  té 


Concessions                  Sièges  Puits 

Anzin  :  .\nzin   10  11 

Denain   1  1 

Baismes   2  2 

Saint  Sanlves   2  2 

Vieux-Condé   3  4 

Odomez   •>  » 

Hasnon   »  » 

Fresnes   »  » 

Aniche   9  9 

Douchy   4  4 

Escarcelle  :  Escarpelle   5  6 

Gourcelles-lez-Lens . .  1  1 

Vicoigne:  Vicoifrne   1  1 

Bruille   »  » 

Chàteau-rAlibaye   ■>  » 

Fresnes-Midi  :  Escaupont   1  1 

Thiven  celles   1  1 

Saint-Aybert   » 

Azincourt   1  1 

Crespin   1  1 

Flines-les-Eaches   1  1 

Marly   1   1 


Totaux   44  47 


Les  quatre  concessions  non  exploitées  sont  :  celles 
de  Hasnon  et  de  Fresnes  (Ansin),  de  Bruille  et  de 
Chàteau-l'Abbaye  (Vicoigne).  Au  sujet  de  ces  deux 
dernières,  le  Préfet  du  Nord,  par  un  arrêté  récent,  a 
mis  la  Compagnie  de  Vicoigne-Nœux  en  demeure  d'en 
reprendre  l'exploitation  depuis  longtemps  abandonnée. 
En  réponse  à  cette  mise  en  demeure,  la  Compagnie  a 
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annoncé  l'intention  de  reprendre  les  travaux  et  d'ins- 
taller, il  cet  elïet,  nn  sondage  d'exploration.  Quant  à 
la  concession  d'Oilomez  {An:in),  elle  est  exploitce  par 
la  fosse  Amaury  de  la  concession  de  Vioux-Londé. 

Kn  dehors  des  puits  et  des  sit^'oes  indiqués  plus  haut, 
il  en  existe  trois  autres  en  préparation  dans  les  con- 
cessions suivantes  :  1  à  Anzin  (Ansin),  1  à  Elines-les- 
Hache  et  1  à  Marly. 

La  production,  en  1899,  n'a  atteint  c[ue  5.660.430 
tonnes.  Au  reste,  voici  la  production  au  cours  des  dix 
dernières  années  : 


Années 

Extraction 

Années 

Extraction 

Tonnes 

Tonnes 

1890  

b.l3'4.~'7i 

1895  

5.009.548 

1891  

4.759.162 

1896  

5.201.877 

1892  

4.637.316 

1897  

5.523  812 

1893  

4.707.3Ô8 

1898  

5.698.481 

1894  

4.953.652 

1899  

5.li&).430 

Une  remarque  est  à  faire  :  la  production  de  1899, 
pour  pouvoir  être  comparée  à  celle  des  années 
1891  et  suivantes,  doit  être  diminuée  de  100.000  tonnes, 
importance  des  déchets  de  triage  dont  on  tenait  compte 
autrefois  dans  l'extraction. 

En  1898,  le  prix  moyen  de  la  tonne,  sur  le  carreau 
des  mines,  en  y  comprenant  les  Charbons  de  qualité 
inférieure  généralement  consommés  par  les  mines 
elles-mêmes,  s'était  établi  à  10  fr.  21.  En  1899,  ce 
même  prix  moyen  s'est  élevé  à  11  fr.  60,  soit  une 
augmentation  de  1  fr.  39,  d'une  année  à  l'autre.  Toutes 
les  catégories  de  charbon  ont  profité  de  cette  hausse,  et 
cependant  la  production  a  été  inférieure  à  celle  de 
l'année  précédente.  Il  est  vrai  que  cette  circonstance 
semble  due  à  la  difficulté  que  l'on  a  eue  à  se  procurer 
toute  la  main-d'œuvre  nécessaire. 


de  la  llonvention  intervenue,  et  (luo  l'opposition  no 
portera  (pie  sur  un  chiffre  minime. 


Dette  Espagnole  Extérieure  estampillée.  —  Dans 
VEconomiste  Européen  du  20  juillet  dernier,  nous 
avons  publié  la  Convention  relative  à  la  Dette  Espa- 
gnole Extérieure  4  0/0  estampillée,  et  qui  avait  été 
acceptée  par  les  représentants  du  Gouvernement  espa- 
gnol et  par  les  représentants  étrangers  des  porteurs. 
L'article  8  de  cette  Convention  disait  qu'elle  devait 
être  revêtue  de  la  signature  du  Ministre  des  finances  à 
Madrid,  et  des  Présidents  des  divers  Comités  ou  Asso- 
ciations ou  de  leurs  délégués. 

Le  Ministre  des  finances  espagnol  ayant  apposé  sa 
signature  sur  ce  document,  le  représentant  du  Gouver- 
nement espagnol  est  revenu  à  Paris  et  la  régularisation 
définitive  de  la  Convention  a  été  effectuée  mardi.  Un 
avis  sera  donc  publié  parla  GazetteOfp,cielle  de  Madrid, 
ainsi  que  par  le  Journal  Officiel  à  Paris.  A  partir  de 
cette  publication,  qui  aura  lieu  très  probablement  au- 
jourd'hui, les  porteurs  de  Rente  Extérieure  Espagnole 
estampillée  auront  un  délai  de  trois  mois  pour  formuler 
leurs  protestations  s'ils  le  jugent  à  propos. 

Les  formalités  à  rempli*-  par  les  protestataires  ont 
été  heureusement  simplifiées  à  la  demande  de  l'As^o- 
ciation  Nationale  des  Porteurs  français  de  Valeurs 
étrangères  et  des  autres  groupes.  C'est  ainsi  qu'il  ne  i  \ 
sera  pas  exigé  de  dépôt  de  titres  pour  formuler  la 
protestation.  Il  sulïira  d'une  simple  déclaration  cons- 
tituant un  véridable  affidavit  qui  devra  être  signée,  et 
dans  laquelle  le  protestataire  s'elogagera  à  justifier  de 
sa  propriété  des  titres  dont  il  se  déclarera  le  porteur. 

Le  délai  laissé  aux  détenteurs  de  Dette  Extérieure 
Espagnole  estampillée  expirera  de  façon  que  les  Cor- 
tôs  espagnols  puissent  être  saisies  dès  le  commence- 
ment de  décembre  si  l'opposition  à  la  Convention  n'at- 
teint pas  le  chiffre  de  260  millions  de  capital  nominal, 
qui  représente  le  quart  du  capital  nominal  de  la  Dette 
Extérieure  Espagole  estampillée.  Si  ce  chiffre  était 
atteint,  la  Convention  conclue  serait  nulle  de  plein 
droit. 

Comme  nous  l'avons  fait  observer  antérieurement, 
tout  donne  lieu  de  croire  que  les  porteurs  compren- 
dront l'avantage  qui  résulte  pour  tous  de  l'acceptation 


Compagnie  des  Tramways  du  Nord-Ouest  Pari- 
sien. -  Nous  apprenons  avec  plaisir  que  la  [xjrtion 
de  la  ligne  des  Tramways  de  Neuilly  à  Maisons- 
Laffitte,  comprise  entre  IJezons,  d'une  part,  Colombes 
de  l'autre,  et  Courbevoie  (Pont  de  la  .latte),  est  entière- 
ment terminée  et  va  être  mise  en  service  au  commen- 
cement de  septembre. 

C'est  un  premier  succès  à  l'actif  de  la  Compagnie 
des  Tramivays  du  Nord-Ouest  Parisien  et  nous  l'enre- 
gistrons bien  volontiers. 

D'ici  quelques  semaines,  d'ailleurs,  l'ensemble  de  la 
ligne,  depuis  Maisons- Laffitte  jusqu'à  la  Porte-Maillot 
sera  ouvert  à  l'exploitation. 


Récompense  à  l'Exposition  de  1900.  —  Parmi  les 
récompenses  de  l'Exposition  de  1900  nous  signalons 
avec  plaisir  la  mention  honorable  attribuée  par  le  jury 
du  groupe  de  l'Economie  sociale  (classe  105),  à  M.  Raoul 
Valensi  pour  son  Commentaire  théorique  et  pratique 
de  la  Loi  sur  les  accidents  du  travail. 

JJ Economiste  Kitropéen  a  déjà  attiré  l'attention  sur 
cet  ouvrage,  écrit  dans  une  langue  parfaite,  l'un  des 
premiers  qui  ait  été  publié  sur  la  loi  du  9  avril  1898. 
Il  est  heureux  de  constater  que  le  jury  de  l'Exposition 
de  1900  en  a  reconnu  les  mérites. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Un  versement  de  125  fr.  (4'  quart)  étant  appelé,  du  1"  au 
10  septembre,  sur  les  actions  nouvelles,  numéros  50001  à 
64000,  delà  Compagnie  Générale  Française  do  Tramways,  la 
Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  1"  septembre, 
lesdites  actions  nouvelles  ne  seront  plus  négociables  qu'en 
titres  définitifs,  entièrement  libérés  et  au  porteur. 

Jusqu'à  leur  assimilation  avec  les  actions  anciennes,  c'est- 
à-dire  jusqu'au  paiement  du  dividende  de  l'exercice  en  cours, 
ces  titres  continueront  à  se  négocier  au  comptant  seule- 
ment et  sous  une  rubrique  distincte  de  celle  des  actions  an- 
ciennes. 


Un  dernier  versement  de-150  fr.  étant  appelé  le  5  septem- 
bre prochain  sur  les  obligations  Lombardes  4  0/0  non  libé- 
rées, la  (îhambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  30  août 
lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres 
libérés  et  définitifs. 

Recettes  des  Monopoles  serbes.  —  Les  recetLes  brutes 
de  l'Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de  juillet  1900,  aux 
chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.04G.037 

—  du  sel   330.993 

—  du  pétrole   118.470 

Douanes  '.   219.399 

Impôt  de  rObrt   162.218 

Timbres   901.248 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   77.278 

—        des  allumettes   22.948 

Total  des  recettes  brutes  pour  le  mois  de  juillet 
1900   2.878.591 

Les  recettes  brutes  du  mois  de  juillet  1899 
étaient  de   2.100.636 

Soit  un  .surplus,  pour  le  mois  de  juillet  1900 
de   777.955 

Les  recettes  nettes  de  juillet  1900  étaient  de  . ..  2.103.982 
Celles  de  juillet  1899  étaient  de   1.53Q.:^82 

Soit  un  surplus  de  recettes  nettes  pour  le  mois 
de  juillet  1900    573. (JOO 


Banque  Parisienne.  —  Les  actionnaires  de  la  Banque 
Parisienne  sont  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire 
pour  le  15  septembre  prochain.  On  assure  que  les  résultats 
de  f'exercice  écoulé  ont  été  très  satisfaisants  et  on  croit  que 
le  dividende  sera  fixé  à  27  fr.  50,  comme  pour  l'exercice  pré- 
cédent. 


272 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

23  août  30  aont 

Or   2.248.126  8S2  2.249.960.785 

Argent...    1136.974.715   1-136.362  124 


3.385.101.578  3  386.322.9Û0 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  [  KgeV::: 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Renies  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capit.Tl  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  ^^^^ 
mobilières    Ex-banques  département., 
mouiuties  |  j^^j      g  .^.^^  ^^^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque.... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


23  août 


3.. 183. 101. 578 


17.079 
232.912.832 


435.78fi  098 
18  9.56.000 
12.494.900 
225. '3 19  978 
268.995  774 
180.000.0C0 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.048.478 

2.509.692 
8.407.44i 
53. 016. 055 


5.058-173.966 


30  août 


3. 386. 322- 909 


6.541 
303.010.882 


487.285.453 
16.631.000 
ll.87ti.900 
224.359  250 
267.775  824 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.051  099 

2.933.676 
8.407.444 
53  618.877 

5  179  887-914 


182-500.000 

182 

500 

000 

8  002.313 

8 

002 

313 

10.000.000 

10 

000 

000 

2.980.750 

2 

980 

750 

9.125.000 

9 

125 

000 

4.000.000 

4 

000 

000 

8.-i07.4U 

8 

407 

444 

3.897.722.105 

3.955 

656 

755 

20.046. 409 

18 

686 

487 

12.423.734 

11 

999 

926 

3:;l  839.523 

347 

983 

225 

4.52  661  (158 

472 

827 

405 

70.866  768 

85 

163 

498 

3.438.867 

3 

266 

784 

4  9.56  174 

5 

286 

852 

1.736.997 

1 

73(i 

997 

37.466  819 

52 

262 

475 

5.058.173.966 

5.179 

887 

914 

Total  

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


3  sept. 

2  sept. 

l"s,.pl. 

31  ac.ùt 

30  août 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation   

3.536.4 

3.616-4 

3  541 .4 

:i.795.4 

3.955.7 

Encaisse  

3.300.3 

3.249.8 

3.130.7 

3.124.4 

3  386.3 

617.1 

652.8 

679.3 

804.5 

790.3 

Avances  aux  partie. 

356.6 

363.3 

393.4 

4i0.3 

492.1 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

180.0 

180. 0 

180.0 

Gompt.  cour.  Trésor 

272.0 

235.7 

321.5 

254.6 

348.0 

—  partie. 

545.4 

502.5 

472.7 

483  9 

558.0 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  K  0/00 

pair 

3  0/00 

!4  0/00 

pair 

135.5 

82.0 

391. 0 

2.2fâ.6 

2  353.2 

Compagnie  Générale  Transatlantique.  —  Gomme  on 
l'a  vu  à  la  suite  de  l'assemblée  générale  qui  a  eu  heu  le  21 
avril  dernier,  la  Compagnie  Générale  Transatlantique  a  cédé 
son  chantier  de  Pennoët,  près  Saint-Nazaire,  à  une  Société 
nouvelle. 

Cette  cession  s'imposait,  en  effet,  afin  de  pouvoir  tirer  tout 
le  parti  possible  d'un  outillage  de  premier  ordre  qui  ne  ser- 
vait guère  qu'aux  constructions  et  réparations  de  la  flotte  de 
la  Compagnie  Transatlantique  ;  des  capitaux  importants  se 
trouvaient  ainsi  immobilisés. 

La  nouvelle  Société,  au  contraire,  étant  libre  de  consacrer 
tout  son  temps  et  toute  son  activité  aux  constructions  que 
lui  confient  l'Etat  et  les  armateurs,  utilise  toutes  les  forces 
qu'elle  a  à  sa  disposition  et  rend  ainsi  très  productif,  à  son 
grand  avantage  et  à  celui  également  de  la  Compagnie  Géné- 
rale Transatlantique,  qui  s'est  réservé,  dans  la  Société  nou- 
velle, des  conditions  spéciales  et  des  intérêts  importants,  une 
organisation  puissante  et  des  capitaux  élevés  ;  les  bénéfices 
que  l'on  avait  prévus  se  trouvent  ainsi  réalisés  par  les  deux 
Sociétés. 

Actuellement,  si  l'on  établit  une  comparaison  entre  les  re- 
cettes de  1899  et  celles  de  1900,  de  la  Compagnie  Transatlan- 
tique, il  y  a  une  plus-value  de  quatre  millions. 


Chemins  de  fer  sur  routes  d'Algérie.  —  Les  action- 
naires se  sont  réunis,  le  27  juillet  dernier,  en  assemblée  gé- 
nérale extraordinaire. 

Ils  ont  voté  les  résolutions  suivantes  : 

1°  L'assemblée  générale  extraordinaire,  après  vérificalion, 
reconnaît  la  sincérité  de  la  déclaration  faite  par  le  Conseil 
d  administration,  suivant  acte  reçu  par  M»  Baudrier,  notaire 
à  Paris,  le  25  mai  1900,  de  la  souscription  des  4.000  actions 
de  500  fr.,  représentant  l'augmentation  de  capital  décidée  par 
le  Conseil  d'administration  le  &5  avril  1900,  en  vertu  de  la 
décision  de  l'assemblée  générale  du  5  février  1900  et  du  ver- 
sement du  premier  quart  sur  chacune  de  ces  actions,  ainsi 
que  des  pièces  à  l'appui  de  ladite  déclaration. 

En  conséquence,  cette  augmentation  est  définitivement  réa- 
lisée et  le  capital  social,  qui  était  primitivement  de  12  mil- 
lions de  francs,  se  trouve  porté  à  14  millions  de  francs  ; 

2»  Le  premier  paragraphe  de  l'art.  6  des  statuts  se  trouve 
ainsi  modifié  :  «  Le  capital  de  la  Société  est  fixé  à  14  millions 
de  francs,  divisé  en  28.000  actions  de  500  fr.  « 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  6  au  12  août  1900  (32'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien   

Arzew  à  KralfaUah... 
Médoc.  


Rec.  br.  de 

Rec.  br 

depuis 

5 -5 

la  semaine 

le  lef  janvier 

Différence 

.2  5- 

P' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

2.910 

1.016 

977 

28-395 

27  525 

-f 

869 

9.076 

9.460 

8  800 

271.380 

256  -430 

14.9.50 

513 

226 

214 

4.697 

5.641 

944 

3.750 

4.863 

4  325 

142.516 

132. 92Î 

+ 

9.593 

5.. 594 

4.212 

3.906 

107. S91 

104.932 

+ 

2.939 

7.0)2 

4  883 

4.130 

130  555 

123.620 

+ 

6.935 

4.850 

4.042 

3. 772 

111.082 

103. 623 

+ 

7.4.59 

3.475 

2  353 

2.226 

64.154 

62.6t9 

+ 

1.505 

898 

137 

177 

3.770 

4.076 

306 

1.103 

171 

181 

4  356 

4.655 

298 

296 

67 

51 

1.721 

1.701 

+ 

20 

214 

59 

33 

1.222 

999 

+ 

223 

101 

30 

31 

813 

819 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  bonnes  dispositions  du  Marché  se  sont  mainte- 
nues cette  semaine,  et  on  a  abordé  liier  la  liquidation 
de  fin  de  mois  dans  des  conditions  très  satisfaisantes. 
Toutefois,  la  réponse  des  primes  n'a  pas  donné  lieu  à 
de  grands  mouvements.  Aujourd'liui,  c'est  la  journée 
des  reports  qui  s'annoncent  comme  très  faciles,  les  dis- 
ponibilités semljlant  être  plus  abondantes  que  jamais. 

Les  grèves  que  l'on  signale  en  France  n'ont  aucune 
influence  sur  la  cote  qui  se  tient  très  ferme.  (Juant  aux 
échanges,  ils  ont  été  plus  actifs  ces  derniers  jours,  le 
public  ordinaire  delà  Bourse  commençant  à  revenir  de 
vacances. 

M  i(  Nos  Renies  Françaises  ont  conservé  leur  bonne 
allure. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  qui  clôturait  à  100  fr. 
02  1/2  à  terme  et  à  1(jO  fr.  50  au  comptant,  finit  res- 
pectivement à  100  fr.  72  1/2  et  à  100  fr.  80.  C'est  le  17 
du  mois  prochain  que  le  coupon  trimestriel  de  ce  fonds 
se  détachera.  Renie  3  1/2  0/0,  102  fr.  22  1/2  à  terme, 
contre  102  f r.  25,  et  102  f r.  20  au  comptant,  sans  chan- 
gement. Rente  3  0;0  Amortissable,  99  fr.  90  au  comp- 
tant, gagnant  10  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  restent  à 
480  fr.,  contre  481  fr.  ;  Emprunt  2  1,2  0/0  Au  Protec- 
torat de  VAnnam  et  du  Tonkin,  79  fr.  75,  perdant  25 
centimes  ;  Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.  50,  contre 
82  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  2  lj2  0/0  de  l'Indo- 
Chine,  en  bénéfice  de  12  fr.,  à  480  fr. 

3f  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont  bien 
tenues,  mais  sans  variations  sensibles. 

L'Obligation 4  0/0  1865  an  même  cours  de  534  fr.; 
Obligations  3  0/0  1869,  417  fr.  ;  Obligations  3  0/0 
1871,  404  fr..  contre  403  fr.  50;  Obligations  4  0/0 
1875,  546  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  545  fr.,  con- 
tre 5ii  francs. 
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Les  Obligations  3  1/2  0/0  1892  libérées  finissent 
à  348  l'r.  ;  Obligations  2  0/0  1898,  sans  changement, 
à  400  (v.;  Obligations  2  i/2  0/0  1894-1896,  3'i8  fr., 
également  sans  variation  ;  Obligations  2  0/0  1899  li- 
bérées (Emprunt  du  Métropolitain),  374  fr.,  contre 
377  francs. 

if  i(  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
s'étaient  avancées  la  semaine  dernière  ù  3.995  fr  , 
reviennent  au  comptant  à  3.980  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  dix  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2.353.170  fr.  22. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  clôturaient  à  650  fr.  au  comptant,  gagnent  4  francs 
à  654  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours actives. 

Les  Obligations  Communalei  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  455  fr.,  se  retrouvent  à  454  75;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1  879,  498  fr.,  en  avance  de  1  fr.  50; 
Obligations  Communales  1880,  488  fr.  ;  Obliyations 
Foncières  3  0/0  1883,  435  fr.,  contre  4:32  fr.  50  ;  Obli- 
gations Foncières  1885  2  8  0  0/0,  442  fr.,  perdant 

3  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à  388  50,  contre  386  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  438  fr.,  comme 
jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Foncières  1893,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  442  fr.  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  503  fr.  50  ;  ObliQulions  Communales  1899  2  60 
pour  cent  libérées,  433  fr,,  contre  435  fr.  ;  Obligations 
non  libérées,  430  fi. 

Le  compartiment  de  nos  Grands  Etablisse- 
ments de  Crédit  a  accentué  la  bonne  tendance  que 
nous  signalions  il  y  a  huit  jours.  Toutefois,  les  plus 
hauts  cours  faits  n'ont  pas  été  conservés  partout. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  n'en  gagne 
pas  moins  26  fr.  à  1.130  fr.  Comptoir  National  d'Es- 
compte, 596  fr.  au  comptant.  Le  bilan  au  31  juillet  de 
cet  Etablissement  accuse,  sur  le  bilan  au  30  juin,  les 
principales  variations  suivantes  :  Augmentations  : 
comptes  courants  débiteurs,  4.800.000  fr.;  rentes, obli- 
gations et  valeurs  diverses,  2.600.000  fr.;  avances  ga- 
ranties, 1  million  1/2;  comptes  de  chèques  et  comptes 
d'escompte,  16  millions;  débiteurs  par  acceptation, 

4  millions.  Diminutions  :  portefeuille  d'effets  de  com- 
merce, 9  millions  1/2  ;  reports,  2  millions  ;  comptes 
courants  créditeurs,  6  millions. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  était  passé  la  semaine  der- 
nière à  1.104  fr.,  s'avance  à  1.120  fr.  On  parle  beaucoup 
de  nouvelles  affaires  que  celte  institution  présenterait 
sous  peu  au  public.  Le  bilan  de  cet  établissement,  au 
31  juillet,  accuse,  sur  celui  du  30  juin,  les  principales 
variations  suivantes  :  Augmentations  :  espèces  en 
caisse  et  en  banque,  9.658.000  fr.;  portefeuille,  5  mil- 
lions 563.000 fr.  ;  comptes  courants  débiteurs,  15  millions 
158.000  fr.  ;  avances  sur  garanties,  4.843.000  fr.  ;  dépôts 
et  bons  à  vue,  22.096. OUO  fr.  ;  bons  à  échéance  1  mil- 
lion 9.000  fr.  Liminutions  :'Yepor\s,  11.523.000  fr.  ; 
comptes  courants  créditeurs,  239.000;  acceptations, 
2.760  000  francs. 

La  Société  Générale  est  à  609  fr.,  contre  608  fr.  Les 
succursales  que  cette  Société  possède  dans  les  villes 
d'eaux  et  de  bains  de  mer  fournissent,  comme  affaires 
et  comme  bénéfices,  un  appoint  très  appréciable.  Cré- 
dit Industriel  et  Cominercial,  au  même  cours  de  605  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  déjà 
repris  à  440  fr.  à  terme  et  à  444  fr.  50  au  comptant, 
s'inscrit,  sur  ces  deux  marchés,  à  445  fr.  Banque  de 
l'Algérie,  1.005  fr.,  contre  985  fr.  ;  Compagnie  Algé- 
rienne, 740  fr. 

Les  Obligations  de400fr.  Aeldi  Société  des  Immeubles 
de  'France,  qui  avaient  reculé  à  124  fr.,  reprennent  à 
128  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  155  fr.,  contre 
149  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
61  fr.,  contre  60  fr. 


La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  est 
à  80  fr.  ;  Coinpagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  92  fr.,  contre  91  fr.  ;  Banque  Pari- 
sienne, 529  fr.  bien  tenue;  Rente  Foncière,  415  fr., 
contre  410  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  ÎViS  fr.,  en 
avance  do  3  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  de  nouveau  calmes  à  terme.  Au 
comptant,  elles  continuent  à  donner  lieu  à  des  deman- 
des suivies. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.843  fr.  à  terme  et  à 
1.838  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  à 
1.840  fr.  et  à  1.835  fr.  ;  le  Nord  est  à  2.320  fr.  à  terme, 
et  au  même  cours  au  comptant,  contre  2.342  fr.  et 
2.332  fr.  il  y  a  huit  jours;  Midi,  1.305 fr.  au  comptant, 
contre  1,301  fr. 

L'Est,  qui  restait  à  1.090  fr.  à  terme  et  à  1.089  fr. 
au  comptant,  est  demandé  aux  mêmes  cours ,  Orléans, 
1.740  fr.  au  comptant,  contre  1.744  fr.,  et  1.740  fr.  à 
terme;  Ouest,  1.072  fr. 

Pour  la  33e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  2.726.000  fr.,  non  comprises  celles  de  l'Ouest 
qui  manquent  encore.  Du  l^r  janvier  au  29  juillet,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies  sont  en 
augmentation  de  46.107.000  fr.  en  chiffres  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  traitent,  au 
comptant,  à  322  fr.,  et  à  319  fr.  à  terme. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  ont  été  mouvemen- 
tées, mais  elles  sont  en  bonne  tendance,  notamment 
les  valeurs  dites  de  traction. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
clôturaient  â  610  fr.,  sont  à  605  fr.  ;  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  très  ferme;  au  comptant,  elle  s'échange 
à  1.125  fr.,  contre  1.117  fr.,  et  à  terme  à  1.127  fr., 
contre  1.115  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour 
le  mois  de  juillet,  se  sont  élevées  à  5.287.261  fr.  91, 
contre  4.640.914  fr.  88  en  juillet  1899.  Les  recettes 
totales  des  sept  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours 
atteignent  le  montant  de  49.173.614  fr.  32,  soit  une  aug- 
mentation de  4.078.281  fr.  96  sur  la  même  période 
de  1899. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
qui  était  revenue  à  305  fr.,  se  retrouve  à  315  fr.  Grâce 
aux  marchés  avantageux  qu'elle  a  passés  antérieure- 
ment, elle  n'a  pas  trop  à  souffrir  de  la  hausse  du  char- 
bon. Messageries  Marilim,es,  535  fr.,  contre  531  fr.  ; 
par  contre,  Chargeur  s- Réunis,  en  recul  de  40  fr.,  à 
1.160  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  aux  environs  de  1.800 
francs,  sans  affaires.  La  33»  et  la  34»  semaine  de 
l'exercice  en  cours  ont  été  aussi  favorables  que  les  pré- 
cédentes. Pour  les  34  premières  semainos  de  1900,  les 
recettes  de  cette  Compagnie  se  chiffrent  par  37.319.401 
francs  70,  contre  32.622.561  fr.  10  pendant  la  même  pé- 
riode de  1899,  soit  une  difl'érence  de  4.696.840  fr.  60,  en 
faveur  de  l'exercice  1900.  Voitures  à  Paris,  360  fr.  au 
comptant  contre  365  fr.,  et  au  même  cours  à  terme. 
La  grève  des  cochers  est  maintenant  terminée.  Les 
cochers  ont  lini  par  céder,  mais  la  Compagnie  a  aussi 
consenti  momentanément  une  réduction  de  la  moyenne. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  a  passé  de 
460  fr.  à  465  fr.  50  ;  Société  Françaised'  E  lectro  -  Métal- 
lurgie, en  forte  avance  de  40  francs,  à  640  fr. 

Les  actions  Byle  et  Bacalan,  qui  étaient  passées  à 
373  fr.  50,  finissent  mieux  encore,  soit  à  378  fr.;  Obli- 
gations 4  0/0  ,  438  fr.,  contre  437  fr. 

Le  Suez  a  été  un  peu  plus  lourd,  mais  au  dernier 
moment  il  remonte  à  son  cours  précédent  de  3.520  fr.; 
quant  à  la  Part  Civile,  elle  cote  2.289  fr.  contre 
2.390  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
gagnent  5  francs,  à  234  fr.  Depuis  le  23  courant,  les 
100.000  actions  nouvelles  de  cette  Compagnie  sont 
inscrites  à  la  Cote  officielle  de  Paris  sous  la  même  ru- 
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•brique  que  les  actions  anciennes.  Thomson-Honslon, 
1.408  fr.,  en  plus-value  de  23  franc;. 

La  Société  Indiixtrielle  des  Téléphones  est  en  forte 
plus-value  à  315  fr.;  Omnium-Lyonnais-Tramioays, 
91  fr.  contre  90  fr.;  Chemin  de  fer  Métropolitain  de 
Paris,  523  fr.,  gagnant  20  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  sans 
changement  à  145  fr.;  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Trnniioays  Elec- 
triques [Société  Parisienne  Electrique) ,  282  fr.  à  terme 
contre  2G2  fr. 

Les  actions  des  Tramways  de,  V Est-Parisien  s'ins- 
criv(-nt  à  537  fr.  à  terme,  contre  535  fr.,  et  à  542  fr. 
au  comptant,  contre  540  fr.  La  ligne  de  Bonneuil- 
Concorde,  qui  fait  partie  du  réseau  de  cette  Compagnie, 
sera  ouverte  sous  peu  à  l'exploitation.  A  la  date  du 

24  courant,  une  voiture  d'essai  a  parcouru  le  trajet 
compris  entre  le  pont  de  Créteil  et  le  pont  de  la  Con- 
corde. Cet  essai  a  eu  lieu  dans  les  meilleures  condi- 
tions, aussi  bien  sur  la  partie  de  la  ligne  fonctionnant 
au  moyen  du  trollej'  aérien  que  sur  celle  pourvue  du 
système  Diatto.  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  402  fr.  à  terme  et  401  fr.  au  comptant, 
■contre  382  fr.  et  38'i  fr.  jeudi  dernier. 

Les  actions  des  Tramways  de  Paris  et  du  Départe- 
ment de  la  Seine  sont  de  nouveau  recherchées  à 
799  fr.  ;  nous  croyons  savoir  que  les  recettes  du  mois 
d'août  ne  sont  pas  moins  satisfaisantes  que  celles  des 
deux  mois  précédents  ;  on  se  souvient  que  ceux-ci  ont 
laissé  une  plus-value  atteignant  153.000  fr.,  et  cette 
progression  a  toute  chance,  non  seulement  de  se  main- 
tenir, mais  encore  de  s'accentuer  jusqu'à  la  fin  de 
l'exercice. 

Les  actions  Phosphates  du  Dyr  clôturent  à  142  fr.  ; 
Obligations  4  1  /2  0/0,  480  fr. 

La  Société  Métallurgique  de  l'Oural-Volga  se  re- 
trouve à  120  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  actifs. 

La  Pente  Brésilienne  i  0/0  18S9,  qui  avait  pro- 
gressé à  66  fr.  50,  conserve  ce  cours;  Emprunt  de 
Minas-Geraès,  374  fr.,  contre  373  ^r. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  clôturait,  il  y  a 
huit  jours,  à  72  fr.  60,  est  montée  a  73  25,  pour  rester 
à  72  fr.  95. 

La  Rente  Italienne,  qui  s'était  élevée  à  93  fr.  45, 
gagne  en  :ore  40  centimes  à  93  fr.  85. 

La  Rente  Portugutise  3  0/0  est  plutôt  calme,  à 
23  fr.  45. 

Les  Fonds  Russes  sont  légèrement  irréguliers.  Le 
rapport  provisoire  du  Ministère  des  finances  de  Russie 
établit  que  les  recettes  ordinaires  du  Trésor,  pendant 
les  quatre  premiers  mois  de  l'année,  se  sont  élevées  à 
494.359.000  roubles,  soit  18.746  000  roubles  de  plus 
qu'en  1899,  et  les  dépenses  ordinaires  à  471  Oll.OCO 
roubles,  ou  45.225.0'  0  de  plus.  Les  recettes  extraordi- 
naires ont  porté  sur  596  millions  de  roubles,  soit  83  mil- 
lions 833.000  roubles  de  moins,  et  les  dépenses  ex- 
traordinaires sur  54.911.000  roubles,  ou  24.191.000  rou- 
bles de  moins  que  l'année  passée,  même  période.  Le 
Russe  3  0/0  1891-1894,  cote  85  fr.  10  contre  85  fr.  ; 
Russe  3  0/0  1896,  84  fr.  55,  presque  sans  change- 
ment ;  Consolidés  et  2'^^  Séries,  plus  hésitants  à 
99  fr.  15,  contre  99  fr.  45. 

Les  SérJes  Ottomanes  sont  plus  hésitantes.  La 
Série  B,  qui  clôturait  à  47  fr  ,  reste  à  47  fr.  35  ;  Série  C, 

25  fr.  75,  contre  25  fr.  95  ;  Série  I),  23  fr.  30  per- 
dant 12  1/2  centimes. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  est 
calme  à  445  fr.  ;  Banque  Ottomane,  535  fr.  à  teime, 
contre  540  fr.  Les  deux  succursales  créées  par  elle 
récemment  à  Sivas  et  à  Cortamboul  avait  spécialement 
pour  but  d'aider  le  Gouvernement  ottoman  dans  l'en- 
caissement des  revenus  des  provinces,  mais  la  Banque 
compte  en  faire,  avec  le  temps,  d'importantes  agences 
commerciales.  Il  en  sera  certainement  de  même  de 
l'agence  de  Kara-Kissas,  ouverte  récemment.  Robinson 
South  African  Banking,  85  fr.,  contre  82  fr. 

Le  Rio-Tintoa  encore  été  mouvementé.  Il  se  retrouve 
1.457  fr.,  contre  1.450  fr.  La  Sosnoicice  a  de  nouveau 


franchi  le  cours  rond  de  2.000  fr.,  mais  par  suite  de 
réalisations,  elle  ne  finit  pas  au  plus  haut.  Cours  de 
clôture,  2.602  fr.,  contre  2.595  fr.  jeudi  dernier.  Wagons- 
Lits,  541  fr.  au  comptant,  contre  545  fr.  et  540  fr.  à 
terme.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  1er  janvier 
au  10  août  1900,  se  chiffrent  par  7.933.984  fr.,  soit  en 
augmentation  de  1.136.166  fr.  sur  la  période  correspon- 
dante de  1899. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  eu 
un  très  bon  marché  cette  semaine.  Les  Andalous  res- 
tent à  315  fr.,  contre  290  fr.;  Sarag-os^e,  305  fr.,  gagnant 
19  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  205  fr.,  contre  194  fr.  Il  a 
été  présenté,  jusqu'à  ce  jour,  pour  l'estampillage, 
950.000  obligations.  On  considère  comme  certain  l'es- 
tampillage, au  15  septembre,  des  1.118.000  titres  néces- 
saires pour  l'homologation  du  convenio.  Les  retarda- 
taires doivent,  dans  leur  intérêt  même,  se  hâter  de 
remplir  la  formalité  de  cet  estampillage. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  très  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique-Constantinople  restent  à  276  fr.  Obligations 
4  O  C  Anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  sans  affaires  ;  Obligations  4  0/0  nou- 
velles {Série  1896),  346  fr.  les  unités.  Un  iradé  impé- 
rial vient  d'être  promulgué,  à  Constantinople,  ordon- 
nant d'accueillir  favorablement,  sous  réserve  des  inté- 
rêts de  l'Empire,  la  demande  concernant  le  raccorde- 
ment du  Chemin  de  fer  de  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longement avec  la  ligne  d'Anatolie. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


L'approche  de  la  liquidation  n'a  pas  eu  d'influence  sur  ce 
marrhé,  qui  est  resté  très  calme  et  en  tendance  généralement 
un  peu  moins  favorable. 

La  Rente  Brésilienne  5  OjO  est  à  73  60.  Le  Cape  Copper, 
qui  était  revenu  à  157  fr.  50,  a  passé  à  159  fr.;  Tharsis,  225 
francs,  contre  226  fr.  Actions  Kertch,  plus  lourde  à  655  fr. 

La  Iluanchaca,  que  nous  laissions  à  144  fr.,  est  revenue  à 
ISS  fr.  50;  Chemins  Ottomans,  110  fr.  50,  contre  112  fr.; 
Laurium  Grec,  87  fr.,  perdant  5  fr. 

La  Dnéprovienne.  qui  clôturait  à  3.470  fr.,  gapne  30  fr.  à 
3.500  fr.  :  Usine  de  Briansk,  841  fr.  25,  contre 838  fr.  ;  actions 
de  la  Société  ImmobUière  et  Commerciale  de  Vichy,  an 
même  cours  de  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  l'Expo- 
sition, 40  fr.;  Tramvcays  Electriques  de  Vanves  à  Paris, 
84  fr.,  gagnant  3  fr. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  finissent 
demandées  à  102  fr.  Actions  do  l'Hôtel  de  Paris,  à  Monte- 
Carlo,  recherchées  k  h- .  Cette  Société  adonné,  en  1897 
et  en  1898,  des  dividendes  de  55  fr.  L'année  dernière,  elle  a 
encore  distri])ué  50  fr.,  bien  que  la  Côte  d'Azur  fût.  à  cette 
époque,  privée  d'une  grande  partie  de  sa  clientèle  anglaise 
j)ar  suite  de  la  guerre  sud-africaine.  Actuellement,  la  clientèle 
revient,  et  on  prévoit,  pour  la  saison  prochaine,  une  grande 
affluence  d'étrangers  retour  de  l'Exposition. 

Cette  affluence  se  produira  dès  les  mois  de  septembre,  oc- 
tobre et  novembre,  mois  pendant  lesquels  tous  les  hôtels  de 
Monte-Carlo  sont  fermés,  à  l'exception  de  VHôlel  de  Paris,  à 
Monte-Carlo. 

Ajoutons  que  cet  hôtel  n  le  monopole  et  le  privilège  de  tout 
ce  qui  concerne  la  boisson  et  la  nourriture  dans  les  établis- 
sements dépendant  du  Casino.  Il  y  a  là  les  éléments  d'un 
fort  développement  de  la  prospérité  actuelle.  N'oublions  pas 
que  le  revenu  de  ce  titre  ressort  à  tout  près  de  6  0/0,  alors 
que  le  taux  de  capitalisation  des  entreprises  similaires  n'est 
guère  que  de  4  à  4  1/4  0/0. 


VALEURS  EN  BANQUE 


.Mliines.  act  

Brésil  5  %■.  

lIot.l>;ir.M.-Cnrlo 
Cpr.M(inaco(partsi 
Ch.  OUn:nans,nb.. 
Br;issci'.  Zimiiiei'. 
G.Mc'f.MidiRussi' 
Dnié|irovienne  . . . 

DimcU  

Douliowala-Balka 
Haul- Volga  


•33  août 

30  août 

475  .. 

475  . 

"14  .. 

73  60 

865  .. 

.. 

3550  . 

3490 

112  .. 

110  50 

m  .. 

100  .. 

705  .. 

700  . 

3470  . 

3SU0  .. 

1000  .. 

920  .. 

1975  .. 

1965  .. 

140  .. 

145  .. 

Hiila-Bankowa. . . 
Lnurium  (irec  . . . 
Omnium  Russe . . 
FUi(;ues  IjUinicrc. 

l'iiiiijiibaud  

Sud  Russe  (î'oudc) 

Tharsis  

Usines  Briansk.. . 

Usines  ClifT  

Vieille-Montatine. 
Volfia-Vichcralib 


3.3  août 
4540  .. 
92  .. 

627  .. 
1010  .. 

360  .. 

850  .. 

226  .. 

818  .. 
1450  .. 

76o  .. 

200  .. 


30  août 
46C0  .. 
87 

6-27  .. 
990  .. 
.J60  .. 
8o0  .. 
225  .. 
841  25 
1430  .. 
735  .. 
182  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sv.r  la  Couverture  jaune 
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L'ECONOÎMISTE  liUIlOl'lÔEN.  —  France 


REVUE  COMMERCIALE 


30  août  1900. 

Cctlo  semaine,  nous  avons  eu  do  nouvelles  averses,  (jui  ont 
été  fort  bien  accueillies  par  la  culture.  Les  betteraves  ont  lar- 
gement profité  de  l'humidité,  mais  la  récolte  n'en  reste  pas 
moins  eu  retard.  La  situation  des  pommes  de  terre,  pour  les 
semences  tardives,  inspire  toujours  de  grandes  inquiétudes. 

En  ce  <iui  concerne  le  blé,  les  battages  se  poursuivent  ac- 
tivement, mais  les  avis  sont  si  peu  précis  et  tellement  difl'é- 
rents,  qu'il  est  impossible  de  se  faire  une  idée  tant  soit  peu 
exacte  du  rendement.  (Juelqucs-uns  prétendent  que  la  pro- 
duction n'atteindra  pas  100  millions  d'hectolitres.  Cette  éva- 
luation nous  parait  par  trop  pessimiste. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

30  août 

1900 

1900 

1900 

190C 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  62 

20  37 

19  87 

20  12 

19  87 

16  59 

17  05 

16  59 

16  29 

16  69 

17  .. 

16  75 

16  75 

16  62 

10  87 

16  33 

16  82 

16  94 

16  59 

16  71 

Buda-Pesth  

15  87 

16  48 

16  33 

16  10 

16  12 

14  85 

14  70 

14  35 

13  98 

14  20 

15  35 

15  65 

15  27 

14  92 

15  17 

On  aurait  pu  croire,  il  y  a  quelque?  jours,  que  les  déten- 
teurs commençaient  à  se  rendre  compte  que  Ig  seul  moyen 
d'enrayer  la  mévente  des  blés  était  de  limiter  leurs  offres. 
Les  vendeurs  étaient,  en  effet,  moins  empressés  et  les  cours 
semblaient,  par  suite,  devoir  s'améliorer.  Malheureusement, 
la  prudente  réserve  observée  par  les  détenteurs  n'a  eu  qu'une 
durée  éphémère  et  les  offres  sont  à  nouveau  importantes  ; 
malgré  une  demande  assez  bonne,  la  tendance  est  loui'de.  On 
a  coté  en  clôture  : 

16  août 

19  87 

20  12 
20  37 

20  62 

21  37 

Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est 
toujours  difficile  en  boulangerie.  Les  cours  ne  vnrient  pas; 
la  marque  de  Gorbeil  reste  à  29  fr.  50,  comme  la  semaine 
dernière.  On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

16  août     23  août     30  août 


Courant  

Septembre  

Septembre-Octob. 

4  derniers   

4  de  novembre. . . 


23  août 
20  12 
20  37 
20  50 

20  87 

21  37 


30  août 
19  87 

19  87 

20  12 

20  37 

21  12 


Marques  de  choix... 
Premières  marques. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62- 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce,  les  acheteurs  sont 
peu  nombreux,  les  off'res  sont  suivies  et  la  tendance  lourde. 
Les  cours  de  clôture  de  la  farine  fleur  sont  les  suivants  : 

16  août      23  août      30  août 

Gourant   25  62         26  12         2ô  62 

Septembre   26  12         26  37         25  87 

Septembre-Octob      26  87         26.50         26  12 

4  derniers   26  75         26  87         26  37 

4  de  novembre. . .       27  62         27  62         27  37 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles.  On  a  coté  en  clôture  : 

IG  août  23  août  30  août 

14  25  14  50  14  .. 

14  25  14  50  14  37 

14  25  14  75  14  &0 

14  50  14  87  14  75 

14  87  15  12  15  87 

Avoine.  —  Pour  les  avoines  de  la  dernière  récolte  la  qua- 
lité est  tri  s  variable  et  le  poids  spécifique  très  irrégulier.  Les 
transactions  sont  peu  importantes  et  la  tendance  est  calme. 
On  a  coté  en  clôture  : 

16  août      23  aoûL      £()  août 

17  62  17  37  17  25 
17  12  17  12  17  12 
17  12         17  12         17  12 

17  12  17  12  17  12 
17  37         17  37         17  37 


Gourant  

Septembre  

Sept. -Octobre. . , 

4  derniers  

4  de  Novembre. 


Gourant  

Sei>tembre  

Sept. -Octobre  . . 

4  derniers  

4  de  Novembre. 


Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  sont  très  calmes.  Le 
disponible  est  à  ô6  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

Huile  de  Lin. —  On  lit  dans  le  Bulletin  des  Halles: 

«  Parmi  les  pays  exportateurs  ([ui  nous  ap])rovisionnent 

habituellement,   nous  ne  pouvons  guère  compter  que  sur 

quatre  contrées  : 
Los  Indes,  dont  la  production  ne  dépasse  pas  80  0/0  de  la 

normale  : 

V Argentine,  où  la  récolte  est  à  pou  près  épuisée; 
La  Russie,  '[ui  ne  compte  que  sur  un  rendement  à  peine 
moyen  ; 

Les  Etats-Unis,  qui,  par  suite  d'une  forte  augmentation 
d'acréatre,  espèrent  obtenir  un  excédent  appréciable. 

Les  Etats-Unis  seront  donc  seuls,  d'ici  le  l  "  janvier,  date 
des  expéditions  de  la  récolte  argentine,  pour  combler  le  défi- 
cit des  Indes.  Pourront-ils  remplir  ce  rôle?  C'est  peu  proba- 
ble, car,  joints  au  Canada,  ils  n'ont  pu  fournir  à  l'Europe, 
en  1899-1900,  que  344.000  quarters  et  même,  en  admettant 
une  exportation  de  500.000  quarters  pour  1900-1901,  soit 
150.000  de  ])lus,  ce  dernier  excédent  ne  suffirait  pas.  Les  en- 
vois des  Indes  se  restreignent,  en  eflel,  de  plus  en  plus  et 
leur  total,  depuis  le  1"  avril,  montre  déjà,  sur  l'an  dernier, 
un  déficit  de  près  de  275.000  quarters.  » 

Malgré  une  demande  assez  suivie,  les  cours  ont  rétro- 
gradé, cette  semaine.  Le  disponible  est  à  79  fr.  25,  contre 
80  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  8 

Londres  

4  nvers  

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New-York.. . 


2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

.30  août 

1900 

lyoo 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

34  50 

84  .. 

31  50 

30  50 

30  50 

28  95 

28  77 

29  13 

29  .. 

29  47 

29  .. 

28  77 

28  75 

28  62 

29  .. 

29  80 

28  99 

28  86 

29  12 

29  68 

31  44 

31  44 

31  18 

31  08 

30  03 

29  80 

29  25 

29  .. 

29  55 

30  50 

49  95 

49  13 

49  24 

49  2i 

49  24 

Grâce  à  des  averses  fréquentes,  la  situation  de  la  récolte 
s'est  améliorée;  mais  dans  beaucoup  dq  rayons  la  pluie  est 
tombée  en  quantité  tout  à  fait  insuffisante.  En  général,  le 
poids  des  racines  parait  toujours  en  retard.  Il  y  a  des  zones 
favorisées  où  il  est  assez  satisfaisant. 

he  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  prosentant,  au  15 
août,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  œuvre,  le  rendement 
des  iDetteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  depuis  le 
1"  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici  le  résu- 
mé de  ce  tableau,'  comparativement  à  celui,  même  période, 
de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  août 


Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  ràpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  rafliné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets.   — 


1898-1899 
1 

344 
23.198 
6.105.020 
•  473.185 

589.034 
85.866 
25.870 


1899-1900 
1 
» 

339 
26.226 
7.394.475 
578.071 

696.256 
96.856 
27.990 

700.770  821.102 


Rendements  %de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées   Tonnes. 

Rendement  %  en  mélasse  , . 


11.47 
8.0 
1.43 
231.598 
a.79 


11.10 
8.0 
1  39 
288.924 
3.84 


D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne  en 
cours,  soit  septembre  à  juillet  inclus,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité    18 

Quantités  produites   Kilos 

Consommation   — 

Exportation   — 

Sorties  dos  entrepôts   — 

Sorties  à  destination  de  la  brasserie   — 

Total  des  quantités  expédiées  


3ô. 408. 074 

—  24.591.305 

—  662.373 

—  1.799.776 

—  5.643.769 

—  32.697.223 
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Sur  le  marché  de  Paris,  les  affaires  ont  été  peu  actives 
celte  semaine.  Les  cours  du  terme  se  sont  un  peu  améliorés  : 

16  août   23  août   30  août 


Blanc  n»  3  : 

Gourant   33  31 

Septembre   30  75 

4  d'octobre   29  . . 

4  premiers   29  50 

Roux  88°  disponible   31  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  108  50 


30  75 
30  06 

28  56 

29  06 

30  10 
106  50 


30  68 
30  37 

28  t.2 

29  12 

30  50 
lOG  50 


Alcool.  —  Les  affaires  ont  été  peu  actives  cette  semaine; 
pour  vendre,  les  détentrurs  ont  dû  faire  des  concessions.  Le 
disponible  est  à  34  fr.  25,  contre  34  fr.  75  il  y  a  huit  jours. 


Vins.  —  Dans  la  plupart  des  vignobles,  la  véraison  et  la 
maturation  se  poursuivent  dans  de  bonnes  conditions. 

Dans  le  Midi,  la  liquidation  de  l'ancien  stock  se  continue 
péniblement.  Quelques  ventes  sont  signalées  à  7  et  8  francs 
l'hectolitre. 

A  Bercy,  les  acheteurs  se  font  de  plus  en  plus  rares  et  il 
faut  attendre  maintenant  l'arrivée  des  vins  nouveaux  pour 
qu'une  reprise  se  manifeste  sur  le  marché.  Cependant,  les 
affaires  en  détail  restent  assez  régulières  et  les  livraisons 
s'opèrent  normalement. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d"    )  le  kil. 


2  août 
1900 


Fr. 
140  .. 


4  65 
4  32 


9  août 
1900 


Fr. 

148  50 


4  70 
4  40 


16  août 
1900 


Fr. 

146  50 


4  72 
4  72 


23  août 
1900 


Fr. 
132  .. 


4  35 
4  23 


30  août 
1900 


Fr. 
114  .. 

â 


On  procède  en  ce  moment,  dit  le  Temps,  à  la  liquidation 
des  opérations  engagées  depuis  six  mois  sur  le  marché  à 
terme  des  laines  peignées  à  Roubaix-Tourcoiiig. 

On  sait  comment  fonctionne  la  Caisse  de  liquidation  de  ce 
marché,  fondée  en  U88.  Une  d  s  principales  conditions  im- 
posées aux  adhérents  était  la  suivante  : 

Chaque  acheteur  et  vendeur  d'une  filière  (.l.dOO  kilogram- 
mes) devait  verser  à  la  (laisse  de  liquidalicn  une  garantie  de 
l.OCO  fr.  pour  couvrir  la  Caisse  contre  les  risques  de  hausse 
et  de  baisse  du  commencement  de  l'opération  au  jour  de 
l'échéance.  En  outre,  suivant  les  mouvements  de  hausse  ou 
de  baisse,  la  caisse  était  en  droit  de  réclamer  à  l'acheteur  ou 
au  vendeur  les  ditrérences  de  5  et  10  centimes,  au  fur  et  à 
mesure  des  variations  du  marché. 

En  cas  de  non-exécution,  la  ou  les  litières  étaient  vendues 
immédiatement  pour  le  compte  du  non-exécutant,  et  au  cours 
du  jour. 

Cela  réduisait  à  peu  près  à  néant  les  risques  de  la  Caisse 
de  liquidation 

En  janvier  dernier,  en  raison  des  grands  mouvements  que 
subissaient  les  cours  depuis  quelques  mois,  le  chiffre  de  la 
garantie  par  filière  fut  porté  à  2.000  fr. 

Or  il  vient  d'être  constaté  que  cela  ne  suffisait  pas  encore. 
Il  s'est  produit  dans  les  cours  du  15  au  25  août,  c'est-à-dire 
en  dix  jours,  une  baisse  de  60  centimes  par  kilo.  Plusieurs 
grosses  maisons  ne  pouvant  payer  leurs  différences,  ont  dû 
réunir  leurs  créanciers,  et  la  Caisse  de  liquidation  va  subir 
de  ce  fait  une  très  grosse  perte. 

Vis-à-vis  de  cette  situation,  la  Caisse  de  liquidation,  qui 
avait  décidé  qu'à  dater  du  28  août  la  garantie  pour  chaque 
opération  de  vente  ou  d'achat  serait  fixée  à  3.000  fr.,  vient  de 
porter  ce  chiffre  à  10.000  fr.  ;  en  outre,  toute  opération  de 
vente  ou  d'achat  qui  ne  se  résoudra  pas  par  une  livraison 
ou  une  prise  de  livraison,  sera  frappée  d'une  taxe  de  5  cen- 
times au  kilo,  soit  250  fr. 

L'avis  suivant  a  été  affiché  en  Bourse  : 

«  Par  délibération  du  Conseil,  en  date  du  28  août,  à  partir 
de  la  Bourse  de  onze  heures,  toute  vente  nouvelle  à  décou- 
vert ne  sera  enregistrée  que  contre  le  versement  d'un  déposit 
de  dix  mille  francs.  Au  cas  où  le  versement  de  ce  déposit  ne 
serait  pas  fait  le  lendemain  avant  midi,  une  amende  de  deux 
mille  francs  par  filière  sera  appliquée  a  i  vendeur.  Toute  vente 
en  couverture  ou  tout  achat  quelconque  reste  sous  l'empire 
de  l'ancien  règlement.  » 

Les  conséquences  de  cette  affiche  se  sont  produites  immé- 
(•iatement.  Aucune  affaire  n'a  été  traitée  et  la  cote  même  a 
été  suspendue. 


S'il  n'y  a  pas  eu  de  cote  à  Tourcoing  mardi,  il  y  en  a 
eu  à  Anvers,  oû  la  cote  moyenne  depuis  un  an  a  toujours  été 
de  15  centimes  en  dessous  de  celle  de  Roubaix-Tourcoing. 

Or,  il  s'est  traité  à  Anvers  un  million  de  kilogrammes,  le 
cours  le  plus  haut  a  été  de  3  fr.  675  et  le  plus  bas  3  fr.  55,  ce 
qui  fait  pour  Roubaix-Tourcoing  du  3  fr.  75,  soit  une  baisse 
de  1  fr.  25  depuis  le  15  août. 

Tout  le  monde  industriel  est  aux  abois,  filateurs,  tisseurs, 
teinturiers,  apprêteurs,  fabricants  qui  doivent  travailler  du 
fil  et  du  tissu  avec  des  matières  payées  5  fr.  le  kilogramme 
en  moyenne. 

Il  en  résulte  forcément  du  chômage  dans  toutes  les  bran- 
ches de  l'industi  ie.  Cela  était  du  reste  à  prévoir.  Rien  de  plus 
éloquent  que  des  chiffres. 

On  a  traité  sur  le  marché  du  terme,  entre  le  1"  juin  et  le 
31  décembre  1899,  20  millions  de  kilogrammes,  valant  125 
millions. 

On  a  fait,  du  1"  janvier  au  30  juin  1900,  55  millions  de 
klogrammes,  valant  300  millions. 

Or,  pour  alimenter  les  usines  de  Roubaix  et  de  Tourcoing, 
il  faut  tout  au  plus,  en  un  an,  10  millions  de  kilogrammes  de 
laines  ;  il  reste  donc  05  millions  de  kilogrammes  qui  représen- 
tent les  mouvements  de  la  spéculation. 

Il  s'est  fait  des  opérations  à  terme  hier  matin,  mais  seuls 
les  courtiers  savent  à  quoi  s'en  tenir. 

Les  présidents  des  Chambres  de  Commfrce  de  Roubaix  et 
Tourcoing  ont  décidé  que  la  cote  ne  serait  plus  communiquée 
aux  journaux. 

On  dit  que  ce  qui  s'est  traité  ce  matin  a  été  fait  à  des  cours 
variant  entre  3  fr.  75  et  4  francs. 

La  Caisse  de  liquidation  va  installer  le  terme  sur  les  laines 
brutes.  Voici  la  communication  faite  aux  négociants  par 
cette  Caisse  : 

Opérations  sur  la  laine  brute 

«  A  partir  du  1"'  septembre,  la  Caisse  de  liquidation  de 
Roul)aix-Tourcoing  enregistrera  des  opérations  à  terme  sur 
les  laines  brutes.  Les  laines  devront  être  déposées  avant  ex- 
pertise aux  magasins  généraux.  Les  opérations  seri-nt  traitées 
sur  l'équivalence  d'un  type  Buenos-Ayres  de  ([ualité  courante, 
genre  du  Havre,  sur  la  base  de  30  0/0  de  rendement  (cœur  et 
blousses)  Les  livraisons  pourront  s'efffctucr  en  laines  mères 
en  suint  provenant  de  la  Plaia,  de  l'Uruguay,  de  l'Australie 
et  du  Gap,  expertisées  à  l'équivalence  du  type  Buenos  Ayres 
ci  dessus,  à  l'exclusion  des  laines  de  ventres  et  d'agneaux. 

La  filière  se  composera  de  20.000  kilos,  quel  que  soit  le 
nombre  de  balles  et  marqués  d'origines.  Elle  ne  peut  com- 
prendre plus  de  quatre  marques  et  n'être  composée  qu'avec 
une  laine  de  même  essence,  soit  Buenos-Ayres.  soit  Monte- 
video, soit  Australie,  soit  (^ap.  Elle  ne  peut  avoir  de  durée 
en  dehors  de  la  campagne  comprenant  la  période  du  1" 
mars  à  fin  février  de  l'année  suivante,  quelle  que  soit  la 
date  du  certificat  d'expertise. 

Le  prix  sera  coté  aux  100  kil.,  au  comptant,  sans  escompte.  » 

Telles  sont,  en  résumé,  les  jirincipales  conditions  des  opé- 
rations à  terme  sur  les  laines  brutes,  qui  pourront  s'effec- 
tuer à  partir  du  1"  septembre. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


2  noùt 

9  a  où 

10  a.i 

fit 

53  août 

30  août 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

i  sh. 

d. 

i  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

74  3 

a 

74  . 

73  15 

72   7  6 

72  17  6 

74  7 

6 

74  5 

74  5 

73  ,.  , 

73  11  3 

144  . 

144  12 

0 

142  . 

138  ..  - 

135  5  . 

137  10 

137  10 

1.3(1  . 

134  . 

134  5  . 

18  3 

9 

18  2 

6 

18  2 

6 

17  16  3 

17  18  9 

17  16 

3 

17  16 

3 

1"  16 

8 

17  8  9 

17  13  1 

19  8 

9 

19  8 

9 

19  11 

3 

19  11  3 

19  1  3 

72 

•1 

73 

1 

7,3 

2 

73  6 

75  6 

72 

1 

73 

73 

3 

70  11 

72  2 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois. . . . 
Plomb  anglais  :di3p. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (2ô  août)  sont  les  sui- 
vants :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  185  fr.  25,  contre 
18(;  fr.  75;  Chili  1"'  marques,  190  fr.  ..,  contre  191  fr.  25; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  193  fr.  25,  contre  195  fr,  25; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr.  50,  sans 
changement;  étain  Banka,  370  fr.,  contre  377  fr.  50  ;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  contre  49  fr.  75. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé   100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  no  3  100  kil. 

—    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif  

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fut  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ord  in.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  loO  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  I"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kiJ, 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   - 

Crédit  Lyonnais  - 

Banq.de ParisetPays-Bas. .  - 

Compagnie  du  Nord  - 

—        P.-L.-M   - 

Suez   - 


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers. 
Compte  courant  du  Trésor  


ErCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagnt 

—  — d'Autr-Hongric 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie.. , 

—  aux  Banques  Suisses, 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉIRISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  Ter  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  fie  Jeudi). 


28 

5 

12 

19 

20 

2 

9 

16 

23 

30 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

.Juin 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

Juillet 

Août 

Aoiil 

Août 

Aofit 

Août 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

27  29 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

28  37 

27  87 

27  12 

25  62 

25  62 

25  62 

26  37 

25  62 

26  12 

25  62  l 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

30  37 

30  37 

30  37 

29  87 

29  37 

29  37 

28  S7 

28  87 

28  87 

28  87 

29  93 

29  08 

36  57 

37  94 

29  54 

31  » 

31  » 

31  » 

30  50 

30  » 

30  » 

29  30 

29  50 

29  50 

29  30 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

20  87 

20  87 

20  62 

19  87 

19  62 

19  62 

20  37 

19  87 

20  12 

19  87 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  25 

15  » 

14  25 

14  23 

14  » 

13  75 

14  12 

14  25 

14  50 

14  .. 

15  66 

15  04 

16  73 

19  53 

17  06 


17  37 

17  12 

17  37 

17  87 

17  87 

17  37 

17  50 

17  62 

17  37 

17  23 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  25 

1  12 

1  23 

1  18 

1  20 

1  17 

1  13 

1  13 

1  17 

1  19 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  60 

1  57 

1  60 

1  60 

1  60 

1  71 

1  70 

1  70 

1  75 

1  70 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  76 

1  62 

1  61 

1  61 

1  60 

1  60 

1  71 

1  71 

1  67 

1  67 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  45 

1  44 

1  42 

1  39 

1  42 

1  44 

1  48 

1  50 

1  46 

1  46 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

35  18 

35  68 

35  93 

36  68 

38  50 

36  62 

35  93 

33  31 

30  73 

30  68 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

105  10 

105  30 

105  50 

105  50 

103  50 

108  SO 

108  30 

108  50 

108  50 

106  30 

105  50 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  74 

33  » 

34  50 

35  23 

34  75 

36  » 

35  23 

36  » 

35  75 

34  75 

34  23 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

27  50 

27  50 

27  30 

27  30 

27  » 

52  29 

55  35 

57  43 

53  75 

51  32 

66  25 

67  » 

67  23 

67  25 

66  73 

66  75 

67  » 

67  » 

66  » 

66  » 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

31  31 

79  50 

83  23 

82  30 

83  .. 

81  75 

80  50 

80  » 

80  30 

80  23 

79  23 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

63 

64  » 

64  30 

64  50 

64  50 

t$4  30 

64  50 

64  50 

64  50 

63  » 

121  25 

140.  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  30 

132  30 

132  50 

132  50 

»  » 

»  » 

»  » 

»  » 

170  » 

170  » 

17o  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

»  » 

»  » 

»  » 

»  » 

»  n 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  >• 

180  » 

180  » 

180  « 

180  » 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

63  75 

69  37 

68  » 

67  87 

66  75 

62  37 

39  62 

65  12 

66  12 

66  » 

115  50 

123  » 

113  25 

123  50 

147  50 

130  » 

153  » 

143  50 

146  » 

146  » 

148  30 

146  50 

132  » 

114  .. 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

33  54 

47  75 

52  50 

51  23 

55  50 

53  25 

51  75 

51  » 

50  50 

48  50 

49  75 

H3  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  64 

181  75 

185  » 

183  30 

186  23 

189  » 

189  » 

191  23 

192  50 

191  23 

190  » 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

330  90 

369  » 

371  » 

363  » 

373  30 

372  » 

376  » 

377  50 

377  50 

377  50 

370  » 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

467  » 

493  » 

476  » 

472  » 

482  » 

478  » 

478  » 

489  » 

481  » 

469  » 

14  25 

14  75 

15  50 

16  50 

22  68 

28  » 

27  » 

26  » 

26  » 

2(;  23 

26  » 

26  » 

26  » 

26  50 

26  50 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

24  » 

23  » 

22  » 

22  » 

22  50 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  20 

99  47 

99  97 

99  62 

—  

99  90 

100  25 

100  25 

106  47 

100  62 

100  72 

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

101  90 

101  77 

102  40 

102  20 

102  47 

101  80 

101  97 

102  20 

102  23 

102  22 

3671 

3597 

3692 

3567 

4.070 

39.Ï5 

3995 

4010 

4025 

4003 

3930 

39S0 

3990 

3995 

3980 

868 

660 

679 

680 

728 

680 

>' 

661 

660 

630 

633 

639 

670 

630 

651 

812 

777 

776 

847 

945 

10.52 

1020 

1045 

1034 

1038 

1070 

1060 

1092 

1104 

1120 

804 

813 

851 

935 

1 .053 

1120 

1035 

1045 

1030 

1028 

1038 

1037 

1063 

1104 

1130 

1804 

1805 

1945 

2119 

2.133 

2403 

2270 

2315 

2299 

2283 

2295 

2310 

2323 

2342 

2320 

1475 

1565 

1757 

1915 

1 . 890 

1820 

1780 

1820 

1810 

1801 

1815 

1824 

1838 

1843 

1840 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3340 

3430 

3467 

3430 

3422 

3458 

3465 

3477 

352J 

3520 

Million 

Million 

\f  i  1 1  inn 

Million 

Million 

IVf  i  1 1  i  n  n 

iVlllllOU 

IVf il  t  1  /Ml 
ivl  1 1  i  1 U 11 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.820 

3.946 

4.067 

4.0'30 

4.008 

3.972 

4.039 

3.961 

3.946 

3.898 

3.956 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.113 

2.149 

2.154 

2.173 

2.183 

2.209 

2.232 

2.234 

2.248 

2.2.30 

1.244 

1.244 

1.222 

1.225 

1.19G 

1.147 

1.143 

1.140 

1.141 

1.140 

1.135 

1.138 

1.134 

1.137 

1.136 

544 

693 

730 

798 

828 

834 

815 

814 

834 

746 

874 

708 

691 

699 

790 

312 

364 

358 

391 

444 

305 

.527  - 

492 

493 

491 

543 

498 

497 

494 

492 

547 

566 

492 

491 

477 

617 

530 

490 

336 

488 

463 

512 

482 

323 

558 

202 

237 

221 

252 

207 

266 

222 

24() 

234 

294 

289 

31 0 

321 

332 

348 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  >. 

3  » 

3  » 

3  » 

3  >. 

3  » 

3  » 

3  » 

3  « 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.73 

3  » 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 

i  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

3.04 

5  50 

5  50 

5.50 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4  50 

4  50 

4.50 

4  50 

4  30 

4  30 

4  30 

4  30- 

4  50 

4  50 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  . 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.73 

3.58 

3  50 

3  50 

3.50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

5  )) 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

6.05 

5.87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

5.50 

5  30 

5  50 

5  50 

5  .30 

5  30 

5  50 

5  50 

3.26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

4  30 

4  30 

4.50 

4  50 

4.30 

4  30 

4  50 

4  30 

4  50 

4  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

15.896 

14.585 

13.254 

14.975 

14.992 

14.375 

14.958 

14.890 

14.823 

14.801 

li.817 

14.810 

14.961 

14.681 

14.643 

7.611 

7.95.3 

8.746 

8.160 

7.850 

8.474 

8.379 

8.347 

8.360 

8.394 

8.442 

8.406 

8.380 

8.466 

8.. 336 

2.635 

2.578 

2.546 

2.636 

2.583 

2.699 

2.773 

2  767 

2.767 

2.771 

2.76.1 

2.735 

2  747 

2.757 

2.763 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

58,9 

56,0 

56,0 

56,3 

36,7 

56,9 

56,7 

56,0 

57,6 

58,4 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN. 


Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 

Berlin,  27  août  1900. 

Le  Marasme  des  Affaires.  —  Arrël  de  l'Essor  industriel.  —  Le  Marché 
monétaire.  —  Les  Récoltes  en  Prusse.  —  Le  Taux  d'intérêt  des 
Caisses  d'Epargne.  —  Le  Commerce  extérieur. 

A  mesure  que  les  vacances  se  prolongent,  on  voit 
augmenter  le  marasme  général  des  affaires.  Les  incer- 
titudes des  conjonctures  politiques  sont  Lien  pour  quel- 
que chose  dans  cette  situation,  mais  elle  tient  encore 
d'avantaiie  au.\  conditions  économiques  du  pays.  La 
période  de  prospérité  industrielle  et  commerciale  ap- 
proche de  plus  en  plus  de  son  déclin  et  l'activité  pro- 
ductrice des  dernières  années,  la  constitution  de 
nouvelles  Sociétés  industrielles,  les  aui^mentations  de 
capital  des  Sociélés  existantes,  paraissent  n'avoir  eu 
d'autres  résultats  qu'une  surproduction  dont  le  place- 
ment nécessitera  bien  du  temps.  Les  rapports  des 
Bourses  de  commerce  d'Essen  et  de  Breslau  constatent 
la  chose  en  termes  formels. 

Sur  le  marché  financier,  les  transactions  sont  de  plus 
en  plus  rares  et  jamais  on  n'a  constaté  moins  d'initia- 
tive dans  tous  les  autres  domaines  économiques.  Nous 
assistons  à  une  disparition  de  la  confiance  et  de  l'acti- 
vité. Oq  peut  citer,  cette  semaine,  trois  faits  caracté- 
,  risti(|ues  de  cet  état  :  une  ofi're  de  2.000  actions  de  la 
métallurgie  Xrenbergische  Bergwerk  a  fait  iiaisser,  en 
une  séance,  les  cours  de  1.116  à  918  ;  le  rendement  des 
impôts  sur  les  opérations  de  Bourse,  malgré  l'énorme 
augmentation  des  taxes,  n'a  pas  été  dans  ce  mois  de 
juillet  sensiblement  supérieur  à  celui  du  mois  de 
juillet  1899  ;  enfin,  dans  le  i)remier  semestre  de  l'année 
courante,  il  ne  s'est  fondé  que  164  Sociétés  par  actions 
représentant  seulement  217  millions  de  marks.  C'est 
une  très  forte  diminution  sur  les  chiffres  de  la  même 
période  des  deux  années  précédentes  :  le  mouvement 
industriel  est  sur  une  pente  descendante. 

Dans  la  situation  du  marché  monétaire,  on  constate 
une  amélioration  à  laquelle,  à  vrai  dire,  on  ne  prête 
plus  une  très  longue  durée  et  l'on  envisage  déjà,  avec 
une  certaine  appréhension,  l'allluence  des  demandes 
d'argent  dont  septembre  donne  généralement  le  signal. 
Pour  la  liquidation,  on  n'éprouvera  cependant  aucune 
difficulté  et  les  reports  s'opéreront  à  des  taux  relative- 
ment bas.  On  prévoit  que  le  taux  de  l'escompte  restera 
encore  assez  longtemps  sans  changement. 

Mais  la  grande  cause  d'inquiétude  et  de  méfiance 
réside  toujours  dans  la  situation  du  marché  métallur- 
gique. Des  bruits  pessimistes  coui-ent  depuis  une  se- 
maine :  ou  parle  de  diminution  des  prix  de  vente  et  de 
diminution  forcée  de  la  production;  on  parle  d'un  ren- 
dement peu  satisfaisant  du  premier  semestre  pour  la 
Laura  Hutte.  Par  contre,  les  charbonnages  sont  en 
plein  travail  et  en  pleine  prospérité.  Peut-être  y  a-t-il 
quelque  exagération  dans  la  crainte  qu'on  éprouve  au 
sujet  de  l'avenir  des  métallurgies,  et  peut-être  consi- 
dère-t-on  trop  notre  situation  à  travers  celle  qui  est 
faite  aux  métallurgies  américaines,  mais  il  est  incon- 
testable que  cette  méfiance  pxiste  et  pèse  lourdement 
sur  le  ra.arché  dont  elle  paralyse  l'activité  et  l'initiative. 

Le  Ministère  de  l'agriculture  vient  do  publier  un 
rapport  sur  les  récoltes  en  Prusse.  Nous  y  relevons  les 
constatations  suivantes  au  milieu  des  données  établis- 
sant que  l'ensemble  est  celui  d'une  bonne  année  :  le 
fromeat  d'hiver  est  généralement  rentré  dans  de  bon- 
05  conditions.  Le  seigle  d'hiver  n'a  donné,  par  contre, 
qu'im  rendement  très  médiocre  :  les  deux  tiers,  au 
plus,  de  la  «récolte  précédente.  Pour  ce  qui  est  des  lé- 
coltes  d'été,  le  blé  a  souffert  en  divers  endroits  de  la 
chaleur  et  de  la  sécheresse,  mais  est  abondant.  Toute- 
fois, le  rendement  de  l'orge  d'été  est  très  satis- 
faisant. La  récolte  de  l'avoine  sera  aussi  abondante. 
Les  pommes  de  terre  ont  été  peu  favorisées  par  la 
température;  cependant  leur  rendement   sera  celu 


d'une  année  moyenne.  Enfin  les  trèfles  et  les  prairies 
ont  beaucoup  souffert  de  la  grande  chaleur  et  les  pâtu- 
rages ne  seront  que  passables. 

Le  Bureau  de  la  Statistique  vient  de  publier  un 
assez  long  travail  sur  le  service  des  intérêts  des  Caisses 
d'épargne  prussiennes  en  1898.  Il  résulte  de  ce  travail 
que  sur  les  1.2^5  Caisses  d'épargne  du  royaume, 
44  0/0  servaient  un  intérêt  de  3  0/0  et  moins;  que  22 
servaient  un  intérêt  de  3  1/2  0/0  et  plus,  et  34  0/0  un 
intérêt  allant  de  3  0/0  à  3  1/2  0/0.  La  conclusion  de  ce 
rapport  est  que  toutes  les  Caisses  d'épargne  de  Prusse 
seront  bientôt  forcées  d'augmenter  le  taux  de  leur 
intérêt,  à  cause  de  l'élévation  générale  du  taux  de 
l'intérêt  en  Prusse.  En  1898,  les  excédents  d'intérêts 
du  capital  placé  par  les  Caisses  d'épargne  n'a  été  que 
de  0.70  0/0  net,  mais  cette  année  il  sera  de  beaucoup 
supérieur. 

Je  vous  envoie  par  ce  môme  courrier  la  statistique 
du  commerce  extérieur  de  l'Allemagne  pendant  les 
sept  preiniers  mois.  Vous  constaterez  un  arrêt  très 
significatif  dans  les  importations  et  une  augmentation 
assez  considérable  dans  les  exportations.  Presque 
toute  cette  augmentation  provient  de  l'exportation  des 
charbons  qui  a  augmenté  à  elle  seule  de  11  millions 
de  quintaux  métriques  par  rapport  à  l'exportation  da 
la  même  période  de  l'année  précédente. 


Mes  et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social"  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


■23  août 

lii/.lSanùl 

23  août 

890. 044 

f  n.f)02 

85.1.708 

2,"..  125 

-f-  682 

23.039 

11.380 

-  0.838 

16  001 

698.l8ti 

-  O.103 

755.920 

63  821 

-  5.313 

63  825 

4.013 

-  1  r,m 

il  647 

63.fc!)3 

-  8.6â8 

58.037 

120.000 

non  mod. 

120. 000 

30.U00 

non  mod. 

30.000 

1.043.208 

-  30.33.Ï 

1.1)51.162 

532.310 

+  1"2.3S9 

558.59!) 

33. 352 

+  m 

26.416 

• 

1899 


Bil.lSaoïit 


-h  16.455 


409 
727 
fi.  470 
!)  173 
84 
o  221 


non  mod. 
Don  mod. 
-  15.999 
-f-  12  402 
+  408 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


13  mai 
23  .. 
31  » 

7  juin 
15  » 
23 

30  >> 

7  juill 

14  » 
23  » 

31  » 

7  août 

15  .. 
23  » 


c 

O» 

Or 

et  argeni 

Circulatio 

O  «5 

fil 

o 

Portefeuil 

Avances 

Réserve 
de  billet! 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

835 

1.099 

501 

755 

73 

-1-  72 

863 

1  050 

549 

737 

64 

-f  14i 

84-> 

1.091 

547 

771 

74 

-1-  8i 

» 

847 

1  061 

553 

736 

74 

118 

8tiS 

1.046 

613 

743 

76 

+  157 

» 

888 

1.074 

616 

754 

68 

+  143 

822 

1.310 

496 

896 

131 

-  159 

» 

841 

1.212 

SOU 

805 

93 

—  41 

859 

1.147 

5U3 

755 

73 

+  41 

5 

888 

1096 

530 

719 

67 

4-  121 

» 

860 

1.122 

486 

738 

71 

-f  70 

» 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1-  98 

• 

872 

1.074 

51.J 

-m 

69 

+  131 

» 

890 

1.043 

532 

698 

64 

-i-  177 

Le  Commerce  extérieur  des  7  premiers  mois.  —  Le 

Bureau  de  la  Statistique  vient  de  publier  les  chiffres  du  com- 
merce extérieur  de  l'Allemagne  en  juiUet  et  dans  les  7  pre- 
miers mois  de  Tannée  : 

En  quintaux  mêtriqufs 


Juillet  1900     Juillet  1899 


Importations. 
Exportations . 


44. 268.548 
26.817.256 


43.808.168 
2r).  081. 013 


r/ECOXOMISTE  EUROPKEN.  —  Angleterre 


Janv.-Juill. 


Janv,-,IiiiU. 


Imparlations   2i6. 77^.508  247.722.549 

Exporlalions   185.487.8.50  i71.083.,473 

Les  iiuporlalions  des  7  premiers  mois  de  l'année  ont  di- 
mimié  do  !)50.O41  quintaux  par  rapport  à  la  même  période  de 
1899;  les  exportations  ont  augmenté  do  14  millions  de  quin- 
taux. 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  Pendant  le  mois  de  juillet, 
premier  mois  de  la  mise  en  vigueur  des  nouveaux  impôts 
ou  a  constaté  une  diminution  du  rendement  des  impots  de 
Bourse  par  rapport  au  mois  précédent  et  par  rapport  au 
même  mois  de  Tannée  dernière.  Le  revenu  total  s  élève  à 
l.ti-28.8ôl  M.,  contre  10.584.989  M.  en  juin  1900  et  3.603.909 
marks  en  juillet  1899.  Voici  les  résultats  de  tout  Texercice  : 

Impôts  sur  les  opérations 

1900-01  1899-1900 

M.  M. 

Avril                                1 . 28  ; .  482  1 . 657 . 205 

Mai                                 1.307.720  1.721.087 

Juin                                 1.109.201  1.G92.275 

Juillet                              1.283.023  1.142.932 

4.987.426  6.213.559 
Impôts  sur  le  timbre 

Avril                                1.142.877  1.848.527 

Mai                                 2.080.899  1.498.656 

Juin                                 9.475.788  1.731.o34 

Juillet                                 399.828  2.460.917 

13.098.892  7.539.7H4 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  30  août  1900. 

Les  affaires  sont  assez  rares,  les  cours  restent  néanmoins 
fermes,  surtout  les  cours  dos  fonds  d'Etat  allemands  qui 
paraissent  décidément  être  revenus  en  faveur  auprès  du  pu- 
blic. On  constate  aussi  une  hausse  sensible  des  cours  des 
charbonnages. 

Les  actions  des  banques  restent  sans  changement.  Les  ac- 
tions des  luétallurgies  sont  sans  fermeté.  Tous  les  fonds 
d'Etat  étrangers  sont  fermes  sauf  l'Espagnol  et  le  Roumain. 

Les  Fonds  allemands  et  étrangers  sont  également  faibles. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  10  ;  l'Italien,  94  40  ;  les  Lom- 
bards, 26  ...  Glôtui-e  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  29  août  1900. 

La  Situation.  —  .affaires  Je  Cliino.  —  La  Guerre  sud-africaine.  — 
Le  Marctié  monétaire.  —  La  Crise  du  Cliarbon. 

Je  n'ai  pas  grand  changement  à  vous  signaler  dans 
la  situation  exposée  depuis  plusieurs  semaines.  Le 
monde  des  affaires  reste  toujou"ï-s  préoccupé  par  les 
questions  extérieures.  Bien  que  les  alt'aires  de  Chine 
soient  en  meilleure  voie  et  qu'on  ait  à  enregistrer,  cette 
semaine,  des  avantages  sérieux  obtenus  pai"  les  troupes 
de  lord  Roberts,  il  est  certain  que  l'Extrême-Orient 
autant  que  l'Afrique  peuvent  encore  nous  réserver 
bien  des  surprises^  et  cette  situation  n'est  pas  faite 
pour  encourager  le  public. 

Les  transactions  du  Stock-Exchange  souffrent  natu- 
rellement de  ce  fait:  on  constate  un  manque  complet 
d'animation,  une  absence  absolue  d'affaires  nouvelles, 
caries  acheteurs  sont  plus  disposés  à  alléger  leurs 
positions  qu'à  les  augmenter. 

Sur  le  marché  monétaire,  nous  constatons  les  mêmes 
tendances  observées  la  semaine  dernière.  L'afflux  de 
l'or  américain  a  pour  quelque  temps  relevé  la  réserve 
de  la  Banque  :  le  marché  est  donc  dégagé  d'inquiétude 
pour  le  présent,  mais  il  faut  surveiller  attentivement 
les  demandes  de  métal. 


La  question  qui  préoccupe  plus  particulièrement  le 
public  est,  en  ce  moment,  celle  des  charbons.  Je  vous 
ai  parlé  plusieurs  lois  de  cette  crise  et  vous  ai  entre- 
tenu de  la  campagne  faite  par  certains  journaux  pour 
arrêter  l'exportation  du  précieux  combustible.  On  es- 
pérait toujours,  qu'en  dépit  des  demandes  extérieures 
et  des  besoins  anglais,  les  prix  ne  tarderaient  pas  à 
baisser  et  à  atténuer,  par  conséquent,  les  effets  de  la 
crise.  C'est  une  nouvelle  haus-se  qu'il  a  fallu,  au  con- 
traire, enregistrer,  et  voici  qu'une  grève  des  employés 
du  chemin  de  fer  de  Tafl'  Vale,  la  grande  artère  ter- 
restre dm.  commerce  des  charbons  de  Gardiff,  est  venue 
compliquer  gravement  la  situation. 

Cette  grève,  à  laquelle  ont  participé  40.000  ouvriers, 
et  qui  s'aggrave  de  celle  des  employés  de  chemins  de 
fer.  n'est  pas  sans  avoir  produit  une  forte  émotion  dans 
le  monde  de  la  production,  ni  sans  avoir  eu  une  in- 
fluence fâcheuse  sur  les  prix  du  combustible. 

La  crise  créée  par  cette  hausse  est  ainsi  entrée  dans 
l'état  aigu  et  l'on  se  préoccupe  de  savoir  quelles  diffi- 
cultés elle  causera  à  la  vie  industrielle  et  mai'itime, 
sans  parler  de  la  vie  privée. 

On  est  surtout  frappé  de  ce  fait,  que  l'Amérique  met 
à  profit  la  situation  pour  établir  une  concurrence  sur 
la  fourniture  d'un  article  dont  l'Angleterre  avait  jus- 
qu'ici le  monopole.  Non  seulement  les  expéditions 
des  Etats-Unis  vont  aux  pay  s  d'Europe,  mais  elles 
viennent  de  parvenir  jusqu'à  Londres.  Les  Compagnies 
gazières  trouvent,  en  effet,  un  avantage,  aux  prix  ac- 
tuels, à  acheter  du  charbon  de  Philaaelphie,  dont  le 
rendement  en  gaz  est  supérieur  à  celui  des  charbons 
anglais  ;  d'autre  pa'  t,  la  marine  anglaise  qui  a  dû  payer 
récemment  une  somme  énorme  pour  la  fourniture  de 
"250.tXJ0  tonnes  aux  arsenaux,  Aient  de  demander  du 
charljon  américain. 

Tous  ces  faits  comportent  un  ensemble  de  questions 
bien  susceptibles  de  préoccuper  le  public  anglais  :  em- 
barras pour  le  monde  industriel;  augmentation  des 
dépenses  publiques  ;  création  d'une  concurrence  redou- 
table... et  d'autres  encore  qui  doivent  impressionner 
d'autant  plus  que  la  première  cause  de  la  crise  est  la 
guerre  du  Transvaal.  C'est  cette  guerre,  en  effet,  qui 
en  augmentant  d'une  façon  inattendue  les  besoins  du 
pays  a  provoqué  la  hausse  des  prix  du  combustible. 


et 


Les  Joint  Stock  Banks  Métropolitaines.  —  UEcono- 
iiiisf  vient  do  publier  son  étude  semestrielle  sur  les  Joint 
Stock  Banks  Metropoliiuiiies.  Nous  en  détachons  les  rensei- 
gnements suivants  : 

Le  travail  comprend  16  Etablissements,  dont  6  fonctionnent 
exclusivement  à  Londres  et  liJ  ayant  des  succursales  en  pi'o- 
vince. 

Voici  quel  était  le  montant  des  dépôts,  tant  à  intérêt  qu'en 
compte  courant,  à  la  tin  des  4  derniers  semestres  : 

Banques  pure>ne>U  1900       1899  1899  '  1898 

inétropolitaines  :  SUjuiii  31  dèc.  oU  juin  31  déc. 

jEu  milliers  do  liv.  st.) 

Lo.ndon  and  "^'estminster  27.506  26.550  28.572  28. 28-'-. 

London  Joint  Stock   16.440  17.952  18.553  16.249 

Union   10.782  15.871  17.376  16.(;-^8 

Glvn.  Mills. Currie  and  C».  14.478  15. 266  15.178  14.897 

London  and  South-West..  11.172  11.170  10.672  10.197 

MarUn's   2.951      3.139  2.696  2..5(.K3 

Totaux   8V).329  ~S9.'.'48  93.137 '^.760 

Banques  avec  sitccursfiles  : 

National  Provincial   59.499  49.9rt4  51.293  49.460 

London  and  Cuunty   45.610  45.125  45.382  43.538 

Llovds   40.323  4<  1.323  41.730  37.774 

Loiidon  r.itv and  Midland  33.-532  33.818  S2.716  31.888 

Barclav  ami  ('.-   32.8:î8  31.830  31.791  30.'st39 

Parr  s "and  Alliance   23.877  23.786  25.006  21.752 

l'.apital  and.c'.ounties   21  247  20.29  1  20.568  l'.\915 

Williams  aiulMan.andSal  13.327  12.688  13.0' 9  12.343 

London  and  Provincial  . .  11.140  10. .«2  10.2.54  9.826 

Prescott,  Dimsdalo   4.901  4..''>00  4.7.'<0  4.7^^8 

Totaux   277.294  272.b5.5   276.509  262.233 
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Voici  comment  se  résume  la  situalioii  pour  toutes  les  Ban- 
ques métropolitaines  : 


Encaisse  

Papier  à  vue. 
Placeiiients. . , 


30  juin 
1900  1899 
(En  liv.  st.) 
5i.  591. 000       50. 2.')!.  000 
42.042.000  51.2i8.0l)0 
8^.313.000  82.062.000 


Escompte  et  avance  


179.546.00(J 
223.705.000 


183.591.000 
222.370.000 


•  403.311.000  405.001.000 

Les  ressources  totales  des  banques  s'élèvent  à  408.654.000 
iiv.  st.  et  sont  placées  comme  suit  : 

30  juin 


Encaisse  

Papier  à  vue  

Placements  

Escompte  et  avances. 
Propriétés  


1900 

1899 

/o 

/o 

13.3 

12.2 

10.4 

12.5 

20.1 

yo  0 

54.8 

5i.l 

1.4 

1.2 

100.0 

100.0 

Les  dépôts  de  banques  dn  premier  groupe  ont  diminué  de 
3.800.000  liv.  st. 

Dans  ce  même  groupe,  le  capital  et  les  réserves,  quoique 
dépassant  les  totaux  de  juin  1899,  n'ont  pas  augmenté 
depuis  le  commencement  de  l'année.  Dans  le  second  groupe, 
ces  comptes  ont  lîénéficié  d'une  forte  augmentation.  Le  mon- 
tant total  (la  capital  versé  et  des  réserves  est  de  13  millions 
505.000  liv.  st.  pour  les  Banques  purement  métropolitaines  et 
de  28.526.000  liv.  st.  pour  les  autres. 

Le  montant  des  acceptations  du  premier  groupe  est  de 
5  48d.000  liv.  st.  au  lieu  de  5.907.000  liv.  st.  à  fm  déceml)re 
1899,  et,  du  deuxième  groupe,  de  7.707.000  au  lieu  de  8.^36.000. 

Les  escomptes  et  avances  s'élèvent  respectivement  à  56  mil- 
lions 138.000  liv.  st.  au  lieu  de  55.675.000  liv.  st.,  et  à  167  mil- 
lions 627.000  liv.  st.  au  lieu  ee  164.452.000  liv. 

L'encaisse  des  Banques  du  premier  groupe  est  de  44  8.33.000 
au  lieu  de  46.238.000  et  celui  des  banques  du  deuxième 
groupe  de  134.713.000  liv.  st.  au  lieu  de  132.703.000  liv.  st. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

30  août  1900 

Département  des  opérations  d' émission 

PASSIF         Liv.  st. 


Billets  créés   51  307.000 


Total   51.. 567. 000 


ACTIF  LIV  si. 

Doite  fixe  de  l'Etat...  11.015.100 

Renies  imnioliilisées .  6.7:)9.900 

Or  monnayé  et  lingots  3i."9:i.000 

Total   51.507.000 


Département  des  opérations  de  banque 
PASSIF         Liv.  st. 


Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.47S.O0O 

Trésor  et  administra- 
tion publique   9. 18t. 000 

Comptes  particuliers.  40.007  000 

Billetsàseptjours.etc.  112  000 


Total   67.354  000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18 

Portefeuilleetavances  25 

Billets  en  réserve   21 

Or  et  argent  monnayés  1 


Liv.  st. 

025.000 
.973  000 
.758  000 
.578.000 


Total   67.334  000 


STATISTiQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


24  mai  . . 

31   »  .. 

7  juin  .. 

14   »  .. 

21    »  .. 

28  »  .. 

5  juillet. 

12  »  .. 

19  »  .. 

26  »  .. 

2  août  . . 

9   »  .. 

16  »  .. 

23   »  .. 

30   »  .. 


■o 

ion 
les 
ours) 

[A 

de 

Sî-o  S 

eu 

,ion  dr 
ve  au\; 
ments  j 

Taux 

r  monn 

et 
Lingot 

•O 

> 

.le 

D. 

O 

O 

oporl 
réser 
igage 

l'csc. 

O 

ij  £  — 

a-g 

«  « 

% 

J3.5H 

29.102 

49.876 

45-714 

21.757 

44  23 

33.154 

29.481 

48.199 

44.090. 

22.124 

44  37 

» 

32.538 

29.903 

47.043 

44.569 

21.444 

43  22 

32.739 

29.510 

47.021 

44.331 

20.410 

43  96 

3 

33.746 

29.290 

49.162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.642 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

■ 

32.69-> 

,30.959 

52.09i 

50.697 

21.222 

37  32 

» 

31. 6.15 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

> 

31.488 

30 . 352 

49.4.r2 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.029 

48.574 

19  296 

38  76 

» 

31  033 

30.806 

50..";43 

50  877 

17.942 

35  39 

n 

30.429 

30.583 

48.  (175 

49.328 

17.621 

36  10 

B 

30.859 

30.252 

50.189 

50.143 

18.382 

36  49 

s 

29.910 

5i.;;.59 

48.526 

21.213 

41  04 

35.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

» 

Les  Chemins  de  fer  anglais  en  Afrique.  —  Tout  en  ne 
perdant  pas  de  vue  leur  grand  chemin  de  fer  du  Caire  au 
Gap,  les  Anglais  s'occupent  activement  de  l'Ouganda.  Le 
chemin  de  fer  qui  doit  relier  le  grand  lac  Victoria  Nyanza  au 
port  de  Kilindini,  sur  l'Océan  Indien,  était  construit  en 
novembre  dernier,  sur  une  longueur  de  326  milles  à  partir 
de  Kilindini.  C'est  à  cet  endroit  que  se  trouve  la  station  prin- 
cipale de  Nyroly,  où  l'on  établira  des  ateliers  de  réparations. 
La  longueur  totale  de  la  voie  atteindra  .550  milles,  soit  885 
kilomètres.  C'est  le  Gouvernement  anglais  qui  a  entrepris  la 
construction  de  la  ligne,  commencée  en  décembre  1895. 

Les  progrès  ont  été  relativement  rapides,  étant  données  les 
difficultés  qu'il  a  fallu  surmonter;  mais  les  124  milles  qui 
restent  à  faire  forment  la  partie  la  plus  ardue  de  l'entreprise. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Liondreu 


Londres,  33  août  1900. 

La  situation  ne  s'est  pas  modifiée;  le  Marché  est  toujour.s 
influencé  défavorablement  par  la  crainte  que  les  événements 
extérieurs  n'aient  une  trop  longue  prolongation.  De  plus,  la 
crise  du  charbon  a  provoqué,  ces  jours-ci,  dos  préoccupations 
d'un  autre  genre.  Les  motifs  de  réserve  et  même  d'abstention 
sont  donc  nombreux  et  la  tendance  générale  reste  réservée. 

Les  (Consolidés  sont  à  98  5/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

"L'Extérieure  d'Espagne  est  à  72  1/8;  l'Italien  à  93  1/8; 
les  Fonds  Ottomans  sont  bien  tenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  peu  actif. 
Le  Brésil  5  0/0,  reste  à  72  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  influencés  par  les  grèves  et  les 
Chemins  américains  calmes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  91  1/2,  VErié  à  11  3/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  ./.,  ÏAtchison  à  28  3/4  et  le  Norfolk  à 
77  1/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  29  août  1900. 

Les  .Négociatinn>  politiques.  —  Le  Résultat  dos  Récoltes.  —  Les 
liiiiKpies  auslro-hongruisos  dans  le  premier  Semestre.  —  Le 
CommiTce  (extérieur. 

Tant  de  tentatives  inutiles  pour  rendre  au  Parle- 
ment sa  vie  normale  n'ont  pas  encore  découragé  le 
Gouvernement  et  M.  de  Kœrber,  le  président  du  Con- 
seil, négocie  encore  actuellement  avec  les  sommités  de 
tous  les  partis  la  lin  de  l'obstruction  et  la  reprise  d'un 
travail  utile.  Il  ne  demande,  pour  le  moment,  que  les 
votes  des  lois  absolument  indispensables  à  la  vie  pu- 
blique; pour  le  reste,  on  s'entendra  dans  la  suite.  J'a- 
joute que  i'espoir  que  les  bonnes  intentions  du  Gou- 
vernement seront  couronnées  de  succès  est  très  petit 
et,  par  conséquent,  il  est  très  naturel  que  l'on  se  pose 
dès  maintenant  la  question  :  Et  après  "?  Le  (iouverne- 
ment  s'est  déjà  lui-même  occupé  de  cette  question  et 
il  est  permis  d'admettre  qu'elle  a  été  tranchée  dans  la 
dernière  audience  de  M.  de  Kœrber  à  Ischl.  Autant 
que  nous  sommes  informés  à  ce  sujet,  la  dissolution 
du  Reichsrath  n'est  pas  sur  le  tapis  et  cela  pour  des 
motifs  assez  souvent  discutés.  Il  ne  reste  donc  que  1rs 
octrois,  en  vertu  du  paragraphe  I  de  la  Constitution. 
Lui  seul  pourra,  en  fin  de  compte,  conduire  à  quelque 
résultat  favorable. 

De  la  concentration  de  tous  les  renseignements  arri- 
vés au  Ministère  de  l'agriculture,  on  peut  conclure 
que  les  résultats  de  la  récolte  en  Hongrie  sont  plus 
satisfaisants  qu'on  ne  le  supposait  il  a  peu  de  temps 
encore.  On  est  surtout  surpris  de  la  quantité  d'offres 
qui  arrivent  d'e  pays  qu'on  représentait  comme  privés 
de  tout  rendement.  Somme  toute,  l'évaluation  de  36  12 
millions  de  mètres  cubes  de  froment,  faite  récemment 
par  le  Ministère  de  l'agriculture,  pourrait  lùen  corres- 
pondre à  la  réalité.  L'année  dernière,  la  récolte  avait 
été  de  38.451.000  mètres  cubes.  Le  léger  déficit  est  lar- 
gement couvert  par  des  approvisionnements  anciens. 
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La  récolte  du  blé  évaluée  à  10.300.000  métros  cubes 
présente  ainsi  uno  diminution  de  1  1/2  million  de 
mètres  cubes  par  rapport  à  l'année  précédente  ;  l'orge, 
avec  un  rendement  de  11.800.000  métrés  cubes,  est  en 
déticit  de  plus  de  2  millions  de  métrés. 

En  Autriche,  la  récolte  du  froment  est  satisfaisante. 
(Juant  au  blé  on  en  récoltera  à  peu  prés  les  deux  tiers 
du  rendement  d'ime  année  normale.  Le  rendement  do 
ror«,'e  est  satisfaisant,  mais  les  seigles  n'ont  donné 
qu'un  rendement  évalué  au  tiers  de  celui  de  l'année 

Précédente.  Quant  aux  récoltes  de  pommes  de  terre  et 
e  betteraves  elles  sont  partout  satisfaisantes.  Kn 
somme,  une  année  qui  s'annonçait  comme  devant  être 
très  défavorable  est  simplement  un  peu  déficitaire. 

A  cette  époque  de  l'année,  certains  Etablissements 
financiers  de  Vienne  et  de  Buda-Pesth  publient  des 
bilans  semestriels.  A  Vienne,  la  Deposilen  Bank  et  le 
Kradil  Anslalt;  à  Buda-Pesth,  la  Banque  Générale  de 
Crédit  et  la  Banque  Commerciale  de  Pesth  se  sont  con- 
formés à  cet  usage.  Rien  à  dire  des  banques  hongroises 
dont  les  bilans  sont  sensiblement  pareils  à  ceux  de  la 
même  époque  de  l'année  dernière.  Il  en  est  autrement 
pour  les  banques  viennoises.  La  Deposilen  Banh  an- 
nonce une  diminution  de  20  0/0  sur  ses  bénéfices  nets 
et  cet  établi.5sement  passe  pour  un  des  mieux  adminis- 
trés de  Vienne.  Quant  au  Kredit  Anslalt,  la  diminution 
de  ses  bénéfices,  calculée  sur  son  capital  ancien,  est  de 
1  million  de  couronnes.  Ainsi,  en  Hongrie,  malgré 
l'exiguïté  des  ressources  et  l'enfance  de  l'industrie, 
malgré  la  crise  qui  a  sévi  sur  les  industries  du  fer  et 
du  bâtiment,  les  banques  ont  pu  maintenir  leur  chiffre 
d'affaires  et  d^  bénéfices.  En  Autriche,  les  banques 
apparaissent  dans  une  situation  lamentable  due  entiè- 
rement à  la  crise  économique  qui  est  sortie  du  gâchis 
politique  et  de  l'impuissance  du  Parlement.  Et  le  pis 
est  qu'on  ne  prévoit  aucun  changement.  En  dehors 
même  de  l'impuissance  des  Chambres  on  n'a  que  sujet 
de  plaintes  :  les  lois  fiscales  les  plus  draconiennes  de- 
meurent en  vigueur.  Le  compromis  passé  entre  le  Gou- 
vernement et  les  Compagnies  de  chemins  de  fer  privés 
repose  sur  les  bases  les  plus  fragiles.  Enfin,  jjendant 
que  les  chemins  de  fer  hongrois  déclarent  ne  vouloir 
introduire  aucune  augmentation  dans  leurs  tarifs,  en 
Autriche,  alors  que  dans  ces  derniers  tpmps  tous  les 
tarifs  de  transport  ont  été  élevés,  on  prépare  de  nou- 
veaux relèvements  encore. 

Le  Ministère  du  commerce  vient  de  publier  la  statis- 
tique de  nos  transactions  avec  l'étranger  pendant  les 
sept  premiers  mois  de  l'année  courante.  Le  résultat 
est  assez  satisfaisant  :  importations  et  exportations 
sont  en  progrès,  mais  ces  dernières  n'ont  pas  crû  dans 
la  même  proportion  que  les  premièn  s.  Aussi  le  solde- 
actif,  quoique  s'élevant  encore  à  près  de  74  millions  de 
couronnes,  est  il  de  4  millions  inférieur  au  solde-actif 
de  la  même  période  de  l'année  précédente. 
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Le  Commerce  extérieur  des  sept  premiers  mois.  — 

Le  bureau  de  statistique  du  Ministère  du  commerce  vient  de 
publier  les  résultats  du  commerce  extérieur  des  sept  premiers 
mois  de  l'année  19(i0  : 

•Juillet  Janvier-Juillet 

1900  contre  1899  lDÔo"^ôntrrÏ899 
(Millions  de  couronnes) 

Importation   131.9   (-f  .36.0)      987,7   (-(-33  5) 

■Exportation   1Ô4.5   (-f-  18.6)    1.061.6   (+  29.5) 

Actif  (-I-)  ou  passif 
(—),  solde   -f- 32.6   (+.10.0)     -f-73.9   (-  4.3) 

Les  métaux  précieux  ne  sont  pas  compris  dans  ces  chiftres. 

Au  point  de  vue  des  quantités,  on  compte  60.9  millions  de 
quintaux  métriques  à  l'importation  et  93.3  millions  de  quin- 
taux métriques  à  l'exportation. 

Durant  la  même  période,  les  transactions  dans  les  mar- 


cliandisos  les  plus  importanlfis  (comptées  en  millions  de  cou - 
roiMies),  présentent  les  résultats  suivants  : 

Importation  :  Articles  coloniaux,  31. .T  (-|-  5.5  contre  la 
même  période  do  l'année  précédente)  ;  tabac  hrut,  29.5 
(—8.4);  céréales,  18.2  (—  5.8);  riz,  13.3  (—  8.6  ;  fruits, 
2.1  (+0.4);  semences,  20.9  (-f- 3.7)  ;  bétail,  8.7  (—  1.8); 
a;ufs  de  volailles,  )7.1  (—  1.7)  ;  graisses  alimontairos,  0.3 
(—  4.0);  vins,  18.8  (—0.1);  charbons,  cokes  et  tourbe,  60.9 
(+ 15.3)  ;  huiles  minérales, brutes,  0.3  (—  1.9);  coton,  98.5 
(4-  21.3);  lin,  chanvre,  jute,  etc.,  27.1  (+2.8);  laine,  brute 
et  peignée,  etc.,  68.3  (—6.2);  fils  de  laine,  23.1  (0);  lai- 
nages, 15.5  {+  1.6);  soie,  24.9  (—  3.5);  soieries,  19.0 
(—  3.5)  ;  papiers  et  papeterie,  13.6  (+  1.5);  fer  brut  ci  fer 
luppé,  etc.,  6.1  (—1 .9)  ;  cuivre  brut,  20.4  (+  2.6)  ;  machines 
et  appareils,  30.3  (+  4.0);  instrumctds,  montres  et  mercerie, 
24.4  (—  0.5). 

Exportation  :  Sucres,  101.1  (—2.5);  céréales,  27.0  (+  3..5); 
malte,  30.7  (+  0.1)  ;  fruits  à  cosse,  4.7  (+  0.6)  ;  semences, 
9.7  (—  3.0);  bétail.  33.6  (—  J.8);  chevaux,  40.3  (+  7.0); 
œufs  de  volailles,  52.7  (—  1.9);  peaux,  23.a  (+ 0.5)  ;  boissons, 
24.0  (0);  bois,  151.9  (+  G.9);  charbons,  coke  et  tourbe, 
44.2  (—  5.2)  ;  minéraux,  21.2  (+  0.9)  ;  coton,  fils  et  coton- 
nades, 11.6  (—  2.5);  lin,  etc.,  fils  et  toile,  27.0  (+  3.3)  ;  laine 
brute  et  peignée,  etc..  13.3  (—  4.6)  ;  fils  de  laine,  30  (-^0.9)  ; 
lainages,  20.3  (—  4.2);  soies  et  soieries,  20.1  (—  0.2);  vête- 
ments, etc.,  21.1  (—  1.5);  papier,  15.7  (-|-  3.2)  ;  verre  et 
verroteries,  29.6  (-f-  2.1);  fer  luppé,  etc..  10.1  (+  5.3);  mé- 
taux industriels  et  articles  analogues,  20.3  (+  1.3)  ;  instru- 
ments, montres   et  mercerie,  35.1  (+  1.4). 


Recettes  des  Chemins  de  fer  autrichiens  dans  le 
1"  semestre.  —  Du  1"  janvier  au  30  juin  1900,  les  recettes 
des  chemins  de  fer  autrichiens  se  sont  élevées,  y  compris  le 
Métropolitain  de  Vienne,  à  105.629.273  couronnes  contre  102 
millions  638.934,  dans  la  même  période  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  augmentation  de  2.990.339  couronnes.  Le  Mé- 
tropolitain devienne  a  encaissé  seul  2.471.818  couronnes, 
contre  887.346  en  1899. 

L'augmentation  de  1900  sur  1899  pour  les  autres  chemins 
de  fer,  a  été  de  1.405.867  couronnes. 


Coarrier  de  la  Boarse  de  Vienne 


Vienne,  30  août  1900, 

Pou  d'affaires;  néanmoins  les  cours  restent  assez  soutenus. 
On  remarque  même  une  légère  hausse  sur  les  valeurs  de 
(  '.heuiins  de  fer. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichier  662  50  ;  les  Lombards, 
113  ..;  la  Laendêrbank,  416  ..;  lès  Tabacs,  289  ;  les  Gheîftins 
de  fer  Autrichiens,  660  .50;  l'Alpine,  459  50.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  30  août  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Notre  Marché  continue  à  ne  traiter  que  fort  peu  d'af- 
faires, mais  la  tendance  est  très  bonne  et  fait  espérer 
une  bonne  reprise  pour  la  fin  de  la  saison  des  vacan- 
ces. On  parle  beaucoup  d'un  prochain  emprunt  russe 
et  cela  contribue  à  maintenir  les  bonnes  dispositions 
actuelles.  En  outre,  la  liquidation  de  fin  août  promet 
d'être  très  facile.  On  peut  se  réjouir  des  perspectives 
que  nous  apportent  ces  pronostics  après  une  saison 
d'été  aussi  calme. 

Voici  les  cours  de  clôture:  Brésilien  4  0/0,  68  ./.  ; 
Extérieure,  72  5/16;  Turc  C,  25  50;  Turc  D,  22  92; 
Lot  Turc,  109  50;  Lot  du  Congo,  78  1/2;  Saragosse, 
304  50;  Nord  de  l'Espagne,  206  50;  Rio-Tinto,  1.470; 
Portugais  3  0/0,  23  1/8  ;  Métropolitain,  525  . .  ;  Pari- 
sienne Electrique,  262. 

Le  marché  des  rentes  belges  est  toujours  lourd.  Le 
3 ,0/O.cote  95.15  et  le  2  1/2,  85. 

Les  obligations  de  chemins  de  fer  sont  mieux  tenues 
et  leurs  cours  se  relèvent  peu  à  peu.  Les  valeurs  congo- 
laises sont  en  pleine  reprise  :  on  cote  l'action  Chemin, 
de  fer  du  Congo  à  2.380  et  la  part  10.000. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


Le  marché  des  valeurs  charJjonnières  est  resté  très 
ferme,  malgré  les  réalisations  qui  s'opèrent  journelle- 
ment. Les  titres  de  ce  compartiment  auraient  certaine- 
ment des  cours  beaucoup  plus  élevés  si  l'attention 
n'était  détournée  par  les  valeurs  coloniales. 


Taxes  sur  les  Sociétés  anonymes.  —  Le  Moniteur 
belge  du  11  août  1900  a  publié  des  an  étés  royaux  approuvant 
les  taxes  suivantes  établies  sur  les  Sociétés  anonymes  belges 
pour  1901  : 

Par  la  province  de  Brabant  : 

1°  Une  taxe  équivalente  à  un  quart  du  principal  du  droit 
de  patente  perçu  par  l'Etat  à  charge  des  Sociétés  anoiivmes, 
des  Sociétés  en  commandite  par  actions,  des  assureurs  belges 
et  des  assureurs  étrangers; 

2°  T  ne  taxe  à  charge  des  Sociétés  étrangères  par  actions 
ayant  dans  le  Brabant  une  succursale,  un  siège,  une  agence, 
un  bureau  ou  un  établissement  quelconque,  taxe  calculée  à 
raison  de  2  0/0  sur  les  bénéfices  nets  réalisés  dans  la  pro- 
vince par  ses  succursales,  établissements  ou  agences. 

Par  la  province  de  Liège  : 

1°  2  0/U  sur  lés  bénéfices  réalisés  dans  la  province  par  les 
Sociétés  étrangères,  anonymes  ou  en  commaudite  par  actions, 
qui  y  ont  un  siège  d'exploitation  ou  qui  y  font  des  opérations 
financières,  industrielles  ou  commerciales; 

2°  50  centimes  additionnels  sur  le  principal  du  droit  de 
patente  payé  à  l'Etat  par  les  Sociétés  anonymes,  les  Sociétés 
en  commandite  par  actions,  les  assureurs  belges  et  étrangers; 

3»  100  centimes  additionnels  sur  le  principal  du  droit  de 
patente  payé  à  l'Etat  par  les  administrateurs  et  les  commis- 
saires des  Sociétés  susdites; 

4°  15  centimes  additionnels  sur  le  principal  des  autres 
patentes  supérieures  à  10  tr.  60. 


La  Dette  publique  belge.  —  Le  Moniteur  belge  vient  de 
publier  l'état  général  des  opérations  relativement  à  la  Dette 
nationale.  D'après  ce  document,  on  a  racheté,  du  1<"'  janvier 
au  30  juin  1000  :  1"  pour  3)0.301  fr.  24  de  3  0/0  première  série 
à  l'aide  des  fonds  des  dotations  et  dos  intérêts  des  capitaux 
amortis  et  pour  200.084  fr.  61  à  l'aide  des  fonds  de  l'alloca- 
tion spéciale,  ce  qui  représente  au  total  un  capital  nominal 
de  601.700  fr.;  2°  pour  2.118.510  fr.  15  de  3  0/0  deuxième  série 
à  l'aide  des  fonds  des  dotations  et  lies  intérêts  des  capitaux 
amortis,  représentant  un  capital  nmninal  de  2.198.400  fr.;  et 
3»  pour  207.572  fr.  47  do  3  U/0  troisième  série,  à  l'aide  des 
fonds  des  dotations  et  des  intérêts  des  capitaux  amortis,  et 
pour  409. G57  fr.  à  l'aide  des  fonds  de  l'allocation  sp('- 
ciale,  soit,  au  total,  un  capital  nominal  de  647.700  fr.  L^s 
amortissements  <  pérés  pendant  le  premier  semestre  de 
l'année  en  cours  ont  donc  absorbé  3.312.125  fr.  62  .pour  les 
trois  séries  de  3  0/0  et  représentent  un  capital  nominal  de 
3.447.800  fr.  Ajoutons-y  les  14.305.200  fr.  (capital  nominal 
d'amortissements  antérieurs  et  nous  obtenons  le  total  de 
17.753. UUL)  fr,,  représentant  le  montant  dont  la  Dette  nationale 
a  été  réduite  jusqu'au  30  juin  1900. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  27  août  1900. 
La  Situnlion.  —  La  Bouisu.  —  La  BaïKiue  d'Espagne. 

Le  Gouvernement  a  décidé  d'autoriser  la  réouver- 
ture du  Cercle  de  la  Union  Mercantil  et  Industrial  et 
du  Cercle  Industrial,  fermés  tous  deux  à  la  suite  de 
démêlés  de  la  Union  Nacional  avec  le  Ministère.  Quant 
au  rétablissement  des  garanties  constitutionnelles,  il 
se  fera  attendre  encore,  peut-être  jusqu'au  moment  où 
la  Cour  reviendra.  J'ajoute  que  la  tranquillité  est  par- 
faite dans  la  Péninsule. 

Le  Ministre  des  finances  n'a  pas  encore  re<-u  tous  les 
budgets  partiels  élaborés  par  ses  collègues,  mais  il  y  a 
tout  lieu  de  croire  que  le  budget  de  lyOl  ne  sera  pas 
discuté  et  qu'on  se  contentera  de  remettre  en  vigueur, 
par  décret,  celui  de  1O0O.  Les  crédits  supplémentaires 
dont  les  différents  Ministères  auront  besoin  leur  seront 
alloués  par  décret  approuvé  du  Conseil  d'Etat.  De  ce 
chef,  on  peut  s'attendre  à  une  augmentation  du  budget 
des  dépenses. 

Le  général  Weyler,  qui  ne  faisait  plus  parler  de  lui 
depuis  quelque  temps,  va  faire  un  voyage  dans  les 
Asturies,  région  qu'il  ne  visitait  pas  depuis  longtemps. 


Il  paraît  que  ce  personnage  s'est  raccommodé  avec 
M.  Sagasta  et  qu'au  moment  où  le  parti  libéral  repren- 
dra le  pouvoir,  il  aura  son  mot  à  dire  pour  le  choix  du 
Ministre  de  la  guerre. 

On  reparle  encore  du  projet  de  prorogation  des  con- 
cesi-ions  des  chemms  de  fer,  et,  comme  toujours,  il  a 
contre  lui  certains  éléments.  Il  faudra  cependant,  et 
quelques-uns  des  opposants  de  1896  en  tiennent  compte, 
réfléchir  qu'il  est  inadmissible  que  les  (lompagnies  de 
chemins  de  fer  qui  n'ont  aucune  responsabilité,  pas 
plus,  d'ailleurs,  que  la  majorité  du  public  espagnol, 
dans  la  politique  financière  pratiquée  depuis  dix  ans, 
soient  tenues  d'en  supporter  les  conséquences,  alors 
que  les  différents  Gouvernements  qui  se  sont  succédé 
depuis  quarante  ans  n'ont  pas  fait  grand'cliose  pour 
améliorer  les  conditions  économiques  de  l'Espagne,  ce 
qui  aurait  augmenté  dans  des  proportions  raisonnables 
le  trafic  de  notre  réseau  et  permettrait  aux  Compagnies 
de  tenir  leurs  engagements. 

Le  Marché  a  été  un  peu  plus  animé,  ce  qui  lient  au 
retour  d'un  certain  nombre  de  spéculateurs,  aidé  par 
la  tendance  ferme  des  autres  places.  Il  est  à  croire 
que  la  liquidation  se  fera  tranquillement  ;  il  n'y  a  au- 
cun motif  pour  le  contraire. 

L'Amortissable  5  0/0  continue  à  être  le  favori  de  la 
place  et  il  n'a  peut-être  pas  fini  son  mouvement  de 
hausse  ;  il  y  a  un  yrand  arbitrage  de  cette  valeur  contre 
de  la  rente  Intérieure,  à  cause  de  la  marge  qu'offre 
celle-ci.  Les  autres  valeurs  d'Etat  sont  sans  affaires. 
Le  cours  du  chèque  continue  à  être  assez  tendu.  Tant 
qu'il  y  aura  des  personnages  influents  pour  soutenir 
que  le  salut  du  pays  exige  que  le  cours  du  change  soit 
à  30  0/0  ou  au  delà,  il  sera  difficile  de  rien  faire  dans 
ce  sens. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

6  août    13  août  20  août    27  août 

4  0/0  Intérieure   72  40  72  50  72  75  72  95 

4  0/0  Extérieure   79  H»  79  10  79  30  79  60 

4  0/0  amortissable   81  05  81  . .  81  15  81  45 

5  0/0         —    93  30  93  4C  92  35  92  30 

Bons  cubains  6  0/0   85  95  86  . .  86  40  86  50 

—         5  0/0   71  65  72..  72  20  72  50 

Philippines  6  0/0    91  . .  90  80  91  10  91  :W 

Bamiue  d'Espagne   504  50  502  . .  502  . .  506  SO 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  404  . .  404  50  406  . .  409  50 

Chèque  sur  Paris   27  75  28  45  28  75  28  75 

—     .sur  Londres....  32  1  4  32  31  ....  32  40 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
variations  suivantes  :  -f-  argent,  2.7  millions  ;  corres- 
pondants étrangers,  1.6;  escomptes,  0.7;  comptes  cou- 
rants, 4.5  ;  la  circulation  a  diminué  de 6.7  millions.  Les 
bénéfices  atteignent  14.6  millions. 


MûMatiolis  Ecoimps  el  financières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Bu  1"  janvier  au  5  aoiitt  1900  (31  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Léi  ida-Reus  ■  ■ 
Almansa  Valence 

Total  Noi-a  (te  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

srno 

784 
104 
499 

Pesetas 

3i.607.62J 

8  90,ï.579 
569.487 
6  827  549 

Pesetas 

33.8Ï9  128 
9  6:;3.326 
776.483 
7.224.791 

Pesetas 

36.651.277 
10  670.335 
860.627 
7.760.524 

Pesetas 

37.042  341 
10  725.892 
740.364 
7.857  217 

3457 

47.9l0.23!t 

:;i  483.728 

55.942.783 

56  365.814 

1067 

3650 
246 

8  975  63i 

34.008.746 
656. 465 

11  486.247 

37. 328  .DIS- 
750. 2C9 

11.150.460 

54.303.440 
9Ô7.928 

11.826.558 

54.896.789 
1. 960. 728 

La  Récolte  du  blé.  —  La  récolte  du  blé  en  Espagne  qui, 
d'après  des  renseignements  officiels,  s'est  élevée,  en  1899,  à 
34.092.064  hectolitres,  s'élèvera  probablement  cette  année, 
d'après  les  personnes  compétentes,  à  42  millions  d'hectolitres. 
Ce  sera  une  des  plus  fortes  récoltes  qu'on  ait  vues  depuis 
longtemps. 
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L'ECU )NOMlS'ri<:  EUR()1M':i<;N.  —  Italie 


Les  Recettes  publiques.  —  iVupros  les  ronsoi}J[nemonts 
recutnlli.s  au  Minislore  ilcs  linances,  les  recolles  dos  sept  pre- 
miers mois  de  lOOO,  comparées  à  colles  do  l'aniu^e  dernioie, 
accusent  une  augmen talion  du  t38.162.130  68  pesetas. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  2ii  août  1900. 

Bien  que  la  pôriode  des  vacances  batte  toujours  son  plein, 
la  tendance  générale  est  plus  ferme  et  les  transactions  assez 
actives. 

On  cote  l'Intérieure  à  73  25;  l'Extérieure  à  79  60;  le  change 
sur  Paris  est  à  29  20. 


ITAI^IE 


La  Situation. 


LA  SITUATION 

Rome,  £8  août  1900. 

Le  Marclié  linancicr.  —  Los  Gonii>tos  du  Trésor.  • 
La  Dette.  —  Le  Port  de  Gènes. 


La  semaine  n'a  pas  été  fertile  en  incidents  :  nous 
somines  dans  une  de  ces  périodes  de  trêve  qui  suivent 
les  graves  événements  et  l'interruption  de  la  vie  par- 
lementaire, est  de  nature  à  nous  laiseer  longtemps 
encore  dans  le  stalu  quo. 

On  s'est  beaucoup  occupé  ces  jours-ci  de  l'interdiction 
opposée  par  le  Vatican  à  la  prière  que  la  reine  Mar- 
guerite avait  composée  pour  le  défunt  roi;  on  s'occupe 
davantage  maintenant  du  procès  de  Bresci.  Ce  n'est  ni 
dans  l'un  ni  dans  l'autre  de  ces  faits  que  je  trouverai 
matière  à  vous  intéresser  beaucoup. 

Le  Marché  reste  inactif  :  l'amélioration  que  nous 
avions  constatée  pendant  les  deux  dernières  semaines 
.  était  tout  à  fait  factice.  Quelques  spéculateurs  avaient 
cru  pouvoir  profiter  de  l'étroitesse  d'un  marché  de 
vacances  pous  pousser  les  cours  de  certaines  valeurs. 
II  leur  eût  été  facile  de  les  pousser  bien  plus  loin  encore, 
mais  lorsque  ces  acheteurs  ont  voulu  réaliser,  leurs 
offres  sont  naturellement  tombées  dans  le  vide  et  le 
recul  a  été  encore  plus  prompt  que  n'avait  été  la 
hausse. 

En  dépit  de  ce  fait,  il  ne  faut  pas  considérer  la 
situation  du  Marché  comme  mauvaise;  en  réalité,  les 
affaires  sont  aussi  nulles  que  chaque  année  à  pareille 
époque  :  vienne  la  rentrée  et  les  dispositions  générales 
nous  permettent  de  croire  qu'une  reprise  se  manifes- 
tera, que  les  bas  cours  cotés  en  ce  moment  faciliteront. 

Le  compte  du  Trésor  au  31  juillet  dernier,  premier 
mois  de  l'exercice,  montre  une  augmentation  de 
4.938.000  lire  dans  les  recettes  ordinaires.  Les  douanes, 
la  surtaxe  des  chemins  de  fer  destinée  aux  instituts  de 
prévoyance  pour  le  personnel,  le  versement  des  profits 
nets  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations  ont  con- 
tribué à  cette  augmentation.  Ce  sont  les  douanes  qui 
fournissent  le  chiffre  le  plus  fort  et  leur  augmentation 
provient  presque  exclusivement  des  importations  de 
blé.  Pendant  le  mois  d'août,  on  a  confitaté  la  même  aug- 
mentation des  entrées  de  blé  :  c'est  dire  que  les  recettes 
du  mois  courant  doivent  iHre  encore  en  progression. 

Du  1er  au  31  juillet,  la  Dette  du  Trésor  a  diminué  de 
31  millions  et  demi  ;  la  circulation  des  Bons  du  Trésor 
ordinai^-es  est  restée  stationnaire  entre  294  et  295  mil- 
lions; les  anticipations  des  Instituts  d'émission  sont 
montées  à  67  millions  et  ce  chiffre  ne  pourra  descendre 
qu'après  le  versement  du  premier  acompte  des  impôts 
directs,  versement  qui  s'effectue  dans  les  derniers  jours 
du  mois  d'août. 

Dans  son  ensemble,  la  situation  financière  peut  être 
considérée  comme  satisfaisante. 

Je  vous  envoie  une  information  tirée  du  Bulletin  de 
la  Chambre  de  Commerce  Française  de  Milan  sur  le 
mouvement  du  port  de  Gênes.  La  comparaison  faite 
avec  le  mouvement  du  port  de  Marseille  est  d'autant 


plus  instructive  qu'aucun  effort  n'est  épargné  ici  pour 
mettre  le  port  méditerranéen  à  m.'iuo  (le  se  développer 
encore.  La  question  de  l'insuilisancc  des  wngons  a  été 
résolue  en  partie  grâce  aux  bonnes  dispositions, prises 
nar  l'Inspectorat  des  chemins  de  fer,  d'accord  avec  la 
.Société  d'exportation.  Divers  projets  sont,  d'autre  part, 
à  l'étude,  qui  doivent  augmenter  les  lignes  d'accès  au 
port  et  rendre  possible  un  bon  service  des  nouveaux 
docks. 

Il  ne  faut  cependant  pas  croire  que  la  question  des 
accès  résolue,  le  port  de  Gènes  sera  en  condition  de 
satisfaire  aux  besoins  du  trafic  :  bien  d'autres  tra- 
vaux importants  sont  nécessaires  pour  son  organisation 
définitive  ;  car  ce  ne  sont  pas  seulement  les  accès  qui 
manquent,  mais  aussi  le  miroir  d'eau  nécessaire  à 
l'accostage  des  navires  ;  les  quais  pour  les  opérations 
de  débarquement  ;  les  aires  de  dépôt  auxquelles  on 
pourvoit  actuellement  avec  une  quantité  énorme  de 
chalands  et  de  dépôts  flottants  des  marcliandises  qui  no 
trouvent  pas  d'espace  disponible  sur  les  quais  insuf- 
fisants. 

«  Les  grands  travaux  accomplis  récemment,  dit  le 
Bulletin  de  la  Chambre  de  Commerce,  ne  suffisent 
pas  à  satisfaire  aux  besoins  du  trafic  en  augmentation 
continuelle  et  puisque  l'on  veut  diriger  vers  le  Levant  la 
bouche  du  port,  il  faut  rouvrir  la  route  à  la  mer  du 
côté  ouest  et  prolong-r  le  môleLucedio  vers  la  pointe  de 
S.  André,  pour  que' Gênes  et  Sampierdarena  se  donnent 
la  main  et  constituent  le  long  de  la  plage  qui  s'étend 
entre  Sampierdarena  et  Gornigliano  le  grand  port  de 
Gênes  :  telle  est  l'œuvre  qui  correspond  vraiment  aux 
exigences  commerciales  du  premier  port  d'Italie,  alors 
surtout  que  seront  ouverts  au  trafic  international  les 
passages  alpins  du  Simplon  et  du  Saint-Bernard.  » 

En  attendant,  grâce  à  l'initiative  privée,  on  voit 
s'élever  sur  les  quais  divers  édifices  destinés  à  faciliter 
les  opérations  de  débarquement  :  aux  silos  pour  le  blé, 
déjà  avancés  comme  construction,  feront  suite  les 
grands  entrepôts  vinicoles.  Cette  activité  et  ces  travaux 
méritent  d'être  signalés. 

Mormations  ÉcoBOips  et  Imim 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  1900 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc. . 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux   

Minéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  cl  Cristaux  

Céréales,  Farine, Pâtes,etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux .... 

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  généraux.  . 


IMPORTATIONS 


EXPORTATIONS 


Janvier 

Diflë- 

Janvier 

Diffé 

à  lin 

ronce 

à  lin 

renre 

juillet 

sur  1 

S'Jl) 

JUll 

ii'i 

sur  18E9 

1900 

19U0 

33.108 

+  7 

103 

Gd 

422 

—16.704 

84.511 

+  3 

475 

4 

947 

H-  725 

48.325 

-+-  6 

667 

24 

585 

—  1.1S5 

1G.34G 

—  1 

757 

5 

204 

—  2.971 

13.559 

244 

35 

09.' 

-+-  2.998 

88.244 

152 

27 

277 

—  4.814 

49.288 

—  1 

874 

10 

349 

—  2.275 

8S.0;!8 

—  3 

931 

282 

275 

-1-  9.337 

36.918 

-f-  2 

157 

32 

004 

H-  3.440 

11.169 

+ 

300 

8 

199 

-f-  110 

35.526 

818 

20 

300 

-t-  510 

165.193 

-f-32 

279 

24 

582 

—  2.256 

108.107 

—  4 

962 

50 

184 

-t-  1.625 

107.919 

2 

391 

65 

235 

-f-  4.907 

60.020 

-+- 

545 

96 

591 

—  3. -564 

14.370 

-+- 

22h 

17 

755 

551 

910.645 

-4-43.051 

769.993 

—  9.512 

.  3.726 

-H  1 

701 

9.027 

—  524 

914.371 

-1-44 

752 

778. 

970 

—10.037 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Russie 


Le  Port  de  Gênes.  —  Voici,  d'après  le  Bulletin  de  la 
Chambre  de  commerce  française  de  Milan,  quel  aurait' été 
le  mouvement  du  port  de  Gênes  pendant  l'année  1899,  com- 
paré au  mouvement  du  port  de  Marseille  : 


Entrées 


Tonnage 
des 


Tonnage  des 
marchandises 


Nombre 

navires 

débarquées 

V0111cI.S  . 

— 

— 

— 

2.845 

301.267 

358.644 

83 

26.720 

36.814 

Trvf  q1 

q.)7  CIU7 

O  fJfJ  •  Jr'JO 

Vapeurs  : 

1.822 

1.613.123 

1.143.476 

1.839 

2.553.006 

2.786.018 

L  o  lai  

O .  DD  i 

6.589 

4.494.119 

4.a74.y52 

Comparaison  avec  le 

mouvement  de  Mar- 

S  919 

3  855  974 

Sorties 

Voiliers  : 

2.771 

295.630 

91 .683 

66 

20  400 

6  800 

Total  

2.887 

316.030 

98 . 482 

Vapeurs  : 

1.835 

1 . 637 . 439 

1.826 

2.581.410 

197.398 

Total  

3.661 

'   OIQ  QAQ 

■i.zLti.oiy 

6.498 

4.534.879 

718.9;tô 

<jomparaison  avec  le 

mouvement  de  Mar- 

seille 1899  

8.900 

6.283.774 

1.973.493 

Soit  un  niouvemi'tit  total,  entrée 

s  et  sorties 

Nombre 

Tonneaux 

Tonnes 

de 

de 

de 

navires 

jauge 

marchandisf 

13.087 

9.028.998 

4.993.045 

Marseille  

17.819 

12.590.738 

5.834.467 

A  remarquer  cependant  qu'aux  entrées,  Gênes  dépasse 
Marseille,  et  cela  prête  à  de  sérieuse.-^  réflexions. 

Voici,  d'autre  part,  quel  a  été  le  mouvement  du  port  de 
Gènes  pendant  le  premier  semestre  de  1899  et  1900  : 


1899 

Navires  arrivés    Nombre  Tonnac 


1900 

Nombre  Tonnagr 


Vapeurs   1.835 

Voiliers   1.563 


2.212.522 
170.822 

3.388  2.383.144 


1.890 

1.330  _____ 
3.220  2.329.fc88 


2.176.135 
153.553 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Rome 

Rome,  30  août  1900. 

A  la  suite  de  la  dernière  hausse  quelques  réalisations  de 
l)énéflces  se  sont  produites  qui  n'ont  pas  trouvé  leur  contre 
partie.  C'est  ce  qui  explique  la  lourdeur  dn  marché. 

La  Eente  esta  100  20;  Méridionaux,  710  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  528  ...  Banque  Nationale,  862. 


RUSSIE 


Les  Sociétés  par  actions.  —  Le  Journal  du  Ministère 
des  Finances  de  Russie  a  commencé  la  publication  d'un 
aperçu  du  développement  des  entreprises  par  actions  en 
Russie.  Ce  document  nous  permet  de  constater  que  la  reprise 
de  l'activité  industrielle,  qui  s'est  traduite  par  la  fondation 
d'un  grand  nombre  d'entreprises  minières,  a  été  particulière- 
ment marquée  durant  la  dernière  période  décennale.  On  en 


voit  une  preuve  d'abord  dans  le  fait  que  durant  la  période 
1889-1899,  le  montant  global  des  capitaux  engagés  dans  les 
entreprises  fondées  antérieurement  au  1''  janvier  1899  s'est 
élevé  de  7.56.891  à  911.869  millions  de  roubles,  d'oii  une 
augmentation  de  154  millions  975.000  roubles,  bien  que  le 
rombre  des  Sociétés  soit  tombé  de  566  à  504.  Il  est  vrai  que 
cette  diminution  du  nombre  des  entreprises  tient  dans  une 
certaine  mesure  à  la  fusion  de  divers  établissements  et  à 
l'absorption  de  certaines  petites  entreprises  par  des  entre- 
prises analogues  plus  puissantes. 

En  outre,  durant  la  période  décennale  susmentionnée,  il  a 
été  fondé,  en  Russie,  697  nouvelles  entre))rises  par  actions, 
dont  59-^  russes,  avec  un  capital  glolial  de  698  millions  400.000 
roubles,  et  78  t  trangères  avec  un  capital  total  de  126  millions 
587.000  roubles.  Les  capitaux  des  20  autres  entreprises  étran- 
gères fondées  durant  la  même  péi'iode  ne  sont  pas  encore 
précisés. 

Ainsi,  au  1"  janvier  1899,  les  697  entreprises  par  actions 
nouvellement  fondées  durant  la  dernière  période  décennale 
avaient  un  capital  global  de  824  millions  987.000  roubles.  En 
tenant  compte  des  entreprises  fondées  antérieurement,  on 
obtient,  pour  le  l"'  janvier  189i).  un  total  de  1.181  entreprises 
par  action,  disposant  d'un  capital  global  de  1.736  millions 
856.000  roubles.  11  y  avait  donc,  comparativement  au  l"'  jan- 
vier 1880,  une  augmentation  de  111  0/0  sur  le  capital  engagé 
dans  ces  dernières. 

A  pai't  cela,  avait  été  autorisée,  en  1889  1899,  la  fondation 
de  128  entreprises  au  capital  global  de  125  millions  683  000 
roubles  et  qui,  pour  des  raisons  queconques,  n'ont  pas  pu  se 
constituer. 

Le  trait  caractéristique  du  développement  des  entreprises 
par  actions  durant  la  période  susmentionnée  en  Russie  est 
la  participation,  toujours  croissante,  des  capitaux  étrangers. 

11  est  incontestable  que  cet  afflux  de  capitaux  a  donné 
une  impulsion  très  considérable  à  l'activité  indusliielle, 
surtout  aux  industries  minières,  métallurgiques  et  pétroli- 
fères. 

Plus  de  52,8  0/0  des  capitaux  étrangers  engagés  dans  des 
entreprises  industrielles  en  Russie  profilent  h  l'industrie  mi- 
nière. D'après  un  calcul  approximatif,  les  capitaux  étrangers 
forment;!  peu  prés  le  quart  (plus  précisément  24,8  0/0)  du 
total  des  capitaux  des  entreprises  minières  russes. 

Il  est  vrai  que  presque  40  0/0  du  total  des  capitaux  des 
entreprises  industrielles  fondées  en  Russie  durant  la  der- 
nière période  décennale  reviennent  à  l'industrie  minière,  ce 
qui  montre  clairement  que  c'est  vers  cette  dernière  que  pen- 
che surtoutle  développement  industriel  du  pays.  Parallèlement 
à  l'augmentation  des  industries  minières  a  progressé  le  déve- 
loppement des  industries  mécaniques  et  métallurgique»,  qui 
sont  alimentées  par  les  premières.  Ici  les  capitaux  étrangers 
jouent  également  un  rôle  important,  quoique  moins  nota- 
ble que  dans  les  diverses  entreprises  urbaines  d'utilité 
publique  tramways,  éclairage  électrique,  voirie,  etc.)  Par 
contre,  les  capitaux  russes  se  portent  surtout  sur  la  manipu- 
lation de  matières  textiles,  la  production  d'objets  d'alimen- 
tation et  les  entreprises  purement  commerciales. 

Les  entreprises  par  actions  qui  fonctionnaient  en  Russie 
au  1"  janvier  1899  se  présentent  comme  suit  : 

Nombre  Capital 
dis  global, 
établissi  -  Millions 
ments   de  roubles 

Banques                                             52  280.42 

Sociétés  d'assurances   21  41.54 

Entreprises  de  transport                       44  60.95 

Eiitri  prises  d'utilité  pulîlique                87  96.99 

Entreprises  commerciales                      50  59.22 

Fabriques  de  tissus   215  310.84 

Filatures  de  coton.                               46  31.56 

Exploitation  de  forêts                           19  12.81 

Industries  minières    240  488.99 

Extraction  de  minerai  .'             60  42.53 

Entreprises  agricoles                            12  6.85 

Manipulation  de  produits  animaux.       18  16.88 

Produits  alimentaires   218  142.91 

Produits  chimiques                              60  77.63 

Divers   39  66.73 

Total   1.181  1.7gG.85 

Un  autre  trait  caractéristique  du  développement  des  entre- 
prises par  actions  durant  la  période  1889-1899  est  le  fait  qu'il 
a  été  émis  presque  autant  de  capitaux-obligations  '56  mil- 
lions 615.563  r.)  que  de  capitaux-actions  i62.016.500  r.).  Plus 
de  56  0/0  des  capitaux-obligations  émis  durant  la  période 
décennale  susmentionnée  portent  sur  les  industries  minières. 


L'l*:r.()N()I\IlS'rK  KUUOFKKN.  —  Amérique 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL. 

Les  Mines  de  Minas  GeraeB.  —  D'après  le  dernier  rap- 
port présciilé  au  présideut  de  l'Etat  de  Minas  (ieraes  par  son 
ministre  des  finances,  cet  Etat  a  exporté,  dans  les  quatre 
dernières  années,  la  quantité  de  11.505  kilogrammes  d'or, 
extrait  de  ses  mines. 

Cette  exportation  a  été  continuellment  en  augmentant, 
comme  le  montre  le  tableau  suivant,  où  nous  négligeons  les 
fractions  de  kilogrammes  : 

1896    2.0U0  kilos  1898   3.090  kilos 

189/   a.l.ii   —  lb99...   4.102  — 

Pendant  le  premier  trimestre  de  cette  année,  la  quantité 
d'or  exportée  a  été  de  945  kilogrammes. 

Les  mines  d'cr  du  Morro  Vellio,  de  Passagem,  de  Sam 
Bento,  de  Juca  Vieira,  Santa  Quiteria  et  Honorio  Bicalho, 
toutes  groupées  sur  un  espace  de  douze  lieues,  emploient 
près  de  5.000  ouvriers  et  l'or  extrait  annuellement  de  ces 
mines  est  évalué  à  IG.OOO  contos. 

Non  seulement  l'or  et  les  diamants,  mais  le  manganèse,  le 
mica,  le  fer  et  le  cuivre  attirent  l'attention  du  capital  étranger. 
Des  concessions  à  Gaethé,  Santa  Barbara,  Ouro  Preto,  Anto- 
nio Pereira,  Santa  Anna,  Sabara,  Queluz,  Sam  Gonçalo  et 
Lafayette  sont  l'objet  de  rapports  d'ingénieurs  pour  compte 
européen  et  plusieurs  seront,  avant  longtemps,  mises  en 
exploitation. 

MM.  Newland,  Brotlis  sont  sur  le  point  de  commencer  l'ex- 
ploitation de  gisements  de  manganèse  et  le  journal  Minas 
Geraes  nous  apprend  que  l'ingénieur  Alfred  Fouchon,  de 
nationalité  française,  vient  d'acheter  les  mines  d'or  de  Matia 
Grossa  et  de  Macacos,  situées  dans  le  district  d'Antonio  Pe- 
reira, municipe  d'Ouro  Preto. 

La  Société  anglaise  Ouro  Preto  Qold  Mining  vient  encore 
d'expédier  à  Rio  huit  caisses  contenant  pour  269  contos  d'or 
en  barres  extrait  des  mines  de  Passagem. 

On  attribue  l'essor  extraordinaire  de  l'industrie  minière  à 
la  mesure  adoptée  par  le  Congrès  fédéral  l'an  dernier  exemp- 
tant le  matériel  de  mines  de  tout  droit  d'importation  et  à  la 
nouvelle  loi  des  mines  de  l'Etat  de  Minas. 


ETATS-UNIS 


Le  Commerce  Extérieur  en  1899-1900.  —  Voici  un. 
tableau  des  résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis 
pour  le  mois  de  juin  et  l'exercice  1899-1900  comparés  aux 
résultats  des  périodes  précédentes  : 

Marchandises 


Mois  de  j  uin 

Exportation 

Importation 

Balance 

(En  dollars) 

54.967.830 

61  662.044 

—  6.694.214 

189G  

66.";  05. 871 

56.163.740 

10.542.131 

1897  

73.193.034 

85.183.021 

—  11.989.987 

1898  

94.978.723 

51.265.231 

43.713.492 

1899  

96.394.727 

61.757.309 

H-  34.636.918 

1£00  

108.283.897 

60.808.884 

-f-  47.475.013 

Exercices 

1894-95   

807.538.165 

731.969.965 

+  75.568.200 

1895-96 

882.606.938 

779.724.674 

1(2.882.264 

1896-97 

1.050.993.556 

764.730.412 

+  286.233  144 

1897-98  

1.231.482.330 

616.049.654 

-T-  615.432.676 

1898-99  

1.227.023.302 

697.148.489 

-+-  529.874.813 

1899-1900 .... 

1.394.479.214 

849.714.329 

-h  544.764.885 

Métaux  précieux 

Balance  des  entrées  et  sorties 

Mois  de 

juin 

Or 

Argent 

(En  dollars) 


1895  

—  2.163.731 

3.087.522 

1896  

-+-  5.933.530 

+  1.856.949 

1897  

+  6.533.620 

-H  2.087.968 

1898  

—     2.955  083 

-+-  2.127.847 

1899  

+  17.802.641 

-+-  1.947.906 

1900  

-H  6.107.889 

307.950 

Exercices 

-+-  30.083.721 

27. 08 i.  107 

1895-96  

78.884.882 

-+-  31.764.484 

1896-97   

—  44.653.200 

31.413.411 

1897-98  

—  104.985.283 

H-  24.117.458 

189^^-99  

—  51.432.517 

H-  25.643.999 

1899-1900 

-+  5.430.772 

H-  21.475.578 

Les  Chemins  de  fer  des  Etats-Unis.  —  Hieii  que  pa- 
raissant un  i)eu  tard,  le  Rapport  do  ïltUer-Statu  Commerce 
Commission  pour  l'année  terminée  au  30  juin  18S9  pré.sonte 
un  réel  intérêt.  Nous  en  détachons  le  tableau  suivant,  qui 
nous  donne  une  vue  d'ensemble  du  développement  des  Che- 
mins de  fer  des  Etats-Unis  : 

1897 


Milles  de  chemins  de 

fer  terminés   184.428 

Augiuent.  dans  l'année  ].()52 

Nombre  de  Compagni""  1.987 

Compagnies  en  liquid. .  128 
Milles  couverts  par  les 

G''"  en  liquidation...  17.862 


1898 

186.396 
1.968 
2,047 
94 

12.745 


1899 

189.295 
2.899 
2.049 
71 


9.853 


(Milliers  de  dollars) 


191.700 
515.000 
518.900 
5.54.300 


Capital-actions  ordin..  4.367.100  4.269.300      4.323  300^ 

—          depréf.  997.600  1.119.000  1. 

Total  du  capital.  5.364.700  5.388.300  5. 

Dette  consolidée   5.270.400  5.430.300  5, 

Engagera,  courants...  578.500  540.000 
Capital  et  dette  par 

mille   59  60  60 

Dividendes  payés  ... .  87.100  96.200  111.000 

Recettes  brutes   1.122.100  1.247.-^00  1.313.000 

Dépenses  d'exploiiat. .  752.500  818.000  857.000 

Recettes  nettes   369.600  429.400  456.600 

Total  des  revenus  nets  494.700  567.600  605.300 
Charges  fixes,  etc.  ...  413.400  427.200  441.200 
Revenu  net  pour  divi- 
dendes  81.300  140  SOO  164.100 

Voyageurs  par  mille..  12.256  900  13.379.900  14,591.300 
Frêts  par  tonne  et  par 

mille   95.139.000  114.077.600  123.667.300 


Le  Marché  Financier  de  IKew-York 


New-York,  le  29  août  1900. 

Nous  nous  trouvons  encore  en  présence  d'une  tendance  peu 
active.  Les  affaires  sont  très  limitées  et  les  cours  ne  mon- 
trent pas  beaucoup  de  résistance.  Il  n'y  a  pas  d'autre  motif 
particulier  à  cette  situation  que  ceux  que  nous  avons  déjà 
indiqués;  le  fond  du  Marché  reste  bon. 

Les  valeurs  industrielles  sont  calmes.  Parmi  les  valeurs  de 
chemins  de  fer,  celles  des  Compagnies  à  charbon  sont  in- 
fluencées par  une  grève  des  mineurs. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  ./. . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  com-s  suivants  :  Alchison, 
27  7/8;  Milwaukee,  113  ./.  ;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie,. 
10  ./.  ;  Reading,  16  5/8;  Canadian  Pacific,  88  3/4;  Illinois 
Central,  116  1/2;  Louisville,  71  1/2;  New-York  Central, 
129  1/2;  Union  Pacific,  59  ./.. 


MEXIQUE 

Les  Capitaux  français  au  Mexique.  —  Le  Moniteur 
Officiel  du  Commerce  publie  une  communication  impor- 
tante de  M.  L.  Signoret,  conseiller  du  Commerce  extérieur 
de  la  France,  sur  l'industrie  et  le  commerce  français  au 
Mexique. 

Après  avoir  donné  d'intéressants  détails  sur  la  colonie 
française  établie  dans  ce  pays  ;  sur  le  rôle  qu'elle  y  joue, 
sur  l'influence  qu'elle  a  su  se  donner  ;  M.  Signoret  examine 
ce  que  nos  compatriotes  ont  fait  au  Mexique  au  point  de  vue 
industriel  et  commercial,  montre  toute  l'importance  des 
affaires  qu'ils  ont  créées  et  se  trouve  ainsi  amené  à  recher- 
cher l'avenir  qui  peut  être  encore  réservé  à  nos  capitaux: 

«  11  est  intéressant,  dit-il,  à  l'aurore  du  nouveau  siècle,  de 
préjuger  de  l'avenir  qui  attend  le  Mexique  et  notre  colonie. 

Le  pays  est  lancé  vers  le  progrès  ;  ses  finances  son  en  bon 
état  ;  les  rouages  du  Gouvernement  marchent  à  souhait  ;  le 
Mexicjue,  en  tant  que  pays,  ne  peut  que  prospérer  pendant  de 
nombreuses  années. 

Avec  son  réseau  de  chemins  de  fer  —  près  de  13.000  kilo- 
mètres —  son  armée,  l'habitude  des  travaux  pacifiques  et  1& 
voisinage  des  Etats-Unis  qui  ont  de  grands  capitaux  enga- 
gés dans  le  pays,  une  révolution,  si  elle  venait  à  éclater,  ne 
durerait  que  quelques  jours.  Donc,  de  ce  chef,  pas  de  crain- 
tes à  avoir  :  nos  entreprises  en  train  sont  en  sûreté.  Mais 
les  entreprises  à  venir  ? 

Là  commencent  les  difficultés  et  c'est  sur  ce  terrain  que 
se  livreront  les  futures  batailles. 

Français,  Anglais,  Américains  et  Allemands,  nous  allons 
nous  trouver  aux  prises  plus  que  jamais. 

Nous  avons  pour  nous  les  succès  passés,  force  acquise; 
les  Allemands  et  surtout  les  Anglais  ont  à  leur  disposition 
d'énormes  capitaux  et  beaucoup  d'audace.  Quant  aux  Amé- 
ricains, en  plus  de  ces  divers  éléments,  ils  ont  pour  eux  la 
proximité  de  leur  pays,  les  voies  de  pénétration   avec  des- 
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tarifs  réduits  ;  l'appui  ofticiel  de  leur  Gouvernement  ;  leur 
esprit  de  réclame  et  les  ressources  que  le  peuple  amé- 
ricain commercial  et  industriel,  aussi  bien  que  politique, 
prodigue  à  ses  pionniers  à  l'étranger,  à  ses  voyageurs  en 
tous  genres. 

Ils  ont  un  autre  avantage,  énorme,  celui-là  :  aux  Etats- 
Unis,  les  affaires  mexicaines  sont  demandées  ;  on  les  comprend 
vite,  on  les  étudie  et  on  les  met  à  exécution.  En  France,  il 
faut  des  mois  et  parfois  dos  années  pour  faire  accepter  la 
mise  à  l'étude  d'une  affaire  mexicaine;  on  a  gardé  de  vieux 
préjugés  sur  le  ]Mexique;  on  en  est  re-té,  trop  souvent,  à 
l'intervention  et  à  l'exécution  de  Maximilien;  c'est  toute  une 
éducation  à  refaire. 

Dans  ces  conditions,  la  victoire  fature  est  aux  Américains. 
A  moins  que  les  capitaux  français,  moins  timides,  ne  se 
décident  à  venir  au  Mexique,  les  Etats-Unis  s'implanteront 
peu  à  peu  dans  le  pays  ;  ils  ne  peuvent  en  chasser  l'éPmenl 
latin,  ils  le  noieront  sous  le  nombre,  se  rendront  acquéreurs 
de  ses  créations,  les-étendront,  les  exploiteront  et,  peu  à  pnu, 
fermeront  le^  portes  du  pays  à  la  plupart  des  produits  euro- 
péens et  particulièrement  aux  produits  français  :  l'expérience 
le  démontre. 

C'est  un  danger  qu'il  n'est  pas  facile  de  conjurer;  on  peut 
y  parer,  ou  tout  au  moins  le  retarder,  en  appelant  sur  le 
Mexique  l'attention  sérieuse  des  industriels,  des  commerçants 
et  des  capitalistes  français.» 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 
Le  Budget  de  1901.  —  "V^oici,  en  résumé,  le  message  qu^ 
a  accompagné  la  présentation,  par  le  Ministre  des  finances, 
du  projet  de  budget  pour  l'année  1901. 

Parmi  les  causes  qui  ont  pesé  sur  notre  vie  économique 
pendant  ces  derniers  temps,  nous  pouvons  citer  la  guerre 
transvaalienne,  la  peste  bubonique  et  la  fièvre  aphteuse  : 
ensuite  les  événements  de  Chine  et  la  situation  financière 
compliquée  de  l'Europe  ;  nous  devons  encore  mentionner  le 
fait  que  des  efforts  immenses  ont  été  faits  pour  acquérir  des 
armements  et  du  matériel  de  guerre,  pour  construire  de 
grand.s  travaux  publics  et  pour  arriver  à  la  liquidation  des 
garanties  de  chemins  de  fer  et  des  dettes  provinciales.  Tout 
cela  a  obligé  le  Gouvernement  à  adopter  une  politique  finan- 
cière de  prévision  intense  et  énergique.  Outre  le  ser\ice  de 
la  dette  fortement  surchargée  pendant  ces  dernières  années, 
il  y  a  à  faire  face  à  l'amortissement  de  la  dette  extérieure  qui 
commence  en  1901  et  qui  exige  un  débours  de  $  3.663.502  or. 

Dette  flottante.  —  La  dette  flottante  exigible  se  présente 
comme  suit  : 

Pesos-or 

Bons  du  Trésor  échéant  en  1900  et  1901. . ,  9.330.000 

Crédits  en  Europe   4.500.000 

13.830.000 

Actif  :  Dans  la  légation  argentine  à  Londres,  dans  diverses 
banques  et  dans  les  cais.ses  du  Trésor,  il  existe  deux  millions 
do  pesos-papier  et  sept  millions  de  pesos-or.  On  calcule  que 
les  crédits  demandés  au  Congrès  pour  couvrir  les  déficits  des 
exercices  antérieurs  s'élèveront  à  cinq  millions  de  pesos.  Le 
Trésor  possède  en  Europe  des  ressources  suffisantes  pour 
payer  le  prochain  coupon  d'octobre,  et  il  lui  restera  encore 
un  solde  de  600.000  livres  sterling  pour  le  coupon  de  janvier. 

A  part  les  obligations  dont  nous  venons  de  parler,  il  y  aura 
à  faire  face  aux  engagements  suivants  : 

Pesos-or 

Garantie  des  titres  du  port  Madero   4. 00 J. 000 

Solde  des  armements  payable  en  3  années.  3.000.000 
Solde  Baring  dont  les  échéances  commencent 

en  1902   10.000.000 

17.000.000 

La  dette  publique.  —  Suivant  le  rapport  du  Ministre  la 
Dette  intérieure  consolidée,  la  Dette  extérieure  consolidée, 
la  Dette  conlractée  en  avances  s'élève  à  418.379.118  pesos-or. 
Le  service  des  intérêts  seulement  exige  pour  l'année  1901  la 
somme  de  22. 'j8T.'jl4  pesos-or  et  12.093.810  pesos-papier,  soit 
un  total  de  27.808.490  pesos-or. 

Le  Pouvoir  exécutif  désirerait  une  conversion  de  telle  façon 
que  le  service  ne  s'élevât  qu'à  22  millions  de  pesos-or. 

Voisi,  en  détail,  les  chiliïos  du  budget  : 

 ^Dépenses  

pesos-pap.  pesos-or 

Congrès   2.565.780 

Intérieur   14.372.316 

Relations  extérieures  et 

culte   1.257.840-  ,283.941 

Finances   7.711.176 

Dette  publique   12.092.810  24.487.214 

Justice  et  instruction   11.686.938 

A  reporter ... .      49.686.860   '  2i.771.1.j5 


Report....  49.680.860  24.771.155 

Guerre   13.223.370 

Agriculture   9.529.764 

Marine   1.438.220  10.388 

Travaux  publics.   6  599.766 

Pensions   3.4.58.270 

Budget  extraordinaire   4.404.000  1.200.000 

Total   88.340.250  25.981.543 

Les  recettes  s'élèvent  à  37.991.718  pesos-or  et  à  62.300.000  pe- 
sos-papier, dont  voici  les  principales  évaluations  : 

Pesos-or 

Importations   28.000.000 

Exportations   2.800.000 

Magasinage   1.200.000 

Droit  de  port   1.000.000 

P.entes  et  amortissements  de  titres  1.930.375 
Province  de  Buenos-Ayres,  service 

de  sa  dette  '   >. 537. 650 

Service  de  la  Banque  Nationale. . .  348.232 

Province  d'Entre-Bios   50.000 

l'rovince  de  Santa-Fé,  service  dos 

(  :iiemins  de  fer   220.457 

Pesos-papier 

Alcools    15.000.000 

Tal)acs   11.300.000 

Vins  naturels   3.200.000 

Sucre   3.. 500. 000 

Phosphore   l.OÛO.OOO 

Bières    1.000.000 

Travaux  sanitaires   5.300.000 

Ci)ntri)iution  territoriale   1.800.000 

Patentes   2.000.000 

Timbres   6. 400.000 

Postes   3.600.000 

Télégraphes   1 . 300 . 000 

Chemins  de  fer   3.400.CUO 

Vente  de  titres  dont  le  service  doit 

se  faire  par  la  Banque  Nationale  420.000 
Province  de  Gordoba,  contrat  du  12 

juillet  1899  et  loi  n"  3800   200.000 

Tel  qu'il  est  établi  maintenant,  et  réduisant  les  recettes  en 

or  au  taux  de  228  et  les  dépenses  en  or  au  taux  de  232,  nous 

trouvons  les  chiffres  suivants  : 

l'esris-papier 

Ilevenns   148.921.117 

Dépenses   141.717.430 

Excédent  possible   7.203.6.S7 
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Le  Budget  pour  1900-1901.  —  Le  budget  japonais  pour 
1900-1901  prévoit  254.549.818  yen  de  recettes,  152.408.535  yen 
de  dépenses  ordinaires,  102.141.283  de  dépenses  extraordinai- 
res, soit  254.549.818  ven.  En  1899,  les  recettes  avait  été  éva- 
luées à  296.953.000  yen,  les  dépenses  à  246  milUons.  En  1896, 
les  premières  ont  été  de  98  millions,  les  secondes  de  78  mil- 
lions. Le  budget  a  triplé  en  cinq  ans.  Les  Japonais  préten- 
dent que  leur  pays  peut  supporter  cet  énorme  fardeau  ;  l'im- 
pôt foncier  est  perçu  sur  des  évaluations  faites  il  y  a  vingt- 
cinq  ans  et  qui  ont  été  bouleversées  parla  plus-value  énorme 
des  terrains.  On  pourrait  doubler  le  produit  de  l'impôt, 
c'est-à-dire  obtenir  47  millions  de  plus  ;  de  même,  50  milhons 
do  l'impôt  des  boissons.  Les  revenus  soumis  à  l'impôt  ont 
progressé  de  83  millions  en  1892  à  281  millions  en  1839. 
La  Dette  publique,  en  mai  1900,  était  de  502.967  millions, 
dont  97.630.000  représentaient  l'emprunt  étranger  de  10  mil- 
lions de  livres  contracté  en  1899.  Grâce  à  l'indemnité  de 
guerre  payée  au  Japon  par  la  Chine,  le  Japon  a  pu  procéder 
à  la  réforme  monétaire  ;  il  a  retiré  75  millions  de  j'en  d'ar- 
gent, dont  27  millions  ont  été  refonduse  40  millions  vendus  à 
l'étranger,  7 'millions  exportés  à  Formosa.  La  Banque  du 
Japon,  au  capital  de  30  millions,  constituée  d'après  le  mo- 
dèle des  Banques  européennes  d'émission,  peut  émettre 
jusqu'à  120  millions,  contre  des  valeurs  du  Gouvernement, 
des  effet;!  de  commerce,  en  dehors  de  l'émission  de  liiUets 
gagés  par  du  métal  (un  quart  de  l'encaisse  pouvant  être  d) 
l'argent;.  En  avril  1900,  il  avait  été  émis  210  millions  en  or, 
4  millions  en  argent. 

Dans  les  dernières  années,  le  solde  du  commerce  étranger 
a  été  en  faveur  des  importations,  notamment  par  suite  de 
l'expansion  économique  après  la  guerre.  La  demande  de 
produits  étrangers,  de  machines  et  de  matériel  de  cliemin  de 
fer  a  augmente. 
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MONNAIES 

La  loi  Ju  10  (locciiihro  1878  a  l'Ial)!!  ou  Sorl)ic  un 
syslùino  luoiiclairc  analognc  à  celui  de  rUnioii  latine. 
L'unité  (lo  compte  est  le  dinar,  (juL  se  divise  en  cent 
paras.  Le  dinar  représenterait,  au  i)air,  une  valeur  in- 
trinsèque de  98  centimes. 

Voici  le  tableau  des  monnaies,  de  leur  poids,  de  leur 
titre  et  de  leur  valeur  : 

Valeur 


'\\  DUliaies 

Poids 

Titre 

au  jiair 

Or  : 

;-îr. 

mill. 

fr. 

'JD  dinars  

10  —   

3.2258  [ 

900 

20  » 
10  » 

Argent  : 

ô  dinars  

')   

50  jiaras  

.  25.0000 
lO.OOOO  j 
5.0000 
2.50001 

800 
835 

5  » 
1.80 
0.93 
0.46 

Nickel  : 

20  paras   

10  —   

o.onoo  ) 

.'i.OOOO  j 
3.0000 

cuivre  75 
nie  kl' 1  25 

0.18 
0.09 
O.Oi 

Bronze  : 

1  para  

10.0000  1 
5. («100  [ 
1.0000  1 

cuivre  95 
('•tain  4 
zinc  1 

0.09 
0.04 
0.009 

MONX.A.IE  FIDUCIAIRE 

lîillrts  (le  la  Banque  Nationale  de  Serbie  de  lOi)  dinars, 
50  dinars,  payaljles  en  or  et  10  dinars,  payables  eu  ;a-gcnt. 


Le  pouvoir  libératoire  des  pièces  de  5  dinars  est 
limité  à  500  fr.  entre  particuliers,  celui  des  autres  pièces 
d'argent  à  50  fr.  ;  celui  des  pièces  de  nickel  à  5  fr.  et 
celui  des  pièces  de  bronze  à  1  fr. 

Voici  le  tableau  des  monnaies  serbes  fabriquées  de- 
puis 1808  : 

Valeur  nominale 

Or  :                                       dinars  ]>. 

20  dinars    5.000.000  » 

10    —    5.000.000  .. 

Argent  : 

5  dinars   ]  .000.000  ■> 

2    —    5.500.000  .. 

1  dinar.'   7.800.000  .> 

50  paras   1.300.000 

Nickel  : 

20  paras   1.700.000  .. 

10    —    1.1.50.000 

5    —    3.50.000  .) 

Bronze  : 

.10  paras   1.393.096  20 

5    —    501.553  80 

1  para   39.995  " 


30.734.045  « 


BUDGET 

Un  examen  des  budgets  serbes  depuis  1874-75  montre 
que  les  ressources  relativement  importantes  de  ce  pays 
•se  sont  assez  rapidement  développées.  Une  progression 
assez  vive  des  dépenses  avait  eu  cependant  pour  con- 
séquence d'accumuler  des  délicits,  mais  des  réformes 
introduites  dans  le  régime  fiscal  et  des  économies  réa- 


(")  Voir  l'Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


lisées  i)ar  la  conversion  d'une  parlie  de  la  Drlh',  ont 
l)ermis  de  réta})lir  ré(iuilibrc. 

Voici  la  progression  suivie  par  les  recettes  i  t  les 
dépenses,  d'après  les  évaluations  budgétaires: 


Années 

liccellcs 

Dépenses 

Din'.'ivucr 

(En  francs) 

14.807.811 

1 '1.618. 891 

4-  188.920 

1880  

19.560.500 

19..520.'i78 

+-  40.022 

4(:).  000. 000 

44.236.562 

+-  1.763. 'i38 

1800  

46.196.865 

46.196.8(i5 

1895  

63.7.55.600 

63.623.868 

+-  131.932 

18ÏI6  

63.659.720 

63.3.55.607 

+-  3fli.ll3 

1807  

63.6.59.720 

63.355.(V)7 

+-  304.113 

1898  

68.824.500 

68.822..5(i9 

+-  1.931 

1899  

68.82-4.500 

68.822.5(59 

+-  1.931 

1900  

77.174.591 

75.703.531 

+-  1.471.060 

Les  ressoiirces  sont  fournies,  en  i)remicr  lieu,  parles 
impôts  indirects,  puis  par  les  impôts  directs,  enûn  par 
les  prod\:its  des  chemins  de  fer,  des  mines,  etc.  Mais 
un  examen  détaillé  des  recettes  nous  montre  que  sile.s 
imi)ôts  indirects  ont  profité  d'un  développement ra]:)ide, 
celui  des  impôts  directs  a  été  fort  lent. 

Il  aurait  dû  en  être  autrement,  car  la  création  du 
réseau  des  chemins  de  fer  a  amélioré  d'une  fai;on 
très  sensible  la  valeur  de  la  projjriété  serbe  et  la 
situation  générale  a  progressé.  Si  les  impôts  directs 
n'ont  pas  donné  davantage,  la  cause  en  est  dans  la 
mauvaise  direction  de  TAdministration  fiscale.  Justfu'à 
1898,  la  pcrcci)tion  des  impôts  s'effectuait  par  l'inter- 
médiaire des  maires,  élus  des  communes,  placés  eux- 
mêmes  sous  la  dépendance  directe  du  Ministère  de 
l'intérieur;  ce  qui  revenait  à  dire  qu'elle  était  aux 
mains  d'une  Administration  d'ordre  politique. 

La  conséquence  de  ce  régime  fiscal  était  facile  à  con- 
cevoir :  les  partis  au  pouvoir,  pour  conserver  leur 
influence  électorale,  se  montraient  d'une  tolérance 
excessive  à  l'égard  des  contribuables  qui  votaient  pour 
eux  et  ne  faisaient  payer  rigoureusement  l'impôt  qu'à 
leurs  adversaires  politiques. 

De  là  le  chiffre  colossal  des  arriérés  pendant  les 
années  précédentes  et  que  le  Gouvernement  s'est 
efforcé  de  réduire. 

Aujourd'hui,  les  recouvrements  s'efl'cctue  t  par  les 
l)crcepteurs  nommés  par  le  Ministère  des  Finances, 
mais  qui  sont  toujours  les  coopérateurs  des  Conseils 
communaux  et  aussi  des  maires.  C'est  une  améliora- 
tion qui  a  déjà  donné  des  l'ésultats. 

Voici  les  chiffres  comparés  des  budgets  des  exercices 
1875  et  1900  : 

Recettes 

1875  1900 
Francs 


Contributions  direcles   8.006.805  31.547.991 

Impôls  et  cousonnuation   »  3.890.000 

Timbre   791.700  3.832.000 

Douanes   2.520.000  G.700.000 

Monopolos   378.000  19.672.100 

Recettes  d ii  Trcîsor   1 . 097 . 880  1 . 398 . 000 

Recettes  dos  Ministères  cl  de  diverses 

autorités   1.413.426  10.134.500 


ToUil   li.s'07.811  77.174.591 
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Liste  civilo   504.000  1.200.000 

Apanage  du  roi  Milan   »  StiO.OOO 

Dode  publique   494. 0'2?  20.880.01)0 

Dolations   »  1.200.000 

Assciulih'e  nationale.  Conseil  d'Ktat, 

jin'sideuci'    du   Cunseil.  loiirtion- 

uaires  de  Ja  (.'.oui',  cliamcl lerii'  des 

ordres  royaux,  etc   2.0(5. 049  50(i.030 

Dé])cnsos  générales   4(j2.000  lll.OiK) 

Pensions  et  dotations,  etc   544.G'iH  2.844.728 

Ministère  de  la  .Instice   1.538.138  1. 092. 581 

—  de  rinstrnction  publique..  1.8;>).042  3.0.")2.729 

—  des  .Vllaires  étrangères. .. .  414.118  2.197.371 

—  de  riiderieur   2.847.158  3.1)82.501 

—  des  Finances   842.742  9.320.582 

—  de  la  (iuerre   4.345.G9(i  l9.975.aK) 

—  des  Travaux  iniblics   .540.273  7.154.430 

—  du  Commerce   »  l.(i79.404 

Cour  des  Comptes   »  :i47.053 

'  Total   14.(518.891  75.703.531 


DETTE 

Le  ])roinior  rmj)runt  serbe  a  été  contracté  en  1870 
pour  payci'  les  Irais  de  la  jiuerrc;  de  nonilireu.ses 
dettes  furent  bientôt  souscrites  pour  la  construction  et 
"exploitation  deschemins  de  fer  serbes,  ])Our  l'exécution 
des  travaux  publics  exécutés  de  1880  à  189îi,  i)our 
couvrir  les  dépenses  extraordinaires  résultant  de  la 
guerre  de  1885,  enfin  pour  combler  les  déficits  des  exer- 
cices de  1887  à  189;].  La  dette  serbe  subit  ainsi  les 
variations  suivantes  : 

Années         Francs  Années  F'rancs 

188(1   35.CH")0.000         189()   413.(i07..")(Ki 

1885   200.tX)0.0(H)  1897   408.2;i7  .()(KI 

18!  10   305.450.000  1898   409.537.5(H) 

1895   8C0.511.GOO         1899    41ti.912.807 

La  division  de  la  Dette  publique  en  un  troj)  grand 
nombre  de  types  de  Rentes  était  une  cause  réelle  de 
faiblesse  pour  le  crédit  du  pays,  car  il  n'était  pas  jtos- 
sible  de  créer  un  marché  un  jieu  actif  sur  13em2)runts 
différents  d'un  '"a2)ital  moyen  de  28  millions  de  francs 
environ.  L'idée  de  fusionner  plusieurs  de  ces  emprunts 
en  une  Belle  Unifiée  ne  pouvait  que  favoriser  le  relè- 
vement du  crédi  de  la  Serbie.  D'autre  part,  quelques- 
luis  de  ces  Emprunts,  ayant  été  conclus  pour  des  dates 
très  courtes  comjjortaicnt  des  charges  d'amortissements 
exagérées  pour  ce  pays. 

Il  s'agissait,  en  conséquence,  d'arriver  à  un  allége- 
ment des  charges  du  Trésor,  tout  en  donnant  satis- 
faction aux  créanciers  de  la  Serbie;  L'opération  fut 
tentée  en  1895  et  la  Skoupchtina  ado23ta  un  projet  qui 
devint  la  loi  du  9-20  juillet  1895,  par  laquelle  les  an- 
ciens emprunts  ont  été  convertis  en  une  dette  4  0/0 
unifiée. 

Les  titres  de  cette  dette  ont  pour  garantie,  au  point 
de  vue  des  intérêts  et  de  l'amortissement,  les  recettes 
nettes  des  trois  monopoles  des  tabacs,  du  sel  et  du 
2)étrole,  ainsi  que  tous  les  revenus  provenant  de  la 
douane,  de  l'impôt  de  l'obrt,  du  timbre  et  des  chemins 
de  fer.  L'encaissement  de  ces  recettes  s'effectue  jjar  les 
soins  de  VAdininisli'alion  aulonome  des  Monopoles  en 
Serbie,  créée  i)ar  la  loi  du  8-20  juillet  1895,  et  qui  a 
commeneé  h  fonctionner  au  mois  d'août  suivant. 

Cette  Administration  —,  dont  rétablissement  a  été 
notifié  par  voie  di^ilomatique  aux  Gouvernements 
étrangers — a  sa  vie  propre,  indépendante  du  Minis- 
tère des  finances,  et  elle  doit  consacrer  tous  les  revenus 
nets  qu'elle  encaisse,  exclusivement  et  en  2)remière 
ligne,  au  paiement,  à  leUr  échéance,  des  titres  sortis 
et  des  coupons  de  VEmjmint  i  0/0  amorlissable.  Le 
Conseil  de  cette  Adminislrulion  aulonome  des  Mono- 


poles est  composé  de  six  membres,  dont  font  partie  do 
droit  le  Gouverneur  et  le  vi'-c-C^iouverneur  de  la  Ba»- 
que  JValionale  de  Serbie.  Les  autres  membres  com- 
prennent :  deux  ])crsonnages  de  nationalité  serbe  et 
deux  de  nationalité  étrangère,  dont  un  Français. 
Ajoutons  que,  dejjuis  l'organisation  dont  nous  venons 
de  parler,  les  remises  de  fonds  à  Paris,  Berlin  et  Vienne 
se  sont  régulièrement  effectuées  mensuellement  au  fur 
et  il  mesure  des  rentrées,  et  que  les  espèces  nécessaires 
aux  échéances  des  coupons  ont  été  toujours  versées  à 
l'avance  entre  les  mains  des  Etablissements  chargés 
du  servi'-e  financier. 

Voici  quelle  était  la  situation  de  la  dette  serljc  au 
le-  juin  1899  : 

Francs 

Emprunt   avec  lots  do  1881   29.785.000 

—  sur  les  obligations  de  l'Administration 

des  fonds  de  188(5   10.012.500 

—  converti  de  1895  4  0/0   ^52.190.(^0 

—  ru.sse   3.7.')0.0CK) 

Monoi)ole  du  sol  .- .       i . . fxx) 

—  du  tabac   9.()4()!oiX) 

(Construction  du  clii'min  de  fer  local   '.^i'i.'iCX) 

Eni])runt  de  la  Banque  National  de  Serbie   9.'i58.807 

Total   41(5.912.807 

Le  service  de  cette  Dette,  qui  rejjréscnte  172  fr.  50 
l)ar  tête,  était  inscrit  jiour  20.784.545  francs  au  budget 
de  1899. 


COMMERCE  EXTERIEUR 

La  Serbie  vit  de  son  agriculture,  mais  les  céréales 
ne  sont  j)as  son  seul  commerce  d'exportation,  et  ce 
lait  assure  à  ce  conjinerce  une  régularité  dont  d'autres 
pays  de  la  i)éninsulc  balkanique  ne  jn-ofitent  pas.  On 
s'en  rendra  compte  en  examinant  le  tableau  suivant 
du  commerce  extérieur  sorbe  dei)uis  1875  : 

Balance 

Importation  Exportation  conunerciale 
Kn  francs 

1875    31.219.243     ;i5.014.874  -t-   3. (595. (vît 

188.5   40.472.!)89     37.015.299  —  2.857.G90 

18!K)   :!8.0i5.(KX)     45.841.(X)0  -+-  7.79(5.000 

1895    28.240.00(3     43.390.000  -+-  15.150.000 

189(5   ;i.3.448.000     .53.38().0(K)  -t-  1!).9;38.(M)() 

1897   45.314.(KX)     55.9'jO.(KiO  -+-  10. (52(1. 000 

18il8   41.102.000     5(5. 991.  (HX)  15.889.000 

1899    40.428.(500     65.744.388  -H  19.315.788 

C'est  en  1888  que  le  ré.seau  des  chemins  de  fer  serbes 
a  été  complètement  livré  à  l'exploitation,  et,  depuis 
cette  date,  l'exjjortation  des  produits  indigènes  a  tou- 
jours été  su])érieure  k  l'importation  des  produits 
étrangers,  ])ien  que  la  valeur  intrinsèque  des  produits 
indigènes  ait  diminué  de  plus  de  25  0/0,  au  coui's  de  la 
période  observée. 

De  même  le  transit  des  marchandises  de  provenance 
ou  de  destination  orientale  i)ar  le  territoire  serbe, était 
chose  inconnue  avant  l'ouverture  des  lignes  interna- 
tionales :  Belgrade-Nich  et  Salonique,  Nich-Pirot  et 
Constant  inople. 

En  1887,  le  chift're  total  de  ce  transit  atteignait  à 
peine  969.000  francs  ;  il  s'est  élevé  jusqu'à  24.8(58.872 
francs  en  1895,  pour  retomber  à  16.917.900  francs  en 
1899  ;  mais  l'achèvement  des  lignes  de  la  Turquie 
d'EuroiJe  et  leur  raccordement  avec  la  grande  voie 
internationale  qui  met  le  bassin  des  Dardanelles  en 
relation  directe  avec  l'Europe,  doit  augmenter  consi- 
dérablement la  valeur  du  transit  serbe. 

{A  suivre.) 


L' Adminislrateur-Gérant  :  Georges  Bourgabel. 
Paris.  —  Imprimerie    e  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


j..O  3 
3  Cu  'J 

o  -a  " 


O  3  O 


jfi  ^  ^ 

^ 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899 

31 

août  

770 

267 

1 

418 

40 

430 

48 

1900 

15 

aofil  

ino 

251 

1 

417 

18 

386 

:is 

1900 

•21 

aeiil  

950 

I 

410 

4  i 

378 

K8 

1900 

31 

951 

248 

1 

46:,' 

o8 

4i7 

60 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899   3!  août  

87 

22 

518 

.Sfi 

437 

kl 

1900    16  août  

91 

15 

55fi 

35 

435 

60 

1900   23  août 

90 

45 

5.^6 

,50 

449 

60 

1900  31  août  , 

lO.'l 

l.'i 

578 

50 

466 

60 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


FRANCE 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  septembre 

i3>  août  

;W  août   

6  septemijre 


1.927 
2.248 
2.250 
2.2*9 


-  Banque  de  France 

1.1931  3.711  466  609 

1.137  3.898  524  669 

1.136  3.956  ."^SS  790 

1.1351  3.959  489  655 


457 
529 
524 

535 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août. 
15  août. 
23  aoilt. 
31  août. 


693 
730 
746 
710 


341 
360 
367 
3j0 


l.;63 
1.342 

i.r,04 

1.370 


66S 
643 
(i65 
611 


1.001 
883 
873 
912 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  août. 
7  août. 
15  août. 
23  auùl. 


70 
69 
70 
70 


35 
3t 
34 
35 


216 

2ï5 
214 
201 


71 
116 
116 
116 


290 
291 
291 
288 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899     7  seidcmbre 

8.59 

» 

710 

999 

710 

1900  23  aoiit  

83  i 

7  48 

1.029 

717 

« 

1900  30  août  ..  .. 

884 

» 

745 

1.000 

649 

1900    6  septembre 

902 

770 

9;(2 

631 

» 

3/, 
4 


Banques  d'Ecosse 


139 

2) 

186 

» 

132 

14 

188 

» 

» 

» 

145 

13 

19J 

» 

» 

158 

15 

199 

» 

» 

ANGLETERRE 

1899  10  juin  i 

1900  14  avril  

1900   12  mai  

1900     9  juin  I 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1899  10  juin  ... 

1900  14  avril.. 
1900   12  mai.... 
1900    9  juin  ... 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juillet.,.. 
10  juillet.... 

20  juillet  

31  juillet.... 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  juillet  . 
31  mai  

30  juin  . . . 

31  juillet  . 


45 

» 

1  100 

25 

71 

35 

.■  85 

16 

03 

36 

96 

16 

7.1 

36 

15 

68 

I 

1  8 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


63 

12 

158 

» 

» 

1) 

72 

10 

167 

» 

» 

» 

» 

73 

10 

174 

* 

» 

72 

1  10 

r.4 

» 

» 

1899  23  août 

1900  8  août. 
1900  14  août. 
190  0  22  août. 


8<< 

1899 

10  août 

296 

67 

883 

223 

301 

34 

5 

86 

1900 

20  juillet.... 

297 

52 

856 

196 

322 

35 

S 

80 

5 

1900 

31  juillet.... 

296 

50 

874 

198 

316 

38 

5 

92 

1900 

296 

49 

872 

2C0 

316 

33 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

23 

» 

1899 

31  juillet.... 

64 

11 

230 

65 

54 

27 

€ 

23 

» 

1900 

10  juillet... 

66 

13 

261 

62 

82 

30 

S 

22 

» 

1900 

20  juillet  

66 

13 

235 

62 

76 

29 

S 

23 

» 

1900 

31  juillet.... 

66 

13 

250 

63 

75 

30 

E 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


4K 
4V, 
4/, 
4'/, 


3K, 


1899   22  juillet.... 

4 

3 

3 

64 

25 

18 

1900     7  juillet.... 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

1900   14  iiiillet.... 

4 

6 

14 

62 

23 

66 

1900   22  juillet.... 

4 

6 

li 

63 

23 

18 

1899 

31 

août  

96 

134 

8 

34 

16 

1900 

30 

juin  

102 

» 

139 

7 

34 

18 

1900 

31 

juillet .... 

91 

129 

8 

39 

16 

1900 

31 

88 

126 

6 

38 

17 

1899     2  seiiteijibre 

.324 

342 

1 

.^00 

Kl  3 

1.021 

103 

1900   18  août  

342 

4iO 

1 

576 

750 

1.072 

209 

190  0   25  auûl  

342 

423 

1 

5ri9 

75  î 

1.073 

209 

1900   31  août.,  .. 

342 

422 

1 

571 

746 

1.072 

217 

1899   3û  juin  

4 

117 

46 

21 

3 

1900   28  février.. .. 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

1900   31  mars  

'9 

» 

136 

74 

32 

10 

190  0   30  juin  .    . . 

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1899     2  seid,e:iibre 

69 

15! 

436 

7 

142 

118 

1900   18  août  

1  3 

149 

445 

6 

129 

107 

1900   25  août  

123 

149 

4o9 

! 

8 

126 

106 

1900   31  août....... 

123 

li6 

447 

7 

li9 

107 

45£ 
6 
6 
6 


3K 


6/. 
6/. 


4x; 

3'/, 

3K 
3K 


33 

1 

61 

38 

39 

4 

S 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

S 

35 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

35 

2 

63 

36 

46 

4 

S 

27 

54 

380 

14 

76 

23 

27 

49 

383 

10 

«8 

20 

27 

49 

.384 

10 

88 

20 

27 

54 

384 

12 

91 

20 

I  fi 

!  6!* 
i  bJ4 


Xi 


290 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PKINCIP.  CHAPITRES 

'fi  'a 


■£  c. 


s  3  o 


5  ^  — 
<^2 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


14  août  

29  juillet.. .. 

5  août  

12  août  


48 

4 

138 

19 

39 

2t) 

5 

3H 

■2 

123 

6 

32 

21 

8 

37 

g 

127 

4 

32 

22 

8 

37 

2 

129 

2 

52 

21 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899     8  -  -il  

:.46o 

liO 

1 

499 

482 

234  1 

1900  25  juillet.  .. 

2.073 

202 

1 

495 

•m 

496 

377 

2.U90 

204 

1 

498 

39  J 

4!I3 

376 

1900    8  août  

2.083 

202 

1 

513 

389 

.■;uo 

384  1 

5»/, 
5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 
1900 
1900 
1900 


15  août  

14  juin   

31  juillet . . . 

15  août  


28 

2 

73 

17 

37 

13 

» 

21 

2 

72 

13 

4u 

22 

» 

21 

2 

72 

12 

40 

22 

23 

2 

71 

12 

38 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899  31  juillet .... 

6 

9 

33 

3 

8 

9 

6 

1900   31  niai  

3 

9 

32 

2 

8 

7 

6 

1900   :  0  juin  

fi 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

1900   31  juillet.... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 
1900 
1900 
1900 


l't . 


31  juin 

31  mai  

30  juin   

31  juillet.... 


43 

6 

90 

31 

86 

18 

fi 

43 

7 

87 

59 

122 

23 

(i 

43 

7 

94 

48 

124 

24 

6 

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899 

31  juillet  

13 

12 

101 

660 

283 

132 

» 

1900 

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1900 

30  juin   

13 

13 

112 

706 

313 

142 

» 

1900 

31  juillet  . .  . 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

2  septembre 

97 

9 

216 

981 

182 

46 

5 

1900 

18  août..  .. 

99 

10 

214 

1028 

18'î 

49 

4/, 

1900 

25  aoiit  .... 

99 

10 

212 

1032 

173 

50 

4V, 

1900 

1''  sepleiiibre 

99 

!» 

213 

1032 

173 

.'iO 

4^4 

TOTAUX 


1899     7  seiitemlire 

8.312 

2.8Û6| 

13.910 

3.803 

6.400 

1 

495j 

» 

1900   23  août  

8.466 

2.757 

14.(81 

3.197 

6.49U 

1 

yû2i 

» 

1900   30  août  

8.556 

2.763 

14.643 

6  923 

ri.  508 

1 

8331 

» 

1900     6  septemlire 

8.341 

2.7i3| 

14.823 

5.773 

6.432 

1 

8791 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.633 

15.896 

8.736 

3.328 

3. 699 

» 

1896  31  décembre  . 

7.933 

2.. 578 

14.585 

8.8.38 

6.l'92 

3.6.51 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.346 

13.234 

8.548 

6.661 

3.4.33 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2. 636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899  31  décembre  . 

7. 838 

2  383 

14.992 

9.321 

8.332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèTent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôtiire  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


It'août 

8  ai 

ùt 

15  août 

22  août 

29  août 

5  sept- 

48 

17 

48 

12 

48 

12 

48 

10 

48 

10 

48 

08 

100 

21 

100 

21 

100 

20 

100 

21 

100 

18 

100 

17 

170 

169 

165 

165 

165 

165 

28 

23 

28 

10 

28 

80 

28 

80 

29 

50 

29 

20 

81 

45 

81 

40 

81 

33 

81 

30 

81 

30 

81 

30 

100 

16 

100 

18 

100 

16 

100 

20 

100 

15 

100 

12 

100 

35 

100 

37 

100 

55 

100 

55 

100 

62 

100 

62 

Constantinople  

22 

93 

22 

96 

22 

93 

22 

97 

23 

24 

04 

81 

51 

81 

40 

81 

33 

81 

28 

81 

32 

81 

32 

106 

71 

106 

90 

106 

85 

106 

31 

106 

62 

106 

57 

100 

63 

100 

60 

100 

53 

100 

50 

100 

41 

747 

750 

733 

753 

736 

753 

50 

25 

36 

23 

37 

23 

37 

23 

36 

25 

37 

23 

33 

27 

95 

28 

28 

77 

28 

62 

29 

35 

29 

03 

106 

62 

106 

92 

106 

82 

106 

37 

106 

60 

106 

62 

Saint-Fétersbourg. . 

37 

43 

37 

42 

37 

37 

37 

35 

37 

35 

37 

35 

—     (à  3  ni  ois  ... 

96 

72 

96 

70 

96 

50 

96 

35 

96 

30 

96 

30 

96 

62 

96 

60 

96 

45 

96 

25 

96 

20 

96 

20 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du -Jeudi  de  Paris  sur  ; 


V:ilpiirc  h  trnic  mAW 
■  aitui d  a  iiuid  iiiuis 

Aiîisterdain . .  papiçr  court 

Plus 

4)  août 

10  .1  MU  1 

'^3  a 'lût 

on  ^rifit 

ou  (lUUl 

D  >e]ii. 

4  % 

203  F'O 

205  30 

203  50 

203  50 

203  75 

Allemagne...  — 

4  % 
4  % 

121  50 

121  56 

121  69 

121  62 

121  62 

Vienne-Tr.  ..  — 

102  37 

1U2  50 

102  62 

102  62 

102  75 

Barcelone.  ..  — 

4  % 

Madrid  versem.   

391 

388 

389 

388 

oo  *  • . 

Lisb. -Porto  . .  — 

4  % 

395  '.. 

393  .' 

393  . . 

393  '. . 

39b  . . 

St-  Pétersb ...  — 

•t  /o 

261  50 

261  50 

262 

262  .. 

262  .. 

Valeurs  à  vue 

moins 

4  % 

25  15 

23  145 

25  155 

25  15 

25  11 

23  173 

23  17 

23  173 

23  17 

25  16 

Belgique   — 

4  % 

0  25p. 

0  25p. 

0  25p 

0  25p. 

0  15p. 

Italie   — 

3  % 

6  30p. 

6  73p. 

6  37p. 

6  37p. 

6  23 

Suisse   — 

5  % 

0  69p. 

0  69p. 

0  62p . 

0  36p. 

0  43 

New-York   — 

4  % 

31'.  .. 

314  50 

514  50 

515  . . 

515  .. 

Halièrcs  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 

3437  » 

3437  .. 

3137  .. 

3437  .. 

3437  .. 

34.n  .. 

Argent  id.    (le  kil.). . . 

218  89 

10-2  98 

102  33 

102  33 

102  33 

104  52 

NO  30 

80  30 

80  50 

80  .30 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

23  80 

23  80 

23  80 

25  80 

2;j  80 

Iinpér.  Russie  i  titre  :  9 

16")  ... 

20  60 

20  60 

20  dO 

20  60 

20  60 

—           —  mjuv.  titre 

:  900»';. 

40  .. 

.'.0  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  30 

27  .30 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  c 

u  jour 

y  août 

16  aoùl 

23  ao(ii 

30  août 

6  sept. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1 

227 

1  229 

1 

228 

1  228 

Angleterre  (11  v.  st.  or). 

25  22 

23  135 

25 

145 

25  145 

25 

145 

25  125 

Autr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1 

03 

1  03 

1 

03 

1  03 

Belgique  (franc  or| .. . 

1  » 

0  99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Espagne  (pesel.  pap.).. 

1  » 

0  78 

0 

77 

0  77 

0 

77 

0  77 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  39 

0 

60 

0  60 

0 

60 

0  60 

Hollande  (f!.  or)  

2  083 

2  07 

2 

07 

2  07 

2 

07 

2  07 

Italie  (lira  pap.)  

1  » 

0  93 

0 

93 

0  93 

0 

93 

0  93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  98 

3 

98 

3  98 

3 

98 

3  98 

Roumanie  (leu  or)  

1  „ 

0  99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  63 

2 

63 

2  64 

2 

64 

2  64 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1 

0  99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  14 

5 

14 

5  14 

5 

14 

5  14 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  52 

2 

52 

2  52 

2 

52 

2  53 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5  « 

2  11 

2 

11 

2  11 

2 

12 

2  12 

1  89 

1  81 

1 

81 

1  83 

1 

81 

1  82 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  03 

1 

09 

1  09 

1 

08 

1  03 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1 

67 

1  67 

1 

67 

1  67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2  66 

2 

67 

2  66 

2 

66 

2  66 

G  h  i  n  e(Sba«  jbii)  (taë  larg .  ) 

7  47 

3  66 

3 

61 

3  61 

3 

61 

3  66 

AUX  COURS  DES  CHANGES 
100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  50 

En  Angleterre   100  23 

Autriche-Hongrie .. .  10125 

En  Belgique   100  13 

En  Espaqne   129  19 

En  Grèce   165  .. 

En  Hollande   100  24 

Italie   106  66 

En  Portugal   140  36 

En  Roumanie   100  62 

En  Russie   100  66 

En  Suisse   100  43 


Aux  Etats-Unis   100  77 

Au  Mexinue   212  90 

En  Répubt.  Argentine..  233  .. 

Au  Chili   103  67 

Au  Brésil   275  72 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   204  09 


du  jeudi  6  septem))re  1900 
100  francs 

en  billets  de  banque  étrangeri 
valent  en  France  : 

Billets  A //ewancfs   99  50 

—  Anglais   99  77 

—  Austro-Hongrois.  98  75 

—  Belges   99  85 

—  Espagnols   77  40 

—  Grecs   60  60 

—  Hollandais   99  76 

—  Italiens   93  75 

—  Portugais   71  24 

—  Roumanie    99  38 

—  Russes   99  24 

—  Suisses   S9  57 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  S9  23 

—  du  Mexique   46  96 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  40 

—  du  Chili   %  33 

—  du  Brésil   36  41 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  .. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  6  septemhre  1900. 

La  cote  des  changes  ne  présente  pas  de  modifications  bien 
sensibles.  La  devise  hollandaise  reste  mieux  à  205  75  ;  i!  en 
est  de  même  pour  la  devise  autrichienne  à  102  75. 

En  Allemagne,  on  no  constate  pas  de  changement. 

Le  change  sur  Madrid  a  encore  baissé  d'un  point  à  387. 
Bien  des  projets  sont  proposés  j>our  modifier  cette  situation 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale  f>91 


ot  l'on  sail  que  le  Miiiistro  dos  liniinccs  s'en  pn'occupo,  mais 
jusqu';'»  présont  il  n'a  rien  l'ait  connaitro  do  ses  intentions. 

Le  papier  portugais  no  subit  aucun  changement. 

Lo  rouble  conserve  toujours  sa  dornirre  amélioration  à 
262  ;  le  versement  reste  à  260. 

Le  chèqut'  sur  Londres  a  faibli  à  25  17.  Le  marché  anglais 
a  continue  d'acheter  des  valeurs  sur  notre  place. 

La  devise  suisse  poursuit  son  amélioration  :  la  perte  n'est 
plus  que  de  0.43  ;  la  devise  belge  c'améliore  aussi  :  la  perte 
est  réduite  il  0.15  ;  il  y  a  également  reprise  pour  le  papier 
italien  à  6  25  de  perte. 

Le  New- York  se  maintient  ù  515. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong .. 
Shanehai .... 
Yokonania — 


■Valeurs  à  vue 


8  août 

15  août 

22  août 

■29  août 

5  sopl,. 

■2/0  3/8 
2'9  7/8 
2/0  5/8 
2/0  5/8 

2'0  3/8 
2/9  3/8 
2/0  11/16 
2/0  5/8 

2/0  7/16 
2/9  3/8 
2/0  5/8 
2/0  11/16 

2/0  5/8 
2/9  -j/S 
2/0  5/8 
2/0  3/4 

2/0  3/1 
2/10  ./. 
2/0  o/S 
2/0  7/8 

1/3  7/8 
1/3  7/8 
10  /■ 
17  9/32 

1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  7/16 
17  9/32 

1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  3/8 
17  9/32 

1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  1/4 
17  9/32 

1/3  15/16 
1/3  31/32 
9  13/16 
17  3/8 

135  90 
77/9  1/4 
28  ./. 

136  .. 

77/9  1/4 
28  1/16 

134  20 

77/9  1/2 
28  1/4 

135  60 
77/10  ./. 
28  5/16 

135  .. 

77/10  ./. 
28  11/16 

Bombay  

Calcutta  

Rio- Janeiro  .... 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  "l'or.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 

L'argent  en  barres  enregistre,  cette  semaine,  une  nouvelle 
avance  de  3/8,  et  les  devises  de  l'Extrême-Orient  ont  progressé 
en  conformité  :  le  Hong-Kong  gagne  1/8;  le  Shanghaï,  5/8; 
le  Singapour,  1/8.  Cette  liausse  peut  être  attribuée  aux 
besoins  imposés  par  les  événements  de  Gliine. 

Les  remises  sur  Calcutta  sont  en  légère  hausse,  celles  sur 
Bombay  restent  invariables. 

Le  Rio  de  .Janeiro  recule  de  101/4  à  9  13/16.  Cette  baisse 
peut  être  attribuée  en  partie  à  des  réalisations,  car  le  dernier 
mouvement  de  hausse  avait  été  trop  brusque  :  le  Gouver- 
nement poursuivant  la  politique  financière  qui  lui  a  si  bien 
réussi  jusqu'ici,  il  est  à  prévoir  que  le  change  reviendra  de 
lui-même  à  un  niveau  plus  favorable  dans  un  temps  peu 
éloigné. 

Le  'Valparaiso  passe  de  17  9/32  à  17  3/8.  A  Buenos-Ayres, 
la  prime  de  l'or  oscille  toujours  dans  les  mêmes  cours  :  nous 
la  trouvons  à  135,  contre  135  60. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londres,  il  est  à  77/10.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  restent  à  76/5  l'once  et  le  yen  à. 
76/4  1/2:  la  plus  grande  partie  des  arrivages  a  été  prise  par 
la  Banque. 

Le  mouvement  hors  banque,  du  23  au  30  août,  a  été  le  sui- 
vant 

Sorties 

91.000 

5.000  Néant 
9.000 
4.000 


Entrées 

Australie  £ 

Détroits  

Indes  Occidentales, 
Chili  


109.000 

L'argent  en  barres  avance  à  28  11/16.  On  cote  lo  doUar 
mexicain  28  den.  nom. 

D'après  la  circulaire  Pisley  et  Abell,  du  23  au  30  août,  il  a 
été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  234. 8U0  liv.  st.  d'ar- 
gent, soit  5.716.739  liv.  st.  depuis  le  commencement  de  l'an- 
née, contre  4.485.330  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 


Places 


Escompte  hors  Banque 


9  août 

16  août 

23  août 

30  août 

G  sept. 

3~/ . 

4  1/8 
4  1/4 

2  1/2 

•'i  ./• 
4  1/8 

3  7- 

3  1/2 

4  ./. 

2  3/4 

3  7/8 
3  7/8 

2  3/8 

3  5/8 

4  ./. 

2  3/4 

2  3/4 

2  3/4 

2  3/4 

2  3/4 

Paris  

Londres. . . 
Berlin  

New  -  York  ; 
(timemoney)  \ 

L'escompte  hors  banque  a  baissé  à 
A  Berlin  il  s'est  un  peu  relevé. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le     , 

House  »,  182  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats'. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  pa.ssé  191  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  augmentation 
de  9  millions  sterling. 


Paris  et  à  I^ondres, 
Bankers  Clearing 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  de  6:37  000 
francs.  La  circulation  a  prélevé  710.000  fr.  à  Paris  et  1  mil- 
lion 503.000  francs  dans  les  succursales. 


On  a  acheté  pour  l.!)85.O0O  fr.  Jo  matières  et  il  en  a  ét^ 
vendu  pour  ;i5.000  fr.  H  est  venu  120,000  fr,  de  Suissf*  et 
.500.000  fr.  sont  sortis  pour  Smyrn(!. 

L'argent  a  diminué  de  1.275.000  fr.  La  circulation  a  au"- 
menté  do  1.270.000  fr.  ;\  Paris  et  de  1.312. COQ  fr.  dans  les 
succursales. 

Il  a  été  expédié  1. 835.000  fr.  en  .Suisse,  1  million  eu 
Belgique  et  ôOO.OOO  fr.  à  Madagascar  ;  il  est  venu  115.000  fr. 
de  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  progressé  de  3  millions.  Les 
comptes  courants  ont  diminué  de  69  millions  et  le  portefeuille- 
escompte  de  35  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  a  augmenté  de 
53  millions  et  la  circulation  de  66  millions  ;  les  comptes 
courants  ont  diminué  de  54  millions;  le  portefeuille  :\  grossi 
de  39  millions.  La  réserve  des  billets  s'élève  à  105  millions 
de  francs. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 
Achat  en  barres  ..  £   149.000   Amérique  du  Sud.  £  44.000 

Australie   105.000   Roumanie....   25.000 

Indes   801.000   Excédent  des  entrées  986.000 

Total  des  entrées  .  1055 .000  Total  égal         1055. (JOO 

Les  entrées  excèdent  la  sortie  de  24.654.000  fr.,  la  circula- 
tion ayant  pris  6  millions,  l'augmentation  du  métal  jaune  est 
d'environ  18  millions. 

La  circulation  des  billets  a  augmenté  de  25  millions  ;  les 
comptes  courants  sont  en  baisse  de  8  millions  et  le  porte- 
feuille a  diminué  de  15  millions. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  nous  ne  constatons  au- 
cun changement  important. 

A  la  Banque  d'Espagne,  l'argent  a  diminué  d'un  million  t  t 
les  comptes  courants,  de  9  millions  ;  la  circulation  a  aug- 
menté de  2  millions. 

La  Banque  d'Italie  présente  une  nonvelle  diminution  de 
2  millions  dans  la  circulation;  les  comptes  courants  ont  au;^- 
menté  de  2  millions;  l'encaisse-argent  a  diminué  d'un  million. 

L'encaisse-argent  de  la  Banque  du  Portugal  s'est  accruf 
de  5  millions;  les  comptes  courants  ont  augmenté  de  2  mil- 
lions ;  le  portefeuille  a  grossi  de  3  millions. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  a  diminué  de  7  mil- 
lions, l'encaisso-ari^ent  de  2  millions;  la  circulation  a  aug- 
menté de  15  millions;  les  comptes  courants  ont  perdu  3  mil- 
lions; le  portefeuille-escompte  a  grossi  de  10  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neio-Jork 
(En  dollars) 


OR 


EXPORTATIONS 

(lu  1  Depuis 
nu  1 1  août  le  1"  jauv. 


Grande-Bretagne  6.632.216  10.284.616 

France   2.008.907  17.664.481 

Allemagne   »  4.500.709 

Autres  pays  .. .  8.880  5.865.802 


Total  1900.. 
—  1899.. 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


8.650.003  ;î8.315.60S 
7.425  25.800.737 
12.000  4.701.597 

699.885  30.403.7G5 
162.244  500.800 
»  4.100 
2.744  352.880 


IMPORTATIONS 

du  1  Depuis 
au  11  .loi'it  Te  l«  janv. 

»  93.996 
254.760 

»  325.884 
16.566  880.796 

16.566  1.555.436 
5'i.705  8.743.439' 
1.084.817  70.416.503 


59.514 
965 
2.628 
2.688.914 


864.873  31.351.545 
783.514  29.378.401 
895.493  27.413.953 


100.350 

100.  a50 

65.705 
6.528 


2.752.021 
2.355.935 
1.493.720 


Banques  associées  de  New-Yorf! 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1899  2  sept. . 

168.1 

14.3 

849.8 

753.7 

1900  18  août.. 

168.9 

28.0 

894.3 

814.9 

1900  25  août.. 

173.5 

28.6 

901.4 

817.4 

1900  l"  sept.. 

170.9 

28.9 

903.5 

816.9 

Le  dernier  bilan  des  Banques  associées  de  A'eiç-York  ac- 
cuse une  diminution  do  550.000  dollars  dans  le  chapitre 
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Prêts  et  Escomptes;  il  y  a,  par  contre,  augment  tion  de 
3.370.000  doll.  dans  l'Encaisse  métalliciue,  do,  310. OOJ  doH. 
dans  la  Uirculation,  de  2.130.000  dans  les  Dépôts,  de  S50.000 
dollar.s  dans  les  Dépôts  légaux.  Pendant  la  semaine,  les  ex- 
portations se  sont  élevées  à  11.5Ê0  doU.  or  et  à  941.610  doli. 
argent. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Billets  de  Banque  russes 

Le  Messager  Officiel  de  VEmpire  de  Russie  publie  l'avis 
suivant  : 

Le  Ministre  des  finances  a  informé  le  Sénat  dirigeant,  pour 
qu'il  en  fasse  publication,  qu'en  exécution  de  l'orkase  impé- 
rial du  14  novemlne  1897  au  Ministre  des  finances  ayant  trait 
au  changement  du  texte  imprimé  sur  les  billets  de  crédit, 
ceux  de  vingt-cinq  roubles  conformes  au  modèle  approuvé 
par  S.  M.  l'Empereur,  le  7  février  18fc3,  et  ceux  de  trois 
roubles  conformes  au  modèle  approuvé  par  S.  M.  l'Empe- 
reur, le  27  novembre  1887,  émis  par  la  Banq'ie  de  l'Etat,  à 
partir  des  1"  avril  et  19  mai  190O  respectivement,  portent  sur 
le  côté  face  l'indication  de  leur  valeur  :  •<  vingt-cinq  roubles  » 
et  «  trois  roubles  »,  et  le  texte  suivant  : 

«  La  Banque  de  l'Etat  échange  sans  limitation  de  somme 
les  billets  de  crédit,  contre  de  la  monnaie  d'or  (1  r.  =1/15» 
d'impériale)  »,  et  sur  le  revers  l'inscription  suivante: 

«  1°  L'échange  des  billets  de  crédit,  contre  de  la  monnaie 
d'or,  est  garanti  par  tout  l'avoir  de  l'Empire; 

"  2°  Les  billets  de  crédit  ont  cours  dans  tout  l'Empire  à 
l'égal  de  la  monnaie  d'or  ; 

«  3"  Les  personnes  qui  se  livrent  à  la  contrefaçon  des 
billets  de  crédit  sont  passibles  des  travaux  forcés  et  de  la 
perle  de  tous  leurs  droits.  » 


La  Campagne  présidentielle  aux  Etats-Unis 

La  campagne  présidentielle  bat  son  plein  aux  Ktats-Uni.-~  : 
deux  mois  seulement  séparent  de  l'élection  qui  aura  lieu  le 
6  novembre  :  on  comprend  dès  lors  que  les  deux  partis  en  pré- 
sence luttent  avec  la  dernière  énergie  pour  gagner  les  Etals 
dont  le  vote  est  incertain. 

En  ce  moment,  l'attention  est  retenue  cependant  par  l'éb-c- 
tion  au  poste  de  gouverneur  de  l'Etat  de  New-Yorlc,  en  rem- 
placement do  M.  noosevelt,  qui  a  accepté  la  candidature  à  la 
vice  présidence  rte  la.  République. 

Les  républicains  ont  déjà  fait  choix  de  M.  Ben  jamin  Odell, 
mais  les  déinociates  sont  plus  divis^'s  que  jamais  par  l'àpre 
rivalité  existant  entre  ;\1.  David Hill  et  1'^  chef  du  'lammany 
hall  (hôtel  de  ville  de  New-York),  M.  Croker. 

r,c  parti  doit  tenir  prochainement  sa  conveniion. 

Homme  les  partisansdo  M.  liiU  et  ceux  de  M.  Croker,  mal- 
gré leurs  querelles,  se  sont  mis  d'accord  sur  la  candidature 
présidentielle  de  M.  Bryan,  on  esjjère  <(u'ils  finiront  par  s'en- 
tendn;  aussi  sur  le  nom  do  M.  Coler,  contrôleur  de  l'Etal  de 
New-York,  démocrate  indè])endant,  patronné  pur  M.  Ilill 
pour  le  ])oste  de  gouverneur  de  l'Etat. 

Ce  Serait,  semblo-t-il,  la  seule  chance  pour  les  démocrates 
de  reconquérir  l'Etat  de  New- York  contre  lo  candidat  républi- 
cain et  l'on  sait  ((uelle  importance  décisive  a  le  vote  de  cet 
Etat  dans  l'èlrction  présideuliellc. 

Pendant  ce  temps,  M.  Bryan  poursuit  sa  campagne,  tout 
en  évitant  de  faire  de  nouvelles  déclaratinns  au  sujet  de  la 
question  monétaire,  et  le  parti  républicHin,  inquiet  de  cette 
tactique,  ne  néglige  aucune  occasion  de  ramener  le  candidat 
démocrate  sur  ce  terrain  et  de  le  forcer  à  parler. 

11  y  a  quelques  jours,  une  interview  avec  le  f  ecrélaire  du 
Trésor,  M.  Lymnn  Gage,  a  été  publiée.  Ohii  ci  a  présenté 
l'élection  de  M.  lirvan.  si  elle  se  réalisait,  comme  une  quasi 
certitude  de  ban(]uèroute  pour  les  Etats-Unis,  qui  désormais 
ne  payeraient  plus  qu'en  argent.  Le  candidat  démocrate  n'a 
pas  riposté,  et  le  Netc-York  Herald  lui  a  alors  dépêché  un 
reporter  pour  tâcher  de  lui  anacher  quelque  déclaration  sur 
ses  intentions  et  sur  les  pea-^pectives  décrites  par  ÎSl.  Gage. 
Ferait-il  établir  la  frappe  libre?  Ferait-il  payer  en  argent  tous 
les  engagements  du  Trésor?  Ne  craignait-il  pas  que  cette  po- 
litique financière  ne  déterminât  une  paniqup  et  des  désastres? 
'  M.  Bryan  a  refusé  catégoriquement  de  lépoa  lre  auire  chose 
que  ceci  :  <i  Je  discuterai  les  questions  d'intérêt  public  à  mon 
temps  et  comme  il  me  conviendra.  » 


Frappe  de  Monnaies  du  Venezuela 

Aux  termes  d'un  décret  en  date  du  14  juillet  dernier, 
Gouvernement  Vénézuélien  a  ordonné  la  frappe,  à  la 


le 

Mon- 


naie de  Paris,  de  2  millions  de  bolivares  en  pièces  d'argent 
du  type,  poids,  loi  et  autres  conditions  prescrites  par  la  loi 
du  9  juillet  1891  sur  la  matière 

La  fiappe  de  cette  quantité  aura  lieu  dans  les  proportions 
suivantes  : 

900.000  holiv.,  en  pièces  de  5  boliv.,  au  litre  de  0/900. 

350.000  _  2  —  0/835. 

350.000  —  1  —  0/835. 

300. OCO  —  0  bol.  r>0  c,  au  titre  de  0/835. 

ICO. 000  —  0  bol.  25  —  0/835. 

L'acceptation  de  cette  monnaie  sera  obligatoire  pour  les 
particuliers  dans  la  proportion  établie  par  la  loi  du  9  juillet 
1891,  sur  les  paiements  en  espèces  métalliques. 


Le  Papier- monnaie  et  le  Change  Brésiliens 

Voici  quelles  étaient,  au  30  juin  dernier,  la  quantité  et 
la  \  aleurdu  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 

Valeur              Quantité  Montant  total 

des  billets  des  iiillets  des  billets 

Milreis 

%'m   12.901  ..508  (S.MQ:TA$ 

IgOOO   15.702.9u8  1/2  15.7  2:9088 

2$000   10.600.317  21.200:6348 

TjSOOO                     0.300.243  1/2  31.801  :ai7S 

lOSOuO...                 5.947.051  59.470:510S 

2OJJ0O0                     3.211.829  1/2  04.236:5908 

3(ign00                       121.477  3.()44:;-ll(iS 

BOSOO J                     2  232 . 958  1 1 1 . 647  :(iôOS 

lOOgOuO                        608.375  6O.837:.'')00S 

SOtignoo                     1.077.485  1/2  215.497 :10('S 

500SOOO                         220.354  113.177:(;00S 

Total  au  31  mai..      58.990.500  4/2  703.6G6:174g 

On  se  rendra  compte  de  l'importance  des  incinérations  et 
dos  retraits,  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité  Montant  total 
des  billets  des  billets 

Milreis 

30  juin  1900....      59.CO0.29l  4/2  70:^.674 :054S 

31  mai  19e0....       59.300.187  1/2  709.692:0048 

30  avril  19  0....       5-1.490.023  4/2  714.Gv8:883s 

31  mars  1900  . ..  59.565.^03  7/2  716.705:618g 
28  février  l'.iOO..  59.929.102  4/2  717  718:2-:9S 
31  janvier  1901).  6().2<'4.918  5/2  7-.?5.7l9;854S 
31  décembre  1899  60. 72 i  5,2  733.727:153g 
30s-pteml).  1899.  61.416.19^  4/2  733.;51:705S 
31  août  I89i^. ...  01.416.192  4/2  735.759;205g 
31  juillet  1899..      62.437.40?  3/2  740.764:1418 

30  juin  1899....       63.585.778  3/3  570.7^*0:8718 

31  mai  1899  ....  64.006.188  1 /2  757.792:535$ 
.30  avril  1H'.)9....  64.34;-i.4G8  1/1  76'i  .795:3918 
31  mars  18'.)9....  64.779.42;}  773.802:43as 
28  février  1899..  65.199.SiG0  779.9;i3;5o:--S 
31  décembre  1898  »  785.941:758g 
31  août  1898. .. .              »  789.364:6148 

On  voit  que  la  diminution  de  la  circulation  papier  a  été 
poursuivie  avec  méthode  par  le  Gouvernement  brésilien. 

Dans  le  rapport  que  le  ministre  des  Finances,  M.  Murtinho, 
vient  d'adresser  au  Président  de  la  République,  on  peut  cons- 
tater les  bienfaisants  eftets  de  cette  suppression  du  papier- 
monnaie  et  comprendre  toute  l'influence  qu'elle  a  eue  sur  les 
finances  du  Brésil. 

On  trouvera  plus  loin  un  résumé  de  cette  partie  du  rapport, 
qui  mst  en  lumière  la  situation  financière  actuelle  du  pays. 

Celte  situation,  déclare  le  Ministre,  se  résume  en  un  fait 
qui  est  l'expression  de  la  prospérité  du  Brésil  :  la  hausse  du 
change.  La  diminution  de  la  circulation  et  l'accroissement  de 
valeur  de  l'exportalion  représentent  les  bases  mat^érielles  de 
cette  hausse.  Le  relèvement  du  crédit  du  pays,  le  retour  de 
la  confiance  en  sont  les  bases  moraels. 

On  connaît  la  formule  adoptée  par  M.  Murtinho  pour  cal- 
culer approximativement  la  valeur  du  papier  par  rapporta 
l'or.  Appliquant  cette  formule  aux  chifl'res  acti^els  de  l'expor- 
tation, évaluée  à  34.0(:0  OÛO  de  liv.  rt,  et  de  la  circulation  fidu- 
ciaire réduite  à  7((3.000  conto=,  il  obtient  la  solution  suivante  : 

S4  millions  do  livres,  soit  8.16)  mit  ions  de  pence,  divisés 
par  703.000  contos,  donnent  11  d.  6. 

(Test-à-diie  qu  à  ne  tenir  compte  que  de  ces  deux  éléments 
matériels  :  valeur  de  l'exportation  et  circulation  de  papier, 
pour  établir  le  rapport  de  valeur  entre  ce  dernier  et  l'or,  le 
milreis  doit  valoir  11  pence  6  et  le  change  s'établir,  par  con- 
séquent, à  ce  taux.  ]Mais  le  Ministre  estime  qu'il  faut  faire 
aussi  entrer-en  ligne  décompte  les  éléments  moraux  :  la  con- 
fiance, le  retour  de  crédit,  la  perspective  de  la  continuation 
des  rachats  de  papier  et  la  prévision  de  la  hausse  plus  accen- 
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tuée  du  calé,  pour  évaluer  le  change,  l'-l,  dans  co  cas,  celui-ci 
devrait  être  supériourau  taux  dft  11  1/2  qui  résulte  de  l'ap- 
préciai ion  des  eléiiionts  malériols. 

Si  l'otTre  ot  la  demande  enlre  le  papier  brésilien  et  l'or  in- 
tematiiinal  se  produisaient  d'une  manière  normale,  continue, 
ce  taux  pourrait  être  acquis  et  établi  avec  une  certaine  fixité, 
au  grand  profit  du  pays  ;  mais  la  spéculation,  h  laquelle  se 
prête  .si  bien  le  ré^'ime  du  papier  inconvertible,  s'exerce  sur 
une  vaste  échelle,  gr:\ce  à  l'état  de  la  circulation  et  à  l'an- 
cienne imprévoyance  (gouvernementale,  qui  a  laissé  se  créer 
une  situation  artificielle. 

Les  tentatives  de  réj^lementation  des  opérations  de  change 
ont  été  vaines,  vu  l'extrême  facilité  qu'on  a  de  les  tourner,  et 
aussi  la  ptrande  diflicullé  de  distinguer  l'opération  légitime  et 
réelle  d'avec  la  transaction  purement  spéculative  et  fictive. 

M.  I\Iurtinho  est  d'avis  que  le  seul  remède  radical  et  per- 
manent aux  abus  et  aux  maux  de  la  spéculation  est  la  réduc- 
tion graduelle  et  continue  de  la  circulation  fiduciaire  jus- 
•qu'au  retour  à  la  conversion,  ou  tout  au  moins  jusqu'à  ce 
que" le  papier  monnaie  restant  en  circulation  représente  en 
or,  au  change  de  24  pence,  l'équivalent  de  l'exportation.  (  Vest 
vers  ce  but  que  doivent  converger  tous  les  etîorts  du  Gouver- 
nement. 

Quant  à  intervenir  contre  la  spéculation  pour  faire  monter 
le  change,  le  Ministre  assure  qu'il  ne  l'a  point  fait  et  ne  le 
fera  jamais,  car  cette  interventioii  ne  ferait  qu'empirer  le  mal. 
Il  déclare  catégoriquement  qu'il  n'a  ni  acheté,  ni  vendu  di- 
rectement ou  indirectement  une  seule  livre  sterling,  et  qu'il 
n'attend  la  hausse  du  change  <iue  d'une  politique  purement 
économique  et  financière  tendant  à  élever  le  prix  du  café,  à 
réduire  la  circulation  fiduciaire  et  les  dépenses  publiques,  à 
restaurer  enfin  le  crédit  national. 

«  Dans  ce  sens,  dit  notre  confrère  Le  Brésil,  beaucoup  a  été 
fait,  mais  beaucoup  reste  à  faire  encore.  Il  faut  la  même 
foi,  la  même  force  d'âme  contre  les  difficultés,  le  même  sang- 
froid  contre  les  critiques,  enfin  la  même  fermeté  persévé- 
rante avec  laquelle  le  Gouvei'noment  s'est  appliqué  jusqu'ici 
à  démontrer  que  la  Républii|ue  renfermait  en  soi-même  tous 
les  éléments  nécessaires  pour  dominer  les  crises  économiques 
et  financières.  » 
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Europe.  —  France.  Le  mois  a  commencé  avec  des 
affaires  très  suivies  et  avec  des  cours  en  hausse.  On 
travaille  un  peu  moins,  maintenant,  la  Bourse  atten- 
dant de  connaître  le  résultat  des  négociations  enta- 
mées en  Extrême-Orient,  mais  les  dispositions  géné- 
rales restent  très  bonnes,  et  l'avance  de  la  cote,  d'une 
semaine  à  l'autre,  est  très  appréciable. 

La  liquidation  s'est  passée  très  facilement,  ainsi 
qu'il  avait  été  prévu.  Cependant,  au  dernier  moment, 
les  reports  se  sont  légèrement  tendus. 

Allemagne. —  La  situation  du  marché  monétaire  est 
toujours  favorable  et  le  stock  métallique  de  la  Reichs- 
banh  a  encore  augmenté. 

Tous  les  intéressés  de  la  Bourse  ont  pris  l'initiative 
de  demander  au  (Gouvernement  une  refonte  de  la  légis- 
lation boursière.  Le  Gouvernefnent,  ainsi  que  les  con- 
servateurs, paraissent  disposés  à  se  rendre  à  ce  désir. 

Les  conditions  du  marché  métallurgique  sont  encore 
incertaines.  Les  commandes,  quoique  nombreuses,  sont 
inférieures  à  celles  de  l'année  dernière,  à  pareille 
■époque. 

Angleterre.  —  La  tendance  du  marché  financier 
reste  ferme.  Sur  le  marché  monétaire,  les  disponibili- 
tés restent  abondantes. 

Vendredi  aura  lieu  un  versement  de  10  0/0  sur  l'em- 

Srunt  de  guerre  ;  la  semaine  prochaine,  un  versement 
e  25  0/0  sur  les  bons  de  l'Echiquier. 
Le  Council  ol'  foreign  bondholders  vient  de  publier 
—  et  notre  correspondant  le  résume,  page  312  —  son 
rapport  annuel  sur  la  situation  des  dettes  d'Etat  en 
souiïrance  dont  il  poursuit  le  recouvrement.  La  situa- 
tion générale  ne  s'est  guère  modifiée  cette  année. 

Espagne.  —  Tous  les  budgets  des  Ministèi'es  ne 
sont  pas  encore  établis  ;  on  sait  seulement  que  plu- 
sieurs demandent  des  augmentations  de  crédits  qui 
seront  vraisemblablement  accordées. 


La  liquidation  de  fin  du  mois  s'est  bien  passée.  La 
Itourse  a  une  bonne  tenue. 

Les  importation-^  des  sept  premiers  mois  se  sont  éle- 
vées à  48'J.77.022  pesetas,  non  compris  les  métaux 
précieux,  et  les  exportations  à  400.92'!. 2.^)7  pesetas. 

Italie.  —  Les  transactions  sont  presque  nulles  :  le 
public  est  de  plus  en  plus  réfractaire  aux  valeurs  in- 
dustrielles. Cela  provient  de  ce  que  les  promoleura  do 
ces  affaires  ont  uniquement  cherché  un  bénéfice  dans 
le  placement  des  titres,  sans  se  préoccuper  de  l'avenir 
des  Sociétés. 

Les  nouvelles  des  campagnes  sont  meilleures. 

Ticrquie.  —  Le  commerce  extérieur  de  l'Egypte  s'est 
élevé,  en  1899,  à  28.220.491  liv.  ég.  non  compris  le 
numéraire,  qui  figure  pour  4.525.917  livres  à  l'impor- 
tation et  pour  1.502.485  livres  à  l'e.xporlation. 

En  juin  1900,  les  recettes  turques  se  sont  élevées  à 
125.068  liv.  t.  Avec  le  tribut  et  les  redevances  de  la 
Régie,  le  total  s'est  élevé  à  820.068  livres. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  rapport  du  Ministre  des 
Finances  au  Président  de  la  République  du  Brésil 
constate  les  efforts  faits  par  le  Gouvernement  pour  re- 
médier à  la  crise  qui  a  sévi  sur  Je  pays.  11  montre  que 
les  déficits  permanents  ont  fait  place  au.x  excédents  et 
que  l'ordre  a  été  remis  dans  les  finances  et  les  comptes 
publics. 

Etats-Unis.  —  Le  nombre  total  des  navires  entrés  à 
New- York  dans  l'exercice  clos  au  30  juin  1899  a  été  de 
3.783  avec  6.792.329  tonneaux. 

En  juillet  1900,  les  importations,  non  compris  les 
métaux  précieux,  se  sont  élevées  à  03.536.253  dollars 
et  les  exportations  à  100.413.501  dollars. 

Dans  les  7  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  502.954.073  dollars  et  les  exportations  à 
812.446.645  dollars. 

Mexique.  —  Dans  les  11  premiers  mois  de  l'exerciCe 
en  cours,  les  importations  se  sont  élevées  à  55..507.T35 
piastres  et  les  exportations  à  134.588.739.  Les  métaux 
précieux  no  sont  pas  compris  dans  ces  chiffi'es. 

Asie.  —  Indes  anglaises.  Le  commerce  du  coton 
dans  l'Inde  Si  trouve  dans  une  situation  assez  précaire. 

Japon.  —  Le  commerce  extérieur  du  Japon,  dans  le 
premier  semestre,  se  chiffre  ainsi  : 

Exportations   94.980.854  yen 

Importations   136.208.807  — 

Les  métaux  précieux  non  compris. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.25  fr.20) 
Autricheor  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  ExL.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  K  %  1S95  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (clieminde  fer). 
Turquie  convertie  t  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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La  Politiciue.  —  L'Ordre  do  .Siiinl-Andié  confère  :i  M.  Loubet.  — 

Le  Ministre  des  Finances  de  Russie  ;i  Paris.  —  Les  Grèves. 

L'événement  delà  semaine  a  été  la  visite  que  le  prince 
Ouroussofif,  ambassadeur  de  Russie  à  Paris,  a  faite  au 
Président  de  la  République  pour  lui  conférer,  au  nom 
du  Tsar,  les  insignes  de  l'Ordre  do  Saint-André.  La 
lettre  autographe  de  l'Empereur  Nicolas  à  M.  Loubet 
et  les  discours  qui  ont  été  prononcés  à  cette  occasion 
ont  causé  en  France  une  heureuse  et  profonde  impres- 
sion. On  peut  en  conclure,  en  effet,  que  l'alliance 
franco-russe  est  plus  forte  que  jamais  et,  dans  les  cir- 
constances actuelles,  ce  fait  doit  être  souligné. 

L'l<lmpereur  Nicolas  a  de  nouveau  affirmé,  avec  une 
gi-ande  netteté,  les  liens  qui  unissent  la  Russie  et  la 
France,  et  a  insisté  sur  l'influence  bienfaisante  que 
l'accord  complet  si  heureusement  établi  entre  les  deux 
nations  ne  peut  manquer  d'exercer. 

Voici  le  texte  de  la  lettre  du  Tsar  au  Président  de  la 
l  îépuhlique  : 

Monsieur  le  Président,  très  cher  et  grand  ami, 

Les  sentiments  que  je  vous  porte  personnellement  et  lee 
lifius  de  cordiale  amitié  qui  unissent  la  France  et  la  Kussie, 
m'ont  inspiré  le  désir  de  vous  agréer  à  mon  ordre  impérial 
de  Saint-André,  dont  les  insignes  vous  seront  remis  en  même 
temps  <(ae  celte  lettre. 

II  m'est  particiilièrement  agréable  de  vous  offrir  ce  témoi- 
gnage de  mon  estime  à  une  époque  où  l'accord  complet,  si 
lieurousement  établi  entre  la  France  et  la  Iiussie,  peut,  plus 
que  jamais,  exercer  son  inlluence  bienfaisante,  non  seulement 
.sur  leurs  intérêts  directs,  mais  aussi  pour  le  maintien  de  la 
paix  générale,  qui  nous  tient  également  :'i  cu  ur. 

•  "'est  avec  un  réel  intérêt  que  je  me  plais  à  suivre  les  suc- 
cès de  la  splendide  Exposition  dont  la  France  est  en  droit  de 
s'enorgueillir,  et  je  n'ai  pas  besoin  de  vous  assurer  du  regret 
très  sincère  que  j'éprouve,  ainsi  que  l'Impératrice,  de  ne 
pouvoir  visiter  Paris  en  ce  moment  ;  mais,  de  loin  comme  de 
près,  habitués  à  nous  assorier  à  tout  ce  ((ui  concerne  la 
l-'rance,  cest  avec  une  satisfaction  d'autant  plus  vive  que 
nous  accueillons  toujours  ce  qui  contribue  à  sa  gloire  et  à  sa 
prospérité. 

Veuillez  en  agréer  l'assurance,  Monsieur  le  Président,  très 
cher  et  grand  ami,  avec  celle  de  mes  sentiments  de  haute 
estime  et  d'invariable  amitié. 

Nicolas. 

Péterlioff,  2/15  août  1900. 

Le  prince  Ouroussoff  a  prononcé  ensuite  rallocution 
suivante  : 

Monsieur  le  Président, 

Sa  Majesté  l'Empereur  a  daigné  me  confier  la  précieuse 
mission  de  vous  remettre  les  insignes  de  l'ordre  impérial  de 
Saint-André,  ainsi  que  des  autres  ordres  de  Russie.  Le  désir 
de  Sa  ATajesté  est  que  Votre  Excellence  voie  dans  cet  acte  une 
preuve  de  la  haute  estime  que  l'Empereur  éprouve  pour  votre 
personne,  monsieur  le  Président.  En  conférant  la  plus  haute 
distinction  de  l'Empire  de  Russie  au  chef  de  l'Etat  français, 
mon  auguste  maître  désire  en  même  temps  donner  un  témoi- 
gnage de  ses  sentiments  invariables  pour  la  grande  nation 
amie  et  ;illiée. 

Qu'il  me  soit  permis  d'exprimer  combien  je  me  sens  heu- 
leux  d'être,  à  cette  occasion,  le  mandataire  de  Sa  Majesté 
auprès  do  vous,  monsieur  le  Président. 

La  mission  dont  je  suis  chargé  aujourd'hui  est  l'événement 
le  plus  favorable  parmi  ceux  qui  ont  signalé  jusqu'ici  la 
tâche  qui  m'a  été  confiée  de  maintenir  les  relations  cordiales 
si  heureusement  établies  entre  la  France  et  la  Russie. 

Le  Président  de  la  Répulilique  a  répondu  : 
Monsieur  l'Ambassadeur, 

En  vous  donnant  le  mandat  de  remettre  au  Président  de  la 
République  les  insignes  de  l'ordre  impérial  de  Saint-André, 
Sa  Majesté  l'Empereur  de  Russie  a  voulu  témoigner  une  fois 
de  plus  la  persistance  de  ses  sentiments  pour  la  nation  amie 
ei  alliée.  Nous  ne  pouvons  nous  méprendre  sur  la  signification 
de  cet  acte,  el  nous  voyons  la  preuve  de  la  volonté  de  res- 
serrer encore  les  liens  qui  unissent  les  deux  Gouvernements 
el  les  deux  peuples. 

Vous  avez  bien  voulu  rappeler  les  sentiments  de  Sa  Majesté 
pour  ma  personne,  je  vous  prie  de  lui  faire  parvenir  l'expres- 
sion de  '  oute  ma  reconnaissance  si,  comme  je  n'en  doute  pas, 


ils  sont  dus  à  la  coopération  que  j'ai  personnellement  apportée, 
il  y  a  quelques  années,  à  l'union  entre  les  deux  nations. 

"Vous  pouvez  assurer  Sa  Majesté  que  mes  sentiments  sont 
restés  aussi  vifs  et  que  le  Gouvernement  français  s'efforce 
tous  les  jours  de  maintenir  cette  union  si  profitable  à  nos 
deux  pays. 

J'apprécie  comme  il  convient,  Monsieur  l'Ambassadeur,  le 
choix  de  votre  personne  pour  être  l'interprète  de  Sa  Majesté 
l'Empereur;  nul  ne  pouvait  trouver  ici  un  accueil  plus  sym- 
pathique. Nous  connaissons  le  dévouement  que  vous  apportez 
à  vous  acquiller  de  la  haute  mission  qui  vous  a  été  confiée 
el  qui  consiste,  comme  vous  le  rappelez  vous-même,  à  main- 
tenir les  relations  cordiales  si  heureusemeni  établies  entre  la 
Russie  et  la  France. 


-w»,  M.  "Witte,  ministre  des  finances  de  Russie,  est  arrivé  à 
Paris  dimanche  dans  le  but  de  visiter  l'Exposition  univer- 
selle. 

-wv.  A  Marseille,  au  Havre,  à  Dunkerque,  les  grèves  peu- 
vent être  considérées  comme  terminées. 

A  Dieppe,  les  mécaniciens  des  grues  du  port  ont  demandé 
une  augmentation  de  salaire  de  cinq  à  sept  centimes  par 
heure. 

Les  patrons  ont  promis  d'étudier  cette  question,  à  condi- 
tion, toutelois,  que  le  travail  ne  soit  pas  interrompu.  Les 
grévistes  ont  accepté. 

A  Bône,  le  mouvement  gréviste  s'accentue  ;  une  partie  des 
ouvriers  occupés  aux  travaux  du  port  ainsi  que  les  ouvriers 
boulangers  ont  décidé  de  se  mettre  en  grève. 

A  Remiremont,  les  grévistes  ont  voté  la  continuation  de  la 
grève  ;  les  tisserands,  qui  ont  obtenu  (iuel([ues  concessions, 
se  solidarisent  avec  les  tileurs,  (jui  refusent  de  reprendre  le 
travail. 

A  Paris,  la  grève  des  mariniers  ne  s'étend  pas  ;  néanmoins, 
le  i'réfet  de  police  a  donné  des  instructions  aux  commis- 
saires de  police  d'ivry.  ( '.harenton  et  Joinville,  leur  recom- 
mandant une  active  surveillance  des  quais  de  débarquement. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


\ 

La  Justice  chinoise 

Tous  ceux  qui  ont  étudie  le  Code  pénal  chinois 
constatent  son  extrême  clarté,  sa  haute  raison,  la 
force  de  ses  principales  disjjositions  et  la  simpli- 
cité du  style  dans  le(iuel  il  est  écrit. 

«On  n'y  rencontre  point  cet  insipide  vei'biage, 
ces  délirantes  superstitions,  ces  non-sens,  ces 
éternelles  répétitions,  ces  panégyriques  incom- 
préhensibles des  autres  codes  orientaux,  mais  une 
collection  de  règlements  clairs,  concis  et  positifs, 
empreints  d'un  jugement  pratique,  d'uu  bon  sens 
européen,  et  qui,  s'ils  ne  sont  pas  conformes  à  nos 
mœurs  et  à  nos  idées,  du  moins  s"en  rapprochent 
beaucoup  plus  que  les  codes  de  la  plupart  des 
autres  nations  (2).  » 

11  est  bien  certain  que  si  l'on  voulait  comparer 
le  Gode  chinois  au  Gode  Napoléon,  l'avantage  res- 
terait à  ce  dernier;  mais  il  ne  faut  pas  oublier 
([u'un  système  judiciaire  quelconque  n'est  réelle- 
ment efficace  que  s'il  s'adapte  exactement  aux 
moeurs,  aux  coutumes,  aux  idées  et  au  tempéra- 
ment de  la  société  qu'il  doit  régir.  A  ce  point  de 
vue  spécial,  le  Gode  chinois,  malgré  sa  sévérité  et 
malgré  les  abus  auxquels  son  application  donne 
lieu,  mérite  encore  les  éloges  que  les  criminalistes 
anglais  lui  ont  décernés  dès  le  commencement  de 
ce  siècle. 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n*'  448  à  451. 
(2]  Revue  d'Edimbourg,  août  1810. 
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Le  Code  chinois  est  divisé  en  sept  parties.  La 
première  ne  conipi'tMul  qu(>  des  déliniiinns  géné- 
rales et  nn  certain  noml)re  d  explicalions  coneei- 
nant  les  six  divisions  suivantes,  (|ni  eorrespondenl 
elles-nièmcs  aux  six  tril)unaux  on  conseils  su- 
prêmes de  l'Empire,  siéj>oanl  à  Pékin. 

Voici,  d"après  J.-F.  Davis,  un  résumé  soniiuairt> 
des  matières  alleetées  à  cliacune  des  six  divisions  : 

l'o  D-ivision  :  Elle  correspond  au  tribunal  on 
Conseil  d<'S  no/ninalions  of/ich'Ucs;  c'est  ce  qu'on 
peut  appeler  l'administration  des  emplois  civils,  et 
les  deux  livres  qui  la  composent  traitent  :  1°  du 
système  du  Gouvernement;  ,'2"  de  la  conduite  des 
rouctionnaires  publics. 

2"-  Division:  Lois  fiscales  et  statistiques;  elle 
correspond  au  Conseil  des  rerenus  et  comprend 
sept  livres  :  1°  de  l'enrôlement  du  peuple;  2"  des 
terres  et  tènements  ;  8°  du  mariage  ;  4°  de  la  pro- 
priété publique  ;  5"  des  impàts  et  des  douanes  ; 
G°  de  la  propriété  privée;  7»  des  ventes  et  des  mar- 
chés. 

3^  Division  :  Lois  rituelles  ;  elle  se  rapporte  au 
Conseil  des  rites  et  des  cérémonies  et  les  deux 
livres  dont  elle  est  composée  traitent  :  1"  des  rites 
sacrés;  )î"  des  diverses  observances. 

/8  Division  :  Lois  militaires  concernant  le  tri- 
bunal de  la  guerre  ou  Conseil  militaire;  elle  se 
subdivise  en  cinq  livres  :  l"la  défense  du  palais 
impérial  :  '2"  la  discipline  dans  l'armée  ;  3"  la  garde 
lies  frontières  ;  i"  les  chevaux  et  bêtes  de  somme 
des  soldats  ;  5"  les  courriers  et  postes  de  l'Etat. 

.5«  Division  :  Lois  criminelles;  c'est  la  plus  im- 
portante des  six  divisions  :  elle  relève  du  Tribu- 
nal des  chàtintents  et  comj)rend  onze  livres  visant 
la  trahison,  le  vol,  le  larcin,  le  meurtre,  l'homicide 
involontaire,  les  troubles  publics,  les  querelles,  les 
rixes,  les  incendies,  etc.,  et  déterminant  les  règles 
de  la  procédure  criminelle. 

6'"  Division  :  Lois  de  travaux  publics  ;  cette  di- 
vision est  une  sorte  de  coditication  des  règles  appli- 
({uées  en  (  'Jiine  en  matières  de  travaux  publics  ; 
elle  se  subdivise  en  deux  sections  :  1"  les  édifices 
])ublics;  .''2"  les  routes  publiques,  et  relève  spéciale- 
ment du  Conseil  des  travaux  publics  siégeant  à 
Pékin. 

*** 

Le  trait  saillant  de  la  justice  chinoise,  c'est  l'ex- 
trême sévérité  de  la  loi  à  l'égard  des  crimes  de 
haute  trahison,  du  parricide  et  du  sacrilège;  aucune 
circonstance  atténuante  ne  peut  être  accordée  à 
l'individu  accusé  de  l'un  de  ces  crimes  et,  en 
cas  de  culpabilité  établie,  la  peine  de  mort  ignomi- 
nieuse et  lente  appelée  ling-tchi  —  que  les  Euro- 
j)éens  désignent  par  l'expression  «  être  coupé  en  dix 
mille  morceaux  »  —  lui  est  appli(|uée. 

Cette  disposition  est  encore  aggravée  par  la  res- 
ponsabilité qui  pèse  sur  toute  la  famille  du  crimi- 
nel. J.  F.  Davis,  raconte  ({u'un  Chinois,  qui  avait 
voulu,  en  180o,  attenter  à  la  vie  de  l'Empereur,  fut 
condamné  au  Ung-tclii  et  tous  ses  enfants  étran- 
glés. Plus  ré(;emment,  en  1878.  un  autre  Chinois, 
reconnu  coupable  d'avoii-  violé  la  sépulture  d'un 
prince,  pour  s'emjjarer  des  bijoux  qu'elle  conte- 
nait, subit  la  mort  lente.  «  Quoiqu'il  n'y  eut  pas  de 
preuve,  que  ses  parcntsen  eussent  eu  connaissance, 
et  encore  moins  fussent  complices,  la  famille  en- 
tière, composée  de  treize  personnes,  représentant 


cinq  g(''néralions,  et  comprenant  un  vi(!illard  d<î 
plus  de  (Hia(re-vingl-dix  ans  et  nn  h(-\n'  de  deux 
mois,  fut  condanuK'eà  mort.  L(;  criminel  et  les  au- 
teurs d(^  ses  jours  fui  tuit  coupés  m\  morciianx  ;  les 
antres  hommes  d('capit('s  et  les  femmes  étran- 
glées (1)». 

M.  E.  Bard  emprunte  à  un  auteur  américain, 
M.  Holcombe,  qui  a  font  particulièrement  étudié  le 
fonctionnement  de  la  justices  chinoise  actuelle,  les 
détails  suivants  : 

Au  ceiilro  du  j)ortait  do  la  domourc  dt;  chaqiKî  ma- 
gistrat cliiiiois,  il  y  a  mio  platc-lorme  couvcn-tc^  d'un 
Icutre  l'ouge.  Sur  cntte  ])Iat,e-lonïK',  ou  voit  une  taljlo 
et  im  fauteuil  éifalement  rocouvcrtt^  de  rougo.  Sur  la 
table,  fencve  et  les  pinceaux,  et,  prés  fie  là,  l(!s  i'ouetu, 
les  bam])Ous  et  carcans,  instruments  de  châtiment, 
li'un  des  côtés  de  la  plate-forme  sui)portc  un  gong  et 
son  marteau. 

(;ela  constitue  la  cour  de  Justice,  et  ])ieri  ((lu;  prati- 
quement, les  causes  se  jugent  :ï  Tintérieur  du  tribunal, 
1héovi({ucment,  tout  sujet  chinois  ayant  ;i  se  plaindre 
j)eut,  à  toute  lieuro  du  jour  et  de  la  nuit,  venir  frapper 
sur  le  gong.  A  cet  appel,  le  magistrat  est  tenu,  de  par 
la  loi,  de  revêtir  sa  robe  ofticielle  et  de  venir  occuper 
son  siège  ])our  entendre  la  plainte,  sans  crainte,  faveur, 
ni  honoraires.  C'est  la  mise  en  pratique  du  vieux 
dicton  chinois  ipic  l'a'il  de  la  justice  ne  se  ferme 
jamais.  En  tliéorie,  au  moins,  la  justice  cliiiujise  est 
gratuite,  rapide  et  siu'e. 

11  y  a  lie  nombreuses  cours  d"a|)pel  et  l'appel  à  t'Fau- 
pereur  lui-même  est  prévu,  li'assistance  judiciaire 
existe  et  le  derruer  des  mendiants  jiont,  s'il  fait  les 
démar''hcs  nécessaii'es,  porter  sa  cause  de\'ant  sou 
im])érial  maître  et  avoir  \\n  jugement  signé  par  rien 
moins  que  te  pinceau  vermillon. 

La  seule  personne  assise  dans  un  trilmnal  chinois 
est  le  magistrat.  Les  satellites  et  tes  sj^ectateurs  sont 
debout.  Les  accusés  et  les  témoins  sont  sur  leui's 
genoux  et  sur  leurs  mains,  aussi  longtemps  qu'ils 
restent  devant  le  juge. 

T^a  première  division  du  code  définit  d'une  ma- 
nière très  exacte  toutes  les  peines  légales  et  leur 
ai)plication.  La  torture  est  encore  admise  comme 
moyen  légal  d'arracher  les  aveux;  on  la  donne  géné- 
ralement en  pressant  les  ongles  des  doigts  "entre 
trois  bâtons  attachés  triangulairement.  Mais  la 
plus  dangereuse  latitude  est  laissée  au  juge  pour 
rechercher  la  vérité,  et  M.  Holcombe  rac-onte  à  ce 
sujet  qu'il  a  vu  trois  Chinois  accusés  de  vol  traités 
de  la  manière  suivante  : 

Chacun  eut  les  bras  solidement  attachés  ]iar  les  poi- 
gnets derrière  le  dos.  Une  corde  y  fut  tixée  et  Jetée  par 
dessus  une  branche  d'arljre  à  hupielle  on  les  hi.ssa. 
Ils  restèrent  suspendus  i)endant  trois  heures,  sous  un 
soleil  brûlant.  Lorsqu'on  les  descendit,  ils  étaient  év.a- 
nouis.  Leurs  Ijras  étaient  luxés  à  l'épaule,  bleuis  et 
etïroyablement  enfles.  Ranimés,  ils  2'i'otestèrent  de 
nouveau  de  leur  innocence,  mais,  à  la  vue  des  prépa- 
ratifs pour  les  suspendre  de  nouveaxi,  ils  s'empressèrent 
d'avouer. 

M.  E.  Bard  observe  cependant  que  de  semblables 
tortures  sont  strictement  in tei  dites  et  que  les  ma- 
gistrats n'en  font  pas  mention  dans  leurs  rapports, 
comme  ayant  été  le  moyen  employé  pour  obtenir 
la  vérité. 

Chose  singulière,  les  témoins  ne  sont  pas  traités 
avec  plus  de  ménagement  ([ue  les  accusés  eux- 
mêmes.  Le  juge  interroge  d'abord  les  témoins  et 
les  accusés  séparément,  il  les  confronte  ensuite  et, 
si  la  lumière  ne  jaillit  pas  de  la  confrontation,  ou 
s'il  su])j)ose  qu'un  témoin  ne  dit  pas  la  vérité,  il 

(1)  A.  il.  Smith,  Chinese  Characteristics,  1894. 
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peut  faire  battre  ce  témoin  sur  la  bouche  jusqu'à 
ce  que  le  sang  jaillisse,  le  maintenir  à  genoux  sur 
iles  chaînes  pendant  plusieurs  heures,  le  faire  sus- 
pendre par  les  pouces  ou  le  laisser  en  prison  sans 
boire,  ni  manger. 

*** 

Le  Code  chinois  recoimâit  cinq  formes  de  châti- 
ments :  le  fouet  ou  le  bambou,  le  /.va  ou  la  cangue, 
la  marque,  l'exil  et  la  mort. 

La  peine  de  mort  a  trois  degrés  :  1"  la  strangu- 
lation; 2°  la  décapitation  ;  ;>  le  ling-fchi  ou  mort 
lente.  Les  condamnés  de  distinction  peuvent  être, 
par  faveur  impériale,  invités  à  se  suicider,  car 
le  suicide  est  moins  infamant  ([ue  la  mort  par  le 
bourreau.  »  I^a  victime  reçoit  alors  une  boite  de 
laque  en  volopi)ée  dans  une  étoile  de  soie  jaune  :  la 
couleur  impériale.  Elle  renferme  une  corde  de 
soie  ])lauche  (couleur  de  deuil)  enroulée.  Si  cette 
silencieuse  mais  éhxjuente  invitation  n'est  pas 
eomprisc  dans  les  vingl-((uatre  heures,  l'exécuteur 
public  fait  son  office  ». 

Four  la  loi  chinoise,  une  vie  vaut  une  vie;  ainsi 
l'homicide  par  im])rudence  entraîne  la  i)eine  capi- 
tale ;  un  fou  iiarricide  subit  le  ling-lchi  comme 
s'il  avait  toute  sa  raison  ;  l'envoi  d'unt*  lettre  ano- 
nyme ayant  iirovo({U('  mort  d'iiomun^ou  de  femme, 
est  ]Uini  de  la  mort  jiai'  strangulation,  etc. 

D'après,!.  F.  Davis,  les  pères  ont  virtuellement 
droit  de  vie  et  de  mort  sur  leurs  enfants,  car  s'ils 
les  tuent,  même  avec  pn'UK'ditation,  ils  ne  sont 
passibles  que  de  la  i)eine  du  bambou  et  d'une 
année  de  bainiissomcnt  ;  mais  s'ils  ont  été  frapi)és 
les  ])reiniers,  ils  n'encourent  aucun  châtiment. 

Atin  depi'évenir  l'homicide  par  suite  de  querelles, 
un  cliâliment  sévère  est  applicjué  à  celui  (jui  frappe 
son  semblable,  ne  serait-ce  (|u"avec  le  pied  ou  la 
main.  C'est  })our(juoi  les  Chinois  ne  se  ])attent 
jamais  entre  eux.  En  vertu  du  même  principe,  la 
loi  chinoise  condamne  les  expressions  outrageantes 
parce  qu'elles  peuvent  produire  des  querelles  et  du 
tumulte  public. 

«  L'enqu'isoiniement,  dit  encore  ^I.  K.  lîard,  ne 
figure  pas  i)armi  les  pénalités  de  la  loi  chinoise. 
Les  prisons  sont  tle  simples  maisons  de  détention 
pour  les  accusés,  les  témoins  et  les  condamnés 
attendant  l'exécution  de  leur  sentence.  Les  accusés 
ne  sont  pas  nourris  :  c'est  affaire  à  leurs  familles 
on  à  leurs  amis... 

«  Aucune  expression  ne  peut  rendre  l'horreur 
d'une  prison  chinoise.  La  plus  repoussante  saleté 
y  règne,  avec  tous  les  inconvénients  de  l'encom- 
brement là  où  aucune  mesure  hygiéni([ue  n'a  été 
prise,  même  de  celles  qu'on  trouve  dans  nos  casei- 
nements  les  plus  mal  tenus.  C<e  sont  de  véritables 
enfers  (des  ti-ya,  comme  les  appellent  lesChinoisi, 
et  leur  état  est  d'autant  plus  injustifiable  qu'elles 
servent  à  enfermer  le.s  témoins,  les  prisonniers 
pour  dettes,  ainsi  que  les  accusés,  réputés,  en 
somme,  innocents,  d'après  nos  codes  occidentaux.  » 

C'est  surtout  la  pensée  de  la  responsabilité  qui 
atteint  toute  sa  famille,  et  la  crainte  de  l'emprison- 
nement, qui  détournent  le  Cliinois  du  crime...  et 
comme  les  plaignants  subissent  le  même  sort  que 
ceux  qu'ils  accusent,  on  s'explique  à  merveille  que 
les  Chinois  aient  recours  le  moins  i)ossible  à  la 
justice  de  leur  pays.  Qiiand  ils  ont  des  difficultés 
à  régler  entre  eux  ils  préfèrent  se  soumettre  à  l'ar- 
bitrage de  leurs  Syndicats,  s'ils  sont  marchands, 
ou  du  maire  et  des  vieillards  de  leur  commune 


s'ils  sont  agriculteurs,  car  ils  savent  à  merveille  ce 
que  coûte  la  justice  gratuite  en  Chine.  • 

Rien  entendu,  tout  ce  qui  précède  ne  s'applique 
qu'aux  Chinois  jugés  hors  des  concessions  étran- 
gères. Dans  ces  concessions,  les  étrangers  jouis- 
sent du  privilège  de  l'exterritorialité  et  sont  jugés 
j)ar  des  tribunaux  consulaires  composé  du  consul 
de  chaque  pays  accrédité,  et  de  deux  notables  pris 
parmi  les  nationaux  résidant  dans  la  concession. 
Une  cour  mixte,  composée  d'un  juge  chinois  et 
d'un  assesseur  étranger,  juge  les  indigènes.  Pour 
les  procès  surgissant  entre  étrangers  et  Chinois  ils 
sont  déférés  à  la  cour  mixte  si  l'étranger  est  de- 
mandeur et  devant  le  tribunal  consulaire  s'il  est 
défendeur. 


(A  suivre. 


Edmond  Théry. 


BANQUE  NATIONALE  DU  MEXIQUE 

Le  rapport  soumis  à  l'assemblée  générale  annuelle 
des  actionnaires  de  la  Banque  Nationale  du  Mexique 
a  permis  de  constater,  une  fois  de  plus,  les  progrès 
ininterrompus  des  affaires  et  de  la  richesse  publique  du 
pays,  il  a  permis  également  de  voir  que  ces  progrès  se 
répercutent  forcément  dans  la  prospérité  croissante  de 
la  première  des  institutions  de  cr(5dit  du  Mexique. 

Comme  nous  le  fuisions  observer  l  anuée  dernière, 
en  analysant  les  résultats  de  l'exercice  1898,  If.  déve- 
loppement de  la  iiches.=c  nationale  a  tté  tellement 
rapide,  qu'il  a  Dùcessité  des  besoins  de  numéraire 
beaucoup  plus  importants  que  ne  pouvaient  le  i)révoir, 
tout  d'abord,  les  calculs  les  i)lus  optimistes.  Ces  de- 
mandes s'ctaient  traduites  pour  la  Banque,  par  une 
augmentation  sensible  de  son  iiortefeuille,  et  connue  le 
moyen  employé  jus(pi'alors  pour  augmenter  son  capital 
effectif  —  moyen  qui  consistait  à  prolever  une  partie 
des  hi'néûces  pour  libérer  peu  à  peu  les  actions,  —  de- 
venait insuffisant  si  elle  voulait  conserver,  dans  la  Ré- 
publiijue.  la  situation  prépond  érante  qu'elle  occupait 
depuis  i-a  londation,  il  lui  fallut  procéder  à  deux  ap- 
l)eis  de  fonds. 

Ces  appels  furent  bien  accueillis  et  les  résultats  du 
dernier  exercice  nous  montrent,  de  la  façon  la  plus 
évidente,  qu'ils  ont  été  loin  d'être  inutiles,  car  pendant 
toute  l'année,  les  demandes  de  numéraire  pour  des  en- 
treprises sérieuses,  habilement  étudiées  et  conduites  — 
et  non  pour  d'aventureuses  spéculations  —  ont  absorbé 
l'augmentation  de  capital  amenée  dans  les  ciissesde 
la  Banque  p<r  les  deux  appels  de  fou  is  de  10  0  0  cha- 
cun. De  ce  fait,  les  valeurs  en  portefeu'Ue  se  sont 
élevées  de  32.711  361  piastres  90  à  43.3^2.316  piast.  67, 
sans  que  le  taux  de  l'escompte  ait  baissé  au-dessous 
de  6  0/0  l'an. 

La  confirmation  de  la  brillante  situation  d-i  la  Ban- 
que se  trouve  dans  Ijs  chiffres  ci-dessous,  que  nous 
rapprochons  de  ceux  fournis  à  la  fin  de  l'exercice 
1898  : 

.\u  31  décembre 


1898 


1899 


(En  piastres: 

Valeurs  en  portefeuille   32.711.P61  90     43.332.316  67 

Comptes  courants  débieurs.. .    •21.142.77-2  74     15.428.7R5  72 

Billets  en  circulation   23.472.736    -     24.656.403  » 

Comptes  courants  créditeurs.  36.535 .544  f)l  35.212.921  10 
Encaisse  métallique   20.525.802  85     27.308.694  21 

Comme  on  le  voit,  les  espèces  en  caisse,  qui  étaient 
de  20.525.802  piastres  &5  en  1898,  ont  augmenté  de 
6.782.891  [)iastrfs  36  et  atteignent,  en  1899,  le  chiffre  de 
27. 308. 69i  piastres  21,  pendant  que  la  circulation  des 
billets  augmentait  de  1.173.667  piastres  et  s'élevait  de 
2;^.472.786  piastres  au  31  décembre  1898  à  24.646.403 
piastres  en  lin  d'année  1899. 

Ces  chiffres,  dont  l'importance  saute  aux  yeux,  sont 
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la  plus  éloquente  justilication  de  l'augmentation  de 
capital  que  nous  venons  do  rappeler,  surtout  si  l'on 
considère  que  ce  développement  naturel  et  pour  ainsi 
ilire  spontané  des  all'aires  a  conincidé  avec  la  fonda- 
tion de  plusieurs  lianqucs  d'émission  dans  divers 
Ktats  de  la  République,  et  avec  la  création,  à  Mexico, 
d'un  Etablissement  de  crédit  qui,  bien  que  n'ayant 
pas  le  droit  d'émettre  des  billets,  est  un  important 
facteur  du  mouvement  économique  du  pays,  par  les 
liens  qui  le  rattachent  à  ces  Banques. 

D'autre  part,  les  bénéfices  nets  des  14  succursales 
présentent  une  augmentation  considérable  sur  ceux  de 
Tannée  dernièreet  s'élèvent  à  1.^97. 401  piastres  43  don- 
nant ainsi  une  plus-value  do  529.281  piastres  31  sur 
les  768.780  piastres  12  obtenues  en  1898. 

On  constate  aussi  une  lég(''re  augmentation  dans  le 
réescompte  du  portefeuille,  qui  de  (52(3.897  piastres  30 
en  1898  s'est  élevé  à  701.759  piastres  20  en  1899,  par 
suite  du  plus  grand  nomlire  d'effets  qu'il  renferme.  En 
revanche,  les  amortissements  sur  créances  douteuses 
présentent  une  petite  diminution  de  près  de  45.000 
piastres,  quoique  la  Banque  ait  procédé  dans  cette 
opération  avec  sa  prudence  et  sa  sévérité  habituelles. 

'Voici,  maintenant,  comment  s'établit,  pour  1899,  le 
compte  de  «  Profits  et  Pertes  »  que  nous  comparons  à 
celui  de  1898  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

f898  1899 
(En  piastres) 

Solde  reporté  de  rexcrcice  précé- 
dent  102.071  12      109. 4U  93 

Bénéfices  brats  au  siètîc  social. .    3.070.317  92   3.256.647  29 
—  des  succursales.      768.180  12   1.297.461  43 

3.940.569  16   4,663.523  65 

Dont  il  faut  déduire  : 

Réescomptes,  amortissements  et 
frais  j^énéi-aux   937.515  54   1.254.633  89 

Bénéfices  nets  réalisés   3.003.053  62   3.408.889  76 

Ces  montants  ont  reçu  l'application  suivante  : 

1898  1899 
(En  piastres) 

Dividende  6  0/0  sur  le  capital 

versé                                         550.000   »  840.000  » 

10  U/0  au  fonds  de  réserve  ordi- 
naire sur  les  bénéfices  nets . . .      300.305  36  340.888  93 

Report  à  nouveau                           109.414  93  174.667  50 

949  720  29   1  355  55S  43 
D'où  solde  définitif  à  répartir. . .    2.053!333  33   2.053.333  33 

Ces  soldes  ont  été  distribués  ainsi  : 

1898  1899 
(En  piastres) 

15  0/0  aux  parts  de  fondateur.. .      308.000    »  308.000  » 
10  0/0  au  Conseil  d'administra- 
tion  205.. 333  33  215.333  3: i 

75  0/0  aux  actionnaires                 1.540.000  1.5'»0.Û00  » 

Total  égal   2:053.333  33   2.053.333  33 

Voici  comment  s'établit  le  bilan  de  la  Banque,  que 
nous  rapprochons  de  celui  au  31  décembre  1898  ; 
Passif 

1898  1899 
(En  piastres) 

Capital  versé   lO.OOO.OOO  14.000.000 

Fonds  de  réserve  ordinaire   3.021.962     3.362  851 

Fonds  de  prévision   2.000.0(0  2.000.000 

Second  fonds  de  prévision   1.000.000  l.OOD.OOO 

Ressources  pro'pres   16.021.962  20.362.851 

Billets  en  circulation   23.472.736  24.646.403 

Elîets  à  payer   423.740  504.020 

Réescompte   626.397  701.759 

llclcnues  sur  créances  douteuses   886.104  841.429 

Dépôts  judiciaires   467.3^'0  508  477 

Coupons  non  payés   17.988  C0.114 

Fonds  d(^  se  cours  pour  les  employés.  12.814  12  822 

Comptes  créditeurs   31.097.067  35.212.921 

Exigibilités   57.004.226  62.487.945 


Report   .'.;.00'i.2i!6  «2.487.»4.'i 

Bénéfices  à  réaliser   »  500.000 

Dividende  aux  actionnaires  et  ;ittri- 
butions  aux  fondateurs  et  au  Con- 
seil d'administration   l.r)93.:}33  2.893.333 

Report  à  nouveau   109.415        174. «67 

5X.  706. 974  60.(155.945 

Total   74.728.036  86.418.796 

Actif 

Immeubles   349.000  349.000 

Frais  d'installation  non  amortis   25.940  23  412 

Mobilier   19. 499  19.0i;0 

Immobilisations   H94  445  391.442 

Encaisse  ""âuTôSôTâUS  -^z  .oOUâAÂ 

Portefeuille   22.628. l79  27.373.701 

Prêts  sur  nantissements   10.083.182  15.958.615 

Comptes  courants  débiteurs   21.097.328  15.3Wi.342 

Total   74.728.y36  86.027.352 

Comme  on  le  voit,  le  capital  effectif  dont  disposait  la 
Banque  du  Mexique  au  31  décembre  1899  se  chiffrait 
par  plus  de  19  millions,  au  lieu  de  16  millions  au  31  dé- 
cembre 1898.  Et  nous  avons  montré  que  cette  augmen- 
tation de  ses  disponibilités  lui  a  permis  de  répondre 
aux  plus  grands  besoins  du  pays. 

Ajoutons  que  les  relations  avec  le  Gouvernement  de  la 
République  ont  continué  sur  le  même  pied  de  réciproque 
cordialité  que  par  le  passé.  La  Banque  a  pris  dans  la 
dernière  conversion  de  la  Dette  publique  la  participa- 
tion à  laquelle  lui  donnaient  droit  ses  titres  de  conces- 
sion et  elle  a  contribué,  avec  tous  les  éléments  dont 
elle  dispose,  à  la  réussite  de  cette  opération  financière 
qui  est  certainement  la  plus  importante  et  la  pins  habi- 
lement conduite  que  puisse  enregistrer  l'histoire  des 
finances  mexicaines. 

Georges  Bourgarel. 


La  Crise  du  Marclié  des  Laines  de  Rouljaix-Tourcoing 

Nous  avons  annoncé,  dans  notre  dernière  Revue 
commerciale,  le  krach  qui  s'est  produit  sur  le  marchi; 
des  laines  de  Roubaix-Tourcoing.  Au  début,  l'émotion 
fut  considérable  :  on  prévoyait  de  nombreuses  et  im- 
portantes faillites  et  l'on  disait  que  certaines  maisons 
de  banque  étaient  menacées.  Fort  heureusement,  ces 
craintes  étaient  beaucoup  exagérées  et  la  crise  parait 
aujourd'hui  enrayée. 

Le  nombre  des  maisons  qui  ont  déposé  leur  bilan 
est  de  quatorze,  dont  treize  à  Tourcoing  et  une  à  Rou- 
baix.  L'ensemble  du  passif  s'élève  à  vingt  ou  vingt-cinq 
millions  de  francs;  mais,  si  l'on  déduit  l'actif,  la  perte 
n'est  plus  que  de  douze  à  quinze  millions. 

Cette  perte  sera  supportée  d'abord  par  les  maisons 
de  négoce  en  relations  d'affaires  avec  les  négociants 
en  déconfiture  ;  cette  part  peut  être  évaluée  aux  deux 
tiers. 

Des  banques  de  Roubaix,  Tourcoing,  Lille  et  Paris, 
au  nombre  de  huit,  se  partageront  le  solde,  soit  4  à  5 
millions. 

Or,  il  suffit  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  le  capital  de 
ces  banques,  presque  toutes  constituées  en  sociétés 
anonymes,  pour  se  rendre  compte  que  cette  perte, 
quelque  sensible  qu'elle  puisse  leur  être,  ne  saurait 
exercer  la  moindre  influence  sur  leur  marche  nor- 
male. 

IjO  mal  n'est  donc  pas  aussi  grand  qu'on  l'avait 
pensé. 

Quelles  sont  maintenant  les  raisons  qui  ont  provo- 
qué la  crise?  Certains  prétendent  qu'elle  e.-^t  duo  à 
l'influence  désastreuse  d'une  spéculation  efl'rénée; 
d'autres,  et  ce  sont  les  plus  nombreux,  expliquent  la 
baisse'  effroyable  qui  vient  de  se  manifester  sur  le  mar- 
ché de  Roubaix-'Tourcoing  par  la  crainte,  d'ailleurs 
mal  fondée,  d'une  récolte  de  laine  déficitaire. 

Nous  ne  voulons  pas,  pour  le  moment,  juger  de 
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l'utilité  ou  de  l'inutilité  des  marchés  à  terme  sur  mar- 
chandises. Nous  aurons  l'occasion  d'examiner  cette 
question  quand  le  projet  de  loi  Dron-Rajon  viendra 
en  discussion  à  la  Chambre.  Aujourd'hui,  nous  nous 
reporterons  simplement  au  compte  rendu  des  séances 
de  la  Chambre  des  22  juin  et  9  juillet,  dans  lesquelles 
M.  Mirman  a  interpellé  le  Gouvernement  au  sujet  des 
ventes  de  laines  peignées  à  Roubaix. 

Dans  un  long  discours,  le  député  de  la  Marne  s'ef- 
força d'établir  que  de  scandaleuses  spéculations  se 
l)roduisaie'nt  sur  ce  marché  et  qu'elles  portaient  le  plus 
grand  préjudice  aux  intérêts  des  tabricants  et  des  tra- 
vailleurs de  la  laine.  Ses  arguments  furent  réfutés  par 
M.  Motte,  député  de  Roubaix,  qui  se  fit  le  défenseur 
des  ventes  à  terme  et  donna  les  explications  suivantes 
sur  le  recul  que  l'on  remarquait  déjà  dans  les  cours 
qui,  précédemment,  avaient  été  exagérés  : 

"  De  18'.>7  à  189'.),  la  laine  mérinos-Plata,  que  nous  pren- 
drons comme  étalon  —  car  cette  laine  sert  de  type  pour  la 
laine  que  1  on  livre  —  la  laine  mérinos-Plata  s'est  étalihe  à 

fr.  45  le  kilogramme  de  lavé.  Kn  18'.(7,  nous  avons  acheté 
cette  laine  ù  y'ir.  45  ;  en  1898,  à  4  fr.  50  ;  en  1899,  à  6  fr.  50. 
Donc  la  matière  de  3  fr.  45  a  passé  à  6  fr.  50. 

Il  faut  dire  qu'à  6  fr.  50  en  lavé,  la  laine  de  Buenos-Ayres 
atteint  des  cours  de  frénésie. 

Kh  bien  !  Cftto  frénésie,  nous  l'avons  acceptée  en  disant 
que  c'étaient  là  des  cours  raisonnables,  que  ce  n'était  pas  trop 
cher;  à  6  fr.  50,  nous  avons  trouvé  qu'il  y  avait  encore  marge 
à  un  bénéfice,  et  petit  à  petit  on  est  arrivé  à  7  fr.  20.  l-l  cela 
l'cnforce  mon  i-aisonnement,  car  nous  avons  été  victimes 
d'une  erreur  daus  laquelle  nous  nous  sommes  complus  aveu- 
glément. 

Vous  comprenez  aisément  que  ce  mouvement  de  hausse  n'a 
pas  été  improvisé  :  il  est  le  résultat  de  nos  craintes.  Nous 
avons  craint  que  la  laine  manquât. 

Les  circulaires  lainières  commenlaient  douloureusement 
les  elfets  de  la  sécheresse  on  Australie.  La  mortalité,  nous 
disait-on,  était  là-bas  ellrayante.  L'on  ajoutait  même  que  les 
plaines  du  (Jueensland,  du  côté  de  P.rishane,  étaient  blanches 
(le  carcasses  de  moutons.  Il  y  avait  là  un  fond  de  vrai  ;  mais, 
dans  d'autres  pays,  il  y  avait  compensation. 

On  disait  encore  que  les  croisements  étaient  tels  que  le 
mérinos  n'existait  plus.  Les  éleveurs,  racontait-on.  avaient 
avautai^e  à  faire  dus  croisements  avec  les  béliers  Lincoln, 
parce  que  ces  croisements  permettaient  d'avoir  des  moutons 
rustiques,  endurants,  pouvant  s'exporter  sur  pied,  ou,  abattus, 
dans  des  chambres  frigorifiques,  et  l'aire  la  concurrence  aux 
moutons  anglais  sur  le  marché  de  Londres.  Ces  croisements 
se  faisaient  dans  de  telles  proportions  que  le  mérinos  ne  se 
verrait  plus  '. 

Telle  était  la  thèse  de  tous  les  jours. 

Nos  acheteurs  partirent  sous  ces  impressions  aux  pays 
d'élevage,  et  l'on  se  mit  en  Australie  et  en  Argentine  à  acheter 
toute  la  tonte  à  des  cours  qui  devaient  nous  causer  le  plus 
grand  dommage. 

Et  cependant,  le  terme  aurait  dû  nous  rendre  circonspects  ; 
car  le  terme,  c'est  le  manomètre  qui  indique  la  pression  de 
la  chaudière. 

Dès  le  mois  de  novembre,  le  terme  ne  suivait  plus,  il  était 
fourl)u,  il  poussait  le  silUet  d'alarme.  Mais  nous  n'avons  pas 
voulu  entendre,  et  c'est  pour  cela  que  nous  ayons  eu  ensuite 
les  conséquences  si  graves  que  je  vais  vous  révéler. 
■  En  décembre,  nous  avons  eu  une  augmentation  du  taux 
d'escompte  :  puis  les  arrivages  se  sont  succédé  si  nombreux 
(jue  la  légende  s'est  dissipée  qu'il  n'y  avait  plus  de  laine. 
lOntre  temps,  les  banquiers  locaux  commencent  à  avertir  que 
les  engagements  s'accumulent  et  font  houle  de  neige  ;  qu'ils 
ne  pourront  plus  accorder  toutes  les  facilités  habituelles,  et 
c'était  fatal  puisqu'il  fallait  deux  fois  plus  d'argent  que  d'habi- 
tude. » 

D'après  M.  -Motte,  la  baisse  qui  vient  de  se  produire 
.  serait  la  conséquence  de  phénomènes  d'ordre  économi- 
que. En  principe,  cela  semble  certain,  mais  n'est-il 
pas  permis  de  penser  que  le  rôle  de  la  spéculation  n'a 
pas  été  coiiiplétement  effacé  et  que  son  interA^ention  a 
eu  pour  résultat  de  précipiter  l'effondrement  ? 

La  proposition  de  M.  ^Niirman,  qui  demandait  la  sup- 
pression pure  ft  simple  du  marché  de  Roubaix-Tour- 
coing,  fut  après  une  longue  discussion  renvoyée  à  la 
(  lommission  des  Marchés  à  terme.  Aucune  sanction, 
,  ne  fut  apportée  à  cette  interpellation,  malgré  les  efforts 
de  M.  le  baron  Amédée  Reille,  qui  proposa  d'interve- 
nir auprès  de  la  Caisse  de  liquidation  pour  l'inviter  à 
modifier  ses  règlements. 


Le  député  du  Tarn  reprocha  au  marché  de  Roubaix 
Tourcoing  son  manque  d'ampleur  et  fît  remarquer 
que  le  terme  sur  les  laines  peignées  n'existait  que  dans 
les  deux  places  de  Roubaix-Tourcoing  et  d'Anvers,  de- 
puis la  suppression  du  marché  de  Leipzig  en  1895.  Un 
autre  grief  fut  le  suivant  : 

«  Le  type  de  peigné  qui  est  traité  à  Roubaix  est  unique.  Il 
est  bien  déterminé,  avec  cependant  une  certaine  tolérance  de 
conditionnement,  autrement  dit  d'humidité,  et  ce  type  ne  cor- 
respond pas  à  la  plupart  des  besoins  de  la  pratique.  Beau- 
coup de  laines  de  qualités  et  de  provenances  diverses,  qui 
s'éloignent  du  type  de  peigné  officiel  sont  impitoyablement 
écartées  du  marché.  Des  mesures  auraient  été  prises,  m'a-t-on 
affirmé,  au  mois  de  mars  1899,  pour  modifier  cet  état  de  cho- 
ses. Mais  leur  application  n'aurait  eu  pour  résultat  que  d'aug- 
menter les  difficultés  de  livraison  en  créant  une  équivoque 
sur  le  type  officiel  même,  et  le  client  du  terme  aurait  été  dans 
l'ignorance  de  la  qualité  «xactede  la  marchandise  sur  laquelle 
il  opérait.  Et  ces  mesures  sont  restées  lettre  morte.  » 

D'autres  attaques  furent  également  dirigées  contre  la 
baisse  de  liquidation  de  Roubaix-'i  ourcoiog  Cette  der- 
nière a-t-elle  reconnu  que  parmi  les  reproches  qui  lui 
ont  été  adressés,  il  en  était  de  bien  fondés  et  qu'elle 
devait  apporter  de  sérieuses  modifications  aux  condi- 
tions de  son  fonctionnement?  Cela  semble  probable. 
En  outre  de  l'augmentation  des  garanties  qui  a  été 
faile  à  la  suite  des  derniers  événements,  elle  a  installé 
depuis  le  l»'' septembre  le  terme  sur  les  laines  brutes. 
Les  bases  qui  régissent  ce  nouveau  marché  sont, 
comme  nous  l'avons  publié,  à  peu  près  les  mêmes  que 
celles  de  la  place  du  Havre. 

X.^.^^ER  Girardot. 


SOCIÉTÉ  GAZ  ET  EAUX 


C'est  le  10  mai  que  les  actionnaires  de  cette  Société 
se  sont  réunis  en  assemblée  générale  annuelle  pour 
recevoir  communication  des  comptes  de  l'exercice  qui  a 
pris  lin  le  31  décembre  18'.)9.  Les  bénéfices  de  cet  exer- 
cice ne  se  sont  pas  écartés  du  chitVredes  années  précé- 
dentes, ainsi  qu'en  témoigne  le  compte  de  Profits  et 
Pertes  que  nous  rapprochons  de  ceux  de  1897  et  de  1898  ; 

Recettes 


1897 

1898 

1899 

Bénéfices  sur  exploitations 
et  dividendes  aiférents  aux 
titres  en  ])ortefeuille  

Coupons  d'actions  de  Socié- 

Solde  du  compte  intérêts. 

1.446.832 
89.513 
76.273 

(En  francs) 

! 1.548.X03 
72.71o 

1.581.298 
67.285 

1.612.618 

1.621.519 

1.648.583 

Dépenses 
Service  d'intérêt  et  d'amor- 
tissement des  obligations.  734.410 

735.510 
130.941 
139.435 

741.720 
1.54.153 
135.194 

996.832 

1.005.886 

1.031.067 

615.796 

615.033 

617.516 

auxquels  il  faut  ajouter  les 
reports  des  exercices  pré- 

99.686 

99.686 

99.686 

715.482 

715.319 

717.202 

Les  bénéfices  nets,  comme  on  le  voit,  n'ont  pas  varié. 
Les  profits  bruts  d'exploitation  ont  bien  été  supérieurs 
à  ceux  de  1897  et  1898,  mais  ils  ont  été  employés  en 
amortissements.  Par  suite,  le  dividende  a  été  maintenu 
:i  27  fr.  50  comme  en  1895,  1897  et  1898.  Rappelons  les 
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(lividoniles  distribués  depuis  l'année  JS81.  date  de  la 
fonnatiitu  do  la  Société  ; 

Képarlitioiis 


Exercices 

Francs 

Exercices 

l''rancs 

H  25 

22  50 

15 

22  50 

L883  

rien 

1893  

22  50 

15 

22  50 

1885  

15  » 

25  » 

15 

1896  

27  50 

1887  

17  50 

1897  

27  50 

17  50 

1898  

27  50 

1889  

ao  .. 

1899....  

27  50 

23  50 

Voici  comment  s'est  effectuée  la  répartition  : 

Exercices 


1898 


1899 


Amortissements  spéciaux   11.343  7'.»  13.227  18 

Réserve  légale   30.214  43  80.214  43 

Dividende  de  27  fr.  50  par  action  .. .  5&0.0Û0  »  550.000  s 
Attribution  de  16  fr.  6G  par  part  de 

fondateur   16.66G  6G  16.666  66 

Tantième  au  Gonsoil  d'administration  7.407  40  7.407  40 

Report  à  nouveau   99.686  21  99.686  31 

Somme.s  égales   715.318  49   717.201  98 

Quant  aux  bilans  comparés  pour  les  trois  derniers 
exercices,  ils  s'établissent  de  la  manière  suivante  : 

ACTIF  1897  1898  1899 

Immobilisations:  (En  francs) 

Usines   19.012.200  19.354.501  20.030.950 

Installations  amortissa- 
bles et  en  location. .. .  774.003  768.801  756.755 
Matériel  et  mobilier ... .  86.521  87.162  85.508 
Magasins  et  stocks   537.129  535.269  598.105 

20.409.853  20.745.733  21.471.318 

Disponibilités  : 

Caisse,  banques  et  effets 

en  portefeuille   405.397  343.810  266.917 

Comptes  débiteurs   1.959.508  2.033.520  2.140.902 

Actions  et  obligations  des 

Sociétés  gazières   2.800.851  2.800.851  2.8Û0.851 

Emploi  du  fonds  d'amor- 
tissement, actions  ra- 
chetées  1.003.833  S28.722  818.273 

Obligations  4  0/0  à  la 

souche   1.468.000  1.457.500  953.500 

7.637.589     7  464.403  6.980.443 

Total   28.047.442   28.210.136  28.451.761 

PASSIF    ■  1897  1898  1899 

Réserves  sociales  :  (En  francs) 

Capital-actions   10.000.000   10.000.000  10.000.000 

Obligations   14  396.988   14.386.488  14.370.816 

Réserve   2.313.779    2.472.998  2.516.567 

26.710.767   26.859.486  20.887.383 

Exigibililrs  : 

Coupons  à  payer  et  demi 
semestrialité  due  au  31 
décembre  aux  obliga- 
tions  229.084       240.626  246.847 

Créditeurs  divers   392. -109       394.705  600.329 

621.193        635.331  847.176 
Profils  et  pertes  :  ' 
Solde  reporté  de  l'exer- 
cice précédent  et  béné- 

licos  de  l'exercice               715.482       715.319  717.202 

Total               28.047.442   28.210.130  28.451.761 

Le  compte  des  usines  s'est  augmenté  de  67G.449  fr., 
tant  pour  branchements  nouveaux  que  pour  travaux 
neuf.s  et  acquisitions  de  terrains.  Augmentation  aussi 
dans  les  «  magasins  et  stocks  »,  qui  ont  passé  de 
535.2(59  fr.  à  598.105  fr.  Par  contre,  plusieurs  petites 
diminutious  sont  à  signaler,  particulièrement  dans  les 
actions  rachetées,  qui  ont  Ùéchi  de  dix  raille  francs  en 
chill'res  ronds,  par  suite  de  la  vente  de  29  actions. 


Los  dépenses  les  plus  importantes  de  l'exercice  ont 
porté  sur  les  usines  de  Lisieux,  Fontainobleaii,  Dijon, 
Bourges,  Sens,  Cherbourg,  Les  Andelys  et  Mazamet.  Ht 
au  sujet  de  ces  usines,  disons  qu'elles  ont  toutes  accusé, 
en  1899,  des  augmentations,  à  l'exception  de  celle  de 
Lisieux.  Mais  le  mécompte  auquel  a  donné  lieu  cette 
dernière  a  été  compensé  parles  plus-values  des  autres 
usines  dont  les  bénéûces  ont  de  plus  jiermis  au  Conseil 
d'administration  de  faire  face  au  supplément  de  charges 
que  la  Compagnie  a  dû  supporter  pour  l'exécution  des 
travaux  qui  avaient  été  prévus  antésieurement. 

Dans  le  rapport  qui  a  été  présenté  à  la  dernière 
assemblée  générale,  le  Conseil  d'administration  parle 
de  la  question  du  relèvement  du  prix  des  charbons  qui 
a  préoccupé  légitimement,  du  reste,  les  actionnaires  de 
la  Société.  Ils  se  sont  rendu  compte,  en  effet,  qu'un 
renchérissement  de  80  à  100  0/0  de  la  matière  première 
indispensable  à  l'industrie  de  la  Société  Gaz  et  Eaux,  et 
qui  ne  trouve  pas  de  compensation  dans  le  relèvement 
du  prix  du  gaz,  pouvait  avoir  pour  résultat  d'amoin- 
drir les  bénéfices  de  l'entreprise.  Heureusement,  de  ce 
côté,  il  ne  semble  pas  qu'il  y  ait  lieu  de  s'inquiéter. 
En  prévision  de  la  hausse  qui  s'est,  en  effet,  réalisée, 
le  Conseil  d'administration  de  la  Société  Gaz  et  Eaux 
avait  conclu  des  contrats  pour  la  fourniture  des  char- 
bons nécessaires  à  ses  usines  à  des  prix  avantageux. 
Quelques-uns  de  ces  contrats  garantissent  l'entreprise 
contre  tout  renchérissement  jusqu'en  1901  ;  d'autres 
ne  prendront  lin  qu'en  1902,  et  entin  il  en  existe  encore 
qui  devront  être  ou  qui  ont  déjà  été  renouvelés  pen- 
dant l'exercice  en  cours.  D'autre  part,  le  relèvement 
des  prix  des  cokes  et  autres  sous-produits,  ainsi  que 
l'augmentation  incessante  des  recettes  du  gaz  consti- 
tuent une  compensation  à  ce  renchérissement.  La  situa- 
tion ne  présente  donc  aucune  difficulté. 

Comme  preuve  à  l'appui  de  ce  qui  vient  d'être  dit  et 
des  progrès  que  réalise  la  Société,  nous  produirons  le 
tableau  suivant  : 

1897  1898  1899 

Etendue  des  canalisations 

(mètres)   677.791        684.422  707.714 

Appareils  d'éclairage  et  de 

chauffage  (nombre) ... .  179.182  185.443  189.281 
Gaz  vendu  (mètres  cubes)  17. 1*7. 150  17.550.812  18.057.893 
Recettes  du  Gaz  (francs).    3.282.678     3.334.319  3.430.349 

Ajoutons,  comme  nous  le  disions  déjà  à  la  date  du 
2  septembre  1898,  que  la  Société  a  adjoint,  à  son  objet 
social  primitif,  l'industrie  de  l'électricité,  ce  qui  lui  a 
permis,  notamment  à  Ilochel'ort  et  à  Dijon,  de  conclure 
avec  les  Municipalités  de  nouveaux  traités  à  longue 
échéance  se  rapportant  à  ce  mode  d'éclairage,  et  cela 
sans  affaiblir  les  traités  existants  déjà  pour  l'éclairage 
par  le  gaz. 

A.  Lechenet. 


C^^  des  Chemins  de  fer  de  l'Est -Algérien 


Les  résultats  obtenus  par  la  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  de  VEsl-Algérien,  pendant  l'exercice  l899,  dé- 
passent ceux  de  toutes  les  années  antérieures.  Ils  sont 
même  supérieurs  de  8  0/0  à  ceux  de  l'exercice  1892  qui 
s'était  distingué  par  ses  recettes  importantes.  Entre 
temps,  cependant,  les  tarifs  ont  été  abaissés  de  7.5  0/0 
pour  les  voyageurs  et  de  26  0/0  pour  les  marchandises, 
ainsi  qu'il  ressort  du  rapprochement  stiivant  : 

Prix  du  transport  moyen 

du  voyageur  de  la  tonne 
kilométrique  kilométrique 


En  1892. 
En  1899. 


0.06120 
0. 05.^96 


0.115 
0.086 


Cotte  situation  favorable  est  due  aussi  bien  à  l'in- 
dustrie agricole  qu'à  l'industrie  minière.  Bien  que  la 
récolte  ait  été  peu  abondante,  les  céréales,  en  effet,  ont 
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donné  lieu  à  d'importants  transports,  parce  que  les 
régions  du  sud  ont  pu  se  suffire  à  elles-mêmes  alors 
que,  dans  les  années  ordinaires,  elles  ont  besoin,  pour 
leur  alimentation,  des  blés  des  régions  du  nord  qu'el- 
les font  transporter  par  caravanes.  Par  suite  de  cette 
Girconstance,  une  grande  partie  de  la  récolte  du  nord 
est  restée  disponible  pour  l'exportation.  D'antre  part, 
la  récolte  des  fruit-^,  dattes,  olives,  ligues,  etc.,  a  été 
importante,  et  les  transports  de  bestiaux  ont  été  en 
augmentation.  Seuls,  les  vins  ont  laissé  à  désirer,  mais 
on  peut  espérer  en  de  meilleurs  résultats  à  1  avenir,  à 
cause  des  vignes  nouvelles  que  l'on  crée  dans  la  région 
d'Alger. 

Du  enté  des  mines,  les  transports  de  calamine  ont 
commencé  ei  ceux  de  phosphates  ont  augmenté.  Tou- 
tefois en  ce  qui  concerne  les  phosphates,  dont  il  u  été 
transporté  6U.O0O  tonnes  en  189'.»,  on  ne  peut  guère 
espérer  que  cette  ressource  se  maintiendra  les  gise- 
ments exploités  étant  d'importance  restreinte,  —  à 
moins  que  l'Administration  supérieure  ne  se  décide  à 
mettre  eu  adjudication  les  gisements  domaniaux  ou 
collectifs  qui'  sont  en  grand  nombre  dans  la  région 
desservie  par  les  lignes  de  la  Compagnie  de  l'Est- 
Algérien.  (Juant  aux  recettes  des  voyageurs,  elles  ont 
été  très  satisfaisantes.  Elles  se  sont  chiffrées,  pour 
l'ensemble  du  réseau,  par  2.66i.000  francs,  contre 
2.470. (iOO  francs  l'aimée  précédente.  Le  nombre  des  tou- 
ristes a  cependant  diminué  ;  mais  diverses  circonstan- 
ces locales  ont  plus  que  compensé  le  manque  de  visi- 
teurs étrangers.  Au  surplus,  la  venue  d'un  nombre 
moins  grand  de  touristes  dépendait,  selon  toute  appa- 
rence, de  causes  gén('rales  qui  n'auront  qu'un  effet 
temporaire,  et  on  est  en  droit  de  croire  que  les  Euro- 
péens de  toutes  nations  viendront  de  plus  en  plus  visi- 
ter un  pays  qui  est  à  la  fois  si  voisin  et  si  différent  du 
leur. 

Bref,  les  recettes  de  l'exploitation,  en  1899,  se  sont 
établies  à  7.009.82:2  fr.  37,  contre  6  155.916  fr.  78  en  1898 
615.814.058  fr.  03  en  1897.  Par  contre,  les  dépenses 
d'ex|)loitation  otit  atteint  le  montant  de  5.842.751  fr.  70, 
en  augmentation  de  272.269  fr.  98  sur  1898  et  de  420.774 
francs  34  sur  1897.  Cette  augmentation  tient  à  deux 
causes  principales  :  la  hausse  des  charbons,  signalée 
déjà  en  1898,  et  qui  s'est  accentuée  en  1899,  et  la  grande 
augmentation  du  tonnage  des  marchandises  transpor- 
tées. Mais  si,  au  lieu  de  comparer  l'année  1899  aux  an- 
nées de  faibles  recettes  qui  l'ont  précédée,  on  rappro- 
che ses  résultats  de  l'exercice  1892  dont  il  a  été  question 
plus  haut,  on  trouve  que  la  dépense  n'a  augmenté  que 
de  2  0/0  environ,  soit  environ  100.000  francs,  etqu'elle 
est  autrement  répartie,  selon  le  taitleau  suivant  : 

Exercice     l^xercicc  Différ. 
1892  1899       sur  1892 

En  francs 

Frais  de  contrôle,  aljonne- 
menf  au  timbre,  paienle  .       201.257      2*51.124   —   3. 13-; 

Administration  centrale  et  _ 

service  de  Paris   296. 5i0      281. d8.)    -  14.9.)4 

Service  central  à  .\lger  ... .       181.006      174.(144   —  (i.361 

Dépenses  d'assistance  (cais- 
ses de  retraites  et  de  se- 
cours, allocations  aux  fa- 

milles  nombreuses,  etc.  !..        70.268      140.394    +  70  126 

Exploitation   96.5.968      '.)o6.09_2    -t-  114 

Matériel  et  traction   1.489.920    l.70o.9Ju  -|-216.01.j 

Entretien  et  surveillance  de 

la  voie   2. 119.177   1.955.391   — 163./86 

Gares  communes  avec  la 

Compagnie   Paris-Lyon-  ^  , 

Méditerranée   356.134      357.  ■j82    -t-  1-448 

5.743.282  5.842.751 
Différence  en  plus   99.469 

Comme  on  le  voit,  c'est  le  service  du  matériel  et  de 
la  traction  qui  présente  la  plus  forte  augmentation, 
par  suite  de  la  hausse  des  charbons  et  du  nombre  plus 
'jrand  de  trains  mis  en  circulation.  Cette  dernière  cir- 
constance serait  des  plus  heureuses,  si  elle  n'était  due 
qu'à  l'augmentation  du  tralic.  Malheureusement,  elle  a 
aussi  pour  cause  les  exigences  de  l'Administration  en 


ce  qui  concerne  le  service  des  voyageurs,  ce  qui  oblige 
la  Compagnie  à  créer  des  trains  plus  rapides  et  même 
des  trains  de  nuit,  alors  que  la  fréquentation  de  ses 
lignes  est  encore  trop  faible  pour  justifier  ces  innova- 
tions. Et  certainement,  pour  1900,  on  aura  à  enregistrer, 
de  ce  fait,  de  très  notables  augmentations  de  dépenses, 
attendu  que  la  Compagnie  de  Est-Algérien  a  dû  or-' 
ganiser  un  service  trihebdomadaire  de  nuit  entre  Al- 
ger et  Conslantine,  et  que  les  recettes  de  ce  service  ne 
représenteront  pas  une  compensation  suffisante.  Par 
contre,  il  est  vrai,  les  lignes  deviennent  moins  difOciles 
à  entretenir,  grâce  aux  efforts  faits  pur  les  fonction- 
naires chargés  de  ce  service  qui  réalisent  toutes  les 
économies  compatibles  avec  la  sécurité. 

Voici  comment  s'établit,  pour  la  Compagnie,  la  li- 
quidation de  l'exercice  1899  : 

Francs 

Recclles  — 

lleceltes  d'exploitation   7.609.822  37 

Versements  à  faire  par  l'Etat..     9.798.969  22 
(iarantie  de  revenu  redevance 
payée  à  la  Compagnie  Pa- 
ris-Lyon-Méditerranée)  279.387.55 


10.078.356  77 


1.497.855  50 


dont  il  faut  déduire  pour  exc>'- 
denl  de  recettes  sur  les  ba- 
rèmes d'exploitation..:  


Intérêts  des  capitaux  et  du  domaine  

Télégraphie  privée  pari  de  la  Companaie) 

Total  


Dépenses 

Dépenses  d'exploitation  

Redevance  à  la  Compagnie  Paris-Lyon-Mé- 
diterranée  

Service  des  obligations,  inlérêts  et  amortisse- 
ment  

.Amortissement  des  actions  

Solde  bénéficiaire  


8.580.501  27 
^58.752  86 
983  93 

16.4-0.060  43 


5.742.751  70 

279.377  55 

8.205.985 

15.000  » 
2.106.936  18 


Somme  égale   16.350.050  43 


Ce  solde  a  reçu  l'affectation  suivante  : 

Dividende  de  30  fr.  aux  actions   1.491.000  » 

Réserve  d'exploitalion   269.215  17 

Réserve  spéciale  appartenant  aux  actionnaires  346.721  01 

Total  égal   2.106.9,36  18 


Depuis  sa  création  la  Compagnie  a  distribué  comme 
dividendes  : 

ICxercices        Par  an  Exercices       Par  an 

1876     ....       9fr.  708  1880  à  1890..  30  fr.  » 

1877   12fr.50  1891   25  fr.  » 

1878    17fr.60  1892  à  1897..  27fr.50 

1879   27fr.50  1898  et  1899.  30 fr.  » 

Au  sujet  du  dividende,  il  convient  de  faire  remar- 
(juer  que  si  la  Compagnie  l'a  ramené  au-dessous  de 
30  fr.  de  1891  à  1897  inclus,  c'est-à-dire  si  elle  l'a  lixé 
au-dessous  du  minimum  stipulé  par  les  statuts  c'était 
en  raison  de  la  nécessité  oi'i  elle  était  de  reconstituer  ses 
réserves  et  d'augmenter  ses  disponibilités.  Cette  néces- 
sité n'existait  plus  dès  la  fin  de  l'année  1898.  A  ce  mo- 
ment, en  effet,  le  chiff  re  des  réserves  dépassait  15  0/0  du 
capital  social,  et  les  capitaux  disponibles,  sans  compter 
naturellement  les  créances  sur  l'Etat  qui  ne  rentrent 
par  acomptes  qu'à  partir  de  février,  suffisaient  pour 
payer  aux  obligataires  le  coupon  de  janvier  sans  faire 
appel  au  crédit. 

Terminons  en  mentionnant  que  le  réseau  de  la  Com- 
pagnie comprend  :  la  ligne  de  Constantine  à  Sétif,  155 
kilomètres;  la  ligne  de  Sétif  à  Menerville,  238  kil.;  la 
ligne  de  Menerville  à  la  Maison-Carrée,  54  kil.;  variante 
de  rOued-Mahrir,  5  kil.  375;  la  ligne  d'El-Guerrah  à 
Batna,  80  kil.  485;  la  ligne  de  Menerville  à  Tizi-Ou/.ou, 
52  kil.  792;  la  ligne  de  Bougie  à  Beni-Mançour,  88  kilo- 
mètres 375;  la  ligne  de  Batna  à  Biskra,  120  kil.  933  ;  la 
ligne  des  Ouled-Rahmoun  à  Aïn-Beïda,  92  kil.  600; 
soit,  au  total,  887  kil.  560  construits  et  exploités  depuis 
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le  11  juillet  1889,  non  compris  les  10  kil.  571  de  la  sec- 
tion coininuno  avoc  la  Compagnie  l'aris-Lijon-A/i'di- 
terratice  d'Alyicr  à  la  Maison- (larréc 

La  Compa^niG  jouit  do  p;aranties  diverses  do  l'i'ltat. 
Son  capilal  aotiona,  lixé  à  l'origine  à  10  millions  de 
franos,  s*élève  actuellement  à  millions  do  francs 
divisés  en  50.000  actions  do  500  fr.  La  Compagnie  a 
émis,  en  outre,  à  dilVérenles  époques,  51'i .990  obligations 
de  500  Ir.  3  0/0  remboursal)les  en  99  ans,  sur  lesquelles 
20.474  titres  étaient  remboursés  à  la  date  du  15  janvier 
dernier. 

J.  M. 


Le  Commerce  des  Colonies  Françaises  en  189  9 


La  Feuille  de  renxeif/nements  de  l'Office  colonial  nous 
fournit  les  intéressantes  données  suivantes  sur  le  commerce 
des  colonies  françaises  en  1899  : 

Yunnan 

Le  commerce  du  Yunnan,  en  1899,  s'est  élevé  à 
5.256.938  taëls,  en  augmentation  de  1.584.288,  ou  de 
43  0/0.  sur  celui  de  1898.  Par  suite,  les  recettes  de  la 
douane  ont  atteint  179.898  taëls  et  ollrent  un  excédent 
de  46.825  taëls  sur  1898.  Les  importations  ont  été  de 
3.373. 6'il  taëls,  en  augmentation  de  9l9.802  taëls,  ou 
de  37  0/0,  sur  1898.  Si  les  envois  du  Tonkin  ont  di- 
minu-^,  passant  de  82.682  taëls  en  1898  à  69.961  taëls 
en  1899,  ceux  de  Hong-Kong  ont  progressé  de  2.3 ?1. 157 
taëls  à  3..303.680  taëls  en  1899. 

Les  exportations  se  sont  élevées  au  total  de  1  mil- 
lion 883.297  taëls,  en  plus-value  de  ,55  0/0.  C'est  l'étain 
qui  forme  le  principal  aliment  de  l'exportation,  car  il 
entre  dans  ce  total  pour  510.090  taëls. 

Cochinchine  et  Cambodge 

Le  mouvement  total  du  commerce,  en  1899,  s'est 
élevé  à  170.439.011  fr.,  dont  66.234.009  fr.  aux  impor- 
tations et  113.204.902  fr.  aux  exportations. 

Les  articles  d'importation,  dont  29.424.961  fr.  sont 
d'origine  française  et  36.809.047  d'origine  étrangère, 
consistent  principalement  en  tissus,  fils,  monnaies  d'or 
et  d'argent,  ouvrages  en  métaux,  huile?-,  thé,  sucre, 
farineux  alimentaires,  opium,  boissons.  Parmi  les 
exportations,  20.365. 051  fr.  sont  destinés  à  la  E'rance 
et  à  ses  colonies  et  88.813.777  fr.  aux  pays  étrangers. 
Les  produits  propres  à  la  colonie  exportés  sont  le  riz, 
le  coprah,  les  poissons,  les  peaux,  le  poivre,  le  coton, 
etc.,  eic. 

Tonkin 

Cette  colonie  a  eu  un  coRinierce  total  de65.381. 705 fr., 
dont  45.016.918  fr.  aux  importations  et  20.364.847  fr. 
aux  exportations.  Les  premières  sont  pour  24.951.948  fr. 
d'origine  française  et  pour  20.004  970  fr.  d'autres  pays. 
Elles  comprennent  les  monnaies  d'or  et  d'argent,  les 
tissus,  les  fils,  les  métaux,  les  ciments,  le  goudron,  les 
huiles,  les  boissons,  le  papier,  les  produits  alimentaires 
et  d'animaux,  etc.  Des  exportations,  consistant  en  riz, 
soie,  huile  d'amidon  de  badiane,  cunao,  charbon  de 
terre,  1.234.G48  fr.  avaient  la  France  pour  destination 
et  18.101.393  fr.  les  autres  pays. 

Annam 

Mouvement  commercial  total,  10.741.0.j8  fr.  Les 
im])ortations,  qui  comprennent  à  peu  près  les  mêmes 
articles  que  pour  les  contrées  précédentes,  se  sont 
élevées  à  824.1.58  fr.  de  provenance  française  et  3  mil- 
lions 349.109  fr.  de  provenance  étrangère.  Ouant  aux 
exportations,  comprenant  les  porcs,  la  soie,  les  sucres, 
le  thé,  le  tabac,  les  bois  d'ébénisterie,  le  coton  et  ie 
sel  et  s'élevant  au  total  à  6.507. 491  fr.,  les  pays  étran- 
gers en  ont  pris  5.840.090  fr.  et  la  France  le  restant. 

Indo-Chine 

Mouvement  général  du  commerce  en  1899  et  1898  : 

1899  1898 

[mportations                      11.5.424.494  102  444.341 

Exportations                        140.137.240  127.510,977 

Totaux  généraux  . .      235.561.72^9  43.955.318 


Sénégal 

Le  tableau  suivant  résume  le  commerce  de  cette 
colonie  et  de  ses  dépendances  pendant  les  doux  der- 
nières années  : 

1899  1893 

Importations   .^>0 . 0.59 . 8;n       33 . 1 5.5 .  ,5.50 

Exportations   23.54ti.4ij5        29. 14«.'".r)5 

Totaux   73,608.259  "07,30:^.305 

Balance  en  faveur  de  1899   1 1 ,303,954 

Les  principaux  articles  importés  consistent  en  tis- 
sus, ouvrages  en  métaux,  boissons,  etc.,  et  sont  pour 
34.429.917  fr.  d'origine  française  et  des  autres  colonies. 
Les  vins  ordinaires  y  figurent  pour  1.271.136  fr.,  les 
farineux  alimfntaircs  pour  2.579.533  fr.,  les  tabacs 
pour  1.908.174  fr.,  dont  pour  ce  dernier  1.220.301  fr.  de 
provenance  des  Etats-Unis. 

Les  exportations  propres  à  la  colonie  sont  les  ara- 
cliides,  les  gommes,  le  caoutchouc  et  l'or  but  de  Ga- 
lam,  qui  y  figure  pour  181.773  grammes  valant  545.319 
francs. 

Dahomey  * 

Les  importations  se  sont  élevées  à  3.621.434  fr.  et  les 
exportations  à  3.085.849  fr.,  au  total  6.707.283  fr. 

Les  importations  proviennent  presque  entièrement 
des  pays  étrangers,  la  Fran<  e  n'y  figurant  que  pour 
770  07i  fr.;  elles  consistent  en  boissons,  tissus  de  co- 
ton, monnaies  d'or  et  d'argent  et  denrées  de  consom- 
mation. Des  exportations  (amandes  et  huile  de  palme, 
caoutchouc),  1.007.901  fr.  avaient  la  France  pour  desti- 
nation et  2.077.948  fr.  l'étranger. 

Martinique 

Mouvement  commercial  pour  1899  : 

Importations   27.004.526 

E.'iportati  ans   "6,603.147 

Total  général   53.607.C73 

Principales  denrées  du  cru  exportées 

Sucre  d'usine                     Kil.  31.573,934 

Rhum  et  tafia                    Lit,  16.109,953 

Cacao                               Kil,  516.843 

Cam pèche                          Kil.  613.3U2 

Saint-Pierre  et  Miquelon 

Les  importations  en  1899  ont  eu  la  France  pour 
origine  à  concurrence  de  7,490.385  fr.,  ses  colonies 
pour  400.885  et  l'étranger  pour  4.944.059  fr.,  soit  au 
toial  12.313.796  fr.  Elles  ont  consisté  en  produits 
d'animaux  et  de  la  pèche,  articles  alimentaires  et  den- 
rées, boissons,  métaux,  produits  chimiques,  fils,  tissus, 
peaux  et  pelleteries,  ouvrages  en  métaux  ou  en  b  >is. 

Les  exportations  se  sont  élevées  au  chiffre  de 
15.418.467  fr.  et  compoitent  surtout  des  produits  et 
dépouilles  d'animaux  et  de  la  pêche. 

Le  mouvement  commercial  général,  se  chiffrant  par 
28.313.79!)  fr. ,  a  ét*^  en  diminution  de  583.797  fr.  sur 
celui  de  189S.  Sur  12.895.329  fr.  de  marchandises  im- 
portées, 7.390.385  fr.  provenaient  de  la  mi'tr  pôle, 
460.885  fr.  des  colonies  et  pêcheries  françaises  et 
4.944.059  fr.  de  l'étranger.  II  y  a  eu  augmentation  de 
277.027  fr.  dans  les  arrivages  de  France  et  de  K  5.739 
francs  dans  ceux  de  ses  colonies  ;  par  contre,  les  en- 
vois de  l'étranger  ont  été  en  diminution  de  42D.617  fr. 
D'autre  pan,  les  exportations  accusent  bien  une  plus- 
value  de  1,50,143  fr.  vers  la  France,  mais  les  envois 
vers  les  colonies  ont  diminué  de  451.444  fr.  et  ceux 
vers  l'étranger  de  244.645  (r.  La  moins-value  des  ex- 
portations en  1899,  sur  celles  de  1898,  est  ainsi  de 
545,946  francs. 

Etablissements  français  de  l'Océanie 

D'un  rapport  commercial  de  M.  Miller,  ch^'f  du  ser- 
vice des  douanes  et  des  contributions,  il  ressort  qtie, 
considéré  dans  son  ensemble  pendant  ces  cinq  derniè- 
res années,  de  1895  à  1899,  le  mouvf  ment  coinmercial 
des  établissements  français  de  l'Océanie  représente 
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une  valeur  annuelle  moyenne  d'environ  G.lOO.OOO  fr. , 
dont  3.100.000  fr.  à  la  sortie  et  3  millions  ù  l'entrée. 

Les  importations  et  exportations  pour  cette  période 
quinquennale  donnent  les  résultats  ci-après  : 

Années  Importations  Exportations 

l^g.')   2.545.321  36       2.663.360  27 

1896   2.933.9.57  18       3. 269. 887  69 

1897   3.800.639  04       3.150.668  23 

1898    2.997.147  90       2.960.334  45 

1899    2.893.433  08        3.528.432  70 

D'après  les  chiffres  qui  précèdent,  ont  voit  que  le 
total  général  des  transactions  de  1899  accuse  une  aug- 
mentation sur  celui  de  1808  et  sur  la  moyenne  des  cinq 
dernières  années.  Ce  fait  est  dû,  en  majeure  partie,  au 
rendement  des  récoltes  de  coprah  et  de  vanille  en  1899. 

Les  principaux  articles  qui  font  l'oljjet  du  com- 
merce d'importation  de  la  colonie  sont  les  suivants 
pour  la  France  :  conserves  alimentaires,  sucres,  tabac, 
huile  d'olive,  sardines,  spiritueux,  chaussures,  tissus, 
vêtements  et  l'ingerie,  briques,  ciment,  houille,  objets 
en  métaux  ;  pour  l'étranger  :  provisions,  céréales,  fa- 
rine, riz,  biscuits,  sucre,  vin  rouge,  savon,  cordages, 
quincaillerie,  carrosserie,  chaussures,  bois  de  cons- 
truction, huile  de  scliiste,  allumettes,  vêtements, 
tissus. 

Les  tissus  d'Amérique,  notamment  les  cotonnades, 
s'écoulent  facilement  dans  la  colonie  à  cause  de  leur 
genre  qui  plaît  à  la  clientèle  indigène,  et  aussi  par 
suite  de  la  modicité  de  leur  prix. 

Les  exportations  consistent  principalement  en  na- 
cres, coprah  et  vanille. 


LES  ÉVÉUEMEITTS  DE  CHIITE 


Le  télégramme  suivant  que  le  Ministre  de  la  guerre 
à  Washington  vient  de  recevoir  du  général  Chaffee, 
daté  de  Ta-Kou,  résume  toute  la  nouvelle  situation  : 

»  On  peut  regarder  les  hostilités  comme  ])ratique- 
ment  terminées. 

«  Nous  apprenons  que  Li-Hung-Chang  a  reçu  les 
pleins  pouvoirs  nécessaires  pour  traiter. 

«  Si  les  Etats-Unis  jugent  nécessaire  de  conserver 
en  Chine  une  force  militaire,  je  crois  que  5.000  hommes 
seront  amplement  suffisants,  à  moins  que  les  néces- 
sités politiques  exigent  une  force  plus  importante  ». 

D'autre  part,  une  nouvelle  situation  diplomatique 
est  née  depuis  le  désir  exprimé  par  la  Russie  d'évacuer 
Pékin,  l'u'uvre  de  délivrance  des  légations  étant  accom- 
plie. La  Russie  effrayée  des  préparatifs  de  l'Allemagne 
a  tout  simplement  proposé  le  maintien  du  staiu  quo. 
Nous  avons  appris  cette  évolution  par  les  communiqués 
suivants,  de  source  américaine  : 

<'  Le  Gouvernement  des  Etats-Unis  a  informé  ses 
représentants  à  l'étranger  que  l'Amérique  était  disposée 
à  quitter  Pékin  et  à  y  laisser  entrer  les  partisans  de 
l'Empereur,  afin  d'entamer  des  négociations  pour  la 
paix. 

«  On  assure  que  ces  instructions  sont  basées  sur  la 
note  russe  annon(;ant  qu'on  a  reçu  de  l'Empereur  et 
de  l'Impératrice  la  promesse  que  le  Gouvernement 
chinois  q^t  prêt  à  garantir  pour  l'avenir  la  protection 
des  intérêts  américains  et  à  empêcher  le  développe- 
ment et  le  retour  des  désordresproduitspar  la  situation 
actuelle.  » 

Quant  à  la  note  russe  à  laquelle  il  est  fait  allusion, 
la  voici,  comme  l'a  communiquée  le  chargé  du  départe- 
ment d'Etat  à  Washington  : 

29  août.  —  Le  chargé  d'affaires  de  Russie  m'a  fait 
verbalement,  hier,  les  déclarations  suivantes,  au  sujet 
des  intentions  de  la  Russie  en  Chine  : 

«  La  Russie  m'a  déclaré,  à  plusieurs  reprises  qu'elle 
n'a  pas  le  dessein  d'acquérir  des  territoires  en  Chine. 
Elle  a,  comme  toutes  les  autres  puissances  qui  opèrent 
actuellement  en  Chine,  cherché  à  secourir  sa  légation 


à  Pékin  et  a  aidé  le  Gouvernement  chinois  à  réprimer 
les  troubles  qui  se  sont  produits  et,  incidemment,  elle 
a  cherché  à  prendre  les  mesures  de  défense  nécessaires 
sur  lafrontière  russe.  La  Russie  a  occupé  Niou-Tchouang 
par  mesure  stratégique;  aussitôt  l'ordre  rétabli,  elle 
retirera  ses  troupes  de  cette  ville. 

«  L'objet  pour  lequel  les  diverses  puissances  ont  agi 
de  concert  est  atteint  et  les  légations  de  Pékin  ont  éti' 
secourues.  Le  Gouvernement  chinois  ayant  quitté 
Pékin,  il  n'y  a  plus  de  raison  pour  que  la  Russie  soit 
représentée  dans  cette  ville.  La  Russie  a  donné  à  son 
ministre  et  au  personnel  de  sa  légation  à  Pékin  l'ordre 
de  quitter  la  Chine.  Les  tioupes  russes  seront  égale- 
ment retirées,  et  ce  n'est  que  lorsque  le  Gouvernement 
chinois  aura  repris  les  rênes  du  pouvoir  et  aura  ex- 
primé le  désir  d'entamer  des  négociations  qu'on  pourra- 
désigner  une  autorité  avec  laquelle  les  autres  puissan- 
ces pourront  traiter.  Le  Gouvernement  russe  désignera 
aussi  son  représentant. 

«  Enfin,  la  Russie  ayant  exposé  ses  vues  et  ses  in- 
tentions, a  exprimé  l'espoir  que  les  Etats-Unis  les  par- 
tageraient. » 

Toutes  les  puissances  semblent  assez  disposées  à  se 
ranger  à  l'initiative  de  la  Russie,  sauf  l'Allemagne,  qui 
n'a  pas  encore  fait  connaître  exactement  ses  inten- 
tions. 


Informations  Écouoniipos  et  Fiiiaucières 


Banque  Parisienne.  —  Cette  Société  convoque  ses 
actionnaires  on  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
15  septemljre,  afin  de  leur  soumettre  les  comptes  de 
l'exercice  1899-1900,  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier. 

Le  compte  profits  et  pertes  pour  cet  exercice,  com- 
paré à  celui  de  l'exercice  1898-1899  s'établit  ainsi  : 
Rcf'citcs 

30juin  1899  30juin  1900 
(En  francs) 

Intérêts,  escomptes  et  reports   952.768  1.086.627 

Participations,  portefeuille,  rentrées 

et  divers   424.682  373.964 

Commissions,  charges,  service  des 

fonds  publics   433.733  392.050 

1.811.183  1.852.641 

Dépenses 

Amortissement  du  molHlier   30.308  48.190 

Impôts  vt  contributions   24.955  26.582 

Abonnement  au  Timbre   43.500  43.500 

Frais  généraux   474.071  482.832 

Solde  bénéficiaire   1.238.349  1.251.537 

1.811.183  1.852.641 

Les  bénéfices  s'établissent,  comme  on  le  voit,  sans 
grande  diflerence  sur  ceux  de  l'année  précédente.  Tou- 
tefois une  remarque  est  à  faire  :  c'est  l'augmentation 
des  profits  sur  les  intérêts,  escomptes  et  reports.  La 
Banque  Parisienne  s'est  donc  encore  appliquée  à 
développer  ses  affaires  de  banque,  et  le  progrès  que  les 
comptes  accusent  constituent  un  indice  satisfaisant. 

Nous  aurons  à  reparler  de  cette  Société  après  l'as- 
semblée générale  des  actionnaires.  En  attendant,  et  en 
se  reportant  au  bilan  annuel,  on  arrive  à  cette  consta- 
tati(m,  qu'en  dehors  de  ses  immobilisations  (terrains, 
immeubles  et  mobilier),  qui  atteignent  1.965.427  fr., 
la  Banque  Parisienne  dispose:  l»  d'un  actif  liquide  ou 
facilement  réalisable,  de  23.  il6.713  francs;  2°  et  d'un 
actif  réalisable  avec  délai  se  chiffrant  par  19.916.197 
francs.  Par  contre,  le  passif  exigible  ne  s'élève  qu'à 
19.978.300  francs,  c'est-à-dire  à  un  montant  inférieur  à 
l'actif  liquide  ou  facilement  réalisable. 

Ajoutons  que  le  Conseil  d'administration  proposera 
à  l'assemblée  générale  la  répartition  d'un  dividende 
de  27  fr.  50,  sans  changement  sur  celui  de  l'exercice 
précédent  qui  était  en  augmentation  de  2  fr.  50  sur  le 
dividende  de  1897-1398. 
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Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  ■  Un  do  nos  con- 
frères annoni;ait,  ces  jours-ci,  en  parlant  de  cette 
C4ompa<,'nie,  «  que  la  Sociélc  des  Grands  Hotels,  (jui  en 
«  dépend,  venait  de  vendre  au  «  lion  IMarché  n,  pour 
«  la  somme  de  8  millions  do  francs  le  <  i^alace  Hôtel  » 
«  des  (  ".hamps-Elysées,  qui  serait  ainsi  transformé  en 
«  un  monumental  magasin  de  nouveautés.  » 

Ce  bruit  circulait  déjà  depuis  quelque  temps,  mais 
on  n'avait  fait  encore  qu'en  parler  tout  bas.  Or.  en 
raison  des  renseignements  que  nous  possédons,  nous 
croyons  pouvoir  dire  qu'ils  ne  reposent  sur  aucun 
fondement.  11  n'est  pas  inutile  de  rappeler,  à  ce  pro- 
pos et  d'après  les  déclarations  de  l'administrateur 
général-directeur  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits, 
M.  Nagelmackers  —  déclarations  que  nous  avons 
pxibliées  dans  notre  numéro  du  6  juillet  dernier  —  que 
VElysée  Palace  Hôtel  est  une  Société  dans  laquelle  la 
Compagnie  des  Grands-Hôlels  est  intéressée,  comme 
obligataire,  pour  environ  deux  millions  de  francs. 
D'autre  part,  la  Compagnie  des  Grands- Hôtels  n'est 
qu'une  filiale  de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits  créée 
en  vue  de  faciliter  et  d'améliorer  les  conditions  de 
séjour  à  l'étranger,  comme  cette  dernière  facilite  et 
améliore  les  conditions  de  voyage.  |Pour  ses  trois  der- 
niers exercices,  elle  a  distribué  5  0/0  en  moyenne  et, 
si  l'on  se  reporte  aux  déclarations  que  nous  venons  de 
rappeler,  on  verra  qu'en  admettant  qu'un  de  ses  exer- 
cices soit  totalement  improductif,  la  Compagnie  des 
Wagons-Lits,  même  privée  de  tout  dividende  comme 
actionnaire  de  cette  entreprise,  n'en  resterait  pas  moins 
en  état  de  distrilmer  à  ses  propres  actionnaires  un 
dividende  de  37  fr.  50. 


Dette  Perpétuelle  4  0/0  Extérieure  d'Espagne 
estampillée.  —  La  Délégation  des  fiJiances  d'Espagne 
à  Paris  vient  de  publier,  —  d'après  la  Gaceta  de  Madrid, 
—  dans  le  Journal  Officiel  du  le''  septembre,  le  texte 
du  projet  de  convention  du  14  juillet  1900,  relatif  à  la 
Rente  Extérieure  4  0/0  estampillée,  que  nous  avons 
déjà  reproduit  dans  notre  numéro  du  20  juillet.  Elle 
l'accompagne  de  l'avis  suivant  : 

«  En  exécution  de  ce  qui  est  prévu  dans  les  articles 
«  insérés,  les  porteui's  de  la  Rente  Extérieure  4  0/0  es- 
«  tampillée  sont  invités  à  faire  parvenir,  dans  un  dé- 
«  lai  de  trois  mois  à  dater  de  ce  jour,  à  la  Délégation, 
«•  la  déclaration  d'accepter  ou  de  refuser  ledit  con- 
«  venio. 

«  Les  déclarations  seront  reçues  aux  bureaux  de  la 
«  Délégation  des  finances  d'Espagne,  5,  rue  Léonie, 
<t  tous  les  jours,  de  10  heures  à  midi  et  de  2  heures  à 
«  4  heures,  sauf  les  dimanches  et  fêtes. 

«  Les  bordereaux  seront  mis  à  la  disposition  des 
«  porteurs  les  mêmes  jours  et  aux  mêmes  heures. 

<'  Paris,  le  1er  septembre  1900. 

'<  Le  Délégué  :  G.  Marti.  » 

En  vue  de  simplifier  les  formalités  du  "  référendum  > , 
le  Gouvernement  espagnol  a  consenti  à  n'exiger  ni  le 
dépôt,  ni  l'estampillage  des  titres  ;  les  déclarants  se- 
ront seulement  tenus,  s'ils  en  sont  requis  pendant  le 
délai  fixé,  de  justifier  de  la  ))ropriété  des  titres  énu- 
mérés  dans  la  formule  de  déclaration,  l  '.n  cas  de  cession 
de  tout  ou  partie  de  ces  mêmes  titres,  ils  devront  avi- 
ser la  Délégation,  qui  annulera  ou  modifiera  la  décla- 
ration. 

Aux  termes  de  l'art.  2  du  projet,  la  convention  sera 
considérée  comme  acceptée  si,  dans  le  délai  fixé  ~ 
1er  septembre  au  30  novembre  inclus  —  elle  a  reçu, 
V approbation  des  porteurs  des  TROIS  QUARTS  au 
moins  du  montant  nominal  de  la  Dette.  Par  contre, 
la  convention  sera  rc jetée  si,  dans  le  même  délai,  il  y 
est  fait  opposition  par  des  porteurs  représentant  au 
moins  UN  QUART  de  laditi'  Dette. 

Les  porteurs  qui  n'auront  pas  formulé  de  déclara- 
tion avant  le  terme  fixé  seront  présumés  avoir  ap- 
prouvé la  convention. 

Par  suite  de  l'autorisation  stipulée  dans  l'art.  2  du 


projet  de  convention,  V Association  Xationclc  des  pur- 
porteurs  français  de  valeurs  étrangères  ;icti;pte  de 
recevoir  les  déclarations  des  porteurs  et  se  charge  de 
les  transmettre  ofliciellement  au  (iouvernemcnt  es- 
pagnol. 

Des  bordereaux  de  déclaration  sont  à  la  disposition 
dos  porteurs  au  siège  de  l'Association,  5,  rue  Gaillon; 
ils  seront  adressés  à  tous  les  intéressés  qui  en  feront 
la  demande. 


Les  Houillères  du  Pas-de-Calais.  — Dans  Y  Econo- 
miste Européen,  du  31  août,  nous  avons  parlé  des 
houillères  du  département  du  Nord,  d'après  le  rapport 
de  II.  Kuss,  ingénieur  en  chef  des  mines.  M.  E.  Du- 
porcq,  également  ingénieur  en  chef  des  mines,  vient,  à 
son  tour,  de  i)ublier  un  rapport  sur  la  situation  de 
l'industrie  minière  dans  le  département  du  Pas-de-Ca- 
lais en  1899.  De  ce  rapport,  nous  croyons  devoir  extraire 
ce  qui  suit  : 

Le  département  du  Pas-de-Calais  ne  renferme  que 
des  mines  de  houille  réparties  en  25  concessions  for- 
mant deux  groupes  distincts.  Le  plus  important,  qui 
s'étend  de  Douai  à  Fléchinelle,  comprend  19  conces- 
sions d'une  superficie  totale  de  57.886  hectares  et  cons- 
titue le  bassin  du  Pas-de-Calais  proprement  dit  ;  le  se- 
cond, avec  3  concessions  d'une  étendue  globale  de 
5.226  hectares,  forme  le  bassin  du  Boulonnais. 

Dix-neuf  concessions  ont  été  exploitées  en  1899;  sur 
ce  nombre,  18  l'étaient  en  1898.  Les  concessions  de 
Douvrin  et  de  Cauchy-;i-la-Tour  dans  le  liassin  du 
Pas-de-Calais,  et  celle  de  Fiennes  dans  le  Boulonnais, 
sont  restées  inactives.  Les  deux  premières  ne  sont  pas 
toutefois  abandonnées.  La  concession  de  Douvrin  ren- 
ferme l'un  des  sièges  d'extraction  des  mines  de  Lenset 
la  fosse  de  Gauchy-à-la-'l'our  sera,  à  bref  délai,  un  des 
puits  d'aérage  des  exploitations  de  Ferfay. 

Les  19  concessions  du  bassin  proprement  dit  du  Pas- 
de-Calais,  sont  presque  entièrement  comprises  dans 
l'arrondissement  administratif  de  Béthune  ;  quelques- 
unes  pénètrent  cependant  dans  les  arrondissements 
d'Arras,  Saint-Pol,  Saint-Omer  et  Lille.  Celles  du  Bou- 
lonnais sont  entièrement  situées  dans  l'arrondissement 
administratif  de  Boulogne.  Les  tableaux  ci-après  don- 
nent, à  la  date  du  ol  décembre  1899,  la  liste  des  22  con- 
cessions, ainsi  que  le  nombre  des  sièges  d  exploitation 
des  puits  en  activité,  en  fonçage  ou  en  préparation. 

Concessions  en  activité 

I  Nombre  Nombre 

Nombre  de  puils  total 

Noms  de        d'ex-  des  puits 

des  sièges    tractioti  en  activité 

conces-       Arrondissements        en  en  (extractio" 

sions  activité   activité  aérag^etc) 


Ostri  court 

Béthune  et  Lille.. . 

2 

2 

2 

Garvin  . . . 

Béthune  et  Lille. . , 

3 

3 

3 

Meurchin. 

Béthune  et  Lille.. . 

2 

3 

3 

Bourges . . 

Bélh.,  Arraset  Lille 

5 

5 

t; 

Drocourt , 

IV'thune  et  Arras.. 

2 

•) 

Gourrièr=" 

Béthune  et  Arras.. 

8 

8 

f! 

Béthune  et  Arras.. 

12 

15 

17 

Liévin  . . . 

Béthune  et  Arras.. 

3 

6 

7 

r>.-Grenay 

8 

8 

11 

Nonix  

7 

7 

1-2 

Vend in. . . 

2 

2 

"2 

Bruay  

4 

t; 

8 

Maries  . . . 

3 

{\ 

G 

Gamblain- 

Ghatelain 

Béthune  et  St-Pol. 

)> 

Ferfay  . . . 

Béthune  et  St-l>ol . 

2 

2 

ï> 

Féchinellc 

et  Auchy 

Béthune  et  S t- Orner 

1 

1 

2 

Hardingh. 

1 

1 

a 

Ferques ... 

» 

)) 

Totaux  

< 

Voici  comment  s'établit  le  nomlire  de  puits  en  fon- 
çage ou  en  préparation  :  Concession  Ostricourt,  2  puits  ; 
Concession  Meurchin,?!  puits  ;  C.oncession  (fourrières, 
2  puits  ;  Concession  Liévin,  2  puits  ;  Concession  Bully- 
Grenay,  2 puits  ;  Concession  Nœux,  4  puits;  Conces- 
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sion  Gamblain-Châtelais,  2  puits  ;  Concession  Ferques, 
3  puits. 

Comme  concessions  en  non -activité,  on  relève: 
Concession  Douvrin,  arrondissement  de  Béthune; 
Concession  Cauchy-à-la-Tour,  arrondissements  de  Bou- 
logne et  Saint-Omer  ;  Concession  Fiennes,  arrondisse- 
ment de  Boulogne. 

La  production  houillère  du  Pas-de-Calais  en  1899, 
comparée  à  celle  de  1898,  déduction  faite  des  déchets 
de  triage  et  de  lavage,  ressort  du  tableau  ci-dessous  : 
Production  nette  en 


Noms 

Stocks 

des  concessions 

1899 

1898 

au  31  déc.99 

Tonnes 

■J'onnes 

196.010 

198.150 

1.200 

243.500 

217.300 

1.633 

417.505 

4cS.47(l 

16.581 

1 

027.618 

830.979 

2.597 

471.890 

540.250 

629 

1 

93  i.  499 

1.788.5t)8 

18.198 

Lens  et  Douvrin. . . , 

3 

010.524 

2.9^5.501 

50.752 

X 

153.512 

l.OiO.SSD 

17.458 

1 

424.941 

1.410.069 

25.252 

1 

230.720 

1.242.964 

33  664 

92.069 

95.4r'3 

2.605 

1 

.619.100 

1.497.f'0S 

25.104 

1 

.113.735 

1.089.317 

4.313 

l''erfav  

156. 5!6 

162.579 

231 

111.040 

1D3.292 

553 

922 

752 

864 

EQsemblc  

14.20'».  101 

13.582.042 

201.633 

Les  stocks  au  31  décembre  1898  étaient  de  185.585 
tonnes.  Ils  ont  donc  augmenté  d  une  année  à  l'autre 
de  16.048  tonnes  ;  mais  ce  sont  des  stocks  entièrement 
virtuels  et  les  quantités  correspondantes  ne  se  trou- 
vaient sur  le  carreau  des  fosses  en  iin  d'année  que  par 
suite  de  l'arrêt  de  la  navigation  pendant  la  plus  grande 
partie  du  mois  de  décembre  et  du  manque  de  matériel 
de  transport.  . 

En  ce  qui  regarde  les  prix  de  vente,  le  mouvement 
de  hausse,  qui  s'était  dessiné  vers  la  hn  de  1897  et  avait 
continué  en  1898,  s'est  nettement  aflirmé  en  1899.  Le 
prix  moyen  de  vente  des  charbons  livrés  au  publia  (non 
compris  les  quantités  transformées  en  coke  ou  en 
agglomérés  par  les  mines),  qui  était  de  10  fr.  28  en  1897, 
10  fr.  83  en  1898,  s'est  élevé  en  1899  à  12  fr.  34.  En 
ajoutant  à  la  valeur  du  produit  vendu  celle  des  char- 
bons consommés  par  les  mines,  ou  livrés  aux  ouvriers, 
ou  entin  transformés  en  cokes  ou  en  agglomérés,  on 
arrive,  pour  l'année  1899,  à  une  valeur  totale  créée  de 
168.098.537  fr.  42  ;  le  prix  moyen  de  la  tonne  ressort 
ainsi  à  11  fr.  84. 


La  Métallurgie  Russe.  —  Un  rapport  vient  d'être 
publié  par  un  des  métallurgistes  russes  les  plus  auto- 
risés, M.  le  conseiller  de  Commerce,  Altchevsky. 

Ce  rapport  parle  de  la  crise  industrielle  dont  la 
Russie  a  à  souffrir  actuollement,  et  comme  remède  il 
préconise,  la  création  de  Syndicats  qui  grouperaient 
les  usines  d'une  même  région  et  qui  seraient  les  l  égu- 
latears  do  la  produclion.  M.  Altchevsky  est,  en  outre, 
partisan  de  la  prime  d'exportation. 

Cette  mesure  serait  surtout  intéressante,  fait-on 
remarquer,  jiour  les  usines  à  proxiniité  de  la  mer, 
pour  la  Kerlch,  notaiument,  la  Taganrog,  la,  Nicopol- 
Ma7'ioiipol  et  la  Providence  Russe.  Du  jour  où  ces 
usines  exporteraient  leurs  produits  à  l'étranger,  le 
marché  russe  n'aurait  plus  à  compter  avec  leurs  stocks. 
On  ajoute,  toutefois,  que  cette  mesure,  pour  être 
efficace,  ne  devrait  pas  être  limitée  à  la  fonte,  mais 
qu'elle  devrait  s'élendre  aussi  aux  autres  produits  que 
la  Russ'ie  est  en  mesure  d'exporter.  Quoi  qu'il  en  soit, 
voici  un  résumé  du  rapport  do  M.  Altchevsky. 

Avant  1896,  il  y  avait,  au  sud  de  la  Russie,  six 
usines  métallurgiques,  dont  la  production  a  atteint,  en 
1895,  son  plus  haut  chiffre,  soit  33.675.105  pouds  de 
fonte,  avec  une  quantité  correspnndanic  de  fer  et  d'a- 
cier. A  partir  de  l'année  1896,  on  assista  à  un  grand 
développement  de  l'industrie ,  coïncidant  avec  l'af- 


fluence  de  capitaux  étrangers  et  l'exploitation  forcée 
du  charbon  au  bassin  du  Donetz  ;  en  peu  do  temps,  on 
créa  douze  grandes  usines  métallurgiques  nouvelles,  et 
le  capital  employé  à  la  formation  de  ces  usines  dé- 
passa 150  millions  de  roubles,  sans  compter  le  prix  des 
laminoirs  et  des  ateliers  de  construction.  L'accroisse- 
jnent  de  la  production  des  usines  métallurgiques  du 
sud,  durant  les  cinq  dernières  années  a  été  le  suivant  : 

En  1895  production  des  fontes  33.675.105  pouds 


1896  —  38.975.353  — 

1897  —  46.182.227  — 

1898  —  61.188.495  — 

1899  —  82.491.329  — 


Comme  conséqui'nci'  de  ce  développement  rapide  de 
l'industrie,  on  se  trouve,  eu  1900,  en  présence  de 
stocks  considérables  de  produits  métallurgiques  qui 
amenèrent  une  grande  baisse  des  prix.  La  déprécia- 
tion des  fers  plais,  des  tôles  fines  et  des  poutrelles  est 
de  jdus  de  30  0  0  ;  pour  les  fontes,  elle  dépasse  15  0/0. 
On  vendait  auparavant  les  poutrelles  entre  2  r.  20 
et  2  r.  40,  et  maintenant  elles  sont  offertes  à  1  r.  50. 

Cet  eneombrement  augmentera  encorè,  attendu 
qu'outre  les  trente-trois  hauts  fourneaux  déjà  en  fonc- 
tionnement, il  en  reste  vingt  construits  ou  en  construc- 
tion à  mettre  en  marche  et  que,  malheureusement, 
l'accroissenunt  de  la  consommation  du  métal  ne 
correspond  pas  à  un  si  rapide  développement  de  la  pro- 
duction. Comme  remède  à  cet  état  de  clioses,  l'usine  d(^ 
Kertch,  par  exemple,  a  tenté  l'exportation  des  fontes, 
mais  les  prix  qu'elle  a  obtenus  pour  ce  qu'elle  a  réussi 
à  vendre  ne  peuvent  pas  être  considérés  comme  satis- 
faisants. 

M.  Altchevstky  conclut  qu'il  y  aurait  des  mesures  à 
prendre  pour  écarter  ou  diminuer  tout  au  moins  la  crise 
qui  sévit  momentanément  sur  l'industrie  russe,  mais 
que  faire?  Pour  répondre  le  mieux  à  cette  question  il 
serait  nécessaire  que  le  Ministre  des  finance.^  convo- 
quât toutes  les  personnes  intéressées  directement  dans 
la  métallurgie  et  surtout  les  représentants  des  usines 
métallurgiques.  Toutefois  ,  dès  maintenant  on  pour- 
rait alléger  le  marché  en  accordant  une  prime  à  l'ex- 
portation des  fontes,  et  à  en  juger  par  les  données  que 
l'on  possède  sur  la  situation  des  marchés  métallurgi- 
ques étrangers,  cette  exportation  serait  possible  avec 
une  prime  insignifiante  de  5  à  10  copecks  par  poud. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Un  versement  de  250  francs  (3'  et  4°  quarts)  étant  appelé 
]o  15  septembre  sur  les  actions  nouvelles  n"  5U01  à  10000  de 
la  Société  des  Hauts  Fourneaux  de  Pauillac,  la  Chambre 
syndicale  a  décidé  qu  a  partir  du  7  septembre  présent  mois, 
lèsdites  actions  ne  se  négocieront  plus  qu'en  titres  définitifs, 
entièrement  libérés  et  au  porteur. 


t  n  versement  est  appelé,  du  1'^  au  15  septembre,  sur  les 
obligations  de  l'Emprunt  de  la  "Ville  de  Paris  2  0  0  1899.  à 
raison  de  60  fr.  net  58  fr.  62(  par  obligation  et  de  15  francs 
(net  14  fr.  66,  par  (]uart  d'obligation. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  10  septembre,  les  obligations  "non  libérées  dudit  Emprunt 
ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  hbérés  de  220  francs 
l'unité  et  de  -55  francs  le  quart  d'obligation. 

En  liquidation  du  30  septembre,  les  livraisons  devront 
s'effectuer  en  titres  du  troisième  versement. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re* 
vient  du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  septemljre  1900! 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  139 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   40  fr.  362 

I.e  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3104  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6208,  soit  à  0  fr.  62. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


6  si'l'l- 

2.2V9.3Ï;!  :m 

1  135  7-J 4.155 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
30  iwiûl 

Or   2  2S!)  i)(!0.785 

Argent. . .    1  <3(i.3H2. 124  

3  3S(!.322.9(j!)  3.385.047.Glil 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

EtTets  Paris   

Portefeuille  Pans  J  g^-^g  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  dis|)onil)les  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


30  ii<iùl 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  ^oi  du  17  mai  1834  

iMbilièies  Ex-banques  département.. 
moDUieies  |  ^^.^      g  .^.^^  jg_^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.... 


3.386  322. 909 


6.541 
303.01U.882 


487.285.453 
16.631.00U 
14.876.900 
224.3'i9  250 
267. Tiu  824 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.000 
18.051  099 

2.933.676 
8.407.444 
53  618.877 


5  179  887  914 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.0UO.O00 
8.407. 444 
.955.656.755 
18.686.487 
11.999.926 
347.983  225 
472.827.405 
85. 16.".  498 
3.266.781 
5.286  852 
1  730.997 
52.262  475 


5. 179. 887. 9H 


6  sept. 


3.385  047  661 


322.720 
224.176.363 


430.549  891 
15  661.000 
14.876  900 
22i.42.';  965 
279.599  902 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.305 
100.000.000 
4.000.0C0 
18.030  949 

3.S42  166 
8.407.444 
41.402.9J6 


5  Oi2.672  016 


•  182.500.000 
8  002.313 
10  000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.9.59.367.285 
20.897.081 
11..  137. 979 
282  705.460 
417  271  l.iS 
71.934  777 
3.138.641 
5  983.752 
1.73ri.997 
43.063  396 


3.042.672.016 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  au.\  partie. 

—      à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


10  se|it. 
1896 

7  sept. 
1897 

8  srpl. 
1898 

7  sept. 
1899 

6  sept. 
190O 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.303.2 

3.603.1 

3  517.7 

3.710.9 

3.959.4 

3.2i;0.1 

3  289.3 

3.123.9 

3.124.2 

3  385.0 

522.0 

362.5 

578.9 

608.9 

654.7 

352.9 

366. 4 

396.3 

447.6 

504.  U 

140.0 

140.0 

180  0 

180  0 

180.0 

247.0 

197.8 

265.9 

184.9 

282.7 

527  4 

493.4 

467.4 

465  9 

489.2 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

i  K  0/00 

pair 

4  0/00 

%  0/00 

j)air 

318.8 

341.4 

689.2 

2.219.3 

2.441.6 

Banque  Transatlantique.  —  Le  Conseil  d'administration 
do  la  Banque  Transatlantique  se  propose  de  convoquer  pro- 
chainement les  aclionuaires  en  assenibléo  générale  extraor- 
dinaire pour  leur  soumettre  un  projet  de  réduction  du  capital 
social  de  moitié  au  moyoa  de  l'échange  de  Jeux  actions  de 
500  fr.  libérées  de  250  fr.,  contre  une  action  de  50LI  fr.,  dés 
que  la  participation  do  la  Banque  Transatlantique  dans  l'en- 
treprise des  Grands  Travaux  de  Marsoillr  aura  été  encaissée. 

On  se  souvient  qu'à  ladernièje  assemblée  des  actionnaires 
tenue  lu  12  mai,  le  rapport  du  Conseil  avait  informé  les 
actionnaires  que  le  Conseil  d'Etat  venait  do  rendre  sa  décision 
sur  rappel  formé  par  la  Ville  de  Marseille  contre  l'arrêt  du 
Conseil  de  préfecture  qui  l'avait  condamnée  à  recevoir  les 
travaux  exécutés  dans  des  conditions  parfaites  par  la  Société 
des  Grands  Travaux  de  Marseille. 

Cette  décision,  qui  confirme  sur  tous  les  points  le  disposi- 
tif de  la  première  instance,  résout,  pour  la  Banque  Transat- 
lantique, de  la  faron  la  plus  heureu.se,  une  question  du  plus 
haut  intérêt. 

On  sait  qu'il  s'agit,  pour  la  Banque  Transatlantique,  non 
seulement  de  récupérer  dos  fonds  qu'elle  a  engagés  dans  cette 
allaire,  mais  encore  de  rentrer  dans  des  bénéfices  qu'on  évalue 
entre  600.003  et  800.000  fr. 


Le  Crédit  Foncier  de  France  serait  chargé  de  régler  cette 
affaire,  car  c'est  lui  ([ui  a  consenti  ii  la  Ville  de  Marseille 
l'avance  pour  les  travaux  dont  il  s'agit. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  ;iL  août 
1900  : 

Dépôts  do  fonds  Fr.     ;i. 261. 713  II 

Retraits  do  fonds   4.20:1.411  03 

Excédent  de  relraits  ..Fr.       941.097  92 

Excédent  do  retraits  du  1"  janvier  au  '.il  août  1900, 
38.820.303  fr.  ^3. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  31  août 
1900  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 387.767  fr.  77  ; 

2*  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes, 
pendant  le  mois  d'août  1^00,  s'est  élevé  à  9.126.984  fr.  95, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  Nationale  d'épargne   5.648.008  41 

Caisse  Nationale  des  Retaitcs  pour 

la  vieillesse   3.453.981  02 

Caisse  d'assurances   en  cas  d'acci- 
dents  24.995  52 

Total  égal   9.126.984  95 


Recettes  da  Métropolitain  de  Paris.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  voyageurs  Pt  recettes  du  Métropolitain  de  Paris 
pour  la  3"  décade  du  mois  d'août  : 

Dates 


21  août  1900. 

22  — 

23  — 

24  — 

25  — 
2H  — 

27  — 

28  — 

29  — 

30  — 

31  — 


Voyageurs 

Recettes 

46.319 

7.721  50 

53.915 

8.994  8(1 

Ô7MH 

9.617  90 

56.773 

9.411  85 

59.763 

9.886  35 

78.380 

12.814  50 

00.434 

10.089  80 

61.949 

10.367  40 

63.883 

10.686  95 

66.121 

11  045  40 

05.711 

11.027  15 

671.156 

111.663  60 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  13  au  19  août  1900  (33"  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest .  :  

Orléans  

Est  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien   

Arzew  à  Kralfallah . . . 
Médoc    


-/J 

Rec.  br.  de 

Rec.  br 

.  depuis 

.■s  ^ 

la  semaine 

le  1"  janvier 

Différence 

.2  S- 

P' 1900 

■2 

1900 

1899 

1900 

1899 

2.910 

1.021 

979 

29. 416 

28  505 

+ 

911 

9.076 

8.870 

8  140 

280.250 

264  570 

+ 

13.680 

313 

239 

23U 

4.936 

5.871 

935 

3.750 

4.872 

4  190 

147.388 

137.113 

-1- 

10.275 

5.394 

1.312 

3.973 

112.203 

108.925 

-1- 

3.278 

7. 012 

5. 003 

4.169 

133.360 

127.789 

+ 

7.771 

4  830 

3  990 

3  601 

113.072 

107  224 

+ 

7.84& 

3.-475 

2  237 

2.177 

66.411 

64.826 

+ 

1.585 

898 

142 

186 

3.912 

4.223 

350 

1.103 

207 

211 

4  564 

4.Hi7 

303 

296 

68 

53 

1.789 

1.756 

+ 

33 

214 

57 

49 

1.279 

1.048 

+ 

231 

101 

37 

38 

850 

857 

6 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


du 


Comme  tout  le  laissait  supposer,  la  liquidation  de 
fia  aoiit  s'est  effectuée  très  facilement  :  cependant  l'ar- 
gent, qui  avait  été  très  facile  tout  d'abord,  s'est  légère- 
ment tendu  par  la  suite.  Néanmoins  les  règlements 
ont  fait  ressortir  que  la  situation  de  la  place  était 
nette,  et  qu'il  n'existait  pas  de  grosses  positions  en 
spéculation  à  la  hausse. 
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Les  affaires,  au  début  de  la  semaine,  ont  été  très  } 
actives.  Elles  se  sont  plus  tard  ralenties,  et  on  semble 
maintenant  attendre  ce  qui  va  advenir  des  négocia- 
tions entamées  en  Extrême-Orient.  La  tendance  n'en 
reste  pas  moins  très  ferme,  et  le  Marché  paraît  bien 
disposé  à  s'occuper  activement  à  la  première  nouvelle 
qui  parviendra. 

if  i(  Nos  Rentes  Françaises  sont  un  peu  irrégu- 
lières. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  a  fait  15  et  24  centimes  de 
report,  s'est  avancé  de  lOU  fr.  72  1/2  à  terme  fin  août 
et  de  100  fr.  80  au  comptant,  à  101  fr.  10  et  à  101  fr. 
Rente  3  1/2  0/0,  102  fr.  27  1/2  à  terme  fin  septembre, 
avec  20  et  24  centimes  de  report,  contre  102  fr.  22  1  2 
fin  août.  Au  comptant,  elle  reste  à  102  fr.,  contre 
102  fr.  20.  Rente  Amortissable,  99  fr.  80  au  comptant, 
en  perte  de  10  centimes.  Le  report  sur  ce  fonds  a  été 
de  21  et  24  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  finissent  à 
477  fr.  75,  contre  481  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  iu  Pro- 
tectorat de  VAnnam  et  du  Tonhin,  80  fr.,  contre 
79  fr.  75  ;  Emprunt  de  Madagascar,  80  fr.  50,  en  recul 
de  1  franc  ;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de 
l' Indo-Chine,  470  fr.,  reperdant  10  francs  sur  leur 
avance  de  la  semaine  dernière. 

3f  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  tou- 
jours leur  même  marché  actif. 

U Obligation  4  0/0  1865  est  à  .536  75,  gagnant  2fr.75: 
Obligations  3  0/0  1869,  410  50;  Obligations  3  O/ô 
1871,  403  25.  contre  404;  Obligations  4  0/0  1875, 
551,  en  avance  de  5  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  547, 
contre  545. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  Unissent 
à  349  75,  en  bénéfice  de  1  fr.  75  ;  Obligations  2  0/0 
1898  à  401;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896  350, 
contre  348;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  (Emprunt 
du  Métropolitain),  372,  contre  374. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  revenues  à  3.980  fr.  au  comptant,  conservent 
<  e  cours. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  on/e  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2. 441. .586  fr.  01. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Fonde)-  de  France, 
qui  s'étaient  déjà  avancées  à  654  fr.  au  comptant,  pro- 
gressent à  665  francs.  Dans  le  liilan  de  cet  établisse- 
ment au  31  juillet,  on  remarque  que  les  prêts  hypo- 
thécaires sont  inférieurs  à  ceux  au  30  juin  de  1.326.624 
francs,  et  que  les  prêts  communaux  sont  revenus  de 
1.45<i.l30.077  fr.  à  1.382.955.100  fr.  Les  obligations 
en  circulation  n'ont  presque  pas  varié  ;  de  même  les 
obligations  retirées  de  la  circulation.  Les  bénéfices, 
pour  les  sept  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours,  s'é- 
lèvent à  6.791.223  fr.  15,  en  auguientalion,  pour  le 
mois,  de  972.467  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent 
demandées,  le  public  continuant  à  se  porter  sur  ces 
titres  qui,  à  la  grande  sécurité,  joignent  le  double 
avantage  de  lots  importants  et  d'un  placement  rému- 
nérateur. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  454  fr.  75,  se  retrouvent  à  444  fr.  25  ;  Obli- 
gations Foncières  3  0/0  1879,  495  fr.,  contre  498  fr. 
Ces  obligations  purticipent,  chaque  année,  à  six  tira- 
ges. Leur  prochain  tirage  de  lots  aura  lieu  le  5  octo- 
bre. Obligations  Communales  1880,  482  fr.,  ex-cou- 
pon, contre  488  fr.  avec  coupon  ;  Obligations  Fonciè- 
res 3  0/0  1  883,  430  fr.  50,  contre  4;J5  fr.  ;  Obligations 
Foncières  1885  2  8  0  0/0,  448  fr.,  gagnant  6  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à392fr.,  contre  388  fr.  .50;  Obligations  Com- 
munales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  441  fr.,  en 
bénéfice  de  3  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  445  fr.  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  500  fr.;  Obligations  Cominunalcs   1899  2  60 


pour  cent  libérées,  435  fr,,  contre  433  fr.  ;  Obligations 
non  libérées,  430  fi. 

if  if  Les  Etablissements  de  Crédit  sont  très  bien 
tenus,  mais  plus  calmes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  1.130  fr.,  finit  à  1.127  fr.;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte  de  Paris,  600  fr.  au  comptant  et  à 
terme,  contre  .596  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  s'était  avancé  à  1.120  fr.,  se 
maintient  facilement  à  ce  cours. 

La  Société  Générale  s'inscrit  à  608  fr.  au  comptant, 
contre  609  fr.  Crédit  Industriel  et  Commercial,  604 
francs  50,  contre  605  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  clôturait, 
il  y  a  Imit  jours,  à  440  fr.  à  terme  et  à  444  fr.  50  au 
comptant,  est  en  forte  plus-value  à  480  fr.  à  terme  et  à 
488  fr.  au  comptant;  Banque  de  l'Algérie,  1.000  fr., 
centre  1.005  fr.  avec  des  échanges  actifs.  Ce  titre, 
comme  on  le  sait,  se  traite  seulement  au  comptant  ; 
Compagnie  Algérienne,  740  fr. 

Les  Obligations  de400fr.  àe\2i  Société  des  Immeubles 
de  France  se  retrouvent  à  127  fr..  contre  128  fr.;  Obli- 
gations de  475  francs,  au  même  cours  de  155  fr.  ; 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  60  fr., 
contre  61  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  est 
montée  de  80  fr.  à  84  fr.  ;  de  son  côté,  la  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration  a  passé  de 
92  fr.  à  98  ^.  ;  Banque  Parisienne,  527  fr.  à  terme  et 
5-30  fr.  au  comptant,  contre  [529  fr.  ;  Rente  Foncière, 
418  fr.,  contre  ')15  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise, 
345  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  peu  animées,  mais  leur  ton- 
dance  reste  très  ferme. 

Le  Lgo7i,  que  nous  laissions  à  1.840  fr.  à  terme  et  à 
1.835  fr.  au  comptant,  s'échange  respectivement  à 
1.842  fr.  et  à  1.836  fr.  ;  le  Nord  est  à  2.340  fr.  à  terme, 
et  à  2.347  fr.  50  au  comptant,  contre  2.320  fr.  il  y  a 
huit  jours;  Midi,  1.303  fr.au  comptant,  contre  1.305  fr. 

'L'Èst,  qui  restait  à  1.090  fr.  à  terme  et  à  1.089  fr. 
au  comptant,  est  demandé  à  1.107  fr.  et  à  1105  fr. , 
Orléans,  1.755  fr.  au  comptant,  -contre  1.740  fr.; 
Ouest,  1.080  fr.,  en  avance  de  8  francs. 

Pour  la  34«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  2.966.000  fr.  Du  l^'-  janvier  au  26  août,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies  sont  en 
augmentation  de  49.412.000  fr.,  en  chiffres  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  traitent,  au 
comptant,  à  325  fr.,  et  à  324  fr.  à  terme. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  particulièrement  favorisées  aussi  bien  au  point 
de  vue  des  échanges  qu'au  point  de  vue  dee  cours.  Elles 
n'ont  pas  toutes,  pourtant,  conservé  toute  l'avance  con- 
quise. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paru,  qui 
restaient  à  605  fr.,  se  maintiennent  à  ce  cours;  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz,  très  ferme  à  1.138  fr.  à 
terme,  contre  1.127  fr.,  et  à  1.135  fr.  au  comptant, 
contre  1.125  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
finit,  sans  changement,  à  315  fr.;  Messageries  Mari- 
times, également  à  son  même  cours  de  535  fr.  ;  Char- 
geurs-Réunis,  1.190  fr.,  en  plus-value  de  30  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  se  tiennent  lourds  à  1.  / 75  au 
comptant  et  à  1.790  "à  terme,  mais  sans  échanges 
suivis.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
3.5«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont  élevées  à 
1.098.362  fr.  30,  contre  807.868  fr.  40  pendant  la  même 
semaine  de  1899.  Pour  les  35  premières  semaines  de 
1900,  les  recettes  totales  de  cette  Entreprise  s'établis- 
sent à  38.417.764  fr.,  contre  33.430.429  fr.  50  pendant 
la  même  période  de  1899,  soit  une  différence  de  4  mil- 
lions 987.334  fr.  50  en  faveur  de  1900,  Voilu)-es  à  Paris, 
362  fr.  au  comptant  et  365  à  terpie,  contre  360  fr.  jeudi 


L'KCONOMISTIO  I<;II1101'10I';N.  —  France 


Î07 


ilernier.  Le^  recettes  de  cette  Compagnie  pendant  la 
seconde  quinzaine  d'août  qui,  comme  on  le  sait,  a  eu 
encore  à  souffrir  de  la  grève  des  cochers,  se  sont 
établies  à  257.256  fr.  5G,  contre  551.112  fr.  5G  pendant 
la  même  semaine  de  1890.  Les  recettes  totales  pour  les 
huit  premiers  mois  de  l'année  s'élèvent  à  14.041.477 
francs  88,  contre  13.449. 60(>  fr.  35  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière,  soit  une  diiî'ércnce 
de  591.871  fr.  53  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 
,  La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  était 
passée  à  465  fr.  50,  Unit  en  nouvelle  plus-value  à 
474  fr.,  pendant  que  la.  Société  de  V Electro-Métallurgie , 
qui  avait  déjà  pris  une  forte  avance  à  640  fr.,  gagne 
encore  25  fr.  à  065  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  sont  à  374  fr.  50,  contre 
378  fr.  A  une  adjudication  faite  le  29  août  par  les 
Chemins  de  fer  de  l'Etat  Belge  pour  la  fourniture  de 
tenders  et  de  roues  de  locomotives,  cette  Société  a 
ohtenu  deux  lots,  chacun  de  10  tenders,  au  prix  de 
143.180  francs. 

Le  Suez,  qui  était  remonté  à  3.520  fr.,  revient  à 
3.490  fr.  Part  Civile,  2.290  fr.,  contre  2.289  fr.  Les 
navires  en  route,  en  charge  ou  en  partance  pour  le 
canal  de  Suez  au  31  août  1900  étaient  de  653,  contre 
549  au  31  août  1899  et  581  au  31  août  1898. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  restaient  à  234  fr.,  sont  montées  à 244  fr.  à  terme  et 
à  24o  fr.  au  comptant  ;  Thomson-Houston,  également 
en  hausse  à  1.4i0  fr.,  contre  1.408  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  avait 
progressé  à  315  fr.,  cote  31'i  fr.  On  parle  d'une  aug- 
mentation probable  du  dividende.  On  dit  aussi  que  les 
événements  d'Etrême-Orient  vont  faire  sentir  la  néces- 
sité de  nouveaux  câbles  sous-marins  français,  et  que 
cette  Compagnie  sera  des  mieux  placée  pour  prendre 
une  part  importante  dans  leur  construction.  Omnium- 
Lyonnais-Tramways,  102  fr.,  contre  91  fr.  ;  Chemin  de 
fer  Méiropolilain  de  Paris  en  nouvelle  et  forte  plus- 
value  à  565  fr. 

La^  Compagnie  Générale  de  Construction  se  retrouve 
à  145  francs  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des 
Chemins  de  fer  et  des  Tramivays  Electriques  {Société 
Parisienne  Electrique),  302  fr.  à  terme,  contre  282  fr. 
et  305  fr.  au  comptant  ;  Tramioays  de  V Est-Parisien, 
558  fr.  à  ferme,  en  avance  de  21  fr. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways 
{Tramioays -Sud)  cote  'lOl  fr.  à  terme,  contre  402  fr. 
et  403  fr.  au  comptant,  contre  'lOl  fr.  Pour  les  sept 
premiers  mois  de  l'exercice  en  cours,  les  recettes  de 
cette  Compagnie  s'élèvent  à  3.372..300  fr.  65,  en  aug- 
mentation de  897,805  fr.  sur  la  période  correspondante 
de  1899. 

Les  actions  des  Tramways  de  Paris  et  du  Départe- 
ment de  la  Seine,  qui  restaient -demandées  à  779  fr., 
clôturent  à  790  fr.^ 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  restent  à  140  fr., 
contre  142;  Obligations  4  1/2  0/0  fermes  à  480  fr.50. 

La  Société  Métallurgique  de  l'Oural- Volga  est  en  re- 
prise de  22  fr.  à  142  fr. 

if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  presque  tous 
en  plus-values  plus  ou  moins  sensibles. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  finissait  à 
66  fr.  50,  gagne  encore  un  demi-point  à  67  fr.;  Em- 
prunt  de  Minas-Geraès,  374  fr.,  sans  changement. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  clôturait,  il  y  a 
huit  jours,  à  72  fr.  95,  est  en  bénéfice  de  55  centimes  à 
73  fr.  50. 

La  Rente  Italienne,  qui  s'était  élevée  à  93  fr.  85, 
reperd  25  centimes  à  9.S  fr.  60. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  a  été  plus  activ*.  Elle 
reste  à  23  fr.  85,  contre  23  fr.  45  il  y  a  huit  jours. 
Les  Fonds  Russes  sont  liésitants.  Le  Russe  3  0/0 


1891-1894  cote  84  fr.  80,  contre  85  fr.  10  ;  Russe  3  0/0 
1896,  84  fr.  60,  presque  sans  changement;  Consoli- 
des /le  et  2me  Séries,  encore  plus  lourds  à  98  72  1/2, 
contre  99  fr.  15.  , 

Les  Séries  Ottomanes  sont  demandées  et  en  hausse  ; 
leur  coupon  semestriel  se  détache  le  13  courant.  La 
Série  B,  qui  clôturait  à  'i7  fr.  S."),  est  passée  à  i7  92  1/2; 


Série  C,  26  fr.  32  1/2,  contre  25  fr.  75  ;  Série  23  50, 
gagnant  20  centimes. 

■^'^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pags -  Autrichiens  est 
en  hausse  de  12  francs  à  457  fr.;  Banque  Ottomane,  545 
francs  à  terme,  contre  535  fr.  liobmson  South  African 
Banhing,  90  fr.,  contre  85  fr. 

Le  Rio-Tintoa  encore  été  mouvementé.  Il  se  retrouve 
à  1.473  fr.,  contre  1.457  fr.  On  dit  ([ue  sa  production 
sera,  cette  année,  supérieure  à  celle  de  l'année  dernière, 
mais  on  ne  possède,  à  ce  sujet,  aucune  indication  pré- 
cise. La  Sosnoicice  est  passée  de  2.602  fr.  à  2.620  fr.; 
\Vagons-Lils,  535 fr.  au  comptant,  mais  540  fr.  à  terme. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  11  au  20  août, 
s'étaijlissent  ;'i  435.835  fr.,  contre  356.2.'jO  fr.  pendant  la 
même  décade  de  1899.  Du  ler  janvier  1900  au  20  août 
dernier,  les  recettes,  à  8.369.789  fr.,  sont  en  augmenta- 
tion de  1.295.751  fr.  sur  celles  de  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  en- 
core eu  un  très  bon  marché  cette  semaine.  Les  Anda- 
lous  restent  à  313  fr.,  contre  ^\.^iv.;Saragosse,  310  fr., 
gagnant  5  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  210  fr.,  contre  205 
francs.  Il  a  été  présenté,  jusqu'à  ce  jour,  pour  l'estam- 
pillage, plus  d'un  million  d'obligations.  Tout  laisse 
donc  espérer  que  le  «  quorum  »  sera  atteint  le  15  sep- 
tembre. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salo- 
nique-Constantinople  restent  à  279  fr.  .50,  contre  276  fr. 
Obligations  4  0/C  Anciennes  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longement (Série  1894),  399  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
nouvelles  {Série  1896),  346  fr.  les  unités. 
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La  facilité  avec  laquelle  la  liquidation  s'est  effectuée  nous 
a  valu  quelques  séances  un  peu  plus  actives,  mais  cette  acti- 
vité n'a  pas  eu  de  durée  et  le  ?tlarché  devient  calme  de  nou- 
veau quoique  très  bien  tenu  en  général. 

La  Rente  Brésilienne  3  0/0  n'a  pas  conservé  ses  plus 
hauts  cours  ;  elle  n'en  gagne  pas  moins,  cependant,  45  cen- 
times à  74  fr.  05  ;  Cape  Copper,  161  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.  : 
Tharsis,  230  fr.,  en  plus-value  de  4  francs. 

1 /action  Kertch  s'est  avancée  de  655  à  684  fr.  ;  par  contre, 
Huanchaca,  l;i5  fr.  .jO,  perdant  3  francs  que  gagne  le  Lau- 
rium  Grec,  à  90  francs  ;  Chemins  Ottotnans,  lh>  fr.  50,  ga- 
gnant .'3  francs. 

La  Dnéprovienne  a  passé  de  3.470  fr.  à  3.505  francs.  Cette 
Société,  qui  exploitait  déjà  le  charbonnage  de  Lidéa,  situé 
près  de  la  station  de  Mandrikivo,  vient  d'acquérir  un  nouveau 
charbonnage  situé  à  Lomovatka.  Usines  de  Briansk,  830  fr., 
en  recul  de  11  fr.  25.  On  dit  que  le  groupe  russe  est  partisan 
de  la  distribution  du  dividende  voté  récemment,  et  que  le 
groupe  français,  au  contraire,  préfère  fortifier  les  réserves  ; 
actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vi- 
chy, à  505  fr.;  Transports  Electriques  de  V Exposition,  43  fr., 
en  avance  de  3  fr.  ;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à 
Paris  88  fr.,  en  plus-value  de  4  fr. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  ont  passé 
de  102  fr.  à  10(1  fr.  Actions  do  Vllôtel  de  Paris,  à  Monte- 
Carlo,  870  fr.,  gagnant  5  francs.  Ainsi  que  nous  le  faisions 
remarquer  précédemment,  C3lle  Société,  qui  a  donné,  ces 
dernières  années,  des  dividendes  de  55  et  de  50  francs  doit 
profiter,  ces  temps  prochains,  del'affluence  sur  la  Côte  d'Azur, 
des  étrangers  retour  de  l'Exposition. 


Alpines,  nrt  

Brésil  5  %  

llùl.l'ar.M.-Cai-lci 
Ci'r.Mmiaro(parts 
Cli.()tli):iiaiis,<ib.. 
Brassci-.  Ziinnier. 

C.  Méc.MiiliRussi' 
Dniéprovic'iiiu' . . . 
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Ilula-Hankowa . . . 
Laiii'iuiii  (ircc  . . . 
Oninium  Kiisse . . 
l'lafjui>s  I.,umKTC. 

l'dnlgihaud  

Sud  Russe  (Soude) 

Tharsis  

Usines  Hi-iansk.. . 

Usines  Clilï  

Vieille-Mdiitafjno. 
Voljja-VicliiM-u  lili. 


30  adùt 

6  sept. 

475  . 

475  .. 

■73  60 

74  05 

86.5  .. 

870  .. 

3490  . 

35:20  . 

110  50 

115  .jO 

100  .. 

100  .. 

700  . 

700  .. 

3500  .. 

3505  . 

920  .. 

920  .. 

1965  .. 

1905  . . 

145  .. 

142  50 

30  aoiM 

6  sepl. 

4SC0  .. 

4605  .. 

87  .. 

90  75 

627  . 

630  .. 

990  .. 

940  .. 

360  .. 

360  .. 

8.';o .. 

855  .. 

225  .. 

230  .. 

841  25 

8  Î0  .. 

1450  .. 

1450  .. 

735  .. 

735  .. 

182  .. 

180  .. 
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6  septembre  1900. 

Le  Ministère  de  ragriculluro  de  la  Hongrie  vient  de  pu- 
blier son  rapport  annuel  sur  la  production  générale  du  l)lé. 
Les  renseignements  qu'il  donne  sont  basés  sur  les  rapports 
consulaires  et  les  avis  d'autres  correspondais,  ot  il  en  résul- 
terait que  le  rendement  du  blé  dans  le  monde  entier  oscille- 
rait entre  870  et  890  millions  d'hectolitres,  contre  867  et  875 
millions  l'an  dernier. 

Ces  chiffres  ne  peuvent  être  considérés  comme  définitifs. 
Les  Consuls,  en  efi'et,  ont  dù  puiser  leurs  renseignements 
dans  les  estimations  qui  ont  paru  jusqu'à  présent  dans  les 
dififérents  pays  et  nous  savons,  pour  ne  parler  que  de  la 
France,  qu'il  n'a  pas  encore  été  possible  d'avoir  une  évalua- 
tion suffisamment  exacte  de  la  récolte. 

(cependant,  d'après  une  enquête  particulière  qui  nous  a  été 
communiquée  à  la  Bourse  du  Commerce,  il  résulterait  ([ue  la 
production  de  notre  pays,  non  compris  la  Corse,  serait  de 
106. 350. COU  hectolitres.  Nous  pourrons  bientôt  vérifier  si  ce 
chiffre  est  exact,  d'autres  estimations  ne  devant  pas  tarder  à 
paraître.   

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


9  août 
1900 

K'i  août 
1900 

i;3  août 
19UC 

30  août 
1900 

6  sept. 
19u0 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  37 

19  87 

20  12 

19  87 

20  12 

17  05 

16  59 

16  29 

16  09 

16  63 

16  75 

16  75 

16  62 

IG  87 

16  75 

16  82 

16  94 

16  59 

16  71 

16  35 

16  48 

16  33 

16  10 

16  12 

15  87 

14  70 

14  35 

13  98 

14  20 

14  08 

15  65 

15  27 

14  92 

15  17 

13  37 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

'V^ienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  

Les  oflres,  bien  qu'ayant  été  encore  importantes,  cette 
semaine,  ont  tendance  à  diminuer  ;  d  un  autre  côté,  la  de- 
mande a  été  assez  active  et  aurait  sans  doute  été  meilleure 
sans  l'importance  des  stocks.  Il  en  est  résulté  une  certaine 
fermeté  qui.  nous  l'espérons,  ne  fera  (lUc  s'accentuer.  On  a 
coté  en  clôture  : 

23  août      30  août 
20  12         19  8? 


Gourant  

Octobre  

Novembre-Déc. 
4  de  novembre. 
4  premiers. .... 


21  37 


21  12 


6  sept. 
20  12 
20  «7 

20  87 

21  12 
21  75 


Farines.  —  En  farines  de  consommation  nous  n'avons 
aucan  cbangement  à  signaler.  La  boulangerie  est  toujours 
peu  empressée  dans  ses  achats.  La  inarque  de  Gorbeil  est  à 
29  fr.  50,  comme  la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres 
marques  en  disponible. 


Marques  de  choix  

Premières  marques. . . 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . . 


23  août 
30  .. 
29  25 
28  62 
27  62 


30  août 
SO  .. 
29  25 
28  62 
27  62 


6  sept. 
30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


(Auditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  C/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

l^a  tendance  du  marché  des  farines  de  consommation  s'est 
améliorée  ces  derniers  jours  ;  les  acheteurs  se  montrent  un 
peu  plus  empressés  et  l'on  note  une  légère  reprise  dans  les 
prix.  Les  cours  de  clôture  de  la  farine-fleur  sont  les  suivants  : 


courant  a  réalisé  une  avance  de  62  centimes.  On  a  coté  ea 
clôture  ; 


Gourant  

Octobre  

Novembre-Déc. . 
4  de  novembre. . . 
4  premiers  


23  août 

26  12 

27  62 


30  août 
25  62 

27  37 


6  sept. 

25  87 

26  37 

27  12 

27  37 

28  12 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  demande  est  assez  régulière  et  la  tendance 
soutenue.  On  a  coté  en  clôture  : 

16  août  23  août  6  sept. 

Courant                   17  37  17  25  17  37 

Octobre   ....  17  37 

Novembre-Déc   ....  17  37 

4  de  novembre...       17  37  1?  37  17  37 

4  premiers   ....  17  62 

Seigle.  —  Le  Mai-ché  est  inactif.  Pendant  la  semaine,  le 


Courant  

Octobre  

Novembre-Déc. . 
4  de  Novembre, 
4  premiers  


23  août 

14  50 

15  ià 


30  août 
14  .. 


15  37 


G  sept. 
14  62 
14  87 

14  87 

15  25 
15  50 


Huile  de  Colza.  —  Les  offres  ont  été  restreintes,  cett  e 
semaine  ;  par  contre,  vu  l'augmentation  de  la  demande,  les 
cours  se  sont  inscrits  en  hausse.  Le  disponible  est  à  69  fr.  75, 
contre  66  francs  jeudi  dernier. 

Huile  de  Lin.  —  Grâce  à  la  rareté  de  la  graine  et  à  une 
consommation  croissante,  la  fermeté  domine  sur  le  Marché. 
Néanmoins,  les  prix  sont  moins  bien  tenus  qu'il  y  a  quelque 
temps.  1,3  disponible  reste  à  79  fr.  25,  comme  la  semame 
dernière. 


Alcool.  —  La  circulation  est  très  faible  et  les  stocks  sont 
excessivement  bas.  Les  affaires  sont  peu  actives  et  les  cours 
s'inscrivent  sans  grand  changement.  On  a  coté  en  clôture  : 
disponible.  34  fr.  75  ;  octobre,  34  fr.  62:  novembre-décembre, 
83  fr.  62  ;  4  premiers,  33  fr.  62. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

9  août 
IV!  00 

16  août 
1900 

23  août 
1900 

30  août 
1900 

6  sept. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

i\. 

Fr. 

34  .. 

31  50 

30  50 

30  50 

30  25 

28  77 

29  13 

29  .. 

29  47 

28  57 

28  77 

28  75 

28  02 

29  .. 

26  75 

28  99 

28  86 

29  12 

29  GS 

28  08 

31  4'. 

31  18 

31  OS 

30  03 

29  2r> 

29  .. 

29  55 

30  50 

28  92 

49  13 

49  24 

49  2i 

4V)  24 

49  24 

On  lit  dans  la  circulaire  des  fabricants  de  sucre  : 
i<  Dans  certaines  parties  de  la  France,  il  est  tombé  des 
pluies  diluviennes  qui  ont  causé  des  inondations,  par  exemple 
dans  le  Puy-de-Dôme.  11  n'en  a  pas  été  ainsi  dans  les  régions 
betleravièrcs  proprement  dites  :  là,  il  y  a  des  rayons  qui 
n'ont  eu  que  peu  de  pluie  ei  où  l'on  se  plaint  toujours  de  la 
sécheresse.  Par  contre,  dans  quelques  centres  favorisés,  la 
plante  a  réalisé  des  progrès  satisfaisants  (  t  le  poids  de  la 
récolte  semble  assuré  ;  mais  presque  partout  on  constate  que 
la  densité  du  jus  est  encore  faible. 

Les  avis  sur  la  récolte  de  Cuba  continuent  à  être  optimistes. 
Le  correspondant  de  l'Association  centrale  des  Fabricants  de 
sucre  austro-hongrois  est  d'accord,  sur  ce  point,  avec  les 
appréciations  publiées  par  jNIM.  Willett  et  Gray:  c'est  ainsi 
que,  dans  sa  dépèche  du  28  août,  il  dit  :  «  Les  prévisions  de 
«  la  récolte  sont  très  bonnes  >>  11  dit  aussi  qu'il  y  a  encore 
une  fabrique  en  activité.  Sj- c'est  une  de  cell  s  qui  mettent  ea 
marche  à  la  fin  de  novembre,  elle  n'aura  pas  chômé  longtemps 
cette  année. 

En  Louisiane,  on  a  toujours  trop  de  pluie,  mais  on  espère 
que  le  mois  de  septembre,  d'ordinaire  plus  sec,  changera  la 
situation  et  que  la  canne,  relativement  grande,  pourra  mûrir, 
ce  qui  assurerait  dés  lors  une  production  beaucoup  plus  forte 
que  Celle  de  la  campagne  écoulée. 

A  l'île  Maurice,  quelques  usines  out  commencé  la  rou- 
laison  vers  la  fin  de  juillet.  On  compte  toujours  sur  une 
production  à  peu  près  égale  à  celle  de  1899-1900.  » 

Le  Marché  de  Paris  n'a  présenté  que  peu  d'activité,  cette 
semaine.  Les  nouvelles  de  la  récolte  européenne  ne  sont  ni 
optimistes  ni  liien  pessimistes.  Dans  ces  conditions,  aucun 
licteur  puissant  n'influence  les  cours  dans  un  sens  ou  dans 
l'autre.  Le  déficit  considérable  des  stocks  gc'néraux  se  fera 
longtemps  sentir  en  absorbant  une  grande  partie  de  l'excé- 
dent de  la  production.  Quant  à  l'excédent  de  la  production 
cubaine  et  américaine,  il  trouvera  son  emploi  dans  le  progrès 
annuel  cjp  la  consommation. 

Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 


Blanc  n"  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


23  août 

30  août 

6  sept. 

30  75 

30  68 

30  .. 

28  69 

2S  56 

28  t.2 

28  69 

29  06 

29  12 

29  31 

30  50 

30  50 

30  25 

106  50 

106  50 

106  .. 
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Vins.  —  Les  uonibreux  orages  qui  onl  éclaté  ces  jours 
derniers  dans  nos  réfîions  méridionah^s  et  du  Su(M<;st  onl 
causé  quel((ues  craintes  aux  viticulteurs.  Sur  certains  points, 
on  a  commencé  à  so  plaindre  do  l'excès  d'Iuuniililé  et  de  la 
fraîclieur  excessive  do  la  saison.  Fort  lieureusenient,  un 
lieuroux  cliangtnnont  de  température  semble  so  prodiure  en 
ce  niomeid  et  devoir  favoriser  la  vôraison  et  la  maturation 
du  raisin. 

Les  vendanges  commencent  à  se  généraliser  en  Algérie  ; 
■elles  sont  conunencéts  dans  quelques  vignobles  du  Midi  et, 
vers  le  10  courant,  la  cueillette  battera  son  plein  sur  le 
littoral  méditerranéen,  depuis  la  Provence  jusqu'au  Rous- 
sillon. 

Les  alTaires  sont  au  plus  grand  calme.  Les  spéculateurs, 
qui,  l'an  dernier,  s'étaient  mis  en  campagne  dés  le  mois  do 
juin  pour  traiter  sur  souche,  ne  donnent  pas  signe  de  vie 
cette  fois.  Pour  la  plupart,  d'ailleurs,  le  résultat  de  leurs 
opérations  e.st  loin  d'avoir  été  encourageant. 

En  présence  des  perspectives  d'une  production  très  abon- 
dante, les  Conseils  généraux  des  départements  les  plus  int('- 
ressés  se  sont  préoccupés  de  l'écoulemént  des  fortes  quantités 
prévues  et  ont  émis  des  vœux  pressants  en  faveur  de  toute 
mesure  pouvant  favoriser  la  consommation  du  vin. 

Celui  du  (jard  a  demandé  «  la  suppression  de  toute  détaxe 
des  sucres  destiné?  à  la  vendange  et  l'interdiction  rigoureuse 
de  l'emploi  des  glucoses;  que  l'impôt  sur  les  raisins  Irais 
•soit  mis  au  plus  tôt  à  exécution  ;  le  vote  de  la  loi  sur  les 
boissons  hygiéniques;  enfin,  qu'une  ration  journalière  de 
vin  soit  donnée  â  chaque  soldat  ».  Le  Conseil  général  de 
l'Hérault  voudrait  «  qu'une  décision  immédiate  sur  la  réforme 
de  l'impôt  des  boissons  soit  provoquée  au  Parlement  ;  la 
suppression  des  droits  d'octroi  sur  les  boissons  hygiéniques  ; 
que  l'emploi  des  sucres  et  glucoses  pour  la  vinification  soit 
sévèrement  réglementé  et  surveillé,  de  manière  à  en  empêcher 
ou  réprimer  l'abus  ;  que  tout  soit  fait  pour  opposer  une 
barrière  au  iléau  de  l'alcoolisme  et  favoriser  la  consommation 
des  vins  naturels  ;  que  le  mouillage,  qui  se  pratique  de  la 
manière  la  plus  scandaleuse  sur  les  places  de  grande  consom- 
mation, soit  réprimé  avec  la  dernière  rigueur  ». 

Dans  l'Aude,  le  Conseil  a  réclamé  «  des  droits  prohibitifs 
sur  les  vins  étrangers  ;  une  diminution  de  tous  les  impôts 
frappant  les  vins  français  ;  l'indication  sur  les  pièces  de 
régie  du  degré  alcoolique  du  vin  ;  la  suppression  de  la  dé- 
taxe sur  les  sucres  employés  pour  les  vendanges;  l'abolition 
des  octrois  et  des  peines  rigoureuses  contre  les  fraudeurs  ". 
La  majorité  du  (^onseil  général  des  Pyrénées-Orientales  a  éga- 
lement émis  des  vœux  «  pour  la  protection  des  vins  natu- 
rels et  la  répression  des  fraudes  dans  la  vente  des  vins  ».  Le 
Conseil  du  Lot  et-Garonne  a  léclamé  la  suppression  de  la 
détaxe  sur  les  sucres  pour  vendanges. 

Aussi  le  (iouvernement  s'est-il  ému  des  doléances  expri- 
mées par  les  représentants  les  plus  autorisés  de  la  viticulture. 
M.  le  président  du  Conseil,  minisire  de  l'intérieur,  vient 
d'adresser  aux  préfets  des  instructions  qui  les  invitent  à  in- 
tervenir très  énergiquement auprès  des  maires,  en  les  priant 
d'user  de  leur  ascendant  moral  et  de  toute  leur  influence  sur 
leurs  administrés,  afin  d'amener  les  récollants  à  restreindre, 
aussi  bien  dans  leur  intérêt  propre  que  dans  l'intérêt  de  la 
viticulture  en  général,  leurs  opérations  de  sucrage  dans  les 
limites  compatibles  avec  les  interdictions  prononcées  par 
l'article  3  de  la  loi  du  6  avril  1897. 

Ces  instructions  définissent,  en  termes  très  précis,  les 
conditions  dans  lesquelles,  au  point  de  vue  des  lois  des  14 
août  1889,  11  juillet  1891,  24  juillet  1894  et  6  avril  1897,  l'em- 
ploi du  sucre  en  viticulture  revêt  aujourd'hui  le  caractère 
d'une  opération  licite. 

Le  Directeur  général  des  Contributions  indirectes  a  égale- 
ment envoyi'  aux  fonctionnaires  sous  ses  ordres  une  circu- 
laire les  invitant  à  seconder  de  tout  leur  pouvoir  les  inten- 
tions manifestées  par  le  Gouvernement,  en  s'appliquant  ;ï 
prévenir  les  abus  et  en  prêtant,  dans  la  plus  large  mesure 
possible,  leur  concours  à  leur  répression. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (   d»   )  . 

Anvers  

Hambourg  

New^-York  


9  août 
IfOO 

IG  août 
1900 

23  août 
1900 

30  août 
l'JOO 

6  sept. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

"FrT" 

51  .. 

50  50 

48  50 

49  75 

47  50 

50  14 

50  14 

47  06 

43  81 

52  75 

53  25 

50  75 

52 

49  .50 

52  18 

53  43 

50  31 

51  25 

49  06 

45  10 

43  67 

41  67 

41  96 

41  10 

D'après  les  chifires  officiels,  les  recettes  de  Rio,  pendant 
la  dernière  campagne,  se  sont  élevées  à  3.395.337  sacs  de 


00  kilogs  et  cal  les  do  San  (os  à  5.711.751  sacs;  le  total  dos  deux 
poi'ts  a  donc  l'dé  do  9.107.088  sac. 

Au  Havre,  sur  les  avis  des  places  élranf^ères,  la  tendance 
avait  été  ferme  la  semaine  dernière,  mais  df-pui»  quelques 
jours  les  aflaires  sont  redevenues  peu  actives  sur  ce  marché 
et  les  cours  ont  reculé. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchëM 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)  100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 


9  août 
1900 


Fr. 

148  50 


4  70 
4  40 


16  août 
1900 


Fr. 
146  .50 

4  7-2 
4  72 


2o  août 
1900 


Fr. 
I.'i2  . 


4  35 
A 


30  août 
1900 


Fr. 
lli  .. 

3  oi 


6  sept. 
1900 


Fr. 

119  50 


3  90 
3  85 


La  crise  qui  sévit  sur  le  marché  de  Roubaix-Tourcoing 
n'atteindra  pas  de  très  grandes  proportions,  ij'horizon  semble 
moins  sombre  actuellement  et  l'on  peut  espérer  que  le  calmt; 
et  la  confiance  renaîtront  bientôt.  Nous  [lublions,  d'autre 
part,  un  article  auquel  nous  prions  nos  lecteurs  de  bien  vou- 
loir se  reporter.   

Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  2''qninz.     Depuis  le 

15aoûtl90O   d'aoùtl900  l"janv.ieOO 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

importations   181. .366       14.025  195.391 

Délivraisons   171.723       16.3i0  188.033 

En  faveur  des  délivr. .     —9.643      +2.285  —7.358 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  août  s'élevait  à   38.460 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   2.285 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  août   30.175 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Anié-  Espag.  Divers"'  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  août  1900... 106. 062  10.910  29.494  15.900  13.000  181.366 
2'  quinz.  d'août 

19u0   10.217      139   1.909   1.100      600  14.025 


Depuis  le l"janv.ll6. 279  17.049  31.463  17.000  13.600  195.391 

Les  délivraisons  de  la  2»  quinzaine  du  mois  d'août  ne 
comprennent  pas  de  cuivre  expédié  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

0  adùt 
1900 

10  ao 
1900 

fit 

23  aniU 
1900 

30  août 
1900 

G  s,.|, 
1900 

l. 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

i  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

14  . 

73  15 

72  7 

6 

72  17 

6 

72  Î7 

6 

A  3  mois  

74  5 

74  5 

73  .. 

73  11 

3 

73  8 

9 

Etain  :  disponible. . 

144  12 

G 

142  . 

138  .. 

135  5 

136  . 

—      à  3  mois  . . , 

13T  10 

IW  . 

134  . 

134  5 

133  10 

Plomb  anglais  :  disp. 

18  -1 

6 

18  2 

6 

17  16 

3 

17  18 

9 

17  18 

!) 

—    espagnol  :  — 

il  16 

3 

17  16 

3 

17  8 

9 

17  13 

1 

17  13 

U 

Zinc  :  disponible. . . 

19  8 

9 

19  M 

3 

19  11 

3 

19  1 

3 

18  15 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

73 

1 

73' 

2 

73 

6 

7.5 

6 

70 

7 

—      à  1  mois. . . 

73 

73 

3 

70  11 

72 

2 

76 

l 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (1"  septembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  18î  fr.  25,  sans 
changement;  Chili  1"«  marques,  190  fr.  75,  contre  190  fr.; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  194  fr.  ...  cintre  193  fr.  25; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  lai!  »n.  \'^^  fr.  5U,  sans 
changement;  étain  Banka,  3l)7  fr.  50,  contre  :i/0  Ir.  ;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  a  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
ment. 

Xavier  Girardût. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

.Juillet 

12 

Juillei 

1'.» 
.luillot 

.Juillet 

o 

AuCit 

9 

Août 

16 
.\oùt 

•23 

Août 

30 

Août 

6 

.Sept. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  {toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé  100  kil. 

BESTIAUX  (à  La  ViUette; 

PRIX 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  l'»  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   liectol. 

Fécule  100  kil. 

—  lin   — 

Suif  

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fut  et  oct.  conip.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  niarq.).  100  kil. 

Fer  (Marchand)  100  kii. 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  1/2  0/0  1894  

Crédit  Foncier  — 

Banq.dePariselPays-Bas. .  — 

—  P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Comptes  courants  particuliers  . . 

Francs 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 

33  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  55 

Francs 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

Francs 

27  87 

30  37 

31  .. 
20  87 
15 

17  12 

Francs 

27  12 

30  37 

31  » 
20  62 
14  25 
17  37 

Francs 

23  62 

29  87 

30  50 
19  87 
14  25 
17  87 

Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
14  » 
17  87 

Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
13  75 
17  37 

Francs 

26  37 

28  S7 

29  50 
20  37 
14  12 
17  50 

Francs 

25  62 

28  87 

29  50 
19  87 
14  25 
17  62 

Francs 

26  12 

28  87 

29  50 
20  12 
14  50 
17  37 

Francs 

23  62 

28  87 

29  50 
19  87 
14  » 
17  2;j 

Francs 

23  87 

28  87 

29  50 
20  12 
1 1  62 
17  37 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  12 
1  57 
1  62 
1  44 

1  23 
1  60 
1  61 
1  42 

1  18 
1  60 
1  61 
1  39 

1  20 
1  60 
1  60 
1  42 

1  17 
1  71 
1  60 
1  44 

1  13 
1  70 
1  71 
1  48 

1  13 
1  70 
1  71 
1  50 

1  17 
1  75 
1  67 
1  46 

1  19 
1  70 
1  67 
1  48 

1  18 
1  71 
1  60 
1  46 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 

103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 

31  86 
103  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

35  68 
105  50 
34  50 
28  » 
67  » 
83  23 

6i  » 

35  93 
103  50 
35  23 
28  » 
67  23 
82  50 
64  50 

3(;  68 
105  50 
34  75 
28  » 
67  25 
83  » 
61  50 

38  50 
108  50 
36  » 
28  » 
66  75 
81  75 
64  50 

36  62 
108  50 
35  23 
27  50 

a;  75 

81)  50 
30 

35  93 
108  50 

36  » 
27  50 
67  » 
80  » 
64  50 

33  31 
108  50 
35  75 
27  30 
67 

80  .50 
64  50 

30  75 
106  50 
34  75 
27  50 
66  » 
80  25 
64  50 

30  68 
105  50 
34  25 
27  » 
66  » 
79  23 
63  » 

30  » 
106  » 
34  73 
27  » 
69  75 
79  23 
62  50 

121  25 

>'  » 

140  » 
»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132 
»  » 

»  » 

132  08 

»  » 
»  n 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  .. 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
17u  » 
180  » 

132  50 

170 

180 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170 
180  » 

132  50 

170  >. 
180  .. 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  « 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
123  50 
37  12 

44  56 
35  54 

69  37 
150  » 

32  60 

6S  » 
153  n 
51  25 

67  87 
145  50 
55  50 

66  75 
14(i  " 
53  25 

62  37 
14(i  » 
51  75 

59  62 
148  30 
31  .. 

65  12 
146  30 
50  30 

66  12 
132 
48  50 

66 

114  .. 

49  75 

78  • 

119  .30 
47  50 

113  » 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  .. 
468  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139  87 
202 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

185 

371  . 

493  » 
27  .. 
23  « 

183  30 
363  » 
476  » 
26  » 
22  » 

186  25 
373  50 
472  » 
26  » 
22  » 

189  » 
372  » 
482  » 
26  23 
22  50 

189  » 
376  » 
478  » 
2(i  » 
23  » 

191  23 
377  50 
478  » 

26  .. 

23  » 

492  50 
377  50 
489 
26  » 
23  » 

191  23 
377  30 
481  » 
26  50 
23  » 

190  » 
370  » 
469  » 

26  50 

23 

190  » 
367  50 
461  » 
26  30 
i3  » 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1563 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
94.3 
1.053 
2.133 
1.890 
3.621 

99  47 
101  77 

3995 

1020 
1035 
2270 
1780 
3430 

99  97 
102  40 
40i0 
661 
1045 
1015 
2315 
1820 
3467 

99  62 
102  20 
4023 
660 
1034 
1030 
2299 
1810 
3430 

99  90 
102  47 
4005 
650 
1038 
1028 
2283 
1801 
3122 

100  25 

101  80 
3950 

655 
1070 
1058 
2295 
1815 
3458 

100  25 

101  97 
3980 

659 
1060 
1037 
2310 
1824 
34(>5 

100  47 
102  20 
3990 
670 
1092 
1063 
2323 
1838 
3477 

100  62 
102  -23 
3995 
630 
1104 
1104 
2342 
1843 
332J 

1  f\r\  lit 
100  IZ 

102  22 

3980 

654 

1120 

1130 

2320 

1840 

3520 

1  nn  1  n 
luu  lu 

102  27 

3980 

665 

1120 

1120 

2347 

1836 

34'JO 

Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1  244 

544 

312 

547 

202 

Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
de  fr. 

3.094 
1.873 
1.225 

798 

391 

491 

252 

Million 
de  f  r. 

3.820 
1.866 
1.196 

828 

444 

477 

207 

Million 
de  fr. 

4.067 
2.149 
1.145 

815 

527 
•  330 

222 

Million 
defr. 

4.030 
2.154 
1.140 

814 

492 

490 

24ti 

Million 
de  f  r. 

4.006 
2.173 
1.141 

834 
495 
536 
234 

Million 
defr. 

3.972 
2.183 
1.140 

746 

491 

488 

294 

Million 
defr. 

4.039 
2.209 
1.135 

87  i 

543 

463 

289 

Million 
defr. 

3.961 
2.232 
1.138 

708 

498 

312 

3l0 

Million 
defr. 

3.946 
2.2.34 
1.134 

691 

497 

482 

321 

Million 
defr. 

3.898 
2.248 
1.137 

699 

494 

523 

332 

Million 
de  fr. 

3.956 
2.230 
1.136 

790 

492 

558 

348 

Million 
defr. 

3.9.39 
2.249 
1.136 

633 

304 

489 

2S3 

ErCONlPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 
—  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉBilSSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.()0 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  « 
5.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.73 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 
5  » 
5.19 
4.97 

% 

3  >. 

3  n 
5  50 

4  50 

3  50 

5  >> 
5  50 

4  30 

% 

3  » 

3  » 
5.50 
4.50 

4  » 
3.50 

5  » 
5.30 
4.30 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
i  50 

% 

3  » 

4  » 

5  ». 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 

4  » 

5  )) 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  « 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  « 
5  50 

4  30 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  .. 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

4  » 

3  30 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

Million 
defr. 

15.896 
7.611 
2.635 
47,8 

Million 
defr. 

14.583 
7.95û 
2.578 

54,5 

Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.556 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.G36 
54,4 

Million 
defr. 

11.992 
7.8.30 
2.. 383 
52,0 

Million 
defr. 

14.958 
8.379 
2.773 
56,0 

Million 
defr. 

14.890 
8.347 
2  767 
56,0 

Million 
defr. 

14.823 
8.360 
2.767 
56,3 

Million 
defr. 

14.801 
8.394 
2.771 

56,7 

Million 
defr. 

14.817 
8.442 
2.763 

50,9 

Million 
de  fr. 

14.810 
8.406 
2.735 
56,7 

Million 
defr. 

14.961 
8.380 
2  747 

56,0 

Million 
defr. 

14.681 
8.466 
2.737 
57,6 

Million 
de  fr. 

14.645 

8.356 
2.763 
58,4 

Million 
defr. 

14.823 
8.541 
2.713 
57,6 

L'KCONOMISTK  KUIIOIMOEN.      Allemagne  ."JU 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  3  septembre  1900. 
I.f  MaiTlié  monétaire.  —  Uclniilc  di"  la  Loj,'i.sliiliiin  de  la  linurse.  — 
L'Industrie  métallurs,'i(luo.  —  Les  Syiniilônio-i  de  sa  Décadence. 

Les  nouvelles  politiques  se  font  de  plus  en  plus  ra- 
res et  pèsent  de  moins  en  moins  sur  le  monde  des  af- 
faires. On  s'habitue  à  la  situation  faite  par  les  conflits 
ea  Chine,  comme  on  s'était  habitué  assez  vite  à 
la  situation  faite  par  la  guerre  du  Transvaal  et  l'on  ne 
se  laisse  plus  influencer  par  les  vicissitudes  des  événe- 
ments lointains. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  toujours  plus 
favorable.  L'argent  est  abondant  et  le  dernier  bilan  de 
la  Reichsbank  a  accusé  une  nouvelle  augmentation  du 
stock  métallique.  Ce  stock  est  plus  important  que  dans 
la  même  semaine  de  l'année  dernière,  de  plus  de  un 
million  de  marks.  Cependant,  on  se  préoccupe  déjà  des 
diiticultés  qu'on  rencontrera  certainement  dans  le  cou- 
rant du  mois  :  l'affluence  des  demandes  d'argent  s'an- 
nonce comme  devant  être  trr s  considérable  des  le  com- 
mencement de  l'automne. 

Il  y  a  quelques  semaines  a  commencé  à  courir  le 
bruit  que  tout  ce  qui  louche  de  près  ou  de  loin  à  la 
Bourse  allait  demander  au  Gouvernement  une  réforme 
des  lois  de  Bourse;  on  ajoutait  que  les  conservateurs, 
principaux  auteurs  de  la  législation  présente,  ne  se 
montreraient  pas  opposés  à  une  réforme  dont  l'initiative 
serait  pri.-e  par  le  Gouvernement  et  qui  ne  diminuerait 
pas  le  rendement  actuel.  Cette  double  nouvelle  vient 
d'être  conflrmée  par  plusieurs  sources  d'informations 
sérieuses.  Les  neprésentants  de  la  Bourse  ont  actuelle- 
ment des  conférences  avec  les  membres  du  Gouverne- 
ment et  lui  exposent  les  lacunes  et  les  abus  de  la  légis- 
lation actuelle.  On  ignore  encore  quelles  seront  exacte- 
ment les  modifications  futures.  On  sait  seulement 
qu'une  des  principales  sera  que  les  Bourses  resteront 
libres  de  fixer  elles-mêmes  le  mode  d'imposition  et  de 
perception.  Il  faut  retenir,  en  tous  cas,  que  la  Bourse, 
en  s'adressant  délibérément  au  Gouvernement  pour  une 
refonte  de  son  règlement  a  reçu  bon  accueil  et  peut 
espérer  réussir. 

Tous  les  journaux,  toutes  les  revues  continuent  à 
écrire  sur  la  situation  du  marché  métallurgique  et  de 
tant  d'opinions  diverses  ne  ressort  aucune  nouvelle 
clarté.  U  y  a  simplement  unanimité  sur  ce  fait  que  les 
commandes,  encore  nombreuses  et  importantes,  le  sont 
cependant  moins  que  l'année  dernière  a  pareille  époque. 
Ceux  qui  sont,  malgré  tout,  restés  optimistes  font 
valoir  que  la  diminution  delà  consommation  n'est  que 
passagère;  qu'elle  provient  de  la  surproduction  toute 
fortuite  des  Etats-Unis  et  de  circonstances  momen- 
tanées comme  la  guerre  du  Transvaal,  les  événements 
de  Chine  et  la  faiblesse-du  marché  monétaire. 

Les  pessimistes  attribuent  à  l'arrêt  dans  la  consum- 
mation  des  causes  pltis  profondes  et  surtout  plus  du- 
rables ;  la  hausse  des  prix,  le  renchérissement  des 
matières  premières  et  surtout  du  charbon  ;  enfin,  ajou- 
tent-ils, la  grande  activité  des  métallurgies  était  due, 
pour  une  part  assez  considérable,  aux  agrandissements 
des  usines  elles-mêmes  et  à  l'exécution  d'installations 
encore  improductives  et  qui  allaient  au-devant  de 
l'augmentation  de  la  population.  Ainsi,  l'immobilisa- 
tion des  capitaux  aurait  dépassé  de  beaucoup  la  force 
économique  du  peuple  allemand. 

11  est  difficile  de  se  faire  une  opinion  décisive  au 
milieu  de  tant  d'opinions  diverses,  mais  il  faut  cons- 
tater que  les  prix  de  vente  vont  toujours  en  baissant, 
qu'en  Angleterre  notamment',  les  importations  de  fer 
américain  ont  fait  beaucoup  ae  tort  aux  importations 
allemandes  et  que  la  consommation  intérieure  diminue 
constamment  de  façon  notable. 

^  Par  contre,  on  a  toujours  de  meilleures  nouvelles  de 
l'activité  et  des  bénéfices  des  charbonnages. 


te 


et  I 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  •  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


1899 


31 anùt 

DU.23aori| 

31  .y«f\l 

li:l.23ii(.nt 

S47  !I86 

-  42.058 

827  007 

32.641 

24.(i33 

-  1.092 

22.163 

876 

14.1):!9 

+  2.059 

10.588 

5.413 

•729.:î73 

f  31.187 

800  438 

+ 
-t- 

4 4. 518 

74  525 

4-  10.704 

70.3(19 

6.544 

4.0M 

-1-  50 

10  215 

4- 

568 

73.  IS'.l 

+  7.742 

01. 258 

4- 

3.221 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mt)d. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.09(i.00(; 

+  52.798 

l.o:i0.179 

4- 

39.017 

488.356 

-  43.950 

534.634 

23  905 

33.1)90 

+  34i 

27.283 

+ 

869 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  di 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks; 


la 


DATE 


23  mai 
31  » 
7  iuin. 
15 

23  » 

30  » 

7  juin 
14  » 
23  >. 

31  » 

7  ao&l 
15 

23  » 
31  >. 


Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  ilj 
dépôts  1 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

863 

1  050 

549 

737 

64 

+  144 

5K 

845 

1.091 

547 

771 

74 

+  81 

» 

847 

1  061 

553 

736 

74 

-t-  118 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+  157 

» 

888 

1.074 

616 

7.54 

68 

+  143 

» 

822 

1.310 

496 

896 

131 

-  159 

841 

1.212 

500 

805 

93 

—  41 

859 

1.147 

503 

753 

73 

-*-  41 

5 

888 

1.096 

530 

719 

67 

-t-  121 

860 

1.122 

486 

738 

71 

+  70 

» 

858 

1.089 

474 

704 

67 

+  98 

872 

1.074 

515 

7G6 

69 

-t-  13i 

» 

890 

1.043 

532 

698 

64 

+  177 

848 

1.096 

488 

729 

75 

+  8i 

Les  Recettes  postales.  —  Los  recettes  de  l'Administration 
des  Postes  el  Télégraphes,  pendant  les  quatre  premiers  mois 
de  l'exercice  courant,  ont  produit  129.306.330  marks,  soit 
7.378.883  marks  de  plus  que  pendant  la  période  correspon- 
dante de  l'exercice  antérieur.  Les  recettes  des  Chemins  de 
fer  de  l'Etat,  du  l"  avi'il  au  31  juillet,  se  sont  montées  à 
30.163.000  marks,  soit  2.770.000  marks  de  plus  que  pour  les 
quatre  mêmes  mois  de  1899. 


Les  Banques  allemandes  à  la  fin  de  1899.  —  'L'Eco- 
nomiste Européen  a  pubhé  dans  son  numéro  cTu  '.8  mai  1900, 
une  étude  complète  sur  \e»  banques  de  crédit  allemandes  en 
1899;  dans  le  numéro  du  23  juin  1900,  nous  avons  publié  une 
autre  étude  sur  les  banques  hypothécaires  allemandes  en  1899. 

Aujourd'hui,  le  «  Deutsche  Economist  »  refait  un  travail 
analogue,  mais  pour  toutes  les  banques  réunies.  Nous  allons 
reproduire,  à  titre  de  document,  les  principales  indications  que 
donne  le  journal  allemand. 

Son  étude  accuse  164  banques  dont  8  banques  d'émission,  40 
banque-s  hypothécaires  et  116  Jjanques  de  crédit.  Ce  tableau 
n'est  pas  tout  à  fait  complet,  beaucoup  de  l)anques  locales  ayant 
été  omises.  Le  capital  nominal  des  164  banques  se  chiffre  à 
M.  2,713,8  millions,  dans  lesquels  les  réserves  sont  comptées 
pour  M  .  605  millions-  22,3  0/0.  De  1883  à  1899,  le  capital  no- 
minal a  augmenté  de  117  0/0  et  la  somme  totale  des  réserves 
de  247  0/0.  Toutefois,  la  plus  grande  partie  des  réserves  ne' 
provient  pas  des  bénéfices  réalisés,  mais  a  été  payée  par  les 
actionnaires  comme  agio  en  espèces.  En  ce  qui  concerne 
l'augmentation  de  la  circulation  des  traites  acceptées,  notre 
confrère  observe  que  la  création  permanente  et  régulière  d'ef- 
fets sans  cesse  renouvelables  en  vue  de  parfaire  le  capital 
d'exploitation  manquant  est  particulièrement  funeste  au  point 
de  vue  économique  et  commercial,  quand  elle  doit  fournir  les 
moyens  pour  spéculer  sur  les  fonds  publics;  or,  il  paraîtrait 
certain  que  les  acceptations  de  cette  nature  forment  la  partie 
principale  de  la  circulation  totale  des  traites  acceptées  des 
banques.  La  moyenne  la  plus  réduite  du  taux  des  dividendes 
a  été  de  6,19  0/0  pour  l'année  1886,  de  6.20  0/0  pour  l'année 
1892;  les  taux  les  plus  élevi-s  ont  été  de  8,(i9  0/0  pour  l'an- 
née 1889,  de  8,10  0/0  pour  l'année  1899.  Les  frais  généraux 
depuis  1883  se  sont  élevés  31/2  fois,  augmentant  constamment 
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même  dans  les  années  de  diminution  des  dividendes.  Les  di- 
videndes, la  dotation  de  la  réserve,  les  amortissements  et  les 
frais  généraux  ont  absorbé  ensemble  M.  3  56,78  millions  en 
1899.  Les  bénéfiées  bruts  se  sont  élevés  à  M.  404,37  millions, 
la  différence  de  M.  67,60  millions  a  été  distribuée  comme  tan- 
tièmes. 

Actif 


Qques 

m 

o 
*a> 

a 

caisse 

[0 

ances 

S3 
°  a 

05  J, 
t-  - 

5j  >-< 

—  3 

s  S 

te  agio 

M 

< 

a 
W 

> 
< 

^  p, 

3  ë 
Q  w 

Per 

Millions  de  marks) 

164 

1899 

1 

.192 

2.946 

9(54 

748 

3.826 

6.912 

2 

156 

1 

215 

2.361 

iH4 

815 

3.852 

6.534 

3 

1.50 

1897 

1 

274 

2.191 

SOS 

536 

2.822 

6.218 

3 

133 

1893 

1 

176 

]  .611 

556 

490 

1.841 

4.350 

4 

113 

1883 

827 

1.203 

393 
Passif 

4i;2 

1.079 

1.957 

13 

3 


(3i 

m 


05  B 


—  o 
"3  -.a 

J3 


•a» 

Q 


S  o 


"  S  S 
a;  cr'-; 


Millions  de  marks) 

164 

1899 

2.714 

2 

817 

1.3.54 

1.153 

605 

7. 940 

156 

1898 

2.452 

2 

482 

1.202 

984 

519 

7.553 

150 

1897 

2.163 

2 

061 

1.082 

878 

461 

7.225 

133 

1893 

i.(;68 

1 

345 

798 

581 

338 

5.299 

113 

1883 

1 .249 

769 

515 

374 

174 

2.769 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  6  septembre  1900. 

Les  affaires  sont  rares  et  les  cours  peu  soutenus,  toujours 
a  cause  des  nouvelles  incertaines  du  marché  métallurgique. 

lies  Fonds  d'Etat  restent  seuls  encore  solides. 

Les  actions  des  banques  et  des  chemins  de  fer  sont  peu 
soutenues. 

Les  J'^onds  étrangers  sont  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  80  ;  l'Italien,  94  39  ;  les  Lom- 
Joards,  26  70.  Clôture  calme. 


ANGLKTERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  5  septembre  1900. 

La  Situation.  —  fiueire  siul-afiicaiiK!  iH  .\ffaire:-  de  Cliine.  ■ —  l.c 
Marclié  mitnctairc.  —  I-O  Hapimil  du  Ci.uiicil  uf  Fm-eigii  linii- 
illiolders. 

La  tendance  générale  du  Marché  se  montre  plus 
ferme,  bien  qu'il  ne  se  soit  pas  produit  de  cliangement 
bien  important  dans  la  situation.  DuTransvaal,  on  n'a 
reçu  que  la  nouvelle  de  l'annexion  de  la  République 
Sud-Afiicaine  faite  par  lord  Roberts  ;  mais  cette  aa- 
annexion  est  loin  de  terminer  la  guerre  ;  de  Chine,  les 
informations  sont  toujours  confuses  et  l'on  peut 
éprouver  quelques  doutes  sur  l'attitude  des  puis- 
sances. 

Le  marché  monétaii'e  n"a  pas  subi  de  modifications 
bien  sensibles  et  les  disponibilités  i-estent  abondantes. 
Vendredi  aura  lieu  un  versement  de  10  0/0  sur  l'em- 
prunt de  guerre,  soit  3. 400.000  liv.  st.;  la  semaine  pro- 
chaine, un  versement  de  25  0/0  sur  les  bous  de  l'Echi- 
quier exigera  2.200.000  liv.  st.  Si  ces  paiements  n'ont 
pas  une  grande  influence  sur  le  marché,  c'est  à  cause 
des  importants  déboursés  du  Gouvernement  ;  le  mou- 
vement d'espèces  vers  les  provinces  qui  se  produira  à  la 
fin  du  mois  causera  bientôt  une  certaine  tension, 
mais  ces  alternatives  oat  une  heureuse  conséquence: 
elles  obligent  la  Banque  à  conserver  un  niveau  d'es- 
compte a.ssez  éle\  é  pour  empêcher  les  sorties  d'or. 

Le  Council  of  Forcign  Bondholders  vient  de  publier 
son  rapport  annuel  sur  la  situation  des  dettes  d"l']tats 
en  souffrance  dont  cette  corporation  poursuit  le  règle- 


ment. Pendant  l'année  écoulée,  la  situation  ne  s'est 
pas  beaucoup  modifiée.  Les  emprunts  figurant  sur  la 
"  liste  noire  »  représentent  un  capital  de  40.263.000 
livres  sterling  et  25  millions  de  livres  sterling  d'inté- 
rêts arriérés.  L'année  dernière,  ces  totaux  étaient  res- 
pectivement de  39.073.000  liv.  st.  et  25.093.000  liv.  st. 

La  province  de  Santa-Fé  a  disparu  de  la  liste  avec 
plus  de  3  millions  de  livres,  mais  il  a  fallu  réinscrire 
le  Guatemala  et  la  Colombie  pour  une  dette  de  plus  de 
4  millions  de  livres.  Le  Guatemala  a  tout  récem- 
ment suspendu  de  nouveau  ses  paiements  ;  il  en  rejette 
la  responsabilité  sur  un  syndicat  allemand  chargé  de 
percevoir  les  droits  sur  le  café,  droits  qui  constituent 
la  garantie  de  la  Dette  extérieure.  Le  Council  a  réclamé 
à  Ci  sujet  l'intervention  du  Ministre  britannique  dans 
l'Amérique  centrale. 

Quant  à  la  Colombie,  c'est  en  août  1899  qu'elle  a 
arrêté  ses  remises  pour  le  service  de  la  Dette  extérieure, 
à  cause  des  mouvements  révolutionnaires  qui  se  sont 
produits  dans  ce  pays  et  l'ont  obligé  à  aclieter  du  ma- 
tériel de  guerre. 

Le  nomijre  des  emprunts  argentins  en  souffrance  di- 
minue peu  à  peu.  Toutes  les  dettes  provinciales  ont  été 
réglées,  de  façon  plus  ou  moins  satisfaisante  pour  les 
obligataires.  On  attend  encore  un  arrangement  équi- 
table avec  les  porteurs  de  ccdules  provinciales  de 
Buenos-Ayrea  dont  les  droits  ont  été  o))stinément  mé- 
connus jusqu'ici.  Ges  cédules  représentent  une  dette 
de  plus  de  16.800.000  liv.  st.  Si  le  Gouvernement  argen- 
tin est  réellement  soucieux  du  crédit  de  la  nation,  il 
ne  saurait  les  laisser  en  dehors  de  la  liquidation  qu'il 
poursuit. 

I  n  progrès  a  été  fait  cependant  dans  la  voie  d'un 
règlement  :  \e  moratorium  de  cinq  ans  accordé  en  1895 
à  la  Banque  Hypothécaire  Provinciale,  a  été  prorogé 
pour  trois  ans  par  le  Congrès  national.  La  nomination 
par  le  Gouvernement  provincial  d'une  Commission 
chargée  d'étudier  la  situation  de  la  Ijanque  et  de  trou- 
ver les  bases  d'un  arrangement  n'a  pas  encore  eu  de 
résultat. 

Trois  municipalités  argentines  ne  sont  pas  encore 
en  règle  avec  leurs  créanciers,  c'est  :  Cordoba,  Ro- 
sario  et  Santa-Fé  ;  elles  doivent  ensemble  une  somme 
2.241.900  liv.  st.  sur  laquelle  sont  dus  1.263.000  liv.  st. 
d'intérêts  arriérés. 

Dans  les  40.263.000  liv.  st.  de  la  «  liste  noire  »  du 
Council,  la  République  argentine  a  donc  encore  la 
grosse  part  avec  19  millions  de  livres  sterling,  dans 
lesquels  les  intérêts  des  cédules  provinciales  sont 
toutefois  compris.  Le  règlement  des  dettes  de  la  ville 
de  Rosario  va  bientôt  diminuer  ce  chiffre  de  1. 200.000 
livres  sterling. 

A  côté  de  la  Banque  Hypothécaire  Provinciale  de 
Buenos-Ayres,  les  municipalités  argentines,  la  Co- 
lombie et  le  Guatemala,  la  liste  des  Etats  en  défaut 
comprend  les  anciens  États  confédérés,  avec  2.418.800 
livres  sterling  de  capital  et  6  millions  de  livres  ster- 
ling d'intérêts  ;  le  Honduras,  avec  5.398  570  liv.  st.  en 
principal  et  ])lus  du  douille  en  intérêts  ;  la  Louisiane, 
le  Mississipi,  le  Venezuela  et  la  Virginie  occidentale. 
Et  bien  des  sommes  dans  ce  tofal  peuvent  être  consi- 
dérées comme  irrémédial dément  perdues. 


Iflfoffflatious  Écûuoiiiiiiies  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

6  septembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   32  :îG!i  000 


Total     52.309  OUO 


ACTIF  LlV.  st. 

Df!tte  fixe  de  l'Etat. . .  U. 015. 100 

Rentes  immobilisées .  6.7o9.9t)0 

Or  monnayé  et  lingots  34. Soi. 000 

Total   52.309.000 


i;KCc)N()Mis'ri<;  kuroi'kkn.  — 


Belgique 


Département  des  opérations  de  banque 
iAv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  i)iolits  et 

pertes   3.T'ii.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   «.817.000 

Comptes  particuliers.  3i).6;)3  000 

Billets  A  sept  jours,  etc.  liS  000 

Total   61.935  000 


Ar.TIK  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Manque)   15.92(i  000 

Porlefeuilleetavances  25.308  000 

Billets  en  réserve   22.ii;!9  000 

Or  et  arf,'Oiit  monnayés  1.532.000 


Total   64  995.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


31  mai  . 
7  juin  . 
14  »  . 
21  »  . 
28  » 

'  5  juillet 

12  >>  . 

19   ..  . 

*6   »  . 
2  août 
9   »  . 

Ifi  » 

23   »  . 

30   »  . 
6  sept. . 


-0) 

on 
les 

■eu  p  <l) 

<u 

oporlion  de 
réserve  aux 
igagements 

Taux 

r  monn 

et 
Lingot 

Dépôt! 

g  g-» 
C  ai 

Réserv 

lie 
l'esc. 

o 

g  çj 

Ot3 

£  rt  S 

% 

33.1  Si 

29.481 

48.ly9 

44.690 

22.124 

44  37 

32.538 

29.9U3 

47.043 

44.56U 

21.444 

43  22 

32  739 

29.510 

47.621 

44.53! 

20.410 

43  96 

3 

33.7ib 

29  290 

49  162 

45  222 

21.003 

44  36 

33. 6 42 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  64 

> 

32.69i 

30.959 

52.094 

50.697 

21.222 

37  32 

» 

31.6.;5 

30.610 

50.878 

50-279 

18.830 

36  87 

p 

31.488 

30.352 

49  4.42 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.629 

48  574 

19  296 

38  76 

» 

31  033 

30.866 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

n 

30.429 

30.583 

4S.675 

49  328 

17.621 

36  10 

fi 

30.859 

30.252 

50  189 

50.143 

18.382 

36  49 

s 

33.355 

29.916 

51.559 

48.v.;6 

21.2i3 

41  04 

35.371 

29.809 

19.191 

43.998 

23.336 

47  33 

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

L'Agriculture  anglaise  en  1900.  —  Le  Ministère  de 
ray:riculturo  vient  de  puljlier  son  rapport  provisoire  sur  les 
résullats  de  l'année  agricole.  Voici  ces  chiffres  rapprocliés  de 
ceux  des  années  1898  et  isyO  : 


Récoltes  et  bestiaux  ' 

19fO 

1899 

1898 

(En  acres) 

Blé  

1.8'tô.n42 

2.000.981 

2.102.208 

1.H90.265 

1.9-52.108 

1.903.666 

3.020.088 

2  9.j9.755 

2.917.760 

fi6l.3«l 

547.082 

i^24.591 

Jachères  : 

Pour  fourrage  

2.201.781 

2.214.883 

2. 381. f 51 

a.!' 57. 377 

2.. 59 3  068 

2.529.799 

Total  

4.759.  lf-8 

4  807  . 9.1 1 

4.9II.3Ô0 

Prairies  : 

Pour  fourrage  

4.373.093 

4.S39.08Ô 

4.536.315 

12.355.936 

12.291.662 

12. 1123. 0)7 

Total  

16.72^.0^5 

16  630.747 

16. 559.. 392 

51 .3(18 

iS  1.843 

49.7H5 

(Nombre) 

2.620.901 

2.671.260 

2.587.190 

Autre  bétail  : 

2  ans  et  au-dessus  

1.372.532 

1.341.310 

1.381.595 

1  an  et  au-dessous  de 

1.4G0.808 

1.388.511 

1.345.844 

Au-dessous  d'un  an  

1.3.50  9-29 

1  394.639 

1.307.73) 

Total 

6.805.170 

6.795.720 

6.622.3H4 

Brebis  pour  reproduction . 

10.350.326 

10.400.837 

10.137.932 

Autres  brebis  : 

1  an  et  au-dessus  

5.963.829 

6.0Î0.600 

6.203.858 

Au-dessous  d'un  an. . . . 

10.278.031 

10.7,37.317 

10.401.404 

Total  

26.  r  9^.226 

27.2^8.75'^ 

26.743  19't 

375.911 

362.200 

2.049.411 

2.  47.902 

2.0S9.895 

Total  

2.381.932 

2  623.813 

2.4^.1.595 

Courrier  de  la.  Hourse  de  l^«»itdreM 

Londres,  6  septembre  1900. 

La  tendance  du  Marché  est  plus  ferme,  non  pas  que  la 
situation  générale  se  soit  beaucoup  modifiée,  mais  le  pu- 


blic prend  .son  parti  des  allairns  du  dehors  et  peu  à  peu  lo» 
Iraiisaclions  montrent  plus  d'ampleur. 

liO  Marché  monétaire  esl,  en  ce  moment,  assez  facile  avec 
dos  disponii)ilités  plus  al)ondantes  ;  les  taux  se  maintiennenl 
cependant  on  i)révision  (l(!s  besoins  prochains  de  la  |)lace. 

Les  Consolidés  sont  à  98  11/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  soutenus. 

Ij' Extérieure  d'Espagne  est  à  72  9/16  ;  ['Italien  à  93  3/8; 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeui's  Sud-Américaines  est  peu  mou- 
vementé. Le  Brésil  -5  0/0,  reste  à  72  3/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  influencés  par  les  grèves  et  les 
Chemins  américains  calmes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  91  1/2,  YErié  à  11  3/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  ./.,  YAtchison  à  28  3/4  et  le  Norfolk  à 
77  1/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  6  septembre  1000. 
La  Situation  du  Marché 

Les  meilleures  dispositions  continuent  à  prévaloir 
sur  notre  marché  à  terme.  Les  hauts  cours  ont  été  at- 
teints avec  une  facilité  étonnante.  C'est  à  peine  si  les 
réalisations  que  provoquent  les  Lénélices  amenés  par 
ces  cours,  produisent  une  réaction  des  moins  sensibles, 
et,  en  tous  cas,  le  recul  est  presque  immédiatement 
comblé  et  dépassé. 

Toutefois,  il  faut  noter  la  lîente  lirésilienne  4  0/0, 
qui  après  s'être  élevée  à  67,  a  reculé  à  66  1  S  sur  le 
change,  qui  a  fléchi  à  9  18  16. 

L'Extérieure  espagnole,  après  avoir  coté  72  3/4,  est 
revenue  à  72  1/2.  Malgré  une  légère  aggravation  du 
change  de  Madrid  sur  l'aris,  les  titres  de  Chemins  de 
fer  espagnols  conservent  leur  vigueur  :  le  Saragosse  à 
309,  le  Nord  de  l'Espagne  à  210.  Les  transactions  sur 
le  Rio-Tinto  se  sont  un  peu  ralenties.  Il  re.'ite  à  1.478. 

Les  deux  valeurs  qui  ont  eu  lès  honneurs  du  Marché, 
le  Métropolitain  et  la  Parisienne  Electrique  continuent 
à  être  des  plus  soutenues. 

Le  Métropolitain,  après  avoir  coté  le  cours  de  560, 
est  resté  demandé  à  555.  Les  magniliques  recett-s  en- 
caissées et  qui  vont  toujours  en  croissant,  contribuent 
à  entretenir  ce  mouvement. 

La  Parisienne  Electrique,  après  avoir  atteint  300,  clô- 
ture à  296. 

Les  valeurs  turques  onl  été  un  peu  traitées  :  la 
Série  G  à  26  10,  la  Série  D  à  23  65,  les  Lots  Turcs  à  113. 

Le  marché  du  comptant  conserve  un  aspect  satis- 
faisant. 

Les  Rentes  belges  se  loainticniient  n  95  05. 

Eu  valeurs  de  tramways,  les  obligation- de  ce  groupe 
sont  recherchées;  en  actions,  les  transactions  be  font 
plus  lentement. 

Les  valeurs  de  banques  sont  fermes,  mais  sans 
alfaires. 

En  valeurs  sidérurgiques,  la  cote  se  maintient  à  un 
niveau  convenable. 

Les  résultats  de  l'adjudication  des  charbons  de  l'Ad- 
ministration des  Chemins  de  fer  onl  mis  les  valeurs  de 
eharJjonnages  en  pleine  e'ilervesceiice;  les  haussiers 
poussent  les  cours  avec  plein  succès. 

Les  actions  du  groupe  colonial  témoigeut  de  tendances 
plus  faibles.  Activité  très  modérée  an  valeurs  étran- 
gères. ^^^^^^^^^^^ 

MoriDations  ÉconoiDipes  et  Fîiiancières 

Recettes  des  Douanes.  —  Les  droits  de  douane  perçus 
par  la  Belgique  en  juillet  19(0,  s'élèvent  à  4.163.054  fr.,  contre 
3.M6.179  fr.  en  juillet  1893;  le  montant  total  desdroiis  perçus 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  19C0,  atteint  donc  30  mil- 
lions 531.804  fr  ,  contre  27.632.472  fr.  pendant  la  période 
correspondante  de  l'exercice  1899. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


Espagne 


Le  Recensement  de  la  population  belge.  —  Le  Mont- 
eur Belge  publie  un  arrêté  royal  qui  détermine  les  règles 
d'après  lesquelles  sera  opéré,  au  31  décembre  1900,  le  recen- 
sement de  la  population  du  royaume.  Le  recensement  de  la 
population  a  pour  but  de  constater  le  nombre  des  habitants 
qui  composent  la  population  «  de  ri'sidence  habituelle  dite 
«  population  da  droit  »  et  la  population  présente,  dite  popu- 
lation «  de  fiiit  >i,  ainsi  que  leur  sexe,  leur  âge,  leur  état- 
civil,  leur  lieu  de  naissane,  leur  pays  de  nationalité,  les  lan- 
gues nationales  qu'ils  parlent,  le  degré  de  leur  instruction, 
leurs  professions,  fonctions  ou  positions,  enfin  le  nombre  des 
ménages  que  ces  habitants  constituent. 

Le  recensement  sera  opéré  sous  la  direction  du  Ministère 
de  l'Intérieur  et  de  l'Instruction  publique,  par  les  soins  des 
administrations  co)iimunales. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 


Madrid,  3  septembre  1900. 

La  Situation.  —  L:i  Boni  so.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Les  Recettes 
Imdgétaires.  —  La  Gi-i.se  miuistriielle. 

Sans  les  incidents  du  voj'age  de  la  Cour  sur  les 
côtes  du  Nord-Ouest,  les  journalistes  seraient  bien 
embarrassés  pour  remplir  leur  mission.  Heureusement 
le  susdit  voya^^eva  durer  encore  quelques  jours  et,  d'ici 
là,  quelque  autre  événement  aura  sur^i  pour  fournir  de 
la  copie.  On  est  curieux  de  voir  comment  M.  Silvela 
sortira  du  conllit  causé  par  les  demandes  contradic- 
toires des  pêcheurs  des  ports  de  la  Galice  au  sujet  des 
appareils  autorisés  pour  l'exercice  de  leur  profession. 

La  Cour  rentrera  probablement  en  octobre,  mais  les 
Chambres  ne  seront  convoquées  qu'en  novembre. 

Les  budt^ets  ministériels  ne  sont  pas  encore  complè- 
tement établis  et  on  a  annoncé  qu'au  dernier  (  lonseil 
de  Ministres  quelques-uns  de  ceux-ci  ont  déclaré  avoir 
besoin  d'une  augmentation  de  crédits,  qui  finira, 
sans  doute,  par  rtre  accordée. 

La  Union  Nacional  a  essayé  de  revenir  sur  l'eau, 
mais  je  crois  liien,  qu'à  moins  d'un  secours  imprévu, 
elle  coulera  de  nouveau. 

Notre  Bourse  a  été  bien  tenue  pendant  la  semaine. 
La  liquidation  s'est  bien  passée  :  il  s>emble  que  les  titres 
flottants  commencent  à  se  classer,  et  la  spéculation 
haussière,  revenue  des  villégiatures,  paraît  disposée 
à  marcher  à  la  conquête  d'un  cours  plus  élevé,  bien 
qu'elle  n'ait  pas  perdu  de  temps  pendant  le  mois 
d'août,  puisque  l'Intérieure  a  gagné  2  0/0. 

On  continue  à  échanger  de  l'Intérieure  contre  les 
valeurs  cubaines,  mais  la  marge  existante  va  dispa- 
raître probablement  au  moment  de  la  conversion. 

L'Amortissable  .5  0/0,  qui  avait  donné  lieu  à  des 
échanges  contre  de  l'Intérieure,  a  défendu  son  cours 
de  92  250/0. 

Les  titres  de  Sociétés  sont  sans  grandes  affaires  ;  les 
actions  de  la  Banque  cï Espagne  restent  fermes  à  510; 
celles  des  Tabacs  à  410.  On  dit  que  le  Ministre  des 
finances  veut  obtenir  de  la  Compagnie  une  augmenta- 
tion de  dix  millions  de  pesetas  dans  le  partage  des 
bénéfices,  cela  n'aurait  rien  d'exagéré.  Le  cours  du 
chèque  est  sans  changement. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quati'e  dernières  semaines  : 

13  août   20  août    27  aoîit   3  sept. 

4  0/0  Intérieure   72  50  72  75  72  95  73  60 

4  0/0  Extérieure   79  10  79  30  79  60  .... 

4  0/0  amortissable   81  . .  81  15  81  45  82  15 

5  0/0         —    93  40  92  35  92  30  92  40 

Bons  cubains  6  0/0    86  . .  86  40  86  50  87  50 

—         5  0/0   72  ..  72  20  72  50  73.. 

Philippines  6  0/0   00  80  91  10  91  30  92  30 

Banque  d'Espagne   502  . .  502  . .  506  50  509  . . 

Gomp.Ferm.  des  Tabacs  404  50  406..  409  50  410.. 

Chèque  sur  Paris   28  45  28  75  28  75  28  75 

—    sur  Londres   32  31  ....  32  40  32  41 


changements  suivants  ;  augtnentations  :  prêts  sur  va- 
leurs, 8  millions  ;  circulation,  2;  diminutions  :  es- 
comptes, 1.3;  compte  courants,  9.1.  Le  compte  du 
Trésor  est  créditeur  de  49  millions  de  pesetas. 

Les  recettes  budgétaires  des  sept  premiers  mois  de 
l'année  sont  favorables.  Les  revenus  ordinaires  ont 
augmenté  de  52.068.847  pesetas  par  rapport  à  la 
période  correspondante  de  1899.  D'après  le»  nouvelles 
télégraphiques  reçues  des  provinces,  les  recettes  du 
mois  d'août  seraient  supérieures  d'une  douzaine  de 
millions  à  celles  du  mois  d'août  de  l'année  dernière, 
mais  il  faut  tenir  compte  des  changements  introduits 
dans  l'organisation  des  impôts  qui  rendent  la  compa- 
raison difficile,  et  ce  ne  sera  qu'à  la  in  septembre 
qu'il  y  aura  moyen  de  se  rendre  compte  de  la  marche 
des  recettes. 

Les  nouvelles  de  la  Catalogne  sont  mauvaises  et 
signalent  un  grand  arrêt  dans  la  production  joint  à  des 
demandes  continuelles  d'augmentation  de  salaires.  Ni 
l'un  ni  l'autre  fait  ne  doivent  surprendre.  L'industrie 
catalane  avait  son  débouché  le  plus  important  dans  les 
colonies  :  elle  l'a  perdu  et  s'en  ressent.  Ouant  aux  ré- 
clamations des  ouvriers,  elles  sont  dues,  pour  une 
bonne  part,  au  renchérissement  de  la  vie,  qui  a  été  gé- 
néral en  Espagne.  Vous  savez  que  ce  phénomène  se 
présente  dans  les  pays  qui  ont  une  monnaie  dépréciée, 
mais  ici  beaucoup  de  personnes  croyaient  de  bonne  foi 
que  l'Espagne  serait  une  exception  et,  ce  qui  est  plus 
curieux,  elles  ne  veulent  pas  s'en  convaincre  et  disent, 
comme  on  a  pu  le  lire  dans  un  jouruîil  à  grand  tirage, 
que  ce  sont  les  étrangers  qui  font  la  hausse  du  change. 


Mûrmatioûs  ÊcoMpes  el  îiuaiicières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  i"  janvier  au  19  août  1900  {33  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asiiiries  

Lérida-Reus .  . 

Almansa  Valence 
Total  Noril  ilo  l'Esp. 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

3-2. 87  i.  5-24 
9.239.733 

587.239 
7  052.819 

Pesetas 

33  C02.638 
9  S83  315 
798.861 
7  437.893 

Pesetas 

37  957.68" 
11.027.478 
885.637 
7.9î)0  671 

Pesetas 

38  382.635 
11.100.154 
763.765 
8.0S2.262 

3451 

49.751  335 

.■i3  -ii-'i.'O? 

57.8r.l  473 

58  3-28.816 

mi 

3030 
246 

9  310.927 

35.124.121 

fi84  408 

11  838.893 

39.L;23.618 
T!(i.824 

11.311.187 

55.837.292 
1.015  881 

12.-215.501 

56  494.646 
2.033.078 

Madrid-Saragosse 
Barcel.-France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce  ex- 
térieur de  l'Espagne  pour  les  sept  premiers  mois  de  1898, 
1899  et  1900  ont  été  les  suivants  (sauf  les  métaux  précieux)  ; 


Importations 

Sept  premiers  mois 


Matières  premières. . . 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires. 


Or  

Argent . 


1898 

166.589.453 
97. 847.. 375 
53.425.606 

317.862.4:^4 
1.790.538 
29.194.089 


1899 
(En  pesetas) 
231.993.634 
169.048.364 
108.819.975 

509.861.973 
32.760.090 
33.482.a>2 


1900 


218.065.395 
193.566.421 
78.r.4.2Q6 

489.776.022 
119.580 
4.114.865 


Matières  premières.., 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires . 


3i8. 847.061   576.104.665  494.010.467 

Exportations 

175.484.714  186.371.593 
82.254.471  83.812.090 
196.7'^6  083  143.547.746 


Or  

Argent , 


454.525.268  413.731.429 
1.143.980  2.708.550 
10.66t).262  6.347.695 


162.967.833 
94.070.475 
143.885.949 

400.924.257 
801.610 
9.709.060 


466.329.510   422.787.674  411.434.927 


Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 


I/KCONOMIS'I'M  KUllOl'KKN.  —  Italie  et  Turquie 


Courrier  «le  In  Bonrine  de  Alndrld 


Madrid,  5  septembre  1900. 

Bien  que  les  avances  soient  toujours  nombreuses,  la  ten- 
dance générale  du  Marché  est  assez  active  et  forma. 

On  cote  rintcricnre  à  73  70;  l'Exténeure  à  80  35;  le  change 
sur  Paris  est  à  29  05. 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 


Le  Marclic. 


Le 


Alaiiquc  d'Affaires 
Les  Reçoit 


Rome,  4  septembi'e  1800. 

<.  —  HéfiiriiK;  du  Marclu'. 


Les  nouvelles  font  complètement  défaut  et  les  trans- 
actions sont  nulles  :  on  constate  avec  satisfaction  que 
les  dispositions  des  places  internationales  redeviennent 
favorables  et  que  la  situation  politique  s'est  améliorée. 
Faut-il  en  conclure  qu'à  la  rentrée  nous  nous  trouve- 
rons en  présence  de  tendances  plus  actives?  Le  fait 
paraît  douteux.  On  remarque,  en  effet,  que  le  public 
italien,  qui  s'était  montré  disposé  à  s'intéresser  aux 
valeurs  industrielles,  est  devenu  assez  réfractaire  à  ces 
titres  et  porte  ses  capitaux  aux  Caisses  d'épargne  et  à 
la  Rente  d'Etat. 

La  faute  en  est  aux  promoteurs  de  diverses  affaires, 
qui  ont  uniquement  cherché  à  s'assurer  un  bénéfice 
avec  les  placements  de  titres  plus  ou  moins  douteux 
sans  se  préoccuper  de  la  valeur  intrinsèque  des  Sociétés 
qu'ils  patronnaient.  Du  jour  au  lendemain,  ces  valeurs 
ont  été  invendables,  et  le  public  trompé  n'a  pas  voulu 
faire  un  choix  entre  elles,  ni  rechercher  où  sont  les 
bonnes  et  où  sont  les  mauvaises  :  il  s'est  contenté  de 
revenir  à  son  ancien  système  de  dépôts  ou  d'achats  de 
Rente. 

Nous  avons  la  preuve  de  ce  fait  dans  la  statistique 
publiée  au  sujet  du  paiement  du  coupon  semestriel  de 
ia  Rente  5  0/0. 

Il  a  été  constaté  que  le  montant  des  coupons  payés 
pour  le  premier  semestre  de  1!IOO  est  supérieur  de 
400.000  lire  au  montant  payé  pour  le  deuxième  semestre 
de  1899.  Cela  veut  dire  que  l'Italie  a  racheté  à  l'étranger, 
pendant  le  semestre  écoulé,  environ  20  millions  de 
capital  de  Rente  5  0/0  brut,  soit  4  0/0  net. 

D'autre  part,  le  rachat  des  titres  de  chemins  de  fer, 
qui  étaient  surtout  placés  en  Allemagne,  présente  une 
proportion  plus  considérable  que  celui  de  la  Rente 
d'Etat.  Les  Bourses  allemandes  s'en  sont  presque 
entièrement  dessaisies. 

Une  pareille  situation  n'est  pas  sans  préoccuper  ceux 
qui  s'intéressent  à  l'avenir  des  affaires  du  pays  et  notre 
confrère,  la  Correspondance  d'Italie,  indique  des  réfor- 
mes qui  s'imposeraient  : 

«  On  comprend  dit-il,  la  nécessité  d'une  réforme  large 
et  profonde  dans  l'organisation  et  le  fonctionnement  de 
nos  Bourses.  La  législation  actuelle  est  très  défectueuse 
et  met  trop  à  couvert  de  toute  responsabilité  celui  qui 
abuse  de  la  confiance  publique.  Il  sullirait  peut-être, 
comme  mesure  de  garantie,  qu'un  titre  industriel  ou 
de  banque  ne  pût  être  coté  ou  négocié  aux  Bourses 
italiennes,  qu'après  la  publication  des  trois  premiers 
exercices.  L'émission  scandaleuse  de  quelques  titres, 
qui  dans  une  seule  année  ont  perdu  deux  tiers  de  leur 
valeur,  porte  indirectement  un  tort  à  l'émission  des 
titres  réellement  bons  et  fait  obstacle  ii  la  transforma- 
tion de  beaucoup  d'entreprises  en  Sociétés,  transfor- 
mations qui  ont  fait  la  fortune  de  l'Allemagne.  » 

Il  est  certain  que  cette  question  mérite  d'être  étudiée, 
mais  il  faut  bien  se  persuader  que  l'éducation  du  public 
capitaliste  ne  se  fait  pas  du  jour  au  lendemain,  et  dans 
l'abstention  actuelle,  les  promoteurs  d'affaires  doivent 
déjà  trouver  une  leçon  ([uiles  oliligeraà  se  montrerplus 
sages  et  plus  prudents  à  l'avenir. 


Les  nouvelles  dos  campai.'nes  sont  meilleures.  On 
note  encore  l'insiinisanco  de  i)luic  dans  ia  partie  supé- 
rieure do  la  péninsule  et  au  centre.  Par  contre,  dans 
l'Italie  inférieure  et  en  Sicile,  la  pluie  a  ravivé  le  mais, 
la  vigne  et  l'olivier. 

A  l'approche  de  la  maturité  du  maïs  et  du  raisin,  on 
peut  déjà  supputer  l'importance  de  la  récolte.  Au  Nord 
et  au  Centre,  à  cause  delà  sécheresse  prolongée,  la  ré- 
coKe  du  mais  sera  excellente  comme  qualité,  médiocre 
sous  le  rapport  de  la  quantité.  Les  prévisions  sont  plus 
favorables  pour  le  Midi. 

Pour  la  vigne,  à  parties  régions  où  le  péronospora  a 
exercé  ses  ravages,  le  rendement  sera  assez  bon;  tou- 
tefois l'oïdium  s'étend  à  presque  toute  l'Italie. 

Les  conditions  de  l'olivier  restent  les  mêmes  ;  la  mou- 
che oléaire  cause  beaucoup  de  dommages  dans  la  pro- 
vince de  Cosenza. 

La  betterave  donne  un  bon  produit  ;  cependant,  le 
rendement  eût  encore  été  meilleur  si  la  sécheresse  n'a- 
vait pas  été  aussi  persistante. 


Courrier  de  la,  Bourse  de  Rome 


Rome,  6  septembre  1900. 

Le  Marché  est  inactif  et  hésitant  :  en  dehors  des  Rentes,  le 
public  ne  s'emploie  pas. 

La  Rente  est  à  100  15;  Méridionaux,  711  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  530  . . .  Banque  Nationale,  856. 


TURQUIE 


Le  Commerce  extérieur  d'Egypte.  —  Le  mouvement 
général  du  commerce  extérieur  pendant  l'année  1899  s'est 
éle\é  à  28.2'20.491  liv.  égyp.,  non  compris  le  numéraire,  qui 
figure  pour  4.r)15.917  liv.  égyp.  à  l'importation  et  pour 
1. 502.485  liv.  égyp.  à  l'exportation. 

Voici,  par  catégorie  de  marchandises,  le  détail  des  impor- 
tations en  1899  et  1898  : 

Différence 
entre 

1899  1898  1899-98 
(Livres  égyptiennes  i 

Animaux  et  produits  ali- 
mentaires d'animaux. .        389.231  389.011  -f  220 

Peaux   et  ouvrages  en 

peaux                               166.525  179.287  —  12.762 

Autres  produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  .. .         64.923  6(1.763  —  l.B'iO 

(  léréales,  fégumes,  fari- 
nes, elc                          1.021.505  1.273.212  —  251.707 

Denrées    coloniales  et 

drogues                            321.282  284.021  -f  37.461 

Spiritueux, boissons, hui- 
les                                  626.864  649.699  —  22.835 

Chitïons,  papier,  livres.        164.908  145.074  +  19.834 

Bois  et  charbons                1.771.749  1.478.404  -j- 293.345 

Pierres,  terres,  vaissel- 
les, verres,  etc                   330.99.S  240.031  +  90.967 

Matières  tinctoriales  et 

couleurs                           240.042  2.54.247  —  14.205 

Produits  chimiques,  mé- 
dicinaux et  parfumerie'       267.426  224.552  +  42.874 

Industrie  textile                 3.332.214  3.289.274  +  42.940 

Métaux  et  ouvrages  en 

métal                            1.607.707  1.423.760  +  183.847 

.\rticles  divers                      603.342  596.255  +     7. 087 

Totaux   10.908.816   10.493.590   -f-  415.226 

Il  y  a  eu  augmentation  d'une  année  à  l'autre  pour  les  fro- 
mages, le  riz.  les  fruits,  le  café,  les  papiers,  le  combustible, 
les  ciments,  les  produits  médicinaux,  les  huiles,  les  tissus  et 
lils  de  coton,  de  soie  et  de  fin,  la  lingerie,  les  locomotives, 
wagons,  machines  à  vapeur,  le  fer  et  la  serrurerie  et  les  ap- 
pareils électriques.  Par  contre,  des  diminutions  sont  consta- 
tées  pour  les  peaux  tannées,  les  céréales  et  produits  végétaux, 
la  bière  et  le  pétrole,  les  tissus  de  laine,  les  couvertures  de 
laine  et  de  coton,  la  ferronnerie,  les  chaudières,  le  fer  et 
l'acier  ouvrés,  les  locomobiles. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Turquie 


En  ce  qui  concerne  les  exportations,  elles  se  subdivisent 
comme  suit  pour  les  deux  années: 

Différence 
entre 

1899  1898  1899-98 
(Livres  égyptiennes) 

Animaux  et  produits  ali- 
mentaires d'animaux. .         69.549  59.585   -f  6.064 

Peaux  et   ouvrages  en 

peaux                                68.663  79.005   —  10.362 

Autres  produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  .. .         40.036  38.767    +  1.239 

Céréales,  légumes,  fari- 
nes, etc                        2.670.115  2.422.449   +  247. C6G 

Denrées  coloniales  et  dro- 
gues                                702.585  556.667   -f  145.918 

Spiritueux,  boissons  et 

huiles                                15.396  21.104   —  5.708 

Ghilfons,  papiers, livres.         15.519  17.H54   —  2.3:i5 

Bois  et  charbons                    18.788  21.839   —  3.051 

Pierres,  terres,  vaissel- 
les, verres  et  cristaux.           1.366  1.280   +  88 

Matières   tinctoriales  et 

couleurs                             18.446  16.533   +  1.913 

Produits  chimiques  mé- 
dicinaux etparfumcric         19.273  18.400   -f  873 

Industrie  textile               11.669.330  8. 512. 867  +3156.463 

Métaux  et  ouvrages  en 

métal                                18.151  13.975   +  4.176 

Articles  divers                       23.691  24.824  1.133 

Totaux   15.350.908   11.^05.179   -f 3545. 729 

L'augmentation  principale  aux  exportations  porte  surtout 
sur  le  coton,  dont  la  valeur  a  atteint  11.598.2:^8  liv.  ég.,en 
excédent  do  3. 149. .597  liv.  ég.  sur  1898.  Viennent  ensuite  la 
graine  de  colon,  le  sucre  blanc  de  canne,  les  fèves,  maïs, 
orge  et  tourteaux,  les  œufs,  les  gommes.  Les  diminutions  se 
constatent  pour  le  blé  et  les  peaux  fraîches,  les  légumes  et 
fruits,  le  savon,  les  arachides  et  les  chiffons. 

L'Angleterre  vient  en  tête  des  diflérents  pays  importateurs 
avec  5  012. .335  liv.  cg.,  suivie  delà  Turquie  avec  1.217. 416 
livres  égyiitiennes,  de  la  France  avec  1 .060.224  liv.  ég..  de 
l'Autrictie-llongrie  avec  715. .585  liv.  ég.  La  Belgique  occui)e 
le  cinquième  rang  avec  620. 900  liv.  ég.  C'est  encore  la  Grande- 
Bretagne  qui  achète  le  plus  de  produits  égyptiens  :  elle  en  a 
pris,  on  1899,  pour  8.306.005  liv.  ég.,  la  France  pour  1.366.778 
livres  égyptiennes,  l'Amérique  pour  1.346  033  liv.  ég.,  la  Rus- 
sie pour  l.y55.3;30  liv.  ég.  Les  autres  pays  ont  acheté  pour 
moins  d'un  million  délivres  égyptiennes. 


Le  Commerce  extérieur  en  1896-97.  —  La  Revue 
d'Orient  viei\t  de  publier  les  données  statistiques  relatives 
aux  échanges  commerciaux  de  la  Turquie  avec  les  divers 
pays  étrangers  durant  ranni'e  financière  1312,  c'est-à-dire  du 
mars  1896  au  28  février  1897  v.  s.  En  voici  le  résumé  par 
pays  de  destination  et  de  provenance  : 

Exportations 
Pays  En  1312 


Comparativement 
à  1311 


(Piastres) 

1.  Angleterre   631.315.888  —  8.195.556 

2.  France   460.664.556  +  64.957.2v3 

3.  Autriche  Hongrie...       149.677.776  —  41.226.113 

4.  Italie   46.916.331  —  8.897.335 

5.  Russie   38.277.223  +  503.889 

6.  Hollande   37.461.777  —  14.291.667 

7.  (îréce   32.930.222  -f  4.517.111 

8.  Etats-Unis   28.922.110  —  6.607.223 

9.  Allemagne   26.964.443  —  14.633.001 

10.  Belgique   22.903.444  +  13.261.111 

11.  Roumanie   22.093.444  +  2.075.889 

12.  Serbie   2. "799. 000  —  3.361.222 

13.  Perse   2.503.026  +  1.017.210 

14.  Espagne   2.095.889  —  789.666 

15.  Monténégro   242.763  —      878  404 

16.  Danemark   146. .555  —  374.778 

17.  Japon    »  —  2.889 

1.505.914.446  —  12.925.421 

1.  Bulgarie   36.928.001  +  2.218.112 

2.  Tunisie    3.347  —  9.431 

Total   1.542.845.794  —  10.716.740 

Les  droits  desortie  se  sont  élevés  à  14.178.953  piastres, 

soit  une  diminution  de  39.464  piastres  par  rapport  à  l'exer- 
cice précédent. 


Importations 

Comparativement 

Pays  En  1312  à  1311 

(  l^isstrcs  j 

1.  Angleterre   856.773.884  +115.213.550 

2.  Autriche-Hongrie...  420.299.08>  —  16.798.445 
S.France   210.093.959  —27.171.402 

4.  Russie   175.229.9.58  +  14.991.000 

5.  Italie   69.882.917  +  2.763.639 

6.  Roumanie   67.553.917  +  6.298.667 

7.  Perse   58.171.793  +  2.334.554 

8.  Belgique   49.357.167  —  10.105.485 

9.  Grèce   39.301.987  —  110.985 

10.  Allemagne   20.914.2C3  —  2.579.612 

11.  Hollande   17.504.111  +  1.287.973 

12.  Serbie   5.429.723  +  1.196.112 

13.  Suède  ■.   5.013.500  +  685.667 

14.  .Japon   2.686.486  +  m.m 

15.  Etals-Unis   2.436.472  —  933.972 

16.  Monténégro   850.749  +  79.749 

17.  Danemark   7.069  —  8.736 

18.  Espagne    »  —  847 

2.001..507.U:i7  +  87.564.268 

1.  Bulgarie   67.267.667  —  20. 460.. 597 

2.  Egypte   64.917.331  +  11.6^5.406 

3.  Tunisie   2.249.708  —  405.306 

4.  Samos    28.i-88  +  9.916 

Total   2.135.970.631       +  78.403.687 

Les  droits  d'entrée  ont  atteint  la  somme  de  156.079.516  pias- 
tres, soit  une  augmentation  de  5.632.272  piastres  comparative- 
ment à  l'exercice  1895-96. 

Cette  statistique  n'a  pas  été  dressée  suivant  les  lieux  d'ori- 
Kine  des  produits  du  sol  et  de  l'industrie,  mais  d'après  les 
échelles  d'exportation  des  marchandises. 

J^e  total  des  droits  de  douane  perçus  durant  l'année  1312 
a  été  d'environ  192.156.213  piastres.  Les  totaux  ci-dessus 
'156.079.516  et  14.178.953  piastres  ne  se  rapportant  qu'aux 
produits  d'importation  et  d'exportation,  il  y  a  lieu  d'y  ajou- 
ter les  droits  que  l'on  perçoit  sur  les  marchandises  qui  circu- 
lent par  voie  de  mer,  entre  les  diverses  échelles  de  l'Empire, 
ainsi  (jue  certaines  autres  taxes  douanières,  telles  que  l'ar- 
diê,  etc.,  qui  ne  figurent  pas  à  ce  tableau,  ce  qui  porte  le 
total  général  des  revenus  des  douanes  k  une  somme  supé- 
rieure. 'Voici  maintenant  la  quantité  de  tabac  importée  de 
l'étranger  et  qui  ne  figure  pas  au  tableau  ci-dessus  : 
Imj)ortations 

Cigaresdela  Havane,  pièces     9.346.833      633.795  64 

Tabac   kilog.  6.077       39.618  75 

Tabac  à  priser. ......     —  11.70(1      206.824  35 

Total   8i0  :^38  74 

D'après  des  renseignements  fournis  par  la  Direction  de  la 
Régie  des  tabacs  de  l'Empire  ottoman,  le  tabac  en  feuille 
exporté  de  la  Turquie  et  qui  ne  figure  pas  au  tableau  ci-dessus 
a  été  de  : 

10.101.833  kilogrammes  pour  l'étranger. 
4.718.447         —  pour  l'Empire. 

li.82t).280  kilogrammes. 
Par  suite  de  la  franchise  accordée  par  le  Gouvernement,  ne 
sont  pas  compris  dans  le  tibleau  ci-dessus  les  droits  affé- 
rents à  l'importation  d'armes  et  autres  engins  de  guerre  de 
provenance  étrangère,  d'objets  adressés  aux  Ambassades  et 
aux  Consulats,  de  ceux  destinés  à  l'usage  des  écoles  et  établis- 
sements religieux,  ainsi  que  d'instruments  agricoles  et  indus- 
triels et  de  matériaux  pour  chemins  de  for,  quais,  ports  et 
abriques. 

f   

Les  Recettes  de  la  Dette  publique.  -  Pendant  le  mois 
de  juin  1900,  les  recettes  provenant  di'S  contributions  diver- 
ses se  sont  élevées  à  125.068  liv.  t.  97.  contre  119.866  liv.  t.  94 
pour  la  période  correspondante  en  1899.  Le  tribut  do  la  Bul- 
garie, s'élevant  à  7.fi00  liv.  t..  a  été  encaissé  en  juin,  ainsi  que 
la  redevance  de  la  Régie  s'élevant  à  187.500  liv.  t.,  en  sorte 
que  le  total  des  recettes  effectuées  pendant  ce  mois  a  été  de 
320.068  liv.  t.  37  ;  ce  chiffre  est  en  augmentation  de  5.201  li- 
vres turques  43  sur  celui  figurant  à  la  situation  du  .30 juin  1899. 

Depuis  le  début  de  l'exercice  jusqu'au  30  juin  1900.  les  re- 
cettes totales  ont  été  de  809.421  liv.  t.  64,  contre  769.470  li- 
vres turques  14  en  1899  pour  la  même  durée, 

Les  sommes  encaissées  en  1900  ont  reçu  l'emploi  suivant  : 
provisions  en  Europe  et  Constantinople  pour  le  service  de  la 
Dette  convertie  et  des  Lots  turcs,  45  425  liv.  t.  60;  sommes 
employées  pour  l'amortissement  des  séries  et  rachats  de  lots 
turcs, '235.428  liv  t.  93  ;  frais  d'administration  centrale  res- 
titution à  la  Régie  des  tabacs,  etc.,  61.349  liv.  t.  34  ;  et  le  solde, 
soit  467.217  liv.  t.  77  est  déposé  à  la  Banque  Impériale  Otto- 
mane et  en  caisse  à  l'Administration  centrale. 


I;K(X)N()MIHTK  KIIIIOI'KKN.  —  Amérique 


317 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Situation  financière.  —  Analysant  le  rapport  du 
Ministre  clos  linances,  le  Brésil  constate  que  l'an  dernier,  le 
Ministre  avait  indiqué  dans  son  rapport  comme  causes  de 
la  crise  :  1"  baisse  du  cale,  appauvriSNoment  de  l'agriculture  ; 
2»  disproportion  entre  la  circulation  fiduciaire  et  la  masse  de 
l'exportation,  d'où  baisse  tlu  change,  dépréciation  du  papier 
inconvertible  :  3"  déséquilibre  budgétaire,  déllcits,  nouvelles 
émissions  ou  emprunts  et  iinaloment  di.->créJit. 

Il  s'agissait  donc  de  rétablir  l'équilibre  et  la  proportion 
enire  ces  divers  éléments  en  réduisant  la  production  du  calé 
et  en  augmentant  sa  consommation  ;  en  réduisant  la  masse  de 
papier  monnaie  eten  augmentHiUla  valeur  de  l'exportation; 
enlin  en  réduisant  les  dépenses  et  en  augmentant  les  recettes, 
toutes  choses  difticiles  à  accomplir  sans  blesser  des  iniérèts, 
mais  qui  ont  été  néanmoins  exécutées  avec  fermeté  par  le 
Gouvernement, 

D'ailleurs,  celui-ci  s'est  abstenu  d'apporter  l'intervention 
officielle  là  où  elle  aurait  été  inutile  ou  préjudiciable  ;  ainsi, 
il  a  laissé  la  réduction  de  la  production  du  café  s'opérer  par 
l'effet  même  des  lois  naturelles  et  économiques,  les  exploita- 
tions viables  seules  ayant  survécu  à  la  crise.  Beaucoup  de 
planteurs  habitués  à  la  protection  du  Gouvernement  s'en  sont 
d'abord  émus  et  diverses  associations  ont  vivement  attaqué  la 
politique  d'abstention  du  Gouvernement  en  pré.-ience  de  la  li- 
quidation agricole.  Puis  l'agriculture,  après  une  agitation  po- 
litique d'un  caractère  agressif,  a  songé  à  se  réorganiser  par 
sa  propre  initiative,  a  cherché  on  soi-même  la  solution  de  ses 
maux  et  a  préparé  activement  la  propagande  pour  la  consom- 
mation du  café  à  l'extérieur. 

Pendant  ce  temps,  le  Gouvernement  négociait  et  concluait 
avec  la  France  et  l'Italie  dos  conventions  douanières  tendant 
à  la  réduction  de  leurs  droits  sur  le  café  et  coopérait  ainsi 
au  relèvement  de  cette  denrée.  Aussi  une  hausse  marquée 
s'est-elle  produite  et  peut-on  prévoir  que  l'exportation  brési- 
lienne s'élèvera  celte  année  de  30  à  40  millions  de  liv.  st. 

Le  rétablissement  d'une  proportion  normale  entre  l'expor- 
tation et  la  circulation  fiduciaire  ne  dépend  donc  plus  main- 
tenant que  de  la  réduction  de  cette  dernière.  Cetln  réduction 
a  été  déjà  réalisée  en  partie,  avec  prudence  mais  fermeté, 
malgré  certains  critiques  financiers  qui  ont  qualifié  les  inci- 
nérations de  papier  monnaie  de  destruction  de  la  richesse 
publique,  sans  sonuer  que  la  valeur  fictive  que  représente  le 
papier  détruit  s'e.st  transmise  à  celui  qui  reste  en  circula- 
tion en  en  faisant  une  valeur  effective. 

En  effet,  au  change  de  7  pence,  la  circulation  de  788. OCO 
contos  valait  19.700. OUO  liv.  st.,  alors  qu'au  change  de  10  pence 
les  703.000  contos,  restant  actuellement  en  circulati(m,  valent 
29.890.000  liv.  st.,  ce  qui  montre  que  la  circulation  vaut 
9.590. OuO  liv.  st.  de  plus.  La  nation  s'est  enrichie  d'autant  et 
sera  mieux  à  même  de  construire  les  chemins  de  fer  et  les 
navires  que  les  critiques  financiers  voyaient  se  réduire  en 
cendre  et  en  fumée  avec  le  papier  incinéré. 

Reste  l'équilibre  budgétaire.  De  ce  côté,  l'action  du  Gou- 
vernement s'est  traduite  par  la  plus  sévère  économie,  par 
l'ordre  introduit  dans  l'administration,  par  la  séparation  du 
budget  en  or  d'avec  le  budget  papier,  par  le  meilleur  recou- 
vrement das  revenus,  par  la  création  de  nouvelles  sources 
de  recettes  et  l'établissement  des  droits  de  douane  en  or, 
enfin  par  le  développement  des  impôts  de  consommation. 

De  la  sorte,  les  déficits  permanents  ont  lait  place  aux  ex- 
cédents ;  les  Tonds  de  garantie  et  de  rachat  du  papier  ont  été 
constitués;  le  rachat  des  apolices  or  de  1808  et  18^9  a  été 
poursuivi  ;  l'arriéré  considérable  des  exercices  échus  a  été 
réduit  à  tel  point  que,  dans  le  dernier,  il  y  a  eu  un  excédent 
de  1.000  contos  sur  le  crédit  voté  par  le  Congrès  pour  ce  ser- 
vice; des  titres  uruguayens  ont  été  inchangés  contre  des  ti- 
tres brésiliens  et  ont  servi  à  racheter  076.000  liv.  st  de  la 
dette  en  or  ;  il  a  clé  payé  do  grandes  sommes  dues  à  la  suite 
d'arrêts  judiciaires  rendus  contre  le  Trésor;  les  dettes  de  di- 
verses Banques  envers  l'Etat  ont  été  liquidées  et  l'interven- 
tion gouvernementale  a  cessé  de  s'exercer  dans  la  Banque  de 
la  République, 


ÉTATS-UNIS 

Le  Mouvement  du  port  de  New-York.  —  Il  résulte  des 
statistiques  générales  de  l'exercice  clos  au  30  juin  18vi9,  que 
le  nombre  des  navires  chargés,  tant  américains  qu'étrangers, 
tant  à  voiles  qu'à  vapeur,  a  été,  à  l'entrée  du  port  de  New^- 
York,  de  3.783,  avec  0.792.329  tonneaux.  La  valeur  des  mar- 
chandises, .sujettes  aux  règlements  de  douane,  iiriportée-*  s'est 
éievée  à  2.327  millions  de  francs,  en  comptant  le  dollar  à  5  fr., 
ce  qui  est  de  4  0/0  trop  faible;  et  la  valeur  des  marchandises 


américaines  ou  étrangères  borties  du  port  pour  l'extérieur 
s'est  élevée  à  2.037  millions. 


Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  les  résultats  du  ccin- 
.i.orce  extérieur  des  Etals-Unis  on  juillet  lfc9J  et  V.)W  : 

Marchandises 

 Juillet^  

189!»  l'.m 


Importations  :  (En  dollars) 

Exemptes  de  droits...  25.930.017  21.88'i.f08 
Taxées   31.165.127  4l.6.>2.18'> 


Total  

60.1()l.74'i 

63.530.2.53 

Ex])orlations  : 
Etrangères  

92.990.743 
1.935.427 

98.530.769 
1.882.732 

Total  

94.926.170 

100.413.501 

Excédent  d'exportat. . 

3').  824. 426 

30.877.248 

Importations  

Or 

2.895,4Gfl 
8.606.457 

4.944.764 
3.269.159 

Excédent  d'importat. 

28i<.0l2 

1.675.60.7 

Argent 

2.731.796 
4.003.472 

3.311.033 
4.913.658 

Excédent  d'exportat. . 

1.271.670 

1.602.625 

Les  résultats  des  sept  premiers  mois  de  1899  et  1900  ont 
été  les  suivants  : 

Marchandises 
 .Sept  premiers  mois  

1899  1900  Différence 


Importations  :  (En  dollars) 

Exemptes  de  droits.  201.888.266  214. 175. 3''3 -h  12.287.117 

Taxées   246,658.357  288.779.290  -^  42.120.933 

Total   448.546.623  502.'.'5i.8;3  -+-  5 'i. 408 .050 

Exportations  : 

Indigènes   073.839.551  797.2!0.20'i  +128. 870. 6[  3 

Etrangères                   14.105.252  15.236.441  +  1.131.189- 

Total   687.944.8'to  812.446.645  -+-124.501.842 

Excédent  d'exportat.  239.398.180  30'.). 491  972  -t-  70.093.792 

Or 

Importations                26.283.116  21.570.631  —  4.713.485 

Exportations                 30.1.=  n.781  33. 70'^. 841  3.550.060 

Excédentd'importat.      3.870.665  12.13H.210 -f-  8.262.545- 

Argent 

Importations                17.163.511  22.160.121  +  4.991.610- 

Exportations                31.123.420  ;-5.28i.l44  +  4.160.724 

Excédent  d'exportat.     13.954.909  13.124.023—  830.886- 


Le  Marché  Fina.iicler  de  IKew-York 


New-York,  le  5  septembre  1900. 

Le  Marché  a  été  fermé  samedi  et  lundi  {labour  day)  et  la 
spéculation  n'a  pas  montre,  depuis  lors,  beaucoup  d'activité. 
La  tendance  générale  est  favorable  et  la  situation  est  bonne 
mais  l'élection  présidentielle  autant  que  la  busse  des  prix 
provoquent  peu  à  peu  un  ralentissement  d'affaires. 

Le  4  0/0  ancien  e.st  à  115  ./. . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
28  1/4;  Milwaukee,  114  ./.  ;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
11  1/8;  Reading,  16  3/4;  Canadian  Pacific,  891/2;  lllinoi.r 
Central,  117  ./.;  Louismlle,  72  1/8;  New-York  Central, 
130  1/2;  Union  Pacific,  57  7/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique 
du  Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations- 
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pendant  les  onze  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1899-1900  ( 
{!"  juillet  1899  au  31  mai  1900)  ; 

Importation  (Valeur  de  facture) 

Onze  premiers  mois  de 


1899-1900  1898-99 


Différ.  en 
1899-1900 


(En  piastres) 

Matières  animales   3.956.095  3.154.116 

—  végétales   7.654.095  6.575.804 

—  minérales....  14.815.406  10.902.747  ■ 

Textiles   9.093.119     8.641.146  ■ 

Prod.chim.etpharmac.  2.189.964     1.823.735  • 

Spiritueux   2.544.^53  2.288.802 

Papier  et  ses  applicat. .  1.944.810  1.613.300 

Machines   8.898.258  7.101.082 

Voitures   1.2d2.542  883.797 

Armes  et  explosifs   1.529.469  1.159.020 

Divers   1.590.724  1.178.492   

Total   55.507.735  45.322.041    -f- 10185. 694 


802.879 
.(178.291- 
.912.659 
451.973 
366.229 
255.551 
331.510 
.795.176 
408.745 
370.449 
412.432 


Exportation  (Valeur  déclarée) 

Onze  premiers  mois  de 


1899-1900  1898-99 


Difîér.  en 
1899-1900 


(En  piastres) 

Produits  minéraux   75.464.635   78.055.238  —  2.590.603 

—  végétaux   46.736.688   37.134.311  +  9.602.377 

—  animaux   9.544.648     8.547.892  -f  996.7.56 

—  manufacturés.  2.227.724  2.484.755  —  2:>7.031 
Divers   615.044         26.415  +■  588.629 

Total   134.588.739  126.248.611  -f  8.310.128 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pendant  le  mois 
de  mars  1900  et  les  neuf  premiers  mois  de  1899-1900  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or       En  argent  En  argent 
Mai  :                                           (En  piastres) 

1899    5.960.968   12.486.318  14.827.791 

1898.   4.949.307   10.206.861  13.117.935 

Différence  en  1899.. . .  -f  1.011. 661  -4-2.279.457  +  1.709.856 

11  premiers  mois  de  : 

1899-1900    55.507.735  116.615.414  141.823.039 

1898-99   45.322.041   96.174.933  135.257.441 

Différence  en  1899-1900.  -t- 10185. 694  -f  20440. 481  +  6.565.598 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  diiïérenee  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com- 
mercial du  même  métal. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

L'Industrie  du  Coton  dans  l'Inde.  —  A  propos  de  l'in- 
dustrie cotonnière  dans  l'Inde  anglaise,  la  Review  of  the 
Trade  of  India  {Revue  du  Commerce  de  l'Inde),  publie  les 
lignes  suivantes  qui  ne  sont  pas  sans  intérêt  pour  l'industrie 
du  comté  de  Lancashire,  car  il  ne  s'agit  de  rien  moins  que 
du  développement  de  la  concurrence  effective  des  manufac- 
tures indiennes  :  «  Pendant  les  deux  dernières  années,  le 
commerce  des  cotons  fut  tnès  actif,  sous  l'influence  de  la 
prospérité  extraordinaire  du  Lancashire,  qui  n'avait  pas  ca 
d'égale  d«puis  vingt  ans.  Les  importations  augmentèrent  en 
1897-1898,  et  en  1898-1899.  Mais  les  fluctuations  de  ce  genre 
de  commerce  sont  larges,  et  l'on  peut  considérer  comme  cer- 
tain qu'une  pareille  activité  doit  être  normalement  suivie 
d'une  période  plus  calme  où  l'on  s'occupera  d'écouler  les 
stocks.  Cela  dit,  la  compétition  des  manufactures  de  l'Inde  a 
visiblement  commencé  à  avoir  un  effet  appréciable  sur  le 


marché,  car,  alors  que,  depuis  l'origine  de  l'industrie  coton- 
nière, la  population  de  l'Inde  a  augmenté  de  :35  millions 
d'àmes,  on  commence  à  constater  moins  de  demande  pour 
les  produits  anglais,  en  dehors  de  toute  considération  de 
crise  momentanée.  Nous  savons,  d'ailleurs,  qu'en  présence 
des  événements  de  Chine,  quelques  industriels  perspicaces 
de  l'Inde  ont  compris  qu'ils  ne  devaient  plus  trop  compter 
sur  les  débouchés,  autrefois  réguliers,  de  Hong-Kong  et  de 
Shanghaï,  pour  les  filés  de  coton  indigènes,  et  qu'il  y  avait 
dans  l'Inde  même  les  moyens  et  l'occasion  de  manufacturer, 
avec  ces  filés  inutilisés,  des  étoffes  similaires  à  celles  impor- 
tées jusqu'ici  d'Angleterre.  Dans  cet  ordre  d'idées,  ils  se  sont 
mis  à  importer  dans  l'Inde  certaines  sortes  de  coton  brut  qui 
ne  s'y  trouvent  pas  et  C(ui  leur  sont  nécessaires  maintenant, 
et  il  s'est  immédiatement  produit  un  chiffre  d'importation  de 
coton  non  asiatique  de  18  millions  de  livres  anglaises,  quan- 
tité dépassant  de  14  millions  de  livres  celle  des  importations 
de  l'année  précédente,  et  cinq  ou  six  fois  plus  forte  que  la 
moyenne  annuelle.  » 

Ainsi,  fait  observer  le  Consul  de  France  à  Manchester, 
tandis  ([ue  la  <  Uiine  absorbe,  en  temps  normal,  les  filés  de 
l'Inde,  le  Japon  absorbe  le  coton  brut  de  ce  même  pays.  Mal- 
heureusement, s'il  faut  en  croire  le  correspondant  du  Man- 
chester Guardian,  la  situation  du  marché  japonais  serait 
peut-être  pire  encore,  en  ce  moment,  que  celle  du  marché 
chinois  et  la  crise  actuelle  devrait  y  laisser  des  traces  longues 
à  s'efTacer.  Il  y  aurait,  actuellement,  à  Osaka,  un  stock  dis- 
ponible de  150. OUO  balles  de  tissus,  augmenté  d  une  quantité 
énorme  de  coton  brut,  qui  ne  trouve  preneur  à  aucun  prix  et 
menace  do  ruiner  l'industrie  indigène;  les  faillites  commen- 
çaient déjà,  au  mois  de  juillet,  comme  aux  plus  mauvais  mo- 
ments de  la  guerre  sino-japonaise.  Le  coton  d'Amérique,  qui 
valait  33  yen  le  picul  en  mars,  se  vendrait  actuellement  18 
yen  et  le  coton  de  Chine  serait  tombé  de  28  à  15y<;n. 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Commerce  extérieur  du 
Japon  pour  le  1"  semestre  de  1900  montre  une  certaine  pro- 
gression par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1899. 
Voici  ces  résultats  : 

l'-^  sem.  1900  l«'^sem.l899 


l'.xportations  . . . 
Importations. . . 


(En  yens 

04.987.854  88.942.637 
153.203.807  92.702.276 


Total   258.196.661  181.644.913 

Excédent  d'importat  .     58.220.953  3.759.639 


Export,  de  métaux  préc. 
1  m  port.  — 
Excédent  d'exportat. . 
—  d'importat.. 


33.380.512  1.463.000 

7.361.633  16.248.141 

26.018.882  » 

»  14.785.141 


L'excédent  d'importation  ne  pouvait  être  évité  par  suite  de 
la  hausse  progressive  des  prix  pendant  les  dernières  années. 

Il  n'y  a  plus  actuellement  de  solde  d'indemnité  de  guerre 
pour  remplir  les  caisses  du  Trésor  :  l'oxode  du  métol  est 
donc  devenue  inévitable  et  l'on  a  atteint  le  chiflfre  de  20  mil- 
lions d'excédent  d'exportation. 

Comme  excéd  nt  de  marchandises  importées  on  relève  les 
résultats  suivants  :  ' 

Exportât.       Importât.  Excéd.  d'imp. 
(En  yen) 

.Janvier             15.116.976  22.289.789  7.172.812 

Février              11.544.001  22.017.330  10.473.828 

Mars                 16.996.032  31.945.866  14.949.833 

Avril                 13.519.449  32.814.075  19.294.626 

Mai                  20.012.936  30.125.153  10.112.213 

Juin                  15.097.954  21.316.092  6.218.138 

Il  y  a  eu  diminution  depuis  mai  ;  la  baisse  du  prix  y  a  été 
pour  quelque  chose  mais  la  principale  cause  se  trouve  dans 
l'arrêt  des  importations  de  coton  brut  effe«tuées  en  mars  et 
avril  dans  un  but  purement  spéculatif.  Les  causes  d'aug- 
mentation d'importation  ayant  maintenant  complètement  dis- 
paru et  le  s-  cond  semestre  étant  caractérisé  par  les  exporta- 
tions de  S'iie  et  autres  produits,  on  peut  croire  que  le  com- 
merce extérieur  donnera  des  résultats  contraires  à  ceux 
observés  pendant  la  première  moitié  de  l'année. 
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COMMERCE  EXTERIEUR  (Suite) 
Lo  tableau  snivani:  des  |iriucii)ale.s  cat(''>>ories  (Fox- 
portatioiis,  (<n  ISi)/  el,  ISilS,  prouve  l'exaetitude  de  ce 
(|uc  iiouti  disous  i)lus  liaul,  au  su  jol  de  la  variété  de  ce 
coiiinierciî  : 

1897  1898 
(Vax  francs) 

Produils  uti-ricolos  cL  lu.rlirolcs   21. 024. 000  22.258.790 

Animaux  (>t  pniduils  (i  aniiiumx  . . .    24.587.807     20.744. 147 

.Minicnts  cl  ))i)issous  ; . .     8 . 712 . 81:!       1 . 82'i . 508 

IVaux  ol  cuirs   :ï. 250. 499      S. 278. 970 

tbrdorio   1.110.917  959.231 

Voici,  d'ailleurs,  la  décomposition  du  commerce 
serbe  eu  1890,  1895  et  1898  : 

IMPOKT.VTIONS 


Produits  alimentaires  et  boissons. 

DcnnV'S  coloniales  

Produits  horticoles  et  agricoles  . . . 

Papier  

Laines  cl  poils  

Bois  

Animaiix  el  produits  

Poterie,  verres  

Métaux  bruts  el  ouvri's  

Peaux,  caoutchouc  

Médicaments,  produits  ciiiniiques. 

Matières  grasses  

Machines,  instr.,  objets  d'art  

Coton,  chanvre,  lin  

Soie.  

Bijoutca'ie  

Confections,  broderies  

DiviM's  


1S90 

iMilli. 

715 
4.119 
1.910 

800 
2.715 
1 . 155 

697 
1.982 
3.448 
2.751 
1.140 
2.689 
1.405 
7.648 

484 
1.259 
2.649 

413 


1895 
rs  de  fr 

858 
3.424 
1.498 

745 
2.219 
1.140 

275 
2.186 
2.309 
1.603 
1.265 
2.461 

842 
4.365 

383 

653 
1.954 


1898 
ancs) 
1.357 
3.368 
4.116 

984 
3.263 
2.407 

451 
2.523 
4.352 
2.798 
1.320 
1.483 
1.320 
6.884 

600 
1.111 
2.705 


Total   38.045     28.240  41.102 

EXPORTATIONS 

Produits  alimentaires  et  boissons.  2.250 

Produits  agricoles  et  horticoles...  18.400 

Bois   1.951 

Animaux  el  produits   18.000 

PieiTCs  et  terres,  verre   240 

Cuirs  et  peaux   2.396 

Coton,  chanvre,  lin   1.132 

Métaux  bruts  et  onvn's   633 

Matières  grasses,  Imilcs   498 

Divers   281  

Total   45.841     43.390  56.991 

C'est  l'Aul riche-Hongrie  qui  est  le  principal  pays 
de  destination  on  d'origine  des  marchandises  expoi- 
tées  de  Serbie  ou  importées  sur  son  territoire. 

On  s'en  rendra  compte  en  consultant  le  tableau  sui- 
vant du  commerce  extérieur  par  pays  de  provenance  et 
de  destination. 

Commerce  extérieur  par  pays  : 
(En  milliers  de  francs) 


2. 'il  4 
10.046 
5.56 
18.983 
150 
3.718 
843 
220 
193 
268 


1.824 
22.259 
495 
26.744 
319 
3.279 
95!) 
.596 
1.57 
359 


Importations 

Exportations 

Pays 

1890 

1895 

1898 

1890 

1895 

1898 

Aut. -Hongrie 

22.819 

16.()24 

22.965 

39.397 

:38.7  45 

50.982 

Angleterre  . . 

4.888 

2.435 

3.8:37 

210 

» 

» 

Allemagne.. . 

2.868 

1.928 

4.282 

811 

1.617 

2.243 

Tur((uie  

1.057 

2.086 

1.805 

3.3:38 

1.421 

l!909 

Amérique . . . 

1.620 

1.163 

1.0.53 

» 

» 

Russie  

1.057 

1.341 

291 

» 

» 

» 

Roumanie. . . 

977 

1.213 

2.3.57 

277 

185 

200 

Italie  

307 

397 

733 

19 

France  

2.57 

362 

652 

353 

428 

:!78 

OOt) 

300 

507 

)) 

» 

» 

llrtgiqiU'  .... 

211 

181 

546 

» 

» 

» 

» 

» 

808 

533 

9.56 

» 

» 

» 

455 

452 

167 

Autres  pays. 

1.315 

10 

2.074 

173 

9 

293 

Totaux... 

38.045 

28.240 

41.102 

45.841 

43.390 

56.991 

n  Voir  '^Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


VOIES  DE  COMMUMCATION 

1.  —  CHEMINS  DE  FER 

Le  Congrès  de  Berlin  (juillet  1878),  imposa  à  la  Ser- 
bie l'obligation  de  construire  sur  son  territoire  le  tron- 
çon do  la  ligne  internationale  devant  relier  directe- 
ment rEuroi)e  centrale  à  Saloniquo  et  à  Constantino- 
ple.  Cette  grande  voie  est  aujourd'hui  en  exploitation, 
et  un  pont  jeté  sur  la  Save,  entre  Belgrade  et  Semlin, 
unit  les  lignes  austro-hongroises  au  ré.seau  serbe. 

Ce  réseau  comprend  d'abord  la  ligne  j)rincipale  (jui 
part  de  Belgrade,  remonte  la  vallée  de  la  grande  Mo- 
rava  jusqu'à  Nicb,  oïi  elle  se  so])are  en  deux  tronçons  : 
l'un  (lans  la  direction  de  Solia,  Constantinople,  en  sui- 
A'ant  la  vallée  de  la  Nichava  jusgu'à  la  frontière  bul- 
gare, par  Pirot  et  Tsaribrod  ;  l'autre  dans  la  direction 
de  Salonique,  en  continuant  à  remonter  la  vallée  de 
la  Morava  jusqu'à  la  frontière  ottomane,  |)ar  Vrania. 

En  dehors  de  cette  grande  artère  internationale,  qui 
a  un  développement  total  de  4GG  kil.,  il  existe  en  Ser- 
bie deux  autres  lignes  secondaires  :  la  ligne  de  Valika- 
Plana  à  Scmendria  et  la  ligne  de  Lapova  à  Kra- 
gouïcvatz,  soit  au  total  570  kil.  de  chemin  de  fer  en 
exploitation. 

La  construction  du  réseau  serbe  a  été  relativement 
coûteuse,  eu  égard  à  la  nature  du  territoire  traversé. 
En  effet,  toutes  les  lignes  à  section  courante  et  à  voie 
imique  sont  établies  —  sauf  le  tronçon  de  Nich  à  la 
frontière  bulgare  et  une  partie  de  la  ligne  de  Nich  à 
Vrania  —  en  plaine  ou  dans  de  larges  vallées,  et  on  ne 
s'explique  guère  les  dépenses  considérables  de  frais  de 
i;)remier  établissement  qui  grèvent  aujourd'hui  de  ce 
chef  la  dette  publique  serbe.  Dans  les  emprunts  qui 
ont  ét^  convertis  en  1895,  la  portion  de  la  dette  con- 
tractée par  les  chemins  de  fer  s'élevait  à  159.166.500 fr., 
soit  44  0/0  de  la  dette  totale. 

•Jusqu'au  mois  de  mai  1889,  le  réseau  de  l'Etat  de 
Serbie  a  été  exploité  par  une  Compagnie  française.  A 
cette  époque,  le  Gouvernement  a  repris  l'exploitation 
des  lignes  situées  sur  son  territoire.  Cette  mesure  a  été 
une  opération  détestable  pour  les  finances  serbes,  et 
l'on  verra  dans  le  tableau  suivant  les  conséquences  de 
ce  changement  d'administration  : 

CHEMINS  DE  FER  SERBES 

Résultats  de  l'exploitation  de  1888  à  1891  inclusivemeni 
(Longueur  kilométrique  exploitée  :  540  kilom.) 

Années 


Recettes  brutes 

Dé'penses  d'expl. 

Coeffic, 

d'ex- 
ploitat» 

totales 

]«ir  kil. 

totales 

par  kil. 

fr. 

fr. 

fr. 

fr. 

/o 

3.106.404 

5.752 

1.763.850 

3.118 

54 

4.100.112 

7.593 

1.976.254 

3.659 

48 

9.246 

2.971.4:34 

5.502 

.59 

9.990 

3.225.48'i 

5.973 

60 

9.920 

3.;3;)7.;395 

6.291 

60 

10.299 

:{..528.923 

6.6:35 

64 

5.500.000 

10.185 

4.005.940 

7.418 

72 

1888  

1889  

1890  

1891  

1892  

1893  

1894  

En  octobre  1899,  le  Gouvernement  a  concédé  à  un  Syn- 
dicat anglais,  à  la  tête  duquel  se  trouvent  les  maisons 
Colhro])  et  D.  Marcus,  la  construction  des  lignes  de 
chemins  de  fer  suivantes  :  1°  Belgrad-Obrcnovatz-Lai- 
kovatz-Valjevo-Kosjcvitz-Pozega  ;  2"  Stalatz-Kruje- 
vatz-Tistenik-Kraljevo-Pozega-Uzice  ;  3»  Uzice-Krema- 
Mokragora-frontière  Losniaquc  ;  4e  Valjevo-Oscrina- 
Zazlaka-Loznitza-frontièrc  de   Bosnie;  5e  Chabatz- 


3^0 


Lochnitzii-Lasiiitza  ;  (;«  Kra<)iijc\vatz-f4uborcvtchi- 
Kralvcjo.  Jl  s'aiiil  il'uii  ivscau  d'une  loiiyndur  totale 
(le  1.340  kilomètres  qui  doit  être  construit  dans  un  es- 
pace de  neuf  ans. 

II.  —  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

Les  bureaux  de  postes  ([ui  étaient,  ou  187."),  au 
nombre  de  s'élèvent  aujourd'hui  à  110.  Voici  les 
mouvements  de  ce  service  depuis  1875  : 


Nombre  Nonibro  Postes  et  Télégriijilii's 

(le  (le  •   ,  

Ann('?es      biu'caux  leUrcs  PicceUes  Dépenses 

Milliers  l''r:iiics 

1S7Ô                    Til  l.-.'il  '2'iO.-i:!i)         .-)0l  .■.'!)!) 

I8i)i»               itt-i  ri.7(i;;i,  l.2;!-2.c.o'.i     i .  loii.f):!'! 

18!),-)                    117  17.()7-2il)  1 .()(»'.(. l.'2(i;)./i«() 

18%                    117  10.l7/r  l.()00.(J(KI       1  .:!-2!t.()8-2 

18H7                    U-i  l.()!i:).l)iMi  \.y>'.).m) 

1898                   110  Ki. .-)!)!)  l.!l>4.7.j;!  I.;i(i0.0(>) 


Le  mouvement  des  téléj^raphes  a  été  le  suivant  aux 
mêmes  éjioques  : 

Nombre 

]>on}iiiêur'  Longueur  des  (l('])èches 


Années  di'S  lignes  des  lils  exjiédiées 
(Ivilomèlres) 

1875   l.'itil  2.1'i(i  l().').2.-)(; 

1880   2.11)0  ;L1HC)  2'i7.r)!>H 

188.')   2.777  8.!)lir)  'i20.82.') 

1801)   2.078  A.mi  (117. 071 

180,-)   ;J.17.'>  (i.O'iK  !K)ll.(i02 

1800   :i.20(;  0.714  80:i.''i8O 

1807   ''i.OOl  8.100  8:17. 870 

1808   '1.008  8.118  OOO.OO'i 


AGRICULTURE 

Sur  les  '1.830.300  bec  lares  rormant  le  territoire  serbe, 
les  terres  cultivées  entrent  pour  au  moins  L.lOO.OOO 
liectarcs,  sur  lesquelles  les  mais  et  les  céréales  occu- 
pent S'iO.OOO  bcctares,  les  ])rairi(\s  et  ])àturaoc.s,  300.000 
liectarcs  et  les  autres  cultures  300.000  bcctares  en- 
viron. 

Le  sol  est  d'une  tivs  graïule  i'ertililé:  il  se  ]irêtc 
admirablement  à  la  culture  des  fruits  el  (b^  la  vione; 
({uelques-u  s  des  vins  produits  ])av  la  Serbie,  tels  que 
ceux  de  Néootin  et  de  la  Joupa,  jouissent  d'une  répu- 
tation méritée  et  leur  exportation  pourrait  reprendre 
une  réelle  importance  si  le  ^■ignoble  serbe,  récemment 
ravagé  i)ar  le  pbylloxera,  était  reconstitué  sur  le  modèle 
du  A  Ïgnoble  frani-ais  et  si  les  [)rocédés  ])ar  trop  rudin)en- 
taires  do  l'industrie  A  inicolc  pouvaient  s'améliorer. 

Pom*  obtenir  ces  résultats,  il  suftirait  d'établir  dans 
le  royaume  un  bon  régime  foncier,  d'introduire  ([uel- 
ipies  capitaux  ayant  spécialement  l'agriculture  povu- 
objectif  et  de  modifier  les  préventions  qui  existent, 
dans  les  classes  dirigeantes,  contre  les  affaires  organi- 
sées et  dirigées  par  les  étrangers. 

On  arriverait  ainsi  à  transformer  très  ra]>idement 
u  e  situation  (■ci  nu iiiii(jue  d(\jii  satisfaisante. 

Les  divers  ( iouvernemcnts  qui  se  sont  succédé  à 
Belgrade,  depuis  l'érection  de  la  principauté  serbe  en 
royaume,  n'ont  pas  compris  le  parti  merveilleux  que 
la  Serbie  pouvait  tirer  de  son  sol,  de  ses  forêts,  de  ses 
mines,  en  facilita  t  aux  capitaux  étrangers  la  mise  eu 
valeur  de  ces  ri'diesscs  inexploitées. 

En  Serbie,  les  neuf  dixièmes  de  la  poi)ulation  vivent 
exclusivement  de  ragriculturc  ;  la  forme  sociale  qui 
domine  dans  la  population  rurale  est  celle  de  la  pro- 


JL'i!.urope  économique 

pi'iélé  agricole  possédée  et  exi)loitée  en  commun  par  la 
famille  (Zadoii</n).  Tout  le  monde  est,  peu  ou  prou, 
pro])riélaire  et  c'est  cette  organisation  vraiment  curieuse 
qui  donne  à  ce  petit  ])ays  un  aspect  social  unique  en 
Europe. 

Nul  individu  ne  peut  posséder  en  Serbie  jdus  de 
200  bcctares  de  terre  et  comme  la  fortune  mobilière  y 
est  à  peu  près  inconnue,  il  en  résulte  qu'il  n'y  a  pas 
dans  tout  le  royavune  i)lus  de  quatre  citoyens  jouis- 
sant d'une  fortune  su])érieure  à  2  millions  de  francs 
en  capital,  mais,  réciiirocjucmcnt,  il  n'y  a  pas  de 
familles  misérables. 

La  loi  serbe  protège  le  cultivateur  contre  l'usurier 
en  mettant  bors  de  saisie  pour  dette  personnelle  de 
cba([uc  citoyen  :  8  bectarcs  do  terre  labourable,  les 
instruments  aratoires  néccss^aires  à  leur  culture  et  une 
paire  de  bœufs. 

La  A  ég(''tation  forestière  a  (;lé  ravagée  par  les  bergers 
et  les  cultivateurs  trop  pressés  do  défricber.  Des  lois 
récentes  protègent  les  forêts  contre  les  dé])rédations 
des  tronjicaiix. 

Les  cultures  arbor(-scentes  se  développent  ra])ide- 
nient:  les  arbres  fruitiers  sont  aussi  l'objet  de  soins 
intelligents  et  la  cultiu'o  des  premières  est  devenue 
une  A'éritabh^  industrie. 

l/à  Serbie  est  le  pays  d'Europe  (jui  nourrit  relative- 
ment le  i)lus  de  moutons;  les  porcs,  d'excellente  race, 
sont.  ex))orl('s  en  grand  nombre. 

N'oici  la  dei'ni(''r  statisti(pie  de  l'élevage  (jui  ail  été 
])ubliée  : 

IJètes  à  cornes. . .       819.2.71       Chevaux   1C3.301 

Moulons                2.00:L!)0'j       Biifnes   8.''j94 

Porcs                        '.K)8.00;!      Anes  et  mulets. .  l.r)88 

Chèvres   r)0:).7:!8 


INDUSTRIE  ET  MINES 

.\vec  l'orgajiisat  ion  de  la  propriété  agri'-ole  que  nous 
avons  dépeinte,  l'industrie  n'a  guère  raison  d'être 
en  Serbie,  car  le  linge,  les  ustensiles,  les  outils  et,  en 
général,  tous  les  objets  nécessaires  à  la  vie  sont  con- 
fectionnés au  sein  nu"mc  dos  familles.  L'industrie 
proi)rement  dite  est  donc  inconnue  en  Serbie  et  on  n'y 
trouve  comme  produits  indigènes  que  ([uelques  bro- 
deries médio''rcs  et  des  tapis  tissés  à  la  main,  dits 
tapis  de  l'irot,  d'une  valeur  très  relative. 

\jQ  sol  .serbe  est,  cependant,  très  riche  en  minorais 
de  fer,  et  gràee  au  charbon  qu'il  recèle,  grâce  aux 
birêts  do  t  les  collines  et  les  montagnes  sont  cou- 
Acrles,  enfin,  au  bon  mar'^hé  do  la  main-d'œuvre  et 
aux  cours  d'eau  navigables  qui  entourent  ou  traver- 
sent le  territoire  :  Danube,  Save,  Morava,  l'cxploi- 
tati(i)i  de  mines  de  cuivre,  d'antimoine,  de  plomb 
argentifère,  etc.,  pourrait  y  être  des  plus  fructueuses. 

Mallieurcusement,  la  population  serbe,  si  longtemps 
courbée  sous  le  joug  de  la  domination  turque,  n'aime 
guère  l'étranger,  et  les  divers  ]>artis  qui  se  disputent 
le  pouvoir  exploitent  volontiers  cette  tendance. 

Le  ])ays  possède  actuellement  13  mines  de  charJjon 
dont  la  production  est  suffisante  pour  faire  face  à  la 
consommation  serbe,  mais  ces  mines  sont  mal  exjjloi- 
tées  et  elles  iiourraient  facilement  2)roduire  beaucoup 
plus  avec  la  même  main-d'œuvre. 


L' Adminislrateur-Gérant  :  Georges  Bourgabel. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  — 


'1   Y  C(jmpris  les  journaux. 


Paris.  —  Imprimerie    e  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

ABONNEMENTS  1  Paraissaiil  le  Vendredi  avec  un  Supplcmeiil  I  insertions 

à  partir  du     de  chaque  moi.  Rédacteur  en  chef  :  Edmond   THÉRY  .„ii"J'LT'''n" 

France  &  Algérie  :  Un  an...   25  fr.  1   |  Annonces  en  7  points   2.50 

.    —  —       Six  mois.    14  fr.  Prix  DE  CHAQUE  NuMiiuo  :  Réclames  «-n  8  points   4  » 

Straneer  (U.-P.)  :  Un  an   32  tr.  _  «        en.  T>t..  .  .  r\        an  I         Co  laril' nn  s'appliqu"  ii.n  aux  annoncoa 

*  _  ^  ^   _    Six  mois..  18  ir.  |       France  :  0  fr.  50 ;  Etranger  :  0  fr.  60       |  ei réciume, d'émission. 

Adresse  télégraphique  :   ÉconoEJéen.-I'airia  Téléphone   n»  246-61 


No  453.  -  18«  volume.  CD      BDREADX  :  H,  RD3  MONSIGNY,  PARIS      Vendredi  14  Septembre  1000 


SOMMAIRE  DU  ]Sr°  453 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE  :  Situation  de  toutes  les  Banques 
d'émission.  —  Cours  et  Revue  des  Glianges,  Numéraire  et  Métaux 
précieux.  —  Pages  3-21  à  3-,'i. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE.  —  L'Election  présidentielle  aux  Etal.s- 
Unis.  —  Les  Piastres  do  Costa-Rica.  —  Les  Métaux  précieux  au 
Mexique.  —  Les  Prix  de  Gims.  —  Pages  3-2'i  et  325. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE.  —  Pages  325  et  326. 

FRANCE.  —  La  Politique.  —  QUESTIONS  DU  JOUR.  —  La 
Question  de  Chine.  —  La  Situatioi.  linancière  des  Communes  fran- 
çaises en  1899.  —  Aciéries  de  Longwy.  —  Les  Câbles  sous-marins 
.\llemands.  —  Le  Commerce  extérieur  de  la  France  en  Août  1900. 

—  Les  E\énements  de  Chine.  —  Bibliographie.  —  Pages  326  à  333. 
INFORMATIONS  ÉCONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  —  Rente 

Extérieure  Espagnole.  —  Le  Convenio  de  la  Comiiagnie  des  Che- 
mins de  fer  du  Nord  de  l'Espagne-  —  Banque  Nationale  du  Mexique. 

—  Société  Hellénique  du  Canal  de  Corinthe.  —  Bilan  de  la  Banque 
de  France  et  Comparaisons.  —  Avis  de  la  Chambre  syndicale  des 
Agents  de  change  de  la  "Ville  de  Paris.  —  Recettes  des  Chemins  de 
fer,  etc.  —  Pages  333  à  336. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHE  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,    Farine,   Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  339  à  311. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  342  et  343.—  ANGLETERRE  :  Pages  343  et 
3'i4.  —  AUTRICHE-HONGRIE  :  Pages  344  et  34.").  —  BELGIQUE  : 
Page  345.  —  ESPAGNE  :  Pages  346  et  34'/.  —  HOLLANDE  :  Pages 
317  et  348.  —  ITALIE  :  Page  343.  —  AMERIQUE  :  Pages  349  et  350. 

—  ASIE  :  Page  Sr.O. 

L'EUROPE  ECONOMIQUE.  —  Suède  et  Norvège  :  Pages  351  et  352. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

|£ 

es 

■  d 

«  =»  Ôj 

m  —  — 

^  a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

G/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanc 
s.  valeu 

mobiliè 

Tau: 
l'esco 

FRANCK 


1899 
1900 
1900 
1900 


14  septembre 

30  août  

6  septembre 
13  seploml)re 


1.922 
2.250 
2.249 

2.243 


-  Banque  de  France 

1.1911 
1.13() 
1.135 
1.13U| 


3.119 

42-7 

fi03 

453 

3 

3.936 

558 

190 

52  i 

3 

3.959 

489 

653 

535 

3 

3.916 

469 

050 

526 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899     8  septembre 

685 

33T 

1.3.56 

653 

990 

81 

746 

307 

1.304 

665 

813 

80 

1900   31  août  

110 

330 

1.310 

611 

9'2 

92 

1900    8  septembre 

693 

341 

1.36L' 

601 

890 

81 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1899  31  août  

70 

35 

216 

73 

290 

25 

1900  15  août  

70 

34 

214 

116 

291 

22 

1900  23  août  

70 

33 

201 

110 

288 

23 

61 

33 

213 

115 

292 

27 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


ts'rt 

si 


PRINCIP.  CHAPITRES 


s-  -O  3 

rr-^  ce 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


4 

2 

3 

65 

25 

18 

8 

4 

6 

li 

62 

23 

06 

8 

4 

0 

14 

63 

23 

18 

8 

4 

6 

li 

63 

23 

18 

8 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

1899  31  juillet... 

1900  14  juillet  .. 
1900  22  juillet... 
1900  31  juillet... 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 

1899  31  aoùL.  . 
190  0  30  juin  . . . 

1900  31  juillet . 
1900  31  août... 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


9  septembre 

25  août  

31  août  

8  septembre 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1899 

15  seplembre 

890 

» 

699 

9W 

693 

» 

1899 

10  aoùl  

33 

2 

01 

31 

39 

4 

S 

1900 

30  aoflt  

884 

» 

115 

l.UOO 

0't9 

4 

1900 

20  juillet  

35 

2 

65 

35 

47 

4 

5 

1900 

6  septembre 

902 

» 

7 .32 

9W2 

034 

4 

1900 

31  juillet.... 

35 

2 

03 

30 

40 

4 

5 

1900 

13  seplembre 

910 

139 

972 

025 

» 

4 

1900 

10  août  

35 

2 

6a 

30 

45 

4 

5 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899 

8  juillet  ... 

1  142 

21 

200 

» 

» 

1900 

M  avril,  ,  ,  , 

.  143 

13 

199 

» 

» 

» 

1900 

.  158 

15 

199 

» 

» 

1900 

.  i:o 

14 

201 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

8  juillet .... 

60 

11 

130 

1  " 

» 

» 

» 

1899 

23  août  . .  ,  , 

21 

54 

380 

14 

76 

1900 

12  mai  

13 

10 

114 

» 

» 

» 

» 

1900 

27 

49 

383 

10 

88 

1900 

9  juin   

12 

10 

174 

» 

» 

1900 

27 

49 

384 

10 

88 

1900 

1  juillet .... 

71 

1  10 

162 

1  » 

» 

1900 

27 

54 

384 

12 

91 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


189  9  20  août... 

1900  31  juillet . 

1900  10  août.. . 

1900  20  aoùl. . . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1899 
1900 
1900 
1900 


10  août  

20  juillet... 
31  juillet . . . 
10  août  


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 

8 

seplembre 

770 

206 

1.439 

35 

43S 

49 

1900 

2i 

août  

952 

250 

1.410 

44 

378 

5S 

1900 

31 

août  

951 

248 

1.462 

38 

4'7 

60 

1900 

8 

sei)lembre 

935 

246 

1.407 

52 

430 

03 

1899     7  seplembre 

90 

22 

519 

,.0 

408 

47 

1900   23  août  

90 

15 

556 

50 

449 

60 

1900   31  août 

90 

13 

578 

50 

m 

60 

1900     6  seidemlire 

92 

16 

55i 

50 

461 

00 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juillet . 
31  mai  

30  juin  ... 

31  juillet 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


23 
20 
20 
20 


T3  Cl 


4'/, 


93 

134 

8 

34 

16 

102 

» 

139 

7 

34 

18 

91 

129 

8 

39 

16 

8S 

1) 

12Ô 

6 

3S 

17 

327 

340 

l.,508 

812 

1.023 

101 

342 

423 

1.539 

75. 

1.073 

209 

342 

422 

1.5M 

746 

1.072 

211 

342 

420 

1.581 

734 

1.012 

235  , 

189  9   30  juin  

4 

111 

46 

21 

5 

190  0   28  février.... 

2 

» 

136 

73 

31 

8 

1900  31  mars  

2 

» 

136 

74 

32 

10 

1900   3U  juin  .  ... 

2 

» 

137 

38 

28 

0 

1899     9  septembre 

69 

130 

433 

1  S 

138 

114 

1900  23  août  

1  3 

149 

439 

126 

loti 

1900  31  août  

123 

ItO 

441 

1  1^ 

lv9 

101 

1900     8  seplembre 

123 

142 

448 

129 

108 

296 

66 

862 

228 

293 

33 

296 

50 

874 

198 

316 

38 

290 

49 

812 

2t0 

316 

35 

290 

49 

851 

202 

310 

32 

iVt 

6 
6 
6 


6!4 
6K, 


4S 
3  y, 

3'/, 
3^<. 


64 

11 

230 

65 

54 

21 

5 

66 

13 

233 

62 

16 

29 

5 

66 

13 

250 

63 

15 

30 

5 

66 

13 

241 

62 

12 

30 

S 

43 

» 

1   100  1 

25 

71 

8 

35 

» 

.■  85 

16 

65 

8 

36 

90 

10 

73 

8 

30 

1     92  1 

15 

68 

8  1 

6 


lit 


322 
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Statistique  générale 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899  21  août.. 

1900  3  adût. . 
1900  12  anûl. 
1900  19  iiuùt. . 


48 

4 

136 

17 

38 

26 

5 

3"! 

2 

127 

4 

32 

22 

8 

31 

129 

2 

32  ' 

21 

8 

39 

2 

129 

3 

51 

21 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

16  • 

■■•'il..  .. 

:.449 

139 

1 

49  i 

48G 

462 

234 

1900 

1"  : 

nlM  

2.1190 

20* 

1 

39  i 

493 

376 

1900 

8  i 

(iùl..  .. 

2.0^^3 

202 

1 

513 

3s9 

3u5 

3S4 

ISOO 

16  ; 

i>Ù\  

2.UL1 

199 

1 

497 

379 

303 

404 

5/, 
5'/, 
5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899  15  .Kiût  

28 

2 

75 

17 

37 

13 

» 

1900  14  juin  

21 

2 

72 

13 

40 

22 

» 

1900  H  juillet  

21 

2 

72 

12 

40 

22 

23 

2 

71 

12 

38 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899  31  juillet  .... 

6 

9 

33 

3 

8 

9 

1900   31  mai  

5 

9 

32 

2 

8 

7 

1900  :0  juiu   

6 

9 

34 

2 

8 

8 

18O0  31  julllel  .... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juillet  ... 
31  mai  

30  juin   

31  juillet .. . 


43 

6 

90  1 

31 

86 

18 

6 

45 

7 

S7 

39 

122 

23 

6 

45 

94 

i8 

124 

2i 

6 

45 

7 

83  1 

51 

111 

21 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


13 

12 

101 

660 

985 

132 

1 

13 

12 

106 

741 

308 

m 

n 

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

1  » 

31  juillet  . 
31  mai.... 

30  juin  .  , 

31  juillet . 


SUISSE  —  Banques  d'Emission 

9  septembre 
25  août.. 

l'T  septembre 
8  septembre 


97 

9 

216 

981 

182 

46 

99 

10 

212 

1032 

175 

50 

99 

!) 

215 

1032 

173 

30 

99 

9 

215 

1032 

173 

50 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


li  septembre 

30  aoiit   

6  sei)tembre 
13  seiitembre 


8.2801 

2.fi89i 

14 

295  1 

5 

692 

6 

316 

1.4S2i 

» 

8  5';6 

2.763: 

14 

643  1 

6 

923 

m 

1.8331 

» 

.  8.526 

2.743 

14 

803 

5 

773 

6 

452 

1.8791 
l.S'Jil 

)) 

8.4341 

2.7941 

14 

(.90  1 

5 

099 

6. 

343 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.633 

15.896 

8.736 

3.328 

3.699 

» 

1896  31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.385 

8.8.38 

6.IW2 

3.6,31 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.254 

8.548 

6.661 

3 . 433 

» 

1898  31  déceuibre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

1899  31  décembre  . 

7  853 

2  583 

14.992 

9  321 

8.332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  . Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Bai'celone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lis'b.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgique  

Italie  

Suisse  

New- York. . . 


Plus 


4  % 

4  % 
i  % 

i  % 
i% 


i  % 

\^ 
■1  /o 

5  % 

4% 


au  pair 
3437  « 
218  89 


Matières  d'or  cl  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.   de  kil.). . . 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i  titre  :  916")  ... 

—  —  nouv.  litre  :  900") 
Couronnes  de  Suéde  


16  aciùl 

23  -.«M 

30  .Hiùt 

6  .«'pt. 

13  sept. 

205  30 
121  56 
102  50 

205  50 
121  69 
102  62 

205  ."iO 
121  62 
102  62 

205  75 
121  6,! 
102  75 

205  37 
121  56 
102  "S 

388  .. 
395  .. 
261  50 

389  .. 
393  . . 
262 

388  . 
395  .. 
262 

387  .. 
395  .. 
262 

385  50 
394  .. 
262 

25  145 
25  17 

0  25p. 

6  73p. 

0  69ii. 

514  50 

25  155 
25  175 
0  25p 
6  37p. 
0  62p 
514  50 

25  13 
25  17 

0  2op. 

6  37p. 

0  36p. 

315  . . 

25  14 
25  16 

0  15p. 

6  23 

0  43 

315  . . 

25  135 
25  Ifo 

0  19p. 

6  37p. 

0  56p. 

515  . . 

3437  .. 
10  J  33 
80  .30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
102  33 
80  30 
23  80 
20  oO 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
102  33 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  . 
104  f.2 
80  .30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
105  n 
80  50 
'25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

Valeurs  des  monnaies 
étranf;ères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Kurope 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or).. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreispap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . .  . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.  or).. . 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(Sbaiijtiaij(taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

16  août 

23  a. lût 

30  : 

mît 

6  sept. 

13  sept. 

1  234 

1  227 

1  229 

1 

228 

1  228 

1  227 

25  22 

23  143 

25  145 

25 

143 

25  125 

25  112 

1  05 

1  03 

1  03 

1 

03 

1  03 

.  1  03 

1  » 

0  99 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

1  » 

0  77 

0  77 

0 

77 

0  77 

0  77 

1  » 

0  60 

0  60 

0 

60 

0  60 

0  60 

2  083 

2  07 

2  07 

2 

07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0 

93 

0  93 

0  93 

5  60 

3  98 

3  98 

3 

98 

3  98 

3  97 

1  .. 

0  99 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  63 

2  64 

2 

64 

2  64 

2  64 

1 

0  99 

0  99 

0 

99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  14 

5  14 

5 

14 

5  14 

5  15 

5  43 

2  52 

2  52 

2 

52 

2  53 

2  53 

5  .. 

2  11 

2  11 

2 

12 

2  1-2 

2  12 

1  89 

1  81 

1  83 

1 

81 

1  82 

1  82 

2  84 

1  09 

1  09 

1 

08 

1  03 

1  07 

1  67 

1  67 

1  67 

1 

67 

1  67 

1  67 

2  58 

2  67 

2  66 

2 

66 

2  66 

2  66 

7  47 

3  61 

3  61 

3 

61 

3  66 

3  66 

8  août 

15  août 

22  a. 

.ùt 

29  août 

5  sept. 

12s( 

pl. 

48 

12 

48 

12 

4» 

lO 

48 

10 

48 

08 

48 

10 

100 

2i 

100 

20 

100 

21 

100 

18 

100 

17 

100 

17 

169 

165 

165 

165 

165 

162 

28 

10 

28 

80 

28 

80 

20 

50 

29 

20 

30 

25 

81 

40 

81 

35 

81 

30 

81 

30 

81 

30 

81 

35 

100 

18 

100 

16 

100 

20 

100 

15 

100 

12 

lUO 

13 

100 

57 

100 

55 

100 

55 

100 

62 

100 

62 

100 

62 

Co»stantinople  

22 

96 

22 

93 

22 

97 

23 

24 

04 

23 

04 

81 

40 

81 

33 

81 

28 

81 

32 

81 

32 

81 

33 

106 

90 

106 

85 

106 

31 

106 

62 

106 

57 

106 

67 

100 

60 

100 

53 

100 

50 

100 

41 

100 

40 

100 

38 

750 

753 

753 

736 

755 

50 

751 

50 

25 

37 

25 

37 

25 

36 

23 

37 

23 

35 

25 

35 

28 

28 

77 

28 

62 

29 

35 

29 

03 

29 

82 

106 

92 

106 

82 

106 

37 

106 

60 

106 

82 

106 

75 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

42 

37 

37 

37 

3a 

37 

35 

37 

35 

37 

37 

96 

70 

96 

50 

96 

35 

96 

30 

96 

30 

96 

35 

—    (à  3  n; ois  ... 

96 

60 

96 

45 

96 

25 

96 

20 

96 

20 

96 

30 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  53 

En  Ami/elen-e   100  25 

En  Aiùriche-Eongrie . . .  101  25 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   129  70 

En  Grèce   162  .. 

En  Hollande   100  42 

En  Italie   106  81 

En  P0rlugal   141  . . 

En  Roumanie   100  62 

En  Russie   100  66 

En  Suisse   100  36 

Aux  Etats-Unis   100  56 

Au  Mexinue   212  43 

En  Répuhl.  Argentine  . .  233  10 

Au  Chili   103  67 

Au  Rrésil   265  42 

Aux  Indes   100  - . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   204  09 


du  jeudi  13  septemJjre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étranger* 
valent  en  France  : 

B'iWtli  Allemands   99  45 

—  Anglais   99  75 

—  Austro-Hongrois .  98  73 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   7"  10 

—  Grecs   60  49 

—  Hollandais   99  58 

—  Italiens   93  67 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  38 

—  Russes   99  24 

—  Suisses   S9  44 

Pièces  des  Etats-Unis   S9  44 

—  du  Mexique   46  94 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  52 

—  du  Chili   96  33 

—  du  Brésil   37  67 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  . . 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  13  septembre  1900. 

L'Amsterdam  est  plus  faible  à  205  37  ;  la  devise  autrifhieane 
conserve  son  amélioration  à  102  75  ;  la  devise  alh  mande  revient 
à  121  56. 

Le  change  sur  Madrid  a  encore  baissé  :  nous  le  retrouvons 
à  385  50.  Cette  aggravation  s'explique  par  les  achats  que  le 
Gouvernement  a  dû  elîectuer  pour  préparer  le  paiementldu 
coupon  de  l'Extérieure.  Le  coupon  d'octobre  du  Nord  de  l'Es. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


pagne  et  autres  valeurs  nécessite  aussi  do  nombreuses 
demandes;  il  faut  enlin  tenir  compte  des  sorties  d'or  elfecluécs 
par  les  Kspajjinols  que  l'Exposition  attire  à  Paris. 

Le  papier  portugais  recule  àîM.  lAUat  du  change  brésilien 
n'est  pas  étranger  à  cotte  dernière  baisse. 

Le  rouble  conserve  toujours  sa  dernière  amélioration  à 
*2G2;  le  versement  revient  à  205  3/4. 

liO  chèque  sur  Londres  a  encore  faibli  à  25  15.  La  hausse 
des  mines  d'or  a  cependant  permis  au  marché  ant,dais  de  nous 
repasser  un  certain  nombre  de  titres. 

La  devise  suisse  est  plus  faible:  la  perte  est  revenue  à 
0.5G  ;  la  devise  belge  est  dans  le  même  cas  :  la  porte  remonte 
à  0.19.  Le  papier  italien  est  à  6.37  de  perte  :  les  paiements 
exceptionnels  du  fait  des  achats  de  blé,  à  cause  de  l'insuffi- 
sance de  la  récolte  sont  de  nature  à  accentuer  encore  cette 
perte. 

La  New-York  se  maintient  à  515. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 

'  12  sept. 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghai  

Yokonania  

Singr  pouri-  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


15  août 


2/0  3/8 
2/9  3/8 
2/0  11/16 
2/0  5/8 


22  août 


2/0  7/16 
2/9  3/8 
2/0  5/8 
2/0  11/16 


29  août 


2/0  5/8 

2/9  Î/S 

2'0  5/8 

2/0  3/4 


5  se|)t. 


2/0  3/4 
2/10  ./. 

2/0  5/8 
2/0  7/8 


2/0  15/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/i  1/8 


1/3  29/32  1/3  29/32  1/3  15/16  1/3  13/16  1/3  29/32 

1/3  29/32  1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  31/32  1/3  i:i/16 

10  7/16    10   3/8     10   1/4       9  13/16  10  3/16 

17  9/32  17  9/32    17  9/32    17   3/8  17  3/8 

136  . .       134  20       135  60       135  . .       135  10 
77/9    1/4  77/9  1/2  77/10  ./.  77/10  ./.  77/10  /. 
28  1/16    28  1/4     28  5/16    28  11/16    28  13/16 

L'argent  en  barres  enregistre,  cette  semaine,  une  nouvelle 
avance  de  1/8  et  les  devises  de  l'Extrême-Orient  conservent 
leur  progression  :  la  Hong-Kong  gagne  3/16  ;  la  Shanghaï, 
la  Singapour  et  la  Yokohama  sont  sans  changement. 

La  remise  sur  Calcutta  et  sur  Bombay  varient  peu. 

Les  souscriptions  ont  été  reçues,  mercredi,  à  la  Bamiue 
d'Angleterre,  pour  l'émission  de  20.00.000  Rs.  en  traites  et 
transferts  télégraphique.s  du  Gouvernement  des  Indes.  Les 
souscriptions  pour  les  ti'aites  se  sont  élevées  à  252.55.000  Rs.; 
aucune  demande  n'a  été  faite  pour  les  tranferls.  Les  sous- 
criptions suivantes  ont  été  acceptées:  en  traites,  16.17.000  Rs. 
sur  Calcutta;  l.f»?  OOIJ  Rs.  sur  Bombay  et  1.86.000  Rs.  sur 
Madras.  Les  demandes  pour  les  traites  au  taux  de  1  s'nil- 
ling  3  15/16  d.,  recevront  environ  7  0/0.  Le  montant  ofi'ert  la 
semaine  prochaine  sera  de  20.00.000  Rs. 

Le  Rio-de-Janeiro  se  relève  à  10  3/16.  La  latte  d'influence 
à  laquelle  se  sont  livrées  deux  grandes  banques,  l'une  alle- 
mande et  l'autre  anglaise,  à  Rio,  n'a  pas  été  étrangère  aux 
vives  fluctuations  que  le  change  brésilien  a  dernièroment 
subies.  Il  est  à  souhaiter,  dans  l'intérêt  des  finances  du  pays, 
que  cette  lutte  cesse. 

Le  Valparaiso  reste  à  17  3/8.  A  Bueiios-Ayres,  la  prime  de 
l'or  oscille  toujours  dans  les  mêmes  cours  ;  nous  la  trouvons 
à  135  fr.  10. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londres,  il  est  à  77/10.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  restent  à  76/5  l'once  et  le  yen  à 
76/4  1/2. 

Le  mouvement  hors  banque,  du  30  août  au  6  septembre,  a 
été  le  suivant  : 


Entrées 

Australie  *  123.000 

Bombay   9tf.000 


Sorties 
Néant 


216.000 

L'argent  en  barres  avance  à  28  13/16.  On  cote  le  dollar 
mexicain  28  1/4  den.  nominal. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  du  .30  août  au  6  sep- 
tembre, il  a  été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  94.500 
liv.  st.  d'argent,  soit  5.811.239  liv.  st.  depuis  le  commence- 
ment de  l'année,  contre  4.491.430  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
Places         16  août    23  août   30  août    G  sept.    13  sept. 


Paris  

Londres. . . 

Berhn  

New  -  York  / 
(timemoney)  \ 


2  1/2 
4  ./. 
4  1/8 

2  3/4 


3  ./. 

3  1/2 

4  .y. 

2  3/4 


2  3/4 

3  7/8 
3  7/8 

2  3/4 


L'escompte  hors  banque  a  haussé  à 
A  Londres  il  reste  sans  changement. 
Il  est  passé,  celte  semaine,  par  le 


2  3/8 

3  5/8 

4  ./. 

2  3/4 
Paris  et 


2  7/lG 

3  5/8 

4  1/2 

2  3/4 


à  Berlin . 
«  Bankers  Clearing 


llouse  »,  138  millions  sterling  do  lettres  di-  cli:mgo  et  mandats. 
Pendant  la  somaino  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
(■'tait  passé  132  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  augmentation 
de  6  millions  sterling. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

On  constate  cetto  semaine  une  diminution  d.my  rencaisse 
de  la  Banque  de  France.  Le  métal  jaune  a  l)aissé  de  4  mil- 
lions 393.000  fr.  La  circulation  a  prélevé  291.000  fr.  à  Paris 
et  3.117.00'J  fr.  dans  les  succursales;  on  a  ex])iMlié  200.000  fr. 
en  Autriche,  801.000  fr.  à  Smyrne,  400.000  fr.  à  Alcxamlrie 
et  218.000  fr.  au  Maroc  ;  par  contre,  il  cstvenu  114.000  fr.  de 
Suisse  et  il  a  été  acheté  pour  .520.000  fr.  de  matières. 

L'argent  a  diminué  de  5.606.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
1.463.000  fr.  à  Paris  et  repris  3.802.000  fr.  dans  les  succur- 
sales. Il  est  sorti  1.260.000  fr.  pour  la  Belgique,  1.070.000 
francs  pour  la  Suisse,  500.000  pour  Philippevillo  et  500.000 
fi'ancs  pour  Madagascar  ;  la  Suisse  nous  a  envoyé  63.000 
francs. 

La  circulation  fiduciaire  a  baissé  de  13  millions,  les 
comptes  courants  particuliers  de  20  millons,  le  portefeuille 
de  D  millions  et  les  avances  de  9  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allthiagne  a  faibli  de  18  mil- 
lions et  la  circulation  des  billets  de  12  millions.  De  mémo, 
tous  les  autres  postes  sont  en  diminution  :  les  comptes  cou- 
rants de  10  millions,  le  portefeuille  escompte  de  16  millions 
et  les  avances  de  5  millions. 

Les  entrées  d'or  à  la  Banque  d' Angleterre  se  sont  élevées, 
cette  semaine,  à  265.000  livres;  en  voici  le  détail  : 

Hambourg  it  35.000 

Australie   200  OUO 

Chine   2U.000 

Indes   10.000 

Total  t  265.000 

Il  ne  s'est  produit  aucune  sortie. 

La  circulation  ayant  rendu  1  million  et  demi,  1  augmenta- 
tion de  l'encaisse  du  métal  jaune  s'élève  à  8  raillions. 

La  circulation  des  billi'ts  a  fléchi  de  13  millions,  et  les 
comptes  courants  de  20  millions. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  on  constate  une  aug- 
mentation de  4  millions  dans  l'encaisse  or  et  une  diminution 
de  2  millions  dans  l'encaisse  argent.  La  circulation  fiduciaire 
a  augmenté  de  4  millions  et  les  comptes  courants  de  14  mil- 
lions. 

La  Banque  d'Espagne  ne  présente  que  peu  de  variations 
dans  ses  bilans. 

L'encaisse  or  delà  Banque  de  Russie  a  diminué  de  22  mil- 
lions et  l'argent  de  3  millions.  La  circulation  des  billets  a 
fléchi  de  16  millions  et  les  comptes  courants  particuliers  de 
10  millions.  Les  avances  sont  en  augmentation  do  20  millioj.is. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  oliservation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

F'rance  

Allemagne  

.\utre3  pays. . . . 

Total  1900.. 

—  1899.. 

—  1898.. 


EXPORTATIONS 

du  18  Depuis 
au  Oi)  août  le  1"  janv. 

»  19.029.720 
17.664.481 
»  4.500.709 
.30.627  5.938.604 

30.627  47. 133.. 514 
»  25.800.737 
544.453  5.301.170 

1.154.700  32.G09.470 
590.800 
»  4.450 
15.895  368.775 


IMPORTATIONS 

(lu  18  Depuis 
au  -.T)  aoùl,  le  l»''  janv. 

93.996 
»  254.760 
»  325.884 
11.531  913.686 


11.531  1.588.326 
11.4.52  8.784.7.58 
389.97'.  72.350.172 

59.514 
965 
2.628 

54.281   2. 752.. 514 


1.170.59.-)  33.273.495 
947.667  30.908.629 
1.158.871  29.483.628 


5'4,:281  8.815.621 
31.712  2.470.801 
64.224  1.580.071 


.  Les  Banques  associées  de  New- York  ont  augmenté  leur 
encaisse  de  2. 400.000  dollars.  De  même,  les  dépôts  ont  pro- 
gressé de  2.800.000  dollars  et  le  portefeuille  de  1.900.000 
dollars. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


Banques  associées  de  NevD-YorJt 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


1899  9  sept. . 

1900  25  août.. 
1900  \"  sept.. 
1900   8  sept. . 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

161,1 

14.7 

834.4 

747.6 

17:3.5 

28.6 

901.4 

817  4 

176.9 

28.9 

903.5 

816.9 

179.3 

29.1 

906.3 

818.8 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

107.4 

205.3 

3.9 

47.6 

61.4 

77.4 

205.2 

5.9 

94.4 

66.5 

76.9 

205.9 

7.9 

93.5 

66.4 

76.6 

208.5 

5.9 

94.5 

65.7 

29juil99 

19(10 
14  juin. 
,>L  iuitl 
28  juin. 

La  Banque  du  Japon  nous  présente  un  bilan  variant  fort 
peu.  D'ici  quelques  semaine.s,  les  mouvements  occasionnés 
par  les  événements  de  Chine  apparaîtront. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'élection  présidentielle  aux  États-Unis 

1_Ine  fraction  du  parti  républicain  qui  s'est  séparée  de 
M.  Mac  Kinley  sur  la  question  de  1  impériali.«me  et  un 
groupe  du  parti  démocrate  qui  ne  transige  pas  avec  M.  Bryan 
sur  la  question  de  l'argent  se  sont  constitués  en  un  tiers- 
parti,  dit  national. 

Ce  parti  a  tenu  samedi  dernier  sa  convention  au  Carnegie 
kall.  Soixante-huit  délégués  étaient  présents. 

Lià  convention  a  adopté  contre  MM.  Mac  Kinley  et  Bryan 
une  tierce  candidature^préi-idcntielle,  celle  du  sénateur  démo- 
crate Donelson  Calfery,  de  la  Louisiane,  avec  M.  Archibald 
Murray  Howe,  du  Massachusetts,  comme  candidat  à  la  vice- 
présidence. 

Le  sénateur  Caffery  avait  fait  partie,  en  1896,  du  groupe  des 
démocrates  partisans  de  l'or  qui  soutinrent  la  tit-roe  candi- 
<1alure  présidentielle  du  sénateur  Palmer  contre  MM.  Mac 
Kinley  et  Bryan. 

Le  programme  adopté  par  la  convention  du  parti  national 
comporte  :  l'étalon  d'or  unique,  l'élévation  de  Porlo-Rico  au 
r.-i"g  de  territoire  fédéral,  la  liberté  absolue  pour  Cuba  en  ce 
qui  louche  ses  relations  extérieures,  enfin  l'indépendance  des 
l'hilippines  sous  la  garantie  des  Etats  Unis. 

La  candidature  de  ce  tiers  parti  n'a  pas  plus  d'importance 
que  n'en  eut  en  18!)i;  celle  du  sénateur  Palmer,  qui  réunit 
133.148  voles  .sur  13.923.378  suffrages  exprimés.  Elle  n'a  pas 
plus  de  chances  de  peser  dans  l'élection  que  celle  des  «  po- 
pxilistes  du  milieu  du  chemin  »,  qui  ont  pour  candidat 
M.  Barker. 

La  lutte  reste  bien  circonscrite  entre  M.  Mac  Kinley  et 
M.  Bryan,  qui  incarnent  suftisamment  les  principes  et  les 
courants  opposés.  La  grande  masse  antiimpérialiste  des  di- 
vers partis  s'est  déjà  tournée  vers  le  dernier,  qui  ^a  décidé- 
ment recevoir  l'appoint  des  clevelandistes,  ce  qui  reeonsiitue- 
rait  l'unité  du  parti  démocrate  historique.  En  etTet,  après 
l'ex-secrétaire  d'Etat  Olney,  voilà  M.  Wilson,  l'ancien  posl- 
masfer  gênerai  de  la  présidence  Gleveland,  qui  se  déclare 
bryanisie,  et  l'on  assure  que  M.  Gleveland  lui-même,  qui 
jusqu'à  présent  s'est  abstenu  de  prendre  position,  est  prêt  à 
suivre  ses  anciens  collaborateurs  dans  leur  évolution  vers 
M.  Bryan. 

La  lettre  par  laquelle  le  président  Mac  Kinley  déclare 
accepter  la  candidature  présidentielle  du  parti  républicain 
vient  d'être  publiée. 

Dans  ce  document,  qui  est  en  même  temps  une  réponse  au 
grand  discours  d'acceptation  du  candidat  démocrate  pro- 
noncé à  Indianopolis,  le  Président  adhère  sans  réserve  au 
programme  de  la  convention  de  Philadelphie. 

Il  donne  la  première  et  la  plus  large  place  à  la  question 
monétaire,  montrant  qu'il  préfère  maintenir  la  campagne  pré- 
sidentielle sur  le  même  terrain  qu'en  1896  et  il  n'aborde  la 
question  de  l'impérialisme,  mise  en  avant  par  son  a  dversaire, 
((ue  dans  les  derniers  paragraphes  de  sa  lettre,  comme  si  ce 
l)oint  de  vue  n'était  que  secondaire,  malgré  les  affaires  de 
Cuba  et  des  Philippines. 

Le  Président  expose  et  justifie  la  ligne  de  conduite  suivie 
par  le.s  Etats-Unis  dans  la  guerre  anglo-boer. 


Il  passe  en  revue  les  événements  qui  ont  amenéla  situation 
actuelle  aux  Philippines  et  conclut  en  di.sant  que  les  pouvoirs 
de  son  Gouvernement  ont  été  employés  pour  la  liberté,  la 
paix  et  la  prospérité  des  Philippins,  et  que  les  forces  des 
Etats-Unis  n'ont  combattu  que  la  résistance  opposée  à  la 
réalisation  de  ces  fins.  ' 

Faisant  allusion  à  la  question  chinoise,  M.  Mac  Kinley  a 
dit  que  le  but  poursuivi  par  les  Etats-Unis  a  été  nettement 
défini  et  que  le  Gouvernement  ne  s'en  départira  pas. 


Les  Piastres  de  Costa-Rica 

On  annonce  que  le  Gouvernement  de  Costa-Rica  vient  de 
porter  de  750  millièmes  à  900  millièmes  le  titre  de  la  piastre- 
argent. 

Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  iudex-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  août  1900. 

La  moyenne  des  onze  années,  di  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


18^9. 
1893. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


79 

1889  Décembre 

73.7 

66- 

1895  Février 

.  60.0 

72 

1896  Juillet  

68 

1899  Aoûi  

68.3 

61 

1899  Décembre 

.  72.3 

62 

190O  lévrier 

75.1 

64 

1900  Juin  

..  75.7 

68 

1900  Juillet  

76.2 

1900  Août  

L'index-number  d'août  ne  montre  qu'une  légère  diminu- 
tion (quoique  la  tendance  générait  des  prix  —  fer  et  charbon 
exceptés  —  ait  été  lourde. 

Les  différen'ps  cntégories  de  grains  restent  presque  sans 
changement  dans  leur  ensemble,  tandis  que  les  prix  de  la 
viande  ne  se  sont  pas  maintenus. 

Le  coton,  la  soin,  le  jute  et  le  chanvre  sont  plus  bas:  la 
laine  a  subi  une  forte  dépression  et  les  matériaux  divers  se 
sont  simplement  maintenus. 

En  ce  qui  conccri^o  les  minéraux,  le  cuivre  est  sans  chan- 
gement ;  rétain  et  le  plomb  ont  baissé.  Le  fer  et  les  char- 
bons ontfncore  haussé:  la  fonte  écossaise  valait  75/..  à  la 
fin  d'août,  au  lieu  de  65/9  d.  à  la  fin  de  1899;  46/..  en 
moyenne  en  1898  1899  et  69/. .  en  moyenne  en  1867-1877.  Les 
meilleurs  charbons  pour  usages  domestiques,  à  J^ondres,  à 
25/..,  prix  de  gros,  n'ont  jamais  atteint  ee  chiffre  à  pareille 
époque  de  l'année,  depuis  1874,  où  ils  ont  valu  également 
25/. .  en  août,  contre ;i2/..  en  août  1873.  année  de  record. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 


Produits 
alimentai  - 
res  

Matières 
premières 


Mov"  Moy  Fév. 
1878-81»  189()-99  1895 


Juil. 
1896 


Déc.  Fév.  Juin.  Août 
1899   1900   1900  1900 


84 


68      63.8   60.0   65.1   65.8  71.2 


76      64      57.0   58.6  77.5   81.9  79. 


70.5 
80.0 


Le  commerce,  en  général,  continue  à  être  affecté  par  le  haut 
prix  du  chai'bon,  les  haut.s  salaires  et  les  affaires  politiques. 
Que  l'index-number  soit  maintenu  ou  qu'il  progresse  dans  un 
avenir  immédiat,  cela  dépendra  principalement  des  varia- 
tions de  prix  des  grains  et  de  la  continuation  de  la  crise  sur 
le  marché  du  charbon  et  du  fer.  Les  cours  à  terme  du  coton, 
du  sucre  et  de  plusieurs  autres  articles  sont  plus  bas  et  le 
marché,  pour  beauc  oup  d'autres  marchandises,  est  faible. 

Les  prix  et  index-nurabers  de  Yargent  on\  été  comme  suit: 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d  or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Prix  Index-number 
d.  — 


Moyenne  1890-99  . . 
Fin  Août  18:^7  

—  Décembre  1899. 

—  Juillet  W(JO.... 

—  Août  1900  


34 
23 
27 
28 
28 


•/■ 

7/8 

3/16 

3/16 

2/16 


55.8 
39.2 
44.7 
46.3 
46.7 


Les  Métaux  précieux  au  Mexique 

Notre  confrère  le  Mexique  s'occupe  du  mouvement  des 
métaux  précieux  dans  la  République  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  l'exercice  1899-1900. 

Au  cours  de  cette  période,  les  exportations  d'or  se  sont 
élevées  à  5.231.393  piastres. 

Pendant  la  même  période  de  l'année  fiscale  antérieure,  elles 
avaient  atteint  6.613.400  piastres,  soit  une  différence  en  moins 


i; ii:coNOi\iiSTE  eu ropkkn. 


—  Situation  ânancière  générale 


de  i.38'i.007  piastres,  ceciiii,  au  clningc  actuel,  fait,  approxi- 
mativombnt,  ^.700.000  iiiastres-argent. 

t^c  l'hilïre  correspoiul  non  sculenn-nt  ;\  la  diminution  des 
exportations  d'or,  mais  aussi  h  celle  de  la  production  do  ce 
métal,  puisque  tout  l'or  extrait  des  mines  mexicaines  est 
exporté  à  l'étranger. 

Quant  à  l'oxportation  de  l'argent,  il  convient  de  la  diviser 
en  deux  parts  :  celle  de  l'argent  monnayé  qui,  lorsqu'elle 
diminue,  prouve  que  le  pays  a  pu  faire  des  économies  et 
consacrer  de  nouveaux  capitaux  au  développement  ou  à  la 
création  d'entreprises  et  celle  de  l'argent  en  lingots  qui, 
lorsqu'elle  diminue,  indique  une  haïsse  de  production. 

Pour  les  neuf  mois  dont  nous  nous  occupons,  le  mouvement 
général  a  été  comme  suit  : 

E.rportation  d'argent  monnayé 

*  Piastres 

De  juillet  1899  à  mars  1900    7.467.812 

De  juillet  1898  à  mars  1899    13.747.83Ô 

Diminution  '     B.  280.013 

GhifiFre  qui  a  une  haute  importance  puisque,  comme  nous 
venons  de  le  dire,  ce  résultat  est  plutôt  favorable  aux  inté- 
rêts nationaux,  et  cela  d'autant  plus  que  la  frappe  a  égale- 
ment diminué,  comraé  l'indiquent  les  chififres  ci-aessous  : 

Frappe 

Piastres 

Neuf  premier.?  mois  de  l'année  fiscale  1898-99...  13.997.764 
—  —  1899-1900.  13.485.176 

Diminution   513.588 

Cette  différence,  bien  que  faible  si  on  la  compare  avec  la 
valeur  totale  de  la  production  annuelle  d'argent,  indique  une 
tendance,  de  la  part  des  mineurs  mexicains,  à  réduire  l'extrac- 
tion du  métal  blanc. 

D'autre  part,  la  différence  entre  la  quantité  d'argent  mon- 
nayé exportée  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année 
fiscale  1898-99  et  la  même  période  de  l'exercice  économique  de 
1899-1900  prouve  qu'au  cours  de  cette  dernière  période  le 
Mexique  a  pu  économiser  cette  somme,  laquelle  se  retrouve, 
en  eft'et,  presque  intégralement,  dans  les  bilans  des  Banques. 

Quant  à  l'argent  non  monnayé,  il  en  a  été  exporté  : 

Piastres 

De  juillet  l'898  à  mars  1899   38.334.473 

De  juillet  1899  à  mars  1900   38.211.853 

Diminution  '  lïi2.619 

Il  résulte  des  divers  résultats  que  nous  venons  de  signaler, 
que  la  production  totale  des  métaux  piécieux  a  diminué,  au 
cours  de  la  période  dont  il  s'agit,  de  1.500.000  piastres  environ. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Frauiçais  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f . 25 fr. 20). 
Autricheoi-4  %  (ch. f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


101  10 

99  70 
100  2S 

95  8.T 

73  bO 
187  . 

89  40 

98  30 
93  00 
81  .. 
23  85 
75  .. 

84  80 
62  50 

99  .. 
95  25 
23  50 

491  .. 

85  90 


33  70 
36  25 
25  06 
31  75 
18  40 


29  80 
24  57 
23  40 

27  .. 
23  85 
i8  75 

28  26 
15  62 
28  28 
31  75 

23  50 

24  69 

t'A  as 


2  96 

2  75 

3  98 
3  li 


3  35 

4  07 
4  27 

3  70 

4  19 

5  33 
3  53 

6  40 
3  53 

3  14 

4  26 
4  03 
3  49 


101  .. 
li  O  .. 
100  .. 

96  50 

73  . 
192  . 

90  37 
98  30 
93  50 
81  50 
23  .^0 

74  95 

85  .. 
61  2o 
98  50 
96  50 
23  27 

494  75 

86  10 


itiialion  Fi 


Europe.  —  France.  La  semaine  finit  plus  lourde- 
ment, par  suite  de  réalisations,  compréhensibles,  du 


reste,  aprù.s  le  mouvement  de  hausse  de  ces  dcrniora 
temps.  De  plus,  la  liquidation  du  15  septembre  com- 
mence aujourd'hui,  et  un  cnrtain  nombre  d'acheteurs 
ont  cru  devoir  assurer  une  partie  do  leurs  bénéfices 
avant  cette  échéance. 

Au  fond,  les  dispositions  générales  restent  très  eati>- 
faisantes,  mais  les  affaires  sont  de  nouveau  calmes.  Le 
monde  de  la  Biurse  continue  pourtant  à  revenir  do 
vacances,  et  les  affaires  de  Chine  ne  causent  plus  de 
préoccupations. 

Allemagne.  —  La  tension  sur  le  marché  monétaire 
commence  à  se  faire  sentir.  Cependant  tous  les  stocks 
métalliques  des  banques  sont  assez  considérables  pour 
qu'on  puisse  envisager  l'avenir  sans  crainte. 

La  crise  des  charbonnages  préoccupe  toujours. 
Cependant  la  disette  du  charbon  a  été  fort  exagérée  et 
rien  ne  fait  prévoir  une  pénurie  pour  l'hiver. 

Notre  correspondant  nous  a  envoyé  le  tableau  com- 
paratif des  grèves  dans  les  cinq  dernières  années.  Le 
mouvement  prend  chaque  année  une  plus  grande 
extension. 

Angleterre.  —  Les  bonnes  dispositions  du  marché 
monétaire  persistent  et  la  tendance  générale  du  Stock- 
Exchange  est  ferme. 

Pendant  le  mois  d'août  les  importations  se  sont 
élevées  à  42.097.059  liv.  st.,  en  augmentation  de  1  mil- 
lion 403.691  livres  sur  août  1899  ;  les  exportations  se 
sont  élevées  à  24.989.623  livres,  en  augmentation  de 
2.726.085  livres.  Ces  résultats  sont  satisfaisants  pour 
l'Angleterre  ;  cependant  il  ne  faudrait  pas  en  conclure 
qu'ils  montrent  la  continuité  de  l'activité  industrielle 
dont  a  bénéficié  le  pays  depuis  plusieurs  années  : 
l'augmentation  est  toute  due  à  la  hausse  des  prix  de 
certains  articles. 

Autriche.  —  Le  Parlement  est  dissous  et  tous  les 
partis  en  sont  satisfaits.  Les  élections  auront  lieu  vers 
la  fin  du  mois  de  novembre. 

A  la  Bourse  de  Vienne,  les  bonnes  dispositions  con- 
tinuent. La  situation  du  marché  monétaire  est  toujours 
facile  et  Ton  ne  constate  encore  aucune  tension. 

Dans  le  premier  semestre  de  l'année  courante,  les 
recettes  du  Trésor  hongrois  ont  été  de  460  millions  de 
couronnes  (12  millions  de  plus  qu'en  1809)  et  les 
dépenses  de  580  millions  (23  millions  de  plus). 

Espagne.  —  On  affirme  que  le  Parlement  sera  con- 
voqué pour  le  mois  de  décembre. 

La  tendance  à  la  hausse  se  maintient  à  la  Bourse 
de  Madrid.  La  situation  du  marché  monétaire  est 
bonne  et  les  capitaux  sont  abondants. 

Hollande.  —  Nous  publions,  page  347,  une  étude 
sur  la  navigation  hollandaise. 

Italie.  —  La  chasse  aux  anarchistes  continue  avec 
une  grande  rigueur  :  plus  de  3.0C0  personnes  sont 
sous  les  verrous.  On  ignore  toujours  quels  sont  les 
projets  ou  les  plans  politiques  du  Roi. 

Sur  le  marché  financier,  les  affaires  sont  toujours 
rares  et  les  cours  peu  soutenus. 

Dans  les  deux  premiers  mois  de  l'exer^jice  courant, 
les  recettes  du  Trésor  se  sont  élevées  à  222.785.137 
Ure,  contre  217.200.471  en  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  La  culture  du  cacao  a  pris 
un  développement  considérable  dans  l'Etat  de  Bahia. 
Après  avoir  donné  80.116  sacs  en  1893,  il  a  produit 
150.600  sacs  en  1899.  En  café,  l'exportation  de  Bahia 
s'est  élevée,  en  1899,  à  248.930  sacs,  représentant 
7.561.200.000  reis. 

Etats-Unis.  —  En  juillet,  les  receltes  publiques  se 
sont  élevées  à  50.000.000  de  dollars;  les  dépenses  ont 
été  de  54.000.000  de  dollars. 

Le  marché  financier  reste  calme.  La  grève  des  ou- 
vriers des  charbonnages  parait  enrayée. 

Honduras.  —  En  1898-99,  les  importations  et  expor- 
tations réunies  se  sont  élevées  à  5.896.873  piastres, 
en  augmentation  constante  sur  les  années  précé- 
dentes. 
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Mexique.  —  Nous  publions,  page  350,  un  tableau  de 
la  situation  des  banques  du  Mexique. 

République  Argentine.  —  La  population  de  Buenos- 
Ayres  a  augmenté,  en  1899,  de  29.579  individus;  elle 
est  maintenant  de  795.328  âmes. 

Cette  ville  vient  au  dixième  rang  des  grandes  agglo- 
mérations indo-européennes. 

Asie.  —  En  1899-90,  le  commerce  extérieur  de  l'Inde 
et  de  la  Birmanie  a  été,  pour  les  importations, 
21.97.31.010  rs,  et  pour  les  exportations,  25. 78.30. 98i, 
métaux  précieux  compris. 

Japon.  —  Nous  donnons,  page  350,  le  compte  rendu 
de  l'assemblée  annuelle  de  la  Compagnie  de  Navigation 
Nippon-Yusen-Kaisba. 


FRANGE 


La  Politique.  —  La  Crise  de  l'Imluslric  viiiicole  —  Le  Baïuiuel 
lies  Maires.  —  Cdiivocalion  des  Gmiseils  d'.Vrniniiissemeiits.  —  Les 
(irèvcs.  Un  Livre'  jaune  sur  lec  Affaires  de  Chine.  —  Les  Vins 
Irunvais  en  Russiis  —  Mission  italienne  en  l-'rance. 

La  crise  que  subit  en  ce  moment  l'industrie  vinicole 
a  lait  apparaître  divers  projets  dont  les  députés  de  la 
région  du  Midi  ont  pris  l'initiative. 

(  )n  croit  dans  certains  milieux  que  le  moyen  efficace 
pour  atténuer  les  soull'rances  des  viticulteurs  serait  la 
mise  à  l'ordre  du  jour  delà  Chambre  delà  suppression 
des  octrois,  décidée  par  la  loi  pour  le  31  décembre  pro- 
chaiû. 

M.  Silis,  rapporteur  de  la  loi  des  boissons,  est  de  cet 
avis  et  s'engage,  d'accord  avec  ses  collègues  du  Midi,  à 
réclamer,  d'urgence,  le  jour  même  de  l'ouverture  de  la 
Chambre,  la  discussion  de  ce  projet  "de  loi  avant  l'ou- 
verture des  débats  sur  le  budget. 

MM.  (.authier  et  Milliès-Lacroix  sont  disposés  à 
présenter  au  Sénat  le  projet  de  M.  Salis. 


-»/«^  Le  Gouvernement  a  convié  les  maires  des  communes 
de  France  à  un  banquet  or-^anisé  en  leur  honneur,  qui 
aura  lieu  le  22  septembre  dans  le  jardin  des  Tuileries. 

Toutes  les  municipalités  de  France,  sauf  celles  de  deux 
départements,  ont  répondii  ;i  l'invitation  transmise  pour  le 
banquet  des  Tuileries.  Le  nombre  des  acceptations  parvient 
au  cliiffre  fantastique  d3  19.644,  au  moins  dix  mille  de  plus 
qu'en  1889. 

Ainsi,  plus  de  la  moitié  des  communes  de  France  sera  re- 
présentée à  cette  fête. 

'wv  Le  Journal  Officiel  a  publié,  le  9  courant,  un  décret 
aux  termes  duquel  les  Conseils  d'arrondissements  sont  con- 
V0([ués  pour  le  lundi  1"  octobre. 

Le  mouvement  gréviste  continue",  les  deux  grèves  les 
plus  importantes  sont  celles  des  mariniers  de  la  Basse-Seine 
et  celle  des  huiliers  de  Marseille. 

M.  Thierry,  député  des  Bouches-du-Rhône.  a  prévenu 
M.  Waldeck-Rousseau  qu'il  lui  posera,  dos  la  rentrée  des 
Chambres,  une  question  sur  les  faits  qui  ont  marqué  la 
récente  grève  des  camionneurs  de  Marseille. 

-wv  M.  Delcassé  fait  préparer  dès  maintenant  un  Livre 
Jaune  sur  les  affaires  de  Chine.  On  recueille  et  on  classe, 
pour  les  envoyer  à  l'impression,  toutes  les  pièces  relatives  au 
conilit  actuel  depuis  son  origine,  et  ce  travail  se  continuera 
au  jour  le  jour  jusqu'à  la  conclusion  de  l'affaire. 

Le  Livre  .Taune,  ainsi  formé,  sera  distribué  aux  membres 
du  Parlement,  au  cours  de  la  session  prochaine,  dès  que 
l  état  des  négociations  diplomatiques  le  permettra. 

-v-w  M.  Witte  vient  d'aviser  M.  Delcassé  que  désormais 
les  vins  français,  jusqu'à  13",  sont,  pour  pénétrer  en  Russie, 
affranchis  dè  la  surtaxe. 

•wv  Ifn  Conseil  des  Ministres  aura  lieu  lundi  procliain 
17  courant,  à  Rambouillet,  sous  la  présidence  du  Président  de 
la  République. 

■vw  La  mission  extraordinaire  chargée  par  le  roi  d'Italie 
Victor-Emmanuel  III  de  notifier  au  Président  de  la  Répu- 
blique sou  avènement  au  trône-;  et  dont  le  chef  est  le  général 
Baldisseru,  est  arrivée  hier,  18  courant,  à  Paris. 

Elle  a  été  reçue  par  M.  Grozier,  directeur  du  protocole,  et 


par  le  général  Laurent,  qui  a  été  désigné  pour  être  attaché  à 
la  personne  du  général  Baldissei-a,  pendant  son  séjour  en 
France. 

La  mission  a  été  installée  à  l'hôtel  de  l'avenue  du  Bois  de 
Boulogne.  Demain  samedi  elle  sera  reçue,  à  Rambouillet, 
par  le  Président  de  la  République. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


*  Vi 

Les  Finances  Chinoises 

Nous  aliordons  ici  l'un  des  chapitres  les  plus 
importants  de  notre  étude,  et  nous  nous  proposons 
de  le  traiter  avec  une  certaine  ampleur,  car  c'est 
la  connaissance  exacte  du  régime  fiscal  d'un  pays 
et  de  son  fonctionnement  qui  permet  d'apprécier  le 
mieux  les  points  forts  et  les  points  faibles  de  son 
organisme  politique  et  social. 

Pour  écrire  ce  chapitre,  nous  allons  utiliser  les 
judicieuses  observations  de  M.  de  Brandi,  ancien 
ministre  d'Allemagne  en  Chine;  les  articles  si 
intéressants  et  si  i)récis  de  notre  ancien  coUabo- 
l  ateur  C.  K.  Weiirung,  aujourd'hui  directeur  de  la 
Banque  Russo-Chinoise,  à  Shanghaï;  les  rapports 
de  M.  Allen,  consul  général  liritannique  à  Fou- 
tchéou  et  de  M.  E].  H.  J^arker,  rédacteur  au  Times; 
les  rapports  des  consuls  français  en  résidence  dans 
les  poils  ouverts  parmi  lesquels  nous  citerons 
notamment  ceux  de  M.  du  Chaylard,  notre  consul 
général  à  Tien-tsin  ;  enfin  le  très  remarquable 
rapport  de  M.  Jamicson,  consul  général  d'Angle- 
terre à  Shanghaï. 

Ce  dernier  rapport,  qui  porte  la  date  du  20  octobre 
18!)t),  a  été  rédigé  par  un  homme  de  la  plus  haute 
compétence  financière,  d'après  des  renseignements 
officiels  dont  l'exactitude  a  été  contrôlée  par  son 
auteur  avec  une  patience  de  bénédictin.  C'est  cer 
taincment  le  document  le  plus  considérable  et  le 
plus  complet  existant  sur  la  matière.  Ecrit  au 
lendemain  du  traité  de  Simonosaki,  il  nous  pré- 
sente le  fonctionnement  de  la  fiscalité  chinoise 
pendant  les  trois  années  qui  ont  immédiatement 
précédé  la  guerre  sino-japonaise,  et  c'est  préci- 
sément ce  (fu'il  nous  importe  le  plus  de  connaître, 
car,  depuis  1895,  la  Chine  se  trouve  dans  une 
période  de  transition  dont  nul  ne  peut  encore 
savoir  le  terme,  ni  les  conséquences  au  point  de 
vue  financier. 

La  première  source  d'informations  utilisée  par 
M.  .Limicson  est  la  Gazette  de  Pékin,  organe  officiel 
de  l'empire,  dont  la  création  paraît  remonter  au 
dixième  siècle  de  notre  ère.  Le  Gouvernement 
central  ne  publie  pas  de  statistiques  d'ensemble 
(sauf  celles  des  douanes  maritimes"),  mais  il  exige 
des  hautes  autorités  provinciales  des  rapports  pério- 
diques sur  leurs  opérations  de  trésorerie  et  ce  sont 
ces  rajiports,  ou  des  extraits  choisis,  qui  paraissent 
régulièrement  dans  la  Gazette  de  Pékin. 

Les  auteurs  des  rapports  sont,  en  tous  les  cas, 
des  gouverneurs  ou  vice-rois  de  province  qui  trans- 
mettent à  l'Empereur  les  mémoires  de  leurs  subor- 
donnés. On  peut  considérer  qu'ils  donnent  très 
fidèlement  le  montant  des  sommes  remises  par  les 
Gouvernements  provinciaux  au  Gouvernement 

(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n«'  448  à  452. 
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c(Mitral  dans  locouraul  de  l'aïuirt^,  car  œ  soiil  (hîs 
cliilVivs  fournis  par  des  fouclioiiiiaires  n's])OU- 
sablos,  et,  bien  ([u'ils  ne  représentent  certainement 
([u'nno  paitie  des  impôts  payés  par  les  conlri- 
linahles  chinois,  ce  n'est  qu'à  l'aide  de  ces  docu- 
ments (jne  le  Comité  des  revenus  de  Pékin  (([ui 
remplit  le  rôle  de  notre  Ministère  des  finances) 
peut  établir  son  budget  annuel. 

An  i)oint  de  vue  liscal,  comme  au  point  du  vue 
politique,  la  CJiine  peut  èlre  considérée  comme  une 
vaste  fédération  groupant,  sous l'autcuité  nominale 
de  l'Empereur,  des  Gouvernements  provinciaux 
indépendaids. 

Sauf  pour  les  recettes  des  Douanes  maritimes  et 
de  (pielques  anciennes  douanes  intérieures,  aucune 
fraction  des  revenus  publics  n'est  perçue  directe- 
tenient  par  les  agents  du  Gouvernement  central. 
Tons  les  percepteurs  sont  des  agents  des  Gouver- 
nements provinciaux  et  responsables  vis-à-vis 
d'eux. 

D'après  M.  .lamieson,  dont  nous  allons  suivre 
strictement  le  travail,  tout  l'argent  prélevé  sur  les 
contribuables  est  d'abord  versé  au  Trésor  provin- 
cial on  à  l'une  des  trésoreries  locales,  car  il  y  en  a 
plusieurs  dans  chaque  province;  il  est  ensuite 
remis,  d'après  les  règlements  de  l'année  :  partie  à 
Pékin,  partie  pour  les  besoins  du  Gouvernement 
local  et  partie  —  s'il  en  reste  —  pour  aider  les  au- 
tres provinces  moins  fortunées. 

L'organe  directeur  est,  en  théorie,  le  Conseil  des 
Revenus  h  Pékin,  mais  occasionnellement  le  Grand 
Conseil  et  le  Tsang-li-Yamea  peuvent  donner  des 
ordres  de  paiements. 

Le  Conseil  de:  Eeoenus,  qui  est  chargé  de  réglei' 
les  questions  tinancières  dans  tout  l'Empire,  établit, 
avant  la  fin  de  l'année,  une  évaluation  générale  des 
fonds  nécessaires  aux  besoins  impériaux  pendant 
l'année  suivante  et  répartit  ce  montant  parmi  les 
diverses  trésoreries  de  l'Empire.  L'évaluation  est 
soumise  à  rEmi)ereur  et  (juand  elle  a  été  approuvée 
elle  est  env(tyée  aux  vice-rois  et  gouverneurs,  qui 
la  transmettent  aux  fonctionnaires  qu'elle  concerne. 

En  temps  ordinaire,  ces  demandes  ne  varient  pas 
sensiblement  d'année  en  année,  et  une  longue  pra- 
tique a  créé  une  sorte  d'é([uilibre  entre  les  deman- 
des de  la  ])rovince  et  celle  du  Gouvernement  im- 
périal. 

Les  remises  à  la  capitale  sont  généralement 
envoyées  avec  ponctualité  et,  bien  que  l'on  se 
plaigne  beaucoup  que  telle  ou  telle  source  de  reve- 
nus ne  soit  ])lus  adéqtcale  aux  demandes,  une 
entente  existe  pour  utiliser  telle  autre  source  qui 
donne  un  excédent  et,  en  détlnitive,  la  somme 
demandée  est  versée  au  Conseil  des  Revenus. 

Toutefois,  si  ce  système  fonctionne  bien  en 
temps  d'abondance  et  de  paix,  il  est  évident  qu'il 
devient  défectueux  en  temps  de  disette  ou  de  guerre. 
Or,  aucune  tentative  n'a  jamais  été  faite  pour  ré- 
gler par  un  budget  annuel  les  recettes  et  les  dé- 
])enses. 

Après  (jue  les  demandes  de  Pékin  ont  été  satis- 
faites, il  seud)le  que  les  autorités  provinciales  peu- 
vent disposer  de  tout  l'excédent  suivant  leur  bon 
plaisir.  En  théorie,  il  n'y  a  aucun  doute  que  ces 
autorités  sont  obligées  de  soumettre  toutes  leurs 
dépenses  au  Conseil  des  Revenus  ou  à  tout  autre 
Ministère  ayant  barre  sur  elles,  mais  il  est  toujours 
facile  aux  autorités  provinciales  de  déclarer  que 
certaines  dépenses  locales  sont  nécessaires  et  ur- 
gentes et  le  Gouvernement  central  de  Pékin  est 


Irop  éloigné  et  tj-op  ignorant  de  la  question  pour 
refuser  d'à pju'ou  ver  ces  soi'tes  de  déj)enses  qui  n  'ont 
souvent  ({u'un  caractère  nominal. 

La  Gazette  de  Pékin  n'ayant  jamais  publié  de 
rapport  donnant  les  dépenses  complètes  des  pro- 
vinces, M.  .lamieson  n'a  pu  établir  comment  se  sol- 
daient leui's  budgets  paiiiculiers,  mais  il  a  constate 
qu'en  règle  généra](>  il  n'y  a  pas  d'excédeid  :  on  en 
a  la  preuve  dans  la  résistance  oj)posée  par  les  pro- 
vinces à  faii'e  face  aux  dé})enses  exti'aord inaires 
ou  supplémentaires  du  Gouvernement  central. 

En  résumé,  les  autorités  de  Pékin  s'ingiinient  à 
tirer  le  plus  possible  des  autorités  provinciales  et 
celles-ci,  au  contraire,  cherchent  toujours  à  verser 
le  moins  possible  au  (Gouvernement  central. 

*** 

D'après  M.  Jamieson,  le  bilan  moyen  annuel  des 
recettes  et  des  dépenses  du  (xonvernement  central 
chinois  et  de  tous  les  (iiouvernements  provinciaux 
réunis  se  présentait  ainsi  avant  la  guerre  sino- 
japonaise  : 

Budget  annuel  de  l'Empire  chinois  :  i'\  alu.itioiis  moyennes 


iiuur  l'aimée  18!J;J-lS',)'i  : 

ïaêls 

A.  —  Recettes  — 

Impol  foncier,  jiavablo  eu  arncul   2.'). 088. 000 

—  —       eu  i-iz^   ()..W.*.000 

Revenu  du  sol   l:}.fir>!».000 

Likin  (Douanes  inténeures)   ]'2.i).")'2.!)0O 

Douanes  maritimes   '2l.!(8!).000 

Octrois  ou  Douanes  iiiili>^énes   I.OW.OîX) 

Drois  sui'  l'opium  indigène    2.22;>.000 

Droits  divers   .j..')iX).000 


Total   8S.97i).000 

B.  —  Dépenses 
Adminislralion  nii''tropoli(aine  (gai'nison  ^Jand- 

clioue  et  Maison  iuiii.'Tiale)   19.478.000 

Amirauté  (escadre  du  l'eivang)   5.000.(KX) 

Escadre  du  Nord  ".   5.000.000 

Défcus(!  dos  côtes  et  solde  des  tronpes  éti'angères.  8.000.000 

Défense  de  la  Mandcliourie   1.848.000 

—       de  l'Asie  centrale   4.800.000 

Subside  au  Yunnan   1.6r)5.000 

Service  des  emprunts  e.xti''rienrs   2.500.000 

Construction  des  chemins  de  fer   500.000 

Travaux  publics   1.500.000 

Adiuinistration  des  douanes   2.478.000 

Administration  des  18  jirovinces  elenlretiini  des 

troupes  provinciales   3G. 220. 000 

Total   88.979.000 


Bien  entendu,  il  ne  s'agit  ici  que  des  recettes  et 
des  dépenses  dont  on  peut  suivre  la  trace,  grâce 
aux  documents  officiels  publiés  ;  mais  il  est  certain 
—  nous  allons  le  voir  —  que  les  contribuables  in- 
digènes versent  des  sommes  supérieures  à  celles 
dont  les  percepteurs  et  trésoriers  provinciaux  chi- 
nois font  mention  dans  leurs  rapports.  Par  contre, 
il  n'est  pas  démontré  ([ue  toutes  les  dépenses  loca- 
les, accusées  par  les  vice-rois  et  les  gouverneurs 
des  provinces  soient  des  dépenses  réellement  effec- 
tuées :  Il  ne  faut  donc  considérer  le  budget  ci-des- 
sus ({ue  comme  une  simple  évaluation  approxima- 
tive, serrant  cependant  la  vérité  d'aussi  près  que 
possible. 

A.  —  Recettes 

Impôt  foncier.  —  Sur  les  25.088.000  taéls  que 
l'impôt  foncier,  en  argent,  produit  officiellement, 
cin(i  provinces  :  Chihli,  Shantung,  Shansi,  Honau 
et  Szechuen  versent  plus  de  V2  millions,  soit,  en 
moyenne,  ,'2.i00.000  taéls  chacune;  les  cinq  pro- 
vinces qui  produisent  le  moins  sont  :  Kweicho'w, 
125.000  taëls;  Kansuh,  305.000  taëls;  Yunnan, 
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300.000  taels  ;  Kwangsi,  500.000  taëls  ;  Mandchou- 
rie,  560.000  taëls. 

Oïl  doit  coini)roridre,  dit  M.  .laniicson,  que  la  somme 
(jiic  j"in(lit|ue  pour  l'imiiAt  foncier  en  argent  ne  repré- 
sente pas  celle  que  payent  réellement  les  propriétaires. 
Le  coût  de  la  i)erception  n'est  jamais  connu,  mais  il 
peut  être  évalué  à  lUOO/O  dn  montant  de  la  taxe  et  le 
grand  vice  de  cette  perception,  c'est  <\uc  tout  percep- 
teur est  en  quelque  sorte  un  fermier  de  taxe  <[ui  doit 
fourniTune  somme  déterminée  et  agir  comme  il  l'cn- 
lendra. 

A  un  autre  jioint  de  vue,  une  personne  ayant  cherché  à 
savoir  quel  était  le  montant  de  l'impôt  foncier  à  payer 
par  les  culti^■ateurs  individuellement,  m'a  indique  la 
somme  d'euA-iron  200  cash  par  mois  comme  représen- 
tant le  droit  moyen  jien  u  sur  une  bonne  terre  à  riz. 
Ola  donne  H,  'i  de  tael  pur  acre.  Nous  pouvons  dès  lors 
calculer  ce  (jue  peut  être  l'imix'it  foncier  pour  toute  la 
Chine.  I^a  surface  des  dix-huit  provinces  est  de 
L800.000  milles  carrés  et  celle  des  neuf  provinces  orien- 
tales comprend  .500.000  milles  carrés,  dont  la  plus 
grande  i)artie  est  très  fertile.  Laissant  de  côté  les  par- 
ties pauvres,  nous  pouvons  prendre  la  moitié  de  la 
surface  comme  cultivée,  soit  0.50.000  milles  carrés  ou 
'lOO  millions  d'acres.  Si  chaque  acre  pave  0.75  taèd 
{2  sh.  0  d.),  nous  avons  un  total  de  .'{OO.OOO'.OUO  de  taëls. 
Soyons  libéral:  admettons  qu'un  tiers  n'a  pas  été  cul- 
tivé et  que  cha([ue  acre  ])aye  seulement  1/2  taèd,  nous 
aurons  un  i-evenu  de  188.000.000  de  taëls.  Soyons 
encore  plus  libéral,  ce  ([ui  est  permis  avec  des  chiffres 
aussi  considérables  :  admettons  que  le  paysan  ne  i)aye 
que  0.25  taë'l  par  acre,  ce  qui  est  certainement  au- 
dessous  de  ]■■[  vérité,  nous  avons  encoiT  un  revenu  de 
70.000.000  do  taëls.  Le  revenu  versé  au  Trésor  im)>('- 
rial  n'étant  ([ue  de  25.000.000  de  taëls,  le  cortt  de  per- 
ception dépasse  de  deux  ou  trois  fois  cette  somme. 

Impôt  foncier  payable  en  riz.  —  Les  provinces 
qui  envoient  un  tribut  de  riz  à  Pékin  sont  au 
nombre  de  deux  :  Kiangsu  et  Gliekiang.  La  ([uan- 
tité  remise  varie,  selon  M.  Jamieson,  de  L'200.000 
à  L400.000  piculs,  soit  en  moyenne  10'i.500  lonnes. 
Sur  ce  total,  '200.000  piculs  sont  envoyés  par  l'an- 
cienne route  du  grand  canal,  le  reste  par  mer,  soit 
au  moyen  de  jonciues,  soit  au  moyen  des  vapeurs 
de  la  China  Mcrc/ianls  Cij.  Les  droits  et  frais  de 
transports  de  ce  riz  coûtent  très  cber  aux  pro- 
vinces (L500.000  taéls  environ). 

Des  Compagnies  étrangères  se  chargeraient  de 
ce  transport  moyennant  un  quart  de  la  somme 
payée;  mais  le  (iouvernement  chinois  s'y  refuse 
énergi(iuement,  car  il  y  a  trop  de  fonctionnaires 
intéressés  dans  la  situation  actuelle  pour  admettre 
une  concurrence  étrangère  quelconque. 

En  dehors  des  deux  provinces  de  Kiangsu  et 
Chekiang,  il  y  en  a  six  autres  qui,  à  l'origine,  en- 
voyaient leur  tribut  de  riz  en  nature  ;  mais  elles 
ont  fait  accepter  la  conversion  du  riz  contre  des 
espèces  et  aujourd'hui  elles  envoient  une  somme 
proportionnelle  d'argent  au  Conseil  des  revenus. 

La  valeur  des  taxes  en  riz,  ou  en  représentation 
de  riz,  encaissées  par  les  percepteurs  s'élève,  en 
moyenne  chaque  année,  à  6. .502. 000  taëls-haïk- 
wan,  dont  plus  de  la  moitié  est  fournie  en  nature 
par  les  deux  provinces  de  Kiangsu  et  Chekiang. 

*** 

Revenu  du  sel.  —  En  Chine,  la  vente  du  sel 
constitue  un  monopole  impérial.  Celte  vente  fait 
l'objet  d'une  administration  particulière  soumise 
à  des  règlements  techniques,  mais  pleins  de  confu- 
sion. Les  rapports  sur  cette  matière  sont  peu  con- 
nus et  incomplets  ;   M.  Jamieson  n'a  pu  s'en 


procurer  le  détail  que  pour  les  trois  provinces  cen- 
trales. Voici  le  total  de  leur  rendement  : 

Taëls 


Liang-Hwai  (vice-royauté  de  Nankin).  'i. 612. 000 

Gouvernement  de  Hùkwang   I.i50.000 

Szcchucn   2.170.000 

Total   8.2*2.000 

Pour  le  reste  de  l'Empire,  il  donne  l'évaluation 
suivante  : 

TaëLs 

Mandchourie  (rapport;   .S75.000 

Chihli,  droit  et  likin  lévaluation)   000.000 

Shantung,      —               —    'lOO.OOO 

Shansi,          —               —    /i.50.0tH» 

Shensi,  likin  (rapport!   îîfâ.OlM) 

Honan,   —    (évaluation)   400.000 

Chekiang,  droit  et  likin    900. 0(H» 

Fukien,          —           (rapport)   000.000 

Kwangturig,    —           (évaluation)  . .  '/.50.<»0(J 

Kwangsi  (évaluation).   .'tOO.OOO 

Yunnan  (ra])i)ort)   :520.000 


Total   5.427.000 

I^lus  les  jtrovinces  centrales   8. 2:^2. 000 

Total  du  revenu  du  .sel   1:5.0.59.000 


A  i)lusieurs  reprises,  l'impôt  sur  le  sel  a  été 
augmenté  pour  faire  face  aux  besoins  du  Trésor. 
Etant  donné  ({ue  la  consommation  du  Szechuen 
est  de  'i  millions  de  piculs.  celle  de  toute  la  Chine 
peut  èti'e  ('valuée  à  "25  millions  de  piculs. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


La  Silii.'itioii  finaurière  des  Coniiiiuiies  françaises 

en  1899 

Le  Ministère  de  l'intérieur  vient  de  publier  son  vo- 
lume annuel  sur  la  situation  financière  des  communes 
de  la  France  et  de  l'Algérie,  à  la  fin  de  l'exercice  1899. 

Il  est  intéressant  de  donner,  d'abord,  d'après  ce  do- 
cument, quelques  données  générales  sur  la  population 
et  la  superOcie  du  territ(  ire. 

Aucune  modilic  t'on  n'a  été  constatée  oiilciellement 
en  18a9  dans  le  chilTre  de  la  population,  qui  demeure 
fixé,  comme  en  1898,  à  o8. 517.332  habitants  répartis  en 
30.175  communes. 

La  superficie  territoriale  de  la  France,  qui  était,  en 
1898,  de  .52.932.575  hectares,  s'élève  maintenant  à  52 
mUlions  932.870  hectares,  soit  une  différence  en  plus 
de  295  hectares,  par  suite  de  la  réfection  du  cadastre 
dans  quelques  communes  des  départements  du  Nord  et 
de  la  Savoie. 

Les  recettes  ordinaires  communales,  prévues  aux 


budgets  de  1899,  s'élèvent  pour  toutes  les  commu- 
nes à    763.882.287 


Dont  : 

Pour  Paris   304.372.669 

Et  pour  les  autres  communes   459.509.618 


Ces  prévisions  sont  supérieures  à  1898  : 

Pour  Paris  de   5.518.254 

Et  pour  les  autres  communes  de   2.902.70; 

Soit,  ensemble   8.420.960 

Les  dépenses  ordinaires  prévues  aux  budgets  primi- 
tifs de  1899  s'élèvent  à   730.388.665 


Dont  : 

Pour  Paris   304.372.669 

Et  pour  les  autres  communes   426.01'^.99tl 


Les  recettes  ordinaires  atteignant  7(i3.882.287  fr., 
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contre  730.; 588. 0(5")  fr.  de  lUiponses,  l'exccdc^nt  des  re- 
cottes, pour  181H),  ressort  à  oy.'i})3.U22  fr.,  en  plus- 
value  de  942. 159  fr.  sur  1898. 

Pendant  les  neuf  dernières  années,  les  receltes  com- 
munales (excepté  Paris)  ont  passé  do  410.;!18.358  Ir.  en 
1891,  à  4r)9.r)09.G18  l'r.,  tandis  que  les  dépenses  s'éle- 
vaient, pendant  cette  même  période,  de  376.927.9'i2  fr. 
à  420.015.99o  francs. 

Cette  balance  des  budgets  est,  malheureusement, 
plus  apparente  que  réelle,  car  les  commîmes  ne  cessent 
de  faire  appel  à  la  création  de  nouveaux  centimes  ad- 
ditionnels. 

En  ell'et,  le  produit  des  centimes  additionnels,  tant 
ordinaires  qu  extraordinaires,  qui  s'élevait,  en  1891,  à 
170.320.885 fr.,  a  atteint,  en  1895,  184.528.461  fr.  et  en 
1898,  194.911.755  fr.  En  1899,  ce  chiffre  a  été  ramené 
à  192. 798.  "87  fr.  ;  le  produit  des  centimes  additionnels 
ordinaires  a  été  de  98.151.878  fr.,  en  diminution  de 
3.222.135  fr.  sur  1898;  cette  réduction  provient  de  ce 
fait  que  les  3  centimes  par  franc  pour  frais  de  percep- 
tion ont  été  supprimés  des  budgets  communaux  pour 
être  rattachés  au  budget  de  l'Etat,  conformément  à  la 
loi  du  13  août  1S98.  Par  contre,  on  a  constaté  dans  le 
produit  des  centimes  extraordinaires  une  augmenta- 
tion da  1.109.167  fr.  sur  le  ohiffre  de  la  statistique  pré- 
cédente. 

Le  nombre  total  des  centimes  imposés  en  1899  pour 
dépenses  ordinaires  et  extraordinaires  est  de  2.123.832 
centimes,  en  augmentation  de  16.055  centimes  sur 
celui  de  1898.  La  différence  porte  presque  exclusive- 
ment, en  1899,  sur  les  centimes  ordinaires  ou  annuels, 
mais  le  tableau  ci-après  montre  que  ces  deux  natures 
d'impositions  ont  concouru  à  l'accroissement  des 
charges  locales. 

Nombre  de  centimes 


Extraordi- 


Années 

Ordinaires 

naires 

Total 

1.428.803 

4G7.184 

1.896  047 

1892  

1.44.'..  715 

465.473 

1.911.188 

1.488.653 

472.561 

1.931.214 

1.509.959 

481.863 

1.991.822 

1.539.751 

492.244 

2.031.995 

1895  

1.546.225 

495. 2w5 

2.041.450 

1.581.714 

503.548 

2.085.263 

1898  

1.593.451 

514. 3. '6 

2.107.777 

lo99  

1.608. 75 i 

515.078 

2. 123. 83-! 

Cette  augmentation  des  centimes  communaux  a  des 
causes,  tant  générales  que  locales.  Parmi  les  premières, 
il  faut  indiquer,  d'une  part,  la  loi  du  29  mars  1897, 
qui  autorise  les  communes  à  constituer  des  pensions 
en  faveur  des  vieillards  et  infirmes,  et  celle  du  15  juil- 
let 1893  sur  l'assistance  médicale  gratuite,  dont  i  ap- 
plication  commence  ou  s'étend  et  impose  aux  commu- 
nes des  charges  nouvelles;  d'autre  part,  la  réduction 
des  subventions  de  l'I^tat  pour  certaines  indemnités 
scolaires. 

Les  causes  locales  qui  influent  sur  l'accroissement 
des  impositions  sont  principalement  la  diminution 
progressive  des  revenus  des  biens  communaux,  la 
mévente  des  bois,  la  diminution  des  subventions  dé- 
partementales pour  l'entretien  des  chemins  vicinaux  et 
l'augmentation  des  dépenses  des  chemins  ruraux. 

En  ce  qui  concerne  les  centimes  extraordinaires, 
l'augmentation  provient  des  divers  travaux  :  maisons 
d'écoles,  églises,  presbytères,  cimetières,  rues  et  che- 
mins, distribution  d'eaux,  gaz  ou  électricité,  etc.,  et 
subventions  aux  chemins  de  fer  d'intérêt  local  et 
tramways  urbains  ou  départementaux. 

Le  classement  des  communes  d'après  la  qnotité  de 
leurs  centimes  additionnels  présente  dans  les  neuf 
dernières  années  les  variations  suivantes  et  la  moyenne 


générale  s'est  accrue  de  52  à  .59  centimes  durant  cette 
même  période  : 

Nombre  des  l'ommuncs  imposées 


do  do         de  de         au-    Moyen  no 

moins  IScent.  Siéent.  51ceiil.  dossiis  lies 

do  à          à  :i  de  itn[)<j- 

Années    15cenl.  30 cent.  .50coiil.  loQconl.  lOOcenU  .'jitions 

1S91             4.533  8.318  8.813  10. .'.OS  3.908  .52 

1892             4.531  8.198  8.781  10.575  4.059  53 

1893            4.215  7.974  8.821  Ki.XOô  .(.336  54 

1894.            4.122  7.789  8.793  iO.'.»81  4.475  .55 

1895.!....    3.9115  7.480  8.8;c.  11.25'!  4.656  56 

1896             3.822  7.421  8.897  11.375  4.6.51  56 

1897             3.619  7.  loi;  8.936  11.759  4.801  ,58 

1898            3.516  6.983  8.953  11.818  4.905  58 

1899             3.51(1  6.878  8.940  11.850  4.997  .59 


Les  départements  ayant  les  impositions  cominunales 
les  moins  élevées  sont  la  Haute-Savoie,  où  la  moyenne 
est  de  10  cent.  ;  les  Landes,  19  cent.  ;  les  Vosges,  19 
centimes;  la  Meurthe-et-Moselle,  22  cent.  ;  la  Manche, 
23  cent.  ;  la  Meuse,  25  cent.  ;  l'Orne,  28  cent.  ;  les 
Hautes-Pyrénées,  29  cent. 

Le  noml)re  des  octrois,  qui  était  de  1.514  en  1891,  de 
1.511  en  1896,  et  de  1.506  en  1898,  n'était  plus  que  de 
1.501  en  1899.  Le  rendement  des  taxes,  tant  ordinaires 
qu'extraordinaires,  est  évalué,  en  1899,  à  322.918  o(;0 
francs,  en  augmentation  de  3.232.987  fr.  sur  le  chiflre 
de  l'année  précédente. 

Cette  augmentation  est  tout  entière  applicable  aux 
taxes  ordinaires  qui  présentent,  par  rapport  à  18(J8, 
une  plus-value  de  4.743.847  fr.,  tandis  que  les  taxes 
extraordinaires  diminuent  de  1.510.S60  fr.  Cette  dimi- 
nution doit  être  attribuée  surtout  au  dégrèvement 
opéré  sur  les  boissons  hygiéniques,  en  exécution  de  la 
loi  du  29  décembre  1897. 

Passant  aux  Emprunts  el  Dettes,  nous  constatons 
que  le  montant  de  la  Dette  communale  en  capital 
s'élevait,  au  31  décembre  1898,  à  3.082.314.351  fr.,  fn 
augmentation  de  37.931.023  fr.  sur  le  chiffre  relevé  au 
31  mars  1897.  On  voit  que  l'augmentation  est  assez  sen- 
sible. 

Voici,  au  surplus,  le  mouvement  de  la  Dette  depuis 
1891  : 

Autres 

Paris        communes  Tolat 
En  francs) 

1891  (Dctte31mars90i  1.872.336.971  1.351.751.861  3.2?4.0S8.8;)2 


1892  (  —  91)  1.0^^0.807.024  1.373.156.977  3.293.954.0HL 

1893  (  —  92)  1.905.706.695  1.414.145.445  3.319.852.1V3 
1834  (  —  93)  1.873  203.891  1.42;!.712.234  3.296.916.125 

1895  (  —  Oi  2.073.057.880  1.440.778.749  3.514.436.672 

1896  (  —  95;  2.043.883.752  1.471.269.749  3.515.153.501 

1897  (  —  96)  2.013  883.75a  1.468.100.500  3.511.984.252 
1998  (  —  97i  2.189.822.938  1.454.560.400  3.644.383.3c8 


1899  (r3otte31doc.98i  2.214.073.721  1.468.240.630  3.682.314.351 

La  dette  de  la  Ville  de  Paris  présente  à  elle  seule, 
par  rapport  à  l'année  précédente,  une  augmentation  de 
24.250.793  francs. 

La  conversion  de  l'emprunt  de  188».  opérée  en  vertu 
de  la  loi  du  0  janvier  1898,  a  procuré  à  cette  ville  un 

capital  nouveau  de  Fr.  66.791.000 

et  le  chifïi-e  des  dettes  s'est  accru  d'autre 

part  de   6.709.408 

Soit  un  total  de   73. 500.408 

Il  faut  déduire  de  cette  somme  le  montant  des  rem- 
boursements effectués  par  suite  du  jeu  de  l'amortisse- 
ment, soit  49.249.075  fr. 

En  ce  qui  concerne  l'Algérie,  la  situation  se  résume 
comme  suit  : 

IjC  nombre  total  des  communes  s'est  accru  de  Jeux 
unités,  dans  le  territoire  civil  d'Alger  :  il  est  actuelle- 
ment de  351.  Le  chiffre  officiel  de  la  population  reste 
sans  changement  (4.429.421  habitants).  La  superficie 
du  territoire,  qui  est  de  47.708.754  hectares,  accu-^î 
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pour  1899  une  dilVérence  en  plus  de  59  hectares,  ré- 
sultat de  la  rectification  du  cadastre,  loxs  de  l'érection 
des  deux  nouvelles  communes. 

Les  opérations  budgétaires  de  1899  se  répartissent 
ainsi  : 

Excédent 

Recettes      Dépenses    de  recettes 
(En  francs) 

territoire  civil   23.778.578     'n. 077. 166  2.700.962 

Territoire  de  comman- 
dement  1.922.943      1.180.809  742.134 


Ensemble   25.701.521     22.258.425  4.443.096 


Le  produit  des  centimes  additionnels  communaux, 
tant  ordinaires  qu'extraordinaires,  s'élève  à  1.425.281 
francs,  y  compris  une  somme  de  397.331  fr.  représen- 
tant le  produit  des  centimes  additionnels  an  principal 
de  l'impôt  arabe. 

Le  nom  .re  des  centimes  de  toute  nature  s'élève,  pour 
1899,  à  10.17.S,  en  augmentation  de  838  centimes,  dont 
774  centimes  ordinaires  et  Oi  centimes  extraordi- 
naires. 

La  moyenne  générale,  par  suite  de  l'augmentation 
des  impositions  communales,  passe  ainsi  de  27  ù  29 
centimes. 

Par  contre,  le  montant  de  la  Dette  communale  à  la 
lin  de  1898  n'est  plus  que  de  68.288.455  fr.,  en 
diminution  de  283. 71U  fr.  sur  le  chiffre  au  31  mars 
1897. 

Ce  rapide  exposé  de  la  situation  financière  des  com- 
munes françaises  nous  montre  que  les  appels  à  la 
sagesse  ei  aux  sentiments  d'économie  ont  ('tè  peu  en- 
tendus. Les  'lépenses  ne  cessent  d'augmenter  et,  par 
conséquciur,  les  charges  des  contribuables.  11  convien- 
drait aux  municipalités  d'agir  avec  plus  de  modération 
dans  la  gestion  de  leurs  finances. 

Georges  Bourgarel. 


ACIÉRIES  DE  LONGWY 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de  la 
Société  di's  Aciéries  de  Longicy  a  eu  lieu  le  28  août. 
D'après  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  les  bé- 
néfices nets  rie  rrxi  rcire  social  qui  a  pris  fin  le  30  avril 
dernier,  se  sont  établis  à  7.235.841  fr.  74,  contre 
5  646.2U5  tr.  26  en  1898-1399,  soit  une  augmentation, 
d'une  année  à  l'autre,  de  1.589.636  fr.  48.  Ce  montant  a 
été  réparti  de  la  manière  suivante.  Nous  établissons 
ici  une  comparaison  avec  la  répartition  effectuée  à  la 
fin  de  l'exercice  précédent  : 


Exercices 


1898-1899 


1899-1910 


Amortisscmtnt  dos  obligations. 

Dotation  du  fonds  de  réfection 
des  usines  

5  0/0  à  la  réserve  légalt  

Dividende  aux  actions  :  45  fr. 
pour  189S  1«99  et  50  fr.  pour 
1899- 19U0  

Tantièmes  s''  itutaires  

Dotation  du  fonds  d'institutions 
ouvrières  

Amortissenu  lit  de  la  conces- 
•sion  Tucqi.f'gnii'ux  acquise  au 
cours  de  l'exercice  1898-1899.. 

Fonds  d'amorlisseniÊUldes  cons- 
tructions nouvelles  


En  francs) 
313.660  66       329.333  33 


80.000  .. 
262.620  95 


1.800.000  « 
558.58/  65 

40.000  » 


100.000 
340.325  40 


>.  000. 000  .. 
765.265  60 

' 100.000  " 


598.500  ..  800.000  « 
1.993.824   ..     2. 800.917  41 


5.646.205  26     7.235.841  74 


Le  dividende  proposé  par  le  Conseil  d'administration 
et  ({ui  a  été  approuvé  par  1rs  aetionnaiie-;,  est  supé- 
rieur de  5  fr.  a  celui  de  1898-1899.  C'est  le  plus  fort 
dividende  que  cette  Société  ait  distribué  jusqu'ici. 


'Voici,  en  effet,  les  répartitions  auxquelles  elle  a  procédé 
depuis  sa  création  qui  remonte  à  1880  : 


Exercices 


1880-  1881. 

1881-  1882. 
1852-1883. 

1883-  1884. 

1884-  1885. 
1835-1886. 

1886-  1887. 

1887-  1888. 

1888-  1889. 

1889-  1890. 


Par  an 


9  % 
9  % 
5  % 
rien 
2  25  % 
1  70  % 
rien 
rien 
rien 
rien 


Exercices 


1890-  1891 . 

1891-  1892. 

1892-  1893. 

1893-  1894. 

1894-  1895. 

1895-  1896. 

1896-  1897. 

1897-  1898. 

1898-  1899. 

1899-  1900. 


Par  an 

Francs 

25  » 

2î  » 

35  .. 

35  .. 

35  » 

35  " 

35  » 

35  » 

45  .. 

50  " 


Cette  entreprise,  constituée  pour  une  durée  de  50  ans, 
c'est-à-dire  jusqH'au  1"  mai  1930,  avait  d'abord  fixé  son 
capital  à  15  millions  de  francs,  divisé  en  30.000  actions 
de  500fr.  sur  lesquelles  il  en  avait  été  attribué  15.000  à 
M.  le  baron  d'Adelsward  en  représentation  de  ses  ap- 
ports, et  11.000  à  M.  Labbé  en  qualité  de  liquidateur 
de  \&  Société  Mélallurgique  de  (iorcy  et  Mont-Saint - 
Martin,  également  en  représentation  de  ses  apports.  Plus 
tard,  en  1884  et  en  1892,  la  Société  procéda  à  une  aug- 
mentation de  son  capital,  qui  fut  porté  à  20  millions  de 
francs,  chilïre  auquel  il  est  actuellement. 

La  Société  avait  pour  olijet:  La  fal>rication  et  la 
vente  de  la  lonte  de  1er,  de  l'acier  et  de  leurs  dérivés  et 
toutes  les  opérations  qui  s'y  rattachent;  l'achat,  l'ex- 
traction et  la  transformation  de  toutes  les  matières  né- 
cessaires à  ces  fabrications;  l'acquisition  et  l'exploita- 
tion de  tous  brevets  d'invention  et  de  perfectionne- 
ment pour  lesdites  fabrications  ;  la  construction  gcs 
usines  et  des  engins  nécessaires  pour  les  productions 
ci-dessus  ;  en  un  mot,  toutes  opérations  se  rattachant  à 
la  métallurgie  de  la  fonte,  du  fer,  de  l'acier  et  de  leurs 
dérivés.  Mais,  comme  toutes  les  grandes  aciéries  de  la 
région  du  Nord-Est,  elle  sollicitait  depuis  plusieurs 
années  uue  concession  minière,  celle  de  Tucquegnieux, 
dans  les  mines  de  fer  oolilhiques  de  Lorraine.  Cette 
concession,  qu'elle  a  enfin  obtenue  au  cours  de  l'exercice 
18!)8-99,  a  une  superficie  de  1.197  hect.  et  elle  est,  selon  les 
déclarations  faites  par  le  Conseil  à  l'assemblée  générale 
du  29  août  1899,  en  plein  gisement  et  dans  la  meilleure 
région  du  bassin.  Cette  acquisition  ne  lui  a  cofité  qu'une 
subvention  imposée  par  l'Etat  pour  un  chemin  de  fer 
local  à  construire,  et  qui  est  de  500  francs  par  hectare 
concédé,  soit  .598.500  francs,  et  elle  lui  assure,  pour  une 
longue  suite  d'années,  les  minerais  nécessaires  à  l'ali- 
mentation de  ses  hauts  fourneaux.  Disons  ici  que  cette 
subvention,  la  Société  a  commencé  à  la  p  vyer  dès  1898- 
1899.  ainsi  que  l'atteste  le  compte  de  profits  et  peites 
publié  plus  haut,  et  elle  a  été  prise  sur  les  produits  de 
cet  exercice,  de  même  que  le  montant  des  travaux  neufs 
effectués  et  qui  s'élevaient,  en  chiffres  ronds,  à  i.900.000 
francs.  En  1899-1900,  on  a  continué  les  amortissements 
de  cette  concession,  ainsi  que  ceux  des  constructions 
auxquelles  il  a  été  ])rocédé  à  nouveau,  et  il  ressort, 
que  pour  cette  dernière  année  sociale,  sur  7.235.840 
francs  74  de  profits,  il  n'a  été  prélevé- pour  les  action- 
naires et  pour  les  tantièmes  statutaires,  que  2.765.265 
francs  .50,  soit  environ  38  0,0  des  bénéfices  seulement, 
tout  le  reste  ayant  été  affecté  aux  réserves  et  aux  amor- 
tissements. 

Pendant  l'exercicp,  il  a  été  produit  :  160.224  tonnes 
de  lingots  d'acier,  contre  160.763  tonnes  en  1S98  1899; 
139.733  tonnes  de  produits  laminés,  contre  131.894  ton- 
nes l'année  prpcédente;  et  187.340  tonnes  Je  fonte  Tho- 
mas, contre  196.206  tonnes  en  1898-1899.  Mais  grâce  aux 
prix  élevés  des  m-^tau^.  le  chifl're  d'affaires  a  atteint  le 
montant  dfl  27.403.000  francs  en  augmentation  de3mil- 
lions  699.000  fr.  sur  1898-1899.  Nous  sommes  loin  des 
résultats  oljtenus  il  y  a  dix  ans.  en  1889-1890.  A  cette 
époque,  en  effet,  le  chiffre  d'afl'aires  de  la  Société  n'é- 
tait que  de  9  885.000  francs. 

Lebil-in  se  chiffre  par  un  total  de  21.2.52.728  fr.  40 
à  l'actif  et  au  passif  que  nous  résumons  ainsi  : 

A  l'actif,  les  immobilisations  s'élèvent  à  24.260.  452 
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francs  '^5,  contre 2.'). 'it»  S'i'i  l'r.  39  l'an  dernier;  le  réali- 
sable, c'est-à-diro  notaïuinent  les  approvisionncnieuU 
et  les  produits  fabriqui-s,  à  4.~>1)3.418  fr.  05,  contre 
3.418.r)'(3  Ir.  61);  le  disponible  à  5.698.8r)0  Ir.  10,  contre 
'i.429.r)U5  fr.  50. 

Au  passif,  les  comptes  sociaux,  comportant  3  mil- 
lions 313.(300  fr.  de  réserve  et  de  t'ondH  de  prévoj^ance, 
atteignent  23.393.208  fr.  12;  l'exigible  à  long  terme, 
c'est-à-dire  les  ol)ligations,  se  monte  à  1.465.500  fr., 
contre  1  789.5(t0  fr.  précrdemmenl  ;  l'exigible  à  court 
terme,  à  2.158.128  fr.  5'i,  contre  2.428.000  fr.  08.  . 

LadilïérencH  rapréscnte  les  bénéfices  que  nous  avons 
indiqués  plus  haut. 

La  Société  a  pris  d'importantes  participations  : 
lo  dans  la  Société  Lorraine  de  Carbonisation,  dont  le 
but  est  de  lui  procurer  du  coke  à  des  conditions  avan- 
tageuses :  2o  dans  des  Sociétés  de  recherches  de 
houille  au  sud  du  Pas-de  Calais  ;  3»  et  enfin  dans  la 
construction  d'un  chemin  de  fer  à  voie  étroite  d'Audun-  ' 
le-Roman  à  Tucquejynieux  (Okilom.). 

Les  travaux  de  réfection  des  usines  se  poursuivent 
dans  des  conditions  excellentes.  Il  reste  encore  environ 
3  millions  de  francs  ;'i  dépenser.  Tout  ce  qui  est  fait  est 
amorti;  et  pour  ce  qui  reste  à  faire,  les  capitaux  sont 
déjà  réservés.  On  procède  à  des  travaux  importants  à 
la  raine  de  Tucquegnieux.  Enfin,  de  grosses  réfections 
et  tranfarmatioDS  aux  chaudières  et  aux  fourneaux 
ont  eu  lieu  qui,  avec  les  nouveaux  fourneaux  de 
grande  dimension  en  projet  à  Moulaine  et  au  Prieuré, 
permettront,  en  cas  d'arrêt  des  organes  en  usage,  de 
ne  point  ralentir  la  falirication . 

En  résumé,  les  résultats  obtenus  pendant  le  ilernier 
exercice  sont  magniliques  et,  grâce  au  perfectionne- 
ment de  son  outillage,  la  Sooiété  est  parvenue  à  un 
haut  degré  de  prospérité.  Toutefois,  le  Conseil  d'admi- 
nistration croit  toujours  devoir  rappeler  les  conseils 
de  prudence  et  de  sagesse  qu'il  n'a  cessé  de  donner  au 
cours  des  dernières  années,  et  on  ne  peut  que  l'approu- 
ver de  ne  pas  se  laisser  griser  par  le  succès. 

A.  Lechenet. 


LES  CÂBLES  SOUS-MARINS  ALLEMANDS 


Les  Compagnies  aniilaisos  de  câbles  sous-marins  re- 
douldent,  eu  ce  moment,  d'activité  et  d'efforts  pour 
compléter  des  réseaux  dont  l'étendue  et  l'importance 
doivent  suflire  aux  transactions  universelles  et  décou- 
rager d"avance  toute  concurrence.  On  voit,  cependant, 
les  autres  Gouvernements,  la  France,  l'Allemagne  et 
les  Etats-Unis,  entre  autres,  faire  des  elforts  très  sé- 
rieux, pour  abattre  ce  monopole  britannique  et  l'Sco- 
nomisle  Européen  a  déjà  signalé  tout  l'intérêt  que 
présente  cette  question. 

En  Allemagne,  on  se  préoccupe  depuis  longtemps 
d'écliapper  au  contrôle  et  a  la  domination  des  Compa- 
gnies télégraphiques  anglaises,  et  ces  préoccupations 
déjà  anciennes,  viennent  d'aboutir  à  la  création  d'un 
câble  sous-marin,  qui  relie  directement  l'Allemagne 
aux  Etats-Unis  :  on  l'a  inauguré  la  semaine  dernière,  et 
c'est  là,  un  événement  considérable.  Un  journal  offi- 
cieux rendant  compte  de  l'inauguration,  a  fait  cotte  ob- 
servation «  que  cette  ligne  sera  la  première  d'un  grand 
réseau  de  cfibles  allemands  qui  reliera  l'Empire  à  tous 
les  pays  d'oulre-mer  où  il  a  dos  intérêts  importants. 
Parmi  ces  derniers  pays,  l'Amérique  méridionale,  l'A- 
sie orientale  et  les  colonies  allemandes  de  l'Afrique  doi- 
vent venir  au  premier  rang.  » 

Nous  avons,  pour  nous  renseigner  sur  'es  projets  du 
(iouvernement  allemand,  divers  articles  fort  remar- 
quables, inspirés  visiblement  à  des  sources  officielles 
qui  ont  paru  dans  différents  grands  journaux  de  IJerlin 
et  un  remarquable  mémoire  du  D''  Lenschau  sur  les 
«  câbles  sous-marins  allemands  ».  Tous  ces  écrits  indi- 
quent comme  très  urgente,  l'installation  d'un  câble 
ouest-africain  avec  un  embranchement  vers  l'Ani'^rique 
du  Sud  et  un  câble  direct  pour  le  Japon  et  la  Chine. 


Ce  qui  muntiue  le  plus  à  l'Allemagne  pour  la  réalisa- 
tion de  ces  projets,  co  sont  des  points  d'atterris'-ement- 
L'acquisition  (les  iles  Carolines  lui  a  permis  d'élHblir 
dans  le  Paciliquc,  un  câbl«  direct  de  Kiao-Tchéou  h  Sa- 
moa, mais  c'est  là  une  position  unique.  Partout  ailleurs, 
les  bons  endroits  sont  déjà  occupés  par  l'Afigleterre. 
Négocier  serait  inutile  ou  ferait  perdre  trop  de  temps, 
puisque  l'Allemagne  a  précis»' ment  une  grande  liàte 
d'échapper  au  monopole  anglais.  Tous  les  intéressés 
préconisent  donc  une  entente  avec  les  autres  Gouver. 
nements  qui  poursuivent  le  même  but  que  l'.Mlemagne- 

Les  Etats-Unis  projettent  l'établissement  d'un  c-dde 
sous-marin  de  San  Francisco  à  Manille  par  les  iles 
Sandwich,  On  ne  discute  plus  à  Washington  que  sur 
la  question  de  savoir  si  le  câble  sera  fait  par  )  Ktat 
ou  par  une  Société  privée.  En  Allemagne,  on  crnsidère 
déjà  qu'on  pourra  rattacher  le  câble  Kiao-Tclieou  à 
celui  de  Manille  par  des  embranchements,  qui,  plus 
tard,  pourront  faire  partie  intégrante  d  un  cable  alle- 
mand du  Pacitique.  De  cette  façon,  l'Allemagne  |  our- 
rait  câbler  en  Extrême-Orient  par  San  Francisco, 
c'est-à-dire  par  un  réseau  qui  serait  allemand  sur  un 
tiers  de  son  parcours  et  non  anglais  sur  le  reste. 

En  Afrique,  où  il  s'agit  surtout  de  relier  entre  elles 
les  colonies  du  Togo,  du  Kameroun,  de  l'Afi  ique  orien- 
tale et  de  l'Afi  ique  méridionale  on  procéd^^-ait  selon 
une  méthode  analogue.  Un  câble  reliant  le  Togo  au 
Cameroun  serait  prolongé  jusqu'à  l'embouchure  du 
Congo  où,  sur  territoire  belge,  on  pourrait  établir  une 
communication  jusqu'à  l'Afrique  orientale  pour  ratta- 
cher l'Est  africain. 

A  l'embouchure  du  Congo,  l'Allemagne  nourrait 
acheter  ou  acquérir  d'une  façon  quelconque  l'ile  Auno- 
bon,  qui  appartient  aux  Espagnols,  et  en  faire  une 
station  centrale  d'où  partiraient  des  embranchements 
vers  les  diverses  directions,  notamment  vers  Kotonou, 
où  Von  se  relierait  au  réseau  français  du  Nord  de  l'A- 
frique. 

Le  seul  câble  dont  l'établissement  présenterait  de 
très  sérieuses  difficultés  serait  celui  de  l'Amérique  du 
Sud,  l'Angleterre  étant  maîtresse  de.  tous  les  points 
d'atierrissement.  Les  projets  abondent,  mais  il  faut  re- 
connaître qu'on  n'en  a  encore  imaginé  aucun  qui  soit 
très  pratique. 

La  construction  du  réseau.  Ouest  africain  et  le  ratta- 
chement du  réseau  allemand  du  Pacifique  au  réseau 
américain  ont  cet  avantage  de  n'exiger  aucune  négo- 
ciation diplomatique  préalable.  Les  frais  totaux  s'élè- 
veraient à  environ  40  millions  de  francs. 

L.  P. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  AOUT  1900 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  l'année  1900. 

Les  importations  se  .sont  élevées,  du  ler  janvier  au 
31  août,  à  2.999.866.000  fr.,  et  les  exportations  à 
2.665.328.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  poui-  le  mois 
d'août  : 

AOUT 

(Milliers  de  francs) 


iMPORT.\.TioNS              1900  1899  Dilïérences 

—                      —  —  enl900 

Objets  d'alimentation  71.174  67.698  -f  3.476 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   204. .W)  213.496  —  8.987 

Objets  fabriqués               67.770  60.416  +  7.;^4 


Totaux   y 43. 453  341.610  +  1.843 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  56.484  43.603  -F  12.878 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   90.219  113.479  --  23.260 

Objets  fabriqués   181.749  163.302  +  18.4t7 

Colis  postaux   17.441  9.703  +  7.732 


Totaux   345.893       330.096      -f-  15.797 
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Le  tableau  suivant  donne,  du  l*"' janvier  au  31  août 
1900,  le  mouvement  du  commerce  extérieur  comparé  à 
celui  des  huit  premi'^rs  mois  de  l'année  1899  : 

HUIT    PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 


Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 


Objets  fabriqués  

Totaux  

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

Objets  fabriqués. . . . 
Goiis  postaux  

Totaux  


1900 

1899 

Différences 

en  1900 

52  i.  650 

618.770 

—   94 , 120 

1.902.681 

1.935.443 

—  32.762 

572.535 

469.6ti9 

+  102.836 

o 

999.8i;o 

3.023.912 

—  24.046 

473.810 

398.954 

+  80.856 

7  il. 805 

798. 2G5 

—  f.6.460 

1 

317.071 

1.348.621 

—  31.550 

136.6'i2 

111.921 

+  24.721 

2 

.665.328 

2.057.761 

-f  7.507 
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LES  É7É1TEMENTS  DE  CHIUE 

La  question  de  l'évacuation  de  Pékin  est  loin  d'être 
réglée. 

Cette  évacuation,  cependant,  est  décidée  par  la 
France  et  la  Piussie,  auxquelles  se  joindront,  suivant 
toute  apparence,  la  majorité  des  Puissances.  Nous  de- 
vons ajouter  que,  d'après  certains  renseignement?, 
l'Angleterre  aurait  pris  une  attitude  expectante,  et 
l'Allemagne  persisterait  dans  son  intention  de  conti- 
nuera occuper  Pékin. 

L'agence  Havas  communique  le  télégramme  suivant, 
daté  de  Saint-Pétersbourg  : 

Le  Gouvernement  français  a  donné  son  adhésion  à  la  dé- 
claration russe  ajant  en  vue  de  quitter  Pékin  et  de  se  replier 
sur  Tien-Tsin. 

Les  deux  Gouvernements,  français  et  russe,  sont  pleine- 
ment d'accord  sur  ce  point. 

Des  instructions  télégraphiques  ont  été  adressées  de  Paris 
et  de  Saint-Pétersbourg,  respectivement,  à  M.  Pichon  et  à 
M.  de  Giers,  enjoi.unanl  à  ces  deux  ministres  et  aux  généraux 
Frey  et  Linevitch  de  se  concerter  afin  de  prendre  les  mesures 
nécessaires  pour  que  les  représentants  et  les  contingents  mi- 
litaires des  deux  pays  quittent  Pélùn  et  se  rendent  à  Tien- 
Tsin,  aussitôt  que  les  circonstances  le  permettront. 

Tout  semble  indiquer  que  le  Gouvernement  des  Etats-Unis 
imitera  l'exemple  de  la  Russie  et  delà  France.  Il  en  sera  pro- 
bablement de  même  du  Japon. 

L'édit  impérial  communiqué  aux  Puissances  et  désignant 
les  plénipotentiaires  pour  négocier  la  paix,  ne  nomme  que  le 
prince  Gliing  et  Li-Hung-Chang. 

Ce  télégramme  n'est  donné  que  sous  réserves,  mais 
nous  avons  toutes  raisons  d'y  ajouter  foi. 

La  nécessité  de  l'évacuation  de  Pékin  découlait  natu- 
rellement du  programme  arrêté  en  commun,  dès  la 
première  heure,  entre  les  Cabinets  de  Saint-Pétersbourg 
et  de  Paris;  la  délivrance  des  légations  étant  un  fait 
accompli,  il  s'agit  maintenant  d'obtenir  des  réparations 
pour  le  passé  et  des  garanties  pour  l'avenir,  ce  qui 
suppose  l'ouverture  de  négociations  avec  le  Gouver- 
nement chinois  :  et  en  ramenant  troupes  et  légations  à 
Tien-tsin,  on  rapproche  ce  moment. 

Pendant  que  les  se^tt  puissances  se  donnent  mu- 
tuellement des  preuves  de  bonne  volonté  et  de  bon 
sens,  la  situation  ne  demeure  pas  stationnaire  en 
Chine.  Des  tentatives  sont  laites  pour  nouer  des  négo- 
ciations :  co  sont  le  prince  Chicg  et  Li-Hung-Tchang 
qui  en  sont  chargés.  Mais  avant  de  discuter,  il  con- 
vient d'examiner  de  très  près  les  pouvoirs  dont  ils  sont 
investis. 

D'abord,  en  Chine,  plus  qu'ailleurs,  la  forme  joue 
un  rôle  capital  et  même  emporte  le  fond. 

Et  puis,  à  vrai  dire,  ce  n'est  point  perdre  notre 
temps  que  d'en  gagner,  pour  mettre  d'accord  les  puis- 
sances et  pour  faire  pénétrer  dans  les  masses  l'eâ'et  de 
la  leçon  infligée  à  l'orgueil  des  Célestes  par  l'occupa- 
tion de  Pékin. 


Les  Puissances  étrangères  dans  le  Levant,  en  Syrie 
et  en  Palestine,  par  MM.  Noël  Vernev  et  George 
Dambmanx.  —  Paris  :  chez  Guillaumin  et  Ce  et  à 
Lyon,  chez  A.  liey  et  Ce. 

De  tiombreux  livres  ont  été  publiés  sur  la  Syrie  et 
les  régions  voisines,  mais  la  plupart  de  ces  ouvrages 
sont  consacrés  à  la  solution  de  certains  problèmes 
d'archéologie  ou  à  l'exploration  scientifique  des  pays 
de  la  Bible.  Pas  un  seul  d'entre  eux  n'a  pour  but 
l'étude,  au  point  de  vue  économique,  industriel  et 
commercial,  des  riches  régions  du  Levant,  comme 
on  les  appelait  encore  au  commencement  do  ce  siècie. 

Cette  lacune  est  aujourd'hui  comblée  par  le  bel  ou- 
vrage que  viennent  de  publier  MM.  Noël  Verney  et 
George  Dambmann.  Les  auteurs,  meml)res  tous  deux 
de  la  Société  d'économie  politique  do  Lyon,  n'ont  pas 
reculé  devant  un  travail  de  longue  haleine  et  ils  nous 
présentent,  dans  un  ordre  parfait,  une  quantité  vrai- 
ment considérable  de  renseignements  précieux  et  de 
la  plus  haute  valeur,  non  seulement  au  point  de  vue 
commercial,  mais  aux  points  de  vue  politique,  écono- 
mique et  géographique.  C'est  le  fruit  d'un  labeur 
persévérant,  et,  grâce  à  lui,  nous  pouvons,  en  laissant 
de  côté  la  politique,  avoir  un  aperc-u  exact  de  la 
législation,  des  finances,  des  travaux  publics,  du  com- 
merce et  de  la  navigation  du  Levant.  Les  statistiques 
n'ont  point  été  n"gligées  et  nombreux  sont  les  tableaux 
empruntés  aux  sources  les  plus  diverses,  françaises  et 
étrangères. 

La  première  partie,  sur  laquelle  nous  n'insistons 
pas,  concerne  les  influences  politiques  étrangères. 

Une  seconde  partie  nous  donne  des  détails  intéres- 
sants et  peu  connus  sur  les  curieuses  émigrations  liba- 
naises, arméniennes  ou  rhodiennes  ;  les  poids  et  me- 
sures, les  monnaies,  le  change,  les  banques,  le  taux  de 
l'intérêt  de  l'argent,  les  impôts,  la  dette  publique  otto- 
mane et  les  tribunaux  turcs.  I  n  chapitre  spécial  envi- 
sage la  question  importante  du  droit  de  propriété  dont 
la  loi  ottomane  de  1867  concède  l'exercice  aux  étran- 
gers. 

Les  grands  travaux  publics  sont  examinés  dans  la 
troisième  partie  et  les  ingénieurs  y  récolteront  une  am- 
ple moisson  de  renseignements  ■^es  plus  utiles  sur  la 
construction  des  ports,  des  routes,  l'exploitation  des 
mines,  etc. 

La  4<=  partie  contient  une  étude  très  complète  sur  les 
chemins  de  fer  exploités,  concédés  ou  projetés.  Leur 
situation,  leurs  avantages  et  leurs  inconvénients  ont 
été  exposés  avec  une  multitude  de  détails,  qui  rendront 
ce  livre  indispensable  à  toute  personne  ou  à  toute  So- 
ciété désireuse  d'étudier  les  grandes  lignes,  présentes 
ou  futures,  de  l'Empire  ottoman  :  celles  de  l'Asie  Mi- 
neure, comme  celles  de  la  Mésopotamie  et  même  celle 
de  Djeddah  à  la  Mecque.  Cette  étude  sera  d'ailleurs 
facilitée  par  les  trois  remarquables  cartes  gravées  par 
Erhardt,  qui  accompagnent  l'ouvrage. 

La  cinquième  partie  concerne  le  commerce  et  la  na- 
vigation. 

Grâce  au  plan  adopté,  grâce  aux  nombreuses  tables 
qui  complètent  l'ouvrage,  on  peut  se  rendre  un  compte 
exact  et  rapide  du  mouvement  maritime  et  commercial 
de  chaque  port,  non  seulement  dans  son  ensemlfle. 
mais  encore  dans  ses  rapports  avec  chacune  des  puis- 
sances étrangères.  C'est  un  très  grand  avantage,  qui 
permettra  notamment  aux  Compagnies  de  navigation 
françaises  de  mesurer  les  progrès  ou  la  décadence  des 
Sociétés  rivales.  Les  commerçants  y  trouveront  une 
nomenclature  détaillée  de  chai[ue  article  d'importation 
ou  d'exportation,  avec  ses  fluctuations  sur  chaque 
place  importante. 
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Les  Ouvriers  des  Deux  Mondes.  —  Enquêtes  de 
M.  P.  du  MaronsFcui  sur  la  ^'oc/c'/e  Gcnevdlc  des 
l'npeleries  du  Limousin  et  de  M.  V.  Kscard  sur  le 
l'^ermier  normand  de  Jersey.  —  Paris,  Société  d'Eco- 
nomie Sociale. 

L'Académie  des  sciences,  en  ISâG,  a  couronné  le 
premier  ouvrage  de  science  sociale  publié  par  F.  Le 
Play,  Les  Ouvriers  européens.  Elle  a  en  même  temps 
exprimé  le  d^sir  qu'une  pareille  o'uvre  fût  continuée. 
La  Sociélé  d'Economie  Sociale,  fondée  aussitôt  par 
l'auteur  de  ce  livre  aujourd'hui  célèbre,  lui  a  donné 
pour  suite  Les  Ouvriers  des  Den.r  Mondes. 

De  1857  à  1885,  la  Société  a  publié  une  première  série 
de  cinq  volumes  contenant  quarante-six  monograpliies 
de  familles  ouvrières  étudiées,  la  plupart  on  Europe, 
quelques-unes  en  Asie,  en  Afrique  ou  en  Amérique. 

La  deuxième  série  a  commencé  en  juillet  1885  et 
s'est  achevée  en  mai  1899. 

La  troisième  série  ne  sera  pas  moins  variée  :  elle 
commence  aujourd'hui  par  une  enquête  sur  «  le  Fer- 
mier normand  de  Jersey  ».  Les  prochaines  livraisons 
contiendront  les  monographies  de  famille  d'un  Bouil- 
leur de  cru  de  la  Charente,  d'un  Aveugle,  accordeur 
de  pianos,  d'un  Ardois'er  d'Angers,  d'un  Fellah  de 
Karnak,  etc. 

En  outre,  la  Société  publiera,  sous  forme  de  fasci- 
cules supplémentaires,  une  suite  de  monographies 
d'ateliers  manufacturiers  ou  agricoles.  La  première  de 
ces  monographies  vient  de  paraître  :  elle  est  due  à 
M.  P.  du  Maroussem,  qui  après  avoir  mis  en  pratique 
Les  Enquêtes,  en  a  écrit  la  théorie  dans  un  livre 
excellent  (1). 

En  présentant  cette  monographie  de  la  Société  Géné 
raie  des  Papeteries  du  Li7nousir),  M.  du  Maroussem 
s'est  trouvé  en  présence  d'une  difficulté  pratique. 
L'atelier  visé  n'est  pas  un  rouage  nettement  unitaire, 
tel  que  le  seraient  le  Creusot,  Baccarat,  etc.,  il  est  mul- 
tiple, composé  d'une  pluralité  d'ateliers  très  analogues 
entre  eux,  qui  se  sutTiraient  à  eux-mêmes,  —  qui  se  suf- 
fisaient il  y  a  quelques  années  —  mais  qui,  aujourd'hui, 
tout  en  conservant  un  aspect  matériel  identique  à  celui 
d'autrefois  ont  abdiqué  et  mis  en  commun  leurs  direc- 
tions financière  et  commerciale,  d'où  la  nécessité  pour 
l'observateur  de  manier  d'une  façon  spéciale  le  cadre 
rigide  de  la  monographie  d'atelier,  tfl  qu'il  a  été 
adapté  par  la  Société  d'Economie  Sociale  et  même  tel 
qu'il  a  été  simplifié  par  les  enquêtes  administratives. 

M.  du  Maroussem  a  su  parfaitement  surmonter  cette 
difficulté  et  sa  monographie  présente  le  plus  vif  intérêt. 

G.  13. 
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Rente  Extérieure  Espagnole  —  Les  porteurs 
anglais  de  Rente  E.iiérieure  espagnole  se  sont  réunis 
à  Londres  le  11  courant.  Le  Président  du  <<  Gouncil  of 
Foreign  Bondholders  »  a  présenté  un  résumé  des  négo- 
ciatiofis  engagées  antérieurement  entre  les  divers 
Comités  étrangers  et  les  délégués  espagnols,  MM.  Lai- 
glesia  et  Comyn,  et  qui  ont  abouti  au  projet  de  conuewio 
dont  nous  avons  parlé  précédemment.  Il  a  ensuite 
fourni  toutes  les  explications  ([ui  lui  étaient  demandées, 
et  a  conclu  à  l'approbation  de  la  convention.  La  réu- 
nion s'est  rangée  à  cette  opinion  et  a  adopté  à  la 
presque  unanimité  la  convention  telle  que  l'avait 
signée  lord  Avebury  au  nom  du  «  Clouncil  of  Foreign 
Bondholders. 


Le  Convenio  de  laCompaanie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espaene.  -  Dans  nos  Revues  hebdoma- 
daires du  marché  fina)icier  de  Paris  parues  dans  les 


1)  Les  Enquêtes,  par  Pierre  du  Maroussem.  Paris,  chez 
Alcan. 


derniers  numéros  de  l'Economiste  Européen,  nous 
avons  indiqué  les  progrés  que  faisait  l'estampillage  des 
oljligalions  de  cette  Compagnie  au  point  df;  \  ne  du 
convenio  approuvé  le  ;^8  mai  dernier  à  l'unanimité 
moins  trois  voix  parles  obligataires  réuniscn  assemblée 
tenue  à  Paris,  et  accepté  par  les  actionnaires  dans 
leur  assemblée  g(''nérale  du  31  du  même  mois,  par 
117.0!)2  voix  contre  40.9!»3.  Il  y  a  huit  jours,  nous  di- 
sions, à  ce  propos,'  que  tout  laissait  espérer  que  le 
«  quorum  »  serait  atteint  le  15  septembre. 

Or,  présentement,  l'estampillage  atteint  le  chiffre 
de  l.'218.000  titres,  alors  que  1.118.0(»0  titres  suffisent, 
selon  la  loi  espagnole,  pour  que  le  convenio  soit  homo- 
logué. Il  y  a  bien  une  série  défaillante  :  les  obli- 
gations Medina-Segovie,  pour  lesquelles  il  manquerait 
900  adhésions;  mais  la  procédure  permettant  une  dis- 
jonction, le  convenio  est  valide,  et  les  porteurs  des  au- 
tres séries  n'auront  pas  à  souffrir  de  la  négligence  de 
quelques-uns.  Quant  aux  Obligations  Medina-Segovie, 
elles  éprouveront,  par  suite  du  nombre  insuifisant 
d'adhésions,  un  retard  considérable  dans  la  jouissance 
des  avantages  du  convenio.  Il  est  vrai  que  ces  titres 
peuvent  encore  être  présentés  à  l'estampillage,  et  que, 
pour  cette  série,  le  "  quorum  »  peut  être  aussi  atteint. 
En  efftt,  les  tribunaux  espagnols  ne  rentrent  pas 
avant  le  10  octobre. 

Rappelons  que,  d'après  les  termes  de  ce  convenio,  la 
reprise  du  paiement  en  francs  des  intérêts  des  obli- 
gations a  été  stipulée  à  partir  du  l'  ""  juillet  1900  En 
raison  des  formalités  qu'il  y  avait  à  accomplir,  cette 
clause  ne  pouvait  avoir  son  effet  que  rétroactivement, 
après  homologation  judiciaire  du  convenio.  Le  paie- 
ment du  coupon  de  juillet  a  donc  été  effectué  encore  en 
pesetas,  mais  la  Compagnie  a  remis  aux  obligataires 
un  bordereau  complémentaire  ou  bon  dont  le  règle- 
ment aura  lieu  lorsque  les  clauses  du  convenio  seront 
devenues  exécutoires. 


Banque  Nationale  du  Mexique.  —  Le  Conseil 
d'administration  de  cette  Institution  vient  de  décder 
l'appel  des  20  0/0  qui  restaient  à  verser  sur  ses 
actions  libérées  de  80  0/0,  so't  80  piastres  ou  400  fr. 

Comme  nous  le  faisions  observer  il  y  a  huit  jours 
dans  un  article  spécial  consacré  à  cette  Société,  le 
développement  de  la  richesse  nationale  au  Mexique  a 
été  tellement  rapide  au  cours  de  ces  dernière  années 
qu'il  a  nécessité  des  besoins  de  numéraire  beaucoup 
plus  importants  que  ne  pouvaient  le  prévoir  les  calculs 
les  plus  ofitimistes;  aussi  la  Banque  Nationale  se  vit- 
elle,  en  1899,  dans  la  nécessité  d'augmenter  ses  moyens 
d'action  afin  de  conserver,  dans  la  République,  la 
situation  prépondérante  qu'elle  occupait  depuis  sa 
fondation. 

Divers  moyens  se  présfntaierit  pour  atteindre  ce  but 
et  augmenter  le  chiffre  de  ses  fonds  disponibles;  mais 
après  de  mûres  délibérations,  le  Conseil  pensa  que  le 
plus  conforme  aux  intérêts  des  actionnaires,  à  la  con- 
ception des  statuts  et  à  l'esprit  qui  avait  présidé  à  la 
fondation  de  la  Banque,  était  de  faire  des  appels  de 
fonds,  puisque  les  actions  n'étaient  pas  entièrement 
libérées  et  lui  en  laissaient  la  faculté. 

Deux  appels  de  10  0/0  eurent  donc  lieu.  Et  comme, 
sur  les  bénéfices  des  exercices  1897  et  1898,  le  Conseil 
avait  prélevé  la  somme  nécessaire  (au  total,  2  millions 
de  piastres)  pour  libérer,  à  deux  reprises,  les  actions 
de  5  0/0,  ces  titres,  qui,  jusqu'en  1897,  n'avaient  été 
libérés  que  de  50  0/0,  suit  50  piastres  ou  250  fr.,  virent 
leur  capital  versé  passer  h  80  piastres  ou  400  fr. 
Aujourd'hui,  c'est  le  solde,  soit  2')  piastres  que  les 
actionnaires  «uront  à  verser  à  partir  du  2  janvier  pro- 
chain, au  chang-»  qui  sera  fixé  ultérieuremnnt. 

Cette  opération  va  mettre  sous  peu  la  Banque  du 
Mexique  en  possession  d'une  disponibilité  nouvelle  de 
quatre  rhillioi  s  de  piastres  dont  elle  saura  tirer  parti. 
A  ce  sujet,  rappelons  que,  pour  l'exercice  1891',  pen- 
dant lequel  elle  a  eu  à  rémunérer  un  capital  de  14  mil- 
lions de  piastres  au  lieu  de  12  millions  en  1898,  elle  a 
distribué  un  dividende  de  29  fr.  25  au  lieu  de  13  fr.  50 
l'année  précédente. 
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Société  Hellénique  du  Canal  de  Corinthe.  —  Le 

rapport  communiqué  à  la  dernière  assemblée  générale 
des  actionnaires  de  cette  Compagnie  fait  ressortir  que 
les  résultats  du  trafic  du  canal  ont  été,  l'année  der- 
nière, un  peu  plus  favorables.  Voici,  en  effet,  comment 
s'est  établi  le  compte  de  Profits  et  Pertes  que  nous 
rapprochons  de  celui  de  1898  : 
Recettes 


Exercices 


1898 


1899 


(En  drachmes) 

Eecettes  diverses   268. 3:32  19  ai9.791  45 

Dépenses 

Frais  d'administration   24.747  30  27.254  51 

Frais  d'exploitation   284.817  56  229. 6i4  29 

Impôts  et  taxes  en  l'Vance   6.815  77  6.722  68 

Intérêts  divers  et  commissions  ....  1 .111  52  526  15 

Solde  bénéliciairc   1.840  04  55.643  82 

268.8 <2  ]9     819.791  45 

11  y  a,  dans  les  bénéfices,  une  augmentation  de5r)  643 
francs  82  provenant  presque  exclusivement  de  la  plus- 
value  de  recettes  réalis('e  grâce  à  un*^  plus  grande  acti- 
vité dans  le  trafic.  Il  est  passé  par  le  canal,  en  1899, 
2.952  navires  jaugeant  4r)3  857  tonnes,  contre  2.r)27  na- 
vires Jaugeant  B67.601  tonnes  en  189S.  En  1897,  il 
n'était  passé  que  2.404  navires  jaugeant  .'529. O*?;.;  ton- 
nes, et  il  avait  été  réalisé,  comme  recettes  diverses, 
302.549  drachmes. 

A  tout  bien  considérer,  la  situation  de  la  Société  Hel- 
lénique du  Cnnnl  de  Corinthe  reste  à  peu  près  station- 
naire,  mais  le  rapport  du  Conseil  d'administration 
semble  laisser  entendre  qu'un  chancrement  pourra  bien 
se  produire  à  une  date  peu  éloignée.  (lest  ainsi  qu'au 
mois  de  mars  dernier,  des  démarches  ont  été  de  nou- 
veau tentées  auprès  du  Lloyd  Autrichien,  qui  a  dépê- 
ché le  directeur  de  son  arsenal,  M.  F.  V.  Kodolish,  et 
le  directeur  de  son  mouvement,  M.  Gr.  Konhanser, 
pour  examiner,  en  détail,  tout  ce  qui  a  trait  à  la  navi- 
gation par  le  canal.  Il  apparaîtrait  donc  que  la  Compa- 
gnie du  Lloyd  a  de  nouveau  mis  à  l'étude  la  question 
du  passage  de  ses  navires  par  le  canal  de  Corintlie.  De 
plus,  il  existerait  un  projet  de  fusion  des  diverses 
Compagnies  de  navigation  héllcniques  qui  ont  été, 
jusqu'à  présent,  les  meilleures  clientes  du  canal,  et  qui 
cherchent  à  élargir  leurs  moyens  d'action.  Pour  cette 
fusion,  le  Gouv  ernement  aurait  consenti  une  Subven- 
tion annuelle  de  1. 200.000  drachmes,  mais  pour  qu'elle 
ait  lieu,  un  capital  de  40  millions  de  francs  serait 
nécessaire,  et  on  espère  en  trouver  la  moitié  sur  les 
places  de  Paris,  Londres  et  Vienne. 

En  attendant,  constatons  que,  d'après  le  bilan  dressé 
en  fin  d'exercice  1899,  le  compte  de  Profits  et  Pertes  de 
la  Société  Hellénique  du  Canal  de  Corinthe  se  solde 
actuellement  par  un  débit  de  7.845.588  dr.  20,  et  que 
le  montant  des  intérêts  dus  aux  obligations  jusqu'à  la 
clôture  dudit  exercice  s'établit  à  7.700.055  fr. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  13  septembre,  les  10.000  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  3  1/2  0/0,  n«  110001  à  1200(10,  de  la  Compagnie  des 
Messageries  Maritimes,  sont  adjiiises  aux  négociations  delà 
Bourse,  nu-  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociable sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  110.000  à 
120.000. 

Depuis  le  13  septembre,  les  10.000  obhgations  nouvelles  de 
500  fr.  4  0/0,  numéros  20001  à  30000,  de  la  Société  Lyonnaise 
des  Eaux  et  de  l'Eclairage,  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 


Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  20.000  à 
30.000.   

Depuis  le  13  septembre,  les  18.200  actions  nouvelles  de  500 
francs,  numéros  1801  à  20000,  et  les  1.974  obligations  de  500 
francs  3  0/OnunLéros  2061  à  4084,  entièrement  libérées  et  au 
porteur,  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Nogentais,  sont 
admises  aux  négociations  de  la  liourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits,  savoir  : 

Les  actions,  :'i  la  première  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  deux  rubriques,  affectées  :  l'une  aux  actions  numéros 
1  à  4000,  qui  seules  ont  droit  au  dividende  plein  de  l'exercice 
en  cours,  et  l'autre  aux  actions  numéros  4001  à  200O  ; 

Par  suite,  le  nomliro  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  1.800  à  20.000 
(titres  nouveaux,  coupon  n»  1  attaché  ;  et  celui  des  obligations 
3  0/0,  de4e0â  2.434 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  Paris,  chez  MM.  Pericr, 
Mercet  et  C'',  rue  de  Provence  59. 


Depuis  le  13  septembre,  les  actions  de  la  Compagnie  des 
Tramways  de  Nice  et  du  Littoral  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote, 

80,000  actions  de  500  francs,  libérées  et  au  porteur,  jouis- 
sance courante:  15 avril  1900,  ex-coupon  n»  1. 

Les  actions  1  à  10000  doivent  l'-lre  munies  de  l'estam- 
pille suivante  :  <•  Capital  porté  à  15  millions  par  décision  de 
l'assemblée  générale  extraordinaire  du  28  décembre  1899,  » 

Siège  social  à  Paris,  rue  de  Londres,  12, 

Service  des  titres  et  des  coupons  chez  MM,  Pcrier,  Mercet 
et  C".  rue  de  Provence,  59. 


Depuis  le  13  septembre,  les  6.000  actions  nouvelles  de  500 
francs,  libérées  et  au  porteur,  n'-  8001  à  l'iOOO,  de  la  Compa- 
gnie pour  l'Eclairage  des  Villes  et  la  Fabrication  des  Comp- 
teurs et  .\ppareils  divers,  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  .Bulletin  de 
la  (Jote.  sous  le  même  ruJirique  que  les  8.0(0  actions  an- 
ciennes 

Los  actions  n""  1  à  4000  doivent  être  munies  des  deux 
estampilles  suivantes  :  1°  «  Capital  porté  à4 millions,  assem- 
blées générales  des  24  juin  el2;i  juillet  1899:  »  2°  «  Capital 
porté  à  7  millions,  assemblées  générales  des  28  avril  et 
9  juin  19(10.  .. 

Les  actions  4001  à  8000  doivent  porter  l'estampille  suivante  : 
"  (  '.apital  porté  à  8  millions.  Assemblées  générales  des  28  aviil 
et  9  j  uin  1900.  »  ___ 

La  Production  du  Coke  (Nord  et  Pas-de  Calais).  — 

Nous  avons  déjà  donné  le  tableau  df  la  lirodnctiou  houillère 
dans  les  deux  départements  du  Nord  el  du  Pa.'^-de-Galais 
pendant  le  premier  scme.stre  de  IWOO  et  de  1M99.  Voici  un 
autre  tableau  qui  complète  le  premier:  il  est  relatif  à  la  pro- 
duction du  coke  pendant  la  mèmi'  période  : 

Bassin  du  Nord 
Compagnies  1900  18!)9 

Tonnes 

Aniche   85.770  85.850 

Anzin   147.892  149.153 

Aziricourt-   ;r).219  35.219 

Douchv   72.727  01.849 

Escarpelle   .')2.134  50.403 

Total    393.748  382.474 

Bassin  du  Pas-de-Calais 

Béthune  (Bully-Grenay i   36.998  19.274 

Dourges   67.160  48.069 

Drocourt   23.210  25.735 

Ferfav   17.732  14.989 

Lens:   221.250  196.211 

Nœux   63.274  51.500 

Total   4:'>2.624  3.'>5.778 

Production  des  deux  bassins      820.372  7ci8.252 

L'augmentation  d'une  année  à  l'autre,  pour  le  même  se- 
mestre, est  donc  sensible;  elle  est  de  88.120  tonnes  en  faveur 
de  1900,  dont  11.274  tonnes  produites  par  le  bassin  du  Nord 
et  76.846  tonnes  par  le  Pas-de-Calais. 

Le  nombre  de  fours  en  activité  pendant  le  pretnier  se- 
mestre do  19U0  a  été  de  2.074,  contre  1.936  en  1899,  même 
période. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCUKSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

6  s('i>l-  13  si>pl. 

Or   2.249.323.;;«6  2.244  931 

Argent. . .    1  m.mArjh  l.l3Q.llt<.034 


3.385.047.601  3.375.049.:224 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  joiu' . . 

_    ,  ,    ...   ,,,..„  (  Effets  Paris   

Portefeuille  Pans  |  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  ries  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (              "  "^^^  ^^''^ 
mobilières    Ex-banques  département., 
momneies  ^  g  .^.^  ^^^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  k  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


(,  <epl. 


3.. m.  047. 661 


322.720 
224.176.363 


430.349.891 
16.66l.00U 
14.876.900 
224.42.^.96.0 
279. 599. 90^ 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.730 
99.627.303 
100.000.000 
4.000.0CO 
18.030.949 

3.342.166 
8.407.44i 
41.402.9a6 


0-012.672  016 


182.500.600 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.730 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.9'9.367.285 
20.897.081 
11.. 537. 979 
282.705.460 
417-271  13S 
71. 95 '1.777 
3.138.641 
5.983-752 
1.736.997 
43.06.'!  396 


5.042.672.016 


13  v.'pl. 


3.375.049.224 


28.702 
208.105.929 


441  855.700 
12.081.000 
14.898.000 
226.630.526 
272.230.772 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.595.098 
100.000.000 
4.000.000 
18.459.585 

3  723.496 
8.407.444 
40.982.347 


5  019  028.575 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.7.50 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
.946.064.690 
19.022.561 
12. 266. 932 
290  799.358 
392.733.753 
76.246.450 
3.003.208 
G. 293. 244 
1  736.997 
45.815.670 


5.019.028.575 
Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


18  sept. 

16  sept. 

15  sept. 

14  sept. 

13  sept. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.508.0 

3.618  9 

3. 543.1 

3.719  2 

3.916.1 

3.263.5 

3.2S0.5 

3.111.7 

3.113.2 

3  375.0 

556  7 

387.2 

385.9 

603.3 

650.0 

351.2 

364. 3 

395.8 

414.5 

498.9 

140.0 

140.0 

180.0 

180. 0. 

180.0 

258.9 

216.3 

269.7 

195.0 

290.8 

521.5 

461.6 

442.4 

426.!) 

469  0 

2  0/0 

2  0/0 
2  0/00 
663.0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  K  0/00 

4  y,  0/00 

0/00 

pair 

581.6 

935. 2 

2.349.2 

2.570.5 

La  Récolte  des  Cocons  en  France  en  1900.  —  L'Union 
dos  marchands  de  soie  de  Lyon  nous  communique  les  résul- 
tats suivants  do  l'enquête  à  laquelle  il  a  été  procédé  sur  la. 
récolte  des  cocons  en  France  en  1900.  Voici  ce  document  ; 

Nombre 

Départements  de  1899  1900  Excédent 

—  communes     Kil.  Kil.  0/0 

Gard   181      1.286.257     1.683.039  26.96 

A-rdèchc   130      1.195.293     1.599.365  33.80 

Drôme   128         579.434       918.019  58.43 

yaucluse   87         613.033       805.177  31.34 

yar.   49         251.032       3.^3.035     32. 6B 

isere-...   76         152.943       195.120  27.57 

Bouclies-du-Ehône  37         145.685       196. 8'a     35  11 

Hérault   33          83.723         92.118  1L35 

'J^ctaux   721       4.306.400     5.772.714  34.0.7 

Si  on  applique  ce  quantum  de  34  0/0  en  plus  au  chiffre 
total  (le  la  récolte  de  1899,  qui  a  été  do  6.993.339  kilogrammes 

on  obtient  environ  9.380.000  kilogrammes  commS  résultat 
probable  de  la  récolte  de  1900. 


La  Production  et  la  Consommation  du  Houblon.  — 

M.  0.  Hocki^nhaupt,  d'Altcmstadt,  prés  Wissemliourf,' (Alsace), 
nous  communique  le  relevé  suivant,  résultant  des  diverses 
statistiques,  de  la  consommation  de  la  bière  et  du  houblon, 
et  des  stocks  en  lin  de  saison  dans  le  momie  entier,  de  1884 
;'i  189!)  inclus  : 

Consoniniation 

.Vnnées 


188'i . 
1885. 
1886. 
1887. 
1888. 
1^89. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


de  la  bière 

du  houblon 

Hectolitres 

i,*uintaux 

149.01-2 

9(j0 

L-^l'i 

900 

» 

1.664 

00» 

1*588 

60tl 

173.486 

089 

1.698 

026 

171.863 

649 

1.615 

910 

173.662 

(117 

1.606 

486 

195.078 

328 

1.546 

915 

196. 'i  18 

000 

1.566 

642 

199.670 

765 

1..592 

311 

204.600 

390 

1.669 

791 

207.661 

390 

1.72.^ 

762 

214.269 

959 

1.774 

439 

232.207 

788 

1.923 

756 

235. 'i96 

400 

1.985 

199 

247.479 

272 

1.993 

773 

252.281 

808 

2.087 

146 

Années 


1884.. 
1885.. 
1886.. 
1887., 
1888.. 
1889.. 
189U.. 
1891.. 
1892.. 
1893.. 
1894.. 
1895. . 
1896.. 
1897. . 
1898. . 
1899. , 


Production 
du  lioublon 


1.606.4.')0 
1.823.750 
1.7!)1.905 
1.620.250 
1.514.266 
2.007.250 
1.173.000 
1.516.220 
1.655.357 
1.463.150 
2.373.207 
2.686.477 
1.865.900 
1.628.791 
1.461.390 
2.213.000 


Excédent  Stocks 
ou  délicit  de      en  fin  de 
production  fampàg.ne 


(En  quintaux; 

—  57.450 
-4-  159.750 

203.305 

—  77.776 

—  101.634 
^  400.764 

—  363.915 

—  50.422 
^  63.046 

—  i96.640 
647.445 

—  312.038 

—  57.8.76 

—  3.56.408 

—  ,532.388 
-h  125.854 


.57.450 
217.200 
420.505 
:342.729 
241.095 
641.869 
277.944 
227.522 
290.568 

93.928 
741.377 
.053.415 
!  195.. 556 
639.151 
106.768 
227.622 


La  Production  de  la  Fonte  et  de  l'Acier  en  1899.  — 

Le  tableau  suivant  permet  de  comparer  la  production  de  la 
fonte  et  de  l'acier  en  Anjïleterre  avec  celle  di'S  Etats-Unis,  de 
rAUemagne,  de  la  France  et  de  la  Belgique,  ;iinsi  que  l'aug- 
mentation sur  1898  en  ce  qui  concerne  rrspectivemont  chacun 
de  ces  pays  ; 


1898 


Fonte  . 


Angleterre   8.681.071 

Etats-Unis   11.773.934 

Allemagne  et  Luxembourg  7 .312 .766 

France   2.525.075 

Belgique   979.755 

Totaux   31.272.601 

Acier  Bessemer  et  Martin  : 

Angleterre  (lingots)   4.565.986 

Etats-Unis  (produits  finis)  8.829.500 

Allemagne  (produits  finis)  4.352,831 

France  (lingots)   1.433.717 

Belgique  (lingots)..   653.523 

'Totaux   19.835.557 


1899 

[Vax  tonnes) 
9.305.319 

13.6'20.703 
8.117.594 
2.. 567. 388 
1.036.185 


Augment: 
en  1899 


624.348 
.846.709 

804.828 
42.313 
56.430 


34.647.189  3.374.588 


4.855.325 
10.533.679 
4.791.022 
1.529.182 
729.920 


28i).831 
.704.170 

438.191 
95.565 
76.497 


2-2.439.12S'  7.603.754 


L'Octroi'  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  do  Paris,  pour 
le  moi's  -d'août  dernier,  présente  une  augmentation  de  1  mi' 
lion  70.251  francs  par  rapport  aux  évaluatioiir^  l)udgélaires,  é 


et 
mois 


par  rapport  aux  évaluation  l)iuig 
de  1.698.429  francs   par  rapport  aux  njsultats  du 
d'août  1899. 

Depuis  le  1"  .janvier  1900,  les  recettes  présentent  une  plus- 
value  de'4.497.085  l'r.  phr  rapport  aux  évaluations  budgétaires, 
et  une  augmentation  de  8.089.304  fr.  par  rapport  aux  résulr 
tats  de  la  période  correspondante  de  1899. 
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Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Woiiviufiit  général  dt?s  opérations  du  mois  d'août  1900: 
872.64;i.a80  h:  96. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Giu-ityba  (111  kil.)  (1;    .  1900  1899 

Francs  Francs 

Receltes  du  mois  d'août   423.728  490  879 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.724.575  2.809.425 

Rpcettos  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   3.148.30i  3.300.304 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'août   44.946  52.069 

Recetlfs  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice    42.603  44.6ij9 

Prolongements 

(Longueur  actuelle  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  d'août   303.049  436.863 

Receltes  des  mois  antérieurs   2.465.819  2. 451. ."337 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   2.771.468  2.888.401 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'août   11.760  16.809 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exei'cice   13.593  14.178 


(1)  Garantie  par  kilomètre   20.6(18  fr. 

(2)  —  —  5.084  Ir. 


Les  Mines  du  Monde.  —  Voici,  d'après  le  Home  Office, 
Quelques  renseignements  sur  les  mines  houillères  et  carrières 
du  monde  entier  : 

D'après  les  dernières  statistiques  officielles,  4.355.201  ou- 
^riers  des  deux  sexes  sont  actuellement  employés  dans  les 
entrailles  de  la  terre  à  en  retirer  le  charbon,  le  pétrole,  le 
diamant  et  tous  les  métaux  précieux  ou  industriels. 

C'est  l'Angleterre  qui  compte  le  plus  grand  nombre  de  mi- 
neurs, 875.603.  Puis  viennent  par  ordre  dt^croissant  ;  l'.Mle- 
laagne,  avec  498.560  mineurs  ;  les  Etats-Unis  d'Amérique, 
444  578 ;  les  Indes, 310.888  ;  Geyian,  310.210  :  la  France,  293  821; 
la  Russie,  239.434  ;  l'Autriche  Hongrie.  219.227;  la  Belgique, 
IBO.lfiO  et  le  .lapon,  118.517.  Avant  la  guerre,  les  deux  Répu- 
l  liques  sud-al'ricai.ies  comptaient  un  peu  plus  de  100.000  mi- 
neurs, mais  leur  nombre  a  dû  considérablement  diminuer. 

La  production  minière  des  Etats-Unis  a  atteint,  l'année 
dernière,  le  chitTre  respectable  de  3.586  millions  de  francs. 
C'est  le  record.  Le  Royaume-Uni  ne  vient  que  bien  après,  avec 
1.025  millions.  L'Allemagne  a  produit  1.225  millions,  la  Rus- 
sie 750  millions,  la  France  650  millions,  le  Transvaal  425 
raillions,  la  lîelgique  300  millions  et  l'Autriche  de  285  mil- 
lions de  francs.  Quant  au  Canada,  quoique  un  grand  nombre 
de  ses  gisements  soient  encore  inexploités  en  British  Colom- 
bia,  sa  richesse  minérale  n'a  pas  été  inférieure  à  250  millions, 
ce  qui  fait  l)ieri  présager  l'avenir. 

Enfin,  si  l'on  veut  savoir  quelles  quantités  ont  été  extraites 
(!e  notre  globe  par  les  difTérents  pays,  nous  trouvons  que,  en 
ce  qui  concerne  les  principaux  facteurs  do  l'industrie,  le  char- 
Hon  et  le  fer,  les  Etats-Unis  ont  produit  199.557.797  tonnes  de 
houille,  sur  les  663.820.472  tonnes,  qu'on  a  retirées  des  en- 
trailles de  la  terre  et  12  millions  de  tonnes  de  fer  sur  les  34 
millions  du  chiffre  total. 

Les  mines  du  monde  ont  fourni  également  15.771.000  ton- 
ne.s  de  pétrole,  11.852.000  tonnes  de  sel,  5.605.000  kilogram- 
mes d'argent,  790.000  tonnes  de  plomb,  449.000  kilogrammes 
ti'or,  442  000  tonnes  de  cuivre,  471.000  tonnes  de  zinc  et  77.523 
tannes  d'ètain. 

La  mortalité  moyenne  dans  toutes  les  mines  du  globe,  sui- 
vant la  statistique  est  de  1.68  pour  1.000.  Etant  données  les 
conditions  d'exploitation  actuelles,  ce  taux  doit  être  considéré 
comme  très  satisfaisant. 


Le  Mouvement  commercial  de  l'Indo-Chine  en  1899. 

—  L'année  1H99  a  été,  au  point  de  vue  commercial,  tout 
particulièrement  favorable  pour  l'Indo  Ghine. 

Le  commerce  général  indo-chinois  a  accusé,  en  1899,  une 
augmentation  de  63.018.740  fr.  sur  les  chitires  de  1898,  qui 
était  déjà  en  progrès  de  41.395.327  fr.  sur  ceux  de  1897.  C'est 
au  cabotage  que  revient  l'accroissement  le  plus  considérable, 
accroissement  dû  à  la  création  de  nouveaux  postes  de  douane 
et  de  la  plus  grande  exactitude  exigée  dans  l'établissement 
de.^  déclarations  à  l'entrée  et  à  la  sortie. 

L'augmentation  porte  sur  la  généralité  des  produits  d'é- 
c'.iange  ;  cependant,  en  plus  de  l'extension  naturelle  du  mou- 


vement commercial,  il  faut  noter  que  la  suppression  du  droit 
de  statistique  au  cabotage  parait  avoir  beaucoup  favorisé  le 
développement  du  trafic  de  la  batellerie  indigène.  De  .55  mil- 
lions 959.380  fr.  en  1898,  le  cabotage  indo-chinois  s'est  élevé  à 
90.268.760  fr.  en  1899,  ce  qui  représente  une  augmentation  de 
34.300.380  fr.  Les  principales  augmentations  ont  porté  sur 
les  farineux  alimentaires  à  destination  des  régions  encore 
mal  cultivées  de  l'Annam,  sur  les  produits  de  pêche,  les  pro- 
duits ou  dépouilles  d'animaux,  Its  denrées  coloniales  de 
consommation,  les  tissus,  etc. 

Le  transit  entre  Hong-Kong  et  le  Yunnan  a  continué  à 
se  développer.  La  valeur  des  marchandises  qui  ont  emprunté 
la  voie  du  fleuve  Rouge  s'est  élevée  tant  à  l'entrée  qu'à  la 
sortie  à  16.331.375  fr. ,  en  augmentation  de  3.727.243  fr.  sur 
l'année  1898;  ce  sont  surtout  les  filés  ds  coton  qui  ont  con- 
tribué à  ce  progrès. 

l^e  commerce  extérieur  esl  en  augmentation  de  23.496.4.57 
francs  sur  les  chiffres  de  1898.  La  progiession  des  importa- 
tions s'affirme  par  un  accroissement  de  12.OS0.l  i8  fr.  sur  les 
importations  de  1898,  dont  10.785.581  fr.  pour  les  importa- 
tions françaises  et  2. 104. 506  fr.  pour  celles  de  l'étranger.  Ces 
chilTrcs  montrent  que  l'importation  française  a,  en  1899,  fait 
un  grand  bond  et,  en  efifet,  elle  n'e.st  plus  inférieure  que  de 
quelques  millions  seulement  (5)  au  chillre  de  l'importation 
ètrangèrr. 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  20  au  26  août  1900  i34'  semaine) 
K>\  milliers  de  francsi 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Pendant  la  première  partie  de  la  semaine,  la  Bour.se 
de  Paris  s'est  encore  montrée  très  soutenue,  mais  tou- 
jours peu  active.  Plus  tard,  et  notamment  dans  la 
séance  d'hier,  elle  s'est  alourdie.  Aucun  fait  nouveau 
n'a  pourtant  été  à  signaler,  sauf  quelques  bruits  rela- 
tifs à  la  politique  intérieure,  auxquels  on  n"a  prêté,  du 
reste,  aucune  attention.  Mais  les  acheteurs  ont  cru  de- 
voir, après  la  hausse  de  ces  derniers  temps,  et  à  la 
veille  de  la  liquidation  de  quinzaine  qui  commence  au- 
jourd'hui, assurer  au  moins  une  partie  de  leurs  béné- 
fices et,  comme  le  marché  est  encore  étroit,  leurs  of- 
fres ont  impressionné  la  cote. 

Hier  matin,  on  semblait  croire  à  un  abaissement  du 
taux  de  l'escompte  à  Londres,  mais  la  Banque  d'An- 
gleterre n'a  rien  changé  à  ses  conditions. 

ir  if  Nos  Rentes  Françaises,  qui  restaient  un  peu 
irrégulières  il  y  a  huit  jours,  se  sont  raffermies  un 
moment,  puis  finissent  comme  précédemment. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  finissait  à  101  fr.  10  à  terme 
et  à  101  fr.  au  comptant,  s'inscrit  respectivement  à 
101  fr.  et  à  100  fr.  95.  C'est  lundi  prochain  que  ce  fonds 
détache  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes  ;  Rente 
Amortissable  3  O/O,  99  fr.  87  1/2  au  comptant,  con- 
tre 99  fr.  80  :  ReJiles  3  lj2  0/0,  102  fr.  25  au  comptant, 
en  bénéfice  de  25  centimes.  A  terme,  elles  sont  inac- 
tives. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  finissent  à 
478  fr.,  contre  477  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin ,  80  h\,  sans  change- 
ment; £'wpr««(  de  Madagascar,  80  fr.  50,  sans  af- 
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laires;  Obligolions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l' Indo- 
Chine,  472  t'r.,  ca  reprise  do  2  francs. 

ïf  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  conser- 
vent leur  bon  courant  d'échanges  habituel,  mais  leurs 
cours  sont  irréguliers. 

L'Obligation  4  0/0  1865  est  à  .134  fr.  25,  contre  5o(i 
francs  75;  Obligations  3  OjO  1869,  417  fr.  ;  Obliga- 
tions 3  0/0  1871,  WS  fr.  contre  403  fr.  25;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875  ,  547  fr.,  reperdant  4  fr.  ;  Obligations 
4  0/0  1876,  547  fr.,  sans  changement. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  finissent 
à  352fr.,en  bénéfice  de  2  fr.  2-5;  Obligations  2  0/0 
1898  il  405  fr.,  en  avance  de  4  fr. ;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896  346  fr.  50,  perdant  3  fr.  50  ; 
Obligations  2  0/0  1899  libérées  [Emprunt  du  Métro- 
politain), 375,  contre  372  ;  Obligations  non  libérées, 
373  fr.  En  raison  du  versement  de  58  fr.  62  par  obliga- 
tion, qui  doit  être  effectué  sur  ces  titres  le  15  courant 
au  plus  tard,  la  Chambre  Syndicale  des  Agents  de 
Change  de  Paris  a  décidé  qu'à  partir  du  10  septembre 
ces  obligations  ne  seraient  plus  négociables  qu'en 
titres  libérés  de  220  fr.  l'unité  et  de  55  fr.  le  quart 
d'obligation. 

if  ic  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
se  maintenaient  à  3.980  fr.  au  comptant,  sont  en 
avance  de  5  francs,  à  3.985  fr.  A  terme,  elles  cotent 
3.980  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  douze  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2.569.748  fr.  07. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  étaient  passées  à  665  fr.,  gagnent  encore  4  francs  à 
669  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours très  actives.  L'épargne  continue  à  se  porter  sur 
ces  valeurs,  avec  lesquelles  elle  est  toujours  sûre  de 
retrouver  son  capital  avec  un  revenu  convenablement 
rémunérateur. 

Les  Obligations  Communale<;  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  444  fr.  25,  se  retrouvent  à  'i52  fr.;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1  879,  495  fr.  25,  contre  495  fr. 
Obligations  Communales  1880,  483  fr.,  contre  482  fr.; 
Obliy allons  Foncières  3  0/0  1883,  au  même  cours  de 
430  fr.  50;  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0,  445 
francs,  perdant  3  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à395fr.,  contre  392  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  439  fr.  75,  en 
moins-value  de  1  fr.  25. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  445  fr.  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  500  fr.;  Obligations  Communales  1899  2  60 
pour  cent  libérées,  i35  îv.,  sans  changement;  Obliga- 
tions non  libérées,  431  fr. 

if  if  Les  Etablissements  de  Crédit  sont  calmes 
pour  la  plupart. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  à  1.127  fr.,  conserve  ce  cours  ;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte  de  Paris,  599  fr.  au  comptant  et  à 
terme,  contre  600  fr.  et  .596  fr.  Cette  Société  ouvrira 
demain,  15  septembre,  une  nouvelle  agence  de  ban- 
lieue, à  Neuilly-sur-Seine,  92  avenue  de  Neuilly.  Cette 
création  portera  à  26  le  nombre  des  bureaux  du  Comp- 
toir dans  Paris  et  la  banlieue,  sans  compter  la  Succur- 
sale de  la  place  de  l'Opéra. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  clôturait  à  1.120  fr.,  a  de 
nouveau  progressé  ;  ou  le  retrouve  cependant  en  recul 
sur  ses  plus  hauts  cours,  à  1.121  fr.,  en  avance  de 
1  franc. 

La  Société  Générale  est  demandée  à  609  fr.  au  comp- 
tant ;  Crédit  Industriel  et  CommerciaL,  600  fr.  contre 
604  fr.  50.  Le  bilan  de  cet  établissement  au  31  août  der- 
nier accuse,  sur  celui  du  31  juillet,  les  principales  va- 
riations suivantes:  Augmentations:  espèces,  3  mil- 
lions 931.000  fr.;  fonds  disponibles  dans  les  banques, 
2.693.000  fr.;  avance;-,  1.022.000  fr.;  comptes  courants 


créditeurs,  4.170..5H1  fr.  Diminutions  :  portefeuille 
commercial,  1.297.000  fr.; reports,  1.3*1 .000  fr.;  comptes 
courants  débiteurs,  1.055.000  fr.;  comptes  de  dépôts, 
762.000  fr.  Les  bénéfices  du  mois  se  sont  élevés  à 
319.667  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  revenue  de 
480  fr.  à  terme  et  de  488  fr.  au  comptant,  ù  470  fr.  au 
comptant;  Banque  de  l'Algérie,  995  fr.  contre  1.000 
francs.  Le  renouvellement  de  son  privilège  et  la  vente 
progressive  de  ses  domaines  placent  cette  Institution 
en  bonne  situation  pour  l'extension  de  ses  affaires. 
Compagnie  Algérienne,  735  fr.,  en  recul  de  5  francs. 

Les  Obligations  de400  fr.  de  la  Société  des  Immeubles 
de  France  s'inscrivent  à  128  fr.,  contre  127  fr.;  Obli- 
gations de  475  francs,  153  fr.  Banqv^e  Spéciale  des 
Valeurs  Industrielles,  60  fr.,  contre  61  fr. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  qui 
était  montée  :i  84  fr.,  progresse  encore  de  3  fr.  à  87  fr. 
Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration, 
100  fr.,  contre  98  fr.  ;  Banque  Parisienne,  527  fr.  à 
térme  et  529  fr.  50  au  com.ptant.  Rente  Foncière,  ii2\  fr., 
contre  418  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  au  même 
cours  de  345  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  très  fermes. 

Le  Lyon,  qui  finissait  jeudi  dernier  à  1.840  fr.  à 
terme  et  à  1.836  fr.  au  comptant,  s'inscrit  respec- 
tivement à  1.850  fr.  et  à  1.845  fr.  ;  le  Nord  cote  2.370  fr. 
à  terme,  contre  2.340  fr.,  et  2.-362  fr.  au  comptant, 
contre  2  347  fr.  50.  Midi,  1,305  fr.  au  comptant,  en 
avance  de  2  fr.  A  terme,  il  s'inscrit  à  1.300  fr. 

h'Est  est  bifn  tenu  à  1.115  fr.  à  terme  et  au  comp- 
tant, contre  1.107  fr.  et^l  105  fr.  il  y  a  huit  jours; 
Orléans,  1.755  fr.au  comptant, sans  changement,  mais 
1.762  fr.  à  terme;  par  contre,  Ouest,  1.075  fr.,  contre 
1.080  fr.  Cette  dernière  Compagnie  vient  de  livrer  au 
public  sa  nouvelle  ligne  de  Plaisir-Grignon  à  Epone; 
elle  pourra,  dorénavant,  relier  directement  la  gare 
Montparnasse  et  bientôt  celle  des  Invalides  à  la  ligne 
de  Rouen  en  passant  par  Versailles. 

Pour  la  35"  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  2.711.000  fr.  Du  I^t  janvier  au  26  août,  les 
recettes  totales  de  nos  grandes  Compagnies  sont  en 
augmentation  de  .52.123.000  fr.,  en  chiffres  ronds,  sur 
la  période  correspondante  de  l'exercice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  traitent,  au 
comptant,  à  324  fr. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commeyciales 
ont  été  diversement  traitées,  mai-i  les  valeurs  dites 
«  de  traction  »  sont  bien  tenues. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
cotaient  605  fr.,  sont  à6I0fr.;  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  1.130  fr.  à  terme,  en  recul  de  8  fr.;  au  comp- 
tant, on  cote  1.133  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
que  nous  laissions  à  315  fr.,  reste  à  314  fr.  On  dit  que 
celte  Compagnie  a  réalisé,  depuis  le  commencement  de 
l'Exposition,  une  plus-value  de  recettes  de  4  millions 
de  francs  environ.  Messageries  Maritimes,  .530  fr., 
contre  535  fr.  ;  Chargeurs-Réunis,  plus  lourds,  à  1.155 
francs,  contre  1.190  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  fléchi  à  1.775  au 
comptant  et  à  1.790  fr.  à  terme,  ont  encore  baissé  à 
1.700  ir.  à  terme  et  à  1.690  fr.  au  comptant.  Voitures 
à  Paris,  .'i.jO  fr.  au  comptant,  contre  365  fr.  et  362  fr.  la 
semaine  dernière.  On  paraît  croire  à  une  nouvelle  grève 
des  cochers,  la  Compagnie  ayant  relevé  la  «  moyenne», 
qu'elle  avait  du  reste  établie  très  bas  lors  de  la  reprise 
de  l'exploitation,  le  mois  dernier. 

La-  Compagnie  Française  des  Métaux  a  réalisé  une 
nouvelle  hausse  en  passant  de  474  fr.  à  520  fr.;  Société 
de  ï Electro-Métallurgie,  674  fr.,  gagnant  9  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  finissent  à  372  fr.,  contre 
374  fr.  50. 

Le  Suez,  qui  était  revenu  à  3.490  fr.,  fléchit  encore 
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à  8.482  fr.;  Part  Civile,  2.290  fr.,  mais  délaissée.  Les 
recettes  du  trafic  laissent  de  nouveau  à  désirer. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  étaient  montées  à  244  fr.  à  terme  et  à  245  fr.  au 
comptant,  clôturent  respectivement  à  245  fr.  et  à  246  fr. 
Les  sections  du  Pont  de  La  Jatte  à  Colombes  et  à 
Bezons,  appartenant  à  la  Compagnie  des  Tramways 
Mécaniques  des  Environs  de  Paris  (Nord-Ouest-Pari- 
sien),  qui  est  une  filiale  de  la  Compagnie  Générale  de 
Traction,  ont  été  reçues  le  7  courant  par  le  service  du 
Contrôle.  Leur  mise  en  exploitation  aura  lieu  dans  les 
premiers  jours  de  la  semain'ï  prochaine.  On  peut 
compter  que  le  réseau  entier  de  Neuilly  à  Colombes  et 
à  Maisons-Laffitte  sera  livré  au  public  avant  la  fin  du 
présent  mois.  Ce  sera  un  excellent  début  pour  l'appli- 
cation de  la  traction  électrique  dans  la  région  du 
Nord-Ouest  de  Paris.  Ajoutons  que  dans  sa  dernière 
session,  le  Conseil  Général  de  la  Gironde  a  concédé 
aux  Compagnies  de  Traymcays  de  Bordeaux- Bouscal , 
Bordeaux- Pessac,  Bordeaux-Léognan  et  Bordeauz- 
Bègles  les  pi-olongements  de  leurs  lignes  suburbaines 
nécessaires  pour  pénétrer  jusqu'au  cœur  de  la  ville  de 
Bordeaux.  Cette  mesure  ne  tardera  pas  à  être  suivie  de 
la  fusion  de  ces  quatre  Compagnies  en  une  seule,  qui 
deviendra  ainsi  propriétaire  et  exploitante,  sous  l'égide 
de  la  Compagnie  Générale  de  Traction,  d'un  grand 
réseau  partant  du  centre  de  la  ville  et  rayonnant  vers 
les  localités  les  plus  importantes  de  la  banlieue.  Com- 
pagnie Thomson-Houslon,  1.435  fr.,  perdants  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  entait 
31'j  fr.  jeudi  dernier,  gagne  11  fr.  à  325  fr.  Omnium- 
Lyonnais-Tramtoays,  95  fr.,  contre  102  fr.  ;  actions  du 
Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris  58S  fr.  à  terme, 
contre  505  fr.,  après  avoir,  un  moment,  dépassé  large- 
ment le  cours  de  600  fr.  rond. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  son 
même  cours  de  145  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  V In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electri- 
ques {Société  Parisienne  Electrique),  309  fr.  à  terme, 
contre  302  fr.  et  312  fr.  au  comptant,  en  avance  de 
7  fr.  ;  Tramioays  de  V Est-Parisien,  565  fr.  à  terme, 
contre  558  fr. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways 
(  Tramioays-Sud)  est  à  395  fr.  à  terme  et  au  comptant, 
contre  'lOl  fr.  et  403  fr.  L'installation  de  la  traction 
électrique  sur  tout  le  réseau  de  cette  Compagnie  se 
poursuit  activement.  Lorsqu'elle  sera  terminée,  les  re- 
cettes, déjà  en  forte  augmentation  sur  celles  de  l'année 
dernière,  devront  progresser  encore.  Actions  des  Tram- 
ioays de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  797  fr., 
contre  790  fr . 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  clôturent  à  140 fr.  ; 
Obligatio'ns  4  1  2  0/0,  480  fr.  .50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  ont  perdu  27  fr.  à  115  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments 
de  Portland  et  du  Boulonnais  sont  demandées  à  559 
francs. 

Cette  Compagnie  a  remporté,  à  l'Exposition  de  1900, 
deux  hauies  récompenses  :  1"  un  grand  prix  au  génie 
civil  ;  2»  et  une  médaille  d'or  au  génie  militaire. 

Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  généralement 

faibles. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0  1889,  qui  finissait  à 
67  fr.,  revient  à  66  fr.  40.  Emprunt  de  Minas-Geraès, 
374  îr.,  sans  changement. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  clôturait,  il  y  a 
huit  jours,  à  73  fr.  50,  a  reculé  à  73  fr. 

La  Rente  Italienne,  qui  cotait  93  fr.  60,  reste  à 
93  fr.  50. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  lourde  :  elle  reste 
à  23  fr.  50,  contre  23  fr.  85  il  y  a  huit  jours. 

Les  Fonds  Russes  sont  hésitants.  Le  Russe  3  0/0 
1891-1894  cote  84  fr.  50,  contre  84  fr.  80  :  Russe  3  0/0 
1896,  84  fr.  50,  presque  sans  changement  ;  Consoli- 
dés i'e  et  Séries,  en  reprise  de  921/2  centimes  à 
99  fr.  65. 

Les  Séries  Ottomanes  vont  détacher  aujourd'hui  leur 


coupon  semestriel  de  50  centimes.  La  Série  B,  à  47 
francs  65,  est  en  moins-value  de  27  1/2  centimes; 
Série  C,  25  fr.  90,  contre  26  fr.  32  1/2  ;  Série  D, 
23  fr.  27  1/2,  contre  23  50. 

ifif  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens,  qui 
était  passée  à  475  fr.,  clôture  à  455  fr.  ;  Banque  Otto- 
mane, 539  fr.  à  terme,  contre  545  fr.  ;  Robinson  South 
African  Banking,  9't  fr.,  en  bénéfice  de  4  francs. 

he  Rio-Tinto  se  retrouve  à  1.448  en  avance  15  fr.; 
Sosnowice,  2.665  fr.,  gagnant  45  fr. 

Wagons-Lits,  480  fr.  au  comptant  et  à  terme,  contre 
535  fr.  et  540  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie  con- 
tinuent ])Ourtant  à  progresser  :  du  21  au  31  août,  elles 
se  sont  établies  à  4ii2.299.fr.,  contre  349.251  fr.  pendant 
la  décade  correspondante' de  1899;  du  l^''  janvier  1900 
au  31  août,  les  recettes  totales  s'élèvent  à  8.812.088  fr., 
en  augmentation  de  1.308.799  fr.  sur  celles  delà  période 
correspondante  de  l'année  dernière. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
entraînées  par  le  reste  de  la  cote.  Les  Andalous  res- 
tent à  29G  fr.,  contre  ii\2îr.;Saragosse,  292  fr.,  perdant 
18  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  196  fr.,  contre  210  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Ctiemins  de 
/er  sont  sans  animation.  Les  Obligations  30/0  Jonction- 
Salonique-Constantinople  restent  à  280  fr.,  contre  279 
francs  50.  Obligations  4  O  C  Anciennes  Smyrne-Cas- 
sabact  prolongement  (Série  i894),iOSiv.  les  unités. 
Obligations  4  0/0  nouvelles  {Série  1896),  345  fr.  éga- 
lement pour  les  unités. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  situation  ne  s'est  pas  beaucoup  modifiée  cette  semaine. 
Les  échanges  sont  toujours  restreints  et,  par  suite,  les  varia- 
tions de  cours  peu  importantes,  à  quelques  rares  exceptions 
près.  Au  fond,  cependant,  les  dispositions  restent  favorables, 
malgré  la  lourdeur  qui  s'est  produite  hier  au  dernier  moment. 

La  Rente  Brésilienne  5  OjO  a  reculé  de  74  fr.  03  à  7-3  fr.  30; 
Cape  Copper,  154  fr.  50,  perdant  6  fr.  50;  par  contre,  Tharsis, 
'i;]2  fr.  contre  230  fr. 

L'action  Kertch,  qui  s'était  avancée  à  684  fr.,  recule  à  66o 
francs  50;  la  Huanchaca,  qui  se  traite  maintenant  ex-coupon 
d<^  5  francs,  s'inscrit  à  139  fr.  ;  Laurium  Grec,  88  fr.  50  contre 
90  francs  ;  Chemins  Ottomans,  114  fr.,  en  moins-value  do 
1  franc  50. 

La  Dniepr ovienne,qa\  était  montéeà3.505  fr.,  est  revenue 
;'i  3.475  fr.;  Usines  de  Briansk,  820  fr.  contre  830  fr.  La 
suspension  momentanée  des  dividendes  est  de  plus  en  plus 
probable,  car  cette  Société,  dit-on,  a  eu  à  faire  face  à  des 
retraits  de  fonds  importants  par  suite  de  remboursements  à 
effectuer  aux  administrateurs  qui  se  sont  retirés  dernière- 
ment. Actions  de  la  Société  Immobilière  et  Commerciale  de 
Vichy,  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  l'Exposition, 
41  fr.  contre  43  fr.  ;  Tram  ways  Electriques  de  Vanves  à 
Paris  100  fr.  50,  en  reprise  de  12  fr.  50. 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  finissent 
fermes  à  IK»  fr.  contre  106  fr.  ;  actions  de  l'Hôtel  de  Paris, 
à  Monte-Carlo,  demandées  à  865  fr.  Rappelons  que  cet  hôtel 
a  le  monopole  et  le  privilège  de  tout  ce  qui  concerne  la 
boisson  et  la  nourriture  dans  les  établissements  dépendant 
du  Casino.  Il  v  a  là  les  éléments  d'un  grand  développoment 
de  la  prospérité  actuelle  de  cet  établissement.  Disons  encore 
que  le  revenu  de  ce  litre  ressort  à  tout  près  de  6  0  0,  alors 
que  le  taux  de  capitalisation  des  entreprises  similaires  n'est 
guère  que  de  4  à  4  1/4  0/0. 


.\li)in(>s,  acl  

Brésil  5  %  

llùt.  Far.M.-Ciii-lo 
r.i'i'.Mnnaciifpiii-ls 
f.h.  Ottomans,  ob.. 
lîrasser.  Ziiniaer. 
C.Méc.Mid:  Rus>i' 
Duiéprovier.iie  . . . 

Dnnelz  

Doubowaia-  Balka 
Haut-Volsa  


VALEURS  EN  BANQUE 

pt. 
30 


I  6  sept. 

I  m  .. 

■!4  03 
870  .. 

3520  . 
11.^  50 
106  .. 
700  .. 

3305  . 
9iO  .- 

1905  .. 
142  50 


475 
73 

865 
3450 

114 

«0 

705 
3475 

903 
1200 

140 


6  sept. 

i35ept. 

Uiila  liankowa. . . 

4605  . 

4845  .. 

Laurûim  <^l■cc  . .  ■ 

90  75 

88  50 

Omnium  liasse .  • 

630  .. 

630  . . 

l'lai;urs  Lumière. 

940  .. 

9fiC-.- 

Pniil.iiiliaud  

360  .. 

360  .. 

Suil  Knsse  (Soude) 

845  .. 

830  .. 

Tharsis  

230  . 

232  .. 

Usines  Briansk.. . 

810  -. 

820  .. 

Usines  Clilï  

1450  .. 

1450  .. 

Vicillo-Monlasne. 

735  .. 

739  .- 

Vnlf;:i-Vic-hera  lili. 

180  .. 

167  50 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  svr  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


13  septembre  1900. 

1-e  Bulletin  dén  Halles  vient  de  terminer  son  enquête  sur 
la  n-colte  du  l)lé.  D'après  les  renseignements  qu'il  a  recueillis, 
la  production  do  la  France  serait  de  107.535.400  hectolitres 
pour  6.781.990  hectares;  le  rendement  cullural  moyen  ressor- 
tirait ainsi  l'i  15.8'i  hectolitres  h  Fiiectare. 

Le  Bureau  de  l'.'^griculture  des  Etats-Unis  vient  de  publier 
son  rapport  mensuel  sur  les  perspectives  des  récoltes  en  terre 
au  1""^  septembre. 

Le  Bureau  estime  la  condition  d'ensemble  de  la  récolte  de 
blé  (blé  d'hiver  et  de  printemps  réunis)  à  69.6  conti-e  70.9 
en  1899. 

D'après  ces  chiffres,  M.  Brovsm  estime  la  récolte  de  blé  des 
Etats-Unis  à  508.733.000  bushels  (178.056.550  hectolitres) 
contre  5'j7.303.S5(3  bushels  il91. 050  346  hectolitres;,  chiffre 
officiel  de  1899.  La  comparaison  avec  les  années  précédentes 
s'établit  comme  suit  : 

Surface 

Condition    ensemencée      Récolte  totale 
Années    à  la  moisson       acres  hectolitres 


1900... 
1899..., 
1898..., 
1897. . . , 


69.6 
70.9 
86.7 
85.7 


43.113.000 
44.592.000 
44.055.000 
39.465.000 


178. 05*1.550 
191.556.3^6 
236.302.046 
185.552,208 


Prix  du  Blé_  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

16  août 
1900 

23  août 
1900 

30  août 
1900 

6  sept. 
1900 

13  sept. 
1900 

F 

r. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19 

87 

20 

13 

19 

87 

20 

12 

20  63 

16 

59 

16 

29 

16 

69 

16 

63 

16  84 

16 

75 

16 

62 

16 

87 

16 

75 

17  13 

16 

94 

16 

59 

16 

71 

16 

35 

16  46 

Buda-Pesth  ........ 

16 

33 

16 

10 

16 

12 

15 

87 

16  .. 

14 

35 

13 

98 

14 

20 

14 

08 

14  37 

15 

27 

14 

92 

15 

17 

15 

37 

15  70 

Cette  semaine  les  affaires  ont  été  peu  actives  sur  le  Marché 
de  Paris  par  suite  de  la  réserve  observée  par  les  vendeurs 
qui  espèrent,  avec  raison,  pouvoir  se  débarrasser  de  leur 
marchandise  à  des  prix  plus  rémunérateurs.  La  demande 
a  été  assez  bonne  et  les  prix  ont  enregistré  une  lè.gére  avance. 

On  a  coté  en  clôture  ; 

30  août 
19  87 


Courant  

Octobre  

Novembre-Déc. 
4  de  novembre. 
4  premiers  


21  12 


6  sept. 
20  12 
20  37 

20  87 

21  13 
21  75 


13  sept. 
20  62 

20  75 

21  37 

21  62 

22  12 


Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est 
meilleure  depuis  quelques  jours  :  il  faut  cependant  remarquer 
•que  les  offres  de  la  meunerie  sont  sensiblement  inférieures  à 
ce  qu'elles  étaient  l'an  dernier  à  pareille  époque.  Nous  re- 
trouvons la  marque  de  Corbeil  à  29  fr.  50.  On  cote  les  autres 
marques  en  disponible: 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. 

Bonnes  marques  , 

Marques  ordinaires . . , 


30  août 
30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


6  sept. 
30  .. 
29  25 
28  62 
27  62 


13  sept. 
30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce  les  transactions 
sont  peu  animées  ;  néanmoins  la  tendance  est  ferme;  il  faut 
attribuer  cette  fermeté  au  désir  de  se  couvrir  de  la  part  des 
naissiers,  tout  au  moins  pour  les  époques  rapprochées,  ainsi 
qu  a  1  absence  d'offres  tant  soit  peu  importante  sur  le  livrable. 
J^es  cours  de  clôture  de  la  farine-fleur  sont  les  suivants  : 

30  août       6  sept.      13  sept. 
25  62         25  87         26  12 
26  62 


Gourant  

Octobre  

Novembre-Déc. . 
4  de  novembre. . . 
4  premiers  


37  37 


6  sept. 

25  87 

26  37 

27  12 

27  37 

28  12 


27  37 
27  62 
38  25 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Avoine.  —  11  se  traite  peu  d'allaire.s  et  les  veiideui 
montrent  peu  empressés.  On  a  coté  en  clôture  : 


30  août 
17  25 


Courant  

Octobre  

Novembre-Déc  

4  de  novembre...  17  37 
4  premiers   . . 

Seigle.  —  Les  transactions  sont  à  peu  près 
cours  restent  soutenus.  On  a  coté  en  clôture 


6  sept. 
17  37 
17  87 
17  a7 
17  37 
17  63 


30  août  6  sept. 

Courant                    14  . .  14  62 

Octobre   14  87 

Novembre-Déc   14  87 

4  de  Novembre..       15  37  15  25 

4  premiers   15  50 


13  sept. 
17  62 
17  62 
17  62 
17  ()3 
17  87 

nulles.'  Les 

13  sept. 
15  13 
15  25 
15  50 

15  75 

16  .. 


Huile  de  Colza.  —  Les  acheteurs  ont  été  moins  nombreux 
cette  semaine,  mais,  d'un  autre  côté,  les  vendeurs  n'ont  fait 
que  dos  olfres  peu  importantes.  Le  disponible  est  à  69  fr.  75, 
comme  il  y  a  huit  jours. 


Huile  de  Lin.  - 

Le  disponible  est 
dernière. 


Le  Marché  est  ferme  ave^ 
i  78  fr.  50,  contre  79  fr. 


•  peu  d'affaires. 
35  la  semaine 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

16  août 
1900  , 

23  août 
1900 

30  août 
1900 

6  sept. 
1900 

13  sept. 
1900 

Fr. 

Fr." 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

31  50 

30 

50 

30 

50 

30 

25 

30 

25 

29  13 

29 

29 

47 

28 

57 

38 

26 

28  75 

28 

62 

39 

26 

75 

36 

75 

28  86 

29 

13 

29 

03 

28 

08 

27 

04 

31  18 

31 

08 

30 

03 

29  .. 

29 

55 

30 

50 

28 

93 

28 

50 

49  24 

49 

24 

49 

24 

49 

34 

49 

24 

A  la  suite  de  la  plainte  en  accaparement  des  sucres  déposée 
par  M.  Brabant,  le  raffineur  qui,  le  mois  dernier,  provoqua 
un  incident  violent  à  la  Bourse  de  Commerce,  en  refusant  de 
réaliser  les  marchés  qu'il  avait  passés,  des  perquisitions  ont 
été  opérées,  le  7  courant,  chez  plusieurs  représentants  sur  la 
place  d'importantes  raffineries. 

Cette  nouvelle  connue  à  la  Bourse  du  Commerce  à  l'ouver- 
ture des  marchés  a  été  la  cause  d'une  grande  etfervescence. 

M.  de  Vallès,  juge  d'instruction,  a  commencé  d'instruire 
cette  affaire. 

Il  n'y  a,  jusquà  présent,  aucun  inculpé. 

M.  de  Vallès,  qui  a  dû  procéder  à  quelques  perquisitions 
]iour  établir  une  statistique  préalable,  a  reçu  une  délégation 
des  Présidents  des  Chambres  syndicales  de  la  Bourse  de 
Commerce,  qui  venaient  s'enquérir  des  raisons  et  des  suites 
de  ces  opérations  judiciaires.  Ils  lui  ont  exposé  le  fâcheux 
effet  produit  par  les  perquisitions  et  saisies  de  comptabilités 
opérées  chez  un  certain  nombre  de  courtiers  et  commission- 
naires en  sucres. 

Le  magistrat  les  a  reçus  avec  la  plus  grande  courtoisie, 
leur  a  assuré  qu'il  conduirait  son  enquête  aussi  rapidement 
que  possible,  et  que,  s'il  s'est  vu  dans  l'obligation  d'agir  ainsi, 
c'est  qu'il  ne  poursuit  qu'un  but,  celui  de  savoir  si  la  plainte 
en  accaparement  est  fondée  ou  non. 

M.  de  Vallès  les  a  autorisés  à  déclarer  que,  jusqu'ici,  il  n'y 
a  pas  d'inculpés,  par  la  raison  qu'il  ne  sait  seulement  pas  s'il 
y  a  délit,  et  que  les  mesures  prises  à  l'égard  de  certaines 
maisons,  si  regrettables  fussent-elles,  n'avaient  qu'un  unique 
motif  :  la  recherche  do  la  vérité. 

Ces  faits  ont  exercé  naturellement  une  fâcheuse  influence  sur 
le  marché;  il  n'est  pour  ainsi  dire  pas  question  d'affaires  et 
les  fluctuations  des  cours  sont  insignifiantes. 

On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n"  3  : 

Courant  

Octol»re  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roiix  88"  disponible  

Rhffiné  belle  sorte  disponible. 


30  août    6  sept.    13  sept. 


30  68 

28  t2 

29  12 

30  50 
106  50 


30  .. 

38  69 

28  69 

29  31 

30  25 
106  .. 


30  31 
29  18 
29  25 

29  81 

30  25 
106  .. 


■Vins.  —  Les  vendanges,  favorisées  par  des  conditions  cli- 
matériques  excellentes,  se  poursuivent  dans  les  régions  les 
plus  précoces. 
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A  lîercy,  on  ne  fait  encore  rien  sur  les  vins  nouveaux  ; 
chacun  tâte  le  terrain  et  paraît  assez  embarrassé  pour  se 
melire  aux  achats;  on  ne  sait  pas  ce  que  sorout  les  cours, 
avec  les  excédents  en  perspective  dans  le  Midi,  et  générale- 
ment on  s'abstient,  malgré  les  offres  qui  sont  faites  de  divers 
côtés. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


16  août 
1900 

23  août 
1900 

30  août 
liJOO 

6  Sf'pt. 
1900 

13.sepl. 
liOO 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

50  50 

48  50 

49  75 

47  50 

40  .. 

50  14 

47  06 

43  81 

48  67 

53  25 

50  75 

52 

49  50 

52  .. 

53  43 

50  31 

51  25 

49  06 

40  (i8 

43  67 

41  67 

41  96 

41  10 

41  67 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"'  septembre  ; 


Angleterre  

Hambourg  

Anvers  

Le  Havre  

Bordeaux  

Marseille  

Tri  es  te  , 

Pays-Bas  

Total  au  1"  sept. , 
Total  au  l"'  août. 

Différ.  au  1"  sept 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  sep- 
tembre, à  388.480  tonnes,  contre  340.470  au  1"  août,  soit 
une  aiigmeiitation  de  î8. 010  tonnes. 

Pendant  les  sept  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 


1897 

1898 

1899 

1900 

(En  tonnes) 

12.6')0 

20.650 

25.750 

18.100 

23.450 

38.700 

31.350 

35.550 

9.650 

16.550 

16.800 

12.500 

49.750 

72.700 

93.700 

93.4.')0 

3.250 

4.600 

5.150 

4.700 

4.100 

6.(K)0 

6  200 

5.450 

7.500 

9.6.^)1) 

10,400 

9.400 

17.150 

34,950 

;i8,600 

37.500 

127.500 

203.800 

2i7.950 

21-1.600 

132.2(10 

207.400 

227.900 

223.. 350 

—  4.700 

-  3.600  -f-  50 

—  6.7C0 

1897 


1898 


1899 


19C0 


(En  tonnes) 

Allemagne   82.590  100.470  94.400  100.410 

France   A4.4!'0  i6.970  45.770  4."., 340 

Autriche-Hongrie.  22,890  20.030  23,010  25.49ii 

Atigleteno   7.460  7.60O  7.880  8.590 

Belgique   14.()50  19.120  16.63(»  lt>.840 

Suisse   5.110  7.2()0  5.750  5..50O 

177.190   207.450   193.440  208.170 
Etats-Unis   177.880    214.530    213. (lOO    195. OiO 

Total   355.070   421.!l'80   406.440  403.170 

D'après  le  tableau  ci-dessus,  les  stocks  européens  accu- 
sent une  diminution  de  6.700  tonnes,  mais  par  contre  le  stock 
visilile  univer.'-el  est  en  augmentation  de  48.010  tonnes.  On 
remarquera  que,  pour  la  piemière  fois,  M.  Duuring  a  com- 
pris dans  Ses  chillVes  les  quantités  en  cours  d'embarquement 
ne  lijurant  pas  précédemment  dans  les  stocks  des  ports  et 
non  comprises  dans  les  cafés  à  ttot.  Comm.e  on  ne  peut 
établir  de  comparaison  avec  les  années  précédentes,  où  la 
statistique  n'était  pas  établie  de  la  même  manière,  il  est  lo- 
gique de  négliger  ces  13.760  tonnes  en  cours  d'embarquement; 
l'augmentation  n'ei-tplus  alors  que  de  34,250  tonnes. 

Pend^i  t  plusieurs  jour.?  de  la  semaine  dernière,  les  recet- 
tes de  Sant  és  ont  été  nulles  par  suite  d'une  grève  qui  s'était 
produite  pnrmi  les  employés  du  chemin  de  fer  de  l'Etat  de 
Sac  Paulo.  Cette  grève  est  aujourd'hui  terminée  et  les  ai  ri- 
vages .«e  font  normalement. 

Plusieurs  informations,  qui  viennent  d'être  publiées,  mon- 
trent combien  il  est  diflicile  de  donner  des  estimations  tant 
soit  pf  u  exactes  sur  la  récolte  brésilienne.  Il  y  a  deux  mois, 
on  admettait  généralement  que  les  recettes  de  Rio  et  Santos 
atteindraient  au  maximum  8  à  8  1/2  millions  de  sacs.  Mais, 
la  semaine  dernière,  une  maison  anglo  brésilienne  b:en  con- 
nue a  donné  pour  Santos  le  chiflTre  de  6  1/4  à  6  1/2  millions 
de  sacs,  et  cette  évaluation,  jointe  à  celle  de  mSi.  Norton, 
Mogaw  et  G'",  qui  estiment  les  recettes  de  Rio  à  3  millions 
de  sacs,  permettrait  d'envisager  une  production  totale  de 
9  1/4  à  9  1/2  millions  de  sacs,  soit  2ÔO.O0O  à  500.000  sacs  de 
plus  que  la  dernière  saisoii. 

Ces  nouvelles  et  la  publication  des  statistiques  mensuelles 
ont  eu  pour  résultat  de  faire  rendre  les  marchés  européens 
hésitants. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°   )  le  kil. 


16  août 
1900 


Fr. 
146  50 


4  72 
4  72 


23  août 
1900 


Fr. 
132  .. 


4  35 
4  22 


30  août 
1900 


Fr. 
114  .. 

3  ("ii 


6  sept 
1900 


Fr. 
119  50 


3  90 
3  85 


13  sept. 
190O 


Fr. 
110  50 


3  90 
3  72 


Le  Ministre  du  Commerce  a  demandé  à  la  Chambre  de 
Roubaix  des  renseignements  sur  la  crise  qui  vient  de  se  pro- 
duire. 

La  réponse  a  été  l'exposé  des  faits  qui  se  sont  produits 
et  d' s  causes  qui  Ifs  ont  amenés  :  craintes  exagérées  du 
manque  do  laines  fines  à  la  fin  de  l'année  dernière,  substi- 
tution du  coton  à  la  laine  dans  certains  articles  de  con- 
sommation courante,  excès  de  spéculation  de  la  part  de 
ceux  qui  n'ont  en  vue  que  la  spéculation  pure. 

La  (chambre  de  commerce  exprime  l'opinion  qu'elle  consi- 
dère la  crise  sinon  comme  terminée,  du  moins  comme  forte- 
ment atténuée. 

La  conclusion  de  la  réponse  est  que,  tant  que  le  terme 
existera  dans  d'autres  ville'-',  notamment  à  Anvers,  il  doit 
être  maintenu  à  Roubaix-Tourcoing,  sous  peine  de  causer 
un  préjudice  sensible  à  ces  deux  places. 

La  Chambre  de  Commerce  se  met  à  la  disposition  du 
( iouverncment  pour  étudier  toute  mesure  propre  à  amé- 
liorer et  moraliser  le  terme,  et  éviter  les  abus  de  la  spécu- 
lation pure. 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 

16  août 
1900 

23  août 
190O 

30  août 
1900 

6  sept. 
19C0 

13  sept. 
1900 

'"Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

f5  12 

G6  12 

66  .. 

78  .. 

80  75 

65  82 

«5  \(> 

64  .. 

(i9  07 

81  .. 

53  09 

51  67 

51  67 

50  58 

57  95 

Les  renseignements  au  sujet  de  la  nouvelle  récolte  améri- 
caine sont  toujours  des  j)lus  contradictoires.  Certains  préten- 
dent que  la  production  n'atteindra  pas  9  1/2  millions  de  bal- 
les. Le  l)ien  fondé  de  cette  estimation  justifierait  dans  une 
certaine  mesure  une  bonne  tenue  des  prix,  mais  non  pas 
l'exagération  des  conr.sque  l'on  constate  depuis  longtemps. 

Les  dillérents  marchés  semblent  entièrement  livrés  à  la  spé- 
culation et  la  situation  actuelle  échappe  à  tout  raisonnement. 
H  faut  se  borner  à  enregistrer  les  faits. 

La  Caisse  de  Liqindntion  du  marché  du  Havre,  a  informé 
les  intéressés  que  depuis  le  8  courant,  le  déposit  sur  coton 
est  fixé  à  42  fr.  par  balle  pour  le  ferme  et  à  20  fr.  pour  les 
primes. 

La  faculté  de  report  d'un  mois  sur  l'autre,  moyennant  in- 
demnité, n'existant  pas  dans  le  marché  de  coton,  la  Caisse  'le 
Liquidation  n'accepte  plus,  à  partir  du  8  courant,  les  décla- 
rations sur  septembre  et  octobre  1800,  excepté  celles  en  liqui- 
dation d'affaires  en  cours. 

.Sont  néanmoins  acceptées  les  déclarations  de  vente  ap- 
puyées de  filières  ou  de  récépissés  de  coton  livrable. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

16  afiût 

23 

ai  )û  l 

30  août 

6  >ei.t. 

i:'.  .-<ept 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£ 

sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

73  15  . 

72 

7  6 

72  17  6 

72  17  6 

73  8 

9- 

7i  5  . 

73 

73  11  3 

73  8  9 

74  1 

3 

Etain  :  disponible. . 

142   .  . 

138 

135  5  . 

136   .  . 

13.T  . 

—      à  3  mois  

m  . 

134 

134  5  . 

133  10  . 

133  . 

Plomb  anglais  :disp. 

18  2  6 

i: 

16  3 

17  18  9 

17  18  9 

17  18 

» 

—     espagnol  :  — 

n  16  H 

n 

8  9 

17  13  1 

17  13  3 

17  13 

9 

Zinc  :  disponible. . . 

ly  11  :î 

19 

11  3 

19   1  3 

18  15  . 

18  15 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

73  2 

73  6 

75  6 

76  7 

70 

—      à  1  mois.. . 

73  3 

70  11 

72  2 

76  1 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (8  septembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  185  fr.  50,  con- 
tre 185  fr.  25:  Chili  P"  marques,  191  fr.,  contre  190  fr.  75; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  194  fr.,  sans  changement  ; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  199  fr  50,  contre 
198  fr.  50  ;  étain  Banka,  3(il  fr.  50,  contre  367  fr.  50  ;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
ment. 

Xavier  Girari  i>" 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

1-2 
•JuiUel 

r.) 

Juillet 

•,'G 
Juillet 

An  fit 

9 

.\oùt 

16 

23 
AoCit 

30 
Août 

6 

Sept. 

13 
Seiit. 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 
—    (toutes.marques)  — 

27  '29 
29  13 
29  93 
Ï9  14 
10  89 
IS  66 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 
13  84 
16  73 

35  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  35 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  00 

27  12 

30  37 

31  » 
20  62 
14  25 
17  37 

25  62 

29  87 

30  50 
19  87 
14  23 
17  87 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
14  » 
17  87 

25  62 

29  37 

30  »  ' 
19  62 
13  75 
17  37 

26  37 

28  87 

29  50 
20  37 
14  12 
17  50 

23  62 

28  87 

29  50 
19  87 
14  23 
17  62 

26  12 

28  87 

29  .30 
20  12 
14  30 
17  37 

23  62 

28  87 

29  51) 
19  87 
14 

17  2.3 

2.3  87 

28  n 

29  50 
20  12 
14  62 
17  37 

26  12 

28  87 

29  50 
20  62 
13  12 
17  62 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  23 
1  GO 
1  61 
1  42 

1  18 
1  60 
•1  61 
1  39 

1  20 
1  60 
1  (iO 
1  42 

1  17 
1  71 
1  60 
1  44 

1  13 
1  70 
1  71 
1  48 

1  13 
1  70 
1  71 
1  50 

1  17 
1  75 
1  67 
1  46 

1  19 
1  70 
1  67 
1  48 

1  18 
1  71 

1  60 
1  40 

1  17 
1  61 
1  65 
1  42 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—     lin   — 

Suif   — 

28  61 
99  52 
31  13 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
53  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 

103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

35  93 
105  30 
35  23 
28  » 
67  23 
82  30 
64  50 

36  68 
105  50 
34  75 
28  » 
67  23 
83  .. 
61  50 

38  50 
108  50 
36 

28  » 
66  73 
81  75 
64  50 

36  62 
108  30 
35  23 
27  50 
66  75 
80  50 
tife  50 

33  93 
108  50 
36  » 
27  50 
67  » 
80  .. 
64  50 

33  31 
108  30 
35  73 
27  30 
67  » 
80  50 
64  50 

30  73 
106  30 
34  75 
27  30 
66  » 
80  25 
64  50 

30  68 
105  50 
34  25 
27  » 
66  » 
79  25 
63  » 

30  .. 
106  » 
34  73 
27  » 
09  75 
79  2  i 
62  30 

30  31 
lOii  » 
34  25 
27  » 
69  73 
78  30 
62  50 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  cet.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcou  ordin.  — 

121  25 

»  » 

140  » 

»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
»  » 

132  08 

»  » 

132  50 
17u  .. 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  " 

132  30 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  », 
180  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  .. 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
123  50 
37  12 

44  50 
35  54 

68  » 
153  » 

51  25 

67  87 
145  50 
55  50 

66  75 
146 
53  23 

62  37 
146  » 
51  75 

59  62 
14S  50 
51  » 

65  12 
146  50 
50  50 

66  12 
132  » 
48  50 

66  " 
114  .. 
49  75 

78 

119  30 
47  50 

80  75 
110  50 
19  » 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1«  marq.).  100  kil. 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)              100  ki!. 

Acier  (Rails)   — 

113  » 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139  87 
202  » 
310  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
>»  » 
22  (i8 
21  83 

183  30 

363 

476 
26  » 
22  » 

186  25 
373  50 
472  » 
26  » 
22  » 

189  » 
372  » 
482  » 
26  25 
22  50 

189  » 
376  » 
478  » 
26  » 
23  » 

191  23 
377  50 
478  » 

26  .. 

23  » 

192  30 
377  50 
489  " 
2(i  » 
23  ■> 

191  23 
377  50 
481  » 
26  50 
23  » 

190  » 
370  >) 

469  » 
26  30 
23  » 

190  » 
367  50 
461  » 
26  30 
23  » 

191  » 
361  50 
461  » 

20  50 
S2  50 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3383 

101  21 

99  97 
102  40 
4010 
661 
1015 
10  i  5 
2313 
1820 
3467 

99  62 
102  20 
4023 
660 
1034 
1030 
2299 
1810 
3430 

99  90 
102  47 
4005 
650 
1038 
1028 
2283 
1801 
3122 

100  25 

101  80 
3950 

633 
1070 
1058 
2295 
1815 
3458 

100  25 

101  91 
3980 

639 
1060 
1037 
2310 
1824 
3463 

100  47 
102  20 
3!)90 
670 
1092 
10(i3 
2325 
1838 
3477 

lOO  62 
102  25 
3995 
630 
1104 
1104 
2342 
18i3 
332J 

100  72 
102  22 
3980 
654 
1120 
1130 
2320 
1840 
3520 

100  10 
102  27 
39  ■«O 
665 
1120 
1120 
2347 
1836 
3490 

101  » 

102  25 
3980 

669 
1121 

1127 

2370 
1850 
3482 

3  1/2  0/0  1894  

105  63 

102  74 
4.070 
728 
945 
1.053 
2.133 
1.890 
3.621 

Banq.  de  Paris e t  Pavs-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord   — 

—        P.-L.-M  — 

3597 
660 
777 
813 
1803 
1365 
3347 

BANQUE  DE  FRANCE 
SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3.820 
1.866 
1.195 
828 
414 
477 
207 

4.030 
2.151 
1.140 
814 
492 
490 
246 

4.005 
2.173 
1.141 
854 
495 
536 
234 

3.972 
2.183 
1.140 
716 
491 
488 
294 

4.039 
2.209 
1.133 
874 
543 
403 
289 

3.961 
2.232 
1.138 
708 
498 
512 
3l0 

3.946 
2.234 
1.134 
691 
497 
482 
321 

3.898 
2.248 
1.137 
699 
494 
523 
332 

3.936 
2.250 
1.136 
790 
492 
558 
348 

3.9.39 
2.219 
1.13t) 
655 
504 
489 
283 

Encaisse-or  

3.946 
2.245 
1.130 
650 
499 
469 
291 

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  

ErcOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 
~^                   d  Anf^leterrc 

—  —  d'Alleniajj'ne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  1. 
3.26 

% 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.83 
3.02 

5  .. 

6  05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 

5  n 

5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.75 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 
3  » 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

3  » 
3.50 
4.50 

4  » 
3.50 

5  » 
3.50 
4.50 

% 

3 

4  >' 

5  « 

4  50 

3  50 

5  >) 

5  50 
1  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

3  50 

5  » 
5  30 

4  50 

% 

3  » 
i  » 

5  » 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  30 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 

3  50 

4  50 

/o 

3  » 

4  » 

5  . 

4  50 

4  » 
3  30 

3  » 

5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  " 
4  50 

4  » 
3  50 

3  » 

5  60 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  30 

4  » 

3  50 

5  )> 
5  30 

4  30 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉRilSSiu'. 

SITUATIOxN  AU  31  DliCHMBHE 

Circulation  fiduciaire  totale 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.896 
7.611 
2.63.^ 
47,8 

Million 
defr. 

14.583 
7.93o 
2.578 
54,3 

Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.973 
8.1()0 
2.636 
54,4 

Million 
defr. 

14.992 
7.830 
2.585 
52,3 

Million 
de  f  r. 

14.890 
8.317 
2  767 
56,0 

Million 
defr. 

14.823 
8.360 
2.767 
56,3 

Million 
defr. 

14.801 
8.394 
2.771 

56,7 

Million 
de  fr. 

14.817 
8.442 
2.765 
56,9 

Million 
de  fr. 

14.810 
8.406 
2.7.'i5 
56,7 

Million 
defr. 

14.961 
8.380 
2  747 
36,0 

Million 
defr. 

14.681 
8.466 
2.7.57 
.37,6 

Million 
de  fr. 

14.643 
8..5o6 
2.763 
38,4 

Million 
defr. 

14.8^3 
8.541 
2.713 
57,6 

Million 
defr. 

14.690 
8.434 
2.794 
57,5 
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ALLEMAGNE 


LA  S]  TU  AT  ION 


Berlin,  10  septembre  1900. 

Le  Marché  nvinétaire.  —  La  Crise  ilu  Cliail)nn.  —  Slalisliquc  dos 
Grèves  en  1899. 

Nous  sommes  loujours  au  plus  calme  de  la  période 
des  vacances.  Les  affaires  sont  rares  et  peu  impor- 
tantes. Il  ne  s'est  produit  en  regard  de  la  semâine  der- 
nière que  deux  changements:  une  tension  sur  le  mar- 
ché monétaire  et  une  baisse  très  sensilde  des  fonds 
d'Etats  allemands  dont  on  s'était  plû,  depuis  quelque 
temps,  à  vanter  la  solidité.  Généralement,  la  baisse  de 
nos  valeurs  publiques  correspondait  à  une  hausse  des 
valeurs  industrielles:  cette  fois,  la  baisse  s'est  produite 
seule. 

Pour  ce  qui  est  du  marché  monétaire,  on  sent  déjà 
l'approche  de  l'automne.  Les  demandes  affluent  el  toutes 
les  grandes  banques  défendent  énersiquement  leur  en- 
caisse. Sur  le  marché,  l'argent  s'est  tait  rare  et  létaux 
de  l'escompte  privé  n'est  pas  très  éloigné  du  taux  de 
l'escompte  ofliciel.  On  n'entrevoit  cependant  aucune 
augmentation  prochaine  du  taux  de  la  EeidisbanJi . 
Depuis  le  mois  d'août,  cet  liltablissement  a  si  considé- 
rablement renforcé  son  stock  métallique,  qu'il  peut, 
pendant  longtemps  encore,  envisager  l'avenir  avec  sé- 
rénité. 

La  question  qui  passionne  tous  nos  économistes  est 
celle  de  la  pénurie  "^du  charbon.  Le  D""  Wachlcr,  con- 
seiller supérieur  des  mines,  qui  est  depuis  très  long- 
temps en  relations  étroites  avec  toutes  les  industries 
minières  a  publié,  sur  ce  sujet,  une  consultation  très 
remart^uée,  dans  «  les  Dernières  Nouvelles  de  Berlin  ». 
Pour  lui,  la  crise  n'est  guère  importante  :  l'anxiété  du 
public,  à  la  suite  des  cris  d'alarme  poussés  par  les 
journaux  est  fort  exagérée.  La  crainte  d'une  crise  a  fait 
beaucoup  plus  de  mal  que  la  crise  elle-même.  Les  con- 
sommateurs et  beaucoup  de  marchands,  dans  la  peur 
d'être  pris  au  dépourvu  ont  fait  des  commandes  d'une 
importance  incompréhensible  pour  la  saison.  L'af- 
lluence  inexplicable  de  ces  commandes  prématurées 
est  la  principale  cause  de  cette  pseudo-crise.  Avec  un 
hiver  tardif  ou  doux,  tout  rentrerait  immédiatement 
dans  l'ordre  et  l'on  ne  s'apercevrait  d'aucune  pertur- 
bation. L'auteur  établit  ensuite  que  les  exploitations 
minières  ne  sauraient  être  rendues  responsables  de  la 
crise,  car  elles  extraient  le  maximum.  D'autre  part,  les 
prix  n'ont  augmenté  que  d'une  façon  toute  normale, 
puisque  le  charbon  qui,  en  1898,  s'était  vendu  en 
moyenne  à  M.  5.875  la  tonne,  ne  dépassera  pas,  en 
1900,  M.  7.  Il  n'y  a  là  aucun  renchérissement  exagéré, 
surtout  si  l'on  considère  que  les  frais  d'exploitation 
nugmentent  sans  cesse,  du  fait  des  salaires  et  des  plus 
grandes  profondeurs  où  l'on  doit  descendre.  Quoiqu'il 
en  soit  des  explications  données,  il  reste  constant  que 
les  charbonnages  sont  débordés  de  commandes,  qu'ils 
ne  peuvent  fournir  à  la  moitié  des  demandes  et  qu'il 
sortira  de  cette  situation  —  justifiée  ou  non  —  une 
nouvelle  intensité  de  la  crise  et  une  nouvelle  augmen- 
tation des  prix  de  vente. 

La  «  Commission  générale  des  corrorations  »  vient 
de  publier  une  étude  sur  le  développement  des  grèves 
en  Allemagne.  Dans  le  tableau  suivant,  qui  résume  la 
progression  des  grèves,  on  verra  qu'elles  augmentent 
sans  cesse  en  nombre  et  en  gravité  : 


Nomb' 
de 

Aimé"  grèv 


Nombre 

de 
grévist"' 
>  par- 
'  ticipant 


Résultats  des  grèves  % 

Pertes       avec   succès   sans  in- 
totali's     succès  partiel  succès  connu' 


1895.. 
1896.. 
1897.. 
1898.. 
1899.. 


204 

14.032 

424.231 

45.0 

15.4 

38.6 

1.0 

483 

128.808 

042. 950 

48.0 

25.3 

21.9 

'1.8 

f)78 

63.119 

1.257.298 

47.1 

25.3 

26.6 

1.0 

985 

60.162 

1.345.302 

54.1 

21.7 

22.1 

2.1 

976 

100.779 

2.627.119 

53.7 

21.0 

21.8 

3.5 

Ce  tableau  suffira  à  faire  comprendre  et  la  contagion 
du  mouvement  et  son  succès  croissant  pour  les  ou- 
vriers, les  grèves  ayant  passé  du  nombre  204  au 
nombre  976  et  celles  sans  succès,  ayant  décru,  en  cinq 
ans,  de  la  proportion  de  38.6  0  0  à  celle  de  21.8  0/0.  La 
discipline  ouvrière  doit  être  fort  remarquable  puisque 
malgré  la  sévérité  des  tribunaux,  la  proportion  du 
nombre  des  ouvriers  punis  pour  faits  de  grève  à  celui 
des  grévistes  n'est  que  de  2.5  pour  mille. 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 

1899 

7  sejit. 

Bil.31aoat 

7  soj)!. 

«!(.31auùt 

S33.f)i4 

-  14.042 

817  548 

-  9.519 

ii.A'.n 

-  242 

22.501 

+  341 

1-2.222 

-  1.817 

10.:!75 

-  213 

716.421 

-  12.952 

791  797 

-  8  641 

6!l  r,2 

—  4.753 

69  9i3 

-  426 

18.C81 

+  14.0)8 

10  714 

+  499 

78.1!n 

+  4.7S8 

61.909 

+  651 

120.000 

non  mod. 

120.000 

r.nn  mod. 

30.000 

non  mod. 

;io.ooo 

non  mod. 

1.088.283 

-  7.723 

l.(i84.C31 

-  5.548 

480.!)2!7 

—  7.4-^9 

522.i;i;i 

~  12  575 

3i. 4181-1-  722 

28.1tC 

+  815 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


31  mal 
7  juin 
15 

23  » 

30  » 

7  juin 

14  » 
23  » 
3t  » 

7  aiiùl 

15  » 
23  » 

31  " 

7  sept. 


c 

— 

Or 

et  argent 

Circulatio 

Comptes 
jCouraiits 
1  dépôts 

Porlefeuil 

Avances 

O  — ' 

>  <u 

Taux 

de 
l'eEc. 

% 

845 

1.091 

547 

771 

74 

-1- 

8; 

847 

l.Ofil 

,553 

73(1 

74 

+ 

118 

808 

1-046 

013 

743 

7G 

+ 

157 

» 

888 

1.074 

616 

754 

68 

+ 

143 

m 

822 

1.:{10 

490 

896 

131 

159 

» 

841 

1.212 

500 

805 

93 

41 

859 

1.147 

.503 

755 

73 

4t 

5 

8S8 

1090 

530 

719 

67 

-1- 

l2t  • 

860 

1.122 

486 

m 

71 

+ 

70 

» 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1- 

98 

872 

1.074 

515 

7G6 

69 

+ 

13; 

» 

890 

1.043 

532 

698 

64 

+ 

177 

848 

1.096 

488 

729 

75 

+ 

81 

834 

1.088 

481 

716 

70 

+ 

76 

n 

Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  allemands.  —  Les 

69  lignes  qui  étaient  en  exploitation  en  juillet,  représentaient 
une  longueur  de  43.436  kilomètres  : 

Toutes  les  lignes  en  juillet  1900 


Par  rapport 

Recettes 

à  l'année 

Par 

totales 

piécédente 

kiloni 

M. 

M. 

M. 

57.291.629 

4-  3.158.6:33 

1.346 

93. 606.764 

+  5.323.794 

2.161 

Vojageurs — 
Marchandises 


Lignes  dont  l'exercice  commence  en  avril 
(.\vril-Juillel) 

Vovageur.s   166.147.233     4-13.214  689 

Marchandises....     323.963.639  +23.163.747 


4.596 
8.799 


Lignes  dont  l'exercice  commence  en  jaiivier 
(Janvier-.Tuillet) 

Voyageurs   44.617.313     -1-  1.664.759  7.171 

Marchandises....      81.996.971        4.813.204  12.962 


L'KCONOMIS'riO  KUROPEKN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  i;î  septembre  1900. 

La  tendance  ost  n'dovcnue  forme  sur  loutos  les  valeurs, 
sauf  sur  les  fonds  d'ktat  alloinauils.  Los  valeurs  industrielles 
cl  des  banques  restent  très  fermes. 

V.n  lia  de  Bourse  courait  le  bruit  qu'un  emprunt  allemand 
de  100  millions  de  marks  allait  être  oll'ert  en  Amérique.  11  y 
aurait  été  accueilli  froidement 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  . .  ;  l'Italien,  94  25  ;  les  Lom- 
bards, Î26  'iô.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  12  septembre  1900. 

La  Situatiiin.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Cuiaiuerce  exlérieur. 
—  Les  Exportations  de  Gharijons. 

La  situation  ne  s'est  pas  modifiée,  mais  le  public 
boursier  paraît  reprendre  peu  à  peu  confiance  et  la  ten- 
dance générale  de  la  place  devient  plus  ferme  et  plus 
active. 

Les  bonnes  dispositions  du  marché  monétaire  con- 
tribuent certainement  pour  ijeaucoup  à  ramener  l'ani- 
mation. En  dépit  des  besoins  importants  créés  par  les 
versements  à  effectuer  sur  l'emprunt  de  guerre  et  sur 
les  bons  de  l'Echiquier,  les  disponibilités  restent  assez 
abondantes  pour  empêcher  une  tension  des  capitaux  ; 
comme  sur  les  autres  places,  on  estime  que  l'argent 
sera  bon  marché  en  automne,  il  n'y  aurait  à  craindre 
des  difficultés  pour  Londres  que  si  l'Egypte,  l'Argentine 
et  l'Inde  demandaient  de  l'or  dans  des  proportions  im- 
prévues. 

La  Banque  a  pris  des  mesures  pour  conserver  une 
position  assez  forte  et  ne  pas  laisser  s'écouler  vers  la 
France  ou  les  Etats-Unis  la  réserve  accumulée  derniè- 
rement. Laisance  qui  règne  en  ce  moment  iiNew-Yoïk 
pemet,  d'ailleur.s,  de  croire,  au'on  n'aura  pas  besoin, 
pour  empêcher  l'exode  du  métal,  de  procéder  à  des  re- 
lèvements du  taux  de  l'escompte  comme  ceux  de  l'an- 
née dernière. 

Le  Board  of  Tracle  vient  de  publier  sa  statistique  du 
commerce  extérieur  pour  le  mois  d'août.  A  ne  consi- 
dérer que  les  valeurs,  les  résultats  pai  aissent  favora- 
bles :  les  importations  ont  atteint  42  097. ('59  liv.  st.,  en 
augmentation  de  1.4(  3.601  liv.  st.  ou  3.45  0/0  snr  août 
1899  ;  les  exportai  ions  se  sont  élevées  à  24.984.023  liv.  st  , 
en  augmentation  de  2.726.085  ou  12.24  0/  0;  les  réexporta- 
tions ont  été  de  5.409.379  liv.  st.,  en  augmentation  de 
355.646  ou  7.04.  En  juillet,  la  plus-value  avait  été  de 
1  0/0  pour  les  importations  et  de  5.83  0/0  pour  les  ex- 
portations :  la  situation  s'est  donc  encore  améliorée. 

Si  nous  entrons  cependant  dans  l'exaujen  de  ces  cliif- 
fres,  nous  constatons  que  la  progression  est  due  uni- 
quement à  la  hausse  des  prix  de  certains  produits  : 
aux  importations,  les  plus-values  les  plus  importantes 
sont  celle  de  769.4'! 0  Jiv.  st.  enregistrée  par  les  ma- 
tières premières  pour  les  industries  diverses,  (-t  celle 
de  712.419  liv.,  dont  les  l)ois  de  construction  ont  béné- 
cié  ;  il  y  a  aussi  augmentation  dans  la  valeur  des  entrées 
de  peaux,  plumes,  graines,  matières  premières  pour 
l'industrie  textile,  et  ces  augmentations  n'existent  plus 
si  l'on  envisage  seulement  les  quantités. 

Si  nous  passons  aux  exportations,  la  situation  est 
encore  plus  typique.  Sur  l'augmentation  de  2.726.085 
livres  sterling  constatée  dans  les  sorties  du  mois,  les 
exportations  de  charbon  entrent  pour  1.683.585  liv.  st 
L'importance  que  prend  la  hausse  des  prix  de  cette 
marchandise  nous  oblige  à  nous  arrêter  un  peu  plus 
longuem'^Dtsurson  exportation. 

Son  montant  tolal  a  été,  en  août,  de  4.173.499  tonnes, 
au  lieu  de  3.758.781  tonnes  en  août  1899  ;  l'augmenta- 
tion est  donc  de  414.718  tonnes,  tandis  que  la  valeur 
des  envois  a  été  de  3.616.242  liv.  st.,  au  lieu  de  1  mil- 


lion 962.657  :  soit  une  augmentai  ion  do  1.083. .585  liv.  st. 
On  voit  donc  que  si  la  progrcs.sion  des  (!,\(iorlations 
considérée  en  tonnage  n'a  été  que  de  H  0  0,  considérée 
en  valeur,  elle  a  atteint  86  0  0,  c'est-à-dire  8  fois  l'aug- 
mentation en  (luantilé.  Il  est  certain  ({ue  l'industrie  (In 
charljon  a  da  tirer  des  bouélices  considérabiea  d*;  cette 
situation  :  il  n'y  a  malheureusement  que  cette  industrie 
qui  en  ait  profité. 

Le  tableau  suivant  nous  montre  vers  quels  pays  se 
sont  dirigées  les  exportations  de  ciiarbon  pendant  les 
huit  premiers  mois  des  trois  dernières  années  : 

1900 


Russie  

Suède  

Norvège  

Danemark  

Allemagne  

France  

Espagne,  etc.  . 

Italie  

Egypte  

Autres  pays . . . 


1898 

189;) 

(En  tonnes) 

1.265.695 

2.438.351 

2.059.574 

2.9.j0.269 

1.160.658 

1.329.8.-.2 

2.890.298 

3.32G.921 

3.4Ô2.365 

4.. -)0 1.035 

1.174.803 

1.525.966 

3.049. 71G 

3.786.155 

l.o()8.357 

1.389.235 

3.317.568 

4.005.851 

2.308.607 
1.972.687 
898.987 
1.322.417 
3.8.51.803 
5.624.547 
1. 668. 562 
3.57(;.684 
1.2ti2.071 
4.322.140 


Par  ce  tableau,  on  voil  que  dans  les  huit  premiers 
mois  de  1899  il  y  a  eu  une  augmentation  assez  seu-ibledes 
exportations  par  rap[)ort  ii  1898;  en  1900,  il  y  a  eu  une 
diminution  légère  des  achats  de  liussie,  Suède-Xorvège, 
Danemark,  Egypte  et  Italie  ;  mais  cette  diminution  a 
été  contrebalaocèe  par  les  plus  forts  envois  en  France, 
Allemagne,  Egypte  et  «  autres  pays  ». 

Les  statistiques  ne  tiennent  pas  compte  dans  un 
chapitre  spécial  des  importations  de  charbons;  elles 
sont  trop  peu  importantes  pour  diminuer  la  significa- 
tion de  ces  sorties. 

Dans  leur  ensemble,  les  statistiques  du  Board  of 
Trade  sont  satisfaisantes,  mais  il  ne  faudrait  jjas  en 
conclure  qu'elles  montrent  la  continuation  de  l'activité 
industrielle  dont  le  i>ays  a  bénéficié  pendant  plusieurs 
années;  à  part  l'inlluence  exercée  jjar  la  hausse  de 
certaines  marchandi^es,  les  chiffres  des  importations  et 
des  exportations  représentent  l'exécution  des  ordres 
donnés  depuis  un  certain  temps  et  ne  rellètent  pas  les 
variations  de  la  position  générale  du  commerce  et  de 
l'industrie. 


MmÉm  tmmm  et  Fiiiaicières 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  O/ 
trade.  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  d'août  1900.  Il  y  a  augmenta- 
tion égaie  du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  .sortie  :  elle 
est  de  3.11  0/0  à  l'importation  et  de  12.2  à  l'exportation. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
accuse  une  plus-value  de  6.5  0/0;  celle  'de  l'exportation  est 
de  12.7  0/0. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

\  oùl 

lyou 

Ce 
: 

niparai""" 

avec 
mU  1809 

8  l"-inois 
l'.ilJU 

Cr 

s 

niparaisuu 

1"*  Illllis 

de  18iW 

ï 

ï 

t 

Animau.K  vivants. . . 

«65. 186 

-f 

126  85'] 

6. 470.300 

292.723 

Articles  (l'alimenta t. 

Exempts  

15.W8.189 

-1- 

625.478 

114. 86 1.268 

-h 

3. 957.331 

5.C81.4iy 

4- 

15t3.128 

■  1.5.21.S.209 

289.665 

Taliacs  

483.710 

143  fi57 

2.873.(;ti3 

305.368 

Métaux  

2.73.3.097 

-t- 

23ji.547 

21. 317. 036 

-f 

2.509.474 

Pi'od.chiniiq.,coul.. 

3!J9.9.W 

.35.522 

3.!).~i3  62rt 

261.660 

t.OUU  K9;{ 

-t- 

83.074 

7.214.7^1 

:I0C.172 

Mat.  i)rcin.  textiles.. 

ci  074.8% 

18.4G8 

48. S  :i.t;t.2 

+ 

\.\Vi.V~k\ 

Mat.  i)r('m.  autres. . . 

7.282.006 

-1- 

7G9.4-i0 

42.432  102 

-)- 

<;.t)96.047 

Objets  fabriqués. . . . 

7.279.-'i80 

496.1 17 

63.17I..24S 

-i- 

i.l38.ôl8 

Divers  

i.ass.ooo 

-(- 

51.111 

10.8l6.i86 

-t- 

yo9.322 

Colis  pQstaux  

!Ji.021 

-f- 

12.910 

780.617 

16.688 

Totaux  

42!.  097. 039 

l..iU3.6l.l 
=  3.4  % 

337.967.008 

+  1 

20.639.904 
=  6.0  % 
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EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants. . . 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

MtH.  et  ouvrages  en 

mèl.  sauf  les  mach.) 

M;icliiiM'<  

Yai>-ra  n\  neufs  non 
enre^islirscunnuc 
anglais  

Confections  

Prod.chim.clphann. 

Divers  

Colis  |)ostaux  


Tôt.  desprod.  angl. 
Transit  

Transit  et  Exportât. 


Août 
1900 


€ 

90.184 
Mn.200 
3.8S1.43(j 
8.S64.6I5 

4. 112. 122 
1.0S7.299 


44.) 
1 .090 

711 
3.003 

259 


2i.98i. 
5.409. 


30.394.002 


Compurai"' 
avec 
août  1899 


—  22.362 
+  96.181 
+  1.627.238 

—  684.113 

+  932.921) 

—  3.627 


234. 0C9 
164.703 

12.523 
298.086 

7.'.  Cl  9 


,  l2.72(i.08S 
"^1=12.2  % 
335.646 
(=70  % 


(3.081.731 
"(=H.3  % 


1'"  mois 
1900 


.360.. 582 
7.978.839 
26.666.624 
69.822.199 

31.69.3.834 
13.073.686 


843. 
726. 
444. 
292. 
.■<07. 


911. 
612. 


:î37.524.6SS 


Comparaison 
8  I"'  mois 
de  189'.» 


i 

82.092 
569.103 
9.619.007 
3.659.300 


+  6.850.075 

+  141.394 

-  1  127.030 

+  .-144.089 

+  426.769 

+  1.304.998 

+  229.939 


,)  21. 9.33.554 
+  (=12.7  % 
1  390.0:^4 
-)=  0.9  % 


,121. 545. 330 
+  1=  10.0  % 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

13  septembre  1900 
Bêpartetnent  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   52  697. OUC 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 


Llv  si. 
11.013.100 
6.7.39.900 
3 i. 922. 000 


Total   32.697.000 


Total   52.697.000 

Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.7.37.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   6.710.000 

Comptes  particuliers.  38.893  000 

Billetsàseiit jours, etc.  143  000 


Total   61.038  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   14.  UT  OOO 

Portefeuilleetavances  23.012  000 

Billets  en  reserve   23. 134  000 

Or  et  argent  monnayés  1.493.000 


Total   64.038  000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

— 

°a  3 

.S  o 

Dépôts 

s  - 

3  £• 
.■c  <« 

o  o 
a.  O) 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

<le 
l'esc. 

% 

7  juin  ..... 

32. 538 

29.9U3 

47.043 

41.569 

21.444 

43  22 

~A 

14  

32-739 

29.310 

47.621 

4i.331 

20.410 

43  96 

3 

21   

33.745 

29.290 

49  162 

43  222 

21.003 

44  36 

28  »   

33.642 

30.194 

48.171 

43.189 

21.891 

43  64 

» 

5  juillet . .  ... 

32.692 

3U.939 

52.091 

30.697 

-)|.2>2 

37  32 

» 

12  »   

31.6i:5 

30.610 

30.878 

30.279 

Ï8.830 

36  87 

D 

19   

31.488 

30.332 

49. 4.12 

4S.779 

18.911 

38  11 

4 

26   

31.639 

30. 118 

49. 629 

48. 574 

19  296 

38  76 

» 

31  033 

30.866 

50.343 

30  877 

17.942 

35  39 

» 

9  »   

30.429 

30.. 383 

48.673 

49.328 

17.621 

.36  10 

» 

16  »   

30.8.39 

30.232 

50.189 

30.143 

18.382 

36  49 

s 

23  »   

33.3.33 

29.916 

51.;;39 

48.326 

21.213 

41  04 

30  »   

33.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

6  sepl  

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

13  «   

36.417 

29.563 

43.605 

39.4-25 

2i.6i;9 

:i3  87 

Courrier  de  la.  Bourse  de  Loudre» 

Londres,  13  septembre  1900. 

La  tendance  générale  du  marché  a  été  assez  ferme  pendant 
toute  cette  semaine  l't  les  affaires  ont  été  plus  suivies.  La 
cause  de  cette  amélioration  se  trouve  dans  la  confiance  que  le 
public  a  daus  le  règlement  des  diverses  questions  qui  l'inté- 
ressent et  dans  la  bonne  situation  du  marciié  nionélairc. 

Les  Consolidés  sont  à  98  11/ltt. 

Les  fonds  internationaux  rt-stent  calmes. 

U Extérieure  d'Espagne  est  à  72  9/lG  ;  V Italien  à  03  3/8 
les  Fonds  Ottomans  sont  soutenus. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines.pst  plus  actif. 
Le  Brésil  5  0/0,  reste  à  72  3/4. 


Les  Chemins  anglais  restent  hésitants  et  les  Chemins  amé- 
ricains calmes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  91  1/2,  YErié  à  11  3/8,  le  Nor- 
thern Pacifi.c  à  73  ./.,  YAtchison  à  28  3/4  et  le  Norfolk  à 
77  1/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  18  septembre  1900. 

La  Dissolution  du  Reichsratli  autrichien.  —  Les  Elections.  —  Le 
.Marché  monétaiic.  —  L'indusli  i^^      lo  Trésor  hongrois. 

Le  Gouvernement  vient  de  faire  le  seul  acte  d'autorité 
'|ui  était  capable  de  rendre  au  pays  un  peu  de  vie  et 
ue  confiance  dans  l'avenir  :  il  a  dissous  le  Parlement. 
De  ce  qu'était  ce  Parlement,  ii  n'y  a  rien  à  dire  :  il 
s'était  rendu  célèbre  dans  FKurope  entière  par  la  conti- 
nuité de  ses  scandales  et  son  impuissance  radicale  à 
faire  quoi  que  ce  soit  d'utile.  Sa  disparition  est  j^aluée 
par  tous  les  partis  comme  une  délivrance..  Naturel 
lement,  tous  rejettent  sur  leurs  adversaires  la  re>pon- 
sa])ilité  de  l'état  de  choses.  Le  Fremdenblull,  qui  passe 
pour  recevoir  dans  les  grandes  occa'^ions  les  confidences 
du  Gouvernement,  écrit  à  i^ropos  de  cette  dissolution 
'  que  le  poids  des  difficultés  actuelles  doit  retomber 
tout  entier  sur  les  Tchèques  et  déclare  que  leur  attitude 
ne  restera  pas  sans  conséquences,  car,  en  mettant  leur 
programme  égoïste  au-dessu!>  du  programme  commun  à 
tous  les  partis  de  l'ancienne  majorité,  ils  ont  défini- 
tivement brisé  le  cadre  dans  lequel  celle-ci  aurait  pu 
se  reformer.  »  Le  i^rcHjdew6ia<<  scrute  les  conséquences 
de  la  dissolution  et  dit  :  <■  Cette  mesure  est,  pour  le 
passé,  le  juste  chàlinient,  et,  pour  le  présent,  le 
déblayemeut  du  terrain  sur  le<iuel  on  préparera 
l'avenir.  Ce  n'est  pas  encore  le  coup  de  sabre  qui 
tranche  le  nœud  gordien,  mais  c'est  le  premier  aver- 
tissement pour  les  partis  de  faire  un  retour  sur  eux- 
mêmes  et  de  rélléchir  à  leur  mortalité.  Il  est  possible 
que  les  nouvelles  élections  amènent  à  la  surface  des 
éléments  encore  plus  radicaux  et  alors  h  s  fractions 
conservatrices  pourront  se  rendre  compte  des  effets  de 
leur  entêtement  politique.  ■ 

On  ne  sait  encore  ({uand  auront  lieu  les  prochaines 
élections.  Il  semble  que  le  Cabinet  ne  soit  pas  très 
pressé  d'en  fixer  la  date  et  qu'il  ne  la  fixera  pas  très 
rapprochée  :  on  parle  de  la  fin  du  mois  de  novembre 
pour  laisser  au  manift'ste  que  le  Gouvernement  veut 
lancer  aux,  électeurs  le  temps  de  produire  son  effet. 

La  Bourse  et,  en  général,  toutes  les  afi:'aires  ne  pa- 
raissent pas  trop  impressionnées  par  l'ouverture  d'une 
campagne  électorale.  A  la  Bourse  de  Vienne,  notam- 
ment, on  voit  se  maintenir  les  bonnes  dispositions  que 
je  vous  avais  signalées  dans  ma  dernière  lettre.  L'ar- 
gent n'est  pas  rare  sur  le  marché  monétaire  et  le  taux 
de  l'escompte  privé  est  encore  sensiblement  inférieur 
au  taux  de  celui  de  la  Banque  Austro-Hongroise.  On 
n'a  pas  encore  ressenti,  ici  comme  à  Berlin,  l'appro- 
che de  l'inévitable  renchérisssement  de  l'automne.  On 
est  d'ailleurs  suffisamment  préparé. 

Le  Ministère  du  Commerce  hongrois  continue  à 
publier  les  documents  qui  établissent  l'importance  du 
nouvel  essor  de  l'industrie  en  Hongrie.  En  1 899,  le 
Gouvernement  a  accordé,  comme  subvention  aux  fa- 
briques déjà  existantes,  une  somme  totale  de  395.4U0 
couronnes.  Plus  de  ôÛO.OOO  couronnes  sont  inscrites, 
pour  le  même  objet,  au  budget  de  1901.  En  1899,  on  a 
inauguré  dans  tout  le  pays  178  nouvelles  fabriques 
représentant  une  mise  do  fonds  d'environ  20  millions 
de  couronnes.  Sur  l'initiative  directe  du  Gouvernement 
ont  été  ouvertes  23  fabriques  représentant  2.»  millions 
de  couronnes.  Les  industries  textiles  et  chimiques 
dominent  dans  le  nombre. 

Le  bilan  du  budget  hongrois  du  2e  trimestre  est  de 
18  millions  de  couronnes  moins  favorable  que  celui  du 
même  trimestre  1899.  Les  recettes  ont  été  de  225.3  mil- 
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lions  de  couronnes,  inférieures  de  3  millions  à  celle 
de  18'.H).  Dans  le  premier  semestre,  les  recettes  se  sont 
élevées  à  'lOO  3  millions  de  couronnes  et  les  dépenses 
à  580  millions:  c'est  pour  les  premières  une  augmen- 
tation de  12  millions  et  pour  les  secondes  une  augmen- 
tation de  23  millions  de  couronnes,  par  rapport  au 
premier  semestie  1899, 


Morinatioas  ÉcoDomipss  et  Fiiianctes 


La  Production  du  Sucre.  —  Durant  la  campagne  1899- 
1900,  la  production  du  sucre  a  atteint,  en  Autriche-Hongrie, 
la  quantité  nette  de  10.952.000  quintaux  métriques,  soit  uue 
augmentation  de  572.000  ([uintaux  métriques  sur  l'exercice 
antérieur.  L'exportation  s'est  chiffrée  par  0.986.000  quintaux 
métriques,  c'est  à  dire  154.0,0  quintaux  métriques  de  moins 
que  l'année  précédente  ;  la  consommation  intérieure  a 
diminué  de  263.000  quintaux  métrique.-*  tt  ne  s'élève,  en  ctm- 
séqutnce,  qu'à  3.537.009  quintaux  métriques.  Il  en  résulte 
une  situation  assfz  dilficile  pour  les  producteur.s,  car  le 
stock,  qui  dépasse  actuellement  1.828.000  quintaux  métriques, 
se  trouve  en  augmentation  de  318.000  quintaux  métriques 
sur  celui  de  l'année  dernière. 

La  diminution  de  la  consommation  intérieure  est  causée 
par  le  nouveau  droit  additionnel  de  consommation  sur  le 
sucre,  qui  a  porté  cette  denrée  à  un  prix  trop  élevé  pour  les 
classes  laborieuses  ;  taudis  que  le  sucre  destiné  à  l'expor- 
tation colite  à  peine  30  fr.  le  quintal  ;  celui  qui  est  livré  à  la 
-consommation  intérieure  coûte  87  fr.,  soit  à  peu  près  le 
triple. 


Coarrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


pnnci- 


Vienne,  13  septembre  1900. 

Bourse  excellente.  Toutes  les  valeurs  sont  fermes, 
paiement  les  aciéries  et  les  charbonnages. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichiep  6b7  50  ;  les  Lombards, 
114  50;  la  Laendèrbank,  422  ..  ;  lës  Tabacs,  305  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  670  . .  ;  l'Alpine,  482  50.  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  13  septembre  IDOO. 

La  Situation  du  Marché 

La  liquidation  s'est  effectuée  dans  de  bonnes  condi- 
lions,  l'argent  s'est  obtenu  facilement  et  au  même  taux 
que  précédemment. 

La  fermeté  et  la  hausse  sans  interruption  du  Métro- 
politain et  de  la  Parisienne  Electrique  ont  fait  place  à 
une  réaction  salutaire  ;  les  dispositions  du  Marché  res- 
tent favorables  à  une  reprise. 

Les  fonds  d'Etats  étrangers  ont  été  calmes. 

La  Rente  brésilienne  4  0  0,  après  une  reprise  à 
■66  7/8,  n'a  pu  se  maintenir  à  ce  cours  et  est  revenue 
à  06  1/  4. 

L'Extérieure  espagnole  s'est  maintenue  au  cours 
de  72  1/8. 

Les  Chemins  espagnols  ont  réactionné  sensiblement. 
LaSaragossea  reculé  à  296,  le  Nord  de  l'Espagne  à  201. 

Le  Rio  Tinto  a  peu  souffert  de  la  réaction,  il  s'est 
tassé  à  1.497. 

La  hausse  si  vive  dont  avait  bénéficié  le  Métropoli- 
tain jusqu'au  cours  de  620,  a  amené  un  revirement  qui 
a  fait  reculer  cette  valeur  à  590,  pour  clôturer  à  592. 

La  Parisienne  Electrique  est  revenue  à  310  fr. 

Les  valeurs  turquos  ont  été  délaissées. 

Le  marché  du  comptant  entretient  un  bon  courant 
d'affaires.  Les  dispositions  sont  meilleures  en  faveur 
-■des  valeurs  congolaises. 

Les  actions  ordinaires  du  Haut-Congo  ont  progressé 
à  3.280,  la  Katanga  est  en  hausse  sensible  à  1.480.  La 


Compagnie  du  Congo  a  été  bien  tenue,  ainsi  que  la 
Lomani. 

Le  marché  des  valeurs  de  tramways  a  présenté  plus 
d'animation,  les  Russes-Française,  les  Lille  et  l'Electri- 
que d'Espagne  sont  les  titrts  les  plus  travaillés. 

Les  valeurs  sidérurgiques  sont  faibles.  Quant  aux 
Charbonnages,  ils  offrent  moins  de  résistance  et  ont 
une  tendance  à  la  réaction. 

Affaires  nulles  en  Glaceries  et  en  Zincs. 


Bruxelles,  13  septembre  1900. 
La  Rente  belge  reste  bien  tenue,  mais  sans  variation  ap- 
préciable ;  3  0/0  95.  11  \  a  eu  de  la  faiblesse  on  lots  des 
Villes,  mais  la  clôture  est  soutenue:  .\nvers,  105  1/2;  Bruxel- 
les, 104  1/2;  Liège,  87  1/4;  Gand.  88  3/4;  Ostende,  76. 


et 


La  caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  de  mars 
1900,  le  nombre  d>-s  versements  s'est  élevé  au  chiffre 
de  292.426,  ayant  porté  sur  une  somme  totale  de  27.484.165 
francs  74.  Pendant  le  même  mois,  le  chiffre  des  rembourse- 
ments était  de  95  790  ayant  porté  sur  la  somme  de  a7. 820. 804 
francs  34.  Les  remboursements  ont  donc,  pendant  le  mois 
qui  nous  occupe,  dépassé  les  versements  de  3%.b38  fr.  60. 
Le  nombre  des  livrets  ouverts,  toujours  pendant  le  même 
mois,  s'élève  à  17.667;  celui  des  livrets  soldés,  à  11.240;  il 
reste  donc  un  excédent  de  6.427  du  côté  des  livrets  ouverts. 

L'importance  totale  des  versements  effectués  df-puis  le  l"  jan- 
vier ju.-- qu'au  31  mars  1900,  s'élève  à  88.232.375  fr.  66.  se  répar- 
tissant  sur  un  nombre  de  versements  de  988.r)95.  Le  nombre 
de  remboursements  faits  pendant  la  même  période  s'élève  à 
232.577,  représentant  une  somme  de  72.377.982  fr.  10.  Le 
nombre  des  versements  a  par  conséquent  dépassé,  pendant 
les  trois  premiers  mois  de  l'année  l^Oo,  de  559.7.S2  celui  des 
r3mbour.sements,  et  l'imporrance  de  cet  excédent  est  de 
15  854  393  fr.  56. 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1899  étant  de  622.942.996 
francs  95,  le  chiffre  total  du  solde  au  31  mars  dernier 
s'élève  à  63S.797.39J  fr.  51,  se  répartissant  sur  un  nombre  de 
livrets  ouverts  de  1.682.334. 


La  Production  du  Caoutchouc.  —  La  production  totale 
iinnuelle  du  caoutchouc  dans  le  mondi-  est  évaluée  à  50.00O 
tonnes,  dont  20.000  sont  importées  eu  Angleten'e  (Liverpool 
et  Londres  ,  2'i.()00  aux  Etats-t'uis,  3.Û0I)  en  France  (Le  Ha- 
vre), 3.00L)  eu  Belgique  'Anvers)  et  le  solde  sur  ditférents 
marchés  secondaires,  notamment  à  Rotterdam.  Bien  que 
. s'augmentant  sans  cesse,  par  suite  de  la  mise  en  valeur  de 
nouveaux  pays  producteurs,  la  production  annuelle  n'est  ce- 
pendant pas  encore  en  rapport  avec  la  coiisonunation  qui. 
par  les  applications  indusirielles  multiples,  augmente  dans 
de  bien  plus  vastes  proportions.  Il  n'y  a  donc  aucune  crainte 
à  avoir  de  longtemps  et  les  Sociétés  coloniales  peuvent  tra- 
vailler sans  avoir  à  redouter  les  grands  stocks. 


L'Ivoire  du  Congo  belge.  —  Voici  la  comparaison  des 
importations  en  Belgique  de  l'ivoire  du  Congo  belge  pendant 
les  dix  dernières  années  : 


Kilos 

En  1890   -'7.500 

1891   59.500 

1892   llH.OdO 

1893   224.000 

1894   2()4.000 


En 


Kilos 

1895   362. OCO 

1896   2C0.000 

1897   ?65.000 

1898   231.000 

1899   328.000 


Commerce  de  la  Belgique  avec  l'Etat  Indépendant 
du  Congo.  —  Les  iruporiations  de  l'Etat  Indépendant,  en 
1899,  ont  atteint  le  chitTre  total  de  22.325.48B  fr.  71;  sur 
cette  somme,  les  marchandises  de  provenance  belge  repré- 
sentent 15.f.92.745  fr.  40. 

Quant. aux  exportations  de  produits  congo'ais,  elles  se  sont 
élevées  à  36.067.9  9  fr.  25.  Sur  cette  sommj?,  les  marchan- 
dises expédiées  en  Belgique  ont  atteint  32.367.828  fr. 


(26 


.'exportation  congolaise  comprend  surtout  le  caoutchouc 
.765.917  fr.)  et  l'ivoire  ;3. 576. 760  fr.) 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Espagne 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 


Madrid,  10  septembre  1900. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Baïujue  d'Esiiagne.  —  Les  (irè-es. 
—  Les  Fabricaut.s  di'  Sucres. 

La  Cour  aura  fini  son  voyage  quand  vous  aurez  reçu 
cette  lettre.  Je  tiens,  de  personnes  approchant  les  Mi- 
nistres, que  ceux-ci  sont  relativement  satisfaits,  car 
ils  craignaient  qu'il  y  eiit  encore  plus  de  difficultés, 
malgré  toutes  les  mesures  prises.  Ce  qu'il  y  a  de  re- 
grettable, c'est  que  les  municipalités  et  les  provinces 
ont  fait  de  très  fortes  dépenses  pour  des  fêtes,  aux 
dépens  des  crédits  affectés  aux  services  publics. 

Le  Président  du  Conseil  a  annoncé  au  Ferrol,  à  l'oc- 
casion d'un  banquet,  que  l'Espagne  aura  une  marine 
de  guerre  ;  cela  promet  une  dépense  énorme  à  inscrire 
au  budget  et  le  public  a  très  froidement  accueilli  la 
nouvelle.  C'était  à  penser,  après  qu'on  a  constaté  que 
la  radiation  de  26  bâtiments  des  listes  de  la  flotte 
n'a  pas  amené  de  réduction  dans  les  dépenses  du 
personnel. 

On  dit  que  le  Cabinet  a  l'intention  de  convoquer  les 
Chambres  pour  la  deuxième  quinzaine  de  décembre. 
Leur  principale  mission  sera  de  voler  l'autorisation  du 
mariage  de  la  princesse  des  Asturies  avec  le  comte  de 
Caserta.  Ce  mariage  a  contre  lui  les  libéraux,  affiliés 
ou  non  au  parti  de  M.  Sagasta,  et  les  républicains. 
Les  gamaciste.«  (cléricaux  à  outrance)  et  les  conserva- 
teurs le  défendent  seuls.  C'est  une  des  raisons  qui 
obligent  M.  Sagasta,  fervent  royaIi^te,  à  garder  le  si- 
lence sur  les  affaires  en  cour^  pour  ne  pas  contrarier 
la  reine  régente,  qui  tient  bcauc(jup  à  ce  mariage.  Il 
est  probable  qu'après  cette  cérémonie,  la  politique  in- 
térieure changera  d'orientation. 

On  ne  parle  plus  de  rélé\  atioii  de  M.  Villaverde  à 
la  présidence  de  la  Chambre.  Sans  doute  les  ])onsaniis 
sont  parvenus  à  convaincre  M.  Pidal  de  conserver  ce 
poste. 

La  situation  de  notre  place  n'a  pas  changé  et  la  ten- 
dance à  la  hausse  se  maintient  comme  la  semaine 
dernière.  Il  n'y  a  pas  lieu  de  s'en  étonner,  vu  la  tran- 
quillité dont  nous  jouissons  et  l'abondance  doj  capi- 
taux, mais  il  pourrait  arriver  qu'à  un  moment  donm'' 
l'argent  se  resserrât  un  peu,  à  cause  des  créations  de 
banques  régionales  qui  continuent  à  poindre  et  de  la 
crise  industrielle  qui  sévit  en  Catalogne. 

Les  valeurs  à  convertir  sont  très  termes,  mais  elles 
ne  sont  pas  arrivées  à  la  parité  avec  la  Ronte  Inté- 
rieure, qui  finit  à  73  95  au  comptant,  après  74  20. 
L'Extérieure  a  toujours  un  marché  très  réduit;  il  y  a 
déjà  près  de  .500  millions  de  cette  valeur  présentés 
pour  l'échange  en  Intérieure.  L'Amortissable  5  0/0, 
toujours  ferme  à  93  0/0.  Les  autres  valeurs,  sans 
grands  changements.  En  somme,  la  Bourse  est  encore 
en  vacances. 

Le  cours  du  change  toujours  tendu  au-dessus  de 
29  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  noti-e 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

20  août    27  août   3  sept.  10  sept. 

4  0/0  Intérieure   72  75  72  95  73  60  73  90 

4  0/0  Extérieure   79  30  79  60  ....  80  70 

4  0/0  amortissable   81  15  81  45  82  15  82  75 

5  0/0         —    92  35  92  30  92  40  93  35 

Bons  cubains  6  0/0   86  'rO  86  50  87  50  88  05 

—         5  0/0              72  20  72  50  73..  72  40 

Philippines  6  0/0                 91  10  91  30  92  30  93  10 

Banque  d'Espagne             502  . .  506  5(i  509  . .  512  . . 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     406  . .  409  50  410  . .  411  . . 

Chèque  sur  Paris                28  75  28  75  28  75  29  42 

—     sur  Londres   32  40  32  41  32  50 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  constate  les 


variations  suivantes :dtmmMito?!S,  argent  2,3 millions; 
comptes  courants  1,2;  augmentations,  avances  1,8; 
circulations  y,ô .  Le  compte  courant  du  Trésor  est  de 
40  millions. 

Les  grèves  continuent  non  seulement  en  Catalogne, 
mais  dans  d'autres  régions.  D'un  côté,  les  fabricants, 
du  moins  ceux  qui  ont  des  stocks,  n'en  sont  pas  fâchés, 
car  les  ventes  sont  complètement  arrêtées,  mais  la 
majorité  n  est  pas  tranquille.  Malgré  le  man(iue  d'es- 
prit de  solidarité  qui  distingue,  en  général,  la  popula- 
tion de  l'Espagne,  il  est  incontesta] de  que  l'Union  ou- 
vrière fait  de  grands  progrès  et  que  les  réclamants  s'im- 
posent des  sacrifices  pour  constituer  des  fonds  de  ré- 
sistance. A  mon  avis,  l'une  des  causes  des  grèves  est 
la  cherté  des  subsistances.  Un  ménage  avec  deux  en- 
fants a  besoin  de  deux  pesetas  au  moins  par  jour  pour 
payer  le  loyer  et  se  procurer  une  nourriture  à  peine  suf- 
fisante, sans  pouvoir  rien  consaerar  aux  autres  dépen- 
ses nécessaires.  Ceci,  dans  un  ville  agricole,  oii  les  vi- 
vres sont  relativement  bon  marché  ;  dans  les  autres 
c'est  encore  pire  ;  aussi,  depuis  la  grande  hausse  du 
change,  quia  favorisé  l'exportation  et  le  renchérisse- 
ment d 'S  produits  alimentaires  sur  les  marchés  inté- 
rieurs, les  grèves,  pour  obtenir  des  augmentations  de 
salaire,  ont  augm(!nté  dans  de  fortes  proportions. 

11  y  a  des  ratîincurs  de  sucre  qui  sont  malheureux. 
Habitués  à  payer  au  Trésor  quelques  sous  par  tonne, 
l'idée  de  payer  25  pesetas  (qu'ils  ne  payent  pas  non 
plus)  les  désole.  Quelques-uns  avaient  pensé  diminuer 
le  prix  d'achat  de  la  betterav'e,  mais  les  agriculteurs 
ont  refusé,  ce  qui  a  fort  contrarié  les  susdits  raffineurs, 
lesquels  ce  son!  adressés  au  Gouvernement  pour  de- 
mander, dit-on,  un  décret  diminuant  l'impôt.  Leur  si- 
tuation est  d'autant  plus  triste  que  la  création  du 
susdit  impôt  de  25  pesetas  par  100  kilos  a  coïncidée 
avec  une  diminution  de  la  richessse  saccharine  de  la 
betterave,  qui,  dans  certaines  fabrirrues,  a  i)erdu  près 
de  50  0/0.  C'est  fort  triste...  pour  le  "Trésor. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  nu  26  août  1900  i,34  semaines) 


LIGNES 

Kiloin 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 
Ancien  réseau.  ■  ■ 

Asturies  

Lérida-Reiis 
Almansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

smo 

184 
10  i 

499 

Pesetas 

34.il4.687 
9  .S70.63S 
608  543 
7  287.221 

Pesetas 

36.165.059 
10.324  730 
823.247 
7  bBO.834 

Pesetas 

39  283  232 
11.412.122 
910.258 
8.221  923 

Pesetas 

39  766.293 
U  520  048 
787.961 
8. 302. 200 

345T 

ri  1.581  091 

:ii.973.89a 

39.827  533 

60  376.504 

mi 

36j0 
246 

9.640.912 

36  329.688 
717  933 

12  172.061 

40.688.286 
809.473 

11.871.186 

57.408.256 
1.070.826 

12.592.671 

58.181.448 
2.093.946 

Les  Comptes  de  la  Campagne  de  Cuba  et  des  Phi- 
lippines. —  La  Gaceta  de  Miiarid  du  1  septembre  apultlié 
les  comptes  de  la  campai^ne  de  Caba.  et  des  Philippines  du 
1"  janvier  au  30  juin  1900.  Voici  d'abord  comment  se  résa- 
ment  ceux  pour  Cuba  : 

Recettes  Pesos 

Solde  antérieur   18.027.742 

Solde  de  la  somme  déposée  à  la  Banque  d'Espa- 
gne en  vue  du  paiement  de  la  dette  de  Cuba 
créée  par  la  loi  du  7  juillet  1882   34.932 

Produit  de  la  négociation  de  380.831  fr.  solde  de 
compte  courant  avec  la  Banque  d'Espagne   98.788 

Excédent  des  sommes  reçues  du  Gouverneur  civil 
de  Barcelone  pour  secours  aux  déportés   50 

Réinté.nration  dos  sommes  provenant  de  si'rvices 
de  la  guerre  et  crédits  extraordinaires   330.184 

Boni  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  pour 
intérêts  sur  dépôt   1 

Total   18.491.697 


I/ECONOMISTF,  KUUOI'EKN.  —  Hollande 


Dépenses 

Paiements  faits  pour  compte  dos  Ministères  dr  lu 

jJîiuTro  et  do  la  marine   1.5G7.127 

Intérôts  do  la  ddto  llottante   1 .5;!I  .ODG 

Pensions  ot  divers   165.415 

Eemboursoment  au  Trésor  de  1 .502.739  pesetas 
de  crédits  all'ectés  ù  la  campagne  sur  la  sous- 
cription nalionalc  de  28.097.261  pesetas   300.548 

4.598.590  pesc  tas  i)ayées  pour  compte  des  Philip- 
pines pour  recours  extiaordinaires   919.718 

Total   4.484.804 

Existence   14.00G.893 

Total  c^al   18. 491. 61^7 

Des  14.006.893  pesos  eu  caisse,  il  en  est  14.00G.612  déposés 
à  la  Banque  d'Espagne  et  le  solde  ou  281  jiesos  est  représenté 
par  1.403  fr.  65  déposés  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas. 

JjBs  comptes  de  la  campat>ne  des  Philippines  se  balancent 
comme  suit  au  30  juin  1900  : 

Recettes  Pesos 

Rectification  de  paiements  sur  pensions   1.468 

4.590.590  pesetas  provenant  de  crédits  extraordi- 
naires et  versés  par  le  compte  de  Cuba   919.718 

Divers   5 

Total   921.191 

Dépenses 

Paiements  faits  pour  les  Ministères  de  la  guerre  et 

de  la  marine   622.3-57 

Transferts  par  câble   222.604 

Intérêts  des  pagarès  cédés  à  la  Compagnie  Transat- 
lantique  68.830 

Pensions  et  divers   7.400 

Total   921.191 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  7  premiers 
mois  de  1900.  —  La  Gocela  vient  de  publier  l'état  des  re- 
cettes du  Trésor  espagnol  pendant  les  sept  premiers  mois 
de  1900.  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus  pendant 
les  mois  correspondants  de  1899  : 


Nature  des  recettes 


1899 


1900 


Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob   77.080.757     78.550  812 

Contributions  industr. ...  25 . 602 . 669  29 . 198 . 812 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  18.236.941 

des  droits  royaux   18.674.989 

de  mines   2.304.531 

des  cédules  personnelles  2. 142. 431 

sur  paiements  de  l'Etat  3.685.298 

sur  voitures  de  luxe...  378.334 

Contributions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre  4.520.290 

Droits  de  Douane   92.808.908 

Impôt  : 

sur  le  sucre   883,065 

sur  les  alcools   1.234.374 

Droits  des  Consulats   785.170 

Impôt  : 

sur  le  sel   46.489.211 

de  transit   8.140.042 

Timbres   28.238.407 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  1.909.948 

Tabacs   57.149.042 

Allumettes.,   2.479.166 

Loteries   » 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.492.362 

Mines  de  Linarés   999.776 

Produit  des  canaux   705  915 

Diver.*  ^  2.554.903 

Rachat  du  service  milit...  720.000 

Autres  ressources   28 . 338 . 275 

Total   427.554.812   

Recettes  extraordinaires  :  ' 

CharKos  transitoires   35.315  325     20.836  887 

Impôt  spécial  de  guerre..  24.481.935  641.244 

59.797.260  21.478.132" 


38.642.866 
28.557.119 
2.939.663 
2.672.195 
1.647.064 
390.021 


3.256.840 
97.822.661 

4.750.568 
1.479.210 
1.085.219 

48.960.789 
10.156.518 
31.909.101 

2.291.833 
69.123.871 
2.875.000 


1.500.012 
1 .250  378 
909.187 
2.590.918 
5.000 
17.052.962 

479.623.659 


Courrier  de  la  Bourwe  de  Madrid 

Madrid,  12  septembre  1900. 

Bien  que  les  all'aires  soient  assez  calmes,  le  Marché  fait 
preuve  de  tendances  fermes  et  les  cours  sont  soutenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  73  65;  l'Extérieure  à  80  60;  le  change 
sur  Paris  est  à  29  82. 


HOLLANDE 


La  Navigation  hollandaise.  —  Le  Moniteur  Officiel  du 
Commerce  public  un  intéressant  rapport  de  M.  do  Laigue, 
consul  général  de  France  l'i  Rotterdam,  sur  la  navigation  liol- 
landaise  en  1899.  Nous  en  détachons  les  passages  suivants  : 

Les  doux  grands  centres  d'affaires,  Amsterdam  avec  son 
disponible  do  capitaux  acquis,  Rotterdam  avec  son  activité 
productive,  et  leur  population  cumulée  excédant  720.000  âmes, 
ou  environ  le  cinquième  de  celle  du  Royaume,  se  complotent 
si  parfaitement  l'un  par  l'autre,  e.x,ercent  une  influence  si 
directe,  si  profonde  et  si  étendue  en  ce  pays  de  territoire  très 
restreint,  que  connaître  l'état  de  ces  deux  places  c'est,  à  peu 
de  chose  près,  connaître  celui  de  la  Néerlande  entière,  du 
moins  au  sens  commercial  et  maritime. 

Quoique  n'étant  pas,  à  proprement  parler,  tous  puisés  aux 
sources  officielles,  les  renseignements  qui  vont  suivre  n'en 
paraissent  pas  moins  oflrir  de  très  sérieuses  garanties,  point 
sur  lequel  il  a  paru  utile  d'appeler  l'attpntion. 

La  situation  économique  actuelle,  avec  plus  de  six  milliards 
deux  cents  millions  de  francs  de  transactions  annuelles,  est 
tout  à  fait  digne  de  solliciter  l'examen  des  spécialistes.  Consé- 
quence en  quelque  sorte  obligée  de  cette  prospérité  commer- 
ciale, partout  les  progrès  de  la  navigation  sont  considérables 
et  de  nouvelles  entreprises  surgissent  de  tous  côtes.  Ainsi, 
malgré  son  infériorité  à  l'égard  de  Rotterdam,  infériorité  que 
les  chiffres  établiront  tout  à  l'heure,  Amsterdam  lutte  avec 
énergie  et  succès  :  bientôt  un  service  régulier  s'ouvrira  sur  la 
Plata  et,  dans  ce  but,  une  Société  vient  de  se  fonder  au 
capital  de  4  millions  de  llorins,  dont  2  millions  en  actions  et 
2  millions  en  obligations.  Ce  service  est  annoncé  comme  devant 
commencer  au  cours  de  la  présente  année  avec  quatre  vapeurs 
actuellement  en  construction. 

D'un  autre  côté,  une  puissante  maison  de  Rotterdam  aurait 
fait,  ce  qui  ne  saurait  nous  laisser  indifférents,  l'acquisition 
de  vastes  mines  de  fer  en  Algérie,  alimentant  en  partie  l'usine 
Krupp,  à  Essen,  et  lui  fournissant  jusqu'ici  surtout  des  mi- 
nerais cantabriques  ordinairement  importés  sous  les  couleurs 
espagnoles.  Cette  Maison  transporte  la  matière  première  al- 
gérienne par  navires  hollandais  qui,  au  départ,  vont  en  An- 
gleterre charger  de  la  houille  pour  les  ports  méditerranéens. 
Il  est  regrettable  qu'au  moment  où  notre  propre  pavill.on  re- 
prend ici  un  peu  d'essor,  cet  élément  de  fret  français  échappe 
aux  navires  français .  La.  même  Maison,  l'une  des  plus  solides 
de  ma  résidence  aurait  aussi  passé  contrat  pour  le  transport 
à  Rotterdam  de  grains  à  prendre  en  charge  à  Arkangel. 

Pour  la  première  fois  depuis  nombre  d'années,  la  ligne  hol- 
lando-américaine  a  pu  distribuer  un  dividende  à  ses  action- 
naires et,  dans  un  avenir  prochain,  la  flotte  de  cette  Compa- 
gnie ne  comptera  plus  que  des  vapeurs  de  12.500  tonnes. 

L'essor  est,  du  reste,  assez  marqué,  car  toutes  les  Sociétés 
de  navigation,  grandes  ou  petites,  renouvellent,  développent 
leur  matériel  et  augmentent  leur  capital,  sans  parler  de  la 
création  de  huit  associations  absolument  nouvelles. 

Ce  progrès  se  chiflre  ainsi  : 

Lancés  en  1899   25  vapeurs  de    47.192  tonneaux 

Mis  en  réforme  en  1899. . .    10       —  16.302  — 

Excédent  net... ~~Ï5       —  30.890  — 

Actuellement  en  chantier . .    21  navires  de     93.250  — 

Soit  pour  un  avenir  pro- 
chain _J6       —         124.140  — 

Sur  ce  dernier  effectif  de  21  unités,  devant  déplacer  93.250 
tonnes,  il  en  doit  sortir  des  ateliers  néerlandais  12  de  la  ca- 
pacité de  35.050  tonnes. 

Aussi  bien  ces  ateliers,  au  nombre  de  61,  ont  été  très  occu- 
pés pendant  toute  l'année  dernière,  car  ils  ont  livré  non  moins 
de  450  bateaux  de  tous  types  et  de  toute  grandeur,  plus  un 
dock  flottant  de  4.500  tonneaux.  Deux  cinquièmes  des  cons- 
tructions étaient  destinés  à  l'étranger  et  l'on  sait  qu'en  jan- 
vier 1899,  nous  avons  nous-mêmes  acquis  à  Rotterdam  trois 
remorqueurs  dont  l'un  d  une  puissance  exceptionnelle. 

Présentement,  il  y  aurait  en  mains,  et  toujours  on  grande 
partie  pour  l'exportation,  environ  190 bâtiments  répartis  entre 
57  établissements^' Fidèle  à  ses  habitudes,  l'Etat  fait  établir  a 
Fijenoord  (Rotterdam)  un  croiseur  qui  continue  la  série  d» 
ceux  déjà  mis  à  l'eau. 
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Avant  d  aborder  le  mouvement  spécial  et  comparé  de  Rot- 
terdam et  d'Amsterdam,  nous  allons  présenter  sommairement 
celui  de  cinq  des  ports  secondaires,  en  les  classant  par  ordre 
d'importance  des  tonnages  en  1899.  Voici  les  résultats  de  ce 
classement  (entrées)  : 

Harlingen,  1899:  390  navires  de  455.344  tonneaux,  contre 
390  de  430.237  tonneaux  en  1898. 

Dordrecht,  1899:  118  navires  de  391.692  tonneaux. 

Schiedam,  1899  :  66  navires  de  83.512  tonneaux,  contre  73 
de  113  844  tonneaux  en  1898. 

Vlardingen,  1899:  40  navires  de  40.529  tonneaux,  contre  35 
de  45.327  tonneaux  en  1898. 

Flessingue.  1899 :  72  navires  de  36.365  tonneaux,  contre  02 
de  38.709  tonneaux  en  1898. 

On  le  voit,  ces  cinq  places  maritimes  n'ont  guère  revendiqué 
ensemble  plus  de  1.300.000  tonnes  pour  18i^9.  En  ctTet,  presque 
toute  l'activité  maritime  est  concentrée  à  Rotterdam  et  .Ams- 
terdam. Encore,  et  malgré  une  certaine  reprise  de  la  seconde, 
la  première  a-t-ello,  chaque  année,  sur  la  seconde,  une  avance 
plus  marquée.  C'est  ce  que  prouve  le  tableau  ci-dessous  où  le 
déplacement  est  donné  en  mètres  cubes,  sur  le  pied  de  2"'  83 
au  tonneau  de  jauge,  ta))leau  faisant  connaître  les  résultats  de 
la  période  1893  1899  : 


Amsterdam 
Années  Navires  Jaugo 


Rotterdam 
Navires  .Jauge 


Excédent 
de  jauge 
en  faveur 
de  Rotterdam 


Mèt.  cubes 

Mèt.  cubes 

Mèt.  cubes 

1893. . 

1.553 

4.512.347 

4.599 

14.754.985 

10.2'i2.6.38 

1894. . 

1.666 

4.496.613 

5.157 

17.828.123 

13.-331.510 

1893.. 

1.676 

4.987.295 

5.094 

17.866.354 

12.879.059 

1896. . 

1.848 

5.557.529 

5.877 

21..'>18.9;38 

15.961.409 

1897.. 

1.9'iO 

6.1.53.:^70 

6.177 

23.622.651 

17.469.281 

1898.. 

1.868 

6.0(i0.C00 

6.277 

25.0.')2.502 

18.992.503 

1899.. 

2.028 

6.9(56. 123 

6.901 

27.549.328(1) 

20..Ô83.205 

Il  est  absolument  superflu  de  le  répéter,  ces  progrès  consi- 
dérables et  soutenus  du  port  meusien  sont  dûs  exclusivement 
au  clienal  d'art  dit  waterweg.  lequel  en  assure  l'accès  dans  des 
conditions  d'absolue  sécurité  aux  ])âtiments  calant  jusqu'à 
28  pieds  anglais,  .\insi,  tandis  ([ue  les  grands  vapeurs  de  la 
ligne  hoUando-américaino,  tel  que  le  «  Stalendam  »  qui, 
chargé,  pêche  26  pieds  6  pouces  anglais  ou  81  décimètres,  ne 
peut  joindre  Amsterdam  que  par  le  canal  d'Ismuiden,  ils 
mouillent  avec  aisance  à  quai  dans  Rotterdam.  Aussi,  se  préoc- 
cupe-t-on  de  rendre  ce  canal  plus  accessible,  ce  qui,  selon 
l'expression  d'un  Hollandais,  «  sera  un  grand  bonheur  pour 
Amsterdam.  » 

Elle  est  loin  l'époque  ou  les  détracteurs  du  «  Neeuwe  Wa- 
tervi^eg  »  disaient,  par  dérision,  en  faisant  allusion  aux  dé- 
penses du  dragage  et  autres,  que  l'on  changeait  des  «  sacs 
d'or  en  sacs  de  sable  ».  Ce  sont,  au  contraire,  les  sacs  de 
sable  qui  ont  été  changés  en  sacs  d'or.  Cela  est  si  vrai  qu'à 
l'heure  actuelle  on  discute  la  question  de  l'établissement  d'un 
port  annexe  non  loin  de  l'embouchure  du  fleuve,  c'est-à-dire 
aux  environs  du  Hoek  van  Holland. 
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juger  par  cela  des  exagérations  «•onimises  et  se  demar- 
der  si  ces  mesures  ne  sont  pas  de  nature  à  transformer 
les  sentiments  de  loyalisme  que  l'horrible  attentat  de 
Monza  avait  soulevés.  , 

La  presse  libérale  et  socialiste  se  montre  très  sévère 
pour  CCS  condamnations  en  masse  ;  elle  accuse  le  Gou- 
vernement d'avoir  saisi  cette  occasion  pour  poursui- 
vre les  socialistes  et  les  cléricaux,  dont  les  idées  poli- 
tiques lui  déplaisent.  Le  pays  avait  surtout  besoin 
d'apaisement,  c'est  certainement  une  faute  de  susciter 
de  nouvelles  querelles. 

Le  Roi  est-il  partisan  de  ces  répressions  ?  Il  faut  bien 
le  croire,  mais  il  est  difficile  de  se  prononcer  sur  ses 
intentions.  Ses  premiers  actes  ont  montré  son  grand 
resi)ect  pour  la  Constitution,  mais  il  n'a  rien  fait  de- 
puis qui  puisse  nous  renseigner  sur  ses  idées  et  on 
ignore  s'il  est  homme  à  agir  iiar  lui-même  ou  à  subir 
l'influence  de  tel  ou  tel. 

(Certains  journaux  annoncent  qu'il  aurait  l'intention 
de  constituer  un  Conseil  privé  qui  l'aidât  à  exercer  les 
prérogatives  que  lui  attribue  la  (Constitution.  On  ne  sait 
pas  bien  s'il  s'agit  de  la  création  d'un  véritable  Minis- 
tère extraparlementaire  et  irresponsable  ou  d'une  sorte 
de  Conseil  supérieur  avec  voix  consultative  comme  il 
en  existe  un,  par  exemple,  aux  Ministères  des  Travaux 
publics  et  de  l'Instruction  publique.  Si  c'est  un  groupe 
d'iiommes  éclairés  auxquels  le  Roi  demande  simple- 
ment conseil,  jiersonne  n'a  rien  à  y  voir,  mais  si  c'est 
un  nouveau  corps  public,  on  doute  qu'il  puisse  être  créé, 
car  il  n'est  pas  reconnu  par  la  Constitution. 

La  tendance  générale  du  Marché  financier  ne  s'est 
pas  beaucoup  modifiée  depuis  la  semaine  dernière. 
Les  transactions  cont  toujours  rares  et  les  cours  peu 
soutenus  :  les  capitalistes  ont  toujours  cette  méfiance 
dont  je  vous  parlais  dans  ma  dernière  correspondance 
et  se  tiennent  éloignés  de  toutes  les  valeurs  présentant 
le  moindre  aléa. 

De  pareilles  disposHions  ne  peuvent  se  modifier  que 
si  la  prospérité  des  aCTaires  se  maintient  et  si  la  poli- 
tique intérieure  et  extérieure  ne  donne  matière  à  aucun 
souci. 

.Je  vous  envoie  les  résultats  des  recettes  budgétaires 
des  deux  premiers  mois  de  l'exercice.  Ces  résultats 
sont  satisfaisants  :  en  aotit,  ces  recettes  ont  atteint 
139.284.593  lire,  en  augmentation  de  4.280.043  lire  sur 
le  mois  d'août  18i'9  ;  pour  les  deux  mois,  elles  ont  été 
de  222.785.137  lire,  en  augmentation  de  5.584.666  lire. 
Ce  sont  les  douanes,  les  taxes  sur  les  affaires  et  les 
taxes  de  fabrication  qui  participent  surtout  à  cette 
augmentation.   

Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 

communique  les  recettes  principalesdu  Trésor  pendant  les  deux 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (juillet  et  août  19001, 
comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice  précé- 
dent. 

En  voici  le  tableau  : 

Résultats  à  fin  août 


Rome,  11  S6pteml)re  1900. 

La  Situation.  —  Les  Mesures  contre  les  Anarchistes.  —  Conseil  inivé 
(lu  Roi.  —  Le  Marclié.  —  Les  Rpci^ttes  puliliques. 

Si  l'on  avait  pu  conseiller  quelque  cliose  au  jeune 
Roi,  au  lendemain  de  l'attentat  dont  Humbert  I^''  a  été 
victime,  c'eût  été  la  modération  dans  la  répression.  Le 
crime  méritait,  certes,  un  châtiment,  et  si  l'existence 
d'un  complot  était  prouvée,  il  fallait  poursuivre  les 
complices  de  Rresci;  mais  était-il  prudent  d'agir 
comme  la  police  italienne  vient  de  le  taire?  Les  per- 
sonnes arrêtées  comme  anarchistes  s'élèvent  actuelle- 
ment au  chiffre  de  près  de  3.000  ;  de  plus,  un  millier 
d'individus,  sans  être  anarchistes,  ont  été  jetés  en 
prison  pour  avoir  fa'.t  l'apologie  du  régicide  ou  avoir 
montré  de  la  tiédeur  dans  la  réprobation  du  crime. 

On  cite  ce  fait  typique  que,  pendant  le  mois  d'août,  le 
Tribunal  d'Ancône  (petite  ville  de  35.000  habitants)  a 
jugé  132  personnes  et  prononcé  des  condamnations  à 
144  années  de  prison  et  163.000  lire  d'amendes.  On  peut 

(1)  Jusqu'au  27  décembre  seulement. 


Chapitres 


Taxe  sur  les  affaires. 
Imp.  fonds  rustiques 

—  propriété  bâtie. . 

—  richesse  mobil. . 
Taxe  de  construction 
Douanes,  dr.  marit. . 
Droits  de  consomm. . 

Tabacs  

Sels  

Loterie  


1900-1901 


39.626.568 
17.688.:306 
15.056.667 
31.755.083 
8.648.002 
42.439.458 
12.875.363 
:32.0P8.4.58 
11.489.331 
11.117.901 


1899-1900  Différences 


lEn  lire) 
37.988.157  -)-  1 
17.766.055  — 
15.034.774  -f 
.32.352.383  — 
7.022.106  -f-  1 
3)^.883.201  -f-  3 
12.702.403  + 
32.707.020  — 
11.737.228  — 
10.352.145  -f- 


.638.411 
77.740 
1  59:! 
602!300 
.625.396 
.556.257 
172.960 
608.562 
247.897 
125.757 


222.785.137     217.200.471  +  5.584.666 


Courrier  de  Iwl  Bourse  de  Rome 


Rome,  13  septembre  1900. 

J^e  public  se  montre  aussi  réservé  que  précédemment  et  la 
tendance  générale  est  toujours  très  calme. 

La  Rente  esta  100  15;  Méridionaux,  711  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  5:30  . . .  Banque  Nationale,  856. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

La  Culture  du  Cacao  et  du  CaféàBahia.  —  l.c  Mont- 
leur  Officiel  (lu  Comtnerre  fait  ressortir  dans  une  (Hude  qu'il 
publie  sur  le  mouvement  marilimr  de  Bahia  (Brésil),  le  dcve- 
lo]ipement  considérable  qu'a  pris,  dans  l'Etat  de  Bahia,  la 
culture  du  cacio,  qui  est  devoQue,  aujourd'hui,  une  des  prin- 
cipales sources  de  richesse  pour  cette  réjjion. 

Eu  elVet,  depuis  1893.  la  culture  du  cacao,  qui  se  fait  exclu- 
sivement dans  le  sud  de  cet  Etat,  a  subi  une  progression 
constante,  comme  le  démontre  clairement  le  tableau  suivant 
des  exportations  de  ce  produit  depuis  cette  époque  : 

En  1893   Bahia  a  exporté     80.116  sacs  de  cacao. 

En  1894  —  105.960  — 

En  1895  —  110.350  — 

En  1896  —  128.740  — 

En  1897  —  126.480  — 

En  1898  —  139.670  — 

En  1899  —  150.600  — 

L'augmentation  de  la  production  du  cacao,  dont  la  culture 
est,  d'ailleurs,  plus  facile  et  moins  coûteuse  que  celle  du  café, 
est  surtout  due  aux  prix  rémunérateurs  qu'atteint  cet  article 
sur  les  marchés  d'Europe. 

Si  des  cacaos  nous  passons  aux  cafés,  nous  remarquons 
que  l'exportation  de  Baèia,  en  1899,  s'est  élevée  à  248.930 
sacs,  représentant  une  valeur  de  7.561.200.000  reis,  alors 
qu'en  1898  elle  atteignait  312.346  sacs,  représentant  une 
valeur  de  12.985.000.000  de  reis. 

L'exportation  de  ce  produit  a  donc  diminué,  en  1899,  de 
63.416  sacs,  qui  représentent  une  valeur  de  près  de  5  millions 
de  fraacs. 

C'est  New-York  qui  absorbe  la  plus  grande  partie  des  cafés 
de  Bahia,  puisque  les  exportations,  en  1899,  à  destination  de 
ce  port,  ont  été  de  185.300  sacs,  sur  un  total  de  248.930;  Mar- 
seille a  pris  12.950  sacs.  Le  Havre  4.750,  Bordeaux  1..500, 
Hambourg  11.370,  Brème  5.430,  Southampton  16.0C0,  Liver- 
pool  400,  et  les  autres  ports  11.230  sacs. 

11  ressort  des  chiffres  ci-dessus  que  les  Etats-Unis  consti- 
tuent le  premier  marché  pour  les  cafés  de  Bahia.  Les  trois 
quarts  de  l'exportation  sont  dirigés  sur  New-York. 

En  1893,  la  France  avait  importé  28.200  sacs  de  café  pro- 
venant de  Bahia.  Il  existe  donc  une  moins-value  de  9.000  sacs 
en  1899  pour  la  France. 

La  culture  du  café  est,  depuis  quelques  années,  très 
éprouvée. 

Les  prix  relativement  peu  élevés  de  ce  produit  sur  les 
marchés  d'Europe  ont  découragé  les  planteurs  qui  se  bornent 
uniquement  à  soigner  leurs  plantations  existantes,  sans  cher- 
cher à  en  créer  de  nouvelles  pour  remplacer  celles  qui  vieil- 
lissent et  qui  sont  appelées  à  disparaître. 


ETATS-UNIS 


Le  Développement  des  Industries  textiles.  —  Un  jour- 
nal américain,  le  Textile  World,  a  publié  le  relevé  suivant, 
qui  montre  le  développement  pris,  pendant  la  dernière  pé- 
riode décennale,  par  certaines  industries  textiles  des  Etats- 
Unis  : 

Année         Année  Auiçm. 
Outillage  mécanique  1900  1890  % 

Broches  pour  colon   21.057.983  14.188.103  84.4 

Métiers  à  tisser  pour  le  co- 
ton  490.398  324.866  50.9 

Assortiments  de  cardes  pour 

laine  cardée   7.806  7.245  7.9 

Teigneuses  à  laine   1.510  855  76.6 

Métiers  à  tisser  pour  laine 

cardée  et  pour  laine  peignée  80.759  1>T.817  19.0 

Métiers  de  bonneterie   75.721  36.462  107.6 

Broches  à  iiler  et  à  retordre 

la  soie   1.426.245  718.3fi0  98.5 

Métiers  à  tisser  la  soie   48.246  20.822  131.7 

Sur  les  21.058.000  broches  pour  coton,  actuellement  em- 
ployées, 15.243.000  sont  dans  les  Etats  du  Nord,  5.815.000 
dans  les  Etats  du  Sud.  En  189u,  le  Sud  avait  1.828.000  bro- 
ches et  le  Nord  12. '721. 000,  de  sorte  que  l'accroissement  dans 
les  Etats  du  Sud  est  de  3. 98/. 000  broches,  soit  de  217  0/0; 
dans  les  Etats  du  Nord,  il  est  de  2.532.000  broches,  soit 
de  19.8  0/0. 

Un  fait  est  à  remarquer  dans  l'industrie  de  la  laine  :  alors 
que  dans  la  brauche  de  la  laine  cardée,  l'accroissement  a  été 


très  modéré  pendant  les  dix  ans,  il  a  été  très  accentué  dans 
la  branche  des  laines  peignées. 

Dans  l'industrie  de  la  soie,  l'au^^menlation,  jugée  d'après  le 
nombre  des  métiers  et  de  broches,  a  été  plus  grantle  que 
dans  toules  les  autres  branches  des  industries  textiles. 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  juillet,  les 

recettes  publiques  se  sont  ('levées  à  50.000.0o0  de  dollars; 
les  dépenses  ont  été  de  54.000.000de  dollars,  ce  qui  laisse  un 
déficit  de  4.000.00»  de  dollars,  le  premier  qui  ait  été  enre- 
gistré depuis  juillet  1899. 
Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  : 


Recettes 


Juillet 


(Dollars) 

Douanes   19.802.272 

Revenus  intérieurs   27.560.689 

Divers   2.502.199 

Total   49.855.160 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   12.203.509 

Guerre   18.845.125 

Marine   5.318.675 

Indiennes   956.445 

Pensions   11.910.344 

Intérêts   4.739.555 

Total   53.979.653 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'année  1900  : 

1900  Montant  net 
Recettes       Dépenses      du  Trésor 
(En  dollars) 

Janvier     1900   48.012.165     39.189.097  218.613.617 

Février       —   45.631.265     37.738.472  232.225.3.36 

Mar.s  —    48.726.837     32.188.271  2  i8. 663. 987 

Avril  —   45.039.326     40.903.927  229.461.962 

Mai  —    45.166.053     40.351.525  218.857.545 

Juin  —    51.435.832     33.540.673  220.557.185 

Juillet        —   49.955.160     53.979.653  223.567.376 


Le  Marché  Financier  de  IVew-lTork 


New-York,  le  11  septembre  1900. 
Le  îilarché  re.ste  calme.  La  grève  des  charbonnages  n'a  pas 
eu  le  développement  que  l'on  craignait  ;  d'antre  part,  le 
cyclone  du  Texas  n'a  pas  influencé  le  Marché,  bien  qu'il 
apporte  un  trouble  sérieux  à  certaines  Compagnies  de  che- 
mins de  for. 

La  situation  monétaire  est  favorable,  l'argent  reste  abon- 
dant. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  3/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
28  1/4;  Milwaukee,  114  3/8;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
11  ./.  ;  Reading,  16  1/2;  Canadian  Pacific,  88  7/8;  Illinohj 
Central,  116  ./.;  Louisville,  73  1/4;  New-York  Central, 
130  1/2;  Union  Pacific,  57  3/4. 


HONDURAS 


Le  Commerce  extérieur.  —  D'après  un  rapport  du  consul 
de  Belgique  à  Guatemala,  les  importations  et  exportations 
réunies  du  Honduras  se  sont  élevées  à  5.907.822  piastres- 
argent  en  1896-97,  à  5.795.448  en  1897-98  et  à  5.896.873  en 
1898-99. 

Ce  petit  pays  a  été  indemne  de  la  crise  qui  a  sévi  sur  plu- 
sieurs républiques  du  Centre-Amérique.  Ainsi,  tandis  qua  le 
change  sur  New- York  n'accusait  à  Tégucigalpa,  pendant  la 
dernière  année  économique,  qu'un  taux  moyen  de  130  0/0,  il 
s'élevait  sur  d'autres  places  à  200  0/0  et  même  à  plus  de  600 
à  Guatémala,  c'est-à-dire  que  la  piastre  argent,  dont  la  valeur 
au  Honduras  est  de  2  fr.  28  comparée  à  notre  monnaie,  est 
descendue  à  1  fr.  75  sur  d'autres  places  centre-américaines  et 
même  à  0  fr.  75  à  Guatémala. 

La  cause  de  cette  situ3tion  privilégiée  réside  dans  ce  fait 
que,  outre  le  café,  le  Honduras  possède  plusieurs  autres 
articles  d'exportation,  tels  que  les  bananes,  l'argent  brut,  le 
bétail,  les  noix  de  coco,  les  bois,  etc.,  et  n'a  pas  été  aussi 
atteint  que  ses  voisins  par  la  baisse  des  piix  du  café.  De 
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plus,  la  circulation  monétaire  au  Honduras  est  à  base  métal- 
lique et  est  donc  à  l'abri  des  fluctuations  du  change. 

Voici  la  part  prise  par  les  divers  pays  dans  le  commerce 
extérieur  du  Honduras  en  1898-99  : 

Importations  Exportations 
(Piastres-or) 

Etats-Unis   1.015.435  1.710.379 

Allemagne   169.076  55.045 

Angleterre   113. '216  39.746 

Honduras  britannique   59.544  44.008 

France   33.246  4.612 

Espagne   8.295  547 

Nicaragua   4.003  11.375 

Italie   2.337 

Guatemala   1.992  77.800 

Salvador   1.438  m. 511 

Autres  pays   2.206  674.638 

Totaux   1.409.788  2.656.6G1 

Parmi  les  pays  non  dénommés  figurent  aux  exportations  : 
Panama  pour  543.908  piastres-or  et  Cuba  pour  129.277  pias- 
tres  or,  mais  le  cliitïre  pour  Panama  correspond  à  des  mar- 
chandises expédiées  en  transbordement  par  ce  port  vers  dif- 
férents pays  d'Europe. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique. 


Le  bilan 


mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  30  juin 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Porte- 
Existences  feuille, 


Banques 


en 
caisse 


prêts 
sur  gages 


Capital 
social 


Circu- 
lation Dépôts 


(En  milliers  de  piastres) 
Nation'-^  Mexico.  26.302.0  49.927.4  20.000.0  24.719.' 
Londres- Mexico 
Hypothécaire  . . 

Centrale  . 

Zacatecas  

Yucatèque(Yuc.) 
Mercantile  (id.). 
Etat  de  Mexico. . 
Nuevo-Léon.  . . . 

Coahuila  

Durango  

San  Luis  Potosi. 

Occidentale  

Sonora  

Mercantile(Ver.) 

Jalisco  

Miniè'»  (Ghihua.J 
Gommercia'nid.) 
Mercantile(Mont 
Orientale  (Puebl. 

Voici  les  différences  qu'offre  le  présent  tableau  avec  celui 
du  mois  de  mai  1900  : 

Le  portefeuille  de  la  Banque  Nationale  a  augmenté  de 
1.525.569  piastres  71  et  sa  circulation  a  également  augmenté 
de  1.150.228  p. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Londres  a  diminué  de 
56.965  piastres  70  et  sa  circulation  a  augmenté  de  311.553  p. 
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RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Renseignements  statistiques  pour  1899.  —  L'Annuaire 
statistique  de  la  ville  de  Buenos-Ayres,  pour  l'année  1899, 
vient  de  paraître  et  donne  d'intéressants  détails  sur  le  rapide 
développement  de  la  capitale  fédérale  de  la  République  Ar- 
gentine. 

La  population  de  Buenos-Ayres  a  augmente  en  1899  de 
29.579  individus,  et  comptait  au  81  décembre  de  ladite  année 
795.323  âmes.  Ce  chiffre  place  Buenos-Ayres  au  dixième  rang 
des  grandes  agglomérations  des  races  indo-européennes,  im- 
médiatement après  Chicago  et  Moscou.  Le  développement  de 
la  pojiulation  dans  le  reste  de  la  Confédération,  si  l'on  en 
excepte  la  ville  de  Rosario,  est  loin  de  suivre  un  mouvement 
ascensionnel  aussi  rapide.  Tandis  que  les  diverses  provinces 
argentines  voient  leur  population  croître  d'une  façon  rela- 
tivement lente,  ou  demeurer  stationnaire,  ou  même  diminuer 
somme  pendant  la  période  de  1869  à  1895,  Buenos-Ayres  re- 
tient une  part  de  l'immigration  et  absorbe  la  majeure  partie 
de  la  nation,  C'est  ainsi  que  la  capitale  d'un  Etat  d'environ 
4,500.000  individus  atteint  près  de  800.000  habitants. 

On  peut  rapprocher  ce  phénomène,  au  premier  abord  anor- 
mal, des  données  de  l'Administration  des  douanes  pour  la 


ville  de  Buenos-Ayres.  Les  entrées  figurent  en  1899  pour  une 
valeur  de  101.893.784  pesos  or  et  les  sorties  pour  une  valeur 
de  100.730.054  pesos  or.  Si  l'on  considère,  d'autre  part,  que 
les  importations  totales  de  la  République  Argentine  pour  la 
même  année  s'élèvent  seulement  à  116.850.671  pesos  or  et  les 
exportations  à  184.917.531  pesos  or,  on  constate  que  le  com- 
merce extérieur  de  la  ville  de  Buenos-Ayres  représente 
87  p.  100  de  l'importation  et  54  p.  100  de  l'exportation  totale 
de  l'Argentine.  En  présence  de  ces  chiffres,  on  s'expliqua  le 
développement  extraordinaire  de  la  ville  ;  le  chiffre  de  ses 
affaires  justifie  le  chiffre  de  sa  population. 

Le  total  de  l'exportation  est  entièrement  attribuable  aux 
produits  de  l'élevage,  de  l'agriculture  et  de  l'exploitation  fo- 
restière. Les  produits  de  l'élevage  y  sont  représentés  par 
62.973.064  pesos  or,  dont  4. 920.258  imputables  à  l'exportation 
d'animaux  sur  pied,  les  produits  de  l'agriculture  par  35  mil- 
lions 510.017  et  les  produits  foresti(îrs  par  1.203.829  pesos  or. 

L'exportation  des  animaux  vivants  (bœufs  et  moutons) 
prend  chaque  année  une  extension  nouvelle.  En  1890,  elle 
s'élevait  à  105.003  animaux  bovidés  et  à  50.002  ovidés  ;  en 
1899  elle  se  monte  à  312.150  tètes  pour  les  premiers  et  543.458 
pour  les  seconds.  L'exportation  a  donc,  en  dix  ans,  doublé 
en  ce  qui  concerne  les  bœufs  et  décuplé  en  ce  qui  concerne 
les  moutons. 

La  fièvre  aphteuse  qui  a  sévi  cette  année  sur  le  bétail  ar- 
gentin et  lui  a  fait  fermer  les  marchés  européens,  a  momen- 
taném«nt  arrêté  dans  son  essor  cette  branche  du  commerce 
argentin  :  mais  quand  l'épidémie  aura  disparu,  il  faut  s'at- 
tendre à  voir  ce  pays  devenir  un  des  principaux  pourvoyeurs 
de  bétail  du  monde  entier. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  <le  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 

eommerce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglai.se  pour 
l'année  fiscale  1899-1900  (1"  avril  1899  au  30  juin  1900,,  : 
Importations 

Marchandises  . . . .  Rs  17,27.30,123 

Métaux  précieux   4. 21, fô, 518 

Gouncil  bills   3,48,35,375 


Marchandises . . . 
Métaux  précieux 


Exportations 
.  Rs  25,16,72,884 
....     .  61,58,100 


Balance  en  faveur  de  l  lnde. . .  Rs 


24,97,31,016 


25,78,30,984 
80,99,Î68 


En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,  la  balance  en  faveur  de 
l'Inde  est  de  540.000  liv.  st. 


JAPON 

La  Nippon  Yusen  Kaisha.  —  L'assemblée  générale 
annuelle  de  cette  Compagnie  de  navigation  s'est  tenue  à 
Tokio,  dans  le  coui-ant  du  mois  de  juin  dernier,  et  le  rapport 
qui  a  été  présenté  aux  actionnaires  démontre  que  les  affaires 
de  la  Société  continuent  à  être  satisfaisantes.  Le  bilan  prouve 
qu'il  serait  possible  de  payer  an  dividende  de  15  0/0,  mais 
les  Directeurs  se  sont  prononcés  pour  la  distribution  d'un 
dividende  de  10  0/0,  et  une  somme  de  600.000  yen  a  été  portée 
au  fonds  pour  l'égalisation  des  dividendes. 

Pendant  les  six  derniers  mois  d'exploitation,  des  circons- 
tances exceptionnelles  ont  favorisé  l'augmentation  du  trafic 
de  la  Compagnie  —  telles  la  guerre  sud-africaine,  la  guerre 
aux  Philippines,  l'Exposition  française  —  sur  lesquelles  il 
n'est  pas  permis  de  compter  à  l'avenir.  D'un  autre  côté,  la 
stagnation  d'alTaires  en  Extrême-Orient  n'est  pas  faite  pour 
augmenter  les  transports,  et  ensuite  le  contrat  entre  la  Com- 
pagnie et  le  Gouvernement  touchera  à  sa  fin  dans  quelques 
mois,  les  subsides  seront  réduits  et  conséquemment  les  con- 
ditions deviendront  plus  onéreuses.  Les  actionnaires  se  sont 
rendus  à  ces  considérations  des  administrateurs  et  ont 
approuvé  le  bilan  suivant  : 

Yen 

Bénéfices  nets  «tu  semestre   1.705.686 

Report  du  compte  précédent   31^.16<) 

Total   -4.11  <.>-^n 

Réserve     »y. /o'i 

Réserve  pour  l'égalisation  des  divi- 
dendes   600. noo 

Tantièmes  aux  administrateurs   57.182 

Dividendes  (10  0/0)   1 . 100 . 000 

Report  à  nouveau   267.880 

Total   2.114.846 
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L'EUROPE  ÉCONOIVIIQUE^'—  Royaumes  de  Suède  et  Norvège 


Oscar  II,  né  lo -21  janvier  18-29,  roi  do  S\u''ilo  rl  de 
Xorvo^o,  marie  le  (i  Jnin  IH')?  à  .SV;j;)/(/c-Willielniinc- 
Marianne-H(Mirielte,  née  le  9  juillet 'IH-'U),  princesse  de 
Nassau.   

Membres  du  Cabinet  suédois 

Mini>^lir  d'Etat   10.  (i.  Bostroni. 

A //'(lires  i;lr(ivi/i''n-s   De  I.ajjîerhcini. 

Jiistici-  ■   !)'•  P.  S.  Arniestedt. 

Gui'rre  [.  I.  de  tiruscbjôrn. 

Marine   Commandant  <i.  Dyrseu. 

Inlérieur   De  Krnsenstjerna. 

Finnnccs  '.   Comte  Wachtmeistcr. 

A/I'diri's  ecclésiastiques   (Uaeson. 

Agriculture   Odelborg. 


Membres  du  Cabinetnorvégienformé  le  17  Février  1898 

Miiiislrr  (l'l-:iat   J.  W.  C.  Stecn. 

Cultes  et  Instruction  jni- 

biique   W.  A.  Wexelsen. 

Justice  cl  Police   E.  Loeehen. 

Intérieur   O.  A.  Qvam. 

Travaux  pulilics   H.  H.  T.  Nysom. 

Finances  et  Douanes   E.  Sunde. 

Dé/'ense  Nationale   (Ténéral  P.  T.  Holst. 


Royaximes,  unis  depuis  le  4  novembre  1814.  Dynas- 
tie de  la  maison  Bernadolte,  héréditaire,  quant  à  la 
succession  au  trône,  en  ligncmàle  (primog.).  —  Le  Roi, 
qui  doit  professer  la  foi  luthérienne,  déclare  la  guerre 
et  conclut  la  paix.  Les  alfaires  communes  aux  deux 
royaumes  lui  sont  rapportées  dans  un  Conseil  d'Etat 
mixte,  composé  de  membres  suédois  ot  norvégiens. 

Suède.  —  Monarchie  constitutionnelle.  Constitution 
du  6  juin  1809,  modifiée  le  .2.2  juin  1866.  La  première 
Chambre  se  compose  de  150  membres  élus  pour  neuf  ans 
par  les  autorités  communales  parmi  les  plas  imposes 
et  qui  doivent  être  âgés  de  .35  ans.  La  deuxième  Cham- 
bre est  composée  de  230  membres  élus  pour  trois  ans  : 
dans  les  grandes  villes,  jjar  scrutin  au  premier  degré; 
dans  les  petites  villes  et  da  s  la  caini)agne,  par  scrutin 
direct  ou  indirect.  Pour  le  droit  électoral  (ce  s),  il  faut, 
entre  autres  co  ditions,  avoir  l'âge  de  21  ans;  pour 
l'éligibilité,  celui  de  25  ans.  l^a  Diète  se  réunit  tous  les 
ans. 

Norvège.  —  Monarchie  constitutionnelle.  —  Consti- 
tution des  17  mai  et  4  novembre  181 'j.  —  Le  Storthing 
se  compose  de  114  représentants  (;i8  des  villes  et  76 
ruraux),  élus  pour  trois  ans  par  le  sutfrage  au  second 
degré.  Pour  le  droit  électoral  (cens)  il  faut  être  âgé  de 
25  ans  et  domicilié  dans  le  pays  depuis  cinq  ans  ;  pour 
l'éligibilité,  il  fatit  avoir  l'âge  de  80  ans  et  être  domici- 
lié dans  le  pays  depuis  dix  ans.  Le  Storthing  se  réunit 
tous  les  ans  en  février  {)Our  deux  mois  et  élit  1/4  de  ses 
memlires  pour  le  Lagthing;  les  autres  3/i  forment 
rOdelsthin". 


HISTORIQUE 

La  Suède  et  la  Norvège  ont  un  roi  con.stitutionnel 
commun  depuis  que  Bernadotte  les  a  réunies  (1814); 
mais  ce  sont  deux  royaumes  distincts  pour  l'adminis- 
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tion,  rarnK'c,  la  marine,  le  imdgct.  Le  Roi,  (pil  dnii 
professer  la  foi  luthérienne,  est  souverain  cci.jinun 
pour  toutes  les  relations  exl(''rienn's  (guerre  et  diplo- 
matie), mais  les  deux  juMiples  conserveiit  cliacun  .sa 
Constitution  et  son  gou\-ernemeiit. 

La  Constitution  (pii  régit  actuellement  la  Suède  a  été 
adoptée  en  1865-(i7;  elle  donne  le  pouvoir  exécutif  au 
Roi,  et  la  JHète,  à  laquelle  est  dévolu  le  pouvoir  légis- 
latif, est  composée  do  deux  (Chambres  :  la  première 
Chambre,  désignée  pour  neuf  ans  par  les  vingt-cin(f 
assem])lécs  locales,  se  conqjose  de  150  membres  avec 
un  cens  d'éligibilité  élevé  et  pas  d'indemnité  parle- 
mentaire; la  deuxième  c;hnmbrc  est  éhto.i»our  trois  ans 
par  des  électeurs  censitaires  :  elle  est  composée  de 
230  membres,  dont  80  nommés  par  les  villes  et  1.50  par 
les  districts  ruraux.  En  1896,  le  nombre  [des  électeurs 
qualifiés  de  la  seconde  Chambre  était  de  309.899  et 
140.488  seulement  ont  voté.  Les  deux  Chambres  ont 
les  mêmes  pouvoirs;  elles  doivent  faire  les  lois  etaji- 
prouver  le  budget;  s'il  y  a  discorde  en  matière  de 
finances,  les  deux  Assemblées  se  réunissent  et  le  vote  se 
fait  à  la  majorité. 

Comme  on  le  voit,  ce  régime  est  plutôt  constitution- 
nel que  parlementaire.  Le  Roi  a  pleine  lilierté  de  choi- 
sir un  ministre  en  dehors  de  la  majorité,  mais  il  ne 
s'en  trouve  pas  moins  obligé  de  compter  sur  les  partis 
qui,  dans  les  Chambres,  ont  fait  échouer  des  projets 
ministériels.  Le  i)arti  conservateur  aristocratique  do- 
mine dans  les  villes,  et  le  parti  démocratique  dans  les 
campagnes. 

La  lutte  a  d'abord  porté  sur  le  budget  des  dé- 
penses, —  i)rincipalemcnt  les  dépenses  militaires,  — 
Le  Gouvernement  ayant  voulu,  après  1871,  modeler 
les  réformes  de  l'armée  sur  le  système  prussien,  ce 
qui  entraînait  une  augmentation  de  frais,  lui  confiit 
s'est  produit  entre  le  Ministère  et  la  deuxième  Cliambre. 
Grâce  à  l'appui  de  la  première  Chambre,  le  Cabinet 
assui-a  sa  majorité  dans  la  Diète,  mais,  .dès  1875,  la 
gauche  l'emporta  dans  les  doux  Assemblées;  le  Mi- 
nistère continua  à  présenter  ses  i)rojcts,  la  Diète  ù  les 
rejeter,  et  la  réforme  de  l'armée  n'aboiitit  pas. 

Le  libre-échange  et  la  protection  ont  été  également 
des  sujets  de  conllit,  aw  la  Suède,  quoique  produisant 
peu,  s'est  vu  envahie  par  les  blés  étrangers.  La  baisse 
du  prix  des  céréales  a  fait  demander  en  'J880  une  élé- 
vation des  droits  de  douane;  le  Ministère  a  résisté 
longtemjjs,  mais  en  1886,  les  lirotectionnistes  l'ont  em- 
l)ort(''. 

Sur  ces  entrefaites,  un  parti  socialiste  s'était  orga- 
nisé. Ce  parti  avait  groupé,  dès  1889,  des  Sociétés 
politiques  et  des  syndicats  ouvriers;  il  commença, 
bientôt  une  agitation  assez  A'ive,  qui  amena  des  me- 
sures de  répression  et  des  procès  de  presse.  Les  socia- 
listes, imjjuissants  à  faire  nonuner  leurs  candidats 
par  des  électeurs  censitaires,  se  coalisèrent  avec  le 
parti  démocratique  i)our  réclamer  le  sulïrage  universel, 
mais  ditférents  projets,  présentes  en  1893  et  en  1896, 
no  purent  aboutir,  le  ])arti  démocrati(iue  étant  lui 
même  divisé  à  leur  égard. 

Et  ces  questions  perdirent  de  leur  intérêt  quand  sé 
l&va  le  confiit  entre  la  Suède  et  la  Norvège,  conflit  ui 
domine,  dei)uis,  toute  la  politique  des  deux  payss 

Bien  qu'ayant  accepte  la  monarchie  suédeise,  la 
Norvège  n'a  jamais  renoncé  à  son  esprit  particula- 
riste.  Sa  Constitution,  qui  porte  la  date  du  17  mai  181  i, 
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a  été  niodiliée  jilusii'urs  fnis  jns((u'cn  1898.  Elle  donna 
le  pouvoir  législatil'  au  SloiihiiKj,  qui  coniiirend  114 
nieniljrcs  élus  pour  trois  ans  par  une  élection  à  doux 
degrés  :  38  pour  les  villes,  7G  pour  les  districts  ruraux. 
Il  se  partage  en  deux  Cliambres  ;  la.  Laglliiny  ou  Cham- 
bre haute,  composée  d'un  (juart  des  membres  du  Stor- 
ting  désignés  par  le  Storthing  lui-même  ;  ÏOdclslhing, 
qui  comjjrend  le  reste  des  élus.  Les  deux  (îhambres 
(loivent  voter  toutes  les  lois  ;  en  cas  de  conllit,  elles  se 
réunissent  en  une  seule  Assemblée  souveraine  qui  ne 
j)eut  adopter  une  loi  qu'à  la  majorité  des  deux  tiers. 
I>e  Roi  a  un  veto  suspensif  pendant  trois  législatures. 

Dès  le  début,  le  Slorlhinçj  entra  en  lutte  avec  le  Roi; 
sous  Charles  XIV  (1818-184'i)  le  conflit  porta  sur  la 
liste  civile,  l'abolition  de  la  noblesse,  les  réformes 
constitutionnelles.  Oscar  I"  (18'i'i-59i  et  Charles  XV 
(1859-1872)  convoquèrent  l'Asseml^lée  et  établirent  la 
liberté  religieuse,  qui  fut  complétée  en  187U,  et  en  même 
temps  les  pouvoirs  du  Sloi-lliiny  furent  étendus;  ses 
réunions  devinrent  annuelles  et  rAsseml)lée  se  trans- 
forma en  un  véritable  Parlement  (jue  le  Roi  ne  pou- 
vait dissoudre. 

Ce  privilège  a  enlevé  tout  moyen  légal  de  terminer  les 
conflits  entre  le  Roi  et  le  Storthing.  On  l'a  vu  depuis  le 
règne  d'Oscar  II,  où  les  deux  ])Ouvoirs  cantonnés  dans 
leurs  droits  resi)ectifs  ont  refusé  de  céder.  Trois  fois, 
en  1872,  en  1877,  en  1880,  le  Storthing  a  voté  le  projet 
de  réforme  constitutionnelle  et  trois  fois  le  Roi  a  refusé 
sa  sanction.  En  réponse,  le  Parlement  suédois  a  re- 
jioussé  toutes  les  demandes  du  Roi,  et  les  élections  de 
1882  ayant  donné  la  majorité  aux  radica\ix,  il  a,  en  no- 
vembre 1883,  mis  en  accusation  les  Ministres  qui 
n'acceptaient  ]ias  une  loi  devenue  définitive  par  trois 
votes  successifs  aux  termes  de  la  Constitution.  En 
avril  1884,  le  jn-ocès  des  Ministres  a])Outit  à  leur  des- 
titution. Le  Roi  dut  alors  se  résigner  à  former  un  nou- 
veau Ministère  présidé  i)ar  M.  (i.  Sverdrey,  chef  du 
parti  libéral  modéré  (26  juin  188i)  ;  ce  Cabinet  fut 
remplacé  en  juillet  1890  jiar  un  autre  présidé  par  M. 
Stang.  L'année  suivante,  les  Norvégiens  demandèrent 
un  ministre  des  aft'aires  étrangères  disctinct  de  celui 
de  Suède,  et  le  refus  opposé  par  le  Roi,  auicna  la  dé- 
mission du  Cabinet  (G  juin  1892).  M.  Steen  devint  alors 
ministre  d'Etat  et,  depuis  lors,  les  Norvégiens  n'ont 
cessé  de  manifester  leur  désir  d'arriver  à  une  autono- 
mie absolue. 

Les  intérêts  des  deux  pays  sont  divergents  :  la  Suède 
est  devenue  protectionniste  ;  la  Nôrvège,  ([ui  est  sur- 
tout un  pays  commerçant,  entend  rester  libre-échan- 
giste. Sans  refuser  de  reconnaître  le  même  souverain 
que  les  Suédois,  les  Norvégiens  réclament  l'égalité  ab- 
solue des  deux  royaumes  en  ce  qui  concerne  les  rela- 
tions extérieures.  En  1893,  puis  en  1896,  le  Storthing  a 
voté  la  suppression,  sur  le  drapeau  commercial,  de 
l'emblème  de  l'Union  ;  en  1897,  il  a  adopté  une  résolu- 
tion aux  termes  de  laquelle  toutes  les  conventions 
internationales  relatives  au  trafic  et  aux  communica- 
tions sont  conclues  séparément  par  chaque  pays. 

On  voit  que  le  conflit  est  arrivé  à  l'état  aigu. 

Aujourd'hui,  il  s'opère,  au  sein  des  partis  politiques 
norvégiens,  une  certaine  évolution,  ou  plutôt  un 
changement  de  tactique  pour  poursuivre  la  campagne 
séparatiste  qui  forme  le  but  princi])al  et  presque 
unique  de  la  vie  parlementaire  à  Christiania. 

La  question  du  drapeau  est  considérée  comme  ter- 
minée, et  les  revendications  comme  couronnées  de 
succès,  bien  que  l'étendard,  avec  le  signal  d'union, 
continue  de  flotter  sur  certains  monuments,  comme  les 
forteresses,  casernes  et  bâtiments  militaires.  La  ques- 
lion  des  consulats  propres  et  celle  d'un  Ministère  de 


l'extérieur,  strictement  séparé  de  rOflicc  suédois,  occu- 
l)ent  maintenant  l'attention. 

Les  ])rétcntio  s  norvégiennes  ont  récemment  éj>rouvé 
une  sorte  d'échec  moral,  préala))le,  si  l'on  veut,  caries 
négociations  régulières  de  ces  affaires  exigeront  un 
certain  temps  et  de  nombreuses  formalités  constitu- 
tionnelles. 

Mais  les  dernières  élections  suédoises  ayant  donné 
un  avantage  évident  aux  radicaux,  qui  étaient  favo- 
rables aux  revendications  des  Norvégiens,  concernant 
le  «  drapeau  pur  »,  ceux-ci  ont  cru  leurs  nouvelles 
demandes  en  bonne  voie  de  réussite,  jjuisque  le  groupe 
suédois,  à  eux  sympathique,  recevait  une  forte  aug- 
mentation d'etfectif. 

Néanmoins,  les  revendications  de  la  Norvège  n'ont  de 
chance  d'être  accueillies  à  Stockholm  qu'autant  (pi'clles 
seront  appuyées  par  une  partie  de  l'ojjinion  suédoise, 
qui  les  déclare  justes  et  légitimes.  Mallieureusenient 
pour  la  cause  norvégienne,  dès  la  rentrée  du  Parle- 
ment suédois,  les  fractions  de  gauche  de  la  deuxième 
chambre  ont  résolu  de  former  un  i)arti  de  concentra- 
tion. Or,  un  des  i)oints  du  lirogranime  adopté,  consacre 
le  maintien  d'un  Ministère  unicpie  des  aiïaires  étran- 
gères ])Our  les  deux  ])ays.  La  gauche  siuidoise,  qui 
avait  admis  le  «  drapeau  pur  ->  refuse  d'aller  plus  loin 
et  déclare  intangible  le  j)rincipe  de  l'union  des  deux 
royaumes. 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Les  recensements  suédriis  sont  décennaux  dej)uis 
1860.  Le  dernier  efl'cctur',  celui  do  1890,  a  montré  une 
population  de  'i.78'i.!)8l  liabitants,  dont  2.317.187 
hommes  et  2.'i67.794  femmes,  pour  line  superficie  de 
'ir)0-r)7'£  kilomètres  carrés. 

Au  1'''"  janvier  190(J,  la  i»o])ulation  probable  de  la 
Suède  était  évaluée  à  5.096.000  haljitants  ;  au  l'^'"  janvier 
1875,  on  l'estimait  à  /i.342.000  habitants. 

Voici  quelle  a  été  la  progi-ession  de  la  ])Opulation 
depuis  le  recensement  de  1850  : 

J'opidiilio»  (le  ta  Suède  : 
I'o))iiIalMin  Population  Po])ulalioii 
Inlalc         rurale         %       urliaine  % 


ISôO   i).m.rM  :Liai.ni.-,  89.91  351.r)-2(;  10.09 

18(10   :ï.8.-)i).7-28  3./i25.209  88.74  /i3'i.519  11.2(j 

1870   ■5.1()8..")'ij  628. 87(5  87.0-")  5:39.649  12.95 

1881)   /i.rm.Vm  •A.Hir).'2>i7  84.88  690.4.31  1.Ô.12 

1890   /j.78'j.981  ;i.88r).-28;i  81.20  899.698  ISM 


L'augmentation  de  la  population  de  la  Suède,  depuis 
la'iO,  a  été  de  37  0/0. 

Le  recensement  de  1890  a  donm''  la  ré|)artition  sui- 
vante jiar  ])rofession  : 

Indivichis 
exerçant  la 

profession  ileiubres 
lioiunios  Femmes  famille      (pies  Total 


Arfriciillure  cl 

pèche   701. 64S   242.01'i  1:3:38.112   1 09. a'îB  2442.033 

Mines  et  indus- 
trie   2:3:3.479     29.838  566.615     19.088  849.020 

Commerce  et 

transport   89.509     12.812   183.3(î4     24.212   309. aj7 

Professions  li- 
bérales  71.:318     14.194   163.237     20.657  269.486 


Sans  profession 
ou  sans  emploi 

connu   207.211   210.019   482.733     14.60:3  914.486 

1303 . 22-3   r>09 . 777  2734 . 061    2:37 . 918  4784 . 981 
(A  suivre.) 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgaeel. 
Paris.  ^  Imprimerie    e  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

métallique 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

3  S 


PKINCIP.  CHAPITRES 


O  «  a. 


ri 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 


1900 


21  septembre 
6  septembi'c 
13  septembre 
20  septcmbie 


FRANCE  —  Banque  de  France 

1.923 
2.249 
2.24S 


2.264 


1.191(  3.716 
1.13S|  3.959 


1.130 
1.1301 


3.91b 
3.935 


430 
489 
469 
466 


(l!0 
65j 
C50 
(332 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


15  septembre 

31  août  

8  septembre 
15  septembre 


681 
710 

697 


336 
350 
344 
3i4 


1.367 
1.370 
1.360 
1.364 


731 
611 
601 
678 


1.105 
9'2 
896 
931 


458 
535 
5-26 
528 


92 
87 
90 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  aoi'il  

70 

35 

216 

7i 

293 

25  ' 

» 

23  août  

70 

35 

201 

116 

288 

23 

67 

33 

213 

11. j 

292 

27 

» 

7  septembre 

67 

32 

21C 

115 

291 

24 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


21 

septenibie 

893 

» 

6'Jl 

992 

712 

» 

6 

septembre 

902 

» 

75"2 

9 12 

634 

» 

13 

septembre 

910 

» 

7:i9 

972 

(i-25 

2U 

septembre 

917 

735 

9S9 

682 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


8  juillet 
12  avril. . , 

9  mai.  . . 
7  juillet . 


l'.2 
145 
158 
1=0 


21 
15 
15 
14 


200 
19} 
19!) 
201 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlar 


juillet  

60 

11 

150 

» 

» 

mai  

73 

10 

171 

» 

» 

72 

10 

174 

» 

» 

juillet.... 

71 

10 

162 

» 

DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


o  f_ 


PRINCIP.  CHAPITRES 

»!  ÔJ 

g  3 -S 

c2L~ 


t,0  3 
3  O.  u 


o  3  o 

a,  ,2  u 


5  ^  = 


Banque  d' Au  triche-Hongrie 


1899 
i900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


772 

266 

1.460 

36 

448 

49 

951 

248 

1.463 

38 

4-^7 

60 

955 

2i6 

1 .467 

52 

430 

63 

956 

247 

1.471 

54 

429 

03 

AUTRICHE 

15  septembre 
31  août.... 
8  septembre 
15  septembre 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

14  septembre 

31  aoiit  

6  septembre 
13  septembre 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août  

30  juin   

31  juillet . . 
31  août.... 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


16  septembre 

31  août  

8  septembre 
15  sei)tembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  juillet . 
31  mars  . 

30  juin  . . 

31  juillet  , 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 
1900 
1900 


16  septenibie 

31  août  

8  septembre 
15  septembre 


1899  31  août.. 

1900  10  août.. 
1900  20  août.. 
1900  31  août. . 


ITALIE 

295 
296 
296 
296 


Banque  d'Italie 


66 
49 
49 
47 


813 
872 
857 
853 


219 

m 

202 
200 


293 
316 
310 
311 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  août... 
31  juillet . 
10  anût... 
20  août... 


ITALIE 

64 
66 
66 
66 


Banque  de  Naples 

11  228  67  54 

13  250  63  75 

13  241  62  72 

13  235  \    63  72 


37 
35 
32 


27 
30 
30 
30 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


3/, 

1899 

20  août  

35 

4 

1900 

31  juillet  .... 

35 

4 

1900 

35 

4 

1900 

20  août  

35 

NORVÈGE  - 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juillet .. 
31  mai  

30  juin  .  . . . 

31  juillet  .. 


Banque  de  Norvège 
71 


»   Il  100 

85 
96 
92 


25 

k; 

16 
15 


65 
73 

68  ! 


PORTUGAL 

6  septembre 

22  août,  

29  août  

5  septembre 


Banque  de  Portugal 


89 

22 

525 

410 

47 

90 

15 

578 

50 

466 

60 

92 

16 

55i 

50 

461 

■60 

90 

15 

554 

47 

443 

61 

1899     7  août  

2 

3 

64 

25 

18 

1900  22  juillet .... 

4 

6 

li 

63 

23 

18 

1900   31  juillet.... 

4 

6 

14 

63 

23 

18 

1900     7  août  

4 

5 

14 

62 

23 

19 

96 

134 

8 

34 

16 

102 

» 

139 

7 

34 

18 

91 

129 

8 

39 

16 

88 

» 

12Ô 

6 

38 

17 

331 

342 

1..561 

812 

1.025 

103 

342 

422 

1.571 

746 

1.072 

217 

342 

420 

1.581 

734 

1.072 

235 

342 

421 

1.580 

748 

1.074 

237 

4 

119 

45 

23 

6 

2 

n 

136 

74 

32 

10 

2 

» 

137 

58 

28 

6 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

69 

150 

4-29 

1  ' 

134 

116 

1  3 

146 

447 

129 

107 

123 

\kt 

448 

I 

129 

m 

1-23 

142 

455 

131 

113 

2 

60 

38 

38 

4 

2 

65 

36 

46 

4 

2 

65 

3f; 

45 

4 

2 

62 

37 

44 

4 

27 

52 

385 

li 

84 

1  24 

27 

49 

384 

12 

91 

20 

27 

49 

384 

12 

92 

20 

27 

18 

385 

12 

9J 

20 

's 

3» 
f-c.S 


4J4 

4/. 
4/, 


4 
4 


6 
6 


5 


6J4 


4X 

3  y, 

3'/. 

3K 


I  fi 

6X 
!  6'/j 
i  6« 


1% 
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DATES 


PEINCIP.  CHAPITRES 


o  3  o 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


28  août  

12  août  

19  aciûl .  . . . 
26  août  


48 

4 

136 

19 

."S 

20 

5 

37 

2 

129 

2 

32 

21 

8 

39 

9 

129 

3 

31 

21 

8 

39 

2 

131 

1 

51 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899  2Î  -.it  

;.3'.i9 

137 

1..310 

4S6 

467 

240  1 

1900    8  août  

2.0vi 

202 

1.513 

3s9 

503 

384 

1900  16  anût  

2.U61 

199 

1 . 197 

.379 

305 

404 

1900   23  août  

2.014 

19i 

1.533 

378 

509 

410  1 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août ... 
:-il  juillet,' 
15  août ... 
31  août... 


29 

2 

76 

17 

38 

n 

)) 

21 

2 

72 

12 

40 

22 

n 

23 

y 

71 

12 

38 

20 

23 

2 

71 

12 

39 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


31  aoùl. 

30  juin  . 

31  iuille 
31  a.iùt. 


(i 

9 

37 

3 

9 

10 

() 

9 

34 

2 

8 

S 

5 

9 

33 

1 

S 

8 

5 

9 

37 

2 

9 

!) 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899    31  iuillcl  

43 

6 

90 

31 

86 

18 

6 

1900   31  mai  

43 

7 

»7 

Ô9 

122 

23 

6 

1900   30  juin  

45 

7 

94 

48 

124 

2i 

6 

1900   31  '.uillet  

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  juilk-l 
31  mai... 

30  juin  . 

31  juilli-t 


13 

12 

101 

660 

285 

132 

» 

■13 

12 

106 

741 

308 

141 

13 

13 

112 

7li6 

31Ô 

142 

13 

11 

105 

781 

315 

143 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


16  sRi)tiMiihre 
1'"'  septeuilii-e 
8  septenilirc 
15  si']iti!ml)rp 


97 

9 

217 

980 

194 

44 

99 

9 

213 

1032 

175 

50 

99 

9 

213 

1032 

173 

51) 

99 

10 

216 

1032 

174 

49 

5 

4>4 


1899 
1900 
1900 
1900 


21  spptcuihre 
6  sc|il('mlii'e 
13  .scptemLii-e 
20  sL'jiteuibre 


8.2331 
8.326 
8.431 
8.4691 


TOTAUX 

2.68S| 
2.743 
2.794 
2.705 


14.371 

3.813 

6.493 

1.5001 

» 

14.803 

5.771 

6.432 

1.879' 

n 

14.190 

5.099 

6.313 

1.89l| 

» 

14.743 

5.817 

o.ôl.S 

1.9261 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.633 

13.896 

8.736 

5.. 328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.TO3 

2.. 378 

14.585 

8.8.38 

6. ("12 

3.631 

3.433 

» 

1897   31  di'cembre  . 

8.746 

2.316 

13.234 

8.. 348 

6.661 

» 

1898  31  Uécenibre  . 

S.  160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  850 

2  383 

14.992 

9  321 

8.332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent lea  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Coups  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest   . 

Constantinople.  ... 

Francfort  

Gênes  

Genève   

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome    

Saint-Fétersbourg. 

Vienne  (à  vue*  

—     (à  3  mois  .. 


15;i,oùl  22aoûtl29  août  5  sept.  12sept.  19sept 


48  12 
100  20 
163  .. 
28  80 
81  35 
100  16 
100  53 

22  95 
81  33 

106  85 
100  53 
753  .. 

23  37 
28  77 

106  82 
37  37 
96  30 
96  45 


48  lO 
100  21 
163  .. 
28  80 
81  30 
100  20 
100  55 
22  97 
81  28 
106  31 
100  50 
753  . 
25  36 
28  62 
106  37 
37  33 
96  33 
96  25 


48  10 
100  18 
163  .. 
29  50 
81  30 
100  15 
100  62 
23  .. 
81  32 
106  62 
100  41 
7.36  . . 
25  37 
29  35 
106  60 
37  35 
96  30 
96  20 


48  08 
100  17 
165 
29  20 
81  30 
100  12 
100  62 
24  04 
81  32 
106  57 
100  40 
753  50 
23  35 
29  03 
106  62 
37  35 
96  30 
96  20 


48  10 
100  17 
162  .. 
30  25 
81  35 
100  13 
100  62 
23  Oi 
81  33 
106  67 
100  38 
751  SU 
23  35 
29  82 
106  75 
37  37 
96  33 
96  301 


48  12 
100  17 
149  50 
30  .. 
81  20 
100  16 
100  43 
23  01 
81  23 
106  71 
100  84 
731  . 
23  35 
29  50 
106  67 
37  35 
96  35 
^6-25 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    oh.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Malières  d'or  el  d'aiyciit 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litre:  916")  . 

—  —  nouv.  titre  :  9ÛÛ 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 
4% 

moins 

4% 


4  % 

3  % 

5  % 

4  % 

au  pair 
3437  >. 
218  89 


23  août 


205  30 
121  69 
102  62 


389  .. 
393  .. 
262  .. 


23  155 
2:;  175 
0  25p 
C,  37  p. 


0  62p 
314  51 


3i37  .. 
102  33 
80  30 
23  80 
20  uÛ 
40  .. 
27  50 


30  août 


203  30 
121  62 
102  62 


388  . 
393  . 
262  . 


25  15 
23  17 

0  25p. 

6  37p. 

0  36p. 

315  .. 


3437 
102  33 
80  .30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


6  sept. 


203  75 
121  62 
102  73 


387  .. 
395  .. 
262 


25  14 

25  16 
0  15p. 
6  25 
0  43 
515  .. 


3437 
104  B2 
80  îiO 
23  80 
20  60 
40 
27  50 


13  sept. 


203  37 
121  50 
102  75 


385  50 
394  .. 
262  .. 


25  135 
23  U5 

0  19p. 

6  37p. 

0  56p. 

515  .. 


3437  .. 
105  17 
80  50 
23  80 
SO  60 
40 
27  50 


20  sept. 


205  30 
121  75 
102  73 


383  50 
394  .. 
262  .. 


25  12.3 
23  143 

0  19p. 

6  37p. 

0  44i). 

515  50 


3437  .. 
105  17 

80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeui 

s  en  francs  au  change  du  jour 

23  .n.tiX 

30  août 

6  .*cpt. 

13^ept. 

20  sept. 

Pays  de  l'Europe 

Allemafjne  (mark  or). 

1  234 

1  229 

1  228 

1  228 

1  227 

1  229 

Anfjleterre  (liv.  st.  or). 

23  22 

25  145 

25  143 

25  125 

25  113 

23  115 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or).. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  diesel,  pap.).. 

1  » 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  « 

0  60 

0  60 

0  60 

0  60 

0  66 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  98 

3  98 

3  98 

3  97 

3  97 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  6i 

2  64 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  14 

5  14 

5  14 

5  13 

5  15 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  52 

2  52 

2  53 

2  55 

2  56 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  11 

2  12 

2  12 

2  12 

2  11 

1  89 

1  83 

1  81 

1  82 

1  82 

1  82 

Brésil  (milreis  papier; 

2  84 

1  C9 

1  08 

1  03 

i  07 

1  03 

Indes  {roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Chinc(SliaDgb>i)(taëlarg.) 

7  47 

3  61 

3  61 

3  66 

3  66 

3  69 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 

valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  39 

En  Angleterre   100  37 

En  Autriche-Hongrie...  101  25 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   129  70 

En  Grèce   149  50 

En  Buliande   100  36 

En  Italie   106  81 

En  Portugal   141  . . 

En  Roumanie   100  43 

En  Russie   100  66 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  48 

Am  Mexinue   212  10 

En  Répubt.  Argentine..  236  10 

Au  Chili   103  67 

Au  Brésil   275  72 

Aux  Incies   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   202  38 


du  jeudi  20  septembre  1900 
100  francs 

en  billets  de  banque  étranger* 
valent  en  France  : 

Billets  A //emnnrfs   99  61 

—  Anglais   99  63 

—  Austro-Hongrois.     98  73 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   77  10 

—  Grecs   66  88 

—  Hollandais   99  64 

—  Italiens   93  67 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  55 

—  Russes   99  24 

—  Suisses   S9  50 

Pièces  des  Etats-Unis          S9  52 

—  du  Mexique   47  14 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     42  34 

—  du  ChiÙ   96  33 

—  du  Brésil   36  26 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Cftine   49  39 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  20  septembre  1900. 

La  rote  des  changes  n'a  pas  subi  de  fortes  modifications* 
L'Amsterdam  s  est  relevé  à  205  50  et  la  devise  allemande  a 
progressé  de  121  56  à  121  75. 

I.e  change  sur  Madrid  se  trouve  encore  à  385  50.  Les  causes 
qui  ont  déterminé  la  dernièri'  aggravation  doivent  maintenant 
cesser  d'agir  ;  le  Gouvernement  a  terminé  ses  achats  pour  le 
paiement  du  coupon  de  l'Extérieure  ;  il  en  est  de  même  des 
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Oompaj^nies  iiui  ont  dos  remises  à  l'aire  en  octobre  à,  l'étrangiT. 

Le  iiiouvoiiioiU  qui  vient  de  so  produire  e-^l  cependant  d.' 
nature  i\  attirer  l'attention  du  Gouvernement  et  il  faut  espérer 
que  lo  Ministre  des  finances  se  préoccupera  d'adopter  d(!s 
mesures  susceptibles  d'améliorer  le  change.  La  papier  por- 
tu^sais  reste  à  894,  toujours,  sous  riiilluencc  de  l'état  du 
change  brésilien. 

Le  rouble  reste  h  2G2  et  le  versement  monte  à  i26C. 

Lg  chèque  sur  Londres  continus  de  faiblir  à  2Ô.125.  Sur 
certaines  valeurs  il  y  a  eu  à  Paris  des  ventes  importantes 
qui  ont  été  absorbées  par  Londres. 

La  devise  suisse  s'est  améliorée  :  la  perte  est  revenue  à 
0.44  ;  la  devise  belge  reste  au  même  point  qu'il  y  a  huit 
jours  ;  le  papier  italien  perd  toujours  6  37. 

Le  change  hellénique  a  liénéûcié  d'une  baisse  rapide  ; 
lagio  était,  il  y  a  huit  jours,  à  1(>8,  il  est  actuellement  à 
14H  50,  avec  tendance  à  une  nouvelle  baisse.  Les  événements 
sont,  cette  année,  en  faveur  des  bas  cours  :  la  récolte  des 
légumes  a  été  excellente  ;  le.s  raisins  de  Gorintlie  ont  atteint 
des  prix  élevés;  l'Etat  doit  recevoir  du  consortium  pour  le 
chemin  de  fer  Pirée  Larisse  5  à  6  millions  avec  un  agio  de 
146;  enfin  l'importation  a  diminué  à  cause  du  manque  d'ar- 
gent dans  les  provinces. 

Le  New-York  remonte  à  515  50. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singi"  pourc  


Valeurs  à  vue 


22  août 

29  août 

5  sept. 

12  so|)t. 

19  *ept. 

2/0  7/16 
2/9  3/8 
2/0  5/8 
2/0  11/16 

2/0  5 '8 
2/9  Î/S 
2/0  5/8 
2/0  3/i 

2/0  3/4 
2/10  ./. 
2/0  b/8 
2/0  7/8 

2/0  15/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/1  1/8 

2/0  13/10 
2/10  1/8 
2/0  0/8 
2/1  1/8 

1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  3/8 
17  9/32 

1/3  15/16 
1/3  lo/16 
40  1/4 
17  9/32 

1/3  15/16 
1/3  31/,32 
9  13/16 
17  3/8 

1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  :</16 
17  3/8 

1/3  15/16 
1/3  15/16 
9  13/16 
17  13/32 

Î34  20 

77/9  1/2 
28  1/4 

135  60 
77/10  ./. 
28  5/16 

135  .. 

77/10  ./. 
28  11/16 

135  10 
77/10  /. 
28  13/16 

136  iO 
77/10  ./. 
28  3/4 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeico   

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

L'argent  en  barres  a  reculé,  cette  semaine,  de  1/16,  mais 
cela  n'a  pas  impressionné  le  cours  des  devises  de  l'Extrême- 
Orient,  qui  n'ont  varié  que  dans  des  proportions  intimes.  Li' 
Bombay  gagne  1/32  à  1/3  15/16  et  le  Shanghaï  s'élève  de  1/8 
à  2/10  1/8. 

Les  autres  devises  sont  restées  sans  changement. 

Les  souscriptions  ont  été  reçues,  mercredi,  à  la  Banque 
d'Angleterre,  pour  l'émission  de  20.00.000  roupies  en  traites 
et  transferts  télégrapliii[ues  du  Gouvernement  des  Indes.  Les 
souscriptions  p(>ur  les  traites  s'élevaient  à  372.30.000  Rs  et 
pour  les  transferts  à  l.OU.OOO  Rs.  Les  souscriptions  ont  été 
réparties  en  19.00.000  Rs  pour  les  traites  et  1.00  000  Rs  pour 
les  transferts.  Le  taux  de  la  roupie  a  varié  entre  1/3  15/16  et 
1/4  d.  Du  1'"'  avril  au  18  septembre,  le  montant  total  des 
souscriptions  s'est  élevé  à  3.919.147  liv.  st.  Une  nouvelle 
somme  de  20.00.000  Rs  a  été  mise  à  la  disposition  des  deman- 
deurs pour  la  semaine  prochaine. 

Le  Rio-de-Janeiro  est  revenu  à  ses  cours  d'il  y  a  deux 
semaines,  9  13/16,  en  baisse  de  3/8.  La  petite  crise  qui  vient 
de  se  produire  à  Rio  à  la  suite  de  la  suspension  des  paie- 
ments de  la  Banque  de  la  République  devait  influencer  le 
change.  On  trouvera  plus  loin  des  renseignements  complets 
sur  cet  événement  dont  on  a  exagéré  l'importance. 

Le  Valparaiso  enregistre  un  léj^ére  avance  de  1/32.  A 
Buenos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  s'est  encore  élevée  d'un 
point,  nous  la  retrouvons  à  136  10. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londrss,  il  est  à  77/10.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  restent  à  76/5  l'once  et  le  yen  à 
76/41/2. 

Le  mouvement  hoi's  banque,  du  (>  au  13  septembre,  a  été 
le  suivant  ; 


Entrées 

Australie  £ 

Détroits  

Brésil  


200.000 
2.000 
19.000 

221.000 


Sorties 
Néant 


L'argent  en  barres  a  légèrement  fléclii  de  1/16,  il  clôture  à 
28  3/4.  Le  dollar  mexicain  est  coté  28  1/4  den. 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Abell,  du  6  au  \  *  septembre, 
il  a  été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  38!)  100  liv.  st. 
d'argent,  soit  6.2U0.339  liv.  st.  depuis  le  commencement  de 
l'année,  contre  4.097.161  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d  escompte  officiels. 


Escompte  hors  Banque 
23  août  80  août     (i  sept.    13  sept.   20  aept. 


3  ./. 
8  ]/2 

4  ./. 


2  3/4 

y  7/8 

3  7/8 


2  3/4      2  3/4 


2  3/8 
y  .-./8 
4  ./. 

2  .3/4 


2  7/16 

3  5/8 

4  1/2 


2  5/8 

3  31/3-: 

4  bfii 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  I 

(timemoney)  ) 
L'escompte  hors  banque  est  en  hausse  générale, 
Il  est  passé,  celte  semaine,  par  le  «  BankeriS  Clearin;» 
House  »,  138  millions  sterling  de  lettres  de  ch.-mge  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il. 
était  passé  132  millions  sterling.  Il  y  a  donc  une  au,L;mentatioi. 
de  G  millions  sterling. 


2  3/i      2  3/4 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  s'est  accrue  cette 
semaine  de  18.941.000  fr.  La  circulation  a  rendu  2.400.000  fr. 
à  Paris  et  401.000  fr.  dans  les  succursales;  on  a  acheté  pour 
IS. 165.000  francs  de  matières;  on  a  re<;u  40.000  fr.  d'Alexan- 
drie; les  seules  sorties  de  la  semaine  s'élèvent  ci  O.j.000  fr.,  ;i 
destination  du  Maroc. 

L'encaisse  argent  a  faibli  de  260.000  francs.  La  circulation 
a  rendu  l.(j'i3  000  francs  à  Paris  et  442.000  francs  dans  les 
succursales  et  il  est  venu  120.000  francs  de  Suisse;  par 
contre,  les  sorties  ont  été  de  1  million  de  francs  pour  la  Bel- 
gique et  de  1.465.000  francs  pour  la  Suisse. 

La  circulation  fiduciaire  a  diminué  do  11  millions  et  le  por- 
tefeuille escompte  de  18  millions.  Les  comptes  courants  ont 
baissé  de  3  millions  et  les  avances  ont  auL^menté  de  2  mil- 
lions. 

A  la  Banque  d'Allemagne  l'encaisse  métallique  et  la  cir- 
culation fiduciaire  sont  sans  changements  appréciables,  mais 
on  constate  une  augmentation  de  77  millions  dans  les  comptes 
courants  particuliers,  de  55  millions  dans  le  portefeuille- 
acompte  et  de  3  millions  dans  les  avances. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 


Achat  en  barres  . .  £  5.000 
Australie   153.000 


Egypte  £  103.000 

Indes  ■   5.000 

Afrique  du  Sud,....  5.000 

Amérique  du  Sud. . .  6.000 

Excédent  des  entrées  39.000 

Total  des  entrées .    158.000  Total  égal ....  158.000 

L'excédent  des  entrées  s'est  élevé  à  975. OoO  i'r.  ;  la  circula- 
tion ayant  rendu  6  millions,  l'augmentation  du  métal  jaune 
s'élève  à  7  millions;  la  circulation  a  faibli  de  4  millions.  Les 
comptes  courants  sont  en  augmentation  de  17  millions  et  le 
portefeuille  de  57  millions.  La  contre-pari ie  de  ces  mouve- 
ments se  trouve  dans  la  vente  ou  La  mise  en  gage  par  la 
Banque  de  50  millions  do  Consolidés. 

L'encaisse  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  s'est  élevée 
de  1  million  pour  l'or  et  1  million  pour  l'argent  ;  la  circula- 
tion fiduciaire  a  augmenté  de  4  millions  et  les  comptes  cou- 
rants de  2  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  on  signale  une  diminution  de 
3  millioms  dans  l'encaisse  et  de  18  millions  dans  le  porte- 
feuille «scompte. 

Dans  le  courant  du  mois  d'août,  la  Banque  de  Danemarl: 
a  perdu  3  millions  de  métal  jaune,  mais  le  chififre  de  ses 
billets  a  diminué  d'une  somme  égale. 

Toujours  peu  de  variations  dans  le  bilan  de  la  Banque 
d'Espagne. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  47  milli<ms  d'or  et  5  mil- 
lions d'argent,  l-a  circulation  des  billets  s'est  accrue  de  36 
millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AGX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-york 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France . .  .■  

Allemagne   ■ 

Autres  pays  . . . 

Total  1900... 
—  1899... 
.-  1898. 


flu  i'i 
au  1' 


août  Depuis 
•  se|)l.  le  1"  janv. 


19.029.720 
17.664.481 
4.500.709 

5.;i.')0.09'i 


11.490 


11.490  47.145.004 
2.505  25.80;!. 242 
1.2'i6.920  6.548.090 


IMPORTATIONS 

<!u  '.'i  «(nH  Depui.s 
au  1  r  vep'.  le  i"  janv. 

93.906 
254.760 
,>  325.884 
31.761  045.447 

.y 1.761    1. 620. 087 
415.012  9.200.670 
1.283,985  73.634.117 


t 
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Chronique  monétaire 


ARGENT 
Crraude-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


941.110  33.250.580 
590.800 
»  4.450 
600  369.375 


483 


59.514 
1.448 

2.628 

475.342  3.227.866 


941.710  34.215.205 
526.721  31.435.350 
1.142.21.-)  30.030.843 


475.825  3.291.456 
175.361  2.646.223 
130.332  1.710.403 


Banques  associées  de  New-York 

{En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula- 
tion 


1899  16  sept. . 

1900  \"  sept.. 
1900  8  sept. . 
1900  15  sept. . 


Encaisse 


1.56.0 
176.9 
179.3 
176.6 


14.8 

28.9 
29.1 
29.5 


Dépôts 


819.4 
903.5 
906.3 
907.3 


Portefeuill" 


739.8 
816.9 
818.8 

825.8 


Les  Banques  associées  de  New-York  ont  diminué  leur 
cncidssc  de  2.700.000  dollais  et  leur  portefeuille  s'est  enflé  de 
7  luillions  de  dollars. 


Trésor  des  Etats-Unis 

BliuiUet 


31  août 


En  caisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  Monnaies  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  

Total  de  la  circulation  


Millions  de  dollars 


370.0 
69.3 
431.2 


428.7 
67.9 
431.1 


870.5 

328.5 
207.6 

486.1 
1.022.2 


927.7 

327.4 
210.4 

485.8 


1.023.6 


liéserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

Dans  le  courant  d'août,  le  Trésor  a  gagné  57  millions  de 
dollars  d'or  el  la  circulation  n'a  pas  changé  sensiblement. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

5  août  99 

108.1 

204.6 

5.5 

48.4 

52.6 

1900 

21  juin 

76.9 

205.9 

7.9 

93.5 

66.4 

28  iuill. 

76.6 

2U8.5 

5.9 

94.5 

6Ô.7 

4  août. 

76.1 

207.3 

6.9 

94.3 

63.4 

Les  bilans  de  la  Banque  du  Japon  continuent  à  n'avoir 
que  des  mouvements  insignifiants. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'Election  présidentielle  aux  États-Unis 

Dans  une  lettre  datée  de  Lincoln  (Xebraska  ,  M.  Bryan  a 
accepté  la  plate-forme  démocrate  de  Kansas-City. 

Il  e.\prime  nettement  les  vues  de  son  parti  sur  les  diverses 
parties  de  cette  plate-forme.  Il  se  déclare  contre  les  Trusts,  il 
reprend  les  termes  du  plan  financier  de  Chicago  et  recom- 
mande l'élection  des  sénateurs  par  vote  direct. 

Au  sujet  du  canal  de  Nicaragua,  M.  Bryan  déclare  que  la 
ratification  du  traité  Hay-Pauncefote  diminuerait  l'impor- 
tance du  canal  pour  les  Etats-Unis  et  en  ferait  un  danger  en 
cas  de  guerre. 

M.  Bryan  se  demande  s'il  serait  prudent  de  laisser  aux 
républicains  qui  ont  été  séduits  par  la  politique  coloniale  le 
soin  d'accorder  aux  Pliilippins  leur  indépendance. 

En  ce  qui  concerne  les  alliances  étrangères,  M.  Bryan  dit: 

«  Nous  n'avons  pas  à  partager  les  jalousies  et  les  ambi- 
tions des  nations  européennes  :  ce  serait  perdre  tous  les 
avantages  que  nous  tenons  de  nolra  situation  géographique 
et  de  notre  tradition. 

La  doctrine  de  Monroe  est  essentielle  au  bien-être  des 
Etats-Unis. 

Quant  à  la  question  de  l'impérialisme,  elle  prime  toutes  les 
autres.  Le  moment  est  venu  pour  les  Américains  de  décider 


s'ils  veulent  adhérer  aux  principes  qui  ont  fait  des  Etals-Unis 
une  nation  unique  au  monde.  » 

M.  Bryan  adjure  les  Américains  de  ne  pas  céder  à  la  ten- 
tation, de  ne  pas  répudier  les  vérités  évidentes  religieuse-» 
ment  respectées  par  leurs  ancêtres. 

M.  Roosevelt,  gouverneur  de  New- York,  vient  de  publier  la 
lettre  par  laquelle  il  accepte  la  candidature  vice-présidentielle 
du  parti  républicain. 

Comme  M.  Mac  Kinley,  il  place  la  question  de  l'argent  en 
tête  de  toutes  celles  qui  sont  en  jeu  dans  l'élection  présiden- 
tielle. 

Il  soutient  que  la  politique  du  Gouvernement  aux  Philip- 
pines est  sanctionnée  par  l'histoire  nationale  des  Etats-Unis 
et  que  tout  autre  politique  serait  le  renoncement  et  l'abdi- 
cation. Il  maintient  que  les  Philippines  sont  maintenant 
partie  mtégranle  du  territoire  américain  et  il  s'oppose  à  l'au- 
tonomie des  Philippines. 

M.  Roosevelt  n'aborde  que  très  légèrement  la  question  des 
trusts  en  se  déclarant  en  faveur  de  ce  qu'il  appelle  un  «  rè- 
glement conservateur  »  de  ces  organisations. 

D'autre  part,  la  convention  démocrate  de  l'Etat  de  New- 
York,  réunie  à  Saratoga.  a  été  le  nouveau  terrain  de  la  lutte 
acharnée  qui  se  poursuit  entre  la  faction  de  l'ancien  gouver- 
neur et  ex-sénateur  David  Hill  et  celle  de  M.  Richard  Croker, 
boss  du  Tammany  hall,  depuis  la  convention  nationnle  de 
Kansas  City 

Comme  le  faisaient  prévoir  les  élections  primaires  de  dé- 
légués, Tammany  l'emporte  et  c'est  M.  .John  Stanchfield, 
patronné  par  M.  Croker,  qui  a  été  proclamé  candidat  démo- 
crate aux  fonctions  de  gouverneur  de  l'Etat  de  New- York 
contre  M.  Coler,  démocrate  indépendant,  iirésenté  par 
M.  Hill. 

L'élection  du  gouverneur  va  donc  mettre  en  présence  les 
candidats  des  deux  boss  qui  tiennent  dans  leurs  mains  la 
machine  républicaine  et  démocrate  de  l'Etat  de  New-York, 
à  savoir  :  M.  Benjamin  Odell,  l'homme  du  sénateur  Platt, 
et  M.  Stanchfield,  le  champion  de  Tammany. 

Les  démocrates  ont  le  désavantage  d'être  divisés  et  il  fau- 
dra tout  l'ascendant  et  le  magnétisme  de  M.  Bryan,  qui  vien- 
dra d'ici  peu  faire  campagne  à  New-York,  pour  réunir  les 
fractions  ennemies  du  parti,  dont  les  querelles  intestines 
compromettent  fort  sa  cause  dans  l'Etat-empire. 


La  Réforme  monétaire  à  Costa-Rica 

Nous  avons  annoncé  que  le  Gouvernement  de  Gosla-Rica 
vient  de  modifier  le  rapport  entre  la  monnaie  d'or  el  la 
monnaie  d'argent.  Cette  dernière  était  au  litre  de  750  mil- 
lièmes et  l'or  ;i  90J.  L".  titre  des  nouvelles  monnaies  d'argent 
se  trouve  désormais  également  de  90  )  millièmes,  c'est-à-dire 
que  leur  rapport  est  ramené  à  15  1/2  grammes  d'argent  pour 
un  gramrne  d'or  monnayé. 

La  frappe  de  ces  pièces  comprend  quatre  types  :  50  cen- 
tièmes de  "  colon  "  pesant  10  grammes,  25  centièmes,  10 
centièmes  et  5  centièmes  de  «  colon  ». 

Au  fur  et  à  mesure  du  retrait  des  anciennes  monnaies  au 
titre  de  750  millièmes  de  fin,  le  Gouvernement  les  fera  vendre 
à  l'étranger;  leur  circulation  est  estimée  à  un  million  de 
«  colons  ».  Les  trois  types  de  monnaie  d'or,  qui  constituent 
la  nouvelle  circulation,  sont:  20  colons  59  fr.j,  10  colons 
(25  fr.),  5  colons  (12  fr.  50). 


Le  Système  monétaire  des  Pays  du  Levant 

Nous  empruntons  au  livre  de  MM.  R.  Verney  et  G.  Damb- 
mann  :  les  Puissances  étrangères  dans  le  Levant.  le  cha- 
pitre suivant  relatif  au  système  monétaire  de  la  Turquie  ; 

Les  monnaies  en  usage  en  Turquie  présentent  un  véritable 
chaos.  Cette  situation  résulte  de  plusieurs  causes. 

En  premier  lieu,  la  monnaie  courante  varie  dans  les  prin- 
cipaux ports.  A  Constantinople,  l'étalon  est  la  livre  turque  or 
à  100  piastres.  A  Smyrne,  c'est  le  medjidié  argent  4  fr.  25 
environ).  En  Syrie,  c'est  la  piastre.  Pour  le  Gouvernement 
(loi  de  1880),  la  livre  turque  or  (22  fr.  75  environ  doit  être  de 
100  piastres  ou  plus  exactement  102.5,  ce  qui  remet  la  piastre 
à  0  fr.  22,  soit  1/102.5  de  livre  turque.  Cette  piastre  du  Gou- 
vernement, dite  piastre  sar,  a  une  valeur  fixe  et  invariable 
pour  l'administration  de  l'Etat;  mais  tout  paiement  fait  en 
dehors  de  cette  administration  se  fait  en  piastres  chourouk, 
c'est-à-dire  courantes  ou  du  commerce.  Pour  tout  règlement 
fait  avec  une  Administration  autre  que  celle  de  l'Etat,  pour 
toute  transaction  faite  sur  une  marchandise  quelconque,  la 
livre  turque,  qui  a  toujours  au  fond  la  même  valeur,  se  divise 
en  un  nombre  de  piastres  chourouk  plus  grand  que  le  nombre 
de  piastres  sar  (102.5)  fixé  par  le  Gouvernement.  Ainsi,  pour 
le  Gouvernement,  la  livre  turque  contient  102.5  piastres,  pour 
les  chemins  de  fer,  elle  en  contiendra  108,  pour  les  opérations 
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Je  chaii^fo,  l^if)  et  pour  l'ovalualion  de  la  monnaie  courante, 
178.  Hou^on,  dans  son  ouvrage  sur  Smyrne,  nous  donne  un 
tableau  dans  lequel  il  nous  montre  la  valeur  véritiiMe  du 
nombre  de  piastres  contenues  soit  dans  un  medjidié,  une 
livre  turque,  soit  même  dans  le  napoléon  d'or  ou  la  livre 
sterlin;,',  monnaies  françaises  et  anglaises  très  répandues  sur 
cette  place  importante.  Nous  croyons  utile  de  le  mellre  sous 
les  yeux  do  nos  lecteurs. 

Tableau  du  nombre  de  piastres  or  fontenues  dans  : 

T^e  medjidié,  la  livre  turque,  lo  louis  d'or,  la  livre  sterling 
suivant  les  diverses  administrations  ou  suivant  les  diverses 
transactions  commerciales  de  la  place  de  Smyrne. 

Diverses  administrations        'Sied-    Livre      Na-  Livre 
ou  transactions  jidié   turque   poléon  sterl. 

Administration  de  l'Etat...     19       102.5       »  » 
Compagnies  diverses  et  che- 
mins de  fer,  opium,  huile, 

fer,  cuivre   20       108         94  » 

Céréales  (sauf  le  blé),  graines 
oléagineuses,    peaux,  cire 

jaune   20.5     110.75     96  » 

Articles  de  l'île  de  Chio,  mas- 
tic, citrons,  etc   23       124.25   109  « 

Valeur  du  change,  raisins 
noirs, coton, laine,  vallonée. 

charbon   23.15   125       109.5  138 

Figues,  sultanines,  cuirs   23.5     127       111  » 

Spiritueux  coloniaux,  acier, 
coton  filé   25.05   135.25  118.5 

Beurre,  étain,  plomb,  zinc, 
fer-blanc,  clous   28       l.jl.25   133.5  » 

Blé,  réglisse,  monnaie  cou- 
rante  33       178       156  181 

Ainsi  donc,  pour  la  môme  place,  les  diverses  Monnaies  ont 
en  piastres  au  moins  neuf  valeurs  différentes  ;  cette  situation 
se  représente  dans  toutes  les  autres  places  avec  des  varia- 
tions, bien  entendu,  de  sorte  qu'il  est  très  difficile  de  se  faire 
une  idée  de  la  valeur  exacte  de  la  monnaie  courante.  A  chaque 
paiement,  il  faut  faire  de  véritables  calculs  pour  y  arriver. 
La  piastre  n'existe  pas  comme  pièce  de  monnaie,  elle  est 
seulement  une  division  des  monnaies  existantes,  et  elle  se 
subdivise  d'une  manière  fixe  et  invariable  en  40  paras.  C'est, 
pour  employer  le  style  de  la  comptabilité,  une  monnaie  de 
compte. 

Ajoutons  que  les  monnaies,  presque  toutes  du  commence- 
ment du  siècle  et  presque  toutes  de  mauvais  aloi,  ont  subi 
une  dépréciation  constante,  non  seulement  à  cause  de  leur 
valeur  intrinsèque,  mais  encore  à  raison  de  la  baisse  de  l'ar- 
gent. Aussi,  en  1880,  le  Gouvernement  a-t-il  été  obligé  rte 
réduire  de  20  0/0  la  valeur  des  monnaies,  et  c'est  à  cette  date 
qu'il  a  décidé  que  pour  ses  administrations  le  medjidié  argent 
serait  re(,u  pour  19  piastres  or,  mais  depuis  lors  la  baisse 
^e  la  pièce  s'est  accentuée,  et  sa  perte  de  valeur  intrinsèque 
a  été  au  moins  de  30  0/0. 

La  monnaie  de  cuivre  a  été  démonétisée  en  1880,  mais  elle 
existe  toujours  et,  à  certains  moments,  par  suite  de  la  rareté 
du  numéraire,  on  voit  cette  mauvaise  monnaie  faire  prime 
sur  l'or.  La  rareté  de  la  monnaie  est  un  mal  qui  a  été  sou- 
vent signalé  dans  les  divers  rapports,  ainsi  que  l'abondance 
trop  grande  de  la  monnaie  d'argent  en  Syrie  par  rapport  à  la 
monnaie  d  or.  C'est  l'application  de  la  règle  que  la  mauvaise 
monnaie  chasse  la  bonne.  Aussi,  le  Gouvernement  turc  ren- 
drait-il un  grand  service  à  son  pays  en  refondant  toutes  ses 
monnaies  et  en  unifiant  ce  système  monétaire  si  bizarre  et  si 
confus. 

On  comprend  que,  dans  de  pareilles  conditions,  il  est  im- 
possible de  dresser  un  tableau  exact  des  monnaies  et  de  leurs 
valeurs  dans  les  divers  centres  ;  aussi  nous  bornerons-nous 
à  donner  quelques  détails  sur  chacune  des  picces  en  usage 
sur  leur  poids,  leur  titre  et  leur  valeur  intrinsèque,  en  indi- 
quant très  succinctement  quelques-unes  de  leurs  valeurs  cou- 
rantes dans  les  principaux  centres. 

En  ce  qui  concerne  les  monnaies  étrangères,  la  monnaie 
d'or  française  et  anglaise  (livre  sterling  et  napoléon  ou  louis 
d'or),  se  rencontre  presque  partout  en  Turquie  d'Asie  ;  la 
monnaie  d'argent,  le  franc  et  le  shilling,  ne  se  voient  guère 
que  dans  les  principaux  ports,  Constantinople,  Smyrne,  Bey- 
routh, Haifa  (Ife  franc  seulement),  Jafla  ainsi  qu'à  Jérusalem. 
Le  franc  italien  fait  de  fréquentes  apparitions  à  Beyrouth  et 
dans  les  divers  centres  de  grands  travaux  publics. 

La  monnaie  d'or  autrichienne  est  assez  répandue  à  Cons- 
tantmople,  Smyrne,  Beyrouth,  .laffa  et  les  principaux  ports 
desservis  par  le  Lloyd  autrichien  et  à  Jérusalem  où  l'Office 
postal  autrichien  la  reçoit  et  la  donne  en  paiement.  Dans 
1  Yémen  et  la  Mésopotamie,  mais  surtout  sur  les  bords  de  la 
mer  Rouge,  les  transactions  se  font  à  l'aide  dethalers  Marie- 


Thôréso  ou  Levantins,  monnaie  d'argent  autricliienno,  au  titre 
de  833,  d'  un  [loids  de  28,075  et  d'une  valeur  nominale  de  5  fr. 
environ.  En  1894,  le  Gouvernementoltoiuan  ordonna  le  retrait 
de  la  circulation  de  toutes  les  monnaies  étrangères  en  usage 
dans  le  Yémen  et  défendit  d'en  importer  ;'i  l'avenir.  A  partir 
de  cette  date,  l'emploi  du  medjidié  et  de  la  livre  turque  est 
devenu  obligatoire  légalement,  mais  en  fait,  pendant  de  lon- 
gues années  encore,  cette  monnaie  restera  en  usage  avec  de 
nombreuses  monnaies  indiennes,  égyptiennes,  etc.  L'insur- 
rection, presque  permanente  des  tribus  arabes  du  Yémen, 
empêchera  l'exécution  immédiat"  de  cette  mesure  dans 
cette  région,  oti,  depuis  des  années,  le  Gouvernement  essaie 
de  réprimer  la  contrebande  du  tabac  sans  pouvoir  y  réussir. 

Les  marcs  allemands  et  la  monnaie  d'argent  égyptienne 
sont  très  rares  en  Turquie  d'Asie;  leur  importation  est  d'ail- 
leurs prohibée  et  les  indigènes  ne  les  acceptent  pas.  La  colonie 
allemande  de  Jérusalem  aurait,  avec  l'autorisation  du  Gou- 
vernement, fait  frapper  des  pièces  de  cuivre  si  nécessaires  à 
Jérusalem  et  qui  sont  d'ailleurs  reçues  presque  partout. 

Nous  ne  devons  pas  oublier  la  monnaie  persane  et  la  mon- 
naie indienne,  qui  sont  en  grand  usage  à  Bassorah  et  à  Bagdad, 
les  communications  avec  ces  deux  pays  étant  fréquentes,  soit 
par  la  frontière  de  Turquie,  soit  par  le  golfe  Persique. 

Enfin,  la  monnaie  russe  est  très  répandue  dans  les  vilayets 
de  Trébizonde  et  d'Erzeroum,  voisins  de  la  Russie,  ainsi  qu'à 
Constantinople,  où  l'on  rencontre  fréquemment  l'impérial 
russe  ou  Pot  russe  et  le  rouble  argent. 

A  Jérusalem,  à  Jafîa  et  dans  les  principales  villes  de  la 
Palestine,  où  l'affluence  russe  est  considérable  chaque  année 
à  Pâques,  on  trouve  la  monnaie  russe  sous  toutes  ses  formes, 
impérial  russe,  ou  livre  moscovite,  rouble  argent,  rouble 
papier  et  kopeks. 


FONDS  D'ETATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  95fi'.20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  ^  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—     Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


13  septenil.n 


101  .. 

m  .. 
100  .. 

96  30 
73  . 
192  ■ . 
90  37 

95  30 
93  50 
81  50 
23  hO 
li  95 

85  .. 
61  23 
98  30 

96  50 
23  27 

494  75 

86  10 


33  6b 
36  36 
25  .. 
32  16 
18  25 


30  12 
24  57 
23  37 

27  16 
23  50 
18  7.^ 

28  33 
15  31 
28  14 
32  16 

23  27 

24  73 
28  70 


2  97 

2  7S 

4  .. 

3  10 

5  47 


3  31 

4  07 
4  27 

3  68 

4  25 
3  33 
3  52 
6  32 
3  53 

3  10 

4  29 
4  04 
3  48 


100  10 

99  25 
99  55 
9ti  50 

72  92 
190  . 

90  12 
98  60 
33  40 
3  .. 
23  05 

73  -iO 
84  25 
61  .. 
98  80 
97  .. 
22  30 

485  .. 
83  60 


3  32 
05 

4  06, 

3  61 

4  33 

5  44 
3  56 

6  55 
3  54 

3  09 

4  44 
4  08 
3  50 


Situallon  FlBanclère  Générale 


Europe.  —  France.  La  liquidation  du  15  octobre  a 
été  très  facile  avec  des  reports  variant  entre  3  1/2  et 
4  0/0  l'an.  Néanmoins,  on  a  encore  eu  à  compter  avec 
des  réalisations  qui  ont  fait  fléchir  la  plupart  des 
cours.  On  s'est  repris  ensuite,  et  on  reste  dans  des 
dispositions  de  nouveau  favorables. 

L'argent  est  toujours  ici  excessivement  abondant,  et 
on  pense  que,  dès  le  début  du  mois  d'octobre,  de  nou- 
velles affaires  seront  présentées  au  public. 

Allemagne.  —  Un  emprunt  allemand  4  0/0  de  80 
millions  de  marks  de  bons  du  Trésor  a  été  émis  et  sous- 
crit à  New-York. 

La  tension  sur  le  marché  monétaire  augmente  et,  en 
dépit  de  la  bonne  situation  de  la  Reichsbank,  on  pré- 
voit, à  bref  délai,  une  hausse  du  taux  de  l'escompte. 

On  signale  de  partout  une  diminution  des  besoins 
de  la  main-d'œuvre  et  un  commencement  de  chômaga 
parmi  les  ouvriers. 
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Angleterre.  — •  Le  décret  qui  dissout  le  Parlement  et 
fixe  les  élections  au  26  septembre  a  été  publié. 

Les  nouvelles  de  Chine  ne  sont  gu^re  favorables  : 
Hère  des  difficultés  est  loin  d'être  close. 

Le  Marché  esl  assez  mal  influencé  par  la  proximité 
des  élections,  la  crise  financière  du  Brésil  et  les  nou- 
velles défavorables  de  New-York. 

'  Espagne.  —  Les  garanties  constitutionnelles  ont  été 
rétablies  à  Madrid,  mais  non  â  Barcelone. 

Le  budget  actuel  sera  en  vigueur  au  moins  au  coiu- 
niencement  de  1901.  Le  Ministre  de  la  guerre  demande 
une  augmentation  de  iÛ  millions  et  celui  de  la  marine 
demande  des  crédits  pour  12  cuirassés  de  tout  ordre  et 
des  torpilleurs.  On  ne  croit  pas  que  ces  demandes  soient 
suivies  d'effet. 

L'agitation  ouvrière  continue  en  Catalogne. 

Ilalie.  —  Le  (louvernement  a  décidé  la  construction 
d'iin  grand  aqueduc  dans  les  Pouilles  pour  donner  du 
travail  aux  ouvriers. 

Ce  ij'est  que  la  première  des  mesures  pour  ramener 
un  peu  de  bien-être  dans  les  classes  les  moins  aisées. 
Des  dégrèvements  importants  seront  décidés. 

Les  importations  de  1899  se  sont  élevées  à  1  milliard 
.006.561. OUO  lire,  en  augmentation  de  2U3.152.G00  lire 
sur  la  moyenne  des  cinq  années  précédentes  et  les 
exportations  à  1.431.416.000  lire,  en  augmentation  de 
349.09.1000  lire. 

Roumank.  —  Le  commerce  extérieur  de  1.S99  s'est 
élevé,  pour  les  importations,  à  333.267.938  fr.  et  les 
exportation.s  à  149.119.657  fr.  C'est  une  diminution 
totale  de  168.811.540  fr.  par  rapport  à  la  moyenne  des 
cinq  dernières  années. 

La  situation  économique  et  financière  parait  entrer 
dans  une  meilleure  phase. 

Suisse..  —  Les  recettes  des  Douanes  fédérales  en 
août  ont  été  de  3.8:23.885  fr.,  contre  4.032.386  fr.  en 
août  1899. 

De  janvier  à  fin  août,  le  produit  des  Douanes  a  été 
de  31.521.507  Ir.,  contre  35.055.060  fr.  pour  la  même 
période  de  1899. 

Amérique.  —  Brrsil.  L'exploitation  des  riches  gise- 
ments de  manganèse  de  l'Etat  de  Minas  prend  un  grand 
développement. 

Chili.  —  La  Dette  nationale  du  Chili  s'élève  à  75  mil- 
lions 964.770  piastres  24. 

Etats-Unis.  —  T>&n^  les 25  dernières  années,  les  Com- 
pagnies américaines  d'assurances  contre  l'incendie  ont 
payé  1 .605.382.243  dollars  de  sinistres. 

Le  nombre  des  incendies  a  été,  dans  ce  temps, 
de  313.2(i0. 

La  tendance  du  Marché  de  New-York  est  hésitante 
à  cause  de  la  campagne  présidentielle  et  de  la  grève 
des  charbonnages. 

Mexique.  —  L'exportation  du  tabac  mexicain  en  Ar- 
gentine est  en  voie  d'augmentation. 

République  Argentine .  — Dans  le  premier  semestre 
de  l'année,  les  importations  se  sont  élevées  à  56.527.093 
pesob-or  (57.440.942  dans  la  même  période  de  1899),  et 
les  exportations  à  94.099.151  pesos-or  (89.050.762). 

Asie.  —  Japon.  L'argent  est  abondant  sur  le  mar- 
ché et  les  réserves  des  banques  sont  reconstituées. 

Les  assurances  contre  l'iacendie  avaient  assuré,  en 
1899,  un  total  de  142.486.000 yen  représentant  1  million 
507.586  yen  de  primes. 


FRANGE 


La  Politique.  —  Lf  i\[iiu'-rii]piit  iii'i'fecl(ii;il.  —  I^a  Goiumission  du 
liuiliict.  —  Le  Kecenseniciit  des  Professions.  —  La  Revue 
il'.Vmilly.. 

Les  Ministres  se  sont  entretenu,  lors  de  leur  der- 
nière réunion,  du  prochain  mouvement  préfectoral  et 


les  organes  officieux  nous  ont  donné  quelques  détails 
sur  ce  mouvement  qui  sera  signé,  annonce-t-on,  au 
prochain  Conseil. 

Ce  mouvement  serait  très  étendu  et  porterait  sur 
une  vingtaine  de  préfectures  et  une  trentaine  de  sous- 
préfectures  et  de  secrétariats  généraux.  Le  chifl're  des 
postes  disponibles  n'est  que  de  seize  pour  les  deux 
catégories,  mais  le  ^Ministre  des  finances  a  mis  à  la 
disposition  de  son  collègue  de  l'intérieur  deux  po.stes 
dé  trésoriers  généraux  de  province  et  un  poste  de  per- 
cepteur à  Paris,  pour  des  préfets  et  trois  recettes  par- 
ticulières ou  perceptions  de  l'e  classe  j^our  des  sous- 
préfets.  Trois  préfets  qui  quittent  l'Administration  et 
qui  ne  sont  pas  pourvus  de  fonctions  dans  les  finances, 
recevront  d'autres  em})loi5  dans  la  magistrature. 

Parmi  les  départements  qui  vont  changer  de  préfets, 
on  cite  les  suivants  :  Alpes-Maritimes,  Aube,  Aude, 
Bouches-du-Pihône,  Creuse,  Dordogne,  Gironde,  lUe- 
et-Vilaine.  Loire,  Nord,  Basses-Pyrénées,  Rhône, 
Saône-et  Loire,  Tarne-et-Garonne  et  Haute-Vienne. 

(^omme  on  pouvait  le  craindre,  ce  mouvement  aura 
un  caractère  tout  à  fait  politique,  et  les  fonctionnaires 
qui  n'ont  pas  su  plaire  au  Gouvernement  seront  sacri- 
fiés ;  le  Ministère  en  sera-t-il  plus  fort  pour  cela  .'  Les 
élections  de  dimanche  dernier,  sur  trois  points  diffé- 
rents de  la  France,  ont  cependant  prouvé  que  la  majo- 
rité se  ralliait  à  l'opinion  modérée...  mais  il  n'est  de 
pires  sourds  que  ceux  qui  ne  veulent  entendre! 


'v.v^  Le  Président  de  la  République  a  l'eçu  le  15  septembre 
à  Raml)Ouillct,  en  audience  ollicielle,  S.  Exc.  le  lieutenant- 
^îénénil  .\nlonio  Baldissera,  commauJant  le  8'  corjis  d'armée 
italien,  qui  lui  a  remis  la  lettre  autoi^'raphe  par  laquelle 
S.  M.  le  roi  Victor-Emmanuel  III  lui  notifie  son  avènement 
au  trône. 

M.  le  Président  de  la  République  avait  auprès  de  lui 
M.  Delcassé,  ministre  des  affaires  étrangères  ;  les  deux 
Secrétaires  généraux  de  la  présidence,  ainsi  que  le  personnel 
de  sa  maison  civile  et  militaire. 

-«/w  l'ne  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  16  septembre  dans 
le  département  de  la  Vienne.  M.  Demarçay,  républicain,  a 
été  élu  en  remplacement  de  M.  Gontancin,  décédé. 

-vv^  Le  même  jour,  il  a  été  procédé  à  deux  élections  légis- 
latives. Au  Puy  Haute-Loirel,  M.  Vigoureux,  républicain,  a 
été  élu  eu  romplaceiiieat  de  M.  Charles  Dnpuy,  élu  sénateur. 

A  Riom  (Puy-de-Dôme  ,  il.  Glémentel,  républicain,  a  été 
élu  en  remplacement  de  M.  Girard,  décédé. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  17  septembre, 
à  dix  heures  et  demie,  à  Rambouillet,  sous  la  présidence  de 
M.  Loubet. 

Il  s'est  entretenu  de  l'organisation  définitive  des  fêtes  qui 
seront  offertes  aux  maires  de  France  les  22  et  23  septembre. 

Le  Président  de  la  Républi(|ue,  considérant  qu'il  serait 
difficile  que  tous  les  maires  lui  fussent  présentés  au  banquet, 
a  décidé  de  les  recevoir  samedi  et  dimanche  à  l'Elysée,  de 
quatre  à  six  lieures. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
de  la  situation  extérieure  et  notamment  des  affaires  de  Chine. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  enti-etenu  du  mouvement  adminis- 
tratif en  préparation  et  qui  ne  sera  soumis  à  la  signature  du 
Président  de  la  République  qu'au  commencement  de  la  se- 
maine prochaine. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  fait  signer  un  décret  instituant 
les  Conseils  du  Travail. 

Ces  Conseils  sont  composés,  par  moitié,  d'ouvriers  et  de 
patrons  élus  par  les  Syndicats  ouvriers  et  patronaux  et  créés 
par  arrêté  du  Ministre  du  Commerce  dans  toute  région  in- 
dustrielle où  leur  utilité  est  constatée.  Ils  auront  pour  mis- 
sion d'éclairer  le  Gouvernement  et  le.'^  intéressés  sur  les 
conditions  du  travail,  de  faciliter  les  accords  syndicaux  et  les 
conventions  générales  entre  patrons  et  ouvriers,  de  .-suivre  et 
signaler  les  i  fïets  de  la  législation  protectrice  du  travail, 
enfin  de  fournir,  en  cas  de  conHit  collectif,  des  conciliateurs 
et  arbitres  compétents. 

Le  Président  de  la  République  a  retenu  les  IMinistres  à 
déjeuner. 

-vw  Le  chiffre  des  acceptations  des  maires  au  banquet  du 
Gouvernement,  du  20  septembre,  est  de  20.777. 

Avec  les  membres  du  Parlement,  les  fonctionnaires  et  les 
représentants  de  la  presse,  on  compte  que  le  banquet  offert 
par  M.  Loubet  aura  22.178  couverts. 

-«^  La  Commission  du  budget  a  repris,  le  17  septembre,  le 
cours  de  ses  travaux.  Sur  treute-trois  membres  dont  se  com- 
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compose  lu  Commission,  vingt  étaient  présonts..  C'étaient  : 
MM.  (îl'orties  C.ochery.  pn'sidcnt  ;  Henry  lîoucher.  Ronvier, 
Guillain.  do  Mahy,  (ioorges  lieigor,  Bcaurrgard,  Rn.il)erti, 
Merlon,  lioakroy,  Aloxandrc  Bérard.  Bertrand, .  Goujat, 
Fleury-l^avarin,  Bienvenu-Martin.  Perreau,  Le  Myre  de 
Vilera.  Berthelot,  Cruppi. 

•  La  Coinniission  a  accepté,  sur  la  projiosition  dn  M.  Beau- 
regard,  rapporteur  du  conuiiorce.  le  rétablissement  d'un  cré- 
dit de  (^.OitO  francs  pour  le  recensement  des  professions  ; 
elle  a  aiainlenu  sa  décision  de  ne  faire  ce  recensement  que 
tous  les  dix  ans,  mais  elle  a  voté  le  crédit  nécessaire  pour 
'qu'il  soit  procodé  à  cette  opération  en  1901.  afin  défaire  coïn- 
cider lo  recensement  en  France  avec  les  recensements  à 
l'étranger. 

La  Commission  se  réunira  désormais  tous  les  jours  pour 
achever  son  o'uvre,  qui  paraît  devoir  se  terminer  vers  la  fin 
de  la  semaine  prochaine.  Ainsi,  rien  ne  s'opposerait  à  la  ren- 
trée du  Parlement  dès  la  première  quinzaine  d'octobre,  si  le 
Gouvernement  était  désireux  de  faire  voter  le  budget  en 
temps  utile. 

•ww  Le  13  septembre,  la  (Commission  du  budget  a  examiné 
les  crédits  des  services  pénitentiaires.  M.  Bertrand,  rappor- 
teur, a  rappelé  que  l'année  dernière  ce  budget  avait  été  dimi- 
nué d'une  somme  de  100  fr.  à  titre  d'indication,  la  Chambre 
invitant  de  cette  façon  le  Gouvernement  à  laïciser  le  personnel 
des  prisons  ;  par  7  voix  contre  0,  la  (  '.ommission  a  repoussé 
l'augmentation  de  124  000  fr.  demandée  par  le  Gouvernement 
pour  cette  réforme.  M.  GoTijat  a  déclaré  qu'il  présenterait 
cette  augmentation  à  titre  d'amendement  lors  de  la  discussion 
du  budget. 

La  Commission  s'est  ensuite  occupée  du  Ministèi'e  de  l'Ins- 
truction publique. 

La  Commission  du  budget  a  terminé,  le  W,  l'examen 
des  crédits  de  l'Instruction  publique.  Elle  a  décidé  de  diviser 
en  plusieurs  chapitres  les  dépenses  du  personnel  et  du  ma- 
tériel pour  les  écoles  normales  supérieures  et  pour  les  écoles 
normales  d'instituteurs. 

Elle  invitera  le  Gouvernement  à  trouver,  dans  des  écono- 
mies qu'elle  a  reconnues  possibles,  les  moyens  de  faire  face 
aux  augmentations  de  dépenses  du  personnel  nécessitées  par 
les  augment-itions  d'effectifs  des  instituteurs. 

Sur  le  rapport  de  M.,  Decker-David.  la  Commission  a  en- 
suite abordé  le  budget  des  Postes  et  Télégraphes.  Les  conclu- 
sious  du  rapport,  sauf  certains  chapitres  réservés,  ont  été 
acceptées.  Lps  réductions  réalisée-;  sur  ce  budget  portent  sur 
diverses  dépenses  du  service  ambulant  qui  faisaient  double 
emploi  avec  des  dépenses  déjà  votées  sur  les  prévisions  rela- 
tives au  développement  des  réseaux  téléphoniques  départe- 
mentaux. Ces  dépenses  sont  calculées  pour  une  exécution 
plus  rapide  que  celle  que  comportent  les  engagements  des 
Conseils  généraux. 

La  Commission  a  enfin  accepté,  en  général,  les  dépenses 
nécessaires  pour  renforcer  le  personnel  de  l'exploitation,  mais 
elle  s'est  opposée  aux  développements  des  services  adminis- 
tratifs. 

■wv  Les  grandes  manoeuvres  d'armée  ont  été  clôturées  hier 
par  une  revue  passée  à  Amilly  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique. 

Cutte  revue,  qui  a  été  splendide,  a  été  suivie  d'un  déjeuner 
oiTert  par  le  Président  aux  olficiers  généraux  et  supérieurs 
qui  ont  participé  aux  mano  uvres  ainsi  qu'aux  officiers 
étrangers. 
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LA  QUESTION  DE  CHINE 


^■ 

Les  Finances  de  la  Chine  (Siiile) 

Le  Likin  (Douanes  intérieiiics  sur  les  marchan- 
dises). L'origine  de  cette  taxe,  (jui  produisait  avant 
la  guerre  sino-japoiiaise  envii'on  V-\  millions  de 
taëls,  remonte  à  1853,  lors  de  la  fameuse  révolte 
des  Ta'ipings.  Elle  fut  généralisée  en  1<S60,  quand 
la  rébellion  raahométane  du  Yumiaii,  commencée 
en  185t),  mena(;a  les  provinces  centrales.  ' 

L'impôt  foncier,  en  raison  d»^  l'état  de  dévasta- 


•.m 


lion  dans  le([nel  se  trouvait  alors  l'I-jnpire,  ik;  don- 
nait présente  plus  rien;  le  (iouverncmenl  central 
dut  s(!  j)rocitrer  des  ressources  jiar  ces  doiuines 
intérieuj'es,  niais  il  fut  enleiidii  (jtte  le  ]J/,inue 
serait  que  iH'ovisoirc  :  il  est  superllu  d'ajonlei' que 
les  besoins  du  Trésor  impérial  ayant  lotijours 
auguKMité,  la  taxe  jjrovisoire  estdeventu*  déliniti  ve. 

l'oiir  les  ])roduits  éli'angers,  c'est  l'impôt  le  [)ltis 
préjudiciable  de  tons  ceux  qui  existent  en  Chine, 
y  compris  l'imjjôt  des  douanes  maritimes.  On  le 
considère  comme  illégal,  comme  une  sorte  de 
sqifcezc  imposé  parles  niaiularins;  mais  M.  .lamie- 
son,  (|uia  étudié  la  question  avec  soin,  estime  (ju'il 
est  aussi  légal  que  toute  autre  forme  détaxe;  il 
est  prélevé,  en  effet,  par  décret  im])érial,  ce  qui 
est  la  forme  la  plus  haute  de  législation  connue  en 
Chine.  Quant  à  son  ajjplication,  c'est  une  autr<> 
chose  ;  sa  forme  et  son  incidence  sont  aussi  discu- 
tables que  possible. 

lia  méthode  de  perception  est  la  suivante  :  Un 
décret  imp<u'ial  ayant  étéo])tenii  ;iutorisant  la  levée 
du  Lilii)/,  les  autorités  provinciales  (■iablissent  un 
bureau  central  présidé  par  un  ou  plusieurs  fonc- 
tionnaiiTs  de  haut  rang  et  indi(iueiit  les  endroits 
oi!i  seront  placées  les  stations  secondaires. 

A  chacune  de  ces  stations,  un  irpi-yiwn,  ou  petit 
fonctionnaire,  se  trouve  placé  :  il  est  responsalile 
vis-à-vis  du  bureau  central.  Ces  stations  sont  mises 
dans  toutes  les  grandes  villes  et  le  long  des  routes 
principales,  soit  par  terre,  soit  par  eau.  Leur  nom- 
l3re  et  leur  fréquence  dépendent  des  chiffres  du  com- 
merce. En  ({uelques  endroits,  comme  près  des 
ports  intérieurs  du  grand  canal,  les  barrières  se 
suivent  à  intervalles  de  3U  milles;  dans  d'autres 
lieux,  où  le  commerce  est  rare  et  oii  les  barrières 
peuvent  être  facilement  évitées,  il  y  en  a  peu  ou 
pas. 

Un  tarif  existe,  ouest  supposé  être  publié,  mais 
rien  n'est  difficile  comme  de  pouvoir  obtenir  une 
information  exacte  à  ce  sujet,  soit  des  mai'chands, 
soit  des  fonctionnaires.  En  fait,  nul  ne  ])arait  prê- 
ter grande  attention  au  tarif  autorisé.  Il  y  aune 
sorte  de  marchandage  ;  l'employé  demande  tant,  le 
marchand  fait  une  offre  et  l'on  discute  jusqu'à  ce 
([ue  Ton  soit  d'accord.  l  iC  pot-de-viiï  aide  naturel- 
lement à  l'entente. 

Le  tableau  suivant  peut  être  considéré  comme 
donnant  le  total  approximatif  des  sonirnes  perçues 
par  les  diverses  perceptions  : 

Droits  de  «  Likin  «  pour  la  Chine  entière  : 


Provinces  :Monl;inl 

Taéls 

Kiangsu,  Soochow  et  Shanghai   1.070.000 

Perception  do  Nankin   5.')O.OI)0 

Cliekiaug   l.,Wl).(tOl) 

iMilikion   1.2-2O.00I) 

Ivwaugliing   l.'/r)0.0()O 

Kwaugsi   ,")8..).0(K) 

Aniiwei   400.001) 

K'iangsi   890.001) 

Mu])ei   l.tîOO.OOO 

Iluunu   (iOO.ODi) 

Szechuen   asit.OOl) 

Monan   65.0011 

Shensi  et  Kausuii   2'i8.0iXi 

Siiansi   00.001) 

Chihli   CO.OOd 

Shantung   Oô.Coo 

Kweichow   KiO.OOO 

Y  unnan   oOO.DOe 

Total  pour  la  Chili.'  entière   1:2.<)Ô3.00() 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n»*  448  :'i  453. 


On  constatera  (pie  la  totalité  de  cette  taxe  est 
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payée  par  les  provinces  riveraines  du  nord  ;  celles 
du  nord  et  de  l'ouest  (sauf  le  Szechuen)  n'y  contri- 
huent  presque  pas.  Les  conditions  physiques  du 
pays  ont  probablement  déterminé  cette  distinction; 
elle  montre  aussi,  d'une  façon  évidente,  oii  se  trouve 
la  réelle  ricliesse  du  pays. 

On  peut  dire  que  tout  le  Likin  est  fourni  par  le 
commerce  du  Yangtsé,  des  fleuves  de  Canton  et 
leurs  affluents. 

*** 

Douanes  Maritimes.  —  Depuis  l'avènement  de 
la  dynastie  Mandchoue  et  jusqu'à  l'établissement 
des  Douanes  maritimes,  en  1854,  les  revenus  mis 
par  les  autorités  provinciales  à  la  disposition 
du  Gouvernement  inipérial  provenaient  de  trois 
sources  : 

1°  Les  taxes  payées  en  nature  et  envoyées  à 
Pékin,  c'est-à-dire  l'impôt  sur  le  riz  ; 

3"  La  part  du  Gouvcrnementcentral  sur  les  taxes 
payées  en  argent  ; 

3°  Les  droits  do  douanes  indigènes. 

L'impôt  sur  le  riz  était  prélevé  pour  Tentretien 
des  soldats  mandchoux  de  Pékin,  rangés  sous  les 
huit  bannières.  Cela  représentait,  en  réalité,  toute 
la  population  conquérante,  car  chaque  adulte  mand- 
chou est  soldat  de  droit  et  admis,  comme  tel,  à  la 
ration. 

Le  second  de  ces  impôts  était  servi  au  Conseil 
des  revenus  pour  les  api)ointements  du  (jouverne- 
ment  central  ;  quant  aux  droits  de  douanes  indi- 
gènes, ils  étaient  spécialement  affectés  à  l'entretien 
de  la  maison  impériale  et  de  ses  divers  services. 

Il  en  était  ainsi  à  l'époque  où  les  troupes  des  huit 
bannières  constituaient  la  seule  armée  luitionale 
et  où  il  n'y  avait  ni  flotte,  ni  complications  exté- 
rieures. Les  choses  ont  changé  depuis  lors,  mais 
les  anciennes  dispositions  su])sistent  toujours. 

Les  provinces  envoient  encore  de  fortes  fourni- 
tures de  riz,  bien  que,  dans  beaucoup  de  cas,  cette 
marchandise  soit  convertie  en  argent.  Le  tribut  dû 
à  Pékin  est  toujours  envoyé,  et  il  est  même  aug- 
menté de  prélèvements  supplémentaires  et  les 
douanes  indigènes  font  toujours  parvenir  leur 
contribution  à  la  maison  impériale.  Le  grand  chan- 
gement se  trouve  dans  l'important  revenu  tiré 
aujourd'hui  des  Douanes  tnarititnes. 

Les  Douanes  maritimes,  en  efî'et,  représentent  la 
plus  claire  des  ressources  dont  le  Gouvernement 
central  a  la  disposition  pour  le  fonctionnement  des 
services  extérieurs  de  l'Empire  ;  nous  croyons,  en 
conséquence,  qu'avant  de  faire,  avec  M.  Jamieson, 
l'examen  détaillé  des  autres  recettes  encaissées, 
chaque  année,  par  le  Conseil  des  revenus  de  Pékin, 
il  est  intéressant  de  rappeler  l'origine  de  cette 
fondation. 

L'étaldissement  des  Douanes  maritimes  date 
virtuellement  de  1842,  époque  à  laquelle  le  port  de 
Shanghaï  fut  ouvert  aux  étrangers,  en  exécution 
du  traité  de  Nankin.  En  1854,  le  Gouvernement 
chinois  demanda  lui-même  à  l'Angletei're,  à  la 
Erance  et  aux  Etats-Unis,  de  l'aider  dans  l'admi- 
nistration de  ses  douanes  maritimes,  car  le  traité 
de  Nankin  prévoyait,  en  outre  de  Shanghaï,  l'ouver- 
ture de  quatre  autres  villes  au  commerce  étranger  : 
Canton,  Ningpo,  Foutchéou  et  Amoy. 

Après  diverses  négociations,  le  Gouvernement 
chinois  consentit  à  transféier,  aux  représentants 
des  trois  pays  ci-dessus  désignés,  la  mission 
d'organiser  le  nouveau  service,  et  le  premier  para- 


graphe du  protocole  signé  à  cet  effet  en  indique 
les  raisons  : 

Article  —  La  principale  difficulté  éprouvée  par 
le  surintendant  des  douanes  (fonctionnaire  chinois), 
ayant  été  l'impossibilité  de  trouver  des  fonction- 
naires (indigènes),  ayant  les  qualités  nécessaires  de 
probité,  do  vigilance  et  de  connaissance  des  langues 
étrangères  pour  permettre  une  stricte  observation  des 
traités  et  règlements,  le  seul  remède  paraît  être  l'intro- 
duction de  l'élément  étranger  dans  l'établissement  des 
douanes.  Les  personnes  étrangères  seront  soigneuse- 
ment choisies  et  nommées  par  le  laotaï. 

Trois  inspecteurs  étrangers  furent  donc  nommés  : 
MM.  Arthur  Smith  pour  la  France,  T.  F.  Wade 
pour  l'Angleterre  et  L.  Carr  pour  les  Etats-Unis 
d'Amérique.  D'un  commun  accord  M.  Wade,  (]ui 
seul  des  inspecteurs  possédait  à  fond  la  langue 
chinoise,  prit  la  responsal)ilité  de  l'organisation. 
M.  H.  R.  Lay,  employé  du  Consulat  britannique 
de  Shanghaï,  lui  succéda,  puis,  enfin,  en  1863,  sir 
liobert  Hart,  l'inspecteur  général  actuel,  prit  la 
direction  effective  de  ce  nouveau  service  qu'il  n"a 
plus  quittée  depuis. 

Théoriquement,  le  personnel  des  Douanes  mari- 
times se'  recrute  dans  toutes  les  nationalités  ;  en 
réalité,  se  sont  les  Anglais  (jui  sont  choisis  de 
préférence  et  cela  s'expli(iue  par  ce  fait  que  le  tarif 
des  droits  est  imprimé  en  anglais,  que  la  langue 
anglaise  est  imposée  à  tous  les  agents  des  douanes, 
([uel  ([ue  soit  leur  pays  d'origine,  et  que  toutes 
les  déclarations,  demandes  et  réclamations  adres- 
sées à  l'Administration,  doivent  être  formulées  en 
langue  anglaise.  Bref,  l'anglais  est  la  langue  offi- 
cielle de  l'Admini-stration  des  Douanes  maritimes 
chinoises  et  se  sont  les  Anglais  qui  ont  —  en  pra- 
ti(iue,  du  moins,  car  les  autres  nations  ont  un 
certain  droit  de  contrôle  —  la  haute  main  sur  cet 
important  service  international. 

Sir  Robert  Hart  passe  pour  un  administrateur  de 
premier  ordre  et  un  négociateur  des  plus  habiles; 
il  nous  a  rendu  de  grands  services  au  moment  de 
notre  guerre  du  Tonkin  et  le  Gouvernement  fran- 
çais lui  en  a  puldiquement  témoigné  sa  reconnais- 
sance. Ajoutons,  pour  terminer  ces  rapides  expli- 
cations, que  le  Gouvernement  chinois  est  très 
satisfait  de  la  manière  d'agir  de  sir  Ro])ert  Haid. 
puisque,  en  dehors  de  l'Administration  des  Doua- 
nes maritimes  proprement  dite,  il  lui  a  successi- 
vement confié  l'organisation  et  la  direction  du 
service  des  phares  chinois,  le  service  du  balisage 
des  fleuves  et  rivières  ouverts  à  la  navigation 
étrangère  et  leur  police;  enfin,  tout  récemment, 
le  service  des  Postes  de  l'Empire. 

Les  commissaires  étrangers  ne  reçoivent  pas 
eux-mêmes  les  droits  de  douane  :  leurs  fonctions  ■ 
se  bornent  à  constater  que  les  droits  ont  été  payés; 
feurs  statistiques  empêchent  cependant  les  rece- 
veurs indigènes  de  falsifier  leurs  comptes. 

Ces  derniers,  membres  du  Gouvernement  pro- 
vincial, n'adressent  pas  leurs  rapports  directement 
à  Pékin,  mais  au  gouverneur  ou  vice-roi  de  la 
province  où  est  situé  le  port  ouvert.  En  théorie, 
les  revenus  des  douanes  d'un  port  peuvent  donc 
être  classés  comme  partie  des  revenus  de  la  pro- 
vince. En  pratique,  les  gouverneurs  ne  considèrent 
pas  cette  recette  comme  tombant  sous  leur  con- 
trôle, et  si  une  partie  sert  à  faire  face  à  des  dé- 
penses provinciales,  c'est  seulement  en  vertu  d'une 
autorisation  de  l'Administration  centrale,  mais  co 
n'est  pas  un  droit. 
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En  rè^lc  géiioralo,  sur  le  total  dos  perceptions, 
■'i/U)  des  droits  sont  remis  directement  nu  (ion- 
venunnent  de  Tékin  ;  sur  les  (i/lO  restant,  inie 
IVaclion  (>st  également  destinée  aux  besoins  sup- 
plémentaires du  (iouvernenient  central;  il  y  a 
encore  à  faire  face  aux  frais  de  perception  et^  à 
plusieurs  allocations  lixcs.  15  0/0  sont  mis  de  côl(' 
et  versés  au  tao/aï  de  Shanghai  pour  les  dépenses 
des  légations  étrangères  ;  le  solde  sert  aux  besoins 
du  Trésor  impérial  ou  à  des  dépenses  provinciales. 
Sur  les  droits  de  tonnage,  7/10  vont  à  l'inspectorat 
général  des  douanes,  pour  l'entretien  des  phares, 
et  ;>/10  an  collège  de  Pékin.  Le  total  des  droits  de 
transit  et  de  cabotage  parait  aller  aux  provinces 
sous  une  forme  ou  sous  une  autre. 

En  prenant  Tannée  1893  comme  année  moyenne, 
où  le  produit  total  fut  de, 21.989.300  taëls,  voici 
quelle  en  a  été  la  répartition  : 

Répartition  des  recettes  des  douanes  maritimes 


pour  l'année  1893  : 

Taëls! 

Déponsos  ilo  perception  (personnel  élranger 

7  1/2  0/0)   1.G50.000 

Surintendants  chinois  (2  1/2  0/0)   .V18.OOO 

Entretien  des  phares  (0.7  des  droits  do  tonnage)  280. 7(58 

■  Collège  de  Pc'lun  (0.3  dos  droits  do  tonnage) . . .  120.320 

Ministère  des  revenus   G.WiO.OOO 

Fonds  des  légations  étrangères   1.319.000 

A  l'Amirauté  (likin  de  l'opium)   .5.31)2.000 

Subsides  fixes  à  Pékin   2.000.000 

Aux  autorités  locales  (droits  de  transit  et  caljo- 

tage)   1.200.000 


18.34G.097 

Solde  pour  la  défense  des  eûtes,  la  di'fonse  na- 
vale, etc   3.643.203 


Total  égal  aux  recettes   21. 989:300 


Pour  compléter  ce  chapitre,  nous  ajouterons  que 
les  revenus  des  douanes  maritimes  chinoises,  qui 
ont  passé  de  13. .510.712  taéls  en  1884  à  21.989.300 
taëls  en  1893,  se  sont  élevés  à  26.661.400  taéls  en 
1899.  Le  tableau  suivant  va  nous  indiquer  les  dif- 
férences signalées  entre  1893  et  1899  : 

Recettes  des  Douanes  maritimes  dans  ports  chinois 
ouNci-ls,  anuéi's  ]89:i  d  1899 

^Taèls  IIU) 


Ports  ouverts 

1893 

1899 

D 

H'i'reuci; 
en 
is;)9 

Slianghaï  

.5.881. 94.5 

8.120.845 

+ 

2.238.900 

2.219.475 

2.398.929 

+ 

179.4.54 

2.034.993 

2.01().2G9 

18.72'i 

1.329.982 

1. ('158. 999 

+ 

329.017 

1.7(r/.8.53 

l.'iG3.ini 

304.2'i2 

Tientsin  

083.932 

1.2G'.l.sn'i 

+ 

.585.872 

Kiukang  

1 .020. 7 'iS 

987.  (;3(; 

39.112 

.58(1. 170 

9.5:î.72G 

+ 

l)G7..55G 

Newchwang  

401.011 

!)28.739 

+ 

'137.728 

702. (SS 

92().335 

+ 

22;^.710 

5.2G4.5G6 

5.93().5G7 

G72.001 

21.989.300 

2G.GGl.'iG0 

'i.072.  IGO 

C'est  le  port  de  Shanghaï  qui  a  le  plus  profité 
de  la  guerre  sino-japonaisc  ;  après  lui  viennent  les 
ports  de  'J'ientsin  et  de  NewchAvang.  Les  petits 
ports  sont  en  décroissance,  car  leurs  recettes  n'ont 
augmenté  que  de  672.001  taéls  entre  1893  et  1899, 
alors  que  leur  nombre  est  passé,  d'une  date  à 
l'autre,  de  14  à  23. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LA  CRISE  DU  CIIAUIJOX 


La  grande  grève  (jui  vient  d'éclater  dana  les  <  har- 
boanages  américains  vient  d'attirer  de  nouveau  l'atten- 
tion sur  cotte  question  de  la  crise  du  charbon  qui, 
depuis  deux  ans,  préoccupe  si  fortement  le  monde 
industriel. 

A  différentes  reprises,  nous  avons  eu  l'o<'casion  de 
traiter  cette  question  et  de  montrer  les  troubles  nom- 
breux provoqués  par  la  hausse  du  combustible  ;  les 
événements  qui  viennent  de  se  produire  nous  obligent 
à  y  revenir. 

La  production  de  la  houille  a  lieu  principalement  dans 
trois  pays  :  l'Angleterre,  les  Etats-Unis  et  l'Allemagne. 
Pendant  les  trente  dernières  années,  l'ensemble  de  la 
production  de  ces  trois  pays  a  représenté  en  moyenne 
les  cinq  sixièmes  de  la  production  totale  du  monde, 
alors  que  leur  i^opulation  ne  dépasse  pas  le  dixième  de 
la  population  du  globe.  La  situation  respective  de  ces 
trois  pays  s'est  toutefois  modiUée  sensiblement.  En 
18G8,  l'Angleterre  produisait  trois  fois  plus  de  houille 
que  les  Etats-Unis  ou  l'Allemagne.  En  1875,  la  produc- 
tion anglaise  était  encore  sensiblement  supérieure  à 
celle  réunie  des  Etats-Unis  et  de  l'Allemagne,  la  pro- 
duction de  chacun  de  ces  pays,  proportionnellement; 
celle  du  globe,  pouvant  être  représentée  par  les  chiffres 
45,  20  et  18  0/0.  Les  années  qui  suivent  furent  marquées 
par  un  accroissement  remarquable  de  la  production 
américaine  et  une  diminution  relative  de  la  production 
anglaise  ;  et,  en  189G,  la  production  respective  des  trois 
pays  dont  nous  parlons,  comparée  à  la  production 
totale,  était  exprimée  par  les  chiffres  suivants  :  Angle- 
terre et  Irlande  34  0/0,  Etats-Unis  30  0/0,  Allemagne 
19.2  0/0.  Les  statistiques  montrent  que  pendant  la 
période  1868-1897  la  production  anglaise  n'a  augmenté 
que  de  96  0/0,  alors  que  la  production  allemande  a 
augmenté  de  266.1  et  celle  des  Etats-Unis  de  532.3  0/0. 

Le  développement  pris  par  la  production  de  ce  der- 
nier pays  s'est  poursuivie  depuis  lors  dans  de  telles 
proportions,  qu'en  1899  les  chiffres  des  Etats-Unis  ont 
dépassé,  pour  la  première  fois,  ceux  de  la  Grande-Bre- 
tagne qui  n'a  plus  occupé  que  le  second  rang  parmi  les 
nations  productrices. 

En  dépit  de  cette  énorme  progression  enregistrée  par 
l'extraction  de  la  houille  dans  le  monde,  les  demandes 
de  l'industrie  ont  été  telles  qu'elles  ont  dépassé  de 
beaucoup  les  offres  de  combustible.  A  cause  de  la  fièvre 
d'armements  et  d'expansion  maritime  (jui  s'est  emparée 
de  l'Europe;  à  cause  de  la  nouvelle  impulsion  donnée 
aux  constructions  de  voies  ferrées;  à  cause  des  besoins 
des  nouvelles  industries,  les  demandes  de  la  métallur- 
gie se  sont  considérablement  accrues  pendant  les  trois 
dernières  années:  on  pouvait  cependant  espérer  que  les 
prix  se  maintiendraient  à  un  niveau  raisonnable,  quand 
la  guerre  sud-africaine  est  venue  soulever  des  diffi- 
cultés nouvelles,  en  raison  des  formidables  approvi- 
sionnements qu'elle  a  nécessités  :  un  mouvement  de 
hausse  s'est  alors  dessiné  dont  il  serait  hasardeux  au- 
jourd'hui de  prévoir  la  fin. 

La  situation,  en  eft'et,  est  telle  que  l'Angleterre  se 
trouve,  en  réalité,  le  seul  pays  européen  exportateur 
de  houille;  si  quelques-uns,  comme  l'Allemagne,  se 
suffisent  à  eux-mêmes,  les  autres  seraient  dans  une  fâ- 
cheuse situation  si  la  Grande-Bretagne  venait,  comme 
olie  en  a  fait  la  menace,  à  mettre  l'interdit  sur  cet 
article  d'exportation.  Etant  donné  ce  fait,  on  se  rend 
compte  de  l'influence  exercée  sur  tous  les  marchés 
européens  par  la  production  britannique  et  l'on  com- 
jorend  l'émotion  (jue  la  hausse  du  prix  du  charbon  dans 
ce  pays  a  produite  dans  tous  les  centres  industriels. 

*** 

■  Au  cours  d'un  article  récent,  le  Siatùt  s'efforçait 
d'établir  que  cette  hausse  est  due  à  la  pression  exercée 
sur  le  marché  britannique  par  la  demande  étransère. 
«  La  production  anglaise,  disait-il,  a  été,  en  1899,  de 
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220.085.303  tonnes  el  la  consommation  intérieure  de 
16 i.200.000  tonnes.  Il  y  a  donc  eu  une  marge  abon- 
dante pour  nos  besoins,  même  en  tenant  compte  des 
12.226.801  tonnes  destinées  aux  navires  quittant  les 
ports  anglais.  Mais  les  étrangers  nous  ont  pris  43  mil- 
lions 108.568  tonnes  ou  6  millions  1/2  de  plus  qu'en 
1898,  et  cela  ne  leur  suffit  encore  pas,  puisque  les 
demandes  sont,  cette  année,  de  plus  en  plus  pres- 
santes. » 

Ces  demandes,  ajoutait  le  journal  anglais,  se  sont 
manifestées  en  même  temps  qu'une  forte  augmenta- 
tion de  la  production  du  charbon  étranger  :  la  France, 
par  exemple,  a  produit  32.331.000  tonnes  en  1899,  con- 
tre 31.826.000 en  1898  ;  lallussie,  15  millions  de  tonnes, 
au  lieu  de  12.500.000,  etc.  Dans  les  trois  pays  princi- 
paux producteurs,  le  développement  de  la  production, 
de  la  consommation  et  de  l'exportation  a  été  le  sui- 
vant : 

Production 
1870  1880  1890  1899 

(Millier.s  de  tonnes) 

llovaume-Uni . . .     110.430      147.000      181.615  220.000 

Etats-Unis   40.000      100.000      141.000  225.000 

Allemagne   »  50.000       70.000  101.620 

Consommation 

lloyaume-Uni ...     100.430      123.000  142.955  164.200 

Etats-Unis                40.000      100.000  140.000  220.000 

Allema.t^ne                   »            45.000  65.000  93.9Û0 

Exportation 

Rovaume-Uni . . .       10.000       24.000  ^6.660  55.800 

Etats-Unis                                  »  1.000  5.000 

Allemagne                   »             5.000  5.000  7.720 

Ce  tableau  nous  montre  seulement  la  situation  pré- 
pondérante prise  par  IWngleterre  dans  les  exportations 
de  charbon  ;  en  dépit  du  développement  de  leur  pro- 
duction, les  Etats-Unis  n'ont  pas  encore  pu  exporter 
en  Europe  des  quantités  assez  considérables  pour  venir 
exercer  une  concurrence  efficace  contre  le  Royaume- 
TJni,  et  si  les  besoins  de  l'industrie  européenne  ont  été 
plus  considérables,  les  charbonnages  anglais  ont  pro- 
iité  de  cette  situation,  car  ils  sont  maîtres  des  prix  et 
exercent  en  quelque  sorte  un  monopole. 

Seule,  à  défaut  d'une  diminution  des  demandes,  l'ar- 
rivée sur  nos  marchés  des  charbons  américains  aurait 
pu  servir  de  modérateur  à  la  hausse  de  la  houille  an- 
glaise et  l'on  comprend,  dans  ces  conditions,  que  la 
question  des  importations  américaines  ait  été  sérieu- 
sement discutée. 

*** 

Le  principal  élément  de  cette  question  n'est  pas  seu- 
lement le  coîit  de  pi'oduction,  mais  aussi  le  coût  du 
transport.  A  cet  égard,  l'Angleterre  possède  un  grand 
avantage  sur  l'Amérique  car,  tandis  que  les  articles 
exportés  des  Etats-Unis  ont  un  poids  et  un  volume  plus 
considérables  que  les  articles  qui  y  sont  iniDortés,  c'est 
absolument  le  contraire  qui  a  lieu  pour  l'Angleterre. 
Même  avec  l'excédent  actuel  des  exportations  d'Amé- 
rii|ue,  de  nombreux  navires  arrivent  sur  lest  dans  les 
ports  américains:  les  exportations  de  charbon  ne  fe- 
raient qu'augmenter  le  nombre  de  ces  navires.  Si  les 
exportation-;  de  charbon  s'accroissent  dans  l'avenir, 
il  semble  donc  que  ce  sera  par  les  ports  du  Sud  et  en 
vue  de  compléter  le  chargement  des  navires  qui  trans- 
portent du  coton,  mais  ce  sera  surtout  vers  l'Amérique 
du  Sud  et  les  Indes  Occidentales  que  l'exportation  des 
charbons  américains  pourra  se  développer,  car,  de  ce 
côté,  le  désavantage,  signalé  plus  haut  au  sujet  du 
volume  et  du  poids  de>  marchandises,  n'existe  plus, 
et  le  charbon  pourra  être  employé  pour  compléter  la 
cargaison  des  navires  à  destination  de  ces  ports. 

De  sérieux  efforts  ont  été  faits  cependant  par  les  pro- 
ducteurs américains  pour  profiter  de  la  situation  exis- 
tant en  Europe  et  ouvrir,  même  on  Angleterre,  des  dé- 
bouchés nouveaux  :  les  dernières  statistiques  du  com- 
meriîe  extérieui'  des  Etats-I^nis  nous  montrent  que 
pendant  l'exercice  1899-1900,    les  exportations  de 


charbon  ont  été  supérieures  de  50  0-0  à  celles  de  1898- 
1899,  et  c'est  seulement  pendant  le  dernier  exercice 
que  l'on  a  commencé  à  ressentir  en  Amérique  l'effet 
des  demandes  euro2:)éennes.  Les  avis  transmis  dt^  New- 
York  nous  indiquent  que  ce  courant  s'est  fortement 
développé  et  que  les  envois  en  Europe  prennent  une 
importance  significative. 

C'est  précisément  au  moment  où  nos  voisins  d'outre- 
Manche,  qui  avaient  traité  fort  légèrement  jusqu'ici  la 
concurrence  américaine,  en  matière  de  charbon,  com- 
mencent à  s'en  préoccuper,  qu'éclate  la  grève  des  mi- 
neurs américains. 

Le  mouvement  prend  de  graves  proportions  :  140.000 
personnes  sont  occupées  dans  les  mines  d'anthracite  ; 
sur  ce  nombre,  40.000  seulement  appartiennent  à  l'Asso- 
ciation qui  a  engagé  la  lutte  contre  les  patrons,  mais 
comme  les  réclamations  portent  sur  une  augmentation 
de  salaires,  que  la  hausse  des  prix  et  la  création  d'un 
marché  extérieur  pour  les  charbons  américains  a 
donné  à  ces  réclamations  une  base  sérieuse,  on  ne  doute 
pas  que  tous  les  mineurs  se  solidarisent  avec  les 
grévistes. 

Or,  le  conflit  peut  s'aggraver  sérieusement,  car  la 
position  des  propriétaires  de  mines  est  assez  forte  pour 
leur  permettre  d'entreprendre  une  longue  lutte  avec 
leurs  ouvriers,  lutte  qu'ils  soutiendront  avec  d'autant 
plus  d'énergie,  que  le  commerce  de  l'anthracite  —  char- 
i)on  non  employé  par  l'industrie  —  n'a  pas  bénéficié 
des  avantages  énormes  obtenus  par  celui  de  la  houille. 

Et  cette  lutte  peut  avoir  des  conséquences  inespérées 
pour  les  charbonnages  anglais.  En  se  prolongeant,  elle 
«éloignera  l'époque  où  la  concurrence  américaine  s'éta- 
blira sérieusement  en  Euroj^e  ;  elle  moditiera  peut-être 
les  conditions  de  celte  concurrence  en  relevant  le  cotlt 
delà  production  aux  Etats-Unis;  elle  permettra  enfin 

aux  producteurs  anglais  de  fortifier  leur  situation  

J'it  c'est  ce  dont  les  consommateurs  européens  ne  peu- 
vent guère  se  féliciter. 

Georges  Bourgarel. 


BANQUE  PARISIENNE 

Les  actionnaires  do  cette  Société  se  sont  réunis  en 
assemblée  générale  ordinaire  le  15  courant  pour  rece- 
voir communication  du  bilan  et  des  comptes  de  l'exer- 
cice 1899  1900,  arrêtés  au  30  juin  dernier.  Dans  nos 
«  Informations  Economiques  et  Financières  »  parues 
dans  le  numéro  de  VEconomixte  Europce7i  du  7  cou- 
rant, nous  avons  brièvement  indiqué  les  résultats 
obtenus  au  cours  de  cet  exercice,  mais  il  nous  reste 
maintenant  à  nous  reporter  au  rapport  du  Conseil 
d'administration  et  à  examiner  la  situation  de  la 
Société. 

Tout  d'abord,  voici  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  » 
que  nous  rapprochons  de  celui  établi  au  30  juin  1899  : 

30juinl899  30juinl900 

AxKiir  (En  francs) 

Intérêts,  escomptes  et  produits  des 

reports   952.768  l.aS6.627 

ParticipHlions,  portefeuille,  rentrées 

el  divers   424.682  373.963 

Commissions,  changes,  services  des 

fonds  publics   433.733  392.050 

1.811 .1H3  1 .802.640 

Boit 

Amortissement  du  mobilier                      30.30.S  48  190 

Impôts  et  contributions                            24.955  26  581 

I  rais  d'abonnement  au  timbre                  43.500  43.500 

Frais  généraux                                     474.071  482.832 

Solde  bénéficiaire                              1.23S.:M9  1 .201.537 

1.811.183  1.852.640 

L'augaientation  dans  le  chiffre  des  bénéfices  nets  est 
peu  importanle  puisqu'elle  n'atteint  que  13.188  fr., 
mais  il  faut  se  souvenir  que  l'exercice  1898-1899  avait 
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donné  une  somme  do  profits  supérieure  de  257  006  fr. 
il  celle  réali->ée  au  cours  de  l'année  sociale  18!)7-1S'J8,  et 
que  l'on  no  peut  que  oe  montrer  satisfait  d'un  résultat 
qui  a  permis  de  maintenir  le  dividende  des  actions  à 
27  fr.  50.  comme  en  lSyS-18t)9,  c'est-à-dire  en  augmen- 
tation de  2  fr.  50  sur  celui  qui  avait  été  réparti 
depuis  l'exercice  1893-1894  jusqu'à  celui  de  ISOT-iSOS 
inclus.  Au  reste,  voici  comment  s'est  effectuée  la  répar- 
tition du  solde  bénéficiaire  de  1.251.537  fr.  —  exactement 
1.251.530  fr.  81  —  mentionné  plus  haut.  Nous  établis- 
sons ici  encore  un  rapprochement  entre  celte  répartition 
et  celle  à  laquelle  il  avait  été  procédé  il  y  a  un  an  : 

 Exercices   

181)8-99  1899-1900 
(Eu  francs I 

Solde  bénéficiaire  de  lexercice..    1.238.G49  33  1.251.536  81 
Moins  : 

0/0  à  la  réserve  légale                   61.917  46  62.576  84 

1.176.431  87  1.188.959  97 

5  0/0  aux  actionnaires,  soit  25  fr. 

par  action                              1.000. 000   »  1.000.000  » 

176.431  87      188.059  97 

Sur  ces  soldeal  il  a  été  attribué  : 

15  0/0  au  Conseil  d'administration       26.464  78  28.344  » 

lO/Oà  la  Direction                           l.lGi  32  1.889  60 

1  0/0  à  la  Caisse  d'épargne                 l.liii  32  1 .889  60 

1  0/0  à  la  Caisse  de  secours  ....         1.764  32  1.889  60 

2  0/0  aux  actionnaires                       3.528  63  3.779  20 

35.286  37        37.792  » 

Le  montant  disponible  est  donc  resté  fixé  à  151.167 
francs  97,  contre  141.145  fr.  50  l'année  précédente.  Sur 
cette  somme,  25  0/0  ont  été  réservés  aux  parts  de  fon- 
dateurs, soit  37.792  fr.,  et  75  0/0  aux  actionnaires, 
soit  113.375  fr.  97.  La  part  revenant  aux  actionnaires 
pour  l'exercice  1899-1900  s'est  donc  élevée  à  1.117.155 
fi'ancs  17,  et  se  décompose  ainsi  : 

Première  répartition  (5  0/0  au  capital/. . .    1.000.000  » 

Deuxième  répartition   3.779  2() 

Troisième  répartition   113.375  97 

Somme  égale   1.117.155  17 

Sur  cette  somme,  1.100.000  fr.  ont  été  affectés  au 
dividende  de  27  fr.  50  par  action.  En  déduisant  les 
droits  de  transmission  et  en  appliquant  le  solde  dis- 
ponible de  17.155  fr.  17  à  l'impôt  sur  le  revenu,  ce 
montant  de  27  fr.  50  se  trouve  ramené  à  26  fr.  80 
pour  les  actions  nominatives  et  à  25  fr.  79_pour  les 
actions  au  porteur.  Quant  aux  parts  de  fondateur,  en 
ajoutant  aux  37.792  fr.,  dont  il  a  été  parlé  plus  haut, 
le  petit  solde  de  163  fr.  05  non  réparti  au  30  juin  1899, 
et  en  tenant  compte  :  de  l'impôt  de  4  0/0  sur  le  revenu, 
des  droits  de  transmission  et  de  l'abonnement  au  timbre, 
on  arrive  à  un  solde  disponible  de  34.''j30  fr.  77,  qui  a 
permis  la  distribution  de  1  fr.  72  par  vingtième  de  part 
de  fondateur,  contre  1  fr.  73  l'année  précédente. 

Le  bilan,  au  30  juin  dernier,  comparé  à  la  situation 
au  30  juin  1899,  accuse,  après  attribution  des  bénéfices, 
les  variations  suivantes  : 

Actif 

30  juin  30  juin 

1899  1900 
(En  francs) 

Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 

Frp,nce                                             592.237  754.187 

l'orlel'euille  : 

ElTets  à  recevoir                              2.985.722  2.312.179 

Coupons  en  caisse  >                 362.203  118  161 

Keporls                                         2.749  304  2.940.014 

Comptes  courants                           10.415.548  17.292.171 

A<,'ents  de  change,  titres  à  livrer..        575.751  271.714 

Actif  liquide  ou  facilement  réali- 
sable  17.680.765  23.688.426 

Portefeuille-titres  :  Rentes,  actions  et 
obligations   11.383.777.  13.335.837 

Prêts  sur  titres  et  avances  contre  ga- 
ranties spéciales   4.299.759  3.785.714 

Participations  financières   1.447.012  2.794.646 

Actif  réalisable  avec  délai   17.130.548  19.916.197 


30  juin        30  jiun 
1899  19.(0 

En  francs, 

Comptes  divers  et  comptes  d'ordre..     2. 215. .549  1.161.712 
Impôts  et  droits  do  transmission  à 
recouvrer   46.108  51.34(1 

Comptes  d'ordre   2.261.657  1.21.S.(i.52 

Immeubles  et  terrains   2.U08.000  17942.427 

Mobilier   28.769  22.788 

Immobilisations   2.036.769  1.965.215 

Total   39 . 1 09 . 7 39  46.782.890 

Passif 

Capital  social   20.000.000  20.OCO.000 

liéserve  statutaire   519.730  582.307 

Réserve  spéciale..   741.842  741.841 

Ressources  sociales   21.261.572  21.324.148 

Comptes  de  chèques   a. 549. 759  2.a5l.960 

Comptes  courants   5.053.705  10.013.581 

Effets  à  payer    4.19:^.868  6.7.37.785 

Coupons  à  payer   833.816  855.034 

Agents  de  change  (titres  à  levé/")   615.062  524.034 

Passif  exigible   13.246.210  20.. 502. 394 

Comptes  divers  et  comptes  d'ordre. .  3. 425.520  3.767.388 
Solde  du  compte  de  profits  et  pertes. .     1.1T6  432  1.188.960 

4.601.957  4.956.348 

Total    39.109.739  46.782.890 

Comme  précédemment,  le  passif  exigible  de  la 
Banque  PcnHsienne  est  inférieur  à  son  «  actif  liquide 
ou  facilement  réalisable  »  et,  en  dehors  de  cet  actif,  il 
reste  encore  r«  actif  réalisable  avec  délai  ».  La  situation 
reste  donc  très  satisfaisante,  en  dépit  d'une  petite  aug- 
mentation dans  le  «  portefeuille-titres  »  et  dans  les 
«  participations  financières  ».  Ce  n'est  pas,  du  reste,  de 
ce  côté  que  cette  Société  semble  chercher  le  plus  clair 
de  ses  bénéfices,  mais  bien  plutôt  du  côté  des  services 
de  banque  qui  accusent  une  progression  sensible,  mal- 
gré les  inquiétudes  provoquées  par  la  guerre  du  Trans- 
vaal  et,  au  dernier  moment,  par  les  événements  de 
Chine.  Gela  n'empêche  pas  que  les  affaires  dans  les- 
quelles elle  a  conservé  un  intérêt  important  continuent 
à  accuser  une  situation  favorable,  telles  :  la  Compa- 
gnie d'Eclairage  Electrique  du  Secleur  des  Champs- 
Elysées,  la  Comi^agnie  de  Chemins  de  fer  Déparle- 
menlaux  et  la  Société  de  VHôlel  du  Palais,  à  Biarritz. 

Au  cours  de  l'exercice  1899-1900,  la  Banque  Pari- 
sienne a  participé  à  la  transformation  de  l'ancienne 
Maison  Soula,  de  Trincaud-Latour  et  C'«,  en  Soci(-té 
anonyme,  sous  la  dénomination  de  Banque  de  Bor- 
deaux. Les  débuts  de  cet  Etablissement  semblent 
permettre  de  bien  augurer  de  son  avenir.  Les  ré- 
sultats obtenus  jusqu'à  ce  jour,  en  effet,  sont  tels 
qu'ils  ont  permis  de  procéder,  le  le''  juillet  dernier,  à  la 
distribution  d'un  acompte  de  dividende  de  12  fr.  50,  à 
valoir  sur  le  dividende  de  ce  même  premier  exercice. 

La  Banque  Parisienne,  tout  comme  au  cours  des 
dernières  années,  a  participé  à  la  plupart  des  émissions 
et  des  opérations  financières  présentées  au  public  pen- 
dant son  exercice  social.  Elle  s'est,  notamment,  inté- 
ressée dans  l'avance  des  23.700.000  fr.  consentie  par  la 
Compagnie  des  Tabacs  de  Portugal  au  Gouvernement 
portugais  pour  le  règlement  de  l'indemnité  mise  à  la 
charge  de  ce  Gouvernement  par  le  Tribunal  arbitral  de- 
Berne,  relativement  au  Chemin  de  fer  de  Lourenço- 
Marquès.  En  outre,  elle  est  parvenue  à  obtenir  un 
arrangement  définitif  pour  Emprunts  de  Catafnarca 
et  de  Sa7i-Luis  qui  avaient  été  émis  par  son  entremise 
en  1888.  En  vertu  de  cet  arrangement,  les  porteurs  des^ 
titres,  de  ces  provinces  reçoivent  des  titres  4  0/0  or  du 
Gouvernement  Argentin  dans  une  proportion  sensi- 
blement supérieure  aux  attributions  consenties  aux 
créanciers  des  autres  provinces.'  Il  n'y  a  donc  pas  lieu 
de  regretter  la-  longueur  des  négocialians  qu'il  a  fallu 
entamer  pour  arriver  à  un  résultat  dont  on  peut  que 
se  montrer  satisfait  vu  les  circonstances. 

En  résumé,  nous  sommes  heureux  d'avoir  à  constater 
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que  nous  np  nous  avancions  pas  trop,  à  la  date  du  22  sep- 
tembre 1899,  en  disant  qu'il  y  avait  alors  lieu  d'espérer 
que  les  dividendes  futurs  de  le  Banque  Parisienne 
s'établiraient  au  moins  au  montant  qui  avait  été  fixé 
pour  l'exercice  1898-1899. 

A.  Lechenet. 


LES  CONSEILS  DU  TRAVAIL 


Le  Journal  Officiel  du  18  courant  a  publié  un  décret 
contresigné  par  le  Ministre  du  Commerce  instituant 
les  Conseils  du  Travail. 

Voici  les  principales  dispositions  de  ce  décret  : 

Article  premier. —  II  est  institué  des  Conseils  du  Travail  par 
arrêté  du  Ministre  du  Commerce  et  de  ITnduslrie  dans  toute 
région  industrielle  où  l'utilité  en  est  constatée. 
Art.  2.  —  Les  Conseils  du  Travail  ont  pour  mission  : 
1°  De  donner  leur  avis,  soit  à  la  demande  des  intéressés, 
soit  à  la  demande  du  Gouvernement,  sur  toutes  les  questions 
du  travail  ; 

2°  De  collaborer  aux  enquêtes  réclamées  par  le  Conseil 
Supérieur  du  Travail  et  ordonnées  par  le  Ministre  du  Com- 
merce  et  de  l'Industrie  ; 

3°  D'établir  dans  chaque  région,  pour  les  professions  repré- 
sentées dans  le  Conseil,  et  autant  que  possible  en  provoquant 
des  accords  entre  Syndicats  patronaux  et  ouvriers,  un  tableau 
constatant  le  taux  normal  ot  courant  des  salaires  et  la  durée 
normale  ot  courante  de  la  journi'e  de  travail;  ce  tableau, 
établi  dans  les  formes  prévues  sous  les  numéros  1  et  2  des 
articles  3  des  décrets  du  10  août  1899,  tiendra  lieu,  le  cas 
échéant,  aux  administrations  intéressées,  des  constatatons 
prescrites  sous  losdits  numéros; 

4°  De  rechercher  et  de  signaler  aux  pouvoirs  publics  les 
mesures  de  nature  à  remédier,  le  cas  échéant,  au  chômage 
des  ouvriers  de  la  région  ; 

5°  De  présenter  aux  administrations  compétentes  des  rap- 
ports sur  la  répartition  et  l'emploi  des  subventions  accordées 
aux  institutions  patronales  et  ouvrières  de  la  circonscription. 

6°  De  présenter  sur  l'exécution  des  luis,  décrets  et  arrêtés 
réglementant  le  travail,  et  sur  les  améliorations  dont  ils 
seraient  susceptibles,  un  rapport  annuel  qui  sera  transmis 
au  Ministre  du  Commerce  et  de  l'Industrie. 

Les  rapports,  avis,  comptes  rendus  d'enquête,  bordereaux 
établis  par  les  Conseils  du  Travail  sont  transmis  aux  Admi- 
nistrations intéressées  par  les  soins  des  Préfets. 

Art.  8.  —  Les  Conseils  du  Travail  sont  divisés  en  Sections. 

Les  Sections  sont  composées  de  représentants  de  la  même 
profession  ou  de  professions  similaires. 

La  compétence  territoriale  et  professionnelle  des  Conseils 
du  Travail,  leurs  sièges,  le  nombre  et  la  composition  de 
leurs  Sections  sont  déterminés  par  l'arrêté  d'institution. 

Art.  4.  —  Chaque  Section  est  composée  en  nombre  égal  de 
patrons  et  d'ouvriers  ou  employés.  Le  nombre  total  des 
membres  de  la  Section  ne  peut  être  inférieur  à  six,  ni  supé- 
rieur à  douze. 

Art.  5.  —  Dans  chaque  Section  sont  éligibles  les  Français 
de  l'un  ou  de  l'autre  sexe,  âgés  de  vingt-cinq  ans  au  moins, 
résidant  dans  la  circonscription  de  la  Chambre,  non  déchus 
de  leurs  droits  civils  et  civiques,  appartenant  comme  patrons, 
employés  et  ouvriers,  à  l'une  des  professions  inscrites  dans 
la  Section. 

Dans  chaque  Section  sont  électeurs  patrons  les  Syndicats 
professionnels  légalement  constitués,  ou  à  leur  défaut  leurs 
Sections  syndicales,  ayant  leur  siège  dans  la  circonscription, 
comprenant  au  moins  dix  patrons  ou  assimilés  établis  dans 
cette  circonscription  et  exerçant  une  profession  inscrite  à 
ladite  Section  du  Conseil. 

Dans  chaque  Section  sont  électeurs  ouvriers  les  Syndicats 
professionnels  légalement  constitués,  ou  i  leur  défaut  leurs 
Sections  syndicales,  ayant  leur  siège  dans  la  circonscription, 
comprenant  au  moins  vingt-cinq  ouvriers  ou  employés 
exerçant  dans  cette  circonscription  une  profession  inscrite  à 
ladite  Section  du  Conseil. 

Les  électeurs  patrons  et  les  électeurs  ouvriers  forment  deux 
collèges  distincts  élisant  séparément  leurs  représentants. 

Chaque  Syndicat  ou  Section  syndicale  ayant  droit  au  vote 
ne  dispose  que  d'une  voix. 

Ce  décret  est  très  certainement  né  des  préoccupa 
tions  que  les  récentes  grèves  ont  causées  :  le  Gouver- 
nement a  recherché  un  remède  aux  difficultés  engen- 
drées par  les  conllits  entre  le  capital  et  le  travail  et 


a  voulu  établir  une  organisation  mettant  régulière- 
ment les  patrons  et  les  ouvriers  en  présence  les  uns 
des  autres. 

Le  Ministre  a  pu  se  servir  de  l'expérience  faite  en 
Belgique. 

Ces  sortes  de  Conseils  du  travail  y  ont  été  organisés 
par  la  loi  de  1887  qui  a  ainsi  défini  leurs  attributions  : 
1"  délibérer  sur  les  intérêts  communs  des  patrons  et 
des  ouvriers  ;  2"  prévenir  et  au  ijesoin  aplanir,  mais 
sans  l'emploi  de  mesures  coercitives,  les  différends  qui 
peuvent  naître  entre  eux  ;  3°  donner  au  Gouvernement 
des  renseignements  et  des  avis  sur  les  conditions  géné- 
rales et  particulières  du  travail  dans  la  région.  Ce  sont 
les  nirmes  attributions,  en  somme,  que  le  décret  de 
M.  Millerand  donne  aux  Conseils  dont  il  prévoit  et 
règle  l'institution.  Ajoutons,  pour  expliquer  tous  les 
précédents,  qu'une  Commission  présidée  par  M.  Léon 
Say  en  1895,  avait,  à  l'unanimité  moins  une  voix,  pré- 
senté un  projet  relatif  aux  Chambres  et  aux  Conseils  de 
travail.  Ce  projet  fut  rejeté,  il  est  vrai,  par  le  Conseil 
supérieur  du  travail,  mais  uniquement,  semble-t-il, 
IDOur  des  raisons  de  forme  et  de  procédure.  Le  Conseil 
ne  voulait  pas  de  loi  sur  cette  matière  ;  mais  il  recon- 
naissait l'idée  bonne  et  désirait  voir  le  Ministre  agir 
par  décret,  en  laissant  hors  du  projet  toutes  les  dispo- 
sitions qui  seraient  d'ordre  législatif .  C'est  ce  qu'a  fait 
M.  Millerand. 

Il  reste  à  savoir  comment  les  dispositions  relatives  à 
la  composition  et  à  la  constitution  des  Conseils  du  tra- 
vail seront  accueillies  dans  le  pays  et  l'influence  que 
ces  institutions  pourront  avoir. 

G.  B. 


C^e  Générale  des  Eaux  pour  l'Étranger 


Les  espérances  que  l'on  concevait  l'année  dernière 
sur  cette  Compagnie  pour  l'exercice  1899  se  sont  réa- 
lisées, en  partie  du  moins.  Les  bénéfices  ont  progressé 
d'une  façon  appréciable,  ce  qui  a  permis  au  Conseil 
(l'administration  de  proposer  la  répartition  d'un  divi- 
dende légèi  ement  supérieur  à  celui  de  1898.  Voici,  com- 
parés, les  comptes  de  profits  et  pertes  des  deux  der- 
niers exercices  : 

Exercices 
^898  Î899 
(En  francs) 

Produits  nets  des  exploitations, 
affaires  en  participation,  inté- 
rêts et  produits  divers   2.870.889  81   2. 944.006  47 

Moins  : 

Service  des  obligations,  frais  gé- 
néraux et  comptes  divers.....    1.713.417  52   1.668.484  20 

Bénéfices  nets   1.157.462  29   1.275.521  27 

Ces  montant-  ont  été  répartis  ainsi  : 

Exercices 

1898  189'.) 

En  francs) 

P.éserve  statutaire   57.328  .35       62.7Q9  37 

Dividende  de  13  fr.  50  en  IS'JS  et 

de  15  fr.  en  1899   1.080.000    »    1.200.000  » 

Report  à  nouveau   20.133  74        12.751  90 

Sommes  égales   1.157.462  29   1.275.521  27 

Le  dividende  j^roposé  par  le  Conseil  et  approuvé  par 
les  actionnaires,  est  donc  en  augmentation  de  1  fr.  50 
sur  celui  de  1898-1899.  C'est  un  résultat  favorable  au- 
quel presque  toutes  les  exploitations  de  la  Compagnie 
ont  contribué,  ainsi  que  nous  allons  le  -pécifier.  Ces 
exploitations,  comme  on  sait,  se  divisent  en  deux  caté- 
gories :  l'exploitation  directe,  et  les  affaires  en  partici- 
pation. 

Dans  la  catégorie  «  exploitation  directe  >•  on  trouve, 
en  premier  lieu,  l'exploitation  de  Venise,  qui  a  donné 
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comme  boiiélices  095. 'ilG  l'r.  ti2,  dont  il  faut  déduire, 
pour  drpenses,  160. 170  fr.  01.  Il  reste  alors  un  solde 
de  profits  ncls  de  529.240  fr.  01,  en  augmentation  de 
47.784  fr.  41  par  rapport  à  l'année  précédente.  Cette 
augmentation  provient  de  la  souscription  des  nouvel- 
les polices  et  de  la  vente  des  produits  de  l'usine  pour 
la  fabrication  de  la  glace  artificielle.  Ajoutons,  au 
sujet  do  cette  oxploitation,  iiue  la  (.".ompagaie  s'est 
mise  d'accord  avec  la  Ville  de  Venise  pour  le  i»rolonge- 
ment  de  ses  conduites  à  travers  la  lagune  jusqu'au 
làdo,  avec  (ju(d({ue  développement  le  long  du  littoral 
qui  fait  partie  du  territoire  de  la  commune  de  Venise. 
Les  travaux  nécessités  par  ce  prolongement  sont  com- 
mencés. La  Ville  contribue  aux  dépenses  dans  une 
notable  proportion,  et  le  nouveau  service  sera  en  me- 
sure de  fonctionner  dès  l'année  prochaine. 

L'exploitation  de  Bergame  a  produit,  comme  prolits 
bruts,  119.041  fr.  37,  moins  30.044  fr.  58  de  dépenses, 
soit  un  bénéfice  net  de  88.996  fr.  79,  supérieur  de 
1.807  fr.  f>5  à  celui  de  l'année  précédente.  Dans  la  pro- 
vince de  Bergame,  la  Compagnie  a  acquis  une  nouvelle 
source  destinée  à  l'alimentation  du  groupe  de  com- 
munes qu'elle  dessert  dans  la  région  qui  s'étend  au 
sud  do  Bergame,  entre  cette  ville  et  la  ligne  du  chemin 
de  fer  de  Milan  à  Venise.  L'acquisition  de  cette  source 
était  rendue  nécessaire  par  le  développement  desdites 
communes,  dans  lesquelles  se  rencontrent  d'importants 
établissements  industriels,  et  par  les  demandes  adres- 
sées à  la  Compagnie  par  d'autres  communes  voisines 
des  précédentes.  Ce  réseau  spécial  de  distribution  de- 
mandait donc  à  être  renforcé,  et  au  moyen  de  la  source 
dont  il  vient  d'être  parlé,  il  sera  complètement  indé- 
pendant de  celui  de  la  ville.  Les  travaux  qui  ont  été 
commencés  dans  ce  but  comprennent  simplement 
l'établissement  de  conduites  en  fonte,  et  ils  seront  ter- 
minés dans  1(-  courant  de  cette  année. 

A  Spezia,  l'exploitation  a  produit,  comme  bénéfices 
bruts,  75.098  fr.  GO.  Les  dépenses  s'étant  élevées  à 
41.022  fr.  42,  les  bénéfices  nets  se  sont  établis  à  34  070 
francs  18,  en  diminution  de  1.152  fr.  22  sur  ceux  de 
1893-1899.  Cette  diminution  est  due  à  l'accroissement 
des  dépenses  et,  spécialement,  à  celles  provenant  des 
frais  de  combustible  qui  pèsent  si  lourdement  sur 
l'exploitation  dans  laquelle  l'eau  est  élevée  exclusive- 
ment par  des  machines  à  vapeur.  Il  est  à  craindre  que 
les  prix  auxquels  se  lient  encore  le  charbon  n'exercent 
encore  une  influence  fâcheuse  sur  le  rendement  de 
cette  exploitation  pendant  l'année  en  cours. 

A  Vérone,  les  produits  bruts  de  l'exploitation  ont  été 
de  168.0!I3  fr.  39,  et  les  dépenses  de  53.350  fr.  01.  D'oVi 
un  solde  de  bénéfices  nets  de  115  343  fr.  38,  supérieur 
de  0.428  fr.  58  à  celui  de  l'exercice  antérieur.  Enfin,  à 
Porto,  on  relève:  bénéfices  bruts,  499.987  fr  40,  et  dé- 
penses 143.774  fr.  27,  soit  comme  bénéfices  nets, 
356.213  fr.  13,  ce  qui  représente  une  avance  de  53  mille 
140  fr.  15.  Cette  augmentation  est  due,  d'un  côté,  à  une 
plus  grande  consommation  de  l'eau,  occasionnée  par 
les  mesures  sanitaires  prises  au  moment  où  l'épidémie 
de  peste  bubonique  a  sévi  dans  cette  ville,  et  aussi  à 
une  diminution  dans  les  frais  d'élévation  de  l'eau.  Les 
machines  hydrauliques  ont  très  bien  fonctionné,  en 
effet,  tandis  qu'en  1898,  la  sécheresse  prolongée  avait 
nécessité,  pendant  longtemps,  l'emploi  des  machines  à 
vapeur. 

Dans  les  «  affaires  en  participation  »,  on  trouve  que 
le  capital  engagé  dans  l'affaire  de  Lausanne  a  diminué 
de  9.500  francs,  par  suite  d'un  amortissement  de  pa- 
reille somme  sur  l'obligation  hypothécaire  de  la 
Société  de  Pierre  Ozaire.  Le  projet  de  rachat,  par  la 
ville  de  Lausanne,  de  l'entreprise  de  la  Société  des 
Eaux  de  cette  ville,  dont  la  Compagnie  Générale  des 
Eaux  pour  l'Etranger  possède  400  actions,  n'a  pu  en- 
core se  réaliser,  faute  d'entente  sur  le  prix  à  payer. 

L'année  1899  a  donné,  pour  l'affaire  de  Napies,  un 
chiffre  de  1.770.870  fr.  86  de  produits  nets  effective- 
ment encaissés.  En  déduisant  de  cette  somme  l'annuité 
d'amortissement,  on  l'a  ramenée  à  1.091.631  fr.  40,  qui 
ont  été  attribui^s  à  la  Compa^rnie  Générale  des  Eaux 
pour  l'Etranger,  à  titre  d'intérêt  de  ses  avances  à  la 


Napies  W'atertnorlis  Company  et  des  actions  do  celte 
Compagnie  qu'elle  possède.  Cette  attribution  (!st  infé- 
rieure do  09.552  fr.  90  à  celle  de  l'année  précédente, 
parce  que  la  Napies  Walerworks  Comjninj/,  en  raison 
de  la  participation  de  la  Ville  aux  recettes  brutes,  ne 
doit  tenir  compte,  comme  produits  acquis,  que  des 
recettes  effectivement  encaissées  au  31  décembre  de 
chaque  année.  Or,  en  18!)9,  plusieurs  administrations 
publiques  n'ayant  pas  effectué  le  paiement  do  leur  four- 
niture d'eau  avant  la  clôture  de  l'exercice,  le  montant 
de  ces  quittances  —  qui  a  du  reste  été  encaissé  depuis 
—  ne  figurera  que  dans  les  comptes  de  l'exercice  19U0, 
Il  n'y  a  donc  là  qu'un  simple  retard  et  non  une  véri- 
tnble  diminution.  Quant  à  la  dette  de  la  Ville  de  Napies, 
qui  figurait  au  31  décembre  1898  pour  0.761.743  fr.  26, 
elle  a  été  réduite  à  5.764.170  fr.  82,  par  suite  d'un 
acompte  versé,  et  le  chiffre  définitif  du  solde  encore  à 
payer  sera  fixé  par  un  arbitrage.  Ajoutons  encore  que 
la  convention  passée  en  1898  avec  la  municipalité  et 
dont  nous  parlions  à  la  date  du  6  octobre  1899,  a  gran  - 
dement amélioré  la  situation  de  la  Napies  Watericorks 
Company,  et  elle  doit  continuer  à  produire,  par  la 
suite,  les  bons  effets  que  l'on  attendait  d'elle. 

Dans  le  bilan  de  la  Compagnie  Générale  des  Eaux 
pour  l'Etranger,  on  remarque  que  lesdépenses  de  pre- 
mier étalilissement,  pour  les  affaires  exploitées  direc- 
tement par  elle,  s'élèvent  à  19.541.561  fr.  97,  et  font 
ressortir  une  augmentation  de  122.151  fr.  64  sur  l'exer- 
cice précédent.  Cette  augmentation  est  la  conséquence 
de  quelques  travaux  neufs  et  des  travaux  d'extension 
ordinaire  exécutés  dans  les  exploitations.  Quant  au  ca- 
pital consacré  aux  affaires  en  participation,  il  s'établit 
à  39.701.727  fr.  45,  en  diminution  de  9.500  fr.,  montant 
de  la  rentrée  effectuée  sur  l'affaire  Lauzanne. 

Au  passif,  les  bénéfices  réservés  restent  au  même 
chiffre  de  3.209.000  fr.  Ces  bénéfices  pourront  recevoir 
une  affectation  ultérieure,  à  mesure  que  les  rentrées  ef- 
fectuées sur  la  dette  de  la  Ville  de  Napies  permettront  à 
la  NaplesWaterioorks  Company  de  les  mettre  graduel- 
lement à  la  disposition  de  la  Compagnie  Générale  des 
Eaux  pour  l'Etranger  ;  maisle  Cooseil,  comme  il  l'avait 
déjà  dit  lors  de  l'assemblée  de  1899,  estime  ([u'il  sera 
surtout  utile  de  consacrer  la  plus  grande  partie  des 
rentrées  dont  il  vient  d'être  fait  mention,  à  faire  dispa- 
raître le  solde  restant  à  amortir  sur  le  montant  des 
sommes  supplémentaires  qui  ont  dû  être  payées  aux 
entrepre''eura  des  travaux  de  Napies. 

Bref,  la  situation  de  la  Compagnie  Générale  des 
Eaux  pour  l'Etranger  reste  satisfaisante,  et  il  est  un 
point  à  faire  ressortir,  c'est  que  les  travaux  d'exten- 
sion de  ses  exploitations  en  l899  —  travaux  qui  mar- 
chent de  pair  avec  les  progrès  qu'elles  réalisent  — ont 
pu  s'effectuer  sans  ([u'il  ait  été  nécessaire  d'émettre 
de  nouvelles  obligations. 

J.  M. 


LES  ÉVÉNEMEITTS  DE  CHmE 


Aucun  événement  saillant:  le  statu  quo  a  presque 
persévéré  depuis  une  semaine.  On  n'a  de  nouveau  que 
la  dépêche-circulaire  de  l'empereur  d'Allemagne  qui 
demande  aux  puissances  d'user  do  clémence  envers  la 
masse  des  Chmois  et  d'une  rigueur  excepiionnelle  en- 
vers les  chefs  du  mouvement.  Voici  ce  document: 

Le  Gouvernement  de  l'Empereur  considère  comme  condition 
préliminaire  de  l'ouverture  de  négociations  diplomatiques 
avec  le  Gouvernement  chinois,  que  ce  Gouvernement  livre  les 
personnes  reconnues  comme  véritables  et  premièi-es  instiga- 
trices des  crimes  commis  à  Péliin  contre  te  droit  des  geas. 
Le  nombre  des  individus  qui  ont  servi  d'instruments  pour 
perpétrer  ces  crimes  est  teltement  élevé  que  la  conscience  des 
peuples  civilisés  s'élèverait  contre  de  pareilles  exécutions  en 
masse.  Les  circonstances  aussi  sont  telles  que  même  le  groupe 
des  chefs  du  mouvement  ne  peut  être  complètement  dé- 
couvert. 

Cependant,  ceux  parmi  ces  chefs  dont  la  culpabilité  est 
notoire  doivent  être  livrés  et  punis.  Les  représentants  des 
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puissances  à  Pélcin  seront  à  même  de  fournir  ou  de  pro- 
duire, pour  cette  enquête,  dos  témoignages  probants.  Le 
nombre  des  personnes  livrées  au  châtiment  importe  moins 
que  leur  caractère  d'instigateurs  principaux  et  de  chefs  du 
mouvement. 

Le  Gouvernement  impérial  croit  pouvoir  compter  sur  l'as- 
sentiment unanime  de  tous  les  Cabinets  à  ce  point  de  vue,  car 
se  montrer  indifférent  à  la  pensée  d'expiations  équitables 
équivaudrait  à  se  montrer  indifférent  à  la  répétition  de 
ces  crimes.  Aussi  le  Gouvernement  impérial  propose-t-il  aux 
Cabinets  intéressés  de  demander  à  leurs  représentants  à 
Pékin  de  désigner  les  personnages  chinois  dirigeants  dont  la 
culpabilité  dans  l'instigation  ou  dans  l'exécution  des  crimes 
est  établie  sans  aucun  doute. 

DE  BULOW. 

Ce  langage  énergique  et  sage  a  produit  partout  la 
meilleure  impression  et  la  nouvelle  attitude  de  l'Alle- 
magne facilitera  beaucoup  le  dénouement  de  la  crise. 

Les  bruits  qui  viennent  de  Shanghaï  confirment  générale- 
ment la  croyance  qu'on  peut  avoir  d  une  entente  complète  des 
alliés  pour  exiger  le  châtiment  des  coupables  :  les  alliés 
auraient  informé  le  prince  Ching  qu'ils  insistent  sur  le  retour 
de  l'Empereur  à  Pékin  et  qu'ils  ne  reculeront  devant  aucune 
difficulté  pour  s'emparer  du  prince  ïuan,  de  Kang  Yi  et  des 
autres  chefs  de  l'insurrection. 

Rien  de  nouveau  quant  à  l'évacuation  de  Péliin  qui 
rencontre  quelque  opposition,  surtout  de  la  part  des 
membres  du  corps  diplomatique. 

Dans  les  provinces  et  principalement  à  Nankin  on  si- 
gnale une  recrudescence  d'agitation  contre  lesétrangers. 

Les  Russes  en  Mandchourie  et  les  Allemands  à  JPao- 
Ting-Fou  ont  eu  de  petits  engagements  avec  les 
Boxers.  Ceux-ci  ont  partout  été  repoussés  avec  des 
pertes  graves. 


et  M 


Finances  Brésiliennes.  —  Des  nouvelles  assez  con- 
fuses publiées  sur  la  situation  financière  du  Brésil  ont 
exercé,  ces  jours-çi,  quelque  influence  sur  la  tendance 
générale  du  Marché.  On  annonçait  qu'une  crise  venait 
de  se  produire  à  Rio  et  que  la  Banquede  la  République 
avait  dû  suspendre  ses  paiements. 

L'événe  ment  ne  paraît  pas  avoir  la  gravité  qu'on  lui 
a  prêtée. 

La  Banque  de  la  République  se  trouve  effectivement 
aux  prises  avec  de  sérieuses  difficultés,  mais  ce  fait  n'a 
surpris  aucun  de  ceux  qui  sont  au  courant  des  affaires 
brésiliennes  et  il  n'intéresse  pas  directement  les  finances 
du  pays  car,  depuis  1897,  cette  Banque  n'a  plus  d'at- 
tache officielle  avec  le  Gouvernement. 

La  Banque  de  la  République,  ancienne  Banque  d'Etat, 
a  été  formée  par  la  fusion  de  Ja  Banqite  du  Brésil  avec 
la.  Banque  des  Etats-  Unis  du  Brésil.  Qes  deux  Etablis- 
sements, surtout  le  dernier,  avaient  été  amenés,  à  la 
suite  de  la  période  de  grande  sjjéculation  qui  suivit 
l'établissement  de  la  République  et  les  émissions  de 
papier-monnaie,  à  encombrer  leur  portefeuille  de  va- 
leurs industrielles  surfaites  et  non  mobilisables.  La 
Banque  de  La  République  eut,  par  conséquent,  à  re- 
cueillir un  héritage  très  dur  à  supporter  et  dut  traîner 
après  elle  un  portefeuille  chargé  de  titres  dont  la  réali- 
sation eût  été  difficile. 

Quand,  en  1896,  le  vice-président  Pereira  adopta  un 
ensemble  de  réformes  destmées  à  remettre  sur  pied  les 
finances  de  la  Piépublique,  son  premier  soin  fut  de 
débarrasser  les  finances  fédérales  des  liens  les  unissant 
à  la  Banque  de  la  République,  et  un  décret  de  janvier 
1897  abolit  «  la  faculté  d'émission  accordée  aux  insti- 
tutions de  banque  par  des  lois  antérieures  et  con- 
centrées dans  la  Banque  de  la  République,  ainsi  que  le 
privilège  exclusif  d'émission  de  billets  au  porteur 
conféré  à  cette  Banque.  » 

Un  second  décret  régla  la  conversion  des  bons  indus- 
triels de  la  Banque  en  billets  du  Trésor;  un  troisième 
décret  créa  une  Commission  de  revision  de  ses  statuts, 
et  l'assemblée  générale  des  actionnaires  tenue  au  mois 


d'avril  suivant  approuva  les  réformes  préparées  et 
autorisa  la  liquidation  de  plus  des  deux  tiers  de  la  dette 
envers  le  Trésor,  par  la  cession  d'une  fraction  de  l'actif 
utile. 

La  Banque  de  la  République  retrouva  ainsi  son  au- 
tonomie et  redevint  simple  institution  de  crédit  s'occu- 
pant  de  dépôts. 

C'est  sur  ce  dernier  genre  d'opérations  que  se  porta 
piincipalement  son  activité  et  c'est  précisément  ce  qui 
a  provoqué  les  difficultés  actuelles. 

Nos  lecteurs  ont  été  tenus  au  courant  de  la  forte 
amélioration  provoquée  dans  le  change  brésilien  par 
la  destruction  méthodique  du  papier-monnaie  et  par  la 
hausse  du  prix  du  café.  Le  mouvement  de  reprise  a  été 
trop  rapide  pour  que  tous  les  étrangers  qui  avaient  des 
disponiiiilités  au  Brésil  n'aient  pas  voulu  en  profiter  ; 
il  s'est  donc  produit  dans  les  Banques  de  Rio  une  sorte 
de  run  sur  les  dépôts  et  la  Banque  de  la  République, 
principal  établissement  de  dépôts,  devait  être  la  pre- 
mière atteinte  par  ces  retraits. 

En  présence  de  l'impossibilité  où  elle  s'est  trouvée 
de  réaliser  immédiatement  ses  immobilisations,  la  Ban- 
que s'est  adressée  au  (  iouvernement  et  lui  a  demandé 
de  consentir  une  émission  de  60.000  contos  de  papier- 
monnaie.  Une  pareille  mesure  était  trop  contraire  à  la 
politique  financière  adoptée  et  qui  a  donné  de  si  heu- 
reux résultats  ;  le  Gouvernement,  désireux  cependant 
de  sauver  la  situation  d'un  Etablissement  dont  la  chute 
aurait  pu  être  funeste  à  la  place  de  lîio,  a  préféré  lui 
accorder  de  simples  avances  dont  il  se  couvrira  par 
une  émission  d'apolices  ou  bons  du  Trésor,  rembour- 
sables encinq  ans  et  garanties  par  les  biens  de  la  Ban- 
que. i']t  tant  ([ue  cet  emprunt  ne  sera  pas  amorti,  le 
Gouvernement  assumera  le  contrôle  des  opérations  de 
cet  F]tablissement. 

Une  pareille  émission  doit  être  ratifiée  par  le  Con- 
grès ;  mais  il  est  certain  ((u'elle  le  sera,  car  elle  est  de 
nature  à  mettre  fin  à  des  difficultés  qui  ne  concernent 
pas  immédiatement  l'Etat,  mais  dont  l'Etat  ne  peut 
complètement  se  désintérésser. 

Le  crédit  brésilien  ne  peut  être  atteint  par  cet  inci- 
dent bancaire,  il  se  trouvera  fortifié  au  contraire  par 
l'attitude  que  le  Gouuernemenl  a  cru  devoir  prendre 
dans  ces  circonstances. 


Rente  Extérieure  Espagnole  4  0  0  estampillée.— 

Le  «  Comité  de  défense  des  porteurs  belges  de  fonds 
espagnols  et  cubains  »  vient  de  convoquer,  à  Anvers, 
les  porteurs  de  Rente  E.rtérieure  Espagnole  4  0/0 
estampillée,  pour  les  consulter  sur  le  convenio  inter- 
venu, et  qu'ils  ont  à  approuver  ou  à  rejeter  jusqu'au 
30  novembre,  selon  les  avis  qui  ont  paru  antérieure- 
ment. 

L'assemblée  était  présidée  par  M.  Raymond  Stee- 
nackers,  sénateur,  et  président  du  Comité.  Il  a,  tout 
d'abord,  exposé  les  diverses  phases  des  négociations 
antérieurement  engagées  à  Paris  avec  les  délégués  du 
Gouvernement  espagnol,  et  a  donné  ensuite  la  parole 
à  M.  Maurice  de  Cock,  avocat,  secrétaire  du  Comité 
qui  a  présenté  un  rapport  dans  lequel  il  a  refait  l'his- 
torique financier  de  l'Espagne. 

D'après  les  indications  qui  lui  ont  été  fournies  par 
les  délégations  des  finances  espagnoles  à  l'étranger, 
les  titres  de  la  Renie  Extérieure  Espagnole  4  0/0  es- 
tampillée sont  répartis  comme  suit  : 

Francs 

France   67  L  830. 400 

Angieterre   140.925.100 

Belgique   lîJL158.700 

Allemagne   53.778.800 

Hollande   34.815.000 

Portugal   17.474.100 

1.039.982.100 

Or,  en  raison  du  montant  détenu  par  les  capitalistes 
belges,  la  Belgique  de^  ait  avoir  A-oix  au  chapitre,  et 
c'est  pourquoi  le  «  Comité  de  Défense  anversois  »  s'est 
occupé  si  activement  de  l'arrangement.  Le  Comité  a 
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soumis  cet  arrangement  aux  détenteurs  de  Jtenle  Exté- 
rieure ICspafpio'e,  on  disant  que  tous  les  intéressés 
ont  couipris  qu'un  sacrifice  était  nécessaire  et  ([ue, 
dans  la  situation  actuelle  de  l'Espagne,  le  projet  élaboré 
à  Paris  semble  être  le  meilleur  qui  eût  pu  être  obtenu. 
H  Quant  il  se  montrer  intransigeant  et  à  repousser  toute 
espèce  d'arrangement,  nous  croyons,  a  dit  l'honorable 
secrétaire  du  C4omité,  que  personne  n'eût  osé  prendre 
la  responsabilité  d'une  telle  attitude.  » 

Les  conclusions  du  rapport  de  M.  Maurice  De  Gock 
tendaient  à  l'approbation  du  convenio  par  les  déten- 
teurs de  Rente  Extérieure  Espagnole  4  0/0  estam- 
pillée, et  rasseml)lée  les  a  adoptées.  Elle  a  aussi  voté 
des  remerciements  au  Comité  pour  le  dévouement  et 
l'intelligence  dont  il  a  fait  preuve  en  la  circonstance. 

Puisque  nous  parlons  de  la  Rente  Extérieure  Espa- 
gnole 4  OjO,  ajoutons  que  la  Délégation  des  Finances 
du  Gouvernement  d'Espagne  à  Paris,  5,  rue  Léonie, 
annonce  que  le  coupon  de  cette  dette  à  échoir  le  1er  oc- 
tobre pourra  être  présenté  à  partir  du  samedi  22  cou- 
rant et,  après  cette  date,  les  mardis  et  samedis  non 
fériés  de  chaque  semaine,  de  dix  heures  à  midi  et  de 
deux  heures  à  quatre  heures.  Il  sera  payé  à  partir  du 
lundi  ler  octobre  et  les  lundis  et  vendredis  non  fériés 
des  semaines  suivantes. 

Les  coupons,  lors  de  leur  présentation,  devront  être 
joints  aux  titres  dont  ils  font  partie  ;  ceux  détachés  de 
titres  estampillés  appartenant  à  des  sujets  non  espa- 
gnols seront  payés  en  or  sans  réduction  et  d'accord 
avec  les  prescriptions  établies  par  le  décret  royal  du 
9  août  1898  ;  ceux  détachés  de  titres  non  estainpillés 
ou  de  titres  estampillés  appartenant  à  des  sujets  espa- 
gnols seront  payés  en  pesetas,  déduction  faite  de  l'im- 
pôt de  20  0/0  sur  les  intérêts. 


Les  Valeurs  de  Charbonnages  et  de  Métallurgie 
à  la  Bourse  de  Lille.  —  M.  Paul  Liagre,  syndic  des 
-Agents  de  change  de  Lille,  vient  de  publier  un  mémoire 
très  intéressant  sur  les  valeurs  cotées  à  la  Bourse  de 
Lille  à  la  date  du  28  février  dernier.  Ces  valeurs  com- 
prenaient 934.776  titres,  représentant  un  capital  nominal 
de  285.600.000  francs,  et  un  capital  effectif  de  i  mil- 
liard 766  millions  de  francs,  aux  cours  du  28  février, 
Elles  avaient  donné,  pendant  le  dernier  exercice,  en 
intérêts  et  dividendes,  la  somme  de  46  millions  de  francs. 

Les  compartiments  les  plus  intéressants  sont  ceux 
ayant  trait  aux  charbonnages  et  à  la  métallurgie. 
Voici  le  détail  des  valeurs  de  cliarbonnages  : 

Capital 

Nombre  aux  cours  Intérêts 

de  titres  du      et  divid. 

en      Capital  28  févr.  du  dern"' 
circulât,  nominal   1900  exercice 


(  'ompagnies 


Albi,  act   6.000 

—    oblig   2.005 

Aniche,  act   62.2'jO 

—  oblig   8.000 

Anzin,  act   28.800 

Azincourt,  act   5.940 

Béthune,  oblig   8.158 

Blanzy,  act   30.000 

—  oblig.  1893   9.G24 

—  —    1897   15.673 

Bruay,  act.  ent   3.000 

Garvin,  act   3.945 

—  oblig   2.000 

Clarence,  act   7.948 

Courrières,  act   60.000 

Crespin,  act   22.000 

—  oblig.  1"  hyp...  999 

—  —     2- hyp...  3.000 

Doiichy,  act   18.220 

Dourgés,  act.  ent   1.800 

—  oblig   5.160 

Drocourt,  act   3.50O 

—  oblig.  189'i....  5.418 

—  —  1895....  5.664 
Escarpelle,  act   28  865 

—         oblig   3  727 


1.003 


(Milliers  de  fr.) 
3.000  10.380 
1.003 
84.646 
4.000  4.120 
»  209.952 
»  4.590 


4.079 
15.000 
5.339 
8.000 
3.000 
1.973 
1.000 
5.000 
2.000 
2.750 
500 
1.000 
3.044 
1.800 
2.580 
3.500 
2.709 
2.832 
3.000 
1.864 


3.550 
43.980 

4.812 

7.946 
178.200 
11.914 

1.010 

8.822 
189.600 

5.500 
470 

1.000 
25.144 
57.600 

2.5«0 
13.510 

3.786 

2.889 
26.556 

1.885 


Fr, 

210.000 
•  50.125 
2.131.720 
160.000 
7.488.(100 
207.900 
122.370 
1.800.000 
192.480 
313.460 
3.750.000 

40.000 

4.200.000 

24.975 
50.(00 
819.900 
1.260.000 
103. 2C0 

108. 'KO 
113.280 
461.840 
87.585 


■Sociétés 


Capital 

Nombre  au  cours 

de  titrcK  «lu  Inti'r^'ts 

•  en    Capital    28  fôvr.  et 
circul.  noudnal     1900  divideiid- 


(Milliers de  fr.)  Fr. 

Ferfay,  act   3.500  2.625  2. .572  87.5(J0 

Ferques,  act   4.000  3.000  1.980  > 

Flines-loz-Raches,  act....  6.000  :;.000  7.20O  » 

—  oblig..  8.000  1.500  1.4.55  60.000 

Lens,  act.  ent   3.000  3.000  210.000  4. '500. 000 

Liévin,  act   29.160  2.916  80.190  1.312.200 

Ligny-lez-Aires,  act   5.000  2.5Û0  3.425  « 

Maries,  parts  30  %   16.000  .35.200  768.000 

—  —     70%   82.000  81.920  2.016.000 

—  oblig   9.550  4.775  4.794  191.000 

Marly,  act   6.000  :î.000  5.438  » 

Meurchin,  act.  eut   4.000  2.000  59.780  1.600.0C0 

Ostricourt,  act   6.000  3.000  7.650 

—  oblig   8.480  4.240  3.943  169.600 

Sincey-lez-Kouvray,  act..  1.840  184  74  ■> 

Thivencelles,  act   5.000  2.50O  1.375  » 

Vicoigne,  act...   4.000  4.000  119.800  3.000.000 

On  compte  là  28  Sociétés  ayant  497.216  titres  en  cir- 
culation, dont  la  valeur  nominale  est  de  121.810..jOO 

francs,  et  la  valeur  effective,  aux  cours  du  28  février 
1900,  de  1  milliard  531.191.000  francs.  Elles  ont  donné 
en  intérêts  et  dividendes,  pour  le  dernier  exercice 
comme  à  ladite  date  du  28  février  1900,  la  somme  de 
37.399.485  francs. 

Voici,  d'autre  part,  la  liste  des  valeurs  de  inétal- 
lurgie  : 

Atel.  de  constr.  de  la  Ma- 
deleine-Lille, act   12.000   1.200  720  0 

Atel.  duNorddela  France  :  60.00 

Actions   5.000   2.500  3.175  225. oOi) 

Parts  de  fondât   500      "  608  29.000 

Obligations   4.968   2.484  2.484  99.360 

Biache-Saint-Waast,  act..  2  000   2.000  8.000  320.000 

Boulonneric  et  Ferronne- 
rie de  Thiaut,  act   l.OOC      .500  625  w 

—  obUg   850      425  425  17.0C0 

(  '.haudronneric  du  Nord 

de  la  France,  act   2.000   1.000  1.2G0  -83.000 

—  parts  bénéf.  400      »  52  5.880 
Denain  et  Anzin,  act   20.000  10:000  SO.OCC  500.000 

—  oblig...  15.760   7.880  7.959  315.200 
Fond.  Durot-Binault,  act.  1.000      100  159  6.000 

—  oblig.  1.400      150  151  7.500 
Forges  et  Laminoirs  de 

Saint-Amand,  act   1.000     '.500  660  37.5C0 

—  obhg....  1.400      700  700  28.000 
Forges  de  Vieux-Molliain, 

actions   3.600   1.800  2.106  90.000 

Hauts  Fourn.  et  Lamin. 

de  la  Sam  tire,  act   3,000   1.50O  .i.725  325.000 

St-Sauveur-lez-Arras,act.  4.000   2.000  900 

Soc.  métal.  d'Amiens,  act.  2.000      200  200  25.000 

Société  métallurg.  d'Aube- 

rives  et  Villerupt,  act..  8.500   4.250  ,4.2.50  « 

—  oblig.  12.000   6.000  C.OOO  240.000 
Soc.  mét.  de  l'Escaut,  act.  2.200   1.100  1.298 

—  oblig.  1.20D      600  612  24.000 
Usines  et  Laminoirs  F. 

Dumont  et  Ci«.  act   4.80()   1.200  4  .800  240. OW) 

Usines  et  Laminoirs  de 

l'Espérancr,  act   2.000   1.000  l.OÛO  192.000 

Usines  Villerupt,  Laval- 
Dieu,  act   8.000   4.000  4.000  200.000 

—  oblig   4.500   2.2Ô0  2.250  112. 

Usines  mét.  de  Vizis,  act.  2.400   1.200  1.212  » 

11  y  a  là  dix-huit  Compagnies  ayant  en  circulation 
127.478  titres.  Ces  titres  représentent  un  capital  nomi- 
nal de  5G. 539. 000  francs,  et  un  capital  effectif  do 
93.331.000  francs  aux  cours  du  28  février  ;  ils  ont  pro- 
duit, pendant  le  dernier  exercice  connu  à  cette  ilatc, 
une' somme  de  3.081.940  francs  en  intérêts  et  di- 
v,idende8. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 
Depuis  le  15  septembre  les  24.000  actions  nouvelles  de  500 
francs,  numéros  24001  à  48000,  émises  à  673  fr.,  375  fr.  res- 
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tant  à  verser,  et  nominatives,  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine, 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote,  sous  une  rubrique  spéciale  de  celles  affectées  aux 
actions  anciennes  de  première  et  dexuième  émissions. 

Par  suite,  le  nombre  dos  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  24.000  à  48.000. 


Depuis  le  18  septembre,  les  40.000  actions  de  500  lire, 
n°5  40001  à  80000,  émises  ;i  640  lire,  200  lire  restant  à  verser, 
de  la  Banque  Commerciale  Italienne  (Banca  Commerciale 
Italiana)  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
coniplant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

40.000  actions  de  500  lire,  représentées  par  des  certificats 
provisoires  nominatifs  à  éehanger  après  libération  contre  des 
titres  défioitfs  et  au  porteur,  et  faisant  partie  des  80.000  ac- 
tions de  500  lire  et  8.000  actions  da  2.500  lire  dont  se  compose 
le  capital  social  de  ladite  Banque. 

Siège  social  ;i  Milan. 

Service  dos  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  rue  d'Antia,  ;!. 


Depuis  le  20  septembre,  les  40.000  actions  nouvelles  de 
100  francs,  lit)érée3  et  au  porteur,  de  la  Société  du  Grand- 
Hôtel  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant, en  remplacement  des  8.000  actions  anciennes  de  500  fr., 
dont  l'échange  a  lieu  à  raison  d'une  action  ancienne  contre 
cinq  nouvelles. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote.   

Depuis  11-  20  septembre,  les  actions  de  la  Société  des  Raîfi- 
nerie  et  Sucrerie  Say,  qui  étaient  déjà  admises  à  la  Cote 
officielle  au  comptant,  sont  admises  aux  négociations  à  terme. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

13  .^opl.  20  sept. 

Or             2.24i  931. 1S9  2. 263. 872. ^'/ô 

Avgen  l . . .   1.130.118.034  1  129. 8^7. 6^) 

3  375.049.224   3.393  730.146 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  j  ^«^{|  P?;;|^g^- ;  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uenles  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  moliitier  de  la  Banque  

Immeubles  dos  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpsprvps  (  ^^'-^^  

mobilières    Ex-banques  département.. 

moDUieies  j  ^oi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


13  srjit. 


3.375.049.224 


28.702 
208.105.929 


441.855.700 

12.081.000 

14.898.000 
226. 630. 526 
272.230.772 
180.000.000 

10.000.000 
2.980.750 

99.595.098 
100.000.000 
4.000.000 

18.459.585 

3  723.496 
8.407.444 
40.982.347 


5  019  028.575 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.7.50 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.946.064.690 
l!i.022.561 
12.266.932 
290  799.558 
392.733.753 
76.246.4^0 
3.003.208 
6.293.244 
1  736.997 
45.845.670 


5.019.028.575 


20  sept. 


3..393.730.1Î6 


2.347 
208.359.658 


423.695.295 
10.676.000 
14.89S.000 
22(;.992.994 
275.737.269 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.595.098 
100.000.000 
4.000.000 
18.439.585 

3.768.070 
8.407.444 
50.257.356 


5.031.560  016 


182.500.000 
8  002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
3.943.183.915 

19.006.319 

12.312.287 
316.360  946 
393  654  1.34 

72.355  527 
2.936.163 
6.fi64.S35 
1.736.997 

■38.331  361 


5.031.560.010 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


24  sept. 
1896 


millions 
3.490.9 
3.263.8 
563  1 
3o3.8 
140.0 
290.6 
512.7 
2  0/0 
2  y,  0/00 
786.6 


23  sept.  22s,>|,i. 
1897  1898 


millions 
3.611.6 
3217. 3 
606.2 
365.9 
140.0 
251.3 
464.2 
2  0/0 
2  0/00 
888.0 


millions 
3  523.0 
3.115.3 
592.9 
394.8 
180.0 
293.7 
419.8 
2  0/0 
6  0/00 
1156.3 


21  -r\,l. 

1899 


millions 
3.716  4 
3.114.5 
610.4 
452.8 
180. 0 
221.6 
429.8 
3  0/0 
1  0/00 
2. 898.9 


20  sept. 
190O 


millions 
3.943.2 
3  393.7 
632.1 
502.7 
180.0 
316.4 
466  0 
3  0/0 
pair 
2.896.8 


1 

Forcfes  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est.  —  Le  Consei 
d'administration  a  décidé  qu'il  proposerait  à  l'assemblée 
générale  du  29  octobre  prochain  de  fixer  le  dividende  allèrent 
à  l'exercice  1899-1900  à  la  somme  de  90  fr.,  sur  laquelle  un 
acompte  de  25  fr.  a  déjà  été  payé  le  !■  ■  juin  dernier. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  27  août  au  2  septembre  1900  (35'  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 

0,  w 

ç  -5 

Rec.  br.  de 

la  semaine 

Rec.  br.  de])uis 
le  11"  janvier 

Différence 

lignes 

—  ï< 

P 

'1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

1.113 

1.052 

31. 518 

:!0.330 

+ 

988 

Parls-Lyon-Méditer. . . 

9.076 

9.180 

8  330 

289.430 

272  940 

+ 

16.490 

—   Chemins  Algériens 

513 

238 

201 

5.174 

6.072 

89» 

3.750 

5.168 

4  610 

158.167 

146.050 

-t- 

12.117 

Ouest  

5.. 39  4 

4.148 

3.758 

120.998 

H 6. 390 

-t- 

4.608 

Orléans  

7  012 

5.025 

4.417 

145.6C0 

l:!H.F)92 

-t- 

9.008 

4.19U 

3.700 

123.272 

114  496 

-l- 

8.776 

Midi  

3.475 

2  637 

2.553 

71.516 

69.734 

-1- 

1.782 

Est-Algérien  

898 

172 

188 

4.233 

4.63(; 

400 

1.103 

170 

107 

4.934 

5.231 

296 

Ouest-Algérien  

296 

76 

86 

1.929 

1.896 

-1- 

33 

Arzewr  à  Kralfallah. . . 

214 

38 

26 

1.363 

1108 

+ 

256 

101 

37 

40 

920 

933 

13. 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


En  dépit  de  la  facilité  avec  laquelle  s'est  effectuée  la 
liquidation  du  1-5  septembre,  les  réalisations  ont  conti- 
nué, et  vu  l'étroitesse  du  Marché,  elles  ont  pesé  sur  la 
cote  plus  que  de  raison.  Il  est  vrai  que  les  nouvelles 
venues  du  Brésil  et  mal  interprétées  ont  exercé,  elles 
aussi,  une  inlluence  sur  la  tenue  des  cours,  et  que,  d  un 
autre  côté,  l'allure  des  autres  places,  notamment,  de 
Londres,  ne  pouvait  i)as  nous  servir  d'encouragement. 
Pourtant  la  séance  d'hier  a  été  sensiblement  meilleure, 
et  un  revirement  s'est  produit  dans  les  dispositions  gé- 
nérales. On  clôture  donc  en  reprise  sur  les  plus  bas 
cours  de  la  semaine. 

if  if  Nos  Renies  Françaises  sont  plus  lourdes, 
bien  qu'elles  soient  en  reprise  sur  leur  plus  bas  cours. 
Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  clôturait  à  101  fr.  à  terme  et  à 
100  fr.  95  au  comptant,  a  détaché  son  coupon  trimes- 
triel de  75  centimes  et  finit,  sur  les  deux  marchés  à 
100  fr.  10  ;  Eente  3  1/2  0/0,  101  fr.  92  1/2  au  comp- 
tant, contre  102  fr.  25;  à  terme,  il  cote  102  fr.  07  1/2  : 
seul  V Amortissable  3  O/O  est  en  avance  à  100  fr.  25  au 
comptant,  contre  99  87  1/2.  C'est  le  1er  du  mois  prochain 
que  ce  fonds  détachera  son  coupon  trimestriel  de  75 
centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  OfO  1892  finissent  à 
477  fr.,  contre  478  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  79  fr.  55,  contre  80  fr.; 
Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.  10,  gagnant  60  cen- 
times ;  Obligations  de  l'Emprunt  2  î/2  0/0  de  l'Indo- 
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Chine,  470  t'r.,  reperdant  les  2  l'rancs  gagnés  la  semaine 
précédente. 

y^-  if  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  continue  à  ctre  actil',  mais  les  cours  ne  s'écar- 
tent pas  sensiblement  de  ceux  de  la  clôture  de  jeudi 
dernier. 

UObligation  4  0/0  1865  est  au  même  cours  de  534 
francs;  Obligations  3  0/0  1869,  418  fr.  75;  Obliga- 
tions 3  010.  1871,  403  fr.  75,  contre  403  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875,  546  fr.  50,  presque  sans  chang;e- 
ment;  Obligations  4  0/0  1876,  545  fr.,  perdant  -,l  ir. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  Unissent 
à  348  fr.,  en  recul  de  4  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898 
394  fr.,  ex-coupon;  Obligations '2  1/2  0/0  1894-1896 
347  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  (Emprunt 
du  Métropolitain),  375,  contre  372  ;  Obligations  non 
libérées,  371  fr.  C'est  le  25  courant  qu'a  lieu  le  pro- 
chain tirage  de  cette  dernière  catégorie  d'obligations. 

if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  jeudi  dernier  à  3.985  fr.  au  comptant  et  à 
3.980  fr.  à  terme,  sont  à  3.999  fr.  au  comptant. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  treize  premières 
semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
2.896.764  fr.  58. 

il  ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
d'abord  très  soutenues  reviennent,  au  dernier  moment, 
de  669  fr.  à  660  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours l'objet  de  bonnes  demandes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  452  fr.  ,  se  retrouvent  à  450  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1879,  495  fr.,  contre  495  fr.  25; 
Obligations  Communales  1880,  485  fr.,  contre  488  fr.; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  430  fr.  75;  Obliga- 
tions Foncières  1885  2  80  0/0,  447  fr.  50,  gagnant 
2fr.  50. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à3'91fr.,  contre  395  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  436  fr.  25.  Ces 
titres  ont  un  tirage  le  22  courant. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  443.  Prochain  tirage  de  ces  oliligations, 
le  22  septembre.  Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899, 
503  fr.  gagnant  3  fr.  ;  Obligations  Communales  1899, 
2  60  pour  cent  libérées,  437  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.  ; 
Obligations  non  libérées,  430  fr.  30. 

i(  if  Nos  Grands  Etablissements  de  Crédit  ont  vu 
les  cours  de  leurs  actions  un  peu  mouvementés. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue  de 
1.127  fr.  à  1.111  fr.,  mais  elle  remonte  à  1.117  fr.; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  598  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  contre  599  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.121  fr., 
a  pris  un  moment  une  nouvelle  avance,  mais  il  est 
revenu  ensuite  à  1.120  fr.,  pour  clôturer  à  1.123  fr.  Le 
solde  du  dividende  de  1899  de  ces  actions  sera  mis  en 
paiement  le  25  courant  à  raison  de  28  fr.  80  nets  pour 
les  titres  nominatifs  et  de  27  fr.  78  pour  les  titres  au 
porteur. 

La  Société  Générale,  à  610  fr.  au  comptant,  gagne 
1  fr;  Crédit  Industriel  et  Commercial,  au  même  cours 
de  600  francs. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  fléchi  de  470  fr. 
au  comptant  à  435  fr.  Au  dernier  moment  elle  reste  à 
442  fr.  Banque  de  V Algérie,  sans  changement  à  995  fr. 
Le  bilan  de  cet  établissement,  établi  au  31  août  dernier 
accuse,  sur  celui  au  31  juillet,  une  augmentation  de 
12  1/2  millions  dans  le  chilfre  global  des  affaires.  Les 
actions  nouvelles  de  la  Banque  de  I Indo-Chine  ont  été 
admises  le  15  courant  aux  négociations  de  la  Bourse 
de  Paris  au  comptant  et  inscrites  à  la  oremière  partie 
de  la  Cote  officielle. 

La  Compagnie  Algérienne  est  à  730  fr.  Obligations 
de400fr.  delà  Société  des  Immeubles  de  France,  127 
francs,  contre  128  fr.;  Obligations  de  475  francs,  152 
francs,  perdant  1  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs 
Industrielles,  sans  changement,  à  60  fr. 


La  Banque  Française  de  l' Afrique  du  Sud,  qui 
était  monlée  à  87  l'r.,  finit  à  84  fr.  50  à  terme  et  à  85fr. 
au  comptant  ;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d' Explora  lion,  98  Ir.,  contre  100  fr.  ;  Banque  Pari- 
sienne, 527  fr.  au  comptant,  contre  .527  fr.  à  terme  et 
529  fr.  50  au  comptani  il  y  a  huit  jours,  li'assemblée 
générale  des  actionnaires,  qui  ii  eu  lieu  le  15  courant, 
a  ratifié  les  comptes  de  l'exercice  1899  et  approuvé  la 
répartition  d'un  dividende  de  27  fr.  50  par  action.  Elle 
a  aussi  renommé  MM.  Arnal  et  Poirier  commissaires 
pour  l'exercice  1900-1901.  Renie  Foncière,  425  fr.,  con- 
tre 421  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  j^ans  chan- 
gement, à  .345  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  n'ont  pas  conservé  leurs  hauts  cours 
précédents. 

Le  Lyon  qui  restait,  il  y  a  huit  jours,  à  1.850  fr.  à 
terme  et  à  1.845  fr.  au  comptant,  s'échange  respecti- 
vement à  1,835  fr.et  à  1.830  fr.  ;  Nord  2.345  fr.  à  terme, 
contre  2.370  fr.,  et  2.340  fr.  au  comptant,  contre  2.362 
francs  ;  Midi,  1,297  fr.  au  comptant,  en  moins-value 
de  8  francs. 

h' Est  finit  à  1.100  fr.  au  comptant  et  à  1  090  fr.  à 
terme,  contre  1.115  fr.  Orléans,  1.745  fr.  au  comptant, 
perdant  10  fr.,  et  1.750  fr.  à  terme,  en  moins-value  de 
12  fr.  ;  par  contre,  Ouest,  1.077  fr.,  en  avance  de  2  fr. 

Pour  la  36e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  3.388.000  fr.,  non  comprises  les  recettes  de 
VOuest,  qui  ne  sont  pas  encore  connues.  Du  lei"  jan- 
vier au  9  septembre,  les  recettes  totales  de  nos  grandes 
Compagnies  sont  en  augmentation  de  55..5H.000  fr.,  en 
chiffres  ronds,  sur  la  période  correfspondante  de  l'exer- 
cice 1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  traitent,  au 
comptant,  à  321  fr.  contre  334  fr.  jeudi  dernier. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  agitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Parts  s'ins- 
crivent à  605  fr.,  en  moins-value  de  5  francs  ;  Compa- 
gnie Parisienne  duGaz,  1.145  fr.  à  terme,  en  plus-value 
de  15  francs,  et  1.141  fr.  an  comptant,  en  avance  de 

8  francs.  Par  suite  des  traités  passifs  par  elle  ancienne- 
ment, cette  Compagnie  se  trouverait,  dit-on,  garantie 
contre  une  trop  grande  hausse  des  charbons. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
clôture  à  309  fr.  contre  314  fr.;  Messageries  Maritimes, 
au  même  cours  de  530  fr.;  Chargeur  s- Réunis,  en  nou- 
veau recul  de  10  francs,  à  1.145  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris,  qui  avaient  fléchi  à  1.700  fr. 
à  terme  et  à  1.690  fr.  au  comiitant,  ont  repris  à  1.725 
francs  et  à  1.710  fr,,  mais  sans  échanges  suivis.  Pour 
la  36e  semaine  de  1900,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
se  sont  élevées  à  1.173.558  fr.  10,  contre  833.902  fr.  20 
l)0ur  la  même  semaine  de  1899.  Du  l'i'  janvier  1900  au 

9  septembre,  le  montant  des  recettes  totales  se  chiffre 
par  39.591.322  fr.  10,  en  augmentation  de  5.326.990 
francs  40  sur  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière.  Voitures  à  Paris,  320  fr.  au  comptant,  contre 
350  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  a  de  nouveau 
progressé.  Des  réalisations  ne  lui  permettent  pas  de 
finir  au  plus  haut.  Néanmoins,  pour  la  semaine,  elle 
accuse  encore,  à  535  fr.,  une  avance  de  15  fr.  L'exercice 
clos  le  30  juin  dernier  a  été,  dit-on,  très  favorable  et  on 
parle  d'un  dividende  très  rémunérateur.  Société  de 
V Electro-Métallurgie ,  670  fr.,  contre  674  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan,  qui  étaient  passéee  à 
374  fr.  50,  clôturent  à  370  fr. 

Les  actions  Suez,  qui  avaient  reculé  à  3.482  fr., 
remontent  à  3.515  fr.  Parts  Civiles,  au  même  cours  Se 
2.290  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
sont  à  235  fr.  à  terme  et  à  232  fr.  au  comptant,  contre 
245  fr.  et  246  fr.  jeudi  dernier.  Compagnie  Thomson- 
Houston,  1.400  fr.,  contre  1.435  fr.  La  Société  des  Acié- 
ries de  Micheville  vient  de  commander  à  cette  Compa- 
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gnie  trois  locomotives  électriques,  d'une  puissance  de 
80  chevaux  chai-une. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  était 
montée  à  325  fr.,  se  retrouve  à  330  fr.;  Omnium-Lyon- 
nais-Tramioays,  97  fr.,  en  reprise  de  2  fr.  Pour  les 
filiales  de  cette  Société,  les  recettes,  au  30  juin  dernier, 
accusent  une  sensible  augmentation  sur  celles  de 
l'exercice  précédent.  Chemin  de  fer  Mélropolilain  de 
Paris,  mieux  encore,  à  609  fr.,  quoique  en  réaction  sur 
son  plus  haut  cours.  Depuis  le  15  courant,  la  marche 
des  trains  a  été  sensiblement  modifiée.  A  l'heure  ac- 
tuelle, le  service  commence,  chaque  matin,  à  5  h.  1/2, 
pour  finir  à  minuit  et  demi. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  conserve 
son  même  prix  de  145  fr.  ;  Société  Parisienne  pour 
l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Elec- 
triques {Société  Parisienne  Electrique),  305  fr.  à 
terme,  contre  309  fr.  et  304  fr.  au  comptant,  contre  312 
francs;  Tramways  de  V Est-Parisien,  535 fr.,  reperdant 
30  francs. 

La  section  de  la  ligne  de  Bonneuil  au  pont  de  la 
Concorde  de  la  Compagnie  des  Tramioays  de  l'Est- 
Parisien,  comprise  entre  INlaisons-Alfort  et  la  Con- 
corde, a  été  reçue  le  19  courant,  avec  un  plein  succès, 
par  le  Service  du  Contrôle.  Cette  section  sera  livrée  à 
l'exploitation  dans  les  premiers  jours  de  la  semaine 
prochaine.  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
icays  (  Tramioays -Sud)  392  fr.  à  terme  et  385  au  comp- 
tant, contre  395  fr.  Actions  des  Tramways  de  Paris  et 
du  Département  de  la  Seine,  794  fr.,  perdant  3  fr. 

Les  actions  des  P/iosj)7ia<es  du  Z)!/?' finissent  à  143  fr., 
contre  140  fr.  ;  Obligations  4  i  12  0/0,  480  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  ont  passé  de  115 fr.  à  119  fr.  Actions  de  la  Com- 
pagnie  Nouvelle  des  Ciments  de  Porlland  et  du  Bou- 
lonnais, 540  fr. 

ic  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  lourds;  quel- 
ques-uns, même,  sont  en  recul  accentué. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  avait  déjà 
fléchi  à  60  fr.  40,  a  reculé  à  01  fr.  25,  sur  les  nouvelles 
relatives  aux  embarras  passagers  que  l'on  signale  au 
Brésil.  Elle  fimit  mieux  à  65  l'r.  05.  Emprunt  de  Minas- 
Geraès,  363  fr.,  contre  374  fr. 

La  Bente  Chinoise  5  0/0  or  1898  est  demandée  à 
445  fr.  50  au  comptant  et  à  447  fr.  à  terme.  On  télé- 
graphie de  Shanghai  que  l'ingénieur  en  chef  du  Che- 
min de  fer  Hankow-Pékin  a  ordonné  la  reprise  des 
travaux  de  la  deuxième  section,  pour  le  1"'  octobre, 
et  ceux  de  la  troisième  section  pour  la  fin  du  même 
mois. 

La  Bente  Extérieure  Espagnole,  que  nous  laissions 
à  73  fr.,  s'inscrit  à  72  fr.  92  1/2.  Les  recettes  du  Trésor, 
pendant  la  première  quinzaine  de  septembre,  sont  en 
augmentation  de  2  millions  de  pesetas  sur  la  période 
correspondante  de  1899. 

La  Rente  Italienne  clôture  à  93  fr.  40,  contre  93 fr.  50. 
On  attend  la  réunion  du  Parlement.  Les  deux  premiers 
mois  de  l'exercice  en  cours  (juillet  et  août)  ont  valu,  au 
Trésor  italien,  une  plus-value  de  recettes  de  5  millions 
584.666  lire. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  finit  à  23  fr.  05,  contre 
■23  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  sont  plus  mous.  Le  5  0/0  1891- 
1894,  qui  restait  à  84  fr.  50,  se  retrouve  à  84  fr.  25; 
Russe  3  0/0  1  896,  84  fr.  15,  contre  84  fr.  50;  Conso- 
lidés i'e  et  2"ie  Séries,  98  70,  en  recul  de  95  centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  ont  détaché,  le  19  courant,  leur 
coupon  semestriel  de  50  centimes.  La  Série  B  reste  à 
46  40  au  comptant,  ex-coupon,  contre  47  65  à  terme 
avec  coupon;  Série  C,  25  fr.  27  1/2,  ex-coupon,  contre 
25«fr.  90  avec  coupon;  quant  à  la  Série  D,  qui  clôturait 
à  23  fr.  27  1/2  avec  coupon,  elle  s'inscrit,  ex-coupon, 
à  22  fr.  50. 

■^-^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  est 
revenue  de  455  fr.  à  448  fr.  :  Banque  Ottomane,  538  fr. 
à  terme,  très  soutenue;  Robinson  South  African  Ban- 
king, 94  fr.  50,  contre  94  fr. 

Le  Rio-Tinto  s'est  élevé  au-dessus  de  1.500  fr.,  mais 


il  revient  à  1.492  fr.,  encore  en  avan<  e,  pourtant  de  44 
francs  ;  Sosnoioice,  2.760  fr.,  en  forte  plus-value  de 
95  francs. 

Sur  des  ventes  précipitées  se  produisant  sur  un  mar- 
ché étroit,  les  'Wagons-Lits  ont  reculé  un  moment  à  400 
francs,  mais  ils  ont  repris  à  470  fr. 

Les  actions  des  Tabacs  Ottomans  sont  à  328  fr.  On 
dit  que  le  dividende  de  l'exercice  1899-1900  pourra 
s'élever  à  16  francs.  Pendant  le  mois  d'août  dernier, 
les  receltes  de  la  Régie  se  sont  élevées  à  18  millions  de 
piastres,  chiffre  égal  à  celui  du  mois  correspondant 
de  1899. 

Les  actions  des  Chemins  Méridionaux  d'Italie  sont 
à  680  fr.  Pour  la  première  décade  de  septembre,  les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  le  réseau  principal, 
ont  atteint  3.589.747  lire,  soit  une  augmentation  de 
237.444  lire  sur  la  même  décade  de  1899.  Du  1er  janvier 
1900  au  10  septembre  courant,  les  recettes  totales  se  chif- 
frent par  79.690.265  lire,  en  augmentation  de  5  millions 
85.518  lire  sur  la  période  correspondante  de  1899.  Le 
réseau  complémentaire  a  donné,  depuis  le  l"'  japvier, 
6.?.56.51<S  lire,  soit  une  augmentation  de  436.158  lire 
sur  la  même  période  de  1899. 

Les  actions  des  Chemins  Espagnols  sont  plus  fermes. 
Les  Andalous  sont  i'i  307  fr.,  contre  296  fr.;  Saragosse, 
295  fr.,  regagnant  3  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  202  francs, 
contre  196  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  plus  actives.  Les  Obligations  3  0/0  Jonction- 
Salonique-Constantinople  restent  à  278  fr.,  contre  280 
francs.  Obligations  4  0  C  Anciennes  Smyrne-Cassaba 
et  prolongement  [Série  1894),  404  fr.  75  les  unités  et 
407  fr.  à  terme.  Obligations  4  0/0  nouvelles  [Série 
1896),  345  fr.  75  pour  les  unités. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Tout  comme  précédemment,  on  a  pevi  travaillé  sur  ce 
Marché,  à  ci^  point  que  demain  samedi,  à  l'occasion  de  la  fête 
organisée  par  le  (iouvernement  en  l'honneur  des  maires  de 
France,  on  ne  se  réunira  probablement  point. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0,  qui  avait  déjà  reculé  à  73  30, 
perd  encore  feO  centimes  à  72  fr.  'M,  mais  après  71  fr.  40  au 
plus  bas:  Cape  Copper,  154  fr.  contre  1Ô4  fr.  50;  Tharsis, 
227  fr.,  en  moins-value  de  5  francs. 

r.'action  Kertch.  qui  était  revenue  à  666  fr.  50,  cote  665  fr.; 
la  Huanchaca  est  en  réaction  sensible  à  129  fr.,  perdant  10 
francs;  Laurium  Grec,  88  fr.  2ô  contre  88  fr.  50;  Chemins 
Ottomans,  111  fr.,  en  recul  de  3  francs. 

I.a  Bniéprovienne  a  fléchi  de  8.475  l'r.  à  3.îi75  fr.  ;  Usines 
de  Briansk,  767  fr.  50  contre  820  fr.  ;  actions  de  la  Société 
Imniobilière  et  Commerciale  de  Vichy,  5i)5  fr.  :  Trnnsports 
Electriques  de  l' Exposition,  presque  sans  changement,  à 
41  fr.  25;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Pnris.  100  fr. 
contre  100  fr.  50.  Le  service  de  cette  ligne  avait  été  inter- 
rompu pendant  quelques  jours  par  suite  de  réfections  ren- 
dues nécessaires  pour  le  drainage  des  eaux  qui  entravaient  le 
bon  fonctionnement  da  la  ligne.  Ce  service  est  maintenant 
repris,  et  il  fonctionne  avec  la  plus  grande  régularité.  _ 

Les  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  clôturent 
comme  précédemment,  à  110  fr.  :  actions  de  l'Hôtel  de  Paris, 
à  Monte-Carlo,  demandées  à  865  fr.  Cette  valeur  doit  attirer 
l'attention,  surtout  si  on  la  compare  aux  autres  valeurs  simi- 
laires. Ainsi  que  nous  l'avons  dit  précédemment,  l'Hôtel  de 
Paris,  à  Monte-Carlo,  a  donné,  comme  dividende,  50  francs 
Tannée  dernière,  ce  qui  représente,  aux  cours  actuels,  un 
rendement  de  plus  de  5  3/4  0/0  l'an. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  ad  

Brésil  5  %  

llùt.Pai'.M.-C;irlo 
Cer.McinnccifpaiiS; 
Ch.Ottonians.ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
C.Méc.MitliKussi' 
Dniéprovienne  . . . 

llonetz  

l)ouliowa:a-Balka 
Haul-Vuliia  


30 


475 
Ti 

8fi.")  .. 

3450  .. 

114  . 

110  .. 

"05  . 

sra  .. 

9U3  .. 
1200  .. 
140  .. 


20  sopt. 

4"o  .  - 
72  20 

863  .. 
3450  . 

111  .. 

HO  .. 

080  .. 
3375  . 

950  .. 
1802  .. 

139  50 


13  sept. 

20  sept. 

Ilnta-Baukowa . . . 

4M3 

4650  .. 

Laurium  (Irer  . . . 

88 

50 

88  23 

Omnium  Russe  . . 

630 

632 

l'iaijui's  I.umii  ri'. 

960 

937  30 

l'iiiilpiliaud  

360 

360  .. 

Suil  Russe  (Snmici 

830 

840  .. 

Tharsis  

232 

227  .. 

Usines  Briansk.. . 

820 

767  50 

fsines  Clitï  

1450 

1430  . 

Vii'illo-Mnntasno. 

739 

748  75 

Vulpi-Vi.hrialili. 

167 

50 

160  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


20  seplombre  1900. 

Noire  confrère  anglais,  VEvening  Corn  Trade  List,  a  pu- 
blié son  estimation  de  la  récolte  du  blé  dans  le  monde.  Il  ar- 
rive aux  l'ésultats  généraux  suivants,  comparativement  à 
ceux  des  deux  années  précédentes  : 


Pavs 


1898 


1899 


1900 


D'Europe  

Hors  d'Europe  


(En  milliers  d'hectolitres) 

558.685  534.615  506.340 
479.3/0      427.025  .'^90.050 

Total......    1.038.055      961.640  896.390 

Le  journal  anglais  accompagne  son  évaluation  des  remar- 
ques suivanles  : 

«  Il  n'est  pas  surprenant  de  trouver,  cette  annéé.  un  déficit 
de  production  de  65.250.000  hectolitres  sur  la  récolte  de  l'an 
dernier  et  de  141.665.000  hectolitres  our  celle  de  1898,  qui 
avait  été  la  plus  considérable  de  toutes  celles  relevées. 

«  On  peut  ajouter  que  les  besoins  normaux  de  consomma- 
tion annuelle  du  monde  varient  de  913.500.000  à  920.800.000 
hectolitres,  et  la  production  générale  de  cette  année  ne 
pourra  suffire  à  ces  besoins.  Mais  le  surplus  considérable 
provenant  des  réserves  des  récoltes  de  1898  et  de  1899  vien- 
di'a  compenser  cette  diirérence.  » 

En  ce  qui  concerne  la  France,  la  production  a  été  évaluée 
à  107.300.000  hectolitres,  chiffre  qui  se  rapproche  sensible- 
ment de  celui  donné  par  le  Bulletin  des  Halles,  107.535.400 
hectolitres. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago. . . . 
New-York  . 


23  août 
1900 

30  août 
1900 

6  sept. 
1900 

13  sept. 
1900 

20  sept. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  12 

19  87 

20  12 

20  62 

20  37 

16  29 

16  69 

16  63 

16  84 

17  27 

16  62 

16  87 

16  75 

17  12 

17  25 

16  59 

16  71 

16  35 

16  46 

16  35 

16  10 

16  12 

15  87 

16  .. 

15  81 

13  98 

14  20 

14  08 

14  37 

14  89 

14  92 

15  17 

15  37 

15  70 

16  16 

Sur  le  marché  de  Paris,  il  s'est  traité  peu  d'aflaires  cetle 
semaine.  Les  offres  ont  été  modérées  et  il  faut  s'attendre  à 
les  voir  devenir  encore  plus  réduites,  car  les  cultivateurs 
seront  bientôt  retenus  par  les  travaux  des  champs  et  ne 
pourront  plus  fréquenter  assidûment  le  marché.  Celte  consi- 
dération permet  d'envisaj^er  une  bonne  tenue  des  cours.  Ac- 
tuellement, les  stocks  généraux  sont  trop  importants  pour 
permettre  une  amélioration  sensible  des  prix  du  disponible 
et  du  courant  et  le  mouvement  en  avant  ne  pourra  se  pro- 
duire que  lorsque  la  consommation,  devant  la  rareté  des 
oitres  de  la  culture,  aura  été  forcée  de  puiser  largement  dans 
ces  disponibilité.?. 

On  a  coté  eu  clôture  :  ; 


6  s 

ept. 

13  sept. 

20  sept. 

20 

12 

20  62 

20  37 

20 

37 

20  75 

2u  62 

Novembre-Déc. . . 

20 

87 

ai  37 

21  12 

4  de  novembre. . . 

21 

12 

21  62 

21  50 

21 

75 

22  12 

21  87 

Farines.  —  Les  affaires  on  farines  de  consommation  ne 
sont  pas  très  actives;  cependant  la  tendance  est  meilleure. 
La  marque  de  Gorbeil  est  à  29  fr.  50.  On  cote  les  autres  mar- 
ques en  disponible: 

6  sept. 

30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


Marques  de  choix  

Premiôlres  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires . , , 


13  sept. 

30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


20  sept. 

30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
?  n  uï^'i?^^  ^'^^  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d  escompte,  ou  à  30  jours  .sans  escompte. 

.'îur  le  marché  des  farines-tleur  les  transactions  sont  res- 


trcMutoK.  l,os  oITres  sont  régulières,  mais  les  acheteurs  Hont 
pou  empr(!ssés.  On  a  coti'  ou  cli'iliire  : 


6  fi(;|il . 

13  se). t. 

20  sept. 

25  H7 

2(i  12 

26  13 

26  37 

26  62 

20  50 

Novembre- Déc. . . 

27  12 

27  37 

27  12 

4  de  novembre. . . 

27  37 

27  62 

27  62 

28  12 

2H  25 

28  12 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  affaires  sont  très  calmes.  La  circulation  est 
nulle.  On  a  coté  en  clôture  : 


6  sept. 

13  sopt. 

20  sept. 

17 

37 

17 

t;2 

17 

62 

17 

37 

17 

62 

17 

62 

Novembre-Déc. . . 

17 

37 

17 

()2 

17 

62 

4  de  novembre. . . 

17 

37 

17 

62 

17 

62 

17 

62 

17 

87 

17 

87 

Seigle.  — Les  prix  restent  bien  tenus,  mais  le  marché  est 
complètement  inactif.  On  a  coté  en  clôture  : 


6  sept. 

13  sept. 

20  sept. 

14  62 

15.12 

15  12 

14  87 

15  25 

15  37 

Novembre-Déc. . . 

14  87 

15  .')0 

15  37 

4  de  Novembre . . 

15  25 

15  75 

15  62 

15  50 

16  .. 

15  87 

Alcool.  —  Pendant  plusieurs  jours,  le  marché  est  resté 
orienté  vers  la  baisse.  .Vctuellement  la  tendance  est  meilleure, 
mais  devant  les  perspectives  d'abondance  de  matières  pre- 
mières propres  à  fournir  l'alcool  on  ne  peut  espérer  voir  les 
cours  se  relever  sensiblement.  Le  disponible  est  à  34  francs, 
contre  34  fr.  25  la  semaine  dernière. 


Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  sont  restreintes.  Par 
suite  de  la  .'ermeté  de  la  graine,  les  cour?;  se  sont  inscrits  en 
hausse.  Le  disponible  reste  à  70  fr.,  contre  69  fr.  75  il  y  a 
huit  jours. 

Huile  de  Lin.  —  La  tendance  est  soutenue.  Le  disponible 
est  à  79  fr.  50,  contre  78  fr.  50  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

23  août 

30  août 

6  sept. 

13  sept. 

20  sept. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  50 

30  50 

30  25 

30  25 

29  75 

29  . . 

29  47 

28  57 

28  26 

29  34 

28  62 

29  .. 

26  75 

20  75 

27  .. 

29  12 

29  68 

28  08 

27  04 

27  04 

31  08 

30  03 

29  55 

30  50 

28  92 

28  50 

29  3'7 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

La  situation  des  betteraves  reste  satisfaisante,  cependant 
dans  beaucouj)  d'endroits  on  croit  que  le  rendirent  sera  bien 
inféi'ieur  à  celui  de  l'an  dernier. 

Le  marché  de  Paris  est  toujours  désorienté  ;  les  perquisi- 
tions qui  se  font  quotidiennement  dans  la  plupart  des 
maisons  de  la  place  ont  pour  effet  de  paralyser  complètement 
les  allaires. 

Malgré  le  peu  d'importance  des  transactions,  les  prix  se 


sont  avancés  en  raison  de  la  fermeté 
On  a  coté  ea  clôture 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88»  disponible  

Ratfiné  belle  sorte  disponible. 


signalée  de  l'étranger. 


6  sept. 

13  sept. 

20  sept. 

30  .. 

30  31 

30  62 

28  69 

29  18 

29  44 

28  69 

29  25 

99  44 

29  31 

29  81 

30  18 

30  25 

30  25 

26  75 

106  .. 

106  .. 

106  .. 

"Vins.  —  Sur  tout  le  littoral  méditerranéen,  depuis  le  Vau- 
cluse  et  la  Provence  jusqu'au  Roussillon,  les  vendanges  sont 
devenues  générales. 

La  décuvaison  des  Petits-Bouschet  se  poursuit  dans  les  ré- 
gions méridionales.  Les  premiers  échantillons  présentés  pé- 
chaient souvent  par  un  excès  de  verdeur  et  un  manque  d'al- 
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cool.  Ensuite,  on  a  vu  des  qualités  meilleures  et  on  espère 
que  les  produits  qui  sortiront  des  cuves  ces  jours  ci  seront 
plus  satisfaisants  tant  sous  le  rapport  du  degré  que  pour  la 
saveur  et  la  couleur.  On  croit  qu'ils  se  traiteront  couram- 
ment à  Ifr.  le  degré  et  un  peu  plus  pour  les  qualités  supé- 
rieures. 

Les  premiers  vins  expédiés  d'Algérie  ont  trouvé  bon  ac- 
cueil à  leur  arrivée  en  France,  en  raison  de  leur  qualité  et  de 
leur  degré  élevé.  Malheureusement,  les  prix  sont  bas.  En 
Algérie,  il  est  possible  de  traiter  des  raisins  de  4  fr.  50  à  5 
francs  li'S  100  Idlos  et  des  vins  de  6  à  8  fr.,  selon  qualité  et 
mérite. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  liilogrammes 


Villes 

23  août 
1900 

30  août 
1900 

6  sept. 
190O 

13  sept. 
1900 

20  sept. 
1900 

Liverpool  

Fr. 
«6  12 
«5  'ifi 
51  67 

Fr. 
66  .. 
64  .. 

51  67 

Fr. 
78  .. 

G9  07 
50  58 

Fr. 

80  75 

81  .. 
57  95 

Fr. 

78  50 

79  56 
53  21 

D'après  le  Financial  Chronicle,  la.  production  du  coton  aux 
Etats-Unis,  pendant  la  campagne  1899-1900,  aurait  été  de 
9.439.559  balles,  contre  11.2;!ô.3-'3  balles  en  1898-1899.  Le 
tableau  ci-dessous,  que  nous  empruntons  au  journal  améri- 
cain, donne  les  renseienements  concernant  les  quatre  dernières 
campagnes  : 

1896-97     1897  93     1898-99  99-1900 

Recettes  des  ports.  6.816.525  8.676.407  8.464.959  6.574.852 

—  intérieur'.  «73.00i  1.276.614  1.370.398  1.264.760 
Consommation  des 

Etats-Unis   1.02i.482  1.227.939  1.400.026  1.599.947 

Récolte  totale. .  8.714.011  11.180.960  11.235.383  9.439.559 

Exportations  : 

Gr.-Bretague . . . .  2.913.847   3.459.864   3.482.291  2.260.068 

France   698.748      814.381      798.224  693.554 

Continent,  Japon, 

etc.,  etc   2.3b5.827   3.258.370   3.082.273  3.035.624 

Consommation  des 
Etats-Unis  : 

Nord   1.862.565  2.276.079  2.247.093  2.192.671 

Sud   1.02i.4;îî  1.227.939  1.400.026   l..")99  947 

Total   2.887.047   S.m  ols   3.647.118  3.792.ÔI8 

Stock  au  31  août  ..       77.015      176.006      3)2.280  88.030 
Poids  moyen  de  la 
récolte  par  balle, 

en  livres   503.08       508.88       513.14  503.G9 

Date  des  premiers 
arrivages   de  la 

nouvelle  récolte..     30  juin     2  juillet    14  juillet    18  juillet 

Comme  l'indique  le  tableau  ci-dessus,  le  poids  moven  par 
balle  aurait  été  de  503  liv.  69  en  1899-1900,  soit  9  liv'.  45,  de 
moins  qu'en  1898-1899.  Si  l'on  applique  cette  différence  à  la 
totalité  de  la  récolte,  on  constate  que  la  production  de  la  der- 
nière campagne  a  été  au  point  de  vue  du  poids,  inférieure  de 
plus  de  150.000  balles  de  .'^00  livres  à  celle  de  1898-1899. 

Si  l'on  passe  aux  exportations,  on  voit  que  Liverpool  a  reçu 
1.813.000  balles,  contre  3.135.000  en  1898-1899;  Manchester, 
359.000,  contre  284.000;  Brème,  1.398.000,  contre  1.556.000; 
le  Havre,  683.000.  contre  719.000;  Barcelone,  240.000,  contre 
263.000;  Gènes,  349.000,  contre  389.000;  le  Japon,  299.000, 
contre  176.000. 

Sur  le  marché  du  Havre,  la  tendance  est  devenue  plus 
calme  depuis  quelques  jours. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  kil. 


23  août 
1900 


Fr. 
132  . 


4  35 
4  22 


30  août 
1900 


Fr. 
114  .. 

3  oi 


6  sept 
190t> 


Fr. 
119  50 


3  90 
3  85 


13  sept. 
1900 


Fr. 
110  50 


3  90 
3  72 


20  sept. 
1900 


Fr. 
113  50 


3  70 
3  62 


Le  Ministère  du  Commerce  a  communiqué  à  l'Agence 
Havas  la  note  suivante  : 

«  Le  Syndicat  fondé  à  Reims  pour  la  suppression  du  mar- 
ché à  terme  sur  la  laine  peignée  a  envoyé  à  ses  adhérents 


une  lettre-circulaire,  datée  du  14  .septembre,  pour  les  invi- 
ter à  demander  au  Ministre  du  Commerce  de  leur  adresser 
le  questionnaire  qui  aurait  été  transmis  le  12  septembre  aux 
Chambres  de  Commerce  de  Roubaix  et  de  Tourcoing  ainsi 
qu'aux  Tribunaux  de  Commerce  et  aux  municipalités  de  ces 
deux  villes  par  l'entremise  de  la  préfecture  du  Nord. 

Le  Syndicat  à  été  inexactement  renseigné  sur  la  communi- 
cation adressée  par  M.  Millerand  au  préfet  du  Nord. 

Dans  cette  lettre,  à  laquelle  n'était  joint  aucun  question- 
naire, le  Ministre  du  Commerce  s'est  borné  à  prier  le  préfet 
du  Nord  de  rappeler  aux  Chambres  et  aux  Tribunaux  de 
Commerce  de  Roubaix  el  de  Tourcoing  que  les  décrets  des- 
30  septembre  et  22  novembre  1875,  créant  des  Bourses  de 
Commerce  à  Roubaix  et  à  Tourcoing,  ont  été  rendus  sur  la 
demande  de  ces  Compagnies.  Il  leur  appartenait  donc  d'ap- 
précier si,  en  raison  des  circonstances  actuelles,  il  leur  con- 
tenait de  demander  que  ces  décrets  fussent  rapportés,  ce  qui 
entraînerait  la  fermeture,  au  moins  provisoire,  des  deux 
Bourses  dont  il  s'agit,  jusqu'à  ce  qu'une  loi  soit  intervenue 
pour  réglementer  les  marchés  à  terme. 

M.  Millerand  ajoutait  que  la  Commission  de  la  Chambre 
des  députés  chargée  de  l'examen  de  la  proposition  de  loi  de 
M.  Claude  Rajon  déposerait  vraisemblablement  son  rapport 
dès  la  rentrée  des  Chambres,  puisque  le  Ministre  devait  se 
concerter  à  très  bref  délai  avec  le  rapporteur  de  cette  (  Com- 
mission en  vue  d'arrêter  iin  texte  définitif. 

La  fermettire  éventuelle  des  Bourses  de  Commerce  de 
Roubaix  et  de  Tourcoing  étant  une  mesure  essentiellement 
locale,  le  Ministre  du  Commerce  n'avait  pas  à  consulter  sur 
cette  affaire  les  représentants  des  autres  centres  industriels  ». 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au         l"quinz.     Depuis  le 
31aoûtl900  desept.1900  l"janv.l900- 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   195.391         9.257  204.648 

Délivraisons   188.033       10.297  193.380 


En  faveur  des  délivr..     — 7.358 


.040 


-6.318  , 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  août  s'élevait  à   30.175 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   1.040 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  septembre   29.135 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

31  août  1900... 116. 279  17.049  31.463  17.000  13.600  195.391- 
l'«  quinz.  de  sept. 

1900    4.146      945   2.166   1.200      800  9.257 


Depuis  le l"janv.l20. 425  17.994  33.629  18.200  14.400  204.648 

Les  délivraisons  de  la  1"  quinzaine  du  mois  de  septemljre 
ne  comprennent  pas  de  cuivre  expédié  en  Amérique. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


23  août 
1900 

30  a.mt 
1900 

6  sej, 
1900 

t. 

i:;  sept. 
190O 

20  -«ept. 
1900 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

72  7  6 

72  n 

6 

72  M 

6 

73  8 

9 

73  5  . 

73  ..  . 

73  11 

3 

73  8 

9 

74  1 

3 

73  18  9 

138  ..  - 

13.'i  5 

13fi  . 

135  . 

127    7  6 

134  . 

131  5 

133  10 

133  . 

125    .  . 

17  16  3 

17  18 

9 

17  18 

9 

n  18 

9 

17  18  9 

n  8  9 

17  13 

1 

17  13 

a 

17  13 

9 

17  14  4 

19  11  3 

19  1 

3 

18  15 

18  15 

19  u  . 

73  6 

15 

6 

76 

7 

76 

6 

68  6 

70  11 

72 

2 

76 

1 

68  7 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (15  septembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  186  fr.  50,  con- 
tre 185  fr.  50;  Chili  1'"  marques,  191  fr.  50,  contre  191  fr.; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  194  fr.  50,  contre  194  fr.  ; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  200  fr.  ...contre 
199  fr.  50  ;  étain  Banka,  301  fr.  50,  sans  changement;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
ment. 

Xavier  Gir.\rdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE  DC   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


1 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

19 
.luillet 

.iuiUel 

2 

Août 

9 

Août 

10 
A(ji'it 

•23 

AoOt 

30 
Août 

13 

Sept. 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—     (toutes  marques)  — 
(Gorbeil)   — 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

26  38 

28  43 

29  08 
19  38 
11  61 
13  04 

33  32 
33  93 
36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

33  78 
37  30 
37  91 
25  80 
16  68 
19  53 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

25  62 

29  87 

30  50 
19  87 
14  25 
17  87 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
14  » 
17  87 

25  62 
29  37 
'iO  » 
19  62 
13  73 
17  37 

26  37 
!î;8  S7 
29  50 
20  37 
14  12 
17  30 

25  62 
28  87 
'^9  30 
19  87 
14  25 
17  62 

26  12 

28  87 

29  50 
20  12 
14  50 
17  37 

25  62 

28  87 

29  30 
19  87 
14  » 
17  23 

2.3  87 

28  87 

29  50 
20  12 
14  62 
17  -31 

26  2 

28  87 

29  50 
20  62 
13  12 
17  62 

26  12 

28  87 

29  50 
20  37 
15  12 
17  62 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  32 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  18 
1  60 
1  61 
1  39 

1  20 
1  60 
1  60 
1  42 

1  17 
1  71 

1  60 
i  44 

1  13 

1  70 
1  71 
1  48 

1  13 
1  70 
1  71 

1  50 

1  17 

1  75 
1  67 
1  46 

1  19 
1  70 
1  67 
1  46 

1  18 
1  71 

1  60 
1  46 

1  17 
1  61 
1  65 
1  42 

1  09 
1  55 
1  62 
1  42 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—     lin   — 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  '79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
37  43 
37  93 
44  72 

31  17 

103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 

31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

36  68 
105  30 
34  73 
28  » 
67  25 
83  .. 
64  30 

38  50 
108  50 
36  » 
28  » 
66  75 
81  75 
64  30 

36  62 
108  50 
35  23 
27  50 
66  75 
80  50 
tife  50 

35  93 
108  50 

36  » 
27  50 
67  » 
80  » 
64  50 

33  31 
108  50 
35  75 
27  30 
67  ■> 
80  30 
64  50 

30  75 
106  30 
34  73 
27  50 
66  » 
80  25 
64  50 

30  68 
105  50 
34  23 
27  » 
66  » 
79  23 
63  » 

30  » 
106 
34  75 
27  .. 
69  73 
79  23 
62  30 

30  31 

106  " 
34  23 
27  » 
69  75 
78  .00 
62  50 

30  62 
106  .. 
34  » 
27  » 
70  » 
79  50 
62  50 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordiii.  — 

121  25 

»  » 

140  » 
»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
>>  » 

132  08 
>»  » 
»  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170  .. 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170 

180  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
123  30 
37  12 

44  56 
35  54 

67  87 
143  50 
55  50 

66  75 
14<)  » 
33  23 

62  37 
146  » 
51  75 

59  62 
148  50 
51  » 

65  12 
146  30 
50  50 

66  12 
132  » 
48  50 

66  » 
114  .. 

49  75 

78  » 
119  50 
47  50 

80  75 
110  30 
49  » 

78  30 
113  50 
47  50 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l"  marq.)-  100  kil. 
Fer  (Marchand)              100  kil. 

113  « 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  73 
16  » 

128  » 
168  23 
437  30 

15  30 

16  37 

139  87 
202  •> 
310  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

186  25 
373  30 
472  » 
26  » 
22  » 

189  » 
372  » 
482  » 
26  23 
22  50 

189  » 
376  » 
478  » 

a;  » 

23  » 

191  25 
377  50 
478  » 
26  » 
23  » 

192  50 
377  50 
489  » 
26  » 
23  .. 

191  23 
377  50 
481  » 
26  50 
23  » 

190  » 
370  » 
469  » 
26  50 
23  ■> 

190  » 
367  30 
461  » 
26  30 
23  » 

191  .. 
361  50 
461  » 
26  .30 
i2  5J 

191  30 
361  50 
473  .. 
26  .'iO 
22  30 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

101  89 

102  04 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
831 
1943 
1737 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3383 

101  21 

99  62 
102  20 
4023 
660 
1034 
1030 
2299 
1810 
3430 

99  90 
102  47 
4005 
650 
1038 
1028 
2285 
1801 
3422 

100  25 

101  80 
3950 

635 
1070 
1058 
2295 
1813 
3438 

100  25 

101  97 
3980 

659 
1060 
10.37 
2310 
1824 
3465 

100  47 
102  20 
3990 
670 
1092 
1065 
2325 
1838 
3477 

100  62 
102  23 
3995 
630 
1104 
1104 
2342 
1843 
3520 

100  72 
102  22 
3980 
651 
1120 
1130 
2320 
1840 
3320 

100  10 
102  27 
3980 
665 
1120 
1120 
2347 
1836 
3490 

101  » 

1U2  25 
3980 
669 
1121 
1127 
2370 
1850 
3482 

100  10 
102  07 
399J 
660  30 
1123 
1117 
2345 
1833 
3313 

3  1/2  0/0  1894  

107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1473 
3249 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

102  74 
4.070 
728 
943 
1.033 
2.135 
1.890 
3.621 

Banque  de  France  actions 

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord   — 

—       P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANGE 

SITUATIONS 

Million 
de  fr. 

3.527 

Million 
de  fr. 

3.607 
1.978 

Million 
de  f  r. 

3.687 

Million 
defr. 

3.094 

Million 
de  fr. 

3.820 

Million 
defr. 

4.005 

Million 
defr. 

3.972 

Million 
defr. 

4.039 

Million 
de  fr. 

3.961 
2.232 
1.138 

708 

498 

Million 
defr. 

3.946 
2.234 
1.134 

691 

497 

482 

321 

Million 
de  fr. 

3.898 
2.248 
1.137 

699 

494 

323 

332 

Million 
de  fr. 

3.936 
2.250 
1.136 

790 

492 

558 

348 

Million 
de  f  r. 

3.9.39 
2.249 
1.1 -'36 

633 

304 

489 

283 

Million 
de  fr. 

3.946 

Million 
defr. 

3.943 

2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

1.244 
693 
364 
566 
237 

1.963 
1.222 
730 
338 
492 
221 

1.873 
1.223 
798 
391 
491 
252 

1.866 
1.196 
828 
441 
477 
207 

2.173 
1.141 

834 
495 
536 
234 

2.183 
1.140 
746 
491 
488 
294 

2.209 
1.135 
874 
543 
463 
289 

2.243 
1.130 
650 
499 
469 
291 

2.264 
1.130 
632 
502 
466 
316 

Comptes  courants  particuliers.. 

512 
3l0 

ErcONIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2.20 

2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.30 
5  » 

3  » 
3.26 

% 

2  » 
2.48 
3.63 
4.09 
2.85 
3.02 
5 

6.03 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 
4  » 

3  » 
3.14 
3  » 
3.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.73 
3.04 
504 
3  92 
3.58 
3  » 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  .. 

5  » 

4  50 

3  50 

5  » 

5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 

3  50 

4  30 

% 

3  >) 

4  » 

5  » 
4  50 

4  .. 

3  50 

5  >> 
5  30 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

3  » 

4  30 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  1) 
3  50 

5  » 

3  50 

4  50 

% 

3  ■> 

4  » 

5  » 

4  50 

3'  30 

5  » 

3  30 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

3  30 
■  5  )i 

3  .30 

4  30 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4.50 

3.50 
5  » 
5.30 
4.50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉWISSlur 

SITUATION  AU  31  DliciîMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent.  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

Million 
de  fr. 

l.'j.896 
7.611 
2.633 
47,8 

Million 
defr. 

14.583 
7.95.1 
2.378 

34,5 

Million 
defr. 

13.254 
8.746 
2.346 
57,3 

Million 
de  fr. 

14.975 
8.100 
2.636 
34,4 

Million 
defr. 

11.992 
7.850 
2.585 
32,3 

Million 
de  fr. 

14.823 
8.360 
2.767 
56,3 

Million 
defr. 

14.801 
8.394 
2.771 

56,7 

Million 
defr. 

14.817 
8.442 
2.763 
36,9 

Million 
de  fr. 

14.810 
8.406 
2.735 
56,7 

Million 
defr. 

14.961 
8.380 
2  747 
56,0 

Million 
de  fr. 

14.6S1 
8.466 
2.7.37 
57,6 

Million 
de  fr. 

14.645 
8.536  ' 
2.763 
58,4 

Million 
de  fr. 

14.823 
8.541 
2.743 
57,6 

Million 
defr. 

14.690 
8.434 
2.794 
57,3 

Million 
defr. 

14.743 
8.469 
2  705 
37,4 

37'i 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  l'J  septembre  1900. 

Un  Kmpi'unt  allemand  en  Amérique.  —  Le  Marché  monétaire.  — 
Le  Taux  élevé  de  l'Escompte.—  Augiiienhilion  du  Prix  du  Charljou. 
—  Le  Clicimage  induslriel. 

L'Allemagne  a  toujours  été  poHr  les  Etats-Unis  un 
réservoir  d'argent.  Aujourd'hui,  ce  sont  les  Etats-Unis 
qu'on  sollicite  d'accepter  un  emprunt  allemand  de 
80  millions  de  marks  4  0/0  en  bons  du  Trésor,  rem- 
boursables en  1904-1905.  Quand  circula  la  nouvelle 
d'un  emprunt  allemand  à  New- York,  personne  ne 
voulut  y  croire.  Aujourd'hui  la  nouvelle  est  officielle. 
La  presse  allemande  sauve  l'amour-propre  national  en 
publiant  que  rien  n'eût  été  facile  comme  de  placer  cet 
emprunt  à  Berlin  même,  mais  qu'en  considération  de 
la  situation  du  marché  monétaire  on  a  préféré  faire 
l'opération  en  Amérique.  En  ce  qui  concerne  l'em- 
prunt lui-même,  il  a  déjà  été  totalement  souscrit  à 
New-York  même  et  l'on  annonce  un  grand  nombre 
d'autres  souscriptions  dans  les  divers  Etats.  Quelques 
Banques  de  New-York  auraient  souscrit  ferme  la 
somme  totale. 

Le  marché  monétaire  escompte  déjà  l'importation 
d'or  qui  arrivera  des  Etats-Unis.  Cependant,  on  cons- 
tate déjà  la  tension  qui  accompagne  toujours  l'arrivée 
de  l'automne.  Je  crois  devoir  vous  signaler  un  article 
très  caractéristique  de  la  GazeUe  de  la  Bourse  de 
Berlin.  Le  journal  contate  d'abord  que  la  situation 
actuelle  de  la  Reichsbank  est  de  beaucoup  plus  favo- 
rable que  celle  de  l'année  dernière  à  pareille  époque. 

L'encaisse  métallique  dépasse  de  2:',  millions  de 
marks  celui  de  septembre  dernier;  les  billets  en  circu- 
lation ont  diminué  de  14  millions;  le  portefeuille  a  di- 
minué de  100  millions  et  la  réserve  a  augmenté  de  38 
millions.  Or,  malgré  ces  données  plus  favorables,  le 
taux  de  l'escompte  officiel  qui  était,  en  septembre  1899, 
de  4  1/2  0/0  est  aujourd'hui  de  5  0/0  et  malgré  l'im- 
portation d'or  prévue,  le  taux  de  l'escompte  va  vrai- 
semblablement augmenter  à  la  fin  du  mois.  De  l'aveu 
de  la  Gazelle  de  la  Bourse,  cette  situation  est  due  à  la 
tension  extraordinaire  du  marché  monétaire  <ie  Lon- 
dres. Ainsi,  avec  l'organisation  actuelle  de  la  Reichs- 
banh  le  commerçant  allemand  dépend,  pour  le  loyer 
de  l'argent,  non  de  la  situation  de  son  pays  ou  de  sa 
Banque,  mais  de  la  situation  des  places  étrangères. 
C'est  Londres  qui,  dans  l'état  de  choses  présent,  règle  le 
taux  de  l'escompte  de  Berlin  !  Et  la  Beichsbank  se 
vante  de  son  organination  et  ose  la  comparer  à  celle 
de  la  Banque  de  France  ! 

L'augmentation  du  taux  de  l'escompte  devient  de 
plus  en  plus  une  calamité  pour  le  commerce  et  l'in- 
dustrie en  Allemagne  ;  elle  n'est  pas  la  conséquence 
nécessaire  de  facteurs  nationaux,  ruais  la  résultante 
d'une  mauvaise  politique  qui  consiste  à  mépriser  les 
expériences  faites  ailleurs,  et  à  rejeter  le  principe 
français  de  la  prime  sur  l'or. 

Sur  le  marché  des  valeurs  industrielles,  on  voit  per- 
sister la  baisse  des  papiers  métallurgiques  et  la 
hausse  des  papiers  de  charbonnages.  La  confiance 
dans  l'avenir  des  industries  du  fer  reste  décidément 
ébranlée.  Quant  aux  charbonnages  ils  espèrent  pro- 
fiter de  l'arrêt  dans  la  production  américaine,  que  va 
amener  la  grève  monstre  des  mineurs  des  Etats-Unis 
que  l'on  prépare  dès  maintenant.  On  prévoit,  dès  la 
semaine  prochaine,  une  augmentation  de  25  à  50  pfen- 
nigs sur  le  prix  <le  vente  du  quintal  de  houille. 

On  signale  de  partout  une  forte  diminution  dans  les 
besoins^^de  la  main-d'œuvre.  Le  nombre  des  ouvriers 
qui  travaillent  dans  les  divers  centres  industriels  a  di- 
minué de  10  0/0  depuis  quatre  mois. 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ALtiir  (milliers  ae  marKS) 

1900 

1899 

15  sept. 

Dit.  7  sept. 

15  sept. 

Bit.  Tsept. 

832  493 

—  1-449 

813  790 

-  3.75S 

24.876 

+  483 

22.63( 

-h  126 

14.":;J8 

+  2.534 

16  009 

-1-  5.634 

■Î52.408 

-1-  35.987 

883  586 

-t-  91  789 

71  .548 

+  1.776 

67  251 

-  2.702 

33.845 

-t-  15.164 

10  8:9 

+  165 

89.077 

-1-  10.880 

68.214 

+  6.335 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

d20.ono 

non  mod. 

120. 000 

non  mod. 

30.001) 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.  Ci»  1.260 

-1-  2.077 

1.1193.782 

-t-   9  loi 

Autres  engagements  à  vue  

542. 312 

+  6l.3ô:i 

008.6  i7 

+  83  588 

35.433 

+  1.U15 

29.950 

+  1.850 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  el 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

>  .H 
•p  .a 

Taui 

de 
l'esc, 

% 

-j 

juin  

847 

1.061 

553 

736 

74 

+ 

118 

15 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+ 

157 

n 

23 

888 

1.074 

616 

754 

68 

-h 

143 

■ 

30 

822 

1.310 

496 

896 

131 

159 

7 

jiîiii.!;!.'!!!!!! 

841 

1.212 

500 

805 

93 

41 

» 

14 

859 

M47 

503 

753 

73 

-^ 

41 

5 

23 

888 

1096 

530 

719 

67 

121 

31 

860 

1.122 

486 

738 

71 

+ 

70 

» 

7 

858 

1.089 

474 

704 

67 

+ 

98 

15 

872 

1.07i 

51.5 

706 

69 

+ 

13. 

» 

23 

890 

1.043 

.532 

698 

64 

-f 

177 

31 

848 

1.098 

188 

729 

75 

+ 

84 

> 

7 

^'■l'i  

834 

1.088 

4SI 

71G 

70 

-r 

76 

15 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

-t- 

74 

Le  Commerce  allemand  dans  rAmérique  Centrale.  — 

On  lit  dans  la  Gazette  nationale  : 

«  Le  Goiisul  des  Etats-Unis  à  Ghemnitz  donne  les  rensei- 
gnements suivants  sur  l'extension  du  commerce  allemand 
dans  les  Républiques  de  Gualeniali,  de  Nicaragua  et  de 
Gosta-Rica.  Dans  ces  trois  Républiques,  il  y  a  déjà  plus  de 
100  maisons  de  cominerce  allemandes  et  entrepôls  plus  ou 
moins  grands  avec  un  capital  total  de  8.333.000  dollars,  et 
toutes  ces  firmes  font  de  brillantes  allai res. 

La  plus  grande  partie  du  commerce  de  l'Amérique  Centrale 
consistant  surtout  en  café  et  en  bois,  pour  une  valeur  annuelle 
de  7.14U.00I)  dollars,  et  même  le  commerce  anglais  et  cali- 
fornien sont  accaparés  par  ces  firmes  allemandes.  En  outre, 
il  y  a  dans  lesdits  pays  cinq  banques  allemandes  puissantes 
et  prospères.  La  valeur  des  capitaux  allemands  intéressés 
dans  l'industrie  de  ces  pays  est  de  16  millions  de  dollars. 
C'est  surtout  au  Guatemala  qu'ils  sont  le  plus  actifs  ;  10  mil- 
lions de  dollars  y  sont  consacrés  à  des  entreprises  agricoles- 
et  autres.  Deux  lignes  de  chemins  de  fer  et  presque  toutes  les 
installations  d'éclairage  sont  entre  les  mains  des  Allemands. 
La  valeur  de  la  propriété  foncière  appartenant  aux  Alle- 
mands dans  l'Amérique  du  Centre  est  estimée  à  18.088.'  00 
dollars  ;  celle  de  tous  les  intérêts  allemands  réunis,  à  44.030.000 
dollars  au  Guatemala,  à  10.472  dollars  au  Nicaragua  et  à 
9.250.000  dollars  au  Costa-Rica. 

Le  capital  allemand  intéressé  dans  les  RépubUques  de  San- 
Salvador  et  de  Honduras  s'élève  à  environ  1.500  000  dollars 
et  tous  les  intérêts  allemands  réunis  se  chiffreraient  à  69  mil- 
lions de  dollars  ». 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  20  septembre  1900. 

Après  une  faiblesse  assez  prononcée  de  ces  jours  derniers, 
le  Marché  a  une  tendance  plus  ferme;  les  actions  des  ban- 
ques, surtout,  bénéficient  de  cette  hausse. 

Les  Chemins  allemands  restent  sans  changement,  mais 
fermes.  Les  actions  des  métallurgies  et.  en  général,  toutes 
les  actions  industrielles  sont  assez  peu  soutenues. 

On  a  coté  le  3  0/0  Cousolidé,  85  75;  l'Italien,  9b  70  ;  les  Lom- 
bards, 25  50.  Clôture  faible. 


l/KCONOMISTIO  KUU()rM<^KN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Dissolulion  du  ParliMiienl.  —  Li> 
el  (lo  Cliiuo.  —  Le  Marché.. 


Londres,  19  septembre  1900. 

Eli'ctiuus.  —  Les  Alïiiircs  d'Arriqiic 
Les  Kini)luyés  du  (iroat  Eastcru. 


La  Gazette  de  Londres  vient  de  publier  la  proclama- 
tion royale  annonrant  la  dissolulion  du  Parlement  et 
ordonnant  que  les  ordres  de  convocation  d^a  électeurs 
soient,  à  la  date  du  20  septembre,  entre  les  mains  de 
tous  les  maires  et  shérifs  du  Royaume.  Les  élections 
pour  les  sièfçes  non  contestés  (où  un  soul  candidat  se 
présente)  auront  donc  lieu  du  29  septembre  au  l»'"  oc- 
tobre, et  les  élections  pour  les  sièges  contestés  s'éche- 
lonneront du  ler  au  15  octobre.  Le  Parlement,  ainsi 
élu,  se  réunira  lo  1er  novembre. 

Lo  Parlement  actuel  ayant  été  nommé  en  1895,  n'eût 
dû,  selon  les  usages,  ne  prendre  fin  qu'en  1902,  et  l'opi- 
nion publique  a  été  quelque  peu  surprise  de  voir  prendre, 
dès  maintenant,  la  résolution  de  procéder  à  de  nouvel- 
les élections;  mais,  cette  résolution  prise,  le  mieux 
était  de  se  hâter  et  de  ne  pas  prolonger  une  période 
d'agitations  comme  celle  qui  précède  et  accompagne 
les  campagnes  électorales. 

Emettre  dès  maintenantdes  prévisions  sur  le  résultat 
de  cette  consultation  du  pays  serait  hasardeux  ;  mais 
il  est  bien  difficile  d'admettre  que  les  libéraux,  man- 
quant de  chef  et  n'ayant  mùuie  plus  de  politique  bien 
déterminée,  puissent  espérer  une  victoire. 

Les  conservateurs,  au  contraire,  vont  faire,  selon  le 
mot  d'un  de  nos  confrères,  une  élection  hhaki,  et  le 
moment  ne  pouvait  être  mieux  choisi  pour  enlever  les 
sutïrages  des  électeurs.  La  guerre  du  Transvaal  est 
presque  considérée,  en  effet,  comme  terminée  ;  le  dé- 
pai't  de  M.  Krûger  monti'e  que  la  résistance  des  Boers 
touche  à  son  terme  et  que  les  opérations  de  guerre 
vont  être  plutôt  du  ressort  d'une  force  de  police  que 
d'une  armée  régulière.  Telle  est,  du  moins,  l'opinion 
qui  prévaut  ici  dans  les  milieux  les  plus  calmes. 

Du  côté  de  la  Chine,  les  nouvelles  ne  sont  pas  des 
plus  favorables  ;  elles  montrent,  du  moins,  que  l'ère 
des  difficultés  est  loin  d'être  close  et  que  la  diplomatie 
a  beaucoup  de  choses  à  accomplir.  Les  conservateurs 
ne  manqueront  pas  de  montrer  que  la  situation  est 
assez  délicate  pour  que  les  intérêts  do  l'Angleterre  ne 
soient  pas  livrés  au  hasard  et  qu'on  ne  change  rien  à 
la  direction  actuelle  des  affaires. 

Bien  que  l'issue  des  élections  ne  fa-;se  donc  guère  de 
doute,  le  Marché  se  trouve  mal  influencé  La  rai-on  en 
est  bien  simple  :  toute  campagne  électorale  est  funeste 
aux  affa  res,  les  boursiers  prévoient  que  pendant  un 
mois  les  transactions  seront  entravées  et  la  tendance 
générale  faiblit. 

Il  faut  dire,  d'ailleurs,  qu'au  point  de  vue  spécial  du 
Marché,  on  constate  eu  ce  moment  plusieurs  circons- 
tances adverses  :  c'est  d'abord  la  crise  financière  du 
Bré.sii,  c'est  ensuite  la  moins  bonne  tendance  de  la 
place  de  New-York  influencée  par  la  campaj^ne  pr  - 
sidentielle  et  par  les  grèves  énormes  qui  viennent 
d'éclater. 

A  c<^  dernier  point  de  vue,  nous  avons  eu  nous  aussi 
un  conflit  assez  vif.  IJ  a  éclaté  entre  le>;  employés  du 
Gv  al  Knsiern  etles  Directeurs  dec^'tte  Compagnie.  L*'S 
dAlé^ii'  s  des  employés  étaient  arrivés  k  un  accord  qui 
avait  fait  croire  à  une  (.-ntente  définitive,  mais  cet 
acciird  n'a  pas  eu  de  suites  et  le  «  Syndicat  i^énéi-^il  des 
employés  de  chemins  de  fer  »  a  du  prendre  entre  les 
mains  \a.  défense  des  intérêts  du  Great  EaUet  n.  Ce 
Syndicat  vient  d'accepter  à  son  tour  la  résolution  adop- 
tée, il  y  a  huit  jours,  par  les  délégués  ;  il  reconnaît  in- 
sufti-a  ites  les  concessions  obtenues  par  le  porsonoel  ■  t 
décide  de  poursuivre  jusqu'au  bout  la  revemlication 
des  d'-«)its  reconnus,  mais  il  déclare  en  même  temps 
qu'il  convient  d'accepter  les  offres  des  Directeurs  et 
de  ne  pas  déclarer  la  grève. 


Il  faut  attendre  que  les  intéressés  réunis  en  asstm- 
hlée  générale,  aionl  discuté  les  décisions  do  leurs  man- 
dataires pour  so  prononcer  sur  l'issue  de  ce  conllit,  qui. 
ne  serait  pas  sans  causer  de  fortes  pré(jccupiilioii s  s'il 
ne  pouvait  Être  réglé. 


MofHiÉous  Écoiioiiiîpes  et  Miiancières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

.20  septembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF         Liv.  st 


Billets  créés. 


î. 943. 000 


Total   52.943.000 


ACTIF  .  LlV.  st. 

Doitc  fixe  de  ri<:tat...  11. 015. ■100 

Rentes  immobilisées  .  (j. 759. 900 

Or  monnayé  et  lingots  35.169.000 

Total   52.943.000 


Département  des  opérations  de  banque 

ACTIF 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  el 

pertes   3. 766. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   6.707.000 

Comptes  particuliers.  39.57  4  000 

Billétsàseptjours.etc.  14!j  000 

Total   64.745  000 


Liv.  st. 


Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  .'.  12.404.000 

Portefeuille  et  avances  27.288  000 

Billets  en  reserve   23.560  000 

Or  et  argent  monnayés  1 .493.000 


Total   64.745.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


14  juin  . . 
21  »  . . 
28   >■  ■ 

5  juillet. 
12  »  .. 
19  »  .. 
26   »  .. 

2  août  . . 

9    »  .. 
16 
23 
30 

6 
13 
20 


sepl. 


Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
^excepté  les 
billets  àT  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép; 
des  opératibnê 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

32  739 

29.510 

47.621 

4i.o31 

20.410 

43  96 

33.740 

29  290 

49  162 

45.222 

21.003 

44  36 

33.6i2 

30.194 

48.471 

45.189 

21.891 

43  04 

32.69i 

30.939 

52.091 

50.697 

21.222 

37  32 

» 

31.6i;5 

30.610 

50.878 

30.279 

18.830 

36  87 

s 

31  488 

30.332 

49. 4.32 

48.779 

18.911 

38  11 

4 

31.(i39 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

» 

31  03i 

3U.8(;6 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

» 

30.429 

J0.:)83 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

30.8:.'! 

30.â52 

50.189 

50.143 

18.382 

3(i  49 

» 

•!3.3ri5 

29.916 

51.. 539 

48.526 

21.213 

41  04 

29.8(19 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

;i6  1  66 

30.080 

46., 540 

41.234 

23.761 

5il  89 

36.il7 

29.563 

43.605 

39.425 

24.6-J9 

53  87  , 

36.662 

2tf.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  95 

»■ 

La  Crise  du  Charbon.  —  M.  E.  Eocher,  consul  de  France 
à  Liveipool,  écrit  de  cette  ville  : 

«  Contrairement  aux  prévisions  des  négociants  et  arma- 
teurs de,  notre  \ille  qui  escomptaient  une  détente  sur  le  prix, 
de  la  houdle,  c'est  li  hausse  qui  s'est  produite. 

Les  propriétaires  îles  mines  sont  plus  fermes  que  jamais, 
refusent  de  ren<iu\  e'er  les  contrats  aux  anciennes  conditions 
et  demandent  une  augmentation  d'un  shilling  4  pence  par 
tonne.  D'autre  part,  le  combustible  pour  la  consommation 
domestique  a  avancé  de  2  shillings  sur  le  mois  dernier. 

L'Amirauté  ai  glidsi-  a  acheté  100. OUO  tonnes  de  Cardiff  pre- 
mière qualité  au  j^iix  do  28  shillings  à  oO  shillings  la  tonne 
mis  à  bord.  Ce  crix,  d'après  les  personnes  compétentes,  est 
le  plus  élevé  qui  ait  élé  aiteint  jusqu'ici. 

La  houille  à  i'usirge  des  usines  continue  à  être  fort  de- 
mandée et  cela  malgré  une  avance  de  40  à  50  0/0  sur  l'année 
dernière. 

L'importation  du  charbon  américain  commence  à  prendre 
pied,  mais  n'est  pas  encore  assez  abondante  pour  produire 
une  baisse.  Tout,  f  n.s,  la  houille  américaine  a  été  appi  eeiée 
surtout  pour  la  produc  ion  du  gaz  et  les  importateurs 
espèrent,  en  réduis  iiit  les  frais  de  transport  actuellement  fort 
élevés,  pouvoir  faire  une  sérieuse  concurrence  au  charbon 
anglais. 

Bien  que,- jusqu'ici,  ce  nouveau  commerce  ne  soit  pas  pris 
au  sérii'ux  par  les  propriétaires  des  mines,  dans  le  monde 
des  all'air.  s  on  conqve  beaucoup  sur  le  combustible  du  nou- 
veau monde  pour  amener  une  détente  sur  le  marché.  » 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique 


CoDprier  de  la  Bourse  de  Liondret* 


Londres,  20  septembre  1900. 

L'ouverture  de  la  campagne  électorale  a  eu  pour  ellet  de 
restreindre  les  affaires.  La  tendance  reste  donc  d'autant  plus 
calme  que  les  nouvelles  financières  ne  sont  pas  des  plus 
favorables  :  il  y  a  crise  au  Brésil  et  le  marché  de  New-York 
est  influencé  par  la  ;-;rove  des  charbonnages. 

Les  Consolidés  sont  à  98  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  mouvementés. 

L'Extérieure  d'Espagne  est  à  72  ./..  ;  V Italien  à  93  ./. 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  hésitant. 
Le  Brésil  •5  0/0,  reste  à  71  ./.. 

Les  Chemins  anglais  restent  hésitants  et  les  Chemins  amé- 
ricains lourds. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  1/2,  VErié  à  11  ./.,  le  Nor- 
thern Pacific  à  72  ./.,  ÏAtchison  k  27  ./.  et  le  Norfolk  à 
76  ./.. 


BELGIQUE 


Les  Recettes  et  Dépenses  belges  depuis  1840.  —  Le 

Département  des  finances  belges  a  publié  en  1866,  en  1869,  en 
1874,  en  1880,  en  1885,  en  1889  et  en  1834,  une  statislique  rai- 
sonnée  du  mouvement  des  recettes  et  des  dépenses  de  l'Etat. 
On  a  donné  à  ce  travail  une  forme  permettant  d'apprécier 
facilement,  d'une  part,  les  causes  de  fluctuations  ddns  les 
produits,  et  la  somme  de  sacrifices  supportés  par  les  contri- 
buables; et,  d'autre  part,  les  modifications  subies  successi- 
vement par  les  dépenses  se  rattachant  aux  divers  services. 

Dans  cet  exposé,  on  ne  s'est  pas  occupé  des  budgets  do  1830 
à  1839,  parce  que,  pendant  cette  période,  le  territoire  du 
royaume  n'était  pas  circonscrit  dans  ses  limites  actuelles.  On 
a  donc  pris  pour  point  de  départ  l'exercice  1840. 

La  première  publication  s'arrêtait  à  1863  quant  aux  recettes, 
et  à  1865  quant  aux  dépenses.  La  deuxième  comprenait  les 
unes  et  les  autres  jusques  et  y  compris  l'exercice  1870.  La 
troisième  publicaliim  a  eu  lieu  en  1880  et  se  rapportait  aux 
années  1871  à  1875.  La  quatrième  publication  donne  les 
résultats  des  exercices  1876  à  1880.  La  cinquième  comprend 
la  période  de  1881  à  1885.  La  sixième  indique  les  résultais 
des  exercices  1840  à  1890. 

.V  son  tour.  M.  De  Smet  de  Naeycr  vient  d'ordonner  la 
publication  d'une  statistique  qui,  partant  de  1840,  va  jusqu'à 
1895. 

Cet  exposé  forme  un  fort  volume  grand  in-quarto  de  quatre 
cents  et  quelques  pages  et  il  serait  impossible  d'en  donner 
un  aperçu  complet  dans  ces  colonnes.  Contentons-nous  de 
noter  que,  pour  le  service  de  la  dette  publique,  les  dépenses 
de  1895  excèdent  celles  de  18i0  de  158.566.000  francs. 

La  quotité  de  la  dépense  par  habitant  était  de  5  fr.  48  en 
1840;  elle  était  de  11  fr.  5-2  en  1895. 

Pour  le  budget  de  la  justice,  la  quotité  par  hal)itant  dans 
les  dépenses  pour  les  frais  de  justice  était  de  20  centimes  en 
1847  et  de  33  eentimes  en  1895;  dans  la  dépense  pour  les- 
prisons,  de  58  centimes  en  1847  et  de  38  centimes  seulement 
en  1895. 

Pour  les  affaires  étrangères,  la  dépense  est,  en  1895,  de 
1.958.000  francs,  c'est-à-dire  963.000  francs  de  plus  (lu'en  1840. 

Pour  l'instruction  publique,  la  dépense  était  de  27  cen- 
times par  tête  d'habitant  en  1840  ;  de  -j  fr.  95  en  1895. 

Le  budget  des  Travaux  publics  était  de  8.975,000  francs  en 
1840;  de  95.834.000  francs  en  1895. 

En  1840,  on  avait  dépensé  4.186.000  fri^ncs  pour  les  Chemins 
de  fer,  Postes  et  Télégraphes;  le  budget  de  1895  était  de  113 
millions  344.000  francs  '. 

L'Agriculture  coûtait  6.310.000  francs  en  1840;  19.871. OOO  fr. 
en  1895. 

Les  Beaux- Arts  ont  coûté  230.000  fr.  en  18i0  et  1.857.000  fr. 
en  1895. 

Quant  à  la  Guerre,  le  budget  était  de  30.802.000  fr.  en  1840 
et  de  47.821.000  fr.  en  1895. 

En  1840,  la  quotité  par  habitant  était  de  7  fr.  65  ;  elle  était 
de  8  fr.  49  en  1895. 

La  gendarmerie  coûtait  2.239.000  fr.  en  1872;  elle  a  demandé 
4. 323. OOO  fr.  en  1895,  soit  une  augmentation  de  93  0/0  en 
vingt-trois  ans. 

Les  Finances  avaient  un  budget  de  16.997.000  fr.  en  1895 
soit  5.820.000  fr.  de  plus  qu'en  18i0. 


Inutile  d'ajouter  que,  si  les  dépenses  ont  augmenté,  les 
recettes  ont  progressé  dans  des  conditions  parallèles  et  plus 
fortes  mêmes  en  nombre  de  cas. 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1899  étant  de  632.942.996  fr.  95, 
le  chiffra  total  du  solde  au  30  avril  dernier  s'élève  à  646  mil- 
lions 850.820  fr.  87  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  1.687.297. 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  d'avril  1900' 
le  nombre  des  versements  s'est  élevé  au  chiffre  de  250.233' 
ayant  porté  sur  une  somme  totale  de  33.236.079  fr.  05.  Pen" 
dant  le  même  mois,  le  chiffre  des  remboursements  était  de 
83.605,  ayant  porté  sur  la  somme  de  25.183.566  fr.  70.  Les 
versements  ont  donc,  pendant  le  mois  qui  nous  occupe,  dé- 
passé les  remboursements  de  8  053.412  fr.  36.  Le  nombre  des- 
livrets ouverts,  toujours  pendant  le  même  mois,  s'élève  à 
16.115;  celui  des  livrets  soldés  à  11.152  :  il  reste  donc  un  excé- 
dent de  6.427  du  côté  des  livrets  ouverts. 

L'import  total  des  versements  effectués  depuis  le  1"  janvier 
jusqu'au  30  avril  1900,  s'élève  à  121.469.354  fr.  72,  se  répar- 
tissant sur  un  nombre  de  versements  de  1.239.228.  Le  nombre 
de  remboursements  faits  pendant  la  même  période  s'élève  à 
316.182,  représentant  une  somme  de  97.561.518  fr.  80.  Le 
nombre  des  versements  a,  par  conséquent,  dépassé,  pendant 
les  quatre  premiers  mois  de  l'année  1900,  de  923.046  celui  des 
remboursements,  et  l'import  de  cet  excédent  est  de  23  mil- 
lions 907.805  fr.  92. 


L'Importation  du  Caoutchouc  à  Anvers.  —  En  dix 

ans,  l'importation  du  caoutchouc  à  Anvers  non  compris  le 
transit)  a  plus  que  décuplé;  en  effet,  on  importait  en  1890 
30.000  kilogrammes  de  caoutchouc  seulement,  tandis  que 
l'année  dernière  on  a  atteint  le  chiffre  de  3.402.880  kilogr. 

Le  tableau  suivant  témoigne  de  ce  progrès  : 

Années         Kilogr.  Années  Kilogr. 


1890. 
1891. 
1892. 
1893. 
189i. 


30.000 
21.000 
62.965 
167.196 
27 '1.580 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


531.074 
1.115.875 
1.679.154 
2.014.594 
3.402.881) 


L'emploi  du  caoutchouc  devient  de  plus  en  plus  considé- 
rable, et  l'on  peut  prédire,  à  coup  sûr,  que  l'exploitation  de 
la  pn-cieuse  liane  ne  cessera  jamais  d'être  très  rémunératrice. 

Seulement,  les  prix  trop  élevés  auxquels  se  vend  le  caout- 
chouc diminueront  infailliblement.  Il  n'est  pas  d'exemple  que 
le  cours  d'une  marchandise  se  soit  maintenu  à  un  taux  tel 
qu'il  procurât  un  bénéfice  de  4  à  500  0/0  à  l'exploitant. 

Le  nombre  des  plantations  s'accroîtra  et  la  concurrence 
devenant  plus  âpre,  les  prix  se  déprécieront  tout  naturelle- 
ment, ramenant  les  bénéfices  des  exploitants  à  des  limites 
plus  raisonnables. 

Le  Commerce  extérieur  belge.  —  Le  commerce  de  la 
Belgique  pour  les  huit  premiers  mois  des  années  1900  et  1899 
présente  les  chiffres  comparatifs  suivants  ; 

Aux  importations  :  en  1900.  1.399.231.000  fr.,  contre  1  mil- 
liards 418.355.000  fr.  en  1899;  soit,  pour  1900,  une  diminution 
de  19  124.000  fr.  ou  1  0/0. 

Aux  exportations  :  en  1900,  1.147.251 .000  fr.,  contre  1  mil- 
liard 176.799.000  fr.  en  1899;  soit,  pour  1900,  une  diminution 
de  29.548.000  fr.  ou  3  0/0. 

Les  droits  de  douanes  perçus  en  1900  atteignent  34.632.453 
francs,  contre  31.722.750  fr.  en  1899,  ce  qui  donne,  pour 
l'année  en  cours,  une  augmentation  de  2.909.703  fr.  ou  9  0/0. 


Le  3  0/0  Belge  au  30  Juin  1900.  —  Voici  comment 
s'établit  le  chiffre  des  emprunts  belges  3  0/0  au  30  juin  1900  ; 

Francs 

l'«  série   3-52. 147. IDO  » 

2'    —   :   1.8.53. 194. 6S2  22 

3-^    —    202.820.300 

Total   2.408.162.082  22 

Du  1  '  janvier  au  30  juin,  la  réduction  s'est  élevée  à 
17. 753.  OOO  "francs. 


l/KOONOMISTE  KUllOPKKN.  —  Espagne  'XH 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJ^ 


Madrid,  17  septembre  1900. 
I/.a  Situiiliou.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Kspasne. 

Après-demain,  nous  rentrons  dans  la  légalité.  Le 
•Conseil  des  Ministres,  jugeant  que  la  température  a 
sutïisamment  baissé  pour  calmer  les  esprits,  a  résolu 
de  lever  la  suspension  des  garanties  constitutionnelles, 
à  Madrid,  mais  non  à  Barcelone. 

Il  est  déjà  à  peu  près  certain  que  le  budget  actuel  sera 
•en  vigueur  au  moins  pour  le  commencement  de  l'année 
1901,  vu  que  plusieurs  des  Ministères  n'ont  pas  élaboré 
encore  le  leur.  Néanmoins,  on  sait  déjà  que  le  Ministre 
de  la  Guerre  va  demander  au  moins  dix  millions  de 
plus  et  celui  de  la  Marine  veut,  dit-on,  des  crédits  pour 
8  cuirassés  de  premier  rang  et  4  de  second  rang  et  pour 
une  nuée  de  torpilleurs  et  de  chasse-torpilleurs.  Nous 
pouvons  compter  sur  300  millions  de  pesetas;  mais 
comme  il  faudrait  acheter  tout  cela  à  l'étranger  et  qu'il 
convient  de  tenir  compte  d'une  petite  prime  de  30  0/0 
existant  actuellement  sur  le  change,  ci,  90  millions  de 
plus,  je  me  permets  de  croire  que  les  bureaux  de  la 
Marine  ont  rêvé  qu'ils  avaient  de  l'argent  et  ne  se  sont 
pas  réveillés  encore.  Les  journaux  ollicieux  ont  bien 
voulu  nous  dire  qu'on  ne  sait  pas  si  ce  projet  figurera 
au  budget  ordinaire  ou  à  un  budget  extraordinaire, 
mais  les  contribuables  disent  que  les  deux  solutions 
leur  sont  désagréables  au  même  degré. 

L'agitation  ouvrière  continue  en  Catalogne.  .le  vous 
ai  déjà  dit  qu'à  mon  avis  elle  est  due,  en  partie,  au 
renchérissement  des  denrées,  qui  ont  augmenté  de 
25  0/0  environ  en  quelques  années,  alors  que  les  salai- 
res n'ont  pas  suivi  le  même  chemin. 

La  tenue  de  la  Bourse  a  été  moins  bonne  la  semaine 
dernière.  Beaucoup  de  spéculateurs  et  de  capitalistes 
sont  absents  et  on  ne  trouve  pas  toujours  des  preneurs. 
C'est  ce  qui  est  arrivé  l'autre  jour  quand  la  vente  de 
5  millions  de  4  0/0  Amortissable  au  comptant  a  dé- 
primé de  1  0/0  et  plus  les  cours  des  valeurs.  Nous 
aurons  peut-être  d'autres  surprises  du  même  genre 
pendant  la  période  de  la  conversion,  et  lorsque  celle-ci 
sera  avancée,  il  faudra  observer  avec  soin  le  marché  à 
terme,  dont  les  conditions  vont  se  trouver  changées 
comme  je  vous  l'ai  déjà  dit.  Un  autre  élément  de  baisse 
peut  être  la  création,  qui  continue,  de  banques  indus- 
trielles avec  de  forts  capitaux  (trop  forts  à  mon  avis 
pour  trouver  à  les  employer  sûrement)  et  dont  les 
appels  de  fonds  successifs  ont  pour  effet  de  diminuer 
les  capitaux  disponibles,  .le  crois  qu'il  serait  temps  de 
s'arrêter  un  peu  dans  cette  fureur  de  création  de  So- 
ciétés. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

27  août   3  sept.  10  sept.    17  sept. 

4  0/0  Intérieure   72  95  73  60  73  90  73  20 

4  0/0  Extprieure   79  60  ....  80  70  80  . . 

4  0/0  amortissable   81  45  82  15  82  75  83  10 

5  0/0         —    92  30  92  40  93  35  92  90 

Bons  cubains  6  0/0    86  50  87  50  t-8  05  87  25 

—         5  0/0   72  50  73  ..  72  40      72  95 

Philippines  6  0/0    91  30  92  30  93  10      92  35 

Banque  d'Espagne   506.^0  509..  512..  510.. 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  409  50  410  ..  411  ..  410  .. 

Chèque  sur  Paris   28  75  28  75  29  42      29  . 

—     sur  Londres. ...  32  40  32  41  32  50      ..  ., 

A  la  fin  de  la  semaine,  les  cours  se  sont  remis  un  peu. 
Les  valeurs  à  convertir  sont  toujours  à  1  0/0  au-dessous 
de  la  parité  avec  l'Extérieure,  ce  qui  donne  lieu  à  de 
fréquents  arbitrages. 

Les  valeurs  industrielles  mornes. 

Le  cours  du  chèque  a  dépassé  de  nouveau  30  0/0. 
Beaucoup  de  monde  espérait  qu'on  ne  reverrait  plus  ce 
taux,  mais,  en  sus  de  la  spéculation,  il  y  a  des  rem- 


boursements de  valeurs  coloniales  vendues  par  les 
étrangers,  un  excédent  de  89  millions  à  l'importation 
pour  les  sept  premiers  mois  de  l'année  et  les  demandes 
de  papier  sur  Paris  pour  les  paiements  du  mois  pro- 
chain. Peut-être  la  hausse  n'a-t-elle  pas  dit  encore  son 
dernier  mot. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  constate  les 
changements  suivants:  augmentations,  argent  0,8  mil- 
lions; escomptes  1,9;  avances  2,1;  correspondants  à 
l'étranger  2,1;  comptes  couranls  particuliers  14,2. 

La  circulation  a  diminué  de  1  million. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  2  septembre  1900  ^,35  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
e.xpl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. .  ■ 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

33.445.342 
9.9il.927 
633.463 
7  512.296 

Pesetas 

37  462.998 
10.687.187 
852.590 
7. 874. 714 

Pesetas 

40  731.686 
11.794.823 
937.990 
8.452.861 

Pesetas 

41.286.98:1 
11  937  725 
[813. 135 
8.534.017 

Lérida-ReiiS  .  . 
AlmansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

.j3.  503. 028 

.■i6. 877. 489 

61.917.  MJO 

62  572.160 

1067 

3650 
246 

10.022.101 

37.579.822 
745.169 

12.610.638 

41.849.422 

835.766 

12.324.850 

59  149. r09 
1.126  698 

13.118.003 

60.122.300 
2.148.745 

L'Industrie  minière. —  h'Economist  de  Londres  public 
un  article  sur  la  production  minière  de  l'Espagne  qui  ne 
renferme  aucun  fait  nouveau  mais  qu'il  est  intéressant  de 
signaler  : 

Il  résulte  de  ces  données  que  la  richesse  minière  de  l'Es- 
pagne, qui  est  considérable,  a  attiré,  depuis  longtemps  déjà, 
des  capitaux  étrangers  importants  et  des  entreprises,  étran- 
gères également,  avec  lesquelles  Télément  indigène  a  com- 
mencé à  entrer  en  concurrence  avec  une  activité  croissante 
depuis  plusieurs  années. 

Les  mines  actuellement  on  exploitation  ne  représentent  que 
la  neuvième  partie  des  concessions  enregistrées  et  une  pro- 
portion encore  moindre  de  la  richesse  minière  du  royaume. 
Des  concessions  ont  été  solUcitéi  s  dans  48  provinces  sur  49, 
la  srule  exception  est  la  province  des  Canaries;  mais  dans  8 
provinces,  il  n'y  a  aucune  mise  en  exploitation.  D'après  la  sta- 
tistique officielle,  l'Espagne  possède  8.216  mines  de  fer,  2.172 
de  plomb,  1.996  de  charbon,  1.120  de  plomb  argentifère,  947 
de  cuivre,  &87  de!  zinc,  461  de  lignite,  211  de  manganèse,  216 
de  sel  et  190  de  soufre. 

En  1899,  566  concessions  minières  ont  été  déclarées 
caduques;  mais  on  a  enregistré,  cette  année-là,  1.428  conces- 
sions nouvelles. 

Le  nombre  des  mines  concédées  et  improductives  était  de 
15.555  à  la  fin  de  189rf  et  le  nombre  de  celles  en  exploitation, 
qui  s'était  accru  de  46,  était  de  2.653. 

Il  y  avait  en  exploitation,  en  1899,  364  mines  de  charbon 
qui  employaient  17.832  ouvriers  et  produisaient  2.665.437 
tonnes  d'une  valeur  de  43  millions  de  francs;  339  mines  de 
plomb  occupaient  10.137  ouvriers  et  produisaient  128.261 
tonnes  valant  24  millions;  211  mines  de  plomb  argentifère 
avaient,  avec  9.492  ouvriers,  une  production  de  184.908  tonnes 
valant  38  millions  ;  209  mines  de  cuivre  faisaient  travailler 
8.351  ouvriers  et  produisaient  2.443.044  tonnes  d'une  valeur 
de  15  millions.   

La  Récolte  du  'Vin.  —  D'après  La  Extaftta,  la  situation 
viticole  laisse  beaucoup  à  désirer  en  Espagne  par  suite  des 
ravages  du  mildewà  Huelva,  Séville,  Jaen, 'Valence,  Albaeète, 
Guenca,  Castillan  et  Zamora. 

Cependant,  les  vignobles  de  Las  Riajas,  Ciuda  Eeal,  Ali- 
cante,  Zamora,  Huesca,  Burgos,  Valladolid,  Palencia,  Na- 
varre et  autres  provinces  promettent  une  récolte  abondante. 

D'après  des  calculs  approximatifs,  la  récolte  de  vin  s'élè- 
vera cette  année  de  22  à  23  millions  d'hectolitres. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  19  septembre  1900. 

La  tendance  du  marché  est  peu  active  mais  les  cours  res- 
tent assez  soutenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  73  40;  l'Extérieure  à  80  10;  le  change 
sur  Paris  est  à  29  50. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Italie  et  Roumacio 


! 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  18  septembre  1900. 
■Les  PiMjjets  miuisltniels.  —  L'Equililire  budgétaire.  —  Le  Cniunieici' 
extérieur.      ,  ,  , 

Bien  que  deux  mois  nous  séparent  encore  de  la  re- 
prise des  travaux  parlementaires,  on  commence  à  s'oc- 
cuper des  divers  projets  ((ue  le  Ministère  prépare  ;  on 
sait  que  son  intention  est  de  réduire  le  plus  possible 
les  déJiats  politiques  et  do  diriger  l'activité  de  la 
Chambre  sur  les  questions  économiques. 

En  attendant,  le  Ministère,  impressionné  par  la  mi- 
sère qui  règne  actuellement  dans  les  Feuilles  et  crai- 
gnant le  retour  des  troubles  de  1898,  a  décidé  de  donner 
du  travail  à  ces  populations  en  faisant  entreprendre  la 
construction  du  grand  aqueduc  réclamé  depuis  des 
siècles  et  qui  doit  assainir  les  Fouilles  tout  en  favori- 
sant l'agriculture.  Ces  travaux  donneront  du  travail  à 
plusieurs  milliers  d'ouvriers. 

l'ne  pareille  décision  ne  pouvaitcjn'èlre  bien  accueil- 
lie, mais  elle  ne  forme  qu'une  faible  partie  des  mesures 
que  le  Gouvernement  doit  prendre  pour  ramener  quel- 
que bien-être  dans  les  classes  les  moine  aisées.  On  lui 
prête  l'intention  d'adopter  tout  un  plan  de  réformes 
tril)utaires  et  de  commencer  par  une  réduction  du  prix 
du  sel,  ce  qui  offrirait  un  réel  avantage  aux  popula- 
tions agricoles. 

D'autres  dégrèvements  seraient  également  effectués, 
mais  il  est  diilicile  d'en  parler  tant  que  le  Ministère 
n'aura  pas  fait  connaître  l'économie  de  son  projet.  De 
pareilles  mesures  menacent,  en  effet,  l'équilibre  bud- 
gétaire ;  or,  il  faudra  inscrire  dans  le  budget  prochain 
des  sommes  importantes  pour  la  réfection  de  l'artille- 
rie, pour  les  nouvelles  constructions  navales,  pour  la 
suppression  de  l'impôt  foncier  sur  les  petites  proprié- 
tés, pour  l'expédition  de  Chine...  Comment  pourvoir  à 
toutes  ces  dépenses  sans  détruire  l'omvre  de  M]\L  Son- 
nino,  Luzzatti,  Boselli  et  Rubini  ?  Nous  ne  cherche- 
rons pas  à  le  savoir  ;  mieux  vaut  attendre  que  le  Mi- 
nistre du  Tiésor  ait  fait  connaître  ses  projets. 

Le  volume  annuel  de  statistiques  douanières  sur  le 
commerce  extérieur  vient  de  paraître.  Bien  que  nous 
connaissions  depuis  longtemps  les  résultats  de  l'année 
li99,  les  données  qu'il  fournit  nous  permettent  de  reve- 
n  r  sur  cette  question. 

Cette  statistique  établit  la  comparaison  du  mouve- 
ment commercial  de  l'année  1899  avec  la  moyenne  dé- 

nitive  des  cinq  années  précédentes  et  voici  les  résul- 

ts  qu'elle  présente  : 

Période  Augment. 
1894-98  1899        en  1899 

(Milliers  de  lire) 

Importations   1.213.408     1.506.561     293. 15S 

Exportations   1.082.323     1.431.416  349.093 

La  comparaison  avec  la  moyenne  des  cinq  années 
1894  98  nous  montre  que  la  progression  est  sensible. 
Elle  est  supérieure  à  celle  donnée  par  la  comparaison 
avec  l'année  1898  seule  (93.225.000 lire  pour  les  impor- 
tations et  227.847.000  pour  les  exportations).  L'aug- 
mentation n'est  donc  pas  l'effet  d'une  cause  acciden- 
telle, mais  elle  résulte  du  développement  croissant  des 
échanges  internationaux.- 

Pour  se  rendre  un  compte  plus  exact  de  l'impor- 
tance de  cette  progression,  il  est  bon  d'examiner  quelles 
sont  les  marchandises  qui  y  ont  concouru.  Voici  les 
résultats  donnés  par  l'importation  : 

Période  Augment. 
1894-98   1899     en  1899 

(Millions  de  lire) 
Matières  brutes  pour  l'industrie  .. .     4G9.5     582.2  112.7 

—  ouvrées  —  .,.  228.0  356.6  128.6 
Produits  manufacturés   252.5     315.7  63.2 

—  alimentaires   263.1     251.9  11.2 

Ce  sont  donc  principalement  les  matières  premières, 


brutes  ou  ayant  subi  une  première  main-d'o'uvre,  qui 
fournissent  la  plus  grande  partie  de  l'augmentation 
des  importations  en  Italie.  Ce  fait  montre  l'accroisse- 
ment progressif  des  industries  italiennes. 

Si  nous  passons  aux  exportations,  nous  trouvons  les 
chiffres  suivants  : 

Période  Augment. 
1894-98    1899     en  1899 


Matières  brutes  pour  l'industrie  , 

—  ouvrées  — 
Produits  manufacturés  

—  alimentaires  


(Millions  de  lire) 
187.4     242.4  55.0 
362.6     523.7  161.1 
207.3     286.6  79.3 
323  0     S'ÎH.S  55.5 

L'accroissement  dans  les  exportations  porte  indis- 
tinctement sur  toutes  les  catégories  de  marchandises, 
et  plus  spécialement  sur  le  groupe  des  matières  pré- 
parées pour  l'industrie,  principalement  celles  où  entre 
la  soie  ])rute  traitée.  Non  moins  importante  est  l'aug- 
mentation de  79  millions  sur  les  produits  fabriqués  ; 
elle  prouve  que  la  production  des  manufactures  na- 
tionales a  su  peu  à  peu  se  procurer  des  débouchés 
satisfaisants  sur  les  marchés  étrangers,  après  s'être 
substituée  en  partie  à  la  production  étrangère  dans  les 
marchés  intérieurs. 

Production  du  riz  en  1899.  —  La  production  du  riz 
dans  les  dernières  années  a  été  la  suivante:  en  ]89(;.  3  mil- 
lions «ll.ijOO  hectolitres  de  riz  brut:  en  1897,  6.410.000  hec- 
tolitres ;  en  1898,  6.180.000  hectobtres  ;  et  en  1899,  6.650.000 
hectolitres. 

Les  résultats  de  la  dernière  récolle  seraient  donc  supérieurs 
d'environ  430.000  hectolitres  à  la  moyenne  normale  (6  mil- 
lions 220.000  hectolitres)  et  de  470.000  hectolitres  à  la  pro- 
duction de  l'année  précédente. 

On  attribue  cet  heureux  résultat  au  temps  extrêmement 
favorable  qui  a  persisté  pendant  les  différentes  périodes  de  la 
croissance  et  delà  maturation  delà  plante. 

Quant  à  la  superficie  totale  ensemencée  en  1899,  elle  a  été 
un  peu  inférieure  à  celle  de  1898.  Cependant,  elle  a  été  plus 
étendue  dans  les  provinces  de  Novare,  de  Milan  et  de  Pavie. 
sans  doute  à  cause  des  prix  rémunérateurs  obtenus  Tannée 
dernière. 

Il  faut,  enfin,  observer  que,  dans  le  Piémont,  la  culture  du 
riz  a  une  tendance  assez  marquée  à  se  restreindre,  sans  doute 
à  cause  des  dangers  bien  connus  que  celte  culture  fait  courir 
à  l'hygiène  publique. 


Courrier  d«  la.  Bourse  de  Rome 

Rome,  19  septembre  1900. 

Les  affaires  sont  toujours  très  restreintes  et  les  cours  pe 
montrent  pas  beaucoup  de  résistance. 

La  Pente  est  à  99  85;  Méridionaux,  706  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  524  . . .  Banque  Nationale,  845. 


ROUMANIE 

Le  Commerce  de  la  Roumanie  avec  l'Etranger  en 
1899.  —  La  Direction  générale  des  Douanes  a  dressé  la 
statistique  relative  au  Commerce  extérieur  de  la  lloumanie 
pendant  l'année  1893.  Les  tableaux  qui  composent  cette  sta- 
tistique constatent  lés  résultats  suivants  : 

Moyenne 
des  5  dernières 
1899  1838  années 

Importations....  333.267.938  389.908. 4:i9  378.066.195 
Exportations....    149.119.657   283.181.567   278. 132.9^0 

Totaux....    482.387.595   673.090.006  656.199.135 

Ainsi  que  nous  le  voyons,  le  commerce  total  de  1899  se 
chitïre  à  482.387.595  fr.  et  est  en  diminution  d-i  190.702.411  fr. 
par  rapport  à  1898  et  de  168.811.540  fr.  par  rapport  à  la 
moyenne  des  cinq  années  précédentes. 

Cette  diminution  de  nos  échanges  commerciaux  avec  l'étran- 
ger, dit  leCurierul  Financiar,  est  le  résultat  de  la  crise  éco- 
nomique que  la  Roumanie  a  traversée  en  1899  et  qui  a  été 
provoquée  parla  mauvaise  récolte  de  cette  année,  ce  qui  a 
été  cause  que  l'exportation  a  diminué  à  peu  près  de  moitié 
par  rapport  à  1898  et  à  la  moyenne  des  années  précédentes. 

En  effet,  tandis  qu'à  l'importation,  la  différence  en  moins 
est  de  56.640.501  fr.  par  rapport  à  1898  et  de  44.798.257  fr.  par 
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rapport  à  la  moyonne  des  cinq  dernières  années,  l'exportation 
accuse  une  baisse  de  ia4.0Bl.91O  fr.  et  r29.013.283  IV.  respec- 
tivement. 

Les  droits  do  douane  perdus  sur  l'importation  on  1899  re- 
présentent 27.408.398  fr.,  contre  33. 074. 917  fr.  en  1898. 

Ki>  ce  qui  concerne  le  mouvcmcuit  de  nos  échanges  com- 
merciaux avec  chaque  pays  en  particulier,  il  se  présente  en 
1899,  comparativement  à  1898,  de  la  manière  suivante  : 

1899  1898 


Import. 


Export.       Iniport.  Export. 


(En  francs) 

Autr.-llong.  95.671.659  38.4'i3.995  109.059.156  85.848.625 

Belgique...  10.502.804  44.113.742   14.114.738  93.329.766 

Bulgarie...  4.070.025  3.229.929    3.195.129  2.962.244 

Danemark  .  6.514  »              7.825  » 

Egypte   11.903  179,016         55.346  30.567 

Suisse   3.683.249  10.700     4.660.392  3.495 

Angleterre..  60.041.587  10.508.793   76.144.431  37.459.102 

France   22.164.002  5.600.965   25.793.228  7.376.470 

Allemagne..  91.095.175  9.699.738  110.535.081  12.545.366 

Grèce   1.983.943  551.606     2.166.416  917.862 

Italie   16.457.378  11.204.723    14.150.399  17.748.776 

Japon   56.601  »  75.351 

Hollande...  4.623.720  4.359.405     3.322.6i7  3.389.140 

Russie   7.292.600  5. 89). 030     7.923.665  4.953.239 

Serbie    179.89^  1.005.267       877.521  861.759 

Espagne....  34.999  191.080       131.765  1.124.326 

Etats-Unis.  1.770.710  44.236     1.981.211  987 

Suède-Norv.  4.486  405.760         12.929  » 

Turquie....  13.310.080  13.585.072   15.701.307  14.629.843 

Totaux. . .  333.267.938  149. 11 9. 65'7"  389.908.439  283.181.567 


Caisse  d'épargne.  —  Voici  quelle  étai,t  la  situation  de  la 
Caisse  d'épargne  de  Roumanie  au  31  juillet  1900  : 

Le  nombre  des  livret.?  en  circulation  au  commencement 

dudit  mois  était  de   109.229 

Ou  en  a  délivré  dans  le  courant  du  mois  de 

juillet   1.981 

Ce  qui  a  donné  un  total  de   ÏTI72Ïb 

Mais  il  en  a  été  annulé  pendant  le  même  temps  1.970 

Il  en  restait  donc  en  circulation  le  31  juillet 

dernier   109.234 

Ces  livrets  représentaient,  le  1"  juillet  1900,  la 

somme  de  Fr.  28.303.475 

Il  a  été  déposé  dans  le  courant  dudit  mois   1.093.197 

Total   29.396.622 

Mais  il  a  été  retiré  pendant  le  même  mois   1.153.1u8 

Il  restait  donc  en  dépôt  le  31  Juillet  1900. .  .Fr.  28.243.564 


La  Situation  financière.  —  Le  Currierul  Financiar 
publie  les  appréciations  suivantes  sur  la  situation  financière 
de  la  Roumanie  : 

«  Notre  situation  économique  et  financière  est  entrée  dans 
une  meilleure  voie.  Les  encaissements  du  Trésor,  pendant  les 
mois  de  juillet  et  d'août,  sont  en  augmentation  et  le  coupon 
d'octobre  est,  dès  à  présent,  assuré  avec  les  ressources  ordi- 
naires seules.  Les  récoltes  relativement  bonnes  de  cette  année 
et  les  économies  que  le  nouveau  Ministre  des  finances  est 
décidé  à  faire  sont  de  nature  à  donner  à  nos  fonds  l'essor 
qu'ils  méritent,  si  la  situation  monétaire  des  places  étran- 
gères le  leur  permet. 

Il  faut  encore  observer  que  l'activité  du  Gouvernement 
roumain  est  aujourd'hui  concentrée  entièrement  sur  plusieurs 
réformes  et  améliorations  ayant  pour  but  le  développement 
de  la  richesse  nationale  et  en  même  temps  le  développement 
des  ressources  de  l'Etat,  projets  dont  les  Chambres  roumaines 
ne  tarderont  pas  être  saisies. 

Nous  indiquerons  à  temps  en  quoi  consistent  ce.s  réformes. 
Jusqu'alors  nous  devons  dire  que  toutes  les  difficultés  que 
nous  a  laissées  l'année  dernière  seront  surmontées  et  qu'une 
nouvelle  ère  d'économies  et  de  nouvelles  ressources  qui 
seront  créées  contribuera  puissamment  à  assurer  à  la  Rou- 
manie une  situation  financière  florissante. 

Enfin,  il  ne  faut  pas  oublier  que  l'Etat  roumain  dispose  de 
grandes  richesses,  telles,  par  exemple,  que  le  sel,  le  pétrole 
et  les  forêts,  qui  n'attendent  qu'une  administration  intelligente 
et  active  pour  les  mettre  en  valeur,  enleur  donnant  une  exploi- 
tation plus  large  et  plus  rationnelle  et  qui  pourrait  à  elle  seule 
couvrir  les  annuités  de  la  Dette  publique.  D'où  il  résulte  que, 
par  quelque  crise  que  pourrait  passer  la  Roumanie,  les  ri- 
chesses dont  dispose  l'Etat  font  que  les  détenteurs  de  fonds 
roumains  ont  toujours  dans  leurs  cofi'res  un  papier  de  tout 


repos  et  (réa  rémunérateur,  comparativoment  au  papier  dea 
autres  Etats. 


L'Etat  des  vignobles.  —  Il  résulte  des  renseignement» 

adressés  au  iMinistére  de  l'agriculture,  du  commerce  et  d«s 
domaines  de  Roumanie  par  les  préfets  dos  départements  viti- 
coles,  que  les  vignes  sont  gémiralement  en  bonne  sitnation. 

Dans  les  districts  do  Mehedintzi,  de  Vaicea,  de  Putna,  de 
•lassy,  de  Botoshani,  la  récolte  promet  d'être  abondante.  Les 
dernières  pluies  sont  venues  très  à  propos,  pour  permettre  au 
raisin  do  grossir  et  maintenant  le  raisia  niùrit  d  une  manière 
normale  et  régulière. 

Dans  quelques  districts  de  la  montagne,  les  vignes  de  co- 
teau ont  souffert  de  la  sécheresse  dans  la  première  quinzain» 
d'août;  mais  elles  ont  repris  depuis.  Sur  quelques  points  peu 
nombreux  les  vignes  ont  été  attaquées  de  la  rouille. 

On  ne  signale  que  deux  communes  peu  importantes  du  dis- 
trict de  lassy  oii  la  grêle  ait  fait  quelques  dégâts. 


Les  Distilleries  d'Alcool  en  Roumanie.  —  Les  distille- 
ries d'alcool  en  Roumanie  ont  distillé,  en  1899-1900,  187  mil- 
lions 537.400  de^ré.s,  contre  311.017.490  en  1898-99. 

La  distillation  a  donc  été  inférieure  de  123.480.030  degrés  à 
celle  de  l'année  précédente;  la  consommation  a  diminué  de 
147.939  390  degrés. 

Les  matières  premières  employées  par  les  distilleries  re- 
présentent 42.427.900  kilogr.  de  maïs,  114.800  de  blè,  13  mil- 
lions 173.600  de  pommes  de  terre,  1.320.400  de  mélasse, 
7.110. 60O  de  malts  divers  etl.261.700  kilogr.  de  farine  deseigle. 

En  1898-99,  il  avait  été  employé  :  74.o53.000  kilogr.  de 
maïs,  630.300  de  blé,  12.042.100  de  pommes  de  terre,  1.514.100 
de  mélasse,  12,617,900  de  malts  divers  et  l.lb8.100  kilogr.  de 
farine  de  seigle. 

Les  taxes  perçues  ont  produit  : 


1899-1900 


1898-1899 


(En  francs) 

Esprit-de-vin   13.325.974  22      22.337.484  49 

Bi  ère   1 . 209 . 949  70       1 . 36 1 . 938  35 

Eau-de-vie  de  marc.  20.579  25  15.921  23 

Importation   56.475  50  66.480  90 

Total   14.612.978  67      23.781.8^4  97 

Il  résulte  de  ce  tableau  qu'en  1899-1900  les  spiritueux  ont 
donné  une  moins-value  de  revenus  de  9.168.846  francs. 


Les  Fabriques  de  bière.  —  M.  C.  Miciora,  iiispecteur  des 
finances,  a  présenté  au  Ministère  des  Finances,  la  situation 
des  fabriques  de  bière  en  Roumanie,  comprenant  la  quantité 
de  bière  fabriquée,  la  quantité  consommée,  ainsi  que  les  taxes 
perçues  pendant  l'exercice  1899-1900,  comparativement  à  l'an- 
née 1898-1899. 

La  quantité  de  bière  fabriquée  a  été  de  9.209.369  litres  au 
lieu  de  11.197.687  en  1898  99  et  celle  de  bière  consommée  de 
8.067.330  au  lieu  de  9. 979. 539.  La  diminution  a  donc  été  res- 
pectivement de  1.988.318  et  1.013.259  litres. 

Les  matières  premières  employées  en  1899-1900  représentent 
2.129.160  kilogrammes  de  malt  et  32.120  kilogr.  de  houblon, 
contre  2.482.780  kilogr.  de  malt  et  41.580  kilogr.  de  houblon 
en  1898-1899. 

Enfin  les  taxes  perçues  sur  la  bière  ont  produit  en  1899- 
1900,  1.209.949  fr.  contre  1.301.938  fr,  l'année  précédente,  soit 
151.988  fr.  de  moins. 


SUISSE 


La  Réforme  de  l'Impôt  en  Suisse.  —  Le  Grand  Conseil 
va  bientôt  discuter  le  rapport  de  la  Commission  sur  le  nou- 
veau projet  d'impôt.  La  Commission  a  apporté,  au  projet  du 
Conseil  d'Etat,  un  certain  nombre  de  modifications  impor- 
tantes, dont  voici  les  principales  : 

Le  projet  de  la  Commission,  comme  celui  du  Conseil 
d'Etat,  taxe  séparément  la  fortune  mobilière  et  la  fortune 
immobilière. 

La  taxe  mobilière  est  perçue,  sous  déduction  des  dettes, 
sur  tous  les  biens  meubles  des  contribuables,  sauf  les  excep- 
tions rhentionnées  à  l'article  3. 

La  Commission  a  modifié  assez  profondément  la  réparti- 
tion des  contribuables  entre  les  diverses  catégories  et  les- 
taux  afférents  à  chaque  catégorie. 

Voici  les  propositions  nouvelles  de  la  Commission  : 
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Pour  la  perception  de  l'impôt  mobilier,  les  fortunes  sont  [ 
réparties  en  six  catégories,  savoir  : 


Taux 

Catégories                   Fortune  de  l'impôt 

Francs  0/00 

1"                                là    ^,.000  0  50 

2«                             5.000  à   50.000  1  .. 

3«                           50.000  à  100. 000  2  25 

4«                          100.000  à  200.000  2  50 

5-                          200.000  à  ;300. 000  3  .. 

G»                          300.000  et  au-dessus  3  50 


Les  fortunes  supérieures  à  cinq  mille  francs  bénéficient 
du  taux  des  catégories  inférieures  pour  la  part  afférente  à 
ces  dernières. 

Le  rétablissement  do  cette  disposition,  qui  figure  dans  la 
loi  actuelle,  constitue  la  principale  modification  de  la  Com- 
mission. Le  projet  du  Conseil  d'Etat  l'avait  supprimée.  Mais 
cette  suppression  avait  été  l'objet  de  critiques  très  vives  et 
très  justifiées. 

Comme  compensation,  la  Commission  à  dû  naturellement 
élever  un  peu  le  taux  de  chaque  catégorie.  C'est  ainsi  que  le 
taux  de  3  50  0/00  commen«era  dès  300.000  fr.  (mais  seulement 
pour  la  part  de  la  fortune  qui  dépassera  300.000  fr.  i,  tandis 
qu'avec  le  projet  du  Conseil  d'Etat  il  ne  commençait  qu'au 
million.  Néanmoins,  le  projet  de  la  Commission  introduit 
une  répartition  des  charges  des  contribuables,  qui  semble  à 
pi-emière  vue  plus  équitable  que  le  projet  primitif  du  Conseil 
d'Etat. 

Les  dispositions  relatives  au  mode  de  perception  n'ont  subi 
aucune  modification  par  rapport  au  projet  du  Conseil  d'Etat. 
L'évaluation  de  la  fortune  mobilière  résulte  de  la  déclaration 
du  contribuable,  sous  réserve  des  décisions  de  la  Commission 
taxatrice. 

Pour  la  taxe  foncière  non  bâtie,  le  projet  consacre  le  prin- 
cipe de  la  défalcation  des  dettes  hypothécaires.  Mais  cette 
défalcation  n'est  pas  admise  a)  pour  les  hypothèques  légales 
au  profit  des  mineurs  et  des  femmes  mariées  ;  b)  pour  les 
hypothèques  prises  en  faveur  de  créanciers  domiciliés  hors 
du  canton  et  non  soumis  à  l'impôt  mobilier  ;  c)  pour  les  hy- 
pothèques grevant  des  immeubles  dont  les  propriétaires  sont 
domiciliés  hors  du  canton. 

Pour  la  perception  de  l'impôt,  les  fortunes  immobilières 
sont  réparties  en  sept  catégories  : 


Taux 

Catégories                  Fortune  de  l'impôt 

Francs  0/03 

1"                                 là     5.000  0  50 

2«                             5.000  à   50.000  1  .. 

3"                           50.000  à  100.000  1  50 

4'                          100.000  à  200.000  1  75 

5'                          -200. (tOO  à  400.000  2  .. 

6«                          400.000  à  800.000  2  25 

7«                          800.000  et  au-dessus  2  50 


Les  fortunes  suporieures  à  .").000  fr.  bénéficient  du  taux 
des  catégories  inférieures  pour  la  part  afférente  à  ces  der- 
nières. 

Les  bâtiments  ruraux  exclusivement  destinés  à  l'exploita- 
tion ne  sont  pas  soumis  â  l'impôt  immobilier. 


Les  Télégraphes  et  les  Téléphones  en  Suisse  pen- 
dant l'année  1899.  --  Nous  extrayons  les  indications  sui- 
vantes du  rapport  da  Conseil  fédéral  sur  la  gestion  du  dé- 
partement fédéral  des  postes  et  des  chemins  de  fer  en  1899  : 

Après  la  légère  augmentation  du  trafic  télégraphique  in- 
terne constatée  en  1898  (I.IG  0/0),  par  suite  des  interruptions 
fréquentes  et  en  partie  assez  prolongées  des  communications 
téléphoniques,  le  mouvement  rétrograde  survenu  depuis  l'an- 
née 1892,  dont  les  causes  ont  été  commentées  à  diverses  re- 
prises dans  les  rapports  de  gestion  antérieurs,  se  fait  de 
nouveau  remarquer  aussi  pendant  l'année  1899.  Le  nombre 
des  télégrammes  internes  est  de  23.725,  ou  de  1.41  0/0  infé- 
rieur à  celui  de  l'année  précédente  et  atteint  toutefois  pres- 
que exactement  le  chiffre  prévu  au  budget  1 1.660.000  .  A  l'ex- 
ception des  mois  de  janvier  et  de  la  saison  d'été,  juin  et  sep- 
tembre, qui  accusent  une  augmentation  modérée,  la  diminu- 
tion s'étend  à  tous  les  autres  mois.  L'influence  réductive  que 
le  trafic  téléphonique  exerce  sur  le  trafic  télégraphique  ressort 
des  indications  du  tableau  comparatif  du  nombre  des  télé- 
grammes d'un  certain  nombre  de  localités  dans  lesquelles 
des  réseaux  téléphoniques  fonctionnent  à  côté  de  bureaux 
télégraphiques. 

J^e  trafic  international  accuse,  vis-à-vis  de  l'année  précé- 
dente, une  augmentation  de  8.22  0/0  et.  avec  un  nombre  de 
télégrammes  de  1.698.030,  dépasse  de  37.036  télégrammes  le 
trafic  interne.  L'augmentation  se  répartit  sur  tous  les  douze 


mois  et  ne  doit  donc  pas  être  attribuée  seulement  à  la  saison 
d'été,  il  est  vrai  favorable. 

Le  trafic  des  conversations  téléphoniques  dans  son  entier 
n'a  pas  justifié  les  espérances  fondées,  d'une  part,  sur  la  pro- 
gression des  années  précédentes  ;  d'autre  part  et  principale- 
ment sur  les  nombreuses  communications  interurbaines  éta- 
blies pendant  ces  dernières  années.  Letraficlocal  ainsi  que  le 
trafic  interurbain  accusent,  il  est  vrai,  une  augmentation 
considérable  vis  à-vis  de  l'année  précédente:  le  premier  de 
20.06  0/0.  le  second  de  15.87  0/0;  mais  cette  augmentation 
s'explique  principalement  par  les  circonstances  extraordinai- 
rement  défavorables  de  l'année  précédente,  qui  ont  été  expo- 
sées en  détail  dans  le  rapport  de  gestion  de  1898. 

f^e  produit  total  des  conversations  locales  et  interurbaines, 
de  2.436.807  fr.  40  est  de  376.725  fr.  85  plus  élevé  que  l'année 
précédente,  mais  il  reste  de  2.58.192  fr.  60  au-dessous  des  pré- 
visions budgétaires.  Le  nombre  des  abonnements  téléphoni- 
ques, à  la  fin  de  l'année,  est  de  35.056  et  n'a  donc  dépassé 
que  légèrement  le  chiffre  de  35.000  admis  dans  le  budget. 
Vis-à-vis  de  l'état  de  l'année  précédente,  il  y  a  une  augmen- 
tation de  3,138  abonnements,  qui  est  un  peu  supérieure  à 
celle  de  l'exercice  précédent  {3.072;  et  reste,  toutefois,  consi- 
dérablement au-dessous  de  celle  de  l'année  1897  3.75»)  .  La 
recette  résultant  des  taxes  d'abonnements  téléphoniques  dé- 
passe de  175.551  fr.  08  celle  de  l'année  précédente,  mais 
demeure  de  121.649  fr.  22  au-dessous  du  poste  budgétaire. 

Le  résultat  financier  total  de  l'Administration,  comparé  à 
celui  de  l'année  précédente,  se  présente  comme  suit  : 

1898  1899 


(En  francs) 

Recettes   8.285.162  26     8.072.006  53 

Dépenses.   8.285.102  2(i     9.230.494  19 

Solde  passif   1.158.397  66 


Dans  cette  comparaison,  il  y  a  toutefois  lieu  de  tenir  compte 
de  ce  q'ie,  pour  l'année  1898.  le  compte  de  construction  n'a 
exceptionnellement  été  amorti  que  de  10  70  0/0,  soit  de  l'excé- 
dent des  recettes  sur  les  dépenses  d'exploitation  et  l'intérêt 
de  l'inventaire,  tandis  qu'en  1899  l'amortissement  est  de  15  0/0, 
conformément  aux  décisions  des  Chambres  fédérales.  Sans 
l'amortissement,  un  solde  actif  se  serait  produit  de  893.189 
francs  75  pour  1898  et  de  340.878  fr.  79  pour  1899. 


Le  Monopole  de  l'alcool  en  Suisse.  —  Depuis  rétablis- 
sement du  monopole  de  l'alcool.  L  s  cantons  ont  encaissé  68 
millions,  soit,  en  moyenne,  5  l/'-l  millions  par  an.  C'est  une 
consommation  de  C  à'6  1/2  litres  par  liabitant.  Le  Danemark 
donne  15  litres  par  tête,  la  France  9  1/2,  la  Belgique  près  de 
9  comme  l'Allemagne,  la  Hollande,  la  Suède,  puis  la  Russie 
5,  le  Rovaume-Uni  moins  de  5,  les  Etats-Unis  4,  ÏT  Norvège 
2  1/2. 

La  consommation  de  l'alcool,  en  Suisse,  ne  diminue  pas, 
malgré  le  monopole.  Le  résultat  le  plus  tangible  est  de  per- 
mettre aux  cantons  d'éviter  les  gros  déficits.  Le  monopole 
serait  plus  efficace  si  on  avait  augmenté  le  prix  de  l'alcool 
boisson.  Le  prix  actuel  est  de  120  à  150  francs  l'hectolitre, 
moindre  de  moitié  de  celui  des  alcools  en  France,  aux  Etats- 
Unis,  en  Russie,  Grande-Bretagne,  etc. 


Douanes  suisses.  —  Les  recettes  des  douanes  fédérales  en 
août  1900  se  sont  élevées  à  3.823.885  fr.  72,  contre  4  millions 
32.386  fr.  40  en  août  1899. 

La  diminution  pour  le  mois  d'août  1900  est  de  208  500fr.68. 

Du  1"  janvier  au  31  août  1900,  le  produit  des  douanes  a 
été  de  31.521.507  fr.  67,  contre  32.055.060  fr.  20  pour  la  même 
période  de  1899. 

La  diminution  en  190O  est  de  533.552  fr.  .53. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Voici  le  tableau  com- 
paratif des  recettes  des  Chemins  suisses  pour  le  mois  de 
juillet  : 

Juillet  1900 


Recettes 

Recettes 

brutes 

Dépenses 

nettes 

—  4.100 

—  321.200 

—  325. 3C0 

Nord-Est  Suisse  

—  15.700 

^  16.300 

—  32.000 

—  8.500 

500 

—  9.000 

—  182.700 

35.300 

—  1.000 

—  36.300 

Sept  premiers  mois 

de  1900 

-+-  388.800 

^  725.300 

—  m  MO 

Nord- Est-Suisse  .  . . 

...    -1-  290.900 

—  280.200 

16.700 

.    -+-  630.400 

-+-  a37.900 

—  292.. 500 

—   97  £00 

-H  231.500 

+  68.700 

—  Î62'.'8C0 

I/KOONOMIS'l'K  lOdliOPKKN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Manganèse  dans  l'Etat  de  Minas.  —  L'exploitation 
des  riciies  gisements  de  manganèse,  qui  existent  dans  l'Etat 
de  Minas,  commence  à  prendre  un  sérieux  développement. 
L'attention  est  surtout  attirée  sur  l'exploitation  de  MM.  Sant'- 
Anna,  située  dans  le  district  d'Ouro-Preto,  dans  le  voisinage 
de  la  ligne  du  Chemin  de  fer  Central.  Les  travaux  ellectués 
par  ces  industriels  leur  permettent  de  croire  qu'ils  vont 
exporter  chaque  semaine  de  nombreuses  tonnes  de  rainerai 
d'une  bonne  teneur. 

Dans  le  même  district  et  sur  différents  points  de  celui  de 
Queluz,  on  continue  de  découvrir  d'importants  gisements, 

2ui  trouvent  acheteurs  à  bons  prix.  Et  cette  situation  amène 
ans  toute  la  région  un  important  afflux  de  capitaux. 


CHILI 

La  Dette  nationale.  —  Les  journaux  de  Santiago  vien- 
nent de  publier  un  tableau  de  la  dette  nationale  de  la  Répu- 
blique chilienne.  D'après  ce  document,  la  valeur  primitive 
des  emprunts  extérieurs  était,  en  livres  sterling,  de  19.069.500, 
mais  cette  somme  était  réduite,  le  31  décembre  1899,  à 
17.571.706  hv.  st.,  soit  234.289.413  piastres  de  18  d.  Le  service 
annuel  de  cette  dette  s'élève  à  1.497.794  llv.  st.  ou  17.317.177 
piastres. 

Voici  le  détail  de  la  dette  intérieure  : 

Piastres 


Bons  municipaux   1.903.532  28 

Emprunt  intérieur  8  0/0   2.109.15b  06 

Change  sur  la  propriété   20.827.2(t2  40 

Papier-monnaie  (Loi  du  31  juillet  1900)..   50.000.OOJ  » 

Solde  de  la  précédente  émisssion  de  papier- 
monnaie   1.119.680  50 

Solde  de  la  précédente  émission  de  bons  du 

Trésor     5. 200  « 


75. 064.770  24 

Parmi  les  emprunts  extérieiirs,  l'émission  la  plus  favorable 
pour  le  Gouvernement  chilien  a  été  cflle  de  1839,  où  un 
4  1/2  fut  placé  à  97  0/0. 


ÉTATS-UNIS 

L'Assurance  contre  l'Incendie  aux  États-Unis.  —  Le 

Conseiller  des  Assurances  donne,  d'après  le  Chronicle, 
journal  d'assurances  aux  Etats  Unis,  la  statistique  pour  les 
vingt  cinq  dernières  années  do  la  valeur  des  propriétés 
détruites  et  des  sinistres  payés,  d'autre  part,  par  les  difl'é- 
rentes  Compagnies  d'assurances  contre  l'incendie  qui  opèrent 
en  Amérique  : 

Valeurs  Sinistre» 
des  propriétés     payés  par  les 
Années  incendiés  Compagnies 


(En  dollars) 


1875  

78.103.205 

39.327.403 

1876  

64.630.600 

34.374.600 

1877  

68.265.800 

37.398.900 

1878..  

64.315.900 

36.575.900 

1879  

77.703.700 

44.464.700 

18S0  

74.643.400 

42.525.000 

1881  

81.280  900 

44.641.900 

«i. 505. 024 

48.875.131 

Î88'i   

100.149.228 

51.808. 664 

1884  

110.008.611 

60.679.818 

1885  

102.818.796 

57.430.709 

1886  

lOi.924.750 

60. 506.564 

1887  

120.283.055 

6!  1.659. 508 

1888  

110.885.665 

63.965.724 

1889  

123.046.833 

73.679.465 

Î890  

108.993.792 

65.015.465 

1891  

143.76i.9K.7 

90.576.918 

1892  

151.516.098 

93.511.936 

1893  

167.544.370 

105.994.577 

1894  

140.006.484 

89.574.699 

1895  

142.110.233 

84.689.030 

1896  

118.737.420 

73.903.800 

1897  

116.354.570 

66.722.140 

1898  

130.593.905 

73.796.080 

1899  

153.597.839 

92.683.715 

Totaux  

..  2.738.784.216 

1.605.382.243 

Les  pertes  des  propriétés  aux  Etats- i'nis,  causées  par 
l'incendie  pendant  les  vingt-cinq  dernières  annéi/s  s'élèvent 
à  13.('>93.92i.()80  fr.,  sur  lesciunlles  les  Compagnies  ont  sup- 
porié  une  perte  de  8.02f>.911.215  fr. 

L'industrie  des  assui-ances  incendie  A  pris  un  grand  déve- 
loppement aux  I<;tats-Uni8,  mais  les  résultats  industriels  sont 
depuis  1891  peu  favorables  aux  Sociétés.  Nombre  de  Sociétés 
étrangères  se  sont  retirées  ou  se  bornent  à  n'accepter  que  de» 
risques  de  premier  ordre.  ' 

L'année  1899  a  été  particulièrement  mauvaise,  1893  avait 
été  désastreuse. 

Si  l'on  ajoute  à  cela  l'efTet  d'une  concurrence  aclisrnée  qui 
a  produit  des  baisses  considérables  dans  les  primes,  il  sera 
facile  de  comprendre  que  la  plupart  des  Compagnies  améri- 
caines accusent  des  pertes  sèches. 

Le  nombre  des  incendies,  en  1899,  s'est  élevé  à  86.152,  et  le 
nombre  total,  pour  les  vingt-cinij  années,  est  de  313.260. 


La  Situation  aux  Philippines.  —  Voici  les  conclusions 
d'un  rapport  de  M.  de  Bérard,  consul  de  France  à  Manille  : 

<i  J'en  viens  à  constater  que  le  splendide  avenir  prédit  aux 
habitants  des  Philippines,  en  1898,  par  les  Américains,  tant  à 
Manille  que  dans  la  presse  des  Etats-Unis,  s'est  simplement 
transformé  en  un  présent  bien  inférieur  à  ce  qu'était  cette 
contrée,  dans  le  passé.  Au  lieu  de  la  prospérité  agricole 
annoncée,  do  l'établissement  d'industries  fondées  avec  les 
perfectionnements  de  la  science  la  plus  avancée,  du  dévelop- 
pement d'alTaires  commerciales  aux  chiffres  inconnus  sur 
cette  place,  que  voyons-nous  aujourd'hui  ? 

L'agriculture  bouleversée  par  l'insurrection  et  par  les  opé- 
rations militaires,  les  propriétés  des  anciens  habitants  dévas- 
tées ou  incendiées,  présentent  un  tableau  sombre  qui  excite 
le  regret  d'une  époque  d'exploitation  arriérée  mais  productive. 
Les  industries  qui  ont  donné  la  fortune  aux  indigènes  et  aux 
étrangers  sont  à  peine  en  élat  de  fonctionner  après  une  inter- 
ruption forcée  des  travaux,  et  je  fais  allusion  à  celles  dont  la 
ruine  n'est  pas  entière. 

En  ce  qui  a  trait  au  commerce,  une  année  passée  sans  qu» 
les  grandes  maisons  de  cette  place,  non  plus  que  les  établis- 
sements plus  modestes,  aient  pu  engager  les  transactions 
dont  ils  vivaient,  a  projeté  sur  le  monde  commercial  des 
Philippines  une  série  de  pertes  dont  beaucoup  ne  se  relève- 
ront pas,  tandis  qu'une  bande  d'aventuriers  s'est  abattue 
sur  cette  contrée  pour  l'exploiter. 

La  législation  douanière  pèse  plus  lourdement  sur  toutes 
les  forces  vitales  du  pays,  avec  une  multiplicité  de  formalités  et 
de  frais  qui  rendraient  les  bénéfices  illusoires  si  les  prix 
n'étaient  augmentés  en  proportion.  D'où  il  résulte  une  situa- 
tion économique  périlleuse  pour  la  contrée  et  pour  ses  habi- 
tants 

Tel  est  le  bilan  de  l'année  1899.  Quel  sera  celui  de  l'année 
1900V  Les  Philippines  rentreront-elles  dans  une  ère  de  calme 
politique,  qui  est  indispensable  pour  que  toutes  les  branches- 
de  l'agriculture,  de  l'industrie  et  du  commerce  puissent  être 
exploitées?  L'insurrection  vaincue,  mais  remplacée  par  des 
bandes  de  pillards  qui  sèmeiit  l'épouvante  dans  les  provinces 
et  rendent  la  sécurité  personnelle  nulle  pour  tous  les  habitants 
pacifiques,  ne  s'opposera-t-elle  pas  longtemps  encore  à  toute 
tentative  hors  des  villes  protégées  par  les  troupes  américaines  ? 
La  réponse  est  facile  :  il  est  inutile  pour  les  Européens  de 
penser  à  s'installer  sur  d'autres  points  que  Manille  et  les 
principaux  ports  de  l'archipel  (Hoilo  et  Cebu).  Seuls,  les  com- 
merçants peuvent  tirer  sans  danger  profit  de  la  situation 
dans  ces  villes,  d'où  peu  à  peu  leurs  opérations  rayonneront 
sur  l'intérieur,  si  la  pacification  y  devient  réelle. 

La  lutte  est  engagée  depuis  dix-huit  mois  entre  les  produits 
des  Etats-Unis  et  ceux  des  nations  qui  dominaient  aux 
Philippines,  et  les  premiers  n'ont  pas  conquis  le  terrain  dont 
les  Américains  croyaient  pouvoir  s'emparer  presque  entière- 
rement.  Cet  insuccès  doit  inspirer  confiance  aux  fabricants 
étrangers,  et  les  essais  d'introduction  des  articles  de  leur 
fabrication  sur  le  marché  de  Manille  doivent  se  répéter  avec 
habileté  et  prudence;  » 


Le  Marché  Financier  de  New-lTork 


New-York,  le  19  septembre  liiOO. 

Le  Marché  est  influencé  par  deux  faits  :  la  campagne  pré- 
sidentielle, qui  diminue  le  chitfre  des  affaires,  et  la  grève  des 
charbonnages,  qui  a  un  fâcheux  effet  pour  plusieurs  Compa- 
gnies de  Cliemins  de  fer. 

La  tendance  générale  reste  hésitente. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  116  ./. . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
26  1/8;  Milvoaukee,  1115/8;  Lake  Shore,  219  ./.;  Erie, 
10  5/8;  Reccding,  15  1/2;  Canadian  Pacific,  871/2;  Illinoi.i 
Central,  115  1/4;  Louisville,  70  3/4;  Neic-York  Central, 
127  3/4;  Union  Pacific,  54  5/8. 
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MEXIQUE 

Le  Tabac  mexicain  en  Argentine.  —  Le  (Jonsul  général 
du  Mexique  à  Biienos-Ayies  s'est  efforcé,  dès  qu'il  a  pris 
possessio:!  de  son  poste,  dont  la  création  est  récente,  de  faire 
d'utile  propagande  pour  le  tabac  mexicain.  Ses  efforts 
semblent  devoir  donner  de  bons  résultats,  car  on  annonce  la 
prochaine  création  à  Buenos-Ayres,  d'un  Syndicat  d'impor- 
tation de  tabacs  de  ce  pays.  Cette  entreprise  traitera  direc- 
tement avec  les  producteurs. 

,  D'après  les  renseignements  officiels,  l'Argentine  importe 
annuellement  pour  un  million  de  piastres  de  tabac  des  Etats- 
Unis  et  des  Antilles.  

L'Exploitation  des  pierres  précieuses  dans  le  Guer- 
rero.  —  Une  grande  Compagnie  vient  de  se  former  à  Mexico, 
dans  le  but  d'exploiter  les  gisements  de  pierres  précieuses 
qui  abondent  dans  la  zone  méridionale  de  l'Etal  de  Guerrero. 
Ces  gisements  contiennent  surtout  des  émeraudes,  dont  la 
pureté  ne  le  cède  en  rien  à  celles  de  Tejupilco,  dans  l'Etat  de 
Mexico. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce 
extérieur  de  la  Képublique  Argentine  pour  le  jiremier  semes- 
tre de  1900,  comparés  à  ceux  de  la  période  correspondante 
de  1899,  ont  été  les  suivants  : 

Importations 
1"  semestre  Taxés        Non  taxés  Total 

(En  pesos-or: 

1900    49.791.537      6.736.15i>  56.527.693 

1899   50.440.201      7.005.741  57.446.942 

—  648.664     —  270.5tj5     —  919.249 

Exportations 

1"  semestre  Taxés        Non  taxés  Total 

En  pesos-or, 

1900    3't.896.82l     19.202.830  94.099.151 

1899   44.057.968     44.992.794     8!)  .050. 762 

—  9.1G1.647  -i- 14. 210. 036  +  5.048.389 

Voici  comment  ce  commerce  se  répartit  par  pays  : 

Importations  Expdrtations  Total 

(En  pesos-or) 

Rovaume-Uni  ....  19.307.951  11.963.596  31.271.547 

Allemagne   8.019.795  13.703.887  21.723.682 

France    5.838.197  12.550.31)0  18.Lt88.587 

Belsique ..    .  4.695.464  13.063.352  17.758.816 

Italie    7.838.252  2.160.679  9.998.931 

Etats-Unis   5.653.894  3.626.480  9.280.374 

Brésil    1.918.027  i. 841. 001  3.759.028 

Espagne   1.887.683  1.072. 'i47  2.960.130 

Hollande.."    89.191  2.506.015  2.595.206 

Uruguay    221.205  800.915  1.091.120 

Paraguay   812.492  36.111  .  848.fc03 

Chili  .  '.   T9.241  421.796  501.0:i7 

Bolivie   53.844  389.682  443.526 

Indes  occidentales.  12.162  166. .573  178.735 

Afrique   ■  2.042.517  2.042.M7 

Autres  pavs   100.295  4  072.110  4.172.405 

Pour  oi^re   ■>  23.612.600  23.612.600 

Les  principales  importations  ont  été  les  suivantes  : 

Montant  Différence 
en  par  rapport 

1900  à  1899 

(En  pesos-or) 

Bétail   162.299  -  40.595 

Produits  alimentaires  i.  5.129  131  —  163.240 

Tabacs    1.596.164  —  218.993 

Liqueurs   8.715.190  +  305  168 

Matières  textiles   19 . 310 . 264  —  865 . 685 

Huile   2.063.263  -f  151.090 

Produits  chimiques   1.934.870  -f  226.472 

Couleurs   452.657  f  36.561 

Meubles   3.280.095  -  ,241.865 

Papier  et  applications   1.519.756  -f  1/4.228 

Cuir  et  applications   607.787  -f  26.0a3 

Fer  et  applications   8.991.383  +  764. 9o8 

Autres  métaux  et  applications.. .  7.711.462  +  66.664 

Pierres  et  céramiques   4.463.163  —  1.168.519 

Divers     1.580.209  +  12.454 


\  oici  les  principales  exportations  : 

Produits  pastoraux                        42.717.551  —  9.873.355 

—  agricoles                          48.550.748  +13.921.485 

—  forestiers                          1.824.351  678.377 

—  minéraux                             107.555  —  7.757 

—  de  la  chasse                         339.308  -f  173.689 

—  divers                                   550.6;!8  155.920 


ASIE 


JAPON 

Le  Marché  monétaire.  —  Le  Financial  News  reçoit  d'un 
correspondant  de  Tokio,  à  la  date  du  11  août,  une  lettre  in- 
téressante sur  la  situation  monétaire  du  Japon. 

D'après  ce  correspondant,  l'élévation  du  taux  de  l'escompte 
de  la  Banque  du  Japon  et  des  autres  Etablissements,  a  eu 
pour  conséquence  de  faire  accumuler  l'argent  sur  le  marché 
et  de  reconstituer  les  réserves  des  banques.  En  même  temps, 
les  dépôts  ont  progressé  :  le  tableau  suivant  publié  par  les 
ban(|ues  de  Tokio,  Osaka,  Kyoto,  Nagoya,  Yokohama  et  Kobé 
en  donne  la  preuve  : 

Dépôts  aux  banques  associées  de  Tokio,  Osaka,  Kyoto, 
Nagoya,  Yokohama  et  Kobé  à  la  /in  de  chaque  mois  : 


1899  Yen 
Octobre   228.100.000 


Avril   240.5uO.CO<i 

Mai   242.900.000 


1899  Yen 

.lanvier   162.600.0(10 

Février   163.400.(100         Novembre          2;W  200. OnO 

Mars   178.900.000         Décembre....  234.700.000 

Avril   185.100.000  190ii 

Mai   194.500.000         .lanvier   234.000.C0O 

.luin   197. 800.0110         Février   234.200.000 

.Juillet   217.600.000         Mars   2:^7.300.000 

Août   217.200.000 

Septembre  ...  227.300.000 

On  voit,  d'après  ce  tiibleau,  que  l'augmentation  des  dépots 
anx  principales  banques  des  six  centres  principaux  d'affaires 
a  été  en  1899  de  ):i  millions  de  yen  et  de  9.000.000  pour  les 
5  premiers  mois  de  1900.  La  proportion  d'augmentation  n'a 
pas  été  aussi  rapide  cette  année  que  l'année  dernière,  mais  il 
est  satisfaisant  de  constater  que  cette  augmentation  a  pu  se 
produire  au  moment  où  le  marché  était  si  inactif. 

La  tendance  actuelle  vers  l'accumulation  du  capital  emprun- 
table  devra  encore  s'accentuer,  car  l'argent  prêté  aux  pro- 
ducteurs des  principaux  articles  d'exportation  retournera  aux 
banques  pendant  le  second  semestre  de  l'année;  principale 
saison  d'exportation  du  Japon.  L'arrêt  du  commerce  avec  le 
nord  de  la  Chine  affectera  le  marché  monétaire,  mais  on  pense 
que  le  résultat  ne  sera  pas  si  défavorable  que  quelques-uns 
le  disent.  Ce  qui  est  plus  grave,  c'est  l'effet  des  dépenses  de 
l'expéditiou.  Le  fonds  de  50  millions  sur  lequel  ces  dépenses 
sont  prises  est  placé  en  valeurs  et  ce  peut  être  réalisé  faci- 
lement ;  le  Gouvernement  a  donc  été  dans  1  obligation  de 
retirer  une  partie  de  ses  dépôts  à  la  Bamque  du  Japon;  son 
compte  a  été  ramené  de  62  millions  à  54  pendant  le  mois  de 
juillet.  Pour  faire  face  à  ces  retraits,  la  Banque  a  dû  avoir 
recours  à  une  émission  de  billets,  ce  a  qui  augmenté  la  circu- 
lation.   

Les  Assurances  contre  l'Incendie.  —  Les  tableaux  sui- 
vants montrent  les  progrès  faits  au  Japon  par  les  assurances 
indigènes  contre  l'incendie  : 

1894  1895     1896     1897     1898-  1899 


Nombre  de  Gompag»'"      3  3 

Agences   l''l  490 

Actionnaires   800  823 


Capital  payé   600  700 

liéserves   28  68 

Réserve  supplément".       »  " 

Voici  quel  a  été,  de  1892  à  1899  le  montant  dos  polices  en 
cours,  des  sommes  assurées  et  des  primes  payées  ; 


4  6  6 

693  970  1.222 

L.749  2.181  2.172 
^Millions  de  yen 

1.800  2.150  2.150 

162  410  713 

»  »  3 


1.394 
3.929 


3.400 
1.007 
114 


Polices 

Sommes 

en  cours 

assurées 

Primes 

Yen 

Yen 

4.808 

4.915.000 

73.108 

11.437 

1?. 631. 000 

159.451 

19.653 

21.50-2.000 

351.060 

1895  

23.776 

23.797.000 

367.494 

33.269 

42.133.000 

534.428 

1897  

56.365 

73.391.000 

898.949 

74.488 

108.099.000 

1.204.847 

1899  

88.871 

142.486.000 

1.507.586 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^)—  Royaumes  de  Suède  et  Norvège 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

(Suite) 

Le  (Icnvier  rec(Misciiioiil,  clVccdu'  on  Norvi'o-e  rcMiionlc 
au  l''""  jriin  1891.  Il  a  luoiiln''  nno  population  totale  do 
■.'.OOO.lil/  habitants,  pour  uni'  superiicic  do  ;-î2r).429 
kik)nH''tr(!s  cavrés,  ce  (]ui  donne  une  densité  do  (!  habi- 
tants par  kilomètre  carré.  Voici  les  résultats  ollcrls 
pai'  les  recensements  antr'riours  : 

Populdlion  de  lu  Xurvèfjc: 

  'P(>i)iiliVliou  

Auui'os  rnralo        urJiaiue  LoLalc 

1801   789.409  9;  !..-,(«)  888.038 

1815   79=1.741  94. (vK  880.874 

1825    982.219  110.099  1.051.318 

ia85   1.000.282  184.545  1.194.827 

1845   1.104. 745'  108.720  1.328.471 

m55   1.280.782  208.205  1.490.047 

1865   1.485.404  200.292  1.7 01. 750 

1875   1.481.021)  882.898  1.818.424 

1«91   1.530.788  474.129  2.000.917 

Au  l'^'' janvier  1900,  la  population  probal)lc  de  la  Nor- 
vège était  évaluée  à  2.ir);-i.000  habitants;  au  le'-  janvier 
1895,  on  l'estimait  à  1.79G.000  habitants. 

Le  recensement  de  1891  a  donné  la  répartition  sui- 
vante, de  la  population  par  profession  : 

Individus 
l'.KcrranI  l;i 

])rolV,ssiou  Mi'iid^res 

HoiiuiK's  Fomiiies  huiiilh.'  'J'i.ilal 

Fonctionna  i  rcs ,  iprof  es- 

sion  hbérales                19.405      7.48(i     31.931  58.882 

AcriciiltiU'c                    241.591     8C).074    328.251  (;55.910 

Pt'che                             55.715      1.040     05.740  122.501 

Mines  et  industrie          127. 35()     50.155    170.048  347.559 

Coirauerce                      70.Ô7()     15.Wr  ii2;029  208.280 

Douu'sLiqiios                    10.885    455.457"  4. .954  471.290 

Professions  inconnues.      5.081      8.951       8.388  17.820 
Pensionnaires  et  ren- 
tiers                         20.012    .:M.10ô;.  .8:5()(V  06.227 

Personnes    vivant   de   " 

cliarilé                            )).      "  'À>"'  ■ '45! 687  45.087 

iJivors                                                      *  12.24:î 

5()2.731    65t-):459--'TÎ5-.484  2.000.917 


ÉMIGRATION    ET  IMMIGRATION 

Em'Kjralion  Suikloisc : 
Jus(pi'à  ces  dernières  aimées;  les  chiffres  de  Témi- 
gration  dépassaient  de  beaucoui),  on  Suède,  ceux  do 
Fimmigration,  Dei)uis  1894,  la  situation  s'est  sensible- 
ment améliorée.  Voici  les  résult-ats  relevés  doijuis 
188Ô  : 


Tmmi- 

Emi- 

Trim'ii- 

Emi- 

Ann('es 

!,'rants 

gi-ants 

Années 

griiiit's' 

grants 

5.702 

23.498 

0.511 

45.504 

1880 

5.224 

32.889 

7.377 

40.81)9 

1887 

4.042 

50.780 

1894 

10.425 

13.858 

1888 

4.821 

50.823 

8.528 

18.955 

18X9  

5.504 

33.3(>3' 

7.807 

19.551 

1890 

6.030 

34.212 

1897 

7.861 

14.55'.l 

1891 

0.114 

42.77(1 

80  0/0  environ 
Ml  Améri(iue. 


V'migrafion  suédoise  sont  allé> 


(')  Voir  l'Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


Hinit/ralidii  .Xarori/ifHj/r : 
jralinn  norvr'gienne  \;i  pi^esipie  en  eiitiei 
lis.  N'nici  les  ciiiltres  relevi's  depuis  1880  ; 
Anni'cs 
1800   10.091 

1891   18.341 

1892   17.049 

1893   18.778 

1894   5.()42 

Oh  voit  ffue,  dej  mis  1894,  les  chiffres  île  l'r'riiii'ra 

tion  norM-gicnne  ont  subi  une  diniiiiul  ion  sensible. 


i/énii. 
Klals-l'i 
.\nni''es 

1885  

1886  

1887  

1888  

1889..... 


18.981 
15.158 
20.741 
21.452 
12.642 


Anii('>es 

1895  

1896  

1897  

1898  


0.207 
6.679 
4.000 
4.8.59 


MONNAIES 

Les  trois  royaumes  Scandinaves  ont  conclu  une  coji- 
ventioii  monétaire  basée  sur  l'étalon  unique  d'or  et  sur 
un  système  commun  de  monnaies  de  compte,  de  mon- 
naies d'or,  d'argent  et  de  bronze.  Cette  convention  a 
été  signée  le  27  mai  187o  par  la  Suède  et  le  Danemark, 
le  10  o'»tobre  1875  jiar  la  Norvège. 

Le  système  monétaire  de  la  Suède  a  été  étalili  par  la 
loi  (lu  30  mai  1878  ;  celui  de  la  Norvège  par  les  lois  du 
4  juin  1873  et  du  17  avril  1875. 

Pour  les  deux  pays,  l'uuitécle  compte  cst  la  couronne 
(krona  en  suédois  et  kraner  en  nowégien),  divisée  on 
100  œrc  fœrer  en  norvégien).  La  valeur  de  la  couronne 
d'or  est  de  1  fr.  :^89. 

'Voici  le  talileau  des  nioiinaies  courantes  : 


Or  : 

20  cournunes  .. . . 
10  — 

Argenl  : 
2  couronnes  . . . . 

1  couronui^  

'.50  an-e  tœreri  . . . 
25  — 
10  — 
Bronze  : 
5  œi'i'  


1  —   

Moniuiii:  fiduciaivc.  —  Billets  de  la  Soeriges  Riks- 
bank  et  de  la  Nurges  Bank,  de  1.000  couronnes,  500 
couronnes,  100  couronnes,  50  couronnes,  20  couronnes, 
10  couronnes  et  5  couronnes,  ayant  la  valeur  de  l'or. 

Voici  le  tableau  de  la  frappe  des  monnaies  suédoises 
et  norvégiennes  de  1873  à  la  tdn  de  1898  :  ■ 


l>oi(ls 

Titre 

Valeur 
au  ]iair 

'■8.96(F> 
4.4803 
2.24015 

luilI. 
900 

IV. 

27.71 
13.85 
0.92 

15.000 
7 .500 
5.000 
2.420 
1.450 

8(Xt 

600 
400 

2.04 
1.32 
O.OC) 
0.88 
0.18 

8.000 
4.(.X)0 
2.000 

0.05 
0.02 
0.01 

Monnaie.t 


d'or 

Suédoises 


Nor 


■vegienuos 


20  couronne; 
10  — 


2  Couronnes  . 

1  coui-onne  . . 
50  œre  (œrerj 
25  — 
10  _ 


(("îouronnos) 
57.3(«.780  15.419.540 


  9.629.280 

  1 ■080.070 

68.073.080 
Monnaies  d'argent 

  8.322.028 

  11.089.6,58 

  2.0.53.484 

  4.047.286 

  .2.199.269 

22:711.725 


441.130 

15.860.670 

1.550.000 
8.525.000 
2.160.000 
J .000.000 
1.905.000 

10.140.000 


La  frappe  des  monnaies  de  ])ronzc  norvégiennes  a 
été  la  suivante  pièces  de 5  an'or,  175.000  couronnes; 
jiièces  de  2  œrer,  175.000  couronnes;  pièces  d'un  oirer, 
280.000  couronnes. 
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POIDS  ET  MESURES 

La  Diète  suédoise  vota,  en  18'i8,  la  décimalisation  de 
l'unité  monétaire  et,  en  1855,  celle  des  poids  et  mesures. 
En  vertu  de  la  loi  du  22  novembre  1878,  le  système  mé- 
trique décimal  est  cmjjloyé  dans  les  Administrations 
des  douanes,  des  postes  et  des  chemins  de  fer;  il  est 

ni  ralemcnt  obligatoire  depuis  le  1er  janvier  1889. 

En  Xurvètje,  le  système  nK'triquc  décimal  est  aussi 
en  vigueur.  ^^^^^^^^^^ 

BUDGET 

Les  budgets  de  la  Suède  et  de  la  Norvège  sont  assez 
peu  élcA'és  et  chargent  médiocrement  la  population, 
mais  il  faut  rcmanjner  que  les  communes  et  autres 
•irconscriidions  territoriales  j<niissent  d'une  grande 
autonomie  et  ont  des  Imdgets  au  moins  égaux  à  ceu.x 
des  Etats. 

La  progression  des  dépenses  de  la  Suède  et  de  la 
Norvège  ne  donne  donc  pas  une  idée  c.\acte  du  déve- 
lopi^ement  économique  dont  ces  ])ays  ont  bénclicié 
depuis  25  ans.  Dans  un  rapport  officiel  ])ublié  en  1898, 
le  Consul  danois  à  Stockolm  s'elForçait  de  montrertoute 
l'importance  de  ce  développement  pour  la  Suède,  entre 
les  années  1872  et  1897.  Il  montrait  le  rendement  des 
impôts  ayaant  tri])lé  entre  ces  deux  années;  la  valeur 
de  la  propriété  immobilière  évaluée  à  2.200  milions 
de  couronnes  en  1897  au  lieu  de  1700  en  1872.  En  1872, 
ajoutait-il,  57  millions  de  couronnes  étaient  déposées 
dans  les  caisses  d'éjjargne  ;  à  la  lin  de  1897,1e  montant 
des  mêmes  dépôts  s'élevait  à  425  millions.  Et  ))endant 
'•ette  période,  la  consommation  des  denrées  les  ])lus 
importantes  augmentait  considérablement. 

Les  })rincipales  ressources  du  budget  suédois  sont 
les  recettes  douanières,  qui  en  alimentent  le  tiers  ;  les 
impôts  indirects  et  notamment  la  taxe  sur  l'alcool; 
les  recettes  des  chemins  de  fer  et  l'impôt  foncier.  I^a 
princit)ale  charge  du  budget  est  imposée  i)ar  l'armée, 
(jui  prend  au  moins  le  quart  des  dépenses  ordinaires 
et  une  partie  du  budget  extraordinaire.  Les  dé^jcnses 
d'instruction  et  do  eviltc  sont  ])rcs(jue  com))lètement 
payées  par  les  j)aroisses. 

En  1897,  les  recettes  des  '^ommuncs  se  sont  élevées 
à  103.858.690  francs  et  les  dépenses  à  103.170.280 l'ran^-s. 
La  même  année,  leur  a'dif  était  de  '4;^7.7(38.522  francs 
et  leurs  dettes  de  209.901.070  francs. 

Voici  les  chiffres  détaillés  du  budget  suédois  de  190t), 
comparés  à  ceux  de  1875-7C  : 

Budiji'l  (le  In  Sucdr  : 

187r)-7G  IW) 


Recettes 

Eu  fraucs 

Excéd(Mil  des  exercices  anlé- 

» 

29.142.400 

Recettes  ordinaires  : 

G 

307.420 

1.37G.2(X) 

Droits  de  loiinase  

1 

120.000 

2.100.0(X) 

Domaines  eu  ferme  

o 

27  (i.  200 

3.080.000 

(^ote  ])ersonuolle  

r>3'2.000 

980. 0(K» 

20 

440.000 

14.000.00(J 

1 

802.000 

2.114.000 

1 

400.000 

G. 440. 000 

Heceltcs  diverses  

0 

000.120 

1.4G7.20O 

Recettes  extraordinaires  : 

28 

œo.ooo 

(B.  280. 000 

I^OStes  

5 

390.000 

15.120.000 

o 

4.-)0.000 

G.580.0tK) 

'Impôt  sur  l'eau-de-vio  

18 

382.  oœ 

24.500.000 

—    sur  le  sucre  do  betteraves 

84.000 

12.G00.O00 

3 

920.  OfM) 

8. -400. 000 

39 

71(i.018a 

)  1.150.000 

Total  

133.!)i(i./il8 

192.229.800 

(1)  Ce  cliifïre  comporte  vnie  somme  de  24  millions  prove- 
nant de  l'emprunt  de  1872  pour  la  couslructiou  de  chemius 
de  fer. 


Dépenses 

lO  lo  tv 

1900 

Dépenses  ordin(zi)'es  .* 

Maison  du  Roi  

1.772.4m 

1 .848.()0O 

/i.74G.O(K) 

5.379.430 

853.111 

880.950 

IG. 481. 220 

38.445.509 

().464.0a} 

10.478.776 

Inférieur  

18.327.G80 

8.164.660 

(Cultes,  Instruction  

10.277.260 

19.872.540 

4  ■  'lob .  4lt  );J 

4.801.230 

15.900.780 

o'i  fl/i7  n'ifî 

Extra  :  Armée  et  flotte  

38.260.880 

55.018.838 

18.436.618 

15.982.820 

Assurance  dos  ouvriers  contre 

» 

Réserve  contre  les  accidents.. . 

taj.ooo 

Total  

ia3.946.418 

192.229.800 

En  dehors  des  dépenses  générales,  ce  sont  les  tra- 
vaux publics  et  la  défense  nationale  qui  grèvent  le 
plus  lourdement  le  budget  de  la  Norvège. 

La  campagfie  séparatiste  a  eu  pour  conséquence 
d'augmenter  les  armements  du  royaume  et  de  faire 
croître,  ])ar  conséquent,  d'une  façon  sensible,  les  dé- 
penses militaires. 

Voici  les  chiffres  détaillé.s  du  budget  de  ce  dernier 
])avs,  pour  1897-1898,  comparés  à  ceux  du  budget  de 
1875  : 

Btidijel  de  la  Norvège  : 

Compte  Compte 
de  1875-70     de  1897-98 


Receltes 

En  francs 

Imi)ùts  directs  

6 

406.400 

24 

m 

:m 

44 

221.940 

2 

:m 

500 

.5 

4:32.840 

2 

444 

4(W 

5 

32î).940 

Tim))res,  cartes  à  jouer  

7G7 

m) 

1 

731.800 

Droits  de  justice  

952 

000 

1 

559.46a 

!K)3.860 

Biens  de  f'Etat  

:m 

(m 

2 

1:^9.480 

Revenus  de  capitaux  act  

2 

81() 

m) 

3 

810.520 

2 

141 

300 

5 

927.180 

ï 

204 

2 

522.240' 

(Chemins  de  fer  

15 

3(«.540 

3 

149.440 

.507.;B60 

1 

713.040 

9 

732 

100 

4 

319.700 

Souscription  locale  pour  clie- 

1 

155 

000 

446.320 

10 

m) 

000 

6 

513.a)0 

Total  

57 

941 

100 

112 

091.420 

Béjienses 

Liste  civile  cL  apanages  

693 

700 

.515.340 

50 'i 

7(K) 

920.920 

Conseil  d'Etal,  Ministère  

1 

257 

2(if) 

1 

939.280 

Cultes,  Instruction  i)nl)lique. . 

1 

()G9 

500 

10 

r»:ii.640 

■) 

284 

800 

8 

884.300 

3 

733 

800 

3 

755.780 

Travaux  publics   

.30 

;^i9.640 

8 

708 

000 

15 

737.120 

7 

403 

900 

14 

241.220 

Marine  

9 

734 

9(X) 

7 

264.040 

Affaires  étrangères  

641 

2œ 

115.178 

1 

182 

300 

226.100 

—  extraordinaires  

IG 

914 

100 

14 

408.800 

Total  

54 

728.100 

108.909.:358 

{A  suivre.) 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgxeel. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr. 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

«)  t«  0) 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiUuci 

G/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 

escomf 

o  3 -S 

Tau; 
1  l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


29  septembre 
13  septembre 
20  sejjtembre 
2Ï  se|)tembre 


1.924 
2. '24.') 
2.261 
2.2Gj 


1.1881 
1.130 
1.130 
l.î'29| 


3.753 
3.9;tj 
3.935 
3.948 


453 
469 
466 
511 


707 

650 
632 
732 


4.^1 

528 
5-25 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 

23  seplernlire 

671 

331 

1.409 

738 

1.148 

82 

1900 

8  scplniibre 

698 

341 

1.360 

601 

896 

87 

1900 

15  seplemlire 

697 

314 

1.364 

678 

9.t1 

'.H) 

1900 

23  seiilembre 

696 

313 

1.391 

679 

979 

83 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1899 

31  aoi'it  

70 

35 

216 

7'î 

290 

25 

1900 

31  août  

67 

33 

213 

li:i 

292 

27 

1900 

7  septembre 

67 

32 

210 

115 

29) 

24 

1900 

15  septembre 

67 

3i 

215 

115 

294 

24 

1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

28  septembre 
•13  septembre 
20  septembre 
27  septembre 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


a.  .S  ^ 


c  3!  — 
<  ■  c 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899  21  .septembre 

1900  6  septembre 
1900  13  septembre 
1900  20  seiUembre 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 

1899  31  aoill... 
19  0  0  30  iuin  . . , 

1900  31  juillet. 
1900  31  août... 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


23  septembre 
8  septembre 
15  septembre 
22  sei)tembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 

1899  8  juillet  . 

1900  12  avril  

1900  9  mai.  ... 
1900     7  juillet .. 


ANGLETERRE 

1899  8  juillet....!  60 

1900  12  mai   73 

1900     9  juin   72 

1900     7  juillet  ....l  71 


Banques  d'Irlande 


11 

150  1 

n 

10 

174 

» 

10 

1";4 

w 

» 

10 

m  .1 

» 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899  23  septe:nbre 

1900  8  M'ph'iiilii'e 
1900  15  sepliMiiliie 
1900  22  seiilembre 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899 
1900 
1900 
1900 


13  septembn? 

29  août   

5  septembre 
12  septembre 


27 

54 

384 

14 

79 

27 

49 

384 

12 

92 

27 

43 

H85 

12 

911 

27 

48 

384 

12 

93 

24 
20 
20 
20 


^1 


1899 

23 

..epl, 
.epl, 

■nilire 

772 

266 

1 

465 

35 

438 

50 

1900 

8 

■nibie 

9:5 

216 

1 

407 

52 

430 

63 

1900 

15 

.epl, 

'iiibi'(> 

956 

247 

1 

471 

5  4 

429 

63 

1900 

21 

sept) 

■lubfi' 

931 

249 

1 

472 

47 

4.9 

64 

87 

22 

522 

31 

416 

48 

92 

16 

551 

50 

461 

60 

90 

13 

534 

47 

443 

61 

92 

15 

555 

49 

449 

61 

95 

134 

8 

34 

16 

102 

» 

139 

7 

34 

18 

91 

129 

8 

39 

16 

88 

» 

12o 

6 

as 

17 

336 

343 

1.497 

811 

1.025 

98 

342 

420 

1.581 

73  i 

1.072 

235 

342 

421 

1.580 

748 

1.014 

237 

342 

421 

1.3'8 

743 

1.077 

2:j8 

4'-. 

4  y. 


1899   14  août  

2 

3 

62 

25 

18 

g 

1900  31  juillet.... 

4 

6 

14 

63 

23 

18 

8 

1900    7  août 

4 

3 

14 

62 

23 

19 

8 

1900   14  août  

4 

5 

li 

63 

23 

19 

8 

1899   31  juillet.... 

4 

119 

45 

23 

6 

1900   31  mars  .... 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

1900   30  juin   

2 

» 

137 

.38 

28 

6 

1900   31  juillet  ... 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

69 

150 

4-28 

1  6 

136 

113 

1  3 

142 

4.48 

11 

129 

108 

123 

142 

4:35 

131 

113 

1-23 

142 

454 

1  8 

134 

111 

6 
6 
6 


5 

3/. 


6% 
6/. 


4)4 
3/. 

3y, 


1899 

10  septembre 

295 

63 

830 

211 

292 

34 

5 

1900 

296 

49 

857 

202 

310 

32 

$ 

1900 

31  aofit  .  ... 

296 

47 

853 

200 

314 

32 

S 

1900 

10  septembre 

296 

47 

842 

197 

306 

33 

S 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1899 

31  août  .  , 

64 

11 

231 

65 

.38 

28 

5 

1900 

10  août  

66 

13 

241 

62 

72 

30 

5 

1900 

20  août  

66 

13 

23,3 

63 

72 

30 

5 

1900 

66 

13 

238 

61 

75 

30 

5 

863 

» 

699 

994 

730 

» 

3'/. 

1899  20  août  

35 

2 

60 

38 

38 

4 

5 

910 

» 

739 

6'25 

« 

4 

1900   31  juillet.... 

35 

2 

65  • 

36 

46 

4 

S 

917 

735 

9S9 

682 

4 

1900   10  -J-oùt  

35 

2 

63 

."6 

43 

4 

5 

902 

737 

978 

110 

» 

4 

1900  20  août  

35 

2 

62 

37 

44 

4 

S 

112 

21 

200 

» 

» 

43 

» 

22 

68    1  7 

14,'i 

13 

199 

» 

» 

» 

» 

1900   30  juin  ,  ,  , 

36 

» 

1  '&  \ 

16 

-3  8 

158 

15 

199 

» 

1900   31  juillet.... 

36 

1  il 

13 

68    1  8 

150 

14 

201 

» 

» 

» 

1900   31  août  

34 

il 

66   i     8  1 

6 

6'/, 
6H 


3S6 


L'ÉCONOmSTE  EUROPÉEN.  -  Statistique  générale 


Encaisse 

lation 
iaire 

PRIN'CIP.  CHAPITRES 

métallique 

S 

£ 

0  £ 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Çircul 
fiduci 

C/coiii 
et  dé])o 
partiel 

Porte 
feuill 
esconif 

Avanc( 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau) 
l'esco 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899     4  <Pi)teml)r(' 

50 

3 

133 

19 

fil 

21 

5 

1900   19  août  

39 

2 

129 

3 

bl 

21 

8 

1900   26  aijûl  

39 

2 

131 

1 

51 

22 

8 

1900     2  sc|]lemlii'i' 

38 

2 

133 

1 

53 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899  l^soptcnilirc 

2.392 

138 

1 

492 

45 't 

480 

268 

1900   16  août  

2.U61 

199 

1 

497 

379 

5(j5 

404 

1900   23  août..  .. 

2.U14 

194 

1 

S33 

37S 

509 

410 

1900  l"septeiiilire 

1.986 

189 

1 

524 

341 

516 

439 

5V, 

b% 

5'/, 
5/î 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899   31  août  

09 

2 

76 

17 

38 

14 

» 

1900  31  juillet  ... 

21 

2 

72 

12 

40 

22 

» 

1900    15  août,,.. 

23 

9 

71 

12 

38 

20 

23 

2 

74 

12 

39 

20 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899    31  anût  

6 

9 

37 

3 

'.) 

10 

1900   :iO  juin  

6 

9 

34 

2 

8 

8 

1900   31  jiiillel  .... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

1900   31  auùl  

ô 

9 

37 

i 

9 

9 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899    31  juillet  .... 

43 

6 

90 

3; 

86 

18 

6 

1900   31  mai  

45 

7 

87 

59 

122 

23 

6 

1900  30  juin  

45 

7 

94 

48 

124 

2i 

6 

1900   31  juillet  

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899   31  juillet  .... 

13 

12 

101 

660 

285 

132 

» 

1900  31  mai  

13 

12 

106 

741 

308 

141 

» 

1900   30  juin  

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

1900  31  juillet  . .  . 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899   2Î  seplemhrr 

97 

10 

217 

980 

194 

45 

5 

1900     8  seplciuliri' 

99 

9 

215 

1U32 

175 

50 

i% 

1900   15  si'plcmliie 

99 

9 

215 

1032 

174 

49 

i% 

1900   22  scplembri- 

99 

10 

21. -, 

1032 

174 

49 

4  y. 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


28  septembre 
13  si'iilembre 
20  septcmlire 
27  septembre 


8.165 

2.679, 

14.358 

5.770 

6.700 

1..514i 

» 

8.454 

2.794 

14.(90 

5.099 

6.343 

1.8911 

» 

8.469 

2.705 

14.745 

5.f*17 

6.51.S 

1.92fi| 

» 

8.423 

2.7001 

14.772 

5.801 

".694 

1.946; 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  di'oembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


7.611 
7.933 
8.746 
8.160 
7  858 


2.63.'i 
2.578 
2.546 
2  636 


15.896 
14.  .585 
254 
975 


8.736 
8.8.58 
8.548 
8.999 
9  321 


5..32S 
6.0H2 
6.661 
7. 620 
8.332, 


2  583  14.992 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui 
à  des  chiffres  très  importants. 


.699 
651 
.453 
594 
037 

diffèrent 
compren- 
d'Ecosse 
s'élèvent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de  : 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople.  ... 

Francfort  

Gênes  

Genève   

Lisbonne  

Londres  

Madi-id  

Rotoe    

Saint-Pétersbourg 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  lEois  . . 


22  août 

29  août 

5  sejit. 

12sopl. 

19sepl. 

26sr'pt. 

48  lO 

48  10 

48  08 

48  10 

48  12 

48  07 

100  21 

100  18 

100  17 

100  17 

100  17 

100  23 

165  .. 

165  .. 

165 

162  .. 

149  50 

:;{)  .. 

1,54  50 

28  80 

29  50 

29  20 

30  25 

30  30 

81  30 

81  30 

81  30 

81  35 

81  20 

81  30 

100  20 

100  15 

100  12 

lUO  13 

100  16 

100  20 

100  55 

100  62 

100  62 

100  62 

100  43 

100  50 

22  97 

23  .. 

24  04 

23  Oi 

23  01 

23  03 

81  28 

81  32 

81  32 

81  33 

81  23 

81  38 

106  31 

106  62 

106  57 

106  67 

106  71 

106  66 

100  50 

100  41 

100  40 

100  38 

100  34 

100  38 

753  .. 

756  .. 

755  50 

751  50 

731  . 

750  .. 

25  36 

23  37 

25  35 

25  35 

25  35 

25  36 

28  62 

29  ,35 

29  05 

29  82 

29  50 

29  97 

106  37 

106  60 

106  62 

106  75 

106  67 

106  65 

37  35 

37  33 

37  35 

37  37 

37  35 

37  37 

96  35 

96  30 

96  30 

96  33 

96  35 

96  37 

96  25 

96  20 

96  20 

96  30 

96  23 

96  30 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur; 


Valeurs  à  trois  mois 


Allemagne . . . 
■Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem. 
Llsb. -Porto  . . 
St-Pétersb. . . 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  .... 
New-York. 


Or  en  barre  (le  kil.j, . 
Argent  id.    1  le  kil.). . 


Couronnes  de  Suéde , 


Plus 

30  .11. lit 

6  .-iept. 

13  sept. 

20se|il. 

27  SIM, 1. 

'  i% 

205  :.o 

205  75 

205  37 

205  .50 

205  44 

4  % 

121  62 

121  62 

121  56 

121  •!5 

121  62 

4  % 

102  62 

102  75 

102  75 

102  75 

102  7.5 

4  % 

388  . 

387  .. 

385  50 

385  50 

384  75 

4  % 

395  .. 

395  .. 

394  .. 

394  .. 

394  .. 

4  % 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

moins 

4  % 

oc;  Â  3 

^•t  i  i 

0^:  1  Crtî 
lr:o 

140 

25  145 

4  % 

0  25p. 

0  15p 

0  19p 

0  19p. 

0  25p 

5  % 

6  37p. 

6  23 

6  37p. 

6  37p. 

6  50p. 

5  % 

!!  ï6p- 

0  43 

p  56p. 

0  44)1. 

0  44p 

i  % 

515  . . 

515  .. 

515  . . 

515  50 

515  50 

au  pair 

.  3437  )) 

3437  .. 

3437  . 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

.   218  89 

102  33 

104  ,^2 

105  17 

105  17 

104  95 

Is  

80  50 

80  .50 

«0  50 

80  50 

80  .50 

25  80 

25  80 

25  80 

2.5  80 

25  80 

916°')  ... 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  oO 

e  :  900°). 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

>s  = 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

30  août 

6  sept. 

13si'pl. 

20  sept. 

27  sept. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  228 

1  228 

1  227 

1  229 

1  228 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  145 

25  125 

25  115 

25  115 

25  12 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or) .. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (iiesct.  pap.).. 

1  » 

0  77 

0  77 

0  77 

0  77 

0  76 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  60 

0  60 

0  60 

0  66 

0  64 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira  pap.)  

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  98 

3  98 

3  97 

3  97 

3  97 

Koumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  14 

5  14 

5  15 

5  IS 

5  15 

Mexique  (jiiastre  arg,) 

5  43 

2  52 

2  53 

2  55 

2  56 

2  56 

Répub.Arg.  (peso  pap.  j 

5  » 

2  12 

2  12 

2  12 

2  11 

2  11 

1  89 

1  81 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  08 

1  03 

1  07 

1  03 

1  05 

Indes  (roupie  argentj. 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

r.hinetShjngliaî)(taëlarg.) 

7  47 

3  61 

3  66 

3  66 

3  69 

3  67 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  27  septemlire  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  français 


valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  5(1 

En  Angleterre   100  37 

En  A  utriche-Hongrie ...  101  25 

En  Belgique   100  i5 

En  Espagne   129  95 

En  Grèce   l'ii  50 

En  ffullande   100  .39 

Italie   106  93 

En  Portugal   141  . . 

En  Roumanie   lOU  50 

En  Hussie   100  66 

En  Suisse   100  44 


Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   212  10 

En  Républ.  Argentine..  235  90 

An  Chili   103  67 

Au  Brésil   270  4 î 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   203  54 


100  francs 
en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 


BiUels  Allemands   99  50 

—  Anglais   99  63 

—  Austro-Hongrois.  98  75 

—  Belges   99  73 

—  Espagnols   76  95 

—  Grecs   64  72 

—  Hollandais   99  61 

—  Italiens   93  .50 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  50 

—  Russes   89  24 

—  Suisses   £9  56 


Pièces  des  Etats-Unis —  S9  52 

—  du  Mexique   47  14 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  22 

—  du  Chili   96  33 

—  du  Brésil   36  97 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  12 


NUMÉRAIRE.  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  27  seiitembre  1900. 

Dans  son  ensemble,  la  cote  des  changes  est  ua  peu  plus 
faible.  L'Amsterdam  est  revenue  à  205  44  et  la  devise  alle- 
mande à  121  15  i. 

Le  change  sur  ]\Iadrid  a  encore  faibli  à  384  75.  (?.ette  nou- 
velle aggravation  est  due  en  partie  à  des  achats  d'actions  de 
chemins  de  fer  anclalous  pour  compte  espagnol. 

On  commence  à  parler  des  projets  financiers  du  Gouverne- 


1;K(1()N0MISTK  KUllOPI^KN.  —  statistique  générale 


ment  :  ou  assure  ([u'il  aurait  l'intention  d'auj^nientiT  les  dé- 
penses de  la  n'uerro  et  de  la  nuirinr,  mais  on  nu  ilit  rien  on- 
coro  des  réformes  (lu'il  prépare  pour  l'aniélioration  du 
chan;,'e  ;  o'est  de  co  côté,  cependant,  que  toute,  son  attention 
devrait  se  porter. 

Le  papier  portut;ais  rost(>  à  ;î9'i. 

Le  rouble  so  maintient  :ï  262  et  le  versement  à  266. 

Le  chèque  sur  Londres  u'a  pas  varié  :  nous  le  retrouvons 
à  25.12. 

La  devise  suisse  conserve  son  amélioration  :  la  porte  est  à 
0.44.  placement  do  l'cniprunt  do  Borne  en  France  a  dû 
contribuer  à  diminuer  l'agio.  Lrs  journaux  suisses,  cepen- 
dant, ne  sVn  montrent  pas  satisfaits  :  ils  craignent  que 
lorsque  cet  actif  sera  épuisé  les  nouveaux  intérêts,  s'ajoutant 
aux  anciens,  pèsent  lourdement  sur  le  change. 

La  devise  belge  s'alovrdit:  la  perte  est  de  0.25  ;  celle  du 
papier  italien  est  de  6.50. 

Le  change  hellénique,  que  nous  laissions,  il  y  a  liuit  jours, 
à  149  50,  est  remonté  à  154  50.  La  baisse  rapide  qui  s'est 
produite  dernièrement  a  tenté  à  la  fois  le  commerce  d'impor- 
tation et  la  spéculation,  qui  ont  opéré  des  achats  simultanés 
soit  à  terme,  soit  au  comptant.  Ces  demandes  ont  absorbé 
toutes  les  disponibilités  qui,  pendant  l'été,  s'étaient  accu- 
mulées dans  les  caisses  des  banques  et  chez  les  capitalistes  ; 
elles  ont  ainsi  provoqué  une  petite  crise  monétaire. 

Le  Nevp  York  se  retrouve  à  515  50. 

CHANGES  DE  LOIVDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Slianglia'i  

"Yoliohama  

Sing"pourt,  


29  août 


2/0  5/8 

2/9  'i/S 

2/0  5/8 
2/0 


1/3  15/16 
1/3  10/16 

10  1/4 

11  9/32 

133  60 

"n/10  ./. 

28  5/16 


5  sept. 


2/0  3/4 
2/10  ./. 

2/0  5/H 
2/0  7/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
9  13/16 
n  3/8 

135  .. 

17/10  ./. 
28  11/16 


12  sept. 


2/0  15/16 
2/10  ■/. 
2/0  5/8 
2/i  1/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  3/16 
17  3/8 

135  10 
77/10  /. 
28  13/16 


19  sept. 


2/0  13/16 
2/10  1/8 
2/0  3/8 
2/1  1/8 


1/3  15/16 
1/3  13/16 
9  13/16 
17  13/32 

1,36  10 
77/10  ./. 
28  3/i 


26  se), t. 


2/0  11/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/1  1/8 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  1/16 
17  13/32 

13:;  90 

77/10  ./. 
29  ./. 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeii'o  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  Vor.. 
Or  en  liarres  . . . 
Argent  en  barres 

L'argent  en  barres  a  coté  le  cours  rond  de  29  deniers  l'once 
standard,  en  avance  de  1/4  d.  pour  la  semaine.  Los  devises  de 
l'Extrême-Orient  sont  restées  très  fermes  et  sans  grands 
changements  de  cours.  Le  Bombay  n'a  pas  varié,  il  reste  à 
1/3  15/16:  le  Shanghai  perd  1/8  d.  à  2/10,  de  même  le  Hong- 
Kong  perd  1/8  à  2/0  11/16. 

Les  autres  devises  sont  restées  sans  changement. 

Le  Rio-de-Janeiro  a  repris  légèrement  sur  la  semaine  der- 
nière ;  nous  le  retrouvons  à  10  1/16  en  gain  de  1/4  d.  Le  Val- 
paraiso n'a  pas  varié.  A  Buenos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  ne 
■change  guère;  ou  n'a  constaté  cette  semaine  qu'une  baisse  de 
0.20  c.,  nous  retrouvons  la  prime  à  1-35  90. 

A  Paris,  l'or  est  au  pair  ;  à  Londres,  il  est  à  77/10.  Les 
monnaies  au  titre  9/10  restent  à  76/5  l'once  et  le  yen  à 
76/41/2, 

Le  mouvement  hors  banque,  du  13  au  20  septembre,  a  été 
le  suivant  : 


était  passé  135  millions  sterling,  il  y 
de  10  millions  steiling. 


:i  donc  une  augmenlatiou 


Entrées 
Indes  Occident.  . .  £ 
Australie  

Total  


11.000 

329,000 

340,000 


Sorties 
Néant 


L'argent  en  barres  est  en  reprise  de  1/4  d.  à  29;  le  doUar 
mexicain  gagne  1/16  à  28  5/16, 

D'après  la  circulaire  Pixley  et  Aboli,  du  13  au 20  septembre, 
il  a  été  expédié,  de  Londres  en  Orient,  pour  261,200  liv.  st. 
d'argent,  soit  6.461.539  liv.  st.  depuis  le  commencement  de 
l'année,  contre  4.845,061  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
■d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
Places         80  août     11  sept.    13  sept.    20  sept.   27  sept. 

Paris   2  3/4       2  3/8      2  7/16     2  5/8  3./, 

Londres...  3  7/8  3  5/8  3  5/8  3  31/32  4./. 
Berlin   3  7/8       4./.       4  1/2      4  5/8      4  1/2 

(îfmemoncy)î    2  3/4      2  3/4      2  3/4       2  3/4      2  1/2 

L'escompte  hors  banque  est  en  hausse  générale  sur  les 
Marchés  de  Paris,  Londres  et  Berlin.  A  New- York,  le  time 
luoney  a  légèrement  barissé. 

II  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  145  millions  sterling  de  lettres  do  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaise  correspondante  de  l'année  dernière,  il 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Ij'cncaisse-or  delà  Bimque  de  Fr/mceu  grossi  cette  semaine 
de  1.650.000  fr.  La  circulation  a  rendu  1 ,340, ()[)()  fr,  à  l'aris 
et  repris  514.000  fr.  dans  les  succursales.  On  a  acheta'  1  mil- 
lion 298.000  fr.  de  matières  et  il  est  arrivé  140.000  fr.  <ie 
Suisse.  Il  a  été  expédié  600.000  fr.  à  Smyrne  et  20.000  fr.  au 
Maroc. 

L'argent  a  diminué  de  1.103.000  fr.;  la  circulation  a  rendu 
1.596.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  1.934.000  fr.  dans  les  succur- 
sales. 11  est  sorti  800.000  fr.  pour  la  Suisse  et  il  est  revenu 

35.000  fr.  de  ce  même  pays, 

La  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de  13  millions,  les 
comptes  courants  de  35  millions  et  le  poi'tefeuille  de  100  mil- 
lions. Les  avances  ont  faibli  de  3  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemar/ne  est  restée  presque 
stationnaire,  mais  la  circulation  liduciaire  a  grossi  de  27  mil- 
lions. Le  portefeuille-escompte  a  augmenté  de  28  millions  et 
les  avances  sur  valeurs  mobilières  ont  diminué  de  7  millions. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Australie  £    158.000   Allemagne  £  604.(103 

Excédent  des  sorties   596.000   Egypte   150.000 

Total  égal ....    754.000      Total  des  sorties . .  754.000 

L'excédent  des  sorties  s'élève  à  14.900.000  fr.,  et  la  dimi- 
nution du  métal  jaune  est  à  peu  de  chose  près  équivalente  à 
cet  excédent.  La  circulation  a  augmenté  de  2  millions  et  li! 
portefeuille  de  28  millions.  Les  comptes  courants  ont  faibli 
de  11  millions.  T^e  compte  des  rentes  disponibles  a  encore  ét<'' 
mis  à  contribution  cette  semaine,  la  Banque  a  vendu  ou  mis 
en  gage  41.250.000  fr.  de  Consolidés. 

A  la  Banque  d'Autriche-Hongrie,  nous  relevons  une  dimi- 
nution de  2  millions  d  or  et  une  augmentation  de  2  millions 
de  métal  blanc.  La  circulation  fiduciaire  a  augmenté  d'une 
pareille  somme  et  les  comptes  courants  ont  faibli  de 
7  millions. 

La  Banque  de  Belgique  n'accuse  que  de  faillies  mouve- 
ments dans  son  dernier  bilan.  Le  plus  gros  chiffre  est  une 
augmentation  de  6  millions  dans  le  portefeuille  escompte. 

"Toujours  peu  de  variations  dans  les  bilans  de  la  Banque 
d' Espagne.  La  circulation  iiduciaire  a  diminué  de  2  millions 
et  les  comptes  courants  de  5  million.?. 

A  la  Banque  d'Italie,  on  constate  une  diminution  de  11 
millions  dans  la  circulation  fiduciaire,  de  3  millions  dans  les 
comptes-courants  et  de  8  millions  dans  le  portefeuille  es- 
compte. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Norvège  a  faibli  de  2  mil- 
lions ;  les  autres  comptes  sont,  de  même,  tous  en  diminution; 
la  circulation  de  3  millions,  les  comptes-courants  de  4  mil- 
lions et  le  portefeuille  de  2  millions. 

L'exode  de  l'or  continue  à  la  Banque  de  Russie  ;  le  der- 
nier bilan  révèle  une  nouvelle  sortie  de  28  millions  de  ce 
métal  ;  l'argent  a  diminué  d('  5  millions.  Les  billets  ont  faibli 
de  9  millions.  Les  autres  gros  chiffres  ont  une  diminution 
de  37  millions  dans  les  comptes-courants  et  une  augmenta- 
tion de  29  millions  dans  les  avances. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-y ork 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


du 

Depuis 

du 

Depuis 

OR 

;iu  8  si>i>l . 

le  1"  janv. 

au  8  soiit. 

le  1"  janv. 

Grande-Bretagne 

» 

19.029.720 

93.996 

17.664.481 

254.760 

4.500.709 

» 

325.884 

Autres  pays  ... 

9.800 

5.959.894 

30.228 

975.675 

Total  1900... 

9.800 

47. 154. 80 i 

30.228 

1.650.315 

—  1899... 

64.000 

25.867.242 

.50.467 

9.251.137 

-  1898... 

417.053 

6.965.143 

1.425.563 

75.059.72') 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

954.680 

34.205. 260 

» 

59.514 

590.800 

1.448 

» 

4.450 

n 

2,628 

Autres  pays  

9.748 

379.123 

136.109 

3,363.075 

Total  1900... 

904.428 

.35.179.633 

136.109 

3.427.565 

—  1899... 

!iS3.623 

;i2.418.973 

.5;  (.310 

2.705.541 

—  1898... 

1.072.245 

:!1.-(03.08S 

53.704 

1.764.107 

388 
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Banques  associées  de  New- York 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula- 
tion 


1899  23  sopt. . 

1900  8  sept.  . 
1900  1-5  sept. . 
1900  22  sept. . 


Encaisse 


1.54.7 
179.3 
17G.6 
173.8 


14.6 
29.1 
29.5 
29.7 


Dépôts 


798.  G 
906.3 
907.3 
897.5 


Portefeuill* 


721.9 
818.8 
825  8 
823.0 


Le  tableau  des  mouvements  précieux  à  New- York  ne  révèle 
aucun  fait  nouveau.  Les  Banques  associées  de  New-York 
ont  encore  donné  4.800.000  dollars  d'or  et  les  dcpôls  ont 
faiWi  de  9.800.000  dollars. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

iaaoiV9H 

105.6 

214.4 

2.9 

5-2.7 

69.1 

19(10 

28  juin. 

76.6 

208.5 

5.9 

94.5 

65.7 

4  août. 

76.1 

207.3 

6.9 

94.3 

63.4 

11  août. 

74.3 

207.1 

5.3 

93.4 

63.1 

L'encaisse  de  la  Banque  du  Japon  a  faibli  de  1.800.000  yen, 
fit  les  dépôts  privés  sont  eux-mêmes  en  diminution  de  1  mil- 
lion 6u0.000  yen. 
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L'élection  présidentielle  aux  États-Unis 

Le  sénateur  Gaffery  a  refusé,  pour  des  raisons  d'ordre 
personnel,  la  candidature  présidentielle  du  tiers-parti  ou 
parti  national,  composé  de  républicains  et  de  démocrates 
également  ojiposés  à  M.  Mac  Kinley  et  à  M.  Bryan.  Il 
n'avait,  d'ailleurs,  aucune  chance  d'éire  élu. 

Le  correspondant  spécial  du  HeruUi,  qui  fait  une  enquête 
(Jectoralo  dans  les  Etals  douteux,  dit  que  dans  la  Virginie 
de  l'Ouest,  M.  Mac  Kinley  ne  serait  assuré  que  d'une  faible 
majorité.  En  IBtG,  il  avait  eu  dans  cet  Etat,  1  .487  voix  de 
plus  qiie  M  Bryan,  auquel  les  ([uatre  cinquièmes  des  démo- 
crates partisans  de  l'or  sont  aujonrd  hui  acquis. 

Le  Maryland  qui,  en  1896,  avait  donné  une  majorité  de 
32.224  voix  à  M.  Mac  Kinley,  tourne  visiblement  en  faveur 
de  M.  Bryan.  du  moins  dans  les  districts  ruraux.  La  ville  de 
Baltimore  est  incertaine. 

Le  Delaware  serait  assuré  à  M.  Mac  Kinley,  à  qui  il  donna 
une  majorité  de  3.6i0  voix  en  1896. 

Eû  général,  les  jeunes  électeurs,  pourtant  plus  accessibles 
aux  réductions  de  l'impérialisme,  les  Allemands  et  les  classes 
laborieuses,  inclinent  à  donner  leur  sufTiagrt  au  candidat 
démocrate  ;  le  monde  des  affaires  est  plutôt  déliant  qu'hostile 
et  son  opposition  est  passive. 

Il  parHÎt,  toutef  )iH,  que  l'attitude  du  Gouvernement  amé- 
ricain, contraire  aux  propositions  de  l'Allemagne  relativement 
anx  affaires  de  Chine,  tend  à  ramener  à  la  candidature  de 
M.  Mac  Ivinlpy  l'élément  allemand  ainéricain.  Cette  catégorie 
importante  d'électeurs  est  une  des  plus  opposées  au  néo- 
impérialisme américain  et,  à  en  juger  par  le  ton  de  ses 
principaux  organes,  le  vote  dos  Allemands  aurait  été  com- 
])1èteinent  hostile  au  Président  s'il  avait  associé  à  l'impéria- 
rialisme  germanique  la  politique  des  Etals-L'ni.'s. 

Les  noie.s  d»^  Washinalon  sur  les  affaires  d'Extrême-Orient 
sont  donc  fortement  influencée.=!  par  la  nécessité  de  ménager 
le  vote  allemand,  dont  elles  reflètent  les  tendances  nettement 
antiimpérialiste.s. 

La  spéculation  sur  le  Change  au  Brésil 

Le  Brésil  annonce  qu'en  présence  des  tluctiialions  du 
change  provoquées  par  les  abus  de  la  spéculation  le  Ministre 
des  Finances  du  Brésil  prépare  diverses  mesures  ayant  pour 
but  de  rép  imer  l'agiotage. 

Ces  mesures  font  l'objet  d'un  exposé  des  motifs  que  le 
Ministre  des  Finarces  va  adresser  au  Président.  Klles consis- 
teraient principalement  à  séparer  les  opérations  de  change 
des  fonctions  des  établissements  de  dépôts  et  d'escompte  et  à 
limiter  le  chiffr»  de  traites  sur  lequel  une  banque  pourrait 
opérer  à  un  multiple  déterminé  de  s "n  capital  effectivement 
réalisé  dans  le  pays.  Ces  deux  dispositions  essentielles 
seraient  complétées  par  diverses  mesures  accessoires  tendant 
à  la  même  fin. 

La  Noticia,  ccmmentanl  c  s  projels  du  Gouvrnemenl.  va 


au  devant  des  objections  des  adversaires  de  l'intervention  des 
pouvoir»  publias.  On  ne  saurait,  suivant  notre  confrère,  con- 
fondre cette  prétendue  intervention  avec  desmesures  réclamées 
par  la  situaiion  comme  un  moyen  dts  défense  du  crédit  public 
et  qui  ne  constituent  nullement  une  atteinte  à  la  liberté  du 
commerce.  Il  s'agit  de  combattre  l'abus  fait  de  cette  liberté 
aux  dépens  de  la  fortune  publique. 

Alors  que  les  ressources  en  or  de  l'Etat,  ses  soldes  accu- 
mulé.s  à  l'extérieur,  ses  excédents  budgétaires,  la  réduction  de 
près  de  100.000  contos  de  la  circulation  fiduciaire,  la  liquida- 
tion des  arriérés  d'exercices  échus  ou  de  sentences  judiciaires, 
la  hausse  du  calé  de  plus  de  40  0/0,  l'ordre  dans  l'Adminis- 
tration et  la  ferme  exécution  d'un  programme  tracé,  justi- 
fieraient le  relèvement  du  crédit  rational,  le  Gouvernement, 
suivant  la  Noticia,  manquerait  à  tous  ses  devoirs  s'il  laissait 
le  taux  du  change,  qui  est  l'expression  même  de  ce  crédit,  à 
la  merci  d'intérêts  et  de  spéculations  privées,  vivant  de  ces 
fluctuations. 

En  un  seul  jour,  d'après  le  Jornal  do  Commercio,  il  n'y 
a  pas  eu  moins  do  37  taux  dilVérenls  affichés  sur  les  tableaux 
des  banques.  Cette  gymnastique  du  change  est  ridicule  et 
intolérable. 

La  Noticia,  étudiant  la  législation  sur  les  Sociétés  anonymes 
et  les  concessions  des  banques,  soutient  la  compétence  du 
Gouvernement  pour  interve:iir  et  exercer  son  contrôle  sur 
les  opérations  de  ces  établissements,  aussi  bien  que  les  natio- 
naux. Quant  à  l'efficacité  des  mesures  qu'on  prèle  au  Gou- 
vernement, notie  confrère  estime  qu'en  tout  cas  elles  ne 
pourront  produire  des  effets  aussi  désastreux  que  l'agiotage 
effréné  qui  domine  le  marché  du  change. 

1 1  s'agit  principalement  de  réglementer  le  fonctionnement 
des  banques  étrangères.  Le  Ministre  des  Finances,  dans  son 
exposé,  ferait  ressortir  les  circonstances  dans  lesquelles 
opèrent  ces  établissements  et  montrerait  la  nécessité  qu'il  y 
a  à  ce  que  les  banques  qui  font  des  transactions  sur  le  change 
ne  puissent  être  en  même  temps  institutions  de  dépôt  et 
d'escompte. 

On  einpêi lierait  ainsi,  au  dire  do  ceux  qui  voient  dans  les 
banques  étrangères  les  ennemis  du  crédit  public,  que  les 
dépôts  n'affluent  dans  leurs  caisses  ni  ne  servent  à  ifavoriser 
l'agio'age  de  leur  clientète  de  spéculateurs  et  ne  soient 
détournés  des  opérations  d'escompte  aux  dépens  du  commerce 
légitime. 

Les  banques  étrangères  auraient  donc  à  choisir  entre  les 
transactions  de  change  avec  leur  capital  et  les  opérations  de 
dépots  et  d'escompte. 

La  i-inzeta  de  Noticias  demande  qu'il  leur  soit  imposé  des 
inspecteurs  fiscaux  honnêtes  qui  surveillent  leurs  opérations; 
qa'il  leur  soit  interdit  de  faire  des  achats  ou  vendre  des  let- 
tres de  cliange  qui  ne  soient  pas  exclusivement  basées  surdf s 
(•ré'lit*  ot  valeurs  d'exportation  et  négociées  directement  par 
les  intéressés  sans  pouvoir  être  transférées  à  qui  que  ce  soit. 
Elle  veut  aussi  que  les  banques  ne  puissent  vendre  des  traites 
à  terme  qu'aux  iniportateurs  qualifiés,  on  à  des  Sociétés  ayant 
des  engagements  à  payer  à  l'étranger.  Quant  au  capitaliste 
ou  au  paniculier  qui  a  besoin  de  faire  passer  des  fonds  au 
dehors,  qu'ils  se  procurent  des  traites  au  comptant  comme  lo 
font  les  ouvriers  étrangers  qui  envoient  leurs  économies  dans 
leur  pays;  de  la  sorte,  on  couperait  court  aux  spéculations  à 
terme. 

Et,  si  des  spéculateurs  voulaient  tourner  le»  règlements  en 
créant  des  firmes  d'importation  pour  masquer  leur  agiotage, 
alors  d'autres  règlements  interviendraient  pour  permettre  de 
connaître  les  besoins  réels  des  maisons  d'importation  et  pré- 
venir leurs  abus. 

La  Gazeta  de  Noticias  convient  qu'il  y  a  dans  tout  cela  de 
l'aib'traire,  mais  qu'il  vaut  mieux  que  ce  soit  l'arbitraire  des 
pouvoirs  publics  qui  s'exerce  que  le  caprice  d'un  groupe  d'agio- 
teurs faisant  la  hausse  et  la  baisse  à  leur  gié  et  jouant  avec 
la  fortune  et  le  crédit  de  la  nation  au  profit  de  leurs  intérêts. 

La  Gazeta  commercial  e  financeira  est  encore  plus  radi- 
cale: elle  voudrait  que  les  banques  étrangères  fussent  obligées 
de  déposer  au  Trésor  national  50  0/0  de  leur  capital  en  rece- 
vant en  échange  du  papier-monnaie  au  change  pair. 

Il  faudrait  aussi,  d'après  le  même  organe,  les  contraindre 
à  payer  3  0/0  sur  les  dépôts  sans  intérêts  qu'elles  accumulent 
dans'  leurs  caisses,  ce  que,  du  reste,  elles  font  déjà. 

De  plus,  le  délai  maximum  et  improrogeable  des  opérations 
à  terme  sur  le  change  devrait  être  fixé  à  dix  Jours;  le  Gouver- 
nement devrait  exercer  le  contrôle  le  plus  sévère  sur  le  trafic 
des  traites  et  recevoir  chaque  jour  la  liste  des  lettres  de  change 
négociées  avec  les  noms  des  opérateurs  respectifs. 

Enfin,  le  même  journal  voudrait  que  l'agioteur  qui  altère, 
par  des  moyens  artificiels  et  des  manœuvres  illicites,  le  t»ux 
du  change  et  les  valeurs  fût  assimilé  au  faux  monnayeur  et 
passible  d'une  année  de  prison  et  que  le  gérant  d  une  banqu'- 
étrangère  qui  no  limiterait  pas  ses  opérations  à  des  transac- 
tions légitimes  fût  déporté. 

«  On  en  finirait,  par  ces  moyens  à  poigne,  estime  notre  con- 
frère, avec  ce  pugilat  indécent  de  banques,  avec  ces  fluctua- 


L'iiCONOWlSTI^  KUIU)PEEN. 


—  Situation  financière  générale 


389 


lions  insensées  du  cluinnoqui  (Milravonl  la  i-éj^i'iiéralion  tinan- 
cière  et  neutralisent  les  cll'ets  hi-inlMisanls  d'une  politique 
réparalriee  et  des  saerilices  faits  par  la  nation.  On  ne  tuerait 
pas  tout'à  fait  l'agio,  du  moins  y  aurait-on  apporté  de  restric- 
tions salutaires.  ■> 


La  Monnaie  d'or  dans  l'Inde 

Un  correspondant  du  Financial  News  lui  écrit  de  Bombay  : 

"  Bien  que  l'étalon  d'or  ait  été  établi  dans  l'Inde  —  con- 
trairement aux  vœux  du  pays  —  il  semble  ([ue  le  Gouverne- 
ment éprouve  des  dillicultés  à  retenir  la  monnaie  qu'il  a  déjà 
accumulée. 

Les  experts  n'ont  pas  manqué  qui,  dés  le  commencement, 
ont  exprimé  leur  sce])ticisme  quant  à  la  possibilité  pour  le 
Gouvernement  de  conserver  le  mêlai  en  réserve.  Les  Etats- 
Unis  eux-mêmes,  avec  leur  variété  de  mécanisme  monétaire, 
n'ont  pu  réussir  dans  celte  tentative  et  l'on  doit  reconnaître 
que  la  question  de  savoir  comment  retenir  l'or  dans  un  pays 
est  l'une  des  plus  délicates  à  résoudre. 

New- York,  tous  les  ans,  s'occupe  de  cette  question,  sur- 
tout quand  l'or  s'écoule  avec  la  rapidité  d'un  fleuve  et  quand 
ni  les  efforts  du  Trésor,  ni  les  réserves  des  Banques  natio- 
nales ne  peiivent  arrêter  le  courant.  Mais  New-York  et  les 
Etats  Unis  n'ont  en  Europe  qu'une  dette  de  caractère  tempo- 
raire. Ce  n'est  pas  un  pays  débiteur  comme  l'Inde  et  nous 
voyons  quel  difficile  problème  est  pour  lui  de  retenir  l'or. 
Dans  ces  conditions,  il  est  impossible  de  comprendre  avec 
quelles  chances  de-  succès  le  Gouvernement  indien  pourra 
conserver  ce  métal.  Pour  l'instant,  l'or  disparaît  des  caves 
du  Trésor  pkis  vite  qu'il  n'y  est  entré.  Il  faut  craindre 
qu'avec  une  forte  balance  commerciale  défavorable,  étant 
donné  la  situation  économique  du  pays,  le  Gouvernement  ne 
puisse  appliquer  sa  réforme. 

Les  choses  étant  ainsi,  on  annonce  que  le  (jouvernoment 
se  propose  d'introduire  des  monnaies  d'or  divisionnaires, 
c'eat-à-dire  des  pièces  valant  Rs.  3.12  et  Es.  7.8,  soit  le  quart 
et  la  moitié  de  la  livre  d'or  indienne  (Rs.  15).  Ai-je  besoin  de 
dire  que  la  sagesse  commanderait  au  Gouvernement  de  ren- 
voyer cette  introduction  de  monnaie  divisionnaire  jusqu'au 
jour  où  la  masse  sera  familiarisée  avec  la  livre.  Pour  l'ins- 
tant, elle  n'a  aucun  besoin  de  monnaie  d'or.  Ses  dépenses 
quotidiennes  n'exigent  pas  l'emploi  du  métal  jaune  :  le  cuivre 
et  les  petites  pièces  d'argent  y  suffisent  abondamment.  Les 
roupies  sont  même  pour  la  plupart  une  rareté  ;  et  quand  les 
roupies  sont  prises,  elles  servent  à  faire  des  ornc^ments  ou  à 
thésauriser. 

Il  est  impossible  dans  ces  conditions  de  concevoir  que  les 
Hindous  pourront  faire  usage  de  petite  monnaie  d'or.  En 
premier  liau,  ils  ne  prendront  pas  cette  monnaie  par  crainte 
de  la  perdre  :  ce  peut  n'être  rien  que  de  perdre  une  pièce  de 
deux  aana,  mais  quelle  calamité  serait-ce  pour  celui  qui 
perdrait  une  pièce  de  Rs.  3.12  ! 

Si  la  masse  ne  peut  employer  cette  monnaie,  quelle  est 
donc  la  nécessité  de  la  frapper?  Les  marchands  ne  la  de- 
mandfnt  pas  et  si  l'on  ne  veut  pas  tenir  compte  de  l'impopu- 
larité de  cette  monnaie,  il  faut  considérer  la  perte  qu'elle  im- 
posera aux  contribuables.  L'or  est  un  métal  pins  délicat  que 
l'argent  et  son  usure  est  plus  rapide.  Quelle  sera  la  perte 
imposée  chaque  année  par  la  restauration-des  pièces  divi- 
sionnaires si  im  les  introduit  ?  Il  faudra  c'ompter  au  moins 
2  0/0  et  si  le  Gouvernement,  par  une  mesure  d'économie, 
lai.<?se  circuler  des  pièces  légères,  ce  sera  un  fait  très  fâcheux, 
car  la  classe  pauvre  croira  que  le  Sirkar  lui  impose  une 
taxe  indirecte  :  en  effet,  le  changeur  du  bazar  refusera  de 
payer  la  valeur  complète  d'une  pièce  usée.  Est  ce  là  un  moyen 
de  familiariser  le  peuple  avec  la  monnaie  d'or'.'  Le  Gouver- 
nement ferait  mieux  de  renoncer  purement  et  simplement  à 
celte  introduction." 
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Europe.  —  France.  Bien  que  les  disponibilités  de  la 
place  soient  toujours  considérables,  la  cote  est  moins 
satisfaisante  qu'il  y  a  huit  jours.  Les  nouvelles  de 
Chine  nous  ont  valu  des  réalisations  qui  n'ont  pas  tou- 
jours trouvé  immédiatement  des  contre-parties.  On 
clôture  donc  plus  lourdement,  et  la  lourdeur  affecte 
tous  les  compartiments  de  la  cote.  On  compte  que  le 
mois  prochain  de  nouvelles  affaires  seront  présentées 
au  public,  et  qu'elles  auront  une  influence  salutaire 
sur  le  Marché. 

Allemagne.  —  Le  Marché  est  très  défavorablement 
impressionné  par  les  événements  de  Chine,  la  crise  du 


Brésil  et  la  diminution  dos  commnndcs  dans  les  usines 
du  fer.  Aussi  Jrs  cours  baissent-ils  proj^ressivcment  à 
toutes  les  Bourses. 

La  situation  du  marché  monétaire  reste  assez  satis- 
faisnnte.  I^e  taux  do  l'escompte  libre  a  diminué 
4  1/2  0/0;  celui  de  la  lleichsban/{  est  stationnaire 
malgré  les  demandes. 

L'industrie  des  constructions  navales  a  pris  un  essor 
considérable  en  A.IIoinagne  :  35.000  ouvriers  sont  oc- 
cupés dans  les  chantiers  maritimes. 

Angleterre.  —  La  campagne  électorale  bat  son  plein 
et  les  leaders  de  tous  les  partis  ont  déjà  lancé  leur  ma- 
nifeste. On  prévoit  une  énorme  majorité  pour  les  mi- 
nistériels. 

La  Bourse  n'est  pas  bonne;  tous  les  événements  du 
dehors  et  du  dedans  poussent  aux  réalisations. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  un  peu  ten- 
due, mais  rien  ne  fait  prévoir  une  augmentation  du 
taux  de  l'escompte. 

Autriche.  —  Les  luttes  politiques  redoublent  de  vio- 
lence pendant  la  période  électorale  et  le  marasme  gé- 
néral des  affaires  augmente.  La  Bourse  est  retombée 
dans  une  indifférence  absolue. 

La  Sudbahn  rencontre  d'assez  grandes  difficultés  à 
l  onclure  un  emprunt. 

Du  l"'  janvier  au  31  juillet,  les  recettes  des  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  y  compris  le  Métropolitain  dô 
Vienne,  se  sont  élevées  à  127.630.630  couronnes,  con- 
tre 123.54-1 .395  couronnes  dans  la  même  période  de 
l'année  précédente. 

Espagne.  —  L'annonce  d'une  augmentation  des  dé- 
penses budgétaires  a  produit  une  impression  dés- 
agréable. 

Le  Marché  est  morne  et  n'arrive  pas  à  secouer  sa 
torpeur.  On  s'attend,  cependant,  à  une  hausse. 

La  production  de  la  dernière  récolte  dans  les  fabriques 
de  sucre  a  été  de  78.679  tonnes. 

La  recette  du  Tabac  et  du  Timbre  a  produit,  en  août, 
395.518  pesetas  de  plus  qu'en  août  1899. 

Italie.  —  Le  calme  est  revenu  dans  la  vie  publique  ; 
on  commence  à  s'occuper  de  ce  que  le  Parlement  pourra 
faire  lors  de  sa  prochaine  réunion. 

Tons  les  partis  sont  d'accord  sur  la  nécessité  d'une 
réforme  du  système  de  l'impôt:  ils  ne  dift'èrent  que  sur 
les  moyens. 

Dans  le  mois  d'août,  les  recettes  du  Trésor  ont 
dépassé  de  3.378.C48  lire  les  recettes  du  mois  d'août  1839. 

Russie.  — Nous  publions,  page  Ul,  une  étude  sur 
les  résultats  obtenus  par  l'Administration  des  Mines 
dopuis  sa  fondation  et  les  comptes  du  Trésor  dans  les 
cinq  premiers  mois  de  l'exercice. 

Turquie.  —  Les  recettes  de  la  Dette  publique  otto- 
mane s'élèvont,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  l'année, 
à  93(1798  livres  turques,  contre  1.005.786  dans  la  même 
période  de  l'année  précédente. 

Depuis  le  conirnencement  de  roxer<dce  courant, 
l'augmentation  des  recettes  de  la  Régie  et  des  Tabacs 
est  de  25.000  livres  turques. 

Amérique.  —  Brésil.  La  Dette  extérieure  totale 
s'élève  à  42.027.381  livres  sterling. 

En  neuf  ans,  la  Dette  extérieure  a  augmenté  de 
36.5  0/0. 

Colombie.  —  Le  différend  entre  la  Colombie  et  le 
Costa-Rica  a  été  tranché  par  M.  Loubet,  choisi  pour 
arbitre  par  les  deux  Etats. 

Etats-Unis.  —  En  1899  1900,  les  exportations  se 
sont  élevés  au  chiffre  de  1.392  millions  de  dollars  en 
augmentation  de  167  millions  sur  celui  de  1898-69. 

La  Bourse  de  New-York  est  nerveuse  et  a  grand 
peine  à  adopter  une  attitude. 

Asie.  —  Chine.  Le  total  général  des  recettes  doua- 
nières pendant  le  deuxième  trimestre  de  1900  s'élève  à 
6.607.189.787  hk.,  contre  ''/.254.386..594  dans  la  même 
période  de  1899. 
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FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtvire  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  -'â  fi'.  20}. 
Autriche  or  4  %  (ch.  f .  2  fr.  50). . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  i  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2fr.  50).. . 

It3.1i6  i  %  not  

Norvège  3  %  (cli.' f .' 25  fr.  2o')'. 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  189S  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


20  SI 

litcnilue 

27  si'iilcnilire 

— „  ~ 

—  c 

3 

go 

—  c 

£^ 

'5  3 

■o  ^ 

3  3 

o  g 

Q 

eu -a 

>o 

Q  " 

O-a 

100  10 

33  86 

QQ  O^î 

yy  yj 

.Ji>  .51 

o 

o  •  . 

99  25 

9  11 
Z   l  l 

yy  lU 

•JU 

Z  10 

99  55 

24  88 

\  01 

99  20 

2i  80 

4  03 

m  50 

.a  16 

3  10 

9b  . 

32  .. 

3  12 

72  92 

18  23 

5  48 

72  32 

18  08 

5  53 

190  . 

192  75 

90  12 

30  04 

3  32 

88  37 

39  45 

3  39 

98  60 

24  65 

4  05 

99  .. 

24  75 

4  04 

93  40 

23  35 

4  06 

93  35 

23  33 

4  28 

83  .. 

27  66 

3  61 

84  . 

28  .. 

3  57 

23  05 

23  05 

4  33 

23  05 

23  05 

4  33 

13  50 

18  37 

5  44 

74  50 

18  62 

5  36 

84  25 

28  08 

3  5(i 

84  05 

28  01 

3  56 

61  .. 

15  25 

6  53 

(il  75 

15  18 

6  47 

98  80 

28  22 

3  54 

98  "5 

28  21 

3  54 

97  .. 

32  3  < 

3  09 

96  75 

32  25 

3  10 

2â  50 

22  50 

4  44 

22  55 

22  55 

4  47 

485  .. 

24  îo 

4  08 

484  .. 

2'i  20 

4  13 

83  60 

38  53 

3  50 

85  50 

38  50 

3  50 

FRANGE 


La  Politique.  —  I^c  15ar.i|U('l  des  Maires.  —  Le  Discuuis  du 
Pr('siili'iit  lie  la  UépuLiliciue.  —  La  Commission  du  liudgel. 

Le  banquet  des  maires  a  eu  lieiu  le  samedi  22  sep- 
tembre, dans  le  Jardin  des  Tuileries. 

M.  Loubet  a  été  acclamé  avec  une  chaleureuse  sym- 
pathie, à  l'arrivée  et  sur  tout  le  parcours  du  cortège 
présidentiel. 

Pas  une  note  discordante,  pas  un  cri  équivoque  ;  les 
adversaires  eux-mêmes  ont  gardé  le  silence  et,  devant 
l'universel  respect,  se  sont  abstenus  de  toute  manifes- 
tation quelconque. 

Le  discours  prononcé  par  Je  Président  de  la  Répu- 
blique, à  cette  occasion,  a  été  accueilli  avec  enthou- 
siasme par  les  22.000  convives. 

M.  Loubet  envisage  l'avenir  avec  confiance,  et  aussi 
avec  courage.  Il  a  promis  d'accomplir  jusqu'au  bout, 
<<  sans  hésitation  ni  faiblesse  >,  le  mandat  qui  lui  a  été 
confié,  et  l'assurance  qu'il  en  a  donnée  a  été  longue- 
ment ap])laudie.  La  journée  du  22  septembre  aurait  pu 
ne  laisseï-  qu'un  souvenir  heureu.x,  mais  fugitif  :  elle 
aura  sans  doute  d'autres  conséquences.  Le  discours  de 
M.  Loubet  aurait  pu  n'<Hre  qu'un  discours  d'apparat  : 
il  a  été  plus  et  mieux.  Il  établit  l'indépendance  de  M.  le 
Président  à  l'égard  des  partis  et  des  hommes  qui,  à  un 
jour  donné,  le  représentent  accidentellement  au  pou- 
voir. Il  pose  pour  l'avenir  les  questions  les  plus  graves. 


Voici  le  texts  du  discours  prononcé  par  M.  Emile 
Loubet,  Président  de  la  République,  au  banquet  des  maires, 
le  22  septembre  lËOO  : 

TVIessieurs, 

«  Le  Gouvernement  de  la  République  est  heureux  de  pou- 
voir célébrer  les  glorieux  souvenirs  de  1792  dans  la  paix  et 
dans  rallégresse  de  l'Exposition.  Cette  satisfaction  est  dou- 
blement ressentie  par  votre  Président.  Je  ne  saurais  oublier, 
en  elïet,  que,  pendant  vingt-neuf  ans  de  mon  existence, 
consacrse  au  service  de  la  démocratie,  j"ai  eu  Tbonneur, 
Messieurs  les  Maires  de  France,  de  porter  la  même  écharpe 
que  vous  ;  si  les  circonstances  m'obligèrent  un  jour  à  rompre 
le  lien  qui  m'attachait  à  votre  magistrature  paternelle,  il 
m'est  infiniment  agréable  de  souhaiter  la  bienvenue  à  mes 
collègues  d'hier,  devenus  aujourd'hui  les  auxiliaires  les  plus 
précieux  de  ma  mission  républicaine  et  patriotique. 

(t  En  répondant  à  notre  invitation  avec  tant  d'empressement, 
ISIessieurs,  vous  n'avez  voulu  ni  adhérer  à  un  programme  de 
parti,  ni  donner  à  quelques  hommes  politiques  le  plaisir  de 
voir  leurs  amis  réunis  autour  d'eux.  Cette  imposante 
assemblée  est  autre  chose  qu'un  ralliement  de  combat. 
Nationale  par  le  nombre  et  le  caractère  de  ses  membres,  elle 
est  nationale  aussi  par  les  sentiments  qui  l'animeut  et  par 


son  objet.  Profondément  attachés  aux  communes  qui  vous  ont 
élus,  mais  plus  attachés  encore  à  la.  grande  Patrie,  vous  savez 
que  le  meilleur  moyen  de  faire  respecter  l'autorité  qui  est  en 
vous,  c'est  de  donner  l'exemple  de  la  déférence  due  à  l'autorité 
qui  est  au-dessus  de  vous.  Loyalement,  vous  êtes  venus  nous 
renouveler  l'assurance  d'un  concours  sincère  pour  l'œuvi'e 
d'apaisement  et  de  progrès  que  la  volonté  des  représentants 
du  Pays  nous  a  confiée.  Cette  œuvre  domine  des  querelles 
passagères,  que  l'exercice  de  la  liberté  rend  inévitables;  elle 
réclame  parfois  le  sacrifice  d'intérêts  et  de  sentiments  indi- 
viduels ;  il  faut  qu'elle  réunisse  tous  les  bons  citoyens  dans 
la  poursuite  d'un  trijjle  idéal  :  idéal  de  concorde,  idéal  de 
justice  sociale,  idéal  d'honneur  pour  le  nom  français. 

«  Si  nous  sentions  jamais  faiblir  en  nous  l'énergie  persé- 
vérante qu'elle  exige,  il  nous  suffirait  de  reporter  notre 
pensée  sur  ces  ancêtres  de  la  Révolution,  auxquels  la  France 
d'aujourd'hui  doit  une  si  profonde  reconnaissance.  Lorsqu'ils 
proclamèrent  la  République,  ils  voulaient  organiser  la  défense 
nationale,  en  même  temps  que  la  démocratie;  de  telle  sorte 
qu'ils  nous  ont  donné  l'exemple  du  courage  sous  ses  deux 
plus  belles  formes,  et  que  cet  anniversaire  est  la  fêle  du 
patriotisme  autant  que  la  fête  de  la  liberté. 

«  A  ce  réconfort  moral,  qui  résulte  de  si  grands  souvenirs, 
ne  peut  se  mêler,  d'ailleurs,  aucune  inquiétude.  La  Répu- 
blique a  toujours  triomphé  de  ses  ennemis.  Elle  est  sortie 
victorieuse  et  -chaque  fois  plus  forte  des  épreuves  qu'elle  a 
traversées.  Sans  doute,  il  est  possible  qu'elle  modifie  quel- 
ques-unes de  ses  institutions  ;  et  pourvu  que  ce  soit  par  les 
voies  pacifiques  et  légales,  nous  acceptons  volontiers  l'éven- 
tualité de  certains  changements.  Mais  les  principes  qui  lui 
servent  de  base  sont  intangibles.  Ils  sont  sa  raison  d'être, 
son  essence  même.  Ils  semblent  avoir  d'autant  plus  d'éclat  et 
de  solidité  qu'ils  ont  mis  plus  de  temps  à  se  dégager  de  la 
conscience.  Ils  sont  la  gloire  et  l'honneur  delà  France.  Notre 
devoir  est  de  les  réaliser  chaque  jour  davantage,  de  les  faire 
pénétrer  plus  avant  dans  nos  lois  dans  nos  moeurs.  Nous 
ne  cesserons.  Messieurs,  d'y  consacrer  ensemble  nos  elTorts, 
et  le  souvenir  de  cette  admirable  journée,  qui  deviendra 
comme  un  lien  de  plus  entre  nous,  nous  donnera,  pour  con- 
tinuer notre  tiiche,  une  nouvelle  ardeur. 

<■  (Juand  vous  serez  rentrés  dans  vos  communes,  on  vous 
interrogera  sans  doute  sur  votre  voyage  ;  on  vous  demandera 
quels  sentiments  vous  rapportez  de  notre  rencontre. 

"  Dites  que  nous  restons  lidèlcs  à  l'esprit  do  la  Révolution, 
parce  que  notre  patriotisme  est  égal  à  notre  amour  do  la 
République  ;  parce  que  nous  voulons  la  France  libre,  forte  et 
glorieuse,  unie  au  dedans  sous  le  règne  de  la  Loi  et  du 
Droit,  respectée  au  dehors  pour  son  génie,  pour  la  puissance 
de  ses  armes,  pour  son  amour  sincère  de  la  paix. 

Dites  que  nous  n'avons  pas  ambitionné  le  poste  d'honneur 
où  nous  sommes,  mais  que  nous  accomplirons  jusqu'au  bout, 
sans  hésitation  ni  failjlesse,  un  mandat  dont  l'exécution  nous 
est  rendue  plus  facile  par  des  collaborateurs  tels  que  vous. 

I'  Dites  enfin,  dites  surtout,  que  nous  n'avons  de  haine  ni 
do  rancune  contre  personne,  et  que  notre  plus  chère  espé- 
rance est  de  voir  tous  les  Français  fraternellement  unis  dans 
un  même  amour  de  la  Patrie  et  de  la  République.  » 

-vw  Le  20  septembre,  la  Commission  du  budget  a  entendu 
M.  Decrais.  ministre  des  colonies.  L'accord  est  à  peu  près 
complet  entre  la  Commission  elle  Ministre  sur  tous  les  cha- 
pitres. Des  observations  ont  été  formulées,  cependant,  sur  le 
mode  de  présentation  dans  le  budget  dos  dépenses  militaires 
relatives  à  }iladagascar  et  à  la  Chine.  Une  longue  discussion 
s'est  ensuite  engagée  à  propos  de  la  défense  des  colonies. 

Le  rapporteur  proposait  d'assurer  cette  dépense  avec  les 
contingents  locaux  et  la  réserve.  On  réaliserait  de  ce  fait  une 
économie  sérieuse.  M.  Decrais  a  exprimé  l'avis  que  la  ques- 
tion devait  être  réglée  par  une  proposition  de  loi  spéciale. 

La  Commission  prendra  une  décision  ultérieurement. 

•ww  Le  21  septembre,  la  Commission  du  budget  a  terminé- 
l'examen  des  budgets  de  l'Imprimerie  nationale  et  dn  Minis- 
tère de  la  justice. 

La  Commission  s'est  montrée  favorable  à  la  reconstruction 
de  l'Imprimerie  nationale. 

En  ce  qui  concerne  le  budget  de  la  justice,  elle  s'est  pro- 
noncée, à  l'unanimité,  pour  une  motion  invitant  le  Gouverne- 
ment à  présenter  une  loi  pour  la  suppression  de  la  Chambre 
des  requêtes  à  la  Cour  de  cassation  et  la  création  d'une 
deuxième  Chambre  civile. 

Le  24  septembre,  la  Commission  du  budget  a  terminé 
l'examen  des  chapitres  réservés  aux  Postes  et  Télégraphes. 
Elle  a  acords  la  moitié  du  crédit  demandé  par  le  Gouverne- 
ment pour  la  création  d'une  nouvelle  ligne  téléphonique.  EUe 
a  également  accordé  le  crédit  nécessaire  pour  l'amélioration 
des  frais  d'aide  et  le  crédit  concernant  la  création  de  deux 
brigades  de  servicês  ambulants  à  Limoges  et  à  Calais. 

M.  Plichon,  rapporteur  du  budget  des  conventions,  adonné 
lecture  de  son  rapport.  La  Commission  a  décidé  de  s'opposer 
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à  ce  que  la  question  ilu  riu'hat  lut  jointo  à  la  discussion  du 
bud^'et. 

M.  Raiberli  a  ensiiito  commencé  la  lecture  do  son  intôres- 
saul  rapport  sur  le  bud^;et  do  la  ^;uerre. 

La  Commission  a  décidé  de  faire  imin-imer  lo  rapport  du 
M.  lîertlielot  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie. 

-wvv  Le  25  septembre,  la  Commission  du  budget  a  tenu 
dau\  séances.  Dans  la  première,  de  deux  heures  à  six  heures, 
elle  a  entendu  la  lecture  du  ra[)port  de  M.  Kaiberti  sur  le 
builjiet  de  la  guerre.  Dans  la  seconde,  de  neuf  heures  â  mi- 
nuit, elle  on  a  discuté  les  termes. 

Voici,  dans  ses  grandes  lignes,  les  points  principaux  do  ce 
rapport  : 

M.  Raiberti  soulève  et  étudie  un  très  grand  nombre  de 
questions,  nolamn^ent  celle  des  cadres,  qu'il  lie  à  la  question 
dos  retraites  proportionnelles  à  dix  ans  de  service  ;  celle  des 
écoles  militaires  dont  il  esquisse  une  réforme  :  le  relèvement 
des  soldes  des  capitaines,  la  situation  des  masses  d'habiUo- 
mont  et  de  harnachement  ;  la  réfection  du  casernement  dans 
l'Est  ;  la  défense  des  côtes  et  enfin  la  réfection  des  champs 
de  tir. 

Le  rapporteur  étudie  la  question  des  excédents  de  nos  ca- 
dres actifs  par  rapport  aux  besoins  du  temps  de  paix.  L'une 
des  propositions  les  plus  nouvelles  de  son  rapport  consiste 
en  la  suppression,  en  dix  ans  par  voie  d'incomplet,  du  cadre 
complémentaire  créé  en  189o  pour  l'encadrement  de  dos 
formations  de  réserve.  L'économie  annuelle  serait  do  800.000 
francs. 

M.  Raiberti  indique  qu'on  pourrait  impliquer  la  moitié  de 
l'économie  budgétaire  qui  en  résultera,  soit  400.000  fr.  par 
an,  à  la  création  de  retraites  proportionnelles  à  dix  ans  do 
service,  de  façon  à  remplacer,  tête  par  tète,  au  fur  et  à  me- 
sure des  suppressions,  un  officier  du  cadre  complémentaire 
par  un  officie?"  en  retraite  proportionnelle. 

Les  retraiteii  proportionnelles  ne  coûteraient  ainsi  rien  au 
budget.  Elles  pourraient  être  appliquées  immédiatement,  et 
elles  permettraient  la  constitution  d'un  cadre  d'otflciers  de 
réserve  ayant  tous  apparienu,  pendant  dix  ans,  à  l'armée 
active  et  déboucherait  d'autant  plus  l'avancement. 

Comme  une  retraite  proportionnelle  est  sensiblement  égale 
à  la  moitié  d'une  solde  d'activité,  la  seconde  moitié  de  l'éco- 
nomie provenant  du  cadre  complémentaire  reste  disponible. 
Aussi  M.  Raiberti  ])ropose-t-il  de  rappli<[uer  par  annuités 
successives,  à  raison  de  quatre  cent  mille  francs  par  an,  à 
relever  les  soldes  des  capitaines. 

Au  total,  les  économies  proposées  jiar  le  rapporteur  se 
chill'rent  par  dix-neuf  millions. 

Disons  encore  que  la  revision  des  calculs  sur  l'effectif  do 
539.000  hommes,  prévu  au  projet  de  budget,  ramène  cet 
ell'ectif  à  536. OJO  et  [jrocure  une  économie  de  1.156.000  fr, 

-vv^  Dans  sa  séance  du  26  septembre,  la  (  Commission  du 
budget  a  entendu  le  Ministre  des  Travaux  publics  et  s'est 
mise  d'accord  avec  lui  sur  tous  les  points  de  son  budget. 
Elle  a  accordé  les  crédits  pour  la  création  d'emploi  de  con- 
ducteurs des  ponts  et  chaussées  et  de  contrôleurs  des  mines 
pour  renforcer  le  contrôle  des  chemins  de  fer.  Elle  a  accoi'dé 
également  une  augmentation  pour  los  frais  de  tournées  aflec- 
tés  à  ce  contrôle.  Elle  a  enfin  relevé  d'un  million  le  crédit 
dps  travaux  neufs  à  exécuter  sur  les  chemins  de  fer  de  l'Etat, 
alin  de  permettre  l'établissement  d'une  ligne  directe  entre 
Angoulêmg  et  Bordeaux. 

Après  l'audition  du  Ministre  des  Travaux  publics,  la  Com- 
mission a  approuvé  le  rapport  de  M.  Mesureur  sur  le  régime 
fiscal  des  successions. 

On  se  rappelle  que  ce  projet,  adopté  en  première  lecture  par 
le  Sénat  dans  sa  séance  du  2  mars,  a  été  retiré  du  Sénat  par 
le  Ministre  des  Finances  (décret  du  4  juin)  et  incorporé  par 
lui  dans  la  loi  de  finances  de  190L 

La  Commission  du  budget,  dans  le  but  de  permettre  au 
Sénat  de  se  prononcer  à  bref  délai  sur  ce  projet,  dont  il  avait 
déjà  commencé  l'examen,  a  décidé  de  faire  un  rapport  spécial 
sur  les  articles  de  la  loi  de  finances  concernant  les  successions 
et  demander  à  la  Chambre  de  les  voter  avant  le  budget. 

Le  rapport  de  M.  Mesureur  sera  distribué  aux  députés 
dans  quel((ues  jours.  Le  projet  qu'il  soumet  à  la  Chambre 
est  presque  identique  à  celui  voté  en  première  lecture  par  le 
Sénat. 

Le  mouvement  préfectoral  annoncé  paraîtra  aujourd'hui 
au  Journal  Officiel.  Il  sera  suivi  prochainement,  paraît-il, 
d'un  second  mouvement. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


A' 

Les  Finances  de  la  Chine  {Suite) 

Octrois  on  Douanes  indigènes.  —  Bien  que  oetto 
source  de  revenus  soit  roliitivement  fail)le,  M.  Ja- 
mieson  donne,  sursoit  liistoire  et  sou  mode  de  per- 
ception, des  renseignements  qui  méritent  d'être 
connus. 

Dans  les  ports  ouverts  au  commerce  étranger, 
les  douanes  nu\ritimes  contrôlent  seulement  les 
marchandises  transportées  par  des  navires  de  cons- 
truction étrangère,  que  ces  navires  appartiennent 
à  des  étrangers  ou  à  des  Chinois.  Mais,  à  côté  des 
douanes  maritimes  existent  encore  les  anciennes 
douanes  indigènes,  considérées  maintenant  comme 
des  octrois,  (]ui  contrôlent  toujours  le  commerce 
des  jonques  indigènes  et  imposent  des  droits 
d'après  un  tarif  qui  n'est  pas  nécessairement  le 
même  que  le  tarif  étranger. 

II  y  a,  d'autre  part,  en  dehors  des  ports  ouverts, 
un  grand  nombre  de  places,  et  sur  la  côte  et  dans 
l'intérieur,  oit  le  Gouvernement  chinois  a,  de  temps 
immémorial,  établi  des  douanes  locales.  Ou  les 
connaît  sous  le  nom  de  kivaneielles  se  distinguent 
des  stations  à  Lilriti  appelées  c/da  ou  ka. 

Il  serait  puéril  de  les  énum('rer,  car  elles  opèrent 
dans  tous  les  ports  de  ({uelque  importance  situés 
sur  la  côte  et  sur  les  tleuves  intérieurs,  et  môme  à 
certains  passages  des  routes  principales  comme 
Ghang-chiakou  et  Shan-haï-kwan  au  nord  ;  Ta'i- 
ping  et  Kanchow,  entre  Kwantung  et  Kiaiigsi,  etc. 

Les  plus  importants  percepteurs  des  doiianes  in- 
digènes sont  nommés  par  le  Gouvernement  central 
(ce  sont,  bien  entendu,  des  Mandchoux).  Tel  est  le 
cas  du  percepteur  de  Canton,  par  exemple,  connu 
sous  le  nom  de  «  hoppo  ».  Ce  fonctionnaire  est  in- 
dépendant du  Gouvernement  local,  envoie  ses  rap- 
ports et  ses  couiptes  directement  à  Pékin  et  n'a 
aucune  relation  obligée  avec  les  autorités  provhi- 
ciales. 

Les  autres  percepteurs  sont  nommés  par  les  au- 
torités locales,  et  leurs  rapports  sont  envoyés  par 
la  voie  ordinaire  du  gouverneur  de  la  province. 

Avant  les  traités,  le  revenu  des  douanes  intérieu- 
res était  évalué  à  'i.500.000  taëls  et  fixé  à  ;'..t)()LOOO 
parle  Ministère  des  revenus.  Des  changements  pro- 
fonds ont  été  apportés  depuis  l'établissement  des 
Douanes  maritimes.  Canton,  qui  fournissait  899 
mille  taëls  avant  186'2,  n'en  fournit  plus  que  156.000 
depuis  cette  date.  Les  données  manquent  pour  éta- 
blir aujourd'hui  le  chitï're  exact  de  cette  perception, 
mais  M.  Jamicson  croit  qu'on  ne  peut  pas  l'évaluer 
à  plus  de  l.UOO.OOO  de  taëls  pour  toute  la  Chine. 

*** 

Droits  sur  l'opaim  indigène.  —  L'opium  importé 
de  l'étranger  paye  un  droit  relativement  élevé  aux 
Douanes  maritimes;  l'opium  indigène  est  imposé 
dans  uiie  proportion  moindre,  et  M.  Jamiesou  — 
qui  a  fourni  des  données  assez  précises  sur  la  pro- 
duction et  la  consommation  de  l'opium  en  (^hine 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n»»  448  à  454. 


392 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


—  évalue  cette  source  de  revenus  à  la  somme  de 
2.229.000  taëls,  indépendante,  bien  entendu,  des 
6  millions  de  taëls  encaissés  par  les  Douanes  ma- 
ritimes sur  Topium  venant  de  l'extérieur. 

Depuis  le  traité  de  l'opium  (Londres  1885),  les 
droits  sur  l'opium  indigène  sont  directement  re- 
mis au  Gouvernement  central,  et  les  autorités  pro- 
vinciales paraissent  avoir  reçu  des  instructions 
spéciales  pour  envoyer  à  Pékin  des  rapports  dis- 
tincts sur  cette  taxe,  qui  pourrait  produire  de  15  à 
18  millions  de  taëls,  si  l'opium  indigène  subissait 
un  impôt  é({uivalent  à  celui  ({ue  paye  l'opium 
étranger. 

Les  provinces  où  la  consommation  de  roi)ium  in- 
digène est  la  plus  élevée  sont  :  Hupeh,  Szecluien, 
Kiangsu,  Hunan  et  IvAvangtung;  celles  où  les 
droits  perçus  sont  à  peu  près  insignifiants  :  (Ihe- 
kiang,  Honan,  Cliilili,  Kiangsi  et  Yunnan. 

*** 

Recettes  iliverses.  —  <(  Sous  ce  titre,  dit  M.  Ja- 
meson,  je  compte  toutes  les  recettes  qui  n'ont  pas 
été  comprises  dans  les  rubriques  précédentes.  Je 
dois  dire  que  j'ai  très  peu  d'informations  sur  ces 
catégories  de  revenus,  et  les  sommes  ({ue  j'indi(iue 
ne  représentent  que  de  larges  évaluations. 

«  Il  est  de  ces  l'Cf-ettes  qui  ne  figurent  i)as  dans 
la  liste  des  sources  régulières  des  revenus,  telles 
sont  celles  provenant  de  la  collation  de  grades  ou 
honneurs,  de  souscriptions  ou  de  dons  pour  le 
Gouvernement.  La  vente  des  titres  a  été  de  tout 
temps  un  moyen  de  battre  monnaie  dans  les  cir 
constances  pénibles,  ,1e  ne  comprends  pas  sur  ma 
liste  les  donations,  bien  (|ue  le  (xouviM'nement  soit 
toujours  disposé  à  les  recevoir:  je  trouve  dans  la 
Gazette  de  Pcl{i7i  de  fréquents  rappf-rts  concer- 
nant des  communications  pour  donations  au  «  nou- 
veau fonds  de  la  défense  navale  »,  dont  les  recettes 
sont  remises  chaque  mois  à  l'amirauté,  à  Tientsin. 
L'importance  des  remises  varie  naturellement 
beaucoup. 

<<  Les  droits  de  transfert  de  terres  doivent  être 
de  3  0/0  de  la  valeur  de  la  terre  transférée.  Les 
monts-de-piété  payent,  en  certains  endroits,  100 
ou  200  taëls  par  an,  mais  l'incidence  de  cette  taxe 
est  déterminée  parles  usages  locaux.  Lien  d'au- 
tres commerces  exigent  des  licences,  mais  il  semble 
(jue  celles-ci  tombent  sous  le  contrôle  du  départe- 
ment du  Llliin. 

«  J'évalue  toutes  ces  sources  diverses  de  revenus 
à  5.500.000  taëls.  » 

*** 

En  groupant  toutes  les  recettes  dont  nous  venons 
d'examiner  la  uTéthode  de  perception,  on  arrive 
aux  ciiiffres  d'enseml)lo  suivants  : 

Recettes  budgétaires  pour  la  Chine  entière 

Exercice  1803 

Taûls 


Impôt  l'onciiT  ))aval)lc  eu  arfj(>nl   2.') . 088 . 000 

—       "        cil  nature   ().r)()-2.000 

Rovpiiu  (lu  sel   18. (m!). 000 

Likin  .sur  luarcliandiscs   l'J.0.72.000 

Douanes  mariliiiies   'il.<.t80  ODO 

—       indigènes   1.000. 000 

Droit  snr  l'oi)iuiii  indigène   '2 . 2"2!J . 00( ) 

Divers   .">.  500.00(1 


Total   88.071». 000 


Le  taël  haïkwan,  pris  comme  unité  monétaire 
chinoise,  valait  8  fr.  26  quand  l'argent  métal  était 
à  son  ancien  pair  du  15  1/2,  c'est-à-dire  222  fr.  22 


le  kilo  de  fin.  Le  métal  blanc  ne  valant  plus  que 
102  fr.  le  kilo  environ,  le  taël  ha'ikwan  ne  repré- 
sente jdus  lui-même  que  )\  fr.  75,  ce  ([ui  donnerait 
une  somme  de  333.671.250  fr.  ])our  l'ensemble  des 
recettes  budgétaires  chinoises,  soit  environ  Ofr.  8:; 
par  habitant. 

Il  est  vi'ai  que  pour  le  contril)uable  chinois,  le 
taël  haikwan  a  conservé  à  })eu  près  son  ancienne 
valeur  et  qu'il  est  obligé  de  foui'nir  la  même 
somme  d'efl'orts  pour  se  le  procure]'.  Si  nous  vou- 
lons comparer  les  charges  de  ce  contribua])le  aux 
charges  des  contribuables  européens,  il  faut  donc 
prendre  l'unité  monétaire  chinoise  à  son  ancien  . 
l)air  de  l'or  et  nous  avons  alors  comme  recettes 
l)U(lgétaires  de  la  Cliiiic  luie  somme  de  73'j. 066.000 
francs. 

On  doit  encore  observer  ({ue  cette  somme  ne 
re]nvsente  elle-même  que  la  moitié  environ  des 
impôts  prélevés  sur  les  contribualdes  indigènes, 
l'autre  moitié  étant  al)sor])ée  par  les  frais  de  per- 
ception et  les  profits  personnels  des  mandarins.  On 
arriverait  ainsi  à  i)rès  de  1.500  millions  de  francs, 
soit  environ  3  fr.  75  par  habitant.  Même  avec  cette 
double  rectification,  on  est  encore  très  loin  des 
charges  qui  pèsent  sur  les  nations  les  plus  pauvres 
de  ri'jirope.  et,  en  particulier,  sur  celles  ([ue  les 
Anglais  im])0.sent  aux  contribuables  de  l'Inde. 


Voilà  le  résumé  le  })lus  complet  et  le  plus  exact 
(|ue  l'on  puisse  doinier  anjonrcl'hui  sur  les  impôts 
chinois  et  l(Mif  mode  de  j)er(H'ption.  Tous  les  chif- 
fres du  i'ai)port  Jamieson  s'a])pU(iuent  à  la  période 
qui  a  immédiatement  ])récédé  la  guerre  sino-japo- 
naise,  et  le  consul  britannique  a  pi-olité  de  cette 
circonstance  pour  formuler  les  observations  sui- 
vantes, relativement  à  leur  élasticité  et  à  la  possi- 
bilité de  leur  augmentation  éventuelle,  observa- 
tions qui  ne  sont  pas  les  points  les  moins  intéres- 
sants de  sa  remarquable  étinle. 

\\\\  coiisidéraiit  l'impôt  foncier,  j'ai  déjà  dit  ((u'il  est 
non  pas  fort  au-dessus  do  ce  qu'il  pourrait  t^tre,  mais 
que  son  produit  est  bien  an-dessous  de  ce  (juc  l'on  tire 
en  ini])ôts  des))aysans.  i.e  revenu  foncier  de  l'Inde, pays 
auquel  la  Chine  peut  très  iiien  être  comparée,  est  do 
2.55  millions  de  roupies,  é(puvalant  à  lUO  millions  de 
taèls.  Kn  surface,  on  population,  en  fertilité,  la  Chine 
jicut  se  comiiarcr  rationnellement  à  l'Inde,  il  n'y  a 
donc  pas  de  raison  ))0ur  que  l'inqwt  foncier  en  Chine, 
administré  honnêtement,  ne  donne  pas  au  moins 
100  millions  de  taèls.  Mais  cela  impli(pieunc  adminis- 
tration honnête  et  raisonnahie .  probablement  une 
réforme  du  mode  d'évaluation  «lu  [lays. 

La  taxe  sur  le  sel  donne  dans  l'Inde,  83..500.000  rou- 
))ies,  soit  3;5  millions  de  taèls:  elle  n'est  évaluée  en 
Chine  que  pour  13..jU0.OUU  taè-ls.  Il  y  a  place  pour  une 
forte  auementation. 

Le  coût  de  production  varie  de  1  1/2  à  8et9  cash  iiar 
cattv  ;  le  prix  de  vente  au  consonnnatour  de  détail 
varie  de  'St  à  UO  et  70  cash  par  catty.  Prenons  le  prix 
de  production  moyen  de  5  cash  et  le  prix  de  vente 
raoven  de  40  cash  pom-  une  consommation  de  25  mil- 
lions de  pieuls  ;  en  calculant  la  valeur  du  cash  à  l.GOO 
par  taèl.  nous  aA  ons  : 

^  Taëls 

Total  ^iiiijé  pur  le  coixsoïnmniciir   {)2  ,^0fl.(M>0 

—  '     an  productenr     '/.SOO.OIXI 

Taxi'K  et  profits  des  marchands,  moins  le  coiïl 
de  distrihiilion   54.700.00o 

II  résulte  qu'il  v  a  là  matière  à  recueillir  bcaucou]t 
plus  que  les  18.500.000  taèls  actuellement  encaissés  par 
le  Gouvernement  chinois,  car  je  ne  vois  pas  de  raison 


L'ECONOMlSTlil  EUROPÉEN.  —  France 


|iour  quoii  n'ait  pas  l(\s  iih'iiics  rcsuKals  (|U('  dans 
J'imlo:  ('"ost  oiicorc  uiio  (lucstion  (radiuiiiisIriUioii. 

l'iic  lies  nicsinvs  prises  i)ar  le  (iou\  ornoincril  cliinois 
pour  .il)lviiir  ilos  tonds  pour  la  {guerre  Japonaise  a  (■le 
(l'ini|)osor  nu  droit  supiiionicntairc  do  2  cas!»  i)ar  catty 
sur  le  prix  de  vente  du  sel  :  si  ectte  somme  a  clé  perçue, 
elle  a  dil  ])roduiro,  sur  une  consommation  de  ^T)  mil- 
lions do  piculs,  'i  milliiuis  do  taëls  environ.  I^e  (iou- 
\ernement  doit  s'estimer  heureux  s'il  reçoit  la  moitié 
ou  même  le  quart  de  cette  somjiio. 

].a  seule  autre  mesure  prise  depuis  la  guorro  pour 
augmenter  les  revenus  a  été  un  décret  du  7  septembre 
189'i,  ordonnant  aux  provinces  do  lever  des  droits  de 
licence  sur  les  monls-de-piété,  sur  les  boutiques  de 
vente  d'opium  au  détail  et  20  0/0  do  LUxin  suj)plémen- 
tairo  sur  le  Mié  et  sur  le  sucre. 

Cet  ordre  a  été  discuté  par  le  Gouverneur  du  Kiangsi, 
dans  un  rapport  publié  le  29  janvier  1896,  dans  lequel 
il  dit  avoir  reçu  trop  tard  les  instructions  pour  la 
récolte  du  thé  de  1895,  mais  qu'il  les  a  appliquées  en 
ce  qui  concerne  le  sucre  et  l'opium. 

Le  revenu  pour  les  .six  mois  a  été  le  suivant  : 

Sucyp  Taris  1.910 

Lirencex  iropinni   10.2^o 


12.1.">.i 


Soit  25.000  taëls  par  an.  Si  la  province  de  Kiangsi 
])0ut  servir  d'exemple,  le  revenu  sui)plémontaire  ])ro- 
venant  de  cette  réglementation  est  une  bagatelle. 

11  n'est  pas  besoin  de  l'autoriti;  d'un  décret  pour  aiig- 
uienter  les  droits  de  Likin.  Les  autorités  locales  peuvent 
toujours  le  faire  sans  autorisation.  Ce  ([ui  arrive,  on 
réalité,  c'est  que  Pékin  insiste  pour  avoir  dej)Ius  fortes 
remises  et  les  autorités  les  trouvent  comme  elles 
peuvent. 

Les  droits  sur  le  commerce  extérieur  sont  loves 
d'après  un  tarif  qu'on  ne  peut  modilier  sans  le  consen- 
tement des  Puissances.  Si  cela  était  fait,  le  tarif  des 
douanes  indigènes  devrait  être  moditié  de  la  même 
façon  et  toutes  les  douanes  mises  sous  lemênjc  contrôle. 

()n  peut  aller  plus  loin  ol  demander  que  toutes  les 
taxes  alïectaiit  le  commerce  soient  réunies  dans  un  seul 
système. 

Il  existe  actuellement  trois  et  quelquefois  quatre  ca- 
tégories ditfércntcs  de  fonctionnaires  percepteurs  de 
taxes  sur  les  mêmes  marchandises,  et  il  arrive  souvent 
([ue  ces  fonctionnaires  luttent  les  uns  contre  les  autres. 
La  ])rovirice  de  Canton  nous  en  fournit  rexemple.  Il 
y  a:  1°  les  Douanes  maritimes  ;  2"  les  douanes  indi- 
gènes maritimes  sous  la  direction  du  Imppo;  S"  la 
dotume  indigène  intérieure  ou  'J'a'iping  et  autres  sta- 
tions dirigées  jjar  les  fonctionnaires  ]irovinciaux : 
V'  les  fonctionnaires  du /y//.//).  Toutes  ces  quatre  classes 
de  fonctionnaires  lèvent  des  taxes  sur  le  commerce 
]iour  le  même  objet.  On  peut  leur  ajouter  io  contrôleur 
(lu  sel  avec  tout  son  personnel  d'inspecteurs,  collec- 
teurs, surveillants.  Il  y  aurait  intérêt  à  n'Minir  toutes 
ces  administrations  en  une  seule. 

Toutes  ces  considéralious  sont  ('videmment  très 
justes,  mais  pour  arriver  à  l'cUat  do  ('hos(is  désiré 
par  M.  Jamieson,  il  faudrait  que  la  (^hiiie  cioiisentît 
à  entrer  dans  la  voie  des  réformes  et  que  le  Gou- 
vernement central  fût  assez  fort  pour  imposer  sa 
volonté  aux.  autorités  provinciales  et  surtout  aux 
iimombrables  fonctionnaires  (jui  vivent  la  con- 
fusion fiscale  actuelle. 

Là  est  la  grande  question. 

(A  suivre.)  Edmond  Thiîry. 


LES  FINANCES  ANGLAISES  ET  L'iiViPÉRiALlSWiE 


La  campagne  électorale  est  maintenant  ouverte  en 
Angleterre,  mais  le  parti  conservateur  est  trop  certain 
du  succès  pour  que  cette  lutte  présente  beaucoup  d'in- 


térêt. En  plaçant  le  débat  sur  le  terrain  de  l'impéria- 
lisme et  de  la  guerre  sud-africaine,  lord  Silisjjury  et 
M.  Chamberlain  se  sont  assuré,  en  effet,  une  lorte  ma- 
jorité et  ont  mis  leurs  adversaires  dann  rimpos.sibilit(î 
de  rallier  des  forces  sulïisantes.  11  faut  donc  )>révoir 
que  cette  consultation  du  pays  consolidera  encore  la 
situation  du  Gouvernement  actuel  et  lui  permettra  de 
pousser  plus  avant  sa  politique  d'expansion  à  outrance. 

Nous  n'avons  pas  à  entrer  ici  dans  l'examen  rte  ces 
questions  de  politique  intérieure  :  il  nous  est  permis, 
toutefois,  de  constater  que  le  public  anglais  n'est  pas 
unanime  à  approuver  cette  politique  et  qu'en  dépit  du 
succès  certain  du  Ministère,  de  bons  esprits  s'inquiè- 
tent déjà  des  conséquences  qu'elle  peut  avoir  sur  les 
intérêts  matériels  du  pays. 

C'est  ainsi  que  le  grand  organe  anglais,  V Economist 
de  Londres,  vient  de  proliter  de  l'occasion  que  lui  of- 
frait la  publication  d'une  statistique  des  dépenses 
nettes  pendant  une  série  de  plusieurs  années,  pour 
montrer  quelle  a  été,  depuis  cinq  ans,  la  progression 
énorme  de  ces  dépenses. 

Par  dépenses  nettes,  il  entend,  chapitre  par  cha- 
pitre, toute  charge  incombant  à  l'Echiquier,  après  dé- 
duction des  recettes  correspondantes  :  les  dépenses  des 
services  postaux,  couvertes  largement  par  les  revenus 
ne  se  trouvant  pas,  par  conséquent,  comprises  dans 
ce  tableau,  et  la  statistique,  ainsi  établie,  montre,  aussi 
exactement  que  possible,  ce  que  l'impérialii-me  a  coûté 
aux  contribua)  lies.  Voici,  en  effet,  le  tableau  des  dé- 
penses nettes  pendant  les  deux  dernières  périodes 
quinquennales  : 


Exercices 


Dépeases 
nettes 


Exercices 


Dépenses 
nettes 


1891   82.876.000 

1893   85  040. OUO 

tS^S.........  85. 487.000 

1894   86  O-^Q.UOO 

1895    88.799.0  10 

Tolal   428.891.000 


1893.,.   93.128.(C0 

1897   90.868.000 

1898   9:).080.':0) 

1899   lo:^.637.(i00 

1900   128.6b'4,000 

.')2l.ai7.000 


Ce  tableau  nous  montre  que  pendant  les  cinq  der- 
nières années  —  celles  pendant  lf>squelles  le  ministère 
Salisbury-Chamberlain  a  détenu  le  pouvoir  —  il  a  été 
dépensé  92.450.000  liv.  st.  de  plus  que  pendant  les  cinq 
années  précédentes.  Sur  ce  chiffre,  23  000.000  liv.  st. 
se  rapportent  à  la  giierre  Sud-Africaine  et  peuvent 
être  considérées,  par  conséquent,  comme  dépense  ex- 
ceptionnelle ;  mais  même  en  négligeant  cette  somme, 
il  y  a  eu  augmentation  de  6Ô.500.000  liv.  st.  sur  ia  dé- 
pense normale  des  années  1891-95,  soitprès  de  14.000.000 
livres  sterling  par  an. 

Une  pareille  progression  doit  être  examinée  plus  en 
détail,  afin  devoir  à  quels  chapitres  elle  a  servi  :  dans 
ce  but,  V  Economist  a  établi  le  tableau  suivant,  qui  a 
son  éloquence  : 

Di'penses  nettes 

18?01î:91  1895-189G 
à  1894-1895     à  1899  19U0  Différence 


Dette  nationale  

Guerre  et  Marine . . . 

Services  civils  

Instruction  publique 
Aide  à  la  taxation  lo- 
cale  

Pei'ception  

Divers   


(Livres  sterling) 
124.734.000   124.332.(100   —  412.000 
1(38.271.000  231.957.(100   -f 63. CSG. 000 
33 . 785 . 000     35 . 506  000   -f  2 . 721 .  Oi  0 
33.639.000     51.401.000  ^-14  762.C00 


51.887.000 
13.080.000 
435.000 


(i2. 333. 000 
lo. 779. 000 
1.049.000 


-f-10.446  000 
+  699.000 
-4-  554.000 


42S.891.000   521.347.000  -|-92.i56.000 

Avant  de  commenter  ce  tableau,  il  e^t  bon  de  cons- 
tater que  les  recettes  nettes  d°s  cinq  derniers  exer- 
cic-s  sf!  sont  élevées  à  518.011.000  liv.  st ,  au  lieu  de 
432  330.000  liv.  tt.  pendant  les  cinq  exercices  anté- 
rieurs; or,  pendant  ceux  ci,  la  dette  a  été  réduite  de 
30.2G8.000  liv.  st.  et  pendant  ceux-là  de  IS.ilU.OOO 
l'ivres  sterling  seulement.  On  ne  peut  donc  accuser 
l'amortissement  do  la  Dette  de  la  grande  augmentation 
des  dépenses. 
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La  principale  cause  de  la  progression  se  trouve  dans 
les  besoins  de  la  guerre  et  de  la  marine.  Ce  chapitre  a 
augmenté  de  63.686.000  liv.  si,,  pendant  les  cinq  der- 
nières années,  et  si  l'on  retire  de  ce  total  le  montant 
des  frais  de  la  guerre  sud-africaine,  soit  23.000.000 
de  livres  sterling,  il  reste  encore  le  chiffre  considé- 
rable de  40.686.000  liv.  st. 

En  présence  de  ce  fait,  deux  questions  se  posent. 
La  politique  impérialiste,  qui  veut  accroître  les  pos- 
sessions britanniques  pour  la  postérité,  aux  frais  des 
contribuables  actuels,  pourra-t-elle  être  poursuivie 
sans  épuiser  les  ressources  du  pays  ?  Cette  forte  aug- 
mentation des  dépenses  militaires  et  navales  vaut-elle 
l'argent  dépensé  ?  UEconomisl  ne  croit  pas  pouvoir 
répondre  par  l'affirmative  et  nous  ne  nous  chargeons 
pas  de  discuter  son  avis  :  il  nous  suffit  que  la  question 
ait  été  posée. 

Les  autres  augmentations  de  dépenses  sont  discutées 
aussi  sévèrement  par  notre  confrère  qui  conteste  leur 
utilité  et  doute  de  leurs  résultats  :  seule,  sa  conclu- 
sion doit  être  retenue  par  nous . 

«  Pendant  les  cinq  dernières  années,  dit-il,  l'Angle- 
terre a  joui  d'une  période  de  prospérité  exceptionnelle 
et  ses  recettes  puljliques  ont  progressé  par  sauts  et  par 
bonds.  En  dépit  de  ce  fait,  il  n'y  a  pas  eu  de  réduc- 
tion d'impôts  comme  pendant  les  autres  périodes  de 
prospérité  ;  bien  au  contraire,  des  charges  nouvelles 
ont  été  imposées  aux  contribuables  et  la  réduction  de 
la  dette  nationale  s'est  faite  avec  plus  de  lenteur  que 


quand  arrivera  l'êpoqt 
([uand  le  commerce  languira  et  que  les  bénéfices  dimi- 
nueront?» 

Nous  avons  bien  des  fois  signalé  ce  danger  de  la 
politique  impérialiste  ;  nous  sommes  heureux  do  cons- 
tater qu'ils  n'échappent  pas  à  tous. 

GliOUGES  BOURCiARKL 


MESSAGERIES  MARITIMES 


Ainsi  que  nous  l'annoncions  à  la  date  du  15  juin  der- 
nier, les  actionnaires  de  la  Compagnie  des  Messaoeries 
Maritimes,  réunis  en  assemblée  générale  annuelle  le 
31  mai,  ont  voté,  pour  l'exeiTice  qui  avait  pris  fin  le 
31  décembre  1899,  une  répartition  de  dividende  de 
22  fr.  50.  C'était  une  augmentation  de  5  fr.  sur  l'exex'- 
cice  précédent,  mais  encore  une  moins-value  de  2  fr.  50 
sur  1897,  de  5  fr.  sur  1896  et  de  7  fr.  50  sur  1895. 

Comparés  à  ceux  de  l'année  1898,  voici  quels  ont  été 
les  résultats  de  1899  : 

Exercices 

18fcS  1899 
Recettes  :  (En  francs) 

Produits  de  toute  nature   63.283.355  08   65.i'33.141  % 

Eeliquat  de  l'exercice  précédent         58.149  90         '25.066  71 

63.341.504  98  65.958.208  67 

Moins  : 

Dépenses,  v  compris  les  amor- 
tissements  59.586.880  78  61.333.190  27 

4.625.018  40 
1.891.771  .52 


3.754.624  20 

1.625.075  05   

2.129.549  15     2.733.246  88 


A  déduire  : 
Service  des  obligations  

Soldes  disponibles. . 

La  plus-value  des  profits,  d'une  année  à  l'autre,  mal- 
gré une  augmentation  de  266.096  fr.  47  dans  le  service 
des  obligations,  s'est  donc  chiffrée  par  603.697  fr.  73, 
somme  suffisante  pour  allouer,  aux  120. OÛO  actions 
qui  représentent  le  capital  de  la  Société,  5  fr,  de  divi- 
dende de  plus  que  l'année  précédente;  et  la  répartition 
de  22  fr.  50  par  action  ayant  absorbé  une  somme  totale 
de  2.700.000  fr.,  il  est  resté  un  solde  de  33.246  fr.  83, 
qui  a  été  reporté  à  nouveau. 

D'après  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  l'en- 


semble de  la  navigation,  pour  la  Compagnie  des  Mes- 
sageries  Maritimes,  a  atteint,  en  1899,  9.57 . 768  lieues 
marines,  contre  950.500  en  1898,  948.845  en  1897, 
935.426  en  1896  et  850.322  en  1895.  Cette  navigation  se 
divise  en  deux  parties  :  l'une  comprend  les  services 
pour  lesquels  la  Compagnie  reçoit  des  suljventions  de 
l'Etat  et  des  colonies,  et  elle  figure,  dans  le  chiffre  de 
957.768  lieues  marines  mentionné  plus  haut,  pour 
549.007  lieues;  quant  à  l'autre,  qui  a  enregistré 
408.761  lieues  marines,  elle  se  rapporte  à  toutes  les  li- 
gnes desservies  à  titre  facultatif  ou  oldigaloire,  sans 
autre  concours  de  l'Etat  ijue  celui  résultant  de  l'appli- 
cation de  la  loi  générale  qui  régit  la  marine  mar- 
chande. 

Le  nombre  de  voyages  accomplis  s'est  élevé  à  456, 
en  diminution  de  sept  sur  l'exercice  précédent,  mais 
avec  un  accroissement  de  parcours  de  7.208  lieues,  et 
les  transports  de  voyageurs  et  de  marchandises  ont  ac- 
cusé les  variations  suivantes  : 

1898  1899 

^'oyageurs  nombre.        154.070  153.810 

Marchandises  tonnes.        153.810  684.818 

Si  on  remonte  à  1895,  on  trouve  qu'en  cette  année 
la  Compagnie  avait  transporté  140.105  voyageurs  seu- 
lement et  565.559  tonnes  de  marcliandises.  Le  trafic 
s'est  donc  considéraldeiuent  développé  en  cinq  ans. 
Malheureusement,  si  les  recettes  ont  progressé,  les  dé- 
penses, non  compris  les  amortissements,  ont  fait  de 
même,  et  l'augmentation  de  ces  dernières  a  môme  été 
plus  importante  que  celle  des  recettes,  d'après  la  com- 
paraison ci-dessous  : 

1898  1899 
(En  francs^ 

Recettes  de  toute  nature   58.602.964  2:2  65.958.208  67 

Dépenses ,    non  compris  les 
amortissements   47.087.562  95   56.168.142  14 

Produits  bruts   11.515.401  27     9.790.066  53 

11  est  vrai,  que  la  Compagnie  a  à  compter,  depuis 
deux  ans,  avec* la  hausse  des  charbons.  Cette  hausse, 
en  1898,  lui  avait  valu  un  supplément  de  dépenses  de 
2.500.0LIO  francs  sur  1897,  et  en  1899,  ehe  a  encore  eu  à 
enregistrer,  de  ce  fait,  un  nouvel  excédent  de  dépenses 
sur  l'exercice  précédent  de  1.800.000  francs.  En  1898  et 
en  1899,  la  dépense  de  combustible  a  donc  dépassé  de 
4  millions  de  francs  celle  de  1897,  et  en  se  reportant 
â  1895,  on  trouve,  qu'en  cinq  ans,  l'augmentation 
de  la  dépense  du  charbon  se  chiffre  par  plus  de  six 
millions  de  francs  ! 

Le  Conseil  d'administration,  dans  son  rapport  sur 
l'exercice  1899,  s'est,  à  juste  titre,  étendu  sur  ce  chapi- 
tre. En  l-'rance,  a-t-il  dit,  et  pour  les  services  relevant 
de  Marseille,  l'approvisionnement  a  été  assuré,  en  ma- 
jeure partie,  par  des  marchés  conclus  avant  la  hausse, 
et  qui  produisent  encore  leurs  effets.  Il  n'a  pu  en  être 
de  même  à  Bordeaux  et  au  Havre,  où  on  ne  fait  emploi 
.que  de  charbons  anglais  pour  lesquels,  suivant  un 
usage  constant,  les  contrats  de  fourniture  se  renouvel- 
lent chaque  année  à  des  conditions  qui  se  ressentent 
nécessairement  de  l'état  général  du  marché.  A  Dun- 
kerque,  il  a  été  possible  d'obtenir  des  charbons  français 
à  des  conditions  assez  satisfaisantes  pour  en  justifier 
l'emploi  sur  place,  mais  trop  élevées  cependant  pour 
permettre  d'approvisionner  les  dépôts  situés  hors  de 
France  avec  le  combustible  de  cette  provenance.  Quant 
à  l'extérieur,  sur  les  points  où  l'emploi  du  charbon 
anglais  s'impose,  la  Compagnie,  bien  qu'elle  ait  conclu 
des  marchés  relativement  avantageux,  a  dû  subir  les 
conséquences  d'une  situation  toute  particulière.  Toutes 
les  fois  qu'elle  l'a  pu,  cependant,  elle  a  opposé  aux 
charbons  anglais  la  concurrence  des  produits  asiatiques 
ou  australiens  et  elle  a  même  fait  appel  aux  charbons 
américains  dont  il  avait  été  déjà  fait  usage  pendant  la 
grève  des  mineurs  du  pays  de  Galles. 

En  dépit  de  toutes  les  difficultés  qu'il  lui  a  falyu  sur- 
monter pour  le  ravitaillement  en  combustible  de  ses 
paquebots,  ainsi  que  la  nécessité  qui  en  est  résultée 
pour  elle  de  faire  usage  de  charbons  de  qualité  infé- 
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rieure,  la  Compagnie  des  Messageries  Maritimes  a  pu 
faire  face  à  toutes  ses  obligations.  Les  services  postaux 
dont  elle  est  concessionniiiro  ont  été  exécutés  dans  les 
conditions  prévues  par  les  contrats,  et  sur  toutes  les 
lignes,  les  vitesses  réalisées  ont  été  supérieures,  en 
movenne  annuelle,  à  celles  qui  lui  sont  imposées. 
D'autre  part,  sur  les  lignes  l'acultatives  pour  lesquelles 
elle  est  libre  de  tout  engagement  en  matière  de  vitesse, 
elle  a  obtenu  un  fonctionnement  qui  répond  parfaite- 
ment aux  convenances  d'une  bonne  exploitation  com- 
merciale. 

En  1899,  les  itinéraires  ont  subi  peu  de  changements. 
Dans  l'océan  Atlantique,  il  a  été  elJectué  deux  voyages 
de  moins  par  les  bateaux  de  la  ligne  commerciale  du 
Brésil  et  de  La  Plata  mais,  par  contre,  le  service  com- 
mercial de  rindo  Ghine  a  été  consolidé  par  le  maintien 
de  la  périodicité  de  quatre  semaines  entre  les  voyages. 
D'autre  part,  en  ce  qui  concerne  ses  services  réguliers, 
la  Compagnie  a  effectué  le  rattachement  de  Diégo- 
Suarez,  au  lieu  de  Nossi  Bé,  à  la  ligne  coloniale  qui 
dessert  la  côte  ouest  de  Madagascar,  rattachement  qui 
a  été  la  conséquence  d'un  traité  conclu  avec  le  Gou- 
verneur général  de  INIadagascar  pour  la  continuation 
du  service  qui  était  fait  jusqu'à  ce  moment  en  vertu 
d'une  Convention  datant  de  1888,  et  qui  était  arrivée  à 
terme.  En  outre,  ellea  tenté  l'essai  en  navigation  libre, 
sur  la  côte  orientale  d'Afrique,  d'un  service  qui,  depuis 
plusieurs  mois,  dessert  les  locadités  comprises  entre 
Zanzibar  et  Beira. 

De  1895  au  mois  d'avril  1900,  le  matériel  de  la  Com- 
pagnie s'est  ,  accru  de  quatorze  navires,  représentant 
ensemble  U3.6U3  tonneaux  de  jauge  brute  et  une  puis- 
sance de  60.700  chevaux.  Pour  constituer  ce  nouveau 
matériel  et  approprier  des  navires  anciens  qui  ont  été 
l'objet  de  transformations,  il  a  été  fait  emploi  d'un 
capital  de  55  millions  de  francs,  qui  a  été  fourni, 
jusqu'à  concurrence  de  21  millions,  par  le  produit  de 
l'émission  d'obligations.  Quant  au  solde  de  34  millions, 
il  a  été  prélevé  sur  les  ressources  propres  de  la  Société 
et  formé,  en  majeure  partie,  par  les  réserves  et  fonds 
d'amortissement. 

Au  sujet  du  fonds  d'amortissement  des  navires, 
faisons  observer  qu'il  n'a  pas  été  néglige  en  1899.  On 
le  trouve  inscrit,  au  bilan  du  31  décembre  1899,  pour 
76.3U7.203  fr:  06,  en  augmentation  de  3.174.596  fr.  30 
sur  la  situation  au  31  décembre  1898.  Il  avait  diminué, 
au  cours  de  l'exercice  précédent,  de  1.142.843  fr.  33.  Si 
on  rapproche  cette  réserve  de  la  valeur  au  prix  de 
revient  des  coques  et  des  machines,  on  trouve  que  la 
valeur  nette  de  ce  matériel,  qui  constitue  la  partie  la 
plus  importante  de  l'actif  de  la  Compagnie,  se  trouve 
ramenée,  à  l'heure  actuelle,  à  86.53i.958  fr.  57. 

Par  suite  des  événements  de  Chine,  la  Compagnie 
des  Messageries  Maritimes  a  vu,  cette  année,  son  trafic 
commercial  entravé,  mais  une  compensation  lui  est 
échue.  Le  gouvernement  français,  en  effet,  a  affrété 
plusieurs  de  ses  paquebots  pour  le  transport  des  troupes 
envoyées  en  Extrême-Orient.  Ajoutons  que  cette  Société 
a  organisé,  en  concordance  avec  les  paquebots  de  sa 
grande  ligne  de  Chine,  un  service  annexe  entre  Naga- 
saki et  Tché-Fou  et  éventuellement  ïa  Kou,  qui  peut 
lui  procurer  de  sérieux  avantages.  C'est  non  seulement 
de  la  réduction  de  ses  dépenses,  mais  plus  encore  de 
l'accroissement  de  ses  recettes  qu'elle  doit,  en  elïet, 
attendre  des  compensations  aux  charges  continuelles 
qu'il  lui  faut  subir,  et  on  constate  avec  satisfaction 
qu'elle  ne  néglige  rien  pour  atteindre  le  but  qu'elle  s'est 
proposé. 

A.  Lechenet. 


LES  CHARBONNAGES  ET  LES  MÉTALLllRGIES 

EN  AUTRICHE-HONGRIE 


La  crise  du  charbon  qui  sévit  sur  le  monde  entier  a 
plus  particulièrement  frappé  l'Autriche-IIongrie.  Dans 
le  pays  même,  on  rejette  la  responsabilité  de  cet  état 


de  choses  sur  la  grève  des  mineurs  du  commencement 
de  l'année,  grève  ([ui  a  duré  trois  mois  et  contraint  les 
charl)onnages  à  épuiser  tous  leurs  stocks.  Mais  l'uni- 
versalité môme  de  la  crise  montri;  assez  qu'il  n'appar- 
tenait pas  à  un  événement  tout  personnel  à  l'Aulriche 
de  la  déchaîner  ou  de  l'enrayer.  Ouoi  qu'il  en  suit,  dès 
ce  moment,  le  Gouvernement  faisait  procéder  à  une 
enquête  sur  les  moyens  d'arrêter  le  renchérissement 
du  combustible.  Cette  en([uôte  n'aboutit  à  aucun 
résultat  pratique.  VAlc  arriva  à  cette  simple  consta- 
tation que  les  grands  consommateurs  se  préoccupaient 
uniquement  de  s'approvisionner  en  quantité  sullisante 
pour  l'hiver  quel  que  fài,  iVailLeurs,  Le  prix  du  char- 
bon. Dans  ces  conditions,  les  prix  ne  pouvaient  que 
monter  d'une  façon  illimitée. 

Depuis  la  fin  de  l'été,  les  charbonnages  sont  excédés 
de  commandes.  Les  Directeurs  de  ces  charbonnages 
ont  eux-mêmes  dû  recommander  la  modération  à  leur 
clientèle.  Ils  ont  assuré  que  toute  panique  serait  com- 
plètement injustifiée,  les  mines  pouvant  suffire  ;ï  tous 
les  besoins  du  pa^^s,  au  fur  et  à  mesure  que  ces  besoins 
se  mamifesteraient.  Mais  ces  conseils  n'ont  pas  été 
entendus.  Les  demandes  affluent  de  plus  en  plus  pres- 
santes et  jamais,  à  aucune  époque,  les  chemins  de  fer 
n'ont  transporté  de  pareilles  quantités  de  combustible. 

Les  inquiétudes  sont  telles  parmi  les  consommateurs, 
que  la  question  du  combustible  formera  la  base  des 
délibérations  de  la  «  Ligue  des  industriels  »  qui  doit  se 
réunir,  à  Vienne,  le  16  octobre.  On  discutera  en  pre- 
mier lieu  les  motions  invitant  le  Gouvernement  à  favo- 
riser l'ouverture  de  nouveaux  charbonnages  par  le 
dégrèvement  de  cette  industrie  et  une  législation  moins 
prohibitive  de  toute  initiative.  On  étudiera  la  création 
de  Sociétés  de  consommation,  mettant  le  consommateur 
en  rapport  direct  avec  le  producteur,  dans  le  but  écono- 
mique de  supprimer  l'intermédiaire  onéreux. 

Tous  ces  projets  laissent  bien  deviner  l'intensité  de 
la  crise,  mais  n'y  apporteront  pas  de  remède  bien  effi- 
cace. Il  faut  d'ailleurs  reconnaître  que  les  consomma- 
teurs ne  sont  que  fort  peu  soutenus  par  les  Directeurs 
de  charbonnages,  assez  satisfaits,  eux,  de  l'état  de  cho- 
ses actuel.  Le  renchérissement  des  prix  du  ch'U'bon  a 
déjà  amplement  compensé  les  pertes  subies  du  fait  de 
la  grève  et,  en  dépit  des  hauts  cours,  la  production  et 
la  vente  sont  à  leur  maximum.  De  plus,  les  charbon- 
nages paraissent  bien  décidés  à  tirer  dans  la  plus  large 
mesure,  tout  le  bénéfice  de  la  situation  actuelle. 

Les  industriels  du  fer  ont  moins  à  se  féliciter  de  la 
situation  qui  leur  est  faite.  Ils  souffrent  non  seule- 
ment du  renchérissement  du  combustible  et  de  la  main- 
d'œuvre  dont  les  prix  ont  sensiblement  augmenté  depuis 
trois  ans,  mais  encore  de  la  décadence  universelle  où 
tombent  lentement  toutes  les  industries  métallurgiques. 
Les  plaintes  des  Directeurs  des  mét  Jlurgies  ({u'on 
pourrait,  à  première  vue,  juger  exagérées  à  cause  de 
leur  véhémence  même,  sont  légitimes  par  quelques 
données  indiscutables.  D'abord,  la  diminution  des 
commandos  dans  des  Etablissements  industriels:  cette 
diminution  est  telle  que  nulle  part  on  n'embauche  plus 
d'ouvriers  et  qu'en  plusieurs  usines  on  en  a  dû  licen- 
cier une  quantité  assez  importante  au  commencement 
de  la  saison  qui,  généralement,  est  la  meilleure  pour  la 
production. 

D'autre  part,  il  résulte  de  la  statistique  officielle,  que 
dans  les  huit  premiers  mois  de  l'année  la  consomma- 
tion intérieure  du  fer  travaillé  s'est  élevée  à  3  millions 
de  quintaux  métriques,  soit,  en  chiffres  ronds,  400.000 
quintaux  de  moins  que  dans  la  même  période  de  l'an- 
née précédente.  Il  est  vrai,  que  l'exportation  a  un  peu 
augmenté  :  elle  a  passé  de  267.000  quintaux,  dans  les 
8  premiers  mois  de  1899,  à  383.000  quintaux,  comblant 
par  cette  auj^mentation,  environ  un  tiers  du  déficit 
laissé  par  la  consommation  intérieure.  Mais  depuis  un 
mois-,  les  conditions  du  marché  intérieur  ont  encore 
empiré  et  la  diminution  s'accentuera  encore  fortement 
d'ici  à  la  fin  de  l'année.  Si  l'on  ajoute  que  le  léger  pro- 
grès constaté  dans  l'exportation  vient  uniquement  de 
ce  que  les  producteurs  autrichiens  ont  vendu  à  des 
cours  qui  sont  au-dessous  de  la  parité  des  autres  mar- 
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chés  et  fort  peu  rémunérateurs  pour  eux-mêmes,  on 
aura  achevé  de  tracer  le  triste  tableau  de  l'industrie 
métallurgique  en  Autriche. 

Léon  Picard. 


TEAUX-  PARISIENS 


Les  actions  de  cette  Compagnie  ont  été  très  mouve- 
mentées dans  ces  dernirres  semaines.  Après  être 
montées  sensiblement  au-dessus  du  cours  roud  de  700 
dans  les  premiers  jours  du  mois  de  juillet,  elles  ont 
rétrogradé  depuis  et  ont  perdu  le  cours  de  600  fr. 

Cette  Compngnie  a  été  constituée  en  1886  pour  re- 
prendre de  la  Compagnie  des  Bateaux-Omnibus  et  de 
la  Compagnie  des  Bateaux-Express  les  concessions 
qu'elles  détenaient,  et  qui  avaient  trait  à  la  navigation 
dans  Paris  et  la  banlieue,  sur  la  Seine  et  sur  la  Marne. 
En  outre,  elle  s'est  fait  subroger  dans  tous  les  béné- 
fices et  charges  résultant  d'un  Iraité  passé  en  1877 
entre  la  Compagnie  des  Bateaux -Omnibus  et  la  Com- 
pagnie des  Hirondelles  PavUienne!!,  en  vertu  duquel 
elle  est  restée  chargée  du  service  des  Hirondelles  Pari- 
siennes, moyennant  le  prélèvement,  au  p:olit  de  cette 
dernière  entreprise,  d'un  cioquième  des  bénéfices  à 
réaliser  dans  l'avenir. 

La  Compagnie  des  Bateaux-Parisiens  a  été  créée  au 
capital  de  10  millions  de  francs  divisé  en  20.600  actions 
de  500  fr.  qui  furent  remises,  avec  6.000  parts  bénéfi- 
ciaires, à  la  Compagnie  des  Bateaux-Omnibus  et  à  la 
Compagnie  des  Bateaux-Express.  Pour  se  procurer 
un  fonds  de  roulement,  la  S  )ciété  procéJa  à  une  émis- 
sion d'obligations  5  0/0  de  300  fr.,  dont  le  solde  en  cir- 
culation —  5.442  titres  —  fui  converti,  en  1896,  en 
obligations  4  0/0.  Il  fut,  à  ce  moment,  créé  3.400  autres 
obligations  du  mrme  type  de  'i  0/0  et  également  au  no- 
minal de  300  fr.,  sur  lesquelles  2.300  étaient  alVectées 
au  paiftment  d'une  partie  des  dépenses  à  faire  en  vue 
de  l'Exposition  de  IDOO  ,  quant  au  solde  de  1.100  obli- 
gations, il  était  réservé  pour  l'échange  éventuel  des 
parts  bénéficiaires  encore  en  circulation,  à  raison  de 
3  parts  contre  une  obligation. 

D'après  les  statuts  de  la  Compagnie,  sur  les  béné- 
fices nets  de  toutes  charges  et  .spécialement  de  l'amor- 
tissement du  matériel,  il  est  prélevé,  annuellement  : 
lo  10  0/0  au  moins,  destinés  à  constituer  le  fonds  de 
réserve,  et  ce  jusqu'à  ce  qu'il  atteigne  le  di.xième  du 
fonds  social  ;  2°  la  somme  nécessaire  pour  servir  aux 
actionnaires  un  intérêt  de  5  0,0  sur  le  capital  social. 
Le  surplus  est  ainsi  réparti  :  15  0/0  au  Conseil  d'admi- 
nistration; 25  0/0  aux  6.000  parts  bénéliciaires,  et 
60  0/0  aux  actionnaires.  Toutefois,  sur  ces  60  0  0,  l'as- 
semblée peut  effectuer  un  prélèvement  spécial  pour 
constituer  un  fonds  de  réserve  extraordinaire. 

Les  résultats  de  l'e.Yercice  1899  se  sont  établis  ainsi  : 

Exerc.  1898      Exerc.  1899 

(lîn  francs) 

Recettes 

Eecetles  de  l'exploitation   3.744.710  55     3.824.414  25 

Public  té   41.390  84         78.944  38 

Revenus  divi  is   65.43.")  92         55.844  56 

3.851.537  31     3.959.203  19 


Bépenses 
Dépenses   d'exploitation,  frais 

sénéraux,  octroi,  assurances 

diverses,  etc   3.140.963  32 

Bénéfices  de  l'exercice   710.573  99 


î-;. 21 3. 838  38 
745. 3G4  81 


3.851.537  31     3.959.203  19 

L'augmentation  des  bénéfices,  en  1899,  a  été  de 
34.790  fr.  82  sur  l'exercice  précédent.  En  ajoutant  à  ce 
montant  le  reliquat  de  1898,  soit  1.032  fr.  10,  on  est 


arrivé  à  un  total  de  profits  disponibles  de  746.398 fr.  91, 
qui  ont  re<:u  l'application  suivante  : 

Francs 


Au  compte  d'amortissement.  

Réserve  stalutnire  

Dividende  de  25  fr.  brut  aux  actions. 
Solde  à  reiiorter  à  nouveau  


Somme  érale. 


180.000  » 
r)5.536  48 
500. OCO  » 
«60  43 

746.396  91 


Le  dividende  a  donc  été  fixé  à  25  francs,  comme  pour 
chacun  des  exercices  écoulés  depuis  1892.  Auparavant, 
la  Compagnie  avait  distribué  :  en  1886,  rien  :  en  1887, 
21  fr.  90  ;  en  1888,  16  fr.  55  :  en  1889  (année  de  l'Expo- 
sition Universelle),  40  fr.  40;  en  1890.  25  franco,  et  en 
1891,  20  francs. 

Le  bilan  au  31  décembre  dernier,  comparé  à  celui  au 
31  décembre  1898,  accuse  les  variations  suivantes  : 
Actif 

Exercices 


Matériel  

Caisse  et  fonds  en  banque  . . 

Titres  ol  valeurs  

Gonstnictions  nouvelles  

Débiteurs  divers  

Acompte  du  dividende  

Immeuble  d'Auletiil  

Echange  de  parts  


(Capital  obligations  

Réserve  statutaire  

Réserve  disponible  

Amortissements  

fonds  d'assurance  

Fonds  de  secours  

Assurance  des  ateliers  

Compte  de  prévoyance  

Compte  de  chaudières  

Créanciers  divers  

Dividendes  anciens  dus  

Coupons  n°  7  d'obligations 

4  0/0  

Annuités  Bateaux-Omnibus. 
ISénélice  de  l'exercice  


'      1898  " 

"1893  ' 

(En  francs  1 

12.-!9d.2W  20 

12 

296.277  20 

409.033  05 

400.921  » 

1.988.157  18 

1 

777.709  57 

1.782. 098  06 

2 

352.956  75 

15.302  57 

44  3S7  75 

161.011  12 

1.54.793  64 

340.000  " 

340  (VIO  •.. 

74.000 

74.400  n 

17.066.279  ti8 

17 

44 1.4 '.5  91 

sif 

10.000.000  " 

10 

000. OOO  » 

2.343.901 

2 

31  G.  300 

695.293  84 

750.851  23 

1.015  50 

1.032  10 

2.176.930  25 

2 

a31.930  25 

276.899  94 

315.144  15 

3><.244  10 

141.445  94 

179.690  04 

72.405  05 

110.709  04 

254.8.54  11 

29;!  098  21 

257.37.'}  20 

iS*)  713  95 

13.245  14 

14.8.58  58 

43  510  72 

43.009  45 

78.750 

67.500 

710.573  99 

745.364  81 

17.066.259  68 

17.441.445  91 

Jusqu'à  ce  jour,  et  même  en  tenant  compte  des 
sommes  prélevées  sur  les  bénéfices  de  1839,  la  Com- 
pagnie n'a  procédé  qu'à  des  amortissements  restreints 
qui  s'élèvent  à  2.521.930  fr.  25,  alors  que  son  matériel, 
y  compris  les  constructions  nouvelles,  figure,  à  son 
actif,  pour  14.649.233  fr.  95.  Certainement,  en  raison 
de  l'Exposition  Universelle,  l'exercice  1900  sera,  pour 
elle,  plus  profitable  que  le  précédent,  mais  ne  con- 
viendra-t-il  pas  alors,  sur  les  bénéfices  exceptionnels 
réalisés,  de  réserver  de  fortes  sommes  pour  les  amor- 
tissements ?  D'autant  plus  que  deux  faits  sont  à  prendre 
en  considération  par  la  Compagnie  :  d'une  part,  la 
concurrence  que  lui  fait,  actuellement,  le  Chemin  de 
fer  Métropolilain  de  Paris,  et,  de  l'autre,  celle  que 
commencera  à  lui  faire,  ces  jours  prochains,  la  Com- 
pagnie des  Tramways  de  l'Est  Parisien,  avec  l'ouver- 
ture à  l'exploitation  de  la  section  de  sa  ligne  de 
Bonneuil  comprise  entre  Maisons-Alfort  et  le  pont  de 
la  Concorde. 

Comme  le  Métropolilain  de  Paris  fonctionne  depuis 
deux  mois  et  demi,  il  eût  été  intéressant  de  connaître 
quelle  répercussion  son  exploitation  a  exercée  sur  les 
recettes  de  la  ComjMgnie  des  Bateaux-Parisiens  ; 
mais  cette  dernière  ne  publiant  pas  ses  recettes,  aucune 
appréciation  précise  ne  peut  être  formulée  à  ce  sujet. 
Il  est  vraisemblable  que  cette  répercussion  a  dû  être 
sensible,  et  c'est  ce  dont  on  paraît  s'être  rendu  compte 
en  Bourse.  Il  ne  faut  pas  oublier,  en  outre,  que  l'Expo- 
sition Universelle  va  bientôt  prendre  fin,  et  que  la 
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Compagnie  des  Balcaux-l'arixiens  n'aura  plus  à  mettre 
CQ  li^ue  do  couipto  (lu'iin  traite,  non  pas  seulement 
onlitiaire,  mais  encore  réduit  en  raison  des  coneur- 
reneos  que  nous  avons  signalées  plus  haut. 

J.  M. 


LES  É7É1TEMENTS  DE  CHINE 


La  nouvelle  la  plus  importante  de  ce  jour,  sinon  la 
plus  inattendue,  est  l'annexion  de  la  Mandchourie  par 
la  Russie. 

On  a  télégraphié,  en  effet,  de  Saint-Pétersbourg,  le 
24  septembre,  que  le  général  Gribsky,  gouverneur 
militaire  de  l'Amour,  venait  de  publier  un  règlement 
motivé  par  le  télégramme  du  général  Orodekof,  gou- 
verneur du  district  de  l'Amour;  ce  télégramme  ordon- 
nait que  toutes  les  régions  de  la  Mandchourie  occupées 
par  les  troupes  russes  seront  dorénavent  placées  sous 
les  lois  et  l'autorité  russes. 

L'intégrité  de  la  Chine  vient  donc  de  recevoir  une 
première  atteinte  sérieuse. 

D'autre  pait,  les  grands  chefs  des  Boxeurs  sont  re- 
venus en  laveur  auprès  de  l'Impératrice,  qui  leur  a 
distribué  les  hautes  fonctions  de  la  Cour.  Les  fonc- 
tionnaires chinois  annoncent  même  que  le  prince  Tuan 
aurait  lancé  un  édit  secret,  au  nom  de  l'Impératrice 
douairièie,  informant  toutes  les  hautes  autoritf^s  de 
l'Empire  que  la  Couronne  a  décidé  de  continuer  la 
guerre  à  tout  prix  contre  les  puissances  étrangères. 

L'édit  ajoute  ait  que  tout  fonctionnaire  qui  ne  pren- 
drait pas  t'ait  et  cause  pour  les  Mand<  hous  serait  diica- 
pité  comme  traître,  et  que  les  tombes  de  ses  ancêtres 
seraient  dêmulies. 

Depuis  le  commencement  de  cette  semaine  on  a  vu 
se  dessiner  une  nouvelle  altitude  des  Puissances.  Les^ 
Russes  qui  viennent  d'annexer  la  Mandchourie  se  reti- 
rent du  théâtre  des  opérations.  Les  Etats-Unis  se  sépa- 
rent des  Gouvernements  européens  pour  traiter  à  part. 

L'Angleterre,  incapable  de  jouer  aucun  rôle  à  cause 
de  SCS  difficultés  au  Transvaal  suit  docilement  le  res- 
tant des  Puissances. 

Donc,  1a  France,  l'Allemagne  et  le  Japon  restent 
seuls,  avec  l'Italie  et  l'Autriche.  La  position  est  ainsi 
beaucoup  plus  nette. 

Il  ne  s'agit  plus,  en  face  d'une  Chine  récalcitrante  au 
traité,  de  propositions  vagues.  Il  faut  agir. 

A  notre  sens,  la  première  action  qui  s'impose  aux 
trois  grands  alliés  restant,  c'est  d'isoler  la  Cour  insur- 
rectionnelle du  Chan-Si  du  reste  de  l'Empire. 

Le  moyen  est  i-imple:  cette  province  est  reliée  à  la 
Chine  du  Sud  par  des  lignes  lélégrapliiques  partant  de 
Pao-Ting-Fou  ;  il  suffit  de  couper  ce  réseau,  et  la  (  lour 
impériale  n'a  plui'  de  télégraphes. 


Momatioiis  Économies  el  ftaiicîères 


Compagnie  Française  des  Métaux.  —  Les  actions 
de  cette  Compajinie  qui  se  tenaient  aux  environs  de 
465  francs  à  la  fin  du  mois  d'août  ont,  dans  ces  der- 
niers temps,  largemt^nt  franchi  le  cours  de  500  francs 
sur  le  bruit,  rapporté  par  nous  il  y  a  huit  jours,  que 
l'exercice  clos  le  80  juin  dernier  ayant  été  très  favora- 
ble, la  Société  répartirait  un  dividende  très  rémunéra- 
teur. 

Ces  bruits  étaient  exacts.  En  effet,  dans  sa  séance 
d'hier,  le  Conseil  d'administration  a  fixé  à  22  fr.  50  le 
dividende  pour  l'exercice  1899-1900. 

On  se  souvient,  que  par  suite  de  la  perte  encourue 
sur  une  vente  à  d-^couvert  d«  1.950  tonnes  de  cuivre 
«  stamlard  »  effectuée  par  ses  anciens  Président  el 
Vice  Président,  la  Uninpaqnie  Française  dfs  Mélaux 
avait  encouru,  en  1898-1899,  une  perte  totalede  1  mil- 
lion 10i.7'o8  fr.  05.  Sur  ce  montant,  elle  a  amorti,  au 


moyen  d'une  partie<les  bénélices  du  susdit  exercice, 
8!)8'.llGfr.  GO,  ce  qui  l'avait  obligée  à  limiter  à  10  fr. 
par  action  le  dividende.  Le  solde  de  20(;.G'j1  fr.  45  avait 
été  laissé  à  la  charge  de  l'année  sociale  1899-1900,  Or, 
aujourd  hui  ce  soKle  est,  lui  aussi,  amorti  sur  les  pro- 
fits du  dernier  exercice,  de  sorte  qu'il  ne  reste  plus 
rien  de  l'opération  qui  avait  élé  si  malencontreuse- 
ment engagée. 

En  dehors  de  cet  amortissement  et  du  dividende 
dont  il  a  été  parlé  plus  haut,  la  Société,  croyons-nous 
savoir,  dote  largement  ses  provisions,  et  met  en  ré- 
serve les  profits  complémentaires  que  lui  vaut  la 
hausse  du  '-uivre.  Il  s'en  suit  que  les  bénéfices  qu'elle 
accusera  dans  son  bilan  sont  des  bénéfices  purement 
industriels  qui  sont  une  preuve  de  la  bonne  marche 
de  l'entreprise. 


Métropolitain  de  Paris.  —  On  a  annoncé,  ces  jours 
derniers,  que  le  tronçon  du  Cheniin  de  fer  MiilropoU- 
lain  de  Paris,  partant  de  la  place  de  l'Etoile  pour  abou- 
tir au  Trocadéro,  venait  d'être  remis  au  service  d'ex- 
ploitation. On  procède  encore,  en  ce  moment,  à  des 
essais  complémentaires,  mais  l'exploitation  effective 
pourra  commencer  très  vraisemblablement  lundi  pro- 
chain. Le  tronçon  Place  de  l'Eloile-Porte  Dauphine 
sera  prêt,  selon  toutes  probabilités,  dans  deux  mois. 

Ajoutons  que  les  premiers  coups  de  pioche  pour 
l'établissement  de  la  seconde  section  de  ce  chemin  de 
fer  viennent  d'être  donnés.  Cette  section,  dénommée 
«  ligne  circulaire  Nord  »,  ira  de  la  place  de  l'Etoile  à 
la  place  de  la  Nation.  Elle  aura  une  longueur  de  dix 
kilomètres  et  demi,  et  se  reliera  naturellement  à  la 
ligne  Porte  Maillot-Cours  de  Viucennes.  Elle  suivra 
l'avenue  de  Wagram,  les  boule\ards  de  Gourcel'es, 
des  Batignollfs,  de  Glichy,  Rochechouart,  de  La  Cha- 
pelle, de  La  Viilette,  de  B^^lleville,  de  Ménilmontant  et 
de  Charonne,  après  avoir  traversé,  en  viaduc,  de  la 
rue  Belhomme  à  la  rue  de  Meaux,  les  lignes  du  Che- 
min de  fer  du  Nord  et  du  Chemin  de  fer  de  l'Est. 

En  ce  moment,  on  procède  aux  travaux  prépara- 
toires de  détournements  d'égouts  et  de  canalisations. 
L'adjudication  des  travaux,  pour  l'infrastructure  de 
cette  section,  aura  lieu  le  mois  prochain.  Cette  adjudi- 
cation sera  partagée  en  neufs  lots.  On  espère  que  tous 
les  travaux  pourront  être  achevés  en  qninze  mois  en- 
viron, et  que  la  ligne  pourra  être  ouverte  l'exploita- 
tion dans  les  premiers  mois  de  l'année  1902. 

Depuis  le  commencement  du  mois  d'aoùf,  lesrccettes 
de  la  première  section  du  Cliemin  de  fer  Métropolitain 
de  Paris  se  sont  établies  comme  suit  : 

Août  :  décade,  556.283  voyageurSj  recettes, 
91.144  fr.  60;  2"ie  décade,  476.009  voyageurs,  recettes, 
79.168  fr,  85;  S"'«  décade,  671.156  voyageurs,  recettes, 
111.663  fr,  60; 

Septembre  :  l^e  décade,  847.634  voyageurs,  recettes, 
lV2,l33fr.  20;  2"|''  décade.  956,150  voyageurs,  recettes, 
160. 9S9  fr.  Soit,  du  1"'  août  au  20  septembie,  un  total 
de  3,507,232  voyageurs,  et  une  recette  de  585,099fr.  25. 
Depuis,  on  a  enregistré  les  rpcettes  suivantes  :  21  sep- 
tembre, 18.115  fr.;  22  septembre,  20.360  fr.  ;  23  sep- 
tembre (dimanche),  22.450  fr.  ;  2*  septembre,  18,900 
francs  ;  25  septembre,  18,505  fr.  ;  soit  une  moyenne  de 
19.600  fr.  environ  par  jour.  La  dernière  décade  de 
septembre  promet  donc  d'enregistrer  une  nouvelle  et 
sensible  plus-value. 


Finances  Brésiliennes.  —  Sous  ce  titre,  nous  par- 
lions, il  y  a  huit  jours,  de  la  crise  qui  venait  d'éclater 
à  Rio-de  .Janeiro,  et  qui  avait  contraint  la  Banque  de 
la  République  —  ancienne  Banque  d'Etat,  mais  au- 
jourd'hui instilution  privée  en  dépit  de  son  titre  —  à 
suspendre  ses  paiements.  Nous  annoncions,  en  même 
temps,,  que  le  Gouvernement  brésilien,  déni'eux  de 
sauver  la  situation  de  cet  Etablissement,  s'était  mon- 
tré disposé  à  lui  consentir  des  avances  au  moyen 
d'une  émission  d'apolices  ou  Bons  du  Trésor  rem- 
boursables en  cinq  ans,  et  garantis  par  les  biens  de 
la  Banque.  Nous  ajoutions  que  tant  que  cet  emprunt 
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ne  serait  pas  amorti,  le  Gouvernement  assumerait  le 
contrôle  des  opérations  de  cet  Etablissement,  mais 
qu'il  fallait  que  le  projet  élaboré  fût  approuvé  par  le 
Congrès. 

Or,  le  jour  même  où  paraissait  V Economiste  Euro- 
péen, le  Congrès  Brésilien  approuvait  le  projet  en 
question  d'après  lequel  le  Gouvernement  assumait  la 
responsabilité  du  remboursement  ,  en  Bons  du  Tré- 
sor 3  0/0,  des  dépôts  dûs  par  la  lianque  à  la  condi- 
tion que  les  créanciers  accepteraient  ces  bons,  et  que 
les  actionnaires  de  la  Banque  de  la  République  lui 
céderaient  la  direction  de  la  Société  jusqu'à  la  liqui- 
dation définitive. 

Le  lendemain,  les  actionnaires,  réunis  en  assemblée 
générale,  ont  accepté  les  propositions  du  Gouverne- 
ment. Dans  le  projet  voté  par  le  Congrès  Brésilien,  la 
somme  de  bons  à  émettre  par  le  Trésor  n'a  pas  été 
spécifiée. 


Société  des  Plaques  et  Papiers  Photographiques 
(A.  Lumière  et  ses  fils).  —  L'assemblée  générale 
annuelle  des  actionnaires  de  cette  Société  se  réunira  le 
2  octobre  prochain  pour  examiner  les  comptes  de 
l'exercice  1899-1900  (jui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier. 

lies  bénéfices  bruts  se  sont  élevés  à  2.533.515  fr.  23, 
dont  247.335  fr.  00  aflerents  au  cinématographe.  Les 
frais  généraux,  dans  lesquels  le  cinématographe  entre 
pour  45.368  fr.  85,  ont  atteint  le  montant  de  515  mille 
427  fr.  52;  d'où  bénéfices  nets  :  2.018.087  fr.  71,  confie 
2.070.749  fr.  89  en  1898-1899. 

La  marche  progressive  de  la  Société  a  donc  subi  un 
temps  d'arrêt  (jui  est  dû  en  partie  à  la  perturbation 
qu'a  subie  le  dépôt  de  Paris  par  le  fait  du  remplacement 
de  son  gérant. 

Les  ventes  de  produits  de  la  Société,  en  1899-1900 
comparées  à  celles  effectuées  en  1898-1899  accusent  les 
différences  suivantes  : 

 Exercices 

1898^T8y!r"^l8y94900 

(En  francs) 

Plaques   5 . 207 . 966     4 . 997 . 085 

Papiers  sensibles   2.152.389  2.a82.G02 

Produits  cliimiques   14G.109        190. 45G 

Cinématographe   747.830  G47.830 

En  dépit  de  la  petite  diminution  constatée  dans  les 
bénéfices  nets,  le  Conseil  d'administration  proposera 
une  répartition  de  dividende  de  40  fr  ,  comme  en  1898- 
1899.  Il  sera,  en  outre,  alfecté  aux  amortissements  : 
133.267  fr.  65  pour  les  usines  nouvelles  et  41.712  fr.  35 
pour  les  frais  de  l'Exposition. 

Une  assemblée  générale  extraordinaire  se  tiendra  à 
la  suite  de  l'assemblée  générale  ordinaine;  elle  aura  à 
se  prononcer  sur  la  réduction  du  nombre  minimum  des 
administrateurs  à  cinq  membres. 


Le  Marché  financier  Lyonnais.  —  L  honorable 
syndic  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents  de  change 
de  Lyon,  M.  Charbonnier,  a  publié  sur  le  Marché 
Lyonnais  des  statistiques  des  plus  intéressantes  que 
nous  allons  résumer. 

Les  valeurs  cotées  à  la  Bourse  de  Lyon,  à  la  date 
du  28  février  1900,  se  divisaient,  en  dehors  des 
emprunts  d'Etats,  en  six  groupes  comprenant  :  le 
premier,  les  emprunts  de  départements  et  de  villes  ; 
le  second,  les  actions  des  Etablissements  de  crédit;  le 
troisième,  les  Chemins  de  fer  et  Tramways;  le  qua- 
trième, les  valeurs  de  gaz  et  d'éclairage  ;  le  cinquième, 
les  valeurs  minières  et  métallurgiques  ;  le  sixième,  les 
valeurs  diverses. 

Le  premier  groupe  (Emprunts  de  départements  et  de 
villes)  était  représenté  par  12.577  titres  formant  un  ca- 
pital nominal  de  6.288.500  francs,  et  un  capital  effectif 
de  6.304.000  fr.,  qui  avait  produit,  l'année  dernière, 
237.350  francs. 

Le  second  compartiment  (Etablissements  de  Crédit) 
était  représenté  par  111,500  titres  d'un  capital  nominal 
de  51.100.000  francs,  et  valant,  au  cours  du  28  février. 


63.600.000  francs,  qui  avaient  donné,  pendant  le  der- 
nier exercice,  un  revenu  de  2.105.000  francs. 

Le  troisième  groupe  (Chemins  de  fer  et  Tramways) 
comprenait  171,865  titres,  pour  un  capital  nominal  de 
71.599.300  francs,  et  dont  la  valeur  effective  aux  cours 
du  28  février  atteignait  87.829.600  francs.  Ces  titres 
ont  produit,  pendant  le  dernier  exercice,  un  revenu  de 
3.112.320  francs. 

Les  valeurs  de  gaz  et  d'éclairage  (quatrième  groupe) 
englobaient  176.591  titres  formant  im  capital  nominal 
de  73.562.500  francs.  Leur  valeur  effective  représen- 
tait 134.020.500  francs,  et  elles  avaient  donné  comme 
l'evenu  0.014.265  francs.  D'autre  part,  les  va- 
leurs minières  et  métallurgiques,  dont  le  revenu  avait 
atteint  13.760.900  francs,  étaient  réprésentées  par 
490.412  titres,  d'une  valeur  nominale  de  153.942.250 
francs,  et  d'une  valeur  effective  de  392.713.300  francs. 
Quant  aux  valeurs  diverses,  elles  embrassaient  394.923 
titres  d'une  valeur  nominale  de  124.937.500  francs,  et 
elles  avaient  produit  7.681.0i0  francs. 

Il  y  avait  là,  au  total,  au  28  février  1900,  1.357.868 
titres,  représentant  un  capital  nominal  de  4^1  millions 
430.000  francs.  Leur  valeur  effective  atteignait  887  mil- 
lions, et  les  dividendes  et  intérêts  produits  par  ce 
capital  se  chiffraient  par  33.510.875  fr.  Depuis  cette 
date,  le  nombre  de  titres  négociés  à  Lyon  a  considéra- 
blement augmenté. 

M.  Charbonnier,  dans  son  travail,  fait  ressortir  que 
la  place  de  Lyon  fut  une  des  premières  à  comprendre 
le  rôle  prépondérant  que  l'association  et  le  dévelop- 
pement des  valeurs  mobilières  devaient  avoir  dans  la 
transformation  de  la  richesse  individuelle  et  nationale. 
Dès  la  première  moitié  du  siècle,  de  nombreuses 
Sociétés  furent  constituées  à  Lyon,  spécialement  avec 
des  capitaux  lyonnais,  pour  l'exploitation  des  richesses 
minières  et  métallurgiques  de  la  région,  et  pour  l'éclai- 
rage au  gaz  d'un  nombre  considérable  de  villes  de 
France  et  de  l'étranger.  Plus  tard,  la  place  contribua 
largement  à  la  construction  des  voies  ferrées,  soit  en 
France,  soit  dans  d'autres  pays,  notamment  en  Espagne, 
et  ensuite,  devançant  en  cela  les  Belges,  elle  porta  par- 
culièren\cnt  son  attention  sur  le  développement  indus- 
triel de  la  Russie. 

En  ce  moment,  les  capitaux  lyonnais  sont  surtout 
intéressés  dans  les  affaires  de  tramways  et  dans  les 
exploitations  coloniales;  une  mission,  dont  le  rôle  a 
été  très  apprécié,  a  été  envoj'ée  en  Chine.  Le  Tonkin 
et  Madagascar  n'ont  pas  été  négligés,  et  de  nombreuses 
Sociétés  ont  été  constituées  pour  l'exploitation  com- 
merciale, industrielle  et  minière  de  ces  pays. 

Par  son  marché  spécial  des  valeurs  industrielles,  par 
les  opérations  d'arbitrage  international  aux<juelles  elle 
se  livre,  enfin  par  la  richesse  et  par  l'activité  spéculative 
des  habitants  de  la  région,  la  place  de  Lyon  peut  donc 
être  considérée  comme  une  des  plus  importantes  de 
l'Europe.   


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  25  septembre,  les  1.552  obligations  de  500  fr. 
o  0/0  nouvelles,  n°  167239  à  168790,  de  lu  Société  Générale 
des  Chemins  de  fer  Economiques  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porté  de  1G7.238  à 
168.790. 


Depuis  le  25  septembre,  les  obligations  4  0/0  de  la  Com- 
pagnie du  CRemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Toulouse  à  Bou- 
logne-sur-Gesf  e  sont  admises  aux  négociation  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

5.582  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  460  fr.,  libérées 
et  au  porteur  ;  remboursables  au  pau-,  de  1901  à  1046,  par 
tirages  au  sort  annuels  on  février; 

Intérêt  annuel:  20  fr.  payables  par  moitié  les  1"  janvier  et 
1"  juillet  : 

.Jouissance  courante  :  \"  juillet  1900. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

■20  sopl.  27  sept. 

Or              2.2(!3.872.470  2. 263. Wl. 758 

Aj'geiit...    1  129.857.67.5  1.128.755.343 


3.393  730. J4G  3.394.277.101 

ESels  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

_    .  ,    ...  t  Effets  Paris   

Portefeuille  Pans  ^  ^^-^j^  Etranger  . . . 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Hentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel-et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

■RoaDi-  roc    (  '''^  ^"^  "1^'  ^^'^^ 

iMbiliéies  Ex-banques  département. . 
mobilicies  j  j^  ^j      g  .^.^^  ^^.^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  ét  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


20  sept. 


3.393.730  146 


2.347 
208.359.638 


27  se]>t. 


3.394.277.101 


31.046 

2i0. 113.520 


423.093.295 

491.585.224 

10  (iTG.OOO 

9. 688.000 

14.898  000 

12.253.200 

220.992.994 

229.323  216 

275.737.269 

273.391.337 

180.0fl0.000 

180.000.000 

10.000.000 

10.000.000 

2. 980. 750 

2.980.750 

99.595.098 

99.627.293 

ion  finn  non 

M\f\  non  nnn 

4.000.000 

4.000.000 

18.459.585 

18.511.408 

3.768  070 

3.789.746 

8.407.441 

8.407.444 

50.257.336 

46.645.656 

3.031.56.1  016 

5  124.824.944 

182.500.000 

182.500.000 

8  002.313 

8.002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.4-44 

3.943.183.915 

3.947.839.280 

19.006.319 

18.349.323 

12.312.287 

12.551.428 

316.360  946 

349.530.621 

393  654  154 

429.427.985 

72.353  527 

81.134.872 

2.936.163 

2.808  831 

6.fi64.835 

6.991  867 

1.736.997 

1.736.997 

38.  .331  361 

49.438.008 

5.031.560.016 

5.124.824.944 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


1"  ort. 
1896 

30  sept. 
1897 

29  scpl. 
1898 

28  sept. 
1899 

27  sept. 
1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation   

3.586.2 

3.760  5 

3  591.9 

3.755  2 

3.947.8 

3.219.0 

3.206.0 

3.110  2 

3.111.5 

3  394  3 

Portefeuille  

715  1 

8-29.3 

737.2 

706.7 

731.7 

Avances  au.K  partie. 

369.4 

366.2 

392.6 

451.2 

502.9 

—      à  l'Etat.. . . 

140.0 

140.0 

180.0 

180. 0 

180.0 

Gompt.  cour.  Trésor 

363.7 

279.0 

329.6 

254.9 

349.3 

—  partie. 

330. 9 

681.2 

479.6 

432.7 

510.6 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  %  0/00 

1  0/00 

a  %  0/00 

1  %  0/00 

pair 

Bénéfices  nets  

464.1 

485.4 

1.Ô47.8 

2.822.40 

3  202.1 

Les  Entrées  à  l'Exposition.  —  Le  Commissariat  général 
vient  de  fairo  établir  le  relevé  statistiqvie  des  entrées  à  l'Ex- 
position, à  la  date  dn  IG  septembre  inclusivement.  Le  voici  : 

Total  des  entrées 

Payantes      Gratuites    Tick.  oblit. 


Enceinte  générale. . 
Annexe  Vincennos. 


24.022.7A9 

1.396.420 


8.122.457 

456.907 


Totaux   25.419.169  8.579.364 


27.610  750 
1.446.019 

29.056.769 

29.056.769 


Totaux  généraux  .. .  33.998.533 

Par  rapport  à  l'Exposition  de  1889,  voici  ce  que  l'on  peut 
observer  : 

En  1889.  le  total  des  entrées  payantes,  pour  toute  la  dui  ée 
de  l'Exposition,  fut  de  25.31)8.609,  le  total  des  tickets  ol)li- 
Ivrés  lut  de  28.149.152;  enfin,  le  total  général  des  entrées, 
payantes  ou  non,  fut  de  32.350.297. 

Donc,  le  chifi're  total  des  entrées  à  l'Exposition  de  1900 
est,  d'eies  et  déjà,  très  supérieur  à  celui  que  réalisa,  dans 


toute  .sa  durée,  l'i^xposilion  Hiiivci  soîlo  d.!  1889.  11  reste  en-. 
coro  cinquaiile  jours  à  courir.  En  septembre  el,  octobre  1K89, 
le  nombre  des  entrées  fut  d'environ  cinq  millions  par  mois. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officioiise  du  prix  de  re- 
vient du  i^aiii  pour  la  deuxième  quinzaine  de  septembre  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  de.s  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  16.') 

Frais  de  panification   12  fr.  Utiii 

Total   40  fr.  388 

T^e  rendement  étant  do  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  forine,  le  kilogramme  de  pain  de  l'»  qualité  revient  à 
0  fr.  3106  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6212,  soit  à  0  fr.  62. 


Recettes  des  Monopoles  serbes.  —  Les  recettes  brutes 
do  l'Administration  autonome  des  Monopolos  du  royaume  do 

Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  d'août  1900,  aux 
cliifTres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.805.344 

—  du  sel   Si  14. 663 

—  du  pétrole...   168.058 

Douanes   351.021 

Impôt  de  rObrt   253.821 

Timbres   390.788 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   79.416 

—        des  allumettes   38.988 

Total  des  recettes  brutes  pour  le  mois  d'août 

1900   2.882.539 

Les  recettes  brutes  du  mois  d'août  1899  étaient 

de    2.663.604 

Soit  un  surplus,  pour  le  mois  d'août  1900  de.  218.935 

Les  recette.?  nettes  d'août  1900  étaient  de   2.223.758 

Celles  d'août  1899  étaient  de   1.953.618 

Soit  un  surplus  de  recettes  nettes  pour  le  mois 

d'août  1900    270.140 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  'Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  31  août  l'.lOO 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris   2.000  versements. . , 

Dans  les  départements  .    62.373  — 

Ensemble   64.373  versements. . , 

Payé  aux  déposants  : 
Arrérages  de  renies  viagères  


394.408  35 
760.979  75 


1.155.388  10 


318.211  38 


Payé  à  leurs  héritiers  : 
Remboursements  de  capitaux  réservés 

Ensemble. . 


742.462  13 
1.060.673  51 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  3'29.87o  » 
aux  noms  de  3.073  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.875.4-52  » 

réparties  entre  246.276  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   3,251.-534  58 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  déparlcmen talcs  et  commu- 
nales   

En  rentes  3  1/2  0/0    2.652.808  40  I 

—       3  0/0   905.348  93  \ 


2.577 

3.558 


.583  70 
.157  33 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  1='  au  10  sep- 
tembre 1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     2.879.615  14 

Retraits  de  fonds   6.334.943  66 

Excédent  de  retraits  ..Fr.     3.455.328  5:21 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  10  septembre  1900, 
«.279.631  fr.  95. 

Capita):x  employés  en  achats  de  rentes  du  l"''  au  10  sep- 
tembre 1900  : 

1°  Pour  le  compte  dos  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 307.494  fr.  98  ; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaii-es  :  néant. 
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Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations 
eflectuées   pendant   le   mois    d'août  1900.    —  Versements 
reçus  de  261.97:i  déposants,  dont  38.388  nou- 
veaux  32.024.240  80 

Bemboursenients  à  13'7.208  déposants,  dont 
19.043  pour  solde   28.546. i}o3  07 

Rentes  achetées  à  443  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   492.034  IC 

2!). 038. 907  23 

Excédent  dos  versements  Fr.     2.985.273  57 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  août  1900  :  3.526.134. 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Indo-Ghine  en  1899.  — 

Le  commerce  général  de  l'Indo  Ghine  se  manilcste,  pour 
l'année  1899,  par  une  augmentation  de  63.018.749  fr.  sur  les 
chiffres  de  l'année  1898,  Déji  l'augmentation  relevée  pour 
cette  dernière  année,  sur  l'exercice  précédent,  était  de  41  mil- 
lions 395.327  fr. 

L'excédent  pour  1839  porte  à  la  fois  sur  le  commerce  exté- 
rieur, le  cabotage  et  le  transit,  ainsi  qu'il  est  démontré  par 
les  chiffres  suivants  : 

En  faveur 
1899  1898  de  1899 

',En  francs) 

Commerce  avec  l'exté- 
rieur  253.361.782   239.955.325  23.403.457 

Cabotage   90.2GS.760     .".5.959.380  34.309.380 

Transit   17.907.044     12.604.Ï32  5.802.912 

Totaux   361.537.586   298.518. 83T  03.018.749 

Le  mouvement  monétaire,  qui  a  atteint  34  021.431  fr.,  ne 
figure  pas  dans  le  tableau  ci-dessus.  La  balance  en  faveur 
des  exportations,  qui  était  d'environ  23  millions  en  1898.  est 
de  19  millions  1/2  en  1899. 

Le  commerce  extérieur  est  on  augmentation  de  23.496.457 
francs  sur  les  chiffres  relevés  pour  l'année  1898. 

L'importation  française  y  contribue  pour  une  somme  de 
10.785.581  fr.;  les  importations  étrangères  sont  également  en 
augmcatalion  sur  les  opérations  de  l'année  1898. 

Comme  en  1898,  le  mouvement  des  importations  entre 
Saigon  et  les  ports  de  Chine,  notamment  Ilong-Kong,  a  été, 
un  instant,  contrarié  par  l'épidémie  de  peste  qui  s'est  de 
nouveau  déclarée  dans  ce  dernier  port.  Néanmoins,  les 
transactions  commerciales  ont  repris  leur  cours  dés  la  levée 
des  mesures  sanitaires  et  ont  donné,  on  fia  d'exercice,  les 
résultats  consignés  dans  le  tableau  des  importations  fran- 
çaises et  étrangères. 

La  progression  des  importations,  qu'elles  soient  d'origine 
française  ou  d'origine  étrangère,  s'affirme  par  un  accroisse- 
ment de  12.980.148  fr.  sur  les  importations  de  l'année  précé- 
dente : 

En  faveur  de 
1898  1899  1899 


Importation  fran- 
çaise  4'i.41u.780 

Importation  étran- 
gère  58.028.500 


(En  francs; 
55.'201.367  50   10.785.581  50 
60.223.126  50     2.194.566  50 


Totaux....  102.444.340  115.424.494 


12.980.148  » 


Pendant  l'année  1899,  l'importation  française  a  franchi  un 
grand  pas  et  reste  inférieure  de  quelques  millions  seulement 
au  chihre  de  l'importation  étrangère.  L'avenir  fait  prévoir 
dans  un  très  bref  délai  le  dépassement  des  importations  na- 
tionales sur  les  importations  de  l'étranger;  mais  il  n'en  est 
pas  moins  vrai  que  ces  dernières,  principalement  la  partie 
qui  concerne  les  produits  chinois,  feront  toujours  l'objet 
d'un  grand  trafic  entre  l'Indo-Chine  et  les  ports  asiatiques, 
les  sacs  en  jute,  l'or  battu  en  feuilles,  les  pétroles,  les  papier.s 
chinois,  les  poteries,  les  vermicelles  chinois,  les  farines  de 
qualité  inférieure,  l'opium,  les  bois  communs,  les  fruits,  les 
légumes,  etc. 

Les  exportations  atteignent,  pour  l'année  1899,  un  chiffre 
de  135.081.511  fr..  déduction  faite  du  numéraire.  Dans  ce  der- 
nier chiffre,  le  chapitre  VI  (farineux  alimentaires)  intervient 
pour  98.517.263  fr.,  dont  98.021.300  fr.  pour  le  riz. 

En  faveur  de 


1898 


Total  des  ex- 
portations.. 125.553.314 
Exportation  ; 
PourJa  France  29.198.786 
Pourrétraug"  90.354.528 


1899 


1898 


(En  francs) 
135.081.511 


1899 


9.528.197 


22.327. le.  6.871.771 
112.754.496       -  16.399.908 


Les  chiffres  relevés  en  1899  pour  les  exportations  sont  su- 
périeurs dé  9.528.197  fr.  à  ceux  de  l'année  1898.  . 

Cette  augmentation  porte  exclusivement  sur  le  commerce 
avec  l'étranger.  Les  opérations  avec  la  Métropole  ont  subi  un 
ralentissement  momentané  qui  provient  des  demandes  moins 
fermes  des  riz  du  pays.  Néanmoins,  les  sorties  de  cette  den- 
rée à  destination  de  la  Métropole  ont  atteint  13  695.443  fr. 

Les  exportations  pour  l'étranger  sont,  pour  l'année  1899, 
en  augmentation  de  16.399.908  fr.  sur  1898.  Les  sorties  du 
riz  et  de  ses  dérivés  donnent  une  plus-value  sur  l'année  1898 
comprenant  la  diminution  signalée  sur  les  exportations  de 
ce  produit  sur  P  rance. 

En  1898,  les  sorties  totales  de  cette  denrée  ont  atteint 
97.607.455  fr.,  contre  98.C40.300  fr.  en  1899.  Les  peaux  brutes, 
les  soies  grèges,  les  poissons  salés,  les  cardamomes,  la 
gomme  laque,  le  coton  égrené,  etc.,  sont  en  augmentation. 

La  réexportation  des  marchandises  provenant  de  l'impor- 
tation se  répartit  à  peu  prés  par  égale  somme  entre  les  mar- 
chandises françaises,  1.219.568  fr.,  et  les  marchandises  étran- 
gères, 1.636.209  fr.,  donnant  pour  l'année  1899  un  total  de 
2.856.7'/7  fr.  En  1898,  la  réexportation  n'avait  atteint  que 
1.957.665  fr.  En  général,  les  produits  réexportés  sont  dirigés 
sur  l'étranger,  'l'outefois,  l'accroissement  de  ce  mouvement 
s'est  accentué  par  l'occupation  de  Quang-Tchéou-Ouan,  où 
plusieurs  maisons  françaises  ont  établi  des  succursales. 


Société  du  Grand-Hôtel.  —  Le  Conseil  d'adminisli-ation 
de  la  Socité  du  Grand-Hôtel  informe  les  actionnaires  que, 
conformément  à  la  décision  de  l'assemblée  générale  extra- 
ordinaire du  28  avril  dernier,  les  actions  actuelles  seront 
échangées  à  raison  de  cinq  actions  nouvelles  de  100  fiancs 
pour  une  action  ancienne  de  500  francs.  Cet  échange  s'effec- 
tuera au  Comptoir  National  d'Escompte  et  dans  ses  agences, 
à  partir  du  20  septembre. 


Recettes  du  Métropolitain  de  Paris.  —  Voici  e  mouve- 
ment des  voyag-mrs  et  recettes  du  Métropolitain  de  Paris 
pour  la  2'  décade  du  mois  de  septembre  ; 

Dates 

Il  .septembre  1900  

r>  —   

13   

14  —   

15  —   

16  —   

17  —   

lu  —   

19  —   

20  —   


Voyageurs 

Itecettes 

86.990 

14.642  50 

91.3S1 

15.401  05 

92. 07;^ 

15.G00  10 

89.852 

15.177  20 

87.789 

14.803  05 

118.807 

19.674 

100.753 

16.959  35 

90.793 

15.î'45  75 

94.767 

15.9H0  35 

102.945 

17  424  70 

9.56.150 

160.989  .. 

RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  3  au  9  septembre  1900  3ti"  semaine) 
(En  milliers  de  francs^ 


C  'T. 

Rec. 

br.  de 

Rcc.  br 

depuis 

Désignation  des 

'c 

la  semaine 

le  !«' j 

anvier 

DilTércncc 

lignes 

P 

'1900 

1900 

1S99 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

3!  518 

30..'i30 

-t- 

988 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.076 

10240 

9.220 

3C9  160 

291  120 

•t- 

18.040 

—   Chemins  Algériens 

.SIS 

270 

231 

5. 697 

6.513 

816 

4  SOS 

f63.(in4 

15n.,5.'^6 

-t- 

13.048 

Ouest  

5.ri;)4 

4 

3.993 

125  651 

120  383 

-1- 

5.268 

Orléans  

7  012 

5.005 

4.41  5 

150. 6C5 

liO.997 

+ 

9.608 

Est  

4  8';o 

4.4:ii 

3  675 

127.706 

118.171 

-1- 

9.535 

Midi  

3.47.'5 

2  6.^9 

2  4211 

74.176 

72  154 

-1- 

2.021 

Est-Algérien  

898 

168 

179 

4.403 

4.816 

412 

Bône-Guelma  

1.103 

201 

184 

0.462 

5.762 

300 

Ouest-Algérien  

296 

63 

."15 

1  993 

1 .9'il 

-1- 

41 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

si!  4 

49 

30 

1.415 

1.13Ï 

+ 

276 

101 

33 

31 

954 

964 

10 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  reprise  qui  s'était  manifestée  la  semaine  dernière 
au  dernier  moment  ne  s'est  pas  maintenue  On  s'est, 
en  effet,  alourdi  sur  presque  toute  la  ligne.  Sur  les  nou- 


L'KCONOMISTK  EUllori^hlN.  —  France 


velles  de  Chine,  et  on  raison  de  l'approche  de  la  liqui- 
dation de  lin  de  mois,  on  a  procédé  de  plusieurs  côtés  à 
quo^Ujucs  ventes;  et  comme  le  IMarclu!  est  dc\onu  de 
nouveau  trt'S  étroit,  ces  ventes  ont  pesé  sensiblement 
sur  la  cote.  La  liquidation,  pourtant,  paraît  devoir 
s'etVoctuer  très  facilement,  et  les  disponibilités  sont 
toujours  considérables. 

j*-  if  Nos  Renies  Françaises  sont  hésitantes.  Le 
3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à  terme  et  au  comptant  à 
à  100  fr.  10,  clôture,  sur  ces  deux  marchés  à  99  fr.  93  ; 
Jîente  3  1/2  0/0,  101  fr.  95  au  comptant,  contre 
101  fr.  92  1/3,  et  102  fr.  à  terme,  contre  102  fr.  07  1/2  ; 
quant  au  3  O/O  Amortissable,  qui  finissait  au  comp- 
tant à  100  fr.  2.J,  il  est  revenu  99  fr.  80. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  sont  à 
479  fr.  50,  contre  477  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  du  Pro- 
tectorat de  VAnnam  et  dît  Tonhin,  80  fr.,  contre  79  55; 
Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.,  en  lé-ère  moins-va- 
luedelO  centimes;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0 
de  l'Indo-Chine,  471  fr.,  gagnant  1  fr. 

yk-  if  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  a  toujours  un  marché  animé,  mais  il  accuse  un 
peu  de  lourdeur. 

L'Obligation  4  0/0  1865  est  à  .535  fr.  50  contre  534 
francs;  Obligations  3  0/0  1869,  417  fr.  50;  Obliga- 
tions 3  0/0  1  871,  402  fr.  25.  contre  403  fr.  75;  Obh- 
gations  4  0/0  1875,  546  fr.  75,  presque  sans  change- 
ment; Obligations  4  0/0  1876,  546  fr.  75,  regagnant 
1  fr.  75. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  finissent 
à  347  fr.,  en  recul  de  1  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898 
390  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  344  francs 
contre  347  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  [Em- 
prunt du  Métropolitain),  374  fr.,  contre  375  ;  Obliga- 
tions non  libérées,  371  fr. 

Les  prochains  tirages  qui  auront  lieu  sont  les  sui- 
vants fie  5  octobre.  Ville  de  Paris  1894-1896;  10/20 
octobre.  Ville  de  Paris  1871. 

ic  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont 
revenues  de  3.999  fr.  au  comptant,  à  3.970  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  noti-e  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  quatorze  pre- 
mières semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en 
cours, à  3.202.121  fr.  27. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  étaient  revenues  à  660  fr.  50,  ont  repris  à  669  fr. 

Les  Obligations  Foncières  el  Communales  restent 
très  actives.  Cette  activité  est  justifiée  par  la  garantie 
de  tout  premier  ordre  dont  jouissent  ces  titres,  par 
l'attrait  tout  particulier  des  chances  de  lots  qui  se 
renouvellent  constamment,  et,  enfin,  par  l'intérêt  suffi- 
samment rémunérateur  qu'elles  donnent. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
étaient  à  450  fr.,  se  retrouvent  à  449  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1879,  idô  fr.,  sans  changement  ; 
Obligations  Communales  1880,  482  fr.,  contre  485  fr.; 
Obliijalions  Foncières  3  0/0  I8S3,  428  fr.  50;  Obliga- 
tions Foncières  1885  2  8  0  0/0,  447  fr.,  contre  447  50. 

Les  Oblif/alions  Communales  3  0/0  1891  s'ins- 
crivent à  391  f r.  50,  contre  391  fr.  ;  Obligations  Com- 
munales 1892,  2  80  0/0  estampillées,  436  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1893,  2  80  0/0,  sont 
recherchées  à  444  fr.  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  501  fr.,  reperdant  2  francs  ;  Obligations  Commu- 
nales 1899,  2  60  pour  cent  libérées,  439  fr..  en  béné- 
fice de  2  fr.  ;  Obligations  7ion  libérées,  433  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  (rrands  Etablissements  de 
Crédit  sont,  en  général,  plus  faibles. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était  re- 
montée à  1.117  fr.,  est  revenue  à  1.083  fr.  et  finit  ainsi  ; 
Comptoir  National  d'Escompte,  597  fr.  au  comptant, 
contre  598  fr.  A  terme,  il  cote  .595  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1.123  fr.,  a  déta- 
ché un  coupon  de  30  fr.  ]>ruts  et  clôture  à  1.075  fr. 

La  Société  Générale  reste  à  611  fr.  au  comptant,  et 
il  609  fr,  à  terme,  contre  610  ir.  Le  Conseil  d'adminis- 


tration de  cftte  Société  a  décidé  qu'il  serait  distribué, 
il  partir  du  le  octobre  prociiain,  à  valoir  sur  les  béné- 
fices do  l'exercice  courant,  6  fr.  25  par  action,  repré- 
sentant, pour  le  capital  versé,  l'intérêt  à  5  0/0  l'an  du 
premier  semestre  1900.  Ci-édit  Industriel  el  Commer- 
cial, au  même  cours  de  6'i0  francs.  Le  (lonsoil  d'admi- 
nistration de  cette  Société  a  décidé  la  misn  en  paie- 
ment, à  partir  du  l»"'  novembre  prochain,  d'un  acompte 
de  5  fr.  nets  jjar  action,  tant  ancienne  ([ue  nouvelle,  à 
valoir  sur  le  dividende  de  l'exercice  en  cours. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  clôturait  à 
442  fr.,  se  retrouve  à  432  fr.;  Banque  de  f  Alger  ie,^W) 
francs;  Compagnie  Algérienne,  aux  environs  de  730 
francs;  Obligations  de  400  fr.  do  la  Société  des  Im- 
meubles de  France, 120  fr.,  en  moins- value  d'un  franc; 
Obligations  de  475  francs,  151  fr.,  contre  152  fr.  ; 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  58  fr.  25, 
en  recul  de  1  fr.  75. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  que 
nous  laissions  à  84  fr.  50  à  terme  et  à  85  fr.  au  comp- 
tant, s'inscrit  sur  ces  deux  marchés,  respeciivement,  à 
83  fr.  et  à  82  fr.;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or 
et  d'Exploration,  96  fr.,  contre  98  fr.;  Banque  Pa- 
risienne, 525  fr.  à  terme  contre  527  fr.  Rente  Fon- 
cière, 430  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  343  fr.  50, 
contre  345  fr.  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  229 
francs.  Son  bilan  au  30  juin  accuse,  pour  les  huit  pre- 
miers mois  de  l'exercice  en  couis,  une  augmentation 
de  bénéfices  de  90.000  fr.  environ  sur  la  période  corres- 
pondante de  l'exercice  précédent. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Cliemins  de  fer  ont  été,  pour  la  plupart,  moins  bien 
tenues. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.835  fr.  à  terme  et  à 
1.830  fr.  au  comptant,  est  revenu  à  1.817  fr.  et  à 
1.815  fr.;  A'orrf  2.327  fr.  à  terme,  contre  2.345  fr.,  et 
2  325  fr.  au  comptant,  contre  2.340  fr;  Midi,  1  3i  0  fr. 
au  comptant,  regagnant  3  fr.  A  terme,  il  s'inscrit  au 
même  cours. 

l/Est  clôture  à  1.095  fr.  au  comptant  et  à  1.099  fr. 
à  terme,  contre  1.100  fr.  1 1  1.090  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Orléans,  1.7S0  fr.  au  comptant,  contre  1.745  fr.,  et 
1.730  fr.  également  à  terme,  contre  1.750  fr.  Depuis  le 
24  septembre,  cette  Compagnie  a  augmenté  le  nombre 
des  trains  partant  de  la  nouvelle  gare  du  »  quai 
d'Orsay  n,  et  de  ceux  qui  viennent  y  aboutir.  Ouest, 
1.078  fr.,  en  avance  d'un  franc.  Celte  Compagnie  va  se 
trouver  favorisée  par  la  récolte  exceptionnelle  de 
pommes  qui  a  eu  lieu  cette  année.  C'est  à  elle  qu'est 
revenue,  après  les  grandes  manœuvres  de  Beauce,  la 
tâche  d'organiser,  pour  les  4"  et  10e  corps  d'armée,  les 
opérations  de  ravitaillement,  de  concentration  et  de 
dislocation  des  troupes.  Elle  s'en  est  admirablement 
ac(iuittée. 

Pour  la  37e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
/'er  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  plus- 
value  de  3.431.000  fr.,  non  compriseis  les  recettes  de 
YOuest,  (jui  ne  sont  pas  encore  connues.  Du  le''  jan- 
vier au  9  septembre,  les  recettes  totales  de  nos  grandes 
Compagnies  sont  en  augmentation  de  60  millions  100 
mille  francs,  en  chiffres  ronds,  sur  la  période  corres- 
pondante de  l'exf'rcice  1899. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  traitent,  au 
comptant,  à  320  fr.  contre  321  fr.  jeudi  dernier. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  el  Commerciales 
ont  été  irréguliéres.  Sur  quelques-unes,  le  recul  sur  la 
semaine  dernière  est  sensible. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Généraux  de  Pans,  que 
nous  laissions  à  605  fr.,  gagnent  5  fr.  à  610.  Compa- 
gnie Parisienne  du  Gaz,  1.155  fr.  à  terme  et  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  10  fr.  et  de  li  fr.  L'exercice  19U0 
aura  été  particulièrement  fructueux  pour  cette  Com- 
pagnie. 

L'action  delà  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  restait  à  309  fr.,  finit  à  306  fr.  On  dit  que  les  recet- 
tes de  cette  Compagnie,  à  la  fin  de  septpml)re  courant, 
accuseront  une  augmentation  de  près  de  cmq  millions 
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de  francs  sur  celles  de  la  période  correspondante  de 
1899.  Messageries  Maritimes,  526  fr.,  contre  530  fr.  ; 
Chargeur s-Réunis ,  1.140  fr.,  contre  1.145  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  s'inscrivent  à  1.695  fr.  à  terme 
et  à  1.700  fr.  au  comptant,  contre  1.725  et  1.710  la 
semaine  dernière.  Pour  la  37e  semaine  de  1900,  les 
recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  ù  1  million 
195.930  fr.  20,  contre  829.727  fr.  85  pour  la  même  semaine 
de  1899.  Du  l^"'  janvier  1900  au  16  septembre,  le  mon- 
tant des  recettes  totales  se  chiffre  par  40.787.252  fr.  30, 
en  augmentation  de  5.693.192  fr.  75  sur  la  période  cor- 
respondante de  l'année  dei-nière.  Voilures  à  Paris, 
d'abord  lourdes,  puis  se  relevant  à  320  fr.  comme  il  y 
a  huit  jours. 

ha  Compagnie  Française  des  Métaux,  que  nous  lais- 
sions à  535,  reste  à  .526.  Gomme  nous  le  disions  d'autre 
part,  cette  Société  vient  de  fixer  à  22  fr.  50  le  dividende 
pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier.  Société 
de  ï Electro-Mélallurgie,  645  à  terme  et  650  au  comp- 
tant, contre  670  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  sont  à  368,  en  légère 
moins-value  de  2  fr. 

Les  actions  Suez  sont  revenues  de  3.515  à  3.495; 
Parts  Civiles,  2.260,  contre  2.290.  On  estime  que  les 
recettes  du  canal  devront  s'améliorer  par  suite  des 
importations  de  céréales  que  parait  devoir  nécessiter 
la  dernière  récolte  en  Europe. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
restent  à  218  à  terme  et  à  217  au  comptant,  contre  235 
et  232  la  semaine  dernière.  Com,pagnie  Thomson- Hous- 
ton, 1.360,  en  recul  de  40  fr. 

La  Société  Industrielle  des  TélépJiones  revient  de 
320  à  317;  Omnium-Lyonnais,  93,  contre  97.  Actions 
du  Chemin  de  l'er  Méiropolilain  de  Paris,  en  vive 
reprise  d'abord,  puis  clôturant  à  618,  contre  609. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  au 
même  cours  de  145  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  V In- 
dustrie des  Cliemins  de  fer  et  des  Tramtvays  Electri- 
ques (Société  Parisienne  Electrique),  278  fr.  à  terme, 
contre  305  fr.  et  282  fr .  au  comptant,  contre  304  fr. 
Tramioays  de  V Est-Parisien,  h'î')  en  moins-value 
de  10  fr.  ;  Compagnie  Générale  Parisie7ine  de  Tram- 
tcays  {Tramtoays-Sud),3Ti  fr.  à  terme,  contre  392  fr. 
et  380  fr.  au  comptant,  contre  385  fr.  Actions  des  Tram- 
tvays de  Paris  et  dxi  Département  de  la  Seine,  790  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  sont  à  140  fr., 
contre  143  fr.  ;  Obligations  41  2  0/0,  480  fr.  .50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  VOural- 
Volga  fi-nissent  à  110  fr.,  perdant  9  fr.  ;  actions  de  la 
Compagnie  Nouvelle  des  Ciments  de  Portland  et  du 
Boulonnais ,  536  fr.,  contre  540  fr. 

Les  actions  des  Raffineries  et  Sucreries  Say,  qui  se 
traitent  maintenant  à  terme  et  au-  comptant,  sont,  sur 
ces  deux  marchés,  à  1.262  fr..  On  dit  que  les  résultats 
de  cette  entreprise,  pendant  les  trois  premiers  ti-imes- 
tres  de  l'exercice  en  cours,  atteignent  un  chiffre  à  peu 
près  équivalent  à  celui  des  bénéfices  de  tout  l'exercice 
précédent. 

ic  I-es  Fonds  d'Etat  Etrangers,  à  part  la  Rente 
Extérieure  Espagnole  et  la  Rente  Brésilienne,  n'ont 
donné  lieu  qu'à  des  échanges  restreints. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0  1889  a  repris  de  25 
centimes  à  65  fr.  30.  Emprunt  de  Minas-Geraès,  363  fr., 
contre  365  fr. 

La  Bcnte  Extérieure  Espagnole,  qui  finissait  à  72 
francs  92  1/2,  a  été  entraînée  par  le  reste  du  marché. 
Elle  reste  à  72  fr.  32  1/2. 

La  Rente  Italienne,  très  peu  traitée,  se  tient  à  93 
francs  35,  à  cinq  centimes  près  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  clôturait  à  23  fr.  05, 
est  à  peu  près  délaissée  à  23  fr.  15. 

Les  Fonds  Russes  ne  donnent  lieu  qu'à  des  échanges 
restreints.  Le  3  0/0  1891-1894  a  perdu  20  centimes 
à  84  fr.  05;  Russe  3  0/0  1896,  83  fr.  75  au  comptant, 
contî-e  84  fr.  15  ;  par  contre,  Consolidés  i'e  et  2™»  .Se- 
ries  en  bénéfice  de  15  centimes  à  98  fr.  85. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  très  calmes.  La  Série  B 


clôture  à  46  fr.  25  au  comptant,  contre  46  fr.  40  ;  Sé- 
rie C,  25  fr.  25,  contre  25  fr.27  1/2;  Série  D,  22fr.55, 
en  légère  avance  de  5  centimes. 

•j^-j^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens,  qui 
était  revenue  à  448  fr.,  perd  encore  3  francs,  à  445  fr.; 
Banque  Ottomane,  534  fr.  à  terme  et  .535  fr.  au  comp- 
tant, contre  538  fr.;  Robinson  South  African  Banking, 
91  fr.  50,  en  recul  de  3  francs. 

Le  Rio-Tinto,  qui  avait  reculé  à  1.492  fr.,  a  perdu 
encore  18  francs,  à  1.474  fr.;  par  contre,  la  Sosnowice 
est  passée  de  2.760  fr.  à  2.825  fr.  On  dit  que  tous  les 
anciens  contrats  de  cette  Société  ayant  pris  fin  en  août 
et  septembre,  leur  renouvellement  s'est  fait  dans  des 
conditions  très  favorables  pour  le  nouvel  exercice  qui 
va  s'ouvrir  le  l'^r  octobre. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
V^  agons-Lils  sont  soutenues  à  450  fr.  à  terme  et  à  455 
francs  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  n'ont  pas 
été  très  animées,  à  part  celles  des  Andalous,  qui  ont 
passé  de  307  fr.  à  313  fr.  On  dit  que  cette  Compagnie 
vient  de  vendre,  à  un  prix  avantageux,  à  la  Société  de 
Penarroya  le  charbonnage  qu'elle  possédait.  Aord  de 
l'Espagne,  196  fr.,  en  re.  ul  de  6  francs  ;  Saragosse,  290 
francs  contre  295  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  plutôt  demandées.  Les  Obligations  3  0/0 
Jonction-Salonique-Constantinople  restent  à  277  fr., 
contre  278  fr.  Obligations  4  O  C  Anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  [Série  1894),  410  fr.  à  terme. 
Obligations  4  0/0  nouvelles  {Série  t896),  344  fr.  au 
comptant,  pour  les  unités. 

MARCHÉ  EN  BANQUE 

Gomme  précédemment,  ce  ^Marché  n"a  pas  présenté,  cette 
semaine,  beaucoup  d'intérêt.  Quelques  valeurs  spéciales  ont 
continué,  toutefois,  :i  attirer  l'attention. 

La  Rente  Brésilienne  3  OjO  est  de  nouveau  faible  et  perd 
:10  centimes  à  71  fr.  00:  par  contï-e.  Cape  Copper,  15.')  fr.  50, 
en  reprise  d'un  franc,  mais  Tharsis  220  fr.  contre  227  fr. 

L'action  Kertch  est  en  gros  recul  à  615  fr.,  i  n  moins-value 
de  .jO  francs  d'une  semaine  à  l'autre.  On  annonce  que  cette 
Gompa.u'uie  porte  son  capital  de  10  à  15  millions  de  roubles 
au  moyen  d'une  émission  d'actions  auxquelles  peuvent 
souscrire,  au  pair,  l<  s  actionnaires  actuels,  à  raison  d'une  ac- 
tion nouvelli'  pour  deux  anciennes.  Huanchaca,  130  fr.,  en 
avanci'  d'un  franc:  Laurium  Grec,  87  fr.  "lO  contre  88  fr.  25; 
Chemins  Ottomans,  111  fr.  25. 

La  Dniéprovienne  est  à  8.255  fr.,  perdant  120  fr^:  Usines 
de  Briansk,  de  nouvi  au  lourde,  e  t  perdant  20  fr.  à  747  fr.  50: 
actions  de  la  Société  Ln  mobilière  et  Commerciale  de  Vichy. 
505  fr.;  Transports  Electriques  de  V Exposition,  iO  ir.  cowtre 
41  fr.  25  :  Ti-am  vcays  Electriques  de  Vanves  à  Paris.  94  fr.  25. 

Ijrs  actions  des  Brasseries  et  Tavernes  Zim'mer  sont  à 
107  fr.  50;  actions  Hôtel  de  Paris,  à  Monte-Carlo,  recher- 
chées à  865  fr.  La  fin  de  la  guerre  sud-africaine  va  ramener, 
sur  la  côte  d'Azur,  touto  la  riche  clientèle  anglaise  qui  lui  a 
fait  défaut  depuis  un  an,  et  V Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo 
sera  le  premier  :i  profiter  de  cette  circonstance.  On  sait  qu'il 
a  la  concession  de  tout  ce  qui  se  consomme  dans  les  établis- 
sements du  Casino,  ce  qui  lui  permet  de  distancer  sans  peine 
ses  concurrents. 

On  a  introduit  cette  semaine  les  actions  de  la  Harpener 
(Mines  de  Charbon  de  Harpen).  Ces  titres,  qui  se  sont  trai- 
tés tout  d'abord  entre  1.330  fr,  et  1.337  fr.,  restent  à  1.326  fr. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  .ici  

Brésil  5  %  

Hôt.Par.M.-Cai-lo 
Cei'.MonacofpartS' 
Ch.  Ottomans,  (ib.. 
lîrasser.  Zimmer. 
C.Méc.Mid:  Russi' 
Dnic'pruvienni' . . . 

I)i)nolz  

Dnubowaia-  Balka 
Haul-Voliia  


SO-f^pl. 

27  sept. 

475  . 

4'75  .. 

Ilnla-Banliowa. . . 

-iZ  30 

71  90 

L^iui  ium  (ii  ec  . . . 

863  .. 

803  .. 

Oniiiiura  Russe  .  • 

3450  .- 

3495  . 

Plaques  Lumière. 

114  .. 

111  25 

Hniilfiibaud  

«0  .. 

107  50 

suil  Russe  (Soucie) 

■705  .. 

fi75  .. 

Tharsis  

3ns .. 

3255  .. 

Usines  Briansk.. . 

9U5  .. 

760  . 

1200  .. 

1805  .. 

Vi('ille-Monla{;ne. 

liO  .. 

139  .. 

VMl<;a-Vicheralib. 

20fppt. 

27  sept. 

4645  - . 

4515  .. 

88  50 

87  73 

630  . 

032  .. 

9H0  .. 

880  .. 

.m  .. 

360  .. 

8.50  .. 

840  .. 

232  . . 

226  .. 

820  .. 

717  50 

1450  .. 

1450  .. 

739  . 

740  .. 

167  50 

155  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


27  septembre  1900. 

Le  Marché  français  a  pul)lié  les  résultats  d'une  enquête 
!aM&  pur  V  Association  de  la  Meunerie  française  sur  la  ré 
coite  tlu  blé  en  l'"ranco.  Le  rendement  atteindrait  1 18.080. 701) 
hectolitres  pour (i. 748. 840  hectares  ensemencés,  contre  137  mil- 
lions 423.030  licclolitres  pour  0.959.240  hectares  en  1899. 

D'un  autre  côté,  le  Ministère  de  l'Agriculture  a  fait  pa- 
raître, dans  le  Journal  Officiel  d'aujourd'hui,  l'état  approxi- 
matif de  la  récolte  du  froment,  du  niéteil  et  du  seigle,  d'après 
les  rapports  transmis  par  les  préfets  dans  les  sis  semaines 
qui  ont  suivi  la  moisson. 

La  superficie  ensemencée  en  blé  aurait  été  de  6.737.980 
licctiires  et  la  production  aurait  atteint  109.025.960  hectolitres 
ou  84  550.160  quintaux,  l^e  Ministère  de  l'Agriculture  qui, 
pour  l'année  dernière,  avait  évalué  la  superficie  ensemencée 
à  6.919.400  hectares  et  le  rendement  à  129. 005.500  hectolitres 
ou  99.782.500  quintaux,  rectifie  ces  cliift'res  comme  il  suit  : 
emblavements,  6.940.210  hectares;  production  128.418.920 hec- 
tolitres ou  99.459.890  quintaux.  En  tenant  compte  de  cette 
rectification,  la  récolte  de  1900  serait  donc  inférieure  de 
19.392.960  hectolitres  à  celle  de  1899. 

La  production  du  méteil  s'élèverait  à  3.732.790  hectolitres 
pour  229  flSO  hectares  ensemencés,  contre  3.951. 50O  liectolitres 
pour  224.030  hectares  en  1899.  Celle  du  seigle  atteindrait 
22.393.320  hectolitres  pour  1.476.720  hectares  ensemencés, 
contre  23.577,000  hectolitres  pour  1.488.900  hectares  en  1899. 

Le  Bulletin  des  Halles  évalue  comme  suit  la  production 
du  froment  dans  les  divers  pays  : 

Pays  1899  1900  Différence 

(En  hectolitres) 

Europe    529.200.000   519.800.000   —  9.400.000 

Amérique   255.400.000   233.300.000   —  22.10u.000 

Asie   107.000.000     90.900.000   —  16.100.000 

Afrique   13.100.000     16.000.000    -f  2.900.000 

Océanie   20.500.000  20.500.000 

Totaux   925 . 200 . 000   880.500.000   —  44.700.000 

Notre  confrère  estime  les  importations  universelles  à 
157.600.000  hectolitres  et  les  exportations  à  156.500.000  hecto- 
litres. Les  importations  nécessaires  ne  dépasseraient  doncles 
exportations  probables  que  d'un  million  d'hectolitres  environ. 
Dans  ces  conditions,  l'approvisionnement  général  semble  donc 
devoir  se  faire  normalement  pendant  la  campagne  on  cours. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  ïûonde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago.  . . . 
New-York  . 


30  août 
1900 

6  sept. 
1900 

13  sept. 
1900 

2asept. 
1900 

27  sept. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  87 

20  12 

20  62 

20  37 

20  12 

16  69 

16  63 

16  84 

17  27 

17  12 

16  87 

16  75 

17  12 

17  25 

17  75 

16  71 

16  35 

16  46 

16  35 

16  52 

16  12 

15  87 

16  .. 

15  81 

15  96 

14  20 

14  08 

14  37 

14  89 

14  70 

15  17 

15  37 

15  70 

16  16 

15  93 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  meunerie  observe  une  réserve 
excessive  dans  ses  achats;  il  n'en  est  pas  de  même  de  la  part 
des  vendeurs  dont  les  offres,  encore  trop  importantes,  ont 
fait  reculer  les  cours  cette  semaine.  Au  contraire,  sur  les 
places  étrangères,  les  prix  s'élèvent  progressivement  :  le  blé 
est  à  18  fr.  à  Londres  et  à  16  fr.  à  New- York.  Si  l'on  tient 
compte  du  droit  de  7  fr.  qui  nous  protège,  et  qui  devrait  jouer 
tout  au  moins  partiellement,  on  voit  que  nous  nommes  bien 
loin  de  la  paiité  avec  l'étranger. 
Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 
13  sept. 
20  62 

20  75 

21  37 

21  62 

22  12 


20  sept. 

20  3? 
2u  62 

21  12 
21  50 
21  87 


27  sept. 
20  12 
20  37 

20  87 

21  12 
21  62 


Courant  

Octobre  

Novembre-Déc. 
4  de  novembre. 
4  premiers  

Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est 
de  nouveau  peu  active.  La  marque  de  Gorbeil  reste  à  29  fr.  50. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

13  sept.     20  sept.    27  sept. 
30  ..        30  ..        30  .. 
29  25       29  25       29  25 
28  62        28  62        28  62  ' 
27  62       27  62       27  63 


Marques  de  choix  

Premières  marques., 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 


(londilions  :  le  sac  do  101  kil.  brut,  toile  à  rendr(,',  franco 
à  domicile  des  îicheteurs,  au  com|>lant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  coinmcace  la  tendance  est 
calme  :  acheteurs  et  vendeurs  se  tiennent  sur  la  réserve.  Les 
cours  do  clôture  de  la  farine- Heur  sont  le.s  suivants  : 

13  sept.      20  sept.  27  sepl. 

Courant   26  12  20  12  26  12 

()cto))re   26  62  26  50  26  12 

Novembre-Déc...       27  37  27  12  26  62 

4  de  novemlire. . .      27  62  27  62  27  Vi 

4  premiers   28  25  28  12  27  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  affaires  sont  peu  actives.  On  a  coté  en  clô- 
ture ; 

13  sept.  20  sept.  27  sept. 

Courant                    17  62  17  62         17  37 

Octobre                     17  62  17  62         17  37 

Novembre-Déc...       17  62  17  62         17  37 

4  de  novembre...       17  62  17  62         17  62 

4  premiers                17  87  1?  87         17  87 

Seigle.  —  La  demande  est  presque  nulle.  On  a  coté  en  clô- 
ture : 

13  sept.  20  sept.  27  sept. 

Courant   15  12  15  12         15  12 

Octobre   15  25  15  37         15  12 

Novembre-Déc. . .       15  50  15  37         15  37 

4  de  novembre  . .       15  75  15  62  15  50 

4  premiers   16  . .  15  87         15  75 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

30  août 

6  sept. 

13  sept. 

20  sept. 

27  sept. 

1900 

1900 

1900 

1900 

190U 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

¥v. 

30  50 

30  25 

30  25 

29  75 

28  50 

29  47 

28  57 

»8  26 

29  34 

29  04 

-Ir  nvers   

29  .. 

26  75 

21  ;  75 

27  .. 

27  50 

29  68 

28  08 

27  04 

27  04 

26  78 

30  03 

30  50 

28  92 

28  50 

29  37 

28  50 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fabricants  de  Sucre  :  «  Dans 
quelques  régions  il  a  plu  assez  abondamment  pour  influencer 
d'une  manière  appréciable  l'état  de  la  récolte.  Dans  les  autres, 
on  se  plaint  de  la  sécheresse  et  de  l'effet  si  nuisible  qu'elle 
exerce  sur  le  poids  de  la  betterave.  L'arrachage  est  très  diffi- 
cile dans  la  plupart  des  rayons  où  il  y  a  déjà  des  fabriques 
en  marche.  On  est  généralement  satisfait  de  la  densité,  mais 
le  rendement  à  l'hectare  est  encore  faible  en  moyenne.  » 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  siicres  indigènes  pendant  les 
douze  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  de  septembre  à 
août  inclus  ;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparativement 
aux  résultats  de  la  campagne  précédente  : 


Du  1"  sept,  au  31  août 


1899 


1900 


Travail  :  (Tonnes) 

Fabriques  inactives   1  1 

—  en  activité   »  » 

—  ayant  terminé   344  339 

Betteraves  travaillées              Tonnes.  6.105.614  7.394.475 

Ressources  générales  : 

Reprises   129.107  208.865 

Entrées  de  sucres  libérés.    34.601  7.200 

Production  :  charge.   473.185  .573.072 

—         excédents   264  716  296  128 

Totaux   901 . 609  1 . 085 . 265 

Livraisons  : 

Acquittement  pour  la  consommation. .  2.50.934  276.310 

Sucrage  des  vendanges   31.726  32.176 

Expéditions  de  sucres  libérés   1.079  503 

Admission  temporaire   168.390  177.859 

Expéditiorl  pur  cabotage   »  114.1.32 

Exportation   113. 61G  304.196 

Sucres  des  mélasses   5  42.521 

Pertes  matérielles  et  autres   »   ^ 

Totaux..;   565.7.50  947.701 
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Stocks  au  31  août  : 
Sucres  achevés  en  fabrique  

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  31  juillet  

Diminution  en  août  1900. 


(Tonnes) 


*                            o  -  il  ilC 

7.074 

4  102 

5.460 

ii'>  (^'\ti 

178  'Sfin 

1  /  o .  «.)UVJ 

32.2tj7 

1900 

Tonnes 

1.085.265 

1.073.189 

en  cours  de 

12.076 

transport  

.  Voici  le  tableau  présentant,  au  31  août,  la  quantité  de  bet- 
teraves mise  en  œuvre,  le  rendement  des  betteraves  en  sucre, 
en  sirops  et  en  mélasses,  depuis  le  1"  septembre,  commence- 
ment de  la  campagne  : 


Fabriques  inactives..   

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  ràpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


Au  31 

août 

'18984899 

1^994900 

1 

1 

» 

344 

339 

23.198 

20.226 

6.10.J.614 

7.394.47Ô 

473. 1K5 

573.071 

589.039 

6e6.2Gl 

85.904 

97.0V2 

26.690 

29.063 

701. 683 

8-22.376 

11. .49 

11.12 

H.O 

8.0 

1.44 

1.39 

241.793 

310.828 

3.79 

3.84 

Rendements  %de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement'par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées   Tonnes. 

Rendement  %  en  mélasse  

D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  la  campagne  1899-1900,  soit  septembre  à 
août  inclus,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   18 

Quantités  produites   Kilos.  39.488.137 

Consommation   —  27.700.1168 

Exportation   —  674. 2ÔI 

Sorties  des  entrepôts   —  2.001.3S5 

Sorties  à  destination  de  la  brasserie   —  6.284.610 

Total  des  quantités  expédiées   —  36.060. ul4 

Sur  le  marclié  de  Paris,  les  affaires  sont  plus  actives.  Bien 
que  les  nouvelles  de  la  récolte  ne  soit  pas  très  favorables,  les 
olfrcs  sont  suivies,  par  suite  des  avis  peu  encourageants  de 
l'étranger.  Malgré  une  demande  assez  bonne  de  la  part  du 
découvert,  la  tendance  est  faible.  On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n»  8  : 

Courant  

Octobre  

4  d  octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


13  sept. 

20  sept. 

27  sept 

30  31 

30  62 

29  05 

29  18 

a9  44 

29  .. 

29  25 

29  44 

29  06 

29  81 

30  18 

29  81 

30  25 

'26  75 

28  'lO 

106  .. 

106  .. 

105  50 

Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


30  août 
1900 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  


Fr. 
114  .. 

3  oi 


6  sept 
1906 


Fr. 

119  50 


3  90 
3  85 


13pept. 
1900 


Fr. 
110  50 


3  90 
3  72 


20  sept. 
1900 


Fr. 
113  50 


3  70 
3  62 


27  sept. 
1900 


Fr. 

111  50 


3  72 
3  70 


laine  peignée  n'intéresse  pas  seulement  ces  deux  villes,  mais 
la  France  entière. 

Il  est  exact  de  dire  que  le  marché  ;i  terme  a  été  organisé  m 
Roubaix  et  à  Tourcoing  par  décrets  en  date  des  30  s»  ptembre 
et  22  novembre  1875,  et  ce  sur  l'avis  des  Chambres  et  Tribu- 
naux de  Commerce  de  ces  deux  villes. 

Mais  conclure  de  là  que  la  question  de  suppression  radical© 
ou  temporaire  doit  être  seulement  soumise  à  l'examen  des 
corps  constituée  de  ces  deux  locnlités,  c'est  ce  que  nous  nous 
refusons  d'admettre. 

Nous  voulons  généraliser  la  question,  parce  que  Je  mal 
causé  par  le  marché  à  terme  n'est  pas  seulement  limité  à 
Roubaix-Tourcoing  ;  il  est  généial  dans  les  53  départements 
qui  ont  manifesté  contre  l'existente  et  le  fonciionnement  de 
cette  institution 

Le  marché  à  terme  ne  réglemente  donc  pas  ."seulement  l'in- 
dustrie lainière  do  Roubaix-Tourcoing,  mais  bien  celle  de 
toute  la  France  et  cette  dernière  partie  de  l'indii-trie  natio- 
nale est  beaucoup  plus  importante  dans  son  ensemble  que 
Roubaix-Tourcoing  réunis. 

Il  est  tout  naturel  que  ceux  qui  souffrent  d'un  mal  soient 
corisultés  sur  le  remède  qui  peut  les  gutrir. 

C'est  ce  que  nous  avons  exposé  dans  notre  circulaire  à 
tous  les  corps  constitués  et  c'est  ce  qui  a  été  compris  par 
tous.  " 

D'un  autre  côté,  voici  de  nouveaux  détails  sur  la  réponse 
faite  par  la  Chambre  de  Commerce  de  Roubaix  à  la  lettre  du 
Ministre  du  Commerce  en  date  du  7  courant  ; 

«  La  Gliambre  de  Commerce  de  Roubaix  réunie  à  l'efiet  de 
répondre  à  la  lettre  du  Ministre  du  Commerce  concernant  la 
fermeture  provisoire  de  la  15ourse  du  Commerce,  a  pris  une 
délibération  dont  voici  le  résumé  : 

«  La  mesure  que  signale  M.  le  Ministre  dn  Commerce  ne 
saurait  atteindre  le  but  visé.  Elle  serait  plutôt  de  nature,  par 
sa  gravité  même,  à  alarmer  d'avantage  les  esprits  en  créant 
un  nouvel  élémi  nt  de  crainte  et  de  découragement  quant  tout 
fait  croire  à  une  amélioration  sensible  de  la  situation. 

«  Fermer  la  Bourse  n'empêcherait  ]ias  le  ternie  de  fonction- 
ner. L'Etablissement  serait  privé  et  non  public,  caractère 
moins  officiel,  mais  surtout  quant  à  la  publicité. 

«  La  fermeture  produirait  beaucoup  de  bruit,  beaucoup  de 
trouble  et  un  maigre;  résultat. 

«  La  Bonr-se,  d'ailleurs,  n'est  nullement  liée  au  terme.  Elle 
existait  quinze  ans  avant  ce  dernier,  comme  le  constate  une 
lettre  du  10  mai  1873,  adressée  par  la  Chambre  de  Commerce 
au  Ministre  d'alors. 

<■  L'utilité  de  la  Bourse  s'est  affirmée  de  cent  façons  diverses 
depuis  cette  époque.  » 

La  délibération  se  termine  comme  suit  : 

"  En  l'état,  ot  sans  nous  ('tendre  davantage  sur  les  raisons- 
(|(ii  dictent  notre  détermination  nous  estimons  que  la  ferme- 
ture, même  provisoire,  de  la  Bourse  de  Roubaix  serait  con- 
traire aux  intérêts  de  notre  circonscription,  en  ce  sens  qu'elle 
troublerait  les  habitudes  commerciales  de  nos  ressortissants 
et  que,  d'autre  part,  elle  pourrait,  sans  espoir  de  résultats 
pratiques  en  retour,  l'aire  croire  à  l'accentuation  d'une  crise 
qui,  au  regard  de  tous,  tend  sérieusement  à  s'améliorer. 

«  Dans  ces  conditions,  nous  proposons  à  la  Chambre  de 
Commerce  de  Roubaix  de  s'élever  résolument  contre  cette 
fermeture.  » 

«  La  Chambre  adopte  cette  proposition,  qu'elle  transforme 
en  délibération  destinée  à  être  envoyée  à  M.  le  Ministre  eu 
réponse  à  sa  lettre  du  7  septembre  courant.  » 


Anvers  (    d»    )  le  kil. 

Le  Syndicat  fondé  à  Reims  pour  la  suppression  du  marché 
à  terme  sur  la  laiue  peignée  formule  la  réponse  su  vanteàla 
note  du  Min  stère  du  C  rinmerce,  dont  nous  avons  donné 
le  texte  dans  notre  dernier  numéro  ; 

a  Le  Ministre  du  Commerce  fait  publier  dans  la  presse  que 
le  Syndic'kt  fondé  à  Reims  pour  la  suppression  du  marché  à 
terme  sur  la  laine  peignée  a  été  inexactement  renseigné  sur 
la  communication  adressée  pai  M.  Millerand  au  préfet  du 
Nord 

Le  Syndicat  expose  ce  qui  suit  à  M.  le  Ministre  et  au  public  : 
La  Bourse  de  jeu  organisée  à  Roubaix-Tourcoing  sur  la 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


30  llnùl 

1900 

G  s.-p 
190U 

t. 

13  sept. 

1900 

20  .«ci't. 
19U0 

27  soi-t. 
19Û0 

£  sli.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sti.  d. 

£  sh.  d 

72  17  G 

72  ;7 

6 

73  8 

9 

73  5 

72  16  3 

73  11  3 

73  8 

9 

74  1 

3 

73  18 

9 

73  7  6 

13j   5  . 

13ti  . 

135  . 

127  7 

6 

131  13  9 

13i   5  . 

133  10 

133 

125  . 

126   8  9 

17  18  9 

17  18 

y 

17  18 

9 

r  18 

y 

18   0  6 

17  13  1 

17  13 

'.\ 

17  13 

9 

17  14 

4 

17  16  3 

19   1  3 

18  15 

18  15 

19  5 

18  17  6 

75  6 

76 

1 

7G 

(i 

68 

6 

66  6 

72  2 

76 

1 

68 

66  10 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois:. . . 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (22  septembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  185  fr  50,  con- 
tre 186  fr.  50;  Chili  1'"  marques.  190  fr.  50.  contre  191  fr.  50; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  194  fr.  5')  sans  change- 
ment; en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  2(i0  fr.  50, 
contre  20O  fr.  ;  étain  Banka,  341  fr.  50,  contre  361  fr.  50;  plomb, 
nyirques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  50  fr.,  contre  49  fr.  50, 

Xavier  Gir.vrdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  fie  ,ieudi). 

OU 

•->G 

2 

9 

II', 

•23 

30 

6 

l.'î 

21» 

27 

SITUATIONS 

1835 

1896 

1897 

1898 

1899 

.1  uillct 

Auflt 

.'VoCit 

Adùt 

Aofit 

.Viiùl 

Seul 

Sent. 

■  I"- 

CÉRÉALES  (Paris) 

K  r  n.  n  C'S 

Francs 

Freines 

Francs 

Fx'ixncs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Frmc" 

1>1UX 

Farine  flour  de  Paris  ..  100  kil. 

oô  os 

oo  lo 

OC 

25  62 

9^i  17 

^>f;  r.9 

^ J  oz 

9ft  -19 

£iO  U£ 

^0  ot 

26  2 

ZO  IS 

iU  U 

—    (toutes  marques)  — 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

29  37 

29  37 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  S  7 

28  81 

(Gorbeil)   — 

29  93 

29  08 

36  57 

37  9i 

29  54 

30  >> 

30  » 

29  50 

29  50 

29  51 

21)  50 

29  50 

29  50 

29  50 

29  .30 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  62 

19  62 

20  37 

19  87 

20  12 

19  87 

20  12 

20  iVl 

20  37 

20  12 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

1 4  » 

13  73 

14  12 

14  23 

14  50 

14  » 

14  62 

15  12 

15  12 

13  19 

15  66 

15  04 

16  73 

19  55 

17  06 

17  87 

17  37 

17  50 

17  62 

17  37 

17  25 

17  37 

17  62 

17  62 

17  37 

BESTIAUX  (à  La  VilletteJ 

PRIX 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  20 

1  17 

1  13 

1  13 

1  17 

1  19 

1  18 

1  17 

1  09 

1  16 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  60 

1  71 

1  70 

1  70 

1  75 

1  70 

1  71 

1  61 

1  35 

1  62 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  60 

1  60 

1  71 

1  71 

1  67 

1  67 

1  60 

1  65 

1  (i2 

1  62 

1  Ov 

1  10 

1  24 

1  51 

1  42 

1  44 

1  48 

1  ou 

1  46 

i  '10 

1  lo 

1  42 

i  -iZ 

1  i9 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

38  50 

36  62 

33  93 

33  31 

30  75 

30  68 

30  » 

30  31 

aO  62 

29  06 

—    raffiné      qualité  — 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

105  10 

108  50 

108  50 

108  50 

108  50 

106  50 

105  50 

106  » 

106  » 

106  » 

105  50 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  74 

36  » 

35  25 

36  » 

35  75 

34  73 

34  23 

34  75 

34  23 

34  M 

33  75 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

28  » 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  » 

27  » 

27  » 

27  » 

2(i  » 

52  29 

00  oo 

57  43 

oo  io 

51  32 

66  75 

UD    1 0 

U  J  H 

A7  » 
0 1  " 

6(>  » 

01)  >' 

69  75 

7  'i  K/1 
1  i  OU 

—     lin   — 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

81  75 

80  50 

80  » 

80  30 

80  25 

79  25 

79  2  i 

78  30 

79  50 

82  » 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

64  50 

m  50 

64  50 

64  50 

64  50 

63  » 

62  30 

62  50 

62  50 

63  .. 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 

121  25 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  50 

132  50 

132  30 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  50 

132  30 

Bordeaux  ord.  — 

))  )) 

)'  )> 

170  » 

170  » 

170  n 

170  » 

170  » 

170  » 

17Ô  » 

170  » 

l'iu  » 

170  » 

M;\con  ordin.  — 

»  )) 

»  )) 

))  >' 

»  « 

H  n 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

1 80  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 

51  98 

48  59 

■il  l^^ 

44  56 

ou  1  o 

l)i  0  l 

03  Oi 

DO  1« 

fîR  19 
Ou  lié 

DD  » 

7y  -, 

80  75 

7V  'iil 
lo  OJ 

7r<  ct.^ 
10  oz 

115  50 

123  » 

113  25 

123  50 

146 

146  » 

14S  30 

146  50 

132  » 

114  .. 

119  50 

llO  30 

113  50 

111  .50 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

53  25 

51  75 

31  » 

50  50 

48  50 

49  75 

47  30 

49  » 

47  50 

46  30 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  l"  marq.)-  100  kil. 

113  « 

126  25 

128  » 

139  87 

193  64 

189  » 

189  » 

191  23 

192  50 

191  25 

190  » 

190  » 

19'  30 

190  50 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

330  90 

372  » 

371)  » 

377  50 

377  50 

377  50 

370  » 

367  30 

361  30 

361  59 

341  30 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

482  )) 

478  " 

478  » 

489  » 

481  » 

469  » 

461  » 

464  0 

Fer  (Marchand)              100  kii. 

14  25 

14  75 

15  50 

16  50 

'>■>  68 

2(i  2'j 

2(i  » 

26  •> 

26  » 

26  50 

26  50 

*26  50 

9K  K(\ 

9K  ''.n 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

22  50 
— '  - 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

23 

23  » 

22  50 

22  OU 

22  30 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

99  90 

100  25 

100  25 

100  47 

lOû  62 

100  72 

100  10 

1  ni  ., 

lUl  " 

99  93 

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  47 

101  80 

101  9Ï 

102  20 

102  23 

102  22 

102  27 

'l('i9  (\1 
IXJZ  U  i 

1 1 19  « 
IViZ  >' 

Banque  de  France  actions 

3671 

3597 

3692 

3507 

4.070 

4005 

3950 

39S0 

3990 

3995 

3980^ 

Crédit  Foncier   — 

868 

660 

679 

680 

728 

()50 

635 

639 

670 

630 

654 

665 

669 

060  .*jO 

669 

812 

777 

776 

847 

94.') 

1038 

1070 

1060 

1092 

1104 

n^u 

1120 

4 1  •>  i 

1 1 9'i 

1 07 

Banq.de  Pariset Pavs-Bas. .  — 

804 

813 

851 

935 

1.053 

1028 

1058 

1037 

1065 

1104 

1130 

1120 

11 27 

un 

IVJoO 

Compagnie  du  Nord   — 

1804 

1805 

1943 

2119 

2.135 

2285 

2293 

2310 

2325 

2342 

2320 

23  47 

9'Î7M 

9'^4t; 

—       P.-L.-M   — 

1475 

1565 

1757 

1915 

1 . 890 

1801 

1815 

1824 

1838 

1843 

1840 

1830 

10  JU 

lOO,) 

10  1  1 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3422 

3438 

3465 

3477 

352J 

3520 

3490 

3482 

3513 

3495 

BANQUE  DE  FRANCE 

.Million 

Million 

Million 

Million 

Milliop 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

M  illion 

Million 

TV  îi  1 1  i  rtn 

M  i  1 1  i  A  n 
iVl  1 1 1  lU  IJ 

IVl  1 1 1 1  u  1 

SITUATIONS 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.820 

3.972 

4.039 

3.961 

3.946 

3.898 

W .  956 

3.939 

1  oiri 

o  ■  J-tl> 

0.943 

Encaisse-or  

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.81)6 

2.183 

2.209 

2.232 

2  2ii  4 

2. 248 

2.250 

2 . 2  49 

9  91t: 

0  9 fi'. 

9  9ftK 
.i .  Zoo 

1  244 

1.244 

1  222 

1  225 

1  196 

1  140 

1  135 

1  ri8 

1 .  lO-t 

1  I'î7 

1  •  loO 

1 .  lOO 

i.lou 

1  •  loU 

1   .1  ..cl 

732 

544 

693 

730 

798 

828 

746 

874 

m 

691 

699 

790 

633 

650 

632 

312 

364 

358 

391 

444 

491 

543 

498 

497 

494 

492 

504 

499 

602 

503 

Comptes  courants  particuliers  . . 

547 

566 

492 

491 

477 

488 

403 

512 

482 

323 

558 

489 

469 

466 

511 

CoDipte  courant  du  Trésor  

202 

237 

221 

252 

207 

294 

289 

3L0 

321 

332 

348 

283 

291 

316 

350 

ErcOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

% 

% 

TAUX  % 

% 

% 

% 

/o 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

Escompte  à  la  Banqucde  France. . 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  >> 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3 

3  » 

3  >. 

4  " 

—             —  d'Angleterre 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  ... 

4  n 

4  » 

—             —  d'Allemagne 

3. 15 

3.65 

3.84 

4.28 

5.04 

5  » 

5  » 

5  .. 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  .. 

5  » 

5  » 

—             — d'Autr-Hongrit 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4.50 

.4  50 

—             —    de  Belgii|uc 

2.60 

2.85 

3  » 

3.0t 

3  92 

4 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  .. 

4  » 

—             —    de  Hollande 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3*.  50 

3  50 

—             —  d'Italie 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  >> 

5  » 

5  » 

5  » 

—             —    de  Russie. . . 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

■S  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5.. 50 

5  .30 

—      aux  Banques  Suisses 

3. 26 

3.91 

3.83 

4.31 

4.97 

4.50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4.50 

4  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉBilSSiu' 

Vlillion 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

SITUATION  AU  31  DKCEMBRB 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

Circulalion  fiduciaire  totale  

(5.896 

14.585 

13.254 

14.975 

14.992 

14.801 

14.817 

14.810 

14.9r)l 

14.681 

14.645 

14.8-23 

14.090 

14.745 

14.772 

Encaissc-or  

7.611 

7.9.5.> 

8.74(i 

8-160 

7.850 

8.394 

8.442 

8.406 

8.380 

8.460 

8.  .336 

8.. 341 

8.454 

8.469 

8.423 

Encaisse-argent  

2.635 

2.378 

2.516 

2.6'36 

2.. 585 

2.771 

2.763 

2.755 

2  747 

2.7.57 

2.763 

2.743 

2.794 

2  705 

2.700 

Ra|»portde  l'or  à  la  circulation  % 

47,8 

54,5 

57,3 

51,4 

52,3 

56,7 

56,9 

56,7 

56,0 

57,6 

58,4 

57,6 

57,5 

57,4 

57,0 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  26  septembre  1900. 

Los  Affaires  île  Cliino.  —  Mauviiisc  Tenue  des  Marchés  liimncieis. 
—  ïjP  Marché  monétaire.  —  L'Industrie  du  Fer.  —  Les  Construc- 
tions navales. 

La  diplomatie  allemande  n'a  décidément  pas  rem- 
porté de  grands  succès  dans  les  affaires  de  Chine.  Les 
choses  sont  aujourd'hui  au  pis.  A  la  sommation  du 
Gouvernement  allemand  d'avoir  à  livrer  les  meneurs 
du  mouvement  insurrectionnel,  l'impératrice  a  appelé 
ces  meneurs  aux  plus  hautes  dignités.  Le  prince  Tuan, 
le  chef  avéré  des  Boxeuis,  est  nommé  président  du 
Conseil.  Cette  provocation,  qui  s'adresse  plus  directe- 
ment à  l'Allemagne  et  dont  l'Allemagne  a  le  droit 
d'être  particulièrement  irritée  après  l'assassinat  de  son 
ambassadeur,  va  la  décider  à  des  représailles  sans 
merci.  Ici  on  considère  l'attitude  du  Gouvernement 
chinois  comme  une  véritable  déclaration  de  guerre  à 
l'Allemagne.  Et  nous  voilà  engagés  à  fond  dans  une 
aventure  dont  on  ne  peut  encore  ni  préciser  la  durée, 
ni  les  pérrls,  ni  les  frais. 

Le  Marché  financier,  qui  traverse  des  jours  de  dé- 
bâcle, n'avaitcertes  pas  besoin  de  cette  dernière  cause 
de  marasme.  Les  inquiétudes  (]ue  continue  ù  inspirer 
aux  capitalistes  l'avenir  de  notre  industrie  métallur- 
gique, la  méfiance  qui  est  résultée  de  la  crise  brési- 
lienne dont  souffrent  beaucoup  nos  grandes  banques, 
avaient  déjà  provoqué  un  suffisant  elïondrement  des 
cours.  En  dépit  des  notes  rassurantes  publiées  par  les 
intéressés,  l'avenir  de  la  sidérurgie  apparaît  sous  des 
couleurs  de  plus  en  plus  sombres,  surtout  dans  l'obli- 
gation où  l'on  se  troiâve  maintenant  de  rémunérer  les 
sommes  considérables  qu'on  y  a  engagées  dans  ces  der- 
nières années.  Quand  à  tant  de  causes  d'abstentions  et 
de  faiblesse  viennent  encore  s'ajouter  les  probabilités 
de  graves  complications  eu  Extrême-Orient,  on  peut 
prévoir  pour  longtemps  encore  des  jours  sombres  à  la 
éourse.  Je  vous  envoie,  par  ce  même  courrier,  le  ta- 
bleau du  rendement  de  l'impôt  sur  les  opérations  de 
bourse,  dont  les  chiffres  vous  prouveront  assez  la  di- 
minution progressi/e  des  affaire  financières. 

Heureusement  que  la  situation  du  marché  monétaire 
se  maintient  assez  satisfaisante.  On  a  beaucoup  médit, 
dans  la  presse,  de  la  décision  du  Gouvernement  de 
placer  80  millions  de  marks  de  Bons  du  Trésor  sur  le 
Marché  américain.  La  Haute  Banque  berlinoise  est 
assez  dépitée  d'avoir  été  complètement  exclue  de  l'opé- 
ration. La  presse  regrette  hautement  que  l'Allemagne 
se  soit  ainsi  mise  dans  la  dépendance  du  marché  moné- 
taire américain.  11  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le 
Trésor  a  pu  mener  à  bien  une  opération  indispensable, 
sans  épuiser  les  disponibilités  du  Marché  allemand 
dans  un  moment  ot'i  il  a  plus  particulièrement  besoin 
de  ses  ressources.  Aussi,  en  dépit  d'une  légère  dimi- 
nution du  stock  métalli(iue  delà  Reichsbank,  et  d'une 
augmentation  de  la  circulation  des  billets,  le  taux  de 
l'argent  est  descendu  de  4  3/4  0/0  à  4  1/2  0/0  sur  le 
marché  libre.  L'année  dernière,  la  Reichsbank  avait 
dû  relever  le  taux  de  son  escompte,  le  3  octobre.  Cette 
année,  elle  passera  cette  date  sans  augmentation. 

Je  vous  ai  parlé,  dans  une  lettre  antérieure,  de  la 
Commission  d'enquête,  (jui  avait  été  instituée  pour 
rendre  compte  de  l'état  actuel  des  constructions  navales. 
Elle  a  terminé  son  rapport,  qui  démontre  que  l'indus- 
trie des  constructions  navales  est  arrivée,  en  Alle- 
magne, à  un  très  grand  diiveloppement,  non  seulement 
à  cause  des  nouvelles  commandes  de  l'Amirauté,  mais 
à  la  suite  de  la  clause  impo-ée  aux  Compagnies 
subventionnées  de  faire  construire  leurs  navires  en 
Allemagne  et  avec  d^s  matériaux  allemands.  Aujour- 
d'hui, 3.'). 000  ouvriers  sont  occupés  aux  constructions 
maritimes.  Les  six  grands  chantiers  de  la  Baltique 


ont  construit,  en  1899,  un  ensemble  de  tonnage  de 
360.000  tonnes.  Dans  la  même  année,  ces  chantiers 
avaient  sur  leurs  cales  22  navire  de  guerre  commandés 
par  l'Allemagne  et  16  commandés  par  l'étranger.  Avant 
peu,  tous  les  chantiers  allemands  compteront  212  cales 
de  construction  de  plus  de  150  mètres. 

Enfin,  les  chantiers  et  arsenaux  possèdent  mainte- 
nant assez  de  docks  flottants  pour  effectuer  chez  eux 
toutes  les  réparations  pour  lesquelles  ils  étaient  jadis 
tributaires  de  l'Angleterre. 


el 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques.  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  , 

PASSIF  (Milliers  de  marks 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


1899 


22  sei>t. 

Bif.lSsept 

23  sept. 

BiCiSscpt 

S31.066 

-  1.429 

801  865 

-  11.925 

24.704 

-  172 

21.323 

-  1.307 

9  312 

-  0.444 

9  84  i 

-  6.165 

-82.9.30 

+  30.522 

918  310 

+  34.724 

66  023 

-  5.525 

b5.6S7 

-  1.554 

38.880 

-f-  5.035 

11  059 

+  180 

«8.939 

-  118 

71.113 

-1-  2  .869 

d 20. 000 

non  mod. 

120. 000 

non  mod. 

30.001) 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.112.509 

-t-  21.249 

1.126.900 

+  33.178 

542. -(,1 

+  449 

.590.224 

-  18  423 

36.604 

4-  1.171 

32.017 

+  2.(j67 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilaa  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


15  juin 
23  » 

30  » 

7  juin 

14  » 
23  .. 

31  » 

7  aiiiit 

15  .. 
23  » 
31 

7  sept. 
13  » 
22  » 


c 

Or 

et  argen 1 

o 
'<« 

"3 

o 

Comptes 
courants 
dépôts 

Portefeuil 

Avances 

>  ^ 

mj^ 

■X 

868 

1.046 

613 

743 

76 

+  157 

888 

1.074 

616 

7.54 

68 

+  143 

822 

1.310 

496 

896 

131 

-  159 

841 

1.212 

500 

805 

93 

—  41 

859 

1.147 

503 

735 

73 

-l-  41 

888 

1.096 

530 

719 

67 

-4-  121 

860 

1.122 

486 

738 

71 

-1-  70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1-  98 

872 

1.074 

515 

706 

69 

+  13  i 

890 

1.043 

532 

698 

64 

■¥  17( 

848 

1.096 

488 

729 

75 

+  S', 

83  i 

1.088 

481 

716 

70 

-T-  76 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

+  74 

831 

1.113 

543 

783 

66 

-f  46 

Taux 

de 
l'esc. 

% 
554 


Les  Impôts  de  Bourse.  —  Les  impôts  sur  lee  opérations 
commo  les  impôts  sur  le  timbre,  accusent,  en  août  dernier, 
une  forte  diminution  par  rapport  au  mois  d'août  1899.  Voici 
les  chill'res  depuis  le  1"  avril,  début  de  l'exercice  : 

Impôts  sur  les  opérations 

1900-01  1890-1900 

M.  M. 

Avril                                1.28/.  482  1.6.57.205 

Mai                                  1.307.720  1.721.087 

Juin                                 1.109.201  1.(392.275 

Juillet.                                1.283.023  1.142.!t92 

Août                                   833.896  !il7.87i; 

5.821.022  7.131.435 

Impôts  sur  le  timbre 

Avril   1.142.377  1.848., 527 

Mai   2.080.89!)  1.498.656 

Juin   9.475.788  1.731.ti34 

Juillet   399.828  2.460. £17 

Août   297.646  1.388.473 

13.396.538  8.928.207 


I.'KCONOMISTK  KUUOl'MKN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la,  BourMe  de  Uerlla 

Berlin,  le  26  septembre  1900. 

Les  alîaircs  sont  rares  eucoro  ;  mais  la  tenue  de  la  Bourse 
est  un  i)ou  meilleure  que  les  jours  précédents.  La  liquida- 
tion est  facile. 

•cependant,  les  actions  des  Banques  et  des  principales 
industries  n'ont  pas  encore  retrouvé  les  cours  do  la  semaine 
dernière.  Les  métallur^^ies  continuent  même  à  lléchir. 

Tous  les  Fonds  d'i<^tat  sont  faibles  et  en  léger  recul. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  25;  Turc  D,  22  15;  Lom- 
bards, 25  10.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  26  septembre  1900. 

La  Campagne  électorale.  —  Le  Stock-Exchaugo.  —  Le  Marché  muné- 
talre.  —  Les  Emprunts  iiour  la  Guerre. 

Nous  sommes  en  pleine  campagne  électorale  :  les  lea- 
ders des  deux  partis  ont  lancé  leur  manifeste  :  nous 
avons  eu  la  proclamation  enflammée  de  M.  Chamber- 
lain, le  discours  modéré  de  lord  Salisbury,  la  lettre  de 
lord  Rosebery  :  la  question  d«  l'impérialisme  jointe  à 
celle  de  la  guerre  sud-africaine,  a  fait  l'objet  principal 
de  ces  déclarations. 

En  prenant  cette  plate-forme,  le  Gouvernement  s'est 
assuré  un  facile  succès.  Les  nouvelles  tendancieuses 
envoyées  d'Afrique  sont  faites,  d'ailleurs,  pour  entre- 
tenir l'enthousiasme  du  pays  et  réveiller  l'ardeur  des 
électeurs. 

Est-ce  à  dire  que  l'opposition  soit  réduite  à  rien  et 
que  tout  le  monde  approuve  la  politique  du  Gouverne- 
ment? L'article  suivant  de  V Economist  vous  montrera 
le  contraire  : 

On  est  généralement  d'avis,  écrit  notre  confi'ére,  que  les 
ministériels  auront  une  énorme  majorité.  Assurément,  l'op- 
position est  en  mauvais  chemin,  avec  un  chef  nominal  qui, 
malgré  ses  mérites,  n'est  pas  l'homme  de  la  situation  et  ses 
deux  chefs  véritables  sont  divisés,  et  ont  des  adeptes  divisés 
eux  aussi  sur  la  question  de  l'impérialisme.  Mais  malgré  tout 
le  triomphe  des  Unionistes  n'est  pas  si  certain. 

D'abord,  le  public  sait  tout  de  même  qu'il  y  a  eu  des  fautes 
énormes  commises  dans  cette  guerre.  Ignorance  du  Ministère, 
qui  estimait  les  forces  nécessaires  à  20.000  hommes,  qui  a 
manqué  de  chevaux,  d'artillerie,  de  munitions  et  qui  a  en- 
voyé au  début  des  généraux  de  salon.  Jamais  notre  cavalerie 
n'est  arrivée  à  acquérir  les  qualités  nécessaires,  et  le  service 
de  l'intendance  et  des  médicaments  a  été  souv^  nt  défectueux. 

D'autre  part,  on  se  rend  compte  i|u'il  est  besoin  d'une  ré- 
forme radicale  de  l'armée,  et  que  le  Ministère  a  tergiversé 
jusqu'à  présent  afin  d'éviter  de  lui  donner  un  caractère  dé- 
mocratique et  de  faire  du  métier  des  armes  une  profession. 

S'il  est  nécessaire  d'attendre  l'arrivée  de  lord  Roberts  et  de 
lord  Kitcliener,  c'rst  que  lord  Lansdowne  et  lord  Wolseley 
n'ont  pas  la  compétence  nécessaire;  et  ((uelle  C' infiance  à  ac- 
corder à  ce  Ministère  d'hommes  incompétents  et  de  mauvaise 
volonté? 

Enfin,  se  pose  la  question  même  de  l'impérialisme.  Beau- 
coup de  gens  se  demandent  s'il  y  a  lieu  do  chercher  à  acqué- 
rir de  nouveaux  territoires  et  craignent  justement  qu'en  ce 
moment  on  ne  les  embarque,  en  (Jlhine,  dans  quelque  grosse 
aventure,  sans  ((u'ils  s'en  doutent.  Ils  ne  comprennent  pas 
l'incertitude  du  Gouvernement  anglais  et  son  embarras  prove- 
nant de  ce  ({u'il  ne  s'occupe  que  de  l'Afrique  du  Sud. 

L'opinion  commence  à  être  fatiguée  de  la  guerre  et  songe  de 
plus  que  la  no'e  à  payer  sera  lourde. 

Il  est  fort  vraisemblable,  que  la  plupart  des  électeurs  s'abs- 
tiendront de  voter  pour  un  parti  qu'ils  considèrent  comme 
vainqueur  et  que  le  chiffre  des  votants  sera  exceptionnelle 
mont  bas. 

C'est  précisément  à  combattre  ce  danger  des  absten- 
tions nombreuses  que  lord  Salisbury  s'est  appliqué 
dans  son  manifeste  électoral.  Le  premier  ministre 
attache  une  importance  énorme  à  ce  que  le  prochain 
Parlement  contienne  une  majorité  forte  et  compacte; 
il  s'est  etïoriié  de  lutter  contre  la  conhance  exagérée 
des  conservateurs. 


Le  Marché  reste  inlluencé  comme  la  Bemaine  der- 
nière par  la  campagne  électorale  :  les  abstentions  sont 
nombreuses  et  les  maavaises  tendances  observées  à 
Berlin,  en  même  temps  que  l'incertitude  des  nouvelles 
de  Chine,  ont  déterminé  des  réalisations. 

En  ce  qui  concerne  le  Transvaal,  les  dépêches  font 
entrevoir  la  fin  imminente  de  la  campagne,  mais  on 
n'a  i)as  reçu  encore  confirmation  delà  nouvelle  annon- 
çant la  reddition  de  Hotha  avec  3.000  Boers  ;  il  y  a 
beaucoup  de  réserve  à  faire  dans  les  informations 
transmises  pendant  ce  temps  d'élection. 

Le  marché. monétaire  est  un  peu  plus  tendu,  mais 
sans  qu'on  puisse  en  conclure  à  une  prochaine  modifi- 
cation du  taux  du  loyer  de  l'argent.  Le  Trésor  a  dé- 
cidé l'émission  nouvelle  de  deux  millions  de  livres  de 
bons,  ce  qui  réduit  à  un  million  sa  faculté  d'émis- 
sion. Cette  demande  de  capitaux  porte  à  52  millions  le 
montant  des  sommes  empruntées  par  le  Gouvernement 
pour  les  besoins  de  la  guerre,  sans  compter  les  avances 
temporaires  de  la  Banque.  Dans  ces  52  millions  se 
trouvent  les  30  millions  de  l'emprunt  national  do 
guerre,  10  million^  de  bons  de  l'Echiquier  et  12  mil- 
lions de  bons  du  Trésor.  Comme  il  e.xistait  déjà  8  mil- 
lions 133.000  liv.  st.  de  ces  derniers  titres  en  circula- 
tion, le  montant  total  des  bons  du  Trésor  actuellement 
émis  est  de  20.133.000  liv.  st. 


Mmûm  twmm  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

27  septembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 
Liv.  st 


PASSIF 

Billets  créés   32  229.000 


Total   52.22'J.OOO 


ACTIF 

Deite  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées  . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 

11. OIS. 100 
6.159.900 
3i. 455.000 


Total   ...  52.229.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.353.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.819.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   S.DfJ.OOO 

Comptes  particuliers.  39.1.0  OOU 

Bille  ts  à  sept  jours,  etc.  130  000 


Total   63.339  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à. 

la  Banque)   10.754.000 

Portefeuille  et  avances  28.403.000 

Billets  en  réserve   22.730  000 

Or  et  argent  monnayés  1.652.000 


Total   63.539.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


21  juin  . . 
28   ■>  . 

5  juillet. 
12  »  .. 
19  »  .. 
26   »  .. 

2  août  . . 


16  » 

23  » 

30  » 

6  sept. 

13  » 

20  » 
27 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

<;irculatiûn 
(excepté  les 
billets  àTjours) 

Dépôts 

§§-« 

jji  -a 

5^ 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

(te 
l'esc. 

% 

33.746 

29  290 

49  162 

43.222 

21.003 

44  36 

33.6i2 

30.19i 

48.471 

43.189 

21.891 

43  64 

32.602 

30.9.J9 

52.091 

50.697 

21.222 

37  32 

31.6.;5 

30.610 

50.878 

30.279 

18.830 

36  87 

» 

31.488 

30.3.32 

49.4.32 

4S.77;J 

18.911 

38  11 

4 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

p 

31  033 

30.866 

50.343 

30  877 

17.9i2 

35  39 

» 

30.429 

30.;i83 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

)> 

30.839 

30.232 

30  189 

.30.113 

18.382 

3(>  49 

D 

29.1)16 

31.359 

48.526 

21.213 

41  04 

35.371 

29.809 

49.191 

-'13.998 

23.336 

47  33 

J6.l)66 

30.080 

46.340 

41 . 234 

23.761 

50  89 

36.417 

29.363 

43.605 

39.423 

24  6-i9 

33  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  93 

36.107 

29.499 

43.037 

39.157 

24.382 

33  98 

Les  Exportations  de  Charbon.  —  Notre  correspondant 
de  Londres  a  parlé  plusieurs  fois  de  la  campagne  entreprise 
dans  certains  centres  anglais  contre  Idfe  exportations  de  char- 
bon. Voici  ce  qu'écrit  à  ce'  sujet  M.  Rocher,  consul  de  France  : 

«  La  disette  de  cliarbon.  et  les  moyens  de  l'enrayer  en  fa- 
veur de  l'industrie  anglaise,  a  donné  heu,  dans  les  comtés 
faisant  partie  de  cette  circonscription,  à  une  suite  de  confé- 
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rences  où  on  a  étudié  les  conséquences  qu'aurait  pour  la  ma- 
rine marcliaiide  la  proposition  faite  par  Jes  membres  du  Par 
lement  et  quelques  propriétaires  de  mines  d'imposer  un  droi 
d'exportation  sur  les  charbons  expédiés  à  l'étranger. 

Cette  proposition  après  avoir  réuni  un  certain  nombre  de 
suffrages,  notamment  dans  le  Lancashire  a  été  fortement  dis- 
cutée dans  les  comtés  du  Centre  et  ne  semble  pas  devoir  être 
acceptée  sans  provoquer  un  sérieux  débat. 

Si  les  promoteurs  de  la  mesure  n'ont  eu  en  vue  que  le  moyer 
de  réduire  le  plus  possible  la  disette  de  charbon  dont  souffre 
l'industrie,  le  système  proposé  aurait  un  eilet  désastreux  pour 
la  marine  anglaise. 

D'aiileur,'^,  il  suffit  de  consulter  les  statistiques  i)our  voir  que 
sur  42.988. 320  tonnes  qui  sont  sortit's  des  ports  du  Royaume- 
Uni,  durant  l'année  dernière,  28  millions  de  tonnes,  c'est-à- 
dire  plus  de  la  moitié,  ont  élé  employées  au  transport  du 
charbon.  Or,  si  l'exportation  de  la  houille  se  trouvait  arrêtée 
par  les  droits  de  sortie  ou  tout  autre  cause,  un  grand  nombre 
de  bâtiments  se  trouveraient  sans  fret.  Il  est  vrai  que  ces 
navires  pourraient  trouver  à  s'employer,  mais  alors  ils  n'au- 
raient que  peu  ou  pas  de  cargaison,  ce  qui  gênerait  sérieuse- 
ment les  importations  des  colonies  ;  il  y  aurait,  de  ce  fait, 
une  augmentation  sensible  des  matières  premières  et  des  pro- 
duits de  première  nécessité,  augmentation  qui  entraverait 
fortement  les  multiples  industries  des  pays,  si  elle  ne  les  rui 
nait  pas. 

Peur  ces  raisons,  M.  Provand,  membre  du  Parlement,  et 
les  pcr.sonnes  qui  étudient  de  près  la  situation  économique  de 
l'.Vngleterre,  sont  entièrement  opposées  au  droit  d'exportation 
sur  les  houilles  et  demandent  au  Gouvernement,  avant  de 
prendre  une  décision  qui  pourrait  avoir  de  fâcheux  résultats 
pour  le  commerce  britannicjue,  d'examiner  la  question  avec 
toute  l'attention  qu'elle  comporte. 

En  attendant,  qu'on  trouve  le  moyen  d'enrayer  la  hausse 
du  charbon,  un  grand  nombres  d'usines  sont  désorganisées, 
tous  les  produits  rnanufarturés  ou  autres  augmenlent  de  va- 
leur. Lu  peuple  qui,  jusqu'ici,  a  supporté  ses  diarges  en  si- 
lence, commence  à  se  réveiller,  l'hiver  approche  et  la  misère 
augmente.  Les  conflits  entre  les  employés  de  chemins  de  fer 
et  les  Compagnies  n'ont  reçu  qu'une  solution  temporaire.  Le 
feu  couve  et  bien  que  la  majeure  partie  des  arli.«ans  ait  reçu 
une  augmentation  de  salaire,  il  règne  parmi  la  classe  ou- 
vrière une  certaine  efTerve.sccnco  et  un  mécontentement  de 
natvire  à  faire  craindre  des  grèves  sérieuses  dans  un  avenir 
pou  éloigné.  » 


Courrier  de  la  Boarse  de  Londres 


Londres,  27  septembre  1900. 

Les  mauvaises  nouvelles  de  Chine  ont  exercé  une  in- 
lluence  défavorable  sur  le  Marché,  que  la  campagne  électo- 
rale a  déjà  rendu  inactif,  il  faut,  d'ailleurs,  reconnaître  que 
les  vendeurs  n'ont  pas  été  fâché  de  ces  circonstances  qu'  leur 
ont  permis  de  ppser  sur  les  cjurs  afin  de  faire  abandonner  le 
plus  de  primes  possible. 

Les  Consolidés  sont  à  98  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  discutés. 

L'Extérieure  d'Espagne  est  à  71  1/â;  l'Italien  à  92  7/8 
les  Fonds  Ottomans  sont  inactifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  faible. 
Le  Brésil  !)  0/0,  reste  à  71  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  restent  lourds  et  les  Chemins  amé 
ricains  hésitants. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  3/8,  VErié  à  11  1/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  69  1/2,  VAtcliison  à  27  1/2  et  le  Norfolk  à 
77  ./.. 
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LA  SITUATION 


Vienne,  20  septembre  1900. 

La  Situation  imlilitini'.  —  Le  Mni-asme  de  la  lionrse.  —  I^e  Marché 
monétan'C.  —  JjI'S  ]':nii>i  niil<  îles  Chemins  ,ic  foi'.  —  Recolles  dos 
J.igncs  feri'('es. 

Marasme  complet  dans. toutes  les  branches  de  l'acti- 
vitée,  déchaînement  de  passions  dans  tous  les  domaines 
de  la  politique  :  voilà  le  bilan  de  la  situation. 

Toutes  les  factions  s'organisent  liévreusement  pour 
la  lutte  électorale.  Inutile  de  décrire  encore  leurs 
positions  car  elles  changeront  plusieurs  fois  d'ici  à  la 
fin  de  la  campagne  qui  sera  longue,  les  dernières  élec- 


tions ne  devant  avoir  lieu  .ju'au  commencement  de 
janvier  prochain.  On  peut  conclure  de  cette  dernière 
date  que  le  prochain  Parlement  ne  sera  pas  réuni  de 
sitôt  et  que  le  Cabinet  a  encore  quelques  mois  [de  vie 
assurée.  Il  laiit  dire  qu'il  en  profite  pour  faire  le  mort. 
Rarement  on  a  vu  un  Cabinet  qui,  dans  l'absence  de 
toute  opposition  parlementaire,  a  eu  moins  d'initiative 
et,  pour  jjarler  comme  un  joui'nal  de  ses  amis,  a  pris 
moins  part  aux  affaires  publiques. 

La  Bourse  de  Vienne  est  retombée  dans  le  marasme 
où  l'avait  trouvée  le  commencement  de  l'été.  Il  y  a  un 
mois,  on  avait  vu  se  dessiner  un  mouvement  de  hausse 
qui  avait  paru  rendre  un  peu  de  v>.  au  marché.  Ces 
bonnes  dispositions  n'ont  duré  que  quelques  jours. 
Aujourd'hui,  la  Bourse  est  à  peu  près  désertée,  les 
affaires  nulles,  les  cours  à  la  débandade.  Il  faut  dire 
que  les  mauvaises  nouvelles  venues  de  .a  Bourse  de 
Berlin  ont  particulièrement  contribué  à  amener  ce 
résultat  chez  nous. 

Quant  à  la  situation  du  marché  monétaire,  elle  reste 
sans  changement.  L'argent,  sans  être  abondant,  suffit 
aux  demandes  qui,  elles  non  plus,  ne  sont  pas  nom- 
breuses en  dépit  de  l'approche  de  l'automne.  Cependant, 
pour  la  liquidation,  ou  n'a  trouvé  de  l'argent  en  banque 
qu'entre  5  1/2  0/0  et  6  0/0. 

On  est  mal  impressionné  par  les  difficultés  que  ren- 
contre la  Sudbahn  à  placer  son  emprunt.  On  sait 
qu'elle  est  en  i)ourparlers  avec  un  groupe  de  banquiers 
de  Paris.  Après  de  longues  négociations  et  diverses 
vicissitudes,  l'opération  paraît  devoir  échouer.  Cette 
circonstance  rend  très  prudente  l'Administration  des 
Chemins  de  fer  hongrois  qui  a  besoin  de  25  à  27  mil- 
lions de  couronnes  pour  achever  le  programme  de  ses 
travaux  publics  pendant  l'exercice  1901.  Il  est  vrai 
qu'elle  a  encore  a  placer  le  reste  de  l  emprut  de  50 
millions  do  couronnes  voté  par  le  Parlement  et  dont 
l'émission  avait  été  retardi'e  i)ar  la  situation  défavora- 
ble du  narché  monétaire.  Mais  cette  situation  ne  s'est 
guère  améliorée  et  l'^n  ne  voit  pas  que  les  temps 
soient  plus  fasrorables  que  jadis,  étant  donné  surtout 
celte  circonstanc  que  l'trxploitation  des  chemins  de  fer 
a  été  rendue  beaucoup  plus  onéi'euse  par  l'augmenta- 
tion du  prix  du  combustible  qui,  depuis  l'année  der- 
nière, a  monté  de  60  à  70  0/0. 

Du  janvier  au  31  juillet  1900,  les  recettes  des  Che- 
mins autrichiens  (  y  compris  le  Métropolitain  de 
Vienne'  se  sont  élevées  à  127  636.630  couronnes,  contre 
123.541.395  dans  la  même  période  de  l'année  dernière. 
Il  y  a  donc  une  plus-value  de  4.093.235  couronnes 
poiar  l'année  1900.  La  ligne  urbaine  viennoise  dans  la 
même  période  de  temps  a  fait  3.035.018  couronnes, 
contre  1.369.068,  l'année  dernière,  d'où  une  plus- 
value  de  1. 665.950  couronnes.  Cette  augmentation  pro- 
vient de  l'ouverture  de  la  ligne  de  la  vallée  de  la 
Vienne  inférieure.  Déduction  faite  du  Métropolitain  de 
Vienne,  les  lignes  autrichiennes,  du  1''"  janvier  au 
31  juillet,  ont  réalisé  12'i.ij01.612  couronnes  de  recettes, 
contre  122.172.327  de  l'année  dernière.  La  plus-value 
qui  en  résulte  est  de  2.429.285  couronnes. 


Momalioiis  kmwz  et  Financières 


Le  Commerce  extérieur  de  janvier  à  août.  —  Le  Bu- 
reau de  statistique  du  Ministère  du  Commerce  vient  de  pu- 
blier les  résullats  du  commerce  extérieur  durant  le  mois 
d'août  19U0. 

L'importation  de  ce  mois  non  compris  les  métaux  pré- 
cieux) a  été  de  129.8  millions  de  couronnes  -h  37  millions 
de  couronnes,  par  rapport  à  août  1899  et  l'exportation  do 
1C2.7  millions  de  couronnes  -f  9.6  . 

Le  mois  d'août  19)0  a  donc  un  actif  de  32.9  millions  de 
couronnes  entre  27  millions  de  Tannée  précédente). 

Du  mois  de  janvier  à  aoiit  1900  inclusivement,  l'imporlation 
(non  compris  les  métaux  précieux)  s'est  élevée  à  1.117  mil- 
lions de  couronnes  -f- 37.3)  et  l'exportation  à  1.223  9  millions 
de  couronnes  (-4- 39.0)  :  l'actif  liu  bilan  commercial  est  de 
106.9  millions  de  couronnes  (contre  105.2  millions  de  Tannée 
précédente. 
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Par  ra]iporl  à  la  quantité,  Timportaiion  p(>ndant  les  mois 
mentioiuK'S  s'est  elcvi'e  à  69.7  millions  do  cjuiut.iux  niélri(iiics 
et  l'exportation  à  110.3  millions  de  quintaux  métriques,  d'où 
une  dilVyrenco  de  40.6  millions  de  quintaux  métriques  en  fa- 
veur do  l'exportation. 

Dans  la  même  période,  les  transactions  dans  les  principaux 
articles  donnent  les  chiilres  suivants  (en  millions  de  cou- 
ronnes) : 

Importation  :  Articles  coloniaux,  35.4  (+  6.2  contre  la 
même  période  de  l'année  précédente)  ;  tabac  l)rut,  36.0 
(—6.5);  céréales,  20.9  (—  4.3);  riz,  13.9  (—  2.8);  fruits, 
3.1  (+0.3);  semences,  23. <S  (■+- 3.7)  ;  bétail,  11.4  (—  2.5); 
œufs  de  volailles,  19.8  ( —  1.4'  ;  graisses  alimentaires,  0.3 
4.3);  vins,  20.1  (—0.7):  charbons,  cokes  et  touibe,  69.7 
{+  16.7)  ;  huiles  minérales  brutes,  0.4  (—  3.2);  coton,  106. 3 
(-}-  22.1);  lin,  chanvre,  jute,  etc.,  3-^.5  (-|-2.6);  laine,  brute 
et  peignée.  70.1  (—8.1);  111s  de  laine',  26.5  (—  0  1);  lai- 
nages, 18.6  (-1-  1.4);  soie,  28.2  (—  4.1);  soieries,  21.2 
(—  4.0);  papiers  et  papeterie.  15.8  (4-1.8);  fer  brutet  luppé, 
6.9  ( —  3.3);  cuivre  brut,  23.3  (-j-  2.7)  ;  machines  et  appareils, 
35.0  (-1-  4.6);  instruments,  montres  et  mercerie,  28.5  (+  0.4). 

Exportation:  Sucres,  117.2(4-1.5);  céréales,  29.1  (-)- 1.1); 
malle,  34.9  ;0)  ;  fruits  à  cosse,  5.0  (-(-  0.5)  ;  semences, 
10.2  (-  2.8);  bétail,  33.8  (—  J  .8)  ;  chevaux,  45.2  {+  7.5); 
œufs  de  volailles,  59.1  (  -  2.0)  ;  peaux,  25.9  (-|-0.4);  boissons, 
26.7  (—  O.o)  ;  bois,  178.0  (-f  9.7);  charbons,  coke  et  tourbe, 
54.0  (—  2  8);  minéraux,  24.6  (-f-  0.9)  ;  coton,  fils  et  coton- 
nades, 13.9  (—3.0);  lin,  fils  et  toiles,  30.3  (-|-3.1);  laine 
brute  et  peignée,  15.5  (—5.2);  fils  de  laine,  3.3  (-|-  0.5)  ; 
lainnges,  25.0  (—  4.0i;  soies  et  soieries,  22.4  (—  0.5);  vête- 
ments, etc.,  24.5  (—  2.0);  papier,  18.3  (-f-  3.8)  ;  verre  et 
verroleiifS,  34.3  (-)-  2.3);  fer  hippé,  etc..  11.3  (-f-  5.4);  mé- 
taux indu.striels  et  articles  analogues,  23.3  (-{-  1.6);  instru- 
ments, montres   et  mercerie,  40.4  {-\-  2.1). 


Courrier  de  la.  Bonrtie  de  'Vienne 


Vienne,  26  septembre  1900, 

Pas  d'à  d'aires  et  faiblesse  sur  toulcs  les  valeurs.  Tous  les 
cours  sont  en  recul  à  la  fin  de  la  séance. 

On  a  coté  le  iVIgbilier  Autrichien  653  50  ;  les  Lombards, 
J09  70;  la  Lœndêrbank.  415  .'■)i);  lés  Tabacs,  293  ;  les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  666  50;  l'Alpine,  461  50.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  27  septembre  1900 
La  Situation  du  Marché 

Sous  rinlluence  des  nouvelles  politiques  peu  satis- 
faisantes et  des  transactions  qui  font  détaut,  le  Marché 
à  terme  a  été  lourd. 

Les  ellets  de  la  liquidation  se  sont  vivement  fait 
sentir  sur  certaines  valeurs,  telles  que  le  Métropoli- 
tain et  la  Parisienne  Electrique.  Par  suite  de  ventes 
forcées,  le  Métropolitain  a  été  ramené  au  cours  de  620, 
la  Parisienne  Electrique  à  280. 

L'E.Ktéricure  Espagnole  a  été  refaible  à  71  1/4,  mais 
clôture  à  71  5  8. 

Mal  impressionnée  par  le  change,  qui  reste  tenu  à 
29  85,  les  Chemins  espagnols  ont  vu  leurs  cours  s'alour- 
dir sensiblement  :  la  Saragosse  à  293,  le  Nord  de  l'Es- 
pagne à  196. 

Le  Rio-Tinto  s'est  assez  bien  comporté  entre  1.483 
et  1.490. 

Le  Brésil  4  0/0  a  été  fortement  éprouvé  à  64  3/8, 
cours  de  clôture. 

Affaires  nulles  en  valeurs  turques;  la  Banque  Otto- 
mane reste  à  53(). 

Au  comptant,  les  affaires  sont  également  plus  rares; 
les  acheteurs  font  défaut. 

Les  cours  sont  plus  faibles  en  valeurs  sidérurgiques 
Les  hauts  cours  dans  les  cliarbonnages  ont  amené  des 


réalisations  nomI)reuses  qui  ne  sont  pas  toujours  faci- 
lement absori)ées. 

Les  actions  de  tramways  sont  délaibsécs  :  les  Tram- 
ways Russes  sont  offerts  à  170  ;  les  Mutuelles  deTram- 
waya  capital  à  142  50,  les  dividendes  ù  290. 

La  Russe  Française  privilégiée  rétrograde  à  212;  la 
demande  d'admission  de  cette  valeur  au  Marché  à 
terme  de  Paris  et  de  Bruxelles  n'est  pas  confirmée  jus- 
qu'à présent. 

Tendance  nulle  en  valeurs  de  ban((ue. 

La  Part  fondateur  du  Congo  est  plus  soutenue  à 
10.12.")  francs. 

Le  marché  des  valeurs  de  zinc  fait  preuve  de  résis- 
tance. Quelques  transactions  en  Glaceries  et  en  Verre- 
ries. Peu  d'activité  en  valeurs  congolaises. 

Les  tendances  restent  faibles  au  groupe  des  actions 
étrangères. 


Le  Café  au  Congo  belge.  —  L'Etat  du  Congo  belge  vient 
de  faire  établir  une  usine  modèle  dans  le  Bas-Congo.  Cette 
usine  est  destinée  à  la  manutenlion  de  toute  la  récolte  de  café 
du  domaine  privé.  Le  café  exige,  comme  on  sait,  une  prépa- 
ration et  des  soins  spéciaux.  Dès  l'année  prochaine,  l'Etat 
expédiera,  grâce  à  celle  mesure,  en  Europe,  des  cafés  préparés 
selon  les  meilleures  méthodes. 

C'est  surtout  le  café  dit  «  Libéria  »  que  l'on  cultive  au  Congo  ; 
il  s'en  trouve  plusieurs  millions  de  pieds. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  24  septembre  1900. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  l^a  Vi'ii- 
dange.  —  Le  .Syndicat  des  Ouvriers. 

L'annonc.e  de  l'augmentation  des  dépenses  de  plu-, 
sieuis  Ministères,  et  l'entrefilet  de  La  Epoca  avertis- 
sant le  pulilic  que  l'ère  des  driicits  n'est  pas  close,  ont 
caus(i  un  effet  désa^rt'aljle  dans  l'opinion,  t[ui  voit 
poindre  le  moment  de  payer  un  budget  de  1  milliard, 
c'est-à-dire  presque  autant  que  tout  le  commerce  exté- 
rieur de  l'Espagne.  C'est  évidemment  exagéré  puisque 
nous  n'avons  pas  digéré  encore  le  budget  courant  de 
900  millions,  et  je  pense  qu'on  y  renoncera. 

Le  Gouvernement  va  faire  une  fouriK'e  de  sénateurs 
à  vie  pour  renforcer  sa  majoritr  à  la  Chambre  Haute 
et  se  mettre  un  peu  plus  à  l'abri  d'un  caprice  du  duc 
deTetuan.  Si  le  vote  de  la  majorité  ne  s'émiette  pas, 
cela  pourra  lui  être  utile. 

La  mort  du  maréchal  ^ylartinez  Campos,  le  restaura- 
teur de  la  dynastie,  a  privé  la  P>eine  <le  son  plus  fidèle 
conseiller.  Elle  le  remplacera  dillicilement,  sinon  au 
point  de  vue  de  1  intelligence,  du  moins  au  point  de 
vue  du  dévouement  aveugle.  Cette  mort,  qui  peut  in- 
fluer sur  le  groupement  des  partis,  met  à  la  di>pobition 
du  Gouvernement  le  poste  de  président  du  Sénat.  On  a 
déjà  élaboré  dans  les  couloirs  deux  combinaisons  :  l'une 
élèverait  à  ces  hautes  fonctions  le  duc  de  Tetuan,  ce 
qui  ferait  rentrer  dans  le  giron  conservateur  le  groujie 
des  anciens  canovistes  ou  chevaliers  du  Saint-Sépul- 
chre;  l'autre  consiste  à  nommer  Pidal  président  du 
Sénat,  ce  qui  rendrait  disponible  la  présidence  de  la 
Chambre  pour        qui  peut  savoir  ! 

Le  Marché  a  continué  à  être  morne,  et  ne  parvient 
pas  à  secouer  sa  torpeur.  On  croit,  cependant,  qu'à  la 
veille  de  la  liquidation,  nous  verrons  des  cours  plus 
hauts. 

Les  baissiers  sont  très  en  colère.  La  Chambre  syndi- 
cale de  la  Bourse  a  décidé  que  les  titres  provisoires  de 
4  0  0  intérieur,  remis  en  échange  des  valeurs  déposées 
pour  la  conversion  ne  seront  pas  admis  aux  négocia- 
tions à  terme,  si  on  n'a  pas  indiqué,  au  moment  de 
l'opération,  que  la  remise  des  titres  aura  lieu  en  titres 
provisoires.  Or,  il  semble  qu'une  bonne  partie  des 
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opérations  à  terme,  en  cours,  ont  été  faites  avec  l'inten- 
tion de  livrer  des  certificats  provisoires  provenant  de 
la  conversion.  Comnae  les  titres  d'Intérieure  dispo- 
nibles sont  rares,  je  pense  que  nous  allons  assister  à 
quelques  exécutions,  sauf  dans  le  cas  probable  où  les 
victimes  consentiront  à  payer  un  report  raisonnable. 
Voilà  déjà  ane  des  surprises  que  je  vous  avais  prédites. 
Il  y  en  aura  peut-êtie  d'autres. 

Les  cours  pi-ésentent  peu  de  changements  sur  ceux 
de  la  semaine  dernière.  Le  report  n'est  qué  de  sept 
centimes.  Les  valeurs  à  convertir  n'ont  pas  bougé. 
L'Amortissable  5  0/0  a  regagné  en  partie  ses  hauts 
cours. 

Peu  de  transactions  en  actions  de  la  Banque  d'Es- 
pagne et  de  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs. 

Les  valeurs  de  la  Ville  de  Madrid  ont  eu  un  bon 
courant  d'affaires. 

Le  cours  du  chèque  abaissé  un  peu.  Une  importante 
Société  de  crédit  étrangrre  ayant  fourni,  paraît-il, 
cinq  millions  de  francs  à  un  de  nos  preneurs  les  plus 
importants,  le  Marché  a  été  légèrement  dégagé  et  les 
cours  ont  baissé  un  peu,  mais  ils  gardent  la  tendance 
à  la  hausse. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

3  scpl.  10  sept.    17  sept.  22sep(l 

4  0/0  Intérieure                  73  60  73  SO  73  20  73  50 

4  0/0  Extérieure   80  70  80  . .  80  25 

4  0/0  amortissable               82  15  82  75  82  10  82  15 

5  0/0         —                       92  40  93  35  92  90  92  95 

Bons  cubains  6  0/0              87  50  !>8  05  87  25  87  80 

—         5  O/0   73  . .  72  40  72  95      73  50 

Philippines  6  0/0   92  30  93  10  92  35      92  50 

Banque  d'Espagne   509  ..  512  ..  510  ..     5Gii  .. 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  410  ..  411  ..  410  . .     408  .. 

Chèque  sur  Paris   28  75  29  42  2d  . .       2ii  57 

—     sur  Londres....  32  41  32  50   

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  —  correspondants  étrangers, 
1.3  millions;  circulation,  1.3;  comptes  courants,  ij  ; 
+  avances,  0.0. 

Les  viticulteurs  sont  très  inquiets  de  la  diminution 
des  envois'  en  France.  Dans  la  région  du  Levant,  les 
fabricants  d'alcools  ont  acheté  le  raisin  à  0.50  Vm^roba 
(11.5  kilogrammes)  et  avec  10  1/2  arj-oôas  ils  font  un 
hectolitre  de  vin  de  llo  à  12°;  ooi'it,  5  pesetas. 

Les  sucriers  se  sont  réunis  pour  former  un  Syndicat, 
au  capital  de  20  millions  de  pesetas,  afin  de  centraliser 
les  matières  de  production.  Les  raffineurs  et  ceux  qni 
exploitent  les  sous-produits  ne  sont  pas  admis  dans  le 
Syndicat.  Les  producteurs  de  sucre  de  betterave 
veulent  également  tâcher  de  limiter  la  production  ;  Ils 
disent  que  l'année  dernière  il  est  resté  100.000  sacs 
invendus  et  que  cette  année  il  y  en  aura  le  double.  Si 
cela  est  vrai,  cela  prouve  qu'il  y  a  une  fraude  en  grande 
échelle  sur  la  qualité,  voilà  tout.  Ces  Messieurs  n'au- 
raient qu'à  le  vendre  meilleur  marché  et  la  fraude 
diminuerait. 
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La  Production  du  Sucre  en  Espagne.  —  D'après  les 
renseignements  officiels  publiés  par  la  Direction  générale 
des  douanes,  la  production  de  la  dernière  récolte  dans  les 
fabriques  de  sucre  de  l'Espagne  a  été  de  : 

Tonnes 

Sucre  de  betterave  dans  27  fabriques,  récolte  de 

1899  à  1900    49.025 

Sucre  de  canne  dans  23  fabriques,  récolte  de  1900.. .  29.654 

Total   78  (379 

dans  les  fabriques  seule- 


Fin  juin,  il  y  avait  comme  stocf 
ment,  18.000  tonnes. 

La  ([uantitè  de  sucre  importé  en  Espagne  est,  cette  année, 
presque  nulle. 

(1)  Lundi  a  été  jour  férié. 


Du 


Recettes  des 
i"  janvier  au 


Chemins  de  fer  Espagnols 

2  septembre  1900  {35  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancipii  réseau.. . 

Aslui'ies  

Lérida-Reus  . 
Almansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel.  France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2(170 
781 
104 
499 

Pesetas 

35.445.342 
9.911.927 
633 . 463 
7.512.296 

Pesetas 

■!7  462. P98 
10. 687. 187 
852.590 
7  874.714 

Pesetas 

40  731.686 
11.794.823 
937.990 
8  452.561 

Pesetas 

41.286.983 
11  937  725 
:  813. 435 
8.534.017 

3457 

33.5(J3.02i> 

.■;6. 877. 489 

6i.9i7.;(iû 

62  572.160 

1067 

3fiS0 
246 

10.022.101 

37.579.822 
745.169 

12.610.638 

41.849.422 
835.766 

12.324.850 

59  149.^09 
1.126  698 

13. 118.003 

60.122.300 
2.148.745 

Lia  Recette  des  Tabacs  et  du  Timbre.  —  La  recette  des 
Tabacs  et  du  Timbre  a  eu,  eu  août,  une  augmentation  de 
395.518  pesetas,  comparativement  au  mois  de  mars  de  l'année 
dernière. 


Courrier  de  la  Boarse  de  lUadrSd 


Madrid,  26  septembre  1900. 

Bien  que  les  allaircs  soient  toujours  peu  actives,  las  cours 
font  preuve  de  beaucoup  de  fermeté. 

On  cote  l'Intérieure  à  73  97;  l'Extérieure  à  80  20;  le  change 
sur  Paris  est  à  29  97. 
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LA  SITUATION 


Rome,  25  septembre  1900. 

La  .siiualiiiii  —  Un  .Viticle  de  M.  Sonnino.  —  Le  Prsgraxnme  de 
M.  (iicilitti.  —  La  Réforme  des  Impôts. 

Peu  de  nouvelles  ù  signaler  ;  la  semaine  a  été  vide 
d'incidents  et  en  deliors  des  événements  extérieurs  qui 
sont  suivis  avec  assez  d'attention,  le  public  n'a  guère 
eu  à  s'occuper  ici  que  de  la  grève  des  cochers,  ce  qui 
est  loin  d'oll'rir  un  grand  intérêt. 

A  défaut  d'incidents,  les  articles  de  journaux  et  de 
revues  ont  donc  alimenté  les  discussions  ;  je  passe  sur 
l'article  de  Lombroso  sur  la  physiologie  du  régicide  oii 
quelques-uns  ont  voulu  voir  une  apologie  de  ce  crime 
et  j'arrive  aussitôt  à  l'article  de  M.  Sonnino,  pabliô  par 
la.  Nuoca  Antologio.  L'article  a  pour  titre  «  Quid  agen- 
dum,  note  de  politique  et  d'économie  »,  l'auteur  y  fait 
un  éloquent  appel  à  la  concorde  ;  il  invite  à  sacritier  à 
la  patrie  tout  intérêt  personnel,  en  mettant  de  côté 
pour  un  temps  toutes  les  dissidences  théoriques  ou 
personnelles,  élevées  ou  mesquines,  pubhques  ou  pri- 
vées ;  il  recommande  de  s'unir  avec  le  ferme  propos  de 
réaliser  promptement  quelqu'une  des  réformes  fonda- 
mentales que  tous  indistinctement  reconnaissent  et  dé- 
clarent nécessaires  pour  l'assainissement  moral  et 
politique  du  pays. 

En  somme,  M.  Sonnino  demande  une  trêve  de  Dieu 
entre  les  différents  partis  parlementaires  et  il  est  inté- 
ressant de  rapprocher  son  programme  de  celui  publié 
par  M.  Giolitti  ;  il  y  a  là,  en  effet,  deux  tendances  qui 
se  heurteront  certainement  au  cours  de  la  prochaine 
session. 

M.  Sonnino  désire,  nous  l'avons  vu,  un  accord  entre 
toutes  les  fractions  constitutionnelles  de  la  Chambre, 
mais  seulement  sur  les  questions  d'importance  secon- 
daire, car  il  sait  )jien  que  sur  les  questions  d'impor- 
tance capitale,  cet  accord  serait  impossible. 

M.  Giolitti  a  pensé,  au  contraire,  que  si  on  laissait 
de  côté  les  graves  questions  dont  le  pays  désire  une 
prompte  solution,  la  force  des  partis  populaires  en 
serait  augmentée.  Il  s'est  rendu  compte  que  le  pays 
était  malade  politiquement  et  économiquement,  parce 
que  le  système  d'impôts  pèse  sur  la  misère  et  non 
sur  la  richesse.  M.  Giolitti  a  repris  exactement  le  pro- 
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gramme  qu'il  avait  formulé  en  1S!);5  ;  il  demande  une 
réforme  linancière  et  l'étal dissenient  de  l'impôt  progres- 
sif. «  Si  l'on  continue,  dit-il,  une  résistance  aveugle,  il 
sera  nécessaire,  d'ici  peu,  de  faire  des  sacrifices  plus 
graves.  Alors,  on  cédera  :i  l'impulsion  populaire,  à  la 
peur;  mais  les  sacrifices  faits  ne  serviront  qu'à  démon- 
trer la  supériorité  des  forces  populaires,  la  faiblesse 
des  classes  riches  et  ces  dernières  en  seront  tellement 
discréditées  que  nos  institutions  et  noire  organisation 
sociale  en  seront  compromises.  » 

Il  est  certain  que  la  réforme  des  impôts  sera,  en  effet, 
discutée  dans  la  prochaine  session,  si  vraiment  la 
Chambre  doit  être  appelée  à  s'occuper  de  réformes  pra- 
tiques et  ayant  dans  le  pays  une  répercussion  immé- 
diate. 

A  ce  sujet,  je  crois  intéressant  de  vous  signaler  un 
article  du  Corriere  délia  Sera: 

«  Les  partis  extrêmes,  y  est-il  dit,  demandent  à  grands 
cris  une  réforme  du  système  d'impôts  actuel  et  nous 
sommes  en  cela  d'accord  avec  eux.  ]\Iais  ils  la  veulent 
immédiate,  tandis  que  nous  sommes  d'avis  qu'il  faut 
attendre  que  le  budget  soit  assuré  contre  tout  ébranle- 
ment. 

«  D'autre  part,  les  partis  populaires  veulent  que  cer- 
tains lourds  impôts  soient  supportés  par  d'autres 
classes  que  les  classes  ouvrières,  ou  soient  supprimés 
grâce  à  des  économies  sur  d'autres  chapitres. 

"  Or,  les  impôts  qu'ils  ont  en  vue,  sont  le  droit  sur 
la  consommation,  le  droit  d'entrée  sur  les  céréales  et 
le  pétrole,  l'impôt  sur  le  sel  et  celui  sur  la  loterie.  Or, 
n'oublions  pas  que  le  premier  de  ces  droits  rapporte 
50  millions,  le  second  de  32  à  55  millions,  celui  sur  le 
pétrole  30  millions,  celui  sur  le  sel  60  millions.  Voilà 
donc  en  tout  à  peu  près  deux  cents  millions  de  revenus 
annuels  qu'il  faudrait  supprimer.  Et  comment  les  rem- 
placer '!  Ni  la  propriété  foncière,  ni  les  valeurs  ne 
peuvent  supporter  de  nouveaux  impôts,  étant  déjà  très 
lourdement  grevés.  Les  socialistes  proposent  la  banque- 
route et  les  républicains  la  suppression  de  l'armée. 
C'est  vouloir  aller  contre  la  sûreté  de  l'Etat  et  le 
progrès.  » 

La  question,  en  effet,  est  des  plus  délicates  et  mérite 
d'être  abordée  avec  une  grande  prudence. 


Comptes  du  Trésor.  —  Le  mois  d'août  dernier  a  donné,  à 
l'égard  des  encaissements  du  Trésor,  par  recettes  ordinaires, 
des  résultats  aussi  satisfaisants  que  ceux  du  mois  de  juillet. 
Ces  recettes  ont  dépassé  de  .3.378.648  lire  celles  du  mois 
d'août  1899, 

Par  conséquent,  l'ensemble  des  recettes  dans  les  deux  pre- 
miers mois  de  l'exercice  en  eours  présente  une  augmentation 
de  7.455.838  lire  sur  celles  réalisées  pendant  la  période  corres- 
pondante de  lS99-19fJ0. 

A  cet  accroissement  ont  concouru  principalement  les  doua- 
nes pour  une  plus  forte  importation  de  froment  et  de  produits 
industriels;  ensuite  les  droits  sur  les  all'aires  et  le  trafic  des 
voies  ferrées;  les  produits  de  la  loterie  et  recettes  diverses. 

Voici  du  reste,  par  catégories,  l'exposé  de  ces  recettes  : 

Recouvrements  Différences 
juillet-août  1900    sur  lb99 


Rentes  patrimoniales  de  l'Etat.. . .  11.803.882 
Impôt  foncier  et  sur  la  propriété 

bâtie   31.981.829 

Impôt  sur  la  ricliesse  mobilière..  31.447.499 

Droits  sur  les  affaires   39.016.205 

Droits  sur  le  trafic  des  chemins 

de  fer   4.765.146 

Droits  des  consulats  à  l'étranfjer..  » 

.Droits  de  fabrication   7.613  573 

Droits  de  douane   41.766.648 

Droits  d'octroi   12.649.435 

Tabacs   32.060.834 

Sels   11.580.271) 

Loterie   13.002.914 

Postes   10.279.787 

Télégraphes   2.545.178 

Services  divers   2.428.119 

Remboursements  et  concours   3.511.871 

Recettes  diverses   5.435.008 


—  7.57.720 

—  871.561 

—  1.754.069 
+  1.627.447 


-h  1.528.884 
108.512 
-H  603.879 
-t-  3.609.995 

—  15.335 

—  .358.818 
191.172 
715.339 
219.417 
341.988 

1.534.902 
1.060.169 
2.100.816 


+  1. 


+ 


201.888.267    +  7.455.838 


Pendant  la  même  période,  l'excédent  du  dcibit  sur  le  crédit 
du  Trésor  et  qui  représente  la  dette  olVuctivo,  a  diminué  de 
130  millions  relativement  à  celui  constaté  à  la  clôture  de 
l'exercice  précédent. 

La  circulation  des  lîous  du  Trésor  a  diminui'  de  4  1/2  mil- 
lions et  celle  dos  mandats  du  Trésor  do  l'i  millions,  pondant 
qui!  les  anticipations  des  Instituts  d'émission,  éteintes  au 

30  juin,  se  sont  élevées  en  juillet  à  67  millions  et  qu'au 

31  août  elles  sont  descendues  à  35  millions. 


Courrier  de  la.  Boarse  de  Rome 


Rome,  26  septembre  1900. 

La  tendance  générale  est  faible  et  inactive.  Ce  sont  les 
questions  extérieures  qui  pèsent  principalement  sur  les  cours. 

La  Rente  est  à  99  97  ;  Méridionaux,  708  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  524  ...  Banque  Nationale,  850. 


RUSSIE 


Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe.  —  Des  états 
provisoires  qui  viennent  d'être  publiés,  il  ressort  que,  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois  de  1900,  les  recettes  et  les  dé- 
penses du  Trésor  russe  ont  atteint  les  chiffres  suivants  : 

BUDGET  ORDINAIEE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectués   622.367.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1900  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1900  et  ceux 

des  exercices  antérieurs   592.730.000 

BUDGET  EXTR.VORDIN.VIRE 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  effectué^;   1.206.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1900....:..   135.622.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1900  et  1899,  pour 
les  cinq  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  ; 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvrements  de  1900    632.367.000 

—  de  1899   600.488.000 

Soit,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1900,  une 
différence  en  plus  de   21.879.000 

Cinq  Différence 

premiers  de  1900 

mois  p' rapport 

1900       1899  à  1899 

(En  millions  de  roubl. -crédit) 

Dépenses  (autres  que  celles  du 
service  de  la  dette  publique) 
i\  imputer  sur  le  budget  de 

l'exercice   484.052   435.282    -f  48.770 

Dépenses  du  service  de  la  dette 
publique  —  à  imputer  tant  sur 
le  budget  de  l'exercice  que  sur 

les  budgets  antérieurs   108.678   113.055   —  4.377 

592.730   548.337   +  44.393 
IL  —  Budget  extraordinaire 

Roubl. -crédit 

En  19U0,  les  rccouvremonls  des  cinq  premiers 

mois  se  sont  élevés  à   1.206.000 

Eu  1899,  ils  avaient  été  de   99.518.000 

Soit,  pour  1900,  une  diminution  de   98.312.009 

Les  dépenses  efl'ectuées  pendant  les  cinq  premiers  moi« 
présentent  : 

Roubl.-cred;t 

Pour  1900,  un  total  de   '^^  S^^f 

_    1899        _    84.702.000 

Soit,  pour  1900,  une  diminution  de...  50.920.0Ca 

En  outre,  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  ISO'),  il  a  été 
acquitté  des  dépenses  iniputahles  sur  les  budgets  ae  18.JW  et  des 
années  précédentes;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les 
crédits  non  consommés  des  exercices  respeclils.  Les  cnmres 
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ci-après  présentent,  pour  les  deux  années  1900  et  1899,  le 
total  des  dépenses  des  cinq  premiers  mois  qui,  au  moment 
de  leur  acquittement,  ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets 
que  celui  de  l'exercice  en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  cinq 
premiers  mois  de  1900,  sur  les  exercices  1899,  1898,  etc.,  et, 
pour  les  cinq  premiers  mois  de  1899,  sur  les  exercices  1898, 
1897,  etc.)  : 

Différence 
1900         1899       en  1900 
(En  millions  de  roubles-crédit) 

Dépenses  ordinaires  86.990      76.169     -|-  10.821 

—     extraordinaires   32.928      39.252     —  6.324 

Total   119.918     115.421     -f  4.497 


L'Administration  des  Mines  en  Russie. —  Le  Xouveau 
Temps  prend  texte  d'un  article  publié  par  une  revue  spé- 
ciale au  sujet  du  jubilé  deux  fois  cenlenairr  d'existence  de 
l'Administration  des  mines  en  Russie,  pour  rappeler  les  ré- 
sultats obtenus  par  cette  Administration  jusqu'ici.  Le  journal 
en  question  lait  ressortir  (jue  c'est  surtout  dans  ces  derniers 
temps  que  les  grands  progrés  ont  été  réalisés  :  l'industrie 
privée  a  été  surtout  développée;  des  mesures  ont  été  prises 
pour  améliorer  les  conditions  hygiéniques  de  l'existence  des 
ouvriers;  des  explorations  scientifiques  ont  été  poursuivies 
dans  plusieurs  régions  et  notamment  sur  le  parcours  du 
chemin  de  fei-  de  Sibérie,  où  il  a  été  découvert  de  grandes 
richesses  minières. 

Malheureusement,  constate  le  Nouveau  Temps,  pendant 
de  longues  années  l'industrie  minière  n'avait  pas  fait  l'objet 
d'une  attention  suffisante.  Certainement  cette  indualrie  peut 
invoquer  dans  notre  pays  le  niéi  ite  de  son  ancienneté  ;  déjà 
à  l'époque  de  Pierre-le-Grand,  ((iii  a  posé  les  liases  du  déve- 
loppement de  cette  industrie,  la  Ku>sic  produisait  ;issez  de 
fer  et  de  cuivre,  même  pour  en  exporter  à  l'étranger.  Mais, 
depuis  lors,  il  a  été  nécessaire  d'importer  en  Russie  une 
grande  partie  du  fer  utile  à  nos  besoins,  c'est  le  quart  de  la 
consommation  russe  de  ce  métal  qui  est  maintenant  importé 
du  dehors  et,  en  plus  du  métal  brut,  ce  sont  les  produits 
qui  en  dérivent  à  l'égard  desquels  nous  sommes  placés  dans 
une  dépendance  de  l'étranger.  Notre  industrie  a  besoin  de 
tarifs  protecteurs,  et  elle  est  dans  une  situation  qui  ne  lui 
permet  pas  de  faire  une  concurrence  suffisante  aux  produits 
étrangers. 

Le  Souveau  Temps  assure  que  tout  au  moins  l'extraction 
du  charbon  a  fait  chez  nous  de  grands  progrés;  les  charbon- 
nages, en  Russie,  sont  exploités  sur  une  grande  étendue  de 
terrain,  mais  celte  industrie  aussi  se  plaint  dfi  la  crise  qu'elle 
subit,  et  on  est  oblitjé  de  faciliter  l'importation  du  charbon 
étranger.  J/extraclion  de  l'or  est,  comme  on  sait,  depuis  très 
longtemps  pratiquée  en  Russie,  mais  on  n'exploite  pas  cette 
industrie  dans  des  conditions  suffisantes  ;  elle  a  besoin  de 
faire  encore  de  grand»  progrès,  et  quant  aux  eaux  minérales, 
elles  ne  donnent  pas  tout  le  revenu  qu'elles  pourraient  don- 
ner. C'est  que  les  établissements  d'eaux  minérales  naturelles 
dans  le  pays  no  sont  pas  organisés  de  manière  à  y  attirer  un 
nombre  de  malades  suffisant  ;  on  n'y  trouve  pas  tout  le  con- 
fort désirable,  et  surtout  les  conditions  d'existence  rendent 
le  séjour,  dans  les  établissements  donl  il  sagit.  très  peu  envia- 
bles pour  la  partie  de  la  population  qui  a  des  exigences  plus 
relevées. 

Aussi  fréquente-t  on  toujours  davantage  les  établissements 
d'eaux  minérales  de  l'étranger,  au  détriment  des  établisse- 
ments russes,  qui  laissant  beaucoup  à  désirer  sous  bien  des 
rapports.  Pour  l'mdu^trie  du  naphte  nous  ne  cédons  pas  à 
l'Amérique,  mais  encore,  ajoute  le  Nouveau  Temps,  sommes- 
nous  obligés  pour  maintenir  notre  situation  à  cet  égard,  de 
recourir  à  des  procédés  de  spéculation  (]ui  élèvent  le  prix  de 
ce  produit  sur  le  marché  intérieur,  (|uelles  que  soient  les 
grandes  richesses  en  naphte  que  contienne  notre  sol  et  qui 
devraient  assurer  le  bon  marché  de  ce  combustible  si  néces 
saire  à  tant  d'égards. 

Le  Nouveau  Temps  constate  que  les  progrès  réalisés  dan'' 
ces  derniers  temps  par  l'industrie  minière  en  Russia  sont 
dus  surtout  à  l'alilux  des  capitaux  étrangers.  Oe  ne  sont  pas 
seu'ementles  capitalistes,  ce  sont  encore  les  ingénieurs  venus 
du  dehors  qui  ont  contribué  à  ce  développement.  Dans  la 
Russie  centrale,  un  grand  nombre  de  gisements  ont  été  dé- 
couverts et  mis  en  exploitation  par  des  ingénieurs  venus 
d'autres  pays,  tandis  que,  pendant  de  longues  années,  ils 
avaient  été  ignorés  par  les  propriétaires  de  terrains  où  ils  se 
trouvaient.  Dans  le.=i  provinces  de  Toula,  d'Orel,  de  Tambow 
et  de  Kazan  des  ingénieurs  étrangers  ont  mis  à  découvert 
des  richesses  minières  qui  ont  augmenté  d'une  partie  d»  la 
population.  Sous  le  règne  de  Pierre-le-Gr md  on  exploitait 
déjà  le  fer  de  la  province  de  Toula,  mais  actuellement  c'est 
toute  une  région  minière  qui  a  été  créée,  et  il  faut  recon- 
naître la  grande  part  que  les  étrangers  ont  eue  à  ce  déve- 
loppement industriel. 


Pour  former  le  personnel  d  ingénieurs  nécessaire  à  l'in- 
dustrie minière,  il  faut  avoir  d>-s  écoles  supérieures  en 
nombre  suffisant.  Le  Nftiveau  Temps  constate  que  l'insti- 
tut des  mines  fournit  surtout  le  personnel  (|ue  réclament 
les  institutions  gouvernementales,  tandis  que  l'industrie 
privée  manque  trop  souvent  d'ingénieurs  en  mesure  de  se 
charger  de  l'exploitation  des  mines.  Un  seul  ins-titut  des 
mines  pour  un  grand  pays  comme  la  Russie,  où  les  richesses 
minières  sont  si  considérables,  ne  saurait  être  considéré 
comme  sufiisant.  Il  faut  donc  augmenter  le  nombre  de  ces 
établissements,  en  tant  qu'il  s'agit  de  donner  l'instruction 
supérieure.  On  a  pris  des  mesures  très  utiles  en  créant  des 
écoles  tecliniques  d'ordre  inférieur  pour  former  les  praticiens 
qui  sont  nécessaires  à  cette  industrie. 


TURQUIE 


Recettes  de  la  Dette  publique  ottomane.  —  Les  recet- 
tes inettes  des  frais  provinciaux)  de  la  Dette  publique  otto- 
mane s'élèvent,  pour  les  cinq  premiers  mois  (mars  à  juillet) 

de  1900  à  la  somme  totale  de   L.  T.  93B.798 

contre,  pendant  la  même  période  de  1899   1.00."). 780 

soit  une  diminution  de   L.  T.  68.188 

Cette  nioins-value  provient  uniquement  de  la  redevance  de 
la  Roumélie  dont  il  n'a  encore  rien  été  encaissé  pour  l'exer- 
cice courant,  alors  qu'au  mois  de  juillet  de  l'année  précédente 
elle  figurait  pour  110.000  liv.  t.  Les  revenus  gérés  directement 
par  le  l'.onseil  d'administration  de  la  Dette  publique  ottomane 
accusent  une  augmentation  de  'i\  OVl  liv.  t. 

Voici  comment  s'établit  la  situation  de  la  Dette  au  31  juil- 
let 1900  (V.  s.  I  : 

Liv.  t. 

Provisions  en  Europe  et  à  <  ^onstanlinople  pour  le 
service  de  la  Dette  et  des  Lots  turcs   45.426 

Sommes  employées  pour  amortissement  des  séries 
et  rachat  des  Lots  turcs   2D3.295 

Frais  d'administration  centrale,  restitutions,  etc   71.6fc5 

Sommes  déposées  à  la  Banque  Impériale  Ottomane 
et  en  caisse  à  l'Administration  centrale   r^2^.S92 

Total  égal  aux  recettes   936.798 


Recettes  de  la  Régie  des  Tabacs  —  Les  ventes  du 
mois  de  juillet  dernier  ont  été  de  181.000  liv.  t.:  montant  égal 
à  celui  de  juillet  1899.  L'augmentation  dejiuis  le  commence- 
ment de  l'exercice  reste  la  même  que  le  mois  précédent,  soit 
2O.000  liv.  t.   

Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  des  Che- 
mins de  fer  garantis  sont  en  léger  progrès;  elle. i  s'élèvent, 
pour  les  Si  pt  premiers  mois  de  l  exercice  courant,  aux  chifl'res 
ci-après  : 

7  premier.^  mois  de 

"  DifTér. 
1900       18  9        en  1900 

En  livres  turques) 

Haidar-Padia-Angora   96.036  95.313  +  723 

Esld-Chéhir-Konia   28.120  22.108  +  6.012 

Salonique-Monastir   35.165  32.553  +  2.612 

.Jonction  Saloniquo  Constantin.  48.608  34.718  -f  8.890 

SmvrneCassaba  ;  ancien  réseau)  67.630  65. .532  -|-  2.098 

'     —           (prolongement!  12.284  13  9'I4  -  1.710 


282.8'i3  264.218 


18.625 


■Voici,  du  l"  janvier  aux  >  poques  indiquées,  les  recettes 
comparées  des  Chemins  de  fi  r  sans  garantie  : 

Différ. 

1900       1899        en  1900 
—  —  • 

(En  livres  turques) 

Orientaux,  au  20  août  : 

Ordinaires    246.411   258.228   —  11.817 

Militaires  '.   -3.928      9.504   —  5.576 


2.50  3S9  267.732 


17.Sii3 


Smyrne-Aidin,  au  30  juin  

Beyrouth-Damas,  au  30  juin. . 

Jatîa-Jéi"usalem,  au  30  juin  

Mersine-Adana,  au  31  mai  


85.718  89.9.57  —  4.239 

41.446  36.610  -f  4.836 

18.309  18.429  —  120 

11.728  9.115  -)-  2.613 
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AMÉRIQUE 


BRESIL. 

La  Dette  Extérieure.  —  La  Brazilian  Revifiw  publie 
une  élmle  intéressante  sur  la  Dette  extérieure  du  Brésil. 
Voici,  d'après  ce  document,  comment  se  décompose  cette 
dette  : 

l!»0O  1891)  .  1898 


Emprunts 


3.29-a.OOO 
.'').2tf8.60i) 
18.3:^8.200 
7. 381. 60) 
3.388.100 

4.328.881 


[Ka  livres  st.) 
3.202.000 
S.yoS.tiOO 
18.388.200 
7.331.000 
3.388.100 
1.000. 010 
1.420.8S9 


3.382.000 
5.393.100 
18.533.300 
7.388.y00 
3.444.000 
2.000.0U0 


-'12.027. 381 

373.576:720 
7  d. 


40.119.389 
{Ka  i-eis) 
356.616:791 

6  1/4  d. 

En  réis) 


40.141.300 

350.811:670 
8  d. 


1.440.908:757  1.540.584:537  1.204.239:000 


1883  4  1/2  0/0.... 

1888  4  0/0  

1889  4  0/0  

1895  5  0/0  

Obi.  Ouest  Minas. 

1897  Bons  Trésor. 

1898  Funding5  0/0 

Total  

Equivalent  à  27  il . 
Change  au  31  mars. 

Equivalent  en  pa- 
pier au  change  du 
31  mars  

Pendant  les  neuf  années  1889-1898,  la  dette  extérieure  (y 
compris  les  obligations  Ouest  de  Minas  et  les  Bons  du 
Trésor)  a  augmenté,  dit  notre  confri-re  brésilien,  de  32.5  0/0, 
dans  la  proportion  de  3  6  0/0  par  an  :  elle  est  pjss-  e  de 
30.282.:3aO  liv.  st.  à  40.141.300  liv.  «t.  Elle  a  tn.suite  progressé 
de  1698  à  1901)  dans  la  proportion  de  2.35  0/0  par  an,  en 
passant  de  40.141.300  liv.  st.  à  42.027.381  liv.  st.  Bien  que  Its 
titres  du  f/nding  aient  été  émis  depui.s  1898  pour  une  valeur 
de  o^^S-Sâl  liv.  st..  l'augmentation  de  la  dcite  a  été  moin.s 
Forte,  à  cause  du  remboursement  de  2.000.000  de  livres  sterling 
de  Bons  du  Trésor  émis  en  1897. 

L'auteur  de  l'article  poursuit  en  montrantque  le  fardeau  de  la 
dette  extériture  doit  toujours  être  en  rapport  avec  la  situation 
et  les  ressources  d'un  pays  et  que  la  dette  ne  doit  progresser 
qu'en  proportion  avec  l'-s  excédents  d'exportation.  Au  Brésil, 
le  contraire  s'est  malheureusement  produit;  en  l>-89,  le 
rapport  de  la  dette  extérieure  aux  exportations  était  de  1  à  1  ; 
en  1898,  i!  était  de  1.5  à  1,  et  en  1900  de  1.4  à  1,  Si  les  prix 
du  café  n'avaient  pas  baissé,  ce  rapport  serait  maintenant 
de  OM  à  1. 

Le  tableau  suivant  donne  une  comparaison  de  la  dette 
de  divers  pays  mesurée  avec  la  population  et  avec  le  coeffi- 
cient d'exportations  : 

Dette  extérieure  Exportation 


Pays 


Population  Total   Par  tête   Total    Par  tète 


Millions  r^iv.  st.  Millions  Liv.  st. 

Bré.sil   16.0  42.0  2.6  31.0  1.94 

Argentine   4.0  45.0  11.2  37.0  9.25 

Chili   8.0  17.5  5.8  12.6  4.20 

Uruguay   0.9  24.0  27.0  0.0  6.66 

Australie   3.7  180.0  48.6  40.3  10.9 

Nouvelle-Zélande  0.7  30.0  43.0  9.0  12.85 

Mexique   12.6  20.0  1.6  10.0  0.70 

Afrique  anglaise.  1.5  28  0  18.0  17.0  11.35 

En  Australie,  en  Nouvelle-Zélande  et  en  Afrique,  la  plus 
grande  partie  de  la  dette  a  été  employée  :'i  la  construction  de 
chemins  de  fer,  ce  qui  a  donné  un  bénéfice  annuel  de  2  1/2  0/0 
environ,  suffisant  pour  couvrir  lïntérêt  de  l'argent  dépensé  à 
cette  construction.  Le  même  cas  s'est  produit,  mais  dans  une 
plus  faible  proportion,  pour  le  Brésil  et  le  Chili  et,  dans  un 
degré  encore  plus  faible,  pour  l'Argentine.  Seul,  l'Uruguay  n'a 
rien  à  mettre  en  face  de  sa  dette. 


COLOMBIE 

Le  Différend  entre  la  Colombie  et  le  Costa  Rica.  —  Le 

Président  de  la  République  française  vient  de  rendre  sa  sen- 
tence arbitrale  dans  le  différend  entre  la  Colombie  et  le  Gosta- 
l'iica.  On  sait  que,  par  un  traité  en  date  du  4  novembre  1890,  la 
Colombie  et  le  Gosta-ltica  avaient  confié  au  Présid>nt  de  la 
République  française  les  fondions  d'arbitre  dans  le  litige 
presque  séculaire  qui  les  divisait  au  sujet  de  leur  territoire. 

Une  Commission  fut  instituée  au  Ministère  des  Affaires 
étrangères  en  vued'étuiier  cette  question.  Sur  le  rapport  de 


cette  Commission,  M.  Loubet  a  leiidii  sa  sentence  qui  a  été 
notifiée  aux  deux  Gouvernementa  iiitén  ssés.  En  voici  les 
dispositions  ; 

La  frontière  entre  les  Républiques  de  Goloinbic  et  de  Cosla- 
Rica  sera  formée  par  le  contrelort  de  la  Coril.Uére  qui  pavi 
du  cap  Mona  sur  l'océan  Atlantique  et  femn;  au  nord  la 
vallée  du  rio  Tarire  au  rio  Sixola,  puis  par  la  chaiue  do  par- 
tage des  eaux  entre  l'Atlantique  et  le  PaciliL|ue  ju.-qu'à  par 
9  degrés  environ  de  latitude  ;  elle  suivra  em-iiite  la  ligne  de 
partage  des  eaux  entre  le  Chiri((ui  Viejo  et  les  affluents  du 
^olfe  Ouice,  pour  aboutir  à  la  pointe  Burica  sur  l'océan  Pa- 
ciii(iue. 

En  et;  qui  concerne  les  îles,  groupes  d'iles,  îlots,  bancs,  si- 
tués dans  l'Océan  Atlantique,  à  proximité  de  la  côlc,  à  l'est 
et  au  sud  esl  de  la  pointe  Mona,  ces  îles,  quels  que  soient  leur 
nombre  et  leur  étendue,  feront  pari ie  du  domaine  de  la  Co- 
lombie. Celles  qui  sont  sises  à  l'ouest  et  au  nord  ouest  de  la- 
dite pointe  appartiendront  à  la  République  de  Gosta-Rica. 

Quant  aux  îles  les  plus  éloignées  du  continent  et  compri- 
ses entre  la  côte  de  Mosquilos  et  l'islhnie  de  Panama,  nom- 
mément :  Mani>le  Chieo,  Mangle-Grande,  Cayos-de-All)uquer- 
qiie,  Saa  Andrès,  Santa  Calalina,  Providencia,  lilscudo-de- 
Veragua,  ainsi  que  tous  autres  îlots  et  bancs  relevant  de 
l'ancienne  province  de  Cartageua,  sous  la  dénomination  de 
canton  de  San-Andrès,  il  est  entendu  que  le  territoire  do  ces 
îles,  sans  en  excepter  aucune,  appartient  aux  E'.als  Unis 
de  (Colombie. 

Du  côté  de  l'océan  Pacifique,  la  Colombie  possédera  éga- 
lement, à  partir  des  îles  Burica  et  y  compris  celles-ci,  toutes 
les  îles  situées  à  l'est  de  la  pointe  du  même  nom,  celles  qui 
sont  sises  à  l'ouest  de  cette  pointe  sont  attribuées  au  Gosta- 
Rica. 


ETATS-UNIS 


Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  déjà  publié  les 
résultats  du  commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  l'exer- 
cice 1899-1900.  Ces  résultats  ont  montré  l'important  dévelop- 
pemdnt  des  relations  commei'ciales  de  ce  pays  avec  les  na- 
tions étrangères. 

Les  exportations  de  marchandises  s'étalent  élevées,  en  1897- 
1898,  au  chilïre  énorme  de  1.231  millions  de  dollars  1/2;  l'an- 
née suivante,  elles  se  maintiennent  à  peu  près  à  ce  niveau  et 
ne  baissent  qu'à  1.227  millions.  Mais  en  1899- U  00  elles  mon- 
tent à  1.394  millions  de  dollars  1/2,  dépassant  donc  de  167 
millions  î/2  celles  de  l'oercice  précédent.  Si  l'on  fait  remon- 
ter la  comparaison  un  peu  plus  haut,  la  différence  e-it  autre- 
ment considérable:  le  chitîie  des  exportations  du  dernier 
exercice  est  de  ■")87  millions  de  dollars  supérieur  à  celui  de 
1894  9.3. 

Il  est  à  remarquer,  cependant,  que  les  Etats-Unis  ne  sont 
pas  les  seuls  à  voir  leur  commerce  développer.  Sous  l'in- 
tluence  d'une  demande  extraordinaire,  les  pays  industriels  ont 
augmenté  en  mémo  temps  et  dans  de  grandes  proportions 
leur  chiffre  d'affaires.  11  en  est  résulté  une  haus-se  des  prix 
qui  a  contribué  à  gontlrr  les  statistiques  ne  donnant  que  la 
valeur  des  produits  échangés. 

Il  est  certain,  néanmoins,  que  les  articles  américains  ont 
pris  en  plus  grande  quantité  le  chemin  de  l'étranger,  où  ils 
ont  trouvé  un  accueil  d'autant  plus  empressé  que  la  produc- 
tion en  Allemagne,  en  Angleterre  et  en  d'autres  pays  était 
insuffisante  pour  faire  face  aux  besoins  dv  la  consommation 
locale  <c  La  baisse  des  prix  qui  se  produit  actuellement  aux 
Elals- Unis,  dit  le  Financial  Chronicle,  entretiendra  proba- 
blement ce  courant.  » 

Voici  le  total  des  exportations  des  dix  dernières  années, 
avec  en  regard  les  chiffres  de  l'exportation  Hes  quatre  prin- 
cipaux articles  :  les  céréales,  le  coton,  les  articles  alimentaires 
et  le  pétrole  : 

Articles         .  Total 
ali-  des  expor- 

Céréales   Coton  mentaires  Pétrole  tations 

I  Milliers  de  dollars; 

1890  91    128.121  290.712  139.017  52.026  884. 3U 

1891-  62   299.363  258.461  140.302  44.8f5  1  029.893 

1892-  93   200.312  188.771  138.401  42.142  847.278 

1893-  94    160.777  210.869  145  270  41  499  >-91.507 

1894-  95   114  60 'i  204.900  133. 6H4  40.660  807  538 

1895-  96   141.3.56  190.056  131.503  62  .•;83  882, f 06 

1896-  97   197  8f.7  2:i0.890  137.1,38  62.6:15  1.0."0.093 

1897-  98   33:-!. 897  2:?0  442  165.519  .5rt.î25  1.231.482 

1898  99   273.999  209.504  175. 50S  56.27:^  1.227  023 

1899-1900   202.300  241.800  180.497  75.200  1.394.479 

Le  total  des  quatre  principaux  articles  d'exportation  s'élève 
pour  1899-1900  à  759.797.000  dollars;  il  était  déjà,  en  189;)-91, 
de  609.8:8. 7.^9  dollars  ;  en  1897-98  il  a  atteint  7'85.984..S.'i3  dol- 
lars et  a  donc  été  plus  fort  qu'en  1899-1900.  Ce  n't  st  donc  pas 
tant  à  CCS  articles  que  l'on  doit  l'expansion  si  considérable 
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des  exportations  des  Etats-Unis,  c'est  aux  autres  produits, 
qui  consistent  surtout  en  articles  manufacturés. 

Ce  développement  de  l'exportation  des  produitN  manufactu- 
rés indique  la  puissance  industrielle  acquise  par  les  Etats- 
Unis  dont  l'Europe  a  raison  de  craindre  la  concurrence. 

Le  tablvau  suivant  donne  les  exportations  et  les  importa- 
tions des  dix  dernières  années,  en  indiquant  la  diflérence  en- 
tre les  unes  et  les  autres  : 

Balance 

Exportations  Importations  commerciale 
Dollars') 

1891   884.341. 881     835.747.785     +  48.594.099 

1892   1.029.893.483     «17. 496. 397     +  212.397.080 

18!)3   847.278.725     854. 'i05. 17(5     —  7.126.451 

1891   8;ll.907.709     647.775.017     +  244.132.692 

1895   807.538.165     731.969.965     +  75.568.200 

1893   882.f.05.938     779.724.674     +  102.882.204 

1897   1  050.993.556     764.730.412     +  286.263.144 

1898   1.231.482.330    6 16. 049.654     +    615.432  676 

1899   1.227.023  302     697.148.489  '+  529.874.813 

1900   1.394.479.214     849.-/14.329     +  544.764.885 

Comme  on  le  voit,  le  chiffre  frénéral  du  commerce  extérieur 
pour  189!My00  monte  à  2.244.193.543  dollars.  C'est  la  pr.'- 
iniêre  fois  que  l'on  atteint  2  milliards. 


Le  IHapché  Financier  de  l\ew-irork 


New- York,  le  26  septembre  1900. 

La  tendance  générale  est  fort  nerveuse  :  les  cours  sont 
agités  dans  les  deux  sens  et  la  Bourse  éi)rouve  bien  des  diffi- 
cultés à  adopter  une  allure  soutenue. 

La  perspective  de  la  cessation  des  grèves  a  déterminé  un 
relèvement  des  cours,  puis  la  baisse  de  certaines  valeurs  in- 
dustrielles a  entraîné  l'ensemble  du  Marché;  en  soiniiie,  la 
tendance  générale  reste  irrégulière. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  3/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
26  3/8;  Milwaukee,  112  1/8;  Lake  Shore,  215  ./.;  Erie, 
10  5/8;  Reading,  15  1/8;  Canadian  Pacific,  85  7/8;  Illinoi.i 
Central,  114  3/4;  Louisville,  70  ./.;  Neic-York  Central, 
127  o/8;  Union  Pacific,  .54  3/4. 


MEXIQUE 


Nouvelles  constructions  de  chemins  de  fer.  —  Le  con- 
trat pour  la  construction  du  chemin  de  fer  de  Coahuila  est 
définitivement  .signé.  Les  travaux  sont  déjà  commencés.  La 
ligne  aura  une  étendue  de  trois  cent  oimiuante  kilomètres 
entre  Torreon  et  Saltillo  et  sera  terminée  en  1902. 

En  vertu  d'un  contrat  passé  avec  le  Ministère  des  Com- 
munications et  Travaux  publics.  M.  A.-E.  Silhvell  est  auto- 
risé à  construire  et  à  exploiter,  pendant  99  ans,  pour  son 
compte  ou  pour  celui  de  la  Compagnie  qu'il  organiserait,  un 
chemin  de  fer  reliant  Presidio  del  Norte  â  Chihuahua. 

Pour  garantir  l'exécution  du  contrat,  M.  Silwell  déposera 
:'i  la  Trésorerie  générale  une  somme  de  32.100  piastres  en  bons 
de  la  Dette  publique.   

Le  Commerce  du  hennequen.  —  D'après  la  statistique 
dressée  par  l'agence  commerciale  de  Progreso,  relativement 
aux  exportations  du  hennequen  penilant  le  mois  de  mai  der- 
nier, le  montant  de  l'exportation  de  cet  article,  dont  le  prix 
est  de  3i  à  48  cents  le  kilo,  suivant  la  qualité,  s'est  élevé  à  la 
somme  de  o.5')6.448  pesos  68. 

Pendant  le  même  mois  des  cinq  dernières  années,  il  a  été 
exporté  40.695  balles  ea  1896  ;  33.559  en  1897  ;  29.357  en  1898  ; 
30.8(")9  en  1899  ;  68  018  en  190U. 

La  quantité  de  balles,  expédiées  pendant  le  mois  de  mai 
dernier,  réduites  en  kilos,  représente  le  chiffre  de  11.066.053 
kilos,  dont  la  valeur  est  mentionnée  plus  haut. 


ASIE 


2"  trimestre 


CHINE 

Recettes  douanières  chinoises  pendant  1©  2=  trimestre 

1900.  —  Voici,  d'après  le  rapport  des  Douanes  impériales 
'inaritimes  chinoises,  les  chilTres  dos  recettes  douanières  per- 
çues pendant  le  deuxième  trimestre  de  l'année  1900,  comparés 
avec  ceux  du  même  trimestre  de  1899  : 


Ports  à  traité 


Newchwang. 

Tientsin  

Chefoo  

Kiaochow  ., 
Chungking .. 

Ichang  

Shasi  

Yochow  .... 

Hankow  

Kiukiang... . 

Wuhu  

Xanking  

Chinkiang.. . 
Shanghai. .  . 

Soochow  

Ningpo  

Hangchow... 
"Wcnchow . . . 

Santuao  

ï'oochow, . . . 

Amoy  

Swatow  

'Wuchow. . . . 

Samshui  

Koiigmoon . . , 
Kunichuk. . . 

(Canton  , 

Kiungchow  . . 
Pakhoi  


Total.  .. 
Autres  ports  : 

Kowloon  

Lappa   

Lungchow  

Mengtsz  

Szemao  

Total. . . . 
Total  général. . . 


190(1 

"1899 

Hk.  Tls. 

Hk.  Tls. 

330.199.1.4.0 

285.253.7 

9 

g 

275*851  SKl'.b 

400.692.4 

8 

2 

204!44X. 0.1.5 

190.663.1 

9 

2 

16.125  6.2.4 

» 

86.810.4.3.6 

70.177.7 

6 

2 

105.008.2.4.9 

64.010.0 

9 

7 

1  j^;38!l!9.9 

832.5 

1 

7 

"43o'o  4^4 

614.053.0.8.5 

756.972.2 

3 

0 

305.522.  Lo!8 

401.827.9 

5 

275. 327. 6. 7*4 

243.848.3 

6 

0 

31.114.1  0.8 

11.193.9 

4 

\ 

2-54.(>43!3!8!8 

221.988.3 

7 

4 

.902.!»92.4!o  4 

2.329.734.9 

7 

3 

7.476  9.2  0 

11.658.0 

4 

9 

169.946.5.4.0 

174.395.0 

0 

7 

106.607!4!6.0 

10i.8a6.2 

3 

g 

20^577  2.1  5 

<â 

28  172  6  9  7 

2.0H5.8 

6 

3 

339.284.7.8.3 

394.179.9 

8 

3 

177.852.8.5.8 

189.915.2 

6 

6 

363.785.2.9.5 

422.850.5 

3 

84.158.(1.0.2 

75.636.4 

5 

6 

22.035.5.1.6 

27.885.9 

4 

6 

7.449.6.7.5 

6.239.5 

5 

1 

1.457.1.7.5 

1.412.1 

5 

0 

482.371.7.8.2 

490.235.0 

0 

6 

44.687.3.0.4 

52.672.2 

7 

9 

35.878.4.0.6 

44.020.7 

9 

0 

.385.595.7.9.7 

7.001.547.6. 

8 

8 

86.196.5.9.0 
88.318.7.9  8 

1.771.8.7.1 
43.(169.2.0.0 

2.237.5.3.1 

221. .593.9.9.0'  -4152.^38.9.0.6 


95.020.2.8.3 
111.275.3.1.4 
895.5.5.2 
42.630.5.0.8 
3.011.2.4.9 


7.254.386.5.9.4 


6.607.189.7.8.7 

A'oici  comment  se  divisent  ces  chiffres  pour  les  ports  à 
traité  : 

Ilk.  Tls.  Hk.  Tls.. 

Droits  d'importiiiion  : 
Marchandises  étrangères. .  1.5((l.243.4.5.7 
—         indigènes...  87.981.7.1.0 


Total  en  1900   1.589.225.1.6.7 

—  1899   l.f)52. 104. 1.4.4 

Droits  d'exportation  : 

Marchandises  étrangères . .    1 . 985 . 323 .3.7.3 
—         indigènes...      55 1'.  233. 0.9. 5 

Total  en  1900    2.536.556.4.6.8 

—  1899   2.643.821.9.6.1 


Droits  s7/r  le  cabotage 
Marchandises  étrangères. . 
—  indigènes... 

Total  en  190(1 
—  1899. 

Droits  sur  l'opium  : 

Etranger  

Indigènes  


235.985.5.5.0 
143.243.0.6.3 


379. 228. G. 1.3 
36.'..:  122.6.4.0 


319.SS1.6.S.5 
195.481.1.4.5 


Total  en  1900. 
—  1890. 


Droits  de  tonnage  : 

Etrangers  

Indigènes  , 


167.041.0.5.5 
12  788.2.1.9 


Total  en  190(1  

—  1899  

Droits  de  transit  en  1900. 
—  —  1899. 


Lihin  sur  l'opitim  : 

Etranger  

Indigène  


515.362.8.1.0 
510.679.4.9.1 


170.829.2.7.1 
189.502.7.6.(1 

ly)S.y«a.l.8..') 
226.179.0.9.1 


849.777.0.5.0 
136.632.2.:^.0 


Total  en  19C0   986.404.2.8.0 

—      1899   1.113.847.6.0.1 

Ces  chiffres  nous  montrent  l  intluence  exercée  sar  le  com- 
merce extérieur  de  la  Chine  parles  premiers  événements  qui 
ont  amené  l'intervention  européenne. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie    e  la  Presse,  tG,  rue  du  Croissant.  -  Siiuart. 
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DETTE 

(Icllc  lie  la  Surdc  a  ('li'  cnii  I  raclée  j)rcsi|ii('  cxclu- 
sivciuoiit  |Hiur  la  cDiistriiclioii  <ii's  t-hciiiins  do  fer.  Au 
juin  J8!)!)  clk  s'rh^vail  à  ;iy7.il'2.-2ir)  rraiics. 
Kilo  se  conii)osi"  (riiiic  (li'Itc  iutcrioure,  cniiso  en 
1887,  et  do  six  oiiipnints  oxtorionrs,  don!  lo  montant, 
priinitit  otait  do  'il;!. '180. 778  francs,  ot  ((ni  avait  otu 
ranicno  au  l''''  juin  18!)9  à  o28.9'21.Gl.')  francs,  lui  voici 
lo  détail  : 

Ih'lh'  (h-  1(1  Siirilc  : 


Il  r  i  iiii  i  i  r 


P.rsic  on 
ISIII) 


Dette  iniérieure  :  lEu  francs) 

iMiipnuil  (le  1887  8  0/10   70.000.000  08.200.000 

Bel/e  ex/éi-ieure  : 
Obligations  on  thalers  do  Pruss(>  : 
Emjjrunl  à  iirimo  do  1800,  sans 

intérêt   7.466.606  12.444 

Eiiiprunl  (lo  1880  8  %  %   167.706.000  l'i0.415.000 

—  188(i  8  <i  %   100.800.000  81.799.821 

—  1888  8  %   87.383.388  8.-).1.3r)..V).3 

—  1890  8  'A  %   49.777.778  40.338.188 

—  1894  3  %   ■'>0. 400. 000  2.5.200.000 

418.483.778  328.921.61.") 
DoUo  lolalo    483.482.778  397.211.21.'> 

Eu  1875,  la  dette  s'élevait  à  19li.205.710  fratics,  dont 
l;-î8.ljl9.o3t)  francs  de  dette  extérieure  ;  la  progression 
a  donc  été  de  201.005..505  francs  i)our  l'ensenilile  de 
la  dette. 

Délie  de  la  A'urvèye  : 

Kxcepté  Femprunt  de  1895,  la  dette  iior\  i'nienne  a 
été  contractée  pour  des  entrepri.ses  productives,  et 
notamment  pour  la  construction  do  olioniins  do  fer. 
IaCs  dettes  amortissables  le  sont  en  .50  ot  75  ans. 

A  la  fin  de  1875,  le  montant  de  cette  dette  était  de 
G7.C30.G40  francs;  au  80  juin  1898,  il  s'élevait  à 
252.239.820  francs. 

Voici  le  détail  de  la  dette  actuelle  : 

Fr;i  ncs 

Di'tto.s  anciiMinos  3-.3  %  non  oxiniJjios. . .  843.700 
Eniiirnnt  1886  3  >g  %   42.101.780 

—  1888  3  %   87. 14.'). «00 

—  1802  4  %   18..'.08.4(iO 

—  180'i  3  %  %   .74. (il.-.. '.00 

—  .'1  %  ])our  la  conslriiclion  ilu 

(71ioirLin  do  fer  Dranimon-riandsl'jord  . .        1.171). 000 
Enii)nuit  189.')  3  }i  %  '   16.3.80.120 

—  1890  3      %   3.J.621.880 

Obligations  d'Etat  i  %  formant  une  partie 

(lu  cai)ilal  fondanioutal  do  la  Banque 
liypotln'cairc  do  Norvège   1.387.680 

Total.......   2.72. 2^39. 820 

T.a  dette  norA'égien.ne  pour  laquelle  ramortis.sement 

n'a  jamais  cessé  de  fonctionner  représente  117  fr.  par 

tête  d'habitant. 
En  représentation  do  ce  passif,  la  Norvège  possède 

l'actif  sui\  aut  : 

Francs 

Capitaux  actifs  aduiinistros  par  lo  Dé- 
partoniout  diîs  finances   6l.8tjl..')20 

Encaisse  ot  arn^ragos   16. ,324. 900 

Vu'ours  nominales^  do  clioniins  do  for  ou 
oxploilation   1.54..728.0'i0 

'l'otal   232.909.4(30 

(')  Voir  "Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


Lo 


COMMERCE  EXTÉRIEUR 

12  juillet  1895,  la  Suède  a  di'n()nc('  le  IraiP'  (le 
'•oniniorco  avec  la  Nor\'(''go;  co  doiaiior  pays  a  accueilli 
la  mesure  avec  joie.  Los  doux  royaumes  étant,  l'un 
agriculleur  et  iiuInsliMol,  l'autre  maritime  et  com- 
mer(;ant,  ne  pouvaient  \\\vt'  sous  le  même  régime.  La 
Suède  est  devenue  ])r()toclionnisle  ;  la  Norvège  euloiid 
rester  libre-écliangiste. 

X'oici  les  chilïros  du  connnerce  extérieur  do  la  Su("'de 
depuis  1875  : 

Cnnw'ieree  extérietir  de  In  Suède  [Commeree  général): 
ilMi  jnillicrs  (lo  francs) 


Ainii'os 


187.7. 
1880. 
188.7. 
1890. 
189."). 
1896. 
1897 . 


Iiujiort. 
37.3.292 
3i)5.903 
471.410 
.328.063 
482. OOC) 
.301.641 
.371.6C)4 


Export. 
289.173 
331.018 
344.611 
426.428 
4:^i.007 
47(;.306 
501.478 


Balance 
commerciale 

—  8C).ll!) 

—  (54.88.3 

—  12C).8()3 

—  101.683 

—  43.099 

—  23.243 

—  70.191 


Ou  constate,  par  ce  tableau,  que  la  valeur  des  im- 
portations a  augnient('  do  19(1. 372. 000  fr.,  tandis  ([ue 
celle  des  exiiortations  a  })i'(igross('  do  212..')00.000  fr. 

Voici  conmient  se  répartit  le  coniniorce  Suédois 
par  })ays  de  })rovenaLnce  et  à  dostiualion  : 

Commerce  exlérieur  de  ht  Suède  par  pays 
(En  iiiilliors  do  francfe! 


Pays 

Iniporlalions 

Exportations 

1873 

1800 

1807 

1875 

1800 

189- 

Roy.-Uni .... 

128.718 

1.32.416 

1(;0,888 

1.32.0.30 

102.864 

200.90.7 

Russ^olFinl. 

23.701 

41  .(•)03 

2.-!.  012 

7.804 

10.385 

21.06.5 

Norvège  

21.100 

'i3.00(; 

40.004 

9.0:!0 

23.880 

28.89-. 

Danoniarli. .  . 

08.48.") 

id.717 

(i!  1.288 

8, 4.. 321 

40.328 

00.457 

Allomagno  . . 

77.287 

l(i3.(;.3o 

18!I.142 

18.112 

51.847 

04.194 

Pays-Bas  . . . 

12.8,30 

18.408 

11.020 

(•).870 

22.789 

34.196 

Bolgi((uo  .... 

ll.:i30 

14.141 

18.218 

18.412 

13.428 

18.372 

Franco  

14.180 

ll.KJO 

10.670 

84.. 362 

34.100 

43.822 

lîsimgno  

l.C)00 

l.(;il 

1..372 

4.799 

10.402 

3.620 

Portugal  

1..308 

2.0(30 

2.546 

» 

1.541 

1.054 

Italie  

» 

1.480 

1.782 

» 

041 

652 

Etats-Unis  . . 

8.475 

11.4.30 

10.380 

1.337 

1.280 

253 

Rej).  Argent. 

» 

l.C)46 

407 

» 

Egv]ito  

» 

)> 

» 

» 

040 

1.8(i8 

Le  Cap 

» 

)) 

» 

660 

)) 

7.821 

Autres  pays. 

8.808 

8.7C>6 

l(i.7(j8 

3.917 

7.3.33 

5.220 

Totaux. . . 

875.2!)2 

328.(3(58 

.571.13(34 

289.178 

420.428 

501 . 47:! 

Il  convient  de  faii'c  remarquer  que  l'augmentation 
du  chef  des  importations  provient  surtout  de  l'entn'e 
en  Suède  do  matières  premières  et  marchaiulises  né- 
cessaires à  l'industrie.  Les  principales  exportations 
sont  le  bois,  les  animaux  et  produits  d'animaux,  les 
métaux.  Voici,  d'ailleurs,  le  détail  des  importations  ot 
exportations  par  catégories  de  marcliandises  : 

IMPORTATIONS  EN  SUÈDE 

Commerce  général,  y  eompris  les  métaux  précieux 
i,Eii  milliers  do  francs) 


187() 

1890 

1807 

Produits  aliment.  : 

Beurre  et  margarine... 

4.006 

8.1.38 

26.068 

28.704 

0/ .  'Wô 

24.781 

83.010 

2*;.  082 

11.. 390 

5. 2 '18 

12.405 

Viande  de  porc  

10.. 320 

12. 285 

:i.l08 

Riz  et  farin(i  do  riz  .... 

1.863 

2.  'i75 

2 . 808 

2.i;i3 

Sel  

1.750 

8.0(38 

Cognac  on  fûts  

2.466 

1.890 

1.929 

2.112 

4.919 

3.430 

10.273 

22.8.36 

8.99Î) 

Huile  d'olive,  de  lin,  etc. 

8.099 

» 
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.  l  itlri'S  2>yodinls  : 

draines   »  7.812  VAi^ 

IlouiUr  cl  coke   ai.lill  44.!t8()  .-)8.;H(i8 

Miicliines   IS-ÎKi.')  20.71.")  'M.ïM 

Huiles  luiuérale.s   7.0,-)7  10.244  21.!)29 

Peaux   12.21)2  l.').;ii8  19. !)(»:} 

Fer  et  aci<'r   »  17.8:^0  -X.'M) 

Pallier   "  7.389  0.057 

TalDac.^.  V   0.072  12. «)2  9.li07 

Soies   "  7. .510  5.a54 

J,aini's   40.270  .5;ï.;-i'i5  40.(595 

Colon   29.391  42.138  32.537 

VèLemenls   "  9.828  4.5^5 

lîois  et  ouvrages  en  bois  "  0.707  9.08;> 

Suif   I.'i20 

Divers   153.138  l'i0.898  211.391 

ToLau.x   390.282  528.003  571.004 

EXPORTATIONS  DE  SUÈDE 

Co'-n'-  irce  général^  y  compris  lex  mi'Uni.i:  pri'cieiij- 
(En  iniilii'rs  de  francs 

187(;  1890  1897 

Pi  OduUn  aliment.  :  —  —  — 

r.i'sliaux   ('..315  ll.(H)9  4.803 

C.oréales   (•>(). 88:>  12.1.5(1  3.1'47 

lîeurre   I(l.'i24  38.90;;  .58.228 

l'uisson  frai.-,  et  sal(-...  »  22.093  (1.807 

\'ins  et  s])iritueu\   »  4.579  19'i 

Autres  prodiiils  : 

C.lH'vaux   >.  1.02(1  1.31(1 

]i(iis  couur.r.ns   ri5..523  1.52.0(13  21().V2'i 

Allunii'ttes  cliinii([ues..  9.0'i0  11.019  9. .377 
J'Aie  (le  bois  jiour  l'in- 

ilustrie  (lu  iiapier.. . .  1.948  11.2(18  23.420 

P:i]iiei    5.717  28.4'i(l  10.019 

'l'issus  ■!•)  coton   »  'i.87'i  (1.44'i 

Minorai  d.' zinc   1.251  2.2-'i3  2.737 

—      (lofer   317  2.027  l'j.41't 

Fonlê   3.0.52  5.7'il  7.102 

Fers  el  acier   'i0.035  .■)(). .57(1  .52.175 

Machiiu's  (■lni('Cani(HU's  »  4.282  ll.l8'i 

Verrerie    "  2.321  5.875 

Pieri'(>s  ouvn'cs   »  »  8.201 

Cuivn»   910 

Divers   2(>.420  (10.02'i  65.7.52 

Totaux   311.841  'i 2(1. 428  .501.473 


Le  comnici'co  ('xl(''ri(Mir  (l(^  ki  Norvège  a  (1(1iiik'', 
ilepuis  1875,  les  insultais  suivants  : 

Commerce  extérieur  de  lu  ^orrrt/e  : 
(Coinmcrco  g('MK'ral  i 

Palance 

.\nni''es  Iniiiort.       Export.  couuuerciali- 

18-/5    247.078  144.892  —  102.780 

187(1   •234.;:357  105.391  —  CkS.'.ioc. 

1880   211.219  1.52. riVt  —  .58.985 

1885    203.847  142.713  —  (11.134 

1890    292.122  183.534  —  l08..')88 

1895   311.234  192.192  —  119.042 

1890    330.3.05  200.879  —  129.420 

1897   30!). 205  234.775  —  VA't.'m 

1898    3!fâ.280  223.020  —  109.200 

La  Inilancc  du  connucrcc  extiirieur  do  la  N()r\(''oo 
devient  de  plus  en  plus  passive  et,  en  18'J8,  les  impor- 
tations ont  dépassé  de  169  millions  de  francs  la  valeur 
des  produits  iiidig(''nes  c.xpédiés  à  rétranyer.  Cet  écart 
est  le  i»lus  considérable  qu'on  ait  constaté  jusqu'à  pré- 
sent. Cependant,  ))0ur  bien  juger  les  résultats  du  com- 
merce extérieur  do  la  Norvège,  il  faut  tenir  compte  des 
béncflccs  que  ce  pays  retire  des  transports  maritimes 
qu'il  elïectue  tant  pour  son  projjre  compte  que  pour  le 
compte  de  l'étranger,  ce  qui  rétablit  dans  une  certaine 
mesure  l'équilibre  de  la  balance  connner'-ialc.  Il  y  a 
lieu  de  considérer,  en  outre,  les  ajtports  de  plus  en  plus 
considérables  du  trafic  des  touristes,  ainsi  que  l  impor- 
tancc  des  capitaux  étrangers  qui  viennent  alimenter  les 
entreijrises  nationales. 

Si  Ton  envisage  les  articles  importés  de  l'étranger  en 
Norvège,  au  point  de  vue  de  l'usage  au([uel  ils  sont  des- 
tinés, on  peut  en  former  deux  groupes  comprenant  : 


l'un,  les  objets  dosiiiiés  à  la  consommation;  rautr(v 
ceux  qui  sont  importés  en  vue  de  la  production.  Voici 
c[uel  a  été  \v  d(helop])ement  do  ces  deux  catégories 
d  ini])ortations  (loj)uis  I89'i  : 

(  )))ji'ls  illl|iorll''S  en  \  Ile 


.VniK'es 


de  la  de  la 

<  '.onsonimalion  Production 


1894  

1895  

18911  

1897  

1898  

l'ésulte  de 


En  uùllions 
185.3 
194.1 
212.0 
223.1 
228.0 


francs) 

103.0 

117.0 

124.3 

140.0 

10'i.2 


ces  cliiUres  (|U(',  si  les  entrées  d'articles 
(le  consommation  continuent  à  ])rogresser,  les  entrées 
des  matières  brutes  ou  autres  ohjets  destinés  à  la  j)ro- 
(luction  accusent  un  accroissement  beaucoup  plus  con- 
sidérable. Cette  dernière  catégorie  a  rejjrésenté,  en  1898, 
41  87  0/0  des  inq)ortations  totales;  eu  1894,  cette  pro- 
portion n'était  que  de  ;ir)  78  0/0  ;  en  1880,  de  ;25  80  0/0 
seulement,  ce  qui  démontre  les  |>rogrès  (jue  l'industrie 
norvégi(nine  n'a  pas  cessé  de  faire  deiiuis  vingt  ans. 

Voici  lin  tableau  du  commerce  extérieur  de  la 
Norvège  par  (lays  de  priivenance  et  de  destination  : 

Conimerre  r.rlérieur  de  lu  .\nrcè{/i' par  /xn/s  : 
^0)nmiei'ce  général) 
(Eu  Huiliers  (le  francs) 


l':i.vs 

lni]iorlations 

Exporlations 

1875 

18!H) 

18!)7 

1875 

18!»0 

1897 

i;nss"-elFinl. 

22.789 

2!). 010 

;!;!.7io 

8.(KI2 

4.:t« 

0.345 

Suède  

18.424 

32.375 

5!).  189 

17.840 

27.48;i 

30.013 

1  )aneniark. .  . 

29,220 

13.129 

18.487 

8. 2:  ri 

7.428 

10.084 

.\lleiiiagne  .  . 

(111.095 

7(1.979 

9'.).  887 

25.175 

25.517 

:K).(W0 

Hov.-l'ui.  . . . 

72.139 

92.. 579 

94  .584 

40.848 

.5!).l.->0 

91.541 

I'ays-I5as  ... 

8.271 

11.277 

13.473 

8.723 

8.712 

12.507 

lîeigi((Ue  .... 

3.002 

9.128 

1(1. .")07 

3.272 

8.10(J 

9.137 

France  

12,125 

8.100 

5.081 

10.8:17 

9.!)2:l 

10.;102 

Ks|iat.'ne  

1 .0:i8 

'.)03 

2.;iô9 

12.342 

10.7(W 

13.442 

l'orlii-,'al  et 

Madère 

» 

(»<7 

1 . 170 

» 

l.!X)5 

1.005 

Italie  et  Mi- 

Iriclie  

•2. -m 

1 . 1.52 

2.801 

4.940 

0.242 

4.304 

Elats-lhiis  . . 

» 

12.884 

10.784 

» 

2.931 

1.194 

.\ustralie  . . . 

» 

» 

4.225 

2.072 

.Vu Ires  pays. 

12.273 

12"847 

4.573 

4*072 

9.702 

5.743 

l'olaux . . . 

247.078 

292. 122 

3(19.-i(J5 

144.892 

18:1. 5;î4 

234.775 

Les  tableau.x  sulAants  donnent  les  chiffres  du  com- 
merce extt'-rieur  jiar  catégories  : 


i.MPORTATioNs  EN  NORvÈGK.  Coniiiierce  général 
En  milliers  de  francs; 


1870 


Prodiii/s  ftli, lient.  : 
Ueurre,   margarine  e 

fi'omage  

Café   

Céréales  

Farines  

Lard  et  iainbon  

Sel  

Eaux -de -vie  et  spiri 

luoux   

Sucre  

Vin  

Saindoux  

Autres  produits  : 

Houille  et  coke  

Laino  

(^olon  

Lin  et  chanvre  

Cuirs  et  peaux  

Pétrole  

Fers  

Machines   

Tabac  

(Chevaux  

Divers   


1890 


1807 


8 

944 

.5 

30(1 

1..584 

Kl 

144 

18 

(197 

17.179 

42 

088 

;;•) 

813 

;r).71l 

(1 

.-)(14 

K) 

8;17 

13.518 

7 

79:i 

4.5!r/ 

■_) 

032 

o 

842 

3.271 

:> 

(>10 

1 

(>r>4 

2. 2:1,5 

7 

.544 

11 

911 

8.29:1 

•i 

049 

ti 

480 

o.oar» 

5 

;i.52 

8 

52H 

1(1 

102 

21.954 

14 

(1.5-! 

2:1 

213 

28.45.5 

10 

10(1 

15 

820 

20.2(i.5 

3 

525 

0 

2<j5 

0.(X)0 

4 

445 

() 

455 

9.70;! 

0 

.500 

5.294 

13 

.52.5 

10 

297 

:}4.;}74 

3 

10.5 

7 

109 

10.07*; 

.5 

304 

2 

410 

2.310 

7  4 

.53 
:m 

103 

5.52 

1:î0.791 

234 

:i57 

292.122 

:jo9.2or> 

{A  suivre.) 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


5  octobre... 
20  scplenilu'e 
27  septembre 

4  octobi  e. . . 


1.914 

2.264 

2.292 


1.183( 
1.130 
1.129 
1.1251 


3.883 
3.93.3 
3.948 
4.048 


473 
466 
511 
491 


774 

632 
732 

m 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


30  septembre 
15  septembre 
23  septembre 
30  septembre 


575 
697 
696 

m 


283 
344 
313 

299 


1.728 
1.364 
1.391 
1.68L» 


601 

678 
679 
5'70 


1.4iv9 
9.Ï1 
979 

1.215 


480 
528 
5-25 
5i5 


138 
90 
83 

136 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRKS 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1899 

30 

s('|ilemlir(> 

770  1 

266  1 

1.523 

44 

516 

55 

1900 

15 

."^cplciiilire 

956 

247 

1.471 

5i 

429 

63 

1900 

2i 

scpli'iiilire 

954 

249 

1.473 

47 

4  9 

64 

1900 

30 

septembre 

952  1 

250 

1.541 

46 

491 

7U 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


27  septembre 
13  septembre 
20  septembre 
26  seiitembre 


87 

22 

530 

24 

413 

48 

90 

15 

554 

47 

443 

61 

92 

15 

.555 

49 

449 

61 

87 

14 

562 

49 

454 

62 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


189  9   30  septembre 

93 

1  133 

8 

36 

Î6 

1900  31  juillet.... 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

1900   31  août  

88 

126 

6 

3S 

17 

1900  30  sejitembre 

89 

1) 

1  129 

4 

38 

16 

ESPAGNE 

189  9  30  septembre 

1900  15  septembre 

1900  22  septembre 

1900  29  septembre 

GRÈCE 


Banque  d'Espagne 


—  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


70 

35 

216 

73 

290 

25 

» 

1899  10  septembre 

64 

11 

238 

62 

60 

28 

67 

32 

210 

115 

291 

24 

» 

1900  20  août  

66 

13 

233 

63 

72 

30 

67 

32 

215 

115 

294 

21 

» 

1900  31  août  

66 

13 

238 

61 

75 

30 

65 

32 

210 

115 

299 

25 

» 

1900  10  septembre 

66 

13 

242 

61 

77 

30 

31  août  

7  septembre 
15  septembre 
22  sei)tembre 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899 

5  octobre. . . 

817 

» 

721 

1.040 

843 

» 

5 

1899 

10  septembre 

35 

2 

62 

37 

40 

4 

S 

1900 

20  septembre 

917 

» 

735 

9S9 

682 

>) 

4 

1900 

lu  août  

35 

2 

65 

36 

45 

4 

( 

1900 

27  septembre 

902 

» 

737 

978 

710 

4 

1900 

20  août  

35 

2 

62 

37 

44 

4 

5 

1900 

4  octobre . . . 

874 

763 

1.089 

740 

» 

4 

1900 

10  septembre 

35 

4 

65 

36 

48 

4 

t 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


1899  8  juillet 

1900  12  avril... 
1900  9  mai.  .. 
1900    7  juillet . 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

8  juillet.... 

60 

11 

150  II 

» 

» 

» 

1899 

1900 

12  mai  

73 

10 

174 

» 

» 

1900 

1900 

9  juin   

72 

10 

174  1 

"■1 

»  j 

» 

» 

1900 

1900 

7  juillet.... 

71 

l  10 

162  1 

» 

1900 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 


10  septembre 

20  août  

1900  31  août  

1900   10  septembre 


ITALIE 

295 
296 
296 

290 


—  Banque  d'Italie 


63 
49 
47 
47 


850 
857 
8o3 
842 


211 

202 
200 
197 


292 
310 
311 
306 


3i 

32 
32 
33 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


142 

21 

200 

» 

» 

n 

1899 

45 

» 

[     90  1 

22 

68 

145 

15 

199 

» 

» 

» 

» 

1900 

30  juin  .  .  ,  . 

36 

!  96 

16 

73 

158 

15 

199 

m 

» 

» 

1900 

31  juillet.... 

36 

92 

15 

68 

150 

14 

201 

» 

» 

» 

1900 

31  août  

34 

1     89  1 

H 

66 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


5  seiiteuibrc 
12  sei>lenibre 


454 


3>4 
4 
i 
i 


1899   14  août  .... 

2 

3 

62 

23    1  18 

S 

1900   31  juillet.... 

4 

6 

14 

63 

23  18 

S 

1900     7  août 

4 

5 

iî 

62 

23    1  19 

8 

1900   14  août  

4 

5 

14 

63 

23    1  19 

8 

336 

346 

1.498 

778 

1.027 

lO.'i 

a42 

421 

1.580 

748 

1.074 

237 

342 

421 

1.5-8 

743 

1.077 

238 

342 

421 

1.581 

716 

1.081 

245 

5X 
6 
6 
S 


1899   31  juillet.... 

1  i 

119 

45 

23 

6 

654 

1900   31  mars  .  . . . 

2 

n 

136 

74 

32 

10 

1900  30  juin   

» 

137 

38 

28 

6 

654 

1900   31  juillet  ... 

1  2 

» 

132 

60 

28 

6 

654 

1899   30  septembre 

69 

149 

445 

7 

145 

120 

1900  15  septembre 

1  3 

l42 

4.'j3 

5 

131 

113 

1900  22  seiilembre 

123 

142 

434 

8 

134 

111 

1900  29  septembre 

123 

141 

467 

5 

141 

112 

4X 

354 


1  27 

54  1 

1  383 

16 

78 

23 

27 

43 

385 

12 

90 

20 

27 

.48 

384 

12 

93 

20 

1  27 

48  1 

1  386 

12 

94 

21 

I  ^ 

654 
I  654 


EU 


418 


L'ÉGONOAIISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


3  S 

o  3 
"  *0 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o  3  o 


5  ^  ° 

tf)  3 


3. 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


11  s(îpU'mlJi'e 

19  août  

2  snptoiiilirc 
9  scjUr-inlM-i' 


50 

3 

133 

21 

GO 

21 

^ 

39 

i 

131 

1 

31 

22 

8 

38 

2 

133 

1 

53 

22 

8 

39 

2 

134 

32 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


l"seiilembi'e 

16  août  

23  août. . 


2.392 

138 

1.492 

45  i 

480 

268 

2.U61 

199 

1.497 

379 

5tl3 

404 

2.U14 

19  i 

1.533 

378 

509 

410 

1.986 

189 

1.524 

3  il 

516 

439 

5V, 
5K 
5J4 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899    13  sciilPiiibie 

27 

2 

77 

15 

37 

15 

» 

1900    15  août  ... . 

23 

2 

71 

12 

38 

20 

» 

1900   31  août  

23 

2 

74 

12 

39 

20 

1900   15  si'ptciiibic 

23 

2 

74 

U 

39 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août.., 

;iO  juin . . . 

31  juillet . 
31  août... 


6 

9 

37 

3 

9 

10 

6 

G 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


31  août  

30  juin   

31  juillet..., 
31  août  


43 

6 

90 

31 

9i 

20 

6 

45 

7 

94 

48 

124 

24 

G 

45 

7 

83 

51 

lu 

21 

6 

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août  

30  juin   

31  juillet  ... 
31  aoùl.... 


13 

12 

102 

662 

289 

132 

» 

13 

13 

112 

7(10 

315 

142 

» 

13 

11 

105 

784 

313 

143 

» 

13 

12 

107 

730 

304 

141 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


30  SOptlMlllllC 

15  sopti'uihi'L' 
22  scplcmhn' 
29  scpti'nibrc 


97 

9 

220 

980 

194 

44 

99 

9 

215 

1032 

174 

49 

99 

iO 

21. ■■ 

1032 

174 

49 

99 

8 

221 

1032 

174 

49 

5 

\\ 

4  y. 


TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


3  ortobro.. . 
20  spptembi  i' 
27  sc|)tonibre 

4  octobre. . . 


8.00i|  2.ii27| 

14.923 

5.672 

7.212 

1.617i 

» 

8. 409  2.705 

14.745 

5.817 

6.51S 

1.9201 

» 

8.423  2.700 

14.772 

5.801 

ri. 694 

1.9461 

» 

8.3301  2. 6501 

15.291. 

5.73a 

/.046 

2.0311 

» 

31  décembre  . 

7.611 

2.G.35 

15.896 

8.736 

3.. 328 

3.699 

» 

31  décembre  . 

7.9.33 

2.. 378 

14.385 

8.838 

6.  ("12 

3.631 

» 

31  décembre  . 

8.746 

2.346 

13.2.34 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

31  décembre  . 

7  85a 

2  585 

14.992 

9  321 

8.332 

4  037 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 

1895 
1896 
1897 
1898 
1899 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qai 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


diffèrent 
compren- 
d' Ecosse 
s'élèvent 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdam!  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Gonstantinople  

Francfort  

Gênes  

Genève   

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  -  

Saint-Pétersbourg. . 

Vienne  (à  vue)  

—     (è,  3  mois  ... 


29  août 

3  sept. 

12sept. 

19  sept. 

26si'pt. 

3  oc  t. 

48  10 

48 

08 

48  10 

48  12 

48  07 

48  03 

100  18 

100 

17 

100  17 

100  17 

100  23 

100  23 

165  .. 

165 

162  .. 

149  50 

;;o  .. 

134  50 

162  .. 

29  50 

29 

20 

30  25 

30  30 

30  .30 

81  30 

81 

30 

81  33 

81  20 

81  30 

81  30 

100  15 

100 

12 

lUO  13 

100  16 

100  20 

100  21 

100  62 

100 

62 

100  62 

100  45 

100  .30 

100  70 

23  .. 

24 

04 

23  04 
81  33 

23  01 

23  03 

23  01 

81  32 

81 

32 

81  23 

81  38 

81  35 

106  62 

lOG 

57 

106  67 

106  71 

106  66 

106  60 

100  41 

100 

40 

100  38 

100  34 

100  38 

100  38 

736  .. 

755 

50 

751  30 

751  . 

750  .. 

755  .. 

23  37 

25 

35 

25  35 

23  33 

23  .36 

23  35 

29  35 

29 

03 

29  82 

29  50 

29  97 

30  25 

106  60 

106 

G2 

106  75 

106  67 

106  63 

106  53 

37  33 

37 

35 

37  37 

37  35 

37  37 

37  37 

96  30 

96 

30 

96  35 

96  35 

96  37 

%  35 

96  20 

96 

20 

96  30 

96  23 

96  30 

96  27 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur; 


Valeurs  à  Irois  mois 

Amsterdam.,  papitr  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  vei  spin.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    ch.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York. ...  — 

llalières  d'or  et  d'aijjenl 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 
Argent  id.  'le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i  titre  :  910")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  yOO^j 
Couronnes  de  Suéde  , 


Plus 


4  % 
4  % 
4-% 
i% 

i% 
i% 


4% 


4% 


4  % 
au  pair 
3437  » 
218  89 


6  ^rpt. 

13sr,,t. 

20s(>|]t. 

27  sept. 

4  oct. 

203  73 
121  62 
102  73 

205  37 
121  56 
102  75 

205  iiO 
121  •13 
102  73 

205  44 
121  62 
102  73 

203  62 
121  36 
102  36 

387  .. 
39b  .. 
262  .. 

385  50 
394  .. 
2G2  .. 

383  50 
394  .. 
262  .. 

384  75 
394  .. 
262  .. 

384  .. 
3;)4  .. 
261  .. 

25  14 
25  16 

0  15p. 

G  23 

0  43 

515  . . 

23  133 

23  lr3 

0  19p. 
6  37p. 
0  36p. 
515  .. 

25  123 
25  145 

0  19p. 

6  37p. 

0  44p. 

313  50 

25  12 
25  145 
0  25p 
G  50p. 
0  44p 
515  50 

25  11 
23  135 

0  25p. 

6  37p. 

0  44p. 

316  30 

34.37  .. 
104  52 
KO  ,30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
105  17 

80  ra 

23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
103  17 
80  50 
25  80 
20  60 
■40  .. 
27  50 

3437  .. 
104  95 
80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
107  37 

80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeui 

s  en  flancs  au  change  du  jour 

6  sept. 

13  sept. 

20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  228 

1  227 

1  229 

1  228 

1  227 

Angleterre  (liv.  si.  or). 

25  22 

25  125 

25  113 

23  113 

25  12 

25  115 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or)... 

1  n 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  96 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  77 

0  77 

0  77 

0  76 

0  76 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  m 

0  60 

0  66 

0  64 

0  61 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira  pap.i  

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (niilreis  pap.) 

5  60 

3  98 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

Roumanie  (leu  oi  !  

1  » 

0  99 

0  99 

0  iW 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  14 

5  15 

5  15 

5  15 

5  16 

Mexique  piastre  arg,) 

5  43 

2  53 

2  55 

2  56 

2  5G 

2  36 

Répub.Arg.l  peso  pap.) 

5  .. 

2  12 

2  12 

2  11 

2  11 

2  U 

1  89 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

Brésil  (inilreis  papier) 

2  84 

1  03 

1  07 

1  03 

1  05 

1  05 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

ChiiiC(Sbaogbai)(Uèlarg.) 

7  47 

3  66 

3  66 

3  G9 

3  67 

3  70 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  4  octo])re  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  . '13 

En  Angleterre   100  34 

En  Atdriche-Bongrie . . .  101  36 

En  Belgique   100  23 

En  Espaqne   Î3U  29 

En  Grèce   162  ■  ■ 

En  HuUande   IDO  .>ft 

Kn  liai ie   106  80 

En  Portugal   141  . 

En  lioumanie   100  70 

En  Russie   loi  15 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   212  10 

En  Républ.  Argentine..  234  90 

Au  Chili   103  67 

Au  Brésil   270  4/ 

Aux  Indes   100  •  ■ 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   201  89 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangeri 
valent  en  France  : 

'BïWeis  Allemands   99  43 

—  Anglais   99  66 

—  Auslro- Hongrois .  98  61 

—  Belges...'.   99  75 

—  Espagnols   76  80 

—  a-rec.s   61  72 

—  Hollandais   99  "0 

—  Italiens   93  63 

—  Portugais   70  89 


Boumanie 
Busses. . 
Suisses  ■ 


99  30 

98  83 

99  56 


Pièces  àcs,  E !ats-Unis   S9  72 

—  du  Meiiqiie   47  14 

Billets  de  la  Bep.  Argent.  42  40 

—  du  Cliili   96  33 

—  du  Brésil   36  97 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  53 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  j  octoln'e  1900. 

Les  changes  sont  toujoui'i?  favorables  à  la  France  ;  le  papier 
hollandais  s'est  un  peu  rafTermi,  mais  les  devises  allemandes 
et  autrichiennes  sont  en  reciil  ;  il  est  évident  que  la  France 
est  largement  créancière  de  r.\lleiiiagne  qui,  comme  on  le 
verra  plus  loin,  est  de  nouveau  menacée  d'une  hausse  de 
Fescompte.  Pas  de  changement  sur  la  peseta.  Le  change 


i;kcon()miste  europki*: 


*;N.  —  statistique  générale 


e8pn|j;n()l  t-sl  iiillueiicô  par  los  achats  de  remises  pour  le  paie- 
uii'iil  des  coupons  de  l'Jtixtérieurc  et  de  certaines  Compagnies 
(If  chemins  tlo  fin-. 

Le  niilri'is  est  lim^  au  cours  do  ;5!t'i  ;  le  rouble  a  reculé  :  le 
papier  est  à  2(>I  au  lieu  do  a62  cl  le  versement  à  205  5/8. 

On  s'est  beaucoup  occupé  des  versements  d'or  faits  par  la 
Russie  à  l'Angleterre,  on  a  cherché  toutes  sortes  de  raisons, 
alors  ((u'il  s'agissait  tout  simplement  de  payer  les  coupons. 
La  liussie  aurait  pu  tirer  sur  les  disponibilités,  ce  cjui  aurait 
gêné  le  marché  ;  elle  a  préférer  envoyer  son  métal  :  elle  a  agi 
ainsi  dans  son  propre  intérêt,  qui  était  de  ne  pas  apporter  de 
perturbation  chez  les  autres  pays;  mais  son  intérêt  se  conci- 
liait avec  celui  de  ses  voisins  et  M.  Witto  l'a  bien  compris. 

Le  chan}j;e  sur  Londres  est  très  faible  et  il  est  à  un  niveau 
tel  que  les  expéditions  d'or  de  Londres  à  Paris  sont  possi- 
bles. La  Banque,  en  achetant  des  consolidés,  e.spère  sans 
doute  fournir  à  la  place  assez  d'argent  pour  répondre  à  ses 
besoins  ;  mais  il  y  a  lieu  de  penser  qu'une  hausse  d'es- 
compte pourrait  se  produire  étant  donné  surtout  que  le 
change  de  New-York  sur  Londres  est  presque  arrivé  au 
point  où  Londres  doit  expédier  de  l'or 

Il  n'y  a  pas  modification  sensible  sur  les  devises  de  VU- 
nion  latine  qui  sont  touj  ours  faibles. 

Le  New  York  s'est  relevé,  il  clôture  à  516  50  au  lieu  de 
515  50  ;  il  est  possible  que  les  Anglais  essaient  de  détourner 
sur  la  France  une  partie  des  demandes  d  or  dont  ils  sont 
menacés  de  la  part  des  Etats-Unis. 

La  situation  de  la  Banque  de  France,  qui  possède  près  de 
2.300  millions  d'or,  lui  permettra  de  profiter  du  renchérisse- 
ment du  métal  jaune  qu'elle  a  eu  la  prévoj'ance  d'accumuler 
sans  qu'il  en  coûte  rien  à  notre  commerce. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singi'puui-t,  


5  sept. 


2/0  3/4 
2/10  ./. 

2/0  5/8 
2/0  7/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
9  13/16 
n  3/8 

135  .. 

17/10  ./. 
28  11/16 


12  sept. 


2/0  15/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/1  1/8 


1/3  29/32 
1/3  15/16 
10  3/16 
17  3/8 

135  10 
77/10  ./■ 
28  13/16 


19  sept. 

26  seiit. 

3  "Cl. 

2/0  13/16 

2/0  11/16 

2/1  3'16 

2/10  1/8 

2/10  ./. 

2/10  1/4 

2/0  5/8 

2/0  5/8 

2/0  5/8 

2/1  1/8 

2/1  1/8 

2/1  3/8 

1/3  15/16 

1/3  15/16 

1/3  15/16 

1/3  15/16 

1/3  15/16 

1/3  15/16 

9  13/16 

10  1/16 

10  1/16 

17  13/32 

17  13/32 

17  13/32 

136  10 

135  90 

134  90 

77/10  ./. 

77/10  ./. 

77/10  ./. 

28  3/4 

29  ./. 

29  1/2 

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

La  haiisse  importante  de  l'argent-métal  a  relevé  le  cours 
des  devises  de  l'Extrême-Orient  et  du  Singapoure;  le  Yoko- 
hama reste  à  son  niveau  précédent. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu  mercredi  des  offres  de 
Es  20.00.1  OJ  en  G  ivernment  bill  et  transferts  télégraphiques 
sur  l'Inde.  Les  demandes  de  bills  ont  monté  à  Rs  410.70.000. 
Les  offres  suivantes  ont  été  acceptées  :  En  bilis,  Rs  11.54.000 
sur  Calcutta  :  Rs  1.64.000  sur  Bombay;  Rs  0  82.000  sur  Ma- 
dras. Les  bills  àl  s.  ;J  15/16  d.  recevront  4  0/0  environ.  Le  to- 
tal des  offres  pour  li  semaine  prochaine  est  de  Rs  25,00.000. 
Le  montant  des  bills  et  transferts  télégraphiques  vendus  du 
1"  avril  au  2  octobre  a  été  de  Rs  638.06.17.''),  réalisant  4  mil- 
lions ,<.44.281  liv.  st. 

Le  papier  brésilien  et  le  papier  chilien  conservent  leurs 
cours  de  la  semaine  dernière.  A  Buenos-Ayres,  la  prime  de 
l'or  est  de  1.34.90  0/0. 

L'or  est  au  pair  à  Paris  ;  à  Londres,  il  est  à  77/10  l'once. 
Les  monnaies  au  titre  9/10  sont  payées  ù  raison  de  76/5  sauf 
le  yen  japonais,  qui  se  traite  ù  76/4  1/2. 

Du  20  au  27  septembre,  les  mouvements  d'or  sur  le  marché 
libre  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Australie   67.000 

Amérique  du  Sud. .  36.000  Néant 

Indes  Occident.  .  .£  14.000 


Total   117.000 

Des  achats  sur  le  marché  ont  été  faits  pour  compte  alle- 
mand. 

L'argent  a  sensiblement  haussé  ;  en  un  mois  il  est  passé  de 
28  11/16  à  2!J  1/2.  Comme  nous  l'avons  déjà  dit  dans  YEco- 
nomiste  Européen  il  n'y  a  pas  de  stock  de  métal  blanc  elles 
demandes  de  l'ExIrème-Oriont  s'étant  accentuées,  les  prix 
ont  dû  s'en  ressentir. 

Du  20  au  27  septembre  il  a  été  expédié,  de  Londres  en 
Orient,  pour  210.600  liv.  st.  d'argent,  soit  6.672.1:19  liv.  st. 
depuis  le  commencement  de  l'année,  contre  5.137. 09(i  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  modification  dans  les  taux 
d'escompte  olficiels. 


Places         6  sept 


Escompte  hors  Banque 
;)  sept.    13  soi)t.    20  sept.    27  sept. 


4  oct. 


2  3/8 
3 

4  ./. 
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New  -  York  / 
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Malgré  la  grande  pression  qui  s'est  manifestée  à  la  Banque 
d'Allemagne,  le  taux  de  l'escompte  sur  le  marché  libr^  a 
baissé;  à  New-York,  où  cependant  le  change  s'est  amélioré, 
il  a  haussé. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
Plouse  »,  200  millions  sterling  de  lettres  do  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  215  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminution 
de  15  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  reçu  cette  semaine  une  somme 
nette  de  26.399.000  fr.  d'or.  Il  a 'été  acheté  pour  31.773.00(1  fr. 
de  matières  et  il  est  venu  131.000  fr.  de  Suisse.  La  circula- 
tion a  prélevé  2.350.000  fr.  à  Paris  et  2.121.000  fr.  dans  les 
succursales,  il  a  été  expédié  800.000  fr.  en  Hongrie  et  234.000 
francs  à  Smyrne. 

L'argent  a  baissé  de  3.982.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
541.00U  fr.  à  Paris  et  pris  795.000  fr.  aux  guichets  des  suc- 
cursales, il  est  venu  1.200.000  fr.  de  Belgique  et  97.000  fr.  de 
Suisse;  il  est  sorti  3  millions  pour  la  Belgique,  1.995.000  fr. 
pour  la  Suisse  et  30.000  fr.  pour  ^Ntcnte  Carlo. 

La  circulation  a  augmenté  de  100  millions,  les  comiites 
courants  ont  baissé  de  20  millions,  le  portefeuille  n'a  pas 
varié,  mais  les  avances  sur  titres  et  sur  métaux  précieux  ont 
augmenté  de  20  millions. 

Les  mouvements  monétaires  de  la  fin  de  septembre  sont 
toujours  importants;  ils  sont  provoqués  par  le  paiement  des 
coupons  d'octobre  et  surtout  par  la  fin  de  la  morte-saiaon  ; 
mais  ils  ont  eu  en  AUema.gne  une  toute  autre  importance 
qu'en  France. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  Impériale  accuse  une  dimi- 
nution d'encaisse  de  133  millions  et  une  augmentation  de  cir- 
culation de  289  millions  ;  la  circulation,  taxée,  est  de  365 
millions:  il  y  avait  une  marge  de  .57  millions  la  semaine  der- 
nière. Les  comptes  courants  ont  diminué  de  109  millions  ;  le 
portefeuille  a  augmenté  de  236  millions  et  les  avances  de  53 
millions.  Pareil  fait  s'était  déià  produit,  ù  la  même  époque, 
l'année  dernière  et  avait  nécessité  la  hausse  de  l'escompte  de 
5  à  6  0/0.  Cette  année,  les  chifl'res  sont  un  peu  moins  alar- 
mants ot  peut-être  la  Banque  ne  se  croira-t-elle  pas  obligée 
de  modifier  le  prix  de  ses  services  ;  mais  il  n'y  en  a  pas 
moins  là  l'indice  de  besoins  extrêmement  puissants  et  d'une 
situation  sérieuse  qui  mérite  d'appeler  au  plus  haut  point 
l'attention. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 
Entrées  Sorties 

Australie  £     70.000    Roumanie  £  30.000 

Excédent  des  sorties   295.000   Egypte   313-,0U0 

Sainte-HAlène   5.')00 

Amérique  du  Sud  ..  17.000 

Total  égal ....    365 . 000      Total  des  sorties . .  365.000 

Les  sorties  excèdent  les  entrées  de  7.375.000  fr.  :  la  circula- 
tion a  prélevé  20.625.000  fr.,  ce  qui  porte  la  diminution  de  l'or 
à  29  millions.  Les  sorties  pour  l  Egypte  sont  importantes  et 
on  croit  qu'elles  continueront  pendant  la  plus  grande  partie 
de  l'hiver. 

La  circulation  a  augmenté  de  26  millions;  les  comptes  cou- 
rants de  111  millions;  le  portefeuille  elles  avances  de 30  mil- 
lions. La  Banque  a  éprouvé  le  besoin  de  mettre  de  l'argent 
à  la  disposition  de  la  place;  elle  a  acheté  pour  144.95O.O0O  fr. 
de  consolidés,  ce  qui  explique  les  variations  que  révèle  le 
bilan. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  ?e  ressent  de  la  situation 
générale  ;  son  encaisse  n'a  pas  sensiblement  varié,  mais  sa 
circulation  a  augmenté  de  08  millions  et  son  portefeuille  a 
gagné  62  millions. 

La  Banque  de  Belgique  est  assez  calme;  il  est  vrai  qu'elle 
n'a  pas  encore  publié  le  bilan  comprenant  la  fin  du  mois  qui, 
sans  doute,  sera  mouvementé. 

Les  changements  à  la  Banque  d'Espagne  sont  toujours  à 
peu  près  ins6nsililes  ;  le  taux  de  3  1/2  0/0  en  face  d'un 
portefeuille  de  1  081  millions  et  de  245  millions  d'avances 
13araît  bien  modéré  et  il  y  aurait  peut-être  avantagea  le  fixer 
à  un  chiii're  plus  en  rapport  avec  la  situation  générale. 

Les  Enshilda  Bank  ou  banques  privées  de  Suède,,  q.ui 
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•viennent  de  publier,  leur  bilan  au  31  août,  accusent  un 
progrès  très  important  sur  l'année  dernière.  Ces  établisse- 
ments, tout  à  fait  comparables  aux  banques  d'Ecosse,  vont 
dans  trois  ans  perdre  leur  droit  d'émission  qui,  du  reste,  a 
peu  d'intérêt  pour  elles  ;  elles  s'ellorcent  de  développer  les 
dépôts,  qui  atteignent  le  chiffre  réellement  colossal,  pour  ua 
pays  à  faible  population,  de  750  millions  ;  elles  emploient  un 
peu  plus  de  la  moitié  de  cette  ressource  en  escomptes  et 
avances,  et  le  surplus  sert  à  faire  des  prêts  hypothécaires  et 
du  crédit  agricole  et  populaire  sous  forme  de  kassakreditio 
ou  crédits  de  caisse  garantis  par  l'emprunteur  et  deux 
cautions  solvables. 

Les  résultats  donnés  en  Suède  comme  en  Ecosse  par  cette 
méthode  sont  extrêmement  intéressants  et  malheureusement 
trop  peu  eoiinus  à  l'étranger. 


LA.  SITUATION  MONÉTAIRE  ACX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nevo-y ork 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


du  8 

Depuis 

du  8 

Depuis 

OR 

au  la  sopt. 

le  1"  janv. 

au  15  sept. 

le  janv. 

Grande-Bretagne 

» 

19.029.720 

») 

93.996 

17.664.481 

254.7'60 

4.500.709 

» 

325.884 

Autres  pays  ... 

32.914 

5.992.803 

17.GS7 

993.362 

Total  1900... 

3-2.914 

47.187.718 

17.687 

1.068.002 

—  1899... 

4.107 

25.871.409 

428.834 

9.679.471 

-  1898... 

685.807 

7.650.950 

2.226.616 

77.286.330 

ARGENT 

Glrande-Bretagne 

860.635 

35.065.895 

l.G'i4 

61.158 

590.800 

591 

2.039 

» 

4.460 

» 

2  628 

Autres  pays .... 

8.480 

387.603 

14.605 

3.378.580 

Total  1900... 

869.115 

36.048.748 

le.SiO 

3.444.405 

—  1899... 

780.476 

33.199.449 

48.252 

2.703.793 

—  1898... 

!Î11.171 

32.614.259 

44.483 

1.808.590 

Banques  associées  de  New-Yorh 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

150.7 

15,2 

785.4 

714.2 

176.6 

29.5 

907.3 

825  8 

173.8 

29.7 

«97.5 

823.0 

169.2 

29.9 

884.7 

817.5 

1899  30  sept. . 

1900  15  sept. . 
1900  22  sept.. 
1900  29  sept. . 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  a  un  peu 
diminué  ;  les  dépôts  et  le  portefeuille  sont  aussi  on  légère 
baisse,  mais  pour  le  moment,  l'Amérique  parait  dpstini'e  à 
recevoir  de  l'or  qu'à  en  donner  et  la  position  des  Bancjues 
paraît  très  solide. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

19aoù'99 

105.3 

214.8 

2.9 

59.5 

64.0 

1900 

4  août. 

76.1 

207.3 

6.9 

94.3 

63.4 

11  août. 

74.3 

207.1 

5.8 

93.4 

63.1 

18  août. 

73.1 

2J2.6 

6.0 

90.7 

6a.O 

"Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'appelle  aucune  observa- 
tion. Gomme  nous  avons  déjà  eu  l'occasion  de  le  faire  remar- 
quer, la  position  est  moins  bonne  au  point  de  vue  de  l'en- 
caisse que  la  semaine  dernière,  mais  l'ensemble  du  porte- 
feuille est  plus  liquide. 
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L'élection  présidentielle  aux  Etats-Unis 

L'enquête  du  Herald  sur  la  position  électorale  des  partis 
dans  les  divers  Etats  de  l'Union  aboutit  à  cette  conclusion 
que  M.  Bryan  n'aurait  que  de  faib'os  chances  d'être  élu  à  la 
présidence.  M.  Mac  Kinley  pourrait  à  peu  prés  compter  sur 
258  voix  de  délégués  et  M.  Bryan  sur  168  seulement  dans  le 
collège  présidentiel. 


Les  21  autres  suCfragi  s.  correspondant  aux  trois  Etats 
d'indiana,  d'idaho  et  de  Moniana  sont  douteux  et  le  Herald 
n'ose  aventurer  aucun  pronostic  à  leur  égard.  Mais  tous  les- 
Etats  plus  ou  moins  douteux  fussent  ils  acquis  à  M.  Bryan 
que  celui-ci  n'aurait  encore  que  222  voix,  aoit  deux  de  moins 
que  la  majorité  requise.  Il  faudrait  donc  que  le  candidat  dé- 
mocrate, pour  être  élu,  l'emportât  dans  tous  ces  Etats  et,  de 

Elus,  qu'il  eût  la  majorité  dans  l'Etat  de  New-York,  où,  mal- 
eureusement  pour  lui,  son  parti  est  profondément  divisé. 
Bref,  d'après  le  Herald,   le  courant  antiimpérialiste  ne 
coûterait  au  président  Mac  Kinley  que  13  voix  sur  sa  majo- 
rité de  1896,  qui  fut  de  271  suffrages.  Il  aurait  perdu  le  Ken- 
tucky  et  le  Maryland. 

La  Monnaie  d'or  dans  l'Inde 

Le  rapport  annuel  du  Département  de  la  circulation,  qui 
vient  d'être  publié  à  Calcutta,  indique  plusieurs  faits  intéres- 
sants. Une  importante  partie  de  ce  document  est  consacrée  à 
la  formation  de  la  réserve-or  et  aux  efforts  faits  pour  conser- 
ver ce  métal  si  précieux,  mais  si  peu  utile  pour  l'Inde.  Le 
rapport  n'embrasse  que  l'année  fiscale  terminée  le  31  mars, 
mais  il  nous  permet  de  voir  que  même  à  celte  date,  l'or  était 
devenu  un  embarras. 

Los  entrées  nettes  de  ce  métal  pour  les  douze  mois  ont  été 
de  5.782.035  liv.  st.,  total  dans  lequel  les  yen  japonais  entrent 
pour  1.329.899  liv.  st.  ;  la  production  de.s  mines  pour  ,396.226 
livres  sterling  et  l'or  venant  du  Bazar  jnur  1.3/7.878  liv.  st. 
Cette  dernière  somme  n'est  (jue  le  produit  des  réalisations 
auxquelles  la  famine  a  obligé  les  Hindous.  Le  solde  est 
composé  de  souverains  britanniques. 

Ce  fut  en  janvier  1900  que  le  Gouvernement  indien  se  donna 
la  mission  de  réduire  la  réserve  d'or  et  le  plus  que  le  rapport 
puisse  dire  da  succès  de  ces  ellorls,  c'est  que  les  émissions 
de  souverains  (•  n'ont  pas  été  peu  considérables  ■>  ;  il  es',  fran- 
chement admis  qu'une  forte  portion  de  ces  émissions, en  plus 
de  la  demande  pour  les  thésaurisations  ou  les  besoins  indus- 
triels, parait  être  revenue  au  Gouvernement  par  l'intermédiaire 
des  bureaux  de  circulation  et  des  banques  de  la  Pré.-sidence. 
En  même  temps,  l'Inde  a  eu  le  plus  grand  besoin  de  sa  mon- 
naie traditionnelle,  et  bien  que  le  Gouvernement  ait  fait  des 
efforts  inouïs  pour  épargner  toutes  les  roupies,  les  demandes 
des  provinces  du  Nord-Ouest  n'ont  pu  être  satisfaites  pendant 
un  certain  temps  ;  les  billets  ont  subi  un  agio  considérable 
dans  cette  partie  de  l'Inde,  probablement  parce  qu'ils  ne 
pouvaient  être  remboursés  à  vue  en  roupies. 

Les  Monnaies  ont  donc  dù  frapper  des  roupies,  bien  que 
leurs  machines  dussent  être  presque  usées,  en  raison  du  ser- 
vice qu'elles  ont  fait  depuis  1893.  Dans  l'intervalle,  en  effet, 
des  frappes  ont  été  exécutées  par  les  Etats  voisins  et  quelque 
80  lakhs  de  demi-roupies  ont  été  frappées  avec  les  roupies  re- 
tirétset  refondues. 

0  Cette  fabrication  de  demi-roupies  qui  jouissent  d'une  puis- 
sance libératoire  complète,  dit  le  Financial  News,  est  un  in- 
cident curieux. 

«  La  frappe  des  roupies  a  été  arrêtée  à  la  suite  des  résolu- 
tions prises  en  1893,  mais  le  (iouvernement  paraît  ne  pas 
avoir  trouvé  d  objection  à  faire  créer  d'autres  monnaies  d'argent 
légal  tenderen  quantités  considérables.  Si  cet  expédient  a  été 
adopté  comme  un  moyen  de  corriger  la  rareté  temporaire  de 
circulation,  sans  revenir  à  la  frappe  des  roupies,  il  a  eu  un 
échec  misérable. 

<i  Des  quantités  de  cette  monnaie  divisionnaire  ont  été  émises 
à  l'occasion  de  la  famine,  mais  il  a  été  difi&cile  de  s'en 
débarrasser. 

«  Ainsi,  le  Gouvernement  indien  a  été  obligé  de  fondre 
11  lakhs  de  ces  pièces  et  de  les  refondre  en  roupies.  Il  ne 
peut  y  avoir  eu  beaucoup  de  bénéfices  dans  une  série  de 
transactions  embrassant  la  Ibnte  des  roupies,  la  frappe  en 
demi-roupies  des  lingots  qui  en  sont  provenus,  la  refont»-  d'un 
grand  nombre  de  ces  demi  roupies,  enfin  leur  réapparition 
comme  roupies  complètes. 

<(  32  lakhs  de  roupies  retirées  de  la  circulation.  50  lakhs  de 
roupies  Gvvalior  achetées  aux  banques  et  210.500  liv.  st. 
d'argent  achetés  à  Londres  ont  été  également  envoyés  aux 
Monnaies  et,  de  janvier  au  31  mars,  Rs.  1.30.18.078  ont  été 
renvoyés 

«  M.  W.  L.  Adie,  aujourd'hui  directeur  des  comptes  de  la 
Birmanie,  qui  a  étudié  les  statistiques  monétaires  de  l'Inde, 
conclut  que  la  circulation  active  des  roupies  a  diminué  de 
Rs.  1.30.00.00.000  en  1893,  à  Rs.  1.18.00.00.000  ou  1.20.00.00.000 
Rs.  en  1899,  et,  quoique  M.  Harrisson  n'accepte  pas  ces 
chiffres,  l'intensité  de  la  rareté  monétaire  indique  que  l'Inde 
n'a  pas  souffert  seulement  du  manque  d'expansion  de  circu- 
lation de  18^3  jusqu'à  ce  jour,  mais  qu'elle  souffre  d  une  con- 
traction actuelle. 

«  Le  Département  de  la  circulation  a  perdu  beaucoup  d'illu- 
sions. Son  rapport  reconnaît  ofBciellement  l'impossibilité 
virtuelle  de  mettre  l'or  en  circulation  autant  que  la  difficulté 
de  déterminer  le  peuple  à  accepter  les  monnaies  division- 
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naires  il'arKflnf  ,  môme  en  les  reconnaissant  léptal  lendcr,  et 
c'est  partout  la  môme  chose.  Les  Gouvernements  peuvent 
frapper  des  monnaies,  mais  ils  ne  peuvent  obliger  le  public 
à  admettre  des  monnaies  impopulaires.  » 


L'Exode  de  l'Or  au  Japon 

Le  vice-Consul  do  France  ;i  K'obé  constate  que  depuis  le 
commencement  de  l'année,  le  total  des  importations  au  Japon 
s'est  élevé  à  un  chiffre  très  supérirur  à  celui  des  exportations. 

En  olïet,  le  mois  d'avril,  à  lui  seul,  a  vu  introduire  pour 
32.827.911  yen  de  marchandises  contre  l'i. 200.252  yen  en 
avril  1899.  alors  que  les  exportations  n'ont  atteint  que  13  mil- 
lions 556.891  yen  contre  12.511.50'!  yen  pendant  avril  1899. 

L'ensemble  des  4  ]iremiers  mois  de  l'année  1900  donne  à 

l'importation  un  chill're  total  de  Yen  111.780.897 

contre   55.130.950 

pour  la  même  période  de  l'année  dernière,  soit 

une  augmentation  de   56.649.947 

L'exportation  ne  donne  pour  les  mêmes  mois 

que   .^9.913.947 

contre   01.887.765 

pour  l'année  dernière,  soit  une  diminution  de.. .  1.974.818 

L'excédent  de  la  valeur  des  importations  se  chiffre  donc 
déjà  pour  l'année  présente  à  51.866.950  yen. 

Comme  conséquence  de  cette  situation,  nous  pouvons 
constater  l'accroissement  énorme  de  l'exportation  du  numé- 
raire qui  s'est  élevé  pendant  ces  quatre  mois  à  21.174.299  yen, 
au  lieu  de  142.536  yen  pour  l'année  dernière. 

L'importation  d'or  et  d'argent  ayant  été  de  1.021.2fO  yen  et 
l'exportation  de  21.821.936  yen,  il  en  résulte  une  diminution 
de  l'encaisse  métallique  du  Japon  de  20.800.416  yen. 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circu- 
lation à  la  fin  de  1899  et  aux  1"  juillet  et  1"  septembre  1900  : 

l"janv.  1900       juill.  1900  l"-sept.l900 

Monnaies  d'or ... .  617.977.8.30  614.918.991  620.695.656 

Dollars  d'argent..      70.420.047  66.429.476  66.825.496 

Monnaies  division- 
naires d'argent .      76.651.321  76.294.050  77.862.049 

Certificats-or   161.122.797  200.555.469  2  0.388.369 

—       argent.  395.040.316  408.499.347  415.875.727 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)                      86.934.351  75.247.497  69.890.6.51 

Billets  des  Etats- 
Unis   318.269.365  316.614.114  317.956.971 

Certificats  (loi  du 

8  juin  1872)              11.980.000  3.705.000  2. .560. 000 

Billets  des  Banque' 

Nationales   242.001.643  300.161.5.52  314.627.523 

Total          1.980.398.170  2.002.425.496  2.096.683.042 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  l"  janvier 
1899,  à  75.330.000  habitants:  la  proportion  de  la  circulation 
monétaire  ressortait  à  25  dollars  19  par  tète;  au  1"  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.000  habitants 
et  la  proportion  par  tète  ressortait  à  25  dollars  73.  Au 
1"  juillet  1900,  la  population  était  évaluée  à  77.816.000  habi- 
tants et  la  proportion  ressortait  à  26  doll.  ."iO.  Au  l"  septembre 
la  population  était  évaluée  à  78.097.000  et  la  proportion  ressor- 
tait à  26  doll.  85. 


Le  Papier-monnaie  et  le  Change  Brésiliens 

"Voici  quelles  étaient,  au  31  août  dernier,  la  quantité  et 
■  la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 


Valeur 
des  billets 


Quantité 
des  billets 


Montant  total 
des  billets 
Milreis 


S500   12.944.564 

IpJO   15.688.795  1/2 

2$0(10   10.655.297 

5S000   6.363.740  1/2 

10$0i)0...   5.897.355 

208000    3.198.761  1/2 

3<'S"00   118.291 

mm   2. 116.. 520 

iO(>»«"0    602.938 

aOOg'W   1.071.067  1/2 

500g000   237.146 

Total  au  31  mai..  .58.892.474  4/2  700.654 :184j{ 


6.472:282g 
15.688:795g 
2l.310:5:)4« 
31.818:70v«; 
58.973:.550S 
03.935: 230» 
3.548 :7H(m 
105.826:0008 
60.2H3:8008 
214.213  :.50('8 
118.L73:0OO8 


On  se  rendra  compte  do  l'importance  des  incinéralioms  et 
des  retraits  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité         Montant  total 
des  billets  des  billets 

Milreis 


31  juillet  1900.. 

30  juin  1900.... 

31  mai  1900  

30  avril  lOiQ.... 

31  mars  1900  . . . 
28  février  1900.. 
31  janvier  1900. 
31  décembre  1899 
aOseptemb.  1899. 
31  août  1899.... 
31  juillet  1899. . 

30  juin  1899.... 

31  mai  1899  .... 

30  avril  1899.... 

31  mars  1899.... 
28  février  1899. . 
31  décembre  1898 
31  aoiit  1808.... 


58.990 
59.000 

-ro.soo 

.59.490 
,59.. 565 
59  929 
60.2(i4. 
00.;^65. 
01.416. 
61.416. 
62.437. 
63.585. 
64.006. 
04.343. 
64.779. 
65.199. 


.500  4/2 
.291  4/2 
.187  1/2 
.023  4/2 
.603  7/2 
.162  4/2 
.918  5/2 
.724  5/2 
.19i  4/2 
.192  4/2 
.407  3/2 
.778  3/3 
188  1/2 
468  1/1 
423 
260 


70;î. 660:1748 
703.674  :(J.5Î8 
709.692:0048 
714.698:8838 
716.705:6188 
717  718:2298 
725.719:8548 
733.727:1538 
733.751:7058 
735.759:2058 
740.704:1418 
570.780:8718 
757.792:.5358 
764.795:3918 
773.802:4338 
779.953:5638 
785.941 :7588 
789.364:6148 


Le  Stock  d'or  des  États-Unis 

D'après  le  Bulletin  Mensuel  de  la  Chambre  de  Commerce 
de  New-York,  il  a  été  établi  dernièrement,  à  la  suite  de  deux 
enquêtes  dont  l'une  officielle,  que  le  stock  d'or  du  pays  avait 
été  évalué  trop  haut,  et  qu'au  lieu  d'environ  9.35.000  OOO  de  dol- 
lars, tant  au  Trésor  que  chez  les  particuliers,  ce  stock  ne 
représentait  réellement  que  880.000.000  de  dollars.  Sur  la  base 
de  la  production  annuelle  de  l'or  aux  Etats-Unis,  on  attein- 
dra les  chiffres  primitivement  fournis  en  moins  de  deux  ans, 
et  tels  qu'ils  sont,  ils  figurent  parmi  les  plus  élevés.  D'après 
les  dernières  statistiques,  la  France  seule  les  dépasse,  et 
seulementdelO.OOO.COOdedolIars.LaRussie,  l'Allemagna  et  la 
Grande  Bretagne  sont  de  beaucoup  en  arrière. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtHre  du  jeudi 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.25fi'.20). 
Autriche  (U-  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1S81  (en  suspension). . 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50) . .  . 

Italie  4  %  not  

Norvège  J  %  (ch.  f .  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  %  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


99  95 
99  10 
99  20 
96  . 

192  7o 
88  37 
99  .. 
93  35 
8i  . 
23  Oh 
7i  50 

84  05 
61  15 

9  S 

96  -5 
22  55 
484  .. 

85  50 


33  31 
36  25 
24  80 
32  .. 
18  08 


39  45 
24  75 
23  33 
28  . 
23  05 
18  62 
28  01 
15  18 
28  21 
32  25 
22  55 
2'i  20 
38  50 


3  .. 

2  75 

4  03 

3  12 

5  53 


3  39 
i  04 

4  2S 

3  57 

4  33 

5  36 
3  56 

6  47 
3  54 

3  10 

4  47 
4  13 
3  50 


100  02 
99  50 
98  .. 
95  35 

72  70 
191  75 
88  37 

97  .-0 
93  -45 
81  50 
23  40 

73  5(1 

84  10 
62  .. 

98  70 
95  50 
22  55 

485  .. 

85  50 


33  34 
36  18 
24  ,"0 
31  18 
18  17 


39  45 
24  37 
23  36 

27  16 

23  40 
18  37 

28  03 
15  50 
28  20 
31  s3 
22  55 

24  Î5 
38  50 


2  99 

2  76 

4  08 

3  14 

5  50 


3  39 

4  10 

4  28 

3  68 

4  27 

5  44 
3  56 

6  45 
3  54 

3  U 

4  47 
4  12 
3  50 


Europe.  —  France.  Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  l'ar- 
gent a  été  abondant  et  facile  en  liquidation  ;  aussi  les 
dispositions  du  Marché  se  sont-elles,  tout  d'abord, 
montrées  favorables.  Malheureusement  les  réalisations 
qui  se  sont  produites  à  l'improviste  sur  les  valeurs  de 
traction  ont  enrayé  le  mouvement  qui  se  dessinait.  On 
reste  donc  plus  hésitant.  Une  note  favorable  est  pour- 
tant à  signaler  :  c'est  que  les  incidents  relatifs  à  la 
Chine  ne  préoccupent  plus  personne. 

Allemagne.  — L'échange  de  télégrammes  entre  l'Em- 
pereur d'ÀUemagne  et  l'Empereur  de  Chine  semble  être 
l'inaice  d'une  détente  dont  le  Marché  se  réjouit.  La 
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liquidation  a  passé  inaperçue,  grâce  à  l'abondance  de 
numéraire. 

Le  taux  de  4  0/0  payé  par  le  Gouvernement  pour 
l'emprunt  des  bons  du  Trésor  ù  New-York,  consacre 
ce  taux  comme  celui  de  tous  les  emprunts  publics  al- 
lemands. Il  y  a  longtemps,  d'ailleurs,  que  tous  les 
emprunts  publics  et  privés  ne  se  font  plus  qu'à  un 
taux  supérieur  à  4  0/0.  ■  ■ 

L'avenir  des  industries  métallurgiques  cause  tou- 
jours de  vives  inquiétudes. 

Angleterre.  —  Les  élections  se  poursuivent  sans 
incidents  ;  les  conservateurs  auront  le  gros  succès 
qu'ils  attendaient. 

Les  prix  du  charbon  augmentent  encore.  Les  com- 
bustibles qui  ont  coûté  aux  15 Compagnies  de  chemins 
de  fer  2  839.000  liv.  st.  en  1896,  leur  ont  coûté  4.278.000 
livres  sterling  en  1899. 

Les  filatures  de  coton  chômeront  pendant  12  jours  en 
octobre,  à  cause  de  la  surproduction. 

Le  montant  des  émissions  du  3"*  trimestre  est  de 
49.769.000  liv.  st.,  contre  19.291.000  en  1899. 

Expagne.  —  La  question  du  jour  est  toujours  l'aug- 
mentation du  budget  des  dépenses.  Le  Ministre  des 
Finances  paraît  opposé  à  toute  dépense  non  indispen- 
sable. 

La  Catalogne  est  toujours  agitée  par  une  crise  indus- 
trielle. 

Les  i-eeettes  publiques  du  mois  d'août  se  sont  élevées 
à  76.409.132  pesetas,  et  pour  les  8  premiers  mois  à 
510.326.276  pesetas. 

Depuis  le  commencement  de  Tannée,  les  importa- 
tions ont  dépassé  les  exportations  de  100  miUions  de 
francs. 

Grèce.  —  Les  importations  du  premier  trimestre  de 
1900  se  sont  élevées  à  28.453.701  drachmes  or  et  les 
exportations  à  19.474.351  dr.,  les  premières  en  dimi- 
nution de  3.800.3i4  dr.  et  les  secondes  en  augmentation 
de 819.937  drachmes  sur  les  chitVres  de  la  même  pé- 
riode de  l'année  précédente. 

Italie.  —  La  presse  de  tous  les  partis  est  pleine  de 
dissertations  sur  la  nécessité  et  la  nature  de  nouvelles 
réformes;  mais  ce  sont  simples  discussions  académi- 
ques. Cependant  les  ministres  vont  rentier  et  se  remet- 
tre bientôt  au  travail  utile. 

Le  total,  en  capital  de  Bourse,  des  valeurs  mobiliè- 
res italiennes  s'élevait,  au  31  août,  à  1.747.734.550  lire, 
en  augmentation  de  351.008.050  lire  sur  la  valeur  au 
31  juillet  1899. 

Roumanie.  —  Les  Chambres  sont  convoquées  pour 
le  25  sept. /8  octobre. 

Nous  publions,  page  441,  la  statistique  agricole  offi- 
cielle du  roj-aume  de  Roumanie. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  banques  étrangères 
avaient,  fin  août,  une  encaisse  totale  de  89.584 
contos. 

Les  banques  du  pays  n'avaient,  elles,  que  18.589 
contos,  à  peine  le  quart  des  comptes  courants  immé- 
diatement exigibles. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  deux  premiers  mois  de 
l'exercice,  les  recettes  publiques  se  sont  élevées  à 
99. 013.916  dollars  et  les  dépenses  à  104.479.851  dol- 
lars. 

La  tendance  générale  du  Marché  de  New-York  est 
ferme.  Le  public  boursier  croit  au  succès  de  M.  Mac- 
Kinley. 

Mexique.  —  En  1899-1900,  les  importations  se  sont 
élevées  à  61.304.914  piastres  or  (50.435.720  en  ^1898- 
1899)  et  les  exportations  à  158.184.498  piastres  [148 
millions  453.834  en  1898-99). 

Asie.  —  Indes  anglaises.  Dans  les  quatre  premiers 
mois  de  1900  1901,  les  importations  se  sont  élevées  à 
31.95.02.961  rs.  et  les  exportations  à  34.19.10.530. 

Japon.  —  Nous  publions,  page  446,  un  tableau  offi- 
ciel des  recettes  et  dépenses  du  Japon  dans  les  dix 
dernières  années. 
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La  Politique.  —  Les  Crédits  iiour  l'Expédition  de  Cliir.e.  —  La 
Coininission  du  Budget.  —  Décès  de  M.  Georges  Graux. 

On  commence  à  s'occuper  dans  les  milieux  officiels 
de  la  prochaine  rentrée  des  Chambres  —  dont  la  date 
serait  fixée  au  lendemain  de  la  fermeture  de  l'Exposi- 
tion, soit  le  6  novembre  —  et  des  questions  qui  de- 
vront être  agitées  en  premier  lieu.  Les  affaires  de 
Chine  fourniront  matière  à  une  des  premières  dis- 
cussion. 

Le  Gouvernement,  qui  a  fait  ouvrir  durant  les  va- 
cances, comme  la  loi  l'y  autorise,  des  crédits  par  le 
Conseil  d'Etat,  va,  en  effet,  en  demander  la  ratifica- 
tion ;  puis  il  réclamera  de  nouveaux  crédits  pour 
assurer  l'entretien  jusqu'à  la  fin  de  l'année  du  corps 
expéditionnaire  envoyé  en  Extrême-Orient  sous  les 
ordres  du  général  Yoyron. 

Un  long  et  important  débat  s'ouvrira  à  l'occasion  du 
vote  de  ces  deux  catégories  de  crédits.  La  discussion 
sera  d'autant  plus  intéressante  que  le  Ministre  des 
affaires  étrangères  compte  publier  pour  cette  époque 
un  «  Livre  Jaune  »  contenant  toutes  les  pièces  diplo- 
matiques que  l'état  des  négociations  permettra  de 
divulguer  à  cette  lieure,  de  manière  à  fournir  au  Par- 
lement tous  les  éléments  d'information. 

Dès  à  présent,  il  est  possible  de  dire  que  les  crédits 
nécessaires  jusqu'à  la  fin  de  l'année,  pour  couvrir  les 
frais  de  notre  participation  militaire  et  navale  en 
Chine,  s'élèveront  au  total  à  soixante-dix  millions. 

Avant  les  vacances,  les  Chambres  ont  voté,  sur  la 
demande  du  Gouvernement,  un  premier  crédit  de  dix- 
neuf  millions.  Durant  les  vacances,  le  Gouvernement 
a  fait  ouvrir,  en  Conseil  d'Etat,  un  crédit  de  douze 
millions.  A  la  rentrée,  il  demandera  à  la  Chambre  un 
crédit  supplémentaire  de  trente-neuf  millions. 

Les  crédits  seront  certainement  votés,  et  ce  ne  sera 
probablement  pas  sur  cette  question  que  le  Cabinet 
sera  attaqué. 


-vw  Le  29  septembre,  la  Commission  du  budget  a  examiné 
les  propositions  du  rapporteur  du  budget  des  finances,  M. 
Boudenoot,  et  les  a  adoptées,  sauf  deux  ou  trois  modifications 
d'ailleurs  légères.  Il  a  été  constaté,  d'abord,  que  le  chapitre 
relatif  aux  pensions  civiles  devait  recevoir,  conformément  au 
vote  du  projet  présenté  en  juin  1900  par  le  Gouvernement, 
une  dotation  majorée  de  3.250.000  fr.  Le  montant  des  dépen- 
ses se  trouvait  donc  être,  finalement,  de  1.524.036.346  fr.  Sur 
ce  chiffre,  la  Commission  a  réalisé  une  économie  totale  de 
4.677.955  fr..  répartie  sur  43  chapitres,  et  eUe  a  fixé  les  dé- 
penses de  l'exercice  1901  à  1.519.358.391  fr. 

Ces  chiffres  sont  adoptés  sous  réserve  d'entente  avec  le 
Ministre  des  finances  pour  la  fixation  des  chapitres  2  et  5, 
qui  intéressent  l'équilibre  du  budget  et  l'amortissement. 

La  Commission  a  également  examiné,  dans  sa  séance  du  29 
courant,  le  budget  de  la  marine;  rapporteur,  M.  Fleury-Ra- 
varin.  Elle  en  a  adopté  douze  chapitres,  sur  lesquels  elle  pro- 
pose une  économie  de  400.000  fr.  Elle  a  réservé  le  chapitre 
relatif  aux  équipages  de  la  flotte,  pour  lequel  une  augmenta- 
tion de  3.413  unités  est  demandée  par  le  Ministre.  Cette  aug- 
mentation a  pour  objet,  notamment,  de  faire  face  à  l'arme- 
ment de  navires  qui  entreront  en  essai  l'année  prochaine  et 
la  réorganisation  des  défenses  mobiles. 

Le  1"  octobre,  la  Commission  du  Budget  a  consacré  la 
première  partie  de  sa  séance  à  l'audition  de  MM.  Liard, 
directeur  de  l'enseignement  supérieur  primaire,  et  Bayet, 
directeur  de  l'enseignement  primaire,  délégués  par  M.  Leygues, 
ministre  de  l'Instruction  publique,  pour  être  entendus  sur  les 
chapitres  réservés  de  son  Ministère. 

On  a  repris  ensuite  l'examen  du  budget  de  la  Marine. 

La  question  des  constructions  navales  a  soulevé  une  dis- 
cussion assez  vive,  particulièrement  en  ce  qui  concerne  les 
cuirassés  et  les  sou.s-marins. 

MM.  Camille  Pelletan  et  Lockioy  ont  essayé  de  faire 
revenir  la  Commission  sur  le  projet  voté  au  mois  de  juin 
dernier  par  la  Chambre.  On  sait  que  ce  projet  comporte  la 
construction  de  six  cuirassés  d'escadre  de  14.800  tonneaux  et 
de  cinq  croiseurs  de  12.600  tonneaux.  La  Commission  et  son 
rapporteur  ont  estimé  qu'il  n'était  guère  possible  de  revenir 
sur  une  décision  prise  par  la  Chambre. 


1 /ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


r.olle  discussion  puromonl  platonique  n'en  a  pas  moins 
pris  une  largo  ]);u-l  de  la  séance. 

La  discussion  de  la  liste  dt-s  constructions  à  entreprendre 
ou  il  continuer  en  VàOl  n'aura  lieu  qu'ap  os  landiiion  du 
Ministre  de  la  Marine. 

Ou  sait  que  le  Gouvernement,  propose  de  mettiv  en  cliantier 
l'année  [irochaine,  sur  le  programme  naval  adopté  dans  sa 
deiuière  session  par  la  Chambre  :  2  cuiiassi^s  tiontl'uii  A  8  à 
J^rest,  A  10  à  l'industrie;  1  croiseur  cuirassé  C  18  a  Toulon; 
10  contre-torpilleurs  dont  2  à  Itochefort  et  8  à  l'industrie; 
12  torpilleurs  dont  1  à  Saigon  et  1 1  à  l'industrie;  enfin  8  sous- 
marins  dont  2  à  Cherl)ourg  et  6  à  Toulon. 

Cependant,  la  Commission  a  volé  un  crédit  de  4O9.000  fr. 
pour  l'aclièvement  de  l'aviso-transporl  le  V'aucluse  en  chan- 
tiers depuis  quinze  mis. 

La  Commission  a  invité  son  président,  M.  Georg-es  Cocliery, 
à  appeler  l'attention  du  Gouvernemenl  aor  ce  fait  que  la  loi 
du  (  juillet  19U0,  qui  organise  l'armée  coloniale,  doit  recevoir 
soQ  application  le  1"  janvier  1901  et  qu'il  est,  par  conséquent, 
indispensable  de  soumettre,  aussi  rapidement  que  possible, 
à  la  Commission,  les  proposition.s  budgétaires  relatives  au 
transfert  des  crédits  du  Mini.stère  de  la  marine  au  Ministère 
de  la  guerre. 

Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  2  octobre  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  MM.  Delcassé  et  Leygues 
n'assistaient  pas  à  la  séance. 

Le  Ministre  des  linances  a  fait  signer  un  décret  portant 
nominations  de  trésoriers  généraux.  Ueux  trésoriers  géné- 
raux sont  mis  à  la  retraite. 

'SI  Térouanne,  trésorier-payeur  général  de  la  Sarthe,  est 
remplacé  par  M.  de  Gréiry,  trésorier  généial  de  la  Haute- 
Saône.  M.  de  Marcère.  ancien  préfet  de  l'Aube,  est  nommé  à 
Vesoul.  M.  Corson,  trésorier-payeur  général  du  Doubs,  est 
remplacé  par  M.  Boudier,  préfet  de  la  Haute-Vienne  Un 
autre  trésoiier  général,  M.  Mercadier,  est  mis  en  disponi- 
bilité pour  raison  de  service.  Il  est  remplacé  par  M.  Espi- 
talier,  trésorier-général  des  Gôtes-du-Nord,  auquel  succède 
M.  Burgaud,  receveur  des  finances  à  Dieppe. 

La  nomination  de  M.  Burgaud  à  une  trésorerie  générale, 
la  mise  à  la  retraite  du  receveur  des  finances  d'Alais  sont  le 
point  de  départ  de  deux  mouvements  hiérarchiques  dans  le 
personnel  des  recettes  des  finances. 

Le  Garde  des  sceaux  a  entretenu  le  Conseil  du  mouvement 
qu'il  prépare  comme  suite  de  la  mise  à  la  retraite  de 
M.  Mazeau,  premier  président  de  la  Cour  de  Cassation.  Ce 
mouvement  ne  deviendra  pas  définitif  avant  quelques  jours. 

Les  Ministres  de  la  Guerre  et  de  la  Marine  ont  entretenu  le 
Conseil  du  voyage  qu'ils  doivent  faire  à  Bonifaccio  et  à 
Bizerte. 

M.  Pierre  Baudin  a  soumis  au  Conseil,  avant  de  l'envoyer 
au  Conseil  d'Etat,  un  projet  de  revision  de  l'ordonnance  de 
1846,  portant  règlement  d'administration  publique  sur  la 
police,  la  sûreté  et  l'exploitation  des  chemins  de  fer. 

Ce  projet  vise  deux  buts  principaux  : 

1°  Mettre  les  prescriptions  techniques  de  la  réglementation 
actuelle,  dont  quelques-unes  sont  surannées  ou  tombées  en 
désuétude,  en  harmonie  avec  les  progrès  réalisés  depuis  plus 
d'un  demi-siècle  dans  l'exploitation  des  chemins  de  fer; 

2°  Renforcer  les  pouvoirs  de  police  du  Ministre. 

-v-wv  Le  2  octobre,  la  Commission  du  budget  a  continué  la 
discussion  du  rapport  de  M.  Fleury-Ravarin  sur  la  marine. 

La  Commission  a  examiné  les  chapitres  de  salaire  et  de  ma- 
tériel concernant  les  constructions  navales,  l'artillerie,  le  ser- 
vice des  torpilles,  les  travaux  hydrauliques,  etc.  Sur  ces  di- 
vers chapitres,  elle  a  consacré  une  réduction  globale  de  2  mil- 
lions 279.135  francs,  qui  viennent  s'ajouter  aux  400.000  fr. 
d'économie  réalisés  précédemment  sur  le  chapitre  du  per- 
sonnel. 

A  la  suite  d'observations  présentées  par  MM.  Lockroy,  (^.a- 
mille  Pellelan  et  Berthelot,  un  certain  nombre  de  chapitres 
ont  été  réservés  jusqu'à  audition  du  Ministre. 

M.  de  Lanessan  sera  entendu  sur  diverses  questions  ini- 
j)ortantes,  telles  (|ue  l'augmentation  des  effectifs,  le  programme 
des  constructions  neuves,  les  travaux  à  exécuter  dans  les 
ports  militaires  et  les  points  d'appui  de  lu  Hotte  aux  colonies. 
(Jle  n'est  qu'après  cotte  audition  que  la  Commission  arrêtera 
définitivement  le  chiffre  du  budget.  On  évalue  à  trois  millions 
les_ économies  qui  pourront  être  réalisées  sur  l'ensemble  des 
prévisions  du  Gouvernement. 

Il  convient,  toutefois,  de  noter  que  la  Commission  a  chargé 
son  rapporteur,  M.  Fleury-Ravarin.  de  faire  connaître  au 
Ministre  delà  Marine,  que  ses  afTectatious  de  crédits  ne  cor- 
respondent pas  du  tout  au  but  que  s'est  proposé  la  Chambre 
en  votant  les  150  millions  demandés  par  le  Gouvernement 
pour  le  programme  naval. 

MM.  Guillain  et  Berthelot  ont  ensuite  soulevé  une  discus- 
sion à  propos  des  retraites  des  préfets. 

La  Commission  n'a  pas  adopté  les  dispositions  insérées  dans 
la  loi  de  finance  pour  la  retraite  des  préfets,  en  application 


de  la  loi  de  IH'yH.  l'Aie,  a  voté  ([ue  les  Iraitements  de  non-acti' 
vitéet  de  disponibilité  ne  pourraient  être  mainleiiU'i  pendant 
une  durée  suprrieuro  à  la  moitié  des  services  efl'ectifîi,  ni  dé- 
passer, comme  chillre,  le  maximum  delà  retraite afïérenle au 
grade  correspondant. 

'WA.  Le  8  octobre,  le  Ministre  de  la  Marii  i'  a  été  entendu 
par  la  Commission  du  budget. 

La  (>immission  a  demandé  des  explications  très  préci'ses 
sur  la  façon  dont  le  Gouvernement  entend  exécuter  le  pro- 
gramme naval  adopté  par  la  Chambre  au  mois  de  juin  der- 
nier. 

On  sait  que  le  Gouvernement  a  fixé  au  1"  janvier  1907 
l'aclièvemerit  complet  do  ce  ])rogramme. 

Or,  la  Coniniissioii  estinie,  «voc  raison,  que  ce  délai  est 
beaucoup  trop  long.  Elle  a  donc  invité  le  Ministre  à  rtcher- 
cher  s'il  ne  serait  pas  possible  d'accélérer  la  marche  des 
constructions  projetées.  D'ailleurs,  la  Commission  a  exprimé 
le  même  désir,  pour  tout  ce  qui  concerne  la  réfection  de  la 
flotte,  la  constitution  des  points  d'appui  et  les  travaux  hy- 
drauliques. 

C'est  ainsi  qu'elle  a  voté  les  crédits  nécessaires  pour  la 
prompte  exécution  des  travaux  d'approfondissement  de  la 
Charente. 

Après  une  longue  discussion,  la  Commission  a  adopté  le 
principe  du  relèvement  d'efl'ectifs  demandé  par  le  Ministre. 

M.  Georges  Graux,  député  et  vice-président  du  Conseil 
général  du  Pas-de-Calais,  est  décédé  à  Arras  le  3  octobre. 

M.  Graux  a  tenu  une  place  considérable  à  la  Chambre,  où 
il  s'est  occupé  principalement  des  questions  économiques. 
Le  distingué  représentant  du  Pas-de  Calais  a  pris  une  part 
active  à  toutes  les  discussions  relatives  aux  tarifs  des  doua- 
nes et  la  politique  protectionniste  n'eut  pas  de  plus  chaud 
défenseur. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


Y 

Les  Finances  de  la  Chine  (Suite) 

B.  —  DÉPENSES  PUBLIQUES 

Cp  bilan  est  beaucoup  plus  difficile  à  étalilir  (jue 
celui  des  recettes,  car  les  Gouvernements  provin- 
ciaux ne  donnent  généralement  pas  le  détail  de 
leurs  budgets  particuli<u's.  En  tous  les  cas,  s'ils 
adressent,  à  ce  sujet,  des  rapports  spéciaux  au 
Conseil,  des  reventes  —  ce  (jui  est  fort  douteux  — 
Ut  Gazette  de  Pékin  n'en  l'ait  jamais  mention. 

Les  raj)i)orts  ([ue  M.  .lamieson  a  utilisés  jiour 
son  étude  ont  trait  aux  recettes  nettes  et  à  la  part 
(jite  le  Gouvernement  centrai  reçoit  sur  ces  recettes. 
C'est  ainsi  (jti'il  a  pu  établir  que  le  Conseil  des 
revenus  et  la  Maison  impériale  reçoivent  des  Gou- 
vernements provinciaux  une  somme  globale  de 
19.478.000  taëls,  provenant  : 

Taëls 

1°  Taxe  sur  h'  riz  ennaiuri'   ."kO'iO.OOO 

i°  Impôts  i)ayés  on  argi^nt   7.00l).0()(t 

;;o  Pir-léveincnls  supiilémcnfaires  . . .  7.'i;i8.()iMi 

Toi  al   19.478.00(1 

Nous  avons  déjà  vu  que  la  part  revenant  au 
Gouvernement  iiupérial  de  la  taxe  sur  le  riz  en 
nature,  est  surtout  destinée  à  la  nourriture  et  à 
l'entretien  des  soldats  mandchoux  des  huit  ban- 
nières; les  7  millions,  provenant  des  impôts 
payés  eh  argent  dans  l'ensemble  de  l'Empire,  ser- 
vent à  payer  les  fonctionnaires  impériaux  de  Pé- 
kin et  plusieurs  autres  dépenses  de  l'Administra- 
tion centrale. 


(1)  "Voir  l'Économiste  Européen,  n»»  448  à  455. 
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Cette  partie  des  recettes  impériales  est  d'abord 
encaissée  par  les  percepteurs  des  Gouvernements 
provinciaux,  puis  versée  au  Conseil  des  revenus 
sous  la  responsabilité  des  gouverneurs  ou  yice- 
rois.  M.  Jamieson  en  a  calculé  la  moyenne  an- 
nuelle sur  les  trois  années  qui  ont  précédé  la 
guerre  sino-japonaise  et  voici  les  sources  qu'il  lui 
attribue  : 

Taëls 


Tiiipol  fimcicr   .S.410.0fJ0 

Jmpùl  MU-  Ir  sel   1.()8).000 

Doiwnrs  luai-itiiiK  s   8;)0.0(X) 

Lihin   71)0.000 

Donanos  iniligém's   3:SO.O00 


Totil   7.000.000 


Bien  entendu,  il  ne  s'aj^it  ici  (jue  d(^  la  part 
encaissée  par  le  Gouvernement  central  et  qui 
constitue  une  dépense  pour  les  divers  Gouver- 
nements })rovinciaux. 

Mais,  en  dehors  des  deux  redevances  précédentes, 
que  le  Conseil  des  revenus  tire  cha(iue  année  des 
Gouvernenunits  provinciaux,  le  Gouvernement 
central  a  successivement  imposé  aux  trésoriers 
locauxdes  prélèvements  supi)lémentaires,  s'élevant 
il  la  somnn^  totale  de  T.fôS.OOO  taéls,  destinés  au 
service  spécial  de  la  Maison  impériale  et  de  ses 
diverses  subdivisions. 

Dans  la  liste  donnée  i)ar  le  Consul  bi'itannique 
figurent  notamment  le  Kupcn-ping-hsiang ,  ou 
réserve  militaire;  le  ch'ou'-pei-hsiany-hon,  qui  se 
traduit  par  «  provision  pour  besoins  militaii'es  »  ; 
puis  des  augmentations  de  salaires  pour  les  fonc- 
tionnaires civils  et  militaires  impériaux,  des  fonds 
pour  dépenses  centrales  nouvelles,  etc.. 

La  Maison  ini)»ériale,  dont  la  dotation  normale 
n'était  que  de  (iOU.OOO  taéls  en  ISô'i,  a  obtenu 
diverses  allocations  supplémentaires  qui  portent 
actuellement  cette  dotation  au  chitfre  (](>  1.700.000 
taëls. 

Le  total  de  19.478.000  taëls,  indiqué  ci-dessus, 
p  'ut  être  considéré  comme  le  fonds  de  roulement 
du  Gouvernement  central.  Mais  nous  allons  voir 
q  le  ce  n"est  pas  l'ensemble  des  dépenses  impériales 
propr^unent  dites,  car  les  Gouvernements  provin- 
ciaux ont  à  supporter  une  large  part  des  frais 
d'ordre  militaire  que  la  Chine  s'est  imposés  depuis 
({uelques  années. 

*** 

Dans  les  Gouvernements  provinciaux,  les  grands 
dé})artements  de  dépenses  publiques  paraissent 
être  dirigés  par  une  administration  locale  appelée 
tantôt  simn-hou-chu  et  tantôt  clioic-fang,  ou  Hai- 
fang-clm.  Ces  termes  signifient  «  Comité  de  réor- 
ganisation »  ou  «  Comité  de  défense  »,  parce  que 
ces  Administrations  ont  été  instituées  après  la  ■ 
grande  révolte  des  Taïpings.  Elles  ont  apparem- 
ment donné  de  bons  résultats  puisqu'elles  ont  été 
maintenues  par  la  suite. 

Les  trésoriers  provinciaux  sont  ordinairement 
présidents  de  ces  Comités,  mais  les  détails  des  ser- 
vices sont  confiés  à  des  taotaïs  attachés,  c'est-à- 
dire  à  des  mandarins  inférieurs  qui  manquent 
d'emplois  lucratifs.  Chaque  province  compte  au 
moins  cent  de  ces  fonctionnaires  spéciaux. 

M.  Jamieson  a  donné  quelques  exemples  de 
dépenses  effectuées  par  l'intermédiaire  de  ces 
Comités  provinciaux  : 

Le  Hai-fand-slian-liou-chu  de  la  province  de  Canton 
a  dû  y"occui)er,  en  1889,  des  dépenses  suivantes  :  I 


1"  Dos  troupes  mandchoues; 

2°  Des  canonnières  gardant  la  navigation  intérieure 
et  des  croiseurs  ; 

3°  Des  régiments  Yung  ; 
'  4°  De  la  ((éfcnsc  des  districts  Kin  et  I^ien  et  des  se- 
cours accordés  à  la  population  de  Kiungchow. 

Le  total  de  ces  quatre  dépenses  a  été  de  1.658.1î^2 
taëls  ; 

.>  De  l'administration  locale; 
0"  Des  va[)ours  ; 

7»  De  l'arsenal  et  des  munitions; 

8°  Du  collège  naval  ; 

9°  De  l'école  des  torpilles; 

10»  De  l'entretien  j)artiel  de  la  force  navale  de 
Kwangan  ; 

il"  De  l'école  de  tclégraphiect  de  la  ligne  télégraphi- 
que entre  Yingtch  et  Lienshan  ; 

L2"  Des  magasins  gouvernementaux  et  du  coût  des 
télégrammes  ; 

Du  paiement  de  l'emprunt  extériciu';  de  la  perte 
encourue  i)ar  la  liaussc  de  l'or;  de  l'intérêt  de  rem]>runt 
Shansi  et  du  remboursement  de  l'achat  de  fusils 
Mauser  ; 

\\°  De  la  consiruci ion  de  nouvelles  douanes  à 
Kowlung. 

liC  total  de  ces  dix  derniers  chapitres  a  été  888.200 
taèls.  Soit  en  tout,  pour  l'année,  2..'')2(J.''i52  taels. 

L'argent  i)our  faire  face  à  ces  déi)enses  a  été  obtenu 
du  Trésor  |)rovincial,  du  contrôleur  du  sel  et  des  re- 
cettes du  ///.■//;. 

En  parlant  des  relations  entre  le  (iouvernement  cen- 
tral et  les  Gouvernements  i)rovinciaux,  j'ai  établi  que 
le  Consiiil  (lus  rcreims  et  la  Maison  impériale  tirent  des 
])roviuces  la  somme  de  19.'i78.0U0  tards  que  j'ai  consi- 
dérée connue  revenu  normal  du  Oouvernemcnt  de 
Pékin.  A  côté  de  cette  somme,  les  jirovinces  doivent 
de  fortes  contributions  pour  les  dépenses  impériales, 
ce  sont  les  sui\  anles  : 

1"  Le  nouveau  Conseil  d'amiraut''  (escadre  du  Pei- 
yangi; 

2"  Construclion  et  eniretien  du  chemin  de  1er  de 
Tienlsin  ; 

'A"  Défense  de  la  frontière  nord-est  (Mandchourie)  ; 
'i"  Remises  aux  dépendances  de  Kansuh  et  Asie  cen- 
trale; 

.'')''  Aide  ;'i  Kweichow  et  au  Yuniian  pour  d ''penscs 
militaires. 

Ces  dé])enses  exigent  :  la  première,  1.0:^7.000  taèls 
jirélevés  surtout  sur  les  lihiiis;  la  seconde,  .")0.00U  taëls 
demandés  h  dix  provinces,  soit  au  total  .")U0.000  taëls; 
la  troisième,  L8'i8.00U  taëls;  la  cinquième,  1 . (mô . 000 
taëls.  Soit,  jiour  les  cinq  catégories  :  9.H40.C00  taëls. 

.le  résume  maintenant  la  dépense  totale  du  Céleste- 
Empire  eu  rappelant  que  ces  chitïres  ne  sont  qu'une 
évaluation  et  en  rappelant  que  les  évaluations  de  re- 
cettes s'élèvent  aussi  à  88.979.000  taëN. 

Dépenses  budgétaires  pour  la  Chine  entière 

Exercice  1803 

Taëls 

Administraliou  mrtropolitaine,  ^'anùsou  iiiand- 


clioue  et  Maison  iin)iériale   19.478.000 

Amirauté  (escadre  du  Nord)   5. 000. 000 

Escadre  du  Sud  [y  compris  les  flottes  do  Fout- 

chéou  et  Canton   5.000.000 

Forts,  canons  ot  défenses  des  côtes  (y  compris 

les  frais  des  1  roupi's  étrangères)   8. 000. 000 

Défense  de  la  ^Ian<lcliourie   l.HW.OOO 

Kansuh  et  baie  centrale   4.800.000 

Aides  au  Yunnan  et  à  K-\veicliow   1.6.').'). 000 

Intérêts  l't  vcrsc^menls  sur  les  emprunts   2.500.000 

(";onslructions  di^  chemins  de  fer   .50*1. 0< Ht 

Travaux  publics,  elc   Lô00.0<n» 

Administration  des  douanes,  phares  et  bâtiments 

des  douanes   2.478.00fl 

Administration  générale  des  18  provinces  fy  coi.i- 

pris  l'ohlreticn  des  armées  provinciales)   :j6.820.00o 

Total  pour  la  Chine  entière   88.079.000 
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Il  esl  bicMi  évident,  coinme  le  dit  d'ailleurs 
M.  Jainiesoii,  que  ces  chid'res  ne  sont  que  des  éva- 
luations, mais  la  rigueur  des  observations  du 
Consul  britanni(iue,  el  les  nombreux  documents 
oiïïciels  dont  sa  parfaite  connaissanec  de  la  langue 
chinoise  et  sa  grande  expérience  des  (fuestions 
linancières  lui  ont  facilité  l  analysc,  nous  permet- 
tent de  croire  que  ces  chiffres  donnent  une  idée 
suffisante  de  la  réalité  des  faits. 

*** 

M.  Jamieson  est  parvenu  à  dresser  les  budgets 
particuliers  des  dix-huit  provinces  de  l'Empire  : 
Pour  le  plus  grand  nombre,  d'après  les  rapports 
spéciaux  publiés  par  la  Gazelle  de  Pékin  et  divers 
renseignements  qu'il  a  pu  recueillir  sur  place  ; 
pour  quelques-unes,  par  des  enquêtes  et  des  éva- 
luations particulières. 

A  titre  de  curiosité,  nous  allons  dernier  ceux  des 
quatre  provinces  qui  ont  le  plus  fort  budget  : 

Province  de  Kiangsu  (Vice-i'oyautô  de  Canton) 

Taëls 

Recettes  — 

Impôt  l'oncior  perçu  par  le  Tn''soi'ier  de  Nanking.        49.'). 000 
—                *              —         de  Sontchéou  973.000 
Tribut  en  grains  pavé  en  argent  (Nanking)   050.000 

—  '     —  (Soutclieou)   1.800.000 

R(wenu  du  sel  ;   4.612. 000 

Likin  sur  les  luarclianilises   2. .520.000 

—  sur  l'opium  indigène   250. 0(K) 

Divers   400.000 

Total   11.700.000 

Dépenses 

Bnmises  pour  : 

Pékin.  Provenant  de  l'impôt  foncirr   1.50.000 

—  de  l'iiui)ol  sur  le  sel   2.50. Ot)0 

—  dn  likiii   2.30.000 

Maison  imi)ériali\  Droit  sur  le  sel   200.000 

—              supplémi^ntaire   220.000 

Défense  de  la  frontière  nord-est   80.000 

Amirauté   200.000 

Salaires   300.000 

Fonds  do  Kupen   00.000 

Remises  de  riz   2 . 484 . 000 

4.174.000 

Dépenses  locali 'S    7. 520. 000 

Tolal   11  700.fMlo 

Province  du  Szechuen 

liecelles 

Impôt  foncier  propre   750.000 

—  suppléiu-eulairc   GOO.OOO 

—  voloidaire   l.O-iO.OUO. 

Revenu  du  sel   2.170.000 

Likin  sur  les  marcliandises   989.000 

—  sur  l'opium  indigène   300.000 

Divers   5.50.000 

Tolal   G  .399 .000 

Dépenses 

Reniisos  à  Pékin    .5,50.000 

Défense  de  la  fronlièrr  noixl-est   270.000 

Aides  au  Kaiisuh   980.000 

—  au  Yunnau   285.000 

—  au  Kweicliow   3'i().000 

Dépenses  des  fouctioniiaircs  TiiiJiélaius   200.000 

Tolal    2.r)31 .000 

Dépenses  locali^s   3.7r)8.000 

Tdlal   ().399.000 

Province  de  Chekiang 

Ixfce/li's 

Impôt  foncier   1.400.000 

—  sur  les  grains    1.482.000 

Revenu  du  sel   900.000 

Likin  sur  les  marclianilises   1.. 500. 000 

—  sur  l'opium   12^000 

divers    400.000 

Tolal   5.G9i.000 


Dépens'' s 

Remises  à  I\''kin  

Amira\Ué  

Défimse  de  la  fronlièn^  nord-i'sl  

Réparations  des  quais  

Fonds  di's  chciuius  de  fer  

Maison  iniiiériale  

Sold(^  et  ravilailli'ment  des  troupes  de  lerri' 
Dép<"nses  locales  


2.4G0.O0r) 
437. ()(K) 
.200.000 
W).()0() 
.50.000 
70.000 
1.174.000 
.  l.Hi3.000 

Tolal   5.  (194.000 


Provinces  de  Shensi  et  Kansuh 

(Y  compris  les  possessions  de  l'xXsie  Centrale) 
Recettes 

Impôt  foacicr  iSlicnsi)   !.. 5.50. 000 

—          (Kansuli)    205.000 

Revenu  du  sel   332.000 

Likin  sur  Jes  marcliandises   '248. (H)0 

—     sur  ro]iiuni  indigène   n3.tX)() 

Divers   ;2.5O.O0O 


Total  

Balance  provenant  des  subsides  di 
vinces  

Total  


autri's  pro- 


2.098.000 

3. 102.000 
5.800.000 


Dé2ienses 

Coût  de  l'Adiuinislration  civile  et  générale  des 

deux  i)rovinces   1.000.000 

Dé]iensr.s  militaires  (v  compris  celles  de  l'Asie 

O-ntrali'i   4.>-'00.O0O 


)tal 


.800.000 


('.es  deux  provinces  sont  relativement  pauvres, 
puisque  leurs  budgets  réunis  ne  laissent  ([u'un 
excédent  de  recettes  disponibles  de  1.698. 000  tacts. 
Ce  qui  leur  donne  une  physionomie  particulière, 
c'est  qu'elles  ont  à  subvenir  aux  dépenses  mili- 
taires des  provinces  de  l'Asie  centrale,  soit  une 
charge  impériale  de  4.800.000  taëls,  en  y  compre- 
nant leurs  propres  dépenses  militaires.  Leur  déficit 
de  ;j.l0'2.000  taëls  est  comblé  par  les  subsides 
directement  fournis  par  les  autres  provinces. 

C'est  naturellement  le  Gouvernement  central  qui 
iixe  la  provenance  et  le  montant  de  ces  subsides. 

A  l'aide  des  chiffres  de  M.  Jamieson,  nous  avons 
dressé  le  tableau  suivant  qui  fixe  approximative- 
ment les  recettes  budgétaires,  les  dépenses  locales 
et  les  dépenses  impériales  de  chacune  des  dix-huit 
provinces  de  l'Empire  : 

Résumé  des  finances  chinoises  :  Population,  recettes 
officielles  totales,  dépenses  locales  et  impériales.  Exer- 
cice 1893  : 


Province: 


Chilili  .... 
Sliantung. 
Sliansi  . . . 


l'opulalion 


IlabilanU 
17.937.000 
30.247.835 
12.211.4.53 


llonan  I  22.115.827 


Kiangsu  . . . 
Anhwei  . . . 
Kiangsi . . . . 
Fuki(,'U  . . . . 
C.hi'kiang  . . 
Hupeh  .  . . . 

llnnan  

Shensi  

Kansu   

Szecliui'ii  . . 
Kwangtun;. 
Kwangsi  . , 
Yunnan.. . , 
Kweickow 
Divers  

Totaux  . 


Recettrs 
officielles 
totales 


20.905.171 
20.59G.2«8 
24.53'i.ll8 
22.190.,5,5( 
11..5S8.G92 
3i.2'i4.G85 
2 1.002. GO i 

8.432.193/ 

9. 285. 377 1| 
07  .712.897 
29.70(;.2'i9 

5.151.327 
11.721.570 

7.(>(')9.181 
20.000.000 


'i03. 2-53.0:^9 


Taèls 
3.28'i.000 
3.715.000 
3.. 550.  (X  H) 
3.393  000 
11 .700  (lOi) 
2..59().00O 
:!.2'i8.000 
3..5GO.0OO 
5. 094. 000 
4.. 5.58  000 
3.100.000 

5.800.000 

G. 399.000 
4.800.000 
1.929.000 
1..595()i  )0 
1.3.51").  000 
18.702.000 


Dépenses 


Ijocales 


«8.979.000 


■\ 

L'aèls 

0 

984.000 

1.8,55.000 

010.000 

ï 

733.000 

7 

.520.000 

1 

209.000 

1 

228.000 

i.o.5o.ono 

1 

103  000 

2 

.5(50.000 

o 

2.50.000 

1 

.000.000 

.7()8.00n 

1 

.124.000 

Oi'i.OOO 

1 

.595.000 

1 

.350.000 

G.GO0.UO;t 

41.  .355. 000 

Impériales 


Taé'ls 

,300.000 
l.MjO.OOO 
I  .,540.000 
1 . 0(50. 000 
4.174.(X)0 
1 .387.000 
2,020.000 
2. 510. 000 
4.531.000 
1.9'. '8. 000 
8.50.000 

4.800.000 

2.631.000 
3.(176.000 
985.000 
» 

12.702.000 


47  ()2'i.00O 


Par  recettes  officielles  il  faut  entendre  les  recet- 
tes nettes  accusées  par  les  trésoriers  provinciaux. 
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défalcation  faite  des  frais  de  perception.  Les  dé- 
penses locales  sont  celles  que  les  «gouverneurs, 
vice-rois  et  mandarins  provinciaux,  dcclarenf 
comme  nvcessaires  :  ({uant  aux  dépenses  impé- 
riales, elles  compreimeiit  à  la  fois  les  19.478.000 
taëls  encaissés  par  le  Comeil  des  revenus  de 
Pékin  et  toutes  les  dépenses  relatives  à  la  défense 
nationale  que  les  (Touvernements  provinciaux 

font        ou  font  semblant  de  faire. 

Les  chiffres  de  la  population,  mis  en  regard  de 
chaque  province,  sont  tirés  du  Slatefiman  Year 
Booli  ([ui  les  a  empruntés,  lui-même,  aux  publi- 
cations officielles  chinoises  les  plus  récentes.  Les 
'  cinq  provinces  les  plus  peuplées  :  Szecbuen.  67  mil- 
lions 712.89!)  h.;  Siiantung,  .3(J.'2'i7.8:r)  h.;  Hupeh, 
34.L^i4.(j8r)  h.;  Kwangtung,  2!).70().'20!)  li.  et  Honan, 
22. 11"). 827  h.,  ont  une  population  de  180  millions 
d'habitants,  égale  à  ha  ])()pulation  de  la  France,  de 
rAllemagne,  de  l'Angleterre  et  de  TAutriche-Hon- 
grie  ri'unies,  c'est-à-dire  aux  4()  0/0  de  la  popula- 
tion totale  de  l'Eui'oije. 

Il  est  superilu  d'ajouter  (jue  la  population  chi- 
noise s'accroît  plus  rajjidement  ({ue  la  population 
européenne  et  la  densité  de  certaines  i)rovinces  est 
de  l)eaucou])  supérieure  à  la  densité  de  la  France 
prise  comme  terme  de  comparaison. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


FINANCES  BRÉSILIENNES 


U Economiste  Européett  du  21  septembre  dernier 
s'est  occupé  de  la  crise  bancaire  qui  vient  de  se  pro- 
duire à  Rio  et  qui  a  ol^ligé  le  Gouvernement  ])résilien 
à  prendre  en  mains  les  affaires  de  la  B/inque  do  la 
République.  Nous  avons  montré  que  les  dilîicultés 
éprouvées  par  cette  Banque  avaient  une  origine  an- 
cienne. Formée  par  la  iusion  de  deux  établissements 
dont  la  situation  avait  été  compromise  lors  de  la  pé- 
riode de  grande  spéculation  qui  suivit  l'établissement 
.de  la  République  et  les  émissions  de  papier-monnaie, 
elle  avait  recueilli  un  héritage  très  dur  à  supporter  et 
avait  dù  traîner  après  elle  un  portefeuille  chargé  de 
titres  diflicilement  réalisables. 

Devenue,  depuis  18f  7,  Société  privée  et  n'ayant  plus 
qu'à  s'occuper  des  opérations  ordinaires  des  banques, 
la  Bnmiue  do  la  République  aurait  pu,  peu  à  peu,  dé- 
gager sa  situation  et  profiter  du  fort  développement 
pris  par  les  affaires  du  pays,  si  la  brusque  hausse  du 
change  qui  s'est  produite  pendant  les  derniers  mois 
n'avait  amené  un  ru7i  sur  les  dépôts  et  obligé  cet  Eta- 
blissement à  réaliser  hâtivement  ses  immobilisations. 

La  hausse  du  change  a  donc  été  la  cause  immédiate 
de  la  crise.  Cette  hausse,  liàtons-nous  de  le  dire,  était, 
à  l'origine,  pleinement  justifiée  par  la  situ-ation  : 
elle  a  été  la  conséquence  des  sages  efforts  faits  par 
le  Gouvernement  pour  assainir  la  circulation,  et  la 
seule  chose  qui  soit  à  reprendre,  ce  sont  les  abus 
de  spécidation  auxquels  elle  a  donné  lieu.  L'-i  lettre 
que  les  gérants  de  la  Banque  allemande  de  Rio  ont 
adressé  à  ce  sujet  au  Ministre  des  Finances  mérite  d'at- 
tirer toute  notre  attention. 

Les  gérants  de  la  Banque  allemande  reconnaissent 
que  la  consciencieuse  exécution  des  mesures  économi- 
ques indiquées  dans  le  programme  du  Président  de  la 
Républi([ue  jiistifipnt  pleinement  le  relèvement  graduel 
de  la  monnaie  brcsilieane,  depuis  le  début  de  son  Gou- 
vernement. Si,  à  ces  mesures  intelligemment  conçues 
on  joint  l'élévation  considérable  du  prix  du  café,  prin- 
cipal produit  du  pays,  il  était  à  espérer,  en  toute  con- 
fiance, que  le  taux  du  change,  de  8  qu'il  était  en 
novembre  1898,  aurait  atteint  ou  même  dépassé,  cette 
année,  12  d. 


«  C'est  notre  conviction,  écrit  le  gérant  de  la  Banque 
allemande,  que  le  taux  de  12  d.  correspond  pleinement  aux 
conditions  actuelles  du  paya,  favorablement  modifiées,  d'au- 
tant plus  que,  en  dehors  de  l'effet  des  facteurs  économiques 
et  de  la  confiance  résultant  delà  politique  financière,  le  Gou- 
vernement n'intervient  pas  sur  le  marché  du  change  comme 
acheteur  de  traites  et  ne  le  fait  que  pour  les  chèques-or  qu'il 
reçoit  en  paiement  des  droits  de  douane  et  dans  des  condi- 
tions qui  n'inlluent  pas  défavorablement  sur  le  Marché. 

Si,  actuellement,  le  taux  du  change  est  tombé  à  10  d.,  cette 
baisse  a  été  produite  par  des  causes  fatales  que  tous  ceux 
qui  s'intéressent  au  bien  du  pays  doivent  déplorer. 

Ces  causes  sont  les  abus  de  la  spéculation. 

Après  que,  dans  les  cinq  premiers  mois  de  l'année, 
le  taux  du  change  eût  monté  graduellemeat  de  7  à  lU  d., 
reflétant  ainsi  l'amélioration  progressive  de  la  situa- 
tion économique  du  pays,  de  vives  fluctuations  se  pro- 
duisirent pendant  les  mois  suivants  quand  la  spécula- 
tion se  fût  emparée  du  Marché. 

On  peut  évaluer  à  4.000.000  de  liv.  st.  les  traites 
vendues  à  découvert  à  l'époque  ofi,  les  embarquements 
de  café  n'ayant  pas  encore  commencé,  le  Marché  se 
trouvait  dépourvu  de  couvertures.  Comme  les  traites 
vendues  en  exigeaient,  il  était  à  prévoir  que  la  demande 
de  celles-ci  déterminerait  une  baisse  considérable. 

Si  le  change  s'était  élevé  graduellement  à  11  et  12 
pence,  de  la  même  manière  qu'il  était  monté  de  8  à 
10,  le  commerce  se  serait  accoutumé  à  cette  hausse, 
ayant  foi  dans  sa  continuité;  de  même  les  capitaux 
européens  importants,  pour  le  compte  desquels  les 
Banques  ont  eu  à  faire  des  remises  considérables  pen- 
dant les  quelques  jours  où  s'est  produite  la  hausse  de 
12  à  14  pence,  n'auraient  été  retirés  —  s'ils  l'avaient 
été  —  que  peu  à  peu  et  sans  secousse. 

Mais  tel  n'a  pas  été  le  cas.  A  la  hausse  excessive 
succéda  la  dépression,  le  Marché  se  trouvant  depuis  la 
mi-juillet  sous  la  pression  de  la  liquidation  dos  ventes 
de  traites  par  anticipation.  La  demande  de  traites  i)Our 
l'exécution  d'engagements  pris  s'accentua  de  telle  sorte 
que,  malgré  l'apparition  des  traites  de  café,  le  Marché 
fut  en  proie  à  une  panique. 

On  voit  donc  que  la  Banque  de  la  République  a  été 
victime  des  événements  et  que  la  responsabilité  de 
ceux-ci  remonte  à  la  spéculation  cambiste,  contre 
laquelle  le  Gouvernement  devra,  tôt  ou  tard,  se  pré- 
munir. 

11  eût  été  fâcheux  que,  trompé  par  la  situation,  im- 
pressionné par  la  petite  panique  constatée  à  Rio,  le 
Gouvernement  renonçât  à  la  politique  de  réformes  dont 
il  poursuit  l'application,  qu'il  consentit  de  nouvelles 
émissions  de  papier-monnaie  et  détruisît  en  partie 
l'œuvre  patiemment  élaborée. 

Il  ne  pouvait  se-  désintéresser  cependant  d'une 
situation  qui  intéresse  si  fortement  le  Marché  brési- 
lien :  il  a  donc  prêté  son  appui  à  la  Banque  et  a  fait 
voter  immédiatement  un  projet  de  loi  dont  nous  avons 
indiqué  les  grandes  lignes. 

Par  ce  vote,  l'Etat  se  trouve  autorisé  à  émettre 
100.000  conto-î  en  bons  du  Trésor  3  0/0,  remboursables 
en  cinq  années.  Cette  émission  doit  servir  exclusive- 
ment à  amortir  les  engagements  contractés  par  la 
Banque  de  la  République,  à  rembourser  les  dépôts. 

L'émission  sera  garantie  par  l'actif  de  la  Banque, 
lequel  s'élève  à  300.000  contos  de  reis,  alors  que  le 
passif  ne  dépasse  pas  90.000  contos. 

Le  Gouvernement  est  autorisé  en  même  temps  à 
faciliter  les  escomptes,  en  avançant  à  la  Banque 
25.000  contos  en  espèces,  à  raison  de  20  0/0  l'an. 

Enfin,  et  c'est  le  point  important  de  la  loi  votée  par 
le  Congrès  :  le  Gouvernement  ne  devra  prendre  la 
responsabilité  de  la  liquidation  des  engagements^  de 
la  Banque  à  l'aide  de  bons  du  Trésor,  qu'a  la  condition 
qu'il  aura  le  droit  de  choisir  le  nouveau  Conseil  d'admi- 
nistration et  qu'il  assumera  le  contrôle  de  toutes  les 
opérations  de  la  Banque,  pendant  tout  le  temps  que 
durera  cette  opération. 

Cette  combinaison  a  l'avantage  de  tirer  d'embarras 
la  Banque  de  la  République  sans  grever  les  finances 
de  l'Etat  et  sans  apporter  le  moindre  changement  à 
l'œuvre  de  réformes  entreprise. 


L'ÉCONOIMISTK  KUROPKKN.  —  France 


Dire  que  la  crise  n'aura  aucune  influence  sur  l'amé- 
lioration des  finances  brésiliennes  serait  commettre 
une  ex!i{^t^ralion  évidente  ;  elle  doit  amener  un  ralen- 
tissement dans  les  affaires  et  compliquer  la  situation 
par  le  trouble  qu'elle  a  jeté  sur  le  Marché,  mais  il  est 
prouvé,  aujourd'hui,  que  cette  bourrasque  n'a  rien 
détruit  de  l'éditlce  restauré;  les  incinérations  de  papier- 
monnaie  se  poursuivent  ;  les  recettes  publi(iues  con- 
tinuent de  progresser,  et  si  le  mouvement  des  impor- 
tations so  ralentit,  le  change  y  trouvera  un  nouvel 
élément  de  hausse.  Or,  la  restauration  définitive  des 
finances  brésiliennes  dépend  en  premier  lieu  do  ce 
ce  relèvement  progressif  du  change. 

(TEOU(iES  BoURCiAKEL 


Société  (les  Plapcs  et  Papiers  Pliotograiiliifiiies 

(A.  Lumière  et  ses  fils) 


Dans  nos  Informations  Economiques  et  Financières 
du  ^8  septembre,  nous  avons  indiqué  brièvement  les 
bénéfices  réalisés  par  la  Société  des  Flaques  et  Papiers 
photographiques  (A.  Lumière  et  ses  fils),  au, cours  de 
son  dernier  exercice.  Nous  allons,  maintenant,  exa- 
miner plus  longuement  la  situation  de  cette  entreprise.- 

Cette  Société  a  été  constituée  en  1893,  au  capital  de 
3  millions  de  francs,  divisé  en  actions  de  500  francs 
libérées  et  au  porteur.  Elle  prenait  la  suite  de  la  Mai- 
son Lumière,  de  Lyon,  qui  s'occupait  de  la  fabrication 
des  plaques  et  papiers  photographiques. 

Dés  son  premier  exercice,  1892-1893,  la  Société  réa- 
lisa un  montant  de  bénéfices  nets  de  696.948  fr.  Après 
déduction  des  prélèvements  statutaires  et  d'une  somme 
de  47.489  fr.  qui  fut  appliquée  aux  frais  de  premier 
établissement  et  à  l'amortissement  de  travaux  neufs, 
il  resta,  comme  disponibles,  453  537  fr.,  qui  représen- 
taient 75  fr.  par  action.  Mais  il  ne  fut  attribué  que 
25  fr.  de  dividende  et  les  autres  .50  fr.  servirent  à 
l'amortissement  partiel  du  capital-actions.  Pendant  les 
deux  exercices  suivants,  le  Conseil  d'administration  de 
la  Société  persista  dans  sa  méthode  d'amortissements, 
ne  donnant  que  5  0/0  au  capital  engagé,  et  rembour- 
sant, pour  chacun  de  ces  exercices,  50  fr.  par  action. 
En  1895-1896,  il  fut  encore  distribué  5  0/0,  et  en  raison 
des  bénéfices  remarquables  réalisés  et  dus  à  la  décou- 
verte du  cinématographe,  les  actions  reçurent  un  nou- 
vel amortissement,  mais  cette  fois  de  125  fr.  Enfin,  en 
1897  et  1898,  la  Société  achevait  le  remboursement  de 
son  capital.  Il  n'était  plus  alors  représenté  que  par  des 
actions  de  jouissance  qui  furent,  à  ce  moment,  divi- 
sées en  cinquièmes.  Entre  temps,  la  Société  avait  pro- 
cédé à  divers  autres  amortissements,  dépensé,  sur  les 
bénéfices  acquis,  632.000  fr.  pour  le  cinématographe  et 
pour  les  redevances  aux  concessionnaires,  200.000  fr. 
pour  la  construction  d'une  usine  nouvelle,  etc. 

Après  l'amortissement  complet  de  son  capital-actions, 
le  Conseil  d'administration  consentit  au  relèvement  ân 
dividende  qui  fut  de  40  fr.  pour  l'exercice  1898-1899, 
par  cinquième  d'action  de  jouissance.  Pour  l'année 
sociale  1899  1900,  ce  même  dividende  est  maintenu, 
bien  que  les  bénéfices  soient  légèrement  inférieurs  à 
ceux  de  l'exercice  précédent.  Ils  ne  s'élèvent,  en  effet, 
qu'à  2.018.008  fr.  71,  en  diminution  de  52.662  fr.  i8. 

Gomme  nous  le  faisions  remarquer  dans  notre  der- 
nier numéro,  il  y  a  donc  eu,  pendant  le  dernier  exer- 
cice, un  petit  ralentissement  à  signaler  dans  les  opé- 
rations de  la  Société.  Ce  ralentissement ,  nous  le 
rappelons,  ressort  du  tableau  suivant  qui  indique  les 
ventes  des  produits  de  l'entreprise  : 

Exercices  

En  francs 

Plaques   5.207.965  4.607.08.5 

Papiers  sonsililes   2.152.389  2.Si32.G02 

Produits  chimiques   146.109  190.4,")C. 

Cinématographe   747.830  G17.830 


Deux  chapitres  sont  en  diminution  ;  les  plaques  el 
le  cinématographe,  mais  les  premières  accusimt  en- 
core, sur  l'exercice  1897-1898,  une  augmentation  im- 
portante, puisqu'elles  n'avaient  produit,  en  cette  année, 
que  3.862.036  fr.  Quant  au  cinématographe,  il  n'acesso 
de  lléchir  depuis  trois  ans.  Il  avait  donné,  en  effet,  en 
1897-1898,  83^.694  fr.  La  raison  de  cette  diminution  ne 
provient  pas  des  transactions  qui  n'ont  cessé  d'être 
nombreuses,  mais  bien  de  l'abaissement  dans  les  prix. 

Le  bilan  de  la  Société,  au  30  juin  dernier,  s'établit 


ainsi  : 

Actif 

Francs 

Immeubles  et  terrains  au  30  juin  1899    742.995  50 

Immeubles  et  terrains  acquis  en  1900    121.310  15 

Matériel  au  30  Juin  1899   488.747  87 

Matériel,  augmentation  en  19G0   106.877  95 

Matériel  amorti  au  30  juin  1899   560. 145  80 

Nouvelles  usines,  amorties  au  30  juin  1899   325. OGO  >• 

Nouvelles  usines   342.803  90 

Chevaux  et  voitures   10.000  » 

Cautionnement   100  » 

En  caisse  et  en  banque   480.066  18 

Portefeuille   233.464  65 

Actions  et  obhgation   455.325  >■ 

Apport  industriel  et  commercial   1.738.000  >> 

Impôts  de  finance   108.848  40 

Exposition  de  1900  :   41.712  35 

Débiteurs  divers   644.034  09 

Marchandises  à  l'inventaire   811.691  90 

Cinématographe  : 

Débiteurs  divers   103.886  88 

Marchandises  à  l'inventaire   108.934  40 

7.423.945  02 


Passif 

Piéserves  pour  dépenses  éventuelles   3.000.000  » 

Créanciers  divers   6'îl.l85  24 

Enregistrement   48  785  26 

Piéserve  légale   241. ^95  53 

Coupons  à  payer  et  parts  des  directeurs   552.367  70 

Cinématographe  : 

Créanciers  divers   5.492  09 

Amortisseme nts  : 

Sur  le  matériel,  depuis  l'origine  de  la  Société 

jusqu'au  30  juin  1899    560.145  80 

Sur  les  nouvelles  usines,  depuis  l'origine 

jusqu'au  30  juin  1899    325.000  >> 

Proiils  et  pertes,  reliquat  de  1899   11.285  69 

Bénéfices  de  l'exercice   2.018.087  71 


7. 42.".. 945  02 

Sur  les  bénéfices,  il  a  été  prélevé,  comme  amortisse- 
ments. 133.287  francs  65  pour  les  usines  nouvelles,  et 
41.712  fr.  35  pour  amortir  les  frais  d'Exposition  ;  quant 
au  solde,  il  a  été  réparti  entre  le  Conseil,  la  Direction 
et  les  actionnaires.  Le  dividende  réparti  à  ces  derniers 
absorbe,  à  lui  seul,  1.200.000  fr. 

Il  reste  à  savoir  si  le  ralentissement  que  l'on  a  cons- 
taté en  1899-1900,  dans  le  chiffre  d'afi'aires,  comportera 
des  suites  durables.  C'est  ce  qu'il  ne  semble  pas,  puis- 
que, pour  les  deux  premiers  mois  de  l'exercice  en 
cours  il  y  aurait  déjà  à  constater,  sur  la  période  cor- 
respondante de  l'exercice  précédent,  une  augmentation 
de  115.000  fr.  environ.  D'un  autre  côté,  il  y  aurait  lieu 
de  tenir  compte  de  la  mise  en  valeur  de  deux  nouvel- 
les préparations  de  plaques,  ainsi  que  de  l'utilisation 
d'un  nouveau  papier  industriel  sensible,  dont  les  pre- 
miers résultats  laisseraient  concevoir  de  bonnes  espé- 
rances. Enfin,  si  la  photographie  des  couleurs  et  le  ki- 
nora  n'ont  encore,  jusqu'à  présent,  apporté  que  le  con- 
cours d'une  publicité  de  premier  ordre  à  l'ensemble 
des  produits  <<  Lumière  »,  la  situation  de  la  Société  n'en 
reste  pas  moins  très  saine.  Toutefois,  il  conviendrait 
de  ne  pas  trop  escompter  l'avenir  et  de  ne  pas  oublier 
qu'après  s'être  élevé  jusqu'à  1.500  fr.,  le  cinquième 
d'action  de  jouissance  ne  so  tient  plus,  à  l'heure  ac- 
tuelle, qu'à  905  fr. 

A.  Lechenet. 
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LA  PRODUCTIOX  UIVIYEaSELLE  DU  BLE 

en  1900 


Notre  confrère  anglais,  VEvening  Corn  Tradr.  Lisl, 
a  publié  l'estimation  suivante  de  la  i^roduction  du  blé 

dans  le  monde,  comparativement  à  celle  des  deux  an- 
nées précédentes  : 

1898  1899  1900 
(Milliers  d'hectolitres) 

Autriche   16.820  17.980  15.225 

Hongrie   43..!i00  54.375  52.490 

Belgîqiie   5.075  4.350  4.3Ô0 

BulVrie   14.500  10.150  14.500 

Dairemark   1.450  1.450  1.450 

Franc}   131.950  132.675  107.300 

AllemaRiie   43.500  47  350  42.050 

Grèce    2.175  2.175  2.175 

Hollande   1.740  1.885  1.450 

Ilalie    46.400  46.400  40.eOO 

Portugal   2.175  1  450  1.450 

Roumanie   20.300  9.425  20.300 

Russie    127.600  136.000  116.000 

Caucase   17.400  15.950  14.500 

Serbie   4.350  3.6V5  4.3!j0 

EsnaL'ae   37.700  33.350  34.800 

Suède   1.450  1.450  1.450 

Suisse   1.450  1.450  1.450 

Turquie  d'Europe   10.150  8.700  11.600 

Royaume-Uni   29.000  23.925  18.850 

Total  pour  l'Europe. . .     5.58.085     534.615  50Ô.340 

Al<Térie   7.250  4.350  5.800 

Tunisie   2.175  2.900  2.900 

République  Argentine  . .  34.800  37.700  37.700 

Australie    19.575  20.300  20.300 

Asie  Mineure   17.400  14.500  14.500 

Canada   23.200  23.200  17.400 

Colonie  du  Gap   1.595  1.450  1.450 

Chili   5.800  4.350  4.350 

Egypte.    ;   3.625  3.625  4.350 

Indes   89.900  85.550  60.700 

Perse    8.700  7.250  8.700 

.Syrie  .  '.   4.3.50  4  350  5.8J0 

Etals-Unis  d'Amérique  .  252.^00  208.800  188.5'JO 

Uruguay   4.350  4.350  5.800 

Mexique   4.350  4.350  5.800 

Total  hors  d'Europe..""  479.370     427.025  390.050 

Grand  total   1.038.055     961.640  896.390 

D'après  le  tableau  ci-dessus,  les  chiffres  de  1900 
seraient  inférieurs  d'environ  Gj  millions  d'hectolitres 
à  ceux  de  1899  et  de  141  millions  à  ceux  de  1898. 

Si  l'on  en  croit  le  Bulletin  des  Halles,  le  déficit 
général  ne  serait  pas  aussi  important.  Gomme  il  le  fait 
tous  les  ans,  ce  dernier  journal  a  procédé  à  une  en- 
quête minutieuse,  dont  les  résultats  se  trouvent  résu- 
més dans  le  tableau  suivant  : 

Pro-  Production  Importa- Exporta- 
duclioD,  probable     tions  lions 
1899       1900    probables  probables 

Europe  :  (Milhers  d'hectolitres^ 

Russie   125.000  126.500  27.000 

France    129.000  107.500  4.000  » 

Hongrie   52.200  50.100  »  16.200 

Autriche   17.500  15.800  16.900 

Italie   46.400  43.100  9.500  » 

Allemagne   48.700  43.000  14.000 

Espagne   33.300  42.0CO  2.100 

Roumanie   9.200  21.300  »  9.000 

Angleterre   24.500  19.000  70.000 

Bulgarie   9.100  14.000  »  3.600 

Turquie  d'Europe   8. 930  12.000  »  1.800 

Belgique   7.500  6.200  12.500  >> 

Serbie   3.500  4.100  »  1.000 

Roumélie   2.700  ;!.500  "  800 

Portugal   2.200  2.800  1.800  » 

Grèce    1.9u0  2.100  1.600 

Suède!'.   1.500  1.600  1.200 

Hollande   2.203  l.POO  5.500  » 

Danemark   1.500  1.500  900 

Suisse   1.500  1.300  5.000  » 

Norvège  ot  divers   900  900  800  >' 

Total   £29.200   519.800   145.800  59.400 


Amérique  : 

Etats-Unis   191.500  ISO. 000        «  ^SSOQ 

République  Argentine.  35.800  ;i0.000        »  20.000 

Canada   28.000  18.500        ..  4  000 

Chili   5.100  4.800        ..  700 

Brésil,  Antilles  et  div.  "  »  5.000  « 

Total   2.55.400   2.S3.300      5.000  82.^ 

Asie  :  '  ' 

Indes   85.500  f;6.500  »  5.000 

Asie  Mineure   11.000  J2.5O0  ><  8oO 

Perse   7.000  7.800  mO 

Syrie   3.. 500  4.100  •  700 

Cliine,  .lapon  et  divers  •>  »  5.000  » 

Total    107.000  90.900  5.C00  7.100 

Afrique  : 

Algérie   6.100  8.000  »  2.000 

Egypte   4.030  4.500  »  600 

Tunisie   1.500  2.100  700 

Colonie  du  Cap   l.EOO  1.400  1.800 

Total   13.100     16.0C0  ^    1  800  3.300 

Australie   20.500     20.500        ..  4.000 

Total  général...    925.200   880.500   157.600  156.500 

Ces  chiffres  accusent  une  diminution  de  production 
sur  l'an  dernier  de  44.700.000  hectolitres. 

On  remarquera  que'^a  France  seule,  avec  un  déficit 
de  21.500.000  hectolitres,  représente  presque  la  moitié 
de  la  diminution  de  la  récolte  univer.*elie.  Avec  la 
France,  le  grand  pays  producteur  de  blé  en  Europe 
est  Id  Russie,  dont  la  produc'ion  serait  à  peu  près 
égale  à  celle  de  1899. 

Du  reste,  l'année  dernière,  la  caractéristique  des  ré- 
coltes européennes  était  que  les  grands  pays  produc- 
teurs occidentaux  avaient  été  relativement  favorisés, 
tandis  que  les  pays  orientaux,  tels  que  la  Roumanie, 
la  Rulgarie  et  même  la  Russie,  n'avaient  que  des  ré- 
coltes extrêmement  déficitaires  ou  lai-sant  plus  ou 
moins  à  désirer.  C-tte  année,  l'inverse  se  produit  et  si 
la  Russie  n'a  qu'une  récolte  approximativement  égale 
à  celle  de  l'an  dernier,  par  contre,  la  Roumanie  et  les 
principautés  balkaniques  ont  une  production  très  su- 
périeure, ce  qui,  cependant,  ne  veut  pas  dire  qu'elle 
soit  exceptionnellement  favorable. 

L'Amérique,  dans  l'ensemble,  donne,  comme  on  peut 
le  voir,  une  diminution  globale  de  22.100.000  hectoli- 
tres. La  récolte  des  Etats-Unis,  estimée  à  180  millions 
d'hectolitres,  est  inférieure  de  11.500.000  à  celle  de 
l'an  dernier,  qui  a  été  olîiciellement  évaluée  à  191  mil- 
lions 500.000  hectolitres. 

En  comparant  le  total  des  importations  probables  ;i 
celui  des  exportations  proljables,  on  trouve  que  les 
premières  dépassent  les  secondes  de  1.100.000  hecto- 
litres et  théoriquement  nous  devrions  mamiuer  de  blé 
pendant  la  campagne  en  cours.  Mais  pratiquement  un 
déficit  d'importation  générale  de  1.100.000  hectolitres 
peut  être  considéré  comme  négligeable  et  on  peut  con- 
clure que  les  approvisionnements  de  blé  se  feront  cette 
année  sans  grande  difficulté. 

*** 

En  ce  qui  concerne  spécialement  la  France  nous  avons 
vu  que  l'estimation  de  VEvuning  Corn  Trade  Lisl, 
107.300.000  hectol.,  était  sensiblement  la  même  que 
celle  du  Bulletin  des  Halles,  107.500.000  hectol.  Le  Mi- 
nislère  de  V Agriculture  a  fait  paraître  un  état  approxi- 
matif de  la  récolte  du  froment,  d'après  les  rapports  trans- 
mis par  les  préfets  dans  les  six  semaines  qui  ont  suivi 
la  moisson.  La  superficie  ensemencée  en  blé  aurait  été 
de  6.737.980  hectares  et  la  production  aurait  atteint 
109.025  960  hecto'itres  ou  84.550.160  quintaux.  Le  Mi- 
nistère de  V Agriculture  qui,  pour  l'année  dernière, 
avait  évalué  la  superficie  ensemencée  à  6.919.400  bec- 
tares  et  le  rendement  à  129.005. .500  hectolitres  ou 
99.732.500  quintaux,  rectifie  ces  chiffres  comme  il  suit: 
emblavements,  6.940.210 hectares;  production,  128 mil- 
lions 418.920  hectolitres  ou  99.459.890  quintaux.  La  ré- 
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coite  (ie  1900  serai!  donc  inférieure  de  19.C92.'JG0  hecto- 
litres à  celle  de  18!)9. 

Kn  tenant  compte  du  stock  important  provenant  do 
la  dernit''re  campagne  et  qui  doit  atteindre  millions 
il'hoctolitres  environ,  la  France  aurait  à  sa  disposition 
pendant  la  campagne  liiOO-l'JOi,  12!)  millions  d'hecto- 
litres. Sa  consomnriation  étant  évaluée  à  12;-5  millions, 
elle  pourrait  donc  ne  pas  recourir  aux  importations, 
mais,  en  (in  do  campagne,  il  ne  resterait  plus  qu'un 
stock  deO  millions  d'hectolitres. 

D'ailleurs,  si  nous  demandons  du  blé  à  l'étranger, 
l'importance  des  quantités  que  nous  importerons  va- 
riera selon  que  les  perspectives  de  notre  luture  récolte 
seront  bonnes  ou  mauvaises. 

Xavier  Girardot. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Une  détente  évidente  s'est  produite  :  on  ne  désespère 
plus  de  régler  la  question  par  les  voies  pacifiques. 

Tous  les  Gouvernements  européens  ont  reçu  une 
note  circulaire  de  M.  Delcassé  au  sujet  des  affaires  de 
Chine. 

Le  but  de  M.  Delcassé  est  de  hâter  le  règlement  de 
la  question  chinoise  et  de  permettre  aux  alliés  de  pré- 
senter des  propositions  fermes  au  prince  Ghing  et  à  Li 
Hung  Chang. 

M.  Delcassé  est  d'accord  avec  M.  de  Biïlow  pour  re- 
connaître la  nécessité  absolue  du  châtiment  de  ceux 
qui  se  sont  rendus  coupables  du  meurtre  d'un  ambas- 
sadeur et  de  l'attaque  des  légations.  L'Europe  doit 
montrer  qu'elle  saura  les  atteindre  partout. 

Mais,  tout  en  exigeant  ces  châtiments  par  la  force 
des  armes,  si  cela  est  nécessaire,  les  puissances  euro- 
péennes pourront,  si  elles  se  mettent  d'accord  sur 
les  principes  de  la  note,  négocier  immédiatement  avec 
Li  Hung  Chang  et  le  prince  Ching  sur  d'autres  sujets. 

Ces  autres  sujets  sont  :  la  compensation  matérielle 
des  dommages  subis  par  les  Etats,  les  missions,  les 
Sociétés  industrielles  tt  les  individus  au  cours  des 
troubles  récents  et  la  question  des  garanties  pour  l'a- 
venir. 

Le  Gouvernement  français  pense  que  le  meilleur 
moyen  de  sauvegarder  l'intégrité  de  l'empire  chinois, 
c'est  de  l'empêcher  de  redevenir  une  puissance  militaire. 
La  note  française  demande  donc  la  prohibition  perma- 
nente et  absolue  de  l'importation  d'armes  et  de  muni- 
tions en  Chine,  la  destruction  de  tous  les  ouvrages  for- 
tifiés entre  Pékin  et  la  mer  et  la  protection  des  léga- 
tions assurée  par  des  forces  militaires  permanentes. 

Ces  déclarations  font  suite  à  celles  qu'il  a  déjà  for- 
mulées et  tendent  à  concilier  les  exigences  légitimes 
de  l'Allemagne  avec  le  désir  qu'a  la  Russie  de  ne  pas 
précipiter  les  événements  en  Chine.  Sur  la  modalité 
des  punitions,  le  Gouvernement  français,  tout  en  re- 
connaissant que  l'Allemagne,  spécialement  offensée,  a 
des  droits  spéciaux  à  une  éclatante  répression,  estime 
que  le  châtiment  doit  s'accomplir  avec  toutes  les  for- 
mes et  toutes  les  garanties  de  la  justice.  La  lettre  de 
l'empereur  d'Allemagne  témoigne  qu'il  entre  dans  ces 
vues. 

La  question  des  compensations  et  celle  des  garan- 
ties peuvent  être,  d'ores  et  déjà,  discutées  avec  les 
plénipotentiaires  chinois  officiellement  constitués. 

Il  est  permis  de  croire  que  le  Gouvernement  anglais 
qui  n'avait  pas  répondu  à  la  note  de  M.  de  Biilow  se 
joindra  à  l'action  continentale  et  commune  qu'on  peut 
considérer  comme  engagée.  S'il  ne  s'y  joignait  pas, 
l'accord  continental  n'en  suffirait  pas  moins,  dans  les 
circonstances  présentes,  à  assurer  le  règlement  de  la 
question  chinoise. 

Mais  le  fait  capital  du  jour  est  l'échange  de  télé- 
grammes entre  l'Empereur  de  Chine  et  celui  d'Alle- 
magne. 

Le  premier  a  télégraphié  au  second  : 

Sa  Majesté  l'Empereur  de  Chine  salue  Sa  Majesté  l'Empe- 


xcur  alh'niand.  Nous  ii\i)ii.s  déjà  rcurplto  et  ()r|ilori''  (hi  fond 
(lu  rdiiir  (|iio  l'cnvoyi'  (1«  Votro  Majesté,  ie  liaroii  do  Ki-lloler, 
soit  tombé  souduincinont  victime  daiis  le  .sfiulévemeiit  qui  a 
relaté  en  Chine,  sans  que  nos  fonctionnaires  aient  j)u  l'em- 
pèrliPr. 

Par  une  ordonnance  d'aujourd'hui,  nous  disposon.s  (|ue  l'on 
fera  des  s;icrilices  à  l'autel  à  la  méfi.oire  du  nu^ri.  Nous 
ordonnons  au  premier  secrétaire  IJun  Kaup;  de  faire  des  liba- 
tions à  l'autel.  l>cs  surintendants  du  commerce  des  ports  du. 
Sud  et  du  Nord  ont  également  reyu  l'ordre  de  prendre  toutes 
les  mesures  nécessaires  en  ce  qui  concerne  le  transport  de  la 
bière  dans  la  patrie  du  rr.ort.  A  l'arrivée  du  CHCueil  (  n  Alle- 
magne, nous  ordonnons  qu'on  célèbre  un  second  sacritice  à 
l'autid.  Nous  avons  chargé  JAin  liai  Iluan,  vice-président  du 
Ministère  des  Finances,  de  l'accomplissement  de  ce  second 
sacrifice. 

Cela  exprimera  donc  notre  douleur  et  le  souvenir  que  nous 
avons  du  mort. 

L'Allemagne  a  toujours  entretenu  avec  la  Cliine  les  rela- 
tions les  plus  amicale?.  Nou^  espérons,  en  conséquence,  que 
Votre  Majt'Sté  protégera,  avant  toute  chose,  les  grands  inté- 
rêts communs  à  la  Chine  et  aux  nations  étrangères  et,  par 
suite,  renoncera  à  tout  ressentiment,  afin  que  la  paix  puisse 
être  assurée  le  jilus  tôt  possible  et  qu'une  concorde  éternelle 
entre  tous  soil  rendue  possible.  C'est  notre  espérance  la  plus 
vive  et  notre  vœu  le  plus  cher. 

Guillaume  II  a  répondu  par  le  télégramme  suivant: 
A  r Empereur  de  Chine 

Moi,  empereur  d'Allemagne,  j'ai  reçu  le  télégramme  de 
Sa  Majesté  l'Empereur  de  (ihme  et  j'ai  constaté  avec  satis- 
faction que  Votre  Majesté  s'efforce  de  faire  expier,  suivant 
l'usage  et  les  prescriptions  de  sa  religion,  l'abominable 
meurire  de  mon  envoyé,  meurtre  défiant  toutes  les  lois  delà 
civilisation. 

Pourtant,  comme  empereur  d'Allemagne  et  comme  chrétien, 
je  ne  puis  considérer  ce  crime  comme  expié  par  une  liiiation. 
A  côté  du  massacre  de  mon  envoyé,  un  graud'nombre  de  nos 
frères  de  la  religion  chrétienne,  des  évèqucs.  des  mission- 
naires, des  femmes,  des  efîfants  ont  été,  à  c-use  de  leur  foi 
qui  est  la  misnne,  envoyés  vers  le  trône  de  Ditu,  après  avoir 
subi  le  martyre  et  une  mort  violente  ;  et  ces  marlyr.s  sont  des 
plaignants  contre  Votre  Majesté.  Les  libations  ordunnées  par 
Votre  Majesié  suffisent-elles  pour  tous  c<  s  innocents? 

Je  r  e  ronds  pas  Votre  Majesté  personnellement  respon- 
sable de  l'itnquité  commise  contre  les  légations,  qui,  chez 
tous  les  peuples,  sont  cfnsidéréfs  comme  itiviidables,  ni  de 
la  grave  oflénse  faite  à  tant  de  nations,  à  diU'érentes  confes- 
sions religieuses  et  à  des  sujets  mêmes  de  Voire  Majesté 
appartenant  à  la  foi  chrétienne  que  je  professe:  Mais  les 
fonctionnaires,  sur  la  tète  desquels  repose  la  culpabilité  du 
crime  qui  a  fait  frémir  d'horreur  toutes  les  natiotis  chré- 
tiennes, doivent  expier  leur  forfait,  et  si  Votr^  Majesté  leur 
inflige  les  peines  qu'ils  ont  méritées,  je  considér(-tai  ces  châ- 
timents comme  une  expiation  qui  suffit  aux  nations  chré- 
tiennes. 

Si  Votre  Majesté  veut  prêter  à  cette  oeuvre  le  concours  de 
son  bras  impérial  et  consentir  à  y  être  aidi'e  par  les  repré- 
sentants de  toutes  les  nations  offensées,  je  déclare,  de  mon 
côté,  que  j'y  accède.  Je  saluerais  aussi  volontiers  le  retour  de 
Votre  Majest'^  dans  sa  capitale  de  Pékin  pour  cet  objet.  Mon 
général,  le  fcld-maréchal  comte  de  'Waldersee,  recevra  l'ordre 
non  seulement  de  recevoir  Votre  Majesié  avec  les  honneurs 
qui  sont  dus  à  son  rang  et  à  sa  dignité,  mais  aussi  d'entourer 
Votre  Majesié  de  toute  la  protection  militaire  que  vous  pour- 
rez désirer  et  dont  vous  aurez  peut  être  besoin  contre  les 
rebelles. 

Moi  aussi,  j'aspire  à  la  paix,  mais  à  une  paix  qui  expie  les 
crimes,  qui  répare  avec  toute  l'extension  nf  ces^aire  les  injus- 
tices commises,  et  qui  garantisse  à  tous  les  étrangers  en. 
Chine  une  pleine  sécurité  pour  leurs  vies  e'  leurs  biens,  et 
spécialement  pour  le  libre  exercice  de  leur  religion. 

Guillaume. 

La  réponse  de  Guillaume  est  fort  politique;  Il  s'y  ré- 
vèle plus  parifique  que  ne  l'auraient  fait  prévoir  ses  dis- 
cours d'an'.an.  Il  ne  parle  plus  de  vengeance,  mais  de 
justice.  Il  ne  rend  pas  l'Empereurde  Chine  personnelle- 
ment responsable  des  massacres.  Il  demande  fièrement 
son  dr  it,  exige  hautement  une  répression,  déclare 
qu'il  ne  se  contentera  pas  de  cérémonies  expiatoires; 
mais  il  offre  do  se  prêter  à  l'œuvre  de  justice  en  facili- 
tant le  retonr  de  l'Empereur,  en  attendant  la  constitu- 
tion d'un  Tribunal.  A  noter  aussi,  dans  sa  lettre,  qu'il 
parle  constamment  en  représentant  delà  foi  t  hrétienne 
qu'il  profésse.  C'fstun  rôle  auquel  tient  Guillaume  IL 
En  somme,  manifestation  plutôt  rassurante. 

A  Pékin  même,  tout  est  calme  et  la  ville  se  pacifie. 
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Le  bruit  circule  que  la  Cour  rentrerait  bientôt  à  Pékin 
et  que  l'Empereur  reprendrait  les  rênes  du  (jouverne- 
ment.  Dans  les  provinces  on  ne  signale  ni  nouvelles 
violences,  ni  extension  des  séditions. 

'  *** 

UEcho  de  Chine  publie  sous  ce  titre  :  «  Notre  capi- 
taine »,  un  article  qui  fait  ressortir  le  rôle  qu'a  joué 
en  Chine  un  de  nos  compatriotes  et  de  nos  amis,  M.  Ch. 
R.  Wehrunor,  aujourd'hui  directeur  de  la  Banque 
Russo-Chinoise,  que  les  lecteurs  de  V Economiste  Euro- 
péen ont  su  apprécier  jadis  : 

Au  lendemain  même  d'une  revue  générale  passée  par  l'ami- 
ral Seymour,  que  son  titre  de  senior  officer  a  d^-signé  pour 
le  commandement  .suprême  des  forces  de  SliauCTliaï,  revue  où 
la  tenue  du  corps  français  de  volontaires  a  été  justement  ad 
mirée  et  a  fait  le  sujet  d'éloges  particulièrement  llatteurs  pour 
les  officiers  et  surtnut  le  capitaine  de  la  comiiagnie,  nous 
croyons  devoir  signaler  le  r(Me  qu'a  joué  M.  ^\'ehrung  dans 
ces  quelques  dernières  semaines. 

Placé  à  la  direction  d'une  des  plus  grosses  entreprises 
financières  d'Extrême-Orient,  M.  Ch.  li.  Wehrung  a  bien 
voulu  consacrer  les  quelques  loisirs  que  pouvait  lui  laisser  un 
travail  des  plus  absorbants  à  l'organisation  de  la  défense  de 
notre  Concession,  au  cas  où  les  Chinois  voudraient  tenter 
contre  elle  le  moindre'  coup  de  main. 

Notre  compagnie  existait  depuis  longtemps  ;  elle  avait  déjà 
fait  ses  preuves,  grâce  au  dévouement  des  capitaines  qui 
l'avaient  commandée  antérieurement.  Mais  plus  que  doublée 

Ear  l'incorporation  de  nombreuses  bonnes  volontés,  elle  avait 
esoin,  pour  vivre  une  solide  vie,  de  l'organisateur  doublé 
du  soldat  qu'est  son  chef  actuel.  Grâce  à  ses  elTorts,  des  mu- 
nitions ont  été  importées  en  quantités  suffisantes  pour  parer 
à  toute  éventualité  ;  un  détachement  d'ai-tilleurs  créé  ;  les 
hommes  pourvus  des  efl'ets  de  campement  indispensables,  etc. 

Puis,  s'abouchant  avec  les  divers  capitaines  de-<  bâtiments 
de  guerre  venus  mouiller  devant  notre  Concession,  M.  Weh- 
rung a  élaboré  avec  eux  tout  un  plan  de  défense  où,  sans  ex- 
poser inutilement  la  vie  des  hommes  qui  sont  tous  prêts  à 
répondre  à  son  appel  au  moment  du  danger,  il  a  su  réserver 
à  chacun  une  part  de  besogne  tt  de  gloire. 

Notre  capitaine  a  fait  plus  encore.  Par  son  dévouement  à 
la  compagnie,  il  a  montré  le  chemin  à  bien  d'autres  qui  ont 
été  heureux  et  fiers  de  venir  servir  sous  ses  ordres.  Il  a 
donné  xine  nouvelle  cohésion  à  la  compagnie  etramené  ce  bon 
esprit  de  corps  qui,  nous  l'espérons,  ne  disparaîtra  plus. 

Ce  n'est  pas  la  première  fois  que  M.  Wehrung  fait  ses  preu- 
ves. (Jûurageux  correspondant  du  Temps,  il  suit  pendant  la 
guene  du  Tonkin  tous  les  événements  avec  une  bravoure 
qu'ont  reconnue  les  autorités  militaires  elles-mêmes,  puisqu'à 
deux  reprises  elles  l'ont  proposé  pour  la  croix.  Economiste 
distingué,  il  occupait  dans  la  haute  presse  financière  une  place 
proéminente  quand  il  fut  appelé  à  la  codrrection  de  la  Ban- 
(jue  Russo-Chinoise. 

Par  ce  qu'il  a  fait,  par  ce  qu'il  est  prêt  à  faire,  M.  Weh- 
rung s'est  attiré  l'estime,  l'admiration  de  tous  et,  to'as.  nous 
serions  heureux  de  Voir  notre  Gouvernement  reconnaître  de 
tels  services. 

UN  GROUPE  DE  VOLONTAIRES. 

Nous  no  pouvons  que  nous  associer  aux  élnofes 
adressés  à  notre  ancien  colla) lorateur  et  souscrire  aux 
vœux  de  ceux  qui  servent  aujourd'hui  sous  ses  ordres. 
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Compagnie  des  Chemins  de  fer  Andalous.  — 

Ainsi  que  nous  l'avions  laissé  entendre  dans  notre 
dernière  Revue  Hebdomadaire  du  Marché  Financier 
de  Paris,  des  négociations  sont  engagées  entre  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  Andalous  et  la  Société  de 
Penarroya  en  vue  de  la  cession,  à  cette  dernière,  des 
mines  métalliques  et  de  charbon  que  possède  la  Com- 
pagnie des  Andalous. 

Le  prix  probable  de  la  vente  sera  d'environ  12  mil- 
lions de  pesetas.  Il  est  très  avantageux  pour  la  Com- 
pagnie des  Andalous,  qui  ne  faisait  figurer  ces  mines 
dans  son  bilan  que  pour  7.880.000  pesetas  moins  amor- 
tissement de  2.700.000  pesetas,  soit  pour  5.180.000 
pesetas.  Il  y  aurait  donc  pour  elle,  de  ce  fait,  un  béné- 
fice de  7  millions  de  pesetas  dont  elle  pourrait  disposer 


pour  rembourser  la  dette  qu'elle  a  contractée  envers 
diverses  banques,  et  pour  combler  l'arriéré  d'amortis- 
sement à  liquider  à  l'égard  de  ses  obligataires  Comme, 
d'autre  part,  elle  a  pourvu  au  remboursement  de  ses 
vnles  au  moyen  de  la  remise  d'actions,  on  serait  en 
droit  de  considérer  que  toutes  les  traces  des  embarras 
avec  lesquels  elle  a  eu  à  compter  vont  disparaître,  et 
que  la  reprise  des  répartitions  aux  actionnairés  est 
proche,  pourvu,  toutefois,  que  le  change  s'améliore 
un  peu. 

Par  contre,  on  peut  observer  que  les  mines  qu'elle 
va  céder,  lui  aS'Suraient  le  combustible  à  bon  marché, 
un  trafic  certain  sur  ses  lignes  et  un  bénéfice  d'exploi- 
tation qui  s'est  chiffré,  en  1899,  par  800.000  pesetas 
environ.  Mais  sur  les  deux  premiers  points  la  Compa- 
gnie des  Andalous  ne  peut  manquer  d'obtenir  de  la 
Société  de  Penarroya  toutes  les  satisfactions  dési- 
rables, et  quant  à  l'exploitation  proprement  dite  des 
mines,  si  la  Compagnie  des  Andalous  renonce  à  une 
souri-e  de  profits,  ce  n'est  pas  sans  s'être  assuré  un 
Ijénéûce  de  7  millions  de  pesetas.  Au  reste,  elle  ne 
pouvait  donner  à  cette  exploitation  tout  le  développe- 
ment qu'elle  comportait,  attendu  qu'elle  ne  pouvait 
consacrer  au  matériel  toutes  les  sommes  nécessaires, 
gênée  qu'elle  est  par  les  dépenses  complémentaires  de 
ses  lignes  ferrées,  .\insi,  sans  profit  pour  elle,  elle 
entravait  le  développement  d'un  centre  industriel  qui 
ne  demande  qu'à  progresser.  Avec  la  Société  de 
Penarroya,  la  situation  va  se  modifier.  Cette  Compa- 
gnie possède  ou  se  procurera  facilement  toutes  les 
ressources  nécessaires  pour  mettre  au  point  les  instal- 
lations existantes,  pour  accroître  la  production  de  ses 
nouvelles  propriétés,  et  la  Compagnie  des  Andalous 
ne  sera  pas  la  dernière  à  bénéficier  du  nouvel  état  de 
choses  sous  le  rapport  des  transports,  qui  seront  la 
conséquence  de  la  transformation  du  pays.  De  sorte 
qu'elle  gagnera, -de  toutes  façons,  à  ne  plus  posséder  des 
mines  qui  végétaient  et  qui,  au  contraire,  en  d'autres 
mains,  deviendront  pour  elle  un  nouvel  élément  de 
trafic  direct  ou  indirect. 


Dette  Extérieure  Portugaise.  —  Pour  l'année 
fiscale  1899-1000.  dose  le  30  juin  dernier,  les  revenus 
des  douanes  portugaises  comprenant  les  droits  d'impor- 
tation (moins  les  tabacs  et  les  céréales)  et  ceux 
d'exportation  ont  atteint  la  somme  de  12.745  contos 
522.b98  reis. 

La  loi  du  20  miii  1893,  en  réduisant  au  tiers  l'intérêt 
de  la  Dette  extérieure  portugaise,  prescrit  en  même 
temps,  comme  on  sait,  que  lorsque  les  revenus  des 
douanes  seront  supérieurs  à  11.400  contos,  la  moitié  de 
l'excédent  sera  partagée  entre  les  porteurs. 

Conformément  à  cette  loi,  le  montant  à  distribuer 
comme  participation  aux  revenus  des  douanes  est  de 
C72  contos  761.3'i9  reis,  se  répartissant  de  la  manière 
suivante  : 

442  contos  987.840  reis  pour  les  emprunts  3  0/0  ; 

25  contos  794.194  reis  pour  l'emprunt  4  0/0  ; 

2U3  contos  979.315  reis  pour  les  emprunts  4  1/2  0/0. 

En  conséquence,  il  revient,  à  chaque  titre  unitaire 
de  la  Dette  extérieure  portugaise,  le  supplément  d'in- 
térêt ci-après  ; 

Rente  3  0/0  par  titre  de  500  fr.  :  reis  212 
Rente  4  0/0        —  —         —  283 

Rente  4  1/2  0/0  —  —         —  318 

Ce  supplément  d'intérêt  est  payable  en  même  temps 
que  le  coupon  du  semestre  qui  suit  immédiatement 
l'année  fiscale  pendant  laquelle  s'est  opérée  la  liquida- 
Lion,  soit:  pour  les  titres  4  0/0  et  4  1/2  0  0,  avec  le 
coupon  échu  le  l"^''  octobre  courant,  et  celui  des  titres 
3  0/0  avec  le  coupon  à  échoir  le  le""  janvier  1901. 


Les  Finances  Helléniques.  —  M.  Vincent  Corbett, 
le  délégué  anglais  de  la  Commission  internationale 
financière  à  Athènes,  vient  de  publier  un  rapport  sur 
les  finances  de  la  Grèce  pour  l'année  1900. 
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De  ce  rapport  il  ressort  que  les  recettes  ordinaires 
sont  évaluées  k  110.559.903  drachmes,  contre  une 
moyenne  do  97.059.340  drachmes  pour  les  exercices 
1893  ù  1898,  et  encoi-e  convient-il  de  diminuer  des 
recettes  de  ces  exercices  certains  chapitres  qui  ne 
trouvent  pas  de  contre-partie  cette  année.  Ces  cha- 
pitres sont  :  un  montant  de  6.092.127  drachmes,  payé 
en  1893-94-95  comme  contribution  conmiunale  de  po- 
lice supprimée  maintenant  ;  une  somme  de  4.182.47(i 
drachmes,  représentant  la  caution  en  argent  versée 
pour  l'achèvement  du  CJu'.min  de  fer  du  Piréo- Larissa, 
et  confisquée  par  l'Etat  en  1894  ;  puis  une  somme  de 
13.856  drachmes,  contribution  volontaire  effectuée 
pendant  la  guerre  en  1898.  Déduction  faite  de  ces 
sommes,  qui  forment  un  total  de  10.288.459  drachmes, 
les  recettes  annuelles  pendant  les  années  1893  à  1898, 
ne  représentent  plus  que  95.001.649  drachmes. 

Pour  l'établissement  de  son  budget,  le  Ministre  s'est 
basé  sur  les  résultats  des  deux  années  précédentes,  et 
il  estime  que  les  recettes  seront  partout  au  moins 
égales  à  celles  de  1898  et  1899;  il  n'y  a  que  sur  les 
douanes  qu'il  admet  la  possibilité  d'une  diminution. 
A  ce  sujet  M.  Vincent  Gorbett  laisse  entrevoir  que  ces 
évaluations  lui  semblent  un  peu  optimistes.  Les  taxes 
directes  sont,  en  effet,  évaluées  à  22.856.000  drachmes, 
contre  18.996.000  drachmes  pendant  les  années  1893  à 
1898;  or,  les  recettes  sur  les  vins,  huiles,  ligues,  etc., 
ne  dépendent  pas  seulement  de  la  récolte,  mais  encore 
des  marchés  étrangers.  Par  contre,  grâce  à  des  réformes 
effectuées,  on  peut  s'attendre  à  un  meilleur  rendement 
des  bestiaux. 

Pendant  les  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  les 
recettes  douanières  ont  été  inférieures  à  celles  de  l'an 
dernier.  Les  droits,  qui  sont  payés  au  Pirée  pour  faci- 
liter le  contrôle  de  la  Commission  internationale,  n'ont 
atteint  que  5.350.420  drachmes,  en  diminution  de 
514.061  drachmes  sur  1899.  Bref,  en  prenant  tout  en 
considération,  il  semble  difficile  que  les  prévisions 
soient  atteintes,  et  il  est  probable  que  le  déficit  sera  de 
5  millions  de  drachmes  environ. 

En  1898,  les  dépenses  s'étaient  élevées  à  110.341.431 
drachmes,  contre  94.029.848  drachmes  en  moyenne 
pendant  la  période  de  1895  à  1900.  C'est  une  augmen- 
tation de  16  millions  de  drachmes  sur  lesquels  3  ont 
servi  h  la  Dette  publique,  et  7  ont  été  absorbés  par  la 
Guerre  et  la  Marine.  Sur  les  dépenses  de  1899,  il  n'a 
pas  encore  été  publié  de  chiffres  officiels.  Le  chiffre  des 
crédits  votés  s'était  élevé  à  110.004.381  drachmes,  mais 
il  y  aura  peut-être  lieu  d'en  déduire  les  crédits  non 
dépensés.  Pour  1900,  le  budget  des  dépenses  ordinaires 
et  extraordinaires  a  été  évalué  à  112  millions  de 
drachmes,  contre  une  moyenne  de  94  millions  de  1893 
à  1898,  soit  une  augmentation  de  18  millions  qui  va, 
pour  8  millions  à  la  Dette,  et  pour  le  solde  aux  pen- 
sions, au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  à  la  Justice, 
à  l'Intérieur,  à  la  Guerre,  à  la  Marine,  etc.  En  rappro- 
chant les  estimations  de  1900  de  celles  de  1896,  qui  fut 
la  dernière  année  normale,  on  trouve  qu'il  y  a  une 
majoration  de  23  millions  de  drachmes  sur  lesquels  la 
Dette  absorbe  9.400.000  drachmes,  la  Guerre  1.217.000 
drachmes,  la  Marine  1.140.000  drachmes,  l'Adminis- 
tration 1.600.000  drachmes,  le  service  des  pensions 
1.733.000  drachmes,  etc. 

Depuis  1897,  les  exercices  se  sont  soldés  ainsi  :  1897, 
déficit:  4.794.830  drachmes;  1898,  déficit:  5.391.713 
drachmes;  1899.  excédent  évalué  :  2.634.691  drachmes; 
1900,  déficit  probable  :  4.843.430  drachmes. 


Thomaon-Houston  de  la  Méditerranée.  —  Une  as- 
semblée extraordinaire  vient  de  se  tenir  le  29  septem- 
bre, à  Bruxelles,  pour  statuer  sur  la  proposition  du 
Conseil,  d'élever  le  capital  de  la  Société  de  10  à  20 
millions  de  francs  par  l'émission  de  20.000  actions  de 
500  fr.  chacune  au  taux  de  600  fr.,  dont  500  fr.  repré- 
sentant le  capital  nominal  et  le  surplus  une  prime  de 
100  fr.  par  titre.  Les  souscripteurs  auront  à  verser  la 
prime  de  100  fr.  et  125  fr.  par  titre  au  moment  de  la 
souscription.  Le  reste,  soit  375  fr.,  sera  appelé  aux 
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dates  que  fixera  le  (Conseil.  Les  actions  nouvelles  au- 
l'ont  droit  à  l'intérêt  do  5  0/0  sur  les  125  fr.  de  capital 
nominal  versés  immédiatement  jusqu'au  .'U  décemitre 
190O.  Elles  ne  participeront  au  dividende  supplémen- 
taire qu'à  partir  de  l'exercice  1901.  Les  actionnaires 
actuels  ont  un  droit  de  préférence  à  la  souscription 
des  actions,  laquelle  sera  close  le  28  octobre. 


L'Est  Parisien.  —  La  Compagnie  nous  adresse  la 
note  suivante  : 

«  Le  bruit  ayant  couru  à  la  Bourse  que  la  Comj^n- 
«  gnie  de  l'Est  Parisien  allait  être  mise  en  demeure  de 
«  changer  son  système  de  traction  électrique,  nous 
«  sommes  autorisés  à  donner  à  cette  nouvelle,  absolu- 
«  ment  controuvée,  le  démenti  le  plus  formel.  Le  pro- 
«  cédé  Diatto,  en  usage  sur  les  lignes  de  l'/is/ y-'oz-w/e», 
«  n'a  occasionné  aucun  mécompte  et  il  donne  satisfac- 
«  tion  aux  Compagnies  qui  l'emploient.  » 


Aciéries  de  la  Marine  et  des  Chemins  de  Fer.  — 

Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  15  courant, 

Les  bénéfices  bruts  de  l'exercice  1899-1900  qui  a 
pris  fin  le  30  juin  et  dont  il  leur  sera  rendu  compte, 
dépassent  9  millions  de  francs.  Déduction  faite  de 
l'amortissement  statutaire,  des  acquisitions  et  travaux 
neufs,  ils  s'établissent  à  8.344.928  fr.  60,  en  augmen- 
tation de  128.305  fr.  39  sur  l'exercice  précédent  qui 
était  lui-même  en  plus-value  de  1.806.868  francs  sur 
1897-1898.  A  ce  montant  de  bénéfices  disponibles,  il 
convient  d'ajouter  le  solde  reporté  en  fin  de  l'année 
sociale  1898-1899,  soit  197.260  fr.  49,  et  on  obtient 
une  somme  totale  de  8. .536. 189  fr.  09,  contre  8  millions 
363.649  fr.  11  l'année  antérieure.  Malgré  cette  aug- 
mentation, le  Conseil  d'administration  ne  propo.sera, 
semble-t-il,  qu'un  dividende  de  60  francs,  c'est-à-dire 
égal  au  précédent.  Ce  dividende  n'absorbant  qu'un 
montant  de  2.400.000  francs,  et  l'attribution  au  Con- 
seil d'administration,  à  la  Direction  et  au  personnel 
administratif  atteignant  520.000  francs  il  restera,  en 
chiffres  ronds,  5.616.000  francs,  qui  permettront, 
après  attribution  à  la  réserve  extraordinaire,  soit 
417.000  francs,  d'amortir  le  solde  des  travaux  neufs 
qui  figure  au  bilan  pour  4.998.000  francs,  et  de  re- 
porter à  nouveau  201 .000  francs. 

A  la  vérité,  le  montant  des  travaux  neufs  se  monte  à 
7.747.764  francs;  mais  il  a  été  appliqué  en  amortis- 
sement, 1.. 500. 000  fr.  qui  avaient  été  réservés  sur  les 
bénéfices  de  1898-1899,  ce  qui  les  a  ramenés  à  6.247.764 
francs.  Sur  les  profits  bruts  du  dernier  exercice,  il  a 
été  prélevé,  conformément  aux  statuts,  un  cinquième 
soit  1.249.552  fr.  contre  710.378  fr,  l'année  précédente, 
de  sorte  que  le  solde  s'est  établi  à  4.998.211  francs, 
comme  dit  plus  haut. 

Au  cours  de  l'exercice,  les  immeubles  de  la  Loire,  les 
forêts  en  Sardaigne  et  le  chemin  de  fer  ont  encore  bé- 
néficié de  larges  amortissements.  Aussi  ces  immo- 
bilisations ne  représentent-elles  plus,  maintenant, 
qu'un  montant  de  .506.507  francs,  contre  1.060.103  fr. 
l'année  précédente.  Dans  ce  total,  les  immeubles  et 
matériel  de  la  Loire  figurent  pour  200.000  francs;  les 
forêts  en  Sardaigne.  pour  196.007  fr.,  et  le  Chemin  de 
fer  de  Porto  Botte  pour  110. .500  francs. 

Le  chiffre  d'affaires  de  la  Société  qui,  l'exercice  pré- 
cédent, avait  présente  un  accroissement  notable,  s'est 
maintenu  d'une  façon  satisfaisante,  mais  la  hausse  du 
combustible  et  des  matières  premières  a  exercé  ijuand 
même  une  certaine  répercussion  sur  les  résultats  de 
l'exploitation. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  pai'  exception,  les  ol)li!ïations  des 
Emprunts  Pontificaux  1860  et  1804  iiouri'ont  circuler  sans 
coupons,  mais  les  titres  devront  être  accompagnés  du  lalon 
donnant  droit  à  la  nouvelle  feuille  du  coupon. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisee  de  la  Banque  : 
21  sept. 

Or   2.265.521.758 

Argent...  1.128.755.343 


4  oclol)i  c 
2.291.921  332 
1.124  773.287 


3.394.277.101   3.416  694.620 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

l  Effels  Paris   

Portefeuille  Pans  j  j^^g,^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  liti'es  dans  les  succursales. 

Avances  à  ri':i:il  

Renips  de  l:i  K('serve  

Rentes  di'  I:i  Ri'scrve  (ex-banques)  

Renies  dis|)(iui!iies  

Rentes  iiiiuKiliilisées  

Hôtel  et  molli  lier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  di's  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total. 


PASSIF 


Réserves  \ 
mobilières  ) 

Réservi'  iiiiii 
Réserxc  spet 
Billets  au  pu 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

I,oi  du  n  mai  1834  

Ex-banques  département.. 

Loi  du  9  juin  1857  

lobilières  de  la  Banque  

lale  

rteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Gom)ites  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  ;'i  payer  

Escomple  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


27  sept. 


3.394.277.101 


31.046 
240.113.520 


491.585.2?4 
9.6S8.OC0 
12.-253.200 
2vi9.5>3  216 
273.3!)1.3;47 
180.000.000 
10.000.000 
2. 980. 750 
99.627.293 
100.000.000 
4.000.000 
18.511.408 

3.789.746 
8.407.444 
46.645.656 


5  124.824.944 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.947.839.280 
18.349.523 
12. 551. 428 
349.5)0.621 
429.427.985 
8M:!1.872 
2.808  851 
6.931  867 
1.736.997 
49.438.008 


5.124.824  944 


iictobre 


3.416.694  620 


103.529 
290.648.943 


446.892.687 
7  392.000 
10.046  000 
237.945  167 
289.869.617 
180.000.0tO 
10. 000. 000 
2.980  750 
99.627.293 
100.000.000 
4.000.000 
18.529.465 

4.939.105 
8.407.444 
,53.997.893 


5.182.074.418 


182.500.000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
.047.616.400 
34.763.286 
12.788.821 
319.087  010 
420  820  940 
70.138  519 
2.6  9.052 
8  009  380 
1.736.937 
.39. 398.. 502 


5.182.074.418 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation   

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Gompt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


8  oc  t. 

7  oct. 

6  oct. 

5  oct. 

4  oct. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.595.1 

3.706.9 

3.656.8 

3.883.4 

4.047.6 

3.20O.6 

3.195.1 
694.8 

3.695.3 

3.097.1 

3  416.7 

702.4 

723.0 

774.3 

737.5 

376.5 

373  l 

415.9 

478.1 

527.  S 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

2.52.7 

222.2 

'^87.8 

223.6 

319.1 

534.2 

453.4 

4  47 . 7 

399.4 

491  ..0 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 
0  %  0/00 

3  0/0 

3  0/0 

%  0/00 

1  0/00 

5  0/00 

pair 

952.0 

961.0 

1290.2 

3.55U.1 

3.070.3 

Les  Entrées  à  l'Exposition.  —  L'Administration  Tient  de 
faire  dresser  l'état  des  entrées  à  l'Exposition,  à  la  date  du 
36  septembre  inclusivement.  En  voici  la  récapitulation  ; 

Total  des  entrées 

Payantes     Gratuites  Tick, rentrés 


Enceinte  générale   27.3.')4. 122 

Annexe  Vincennes. .. .  1.596.089 


8.925.127  32.100.377 
484.540  1.704.173 


Totaux . 


28.950.211  9.409.607 


33.8ui.550 
3L80't.550 


Totaux  généraux  . . . 

Il  ne  païaît  pas  impossible,  étant  donnés  les  36  jours  à  en- 
registrer du  1"^  octobre  au  5  novembre,  jour  de  la  clôture, 
que  le  total  général  des  entrées  atteigne  le  chiffre  de  45  mil- 
lions. 


Commission  permanente  des  Valeurs  de  douane.  — 

La  Ck)inmission  permanente  dos  Valeurs  de  douane  s'est 
réunie  pour  la  clôture  de  la  session  1899-1900,  le  8  septembre, 
au  Ministère  du  commerce,  de  l'industrie,  des  postes  et  des 
télégraphes,  sous  la  présidence  de  M.  Alfred  Picard,  président 


de  section  au  conseil  d'Etat.  Elle  a  discuté  et  approuvé  les 
rapports  présentes  par  les  quatre  sections  commerciales  de 
la  Commission  sur  le  commerce  extérieur  de  la  France  pen- 
dant l'année  1899. 

Les  taux  d'évaluation  des  marchandises  d'importation  et 
d'exportation  pour  le  même  exercice  avaient  été  arbitrés  dans 
une  séance  antérieure  tenue  le  16  mai  1800. 


Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  de  septembre  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une 
plus-value  de  72.317  francs  par  rapport  aux  prévisions  bud- 
gétaires, et  une  augmentation  de  tj05.426  francs  par  rapport 
au  mois  de  septembre  1899. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  1900,  il  y  a  plus-value  de 
4.558.882  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et 
augmentation  de  8.694.211  francs  par  rapport  au  produit  de 
la  période  correspondante  de  1889,  en  raison  de  l'Exposition, 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris.  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  septembre 
1900  :  822.269.265  fr.  48. 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  La  Compagnie  de  l'Ouest 
a  reçu  de  M.  le  Ministre  de  la  guerre,  à  l'occasion  des  grandes 
manœuvres  de  Beauce,  la  lettre  suivante  : 

<i  Paris,  le  27  septembre  1900. 

«  Monsieur  le  Directeur,  les  manœuvres  qui  viennent 
d'avoir  lieu  dans  la  Beauce  ont  nécessité  de  la  part  de  l'Ad- 
ministration des  Cliemins  de  fer  de  l'Ouest  un  elTort  considé- 
rable en  vue  de  l'organisation  de  transports  militaires  d'une 
importance  exceptionnelle.  Je  tiens  à  vous  exprimer  mon 
entière  satisfaction  pour  la  régularité  avec  laquelle  se  sont 
ellectués  ces  transports,  et  tous  mes  remerciements  pour  le 
concours  intelligent  et  dévoué  que  votre  personnel  na  cessé 
de  prêter  dans  cette  circonstance  à  l'autorité  militaire. 

«  Les  opérations  du  ravitaillement  des  troupes  en  particu- 
lier ont  nécessité  la  mise  en  marche  de  nombreux  trains 
dont  le  mouvement  s'est  trouvé  souvent  difficile  à  assurer  ; 
les  opérations  relatives  à  la  concentration  et  à  la  dislocation 
n'ont  pas  été  moins  délicates. 

«  Partout,  le  personnel  de  direction,  aussi  bien  que  celui 
d'exécution,  s'est  montré  à  hauteur  de  la  tâche  diflicile  qui 
lui  incomberait  en  cas  de  guerre.  Je  vous  prie  d'être  auprès 
de  tous  l'interprète  de  mes  remerciements  et  de  ma  vive 
satisfaction. 

"  Recevez,  etc. 

('  Signé  :  Général  Andiuî.  » 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grande* 

Compagnies)  du  10  au  16  septemlDre  190  0  (37'  semaine) 

ilOn  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Parls-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien   

Arzew  à  Kralfallah. . . 
Médoc  


Rec.  br.  de 

Rec.  br 

depuis 

à 

la  semaine 

le  1"  janvier 

Différence 

p' 1900 

:r  ^ 

L£  ^ 

1900 

1899 

1900 

1899 

2.910 

1.248 

1155 

33.951 

32.774 

-1- 

1.177 

9.076 

10900 

9  740 

320  120 

300  860 

+ 

19.260 

513 

266 

229 

5.963 

6.742 

779 

3.750 

5.4b6 

4  620 

169.0611 

155.176 

-1- 

13.884 

5..5i)4 

4 . 467 

3.989 

130.1)8 

124.372 

-1- 

5.746 

7. 012 

5.135 

4.721 

1.^5.740 

145.718 

+ 

10.022 

4  8.50 

4.400 

3  709 

132.106 

121.880 

+ 

10.226 

3.475 

2.649 

2.415 

76-825 

74  570 

+ 

2.235 

898 

181 

176 

4.585 

4.992 

406 

1.103 

193 

209 

5.b56 

5.9^2 

315 

296 

68 

56 

2.C61 

2.008 

-1- 

52 

214 

42 

24 

1.457 

1.163 

+ 

294 

101 

31 

3S 

935 

1.003 

n 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

Marché  Financier  de  Paris 


du 


La  liquidation  de  ûn  septembre  a  eu  lieu  d'une  ma- 
nière satisfaisante,  et  avec  des  taux  de  reports  modé- 
rés. Le  mois  d'octobre  s'est  donc  présenté  d'une  manière 
favorable,  et  la  cote  tout  d'abord  s'est  montrée  très 
ferme.  Mais  dans  les  deux  dernières  séances,  des  réali- 
sations ont  eu  lieu  sur  les  valeurs  de  traction  qui  ont 
vu,  presque  toutes,  leurs  cours  ramenés  très  sensible- 
ment en  arrière. 


L'M(  :( )N()MIS'riO  KUROPKKN. 


France 
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Cette  baisse  n'a  pas  aiïecté  les  autres  compartiments 
qui  se  maintiennent  gonéralement  bien  ;  néanmoins, 
en  clôture,  l'ensemble  du  .Marcht^  se  montre  un  pou 
hésitant,  bieu  que  l'on  semble  maintenant  rasséréné 
sur  tout  ce  qui  touche  à  l'Extrême-Orient. 

)f  if  Nos  Rentes  Françaises  n'ont  pas  ù  enregistrer, 
d'une  semaine  à  l'autre,  de  mouvements  importants. 

Le  5  0/0  Perpétuel,  avec  un  report  de  20  et  28  cen- 
times, clôture  à  100  fr.  02  1/2  lin  octobre,  et  ù  <)9 
francs  97  1/.2  au  comptant,  contre  99  fr.  93  jeudi  der- 
nier; nenle  3  1/2  0/0,  102  fr.  20  lin  octobre  avec  23 
et  30  centimes,  contre  103  fr.  on  liquidation  il  y  a  huit 
Jours.  An  comptant,  elle  reste  à  102  fr.,  contre  101 
francs  95;  Rente  3  O/O  Amortissable,  99  fr.  25  au 
comptant,  ex-coupon  trimestriel.  Il  y  a  huit  jours, 
ce  fonds  clôturait  à  99  fr.  80.  Son  report  a  été  de  25  et 
de  30  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  sont  à 
479  fr.,  contre  479  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Pro- 
tectorat de  l'Annam  et  du  Tonhin,  79  fr.  55,  en  moins- 
value  de  45  centimes  ;  Emprunt  de  Madagascar,  au 
même  cours  de  81  fr.  :  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2 
pour  cent  de  l' Indo-Chine,  475  fr.  en  avance  de  4  fr. 

îf  i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  n'ont  pas 
sensiblement  varié.  Elles  sont,  néanmoins,  toujours 
actives. 

L'Obligation  4  0/0  1865  clôture  à  534  fr.  contre 
535  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  419  fr.,  gagnant 

1  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1871,  405  fr.,  contre  402 
francs  25,  avec  un  tirage  le  10  courant  ;  Obligations 
4  0/0  1  875,  547  fr.,  sans  variation  appréciable;  Obli- 
gations 4  0/0  1876,5il  h-,  également,  contre  546  fr.  75. 

Les  Obliaations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  347  fr.,  se  retrouvent  à  347  fr.  50;  Obligations 

2  0/0  1  898,  390  fr  ,  sans  changement;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  345  fr.,  contre  344  fr.:  le  pro- 
chain tirage  de  ces  titres  a  lieu  aujourd'hui  même. 
Obligations  2  0/0  1899  libérées  {Emprunt  du  Mé- 
tropolitain), 374  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obliga- 
tions non  libérées,  370  fr.  environ. 

-k  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
clôturaient  la  semaine  dernière  à  3.970  fr.  au  comptant, 
montent  à  4.000  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  quinze  pre- 
mières semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  à  3.070.274  fr.  47. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  avaient  repris  à  669  fr.,  se  tiennent  aux  environs 
de  660  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent 
demandées  par  les  capitaux  de  placement,  en  raison 
des  nombreux  avantages  qu'elles  offrent  et  dont  le 
moindre,  aux  cours  actuels,  est  la  perspective  de  plus- 
values  importantes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
ont  un  tirage  aujourd'hui  même,  clôturent  à  447  fr., 
contre  449  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1879, 
497  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ;  Obligations  Communales 
t880,  482  fr.,  ex  coupon,  avec  un  tirage  aujourd'hui  ; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  428  fr.,  contre  428 
francs  50;  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0, 
ii2  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  qui 
finissaient  à  391  fr.  50,  s'échangent  à  388  fr.  Ces  obli- 
gations ont  aussi  un  tirage  aujourd'hui  ;  Obligations 
Communales  1892,  2  80  0/0  estampillées,  437  fr.. 
contre  436  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895,  2  80  0/0,  finis- 
sent à  440  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899, 
dont  le  tirage  a  lieu  aussi  aujourd'hui,  507  fr.,  contre 
501  fr.  ;  Obligations  Communales  1899,  2  60  pour 
cent  libérées,  436  fr.;  Obligations  non  libérées,  430  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont  généralement  bien  tenues. 
La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  élé  mouve- 


mentée. On  la  retrouve  à  1.090  fr.,  en  rcj)rise  do  13  fr.  ; 
Comptoir  National  d' Escompte  de  Paris,  592  fr.  au 
comptant,  contre  597  fr.  et  590  fr.  à  terme,  contre  595. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.075 fr., 
finit  à  1.077  fr.  Le  bilan  de  cet  Etablissement,  au 
31  août,  accuse,  sur  celui  du  31  juillet,  une  augmenta- 
tion de  15  millions  de  francs  dans  le  cliiO're  global  des 
ail'aires.  A  l'actif,  le  portefeuille  commercial  a  gagné 
23  millions  de  francs,  et  les  avances  sur  garanties 
3  millions,  pendant  que  les  espèces  en  caisse  ont  di- 
minué de  7  millions  et  les  comptes  courants  débiteurs 
de  5  millions.  Au  passif,  les  comptes  courants  crédi- 
teurs ont  progressé  de  13  millions,  mais  les  accepta- 
tions ont  reculé  de  3  millions.  Quant  aux  «comptes 
de  dépôts  »,  ils  sont  inférieurs  d'un  million  seulement^ 

La  Société  Générale  s'échange  à  615  fr.  au  comp- 
tant, contre  611  fr.  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
sans  changement,  à  6(10  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  que  nous  lais- 
sions jeudi  dernier  à  432  fr.,  reste  à  415  fr.  Banque  de 
l'Algérie,  975  fr.,  en  réaction  de  10  fr.  ;  Compagnie 
Algérienne,  730  ir.  ;  Obligations  de  400  fr.  de  la  So- 
ciété des  Immeubles  de  France,  127  fr.,  contre  126  fr; 
Obligations  de  475  francs,  153  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ; 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  54  fr.  25, 
contre  58  fr.  25. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  qui 
restait  à  83  fr.  à  terme  et  à  82  fr.  au  comptant,  se  re- 
trouve à  81  fr.  et  à  82  fr.  ;  Cotnpagnie  Française  des 
Mines  d'Or  et  d'Exploration,  95  fr.,  contre  96  fr.; 
Banque  Parisienne,  514  fr.,  perdant  19  francs;  Rente 
Foncière,  430  fr.,  comme  la  semaine  dernière  ;  Société 
Foncière  Lyonnaise,  343  fr.,  contre  343  fr.  50;  Sous- 
Comptoir  des  Entrepreneurs,  235  fr.,  en  avance  de 
6  francs. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer,  d'abord  de  nouveau  hésitantes,  se 
sont  relevées  ensuite  grfice  aux  achats  du  comptant. 

Le  Lyon  se  traite  à  1.840  fr.  à  terme  et  à  1.835  fr.  au 
comptant,  contre  1.817  fr.  et  1.815  fr.  jeudi  dernier  ; 
Nord,  2.325  fr.  à  terme,  en  léger  recul  de  2  francs,  et 
2.330  fr.  au  comptant,  en  avance  de  5  francs  ;  Midi, 
1.297  fr.  au  comptant,  contre  1.300  fr. 

L'Est  est  à  1.100  fr.  au  comptant,  contre  1.095  fr.; 
Orléans,  1.739  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de 
9  francs,  et  1.735  fi'.  à  terme,  en  bénéfice  de  4  francs  ; 
Ouest,  1.071  fr.  au  comptant,  contre  1.078  fr. 

Pour  la  38«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  correspondante  de 
1899,  une  augmentation  de  3.200.000  fr.  Du  1"  jan- 
vier au  16  septembre,  les  recettes  totales  de  nos  grandes 
Compagnies  sont  en  augmentation  de  63.814.000  fr. 
sur  celles  de  la  même  période  de  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  320  fr. 
au  comptant,  comme  jeudi  dernier. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales- 
ont  été  diversement  traitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
restaient  à  610,  clôturent  à  605;  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz,  1,162  fr.  à  terme,  contre  1.155  fr.;  et  1.160  fr. 
au  comptant.  Los  recettes  de  celte  Compagnie,  pendant 
le  mois  d'août,  se  sont  élevées  à  5.520  353  fr.  25,  contre 
4.653.351  fr.  13  pendant  le  même  mois  de  18£9.  Du 
1er  janvier  1900  au  31  août,  les  recettes  totales  se 
chiffrent  par  54.693. 977  fr.  57,  soit  une  augmentation 
de  4.945.284  fr.  08  sur  l'année  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
sans  changement  à  306  fr.;  Messageries  Maritimes^ 
525  fr.,  contre  526  fr.,  Chargeur  s- Réunis,  1.130  fr.,  en 
moins-value  de  10  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  se  retrouvent  à  1.695  fr.  et  à 
1.680  au  comiitant,  mais  sans  affaires.  Pour  la  SS"  se- 
maine de  1900,  les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont 
élevées  à  1.229.309  fr.,  contre  871.045  fr.  pour  la  même 
semainede  1899.  Du  l"'  janvier  1900  au  23  septembre, 
le  montant  des  recettes  totales  se  chiffre  par  42  millions 
16.561  fr.  30,  en  augmentation  de  6.051.456  fr.  75  sur 
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la  période  correspondante  de  l'année  dernière.  Voi- 
tures à  Paris,  305  fr.,  perdant  15  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux  a  repris  de  526 
à  539  fr.  ;  Société  de  V Electro-Métallurgie,  650  fr.  au 
comptant,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  s'échangent  au  comp- 
tant à  355  fr. 

Les  actions  Suez  ont  de  nouveau  dépassé  le  cours 
rond  de  3.500  fr.  Elles  gagnent,  à  3.5'24  fr.,  29  fr.  pour 
la  semaine;  Parts  Civiles,  2.265,  contre  2.260  fr.  Le 
vapeur  anglais  Emir,  venant  de  Norfolk  avec  un 
chargement  de  charbons  américains  pour  Manille,  a 
sombré  le  2  courant  dans  le  canal  au  kilomètre  153. 
La  navigation  a  été  interrompue. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  avaient  fléchi  la  semaine  dernière  ù  218  fr.  à  terme 
et  à  217*fr.  au  comptant,  reculent,  sur  ces  deux  mai'- 
chés,  à  195  fr.  et  à  198  fr.;  Compagnie  Thomson-Hous- 
ton,  1.355  fr.,  en  moins-value  de  35  fr.  La  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  Nogentais,  qui  est  une  des  filiales 
de  cette  Compagnie,  vient  d'obtenir  la  concession  de 
deux  nouvelles  lignes,  de  Villemomble  ù  Vincennes, 
par  Moiitreuil-sous-Bois,  et  de  Nogent-sur-Marne  à  la 
Maltournée. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  finit  à  315 
francs,  contre  317  fr.;  Omnium-Lyonnais,  90  fr.  à 
terme,  contre  93  fr.  et  91  ir.  au  comptant;  actions  du 
Chemin  de  fer  Mélropolilain  de  Paris,  588  fr.,  en  recul 
de  30  francs.  Cette  Compagnie  vient  de  livrer  à  l'ex- 
ploitation l'embranchement  Etoile-Trocadéro.  L'ouver- 
ture de  l'embranchement  Etoile-Dauphine  aura  lieu 
ultérieurement. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  au 
même  cours  de  145  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramivays  Electri- 
ques {Société  Parisienne  Electrique),  276  fr.  à  terme, 
contre  278  fr..  et  275  fr.  au  comptant,  contre  282  fr. 
Tramioays  de  V Est- Parisien,  faibles  à  452  f r.  à  terme 
et  à  445  fr.  au  comptant  ;  Compagnie  Générale  Pari- 
siennede  Tramways{Tramioays-Sud),  3b5  îr.  a  terme, 
contre  377  fr.,  et  361  fr.  au  comptant,  contre  380  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagni'.,  du  1er  janvier  au 
31  août,  se  sont  élevées  à  3.946.727  fr.  30,  soit  une  aug- 
mentation de  1.153.474  fr.  50  sur  la  période  correspon- 
dante de  1899.  Actions  des  Tramways  de  Paris  et  du 
Département  de  la  Seine,  en  recul  aussi,  à  765  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  conservent  leur 
cours  de  140  fr.;  Obligations  4  112  0/0,  480  fr.  .50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  ont  été  de  nouveau  agitées,  mais  elles  restent  à 
110  fr.,  comme  jeudi  dernier;  Compagnie  Nouvelle 
des  Cimejits  de  Portland  et  du  Boulonnais,  se  main- 
tenant facilement  au  cours  précédent  de  526  fr. 

•j^  -j^  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  n'ont,  en  général, 
que  peu  varié.  Au  reste,  à  part  la  Rente  Extérieure 
Espagnole,  ils  n'ont  donné  lieu  qu'à  des  échanges  res- 
treiQts. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  avait  repris 
à  65  fr.  30,  est  revenue  à  65  fr.  ;  Emprunt  de  Minas- 
Geraès,  362  fr.  50,  contre  363  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  avait  fléchi  à 
72  fr.  32  1/2,  a  repris  à  72  70,  après  même  72  fr.  90. 

La  Rente  Italienne,  que  nous  laissions  à  93  fr.  35, 
a  été  quelque  peu  négligée.  Elle  finit  calme  à  93  fr.  45. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  est  en  reprise  de  25 cen- 
times à  23  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes  sont  soutenus.  Le  3  0/0  1891-1894 
leste  à  84  fr.  10  à  cinq  centimes  près  comme  la  semaine 
dernière;  Russe  3  0/0  1896  fermes,  à 84  fr.  au  comp- 
tant, contre  83  fr.  25  ;  Consolidés  1^^  et  S^e  Séries, 
99  fr.  05,  en  avance  de  20  centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  se  retrouvent  à  peu  près  comme 
jeudi  dernier  :  la  Série  B  est  à  46  fr.  20  au  comptant, 
contre  46  fr.  25  ;  SérieC,  25  fr.  25,  gagnant  10  centimes; 
Série  D,  sans  changement,  à  22  fr.  55. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens,  qui 
était  revenue  à  445  fr.,  perd  encore  3  francs,  à  442  fr.; 
Banque  Ottomane,  537  fr.  à  terme  et  .537  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  534  fr.  et  535  fr.  la  semaine  dernière; 


Robinson  South  African  Sanftz'ng',  93fr.  contre91fr.  50; 
au  comptant,  elle  cote  95  fr. 

Le  Rio-Tinto  a  passé  de  1.474  fr.  à  1.481  fr.  Le  stock 
visible  du  cuivre,  au  30  septembre,  s'élève  à  29.133 
tonnes,  contre  28..328  tonnes  au  30  septembre  1»99. 
Depuis  le  1er  janvier  1900  jusqu'au  30  septem])re,  il  a 
été  importé  214.912  tonnes,  pendant  que  les  délivrai- 
sons ne  s'élevaient  qu'à  208.596  tonnes,  soit  un  solde 
d'importations  de  6.316  tonnes.  Sosnoioice  en  forte 
hausse  à  2.954  fr.,  après  même  2.980  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
^'agons-Lits  sont  revenues  un  moment  de  450  fr.  à  400 
francs;  elles  ont  repris  à  445  fr.  et  clôturent  à  420  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie  continuent  à  progres- 
ser. Leur  montant  total  du  1er  janvier  1900  au  20  sep- 
tembre s'élèvent  à  9.679.397  fr.,  contre  8.128.817  fr. 
pendant  la  période  correspondante  de  1899,  soit  une 
augmentation  de  1.550.580  fr.  pour  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  fer- 
mes. Les  Andalous,  que  nous  laissions  à  313  fr.,  s'ins- 
vent  à  3L4  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  201  fr.,  contre  196 
francs;  Saragosse,  292  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  un  peu  plus  actives.  Les  Obligations  3  0/0 
Jonction-Salonique-Constantinople  finissent  à  278  fr., 
contre  277  fr.  Obligations  4  O  C  Anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  406  fr.  les  gros- 
ses coupures  et  409  fr.  les  unités;  Obligations  4  0/0 
nouvelles  (Série  1896),  347  fr.  les  unités. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

La  liquidation  de  fin  de  mois  n'a  pas  beaucoup  profité  à  co 
jMarché,  qui  reste  calme.  On  a  bien  eu,  à  un  moment,  à  si- 
gnaler quelques  échanges  par  suite  des  réalisations  aux- 
quelles quelques  aclieteurs  ont  procédé,  mais  on  est  vite 
revenu  au  calme. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0  conserve  son  même  cours  dé 
71  fr.  yO,  ce  qui  la  constitue  en  perte  de  son  report,  qui  s'est 
établi  à  30  et  à  ôO  centimes:  Cape  Copper,  158  fr.  50,  en 
avance  d'nn  franc  :  Tharsis,  228  fr.  50,  gagnant  2  fr.  50. 

L'action  Kertch  ne  cote  plus  que  56()  francs  tin  octobre, 
mais  ce  cours  doit  s'entendre  ex-droits  à  la  souscription  aux 
nouvelles  actions  que  cette  Société  émet  i  n  ce  moment: 
Huanchaca,  en  forte  reprise  à  )44  fr.,  contre  130  fr. ;  Lau- 
rium  Grec,  88  fr.  25  contre  87  fr.  75;  Chemins  Ottomans, 
112  fr.  25. 

L'Urikamj  est  à  187  fr.  On  dit  que  le  Conseil  d'administra- 
tion de  cette  Compagnie  a  pris  des  mesures  pour  rendre  plus 
facile  le  recrutement  des  ouvriers.  Si  ces  mesures  ont  de 
refficacité,  la  production  de  1900  pourrait  atteindre  310.000 
tonnes:  Dniéprovienne,  3.i!80  fr.,  en  reprise  dei!5  fr. ;  Usines 
de  Briansk,  toujours  lourdes  à  730  fr.,  soit  une  moins-value 
de  17  fr.  50  sur  la  «emaine  dernière;  Société  Iminobilière  et 
Commerciale  de  Vichy,  505  fr.;  Transports  Electriques  de 
l'Exposition,  35  fr.  50,  en  recul  de  4  fr.  50;  Tramways  Elec- 
triques de  Vanves  à  Paris,  80  fr. 

La  Harpener,  qui  finissait  jeudi  dernier  à  1.326  fr.,  monte 
à  1.366  fr.;  Brosseries  et  Tavernes  Zimmer,  103  fr;  actions 
de  l'Hôtel  de  Paris,  à  Monte-Carlo,  875  fr.  Cette  valeur, 
comme  on  sait,  échappe  complètement  à  la  spéculation,  et 
eUe  est  une  de  celles  qui,  en  ce  moment,  attirent  l'attention. 
Il  est  vrai  qu'elle  est  une  des  plus  prospères  de  son  genre 
et  qu'elle  a  pu  donner,  Tan  dernier.  50  francs  de  dividende, 
alors  que  la  plupart  des  établissements  similaires  ne  procé- 
daient à  aucune  répartition.  (Juant  à  la  saison  qui  va  com- 
mencer dans  quelques  semaines,  elle  s'annonce  comme  devant 
être  très  fructueuse. 


VALEURS  EN  BANQUE 


.Mpines,  act  

Brésil  5  %  

Hôt.Par.M.-Carlo 
Cor.Monacofparls; 
Ch.  Ottomans,  ob.. 
Brasser.  Zinuner. 
C.Mcc.Mid-iRussi'- 
Dniçpi'uviiTiiic  . . . 

Dniielz  

Dauf)owa:a-  Balka 
Haul-Volffa  


2"!  sci.t. 

i  MCt. 

27  sept. 

475  .. 

475  .. 

Ilnta-Bankowa. . . 

4515  .. 

71  90 

71  90 

I^aurium  Grec  . . . 

87  75 

Sfiï  .. 

873  .. 

Oimiiura  Russe  . . 

632  .. 

349S  . 

3485  .. 

Pla(;ues  Lumière. 

880  .. 

111  -iz 

112  25 

Pnnl^'ibaud  

360  .. 

m  50 

103  .. 

Suit  Russe  (îSoudci 

840  .. 

fi-."  .. 

f.25  . 

Tharsis  

22fi  .. 

3255  .. 

3-280  .. 

Usines  Brianslt.. . 

747  50 

160  . 

8i5  .. 

Usin.'sCliff  , 

1450  .. 

1805  . . 

1750  .. 

Vieille-Montagne. 

740  .. 

139  .. 

121  25 

V(>li.':i-Vichera  lili 

l.iS  .. 

4  ort. 
4500  .. 
88  25 

632  .. 

885  ..■ 

360  .. 

840  .. 

228  50 

"30  .. 
1450  .. 

730  .. 

160  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sf.r  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


'i  octobre  1900. 

Pendant  la  stMiiaino  sous  revue  le  temps  a  été  pluvieux;  ce 
clian<,'Onient  de  tcmpératuro  a  été  bien  nccueilli  par  les  culti- 
vateurs, car  l'humidité  va  leur  permettre  de  poursuivre  les 
travaux  des  champs  dans  de  meilleures  conditions. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

6  sept. 
1900 

13  sept. 
1900 

20  sept. 
1900 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

F 

r. 

Fr. 

Fr. 

20 

12 

20  (V3 

20 

37 

20  12 

20 

25 

16 

63 

16  84 

17 

27 

17  12 

17 

47 

16 

75 

17  12 

17 

25 

17  75 

17 

75 

16 

35 

IG  46 

16 

35 

16  52 

16 

31 

Buda-Pesth  

15 

87 

16  .. 

15 

81 

15  96 

15 

68 

14 

08 

14  37 

14 

89 

14  70 

14 

89 

15 

37 

15  70 

16 

16 

15  93 

15 

82 

^Le  marché  de  Paris 

est 

resté  calme  cette 

semaine 

et 

les 

affaires  ont  été  peu  actives.  On  a  coté  en  clôture 


20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

20  37 

20  12 

20  25 

20  62 

Novembre- Déc. . . 

21  12 

20  87 

20  75 

4  de  novembre. . . 

21  50 

21  12 

21  12 

21  87 

21  62 

21  62 

Farines.  —  La  boulangerie  est  toujours  peu  empressée 
dans  ses  achats  et  ne  s'approvisionne  que  pour  ses  besoins 
immédiats.  La  marque  de  Corbeil  se  retrouve  à  29  fr.  50.  On 
cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

20  sept.  27  sept.  4  oct. 

30  ..  30  ..  30  .. 

29  25  29  25  29  25 

28  62  28  62  28  62 

27  62  27  62  27  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques.., 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. . . 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  C/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce  la  tendance 
lourde.  La  farine-fleur  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


est 


20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

26  12 

26  12 

25  87 

Novembre  

26  37 

Novembre-Déc. . . 

27  12 

26  62 

26  37 

4  de  novembre. . . 

27  62 

27  1  '. 

26  87 

4  pi-emiers  

28  12 

27  87 

37  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  transactions  sont  presque  nulles.  On  a  coté 
en  clôture  : 


20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

17  62 

17  37 

17  37 

17  37 

Novembre-Déc. . 

17  62 

i'7  37 

17  37 

4  de  novembre.. . 

17  62 

17  62 

17  50 

1?  87 

17  87 

17  87 

Seigle.  - 

«n  clôture 


Le  marché  est  toujours  sans  affaires.  On  a  coté 


Courant  , 

Novembre  

Novembre-Déc. . , 
4  de  novembre  . , 
4  premiers  


20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

15  12 

15  12 

15  12 

15  25 

15  37 

id  37 

15  25 

15  62 

15  50 

15  25 

15  87 

15  75 

15  .')0 

Huile  de  Colza.  —  La  demande  est  assez  régulière  et  la 
tendance  reste  soutenue.  Le  disponible  est  à  75  fr.  50,  contre 
74  fr.  ■'iO  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  Lin.  —  Los  affaires  sont  peu  actives,  mais  les 
cours  sont  très  fermement  tenus.  Le  disponible  reste  à 
85  fr.,  contre  82  fr.  la  semaine  dernière. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vieni  de  piihliur  le  r«l»vc 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
onze  proniiers  mois  do  la  cam[)agn(;  1899-1900,  .soit  du  l"' octo 
bre  au  31  août  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1899,  de   675. .106 

La  production  a  donm;   2..")0''i .  107 

L'importation  a  fourni   100.843 

Total  des  ressources.   3.';i89.256 

A  déduire  : 

Exportation   297.992 

Livraison  au  commerce   2.289.463 

  2.587.455 

Stock  au  31  août  1900   701 .801 

hectolitres,  contre  692.177  hectolitres  en  1899,  soit  une  aug- 
mentation de  9.624  hectolitres  pour  1899-1900. 

Le  stock  au  31  juillet  19Ù0  s'élevait  à  7.')9.57l  hectolitres  ;  ciîlui 
du  31  août  accuse  donc  une  diminution  de  57.770  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1898-99     1899-1900  Différence 

Alcools  de  :  (Hectolitres) 

Vins...   69.962  104.746  -f  34.784 

Cidres,  poirés   12.274  31.093  -\-  18.819 

Marcs  et  lies   69.468  72.671  -f  3.203 

Farineux   671.818  579.721  —  92.097 

Betteraves   950.525  1.031.651  +  81.126 

M.élasses   608.370  683.486  75.116 

Substances  diverses.  8.914  739  —  8.175 

Totaux   2.391.331   2.504.107   +  112,776 

Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  sep- 
tembre, un  stock  approximatif  de  80.631  hectolitres  et  dont 
la  production,  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  cam- 
pagne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  devins,  23.476  hecto- 
litres (1898-99  :  14.173J;  cidres  et  poirés,  27. 8Ô2  hectolitres 
(10.942);  marcs  et  lies,  59.092  hectolitres  (59.590);  total  : 
110  420  hectolitres  (84.705). 

Les  cours  se  maintiennent  de  plus  en  plus  difficilement. 
Le  disponible  est  à  33  fr.  25,  contre  33  75  la  semaine  der- 
nière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

6  sept. 

l^isept. 

20  sept. 

27  sept 

'i  oct. 

1900 

1900 

1900 

1901) 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  25 

30  25 

29  75 

28  50 

2S  25 

28  57 

28  26 

29  34 

29  04 

24  59 

26  75 

26  75 

27  .. 

27  50 

23  62 

28  08 

27  04 

27  04 

26  78 

24  18 

28  92 

28  50 

29  37 

28  50 

24  80 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  offres  ont  pris  plus  d'impor- 
tance à  la  suite  des  dernières  pluies  qui  ont  favorisé  les  bet- 
teraves et  la  tendance  est  devenue  faible.  On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n°  3  : 
Courant. . . . 
Novembre. . 
4  d'octobre. 
4  pi'emiers  . 


4  do  mars. 

Roux  88»  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


20  sept. 
30  62 

29  44 

30  18 

26  75 
106  .. 


27  sept. 

29  06 

29  06 
29  81 

28  ,50 
105  50 


4  oct. 

29  .. 

29  13 

29  31 

30  06 
30  50 
28  25 

105  50 


■Vins.  —  Les  vendanges  sont  maintenant  à  peu  prés  géné- 
rales. Malheureusement,  depuis  plusieurs  jours  le  temps  ne 
leur  est  pas  favorable.  Dans  les  plaines  du  Midi  le  travail  est 
devenu  pénible,  les  terres  étant  détrempées. 

Les  affaires  sont  toujours  très  calmes  et  on  ne  prévoit  pas 
encore  le  moment  où  elles  pourront  reprendre  de  l'animation. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

LDndres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


^900*' 

1  ^  «pnt 

1100 

1900 

07  a  ont 

1900 

4  oct. 
l'.iOO 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  50 

49  .. 

47  .50 

46  50 

47  25 

4;î  81 

48  67 

4fc.  75 

46  19 

46  50 

49  50 

52  .. 

49  E.O 

49  25 

49  .. 

49  06 

49  08 

48  75 

47  50 

48  43 

41  10 

41  67 

40  53 

40  25 

41  96 

M.  G.  Duuring,  de  Rotterdam,  d/t  dans  sa  circulaire  men- 
suelle que  le  mois  de  septembre  a  causé  des  déceptions  et  que  la 
tendance  a  été  lourde  sur  tous  ks  Marchés.  La  crise  des  ban- 
ques brésiliennes  n'a  été  que  passagère  et  n'a  causé  qu'un 
léger  affaissement  du  change.  Les  recettes  de  Santos  ont  été 
plus  considérables  qu'on  ne  s'y  attendait,  mais  le  peu  d'im 
portance  de  celles  de  Rio  est  généralement  perdu  de  vue. 
Depuis  le  1"  juillet,  les  recettes  se  sont  élevées  à  2.650.000 
sacs  pour  Santos  et  de  872.000  pour  Rio,  soit  un  total  de 
3.£)22. 000  sacs,  contre  4.049.000  en  1899,  3.217.000  en  1898  et 
4.093.000  eu  1897.  Jusqu'à  présent,  les  recettes  ne  sont  donc 
pas  extraordinaiies.  La  présente  récolte  dr  Santon  semble 
cependant  devoir  dépasser  les  prévisions  et  les  estimations 
de  6  millions  1/4  à  6  milllinns  1/2  de  sacs  sont  acceptées  au- 
jourd'hui ;  en  prenant  2  millions  1/2  à  2  millions  3/4  de  sacs 
pour  la  récolte  de  Rio,  on  n'arrivfrait  encore  qu'à  un  total 
de  8  millions  3/4  à  9  millions  1/4  d«  sacs,  soit  à  peu  près  le 
même  chiffre  que  celui  de  la  dernière  campagne. 

Sous  l'influence  des  recettes,  les  prix  ont  de  nouveau  re- 
culé, ce  qui  est  à  la  fois  naturel  et  salutaire.  Que  les  recettes 
viennent  à  diminuer  et  le  change  à  se  relever,  la  fermeté 
s'établira  promptement  sur  les  Marchés.  Le  commerce  a 
acheté  avec  beaucoup  d'hésitation  pendant  ces  deux  ou  trois 
derniers  mois  et  cela  permet  de  penser  qu'une  reprise  des 
affaires  ne  tardera  pas  à  se  manifester  ;  certains  signes  mon- 
trent que  les  acheteurs  sortent  de  leur  réserve  aussitôt  que 
le  Marché  montre  plus  de  fermeté.  D'un  autre  rôté,  il  ne  faut 
pas  perdre  de  vue  que  les  perspectives  du  futur  rendement 
de  Santos  continuent  à  être  satisfaisantes  et  que  les  récolles 
de  l'Amérique  centrale  donnent  de  bonnes  espérances.  On 
s'atti^nd  à  600.000  sacs  pour  le  Guatémala.  Des  pluies  conti- 
nuelles ont  fortement  endommagé  les  plantations  de  Java  et 
les  nouvelles  d'Haïti  et  de  Porto-Rico  sont  toujours  défavo- 
rables. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  Kilogrammes 


Villes 

G  sept. 
19C0 

13s(^pt. 
1900 

■20  sept. 
1900 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

"FtT" 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  . . ,  

78  .. 

80  75 

78  50 

75  62 

72  .. 

69  (17 

81  .. 

79  56 

71  60 

65  64 

50  58 

57  95 

53  21 

58  12 

58  23 

Les  recettes  de  la  nouvelle  récolte  deviennent  plus  impor- 
tantes et  il  est  ])robable  que  les  cours  ne  se  maintiendront 
plus  longtemps  à  un  niveau  aussi  élevé. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»    )  le  kil. 


6  sept 
1900 


Fr. 
119  50 


3  90 
3  85 


13sept. 
1900 


Fr. 

110  50 


3  90 
3  72 


20  sept. 
1900 


Fr. 

113  50 


3  70 
3  62 


27  sept. 
1900 


Fr. 
111  50 


4  oct. 
1900 


Fr. 
111  . 


3  80 
3  82 


Nous  avons  reçu  de  la  Chambre  de  Commerce  de  Dunkerque 
la  circulaire  suivante,  annonçant  l'ouverture  d'un  entrepôt 
des  laines  dans  le  port  de  cette  ville  : 

«  L'importation  des  laines  par  le  port  de  Dunkerque 
grandit  d'année  en  année. 

Pour  les  laines  de  La  Plala  et  de  l'Uruguay,  elle  a  passé 
de  1  617  balles  en  1880-1881  à  19Î.986  balles  en  1896-1897,  à 
207.775  balles  en  1897-1898,  à  248.959  en  IHK8  1899. 

Si  nous  considérons  l'importation  générale  des  laines  de 
toute'^  provenances,  nous  trouvons  :  134.872  tonnes  importées 
en  1896-1897,  134.829  tonnes  importées  en  1897-1898,  145.364 
tonnes  importées  en  1898-1899. 


Jusqu'à  présent,  toutes  ces  importations  n'ont  fait  que 
toucher  Dunkerque  pour  être  réexpédiées  à  l'intérieur,  tandis 
que  dans  d'autres  ports,  comme  Londres  et  Anvers,  elles 
sont  en  partie  emmagasinées  et  vendues  publiquement  à  des 
époques  déterminées. 

Frijppée  de  ces  faits,  la  Chambre  de  Commerce  de  Dunkerque 
s'est  demandé  si  le  commerce  des  laines  et  les  industries  qui 
s'y  rattachent  n'auraient  pas  intérêt  à  trouver  dans  ce  port 
les  mêmes  facilités  que  dans  les  villes  susindiquées  et,  après 
enquête,  elle  a  cru  pouvoir  se  prononcer  dans  le  sens  de 
l'affirmative. 

Notre  Compagnie  s'est,  en  conséquence,  préoccupfc  de 
mettre  entre  les  mains  du  commerce  le  moyen  de  réagir 
contre  les  inconvénients  que  peuvent  présenter  les  gros  arri- 
vages de  laines  à  de  certaines  époques,  et  elle  croit  le  lui 
donner  en  lui  offrant  de  vas' es  magasins  qu'elle  vient  de 
faire  construire  expressément  dans  ce  but.  Ces  magasins  sont 
aménagés  pour  recevoir  environ  17.000  balles  de  Buenos- 
Ayres  ;  ils  seront  agrandis  si  cela  devient  nécessaire. 

Ils  fonctionneront  sous  la  direction  immédiatede  la  Chambre 
de  (Commerce,  qui  délivrera  elle-même  des  récépissés-warrants 
aux  dépos;ints  qui  en  feront  la  demande. 

Les  négociants  pourront  donc,  à  leur  gré,  retenir  à  Dun- 
kerque les  laines  dont  ils  n'auraient  pas  immédiatement  la 
vente  avantageus  ■,  tout  en  possédant  par  les  warrants  le 
moyen  de  faire  face  à  leurs  engagements. 

Mais  l'œuvre  de  la  Chambre  de  Commerce  serait  incomplète 
si  le  moyen  de  crédit  qu'offrent  ses  magasins  généraux 
n'était  doublé  d'an  moyeu  de  réalisation.  C'est  pourquoi  elle 
a  fait  aménager  dans  les  docks  une  salle  de  vente  dont  le 
règlement  est  actuellement  soumis  à  l'approbation  de  l'autorité 
supériaare.  »   


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  2'  quinz.     Depuis  le 

15sept.l900  de  sept.  1900  l"janv.l900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   204.648       10.264  214.^12 

Dilivraisons   198. .331       10.206  208.1396 


Eu  faveur  des  délivr.. 


-S. 318 


2  -0.316 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  septembre  s'élevait  à   29.135 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   ^  2 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  septembre   29.133 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  sept.  1900..  .120.425  17.994  33.629  18.200  14.400  204.648 
2"  quinz.  de  sept. 

19U0    5.712   1.305      947   1.300   1.000  10.264 

Depuis  lel"janv.l2G.137  19.299  34.576  19.500  15.400  214.912 
Cours  des  Métaux  à  Londres 


Métaux 


(La  tonne) 

6  sept. 

13  sept 

20  spiit 

27  sept. 

4  oct. 

19UU 

1900 

1900 

1900 

1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

72  6 

73  8 

9 

73  S 

72  Ifi  3 

72  15  . 

13   8  9 

74  1 

3 

73  18 

9 

73  7  (i 

73  7  6 

m  .  . 

m  . 

127  1 

6 

131  13  9 

13,T     .  . 

133  10  . 

133  . 

1-25  . 

126   8  9 

128    .  . 

M  18  9 

n  18 

9 

17  18 

9 

18   0  6 

18  5  . 

17  13  3 

n  13 

9 

11  14 

4 

17  16  3 

17  8  9 

18  15  . 

18  15 

19  a 

18  17  6 

18  16  3 

76  - 

m 

(i 

68 

6 

66  6 

66  10 

76  1 

68 

66  10 

67  . 

Cuivre  en  barres  : 

Disponilile  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Gtascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (29  septembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  18'*  fr.  50,  con- 
tre 185  fr.  50;  Chili  1"'  marques,  188  francs,  contre  ISO  fr.  50; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  193  fr.  50.  contre  194  fr.50;. 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  199  francs,  contre 
200  fr.  50;  étain  Banka,  3i5  fr.  50,  contre  3'4l  fr.  50;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  50  fr.  25,  contre  50  fr.. 

Xavier  Gibardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PBIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  Ir»  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin  

Suif  

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soulir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil 

Laine   !U0  kil 

Gale   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1891  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord   — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers 
Compte  courant  du  Trésor  


ErCONIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Eicompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d^Anglelerre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —     de  Belgique 

—  —     de  Hollande 

—  —  d'Italie.. 

—  —    de  R\issie 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉBlSSiu' 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  3  octobre  1900. 

Les  Affaires  de  Chine.  —  L;i  Bourse.  —  Le  Marché  nionélaire.  —  Le 
Taux  des  Emprunts.  —  Le  Marche  méliillurgiipie.  —  Lii  Ghanilire 
des  Gomiiensalioiis. 

L'échange  de  télégrammes  entre  l'Empereur  de 
Chine  et  l'empereur  Guillaume  est  considéré,  malgré 
la  hautaine  réponse  du  monarque  allemand,  comme  un 
signe  de  détente.  On  espère  pouvoir  éviter  les  rigueurs 
extrêmes.  Aussi  a-t-on  déjà  remarqué  une  améliora- 
tion de  la  situation  du  marché  financier.  Il  est  vrai 
qu'elle  était  si  mauvaise,  la  semaine  dernière,  qu'il  lui 
était  impossible  d'empirer.  On  est  arrivé  au  maximum 
du  marasme  et  de  la  baisse,  avec  le  recul  des  actions 
des  banques  qui,  jusqu'ici,  avaient  toujours  été  épar- 
gnées. Mais  il  apparaît  que  nos  grandes  banques  ne 
réaliseront  pas,  cette  année,  les  bénéfices  de  l'exercice 
précédent.  Ni  les  émissions,  ni  les  opérations  ne  leur 
laisseront  les  profits  qu'elles  en  ont  tirés,  l'année  der- 
nière. Il  est  vrai  qu'elles  ont,  toutes,  des  réserves  assez 
considérables  pour  parer  à  n'importe  q.uelle  éventualité. 
Cependant,  il  faut  compter  aussi  les  stocks  de  valeurs 
de  Sociétés  industrielles  qu'elles  possèdent  toutes,  sans 
pouvoir  les  écouler.  Et  la  plupart  de  ces  industries  ne 
donnent,  en  ce  moment,  que  des  bénéfices  assez  pré- 
caires. 

La  liquidation  a  passé  inaperçue  grâce  à  l'abondance 
de  l'argent  sur  le  marché  monétaire.  Toute  la  semaine, 
les  disponibilités  ont  été  assez  importantes  malgré 
l'augmentation  des  demandes  d'escompte. 

La  question  du  taux  des  emprunts  publics  a  été 
remise  sur  le  tapis  par  le  fait  que  le  Gouvernement  a 
payé  4  0/0  paur  les  80  millions  de  marks  de  bons  du 
Trésor  émis  à  New- York.  Déjà  la  Hesse,  devançant  le 
Gouvernement,  avait  émis  l'année  dernière  un  emprunt 
4  0/0.  Hambourg  suit  l'exemple  :  cette  ville  va  émettre 
prochainement  un  emprunt  de  40  millions  de  marks 
4  0/0.  La  Saxe  qui,  la  première,  avait  lancé  des  em- 
prunts 3  0/0,  annonce  qu'elle  émettra  son  prochain 
emprunt  3  0/0  à  78  0/0.  Aujourd'hui,  le  Gouvernement 
a  eu  beau  se  limiter  à  l'expédient  des  bons  du  Trésor,  il 
n'en  sera  pas  moins  forcé  de  recourir  à  un  emprunt, 
au  printemps  prochain,  et  cet  emprunt  devra  être,  lui 
aussi,  du  type  4  0/0,  tous  les  Syndicats  de  banquiers 
qui  ont  accepté  les  emprunts  précédents  à  un  taux 
inférieur  assurant  avoir  fait  une  opération  désastreuse. 

Les  Sociétés  industrielles,  depuis  longtemps,  n'é- 
mettent plus  que  des  valeurs  à  4  1/2  0/0  et  même  50/0. 
La  Société  du  Gaz  et  de  VEleclricité  de  Cologne  n'a 
pu  faire  sa  dernière  émission  qu'à  4  1/4  0/0.  Les  ac- 
tions des  Banques  hypothécaires  à  4  0/0  ne  se  placent 
plus  qu'au-dessous  du  pair. 

Nous  assistons,  comme  on  voit,  à  un  renchérisse- 
ment constant  du  taux  de  tous  les  emprunts  aussi  bien 
publics  que  particuliers.  Mais  le  mouvement  est  parti 
de  chez  les  particuliers.  Ce  sont  les  bénéfices  donnés 
par  les  Sociétés  qui  ont  forcé  les  Etats  à  augmenter  le 
taux  de  leurs  papiers. 

C'est  toujours  avec  le  même  pessimisme  que  la 
Bourse  envisage  l'avenir  des  industries  du  fer.  Les 
brillants  bilans  publiés  par  la  PliœnLv  Gesellschafl 
et  la  Bodmmer  Gusstahîverein  ont  passé  inaperçus. 
Cela  appartient  au  passé,  dit-on,  et  l'avenir  n'en  reste 
pas  moins  sombre.  Détail  caractéristique  :  le  rapport 
officiel  de  la  Bourse  de  Dusseldorf  contient,  pour  la 
première  fois,  la  constatation  que  les  valeurs  des  mé- 
tallurgies  sont  délaissées  par  le  public. 

Le  Kassen-Verein  de  Berlin  (Banque  des  compensa- 
tions) a  célébré,  le  2  octobre,  le  cinquantenaire  de  sa 
fondation.  A  ce  propos,  il  a  publié  un  rapport  où 
nous  relevons  que  le  chiffre  des  entrées  d'eflets,  dans 
l'année  1899,  a  été  de  18.210  millions  de  marks.  En 
1852,  ce  chiffre  n'avait  été  que  de  373  millions  et, 


en  1870,  de  3.874  millions.  C'est  en  1889  que  commença 
réellement  le  grand  essor  qu'ont  pris  les  transactions 
de  cet  Etablissement. 


et  Fi 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  "social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 

1899 

29  sept. 

l)ir.22se]it 

30  sept. 

Iiif  23.sept 

723. 427 
20.358 
12  250 

971.i)U5 

108  «23 
47.oS4 

102.102 

-105.639 
-  4  346 
+  2.938 
-f  188.975 
-h  42.800 
-1-  8.5U4 
+  13.113 

6S6  691 
17..5S5 
13  822 
1.127  36U 

110  66:; 

11  06i 
82.761 

-113.174 
-  3. 738 
+  3.978 
-f2Û9.050 
+  44.978 
-f-  2 
-1-  11.6» 

120.000 
30.000 
1.343.962 

456.417 
37.870 

non  mod. 
non  mod. 
-l-231.4:i3 
—  86.344 
+  1.266 

120  000 
30.000 
1.382.731 
483.010 
31.204 

non  mod. 
non  mod. 
-1-255.771 
-107  214 
-1-  2.187 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


23  juin  

30  »  ... 

7  juin.... 

14  » 

23   »  ... 

31  .  ... 
7  août  ... 

15  »  ... 
23  »  ... 
31  ... 

7  sepl.'. .. 
15  »  ... 
22  »  ... 
29  »  ... 


Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
1  dépôts 

3 

OJ 

<u 
o 

a, 

Avances 

Réserve 
de  billets 

888 

1074 

616 

754 

68 

+  143 

822 

1310 

496 

896 

131 

-  159 

841 

1.212 

;4oo 

805 

93 

—  41 

859 

1.147 

.'403 

755 

73 

-t-  41 

8H8 

1.U96 

530 

719 

67 

-J-  121 

860 

1.122 

486 

738 

71 

-1-  70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1-  98 

872 

1.074 

51  .j 

766 

69 

+   13  i 

890 

1.043 

.^32 

698 

64 

-4-  177 

848 

1.0% 

488 

729 

75 

+  84 

834 

1.0S8 

481 

716 

70 

+  76 

832 

1.C91 

542 

732 

72 

+  74 

831 

1.113 

543 

783 

66 

-1-  46 

725 

1.344 

456 

972 

109 

-  292 

TauK 

de 
l'esc. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  allemands.  —  Les 

69  lignes  ([ui  étaient  en  exploitation,  en  août,  représentaient 
une  longueur  de  43.462  kilomètres. 
Los  reci'ttos  se  sont  établies  ainsi  : 

Par  rapport 
Recettes         à  l'année  Par 
totales        précédente  kiloni. 

Toutes  les  lignes  en  aoiii  1900 

M.                 M.  M. 

54.048.857     -(-  3.814.881  1.270 

101.142.854     -f-  7.371.892  2.334 


Voyageurs — 
Marchandises 


Lignes  dont  V exercice  commence  en  avril 
{\"  avril/31  août) 

Voyageurs   212.1.52.498     -1-16.754  420  5.863 

Marchandises,...     414.755.002     -f 30.688. 647  11.256 

Lignes  dont  l'exercice  commence  en  janvier 
(1"  janvier/31  août) 

Voyageurs   53.3.52.993     -f-  2.050.243  8.570 

Marchandises....      95.380.048     4-  5.009.416  15.069 


Droits  douaniers  et  Impôts  de  consommation.  —  Du 

1"  avril  à  la  fin  d'août  1^00,  les  recettes  des  douanes  et  des 
impôts  de  consommation  ont  donné  les  rendements  suivants  : 
Douanes,  200.9'22.124  M.  (contre  l'année  précédente  :-}-8mil- 
lions  511.347  M.)  :  impôt  sur  le  tabac,  4.495.541  M. 
(—  43.008  M.)  ;  impôt  sur  le  sucre  et  droits  additionnels, 
51.050.851  M.  (-f  10.273.028  M.)  ;  impôt  sur  le  sel,  18  mil- 
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lions  173.350  IM.  m  309.536  M.)  ;  impôt  sur  le  lualériel  de 
distillation  8^.400  M.  (+  412.284  M.)  ;  impôt  sur  l'eau-do- 
vic,  otc,  r)2.'jO'i.'.)U8  M.  {—  1.30'J.Î'99  M.)  ;  sur  los  l.ouillours 
de  cri\,  2.581  M.  (+185.231  M.);  impôt  sur  la  brassorio, 
14.401.428  M.  (4-  BTl.tiOl  M.)  ;  droits  sur  la  bière,  l.(i94.05() 
Marks  (-f  42.918  M.).  Total:  34'i.l:!1.977  M.  (-»-  18.962.888 M.) 

Impôt  du  timbre,  a)  valeurs,  13.3y(;.538  M.  (■-)-  4  millions 
de  Marks)  ;  b)  achats  et  acquisitions,  5.821.322  M.  (—1  mil- 
lion 310.113  M.)  ;  c)  tombolas  et  loteries  :  priviies,  2. 142.504  M. 
(+  3.540  M.)  ;  loteries  d'Etat,  6.286.098  M.  (+473.982  M.); 
d)  lettres  de  navire,  1.59.712  M.  (+  159.712  M.^  ;  droits  sur 
cartes  à  jouer,  514.386  M.  (+  16.948  M.);  timbre  à  (.'Il'ets, 
5.313.765  M.  (+  483.861  M.)  ;  administration  des  postes  et 
télégraphps,  158.135.669  M.  (+  8.880.540  M.);  administra- 
tion des  chemins  de  fer  de  l'Empire,  39.119.0U0  M.  (+3  mil- 
lions 656.000  M.). 

Los  recolles  versées  à  la  Caisse  de  l'Empire  pour  les  im- 
pôts suivants  (déduction  faite  des  bonis  d'exportation  et  frais 
d'administration  sont:  Douanes,  185.362.709  M.  (h- 6  mil- 
lions 870.941  M.)  ;  impôt  sur  le  tabac.  4.817.721  M.  (-t-  29.590 
Marks)  ;  impôt  sur  le  sucre,  etc.,  47.679.064  M.  (-f  6  mil- 
lions 791. 32y  M.)  ;  sur  le  sel,  19.059.21C  M.  (+  996.308  M.)  ; 
matériel  de  distillation,  5.250.452  M.  (-^  505.li82  M.)  ;  impôt 
sur  l'eau  de-vie,  45.186.471  M.  (—  2  507.133  M.)  ;  bouilleurs 
de  crûs,  2.581  M.  (-+-  185.231  M.)  ;  impôt  sur  la  brasserie  et 
la  bière,  13.678.234  M.  (+C04.190  M.).  Totnl  :  320.531.286  M. 
{+  13.4^5.538  M.)  ;  timbre  sur  cartes  à  jouer,  633.306  M. 
(-1-  36.489  M.).   

Conrrler  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  3  octobre  1900. 

Les  affaires  sont  rares  et  la  publication  d'un  bilan  peu  sa- 
tisfaisant de  la  Reichsbank  augmente  encore  la  méfiance  et 
l'abstention.  Les  actions  des  métallurgies  supportent  surtout 
la  baisse.  Les  actions  des  banques  montrent,  aussi,  une 
grande  faiblesse. 

Les  rentes  allemandes  sont,  en  général,  assez  fermes,  ainsi 
que  presque  tous  les  fonds  d'Etat  étrangers. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  60;  Turc  D,  22  45;  Lom- 
bards, 24  90.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  3  octobre  1900. 

Les  Elections.  —  Le  l'i'nljK'ine  du  Charljun.  —  L;i  Crise  du  Cotnii.  — 
La  Situation  dans  le  ijancasliire.  —  I^es  Emissions  du  3''  Tri- 
mestre de  1900.  I 

Les  élections  se  poursuivent  sans  incident  digne 
d'être  noté  :  les  conservateurs  auront  le  gros  succès 
qu'ils  attendent  et  si  le  public  est  surpris  de  quelque 
chose,  c'est  de  voir  les  libéraux  enlever  par-ci  par-là 
quelques  sièges.  Au.x  élections  non  contestées,  les  pre- 
miers ont  eu  un  énorme  avantage;  les  autres  votes,  qui 
vont  se  poursuivre  pendant  une  quinzaine,  diminueront 
certainement  l'importance  de  ce  premier  succès,  mais  la 
majorité  conservatrice  n'en  restera  pas  moins  écrasante. 

Ce  l'ait  n'a  rien  de  surprenant  si  l'on  considère  ([ue 
toutes  les  questions  pouvant  intéresser  le  pays  sont 
laissi^es  de  côté  et  (ju'on  ne  s'occupe,  dans  le  débat  élec- 
toral, que  de  la  justilication  ou  de  la  condamnation  de 
la  guerre  sud-africaine.  Le  jingoïsme  s'étant  mis  de  la 
partie,  il  faut  bien  voter  bon  gré  ou  mal  gré  pour  ceux 
qui  ont  pris  la  responsabilité  de  celte  guerre. 

Bien  d'autres  questions,  cependant,  seraient  de 
nature  à  attirer  l'attention  du  public  et,  parmi  celles-ci, 
les  questions  économiques  se  trouvent  au  premier  rang. 

Il  y  a  d'abord  ce  grave  prol;lème  du  chfirljon  qui 
s'aggrave  tous  les  jours  et  menace  d'attirer  de  graves 
dillicultés  :  lés  mines  sont  incapalilej,  en  effet,  do 
fournir  les  quantités  nécessaires  pour  l'exportation  et 
pour  le  marché  intérieur  :  l'amirauté  à  dû  payer  son 
charbon  à  raison  de  37  sh.  6  d.  la  tonne,  ce  qui  prouve 
que  les  approvisionnements  de  l'Etat  sont  peu  impor- 
tantes et  l'on  e-t  certain  que  le  prix  riiaximum  n'est 
p')s  encore  atteint. 


Vous  connaissez  les  causes  de  cette  situation  :  c'^st  le 
développement  des  industries,  les  Ijesoins  énormes  de 
l'Amirauté,  la  hausse  des  salaires,  con8é(|ueiice  de  l'ab- 
sencedes  mineurs  appelés  sous  les  drapeaux...  Proprié- 
taires de  mines  et  mineurs  se  félicitent  de  cette  situation, 
mais  toute  l'industrie  en  souffre  et  le  fait  suivant  suffira 
pour  montrer  l'aggravation  des  charges  que  la  hausse  des 
prix  du  charbon  occasionne.  Les  combusti))le8  qui  ont 
coûté  aux  15  Compagnies  de  chemins  de  fer  2.839.000 
livres  sterling  en  1896,  leur  en  ont  coûté  4.278.000  liv. 
en  1899  :  c'est-à-dire  que  cette  dépense  a  presque  dou- 
blée en  quatre  ans.  La  masse  n'a  pas  beaucoup  souffert 
de  cette  situation,  mais  qu'un  hiver  rigoureux  se  pro- 
duise et  l'on  verra  les  conséquences  que  pourra  entraî- 
ner la  disette  du  combustible. 

Plus  que  le  reste  du  pays,  le  Lancashire  est  atteint 
par  cette  crise  du  charbon,  car  la  situation  s'y  com- 
plique de  la  pénurie  du  coton.  On  avait  cru  pouvoir 
limiter  la  crise,  mais  tous  les  efforts  ont  échoué  :  à 
Mancliester  et  à  Oldham,  quelques  grosses  maisons 
qui  disposent  de  petits  stocks  travaillent  encore,  mais 
la  plupart  des  usines  ferment  leurs  portes  et  il  a  fallu 
donner  des  secours  aux  ouvriers. 

Les  prévisions  émises  sur  la  récolte  américaine  ayant 
fait  croire  à  un  déficit,  les  filateurs  se  montrent  encore 
plus  disposés  à  diminuer  leur  production  :  ils  consi- 
dèrent aussi  que  les  fabricants  sont  encombrées  cle  pro- 
duits manufacturés  pour  lesquels  ils  ont  perdu  momen- 
tanément les  débouchés  de  l'Inde  et  de  la  Chine. 

C'est  pour  ces  motifs  que  la  Fédération  des  filateurs 
a  décidé  de  recommander  un  arrêt  des  usines  pendant 
douze  jours  effectifs  en  octobre.  .Ce  chômage  peut  avoir 
de  graves  conséquences,  car  les  ouvriers  déjà  aigiis 
par  la  hausse  des  produits  de  première  nécessité  don- 
nent des  signes  de  mécontentement. 

Ce  malaise,  existant  dans  plusieurs  centres  indus- 
triels, doit  avoir  à  la  longue  une  influence  sur  la  situa- 
tion générale  et  prouve  qu'il  ne  faudrait  pas  considérer 
la  hausse  actuelle  des  prix  comme  un  indice  de  la  pros- 
périté publique. 

Je  vous  envoie  le  tableau  des  émissions  publiques 
pendant  le  troisième  trimestre  de  1900.  Bien  que  ce  tri- 
mestre soit  généralement  fort  peu  actif  au  point  de  vue 
des  affaires  nouvelles,  il  a  donné  cette  année  des  résul- 
tats fort  satisfaisants  :  le  montant  des  émissions  a  été, 
en  effet,  de  49.769.000  liv.  st.,  au  lieu  de  19.291.000  liv. 
en  1899  et  37.705.000  liv.  st.  en  1898.  C'est  pendant  le 
mois  de  juillet  que  les  nouvelles  affaires  ont  été  prin- 
cipalement lancées  et  ce  sont  les  emprunts  de  l'Etat  et 
des  Chemins  de  fer  qui  ont  le  plus  contribué  à  ces  ré- 
sultats. 


IiifomalioHS  îmmm  et  MEim 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

4  octobre  1900 


Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF  Liv.  st. 

Billets  créés   51  145. OUI) 


Total   51.145.000 


ACTIF 

Dotle  fixe  de  l'Etat. . . 
Renies  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv  .st. 
II.OIS.JOO 
6.759.900 
33.370.000 


Total   51. lis. 000 


Bépartement  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

perles   3.812.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   6.312.000 

Comptes  particuliers.  43.575  000 

Billetsàseptjours,etc.  135  000 


Total. 


68.387.000 


Liv.  st. 


Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16.552.000 

Portefeuilleetavances  29.617-000 

Billets  en  réserve   20.G17  000 

Or  et  argent  monnayés  1.601  000 


Total   08.387.000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


.28  juin  . . 

5  iuillot 

12  »  .. 

19  ..  .. 

26  »  .. 
2  août  . . 
9   ..  .. 

16  »  .. 
23  »  .. 
30   »  .. 

6  sept.  . . 

13  .. 

20  »  .. 

27  »  .. 
4  octobre 


a  m 

on 
les 
Durs) 

de 

n  de 
aux 
snts 

Taux 

u 

S 

3  «  g" 

> 

oportio 
réserve 
igagem( 

de 

s  -S 

o. 

Q 

g 

CJ 

Tesc. 

o 

^ 

eu  " 

7b 

33  642 

30.194 

48  471 

45  189 

21.891 

43  64 

3  " 

32^69i 

30.959 

52^091 

50  !  697 

21 '222 

37  32 

31.6i;5 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

1 

31.488 

30.352 

49.452 

4S.77.J 

18.911 

38  U 

» 

31. 639 

30.118 

49.629 

48  574 

19  296 

38  76 

4 

31  033 

30.866 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

■> 

30.429 

30.. 583 

48.675 

49.328 

17.621 

,36  10 

» 

30.8.59 

30.252 

50. 189 

50.143 

18.382 

36  49 

n 

33 . 3.55 

29.916 

51.559 

48.526 

21.213 

41  04 

35.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

36.  in 

29.563 

45.605 

,39.4^5 

24  6i:9 

.53  87 

36. 662 

29.383 

46.281 

39 .692 

25.053 

53  9-) 

36. 107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

53  98 

31.971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

4i  41 

Les  Emissions  anglaises   pendant  le  3"  trimestre 

de  1900.  —  U Econornist  vient  di'  publier  le  relevé  des 
émissions  anglaises  pendant  le  3»  trimestre  de  1900. 
Voici  les  chiffres  relevés  depuis  189b  : 

1900        1899        1898       1897  1896 


(En  milliers  de  livres) 


1"  trimestre . 
2«  — 
3«  — 
4"  — 

Totaux. . 


51.587 
31.189 
49.769 


39.416 
48.697 
19.291 
•25.765 


48.0.54 
38.1Ô7 
37.705 
27.257 


28.11G 
47.777 
31.874 
49.52-2 


30.925 
48.. 569 
41.287 
32.026 


132.545   133.169    150.173   1.57.289  1.52.807 

Passant  à  l'examen  des  différentes  natures  d'emprunts  effec- 
tués pendant  le  3=  trimestre  et  les  neuf  premiers  mois  de 
l'année  1900,  ÏEcoiipmist  les  classe  de  la  manière  suivante  : 

3'trimestre  9premiers 
1900      mois  de  1900 


Emprunts  anglais  £  12.770.000 

—  coloniaux   4.181.000 

—  étrangers   1.360.000 

—  municipaux  anglais   1.036.500 

Corporations  coloniales  anglaises  et 

étrangères   » 

Chemins  de  fer  anglais   4.915.400 

—  indiens  et  coloniaux  630.000 

—  étrangers   625.000 

■Compagnies  minières  : 

—  Australiennes   25.300 

—  cuprifères   105.0('0 

—  Sud-Africaines   164.400 

—  Autres   980.000 

Compagnies  d'Explor.  et  de  terrains. .  956.300 

Brasseries  et  Distilleries   1.4.53.000 

(commission,  exportation   1.3:-'2..000 

Manufactures   5.8112.500 

Sociétés  commeiTiali>s   1.1)04.800 

—  territoriales   245. OOO 

—  métallurgiques   2.9.35.600 

—  d'électricité   1.110.400 

Tramways  et  Omnibus   » 

Gaz  et  Èaux   105.000 

Hôtels,  Théâtres   125.000 

Sociétés  pour  acquisition  de  brevets.  180.500 

Docks   700.000 

Banques  et  assurances   3.^^9.800 

Divers   5.106.000 


44.27O.00f) 
0.1 24.. 500 
1.960  000 
9.209.400 

1.497.300 
7.784.400 
1.814.000 
2.176.200 

180.300 
175.000 
1.944.400 
2.086.900 
2.604.700 
3.996.000 
1.942.600 
10.741.400 
4.959.200 
3.117.300 
8.3Gd.400 
4.843.400 
909.700 
1.106.700 
241.000 
1.044.800 
1.510. 000 
1.812.3u0 
  6.066.600 

49.768.500  132.544.500 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  4  octobre  1900. 

Le  Marché  reste  très  calme;  les  élections  et  l'inceititude 
des  nouvelles  du  dehors  causent  un  ralentissement  dans  les 
affaires;  la  situation  assez  délicate  de  plusieurs  places  étran- 
gères contribue  de  son  côté  à  gêner  les  transactions. 

Les  Consolidés  sont  à  98  1/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

h' Extérieure  d'Espagne  est  à  70  7/8;  ï Italien  à  03  ./. 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 


Le  compartiment  des  valeurs  Sud- Américaines  est  indécis. 
Le  Brésil  5  0/0,  reste  à  71  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  restent  peu  actifs  et  les  Chemins  amé- 
ricains hésitants. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  7/8,  VErié  à  11  7/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  71  3/4,  VAtchison  à  29  3/9  et  le  Norfolk  à 
78  ./.. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  4  octobre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Les  nouvelles  d'Extrême-Orient,  parvenues  depuis 
quelques  jours,  ont  laissé  voir  que  les  clioses  ont  pris 
une  meilleure  tournure  et  ont  permis  d'espérer  que  les 
négociations  de  paix  seraient  bientôt  entamées. 

Cette  détente,  qui  s'est  produite  dans  la  situation 
extérieure,  a  eu  une  inlluence  heureuse  sur  le  marché 
de  la  spéculation.  Les  dispositions  de  l'ensemble  se 
sont  ralîermies. 

Au  groupe  espagnol,  principalement,  on  s'est  ressenti 
de  celte  bonne  allure  :  l'Extérieure  s'est  relevée  rapide- 
ment de  70  7  16,  ex-coupon,  à  71  3/16,  pour  clôturer 
à  70  .3/16. 

Les  titres  des  Chemins  espagnols  ont  été  particu- 
lièrement en  faveur  :  la  Saragosse  a  été  l'objet  d'achats 
qui  ont  porté  son  cours  à  296,  pour  revenir  à  294  1/2  ; 
le  Nord  de  l'Espagne  a  été  porté  à  203  \/2,  mais  a 
fini  à  201  1/2. 

Le  ratfermisseuient  du  prix  du  cuivi-e  a  permis  au 
Rio  Tinto  de  se  maintenir  de  l.'i84  à  1.496. 

Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  Electrique  ont  eu 
un  marché  moins  suivi:  les  cours  étant  moins  sou- 
tenus, ont  réactionné  assez  facilement.  Pour  la  pre- 
mière de  ces  valeurs,  le  cours  de  clôture  s'établit  au 
plus  bas  à  592  ;  pour  la  seconde,  la  résistance  a  encore 
été  moindre  à  283. 

Les  valeurs  turques  ont  été  négligées. 

La  Rente  Brésilienne,  sur  laquelle  il  a  été  détaché 
un  coupon  a  été  à  peu  près  stationnaire  à  62  5/8. 

Au  comptant,  le.s  aft'aires  restent  calmes.  Les  Rentes 
nationales  sont  faibles;  le  cours  des  actions  de  Ban- 
ques est  sans  changement. 

Il  y  a  peu  d'empressement  en  valeurs  de  Chemins  de 
fer.  La  part  fondateur  Chemin  du  Congo  recule  à 
9.550;  l'action  ordinaire  est  offerte  à  2.137  50. 

Malgré  quelques  transactions  en  valeurs  de  Tram- 
ways, les  cours  ne  répondent  pas  à  la  situation  pros- 
père de  certaines  entreprises.  Après  une  dépression 
sensible  en  valeurs  sidérurgiques  la  cote  reste  station- 
naire. L'Alliance  à  775,  Angleur  à  50'2  .50,  Vezin-Aul- 
noye  à  990,  Baume-et-Marpent  à  800.  Les  Toula  sont 
faibles  à  122. 

La  réaction  qui  s'est  produite  en  valeurs  charbon- 
nières a  amené  quelques  achats  sur  les  gros  titres. 

Affaires  presque  nulles  en  Zincs  et  Mines. 

La  situation  des  Glaceries  et  Verreries  continuant  à 
être  peu  prospère,  les  titres  souffrent  de  cette  période 
difficile. 

Les  valeurs  coloniales  sont  assez  fermes  avec  quel- 
ques velléités  de  reprise;  mais,  par  contre,  les  valeurs 
étrangères  continuent  à  ôtre  de  plus  en  plus  délaissées. 


Finances  de  Bruxelles.  —  Le  rapport  sur  les  finances  de 
la  Ville  de  Bruxelles  contient  un  relevé  comparatif  des  recet- 
tes de  certaines  branches  de  revenu  pendant  les  derniers 
exercices.  Elles  comprennent  le  produit  du  poids  public,  de 
l'abattoir,  des  halles  et  marchés,  les  redevances  pour  le  pla- 
cement de  tables  et  de  chaises  sur  la  voie  publique  et  pour 
les  étalages  de  marchandises;  enfin,  et  surtout,  le  produit  du 
droit  de  fréquentation  de  la  Bourse  de  commerce  et  de  la 
Bourse  aux  marchandises. 

Considérés  dans  leur  ensemble,  ces  divers  revenus  sont  en 
progression  constante  :  de  8.58.1.55  fr.  45  en  1895,  ils  sont 
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montés  successivement  :  à  874. 'i82  fr.  49  en  1896,  à  894  678 
francs  53  en  1897.  à  i)0o.006  fr.  19  en  1898  et  à  975. 19o  fr.  69 
en  1899.  Ils  atteignent,  pour  le.s  six  premiers  mois  de  l'.iOO, 
iW4.11H  fr.  69,  tandis  que,  pour  la  oériode  correspondante  de 
1899,  ils  ne  s'élevaient  qu'a  007.739  fr.  97. 

Mais  ce  qu'il  importe  de  faire  ressortir,  c'est  que  cette  aug- 
mentation de  recettes  est  duo  uniquement  aux  redevances  de 
la  Boni  se  de  commerce,  toutes  les  autres  branches  de  revenu 
■étant  en  décroissance  m;irquôe.  Tandis  que  le  produit  de  l'a- 
battoir, qui  était,  en  188S,  de  r)"().162  fr.  95,  a  diminué  d'année 
en  année,  pour  tomber,  en  1899,  à  2U0.250  fr.  2r\  et  que  la 
halle  au  poisson  ne  rapporte  plus  que  ].')i.685  fr.  83,  au  lieu 
■de  167.236  fr.  17  en  1896,  le  produit  de  la  Bourse  des  fonds 
publics  a  doublé  en  tr.jis  ans  et  triplé  en  neuf  ans. 

En  y  comprenant  les  redevances  de  la  Bourse  aux  mar- 
chandises, qui  ont  plutôt  diminué  en  ces  dernières  années, 
le  produit  de  la  Bourse  de  commerce  offre  la  progression 
suivante  :  189G,  19  i. 172  fr.  49;  1897,  203.900  fr.  25;  1898, 
242.  915  fr.  25  ;  1899,  330.179  fr.  50  ;  1900  (six  premiers  mois), 
348.338  fr.  25. 

La  corbeille  des  agents  de  change  a  rapporté,  l'année  der- 
nière, pour  droit  de  fri'queniation,  238.412  fr.  50;  la  salle  des 
banquiers,  33.100  fr.;  la  location  des  pupitres  de  liquidation, 
10.2oO  fr. 


L'Emprunt  de  la  Ville  de  Bruxelles.  —  Des  explications 
fournies  au  (  Conseil  communal  de  Bruxelles,  il  résulte  que  le 
■Conseil  aura  à  délibérer  sur  les  voies  et  moyens  qu'imposent 
les  circonstances. 

Dès  à  présent,  on  peut  prévoir  que  ces  voies  et  moyens 
•consisteront  dans  l'émission  d'un  nouvel  emprunt.  Mais  de 
quelie  importance  sera  celui  ci  ?  Se  bornera  t-on,  pour  le  mo- 
ment, à  trouver  les  ressources  nécessaires  à  la  continuation 
des  travaux  en  cours,  ou  bien  demandera-t  on  d'emblée  de 
nombreux  millions  que  doivent  coûter  les  grands  travaux 
d'embellissement  ot  d'assainissement  de  Bruxelles. 

Le  Soir  croit  savoir  que  le  collège  est  plutôt  disposé  à  se 
rallier  pour  l'instant  à  la  première  hypothèse  en  levant  les 
dix  à  quinze  millions  nécessaires  à  l'achèvement  des  travaux 
en  cours.  Et  il  y  a  pour  cela  plusieurs  raisons  :  la  meilleure, 
c'est  que  l'argent  coûte  en  ce  moment  tellement  cher,  que  la 
création  d'un  gros  emprunt  conslituerait  une  opération  rui- 
neuse pour  la  ville;  d'autre  part,  les  intentions  du  Gouverne- 
ment en  ce  qui  concerne  le  Mont-des-Arts  et  la  gare  centrale 
sont  à  ce  point  hésitantes,  qu'il  serait  fort  difficile  pour  la 
ville  de  dresser  actuellement  un  plan  général  dos  travaux  à 
exécuter  et,  conséquemment  un  devis.  De  tout  quoi  il  résulte 
que  les  voies  et  moyens  sur  lesquels  le  Conseil  aura  à  déli- 
bérer ne  pourront  être  que  provisoires. 


Le  Marché  du  travail  en  Belgique.  —  «  La  situation, 
dit  la  Revue  du  Travail,  est  restée  prospère  pour  les  char- 
bonnages, bien  que  l'on  signale  un  certain  ralentissement 
■dans  les  detnandes  de  charbons  industriels.  La  production  du 
fer  et  de  l'acier  continue  à  être  restreinte,  avec  chômage 
quasi  général  d'un  jour  au  moins  par  semaine.  La  grande 
construction  métallique  dispose  encore  d'ordres  nombreux  à 
exécutf  r  et  son  activité  ne  se  ressent  guère  de  la  diminution 
-actuelle  des  commandes.  La  verreiie  est  désorganisée  aux 
trois  quarts  p^r  la  grève,  qui  a  amené  l'extinction  de  la  plu- 
part des  fours  dans  la  région  de  Charloroi  ;  ailleurs,  le  travail 
continue  normalement,  mais  la  situation  commerciale  reste 
peu  favorable.  L'allure  est  régulière  en  cristallerie  et  un  peu 
améliorée  en  glacerie.  L'armurerie  entre  dans  sa  mauvaise 
saison  annuelle:  il  en  résult9  un  ralentissement  qui  n'atteint 
encore  que  certaines  catégories  d'ouvriers,  les  autres  étant 
toujours  fort  occupés.  Grise  saisonnière  aussi  dans  la  plu- 
part des  métiers  du  vêtement,  dans  l'imprimerie  et  dans  l'in- 
dustrie des  peaux  de  lapins.  L'at-tivité  est  généralement  assez 
bonne  dans  les  diverses  branches  du  bâtiment,  la  briqueterie, 
la  brasserie,  la  filature  et  lo  tissage  du  coton  et  du  lin,  la  pa- 
peterie. On  ne  signale  pas  encore  d'amélioration  pour  le  tra- 
vail des  dentelles,  ni  pour  l'industrie  lainière.  » 
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Madrid,  1"  octobre  1900. 

La  Situation.  —  I,esGiù\es.  —  l^a  Bmirse.  —  La  P.anfim^  d'Espapne. 
—  Les  Recettes  budgétaires.  —  I>e  Goaimeree  exlérieiir. 

La  question  du  jour  continue  à  être  l'augmentation 
annoncée  du  budget  des  dépenses.  Le  Ministre  des  Fi- 
nances, poussé  par  M.'Villaverde,  qui  n'est  pas  disposé 
à  laisser  détruire  les  fondements  de  l'odifice  du 
«rédit  de  l'Espagne,  s'oppose  à  la  concession  de  crédits 


qui  ne  seraient  pas  indispensables.  Autant  dire  que  la 
(iuerre  et  surtout  la  Marine  devront  renoncer  k  leurs 
projets  mégalomanes.  Les  intimes  du  Ministre  des  Fi- 
nances assurent  qu'il  est  décidé  4  donner  sa  démission 
dans  le  cas  où  le  Conseil  des  Ministres  ne  se  range- 
rait pas  à  son  avis.  Ce  serait  d'un  grand  effet. 

Il  est  presque  certain  que  le  général  Azcarraga  sera 
président  du  Sénat  et  que  M.  Pidal  continuera  à  prési- 
der la  Chambre  des  députés.  En  même  temps,  on  an- 
nonce que  le  général  Polavieja  va  rentrer  dans  la  poli- 
tique active. 

L,a  Cour  sera  à  Madrid  dans  le  courant  d'octobre,  et 
les  Chambres  commenceront  leurs  travaux  peut-être 
en  novembre. 

La  Catalogne  continue  à  être  agitée  par  la  crise  in- 
dustrielle ;  mais,  à  présent,  ce  sont  les  fabricants  qui 
font  du  bruit  pour  qu'on  les  écoute.  Le  fin  mot  de  la 
question  est  qu'ils  veulent  continuer  à  vendre  les  tis- 
sus de  coton  aussi  facilement  qu'à  l'époque  où  l'île  de 
Cuba  en  absorbait  quelques  milliers  de  tonnes.  Alors, 
la  hausse  du  change  ne  compliquait  pas  la  question, 
parce  que  le  charbon  de  terre  était  meilleur  marché  ; 
mais,  aujourd'hui  que  la  consommation  s'est  resser- 
rée, la  situation  a  changé  et  ils  devraient,  pour  bien 
faire,  diminuer  leurs  prix.  Voilà  ce  qu'ils  ne  veulent 
pas  et,  pour  y  parvenir,  ils  imaginent  de  limiter  la 
production  en  chômant  une  semaine  sur  deux.  Remar- 
quez bien  que  si  le  coton  a  diminué  de  prix  depuis 
trente  ans,  les  tissus  n'ont  nullement  suivi  le  même 
chemin.  Ainsi,  en  1899,  le  coton  en  rame  a  coûté  aux 
fabricants  espagnols  5  3  0,  0  de  moins  qu'en  J869,  alors, 
que  les  tissus  unis  n'ont  baissé  que  de  3  3  0/0  et  les 
imprimés  7  0/0  seulement.  Je  croiî  (jueles  commentai- 
res sont  superflus. 

Maintenant,  on  commence  à  s'apercevoir  que  le 
change  haut  ne  suffit  pas  pour  faire  le  bonheur  d'un 
pays;  mais  cette  idée  est  tellement  entrée  dans  les 
es^prits,  quoique  un  grand  nombre  n'osent  pas  l'avouer, 
qu'il  sera  nécessaire  que  la  situation  actuelle  se  main- 
tienne et  s'aggrave  pour  que  le  public  revienne  à  une 
conception  plus  saine  de  la  réalité.  Il  y  aurait  en- 
core lieu  do  modifier  le  tarif  douanier  pour  que  les 
matières  nécessaires  à  l'industrie  puissent  entrer,  sinon 
en  franchise,  avec  des  droits  plus  réduits. 

Je  vous  envoie  séparément  les  relevés  du  recouvre- 
ment des  impôts  et  du  commerce  intérieur  pendant  les 
huit  premiers  mois  de  l'année.  Les  recettes  du  mois 
d'août  se  sont  élevées  à  76. 40!). 132  pesetas,  et  pour  les 
huit  mois  à  516.320.270  pesetas  ;  nous  verrons  à  la  fin 
d'octobre  quel  est  le  résultat  des  neuf  premiers  mois, 
qui  nous  permettra  de  calculer  plus  exactement  le 
résultat  total.  Au  commerce  extérieur,  on  remarque, 
notamment,  que  l'importation  dépasse  de  100  millions 
l'exportation. 

Contrairement  aux  prévisions,  les  cours  de  nos  va- 
leurs sont  en  baisse  par  rapport  à  la  semaine  précé- 
dente. La  liquidation  s'est  bien  passée  et  les  reports 
ont  été  raoiérés,  0  fr.  2-3  ;  mais  il  faut  croire  que  la 
spéculation,  très  chargée,  a  craint  des  complications  et 
s'est  liquidée.  Le  comptant  a  profité  de  la  situation  et 
a  absorbé  un  bon  nombre  de  titres.  Le  détachement 
des  coupons,  échéant  aujourd'hui,  va  fournir  des  dis- 
ponibilités au  marché  et  les  cours  s'affermiront  proba- 
blement. Je  cj-ois,  cependant,  qu'il  ne  faut  pas  s'at- 
tendre à  voir,  au  moins  d'une  façon  stable,  les  valeurs 
espagnoles  capitalisées  à  4  ou  4  1/2  0/0.  Le  taux  réduit 
de  l'intérêt  n'est  pas  entré  suffisamment  dans  les  habi- 
tudes du  pays. 

Les  dettes  à  convertir  ont  baissé  dans  la  même  pro- 
portion que  la  rente  Intérieure  et  même  un  peu  plus  ; 
la  marge  pour  l'arbitrage  a  disparu.  La  baisse  a  été  de 
0  fr.  50  pour  l'Intérieure,  de  0  fr.  90  pour  l'Extérieure, 
5  0/0  Amortissable  0  fr.  60  seulement. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espngne  sont  sans  chan- 
gements, celles  de  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs, 
qui  avaient  baissé  de  140  pesetas,  ont  remonté  de  100 
pesetas.  La  Compagnie  se  défend  contre  le  Ministre 
des  Finances,  mais  il  faut  supposer  qu'on  linira  par 
augmenter  la  redevance  pour  l'Etat.  Ce  sera  fort  juste. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Grèce 


Le  cours  du  chèque  continue  à  monter  tout  douce- 
ment, malgré  des  réactions  passagères. 

Les  Sociétés  industrielles  créées  en  province  éprou- 
vent une  crise,  traduite  par  une  baisse  moyenne  de 
15  0/0  dans  les  actions  de  celles  du  nord  et  du  nord- 
ouest. 

Voici  la  comparaison  des  cours  cotés  sur  notre 
place  pendant  les  quatre  dernières  semaines  : 

10  sept.    17  sept.  2-2sept.(l)  l"oct. 

4  0/0  Intérieure   73  90  73  20  73  50  71  90 

4  0/0  Extprieure   80  70  80  . .  80  2.5  78  15 

4  0/0  amortissable   82  75  82  10  82  15  80  80 

5  0/0         —    93  35  92  90  92  95  92  60 

Bons  cubains  6  0/0   t-8  0.5  87  25  87  80  8(1  10 

—         5  0/0   72  40  72  95      73  50  91  CO 

Philippines  6  0/0   93  10  92  85      92  50  ..  .. 

Banque  d'Espagne   512  ..  510  ..     &09  . .  510  .. 

Comp.  Ferin.  des  Tabacs  411  ..  410  ..     408  . .  396  .. 

Chèque  sur  Paris   29  42  29  . .      2!»  57  30  40 

—     sur  Londres   32  50    32  65 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  correspondants  étrangers ,  4 
millions;  escomptes,  4;  avances,  4;  comptes  courants 
particuliers,  5;  circulation,  2,5. 


Iiifoiiatioas  ftofloiiiiiiP.es  et  FîaflciÈres 


Les  Recettes  publiques  des  8  premiers  mois  de  1900. 

—  Voici  comment  se  présentent  les  recettes  du  Trésor  pour 
les  huit  premiers  mois  de  1900,  comparées  à  celles  de  la  pé- 
riode correspondante  de  1899  : 

Ressources  extraordinaires  et  transitoires 

Piécettes 

1eii  ïi99~"""~"&rîyoo  ~ 


Monnaie  

Rachat  du  service  militaire  

Impôts  transitoires  

Impôt  spécial  de  guerre  

Don  extraordinaire  de  la  famille 

roj'ale  

Droits  de  douane  pour  travaux 

pu])lics  

Total  des   ressources  extraordi- 
naires  

Kecette  complète  

Ressources  ordinaires  


(En  pesetas) 
16.105.785  771.491 


773.500 
39.614.C96 
24.905.724 


1.121.469 

82.581.175 

5e5.908.7îS5 


Augmentation  nette  en  1900  

Ces  augmentations  proviennent  des  différences 
Augmentations 


5.000 
21.469.835 
743.954 

511.261 

2.196.744 

25  698.287 
588.066.621 

483.327.579  562.368.333 
79.040.754 

suivantes 


Pesetas 


Conlriljution  d'immeubles,  cultare  et  troupeaux.. 

—  industrielle  et  commerciale  

—  sur  les  bénéfices  et  la  richesse  mo- 

bilière  

—  de  droits  royaux  et  transmission  de 

biens  

—  de  mines  

—  de  cédules  personnelles  

—  de  voitures  de  luxe  

Produit  des  douanes  {sans  matériel  des  travaux 

publics)  

Impôt  sur  le  sucre  

—  sur  la  fabrication  des  alcools  

Droits  des  consulats  

—  des  octrois  et  du  sel  

Impôts  sur  le  transport  des  voyageurs  et  des 

marchandises  

Timbre  do  l'Etat  

Impôt  sur  le  gaz  et  l'électricité  

Tabac  

Propriétés  (Rentes)  

—  (Ventes)  

Divers  


Ce  qui  donne  ,   85.432.896 


9 

596.117 

6 

496.898 

22 

641.673 

11 

274.252 

798.119 

240.095 

26.402 

4 

189.938 

4 

070.495 

379.274 

261.965 

3 

360.922 

2 

717.357 

4 

091.786 

294.210 

11 

.974.851 

1 

.328.554 

563.6^1 

526.372 

85.432.896 

Diminutions 

Impôt  sur  les  paiements  de  l'Etat   1.986.092 

—    sur  le  trafic   4.406.049 

Ce  qui  donne   6.392.141 

Les  augmentations  étant  de   85.432.896 

L'augmentation  nette  est  donc  de   79.040.754 

Les  paiements  nets  effectués  pour  le  compte  du  budget 
ordinaire  s'élèvent  à  494.513.303  pesetas  etcommeles  recettes 
ont  été  de  562.308.333  pesetas,  il  en  resuite  un  excédent  de 
67.825.030  pesetas.  Il  reste,  toutefois,  à  ellectuer  quelques 
paiements  échus  comme  cela  se  produit  chaque  mois  jusqu'à 
la  lia  de  l'exercice. 


Bu 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

1"  janvier  au  16  septembre  1900  (37  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

2070 
78  i 

lot 

49'J 

Pesetas 

38.218.706 
10.637.599 
686.01:3 
7  993. bli 

Pesetas 

40.224.365 
ll.'i59.2-23 
915.3-20 
8. 34". 803 

Pesetas 

43.737  332 
12.608. 199 
994.8f7 
8.967.982 

Peseta» 

41.609.681 
12  782  785 
865.721 
9.044-598 

Lérida-Reus .  . 
Almansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

3557 

"Cl  596.16-J 

60.944. 711 

66.3U8.370 

(7.3<.2.783 

1067 

3G30 
2i6 

10.6i2.8-|9 

40.150.639 
804  8^1 

13. 320. 434 

44.256.447 
904.498 

13.088.392 

62.493.497 
1  237  7  ;9 

13.925.499 

63.906.621 
2  265-965 

Madrid-Saragosse 
Barcel.-Fraince  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  3  octobre  1900. 

Les  dispositions  ne  sont  pas  moins  bonnes,  mais  le  Marché 
est  un  peu  influencé  par  les  tendances  des  placfs  étrangères. 
On  cote  l'Intérieure  à  72  15;  l'Extérieure  à  79  25;  le  change 


sur  Paris  est  à  30  25. 


GRECE 


Commerce  Extérieur.  — Voici  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  de  la  Grèce  pour  le  premier  trimestre  de  1900,  com- 
parés à  ceux  du  premier  trimestre  de  1899  : 

Premier  trimestre 

- — ~—  — — ■   Différence 

1900  1899  en  19(J0 

(En  drachmes-or) 

Importations   P8. 453.701   32. 254. 0^5  —  3.800.344 

Exportations   19.4i74.351   18.654.414   -f-  819.937 

(En  drachmes- papier) 
Droits  d'entrée   7.118.725     7.742.650   —  6-23.925 


Mouvement  de  la  Navigation.  —  Le  tableau  suivant  in- 
dique le  mouvement  de  la  navigation  de  la  Grèce  pendant 
le  premier  trimestre  de  1899  et  de  1900  : 

Premier  trimestre 


1900 

Nombre 

de 
navires 


Ton- 
nage 


1899 

Nombre 

de 
navires 


Ton- 
nage 


DifTér.  en  1900 

Nombre 

de  Ton- 
navires  nage 


Entrées.  1.208 
Sorties .  1.352 


765.860 
825.569 


1.448 
1.415 


898.799 
925.059 


240 
63 


132.939 
100.390 


Recettes  des  Monopoles.  —  Les  monoplos  de  l'Etat  ont 
donné  les  résultats  suivants  pendant  le'  premier  trimestre  des 
trois  dernières  années  : 

Cartes 

1»'^  ti'imestre       Sel         Pétrole  Allumettes  à  jouer 


1898    429.282 

1899   569.151 

1900   512.414 


(En  drachmes-papier) 

1.357.800     228.639'  73.190 

1.475.985     259.459  61.205 

1.719.180    294.105  74.864 


I.'liCCJNOMIS'I'K  KU110PK1<:N.  —  Italie 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  2  octobre  1900. 

Discussiiiii  iicaili'iiiiinic  sur  UOfuriiies  économitiues.  —  Un 
Article  (le  M.  Ci'ispi.  —  Les  Mesures  liudfîélaires.  —  Réformes 
liscales.  —  Goimnerce  extérieur. 

L'article  de  M.  Sonnino  nous  a  valu  la  publication  de 
nombreux  programmes  d'hommes  politiques  et  nos 
journaux  sont  pleins,  maintenant,  de  discussions  aca- 
démiques sur  les  réformes  à  faire.  La  Nitova  Anlolo- 
gia,  qui  avait  ouvert  la  série,  continue  aujourd'hui  en 
publiant  un  article  de  M.  Grispi.  «  Après  dix-huit 
ans  )),  tel  est  le  titre  de  cette  nouvelle  communication  : 
je  me  contenterai  de  vous  la  signaler,  car  elle  sort  du 
cadre  de  VEconomisIe  Européen  et  n'est  qu'un  exposé 
des  raisons  qui  ont  fait  entrer  l'Italie  dans  la  Triplice 
et  de  celles  qui  doivent  l'y  faire  maintenir.  Cette  apo- 
logie de  la  politique  extérieure  du  Gouvernement  ita- 
lien mérite  d'iHre  e.Kaminée,  sed  non  est  fiis  locus. 

Après  les  hommes  politiques,  voici  que  les  généraux 
veulent  dire  aussi  leur  avis  sur  les  questions  écono- 
mique. 

Le  général  Afan  de  Rivera  publie,  en  effet,  dans  le 
Don  Mar^io,  une  sorte  de  programme  de  politique  éco- 
mique.  Après  avoir  dit  que  l'artillerie  italienne  est 
actuellement  en  fort  bon  état,  il  aborde  les  plus  hautes 
questions  linancières  et  économiques.  «  L'Italie,  dit-il, 
est  forcée  de  dépenser  ce  qu'elle  n'a  pas.  Le  parti  natio- 
nal-monarchiste devra  écrire  sur  son  drapeau  cette  de- 
vise: La  vie  à  bon  marché.  » 

Il  propose  donc  de  remplacer  les  impôts  de  consom- 
mation par  deux  taxes  ne  pesant  pas  sur  les  indigents  : 
une  taxe  de  7  lire  par  hectolitre  de  vin,  payable  à  l'épo- 
que des  vendanges,  et  une  autre  de  13  lire  par  quintal 
de  viande  de  boucherie. 

L'auteur  démontre  quê  les  recettes  de  ces  deux  taxes 
seraient  supérieures  aux  recettes  actuelles  et  permet- 
traient de  supprimer  le  droit  d'entrée  sur  les  céréales 
de  l'étranger,  faisant  ))aisser  ainsi  considérablement  le 
prix  du  pain.  «  De  cette  façon,  le  prix  de  la  vie  dimi- 
nuerait, afûrme-t-il,  d'un  quart  pour  les  riches  et  de 
la  moitié  pour  les  pauvres.  » 

Il  rappelle  les  résultats  obtenus  en  Allemagne  en 
1832  et  1844,  et  en  Belgique  en  1860,  et  affirme  que, 
seule,  une  réforme  de  ce  genre  est  capable  de  réconcilier 
le  peuple  et  le  Gouvernement. 

Le  général  Afan  de  Rivera  approuve  le  programme 
de  M.  Saracco,  mais  trouve  incomplets  ceux  de  MM.  Son- 
nino et  Giolitti. 

Nous  allons  bientôt  sortir  de  cette  période  de  discus- 
sions académiques  pour  entrer,  espérons-le,  dans  celle 
des  discussions  utiles. 

Les  vacances  des  Ministres  sont  en  effet  finies  ;  tous 
sont  rentrés  à  Rome,  sauf  M.  Visconti-Venosta.  Les 
Conseils  de  Cabinet  vont  se  suivre  pour  discuter  le 
budget  d'abord,  et  ensuite  les  projets  de  loi  à  présen- 
ter à  la  Chambre  à  la  reprise  des  travaux  parlemen- 
taires. L'espi'it  de  ces  projets  tend  à  adoucir  les  abus 
de  la  fiscalité,  à  aifranchir  certains  petits  revenus,  à 
faire  des  réformes  dans  la  magistrature  et  dans  l'en- 
seignement. Il  reste  à  voir  si  la  collectivité  de«  Minis- 
tres arrivera  à  un  accord  parfait  sur  les  projets  pré- 
sentés et  surtout  sur  la  priorité  à  donner  dans  la  dis- 
cussion à  la  Chambre. 

Pour  le  moment,  voici,  d'après  la  Correspondance 
d'Italie,  quelles  seraient  les  mesures  que  ie  Ministre 
des  Finances  préconise  : 

Mitiger  les  rigueurs  fiscales  ;  corriger  les  méthodes 
d'établir  les  rôles,  pour  éviter  de  dispendieuses  procé 
dures  exéculives  ; 

Diminuer  notablement  la  pénalité  de  l'enregistre- 
ment et  du  timbre  ; 

Dégrever  les  fortunes  modestes  dérivant  de  petite 
propriété  ; 

Affranchir  de  l'impôt  sur  la  richesse  mobilière  les  ou- 


tils des  ouvriers  et  les  renies  des  métayers  et  des 
colons  ; 

Modifier  les  aliquotes  des  catégories  H,  C,  D,  éle- 
vant le  minimum  imposable  en  faveur  des  petits  con- 
tribuables ; 

Eviter  les  dévolutions  pour  dettes  de  quotes  mi- 
nimes. 

Le  Ministre  a  aussi  l'intention  de  proposer  uno  équi- 
table revision  de  l'impôt  sur  le  bâtiment  et  d'encoura- 
ger la  création  de  nouvelles  industries  et  de  Syndicats 
agricoles,  en  aidant  ainsi  à  l'accroissement  de  la  pro- 
duction, en  vue  de  la  prospérité  du  pays. 

Notre  confrère  estime  que  cette  série  de  revenus 
comportera  une  perte  de  15  million.-î  pour  l'Etat  et 
qu'on  y  fera  face  à  l'aide  d'autres  sources  de  recettes  et 
d'économies. 

Je  vous  envoie  les  chiffres  du  commerce  extérieur 
pour  les  huit  premiers  mois  de  l'année  ;  ils  sont  peu 
satisfaisants  :  les  exportations  subissent  une  dépres- 
sion sensible  qui  se  manifeste  depuis  le  mois  d'avril  : 
ce  sont  les  ventes  de  soie,  d'huile  d'olive  et  de  coton- 
nade qui  ont  surtout  baissé. 


MmiÉm  Econoipes  eî  mm 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  1900 

{Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


CATEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro 
gues  et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux   

Minéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  .... 

Céréales,  Farine,  Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux .... 

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  généraux.  . 


Le  Mouvement  de  la  Navigation  en  1899.  —  Le  ta- 
bleau suivant  donne  le  mouvement  de  la  navigation  dans  les 
ports  italiens  (entrées  et  sorties)  en  1897-98  et  1898-99  : 
Vapeurs 

Nombre  Tonnes 
Pavillon  italien  : 

1898-1899.      56.863  33.739.321 

1897-1898.       5.').  821  31.064.361 

Différence  . . 


IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

Janvier 
à  tin 
août 
1900 

Diffé- 
rence 
sur  1899 

.Janvier 
à  tin 

ai)ù  L 
19C0 

Diffé- 
rence 
sur  l«i9 

37.312 

-h  7.5^9 

70.345 

—20.223 

40.561 

+  1.877 

5.797 

4-  69Ô 

53.082 

+  7.312 

27.598 

—  1.398 

18.691 
14.()51 
92.783 
.56.041 
102.753 
42.473 
12.738 
40.179 

—  2.087 

—  921 

—  2.072 

—  1.849 
— 10.57;i( 
+  2.170 
+  278 
-h  1.102 

5.923 
37.645 
31.933 
12.397 
317.624 
35.338 

9.541 
22.588 

—  2.850 
+  2.648 

—  5.^55 

—  3.744 
-12.020 
+  3.373 
+  26 
+  894 

189.674 

-4-37.242 

27.982 

—  2.073 

123.263 
122.140 

—  5.237 
-h  5.547 

57.126 
74.258 

+  1.625 
+  5.220 

68.709 
16.3:19 

—  572 
+  300 

110.197 
19.9()4 

—  4.040 

+  333 

1031.043 
3.920 

+40.096 
796 

866.264 
9.931 

-37.087 
—  492 

1034.909 

+40.893 

876.196 

—37.580 

Voiliers 
Nombre  Tonnes 


132.719 
130.003 


5.570.297 
5.454.373 


-f-  1.042   -h  1.074.960   -f-   2.716   +  115.924 


1898-1899 . 

19.055 

21 

861.367 

2.899 

1897-1898 . 

19.531 

22.065.(i36 

2.908 

DifTérence  . . 

—  476 

804.269 

—  9 

Total  : 

135.618 

1898-1899 . 

75.918 

54 

600.688 

1897-1898 . 

75.352 

53 

729.997 

132.911 

Différence  . . 

-f  560 

+ 

870.691 

+  2.707 

299.407 
298.712 


+ 


695 


5.869.704 
5.753.085 

+  116.619 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Roumanie 


Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  la  publi- 
•cation  mensuelle  faite  par  VEconomista  d'Italia  du  cours  des 
titres  cotés  aux  Bourses  italiennes,  la  valeur  en  capital  de 
Bourse  de  ces  titres  au  31  août  dernier  s'élevait  au  total  de 
1. 747. 764.55ii  lire,  et  présentait  une  augmentation  de  42  mil- 
lions de  lire,  comparativement  à  celle  résultant  des  cours 
de  Bourse  au  31  juillet  1900.  Par  rapport  aux  cours  du  31 
décembre  1899,  l'augmentation  est  de  351.068. 050  lire. 

Dans  cette  augmentation  sont  compris  naturellement  les  dé- 
tachements de  dividende  survenus  pour  quelques-uns  des 
titres. 

Voici  la  valeur  des  différents  groupes  de  titres  au  31  août 
et  au  31  juillet  1900  : 

31  juillet         31  août 

iDstituts  de  crédit   435.517.490  454.044.5.50 

Sociétés  de  transport   684,901.000      697. 016.0110 

Industrie  des  sucres   47.3'<0.000  48.465.000 

Mines  et  métallurgie   121.198.000  126.120.000 

Tissage  et  filature   91.947.000  93.058.000 

Eclairage   47.5GO.0OO  48.140.000 

Electricité   48.450.000  49.71U.CO0 

Papeteries   15.900.(00  15.900.000 

Conduites  d'eau   51.349  000  52.955.000 

Moulins   19.i00.000  18.960.000 

Assurances   82.910.000       83  110.000 

Industries  diverses   58.9:5.000  60.286.000 

1.705.247.900  1.747.764.550 


La  Liquidation  du  Crédit  Mobilier  Italien.  —  La  Ban- 
que italienne  hestio/ts  et  JJguirf citions  a  OLàTes^sé  ces  jours-ci, 
aux  créanciers  de  la  «  Société  Générale  du  Crédit  Mobilier» 
une  circulaire  par  laquelle  elle  leur  propose,  pour  le  reliquat 
de  35  0/0.  d'assumer  tout  reliquat  comportant  leur  créance 
vis-à-vis  de  la  Société  en  liquidation,  contre  paiement  de 
60  0/0  dudit  reliquat. 

En  échange  de  la  somme  leur  revenant,  les  créanciers  pour- 
ront prendre,  pour  une  valeur  correspondante,  des  actions 
de  la  Banque  Gestions  et  Liquidations,  évaluées  au  pair, 
soit  100  lire  chacune. 

Les  dites  actions  pendant  qu'elles  concourront  pour  un 
quart  aux  bénéfices  de  la  Banque  même,  dérivant  de  l'exer- 
cice 1900,  pourront  être  cédées  à  un  groupe  financier  repré- 
senté par  la  Banque  cantonale  tessinoise  de  Bellinzona,  et 
par  la  Maison  Roesti  de  Milan,  lequel  groupe  les  achète  au 
comptant  au  prix  de  125  liv.  st.  l'une. 


Courrier  de  la  Boorse  de  Rome 


Borne,  3  octobre  1900. 

Les  projets  financiers  du  Gouvernement,  dont  on  commence 
à  s'entretenir,  laissent  la  Bourse  indifférente.  Le  Marché  reste 
j>e\\  actif. 

La  Eente  est  à  99  77  ;  Méridionaux,  702  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  519  . . .  Banque  Nationale,  855. 


ROUMANIE 


Convocation  du  Parlement.  —  Les  Chambres  seront 
convoquées  en  session  extraordinaire  pour  le  25  septembre/ 
S  octobre.  La  durée  de  cette  session  sera  très  courte,  cinq 
ou  six  jours  au  plus. 

Le  Gouvernement  soumettra  à  la  discussion  du  Parlement 
quelques  projets  financiers,  au  nombre  desquels  on  cite  la 
cession  du  monopole  du  papier  à  cigarette  à  une  Société  de 
l'étranger. 

La  Statistique  agricole.  —  La  Statistique  officielle  nous 
fournit  le  tableau  suivant  donnant,  pour  chaque  genre  de 
culture,  la  superficie  ensemencée  on  1900,  la  production  totale 
ainsi  que  la  moyenne  par  hectare  : 

Moyenne 

Surfaces       Production  par  hectare 

Hectares  (Hectolitres) 

Blé   1.589.980  19.897.400  12.5 

Seigle   164.299  2.109.924  12  8 

Orge   439.735  5.136.201  11.7 

Avoine   254.831  3.060.172  12 

Colza   249.434  2.715.S0i  10.9 

Lin   13.240     •  91.567  0.9 

Voici,  d'autre  part,  d'après  les  donné€s  officielles,  quelle  a 


été  la  moyenne  de  la  récolte  des  cinq  dernières  années  pour 
chaque  espèce  de  culture  en  particulier  ; 

Moyenne 

Surfaces        Production  par  hectare 

Hectares  (Hectolitres) 

Blé   1.. 530. 650  18.371.590  12 

Seigle                      213.8a0  2.669.900  12.5 

Orge                        626.220  7. 724.. 540  12.3 

Avoine                     291.340  't. 1:50. 980  14.2 

Colza                         'i7.160  404.930  9.9 

Si  nou»  comparons  maintenant  ces  chilïres  avec  ceux  de  la 
récolte  de  l'année  1900,  nous  pouvons  facilement  nous  rendre 
compte  que  le  rendement  du  blé  a  été  supérieur  à  la  moyenne 
de  1.526.000  hectolitres  environ,  tandis  que  la  récolte  du  sei- 
gle a  été  inférieure  à  cette  même  moyenne  de  560.000  hecto- 
litres, en  chiffres  ronds.  L'orge  et  l'avoine  ont  donné  aussi 
une  récolte  assez  inférieure  à  la  moyenne,  soit  2.588.000  hec- 
tolitres pour  l'orge  et  1.070  000  pour  l'avoine. 

La  récolte  la  plus  abondante  a  donc  été  celle  du  colza,  qui 
a  donné  2.715.303  hectolitres,  tandis  que  la  moyenne  des 
cinq  dernières  années  n'était  que  de  404.930  hectolitres,  soit 
une  augmentation  de  plus  de  2.250.000  hectolitres  au-dessus 
de  la  moyenne.  Nous  devons  remarquer,  toutefois,  que  la 
superficie  ensemencée  a  aussi  beaucoup  augmenté,  de  47.160 
hectares,  moyenne  des  cinq  dernières  années,  à  248.434  hec- 
tares en  1900. 

On  voit  par  ces  chiffres  qu'à  l'exception  de  la  récolte  du  blé 
et  du  colza,  le  rendement  de  l'année  agricole  1900  est  loin 
d'être  aussi  abondant  que  ce  qu'on  le  croyait  au  printemps 
dernier. 

Les  prix  rémunérateurs  auxquels  s'est  vendu  le  colza  ont 
amené  une  certaine  amélioration  dans  la  situation  économi- 
que du  pays.  L'avenir  dépendra  du  prix  plus  ou  moins  élevé 
auquel  les  propriétaires  et  fermiers  pourront  se  défaire  de 
leurs  autres  produits. 

Les  Pétroles  roumains.  —  Nous  lisons  dans  la  Belgique 
Financière  :  «  Un  ingénieur  foi  t  connu,  qui  a  visité  récem- 
ment la  Roumanie,  a  bien  voulu  nous  donner  sur  ce  pays 
d'intéressants  détails. 

Les  gisements  pétrolifères  constituent,  avec  l'agriculture, 
les  deux  grandes  ressources  de  1^  Roumanie. 

Bien  que  relativeinenjt  récente  dans  ce  pays,  l  industrie  du 
pétrole  y  a  déjà  pris  un  grand  essor  et  tend  à  se  développer 
de  jour  en  jour. 

Tout  le  inonde  connaît  l'importance  que  le  pétrole  a  prise 
depuis  quelque  temps.  Ce  liquide,  à  l'état  brut,  est  un  excel- 
lent combustible,  qui  tend  de  plus  en  plus  à  remplacer  le 
charbon.  Il  en  est  ainsi  dans  plusieurs  pays  et  spéciale- 
ment en  Roumanie.  La  consommation  de  ce  produit  aug- 
mentant sans  cesse,  il  n'y  a  donc  pas  à  craindre  la  sur- 
production. 

L'usage  industriel  du  pétrole  comme  combustible  se  déve- 
loppe de  plus  en  plus  en  Russie,  tant  pour  les  chemins  de 
fer  que  pour  la  métallurgie.  Aussi  le  Gouvernement  russe 
vient-il  de  prendre  des  mesures  spéciales  pour  favoriser  le 
transport,  sur  ses  chemins  de  fer,  de  la  kérozine  et  du  ma- 
zout (résidus  de  la  distillation  du  naphte).  En  1899,  les  che- 
mins de  fer  russes  ont  transporté  294  millions  de  pouds  de 
ces  produits,  soit  trois  fois  plus  qu'en  1898. 

Les  pétroles  roumains  sont  d'excellente  qualité  et  convien- 
nent parfaitement  soit  comme  combustible,  soit  pour  Is  raffi- 
nage, qui  doit  en  faire  des  huiles  "  lamp;intes  ».  Ils  sont 
appelés  à  approvisionner  toute  l'Europe. 

D'une  manière  générale,  l'avenir  est  fort  brillant  pour  les 
exploitations  pétrolifères  de  la  Roumanie.  Jusqu'ici,  néan- 
moins, une  difficulté  assez  sérieuse  se  présentait  au  point  de 
vue  des  transports  :  la  pénurie  de  wagons  citernes,  jointe 
aux  tarifs  coûteux  des  chemins  de  fer.  Il  eût  fallu  l'établis- 
sement de  vastes  vipes  Unes  qui,  partant  des  districts  pétro- 
lifères, auraient  été  prolongées  jusqu'au  port  de  Constantza, 
sur  la  mer  Noire. 

L'exécution  de  pareil  projet  serait  certes  fort  coûteuse,  et 
l'état  des  finances  du  pays  permettrait  difficilement  au  Gou- 
vernement de  se  charger  lui-même  de  ce  vaste  travail.  Mais 
déjà  dix-sept  Sociétés  sérieuses,  disposant  de  gros  capitaux, 
sollicitent  actuellement  en  haut  lieu  des  concessions  à»'  pipes- 
Unes,  et  tout  fait  augurer  que  les  négociations  ne  tarderont 
pas  à  aboutir. 

Il  est  inutile  de  faire  ressortir  les  immenses  profits  que 
retireraient  de  l'exécution  de  ce  travail  aussi  bien  la  Société 
qui  construirait  et  exploiterait  les  pipes-Unes  que  les  pro- 
ducteurs de  pétrole.  Ceux-ci,  comme  nous  l'avons  dit  plus 
haut,  ont  à  se  plaindre  actuellement  non  seulement  de  l'élé- 
vation des  tarifs  de  chemins  de  fer,  mais  encore  de  l'insufifi- 
sance  du  matériel  de  transport.  » 
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AMÉRIQUE 


BRESIL. 

La  Situation  des  Banques.  —  Les  bilans  des  établisse- 
luenls  (io  crédit  à  la  fia  août,  dit  le  Brésil,  trahissaient  lu 
posiiiou  très  faible  des  Banques  nationales. 

On  y  constate  que  la  Banque  de  la  République  n'avait 
qu'un  encaisse  de  18.589  conlos,  soit  à  peine  le  quart  de  ses 
dépôts  et  comptes  courants  immédiatement  exigibles.  La 
situation  des  autres  établissements  nationaux  était  à  peu 
lirès  ^l  l'avenant,  d'où  la  panique,  qui,  sans  l'intervention  du 
Gouvernement  consistant  à  avancer  à  la  Banque  de  la  Répu- 
blique 20.000  contos  pour  faciliter  les  escomptes,  aurait  pu 
entraîner  une  banqueroute  générale  des  institutions  de  crédit 
local. 

Pendant  ce  temps,  les  banques  étrangères  avaient  accumule 
et  immobilisé  une  encaisse  de  prés  de  yO.OOO  ccntos,  comme 
en  témoignent  les  extraits  suivants  de  leurs  bilans  publiés 
par  la  Noticia  : 

ENaVISSE 

Fin  juin  Finjuill.  Fin  août 

River  Plate   3R.686  42.612  40.892 

London   11.678  14.193  17.31G 

Brasilianische   15.157  15.986  16.925 

British   9.586  11.978  9.796 

Française   3.444  5.545  4.655 

76.551     90.314  89.Î.84 

De  mai  à  juin,  cette  encaisse  avait  augmenté  de  16.078 
contos,  de  juin  à  juillet,  de  13.768  contos;  de  juillet  à  août, 
elle  à  peu  près  stationnaire. 

Les  comptes  de  ces  banques  avec  leur  siège  social  d'Europe 
s'établissent  ainsi  : 

.A.CTIF 

Fin  juin  Fmjuill.  Fia  août 

River  Plate    40.269  47.165  25.434 

London   10.229  8.774  7.810 

Brasilianische   11.957  12.541  14.740 

British   7.';89  10.282  10. 661 

Française   5.654  6.040  7.872 

75.898     84.802  66.517 

PASSIF 

River  Plate                         53.415  77.608  61.202 

London                               9.133  8.692  7.581 

Brasilianische                     13.611  15.186  17.953 

British                              13.611  18.693  14.138 

Française                           14.432  12.913  12.154 

104.202   132.992  118.028 


EilSSUME 


Actif  Passif 


Solde 
débiteur 


,  Juin   75.898   104.202  28.304 

Juillet   84.802   132.992  48.190 

Àoût   66.517   113.028  46.511 

Ainsi  donc,  les  banques  étrangères  étaient  débitrices  à  fin 
août  envers  leur  siège  social  d'Europe  de  46.511  contos,  contre 
28.304  à  fin  juin. 


ETATS-UNIS 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  août,  les 
recettes  publiques  ont  été  inférieures  de  811.442  dollars  aux 
dép(!nac.s  ;  mais  le  délicit  a  été  inférieur  de  3.200. OOU  dollars, 
à  ceUii  de  juillet. 

Voici  le  détail  des  receltes  et  des  dépenses  : 

2  premiers  mois 


Recettes 


Août  1900 


de  l'exercice 
190C-01 


(Dollars) 

Douanes   21.384.495  41.186.76S 

Revenus  intérieurs   26.054.736  53.615.425 

Divers   2.249.525  4.841.725 

Total   49.688.756  99.648.916 


Bépoisr.': 

Civiles  et  diverses   11.869.782  2'». 073. 291 

Guerre   15.231.700  34. 076. 82/1 

Marine   &.'i.'-)6.554  10.775.228 

Indiennes   991.282  1.947.727 

Pensions   13.780.799  25.697.143 

Intérêts   3.170.081  7.909.038 

Total   50.500.198  104.479.851 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  da 
l'année  1900  : 

1900  Montant  net 

Recettes       Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

.Janvier     1900            48.012.165     39.189.097  218.613.617 

Février       —               45.631.265     37.738.472  232.225.336 

Mars          —                48.726.837     32.188.271  248.6G3.987 

Avril          —              45.039.326     40.903.927  229.461.962 

Mai           —              45.166.053     40.351.525  218.857.545 

Juin           —               51.435.832     33.540.673  220.557.185 

Juillet        —               49.955.160     53.979.653  223.567.376 

Août          —               49.688.756     50.503.198  » 


Le  Commerce  extérieur. —  Comme  nous  l'avons  indiqué 
la  semaine  dernière,  l'excédent  des  exportations  de  marchan- 
dises représente  pour  les  trois  derniers  exercices  l'énorme 
somme  de  1.690  millions  de  dollars.  Si  l'on  y  ajoute  les  excé- 
dents des  exportations  d'argent,  soit  71  millions  de  dollars, 
I  on  arrive  au  total  de  1.761  millions  de  dollars.  Cependant, 
phénomène  bizarre,  les  Etats-Unis  ont  exporté  pendant 
l'exercice  1899-1900  plus  d'or  qu'il  n'en  ont  importé. 

Voici,  en  effet,  le  mouvement  de  l'or  et  de  1  argent  pendant 
les  dix  derniers  exercices  ; 

Or  Argent  

Export.  Import.  Balance    Export.  Import.  Excéd. 


1890-  91 . . . 

1891-  92 . . . 

1892-  93 . . . 

1893-  94 . . . 

1894-  95... 
1895  96 . . . 

1896-  97 . . . 

1897-  98 . . . 

1898-  99 . . . 
1899  1900 . 


86.362 
50.2.  8 

108.697 
76.995 
66.468 

112.409 
40.361 
15.406 
37.522 
48.266 


18.447 
49  948 
22.089 
72.989 
36.384 
33.525 
85.014 
120.391 
88.954 
42.829 


(Milliers  de 
+  67.915 
-f  259 
H-  86.628 
4.005 
-f-  30.083 
-f  78.884 

—  44.653 
—104.985 

—  51.432 
-f  5.436 


dollars) 

22.729 

33.182 

41.107 

50.667 

47.295 

60.541 

61.946 

55.105 

56.319 

56.712 


26.980 
29,611 
34.293 
19.965 
30.211 
28.777 
30.533 
30.927 
30.675 
35  236 


4.250 
3.570 
6.813 
30.701 
27.084 
31.764 
31.413 
24.177 
25.643 
21.475 


Les  Etats-Unis  ont  de  fortes  sommes  à  payer  à  l'étranger 
pour  les  intérêts  et  dividendes  des  nombreux  titres  indus- 
triels placés  en  Europe,  pour  frais  de  transport,  etc.  La 
guerre  contre  l'Espagne  et  la  campagne  des  Philippines  leur 
ont  occasionné  de  lourdes  dépensss.  Mais  cela  ne  suffit  pas 
pour  absorber  l'excédent  mentionné  plus  haut.  Vraisembla- 
blement, ils  continuent  à  rapatrier  des  valeurs  américaines 
émises  autrefois  sur  le  marché  de  Londres  et  à  se  constituer 
des  crédits  dans  le  vieux  monde. 


Le  Marché  FinancieF  de  Xew-lfork 


New-York,  le  26  septembre  ISJOO. 

La  tendance  générale  est  plus  ferme  et  plus  active;  le 
Marché  paraît  avoir  repris  confiance  dans  le  succès  de 
M.  Mac  Kinley,  et  ce  fait  contribue  à  redonner  de  l'anima- 
tion aux  afiaires;  les  nouvelles  de  l'intérieur  sont  assez  favo- 
rables et  la  situation  générale  est  de  nature  à  encourager  les 
affaires. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  114  3/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
28  3/4;  Miiwaukee,  112  1/2;  Lake  Shore,  215  ./.;  Erie, 
11  1/8;  Reading,  16  ./.  ;  Canadian  Pacific,  86  1/2;  Illinois 
Central,  116  ./.;  Louisville,  72  1/8;  New-York  Central, 
129  1/8;  Union  Pacific,  58  7/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur  en  1899-1900.  —  Le  mouve- 
ment du  commerce  extérieur  du  Mexique  pendant  l'exercice 
1899-1900  s'est  développé  dans  des  proportions  très  satist^ai- 
santes.  La  valeur  des  importations  a  passé  de  50.435.720 
I)ia8tres-or  en  1898-1899  à  61.304.914  piastres-or  en  1899-1900. 
Quant  à  la  valeur  des  exportations,  elle  est  montée  de  148 
millions  453.8.14  piastres-argent  à  158.184.498  piastres-argent. 

Voici  somment  les  importations  des  deux  derniers  exer- 
cices se  répartissent  d'après  la  nature  des  produits  ; 
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1899-1900  1898-99  Différence 
(Piastres-or) 

Matières  animales   4.3:-.6.038  3.551.109  +  804.929 

—  végétales   8.965.920  7.246.^84  -1-1.119. 636 

—  minérales....  16.547.451  12.284.413  4-4.263.038 

Textiles   9.928  P6fi  9.605.894  +  822.472 

Produits  chimiques....  2.450. 02h  2.07X.4(5  -4-  371.623 

Boissons,  Spiritueux  . .  2.809.986  2.662.356  +    147. 6a0 

Papiers  et  applications.  2.126.630  1.829.164  +  297.466 

Machines  et  access   9.843.880  7.9S8.362  +1.805.518 

Véhicules   1.3^)2.847  î. 069. 979  -t-  322.868 

Armes  et  explosifs   1.715.575  1.231.665  +  4H3.910 

Divers   1.768.193  1.321.563  +  446.630 

Totaux   61.304.914   50.869.194  4-104::5.720 

Le  développement  des  importations  de  matières  minérales 
et  de  macliines  est  un  indice  de  l'activité  industrielle  du 
Mexique. 

Les  chilïres  suivants  indiquent  les  principales  provenances 
des  produits  importés  par  la  nation  mexicaine  : 

1899-1900      1898-99  DifTérence 
^Piastres-or) 

Allemagne   6.678.393     5.077.925  +1.000.468 

Autriche    415.218       320.218   -f-  95.000 

Belgique   801.156        707.408   +  93.748 

Espagne   2.918.323     2.969.936   —  51.613 

France.  '.'   6.754.015     5.917.167    +  836.848 

Hollande   173.054       151.559   +  21.495 

Grande-Bretagne..  10.479.512  9.211.221  -f  1.268.291 
Inde  436.928       337.006   +  99.92i 

Italie'    464.352       380. 8S9   -f  83.403 

Suisse'.'   322.318       3:<2.739   —  10.421 

Chine    128.336         98.216   +  30.1v!0 

Etats-ÏTnis   31.020.136   24.164.t87   -f  6.855.449 

Les  autres  pays  ont  vendu  chacun  au  Mexique  pour  moins 
de  100.000  piastres.  Remarquons  surtout  dans  le  tableau 
ci-dessus  l'importance  des  importations  provenant  des  Etats- 
Unis.  Elles  représentent  plus  de  la  moitié  du  total  général. 
Les  exportations  se  classent  comme  suit,  d'après  leur  nature  : 

Valeur  déclarée 

Diflér.  en 

1899-1900       1898-99  1899-1900 
(Piastres-argent) 
Produits  miniers   83.004.955   86.257.851  —  1.252.896 

—  végétaux   50.885.734   40.371.661  +10.514.073 

—  anîmaux   10.607.763     9.205.128  +  1.402.635 

_      manufacturés.    '2.819.814     2.615.768  +  204.046 

Divers   674.659         27.729  +  646.930 

Total   149.992.925  138.478.137  -fl  1.51 4. 788 

Le  principal  article  d'exportation  est  encore  le  produit  des 
mines,  mais  Taugmcntation  enregistrée  par  les  produits  végé- 
taux est  signiûcative. 
Voici  les  principales  destinations  des  exportations  mexi- 

1899-1900      1898-99  Différence 
(Piastres-argent) 

AUema^^ne   5.051.187     4.020.307   -f  1.030.880 

Belgique.  .  .  .  1.926.103  2.577.6S8  —  615.585 
Espagne..  '.."....        912.173     1.172.948   —  260.775 

France  ..    6.637.815     6.252.293   +  385.522 

Hollande.  '.   237.712       477.709   —  239.797 

(irandc-Bretagne..  12.414.733  14.094.978  —  1.680.245 
Honduras  britann.        181.873  >>        +  181.873 

Russie   137.173         53.199   +  83.974 

Cuba   5.882.129     5.258.884  624.045 

Etats-Unis   116.098.456  103.553.486   -f 12.544.975 

Guatemala   230.374       483.375   +  253.001 

Les  trois  quarts  environ  des  exportations  du  Mexique 
prennent  le  chemin  des  Etats-l^tis. 
Les  données  qui  précédent  se  résument  ainsi  : 

Importation  Exporta- 

En  or       En  argent  En  argent 
Exercices  :  (Piastres) 

1899-1900                     61.304.914  128.768.829  158.184.498 

1898-99                        50 . 869 . 194  107.619.441  148.453.834 

Différence  en  1899-1900.  +10435.720  +21149.388  +~9.730.664 
Ces  chiffres  font  ressortir  un  excédent  d'exportations  de 
29  1/2  millions  de  piastres- ai-gent. 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  et  ceux 
des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait  que  la  valeur  de 
l'exportation  dans  le  résumé  est  augmentée  de  la  différence 
existant  entre  le  prix  de  l'or  exporté  calculé  à  675  piastres  le 
kilogramme  et  le  prix  commercial  du  même  métal. 
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INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
les  quatre  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1900-1901  (L'avril 
au  31  juillet  1900)  : 

Importations 
Marchandises  . . . .  Rs  22,19,03,653 

Métaux  précieux   5,15,54,750 

Council  bills   4,60,44,558 


Exportations 
Marchandises  . . . .  Rs  32,66,39,100 
Métaux  précieux   1,52,71.430 


31,95,02,961 


34,19,10,530 


Balance  en  faveur  de  l'Inde. 


Rs 


2.24,07,569 

En  calculant  la  roupie  àlsh.4  d.,  la  balance  en  faveur  de 
rindc  est  de  1.493.837  liv.  st. 


JAPON 

Les  Finances  du  Japon.  —  ],a  Bankers'  Magazine  de 
New-York  publie  le  tableau  suivant  des  recettes  et  des  dé- 
penses du  Japon  qu'il  doit  à  M.  Sakatoni,  chef  de  la  compta- 
bilité du  Ministère  des  finances  de  ce  pays  : 
Budget  ordinaire 

Rembours.  Excédent 


Recettes 

Dépenses 

de  fonds 

de 

Exercices 

annuelles 

annuelles 

d'Etat 

recettes 

(En 

yen) 

1889-90 .... 

78.527.038 

60.574.768 

'3.U30.569 

14 

915.701 

1890  91 ... . 

76.264.850 

59.395.309 

3.540.979 

13 

308.562 

1891-92 .... 

80.728.016 

60.301.967 

3.516.040 

16 

910.009 

1892-93 .... 

85.883.078 

58.6S2.755 

5.282.820 

21 

337.503 

1893  94 ... . 

89.748.451 

54.5r,8.815 

5.862.823 

29 

327  113 

189i-95.... 

95.444.648 

60.121.835 

7.026.147 

28 

296.666 

1895  96 ... . 

104.901.534 

90.762.208 

9.9-53.635 

4 

185.681 

189ri.97 .... 

124.222.964 

98.047.487 

9.047.640 

16 

527.837 

1897-98.... 

132.849.617 

111.453.702 

7.618.442 

13 

777.473 

1898  99 ... . 

179.560.800 

138.316.429 

6.467.61)9 

34 

776.762 

1899-1900 . . 

193.780.180 

145.539.551 

6.868.983 

41 

321.646 

Budget  extraordinaire 

DÉPENSKS 

Yen 


1890   9.471.463 

1891   20.619.558 

1892   12.916.686 

181^3   V0.03n.248 

1894   17.707.241 

Dép.  militaires 

extraordin...  200.475.508 


Yen 
18.165.139 
68.140.563 


1895  

1896  

1897   115.983.717 

189»!   100.685.424 

1899   107.314.007 

1900   102.141.283 


De 


RKCETTES 

Excéd.  Excéd. 
des  des 


Exercices 


Oblig.  Autres 
Indem-  industr.  oblig. 
toute  recettes  années    nilé       du  du 
sorte    ordin.    antér.  chinoise  Gouv.  Gouv. 


1889-  90   6.877 

1890-  91   2.627 

1891-  9  i   1.071 

1892-  93    3.164 

1893-  94   2.674 

Dép.  extr.  de 

guerre   4.713 

18H4-95    2.956 

1895-  96   6.821 

1896-  97   7.253 

1897-  98    4.884 

1898-  99   16.273 

1899-  1900...  4.883 


2.594 
13.328 
11.845 
16.871 
15.032 


15.209 
4.185 
16.527 
13.777 
34.553 
41.321 


En  milliers  de  yen) 


4.663 


39.710 
1-5.451 
2.414 


78.957  » 


11.789 

40.360 
46.187 
31.818 
23.752 


2.416 
17.890 

8.104 
21.273 
32.183 


116.804 
» 

3.217 
18.499 
25.317 

3.393 


L'année  fiscale  commence  le  1"  avril.  • 
Les  fonds  émis  au  moyen  d'obligations  industrielles  doi- 
vent être  employés  pour  la  construction  de.<  chemins  de 
fer  du  Hokkaido,  des  établissements  des  tabacs  jmonopole\ 
d'une  fonderie;  pour  Textensic^  du  réseau  téléphonique,  pour 
l'amélioration  des  voies  ferrées  de  l'Etat. 

Le  produit  des  obligations  non  industrielles  est  destiné  aux 
dépenses  militaires  extraordinaires  et  à  l'expansion  militaire 
et  navale. 

Les  chiffres  relatifs  à  1898-09  et  à  1899-1900  sont  tirés  des 
évaluations  budgétaires;  les  autres,  des  comptes  définitifs. 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^  —  Royaumes  de  Suède  et  Norvège  (s^a^e 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  [SaUe] 
KKi'ORT.vnoNs  DE  NoiïvÈnE.  Co)ii iiievce  xpécinl 
[Vax  iiiillici's  de  fraucs) 

187t)  ISOO 

Produits  aliment.  :            —  — 

Hit-iv   l.-iW 

Poissons  lïais                      l  oi"/  -i./'/C) 

—       salés                     ÔS.-ilO  ôl.'iO-i 

Ilomanls                                 (i/'i  (iOO 

Avoine   ol7 

.1  litres  produitx  : 

l'ai>ioi' (r('mballa<>o                   "  '2.:2-j'i 

Clievaiix                                  itl  (179 

Glaco                                  1.110  1.77'.) 

Alhmiottps  chimiques..         1.1«1  -.2. 8:!'.) 
Peaux  (lo  veau  et 

phoques                             1.17'i  2.'i'i:^ 

Eo<iues                                    "  1 .  'i7'( 

Sonfrc                                     ()7->  l.l'.H» 

Huile  tlo  baleine                   7.421  9.2.')(i 

Pâte  de  bois  et  cellulose            .>  14.G.')2 

Bois  •                 01. '175  43.87G 

Ouvrages  on  fer  :  clous.            »  i.fififi 

Divers                                 29.(190  ;]4..')81 

l()5.:î91  174.204 


(11 
1H97 


'(.:!:« 
.V).k:)8 
r)44 
l:i4 

10.:îl4 

m) 

1.1 87 
1.20() 

2.1H8 

1.852 
■  1.284- 

8.:i(i;î 
25.257 
59.0.54 

:^.801 
48.a81 

228.5.50 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

I    —  NAVIGATION 

La  marine  niarciiando  suédo-norvégiennc  est  nue  des 
plus  inijKjrtantcs  par  son  tonnage;  mais  la  Norvège, 
miciix  articnilée,  se  trouve  mieux  partagée.  En  étudiant 
la  composition  de  ces  deux  Hottes,  on  remarquera  que 
les  vapeurs  sont  d'un  très  faible  tonnage,  c'est-à-dire 
consacrés  pour  une  boiuio  part  au  cabotage  et  que  le 
nombre  des  navires  à  voiles  est  encore  très  considé- 
rable, ce  qui  s'explique  à  la  fois  par  la  pénurie  de 
houille,  par  la  richesse  en  bois  et  })ar  la  nature  des 
objets  transportés. 

Marine  marchamlc  suédoise  : 
Au  1"  janvier  1898,  la  marine  marchande  suédoise 
se  composait  de  2.002  navires  à  voiles,  jaugeant  289.490 
tonnes  et  de  78G  vapeurs,  jaugeant  289. G8G  tonnes,  soit 
en  tout  2.788  navires,  jaugeant  524.126  tonnes. 

Voici,  du  reste,  les  chilïrcs  relevés  depuis  187."),  par 
périodes  quinquennales  : 

Navires  Navires  Vapeurs 

à  vapeui-  à  voiles  el  voiliers 

Nombre  ïonuage  Nombre  Tonnage  Nombre  Touiiag» 

1875....  G87      87.493  3.(i70  4;-i9.34(>  4.:i57  .52C..8;!9 

1880....  772      8(;.,598  8.018  474.095  4.885  ,500. 098 

1885....  898  109..5(;(>  8.287  480.487  4.1.85  540.009 

1890....  908  184.970  2.8.59  .809.709  3.822  ,50'i.078 

1895....  1248  179.2.58  2.914  871.097  4.1(i2  550. .8.59 

18!Ki....  im  181.270  2. (M)  ;W1.727  2.7()8  48;!. 008 

1897....  7.50  205.904  2.018  290.8.55  2.709  49(5. 810 

18!)8....  780  2::i9.G30  2.002  289.-490  2.788  .541.022 

Voici  le  mouvement  de  la  navigation  suédoise  : 
Xaoires  charriés 
Entrées  Sorties 

Nombre  Nojnbre 

do  navires  Tonnage  d(î  navires  Tonnage 

1875                    7.991  1.197.. 579  14.. 570  2.182.-588 

1880                     9.018  1.518.895  17.985  2.811.(i88 

188.5                  11.782  2.278.000  18.985  8.89'i.00ll 

18iK)                 11.899  2.485.000  20.0(i7  4.080.000 

1895                  11.844  2.028.000  19.781  4.091.000 

18'.Ki                  12.278  2.700.000  21.811  5.191.000 

1897                  18.290  3.007.000  21.179  5.372.000 

(•)  Voir  V Économiste  Européen  depuis  le  n°  400. 
(l)  Les  slatisli([\u>s  norvc^gienues  n'indiquent  la  pail  du 
•oimnorce  spécial  qu'au.\  exportations  pour  niarchandi.ses. 


Marine  nKircInindc  jniroi'f/ienne  : 
\n  1"''  juin  1898,  la  mai'ine  mar(;liand<^  rfiorvégienne 
se  composait  de  ().14.'5  navires  à  voiles  jaugeant  1  mil- 
lion 169.079  tonnes  et  d(>  1 .004  vapeurs  jaiigc-ant  ;58;{.12(» 
tonnes,  .soit  au  tolal  7.147  navires  jaugcani  l..5.")2.199 
tonnes. 

Voi'-i  les  chiffres  relevés  dei)uis  187."j  : 

Navires  Navires  Vaiieurs 

à  vapeur  à   voiles  l'I  vnilici-s 

Noiubre  l'onnage  Nombre  Tonnage  Nombiv;  l'onnag" 

1875....  »  7.814  1.. 894. 803 

1880   u             „  „  ,.  8.095  1.518,(;.58 

188.5....  .1  1.  7.884  1. .583.48'! 

1890   I.  Il  7.285  1.0)11. 398 

1895....  859  208.842  0.4.53    1.835.275  7.812  1.. 599. 117 

1890....  915  821.0.52  0.355    1.28;-i.913  7.270  1.084.905 

1897....  85l.7i«1  0.280    1.214.7.59  7.192  1.. 500. 5.58 

1898....  1.004  ;«3.120  0.148    1.109.379  7.147  1.. 5.52. 199 

Le  mouvement  de  la  navigation  norvé'gienne  a  été  le 
suivant  : 

Navires  chargés 
  Eulrées   Soi'ties   

Nouibri'  Nombre 
de  navires     Tonnage      de  navires  Tonnage 

1875    5.9.57  8.59.927  10.04:!  1.288.085 

1880    5.()88  982.090  10.0.58  l.(i29.940 

1885    5.732  1.884.100  1  0.402  1.883. .575 

1890   5.704  l.(;08.749  11.871  2.281.918 

1895   0.202  1.771.729  10.400  2.149.3l')0 

1897   0..58;!  1.891.110  11.740  2.874.895 

1898   0.504  1.9li3.018  12. .502  2. .583. 729 

II.  —  CHE.MINS  DE  FER 

La  eonstruction  des  chemins  de  fer,  commencée  en 
1856  en  Suède  et  Norvège,  a  vivement  stimulé  le  com- 
merce. C'est  surtout  dans  le  premier  tle  ces  pays  ([ue 
le  développement  des  voies  ferrées  s"est  manifesté.  I<]n 
Norvège,  l'importance  du  '-abotage  a  restreint  le  rôle 
des  communications  par  routes  et  par  voies  ferrées. 

A  la  tin  de  1898,  il  y  avait  en  exploitation,  en  Suède, 
10.8.59  kilomètres  de  chemins  de  fer,  dont  8.676  appar- 
tenant à  l'Etat  et  0.688  à  des  Compagnies  particulières. 
Le  coût  des  constructions  jionr  les  lignes  do  l'Etat  s'éle- 
vait, à  la  fin  de  1896,  à  824.060.946  couronnes,  et  pour 
les  ligues  i)articulières  à  810.374.351.  Pendant  cette 
année,  le  nombre  des  voyageurs  transportés  j^ar  les 
lignes  de  l'Etat  a  été  de  7.728.919  et  le  ])oids  des  mar- 
chandises de  4.968.360  tonnes.  Pour  les  lignes  privées, 
nous  trouvons  :  12.630.720  voyageurs  et  11.364.887 
tonnes. 

Voici  le  dévelopiioment  des  lignes  de  l'Etat  et  des 
lignes  des  Compagnies  ])rivées  depuis  1875  : 

Chemins  de  fer  suédois: 
Anu('es  Elat     Compagnies  Total 

Kilomètres 

1875   1..500  2.100  3.000 

1880   2.194  3.98:i  b.l77 

1885   2.887  4.. 505  '6.892 

1890   2.(;i3  5. 405  8.018 

1895   :i.209  (;.i8(i  9.755 

189(i   :!.(i70  0.219  9.895 

1897    3.070  0.549  10.225 

1898    3.070  0.504  10.240 

En  Norvège,  la  longueur  des  lignes  en  exploitation, 
en  1898,  était  de  1.981  kilomètres  appartenant,  pour  la 
plus  grande  partie,  à  l'Etat. 
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En  1899,  un  emprunt  a  été  décidé  pour  étendre  con- 
sidérablement les  voies  ferrées  norvégiennes. 

Depuis  1875,  le  développement  de  ces  voies  a  été  le 
suivant  : 

CltcnuHs  (Ir  fer  norvégiens  : 
Années       KilomMrcs  Années  Kilomètres 

1875   502         1895   1.795 

1880   1.222         1896   1.93*; 

1885   1.561  1897   1.951 

1890   1.561         1898   1.981 

III.  —  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

En  Suède,  le  mouvement  du  service  des  postes  a  subi 
les  variations  suivantes  depuis  187.")  : 
Postes  suédoises  : 
Nombre  Cartes    Im-  Total 

de  ])os-  primés     des         Ro-  Dé- 

bur«aux  Let  v  talcs    etc.     cxpéd.    cettcs  penses 


Unités 
1875..  1.844 
1880..  1.785 
1885. .  2.026 
1890..  2.351 
1895..  2.666 


50.0 
56.6 
67.1 


(Millions)  (Milliers  de  francs) 

24.4      5.632  6.379 
63.7      7.185  6.249 
5.3      55.3      8.419  8.054 
5.7       6.5      68.8     10.504  9.844 
7.2      81.6     155.9     11.967  10.804 


1896..  2.722  70.5  7.8  88.4  166.7  13.607  12.191 
1897..    2.821     75.9     8.9     109.9     194.7     14.630  12.902 

Voici  les  ''hillres  relevés  pour  le  service  des  télé- 
graphes : 

Téléyraplies  Suédois  : 
Longueur  Longueur  Nombre  de 

(les  des      télé<îramnies     Rc-  Dé- 

lignes         tils         exiti'diés       celtes  penses 


1875. 
1880. 
1885. 
1890. 

1895  a 


(Kilomètres) 

7.959  19.377 

8.366  20.471 

8.578  20.9(38 

8.785  22.884 

13.3:35  40.500 

13.336  41.189 

13.839  41.910 


l.rK19..-)39 
1.118.081 
1.16(i.634 
1.820.676 
2.177.477 
2.275.717 
2.434.270 


(Milliers  (te  francs) 


1.82(;  1.688 

l.&')5  1.8()2 

2.023  l.'.m 

2.(K)8  1.875 

1896.....     13.336      41.189      2.275.717      2.11:i  l.m) 

1897   13.839      41.910      2.434.270      2.256  1.903 

En  Norvège,  nons  trouvons  les  résultats  suivants 
pour  le  service  des  postes  : 

Postes  Xorcéfjiennes  : 
Nombre   Lettres  Total 

de      et  cartes    Im-       des        lie-  Dé- 
bureaux postales  primés  exjxxl.     celtes  penses 


Unités 

(Millions) 

(Milliers  de  francs) 

1875 

824 

11.2 

8.8 

20.0 

1880.... 

938 

15.6 

12.5 

28.1 

2.525 

2.. 594 

1885 

1.121 

19.7 

18.2 

37.9 

3.083 

3.097 

1890.... 

1.485 

27 .2 

24.6 

51.8 

3.94C> 

3.6(;2 

1895 

1.895 

35.8 

43.7 

79.5 

5.0(Ki 

5.080 

1896.... 

2.011 

38.6 

44.2 

82.8 

5 .  ;i57 

5.182 

1897.... 

2.111 

41.5 

49.0 

90.5 

5.773 

5.494 

1898.... 

2.241 

44.8 

53.7 

98.5 

6.297 

5.857 

Le  service  des  télégraphes  a  donné  les  résultats  sui- 

vants : 

Télégraphes  Norvégiens  : 
Longueur  Longueur  Nombre  do 


des 

des 

télégrammes 

Re- 

Dé- 

lignes 

fils 

expédiés 

cettes 

X)enses 

(Kilomètres) 

(Milliers  de  francs) 

1875 

7.175 

12.405 

781.482 

» 

1880.... 

8.694 

10.019 

847.212 

1.355 

1.352 

1885 

8.929 

16.171 

893.243 

1.286 

1..503 

1890.... 

9.170 

17.175 

1.4()2.324 

1.534 

1..599 

1895. . . . 

.  10.089 

21 . 134 

1.812.1.55 

2.004 

2.396 

1896  , , 

10.148 

24.080 

1.910.250 

2.105 

2.156 

1897  , 

10.691 

27.644 

2.034.613 

2. m 

2.a36 

1898, . . . 

13.941 

31.859 

2.147.472 

2.805 

3.038 

AGRICULTURE 

A.  —  SUÉDE 

L'agriculture  est  une  industrie  importan  o  de  la 
Suède;  le  nombre  des  habitants  qui  en  dépendent 

(1)  Depuis  1895,  ces  cldfl'res  comprennent  les  lignes  de 
l'Eut  et  celles  des  chemins  de  fer. 


s'élève  à  3.000.000,  c'est-à-dire  plus  de  00  0/0  de  la  po- 
l)ulation  totale.  En  1896,  le  nombre  de  fermes  était  de 
8.33.073,  dont  73.0^^0  do  2  hectares;  210.050  de  2  à  20; 
32.4G3  de  20  à  100;  3.211  de  plus  de  100.  Sur  la  surface 
totale  de  la  Suède,  8,4  0/0  est  en  culture;  3,6  0/0  en 
pâturages;  47,5  0/0  en  forêts. 

Voici  les  résultats  donnés  en  1897  parles  principales 
ré'-oltes  et  cultures  : 

Ponun(!s 

Blé      Si'igle      Orge      Avoine    do  terre 

(Milliers  d'hectares) 

Surface   73,3      407,7      218,0       818,7  157,7 

(Milliers  d'hectolitres) 
Production  .    1.611,2   8.310,4   5.040,5   20.605,9  19.772,0 

La  valeur  de  tontes  les  céréales  récoltées  en  1897  a  été 
évaluée  à  205,2  inillions  de  couronnes.  A  la  fin  de 

1896,  la  Suède  avait  512.406  chevaux,  2.554.577  têtes  de 
bétail,  1.298.732  moutons,  788.736  i)orcs.  Elle  a  exporté,  la 
même  année,  25.146  bêtes  à  cornes  et  12.793  moutons. 

B. — NOHVÈGE 

En  Norvège,  75  0/0  de  la  surface  totale  est  impro- 
ductif, 22  0/0  est  occupé  i)ar  des  forêts,  3  0/0  est  cul- 
tivé. Les  dernières  statistiques  agricoles  remontent  à 

1897.  La  surface  cultivée  en  céréales  était  alor.s  de 
185.605  hectares,  et  celle  cultivée  en  pommées  de  terre, 
de  39,122  hectares.  La  production  des  premières  était 
de  5.962.;i5;-{  hectolitres  et  celle  des  secondes,  de 
8.441. 40;3  hectolitres. 

Quand  au  bétail,  le  recensement  du  1'=''  janvier  1891  a 
donné  :  chevaux,  1.50.898;  bêtes  à  cornes,  1.006.499; 
bêtes  il  laines,  1.417..524;  chèvres, 272. 458;  porcs,  12.1057; 
rennes,  170.134. 

Les  forêts  et  la  pêche  constituent  les  principales 
sources  de  la  richesse  de  la  Norvège;  on  s'en  rendra 
compte  en  consultant  le  détail  des  exportations. 


MINES  ET  INDUSTRIE 

A.  —  SUÉDE 

Les  mines  sont  une  des  branches  les  jtlus  impor- 
tantes de  l'industrie  suédoise,  et  '■'est  dans  l'exploita- 
tion des  mines  de  fer  que  le  plus  de  progrès  a  été  cons- 
taté dans  les  dernières  années.  En  1897,  on  a  extrait 
dans  le  royaume,  2.0.'58.096  tonnes  de  minerai  de  fer; 
ila  été  produit  487.147  tonnes  do  fonte  et  321.615  tonnes 
de  fer  en  barres.  En  1896,  il  a  été  exporté  800. 452  tonnes 
de  minerai  de  fer;  en  1897,  1.150.695;  les  exportations 
de  fonte  ont  été  de  86.368  tonnes  en  1896  et  (de  71.343 
tonnes  en  1897;  celles  de  barres  de  fer,  de  177.080 
en  1896  et  de  180.372  en  1897. 

Les  «  l»n  »,  ou  départements,  les  plus  industriels 
sont  ceux  de  Malraœ  —  qui  tient  la  tête  avec  une  pra- 
duction  de  plus  de  156  millions  de  francs  —  de  Stock- 
holm et  de  Gothembourg.  La  production  de  ces  derniers 
s'élève  respectivement  à  117  et  100  millions  de 
francs. 

B.  NORVÈGE 

En  Norvège,  l'industrie  métallurgique  minière  est 
sans  importance  :  la  valeur  totale  des  produits  miniers 
a  été,  en  1897,  de  404.264.000  fr.  (.561..S62.000  en  1890). 
Les  hauts  fourneaux  ont  produit  1.769.000  fr.  de  fonte 
et  1.092.000  fr.  de  barres  de  fer  et  d'acier.  A  la  lin  de 
1896,  il  y  avait  27  établissements  miniers  employant 
1.987  personnes  et  5  hauts  fourneaux  avec  251  individus. 

La  véritable  industrie  de  la  Norvège  c'est  la  pêche 
à  la  morue  (jui  employait  93.277  personnes  en  1897;  la 
pêche  au  hareng,  qui  en  employait  17.606,  et  la  pêche 
au  maquereau,  qui  en  employait  2.344. 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgabel. 
Paris.  —  Imprimerie    e  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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L'EUROPE  ECONOMIQUE.  —  Suisse  :  Pages  479  et  480. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

|£ 

'a,  S 

u 

M  ?1 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

3  0.0 
C-q;  ZI 
u-O 

O  0)  O. 

Porte 
feuill 

escomf 

c"  — 

tfi  C 

Taui 
l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 

1899  lî  octobre  ..  1.903  1.175, 

1900  27  septembre  '2.263  1.129 
1900  4  octobre...  2.292  1.1251 
1900  11  octobre...  2.287  l.MS! 


8.873 

41H 

826 

474 

3 

3.948 

511 

732 

525 

A 

4.048 

491 

737 

5i5 

3 

4.042 

446 

737 

518 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


8  octobre  . 
23  septembre 
30  septembre 

6  octobre  . . 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 

30  septembre 
15  septembre 
22  septembre 
30  septembre 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


67 

3:! 

252 

et 

321 

26 

67 

32 

215 

Ho 

294 

24 

6ï 

32 

210 

113 

299 

25 

C4 

22 

240 

105 

305 

26 

1899   12  octobre.. . 

819 

» 

711 

11.131 

831 

» 

5 

1899 

1900  27  septembre 

902 

» 

737 

978 

710 

» 

4 

1900 

1900     4  octobre... 

874 

i> 

763 

1.089 

740 

4 

1900 

1900  11  octobre... 

840 

754 

11.033 

632 

n 

4 

1900 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899 

140 

20 

180 

» 

» 

1* 

1900 

158 

15 

199 

» 

» 

1900 

7  juillet .... 

1  (1 

14 

201 

» 

» 

1900 

4  a(jùt  ,  , 

145 

12 

197 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

5  aoiM  

1  60 

10 

15» 

1     n  1 

» 

1900 

7  juin   

.  72 

10 

174 

»  1 

1900 

4  juillet . . 

71 

10 

162 

1  1 

1900 

.1  70 

1  10 

161 

1     n  1 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

ati< 
airi 

CB  =2  £ 

U  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

c/cou  I 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomi 

Avanc 
s.  valer 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autrlche-HongTie 

1899  8  octobre... 

1900  21  septembre 
1900  30  septembre 
1900    8  octobre... 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

31  juillet .... 

31  août  

30  septembre 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899  7  oclobre... 

1900  22  septembre 
1900  29  septembre 
1900  6  octobre. .. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


HOLLANDE 

7  octobie  . . 
22  septembre 
29  sei>tembre 

6  oclobre. . . 


—  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  septembre 

31  août  

10  septembre 
20  septeiiibie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  sciitembre 

20  août  

10  seplembre 
20  septembre 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  août  

30  juin   

31  juillet ... 
31  août.  . . . 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899  27  seplembre 

1900  12  septembre 
1900  19  septembre 
1900  26  septembre 


773 

265 

1.5.38 

63 

549 

54 

954 

249 

1.473 

47 

429 

64 

952 

250 

1.541 

46 

491 

70 

935 

248 

1.528 

SO 

489 

70 

1899   22  août   

2 

2 

3 

62 

25   1  18 

1900    7  aoftt  .... 

4 

5 

14 

62 

23  19 

1900   14  août  

4 

3 

14 

63 

23   1  19 

1900  22  août  

4 

5 

li 

62 

23    1  66 

93 

133 

8 

3S 

Î6 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

88 

126 

6 

38 

17 

89 

n 

129 

4 

38 

16 

336 

342 

1.514 

780 

1.031 

103 

6V1 

4il 

1.578 

743 

1.077 

238 

342 

421 

1.581 

746 

1.081 

245 

342 

418 

1.595 

740 

1.085 

238 

1899   31  juillet .... 

i  1 

119 

45 

23 

6 

1900  31  mars  .  ... 

2 

» 

1,36 

74 

32 

10 

1900   30  juin   

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1900  31  juillet  ... 

2 

» 

13i 

60 

28 

6 

4J4 
4/. 


1899     5  octobre... 

8S 

23 

5 '9 

30 

431 

47 

4 

1900   20  septembre 

92 

i:; 

555 

49 

449 

61 

4 

1900  26  septembre 

87 

14 

562 

49 

454 

62 

4 

1900    4  octobre... 

93 

15 

558 

57 

463 

63 

4 

69 

148 

459 

7 

137 

121 

1  3 

142 

454 

8 

134 

111 

123 

141 

467 

5 

141 

112 

123 

140 

477 

7 

147 

114 

1^ 

6 
6 


5 

3>4 


5^ 
6^ 


4X 

3  y. 

3  y, 

3H 


5S2 

2S7 

1.628 

614 

1.344 

107 

6 

1899  20  septembre 

295 

62 

849 

199 

290 

34 

696 

343 

1.391 

679 

979 

83 

3 

1900   31  aoùl  

296 

47 

853 

200 

314 

32 

607 

299 

1.68'.> 

570 

1.215 

130 

5 

1900   10  septembre 

296 

47 

842 

197 

306 

33 

601 

2J5 

1.617 

369 

1141 

m 

1900  20  septembre 

296 

46 

835 

195 

309 

31 

64 

11 

238 

62 

39 

28 

66 

13 

238 

61 

75 

30 

66 

13 

242 

61 

77 

30 

66 

13 

249 

59 

80 

31 

33 

1 

61 

38 

39 

4 

S 

35 

2 

62 

37 

44 

4 

S 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

5 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

e 

43 

» 

90 

22 

68 

7 

36 

,  96 

16 

73 

8 

36 

92 

15 

68 

8 

34 

1     89  1 

11 

66 

8  1 

27 

53 

382 

13 

80 

24 

27 

48 

384 

12 

93 

20 

27 

48 

386 

12 

94 

21 

27 

48 

384 

13 

96 

23 

6 

65i 
6« 


II 

Xi 


45U 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


PRINCIP.  CHAPITRES 

CD 

o  ^  o 


3  Cl.  w 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 

18 

sppleiiibre 

49 

3 

132 

21 

(iO 

22 

7 

1900 

'2 

>('|)lcllllil'l' 

38 

2 

133 

1 

53 

22! 

8 

1900 

9 

Sl'lllcilllll'l' 

39 

2 

134 

)) 

32 

22 

8 

1900 

11) 

sciiteiiilire 

40 

2 

134 

31 

23 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

16 

SOlilciIllUT 

:.236 

lâS 

1 

485 

425 

.504 

274 

1900 

1 

'scplciiiljrc 

1.986 

189 

1 

524 

34) 

516 

439 

1900 

9 

sc]ili'iiiliri' 

1.951 

180 

1 

537 

355 

538 

446 

1900 

16 

se|ili'ml)n' 

1.9u3 

ne 

1 

559 

342 

.533 

475 

,5  V, 
5  y, 
5K 
5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

1899  13  sppteniliix' 

1900  15  août  

1900  31  août  

1900  15  septembre 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


27 

2 

77 

15 

37 

15 

» 

23 

2 

71 

12 

38 

20 

» 

23 

2 

74 

12 

39 

20 

23 

2 

74 

11 

39 

21 

» 

1899 
1900 
1900 
1900 


31  août  

.'iO  juin  , 

31  juillet.... 
31  août  


6 

9 

37 

3 

0 

10 

0 

9 

34 

2 

8 

8 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

5 

9 

37 

2 

9 

9 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899    31  août  

43 

6 

90 

31 

94 

20 

6 

1900  30  juin  

45 

7 

94 

48 

124 

21 

6 

1900   31  ;uillet.... 

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

1900   31  août  

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899  31  :n.ûl  

1900  30  juin  

1900  31  juillet ... 

1900  31  août.... 


13 

12 

102 

662 

289 

132 

» 

13 

13 

112 

706 

315 

142 

» 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

13 

12 

107 

7.50 

304 

141 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899 
1900 
l&OO 
1900 


7  octobre. . . 
22  septembre 
29  septembie 

(i  liftiibre. . . 


97 

9 

221 

980 

194 

44 

99 

10 

215 

1032 

174 

49 

99 

8 

221 

1032 

174 

49 

99 

9 

222 

1032 

174 

49 

5'.; 

4V, 
4'/, 


TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


12  octolirc . . . 
27  sei)tembre 
4  octobre. . . 
il  octobre. . . 


7.870 

2.S9S| 

14.855 

1  5.692 

7.297 

1..586i 

» 

8.423 

2.700 

14.772 

5.801 

ri. 694 

1.9461 

» 

8.330 

2.650 

15.291. 

5.733 

;.046 

2.0311 

» 

8.2U5 

2.6lO| 

13.286 

1  5.633 

6.931 

2.0611 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


5  sept. 

12  sept. 

19sept. 

26sei)t. 

3 

l. 

10  oct. 

48 

08 

48  10 

48  12 

48  07 

48 

03 

48  02 

100 

17 

100  17 

100  17 

100  23 

100 

23 

100  18 

165 

162  .. 

149  50 

154  50 

162 

154  75 

29 

20 

30  25 

30  .. 

30  50 

30 

50 

30  90 

81 

30 

81  35 

81  20 

81  30 

81 

30 

81  35 

100 

12 

100  13 

100  16 

100  20 

100 

21 

100  17 

100 

62 

100  62 

100  45 

100  50 

100 

70 

100  70 

Constantinople  

24 

04 

23  04 

23  01 

23  03 

23 

01 

23  12 

81 

32 

81  33 

81  23 

81  38 

81 

33 

81  30 

106 

57 

106  67 

106  71 

106  66 

106 

60 

106  41 

100 

40 

100  38 

100  34 

100  38 

100 

38 

100  3i 

755 

50 

751  50 

751  . 

730  .. 

755 

732  .. 

25 

35 

25  35 

25  35 

25  36 

25 

35 

25  36 

29 

05 

29  82 

29  50 

29  97 

30 

25 

30  57 

106 

62 

106  75 

106  67 

106  65 

106 

53 

106  37 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

35 

37  37 

37  35 

37  37 

37 

37 

37  37 

—     (à  3  isois  ... 

96 

30 

96  35 

96  35 

96  37 

96 

35 

S6  40 

96 

20 

96  301 

96  23 

96  30 

96 

27 

96  25 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


7.611  2.6.35  15.896  8.736  5. .328  3.699 
7.953  2.578  14.583  8.858  6.I"-I2  3.651 
8.746  2.546  15.2,54  8-548  6.661  3.4.53 
8.160  2  636  14.975  8.999  7.020  3.594 
7  833  2  585  14.992  I  9  321  8.3.52  4  037 
Les  folaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  déi)6ts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chifires  très  Importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


Valeurs  à  trois  mois 

Plus 

13  sept. 

20  sept. 

27sei)t. 

4  oct. 

Il  oct. 

Amsterdam.,  papier coorl 

Y" 

205  37 

205  50 

205  44 

205  62 

205  75 

Allemagne...'  — 

4  % 

121  56 

121  75 

121  62 

121  56 

121  56 

Vienne-Tr.  ..  — 

4  % 

102  75 

102  75 

102  75 

102  56 

102  56 

Barcelone.  ..  — 

4  % 

Madrid  versem.  — 

385  50 

383  50 

384  75 

384  . 

382  50 

Lisb. -Porto  . .  — 

4  % 

394  . . 

394  .. 

394  . . 

391  .. 

394  .. 

St-Pétersb. . .  — 

4  % 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

261  .. 

261  .. 

Valeurs  a  vue 

moins 

Londres ...  — 

4  % 

25  133 

25  125 

25  12 

25  11 

25  115 

—                  fh  court 

25  It'ù 

25  145 

2.5  145 

25  1S5 

25  14 

Belgique .  — 

4  "X 

~b  19p. 

0  19p. 

0  25p 

0  25p. 

0  19p. 

Italie   

0  70 

6  37p. 

6  37p. 

6  50p. 

(j  37p. 

6  25  ' 

5  % 

0  5bp! 

0  44p. 

0  44p 

0  i4p. 

0  44 

New- York....  — 

4  % 

515  .. 

515  50 

515  oO 

516  30 

518  .. 

Malières  d'or  el  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

34.37  .. 

3437  .. 

3437  .. 

Argent  id.    (le  kil.). . . 

218  89 

105  17 

103  17 

104  93 

107  37 

107  80 

Quadruples  espagnol 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  :  9 

10")  ... 

20  60 

20  60 

20  oO 

20  60 

20  60 

—          —  nouv.  titre 

:  900°J. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  30 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  joui' 

13  sept. 

20sopt. 

27  sept. 

4  oct. 

U  oct 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1  229 

1  228 

1  227 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  115 

25  115 

25  12 

25  115 

25  il5 

Autr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  or) .. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

l  » 

0  77 

0  77 

0  76 

0  76 

0  76 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  « 

0  60 

0  66 

0  64 

0  61 

0  62 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (niilreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Kussie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extr  a-Eu  r  opéens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  16 

5  17 

Mexique  {])iastre  arg,) 

5  43 

2  55 

2  56 

2  56 

2  56 

2  56 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  12 

2  11 

2  11 

2  11 

2  14 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  07 

1  03 

1  05 

1  03 

1  07 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

ChineiSbjDjh«î)(taëlarg.) 

7  47 

3  66 

3  69 

3  67 

3  70 

3  74 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  11  octobre  1900 


100  francs 

en  billets  de  banque  fra 
valent  à  l'étranger 

En  Allemagne  

En  Anr/lelerre  

En  Autriche-Hongrie... 

En  Belgique  

En  Espagne  

En  Grùce  

En  [lui lande  

En  Italie  

En  Portugal  

En  Roumanie  

En  Russie  

En  Suisse  


nçais 

100  .".5 

100  41 

101  36 
100  19 
130  71 
154  75 
100  24 
106  6(i 
141  .. 

100  70 

101  15 
100  44 

Aux  Etats-Unis   100  09 

Au  Mexique   212  10 

En  Répuol.  A7-gentine ..   232  70 

Au  Chili   103  67 

Au  Brésil   265  42 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   11*9  /3 


100  francs 
en  billets  de  banque  étranger! 
valent  en  France  : 

Billets  A  ^^emrt'?irfs   99  45 

—  Aîiglais   99  59 

—  Austro-Hongrois.  98  6  4 

—  Be/ges   99  81 

—  Espagnols   76  30 

—  Grecs   62  68 

—  Hollandais   99  76 

—  Italiens   93  75 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  30 

—  Russes   88  83 

—  Suisses   89  56 

Pièces  des  Etats-Unis   89  81 

—  du  Mexique   47  14 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  96 

—  dn  C/iiti   96  33 

—  du  Brésil   37  67 

Pièces  des  Indes   100  .  - 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   30  06 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  11  octobre  1900. 

La  cote  des  changes  conserve  sa  physionomie  morne.  La 
devise  hollandaise  passe  de  205  6'2  à  2o5  Ib.  mais  le  papier 
allemand  reste  à  121  56  et  le  papier  autrichien  à  102  o6,  La 
devise  espagnole  est  à  -382  50,  le  milreis  reste  à  394,  les  traites 
à  3  mois  sur  Saint-Pétersbour.tr  ne  s  écartent  pas  de  261  ; 
quant  au  versement,  il  s'est  un  peu  relevé  à  265  3/4. 


I/KOONOMlriTK  IClJllOlMÔIiN.  —  Statistique  générale 


Le  chèque  sur  Londres  est  à  25  l'i.  On  (constate  unn  légère 
améliorulioa  sur  los  devises  belge  et  ilalienne.  les  elVets  sur 
la  Suisse  se  négocient  toujours  à  0.14  0/0  au  dessous  du  pair. 

Le  New-York  est  passé  de  516  50  il  518. 

Nous  assistons  sur  la  plupart  des  marchés  ii  un. resserre- 
ment de  l'argent  analogue  ;\  celui  qui  s'est  produit  en  1S99 
exactement  à  la  nuune  épooue.  L'année  dernière  éclatait  la 
guerre  entre  le  Transvaal  et  l'Angleterre,  qui  tarissait  une  des 
sources  los  plus  abondantes  de  la  production  do  l'or. 

Aujourd'hui,  la  guerre  n'est  pas  terminée  et  Ihs  puissances 
européennes  avec  les  Etats-Unis  ont  sur  les  bras  cetle  grosse 
alTaire  do  Chine  qui  est  pour  le  moment  un  inconnu  redou- 
table et  qui,  dans  tous  les  cas,  promet  de  coûter  cher  aux 
Puissances  alliées,  mais  ce  ne  sont  pas  les  dépenses  de  guerre 
qui  pourraient  amener  une  tension  comme  celle  que  nous 
observons.  11  est  évident  que,  comme  en  1899,  les  banques 
anglaises  et  allemandes  ont  de  très  gros  engagements  et,  bien 
que  dans  le  courant  de  l'année  elles  se  soient  un  peu  liquidées, 
elles  répugnent  à  solder  en  baisse  les  titres  qu'elles  ont  en 
portefeuille  ou  sur  lesquels  elles  ont  placé  leur  clientèle. 

Les  Gouvernements  anglais  et  allemand  ont  dù  juger  leur 
marché  bien  surmené  puisque,  pour  deux  emprunts  d'impor- 
tance médiocre,  ils  se  sont  adressés  aux  Etats-Unis  et  ce 
n'est  qu'après  les  opérations  conclues  que  les  financiers  des 
deux  pays  ont  fait  entendre  leurs  réclamations.  Tout  fait  pré- 
sumer que  d'ici  à  la  fin  de  l'année  les  capitaux  seront  recher- 
chés et  qu'ils  seront  assez  chers,  moins  cependant  que  l'année 
dernière  en  raison  des  allégements  opérés  et  parce  que  dans 
l'état  de  désarroi  où  se  trouvent  les  Bourses  européennes,  on 
ne  doit  pas  songer  à  s'occuper  d'affaires  nouvelles. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


'Valeurs  à  4  mois 

:Hong-Kong  

Shangtiaï  

Yokohcama   

Singppouru  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


12  sept. 


•2/0  iS/16 
2/10  ./. 
2/0  5/8 
2/i  1/8 


1/3  29/32 
1/3  1.0/16 
10  3/ 16 
n  3/8 


19  sept. 


2/0  13/16 
2/10  1/8 
2/0  5/8 
2/1  1/8 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
9  13/16 
il  13/32 


26  sept. 


2/0  11/16 
2/10  ./. 

2/0  5/8 
2/1  1/8 


1/3  13/16 
1/3  15/16 

10  1/16 

11  13/32 


3  oc  t. 


2/1  3/16 
2/10  1/4 
2/0  3/8 
2/1  3/8 


1/3  15/16 
1/3  13/16 
10  1/10 
n  13/32 


10  oct. 


2/î  1/4 
2/10  5/8 
2/0  5/8 
2/0  9/16 


1/3  13/16 
1/3  15/16 
10  1/32 
n  3/8 


135  10      136  10      135  90      134  90      132  10 
n/10   /.  77/10./.  77/10./.  77/10./.  77/10  1/2 
28  13/16    28  3/4     29    ./.      29   1/2     29  9/16 

La  hausse  de  l'argent  continuant,  les  devises  de  l'Extrême- 
Orient  suivent  le  mouvement,  saut,  toutefois,  les  remises  sur 
Singapoure. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu  des  offres  pour  Rs  ^5. 00. 000 
en  traites  du  Gouvernement  et  transferts  télégraiihiques  sur 
l'Inde.  Les  demandes  de  traites  ont  monté  à  Rs  323.75.000; 
celles  de  transferts  à  Rs  1.50.000.  Le  total  des  offres  pour  la 
semaine  prochaine  est  de  Rs  25.00.000.  Le  montant  de  trai- 
tes et  transferts  télégraphiques  vendus  du  1"  avril  au  9  octo- 
bre a  été  de  Rs  658.61.263,  produisant  4.380.768  liv.  st.  Les 
ventes  soéciales  en  traites  ont  été  de  Rs  1.65.322  sur  Calcutta; 
Es  10.000  sur  Bombay. 

L'Inde  avait  réuni  un  approvisionnement  d'or  assez  impor- 
portant  qu'elle  avait  principalement  tiré  d'Australie,  mais 
comme  les  prix  et  les  salaires  dans  l'Inde,  ainsi  qu'on  l'a 
depuis  longtemps  refharqué,  sont  trop  bas  pour  comporter 
une  circulation  de  monnaie  d'or,  le  Ciirrency  Dppartment 
s'est  décidé,  d'après  notre  confrère  Statist,  à  envoyer  500.000 
livres  sterling  à  Londres  et  à  acheter  de  l'argent,  dont  la  cir- 
culation est  insuffisante. 

Le  papier  sur  Rio  passe  de  10  1/16  à  10  7/32;  le  Valparaiso 
perd  1/32;  on  prétend  que  le  Chili  ferait  de  gros  n  chats  de  ma- 
tériel naval  et  il  en  résulte  une  mauvaise  impression. 

L'H  prime  de  l'or  a  encore  baissé  à  Buenos-Avres;  le  change 
se  rapproche  du  pair  conventionnel  de  la  piastre. 

L'or  reste  au  pair  à  Paris  ;  à  Londres,  il  est  payé  77  10  1/2, 
la  Banque  a  fixé  le  prix  des  aigles  américaines  à  76  9  1/2. 

Les  mouvpments  d'or  sur  le  marché  libre,  du  27  septembre 
au  21  octobre  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 
Indes  Occident.  ..£      12.000  Néant 

Toutes  les  barres  sur  le  marché  libre  ont  été  achetées  par 
l'Allemagne,  mais  il  y  avait  aussi  des  demandes  pour  New- 
York. 

L'argent  en  barres  est  passé  de  29  1/2  à  ''9  9/16  ;  nos  lec- 
teurs trouveront  plus  loin  un  article  à  ce  sujet. 

Les  expéditions  de  Londres  en  Orient,  du  27  septembre  au 
4  octobre,  ont  été  de  182.500  liv.  st.,  soit  6.854.639  liv.  st.  de- 
puis le  l"  janvier,  contre  5.304.596  liv.  st.  en  189.^. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les 
taux  d'escompte  officiels. 


Escompte  hors  Hanf/ue 
Places         13  sept.    20 sept.    27 sept. 


■i  oct.    Il  oct. 


2  7/8 

4  i/ii; 

4  ./. 

3/4 


Paris   2  7/16      2  5/8      3  ./.      3  ./. 

Londres...  3  5/8  3  31/32  4./.  4  /. 
Berlin   4  1/2       4  5/8      4  1/2      3  7/8 

ffhnemoney)!    ^  3/4       2  3/4      2  1/2      3  1/2 

Par  suite  des  paiements  du  Gouvernement,  l'argent  avait 
été  abondant  à  Louarcs  et  le  taux  de  l'escompte  hors  banque  ' 
était  resté,  en  général,  au-dessous  du  taux  officiel  ;  mais  de- 
puis quelques  jours,  il  commence  à  le  dépasser.  A  Paris,  il 
y  a  plutôt  un  peu  do  baisse;  à  New-York,  les  variations  mit 
été  assez  fréquentes. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  162  millions  sterling  de  lettres  di!  change  et  mandais. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  163  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  rliminution 
de  1  million  sterling. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'or  a  diminué  cette  semaine  de  5.35G.O0O  fr.  à  la  Banque 
de  France,  la  circulation  a  pris  1.260.000  fr.  à  Paris  et 
4.904.000  fr.  dans  les  succursales,  il  a  été  expédié  40.000  fr. 
au  Maroc.  Il  a  été  acheté  pour  594.000  fr.  de  matières;  il  est 
venu  194.000  fr.  de  Suisse  et  50.000  de  Belgique. 

L'argent  a  baissé  de  6.663.000  fr. 

La  circulation  a  pris  105.000  fr.  à  Paris  et  3.992.000  fr.  dans 
les  succursales  ;  il  est  revenu  39.000  fr.  de  Suisse. 

Il  a  été  expédié  140.000  fr.  à  la  Guyane,  100.000  fr.  à  la  Réu- 
nion, 300.000  fr  à  Libreville,  50.000  fr.  à  Oran  et  2.055  000  fr. 
en  Suisse.  Le  détail  des  sorties  d'argent  est  intéressant,  car 
il  montre  que  nos  pièces  de  5  fr.,  que  l'on  croyait  définitive- 
ment immobilisées  dans  les  caisses  de  la  Banque  trouvent  un 
débouché  appréciable  dans  nos  colonies.  Le  stock  d'argent  de 
la  Banque  de  France,  qui  pendant  plusieurs  années  dépas- 
sait 1.200  millions,  se  trouve  diminué  d'une  centaine  de  mil- 
lions; c'est  un  résultat  dont  il  est  juste  de  féliciter  l'Adminis- 
tration de  la  Banque. 

La  circulation,  à  6  millions  près,  se  retrouve  au  chiffre  de 
la  semaine  dernière  ;  les  comptes  courants  ont  diminué  de 
45  millions;  le  portefeuille  n'a  pas  changé;  les  avances, titres 
et  métaux  précieux,  ont  augmenté  de  3  millions. 

La  tension  monétaire  que  révélait  le  bilan  de  la  Banque 
d' Allemagne  au  30  septembre  n'a  guère  diminué,  à  en  juger 
par  le  bilan  du  6  octobre.  Nous  trouvons  l'encaisse  en  dimi- 
nution nouvelle  de  9  millions;  la  circulation  a  baissé  de 
72  millions,  le  portefeuille  de  74  millions  et  les  avances  de 
25  millions;  la  circulation  taxée  est  de  311  millions,  contre 
365  millions  au  bilan  précédent.  Malgré  ces  diminutions,  il  y 
a  encore  1  252  millions  de  prêts  en  cours.  L'année  dernière, 
il  est  vrai,  la  situation  était  encore  plus  tendue  et  elle  avait 
entraîné  le  relèvement  du  taux  de  l'escompte  de  5  à  6  0/0; 
cette  année,  pareille  mesure  n'a  pas  encore  paru  nécessaire. 

La  circulation  des  Banques  locales  a  grossi  do  SO  millions 
à  la  fin  de  septembre;  mais  comme  elles  réescomptent  à  la 
Reichsbank,  leur  portefeuille  est  resté  à  peu  près  station- 
uaire. 

La  Banque  d'Angleterre  n'a  signalé,  cette  semaine,  aucune 
entrée  d'or  de  l'extérieur  ;  voici  le  détail  des  sorties  : 

Continent  £  30.000 

Allemagne   .501.000 

Roumanie   50.000 

Egypte   192.000 

Etats  Unis   50.000 

Destination  inconnue   .50.000 

Total  des  sorties  £  873.000 

Les  sorties  sont  de  21.825.000  fr.,  mais  la  circ\ilation  a 
prélevé  28.175.000  fr.  ;  par  suite,  l'encaisse  présente  une  dimi- 
nution de  50  millions.  Bien  que  les  Etats-Unis  soient  pour  le 
moment  le  centre  vers  lequel  le  change  doit  porter  l'or,  c'est 
l'Allemagne  qui  a  pris  la  plus  forte  somme. 

Les  expéditions  pour  l'Egypte  continuent  à  avoir  de 
l'importance. 

La  circulation  a  diminué  de9  million.s,les  complf>s  courants 
(le  51  millions,  le  portefeuille  de  88  millions;  le  rapport  delà 
réserve  aux  engagements  est  de  43.22  0/0. 

La  Banque  a  encore  acheté  pour  73  millions  de  Consolidés  ; 
elle  cherche  évidemment  à  mettre  de  l'ai'gent  sur  la  plac^  et 
peut-être  à  enrayer  une  baisse  nouvelle  des  fonds  publics. 
Quoi  qii'il  en  soit,  une  hausse  prochaine  de  l'escompte  paraît 
s'imposer. 

Le  seul  point  saillant  du  bilan  delà  Banque  dWutriche- 
Hongrie  est  une  diminution  de  13  millions  dans  la  circula- 
tion. Les  autres  comptes  n'ont  pas  varié. 

Rien  non  plus  à  la  Banque  de  Belgique. 
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La  Banque  d'Espagne  a  perdu  3  millioas  d'argent  ;  la 
circulation  a  augmenté  de  14  millions,  les  dépôts  ont  fléchi  de 
6  millions  et  les  avances  de  7  millions. 

La  Banque  de  Roumanie,  par  ses  achats  d'or  en  Angle- 
terre, essaie  de  reconstituer  son  encaisse,  mais  l'œuvre 
paraît  bien  ardue,  les  comptes  courants  ont  complètement 
disparu  du  bilan. 

La  banque  de  Russie  a  perdu  48  millions  d'or  et  4  mil- 
lions d'argent  ;  la  circulation  a  augmenté  de  22  millions,  les 
dépôts  ont  fléchi  de  13  millions,  le  portefeuille  de  5  millions, 
mais  les  avances  gagnent  39  millions.  La  diminution  de 
l'encaisse  qui,  du  16/29  août  au  lh/29  septembre,  est  de  158 
millions,  est  due  en  grande  partie  aux  provisions  qu'a  faites 
le  Gouvernement  à  l'étranger  pour  le  paiement  des  coupons 
d'octobre. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900... 

—  1899... 
-  1898... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

france  

Allemagne  

Autres  pays.... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


du  Depuis 
au  2-2  sept,  le  1"  janv. 

»  19.029.720 
17.664.481 
4.500.709 
22.295  6.015.103 

22.295  47.210.013 
5.000  25.876.409 
213.917  7.864.867 

1.113.730  36.179.625 
590.800 
»  4.4.^0 
2  601  390.204 


du  15  Depuis 
au  2i  sept,  le  I"  janv. 

93.996 
..  254.7iS0 
»  325. 8K4 

17.97(1  1.011.338 


17.976  1.685.978 
193.893  9.873.369 
3.215  0j2  79.501.398 


61.1.58 
2.03.) 
2  628 
3.473.215 


94.635 


1.116.331  37.165.079 
865.210  .S4. 084. 659 
1.035.918  33.650.177 


94.635  3.539.040 
79.190  2.832.983 
838.370  1.846.960 


Banques  associées  de  New-  York 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula 
tion 


1899  7  oct.  .. 

1900  22  sept. . 
J900  29  sept.. 
1900  6  oct... 


Encaisse 


147.3 
173.8 
169.2 
163.4 


15.5 

29.7 
29.9 
30.1 


Dépôts 


781.2 
897.5 
884.7 


Portefeuill' 


710.6 
823.1 
817.5 
816  8 


L'or  continue  à. sortir  des  Banques  de  New- York.  Le  Mar- 
ché américain,  à  la  suih^  des  emprunts  contractés  par  l'An- 
gleterre et  l'Allemagne,  tond  à  s'internationaliser  et  il  s'en- 
suivra certainement  des  conséquences  monétaires  intéres- 
santes. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

26aoù'9y 

105.3 

211.4 

3.8 

57.5 

58.7 

1900 

11  août. 

74.3 

207.1 

5.3 

93.4 

63.1 

18  aoiit. 

73.1 

202.6 

6.0 

90.7 

6a.0 

25  août. 

74.2 

199.5 

6.5 

87.1 

60.8 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'offre  aucune  particula- 
rité qui  mérite  d'être  signalée. 
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La  Hausse  des  prix,  le  Commerce  et  la  Monnaie 

]je  Statist  a  publié  l'intéressant  article  suivant  : 
Nous  nous  proposons  d'examiner  les  conséquences  que 
pourra  avoir  la  hausse  des  prix  sur  le  commerce  de  l'Angl  - 
terre.  On  doit  reconnaître  aussitôt,  que  les  classes  débitrices 
vont  en  profiter,  surtout  la  classe  foncière.  Il  peut  s>^  faire 
q_ue  la  concurrence  de  contrées  plus  neuves  avec  nos  agri- 
culteurs empêchera  une  grande  reprise  dans  le  commerce  des 
grains,  mais  cela  reste  à  démontrer.  En  tout  Cis,  il  est 


certain  qu'il  y  aura  une  hausse  des  prix  des  produits  agri- 
coles en  général  et  elle  profitera  immédiatement  aux  pro- 
priétaires. D'autre  part,  le  fardeau  de  la  df-tte  se  trouvera 
réduit.  Gomme  l'argent  achète  moins  d'articles  quand  les 
prix  haussent,  la  quantité  de  marchandises  de  toutes  sortes 
que  ceux  qui  ont  hypothéqué  leurs  terres  auront  à  payer  aux 
créanciers  se  trouvera  diminuée. 

Les  tenai'Ciers  bénéficieront  aussi  de  cette  situation,  car 
les  loyers  ont  été  réduits  au  niveau  des  prix  qui  ont  prévalu 
pendant  plusieurs  années;  tandis  que,  d'autr»-  part,  les  pro- 
duits des  fermes  obtiendront  des  prix  plus  élevés.  Au  c  >m- 
menc»-ment  la  classe  des  tenanciers  aura  donc  un  avant«ge. 

Après  un  certain  temps,  toutefois,  les  fermages  seront 
modifiés  et  le  bénéfice  passera  alors  du  tenancier  au  pro- 
priétaire. Toute  la  classe  foncière  se  trouvera  ainsi  avantagée 
par  la  situation  nouvelle.  Ciomme  ellf  épargn-ra  plus,  elle 
pourra  placer  sur  une  plus  grande  échelle.  Par  suite,  toute 
personne  engagée  dans  les  affaires  en  profilera  ;  le  fardeau 
de  la  dette  diminuera,  tandis  que  les  prix  progresseront. 

Ou  d  lit  aussi  constater  que  la  classe  indu-trielle  se  trou- 
vera dans  une  meilleure  position.  Elle  achètera  les  matières 
premières  à  un  prix  plus  bas  et  vendra  les  produits  manu- 
facturés à  un  prix  plus  élevé.  En  dehors  de  cet  avantage 
évident,  il  y  aura  un  retour  de  confiance  provoqué  par  ce 
fait  que  l*'»  prix  hausseront.  Cela  facilitera  l'augmeniation  du 
nombre  de<  employés;  déterminera  le  capital  nouveau  à  se 
placer  dans  les  industries,  accroîtra  le  pouvoir  d'achat  des 
divers  commerçants  et  profitera  une  fois  de  plus  aux  intérêts 
fonciers. 

Au-dessus  de  tout  cela,  l'immense  avigmentation  de  la  pro- 
duction d'or  du  monde  permettra  aux  banques  d'offrir  des 
facilités  de  plus  en  plus  grandes.  Le  crédit  se  développera  et 
les  entreprises  se  trouveront  slimuh'es.  Dans  toutes  les 
directions,  il  y  aura  une  tendance  plus  favorable  qui  agira  à 
son  tour  sur  les  chemins  de  fer,  accroîtra  leur  trafic  et,  par 
suite,  leurs  profits. 

Par  contre,  les  classes  salariées  et  les  propriétaires  de  re- 
venus fixes  perdront  quelque  peu.  L'argent  achètera  moins  et 
il  y  aura  par  suite  un  certain  sentiment  de  malais»',  mais 
l'impulsion  donnée  à  toute  production  compensera  la  dimi- 
nution du  pouvoir  d'achat  des  revenus  fixes  et  fera  porter 
davantage  les  disponibilités  vers  les  entreprises.  J^e  Stock- 
Exchange  et  le  marché  monétaire  en  seront  plus  actifs. 

Une  autre  conséquence  doit  être  examinée:  celle  du  dés- 
avantage subi  par  les  salariés.  Un  des  faits  les  plus  remar- 
quables constatés  pendant  cette  période  de  bas  prix  qui  a 
st'vi  pendant  un  quart  de  siècle  a  été  la  bonne  sitUHtion  du 
commerce  de  ce  pays.  Cela  est  dû,  en  partie,  à  ce  fait  que  le 
pouvoir  d'achat  des  salariés  a  constamment  progressé  et  que 
les  cUiS.ses  laborieuses  ont  pu  acheter  sur  une  plus  grande 
échelle.  Il  y  a  eu  aussi  une  tendance  en  faveur  de  la  hausse 
des  salaires;  mais  l'expi'ritnce  nous  prouve  que  les  salaires 
remontent  moins  rapidement  que  le^*  prix.  Pendant  un  cer- 
tain temps,  il  faut  donc  prévoir  que  h's  prix  progresseront 
rapidement  et  que  les  «alaires  resteront  stationnaires.  Gela 
causera  un  mi^contentement  chez  laclasan  ouvrière.  Il  y  aura- 
plus  de  conflits  du  travail  et  des  grèves  plus  importantes. 
Peut-être  les  plus  gros  bénéfices  des  employeurs  les  déter- 
mineront-ils à  donner  plus  facilement  satisfactio-i  aux  gré- 
vistes. Mais  la  nécessité  d'ajuster  les  gages  à  la  nouvelle  si- 
tuation gênera  pendant  quelque  temps  le  commerce  et  la 
classe  ouvrière,  qui  s'était  un  peu  éloignée  des  questions  po- 
litiques et  qui  était  redevenue  plus  conservatrice,  changera 
peut-être  d'wttitude. 

En  limitant  notre  examen  aux  conséquences  économiques, 
il  faut  observer  que,  bien  que  le  redressement  des  salaires  de- 
mande du  temps  et  puisse  causer  plus  de  querelles  entre  em- 
])loyfurs  et  employés,  il  s'effectuera  quand  même.  Les  sa- 
laire- hausseront  aussi  bien  que  les  prix  et  la  prospérité  des 
classes  laborieuses  augmentera. 

La  hausse  des  prix  donnant  une  impulsion  aux  entreprises 
de  touie  espèce  et  amenant,  après  un  certain  temps,  une  aug- 
mentation des  salaires,  provoquera  une  progression  des  re- 
venus. 

Les  dépenses  publiques  ont  tellement  augmenté  pendant 
ces  dernières  années  et  il  faudra  tant  dépenser  encore  pour 
l'armée,  la  marine  et  la  défense  nationale,  que  I'oq  a  consi- 
déré l'avenir  avec  quelque  inquiétude.  Les  dépenses  faites 
ont  été  cependant  inévitables  et  celles  que  l'on  consentira 
seront  plus  considérables  encore.  Il  est  difficile  de  voir  à  quelles 
nouvelles  ressources  on  fera  appel  pour  les  couvrir.  Beau- 
coup commencent  à  croire  que  notre  système  libre-échan- 
giste sera  emporté  par  le  courant  et  que  des  droits  de  douane 
devront  être  imposés.  Mais  si  la  production  de  l'or  continue 
sur  la  même  échelle  et  si  nos  prévisions  sont  exactes,  elles 
donneront  nne  forte  impulsion  à  toute  la  production;  après 
un  certain  temps,  le  pouvoir  de  consommation  de  la  popu- 
lation augmentera  tellement  que  les  recettes  s'accroîtront 
d'une  façon  automatique  et  que  les  difficultés  entrevues  par 
les  pessimistes  disparaîtront  graduellement. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


Si  nos  prévisions  sont  justes,  il  y  aura  avant  longtemps 
une  forte  augmentation  des  placements  étranf^ers  du  pays. 
Il  y  a  aujourd'hui  de  bonnes  raisons  pour  croire  que  les 
incertitudes  politiqu'  s  disparaîtront,  et  que  la  prospérité  gran- 
dissante du  pays  divisera  les  placements  sur  les  entreprises 
du  dehors. 

Le  marché  monétaire  se  trouvera  plus  fourni,  parce  que  la 
prospérité  grandissante  déterminera  plus  d'épargnes  et  plus 
de  dépôts  dans  les  banques.  Les  banquier»  se  montreront 
plus  disposés  î'i  répondre  aux  solliciteurs  jouissant  d'un  bon 
crédit,  puisque  la  production  d'or  augmentera  constamment 
les  réserves  et  permettra  de  faire  des  avances.  Pour  toutes 
ces  raisons  et  d'autres  encore,  il  semble  que  l'on  peut  pré- 
voir, non  seulement  une  plus  grande  activité  du  marché  mo- 
nétaire dans  un  avenir  procliain,  mais  aussi  une  plus  grande 
animation  du  Stock-Exchange  se  produisant  avec  une  aug- 
mentation de  l'épargne  nationale. 


La  Spéculation  cambiste  au  Brésil 

D'après  Le  Brésil,  l'amendement  au  budget  présenté  par 
le  conseiller  Mayrinlv  pour  réprimer  la  spéculation  est  ainsi 
conçu  : 

Les  lettres,  traites,  et  en  général  tous  documents  en  mon- 
naie métallique  devant  être  réalisés  ou  non  dans  le  pays 
seront  soumis  à  l'enregistrement.  Le  Pouvoir  exécutif  fixera, 
dans  le  règlement  pour  l'exécution  de  cette  disposition  :  le 
lieu  de  l'enregistrement,  la  taxe  respective  et  l'amende  pour 
infraction.  Un  certificat  d'enregistrement  sera  exigé  pour 
intenter  dans  le  pays  toute  action  en  justice  se  rattachant  à 
ces  valeurs. 

Le  Pouvoir  exécutif  établira  le  régime  fiscal  auquel  de- 
vront être  assujettis  tous  les  établissements  opérant  sur  le 
«hange  et  créera  les  services  nécessaires  à  l'enregistrement. 
Le  personnel  des  services  supprimés  sera  utilisé  dans  ce 
nouveau  départ  ment  aux  dépenses  duquel  sera  affecté  le 
montant  de  la  taxe  perçue. 

Le  rapporteur  du  budget  des  recettes,  M.  Serzedello,  a  fait 
un  rapport  favorable  sur  cet  amendement.  Il  estime  que  la 
liberté  absolue  du  commerce  de  change,  dans  un  pays  de 
cours  forcé  d'où  ont  émigré  les  métaux  précieux,  a  les  effets 
les  plus  désastreux  sur  la  vie  économique  et  financière  de  la 
nation. 

Les  Banques  étrangères  qui  opèrent  sur  le  change,  dit-il, 
«chappent  a  l'action  du  pouvoir  public  contre  les  abus.  Elles 
ont  un  capital  réalisé  très  faible,  vivent  des  dépôls  qui  leur 
sont  confiés  et  qui  devraient  être  employés  en  escomptes 
pour  favoriser  le  commerce  et  l'industrie,  et  se  livrent  au 
contraire  à  des  spéculations  de  change  sans  règle  ni  limite. 

M.  Serzedello  rappelle  les  fluctuations  insensées  de  ces 
temps  derniers,  et  dit  que  si  les  transactions  se  limitaient  au 
mouvement  réel  d'entrée  et  de  sortie  de  capitaux,  si  le  marché 
était  honnêtement  dirigé,  si  les  Banques  se  bornaient  à  des 
opérations  de  bonne  foi  et  effectives,  ell^s  ne  réaliseraient 
pas  les  dividendes  fabuleux  qu'elles  distribuent  à  leurs  action- 
naires et  qui  sont  tirés  d'opérations  fictives  au  préjudice  du 
commerce  légitime  et  de  la  fortune  publique. 

Tous  les  moyer.s  employés  pour  mettre  fin  à  ces  spécula- 
tions, tels  que  l'interdiction  de  la  liquidation  des  difi'érences 
ont  été  impuissants.  Le  rapporteur  est  toutefois  d'avis  qu'on 
adopte  l'enregistrement  de  toutes  les  transactions  sur  le 
change,  de  telle  sorte  que  si  cette  mesure  n'est  pas  un  cor- 
rectif e  ntre  les  abus,  elle  fournisse  du  moins  une  preuve  que 
ceux-ci  existent  et  qu'elle  justifie  une  action  énergique  pour 
sauver  les  intérêts  supérieurs  du  Brésil. 


L'Étalon  d'Or  à  Costa-Rica 

Le  Journal  Officiel  de  la  République  de  Costa-Rica  a  pu- 
blié un  décret  établissant  que  désormais  les  monnaies  d'or 
des  Etats-Unis  de  l'Amérique  du  Nord,  de  France  et  d'Alle- 
magne ont  cours  légal  à  Costa-Rica  avec  les  équivalences 
suivantes  : 

Le  dollar  américain  vaudra...     2  colons  10  centimes 

La  livre  sterling  vaudra   10     —  20   

Le  franc  vaudra   0    40   

Le  mark  vaudra   0     —  50   

L'unité  de  la  nouvelle  monnaie  étant  le  colon,  d'un  poids 
de  778  milligrammes  d'or  au  titre  de  0.900,  la  valeur  des  mon- 
naies d'or  étrangères  est  sensiblement  dépréciée  par  le  dé- 
cret d  équivalence. 

Si  l'on  admet  que  le  kilogramme  d'or  fin  vaut  3.444  fr.  U, 
un  kilogramme  d'or  au  titre  de  0.900  vaut  3.100  francs;  la 
valeur  en  francs  de  778  milligrammes  à  0.900  ressort  ainsi 
seulement  à  2  fr.  4118. 


1878-89    79 

1890-99    66 

18WJ   72 

1893   68 

1896   61 

1897   62 

1898   64 

1899   68 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  indcx-iuimbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  septembre  lîJOO. 

La  moyenne  des  onze  années,  d<j  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chillres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 

1889  Décembre   73.7 

1895  Février   60.0 

1896  Juillet   59.2  . 

1899  Septembre   "O.O 

1899  Décembre   72.3 

19(0  Février   75.1 

1900  Juin...   75.7 

1900  Juillet   76.2 

1900  Août   76.0 

1900  Septembre   75.5 

Pendant  le  mois  dernier,  le  blé,  l'orge  et  le  maïs  ont  été 
un  peu  plus  cher;  l'avoine,  les  pommes  de  terre  et  la  viande 
—  surtout  celle  de  mouton  —  le  sucre  et  le  café  ont  quelque 
peu  baissé.  Parmi  les  matières  premières,  la  fonte  et  l'étain 
ont  fléchi,  tandis  que  le  charbon  est  resté  à  un  niveau  élevé. 

Le  coton,  à  cause  d'un  «  corner  »  et  des  nouvelles  annon- 
çant une  lécolte  défavorable,  a  progressé  de  5  3/4  d.;  le  mi«i- 
dling  american  à  7  3/8  d.  et  a  fléchi  ensuite  à  6  1/2  d.,  tan- 
dis que  le  cours  du  terme  pour  décembre  n'est  que  de  5  l/2d. 

Le  chanvre  de  Maiiille  a  fléi-hi  de  36  liv.  tl.  à  27  liv.  st.  ; 
la  laine  et  la  soie  restent  faibles.  L'huile  de  palme  et  l'huile 
d'olive  sont  un  peu  plus  chers;  la  graine  de  lin  reste  ;'i  un 
prix  très  élevé. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Moy«  Moy   Fév.  Juil.  Dec.  Fév.  Août  Sept. 

1878-89  1890-99  1895   1896  1899   1900  1900  1900 
Produits 
a'iimentai  - 

res                84  68      63.8  60.0  65.1   65.8  70.5  69.H 

jVIâtièrss 

premières     76  64      57.0   58.6  77.5   81.9  80.0  79.7 

Les  index-numbers  suivants  nous  montrent  la  position  des 
six  groupes  de  marchandises  comparée  à  ce  qu'elle  était  la 
fin  de  l'année  dernière  et  à  d'autres  époques  antérieures  (pé- 
riode 1807-77  =  100). 

Neuf 
Sept.  derniers 
1900  mois 


Moyennes 
ISS^STl^SgÔ^  1899 


Produits  aliment.  : 

Végétaux   79  61  58.7  63.7  -f  8>i% 

Animaux   95  80  78.9  85.3  -t-    8  % 

Sucre,  café,  thé...  76  68  53.7  54.8  +2% 

Minéraux   73  71  98.3  110.7  -f  12  % 

Textiles   71  56  71.2  63.4  —  11  % 

Matières  diverses.  81  66  68.8  71.7  -1-    4  % 

Tous  les  produits  alimentaires  sont  à  des  prix  plus  élevés 
qu'il  y  a  un  an,  à  l'exception  du  beurre  et  du  thé.  En  ce  qui 
concerne  les  minéraux,  la  hausse  depuis  décembre  est  due 
principalement  au  charbon  et  à  l'étain;  elle  est  moins  impor- 
tante pour  le  cuivre  et  le  plomb  ;  très  légère  pour  le  fer. 
Parmi  les  matières  diverses,  les  peaux,  suif,  pétrole  et  indigo 
sont  plus  bas  ;  les  bois  de  construction  et  la  soude  plus  hauts; 
la  graine  de  lin  est  à  un  cours  bien  plus  élevé. 

Les  textiles  sont  le  seul  groupe  au-dessous  de  la  moyenne 
des  neuf  derniers  mois,  à  cause  d'une  très  forte  baisse  de  la 
laine,  la  soie  et  le  chanvre  de  Manille,  et  nonobstant  les  prix 
plus  élevéi  du  coton  et  du  jute. 

Par  rapport  à  la  moyenne  de  1867-1877,  les  index-numbers 
du  sucje  1 1  du  thé  sont  les  plus  bas  ;  viennent  ensuite  ceux  de 
l'indigo,  du  pétrole,  de  la  laine  (fine  et  commune),  de  la  soie, 
du  blé  anglais,  du  nitrate  et  du  suif.  Tous  ces  articles  sont 
au-dessouN  de  59,2,  point  le  plus  bas  ccnstaté  pour  toutes  les 
marchandises  dans  leur  ensemble  en  juillet  18y6.  Le  point  le 
plus  haut  est  atteint  par  le  charbon;  puis  l'étain,  le  fer,  la 
graine  de  lin,  tous  au-dessus  de  100 

Ces  notfs  se  sont  souvent  occupées  de  la  situation  des 
minéraux,  particulièrement  du  charbon  :  elle  est  clairement 
indiquée  dans  le  tableau  ci-dessus.  Si  on  les  laissait  de  côté 
l'index-number  des  38  articles  restants  serait  de  69  au  lieu  de 
75,5,  c'est  à-dire  que  si  les  minéraux  occupaient  seulement  le 
niveau  moyen  de  75.5,  tous  les  autres  articles  devraient  cire 
augmentés  de  10  0/0  en  moyenne  pour  maintenir  l'index- 
number  actuel. 

L'argent  a  été  très  demandé  et  a  progressé  vers  la  fin  de 
septembre  pour  avancer  encore  pendant  les  premiers  jours 
du  mois  actuel. 

Les  prix  et  index-numbers  de  Yargetit  ont  ete  comme  suit: 
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Situation  financière  générale  et  France 


Prix 
d. 


(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100). 

Index-number 

55.8 
89.2 
44.7 
46.7 
48.1 


Moyenne  1890-99    34  .  / . 

Fin  Août  1897    23  7/8 

—  Décembre  1899   27  3/16 

—  Août  1900   28  2/16 

—  Septembre  1900   29  1/4 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôti-ire  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  -,'5  fr.20). 
Autriche  or  4  %  (cli.  f.  'i  f r.  50). . . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Exl.  i  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  (on  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  5U). . . 

Italie  4  %  net  

Korvége  3  %  (ch.  f.  25  Ir.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  18yi  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  %  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


100  02 
1)9  50 
98  .. 
9:i  .S5 
12  70 

191  75 
88  37 

97  ?0 
93  45 
81  5U 
'23  40 
73  50 
84  10 
62  .. 

98  70 
95  50 
22  55 

485  .. 
8a  50 


33  34 
36  18 
24  50 
31  18 
18  17 


39  45 
24  37 
23  36 

27  16 

23  40 
18  3'i 

28  u3 
15  50 
28  20 
31  83 
22  55 

24  v5 
38  50 


2  99 

2  7ë 

4  08 

3  14 

5  50 


3  39 

4  10 
4  28 

3  68 

4  'S< 

5  i4 
3  50 

6  45 
3  54 

3  14 

4  47 
4  12 
.3  50 


99  95 
99  25 
95  15 
95  50 
71  20 
191  .. 


97  80 
93  50 

82  50 
23  65 
73  70 

83  60 
60  90 
97  .51) 
96  75 
22  47 

484  - 
85  60 


33  31 
36  09 
23  93 
31  83 
17  80 


2S  60 
24  45 
23  37 
27  50 

23  65 
18  42 
27  86 
15  22 

27  85 
32  25 
22  47 

24  20 

28  53 


3  .. 

2  77 

4  17 

3  U 

5  61 


3  37 

4  08 
4  27 

3  63 

4  22 

5  42 
3  58 

6  56 
3  58 

3  10 

4  44 
4  13 
3  50 


SitnatloD  Financière  GÉnérale 


Europe.  —  France.  Cette  semaine  s'est  signalée  par 
de  nouvelles  ventes  sur  les  valeurs  de  traction  cau- 
sées par  les  mauvaises  dispositions  de  la  place  de 
Berlin,  et  aussi  par  les  craintes  que  l'on  conservait 
au  sujet  d'une  élévation  possible  du  taux  de  l'es- 
compte à  la  Banque  d'Angleterre.  Or,  cette  institu- 
tion n'a  pas  modifié  ses  conditions;  Berlin  semble,  de 
son  côté,  mieux,  et  enfin  il  y  aurait  lieu  de  croire  que 
l'on  en  a  fini  ou  à  peu  près  avec  les  allégements  qui 
ont,  ces  derniers  jours,  troublé  le  Marché.  Il  ne  faut 
pas  oublier  que  les  disponibilités  restent  toujours  con- 
sidérables ici,  et  qu'elles  n'attendent  que  le  moment 
de  s'employer. 

Allemagne.  —  Le  Marché  financier  tend  à  sortir  du 
marasme  où  il  était  la  semaine  dernière  ;  la  confiance 
et  l'activité  réapparaissent.  Huit  grandes  Banques  ont 
fondé  un  consortium  pour  essayer  d'enrayer  la  baisse 
des  valeurs  industrielles,  dont  les  cours  ont  baissé  de 
100  0/0  à  250  0/0  depuis  un  an. 

La  crise  du  charbon  est  toujours  plus  intense  et  les 
prix  vont  encore  augmenter. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  satisfaisante. 
L'argent  est  facile. 

Angleterre.  —  Le  succès  des  conservateurs  s'accen- 
tue toujours,  leur  majorité  sera  de  150  voix  dans  le 
nouveau  Parlement. 

La  Bourse  a  de  bonnes  tendances. 

En  .'septembre,  les  importations  se  sont  élevées  à 
41.232.852  liv.  st.,  contre  38.721.079  liv.  st.  en  septem- 
bre 1899  et  les  exportations  à  24.559.811  liv.  st.,  contre 
22.374.807  liv.  st.,  soit  une  plus-value  de  2.185.000  li- 
vres sterling. 

Les  sorties  de  charbon  ont  augmenté  de  9.36  0/0  en 
quantité  et  86  0/0  en  valeur. 

Autriche.  —  La  lutte  électorale  continue  avec  vio- 
lence :  Allemands  et  Tchèques  restent  irréductibles 
dans  If^urs  prétentions  et  n'ont  encore  trouvé  aucun 
terrain  d'entente. 


Notre  correspondant  nous  a  décrit  (page  472)  l'orga- 
nisation du  Syndicat  des  fers. 

Les  cours  des  valeurs  métallurgiques  baissent  sans 
cesse  et  l'avenir  de  ces  industries  apparaît  assez  incer- 
tain. 

L'argent  n'est  pas  rare  sur  le  marché  monétaire. 

Espagne.  —  Les  Ministres  de  la  guerre,  de  la  marine 
et  des  travaux  publics  demandent  une  augmentation 
de  leurs  budgets  respectifs,  mais  le  Ministre  des  finan- 
ces est  énergiquement  opposé  à  ces  crédits. 

Le  mariage  de  la  princesse  des  Asturies  avec  le  fils 
du  comte  de  Gaserte  parait  certain. 

Le  Marché  financier  est  plus  soutenu. 

Italie.  —  Les  Ministres  ont  repris  leurs  réunions.  Le 
marché  financier  accuse  des  velléités  de  fermeté  et  de 
reprise.  Cela  vient  de  la  confiance  dans  la  prompte 
issue  des  affaires  de  Chine  et  dans  la  certitude  que  le 
Ministre  des  finances  s'opposera  à  toute  demande  de 
crédit  non  indispensable. 

Les  recettes  des  chemins  de  fer  sont,  presque  toutes, 
en  sérieuse  augmentation  pour  cet  exercice. 

Les  recettes  du  Trésor  pendant  les  trois  premiers 
mois  de  l'exercice  ont  passé  de  338.760.000  lire  en  1899 
à  362.459.000  lire. 

Suède.  —  Le  projet  de  budget  de  la  Suède,  pour 
1901,  se  solde  par  149.681.000' couronnes  aux  recettes 
et  aux  dépenses. 

Pour  la  Norvège,  le  budget  s'élè/e  à  92.300.000  cou- 
ronnes. 

La  Dette  publique  norvégienne  atteignait  197  mil- 
lions 919.804  couronnes  à  la  fin  de  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  donnons,  page  477,  le 
texte  de  la  loi  votée  par  le  Congrès,  destinée  à  tirer 
d'afiaire  la  Bangue  de  la  Bépublique. 

Etats-Unis.  —  Les  recettes  brutes  des  chemins  de 
fer  se  sont  élevées,  dans  le  premier  semestre  de  1900, 
à  611.258.000  dollars  et  les  recettes  nettes  à  186.998.000 
dollai'd. 

Le  nombre  des  banques  est  actuellement  de  3.732  ; 
le  montant  des  ressources  totales  est  de  132.209.571 
dollars. 

La  Bourse  de  New-York  est  ferme. 
Mexique.  —  Nous  publions,  page  477,  le  bilan  men- 
suel des  banques  du  Brésil,  au  31  jaillet. 

République  Argentine.  —  La  dernière  récolte  de 
blé  a  été  de  2.758.000  tonnes,  dont  il  reste  1.886.000 
tonnes  pour  l'exportation. 

Uruguaij.  —  Dans  le  premier  trimestre  de  l'exercice 
courant,  les  importations  se  sont  élevées  à  6.210.916 
pesos  et  les  exportations  à  9.349.317  pesos.  Les  im- 
portations sont  à  peu  près  stationnaires;  les  exporta- 
tions ont  diminué  de  plus  de  3.00C.OOO  de  pesos  par 
rapport  à  la  même  période  de  1899. 

Asie.  —  Corée.  Le  premier  chemin  de  fer  du 
royaume  a  été  ouvert  au  commerce.  C'est  la  ligne  de 
Tchemoulpo  à  Séoul,  de  42  kilomètres. 

Japon.  —  L'industrie  des  filés  de  coton  va  toujours 
en  augmentant  d'importance.  Aujourd'hui,  non  seule- 
ment le  Japon  n'est  plus  tributaire  de  l'étranger  pour 
cet  article,  mais  il  en  exporte. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budfjet  de  1900.  —  Le.';  .affaires  de  Chine.  —  Le 
nouveau  Gouverneur  génériil  de  l'Algérie.  —  Les  Villes  décorées- 
—  Les  Crédits  jiour  la  Chine. 

La  Commission  du  budget  a  terminé  son  œuvre  et 
dès  la  rentrée  du  Parlement,  la  discussion  des  lois  de 
finances  pourra  être  commencée. 

L'équilibre  budgétaire  se  présente  dans  les  condi- 
tions suivantes  :  le  total  des  économies  faites  par  la 
Commission  s'élève  à  29.800.000  fr.  Mais  le  Gouverne- 
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ment  a  fait  connaître  qu'il  réclamait  une  augmenta- 
tion de  crédits  de  quatre  millions  pour  faire  face  aux 
dépenses  d'occupation  du  'l'ouat,  non  prévues  au  bud- 
get. D'antre  part,  les  modiiicatious  apportées  par  la 
Commission  au  projet  de  loi  sur  les  successions,  en 
étendant  la  déduction  des  dettes  aux  créances  com- 
merciales, diminuent  de  8..'jUO.000  fr.  les  recettes  à 
provenir  des  dispositions  relatives  aux  successions. 
En  outre,  la  réduction  du  droit  de  douane  sur  les 
cafés,  votée  par  le  Parlement,  crée  un  déficit  de  14  mil- 
lions 500. OOL»  fr.  C'est  donc  un  total,  tant  de  dépenses 
nouvelles  que  de  recettes  manquantes,  de  26.800,000  fr. 

II  reste,  par  conséquent,  un  excédent  de  recettes  de 
trois  millions  que  la  Commission  du  budget  propose 
d'employer  à  réaliser  une  importante  réforme  :  la  re- 
traite proportionnelle  des  officiers  après  dix  ans  de 
service  et  l'augmentation  de  la  solde  des  capitaines. 

La  rentrée  des  Chambres  est  annoncée  pour  le 
G  novembre  ;  il  est  donc  malheureusement  certain  que 
nous  n'en  avons  pas  encore  fini  avec  les  douzièmes 
provisoires. 


-wv  La  Commission  du  budget  a  terminé,  le  4  octobre, 
l'étude  de  toutes  les  questions  réservées,  notamment  celles 
relatives  au  budget  de  la  marine. 

On  sait  que  le  projet  de  ce  budget  contenait  un  certain 
nombre  de  crédits  destinés  à  l'exécution  immédiate  d'une 
partie  du  programme  volé  par  la  Cliamln-e,  pour  l'outillage 
des  ports  de  guerre.  Ces  crédits  ontWété  votés  en  attendant 
que  le  Ministre  réponde  au  vœu  de  la  Commission  en  accélé- 
rant la  construction  des  nouveaux  navires,  fis  portent  sur  les 
travaux  de  première  urgence  :  installation  à  terre  du  poste 
de  torpilleur  de  Lézardrieux,  réorganisation  de  la  défense  mo- 
bile de  la  Corse,  station  de  sous-marins,  travaux  de  points 
d'appui  de  la  flotte  à  Bizerte.  Dakar  et  Saigon. 

Les  réductions  de  crédit  opérées  par  la  Commission  sur  le 
projet  du  Gouvernement  s'élèvent  exactement  au  chiffre  de 
3.880.975  francs. 

La  Commission  a  ensuite  approuvé  le  rapport  de  M.  Ber- 
thelol  sur  le  budget  spécial  de  l'Algérie. 

Les  économies  votées  par  la  Commission  sur  l'ensemble 
du  budget  de  1901  s'élèvent  à  25  luillions,  d'accord  en  prin- 
cipe avec  le  Gouvernement. 

Les  députés  ont  déjà  reçu  à  domicile,  les  rapports  de 
M.  Mesureur  sur  les  successions  ;  de  M.  Le  Myre  de  Vilers 
sur  les  colonies;  de  M.  Bertrand  sur  le  service  pénitentiaire; 
les  rapports  de  M.  Georges  Berger  sur  les  beaux-arts;  de 
M.  Alexandre  Berard  sur  les  chemins  de  fer  de  1  Etal;  de 
M.  Plichon  sur  les  conventions;  de  M.  Berthel(jt  sur  le 
budget  spécial  de  l'Algérie;  d'ici  quelques  jours  ils  recevront 
le  rapport  général  de  M.  Guillain  et  les  rapports  de  M.  Au- 
difl'red  sur  l'intérieur  et  sur  les  cultes;  de  M.  Beaaregard  sur 
le  commerce;  de  M.  Boudcnoot  sur  les  finances,  de  M.  Muret 
sur  l'Ecole  centrale  et  les  Monnaies. 

Le  Journal  Officiel  du  5  octobre  a  publié  un  impor- 
tant mouvement  judiciaire.  M.  Ballot-Beaupré,  président  de 
Chambre  à  la  Gnur  de  cassation,  a  été  nommé  premier  pré- 
sident de  la  même  Cour,  en  remplacement  de  M  Mazeau, 
nommé  premier  président  honoraire. 

M.  Laferrière,  gouverneur  général  de  l'Algérie,  est  nommé 
procureur  général  prés  la  Cour  de  cassation,  en  remplace- 
ment de  M.  Manau  admis,  sur  sa  demande,  à  la  retraite  et 
nommé  premier  président  honoraire. 

-v-w  Par  un  décret  du  3  octobre  1900,  M.  .Jonnart,  député, 
est  chargé,  à  titre  de  mission  temporaire,  des  fonctions  de 
Gouverneur  général  de  l'Algérie,  en  remplacement  de  M.  La- 
ferrière, appelé  à  d'autres  fonctions. 

Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  7  octobre  dans  le 
département  de  l'Indre.  M.  Forichon,  premier  président  à  la 
Cour  de  Paris,  républicain,  a  été  élu  en  remplacement  de 
M.  Brunei,  décédé. 

La  Commission  du  budget,  qui  avait  terminé  jeudi 
dernier  l'examen  du  budget  de  1901,  a  paraclievé  son  o'uvre 
dans  une  dernière  réunion  qu'elle  a  tenue,  le  octobre,  et 
qui  devait  être  consacrée  exclusivement  à  la  lecture  du  rap- 
poi  t  général.  Mais  le  Ministre  de  la  marine  ayant  demandé 
à  être  de  nouveau  entendu,  bon  accueil  a  été  fait  à  cette  re- 
quête et  M.  de  Lanessan  a  réclamé  un  certain  nombre  de 
modifications  sur  les  résolutions  votées.  La  Commission  s'est 
rendue  aux  désirs  du  Ministre  et  a  accepté  un  relèvement  de 
crédits  de  1.400.000  fr.,  qui  seront  alléctés  aux  constructions 
navales.  Elle  a  également  adopté  une  augmentatir  n  de  1  mil- 
lion 200.000  fr.  sur  les  prévisions  budgétaires,  augmentation 
nécessitée  par  l'élévation  du  prix  des  charbons. 


Le  rapport  général  de  M.  Guillain  a  été  ensuite  ap- 
prouvé. 

La  Commission  s'est  ensuite  ajournée  sine  die. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  9  octobre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

i,a  première  partie  de  la  séance  a  éti'  Ci/nsacrée  à  l'examen 
des  all'aires  de  Clnne.  M.  Delcassé,  ndnistro  des  allaires 
étrangères,  a  communiqué  au  (^lonseil  les  dépêclies  de  nos 
agents  et  leur  a  fait  connaître  l'état  des  négociations  enga- 
gées avec  les  puissances.  Ces  négociations  se  poursuivent 
dans  de  bonnes  conditions  et  permettent  d'espérer  une  sidu- 
tion  satisfaisante  Au  point  de  vue  de  la  situation  spéciale  de 
la  Chine,  les  télégrammes  confirment  que  Li  Ilung  Cliang 
est  arrivé  à  Pékin  et  que  la  dégradation  du  prince  Tuan  a 
été  réellement  effectuée. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  des  questions  qui  te  rap- 
portent à  la  prochaine  session  des  Chambres.  La  date  de  con- 
vocation admise  en  principe  est  celle  du  6  novembre  ;  mais 
le  décret  ne  sera  signé  qu'au  prochain  Conseil,  qui  aura  lieu 
mardi  16  octobre. 

Dès  aujourd'hui,  les  Ministres  ont  commencé  à  s'occuper 
de  l'ordre  des  travaux  parlementaires  et  des  moyens  de  réa- 
liser, avec  le  concours  des  Chambres,  un  programme  mini- 
mum de  réformes  économiques  et  politiques.  L'examen  de 
cette  question  sera  achevé  dans  le  prochain  Conseil. 

Toutefois,  dès  aujourd'hui,  on  incline  à  demander  à  la 
Chambre  de  réserver  des  séances  déterminées,  en  dehors  de 
celles  qui  vont  être  consacrées  au  budget  de  1901,  pour  enga- 
ger et  poursuivre  régulièrement  la  discussion  de  certains 
projets  de  loi  tels  que  celui  sur  le  droit  d'association. 

•wv  M.  Jonnart,  gouverneur  général  de  l'Algérie,  s'est  en- 
tretenu de  la  question  du  budget  spécial  de  l'Algérie  avec  le 
Ministre  des  Finances  et  avec  M.  Berthelot,  rapporteur  de  ce 
budget. 

Le  Journnl  Officiel  du  11  octobre  a  publié  les  décrets 
autorisant  les  villes  de  Paris,  Bazeilles,  Lille  et  Valenciennes 
à  faire  figurer  dans  leurs  armoiries  la  croix  de  la  Légion 
d'honneur. 

-wv  Le  Gouvernement  vient  d'envoyer  au  (lonseil  d'Etat  un 
décret  ay^nt  pour  objet  d'ouvrir,  en  l'absence  des  Chambres, 
un  crédit  extraordinaire  de  30  millions  pour  les  dépenses  du 
corps  expéditionnaire  de  Chine. 

Il  y  a  un  mois,  il  ava't  déjà  fait  ouvrir  de  la  même  ma- 
nière un  crédit  de  9  millions  pour  le  même  objet.  Ces  crédits 
devront  être,  conformément  à  la  loi,  soumis  à  la  ratification 
des  Chambres  dans  les  quinze  jours  de  leur  rentrée. 

On  sait  qu'à  l'origine  du  conflit  chinois,  les  Chambres 
avaient,  avant  les  vacances,  voté  20  miiiions  à  titre  de  provi- 
sion pour  l'expédition  de  Chine. 

L'ensemble  des  crédits  s'élève  donc  à  68  millions  ;  il  repré- 
sente la  somme  nécessaire  pour  couvrir  les  dépenses  jusqu'à 
la  fin  de  l'année. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


YI 

Le  Régime  Monétaire  Chinois 

Eit  Gliine,  il  n'existe  pas  de  système  monétaire 
avec  étalon  légal  tel  que  nous  l'entendons  en  Ku- 
rope.  Chaque  province  et  presque  chaque  ville  a 
son  taël  qui  diffère,  en  poids  ou  eh  titre,  c'est-à- 
din;  en  valeur  réelle,  du  taël  de  la  ville  voisine. 

Dans  l'étude  si  complète  des  Monnaies  et.  mé- 
taux précieux  en  Chine  de  MM.  Tillot  et  Mil-Pê- 
cheur, que  nous  avons  publiée  dans  VEcono/niste 
Européen  en  mars  1898,  nous  relevons,  par  exem- 
ple, les  indications  suivantes  sur  les  taëls  en  visage 
à  Tientsin  : 

Le  taël  qui  sert  aux  relations  commerciales  de 
la  ville  est  le  taël  Hangping,  qui  vaut  4,50  0/0  de 
plus  que  le  taël  de  Slianghaï  :  c'est-à-dire  100  taëls 
Hang  ping  =  101,50  taëls  Shanghaï. 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n"  448  à  450. 
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Puis  viennent  :  1.  Le  taël  du  Ministère  des  finan- 
ces; 2.  Le  Canton  taël;  3.  Le  taël  des  Douanes  Ma- 
ritimes Impériales;  4.  Le  taël  des  Douanes  locales; 
5.  Le  taël  officiel  local;  6.  Le  taël  de  la  Gabelle;  7. 
Le  taël  du  Département  de  la  Défense  des  côtes  du 
Nord  de  la  Chine;  8.  Le  taël  du  Gouvernement  de 
Shantung.  Ces  différents  taëls  correspondent  au 
taël  commercial  de  ïientsin  environ  de  la  façon 
suivante  : 

100  taëls  n"  1  =  103,36  Hang  ping  taëls  ;  100  taëls 
n°2:=  104,;^8;  100  taëls  n^  3  =  103,40;  100  taëls 
n«  4  =  102,80;  100  taëls  n"  5  =  103,34  ;  100  taëls 
n«  6  =  103,20;  100  taëls  n°  7  =  103,22;  100  taëls 
n»  8  =  103,44  Hang  ping  taëls. 

Enfin,  oii  a  admis  que  le  taël  des  Douanes  Mari- 
times (Hai  kwan)  correspondait  à  104,;^)8  Hang  ping, 
puis  on  a  convenu  d'une  différence  de  (»,62  pour 
arriver  à  faire  payer  aux  commerçants  étrangers 
105  taëls  de  Tientsin  (Hang  ping)  pour  100  taëls  de 
droits  à  acquitter.  C'est  tout  au  moins  une  simpli- 
fication de  décimales.  On  a  renchéri  la  chose  à 
l'égard  des  indigènes  et  ceux-ci,  pour  100  taëls  de 
droits,  doivent  payer  à  la  douane  106,05  Hang 
ping  taëls  ! 

Cela  sert  à  solder,  paraît-il,  les  frais  des  Banques 
chargées  de  la  perception.  On  admet  : 

100  Hang  ping  taëls  =    103  81  fin 
alliage   1  1!) 

105  00  fin 

On  laisse  toutefois  la  latitude  aux  récalcitrants 
de  régler  les  droits  sur  la  base  et  d'après  la  cote  du 
Canton  taël. 

Le  Canton  taël,  c'est-à-dire  un  certain  poids 
d'argent  à  un  titre  déterminé,  est,  pour  ainsi  dire, 
officiel,  en  ce  qui  concerne  les  relations  moné- 
taires entre  la  Chine  et  les  puissances  (jui  ont 
traité  avec  elle.  Il  est,  en  effet;'  déterminé  ou  cité 
dans  presque  tous  les  traités. 

D'ai)rès  les  conventions  (jui  l'ont  établi,  le  taël 
de  Canton  doit  représenter  un  ])oids  de  ;^7.783 
grains,  ou  1.215  oz.  troy,  ou  583,20  grains,  ou 
24,3  '  pennyweights  (^traité  franco-chinois  et  anglo- 
chino  s,  Shanghaï,  novembre  1858). 

Ces  proportions  sont  basées  sur  la  convention 
faite,  en  1770,  à  Canton,  entre  les  subrécargues 
de  l'ancienne  FMSt  India  Company  et  les  négo- 
ciants chinois  privilégiés,  qui  y  possédèrent,  au- 
trefois, le  monopole  du  commerce  avec  les  étra)i- 
gers. 

Suivant  l'article  26  du  traité  français  du  27  juin 
1858  et  l'article  34  du  traité  anglais  du  même  mois, 
le  chef  de  la  douane,  dans  chacun  des  ports  ou- 
verts au  commerce,  aurait  dû  recevoir  pour  lui- 
même  et  déposer  aux  Consulats  français  et  an- 
glais des  balances  légales  pour  les  marchandises 
et  pour  l'argent,  ainsi  que  des  poids  et  des  me- 
sures exactement  conformes  aux  poids  et  aux 
mesures  en  usnge  à  la  douane  de  Canton,  et  revê- 
tus d'une  estampille  et  d'un  cachet  constatant  cette 
conformité. 

Ces  étalons  étaient  destinés  à  servir  de  base  à 
toutes  les  li([ni(lalions  de  droits  de  douane  et  à 
tous  les  paiements  à  faire  au  Gouvernement  chi- 
nois; de  plus,  on  devait  pouvoir  y  recourir  dans 
tous  les  cas  de  contestation  par  rapport  au  poids 
ou  mesure  des  marchandises. 

Il  n'a  rien  été  fait  de  tout  cela 

En  vertu  de  la  toute-puissance  du  Sqiioeze,  le 


Canton-taël  n'est  ordinairement  que  de  37,r:8  gr. 
ou  1 .208  oz.  troy,  ou  579,84  grains  à  925  de  fin. 

Voici  la  division  normale  du  taël  (poids  ou  va- 
leur) : 

I  taël  =10  mace  ;1  mace  =  10candarins  ;  1  can- 
darin  =  10  li  ;  1  li  =  10  hao  ;  1  hao  =  10  sen  ; 
1  sen  =10hon. 

Taël,  mace  et  candarin  sont  les  appellations 
adoptées  par  les  étrangers,  qui,  d'ailleurs,  comp- 
tent, en  général,  1  taël  =  100  cents. 

On  emploie  généralement  le  mot  cash  (sapè([uc) 
pour  II  (millième  partie  du  taël). 

*** 

Le  taël  employé  par  le  commerce  international 
est  le  taël  de  Shanghaï  courant  on  Chauping-taël  ; 
c'est  celui  dont  nous  donnons  chaque  senuiine. 
dans  ÏEconoiniste  Européen,  la  valeur  en  or 
d'après  les  cours  du  change.  Ces  cours  varient  gé- 
néralement avec  la  valeur  en  or  de  l'argent  métal 
sur  le  marché  de  Londres. 

Le  taël  de  Shanghaï  pèse  565,78  grains,  ou  3(5,65 
grammes,  contre  579,84  grains,  ou  ."57,58  grammes 
pour  le  taël  de  Canton. 

La  conversion  du  taël  de  Canton,  pris  connue 
])ase  d'évaluation  respective  du  taël  de  Shanghaï 
et  du  Haikwan  donne  :  100  taëls  Canton  =  102,485 
taëls  Shanghaï;  100  taëls  Canton  =  98  taëls  Haïk- 
waii  ;  100  taëls  Haïkwan  =  111,40  taëls  Shang- 
haï. 

En  i)rali(iue,  c'est  la  valeur  en  or  du  Shanghaï- 
taël  ((ui  détermine  la  relation  des  divers  taëls 
chinois  avec  les  monnaies  européennes  et  améri- 
caines. En  ce  qui  concerne  le  taël  Haïkwan,  uni- 
(|uement  emidoyé  pour  les  règlements  des  Douanes 
maritimes,  c'es  la  Direction  de  ces  Douanes  (jui 
en  fixe  arbitrairement  la  valeur  en  monnaies 
étrangères,  au  commencement  de  chaque  mois,  en 
se  basant  sur  la  moyennè  du  taux  du  taël  de 
Shanghaï  pendant  le  mois  précédent,  et  en  tenant 
compte  aussi  de  la  tendance  à  la  hausse  ou  à  la 
baisse  du  marché  de  l'argent  à  Londres.  Si  la  va- 
leur moyenne  mensuelle  du  taël  de  Shanghaï,  ou 
Chauping-taël,  a  été,  par  exemple,  de  3  fr.  70,  le 
marché  de  l'iirgent  restant  au  calme  fixe,  la  valeur 
affichée  du  taël  Haïkwan  sera  de  : 

3,70  X  111.40=  412  fr.  18  pour  100  taëls  Haïkwan. 

Un  négociant  européen  important  un  lot  de  10.000 
francs  de  lufrchandises  en  Chine,  taxées  par  les 
Douanes  maritimes  à  5  0/0  ad  valorem,  aura 
alors  à  payer  pour  ses  500  francs  de  droits  : 

■  ^^.^^  =  121 ,30  taëls  Haïkwan 

OU  121,30  X  111,40  =  135,13  taëls  de  Shanghaï. 

MM.  Tillot  et  Mil-Pêcheur  ont  donné  sur  l'ori- 
gine et  la  fabrication  actuelle  des  monnaies  chi- 
noises des  détails  fort  curieux  : 

A  plusieurs  reprises  et  sous  l'influence  des  rela- 
tions commerciales  nouées  spécialement  ])ar  les 
provinces  du  Sud  avec  les  Arabes  et  les  Phéni- 
ciens, comme  avec  les  Indes,  l'Iudo-Chine  et  la 
IBirmanie,  les  Chinois  firent  diverses  tentatives 
pour  se  servir  de  l'argent  en  barres  ou  en  lingots 
apporté  par  les  commerçants  de  l'extérieur. 

II  n'y  a,  toutefois,  que  dix  siècles  environ  que 
le  système  de  l'argent  Sycée  (lingot  contrôlé)  fut 
établi  en  Chine. 
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C'est  ce  syslèine  (|iii,  nialj^i'r  tous  ses  iiicoiivc'- 
iiienls,  proviuit  encoic. 

L'argent  n'est  l.'i,  loii(  à  nue  iu;ircli;ui- 
(lise  et  eo  n'est  pas  encoi\>  une  nioiiii.iie.  Il  sert  ;ï 
rei)i'osenler  celte  monnaie  de  eoniple  ([u'on  appelle 
le  tael  et  qui,  sauf  à  Canton  et  dans  (|uel(jues 
autres  ])orts  du  Sud,  sert  de  l)ase  à  toutes  les 
transactions  d'un»»  cerlaine  iniporlance. 

*** 

L'argent,  servant  à  la  fabrication  des  lingots  de 
Sycce,  est  iniitorté  en  barres  de  l'étranger,  au  titre 
99G  ou  998  millièmes,  car  les  Gbinois  considèrent 
ce  dernier  titre  comme  le  degré  le  plus  élevé  de  (in 
(]ue  l'argent  puisse  obtiMiir.  Les  importations  sont 
généralement  eU'ectuées  ])ar  les  })an(jues  étran- 
gères qui  revendent  1(>  métal  aux  fonderies  indi- 
gènes. 

Ces  fonderies  ou  har  room,  opèrent  soit  pour 
leur  compte,  soit  pour  le  compte  des  banques  clii- 
noises  ;  elles  ne  peuvent  se  créer  sans  l'autorisa- 
tion ou  licence  des  autorités  locales,  qui  n'ont 
toutefois  aucune  ingérence  dans  leur  fonctionne- 
ment. 

Seule,  la  loi  cbinoise  oppose  une  répression 
sévère  aux  fraudeurs,  pour  eux  et  leur  descen- 
dance. 

A  Shangbaï,  les  corporations  ont  limité  à  sept 
le  nombre  des  darroom.  Ces  fonderies  possèdent 
cliacune  six  fours.  Le  groupe  d'ouvriers  attacbé  à 
un  tour  peut  fabriquer  30  à  35  lingots  par  jour. 
Cela  représente  environ  200  lingots  par  journée, 
soit  L'iiiO  pour  les  sept  fonderies  réunies.  C'est  le 
maximum  de  production  quotidienne  pour  Shan- 
gbaï qui,  dans  les  moments  de  grands  besoins,  ne 
peut  ainsi  compter  que  sur  la  transformation  de 
70.000  t  aëls  d'argent  importé  en  Sycée,  par  journée. 

Les  lingots  de  Sycée  se  font  tous  à  Shanghaï  ; 
leur  poids  varie  de  46  à  53  taëls. 

Les  Koung  Kou  ou  essayeurs  sont  des  établis- 
sements officiels  mais  dans  les  atïaires  desquels, 
•comme  pour  les  Mr  room,  le  Gouvernement  n'a 
aucune  ingérence.  Il  y  en  a  dans  les  principales 
villes  de  l'Empire.  Shanghaï  en  possède  deux  :  un 
pour  le  marché  du  nord  et  un  pour  le  marché  du 
sud. 

L'installation  est  encore  plus  rudimentaire  (fue 
pour  les  har  rooni.  Une  pièce  contenant  une  tai)le 
et  un  encrier,  une  balance  c'est  tout. 

Les  essayeurs  chinois  n'emploient,  en  effet, 
aucune  des  méthodes  mécaniques  ou  scientifniues 
en  usage  en  Europe  ou  en  Améi'ique.  Ce  sont 
plutôt  des  inspecleurs-,  dans  le  sens  des  inspec- 
teurs de  matières  premières,  que  des  essayeurs 

L'appréciation  du  titre  se  fait  à  vue  d'œil  en  se 
basant  sur  des  observations,  résultat  d'une  très 
longue  pratique. 

On  pèse  tout  d'a])ord  le  lingot  et  on  en  inscrit  le 
poids  à  l'encre  de  Chine,  sur  la  face  intérieure. 
Après  il  est  inspecté  par  le  Koung  Kou  (on  confond 
en  général  le  nom  tle  l'essayeur  et  celui  de  l'éta- 
blissement). Si  le  titre  est  plus  fin  que  celui  de 
Shanghaï,  ce  qui  est  généralement  le  cas,  on  poin- 
çonne à  la  main  au  moyen  d'une  marque  qui  indi- 
que la  majoration  de  valeur  ou  prime  ii  ajouter  au 
poids  inscrit.  Un  lingot  au-dessous  du  titre  serait 
retourné. 

Ainsi  un  lingot  pesant  taëls   49  87 

poinçonne  ou  primé  à   2  70 

aura  une  valeur  de   52  57 


Toutcifois  sa  valeur  marchande  sera  supérieure 
de  2  0/0  en  vertu  de  l'usage  qui  veut  qu'on  prermc 
98  taëls  ])our  100  taë'ls. 

Le  compte  s'établira  donc  i)onr  une  caisse  de  (JO 
Sycée  : 

(iO  Sycée  pesant  Cbaui)ing  taids. .    2.995  00 
moyenne  de  la  prinn;  par  lingot 
2', 70  soit   102  00 

3.157  00 

'  ^  '^(1^  3.221, Shanghaï-taëls  courant. 

Après  avoir  achevé  ses  opérations,  indi([ué  le 
poids  et  le  titre  sur  le  lingot,  à  l'encre  de  (liiine,  le 
Koung  Kou  retourne  les  Sycée  au  har  room  qui 
fait  ses  livraisons  en  caissettes  de  50  à  60  lingots 
environ. 

*** 

D'après  Ottomar  Haupt  (Histoire  monétaire  de 
notre  temps),  la  tradition  attribue  au  Sycée  chi- 
nois l'origine  suivante  : 

Un  gouvernem'  chinois,  vivant  au  Moyen  Age  ot  cri- 
])lr  (lo  dettes,  iiiiapina  un  plan  pour  extorquer  de  l'ar- 
j^ciit  \\  SOS  administrés,  sous  une  autre  forme  que  l'im- 
])nt.  Dans  ce  l)ut,  il  ramassa  tout  ce  qu'il  put  obtenir 
(le  iH(;tal  jiri'cieux  et,  cela  fait,  il  décréta,  sous  un  pré- 
texte qneli-onque,  qu'à  l'avenir  98  taëls  d'argent  se- 
raient égaux  à  100  taëls  de  monnaie  courante.  11 
av  ilit  ainsi  de  2  0/0  la  valeur  de  l'argent  formant  la 
monnaie  du  pays  et  donna  à  cet  argent  le  nom  de  Sycée 
(])rononecz  Saïcie)  c'est-à-dire  argent  fin.  (!ette  dépré- 
ciation est  encore  do  règle  aujourd'hui  et  la  monnaie 
qui  résulte  de  cet  état  de  clioses  s'ajipcUe  oalula  de 
èhanrjhaï. 

Le  Sycée,  qui  pèse  environ  1  k.  BiO  grammes  est 
d'un  maniement  très  difficile;  il  ne  circule  pas 
dans  la  masse  du  peuple,  qui  emploie  surtout  la 
sapèque  dont  nous  parlons  plus  loin.  Les  popu- 
lations de  l'intérieur  de  la  Chine  ne  l'utilisent  que 
pour  l'enfouir  et  le  mettre  en  réserve  comme 
épargne.  Le  Sycée  sertdonc surtout  aux  banquiers 
et  aux  administrations  comme  fonds  de  garantie 
et  aussi  comme  moyen  de  compensation  pour  la 
balance  des  opérations  journalières. 

Ce  dernier  emploi  est,  en  somme,  la  base  de 
toutes  les  transactions  entre  commerçants  et  ban- 
quiers chinois. 

Les  affaires  se  traitent,  en  effet,  toutes  par 
chèques.  Vu  l'absence  de  valeurs  fiduciaires  cou- 
vertes ou  représentées  par  la  moitié  ou  le  quart 
seulement  d(î  leur  valeur,  comme  cela  se  passe  en 
d'autres  pays,  les  bamiuicrs  ont  ici  à.  soldei*  com- 
plètement en  Sycée  la  balance  des  opérations 
quotidiennes, 

Les  Ban(jues  emmagasinent  l'argent  dans  des 
caves  dont  les  revêtements  sont  faits  en  terre  ou 
en  bri(iues  rc'fractaires.  Chaque  soir  a])rès  la  clô- 
ture des  affaires  elles  reçoivent  ou  elles  livrent,  en 
lingots,  la  valeur  de  la  balance  de  la  journée.  Ces 
remises  se  font  par  caisses  contenant  en  moyenne 
60  lingots  et  dont  on  opère  le  transport  au  moyen 
de  coolies. 

Le  montant  en  Sycée  nécessaire  au  bon  fonc- 
tionnement des  affaires  sur  la  place  de  Shanghaï 
peut  être  évalué  à  100  lachlis  de  taëls,  soit  10  mil- 
lions de  taëls.  Au  moment  des  grandes  récoltes, 
cette  provision  doit  être  beaucoup  plus  élevée.^ 

Les  inconvénients  de  ce  régime  monétaire  s'ag- 
gravent ([uand  il  s'agit  d'envoyer  de  l'argent  dans 
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rintérieur.  Nous  savons,  en  effet,  que  le  Sycée  n'a 
pas  le  même  titre  partout.  De  plus,  les  Koung-Kou 
de  certaines  places  n'admettent  pas  la  marque  de 
ceux  d'autres  villes. 

Ainsi,  bien  que  Shanghaï  admette  le  Koung- 
Kou  ou  essayage  deTien-tsin,  ce  dernier  ne  recon- 
naît pas  celui  de  Shanghaï.  De  sorte,  ({u'après  avoir 
fait  payer  la  différence  de  titre  (le  taël  de  Tien-tsin 
est  d'environ  5  0/0  plus  fin  que  celui  de  Shanghaï) 
on  refond  les  lingots  on  Sycée  de  Tien-tsiu. 

En  résumé,  on  peut  dire  que  le  Sycée  ne  cir- 
cule qu'entre  les  banques  étrangères  ou  indigè- 
nes. Les  Chinois  règlent,  en  effet,  les  étrangers 
en  chèques  chinois,  à  l'échéance  de  un  à  dix  jours 
de  vue.  Ces  chèques  sont  presque  toujours  remis 
aux  banques  à  l'encaissement,  bien  ([u'ou  puisse, 
si  on  le  désire,  en  toucher  le  montant  en  Sycée  ou 
en  dollars.  Les  traites  tirées  par  les  banquiers 
chinois  sur  leurs  confrères  d'autres  villes,  sont 
aussi  beaucoup  usitées.  Ces  procédés  se  justifient 
amplement  par  les  inconvénients  inhérents  à  la 
circulation  des  sapèques  et  du  Sycée. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Société  (Flconofflie  Polilipe  Nationale 


La  Question  de  Chine 

La  réunion  mensuelle  de  la  Société  rX Economie  poli- 
tique naliouale  a  eu  lieu,  mercredi  dernier,  10  courant, 
à  l'hôtel  des  Sociétés  savantes,  sous  la  présidence  de 
M.  Gauwrs,  professeur  d'Economie  politique  ù  la  Fa- 
culté de  droit  de  Paris. 

M.  Cauwès,  après  avoir  Iules  lettres  d'excuse  de  plu- 
sieurs absents,  exprime  la  douloureuse  impression  que 
la  mort  de  M.  (Jeorges  Graux  a  produite  parmi  les 
membres  do  la  Société  d'Economie  politique  nationale. 
M.  Georges  Graux  avait  pris  une  part  des  plus  actives 
à  la  formation  de  la  Société  et  s'était  toujours  inté- 
ressé à  ses  travaux.  A  la  veille  de  sa  mort,  il  a  donné 
une  nouvelle  preuve  de  l'intérêt  (ju'il  lui  portait  en  lui 
laissant  les  études  économiques  entrepiùses  par  lui. 

La  parole  est  donnée  à  M.  Georges  Bourgarel  pour 
reprendre  son  exposé  de  la  question  de  Chine  :  M. 
Georges  Bourgarel  indique  les  différents  points  de  dis- 
cussion qui  pourraient  être  abordés  par  la  Société  et 
l'on  décide  de  s'occuper  aussitôt  du  côté  politique  de 
la  question. 

M.  René  Pinon  s'efforce  de  dégager  les  causes  des 
derniers  événements.  D'après  lui,  l'hostilité^  des  Chi- 
nois date  de  l'occupation  de  Kiao-Tchéou.  Jusque-I^, 
en  effet,  les  pays  européens  avaient  toujours  respecté 
l'intégrité  du  territoire  chinois  et  l'intervention  de  la 
France,  de  l'Allemagne  et  de  la  Russie  avait  eu  précisé- 
ment pour  objet  de  faire  abandonner  une  partie  des  ' 
-avantages  de  ia  conquête  japonaise  pour  faire  respecter 
ce  principe.  Vinrent  les  événements  que  Ton  connaît,  et 
l'Allemagne  renonçant  à  la  politique  suivie  jusqu'alors, 
occupa  brutalement  Kiao-Tchéou.  Loin  de  s'opposer  à 
cette  ar.tion.  les  autres  pays  ne  cherchèrent  qu'à  tirer 
parti  de  la  situation  nouvelle  :  la  Russie  prit  Port- 
Arthur  ;  l'Angleterre,  Weï-Haï-AVei  ;  il  n'y  eut  que  le 
Japon  qui  s'abstint  et  qui  même  abandonna  le  fruit  de 
sa  victoire. 

Cette  attitude  des  puissances  européennes,  dont 
l'Allemagne  a  la  responsabilité,  ouvrit  les  yeux  à  la 
Chine,  qui  comprit  que  derrière  les  cessions  à  bail  et 
autres  concessions  accordées  aux  étrangers  il  pouvait 
y  avoir  le  dépècement  du  pays  :  les  Sociétés  secrètes 
accomplirent,  dès  lors,  leur  œuvre  et  la  révolte  ne 
tarda  pas  à  se  produire. 

M.  Edmond  Théry  donne  à  ces  événements  les  mêmes 


causes  que  celles  indiquées  par  M.  René  Pinon.  Il 
croit  cependant  devoir  insister  sur  ce  point,  qu'à  l'ori- 
gine, la  Chine  n'était  pas  réfractaire  à  la  civilisation 
européenne.  L'orateur  fait  un  large  exposé  historique  et 
montre  que  pendant  ce  que  l'on  peut  appeler  la  période 
arabp,  l'Empire  du  Milieu  a  pleinement  ouvert  ses  portes 
au  commerce  extérieur  et  n'a  été  nullement  réfractaire  à 
la  pénétration  des  étrangers.  C'est  à  partir  du  moment 
où  les  Portugais  sont  venus  que  l'attitude  de  la  Chine 
s'est  modifiée  :  la  raison  de  ce  revirement  se  trouve 
dans  les  exactions  et  les  actes  de  piraterie  des  Euro- 
péens. 

Au  point  de  vue  religieux,  il  en  a  été  de  même  :  très 
tolérants  au  début,  les  Chinois  ont  commencé  à  persé- 
cuter les  chrétiens  du  jour  où  les  Dominicains  espa- 
gnols ont  fait  désavouer  par  Rome  les  pratiques  du 
P.  Ricci  et  voulu  appliquer  des  rites  religieux  contraires 
aux  traditions  du  pays. 

Or,  vouloir  réformer  la  Chine  est  une  entreprise 
dangereuse  à  tenter,  car  la  société  chinoise  est  orga- 
nisée de  telle  sorte  que  les  idées  européennes  peuvent 
difficilemerit  y  pénétrer.  Les  lettrés  y  forit  l'opinion 
publique;  c'est  une  classe  d'essence  démocratique;  c'est 
elle  qui  dirige,  c'est  elle  qui  gouverne  et,  comme 
elle  Vit  de  l'organisation  actuelle,  elle  se  trouve  hostile 
à  toute  réforme.  On  a  bien  parlé  d'une  catégorie  de 
letti'és  dont  l'esprit  serait  ouvert  aux  idées  modernes, 
mais  c'est  là  une  intime  minorité. 

Uuand  cette  classe  a  vu  que  la  période  du  partage  de 
la  Chine  était  sur  le  point  d'arriver;  que  les  ingénieurs 
commençaient  leurs  travaux  de  chemins  de  fer  dont  la 
conséquence  allait  être  lu  suppression  d'un  régime  de 
perceptions  dont  elle  vivait  ;  quant  elle  a  vu  que  l'on 
accordait  aux  chrétiens  le  libre  exercice  de  leur  culte, 
culte  contraire  à  toutes  les  traditions  du  pays,  elle  a 
a  relevé  la  tète  et  le  vieux  parti  chinois  n'a  paa  eu  de 
peine  à  oiganiser  la  révolte. 

On  aura  raison  de  ce  mouvement,  car,  au  point  de 
vue  militaire,  la  Chine  n'existe  pas,  laais  ce  sera  le  de- 
voir des  Puissances,  après  avoir  rétabli  l'ordre  et  la 
paix,  de  ne  pas  entreprendre  l'éducation  militaire  qui 
manque  aujourd'hui  à  ce  pays.  On  a  déjà  commis  la 
faute  de  chercher  à  organiser  la  Chine  au  point  de  vue 
économique,  en  oubliant  que  ce  ne  sera  pas  une  nation 
de  consommateurs,  mais  une  nation  de  concurrents;  ii 
n'y  a  plus  a'erreur  à  commettre. 

Après  une  réplique  de  MM.  Auzou  et  René  Pinon, 
M.  Gauwès  constate  que  tout  le  monde  est  d'accord 
sur  les  origines  des  événements  actuels;  il  reste  à 
examiner  les  conséquences  de  ces  événements  :  c'est  ce 
que  fera  la  Société  dans  sa  prochaine  séance. 

Georges  Bourgarel 


LA  HAUSSE  DE  L'ARGENT-MÉTAL 


Depuis  la  grande  baisse  de  l'argent  métal,  qui  avait 
suivi,  en  1894,  l'abrogation  de  la  loi  Sherman  et  la  fer- 
meture des  Monnaies  indiennes,  il  y  avait  eu  quelques 
reprises  partielles  ;  le  cours  moyen  de  l'once  standard 
sur  le  marché  do  Londres,  avait  été  successivement  de 
•28  15/16  en  1894,  de  29  7/8  en  1895.  de  -SO  3/4  en  1896, 
puis,  en  1897,  lorsque  le  -Japon  eut  adopté  définitive- 
ment l'étalon  d'or,  la  baisse  sévit  de  nouveau  et  ra- 
mena les  prix  au  dessous  de  ceux  de  1894. 

Le  cours  moyen  est  de  27  9/lG  en  1897,  de  26  15/16 
en  18y8  et  de  27  7/16  en  1899. 

■Jusqu'au  28  juin  de  la  présente  année,  les  cours  ont 
été  inférieurs  à  28  d.;  depuis  lors,  ils  ont  atteint  et  dé- 
passé ce  chiffre,  sauf  les  2  et  o  août,  où  ils  ont  été  acci- 
dentellement de  27  15/16.  Le  27  septembre,  l'argent  se 
payait  29  1/16,  et  le  9  octol  ire,  il  clôture  à  29  i/2,  après 
avoir  touché  29  8/4  le  5  octobre.  Par  rapport  au  2  jan- 
vier, où  la  cote  marquait  27  1/16,  c'est  une  hausse  de 
2  d.  69,  ou  de  9.94  0/0,  progrès  appréciable  pour  un 
métal  que  l'on  croyait  définitivement  condamné. 
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La  hansse  actucUn  est  roslo  parfaitement  expli- 
cable ;  dans  ces  dernières  annexes,  les  prix  étaient  tom- 
bés à  un  niveau  tel  qu'il  n'y  avait  plus  aucune  marge 
pour  la  baisse. 

En  ell'et,  en  1887,  M.  Kimbnll,  alors  contrôleur  de  la 
circulation  des  Etats-Unis,  lit  une  enquête  très 
curieuse  et  très  approfondie  sur  les  frais  de  production 
des  mines  d'argent  aux  Ktats-Unis  et  il  arriva  aux 
résultats  suivants  : 

(Prix  de  revient  d'une  once  d'argent  fin) 


Colorado   0.61   =  30  d.  08 

Utah   0.525  =  26  d.  09 

Arizona   0.832  =  39  d  68 

Montana   0.433  =  21  d.  35 

Californie   0.51   =  25  d.  15 


En  tenant  compte  des  quantités  produites,  le  prix 
moyen  ressort  à  $  0.524  ou  25  d.  84,  mais  comme  l'ar- 
gent standard  est  au  titre  de  37/40,  le  prix  de  revient 
serait  de  : 

25,84><37  ^  ^3 
40 

Le  professeur  Austen,  cliimiste  do  la  monnaie  de 
Londres,  en  négligeant  les  frais  de  développement  des 
mines,  les  intérêts  du  capital  engagé  et  les  amortisse- 
ments était  arrivé  au  prix  moyen  de  0.511  d.  ou  de 
25  d.  20  pour  l'once  lin,  soit  23  d.  31  pour  l'once 
standard. 

Les  chiffres  de  MM.  Kimball  et  Austen  sont  remar- 
quablement concordants,  et  certainement  le  prix  rond 
de  24  d.  ne  devait  pas.  à  l'époque  où  ils  se  livraient  à 
leurs  recherches,  s'éloigner  sensiblement  de  la  vérité. 

Aujourd'hui,  il  faut  probablement  le  diminuer  un 
peu,  car  les  procédés  d'extraction  de  l'argent  ont  fait 
des  progrès,  mais  en  admettant  ce  qui  est  énorme,  que 
le  prix  de  revient  ait  baissé  de  10  0/0,  il  faudrait 
encore  le  flxsr  à  environ  22  d.  l'once  standard. 

Les  prix  actuels  ne  laisseraient  aucune  rémunéra- 
tion aux  mines  de  l' Arizona,  il  faut,  toutefois,  remar- 
quer que,  dans  cet  Etat,  l'argent  est  associé  au  cuivre, 
qu'il  doit  être  considéré  comme  un  sous  produit  de  ce 
métal,  etque  quel  que  soit  son  prix,  ilfaudratoujours  le 
produire  en  môme  temps  que  le  cuivre,  il  enest  dans  bien 
des  cas  de  l'argent  comme  des  scories  de  déphospho- 
ration  dont  le  prix  pourrait  tomber  aux  environs  de  zéro 
sans  que  les  hauts  fourneaux  cessassent  d'en  offrir. 

Les  mines  qui  donnent  exclusivement  de  l'argent  ne 
sont  pas  dans  le  même  cas,  la  baisse  du  métal  pèse 
sur  elles  de  tout  son  poids,  et  ce  sont  elles  qui  fer- 
ment lorsque  la  limite  des  frais  de  production  est 
atteinte. 

On  peut  dire  que  les  chiffres  qui  précèdent,  ne  s'ap- 
pliquant  qu'à  cinq  Etats  américains,  ne  doivent  pas 
être  généralisés  et  que  les  frais  de  production  de  l'ar- 
gent en  Bolivie,  au  Mexique,  en  Australie,  doivent  être 
calculés  sur  des  bases  différentes  ;  l'objection  a  sa  por- 
tée, mais  il  convient  de  remarquer  que  les  cinq  Etats 
précités  fournissent  à  peu  près  le  cinquième  de  l'argent 
qui  est  jeté  chaque  année  sur  le  marché  du  monde  ; 
que  les  mines  y  sont  riches,  qu'elles  sont  exploitées 
avec  l'intelligence  et  l'esprit  pratique  des  Américains 
qu'il  y  a,  par  conséquent,  des  raisons  de  ci'oire  que 
si  on  fait  aussi  bien  ailleurs,  on  ne  fait  mieux  nulle 
part,  et  qu'aujourd'hui,  22  à  24  d.  l'once  standard  re- 
présentent les  prix  au-dessous  desquels  l'argent  ne 
saurait  descendre,  au  moins  d'une  manière  permanente. 
Si  on  ajoute  que  les  actionnaires  ont  le  droit  d'exiger 
un  dividende  et  que  si  l'exploitation  devait  rester  pour 
eux  indéfiniment  stérile,  elle  serait  abandonnée,  on  est 
en  droit  d'affirmer  qu'entre  26  et  28  d.  l'once,  il  n'y  a 
plus  de  baisse  possible.  Dès  lors,  le  moindre  événe- 
ment doit  amener  la  hausse,  et  c'est  ce  qui  a  eu  lica 
cette  année. 

Nous  n'avons  pas  malheureusement  les  chiffres  offi- 
ciels de  la  production  de  l'argent  pour  1899,  mais  de 
129.775.000  onces  en  1897  elle  est  tombée  à  115.461.000 
onces  en  1898  et  il  est  possible  que  cette  régression  ait 


continué  en  1899  et  1900;  cette  hypothèse  est  vraisem- 
blable, car  on  a  remarqué  que  les  offres  sur  le  marché 
de  Londres  tendaient  a  so  rar^lier,  en  môme  temps  les 
demandes  ont  augmenté.  La  France,  la  iîussie,  l'Es- 
pagne ont  fait  des  achats  d'une  certaine  importance, 
puis  l'Orient  a  absorbé  beaucoup  d'argent.  Du  1<""  jan- 
vier au  11  octobre  1900,  Londres  a  expédié  6.8.54  639 
livres  sterling,  contre  5.304.596  en  1899:  les  Etats-Unis 
s'en  sont  ressentis  et  ont  exporté  pour  les  sept  premiers 
mois  de  cette  année  35.284.000  dollars,  ils  n'avaient 
vendu  que  31.123.000  dollars  en  1899  et  29.483.000  en 
1898. 

Les  demandes  que  révèlent  ces  chiffres  tombant  sur 
un  marché,  qui,  ainsi  que  nous  l'avons  montré  dans 
VEconomiste  Européen  du  31  août,  ne  possède  pas  de 
stock,  devaient  amener  de  la  hausse. 

La  hausse  s'est  manifestée,  mais  nous  ne  pensons 
pas  que,  si  le  cours  de  30  d.  est  aiteint,  il  puisse  être 
beaucoup  dépassé,  car  il  y  a  un  vendeur  d'argent  tout 
prêt  :  l'Allemagne,  qui  est  décidée  à  liquider  lets  tha- 
1ers  qui  lui  sont  restés  sur  les  Itras.  D'autre  part,  le 
Japon  a  un  stock  de  yen  d'argent  dont  il  ne  serait  pas 
fâché  de  se  débarrasser  et  le  cours  de  30  d.  est  bien 
tentant  pour  les  vendeurs. 

En  résumé,  la  hausse  de  l'argent  est  parfaitement 
explicalde,  elle  résulte  d'un  ensemble  de  faits  faciles  à 
observer,  mais  elle  ne  peut  avoir  que  peu  d'ampleur 
étant  donnée  l'étroitesse  des  débouchés  de  l'argent  de- 
puis qu'il  a  perdu  la  plus  grande  partie  de  ses  usages 
monétaires. 

Pierre  des  Essars. 


CRÉDIT  MOBILIER 


On  a  paru,  dans  ces  derniers  temps,  s'occuper  de 
nouveau  de  cette  Société  ;  aussi,  est-il  intéressant  de 
se  référer  au  rapport  qui  a  été  communiqué  à  l'assem- 
blée générale  annuelle  des  actionnaires  qui  s'est  tenue 
le  2  juin  dernier. 

Le  bilan  soumis  aux  intéressés  et  arrêté  au  31  dé- 
cembre 1899  présentait,  sur  celui  dressé  au  31  décembre 
1898,  les  variations  suivantes  : 

kn  31  décembre 
1898  1899 


Actif  (En  francs) 

Caisse,  banque,  effets  à  recevoir   411.826  762.093 

Reports   241.200  384.435 

Avances  sur  nantissements   776.001  679.937 

Actions  et  obligations  diverses   7.276.6G6  419.r>72 

Affaires  Porto-Kico   8.193.8v!7  7.399.839 

l'artipations  financières   197.161  ÏOO  894 

Comptes  débiteurs   134.292  408.986 

Comptes  d'ordre   421.257  271.773 

Droits  de  participation  dans  les  bé- 
néfices de  la  Compagnie  Générale 

Transatlantique   1.000.000  1.000.000 

MobiUer   15.000  15.000 

Effets  en  portefeiiille   «  6.116 

Fonds  dans  les  banques  à  l'étranger.  »  3.461 

Valeurs  contentieuses   »  6.751.327 

Soldes  de  comptes  à  recouvrir   »  2j  815 

Profits  et  pertes   15.503.390  15.503.391 

;{4.170.630  33.832.639 


Pets  S  if 

Capital   30.000  000  30.000.000 

Réserve  statutaire   1.624.925  1.624  925 

Réserve  spéciale   1.000.000  l.OOO.OOO 

RéRerve.s  pour  rentrées  de  débiteurs 

douteux   256.936  165.754 

Comptes  courants  créditeurs   1.072.95S  782.544 

Comptes  d'ordre   209.921  52.609 

Titres  à  lever...   5.880  101.479 

Réserve  pour  perte  sur  valeurs  con- 
tentieuses.  »  105.328 


34.170.620  33.832.639 
L'exercice  1899  a  eu  des  résultats  un  peu  meilleurs 
que  le  précédent.  Au  31  décembre  1897,  le  compte  de 
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Profits  et  Pertes  présentait  ua  solde  débiteur  de  15  mil- 
lions 3GS.172  fr.  85  qui  était  passé,  au  31  décembre 
1898,  à  15.503.890  francs.  Or,  en  1899,  non  seulement 
ce  débit  n'a  pas  été  augmenté,  mais  la  Société  a  pu 
faire  iigurer  à  son  passif,  en  réserve  pour  pertes  sur 
valeurs  contentieuses,  une  somme  de  105.328  francs, 
après  avoir  couvert  ses  frais  généraux  et  les  moins- 
valuesHu  portefeuille,  notaociment  celles  des  actions  de 
la  Banque  de  Madrid  qui  sont,  aujourd'hui,  complè- 
tement liquidités  L'amélioration  n'est  p^s  très  sensible, 
naturellement,  mais  elle  est  quand  même  à  relever. 

A  l'actif  'iu  bilan,  les  comptes  oi.t  été  modifiés  d'une 
façon  appréciable.  Le  «  portefeuille,  ><  est  maintenant 
divi-é  en  deux  catégories  di-stinctes.  La  première: 
<(  actions  et  obligations  diverses  »,  ne  figure  que  pour 
419.572  francs,  et  elle  comprend  d  ^s  litres  dont  l'éva- 
luation correspond  à  une  valeur  r^ali-able  à  court 
terme.  Quant  aux  <■  valeurs  contentieuses  »,  elles  en- 
globent toutes  celles  qui  ne  pourront  donner  lieu  à  une 
estimation  définitive  qu'après  l'issue  d'instances  ou  de 
revendications  en  cours.  Dans  cette  catégorie  se  trou- 
vent les  actions  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  du 
Bhône  que  possède  le  Crédit  Mobilier.  Les  opérations 
de  la  liquidation  de  cette  entreprise  se  poursuivent  au 
milieu  d'incidents  divers  de  procédure.  Les  tribunaux 
ont  à  examiner  et  les  réclamations  des  obligataires 
contre  les  liquidateurs,  et  les  réclamations  des  liquida- 
teurs contre  la  Compagnie  Paris-Lyon-Médilerranée ; 
aussi  e~t  il  plus  que  difficile  de  préjuger  de  la  valeur 
de  cette  partis  de  l'actif.  Da  même,  en  ce  qui  regarde 
la  Compagnie  de  Porl-Saint-Louis  du  Rlume,  il  est 
impossible  d'avoir  des  données  définitives,  les  juridic- 
tions administrative  et  civile  s'étant  toutes  deux  recon- 
nues incompétentes,  et  celte  Compagnie  s'étant  vue 
dans  l'obligation  de  recourir  à  de  nouvemx  juges. 

La  partie  la  plus  importante  de  l'actif  du  Crédit  Mo- 
bilier réside  à-Ans  le  chapitre  intitulé  "  Affaires  Porto- 
Rico  ».  Or,  à  la  date  du  iSjuin  1898,  on  se  demandait, 
avec  la  guerre  entre  l'Espagne  et  les  Etats-Unis,  ce  qui 
pouvait  advenir  de  cette  iDarticipatiou  ;  mais,  depuis, 
la  question  s'est  plus  nettement  dessinée.  Le  général 
américain  Henry,  pjndant  qu'il  était  gouv-^rneur  mili- 
taire de  Porto  Rico,  ayant  adhéré  officiellement  aux 
réclamations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer,  le 
Conseil  ex'-cutif  des  Etats-Unis  a  été  saisi  de  l'affaire. 
Il  l'a  renvoyée  à  l'examen  d'une  de  ses  Commissions 
dont  le  rapport  doit  être  discuté  le  8  courant.  En  la  cir- 
constance, le  Gouvernement  français  a  prêté  un  appui 
sérieux  en  autorisant  exceptionnellement  M.  Charpen- 
tier, l'ancien  consul  de  France  à  Porto-Rico,  à  prendre 
un  congé  de  six  mois  pour  terminer  les  affaires  du 
Crédit  Mobilier  dans  l'ile  ;  et,  de  son  côté,  l'Association 
Nationale  des  Porteurs  Français  de  Valeurs  étran- 
gères n'a  pas  ménagé  son  aide.  Bref,  l'affaire  de  Porto- 
Rico  est  en  meilleure  tournure  et  il  est  peut-être  permis 
d'espérer  en  une  solution  satisfaisante  de  l'affaire. 

La  fin  du  rapport  qui  a  été  communiqué  aux  action- 
naires, à  l'assemblée  générale  du  2  juin,  avait  trait  à 
la  reconstituiion  éventuelle  de  la  Société  du  Crédit 
Mobilier,  reconstitution  admise  en  principe  par  le 
Conseil  d'administration.  Aussi,  ce  dernier  a  t-il  de- 
mandé à  l'assemblée  générale  l'autorisation  nécessaire 
pour  s'adjoindre  MM.  deCrémieux,  le  comte  deZogheb 
et  le  marquis  Guadelmina,  actionnaires  eux-mêmes  et 
représentants  de  groupes  financiers,  en  vue  de  délibérer 
en  commun  sur  le  nouveau  programme  de  reconsti- 
tution de  la  Société.  Cette  proposition  a  été  acceptée, 
mais  jusqu'à  présent,  il  n'apparaît  pas  que  ce  projet  de 
reconstitution  ait  encore  abouti.  Vraisemblablement, 
on  attend  la  décision  qui  interviendra,  en  Amérique, 
au  sujet  de  l'affaire  de  Porto-Rico,  et  il  semble  qu'alors 
les  actionnaires  seront  laissés  libres  de  participer  ou 
non  à  la  nouvelle  combinaison.  A  ceux  qui  ne  vou- 
draient pas  accepter  les  nouveaux  titres,  on  allouerait 
une  soulte  en  espèces  représentant  l'actif  réalisable, 
et  un  bon  de  liquidation  qui  leur  donnerait  une  part 
dans  les  créances  incertaines. 

Telles  sont,  en  abrégé,  les  indications  qui  ont  été 
fournies  aux  intéressés  à  la  dernière  assemblée  géné- 


rale. Elles  furent  approuvées  à  l'unanimité  par  les 
68  actionnaires  qui  y  assistaient  et  qui  représentaient 
environ  23  000  actions.  Il  ne  reste  plus  maintenant 
qu'à  attendre  les  résolutijns  que  seraamt^née  à  prendre, 
peut-être  sous  peu,  la  Commission  chargée,  aux  Etats- 
Unis,  d'étudier  avec  ie  Conseil  d'administration  la 
combinaison  relative  au  remaniement  de  la  Société  du 
Crédit  Mobilier  qui  eut,  il  y  a  quarante  ans  envi- 
ron, son  heure  de  grande  célébrité. 

A.  Leghenet. 


Société  Minière  et  Métallurgipe  de  PeDarroya 


L'attention  s'est  porté?,  récemment,  sur  les  actions  de 
laSocù'^c  Minière  et  Métallurgique  de  Penarroya  sur- 
tout à  la  suite  de  l'annonce  dont  nous  avons  parlé  il  y 
a  huit  jours  dans  nos  Informations  Economiques  et 
Financières.  D'après  cette  annonce,  la  Société  de  Pe- 
narroya serait  en  p  mrparlers  avec  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Andalous  pour  l'achat  des  mines  mé- 
tallurgiques et  de  charbon  que  possède  cette  dernière 
Société. 

La  Société  Minière  et  Métallurgique  de  Penarroya 
a  absorbé,  en  1881,  la  Compagnie  Houillère  et  Métal- 
lurgique de  Belmez.  Ses  établissements  comprennent: 
des  houillères  situées  à  Penarroya,  province  de  Cor- 
doue  ;  une  fonderie  sise  au  même  endroit  ;  des  mines, 
dites  de  la  Manche,  dans  la  province  de  Ciudad-Réal  ; 
des  mines,  dites  de  l'Estramadure,  situées  en  partie 
dans  la  province  de  Badajoz,  et  en  partie  dans  celle  de 
Cordoue;  de  deux  lignes  de  chemins  de  fer  avec  em- 
branchements allant,  l'une  de  Puertollana  à  Almodovar 
del  Campo  et  aux  mines  de  San  Quintin,  et  l'autre  de 
Penarroya  à  Fuente  del  Arco. 

Depuis  six  ans,  cette  entreprise  a  réalisé  des  pro- 
grès constants,  et  en  1899,  grâce  à  la  hausse  du  char- 
bon qui  l'a  amenée  à  pousser  plus  activement  encore 
que  par  le  passé  la  production  de  ses  houillères,  elle  a 
obtenu  des  résultats  encore  plus  satisfaisants,  qui  ne 
ressortent  pas  toutefois,  à  première  vue,  de  son  bilan 
au  31  décembre  1899  comparé  à  celui  dressé  en  fin 
d'exercice  1898.  Voici  ces  deux  bilans  : 


Actif 


Bilan  au  31  décembre 
1898~^  ~l899 


(En  francs) 

Immeubles  et  concessions.  ...     1.702.141  12    1.482.048  20 

Maisons  d'employés  et  d'ou- 
vriers,  ateliers  des  mines, 

magasins  et  écuries   452.082  60       503.239  28 

Fours,  appareils,  conduites  de 
fumées,  quais  et  voies  ferrées 

des  fonderies   205.349  26       153.007  aS 

Insfallations  pour  alimentation 
d'eau   142.771  89       190.891  55 

Ateliers  de  préparation  méca- 
nique et  de  lavage  des  cliar- 
bons,  fours  à  coke  et  usines 

à  briquettes   55.571  70         33.002  » 

Chemins  de  fer  (voie  de  service 
et  embranclicments)   124.288  60       183.305  59 

Installations  de  laToirs  à  mine- 
rais  83.018  34       164.095  23 

Travaux  préparatoires   818.144  42       627  471  95 

MobiUer   49.831  98         60.583  19 

Matériel  on  service   1.673.596  53     2.050.769  05 

Parts  de  propriétés  dans  diver- 
ses mines   106.600  11         90.000  » 

Chemins  de  fer  de  Penarroya 
à  Fuente  del  Arco  et  de  Puer- 

tollano  à  Sau-Quintin   0.672.269  89     6.752.905  39 

Plombs  et  matiéi'es  en  traite- 
ment  730.090  98       196.247  91 

Minerais,  fumées,  restes  des 
fours,  etc   1.642.550  02     2.380.689  56 

Charbons,  coke  et  briquettes..         20.980  50         44.220  24 

Approvisionnements  dans  les 
magasins,  chantiers,  etc   2.178.490  75     2.690.391  52 

Débiteurs  divers  et  cautionne- 
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monts  

Parts  de  redevances  dans  di- 
verses mines  

Espt^ccs  on  caisse.  

Fonds  on  Espagne  

Fonds  ;ï  Paris  

Valeurs  en  portefeuille  


189'.) 
.214.887  85 

41  891  89 
115..W1  3i 
8:9.7:i0  8S 
50.1.559  17 
817.940  18 


1899 
.877. 198  80 

41.891  89 
17.001  40 
831.121  VI 

832.7ri0  5i 


2(1 . 288 . 848  98   2 1 . 342 . 000  7<) 


Passif 

Capital  social  (22.000  actions  de 
500  fr.)   11 

Réserve  légale  

Fonds  do  prévoyance  

Réserve  pour  renouvellement 
do  matériel  

Amortissements  supplémentai- 
res à  répartir  au  cours  de 
l'exercice  suivant.  

Réserve  (extraordinaire  

Ett'ets  à  payer  

Comptes  créditeurs  divers  

Intérêts  intercalaires  

AgiO'*  divers. 


000.000  » 
818. ;W0  69 
8!3.;^8G  69 


825.000  » 
960.000  » 
17.107  85 
.381.182  35 
203.910  86 
.425.410  47 

Profits  et  pertes   2.843.9.'9  07 


11.000.000  .. 
1.103.6S7  96 
1.10S.687  96 

85.000  » 


825.000 
1.200.000  » 
65.8H6  40 
1.716.497  82 

203.910  86 
l.i05.4U  37 
2.582.944  42 


20.233.348  98   21.342.006  79 

Comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  il  semble  tout 
d'a])ord  que  les  bénéfices  de  1899  aient  été  inférieurs  if 
ceux  de  l'exercice  précédent  ;  mais  cela  tient  à  cette  cir- 
constance :  que  le  Conseil  d'administration  a  déduit 
immédiatement,  des  profit*,  les  sommes  à  attribuer  à  la 
réserve  légale,  à  la  réserve  de  pi  é  voyance  et  aux  admi- 
nistrateurs ;  soit  un  montant  de  600.000  francs  en  chif- 
fres ronds.  Ce  qui  fait,  qu'en  réalité,  les  profits  de  1889 
sont  supérieurs  de  300.000  fiancs  environ  à  ceux  de 
l'exercice  précédent. 

Sur  les  bénéfices  nets  de  2.532.914  fr.  42,  il  a  été  pré- 
levé :  300.000  fr.  qui  ont  été  portés  à  la  réserve  extraor- 
dinaire qui  passe  ainsi  à  1.500.000  francs  ;  32.944  fr.  it 
qui  figurent  à  nouveau,  et  2.200.000  fr.  qui  ont  été  em- 
ployés à  la  répartition  d'un  dividende  de  100  francs 
par  action,  soit  une  augmentation  de  5  franc*  sur  l'an- 
née précédante.  C'est  le  plus  important  dividende  dis- 
tribué jusqu'à  présent  par  cette  ('ompagnie,  ainsi  que 
l'indique  le  tableau  ci-dessous  des  répartitions  aux- 
quelles elle  a  procédé  depuis  sa  constitution  : 

Exercices         Par  an  Exercices  Par  an 

  70  fr.  » 

  52  50 


1881-82   21  fr.649 

1888  à  1885   rien 

1886   26  fr.  7732 


1887. 
•1888. 
1889. 
1890. 
1891. 


25 
25 
36 
50 
60 


7732 
7;  32 
0825 


1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


52 
65 
75 
85 
95 
100 


50 


Les  résultats  de  1899  sont  dus  surtout  à  l'exploit  ition 
des  houillères,  mais  il  faut  ajouter  que  la  production 
des  minps,  ainsi  que  celle  delà  fonderie,  ont  aussi  été 
satisfaisant  s.  Les  mines  ont  donné  29.717  tonnes, 
.contre  26  05G  tonnes  en  1898  et  24.961  en  1897  Les 
minerais  traitas  à  la  fonderie  se  sont  élevés  à  54.124 
tonnes,  en  augmentation  de  4.838  tonnes  sur  1898,  et 
de  12.013  tonnes  sur  1>^97,  etc.  Quant  aux  houillères, 
elles  ont  produit  156  240  tonnes,  contre  144.367  en  1898  t  t 
130.935  en  1897.  La  production  des  houillères  a  donc  été 
pouss'  e  au  fur  et  à  mesure  que  les  p'ixdu  combustible 
progressa  ent  ;  toutefois,  le  Conseil  cl'administrat',"n, 
daD>  son  rapport,  a  laissé  entrevoir  que,  si  le  cliitïre 
obtenu  pouvait  être  encore  maintenu  au  cours  de 
l'exercice  1900.  il  convenait  de  prc'voir,  pour  l'avenir, 
le  retour  à  l'ancien  taux  de  production.  De  même  pour 
les  mines  métalliques  :  leur  marché  restait  normale, 
mais  la  minéralisation  se  montrait  toujours  faible  et  il 
fallait  entrevoir  une  diminution  progressive  de  leur 
production,  diminution  que  la  Société  espérait  com- 
penser, an  moins  en  partie,  en  soumettant  au  lavage 
des  produits  pauvres  que  les  cours  du  plomb  permettent 
maintenant  de  traiter  avec  profit. 


Ce  que  nous  venons  de  dire  e.->t  le  résumé  des  ii[)pri'- 
ciations  contenues  dans  le  rapport  coinriuuii(^ué  aux 
actionnaiios  à  l'asst-mblée  générale  du  28  mai  dernier, 
mais,  aepuis  cette  époque,  la  politifiuo  du  Conseil  d'ad- 
niinibtiatiun  s'est  modifiée.  Au  lieu  de  se  contenter  du 
stalu  (/uo,  il  a  oongé  à  doter  la  Société  do  nouveaux 
éléments,  et  c'est  pour,(uoi,  au  mois  d'aofit  dernier,  il 
s'est  rendu  ac(piéreur  de  huit  nouvelles  mines  de  char- 
bon situées  à  Penairoya,  commune  de  Belmi'Z,  province 
de  Cordoue.  Cctt  •  acnuisilion  a  été  faite  moyennant 
une  somme  de  2.700.000  piécettes,  payables  comptant. 
Reste  maintenant  l'achat  des  mines  de  chaibon  et  des 
mines  métalliques  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  Andaloiis  au  sujet  desquelles  le>  pourparlers  conti- 
nuent. Pour  cet  ai  hat,  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  Andaiou"  demande  une  somme  de  12  millions  de 
pesretas  en  chiffres  ronds,  et  la  Société  de  Penarroya 
n'a  pas  de  disponibilités  suOibantes.  Il  lui  faudra  donc 
s'en  procurer  non  seulement  pour  s'acquitter  du  piix 
de  l'achat  des  nouvelles  propriété.",  mais  encore  pour 
procéder  à  kur  développement.  Or,  tout  porie  à  croire 
que,  pour  obtenir  les  sommes  dont  elle  aura  be'-oin,elle 
augmentera  purement  et  simplement  son  capital-actions 
en  conviant  ses  as  ociés  actuels  à  souscrire,  par  préfé- 
rence, les  nouvenux  titres  qu'elle  émettra. 

Il  convi^^nt  d'ajouter  que,  depuis  la  hausse  du  com- 
bustible, les  cliaibons  indigènesont  trouvé,  en  Espagne, 
un  écoulement  de  plus  en  plus  facile  sur  les  côtes  méri- 
dionales qui,  en  temps  normal,  se  trouvaient  alimen- 
tées par  Ifi  charbon  anglais.  Cet  écou  ement  se  main- 
tiendra certainement  et,  d':iutre  part,  il  ne  faut  pas 
perdre  de  vue  que  la  Sociéié  de  Pemirroyo,  devenue 
propriétaire  des  houillères  de  la  Comp'igwe  des  Che- 
mins de  fer  Andalous,  aura  cette  Compagnie  c<'mme 
principal  climt,  circonstance  qui  ne  pourra  que  profiter 
aux  deux  parties. 

J.  M. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHIITE 


Sauf  le  Japon,  les  Puissances  ont  répondu  à  la  note  de 
M.  Delcassé,  notre  ministre  des  Affaires  étrangères, 
que  nous  avons  publiée  dans  le  dernier  numéro.  Sur  le 
continent  européen  l'accord  est  complet  Quant  aux 
Etats-Unis,  ils  ont  formulé,  dès  maintenant,  plusieurs 
objections,  surtout  au  sujet  de  la  punition  des  coupa- 
bles. Mais  leur  adhésion  sur  les  autres  points  e>t  for- 
melle. Le  Gouvernement  du  Japon,  qui  n'a  pas  encore 
répondu,  ne  doit  pas  être  considéré  comme  en  dehors 
du  concert  européen.  L'unanimité  des  réponses  reçues 
jusqu'ici  démontre  que  l'initiative  du  Gouvernement 
français  viei't  de  fournir  aux  Puissances  une  base  so- 
lide et  sérieuse  de  négociations.  C'est  un  granil  résultat. 

Pour  le  moment,  la  Russie  poursuit  sa  politique,  qui 
consiste  à  avoir  l'air  d'être  la  seule  amie  de  la  Chine. 
Elle  a  restitué  auiourd'hui  le  T-ung-li-Yamen  aux 
autorités  chinoises.  On  saura  bientôt  ce  que  la  i  écente 
attitude  de  la  Russie  lui  aura  rapporté  dans  la  Mand- 
chourie  et  'a  Mongolie,  et,  tôt  ou  tard,  dans  l'Illi  et  la 
Kachgiirie. 

Le  fait  que  le  comte  de  Waldersee,  comme  comman- 
dai) l  en  chef  des  forces  du  Tchi  Li,  a  confié  à  la  Russie 
l'administration  et  le  ror.trôle  du  chemin  de  fer  de 
Tien-Tsin  à  (  hang-Haï-Kouan  et  de  Tien  IVin  à  Yang- 
Tsen,  tandis  qu'il  avait  confié  à  l'Allemagne  l'adminis- 
tration et  le  contrôle  du  chemin  de  fer  de  Yarg  Tsen  à 
Pékin  (la  lian-  tout  entière  ayant  été  construite  avec 
des  capitaux  anglais),  montre  bien  l'humble  position 
que  notre  Gouvernement  se  contente  d'occuper  dans  le 
nord  de  la  Chine.  !, a  décision  du  maréchal  de  Walder- 
see est  entièiemef't,  cela  va  sans  dire,  à  l'avantage  de  la 
Russie  et  de  l'Allemagne,  au  df'triment  des  Anglais, 
qui  ont  pourtant  oiïi  rt  de  réparer  et  de  faire  fonction- 
ner immédiatement  le  chemin  d-e  fer. 

Quant  à  la  d  plomatie  chinoise,  elle  continue  à  se 
plier  et  à  résister,  tout  à  la  fois,  aux  volontés  des  Puis- 
sances. 
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L'édit  impérial  privant  plusieurs  princes  et  fonction- 
naires de  leurs  titres  et  honneurs  a  été  remis  aux 
membres  du  corps  diplomatique  à  Pékin. 

L'Empereur  y  l'ait  observer  qu'il  n'a  pas  hésité  à  agir 
sévèrement  contre  les  membres  de  sa  propre  famille, 
accusés  de  mauvaise  administration  des  affaires  pu- 
bliques. 

Il  déclare  aussi,  dans  un  édit  adressé  au  prince 
Ching,  qu'il  retournera  à  Pékin  aussitôt  que  les  négo- 
ciations auront  pris  un  tour  favorable. 

De  nombreux  actes  illégaux  commis  par  des  sujets 
chinois  à  Pékin  nécessitent  son  intervention. 

Mais  en  même  temps  les  Ministres  de  Chine  à  l'étran- 
ger déclarent  que  l'Empereur  ne  pourra  revenir  à  Pé- 
kin que  si  les  forces  alliées  évacuent  la  ville.  Ainsi,  à 
Pékin,  où  est  la  force,  tangible  et  prochaine,  la  Cour 
envoie  des  paroles  rassurantes  :  elle  rentrera  bientôt. 
Dans  les  capitales  de  l'Europe  et  de  l'Amérique,  elle 
fait  dire  qu'elle  ne  rentrera  que  plus  tard.  Elle  endort 
ainsi  la  garde  qui  e^t  à  ses  jjortes  et  essaye  d'en  obte- 
nir le  retrait  par  son  action  dans  les  capitales.  Cepen- 
dant les  vice-rois  du  Yang  Tsé  et  du  Chan-Toung  au- 
raient adressé  un  mémoire  à  l'Impératrice  déclarant 
qu'ils  ne  peuvent  garantir  l'envoi  d'hommes,  d'argent 
et  de  riz  au  quartier  général,  si  la  Cour  se  transporte  à 
Si  Ngan-fou  ;  ils  ajoutent  que,  si  la  Cour  ne  retourne 
pas  à  Pékin,  ils  se  verront  forcés  de  démissionner. 

Il  faut  espérer  que  cette  admonestation  aura  quelque 
résultat. 

Les  opérations  militaires  sont  presque  nulles,  pour 
le  moment.  Cependant,  les  boxeurs  ne  sont  pas  encore 
dispersés  et  rôdent  jusqu'autour  de  Pékin.  Les  troupes 
allemandes  sont  en  ce  moment  à  leur  poursuite. 


Mormatlons  Èoiiomlpes  et  îiiiancières 


Compagnie  des  Tramways  de  l'Est  Parisien.  — 

Nous  avons,  il  y  a  huit  jours,  publié  une  aote  qui 
démentait  les  bruits  défavorables  mis  en  circulation  au 
sujet  du  système  <<  Diatto  »  emploj^é  par  cette  Com- 
pagnie sur  son  réseau  intra-muros.  A  celte  noie,  nous 
croyons  devoir  ajouter  aujourd'hui  qu'en  vertu  d'un 
contrat  passé  avec  la  Compagnie  Industrielle  de 
Traction,  la  Compagnie  des  Tramways  de  l'Est  Pari- 
sien est  garantie,  pendant  cinq  ans,  contre  tous  dom- 
mages, accidents,  amendes,  etc.,  et  qu'elle  s'est  assurée, 
pendant  la  même  période,  et  moyennant  un  prix  d'abon- 
nement très  modique,  pour  le  bon  fonctionnement, 
l'entretien  et  la  réparation  dudit  système  el  des  câbles. 

Ainsi  que  nous  le  disions  dans  V Economiste  Euro- 
péen des  13  et  27  avril  et  22  juin  1900,  la  Compagnie 
des  Tramioays  de  l'Est  Parisien  a  été  formée,  en  1899, 
par  la  fusion  de  la  Compagnie  des  Tramioays  de 
Saint-Maur-des-Fossés,  de  la  Compagnie  de  Paris 
{Place  de  la  République)  à  Romainoille,  et  de  la  Com- 
pagnie de  Raincy-  Montfermeil,  avec  toutes  les  exten- 
sions concédées  à  ces  Entreprises  par  les  décrets  con- 
cernant les  tramways  dits  de  pénétration. 

Son  réseau,  bien  homogène,  a  une  longueur  de  116 
kilomètres.  Il  s'étend  au  nord  jusqu'au  Piaincy  et 
Monlfermeil,  au  sud  jusqu'à  Bonneuil,  et  converge  vers 
l'intérieur  de  Paris  au  moyen  de  sept  lignes  de  péné- 
tration qui  traversent  les  quartiers  les  plus  populeux  de 
la  capitale  pour  aboutir,  d'une  part,  place  de  l'Opéra  par 
les  rues  Réaumur  et  du  Quatre-Septembre  et,  d'autre 
part,  à  la  place  de  la  Concorde,  par  les  quais  de  la 
rive  gauche  de  la  Seine. 

Sur  ces  116  kilomètres,  la  Compagnie  n'exploite 
encore  que  32.8  kilomètres  et  non  intensivement, 
attendu  que  son  usine  de  Romainville  ne  peut  lui 
fournir  toute  la  force  motrice  qui  lui  est  nécessaire. 
Mais  l'exploitation  ne  tardera  pas  à  être  normale,  puisque 
c'est  au  mois  de  décembre  prochain  que  doit  être  prête 
la  grande  usine  que  la  Compagnie  construit  au  Port- 
à-l' Anglais. 

Le  capital  de  la  Compagnie  a  été  fixé  à  36  millions 


de  francs,  dont  8.150.000  fr.  représentant  l'apport  de 
trois  Sociétés  fusionnées.  Le  solde  de  27.850.000  fr.  ne 
pouvait  suffire  pour  la  transformation  des  anciennes 
lignes,  l'équipement  des  nouvelles,  et  la  construction 
de  l'usine  de  Port-à-l'Anglais  ;  mais  la  Compagnie  est 
bénéficiaire  d'un  contrat  de  prêt  de  15  millions  de 
francs  qui  lui  assure  les  disponibilités  suffisantes  pour 
toutes  ses  dépenses  d'installation.  Ces  prêts  sont  con- 
sentis à  des  échéances  telles  que  la  Compagnie  n'a 
pas  besoin  maintenant  de  recourir  au  crédit  public. 

En  ce  qui  regarde  l'exploitation,  on  peut  prendre 
comme  base  les  recettes  réalisées  pendant  les  huit  pre- 
miers mois  de  1900,  tout  en  remarquant  que  l'exploita- 
tion actuelle,  comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  n'est 
pas  intensive  et  que  la  ligne  de  l'Opéra  à  Romainville, 
qui  est  la  ligne  principale  des  32.8  kilomètres  en  ex- 
ploitation, ne  fonctionne  que  depuis  le  21  juin  dernier. 

Ces  recettes,  de  janvier  en  septembre,  n'en  ont  pas 
moins  atteint  le  montant  de  931.985  francs,  pour 
1.079.451  kilomètres-voitures  parcourus,  soit  0  fr.  863 
par  kilomètre-voiture.  Si  on  calcule  qu'une  voiture 
parcourt  120  kilomètres  par  jour  (elle  en  pai  court 
même  130),  que  le  nombre  de  voitures  pour  l'exploita- 
tion normale  du  réseau  de  la  Compagnie  sera  de  400 
(il  atteindra  même  le  chiffre  de  450),  le  nombre  de  kilo- 
mètres parcourus  annuellement  sera  de  17.520.000,  ce 
qui,  à  raison  de  0  fr.  863  par  kilomètre,  donnera  une 
recette  de  15.119.760  francs.  En  regard,  il  faut  mettre 
les  frais  d'exploitation,  qui  ne  peuvent  être  encore  cal- 
culés sur  le  coût  actuel,  la  fourniture  du  courant 
n'étant  pas  normale  et  l'exploitation  n'étant  que  par- 
tielle. Mais  en  prenant  comme  comparaison  les  entre- 
prises similaires  et  en  tenant  compte  de  tous  les  aléas, 
ils  s'établiraient  à  60  0/0,  soit  9.071.856  fr.,  et  il  res- 
terait comme  bénéfices 6.047.904  francs  par  an. 

D'autre  part,  après  expiration  de  la  concession,  l'Ad- 
ministration reprend  les  voies  et  le  matériel  fixe  ;  mais 
elle  rachète  le  matériel  roulant,  l'outillage,  le  mobilier  à 
50  0/0  de  rabais,  soit  pour  5  millions  de  francs.  Il 
reste  donc  à  amortir,  pendant  les  30  ans  de  la  conces- 
sion, 31  millions  du  capital-actions,  plus  les  15  mil- 
lions d'obligations  que  la  Compagnie  émettra  par  la 
suite  pour  le  remboursement  des  prêts  contractés,  soit, 
en  tout,  46  millions  de  francs.  L'annuité  afférente  à 
l'amortissement  de  cette  dernière  somme  étant  de 
966.000  francs  et  le  service  des  intérêts  à  5  0/0  sur  les 
15  millions  de  francs  d'obligations  exigeant  7.50.000  fr., 
ensemble  1.716.000  fr.,  il  resterait  à  la  Compagnie,  sur 
les  0.047.904  fr.  de  profits  annuels  indiqués  plus  haut, 
un  bénéfice  net  de  4.331.000  fr.  à  partager  entre  les 
actionnaires.  Or,  cette  dernière  somme  représente,  par 
an,  12  0  0  du  capital. 

Telle  est  la  situation  de  la  Compagnie  des  Tram- 
ioays de  VEst  Parisien,  et  les  actionnaires  compren- 
dront qu'ils  n'ont  qu'à  attendre  les  résultats  d'une  en- 
treprise qui  n'en  est  encore  qu'à  ses  débuts  et  dont  les 
services  sont  déjà  cependant  si  hautement  appréciés 
du  public.   


Rio-Tinto  Company.  Limited.  —  Le  Conseil  d'ad- 
ministration de  cette  Compagne  vient  de  déclarer, 
pour  l'exercice  de  1900  en  cours,  un  acompte  de  divi- 
decde  de  40  shillings,  net  d'income-tax,  par  action 
ordinaire,  et  de  2  shillings  6  pence  moins  l'income-tax 
par  action  de  préférence  5  0/0.  Ces  dividendes  seront 
mis  en  paiement  à  partir  du  1«"'  novembre  prochain. 

Le  Président  du  Conseil  d'administration,  M.  J.  J. 
Keswick  a  fait  suivre  cette  déclaration  d'une  circu- 
laire qui  contient  un  rapport  abrégé  des  opérations  de 
la  Compagnie  pendant  l'année  en  cours.  La  consom- 
mation des  pyrites,  dit-il,  continue  à  augmenter.  Il  y 
a  de  nouveau  des  demandes  considérables  pour  le 
minerai  ne  contenant  pour  ainsi  dire  pas  de  cuivre,  et 
qui  est  vendu  seulement  pour  le  soufre  qu'il  renferme. 
Les  livraisons  df  cette  dernière  catégorie  de  minerai 
seront,  d'après  les  prévisions,  de  moitié  plus  impor- 
tantes que  celles  de  1899.  Quant  aux  pyrites  ordinaires, 
les  livraisons  promettent  également  de  dépasser  celles 
de  l'année  dernière  qui,  comme  on  doit  s'en  souvenir, 


L'ÉCONOMISTE  KUUOPKRN.  —  France 


463 


ont  été  plus  considérables  ((u'elles  ne  l'avaient  ja- 
mais été  depuis  la  création  de  la  Compagnie.  Le  cuivre 
ralliné  produit  à  Cromavon,  maintient  sa  haute  répu- 
tation, et  la  quantité  extraite  jusqu'à  présent  ont  plus 
considérable  que  pendant  la  période  correspondante 
de  l'année  passée.  Pendant  les  neuf  premiers  mois  de 
1900,  il  y  a  eu  sur  b  marché  du  cuivre,  de  grandes 
fluctuations  dans  les  prix,  mais  le  prix  moyen  pour 
cette  période  dépasse  légèrement  la  moyenne  des 
douze  mois  de  l'année  1899. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  rappeler,  ici,  quels  ont  été, 
au  cours  des  trois  derniers  exercices,  les  acomptes  de 
dividendes  payés  au  mois  de  novembre  de  chaque 
année,  Jes  soldes  répartis  au  mois  de  mai  suivant,  et 
le  dividende  total  distribué  pour  chacun  de  ces  exer- 
cices ; 

Acompte   Soldes  Dividende 
Exercices  en  nov.   en  mai  total 

Shillings  sh.  d.  sh.  d. 

1897                             20  20  0  40  0 

1898                             20  27  6  47  6 

1899                             85  45  0  80  0 

1900                             40  »  »  »  » 

Il  est  difUcile  de  se  rendre  compte  de  ce  que  pourra 
être  le  dividende  total  de  l'exercice  1900.  L'acompte 
ayant  de  40  shillings,  il  sera  certainement,  à  moins 
de  circonstances  tout  à  fait  extraordinaires,  de  80 
shillings  au  minimum,  ce  qui  fera  4  livres  sterling  de 
dividende  pour  l'année  ;  mais  si  l'on  se  reporte  à 
l'exercice  1899,  pour  lequel  le  solde  a  dépassé  l'acompte 
de  10  shillings,  on  trouve  qu'il  pourrait  peut-être  s'éta- 
blir à  90  shillings,  soit  à  4  liv.  st.  10  shillings.  Ce 
serait,  alors,  le  plus  important  dividende  que  la  Com- 
pagnie aurait  distribué  jusqu'à  ce  jour. 


Grande  Distillerie  Cusenier.  —  L'assemblée  géné- 
rale annuelle  des  actionnaires  de  cette  Société  est  con- 
voquée pour  le  13  courant. 

Des  comptes  qui  seront  présentés  il  ressort  que  les 
bénéfices  de  l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  dernier,  s'établissent  de  la  manière  suivante. 

Nous  les  comparons  à  ceux  de  l'exercice  préç/^dent  : 


Recettes 


Exercices 
1898-1899  1899-1900 


(En  francs) 

Marchandises  générales                3.586.173  3.665.493 

Intérêts,  coupons  divers                    89.032  128.842 

Report  de  l'exercice  précédent.           1.867  1.997 

3.677.072  3.796.332 

Dépenses 

Personnel                                     709.689  7c6.165 

Commissions                                 763.484  792.100 

Créances  éventuelles                       275.147  262.481 

Frais  généraux                              866.473  934.052 

Solde  créditeur                            1.060.281  1.071.524 

3.677.072  3.796.332 


D'un  exercice  à  l'autre,  les  profits  n'ont  pas  sensible- 
ment varié  puisque,  pour  l'année  sociale  1899-1900, 
ils  ne  sont  supérieurs  que  de  11.243  fr.  à  ceux  de 
l'exercice  1898-1899.  Cependant  les  bénéfices  sur  les 
ventes  ont  progressé  de  79.320  fr.  et  les  intérêts  de 
39.810  fr.  Mais,  par  contre,  il  y  a  des  augmentations 
notables  dans  les  dépenses  :  26.47Gfr.  pour  le  person- 
nel; 28.618  fr.  pour  les  Commissions  ;  et  si  les  créances 
éventuelles  ont  fléchi  de  12.667  fr.,  par  contre  les  frais 
généraux  accusent  une  progrerssion  de  65.589  fr.  Il  est 
vrai. que  le  dernier  exercice  a  eu  à  compter  avec  le  ren- 
chérissement des  matièrps  premières,  avec  les  dépenses 
occasionnées  à  la  Société  par  ses  parti(!ipations  à  l'Ex- 
position Universelle,  etc.  En  résumé,  le  dividende  de 
l'exercice  dernier,  et  qui  sera  soumis  à  l'approbation 
des  actionnaires,  a  été  fixé  à  42  fr.  50,  c'est-à-dire 
sans  changement  sur  le  dividende  de  l'exercice  i  récé- 


dent.  Ce  dividende  n'absorbant  que  850.600  francs,  il 
restera  221.524  francs  à  partager  entre  la  réserve 
légale,  l'amortissement  du  «  mobilier  et  du  matériel  », 
le  Conseil  d'administration  et  la  Caisse  de  retraite  du 
personnel. 

Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


P.\RIS  ET  SUCCURSALES 


11  .ictobrc 
2.286.S6S.298 
1.118. 110.081 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
4  octobre 

Or   2.291.921.332 

Argen  t . . .   1  124.773.287 

3.416.694.620  3.404.675.379 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  |  |ff«3f3  P^^^^^- ! 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 
Avances  sur  titres  à.  Paris, 
Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

nentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


4  octobre 


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  "  ^^^^  '^^^ 

mobilières]  Kx-bapques  département. 

momiieies  j  ^oi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


3.416.694  620 


103.529 
290.648.943 


440.892.687 
7.392.000 
10.046  000 
237.945  067 
289.869.617 
180.000.000 
10.000.000 
2.980  730 
99.627.293 
lOO.OOO.OOO 
4.000.000 
18.329.465 

4.939.103 
8.407.444 

33-997.895 


3.182.074.418 


182.500.000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.047.616.400 
34.763.286 
12.788.821 
319.087  010 
420  820  940 
70.138  519 
2.6  9  032 
8  009  380 
1.736.997 
39.398  502 


11  oct'ilJri! 


3.404.675.379 


1  431.888 
264.747.574 


472  082.126 
6.243.0C0 
5.736.700 
229.326.929 
286.126.3.32 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.293 
100.000.000 
4.000.000 
18.340.190 

4.991.408 
8.407.444 
39.261.692 


5  138.378.730 


3.182.074.418 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.042.181.440 
24.442.992 
12.648.716 
319.015.965 
378.494.866 
67.710.616 
576. 990 
■  8.592.173 
1  736.997 
53  962.464 


3.138.378.730 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Gompt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nels  


15  oc  t. 

14  oc  t. 

13  oct. 

12  oct. 

11  oct. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

'aillions 

3.651.3 

3.720.4 

3.695.7 

3.872.8 

4.042.2 

3.181.9 

3.168.1 

3. 079. 4 

3.077.8 

3  404.7 

781  4 

7.33.5 

775.3 

826.4 

736.8 

364.4 

385.6 

411.5 

474.0 

315.7 

140.0 

140.0 

180. 0 

180.0 

180.0 

263.6 

225.8 

301.2 

235.9 

319.0 

528. 2 

462.2 

414.7 

419.0 

446  2 

2  0/0 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

4  0/00 

3  0/0 

2  0/00 

1  %  0/00 

0  %  0/00 

pair 

1.458.4 

1.422.2 

1.647.9 

4.206.9 

3  600.7 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  "Ville  de  Paris 

Un  dernier  versement  de  375  fr.  étant  appelé  du  15  sep- 
tembre au  15  octobre  sur  les  actions  non  libérées  du  Crédit 
Lyonnais  et  les  100.000  actions  nouvelles  devant  être  échan- 
gées contre  des  titres  définitifs, 

La  Gliambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  6  octobre 
présent  mois,  lesdites  100.000  actions  n<"  400001  à  500000  se 
négocieront  au  comptant  et  à  terme,  sous  la  même  rubrique 
que  les  actions  anciennes,  en  titres  entièrement  libérés  et  au 
porteur,  coupon  n°  9  détaché. 

En  liquidation  du  15  octobre,  les  livraisons  se  feront  indis- 
tinctement en  actions  anciennes  ou  en  actions  nouvelles. 
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Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  titres  de  la  Rente 
Autrichienne  4  0/0  or  pourront  circuler  sans  être  munis  de 
coupons,  mais  ils  devront  être  accompagnés  du  talon  donnant 
droit  à  la  nouvelle  feuille  de  coupons. 


Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  obligations  de 
l'Emprunt  Russe  Consolidé  4  0/0,  2=  série,  pourront  circuler 
sans  coupons,  niais  les  titres  devront  être  munis  du  talon 
,   donnant  droit  à  la  nouvelle  feuille  de  coupons. 


Par  suite  de  l'émission  à  600  fr.  de  20.000  actions  nouvelles 
de  500  francs  de  la  Compagnie  d'Electricité  Thomson-Houstou 
de  la  Méditerranée,  dont  la  souscription,  actuellement  ouverte 
jusqu'au  20  octobre,  est  réservée  de  préférence  aux  action- 
naires à  raison  d'une  action  nouvelle  pour  une  action  an- 
cienne. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  13  octobre 
inclus,  les  actions  de  la  Compagnie  Thomson-Houston  de  la 
Méditerranée  seront  cotées  sous  deux  rubriques  distinctes 
affectées  : 

L'une  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 
Et  l'autre  aux  actions  non  estampillées. 


Depuis  le  20  octobre,  les  obligations  3  0/0,  1"  série,  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  Andalous  ne  sont  plus  négo- 
giables  qu'en  titres  munis  de  coupons. 


Usines  de  ^ontcheret.  —  L'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  a  eu  lieu  le  9  octobre  courant. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  du  Conseil 
d'ai^ministration  et  du  commissaire,  elle  a  approuvé,  tels 
qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exercice  1899- 
1900,  qui  se  solde  par  un  bénéfice  net  de  1.057.574  fr  15. 

L'asemblée  a  voté  la  distribution  d'un  dividende  de  25  fr. 
aux  actions  privilégiées  et  de  30  fr.  aux  actions  ordinaires, 
et  décidé  le  report  à  nouveau  de  32.174  fr.  14. 


Mines  de  l'Escarpelle.  —  L'assemblée  générale  annuelle 
a  eu  lieu  le  9  octobre  courant. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports  elle  a  ap- 
prouvé, tels  qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1899-1900  et  fixé  le  dividende  y  afférent  à  30  fr.  par  ac- 
tion, en  augmentation  de  14  fr.  sur  celui  de  l'exercice  précé- 
dent. Cette  répartition  exigera  un  prélèvement  de  8G5.950  fr., 
somme  qui  ne  comprend  qu'une  petite  partie  des  bénéfices 
réalisés;  la  plus  grande  partie  ira  grossir  le  compte  «  prévi- 
sions ».  Le  rapport  annonce  aussi  que  les  sondages  exécutés 
en  vue  de  découvrir  de  nouvelles  couches  ont  été  couronnés 
de  succès,  ce  qui  permet  de  prévoir  une  élévation  sensible  du 
chiffre  de  la  production  dans  un  temps  peu  éloigné. 


Comptoir  Agricole  et  Industriel.  —  Les  actionnaires  se 
sont  réunis  le  29  septembre  en  assemblée  générale  extraor. 
dinaire. 

Après  avoir  entendu  les  explications  fournies  par  le  Con- 
seil, ils  ont  voté  la  résolution  suivante  : 

L'assemblée  générale  prononce  la  dissolution  de  la  Société 
à  partir  du  29  septembre  1900  et  elle  nomme  M.  Potelot,  pré- 
sident du  Conseil  d'administration,  liquidateur,  avec  les  pou- 
voirs les  plus  étendus  pour  réaliser  l'actif  et  éteindre  le  passif 
et  généralement  pour  faire  tout  ce  qui  sera  utile  ou  néces- 
saire. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des 
Finances  vient  de  publier  le  rendement  des  impôts  et  revenus 
indirects  ainsi  que  des  monopoles  de  l'Etat  pendant  le  mois 
de  septembre  1900. 

Les  résultats  accusent  une  moins-value  de  2.002.900  fr. 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et  une  diminu- 
tion de  592.000  fr.  par  rapport  à  la  période  correspondante 
de  1899. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  :  l'enregistrement,  3.622.0C0;  l'impôt  sur  les  opérations 
de  Bourse,  114.000;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobi- 
lières, 171.500;  les  sels,  154. COO;  les  contributions  indi- 
rectes (monopoles),  959.000  ;  les  postes,  2.068.300;  les  télé- 
graphes, 282.500. 

Les  moins-values  portent  sur  :  le  timbre,  1.757.500;  les 
douanes,  1.108.000;  les  contributions  indirectes,  1.539.600  ; 
les  sucres,  4.835.300;  les  téléphones,  182.900. 

Par  rapport  au  mois  de  septembre  1899,  il  y  a  augmenta- 
tion sur  :  l'enregistrement,  1.311. ."00  ;  l'impôt  sur  les  opéra- 
tions de  Bourse,  81.PÛ0;  les  sels,  39.000;  les  sucres,  588.000  ; 
les  contributionc  indirectes  (monopoles),  1.069.100. 


Ily  a  diminution  sur  :  le  timbre,  l.Oll.OCU;  l'impôt  de 
4  1/2  sur  les  valeurs  mobilières,  67.000;  les  douanes,  2  mil- 
lions 223.(i00  ;  les  contributions  indirectes,  95.0n0  ;  les 
contributions  indirectes  (monopoles),  73.000;  les  télégraphes. 
196.300;  les  téléphones,  15. 3Û0. 


Aciéries  de  la  Marine.  —  L'assemblée  générale  dos  ac- 
tionnaires de  la  .Société  des  Aciéries  delà  Marine  est  convo- 
quée pour  le  15  octobre.  Il  résulte  des  comptes  qui  seront 
soumis  à  cette  réunion  que  les  bénéfices  de  l'exercice  1899-1900 
se  sont  élevés  à  la  somme  de  8.344.928  francs,  en  augmenta- 
tion d-i  128.205  francs  de  ceux  de  1898-1899.  Le  Conseil  d'ad- 
ministration proposera  à  la  réunion  de  fixer  le  dividende  à 
60  francs  par  action.  Une  somme  de  4  998.211  francs  serait 
affectée  à  l'amortissement  du  solde  des  travaux  neufs  de 
l'exercice  et  200.731  francs  seraient  reportés  à  nouveau. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  17  au  23  septembre  1900  (38'  semaine) 
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Rec.  br.  de 

Rec.  br 
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Désignation  des 

11 

la  semaine 

.  le  10' j 

anvier 

Différence- 

lignes 

P 

1900 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  semaine  ne  comptera  pas  parmi  les  plus  favora- 
bles. On  a  eu,  ep  elfet,  à  enregistrer  de  nombreux  dé- 
gagements qui  ont  porté  encore  sur  les  valeurs  de 
traction,  et  qui  parnissent  presque  tous  avoir  été  ef- 
fectués pour  compte  étranger.  Ces  allégements,  na- 
turellement, ont  pesé  sur  l'ensemble  du  Marché  qui 
reste  cependant,  au  dernier  moment,  un  peu  plus 
soutenu. 

En  dehors  de  ces  circonstances,  il  nous  a  fallu  tenir 
compte  des  mauvaises  dispositions  de  Berlin  et  des 
craintes  que  l'on  émettait  au  sujet  d'une  élévation 
possible  de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angleleri-e  pour 
hier.  Heureusement  Berlin  est  mieux,  et  quant  à  la 
Banque  cV Angleterre,  elle  n'a  encore  rien  changé  à  ses 
conditions. 

.^^  it  Nos  Renies  Françaises  sont  irrégulières. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  02  1/2 
fin  octobre,  et  à  99  fr.  97  1  /2  au  comptant,  s'inscrit 
sur  ces  deux  marchés  respectivement  â  99  fr.  95  et  à 
99  fr.  80.  Bente  3  i/2  0/0,  102  fr.  30  à  terme,  contre 
102  fr.  20,  et  102  fr.  20  au  comptant,  contre  102  fr. 
Bente  3  O/O  Amortissable,  99  fr.  05  au  comptant, 
en  moins-value  de  20  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  finis- 
sent à  475  fr.,  ex-coupon,  contre  479  fr.;  Emprunt 
2  ii2  0/0  du  Protectorat  de  VAnnam  et  du  Tonkin, 
79  fr.  50,  contre  79  fr.  55;  Emprunt  de  Madagascar, 
81  fr.  50,  en  avance  de  50  centimes;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  477  fr.,  ga- 
gnant 2  francs. 

jf  if  Les  transactions  en  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  sont  toujours  suivies.  Toutefois,  les  cours  ne  va- 
rient que  peu  en  général. 

L'Obligation  4  0/0  1865  reste  à  535  fr.  contre  534 
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francs;  Obligations  3  OjO  i869,  'i23  fr.,  en  bénéflce  de 
4  francs,  avec  un  tirage  ]e  If)  courant;  par  centre, 
Obligations  3  0/0  187 1,  402  fr.,  pn  recul  de  3  francs  ; 
Obligations  4  0/0  1875,  MS  fr.  fjO;  Obligations  4  0/0 
1876,  548  fr.  75  contre  ,Vj7  fr.  Ces  deux  catégories  de 
litres  ont  un  coupon  qui  vient  à  échéance  le  15  cou- 
rant. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à 
319  fr.,  avec  un  tirage  le  22  courant;  Obligations 
2  1/2  0/U  1894-1896,  346  fr.,  contre  345  fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  3y7  f r.  ;  Obligations  2  0/0  1899 
libérées  {Emprunt  du  Métropolitain),  373  fr.,  perdant 

1  franc;  Obligations  non  libérées,  371  fr.  25. 

■jf  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaioDt  montées  à  4.000  fr.  la  semaine  dernière,  con- 
servent ce  cours. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  seize  pre- 
mières semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  à  3.070.274  fr.  99. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  660  fr.,  reviennent  à  650  fr. 

L'échéance  des  coupons  d'octobre  a  proGté  aux  Obli- 
gations Foncières  et  Communales,  qui  restent  très 
actives.  Le  revenu  de  ces  titres  est,  comme  on  sait, 
suffisamment  rémunérateur,  surtout  aux  cours  actuels, 
ce  qui  reni  les  chacces  de  lots  gi-atuites  pour  ainsi  dire. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  se 
retrouvent  à  443  fr.,  cours  demandé;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1  879,  497  fr.  25,  contre  497  fr.  ;  Obliga- 
tions Conununales  /**0,  482  fr.  50,  en  légère  avance; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1883,  430  fr.  .50,  contre 
428  fr.;  Obligations  Foncières  1885  2  8  0  0/0,  435  fr., 
ex-coupon,  contre  442  fr.,  avec  coupon. 

Les  Obligations  Conununales  3  0/0  1891,  qui 
cotaient  388  fr.,  finissent  à  380  fr.,  ex  coupon  ;  Obliga- 
tions Communales  1892,  2  80  0/0  estampillées, 
au  même  cours  de  437  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  restent 
à  442,  gagnant  2  fr.;  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  500  fr.;  Obligations  Comjnunales  1899,  2  60 
pour  cent  libérées,  sans  changement,  à  436  fr.  ;  Obliga- 
tions non  libérées,  430  fr.,  également  comme  jeudi 
dernier. 

if  if  Les  actions  des  Grands  Etablissements  de 
Crédit  n'ont  été  que  peu  afïectées  par  les  mouvements 
que  l'on  a  signalés  dans  le  compartiment  industriel. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  clôturait 
en  reprise  à  1.096  fr.,  est  revenue  à  1.080  fr.;  Comptoir 
National  d'Escompte,  583  fr.  au  comptant,  contre  592 
francs,  et  584  f  r.  à  terme,  contre  590  fr. 

Le  C'-édit  Lyonnais,  à  1.075  fr.,  ne  recule  que  de 

2  fr  sur  sa  clôture  d'il  y  a  huit  jours.  Les  100.000  ac- 
tions nouvelles  libérées  de  cet  Etablissement  se  négo- 
cient, depuis  le  6  courant,  sous  la  même  rubrique  que 
les  actions  anciennes.  Eu  liquidation  du  15  courant, 
les  livraisons  pourront  donc  s'effectuer  indistinctement 
en  actions  anciennes  oh  en  actions  nouvelles. 

La  Société  Générale,  qui  était  passée  à  615  fr.  au 
comptant,  cote  610  fr.,  ex-coupon  de  6  fr.  25;  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  600  fr.  Dans  le  bilan  de  cet 
Etablissement  au  30  septembre,  on  relève  les  princi- 
pales variations  suivantes  sur  la  situation  au  31  août  : 
Augmentations  :  Reports,  2.404.014  fr.  ;  Profits  et  Per- 
tes (Bénéfice-^  pour  le  mois,  354.667  fr.  Diminutions  : 
Espèces,  3.688  697  fr.  ;  Fonds  disponibles  dans  les  Ban- 
ques, 1.201.817  fr.  ;  Portefeuille  Commercial,  2.004.516 
francs;  Avances,  1.843.718  fr.  ;  Comptes  courants  cré- 
diteurs, 1.372.841  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  s'avance  de  5  fr. 
à  420  fr.,  après  430  fr.  ;  Banque  de  l'Algérie,  au  même 
cours  de  975  fr.  ;  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  127  fr.  50,  contre  127  fr; 
Obligations  de  475  francs,  154  fr.  75,  en  bénéfice  de 
1  fr.  75  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
54  fr.  sans  variation  appréciable. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  finit  à  / 
81  fr.  à  terme.  En  attendant  le  rétablissement  de  la  J 


paix  au  Sud  de  l'Afriqup,  celte  Institution  élargit  cha' 
que  jour  ses  services  d'opérations  do  banque.  Nous  li- 
sons dans  la  Circulaire  Hcbdomadai)'e  de  celte  lian- 
que,  que  les  Ambulances  françaises  do  .Johannesburg 
seront  bientôt  fermées,  si  elles  ne  le  sont  déjà,  les  der- 
niers blesi-és  étant  actuellement  guéris.  Le  iui^(i«5cin  en 
chef  et  le  général  commandant  la  place  à  .Johannes- 
burg, ont  fait  parvenir  aux  Ambulances  françaises 
l'expression  de  leurs  sincères  remerciements.  On  sait 
que  la  Direction  administrative  des  Ambulances  était 
confiée  à  M.  Henri  Dnval,  directeur  de  la  succursale  de 
la  Banque  à  Johannesburg. 

Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d'Explora- 
tion, 93  fr.,  contre  95  fr.  ;  Banque  Parisienne,  5U3  fr., 
ex-coupon  de  27  fr.  50,  contre  514  fr.  avec  coupon; 
Rente  Foncière,  425  fr..  contre  430  fr. ;  Société  Fon- 
cière Lyonnaise,  343  fr.,  mais  délaissée  ;  Sous-Comp- 
toir des  Entrepreneurs,  240  fr.,  contre  235  fr.  Cet 
Etablissement  vient  de  constituer  une  Société  au  capital 
d'un  million  de  francs  et  à  laquelle,  moyennant 
900.000  fr.  espèces,  il  cède  ses  mines  de  Bert,  qui  figu- 
raient au  dernier  bilan  pour  131.000  fr.  La  susdite 
somme  de  900.000  fr.  sera  mise  à  la  réserve. 

'if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  lourdes. 

Le  Lyon,  qui  avait  repris  à  1.840  fr.  à  terme  et  à 
1.835  fr.  au  comptant,  revient  à  1.818  fr.  et  à  1.815  fr.; 
Nord,  2.315  à  terme,  contre  2.325  fr.,  et  2.305  au 
comptant,  contre  2.330  fr.  ;  Midi,  1.285  fr.  au  comptant,, 
en  recul  de  12  fr. 

h'Est  clôwire  à  l.f'95  fr.  au  comptant,  contre  l.lOO 
francs  ;  Orléans,  1.702  fr.  au  comptant,  ex-coupon  de 
20  fr.,  et  1.710  fr.  à  terme.  Il  y  a  huit  jours,  ce  titre 
restait  à  1.739  fr.  au  comptant  et  à  1.735  fr.  à  terme, 
avec  coupon  ;  Ouest,  1.050  fr.  au  comptant,  ex  coupon 
de  17  fr.  50,  contre  1.071  fr.  avec  coupon. 

Pour  la  39*  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  re- 
cettes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  aug- 
u.entation  de  3.708.000  fr.  Toutes  les  lignes  parti- 
cipent à  cette  augmentation,  sauf  le  Midi  qui  est  en 
diminution  de  2.000  fr.,  en  chiffres  ronds.  Du  l^r  jan- 
vier 1900  au  30  septembre,  les  recettes  totales  de  nos 
Grandes  Compagnies  sont  en  plus-value  de  67.522.000 
francs  sur  celles  de  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  315  fr., 
contre  o20  fr. 

Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales a  été  agité  par  suite  de  la  nouvelle  réaction 
qui  s'est  produite  sur  les  valeurs  de  traction  qui,  pour- 
tant, ne  restent  pas  au  plus  bas. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
étaient  revenus  à  605  fr.,  ont  regagné  5  fr.,  à  610  fr.  ; 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  1.172  fr.  à  terme,  ex- 
coupon de  12  fr.  50,  contre  1.102  fr.;  et  1.170  fr.  au 
comptant,  contre  1.160  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  finissait  à  300  fr.,  s'avance  à  310  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  en  recul  de  15  fr.,  à  510  fr.  Le  paquebot 
La  Plata,  de  cette  Compagnie,  qui,  à  son  départ  pour 
le  Sénégal,  s'était  échoué  en  vue  de  Pauillac,  s'est  ren- 
floué par  ses  propres  moyens  et  a  continué  sa  route. 
Chargeurs-Réunis,  lA'iO  fr,,  comme  jeudi  dernier. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris  cote  1.660  fr.  au 
comptant,  contre  1,680  fr.  Les  recette.';  de  cette  Compa- 
gnie, pour  les  39e  et  40^  semaines  de  l'exercice  en, 
cours,  se  sont  élevées  à  1.221.067  fr.  10  et  à  1.198.713 
francs  80,  en  augmentation  de  297.631  francs  45  et  de 
220.079  fr.  60  sur  les  mêmes  semaines  de  1899.  Par 
suite,  les  recettes  totales  de  la  Compagnie,  du  l'r  jan- 
vier 1900  au  7  octobre  courant,  s'établissent  à  44  mil- 
lions 436.342  fr.  50,  soit  une  plus-value  de  6.569.167 
francs  80  sur  la  période  correspondante  de  l'annéft 
dernière.  Voilures  à  Paris,  300  fr.,  contre  305  fr.  Les- 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  seconde  quinzaine 
de  septembre,  se  sont  élevées  à  1.011,299  fr.  76,  contre 
644.560  fr.  21  pour  la  même  quinzaine  de  1899.  Du  l«r 
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janvier  1900  au  30  septembre,  les  recettes  atteignent  le 
montant  de  15.909.699  fr.  74,  soit  une  augmentation  de 
1.248.698  fr.  18  sur  la  période  correspondante  de  l'an- 
née dernière. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  avait  re- 
pris à  539  fr.,  recule  à  521  fr.;  Société  de  V Electro- 
Métallurgie,  650  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  sont  à  335  fr. 

Les  actions  Suez,  qui  s'étaient  élevées  à  3.524  fr., 
reviennent  à  3.510  fr.;  Parts  Civiles,  2.2'i5  îr.,  comme 
jeudi  dernier.  La  navigation  du  canal,  un  moment  en- 
travée par  l'écliouage  du  vapeur  anglais  r«  Emir  >',  a 
repris. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
ont  été  encore  mouvementées  cette  .'-emaine.  Elles  clô- 
turent en  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours,  à  185  fr., 
perdant  encore  18  francs  ;  Compagnie  Thomson-Hous- 
ton,  1.325  fr.,  contre  1.355  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  que  nous 
laissions  à  315  fr.,  s'est  avancée  à  328  fr.;  Omnium- 
Lyonnois,  89  fr.  à  terme,  contre  90  fr.;  actions  du 
Métropolitain  de  Paris,  547  fr.,  en  recul  de  41  francs, 
après  i42  fr.  au  plus  bas. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  son 
même  cours  de  145  fr.;  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramways  Electri- 
ques {Société  Parisienne  Electrique),  262  fr.  à  terme, 
contre  276  fr.,  et  260  fr.  au  comptant,  contre  275  fr.; 
par  contre.  Tramways  de  V Est- Parisien,  459  fr.  à 
terme,  en  reprise  de  7  francs,  et  460  fr.  au  comptant, 
regagnant  15  francs  ;  Compagnie  Générale  Parisienne 
de  Tramways(Tramtoays-Sud),  350  fr.  à  terme,  contre 
355  fr.  et  352  fr.  au  comptant,  contre  361  fr.  Du  1er  jan- 
vier 1900  au  30  septembre  les  recettes  se  sont  élevées 
à  4.561.969  fr.  25,  contre  3.099.203  fr.  40  pendant  la 
même  période  de  1899.  Actions  des  Tramicays  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  725  fr.,  en  réaction  de 
40  francs. 

Au  sujet  de  la  Compagnie  des  Tramways  Méca- 
niques des  Environs  de  Paris  {Nord-Ouest  Parisien), 
il  est  bon  de  mentionner  que,  depuis  le  ler  avril,  époque 
de  la  repi'ise  du  tramway  de  l'Etoile  à  Saint-Germain, 
la  recette  brute  de  cette  ligne  s'est  accrue  de  47.500  fr. 
jusqu'au  1er  octobre.  Ce  résultat,  pour  six  mois,  promet 
pour  l'avenir. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  sont  à  140  fr.; 
Obligations  4  1/2  0/0,  480  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Yolga,  que  nous  laissions  à  110  fr.,  finissent  à  118  fr. 
Cette  Société  donne  avis  à  ses  obligataires  que  le  cou- 
pon semestriel  n"  3,  échéant  le  15  courant,  sera  mis  en 
paiement  à  partir  de  cette  date,  à  Paris,  à  la  Banque 
Internationale  de  Paris;  Compagnie  Nouvelle  des 
Ciments  de  Portland  et  du  Boulonnais,  534  fr.,  contre 
526  fr.  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridio- 
nale, 923  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  n'ont,  pour  la  plu- 
part, donné  lieu  qu'à  des  échanges  restreints. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0  1889,  qui  était  revenue 
à  65,  a  détaché  son  coupon  semestriel  et  clôture  à  63  80. 

La  Renie  Extérieure  Espagnole,  que  nous  laissions 
à  72  fr.  70  avec  coupon,  s'inscrit  à  71  20  ex-coupon 
trimestriel  d'un  franc. 

La  Rente  Italienne  finit  à  93  fr.  50,  contre  93  45, 
avec  des  échanges  très  restreints. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  avait  repris  à  23  40, 
a  encore  gagné  25  centimes  à  23  65. 

Sur  les  Fonds  Russes,  le  3  0/0  1891-1894  est  à  83  50 
ex-coupon,  contre  84  10;  Russe  3  0/0  1  896,  84  fr.  au 
comptant  sans  changement.  A  terme,  elle  se  cote  aussi 
à  ce  cours;  Consolidés  et  2'^»  Séries,  98  fr.  30 
ex-coupon,  contre  99  05  avec  coupon. 

Les  Se?ves  Ottomanes  sont  plutôt  délaissées:  la  Série B 
clôture  à  46  fr.  25  au  comptant,  contre  46  fr.  20.  A 
terme,  elle  s'inscrit  à  46  fr.  45;  Série  C,  25  fr.  15,  per- 
dant 10  centimes  ;  Sétne  B,  22  fr.  47  1/2,  contre  22  fr.  55. 

^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens,  qui 
restait  à  442  fr.,  ne  s'écarte  pas  de  ce  cours.  Cet  Eta- 


blissement délivrera,  à  partir  du  15  courant,  de  nou- 
velles feuilles  de  coupons  de  ses  actions,  contre  remise 
des  talons  correspondants  auxdites  actions.  Banque 
Ottomane,  537  fr.  à  terme,  sans  changement,  et  536  fr. 
au  comptant,  contre  537  fr.  50.  Robinson  South  African 
Banking,  86  fr.  à  terme. 

Le  Rio-Tinto,  que  nous  laissions  à  1.481  fr.,  clôture 
presque  sans  changement  à  1.479  fr.  Sosnoioicé,  mou- 
vementée. Par  suite  de  réalisations,  elle  est  revenue  de 
2.954  fr.  à  2.835  fr.,  pour  finir  à  2.840  Ir.  Les  actions 
de  la  Compagnie  Internationale  des  ^\'agons-Lils,  qui 
finissaient  à  420  fr.,  reprennent  de  8  francs  à  428  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  moins 
soutenues.  Les  Andalous,  qui  restaient  à  314  francs, 
s'échangent  à  310  fr.;  Nord  de  l'Espagne, i92îi.,  contre 
201  fr.;  Saragosse,  284  fr.,  contre  292  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  également  un  peu  plus  lourdes  :  Obligations 
3  0/0  Jonction-Salonique-Constantinople,  275  fr.,  per- 
dant 3  francs;  Obligations  4  0/C  Anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  {Série  (894),  délaissées;  Obli- 
gations  4  0/0  nouvelles  {Série  1896),  342  francs  les 
unités,  contre  347  fr. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Le  !Marclié  en  Banque  continue  à  se  montrer  calme  au 
point  de  vue  des  affaires.  Quant  à  sa  tendance  elle  est  irré- 
gulière et  quelques  valeurs  sont  même  en  sensible  moins- 
value. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0,  qui  clôturait,  il  y  a  huit 
jours,  à  71  fr.  i)0,  a  repris  de  10  centimes  à  72  fr.  10;  Cape 
Copper,  158  fr.  50  contre  156  fr.  50:  Tharsis,  au  même  cours 
de  228  fr.  50. 

L'action  Kertch  est  remontée  de  566  fr.  à  581  fr.  ;  Huan- 
chaca,  ferme,  sur  la  hausse  de  l'argent-mctal,  mais  ne  con- 
servant pas,  toutefois,  ses  plus  hauts  cours.  Elle  fiait  à  144 
francs  50  contre  144  francs. 

La  Vieille-Montagne,  à  727  fr.  50,  ne  s'écarte  pas  sensible- 
ment de  ses  cours  précédents.  Au  reste,  le  marché  du  zinc 
est  calme  en  ce  moment;  Laurium  Grec,  89  fr.  contre  88  25; 
Chemins  Ottomans,  110  fr.  25  contre  112  fr.  25. 

L'action  Urikany  clôture  à  136  fr.  .30  contre  137  fr.  ;  Dnié- 
provienne,  faible,  à  3.100  fr.,  perdant  180  fr.  ;  Usines  de 
Briansk,  au  même  cours  de  730  fr.  ;  Aciéries  du  Donetz, 
820  francs.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  convo- 
qués en  assemblée  générale  ordinaire  ;i  Saint-Pétersbourg 
pour  le  vendredi  27  octobre/9  novembre  prochain. 

La  Société  Iunnobilière  et  Commerciale  de  Vichy,  505  fr.; 
Transports  Electriques  de  l'Exposition,  26  fr.  contre  37  50; 
Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  80  fr.,  sans  chan- 
gement. 

La  Harpener,  })a.T  suite  de  réalisations,  a  fléchi.  Elle  l'esté 
toutefois  à  1.287  fr.,  en  reprise  sur  ses  plus  bas  cours,  mais 
perdant  pour  la  semaine  79  fr.  ;  Brasseries  et  Tavernes 
Zimmer,  102  francs;  actions  deVHôtel  de  Paris  à  Monte- 
Carlo,  850  francs.  Le  dividende  de  50  francs  que  cette  Société 
a  distribué  pour  son  dernier  exercice  est  à  prendre  en  sérieuse 
considération,  car  il  ne  faut  pas  oublier  que  l'an  dernier  n'a 
pas  été  favorable  pour  la  Côte  d'Azur,  en  raison  de  la 
guerre  au  Sud  de  l'Afrique,  qui  avait  retenu  en  Angleterre 
nombre  de  familles. 

A  en  juger  par  le  nombre  des  appartements  retenus,  il  n'en 
sera  pas  de  même  cette  année,  et  l'Hôtel  de  Paris,  à  Monte- 
Carlo,  sera  le  premier  à  profiter  du  nouvel  état  de  choses, 
en  ra'son  de  sa  situation  superbe,  at  du  monopole  des  con- 
sommations et  de  la  nourriture  qu'il  exploite  dans  tous  les 
établissements  relevant  du  Casino. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Hôt.Par.M.-Caiio 
Cer.Monaco(parls) 
Ch.Otto.aians,  ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
G.Méc.MidiRussi' 
Dniéprovienne . . . 

Donetz  

Doubowala-  Balka 
Haut-Volea  


4  net. 

Il  net. 

4  oct. 

11  oct. 

475  .  ■ 

475  .. 

Hnla-Bankowa. . . 

4300  . 

4500  .. 

71  90 

72  10 

Laurium  Grec  . . . 

88  25 

89  .. 

87.0  .. 

830  .. 

Omnium  Russe  . . 

632  . 

G31  .. 

3485  - 

3510  . 

Plaques  Lumière. 

885  .. 

855  .. 

112  25 

110  2o 

Pontgibaud  

360  .. 

360  .. 

m  .. 

102  .. 

Sud  Russe  (Soude) 

840  .. 

-00  .. 

fi25  .. 

640  .. 

Tharsis  

228  50 

228  50 

3280  .. 

3100  .. 

Usines  Briansk.. . 

730  .. 

730  .. 

843  .. 

820  . 

Usines  Clifif  

1450  .. 

1430  .. 

1750  -. 

1700  .. 

Vieille-Monlapne. 

730  .. 

727  50 

121  25 

112  50 

Volga-Vicberalib 

160  . . 

16.-i  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


11  octobre  1900. 

Les  ensemencoments  d'automne  sont  commencés  depuis 
quelques  jours.  Mallieiireusemont  dans  le  Midi  les  travaux 
ont  été  arrêtés  par  les  orajjes  et  les  inondations,  et  dans  d'au- 
tres régions  les  semailles  ont  été  contrariées  par  la  sécheresse. 
-  On  croit  généralsmenl  que,  malgré  la  mévente  des  blés,  la 
superficie  qui  sera  ensemencée  en  blé  sera  sensiblement  la 
même  que  celle  do  l'an  dernier. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool.. . 

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth 
Chicago. . . . 
New-York  . 


13  sept. 

20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

11  (fct. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  62 

20  37 

20  12 

20  25 

20  12 

16  84 

17  27 

17  12 

17  47 

17  38 

17  12 

17  25 

17  75 

17  75 

17  62 

16  46 

16  35 

16  52 

16  31 

16  46 

16  .. 

15  81 

15  96 

15  68 

15  85 

14  37 

14  89 

14  70 

14  89 

14  66 

15  70 

16  16 

15  93 

15  82 

15  58 

A  Paris,  les  fluctuations  des  cours  ont  été  peu  sensibles 
cette  semaine.  La  culture  ne  fait  que  des  offres  très  modérées, 
mais  la  minoterie  n'achète  que  pour  ses  besoins  absolument 
immédiats.  Les  afl'aires  sont  donc  très  calmes.  On  a  coté  en 
clôture  : 


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

20 

12 

20 

25 

20  12 

20 

62 

20  37 

Novembre-Déc. . 

20 

87 

20 

75 

20  62 

4  de  novembre. . . 

21 

12 

21 

12 

20  87 

21 

62 

21 

62 

21  50 

Farines.  —  Les  affaires  en  farines  de  consommation  sont 
toujours  au  grand  calme  et  il  n'y  a  aucun  changement  à  si- 
gnaler dans  les  cours.  La  marque  de  Gorbeil  reste  à  29  fr.  50. 
On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

27  sept.  4  oct.  11  oct. 

30  ..  30  ..  30  .. 

29  25  29  25  29  25 

28  62  28  62  28  62 

27  62  27  62  27  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques... 

Bonnes  marques  

Marques  or(Snaices. . . 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines-lleur,  les  transactions  sont  peu 
actives.  Les  offres  sont  régulièi-es,  mais  les  acheteurs  sont 
très  réservés.  La  tendance  est  lourde  et  les  cours  accusent 
une  baisse  assez  importante  sur  ceux  d'il  y  a  huit  jours.  On 
a  clôturé  aux  prix-  suivants  : 


27  sept. 

4  oct. 

11 

oct. 

26 

12 

25 

87 

25 

62 

26 

37 

26 

12 

Novembre-Déc. . . 

26 

62 

26 

37 

26 

37 

4  de  novembre. . . 

27 

Vè 

26 

87 

26 

62 

27 

87 

27 

62 

27 

37 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  demande  a  été  plu.s  régulière  cette  semaine. 
On  a  coté  en  clôture  : 


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

17 

37 

17  37 

17 

37 

17  37 

17 

37 

Novembre-Déc. . 

il 

•ài 

17  37 

17 

50 

4  de  novembre.. . 

17 

62 

17  50 

17 

62 

17 

87 

17  87 

17 

87 

Seigle.  —  Les  transactions  sont  toujours  sans  importance. 
On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Novembre  

Novembre-Déc. 
4  de  novembre 
4  premiers  


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

15  12 

15  12 

15  12 

15  25 

15  12 

is  37 

15  25 

15  25 

15  50 

15  25 

15  25 

15  75 

15  50 

15  50 

Prix  du  Café  sur  les  princi[)aux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

LDndre^  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


13  sept. 
KOO 

20  sept. 
1900 

27  sept. 

laoo 

4  oct. 
l'.iOO 

11  oct. 
1900 

Fr. 

^v. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

49  .. 

M  50 

46  50 

47  25 

47  25 

48  67 

4t.  75 

46  19 

46  50 

47  74 

52  .. 

49  50 

49  25 

49  .. 

49  75 

49  68 

48  75 

47  50 

48  43 

48  43 

41  67 

40  53 

40  25 

41  96 

41  10 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"  octobre  : 

1897       1898       1899  1900 
(En  tonnes) 

Angleterre   12.050     20.000     23.750  17.7.50 

Hambourg   25.800     38.000     30.000  3y.450 

Anvers   9.900     16.100     15.500  14.050 

Le  Havre   51.600     74.500     96.100  89.6.50 

Bordeaux   3.400      4.700      4.900  4.550 

Marseille   4.150      5.650      5.950  5.f)50 

Trieste   7.700     10.300      9.900  15.000 

Pays-Bas   20.700     35.800     37.100  37.550 

Total  au  l"  oct. . 
Total  au  1"  sept. 

Différ.  au  1'-  oct 


135.300  205.050  223.200  223.050 
127.500   203.800   227.950   21 o. 650 

-f  7.800      1.250  —  4.750  -f  6.400 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  oc- 
tobre, à  429.100  tonnes,  contre  388.480  au  l"  septembre,  soit 
une  augmentation  de  i0.620  tonnes. 

Pendant  les  huit  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1897       1898       1899  1900 


(En  tonnes) 


Allemagne  

France  

Autriche-Hongrie. 

Angleterre  

Belgiciue  

Suisse  


92.620 
50.730 
25.720 

8.290 
17.510 

5.910 


109.020 
52.820 
28.780 

8.480 
21.280 

8.060 


104.790 
52.080 
26.0U0 
8.830 
18.870 
6.350 


118.360 
54.030 
27.910 

9.530 
18.830 

6.300 


Etals-Unis. 
Total.. 


200.780  229.040  216.920  234.980 
202.700   236.290   243.640   212. OCO 


403.480   465.330   460.500  446.960 


Au  Havre,  les  affaires  n'ont  présenté  que  peu  d'activité 
cette  semaine. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

13  sept. 

20  sept. 

27  sept 

4  oct. 

11  oct. 

1900 

1900 

190U 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  25 

29  75 

28  50 

28  25 

28  .. 

28  26 

29  34 

29  04 

24  59 

24  34 

2(5  75 

97  .. 

27  50 

23  62 

23  50 

27  04 

27  04 

26  78 

24  18 

23  92 

Prague  

28  5Ô 

29  37 

28  50 

24  80 

24  50 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

La  Gazette  de  Magdebourg  a  publié  la  dépêche  suivante  : 
«  Berlin,  3  octobre.  —  On  nous  informe  de  bonne  source  que 
le  10  octobre  aura  lieu,  :'i  Paris,  un  nouvel  échange  de  vues 
sur  la  question  des  primes  sucrières  entre  des  délégués  de 
l'Allemagne,  de  l'Autriche-Hongrie  et  de  la  France.  L'ini- 
tiative de  la  reprise  des  négociations,  restées  sans  résultat 
l'année  dernière,  part  de  la  France,  dont  les  concessions,  à  la 
Conférence  de  Bruxelles,  étaient  tellement  insullisantes  que 
l'issue  de  cette  conférence  n'a  pu  être  satisfaisante. 

"  Les  délégués  de  l'Allemagne  se  rendront  à  Paris  sans 
instructions  précises.  Les  délégués  de  l'Autriche  sont  attendus 
ici  (Berlin)  et  ils  vont  ensuite  se  remettre  en  route  en  com- 
pagnie de  ceux  de  l'Allemagne.  Il  est  absolument  incertain 
que,  après  les  conversaiions  préliminaires  à  Paris,  la  Confé- 
rence de  Bruxelles  reçoive  une  suite.  Le  rappel  de  la.  Confé- 
rence dépendra  du  fait  que  la  France  élargira  ou  n'élargira 
pas  suffisamment  sas  concessions  pour  qu'on  puisse  y  voir 
une  base  d'entente,  entre  les  pays  sucriers,  au  sujet  de 
l'abolition  des  primes  d'exportation.  C'est  exclusivement  de 
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la  France  que  dépend  le  succès  du  projet  de  donner  à  la 
question  des  piimesune  solulioii  prochaine  et  satisfaisante.  » 

On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fabricants  de  sucre  :  «  Dans 
la  plupart  des  rayons,  il  est  tombé  de  la  pluie,  mais,  sauf 
quelques  exceptions,  en  quantité  à  peu  près  inbisnifiante. 
Dans  ces  conditions,  l'augmentation  en  poids  n'a  pas  été 
sensible;  mais  la  richesse  saccharine  a  continué  à  progresser. 
L'arrachage  se  fait  déjà  sur  une  assez  grande  échelle  On 
constate  des  rendements  très  inégaux  et  en  grande  partie 
inférieurs  à  ceux  de  l'année  dernière  à  pareille  époque.  Dans 
certaines  régions  on  se  plaint  des  difficultés  que  la  siccité  du 
sol  apporte  à  l'arrachage.  , 

Lp  marché  de  Paris,  qui  avait  montré  de  la  fermeté  au  début 
de  la  semaine,  est  devenu  calme  par  la  suite.  Des  olîres  assez 
importantes  de  la  part  de  porteurs  d'excédents  ont  causé  un 
lléchissement  des  prjx.  On  a  coLé  en  clôture  : 


27  sept. 

Blanc  n»  3  :  — 

Gourant   29  06 

Noveml)re  

4  d  octobre   29  06 

4  premiers   29  81 

4  de  mars  

Roux  88°  disponible   28  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     105  50 


4  oct.     11  oct. 


29  .. 

.  '.a.  12 

29  31 

30  .06 
30  50 
^8  25 

105  50 


28  75 

28  81 

29  06 

29  68 

30  18 
28 

104  50 


Vins.  —  Les  nouvelles  que  nous  recevons  du  Midi,  de 
l'Ardèche  et  de  l'Au/ergne  sont  mauvaises.  Des  pluies  exces- 
sives ont  dptrenjpé  les  vignoljles  et  les  ont  rendus  inacces- 
sibles ;  les  rivières  débordent  et  les  parties  basses  des  ])laines 
sont  recouvertes  par  les  eaux.  Des  brouillards  humides  favo- 
risent le  dévelopf  ement  de  la  pourriture  ;  une  forte  réduc- 
tion de  la  récolte  paraît  dès  maintenant  certaine  dans  ces 
régions. 

La  situation  n'est  pas  aussi  déplorable  dans  la  Bourgogne, 
le  Beaujolais  et  le  Bordelais,  bien  que  dans  cette  dernière 
contrée  on  commence  à  redouter  les  elfets  de  l'huiuidilé. 

Dans  les  Gliarentes,  la  production  est  abondante  et  la  qua- 
lité semble  assurée.  Dans  la  Tonraine,  le  Nantais  et  l'Anjou 
le  rendement  est  énorme,  mais  la  futaille  fait  défaut  et  l'on 
peut  acheti-r  les  excédents  à  des  conditions  très  avantageuses. 

En  I  hampagne,  les  résultats  matériels  de  la  vendange  sont 
excellents  à  tous  fgards,  mais  les  vignerons  ne  sont  pas 
satisfaits  des  prix  qui  bur  sont  offerts. 

Dans  les  ports,  h  s  arrivages  de  vins  d'Algérie  deviennent 
de  plus  en  plus  considérables.  Dans  notre  colonie,  quelques 
affaires  ont  été  traitées  à  raison  de  0  fr.  90  le  degré  pour  les 
lots  titrant  de  11°  ) /2  à  12°. 

A  Bercy,  les  dég;"ils  causés  dans  le  Midi  par  les  orages  ont 
ramei'é  un  peu  de  fermetp  dans  les  cours;  Toutefois  le-; 
transactions  s'engagent  dillicilement. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


ISf^ept. 
1900 


Fr. 

110  50 


3  90 
3  72 


20  sept. 
1900 


Fr. 

113  50 


3  70 
3  62 


27  sept. 
1900 


Fr. 

111  50 


3  72 
3  70 


4  oct. 
1900 


Fr. 
111  . 


3  80 
3  82 


11  oct. 
190O 


Fr. 
110  . 


3  90 
8  85 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)  100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

Le  Conseil  municipal  de  Roubaix  a  entendu  le  3  octobre 
la  lecture  de  la  lettre  du  Ministre  du  Commerce  concprnant 
le  marché  à  terme.  Après  un  exposé  de  la  question,  le  Maire 
a  propo^é  au  Conseil  de  voter  la  délibération  suivante: 

«  Le  Conseil  municipal, 

Considérant  que  la  spéculation  à  terme  sur  les  laines 
peignées  a  donné  lieu  à  des  abus  qui  ont  déterminé  une 
crise  dont  soulïre  l'industrie  locale  et  qui  est  venue  accroître 
le  chômage  ; 

Considérant  que,  d'après  les  renseignements  recueillis  et  la 
lettre  même  de  M.  le  ^linistre  du  Commerce,  une  institution 
privée  semble  s'être  substituée  à  l'autorité  qui  a  le  devoir  de 
surveiller  les  opérations  effectuées  à  la  Bourse  de  Commerce, 
soit  en  prenant  des  décisions  pour  réglementer  les  marchés  à 
terme  sur  marchandises,  soit  en  faisant  constater  les  cours 
par  des  courtiers  imposés  par  file; 

Considérant  que  les  abus  de  la  spéculation  n'ont  pu  qu'être 
favorisés  par  cette  situation,  la  direction  du  marché  étant 
livrée  à  une  institution  qui  n'a  vraisemblablement  en  vue 
que  son  intérêt  particulier,  et  les  cours  publiés  ne  présentant 
pas  toutes  les  garanties  de  sincérité  légalement  exigées  ; 

Emet  le  vœu  que  le  Gouvernement  invite  la  Compagnie 
qui  a  la  police  intérieure  de  la  Bourse  de  Commerce  à 


prendre  les  mesures  nécessaires  pour  que  les  ventes  soien^ 
elfectuées  et  enregistrées  et  les  cours  constatés  conformé- 
ment à  la  loi  et  toutes  autres  mesures  de  nature  à  empêcher 
la  spéculation  pure. 

Pour  le  cas  où  la  Chambre  de  Commerce  se  trouverait 
impuissante,  le  Conseil  municipal,  considérant  qu'il  n'estpas 
traité  à  la  Bourse  de  Roubaix  d'affaires  autres  que  celles 
relatives  aux  laines,  exprime  l'avis  que,  dans  l'intérêt  des 
travailleurs,  le  Gouvernement  décide  la  fei  meture  des  Bourses 
de  Commerce  de  Roubaix  et  de  Tourcoing  jusqu'au  vote 
d'une  loi  organique  sur  les  marchés  à  terme.  » 

M.  Eugène  Motte  a  protesté  contre  certains  termes  de  la 
délibération. 

<i  11  n'y  a  jamais  eu,  a-t-il  dit,  d'opérations  irrégulières. 
Aucune  descente  de  parquet  n'a  eu  lieu.  On  a  fait  autour  de 
cette  affaire  plus  de  roman  que  de  réalité.  Je  suis  contre  la 
spéculation.  J'accepte  la  suppression  du  terme.  Mais,  si  on 
le  supprime,  il  faut  également  le  supprimer  à  Anvers.  » 

La  délibération  a  ensuite  été  votée  à  l'unanimité. 

D'autre  part,  le  Syndicat  formé  à  Reims  pour  la  suppres- 
sion du  marché  à  ferme  sur  la  laine  peignée  a  envoyé  la 
lettre  suivante  au  Ministre  du  Commerce  : 

Monsieur  le  Ministre  du  Commerce  à  Paris. 
Monsieur, 

Il  s'est  formé  à  Reims  un  groupe  de  négocients  et  fabricants 
des  diverses  parties  delà  France  dont  le  but  est  de  poursui- 
vre la  campagne  contre  le  marché  à  terme  sur  la  laine  pei- 
gnée, d'en  obtenir  la  suppression  ou  la  réglementation  f  t  la 
surveillance  par  l'Etat,  do  manière  qu'il  soit  absolument 
impossible  au  jeu  de  s'y  introjuire. 

Ce  groupe  n'a  rien  d'ollitiel,  niais  il  a  su  réunii,  dans  un 
pétitionnement  i- ans  exemple,  53  départements  et  flu  0/0  de 
l'.ndustrie  et  du  négoce  de  la  laine  en  France.  Il  a  l'appui  de 
tous  les  corps  constitués  qui  ont  un  intéiêtdans  cette  grande 
question. 

.\u  nom  de  ce  groupe,  j'ai  l'honneur.  Monsieur  le  Minis- 
tre, de  solliciter  votre  autorité  et  votre  intervention  pour  obtenir 
une  décision  qui  devra  désormais  asseoir  cotte  question  sur 
des  bases  indiscutables  et  lapréseaier  aux  Pouvoirs  publics 
et  au  Parlement  .'■ous  son  véril.-ible  jour. 

Nous  demandons,  Monsieur  le  Ministre,  qu'il  soit  décidé 
la  réunion  d'un  Congrès  à  Paris,  et  composé  de  : 

1°  Délégués  de  toutes  les  Chambres  de  Commerce  des  cen- 
tres lainitrs; 

2°  Délégués  des  Sociétés  industrielles  laines  : 

3°  Délégués  des  Soriéiés  des  arts  et  manufactures  laines; 

4»  Délégués  des  Cliambres  syndicales  travaillant  et  em- 
ployant la  laine. 

Une  décision  prise  en  Congrès  de  cette  nature  représente- 
rait l'opinion  de  l'industiie  et  du  négoce  de  la  laine  et  serait 
la  déclaration  positive  du  travail  ayant  seul  le  droit  de  déci- 
der et  de  conclure. 

Je  suis  à  voire  disposition,  Monsieur  le  îdinistre.  pour  vous 
donner  tous  les  renseigllem^nts que  vous  pourriez  désirer  sur 
les  corps  constitués  qui  ont  pris  part  à  notre  pétitionnement 
et  qui  devraient  être  appelés  à  délibérer. 

El,  dans  l'espoir,  que  notre  proposition  recevra  un  accueil 
favorable,  je  vous  présente,  Monsitur  le  ^linistre,  l'assurance 
de  mes  sentiments  distingués. 

Pour  le  groupe  formé  à  Reims,        Signé  :  Demorgny. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


t:i  so|.i. 
1900 

20  ^-ciil. 
1900 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

Il  oct. 
1900 

£  Sll. 

d. 

£  sll.  d. 

£  sti.  d 

£  sti.  d. 

£  sh.  d. 

73  8 

9 

73  5  . 

72  If.  3 

72  15 

72  ;2  6 

74  1 

3 

73  18  9 

73  7  () 

73  7 

6 

73   3  9 

m  . 

127  7  6 

131  13  9 

133  . 

132  10  . 

133  . 

125  . 

12G   8  9 

128  . 

127    .  . 

n  18 

9 

17  18  9 

18  0  6 

18  5 

18   .  . 

17  11! 

9 

17  14  4 

17  IC  3 

17  8 

9 

17  13  ■& 

18  V6 

19   .j  . 

18  17  6 

18  16 

3 

19  10  . 

i; 

68  6 

66  6 

f6 

10 

66  . 

6<  7 

66  10 

67 

66  -2 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (6  octobre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  185  fr  ,  contre 
18i  fr  50;  Chili  1"'  marques,  189  fr.  50,  contre  188  francs;  en 
lingots  et  plaq  ies  de  laminage,  193  fr.  50.  sans  changement 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  19.)  francs,  sans 
changement;  étain  Banka,  350  fr.,  contre  315  fr.  50;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  50  fr.,  contre  ,50  fr.  25. 

Xavier  Gie.*.rdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—     (toutes  marques)  — 

_     (Corljeil)   — 

Blé   100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n"  3  100  kil. 

—    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton'   50  kil . 

Laine  100  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Cliili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.dcParisetPa>s-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord   — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire'.  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  :  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor 


MOYENNES  ANNUELLES 


EfCOmPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. 
—  —  d'Angleterr 


—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 
—  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 


SITUATION  AU  31  DKCBMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale. . . 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  


PRIX  DE  CLOTURIC  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


9 

16 

•23 

30 

6 

13 

20 

27 

4 

li 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Août 

.\l)Ùt 

Août 

Août 

Si'pl. 

Sept. 

Sept. 

Oc  toi) 

Or  toi). 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 

26  38 

33  32 

33  78 

27  62 

26  37 

25  62 

26  12 

23  62 

25  87 

26  2 

26  12 

26  12 

25  87 

25  62 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

23  87 

29  9! 

29  08 

36  57 

37  94 

29  54 

29  30 

29  50 

29  30 

29  oO 

29  50 

29  50 

29  50 

29  30 

29  50 

2!l  30 

19  14 

19  38 

25  37 

23  80 

20  02 

20  37 

19  87 

20  12 

19  87 

20  12 

20  02 

20  37 

20  12 

20  25 

20  12 

lu  Oïî 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  12 

14  23 

14  50 

14  » 

14  62 

15  12 

15  1' 

13  12 

15  1' 

1.3  12 

15  66 

15  04 

16  73 

19  55 

17  06 

17  50 

17  62 

17  37 

17  23 

17  37 

17  62 

17  62 

17  37 

17  37 

17  37 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  13 

1  13 

1  17 

1  19 

1  18 

1  17 

1  09 

1  16 

1  10 

1  07 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  70 

1  70 

1  75 

1  70 

1  71 

1  61 

1  55 

1  62 

1  56 

1  56 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  71 

1  71 

i  67 

1  67 

1  60 

1  65 

1  (i2 

1  62 

1  56 

1  56 

1  66 

1  13 

1  24 

1  24 

1  51 

1  48 

1  50 

1  46 

1  46 

1  46 

1  42 

1  42 

1  42 

1  38 

1  40 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

35  93 

33  31 

30  75 

30  68 

30  » 

30  31 

30  62 

29  06 

29  » 

28  75 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

105  10 

108  50 

108  50 

106  50 

105  50 

106  " 

106  .. 

106  1) 

105  50 

103  50 

104  30 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  74 

36  » 

35  75 

34  75 

34  25 

34  73 

34  23 

3i  » 

33  75 

33  25 

33  73 

24  25 

23  37 

28  37 

31  06 

32  37 

27  50 

27  30 

27  30 

27  » 

27  » 

27  » 

27  » 

2(;  » 

26  » 

26  » 

52  29 

53  33 

57  43 

33  73 

51  32 

67  » 

67  » 

66  » 

66  » 

69  75 

69  75 

70  » 

7i  50 

75  50 

78  )> 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

31  31 

80  » 

80  .50 

80  23 

79  25 

79  2) 

78  ,30 

79  50 

82  » 

85  » 

86  » 

52  93  . 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

64  50 

61  50 

64  50 

63  » 

62  50 

62  30 

62  50 

63  .. 

63  50 

64  » 

121  25 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  30 

132  30 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

»  » 

»  » 

n  » 

»  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

»  )) 

»  )) 

»  » 

»  » 

»  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  « 

180  » 

180  » 

180  » 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  50 

39  62 

65  12 

66  12 

66  » 

78 

80  75 

78  30 

75  62 

72  » 

70  » 

115  50 

123  » 

113  25 

123  50 

»  n 

148  30 

146  50 

132 

114  .. 

119  50 

110  50 

113  50 

111  30 

111  » 

110  » 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

51  » 

50  50 

48  50 

49  75 

47  50 

49  » 

47  50 

46  50 

47  23 

47  23 

113  n 

126  23 

128  » 

139  87 

193  64 

191  23 

192  30 

lyi  2o 

190  » 

190  » 

191  " 

191  50 

190  50 

188  » 

189  50 

174  62 

163  62 

202  » 

330  90 

377  50 

377  50 

377  30 

370  » 

367  50 

■^fi  1  tin 

oDI  OU 

OUI  OJ 

341  50 

345  50 

OOU  » 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

478  » 

489  » 

481  » 

469  » 

461  » 

461  » 

473  » 

464  n 

463  » 

480  » 

14  25 

14  75 

15  30 

16  50 

22  68 

26  » 

26  » 

26  30 

26  50 

26  30 

26  50 

26  .30 

20  50 

25  » 

23  50 

16  .. 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

23  » 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

23  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  25 

100  47 

100  62 

100  72 

100  10 

101  » 

100  10 

99  95 

100  02 

99  93 

107  28 

105  63 

106  61 

106  06 

102  74 

101  9Ï 

102  20 

102  23 

102  22 

102  27 

102  25 

102  07 

102  » 

102  20 

102  30 

3671 

3597 

3692 

3367 

4.070 

3980 

3990 

3995 

3980 

im 

39S0 

3999 

3970 

4000 

4000 

868 

660 

679 

680 

728 

659 

670 

630 

654 

663 

669 

060  30 

669 

6()0 

6oû 

812 

777 

776 

847 

913 

1060 

1092 

1104 

1120 

1120 

1121 

1123 

1073 

1077 

1075 

804 

813 

851 

935 

1.053 

1037 

1065 

1104 

1130 

1120 

1127 

1117 

1083 

1096 

1080 

1804 

1803 

1943 

2119 

2.135 

2310 

2325 

2342 

2320 

2347 

2370 

2345 

2327 

2325 

2313 

1473 

1563 

1757 

1913 

1.890 

1824 

1838 

1843 

1840 

1836 

1830 

1835 

1817 

1840 

1818 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3465 

3477 

352u 

352G 

3490 

3482 

3515 

3493 

3524 

3510 

Million 

.  ... 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

oeil. 

de  fr. 

de  fr. 

de  1  r 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

3., 327 

3.607 

3.687 

3.094 

3. 820 

3.961 

3.946 

3.898 

3.956 

3.939 

3  946 

3.943 

3  948 

4.048 

4  042 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.232 

2.234 

2.248 

2.250 

2.219 

2 '.245 

2.2(54 

2.266 

2 '292 

2^287 

1 .244 

1 . 222 

1-225 

À  1  {Il  ■ 

1138 

1.134 

1.137 

1136 

1.13b 

1.130 

1130 

1.129 

1.123 

1.118 

544 

693 

730 

798 

828 

708 

691 

699 

790 

DOU 

vos 

lo^ 

16 1 

312 

364 

338 

391 

444 

498 

497 

494 

492 

504 

499 

502 

503 

528 

516 

547 

566 

492 

491 

477 

512 

482 

323 

558 

489 

469 

466  ' 

311 

491 

446 

202 

237 

221 

252 

,  207 

3t'0 

321 

332 

318 

283 

291 

31(i 

350 

319 

319 

70 

/o 

/o 

/o 

Vr. 

70 

/o 

70 

y» 

70 

0/ 

% 

2.20 

2  .. 

2  » 

2.20 

3.03 

3  n 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.73 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

3.04 

5  » 

5  » 

5  » 

5  . 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4.50 

4  50 

4  50 

4  50 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  .. 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3.50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  >' 

3  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

6.05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  30 

5  30 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

3.30 

3  50 

5  30 

5  30 

3.26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4.50 

4  50 

4.50 

4  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Milli.on 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

13.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

14.810 

14.961 

14.081 

14.645 

14.823 

14.690 

14.743 

14.772 

15.296 

13.286 

7.611 

7.95.1 

8.746 

8.160 

7.8.30 

8.406 

8.380 

8.466 

8.. 336 

8.541 

8.454 

8.469 

8.423 

8.330 

8.205 

2.633 

2.578 

2.346 

2.636 

2.583 

2.735 

2  747 

2.757 

2.763 

2.743 

2.794 

2  703 

2.700 

2.630 

2.612 

47,8 

34,3 

57,3 

54,4 

52,3 

56,7 

56,0 

57,6 

38,4 

57,6 

57,5 

57,4 

37,0 

54,4 

53,6 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  10  octobre  1900. 
La  Situation  financière.  —  Arrêt  dans  la  Baisse  des  Valeurs  indus- 
trielles. —  Les  Charbonnages.  —  Le  Marctié  monétaire.  —  Les 
Tarifs  douaniers.  —  L'Emprunt  de  la  Ville  de  Hambourg'. 

Est-ce  l'effet  des  perspectives  plus  rassurantes  que 
donne  l'issue  des  événements  de  Chine?  On  ne  sait; 
mais  il  est  certain  que  le  marché  financier  a  une  t-în- 
dance  accusée  à  sortir  du  marasme  de  la  semaine  der- 
nière et  à  reprendre  quelque  activité  et  quelque  fer- 
meté. Ce  ne  sont  encore  que  des  tendances,  il  est  vrai, 
mais  elles  apparaissent  comme  sérieuses  et  persis- 
tantes. 

Sept  grands  Instituts  financiers,  auxquels  s'est  jointe 
une  importante  Maison  de  banque  de  Berlin,  ont  fondé 
une  sorte  de  consortium  pour  arrêter  la  Laisse  rapide 
des  valeurs  industrielles.  Ce  n'est  nullement  un  Syndi- 
cat à  la  hausse  :  c'est  uniquement  une  réunion  de 
bonnes  volontés  qui,  ne  trouvant  pas  la  dépréciation 
des  valeurs  industrielles  suffisamment  justifiée,  essaie 
de  l'enrayer.  Ces  bonnes  volontés  ne  se  font  d'ailleurs 
aucune  illusion;  elles  savent  que  ces  valeurs  ne  retrou- 
'veront  jamais  leurs  cours  d'autrefois;  néanmoins, 
doit-on  les  sauver  de  la  débâcle  où  elles  s'acheminent. 

En  un  an,  presque  tous  les  papiers  industriels  ont 
perdu  au  moins  cent  pour  cent  de  leur  valeur  ;  beau- 
coup en  ont  perdu  deux  cent  pour  cent.  Aux  cours 
d'aujourd'hui,  la  plupart  des  actions  industrielles  rap- 
portent de  18  0/0  à  25  0/0  du  capital.  Il  est  vrai  (]ue 
l'avenir  est  de  plus  en  plus  incertain,  bien  que  presque 
tous  les  établissements  métallurgiques  dont  l'exercice 
finit  au  -30  juin  aient  distribué  des  dividendes  supé- 
rieurs à  ceux  de  l'année  dernière.  Mais  les  commandes 
ont  diminué  et,  depuis  un  mois  surtout,  le  marché  mé- 
tallurgique donne  des  signes  non  équivoques  d'une 
extrême  faiblesse.  Le  travail  se  relâche  partout  ;  on 
saisit  toute  occasion  de  chômage  et,  pour  comble,  les 
fers  américains  s'introduisent  de  plus  en  plus  sur  nos 
places. 

Par  contre,  les  charbonnages  sont  de  plus  en  plus 
assaillis  de  commandes  et  la  prospérité  de  ces  établis- 
sements serait  sans  pareille  si  la  décadenc»  des  indus- 
tries du  fer,  qui  sont  leurs  principales  clientes,  ne  les 
aflectait  grandement,  même  dans  cette  activité  pas- 
sagère. 

L'avis  unanime,  dans  les  sphères  des  charbonnages 
comme  des  autres  industries,  est  que  les  prix  du  char- 
bon augmenteront  encore.  Le  Gouvernement,  dans  le 
but  d'empêcher  un  renchérissement,  a  cru  devoir  éta- 
blir un  prix  de  vente  maximum  des  charbons  étran- 
gers dans  la  Prusse  et  la  Hesse.  Cette  mesure,  absolu- 
ment inefficace  au  point  de  vue  praticpae,  car  notre 
charbon  indigène  sera  toujours  à  meilleur  marché  que 
le  combustible  étranger,  a  eu  pour  seule  conséquence 
d'augmenter  encore  la  panique.  Quant  aux  charbon- 
nages, ils  font  publier  dans  tous  les  journaux  que  les 
craintes  du  public  sont  injustifiées  et  exagérées  et  que 
la  production  sera  en  mesure  de  suffire  à  toutes  les 
exigences  de  la  consommation.  Le  chômage  dont  souf- 
frent certaines  métallurgies,  outre  qu'il  diminue  les 
demandes  de  charbon,  laisse  des  bras  libres  pour  l'ex- 
traction. 

La  situation  du  marché  monétaire  continue  à  être 
satisfaisante.  L'argent  est  facile  à  trouver  et,  bien 
que  le  stock  métaiique  de  la  Reichsbank  accuse  une 
certaine  diminution,  dans  la  dernière  semaine,  les 
disponibilités  restent  abondantes.  Mais,  pour  les  gens 
qui  seraient  tentés  de  se  réjouir  trop  vite  de  cette 
situation,  il  convient  d'ajouter  que  cette  abondance  des 
disponibilités  vient  précisément  de  la  diminuticn  des 
besoins  du  commerce  et  de  l'industrie. 

On  s'occupe  toujours  en  haut  lieu  de  l'élaboration 
d'un  tarif  douanier.  La  plus  récente  nouvelle  est  qu'une 


conférence  entre  chefs  de  départements  ministériels  de 
l'Empire  et  de  la  Prusse  a  été  tenue  samedi  au  Minis- 
tère de  l'intérieur  à  Berlin. 

D'après  la  MontagsZeitung,  cette  conférence  a  dis- 
cuté les  points  suivants  :  le  nouveau  tarif  des  douanes 
prussien,  sera-t-il  adopté  comme  tarif  pour  l'Empire, 
où  établira-t-on  un  tarif  maximum  et  un  tarif  mini- 
mum? 

On  s'est  séparé,  à  cette  séance,  sans  aucune  résolu- 
lution  définitive. 

La  conclusion  d'un  emprunt  allemand  à  New-York 
continue  à  faire  couler  des  flots  d'encre.  Tous  les 
publicistes  déplorent  maintenant  l'extrémité  où  l'on  a 
été  réduit.  Le  docteur  Otto  Arendt  écrit  à  ce  sujet  dans 
le  Deutsche  Bùnétallisl  :  «...  La  nécessitéoù  nous  avons 
i<  été  vient  de  la  politique  financière  de  noire  Rpiclis- 
«  bank  et  de  son  monométallisme.  Si,  en  1895,  la 
«  Reichsbank  n'avait  pas  livré  son  or  sans  défense,  si, 
«  au  lieu  de  le  préserver  par  l'énormité  du  taux  de  son 
«  escompte,  elle  l'avait  gardé  par  la  prime  sur  l'or, 
«  notre  marché  monétaire  eût  eu  une  toute  autre  allure 
«  et,  tout  comme  la  France,  nous  n'aurions  jamais  eu 
«  besoin  de  recourir  aux  emprunts  à  l'étranger.  » 

Je  vous  annonçais  dans  ma  dernière  lettre  que  la 
ville  de  Hambourg  allait  conclure  à  un  emprunt  4  0/0 
de  40  raillions  de  marks.  J'apprends  à  l'iustant  qu'un 
syndicat,  à  la  tête  duquel  se  trouve  la  Commercial  und 
Disconto  Bank,  a  pris  cet  emprunt  au  prix  de  98.28  0/0. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  ctiange  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 

1899 

6  oc  t. 

Dil.30soi)t 

7  uct. 

0:1.30  sept 

in.  7  73 
20.020 
J3.219 

912.690 
88  976 
5.').  186 

131.241 

-  7.6f.2 

-  338 
-t-  969 

-  59.215 

-  19.847 
-f  7.802 
-1-  29.139 

695  076 
17.998 
M  969 
1  075  63S 
85  316 
H  ol7 
82 . 543 

-H  8.385 
-h  313 

-  853 

-  51  722 

-  25.349 
-1-  4Fi6 

-  218 

120.000 
30.(J0U 
1.293. -213 

455.748 
40.146 

non  mod. 
non  mod. 

-  50.749 

—  Wi 
+  2.276 

120  000 
30.000 
1.303.052 

491.582 
36.423 

con  mod. 
non  mod. 
-h  79  (-.79 
-1-  8  572 
-  2.219 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  dti  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


30  juin 
7  juill 

14  » 
23  » 

31  » 

7  août 

15  » 
23  » 
31  « 

1  sept. 
15  » 
22  » 
29  » 

6  cet. 


c 

o 

Or 

argent 

o 
« 

3 
u 

M 

3 

o 

<u 

o 
a 
rt 
!>- 

eserx - 

bill.'i 

Taux 

de 
l'esc. 

eu 

o 

o 

o 

a. 

<i 

rr  oj 

% 

822 

1.310 

496 

896 

131 

159 

841 

1.212 

500 

805 

93 

41 

859 

1.147 

503 

753 

73 

4- 

41 

5 

888 

1.096 

530 

719 

07 

■4- 

121 

» 

860 

1.122 

486 

738 

71 

+ 

70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

-1- 

98 

872 

1.074 

51  .j 

766 

69 

13i 

890 

1.043 

532 

698 

64 

+ 

177 

» 

848 

1.096 

488 

729 

75 

-f 

84 

II 

834 

1.088 

481 

716 

70 

-h 

76 

» 

832 

1.C91 

542 

732 

72 

-1- 

74 

831 

1.113 

543 

783 

66' 

-1- 

46 

725 

1.344 

456 

972 

109 

292 

718 

1.293 

456 

913 

89 

249 

Le  Cinquantenaire  du  Kassen  Verein.  —  Notre  corres- 
pondant nous  signala,  dans  sa  dernière  lettre,  la  célébration 
du  cinquantenaire  du  Kassen  Yerein  (Chambre  des  compon- 
sations)  de  Berlin.  Voici,  à  ce  sujet,  un  histori(iue  de  cet  éta- 
blissement, donné  par  le  Finanz  Chronik  : 

Le  1"  mai  1823,  dix  maisons  de  banque  berlinoises  se  réu- 
nirent en  Société  commerciale  et,  —  sans  statuts  ni  contrat 
légal,  —  par  simple  entente  à  l'amiable,  donnèrent  à  Berlia 


L'KCONOMIS'rr:  EUROIM^EN.  —  Angleterre 


ce  qiio  Londres  possôdail  déjà  depuis  lo  milieu  du  siècli'  der- 
nier, une  C;ii;uiil)ro  de  componsatiou.  ])ans  le  rapport  do 
l'exercice  do  18'.)!l  de  la  «  Banqui^  do  l'Union  des  Caisses  ber- 
linoises »,  on  relève  un  ciiilïro  d'atVaires  total  de  42,8  nnlliards 
de  marks  et  un  dividende  de  8  2/3  0/0.  Liuo  brochure  roui- 
mémorative,  qui  vient  de  paraître,  expose  les  phases  succes- 
sives de  ce  développement. 

Les  oominencements  sont  assez  modestes.  La  part  de  capital, 
non  susceptible  d'intérêts,  s'élève  à  5.000  écus.  Los  transac- 
tions comprennent  les  dépôts  et  lo  comptant  :  ou  accepte  les 
dépôts  sans  intérêts  et  on  se  charge  gratuitement  do  l'encais- 
sement des  traites  et  valeurs  de  toutes  espèces  échues  et 
payables  à  Berlin  en  échange  do  récépissés  de  dépôts  au  por- 
teur, ne  devant  pas  dépasser  trois  millions  d'écus.  L'argent 
recouvré  ne  pewt  être  prêté  qu'en  partie  contre  intérêts,  mais 
jamais  au  delà  de  la  moitié  du  montant  des  récépissés  émis. 
En  1824,  seulement,  la  Société  se  lit  inscrire  comme  «  Union 
des  Caisses  »  ;  en  1826,  elle  fusionne  avec  le  «  Comptoir  do 
Comptes  courants  »  et,  en  1834,  on  prolonge  le  contrat  social. 
En  1834,  l'apport  social  est  élevé  à  lO.OûO  écus.  La  circulation 
des  récépissés  de  dépôts  est  de  810,000  écus  en  1828,  de  1.208,000 
en  1830  et  de  1.374.000  en  1834. 

En  1850,  la  Banque  est  transformée  en  Banque  d'émission, 
avec  un  capital  de  1  million  d'écus.  L'émission  de  billets  ren- 
contre d'abord  de  grands  obstacles  ;  elle  est  suspendue  en  1875. 
En  1869,  on  forme  une  »  Union  de  liquidation  »  pour  affaires  à 
terme  à  la  Bourse  des  fonds  pubics  de  Berlin,  afin  de  faciliter 
les  engagements  en  liquidation.  Les  membres  de  ladite  Société 
s'obligent  à  liquider  leurs  engagements  par  l'intermédiaire  du 
Kassen  "Verein.  En  1872,  on  prend  une  mesure  analogue  pour 
les  engagements  au  comptant.  On  crée  le  dépôt  des  valeurs 
de  virement  (endossables).  Ce  dépôt  est  destiné  à  recevoir  les 
valeurs  virées  par  le  Bureau  de  liquidation  et  de  donner  «les 
récépissés  de  dépôt  pour  livraisons  en  liquidation.  En  1883, 
on  décide  que  le  capital-actions  sera  élevé  à  15  millions,  mais 
on  n'émet,  en  attendant,  que  2. OUO  titres  d'actions  de  3.000 
marks  au  cours  de  115.  Dans  les  statuts  de  1899,  on  renonce 
à  une  émission  des  actions  restantes  ;  le  capital  reste  donc 
à  9  millions  de  marks. 

1852  1900 
(Millions  de  marks) 

Le  chiffre  total  dos  affaires  d  la  Ban- 
que a  été   1.050.76  42.854.94 

Becette  quotidienne  moyenne  en  espèces         1,20  59.71 

Virements   489.47  17.264.33 

(1882) 

Chiffre  total  des  virements  et  dépôts..    1.096.56  20.629.99 


Courrier  de  la,  ftoarse  de  Berlin 


Berlin,  le  11  octobre  1900. 

La  tenue  de  la  Bourse  est  toujours  hésitante  à  cause  des 
nouvelles  des  Bourses  étrangères  et  de  la  situation  des  mé- 
tallurgies.  On  a  constaté,  cette  semaine,  de  très  importantes 
réalisations  sur  les  valeurs  industrielles. 

Les  actions  des  grandes  banques  sont  également  en  baisse. 
Par  contre,  les  actions  des  chemins  de  for  allemands  et 
étrangers  sont  plutôt  fermes. 

Les  fonds  d'Etal  allemands  sont  peu  soutenus.  Les  fonds 
étrangei's  plutôt  faibles. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  85  50;  Turc  D,  23  35;  Lom- 
bards. 24  50.  Clôture  meilleure. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  10  octobre  1900. 
Les  Élections.  —  l/.i  Situation.  —  Les  Affaires  de  Chine.  —  Le 
Commerce  c.xlérieur.  —  Le  Ctiarbon. 

Les  élections  touchent  à  leur  ûn  et  le  gros  succès 
des  conservateurs  ne  fait  maintenant  aucun  doute  :  ù 
en  croire  la  presse  ministérielle,  la  majorité  serait  déjà 
de  152  voix  ;  on  doit  peut-être  réduire  ce  chiffre  de 
vingt  voix  ;  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le  (  iouver- 
ncment,  qui  avait  une  majorité  de  128  voix  dans  la 
dernière  Chambre,  en  aura  une  de  150  environ  dans  la 
nouvelle,  et  les  libéraux,  obligés  de  constater  cette 
victoire,  se  préparent  à  faire  une  campagne  parlemen- 
taire plutôt  qu'électorale. 


Co  dernier  parti  a  montré  dans  la  campagne  plu» 
d'entente  ot  de  cohésion  qu'on  n'était  disposé  (i  le 
croire  et  l'on  peut  dire  que,  muii/ré  leur  succès,  les 
conservateurs  ne  sortent  pas  grandis  do  la  lutte,  (^'est 
M.  Chamberlain  qui  a  conduit  et  dirigé  les  élections  ; 
c'est  sa  personnalité  qui  a  été  discutée  derrière  la  plu- 
part des  candidats  conservateurs  et  l'on  a  pu  croire 
que  le  Secrétaire  d'I'jtat  aux  colonies  formait  à  lui  seul 
tout  le  Gouvernement.  Or,  la  campagne  a  provoqué 
des  attaques  qui  peuvent  singulièrement  le  diminuer. 
Les  révélations  faites  au  sujet  de  sa  participation  au 
raid  Jameson  et  des  intérêts  possédés  par  lui  ou  les 
siens  dans  un  grand  nombre  de  Sociétés  particuliè- 
rement favorisées  dans  des  traités  de  fournitures  passés 
avec  les  Administrations  de  l'Etat,  lui  seront  encore 
longtemps  opposées. 

Quoiqu'il  en  soit,  la  lutte  électorale,  avec  tous  ses 
incidents,  a  tellement  occupé  le  public,  qu'on  a  né- 
gligé considérablement  les  autres  questions  :  les  affai- 
res de  Chine  autant  que  les  nouvelles  du  Transvaal  ont 
été  laissées  de  côté.  Il  est  vrai  qu'en  ce  qui  concerne  la 
Chine,  l'accord  des  puissances  doit  rassurer  le  public, 
et  qu'en  ce  qui  concerne  le  Transvaal,  on  considère  la 
guerre  comme  terminée. 

La  Bourse  a  été  favorablement  impressionnée  par 
ces  faits,  mais  ce  qui  a  eu  le  plus  d'action  sur  elle,  c'est 
le  résultat  de  la  campagne  électorale.  Le  Stock- 
Exchange  est  conservateur  :  il  se  montre  donc  satis- 
fait du  succès  des  ministériels,  et  si  ce  succès  n'a  pas 
provoqué  une  sensible  amélioration  des  cours,  c'est 
qu'il  était  considéré  comme  certain. 

Le  Board  of  Trade  vient  de  publier  la  statistique  du 
commerce  extérieur  pour  le  mois  de  septembre.  Les 
importations  ont  atteint  41,232,852  liv.  st.  au  lieu  de 
38.721.079  liv.  st.  en  septembre  1899,  soit  une  augmen- 
tation de  2.511.773  liv.  st.  Les  exportations  ont  été  de 
24.559.811  liv.  st.,  an  lieu  de  22.374.807  liv.  st.,  soit 
une  plus-value  d^  2.185.004  liv.  st.  La  double  progres- 
sion constatée  depuis  plusieurs  mois  s'est  donc  con- 
tinuée et  il  faut  l'attribuer  à  la  même  cause  que  nous 
avons  déjà  signalée:  à  la  hausse  de  certains  prix.  Si 
nous  ne  considérions  que  les  quantités,  il  y  aurait 
en  effet,  une  diminution  assez  sensible,  surtout  pour 
les  exportations. 

La  situation  du  marché  du  charbon  étant  toujours 
celle  qui  attire  le  plus  l'attention,  nous  constaterons 
qu'en  septembre,  les  sorties  de  charbon  ont  augmenté 
de  351.991  tonnes,  ou  9.35  0/0  en  quantité  et  de 
1.755  725  liv.  st.  ou  un  peu  plus  de  86  0/0  en  valeur. 

Voici  les  principales  destinations  du  charbon  britan- 
nique exporté  pendant  le  mois  de  septembre  des  troi» 
dernières  années  : 

1898         1899  1900 
(Tonnes) 

Russie   429  030     463.931  404.017 

Suède  et  Norvège   392.187     488.393  409.9.n6 

Allemagne   •  484.471     466.245  571.645 

France   470.939     476.923     643  897 

Italie   452.693     462.699  430.142 

Egypte   138.940     160.992  212.503 

On  voit,  par  ce  tableau,  que  la  forte  baisse  des  prix 
n'a  pas  arrêté  les  achats  de  l'Allemagne  et  de  la 
P>ance;  les  autres  pays  enregistrent  une  diminution. 


Iiifofiiiatiolis  ÉcûHOiidnes  et  Imàm 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

11  octobre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   4'J  819.000 


Total   4tt.819.000 


ACTIF  LIV.  St. 

Dotte  fixe  de  l'Etat...  11.013.100 

Rentes  immobilisées.  6.7i)9.9Û0 

Or  monnayé  et  lingots  32.044.000 

Total   49.bl9.009 
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Département  des  opérations  de  banque 
PASSIF         Liv.  si 


Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.151.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7.402.000 

Comptes  particuliers.  41.527  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  155  000 


Tetal   6G. 788  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   19. 491. 000 

Portefeuilleetavances  26.080  000 

Billets  en  réserve   19.Cbl  000 

Or  et  argent  monnayés  1.556  000 


Total   66.78S.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(.excepté  les 
MletsàTjours) 

Dépôts 

3  H" 

p-§ 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

5  juillet   

32.692 

30.959 

52.09i 

50.697 

'21.222 

37  32 

12  »   

31.6.;5 

30.610 

50.878 

50  279 

18.830 

36  87 

19  »   

31  488 

30.352 

49  4.i2 

48.77) 

18.911 

38  11 

26   

31.639 

30.118 

49. 6-29 

48  574 

19  296 

38  76 

31  03:} 

30.866 

50,543 

50  877 

17.942 

35  39 

9   

30.4-29 

30.583 

48.675 

49.3-28 

17.621 

36  10 

16  »   

30.8.59 

30.252 

50  189 

50.143 

18.382 

3(i  49 

23  »   

33.355 

29.916 

51.559 

48.526 

21.213 

41  04 

30  »  •   

35.37) 

-29.809 

49.191 

43  998 

23.336 

47  33 

6  sept  

36.(ifili 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

13  »   

36.in 

29.563 

43.605 

39.4:5 

2i  6i9 

;i3  87 

20   

36  66-2 

•29.383 

46.281 

39  692 

■25.053 

5:',  93 

27  »   

36  107 

29.499 

45.037 

39.!57 

24.382 

53  98 

4  octobre   

34  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

11   

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

Taux 

(le 
l'esc. 


Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  o, 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  de  septembre  1900.  Il  y  a  aug- 
mentation égale  du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  sortie  : 
elle  est  de  6.5  0/0  à  l'importation  et  de  9.7  à  l'exportation. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
accuse  une  plus-value  de  6.5  0/0;  celle  de  l'exportation  est 
de  12.4  0/0. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Aninia\i>:  vivants. . . 
Arti('li'>  il'iilimeiitMt. 

Kxrllljils  

Taxrs  

Tabules  

Métaux  

Prod.cliiniiq.,coul.. 

Huiles  

Mat.  prem.  textiles.. 
Mat.  puein.  auti'os.. . 

ObjeU  fabriqués  

Divers  

Colis  postaux  


Totaux. .. 


Sei)lemb. 
1900 

Comparai'"" 
avec 
se]il.  1899 

9  l'"mois 
1900 

Comparaison 
9  1"'  mois 
de  1899 

£ 

•£ 

£ 

876  on 

95  489 

7.346.317 

197.234 

+ 

1.089.802 

1-29. 406. 021 

+ 

5  047  . 333 

3.239.506 

+ 

664. 175 

18.i.53.633 

-t- 

390.091 

592.104 

261  35.5 

3.457.571 

5H5.729 

2.870.902 

+ 

616.065 

24.187-938 

-1- 

3.155..53y 

383. -23  J 

30.873 

4.336  865 

230  787 

925  35 < 

-1- 

110  781 

8.17U.079 

+ 

1. 010. 9.53 

2  837.6;ii 

+ 

85  836 

51.660.318 

+ 

4..^21.0Sil 

6.479.078 

+ 

652.31.>, 

48.911.180 

+ 

7.5iS.36."i 

7.041.414 

642.-289 

70. 2 17.6^2 

+ 

1.496.329 

1.338.349 

+ 

35.371 

12. 174.635 

1.001.693 

84.476 

+ 

'IW 

865.123 

12.981 

41.232.852 

2. 511. 773 
=  6.5  % 

379.187.042 

23.168.252 
=  6.0  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 


Animaux  vivants 

Articles  d'alimentat. 

Matières  premières 

Fils  et  tissus  

Mét.  et  ouvrages  en 

met.  (sauf  les  inacb.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 
anglais  

Confections  

Prod.chim.etpharm. 

Divers  

Colis  postaux  

Tot.dcsprod.angl. 
Transit  


Transit  et  Exportât.  28. 990. 095 


i^)jl('iilb. 
1900 


€ 

114.99» 

1.337.444 
4.0». 999 
7.909.164 

3.376.608 
1.576.854 


1..565.325 
899.401 
6-27.217 

2.853.870 
254.936 


24.559.811 
4.430.284 


Comparai'»" 
avec 
sept.  1S99 


-f      28  47 

—  43.692 
+  1.7Û6.307 

—  468.1  a 

—  224.924 
+  '26.336 


+  1 


246.076 
30.938 
65.265 
.W.834 
53. 6! 2 


,12.185.044 
+  1=  9.7  % 
l  '230.27:: 
1=  '.  9  % 


,  |1.9.54.77i 
+      7.2  % 


9  l'"moiî 
1900 


6?5.57 
9.316.303 
30.710.623 
77.731.363 

35  072.442 
14.6,50.540 


6-408  778 
7.626.075 
7.071.88(1 
27.146.013 
■...062.166 


218.471.755 
48.042.998 


266.514.753 


Comparaison 
9  1'"  mois 
de  1899 


€ 

55.618 
5-25.413 
11.3-25.314 
3.191.152 


+  6.6-25.152 
-t-  16-'.730 


119.046 
M3.151 
381..5'I4 
1.2fi4.16', 
283.551 


,  124.1-20.558 
+  1=  12.4  % 
l  6?0.-297 
~i=   1.1  % 


23.600. 261 


Cooprler  do  la  Boapse  de  L<ondreM 


Londres,  11  octobre  1900. 

Le  Marché  a  été  bien  impressionné  par  les  résultats  des 
élections,  mais  comme  le  succès  des  conservateurs  avait  été 
escompté  depuis  longtemps,  la  tendance  générale  n'a  pas  été 
beaucoup  plus  fictive.  Les  affaires  restent  donc  fort  peu  im- 
portantes et  les  cours  souffrent  un  peu  de  colle  absence  de 
transactions. 

Le  Marché  monétaire  est  assez  bien  tenu. 

Les  Consolidés  sont  à  98  9/16 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

L'Extérieure  d'Espngr.r.  est  à  70  1/2;  ïllalien  à  93  1/8 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud- Américaines  est  indécis. 
Le  Brésil  !i  0/0,  reste  à  71  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  restent  peu  actifs  et  les  Chemins  amé- 
ricains hésitants. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  1/2,  VErié  à  12  ./.,  le  Nor- 
thern Pacifie  à  71  1/4,  YAtchison  à  28  7/»  et  le  Norfolk  à 
77  7/8. 


AUTRIGHE-HONGHIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  10  octobre  1900. 

La  Polilicpin.  —  Le  Marelié  financier.  —  Le  Syndicat  des  Métallur- 
gistes. —  La  Vente  des  Fers.  —  La  Circulation  des  Billets  de 
)0  Florins.  —  Le  Marché  monétaire. 

L'Empereur  François-Joseph,  en  dépit  de  bes  soixante- 
douze  ans,  est  allé  chasser  le  chamois  dans  les  monta- 
gnes du  Tyrol,  et  la  plupart  des  Ministres  sont  encore 
en  vacances.  Malgré  ces  éléments  de  calme  politique, 
la  lutte  électorale  se  poursuit  avec  une  violence  inouïe; 
Allemands  et  Slaves  n'ont  encore  trouvé  aucun  terrain 
de  conciliation  et  la  bataille  sur  la  question  des  lan- 
gues continue  aussi  âpre  et  aussi  implacable  qu'il  y  a 
deux  ans.  Le  fait  le  plus  remarquable  de  ces  derniers 
temps,  est  la  proclamation,  par  M.  Rodlipny,  de  l'inté- 
grité du  parti  slave  et  de  l'entente  complète  entre  les 
Tchèques  et  les  Polonais. 

l'ne  autre  déclaration  non  moins  importante,  quoi- 
que attendue  a  été  faite  par  M.  de  Ktnrber;  il  est  dé- 
cidé, a-t-il  dit,  à  faire  une  guerre  à  outrance  à  tous  les 
fédéralistes  et  à  maintenir  dans  toute  sa  force,  la  con- 
centration actuelle. 

Sur  le  Marché  financier, c'est  la  continuation  du  ma- 
rasme, que  je  signale  depuis  de  longs  mois.  On  ne  voit 
plus  d  affaires,  et  quand,  par  hasard,  il  se  fait  une  opé- 
ration, c'est  une  vente.  Les  valeurs  métallurgiques, 
qui  depuis  longtemps  règlent  la  Bourse,  ont  d'ailleurs 
donné  le  signal  de  la  débâcle.  Les  «  Alpines  »  ont  ou- 
vert la  marche  et  tout  le  reste  a  suivi. 

U Annuaire  Financier  de  1900  nous  donne  quelques 
détails  sur  l'organisation  et  le  travail  du  Syndicat  du 
fer  autrichien.  Depuis  1896,  il  comprend  quatre  sec- 
tions :  fers  en  barres  ;  fers  de  construction  et  de  wa- 
gons; plaques  brutes;  petit  matériel  de  chemins  de  fer. 
Il  existe,  en  outre,  jusqu'en  1902,  un  Syndicat  des  rails. 
L'exportation  est  libre,  les  commandes  de  l  intérieur 
sont  distribuées  aux  usines  d'après  une  proportion  fixée 
depuis  le  début.  La  vente  totale  intérieure  s'e-t  élevée, 
en  1887,  à  2.778  milliers  détonnes;  en  1890,  à  2.878 
milliers  de  tonnes;  en  1896,  à  3.971  millers  ;  1898,  à 
5.168  milliers;  en  1899,  à  5.050  milliers.  L'exportation 
des  usines  syndiquées  s'est  élevée,  en  1398.  à  15  080  ton- 
nes et,  en  1899,  à  36.800  tonnes.  Il  faut  ajouter  à  ces 
deux  derniers  chiffres  pour  constructions  dp  navires, 
en  1898,  1.800  tonnes  et,  en  1899,  11.800  tonnes.  L'aug- 
mentation continue  de  ces  chiffres  de  vente,  n'empêche 
pas  l'avenir  de  ces  Etablissements  de  se  montrer  sous 
un  jour  très  défavorable.  Les  stocks  sont  assez  consi- 
dérables et  les  commandes  sont  en  baisse  constante. 
C'est  la  connaissance  très  exacte  de  la  situation  actuelle 
qui  amène  cette  baisse  des  cours  des  valeurs  métallur- 
giques qui,  à  première  vue  paraît  contradictoire  avec 
les  publications  des  derniers  bilans. 
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Dans  la  dernière  semaine  de  septembre,  la  circula- 
tion des  billets  de  20  couronnes  a  augmenté  de  20  mil- 
lions, en  chiffre  rond  :  elle  a  passé  de  27.(32  millions  de 
couronnes  à  47  74  millions.  Quant  aux  billets  de  dix 
llorins,  la  Banque  en  a  émis  jusqu'au  maximum 
permis  :  C98  millions  de  couronnes  environ.  Or,  il  y  a 
pénurie  excessive  de  billets  de  dix  llorins,  surtout 
depuis  le  retraitpresque complet  des  billets  def) llorins. 
Nul  ne  sait  où  ces  billets  ont  passé.  Probablement  que 
-quelques  grandes  banques  ou  grandes  administrations 
en  ont  fait  de  puissantes  réserves.  Gomme  le  public  se 
plaint,  et  avec  raison,  de  la  gêne  apportée  dans  les 
transactions,  on  craint  que  le  (  rouvernement  ne  soit 
beureux  d'accueillir  ces  plaintes  pour  créer  de  nou- 
veaux billets.  Notons  cependant  que  les  organes  offi- 
cinux  défendent  le  Gouvernement  contre  l'intention 
d'augmenter  la  circulation  fiduciaire.  On  sait  que  les 
billets  de  5  florins  ont  été  remplacés  par  de  l'or  au 
moment  de  leur  retrait. 

Sur  le  marché  financier,  l'argent  est  assez  abondant  ; 
il  suffit,  du  moins,  aux  demandes.  A  la  Banque 
Austro-Hongroise,  les  demandes  d'escompte  sont  un 
peu  moins  nombreuses  que  l'année  dernière  à  pareille 
époque.  Les  exportations  d'or  sont  à  peu  près  nulles 
-et  l'on  ne  prévoit  aucune  prochaine  élévation  du  taux 
de  l'escompte.  Sur  le  marché  libre,  l'argent  a  été,  toute 
«ette  semaine,  au  taux  de  4  6/7  0/0. 


Informations  &ODOffli[|nei;  et  Financières 


Le  Commerce  maritime  dans  l'année  1899.  —  Il  res- 
sort de  la  statis  ique  du  commerce  extérieur  de  l'année  1899 
que  les  articles  d'importation,  notamment,  prennent  la  voie 
maritime. 

Les  groupps  de  marchandises  suivants  paraissent  les  plus 
importants  du  commerce  maritime  : 

Importation  :  Articles  coloniaux.  32,2  millions  de  couron- 
,nes  (dont  36,8  par  Trieste  et  1,3  par  Fiume);  cotons,  fils  et 
cotonnades.  39,3  (Trieste  33,1,  Fiume  1,9);  boissons,  27,0 
(Trieste  8,6,  Fiume  17,7):  fruits  du  Midi,  21,9  (Trieste  19,9. 
Fiume  L8);  blés  et  légiimincux,  farine  et  riz,  21,6  (Trieste 
5,6,  Fiume  15,0);  produits  animaliers,  20,6  (Trieste20,L 
Fiume  0,.ô)  ;  tabac,  1K,9  (Trieste  9,6.  Fiume  9,3);  métaux  in- 
-dustriels  et  marchandises  industrielles,  15,0  (Trieste  14,1, 
Fiume  0,li;  huiles,  graisses,  12,8  (Trieste  12,7,  Fiume  0,1); 
légumes,  fruits,  etc.,  12,7  (Trieste  11,1,  Fiuime  1,0);  matières 
colorantes  et  d  tannerie,  11,5  (Trieste  10,4,  Fiume  1,1);  grai<;- 
ses,  7,9  (Trieste  0,9,  Fiunae  1,0):  lin,  chanvre,  jute  et  mar- 
chandises d»,  7,2  (Triestp  2,0,  Fiume  5.1);  matières  de  tour- 
neur et  découpeur.  6,0  ^Trieste  4,1,  Fiume  0,8);  huiles  miné- 
rales, 4,8  (Trieste  2,7,  Fiurae  2,0);  matières  chimiques  auxi- 
liaires, 4,4  (Trieste  3,0,  Fiume  1,2);  gommes  et  résines,  4,3 
(Trieste  4,0,  Fiume  3,0y. 

Pour  l'exportation  :  Sucre,  66,6  millions  do  couronnes 
(dont  41,6  par  Ti'ieste  et  25,1  par  Fiume);  bois,  charbons  et 
tourbe,  47,3  (Trieste  9,5,  Fiume  33,1);  laine,  fils  de  laine  et 
lainages,  23,5  (Trieste  23,0.  Fiume  0,4);  blés,  plantes  légumi- 
neus'îs,  farine  et  riz,  12.0  (Trieste  2,1,  Fiume  9,9);  papier  et 
papeterie  11,3  (Trieste  10,4,  Fiume  0,9);  légumes,  fruits, 
plantes  et  parties  d»,  9,2  (Trieste  7, V,  Fiume  0,2);  articles  en 
bois  et  de  tourneur,  8, G  (Trieste  6,7,  Fiume  1,7):  vêtements, 
linge  et  articles  do  toilette,  7,8  (Trieste)  ;  fer  et  quincaillerie, 
6,4  (Trieste  5.1,  Fiume  1,5);  instruments,  montres  et  merce- 
rie, 6,0  (Trieste  5,9),  Fiume  0,1);  verre  et  verroterie,  5,1 
(Trieste). 

Dans  le  commerce  spécial  maritime,  les  pays  de  prove- 
nance les  plus  inu)ortants  ont  été  :  l'Italie.  60  millions  de 
couronnes  (dont  ^0  par  Triesl(3  et  22,3  par  Fiump);  tes  Indes 
Britanniques,  62,8  (Trieste  4.5,  Fiume  17,8);  Elals-Unis,  38,9 
(Trieste  «5,4,  Fiume  3,5);  la  Turquie,  34.9  (Trieste  27,5, 
Fiume  6  8);  le  Brésil,  24.5  (Trieste  23,3,  Fiume  1,2);  l'Egypte, 
16,7  (Trieste  16,2,  Fiume  0,4);  la  Grèce,  14,8  (Trieste  15,8, 
•Fiume  0  2);  la  Grande-Bretagne,  12.5  (Trieste  6,7,  Fiume  4,7); 
la  Rn.ssip,  5,6  (Trieste  3,2,  Fiume  2);  le  .Japon,  4,9  (Trieste 
3,2,  Fiume  1,6);  la  France,  4,3  (Trieste  3  3,  Fiume  1);  la 
Chine,  4  (Triesie  3,9,  Fiume  0,1);  la  Roumanie  1.9  (Trieste 
0,8,  Fiume  0  9U  Indes  occidentales  anglaises,  1,9  (Trieste  1,9), 
et  Espagne,  0,9  (Trieste  0,7,  Fiume,  0,2). 

Parmi  les  pays  de  destination,  on  relève  :  la  Turquie,  avec 
55  millions  de  couronnes  (dont  49,9  par  Trieste  et  4,8  millions 
•de  couronnes  par  Fiu'np);  l'Italie,  54,6  (Trieste  23,1,  Fiume 
'23,2);  Indes  Britanniques  .33,2  (Trieste  26,4,  Fiume  6,7);  la 
-France,  21,2  (Trieste  3,1,  Fiume  17,8);  l'Egypte,  17,9  (Trieste 


16,7,  Fiume  1,2);  la  Grande-Bretagne,  16,2  'Trieste  2,9, 
l<'iunu;  13,4);  la  Grôcf,  12.9  (Trieste  liî.  Fium(;0.7,  ;  Pays  Bas, 
8,3  (Trieste  0,4,  Fiume  7,9);  Etats-Unis,  7,8  (Trieste  5,5, 
Fiumc!  2,3);  et  Espagne.  2,6  (Trieste  0,7,  Fiumo  2). 


Courrier  d«  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  10  octobre  1900. 

Bourse  mauvaise  et  baisse  accentuée  sur  toutes  les  valeurs, 
surtout  sur  les  papiers  des  métallurgics. 

Les  actions  des  banqu^N  et  les  fonds  d'Etat  sont  faibles. 
En  somme,  très  peu  d'afTaires. 

On  a  coté  le  iViobilii'r  Autrichiex  6i4  ..  ;  les  Lombards, 
106  50;  la  Lœnderbank,  407  5(1;  lës  Tabacs,  294  ;  les  Chemms 
de  fer  Autrichiens,  647  50;  l'Alpine,  410  . ..  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  11  octobre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

En  dehors  du  Métropolitain  et  de  la  Parisienne  Elec- 
trique, sur  lesquels  se  concentrent  les  efforts  des  bais- 
siers  et  des  haussier-,  le  marché  à  terme  continue  à 
rester  dépourvu  d'intérêt. 

L'Extérieure  espagnole  continue  à  voguer  aux  envi- 
rons de  70  3/8. 

Les  Chemins  espagnols  ont  peu  d'échanges  et  restent 
stationnaires  :  la  Saragosse  à  285,  le  Nord  de  l'Es- 
pagne a  194  50.  • 

Le  Brésil  4  0/0,  ma'gré  une  amélioration  du  change 
à  10  17/32,  est  sans  afi'aires,  faiblement  soutenu  à 
62  13/16. 

Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  Electrique  sont  en 
réaction  importante.  La  première  de  ces  valeurs  a 
reculé  ù  5.57;  mais  g  àce  à  des  achats  intervenus  en 
vue  de  la  liquidation,  elle  s'est  relevé  à  574  50.  En  clô- 
ture nous  le  retrouvons  à  547. 

La  Parisienne  Electrique  finit  presque  au  plus  bas  à 
261  francs. 

Aucune  transac  ion  en  valeurs  turques. 

Les  Lots  du  Congo  sont  entièrement  délaissés. 

Le  marché  du  comptant  ne  s'améliore  pas. 

Les  ventes  continuent  ;  comme  elles  trouvent  diffici- 
lement des  contre-part  it  s,  les  cours  se  dépriment  jour- 
nellement. 

Les  actions  de  ban(]iie5  se  maintiennent  difficilement. 

Le  Crédit  Général  de  Belgique  est  ofl'ert  à  142  ;  la 
Part  de  réserve,  par  suite  delà  baisse  des  valeurs  char- 
bonnières, recule  à  2.290. 

L'allure  est  peu  satisfaisante  en  valeurs  de  chemins 
de  fer  et  en  actions  de  tramways. 

Faiblesse  accentuée  au  groupe  sidérurgique. 

La  tenue  des  valeurs  de  charbonnages  est  mauvaise. 
Toute  la  cote  est  en  réaction. 

Les  Zincs  et  Mines  sont  offerts  :  l'AsIurienne  à  5.625, 
la  Nouvelle-Montagne  à  600,  la  Vieille-Montagne  à  730. 

Les  actions  de  glaceries  et  verreries  se  sont  raffer- 
mies. 

Les  réalisations  qui  se  produisent  au  marché  des 
valeurs  congolaiM's  et  coloniales  influent  défavorable- 
ment sur  les  cours,  qui  s'alourdissent  facilement. 

Un  peu  d'activité  ù  signaler  en  actions  étrangères. 


La  Navigation  à  Anvers.  —  D'après  le  rapport  que  vient 
de  publier  la  Ghambre  de  commerce  d'Anvers  sur  l'exercice 
1899,  on  constate  que  le  tonnage  des  navires  de  mer  entrés 
dans  ce  port  depuis  quarante  ans  a  augmenté  dans  les  pro- 
portions suivantes  : 


1860   139.610  tonneaux 

1870   722.865  — 

1880   2.500.562  — 

1K90   4.257.027  — 

1899   6.556.770  — 


En  ce  qui  concerne  la  navigation  intérieure  du  port  d'An- 
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vers  en  1899,  on  relève  dans  le  même  document  les  chillres  ci- 
après  : 

Entrées  Sorties 


Provenance 


Nombre  Tonnage    Nombre  Tonnage 


Intérieur   27.745  8.291.891 

France   216  100.361 

Allemagne   1.592  1.084.841 

Hollande   3.581  410.506 


27.435  3.291.662 

187  53.896 

2.090  1.287.466 

3.937  487.746 


Totaux   33.134   4.887.599     33.642  5.110.770 

Pendant  l'année  1899.  5.767  bateaux  d'intérieur,  jaugeant 
ensen:blo  746.09V)  tonneaux,  sont  entrés  dans  les  bassins  par 
les  deux  écluses  maritimes,  en  de'^  tination  de  la  Campine,  et 
3.719  bateaux  d'intérieur,  jaugeant  ensemble  509.ii08  ton- 
neaux, sont  sortis  par  les  deux  écluses  maritimes,  venant  du 
canal  de  la  Campine,  en  destination  de  l'amont  ou  de  l'aval 
d'Anvers. 

La  marine  nationale  au  port  d'Anvers,  au  31  décembre 
1898,  comptait  61  navires  dont  1  voilier  et  60  steamers,  jau- 
geant ensemble   92  871  tonneaux 

Nationalisation  en  1899,  15  steamers. . .     26.359  — 
—  1  voilier   1.249  — 


120.479  — 


On  a  perdu  : 

1  steamer  par  changement  de  pavillon  ...  3. OU  tonneaux 

2  steamers  par  événement  de  mer   2.230  — 

2  steamers  par  .suite  de  vente   1.882  — 

7.123  — 

Au  31  décembre  1899.  la  marine  marchande  du  port  d'.\n- 
vers  se  composait  de  72  naviri  s  dont  2  à  voiles  et  70  à  va- 
peur, jaugeant  ensemble  113.356  tonneaux. 


Recettes  des  Chemins  de  fer  belges.  —  Les  recettes 
brutes  (Etat  et  .Sociétés  concessionnaires,  du  mois  de  mai 
s'élevHient  à  17.357.180  fr.  57,  contre  16.393.035  fr.  39  pour 
le  même  mois  de  1899,  soit  une  augmentation  de9G4.151  fr.  18. 

Les  receltes  nettes  s'élevaient,  pour  mai,  à  16.957.271  fr.  82, 
contre  15.929  928  fr.  94  pour  le  même  mois  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  augmentation  de  1.027.342  fr.  88. 

Les  receltes  de  l'Ltat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  pendant  les  5  premiers  mois  de  ]9u0,  81  831.589  fr.  (iS. 
contre  76.768.317  fr.  67  pour  1899,  soit  une  augmentation 
pour  1900  de  5.063.271  fr.  99. 

JjCS  recettes  au  profit  du  Trésor  seul  ont  été  arrêtées,  pour 
cette  période,  à  79.936.785  fr.  .50,  contre  74.695.874  fr.  62  pen- 
dant 1^99,  soit  une  différence  en  plus,  pour  l'année  1900,  de 
5.240.910  fr.  88. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 

Madrid,  8  octobre  1900. 
I.a  SiUiation.  —  Lii  tiuurse.  —  Ln  Banque  d  lîspafinc. 

L'un  des  faits  les  plus  intéressants  de  la  semaine 
est  la  rédaction,  faite  au  Ministère  de  la  Marine, 
du  projet  de  budget  extraordinaire  dont  je  vous 
ai  parlé  ;  seulement,  au  lieu  de  3C0  millions,  on  l'a 
poussé  à  550,  plus  une  augmentation  de  30  millions 
dans  le  budget  annuel  dudit  Ministère.  De  son  côté,  le 
général  A/.carraga,  ministre  de  la  guerre,  stimulé  sans 
doute  par  l'exemple  des  marins,  a  élaboré  différents 
projets  de  défense  devant  absorber  277  millions  ; 
total  :  857  millions.  11  convient  d'ajouter  encore  les 
crédits  demandés  par  les  Minisières  de  l'Intérieur  et  des 
Travaux  publics;  nous  arriverons  ainsi  à  un  total  de 
900  millions  de  pesetas  environ.  .Jusqu'à  présent  il  n'y  a 
pas  une  alarme  très  cbaude  dans  les  esprits,  parce 
qu'on  sait  que  M.  Villaverde  continue  à  s'opposer  à 
toute  augmentation  de  dépenses  et  que  le  Ministre  des 
Finances  est  d'accord  avec  lui.  Dans  ces  conditions, 
on  peut  espérer  que  si  j  amais  on  présente  aux  Ghambi-es 
de  pareils  projets,  il  n'y  aura  pas  de  majorité  pour  les 
approuver;  nous  saurons  bientôt  ce  qui  en  est. 

La  Cour  sera  rentrée  à  Madrid  cette  semaine.  Le 
mariage  de  la  princesse  des  Asturies  avec  le  fils  du 
comte  de  Gaserte  sera  un  fait  accompli  dans  quelques 
mois,  malgré  la  répugnance  des  libéraux.  On  fait 


valoir,  comme  une  des  raisons  principales  à  l'appui  de 
ce  mariage,  qu'il  faut  que  le  jeune  Roi  ait,  à  son  côté, 
un  homme  de  sens  rassis  pour  l'aider  à  porter  le  fardeau 
de  la  couronne,  vu  qu'à  cause  de  son  jeune  âge  il  n'a 
pas  l'expérience  voulue. 

D'autre  part,  les  adorateurs  du  soleil  levant  deman- 
dent que  le  pays  fasse  don  à  la  jeune  princesse,  pour 
qu'elle  se  mette  dansî  ses  meubles,  d'une  somme  de 
vingt-cinq  millions  de  pesetas,  en  une  seule  tois,  indé- 
pendamment de  sa  liste  civile.  C'est  sans  doute  un 
ballon  d'essai. 

Notre  place  n'a  pas  recouvré  encore  la  tranquillité 
nécessaire,  mais  tout  porte  à  croire  qu'elle  ne  tardera 
pas  à  se  remettre.  Le  marché  du  comptant  a  été  très 
soutenu  et  la  rente  Intérieure  a  déjà  regagné  une  partie 
du  coupon  détaché  le  l'  ""  courant.  On  a  remarqué  que 
quelques  baissiers  achetaient  de  gros  paquets  de  titres 
livrés  par  les  haussiers,  et  il  y  a  des  personnes  qui 
pensent  qu'il  s'agit,  de  la  part  île  ces  derniers,  de  peser 
un  peu  sur  les  cours  pour  pouvoir  recommencer  une 
campagne  de  hausse  plus  énergique.  Si  cela  se  réalise, 
il  y  a  à  craindre  des  sinistres. 

Ldi  rente  Extérieure,  très  r  égligée,  a  fini  samedi  à 
78  fr.  85. 

L'Amortissable  5  0/0  d-^passe  un  peu  le  cours  de 
9  3  0/0  ;  on  lui  trouve  encore  de  la  marge. 

Les  valeurs  à  convertir  sont  à  peu  près  de  niveau 
avec  la  rente  Intérieure. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  n'ont  pas  de 
changements  ;  celles  de  la  Compagnie  Foncière  des 
Tabacs  se  sont  remises  un  peu  à  40u  0/0. 

On  recommence  à  traiter  les  valeurs  de  chemins  de 
fer.  Les  obligations  de  ÏOuesl  de  l'Espagne  ont  eu 
quelques  transactions  sur  la  nouvelle  que  le  Trésor  a 
payé  à  la  Compagnie  une  partie  des  subventions  arrié- 
rées. On  a  intioduit  les  obligations  Nord-Espagne,  qui 
ont  eu  quelques  transactions. 

Le  cours  du  chèque  a  baissé  un  peu,  mais  la  ten- 
dance n'est  pas  bonne. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

17  sept.    22sept.   l'^oct.     8  cet. 

4  0/0  Intérieure   73  20  73  50  71  90  71  85 

4  0/0  Extérieure   80..  80  25  78  15  78  75 

4  0/0  amortissable   82  10  82  15  80  80  80  85 

5  0/0         —    92  90  92  95  92  60  92  75 

Bons  cubains  6  0/0   87  25»  87  80  86  10  86  . . 

—         5  0/0   72  95      73  50  91  60      71  85 

Philippines  6  0/0    92  35      92  50   

Banque  d'Espagne   510  ..     509  . .  510  ..     507  .. 

Comp.Ferm.  des  Tabacs  410..     408..  396..     400  50 

Chèque  sur  Paris   2J  . .      29  57  30  40      30  35 

—     sur  Londres     32  65      ..  .. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
changements  suivants  :  —  argent  3.7  millions  ;  avances 
7;  comptes  courants  5,8  (le  compte  courant  du  Trésor 
est  de  35  millions)  ;  -f  escomptes  3,8  ;  circulation  14. 

On  a  fait  courir  de  nouveau  le  bruit  que  la  Banque 
va  fonder  une  succursale  à  Paris,  mais  il  n'en  est  rieu. 


Morisaîlous  Écouojtes  et  Mimi 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  23  septembre  1900  {38  semaines) 
LIGNES 


Nord  de  l'Espagne 

Ancien  réseau... 

Asturies  

Lérida-Reus 
AlmansaYalence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Andalous  

Madrld-Saragosse 

Barcel. -France 
Sud  de  l'Espagne 


Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

2070 
784 
104 

499 

Pesetas 

39.737.802 
11.000.759 
7l4.i810 
8  2:10. 160 

Pesetas 

41.712.909 
11.859  889 
P50.â83 
8  605.330 

Pesetas 

45.2S7.344 
13.023.253 
1.027  707 
!  1.236. 946 

Pesetas 

46.304  046 
13-202.4:î8 
892.179 
9.303.062 

3457 

r)9.722.9Sl 

e3.128  SU 

(18. 575  250 

f9  7(j0  725 

1067 

3650 
246 

11.016.793 

41.496.184 
831.339 

13  690.142 

45.612.412 
938.454 

13.488.476 

64  263.672 
1.290.U03 

14.328.7S8 

65  883. 494 
2  323.189 

L'ECONOMIS'rK  KUllOPKKN 


—  Italie,  Suède  et  Norvège 
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Commerce  extérieur.  —  I>i\s  résultats  du  coiimicrce  ox- 
loriour  do  l'Espagne  pour  les  huit  premierB  mois  do  1898, 
189'.)  et  1900  ont  été  les  suivants  (sauf  les  métaux  précieux)  : 

Importations 

Huit  premiers  mois 


Matières  premières. . , 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires 


Or. 


Matières  premières.. 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires , 


1898 

1899 

1900 

(En  pesetas) 

178.3r.7.10i 

258.844.701 

2'i6.479.511 

107.643.043 

193.720.059 

218.885.228 

65.726.664 

ia4.607.34G 

88.270.930 

351.726.811 

582.172.106 

553.635.669 

1.804.238 

32.771.190 

121.030 

S 0.239. 489 

33. 904.24-2 

4.458.035 

333.770.478   648.847.538  558.214.734 

Exportations 

200.198.53  8   213.124.900  18'l.542.144 

89.267.461     94.577.080  107.267.281 

217.296  387   163.506.6S4  159.187.100 


Or  

Argent . 


500.762.366 
1. 628. 263 
11.600.152 


471.208.664  450.996.525 
2.710.410  855.210 
7.118.020  11.145.240 


519.990.778   481.037.094  462.996.975 


Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  10  octobre  1900. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  peu  active  niais  les 
cours  restent  assez  bien  tenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  90  ;  l'Extérieure  à  78  70  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  30  52. 


ITAI^IE 


LA  SITUATION 


Rome,  9  octobre  1900. 

La  Pulilique.  —  Le  Marché  financier.  —  Les  Recettes  des  Gliemius  de 
l'er.  —  Les  Recettes  i)uhliqiios.  —  Les  Expui'tations  italiennes. 

Les  Ministres  ont  repris  leurs  réunions  et  le  travail 
quHls  doivent  accomplir  ne  manque  pas  d'importance. 
Il  leur  faut,  en  effet,  examiner  les  projets  de  loi  et  de 
réformes  préparés  individuellement  pendant  les  va- 
cances et  arrêter  le  programme  des  travaux  parlemen- 
taires. 

Ce  travail  de  mise  au  point  n'est  pas  exempt  de  dif- 
ficultés, car  il  s'agit  de  satisfaire  toutes  les  exigences 
tout  en  conservant  l'équilibre  du  budget.  Le  problème 
serait  des  plus  délicats  si  l'on  ne  pouvait  avoir  une 
confiance  complète  dans  M.  Saracco,  le  président 
du  Conseil,  et  M.  Rubini,  ministre  du  Trésor.  Tous 
deux  sont  fermement  résolus,  en  eft'et,  à  ne  pas  lais- 
ser toucher  à  l'équilibre  du  budget  et  l'on  peut  croire 
dès  lors  que  les  crédits  demandés  par  les  différents 
Ministres  se  trouveront  rainenés  à  de  justes  limites. 

Etant  donné  les  ambitions  de  certains  hommes  po- 
litiques et  les  projets  de  réformes  qui  ont  été  soumis 
depuis  quelque  temps  au  public,  il  est  bon  d'avoir 
cette  certitude  que  les  deux  personnalités  à  qui  in- 
combe le  soin  d'arrêter  le  plan  définitif  ne  se  lais- 
seront pas  entraîner  au  delà  des  bornes  qu'elles  se 
sont  fixées.  Ces  projets  auraient  pu,  en  effet,  entraîner 
très  loin  le  Ministre  du  Trésor. 

Le  Marché  financier  accuse  des  velléités  de  fermeté 
et  de  reprise  :  on  constate  partout  une  plus  grande 
activité  et  une  plus  grande  confiance.  Cette  double 
circonstance  tient  à  deux  causes  :  la  certitude  que 
M.  Rubini,  ministre  du  Trésor,  s'opposera  énergique- 


raent  à  toute  ouverture  de  crédit  non  indisiicnsable  ; 
l'approche  do  la  fin  des  événements  de  (Uiine.  Il  con- 
vient de  signaler  aussi  une  amélioration  dos  condi- 
tions du  marché  ,  monétaire,  circonstauco  qui  inllue 
grandement  sur  l'amélioration  générale  des  affaires. 

Divers  autres  facteurs  viennent  confirmer  cette  appa- 
rencederéveiléconomiquedeTItalie.  Ce  sont, en  première 
ligne,  les  recettes  des  chemins  de  fer,  presque  toutes, en 
forte  augmentation.  Du  1er  juillet  au  '.'M  septemljie,  le 
réseau  de  la  Méditerranée  a  encaissé  38.10:i.5;JG  lire, 
en  augmentation  de  1.619.1)63  lire  sur  la  même  période 
de  l'année  précédente.  Du  ici-  janvier  au  2(»  septembre, 
le  réseau  de  l'Adriatique  a  encaissé  9().5Ô0.6'JU  lire,  en 
augmentation  de  b.lll.^iil  lire.  Pour  les  deux  lignes, 
le  rendement  kilométri(|ue  est  également  en  forte 
hausse. 

Quant  aux  recettes  de  l'Etat  pendant  les  trois  pre- 
miers mois  de  l'exercice,  elles  ont  passé  de  338.760.000 
lire  en  1899  à  362.459.000  lire  dans  l'année  courante  : 
l'augmentation  est  donc  de  23.699.000  lire.  On  constate 
au  rendement  des  impôts  sur  la  consommation  une 
augmentation  de  près  de  25  millions  de  lire  qui  vient 
presque  tout  entière  des  droits  de  fabrication  résultant 
de  la  production  du  sucre  de  betterave.  On  constate 
aussi  une  plus-value  de  rendement  de  4  millions  de  lire 
provenant  des  droits  d'importation  sur  le  blé. 

Cette  dernière  circonstance  pourrait,  il  est  vrai,  être 
tenue  pour  moins  favorable,  d'autant  plus  que  les  don- 
nées parvenues  au  Ministère  de  l'Agriculture  accusent 
un  déficit  de  6.400.000  hectolitres  dans  la  récolte  du 
froment  comparée  à  celle  de  l'année  dernière.  Il  se 
pourrait  que  l'insuffisance  de  cette  récolte  forçât,  dans 
la  suite,  le  Gouvernement  à  abaisser  les  droits  d'entrée 
sur  les  céréales,  ce  qui  amènerait  une  diminution  sen- 
sible du  rendement  des  douanes. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les  trois 
premiers  mois  de  l'exercice  courant  (juillet  à  fin  septembre 
1900),  comparées  à  la  période  correspondante  de  l'exercice 
précédent. 

En  voici  le  tableau  : 

Résultats  à  fin  septemlire 

1900-1901        1899-1900  Différences 


Chapitres 


Taxe  sur  les  affaires.  54.239.428 

Imp.  fonds  rustiques  17. 688.306 

—  propriété  bâtie. .  15.046.667 

—  richesse  mobil. .  34.453.385 
Taxe  de  construction  32.911.358 
Douanes,  dr.  marit..  59.891.204 
Droits  de consomm..  19.208.056 

Tabacs   47.9.^9.574 

Sels   17.455.2H8 

Loterie   15.724.574 


(En  lire) 

51.811.602 

17.766.055 

15.044.774 

3S. 743. 098 

13.001.792 

55.488.505 

19.002.063 

48.615.271 

17.606.500 

17.069.403 


+  2.427.826 

—  77.749 
-f-  1.893 

—  2.289.713 
-f  1.990.566 

4.402.699 
-I-  255.993 

—  615.697 

—  151.212 

—  1.344.829 


314.667.840     292.149.063  -f22.518.777 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  11  octobre  1900. 

Le  Marché  est  mieux  impressionné  et  fait  prouve  de  ten- 
dances un  peu  plus  actives  ;  on  a  confiance  dans  le  maintien 
de  l'équilibre  en  dépit  des  réformes  fiscales  projetées. 

La  Rente  est  à  99  80;  Méridionaux,  702  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  521  ...  Banque  Nationale,  858. 


SUÈDE  &  NORVÈGE 


SUÈDE 

Le  Projet  de  Budget  pour  1901.  —  Le  Gouvernement 
vient  de  soumettre  au  Kigsdag  le  projet  de  budget  suédois 
pour  1901. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Suède  et  Norvège 


Voici  quelles  sont,  par  chapitre,  les  recettes  et  les  dépen- 
ses prévues  : 

RECETTES 


Excédent  des  budgets  de  1898  et  des  années  pré- 
cédentes   

Excédent  des  budgets  pe  1899  et  des  années  pré- 
cédentes  

Eecettes  ordinaires  

Impôts  directs 

Douanes  

Postes  

Privilèges  

Timbre  

Eaux-de-vie  

Sucre  de  bettenive  

Impôt  sur  les  immeubles  et  le  revenu  

Bénéfices  de  la  Banque  de  Suède  en  1899  

Total  ' 


Couronnes 

24.340.000 

8.000.000 
2b. 901. 000 

49.000.000 
11.590.(00 
850.000 
5.000.000 
18.000.000 
9.000  000 
3. 000. 000 
2.000.000 

149.681.000 


DÉPENSES 

A  la  charge  de  la  Trésorerie 
Ordinaires  Extraordin. 


Total 


(En  couronnosi 
ICO. 000 
207.000 
25.000 
9.924.000 
13.472.000 
8.619.000 
5.036.000 


1.420.000 
4.0)9.000 
666.000 
38.208.000 
22.164.000 
14.470.000 
27.293.000 


1.  Maison  du  roi   1.320.000 

2.  Ministèredelajustice  3.852.000 

3.  Affaires  étrangères.  641.000 

4.  Guerre   28.284.000 

ô.  Marine   8.692.000 

6.  Intérieur   5.851.000 

7.  Finances   22.257.000 

8.  Cultes  et  instruction 

publique  

"9.  Pensions  et  retraites. 
En  dehors  des  chapitres 
du  budget  

Totaux  ....    88 . 925 . 000   47.763.000  136.688.000 

B.  —  A  la  charge  de  l'administration  de  la  Dette  publique 

Couronnes 

Dépense  do  la  Dette  et  salaires  des  employés. . .  792.000 
'  Amortissement  et  rentes  des  emprunts  consoli- 

ilés  de  l'Etat   14.803.000 

15.594.000 
4.251.000 


14. 508. 000  3.069.000  17.577  000 
3.520.000     1.540.000  5.060.000 

>>  5.771.000  5.771.000 


A  déduire  les  intérêts  et  amortissements  à  per- 
cevoir par  l'adminittration  de  la  Dette  

Total   11.343.000 

Assurances  des  ouvriers   1.400.000 

Accidents  et  maladies,  etc.,  elc   250.000 

Report   136.688.000 

Total  général   149.681.000 

Dépenses  devant  rtre  payées  au  moyen  d'emprunts 

-Ch.  de  fer  de  Gellivara  à  la  frontière  de  Norvège  10.100.000 

—  de  Gotebay  à  Skee   2.000.000 

—  entre  Krylbo  et  Orebro   1.787.000 

  13.8»7.000 


NORVEGE 

Le  Budget  pour  l'Exercice  1900-1901.  —  Le  Budget 
-de  l'Etat  norvégien  pour  l'exercice  1900-1901  se  chiffre,  tant 
aux  recettes  qu'aux  dépenses,  par  92.300.000  couronnes  (la 
couronne  vaut  1  fr.  39  ,  savoir  : 


Maison  royale  

Parlement  

Conseil  d  Etat,  administra- 
tion centrale  

Cultes  et  enseignement  

.Justice  et  police  

Intérieur,  agriculture,  com- 
merce   

Toies  et  communications  . . . 

Finances,  douanes  

Défense  nationale  

Affaires  étrangères  

Divers  

Emprunts  

Excédents  


Total. 


Dépenses 

Eecettes 

(Eu  couronnes) 

542.507 

3.430 

776.780 

1.500  » 

1.599.138  39 

51.4S0 

9.025.220  80 

2.311.450  02 

7.156.054  30 

1.450.112  » 

4.158.030  33 

498.994  » 

34.120.531  67 

21.124.718  48 

13.612.599  61 

56.426.708  67 

18.266.768  » 

305.100  " 

782.100  1. 

263.040  » 

160.269  90 

45.354  20 

» 

9.818.112  63 

2.100.000  .. 

» 

92.300.000  » 

92.300.000  » 

Les  dernières  statistiques  évaluant  la  population  de  la  Nor- 
vège à  environ  2.200.000  habitants,  les  dépenses  représentent 


donc  près  de  42  couronnes  (58  irancs)  par  tête  ;  en  1895,  ce:t9 
proportion  n'était  que  34  couronnes  66  ores;  en  1890,  de  24 
couronnes  seulement. 

A  partir  de  1900,  l'année  budgétaire  court  du  1"-  avril  au 
31  mars.  Auparavant,  l'exercice  financier  commençait  au 
l'"' juillet.  Le  budget  précédent  ne  comprend  qu'une  période 
de  neuf  mois  (du  1"  juillet  1899  au  31  mars  19n0).  Aussi, 
pour  se  rendre  compte  du  développement  des  différents  cha- 
pitres du  budget  norvégien,  faut-il  remonter  aux  années  anté- 
rieures. 

Si  l'on  met  les  recettes  ordinaires  en  regard  des  dépenses,  on 
obtient  le  tableau  suivant  : 


1890-91 


1895-96 


1897-98  1900-1901 


48.994.1.-)3 
51.446.fi41 


'En  couronnes) 
71. 932. .'■05   80.065.304   92.300. OCO 
58.542.590   75.412.950  82.481.888 


Dépenses. 
Recettes. . 

Différ. .    4-2.452.388  —13.389.915  —4.652.354  —9.818.112 

En  1890  91,  le  budget  total  accusait  encore  un  excédent  de 
recettes.  Di'puis  cette  époque,  il  est  devenu  passif.  La  diflTé- 
rence  est  couverte  au  moyen  des  disponibilités  des  emprunts 
successifs. 

A  cette  occasion,  il  y  a  lieu  de  faire  remarquer  que  les 
dépenses  comportent  un  assez  grand  nombre  de  chapitres 
extraordinaires,  qui  varient  pour  les  dilVérents  exercices  entre 
12  et  15  0/0  du  total.  C'est  ainsi  qu'au  budget  de  1900-1901,  la 
construction  de  nouvelles  voies  ferrées  comporte  une  dépense 
de  10.382.000  couronnes.  Les  travaux  exécutés  en  vue  de 
l'extension  des  lignes  de  chemins  de  fer  devant  être  consi- 
cléiés  comme  un  accroissement  de  la  fortune  nationale,  on 
peut  donc  dire  que  les  recettes  ordinaires  du  budget  norvé- 
gien accusent  un  sensible  excédent  sur  ses  dépenses  ordi- 
naires. 


L'Impôt  sur  le  Revenu.  —  L'impôt  sur  la  revenu,  éta- 
bli en  lb92  en  Norvège,  et  qui,  depuis  1894,  ne  frappe  plus 
les  revenus  inférieurs  à  l.OoO  couronnes,  a  produit  3.079  382 
couronnes  en  1892-93  et  4.196.945  couronnes  en  1895-86.  Pour 
l'exercice  1897-98,  il  a  produit  effectivement  4.634.436  couron- 
nes, payées  par  75.578  contribuables  ayant  déclaré  un  revenu 
total  de  204.070.757  couronnes.  Il  y  a  lieu  de  remarquer  que 
le  nombre  des  contribuables  est  monté  de  64.856,  en  1892,  à 
t8.2^8  en  1895  et  à  75. .578  en  1897  ;  aujourd'hui,  il  approche 
de  80.000. 


Les  Chemins  de  fer.  —  Le  trafic  des  chemins  de  fer  de 
l'Etat  norvfgien  s'est  considérablement  développé  depuis 
quelques  années  Pendant  l'exercice  1897-98,  alors  que  le  ré- 
seau était  de  1.818  kilomètres  (contre  1.641  kil.  en  ]895-l;6i,  il 
a  été  transporté  7.706  516  voyageurs  contre  6.3^1.4781.  repré- 
sentant un  parcours  total  de  175.6'<i6.(HjO  k.  (contre  142. 122.000) 
et  1.680.000  tonnes  de  marchandises  (contre  1.299.144;,  repré- 
sentant ensemble  115.918.000  tonnes  kilométriques  (contre 
90.260.000).  Le  revenu  brut  s'est  élevé,  pour  cet  exercice,  à 
5.937  couronnes  par  kilomètre  (contre  5  288  couronnes  en 
1895-9(1  ;  les  dépenses  à  4.295  couronnes  (contre  4.134  cou- 
ronnes ,  soit  un  excédent  de  1.642  couronnes  (conte  1.154)  par 
kilomètre,  équivalant  à  2.04  0/0  (contre  1.43  0/0)  du  capital 
de  premier  établissement.  Le  mouvement  très  actif  de  la  pé- 
riode qui  vient  de  s'écouler  depuis  donne  lieu  de  supposer 
que  ces  résultats  se  sont  encore  améliorés. 


La  Dette  publique.  —  La  Dette  publique  norvégienne  qui 
était  de  115.357.4.59  couronnes  en  1890  atteignait  197.919.804 
couronnes  à  la  fin  de  1899.  En  voici  le  détail  : 

Dette  intérieure  :  Couronnes 

Ancienne  dette,  non  exigible   215.472 

Emprunt  du  chemin  do  fer  du  Drammen.   800.0<t0 

Emprunt  de  1895  '3  1/2  0/0)   11.122.000 

Dette  extérieure  : 

Emprunt  de  1886  (3  1/2  0/0)   29.873.216 

—  1S88  (.{  0/0)   (11.775.552 

—  18'.^2  (4  0/0)   9.540.000 

—  1894  (3  1/2  0/0)   38.481.109 

—  1896  (3  0/0)   25.2(12.455 

—  1898  (3  0/0)   20.880.000 

Total   197.919.804 

Le  nouvel  emprunt  de  30  millions  portera  ce  chiffre  à  en- 
viron 230  millions,  soit  104  1/2  couronnes  par  hibiiant.  La 
somme  inscrite  de  ce  chef  au  budget  de  1900  1901  com.prend 
2.380.376  couronnes  pour  amortissements.  On  voit  aussi  que 
la  majeure  partie  de  la  dette  norvégienne  est  placée  à  l'étran- 
ger, surtout  en  France,  en  Angleterre  et  en  Allemagne. 


L'ECONOMISTB]  ÉUROPÉEN.  —  Amérique 
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AMÉRIQUE 


BRESIL 

La  Banque  do  la  République.  —  Voici  le  texte  du  projet 
de  loi  deslmé  à  tirer  d'embarras  la  Banque  de  la  Répu- 
blique >rl  que  le  Congrès  a  votée  : 

«  Article  premier.  —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  dé- 
poser en  compte  courant,  à  la  lïanque  de  la  République, 
jusqu'à  1  million  do  livres  sterling  du  fonds  de  garantie  créé 
par  la  loi  du  29  jui..  1899.  ...... 

«  Art.  2.  L,e  Gouvernement  est  autorise  a  émettre  jussqu  i 
100.000  contos  en  apolices  nominatives  3  0/0  amortissables  à 
raison  de  20.000  contos  par  an. 

K  Pnragraphe  unique.  Le  rachat  sera  effectué  par  voie 
d'ach't  quand  les  titre-t  dont  il  s'agit  seront  au-dessous  du 
pair,  ou  par  voie  de  tirage  quand  ils  seront  au  pair  ou 
au-dessus.  .  . ,  . 

«  Art  3.  —  Les  titres  dont  traite  l'article  précèdent  seront 
exclusiveme'Jt  consacrt^s  à  payer  —  exception  faite  du  Trésor 
—  les  eréancifrs  de  la  Banque  de  la  République  du  Bré>il, 
moyennant  accord  avec  iesdits  créanciers.  lisseront  garantis 
jusqu'au  rachat  définilit  par  ladite  Banque  et  par  le  Gouver- 
nement. 

«  Art.  4.  —  La  Banque  de  la  République  est  tenue  de  rece- 
voir les  titres  dont  il  s'asit  pour  leur  valeur  nominale  quand 
ils  seront  offerts  en  paiement  des  dettes  à  cette  même  Banque, 
qui  pourra  aussi  les  recevoir  en  paiement  de  l'acquisition  de 
biens  lui  appartenant. 

«  Art.  5.  —  Le  Gouvernement  est  autorisé  à  ouvrir  un  compte 
courant  avec  la  Banque  jusqu'à  concurrence  de  2ô.  00  contos, 
dans  le  but  de  faciliter  les  opérations  d'escompte,  au  fur  et 
à  mesure  des  besoins  légitimes  du  commerce  ;  co  compte 
portera  un  intérêt  de  2  0/0  l'an. 

«  Art.  6.  —  Pour  l'exécution  de  la  présente  loi,  le  Gouver- 
nement entrera  en  arrangement  avec  les  actionnaires  de  la 
Banque,  qui  transféreront  leurs  droits  au  Gouvernement. 
Gelui-ci  assumera  la  direction  de  ladite  Banque,  lui  donnant 
l'organisation  qu'il  jugera  la  plus  convenable  jusqu'au  rachat 
définitif  des  apolices  dont  traite  l'article  2  et  jusqu'à  complète 
liquidation  et  paiement  de  la  dette  do  la  Banque  envers  le 
Trésor.  » 

En  présentant  le  projet,  M.  Serzedello  a  fait  la  déclaration 
suivante  : 

"  Le  Gouvernement,  comprenant  que  la  crise  peut  être  sur- 
montée, ayant  conscience  après  un  examen  minutieux  que  la 
Banque  de  la  République,  malgré  les  difficultés  qu'elle  tra- 
verse, est  paifailem>^nt  solvahle,  et  obéissant  à  la  préoccupa- 
tion patriotique  de  ne  pns  abandonner  cet  établissement  aux 
risques  d  une  liquidation  forcée  qui  serait  la  ruine  d'un  grand 
nombre  d'entrepris- s  nationales,  des  banques,  du  commerce 
et  de  nombreux  intérêts  particuliers,  a  cru  devoir  solliciter  de 
la  Chambre  les  mesures  qui  lui  sont  proposées  pour  com- 
battre la  crise.  Il  attend  do  la  confiance  et  du  patriotisme  du 
Congrès  le  vote  de  ce  projet  dans  le  plus  bref  délai,  afin 
d'éviter  des  maux  plus  grands  encore.  » 


ETATS-UNIS 


Les  Recettes  de  Chemins  de  fer,  —  Voici,  d'après  le 
Financial  Chronicle,  un  tableau  des  recettes  des  Compagnies 
de  chemins  de  fer  aux  Etats-Unis  pour  le  1"  semestre  des 
sept  dernières  années  : 

1"  sem.  des  Différence  Dift'érence 

annéesetnomb.  Recettes  avecl'année  Recettes  avecl'année 
de  ch.  de  fer     brutes    antérieure    nettes  antérieure 


1894  (1/9)  ... 

1895  (177) . . . 

1896  (181) ... 

1897  (179)  ... 
1S98  (186) ... 

1899  (172)  ... 

1900  (177) . . , 


(Milliers  de  dollars) 


350.945 
381.778 
404.420 
434.376 
487.273 
520.. ^ô8 
611.253 


—  68.790 
-H  13.134 

—  17.917 

—  1.734 
+  51.151 
+  31.782 


9(^.846 
109.815 
115.747 
124.799 
143.514 
155.806 


—  23.595 
+  7.2V.7 
-f  4.136 
+  6.760 
+  17.820 
-!-  11.242 


90.097     186.998     +  31.912 


Les  Banques  nationales.  —  Le  dernier  rapport  du  con- 
trôleur de  la  circulation  sur  les  Banques  nationales  a  trait  à 
la  situation  de  ces  banques  au  29  juin.  Il  montre  mieux  que 
le  précédent  rapport  les  premiers  effets  de  la  loi  du  l  i  mars 
19U0  Le  nombre  des  banques  a  augmenté  en  deux  mois  de 
101  ;  il  est  actuellement  de  3.732.  Le  capital  total  s'est  accru 


de  4.485.006  dollars  et  le  montant  des  ressources  totales  de 
132. 209. .575  dollars.  Le  29  juin,  les  lianques  détenaient 
282.4'.i4.040  dollars  d'obl'gationB  du  Gouvornoment  pour  ga- 
rantir leur  circulation,  co  qui  représente  en  deux  mois  une 
augmonialion  de  17.iX}0.000  do  dollars,  inférieure  rcpendant 
de  12.000.000  de  dollars  à  l'augmentation  de  la  circulation. 

Le  tableau  suivant  indique  la  situation  de  toutes  les  Ban- 
ques nationales  aux  différentes  dates  oit  elles  ont  coniniuni- 
qué  leur  bilan  : 

Sur-      Dépôts  Légal 
Capital   plus   particuliers   Or    Argent  tender» 


14 juillet 98.  622. 
20  sept.  98..  621. 
l"déc.  98.  620. 


4  févr.99. 

5  avril  99 
30  juin  99. 

7  sept.  99, 

2  déc.  99. 
18févr.l900  6ol 
26avr.  19' lO  617 
29 juin  1900  621. 


608. 
607. 
ti04. 
60 1. 
606. 


016  247. 
517  247. 
516  246. 
301  247. 
262  246. 
865  2  .8. 
772  248. 
72 1  2,50. 
084  252. 
,051  253. 
536  256. 


(Milliers  de 
9.S5  2.023.357 
565  2.031.454 
695  2.22.'>.269 
.522  2.232.193 
169  2.437.223 
146  2.522.1.57 
449  2.450.725 
367  2.380.610 
869  2.481.847 
,724  2.449.212 
249  2.4i8.092 


dollars) 
284.921 
250.670 
2S1.475 
321.915 
317.210 
309.338 
291.612 
274.687 
289.381 
297.683 
295.121 


50.755 
43.203 
47.1y5 
49.927 
46.H52 
47.484 
46.9.58 
40.138 
50.196 
60.3r)7 
60.892 


135.299 
126.848 
135.750 
137.14* 
130.055 
1.34.927 
127.754 
114.732 
136.966 
146.198 
146.950 


Li«  lUarché  Financier  de  New- York 


New-York,  le  10  octobre  1900. 

Les  transactions  ne  sont  pas  beaucoup  plus  actives,  mais 
les  tendances  générales  restent  fermes.  Le  public  financier  a 
touiours  confiance  dans  l'issue  de  la  campagne  présidentielle 
et  le  succès  escompté  de  M.  Mac  Kinley  est  favorable  aux 
affaires. 

Le  marché  monétaire  reste  abondamment  pourvu  et  biea 
disposé. 
Le  4  0/0  ancien  est  à  114  1/2. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Alchison, 
27  7/8;  Milwaukee,  1113/8;  Lake  Shore,  215  ./.;  Erie, 
11  1/2;  Reading,  15  7/8;  Canadian  Pacific,  86  ./.  ;  Illinois 


Central,  116  ./'.  ;  Louisoille,  71  3/8; 
128  ./.;  Union  Pacific,  b/8. 


New-York  Central, 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  31  juillet 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Porte- 
Existences  feuille, 

en        prêts     Capital  Circu- 
Banques         caisse   sur  gages   social     lation  Dépôts 

(En  milliers  de  piastres) 

Nation'»  Mexico.  27.075.6  48.442.2  20.000.0  23.863.8  » 

Londres- Mexico  11.983.7  39.782.9  15.000.0  18.844.9  6.091.7 

Hypothécaire  ..      6Ô8.1  7.580.9  5.000.0  6.300.6  331.5- 

Centrale               2.133.2  5.603.5  6.000.0  652.2  3.234.6 

Zacatecas                 486.6  1.826.0  1  000,0  694.6  79.4 

Yucatèque(Yuc.)   2.79-..0  6.594.4  3.0(JO.O  5.102  5  38.2 

Mercantile  (id.).    1.345.0  2.378.5  1.500.0  1.91G.5  ll.l 

Etat  de  Mexico. .      514.6  1.720.9  1.500.0  923.2  15.3 

Nuevo  Léon.  ...      607.7  2.700.2  1.200.0  1.620.9  88  8 

Coahuila               1.063.5  2.764.4  1.600.0  1.704.3  35.2 

Durango                 363. 5  1.314.5  1.000.0  5(J0.6  127.1 

San  Luis  Potosi.      841.5  2.687.2  1.100.0  1.514.5  » 

Occidentale              493.5  252.7  1.000.0  552.8  304.7 

Sonora                    631.2  579.0  500.0  1.130.0  83.7 

Mercantile(Ver.)   1.588.0  4.167.9  2.000.0  2.691.8  94.3 

Jalisco                    578.8  2.775.1  1.000.0  996.0  36.0 

Miniè"(Chihua.)    1.640.0  5.174.4  4.000.0  2.190.4  122.8 

Refaccion(Cainp.)      11.7      142.9  300.0  ■>  » 

Mercantile(Mont.)    548.6  1.859.1  2.500.0  456.1  14.9 

Orientale  (Puebl.)     352.6   1.700.4  3.000.0  535.5  05.6 

Voici  les  différences  qu'offre  le  présent  tableau  avec  celui 
du  mois  de  juin  1900  : 

Le  portefeuille  de  la  Banque  Nationale  a  diminue  de 
1.52Ô.189  piastres  60  et  sa  circulation  a  également  diminué 
de  85'>..591  p. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Londres  a  diminué  de 
32-i.293  piastres  67  et  sa  circulation  a  augmenté  de  89.615  p. 

he  bilan  de  la  Banque  auxiliaire  de  Campêche  paraît  pour 
la  première  fois  dans  ce  tableau  :  celui  de  la  Banque  Coin- 
merciale  de  C h ihuahua  cesse  de  paraître,  à  cause  de  sa  fu- 
sion avec  la  Banque  minière  de  la  même  ville. 
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REPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Récolte  du  blé.  —  D'après  un  rapport  du  Ministre 
de  l'agriculture  argentine,  la  récolte  du  blé,  en  1899-1900,  a 
été  de  2.756.000  tonnes  ;  la  consommation  indigène  esii^'8 
870.000  tonnes  ;  il  reste  donc  pour  l'exportation  1.886.0U0 
onnes. 

Les  Cédules  Argentines.  —  Voici  quelle  était  la  situa- 
tion des  cédules  nationales  au  îiO  avril  dernier  : 

En  circu- 

Emises       Annulées     Rachetées  latioa 


Série  A  . . . 
Série  B  . . . 
Série  G  ... 
Série  D... 
Série  E... 
Série  F  . . . 
Série  G  . . . 
Série  H  . . . 

Totaux . . 

En  or .... . 


20.000.000 
15.000.li00 
1.5.000.000 
20.000.000 
20.000.000 
15.000.000 
10.000.000 
7.420.100 


(En  pesos) 
9.932.750  1.882.450 


5.047.500 
4.899.650 
4.250.000 
3.484.450 
1.528.900 
480.300 
13.000 


1.782.450 
1  820.200 
2.460.450 
2. 494. 8' 0 
521.500 
197.100 
522.700 


8.184.800 
8.170.0.50 
8.280.150 
13.289.550 
14  020.700 
12.949.G00 
9.322.600 
6.884.400 


122.420.100   29.636.550    11.681.700  81.101.850 


20.000.000     4.012.550       974.350  15.013.100 


URUGUAY 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Département  de  la  sta- 
tistique vieut  de  publier  le  relevé  du  commerce  de  la  Répu- 
blique pendant  le  premier  trimestre.  Nous  en  extrayons  les 
renseignements  suivants  : 

Impoi'tations 

1899  1900 
(Pesos) 

Boissons  .*.   550 . 345         662 . 995 

l'roduits  ulimenlaires  . . . .       1.145.996  1.254.205 

Tabacs,  cigares   61.051  57.541 

Produits  industriels   1.424.349  1.446.29b 

Confections,  habillements.         435. 8;0  401.126 

Machines,  etc   1.402.>^62  1.630.082 

Divers    624.507  650.977 

Bétail  vivant   319.597  147.785 

Ensemble   5.994.57/  6.210.916 

Expoytafions 

Bétail  vivant   164.265  207. ,507 

Produits  de  1  élevage   11.466.472  8.513.707 

Produits  agricoles   989.692  505.936 

Autres  produits   62.8vll  85.686 

Divers   1-313  8.492 

Provisions  de  navires   25.592  32.989 

Ensemble   12.710.155  9.349.317 

Les  importations  de  l'Uruguay  sont  restées  stationnaires 
pendant  tout  un  temps,  ce  qui  doit  être  attribué,  d'un  coté,  à 
fimmigration  modérée  et,  de  l'autre  côté,  à  la  circonstance 
que  la  production  du  pays,  pour  quelques  articles  impor- 
tants, tel  que  le  vin,  a  fait  une  concurrence  suivie  aux 
importations,  ce  qui  a  forcé  l'Etat'à  remplacer  la  diminution 
des  recettes  douanières  par  les  impôts  de  consommation. 

Le  mouvement  d'importation  par  trimestre  est  le  suivant  : 

1900       1899       1898  1897 

(Millions  de  pesos) 

1"  trimestre              6.21        5.99       6.44  5.07 

2»       —       ...         »          6.97       0.83  4.20 

3»       —     ....        »          6.29       6.57  4.59 

4"       —                     »          6.29       4.94  ,5.53 

L'exportation  en  produits  atteint  les  valeurs  suivantes  : 
1900       1899       1898  1897 

(Millions  de  pesos) 

1"  trimestre   9.35      12.71      11.36  9.04 

2'       —    »  8.80       6.89  8.40 

3»       —    »  3.55       3.67  3.98 

4«       —    »         11.42       8.35  7.81 

La  diminution  de  l'exportation  pendant  le  premier  trimestre 
est  tellement  importante  que  l'augmentation  du  quatrième 
trimestre  de  l'anmée  dernière  ne  parvient  pas  à  l'effacer  ;  en 
conséquence,  le  premier  semestre  de  l'exportation  de  l'élevage 
(octobre  1899  à  mars  1900\  est  en  déficit  de  1/3  million  de 
pesos  en  or.  Cette  diminution  a  une  grande  importance,  parce 
qu'elle  s'est  produite  malgré  les  pris  très  élevés  de  la  laine. 
La  diminution  des  produits  agricoles  étonne  également,  mais 
elle  sera  rattrapée  pendant  le  deuxième  trimestre. 


ASIE 


COREE 

Le  premier  Chemin  de  fer  en  Corée.  —  On  écrit  de 

Londres  à  la  Correspondance  Politique  : 

«  Le  premier  chemin  de  fer  du  royaume  de  Corée  a  été  oiivert 
au  commerce  le  8  juillet  dernier  :  c'est  la  ligne  de  Cemulpo 
à  Séoul,  qui  a  une  longueur  de  42  kilomètres  et  dont  la 
construction  avait  commencé  en  mars  1897.  Au  cours  des 
travaux  on  a  rencontré  des  dilTicultés  pour  la  construction 
d'un  pont  sur  le  fleuve  Ilong-Gang,  large  de  118  mètres, 
mais  elles  ont  été  surmontées.  Actuellement,  on  construit 
une  nouvelle  ligne,  de  Séoul  à  Fousan  (483  kilomètres).  » 


JAPON 

L'Industrie  des  filés  de  coton  au  Japon.  —  M.  Har- 

mand,  ministre  de  France  au  .Japon,  signale  l'importance  frap- 
pante que  prend  au  Japon  l'industrie  des  filés  de  coton  l  yarns). 

La  Revue  économique  de  Tokio  vient  de  publier  un  article 
donnant  des  renseignements  relatifs  à  l'importation  des  j-arns 
de  Bombay  en  Chine  et  au  Japon  durant  ces  vingt-trois  der- 
nières années. 

<<  Je  crois  intéressant,  ajoute  M.  Harmand,  de  mettre  sous 
les  yeux  des  intéressés  les  chiffres  suivants  que  me  fournit 
cet  article  : 

Années  Chine        Japon  Total 

(En  balles) 

1877    28.516  142  28.658 

1878   45.933         1.745  47.678 

1879   45.530         4.842  50.372 

1880    63.19  4         4.527  67.721 

1881   61.783         7.878  69.191 

18S2   83.434         9.854  91.181 

1883   94.982       17.421  112.403 

1884   127.318       13.856  141.164 

1885   1.54.517       19.020  173.537 

1881)   199.407       20.543  219.950 

1887    205.158       39.730  244.888 

1888    234.071       52.697  286.768 

1889   254.69?       62.220  316.917 

1890   325.060       37.722  362.783 

1891   365.038        10.939  375.977 

1892   385.771       21.445  407.216 

1893    297.572       14.198  311.770 

1894    338.703       10.743  349.446 

1895   374.119         2.515  376.634 

1896   471.023         2.467  473.490 

1897   361.221  645  361.806 

1898   437.645  'i75  438.120 

1899   579.619  250  579.869 

La  consommation  de  filés  de  coton,  on  le  voit,  a  pris  depuis 
1887  une  extension  considérable  ;  d'un  autre  côté,  nous  cons- 
tatons que  l'importation  a  décliné  graduellement  depuis  1889 
(année  où  file  a  été  la  plus  forte)  au  point  d'atteindn^  le 
chiffre  presque  insignifiant  de  250  balles  en  1899. 

Comme  nous  savons  par  d'autres  statistiques  officielles  que 
la  consommation,  loin  de  rester  stationnaire,  a  suivi  une 
marche  constamment  ascendante  depuis  1877  et  surtout 
depuis  1889,  nous  sommes  nécessairement  amenés  à  conclure 
à  un  développement  extraordinaire  de  l'industrie  des  filés  de 
coton. 

Non  seulement  le  Japon  n'est  plus  tributaire  de  l'étranger 
pour  ses  filés,  mais  il  en  exporte  une  grande  quantité  en 
Chine.  Les  événements  graves  qui  se  déroulent  en  ce  moment 
dans  l'empire  voisin  n'ont  pas  manqué  d'exercer  une  influence 
fâcheuse  sur  le  commerce  des  deux  pays  en  général  et  sur 
celui  des  yarns  en  particulier. 

A  Osaka,  centre  de  production,  les  yarns  étaient  cotés 
93  yen  55  le  4  juin  courant  et  78  yen  45  le  16  du  même  mois, 
accusant  une  différence  de  15  yen  10. 

Il  en  est  de  même  du  coton  brut  Le  1"  juin,  Je  coton  amé- 
ricain valait  26  yen  50  par  picul  et  24  yen  25  le  15:  aux  mêmes 
dates,  le  coton  indien  était  coté  25  yen  80  et  22  yen.  On  signale 
aujourd'hui  même  de  Kobé  une  dépréciation  encore  plus 
sensible. 

Le  stock  accumulé  dans  cette  ville  est  à  l'heure  actuelle  : 

Coton  chinois   34.043  balles 

—  indien   92.571  — 

—  américain   35.359  — 

—  divers   1.553  — 

donnant  un  total  de  163.526  halles. 

L'industrie  des  yarns  éprouve  en  ce  moment  une  crise  sé- 
rieuse ;  elle  serait  désastreuse  si  l'état  de  choses  actuel  ve- 
nait à  se  prolonger. 
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ConlV-diM-alion  de  •.'.')  iT|)ul)li(|ii<'s  ru  :11  caiilniis. 
Constitution  du  39  niai  '1874. 

Ti'Assi-nibléo  fédiu-aio  est  comiiosrc  >\\\  Coiisoii  natio- 
nal, forme  de  147  membres  élus  pour  ;5  ans,  par  vote 
direct  de  la  nation,  et  du  Conseil  des  Etats,  lornié  de 
44  nicml)res  élus  de  môme  pour  1,  2  ou  ;ians,  par  le 
sutTragc  direct  dans  une  partie  des  cantons. et,  dans  les 
autres,  par  les  autorités  légiMatives. 

Ces  deux  Corps  législatifs  élisent  à  leur  tour  le 
Conseil  fédéral  (7  citoyens  suisses),  comme  autorité 
cxécutive,  également  pour  3  ans  ;  le  Président  de  la 
Confédération,  pris  au  sein  du  Conseil  fédéral,  pour 
1  an,  et  les  membres  du  Conseil  fédéral  (IG  membres  et 
9  sui)pléants)  pour  li  ans. 

Est  électeur  et  éligible,  pour  le  Conseil  national,  tout 
citoyen  suisse  âgé  de  20  ans  ac-omplis. 


Membres  du  Gouvernement 

iiomiaés  le  14  décembre  1899 

Présidc'il  de  la  Confédéra- 

lion   Hauser. 

Vice-Président   Brenncr. 

Politiaue   Hauser,  suppléant  Bren- 

ncr. 

Intérieur   Ruchet ,    suppléant  Dou- 

cher. 

Juxlicc  et  police   Bronner,  suppléant  Zemp. 

Militaire   Mullcr ,   suppléant  Com- 

tesse. 

Finances  et  Douanes   Comtesse,  suppléant  Hau- 

ser. 

■  Commerce  et  Industrie          Deuchcr,  sui)pléant  Muller. 

Postes  et  Chemins  de  fer..   Zemp,  suppléant  Ruchet. 


HISTORIQUE 


La  Suisse  forme  une  Confédération  républicaine  qui 
comprend  22  cantons  ;  depuis  un  demi-siècle,  elle  n'a 
cessé  d'accentuer  le  caractère  démocratique  de  sa 
Constitution  et  a  réussi  à  étahlir  presque  le  Goiiverne- 
ment  direct,  tout  en  maintenant  des  Assemblées  repré- 
sentatives. 

La  Constitution  de  1848  avait  posé  en  principe  que 
toute  Constitution  de  canton  devait  être  acceptée  par 
le  peuple  et  pouvait  être  revisée,  à  condiliun  (jue  ce 
changement  fî^t  demandé  par  la  majorité  des  citoyens. 
Après  bien  des  luttes  pacifiques,  ce  principe  fut  étendu 
en  1874  par  un  vote  de  310.000  voix  contre  198.000  et 
14  cantons  1/2  contre  7  1/2,  à  la  Constitution  fédérale 
elle-même. 

Depuis  lors,  cette  Constitution  n'a  plus  été  changée 
dans  son  ensemble,  mais  elle  a  été  modifiée  par  des 
revisions  partielles. 

D'après  la  Constitution  suisse,  le  pouvoir  législatif 
appartient  à  V Assemblée  /"«/c'/'oic,  composée  du  Conseil 
national  et  du  Conseil  des  Etats.  L'Assemblée  décrète 
les  lois,  vote  le  budget,  fait  la  paix  ou  la  guerre  et 
omme  le  pouvoir  exécutif.  Ce  dernier  appartient  à  un 
Conseil  fédéral  de  7  membres  nommés  pour  trois  ans. 
Chaque  canton  peut  se  donner  la  Constitution  qui  lui 
convient,  pourvoi  qu'elle  ne  renferme  rien  de  contraire 
au  droit  public  de  la  Confédération. 

Toutes  les  lois  ou  les  résolutions  fédérales  qui  ne 

(•)  "Voir  ^Économiste  Européen  depuis  le  n°  400. 


)irésriiti'iil  pas  un  caraclèrc  d'ui'gi'iicc  doivent  être  sou- 
mises à  l'approbaliiiii  populaires  par  un  plébiscite!, 
clnupu»  fois  que  la  deiiiande  en  est  faile  p;u-  30.000 
citoyens  suisses  ou  par  huit  cantons. 

La  Constitution  étant  sans  cesse  renouvelalile  de- 
puis 187'j,  les  Suisses  ont  eu  plusieurs  fois  recours  au 
vote  populaire  (refereudmn).  De  1871  à  1895,  cinq 
amendements  ont  été  ainsi  votés  :  pour  rendre  aux 
cantons  le  droit  de  rétablir  la  ])einc  do  mort  (1879); 
l)our  permettre  d'établir  le  monopole  fédéral  de  la 
fabrication  et  de  la  vente  de  l'alcool  (1895]  ;  pour  don- 
ner à  la  Confédération  la  protection  de  la  ])ropriété 
industrielle  (1887);  pour  donner  à  la  Confédération  le 
monopole  des  billets  de  banque  (1891)  ;  i)our  donner  le 
droit  do  réclamer  la  révision  partielle  de  la  Constitu- 
tion sur  la  demande  de  50.000  citoyens  (1891). 

Ce  dernier  amendement  a  considérablement  aug- 
menté Tactiou  directe  des  citoyens  sur  le  (Gouverne- 
ment fédéral  ;  elle  aboutit  en  jiratique  à  établir  l'ini- 
tiative non  seulement  '■onstilutionnelle,  mais  légis- 
lati-^e. 

Le  vote  iJOi)Tilairc  a  rejeté  lùen  des  projets  de  modi- 
fication qui  lui  ont  été  soumis.  11  a  refusé  notamment, 
en  1895,  de  centraliser  davantage  l'organisation  mili- 
taire et,  en  1896,  de  réformer  le  code  de  discipline 
militaire. 

L'histoire  de  la  Suisse  a  enregistré  peu  d'événements, 
dans  ces  dernières  années.  Elle  a  été  cependant  mar- 
quée par  une  imi)ortante  évolution  des  partis  et  par  le 
développement  do  plus  en  plus  grand  de  l'influence 
des  radicaux,  partisans  do  la  Constitution, 
i  Au  début,  le  référendum  avait  donné  dos  résultats 
très  conservateurs  et  favorables  à  l'autonomie  des  can- 
tons. Le  parti  radical  s'en  est  saisi  <lepuis  comme  d'un 
instrument  de  centralisation  ^lour  coueeiitrer  jieuàpeu 
les  pouvoirs  entre  les  mains  des  aulorités  centrales,  au 
détriment  de  la  vieille  liberté  cantonale.  Un  vote  l'a 
bien  montré:  c'est  celui  d'avril  1898  prononçant,  i)ar 
384.000  voix  contre  170.000,  le  rachat  des  chemins  de 
fer.  La  Suisse  ne  s'est  pas  méprise  sur  la  portée  politi- 
que et  économique  de  ce  vote.  Elle  a  manifesté  son 
désir  de  voir  l'Etat  i)rendre  en  mains  les  entreprises 
d'utilité  publique  :  les  beaux  jours  du  libéralisme  éco- 
nomique sont  ainsi  passés. 

Le  principe  de  l'intervention  de  l'Etat  a  fait  surtout 
des  progrès  dans  la  Suisse  allemande.  C'est  dans  cotto 
partie  <lu  i)ays  que  le  terrain  était  })réparé  depuis  long- 
temps pour  l'absorption  des  chemins  de  fer  jaar  les 
Pouvoirs  publics. 

L'hécatombe  des  Compagnies  était  devenue  une  poire 
tellement  mûre  qu'il  a  suffi  d'une  secousse  pejur  la  faire 
tomber  de  l'arbre  qui  avait  grandi  dans  un  sol  si  jiro- 
fondément  labouré  par  les  nouvelles  doctrines  écono- 
mi([ues  et  sociales. 

Il  est  à  in-évoir  que  la  Suisse,  engagée  dans  cette  voie, 
ne  s'arrêtera  pas  à  mi-chemin  et  ira  résolument  vers  la 
centralisation  de  tous  les  grands  services.  Elle  l'a  mon- 
tré en  votant,  en  1899,  l'établissement  d'une  Banque 
fédérale. 

Au  point  de  vue  intérieur,  il  nous  faut  encore  signaler 
un  événement  qui  a  déjà  eu  mie  conséquence  très 
grande  'sur  la  situation  économique  du  pays.  C'est 
le  percement  du  Saint-G&thard  et  l'inauguration  de 
la  voie  ferrée,  en  1882,  qui  a  créé  à  l'Allemagne  un 
débouché  vers  l'Italie  et  a  amené  en  Suisse  un  trafic 
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important;  en  même  temps,  rAiitriche  s'est  créé  un 
(lél)0uch6  analogue  vers  l'ouest  par  le  chemin  de  fer  du 
Voralbcrg,  terminé  en  1886. 

En  1898,  le  percement  du  Simplon  a  été  entrepris  par 
la  Suisse  et  l'Italie  :  il  amènera  à  Gènes  la  clientèle  de 
la  Suisse  occidentale  et  augmentera  encore  la  concur- 
rence faite  déjà  à  nos  voies  ferrées  par  le  percement 
du  Saint-Gothard. 

Au  point  de  vue  international,  la  Suisse  a  vu  consi- 
dérablement grandir  son  rôle.  Profitant  de  la  neutra- 
lité que  lui  garantissent  les  grandes  puissances,  elle  a 
pris  l'initiative  de  l'adoption  de  mesures  fondées  sur 
des  conventions  internationales  et  destinées  à  établir, 
sur  certains  points,  un  accord  amical  entre  toutes  les 
parties  du  monde  civilisé.  C'est  ainsi  que  la  Croix 
rouge,  l'Union  postale  universelle,  l'Union  des  télégra- 
phes, Y  Union  (les  chemins  de  fer  pour  le  transit  des  mar- 
chandises et  des  personnes  ;  l'Union  pour  la  protection 
des  œuvres  littéraires  et  artistiques  ont  chacune  leur  bu- 
reau établi  à  Berne.  Et  ce  pays  est  de  i)lus  en  plus 
choisi  pour  arbitre  dans  les  différends  entre  nations. 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Le  dernier  recensement  remonte  au  l"  décembre 
1888:  la  population  résidant  en  Suisse  fut  évaluée  à 
2.917.740  habitants  et  la  population  de  droit  à  2  mil- 
lions 933.3;Vi  (dont  1.427.057  hommes  et  1.506.277  fem- 
mes). Au  précédent  recensement,  effectué  le  1"  décem- 
bre 1880,  la  population  était  de  2.8'i0.102  habitants, 
dont  1.394.626  hommes  et  1.4-51.476  femmes.  L'aug- 
mentation entre  les  deux  recensements  a  donc  été  de 
0.375  0/0  par  an.  Au  recensement  du  l''""  décembre 
1870  la  ]K)i)ulation  était  de  2.669. 1;-Î8  habitants,  soit,  de 
1870  à  1880,  une  augmentation  de  0.6'j  0/0  par  an. 

Au  1''"'  janvier  1900,  la  jjopulation  i)robable  de  hi 
Suisse  était  évaluée  à  3.149.000  habitants  ;  au  1'  ''  jan- 
vier 1875  on  l'évaluait  à  2.733.000  habitants. 

Le  recensement  de  1888  a  classé  comme  suit  la  po- 
pulation suisse  par  professions  : 

Meniliros 

de  la  Scr- 
lloiiiines  Fcuinics  l'ainillc    vitcurs  Total 


AKHCullurc  . . . .  :'.88.  ')()7  d2.:m  flOO.O'iO  10. ;^57  110(1. «0 

Mines   lO.GX-2  ^8  lG.'i8-J  243  27.\^^> 

l'roihiits  aliiueii- 

laircs   ;i7.:!(«  G.7.')'2  52.r);^l  4.703  101. 

Vêtements,  etc..  ¥)Am  (iT.KW  70.4ô(»  '2.041  181). G!)? 

Bâtiment   Ii):>.7'i7  1.G20  lG2.3n3  3.7G3  273. 

Textiles   G1.087  10(i.''i3r)  {l!l.723  2.{t01  270.  UG 

Machines.......  GG.8H7  15.07Ô  113. 25G  3.274  108.502 

Produits  chimi- 
ques, otc,   1.5.873  2.743  24.449  l.mi  44.412 

Connnercu   r)'4.037  38.25G  103.484  17.730  213.507 

Transports   45. G8!)  2.307  77.825  2.175  127.9S«i 

Fonctionnaires..  :ij.817  14.8::5G  M.084  12.G89  127. 42G 

Non  déterminée.  G.G08  8.2G1  12.41G  1.254  28. .539 

Prof,  inconnue.  12.G79  3G.022  151.304  11.827  211. 8;« 


881. G12   392.4:35  1.563.403   80.304  2917.754 


ÉMIGRATION 

L'émigration  des  citoyens  suisses  i)Our  les  pays 
d'outre-nier  a  été,  en  1898,  de  2.288  individus  dont 
1.993  ont  émigré  dans  l'Amérique  du  Nord,  2  dans 
rAméricfue  centrale,  243  dans  l'Amérique  du  Sud,  1  en 
Asie  et  33  en  Afrique.  En  1897,  le  nombre  desémigrants 
avait  été  de  2.508;  en  1896,  de  3.330;  en  1895,  de 
4.268;  en  1894,  de  3.8i9;  en  1893,  de  6.177;  en  1892,  de 
7.835. 

Les  contrées  qui  fournissent  les  plus  forts  contin- 
gents d'émigrants  sont  :  Berne,  Zurich,  le  Tcxin  et  le 
Valais. 


MONNAIES 

La  Suisse  fait  partie  de  l'TJnion  latine  :  l'unité  moné- 
taire est,  comme  en  France,  le  franc  de  100  centimes. 
Monnaies  d'or  :  Pièces  de  20  francs. 

—  d'argent  :  Pièces  de  5  francs,  2  francs, 

1  franc  et  50  centimes. 

—  de  bronze  :  Pièces  de  2  et  1  centime. 

—  de  nickel  :  Pièces  de  20  centimes,  10  cen- 

times et  5  centimes 

Une  loi  fédérale  du  23  juin  1887  a  autorisé  le  Conseil 
fédéral  à  donner  droit  de  cii'culation  légale  aux  mon- 
naies d'or  étrangères  suiA'antes  :  souverain  et  demi- 
souverain,  pièces  de  20  et  19  marks,  pièces  de  5  dollars, 
indépendamment  des  pièces  des  Etats  de  l'Union  latine. 

Monnaie  fiduciaire  :  Billets  de  banque  de  50  francs, 
de  100  francs,  de  500  francs  et  de  1.000  francs. 

Le  tableau  suivant  donne  le  montant  des  monnaies 
suisses  fabriquées  depuis  1850  et  avant  cours  légal 
en  1899: 


Nombre 

Valeur 

de  ]) i è c e s 

nominale 

Or: 

Piècc's  de  20  francs  

2.550.000 

51.000.000 

Argent  : 

Pièces  de  5  francs  

2.196.000 

10.630.000 

-      2  — 

5.700.000 

11.4(K).0(J0 

—      1  — 

10.G(>3.(K)0 

10. (KM). 000 

—       50  centimes  . 

8.40(J.fXH) 

4.200.000 

Nickel  : 

Pièces  de  20  centimes.. 

lG.f)00.000 

3.200.000 

—       10      —  .. 

21. .500. 000 

2.1.")0.000 

—       5      —  .. 

;J0.500.000 

1.. 52,5. 000 

Cuivre  : 

Pièces  do  2  centimes.. 

21.000.000 

420.000 

38.0.50.000 

.'M).. 500 

Total  

15G.42(;.(J0O 

;t5.505.500 

La  Suisse  a  été  autorisée,  par  la  Convention  moné- 
taire de  1885,  à  refondre  et  à  remplacer  par  des  pièces  . 
de  même  valeur  les  écus  .suisses  des  anciennes  émis- 
sions. C'est  ainsi  qu'ont  été  frappées  les  977.000  pièces 
de  5  fran-^s  émises  de  1888  à  1896. 


POIDS  ET  MESURES 

Le  23  décembre  18-51,  l'Assemblée  fédérale  avait 
ado])té  un  nouveau  système  de  jioids  et  mesures,  dé- 
cimal, mais  basé  .sur  le  pied  de  30  centimètres. 

Plus  tard,  en  vertu  de  la  loi  fédérale  du  3  juillet  1875, 
le  système  absolument  métrique  décimal  a  été  établi 
et  rendu  obligatoire,  à  partir  du  1«''  janvier  1877. 


BUDGET 

La  Contr'dératiou  n'a  i)as  le  pou\oir  de  lever  des 
inijiùts  directs;  sa  principale  source  de  revenus  se 
trouve  dans  les  douanes.  iJansdes  cas  extraordinaires, 
elle  peut  imjioser  une  taxe  sur  les  difl'ércnts  métiers 
suivant  une  échelle  fixe. 

D'a])rès  la  Constitution  du  29  mai  1874,  les  recettes 
douanières  ne  sont  perçues  que  sur  les  frontières  de  la 
République,  au  lieu  de  l'être,  comme  précàtlcmment, 
dans  les  limites  de  chaque  canton.  Une  somme  impor- 
tante de  recettes  se  trouve,  pour  la  Confédération, 
dans  les  postes  et  les  télégraphes,  que  le  Gouverne- 
ment fédéral  dirige,  mais  une  i)artie  des  recettes 
postales,  aussi  bien  que  des  recettes  douanières,  doit 
être  remboursée  aux  administrations  cantonales. 

(A  suivre.) 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgabel. 
Paris.  —  iBipiimerie    e  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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DATES 
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Ar- 
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PRINCIP.  CHAPITRES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


1 4  nctobre . . . 
2y  -^l'plembre 
6  urlulire. . . 
13  octobre. . . 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


19  octobre. . , 
4  octobre. . . 
H  iiclobre. . , 
IS  octijbre. , . 


1.895 
2. -292 
2.287 
2.282 


IAT,[\  3.881 
l.iaSi  4.048 
1.118  4.04'> 
l.inll  4.010 


4T) 

887 

472 

3 

491 

161 

5 15 

3 

446 

ni 

518 

3 

480 

818 

532 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 

14  nctobre  . . 

590 

290 

1.543 

621 

1.270 

95 

6 

1899 

30 

septemliri^ 

295 

68 

883 

197 

292 

43 

1900 

30  septembre 

607 

299 

1.6Si> 

570 

1.215 

ir,6 

5 

1900 

10 

septeni  bre 

29(i 

47 

842 

197 

306 

33 

1900 

6  octobre. . . 

601 

2Jo 

1.617 

569 

1.141 

111 

5 

1900 

20 

si'iilembj'o 

296 

40 

835 

195 

309 

31 

1900 

13  lie  toi  ire  . . 

631 

;5ll 

1.52i 

621 

1.066 

98 

ri 

1900 

30 

septembre 

295 

42 

8(iO 

185 

318 

36 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1899 

7 

octobre . . . 

68 

34 

2.^0 

74 

311 

26  ' 

n 

1899 

30 

1900 

22 

septembro 

.  65 

32 

210 

115 

299 

25 

» 

1900 

10 

1900 

30 

si'pb'uibri' 

04 

24C 

105 

305 

26 

» 

1900 

20 

1900 

6 

oclubre. . . 

65 

32 

233 

105 

303 

27 

» 

1900 

30 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899 

19  octobre. . . 

823 

» 

705 

11.102 

811 

» 

1900 

4  octobre. . . 

874 

» 

763 

1.089 

7t0 

» 

1900 

11  octobre. . . 

840 

» 

754 

1.058 

652 

1900 

18  octobre . . . 

837 

744 

11. 024 

644 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


'plcmbi-c 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 

8 

uctobre. . . 

773 

205 

1 

!j38  -) 

63 

549 

54 

1900 

21 

M'pti'iiibi-i' 

954 

249 

1 

473 

47 

429 

64 

1900 

30 

M'Iih'ijibrr 

952 

250 

1 

.541 

46 

491 

70 

1900 

8 

octiibre . . . 

955 

248 

1 

528 

ÈO 

489 

70 

1899 

5  août  

140 

20 

180 

» 

» 

1900 

158 

15 

199 

» 

n 

1900 

7  juillet  

150 

14 

201 

» 

1900 

145 

12 

197 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

5  .-inù!  

60 

10 

152 

1900 

7  .juin  

72 

10 

174 

1900 

4  juillet ..  - 

71 

10 

162 

1900 

70 

l  10 

161 

1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 
10  septembre 
20  septembre 
30  septembre 


NORVEGE 


31  août... 

30  juin  . . . 

31  juillet . 
31  août.  , 


45 
3li. 
36 
34 


Banque  de  Norvège 
»  Il 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1) 

» 

1899     4  octobre. . . 

27 

51 

382 

15 

84 

» 

» 

1900   10  septembre 

27 

48 

384 

12 

93 

» 

» 

1900  sepleml)re 

27 

48 

38(1 

12 

94 

» 

» 

1900     3  octobre. . . 

27 

48 

387 

11 

96 

24 
20 
21 
21 


189  9   30  septembre 

93 

1  133 

8 

36 

16 

1900  31  juillet.... 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

1900   31  août  

88 

1-26 

6 

3S 

17 

1900  30  septembre 

89 

» 

1  129 

4 

38 

16 

338 

341 

1.518 

771 

1.034 

103 

34-,; 

421 

1..581 

746 

1.081 

245 

342 

418 

1.595 

740 

1.0.85 

238 

342 

417 

1.399 

741 

1.087 

2U 

4'/, 


1899   12  ocb.bre. .. 

86 

22 

53:; 

29 

419 

48 

5 

1900   26  septembre 

87 

14 

562 

49 

454 

ai 

4 

1900     4  octobre. . . 

93 

15 

558 

57 

463 

63 

4 

1900  11  octobre... 

89 

14 

564 

54 

449 

62 

4 

1899   22  août  

2 

2 

3 

62 

25    1  18 

8 

1900     7  aiii'it  .... 

4 

5 

14 

62 

23  19 

8 

1900   14  août,    . . . 

4 

3 

14 

63 

23    1  19 

8 

1900  22  août  

4 

5 

14 

62 

23  1 

8 

1899   31  'uillet.... 

4 

119 

45 

23 

6 

1900   31  mars  .... 

2 

» 

136 

74 

32 

10 

1900   30  juin   

2 

» 

137 

38 

28 

6 

1900  31  juillet  ... 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

1899    14  ncb)bic... 

69 

147 

458 

11 

163 

122 

1900   '29  scpli'mbre 

1  3 

141 

467 

5 

141 

112 

1900     6  oebibre  . . 

123 

140 

477 

7 

147 

114 

1900   13  octobre... 

123 

131' 

477 

8 

152 

112 

5J4 
6 
6 
6 


3K 
3K 


6K 

6  y. 

6% 
6/. 


3/, 
3'/. 


64 

11 

241 

64 

62 

28 

5 

6(i 

13 

242 

61 

77 

30 

5 

66 

13 

249 

59 

80 

31 

5 

66 

13 

257 

61 

84 

30 

35 

1 

61 

38 

37 

4 

5 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

5 

35 

2 

63 

36 

48 

4 

5 

33 

2 

66 

38 

45 

5 

5 

90  1 

22 

68 

7 

6 

96 

16 

73 

8 

92 

15 

68 

8 

6K 

89  1 

11 

66 

8 

1  b% 

5*/, 
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BATES 


Encaisse 
mélallique 


Or 


Ar- 
gent 


PBINCIP.  CHAriTRES 


0-3.  : 


S  2. s 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


18S9  25  spptemlirc 

1900  9  scplcnilin' 

1900  IG  si'ptiMiibri' 

1900  23  soptcmijrc 


48 

3 

132 

22 

fil 

23 

8 

39 

2 

134 

52 

22 

8 

40 

<^ 

134 

51 

23 

8 

42 

2 

133 

48 

23 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
4900 
1900 


1899 
3900 
1900 
1900 


23  so|il(>nilui' 

i)  scpteinlnr 

h;  scplt'nilirc 

23  si'jiteniljrc 


:.2-;i 

119 

1 

497 

41,> 

528 

277 

1.il51 

180 

1 

537 

355 

538 

446 

1.*.3 

176 

1 

559 

342 

533 

475 

1.847 

171 

1 

546 

3G3 

56Î 

470 

5 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


30  spptfiiubrc 

31  août  

15  spptfmiliri' 
2)  soptenibre 


27 

2 

78 

14 

39 

13 

» 

23 

2 

74 

12 

39 

20 

» 

23 

2 

74 

11 

39 

21 

23 

2 

74 

11 

40 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

6 

9 

37 

3 

9 

10 

6 

1900 

6 

9 

34 

2 

8 

8 

6 

1900 

31 

juillet .... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

1900 

31 

ai.ùt  .  ,  ,  . 

5 

9 

37 

i 

9 

!) 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899  31  annl... 

1900  3U  juin... 
1900  31  ■uilii't . 
1900  3i  anùt... 


43 

b 

90 

31 

94 

20 

6 

45 

7 

94 

48 

124 

25 

6 

45 

83 

51 

111 

21 

6 

49 

7 

85 

44 

114 

18 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31  août  

13 

12 

102 

662 

289 

132 

» 

1900 

13 

13 

112 

7(j6 

315 

142 

» 

1900 

31  juillet .... 

13 

11 

105 

"84 

315 

143 

» 

1900 

31  août  

13 

12 

107 

7-50 

304 

141 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

189S 

!4  (irtnhri'... 

96 

11 

221 

980 

li»4 

44 

5', 

1900 

29  septembre 

89 

8 

1032 

174 

49 

i'À 

1900 

(i  (irtiibre . . . 

99 

9 

222 

1032 

174 

49 

4Vî 

1900 

13  octobre. - . 

99 

■10 

221 

1038 

186 

49 

5 

TOTAUX 


1899 

19  octobre . . . 

7.9111 

2.598| 

14.829 

5 

"34 

7 . 285 

i.:;85i 

» 

1900 

4  octobre. . . 

8.330 

2.650 

15.29(. 

5 

735 

7.046 

2.031I 

» 

1900 

il  octobre. . . 

8.205 

2.0IO 

15.2K6 

5 

Ô33 

6.931 

2.0611 

» 

1000 

18  octobre.. . 

8.1691 

2.6331 

15.234 

5 

727 

6.969 

2.0541 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 

31  décembre  . 

7.611 

2.fi3.'; 

15 

896 

8.736 

5.328 

3.699 

1896 

31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14 

585 

8. m 

6.(i')2 

3.6.51 

» 

1897 

31  décembre  . 

8.746 

2. 5 16 

15 

254 

8. 548 

6.661 

3.453 

» 

1898 

31  décembre  . 

8.160 

2  036 

14 

975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899 

31  décembre  . 

7  853 

2  585 

14 

992 

9. 321 

8.352 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  détinitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
aent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s  élèreal 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


GHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


12  sept. 

19  sept. 

aesejit. 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

48 

10 

48  12 

48 

07 

4»  03 

48 

02 

48 

06 

100 

17 

100  17 

100 

23 

100  23 

100 

18 

100 

18 

162 

149  50 

154 

30 

162  .. 

154 

75 

156 

75 

30 

25 

30  .. 

30 

50 

30  50 

30 

90 

32 

15 

81 

33 

SI  20 

81 

30 

81  30 

81 

35 

81 

40 

100 

13 

100  16 

100 

20 

100  21 

100 

17 

100 

15 

100 

62 

100  43 

100 

50 

100  70 

100 

70 

100 

90 

GoBstantinople  

23 

01 

23  01 

23 

03 

23  01 

23 

12 

22 

92 

81 

33 

81  23 

81 

38 

81  35 

81 

30 

81 

40 

106 

67 

106  71 

106 

06 

106  60 

106 

41 

106 

30 

100 

38 

100  34 

100 

38 

100  38 

100 

34 

100 

34 

751 

50 

751  . 

750 

755  . 

732 

751 

50 

25 

35 

25  35 

25 

36 

25  35 

25 

36 

25 

32 

29 

82 

29  50 

29 

97 

30  25 

30 

57 

31 

43 

106 

75 

106  67 

106 

65 

106  55 

106 

37 

106 

32 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

37 

37  35 

37 

37 

37  37 

37 

37 

37 

37 

—     (à  3  nsois  ... 

96 

35 

96  35 

96 

37 

96  35 

96 

40 

96 

30 

96 

30 

96  23 

96 

30 

96  27 

96 

25 

96 

20 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mois 

Plus 

20seiit. 

27  .sept. 

4  oct. 

Il  oct. 

18  "Cl. 

Amsterdam.,  papier coorl 

r.  0/ 
4  Yo 

2O0  oO 

205  44 

2O0  "5 

203  87 

Allemagne . . .  — 

'.  0/ 

1"21  (>2 

121  :;h 

121  56 

121  50 

Vieime-Tr.  — 

'  0/ 
*  70 

lOi  io 

1U2  75 

102  56 

102  56 

102  87 

Barcelone.  . .  — 

4  % 

jyj^fjj'jfj  ver^em   

00  j  ou 

00 «  io 

Oo  t  • 

0  (O    .  . 

Lisb.-Porto  . .  — 

T9 

394  .. 

39i  .. 

39i  .. 

39i  .. 

394  .. 

St.-  Péterab ...  — 

4  % 

262  . . 

262  .. 

261  .. 

261  .. 

261  .. 

V'iloiiro  ti  vtiA 
1  aluUI  S  a  >  UC 

moins 

Londres    ,  ,  — 

4  % 

23  125 

25  12 

25  11 

25  115 

25  095 

■/5  143 

23  145 

25  i;i5 

25  14 

25  12 

Belgioue  — 

4  % 

0  19p. 

0  25p 

0  25p. 
6  37p. 

0  19p. 

0  19p. 

Italie   — 

5  % 

6  37p. 

(i  50p. 

6  23 

0  12p. 

Suisse   — 

3  % 
t  % 

0  44ii. 

0  41p 

0  44p. 

0  41 

0  44p. 

New-Tork   — 

313  50 

515  50 

316  50 

518  .. 

517  50 

Malières  d'or  cl  d'argent 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 

3437  « 

3437  .. 

3.437  .. 

3437  .. 

3437  . 

3438  71 

Argent  id.    1  le  kil.). . . 

218  89 

105  17 

104  95 

107  37 

107  80 

106  71 

Quadruples  espagnol 

80  50 

80  30 

80  30 

80  .50 

80  .30 

Aigles  des  Etats-Unis 

25  80 

23  80 

23  80 

23  80 

25  80 

Impér.  Russie  titre;  9 

lO")  ... 

20  60 

20  oO 

20  60 

20  60 

20  00 

—          —  nouv.  titre 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

Couronnes  de  Suéde 

27  30 

27  30 

27  50 

27  30 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

^  i-  0 
—  -'ï  S 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

20sepl. 

27  sept. 

4  oct. 

11  net 

18  .ici. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (markorj. 

1  23  i 

1  229 

1  228 

1  227 

1  -227 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  ori. 

25  22 

25  115 

25  12 

25  113 

25  115 

25  09.3 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

1  03 

Belgique  (franc  orj.. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  77 

0  76 

0  76 

0  76 

0  7a 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  66 

0  64 

0  61 

0  62 

0  63 

Hollande  (fl.  or)  . 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

i  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

0  93 

Portugal  (niilreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

Kùumaiiie  (leu  or)  

1  " 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  64 

2  64 

2  63 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5  18 

5  15 

5  15 

5  16 

5  17 

5  17 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  56 

2  56 

2  56 

2  56 

2  62 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  11 

2  11 

2  11 

2  14 

2  14 

1  89 

1  82 

1  82 

1  82 

1  82 

1  81 

Brésil  (milreis  papier) 

1  6^ 

1  03 

1  05 

1  05 

1  07 

1  08 

Indes  (roupie  argent^. 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66  1 

2  66 

Chiiie(Sh»njbJi)(laëlarg.) 

7  47 

3  69 

3  67 

3  70 

3  74 

3  71 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  18  octobre  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  60 

En  Angleterre   100  39 

En  Aulriche-Hongrie . . .  101  06 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   156  73 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   106  52 

En  Portugal   141  . . 

En  Roumanie   100  90 

En  Russie   101  15 

En  Suisse   100  44 


Aux  Etats-Unis   100  09 

Au  Mexique   20(i  85 

En  Répuol.  Argeritine..  233  . 

Chili   104  41 

Au  Brésil   262  96 

Aux  Indes   lOO  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   201  34 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  ^/ewands   99  40 

—  Anglais   99  61 

—  Austro-Hongrois .  98  94 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   63  78 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   93  88 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  10 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   29  56 

Pièces  des  Etats-Unis   S9  81 

—  du  Mexique   48  3i 

Billets  de  la  Rén.  Argent.  42  92 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   38  02 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   49  6fi 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  18  octobre  1900. 

La  devise  sur  Amsterdam  passe  de  205  75  à  205  87  :  par 
contre,  le  papier  allemand  fléchit  encore  de  121  56  à  121  50  ; 
on  prétend  que  les  avances  faites  par  les  banquiers  français 
à  leurs  collègues  allemands  sont  en  cours  de  remboursement 
et  que  rAUeiiiagne  tirerait  sur  Londres. 

Le  papier  austro-hongrois  se  relève  à  102  87. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Statistique  générale 


^83 


Noua  laissons  le  vorscmont  sur  Madrid  ii  378;  la  primo  do 
Vor  Psldo  :W  0/0,  La  faibh'sso  do  l'IiiXU'riouio  sur  le  Marché 
de  Paris  y  ost  pour  quelque  chose  :  mais  la  cause  profonde  et 
permanente  du  mal  est  l  inllation  et  le  développement  inouï 
de  la  circulation  de  la  Banque,  qui  atteint  aujourd'hui  1.600 
millions. 

Le  taux  d.i  3  1/2,  qui  pouvait  être  adopté  transitoiroment 
pour  faciliter  l'emprunt,  a,  selon  nous,  été  maintenu  à  tort; 
il  ne  répond  pas  aux  conditions  économiques  de  l'Espagne 
Nos  lecteurs  trouveront  plus  loin  un  article  de  M.  Edmond 
Théry  à  ce  sujel. 

Le  papier  portugais  reste  à  394  ;  le  rouble  est  à  2G1. 

Le  versement  sur  Saint-Pétcrbourg,  qui  dans  le  courant  de 
la  semaine  a  dépassé  26(1,  revient  à  3G5  5/8. 

Le  Ijondres  a  encore  faibli,  nous  trouvons  le  chèque  au- 
dessous  du  gold  point  d'entrée,  aussi  il  nous  arrive  de  l'or; 
la  faiblesse  du  change  est  attribuée  à  des  reventes  à  Londres 
do  laines  achetées  en  Australie,  avant  la  baisse,  par  des  né- 
gociants du  Nord  et  de  la  Marne. 

Les  devises  belge  et  suisse  restent  au  même  niveau  que  la 
semaine  dernière;  le  papier  italien  se  relève  lentement,  mais 
d'une  manière  sensible. 

Le  New-York  est  revenu  da  518  à  517  50. 

CHANGES  DE   LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghai  

Yokoliama  

Singf'pouri,  


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


19  sept. 


2/0  13/10 
2/10  '1/8 
2/0  0/8 
2/i  1/8 


1/3  15/16 
1/3  1!5/16 
9  13/16 
n  13/32 

130  10 
77/10  ./. 
28  3/4 


26  sept. 


2/0  11/16 
2/10  ./. 

2/0  S/8 
2/i  1/8 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  1/16 
n  13/32 

m  90 

77/10  ./. 
29  ./. 


3  ort. 


2/1  3/16 
2/10  1/4 
2/0  5/8 
2/1  3/8 


1/3  15/16 
1/3  lo/16 
10  1/16 
17  13/32 

134  90 
77/10  ./. 
29  1/2 


10  cet. 


2/i  1/4 
2/10  5/8 
2/0  5/8 
2/1  9/10 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  7/32 
17  3/8 

132  70 
77/10  1/2 
29  9/16 


17  oct. 


2/1  5/16 
2/10  3/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  9/32 
17  1/4 

133  .. 

77/11  ./. 
29  3/16 


Malgré  un  recul  de  3/8  dans  le  prix  de  l'argent  en  barres, 
les  devises  de  l'Extrême-Orient  sont  bien  tenues,  sauf  le 
Shanghaï  qui  perd  1/4.  La  roupie  est  en  légère  avance. 

Le  niilreis  brésilien  est  plus  ferme,  il  gagne  1/16  dans  la 
semaine;  il  semble  que  les  espérances  fondées  sur  l'abaisse- 
ment de  la  taxe  des  cafés  avaient  donné  lieu  à  une  spécula- 
tion à  la  baisse  sur  le  change  qui  n'a  pas  donné  de  bons  ré- 
sultats; la  chute  du  milreis  a  été  sensible,  mais  la  hausse  du 
change  paraît  toujours  enrayée. 

Le  Valparaiso  à  17  1/4  gagne  1/8. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  à  peu  près  stationnaire. 
L'or  en  barres  se  traite,  à  Londres,  à77/lt;  il  a  été  recher- 
ché pour  le  compte  de  l'Allemagne  et  des  Etats-Unis. 

Le  mouvement  hors  banque,  du  4  au  11  octobre,  a  été  le 
suivant  : 

Entrées  Sorties 

Australie  £  74.000 

Portugal   5.000  Néant 

Détroits   5.700 

Inde    92.000 


176.700 


Le  Stdtisl  annonce  qu'un  nouvel  envoi  de  500.000  liv.  st.  a 
été  fait  de  Bombay  à  destination  de  Londres.  Pour  le  mo- 
ment, on  n'attend  pas  d'auire  expédition.  Tout  l'or  acheté 
par  l'Inde  et  l'Australie  n'est  pas  encore  arrivé  à  destination, 
et  il  est  possible  que  le  Gouvernement  indien  dirige  les  char- 
gements sur  l'Angleterre  pour  y  acheter  de  l'argent. 

L'argent  est  ea  réaction  de  3/8. 

Du  4  au  11  octobre,  les  expéditions  de  métal  blanc  de  Lon- 
dres en  Orient,  se  sont  élevées  à  386.950  liv.  st.,  soit  7  mil- 
lions 241.589  liv.  st.  depuis  le  1''  janvier  contre  5.461.696 
liv.  st.  en  1899. 

Les  Banques  d'émission  suisses  ont  élevé  le  il  courant  le 
taux  de  leur  escompte  de  4  1/3  à  5  0/0,  il  n'y  a  pas  d'autre 
changement. 

Escompte  hors  Banque 
Places        20  sept.   27  sept.     4  oct.    11  oct.      18  oct. 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 


2  5/8 

3  31/32 

4  5/8 

2  3/4 


3  ./. 

4  ./. 

4  1/2 

2  1/2 


3  .  . 

4  ./■ 

3  7/8 

3  1/2 


2  7/8 
4  1/16 
4  ./. 

3  3/4 


3  ./.. 

3  7/8 

4  1/4 

4  1/4 


A  Paris,  le  taux  de  l'escompte  libre  est  pass;  de  2  7/8  à  3; 
à  Londres,  il  a  baissé,  car  il  y  a  temporairem'mt  des  dispo- 


nibilités et  la  Ban(iuo  d'Angleterre  les  a  encore  auKmentées 
en  achetant  i)0ur  700.(100  liv.  st.  de  consolidé». 

A  BiTlin,  on  constate  un  peu  de  iiausso;  à  New-York,  par 
suite  des  demandes  des  Etats  de  l'Ouest,  le  time  money  ett 
demandé  à  4  1/4  au  lieu  de  3  3/4. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankors  f^llearing 
House  »,  178  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandais. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  182  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminution 
de  4  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu  cette  semaine  4.542.000 
francs  d'or. 

La  circulation  a  prélevé  2,308.000  fr.  à  Paris  et  rendu 
210.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  830.000 
francs  de  matières  ;  il  en  a  été'^vendu  pour  8.396.000  fr.;  il  est 
venu  772.000  fr.  de  Londres,  lOO.OOO  fr.  de  Belgique  et  54.000 
francs  de  Suisse. 

L'encaisse-argent  continue  à  diminuer  :  elle  présente  une 
liaisse  de  1.477.(J00  fr.  La  circulation  a  rendu  2.282.000  fr.  à 
Paris  et  pris  (iOl.OOO  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu 
112.000  fr.  de  Suisse. 

Il  a  été  expédié  1.190.000  francs  en  Suisse  et  1  million  en 
Belgique. 

La  circulation  a  augmenté  de  28  millions,  les  comptes  cou- 
rants de  34  millions,  le  portefeuille  de  81  millions, les  avances 
sur  titres  et  sur  lingots  et  monnaies  de  14  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d,' Allemagne  a  grossi  de  46  mil- 
lions, pendant  que  la  circulation  diminuait  de  93  millions  ; 
les  comptes  courants  ont  gagné  52  millions  ;  le  porteleuille  a 
perdu  75  millions  et  les  avances  13  millions  ;  la  circulation 
taxée  est  de  165  millions.  Les  journaux  allemands  publient 
l'avis  de  l'émission,  a  partir  du  18  octobre,  de  trente  mille  ac- 
tions nouvelles  qui,  aux  termes  de  la  loi,  doivent  être  sous- 
crites avant  le  31  décembre;  les  actions  sont  nominalement  de 
1.000  marks,  elles  sont  émises  avec  une  prime  de  135  0/0,  qui 
en  porto  le  prix  à  1.135  marks  ;  la  prime  des  actions  anciennes 
de  3.000  marks  est  de  150  0/0. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 


Entrées 

Australie  £ 

Excédent  des  sorties 


Total  égal . 


Sorties 

37.000    Vente  en  barres ..  £  200.000 

319.000   France   73.000 

Egypte   (10.000 

Amérique  du  Sud  ..  2.à.000 

358.000      Total  des  sorties..  356.000 


Les  sorties  dépassent  les  entrées  de  7.975.000  fr.,  mais 
comme  la  circulation  a  rendu  4.975.000  fr.,  la  perte  nette  est 
de  3  millions  seulement.  La  circulation  a  baissé  de  10  mil- 
lions ;  les  comptes  courants  de  14  millions  ;  le  portefeuille  de 
8  millions;  le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  de 
43  20  0/0  comme  la  semaine  dernière.  La  situation  est  peu 
satisfaisante  et  dans  certains  milieux  on  trouve  que  la  Ban- 
que tarde  bien  à  élever  le  taux  de  son  escompte. 

Le  portef(îuille  de  la  Banque  de  Belgique  a  baissé  de  14 
raillions  ;  les  gutres  <  omptes  n'ont  pas  varié. 

Le  bilan  delà  Banque  d'Espagne  no  présente  aucun  inté- 
rêt ;  on  ne  peut  que  regretter  de  voir  la  circulation  atteindre 
le  cliifl're  exagéré  de  1.600  millions. 

Les  besoins  de  fin  de  mois  ont  amené  une  légère  augmenta- 
lion  dans  les  encaisses  des  Banques  d'Italie  et  de  Naples. 

La  Banque  de  Roumanie  continue  sa  lutte  contre  les 
mauvaises  conditions  dans  lesquelles  se  trouve  le  pays  :  on 
ne  peut  qu'approviver  l'intelligence  et  la  prudence  que  montre 
l'administration  de  la  Banque.  L'encaisse,  par  des  achats 
d'or,  a  augmenté  de  2  millions  :  la  circulation  a  baissé  d'un 
million. 

La  Banque  de  Russie  a  eu  une  très  grande  sortie  d'or  :  du 
16  au  23  septembre,  elle  n'a  pas  perdu  moins  de  56  millions 
d'or  ;  son  portefeuille  s'est  augmenté  de  29  millions.  Les 
autres  Banques  ne  présentent  rien  qui  mérite  d'attirer 
l'attention. 


Banques  associées  de  Neic-Yorfi 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars 

Circula 
tion 


1899  14  oct.  .. 

1900  29  sept. . 
1900  6  oct... 
1900  13  oct. . . 


Encaisse 


145,3 
169.2 
163.4 
160.3 


15.6 
29.9 
30.1 
30.3 


Dépôts 


774.11 
884.7 
87/.  2 
861.0 


Portefeuill' 


705.9 
817.5 
816,8 
807.'.) 


L'encaisse  des  Banques  associées  de  Neic-Yorh  a  lléclii  à 
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ja  suite  des  demandes  des  Etats  de  l'ouest;  il  n'est  pas  sorti 
(j'or  pour  l'étranger. 

LA.  SITUATION  MONÉTAIRE  AGX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neio-llork 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 

du  i-2       Depuis  du  -2-J  Depuis 

OR               au  iù  sept,  le  1"  janv.  au -.'9  seiil.  lel«'janv. 

Grande-Bretagne         »      19.059.720  »  93.996 

France                        »      17.664.481  254.7'60 

Allemagne                   »        4.500.709  «  325.884 

Autres  pays  ...        34.492   6.049.595  51.885  1.0G3.223 


Total  1900...  3 i. 492  47.244.505  51.885  1.737.863 

~   1899...  3.060  25.879.409  15.5i;4  9.888.933 

—  1898...  13.890   7.878.757  5.871.0Û1  85.372.399 
ARGENT 

Grande-Bretagne  1.031.545  37.201.170  »  61.158 

France   <>          590.800  »  2.03'.^ 

Allemagne   »             4.450  »  2.628 

Autres  pays....  3.770      393.974  164. 5S4  3.637.799 

Total  1900...  1.035.315  38. 250. 39i  1G4.584  3.703.624 

—  1899...  314.123  34.378.782  46.269  2.879.252 

—  1898...  1.138.848  31.789.025  31.907  1.878.867 


Trésor  des  Etats-Unis 

01  août  30  sept. 

Eu  caisse  :  Millions  de  dollars 

Or   428.7  439.2 

Argent  Barres   07.9  05.1 

—     MonnaifcS   431.1  437.1 

Total  de  l'encaisse   927.7  941.4 

Circulation  : 

Greenbaclvs  et  autres  billets   327.4  331.4 

Gertillcats  d'or   210.4  209.1 

—        d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890   485.8  487. il 

Total  de  la  circulation   1.023.6  1.028.4 


Iléserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

L'cncaisse-or  du  Trésor  s'est  accrue  et  la  circulation  des 
certificats  d'or  a  un  peu  diminué  ;  la  situation  est  certaine- 
ment fort  satisfaisante. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

2  sep  t.  99 

105.1 

212.5 

4.4 

59.2 

57.9 

190O 

18  août. 

73.1 

202.6 

6.0 

-  90.7 

62.0 

25  aofit. 

74.2 

199.5 

5.5 

87.1 

60.8 

l^sept. 

73.4 

203.2 

5.9 

90.4 

61.0 

L'encaisse  de  la  Banque  du  -lapon  est  à  peu  près  station- 
naire  ;  on  n'en  connaît  pas  la  composition  et  on  ignore  quel 
chifl'ro  d'argent  elle  peut  renfermer;  elle  parait  faible  en 
regard  de  la  circulation. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Hausse  du  Mètal-Argent 

A  la  suite  de  l'article  de  notre  collaborateur  M.  Pierre 
des  Essars  sur  la  Hausse  du  inëlal-argenl,  M.  le  doc- 
teur Otto  Arendt,  dont  la  compétence  monétaire  est 
universellement  connue  et  appréciée,  nous  écrit  pour 
nous  faire  remarquer  qu'on  est  arrivé  ii  établir  au 
Reiclistag  que  l'Allemagne  ne  doit  pas  vendre  d'argent 
mais  bien  transformer  peu  à  peu  l'ensemble  de  ses 
thalers  en  monnaies  divisionnaires,  opération  qui  né- 
cessitera sans  doute  plusieurs  dizaines  d'années. 


La  Réforme  monétaire  de  l'Inde 

Nous  avons  déjà  analysé  une  partie  du  Kapport  que  vient 
de  publier  le  département  du  papier-monnaie  de  l'Inde  sur 
l'exercice  qui  a  pris  fin  au  31  mars  1900.  Etant  donné  l'im- 
portance de  ce  document,  nous  croyons  devoir  compléter 
cette  analyse. 

Voici,  d'abord,  un  ta))leau  du  chiffre  moyen  des  billets 
en  circulation  pendant  chacune  des  huit  dernières  années  : 


Lakh9(l)  Lakhs 

1892-  93             2.710  1896-97   2.598 

1893-  94              2.829  1897-98   2.424 

1894-  95               3.111  1898-99   2. .563 

1895-  96             2.921  1899-1900...  2.796 


Ces  chiffres  comprennent  les  quantités  importantes  exis- 
tant dans  les  caisse.s  du  Gouvernement,  et  les  banques  de  la 
Présidence  ne  peuvent  donner  exactement  la  mesure  de 
l'usage  du  papier-monnaie  fait  dans  le  pays.  En  opérant  cette 
déduction,  on  olitient  le  montant  moyen  suivant  de  la  circu- 


lation active  : 

Lakhs  Lakhs 

1892-93             1.953  1896-97   1.987 

1893  94             1.785  1897-98   1.893 

1894-  95             1.850  1898-99   1.909 

1895-  96              2.824  1899-1900...  2.127 


Le  fait  caractéristique  de  l'année  a  été  la  rapide  accumu- 
lation de  l'or  dans  la  réserve  monétaire.  L'entrée  nette  à 
cette  réserve,  pour  l'exercice  écoulé,  est  de  5.782.035  liv.  st., 
et  lo  stock  au  31  mars  était  de  7.791.018  liv.  st. 

3.202.542  liv.  st.  de  cette,  réserve  se  présentent  sous  une 
autre  forme  que  la  monnaie  britannique  et  se  répartissent 
comme  suit  : 

Liv.  st. 


Vcns  japonais   1.329.899 

Autres  monnaies  étrangères   12.211 

Or  des  tr.ines  de  ]vlysore   396.226 

Barres  dor  fin  importées   8().328 

Or  du  bazar   1.377.878 


3.202.542 

Les  remises  importantes  d'or  du  bazar  au  Département 
monétaire  indiquent  les  souffrances  et  les  privations  que  le 
peuple  de  l'Inde  a  eu  à  subir.  Presque  tout  cet  or  a  été  reçu 
à  Bombay,  parce  que  c'oat  de  ce  côté  qu'a  sévi  la  plus  terrible 
famine  éprouvée  par  l'Inde  depuis  un  siècle,  famine  qui  a 
obligé  les  dames  européennes  à  vendre  leurs  objets  d'or  pour 
se  procurer  des  aliments. 

Outre  l'or  re^'u  dans  l'Inde,  le  Secrétaire  d'Etat  a  mis  en 
réserve  en  Angleterre,  en  vertu  de  la  loi  autorisant  l'émission 
de  billets  contre  Ht-s  dépôts  d'or,  en  oct(.J)re  1899,  lOO.tOO  liv.; 
en  novembre,  OÎO.OOO  liv.:  en  janvier  liîOii,  750.000  liv.;  soit, 
en  tout,  1.50iJ  000  liv.  en  déi)ôt  en  Angleterre  à  la  fin  de  l'an- 
née. Le  total  d  or  existant  en  Angleterre  et  dans  l'Inde  au  nom 
du  Département  monétaire  était  de  9.500.000  liv.  st. 

La  rapide  accumulation  de  l'or  et,  conséquence  de  celle-ci, 
la  diminution  de  la  monnaie  «l'argent  dans  la  réserve  moné- 
taire causaient  de  sérieux  embarras.  On  décida  donc  de  payer 
de  l'or  au  public  dès  qu^  le  métal  jauae  excéderait  .5  millions 
de  livres  et  ces  paiements  commencèrent  le  12  janvier  1900  à 
Calcutla,  à  Madras  et  à  Bombay,  qui  possédaient  seules  de 
grandes  quantités  de  souverains,  et  vers  la  fin  du  mois  aux 
cinq  autres  bureaux  qui,  entre  temps,  avaient  été  pourvus  de 
monnaie  d'or.  Toutefuis,  ceux  qui  étaient  préposés  à  ces  paie- 
ments avaient  reru  pour  instruction  d  oll'rir  de  l'or  à  toute 
personne  qui  présenterait  des  billets,  mais  de  donner  des 
roupies  si  on  eu  témoignait  le  désir. 

Plus  tard,  le  contrôleur  général  fut  autoris»par  le  Gouver- 
nement à  envoyer  des  souverains  aux  grandes  agences  du 
Trésor  qui,  dans  la  limite  des  fonds  mis  à  leur  disposition, 
devaient  aussi  remettre  cette  monnaie  d'or  à  ceux  qui  en  de- 
mandaient en  échange  de  roupies  ou  en  paiement  de  dettes 
dues  par  le  Gouvernement.  De  plus,  en  mar.s  dernier,  les 
bureaux  de  poste  des  villes  des  Présidences,  ainsi  que  ceux 
de  Rangoon,  commencèrent  à  donner  de  l'or  en  paiement  de 
mandats  elles  trois  banques  des  Présidences  reçurent  l'ordre 
de  régler  en  souverains  les  comptes  du  Gouvernement. 

Les  émissions  de  souverains  effectuées  ainsi  par  le  Dépar- 
tement de  la  Z^lonnaie  furent  considérables,  mais  les  rentrées 
continuèrent  à  les  dépasser  dans  de  fortes  proportions.  Appa- 
remment, avouent  les  auteurs  du  rapport,  l'or  n'a  pas  encore 
commencé  à  circuler  comme  monnaie  dans  le  pays.  Il  y  a 
toujours  eu  dans  l'Inde  une  demande  importante  de  monnaies 


(1)  Le  lakh  =  100.000  roupies. 
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<ror  ilostinéi's  ;\  iMro  ^'ardi'es  comme  Irôsor  ou  à  èlro  emiiloyccs 
comme  bijoux,  et  l'on  peut  en  ce  inoiuenl  obtenir  du  Gouver- 
nem(!nt  un  souverain  pour  là  roupies.  Une  grande  partie  d<?3 
souverains  ùmis  <iui  n'ont  pas  reçu  cetlo  ilestiuation  somblo 
T'iro  revenue  dans  les  caisses  do  l'I^lat  par  les  bureaux  nion('- 
taires  et  les  banques.  11  serait,  touLel'ois,  diflicile  d'en  préciser 
l'importance.  Quoi  qu'il  on  soit,  la  quantité  d'or  reçue  parle 
Gouvernement  fut  beaucoup  plus  forte  que  celle  qu'il  a  émise 
oL  la  partie  de  la  réserve  monétaire  constituéeen  roupies  con- 
tinue à  se  réduire. 

Par  suite  de  cette  réduction  de  la  réserve  d'argent  en  fé- 
vrier et  en  mars  1900,  il  devint  de  plus  en  plus  difficile  de 
faire  face  à  la  demande  du  public,  surtout  dans  les  provinces 
du  nord-ouest,  où  une  reprise  subito  du  commerce  intérieur 
appela  de  grandes  quantités  de  monnaie  d'argent.  On  essaya 
d'envoyer  des  roupies  des  autres  provinces  vers  Allahabad, 
mais  la  demande  excédait  toujours  l'oflreet  pendant  un  temps 
les  billets  dans  cette  partie  de  l'Inde  se  trouvèrent  considéra- 
blement dépréciés. 

îin  même  temps  que  l'on  prenait  la  résolution  de  commen- 
cer d'essayer  de  faire  entrer  l'or  dans  la  circulation,  il  fut  dé- 
cidé de  frapper  de  nouvelles  roupies. 

Depuis  1893,  les  Hôtels  des  Monnaies  n'én  avaient  plus  fa- 
briqué, si  co  n'est  pour  les  Etats  de  Cachemire  et  de  Bhopal 
en  1897  et  en  1898.  Des  roupies  n'ayant  plus  cours  et  anté- 
rieures au  régne  de  Victoria,  qui  avaient  été  retirées  de  la  cir- 
culation et  appartenaient  au  Gouvernement,  furent  transfor- 
mées en  monnaies  divisionnaires.  La  plus  grande  partie  du 
métal  restant  provenant  de  cette  source  fut  convertie  en  pièces 
d'vine  demi-roupie,  ayant  un  pouvoir  libératoire  illimité,  et 
le  stock  de  ces  monnaies  a  atteint  une  valeur  de  8  millions 
de  roupies.  Une  grande  quantité  fut  émise  pour  le  fonds  de 
famine  dans  les  provinces  centrales  ;  mais  ailleurs,  elles  n'eu- 
rent pas  grand  succès.  Onze  lakhs  de  ces  pièces  ont  été  refon- 
dues et  converties  en  roupies.  On  envoya  aussi  aux  Hôtels 
des  Monnaies  pour  être  transformées  en  roupies  8.2 ,0.000 
roupies  de  pièces  retirées  et  n'ayant  plus  cours,  5.000.000  do 
roupies  d'argent  achetées  aux  Banques  dans  l'Inde  et  210.500 
livres  sterling  d'argent  venant  de  Londres.  Tout  cet  argent 
n'avait  pas  encore  été  monnayé  à  la  fin  de  l'année.  Mais 
l'émission  de  nouvelles  roupies  au  31  mars  1900  atteignait 
1.300.000  roupies,  dont  1.280.000  roupies  ont  été  remises  au 
Trésor. 

La  frappe  des  roupies  pour  le  compte  du  (iouvernement 
fut  donc  reprise  l'année  dernière  pour  la  première  fois  depuis 
1893.  Les  roupies  frappées  en  1897  et  1898  l'avaient  été  pour 
les  Etats  indigènes. 

Voici  une  statistique  montrant  les  roupies  émises  chaque 
année  par  les  Hôtels  des  Monnaies  de  l'Inde  depuis  1835  jus- 
qu'au 31  mars  1900  : 


Années 

Roupies 

Roupies 

frappées 

Années 

frappées 

Guillaume  IV  1835. 

16.39.78.572 

Victoria  1885. 

9.90.30.203 

Victoria  18401 

«  ém. 

32.16.70.924 

—  1886. 

5.20.24.532 

—     1840  2»  ém . 

76.65.60.937 

—  1887. 

8.86.00.148 

—  1862 

70.69.12.179 

—  1888. 

7.07.68.000 

—     1874  ' 

4.35.22.40O 

—  1889. 

7.46.68.310 

—  1875 

8.09.91.548 

—  1^90. 

11.76.41.865 

—  1876 

4.09.50.301 

—  1891. 

6.41.69.903 

—  1877 

13.48.06.012 

—  18S2. 

10.46.55.120 

—  1878 

9.65.85.033 

—  ISOH. 

7.87.30.310 

—  1879 

8.87.28  229 

—  1897. 

15.24.777 

—  1880 

7.21.85.518 

—  1898. 

75.19.413 

—  1881 

55.97.577 

—  1900. 

1.30.18.078 

—  1883 

7.14.87  507 

—  1883 

2.31.46.161 

Total.... 

3.37.79.61.944 

—  1884 

4.84.88.327 

Frappes  de  la  Monnaie  brésilienne 

Pendant  l'année  1899,  l'Hôtel  de  la  Monnaie  de  Rio  a 
frappé  9.786  pièces  d'or,  5.463.500  pièces  de  nickel  et  10  mil- 
lions 650.000  pièces  de  bronze. 

Les  monnaies  d'or,  de  la  valeur  totale  de  193:540  milreis 
ont  été  frappées  pour  le  compte  de  particuliers. 


Réforme  monétaire  péruvienne 

Une  dépêche  de  Londres  annonce  que  le  Pérou  a  déclaré 
que  lalibra  or  péruvienne  et  la  livre  sterling  anglaise  seraient 
considérées  comme  monnaies  légales  avant  une  valeur  de 
10  sols  d  argent. 


FOIMDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FOND.S  D'ÉTATS 


Français  ,3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  as  f  r.  20). 
Autriche  (ir  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.). . . . 
Grèce  5  %  1881  (en  suspcnsidii). . 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fi'.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  \8:>S  

Russie  3  %  or  I8',)|  

Serbie  4  %  18',».".  

Suéde  3  %  %  ixjr,  (ch.  f.  25  fr.20) 
Suisse  rente  3  %  (ciioniindo  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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Sitnatîon  FiDaDCîère  Générale 


Europe.  —  France.  La  semaine  qui  finit  n'a  pas 
encore  été  favorable.  On  s'est  de  nouveau  allégé,  et  les 
attaques  qui  se  sont  produites  sur  Isi  Itente  Extérieure 
Espagnole  ont  impressionné  momentanément  toute  la 
Cote. 

Mais  comme  la  liquidation  de  quinzaine  s'est  passée 
tranquillement,  et  <iue  la  Banque  d'Angleterre  n'a  pas 
encore  élevé  le  taux  de  son  escompte  hier,  on  est,  au 
dernier  moment,  un  peu  plus  soutenu. 

Allemagne.  —  Le  Chancelier,  prince  de  Hohenlohe  a 
donné  sa  démission.  Cette  décision  causée  par  le  grand 
âge  du  prince,  n'aura  aucune  influence  sur  la  poli- 
tique du  pays  :  elle  n'a  produit  aucune  impression.  Le 
successeur  du  prince  de  Hohenlohe  est  le  comte  de 
Biilow. 

La  tendance  générale  du  Marché  allemand  est  calme, 
mais  le  public  est  mal  influencé  par  la  crise  des  valeurs 
métallurgiques. 

Angleterre .  —  Les  résultats  définitifs  des  élections 
n'ont  pas  tout  à  fait  répondu  aux  prévisions,  en  ce  sens, 
que  la  majorité  ministérielle  que  l'on  annonçait  comme 
écrasante,  n'a  pas  subi  de  modifications  appréciables: 
elle  sera  de  132  voix  au  lieu  de  128. 

Bien  que  le  marché  monétaire  bénéllcie  en  ce  mo- 
ment de  disponibilités  abondantes,  les  signes  d'un  pro- 
chain resserrement  s'accumulent,  et  ce  fait  n'est  pas 
sans  exercer  quelque  action  sur  le  Stock-Exchange. 

Espagne.  —  Le  INIarché  a  été  maussade  pendant  la 
semaine;  la  mauvaise  tenue  de  la  Bourse  de  Paris  et 
l'inquiétude  de  celle  de  Barcelone  ont  puissamment 
contribué  à  cette  situation.  On  invoque  également  les 
demandes  de  nouveaux  crédits  pour  la  guerre  et  pour 
la  marine,  mais  au  fond,  on  sait  bien  qu'il  n'y  a  pas 
de  Ministre  capable  de  les  enlever. 

Hollande.  —  Nous  publions,  p.  506,  une  intéressante 
correspondance  sur  la  situation  financière  de  la  Hol- 
lande, où  se  trouvent  analysés  les  trois  derniers 
budgets. 

Italie.  —  Les  Ministres  préparent  les  projets  de  ré- 
formes qu'ils  vont  soumettre  aux  Chambres.  On  croit 
que  ces  projets  tendent  à  améliorer  la  situation  des 
classes  peu  aisées  et  surtout  celle  des  travailleurs  agri- 
coles, dont  la  condition  est  des  plus  misérables. 

Le  Marché  est  tout  à  fait  inactif,  mais  les  cours 
restent  soutenus. 

Suisse.  —  Du  1"'  janvier  à  lin  septembre  1899,  les 
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recettes  des  douanes  ont  atteint  un  total  de  36.241.524 
francs  87,  tandis  que  pour  la  même  période  de  1900 
elles  se  sont  élevées  à  33.333.595  fr.  26.  Il  y  a  eu  donc, 
en  19U0,  une  diminution  de  907.929  fr.  11.  " 

Amérique.  —  Brésil.  Le  projet  de  budget  de  1901 
pour  l'Etat  de  Sam  Paulo  prévoit  41.728  contos  aux 
recettes  et  41.580  aux  dépenses. 

CJiili.  —  On  constate  que  le  Chili,  pays  autrefois 
voué  au  commerce,  prt^nd  de  plus  en  plus  d'importauce 
au  point  de  vue  industriel.  Les  premières  industries 
sont  les  industries  agricoles  et  minières  ;  ce  sont,  en  ce 
moment,  ces  dernières  qui  prennent  le  plus  d'impor- 
tance. 

Etals-Unis.  —  La  campagne  présidentielle  bat  son 
plein. 

Sur  le  Marché,  l'annonce  de  nouveaux  envois  d'or  de 
Paris  et  du  Gap  et  les  bonnes  indications  données  par 
le  bilan  de»  banques  ont  rassuré  le  public  sur  la  situa- 
tion monétaire.  La  tendance  du  Marché  s'est  donc 
améliorée,  d'autant  plus  que  la  grève  des  charbonnages 
parait  être  en  voie  de  règlement. 

Mrxique.  —  En  inaugurant  les  travaux  parlement 
taires  du  20''  Congrès  de  l'Union,  le  président  Porfirio 
Diaz  a  pu  constater,  une  fois  de  plus,  l'état  de  prospé- 
rité de  la  République. 

Asie.  —  Indes.  Les  lignes  de  chemins  de  fer  bir- 
mans atteignent  une  longueur  de  1.485  kilomètres. 

Japon.  —  La  presse  de  Tokyo  annonce  la  formation 
d'un  groupement  important  de  propriétaires  de  char- 
bonnages japonais.  D'après  les  résolutions  prises  aune 
assemblée,  il  a  été  décidé  que  le  charbon  pour  l'expor- 
tation ne  serait  plus  vendu  au-dessous  des  prix  fixés 
par  l'Union. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Sitaulioii  de  1  Exercice  1900.  —  Le'lîudfjet  de 
1901.  —  Lui  Suuvei'aiiis  ù  Paris.  —  hix  Crise  CliarbonQièrc  et  le 
Budget 

La  situation  de  l'exercice  1900  se  présente  dans  des 
conditions  favorables.  On  en  jugera  par  les  chifl'res 
suivants,  qui  viennent  d'être  constatés  par  le  Ministre 
des  finances. 

Les  impôts  et  les  revenus  indirects  ont  donné,  pen- 
dant les  neufs  premiers  mois  de  190U,  une  plus-value  de 
87  millions  par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et 
une  augmentation  de  65  millions  par  rapport  à  la  pé- 
riode correspondante  de  1899. 

Il  c  onvient,  eu  outre,  de  rappeler  que  le  Parlement, 
on  prévision  de  l'Exposition,  avait  dérogé  ù  la  règle 
habituelle  de  calculs  d'évaluation  ot  majoré  celles-ci 
de  20  millions.  C'est  par  rapport  à  ees  prévisions  ma- 
jorées qu'on  constate  un  boni  de  87  millions. 

Cette  plus-value  va  être  pour  le  moment  ab.sorbée, 
pour  la  plus  grande  part,  par  les  crédits  extraordi- 
naires que  le  Gouvernement  "\  a  demander  pour  l'expé- 
dition (le  Chine.  Ces  crédits,  en  efiet,  tant  ceux  déjà 
ouverts  que  ceux  qui  restent  à  ouvrir  jusqu'à  la  fin  de 
l'année,  s'élèveront,  ainsi  que  nous  l'avons  déjà  dit,  au 
total  à  environ  70  millions. 

Mais  il  importe  de  dire  que  cette  dépense  ne  char- 
gpra  que  provisoirement  le  budget  de  1900.  On  ^ait,  en 
effet,  que  M.  Delcassé,  au  nombre  des  conditions  à  im- 
poser à  la  Chine,  a  inscrit  dans  sa  note  aux  Gouver- 
nements étrangers  une  indemnité  à  payer  aux  puis- 
sances qui  ont  dil  intervenir  militairement  dans  l'Em- 
pire chinois. 

Il  n'est  pas  douteux  que  cette  indemnité  ne  soit 
obtenue  à  un  moment  donné.  La  France  sera  donc 
remboursée  du  montant  total  des  dépenses  qu'elle  a 
dû  faire.  De  sorte,  qu'en  dernière  analyse,  l'exercice 
1900  laissera  apparaître  un  excédent  sensible  de  re- 
cettes. 


M.  Guillain,  rapporteur  général  du  budget  de  1901,  a 
eu  une  longue  conférence  avec  le  Ministre  des  Finances. 
L'accord  est  complet  entre  le  Ministre  et  la  Commission,  et  la 
discussion  du  budget  de  1901  devant  la  Chambre  pourra  com- 
meocer  à  la  rentrée  aussitôt  qu'on  le  voudra.  Il  resterai  dé- 
cider si  l'on  commencera  les  débats  financiers  par  le  budget 
proprement  dit,  ou  par  la  réforme  des  droits  de  succession  que 
M.  Gaillaux  avait  incorporé  au  budget  et  que  la  Commission 
en  a  disjointe  pour  en  faire  l'objet  d'un  rapport  spécial. 

En  commençant  par  la  réforme  des  successions,  la  Cham- 
bre permettrait  au  Sénat  de  statuer  à  son  tour  sur  la  même 
question  avant  la  lin  de  l'année,  ce  qui  rendrait  possible  une 
réintégration  finale  de  la  réforme  dans  le  budget  de  1901.1 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  16  octobre,  à  l'Elysée, 
sous  fa  présidence  de  M,  Loubet. 

La  délibération  a  été  de  très  courte  durée,  à  raison  de 
l'absence  d'un  certain  nombre  de  ministres  :  le  général  André, 
]MM.  de  Lanncssan,  Georges  Leygues,  BauaLin  et  Jean  Du- 

puy- 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères  a  annoncé  au  Conseil 
que  toutes  les  puissances  ont  adhéré  à  la  note  française,  et 
qu'elles  l'acceptent  comme  base  des  négociations. 

M.  Delcassé  a,  en  outre,  fait  savoir  qu'il  avait  été  informé 
que  Li-lIung-Chang  vient  d'envoyer  aux  Pavillons  Noirs  et 
aux  bataillons  du  Kouang  Si  qui  traversaient  le  Ilounan 
pour  rejoindre  la  cour  au  Chen-Si,  l'ordre  de  rebrousser  che- 
min et  de  retourner  à  Canton. 

Enfin,  M.  Delcassé  a  fait  signer  un  mouvement  ayant  pour 
point  de  départ  le  décès  de  M.  Catuase,  ministre  de  France  à 
Stockholm,  qui  est  remplacé  par  M.  Marchand,  ministre  à 
Belgrade. 

Le  Conseil  a  fixé  l'ouverture  de  la  session  extraordinaire 
du  Parlement  au  G  novembre. 

-vw  Le  Ministre  des  Finances  a  avisé  la  Commission  du 
budget  que  la  hausse  du  charbon  le  force  à  modifier  cer- 
taines prévisions  budgétaires.  C'est  ainsi  qu'il  faut  un  mil- 
lion de  plus  pour  les  chemins  de  fer  et  que  le.s  bénéfices  de 
l'Ktat,  en  cas  de  partage,  vont  être  réduits  de  1.200.000  francs. 
Il  en  est  de  même  pour  les  charbons  de  la  flotte,  pour  les- 
quels M.  de  Lanessan  est  obligé  de  réclamer  1.300.001)  francs. 
Au  total,  la  crise  du  charbon  coûte  déjà  au  budget  8  mil- 
lions 1/2- 

-«^  Le  roi  des  Belges  est  arrivé  à  Paris  le  12  octobre.  Le 

voyage  du  roi  Léopold  II  à  Paris  n'a  aucun  caractère  olTi- 
ciel,  cependant  il  a*  rendu  visite  officiellement  au  Président 
de  la  RépubUque  le  15  octobre,  et  M.  Loubet  a  donné,  hier, 
en  son  honneur,  un  grand  dîner  suivi  d'une  fête. 

■vwv  Le  roi  de  Grèce  est  arrivé  à  Paris  le  14  octobre  el  a 
rendu  visite  au  Président  de  la  République  le  17  octobre. 
M.  Loubet  donnera  un  grand  dîner,  en  son  honneur,  le  20  oc- 
tobre. Ce  diner  sera  suivi  d'une  fête. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


la  (liiestion  de  Hxtérleiire  Ispag  «oie 


Dans  la  réunion  des  porteurs  à! Extérieure 
Espagnole,  qui  s'est  tenue  le  15  octobre  dernier,  à 
l'Hôtel  Continental  sous  la  présidence  de  M.  La- 
combe,  vice-président  de  V Association  nationale 
des  porteurs  français  de  valeurs  étrangères  {qI 
dans  laquelle  le  projet  de  convenio,  dont  nous 
avons  publié  le  texte  et  discuté  les  termes  le 
20  juillet  dernier,  a  été  plus  attaqué  que  défendu), 
on  a  beaucoup  parlé  des  négociations  qui  ont 
abouti  à  la  signature  de  ce  projet  par  les  délégués 
du  Gouvernement  espagnol  et  par  les  délégués  des 
Associations  de  porteurs  français,  anglais,  alle- 
mands, belges  et  hollandais....;  mais  on  a  complè- 
tement perdu  de  vue  le  point  de  départ  de  la 
question,  c'est-à-dire  les  conditions  de  faits  et  de 
circonstances  qui  ont  fait  naître  l'idée  d"un  arran- 
gement avec  les  porteurs  étrangers  à! Extérieure 
4  0/0,  d'une  modification  de  la  déclaration  du 
28  juin  1882,  par  laquelle  le  Gouvernement  espa- 
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giiol  s'est  enx'afJté  à  exempter  de  toute  espèce  d'im- 
pùt  les  coupons  (le  celte  dette. 

(--et  historique  de  la  question  était  cependant  la 
])réfaoe  nécessaire  de  la  grande  discussion  qui  a  eu 
lieu,  .le  comprends  très  bien  que  les  adversaires 
du  nouveau  convenio  aient  omis  de  le  faire,  mais 
je  suis  étonné  que  M.  Lacombe,  qui  a  répondu 
avec  tant  de  boiî  sens,  de  tact  et  de  clarté  à  toutes 
les  attaques  dont  le  convenio  et  ses  signataires 
venaient  d'être  l'objet,  n'ait  pas  plus  insisté  pour 
le  mettre  en  lumière. 

Il  est  vrai  qu'il  n'a  pu  prendre  la  parole  qu'à 
huit  heures  moins  le  quart,  la  discussion  ayant 
commencé  à  quatre  heures,  et  qu'il  devait,  par 
cela  même,  être  très  bref.  Je  demande  donc  la  per- 
mission de  prendre  la  question  à  son  oiigine  et  de 
rappeler  ses  phases  successives. 

*** 

A.U  lendemain  de  la  signature  du  traité  de,  paix 
entre  l'Espagne  et  les  Etats-Unis,  personne  ne 
mettait  en  doute,  à  Paris,  que  l'Espagne  ne  fût 
acculée  à  la  faillite.  Dans  des  études  très  docu- 
mentées, on  avait  établi  le  cliilïro  énorme  de  son 
passif  et  M.  Leroy-Beaulieu  écrivait  dans  l'Econo- 
miste Français  : 

De  tous  ces  calculs  qui,  fout  en  n  etanl  pas  détaillés,  ne 
laissent  pas  que  d'être  très  exacts  dans  l'ensemble,  on  ne  voit 
pas  comment  on  pourrait  échapper  à  une  réduction  de 
40  0/0,  tout  au  moins  de  33  0/0  — mais  il  est  douteux  que  ce 
dernier  retranchemmt  fût  suffisant  —  des  intérêts  de  la  dette 
espagnole,  aussi  bien  de  la  dette  extérieure  que  des  autres 
dettes,  la  première  ;;ardant  son  privilège  quant  au  paiement 
en  espèces.  Sans  doute,  l'Espagne  peut  promettre  de  payer 
plus  ;  mais,  si  elle  le  fait,  il  est  à  craindre  que  sa  promesse 
soit  vaine  et  qu'elle  ne  tombe  dans  une  nouvelle  crise. 

Mieux  vaudrait  donc  trancher  le  plus  tôt  possible  la  situa- 
tion par  un  concordat  à  Vamiable,  o.u  moyen  de  négocia- 
tions entre  le  Gouvernement  espapnol  et  les  représentants 
des  créanciers:  Si  les  intérêts  étaient  ain.si  réduits  à  une 
somme  que  l'on  fût  sur  que  l'Espagne  pût  payer,  la  situation 
serait  meilleure  pour  tout  le  monde;  le  relèvement  du  crédit 
espagnol  serait  beaucoup  plus  assuré.  Le  grand  point  est 
qu'on  ne  s'engage  pas  à  plus  qu'on  ne  peut  tenir.  11  va  de  soi 
qu'en  réduisant  d'environ  40  0/ O'  les  intérêts  des  créanciers, 
il  faudrait  leur  assurer  une  part,  la  moitié  par  exemple,  dans 
les  plus-values  des  principaux  impôts,  de  sorte  qu'ils  aient 
l'espérance  de  revenir  graduellernenl.  sinon  à  l'intérêt  pri- 
mitif, du  moins  à  un  intérêt  moins  réduit. 

Avant  M.  Leroy-Beaulieu,  M.  Manchez ,  lui- 
même,  avait  exprimé  la  même  opinion  dans  le 
Temps,  car  voici  ce  que  j'ai  relevé,  à  la  date  du 
4  janvier  189!),  dans  la  chronique  hebdomadaire 
qu'il  rédige  pour  ce  grand  organe  :  ^ 

La  Rente  Espagnole  est  celle  qui  a  donné  lieu,  en  1898, 
aux  mouvements  les  plus  étendus. 

Ces  mouvements  se  rattachent  —  il  est  à  peine  besoin  de 
le  rappeler  —  aux  événements  de  guerre  de  l'année.  Aujour- 
d'hui, la  spéculation  joue  le  quantum  de  la  réduction  d'in- 
térêts qui  ne  peut,  manque)-  d'ctre  imposée  aux  porteurs 
de  titres  espagnols,  qu'il  s'agisse  de  la  Rente  proprement 
dite  ou  dos  Bons  Cubains. 

L'Espagne,  pour  reconstituer  son  crédit,  a  tout  intérêt  à 
faire  un  arrangemetii  définitif,  qui  réponde  exactement  à 
ses  facultés  financières  et  économiques.  Tout  autre  procédé 
aurait  peu  de  chance  d'être  pris  en  sérieuse  considération. 

Dans  le  numéro  du  IG  janvier  il  revient  sur  le 
même  sujet  : 

Extérieure.,  très  mouvementée,  a  donné  lieu  à  de  fré- 
quents revirements  et  reste  finalement  à  47  05  au  lieu  de  46  U5 
après  40  05. 

Il  y  a  des  personnes  qui  entrevoient  à  brève  échéance  sur 
la  Rente  Extérieure  dos  cours  voisins  de  60  fr.,  à  condition 
que  la  réduction  de  la  dette  n'excède  pas  1  0/0,  c'est-à-dire 
que  la  dette  actuelle  do  4  0/0  soit  ramenée  à  3  0/0.  Il  s'agit 


précisément  de  savoir  si  colle  réduction  se  fera  sur  uni!  l»afl« 
solide,  si  elh;  no  seni  pas  sujetli'  à  révision. 

. .  .(Juoi  qu'il  en  suit,  se  rappelie-l  on  les  cours  qui  onC  été 
cotés  sur  la  Ronte  française  3  0/0,  il  y  a  un  quart  de  siéole, 
pendant  les  années  de  guerre  et  de  li((ui(lati()n  de  1870,  1871, 
1872  et  1873  ?  J^n  18"0,  on  a  coté  au  i>lus  bas  ûO  00  ;  en  Mil. 
fiO  85  ;  en  187;i,  52  50  et  en  1873,  53  25.  Et,  pendant  tout  ce 
temps,  on  ne  douta  pas  un  seul  instant  que  la  Francis,  si 
riche,  ne  pût  faire  face  aux  engagements  de  sa  d(;ltc.  ]•>  1874, 
alors  qixe  tous  les  comi)tes  du  pays  étaient  apurés,  son  budget 
sérieusement  é((uilibré,  c'est  à  jieine  si  notre  Rente  3  ((/O 
dépassa  le  cours  de  60  fr.  VXU-,  fit  encore  au  plus  l)as  57  80. 

C'est  donc  beaucoup  d'ambition,  même  en  tenant  compte 
de  la  ditTérence  d(!S  laux  de  capitalisation  do  l'argent  à  ces 
deux  épo(]ues,  que  de  prévoir  déjà,  f)our  un  3  0/0  Espagnol 
qui  n'est  encore  qu'une  éccniualité,  \r  cours  de  60  fr.,  ulàrs 
que  le  Gouvernement  espagnol  n'a  encore  mis  aucun  ordre 
dans  ses  comptes  et  n'a  d'autre  certitude  que  celle  de  ses 
dépenses. 

Nous  ne  reproduisons  pas  ces  extraits  pour  re- 
procher à  M.  Leroy-Beaulieu  et  à  M.  Manchez 
d'avoir  changé  leur  fusil  d'épaule,  mais  simple- 
ment pour  bien  montrer  quels  étaient  alors  l'état 
d'âme  du  public  financier  français  et  le  langage 
des  principaux  journaux  politiques  et  financiers 
français. 

*** 

.Je  fus  chargé,  vers  le  milieu  de  janvier  1899, 
par  M.  Peytral,  alors  ministre  des  finances,  d'aller 
étudier  la  situation  monétaire  de  l'Espagne  et  les 
conditions  de  la  vaste  liquidation  financière  qui 
allait  s'y  effectuer.  M.  Puigcerver,  ministre  des 
finances  dans  le  Cabinet  Sagasta,  mit  gracieuse- 
ment à  ma  disposition  tous  les  éléments  nécessai- 
•  res  à  cette  étude  et  je  pus  ainsi  me  rendre  nette- 
ment compte  que  la  situation  générale  de  l'Espagne 
était  bien  moins  mauvai.se  qu'on  ne  le  supposait 
en  France,  en  Angleterre,  en  Allemagne  (et  sur- 
tout en  Espagne),  et  que  la  principale  mesure  qui 
devait  préparer  la  restauration  du  crédit  espagnol 
était  le  respect  absolu  de  l'engagement  de  I88li 
relativement  à  l'Extérieure  4  0/0. 

Le  2.')  février  1899,  après  avoir  remis  mon  rap- 
port à  M.  le  Ministre  des  linances,  j'écrivais  dans 
YEronomisie  Européen  : 

Le  respect  absolu  des  droits  des  porteurs  étrangers  de  la 
Rente  extérieure  ne  serait  pas  seulement  un  simple  acte 
d'équité,  ce  serait  aussi  i*n  acte  de  haute  habileté  financière 
'  dont  les  coulribuables  et  les  rentiers  espagnols  seraient  les 
premiers  à  bénéficier. 

En  respectant  les  engagements  formels,  pris  en  1882  â 
l'égard  des  créanciers  étrangers,  le  Gouvernement  espagnol 
rtlèverait  vigoureusement  le  crédit  extérieur  de  l'Espagne  et, 
par  répercussioc,  le  niveau  de  son  crédit  intérieur.  Il  s'ea- 
suivrait  une  hausse  générale  de  toutes  les  valeurs  indigènes, 
comme  cela  s'est  passé  en  France  en  1873,  et  la  liquidatioa 
intérieure  s'effectuerait  alors  sans  difficulté,  par  étapes  suc- 
cessives, chaque  opération  arrivant  à  son  heure,  profitant  de 
l'amélioration  acquise  et  consolidant  à  son  tour  l'édifice  de  la 
restauration  financière. 

Quelle  économie  procurerait  au  Trésor  espagnol  un  impôt 
sur  le  revenu  de  cette  rente  estampillée?  5  millions,  It)  mil- 
lions de  pesetas  au  grand  maximum  !  Et  c'est  pour  un  pareil 
résultat  que  l'Espagne  —  ((ut  vient  de  donner  la  mesure  de  sa 
vitalité  financière  en  soutenant  une  guerre  de  trois  ans  «t 
demi  sans  recourir  au  crédit  do  l'étranger  —  manquerait  k 
ses  engagements  directs  ?  Que  son  Gouvernement  accom- 
plirait un  acte  ris<(uant  de  compromettre,  pour  de  longues 
années,  sa  réputation  de  loyauté  et  son  crédit  extérieur  et 
intérieur  ?  Nous  ne  le  pensons  pas. 

Je  ne  me  suis  pas  contenté  d'écrire  cela  dans 
mon  journal  ;  j'ai  aussi  essayé  de  faire  passer  ma 
conviction  dans  l'esprit  des  hommes  d'Etat  espa- 
gnols,- qui  étaient  alors  au  pouvoir  :  les  libéraux, 
et  de  ceux  qui  pouvaient,  à  brève  échéance,  être 
chargés  de  cette  fameuse  liquidation:  les  conser- 
vateurs. Gomme  il  est  toujours  délicatde  parler  de 
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soi-même,  je  vais  couper,  dans  une  correspondance 
d'Espagne  publiée  à  cette  époque  par  le  Times  de 
Londres,  quelques  passages  ayant  trait  à  mes 
démarches  : 

Les  conclusions  de  M.  Edmond  Théry  méritent  une  atten- 
tion soutenue  :  il  est  certain  que  les  hommes  d'Etat  et  les 
financiers  espagnols  ont  été  fortement  impressionnés  par  ses 
arguments  et  il  parait  que  sa  mission  n'aura  pas  été  entreprise 
en  vain. 

Il  a  conféré  non  seulement  avec  les  ministres  libéraux 
qui  étaient  alors  au  pouvoir,  mais  avec  les  principaux 
nommes  d'Etat  conservateurs.  .Je  ne  peux  dire  quels  arran- 
gements il  a  pioposé  de  la  part  de  son  Gouvernement  —  s'il 
en  a  proposé  —  ni  jusqu'à  quel  point  il  peut  avoir  influencé 
l'opinion  des  hommes  d'Etat  espagnols.  Mais  on  m'a  assuré, 
il  y  a  six  semaines,  que  ses  conclusions  étaient,  en  général, 
d'accord  avec  le  plan  qui  avait  été  formulé  par  le  Ministère 
Sagasta.  J'apprends  maintenant,  de  très  bonne  source,  qu'elles 
représentent  aussi  les  opinions  du  Gouvernement  actuel, 
opinions  qui  prendront  corps  dans  le  projet  qui  sera  soumis 
aux  Cortès  

En  ce  qui  concerne  la  quatrième  mesure  (l'impôt  sur  la 
Rente)  elle  a  été,  depuis  longtemp.s,  proposée  par  les  journaux 
espagnols,  (j'est,  je  crois,  une  pratique  usuelle  des  hommes 
d'Etat  de  ce  pays,  de  tâter  l'or.inion  publique,  au  moyen  de 
la  presse,  avant  de  prendre  uiic  décision.  M.  Théry,  en  ap- 
prouvant une  taxe  de  20  0/0  sur  l'iiitérct  do  la  Dette  intérieure, 
déclare  qu'il  serait  impolitique  delà  part  du  Gouvernement 
espagnol,  d'imposer  cette  taxe  sur  la  Dette  extérieure  eslam 
pillée  que  détiennent  les  étrangers  (la  plus  grande  partie  se 
trouve  actuellement  entre  les  mains  des  Français). 

Je  sais  que  plusieurs  hommes  d'Etat  e'^pagnols  influents 
sont  disposés  à  accepter  l'opinion  de  l'économiste  français. 
Le  stock  extérieur  ne  représenio  qu'un  dixième  de  la  Dette 
nationale  totale  ;  on  prétend  qu'une  taxe  sur  ce  stock  pro- 
duirait une  somme  tout  à  fait  insuthsante  pour  compenser  le 
dommage  que  cet  impôt  causerait  au  crédit  di  l'Espagne. 

M.  Théry  a  déclaré  que  le?  paiement  de  l'intérêt  complet, 
sans  impôt,  de  la  Drttte  extérieure  provoquerait  rapidement  le 
maintien  de  cette  valeur  à  un  niveau  élevé  sur  les  marchés 
européens;  ces  cours  serviraient,  en  quelque  sorle,  de  l)aro- 
romètro  au  crédit  national  de  l'Espagne  ;  les  autres  valeurs 
espagnoles  sui\rfiient  ce  mouvement  en  avant,  de  sorte  que 
tout  1^  nîonde  en  bénélicieiait,  et  ce  serait  l'intérêt  des  por- 
teurs espagnols  de  la  Dette  intérieure  ijue  la  Dette  extérieure 
fût  exenii  te  de  l'impôt  proposé. 

L'avis  du  ^iouvernement  sur  ce  point  pirticulier  n'est  pas 
encore  connu;  m  us  la  presse  espagnole  a  déjà  fait  pressentir, 
d'unn  manière  très  apparente,  que  toute  mesure  établissant 
une  distinction  entre  le  stock  détenu  en  Espagne  et  le  stock 
détenu  au  dehors,  en  faveur  de  ce  dernier,  rencontrerait  une 
opposition  générale  et  très  forte  dans  le  pays. 

*** 

La  Rente  Extérieure  s'était  vigoureusement 
relevée  dans  la  première  quinzaine  de  mars  1899 
sur  riinpression  qui  commençait  à  se  dégager  que 
l'engagement  de  18«2  pourrait  bien  être  respecté. 
M.  Mauch-z  n'avait  pas  cette  opinion,  car  il  faisait 
dans  la  revue  hej)domadaire  du  Temps  (20  mars 
1899)  les  réflexions  suivantes  : 

Des  mouvements  d'une  certaine  étendue  ont  eu  lieu  sur 
YExtérieiire  :  de  .''iS  60,  elle  s'est  avancée  à  59  80.  puis  est 
redescendue  à  ô8  10,  pour  se  relever  à  58  85  et  finir  à  .")S  70. 
Nous  avons  reproduit,  la  semaine  dernière,  les  espérances 
des  acheteurs  ù.  E.rtcrieure,  qui  comptent  que  1-^  Gouverne- 
ment espagnol  projiùsera  aux  Cortès  le  respect  des  engage- 
ments financiers  rcpré.<cntés  par  cette  rente.  Nous  souhiitons 
que  ces  espérances  se  réalisent;  mais  ceux  qui  les  manifes- 
tent le  plus  haut  ne  sont-ils  pas  îles  acheteurs  à'  Extérieure 
aux  environs  de  50  fr.  et  au-dessous  ;  et  franchement  trou- 
veraient-ils extraordinaire  qu'on  se  ref  usât  à  leur  servir 
un  intérêt  de  8  0/0  et  plus  sur  un  fonds  d'Etat  consolidé. 

Ces  appréciations  de  M.  Manchez  sont  précieuses 
à  retenir  dans  le  débaf  actuel,  car  formulées  dans 
un  organe  aussi  important  que  le  Tefnp.'i,  quinze 
jours  après  l'arrivée  au  pouvoir  du  Minislère  Sil- 
vela,  elles  devaient  avoir  une  grande  influence  sur 
la  conduite  du  nouveau  Cabinet  espagnol. 
*** 

Je  viens  d'établir  que  l'idée  de  donner  à 
YExtérieure  4  0/0   un  traitement  privilégi'8 


c'est-à-dire  de  l'affranchir  des  conséquences  de  la 
liquidation  qui  allaient  peser  si  lourdement  sur  les 
créanciers  indigènes,  rencontrait,  d'après  les  affir- 
mations d'un  Anglais,  du  correspondant  du  Times 
à  Madrid,  «  une  opposition  générale  et  très 
forte  dans  le  pays.  »  Voilà  une  première  preuve 
de  l'erreur  commise  par  M.  Manchez,  qui  a  affir- 
mé, à  la  réunion  du  15  octobre  dernier,  sur  le 
dire  du  correspondant  du  Temps  à  Madrid,  que 
toute  la  presse  et  le  monde  politique  espagnols 
sont  favorables  à  l'exonération  de  tout  impôt  en 
faveur  de  la  dette  extérieure  détenue  par  les 
étrangers. 

S'il  fallait  d'autres  preuves  pour  établir  que 
M.  Manchez  s'est  radicalement  trompé,  lundi  der- 
nier, sur  les  véritables  dispositions  du  public 
espagnol  à  l'égard  de  cette  dette,  je  rappellerais  la 
fameuse  résolution,  votée  au  commencement  de 
1899,  par  l'assemblée  générale  des  Chambres  de 
commerce  de  l'Espagne,  tenue  à  Saragosse,  qui  a, 
on  lé  sait,  énergiquement  réclamé  dans  son  pro- 
gramme— devenu  le  programme  économique  de 
l'Union  Nationale  —  que  les  créanciers  éty^an- 
gcrs  de  l'Espagne  fussent  traités  avec  la  même 
rigueur  que  les  créanciers  nationaux. 

Je  pourrais  encore  invoquer  le  témoignage  de 
notre  ambassadeur,  M.  l'atenôtre  —  toitjours  en 
résidence  à  Madrid  —  qui,  connaissant  à  merveille 
l'état  d'esprit  du  public  espagnol  et  les  causes  de 
cet  état  d'esprit,  me  disait  :  «  ^'ous  ne  réussirez 

pas  à  les  convaincre,  le  courant  est  trop  fort»  , 

mais  pour  éviter  toute  conti-station  avec  M.  Man 
chez  je  préféie  ne  prendre  mes  preuves  que  dans 
le  Temps  lui-même. 

Le  correspondant  à  Madrid  de  ce  journal  écri- 
vait à  la  date  du  Ib  mars  1899  : 

Il  est  évident  qu'on  songe  à  créer  un  impôt  sur  les  uti- 
lités mais  il  n'est  pas  encore  certain  que  l'Extérieure 

sera  exemptée  parce  que  l'opinion  et  la  presse  ne  verraient 
pas  d'un  bon  œil  ce  privilège. 

Et  quand  M.  Villaverde,  ministre  des  finances, 
eut  fait  décider,  par  décret  royal,  la  suspension  de 
l'estampillage  de  la  Dette  extérieure,  mesure  qui 
était  eu  quelque  sorte  le  prologue  de  l'exemption 
de  l'Extérieure  4  0/0  possédée  par  les  étrangers, 
le  même  correspondant  télégraphiait  à  son  journal  : 

Madrid,  15  mai  1899  :  Le  Correo  et  d'autres  organes  de 
l'opposition  critiquent  le  décret  suspendant  indéfiniment  la 
faculté  de  tnire  estampiller  la  Dette  extérieure  et  opinent  que 
le  Conseil  d'HIal  devrait  le  déclarer  non  avenu. 

Ij'Econonnsta  et  d'autres  revues  financières  de  Madrid  se 
prononcent  nettement  contre  l'exemption  de  la  Dette  exté- 
rieure. 

18  mai  [correspondance)...  Cette  décision  a  été  très  vive- 
ment critiquée  par  la  presse  politique  et  financière;  et  l'opi- 
nion publique  l'a  mal  reçue  pnce  qu'on  y  voit  un  présage 
de  traitement  diilerentiel  en  faveur  de  l'Extérieure. 

Je  n'invente  rien;  je  me  contente  de  copier  quel- 
ques-uns des  documents  que  j'ai  recueillis  sur  la 
question  de  l'exemption  de  l'Extérieure  à  laquelle 
je  m'étais  attaché.  Je  pourrais  remplir  deux  pages 
de  VEconomMe  Européen  de  témoignages  ana- 
logues puisés,  soit  dans  la  presse  politique  et 
financière  française,  anglaise  et  allemande,  soit 
dans  la  presse  espagnole,  de  toute  nuance  po- 
litique, qui  a  publié  l'opinion  de  financiers  et 
d'hommes  politiques  espagnols  appartenant  même 
au  parti  conservateur,  et  parmi  lesquels  je  citerai 
notamment  M.  Romero  Roblebo  et  M.  Navarro- 
Reverter,  ancien  Ministre  des  finances  dans  le 
Cabinet  Canovas. . .,  mais  cela  serait  inutile,  car 
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un  journal  espai^nol,  la  Kstafcta  (édition  fran- 
raise),  que  M.  Manche/,  avait  précisément  invoqué 
à  l'appui  de  sa  thèse,  vient  de  clôturer  ce  débat 
spécial  en  disant  dans  son  numéro  du  17  octoi)re 
dernier  : 

M.  Manclirz  (^sl  tenace  dans  son  erreur;  il  alTirme  (jne 
toute  la  presse  est,  en  Kspa}j;no,  favorable  à  l'exonération  de 
tonl  imiiot  en  faveur  de  la  Dette  extérieure  4  0/0.  Nous 
n//irmons,  au  contraire,  giiil  n'y  a  pas  dans  notre  pays 
un  seul  jotirna/  politique  ou  financier  qui  n'ait  combattu 
M.  ViUaverde  parce  qu'il  avait  exonéri  V Extérieure  de 
l'impôt  de  30  0/0. 

La  Estafeia  seule  donna  raison  au  Ministrp  des  linances 
et  c'est  sans  sans  doute  là  ce  qui  fait  dire  au  rédacteur  finan- 
cier en  question  que  nos  opinions  avaient  varié. 

Il  est  ogalcment  tout  aussi  inexact  do  penser  qu'il  ne  peut 
y  avoir  à  la  Glianibre  des  députés  un  fort  courant  opposé  à 
toute  exception  ou  à  tout  privilège,  car  bon  nombre  do  nos 
lionorabli's  estiment  au  contraire  que  le  paiement  en  or  ne 
devrait  pas  exister. 

Voilà  donc  un  point  d'histoire  parfaitement 
établi. 

*** 

Les  hommes  d'Etat  du  parti  libéral  et  du  parti 
conservateur,  avec  qui  j'ai  eu  l'honneur  de  dis- 
cuter à  Madrid  la  question  de  l'exemption  totale 
de  l'Extérieure,  m'ont  tous  déclaré  qu'ils  compre- 
naient à  merveille  les  avantages  de  cette  solu- 
tion, mais  qu'eu  égard  à  l'état  d'esprit  de  l'opinion 
publique  espagnole  et  aux  conseils  de  réduction 
générale  que  la  presse  étrangère  donnait  à  l'Espa- 
gne relativement  à  sa  liquidation  financière,  il 
était  impossible  de  dire  exactement  ce  que  l'on 
pourrait  obtenir  des  Gortès. 

M.  Puigcerver,  Ministre  des  finances  du  jour,  et 
M.  Villaverde,  Ministre  des  finances  du  lendemain, 
me  montrèrent,  tous  les  deux,  sans  s'être  concer- 
tés assurément,  des  extraits  de  journaux  espagnols 
reproduisant  surtout  les  appréciations  de  la  presse 
française  sur  la  question,  et  me  déclarèi^ent  que  mal- 
gré la  justesse  de  mes  observations  (relativement 
à  la  portée  de  l'engagement  de  188'2  et  aux  heureu- 
ses conséquences,  pour  le  crédit  de  l'Espagne,  de 
son  respect  absolu),  il  serait  bien  difficile  d'arriver 
à  une  exemption  totale  d'impôt  pour  l'Extérieure. 

Tous  les  deux  admettaient  cependant,  à  cause 
des  précédents,  un  traitement  privilégié  quant  à 
la  question  du  paiement  en  or,  comme  le  deman- 
dait M.  Leroy-Beaulieu,  et  contrairement  à  la  thèse 
de  l'assemblée  de  Saragosse,  de  M.  Navarro-Re- 
verter  et  de  la  généralité  des  économistes  espa- 
gnols. 

M.  Silvela  fut  plus  catégorique,  car  il  me  déclara 
que  si  la  Reine  lui  faisait  l'honneur  de  lui  confier 
la  mission  délicate  de  procéder  à  la  liquidation,  il 
s'eft'orcerait  de  respecter  scrupuleusement  l'enga- 
gement de  188'3. 

Devenu  Ministre  des  finances  dans  le  Cabinet 
Silvela,  M.  Villaverde  me  tint  le  même  langage 
que  son  Président  du  Conseil;  il  ajouta  pourtant 
que  ses  adversaires,  les  libéraux,  et  ses  amis,  les 
conservateurs,  lui  reprochaient  déjà  de  vouloir 
hivQplus  royaliste  que  le  roi  (car,  ainsi  que  l'avait 
très  exactement  écrit  le  correspondant  du  Temps, 
on  parlait  déjà,  à  Madrid,  du  désir  exprimé,  par  le 
nouveau  Ministère,  d'exempter  totalement  l'Exté- 
rieure), puisque,  en  fin  de  compte,  les  principaux 
journaux  étrangers  conseillaient  de  frapper  l'Ex- 
térieure. 

M.  Villaverde  et  M.  Moret,  ancien  Ministre 
des  Affaires  étrangères  dans  le  Cabinet  Sagasta, 
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entrevoyaient  nettement  les  conséquences  favora- 
bl(î3  que  le  respect  absolu  de  rengageiiiontde  1882, 
dont  ils  étaient  personnellement  partisans,  aurait 
(jo-ur  le  crédit  extérieur  de  l'Espagne  et  les  avan- 
tages considérables  qui  en  résulteraicMit  pour  la  li- 
quidation intérieure  qu'il  fallait  opérer  au  plus 
vite. 

Mais  ce  qui,  selon  eux,  compliquait  singulière- 
mont  la  question,  c'est  que  cet  engagement  n'avait 
pas  été  soumis  à  la  ratification  du  Parlement  espa- 
gnol ;  or,  comme  il  s'agissait,  dans  l'espèce,  d'une 
dette  j5erj9cYz<e;/e:  il  en  résultait  cette  anomalie  sin- 
gulière, que  l'Espagne  se  trouvait  indirectement  en- 
gagée à. perpétuité âvec  ses  créanciers  étrangers,  par 
un  contrat  qui  affectait  ses  finances  et  atteignait 
ses  contribuables,  contrat  que  la  représentation 
nationale  n'avait  cependant  jamais  approuvé  dans 
une  forme  régulière. 

A  mon  sens,  c'est  la  critique  la  plus  judicieuse 
que  j'ai  relevée  contre  l'engagement  de  1882,  car 
enfin  l'Espagne  est  un  pays  de  régime  parlemen- 
taire, comme  la  France  etl'Angleterre  —  pays  dans 
lesquels  personne  n'admettrait  certainement  la  va- 
lidité d'un  pareil  contrat  perpétuel  —  et  l'impar- 
tialité m'oblige  à  reconnaître  que,  si  le  Gouverne- 
ment espagnol,  en  ce  qui  concerne  l'engagement 
de  1882,  a  commis  une  irrégularité  de  procédure 
législative  prêtant  aujourd'hui  à  la  discussion,  la 
faute  en  revient  surtout  au  Council  of  Foreign 
Bondholders,  de  Londres,  bénéficiaire  de  l'arran- 
gement, qui  n'a  pas  exigé  que  ce  document,  enga- 
geant l'Espagne  à  perpétuité,  fût  soumis  à  la  ratifi- 
cation des  Gortès. 

Comme  on  a  pu  le  voir  par  le  texte  du  projet  de 
convenio  de  juillet  1900,  cette  faute  n'a  pas  été 
commise  par  les  négociateurs  du  nouvel  arrange- 
ment. 

*** 

Après  les  élections  législatives,  nécessitées  par 
le  changement  ministériel  qui  venait  de  se  produire 
au  commencement  de  mars  1899,  M.  Villaverde 
déposa  aux  Gortès,  le  17  juin  suivant,  son  remar- 
quable budget  de  liquidation,  qui  comprenait  28 
projets  de  règlement  et  de  réorganisation  des 
finances  de  l'Etat,  lesquels,  pour  la  liquidation  de 
guerre  proprement  dite,  se  traduisaient  par  une 
nouvelle  dette  d'Etat  de  1.469  millions,  un  décou- 
vert du  Trésor  de  l-l'iS  millions  (réduit  à  1.326 
millions  par  le  versement  de  l'indemnité  améri- 
caine), représentant  ensemble  —  intérêts  et  amor- 
tissements compris  —  une  annuité  globale  de 
252.700.000  pesetas. 

Mais,  à  ces  nouvelles  dettes,  il  fallait  ajouter  la 
dette  flottante  ordinaire  du  Trésor,  qui  s'élevait 
alors  à  570  millions  de  pesetas  et  qui  devait  attein- 
dre 617  millions  au  oO  juin  suivant,  à  cause  des 
règlements  en  cours,  dette  qu'il  fallait  aussi  con- 
solider. 

En  réunissant  ces  trois  éléments  au  déficit  moyen 
des  dernières  années,  M.  Villaverde  arrivait  à  cette 
constatation  qu'il  fallait  trouver  —  soit  par  des 
augmentations  de  recettes  ordinaires,  soit  par  des 
réductions  de  dépenses  normales  —  une  somme 
d'environ  300  millions  de  pesetas  pour  réaliser 
l'équilibre  budgétaire. 

Je  reproduis  ces  chiffres  pour  rappeler  les  char- 
ges formidables  que  la  liquidation  des  deux  guerres 
coloniales  et  de  la  guerre  contre  l'Amérique  a  im- 
posées aux  rentiers  et  à  tous  les  contribuables 
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espagnols.  U Extérieure  4  0/0,  appartenant  aux 
étrangers,  fut  cependant  scrupuleusement  respec- 
tée, conformément  à  l'espérance  que  ]a  sagesse  et 
la  loyauté  bien  connue  de  MM.  Silvela  et  Villaverde 
avaient  fait  naître  chez  ses  porteurs,  puisqu'elle 
est  encore  payée  aujourd'hui  sur  le  taux  de  4  0/0; 
mais,  sous  la  pression  des  faits  que  j'ai  analysés 
plus  haut,  et  pour  couper  court  aux  discussion  pas- 
sionnées qui  allaient  nécessairement  se  produire 
à  son  sujet,  le  Ministre  des  Finances,  tout  en  pro- 
clamant la  parfaite  validit-é  de  l'engagement  de  188:2, 
demanda  aux  Gortès  l'autorisation  de  négocier  avec 
le  Council  of  Foreign  Bondoldhers  «  une  modifi- 
«  cation  à  la  déclaration  de  188:2,  afin  que  les  inté- 
«  rêts  de  la  Dette  Extérieure  4  0/0  possédée  par 
«  les  étrangers  soient  grevés  par  l'impôt  sur  les 
«  utilités.  » 

Voici  dans  quels  termes  M.  Villaverde  [présenta 
cette  demande  d'entrée  en  négociations  avec  les 
porteurs  étrangers  d'Extérieure  : 

<c  Le  Gouvernement  vous  propose  de  l'autoriser  à  entrer 
en  négociations  avec  le  Président  du  Conseil  des  détenteurs 
de  la  Dette  Extérieure  à  Londres,  afin  d'arriver  à  une 
modification  de  la  déclaration  susdite,  à  condition,  bien  en- 
tendu, que  l'accord  qui  en  résulterait  n'aurait  pas  d'autre 
portée.  11  ne  s'ajjit  môme  pas,  à  vrai  dire,  d'un  accord,  et 
cette  convention  ne  porterait,  en  aucune  façon,  atteinte  à 
notre  indépendance  économique. 

<(  Les  solutions  que  le  Gouvernement  vous  propose  pour 
résoudre  la  crise  actuelle  sont  das  solutions  (jui  n'ont  pour  but 
que  d'établir  l'inJépendaHce  économique. 

«  La  seule  question  dont  il  s'agisse  quand  nous  proposons 
de  modifier  cette  déclara ti.on,  c'est  d'obtenir  que  l'on  consente 
à  nous  laisser  établir  itn  impôt  sur  la  Rente  Extérieure  tandis 
que  nous  nous  somines  expressé'ment  engagés  à  ne  pas  en 
établi)-.  Je  ne  nie  point  que  les  circonstances  ne  soient  peu 
favorables,  car,  si  nous  avons  obtenu  des  concessions  du 
Conseil  des  détenteurs  de  la  Dette  Extérieure  en  1876  et  en 
1882,  c'est  à  un  moment  où  l'Espagne  ne  payait  pas  les  rentes 
de  sa  Dette.  Mais,  à  mon  avis  ce  serait  faire  offense  au  bon 
sens  et  à  l'élévation  de  vues  des  Détenteurs  étrangers  de  notre 
Dette  que  de  croire  qu'ils  ne  s'entendront  pas  pour  collaborer 
aux  efforts  que  fait  le  peuple  espagnol  afin  de  triompher  des 
difficultés  extraordinaires  qui  pèsent  sur  lui.  » 

Le  Ministre  des  Finances  pouvait-il  tenir  un 
langage  plus  correct  et  plus  loyal?  Alors  que  le 
parti  libéral,  un  certain  nombre  de  conservateurs, 
les  Chambres  de  commerce,  l'unanimité  des  jour- 
naux, sauf  la  Estafeta,  et  l'opinion  publique  tout 
entière  protestaient  c  ontre  l'exemption  de  TExté- 
rieure  possédée  par  les  étrangers  :  alors,  surtout, 
que  les  principaux  organes  politiques  et  finan- 
ciers de  la  France,  de  l'Angleterre  et  de  l'Alle- 
magne avaient  eux-mêmes  conseillé,  sur  tous  les 
tons,  au  Gouvernement  espagnol  de  réduire  l'inté- 
rêt de  toutes  les  dettes  sans  exception,  était-il 
possible  à  M.  Villaverde  de  passer  .outre  et  d'être 
—  suivant  l'expression  employée  lundi  dernier 
par  M.  Manchez  —  plus  royaliste  que  le  roi? 

Je  le  lui  demande  de  bonne  foi  :  qu'aurait  fait 
M.  Manchez  à  la  place  de  M.  Villaverde?  Ce  que 
celui-ci  a  fait  sans  doute,  car  c'est  le  droit  absolu 
de  tout  tlcbiteur  de  demander  à  son  créancier  une 
atténuation  des  charges  de  sa  dette,  comme  c'est, 
d'ailleurs,  le  droit  strict  du  créancier  de  la  refuser, 
s'il  trouve  cette  demande  non  justifiée  ou  contraire 
à  ses  véritables  intérêts. 

Le  Gouvernement  espagnol  n'a  donc  pas  commis 
un  crime,  pas  même  une  incorrection,  en  propo- 
sant aux  Cortès  la  résolution  votée  le  2  août  1S99  et 
en  envoyant  à  Paris,  à  Londres,  à  Berlin,  à  Bruxel- 
les et  à  Amsterdam,  des  délégués  pour  négocier 
avec  les  porteurs  étrangers  une  modilication  à 
l'engagement  de  1882. 


C'est,  d'ailleurs,  ce  que  M.  Manchez  reconnais- 
sait lui-même  le  26  juin  1899,  dans  la  chronique 
hebdomadaire  du  Temps  : 

L'exposé  du  Ministre  des  Finances,  relatif  au  paiement  du 
coupon  de  la  rente  Extérieure  à  l'étranger,  disait-il,  a  causé 
une  vive  déception  à  ceux  qui  s'imaginaient  que  M.  Villaverde 
allait  déclarer  aux  Cortés  purement  et  simplement  que  sou 
projet  était  de  maintenir  l'intégralité  do  ce  coupon.  Il  semble 
que,  comme  Ministre  des  Financts,  il  ne  pouvait  tenir  un 
autre  lan()age  que  celui  qu'il  a  tenu.  IL  a  reconnu  loya- 
lement les  engagements  de  l'Espagne  pris  en  1882  vis-à-vis 
des  porteurs  de  rente  Extérieure  et  dont  ncjus  avons  donné 
jeudi  dernier  les  termes  mêmes,  iju'il  ait  émis  l'espoir  que 
des  négociations  à  engager  avec  le  Comité  de  Londres  des 
porteurs  de  titres  aboutissent  à  une  concession  de  celui-ci 
sur  l'application  des  engagements  antérieurs,  cela  se  conçoit. 
Ce  qui  se  conçoit  aussi,  il  est  vrai,  c'est  que  les  créanciers 
étrangers  de  l'Espagne,  consultés  et  confirmés  dans  leurs 
droits  par  la  partie  adverse  elle-même,  prétendent  maintenir 
les  conséqueliccs  de  l'arrangement  du  28  juin  1882,  surtout 
s'ils  peuvent  démontrer  qu'après  tout,  le  sacrifice  imposé  à 
l'Espagne  par  le  maintien  à  4  0/0  du  coupon  de  l'Extérieure 
pour  les  porteurs  étrangers,  ne  comporte  pas  une  annuité 
considérable. 

Quelle  différence  de  ton  entre  les  appréciations 
d'aujourd'hui  et  celles  du  26  juin  1899...  et  quelle 
différence  encore  plus  grande  entre  celles  du 
20  juin  1899  et  celles  du  20  mars  précédent  I  Je  ne 
critique  certes  pas  M.  Manchez  d'avoir  changé  si 
radicalement  d'avis  en  si  peu  de  temps  ;  je  cons- 
tate simplement  qu'il  a  eu  des  opinions  successives 
sur  la  question  et  qu'il  a,  dans  une  large  mesure, 
contribué  à  créer  en  Espagne  le  courant  d'idées 
qui  a  abouti  à  la  loi  du  2  août  1899. 

*** 

M.  de  Laiglesia,  Vice-président  de  la  Chambre 
des  députés  espagnole  et  Président  de  la  Commis- 
sion du  budget;  M.  Comyn,  député,  secrétaire  gé- 
néral ou  rapporteur  de  la  même  Commission,  ont 
été  chargés  par  leur  Gouvernement  d'engager, 
avec  les  Associations  étrangères  qui  s'étaient 
groupées  autour  du  Comité  anglais,  les  négo- 
ciations qui  ont  abouti,  en  juillet  dernier,  à  la 
signature  du  ])rojet  de  convenio  soumis  à  l'appro- 
tiou  ou  à  la  désapprobation  des  porteurs  français, 
anglais,  allemands,  belges  et  hollandais. 

(3n  reproche  aujourd'hui  au  Gouvernement  espa- 
gnol d'avoir  envoyé  ces  délégués  un  an  trop  tard, 
parce  que  depuis  la  promulgation  de  la  loi  du 
2  août  1899.  la  Rente  Extérieure  a  haussé  de  plus 
de  dix  points.  Mais  il  me  semble  que  ce  reproche 
n'est  guère  fondé  puisque  le  public  étranger  a  eu 
connaissance  du  vote  de  cette  loi  et  qu'il  a  par- 
faitement su,  dès  cette  époque,  que  la  question  du 
traitement  de  l'Extérieure  était  en  suspens  et 
qu'elle  devait  nécessairement  revenir  devant  les 
Gortès  pour  être  définitivement  réglée. 

Le  cadre  que  je  me  suis  tracé  aujourd'hui  né  me 
permet  pas  de  discuter  le  convenio  de  juillet  1900; 
nous  avons  d'ailleurs  donné  notre-avis  depuis  près 
de  trois  mois,  et  je  suis  heureux  de  constater  que 
les  raisons  qui  m'ont  fait  adhérer,  comme  porteur 
d'Extérieure  4  0/0,  à  ce  convenio  sont  précisément 
celles  qui  ont  été  formulées  par  les  Associations 
anglaise,  allemande,  belge  et  hollandaise  et  par 
Y  Associa/ ion  nationale  des  Porteurs  français  de 
Valeurs  étrangères,  qui  l'ont  accepté. 

Ces  raisons  sont  clairement  et  impartialement 
exposées  dans  le  rai>port  que  M.  Tony-Chauvin  a 
lu  à  la  réunion  de  lundi  dernier,  et  dans  le  très 
remarquable  discours  que  M.  Eugène  Lacombe  a 
prononcé  en  réponse  à  toutes  les  attaques  des 
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adversaires  do  rarran^ciiuMit  projeté.  Nous  y 
renvoyons  nos  lecteurs  porteurs  d'Extérieure  en 
leur  rappelant  (ju'ils  ont  le  droit  de  protester 
contre  le  projet  jusqu'au  .".0  novembre  prochain,  et 
que  VA^ssociatioti  nationale  est  à.  leur  entière 
disposition  pour  transmettre  leurs  protestations  à 
lu  léj^ation  d'I'lspagne. 

Par  exemple,  la  question  sur  laquelle  le  Gouver- 
nement Silvela  mérite  toutes  les  critiques  et  tous 
les  reproches  c'est  celle  relative  à  la  régularisation 
du  change  espagnol  qui  devait  être  le  couronne- 
ment de  son  œuvre  de  régénération  économique  et 
ilnancière  et  qu'il  n'a  pas  encore  abordée. 

La  circulation  tiduciaire  de  la  Banque  cV Espagne 
—  que  le  dernier  empruntintérieur  devait,  d'après 
les  propres  déclarations  de  M.  Villaverde,  réduire 
de  250  à  300  millions  de  pesetas  —  est  aujourd'hui 
supérieure  à. ce  qu'elle  était  aux  plus  mauvais  mo- 
ments de  la  guerre  hispano-américaine  et  on  ne 
voit  guère  les  mesures  que  le  Gouvernement 
compte  prendre  pour  la  diminuer  d'une  manière 
appréciable. 

Sur  ce  ])oint  particulier,  je  dois  le  reconnaître, 
il  a  fait  faillite  à  son  programme  de  1899  et  c'est 
nécessaire  de  le  lui  dire,  car  en  laissant  à  la  Banque 
d'Espagne  les  énormes  bénéfices  que  l'inflation 
de  sa  circulation  et  la  hausse  de  l'agio  qui  en  ré- 
sulte, procurent  à  ses  actionnaires  :  il  paralyse 
l'action  de  ses  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer,  qui  ne  peuvent  entreprendre  l'exécu- 
tion de  leur  second  réseau;  il  arrête  le  déve- 
loppement de  son  outillage  national  et  la  mise 

en  valeur  d'un  sol  et  d'un  sous-sol  admirables  

et  il  risqi'e  ainsi  de  rendre  stérile  l'effort  colossal 
que  M.  Villaverde  a  exigé  de  la  nation  espagnole 
pour  sa  régénération  économique  et  financière. 

Edmond  Théry. 


LES  FINANCES  ROUH^AINES 


Les  Chambres  roumaines  viennent  d'être  convoquées 
en  session  extraordinaire  pour  examiner  toute  une 
série  de  projets  de  loi  destinés  à  rétablir  l'équilibre 
budgétaire  que  plusieurs  années  de  mauvaise  récolte 
ont  malheureusement  détruit. 

Devant  le  Sénat,  M.  Garp,  président  du  Conseil  et 
ministre  des  linance.s,  a  présenté  un  tableau  très  sin- 
cère de  la  situation  financière  et  n'a  pas  dissimulé  les 
besoins  impérieux  du  moment.  D'après  cet  exposé,  un 
déficit  de  43  millions  pèse  sur  le  Trésor  roumain  et  le 
^linistre,  désireux  avant  tout  de  liquider  le  passé,  a 
cherché  les  moyens  de  trouver  cette  somme  avant  le 
30  avril  prochain,  fin  de  l'exercice. 

Poar  arriver  à  ce  résultat,  le  Gouvernement  propose 
aux  Chambres  un  projet  de  loi  modifiant  l'impôt  sur 
les  laissons  spiritueuses  ;  la  modification  de  l'impôt 
personnel  ;  la  cession  du  revenu  des  monopoles  du  pa- 
pier à  cigarettes  à  la  Disconlo-Gesellachafl  pour  douze 
ans  contre  une  somme  de  15  millions  de  francs.  Ces 
lois  couvriront  une  partie  des  fjesoins  du  pays,  jusqu'à 
concurrence  de  25  millions  de  francs  ;  pour  le  reste,  il 
a  fallu  prendre  d'autres  mesures. 

Elles  consistent,  en  premier  lieu,  à  concéder,  confor- 
mément à  la  loi  sur  les  mines,  une  partie  des  terrains 
pétrolifères  de  l'Etat,  ce  qui,  d'après  les  calculs  qui  ont 
été  faits,  procurerait  une  somme  de  JO  milUons  de  francs  ; 

11  s'agirait  ensuite  d'employer  le  capital  mort  que  re- 
présentent les  actions  de  la  Banque  Nationale  apparte- 
nant à  l'Etat,  ce  qui  procurerait  une  nouvelle  somme  de 

12  millions.  M.  Carp  a  déclaré,  à  ce  sujet,  qu'à  la  suite  de 


pourparlers  avec  ]& Banque  Nationale,  il  espère  arriver 
à  un  bon  résultat. 

Par  ces  mesures  financières,  M.  Carj)  espère  donc 
réaliser  une  somme  de  37  millions.  f,c  reste,  Koit 
(>  à  7  millions,  il  m;  fait  fort  de  le  trouver  avec  des  ré- 
ductions de  dé()enses. 

Le  passé  ainsi  liquidé,  il  reste  à  rétablir  pour  l'ave- 
nir l'équilibre  budgétaire,  et  c'est  ici  que  le  plan  finan- 
cier du  (  louvernemeot  est  intéressant  à  examiner. 

M.  Garp  a  comparé  la  situation  actuelle  de  la  Kou- 
mfinie  h  celle  que  la  Prusse  a  traversée  vers  1850.  Grâce 
à  une  politique  financière  sage  et  à  des  économies  ra- 
tionnelles, la  Prusse  s'est  remise  à  fiot  dans  une  pé- 
riode de  10  ans.  M.  Garp  ne  demande  que  trois  à  qua- 
tre ans  pour  régler  les  finances  de  la  Itoumanie. 

Le  budget  de  l'Etat  .se  chiffre  actuellement  à  238  mil- 
lions; or,  les  resources  de  la  Roumanie  ne  lui  permet- 
tent qu'un  budget  maximum  de  220  millions.  Telle  est 
la  conviction  de  tous  les  hommes  compétents  qui  ont 
étudié  les  finances  de  ce  pays.  Il  faudrait  donc  opérer 
des  réductions  budgétaires  pour  18  millions,  mais  un 
examen  attentif  de  la  situation  a  amené  le  Ministre  à 
cette  conclusion  qu'on  ne  peut  faire  des  réductions  su- 
périeures à  12  millions.  Il  s'agit  dès  lors  de  créer  d«s 
ressources  nouvelles  pouvant  donner  7  ou  8  millions. 

L'impôt  sur  la  tzouica  (eau-de-vie  de  prunes)  peut 
rendre,  d'après  le  Ministre,  environ  4  millions;  il  fera 
en  même  temps  disparaître  le  déficit  produit  par  la 
taxe  sur  l'alcool,  auquel  la  tzouica  fait  à  présent  une 
concurrence  injuste. 

La  transformation  de  l'impôt  des  voies  et  communî- 
eations  donnera  également  un  rendement  de  3  à  4  mil- 
lions. On  adojDterait  à  ce  sujet  le  projet  de  l'impôt  par 
catégories  présenté  autrefois  par  Ménélas  Gcrmani. 

Le  Ministre  arrivera  ainsi  à  rétablir  l'équilibre,  sans 
faire  appel  au  crédit  et  sans  imposer  aux  contribua- 
bles des  charges  trop  lourdes. 

Ce  plan  a  fait  une  bonne  impression  non  seulement 
dans  le  pays  mais  aussi  à  l'étranger,  où  l'on  suit  avec 
intérêt  les  efi'orts  faits  pat  la  Roumanie  pour  réparer 
les  maux  créés  par  la  crise  agricole.  La  franchise  avec 
laquelle  le  Ministre  des  Finances  a  indiqué  la  situation 
et  la  netteté  avec  laquelle  il  a  établi  ses  projets  ne 
peuvent  qu'être  bien  accueillies. 

Georges  Bourgarel 


Société  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say 


A  la  date  du  30  mars  dernier,  nous  avons  publié  une 
étude  sur  la  Société  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say^ 
dans  laquelle  nous  faisions  ressortir  les  profits  que 
cette  entreprise  avait  réalisés  au  cours  de  son  pre- 
mier exercice  social  qui  avait  pris  fin  le  30  septftmJare 
1809.  Ces  profits,  sur  lesquels  nous  reviendrons  plus 
loin  du  reste,  étaient  des  plus  satisfaisants,  et  ils  ont 
fait  que  les  actions  de  cette  Société,  qui  se  tenaient,  fia 
décembre  1899,  à  1 .010  francs,  ont  progressé  coutinuel- 
lement  et  sont  demandées,  à  l'heure  actuelle,  au  comp- 
tant et  à  terme,  à  1.278  fr.,  et  à  1.279  fr. 

Il  est  vrai  que  la  Raffinerie  Say  est  une  affaire  qui 
date  de  loin.  Elle  fut  fondée  le  1er  août  1832  par  M. 
Louis  Say,  auquel  ses  fils  succédèrent  en  1840.  En 
1848,  M.  Constant  Say  restait  seul  à  la  tête  de  la 
Société  dont  il  développa  progressivement  les  opéra- 
tions jusqu'à  sa  mort  survenue  le  17  août  1871.  Ses 
héritiers  prirent  alors  en  main  l'entreprise,  tout  en 
Im  conservant  son  nom  ;  mais  en  189'),  M.  Henry  Say, 
fils  de  M.  Constant  Say,  prit,  sous  la  raison  sociale  : 
Henry  Say  et  Ci«,  la  direction  de  l'atiaire,  en  s'assu- 
rant  la  continuation  de  la  collaboration  de  M.  E.  Gre- 
nier, administrat^'ur-délégué  de  la  Société  depuis  1877, 
et  dont  los  éminents  services  avaient  contribué  pour 
beaucoup  à  la  prospérité  de  l'entreprise.  Mais  l'état  de 
santé  de  M.- Henry  Say  le  força  à  s'éloigner  des  afi'aires 
en  1897,  et  c'est  à  ce  moment  que,  prévoyant  sa  mort 
pi'ochaiue,  il  consentit  à  la  transformation  en  Société 
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anonyme  de  la  Société  Henry  Say  et  Ce  alors  existante. 

Li  nouvelle  Société,  constituée  pour  urni  durée  de 
50  ans,  commença  à  fonctionner  le  1er  octobre  1898,  et 
M.  Henry  Say  ne  survécut  que  quelques  mois  à  sa 
transformation.  Son  capital  social  fut  fixé  à  32  mil- 
lions de  francs,  et  divisé  en  64.000  a<-tions  de  500  fr. 
E'i  dehors  de  son  capital-actions,  la  Société  a  émis  un 
capital-obligations  de  30  millions  de  francs  divisé  en 
60.000  obligations  4  0/0  de  500  francs  amortissables 
au  pair  en  40  ans,  avec  droit  d'anticipation  de  rem- 
boursement eu  totalité  ou  en  partie.  Toutefois,  ce  droit 
ne  pourra  pas  être  exercé  avant  le  1er  juillet  1909. 

La  nouvelle  Société  a  payé  49  500.000  fr.  les  apports 
de  la  Société  Henry  Say  et  C'e.  Ces  apports  compre- 
naient, outre  la  Raffinerie  Say,  l'immense  domaine 
immobilier  qui  lui  appartenait,  ses  brevets,  sa  clientèle, 
la  Sucrerie  de  Ponl-d'Ardres  et  le  bail  de  la  Sucrerie 
de  l'Eslrée-Blanclie.  Sans  entrer  dans  de  trop  longs 
détails,  et  pour  faire  apprécier  l'importance  de  ces 
apports,  disons  que  la  capacité  de  production  de  la 
Raffinerie  seule  est  de  180  millions  de  hilogrammca 
de  sucre  raffiné,  et  que  les  travaux  entrepris  de  1890 
à  1896  sous  la  direction  de  M.  Gronier,  pour  la  mise  au 
point  de  l'ussine,  ont  exigé,  de  la  part  de  l'ancienne 
Société,  une  dépense  de  prés  de  17  millions  de  francs. 

Ainsi  que  nous  l'avons  rappelé  plus  haut,  le  premier 
exercice  de  la  Société  a  été  trèsfavorabhî.  Après  déduc- 
tion des  charges  sociales,  comprenant  le  service  d'intérêt 
et  d'amortissement  des  obligations,  1.448.000  fr.,  et 
2.292.933  fr.  74  pour  la  réserve  légale,  les  amortisse- 
ments statutaires,  les  tantièmes  attribués  aux  admi- 
nislrateurs  délégués  et  au  personnel  supérieur,  les 
prélèvempnts  pour  les  institutions  de  prévoyance,  etc., 
les  profits  avaient  laissé  un  montant  disponible  de 
4.943.200  fr.  49,  qui  furent  répartis  jusqu'à  concurrence 
de  3  200.000  f r.  aux  actionnaires,  soit  à  raison  de  50  fr. 
par  action.  L'attribution  au  Conseil  d'administration, 
selon  l'article  42  des  statuts,  s'étant  élévée  à  200.592 
francs  86,  il  était  resté  un  iolde  de  1.542.614  fr.  13  qui 
fut  reporté  à  nouveau.  Il  s'ensuit  que  l'exercice  1899- 
1900  a  commencé  avec  un  bénéfice  reporté  représentant 
plus  de  24  fr.  par  action. 

En  constatant  ces  résultats,  nous  disions  à  la  date 
du  30  mars  dernier,  que  la  première  année  sociale  de 
la  nouvelle  Société  avait  répondu  aux  espérances  que 
l'on  avait  conçues,  et  qu'il  semblait  que  l'exercice  en 
cours  serait  encore  plus  favorable  que  le  précédent,  à 
en  juger  par  le  premier  trimestre  qui  avait  donné  des 
profits  en  notable  augmentation.  Dans  ces  derniers 
temps,  on  a  ajouté  que  les  bénéfices  des  trois  trimestres 
de  l'exercice  1893-1900  avaient  déjà  atteint  un  chiffre 
à  peu  près  équivalent  au  chiffre  des  quatre  trimestres 
de  1898-1899,  mais,  d'après  les  derniers  renseignements 
obtenus,  il  apparaît  que  les  résultats  de  l'année  sociale 
close  le  30  septemJjre  dernier  ont  justifié  les  prévisions 
les  plus  optimistes.  Ils  permettraient,  en  effet,  la  dis- 
tribution d'un  dividende  de  60  fr.  par  action,  un 
report  à  nouvem  de  3.500.000  fr.  en  chifl're  rond,  dans 
lequel  serait  compris  le  report  de  l'année  dernière,  des 
amortissements  pour  plus  d'an  million  de  francs,  et  un 
prélèvement  de  380.000  fr.  pour  la  réserve  légale. 
Ainsi,  depuis  sa  transformation  en  Société  anonyme, 
c'est-à-dire  en  l'espace  de  deux  ans,  la  Raffinerie  Say, 
pour  un  capital  actions  de  32  millions  de  francs,  aura 
réparti  7  millions  de  francs  en  dividendes,  procédé  à 
des  amortissements  pour  3  millions  de  francs  et  fortifié 
sa  situation  financière  par  la  constitution  de  réserves 
diverses  atteignant  un  montant  total  de  4.200.000  fr. 

Nous  avons  parlé  au  début  des  apports  faits  à  la 
Société  anonijme  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say  par 
l'ancienne  Société  Henry  Say  et  C'e,  et  nous  avons 
stipulé  qu'ils  avaient  été  payés  49.500.000  francs.  Sur 
ces  49.500.000  fr.,  5  millions  représentaient  l'apport 
des  Sucreries  Henry  Say  et  44.500.000  francs  la 
contre-valeur  de  la  Raffinerie  et  de  ses  dépendances. 
Or,  d'après  le  rapport  du  Commissaire  chargé  de  la 
vérification  de  ces  apports,  rapport  daté  du  4  juillet 
1898  et  présenté  à  l'assemblée  constitutive  de  "la  So- 
ciété, il  appert  que  l'attribution  consentie  à  la  Société 


Henry  Say  et  C'e,  en  représentation  de  sa  raffine- 
rie et  de  ses  dépendances,  était  inférieure  de  2  mil- 
lions 8.605  francs  à  l'évaluation  à  laquelle  ledit 
Commissaire  était  arrivé.  D'autre  part,  et  depuis  plu- 
sieurs années,  l'ancienne  Société  avait  réalisé  des 
économies  considérables  sur  la  main-d'o-uvre,  sur  la 
consommation  du  charbon  et  autres  matières,  ainsi 
que  sur  les  frais  généraux.  La  nouvelle  Société  a  donc 
débuté  dans  des  conditions  excellentes.  Elle  n'a  pas  eu 
à  passer  par  une  période  d'installation  toujours  coû- 
teuse; elle  possède  la  clientèle  la  plus  étendue  et  la 
plus  fidèle;  enfin  ses  prix  de  revient  sont  inférieurs  et 
ses  prix  de  vente  supérieurs  à  ceux  de  ses  concurrents 
.sur  lesquels  son  outillage,  tenu  sans  cesse  au  courant 
des  perfectionnements  pratiques,  lui  assure,  en  tout 
état  de  cause,  une  avance  de  plusieurs  années. 

Bien  que  les  rf  compenses  officielles  ne  puissent  rien 
ajouter  au  grand  renom  de  cette  Entreprise  ,  nous 
croyons  devoir  rappeler  les  deux  Grands  Prix  qui  lui 
ont  été  décernés  à  l'Exposition  Universelle,  et  les  mé- 
dailles d'or  qui  ont  été  attribuées,  au  titre  de  collabo- 
rateurs, à  ses  deux  administrateurs- délégués,  MM.  Pé- 
lissier  et  de  Temmernan.  Disons  encore  que  la  Raffi- 
nerie Say  a  fait,  récemment,  un  emploi  judicieux  de 
ses  disponibilités,  en  procédant  à  l'acquisition  d'une 
nouvelle  fabrique  de  sucre,  située  à  Saint-Just,  dans 
l'Oise.  Cette  fabrique  est  en  pleine  exploitation,  et  ses 
produits  viendront  s'ajouter  aux'  résultats  du  prochain 
exercice. 

A.  Lechenet. 


LES  É7É1TEME1TTS  DE  CHIITE 


Toutes  les  puissances  ont  maintenant  envoyé  une 
réponse  favorable  à  la  note  de  M.  Delcassé,  qui  servira 
de  base  aux  négociations.  Les  ministres  étrangers  à 
Pékin  l'ont  examinée. 

La  motion  de  la  Russie  tendant  à  soumettre  les  de- 
mandes d'indemnités  des  puissances  au  tribunal  inter- 
national de  La  Haye  n'a  pas  été  suffisamment  précise 
ou  suffisamment  comprise.  Il  ne  s'agit  pas,  sans  doute, 
d'instituer  un  arbitrage  entre  la  Chine  et  les  puis- 
sances, comme  si  les  puissances  devaient  faire  des 
demandes  exorbitantes,  mais  plutôt  un  Conseil  entre 
les  puissances  elles-mêmes. 

Telles  sont  les  nouvelles  du  jour.  Il  faut  ajouter  que 
l'effervescence  ne  diminue  point  dans  le  sud  de  la 
Chine.  C'est  une  situation  qui,  vu  la  proximité  du 
Tonkin,  mérite  d'être  soigneusement  examinée  en 
France.  D'autre  part,  les  négociations  n'empêchent  pas 
les  armées  internationales  d'agir.  Le  maréchal  de  Wal- 
dersée  annonce  qu'il  a  commencé  les  opérations 
actives  ;  en  même  temps,  on  apprend  ijue  la  première 
expédition  partie  de  Pékin,  sous  le  commandement  du 
général  Bailloud,  et  comprenant  trois  mille  Français 
ainsi  que  d'autres  forces  internationales,  a  dû  entrer 
dans  Pao-Ting-Fou,  où  ne  tardera  pas  à  la  rejoindre 
la  colonne  Gaselee. 

Pao-Ting-Fou  a  une  grande  importance.  D'abord, 
c'est  là  que  les  Boxers  ont  le  plus  cruellement  sévi. 
Ensuite,  cette  place  commande  les  routes  qui  mènent 
dans  le  Shan-Si  et  le  Shen-Si,  où  la  Cour  est  réfugiée. 
Enfin,  c'est  le  point  où  aboutît,  du  côté  du  Nord,  la 
ligne  franco-beige  en  construction  de  Pékin  à  Han- 
Kow,  route  centrale  appelée  à  un  trafic  considé- 
rable. 

Si,  comme  on  l'a  annoncé,  une  autre  expédition,  re- 
montant le  Yang-Tsé,  s'organise  vers  Han-Kow,  les 
alliés  occuperont  des  points  précieux  au  point  de  vue 
politique  et  commercial. 

Alors,  on  pourra  plus  aisément  traiter. 

C'est  ce  que  veut  M.  Delcassé,  qui  avait  pris  récem- 
ment une  initiative  universellement  approuvée. 

Par  une  seconde  note  aux  puissances,  notre  Ministre 
des  aff'aires  étrangères  constate  cet  heureux  accord  qui 
s'est  établi  sur  le  programme  général  qu'il  a  proposé. 
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Il  demande  que  les  cîouvernenionts  intéressés  notifient 
sana  retard  cette  lias-e  de  négociations  aux  pléni])Oton- 
tiaires  cliinois  par  l'intermédiaire  do  leurs  Ministres  à 
Pékin.  Ainsi  on  hâterait  l'heure  des  solulions. 

Nous  croj'ons  savoir  que  cette  procédure  est  déjà 
approuvée  par  l'Autriche-lIoDgris,  l'Italie  et,  bien  en- 
tendu, la  Russie. 

«*» 

Bien  que  la  lettre  suivante  que  nous  adresse  notre 
correspondant  de  Shanghai  remonte  à  une  date  un  peu 
ancienne,  nous  nous  empressons  de  la  mettre  sous  les 
j'eux  de  nos  lecteurs  : 

Shanghaï,  4  septemlire  1900. 

Shanghaï,  la  capitale  cominerciale  de  l'Extrême-Orient, 
présente  aujourd'lmi  lui  spectacle  fort  original.  Au  mouve- 
ment des  marchandises,  débarquées  et  embarquées  jadis  le 
long  des  quais,  au  milieu  de  l'incessant  ^•a-et-vient  des  coolies- 
porteurs  et  des  hrouettiers,  ont  succédé  les  monvement-î  de 
troupes  Gourkhas,  Belatchis,  Rajputs  —  trois  types  bien  dis- 
tincts de  l'armée  anglo-indienne  —  campés  dans  un  coin  excen- 
trique de  la  concession  étrangère  qui  défilent  mutin  et  soir 
à  travers  la  ville,  au  son  rj'thmé  des  cornemuses.  De  l'autre 
côté  du  Yang-ki-Pang,  l'arroyo  qui  forme  h»  limite  de  la  con- 
cession française,  un  bataillon  de  marsouins,  appuyé  par  une 
batterie  d'artillerie  de  marine,  fait  face  à  l'antique  cité  chi- 
no'se. 

A  bord  des  navires  de  guerre  de  toutes  nationalités,  mouillés 
en  rade,  on  entend,  le  long  du  fleuve,  dans  le  calme  de  l'au- 
rore, les  branle-bas  de  combat,  sans  que  les  Chinois,  massés 
sur  la  rive,  manifestent  les  sentiments  qui  les  agitent... 

Pourra-t-on  jamais  sonder  l'âme  de  ce  peuple,  jugé  d'une 
façon  si  téméraire  par  les  écrivains  étrangers,  par  ceux-là 
même  qui,  ayant  séjourné  de  longues  années  en  Extrême- 
Orient,  ont  la  piétention  de  le  connaître  ? 

Dans  les  premiers  jours,  les  défilés  militaires  apportaient 
une  heureuse  diversion  aux  soucis  qui  agitaient  les  résidents 
cosmopolites  de  Shanghaï;  les  affaires  chômant,  ils  avaient 
des  loisirs  pour  contempler  les  troupes  variées  défilant  sur  le 
champ  de  coarses  avec  les  compagnies  des  volontaires  de 
Shanghaï.  Les  Français  ont  pris  part  à  ces  manifestations 
guerrières  où  les  groupes  (Anglais,  Américains,  Allemands, 
Japonais,  etc  )  rivalisaient  d'entrain. 

Mais  tout  passe...  et  on  se  demande,  à  présent,  quelle  sera 
la  solution.  Ces  déploiements  de  forces,  se  produisant  après 
la  rude  campagne  du  Nord,  aboutiront  ils  à  une  entente  boi- 
teuse que  les  négociations  menées  par  Li-Hung-Tchang  per- 
mettent d'entrevoir?  La  montagne  accouchera  t  elle,  cette  fois 
encore,  d'une  souris  ? 

Si  cela  arrive,  si  les  hautes  murailles  qui  entourent  Pékin 
restent  debout,  si  les  tombeaux  des  Ming  sont  respectés,  la 
leçon  n'aura  guère  servi.  Avant  peu,  les  populations  de  la 
côte  oublieront  leurs  angoisses,  et,  dans  l'intéi-ieur,  les  man- 
darins annonceront  à  leurs  administrés  que  l'impératrice 
douairière,  cédant  aux  prières  de  Li-Hung  Tchang,  a  daigné 
accueillir  les  hommages  soumis  des  étrangers  en  les  convo- 
quant à  Pékin. 

La  crainte  de  complications,  la  peur  d'allumer  un  incendie 
pouvant  entraîner  un  embrasement  général,  font  que  les  Gou- 
vernements étrangers  accepteront,  peut-être,  le  retour  au 
stalu  quo  ante...,  sauf  à  reprendre,  dans  deux  ou  trois  ans, 
le  drame. 

Que  viennent  faire,  alors,  le  généralissime  comte  Waldersee 
et  la  formidable  escidre  allemande  attendue  dans  quelque» 
jours? 

Après  les  alertes  subies,  les  commerçants  et  les  banquiers 
indigènes  envisagent  la  situation  avec  calme  ;  ils  espèrent 
être  bientôt  en  mesure  d'écouler  dans  les  provinces  les  car- 
gaisons amoncelées  dans  les  entrepôts  depuis  le  commence- 
ment de  la  crise. 

OuanL  aux  étrangers  venus  en  (jhine  pour  trafiquer,  ils 
s'associent  aux  désirs  de  leur  clientèle  indigène,  n'ayant 
d'autre  objectif  qu'une  prompte  liquidation  des  comptes  et 
l'exécution  di-s  ordres  qui  dorment  dans  leurs  portefeuilles. 

Puissent-ils  ne  pas  av^ir  à  regretter  de  sacrifier  l'avenir  au 
présent  et  ne  pas  avoir  à  souffrir  des  effets  du  mépris  que  la 
faiblesse  apparente  des  puissances  alliées  ne  manquera  pas 
d'inspirer  aux  Célestes  ! 

Nous  attirons  l'altention  sur  les  considérations 
émises  par  notre  correspondant  que  sa  longue  expé- 
rience des  affairée  chinoises  rend  particulièrement 
compétent. 


iDforfflatlous  ftouoiiiîîiiei;  et  Mimi 


L'Assemblée  des  Porteurs  d'Extérieure  4  0/0.  — 

Une  réunion  des  porteurs  français  d'Kxtérieure  estam- 
pillée a  eu  lieu  lundi  dernier,  à  l'Hôtel  Continental, 
sous  les  auspices  de  V Aftsocialion  Nationale  des  Por- 
teurs français  de  valeurs  élrangùres,  et  sous  la  prési- 
dence de  M.  Eugène  Lacombe. 

La  réunion  a  été  Irès  intéressante,  car  d'excellents 
orateurs  ont  pris  la  parole  pour  combattre  ou  approu- 
ver le  convcnio  :  MM.  Manchez,  ï^mmanuel  Vidal,  Ar- 
mand Lévy,  Zadoks  et  Mendel  ont  parlé  contre; 
MM.  Maroni,  Neymarck  et  Chavenon  pour.  Le  premier 
groupe  d'orateuis  a  été  très  applaudi  par  l'assislance, 
véritablement  hostile  au  projet  de  convenio  ;  le  second 
groupe  a  pu  difficilement  exposer  les  arguments  favo- 
rables à  l'acceptation. 

M.  Tony-Chauvin  avait  ouvert  la  séance  par  la  lec- 
ture du  rapport  présenté  par  V Associaiion  Natioiiale  ; 
M.  Eugène  Lacombe  l'a  clôturée  par  un  très  remar- 
quable discours,  dont  l'effet  eût  été  décisif  dans  toute 
autre  circonstance.  L'importance  de  ces  diux  docu- 
ments nous  fait  un  devoir  de  les  reproduire  in  exlense, 
car  nos  lecteurs  y  trouveront  les  raisons  qui  ont  déter- 
miné l'attitude  favorable  au  convenio  des  Associations 
anglaise,  allemande,  belge,  hollandaise  et  française. 

La  réunion  n'a  pas  pris  de  résolution,  car  la  discus- 
sion était  en  quelque  sorte  individuelle  et  ne  compor- 
tait aucune  sanction.  On  a  cependant  admis  que  les 
protestataires  pourraient,  à  la  fin  de  la  séance,  voter 
contre  le  convenio  en  déposant  leur  carte  indicative  de 
la  somme  représentée  et  contrôlée. 

116  porteurs,  pour  un  capital  nominal  de  15.904.200 
francs,  ont  été  contrôlés  à  l'entrée.  Ont  voté  contre  le 
convenio  : 

29  porteurs  pour  une  somme  de  Fr.  3.417.000 

1  porteur  pour  une  somme  de   3.400.000 

Total  Fr.  6.817.000 

L'Association  Nationale  représente  un  groupement 
de  640  et  quelques  porteurs  d'Extérieure  dont  elle  con- 
naît l'opinion  et  qui,  à  concurrence  de  60  millions, 
sont  favorables  au  convenio. 

Voici,  d'ailleurs,  l'état  des  bordereaux  de  refus  dépo- 
sés aux  délégations  des  finances  d'Espagne  à  la  date 
du  13  octobre  : 

Capital  détenu  Oppositions 


(En  francs) 

France   671.830.400  15. 4SI. 400 

Angleterre   140.9-i5.100  872.000 

Belgique   121.138.700  519.0(10 

Allemagne                         54, 075. 300  68.0J0 

Hollande                          34,815.0(0  Néant 

Portugal                            17.494.1011  280.000 

Espagne                               175.0(J0  Néant 


Totaux....    1.040.453.600  17.22u.400 

Nous  rappellerons,  en  terminant,  que  les  porteurs 
qui  veulent  protester  contre  le  convenio  peuvent  le 


faire  soit  en  s'adressant  à  la  Légation  financière  d'Es- 
pagne, soit  à  V Asi-ocialion  Nationale,  qui  leur  facilitera 
les  démarches  nécessaires. 

La  date  de  clôture  des  registres  de  protestation  est 
le  .30  novembre  prochain. 


RAPPORT  DE  M.  TONY  CHAUVIN 

La  ronic  extérieure  4  0/0  dans  p.i  forme  artuclle  provient 
do  la  conversion  opérée  par  la  loi  du  21  juilli't  ls7(),  rjni  fut 
acconipagm'o  di'  saciilii'os  importants  consi'iilis  ]iai'  \v  (  loun- 
cil  of  l''oreiL;n  Bondholdors  au  nom  des  noilcnis  l'-l  i.iii:j''rs. 

Depuis  celte  époque,  les  inlérèls  en  onl  n'-^^ulirrrnient 
payés  en  or.  Il  en  a  été  ainsi  nialui'i''  la  lianssi'  irr~  considé- 
rable du  change  qu.i  a  suivi  la  gncnc  liispiino-ane'rii'aine, 
du  moins  en  ce  qui  concerne  les  créanciers  l'  i  raii:.;' rs  ;  rar  en 
ce  ([ui  concerne  les  porteurs  nalionaux,  ils  nr  suai  [uiycs 
qu'en  pesetas.  C'est  pour  étaldir  la  distinelion  entre  les  deux 
catégories  qu'a  été  établie  la  formalité  de  l'estampillage  (dé- 
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erels  des  20-25  juin,  9  août  1898)  remplacée  plus  tard  par 
celle  de  l'affldavit  (décret  du  13  mai  1899). 

Les  difficultés  financières  que  l'Espagne  a  rencontrées  après 
le  rétablissement  de  la  paix  avec  les  Etats-Unis  ont  déter- 
miné les  Cortès  à  voler  de  nouveaux  et  lourds  impôts,  no- 
tamment une  taxe  sur  les  revenus  de  la  richesse  mobilières 
Au  premier  rang  des  revenus  ainsi  atteints  se  trouvent  les 
intérêts  de  la  Dette  publique  sans  distinction,  métropolitaine 
on  coloniale,  intérieure  ou  extérieure,  qui  ont  été  frappé, 
d'une  taxe  de  20  0/0  :  ce  nouvel  impôt  est  celui  qui  a  fourni 
au  Trésor  espagnol  sa  principale  ressource  pour  faire  face 
aux  charges  écrasantes  résultant  des  dernières  guerres.  Il 
figure  en  elfet  pour  54  millions  dans  les  100  millions  de  re- 
cettes nouvelles  que  le  Ministre  des  linances  a  dû  trouver. 
Aussi  le  Minisire  n'a-t-il  pas  attendu,  pour  eu  faire  état,  que 
la  loi  d'ensemble  de  rim])ôt  sur  les  revenus  fût  votée;  dès 
l'année  dernière,  la  loi  du  2  août  1H99  l'autorisa  à  le  mettre, 
par  anticipation,  en  recouvrement.  Maij  cette  même  loi  du  2 
août  1899  contient  une  réserve  en  ce  (jui  concerne  la  dette  ex- 
térieure perpétuelle  4  0/0. 

"  dette  dette  dit  la  loi  dans  un  article  additionnel  est  excep- 
tée de  la  mesure  générale  «  jusqu'à  ce  que  la  déclaration  du 
28  juin  1882  soit  modihée  ».  Et  dans  un  autre  article,  il  est 
stipulé  que  «  le  Gouvernement  négociei'a  avec  le  (lonseil  des 
porteurs  de  fonds  étrangers  do  Londres  pour  modifier  la  dé- 
claration du  28  juin  1882.  alin  que  les  intérêts  de  la  Dette 
extérienre  4  0/0  perpétuelle,  qui  est  la  propriété  d'étrangers, 
soient  frappés  de  l'impôt  sur  les  revenus  de  la  richesse  mo- 
biliére  »  . 

Pendant  toute  une  année,  celte  résolution  parut  rester  let- 
tre morte,  mais  en  juin  liJDO,  le  Gouvernement  esjiagnol  se 
décida  à  envoyer  deux  négociateurs  :  ^MM.  de  Laiglesia  et 
Comyn. 

Ces  messieurs  se  rendirent  successivement  à  Paris,  à  Lon- 
dres, à  Berlin,  ;'t  Anvers,  à  Amsterdam,  et  il  fut  convenu 
qu'une  conférence  plénière  des  représentants  des  diver- 
ses associations  et  comiti'S  serait  tenue  à  Paris  le  10 
juillet. 

Celte  conférence  ne  paraissait  devoir  porter  que  sur  l'uni- 
qtie  point  de  savoir  si  les  jiorlcurs  remmccraient  au  bénéfice 
résultant  de  la  déclaration  de  1882  consistant  à  assurer  à 
la  rente  extérieure  Tcxcmption  de  tout  impôt  actuel  et  fu- 
tur. On  sait  qu'en  réalité  il  n'eu  a  pas  été  ainsi.  Il  est  bon 
d'abord  de  rappeler  brièvement  l'origine^  et  la  portée  de  la 
déclaration  de  1882  ((ui  a  fait  obstacle  à  rapplication  au  moins 
immédiate,  à  la  dette  extérieure,  de  l'impôt  général  sur  la 
rente  votée  par  les  Cortès. 

La  loi  du  21  juillet  1876  avait  spontanément  déclaré  que 
les  titres  de  la  dette  extérieure  espagnole  seraient  exempts  de 
tout  impôt.  Cette  loi  n'avait  qu'un  caractère  d'engagement 
unilatéral  et  pouvait  être  abrogée  par  une  loi  postérieure. 
Tel  a  été  l'ellet  des  lois  des  2  août  1899  et  27  mars  1900,  au 
moins  en  ce  qui  touche  les  nationaux.  puis(jue  vis-à-vis  des 
étrangers,  l'application  en  a  été  suspendue  jusqu'à  l'issue 
des  négociations  à  engager. 

Mais  de  1876  à  1882  le  Gouvernement  espagnol  avait  tâché 
d'obtenir  l'adhésion  des  créanciers  à  la  mesure  do  conver- 
sion; il  était  entré  en  négociations  avec  le  Council  of  Foreign 
Bondholders  à  Londres,  qui  donna  son  adhésion  à  cette  me- 
sure dans  sa  réunion  du  13  juin  1882.  C'est  à  cette  occasion 
que  le  Ministre  plénipotentiaire  espagnol,  avec  l'autorisation 
du  Ministre  des  finances,  fit  la  déclaration  suivante  :  «At- 
tendu que  la  loi  du  21  juillet  1876  (dont  Fart  4  exempte  les 
litres  de  la  dette  extérieure  espagnole  de  tonte  taxation)  est 
toujours  en  vigueur,  les  prescriptions  dudit  article  sont  ap- 
plicables aux  titres  de  la  nouvelle  rente  4  0/0  qui  vont  être 
émis  en  échange  de  ceux  de  l'ancien  3  0/0  et  en  consécpience 
les  coupons  des  titres  do  la  nouvelle  dette  extérieure  espa- 
gnole 4  0/0  jouiront,  comme  il  a  été  pour  l'aneienno  dette 
3  G/0,  de  l'immunité  de  toute  taxation  quelconque.  » 

Le  Ministre  actuel  estime  que  l'Espagne  est  liée  par  cette 
convention.  Il  y  a,  il  e.st  vrai,  en  Espagne,  beaucoup  d'hom- 
mes politiques  qui  contestent  énergiquemcnt  la  valeur  de 
l'engagement  par  les  )'aisons  suivantes: 

D'après  eux,  cette  convention  ne  pourrait  être  invoquée 
que  par  ceux  qui  l'ont  stipulée,  c'est-à-dire  par  le  Council  of 
Foreign  Bondholders.  Même  en  ce  qui  les  concerne,  on  en 
conteste  la  légalité.  Elle  contient  deux  dispositions,  l'une  par 
laquelle  la  conversion  proposée  est  acceptée,  l'autre  par  la- 
quelle la  disposition  d'exemption  formulée  par  la  loi  de  1876 
est  applicable  aux  nouveaux  titres;  mais  les  Cortès  n'ont  eu 
à  émettre  un  vote  ni  sur  l'une  ni  sur  l'autre  de  ces  disposi- 
tions, d'où  l'on  conclut  que,  si  l'acte  bilatéral  de  Londres 
constituait  effectivement  un  contrat  bilatéral  dépassant  la 
portée  de  la  loi  de  1876,  il  lui  a  manqué  la  ratification  par- 
lementaire sans  laquelle  un  Etat  ne  se  considère  pas  comme 
formellement  engagé. 

Cette  thèse  de  casuistique  est  repoussée  avec  énergie  par 
M.  Silvela;  elle  a  au  contraire  été  acceptée  et  soutenue  avec 


insistance  par  le  pai-ti  libéral,  et  encore  plus  énergiquemcnt 
par  les  autres  partis  d'opposition,  au  point  de  devenir  en 
quelque  sorte  une  plate-forme  des  partis  opposés.  Il  est  inu- 
tile de  se  dissimuler  qu'elle  répond  à  une  poussée  importante 
de  l'opinion  publique  en  Espagne. 

Nous  ne  voulons  tirer  de  ces  faits  d'autre  conséquence 
que  colle-ci  : 

C'est  qu'au  cas  où  la  convention  du  14  juillet  1900  serait 
approuvée  par  les  porteurs  et  par  les  Cortés,  aucune  discus- 
sion ne  serait  plus  possible  au  sujet  de  l'exemption  de  l'im- 
pôt de  la  roi  le  extérieure  dams  l'avenir,  car  cette  exemption 
complète  y  est  expressément  stipulée  et  l'article  7  porte  que 
le  texte  même  de  la  convention  signée  des  parties  contrac- 
tantes, c'est-à;dire  constituant  un  véritable  Iraité,  devra  re- 
cevoir l'approbation  expi  esse  des  Cortès. 

Il  n'existe,  croyons-nous,  aucune  rente  dont  le  caractère 
contractuel  entre  î'Elat  débiteur  et  les  créanciers  soit  aussi 
nettement  caractérisé. 

Sans  envisager  d'ailleurs  en  elles-mêmes  les  clauses  de  la 
convention,  nous  devons  signaler  deux  points  de  grande  im- 
portance :  d'abord  c'est  la  premii'ro  fois  que  l'on  a  vu  un 
Etat,  loyalement  en  vertu  d'une  loi.  envoyer  des  délégués 
pour  conclure  librement  avec  les  représentants  privés  de  ses 
créanciers  étrangers  un  traHé  qui  doit  lui-même  être  l'atifié 
par  une  loi.  En  second  lieu,  la  convention,  i)ar  une  innova- 
tion non  moins  inlércssanlc,  sa  soumet  à  la  ratification  des 
porteurs  consultés  par  la  voie  du  suffrage  universel.  Le 
référendum,  tant  réc-lamé  pour  d'autres  questions,  a  été 
appliqué  à  celle-ci  dans  une  mesure  très  libérale,  puisqu'une 
opposition  des  jiorleurs  d'un  quart  seulement  de  la  créance 
suffirait  à  annuler  le  projet.  Nous  devons  ajouter  que  le 
même  esprit  libi'ral  a  présidé  à  la  réglementation  du  mode 
de  vote  pour  lecjuel  la  représentation  des  titres  n'a  même  pas 
été  exigée. 

Quant  au  rôle  de  l'Association  Nationale  dans  les  négo- 
ciations, notre  circulaire  du  25  juillet  vous  l'a  fait  connaître, 
ainsi  que  les  difHcultés  que  nous  avons  rencontrées.  Pour  les 
résumer  en  quelques  mots,  tous  les  délégués  se  sont  trouvés 
d'accord  pour  rcjiousser  toute  taxation  quelconque,  si  réduite 
que  les  délégués  du  Gouvernement  espagnol  aient  proposé  de 
l'établir;  ils  ont  été  aussi  unanimement  d'accord  pour  con- 
sentir une  réduction  temporaire  d'intérêt,  eu  égard  aux  diffi- 
cultés présentes  de  l'Espagne;  mais  lorsque  les  délégués 
espagnols  eurent  fait  savoir  que  leur  (rouvernement  repous- 
sait absolument  toute  transaction  temporaire,  les  délégués 
de  l'Association  nationale  se  sont  trouvés  seuls  à  repousser 
cette  proposition. 

Ceux  (jui  l  onl  acceptée  ont  certainement  été  mus  par  de 
sérieuses  considérations;  ils  estimaient  qu'en  présence  du 
grand  etïorl  fait  par  1  Jvspagne  pour  liquider  la  situation 
désastreuse  que  lui  avait  léguée  la  guerre  américaine,  il 
convenait  que  les  cri'anciers,  même  étrangers,  vinssent  ap- 
porter leur  concours  à  son  relèvement;  d'autre  part,  ils  re- 
doutaient que  le  peuple  esjMgnol,  frappé  de  100  millions 
d'impôts  nou\caux,  dont  50  sur  la  rente  intérieure,  ne  forçat 
la  main  aux  Cortès  dans  le  cas  où  les  négociateurs,  loyale- 
ment envoyés  par  le  (  iouvernoment,  ('prouveraient  un  échec 
radical.  Enfin,  parmi  les  représentants  des  associations  de 
portrurs.  plusieurs  hommes  de  finance  ont  considéré  que  la 
valeurs  des  titres  de  l'Extérieure  serait  compromise  par  les 
craintes  et  les  incertitudes  qui,  étant  donné  les  discussions 
et  les  menaces  que  la  question  suscitait  en  Espagne,  résul- 
teraient du  rejet  pur  et  simple  de  la  seule  proposition  qui 
restait  en  discussion,  tandis  que  ces  titres  acquèreraient  une 
stabilité  définitive  et  une  plus-value  notable  du  fait  que  leur 
situation  serait  tranchi'e  par  un  véritable  contrat  inter- 
national passé  en  forme  de  loi. 

Pour  ces  hommes  spécialement  préoccupés  du  point  de 
vue  pratique,  après  ces  négociations  solennelles,' aboutissant 
à  la  limitation  de  la  durée  de  la  dette  et  à  la  constitution 
d'un  fonds  spécial  d'amortissement,  il  n'y  aurait  plus  jamais 
à  redouter  ni  suspension  de  paiement,  ni  réduction,  ni  mo- 
dification de  la  monnaie.  En  un  mot,  l'acceptation  de  la 
proposition  du  Gouvernement  espagnol,  c'était  la  consolida- 
tion de  la  valeur  ;  le  retour  à  l'inconnu,  c'était  le  maintient 
des  hésitations  cjui  ne  sont  jamais  favorables  à  l'essor 
valeur . 

Tels  sont,  croyons-nous,  les  motifs  du  vote  de  la  grande 
majorité  des  délégués. 

Les  représentants  de  l'Association  nationale,  vous  le  savez, 
luttèrent  énergiquemcnt.  au  sein  de  la  conférence,  pour  le 
maintien  du  coupon  intégral,  refusant  d'aller  au  delà  d'une 
réduction  momentanée;  sans  nier  les  dangers  entrevus  par 
leurs  collègues,  ils  admettaient  que  l'Espagne  serait  retenue 
dans  tout  projet  de  taxation  arbitraire  par  l'opposition 
unanime  des  cinq  nations  créancières. 

La  situation  subissait  une  profonde  modification  dès  lors 
que  l'unanimité  prévue  n'existait  pas  et  que  quatre  des  cinq 
nations  intéressées  se  déclaraient  prêtes  à  accepter  la  propo- 
position  espagaole.  L'isolement  dans  lequel  se  trouvaient  les 
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déléjiués  français  eiilrainait  en  elVot  co  double  résultai  : 
d'encoui-aKer  îo  parti  qui,  ou  Espagne,  réclamait  avec  la 
plus  vive  insistance  l'épalilc  des  nationaux  et  des  ctrangors 
devant  la  loi  d'impôt,  et,  d'autre  part,  de  paralyser  tous  les 
moyens  de  défense  au  cas  oi'i  de  semblables  mesures  vien- 
draient à  être  votées  parles  Cortés.  Lo  péril  couru  par  les 
porteurs  pouTait  sembler  né<;ligoable  tant  que  les  créanciers 
restaient  unis  dans  leur  résistance  ;  par  suite  de  leur 
désaccord,  il  apparaissait  avec  une  f,'ravité  sufffisante  pour 
qu'il  ne  fi\t  pas  possible  à  l'Association  nationale  de  le  faire 
courir  aux  porteurs  sans  leur  exprès  consentement. 

Ces  considérations  amenèrent  les  délégués  de  l'Association 
à  faire  un  sacrilice  en  vue  de  maintenir  la  solidarité  qui, 
pour  la  première  fois,  paraissait  s'établir  entre  les  comités 
des  porteurs  do  divers  pays.  Ils  proposèrent  que  la  solution 
de  la  diflicullè  fût  remise  aux  intéressés  eux  mêmes,  sauve- 
gardant ainsi  le  principe  que  toute  taxation,  réduction 
ou  modification  d'une  dette  extérieure  ne  peut  résulter  que  du 
consentement  des  porteurs. 

La  ]n'oposition  de  ce  référendum  fut  unanimement  acceptée  ; 
les  délégués  de  l'Association  firent  même  admettre  une 
minorité  de  faveur  qui,  croyons-nous,  n'avait  encore  été 
admise  en  aucune  occasion:  il  suffirait  de  l'opposition 
formulée  par  un  quart  des  intéressés  pour  que  la  proposition 
fût  tenue  pour  non  avenue;  par  contre,  il  l'ut  convenu  que 
cotte  opposition  devrait  être  expresse,  l'abstention  des  porteurs 
étant  interprétée  coniine  une  acceptation. 

Le  projet  de  convention  fut  arrêté  sur  ces  bases  et  les 
signatures  échangées. 

Cette  conclusion  imposait  à  l'Association  nationale  un 
devoir  impérieux,  celui  d'assurer  au  projet  de  convention  et 
au  référendum  une  publicité  extrêmement  large,  afin  qu'elle 
parvint  à  atteindre  tous  les  intéressés.  Cette  obligation  a  été 
pleinement  remplie. 

Nous  avons  adressé  notre  circulaire  du  25  juillet,  ainsi  que 
les  documents  postérieurs,  non  seulement  à  nos  adhérents, 
mais  à  tous  les  porteurs  qui  ont  été  en  relation  avec  nous  et, 
afin  d'atteindre  tous  les  intéressés,  nous  avons  remis  environ 
20.000  exemplaires  de  la  circulaire  et  du  formulaire  de 
protcstatiou  aux  établissements  de  crédit,  en  nombre  suffi- 
sant pour  qu'il  piit  en  être  adressé  à  tous  les  clients  de  ces 
établissements;  nous  avons  agi  de  même  pour  les  agents  de 
change,  banquiers  et  autres  intermédiaires  de  Paris  et  do  la 
province. 

L'Association  nationale  a,  en  outre,  adressé  ou  délivré  elle- 
même,  G. 000  bordereaux  de  référendum,  indépendamment  du 
service  fait  directement  par  la  Délégation  des  Finances 
d'Espagne  à  Çaris. 

Enfin,  nous  avons  voulu  convoquer  une  assemblée  de 
porteurs,  afin  qu'ils  puissent  discuter  eux-mêmes  la  question 
qu'ils  auront  à  résoudre  et  s'éclairer  ainsi  mutuellement  sur 
la  résolution  qu'il  leur  convient  de  prendre.  Le  compte-rendu 
détaillé  de  cotte  réunion  recevra  la  même  publicité. 

De  son  côté,  la  presse  financière  et  politique,  à  peu  près 
sans  exception,  a  signalé  à  ses  lecteurs  l'ouvertnre  du 
référendum  et  son  importance,  si  bien  que  l'on  peut  affirmer 
que  tous  les  intéressés  ont  été  mis  à  même  de  formuler  leur 
vote. 

Nous  devons  ajouter,  que  sur  notre  demande,  le  Gouverne- 
ment espagnol  a  abordé  la  question  avec  l'esprit  le  plus 
libéral;  il  n'a  exigé  ni  la  production  des  titres,  ni  aucune 
justification  équivalente  de  la  qualité  des  porteurs;  il  a 
reconnu  le  droit  de  vote  à  tous,  même  à  ceux  (jui  ne 
détiennent  la  rente  qu'à  titre  de  report,  à  la  condition,  bien 
entendu,  qu'ils  continuent  leur  situation  jusqu'au  30  no- 
vembre, expiration  du  délai  du  vote. 

Il  ne  reste  plus  aux  porteurs  qu'à  faire  connaître  par  un 
vote  individuel  leur  opinion  sur  la  proposition  qui  leur  est 
faite.  Ils  ont  entre  les  mains  tous  les  éléments  nécessaires  à 
l'élucider.  Elle  se  réduit  d'ailleurs  à  des  termes  fort  simples , 

D'une  part,  l'abandon  de  1/8  des  intérêts  actuels,  cinq 
francs  par  1.000  francs  de  valeur  nominale,  abandon  qui 
n'est  que  partiellement  compensé  par  l'amortissement  graduel 
au  pair  pondant  une  jiéi'iode  d'environ  soixante  ans. 

D'autre  pari,  pleine  garantie  contre  les  mesures  que  le 
Parlement  espagnol  pourrait  être  amené  à  prendre  d'autorité 
en  violation  de  leurs  droits;  confirmation  solennelle,  sous 
la  forme  contractuelle  et  législative,  de  leur  droit  au  paie- 
ment de  l'intérêt  et  de  l'amortissement,  en  or,  sans  déduction 
ou  taxation  d'aucune  sorte,  et,  par  là,  stabilité  et  sécurité 
complète  d'un  titre  ([ui  rapportera  encore  un  intérêt  rémuné- 
rateur. 

C'est  à  eux  qu'il  appartient  de  voir,  on  pleine  liberté,  si 
ces  avantages  sont  une  suffisante  compensation  du  sacrifice 
<iuil  leur  est  demandé  de  consentir. 


DISCOURS  DE  M.  LACOMBE 

M.  le  Président.  —  Votnî  Président  aurait  bien  qiiol.juos 
explications  à  donner,  puisqu'il  lui  en  a  été  demandé  par 
tous  les  orateurs  qui  sont  venus  il  cette  tribune,  .l'ijéaite 
cependant  à  entrer  dans  cette  voie  parce  que  vous  êtes  fati- 
gués, parce  qu'il  est  très  tard;  vous  avez  indiqué  que  les 
orateurs  devaient  être  très  courts,  rt  il  ne  m'est  ])as  possible 
en  cinq  minutes  de  vous  donner  tontes  mes  explications  ;  do 
plus,  si  j'ai  pu  protéger  les  orateurs  contre  les  interruptions, 
je  ne  puis  pas  v^c  protéger  moi-même. 

Par  consé([uent,  je  vous  demande  si  vous  voulez  m'enten- 
dre.  [Oui,  oui.) 

Eh  bien,  messieurs,  quoi  qu'on  en  ait  dit,  il  nous  tardait 
de  vous  convo(iuer.  On  nous  a  dit  :  mais  pourquoi  n'avoz- 
vous  pas  fait  comme  à  Londres,  à  .•X.nvers  et  à  Amsterdam 
où  les  créanciers  ont  été  convoqués  depuis  longtemps  / 

Messieurs,  ceux  qui  nous  ontditcela:  les  journaux  qui  ont 
tenu  le  même  langage  sont  les  mêmes  que  ceux  qui  ont  dit  : 
pourquoi  voulez-vous  tenir  compte  de  l'assemblée  de  Lon- 
dres, ils  étaient  huit,  et  de  celle  d'Anvers,  ils  étaient  onze 
porteurs  ?  A  Amsterdam,  ils  n'ont  pas  non  plus  atteint  la 
douzaine. 

C'est  ce  que  nous  n'avons  pas  voulu.  En  vous  convoquant 
en  pleines  vacances  nous  n'aurions  eu  qu'une  Assemblée  très 
peu  nombreuse;  même  après  avoir  attendu  jusqu'au  15  octo- 
bre, vous  n'êtes  encore  que  111  :  c'est  déjà  f[uclque  chose,  et 
vous  représentez  déjà  plus  que  les  assemblées  de  Londres  et 
d'Anvers.  Nous  avons  donc  eu  raison  d'attendre  la  fin  des 
vacances  pour  vous  convoquer. 

Messieurs,  je  dois  vous  dire,  d'abord,  dans  qiiel  esprit  je 
prends  la  parole.  L'Association  nationale  a  été  attaquée  avec 
une  grande  violence  depuis  bientôt  quatre  mois.  Nous  con- 
naissons tous  ces  articles,  nous  les  avons  lus  avec  attention, 
en  voilà  la  collection,  il  y  en  a  plusieurs  inilliers. 

Nous  n'avons  cependant  pas  voulu  engager  de  polémique 
de  presse  :  alors  même  que  des  discussions  étaient  édifiées 
sur  des  faits  radicalement  faux  qu'il  nous  aurait  sutfi  de 
démentir,  nous  n'avons  pas  voulu  nous  lancer  dans  une 
polémique  quelconque.  Pourquoi  cela  ?  C'est  parce  qu'à  tort 
ou  à  raison  nous  estimons  que  la  force  de  l'Association  et 
son  autorité  devant  l'opinion  publique  viennent  de  son 
impartialité.  L'impartialité  ne  résiste  pas  quand  on  se  lance 
en  guerre,  ((uolque  juste  que  soit  la  cause  qu'on  veut 
défendre:  rimparti<alité  suppose  l'impassibilité,  et  voilà  pour- 
quoi nous  avons  assisté,  impassililes,  à  co  torrent  de  criti- 
ques et  d'attaques  qui  remplissent  les  journaux.  Toutefois, 
nous  avons  lu  ces  articles  avec  attention,  nous  en  avons 
retenu  ce  qui  pouvait  être  ulile  à  l'Association,  et  nous  en 
ferons  notre  profit. 

Ici  donc,  Messieurs,  je  n'entends  aborder  aucune  discus- 
sion ;  j'ai  à  vous  donner  de  simples  explications  ;  elles  seront, 
je  crois,  satisfaisantes  à  vos  yeux:  si  elles  ne  le  sont  pas  et 
qu'elles  soient  critiquées,  je  laisserai  la  parole  à  ceux  qui  les 
critic[ueront,  mais  sans  leur  rien  répondre. 

Messieurs,  il  faudrait  d'abord  tâcher  de  nous  débarrasser 
des  obstacles,  dos  incidents,  si  vous  me  permettez  cette' 
expression,  des  broussailles  qni  nous  barrent  lo  chemin. 

il  y  en  a  doux  ou  trois;  la  ])remière  est  celle-ci.  On  nous 
dit  :  mais  pourquoi  vous  étes-vous  présentés  à  la  conférence 
du  10  juillet  connue  représentants  des  porteurs?  Vous  ne 
l'étiez  pas  !  Pourquoi,  dans  votre  circulaire  du  10  juin  18J9 
annonciez-vous  que  vous  deviez  convoquer  les  porteurs, 
l^ourquoi  ne  l'avez- vous  pas  fait  ? 

"Voici  ce  qui  s'est  passé.  A  la  suite  du  vote  de  la  loi  de 
1890,  le  ministre  espagnol  avait  été  chargé  d'entrer  en  négo- 
ciations avec  les  hondholtlers  do  Londres.  Mais  vous  savez 
comme  moi  qu'une  année  presque  entière  s'est  écoulée  sans 
([u'il  fût  fait  mention  de  l'envoi  des  négociateurs  en  Franco, 
si  bien  que  les  journaux  français  et  espagnols  disaient  :  de 
négociations,  il  n'y  en  aiu'a  pas  ;  on  a  comiiris  que  ce  n'était 
pas  la  peine  de  faire  des  négociations  ;  on  en  a  parlé  aux 
Chambres  espagnoles  uniquement  pour  déterminer  leur- vote 
d'impôt  sur  les  routes  nationales. 

Nous  en  étions  là  ;  mais  nous  n'avons  pas  perdu  notre 
temps  toute  cette  année-là. 

Nous  sommes  entrés  en  relations  avec  les  autres  Associa:- 
tions,  avec  celles  de  Londres,  d'Anvers,  d'Amsterdam  et  de 
Berlin  ;  nous  leur  avons  dit  :  Voilà  ce  qu'on  nous  propose  : 
en  veut  nous  envoyer  des  négociateurs  pour  nous  décider  à 
accepter  l'impôt  sur  les  rentes  extéi'ieuros  et  abandonner  le 
bénéfice  de  la  loi  .do  1882.  Qu'en  pensez-vous  ?  Et  nous  avons 
ainsi  acquis  la  certitude  ([uo  tous  les  comités  étaient  uiiani- 
nioment  d'avis  de  repousser  tout  projet  d'impôt.  Nous 
n'avions  pas  à  co  moment  lu  pensée  ([ue  des  négociateurs, 
voyant  une  première  négociation  ne  pas  aboutir,  prendraient 
■sur  eux  d'en  engager  une  seconde. 

Voilà  donc  dans  quel  état  d'esprit  nous  étions  lorsqu'oa 
nousa  annoncé  la  venue  de  délégués  chargés  d'une  négocin- 
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tion  dont  le  but  était  limitativement  déterminé  pai-  le  texte 
de  la  loi:  "  Négocier...  afin  que  les  intérêts  de  la  dette 
extérieure,  qui  est  la  propriéti'  d'étrangers,  soient  grevés  de 
rimjjùt  de  20  0/0  ».  Et,  le  INlinistre  des  finances,  parlant  aux 
Gortés,  spécifiait  ainsi  :  «  La  seule  question  dont  il  s'agisse 
quand  nous  proposons  de  modifier  cette  déclaration,  c'est 
d'obtenir  que  l'on  consente  à  nous  laisser  établir  un  impôt 
sur  la  rente  extérieure.  »  A  ce  moment-là,  devions-nous 
réunir  les  porteurs?  Pourquoi  l'aire?  Pour  nous  aider? 
Nous  n'en  n'avions  pas  besoin  ;  il  était  donc  inutile  de  les 
réunir... 

• 

Une  VOIX.  —  A  ce  moment-là,  vous  saviez  déjà  qu'il  y 
aurait  une  proposition  de  'ô  0/0;  vous  le  saviez  depuis  le 
mois  de  février,  et  lorsque  les  délégués  sont  venus,  ils  le 
savaient  également. 

M.  le  Président.  —  C'est  complètement  inexact. 

Une  voix.  —  On  m'a  dit  la  même  chose  ;  cela  était  imprimé 
dans  les  journaux  espagnols. 

M.  ie  Président.  —  Nous  n'avions  pas  à  nous  fier  aux 
informations  contradictoires  des  journaux,  je  répète  que  noua 
ne  le  savions  pas.  Veut-on  d'autres  détails  ?  (Oui^  oui)... 

Eh  Inen,  nous  avons  vu  M.  Dubois  de  l'Etang  quand  il  est 
parti  pour  l'Espagne;  dans  la  conversation  que  nous  avons 
eue  avec  lui,  il  ne  nous  a  pas  dit  un  mot  de  la  mission,  qu'il 
n'avait  probablement  pas  alors,  de  proposer  une  modification 
quelconque  au  régime  de  la  Dette  Extérieure.  Nous  ne  l'avons 
pas  revu  dejiuis  sa  rentrée  à  Paris. 

Oh!  que  dans  les  journaux  on  eût  parlé  d'autres  combi- 
naisons que  celle-là,  c'est  certain;  mais  vous  voulez  que  nous 
nous  mettions  à  relever  les  racontars  des  journaux  pour  sa- 
voir ce  qu'il  y  a  de  vrai?...  Nous  étions  en  présence  d'une 
loi  qui  fixait  le  mandat  des  négociateurs  et  nous  n'avions  pas 
à  penser  qu'on  en  sortirait. 

Il  y  a  mieux.  Les  négociateurs  sont  venus  à  Paris,  et  le  5 
ou  le  6  juillet  nous  les  avons  vus  ;  puis,  ils  sont  allés  voir  les 
autres  ;( Comités  ;  eh  bien,  dans  cette  conversation,  ils  n'ont 
parlé  que  d'une  chose  :  le  désir  du  Gouvernement  de  voir 
abroger  totalement  ou  partiellement  la  déclaration  de  1882,  et 
ce  n'est  que  lorsque  après  cette  tournée,  ils  ont  eu  la  certitude 
qu'ils  ne  pourraient  pas  aboutir  sur  ce  point  cpx'il  a  été  fait 
une  autre  proposition,  et  cela  exactement  la  veille  du  jour  où 
la  conférence  s'est  réunie. 

Une  voix.  —  Vous  avez  été  évidemment  de  très  bonne  foi, 
et  vous  avez  été  victimes  d'une  infâme  comédie. 

M.  Lacombe.  —  C'est  possible,  mais,  en  fait  de  diplo- 
matie, il  est  peut-être  dur  d'appeler  cela  une  comédie.  11  est 
très  probable  que  les  négociateurs  espagnols  avaient  leur  idée 
en  venant,  mais  il  ne  l'ont  dite  que  quand  ils  l'ont  trouvé  op- 
portun. 

Au  cours  delà  conférence,  nous  pouvions  évidemment  dire." 
c'est  un  autre  objet  qu'on  donne  à  la  réunion,  nous  nous  en 
allons.  Mais,  Messieurs,  nous  y  avons  très  sérieusement  ré- 
fléchi, et  ce  n'est  pas  sans  nous  être  rendu  compte  des  incon- 
vénients qui  pouvaient  résulter  de  notre  abstention  que  nous 
sommes  décidés  à  rester. 

La  lui  disait  :  C'est  avec  le  Gouncil  of  foreign  Bondholders 
qu'aura  lieu  la  négociation.  Immédiatement  nous  avons  protesté 
et  nous  avons  envoyé  un  mémoire  au  Ministre  des  Affaires 
Etrangères  de  France,  par  qui  nous  avons  été  appuyés,  et  un 
autre  au  Conseil  des  Ministres  à  Madrid  pour  dire  :  Aujour- 
d'hui, la  P>ente  Extérieure  est  en  grande  partie  en  France, 
ainsi  que  le  démontre  l'estampillage,  l'aflidavit;  nous  deman- 
dons d'être  appelé  au  même  titre  que  le  Council  of  foieign 
Bondholders. 

Mais  alors,  lorsque  ces  négociations  étaient  engagées  avec  le 
Gouncil  of  foreign  Bondholders,  c'est-àdire  avec  la  personne 
avec  qui  on  devait  négocier,  si  nous  étions  partis,  est-ce  que 
vous  croyez  cjuc  cela  aurait  arrêté  les  négociations?  Elles  au- 
raient rontiinié  sans  nous!  Nous  avons  donc  pensé,  quelque 
faible  qu'on  ])résume  qu'ait  été  notre  participation  à  cette  af- 
faire, qu'il  valait  mieux  que  les  porteurs  fussent  représentés. 

Nous  avons  donc  suivi  les  conférences,  et  alors  nous  som- 
mes tomliés  d'accord  à  l'unanimité  avec  les  délégués  étrangers 
sur  une  iiroposition  que  M.  Manchez  rappelait  et  acceptait 
tout  à  l'heure;  nous  disions  :  nous  accepterons  une  réduction 
temporaire  seulement  de  dix  ans.  Cette  idée  de  réduction  tem- 
poraire seulement  est  une  idée  de  l'Association.  Les  Anglais 
ont  ajouté  ceci  :  Et  cette  réduction  sera  consacrée  à  l'ainor- 
tissement.  Nous  avons  adopté  avec  empressement  celte  acldi- 
tion.  et  nous  nous  sommes  mis  d'accord  pour  dire  :  Voilà  la 
véritable  ]iropositionl  Elle  a  failli  être  acceptée.  Je  reviendrai 
tout  à  l'heure  sur  les  raisons  qui  peut-être  en  ont  empêché 
l'acceptation.  Mais,  en  réalité,  à  un  moment  donné  elle  a  été 
définitivement  rejetée 

Nous  ne  pouvions  pas  alors  consulter  les  créanciers,  nous 
ne  pouvions  que  réserver  leurs  droits,  et  c'est  pour  cela  que 
nous  avons  voulu  que  ce  fût  par  voie  de  référendum  qu'on 


prit  l'avis  de  chacun  des  créanciers.  C'est  le  point  essentiel 
sur  lequel  j'aurai  à  revenir  tout  à  l'heure. 

Une  autre  do  ces  broussailles  que  je  trouve  sur  mon  che- 
min c'est  celle  des  interventions  étrangères,  et  notamment 
celle  de  M.  le  Ministre  des  Finances. 

Il  est  évident  que  la  question  est  délicate,  néanmoins  je 
n'éprouve  aucune  difTiculté  à  m'en  expliquer.  Je  n'ai,  pas  plus 
que  M.  Neymarck,  qualité  pour  prendre  la  défense  du  Mi- 
nistre; i>ar  conséquent,  je  ne  le  fais  pas,  mais  j'ai  seulement 
des  déclarations  à  vous  apporter.  Ce  que  je  dis  c'est  que  nous 
n'avons  su  qu'une  chose  à  cette  réunion  ot'i  nous  espérions 
voir  accepter  notre  proposition  et  oi'i  elle  a  été  rejetée  avec 
énergie  par  rEsi)agnc,  nous  avons  uniquement  entendu  tom- 
ber CCS  mots  de  la  bouche  des  délégués  espagnols  :  «  D'ail- 
«  leurs,  notre  projet  a  reçu,  même  en  France,  l'accueil  le  plus 
«  favorable  dans  les  milieux  les  plus  autorisés  que  nous  avons 
«  pu  consulter.  »  Nous  avons  recueilli  ces  paroles  et  nous  les 
avons  reproduites  textuellement,  sans  y  rien  ajouter,  sans  en 
rien  retrancher,  dans  la  circulaire  que  nous  avons  envoyée. 

A  ce  moment-là,  nous  n'avons  pas  cru  devoir  ins-ister  pour 
demander  quel<5  étaient  ces  milieux  autorisés...  Nous  avons 
compris  qu'il  pouvait  y  avoir  un  danger,  au  point  de  vue  des 
négociations,  à  faire  mettre  les  points  sur  les  i...  Et  on 
n'aurait  peut-être  pas  mieux  demandé  que  de  les  y  mettre 
nous  l'avons  vu  par  ce  qui  s'est  ]iassé  plus  lard. 

Depuis,  nous  avons  lu  dans  une  correspondance  adressée 
au  journal  le  Temps,  que  M.  de  Laiglesia  se  serait  vanté 
d'avoir  eu  le  concours  très  précieux  du  Ministre  des  Finan- 
ces. Alors  tout  le  monde  en  a  parlé. 

Mais,  à  ce  point  de  vue,  nous  n'en  savons  pas  plus  que  les 
autres,  en  es  sens  que  nous  n'avons  (jue  les  renseignements 
que  vous  avez  tous,  car,  je  crois  que  M.  le  Ministre  des  Fi- 
nances n'a  pas  contesté,  dans  les  explications  qu'il  a  eues 
avec  M.  jNIanchez,  qu'en  effet  il  n'eût  émis  un  avis  dans  le 
sens  de  l'acceptation  du  projet  espagnol. 

Mais  ce  (|u"il  importe  de  dire,  parce  que  cest  un  point  au- 
tour duquel  on  a  beaucoup  tourné,  c'est  qu'il  ne  faut  pas 
croire  que  silo  Ministre  des  Finances  a  donné  un  avis  sur  la 
convention,  il  l'ait  donné,  ni  directement,  ni  indirectement,  à 
l'Association  nationale.  Pas  le  moins  du  monde  :  aucun  de 
ses  délégués  n'a  su  ce  qui  se  passait.  11  n'a  été  exercé  —  je 
puis  on  donner  la  parole  au  nom  des  quatre  négociateurs 
français  —  aucune  pression  sur  les  délégués  français;  ils 
n'ont  été  l'ol^jet  d'aucune  sollicitation:  nous  n'avons  donc  pas 
mémo  le  mérite  de  l'indépendance.  Nous  avons  agi  comme 
vous  savez,  jiarcc  que  nous  avons  cru  que  ce  que  nous  fai- 
sions était  <lans  l'intérêl  des  jiorteurs.  Et  je  suis  bien  aise 
d'ajouter  cette  affirmation  :  c'est  que  tous  les  quatre,  malgré 
toutes  les  critiques  et  ])arfois  toutes  les  injures  qui  nous  ont 
été  jetées  à  la  face,  nous  serions  dans  les  mêmes  conditions, 
nous  recommencerions  à  tenir  la  même  conduite  que  nous 
avons  tenue.  ( Applaud issenients .) 

Maintenant  que  nous  sommes  sortis  un  peu  des  brous 
sailles,  voyons  les  négociations:  vous  y  trouverez  peut-être 
dans  ma  bouche  la  raison  de  l'attitude"  que  nous  avons  eue 
et  de  la  transformation  —  je  la  reconnais  —  qu'à  un  certain 
moment  elle  a  dû  subir. 

Je  vous  disais  tout  à  l'heure:  nous  nous  sommes  mis  d'ac- 
cord, unanimement,  avec  les  délégués  étrangers  pour  faire 
une  proposition,  mais  elle  a  été  rejetée.  Alors,  la  conversa- 
tion s'est  un  peu  généralisée,  on  a  cherché  si  on  pouvait 
trouver  d'autres  propositions  ;  il  n'est  rien  ressorti  de  prati- 
que de  toutes  ces  conversations. 

C'est  alors  que  le  délégué  espagnol  nous  a  dit  :  J'ai  la  pro- 
position de  mon  Gouvernement;  c'est  celle-ci.  Nous  avons 
répondu  :  Mais,  peut  elle  être  modifiée  ?  Et  on  a  obtenu,  en 
eflet,  que  l'amortissement  serait  fait  au  pair  et  non  par  rachat 
en  Bourse.  Un  des  délégués  étraifgers  a  demandé  alors  aux 
délégués  étrangers,  et  avec  une  grande  insistance  :  Est-ce  là 
le  dernier  mot  du  Gouvernement  espagnol  ?  La  réponse  a  été  : 
C'est  à  prendre  ou  à  laisser  ;  le  Gouvernement  n'accepte  qu'un 
vote  par  oui  ou  non  sur  cette  proposition.  Là-dessus,  les 
délégués  espagnols  se  retirent  et  nous  restons  entre  nous 
pour  délibérer.  Alors  —  ceci  ne  peut  pas  être  démenti,  et 
nous  avons  ici  les  délégués  d'Anvers  qui  pourraient  l'attester 
—  la  France  a  volé  la  dernière,  les  quatre  autres  nations  ont 
dit:  oui,  et  la  France  a  dit  :  Non,  nous  n'acceptons  pas.  J'en 
appelle  à  ces  messieurs  :  ça  été  comme  un  coup  de  foudre. 
C'est  moi  qui  ai  expliqué  pourquoi  nous  ne  voulions  pas 
voter  ;  je  l'ai  fait  avec  l'énergie  que  je  mets  quelquefois  lors- 
que j'ai  une  pleine  conviction.  J'ai  donné  tous  les  arguments 
indiqués  ici,  et  j'en  ai  même  donné  un  autre:  j'ai  dit  qu'il 
était  tout  à  fait  contraire  à  la  logique  qu'en  face  d'une  situa- 
tion temporaire  comme  celle  de  l'Espagne,  on  prît  une  résolu- 
tion définitive  qui  engageât  pour  toujours  l'avenir. 

Nous  avons  donc  fait  l'impossible  pour  que  cette  conven- 
,  tion  fût  rejetée  et  répondu  de  notre  mieux  aux  objections  de 
nos  collègues.  Nous  n'avons  pas  pu  réussir,  parce  que  pour 
réussir  il  aurait  fallu  que  nous  restions  unis,  et  voilà  la 
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(grosso  question.  I\[allu'iu'eu9eiuent,  nous  n'étions  plus  unis. 
Qu'on  resultuit-il?  C'était  l'isoiemenl  pour  nous  ;  (^'était  un 
encourafîoiuent  pour  ri<lspaj>;ne,  ([ui  aurait  pu  dire:  (^oni- 
monl  voulez-vous  que  j'hésite  à  frapper  les  créanciers,  alors 
que  les  autres  nations  accoptont .. 

Une  voix.  —  Nous  avions  la  majorité  ! 

M.  le  Président.  —  Il  est  évident  que,  de  ce  côté,  la  situa- 
tion n'était  pas  la  môme  lorsque  nous  étions  unis  pour  com- 
battre les  uns  à  côté  des  autres  et  lorsque  nous  avons  été 
isolés.  J'ajoute  que  cet  isolement  nous  paralysait  dans  nos 
moyens  d'action. 

Quels  sont  les  moyens  d'action  dont  on  dispose  contre  un 
Gouvernement?  Envers  un  particulier,  on  a  les  tribunaux  et 
les  huissiers  à  leur  suite.  Vis-à-vis  d'un  Etat  étranger,  il  n'en 
est  pas  de  même.  Nous  étions,  il  y  a  quelque  temps  —  M.  Ney- 
marck  se  le  rappelle  —  dans  une  assemblée  où  étaient  réu- 
nies toutes  les  notabilités  de  l'Europe  en  cette  matière  ;  j'ai 
traité  celte  question,  et  on  a  été  unanimement  convaincu 
qu'il  n'existait  qu'un  seul  moyen  :  l'union  des  pays  créan- 
ciers, et  celui-là  seul.  Or,  ce  moyen  de  défens''  iinic^ue  nous 
échappait. 

Il  en  était  d'autant  plus  ainsi  que  dans  cette  affaire,  nous 
n'avions  pas  le  droit  de  compter  sur  l'appui  diplomati(iue  de 
la  France. 

Une  voir.  —  Pourquoi  ? 

M.  le  Président.  —  Pourquoi  ?  A  raison  de  l'avis  du 
Ministre  des  flnances  sur  cette  question. 
Plusieurs  voix.  —  Voilà  !  voilà  ! 

U>ie  autre  voix.  —  Je  vous  remercie  de  cette  déclaration. 
M.  le  Président.  —  Vous  me  prenez  donc  pour  un  en- 
fant!... 

Voix  nombreuses.  —  Non  !  non  ! 

M.  le  Président.  —  Je  vous  ai  dit  que  nous  avions  en- 
tendu cette  parole  importante  des  délégués  qu'ils  avaient  reçu 
le  meilleur  accueil  dans  les  milieux  les  plus  autorisés. 
Croyez-vous  que  nous  nous  soyons  fait  illusion  ?  C'était  im- 
possible :  il  était  évident  que,  dans  une  conversation  privée 
que  nous  ne  connaissions  pas,  l'avis  du  Ministre  sur  ce  point 
avait  transpiré.  Il  ne  m'appartient  pas  de  savoir  si  le  Mi- 
nistre a  ou  non  le  droit  de  donner  son  avis  dans  une  conver- 
sation privée,  bien  qu'il  me  semblerait  étrange  que  le 
Ministre  des  finances  soii,  le  seul  homme  en  France  qui  ne 
puisse  pas  avoir  une  opinion  sur  la  question  de  l'Extérieure 
et  qui  ne  puisse  pas  en  parler  dans  une  conversation  privée. 

Je  me  borne  à  constater  ce  point  essentiel,  c'est  que  si  le 
Ministre  a  donné  son  avis,  il  a  été  sans  aucun  effet  vis-à-vis 
de  nous,  car  nous  avons  continué  de  voter  comme  aupara- 
vant, mais  il  est  facile  de  comprendre  que  la  déclaration  des 
délégués  espagnols  a  t  eu  une  importance  sérieuse  aux  yeux 
de  ceux  qui,  la  veille,  avaient  été  avec  nous  et  qui,  le  lende- 
main, ont  été  contre. 

Par  conséquent.  Messieurs,  il  ne  faut  pas  perdi'e  ce  point 
de  vue  :  nous  nous  sommes  trouvés  désarmés,  nous  sommes 
restés  sans  aucun  moyen  d'action,  et  alors  se  pose  la  ques- 
tion :  de  cet  isolement  ne  résultait-il  pas  un  péril  pour  les 
porteurs,  un  péril  tel  que  nous  devions  ne  pas  prendre  sur 
nous  de  les  y  exposer?  C'est  à  ce  moment  et  pour  cette  raison 
que  nous  avons  voulu  qu'ils  fussent  directement  consultés. 

En  réalité,  je  suis  persuadé  que  les  difficultés  seraient  bien 
moindres  si  on  n'avait  pas  été  surpris  par  le  mode  de  vota- 
tion.  II  faut  que  les  opposants  manifestent  expressément  leur 
opinion,  sans  quoi  ils  seront  réputés  acceptants. 

Ce  à  quoi  on  n'a  pas  fait  allusion,  c'est  que  cette  disposi- 
tion est  la  compensation,  la  rançon,  pour  ainsi  dire,  la  mi- 
norité exceptionnelle  que  nous  avons  exigée. 

Nous  avons  stipulé  qu'il  sulflrait  d'un  quart  d'opposants 
pour  faire  tomber  la  convention,  par  conséquent  nous  avons 
entendu  qu'un  quart  des  intéressés  pourrait  faire  la  loi  aux 
3/4  ;  ce  n'est  pas  dans  les  usages.  Eh  bien,  si  la  volonté  d'un 
quart  peut  être  imposée  aux  3/4,  encore  faut-il  qu'elle  soit 
exçresse  et  formelle;  à  notre  avis  il  vaut  mieux  cette  mino- 
rité exceptionnelle  que  la  majorité  simple  dans  les  conditions 
habituelle  du  vote. 

Une  voix.  —  Je  veux  protester  et  m'en  aller  ensuite. 

M.  le  Président.  —  Vous  n'avez  qu'à  déposer  votre  carte 
à  la  sortie,  on  tiendra  compte  de  votre  protestation. 

Je  sais  qu'on  se  plaint  de  l'inertie  des  porteurs  ;  qu'on  dit: 
Mais  on  ne  parvient  pas  à  les  tirer  de  leur  inertie. 

Nous  avons  une  expérience  suffisante  pour  estimer  que 
c'est  là  une  exagération  complète  :  les  porteurs  savent  se 
remuer  quand  leur  intérêt  l'exige.  Voyez  le  premier  convcnio 
des  Andalous  ;  la  Compagnie  était  à  la  veille  d'avoir  la  ma- 
jorité quand  nous  avons  fait  annuler  le  convonio  par  décision 
Ae  justice.  Voyez  le  Nord  de  l'Espagne,  en  trois  mois  il  est 
arrivé  à  plus  de  3/5  d'adhésions  expresses  ;  voyez  le  Gaz  de 


Madrid,  nous  sommes  arrivés  à  pou  prés  à  l'unanimité,  et 
dans  ces  trois  cas,  il  s'agissait  do  concessions  à  faire  par  les 
porteurs  ;  ils  n'avaient  ([u'un  avantage,  celui  de  voir  régula- 
riser leur  situation  pour  l'avenir.  Je  crois  que  c'est  la  situa- 
tion qui  est  faite  actuellement  aux  porteurs  de  Uento  exté- 
rieure... mais,  dans  tous  ces  cas,  il  s'agissait  dans  ces  trois 
cas  de  consentir  un  sacrifice  aussi  grand  que  celui  qu  on^de- 
mando  aux  porteurs  d'Extérieure. 

Il  ne  faut  donc  pas  dire  que  les  porteurs  no  répondent  pas 
à  l'appel.  Non,  nous  en  aVons  eu  la  preuve,  car  vous  êtes 
venus  ici  en  assez  grand  nombre  pour  répondre  à  notre  con- 
vocation ;  mais  beaucoup  en  dehors  de  vous  sont  venus  nous 
dire  ce  (ju'ils  désiraient.  Vous  êtes  ici  ll(i  porteurs,  je  crois, 
mais  on  dehors  de  vous  il  y  a  600  porteurs  dont  nous  con- 
naissons l'opinion;  ils  ne  sont  pas  venus  ici,  mais  ils  nous 
ont  déclaré  qu'ils  acceptaient. 

Il  ne  faut  donc  pas  dire  que  les  porteurs  ne  se  dérangent 
pas  ;  ils  savent  bien  le  faire  quand  il  faut.  Mais,  je  conviens 
que  ce  qu'il  faut  actuellement,  c'est  une  publicité  pour  les 
atteindre.  Cette  publicité,  nous  l'avons  faite  ;  on  nous  de- 
mande de  la  faire  encore,  c'est  notre  intention.  Noire  inten- 
tion est  qu'on  paisse  affirmer  qu'il  n'y  a  pas  un  seul  porteur 
en  France  qui  ne  connaisse  l'utilité  de  déposer  son  vote  de 
protestation  avant  le  30  novembre,  s'il  ne  veut  pas  accepter 
la  réduction. 

Une  VOIX.  —  Quand  vous  avez  interrogé  les  porteurs  dont 
vous  venez  de  parler  tout  à  l'heure,  ne  les  avez-vous  pas  un 
peu  sollicités,  un  peu  stimulés  ? 

M.  le  Président.  —  Non,  nous  n'avons  jamais  donné  de 
conseils  à  personne;  nous  nous  sommes  contentés  d'envoyer 
à  nos  porteurs  notre  circulaire  du  25  juillet  que  vous  con- 
naissez; puis  nous  leur  avons  envoyé  une  seconde  circulaire 
dans  laquelle  nous  faisions  connaître  les  formalités  exigées 
par  le  Gouvernement  espagnol,  etnoiis  avons  accompagné  cet 
envoi  de  deux  formules  de  protestation,  en  disant  qu'on  pou- 
vait ou  les  envoyer  à  la  délégation  des  Finances  ou  nous  les 
renvoj  er  à  nous  qui  les  ferions  parvenir  à  la  délégation  des 
Finances. 

Nous  en  avons  ainsi  envoyé  20,000  :  6.000  directement,  et 
les  autres  ont  été  mises,  par  gros  paquets,  à  la  disposition  de 
tous  ceux  qui  ont  des  noms  de  porteurs  que  nous  n'avons 
pas.  Nous  ne  connaissons  pas  les  porteurs  qui  ont  leursjlitres 
déposés  dans  tel  ou  tel  établissement  ou  qui  sont  représentés 
par  tel  ou  tel  banquier  ou  agent  de  change  ;  mais  nous  avons 
envoyé  à  tous  les  banquiers  et  à  tous  les  intermédiaires  de 
Paris  et  de  province  un  paquet  de  ces  circulaires  en  leur 
disant  :  «  Envoyez-les  à  votre  clientèle;  si  vous  n'en  avez  pas 
assez,  demandez-nous-en  d'autres  et  il  vous  sera  fait  un  envoi 
supplémentaire.  » 

Je  dois  ajouter  qu'à  ce  point  de  vue  nous  avons  reçu  de  la 
presse  un  service  que  je  n'oublierai  pas.  Je  puis  vous  affir- 
mer, pour  en  avoir  ici  même  la  preuve,  qu'il  n'y  a  pas  un 
journal  de  Paris  ou  de  province,  politique  ou  financier,  qui 
n'ait  parlé  du  convenio...  oh!  pas  toujours  en  bien  pour  l'As- 
sociation... et  qui  n'ait  invité  avec  insistance  les  porteurs  à 
remettre  les  protestations  dans  les  délais. 

Je  suis  persuadé  que  jamais,  en  aucune  circonstance, 
pareille  publicité  ne  s'est  faite  et  pareille  liberté  laissée  aux 
votants. 

M.  Manchez.  —  Je  voudrais  répondre  justement  à  propos 
de  cela. 

M.  le  Président.  —  Je  vous  ai  dit.  Monsieur  Manchez, 
que,  lorsque  j'aurai  fini  de  parler,  je  donnerai  la  parole  à 
ceux  qui  la  demanderont  et  ne  répondrai  rien  à  tout  ce  qui 
sera  dit. 

Il  s'agit  maintenant  de  savoir  si,  lorsque  nous  avons  traité 
cette  question  de  concert  avec  les  délégués  étrangers,  nous 
avons  été  victimes  d'une  fantasmagorie  comme  on  a  l'air  de 
le  dire  : 

Le  péril  existe-il?  les  porteurs  étaient-ils  sous  le  coup  d'un 
danger  réel? 

Il  est  difficile  de  se  faire  une  conception  de  l'état  des  es- 
prits en  Espagne.  Nous  nous  y  sommes  rendus  à  de  nom- 
breuses reprises  et  sommes  restés  en  communication  avec 
beaucoup  d'Espagnols,  de  ceux  qui  ont  marqué  dans  le  monde 
de  la  finance  et  de  la  politique. 

Le  moyen  de  pression  dont  on  croyait  généralement  pou- 
voir user  vis-à-vis  de  l'Espagne  c'est  de  dire  :  si  vous  faites 
quelque  chose  contre  les  porteurs  français,  le  Marché  fran- 
çais est  perdu  pour  vous.  Messieurs,  depuis  bien  longtemps 
déjà,  nous  nous  sommes  heurtés  à  cette  réponse  :  l'Espagne 
ne  veut  plus  avoir  recours  aux  emprunts  étrangers 

M.  Manchez  lui  a  donné,  dans  un  article,  un  conseil  qui 
était  peu.t-étre  marqué  au  coin  de  la  prudence  et  do  la  science 
économique  ;  il  lui  a  dit  :  «  Pour  sortir  des  difficultés  ac- 
tuelles, faites  un  emprunt  extérieur  et  prenez  telles  et  telles 
autres  mesures  ».  Mais  votre  conseil,  Monsieur  Manchez,  ne 
trouvera  pas  d'écho  ;  vous  ne  trouverez  pas  en  Espagne  ua 
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économiste  qui  consente  à  mettre  sa  signatui'e  au  bas  d'un 
pareil  projet.  Vous  vous  rappelez  répocjue  de  l'indépendance 
italienne  et  la  fierté  avec  laquelle  on  aisait  :  «  L'Italie  fera 
toute  seule,  sans  le  concours  de  la  France  ».  lialia  farâ  da 
se.  Eh  bien,  en  matière  financière,  les  Espagnols  sont  aussi 
fiers,  ils  feront  eux-mêmes,  ils  croient  n'avoir  plus  besoin  de 
la  France. 

Il  y  a,  sur  d'autres  points  encore,  un  état  d'esprit  que  vous 
ne  paraissez  pas  soupçonner.  Dieu  sait  s'il  était  clair  que 
l'obligation  de  payer  en  or  el  ;i  l'étranger  les  coupons  des 
obligations  de  chemins  de  fer  était  formelle;  nous  avons  ré- 
digé sur  ce  point  une  consultation  décisive  ;  ch  bien,  nous 
n'avons  pas  trouvé  en  Espagne  un  homme  politique,  un 
homme  de  loi  qui  vouhit  l'admettre  ! 

"\^ous  croyez  que  vous  les  maintiendrez  avec  la  convention 
de  1882?  Vous  dites  qu'aujourd'hui  la  presse  est  très  calme... 
Ce  n'est  pas  aujourd'hui  qu'il  faut  voir  la  presse,  car  aujour- 
d'hui en  £spagn(>  personne  ne  le  met  en  doute,  on  sait  que  le 
convenio  sera  approuvé  par  vous  et  ensuite  par  les  Gortès  ; 
la  presse  est  donc  tranquille,  mais  il  faut  voir  dans  les  jour- 
naux d'une  autre  épô'^que,  ainsi  que  les  discours  prononcés 
aux  Gortès...  J'en  ai  ici  un  grand  nonil)re.  Même  dans  le 
moment  actuel,  je  pourrais  vous  citer  des  anciens  Ministres, 
des  Sous-Secrétaires  d'Etat  qui  disent  :  «  Je  suis  tout  prêt  à 
poser  la  question  à  la  tribune  et  à  la  soutenir  énergiquement. 

Une  voix.  —  Et  la  lettre  de  M.  Silvela  ! 

M.  le  Président.  —  M.  Silvela  est  le  chef  d'un  parti  ;  il  a 

fait  des  déclarations,  je  n'avais  pas  besoin  qu'il  les  fît,  car 
je  le  connais,  et  je  sais  qu'il  aurait  abandonné  dix  fois  le 
pouvoir  plutôt  que  de  mettre  sa  signature  au  bas  d'un  pareil 
projet.  En  politique  pure,  il  a  la  majorité,  c'est  vrai,  mais 
si  le  parti  libéral  veut  le  renverser  sur  cette  question,  qu'il 
prena  comme  plate-forme,  il  votera  avec  ensemble,  sauf  peut- 
être  quelques  rares  et  honorables  exceptions,  les  partis  con- 
servateur, dissident  et  républicain  se  . sont  aussi  absolument 
affirmés  dans  ce  sens. 

J'ai  été  étonné,  à  un  moment  donné,  de  voir  invoquer  l'ap- 
préciation de  M.  Navarro  Reverter.  J'ai  là  son  interview  dans 
le  texte  publié  par  un  journal  espagnol,  et  lorsque  j'ai  vu  les 
commentaires  de  la  presse,  je  me  suis  dit:  il  faut  qu'on  n'ait 
pas  lu  cette  interview  jusqu'au  bout.  Savez-vous.en  effet,  quelle 
est  sa  îbése?  Sans  doute  il  dit.  avec  une  clarté  qui  vous  ferait 
plaisir  :  on  a  commis  une  grande  faute  ;  quand  on  a  pris  un 
engagement  il  faut  le  tenir  ;  donc,  il  faut  continuer  à  payer 
4  0/0.  Mais,  ajoutait-il,  il  y  a  quelque  chose  qu'on  ne  peul 
supporter,  c'est  une  dette  qui  n'est  pas  déterminée;  il  nous 
faut  une  quantité  énorme  de  piécettes  pour  payer  à  l'étran- 
ger. C'est  li  le  point  sur  lequel  les  étrangers  sont  vulnérables. 

Je  sais  bien  que  vous  me  faites  jouer  un  rôle  pénible,  je 
suis  en  quelque  sorte  ['avocat  du  diable:  je  suis  foicé  de 
vous  apporter  un  raisonnement  que  je  serais  le  premier  à  com- 
battre s'il  en  était  besoin. 

J'ai  recherché  si  les  lois  de  1876  et  autres  contenaient  l'en- 
gagement formel  de  payer  en  or,  je  ne  l'y  ai  pas  trouvé  ;  j'ai 
seulement  trou  7é  sur  les  titres  qu'ils  étaient  payables  en  pe- 
setas, en  francs  el  en  livres  sterling,  et  alors  je  me  suis  dit: 
pour  la  dette  extérieure,  nous  sommes  dans  la  même  situa- 
tion que  celle  où  nous  avons  été  vis-à-vis  des  Compagnies  de 
chemins  de  fer,  lorsque  nous  n'avions  à  invoquer  que  le  li- 
bellé des  titres.  Alors  on  contestait  énergiquement  que  nous 
puissions  arriver  au  paiement  en  francs  el  si  nous  sommes 
arrivés  à  le  faire  reconnaître,  c'est  parce  ^ue  nous  avons  pu, 
en  plus,  produire  dix,  quinze  engagements  écrits  aussi  formels 
que  possible.  Si  vous  regardez  le  libellé  des  titres... 

M.  Manchez.  —  Gela  suffit. 

M.  "Vidal.  —  C'est  le  contrat  extérieur. 

M.  le  Président.  —  Pour  vous  peut-être,  mais  il  est  in- 
constostable  que  les  Espagnols  ne  raisonnent  pas  comme 
vous. 

D'ailleurs,  lorsqu'une  nation  veut  prendre  une  mesure  de 
ce  genre,  il  ne  faut  pas  croire  qu'elle  cherche  beaucoup  à  se 
munir  d'arguments  irrésistibles,  il  lui  suffit  d'un  prétexte 
pouvant  colorer  la  mesure  qu'elle  prend. 

Vous  dites  :  on  ne  la  prendra  pas,  parce  qu'il  s'agit  d'une 
dette  extérieure,  ou  bien  parce  que,  disait  M.  Manchez,  on 
ne  peut  admettre  que  les  Gortès  se  déjugent  ;  ils  ont  voté  une 
loi  en  1899,  ils  en  ont  voté  une  en  1900,  ils  ne  peuvent  se  dé- 
juger. 

Oue  diriez-vous  d'une  assemblée  délibérante  qui  aurait  voté 
plusieurs  fois  et  contracté  par  là  solennellement  un  triple  en- 
gagement pour  faciliter  la  souscription  de  divers»  emprunts  à 
l'étranger?  D'ab'^rd  l'engagement  de  payer  un  intérêt  de  (i  0/0; 
en  second  lieu,  l'engagement  de  payer  en  or,  enfin  l'engage- 
m9nt  que  ces  titres  seraient  indemnes  de  tout  impôt.  Or, 
quelques  années  après,  cette  même  assemblée  diminue  de 
20  0/0  l'intérêt  stipulé,  frappe  d'un  impôt  de  20  0/0  ce  qui 
reste  et  paye  en  pesetas  au  lieu  de  payer  en  francs.  "Vous  me 
direz,  c'est  impossible.  Et  cependant,  c'est  le  môme  Parle- 


ment, dont  vous  dites  qu'il  ne  se  déjugera  pas;  ce  sont  les 
Gortès  espagnols;  il  s'agit  de  la  dette  de  Cuba... 

J'ai  le  droit  d'en  parler;  j'étais  président  du  malheureux 
Comité  qui  s'est,  occupé  de  cette  question.  Que  s'en  est-il 
suivi?  Nous  avons  envoyé  de  beaux  mémoires  aux  Ministres 
des  affaires  étrangères  et  des  finances,  au  Président  du  Con- 
seil de  Madrid,  rien  n'y  a  fait  et  j'ai  eu  le  regret  de  constater 
que,  dans  cette  occasion  si  grave,  l-:rsqu  on  enlevait,  nom  par 
12,  mais  55  0/0  de  leur  revenu  aux  porteurs  français,  la 
presse  n'a  pas  trouvé  à  dire  un  mot;  vous  ne  trouverez  nuUe 
part  la  condamnation  de  la  conduite  de  l'Espagne;  on  n'a  dit 
nulle  part  que  cette  faillite  est  la  violation  de  la  foi  jurée. 
Vous  ne  trouverez  de  protestation  que  dans  un  endroit  : 
dans  le  mémoire  que  nous  avons  déposé  et  qui  dort  dans  un 
carton  jusqu'à  ce  que  nous  puissions  reprendre  la  question. 

M.  Neymarck.  —  Sauf  dans  le  Rentier. 

M.  le  Président.  —  Je  consens  bien  volontiers  à  faire  une 

exception  pour  vous,  M.  Neymark. 

M.  Manchez.  —  C'est  parce  que  la  question  n'a  pas  été 
mise  en  vedette. 

M.  le  Président.  —  Je  tiens  essentiellement  à  répéter 
que  ce  n'est  pas  mon  opinion  propre  que  je  viens  de  déve- 
lopper. Je  suis  convaincu,  au  contraire,  que  l'Espagne  est 
lice;  je  suis  convaincu  qu'elle  manquerait  à  ses  engagements 
les  plus  solennels,  si  elle  agissait  ainsi.  Par  conséquent,  ne 
prenez  pas  cette  thèse  comme  étant  la  mienne;  c'est  celle  qu'il 
est  utile  de  connaître  pour  prendre  une  résolutiiœ,  c'est  la 
thèse  du  péril. 

Cette  éventualité  constilue-t-elle  un  péril  pour  les  por- 
teurs ?  On  ne  peut  sérieusement  le  contester.  ()n  peut  discu- 
ter sur  les  cliiinces  de  réalisation  d'événements  de  celte  na- 
ture: les  uns  peu\ent  dire  :  j'ai  peur:  les  antres,  non.  Il  me 
paraît,  (luant  à  inni.  dillicile  de  contester  qu'il  y  ait  un  ]iéril 
plus  ou  moins  sérieux. 

Il  y  a  un  péril  ;  il  a  été  si  bien  reconnu  que  c'est  là  ce 
qui  a  arrêté  les  délégués  étrangers;  car  ils  n'avaient  pas  in- 
térêt à  sacrifier  une  partie  de  leur  revenu.  On  dit,  il  est  vrai  : 
ils  avaient  moins  d'intérêt  que  les  Français,  c'est  possible, 
mais  ils  peuvent  répondre  :  mon  verre  est  petit,  mais  je  bois 
dans  mon  verre.  Parce  qu'on  n'est  intéressé  que  pour  400 
millions  au  lieu  de  l'être  pour  670.  ce  n'est  pas  un  motif  de 
consentir  aune  réduction  sans  rime  ni  raison.  S'ils  ont  fait 
ce  sacrifice,  si  à  l'heure  actuelle  dans  ces  Etats  il  n'y  a  pas 
d'opposition,  ou  s'il  n'y  en  a  tellement  infime,  que  vous  en 
serez  étonnés.  Il  faut  croire  que  c'est  parce  que  l'on  a  réelle- 
ment apprécié  qu'il  y  avait  un  danger... 

Eh  bien,  ce  danger,  il  ne  nous  appartenait  pas  de  l'imposer 
aux  porteurs  ;  voyez-vous  quelle  aurait  été  notre  situation  si 
nous  avions  pris  les  choses  sur  nous  ?  A  un  certain  moment 
il  a  été  question  entre  les  délégués  de  dire  :  Faisons  un  ar- 
rangement avec  l'Espagne  et  laissons  la  France  s'arranger 
comnxe  elle  le  voudra.  Vous  voj'ez  le  danger  de  cette  situa- 
tion ;  nous  ne  pouvions  l'accepter. 

M.  Armand  Lévy.  —  Vous  auriez  dû  risquer  cela. 

M.  le  Président.  —  Votre  tempérament  vous  porte  à  bra- 
ver le  danger,  je  vous  en  félicite:  je  vous  dirai  tout  à  l'heure 
comment  il  faut  envisager  ce  point,  lorsque  je  rechercherai 
quelle  doit  être  l'attitude  de  l'Association  dans  l'avenir. 

Il  y  a  une  question  qui  n'a  pas  encore  été  traitée  ici  :  quelle 
est  au  fond  l'importance  des  sacrifices  que  l'arrangement, 
dont  il  s'agit  occasionne  aux  porteurs  ? 

Il  parait  simple  de  la  chiffrer,  on  dit  :  c'est  le  1/8  des  reve- 
nus, 50  centimes  sur  4  francs,  d'où  on  pourrait  conclure  : 
c'est  le  1/8  du  capital  soit  9  francs  pour  un  cours  de  72  francs. 
Si  on  agissait  ainsi,  on  ne  tiendrait  pas  compte  de  l'amortis- 
sement, qui  vaut  bien  quelque  chose.  Ce  calcul  n'est  donc  pas 
exact. 

D'un  autre  côté,  dans  une  autre  assemblée,  on  a  dit  :  si  on 
considère  ceux  qui  seront  remboursés  au  début,  ils  ont  un 
intérêt  magnifique  ;  puis  l'intérêt  va  en  diminuant.  Ce  calcul 
est  également  inexact,  car  on  ne  tient  pas  compte  que  .«i  une 
partie  des  porteurs  sera,  favorisée  en  étant  appelée  de  bonne 
feeure  au  remboursement,  il  n'en  est  pas  de  même  de  la 
grande  masse  qui  ne  sera  appelée  au  remboursement  qu'à  la 
fin  de  la  période  prévue 

Si  on  veut  arriver  à  déterminer  mathématiquement  l'aban- 
don, c'est  facile  ;  voici  comment  je  propose  de  le  faire,  et  les 
économistes  éminents  qui  sont  ici  me  rendront  peut-être  cette 
justice  que  cette  façon  de  calculer  est  la  bonne. 

Je  mets  en  présence  les  deux  situations  pendant  une  pé- 
riode de  60  ans  ;  dans  les  deux  cas,  l'Espagne  aura  payé  une 
annuité  de  4  0/0  du  capital  ;  seulement,  dans  un  cas,  elle 
sera  libérée  du  capitil  au  bout  de  61  ans;  dans  l'autre,  elle 
en  sera  restée  débitrice.  Ce  capital  est  de  720  millions  pour 
1  milliard  nominal  ;  l'abandon  que  vous  faites  à  l'Espagne 
est  donc  de  720  millions  payables  dans  60  ans.;  il  n'y  a  qu"à 
escompter  pour  savoir  ce  que  vous  abandonnez  valeur  d'au- 
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jourd'hui;  j'ai  l'ait  le  calcul  nux  conditions  d'intôiût  rapport'^ 
jiar  celto  valour  ot  je  suis  arrive  à  ;]7 . 580 . 000  francs.  Pour 
une  inscription  de  1.000  frnncs  rapportant  40  francs,  c'est 
37  fr.  oO,  c'est  9/10  d'une  annuité  que  vous  abandonnez; 
quant  au  surplus,  la  dilVércnce  entre  cet  abandon  et  l'abandon 
apparent  de  0  fr.  50,  il  est  compensé  par  l'amortissement  ;  il 
ne  sera  plus,  il  est  vrai,  réparti  d'une  manière  é^ale  entre 
tous,  mais  par  la  voie  du  sort,  de  façon  à  favoriser  les  uns 
et  non  pas  les  autres  ;  c'est  là  un  fait  tellement  usuel  qu'il 
n"y  a  pas  à  en  tenir  compte.  Telle  est  l'importance  des  sacri- 
tices  demandés. 

Oue  nous  olïre-t-on  en  échange  ?  nous  ne  pouvons  pas  le 
chill'rer  mathématiquement.  C'est  d'abord  cette  certitude  (jue 
s'il  y  a  un  parti  pouvant  recueillir  une  majorité  en  Espagne 
pour  grever  la  rente,  vous  n'en  .serez  pas  victimes.  Il  est  évi- 
dent que  les  Cortès,  si  elles  approuvent  la  convention,  ne  peu- 
vent voter  l'impôt  comme  sur  les  nationaux  ;  elles  devront 
choisir  entre  les  deux  alternatives.  Si  donc  la  convention  est 
approuvée,  vous  échappez  à  ce  danger  que  j'ai  cherché  à 
caractériser  tout  à  l'heure. 

De  plus,  il  faut  reconnaître  que,  pour  l'avenir,  vous  aurez 
une  sécurité  je  puis  dire  sans  égale,  car  je  ne  connais  pas  de 
rente  dans  le  monde,  et  j'en  appelle  à  M.  Neymark,  qui,  au 
même  degré,  ait  le  caractère  contractuel  et  législatif. 

Voilà,  en  effet,  un  contrat  conclu  entre  les  créanciers  et  les 
délégués  officiels  du  Gouvernement  espagnol,  tellement  offi- 
ciels qu'ils  étaient  nommés  par  une  loi.  Cette  convention 
devra  même  être  solennellement  approuvée  par  une  loi.  Le 
caractère  contractuel  est  aussi  formel  que  possible.  Il  vous 
confère  la  sécurité  d'exemption  complète  d'impôt,  soit  pour 
le  revenu,  soit  pour  l'amortissement. 

J'en  demande,  en  effet,  pardon  à  un  orateur  précédent, 
mais  le  texte  de  l'article  est  formel  : 

«  Conformément  à  la  convention  du  28  juin  1882  et  aux 
lois  antérieures,  cette  rente  est  déclarée  formellement  exempte 
de  tout  impôt  présent  et  futur,  frappant  soit  le  revenu  soit 
l'amortissement  ». 

Par  conséquent,  vous  avez.  Messieurs,  une  certitude  à  peu 
près  absolue,  et  je  crois  qu'en  matière  de  fonds  d'Etat  il  n'y 
a  pas  de  plus  grande  garantie. 

M.  Armand  Lèvy.  —  Ils  ont  déjà  donné  ces  garanties! 

M.  Lacombe.  —  La  garantie  actuelle  vaut  ce  qu'elle  vaut  ; 
il  n'y  a  pas  de  doute  sur  celle  que  vous  obtiendrez.  Voulez- 
vous  que  j'ajoute  que,  peut-être,  avec  cette  rente,  vous  avez 
plus  de  garantie  que  vous  n'en  aurez  pour  toute  autre?  Car 
il  ne  faut  pas  se  dissimuler  que  le- plus  grand  aléa  que  puisse 
subir  un  fonds  d'Etat  résulte  de  la  possibilité  de  crises  exté- 
rieures ;  or,  il  est  certain  qu'étant  donnée  sa  position  pénin- 
sulaire, ce  n'est  pas  la  France,  ce  n'est  pas  le  Portugal  qui 
feront  la  guerre  à  l'Espagne  ;  elle  n'aura  pas  davantage  de 
guerre  maritime  puisque,  malheureusement,  elle  a  perdu  ses 
colonies.  Elle  est  donc  dans  les  conditions  les  plus  favorables 
pour  pouvoir  faire  face  à  ses  engagements. 

Reste,  il  est  vrai,  la  question  économique.  Qu'arrivera-t-il 
de  l'Espagne  ?  On  vous  a  dit,  et  je  suis  persuadé  que  c'est 
vrai,  qu'elle  se  relève  rapidement.  Mais  il  y  a  un  point  noir: 
Le  change  est  encore  très  bas...  .!(  ne  veux  pas  faire  le  pro- 
phète; au  sujet  du  change,  j'ai  vu  des  prophéties  qui  no  se 
sont  pas  réalisées...  J'espère  qu'elles  le  seront  sans  trop 
tarder.  Au  surplus,  il  faut  ne  pas  avoir  de  rente  sur  l'Etat 
pour  ne  pas  subir  dans  une  certaine  mesure  les  fluctuations 
de  l'Etat  débiteur!  Ce  qui  est  siîr,  c'est  que  vous  aurez  toutes 
les  garanties  que  l'on  peut  demander  pour  un  fonds  d'Etat. 

Aussi,  Messieurs,  n'avons-nous  pas  été  étonnés  de  voir  un 
grand  nombre  de  capitalistes  préférer  rester  dans  cette  va- 
leur, même  avec  une  réduction.  C'est  un  fait  dont  nous  en 
avons  eu  la  preuve  dans  notre  correspondance. 

Beaucoup  de  capitalistes  se  disent  :  après  toiit.V Exté)-iewe 
sera  un  très  bon  fonds  ;  il  est  peu  probable  qu'il  reste  à  sa 
valeur  actuelle.  Or,  avoir  un  fonds  devenu  très  solide  et  lui 
voir  rapporter  4,85,  amortissement  non  compris,  c'est  encore 
quelque  chose. 

Je  ne  sais  pas  si  c'est  votre  avis  à  tous.  Messieurs,  mais 
je  sais  que  c'est  l'avis  de  bon  nombre  de  capitalistes  qui 
nous  ont  fait  connaître  leurs  intentions. 

Ils  n'ont  peut-être  pas  tort,  car  si  la  diminution  d'intérêt 
avait  eu  l'importance  qu'on  lui  a  attribuée,  elle  aurait  dû  au 
moins  se  répercuter  partiellement  sur  le  cours  de  la  Bourse, 
pas  du  tout  :  V Extérieure  était  à  72,  elle  est  restée  à  72... 

M.  Armand.  Lévy.  —  Elle  est  montée  à  75,  quand  on  a 
dit  que  la  convention  ne  serait  pas  votée,  et  ce  n'est  qu'en- 
suite qu'elle  a  baissé. 

M.  Lacombe.  —  Monsieur  Lévy,  vous  avez  peut-être  des 
raisons  pour  savoir  pourquoi  une  valeur  monte  ou  baisse  à 
la  Bourse  ;  on  pourrait  peut-être  vous  répondre  avec  une 
égale  vraisemblance  :  c'est  parce  qu'on  savait  (jue  la  conven- 
tion serait  votée?  Mais,  dans  tous  les  cas,  j'ai  le  droit  de 
dire  que  voilà  déjà  bien  longtemps  que  personne  n'a  d'illusion 


sérieuse  sur  lo  sort  du  ri  ferendum.  ICI,  cependant,  vous  ne 
voyez  pas  do  dégringolade  d(!  la  lleute  iCxtérieure  !  Pourquoi? 
Parce  que,  d'une  part,  il  y  a  des  gens  qui  y  voient  encore  un 
placement  rémunérateur  et  qui  trouvent  certaines  comiiensa- 
tioHS  dans  les  nouvelles  garanties  qui  lui  sont  aHoclées  et 
que,  d'autre  part,  ceux  qui  y  sont  entrés  n'y  sont  guèie  en- 
trés à  un  cours  supérieur  au  cours  actuel  et  ils  sont  persua- 
dés que  quiconque  ne  voudra  pas  y  rester  pourra  réaliser, 
sans  subir  de  perte  sur  son  acquisition  antérieure. 

Voilà  pourquoi.  Messieurs,  il  me  semble  qu'en  ayant  pris 
cette  proposition  en  considération,  nous  ne  sommes  peut  être 
pas  tellement  coupables  d'avoir  fait  perdre  de  grosses  som- 
mes aux  capitaux  français. 

Une  voix.  —  Alors  vous  nous  lâchez  ? 

M.  Lacombe.  —  Vous  voulez  toujours  aller  au-devant  de 
ce  que  je  vais  dire  !... 

.Je  ne  puis  raisonnablement  aller  plus  vite,  et  je  crois  que 
les  sténographes  suffisent  à  peine  à  leurt  tache. 

.J'arrive,  Messieurs,  au  dernier  point  que  j'ai  l'intention  de 
traiter  devant  vous  :  il  s'agit  de  savoir  quelle  attitude  l'Asso- 
ciation nationale  doit  prendre. 

Nous  avons  été  sollicités  très  vivement  des  deux  côtes.  Les 
uns  nous  ont  sollicités  de  provoquer  le  plus  grand  nombre 
d'acceptations  possible.  Lts  autres  —  vous  les  avez  entendus, 
et  vous  n'aviez  pas  besoin  d'attendre  à  aujourd'hui  pour  le 
savoir  —  nous  provoquent  dans  un  sens  opposé. 

Eh  bien,  ni  l'une  ni  l'autre  attitude  ne  peut  être  la  nôtre, 
voici  pourquoi.  . 

Quand  on  fait  quelque  chose,  il  faut,  avant  tout,  le  faire 
loyalement,  honnêtement.  Lorsque  nous  avons  admis  que  la 
proposition  actuelle  était  susceptible  tout  au  moins  d'être 
prise  en  considération  et  soumise  au  référendum,  nous  ayons 
entendu  que  nous  nous  en  rapportions  à  la  décision  libre 
des  intéressés  ;  nous  n'avons  pas  pu  vouloir  dire  en  même 
temps  que  nous  agirions  sur  eux  pour  les  déterminer  dans  un 
sens  ou  dans  l'autre.  Nous  n'aurions  pu  honnêtement  faire 
mentalement  une  telle  réserve. 

Mais  il  y  a  d'autres  considérations.  Comme  je  vous  le  di- 
sais tout  a  l'heure,  j'ai  été  obligé  de  vous  signaler  le  péril, 
mais  j'ai  eu  en  même  temps  le  soin  de  vous  dire  qu'il  était 
extrêmement  difficile  de  déterminer  quelle  en  était  l'impor- 
tance ri- elle. 

Nous  ne  pouvons  pas  nous  substituer  aux  porteurs  pour 
faire  cette  appréciation.  Vous  ('^es  quelques  uns  qui  ne 
crovcz  pas  au  péril  ;  il  y  on  a  d'autres  (|ui  y  croient  :  on  peut 
y  croire  plus  ou  moins.  Nous  ne  pouvions  pas,  nous  ne 
voulions  pas  prendre  la  place  dos  porteurs  dans  cette  appré- 
ciation. 

Mais  il  ne  s'agit  pas  seulomoiil  d'une  question  d'apprécia- 
tion qu'on  peut  raisonner  et  sur  la([uolle  on  peut  avoir  des 
renseignements  personnels  plus  ou  moins  certains  parce 
qu'on  en  aura  parlé  à  Monsieur  un  toi,  Ministro  ou  député, 
ou  tout  autre;  il  y  a  une  autre  question  que  j'appellerai  une 
question  d'impression  ou  do  tenipéranu'Ut.  Les  tempéra- 
ments ne  sont  pas  les  mêmes.  Etant  donné  le  même  dan- 
ger, il  y  en  a  qui  le  courent,  d'autres  ({in  n'y  consentent 
pas . 

Tenez!  lors([ue  nous  sommes  dans  la  rue,  au  carrefour  des 
écrasés,  si  nous  nous  trouvons  avec  une  autre  personne,  dé- 
sireux l'un  et  l'autre  de  traverser  au  moment  où  arrive  une 
voilure,  l'un  do  nous  dira  :  «  .le  passe  à  la  tète  des  clievaux» 
et  passera  :  l'autre  préfère  attendre. 

Croyez-vous  ((ue  vous  feriez  une  bonne  action  si  vous  di- 
siez au  second  :  «  Passez  donc,  il  n'y  a  pas  de  danger  ?  » 
Non,  Mossienrs,  cela  ne  se  fait  pas,  on  laisse  à  chacun  le 
soin  d'apprécier  lo  danger. 

En  matière  d'assurance  contre  l'incendie,  on  peut  considé- 
rer comme  imprudent  celui  qui  ne  s'assure  pas  ;  mais  l'assu- 
rance sur  la  vie?  Tout  le  monde  voit  lo  pi'ril,  les  uns  préfè- 
rent s'assurer,  les  autres  Itravcr  le  danger. 

11  y  a  donc  là  une  question  que  nous  ne  prmvons  résou- 
dre et  qui  doit  ètro  résolue  par  chacun  des  porteurs,  selon 
son  tempérament.  Les  uns  diront  :  »  .l'aiuio  mieux  poi'dre, 
je, veux  refuser  mon  consentement.  » 

M.  Armand  Lévy.  —  Ce  sont  les  gens  qui  n'ont  pas 
peur  qui  ne  perdent  pas. 

Pourquoi  aviez-vous  confiance  avant  ot  no  l'avez-vons 
plus  ? 

M.  le  Président.  —  J'ai  cependant  vu  des  gens  qui 
n'avaient  pas  peur  et  qui  ont  pourtant  perdu. 

D'autres,  au  contraire,  disent  .:  «  Je  ne  veux  même  pas 
courir  cette  chance.  »  -, 

■('Cette  chance  n'est  pas  grande,  leur  afflrme-t-on  —  Je 
n'en  sais  rien,  moi,  père  de  famille,  j'aime  mieux  garder  cette 
valeur  en  portefeuille,  quoiqu'elle  me  rapporte  un  peu  moins; 
je  ne  veux  pas  courir  de  danger.  « 

Enfin,  Messieurs,  il  y  a  encore  des  différences  de  situa- 
tions. Il  y  en  a  qui  peuvent  avoir  intérêt  à  refuser,  ceux  par 
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exemple  qui  ne  vculeot  suivre  l'Extérieure  que  pendant  une 
courte  période,  ceux  qui  l'ont  de  ces  opérations  qui  peuvent 
se  faire  un  jour,  te  défaire  le  lendemain:  ceux  qui  ont  assez 
de  souplesse,  de  connaissance  des  choses  financières  pour 
entrer  dans  une  valeur  et  en  sortir  à  volonté.  Ceux-là,  j'ad- 
mets ti'és  l)ien  qu'ils  peuvent  se  désintéresser  du  danger, 
qu'ils  peuvent  même  compter  sur  les  fluctuations  des  cours 
pour  réaliser  un  bénéfice  et  qu'ils  puissent  dire  :  «  Je  veux, 
moi,  protester  quoi  qu'il  puisse  arriver  »  ou,  au  contraire, 
«  je  ne  veux  pas  protester  ». 

M.  Armand  Lévy.  —  Ce  «ont  ceux  qui  veulent  l'avenir 
des  fonds  extérieurs  qui  ne  veulent  pas  fermer  le  marché 
avec  votre  réduction. 

M.  le  Président.  —  Mais,  à  côté  de  ceux-là,  il  y  en  a 
d'autres  qu'intéressent  moins  les  cours  actuels,  qui  désirent 
surtout  être  rassurés  pour  l'avenir.  Ce  sont  les  mêmes  peut- 
être  qui  s'adressent  ;'i  la  Rente  française  8  0/0,  malgré  le  taux 
très  bas  de  son  revenu.  Pourquoi  prennent-ils  une  valeur  qui 
ne  leur  rapporte  que  3  ?  C'est  parce  qu'ils  mettent  avant  tout 
la  sécurité  absolue.  Eh  bien,  ceux-là  pri'fèreront,  pour  la 
llente  extérieure,  perdre  50  centimes  en  échange  d'un  supplé- 
ment de  sécurité. 

Nous  ne  pouvons  donc  pas  donner  aux  gens  un  conseil 
parce  que  ce  que  ce  conseil  devrait  varier  suivant  l'impression 
qu'ils  ressentent  au  sujet  de  l'importance  du  danger,  suivant 
la  tempérament  qu'ils  ont  pour  braver  ce  danger,  enfin  sui- 
vant leur  situation.  Ce  serait  aller  trop  loin  que  de  dire  que 
les  prudents  accepteront  le  convenio,  que  les  tém(''raires  ne 
l'accepteront  pa.s  :  mais,  on  peut  affirmer,  tout  au  moins,  que 
c'est  un  sentiment  de  prudtnce  qui  entraînera  le  plus  grand 
nombre  des  adhésions. 

Nous  disons  donc  :  nous  croyons  que  nous  aurons  accom- 
pli notre  devoir,  quand  nous  aurons  fait  tout  ce  que  nous 
pouvons  pour  éclairer  tous  les  points  He  la  question.  V'ous 
avez  vu  que  le  présidfnt  de  cette  asscmlilée  a  fait  ses  effoits 
pour  que  toutes  les  idées  puissent  s'exprimer.  Même  encore 
maintenant,  vous  pouvez  venir  contester  les  idées  que  je  viens 
d'éniettie.  Eh  bien,  nous  avons  pris  nos  disposijions  pour 
que  tout  ce  qui  a  été  dit,  pnui'  que  tous  les  excellents  argu- 
ments de  M.  Manclifz,  de  M.  Naquet,  de  tous  ceux  qui  ont 
parlé  soient  mis  sous  les  yeux  des  intéressés. 

Ils  seront  bien  maladroits  s'ils  ne  peuvent  se  faire  une  opi- 
nion d'après  ces  documents,  ou  trouver  quelqu'un  qui  les 
conseille. 

Un  particulier  peut  se  ]icrmoltre  de  donner  un  conseil,  c'est 
pour  ce  cas  que  le  proverbe  dit  qae  les  conseilleurs  ne  sont 
pas  les  payeurs.  Si  un  parlicvilier  hasarde,  un  conseil,  tant 
pis  pour  celui  qui  le  suit.  Muis  une  association  comme  la  nô- 
tre a  plus  d'action  sur  la  masse.  On  veut  bien  la  leconnaître 
son  action,  puisqu'on  la  sollicité'.  Aussi,  pour  cette  raison, 
elle  est  tenue  à  plus  de  circonspection. 

Une  voix.  —  Alors  quoi? 

Une  autre  voix.  —  Prenez  mon  ours,  prenez  mon  ordre  du 
jour  ! 

M.  le  Président.  —  Aussi  l'association  jamais  n'ira  dire: 
<'  Vous  devriez  faire  ceci  plutôt  que  cela  ».  C'est  aux  porteurs 
de  faire  ce  qu'ils  voudront. 

Une  voix.  —  Et  si  l'assemblée  vous  charge  de  le  dire. 

M.  le  Président.  —  Nous  ferons  notre  possible  pour  que 
ce  désir  soit  .«atislait  dans  la  mesure  oi'i  la  chose  nous  est 
permise,  c'est-à  dire  que  nous  continuerons  à  recevoir  toutes 
les  protestations  et  à  les  transmettre.  Et  même,  s'il  vous  con 
vient  que  nous  disions  que  vous  êtes  ici  un  certain  nombre 
qui  voulez  voter  contre  le  convenio  (je  crois  que  votre  atti- 
tude le  montre  assez),  nous  sommes  prêts  à  vous  en  donner 
acte. 

Il  faudra,  il  est  vrai,  dire  dans  quelle  proportion  vous  vous 
trouvez. 

A  mon  avis,  je  crois  que  vous  feriez  aussi  bien  de  ne  pas 
entrer  dans  cette  voie,  parce  que,  si  vous  insistez,  nous 
sommes  obligés,  dans  notre  impartialité,  de  faire  connaître 
dans  quelle  proportion  nous  avons  des  adhésions. 

Une  voix.  —  Pas  du  tout  ! 

Une  outre  voix.  —  Qu'est-ce  que  cela  fait  ?  Faites  connaître 
le  nombre. 

M.  le  Président.  —  Vous  avez  été  convoqués  par  l'Asso- 
ciation nationale  au  nombre  de  2  000.  Sur  2.000,  vous  êtes 
.venus  116.  Mais  nous  connaissons  l'opinion  d'environ  600 
autres  porteurs. 

M.  Armand  Lévy.  —  Vous  savez  bien  qu'il  n'en  est 
jamais  autrement  dans  les  assemblées. 

M.  le  Président.  —  Il  est  nécessaire  —  c'est  une  des  mis- 
sions de  l'Association  —  de  vous  faire  connaître  quelle  est,  à 
l'heure  actuelle,  l'importance  du  mouvement  pretestataire. 
Nous  avons  envoyé  des  dépêches  partout  pour  avoir  les  der- 
niers chiffres,  et  il  nous  paraît  qu'ils  peuvent  être  un  élément 
important  de  décision.  Voici  les  chiffres  : 


En  France,  il  y  a  13.781.400  déjà  régularisés  à  la  déléga- 
tion des  finances  et  1. '700. 000  que  nous  avons  en  mains  et  qui 
seront  régularisés  demain. 

Une  VOIX.  —  Qu'cntendcz-vous  par  i-égularisés  ? 

M.  le  Président.  —  C'est  que  nous  avons  besoin  de  faire 
inscrire  les  protestations  et  nous  faire  donner  des  récépissés 
de  nos  déclarations.  A  concurrence  de  13.781 .000  c'est  déjà/ 
fait,  à  concurrence  de  1.700.000,  ce  sera  fait  demain.  Le  total 
est  donc  15.481.000. 

En  Angleterre,  sur  141  millions,  il  y  a  872.000  fr.  de  ca- 
pital. 

En  Belgique,  sur  121  millions,  il  y  a  519.000  fr.  de  capital. 

En  Allemagne,  sur  54  millions,  il  y  a  68.000  fr.  de  capital. 

En  Hollande,  sur  34.815.000,  il  n'y  a  rien. 

Voilà  les  dépêches  qui  nous  font  connaître  ce  résultat  à  la 
date  de  samedi  soir. 

Total  :  1.040.453.000  sur  lesquels  17.220.000  ont  protesté 
jusqu'à  ce  jour. 

Je  no  vous  donne  pas  ces  chiffres  comme  définitifs,  puisque 
les  délais  continuent  à  courir,  mais  enfin  s'il  y  avait  eu  cette 
intensité  d'opinion  qu'on  pourrait  supposer  d'après  ce  qui 
se  passe  ici,  il  est  évident  que  ce  n'est  pas  là  que  nous  en 
serions. 

Il  faut  que  nous  complétions  ces  renseignements  en  vous 
donnant  ce  qui  est  venu  à  la  connaissance  do  l'Association. 
Il  y  a  (i'iO  et  (juelques  porteurs  dont  nous  connaissons 
l'opin  on  et  ([ni,  à  concurn  ncc  de  (iO  millions,  sont  favorables 
à  l'acceptation.  Ici,  vous  êtes  116  et  vous  représentez 
16  millions  chiffre  rond;  il  y  en  a  quelques-uns  en  laveur  du 
convenio;  il  y  on  aura  beaucoup  contre,  mais  enfin  les 
chiffres  ne  sont  pas  énormes  et  ne  peuvent  pas  déplacer 
la  majorité.  Après  ces  explications,  si  vous  voulez  que  nous 
fassions  le  vote  juir  tête  tl  far  somme,  nous  sommes  prêts  à 
le  faire. 

Une  voix.  —  Du  moment  que  li  s  assemblées  anglaises  et 
belges  l'ont  fait,  je  ne  vois  pas  pourquoi  l'assemblée  française 
no  le  ferait  pas.  11  est  bon  de  constaterquo  les  116  personnes 
se  sont  présentées  contre  le  convenio. 

Uiie  autre  voir.  —  Vous  savez  bien  que  si  vous  voulez,  il 
y  aura  domain  'ino  millions! 

M.  le  Président.  —  Nous  ne  voulons  i)as  prendre  la  res- 
ponsabilité d'amener  un  seul  protestataire,  de  même  que 
i.ous  ne  voulons  pas  prendre  la  icsponsabililé  de  conseiller 
une  seule  adhésion. 

Pour  concluie.  Messieurs,  dans  les  propositions  qui  vous 
ont  été  faites,  nous  acceptons  celle  idée  de  faire  la  plus  large 
publicité,  de  porter  vos  discours  aux  quatre  coins  de  la 
France,  en  faisant  appel,  dans  toute  la  ni' sure  de  notre 
pouvoi.-  à  tous  les  ('tablissonients  de  crédit,  à  tous  les 
intermédiaires. —  Nous  sommes  d'accord,  aussi,  pour  recueil- 
lir les  protestations  de  ceux  qui  n'acceptent  pas  la  convention, 
pour  faire  le  nécessaire.  —  Enfin,  nous  sommes  d'accord 
pour  provoquer  de  vous  un  vote  sur  l'acceptation  ou  le  rejet 
du  convenio.  Comme  ce  vote  ne  peut  avoir  de  valeur  qu'à 
la  condit  on  qu'il  y  auia  des  sommes  à  côté  des  chiffres, 
nous  nous  sommes  arrangés  de  n  aniiTe  à  remettre  à  chacun 
de  vous  une  carte  d'entrée  (|ui  servira  également  de  carte  de 
vote  et  qui  porte  les  indications  nécessaires.  Ceux  qui 
veulent  voter  contre  le  convenio  n'auront  qu'à  remettre  leur 
ca  te  dans  l'urne  en  sortant;  nous  feions  li}  dépouillement  et 
nous  vous  dirons  ;  Il  y  a  eu  tant  de  protestataires  à  concur- 
rence de  telle  somme  qui  ont  voté  contre  le  convenio. 

Une  voix.  —  Il  s'agit  de  savoir  si  -une  réunion  publique  de 
porteurs  ne  peut  se  prononcer  en  tant  que  réunion  i)ubliquo. 
Nous  ne  sommes  pas  une  manifestation  d'ensemble  ayant  à 
chilfrer  des  sommes,  il  s'agit  de  savoir  si  la  manifestation 
des  personnes  qui  ont  discuté  ici  peut  avoir  un  écho  au 
dehors. 

Une  autre  voix.  —  J'ai  la  mission  de  voter  contre  et  je 
suis  noyé  dans  le  vote  par  procuration! 

M.  le  Président.  —  Il  ne  s'agit  pas  du  vote  de  ceux  qui 
ne  sont  pas  ici.  Pour  ceux-ci  ils  vont  voter.  Nous  avons  con- 
trôlé 116  cartes  de  porteurs,  le  procès-verbal  portera  qu'il  y 
avait  ici  116  porteurs,  pour  une  somme  totale  de  16  millions 
et  que.  sur  ce  nombre,  il  y  en  a  X..  pour  une  somme  de... 
qui  ont  voté  contre  le  convenio. 

Vous  ne  devez  pas  prendre  le  vote  que  vous  émettez  ici 
comme  vous  dispensant  d'une  démarche  formelle  pour  rejeter 
le  convenio:  ici.  c'est  un  vote  officieux,  le  vote  régulier  est 
celui  que  vous  déposerez,  ou  à  la  délégation,  ou  entre  nos 
mains  Votre  nom  ne  sera  pas  connu  (nous  sommes  tenus  bien 
entendu  au  secret  professionnel),  nous  ferons  connaître  seu- 
lement le  nombre  de  ceux  qui  ont  voté  contre  et  les  sommes. 

La  séance  est  levée. 
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Résultat  du  vote 

Porteurs  dont  les  cartes  ont  otc  contrôlées  à  l'entrée, 
iUi  porteurs  pour  une  somme  totale  de  15.90'i.2(JO  Ir. 
(valoiir  nominale). 

On  voté  contre  le  convenio  : 

Francs 

29  porteurs  pour  une  somme  totale  de. .  3.417.000 
Un  porteur  pour  une  somme  de   3.4()().00O 

Total  des  oppositions  formulées. .  6.817.000 


Compagnie  d'Electricité  Thomson-Houston  de  la 
Méditerranée.  —  Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé 
dans  notre  numéro  du  5  courant,  l'assemblée  générale 
extraordinaire  de  cette  Société,  qui  a  eu  lieu  le  29  sep- 
tembre à  Bruxelles,  a  décidé  de  porter  le  capital  social 
de  10  à  20  millions  de  francs,  au  moyen  de  l'émission 
de  20.000  actions  nouvelles  de  500  francs  nominal, 
offertes  par  préférence  au  prix  de  600  francs,  jusqu'au 
20  courant,  aux  anciens  actionnaires,  à  raison  d'une 
action  nouvelle  pour  une  ancienne.  Les  souscripteurs 
ont  à  verser,  en  souscrivant  ;  225  francs,  représentant 
la  prime  de  100  francs  demandée  aux  nouvelles  actions, 
et  le  quart  du  capital  nominal  de  ces  mêmes  titres. 
Quant  au  solde  de  -375  francs,  il  sera  appelé  aux  dates 
que  fixera  le  Conseil.  Les  actions  nouvelles  ont  droit, 
jusqu'au  31  décembre  1900,  à  l'intérêt  de  5  0/0  sur  les 
125  francs  de  capital  versé,  et  elles  participeront  au 
■dividende  supplémentaire  à  partir  de  l'exercice  1901. 

On  sait  que  les  pays  dans  lesquels  cette  Société  ex- 
ploite le  «  système  Thomson-Houston  »  sont  :  l'Italie, 
l'Espagne,  le  Portugal  et  l'Egypte.  En  Italie,  elle  a 
fourni  le  matériel  nécessaire  à  l'éclairage  de  l'usine  et 
des  dépôts  des  Tramioays  Florentms,  entreprise  à  la- 
quelle elle  s'est  intéressée.  Elle  a  aussi  passé,  avec  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  la  Méditerranée, 
des  traités  pour  la  transformation  électrique  des  lignes 
Milan-Gallarate-Varege  et  Rome-Frascati.  Enfin,  en 
1899,  elle  a  constitué,  avec  un  groupe  d'établissements 
financiers  italiens  et  belges,  la  Societa  délie  Tramoie 
et  Ferrovie  electriche  di  Roma,  et  elle  possède  une 
grande  partie  du  capital  des  Tramways  de  Bologne 
qu'elle  doit  outiller  complètement. 

En  Espagne,  elle  s'occupe  actuellement  de  l'instal- 
lation de  l'usine  d'éclairage  de  la  Société  populaire 
d'Oviedo,  et  de  la  mise  en  exploitation  des  lignes  de  la 
Société  Valencienne  de  Tramways.  Elle  a  pri.s  aussi 
une  importante  participation  dans  le  capital  de  l'Elec- 
tra  del  Besaya,  créée  pour  utiliser  une  chute  d'eau 
près  de  Santander  en  vue  de  la  fabrication  de  la  soude 
caustique,  et  elle  a  passé  un  contrat  avec  la  Huelva 
Central  Copper  C°,  pour  la  fourniture  de  perforatrices 
de  mines,  etc.  Ajoutons  qu'en  Egypte  elle  s'est  inté- 
ressée dans  le  Chemin  de  fer  d'Alexandrie-Ramleh, 
dans  les  Tramways  d'Alexandrie,  etc.;  et  qu'en  Grèce 
elle  a  cédé  ses  droits  à  la  Compagnie  Hellénique  d'Elec- 
tricité Thomson-Houston,  sa  filiale,  eonstituée  en  août 
1899,  au  capital  de  10  millions  de  drachmes,  et  à  la- 
quelle elle  a  apporté  diverses  entreprises  en  cours 
d'exécution  ou  en  pi'ojet. 

Ce  sont  toutes  ces  affaires  qui  ont  nécessité  l'aug- 
mentation des  moyens  financiers  de  la  Compagnie, 
augmentation  qui  va  être  réalisée  au  moyen  de  l'émis- 
sion dont  nous  avons  parlé  plus  haut. 


Aciéries  de  France.  —  Les  actionnaires  de  cette 
Société  se  sont  réunis  le  16  courant  en  assemblée  gé- 
nérale annuelle  pour  examiner  et  approuver  les  comp- 
tes arrêtés  au  30  juin  dernier. 

Le  total  des  bénéfices,  pour  l'exercice  1899-1900, 
s'élève  à  4.390.260  fr.  62,  contre  3.502.682  fr.  42  en  1898- 
1899,  et  les  charges  diverses  ont  atteint  781.963  fr.  80, 
dont  417.344  fr.  52  pour  amortissements  sur  construc- 
tions et  matériel,  contre  829.013  fr.  53  l'année  précé- 
dente. Il  y  a  donc,  d'un  côté,  augmentation  de  887.578 
francs  20  dans  les  bénéfices,  et  une  diminution  de 
47.049  fr.  73  dans  les  dépenses,  de  sorte  que  les  pro- 


lits de  l'exercice  1899-1000  (mt  dépassé  de  934.627  fr.93 
ceux  do  l'exercice  1(S'J8  1899. 

Sur  le  montant  net  do  bénéfices,  qui  s'établit  h  3mil- 
lions  608  2%  fr.  82,  le  Conseil  d'administi Ation  a  pro- 
posé d'affecter  à  dos  provisions  et  à  des  amortissements 
divers  la  somme  do  2.070.390  fr.  65.  Dans  cotte  somme 
figurent,  pour  615.000  fr.,  une  «  provision  pour  amé- 
lioration du  combustible  »  et  pour  350.0^10  fr.  une 
provision  pour  l'achat  des  mines  de  Banca.  11  est  donc 
resté  un  solde  de  1.537.906  fr.*17  de  bénéfices  disponi- 
bles, qui  a  permis  au  Clonseil  d'administration  de  ré- 
partir, avec  l'assentiment  des  actionnaires,  58  fr.  0-3 par 
action  et  12  fr.  Ql  par  vingtième  de  part  de  fondateur. 
L'année  dernière,  les  actions  avaient  reçu  53  fr.  45,  et 
les  vingtièmes  de  fondateur  10  fr.  15. 

En  vue  de  parer  à  la  situation  qui  est  faite  à  la  mé- 
tallurgie par  la  hausse  du  combustible  et,  en  même 
temps,  par  l'élévation  continue  des  prix  du  minerai, 
la  Société  des  Aciéries  de  France  s'est  intéressée  dans 
une  Société  de  recherches  pour  l'extension  de  sondages 
non  loin  de  Béthune  et,  dans  un  même  ordre  d  idées, 
elle  a  fait  l'acquisition  des  mines  de  Banca,  près 
Bayonne,  dont  il  a  été  parlé  plus  haut.  Ces  mines, 
d'après  l'évaluation  des  ingénieurs  de  la  Compagnie, 
pourrait  fournir  un  tonnage  de  3  millions  de  fer  car- 
bonaté.  Le  Conseil  a  l'intention  d'extraire  de  ces  mines, 
pour  le  moment,  les  quantités  nécessaires  aux  besoins 
de  la  Société  ;  mais  en  vue  d'une  extension  future  plus 
considérable,  il  va  créer  une  Société  spéciale  à  laquelle 
les  Aciéries  de  France  participeront  largement. 

Mentionnons  que  la  Société  qui  avait  pris,  comme 
elle  le  devait  du  reste,  une  part  importante  à  l'Exposi- 
tion de  1900,  a  obtenu  un  grand  prix  pour  la  métallur- 
ffie. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Gurityba  (111  kil.)  (1)  1900  1899 

Francs  Francs 

Recettes  du  mois  de  septembre   407.709  528-494 

Recettes  des  mois  anlériei^rs   3.148.304  3.300.304 

Recettes  totales  des. mois  écoulés  de 

l'exercice   3.556.013  3.828.798 

Receltes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  septembre   44.688  56.059 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exei-cice   32.201  46.117 

Prolongements 

(Longueur  actuelle  306  kil.)  (3) 

Recettes  du  mois  de  septembre   332.768  420.977 

Recettes  des  mois  antérieurs   2.771.468  2.888.401 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   3.104.236  3.309.378 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  de  septembre   13.230  16.738 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écomlés  de  l'exercice   13.563  14.459 


(1)  Garantie  par  kilomctre   20.608  fr. 

(2)  —  —  5.084  fr. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  24  au  30  septembre  1900  (39"  semaine) 
(En  miniers  do  francs) 


Désignation  des 

ai  tri 
'o 

Rec.  br.  de 

la  semaine 

Rec.  br.  depuis 
le  lo' janvier 

Différence 
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'•2  ^ 

1900 
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1.1S7 

160 

186 
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70 
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+ 

54 
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1.547 

1.232 

+ 
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34 
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15 
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L  ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


Compagnie  l'Union  des  Gaz.  —  L'assemblée  des  action- 
naires a  eu  lieu  le  15  octobre. 

Du  bilan,  il  ressort  que  les  bénéfices  de  l'exercice  1899-1900 
s'élève  à  2.851.245  fr.  27. 

Le  solde  recorlé  à  nouveau  était  de  386.894  fr.  54.  En  tout 
3.238.139  fr.  81. 

Le  montant  du  coupon  a  été  fixé  à  55  fr.  par  action,  sur  les- 
quels 25  fr.  ont  déjà  été  distribués.  Le  solde  de  30  fr.  sera 
payé  confie  le  coupon  n"  52. 

Ce  dividende  représente  une  augmentation  de  5  fr.  sur  celui 
du  dernier  exercice. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Nous  constations,  il  y  a  huit  jours,  la  faible  tenue  du 
marché  de  Paris  par  suite  des  allégements  de  positions 
auxquels  on  avait  procédé  de  divers  côtés.  Ces  allége- 
ments ont  encore  continué;  aussi,  et  hien  que  les 
reports  aient  été  bon  marché  lundi,  la  liquidation  ne 
s'est  pas  passée  très  favorablement.  Depuis,  la  Renie 
Extérieure  Espagnole  a  été  vivement  attaquée,  et 
toute  la  cote  s'en  est  ressentie  encore.  Mais  au  dernier 
moment,  l'ensemble  est  mieux,  et  sur  un  certain  nom^ 
bre  de  valeurs,  on  est  même  en  avance. 

Contrairement  à  ce  que  l'on  croyait  en  Bourse  au 
début  de  la  semaine,  la  Banque  d'Angleterre  n'a  pas 
encore  élevé  son  escompte  cette  semaine. 
^.  il  Nos  Renies  Françaises  sont  calmes. 
Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à  99  fr.  95  à  terme 
et  à  99  fr.  80  au  comptant,  s'inscrit  respectivement  à 
100  fr.  05  et  à  100  fr.;  Renie  3  1/2  0/0,  102  fr.  40  à 
terme,  contre  102  fr.  30,  et  à  102  fr.  37  1/2  au  comp- 
tant, contre  102  fr.  20.  C'est  le  2  du  mois  prochain  que 
ce  fonds  détache  son  coupon  trimestriel  de  87  cen 
times  1/2  ;  Renie  3  0/0  Amortissable,  plus  mou,  à 
99  fr.  80  au  comptant,  contre  99  fr.  05. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  restent 
à  481  fr.,  contre  475  fr.;  Emprunt  2  12  0/0  du  Pro- 
tectorat de  VAnnam  et  du  Tonhin,  au  même  cours  de 
79  fr.  50  ;  Emprunt  de  Madagascar,  81  fr.  50,  sans 
changement;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de 
l'Indo-Chine,  477  fr.,  également  comme  il  y  a  huit 
jours. 

jf  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Faris  ont  eu  un 
marché  actif,  mais  leurs  cours  sont  un  ipeu  irréguliers. 

UOblipation  4  0/0  1865  clôture  à  5i0  fr.,  contre 
535  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  plus  lourdes  à  417  50; 
Obligations  3  0/0  1871,  403  fr.,  contre  402  fr.;  Obliga- 
tions 4  0/0  1  875,  540  fr.,  ex-coupon,  contre  548  fr.  50 
avec  coupon  ;  Obligations  4  0/0  1876,  540  fr.  25, 
ex-coupon  aussi,  contre  548  fr.  75  avec  coupon. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  finissent 
à  348  fr.;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  344  fr..50, 
contre  346  fr.;  Obligations  2  0/0  1  898,  404  fr.,  en 
avance  de  7  francs;  Obligations  2  0/0  1899  libérées 
{Emprunt  du  Métropolitain),  375  fr.,  contre  373  fr.; 
Obligations  non  libérées,  373  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  que 
nous  laissions  à  4.000  fr.  il  y  a  huit  jours,  conservent 
facilement  ce  cours. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissement de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  dix-sept  se- 
maines du  second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à 
3.879.32G  fr.  68. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Finance 
ont  vivement  repris  de  650  fr.  à  669  fr.  Le  bilan  de  cet 
Etablissement  aa  31  aofit  accuse,  sur  celui  au  31  juil- 
let, une  augmentation  de  7.312.016  fr.  dans  les  prêts 
hypothécaires,  et  de  2.014.258  fr.  dans  les  prêts  com- 
munaux. Les  Obligations  Foncières  en  circulation  sont 
sans  variation  apprédable,  mais  les  Obligations  Com- 
munales s'inscrivent  à  1.440.372.994  fr.,  contre  1  mil- 
liard 427.758.807  fr.  le  mois  précédent.  Les  bénéfices 
au  31  août,  s'élèvent  à  7.817.513  fr.  65,  contre  G  mil- 
lions 791.223  fr.  15  au  31  juillet,  et  les  dépenses  d'ad- 
ministration à  2.810.433  fr.,  contre  2,459.129  fr. 


Les  demandes  restent  très  suivies  sur  les  Obligations 
Foncières  et  Communales  sont,  du  reste,  des  plus 
attrayantes  à  cause  de  la  fréquence  des  tirages  et  du 
nombre  des  lots.  Rappelons,  qu'avt  c  la  série  complète 
des  obligations  émises  parle  Crédit  Foncier  de  France, 
on  participe  annuellement,  et  presque  gratuitement,  à 
44  tirages,  qui  représentent  2.278  lois  d'une  valeur  de 
1.000  à  150.000  fr, 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
au  même  cours  de  443  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879,  501  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.  75;  Obligations  Com- 
munales 1880,  484  fr.  75,  contre  482  fr.  50  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1883,  430  fr.,  presque  sans 
changement  ;  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0, 
437  fr.  75,  en  bénéfice  de  2  fr.  75. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  qui 
finissaient  à  380  fr.,  restent  à  384  fr.  ;  par  contre.  Obli- 
gations Communales  i892,  2  80  0/0  estampillées, 
434  fr.,  en  moins-value  de  3  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  se  re- 
trouvent à  440  fr.,  contre  442  fr.;  Obligations  Fonciè- 
res 3  75  0/0  1  899,  506  fr.,  contre  5(j0  fr.  ;  Obligations 
Communales  1899,  2  fr.  60  0/0  libérées,  436  fr.,  en 
plus-value  de  6  francs. 

if  if  Les  actions  des  Grands  Etablissements  de 
Crédit  sont,  eu  général,  soutenues. 

La  Banqiie  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était  re- 
venue ù  1.080  fr.,  pprd  encore  5  fr.  à  1.075 fr.;  Comptoir 
National  d'Escompte,  dSô  îï.  au  comptant,  contre  583 
francs,  et  586  fr.  à  terme,  contre  590  fr.  Le  bilan  de  cet 
Etablissement,  au  .30  septembre,  présente,  avec  l'état 
de  situation  au  31  août,  les  principales  différences 
suivantes:  Actif.  Augmentations  :  Portefeuille  1  mil- 
lion. Reports  5  millions  1/4.  Effets  à  l'encaissement 

1  million  1/2.  Agences  hors  d'Europe  près  de  2  mil- 
lions. Avances  2  millions,  Tirage  à  échéance  1  million 
et  demi.  Diminutions  :  Espèces  7  millions.  Débiteurs 

2  millions.  Crédit  par  acceptations  1  million.  Passif. 
Aug7nentations  :  Acceptations  pour  agpnces  1  million 
et  demi.  Diminutions  :  Comptes  de  chèques  5  millions. 
Acceptations  pour  compte  de  tiers  5  millions.  A  partir 
du  lundi  22  courant,  l'agence  A  du  Comptoir  National 
d'Escompte,  établie  176,  boulevard  Saint-Germain, 
sera  transférée  au  n"  174  de  ce  boulevard,  sur  la  place 
Saint-Germain-des-Prés,  dans  un  local  plus  spacieux, 
mieux  situé  et  aménagé  de  façon  à  donner  à  la  clien- 
tèle toutes  les  fscilités  et  tous  les  avantages  désirables, 
notamment  par  une  installation  complète  de  cofTres- 
forts  à  louer  au  public. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1.075  fr.,  gagne 
2fr.  à  1.077  fr. 

La  Société  Générale  s'échange  à  610  fr.  Le  bilan  de 
cette  Société,  au  30  septembre,  accuse,  sur  celui  au 
31  août,  les  principales  variations  suivantes  :  Augmen- 
tations :  Espèces,  1.463.166  fr.;  Reports,  1.048.433  fr.; 
Portefeuille  titres,  915.283  fr.;  Avances  sur  garanties, 
2.164.006  fr.;  Effets  à  payer,  1.185.628  fr.;  Bénéfices 
nets,  460.330  fr.;  LimimUions  :  Portefeuille  commer- 
cial, 4.250.259  fr.;  Comptes  courants  débiti-^urs,  6  mil- 
lions 908.313  fr.;  comptes  d^!  chèques,  2.216.747  fr.; 
Dépôts  à  échéances  fixes,  967.600  fr.;  Comptes  courants 
créditeurs,  1.688.360  fr.  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial, 598  fr.,  contre  600  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  repris 
à  420  fr.,  clôture  à  410  fr.;  Banque  de  r Algérie,  960  fr. 
contre  975  fr.  ;  les  actionnaires  de  cette  Société  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  et  extraor- 
dinaire pour  le  15  novembre.  Obligations  de  400  fr.  de 
la  Société  des  Immeubles  de  France,  128  fr.  25,  contre 
127  fr.  50;  Obligations  de  475  francs,  lf>3  fr.;  Banque 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  55  fr.  75,  en  reprise 
de  1  fr.  75. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  reste 
soutenue  à  80  fr.;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or 
et  d'Exploration,  92  fr.,  contre  93  fr. ;  Banque  Pari- 
sienne, an  même  cours  de  .503  fr.,  Rente  Foncière,  416 
francs,  contre  425  fr.:  Société  Foncière  Lyonnaise,  337 
francs;  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  247  fr., 
gagnant  7  francs. 


L'KCDNOMISTK  KU 


llori'lKN.  -  Franco 


^  Les  actions  de  nos  Grandr.s  Compaqnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  rol)jel  de  réalisations  qui  les 
ont  toutes  l'ait  revenir  on  arrière. 

Ko  Lyon,  ijui  était  revenu  à  1.818  fr.  à  terme  et  à 
1.815  fr.  au  comptant,  linit  à  1.810  fr.  et  à  1.80f1  fr.; 
Nord,  2.290  fr.  à  terme,  contre  2.815  fr.  et  2.285  fr.  au 
comptant  contre  2.305  fr.;  Midi,  1.275  fr.  au  comptant, 
perdant  10  francs. 

Ij'Est  cote  1.085  fr.  au  comptant,  contre  l.f)95  fr.;  à 
terme,  il  s'inscrit  à  1.082  Ir.;  Orléans,  1.685  fr.  au 
comptant,  perdant  17  franc?;  et  1.690  fr.  à  terme,  en 
moins  value  de  20  ir.;  Ouest,  l.O'iO  fr.  au  comptant, 
contre  1.0^9  fr. 

Pour  la  40"  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  re- 
cettes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  aug- 
mentation de  2.549.897  fr.  Du  1*^1'  janvier  1900  au  7  oc- 
tobre dernier ,  les  recettes  totales  de  nos  Grandes 
Compagnies  sont  en  plus-value  de  71.082,000  fr.  sur 
celles  de  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  sont  à  315  fr., 
comme  il  y  a  huit  jours. 

^  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  encore  été  agitées,  surtout  les  Valeurs  de  Traction, 
mais  au  dernier  moment  ces  dernières  sont  beaucoup 
plus  résistantes,  et  sur  quelques-unes  il  y  a  même  un 
peu  de  reprise  à  enregistrer. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  que 
nous  laissions  à  610  fr.,  clôturent  à  605  fr.;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  1.160  fr.  à  terme,  contre  1.172  fr., 
et  1.165  fr.  au  comptant,  contre  1.170  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  s'était  avancée  à  310  fr.,  reste  à  308  fr.;  Message- 
ries Maritimes,  500  fr.,  mais  presque  sans  échanges; 
Chargeurs-Réunis,  1.155  fr.,  regagnant  25  francs. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris  finit  à  1.588  fr. 
contre  1.660  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour 
la  41e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont  élevées  à 
1.178.528  fr.  65,  contre  976.153  fr.  85  pendant  la  même 
semaine  de  1899.  Du  1"  janvier  1900  au  14  octobre,  les 
recettes  s'établissent  à  45  614  871  fr.  15,  soit  une  plus- 
value  de  6.771.542  fr.  60  sur  la  période  correspondante 
de  l'année  dernière.  Voitures  à  Paris,  280  fr.,  contre 
300  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui  était  re- 
venue à521fr.,  a  repris  à  542  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
annuêlle  pour  le  14  novembre  prochain  ;  Société  de 
ï Eleelro-Mélallurgie ,  620  fr.,  contre  650  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  se  retrouvent  à  345  fr. 

Les  actions  Agites  reviennent  de  3.510  fr.  à  3.500  fr.; 
Parts  Civiles,  2.260  fr.  environ,  contre  2.265  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 
qui  clôturaient  à  185  fr.,sont  demandées  à  186  fr.;  Com- 
pagnie Thomson- Houston,  1.306  fr,,  en  moins-value  de 
19  francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  s'était 
avancée  à  328  fr.  il  y  a  huit  jours,  reste  à  325  fr.;  Om- 
nium Lyonnais,  86  fr.  à  terme,  contre  89  fr.  ;  ac- 
tions du  Métropolitain  de  Paris,  564  fr.,  regagnant 
27  frctncs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  au 
même  cours  de  145  fr.;  Société  Parisienne  pour  Vln- 
duslrie  des  Chemins  de  fer  et  des  Tramivnys  Electri- 
ques {Société  Parisienne  Electrique),  262  fr.  à  terme, 
contre  272  fr.,  et  265  fr.  au  comptant,  contre  260  fr.; 
Tramways  de  V Est- Parisien,  465  fr.  à  terme,  en  re- 
prise de  6  francs;  Compagnie  Générale  Parisienne  ife 
Tramways  (  Tramioays-Sud),^&0  fr.  à  terme  et  3.59  fr. 
au  comptant,  contre  350  fr.  et  3a2  fr.  jeudi  dernier. 
Actions  des  Tramivays  de  Paris  et  du  Département  de 
la  Seine,  719  fr.,  en  moins-value  de  6  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Di/r  clôturent  à 
140  fr.;  et  les  Obligations  4  112  0/0  à  480  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Vol^a  sont  à  96  fr.  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments 
de  Portland  et  du.  Boulonnais,  528  fr.  ;  Sels  Gemmes 
et  Eouiilps  de  la  Russie  Méridionale,  928  fr.,  en 
avance  de  5  fr. 


-jj^  Les  Fonds  d'EtiU  Etrangers  ont  été  irréguliers 
et  moins  bien  pour  la  plupart. 

La  Rente  Brésilienne  'i  0/0  1889,  qui  Unissait  à 
63  80,  est  revenue  à  62  75. 

U Extérieure  Espagnole  a  été  l'objet  de  vives  attaques 
qui  l'ont  ramenée  à  69  fr.  20,  contre  71  fr.  20  jeudi 
dernier.  Elle  clôture  à  69  fr.  45. 

La  Rente  Italienne,  à  93  fr.  60,  gagne  10  centimes 
sur  sa  clôture  précédente. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0  a  reperdu  plus  que  son 
avance  de  la  temaine  dernière,  en  reculant  de  23  65 
à  23  fr.  20. 

Les  Fonds  Russes  sont  lourds.  Le  3  0/0  189 1-1894, 
que  nous  laissions  à  83  fr.  50,  fléchit  de  40  centimes  à 
83  fr.  10;  Russe  3  0/0  1896,  83  Ir.  65,  en  moins- 
value  de  35  centimes;  Consolidés  i>e  et  2i"e  Séries, 
98  fr.  30,  sans  changement. 

Les  Séries  Ottomanes  n'ont  donné  lieu  qu'à  peu 
d'échanges.  La  Série  B  coX&  kQ  fr.  60  à  terme  et46fr.  50 
au  comptant,  contre  46  fr.  25  jeudi  dernier  ;  Sér\e  C, 
25  fr.  25,  en  bénéfice  de  10  centimes;  Série'  D, 
22  fr.  52  1/2,  contre  22  fr.  47  1/2. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Auirichiens  cote 
438  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  535  fr.  à  terme, 
perdant  2  fr.,  et  536  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

Le  Rio-Tinto  est  beaucoup  plus  calme.  Il  reste  à 
1.475  fr.,  contre  1.479  fr.  Sosnowicé,  en  recul  de  5  fr., 
à  2.835  fr.  ;  actions  de  la  Compagnie  Internationale 
des  Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens, 
432  fr.,  en  bénéfice  de  4  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, du  1er  janvier  au  30  septembre  dernier,  se  sont 
élevées  à  10.148.987  fr.,  en  plus-value  de  1.719.860  fr. 
sur  celles  de  la  période  correspondante  de  1899.  Actions 
Thomson- Houston  de  la  Méditerranée,  650  fr. 

Les  actions  des  Chemins  Espagnols  ont  été  impres- 
sionnées par  la  faiblesse  de  la  Rente  Extérieure  Espa- 
gnole. Les  Andalous  perdent  13  fr..  à  297  fr.,  et  le 
Nord  de  l'Espagne  11  fr.,  à  181  fr.  ;  Saragosse,  269  fr., 
en  moins-value  de  15  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  a  paru,  ces  jours  derniers,  vouloir  s'animer  un  peu 
plus  qu'auparavant,  mais  les  affaires  restent  quand  même 
encore  restreintes,  au  moins  sur  la  plus  grande  partie  des 
valeurs. 

La  Rente  Brésilienne  5  OjO,  négligée,  est  aux  environs  de 
71  francs  85,  contre  73  fr.  10;  Cape  Copper,  159  fr.  50,  en 
avance  de  1  franc  que  perd  la  l'harsis,  à  ^27  fr.  £0. 

L'action  Kertch  reperd  8  francs,  à  573  fr.  ;  Huanchaca, 
145  fr.  50,  en  avance  de  1  fr.  50;  Laurium  Grec,  Si  fr.  50 
contre  86  50;  Chemins  Ottomans,  109  fr.  50  contre  110  fr.  25. 

L'action  Urikany  est  revenue  de  137  francs  à  129  francs  ; 
Bniéprovienne,  3.010  francs,  en  nouveUe  moins-value  de 
90  francs;  Usines  de  Briansk,  739  fr. ,  en  bénéfice  de  9  fr.  ; 
Aciéries  du  Donets,  820  fr.,  sans  changement. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  clôture 
à  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  V Exposition, 'ôQ  fr.  25; 
Tramioo.ys  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  73  francs. 

La  Harpener  a  repris  de  1.287  fr.  à  1.818  fr.  ;  Brasseries 
et  Tavernes  Zimmer,  105  fr.,  en  bénéfice  de  3  francs;  actions 
de  VHôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  850  francs.  Rappelons 
que  cette  Société  a  distribué,  l'année  dernière,  un  dividende 
de  50  francs,  et  que  la  saison,  sur  la  Côte  d'Azur,  s'annonce, 
cette  année,  comme  très  favorable. 


VALEURS  EN  BAWaUE 


H  oc  t. 

18  oc  t. 

Il  oc  t. 

18  oc  t. 

Alpines,  act  

475  .. 

475  .. 

IIuta-Batikowa. . . 

4500  .. 

4450  .. 

Brésil  5  %  

72  10 

71  80 

Laurium  (.Irec  . . . 

89  .. 

82  30 

Hùt.Pur.M.-Caiio 

8.^0  .. 

830  .. 

Omnium  Russe . . 

631  .. 

63J  .. 

Cer.Monai'ofparls) 

3510  .. 

3515 

Plaqnrs  Lumière. 

855  .. 

823  .. 

Ch.  Otlop.ians,  ob. . 

110  2o 

109  75 

Poiil^ihaud  

360  .. 

3ti0  .. 

Brasser.  Ziiiuiier. 

102  .. 

105  .. 

Suil  Russe  (.Soude) 

:00  . 

631  .. 

CMécMidiRussi' 

6i0  . 

6i5  . 

Tharsis  

228  30 

227  50 

Duiéprovieiine  ... 

31U0  . 

3010  .. 

Tsiiies  l',i'i;r.isk.. . 

7^0  . 

739  .. 

820  . 

820  .. 

Usiiir,  Chll  

1450  .. 

1450  .. 

Duubowaia-  Balka 

1700  . . 

lo7t  . . 

Vl(Mllr-\|,:,il;,sne. 

727  50 

710  .. 

Haul-Volga  

112  hO 

101  . 

Vul;;a-Mciioralil). 

165  .. 

155  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN. 


France 


REVUE  COMMERCIALE 


18  octobre  1900. 

Les  ensemencements  se  poursuivent  activement.  Dans 
plusieurs  régions  les  cultivateurs  se  plaignent  de  la  séche- 
resse et  souhaitent  que  des  pluies  pénétrantes  viennent 
hientôt  apporter  un  peu  d'humidité  aux  terres. 

On  procède  également  à  l'arrachage  des  pommes  de  terre 
et  des  betteraves;  cette  opération  est  rendue  difficile  par  la 
siccité  du  sol. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New- York  

A  Paris,  malgré  la  résistance  des  détenteurs  et  le  peu 
d'importance  des  offres,  les  cours  ont  reculé  cette  semaini'. 
On  ne  peut  expliquer  cette  baisse  que  par  l'extrême  réserve 
observée  par  la  minoterie  dans  ses  achats,  c^t  par  la  mau- 
vaise impression  produite  par  la  faiblesse  des  marchés  amé- 
ricains. On  a  coté  en  clôture  : 


20  sept. 
1900 

27  sept. 
■  1900 

4  oct. 
1900 

lloct. 
1900 

18  oct. 
1900 

Pr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  37 

20  12 

20  25 

20  12 

19  H7 

17  27 

17  12 

17  47 

17  38 

16  86 

17  25 

17  75 

17  75 

17  62 

17  25 

16  35 

16  52 

16  31 

16  4S 

16  17 

15  81 

15  96 

15  6S 

15  S5 

15  62 

14  89 

14  70 

14  89 

14  1)6 

14  37 

16  16 

15  93 

15  82 

15  58 

15  27 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct 

20  25 

20  12 

19  87 

20  62 

20  37 

20  12 

Novembre-Déc. . . 

2(J  75 

20  62 

20  37 

4  de  novembre. . . 

21  12 

20  87 

20  62 

21  62 

21  50 

21  12 

Farines.  —  La  situation  est  toujours  la  même  sur  le 
marché  des  farines  de  consommation;  la  boulangerie  n'achète 
que  pour  ses  besoins  immédiats.  Nous  retrouvons  la  marque 
de  Gorbeil  à  29  fr.  50.  On  cote  les  autres  marques  en  dis- 
ponible : 

4  oct.  11  oct.  18  oct. 
30  ..        30  ..        30  .. 

29  25  29  25  29  25 
28  62  28  62  28  62 
27  62       27  G2       27  62 


Marques  de  choix  

Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires.. 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  G/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines-lleur  les  transactions  n'ont  pré- 
senté que  peu  d'activité  cette  semaine.  Les  oll'res  sont  deve- 
nues plus  suivies  en  raison  de  la  baisse  signalée  d'Amérique, 
mais  les  acheteurs  se  sont  montrés  peu  «  nipressés.  La  ten- 
dance a  été  faible  et  les  cours  ont  iléchi.  On  a  coté  en  clô- 
ture : 

4  oct.         11  oct.      18  oct. 

Courant   25  87         25  62         25  37 

Novembre   26  37         26  12         25  62 

Novembre-Dée. . .  26  37  26  87  35  87 
4  de  novembre. . .      26  87         26  œ         26  -  5 

4  premiers   27  62         27  37         26  87 

Le  tout  aux  160  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  affaires  ne  sont  pas  très  actives, 
acheteurs  étant  toujours  réservés.  Ou  a  coté  en  clôture  : 


les 


4  oct. 

Il  oct. 

18  oct. 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

Novem])rc-Déc. . . 

17  37 

17  50 

17  37 

4  de  novembre.. . 

.    17  50 

17  62 

17  50 

17  87 

17  87 

17  87 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles  et  les  cours  nominaax. 
La  culture  continue  à  faire  consommer  son  seigle  à  la  ferme. 
On  a  coté  en  clôture  : 


4  oct. 

11 

oct. 

18  oct. 

15 

12 

15 

12 

15  12 

15 

25 

15 

12 

15  12 

Novembre-Déc. .,. 

15 

25 

15 

25 

15  25 

4  de  novembre  . . 

15 

25 

15 

25 

15  50 

15 

50 

15 

50 

15  50 

Alcool.  —  La  perspective  d'une  production  exceptionnelle 
d'alcool  de  fruits  et  de  marcs  arrête  les  acheteurs  et  il  se 
traite  fort  peu  d'affaires.  On  tient  l'hectolitre  90".  non  logé, 
entrepôt  :  disponible,  33  fr.  25,  contre  33  fr.  75  la  semaine 
dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

20  sept. 
1900 

27  sept 
19UU 

4  oct. 
1900 

11  oct. 
1900 

18  oct. 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

29  75 

28  50 

28  25 

28  .. 

27  50 

29  34 

29  04 

24  59 

24  34 

23  82 

27  .. 

27  50 

23  62 

23  50 

23  25 

27  04 

26  78 

24  18 

23  92 

23  64 

29  37 

28  50 

24  80 

24  50 

24  ià 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

49  24 

M.  Gieseker  estime  la  production  européenne  pendant  la 
campagne  qui  vient  de  commencer  à  5.615. OUO  tonnes  de  sucre 
brut,  contre  5.435.000  pour  la  campagne  précédente,  soit  une 
augmentation  de  seulement  180.000  tonnes.  M.  Gieseker 
évalue  la  production  de  la  France,  pendant  cette  campagne, 
à  1.OG5.0Q0  tonnes,  contre  978.000  pendant  la  dernière;  celle 
de  la  Belgique  à  320.000  tonnes,  contre  270.000:  celle  de 
l'.Ulemagiie  à  1.810  000  tonnes,  contre  1.795.000;  celle  de  l' Au- 
triche-Hongrie à  1.055.000  tonnes,  contre  1.096.000,  et  celle  de 
la  Russie  à  900.0110  tonnes,  contre  915.000. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  de  la  pro- 
duction et  du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  le 
premier  mois  de  la  campagne  1900-1901,  soit  du  1"  au  30 
septembre  ;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparativement 
aux  résultats  de  la  campagne  précédente  : 

Du  1"  au  £0  septembre  1899  1900 


Travail  : 

Fabriques  inactives  , 

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Betteraves  travaillées   Tonnes 

Ressources  générales  : 

Reprises  

Entrées  de  sucres  libérés  

Production  :  charge  

—  excédents  


(Tonnes) 

140 

200 


140 
194 


257.152  259.687 


Totaux. 


Livraisons  : 
Acquittement  pour  la  consommation. 

Sucrage  des  vendanges  

Expéditions  de  sucres  libérés  

Admission  temporaire  

Expédition  par  cabotage  

Exportation  

Sucres  des  mélasses  

Pertes  nuitériellos  et  autres  


Totaux. 


Stocks  ou  30  septembre  : 
Sucres  achevés  en  fabrique  

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  31  août  

Diminution  en  août  1900. 


208.785 

125.837 

413 

328 

19.929 

20.125 

4  277 

5.172 

233.404 

151.462 

16.293 

18.622 

14.448 

7.556 

394 

35 

9.773 

.  16.32^i 

2.294 

1.274 

4.428 

11.055 

1.092 

2.766 

1 

48.722 

57.633 

Tonnes  ; 

11.238 

14.863 

8.304 

7.644 

156.074 

53.679 

175.1)10 

76.180 

208.275 

125.488 

32.659 

49.302 

Fonnes 

151.463 

133.820 


Balance  au  30  septembre  1900 

Ressources  générales  

Livraisons  et  stocks    

Différence  représentant  les  quantités  en  cours  de 

transport     17.643 

Sur  le  marché  de  Paris,  c'est  la  faiblesse  qui  a  prévalu. 
Nous  sommes  arrivés  dans  la  période  de  fabrication  générale 
et  l'Amérique,  comptant  sur  le  sucre  indigène  de  betterave 
et  de  canne  et  sur  les  arrivages  de  Java,  a  momentanément 
suspendu  ses  achats  en  Europe. 
Ou  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

4  oct.     11  oct.     18  oct. 
Blanc  n»  3  :  —  —  — 

Courant   29  ..      28  75      27  93 

Novembre   29  12      28  81      28  06 

4  d'octobre   29  31      29  06      28  31 

4  premiers   30  06      20  08      29  . . 

4  de  mars   30  50      30  18      2S  43 

Roux  88°  disponible   28  25      28  . .      27  50 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     105  50     lOi  50  104.. 


i;i':0()NOIMISTR  I<:UROIMOI<:N.  -  France 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  niaiclu's  : 
(Los  50  Idlogvammcs) 


Villes 


Le  Havro  (Santos  good 

avorage)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


20  sept. 
1900 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
H'OO 

11  oct. 
1900 

18  oct. 
IfOO 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

M  50 

46  50 

47  25 

47  25 

46  75 

4t.  75 

46  19 

46  50 

47  74 

45  52 

49  50 

49  25 

49  . . 

49  75 

49  25 

48  75 

47  50 

48  43 

48  43 

48  12 

40  53 

40  25 

41  96 

41  10 

40  53 

Il  se  confirme  que  la  récolte  actuelle  de  la  province  de 
Santos  atteindra  6  1/2  millions  de  sacs.  Ouant  aux  nouvelles 
que  nous  recevons  de  la  future  récolte,  elles  sont  toujours 
favorables.  La  situation  n'est  donc  pas  en  faveur  de  la 
hausse.  Néanmoins,  il  y  a  quelques  jours,  une  reprise  dans 
le  cours  du  change  da  Rio,  mise  largement  à  profit  par  les 
spéculateurs,  a  eu  pour  résultat  de  faire  avancer  les  prix 
sur  les  différents  marchés.  Mais  ce  mouvement  n'a  eu 
qu'une  faible  durée  et  sous  l'influence  des  recettes  énor- 
mes du  port  de  Santos  l'avance  acquise  a  été.  vite  re- 
perdue.   

■Vins.  —  Un  heureux  changement  est  survenu  dans  la  tem- 
pérature ;  les  pluies. ont  cessé  et  la  fin  des  vendanges  s'opère 
dans  de  meilleures  conditions.  La  diminution  de  rendement 
causée  par  les  intempéries  a  eu  pour  résultat  d'amener  les 
producteurs  du  Midi  à  élever  leurs  prétentions  Ils  deman- 
dent maintenant  12  fr.  pour  les  vins  qu'ils  auraient  cédés  à 
7  ou  8  fr.  il  y  a  trois  semaines.  Mais  les  négociants,  se  basant 
sur  r  négrilité  de  la  qualité  et  sur  l'abondance  exceptionnelle 
dans  l'ensemble  du  vignoble  français,  discutent  les  prix,  de 
sorte  que  les  affaires  sont  difficiles. 

Dans  le  (lard,  les  bons  vins  genre  Montagne,  de  9  degrés, 
sont  tenus  à  11  et  12  fr.  ;  les  Costières  valent  de  iG  à  1»  fr., 
selon  qualité. 

Dans  l'Hérault,  on  demande  de  15  à  16  fr.  pour  de  bons 
coteaux  titrant  10°,  et  de  1  fr.  50  à  1  fr  80  le  degré  pour 
des  Alicante-Bouschet  qu'on  aurait  pu  acheter  1  fr.  avant 
les  pluies.  La  situation  est  analogue  dans  l'Aude  et  le  Rous- 
sillon. 

Les  vendanges  se  sont  faites  dans  le  Bordelais  par  un 
temps  à  peu  près  égal  et  l'on  espère  que  la  qualité  se  joindra 
à  la  qnaniité. 

A  Bercy,  les  vins  d'Algéi-ie  sont  assez  recherchés  ;  ce  qui 
valait  12  fr.  il  y  a  une  douzaine  de  jours  ne  se  cède  plus 
à  moins  de  15  fr.  l'hectolitre  nu  au  vignoble  pour  Vi"  cou- 
verts. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


20  sept. 
1900 


Fr. 

113  50 


3  70 

3  62 


27  sept. 
1900 


Fr. 
111  50 


3  72 
3  70 


4  oct. 
1900 


Fr. 
111  .. 


3  80 
3  82 


11  oct. 
190(> 


Fr. 
110  .. 


3  90 
3  85 


18  oct. 
1900 


Fr. 

1C5  50 


3  80 
3  75 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°   )  le  kil. 

La  cinquième  série  d'enchères  de  laines  coloniales  s'est 
ouverte,  à  Londres,  le  8  courant.  Comparativement  aux  prix 
de  clôture  de  la  vente  précédente  on  constate  une  baisse  d'en- 
viron 15  0/0  sur  les  laines  fines  et  de  8  à  10  0/0  svir  les  laines 
croisées. 

La  dernière  vente  publique  du  marché  aux  lames  de  Dijon 
a  eu  lieu  le  11  octobre  en  présence  d'un  concours  d'acheteurs 
aussi  important  qu'aux  enchères  précédentes.  La  presque 
totalité  des  20.000  loisons  offertes  a  été  adjugée  à  des  prix 
plus  élevés  que  ceux  qu'on  pouvait  espérer  et  la  baisse  est 
plutôt  moins  forte  que  celle  du  marché  de  Londres. 

Les  croisés  ont  été  très  recherchés  par  la  fabrique  qui 
abandonne  un  peu  la  laine  fine.  Les  lavés  à  dos  ont  été  l'objet 
d'une  concurrence  très  vive,  les  suints  ayant  été  assez  dé- 
laissés. 

Voici  les  prix  obtenus  à  ces  enchères  : 

Lavés  à  dos  :  qualité  supérieure  fine,  bon  lavage,  2  fr.  50 
le  kil.  net  :  qual!t(''  courante  fine,  bon  lavage,  2  10  â  2  30; 
qualité  courante  fine,  lavage  médiocre.  1  SO  à  2  fr.  ;  qualité 
courante  fine,  mauvais  Livage,  1  60  à  1  70;  croisés,  1  80  à 
2  francs. 

Suinis  :  Première  qualité  courante  fine,  1  10  à  1  20  le  kil. 
net;  deuxième  qualité  courante  fine,  0.90  à  1  fr. ;  croisés,  ù.90 
à  1  05;  qualité  défectuiiuse  ou  commune,  0.75  à  0.85. 


Agneaux  suints  :  lionne  qualité  courante  lé(iéri',  1  fr.  50  lo 
kil.  net;  qualité  ordinaire  courante  lourde,  1  25. 

Le  marché  aux  laines  de  Paris  (aux  ^Magasina  (iénéraux 
à  Pantin,  Seine)  a  obtenu  à  ses  ventes  du  commencement 
du  mois  courant  des  prix  à  peu  près  équivalents. 

Ces  venles  continueront  sur  ce  marche  pendant  tout  l'hiver, 
pour  faciliter  aux  agriculteurs  récoulemcnt  do  leurs  toisons. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 

20  sept. 
1900 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

11  oct. 
1900 

18  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

~Fr7' 

Fr. 

78  .50 

75  62 

72  .. 

70  .. 

65  87 

79  56 

71  60 

65  64 

(;8  71 

60  39 

53  21 

58  12 

58  23 

59  83 

52  98 

Le  dernier  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washing- 
ton évalue  la  condition  moyenne  du  coton  au  1"  octobre  à 
67  0/0,  contre  68.2  le  mois  précédent  et  62.4  air  1"  octobre 
1899. 

I^a  publication  de  ce  rapport  était  attendue  impatiemment 
et  l'on  comptait  générali^ment  voir  la  condition  moyenne 
estimée  à  6u  0/0.  Le  chiiVre  de  67  0/0  causa  une  très  grande 
surprise  et  eut  pour  effet  de  faire  reculer  les  cours  sur  tous 
les  marchés. 

Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Mer  ton  : 

Du  1"  janvier 

au         l'^quinz.     Depuis  le 
30 sept.  1900  d'oct.  1900  l"janv.l900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   214.912         9.106  224.018 

Délivraisons   208.596         9. 696  218.292 


En  faveur  des  délivr..  —6.316 


&93 


-5.726 
Tonnes 

Le  stock  visible  au  36  septembre  s'élevait  à   29.133 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   5?0 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  octobre   28.543 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 
30  sept.  1900... 126. 137  19.299  34.576  19.500'15.400  214.912 

1"  quinzaine  d'oc- 
tobre 1900   4.615      3o2   2.489      850      800  9.106 


Depuis  lel"janv.l30. 752  19.651  37.065  20.350  16.200  224.018 


Cours  des 


Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


20  ?ept. 
190U 

27  sepl. 
19ÛU 

\  ocl. 
190U 

îl  oct. 
1900 

18  oct. 
1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

i  sh.  d. 

€  sh.  d. 

*  sh.  d. 

73   0  . 

72  16 

3 

72  15  . 

72  :2 

6 

71   6  . 

73  18  9 

73  7 

6 

73   7  6 

73  3 

9 

71  17  6 

127    7  0 

131  13 

9 

13,^    .  . 

132  10 

126  10  . 

Isiâ  . 

126  8 

9 

128    .  . 

127  .. 

121  13  . 

17  18  9 

18  0 

6 

18  5  . 

18  .. 

17  17  6 

n  14  4 

n  1(1 

3 

17   8  9 

17  13 

9 

17  11  3 

19  5  . 

18  17 

6 

18  16  3 

19  10 

19   3  9 

68  6 

66 

6 

66  10 

66 

m;  4 

68  7 

66  10 

67  . 

66 

2 

63  7 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (13  octobre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  184  fr.,  contre 
185  francs  ;  Chili  1'"  marques,  189  francs,  contre  189  fr.  50  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  193  francs,  contre  193  fr.  50; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr.  50,  contre 
199  francs;  étain  Banka,  3't6  fr.,  contre  350  francs;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  contre  aO  fr.. 

Xavier  Gieaedot. 


Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  jaune. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  17  octobre  1900. 
Les  Affaires  de  Chine.  —  Reprise  des  Affaii'es.  —  Le  Marché  moné- 
taire. —  Les  Valeurs  industrielles.  —  Les  Taiifs  douaniers.  — 
Les  Banques  dans  le  lueinier  Seraestre. 

La  manière  dont  s'arrangent  les  choses  en  Extrême- 
Orient  rend  de  plus  en  plus  confiance  au  marché 
financier.  On  parait  mêiite  ne  plus  envisager  l'éven- 
tualité de  complications;  toute  idée  de  guerre  semble 
écartée,  même  dans  l'entourage  de  l'Empereur  et  la  di- 
plomatie finira  certainement  par  rétablir  la  paix, 
venger  le  passé  et  assurer  la  tranquillité  de  l'avenir. 

Cette  certitude  a  eu  pour  première  conséquence  de 
ramener  l'activité  et  la  confiance  sur  nos  places.  La 
reprise  générale  que  je  vous  avais  déjà  signalée,  la 
semaine  dernière,  s'accentue  encore,  et,  jusqu'aux 
rentes  nationales  elles  mêmes,  tout  est  très  ferme. 

Le  seul  point  noir  est  le  marclié  métallurgique.  Les 
nouvelles  venues  des  divers  établissements  ne  sont, 
d'ailleurs,  pas  faites  pour  ramener  la  confiance;  beau- 
coup d'usines,  et  des  plus  importantes,  licencient  des 
ouvriers,  les  unes  faute  de  commandes,  les  autres 
pour  écouler  leurs  stocks  avant  toute  nouvelle  pro- 
duction. 

La  (iazelte  de  Francfort,  pour  montrer  à  quelle  folie 
était  arx'ivée  la  spéculation  sur  ces  valeurs,  a  publié  la 
comparaison  des  cours  suivante  : 

.janvier       Aoiit  Août 
1899  ]899  1900 

Callerstollen   2.475  12.000  2.750 

Kuhlerbergzug   3.900  «.lôO  1.550 

Peterrszeche   3.424  h.llb  3.525 

Victoria  \.  4.475  5. '200  2.800 

Wildberg   7.100  19.000  9.230 

Les  cours  de  toutes  les  autres  valeurs  ont  baissé 
d'au  moins  cent  pour  cent. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  restent  satis- 
faisantes et  les  offres  sont  toujours  au  dessus  des 
demandes.  C'est  la  première  fois,  depuis  bien  long- 
temps, qu'on  ne  constate  pas  de  nouvelle  tension  moné- 
taire à  cette  époque  de  l'année.  Etant  donnée  la  situation 
actuelle,  on  peut  prédire,  avec  quelque  chance  de  vrai- 
semblance, qu'il  ne  se  produira  pas  de  renchérisse- 
ment du  taux  de  l'argent  avant  plusieurs  semaines. 

Je  vous  ai  annoncé,  dans  mon  avant-dernière  lettre, 
que  le  Gouvernement  procédait  activement  à  l'élabo- 
ration d'un  nouveau  projet  de  tarif  douanier.  Les  agra- 
riens  sont  intervenus,  à  ce  propos,  auprès  du  Minis- 
tère. Ils  réclament  un  droit  de  douane  de  8  marks  sur 
les  céréales  et  font  appuyer  leur  demande  par  une  vio- 
lente campagne  de  toute  leur  presse.  La  presse  ad- 
verse a  fait  le  compte  des  charges  qu'un  pareil  droit 
ferait  peser  sur  les  constructeurs  allemands  en  se 
reporiant  au  chifl're  mo^'en  de  la  consommation  alle- 
mande en  blé  et  en  seigle.  On  arrive  à  ce  résultat  que 
l'établissement  du  droit  réclamé  par  les  agrariens 
équivaudrait  au  prélèvement  d'un  tribut  annuel  de 
1.030  millions  de  marks  sur  les  Allemands. 

Autre  écho  des  tentatives  faites  à  ce  sujet  auprès  du 
Gouvernement.  Les  principales  fabriques  allemandes 
de  gaz  vont  demander,  par  pétition  au  Reichstag,  l'en- 
trée libre  de  droits  des  huiles  à  gaz  fournies  par  la 
distillation  du  pétrole  brut  en  Russie  et  en  Amérique. 
L'Angleterre  a,  l'an  dernier,  importé  150.000  tonnes  de 
ces  huiles,  qui  fournissent  sept  fois  plus  de  gaz  que  le 
même  poids  de  charbon.  Le  droit  de  douane  allemand 
sur  ces  huiles  est  de  7  marks  1/2  par  quintal.  Si  elles 
entraient  en  franchise,  un  million  et  demi  de  tonnes 
de  charbon  servant  à  la  fabrication  du  gaz  pourraient 
être  employées  à  d'autres  industries. 

On  affirme  dans  les  sphères  compétentes  que  le 
bilan  semestriel  de  la  Deutsche  Bank  a  donné  des 
résultats  très  satisfaisants.  D'autre  part,  la  Disconto 


Gssellschafl  aurait  fait  des  bénéfices  inattendus  dans 
l'affaire  de  l'emprunt  roumain  ;  enfin,  toutes  les  ban- 
ques auraient  réalisé  des  profits  très  importants  dans 
le.  premier  semestre  de  l'année.  Ces  nouvelles,  qui  se 
confirment  de  partout,  donnent,  comme  vous  pouvez 
penser,  une  grande  activité  au  mâché  des  valeurs  des 
banques.  Ce  sont  celles-là  qui,  à  défaut  des  valeurs  in- 
dustrielles un  peu  délaisées,  règlent  maintenant  la 
physionomie  du  marché. 


lîerfin,  18  octobre  1900. 

Le  chancelier,  prince  de  Hohenlohe,  a  donné  sa  démission. 
Cette  décision,  causée  par  le  grand  âge  du  prince,  n'aura  au- 
cune conséquence  pour  la  politique  du  pays  et  n"a  produit 
aucune  impression. 

L'Empereur  a  nommé  chancelier  de  l'Empire  le  comte  de 
Bulow. 


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  niarksj 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  

Divers   


1900 


1899 


13  ocl. 

Dit.  fi  oct. 

14  oct. 

7  oct. 

734  332 

-H  36.5;n 

704.078 

-H 

9.002 

21.3i!8 

+  1,31,8 

18.849 

-t- 

831 

18. -47  7 

+  5.2)8 

13.566 

-l- 

597 

853.^49 

-  59.441 

1  016  li3 

59.493 

78.233 

-  10.743 

75.943 

9.373 

45.208 

-  9.978 

11,189 

328 

J36.701 

-1-  5.460 

80.718 

i.823 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

Don  mod. 

1.219.281 

-  73.932 

1.234.150 

68.992 

-lS7.3'i8 

J-  41  620 

499.383 

-1- 

7  803 

40.87!) 

+  733 

36.951 

+ 

528 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


7  juill 

14  » 
23 

31  » 
7  aoi'it 

15  » 
23  . 
31  » 

7  sept, 
15  » 
22 

29  » 
6  ocl. 
15  » 


c 
t.  :i 

o 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

841 

1.212 

300 

803 

93 

41 

5^ 

859 

1.147 

503 

7S3 

73 

+ 

41 

5 

888 

1.096 

530 

719 

67 

4- 

121 

II 

860 

1.122 

486 

738 

71 

4- 

70 

8ô8 

1.089 

474 

704 

67 

-1- 

98 

» 

872 

1.074 

513 

766 

69 

+ 

136 

890 

1.043 

.332 

698 

64 

-f 

177 

» 

848 

1.096 

488 

729 

73 

+ 

84 

834 

1.088 

4SI 

716 

70 

76 

» 

832 

1.C91 

5-42 

732 

72 

+ 

74 

831 

1.113 

543 

78.^ 

66 

46 

725 

1.344 

456 

972 

109 

292 

» 

;i8 

1.293 

436 

913 

89 

249 

734 

1.219 

497 

833 

78 

132 

Les  Transactions  italo-allemandes.  —  Le  montant  des 
échanges  entre  l'Italie  et  l'Allemagne  qui  était,  en  1898,  de 
2G4.7  millions  de  marks,  a  passé,  en  1899,  à  313  millions  de 
marks,  ce  qui  représente  une  augmentation  de  18.25  0/0. 
Dans  cette  augmentation  de  48.3  millions  de  marks,  parti- 
cipent à  la  fois  les  exportations  (pour  £l).7).  et  les  importa- 
tions (pour  21.()).  Les  exportations  de  l'Italie  en  Allemagne 
atteignent,  en  eflet,  pour  1899,  197  miUious  de  marks  (1898: 
170.3),  et  les  importations  de  FAUemagne  en  Italie,  IIG  mil- 
lions de  marks  (1898  :  94.4).  On  voit  donc  que  l'Italie  envoie  à 
fAllemagne  pour  environ  81  millions  de  marks  (101  millions 
de  francs),  de  plus  qu'elle  n'en  reçoit.  Les  importations  ita- 
liennes représentent  3.4  0/0  des  importations  totales  en  Alle- 
magne, et  les  exportations  de  l'Allemagne  en  Italie  repré- 
sentent 2.7  0/0  de  ses  exportations  totales. 

A  l'augmentation  des  exportations  italiennes  sur  l'Alle- 
magne ont  participé  notamment  les  soies  grèges  f  l8.7  millions 
de  marks),  les  huiles  végétales  :2.2),  les  articles  en  cuir  (1.2), 
les  laines  grèges  (1.1),  etc. 

D'autre  part,  les  denrées  suivantes  ont  participé  à  l'aug- 
mentation des  importations  allemandes  en  Italie  :  les  fers 
(5.2  millions  de  marks),  les  machines  et  pièces  détachées  (4.3), 
les  cuirs  (3),  etc. 


i;h:(X)NC)IVIlSTK  KUUOl'KKN.  —  Angleterre 


La  Culture  et  la  Récolte  du  Houblon.  —  Votci  le  ta- 
lileau  olliciel  des  chillios  do  la  cullure  et  de  la  production  du 
houblon  on  AUeniat^ue  : 

Surface  Production 
cultivée  moyenne 

Hectares    Quint,  mét. 


Prusse   1.875 

liaviére   22.280 

Wurtenibers   4.539 

Duché  de  Bade   1.816 

Alsace-Lorraino   3.648 

Le  reste  de  l'Empire   34.155 


9.29Ô 
105.771 
35.489 
12.863 
35.276 
198.695 


La  Navigation  du  Port  de  Hambourg.  —  Voici  quels 
sont  les  chill'res  de  la  navigation  du  port  do  Hambourg  pen- 
dant l'époque  janvier-septembre  : 

Total  des  Vapeurs 
Navires  sortis  :         navires  Tonnages  seuls 

1898   9.704       5.57  6.219 

1899   10.186       5.89  0.375 

1900   10.121       6.09  6.794 

Navires  entrés  : 

1898   9.638       5.58  6.215 

1899   10.184       5.90  6.386 

1900   10.106       6.14  6.792 

On  a  fait  le  compte  spécial  des  navires  entrés  avec  un  cliar- 
gement  de  charbon  : 

1898   909  navires 

1899   1,103  — 

-  1900   1M3  — 


Courrier  de  isk.  Bourse  de  Serlin 


Berlin,  le  18  octobre  1900. 
Le  Marché  est  assez  soutenu.  Les  valeurs  locales  sont  sur- 
tout mieux,  ainsi  que  celles  dépeadant  de  Vienne.  L'Exté- 
rieure Espagnole  est  agitée  sur  les  avis  de  Paris,  mais  on  ne 
vend  pas  ;  au  contraire,  on  absorbe  ce  que  l'arbitrage  nous 
envoie. 

Les  Fonds  d'Etat  allemands  sont  hésitants;  chemins  de 
fer  nationaux  délaissés;  par  contre,  chemins  suisses  assez 
actifs. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  85  50;  Turc  D,  22  30;  Lom- 
Joards,  25  10.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  17  octobre  1900. 
Les  Résultats  des  Elections.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Le  Taux 
d'Escompte  de  la  Banque.  —  Le  Stock-Exehange.  —  La  Hausse 
(les  Salaires. 

Les  résultats  définitifs  des  élections  n'ont  pas  tout  à 
fait  répondu  aux  prévisions,  en  ce  sens  que  la  majorité 
ministérielle  que  l'on  annonçait  écrasante  n'a  pas  subi 
de  modifications  appréciables. 

Voici,  en  effet,  comment  se  composera  le  15*  Parle- 
ment de  Sa  Majesté  : 

Conservateurs   333 

Libéraux  unionistes   68 

Libéraux   184 

Nationalistes  irlandais   82 

Socialistes   3 

Total   670 

Les  ministériels  (-conservateurs  et  libéraux  unionis- 
tes) sont  donc  au  nombre  de  401  ;  les  députés  de  l'op- 
position au  nombre  de  269.  Si  les  premiers  ont,  au 
cours  de. la  campagne,  gagné  trente-sept  sièges,  les 
seconds  en  ont  gagné  trente-cinq,  le  gain  des  minis- 
tériels ne  se  trouve  donc  être  que  de  deux  sièges,  ce 


qui  produirait  un  déplacement  de  4  voix  dans  un 
scrutin  à  la  Chambre,  et  ce  (jui  i)orte  à  V.i'i  la  majorité 
ministérifiile,  qui  n'était,  dan»  lo  l'arlemcnt  précédent, 
que  de  128. 

C'est  pour  un  si  pauvre  résultat  que  le  (  iouverne- 
ment  n'a  pas  hésité  à  dissoudre  le  Parlement;  à  entre- 
prendre une  campagne  électorale  qui,  pendant  ces  der- 
niers tempSj  a  pris  une  tournure  des  jjlus  vives  et  ar- 
rêté la  vie  normale  du  pays.  On  s'est  trouvé  quelque 
peu  surpris  de  ce  résultat  et  l'on  est  bien  près  de  dire 
qu'en  dépit  de  son  succès  apparent  le  Ministère  n'a  pas 
remporté  une  victoire. 

La  situation  du  marché  monétaire  n'est  pas  sans  at- 
tirer l'attention.  Ce  marché  bénéficie,  en  ce  moment, 
de  disponibilités  abondantes  ducs  aux  nombreux  paie- 
ments faits  par  le  Gouvernement,  autant  pour  les  cou- 
pons trimestriels  que  pour  les  frais  de  la  guerre  sud- 
africaine. 

En  même  temps  que  l'on  constate  cetle  abondance 
d'argent,  les  signes  d'un  prochain  resserrement  s'accu- 
mulent. Le  Trésor  se  procure,  en  effet,  les  disponibi- 
lités dont  il  a  besoin  en  empruntant  à  la  Banque  au 
lieu  d'émettre  des  bons  comme  le  War  Loan  Acl  l'y 
autorise,  jusqu'à  concurrence  de  2.500.000 liv.  st. 

L'abondance  actuelle  du  marché  est  donc  factice  et, 
étant  donné  la  condition  défavorable  des  changes 
étrangers,  l'argent  devrait  être  cher.  Cette  situation  ne 
pourra  pas  durer,  et  l'on  peut  envisager  comme  très 
prochaine  l'éventualité  d'une  élévation  du  taux  officiel 
afin  d'améliorer  les  changes.  La  Banque,  en  effet,  a  dû 
abandonner  des  sommes  d'or  importantes  et  des  envois 
nouveaux  s'annoncent  pour  les  Etats-Unis,  l'Argen- 
tine, l'Allemagne  et  l'Egypte  sans  que  les  arrivages  de 
l'Inde  puissent  arriver  à  compenser  ces  sorties. 

Ces  craintes  d'un  resserrement  monétaire  ne  sont  pas 
de  nature  à  encourager  beaucoup  le  Stock-Exchange, 
qui  n'avait  pas  besoin  de  ce  nouvel  élément  d'inactivité. 

Le  Département  du  Travail  vient  de  publier  son 
rapport  sur  l'année  1899.  Ce  document  nous  montre 
que  les  ouvriers  n'ont  pas  eu  à  se  plaindre  de  la  der- 
nière année.  Les  modifications  de  salaires  constatées 
en  1899  ont  affecté  1.175.576  personnes;  1.174,444 
ont  re^u  xme  augmentation  dont  le  total  représente 
90.905  liv.  st.  par  semaine  ;  1.132  seulement  ont  subi 
une  diminution.  Tandis  que  cette  amélioration  se  pro- 
duisait, on  constatait  que  les  grèves  étaient  peu  im- 
portantes et  que  ces  augmentations  de  salaires  n'étaient 
pas  dues  au  règlement  de  conflits  entre  le  travail  et  le 
capital.  Ce  fait  donne  une  nouvelle  preuve  de  la  pros- 
périté industrielle  dont  le  pays  a  joui  en  1899. 

Le  rapport  ajoute  aux  chiffres  de  l'année  dernière  quel- 
ques considérations  sur  la  situation  du  marché  du  travail 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  1900.  Quelque  grande, 
dit-il,  (ju'ait  été  la  hausse  des  salaires  en  1899,  elle  a 
été  encore  excédée  par  les  résultats  des  huit  premiers 
mois  de  l'année  actuelle.  Les  changements  constatés 
pendant  cette  dernière  période  ont  déjà  affecté  près 
d'un  million  d'individus  et  ont  produit  une  augmenta- 
tion totale  de  150.000  liv.  st.  par  semaine  —  chiffre  qui 
n'avait  jamais  été  atteint.  Ce  sont  encore  les  mineurs 
([ui  ont  principalement  bénéficié  de  cette  amélioration  : 
la  hausse  des  salaires  des  ouvriers  des  charbonnages, 
pendant  les  huit  premiers  mois  de  1900,  a  été  deux 
fois  supérieure  à  celle  constatée  en  1899.  Ce  fait  a  un 
rapport  intime  avec  la  hausse  des  prix  du  charbon. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

18  octobre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF         Liv.  st. 


Billets  créés   49.543.000 


Total   49.543.000 


ACTIF 

Dette  fixe  île  i'Etrit. . . 
Rentes  imiinibijisr'  s . 
Or  monnayé  et  lingots 


Ltv-  st. 
11.015.100 
G. 759. 900 
31.768. 000 


Total   49.543.000 


508 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique 


Département  des  opérations  de  banque 
PASSIF         Liv.  st. 


Capital  social   14.5S3.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.157-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   5.593.000 

Comptes  particuliers .  40.965  000 

Billetsàseptjours.êtc.  156  000 

Total   67.424  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   20. 191. 000 

Portefeuille e^avances  25.754  000 

Billets  èn  réserve   19.774  000 

Or  et  argent  monnayés  1.705  000 


Total   67.424.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  .st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(.excepté  les 
billets  àTjours) 

Dépôts 

a 

TSg  3 
3  t<  2" 

o  o 
o.  o 

'r\  ^ 
O-O 

> 

OJ 

•tu 

A 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taui 

(te 
l'esc. 

% 

12  juillet  ... 

31.6C5 

30.610 

50.878 

50.279 

18.830 

36  87 

19  »   

31.488 

30.352 

49.4.32 

48.779 

18.911 

38  11 

s 

'26  »   

31.639 

30.118 

49.629 

48. 574 

19  296 

38  76 

4 

31  033 

30.866 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

» 

9  »   

30.429 

30.. 583 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

16  »   

30.859 

30.252 

50-189 

,50.143 

18.382 

36  49 

» 

23  »   

33.3.55 

29.916 

51.;:59 

48.. 526 

21.213 

41  04 

» 

30  »   

.33.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

6  sept  

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

43  »   

36.417 

29.563 

43.605 

39.4i5 

24  6-29 

.53  87 

20  »   

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  93 

27  »   

36.107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

53  98 

4  octobre   

34.971 

30.528 

49.887 

46  109 

22.218 

44  41 

H  »   

33.600 

30.158 

48.929 

45.371 

21.217 

43  22 

18  »   

33.473 

29.769 

49.558 

45.945 

21.479 

43  20 

La  Construction  des  Navires.  —  D'après  la  statisti- 
que du  Lloyd's,  il  y  avait,  en  dehors  des  navires  de  guerre, 
452  bâtiments  en  construction  dans  le  Royaume-Uni  à  la 
fin  du  3'  trimestre  de  1900.  Voici  le  détail  de  cette  statis- 
tique : 

3«  trimestre  1900    3'  trimestre  1899 

Navires            Nombre  Tonnage  Nombre  Tonnage 
A  vapeur  : 

Acier                           398     1.187.264  471  1.3:31.215 

Fer                               23          4.363  61  11.060 

Bois  et  composés              2             785  1  110 

Total   42d  '  1.192.412  '533  1.3'i2.385 

A  voiles  : 

Acier   9  9.280  9  3.620 

Fer   »  .)  „  „ 

Bois  et  composés   20  2.316  16  1.544 

Total   29         11.596     "~25  .-).16i 

Total  des  navires  à  va- 
peur et  à  voiles   452     1.204.008      558  1.347.549 

Par  rapport  aux  chiffres  du  dernier  trimestre,  ces  résultats 
montrent  une  diminution  de  61.000  tonnes.  Par  rapport  aux 
chilïïes  du  31  décembre  1898  —  les  plus  élevés  qu  on  ait  ob- 
tenus —  la  diminution  est  do  197.000  tonnfs.Les  chantiers  les 
plus  occupés  sont  ceux  de  Newcastle  avec  76  navires  de 
228.210  tonnes  ;  Glasgow  a  plus  de  navires  en  construction, 
mais  le  tonnage  total  n'atteint  que  226.753  tonnes. 

Le  nouveau  travail  entrepris  pendant  le  trimestre  comprend 
130  bâtiments  jaugeant  314.712  tonnes  ;  il  a  été  lancé  177  na- 
vires d'un  tonnage  total  de  350.781  tonnes. 

Au  dehors,  les  Etats-Unis  ont  154.712  tonnes  en  construc- 
tion ;  la  France  vient  ensuite  avec  IIS.205  tonnes  ;  puis  l'Alle- 
magne avec  112.558;  l'Italie,  avec  104  568  ;  la  Hollande,  avec 
33.820;  la  Norvège,  20.169;  le  Japon,  16.350, 


Le  compartiment  des  valeurs  Sud- Américaines  est  indécis. 
Le  Brésil  5  0/0,  reste  à  70  3/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  peu  actifs  et  les  Chemins  amé- 
ricains hésitants. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  7/8,  VEriê  à  12  3/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  73  ./.,  VAtchison  à  29  7/8  et  le  Norfolk  à 
78  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  18  octobre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Notre  Marché  continue  à  être  dans  le  marasme  ;  les 
nouvelles  qui  nous  sont  parvenues  de  l'extérieur  ont 
d'ailleurs  contribué  à  la  baisse  continue  sur  toutes  les 
valeurs  internationales. 

L'Extérieure  espagnole  a  baissé  en  conformité  avec 
les  nouvelles  arrivées  de  Paris  et  de  Londres.  Nous  la 
retrouvons  en  clôture  à  G8  3/8. 

Les  Chemins  espagnols  suivent  le  cours  de  la  Rente 
et  sont  en  baisse  malgré  l'augmentation  des  recettes. 
Le  Nord  de  1  Espagne  est  à  185  et  le  Saragosse  à  270. 

La  Rente  Brésilienne  est  mal  soutenue  par  le  change 
à  Rio,  qui  perd  1/8  à  10  8/8;  la  Rente  est  ramenée  à 
Gl  15/16.  On  annonce  que  l'arrangement  conclu  entre  la 
nouvelle  direction  de  la  Banque  de  la  République  et  les 
créanciers  de  celle-ci  a  été  approuvée  par  le  juge.  Deux 
nouveaux  directeurs  de  la  Banque  ont  été  nommés  par 
le  Gouvernement. 

Le  jNIétropolitain  continue  à  progresser  :  il  clôture 
à  563  ÔO. 

La  Parisienne  Electrique,  bien  influencée  par  le 
mouvement  en  avant  du  Métropolitain,  dépasse  le  pair 
qu'elle  avait  perdu  pendant  un  jour  ou  deux  ;  elle  s'é- 
tablit à  260  et  conserve  une  bonne  tendance  en  clô- 
ture. 

Les  négociations  en  valeurs  de  chemins  de  fer  res- 
tent sans  ampleur,  sauf  toutefois  celles  qui  portent  la 
part  de  fondateur  du  Chemin  de  fer  du  Congo  à  9.950 
contre  9.600. 

La  privilégiée  Flandre  Occidentale  fait  360. 

L'activité  est  relative  au  compartiment  des  tram- 
ways ;  les  changements  relevés  dans  les  cours  affir- 
ment plutôt  une  bonne  tendance. 

La  dividende  Tramways  d'Alexandrie  progresse  à 
75  :  Belgrade  ne  bouge  pas  à  90  ;  de  même  que  le  divi- 
dende Bruxellois  ferme  à  298  75. 

Les  titres  des  valeurs  métallurgiques  se  comportent 
bien  :  les  ollres  sont  assez  nombreuses,  mais  les  con- 
cessions qui  leur  sont  faites  ne  sont  pas  considérables. 

L'Alliance  ne  bouge  guère  à  765,  Angleur  est  ferme 
à  510,  Anvers  reste  a  185. 

La  crise  charbonnière  continue  ^  provoquer  des 
commentaires  de  toute  sorte.  Il  paraîtrait,  par  exemple, 
que  des  ollres  de  charbons  westphaliens  auraient  été 
faites  à  des  industriels  belges  à  des  prix  inférieiirs, 
rendus  à  Liège,  à  ceux  exigés  par  les  charbonniers 
belges. 

Les  titres  ont  aujourd'hui  un  bon  marché;  ce  n  est 
pas  que  les  plus-values  soient  considérables,  mais  elles 
dénotent  une  tendance  favorable. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Liondre» 

Londres,  18  octobre  1900. 

La  crainte  d'un  resserrement  monétaire  a  produit  une  im- 
prossio',1  peu  favorable  sur  le  Marché  déjà  peu  disposé  à 
cause  de  l'incertitude  des  nouvelles  du  dehors. 

Les  tendances  restent  donc  fort  peu  actives,  mais  les  cours 
se  modifient  peu. 

Les  Consolidés  sont  à  98  7/8 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

1/ Extérieure  d' Espagne,  est  à  68  1/2;  YKalien  à  93  ./. 
les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 


lufomatioiis  Ecoiiûîiiiies  el  Rmcières 


Le  Commerce  extérieur  Belge.  —  Pendant  les  neuf 
premiers  mois  de  l'année  1900  les  importations  se  sont  éle- 
vées à  1.580.213.000  francs,  contre  1.603.01 5.000  en  1899;  ily 
a  donc  diminution  comparativement  à  l'année  précédente  de 
23.802.000  francs  ou  1  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  neuf  premiers  mois  de 
1900,  1.296.474.000  francs,  contre  1.348.383.000,  soit  une  dimi- 
nution de  51.909.000  francs  ou  4  0/0. 


L'ÉCONOMlSTli  KUllOl'Kl'lN.  —  Espagne 


1-os  imporlations  ont  donc  dopasse  les  exportations  do 
2S;!.7:W  000  francs. 

Les  droits  de  douaiio  perçus  les  neuf  premiers  mois  de  1900 
se  sont  élevés  à  88.090.030  francs,  contre  36.0-.iG.a77  on  1899; 
il  y  a  donc  de  ce  elaf  augmentation  de  2.G63.758  francs  ou 
7  0/0.   

La  Navigation  maritime  Belge.  —  Pondant  les  neuf 
premiers  mois  de  1900,  6.438  navires  sont  entrés  dans  les 
ports  belles  ayant  un  tonnage  total  do  6  310.603  tonnes.  En 
1899,  le  nombre  de  navires  entrés  était  de  6.442  avec  un  en- 
semble de  tonnage  de  6.412.952  tonnes.  Il  y  a  donc  diminu- 
tion comparalivement  à  l'année  1899,  par  rapport  au  nombre 
des  navires  entrés,  de  4  unités  ou  «  0/0  et  diminution,  par 
rapport  au  tonnage,  de  96.349  tonnes  ou  2  0/0. 

Q  ràul  aux  sorties,  on  en  relève  pour  cette  même  période 
de  1900,  6.492  ayant  un  tonnage  total  de  6.427.867  tonnes.  En 
1899,  le  nombre'  des  navires  sortis  était  de  ().394  avec  un  en- 
semble de  tonnage  de  6.375.729  tonnes.  Il  y  a  donc  augmen- 
tation comparativement  à  l'année  1899,  par  rapport  au  nom- 
bre de  navires  sortis  de  98  unités  ou  2  0/0  et  par  rapport  au 
tonnage  de  52.138  tonnes  ou  1  0/0. 


Les  Intérêts  belges,  hollandais  et  anglais  en  Turquie. 
—  La  Dette  ottomane.  —  Les  représentants  des  porteurs 
de  titres  anglais,  hollandais  et  belges  de  la  Dette  publique 
ottomane  adressent  au  Conseil  des  porteurs  de  titres  un  mé- 
moran  ium  sur  la  question  de  l'élévation  du  taux  de  l'intérêt 
de  la  Dette  publique  turque,  rapport  dont  les  conclusions 
sont  les  suivantes  ; 

1.  Il  n'est  pas  à  désirer  que  le  taux  de  l'intérêt  soit  élevé, 
à  moins  d'une  perspective  raisonnable  de  pouvoir  maintenir 
le  nouveau  taux  pendant  uné  série  d'années  ;  ■ 

2.  Dans  les  circonstances  actuelles,  on  pourrait  payer  un 
intérêt  de  1  1/4  0,  0,  mais  il  est  peu  vraisemblable  que  ce 
taux  prisse  être  maintenu  pendant  plus  de  trois  ans; 

3.  Si  on  devait  recevoir,  soit  par  suite  d'augmentation  des 
droits  de  douane,  .soit  de  toute  autre  source,  dne  plus-value 
de  revenu  inférieure  à  200,000  livres  turques,  on  pourrait 
payer  1  1 1/4  0/0  d'intérêt  avee  la  perspective  raisonnable  de 
pouvoir  maintenir  ce  taux. 


La  Filature  de  Coton  en  Belgique.  —  Le  rapport  delà 
Chambre  de  Commerce  et  des  fabriques  de  Gand  donne  une 
statistique  du  nombre  des  broches  à  liler  et  à  retordre  exis- 
tant en  Belgique. 

Le  total  s'en  élève  à  957.748,  se  décomposant  comme  suit  : 

A  Gand.  l^roches  à  filer   525.624 

—            à  retordre    79.376 

Dans  le  restant  du  pays,  broches  à  filer   272.519 

—       ^             —     àivtordi-e.  80.224 

Les  filatures  renseignées  sont  au  nombre  de  32.  La  plus 
importante  est  la  Société  anonyme  Gand-Zele-Tubie,  qui  a 
152.312  broches  à  filer  et  29.196  à  retordre.  Parmi  elles  124.208 
à  filer  et  17.196  à  retordre,  tournent  à  Gand  : 

Les  autres  filatures  principales  sont  à  Gand  : 

Broches  Broches 
à  filer      à  retordre 

Société  Lousbergs   65.400  1.400 

Jules  de  Hemptinne   46.040  24.000 

La  Louisiane   47.000  8.900 

La  Floride.   31.000  15.000 

Le  Texas   26.000  9.000 

Bartsoen  et  Buysse   28.740  760 

Et  en  dehors  de  Gand  : 

Om.  van  Ham  et  C»   40.000  12.CC0 

V«  Just.  van  Ham   21 . 720  1 1 . 252 

Filature  du  Canal   39.800  1.580 


Recensement  de  l'Agriculture  en  Belgique.  —  Le  Mi- 
nistre de  l'Agriculture  de  Belgique  vient  de  décider  qu'un 
recensement  partiel  de  l'agriculture  sera  effectué  chaque  an- 
née à  partir  du  31  décembre  1900. 

Il  se  fera  daos  les  exploitations  de  un  hectare  et  plus  et 
aura  pour  but  de  relever  l'étendue  des  principales  cultures 
et  leur  rendement,  les  quantités  d'engrais  commerciaux  et  de 
denrées  alimentaires  pour  le  bétail  employées  annuellement, 
le  nombre  des  animaux  de  la  ferme,  les  pertes  et  les  nais- 
sances animales. 

Une  adjudication  aura  lieu  prochainement  pour  la  fourni- 
ture des  imprimés  nécessaires  pour  cet  important  travail. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJ^ 


Madrid,  15  octobre  1900. 
La  Situation.  —  La  lîuurso.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  semaine  a  été  calme  :  on  attendait  le  résultat  du 
Conseil  des  Ministres  de  vendredi,  qui  devait  s'occuper 
de  la  question  budgétaire,  celle  qui  intéresse  le  plus  le 
public,  mais  il  laut  croire  qu'il  y  a  eu  du  tirage  entre 
le  Ministre  des  Finances  et  se.s  collègues,  car  la  discus- 
sion a  été  renvoyée  à  la  séance  de  jeudi  prochain. 

M.  Yillaverde  a  obtenu  de  M.  Silvela  la  promesse  de 
s'opposer  à  toute  augmentation  de  dépenses  et  M.  Al- 
lendre  Salazar,  le  ministre  des  Finances,  est  absolu- 
ment du  même  avis.  Par  conséquent  la  situation  est 
fort  claire  et  je  pense  que  dans  quelques  jours  nous 
serons  fixés  au  sujet  du  parti  qui  doit  remporter  la 
victoire.  Il  me  semble  que  le  bon  sens  l'indique  d'une 
façon  précise. 

On  commence  à  parler  d'une  solution  qui  n'en  est 
pas  une  et  de  laquelle  vous  avez  été  informé.  C'est  la 
formation  d'un  budget  extraordinaire.  Sans  doute,  les 
ressources  destinées  à  alimenter  ces  budgets  ne  sor- 
tent pas  de  la  poche  des  contribuables. 

Si  on  avait  mis  en  pratique  la  réorganisation  des 
services  publics,  le  pays  se  montrerait  plus  coulant, 
mais,  comme  il  est  aussi  mal  servi  qu'avant,  il  se  fait 
tirer  l'oreille  et  refuse  d'ouvrir  son  porte-monnaie. 
C'est  le  meilleur  moyen  d'obtenir  quelque  chose. 

Le  Marché  a  été  maussade  pendant  la  semaine  ;  la 
mauvaise  tenue  de  la  Bourse  de  Paris  et  l'inquiétude 
de  celle  de  Barcelone  ont  puissamment  contribué  à 
cette  situation.  On  invoque  également  les  demandes 
de  nouveaux  crédits  pour  la  guerre  et  pour  la  marine, 
mais  au  fond  on  sait  bien  qu'il  n'y  a  pas  de  Ministre 
capable  de  les  enlever.  C'est  un  prétexte  pour  ne  pas 
avouer  que  les  valeurs  ont  été  poussées  trop  haut  et 
voilà  tout.  Après  tout,  la  réaction  n'a  pas  été  trop 
forte.  La  rente  Intérieure  ouvrit  lundi  à  71  85  0/0, 
franchit  mardi  le  cours  de  72  0/0  et  finit  samedi  à 
71  62  1/2  0/0,  soit  0.225  de  baisse. 

Le  5  0/0  amortissable,  le  favori  du  Marché,  a  perdu 
20  centimes. 

Les  valeurs  de  la  Ville  de  Madrid  ont  eu  un  assez 
bon  courant  d'affaires,  mais  les  quantités  traitées  sont 
petites.  Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  un  peu 
plus  fermes  à  510;  celles  des  Tabacs  ont  perdu  le 
cours  de  400.  Lps  obligations  Ouest  de  l'Espagne  à 
51  0/0  et  les  Nord-Espagne,  Ire  hypothèque,  à  84 
et  86  0/0. 

Le  cours  du  change  est  sans  changement,  mais  avec 
tendance  à  la  hausse. 

La  conversion  des  dettes  amortissables  continue  et 
il  semble  que  la  grande  majorité  des  porteurs  y  sous- 
crira. Sur  1.503  millions  de  Dette  4  0/0  amortissable 
en  circulation,  850  ont  déjà  demandé  la  conversion. 
Pour  les  dettes  cubaines,  la  seule  Banque  Hypothé- 
caire a  reçu  à  Madrid  240.000  billets  6  0/0  ;  la  Banque 
de  Castille  a  reçu  aussi  un  très  grand  nombre  de 
billets  5  0/0.  Dans  les  provinces,  on  constate  aussi  un 
grand  mouvement  d'adhésion. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

22sept.    l"oct.      8  oct.     15  oct. 

4  0/0  Intérieure   73  50  71  90  71  85  71  35 

4  0/0  Extérieure   80  25  78  15  78  75  78  30 

4  0/0  amortissable   82  15  80  80  80  85  .... 

5  0/0         —    92  95  92  60  92  75  92  75 

Bons  cubains  6  0/0   87  80  86  10  86  . .  85  55 

—         5  0/0              73  50  91  60      71  85  71  30 

Philippines  6  0/0                 92  50    ••  .. 

Banque  d'Espagne             509  . .  510  . .     507  . .  509  . . 

Comp.Ferm.  des  Tabacs     408..  396..     400  50  395.. 

Chèque  sur  Paris                29  57  30  40      30  35  30  95 

—     sur  Londres   32  65      ....  32  92 
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Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  on  remarque  les 
changements  suivants  :  argent,  1,1  millions;  avances, 
3,8;  escomptes,  2,2;  circulation,  4,7;  comptes  cou- 
rants, 1,C.  La  circulation  est  presque  à  1.60L>  millions 
(1.599.226  000);  le  1er  septembre  dernier  elle  était  de 
1.570  millions,  soit  30  millions  de  plus  en  un  mois  et 
demi. 


MûiialioM  tmmm  et  Fiflaucières 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


Dm  1"  janvier  nu  30  septembre  1900  {30  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 
Ancien  réseau... 

Asturies  

Lérida-Reus  .  . 
.  A  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

41  211  338 
11.379.1:7 
746. 72J 
8  y>m  730 

Pesetas 

43.248  514 
12.261.192 
996  206 
8  863.242 

Pesetas 

46.855.606 
13.4',4.064 
1.075  :!69 
1). -.09. 906 

Pesetas 

47.930  337 
13.6^9.136 
928.006 
9.380.449 

3i57 

61  838  167 

65.369  154 

70-884  945 

72  073  9-28 

1067 

3650 
246 

11.429.713 

42.853.728 
860.127 

li  211  825 

47  049.414 
973  014 

14.002.021 

66.267  268 
1.339.556 

14.842.528 

67  970.528 
2  377.914 

La  Richesse  rustique  et  la  Contribution  en  Espagne. 

—  ]ja  richesse  rustique  déclarée  représente,  comme  partie 
imposable  ou  rente  reconnue  513.500.997  pesetas;  ce  chiffre 
est  de  61. 2o9. 853  pour  le  bétail. 

La  contribution  territoriale  répartie  par  le  Trésor  sur  ce 
total  s'élùve  à  114  559.888  pesetas,  ce  qui  donne  15  50  0/0]>our 
certains  chapitres  et  19  80  0/0  pour  certains  autre.s. 

La  richesse  urbaine  imposable,  déductions  faites  des  redres- 
sements, représente  269.183  342  pesetas,  dont  181.526.923  cor- 
respondent aux  enregistrements  fiscaux  approuvés,  ce  qui 
donne  une  contribution  de  51.070.0.59  pesetas  au  taux  de 
17  50  0/0  pour  certains  cluipitres  et  21  50  0/0  pour  certains 
autres. 

Le  total  déclaré  de  la  richesse  rustique,  du  bétail  et  ur- 
baine qui  sert  de  base  à  la  répartition  de  la  contribution  ter- 
ritoriale s'élève  à  883.941.143  pesetas  et  l'imposition  répartie 
se  monte  à  165.629.937  pesetas. 

Il  convient  d'ajouter  à  cette  somme  les  2.370.083  pesetas 
que  payent  les  provinces  de  la  Viscaye,  ainsi  que  les  deux 
millions  de  la  Navarre,  sans  base  imposable  connue,  formant 
ainsi  une  imposition  complète  de  170  millions  sur  la  richesse 
territoriale  de  l'Espagne. 

Les  provinces  qui  possèdent  la  richesse  rustique  la  plus 
forte  sont  celles  de  :  Valencia  i33  millions)  ;  Séville,  24  ;  Cor- 
doue  20  :  Tolède  18  ;  Saragosse  17  :  Badajoz  17  ;  Jaen  16  ;  La 
Gorogne  15  ;  Barcelone  15;  Grenade  15;  Àlicante  14  ;  Gacérès 
14  ;  Cadix  15  ;  Ciudad-Real  14  :  Malaga  et  Madrid  13. 

Parmi  les  plus  riches  en  bétail  :  Salamanca  2.800.000  en 
rente;  Giudad-Real  2.800.000;  BaHajoz  2.600.000:  Séville 
2.400.000  ;  Léon  2.300.000  ;  Tolède  2.;:00.000  ;  Cadix  2.000.000  ; 
celles  d'Alicante,  Avila,  Gacérès,  Cordoue,  La  Gorogne. 
Guenca,  Guadalajara,  Huelva,  Huesca,  Luge  Orense,  Valla- 
dolid,  Zamora  et  Saragosse  plus  d'un  million. 

Richesse  urbaine  imposable  :  Madrid  56  millions  ;  Barce- 
lone 38  ;  Valencia  15  ;  Séville  14. 


L'Exportation  du  Sel.  —  Le  tableau  suivant  des  exporta- 
tions de  sel,  que  nous  empruntons  ;i  VEconomista,  montrent 
que  ces.  expéditions  restent  stationnaires,  avec  une  tendance 
à  la  diminution  : 


Années  Kilogrammes  Pesetas 

1890   2.-.8.030.056  3.870.451 

1891   225.770.770  3.386.-563 

1892   2;-!2.2:-14.478  3.503.512 

1896    254.808.509  3.822.0*2 

1897    236.693.950  H.  5.50. 409 

1898    219.300.973  3.288.515 


CoBurrler  de  la  Bonpse  de  Madrid 


Madrid,  17  octobre  1900 
La  tendance  générale  du  marché  est  plus  lourde,  mais  les 

cours  restent  assez  soutenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  45;  l'Extérieure  à  78  30;lechange 

sar  Paris  est  à  31  45. 


HOLLANDE 


LA  SITUA  TION 


Amsterdam,  le  15  octobre  1900. 
La  Situation  financière. 

Comme  de  coutume,  le  mois  dernier,  dès  l'ouverture 
de  la  nouvelle  session  des  Chambres,  le  Ministre  des 
Finances  a  présenté  le  budget  de  prévision  de  l'année 
prochaine. 

Ce  dût  être  pour  lui,  cette  fois-ci,  une  tâche  des  plus 
agréables. 

En  premier  lieu,  les  communications  d'usage  au 
sujet  des  années  précédentes  et  de  celle  en  cours  étaient 
absolument  favorables. 

Pour  1898,  le  budget  avait  été  présenté  à  l'origine 
avec  un  déficit  de  7.311.396  florins.  Même  en  tenant 
compte  de  ce  fait  que  les  dépenses  restent  réguliè- 
rement au-dessous  des  crédits  alloués  poHr  un  montant 
que,  bon  an  mal  an,  on  estime  devoir  être  environ 
3  millions,  ce  déficit  surpassait  le  montant  des  dé- 
penses extraordinaires  pour  constructions  de  chemins 
de  fer  et  autres  travaux  publics,  lesquelles  sont  com- 
prises dans  le  budget,  bien  qu'en  principe  elles  soient 
considérées  comme  pouvant  être  couvertes  par  l'em- 
prunt. Et,  de  plus,  la  rétribution  de  l'Etat  aux  com- 
munes, qui  devxit  ee  faire  en  conséquence  de  la  revi- 
sion deU  loi  réglant  les  rapports  financiers  entre  les 
communes  et  l'Etat  (1),  vint  demander  un  montant 
supérieur  de  1.084.515  11.  à  celui  qui  avait  été  prévu 
au  budget,  tandis  qu'une  nouvelle  dépense  non  prévue 
de  1.4'r2.270  11.,  pour  travaux  d'utilité  publique,  fut 
encore  votée  dans  le  courant  de  l'année.  Eh  bien,  mal- 
gré tout  cela,  le  total  des  dépenses  n'a  surpassé  en 
réalité  celui  des  recettes  que  de  2.974.479  fl.,  tandis  .que 
les  dépenses  d'utilité  publique  se  sont  élevées  au  total 
de  3.620.874  fl.  .Si  donc,  en  Hollande,  le  budget  était 
divisé  en  budget  ordinaire  et  en  budget  extraordinaire, 
le  premier  se  serait  soldé  par  un  excédent  d'environ 
650.000  florins. 

Bien  plus  avantageux  a  encore  été  le  résultat  de 
l'année  1899.  Le  budget  pour  cet  exercice  avait  été  voté, 
à  l'origine,  avec  un  déficit  prévu  de  8.741. 0S7  llorins, 
en  dehors  d'un  montant  de  3.0<S2.844  florins  pour 
remboursement  d'anciens  emprunts  de  la  Compagnie  du 
Chemin  de  fer  rhénan  (2).  Or  il  y  a  eu,  en  fin  de  compte, 
un  solde  favorable  de  910.000  fl.  au  lieu  d'un  déficit  de 
près  de  9  millions.  Cet  heureux  résultat  est  dû,  en  sus 
des  économies  usuelles  sur  les  dépenses,  à  une  plus- 
value  de  7  millions  et  un  quart  des  recettes.  Ne  pas 
oublier  que  parmi  les  dépenses  il  y  en  a  eu  pour  4  mil- 
lions 318.637  11.  pour  travaux  extraordinaires  d'utilité 
publique.  » 

En  somme,  les  comptes  des  huit  années  1892  à  1899 
auront  laissé  un  déficit  de  8.619.80511.  seulement,  con- 
tre 5.420.385  11.  de  dépenses  pour  travaux  extraordi- 
naires d'utilité  publique.  Ce  dont  il  résulte  que  pour 
bien  près  de  17  millions  il  aura  été  pourvu  à  ces  dé- 
penses par  les  recettes  ordinaires,  nonobstant  qu'il  ait 
été  dit  en  principe  que  cela  aurait  pu  se  faire  au 
moyen  de  l'emprunt.  Simultanément,  il  a  été  employé 
pendant  cette  période  un  montant  de  24.398.648  fl."  à 
l'amortissement  de  la  dette  consolidée. 

Quant  à  l'année  courante,  il  n'y  a  rien  de  décisif  en- 
core à  dire  au  sujet  des  résultats  à  en  attendre.  A  l'ori- 
gine, elle  présentait  un  déficit  de  6  millions  et  demi, 
contre  3  millions  et  demi  de  dépenses  pour  travaux 
extraordinaires  d'utilité  publique,  ce  qui,  en  comptant 


(1)  Voir  notre  Gorrespondîncî  du  25  septembre  1897. 
(2j  Voir  notre  Correspondance  d  i  8  octobre  1898. 
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comme  d'usage  sur  3  millioBS  (l'éconoinies  sur  les  cré- 
dits alloués  pour  les  dépenses  ordinaires,  mettrait 
celles-ci  en  équivalence  avec  les  recettes  ordinaires. 
Mais,  depuis  le  vote  du  budget,  il  a  été  accordé  3  mil- 
lions 60;!. 434  11.  de  dépenses  supplémentaires,  parmi 
lesquelles  un  million  et  demi  pour  changement  do 
l'armement  de  l'armée  et  866.00U  11.  pour  expéditions 
maritimes  vers  l'Afrique  du  Sud  et  vers  la  Clunc.  Kh 
hien,  malgré  cette  augmentation  des  dépenses,  il  n'est 
pas  impossible  que  le  résultat  ûnal  de  l'année  ne  soit, 
guère  inférieur  à  celui  de  1899.  Le  Ministre,  il  est  vrai, 
a  cru  devoir  user  de  plus  de  prudence  en  exprimant  son 
opinion  sur  le  résultat  à  attendre,  ne  mettant  en  évi- 
dence qu'une  plus-value  acquise,  pendant  les  premiers 
huit  mois  de  l'année,  sur  les  impôts  indirects,  les  ac- 
cises et  les  droits  de  douane  de  3.800.000  11.  en  compa- 
raison des  évaluations  au  budget  de  prévision.  Mais 
tout  porte  à  croire  qu'en  fin  d'année  la  situation 
générale  sera  bien  plus  favorable  encore.  D'après  la 
publication  officielle  du  rendement  des  impôts,  etc., 
dans  les  premiei-s  neuf  mois  de  l'année,  le  total  des 
recettes  budgétaires  a  été,  pour  cette  époque,  en  aug- 
mentation de  plus  de  cinq  millions  de  florins  sur  celles 
de  1899. 

Ainsi  donc,  rapport  du  Ministre  tout  à  fait  satisfai- 
sant tant  pour  le  présent  que  pour  le  passé. 

Et  de  même  pour  le  prochain  exercice,  le  Ministre 
n'a  eu  que  de  bonnes  nouvelles  à  donner. 

Le  total  des  dépenses  est  inscrit  au  budget  de 
prévision  de  1901  pour-  154.155.492  florins,  soit  une 
augmentation  d'environ  3.200.000  fl.  des  dépenses 
prévues  pour  l'exercice  en  cours.  Or,  bien  que  le 
Ministre  ait  cru  ne  pas  pouvoir  compter  pour  les 
recettes  su.'  la  continuation  du  mouvement  ascen- 
sionnel tel  qu'il  s'est  produit  pendant  ces  dernières 
années  et  qu'il  ait  usé  de  la  plus  grande  modé- 
ration pour  l'évaluation  des  recettes,  ledit  total  des 
dépenses  ne  surpasse  que  de  5.283  312  fl.  celui  des 
recettes  évaluées,  tandis  que  dans  les  dépenses  il  est 
compris  un  montant  de  3.357.860  fl.  pour  travaux 
extraordinaires  d'utilité  publique,  line  faudra  donc  que 
1.925.452  fl.  d'économies  sur  les  dépenses,  en  compa- 
raison des  crédits  alloués,  pour  que  les  recettes  et  les 
dépenses  ordinaires  se  balancent. 

Toutefois,  quelque  satisfaisant  que  soit  cet  état  de 
choses,  le  Ministre  est  d'avis  q-ue  c'est  bien,  mais  pas 
assez.  «  Il  sera  bon,  dit-il,  de  ne  pas  trop  compter  sur 
un  boni  régulier  de  trois  millions  en  conséquence  de 
ce  que  les  crédits  alloués  pour  les  dépenses  ne  sont 
jamais  épuisés  ;  des  dépenses  supplémentaires  peuvent 
absorber  tout  ou  partie  de  ces  économies.  De  plus,  il 
serait  désirable  de  considérer  les  dépenses  pour  travaux 
extraordinaires  d'utilité  publique,  au  moins  en  partie, 
comme  dépenses  ordinaires.  Et,  enfin,  les  dépenses  qui 
sont  portées  à  la  charge  de  l'Etat  vont  toujours  en 
augmentant.  »  Il  faut  donc  —  pense-t-il  —  songer  à 
augmenter  les  sources  des  recettes  budgétaires. 

En  conséquence,  il  a  présenté  à  la  Chambre  un  projet 
de  remaniement  du  tarif.  Cette  revision  aurait  un 
double  but  :  d'abord  d'appliquer  de  nombreuses  cor- 
rections techniques  au  tarif;  secondement  d'élever  le 
droit  normal  de  5  à  6  0/0.  Le  Ministre  estime  que  ceci 
pourrait  hardiment  se  faire  sans  qu'il  fût  touché  au 
caractère  du  tarif,  qui  est  de  n'être  qu'un  tarif  pure- 
ment fiscal  et  aucunement  protectionniste.  Il  résulte- 
rait de  la  revision  projetée  un  boni  de  1.800.000  fl. 

En  dernier  lieu,  le  Ministre  a  pu  apporter  encore  une 
bonne  nouvelle  à  la  Chambre  à  savoir  :  que  la  bonne 
situation  financière  des  dernières  années  et  une  amé- 
lioration très  sensible  des  finances  coloniales  permet- 
tront probablement  de  procéder  sous  peu  à  l'ettinc- 
tion,  sinon  totale,  du  moins  partielle,  de  la  dette  flot- 
tante. On  se  rappellera  qu'il  y  a  à  peu  près  un  an  le 
Ministre  émit  pour  15  millions  de  Bons  du  Trésor  à 
un  an  parce  que  les  cours  existants  des  fonds  hollandais 
étaient  considérés  comme  étant  trop  peu  élevés  pour 
permettre  la  conclusion  d'un  nouvel  emprunt.  Malheu- 
reusement, depuis  lors,  la  marche  générale  des  choses 
n'a  pas  été  favoral)le  à  une  amélioration  desdits  cours. 


Aussi  s'attendait-on  généralement  à  voir  cotte  dette 
flottante  non  pas  consolidée  mais,  provisoirement  du 
moins,  renouvelée.  i<]h  bien  non,  elle  ne  sera  ni  renou- 
velée, ni  consolidée,  mais  simplement  remboursée. 


Le  Budget  colonial  Néerlandais.  —  Le  Oouvernement 

vient  de  préseiuer  aux  Gliarnbrea  le  budget  des  Indes. 

Les  recettes  s'élèvent  à  l/''J.a;35.9:j4  ilorins;  les  dépenses 
atteignent  149.8H5.383  florins.  Il  reste  donc  un  boni  de  ,')0.5.jI 
florins. 

Jusqu'ici,  ce  budget  se  soldait  généralement  en  perte  et  cet 
état  de  choses  avait  fourni  plus  d'une  fois  des  arguments  aux 
détracteurs  de  la  colonisation.  Cq  boni  mérite  donc  d'être 
signalé. 

Il  convient  do  remarquer,  en  outre,  que  la  guerre  d'Atjeh 
n'est  pas  encore  terminée,  ce  qui  occasionne  à  la  colonie  de 
grands  frais  extraordinaires. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  16  octobre  1900. 

Les  Projets  de  Réforme  du  Gouverncmciil.  —  Meisures  tiscalfs,  — - 
La  Réouverture  des  Chambres.  —  Le  Marché. 

C'est  toujours  l'élaboration  des  mesures  législatives 
à  soumettre  aux  Chambres  qui  occupe  les  Ministres  ; 
et  l'on  a  rarement  vu  des  réunions  de  Conseil  aussi 
répétées. 

De  ces  délibérations,  on  sait  peu  de  chose  :  on  assure 
que  les  réformes  administratives  et  surtout  celles  ayant 
trait  à  la  fiscalité  ont  été  demandées  par  le  Roi  ;  quant 
à  un  allégement  des  impôts,  deux  courants  auraient 
existé  chez  les  Ministres  ;  les  uns  auraient  voulu 
diminuer  les  octrois,  les  autres  auraient  préféré  porter 
principalement  le  dégrèvement  sur  la  richesse  mobi- 
lière. On  croit  que  ces  derniers  ont  eu  le  dessus. 

Le  projet  de  réformes  tributaires  à  appliquer  à  la 
richesse  mobilière  porterait  l'affranchissement  des 
aliquotes  à  partir  de  800  lire  et  au-dessous.  Pour  les 
aliquotes  supérieures,  on  proposerait  un  moyen  plus 
simple  et  moins  vexatoire  que  celui  pratiqué  actuel- 
lement. 

Les  allégements  déjà  proposés  par  les  précédents 
Ministres,  «au  bénéfice  des  industries  nouvelles  et 
particulièrement  des  industries  agricoles  seraient, 
assure-t-on,  maintenus  par  le  nouveau  projet. 

D'autres  dégrèvements  viseraient  les  mutations  des 
petites  propriétés,  les  droits  de  succession  pour  l'enre- 
gistrement et  le  timbre,  les  amendes  ;  les  exagérations 
fiscales  seraient  aussi  réduites  à  une  plus  juste  mesure. 

En  ce  qui  concerne  les  quotes  minimes  d'impôt 
foncier,  il  ne  serait  plus  procédé,  comme  cela  se  t'ait 
aujourd'hui,  à  des  expropriations,  alors  que  tous  les 
moyens  pour  en  obtenir  le  paiement  auront  été  épuisés. 

Tous  ces  projets  de  réformes  tendent,  on  le  voit,  à 
uùe  amélioration  des  classes  peu  aisées  et  surtout 
celle  des  travailleurs  agricoles,  dont  la  condition  est 
des  plus  misérables,  spécialement  dans  les  provinces 
méridionales. 

En  attendant  que  ces  projets  soient  définitivement 
arrêtés,  M.  Saracco,  président  du  Conseil,  est  allé  à 
Naples  les  soumettre  au  Roi.  C'est  aussi  avec  le  souve- 
rain que  sera  débattue  la  grave  question  des  travaux 
publics  et  de  la  construction  de  chemins  de  fer,  sur  la- 
quelle les  Ministres  n'ont  pu  encore  se  mettre  d'accord. 

Ces  questions  ont  une  grande  importance  au  point  de 
vue  financier,  car  il  s'agit  de  décider  avec  quels  moyens 
on  fera  face  aux  dépenses  que  ces  constructions  néces- 
sitent; fera-t-on  appel  aux  recettes  ordinaires  du  Trésor 
ou  suspendra-t-on  l'amortissement  des  dettes  réduc- 
tibles? La  majorité  du  Cabinet  serait  d'avis  de  confier 
les  constructions  nouvelles  de  chemins  de  fer  aux  So- 
ciétés elles-mêmes  en  leur  payant  des  annuités,  selon 
les  ressources  du  budget. 

Le  Ministère  met  d'autant  plus  de  hâte  à  arrêter  s«»: 
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projets  de  réforme  qu'il  voudrait  réunir  la  Chambre 
dans  la  première  semaine  de  novembre.  Ce  sera  la  pre- 
mière session  parlementaire  qui  aura  lieu  sous  le 
Ministère  Saracco.  On  verra  donc  bientôt  quelle  atti- 
tude prendront  les  groupes  en  l'ace  du  Gouvernement 
et  quelle  chance  celui-ci  pourra  avoir  d'exécuter  son 
programme.  On  prête  à  M.  Saracco  l'intention  de  grou- 
per tous  les  partis  constitutionnels  sur  le  terrain  de 
son  programme. 

Poiirra-t-il  opérer  sur  une  base  parlementaire  aussi 
large?  C'est  à  souhaiter  dans  l'intérêt  du  pays,  qui  a 
besoin  de  calme  et  qui  attend  avec  impatience  le  vote 
des  réformes  promises. 

Le  Marché  financier  reste  fort  inactif,  mais  les  cours 
se  maintiennent  assez  fermes. 


iûies  et 


Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  la  publi- 
cation mensuelle  faite  par  l'Economista  d'Italia  du  cours  des 
litres  cotés  aux  Bourses  italiennes,  la  valeur  en  capital  de 
Bourse  de  ces  titres  au  30  sei)ttnibre  dernier  s'élevait  au  total 
(le  1. 727. 233. 05B  lire  et  présentait  une  diminution  de  20  mil- 
lions de  lire,  comparativement  à  celle  résultant,  des  cours  de 
Bourse  au  31  aoi^it  1900.  Par  rapport  aux  cours  du  31  dé- 
cembre 1«99,  il  y  a  une  augmentation  de  330.636.550  lire. 

Voici  la  valeur  des  différents  groupes  de  titres  au  30  sep- 
temlire  et  au  31  août  1900  : 

31  août        30  septembre 

Instituts  de  crédit   454.044.550  449.905.056 

Sociétés  de  transport   697.01'j.OOO  689.165.0(10 

Industrie  des  sucres   48.465.000  48.437.000 

Mines  et  métallurgie   126.120.000  123.581.000 

Tissage  et  filature   93 . 058 . 000  92 . 172 . 000 

Eclairage   48.140.000  47.320.000 

Electricité   49. 710.000  49.9:^8.000 

Papeteries   15.900.000  1C.130.OUO 

Conduites  d'eau   52.955.000  52.652.000 

Moulins   18.960.000  17.600.000 

Assurances   83.110.000  82.750.000 

Industries  diverses   60.286.000  57.593.000 

1.747.764.550  1.727.233.050 


SUISSE 


Les  Caisses  d'épargne  en  Italie.  —  Situation  au  30 
juin  1900  : 

Livrets  en  cours  à  la  fin  de  mai  1900. . .  3.762.809 

—  délivrés  en  juin   34.702 

Total   3. 797. 511 

—  soldés  en  juin   10.126 

Restent   3.787.385 

L'augmentation  des  livrets  a  été,  en  juin,  de  24.576. 

Crédits  des  déposants  à  la  fin  de 

mai  1900  L.    648.437.137  14 

Dépôts  en  juin   39.436.829  45 

Total  L.    687.873.986  59 

Remboursements  en  juin   28.861.443  50 

Existences  au  1"  juillet  L.    659.012.523  09 

L'augmentation  des  dépôts,  par  rapport  à  la  fin  de  mai 
a  été  de  10.575.386  lire. 

Au  30  juin  1899  la  situation  des  Caisses  d'épargne  postales 
était  la  suivante  :  3.533.501  livrets  et  600.811.273  Ure  de 
dépôts;  moyenne  de  chaque  livret,  175  lire  70.  A  la  fin  du 
premier  semestre  de  1900  le  nombre  des  livrets  avait  aug- 
menté de  253.844  tt  le  chiffre  des  dépôts  de  58.201.850  lire. 
La  moyenne  s'est  maintenue  à  peu  près  la  même. 


Courrier  de  la  Boarise  de  Rome 

Rome,  17  octobre  1900. 

Le  marché  est  absolument  dénué  d'intérêt.  Les  affaires 
font  défaut  et,  d'une  semaine  à  l'autre,  on  n'enregistre  que 
des  variations  de  cours  insignifiantes. 

La  Rente  est  à  99  55;  Méridionaux,  692  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  513  ...  Banque  Nalion'àle,  850. 


Le  Budget  fédéral  suisse.  —  Le  Conseil  fédéral  suisse 
discute  en  ce  moment  le  budget  de  1901.  D'après  quelques 
journaux,  le  Conseil  fédéral  aurait  décidé  de  ne  faire  figurer 
les  recettes  douanières  que  pour  50  millions.  Il  estime  que  ce 
chiffre  est  le  maximum  que  l'on  puisse  espérer  actuellement. 

Le  Conseil  fédéral  a  raison  de  ne  pas  évaluer  trop  haut  les 
recettes  douanières.  En  1899,  elles  se  sont  bien  évaluées  à  51 
millions  ;  mais  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1900  on  a 
déjà  constaté  une  moins-value  de  près  d'un  million  par  rap- 
port à  l'année  dernière.  Le  chiffre  de  50  millions  ne  sera  donc 
probablement  pas  dépassé,  peut-être  pas  même  atteint  cette 
année. 


Banque  Centrale  Suisse.  —  La  Commission  du  Conseil 
des  Etats  s'est  réunie  Is  8  octobre  à  Lucerne,  sous  la  prési- 
dence de  M.  Isler,  pour  discuter  le  projet  de  banque  cen- 
trale. M.  Comtesse,  chef  du  département  fédéral  des  finances, 
était  présent.  Les  décisions  suivantes  ont  été  prises  : 

Les  dépôts  d'argent  portant  intérêt  sont  exclus  du  champ 
d'affaires  de  la  banque.  L'intérêt  du  capital  de  dotation  est 
porté  de  4  à  4  1/2  0/0.  Le  droit  de  nomination  des  fonction- 
naires est  transféré  des  directions  au  Comité  de  la  ])anque 
et  ;)ux  Comités  locaux.  Le  droit  de  la  banque  d'émettre  des 
billets  est  fixé  pour  une  période  de  vingt  ans.  La  ville  qui 
sera  désignée  comme  siège  de  la  banque  doit  céder  gratuite- 
ment un  emplacement  pour  le  bâtiment  de  la  ])anque.  Par 
cinq  voix  contre  deux,  une  abstention  et  une  absence,  la 
Commission  a  désigné  Zurich  comme  siège  de  la  banque 
centrale. 


Création  d'une  Chambre  de  Compensation  en  Suisse. 

—  Le  (Comité  des  han(iues  suisses  d'émission,  réuni  le  9  octo- 
bre à  Neufcliàtel,  a  élaboré  le  projet  de  statuts  pour  la  créa- 
tion d'une  Chambre  de  compensation.  Ce  projet  sera  soumis 
à  l'assemblée  générale  qui  aura  lieu  dans  le  courant  de  ce 
mois  ou  au  commencement  du  mois  prochain. 


L'Escompte  en  Suisse. —  Le  Comité  des  banques  suis- 
ses d'émission  a  élevé,  le  11  octobre,  le  taux  de  l'escompte  de 
4  1/2  à  5  0/0.   

Les  Recettes  des  Douanes.  —  Les  recettes  des  douanes, 
en  septembre  1899,  avaient  atteint  4.186.464  fr.  17;  elles  ont 
été,  en  septembre  1900,  de  3.812.087  fr.  59,  ce  qui  donne  une 
diminution  pour  1900  de  374.376  fr.  58.  Du  1"  janvier  à  fin 
septembre  lo99,  les  recettes  ont  atteint  un  total  de  36.241.524 
francs  37,  tandis  que  pour  la  même  période  de  1900  elles  se 
sont  élevées  à  35.333.595  fr.  26.  Il  y  a  eu  donc  en  1900  une 
diminution  de  907.929  fr.  11. 


Les  Finances  génevoises.  —  Le  Conseil  adndnistratif 
de  la  ville  de  Genève  vient  d'arrêter  le  budget  ])our  1901,  qui 
sera  prochainement  soumis  au  Conseil  municipal.  Les  recettes 
s'élèvent  ù  7.804.429  fr.  90,  les  dépenses  à  8.268.05:^  fr.  20. 
Le  déficit  est  donc  de  463.1)23  fr.  30. 

Les  principales  recettes  sont  :  la  taxe  municipale.  1  million 
31.800  fr.;  l'instruction  publique,  215.850  l'r.;  les  propriétés 
municipales,  458.850  fr.;  le  service  des  eaux  'Coulouvrenière), 
l.OOO.OOO  de  francs  ;  le  service  d'énergie  tt  d'clairage  électri- 
que (usine  de  Chèvres),  O'iO.OOO  fr.;  le  service  d'éclairage  élec- 
triqaie,  925.000  fr.;  le  service  d'éclairage  et  de  chaufi'age  par 
le  gaz,  2.401.000  fr.,  et  les  tramways  électriques,  230. 966"fr.  40. 

Parmi  les  dépenses,  notons  les  plus  importantes  :  amortis- 
sement et  intérêts  des  emprunts,  intérêts  des  rescriptions  et 
dépôts  et  rentes  viagères,  2.147.487  fr.  50;  instruction  publi- 
que, industrie,  beaux-arts,  1.054.815  fr.  70;  propriétés  muni- 
cipales, 474.605  fr.;  voirie.  676.750  fr.;  éclairage  de  la  ville 
(gaz  et  électricité),  158.000  fr.;  administration  générale  des 
services  industriels,  161. (iOO  fr.;  service  des  eaux  i Coulouvre- 
nière), 353.500  fr.;  service  d'énergie  électrique  (usine  de  Chè- 
vres), 280.300  fr.;  service  d'éclairage  électrique,  .537.8.30  fr.; 
service  d'éclairage  et  de  chauffage  par  le  gaz,  1 .784.000  fr.; 
tramways  électriques,  198.000  fr. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


1899 
1900 
1900 
1900 


26  octobre. 
11  octobre. 
18  octobre. 
25  Mclobre. 


FRANCE 

1.891 
2.287 
2.282 
2.293 


-  Banque  de  France 

1.171(1  3.839 
l.llSi  4.042 
l.in  4.070 
l.Uill  4.023 


442 

904 

466 

3 

446 

737 

518 

3 

4S0 

818 

P32 

3 

462 

782 

517 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


26  octobre... 

845 

» 

701 

11.069 

768 

» 

11  octobre. . . 

840 

7.54 

1.038 

652 

» 

18  octobre. . . 

837 

744 

1.021 

644 

25  octobre  . . . 

820 

737 

Il  .024 

640 

» 

ANGLETERRE 

5  août  

9  mai  

7  juillet  


Banques  d'Ecosse 


1  140 

20 

180 

» 

» 

.  158 

15 

199 

» 

» 

» 

.  m 

14 

201 

» 

■  \  145 

12 

197 

» 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

10  1 

152 

1900 

7  juin   

■111 

1  174 

1900 

4  juillet . . . 

\î\ 

162 

1900 

.1  70 

l  161 

DATES 


.2  2 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 

15  octobre. 
30  sejitombi'e 
8  octobre. 
15  octobre. . . 


774 

264 

1.526 

47 

516 

52 

952 

250 

1.541 

46 

491 

70 

955 

248 

1.528 

KO 

489 

70 

954 

246 

1.511 

56 

477 

69 

BELGIQUE 

19  octobre...!  89 

4  octobre...  93 

11  octobre  ..  89 

18  octobre...!  91 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1899 

14  liclobrc  . . 

590 

290 

1.543 

624 

1.270 

95 

6 

1899 

1900 

30  septembre 

607 

299 

1.68i.> 

570 

1.215 

136 

a 

1900 

1900 

6  octobre. . . 

601 

295 

1.617 

569 

1.141 

111 

5 

1900 

1900 

15  octobre  . . 

631 

311 

1.524 

621 

1.066 

98 

g 

1900 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1899 

15  iictobre  . . 

70 

34 

234 

67 

367 

25  ; 

» 

1899 

1900 

30  si'ptenilin^ 

04 

22 

240 

105 

305 

26 

» 

1900 

1900 

6  liclobrc . . . 

65 

32 

233 

105 

303 

27 

» 

1900 

1900 

13  octobre. . . 

68 

33 

233 

105 

313 

26 

» 

1900 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


30  seiitembre 
10  septembre 
20  septembre 
30  septembre 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


30  septembre 
10  septembre 
20  septembie 
30  septembre 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  soplenilire 
10  seiiliMiibre 
2U  septembre 
30  septembre 


NORVEGE  —  Banque  de  Norvège 


31  noût  

30  juin   

31  juillet... 
31  août.  ... 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


-O  Ci* 

h3 


6 

4'^ 

4y, 


24 

532 

24 

420 

46 

5 

15 

558 

57 

463 

63 

4 

14 

564 

54 

449 

62 

4 

15 

561 

52 

455 

62 

4 

1899   31  août 

1 

2 

3 

62 

24    1  66 

8 

1900    14  aoftt  

4 

5 

14 

63 

23  19 

8 

1900  22  août  

4 

3 

14 

62 

23    1  66 

8 

1900   31  août  

4 

5 

15 

62 

23   1  67 

8 

189  9   30  septembre 

93 

1  133 

8 

36 

■56 

1900  31  juillet.... 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

1900   31  août  ... 

88 

126 

6 

38 

17 

1900  30  septembre 

89 

» 

1  129 

4 

38 

16 

1899  21  octobre.. 

340 

344 

1 

515 

782 

1.034 

102 

1900     6 -octobre... 

342 

418 

1 

393 

740 

1.085 

238 

1900   13  octobre. . . 

.342 

417 

1 

599 

741 

1.087 

234 

1900   20  octobre... 

342 

418 

1 

598 

742 

1.087 

237  l 

1899   31  juillet.... 

4 

119 

45 

23 

6 

1900   31  mars  

2 

n 

136 

74 

32 

10 

1900  30  juin   

2 

» 

137 

58 

28 

6 

1900  31  juillet  ... 

2 

» 

132 

60 

28 

6 

1899   21  nctuhie... 

73 

147 

458 

7 

162 

119 

1900     6  iictobre... 

1  3 

140 

477 

7 

147 

114 

1900   13  octobre... 

123 

13J 

477 

8 

152 

114 

1900   20  iictobre... 

123 

141 

482 

9 

155 

112 

295 

68 

883 

197 

292 

43 

296 

47 

842 

197 

306 

33 

296 

46 

835 

195 

309 

31 

295 

42 

860 

183 

318 

36 

5% 

6 
6 


4 

3K, 
3'/, 
3'/, 


6V, 


3/, 

3'/, 
3/, 


64 

11 

241 

64 

62 

28 

66 

13 

242 

61 

77 

30 

66 

13 

249 

59 

80 

31 

66 

13 

257 

61 

84 

30 

33 

1 

61 

38 

37 

4 

S 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

6 

35 

2 

63 

36 

48 

4 

5 

35 

2 

6S 

38 

45 

5 

& 

43 

» 

22 

68 

7 

42 

16 

73 

8 

42 

1  92 

15 

68 

8 

41 

1     89  1 

11 

66 

8  1 

» 

» 

1899 

dl  octobre. . . 

27 

51 

382 

13 

80 

25 

» 

1* 

1900 

26  septembre 

27 

48 

386 

12 

94 

21 

» 

» 

1900 

3  octobre. . . 

27 

48 

387 

11 

96 

21 

» 

1900 

10  octobre.  . 

26 

49 

386 

13 

98 

21 

6 

6% 
6>i 


5)4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PKINCIP.  CHAPITRES 


o  3  O 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


4  or Irilirc  . . . 
16  septembre 
23  seiitembre 
(icUihrc. . 


1" 

3 

132 

20 

60 

24 

8 

40 

2 

134 

SI 

2.i 

8 

42 

2 

133 

» 

48 

23 

H 

42 

2 

133 

4!) 

23 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

1"  (icli)|]ri'. . 

2Eo 

118 

1 

480 

4of> 

330 

29-i  1 

1900 

16  se.|ileiiibre 

1 

Hu3 

176 

1 

559 

342 

333 

475 

1900 

23  si'iilcmbn' 

1 

847 

171 

1 

546 

363 

nm 

470 

1900 

iieliibre . . 

1 

8J1 

164 

1 

523 

341 

371 

47"!  1 

6 

5  y, 
3 '4 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 

30  spplembre 

27 

2 

'i 

14 

3« 

13 

» 

1900 

23 

2 

74 

39 

2U 

1900 

13  septembre 

2 

74 

11 

39 

21 

1900 

29  sepleiiiliri' 

23 

2 

74 

11 

40 

21 

M 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

."'0 

si'plernbrr 

7 

9 

38 

11 

9 

10 

6 

1900 

31 

juilli't..  . 

5 

9 

33 

1 

8 

8 

6 

1900 

31 

iiiiiU.  ... 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

1900' 

30 

si'pleiiibrc 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

43 

6 

90 

31 

9i 

20 

6 

1900 

3i) 

juin  

43 

7 

94 

48 

124 

21 

6 

1900 

31 

;;iil!el  . 

45 

1 

83 

31 

111 

21 

6 

1900 

31 

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

31  ;inùt  

13 

12 

102 

662 

289 

132 

n 

1900 

30  juin   

13 

13 

112 

706 

313 

142 

1900 

31  jnilh't  .... 

13 

11 

105 

784 

313 

143 

» 

1900 

31  ^H.llt    ,    .  . 

13 

12 

107 

7.30 

304 

141 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

2'.  ftetobre . .  . 

96 

11 

220 

9S0 

194 

44 

1900 

(i  septembre 

99 

9 

222 

1032 

174 

49 

1900 

13  iiclol)re... 

99 

10 

221 

103S 

186 

49 

5 

1900 

20  oelcibre.  . 

100 

10 

222 

1038 

186 

49 

5 

1899 
1900 
1900 
1900 


20  (letdlire.. 
il  .leb.l.rc.. 
18  iietubre. . 
25  (ictobre.. 


7.9241 
S.  203 
8.169 
8.1601 


TOTAUX 

14.752 


2.598 
2.nl0 
2.633i 
2.6171 


15.2x6 
13.234 
13.144 


3.667 
5.633 
3.727 
5.691 


7.2J0 
6.931 
n.9b9 
6.946 


l.(;,^8, 
2.061! 
2.0541 
2.050) 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre 
31  d('cembre  , 
31  d'''cembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


7.611 
7.9.33 
8.746 
8.160 
7  859 


2.633 
2.578 
2.346 
2  636 


15.896 
14.385 
1 3 . 254 
14.975 


8.736 
8.8.38 
8.548 
8.999 
9  321 


5.328 
6.('>J2 
6. 661 
7.620 
8.332 


2  583  14.992 

Les  tolaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  lotau.x  délinitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nenl  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  banques 
et  d'h  iaiKle  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui 
à  des  chiffres  très  importants. 


.699 
.651 
.453 
.594 
•37 

différent 
compreu- 
d'Ecosse 
s'élèvent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdam  

Anvers   

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Buchorest  

Constantinople.  . . . 

Francfort  

Gènes  

Genève  *  

Lisbunno  

Londres  

Madrid  

Rome    

Saint-Pétersbourg 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  wois  . . 


19  sept. 

26sepL 

3  oct. 

10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

4S 

12 

48 

07 

4» 

03 

48 

02 

48 

06 

48 

100 

n 

100 

23 

100 

23 

100 

18 

100 

18 

100 

18 

149 

30 

50 

1.34 

50 

162 

154 

73 

136 

73 

160 

30 

50 

30 

,30 

30 

90 

32 

15 

32 

70 

81 

2è 

81 

30 

81 

30 

81 

33 

81 

40 

81 

40 

100 

16 

100 

20 

100 

21 

100 

17 

100 

15 

lUO 

16 

100 

45 

100 

.30 

100 

70 

100 

70 

100 

90 

100 

93 

23 

01 

23 

03 

23 

01 

23 

12 

22 

92 

23 

05 

81 

23 

81 

38 

81 

35 

81 

30 

81 

40 

81 

42 

106 

71 

106 

66 

106 

60 

106 

41 

106 

30 

106 

02 

100 

34 

100 

38 

100 

38 

100 

3i 

100 

34 

100 

35 

751 

75Ô 

755 

732 

751 

50 

751 

25 

33 

2S 

36 

25 

35 

25 

36 

25 

32 

25 

33 

29 

50 

29 

97 

30 

25 

30 

57 

31 

43 

32 

20 

106 

67 

106 

63 

106 

55 

106 

37 

106 

32 

106 

02 

37 

33 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

96 

35 

96 

37 

96 

35 

96 

40 

96 

30 

96 

96 

2o 

»6 

30 

96 

27 

9â 

26 

96 

20 

95 

90 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St.-  Pétersb ...  — 


Valeurs  à  vire 


Londres. 


Belgiaue . . 

Italie  

Suisse  

New-York. 


Plus 


4  % 

4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4% 


4  % 

4  % 
•i  % 

5  % 
4  % 

au  pair 
3437  « 
218  89 


Matières  d'or  et  d'arjieiil 

Or  en  barre  fie  kil.l. . . 
Argent  id.  Ue  kil.j. . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  yiG»)  . 

—  —  nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

23  orl. 

205  44 
121  62 
102  73 

203  62 
121  3H 
102  56 

205  75 
121  56 
102  56 

205  87 
121  50 
102  87 

205  69 
121  44 
103  06 

.10  *  10 

394  .. 
202  .. 

oo  «  . 

394  .. 
261  .. 

.3t>£  OU 

391  .. 
261  .. 

o  iO   . . 

394  .. 
261  .. 

O/O    . . 

394  .. 
261  .. 

23  12 

2.3  143 
0  25p 
(i  50p. 
0  44p 
515  50 

25  11 

23  ^^3 
0  25p. 
6  37p. 
0  4ip. 
516  oO 

25  115 
23  14 

0  19p. 

6  23 

0  44 

518  .. 

25  095 
23  12 

0  19p. 

6  12p. 

0  44p. 

517  50 

25  085 
25  11 

0  19p. 

5  87p. 

0  44i). 

317  .. 

3437  .. 
104  93 
80  30 
2ri  80 
20  <)0 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
107  37 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
107  80 
80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
106  71 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
110  54 
80  30 
25  80 
20  60 
•40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur  II 

i  z 
s 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

27 -1)1. 

4  oct. 

11 

ort 

18 

ocl. 

25 

ocl. 

Pays  de  l'Europe 

AllenKigne  (mark  or). 

1 

23i 

1  228 

1 

227 

1 

227 

1 

'>27 

1 

226 

AnfjleteiTe  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25  12 

25 

113 

25 

115 

25 

Ô93 

25 

C75 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1 

05 

1  03 

1 

03 

1 

03 

1 

03 

1 

04 

Belgique  (franc  or).. . 

1 

» 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1 

n 

0  76 

0 

76 

0 

76 

0 

75 

0 

75 

Grèce  (drachme  paj).). 

1 

» 

0  64 

0 

61 

0 

62 

0 

6H 

0 

62 

2 

083 

2  07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

1 

0  93 

0 

93 

0 

93 

0 

93 

0 

94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5 

60 

3  97 

3 

97 

3 

97 

3 

97 

3 

97 

Koumanie  (leu  or)  

1 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  . .. 

2 

67 

2  64 

2 

63 

2 

63 

2 

63 

2 

63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Pays 

Extr  a-Eu  r  opéena 

Etats-Unis  (doll.  orj.. . 

5 

18 

3  15 

5 

16 

5 

17 

5 

17 

5 

17 

Mexique  (piastre  arg,) 

5 

43 

2  36 

2 

36 

2 

56 

2 

6i 

2 

62 

Repub.Arg.  (peso  pap.) 

5 

2  11 

2 

11 

2 

14 

2 

14 

2 

13 

1 

89 

1  82 

1 

82 

1 

82 

1 

81 

1 

81 

Brésil  (milreis  papier) 

2 

84 

1  65 

1 

05 

1 

o: 

1 

08 

1 

07 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1  67 

1 

67 

1 

67  ' 

1 

67 

1 

67 

Japon  (yen  argent). . . 

2 

58 

2  66 

2 

66 

2 

66  1 

2 

66 

2 

66 

ChiMe(Staiiîl«i)(taëlarg.) 

7 

47 

3  67 

3 

70 

3 

7i 

3 

71 

3 

7S 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  25  octohre  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étianger  : 

En  Allemagne   100  65 

En  Angleterre   100  4;S 

Autriche-Hongrie ...  100  87 

En  BelQique   100  19 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   160  . 

En  ffvliande   100  26 

En  Italie   106  23 

En  Portugal   141  .  - 

En  Roumanie   100  90 

En  Bussie   101  15 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   206  85 

En  Républ.  Argentine..  233  90 

Au  Chili   104  41 

Au  Brésil   263 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   197  01 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Allemands   99  33 

—  Anglais   99  57 

—  Austro-Hongrois .  99  13 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   73  60 

—  Grecs   62  36 

—  Hollandais   99  74 

—  Italiens   94  13 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    99  10 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   99  56 

Pièces  des  Etats-Unis   S9  81 

—  du  Mexique   48  34 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  74 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   37  6 1 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   SO  60 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  25  octobre  1900. 

La  cote  des  changes  est  toujours  faible  :  le  papier  Amster- 
dam recule  de  205  b7  à  265  69;  la  devise  allemande  de  121  50 
à  121  44;  seul  le  papier  autrichien  fait  meilleure  figure  et 
passe  de  102  87  à  103  06. 

La  devise  espagnole  reste  à  378,  la  circulation  de  la  Banque 
est  à  1.598  millions,  chiffre  réellement  exorbitant.  La  Banque 


IVÉCONOMISTE  KUROPKEN.  —  Statistique  générale 


«llùgiio  (fu'i'ii  Espa(,'no  on  ne  cannait  pus  li!s  moyens  de  paie- 
ment porl'eclionnés  qui  (■pari,'nont  lo  numrraire  et  les  billots 
et  quo.  par  consoiiueiit,  toute  la  ciri'ulutimi  du  pays  repose 
sur  ces  doux  iastrumciits  ou  pl'is  exactement  sur  le  dcruicr 
et  qu'elle  est  bien  obli«éi'  de  le  fournir. 

Il  y  a  ecrtainoment  An  vrai  dans  cette  excuse,  mais  la 
Banqôie  ne  donne  de  billats  que  contre  du  numéraire,  des  es- 
comptes ot  des  avances.  Or  si  elle  ne  peut  rien  aux  verse- 
ments de  numéraire,  qui,  d'ailleurs,  n'ont  aucune  importance, 
elle  peut  beaucoup  sur  les  escomptes  et  les  avances.  Le  por- 
tefeuille, qui  est  de  1.087  millions,  est  aujourd'hui  le  plus 
élevé  de  l'Europe;  son  chilTre  et  sa  constance  presque  ai)soluo 
prouvent  qu'il  contient  autre  cliose  que  des  traites  ou  des 
[lilleUs  à  ordre,  c'est-à-dire  des  papiers  escomptés  à  l'iïtat.  Or, 
ces  valeurs  n'ont  pas  de  liquidité  et  ne  fournissent  pas  les 
rentrées  de  billets  qu'amène  l'échéance  des  elVets  de  com- 
merce. C'est  le  portefeuille,  et  sui'tout  la  partie  non  liquide, 
qu'il  faudrait  réduire,  et  le  meilleur  moyen  serait  une  hausse 
énergique  de  l'esconiple;  le  taux  de  5  et  môme  de  6  0/0  ne 
Si'rait  certainement  pa<<  exagéré. 

Les  changes  sur  le  Portugal  et  la  Russie  sont  toujours  au 
même  point. 

Le  Londres  est  en  baisse  par  rapport  à  la  semaine  der- 
nière; le  chèque  clôture  à  25  11.  mais  dans  le  courant  delà 
semaine  il  est  descendu  à  25  10  1/2.  L'or  français  que  possé- 
dait la  Banque  d'Angleterre  est  en  grande  partie  rentré  en 
France  et  maintenant  elle  cède  des  lingots  à  78/0. 

Les  devises  belges  et  suisses  restent  aux  cours  précédents, 
mais  la  devise  italienne  continue  à  s'améliorer;  la  récolte 
qu'on  avait  présentée  comme  mauvaise  est  au  moins  passa- 
ble en  sorte  que  l'Italie  n'aura  pas  à  faire  les  achats  de  blé 
que  l'on  prévoyait;  d'ailleurs,  le  marché  financier  est  assez 
ferme  sur  des  achats  pour  compte  étianger. 

Le  New- York  est  à  517. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghai  

Yokohama  

Sing"pourc  


Valeurs  à  vue 


26  sept. 


2/0  11/16 
2/10  ./ 
2/0  5/ 
2/1  1/ 


3  oct. 


2/1  3'16 
2/10  1/4 
2/0  a/8 
2/1  3/8 


in  oct. 


2/1  l/l 
2/10  5/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


n  oct. 


2/1  .'Î/IG 
2'10  3/8 
2/0  5/8 
2/i  9/16 


24  ort. 


2/1  d/4 
2/11  ./. 
2/0  0/8 
2/2  1/16 


Bombay   1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  29/32  1/3  29/32 

Calcutta   1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  l.';/16  1/3^9/32  1/3  29/32 

Rio-Janeiro  ....     10   1/16    10   J/IO  10   7/32  10   9/32    10  1/4 

Valparaiso   17  13/32    17  13/32  17  3/8  17   1/4     17  1/4 

Buenos  -  Avres  , 

prime  de  l'or..     135  90       134  90  132  70  133..       133  90 
•Or  en  barres...  77/10  ./.  77/10  ./.  77/10  1/2  77/11   /.  77/11  1/2 

Argent  en  barres    29   ./-     29  1/2  29  9/16  29  3/16    30  3/16 

Les  remises  sur  l'Extrême-Orient,  à  l'exception  du  Hong- 
Kong,  suivent  le  mouvement  de  hausse  de  l'argent  en  barres. 

Les  souscriptions  ont  été  reçues  mercredi  à  la  Banque 
d'Angleterre,  au  sujet  de  l'émission  de  Rs  25.00.000  en  trai- 
tes et  transferts  télégraphii|ues  du  Gouvernement  des  Indes. 
Les  soumissions  pour  les  traites  se  sont  élevcecs  à  Rs  323 
millions  20  (100  et  celles  pour  les  transferts  à  Rs  l.GO.OOO.  Les 
souscriptions  suivantes  ont  été  acceptées;  en  traites  :  Rs  18 
millions  43.000  sur  Calcutta;  Rs  81.000  sur  Bomboy  et  Rs 
.").75  0!J0  sur  Madras.  En  transferts,  Rs  1.00.000  sur  Calcutta 
(Indian  Famine  Fund).  Les  souscriptions  pour  les  bills  au 
taux  de  1  sh.  3  29/32  d  recevront  environ  7  0/0  et  celles  pour 
les  transferts  au  taux  de  1  sh.  3  31/32  seront  servies  intégra- 
lement. 

Le  papier  sur  Rio-Janeiro  perd  1/32.  Nos  lecteurs  trouve- 
ront dans  la  Chronique  monétaire  la  loi  brésilienne  sur  les 
banques  s'occupant  du  change.  Cette  loi,  qui  va  directement 
contre  son  objet,  est  mal  accueillie,  mais,  comme  l'applica- 
tion en  est  laissée  à  la  disposition  du  Ministre  des  finances, 
on  y  voit  plutôt  une  menace  qu'une  disposition  ferme. 

Le  Valparaiso  reste  à  17  1/4;  la  prime  de  l'or  à  Buenos- 
Ayres  est  un  peu  remontée. 

L'or  eut  au  pair  a  Paris  ;  à  Londres,  il  est  à  77/11  1/2  et 
même  on  le  paye  78/ . 

Du  11  au  18  octobre,  les  entrées  sur  le  marché  libre  ont  été 
les  suivantes  : 

Indes  occidentales  «.  10.800 

Sud-Afric(ui'   53.500 

Australie   133.000 

Détruits   .-,.000 

Jade   CO.OOO 

Total  273.200 

D'après  la  douane,  lo  mouvement  total  de  septembre  a  élé  : 

A  l'importation  £  1.699.000 

A  l'exportation   540.000 


n  sept. 

4  ocL 

11  oct. 

18  oct. 

25  ocl. 

37/ . 
4  ./. 
4  1/2 

3~/. 
4  ./. 

3  7/8 

2  7/8 
4  1/lti 
4  ./. 

3  7.. 

3  7/8 

4  1/4 

3  5/8 
3  7/8 

2  1/2 

3  1/2 

3  3/4 

4  1/4 

4  1/4 

L'argent  est  on  nouvelle  hausse,  nous  le  laissons  à  :iO  d.  8/16 
l'once  standard;  c'est  surtout  la  perap(!Ctiv(!  d'aciials  pour  le 
compte  du  ( louvorruimont  indien  qui  produit  celte  rei)ri8e.  Il 
a  l'^té  expédié  d(!  Londres  en  Orient,  d.i  11  au  18  octobro,  pour 
1811.000  liv.  st.  d'argent,  soit  7.''i27.589  liv.  st.  depuis  If 
l"-  janvier,  contre  5.0G1.690  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas.  cette  semaine,  do  modilication  dans  tes  taux 
d'escompte  olli.ciels. 

Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoncy)  \ 

L'argent  est  abondant  à  Londres  et  même  à  Berlin,  Comme 
lo  (  iouvernoment  anglais  n'a  presque  plus  de  bons  à  émettre 
sur  les  sommes  qui  lui  ont  été  allouées  p;ir  le  Parlement,  on 
ne  prévoit  pas  un  grand  drainage  de  capitaux  d'ici  la  réunion 
dos  Chambres. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  144  millions  sterling  de  lettres  df  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  133  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  11  millions  sterling. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  gagné  10.805.000  fr.  d'or.  La  cir- 
culation a  rendu  3.0(54.000  fr.  à  Paris  et  pris  1.073.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  8.191.000  fr.  de  Londres. 
342.000  fr.  de  Suisse;  il  a  été  acheté  pour  607.000  fr.  de  ma- 
tières, il  en  a  été  vendu  pour  126.000  fr.  et  il  a  été  expédié 
140. OuO  fr.  à  la  Canée. 

L'argent  a  diminué  de  2.294.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  948.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  553.00O 
francs  dans  les  succursales:  il  est  venu  40.000  fr.  de  Suisso 
et  30.000  fr.  de  Belgique;  il  a  été  envoyé  1.515.000  fr.  eii 
Suisse,  1  million  en  Belgique,  200.000  fr.  en  Italie  et  .50.000 
francs  à  Monte-Carlo.  La  circulation  a  diminué  de  43  millions, 
les  comptes  courants  ont  baissé  de  18  millions;  le  porte- 
feuille perd  36  millions  et  les  avances  15  millions. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la  Banque 
d'Allemagne  ne  nous  est  pas  parvenu. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 


Austi'alie  £  15.000 

Excédent  des' sorties  846.000 


Total  égal . . 


Vente  on  barres.,  i  222.000 

France   359.000 

Hollande   30.001' 

Egypte..   2.50.  Oût' 


861.000      Total  des  sorties..    861. OGO 

Les  sorties  dépassent  les  entrées  de  21.150.000  fr.,  mais  la 
circulation  ayant  rendu  4.150.000  fr..  la  perte  nette  est  de 
17  millions.  Les  autres  comptes  ne  présentent  aucun  chan- 
gement. 

A  la  Banque  d' Azitriche-Hongrie  l'or  a  diminué  de  1  mil- 
lion, l'argent  de  2  millions,  la  circulation  de  17  millions,  le 
portefeuille  de  12  millions;  les  comptes  courants  «nt  gros.si 
de  6  millions. 

Aucun  changement  à  la  Banqxie  df  Belgique. 

•Juant  à  la  Banque  d'Espagne,  depuis  un  an,  ni  l'or  ni 
lo  ]iortefeuille  n'ont  pour  ainsi  dire  varié,  seulement  ley 
avances  sont  passées  de  102  à  237  millions;  il  est  simple, 
en  eflet.  d'acheter  de  l'Extérieure  qui  rapporte  5.70  0/0  et 
d'emprunter  à  3  1/2  sur  ce  titre. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  a  encore,  diminué  de 
l(j  millions,  depuis  un  an  elle  a  baissé  de  424  millions. 

D'un  bilan  à  l'autre,  les  divers  comptes  n'ont  pas  beaucoup 
changé. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-Hork 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne. . , . . . 
Autres  pays  ... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


lin  30  sept.  Depuis 
anr>c<icl.  l'iN^janv. 


9.469 


103.465 


du  30  sept.  Depuis 
au  0  o(i.   le  1"  jauv. 

»  19.029.720 
17.664.481 
4.500.709 

12.000  6.061.595   

12  000  47  256.505       15.087  1.752.95(J| 
25.879.469      410.023  10.298.962 
535 .500   8 . 414 . 257    3 . 460 . 155  88 . 832 . 854 


5.&18  1.068.841 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 

Grande-Bretagne  1.109.375  38.370.545 

France   20,664      611. 4G4 

Allemagne   »  4.450 

Antres  pays   »  393.974 


Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


1.130.039  39.380.433 
1.25i.572  35.633.354 
1.025.440  35.814.465 


64.988 
3.03  V) 
2.628 
3.657.819 

23.850  3.727.474 
171.329  3.050.581 
81.212  1.910.079 


3.830 


20.020 


Banques  associées  de  New-Yorft 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill' 

1899  21  oct.  .. 

143.7 

15.9 

768.4 

700.5 

1900   6  oct... 

163.4 

30.1 

877.2 

816.8 

1900  13  oct... 

160.3 

30.3 

861.6 

807.9 

1900  20  oct. . . 

156.7 

30.4 

846.4 

797.9 

On  ne  voit,  à  New- York,  que  des  mouvements  d'or  insi- 
gailiants  ;  les  exportations  d'argent  sont,  par  contre,  supé- 
rieures àcelljs  des  deux  années  précédentes. 

L'encaisse  des  Banques  associées,  malgré  la  baisse  à 
New-York  du  change  sur  Londres,  conlinue  à  diminuer;  ce 
sont  les  demandes  des  Etats  de  I  fJuest  qui  amènent  ces  sor- 
ties de  métal.  Tous  les  autres  comptes  sont  en  diminution. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

"  105.1 

203.6 

8.2 

56.5 

66.6 

74.2 

199.5 

6.5 

87.1 

60.8 

73.4 

203.2 

5.9 

90.4 

61.0 

72.9 

196.2 

5.6 

84.0 

56.2 

9  sept. 99 

19Û0 
25  août. 

l"sept. 

8  seiit. 

L'encaisse  de  la  Banque  du  Japon  a  encore  baissé:  la  cir- 
culation est  bien  administrée,  mais,  son  rapport  à  l'encaisse 
qui  était  très  bon  l'année  dernière,  est  maintenant  beaucoup 
moins  satisfaisant. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Nouvelle  Succursale  de  la  Monnaie  Anglaise 

Une  nouvelle  succursale  de  la  Monnaie  de  la  Grande-Bre- 
tagne va  être  ouverte  au  Canada.  Quand  cette  Monnaie  aura 
frappé  l'argent  nécessaire  aux  besoins  du  Canada,  elle  frappera 
des  souverains  anglais  avec  de  l'or  acheté  aux  mines  du  pays. 


L'élection  présidentielle  aux  Etats-Unis 

La  campagne  présidentielle,  au  début  de  laquelle  on  avait 
observé  une  profonde  apathie  des  partis,  devient  extrême- 
ment chaude  à  mesure  ([ue  s'approche  la  date  du  6  no- 
vembre. 

Presque  tous  les  ministres  sont  sur  !e  stump,  c'est-à-dire 
en  tournée  oratoire  pour  combattre  M  Bryan  ;  celui  ci  est 
venu  à  New- York  pour  défendre  sa  candidature.  A  cette  occa- 
sion, le  Tomraany  hall  avait  organisé  une  réception  grandiose 
à  la  gare  du  Grand  Central.  A  Ja  suite  d'un  grand  banquet, 
le  candidat  démocrate  a  pris  la  parois  dans  le  hall  de  Madi- 
son  square,  où  s'entassaient  14.000  personnes  qui  lui  ont  fait 
une  ovation  formidable. 

11  n'y  a  aucune  tentative  des  républicains  pour  troubler  la 
manifestation. 

Après  le  meeting  de  Madison  square,  M.  Bryan  est  allé 
dans  Ja  soirée  prononcer  trois  autres  discours  dont  un  dans  le 
«  wigwam  »  de  Tammany  et  un  autre  à  la  Cooper  Union. 

En  présence  de  cette  campagne  menée  des  deux  côtés  avec 
une  vigueur  acharnée,  il  serait  difficile  de  se  prononcer  sur  la 
chance  des  candidats. 

L'élément  allemand  n'incline  pas  partout  comme  à  New- 
York  en  faveur  de  la  candidature  de  M.  Mac  Kinley.  Ainsi, 
le  German  Telegraph  d'Indianopolis,  répondant  à  une  en- 
quête du  He  al,d,  l'informe  que  les  trois  quarts  des  AUenands 
américains  de  l'Etat  d'Indiana  qui  comptent  environ  80.000 
votants,  donneront  leurs  suffrages  à  ]\L  Bryan. 

Les  démocrates  font  des  efforts  surhumains  pour  s'assurer 
cette  catégorie  d'électeurs  qu'ils  invitent  à  appuyer  M.  Bryan, 
<'  l'ami  des  Boers  et  l'ennemi  déclaré  de  l'Angleterre  ».  L'ancien 


sous-secrétaire  d'Etat,  M.  Webster  Davis,  plaide  la  cause- 
bryaniste  sous  ce  point  de  vue  particulier  dans  la  tournée 
qu'il  vient  d'entreprendre  avec  le  candidat  démocrate. 

Les  républicains,  qui  craignent  les  effets  de  cet  argument, 
s'efforcent  de  discréditer  M.  Webster  Davis. 

L'enregistrement  des  électeurs  à  New  York  donne  déjà  un 
chiffre  supérieur  de  33.000  au  nombre  des  électeurs  inscrits 
en  1896.  Les  deux  partis  prétendent  que  ce  beau  zèle  civique 
tournera  à  leur  avantage.  Comme  indication  générale,  la  ma- 
jorité dans  les  villes  parait  devoir  aller  à  M.  Mac  Kinley  et 
celle  des  districts  ruraux  à  M.  Bryan. 

A  ce  propos,  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  signaler  l'incident 
suivant  : 

Le  Comité  démocrate  de  l'Etat  de  New- York  vient  de  pu- 
blier une  déclaration  disant  que  la  frappe  libre  de  l'argent  a 
été  abandonnée  par  le  parti,  que  presque  tous  les  candidats 
démocrates  à  la  Chambre  des  représentants  sont  des  parti- 
sans de  l'or  et  que,  si  M.  Bryan  est  élu,  il  ne  serait  fait  au- 
cune tentative  pour  modifier  la  législation  monétaire  ac- 
tuelle. 

M.  Bryao,  très  loyalement  n'a  pas  voulu  tirer  parti  de  l'é- 
quivoque créée  par  celte  déclaration  du  groupe  de  l'ex-séna- 
teur  David  Hill  ;  il  a  aftirmé  catégoriquement  que  la  frappe 
libre  de  l'argent  était  un  des  points  capitaux  que  doit  décider 
l'élection  et  qu'il  restait  invariablement  attaché  aux  program- 
mes démocrates  de  Chicago  et  de  Kansas  City. 


Loi  brésilienne  sur  le  Change 

Le  Gouverneiîient  brésilien  vient  de  soumettre  au 
Congrès  la  loi  suivante  sur  les  banques  étrangères  qui 
s'occupent  du  change  : 

Article  premier.  —  Les  banques,  agences,  comptoirs.  So- 
ciétés financières  négociant  et  émettant  des  traites  sur  les 
places  étrangères,  devront  obtenir  une  autorisation  spéciale 
du  Gouvernement  pour  fonctionner. 

Art.  2.  —  Les  opérations  à  terme  sur  toute  traite  tirée  sur 
une  place  étrangeic  sont  prohibées.  Tout  achat  ou  vente 
devra  avoir  lieu  au  comptant  et  la  livraison  des  traites  devra 
être  faite  dans  les  quarante-huit  heures. 

Art.  3.  —  Lss  liquidations  par  différences  et  les  proroga- 
tions de  termes  pour  la  livraison  des  traites  sont  interdites. 

Art.  4.  —  Les  Banques,  Compagnies  et  Sociétés  qui  s'oc- 
cupent d'opérations  de  change  n'auront  le  droit  de  recevoir 
de  dépôts  d'aucune  sorte. 

Art.  7.  —  Les  lettres  de  change,  qu'elles  aient  été  signées 
ou  non  dans  le  pays,  seront  soumises  à  la  formalité  de  l'en- 
registrement. Le  Gouvernement  fixera  les  lieux  où  on  procé- 
dera à  cet  enregistrement,  les  droits  auxquels  il  donnera  lieu 
et  les  demandes  qu'on  encourra  pour  infraction. 

Art.  8.  —  Tout  Etablissement  se  livrant  à  des  opérations 
de  change  sur  les  place»  étrangères  devra  remettre  auotidien- 
nement  au  Fisc  une  liste  des  traites  achetées  ou  vendues,  avec 
la  mention  si  la  traite  est  à  vue  ou  à  terme,  et  avec  les  noms 
des  acheteurs  et  vendeurs.  Les  mêmes  Etablissements  de- 
vront aussi  remettre  une  liste  de  toutes  leurs  opérations 
en  or. 

Art.  11.  —  Le  Gouvernement  fixera  le  montant  des  som- 
mes que  les  Etnblissements  se  livrant  à  des  opérations  de 
change  sur  les  places  étrangères,  devront  payer  au  service  du 
Fisc  et  sous  quelle  forme  ce  paiement  devra  avoir  lieu. 

Art.  12.  —  Tout  manquement  à  une  des  dispositions  de  la 
présente  loi  entraînera,  pour  l'Etablissement  qui  s'en  sera 
rendu  coupable,  la  perte  de  son  autorisation,  et  cet  Etablisse- 
sement  entrera  en  liquidation  du  jour  où  la  décision  du  Mi- 
nistre de  Finances  sera  publiée  au  Diaro  Officiai. 

Le  Gouvernement  rédigera  un  règlement  permettant  de  met- 
tre immédiatement  en  vigueur  la  présente  loi  eu  totalité  ou 
en  partie,  comme  la  nécessité  s'en  fera  sentir. 


Les  Achats  d'Argent  du  Gouvernement  Indien 

Nous  avons  publié,  dans  notre  dernier  numéro,  une 
analyse  du  rapport  du  Dépa7'tetnent  de  La  Monnaie  de 
l'Inde.  On  a  pu  voir  comment  le  Gouvernement  de  ce 
pays,  après  avoir  usé  de  tous  les  moyens  pour  substi- 
tuer l'or  à  l'argent  a  dû  céder  devant  la  volonté  du 
peuple  et  rouvrir  à  la  frappe  des  roupies  les  Hôtels  des 
Monnaies  fermés  depuis  1893.  Voici,  à  propos  des  be- 
soins d'argant  de  l'Inde,  un  intéressant  article  du 
Slalist  : 

Les  achats  d'argent  du  Gouvernement  indien  ont  cessé  pour 
un  temps;  mais,  comme  l'or  se  répand  dans  T'inde,  de  nou- 
veaux achats  doivent  être  faits.  Le  tableau  comiiaratif  sui- 
vant de  la  réserve  détenue  contre  les  billets  en  circulation,  à 
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la  date  du  15  septemlno  cl  à  dilTcrcnlos  dates  dos  deux  der- 
nières années,  monlro  (luo  le  (ioiiveriienioiit  est  obl)^;é  d'afhe- 
tcr  de  l'argent,  dès  que  l'or  scrèiiaud  dans  lo  pays. 

Réserve  contre  la  circulation  des  billets 

Argent  Or        OrùLondrgs  Totaux 

1900            lis               Us  Rs  Hs 

15  Sept..  4.<J3.(i7.8!)l  12.70.03./i.38  »  17.63.71. 3?9 

22  Août.  5.89.71.935  12.72.03.794  75.00.000  19.;!().75.729 

20  Juill..  7.11.96,228  13.31.70.976  75.00.000  21.18.67.204 

30  Juin..  7.03.63.359  12.72.78.445  75.00.000  20.51. 41.80i 

31  Mai..  4  67.03  314  12.47.47  395  1.50.00.000  ]8.6'j.!-)0,o00 
22  Avril.  4.04.21.303  11.83.88.281  2.25.00.000  18.13.01). .^)S4 
22  Mars  5.10.76.978  11.05.20.901  2.25.00.000  18  40.97.S79 
28  Févr.  4.84.20.678  10.08.99  396  2.25.00.000  17.18.20.074 
15  Janv.  7.29.10.036  7.58.68.068  1. 80.00.000  16.67.78.104 

1H99 

22  Dec.    8.61.9;!.170  6.84.35.G99   1.12.50.000  16.58.78.869 

7  Nov..  11.45.84.573  5.41.81.836.  30.00.000  17.17.66.409 

22  Sept..  13.55.18.078  8.83.50  786  ..  17.38.68.804 

22  Juill..  15.77.81.283  3.54.21  676  19.32.02  959 

15  Juin..  14.76.00.255  3.44.44.964  18.19.45.219 

30  Avril.  14.61.63.701  3.40.30.718  18.01.94.419 
22  Mars  14.81.12.937  2.85.08.012  »          17.66  20.949 

7  Fevr.  15.14.22.335  53.11.089  »  15.67.38.424 
1898 

31  Dec.  li.84.27.169  35.93.815  »  15.20.20.934 

30  Nov..  15.45.5i.494  .'!î.91.815  »  15.81.48.309 

31  Oct. .  15.48.68.654  35.93.815  »  15.84.62.469 

Le  Gouvernement  indien  détenait,  en  septembre  de  l'année 
dernière,  13  crores  1/2  de  roupies  d'argent  dans  le  départe- 
ment de  la  circulation  ;  comme  le  stock  en  septembre  1900 
était  inférieur  à  5  crores,  et  que  le  Gouvernement  a  acbeté 
cette  année  assez  d'argent  pour  frapper  8  crores  1/2  de 
roupies,  il  s'ensiiit  que  l'Inde  a  absorbé  plus  de  17  1/2  crores 
de  roupies  d'argent  en  un  peu  plus  de  12  mois. 

Il  est  possible  que  le  stock  d'argent  ait  un  peu  augmenté 
depuis  le  15  septembre,  à  cause  des  récents  achats  de  métal 
blanc  qui  se  sont  élevés  à  1.000.000  de  livres  sterling,  soit 
une  quantité  suffisante  pour  frapper  environ  2.300.000  Rs. 
Mais  si  nous  retranchons  ces  achats,  l'absorption  nette 
d'argent  par  l'Inde  pour  les  besoins  monétaires  a  encore  été 
de  près  de  15  000.000  de  roupies  en  douze  mois.  Le  calcul 
suivant  le  prouve  : 

Rx 

Roupies  d'argent  détenues  le  22  sept.  1900   13.552.000 

Argent  acheté  en  1900   8.500.000 

Total   22.052.000 

Argent  détenu  au  15  septembre  1900  .  4.937.000 
En  cours  de  transit   2.300.000 

Total  de  l'argent  actuellement  détenu   7.237.000 

Addition  nette  à  la  circulation  argent  (12  mois 
terminés  au  15  septembre)   14.815.000 

La  frappe  de  15  crores  de  roupies  exige  l'achat  de  50  000.000 
d'onces  d'argent  et  c'est  le  montant  de  métal  que  l'Inde  a 
absorbé  pour  ses  besoins  monétaires  pendant  l'année  der- 
nière. 

'  De  plus,  quelque  10  millions  d'onces  ont  été  achetés  pour 
les  ornements  par  le  bazar  :  l'absorption  totale  d'argent  par 
l'Inde  s'est  donc  élevée  à  environ  60  millions  d'onces,  comme 
•  on  le  verra  dans  le  tableau  suivant  : 

Onces 

Rx  d'argenl 

Expansion  de  la  circulation  roupie.  14.815.000  50.000.000 
Demande  du  bazar   3.000.000  10.000.000 

17.815.000  60.000.000 

Si  la  totalité  de  cette  demande  était  tombée  sur  la  nou- 
velle production  d'argent,  nous  aurions  constaté  une  bien 
plus  forte  hausse  du  prix  du  métal.  Mais  environ  30  millions 
d  onces  ont  été  obtenus  par  la  réduction  du  stock  de  roupies 
d  argent  dans  la  réserve  monétaire  de  l'Inde.  Gomme  Ta.-gent 
dans  cette  réserve  est  actuellement  à  un  minimum  irréduc- 
tible, la  totalité  des  nouvelles  demandes  pour  roupies  sera 
obtenue  par  des  achats  d'argent  nouveaux.  Si  l'Inde  a  absorbé 
bO  millions  d  onces  d'argent  pendant  la  dernière  année  de 
péritél'  ^'^^  demandera-t-elle  pendant  une  année  de  pros- 

La  production  d'argent  du  monde  n'est  pas  supérieure  de 
beaucoup  a  160  millions  d'onces  r t  les  besoins  de  l'Inde  ont 
ete  égaux,  1  année  dernière,  à  près  de  40  0/0  de  cette  produc- 
tion totale.  Depuis  la  fermeture  des  Monnaies  jusqu'à 
1  année  courante,  l'Inde  n'a  pas  acheté  plus  de  15.000.000 


d'onces  d'argent  par  an  environ.  Nous  avons  maintenant  la 
l)er.-peclive  que  cet  achat  peut  être  de  tO.COO.OoO  d'onces  par 
an.  il  est  donc  évident  ((ue  le  Gouvernement  indien  hcra  un 
acheteur  constant  et  important  de  métal  blanc  et  que  le  prix 
dans  l'avenir  se  tiendra  à  un  niviîau  plus  élevé  qu'il  ne  l'a 
fait  depuis  la  fermeture  des  Monnaies. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.20). 
Autriche  or4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Anistei'dam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50) . . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20}  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Pnorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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Earope.  —  France.  Nous  avons  de  nouveau  eu,  cette 
semaine,  à  compter  avec  des  ventes  importantes,  pro- 
venant encore  de  liquidations  plus  ou  moins  forcées, 
qui  ont  singulièrement  pesé  sur  la  cote.  Gomme  précé- 
demment, ce  sont  les  «  Valeurs  de  traction  »  qui  ont 
été  le  plus  atteintes.  Heureusement,  hier,  on  a  com- 
mencé à  se  reprendre,  et  il  faut  espérer  que  la  tendance 
un  peu  plus  favorable  se  maintiendra  jusqu'à  la  liqui- 
dation de  fin  de  mois.  A  en  juger  par  ce  qui  vient  de 
se  passer,  cette  liquidation  ne  devrait  pas  Atre  difficile, 
nombre  de  positions  à  la  hausse  n'existant  plus.  Il  reste 
maintenant  à  se  rendre  compte  de  l'importance  des 
positions  que  le  parti  à  la  baisse  a  prises  ces  derniers 
temps  et  qu'il  commence  à  couvrir. 

Allemagne.  —  Le  Marché  fait  preuve  d'une  tendance 
un  peu  plus  favorable.  L'amélioration  de  la  situation 
extérieure  est  de  nature  à  ramener  le  public.  La  situa- 
tion monétaire  s'est  également  améliorée;  à  ce  point 
de  vue  le  dernier  bilan  de  la  Banque  Impériale  a  fait 
une  bonne  impression  ;  il  est  considéré  comme  donnant 
l'assurance  qu'aucun  changement  de  taux  ne  sera  né- 
cessaire cet  automne. 

L'accord  conclu  avec  l'Angleterre  au  sujet  des  affai- 
res de  Chine  a  produit  une  bonne  impression. 

Angleterre.  —  La  Bourse  a  accueilli  favorablement 
l'accord  avec  l'Allemagne  et  la  tendance  générale  a 
bénéficié  d'une  amélioration. 

La  situation  monétaire  ne  s'est  pas,  d'ailleurs,  mo- 
difiée dans  le  sens  défavorable  que  l'on  était  en  droit 
de  craindre.  L'argent  n'a  pas  cessé  d'être  abondant; 
la  province  a  envoyé  beaucoup  de  disponibilités  et  s'il 
a  fallu  expédier  de  l'or  à  New-York,  ces  envois  ont  été 
pris  sur  les  arrivages  de  l'Inde  et  de  l'Australie. 

On  estime  cependant  qu'il  faut  garder  une  grande 
prudence,  car  les  Etats-Unis  peuvent  faire  de  nouvelles 
demandes. 

Espagne.  —  Le  général  Azcarraga  a  reconstitué  un 
Ministère  conservateur. 

En  dépit  de  l'accueil  fait  au  nouveau  Cabinet,  on 
croit  que  le  général  Azcarraga  pourra  gouverner  sans 
trop  de  difficultés.  Il  conservera  du  moins  le  pouvoir 
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jusqu'au  jour  où  les  CortAs  auront  réglé  les  questions 
délicates  qui  restent  en  suspens  et  parmi  lesquelles 
viennent  en  premier  lieu  le  mariage  de  la  princesse  des 
Asturies  et  l'approbation  des  dernières  lois  fiscales, 
dont  le  vote  a  été  retardé  jusqu'à  l'élaboration  du 
budget  de  1901. 

La  Bourse  reste  faible,  impressionnée  par  le  Marché 
de  Paris. 

Italie. —  La  presse  continue  à  publier  de  nombreuses 
informations  sur  le  programnae  politique  et  économi- 
que du  Gouvernement.  On  discute  même  les  mesures 
législatives  préparées  par  lui,  bien  qu'en  dehors  des 
lignes  générale»  du  i)roy  ramme  on  ne  sache  rien  d'exact 
ni  de  précis. 

L'accord  anglo-allemand  a  été  très  bien  accueilli. 
La  tendance  générale  du  Marché  reste  plus  ferme, 
bien  que  les  affaires  soient  très  calmes. 

Roumanie.  —  La  session  extraordinaire  des  Cham- 
bres roumaines  a  été  close  après  l'approbation  de  toutes 
les  mesures  financières  proposées  parle  Gouvernement. 

Russie.  —  Pour  le  premier  semestre  de  1900,  les 
recettes  ordinaires  ont  augmenté  de  2G. 301. 000  roubles. 

Turquie.  —  Pendant  le  premier  semestre  de  1900, 
les  recettes  de  la  dette  puJjlique  ont  diminué  de  65.992 
livres  turques. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  (rouvernement  s'occupe  tou- 
jours de  l'application  des  mesures  destinées  à  réparer 
la  dernière  crise.  11  vient  de  déposer  une  loi  destinée  :ï 
empêcher  la  spéculation  sur  le  change. 

Etats-Unis.  —  La  campagne  électorale  est  en  pleine 
activité  et  il  est  difficile  de  se  prononcer  sur  les  chances 
des  deux  candidats. 

Les  tendances  du  Marché  de  New-York  sont  actives  ; 
la  spéculation  a  été  encouragée  par  les  fortes  entrées 
d'or,  la  cessation  des  demandes  monétaires  intérieures 
et  l'amélioration  des  changes. 

Mexique.  —  En  juillet  dernier,  les  exportations  ont 
bénéficié  d'une  nouvelle  augmentation  de  218.704 
piastres. 

Asie.  —  Japon.  La  crise  ministérielle  vient  enfin 
d'avoir  sa  solution.  Après  une  période  de  réllexions  qui 
n'a  pas  duré  moins  de  trois  semaines,  le  marquis  Ito 
a  formé  un  CaJiinet. 


FRANCE 


La  Politicfue.  —  Lo  Puiilujnc  niiui^léiicilc. —  Le  Budjjel  de  1901.— 
Los  AilaiTos  de  t'.liiiic.  —  l.c  C.i'fdU  Agricole.  —  La  Pruluii^alioii 
rie  riOvjiosilion. 

La  session  extiaordinuire  du  Parlement  s'ouvrira, 
ainsi  que  nous  l'avons  dit,  le  6  novembre  prochain. 
Déjà  plusieurs  députés  en  vue  ont  profité  de  cette  pro- 
chaine convocation  pour  réunir  leurs  électeurs  et, 
dans  do  grands  discours,  leur  donner  leur  opinion  sur 
la  politique  ministérielle.  Dimanche  prochain,  le  Pré- 
sident du  Conseil,  lui-même,  fera,  à  Toulouse,  l'exposé 
de  la  politique  générale  du  Cabinet  qu'il  dirige,  et  il 
csquisseia  le  programme  de  travail  qu'il  compte  de- 
mander aux  Chambres. 

Il  no  sauvait  être  question ,  bien  entendu,  de  retar- 
der k  vote  du  budget  de  1901  dont  la  discussion  va 
éti"e  l'  /i  uvi-e  principale  de  la  session  qui  va  s'ouvrir. 
Mais  le  Président  du  Conseil  indiquera  qu'il  serait 
possiiile  d'aborder,  concurremment  avec  Ja  discus- 
sion du  budget,  celle  de  divers  projets  de  loi  sur  les 
associations.  Viendraient  ensuite  des  projets  fiscaux 
comme  la  réforme  des  successions  et  celle  de  l'impôt 
des  boissons,  des  projets  sociaux  comme  celui  tendant 
à  donner  aux  Syndicats  professionnels  le  droit  de  pos- 
séder et  celui  sur  la  Caisse  nationale  des  retraites  ou- 
vrières. 

.Jusqu'ici,  M.  Waldeck-Rousseau  ne  prête  aucune 


attention  aux  interpellations  déposées  au  cours  des 
vacances.  Le  chiffre  en  est  considérable  et  si  la  Cham- 
bre voulait  les  discuter  toutes,  la  session  extraordi- 
naire serait  exclusivement  consacrée  à  des  débats  sté- 
riles ;  mais  il  n'en  sera  pas  ainsi;  le  Gouvernement  en 
acceptera  une  ou  deux,  celles  qui  viseront  de  plus 
près  la  politique  générale  du  Cabinet,  et  fera  inscrire 
les  auties  à  la  suite  de  l'ordre  du  jour. 


Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  23  octobre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Tous  les  Ministres  étaient  présents,  à  l'exception  du  général 
André  et  de  M.  de  Lanessan. 

M.  Delcassé  a  entretenu  ses  collègues  des  affaires  de  Chine. 
Il  a  fait  savoir  que  les  représentants  des  puissances  à  Pékin 
s'étaient  réunis  officieusenient  pour  examiner  les  conditions 
indiquées  dans  la  note  française  comme  bases  de  négociations 
en  vue  du  rétabliasènient  des  relations  normales  avec  la  Chine. 
Il  a  annoncé  que,  comme  notre  correspondant  de  Londres  le 
faisait  prévoir,  Ips  représentants  des  puissances  s'étaient  mon- 
trées unanimement  favorables  au  programme  formulé  par  la 
note  française. 

M.  Jean  Dupuy,  ministre  de  l'Agriculture  a  été  autorisé 
àprésenterun  projet  de  loi  ayant  pour  objet  de  modifier  laloi 
du  31  mars  18'J9  sur  le  crédit  agricole  en  vue  de  permettre  de 
porter  de  la  moitié  au  quadruple  du  capital  verse  les  avances 
sans  intérêt  faites  aux  caisses  régionales  de  crédit  agricole  par 
l'Etat  sur  le  fonds  provenant  de  la  Banque  de  France. 

Le  Ministre  de  )'.\griculture  a  été,  d'autre  part,  autorisé  à 
dépospr,  à  la  rentrée  de  la  Chambre,  une  demande  de  crédit 
supplémentaire  de  1  200.000  fr.  pour  indemniser  tes  agriculteurs 
éprouvés  par  les  sinistres  et  les  intempéries  au  cours  de  la 
présente  année. 

M.  Waldeck-Rousseau  partira  samedi  soir  pour  Toulouse, 
où  il  doit,  comme  on  lésait,  prononcer  dimanche  un  discours 
sur  la  politiqxie  générale  du  Cabinet  et  le  programme  des  tra- 
vaux parlementaires.  Le  i'résidcnt  du  Conseil  sera  accompa- 
gné par  son  chef  de  cabinet. 

•wk.  Les  députés  ont  reçu,  à  domicile,  un  certain  nombre 
de  rapports  sur  le  budget  de  1901  :  rapport  de  M.  (ieorges 
Berger  yiour  les  Beaux-.4.rts,  de  M.  Audriffred  pour  les  Cultes, 
de  M.  A.  Bérard  sur  les  Chemins  de  fer  de  l'Etat,  de  M.  Pli- 
chon  sur  les  annuités  et  garanties  d'intérêt. 

-w».  M.  .lonnart,  depuis  .sa  nomination  au  Gouvernement 
général  de  l'Algérie,  a  consacré  son  temps  à  des  entrevues 
avec  le  Président  du  Conseil  et  les  divers  ministres  pour 
leur  soumettre  les  diverses  mesures  qu'il  compte  réaliser 
dans  l'administration  de  l'Algérie  dès  son  arrivée  et  obtenir 
d'importantes  décisions  sur  des  affaires  actuellement  en  sus- 
pens. Il  a  notamment  étudié  la  question  du  fonctionnement 
du  budget  spécial  de  l'Algérie  qui  va  être  discuté  procliaine- 
ment  par  les  Chambres. 

M.  Jonnart  espère  pouvoir  terminer  cette  tâche  prélimi- 
naire au  plus  tôt  et  compte  arriver  à  Alger  le  30  octobre. 

•vv^  Comme  cela  a  eu  lieu  pour  celle  de  1889,  l'Exposition 
de  1900  va  être  prolongée  de  quelques  jours.  Cette  décision, 
qui  avait  été  jusqu'ici  tenue  secrète  pour  éviter  la  spécula- 
tion sur  les  tickets,  a  été  prise  mardi  dans  la  réunion  tenue 
par  le  Conseil  des  Mini.stres. 

Aux  termes  de  cette  décision,  l'Exposition,  au  heu  de  fer- 
mer ses  portes  le  mardi  ti  novembre,  restera  ouverte  jusqu'au 
dimanche  11  novembre. 

C'est  après  avoir  consulté  tous  les  Commissaires  généraux 
étrangers,  ainsi  que  les  Présidents  de  classes,  et  avoir  obtenu 
d'eux  l'assurance  que  la  mesure  serait  favorablement  accueil- 
lie, que  la  prolongation  de  l'Exposition  pour  six  joui-s  a  été 
décidée. 

Le  lendemain  V2  novembre,  l'accès  de  l'enceinte  générale 
sera  irrévocablement  interdite  au  public.  En  dehors  des  ex- 
posants ayant  à  effectuer  leur  déménagement  on  ne  pénétrera 
plus  dans  l'Exposition  qu'avec  des  cartes  spéciales  qui  seront 
délivrées  le  lendemain  de  la  fermeture  par  l'Administration, 

Aussitôt  après  la  clôture,  le  Commissariat  erénéral  prendra 
des  mesures  pour  rendre  à  la  circulation  la  partie  des  Champs- 
Elysées  où  sont  situés  le  grand  et  le  petit  Palais  et  comiirise 
entre  le  pont  de  la  Concorde,  l'avenue  d'Autin  et  le  quai. 

Le  pont  Alexandre  III.  la  partie  du  quai  d'Orsay  comprise 
entre  la  rue  de  Gonstantine  et  le  boulevard  de  Latour-Mau- 
bonrg,  le  pont  d'Iéna  et  le  boulevard  Delessert  coupant  en 
deux  les  jardins  du  Trocadéro,  seront  également  rendus  à  la 
circulation,  avant  (jue  soient  entrepris  les  travaux  de  démo- 
lition. 

Sur  ces  différentes  roies,  les  lignes  de  tramway  seront  aus- 
sitôt rétablies  et  les  voitures  reprendront  levtr  parcours 
normal. 
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T-e  sont  la  p lu l<^- forme  et  le  chemin  do  îcr  lUeclrique  qui 
auioDt  tout  tl  abonl  los  honneurs  du  premier  coup  de  pioche 
des  dt^inolisseurs.  Quant  aux  palais  et  aux  diverses  cons- 
tructions de  toutes  caléRories,  co  n'est  que  lorsrjue  le  Préfet 
de  la  Seine  aura  pnisenté  devant  le  Conseil  municipal  un 
rapport  relatif  à  leur  diminution  ou  à  leur  conservation  que 
la  question  pourra  recexoir  une  solution  délinitive. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


VI 

Le  Régime  Monétaire  Chinois 

iSui'c: 

Les  piastres  ou  dollars  d'aroent  firent  leur  appa- 
rition en  Chine  dans  le  courant  du  seizième  sièele. 
On  pense  ((uo  ce  sont  les  corameirants  espajjnols 
étal)lis  ou  trafiquant  aux  l'l!ilip})iiies  (lui  les  intro- 
duisirent les  premiers  dans  les  provinces  du  Sud. 

Ces  pièces  étaient  alors  à  l  effigie  de  Charles 
d'Espagne,  d'où  leur  vient  le  nom  cle  Carolus;  on 
les  ai)pelaient  aussi  piastres  à  colonnes. 

Le  poids  des  Carolus  était  de  418,76  <,a'ains  troy 
fin  gr.  :  26,8112  et  leiu'titn;  0.896.  On  peut  dire  que 
cette  monnaie  a  presqut;  complètement  disparu  de 
|:a  circulation.  La  décision  prise,  à  un  certain 
moment,  par  le  Gouvernement  espagnol  de  les 
reml)ourser  au  prix  de  5  pesetas,  a  déterminé  en 
grande  partie  leur  disparition. 

La  piastre  mexicaine  est  actuellement  la  plus 
usitée.  A  Shanghai,  elle  est  la  seule  en  usage.  Son 
importation  se  fait  surtout  par  Londres,  ijien  qu'il 
en  soit  expédié  aussi  directement  d'Amérique, 

Les  Chinois  mettent  un  grand  soin  à  l'examen 
des  piastres  qui  leur  sont  données  en  paiement. 
L'aspect,  la  couleur  et  le  son  leur  servent  à  en 
déterminer  la  qualité.  Cette  appréciation  est,  du 
reste,  très  diverse  et  telle  piastre  sera  acceptée  par 
un  shroff  ([ui  sera  refusée  par  nn  autre. 

La  piastre  mexicaine  neuve  pèse  de  417,0  à 
417,75  grains,  soit  27,0,5  à  27,07  gr.  au  titre  de 
0,9027.  ' 

Pour  se  mettre  à  l'abri  des  contrefaçons,  les 
hainjuiers  chinois  ont  encore  dans  le  Sud,  à  Can- 
ton princiinilement.  riiahitude  de  poinçonner  les 
pièces  qu'ils  ont  vériliées.  La  i)iastre  prend  alo^rs 
le  nonr  de  chopped  dollar.  L'opération,  à  force  d'être 
renouvelée,  arrive  à  déformer  com])lètement  la 
pièce  et  finalement  à  y  taire  des  trous  ;  elle  ne  se 
vend  plus  alors  ({u'au  poid.s.  Cette  coutume  tend 
à  disparaître. 

A  Shanghaï  on  ne  poinçonne  Jamais  les  piastres, 
mais  on  les  marque  à  l'eiK-rc  de  Chine,  au  moyen 
de  tampons. 

La  piastre  se  divise  en  100  cents  ou  encore  en 
10  ko  ou  hao  de  10  fcn  chaque,  soit  10  pièces  de 
dix  cents. 

Il  n'existe  pas  de  pièces  divisionnaires  de  la 
liia.stre  mexicaine.  Les  mniu|aics  de  50,  20,  10  et 
5  cents  en  usage  sont  un  peu  de  toutes  les  prove- 
nances :  Monnaie  de  Canton.  Fou-Kien,  Hou-Pc. 
Hong-Kong,  Japon,  etc. 

Les  Etats-Unis  d'Améri([ue  ont  essayé  de  mettre 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n"  448  à  457. 


en  circidalion  dans  l'IOxlrèuie-Oriciit  niic  piastiv 
(lr(idc-dollar\  qni  (dail  au  titre  de 0.900  et  inipeii 
supt'rieure  en  ])oids  à  la  piastre  ine.Kicaiiie. 
(Illinois  ne  sont  pas  novateurs,  sui'tonl  en  matière 
monétaire  et  la  tentative  échoua  comjilèlenjenl.. 
Le  l'emhoursemeiit  en  or,  par  les  l^tai,s-l 'iiis,  a 
achevé  d(>  faire  disparaître  les  Irade-doUara.  Ils 
ne  sont  plus  ((u'un  souvenir. 

D'autres  essais  ont  été  faits  par  les  hôtels  de 
monnaies  chinois  pour  acclimater  le  dollar:  ^>ar 
exemple,  le  dollar  an  draçfoiu  fra])])é  i)ar  la  Mon- 
naie (le  Canton..,  mais  le  (Ihinois,  qui  connaît  son 
histoire',  n'a  aucuiu;  conliance  dans  la  monnaie 
oflicielle  de  son  pays  ;  il  aime  mieux  s'en  rap- 
porter au  coidi  ôle  du  commerce  et  donne  toute -sa 
prt'férence  aux  sycées  ou  aux  piastres  mexicaines 
poinçonnées  par  les  banejues. 

Arrivera-t-(in  à  créer,  en  Chine,  un  taél-moimaie 
frapjjé  d'une  façon  n'-gulière  et  à  un  titre  uniforme 
ou  bien  généralisera-t-on  l'emploi  du  dollar'.'  C'est 
une  question  à  laquelle  il  est  (liflicil<>  de  répondre. 
«Gela  dé])endra.  disent  MM.  Tillot  et  Mil  Pécheur, 
d'une  foule  de  circon.stances  et  la  j)rincipale  sera 
le  degré  d'ingérence  plus  ou  moins  grand  que  les 
Européens  (lesquels  ?;  auront  dans  les  affaires  -de 
ce  pays.  » 

En  tout  cas,  on  ne  supprimera  pas  la  sapèque. 
Tout  ce  qu'on  peut  espérer  est  de  la  voir  un  jour 
uniforme  comme  apparence  et  constante  dans  sa 
relation  avec  la  monnaie  adoptée. 

*** 

Si  loin  (|ne  l'on  puisse  remonter  dans  l'histoire 
cliinoise,  c'est-à-dire  vers  l'an  2354  avant  J.-C,  on 
trouve  la  sapèque. 

A  cette  époque  reculée,  le  troc  était  évidemment 
le  principal  moyen  d'échange  pour  les  transactions 
commerciales  d'une  certaine  importance.  Les 
grains  ou  céréales  étaient  spécialement  usités  pour 
le  paiement  des  impôts,  redevances,  etc.,  et  les 
sapèques  pour  les  usages  courants 

Pendant  40  siècles,  ou  plus,  cette  monnaie  a 
été,  en  Chine,  la  seule  manifestation  de  pièces 
frappées.  Elle  a  servi  pendant  longtemps  à  tenir 
tous  les  comptes  dans  cet  empire  plusieurs  fois 
millénaire.  Si,  à  côté  d'elle,  est  venu  se  placer 
l'emploi  des  mtdaux  précieux,  elle  n'en  reste  pas 
moins,  dans  la  plupart  des  provinces,  la  seule 
monnaie  en  circulation,  et  presque  partout,  la 
seule  valeur  employée  dans  les  usages  courants. 

Les  sapèqties  n'eurent  pas  toujours  la  forme 
actuelle.  Au  tlébut,  elles  ressemblai(!nt  à  des 
bêches,  pleines  tout  d'abord,  puis  percées  d'un 
trou  et  ornées  d'inscriptions. 

Après  vinrent  les  sapèejues  en  forme  de  cou- 
teaux on  de  sabres,  terminées  généralement  par 
un  anneau. 

Entin,  on  donna  aux  sapèques  la  forme  ronde. 
C'est,  avec  (juelques  différences  de  grandeur,  de 
forme  et  d'inscriptions,  l'aspect  qu'elles  ont  encore 
maintenant. 

Au  nu)yen  d'un  lien  passé  dans  le  trou  carré 
qu'elles  portent  toutes  au  centre,  on  réunit  les  sa- 
pèques en  ligatures  d'un  nombre  déterminé  de 
])ièces,  devant  représenter  un  taël.  Ce  nombre  est 
éminemment  variable,  suivant  les  époques  ou  les 
l)laces. 

Là  ligature  théori(|ue,  en  sapèques  normales  du 
poids  et  de  la  valeur  de  1  li,  devrait  se  composer 
de  1.000  sapèques.  Il  est  loin  d'en  être  ainsi  dans 
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la  pratique.  Non  seulement  les  sapèques  diffèrent 
entre  elles  à  Tinfini,  comme  poids,  surface  ou  al- 
liages, mais  les  ligatures  varient  énormément 
quant  au  nombre  de  pièces  dont  elles  sont  compo- 
sées. 11  y  a  des  endroits  où,  à  de  certaines  épo- 
ques, on  a  vu  des  ligatures  de  500  sapèques  à 
peine. 

Nous  l'avons  déjà  dit,  la  sapèque  a  joué  et  joue 
encore  de  nos  jours  le  plus  grand  rôle  dans  la  vie 
chinoise.  Presque  seule  en  usage  dans  les  pro- 
vinces intérieures,  elle  est  aussi,  dans  les  ports 
ouverts,  la  hase  de  presque  tous  les  hesoins  jour- 
naliers du  peuple. 

Elle  sert  à  payer  les  ouvriers,  la  nourriture,  la 
plupart  des  marchandises  au  détail,  etc.,  etc.' 

Lors(]ue,  i)our  une  raison  quelconque,  elle  se 
raréfie  et  que  le  prix  en  augmente  (par  rapport  au 
taël  ou  au  dollar)  il  s'en  suit  une  gêne  considéra- 
ble qui  va  jusqu'à  la  misèi'e.  La  disette  de  sajjè- 
qnes  est  presque  aussi  grave  que  la  disette  de  riz, 
et  peut  provoquer  aussi  la  famine. 

A  Sliangliaï,  le  cours  des  sapèques  est  fixé  cha- 
que jour  en  relation  avec  le  taël. 

Les  sapè(|ues  sont  faites  avec  du  cuivre  et  des 
alliages  variés  dans  lesquels  le  zinc  tient  la  i)liis 
grande  place.  La  fahricatipii  en  est  opérée  suivant 
un  mode  déterminé,  et  dans  les  endroits  désignés 
par  des  édits  impériaux. 

Elles  devraient  être  du  poids  de  un  mace  cha- 
cune et  être,  comme  valeur,  la  millième  i)artic 
d'un  taël  d'argent  à  l'étalon  du  Gouvernement. 
Dans  de  telles  conditions  de  fabrication,  elles  re- 
présenteraient environ  750/0  de  leur  valeur  nomi- 
nale. Eu  fait,  leur  poids  et  leur  titre  ont  varié  à 
l'infini,  on  devine  dans  quel  sens,  et  les  falsifica- 
tions gouvernementales  et  privées  ont  été  innom- 
brables. 

Il  a  été  fait  de  grandes  sapèques  représentant  5, 
10,  20  unités,  mais  l'usage  en  a  été  très  jjeu  ré- 
pandu ;  elles  ne  furent  pas  davantage  manufactu- 
rées d'apj-ès  l'étalon  convenu.  A  plusieurs  reprises, 
notamment  en  1858-54,  le  Gouvernement  essaya 
de  mettre  en  circulation  des  sapèques  en  fer, mais 
sans  auchn  succès. 

Les  sapè({ues  n'étaient  pas  frappées,  mais  fon- 
dues. L'introduction  de  machines  européennes 
a,  ces  derniei's  temps,  modifié  en  partie  cette  ma- 
nière de  faire,  spécialement  à  Canton,  où  les  Chi- 
nois ont  créé  un  Hôtel  des  Monnaies  qui,  au  point 
de  vue  delà  machinerie,  tout  au  moins,  est  le  plus 
considérable  au  monde. 

Après  la  guerre  sino-japonaise,  en  raison  des 
cours  très  élevés  du  cuivre,  rindustrie  privée  a 
provoqué  la  refonte  de  grandes  quantités  de  sai)è- 
ques.  Ce  procédé  raréfia  cette  monnaie  à  un  tel 
point  (pfelle  atteignit  des  cours  très  élevés,  ce  qui 
rendit  très  difficile  les  conditions  matérielles  de 
l'existence  chez  les  Chinois. 

Le  Gouvernement,  pour  remédier  à  cet  état  de 
choses,  a  ordonné  la  frappe  d'une  quantité  consi- 
dérable de  sapèques,  non  seulement  à  Canton, 
mais  dans  toutes  les  capitales  de  provinces  et 
même  dans  d'autres  villes,  comme  à  Shangha'i,  à 
l'Arsenal. 

*** 

MM.  Tillot  et  Mil-Pêcheur  ont  complété  leur 
étude  par  des  renseignements  très  détaillés  sur 
l'emploi  de  l'or,  l'usage  des  billets  de  banques  en 
Chine,  renseignements  que  nous  allons  résumer 
d'une  manière  aussi  succinte  que  possible  : 


L'or  sert-il  de  monnaie  en  Chine?  Il  est  difficile 
de  le  prétendre.  Non  seulement  il  n'a  jamais  été 
monnayé  sous  forme  de  pièces,  mais  on  ne  l'a 
même  jamais  traité  en  lingots  analogues  au  Sycée 

Cependant  quand  il  sert  de  moyen  d'épargne  ou 
de  réserve,  soit  au  Gouvernement,  soit  aux  parti- 
culiers, il  se  rapproche  un  peu  du  rôle  que  l'ar- 
gent joue  en  Chine.  Dans  tous  les  autres  cas,  il 
est  traité  comme  simple  marchandise. 

Il  provient,  en  général,  des  in'ovinces  du  Nord 
de  la  Chine,  spécialement  des  placers  de  la  Mand- 
chourie.  On  en  a  importé  toutefois  des  quantités 
imi)ortantes  de  la  Sibérie  et  de  l'Asie  Centrale.  Il 
arrive  sur  les  marchés  de  lou-tchoang  (New- 
chang),  Pékin  et  Tientsin,  etc.,  en  petites  j)arres 
oblongues  d'environ  10  tacls-poids,  chacune.  Il  est 
au  titre  d'environ  0,980.  Il  ne  dépasse  jamais  le 
titre  de  0,990  et  contient  souvent  un  peu  d'iridium. 

La  ])lus  grande  jiartie  de  l'or  est  envoyée  à  Shan- 
ghai', où  il  trouve  de  plus  grandes  facilités  d'écou- 
lement depuis  (ju'on  l'exporte  en  (piantité  de  cette 
place. 

L'or  qui  arrive  à  Shanghai  y  est  refondu  en 
barres  de  10,  50  et  10  taëls-poids  et  au  titre  d'en- 
viron 0,978. 

On  sait  (pie  les  Chinois  ont  l'habitude,  surtout 
dans  Fintérieur,  d'enfouir  dans  leurs  maisons  ou 
leurs  jardins  une  grande  partie  de  leur  épargne. 
Pour  cet  usage  spécial  l'or,  sous  un  volume  ré- 
duit, leur  est  une  source  précieuse. 

Parmi  les  emplois  industriels  on  peut  citer  la 

fabrication  des  bracelets  en  or  massif  dont  les  Chi- 
nois riclies  ont  rhal)itude  de  surcharger  les  bras 
des  femmes  et  (jui  valent  de  300  à  500  dollars  la 
paire. 

La  plus  grande  partie  de  l'or  est  ofl'erte  aux 
BaïKjues  européennes  qui  l'achètent  au  titre  de  0.978 
et  au  cours  du  jour.  Ce  taux  est  ])asé  sur  le  cours 
de  l'argent.  Il  en  résulte  qu'il  a  subi  cette  année 
des  tluctuations  énormes  dans  les  prix. 

MM.  'l'illot  et  Mil-Pêcheur  estiment  que  l'or  est 
très  abondant  sur  le  territoire  chinois.  Les  rap- 
ports des  divers  géologues  qui  ont  parcouru  ce 
pays,  les  nombreux  commencements  d'exploita- 
tion qui  ont  été  tentés  à  diverses  époques  ne 
laissent  pas  de  doute  à  cet  égard. 

Seulement  les  exploitations  minières  sont  entre 
les  mains  des  mandarins.  Elles  ne  peuvent  être 
faites  que  par  eux  ou  que  sur  leur  autorisation 
formelle.  Soit  par  paresse  ou  soit  par  incurie,  ils 
ne  s'en  occupent  ])as  et  ils  opposent  d'invariables 
fins  de  nen-recevoir  aux  Européens  qui  les  sollici- 
tent. 

Certaines  entreprises  de  ce  genre,  soit  étrangè- 
res, soit  chinoises,  ont  été  souvent  sur  le  point  de 
se  créer  ;  mais  les  hautes  commissions  ou  les 
hautes  participations  réçlamées  ou  désirées  par 
les  mandarins  ne  leur  ont  pas  permis  d'aboutir. 

Nous  pouvons  aussi  signaler  ici  le  jn-ojet  formé 
par  divers  Chinois  de  doter  leur  pays  d'un  étalon 
d'or.  Cette  idée  a  été  inspirée  sans  nul  doute  par 
l'exemple  du  Japon.  MM.  Tillot  et  Mil-Pêcheur  ne 
la  croient  pas  facilement  praticable.  Si  elle  devait 
recevoir  un  commencement  d'exécution,  une  des 
conséquences  immétUates  serait  certainement  l'in- 
terdiction d'exporter  l'or. 

*** 

En  ce  qui  concerne  spécialement  la  circulation 
fiduciaire,  l'étude  que  nous  analysons  ici  nous 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


521 


appivnd  i\u'À  (livors(>s  épotiiios,  ([iiaïul  lit  pomuii^ 
<Ui  Trésor  on  la  cupidito  dos  ^ouveniaiils  roi'i'ail 
aux  expédients,  on  eut  recours  à  l'émission  de 
hillets,  eu  papier,  en  étoiles,  ete.  Os  l)illets  furent 
aussi  el  sont  encore  émis  jiar  des  ban<iues  ;  ils 
n'ont,  dans  ce  cas,  (ju'nn  emploi  purement  local. 
Fou-Tchéou  est  la  ville  où  ils  ont  été  le  plus  en 
faveur.  Emis  par  le  (Touvernemeut,  ils  curent 
alors  une  circulation  considérable,  exagérée  même. 
Ou  s'aperçut  ([ue  les  émissions  de  ces  billets  dé- 
passaient de  beaucoup  les  besoins  et  leur  garantie; 
aussi  tombèrent-ils  dans  un  discrédit  com])lcl,  uu 
peu  semblable  à  celui  (jui  fut  le  sort  des  assignats 
^en  France. 

Les  premiers  papier-monnaie  datent  de  la  dynas- 
tie de  Tchéou,  l\'2'i  à  2'^  av.  .T.-C,  mais  la  falsifi- 
cation du  papier-monnaie  fit  beaucoup  pour  en 
arrêter  l'essor. 

Pendant  les  trois  siècles  d'existence  c|ue  compte 
bientôt  la  dynastie  mandcboue  actuelle,  il  n'y  a 
que  l'empereur  Choenn-Tchou,  en  1651,  (jui  ait 
tenté  une  émission,  d'ailleurs  peu  importante,  de 
papier-monnaie. 

Nous  terminerons  ces  remarques  en  signalant  la 
fantaisie  de  l'empereur  Ou-Ti,  de  la  dynastie  des 
Han,  240  av.  J.-C,  qui  fit  faire  des  billets  de  ban- 
({ue  en  peau  de  cerf;  il  leur  attribua  une  valeur  de 
400.000  sapèc[ues  chaque. 

Il  convient  de  citer  aussi  les  billets  de  banque 
de  1  à  100  taëls  et  de  1  à  IPO  dollars,  émis  par  la 
Chartercd  Banli  of  India  and  Australasia,  et  de 
ceux  de  1  à  100  dollars  émis  par  la  Hongkong  and 
Shanghai  Banking  Corporation. 

Malheureusement,  ces  billets  ne  sont  livrés  à  la 
circulation  qu'en  très  petit  nombre.  Pour  cette 
raison,  ils  ne  peuvent  guère  être  considérés  que 
comme  une  monnaie  d'appoint. 

*** 

En  résumé,  la  Chine  n'a  pas  de  système  moné- 
taire proprement  dit.  L'or  et  l'argent  y  sont  de 
véritables  marchandises  et  n'ont  aucune  relation 
fixe  de  valeur  l'un  par  rapport  à  l'autre.  Du  fait 
que  jusqu'à  ces  dernières  années,  la  sapèque  y  a 
eu  seule  puissance  libératrice  absolue,  certains 
économistes  ont  cru  pouvoir  en  conclure  que 
l'étalon  légal  chinois  était  l'étalon  de  cuivre.  Mais 
ils  ont  oublié  ((ue  le  Gouvernement  n'assigne 
aucune  valeur  légale  à  la  sapèque,  qu'il  n'endosse, 
en  ce  qui  la  concerne,  aucune  responsabilité  de 
remboursement,  et  que  cette  monnaie  ne  vaut 
que  par  l'alliage  de  cuivre  et  de  zinc  qui  la  com- 
pose, absolument  comme  cela  se  passe  pour  le  taël 
et  pour  les  monnaies  d'or. 

La  vérité,  c'est  que  toutes  les  transactions  se 
font  en  Chine,  en  poids  de  cuivre  et  en  i)oids  d'ar- 
gent, sans  rapport  fixe  entre  les  deux  métaux 
monétaires. 

Dans  un  rapport  récent  adressé  par  la  légation 
jjelge  de  Pékin  au  Balletin  Commercial  de 
Bruxelles  (avril  1900),  les  inconvénients  d'un 
pareil  régime  sont  parfaitement  mis  en  relief  : 

Le  commerçant  doit  prévoir  un  doul)le  change  : 
fun  sur  l'extérieur  pour  l'achat  des  produits, 
l'autre  sur  l'intérieui'  pour  leur  écoulement,  et 
vice  yensTi  pour  les  affaires  d'exportation.  Lorsqu'il 
adulte  à  Londres  des  produits  payables  en  or,  il 
se  trouve  dans  la  nécessité  de  tenir  compte  du 
rapport  entre  ce  métal  et  l'argent  ou  le  cuivre, 
puisqu'il  peut  être  payé  à  son  tour  avec  l'un  ou 
l'autre. 


Les  Chinois  ont  très  bien  compris,  du  l'e.stc, 
tous  les  inconvénients  de  C(îtle  iuccrtilude.  Mais 
ils  sont  gens  à  con(;ej)ti()n  simj)le.  S(>ntant  la  lu;- 
cessité  de  maintenir,  de  façon  artiliciellc,  un  rap- 
l)ort  plus  ou  moins  constant  entre  l'argent  et  le 
cuivre,  ils  se  sont  contentés  de  diminuer  la  valeur 
intrinsèque  de  la  sapè(]ue. 

En  18S(),  un  édit  de  l'empereur  Kuang-Hsu 
autorisait  la  frappe  de  la  sapè(pu)  dans  les  mon- 
naies provinciales,  au  poids  de  8  centièmes  1/,'i 
d'un  métal  composé  de  cuivre  et  de  zinc  i)ar  par- 
lies  égales.  La  Momiaie  de  Tientsin  fra])pe  actuel- 
lement à  2  centièmes  1/2  d'once  d'un  métal  com- 
posé de  3/5  de  cuivre  et  de  2/5  de  zinc.  La  sapèque 
actuelle  contient  donc  en  cuivre  un  peu  plus  de  1/0 
de  la  sapè(iue  d'il  y  a  treize  ans. 

Le  j)eui)le  ne  s'est  certes  pas  aperçu  de  ce 
changement,  adroitement  et  insensiblement  réa- 
lisé. Mais  l'axiome  économique,  que  la  mauvaise 
monnaie  chasse  la  bonne  a  trouvé,  une  fois  de 
plus,  son  ajjplication.  Les  anciennes  sapèques  ont 
disparu  de  la  circulation  et  ont  été  refondues  à 
l'intervention  des  fonctionnaires  ou  des  banquiers. 

En  terminant,  le  rapport  belge  dit  : 

«  Le  commerce  étranger  réclame  avec  insis- 
tance une  réforme  monétaire  ou  plutôt  rétablis- 
sement d'un  système  monétaire  régulier.  Il  voit 
la  solution  des  difficultés  présentes  dans  la  créa- 
tion d'une  baïKfue  d'Etat  avec  directeurs  euro- 
péens, qui  seraient  en  même  temps  les  conseillers 
financiers  du  Gouvernement.  11  ne  semble  cepen- 
dant pas  que,  dans  les  circonstances  résentes,  ce 
système  ait  beaucoup  de  chances  d'être  accepté 
par  les  autorités  chinoises.  » 

C'est  une  question  très  délicate,  jdus  délicate 
certainement  que  celle  des  Chemins  de  fer,  mais 
nous  pensons  que  sa  solution  ne  pourra  être  uti- 
lement examinée  qu'après  le  règlement  de  la 
question  politique. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


La  Production  de  la  Soie  en  1899 


Le  Syndical  de  V  Union  des  Marchands  de  .Soie  à 
Lyon  vient  de  publier  son  rappoi't  sur  la  production  de 
la  soie  en  France  et  à  l'étranger,  pendant  Tannée  1899. 
Nous  allons  analyser  cet  intéressant  document. 

La  quantité  des-^mences  mises  cliez  nous  à  l'éclosion 
s'est  élevée,  d'après  la  statistique  officielle  du  Minis- 
tère de  l'agricnllure,  à  182.945  onces  contre  181.980  onces 
en  1898;  198.883  onces  en  1897;  221.743  en  1896  et  212.427 
en  1895.  On  voit  donc  que  la  diminution  est  sensible  et  / 
qu'elle  se  manifeste,  d'une  façon  presque  ininter- 
rompue, depuis  une  longue  suite  d'années. 

Le  taljleau  suivant  indique  la  proportion  des  diffé- 
rentes races  qui  ont  alimenté  la  production  française 
pondant  la  dernière  période  décennale  : 
Races du Japon 

Races  - — — --^  ■  Races  étr. 

indigènes  Origin.  Reprod.  autres  Totaux 


Onces  Onces  Onces  Onces  Onces 

1889    234.973  3.469  7.439  8.284  2.04.105 

1890    234.387  4.540  6.770  8.218  253.915 

1891   220.200  3.082  5.948  6.401  235.631 

1892   213.9.39  2.581  6.476  4.140  227.150 

181)3   212.. 392  1.933  5.837  4.850  225.012 

1894   230.987  1.746  5.473  2.590  240. 79H 

1895   203.855  1.308  5.64Q  1.624  212. 4!^? 

1896   212.284  1.168  4.857  3.4;M  221  743 

1897  ,..  190. &34  1.177  3.923  2.949  1^^8.883 

1893   176.1^88  649  5.022  2. .321  184. !M) 


Moyenn^décen.  220.844  2.385  5.937  5.338  234.494 
1809   175.434       788     4.200      2.523  182.945 


r.9?, 
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La  quantité  de  semences  mises  à  l'éclosion  en  1899, 
quoique  ne  s'écartant  pas  sensiblement  de  celle  de 
l'année  précédente  (2.035  onces  en  moins  seulement) 
marque  néanmoins  une  nouvelle  étape  dans  la  diminu- 
tion progressive  des  récoltes  françaises  pendant  les 
dix  années  précédentes  dont  la  moyenne  a  été  de 
225.473  onces. 

Les  182.945  onces  mises  à  l'éclosion  se  sont  répar- 
ties entre  vingt-huit  départements  producteurs  de  co- 
cons. Les  principaux  sont  :  le(iard  (49.056  onces), 
l'Ardèche  (45.941),  la  Drôme  (31.647),  le  Vaucluse 
(18.869). 

Le  nombre  des  sériciculteurs  recensés  accuse  une 
léaère  augmentation  sur  1898.  Il  s'est  élevé  à  128.114 
contre  123.288  en  1898;  133.253  en  1897;  145.310  en 
1896, 139.996  en  1895,  154.7;.j3  en  1894,  148.971  en  1893, 
141.487  en  1892. 

Les  mises  à  l'éclosion,  qui  avaient  été  déjà  très  tar- 
dives en  1898,  par  suite  de  la  prolongation  de  l'hiver, 
l  ont  été  encore  davantage  en  1899.  Une  série  de  ge- 
lées, les  22  et  27  mars  et  le  13  avril,  dont  les  consé- 
quences se  sont  surtout  fait  sentir  dans  une  partie  de 
la  Drôme  et  l'abaissement  de  température  qui  en  est 
résulté,  ont  retardé  le  développement  de  la  végétation 
et,  par  suite,  le  début  de  la  récolte. 

Le  lait  caractéristique  de  la  campagne  a  été  la  très 
grande  irrégularité  constatée  dans  les  éducations  ;  il 
faut  en  faire  remonter  les  causes  aux  hésitations  du 
début  :  un  grand  nombre  d'éducateurs  ayant  dû  sacri- 
fier les  premiers  vers  éclos  trop  hâtivement,  ne  se 
sont  décidés  que  très  tardivement  à  mettre  de  nouvel- 
les semences  à  l'incubation. 

La  statistique  du  Ministère  de  l'agriculture  accuse, 
pour  1899,  une  production  de  6.993.339  kil.  de  cocons 
frais,  contre  6.893.033  kil.  en  1898.  La  récolte  de  1899 
a  donc  été  supérieure  de  100.306  kil.,  soit  1  1/2  0  0  en- 
viron à  celle  de  1898.  Cet  excédent  aurait  été  plus  con- 
sidérable sans  les  gelées  qui  ont  réduit  la  production 
de  certaines  régions,  particulièrement  de  la  Drôme. 

La  production  des  dix  années  précédentes  s'était  éle- 
vée aux  chiffres  suivants  : 


Kiloyr. 

Kilogr. 

1889 

7.409.830 

189'»  , 

10. 584. 491 

1890     , , 

7.799.42;J 

1895 

9.300.727 

1891 

189G 

9.318.765 

1892 

7.680.169 

1897.... 

,.  7.760.132 

1893 

9.987.110 

1898 

..  6.893.03:^ 

Moyenne  décennale   8.361.726 

On  estime  à  420.000  kilog.  de  cocon  frais  la  quantité 
réservée  au  grainage.  On  peut,  dès  lors,  évaluer  comme 
suit  le  produit  en  soie  grège  de  la  récolte  de  1899,  en  cal- 
culant le  rendement  moyen  à  la  bassine  de  11  3/4  pour 
1  kilog.  de  soie  grège  pour  les  cocons  jaunes  et  à  12  1/2 
pour  î  kilog,  pour  les  cocons  verts  : 

Kilogr.  de  soie 


6.408.780  kilogr 
164.559  — 


de  cocons  jaunes   546.000 


verls. 

Total  de  la  pi'oduction  en  soie  grège 


000 


560. OUO 


Les  résultats  des  dix  années  précédentes  ont  été  les 
suivantes  : 

Kilogr.  Kilogr. 


1889. 
1890. 
1891. 
1892. 
1893. 


618.  OCO         1894   896.000 

650.000  1895   780.000 

56G.(iO(i         1896   784.000 

640.000         1897    620.0i:0 

852.000         1898   550.000 


Il  y  a  donc  eu,  en  1898,  une  augmentation  de  10.000 
kilogrammes  dans  la  production  moyenne  de  la  soie, 
par  rapport  à  1898. 

*** 

En  l'absence  de  tout  document  officiel  sur  la  produc- 
tion soyeuse  italienne,  il  faut  s'en  référer  à  la  statisti- 
que publiée  chaque  année  par  l'Associazione  delt'In- 
dustria  e  del  Commercio  délia  Sele  de  Milan.  D'après 


ce  document,  la  quantité  de  graines  mises  à  l'éclosion 
en  1899  a  été  évaluée  à  987.000  onces  de  30  grammes. 
Les  résultats  de  la  période  quinquennale  précédente 
avaient  été  les  suivants  : 

Quantité  de  semences  mises  à  êclosion 


Races  pures 

Races 

Races 

Races 

;i  cocons 

croisées 

du  .lapon 

du 

Années 

j  aimes 

il  cocons  ou  de  Chine  Japon 

Totaux 

et  blancs 

jaunes 

et  croisem.  (orig.) 

(reprod.) 

onces 

onces 

onces 

onces 

cartons 

et  cartons 

1893  

Îi66.019 

472.659 

120.930 

20.976 

1.180., 584 

1894 

544.627 

477.320 

99.274 

17.309 

l.i;«.530 

465.548 

445.102 

81.759 

12,208 

1.004.617 

1896 

335.000 

470.000 

35.000 

600 

840.600 

1897 

33S.000 

495.000 

30.400 

600 

865.000 

1898  

335.000 

530.000 

30.000 

500 

895.500 

Moy.93/98 

430.865 

481.600 

66.227 

8.699 

987.472 

La  quantité  de  graines  mises  à  l'éclosion  en  1899  a 
été  sensiblement  égale  à  la  moyenne  des  six  années 
précédentes,  qui  a  été  de  987.000  onces. 

La  production  en  cocons  frais  est  évaluée  à  41  mil- 
lions 517.000  kilogr.,  contre  39.612.000  kil.  en  1898,  et 
36.726.000  en  1897. 

La  récolte  de  1899  a  donc  été  supérieure  de  1.975.000 
kilogrammes  à  la  récolte  de  1898.  C'est  autour  de 
40  millions  de  kilogrammes  que  gravite  depuis  une 
quinzaine  d'années  la  production  de  l'Italie. 

Parmi  les  grandes  régions  séricicoles,  la  Lombardie 
seule  accuse  un  léger  déficit  de  4.46  0/0.  Toutes  les  au- 
tres légions  donnent  un  excédent  de  10  à  15  0/0  en- 
viron :  le  Piémont,  12.15  0/0;  la  Vénétie,  9.64  0/0; 
l'Emilie.  10  0/0;  Les  Marches  et  Ombrie,  15.74  0/0;  la 
Toscane,  9.23  0  0. 

En  soie  grège,  le  rendement  total  de  la  production 
est  évalué  à  3.363.000  kilogr. 

La  production  des  dix  années  précédentes  avait  été 
évaluée  aux  chiffres  suivants  : 


1889.. 
1890. . 
1891.. 
1892. . 
1893. . 


Kildgr.  Kilogr. 

•2.88U.000  1894   3.449.000 

3.443.000  1895    3.132.000 

3. 210. OUI  1896   3.083.000 

2.965.000  1897    2.916.000 

3. 984.000  1808   2.992.000 


Moyemie  décennale. 


3.205.400 


La  production  en  soie  grège  de  l'année  1899  aurait 
été  supérieure  de  371.000  kilog.  (soit  12.4  0;0)  à  la 
production  de  l'année  1898,  et  de  158.000  kilogr.  à  la 
production  moyenne  des  dix  années  précédentes. 

Le  troisième  pays  européen  producteur  de  soie  est 
l'Espagne. 

La  récolte  des  cocons,  dans  ce  pays,  a  été  en  1899, 
à  peu  près  équivalente  à  la  précédente.  Elle  se  serait 
élevée,  en  effet,  à  990.000  kilogr.  contre  980.000  kilogr. 
en  1898,  se  répartissant  comme  suit  entre  Ics  différentes 
provinces  : 

1898  1899 
(En  kilogrammes) 

Plaines  de  Valence  et  Aragon   480.000  425.000 

Plaines  de  Murcic  et  Orihuela   460.000  515.000 

Sierra-Segura   4.000  1«.000 

Provinces  d'Alméria  et  Grenade   34.000  36.000 

Estramadurc   .    2.000  2.000 

Totaux   980.000       990 . 000 

La  production  de  1899  se  serait  répartie  de  la  manière 
suivante,  au  point  de  vue  des  achats  : 

Kilogr. 

575.000  achetés  par  les  lilateurs  français  filant  en  Espagne 
100.000     —     par  les  filateurs  français  fdant  en  France; 
200.000     —     par  les  filateurs  espagnols; 
55.000  convertis  eu  lils  de  pèche  ou  crins  de  M'jssine. 

990.000 

Le  déficit  constaté  dans  la  province  de  Valence  est 
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Levant  et 

Asie  ('en traie 

Aiialolio  (Brousso).. 

300 

415 

31i; 

fi/J 

420 

490 

Saloiii(juo,    And  ri- 

155 

170 

115 

165 

210 

Balkans  :  Bulgarie. . 

36 

45 

37 

34 

42 

42 

40 

43 

40 

34 

185 

250 

240 

230 

310 

Perso  et  Tiirkestan  : 

30 

48 

105 

1.123 

1 .  -m 

1 .346 

1 , 479 

1.784 

Extrême-Orient  (exportations' 

Chine  :  Shanghaï. . . 

4.246 

3.885 

3.925 

4  650 

•  ' .  'JO'-* 

1.550 

1.691 

1.860 

2. '295 

2.2.50 

Japon  ;  Yokohama. . 

3.410 

2.999 

3.507 

3.122 

3.542 

Inde  :  Calcutta  

3'iO 

270 

291 

275 

350 

9.546 

8.845 

9.583 

10.;i42 

11.597 

"Totaux  généraux. 

14.^96 

14.769 

)5.(i87 

17.658 

dû,  en  majouro  partie,  aux  brusques  variations  de 
tenipcraturo  survenues  pcudant  la  j)ériode  des  éduca- 
tions qui  déterminèrent  la  llachorie  dans  do  nombreu- 
ses chambrées  et  causèrent  d'assez  sérieux,  échecs. 
D'autre  part,  bien  qu'il  ait  été  mis  à  l'incubation  une 
quantité  de  graines  supérieure  à  celle  de  l'année  pré- 
cédente, une  partie  de  ces  graines,  de  reproduction 
indigène,  laissaient  à  désirer  au  point  de  vue  de  la 
qualité.  Aux  premières  chaleurs  un  peu  fortes,  la  mor- 
talité commença,  et  une  partie  des  vers  provenant  de 
semences  importées  de  Franco  eut  à  souffrir  de  la  con- 
tafi[ioû. 

Dans  la  province  de  Murcie,  au  contraire,  la  quan- 
tité de  semences  ne  paraît  pas  avoir  dépassé  celle  de 
1898.  L'excédent  constaté  est  dû  uniquement  à  l'ab- 
sence de  maladies,  grâce  au  temps  propice  qui  a  favo- 
risé la  réussite  des  éducations. 

Si  de  la  récolte  totale,  estimée  à  990.000  kilogr.,  on 
déduit  55.000  kilogr.  de  cocons  employés  par  l'indus- 
trie des  fils  de  pèche  concentrée  à  Mureie,  il  reste 
935.000  kilogr.  de  cocons  propres  à  la  filature. 

Les  rendements,  qui  avaient  été  satif- Taisants  en 
1898,  ont  laissé  à  désirer  en  1899,  et,  dans  l'ensemble, 
peuvent  être  évalués  à  12  kilogr.  de  cocons  pour  1  ki- 
logramme de  soie  grège.  Le  produit  en  soie  grège  de  la 
récolte  espagnole  serait  ainsi  d'environ  78.0U0  kilogr., 
contre  80.000  en  1898,  73.000  en  1897,  102.000  en  1896, 
100.000  en  1895,  90.000  en  1894. 

L'Autriche-Hongrie  a  récolté,  en  1899,  3.345.306  kil. 
de  cocons,  qui  ont  produit  276.000  kil.  de  soie  grège, 
savoir  : 

Rendement  Soie 
Cocons  récoltés  moyen  grège 


12 


Kilogr. 
125.000 


Tyrol  méridional  1.500.000  kil.  jaunes  et 

croisés 

Frioul                   536.400  —         —  11  1/2  =  46.000 

Istrie-Dalmatie .       64.178  —         —  11  1/2  =  5.500 

Hongrie-Croatie.  1.244.728  —         —  12  1/2  =  99. .500 

Totaux 


3.345.806  kil. 


276.000 


La  production  des  cinq  années  précédentes  avait  été 
évaluée  aux  chiffres  suivants  : 

Cocons  récoltés        Soie  grège 

1894   3.232.000  kilogr.     266.000  kilogr. 

1895    3.344.000     —         275.000  — 

1896    3.. 590.  OUI)     —         294.000  — 

1897   2.823.000     —         231.000  — 

1898   2.963.000     —         244.000  — 

Moyenne  quinquenn.   3.190.000  kilogr.     262.000  kilo.gr,, 

Il  y  a  donc  eu,  en  Autriche-Hongrie,  une  légère  aug- 
mentation de  la  production  et  du  rendement. 


Dans  les  pays  du  Levant  et  de  l'Asie  centrale,  le  ren- 
dement total  a  bénéficié  d'une  assez  forte  augmenta- 
tion. Et,  bien  que  la  production  européenne  ait  été  plus 
importante  qu'en  1898,  les  exportations  de  soie  de 
l'Extrême-Orient  ont  continué  à  progresser.  On  se 
rendra  compte  de  la  situation  en  examinant  le  ta- 
bleau suivant,  qui  résume  les  résultats  généraux  de 
la  production  en  soie  grège  pendant  les  cinq  dernières 
années  et  de  l'exportation  des  pays  asiatiques  : 


Production  en  soie  grège 


1895      1896      1897  1898 

1899 

(Milliers  de  kilogrammes) 

Europe  Occidentale 

780       784       620  550 

5G0 

3.132     3.083     2.916  2.992 

3.363 

100       102         73  80 

78 

Autriche-Ho-ngrie . 

275       294       231  244 

276 

.     4.287     4.263     3.840  3.866 

4.277 

On  le  voit  :  la  production  de  la  soie  a  enregistré,  en 
1898,  une  augmentation  dans  les  pays  de  l'Europe 
Occidentale,  sauf  en  Espagne  ;  elle  a  progressé  plus 
sensiblement  dans  les  pays  du  Levant  et  de  l'Asie 
Centrale  ;  mais  la  hausse  des  prix  a  été  un  stimulant 
aux  exportations  d'Extrême-Orient. 

Georges  Bourgarel. 


GRANDE  DISTILLERIE  CUSENIER 


Ainsi  qu'en  témoigne  le  rapport  présenté  à  l'assem- 
blée générale  des  actionnaires  du  13  courant,  l'exercioe 
1899-1900  de  laGrancie  Distillerie  E.  Cusenier  fils  aîné 
et  o'ie,  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  n'a  rien  laissé  à 
désirer,  l'activité  de.s  afl'aires  de  cette  Société  s'étant 
maintenue  avec  la  même  intensité  qu'auparavant.  Les 
ventes  de  ses  maisons  françaises  se  sont  élevées,  en 
effet,  à  9.318.946  fr.  60,  contre  9.199.580  fr.  05  en  lb98- 
1899,  bien  que  ce  dernier  exercice  ait  été  particuliè- 
rement favorisé,  puisqu'il  était  en  avance  de  850  mille 
472  fr.  50  sur  l'année  précédente.  Quant  à  l'ensemble 
des  transactions  des  Sociétés  filiales,  qui  ne  se  chif- 
frait que  par  2.775.000  fr.  en  1897-1898  et  par  3.815.000 
francs  en  1898-1899,  il  a  passé  à  4.075.000  fr.,  soit  un 
total  d'aff'aires  de  13.400.000  fr.  environ. 

Ces  résultats  sont  très  satisfaisants  car,  partout, 
les  affaires  de  consommation  ont  eu  à  compter  avec  un 
temps  de  calme,  sinon  de  crise,  reconnu  par  tout  le 
monde.  C'est  dire  que  les  difficultés  diverses  n'ont  pas 
manqué.  Mais,  dans  chacune  de  ses  maisons,  la  Société 
a  fait  les  efforts  nécessaires  pour  arriver  à  développer 
encore  ses  débouchés,  à  accroître  sa  clientèle  française 
et  éti'angère,  et  chaque  jour  elle  en  ressent  les  effets. 
D'un  côté,  c'est  l'impulsion  donnée,  à  Paris,  aux  pre- 
mières marques  de  liqueurs  et  cognacs  ;  de  l'autre,  c'est 
l'augmentation  de  la  clientèle  dans  la  banlieue,  et  l'im- 
portance de  plus  en  plus  grande  des  affaires  d'expor- 
tation. 

La  Société  a  trois  filiales.  La  première  est  la  Distil- 
lerie Bi'J.ge,  dont  la  marche  est  très  prospère.  Elle  a 
augmenté  sérieusement  ses  opérations  et  a  pu  porter 
son  dividende  de  7  à  7  1/2  0/0.  La  seconde  est  la  Distil- 
lerie de  Btienos-Ayres,  qui  a  maintenu  ses  ventes  au 
même  niveau  que  l'année  dernière.  Mais  comme  elle  a 
eu  à  supporter  une  perte  importante  provenant  de  dé- 
tournements habilement  dissinjulés  depuis  quelque 
temps  par  son  caissier-comptable,  elle  n'a  pu  répartir 
de  bénéfices.  D'autre  part,  son  exploitation  pour  la 
fabrique  de  l'alcool  avait  été  arrêiée  arbitrairement 
par  l'Administration  supérieure,  et  elle  n'a  pu  la  re- 
prendre que  ces  temps  derniers,  l'ar  suite,  elle  n'a  pu 
réaliser  tous  les  profits  sur  lesquels  elle  avait  le  droit 
de  compter,  mais  l'année  en  cours  s'annonce  mieux  et 
les  ventes  sont  en  très  forte  augmentation.  Quant  à  la 
Distillerie  de  Mexico,  elle  a  vu  son  exploitation  se  dé- 
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velopper  de  plus  de  100.000  piastres.  Son  assemblée 
annuelle  n'a  pas  encore  eu  lieu,  mais  d'après  le  rap- 
port du  Conseil  d'administration  de  la  Grande  Distil- 
lerie Cusenier,  les  résultats  qu'elle  aurait  obtenus 
seraieat  satisfaisants. 

Les  bénéfices  bruts  réalisés  au  cours  de  l'année 
sociale  par  la  Grande  Dislillerie  Cuscnier  se  sont  éta- 
blis, ainsi  que  nous  le  disions  le  12  courant,  à  3  mil- 
lions 665.492  fr  35,  en  augmentation  de  79.319  fr.  60. 
Quant  aux  bénéfices  nets,  ils  se  sont  élevés  à  1  million 
69.526  fr.  35,  contre  1.058.413  fr.  65  en  1898-1«99.  Voici 
le  compte  de  profits  et  pertes,  comparé  à  celui  de  l'exer- 
cice précédent  : 

Exercices 
1893-1899  1899-1900 
(En  francs) 

Bcnéflccs  nets  réalisés   1.058.413  65   1.071.523  85 

Moins  : 

Amortissement  du  compte  mobi- 
lier et  matériel   31.688  56       30.504  10 

1.026.725  10   1.041.019  75 
5  0/0  à  la  réserve  légale   51.336  a5       51.951  10 

975.388  83      989.068  65 
Intérêts  5  0/0  au  capital  versé. .      485.625    »      490.600  » 

Reste   489.'/ 63  85      493.468  65 

Ces  montants  ont  été  attribués  comme  suit  : 

1898-1899  1899-1900 

(En  francs) 

5  0/0  au  Conseil  d'administration       24.488  20       24.82:3  55 

Participations  consenties   112.645  50      1)4.188  35 

Caisse  de  retraite  au  personnel. .         8.500   >>         3.000  » 

139.633  70      142.011  90 

Le  solde  s'établissait  donc  à   330.130  15      354.459  25 

A  ajouter  le  report  de  l'exercice 
précédent   1.867  35         1.997  50 

351.997  cO      356.450  75 

Dividende    complémeiitaire  de 
17  fr.  50  par  action   350.000   »      350.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau.         1.997  50        6.456  75 

Comme  en  1897-1898  et  en  1898-1899,  le  dividende 
est  donc  resté  fixé  à  42  fr.  50  par  action.  Ce  dividende, 
bien  que  favorable,  ne  semble  pas  encore  être  en  rapport 
avec  le  chifl're  des  afl'aires  traitées  au  cours  de  l'exer- 
cice, d'autant  plus  que  les  bénéfices  &ur  ventes  de  mar- 
chandises ont  progressé  de  79.319  fr.  00  et  que  les 
intérêts,  coupons  et  divers,  qui  comprennent  aussi  les 
profits  donnés  par  les  maisons  filiales,  sont  en  augmen- 
tation de  39.810  fr.  50.  Mais  il  a  fallu  compter  avec  le 
relèvement  des  prix  des  matières  premières,  avec 
l'abaissement  du  coefficient  du  rendement  des  spiritueux 
vendus  à  Paris  et  qui  ont  supporté  des  taxes  d'octroi 
plus  élevées,  avec  un  supplément  de  frais  généraux  de 
65  589  fr.  35  se  rapportant,  pour  la  plus  forte  part,  à 
l'Exposition  Universelle,  et,  enfin,  avee  la  charge  que 
la  maison  de  Charenton  a  eu  à  supporter  pour  le 
loyer  du  nouvel  immeuble  loué  en  vue  de  l'extension 
de  l'usine  déjà  existante. 

Si  on  examine  les  deux  derniers  bilans,  on  arrive  à 
l'établissement  de  comptes  suivant  : 

Au  30  juin 
1899  1900 
(En  francs) 

Disponibilités 

Actions  :  reste  à  verser   287.500   »      188.000  » 

Espèces  en  caisse  et  en  banque..      810.128  55      919.925  30 

Effets  en  portefeuille   1.449  675  45   1.565.936  75 

Rentes  et  valeurs   310.605  85      305.896  60 

Débiteurs  divers   2.595.718  30   2.662.772  15 

5.453.628  15   5.342.550  80 


Créditeurs  divers  

Effets  à  paj'er  

Répartitions  bénéficiaires  d'après 
les  comptes  établis  plus  haut 
et  déduction  faite  des  coupons 
déjà  acquittés  


Excédent  des  disponibilités.. 


Exigibilités 

  1.112.399 

125.347  15 


1.403.084  75 
98.570  90 


724.864  05      728.986  45 


1.962.610  20   2.230.642  10 


3.491.017  95   3.111.908  70 

Comme  par  le  passé,  la  Société  s'attache  à  maintenir 
sei  disponibilités  à  un  chiffre  élevé,  et  il  faut  bien  re- 
marquer que  les  exigibilités  que  nous  venons  de  men- 
tionner représentent,  en  dehors  du  capital  social  et  des 
réserves,  son  seul  passif.  Quant  à  l'actif,  il  comprend 
encore  les  chapitres  suivants  : 

Exercices  

'i898-1t899~^"T898^l900~~ 
(  En  Francs) 

Fonds  de  commerce  évalué  pour 

mémoire   1    »  1  » 

Immeubles  à  Paris,  Charenton, 

Ornans.  Mulhouse,  Marseille 

et  Cognac   3.2îl.60i  15   3.374.639  .. 

Mobilier  et  matériel   633.771  40      610.082  85 

Marcliandises  en  magasins  à  Pa- 
ris, Charenton,  Ornans,  Mu- 
lhouse. Marseille  et  Cognac. . .    2.892.924  20   3.195.413  95 

Actions  de  la  i)/.s7i//erie  6eii/e  . .      358.800   »      358.800  » 

—  de\&l)istilierie  de I^uenos- 

Axjrts   861.000   "      861.000  » 

—  de  la  Compania  Destila- 

dora  de  Mexico   399. 0?5  50      399.025  50 

—  àtlA  Compagnie  du  Boror.        80.000   »        80.000  h 

8.447.126  25   8. 878. 961  40 

Comme  on  le  voit,  aucun  changement  n'est  survenu 
dans  les  actions  que  possède  la  Société,  mais  dans  les 
<(  Immeubles  »,  une  petite  augmentation  est  à  signaler 
par  suite  de  l'acquisition  de  la  propriété  du  Quint,  ean- 
ton  de  Cognac,  d'une  contenance  do  32  hectares.  Cette 
propriété,  dont  la  plus  grande  partie  est  plantée  de  vi- 
gnes, produit  un  des  vins  les  plus  renommés  des  Cbaren- 
tes  pour  la  fabrication  des  eaux-de-vie.  Elle  apparte- 
nait à  M.  Elisée  Cusenier  et,  pour  des  raisons  d'ordre 
général,  il  l'a  cédée  au  prix  d'achat  augoaenté  des  frais 
d'amendement,  de  plantation  et  d'améliorations  diver- 
ses qu'il  y  avait  apportées.  La  Société  continuera  la 
mise  en  valeur  de  ces  terres  en  faisant  chaque  année 
des  plantations  nouvelles,  et  dans  très  peu  de  temps, 
dès  cette  année  même,  dit  le  Conseil  d'administration, 
le  produit  de  ces  vigne-;  dépassera  de  beaucoup  les 
frais  de  toute  sorte  que  l'on  y  a  faits. 

A  l'heure  actuelle,  les  réserves  de  la  Société  s'éta- 
blissent comme  ci-dessous  : 

Francs 

Réserve  statutaire   1.221.951  95 

Réserve  spéciale   205.000  » 

Réserve  de  prévoyance   526.957  30 

1.953.909  25 

pour  un  capital  de  10  millions  de  francs. 

Il  nous  faut  dire  miinteaant  que  la  participation  de 
la  Société  à  l'Exposition  de  1900  a  été,  pour  elle,  l'occa- 
sion d'un  double  triomphe. 

Elle  était  classée  hors  concours,  son  Directeur 
général  étant  membre  du  Jury,  mais  la  notoriété 
qu'elle  a  acquise  a  été  tout  d'abord  consacrée  par  la 
nomination  de  M.  Elisée  Cusenier  à  la  présidence  du 
Jury  de  la  classe  61  (alcools,  spiritueux  et  liqueurs). 
Cette  nomination  était  la  reconnaissance  la  plus 
évidente  de  la  place  éminente  que  la  Société  a  su  con- 
quérir tant  par  l'importance  de  ses  affaires  que  par  la 
perfection  de  ses  produits.  De  plus,  M.  Elisée  Cusenier 
a  été,  par  décret  du  18  août  1900,  promu  à  la  dignité 
d'officier  de  la  Légion  d'honneur,  distinction  qui  était 
la  juste  et  légitime  récompense  de  ses  travaux. 

D'autres  récompenses  ont  été  aussi  attribuées  au  haut 
personnel  de  la  Société.  C'est  ainsi  que  M.  Louis 
Tièche,  directeur  technique,  a  obtenu,  à  titre  de  colla- 
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boratoiir,  lo  seul  '^vand  prix  qui  a't  été  décerné  dans  la 
classe  (51.  En  outre,  il  a  clé  aéccrné  au  directeur  de  la 
maison  de  Coernao,  M.  (ieorgos  Cusenier,  une  médaille 
d'ar<,'eat  ;  à  M.  Raymond,  contreuaaîtrc  do  lu  maison 
de  Marseille,  une  médailc  de  bron/c,  et  à  la  Société  do 
secours  mutuels  du  personnel  rie  la  Socié'é,  une  mé- 
daille d'argent  à  la  section  de  l'économie  sociale.  Cet 
ei  semble  de  succès  doit  être  un  précieux  stimulant 
pour  tout  le  personnel  de  la  Grande  Distillerie  Cuse- 
nier, et  il  doit  avoir  les  conséquences  les  plus  hcureutos 
pour  les  aiïaires  de  cette  entreprise. 

A.  Lechenet, 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

EN  SEPTEMBRE  1900 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  mettre  sous  presse  le 
volume  des  Documents  statistiques  publiés  par  l'Ad- 
ministration des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France 
pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  1900. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  l^f  janvier  au 
30  septembre,  à  3.28^.623.000  fr.,  et  les  exportations  à 
2.981.963.000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le  mois 
de  septembre  : 

SEPTEMBRE 

(Milliers  de  francs) 


IMPORTATIONS              1900  1899  Dilîërences 

—                       —  —  en  1900 

Objets  d'alimentation  62.018  70.451  —  8.433 
Matières  nécessaires 

à  l'industrie   158.412  217.844  —  59.432 

Objets  fabriqués   62.3i7  5^.524  +  6.803 


Totaux   282.757  343.819  —  61.0G2 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation  60.531  51.574  -\-  8.S57 
Matières  nécessaires 

à  nndu.strie   88.032  103.543  —  IS.ril 

Objets  fabriqués   153  436  183.201  —  29.705 

Côlis  postaux   14.636  16.175  —  1.539 


Totaux   316.635       354.403      —  37.858 


Le  tableau  suivant  donne,  du  l*^""  janvier  au  30  sep- 
tembre 1900,  le  mouvement  du  commerce  extérieur 
comparé  à  celui  des  neuf  premiers  mois  de  l'année 
1899  : 


NEUF   PREMIERS  MOIS 

(Milliers  de  francs) 


napoRTATiONS 

1900 

1899 

Différences 

en  1900 

Objets  d'alimentation 

586.668 

689.221 

—  102.553 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

2  f 61. 093 

2.153.287 

—  92.194 

Objets  fabriqués  

631.862 

525.223 

+  109.630 

Totaux  

3.282.623 

3.367.731 

—  85.108 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation 

540.341 

450.528 

+  89.813 

Matières  nécessaires 

à  l'industrie  

819. 8S7 

901.808 

—  81.971 

Objets  fabriqués  

1.470.507 

1.531.822 

—  61.315 

151.278 

12iX9Q 

+  23.182 

Totaux  

2.981.963 

3.012.254 

—  30.291 

LA  STATISTIQUE  DES  MÉTAUX 

en  1899 


Tous  les  ans,  la  Sociélé  des  Métaux  de  Francforl- 
sur-le-Mein  publie  un  rapport  sur  le  marché  des  mé- 
taux. Elle  vient  déterminer  son  travail  sur  1899,  avec 
un  supplément  concernant  le  premier  semestre  de 
1900. 

"  La  situation,  dit  ce  rapport,  est  extrêmement  fa- 
vorable, bien  que  les  prix  des  métaux  n'aient  pas  pu 


se  maintenir  aux  cours  exagérés  où  la  spéculation  les 
avait  poussés  au  commenf.ement  de  l'année,  lyailleurs, 
les  mines  seules  ont  profité  de  celte  hausse,  qui  ne 
s'est  produi'c  que  sur  le  minerai  brut:  les  fonderies 
et  UBine.'  en  ont,  au  contraire,  fort  souffert.  » 

La  production  du  plomb,  ([ui  avait  augmenté  depuis 
plusieurs  années  d'une  façon  considérable,  a  diminué 
en  1899.  L'Espagne,  qui,  en  1898,  avait  produit  180  fjOO 
tonnes  de  plomb,  n'en  fournit  que  161  800,  en  1899. 
Dans  la  môme  anBée  1899,  la  production  des  Etats- 
Unis  a  diminué  de  10.300  tonnes.  En  Allemagne,  la 
production  a  été  de  129.200  tonr.cs,  en  diminution  de 
3.500;  en  Angleterre,  41.500  tonnes,  soit  une  diminu- 
tion de  8.000  tonnes  ;  en  Belgique,  16,500  tonnes,  soit 
une  diminution  de  2.800  tonnes,  etc. 

Cependant,  on  constate,  pour  la  même  année,  une 
augmentation  de  la  consommation.  Celle  de  l'Allema- 
gne s'élève  à  160.360  tonnes,  celle  de  l'Angleterre  à 
204  940  tonnes,  celle  de  la  France  à  77.450  tonnes, 
celle  de  Etats-Unis  à  215.178  tonnes.  Cette  augmenta- 
tion s'est  produite'aux  dépens  des  stocks  des  usines. 

La  production  du  cuivre  a  été  plus  importante,  en 
1899,  que  dans  les  dix  dernières  années.  Elle  s'est  éle- 
vée à  478  000  tonnes,  contre  425.000  tonnes  en  1898, 
421.000  tonnes  en  1897. 

Les  Etats-Unis,  avec  une  production  de  275.000  tonnes, 
dont  la  moitié  environ  passe  en  exportations,  conser- 
vent de  beaucoup  le  premier  rang  parmi  les  pays  pro- 
ducteurs de  cuivre.  'Viennent  ensuite  l'Espagne,  le  Ja- 
pon, le  Chili,  l'Allemagne  et  l'Australie. 

La  consommation  de  1899  a  augmenté  de  43.000  ton- 
nes sur  celle  de  1898  et  cette  augmentation  s'accentue 
encore  dans  le  premier  semestre  de  1900.  Le  prix 
moyen  de  la  tonne  de  cuivre,  qui  était  de  51  liv.  st.  en 
1898,  est  monté  à  71  livres. 

Pour  Vétain,  la  consommation  de  l'année  1899  a  dé- 
passé la  production.  Le  prix  moyen  a  été  de  122 livres 
la  tonne. 

"Voici  un  tableau  résumant  les  chiffres  de  la  produc- 
tion et  de  la  consommation  de  ces  métaux  : 


Plomb 

Zinc 

1897 

189S 

1899 

1897 

1898 

1899 

Production. . 
Consommât.. 

Prix  moj-en 
annuel . .  .£ 

Tonnes 
701.000 
712.000 

Tonnes 
796.000 
776.000 

Tonnes 
775.00(1 
762.000 

Tonnes 
443.000 
442.000 

Timnes 
469.000 
476.000 

Tonnes 
490.000 
496.000 

12  7/16 

13  1/8 
Cuivre 

15  1/16 

17  1/2 

20  1/2 
Etain 

24  7/8 

1897 

1898 

1899 

1897 

1898 

1899 

Production . . 
Consommât.. 

Prix  moyen 
annuel ...  £ 

Approvis.  au 
l»'  janvier. 

Tonnes 
416.000 
421.000 

Tonnes 
425.000 
434.000 

Tonnes 
478.000 
477.001 

Tonnes 
71.00(1 
76.400 

Tonni'S 
70.400 
85.200 

Tonnes 
72.000 
78.300 

49  1/8 

51  7/8 

73  5/8 

61  3/8 

71  1/5 

122-/1(> 

31.776 

27.895 

42.70 

40.722 

35.496 

23.727* 

Le  Nickel,  dont  les  principaux  lieux  de  production 
sont  le  Canada  et  la  Nouvelle-Calédonie,  a  donné,  en 
1899,  une  production  de  7.350  tonnes,  dépassant  de 
beaucoup  le  chiiïre  des  dix  dernières  années  et  de  150 
tonnes  ceb  i  de  l'année  précédente.  Sa  consommation, 
par  suite  de  son  emploi  de  plus  en  plus  régulier  dans 
l'industrie  des  aciers,  a  considérablement  augmenté. 
Cependant,  il  a  conservé  son  prix  minimum  de  3  fr.  15 
le  kilog.  aluminium  a  donné,  on  1899,  5.748.380 
kilogs  de  production  totale.  Dans  cette  production,  les 
Etats  Unis  figurent  pour  2.948  380  kilos,  la  Suisse  pour 
1.300.000  kilogs,  la  France  pour  l.OOO.OOl)  et  l'Angle- 
terie  pour  500.000  kilogs.  La  contommation  a  aug- 
mente de  pair  avec  la  production.  Le  mercure  a 
encore  vu  diminuer  sa  production  de  360  tonnes  et, 
avec  le  chiffre  de  3.416  tonnes,  sa  production  est 
actuellement  la  plus  faible  depuis  1890.  Les  cours  d© 
ce  métal  ont  subi  de  forîes  fluctuations.  L'année  der- 
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nière,  le  plus  haut  cours  coté  à  Londres  était  de 
9  iiv.  12  sh.  6  d.  et  le  plus  bas  de  7  liv.  15. 

Enfin,  reste  l'argent.  Nous  n'avons  pas  indique  la 
consommation  des  années  précédentes  parce  qu'on  a 
manqué  de  données  précises.  La  production  de  1899 
manque  aussi.  Le  prix  de  l'argent,  à  Londres,  avait 
Laissé  jusqu'à  26  15/16  en  1898  et  a  pu  remonter  à 
27  7/16  en  1899.  Son  cours  le  plus  bas  a  été  24,99  en 
août  1897. 

La  consommation  (le  rapport  n'indique  que  celle  de 
l'Allemagne)  donne  une  plus-value  de  263,5  tonnes, 
contre  236,6  tonnes  en  1898  (excédant  de  la  production 
et  de  l'importation  sur  l'exportation). 

La  consommation  du  1*^  semestre  1900  est  évaluée  à 
131,7  tonnes  avec  une  production  de  205  tonnes. 


Argent  brut 


Î835 

1896 

1897 

1898 

1899 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

Production  

'  5.645.4 

5.670.0 

6. 015. G 

6.061.0 

Consommation . 

5.246.8 

» 

» 

» 

Moy.  annuelle 
COU"  à  Londres. 

29  1/2 

30  3/4 

27  9/16 

26  15/16 

27  7/16 

L.  P. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


La  publication  faite  à  Londres  du  texte  d'un  accord 
anglo-allemand  au  sujet  des  affaires  de  Chine  a  produit, 
samedi  dernier,  quelque  surprise. 

Voici  le  texte  de  cet  accord  et  la  note  qui  l'a  accom- 
pagné : 

Un  échange  de  notes  relatives  à  l'arrangement  suivant  a 
eu  lieu  entre  lord  Salisbury  et  le  comte  Hatzfeldt,  le  16  du 
Gourant  ; 

Le  Gouvernement  impérial  allemand  et  le  Gouvernement 
de  Sa  Majesté  britannique,  étant  désireux  de  maintenir  leurs 
intérêts  et-  leurs  droits  en  Chine  aux  termes  des  traités 
existants,  ont  continué  d'observer  les  principes  suivants 
concernant  leur  politique  mutuelle  en  Chine  : 

1°  C'est  une  question  d'intérêt  mutuel  et  d'intérêt  interna- 
tional permanent,  que  les  ports  situés  sur  les  cours  d'eau  et 
sur  le  littoral  chinois  restent  libres  et  ouverts  au  commerce 
et  à  toutes  les  autres  formes  légitimes  d'activité  économique, 
aux  nationaux  de  toutes  les  autres  puissances  sans  distinc- 
tion. Les  deux  (iouvernements  s'engagent  pour  leur  part  à 
maintenir  ce  principe  sur  tout  le  territoire  chinois,  autant 
qu'ils  pourront  exercer  leur  influence  à  ce  sujet  ; 

2°  Le  Gouvernement  impérial  allemand  et  le  Gouvernement 
de  Sa  Majesté  impériale  ne  profiteront  pas,  en  ce  qui  les 
concerne,  des  complications  actuelles  pour  obtenir  pour 
ftux-mêmes  aucun  avantagj  territorial  en  Chine,  et  ils  feront 
tendre  leur  politique  vers  le  maintien  intégral  de  la  situation 
territoriale  de  l'Empire  chinois  ; 

3"  Dans  le  cas  où  une  autre  puissance  profiterait  des  com- 
plications en  Chine  pour  obtenir,  sous  quelque  forme  que  ce 
soit,  des  avantages  territoriaux  de  ce  genre,  les  deux  parties 
contractantes  se  réservent  de  conclure  un  accord  préliminaire 
au  sujet  des  mesures  éventuelles  à  prendre  pour  la  protection 
de  leurs  propres  intérêts  en  Chine  ; 

4°  Les  deux  Gouvernements  communiqueront  cet  arran- 
gement aux  autres  puissances  intéressées,  spécialement  à 
l'Autriche-Hongrie,  à  la  France,  à  l'Italie,  au  Japon  et  aux 
Etats-Unis  d'Amérique,  et  les  inciteront  à  adhérer  aux  prin- 
cipes contenus  dans  cet  accord. 

Nos  correspondants  nous  font  connaître  l'impression 
que  cet  accord  a  produite  dans  les  principales  capi- 
tales :  elle  a  été  généralement  favorable. 

La  seule  circonstance  un  peu  embarrassante,  c'est  la 
conclusion  d'un  accord  à  deux,  alors  qu'il  eût  semblé 
plias  naturel  de  procurer  une  affirmation  dés  l'abord 
unanime  de  principes  aussi  universellement  avoués.  Il 
est  vrai  qu'il  faut  bien  commencer  par  le  commence- 
ment et  qu'avant  de  réunir  les  suffrages  des  huit  puis- 
sances, il  était  nécessaire,  à  moins  de  recourir  à  une 
sorte  de  vote  par  acclamation,  procédure  qui  n'a  pas  en- 
core reçu  droit  de  cité  dans  la  diplomatie,  que  quel- 


qu'un prît  l'initiative  et  qu'une  première  adhésion  fût 
donnée  à  son  projet.  Ce  qui  demeure  pourtant  mysté- 
rieux, c'est  la  publication  anticipée  de  cet  accord, 
quand  il  n'est  encore  revêtu  que  de  deux  signatures  et 
avant  qu'il  ait  été  soumis  aux  six  autres  puissances. 

Le  télégramme  suivant ,  envoyé  de  Londres.  le 
23  octobre,  nous  éclaire  un  peu  sur  les  motifs  de  cette 
publication  : 

D'après  l'opinion  accréditée  aujourd'hui  dans  le  monde  di- 
plomatique de  Londres,  l'initiative  de  cette  convention  est 
venue  de  l'Allemagne  et  non  de  l'Angleterre.  La  (Convention 
est,  d'ailleurs,  généralement  interprétée  comme  étant  surt(>ut 
un  renoncement  par  l'Angleterre,  au  profit  de  l'Allemagne  et 
des  autres  nations,  à  toute  action  isolé'e  et  à  tout  pi-ivilége 
spécial  pour  l'avenir  dans  la  vallée  du  Yang-Tsé-Kiang. 

Le  principe  de  la  porte  ouverte  et  celui  de  l'intégralité  de 
la  Cmne  ayant  été  acceptés  depuis  longtemps  par  chacune  des 
puissances  intéressées,  on  ne  doute  nullement  ici  que  celles-ci 
ne  donnent  leur  adhésion  aussitôt  que  l'Allemagne  et  l'Angle- 
terre auront  régulièrement  communiqué  la  Convention  à  cha- 
cune d'elles. 

En  fait,  l'Angleterre  aurait  probablement  pu  coDclure  le 
même  arrrangement  avec  chaque  puissance,  et  si,  au  lieu  de 
prendre  la  forme  d'une  convention  à  deux,  cet  arrangement 
eût  été  proposé  à  toutes  les  puissances,  il  n'y  a  guère  de  doute 
qu'il  eût  été  accepté  par  elles.  C'est  préci.sémeut  cette  forme 
d'une  convention  à  deux  qui  paraîtra  quelque  peu  étrange  et 
qui  donne  à  cette  affaire,  dans  les  circonstances  actuelles,  une 
importance  spéciale.  Si  celte  exemple  était  suivi  par  d'autres 
puissances,  la  solution  de  la  question  chinoise  pourrait  deve- 
nir de  plus  en  plus  dillicile. 

Pour  l'instant,  l'Autriche  et  l'Italie  ont  accepté  cet 
accord. 

Tandis  que  ces  incidents  se  produisent  en  Europe, 
les  négociations  ne  paraissent  pas  avancer  beaucoup  à 
Pékin,  et  les  actes  de  piraterie  continuent  dans  le  reste 
de  la  Chine. 


Momatioiis  Écoiinipes  el  Mm 

L3S  Valeurs  de  Traction.  —  Les  actions  des  Com- 
pagnies de  tramways,  notamment  celles  dites  <•  de 
pénétration  dans  Paris  ■>,  ont  encore  fléchi  dans  ces 
derniers  jours,  entraînant  de  nouveau  les  titres  des 
Compagnies -mères,  en  particulier  ceux  de  la  Compa- 
gnie Française  pour  V Exploitation'  des  Procédés 
Thomson-Housl on  et  de  la  Compagnie  Générale  de 
Traction.  Pour  accentuer  le  mouvement  de  recul  sur 
ces  deux  dernières  Sociétés,  on  a  même  semblé  dire 
qu'elles  avaient  besoin  de  se  créer  de  nouvelles  dispo- 
nibilités. Nous  croyons  donc  le  moment  choisi  pour 
analyser  ce  qu'elles"  ont  fait  jusqu'à  ce  jour. 

La  Compr*gnie  Française  pour  V Exploitation  des 
Procédés  Thomson-Eouston,  la  première  en  date  et 
celle  qui  a  véritablement  importé  en  France  l'industrie 
de  la  traction  électrique,  a  été  constituée  en  1893.  Son 
capital,  fixé  à  l'origine  àl  million  de  francs,  est  actuel- 
lement de  40  millions  de  francs,  représenté  par  80.000 
actions  de  500  francs.  En  dehors  de  ce  capital,  la  Com- 
pagnie a  émis  20.000  obligations  5  0/0  de  500  francs 
(10.000.000  de  francs)  et  40.000  obligations  4  0/0  de 
500  francs  (20.000.000  de  francs). 

Depuis  sa  constitution,  cette  Compagnie  a  distribué 
comme  dividendes  :  25  fr.  en  1893  et  en  189i  ;  32  f  r.  50 
en  1895  ;  50  fr.  en  1896,  1897  et  1898,  et  55  fr.  en  1899. 
Ses  bénéfices,  en  1899,  ont  atteint  5.282.625  fr.  42,  et 
ses  réserves,  au  31  décembre  1899,  atteignaient  1^  mon- 
tant de  27.652.823  fr,  85.  se  décomposant  ainsi: 


Francs 

Eéserve  statutaire   658.793  38 

Réserve  spéciale   25.000.000  » 

Fonds  de  prévoyance   1.500.000  » 

Réserve  pour  l'Exposition  de  1900   350.000  » 

Report  à  nouveau   144.030  48 


27.652.823  86 

Les  Sociétés  dans  lesquelles  cette  entreprise  est  in- 
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térosséo  et  que  l'on  dénomme  ses  filiales  sont  les  sui- 
vantes : 

Capital  Capital 
uctiiins  oblit,'ations 

Francs 

CompnRiiie  Thonison-Houslon  de  la 

Médilerraiiiie   20.000.000  » 

Compatiiii»»  des  Tramwaj's  de  Rouen 

(l"siTic)   12.500.000  1.000.000 

Compagnie  des  Tramways  électriques 

et  Omnibus  de  Bordeaux   25.000.000 

Compagnie  des  Tramways  de  Ver- 
sailles  2.200.000 

(^.ompagnie  des  Chemins  de  fer  No- 

gentais   lO.OOO.COO  l.ll'i.OOO 

Tramways  de  Nice  et  du  Littoral ....  15.000.000  » 

Tramways  de  Nice-Gimiez   670.000  » 

Compagnie  Générale   Parisienne  de 

Tramways  (Tramways-Sud)   30.000.000  » 

Compagnie  des  Tramways  Algériens.  3.600.000  953.000 

Compagnie  des  Tramways  d'Amiens.  4.000.000  750.000 

Tramways  électriques  de  Lyon   3.000.000  » 

CompagniedosAccumulati'urs(Iînion)  5.000.000  » 
Société  des   Etablissements  Postel- 

Viuay   3.000.000 

133.970.000  3.81.7.000 

En  outre,  la  Société  a  aussi  des  intérêts  dans  la 
Société  Générale  Belge  d'Entreprises  électriques,  dans 
la  British  Thomson- Houston  Company  Limited  et  la 
Continental  Hall  Signal  Company  Limited. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  depuis  sa  créa- 
tion, s'est  surtout  attachée  à  rinstallation  de  réseaux 
de  tramways  électriques.  Elle  avait  tout  d'abord 
exploité  elle-même  quelques-uns  de  ces  réseaux,  mais 
elle  céda,  par  la  suite,  ces  exploitations  à  des  Sociétés 
filiales,  en  fusionnant  les  réseaux  qui  étaient  situés 
dans  la  même  région.  Constituée  en  1897,  au  capital 
de  17.500. 000  francs,  elle  absorba  tout  d'abord  la 
Compagnie  Générale  de  Traction  et  d'Electricité  ;  ^uis, 
son  cercle  d'opérations  s'élargissant  sans  cesse,  elle 
porta  son  capital  successivement  à  20  millions  de 
de  francs  et,  au  mois  de  mai  dernier,  à  30  millions,  di- 
visé en  actions  de  100  francs  nominal.  Entre  temps, 
elle  émettait  12.500.000  francs  d'obligations  4  0/0, 
remboursables  en  trente  ans,  sur  les  20  millions  de 
francs  autorisés  par  ses  statuts. 

Gomme  dividendes,  cette  Société  a  distribué  :  en  1898, 
6  0/0  aux  actions,  soit  6  francs  par  titre,  et  2  fr.  5-3  à 
chacune  des  22.500  parts  de  fondateur  créées  lors  de 
sa  constitution;  en  1899,  15  0/0  aux  actions,  soit  15 
francs  par  titre  et  25  fr.  39  par  part  de  fondateur.  Les 
bénéfices  de  ce  dernier  exercice  se  sont  élevés  à  8  mil- 
lions 53.572  fr.  98,  sur  lesquels  402.678  fr.  64  ont  été 
affectés  à  la  réserve  légale  et  3.781.406  fr.  52  aux  amor- 
tissements. 

Les  Sociétés  filiales  de  cette  Société  ou  celles  qui 
peuvent  être  considérées  comme  tellos  et  dont  elle  pos- 
sède une  partie  des  titres  en  portefeuille,  sont  les  sui- 
vantes : 

Capital  Capital 
actions  obligations 

Francs 

Compagnie  du  Chomin  de  fer  de 
Fourvières  et  Ouest-Lyonnais   6.000.000   7. 700.000 

Compagnie  des  Tramways  de  Paris  et 
du  Département  de  la  Seine   l.'j.692.500  » 

Compagnie  du  Tramway  de  Bor- 
deaux-Bouscat  au  Vigean   l..')00.000  200.000 

Compagnie  des  Tramways  Electriques 
de  Bordeaux-Pessac   2.000.000  » 

(compagnie  du  Tramway  de  Bordeaux 
à  Léognan   1.000.000 

Société  anonyme  dps  Tramways  Elec- 
triques de  Ghàlons  sur-Marne   5.')0.000  » 

(Compagnie  des  Tramways  Electriques 
de  Montpellier   4.0(X».000  » 

Compagnie  des  Tramways  Electriques 
d'Elbeuf   3.000  000 

Compagnie  des  Tramways  de  l'Kst- 
Parisien   36.000.000  .> 

Compagnie  des  Tramways  Mécani- 
ques des  euYirons  de  Paris  (Nord- 


<  Capital  Capital 
actions  obligations 

Francs 

Ouesl-l'ariaicni   2/i.0OO:0OO  340.00'» 

Compagnie  des  Tramways  de  l'Ouest- 

Parisien   S. 000. «00  ,> 

Compagnie  l<;iectrique  des  Tramways 

de  la  Rive  Gauche  de  Paris   12.000.000 

Compagnie  des  Tramways  Eloctri(|ues 

de  Charleville-Méziùrès  et  Mohon. .  L.'iOO.OOO  » 
Compagnie  du  Tramwav  Electrique 

d'Eu  au  Tréport  ".   1.500.000  » 

Compagnie  des  Tramways  Electriques 

de  Bordeaux-Règles..  ;   l..'')00.000  « 

Compagnie  des  Tramways  de  Caen. . .  3.000.000  » 

120.242.500  8.240.0('0 

A  ces  Compagnies,  on  pourra  ajouter  bientôt  les 
Compagnies  des  Tramways  de  Sedan,  de  Rocheforl- 
Tonna]i-Charente,  etc. 

La  plupart  de  ces  entreprises,  pour  ne  pas  dire  pres- 
que toutes,  ne  sont  encore  que  dans  la  période  d'ins- 
tallation, car  elles  n'ont  encore  en  exploitation  qu'une 
partie  de  leur  vaste  réseau,  comme  les  Compagnies  de 
l'Est  Parisien,  du  Nord-Ouest  Parisien,  de  l'Ouest 
Parisien,  etc. 

Cftte  remarque  que  nous  faisons  pour  la  Compa- 
gnie Générale  de  Traction  est  à  faire  pour  la  Compa- 
gnie Thomson-Houston,  attendu  que  plusieurs  des  Com- 
pagnies de  tramways  dans  lesquelles  celle-ci  est  inté- 
ressée ne  sont,  elles  aussi,  qu'en  exploitation  partielle. 
C'est  pourquoi,  pour  toutes  ces  entreprises,  il  con- 
viendrait de  ne  pas  tabler  sur  les  recettes  qu'elles  réa- 
lisent pendant  une  période  qui  est  purement  d'instal- 
lation, mais  bien  plutôt  d'attendre  qu'elles  soient  en 
pleine  exploitation. 

On  a  répété  à  diverses  reprises,  ([ue  toutes  ces  va- 
leurs avaient  été  beaucoup  trop  poussées  au-dessus 
de  leur  pair  nominal,  et  cela  .justement  avant  qu'elles 
n'aient  pu  prouver  ce  dont  elles  étaient  capables.  Il 
est  vrai  que  l'engouement  a  été  grand  pour  elles  pen- 
dant un  moment;  mais  si  on  admet  que  la  Bourse  a 
été  trop  loin  il  y  a  quelques  mois,  on  peut  se  demander 
si,  à  l'heure  actuelle,  on  n'accentue  pas  la  réaction  plus 
qu'il  ne  convient.  On  s'est  considérablement  rapproché 
du  pair  sur  la  plupart  de  ces  titres.  Quelques-uns  s'y 
tiennent,  commels.  Société  Parisienne  pour  l'Industrie 
des  Chemins  de  fer  et  des  Trmioays  Electrii/ues,  et 
d'autres  l'ont  perdu,  tels  les  Tramioays  de  l'Est  Pari- 
sien. N'y  a-t-il  pas  là  de  l'exagération?  Il  nous  semble 
que  les  Compagnies-mères  de  toutes  ces  entreprises, 
c'est-à-dire  la  Compagnie  Générale  de  Traction  et  la 
Compagnie  Française  pour  l' erploilation  des  Procé- 
dés Thomson-Houston  devraient  prendre  en  censidé- 
ration  ce  qui  se  passe  pour  fournir  à  leurs  actionnaires 
des  renseignements  sur  leur  situation  et  sur  celles  de 
leurs  filiales,  renseignements  qui  seraient  bien  accueilis 
par  tous. 

Etablissements  Duval.  —  On  a  beaucoup  parlé, 
dans  ces  derniers  temps,  de  la  baisse  subite  qui  ve- 
nait d'atteindre  les  actions  de  la  Compagnie  des  Eta- 
blissements Duval.  La  vérité  est  que  ces  titres,  qui 
n'ont  toujours  eu,  du  reste,  qu'un  marché  très  limité, 
ne  s'étaient  pas  traités  depuis  le  2  mai  dernier.  A  cette 
date,  des  échanges  avaient  eu  lieu  au  cours  de  3.225 
francs.  Or,  le  11  courant,  des  offres  se  sont  produites 
qui  n'ont  trouvé  des  contre-parties  qu'au  cours  de 
2.615  fr.  On  a  fait  ensuite  2.570  fr.,  mais  à  l'heure 
actuelle  on  se  tient  à  2.950  fr. 

On  a  attribué  ces  ventes  pj'écipitées  à  des  détenteurs 
mis  dans  la  nécessité  de  se  procurer  des  fonds  pour 
solder  les  différences  qu'ils  avaient  à  acquitter  sur  d'au- 
tres valeurs.  D'autres  ont  laissé  entendre  que  certains 
porteurs,- trompés  dans  les  espérances  qu'ils  avaient 
fondées  sur  l'exercice  en  cours,  s'étaient  empressés  de 
réaliser  «  au  mieux  »  les  titres  qui  leur  appartenaient, 
dans  la  crainte  d'un  plus  grand  affaissement  des  cours. 
Cette  dernière  hypothèse  est  très  admissible,  bien 
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qu'une  note  à  l'allure  officieuse  ait  paru,  disant  que 
la  prospérité  de  l'entreprise  ne  s'est  jamais  affirmée 
d'une  façon  plus  éclatante  qu'au  cours  de  l'exercice 
1900.  Les  recettes  réalisées  atteindraient  un  montant 
double  du  chiffre  obtenu  en  1889.  Il  est  vrai  que  la 
même  note  ajoute  :  que  les  établissements  sont  en  plus 
grand  nombre  qu'il  ya  dix  ans,  que  les  frais  généraux, 
par  conséquent,  sont  plus  élevés  qu"à  cette  époque,  et 
que  la  comparaison  en  tant  que  recettes,  entre  ces 
deux  périodes,  ne  saurait  être  prise  pour  base  de 
l'évaluation  des  bénéfices  distribuables. 

A  quel  montant,  en  effet,  s'établiront  ces  bénéfices? 
C'est  ce  que  l'on  ignore  mais,  en  tous  cas,  ce  n'est  pas 
là  le  point  capital. 

Pour  l'exercice  1889,  année  d'Exposition,  la  Compa- 
gnie des  Etablissements  Duval  avait  aistribué  un 
dividende  de  250  francs,  mais  l'année  suivante,  la 
répartition  retombait  à  90  francs.  Depuis  cette  époque, 
les  actionnaires  n'ont  reru,  jusqu'en  1897,  que  100  fr., 
110  fr.  ou  105  fr.  par  an.  L'exercice  1893  a  été  moins 
bon,  puisqu'il  a  donné  seulement  95  fr.,  et,  enfin,  le 
suivant  (1899) ,  100  fr.  Or ,  dès  189i,  on  commença  à 
escompter  les  profits  que  pourrait  réaliser  la  Société 
avec  l'Exposition  Universelle  de  1900 ,  et  les  actions 
s'établirent,  en  cette  année,  au  cours  moyen  de  2.604 
francs,  contre  2.318  fr.  en  1893.  L'année  suivante,  on 
passa  à  2.742  fr.,  puis  à  8.06't  fr.  en  1896,  à  3.543  fr. 
en  1897,  à  3.680  en  1898,  pour  revenir,  en  1899,  à  3.307 
francs.  Mais  pour  justifier  une  telle  hausse,  il  fallait 
non  seulement  que  l'Exposiiion  Universelle  apportât 
une  somme  de  profits  comme  on  n'en  avait  pas  encore 
vu,  mais  encore  que,  dans  l'avenir,  la  Société  fût  à 
même  de  rémunérer  ses  actionnaires  beaucoup  plus 
que  par  le  passé.  Et  comme  l'année  1900  n'a  pas  donné 
ce  qu'on  attendait  d'elle,  comme  il  n'apparaît  pas  que 
la  Compagnie  Duval  ait  fait  une  brillante  opération 
avec  les  deux  établissements  installés  par  elle  dans 
l'enceinte  de  l'Exposition,  comme  il  est  à  craindre 
enfin,  que  dès  l'année  prochaine  nous  ne  revenions  aux 
dividendes  de  100  francs,  peut-être  même  de  90  fr.,  il 
est  compréhensible  que  quelques  porteurs  déçus 
n'aient  pas  voulu  attendre  plus  longtemps.  Car  il  ne 
faut  pas  l'oublier  :  l'Exposition  Universelle  a  fait 
s'ouvrir  dans  Paris  même,  cette  année,  de  nouveaux 
établisseme'nts  d'alimentation  qui  ne  fermeront  pas 
leurs  portes  ùla  clôture  de  l'Exposition,  et  c'est  là  une 
nouvelle  concurrence  avec  laquelle  la  Compagnie 
Duval  peut  avoir  désormais  sérieusement  à  compter. 


Compagnie  des  Etablissements  Lazare  Weiller. 

—  Les  actions  de  cette  Compagnie,  qui  se  tenaient  à  la 
date  du  l^  octobre  aux  environs  de  440  fr.,  ont  subi  des 
fluctuations  assez  nombreuses  et  fléchi  à  245  fr.  pour 
terminer  hier  à  254  fr. 

Divers  bruits  ayant  été  mis  en  circulation  au  sujet 
de  cette  baisse,  nous  avons  voulu  nous  rendre  compte 
de  la  situation  de  cette  Société  et  voici  les  explications 
qui  nous  ont  été  fournies  par  une  personne  autorisée. 

Les  usines  que  la  Compagnie  des  Etablissements 
Lazare  Weiller  possède  au  Havre  comprennent  deux 
parties  :  la  fabrication  du  cuivre  et  la  fabrication  de 
l'acier. 

La  première  de  ces  fabrications  n'aurait  pas  cessé 
d'être  prospère  et  de  fournir  des  bénéfices  importants, 
mais  la  seconde  a  donné  des  mécomptes. 

La  Compagnie  semble  avoir  commis  l'erreur  com- 
mune à  toutes  les  entreprises  fabriquant  de  l'acier,  en 
calculant  trop  juste  la  force  motrice  nécessaire.  Il 
aurait  donc  fallu  exécuter  des  rectifications  mécani- 
ques ;  on  se  serait  ensuite  heurté,  dans  le  courant  de 
la  présente  année,  à  de  grandes  difficultés  ouvrières 
que  la  Direction  des  Etablissements  n'avait  pas  pu 
prévoir. 

Il  fallait,  en  effet,  créer,  à  tous  les  degrés  et  de  toutes 
pièces,  un  personnel  capable  d'assurer  l'exploitation 
intensive  que  comporte  le  matériel  nouveau  des  usines, 
l'organisation  ouvrière  a  été  complètement  enrayée  par 


l'influence  de  toutes  les  grèves  qui  ont  eu  lieu  au  Havre 
cette  année.  Il  est  aisé  de  comprendre  que,  dans  cette 
atmosphère,  la  création  d'une  méthode  d'exploitation 
toute  nouvelle  rompant  avec  les  traditions  de  la  tréfi- 
lerie  française,  et  modifiant  If  s  conditions  d'application 
de  la  main-d'œuvre,  devenait  presque  impossible.  Il 
en  est  résulté,  pour  l'acier,  un  manque  d'harmonie 
entre  les  puissants  moyens  de  production  du  matériel 
et  la  production  elle-même  qui  a  été  la  cause  de  tout 
le  mal. 

Ajoutons  cependant  que  la  Compagnie  aurait  décidé 
de  remédier  à  cette  situation  en  appliquant  les  me- 
sures suivantes  :  Elle  raaini  endrait  i'  tégralement  le 
travail  rémunérateur  du  cuivie  et  réduirait  provisoire- 
ment celui  de  l'acier  en  se  renfermant  dans  la  fabri- 
cation de  certains  produits  spéciaux  d'un  écoulement 
facile. 

Par  ce  moyen,  la  Compagnie,  diminuant  considéra- 
blement ses  frais  généraux,  espère  rétablir  progressi- 
vement l'harmonie  qu'il  faut  réaliser  entre  le  matériel 
perfectionné  des  usines  et  la  main-d'œuvre  qui  devra 
l'utiliser. 

On  assure,  d'ailleurs,  qu'en  dépit  de  la  réduction 
de  la  production  de  l'acier,  le  chilïre  d'alïaires  de  la 
Compagnie  n'a  pas  subi,  cette  année,  de  diminution. 


Société  Minière  et  Métallurgique  'Volga-'Vichera. 

—  Par  décision  en  date  du  4  avril  1900,  l'assemblée 
générale  extraordinaire  de  la  Société  Minière  et  Mé- 
tallurgique Volga-Ylchera  a  autorisé  le  Conseil  d'ad- 
ministration à  céder  les  usines  de  la  'Volga  à  une 
Société  dont  les  statuts  ont  été  approuvés  par  ukase 
de  S.  M.  l'Empereur  de  Russie, en  date  du  10  juin  1900, 
et  qui  a  été  constituée  le  8  août  dernier  au  capital  de 
7.500.0CO  roubles  (20.000.000  de  francs),  divisé  en 
40.000  actions  de  187  r.  50  i5ÛO  fr.)  chacune,  sous  la 
dénomination  de  Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de 
Paratoff. 

Sur  les  40.000  actions  constituant  le  capital  de  la 
Société,  5.000  actions  entièrement  libérées  ont  été 
données  à  la  Société  Minière  et  Métallurgique  Volga- 
Vichera  en  paiement  de  partie  du  prix  des  usines  de  la 
Volga. 

Les  35.000  actions  de  surplus,  actuellement  libérées 
de  93  r.  75  (250  fr.),  sont  mises  à  la  disposition  des 
actionnaires  de  la  Société  Minière  et  Métallurgique 
Volga-Vichera  dans  la  proportion  de  sept  actions  de 
la  Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  Parato/f  pour 
dix  actions  de  Ja  Société  Minière  et  Métallurgique 
V-^lq^-yichera. 

Ceux  'l'entre  eux  qui  voudront  exercer  ce  droit  de 
souscription  devront  déposer  leurs  titres,  accompagnés 
du  premier  versement  de  250  tr.  avàût  iel6  "0'"'^rr:b:c, 
à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ou  à  l'une  de 
ses  surcursales.  Ils  seront  rendus  aux  déposants  après 
avoir  été  munis  d'une  estampille  constatant  qu'il  a  été 
fait  usage  du  droit  de  souscription. 

Ils  auront,  en  outre,  le  droit  de  souscrire  aux  actions 
qui  resteraient  disponibles  après  l'exercice  du  droit  de 
préférence. 

Les  demandes  et  versements  seront  reçus  du  10  au 
15  novembre  inclus  : 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3, 
rue  d'Antin  ;  à  Bruxelles,  Amsterdam  et  Genève,  dans 
les  succursales  de  cet  établissement. 

Un  versement  de  125  fr.  est  d'ores  et  déjà  appelé 
pour  le  15  janvier  prochain  ;  tout  souscripteur  aura  le 
droit  d'anticiper  ce  versement,  sous  bonification  d'un 
intérêt  de  5  0/0  l'an. 

Nous  savons  qu'un  groupe  important  a  assuré  la 
souscription  des  35.000  actions  de  la  Société  de  Para- 
«o/f  mises  à  la  disposition  des  actionnaires  de  la  5oy 
ciété  Volga-Vichera,  de  sorte  que  tout  aléa  est  écarté 
pour  cette  Société,  qui  est  ainsi  certaine  de  rentrer 
dans  les  débours  qu'elle  a  faits  pour  ses  mines  de  Pa- 
ratoff  qu'elle  a  cédées  à  la  Société  nouvelle. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PAUIS  ET  SUCCURSALES 


2;')  oclohrc 
2.292.888.026 
1.114  369. E2i 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
18  octol)i'n 

Or   2.282.023  .i'.)'» 

Argent. . .    1  116  662.!I33 

3.398  686.323  3.407.257.551 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

Portefeuille  Paris  [  |«^||  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  dos  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Renies  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


18  octuliri 


Réserves 
mobilières 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Loi  du  17  mai  1834  

Ex-banques  département.. 

Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.. 


3.398.686.328 


27.169 
306.408.419 


511.308.032 
6.0i!5.000 
2.845.100 

237.199  97" 

285  516,  Kil 
180.000.OUO 
10.000.000 
2.980.730 
99.625.803 
100.000.000 
4.000.000 
18  343.690 

o.245.G8ù 
8.407.444 
39  986  681 


3.216. 806, 252 


182.500.000 

8  002.313 
10.000.000 

2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.069.652.245 
24.814  176 
11.710  m 
331.817  389 
408  467  715 
71  7(9  (118 
2.461.417 

9  125  OU 
1.736.997 

60.288  668 


3.216.806.252 


23  iictnlire 


3.407.257.551 


240  614 
298.062  508 


483.760.508 
6.02,5.000 
423.300 
228.702.795 
281. 846.240 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.6^3.803 
100.000.000 
4.000.000 
18.639.691 

S  233.242 
8.407.444 
45.241.062 


5  180.486.512 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2,980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
.022.608.955 
20.654.123 
10.990.649 
381.025  2C2 
;  93. f 67. 525 
68.597.171 
2.335.356 
9,î,53.2oS 
1  736.997 
44.299.784 


5.180-486.512 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


29  oc  t. 

28  oc  t. 

27  oct,. 

26  Hct. 

25  (jct. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.025.3 

3.726.7 

3. 696.9 

3.858  6 

4.022.6 

3.169.2 

3.166.1 

3.069.4 

3.061.6 

3  407  3 

831  6 

816.9 

961.0 

903.8 

781.8 

358.2 

3S7.6 

401.4 

465.8 

510.5 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

314.3 

279.2 

344.7 

'^94.0 

381.0 

548.0 

500.3 

329.1 

441.7 

462  3 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

2  0/00 

1  %  0/00 

6  0/00 

3  0/00 
5.282.2 

pair 

1.620.8 

1.537.8 

2.681.4 

4.302.0 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agent» 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  19  octobre,  les  obligations  de  l'Emprunt  russe 
intérieur  4  1/2  0/0,  1'=  émission  1890,  ne  sont  plus  négociables 
qu'en  titres  munis  de  coupons. 


Depuis  le  19  octobre,  les  Bons  à  lots  de  l'Exposition  uni- 
■verselle  de  190O  ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse. 


Depuis  le  20  oetobre,  les  obligations  4  0/0  de  la  Société 
des  Mines  do  Malfulano  sont  aclmise.s  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

6.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  485  fr.,  entière- 
ment libérées  et  au  porteur  ;  remboursables  au  pair,  par 
tirages  au  sort  en  mai,  de  1907  à  1920,  sous  réserve  de  rem- 
boursement anticipé  à  partir  de  1907. 

Intérêt  annuel:  20  fr.  payables  par  moitié  les  1"  juin  et 
1"  décembre. 

Jouissance  courante  :  1"  juin  1900. 


Service  dos  tilros  et  des  coupons  à  Paris,  au  (Jrédit  Indus- 
triel et  Commercial,  rue  do  la  Vicloin',  UG. 

Depuis  le  20  octo))re,  les  20.000  actions  do  450  Ir.,  entière- 
ment libérées  formant  le  capital  réduit  à  9.000.000  rJc  fr.  de 
la  Société  des  Chemins  de  fer  d'intérêt  local  du  département 
des  i.andes,  ne  sont  plus  négociables  qu'en  tilies  au  porteur, 
coupon  n»  1  attaché. 

Depuis  le  20  octobre,  les  actions  de  La  Prévoyance,  Compa- 
gnie d'assurances  à  primes  lixes  contre  les  accidents  do  toute 
nature,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  a  la  deuxième  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote. 

4.000  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  entièrement  libérées 
et  nominatives,  jouissance  juin  1900. 
Siège  social  à  Paris,  rue  de  Londres,  23. 


Recettes  da  Métropolitain  de  Paris.  —  Voici  le  mouve- 
ment des  voyageurs  et  recettes  du  Métropolitain  de  Paris 
pour  la  2'  décade  du  mois  d'octobre  : 


Dates 

11  octobre  1900  . 

12  —   

13  —   

14  —   

15  —   

16  —  .  ... 

17  —   

18  —   

19  —   

20  —   


Voyageurs  Recettes 


127.182 
116.346 
117.651 
156.617 
141.571 
133.765 
122.781 
133.448 
;V>.909 

90. pas 


21  920  80 
20.052  75 
20.235  40 
26.097  85 
24.282  50 
23.013  05 
21.205  .. 
22.924  35 
10.076  .''0 
16  515  55 


1.202.208      206.323  75 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives  et 
Mécaniques.  —  On  nous  communique  la  dépêche  suivante 
de  Saint-Pétersbourg  : 

«  Dividendes  actions  Locomotives  Russes  vingt  roubles 
après  larges  amortissements.  Si  première  assemblée  pas  en 
nombre,  seconde  assemblée  quatre  novembre  vieux  style  ; 
supposons  décidera  paiement  immédiat.  >> 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  1'  au  7  octobre  190  0  (40=  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Rec. 

br.  de 

Rec.  br 

depuis 

Désignation  des 

'o 

la  semaine 

le  1"  j 

anvier 

Différence 

lignes 

P 

'1900 

—  X 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

1  152 

1  070 

37.575 

36  116 

+ 

1.439 

Parls-Lyon-Méditer. . . 

9.141 

10270 

9.700 

353  200 

331  460 

+ 

21.740 

—   Chemins  Algériens 

513 

251 

194 

6.680 

7.3:3 

643 

Nord  

3.750 

3. 410 

4  857 

186.294 

169.893 

+ 

16.401 

5.624 

4. 242 

3.910 

144.066 

136.416 

+ 

7  630 

7. 012 

5.014 

4.634 

171.964 

160  561 

+ 

11. 403 

Est  

4  850 

4  610 

4  027 

143  687 

133  571 

+ 

12.116 

Midi  

3.475 

2  672 

2.577 

84  Ul 

82.055 

+ 

2.416 

898 

182 

195 

5. 130 

5.555 

424 

1.137 

177 

192 

6.209 

6.574 

365 

Ouest-Algérien . .  .... 

296 

76 

63 

2, 272 

2.204 

-t- 

67 

Areow  à  Kralfallah. . . 

214 

3\ 

31 

1.579 

1.263 

T 

315 

101 

23 

27 

1.081 

1.100 

19 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  place  de  Paris  a  été  encore  très  éprouvée  cette 
semame,  et  les  «  Valeurs  de  Traction  »  ont  de  nou- 
veau beaucoup  souffert.  Hier,  toutefois,  la  phy.sionomie 
du  Marché  s'est  transformée.  Des  rachats  et  aussi  des 
achats  se  sont  produits,  qui  ont  relevé  les  cours  dans 
presque  tous  les  compartiments  de  la  cote,  de  sorte 


530 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Franco 


■que  nous  clôturons  d'une  manière  plus  satisfaisante. 

4^  i(  Nos  Renies  Françaises  n'ont  pas  eu,  pour  ainsi 
dire,  à  se  ressentir  des  mouvements  signalés  dans  les 
autres  compartiments  de  la  cote,  et  elles  finissent 
même  en  avance  sur  la  clôture  de  jeudi  dernier,  don- 
nant ainsi  le  ton  au  Marché. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  quifinissait  à  100  fr.  05  à,  terme, 
et  à  100  francs  au  comptant,  a  tout  d'abord  perdu 
quelques  centimes,  mais  on  le  retrouve,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  100  fr.  17  1/2  et  à  100  fr.05; 
Rente  3  1/2  0/0,  102  fr.  50  à  terme,  contre  102  fr.40, 
etl02fr.  45  au  comptant,  contre  102  fr.  37  1/2.  C'est 
vendredi  prochain  que  le  coupon  trimestriel  de  87  1/2 
centimes  sera  détaché  sur  ce  fonds.  Rente  3  0/0  Amor- 
tissable, 98  fr.  75  au  comptant,  mais  98  fr.  07  1/2  à 
terme. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,qv\\  étaient 
passées  à  481  fr.,  sont  revenues  à  475  francs  ;  Emprunt 
2  lj2  0/0  du  Protcctoi'at  de  l'Annam  et  du  Tonhin, 
79  fr.  55  contre  79  fr.  bÛ;  Emprunt  de  Madagascar, 
en  moins-value  de  50  centimes  à  81  francs;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  V Indo-Chine,  au  même 
cours  de  'i77  francs. 

yk-  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Fans  ont  été 
calmes  tous  ces  derniers  jours. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  clôturait  à  5i0  fr., 
s'inscrit  à  541  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  417  fr., 
contre  417  fr.  50:  Obligations  3  0/0  1871,  m2  ir., 
contre  403  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  541  fr.,  en 
avance  d'un  franc;  Obligations  4  0/0  1876,  541  fr. 
également,  contre  540  f  r.  25. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  se  re- 
trouvent à  34*^  fr.   .lO,   contre  348  fr.  ;  Obligations 

2  1/2  0/0  1894-1896,  343  fr.  50,  sans  changement 
appréciable;  Obligations  2  0/0  1  898,  397  fr.  50;  Obli- 
gations 2  0/0  1899  libérées  {Emprunt  du  Métropo- 
litain), 377  fr. ,  en  bénéfice  de  2  fr. 

if  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France  ont 
reculé  de  30  francs,  à  3.970  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  de  notre  Grand  Eta- 
blissemetît  de  Crédit  s'élèvent,  pour  les  dix-huit  pre- 
mières semaines  du  second  semestre  de  l'exercice  en 
cours,  à  4.701.996  fr.  80. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  avaient  repris  à  669  fr.,  ont  perdu  6  francs  à  6(>3  fr. 
Au  comptant,  elles  cotent  (160  francs. 

Sur  les  Obligations  Foncières  et  Communales,  les 
échanges  restent  toujours  actifs.  Leurs  nombreux 
tirages,  leurs  garanties  de  tout  premier  ordre,  et  le 
revenu  raisonnable  qu'elles  donnent,  justifient  les 
demandes  dont  elles  sont  l'objet. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
à  441  fr.  25,  contre  4'i3  fr.  ;  Obligations  Foncières 

3  0/0  1879,  499  fr.  50,  en  perte  de  2  francs;  Obliga- 
tions Communales  1880,  484  fr.  75,  sans  changement  ; 
Obliy allons  Foncières  3  0/0  1883,  430  fr.,  égale- 
ment sans  changement;  Obligations  Foncières  1885 
2  8  0  0/0,  438  fr.,  contre  437  fr.  75. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  qui 
finissaient  à  384  fr.,  clôturent  à  383  fr.  25  ;  Obligations 
Communales  {892,  2  80  0/0  estampillées,  436  fr.  50, 
en  avance  de  2  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  se  re- 
ti'ouvent  à  443  fr.,  contre  440  fr.;  Obligations  Fonciè- 
res 3  75  0/0  1  899,  505  fr.,  en  moins-valme  d'un  franc; 
Obligations  Communales  1899,  2  fr.  60  0/0  libérées, 
436  fr.,  sans  variation. 

if  if  Les  actions  des  Grands  Etablissements  de 
Crédit,  d'abord  un  peu  plus  lourdes  en  concordance 
avec  le  reste  de  la  cote,  clôturent  fermes  en  général. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  gagne  2  fr., 
à  1.077  fr.;  par  contre,  Comptoir  National  't'Escompte, 
582  fr.  au  comptant  et  à  terme,  contre  585  et  586  fr. 
jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  finissait  à  1.075  fr.,  passe 
à  1.086  fr. 

La  Société  Générale  conserve  facilement  son  cours 


précédent  de  610  fr.  ;  Crédit  Tndusti'iel  et  Commer- 
cial, 595  fr.,  contre  598  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  revenue  un 
moment  à  890  fr.  ;  elle  reste  au  dernier  moment  à  307 
francs,  enpprte  de  13  fr.  pour  la  semaine;  Banque  de 
V Algérie, ^2)0  iw.  contre  960  fr.  Dans  la  situation  de 
éet  Etablissement  au  30  septembre,  on  remarque,  dans 
le  compte  débiteur  du  Trésor  public  de  î'rance,  une 
augmentation  de  prés  de  5  millions  de  francs  sur  le 
mois  précédent  ;  les  billets  en  circulation  ont  passé, 
d'un  mois  à  l'autre,  de  90.812.610  fr.  à  94.212.680  fr.  ; 
agios  et  commissions,  1.749.960  fr.  47,  contre  1  million 
4Û5.932  fr.  10  du  mois  d'août.  Obligations  de  400  fr.  de 
la  Société  des  Immeubles  de  France,  125  fr.  50,  contre 
126  fr.  25;  Obligations  de  475  francs,  152  fr.  25;  Ban- 
que Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  56  fr.  50,  en 
légère  avance. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  s'inscrit 
à  77  fr.  à  terme  et  à  77  fr.  50  au  comptant  ;  Compagnie 
Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  93  fr. 
environ;  Banque  Parisienne,  .j02  fr.,  contre  503  fr.  ; 
Rente  Foncière,  404  fr.,  en  recul  de  12  fr.  ;  Société 
Foncière  Lyonnaise,  346  fr.  à  terme  et  348  fr.  au 
comptant  contre  337  ir.  ;  Sous-Comptoir  des  Entrepre- 
neurs, 249  fr.,  contre  247  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  f.er  ont  de  nouveau  léchi  ;  toutefois,  elles 
sont,  au  dernier  moment,  en  vivo  reprise  sur  leurs  plus 
bas  cours. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.810  fr.  à  terme  et  à 
1.806  fr.  au  compiant,  clôture  respectivement  à  1.800 
francs  et  à  1.795  fr.  ;  Nord,  2.272  fr.  à  terme,  contre 
2.290  fr.,  et  2.270  fr.  au  comptant,  contre  2.305  fr.; 
Midi,  1.272  fr.  au  comptant,  en  moins-value  de  3  fr. 

UEst  est  à  1.068  fr.  au  comptant,  contre  1.085  fr.; 
Orléans,  1.687  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de  2  fr., 
mais  1.682  fr.  à  terme,  en  perte  de  8  fr.  ;  Ouest, 
1.026  fr.  50  au  comptant,  contre  l.O'iO  fr. 

Pour  la  41«  semaine  de  l'exercice  en  cours,  les  re- 
cettes de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Cliemins  de 
fer  accusent,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une  aug- 
mentation de  2.628.000  fr.  Les  recettes  de  VOuest 
manquent  encore.  Du  Ifr  janvier  1000  au  14  octobre 
dernier,  les  recettes  totales  de  nos  Grandes  Compagnies 
sont  en  plus-value  de  73.710  000  fr.  sur  celles  de  la 
période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  se  retrouvent  à 
320  fr.,  contre  315  fr. 

Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  el 
Commerciales  a  été  très  mouvementé  et  ce  sont  surtout 
les  «  Valeurs  de  Traction  qui  ont  été  plus  particuliè- 
rement atteintes.  Hier,  des  rachats  et  même  des 
achats  ont  sensiblement  relevé  les  cours. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
restaient  à  605  fr.  il  y  a  huit  jours,  sont  à  610  fr.;  Com- 
pagnie Parisienne  dil  Gaz,  1.108  fr.  à  terme,  gagnant 
8  fr.,  et  1.167  fr.  au  comptant,  contre  1.165  fr.  On  parle 
beaucoup  d'un  projet  qu'examinerait  en  ce  moment  la 
Commission  municipale  et  qui  tendrait  à  l'abaissement 
du  prix  du  gaz  à  partir  du  ler Janvier  prochain. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique, 
qui  restait  à  308  fr.,  finit  à  300  fr.  50;  Messageries  Ma- 
rilimes,  au  même  cours  de  500  fr.;  Chargeurs-Réunis, 
1.130  fr.,  en  moins-value  de  25  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  19  novembre  prochain. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris  a  été  ramenée  au- 
dessous  de  1.500  fr.;  elle  reprend  à  1.540  fr.,  contre 
1.588  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
42e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont  élevées  à 
1.178.971  fr.  10,  contre  979.804  fr.  45  pendant  la  même 
semaine  de  1899.  Du  1"  janvier  1900  au  14  octobre,  les 
recettes  s'établissent  à  46.793.842  fr.  25,  soit  une  plus- 
value  de  6.070.709  fr.  25  sur  la  période  correspondante 
de  l'année  dernière.  Voilures  à  Paris,  208  fr.,  contre 
280  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  pre- 
mière quinzaine  d'octobre,  se  sont  élevées  à  1  million 
5.985  fr.  70,  contre  750.375  fr.  65  pour  la  même  quiu- 
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/.aine  do  1809.  Du  l'""  i  anvior  1ÎK)0  nu  le»  octobre,  Irs  re- 
cettes totales  se  chiffrent  par  10.915.085  l'r.  44,  contre 
15.411.37'/  fr.  '27)  pour  la  période  correspondante  de 
189'.),  d'où  une  plus-value  de  1.504.308  fr.  1!)  en  laveur 
de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Française,   des  Métaux,  qui  avait 
repris  à  542  fr.,  s'échange  à  540;  Société  de  ÏElectro 
MtHallurgie,  615  fr.,  contre  620  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  ont  perdu  10  francs  à 
33»  francs. 

Les  actions  Suez,  qui  étaient  revenues  à  3.500  fr., 

ont  encore  reculé,  mais  elles  reprennent  à  3.505  fr 

Parts  Civiles,  2.240  fr.,  contre  2.200  fr. 
Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction, 

que  nous  laissions  à  186  fr.,  sont  revenues  à  146  fr. 

mais  s'inscrivent  à  170  fr.;  Compagnie  Thomson-Hous 

ton,  1.250  fr.,  contre  1.300  fr. 
La  Société  Industrielle  des  Téléphones  reste  à  327 

francs,  contre  325  fr.;  Omnium  Lyonnais,  85  fr.  à 
terme,  contre  86  fr.;  actions  du  Mélropolilain  de  Paris, 
538  fr.,  contre  564  Ir.  la  semaine  dernière. 
La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  145 

francs  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Tramivays  Electriques  (Société 
Parisienne  Electrique),  252  fr.  à  terme,  contre  262  fr., 
et  260  fr.  au  comptant,  contre  265  fr.  ;  Tramways  de 
V Est- Parisien,  449  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  16 
francs;  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ways (Tramtvays-Sud),  352  îr.  à  terme,  en  recul  de 
8_fr.,  et  346  fr.  au  comptant,  contre  359  fr.  Cette  der- 
nière Compagnie  est  concessionnaire  de  trois  groupes 
de  tramv^ays  dont  deux  sont  véritaLlement  des  tram- 
wajs  de  pénétration  en  ce  sens  que,  partant  de  divers 
points  de  la  banlieue,  ils  se  dirigent  en  lignes  directes 
sur  Paris  pour  aboutir,  les  uns  à  Saint-Cfermain-des- 
Prés,  les  autres  jusqu'au  Ghûtelet.  Le  troisième  groupe 
comprend  des  lignes  entièrement  urbaines,  reliant 
l'Arc-de-Triomphe  au  Champ- de-Mars  et  à  la  gare 
Montparnasse,  celle-ci  à  la  Bastille,  et  la  Bastille  à 
Charenton.  Pendant  les  huit  premiers  mois  de  l'exer- 
cice en  cours,  les  recettes  de  cetfp  Compagnie  accusent, 
•  sur  celles  de  la  période  correspondante  de  1899,  une 
plus-value  de  50  0/0.  Actions  Tramways  de  Paris  et 
du  Département  de  la  Seine,  700  fr.,  contre  719  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  s'échangent  à 
130  fr., ^contre  140  fr.,  et  les  Obligations  4  1/2  0/0  à 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  fléchissent  de  26  fr.  à  70  fr.  ;  Compagnie  Nou- 
velle, des  Ciments  de  Porlland  et  du  Boulonnais,  520 
francs,  contre  528  fr.  ;  Sels  Gemm,es  et  Houilles  de  la 
Russie  Méridionale,  930  fr.,  en  avance  de  2  f r.  ;  For- 
ges et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est,  liésitantes  à  1.640 
francs,  bien  que  le  dividende  pour  l'exercice,  qui  a  pris 
fin  le  30  juin  dernier,  soit  en  augmentation  de  20  fr 
sur  celui  de  1898-1899. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Saij  sont  de- 
mandées à  1.273  fr.  L'assemblée  générale  annuelle  des 
actionnaires  de  cette  Société  aura  lieu  le  mois  prochain. 
Ainsi  que  nous  le  laissions  prévoir  il  y  a  huit  jours, 
c'est  un  dividende  de  60  fr.  par  action  que  le  Conseil 
d  admmistration  proposera  à  cette  assemblée.  C'est  une 
augmentation  de  10  fr.  sur  l'année  dernière. 

iç  Ponds  d'Etat  Elranget's  ont  aussi  été  agités, 

mais  ils  restent  mieux.  Quelques-uns  même  sont  en 
hausse  assez  accentuée. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  a  reculé  de  62  75  à  61  fr 
pour  finir  à  61  30. 

L'Extérieure  Espagnole  a  de  nouveau  été  attaquée. 
•rî  T  ^V^A^^c.^^  instant  à  68  fr.  6.5,  mais  elle  clôture 
a  by  ir.  12  1/3,  ne  perdant,  pour  la  semaine,  que  32  1/2 
centimes.  ^  ' 

La  Rente  Italienne  est  très  ferme.  Sur  des  rachats, 
elle  monte  a  94  fr.  30,  en  plus-value  de  70  centimes. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  avait  reculé,  la 
semaine  dernière,  à  23  fr.  20,  remonte  à  23  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  clôturent  très  demandés.  Le  3  0/0 
1891-1894,  qui  finissait  à 83  fr.  50,  passe  à  8'ifr.  25- 


Rente  .9  0/0  1H96,  85  fr.,  contre  83  Ir.  65;  Conso- 
lidés lie  et  S'"»  Séries,  98  fr.  .50,  rontrc  98  fr.  .'W. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  ïeTine.i^.  hdi  Série  H  s'ins- 
crit à  46  fr.  65  à  terme,  contre  46  60;  Série  C,  25  42  1/2 
en  bénéfice  de  17 1/2  centimes  :  Série  D,  22  fr.  (Jô, 
■  contre  22  fr.  52  1/2. 

^  -^^r  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
à  440  fr.,  gagnant  2  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
537  fr.  à  terme,  contre  535  fr.,  et  .536  fr.  au  comptant, 
sans  changement. 

Le  Rio-Tinto  a  été  calme  :  il  clôture  à  1.473  fr., 
contre  1.475  fr.  ;  Sosnotoici,  en  recul  de  105  fr.,  à  2.730 
francs,  après  avoir  fléchi  au-dessous  de  2.71)0  francs; 
actions  de  la  Compagnie  Internationale  des  Magons- 
Lils  et  des  Grands  Express  Européens,  440  fr.,  en 
bénéfice  de  8  fr.  Pendant  la  première  décade  du  mois 
d'octobre,  les  recettes  des  Wagons-Lils  se  sont  élevées 
à  405.940  fr.  ;  pendant  la  même  période  de  1899,  les 
recettes  avaient  été  de  299.658  fr.  Du  1er  janvier  au  10 
octobre,  les  recettes  totales  ont  atteint  10.554.927  fr., 
contre  8.728.785  fr.  en  1899,  soit  une  augmentation  de 
1.826.142  fr.  en  faveur  du  nouvel  exercice. 

Les  actions  des  Chemins  Espagnols  sont  hésitantes. 
Les  Andalous  sont  passés  de  297  fr.  à  299  fr.  ;  Nord 
de  l'Espagne,  182  fr.,  contre  181  fr.  ;  Saragosse,  267  fr., 
en  moins  value  de  2  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  dd 
fer  sont  soutenues  :  Obligations  3  0/0  Jonciion-Salo- 
nique-Constantinople,  266  fr.  au  comptant,  et  269  fr. 
è  terme;  Obligations  4  0/C  Anciennes  (Série  1894) 
de  la  Compagnie  Smyrne-Cassaba,  415  fr.  au  comp- 
tant, les  unités  ;  Obligations  4  0/0  nouvelles  (Série 
1896),  342  fr.  au  comptant 

MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  a  été  calme,  cetto  semaine,  au  point 
de  vue  des  cours,  sauf  en  ce  qui  regarde  la  Rente  Brési- 
lienne, toutefois.  Quant  aux  allaires,  elles  ont  été  un  peu 
actives. 

La  Rente  Brésilienne  3  0/0  se  retrouve  à  69  fr.  55,  contre 
71  fr.  85  jeudi  dernier:  Cape  Copper,  158  fr.,  en  moins-value 
de  1  fr.  50  ;  Tharsis,  227  fr.,  sans  variation  appréciable. 

L'action  Kertch  se  retrouve  à  son  même  cours  de  573  fr.  ; 
Huanchaca.  148  fr.  50,  gagnant  3  francs,  après  s'être  élevée 
un  instant  légèrement  au-dessus  de  150  fr.;  Laurium  Grec, 
8à  fr.  75,  contre  82  fr.  50;  Chemins  Ottomans,  109  fr.  75, 
contre  109  fr.  50. 

L'action  Urikany,  qui  était  revenue  à  129  francs,  perd  en- 
core 2  fr.  50  à  126fr.  50;  Dniéprovienne,  3.175  francs,  ga- 
gnant 165  francs;  Usines  de  Briansk,  755  fr. ,  en  reprise  de 
16  fr.  ;  par  contre,  Aciéries  du  Donetz,  en  réaction  de  30  fr., 
à  790  francs. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  con- 
serve son  cours  de  505  fr.  ;  Transports  Electriques  de  V Ex- 
position,'iQ  fr.  25,  sans  changement  :  Tramways  Electriques 
de  Vanves  à  Paris,  72  fr.,  contre  75  fr. 

La  Harppner  a  gagné  11  fr.,  à  1.329  fr.  ;  Brasseries  et 
Tavernes  Zimmer,  102  fr.,  contre  105  fr.,  reperdant  son 
avance  de  la  semaine  précédente.  Actions  de  YHôtel  de  Paris 
à  Monte-Carlo,  850  fr.  En  raison  de  l'extension  des  affaires 
de  cette  Société,  le  dividende  de  cette  année  devrait  être  su- 
périeur à  celui  de  l'exercice  précédent  :  mais  en  admettant 
même  qu'il  ne  soit  que  de  50  francs,  comme  en  1899,  c'est  un 
rendement  des  plus  avantageux,  et  qui  devrait  valoir  à  ce 
titro  des  cours  bien  supérieurs  à  ceux  auxquels  il  se  traite 
présentement. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpiiios.  acl  

Hi-ésil  5  %  

Ilol.Par.M.-Ciirli) 
r.Mniiacn(p!Uisj 
Ch.()th>:iians,ob.. 
BrassiT.  Ziiiiinoi'. 
CMécMiil;  Uussi' 
Diiiépriiviera'îc  . . . 

Donctz  

Ddubowaia-  Balka 
Haut-Volga  


18  .ict. 

25  net. 

18  oct. 

475  . 

475  .. 

IIula-Baiikinva. . . 

4450  . 

71 8.-; 

6ÎI  55 

Laurium  firec  . . . 

82  30 

SoO  . . 

m  .. 

Oniniuni  Russe . . 

631  . 

3515 

3530  . 

l'iarjucs  LuriiiLTO. 

823  .. 

109  75 

109  75 

l'onlRibaud  

3K0  .. 

105  .. 

102  .. 

Sud  Russe  (Soude) 
Tharsis  

631  .. 

6i5  . 

(130  .. 

227  50 

3010  .. 

3175  .. 

Usines  Briaask.. . 

739  .. 

m  .. 

790  . 

Usines  Gliff  

1450  .. 

lo7t  .. 

1750  .. 

Vieille-Monlagne. 

710  -. 

101  .. 

110  .. 

Volga-A'iclieralib. 

155  ..1 

2S  oct. 
4450  .. 
82  75 

6.35  .. 

8ii2  50 

360  .. 

6.30  .. 

227  .. 

7.55  .. 
1450  .. 

700  .. 

16&  .. 


Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEÎ    -  France 


REVUE  COMMERCIALE 


25  octobre  1900. 

PendaDt  la  semaine  des  pluies  sont  tombées  et  celà  à  la 
grande  satisfaction  de  la  culture,  car  elles  ont  favorise  la 
levée  des  premiers  lilés  semés. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  l'estimation  provisoire  du  Mi- 
nistère de  ragricuUure  sur  la  récolte  de  l'orge  et  de  l'avoine 
en  1900,  d'après  les  rapports  transmis  par  les  préfets  dans 
les  six  semaines  qui  ont  suivi  la  moisson. 

La  récolte  de  l'orge  est  estimée  à  15.368.960  hectolitres, 
pour  une  surface  ensemencée  de  838.370  hectares.  La  produc- 
tion de  l'année  dernière  avait  été  évaluée  provisoirement  par 
le  Ministère  à  16.838.300  hectolitres,  pour  833. S40  hectares: 
ces  chiffres  ont  été  rectifiés  comme  suit  :  production  15.96t).790 
hectolitres,  superlicie  ensemencée  806.270  hectares. 

La  production  do  l'avoine  est  évaluée,  pour  190(>,  à  89  mil- 
lions 113.690  hectolitres  et  la  superficie  ensemencée  à  3  mil- 
lions 957.440  hectares.  L'année  dernière,  les  chiffres  avaient 
été  fixés  provisoirement  à  96.312.300  hectolitres  et  3.935.550 
hectares;  ils  viennent  d'être  ramenés  à95.3Ul.320  hectolitres 
et  3.93'.i.300  hrctf<rfs.  Si  l'on  compare  ces  résultats  à  ceux 
provisoires  de  la  dernière  récolte,  on  constate  qu'il  y  a,  pour 
1900,  diminution  do  6.187.630  hectolitres  malgré  une  aug- 
mentation de  28.140  hectaies  dans  la  superficie  ensemencée. 
La  moyenne  des  dix  années  précédentes  1890-1899  élant  de 
89.876.278  hectolitres,  le  rendement  de  1900  accuse  donc  une 
diminution  de  762.588  ln/ctolitres. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne.  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  

A  Paris,  les  affaires  n'ont  présenté  que  peu  d'activité  cette 
semaine.  Les  d(îienteurs  ont  continué  leur  résistance,  mais, 
vu  la  faiblesse  de  la  demande  et  l'importance  des  stocks,  les 
prix  se  sont  maintenus  assez  dillicilement  et  l'on  constate 
même  un  léger  recul  sur  ceux  cotés  il  }•  a  huit  jours. 


27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

11  oct. 
1900 

18  oct. 
1900 

25  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  12 

20  25 

20  12 

Î9  87 

19  62 

17  12 

17  47 

17  38 

16  80 

16  52 

17  75 

\i  75 

17  62 

17  25 

17  .. 

16  52 

16  31 

16  4S 

16  17 

15  98 

15  96 

15  6S 

15  >-5 

15  62 

15  41 

14  70 

14  89 

14  G6 

14  37 

13  89 

15  93 

15  82 

15  58 

15  27 

14  77 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

20  12 

19  87 

19  62 

20  37 

20  12 

iO  .. 

Novembre-Déc. . . 

20  62 

20  37 

20  12 

4  de  novembre. . . 

20  87 

20  62 

20  37 

21  50 

21  12 

21  12 

Farines.  —  Le  marché  des  farines  de  consommation  est 
toujours  calme.  La  marque  de  Gorbeil  est  à  29  fr.  50,  sans 
changement.  On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

11  oct.      18  oct.      25  oct. 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 
29  25 
28  62 
27  62 


30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


Marques  de  choix  

Premiè'res  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires . . 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

En  ce  qui  conccirne  la  farine-fleur,  la  situation  est  à  peu 
près  la  même  que  pour  le  blé.  Cependant,  les  cours  parais- 
sent se  maintenir  plus  facilement.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Novembre  

Novembre-Déc. . . 
4  de  novembre. . . 
4  premiers  

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Voici  quelles  ont  été  nos  importations  et  exportations  de 
blé  l't  farine  pendant  les  deux  premiers  mois  de  la  campagne, 
soit  du  1"  août  au  30  septembre  : 


Commerce  spécial 
Blé 


Farine 


11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

25  62 

25  ?.7 

25  37 

26  12 

25  62 

26  75 

26  37 

25  87 

25  87 

26  62 

26  5 

25  12 

27  37 

26  87 

27  12 

(Quintaux  métriques) 

Importations   3c'8.979  26.556 

Exportations   2.145  71.580 

En  faveur  des  importations  -f  366.834  —  45.(24 
En  ramenant  la  farine  en  blé,  à  raison  de  70  kilogrammes 
de  farine  pour  100  kilogrammes  de  froment,  nous  obtenons, 
pour  les  deux  premier.s  mois  de  la  campagne  1900  1901,  un 
solde  à  l'importation  de  302.514  quintaux,  contre  151.912  quin- 
taux pour  18L'81t09. 

Avoine.  —  Les  Itransactions  sont  toujours  re.streintes, 
mais  la  tendance  est  ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 

11  oct.       18  oct.  25  oct. 

Courant   17  37         17  37  17  87 

Novembre   17  37         17  37  17  fO 

Novembre-Déc...       17  37         17.50  17  62 

4  de  novembre...       17  50         17  62  17  63 

4  premiers   17  87         17  87  17  87 

Seigle.  —  Les  aflaires  sont  nulles  et  les  cours  sont  nomi- 
naux. On  a  coté  en  clôture  : 

11  oct.  18  oct.  25  oct. 

Courant                    15  12  15  12  15  37 

Novembre                 15  25  15  12  15  25 

Novembre-Déc...       15  25  15  25  15  25 

4  <le  novembre  . .       15  25  15  25  15  37 

4  premiers                15  50  15  50  15  50 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  les 
douze  mois  de  la  campagne  1899-1900,  soit  du  1"  octobre  au 
30  septembre  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1899,  de   675.306 

La  production  a  donné   2.641.505 

L'importation  a  fourni   119.803 

Total  des  ressources.   3.436.614 

A  déduire  : 

Exportation   338.550 

Livraison  au  commerce   2.460.639 

  2.799.189 

Stock  au  30  septembre  1900.  637.425 

hectolitres,  contre  675.306  hectolitres  en  1899,  soit  une  dimi- 
nution de  37.881  hectolitres  pour  1899-1900. 

Le  stock  au  31  a- ùt  19u0  s'élevait  à  701.801  hectolitres  ;  celui 
du  30  sept,  accuse  donc  une  diminution  de  64.376  hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 
1898-99     1899-1900  Différence 

Alcools  de  :  (Hectolitres) 

Vins   70.738  114.889  -f-  44.151 

Cidres,  poirés   13.836  33.559  -f  19.723 

Marcs  et  lies   70.465  82.111  11.646 

Farineux   733.404  622.6-20  —  110.784 

Betteraves   972.550  1.040. '91  -f  63.141 

Mélasses   664.012  746.888  -|-  82.876 

Substances  diverses.  8.920  747  —  8.173 

Totaux   2.533.925   2.641.005   -f  107.580 

Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  sep-- 
tembre  1699,  un  stock  approximatif  de  80.631  hectolitres  et 
dont  la  production,  pendant  les  douze  mois  de  la  cam- 
pagne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  devins,  30.38S  hecto- 
litres (1898-99  :  14.736);  cidres  et  poirés,  30.210  hectolitres 
(12.275):  marcs  et  lies,  67.282  hectolitres  ;59.872);  total  : 
127,830  hectolitres  (8K.883). 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  demande  a  été  meilleure  cette 
semaine  et  l'on  enregistre  une  petite  avance  dans  les  cours. 
Le  disponible  est  à  33fr.  50,  contre  33  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 


Huiles.  —  Les  cours  de  l'huile  de  lin  et  de  l'huile  de  colza 
ont  ser  siblement  reculé  depuis  quelques  jours.  La  hausse- 
avait  été  trop  rapide  et  la  baisse  actuelle  a  pour  cause  des 
ventes  en  réalisation,  mais  il  est  probable,  vu  les  prix  de» 
graines,  que  la  réaction  sera  vivement  enrayée.  L'huile  de 
lin  est  à  83  fr.,  contre  90  fr.  50  la  semaine  dernière:  en  fin 
de  semaine  l'huile  de  colza  est  mieux  tenue  à  82  fr.,  contre 
83  fr.  jeudi  dernier. 


i;économistk  européen. 


France 
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Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  Idlogrunimes) 

Villes 


Paris  (roux  88°)  . 

Londres  

<î  nvers   

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  

New-York  

L'Association  Internationale  de  Statis 
vient  de  publier  les  résultats  de  son  enquête 
tion  du  sucre  on  Europe.  Nous  donnons  ci 
sumé  de  ce  rapport  ; 

Fabriques 
actives  Betteraves 


27  sei)t 
lOou 

4  oct. 
1900 

11  oct. 
1900 

18oct. 
1900 

25  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

28  50 

28  25 

28  .. 

27  50 

27  25 

29  O'i 

24  59 

24  34 

23  82 

23  84 

27  50 

23  62 

23  50 

23  25 

23  .. 

2G  78 

24  18 

23  92 

23  Oi 

23  64 

28  50 

24  80 

24  50 

24  12 

24  2b 

49  2i 

49  24 

49  24 

49  24 

47  59 

tique  suci-ière 
sur  la  produc- 
dessous  un  ré- 
Production 
en  sucre  brut 


1899- 

1900- 

1899- 

1900- 

1899-  1900- 

Pays 

1900 

1901 

1900 

1901 

1900  1901 

(Milliers 

de  tonnes) 

France .... 

333 

334 

7.394.5 

7.893.8 

918.5  990.9 

Allemagne. 

399 

395 

12.466.4  12.313.0 

1.791.3  1.789.0 

A. -Hongrie . 

213 

213 

8.484.0 

7.251.0 

1.098.5  1.038.0 

Belgique  . . 

109 

106 

1.977.0 

2.392.0 

270.0  312.0 

Hollande . . 

31 

32 

169.9  157.7 

Russie  

268 

275 

7.329.5 

6.627.8 

897.8  894.3 

Suède  

16 

16 

622.0 

862.0 

81.3  106.0 

Danemark . 

7 

7 

345.6 

400.0 

41.0  48.0 

Totaiix . . . 

1.382  1.378 

38.619.0  37.739.6 

5.268.3  5.330.9 

Il  convient  de  remarquer  que  les  chiffres  concernant  la 
France  ne  comprennent  pas  le  sucre  fictif  correspondant  aux 
14  0/0  des  mélasses  livrées  aux  distilleries. 

La  production  européenne,  pendant  la  campagne  en  cours, 
serait  donc  supérieure  de  62.583  tonnes  à  celle  de  1899-1900. 
De  leur  côté,  M.  Licht  et  M.  Giesecker  ont  évalué  l'excédent 
de  1900-1901  respectivement  à  255.000  et  180.000  tonnes. 

La  publication  de  l'évaluation  de  ï Association  Internatio- 
nale a  favorablement  impressionné  le  marché  de  Paris  ;  les 
nouvelles  des  places  étrangères  qui  laissaient  à  désirer  pen- 
dant la  première  partie  de  la  semaine  sous  revue  sont  deve- 
nues meilleures  par  la  suite  et  ont  exercé  une  bonne  influence 
sur, les  cours.  On  a  coté  en  clôture  : 

11  oct.     18  oct.     25  oct. 
Blanc  n«  3  :  _  _  _ 

Courant   28  75 

Novembre   28  81 

4  d'octobre   29  06 

4  premiers   29  68 

4  de  mars   30  18 

Roux  88°  disponible   28  . . 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     104  50 


27  93 

28  06 

28  31 

29  .. 
29  43 
27  50 

104 


28  06 
28  31 

28  56 

29  12 
29  62 
27  25 

104 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Ljndres  (   d°  )  

Anvers. . . ,  

Hambourg  

New-York  


27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

11  oct. 
1900 

18  oct. 
1£00 

25  oct. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  50 

47  25 

47  25 

46  75 

45  75 

46  19 

46  50 

47  74 

45  52 

44  33 

49  25 

49  .. 

49  75 

49  25 

47  75 

47  50 

48  43 

48  43 

48  12 

4t.  56 

40  25 

41  96 

41  10 

40  5J 

39  10 

L'importance  des  receltes  croissantes  du  port  de  Santos  a 
affecté  les  différents  marchés  et  les  prix  ont  de  nouveau 
reculé. 


Vins.  —  Les  vendanges  peuvent  être  considérées  comme 
terminées.  Cependant,  dans  quelques  régions,  par  exemple  le 
Bordelais,  la  cueillette  se  prolonge  au-delà  des  limites  pré- 
vues. Go  fait  s'explique  par  l'abondance  de  la  récolte  et 
surtout  par  le  manque  de  futailles  qui  force  les  viticulteurs 
à  attendre  que  leurs  cuves  soient  devenues  disponibles  pour 
continuer  les  vendanges. 

Comme  nous  l'avons  déjà  annoncé,  les  producteurs  méri- 
dionaux ont  considérablement  élevé  leurs  prétentions,  que 
les  négociants  trouvent  exagérées  ;  lea  transactions  sont,  en 
conséquence,  des  plus  restreintes  sur  les  marchés  du  Midi. 

Le  Moniteur  vinicole  dit  qu'en  Gascogne  il  n'est  pas  rare 
d'avoir  des  rendements  de  100  hectolitres  à  l'hectare  et  l'on  a 


vu  des  picpouls  produire  75  barri(jues  sur  la  même  surface. 

L'abondance  est  grande  égalomeni  dans  les  (^liarentes. 
Dans  l'ile  do  Ré  le  tiire  moyen  est  do  9"  1/2.  Quelques  affai- 
res se  traitent. 

l'.n  Touraine,  les  propriétaires  se  montrent  moins  faciles 
à  la  vente,  à  mesure  qu'ils  sa  sont  dél)arrassés  des  Irop  pieins. 
Dans  certaines  localités  ils  demandent  do  16  à  18  francs  l'hecto, 
alors  que  les  négociants  n'olTrent  ([uo  14  et  15  fi  ancs.  Il  s'est 
cependant  effectué  quelques  achats  sur  le  pied  de  35  fr.  les 
225  litres. 

En  Auvergne,  des  trop-pleins  «ont  offerts  à  3  fr.  lo  pot  de 
15  litres. 

La  situation  n'a  pas  changé  en  Bourgogne. 

La  Basse-Bourgogne  a  une  grosse  récolte  avec  des  qualités 
généralement  réussies. 

Il  y  a  grande  abondance  dans  le  Bugey  et  dans  le  .Jura. 

Dans  la  Savoie,  où  la  récolte  se  trouve  être  le  double  de 
celle  de  l'an  dernier,  le  vin  blanc  de  montagne  se  vend  15  fr. 
l'hectolitre  et  le  vin  rouge  de  20  à  25  fr. 

Le  mouvement  qui  s'était  dessiné  ces  iours-ci  en  Algérie  se 
poursuit  encore  et  les  produits  de  cette  colonie  sont  recherchés. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


27  sept. 
1900 


Fr. 
111  50 


3  72 
3  70 


4  oct. 
1900 


Fr. 
111  . 


3  80 
3  82 


11  oct. 
1900 


Fr. 
110  .. 


3  90 
3  Sb 


18  oct. 
1900 


Fr. 

105  50 


3  80 
3  75 


25  oct. 
1900 


Fr. 
104  . 


3  60 
3  55 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d°    )  le  kil. 

Aux  enchères  de  laines  cîloniales  de  Londres,  l'assistance 
est  assez  nombreuse.  Les  représentants  de  la  France  et  de 
l'Allemagne  achètent  principalement  des  mérinos  ;  les  laines 
croisées  trouvent  leur  placement  en  Angleterre. 

Les  prix  sont  sensiblement  les  mêmes  que  ceux  cotés  au 
début  de  la  série. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

1900 

1900 

190O 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

"FrT' 

Fr. 

Fr. 

75  62 

72  .. 

70  .. 

65  87 

62  50 

71  60 

65  64 

68  71 

60  39 

58  12 

58  12 

58  23 

59  83 

52  98 

51  89 

Le  Havre ....... 

Liverpool  

New-York  

Les  spéculateurs,  pour  combattre  la  baisse  causée  par  la 
publication  du  dernier  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de 
Washington,  ont  fait  circuler  le  bruit  que  les  grands  froids 
avaient  fait  leur  apparition  aux  Etats-Unis.  Cette  nouvelle  a 
été  bien  vite  reconnue  fausse,  et,  sous  l'influence  des  recettes 
croissantes,  la  baisse  a  encore  prévalu  cette  semaine. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

27  sept. 
1900 

4  oct. 
1900 

11  net. 
1900 

18  oct. 
1900 

23  oct. 
1900 

Cuivre  en  barres  : 

t  sh.  d 

ï.  sh.  d. 

i  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

72  16 

3 

72  15  . 

72  12 

6 

71  6 

72  2 

6 

73  7 

6 

73  7  6 

73  3 

9 

71  17 

6 

72  lo 

Etain  :  disponible. . 

131  13 

9 

133    .  . 

132  10 

126  10 

127  13 

—      à  3  mois. . . . 

126  8 

9 

128    .  . 

127  .. 

121  iâ 

124  10 

Plomb  anglais  :  disp. 

18  0 

6 

18  5  . 

18  .. 

17  17 

6 

17  16 

3 

—     espagnol  :  — 

17  16 

3 

17   8  9 

17  13 

9 

17  11 

17  U 

3 

Zinc  :  disponible. . . 

18  17 

6 

18  16  3 

19  10 

19  3 

9 

18  16 

3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

66 

6 

66  10 

66 

66 

4 

66 

i 

—      à  1  mois. . . 

66  10 

67  . 

66 

2 

66 

7 

66 

6 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (20  octobre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  fr.  25,  contre 
184  francs  ;  Chili  1'»»  marques,  187  fr.  25,  contre  189  francs  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  191  fr.  50.  contra  193  lianes; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  197  fr.  50,  contre 
198  fr.  50;  étain  Banka,  340  fr.,  contre  346  francs;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
ment. 

Xavier  Girakdot. 


Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  la  Couverture  Jaun» 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  24  octobre  1900. 

La  démission  liu  Cliaucclier  de  l  Eiupire.  —  Le  cmnlf  de  BuJow.  — 
L'accurd  an^ln-allfinaud.  —  Lr  Martiir. 

La  démission  du  prince  de  Holenlohe,  que  je  vous  ai 
télégrapliiée  la  semaine  dernière,  a  causé  quelque  sur- 
prise, mais  n'a  produit  aucune  sensation.  Il  était  évi- 
dent, en  effet,  qu'il  n'y  avait  aucun  dessous  dans  cette 
affaire  et  que  le  vieux  chancelier  a  voulu  simplement, 
à  la  veille  de  la  rentrée  du  Reichstag,  prendre  une 
retraite  bien  gagnée. 

Le  poids  de  plus  en  plus  lourd  de  ses  quatre-vingt- 
deux  ans  l'empêchait  d'assumer  plus  longtemps  la 
charge  du  pouvoir  ni  d'affronter  une  fois  encore  les 
discussions  parlementaires. 

La  décision  du  Chancelier  était  prise  depuis  quelque 
tempsdéjà;en  ne  le  présentant  qu'aujourd  hui  il  a 
voulu  éviter  de  se  donner  l'apparence  de  se  séparer  de 
l'Empereur  sur  la  politique  d'Extrême-Orient,  alors 
qu'il  partage  pleinement  les  vues  de  son  souverain. 

L'Empereur  a  choisi  pour  son  successeur  le  comte 
de  Bulow,  secrétaire  d'Etat  à  l'Office  impérial  des  Af- 
faires étrangères,  dont  la  situation  n'avait  cessé 
depuis  quelque  temps  de  grandir  et  qui  était  devenu  le 
vrai  maître  de  la  politique  extérieure,  sous  la  direc- 
tion de  Guillaume  II. 

Le  nouveau  Chancelier  est  jeune,  il  a  beaucoup 
réussi  dans  son  emploi  et  a  su  prendre  de  l'autorité 
même  an  Reichstag:  mais  jusqu'ici  il  s'est  strictement 
renfermé  dans  sa  charge  et  l'on  est  en  droit  de  se  de- 
mander s'il  sera  à  la  hauteur  de  sa  nouvelle  situation. 

Il  lui  faudra  de  grandes  qualités  de  calme,  de  tact  et 
d'énergie  pour  venir  à  bout  des  problèmes  ardus  qui 
s'imposent. à  lui,  surtout  s'il  ne  veut  pas,  comme  son 
prédécesseur,  se  borner  à  accepter,  sans  les  discuter  et 
sans  le  contrecarrer,  toutes  les  idées  du  souverain. 

Il  va  avoir  contre  lui  la  vieille  noblesse,  à  laquelle 
il  n'appartient  pas  ;  les  agrariens  qu'il  menace;  les  na- 
tionaux libéraux  et  les  socialistes.  II  devra  évoluer 
entre  tous  les  groupes  disparates  du  Reichstag  et,  pour 
s'y  faire  une  majorité  siire,  ce  ne  sera  pas  trop  que  tout 
le  talent  du  plus  jeune  des  diplomates  qui  pouvaient 
aspirer  à  la  plus  haute  charge  de  l'Empire. 

On  pense  que  pour  faciliter  la  tùche  de  M.  de  Bulow, 
l'Empereur  ouvrira  en  personne  le  Reichstag  le  14 
novembre  prochain  et,  à  vrai  dire,  on  craint  un  peu 
que  ce  ne  soit  le  pouvoir  personnel  de  l'Empereur  qui 
s'accentue  par  l'avènement  du  nouveau  chancelier. 

Quoi  qu  il  en  soit,  la  première  lâche  du  comte  de 
Bûlow  i-cra  de  demander  un  bill  d'indemnité  au  Parle- 
ment pour  les  dépenses  nécessitées  par  l'expédition  de 
Chine  et  prélevées  jusqu'ici  sur  les  sommes  affectées  à 
une  autre  destination  ou  sur  le  fonds  des  emprunts.  Il 
représentera  à  cet  effet,  au  point  de  vue  constitutionnel, 
l'expédition  de  Chine  comme  une  «  exécution  pénale  » 
rentrant  dans  les  prérogatives  de  l'Empereur. 

Le  premier  acte  du  nouveau  chancelier  aura  été  la 
signature  de  l'accord  avec  l'Angleterre  au  sujet  des 
afiaires  de  Chine.  Cet  événement  est  de  nature  à  sou- 
lever de  nombreux  commentaires  en  Europe  ;  il  est 
considéré  ici  comme  réalisant  un  pas  important  vers  le 
prompt  rétablissement  de  l'état  de  paix.  Voici  comment 
l'officieuse  Gazette  de  l'Allemagne  du  Nord  l'analyse  : 

II  est  clair,  à  première  vue,  que  la  principale  partie  de 
rarrangement  est  dans  le  domaine  économique.  La  tâche  im- 
portaute  de  la  politique  de  l  Allemagne  consistait  à  garantir 
contre  le  danger  d'un  traitement  plus  favorable  accordé  au 
commerce  d'autres  pays  h)  commerce  allemand  avec  la  Chine, 
principalement  celui  se  faisant  dans  la  vallée  du  Yang-Tsé. 
11  fallait  obtenir  que  le  principe  do  la  «  porte  ouverte  »  fût 
aflirmé  d'une  façon  pratique  et  sous  une  forme  liant  les  coa- 
tractants. 

Nous  saluons  comme  nn  événement  rassurant  pour  la  paix 
du  monde,  le  fait  que  l'Angleterre,  aussi  bien  que  l'Alle- 


magne, renonce  expressément  à  tirer  des  avantages  écono- 
miques particuliers  des  troubles  existant  en  Chine,  et  main- 
tient le  principe  du  droit  égal  de  tous. 

Les  deux  parties  contractantes  veulent  s'efforcer  de  faire 
prévaloir  le  principe  de  la  porte  ouverte  dans  tous  les  terri- 
toires de  la  Ciiine  où  elles  peuvent  exercer  leur  influence. 

L'Allemagne  ne  prend  pas  l'eagagement  de  faire  sentir 
cette  influence  là  où  d'autres  puissances  ont  déjà  conquis  des 
droits  ])articuliers. 

Les  dispositions  dos  articles  2  et  3,  qui  ont  pour  but  d'é- 
viter le  morccllemenl  de  l'empire  chinois,  répondent  à  un 
point  de  vue  directeur  de  la  politique  allemande,  point  de 
vue  qui  a  été  exprimé  dans  une  circulaire  adressée  ]>ar  le 
comte  Bulow  aux  gouvernements  fédérés  de  l'Allemagne,  et 
au  sujet  duquel  l'empire  d'Allemagne  se  trouve  d'accord  avec 
les  puissances  d'Europe,  ses  alliées  ou  ses  voisines. 

L'arrangement  qui  vient  d'être  conclu  constitue  un  pas 
important  vers  le  prompt  rétablissement  de  l'élat  de  paix  et 
de  l'ordre  en  Çhine. 

Considéré  ainsi,  il  est  évident  que  l'accord  peut  être 
jugé  comme  un  événement  favorable. 

Le  Marché  fait  preuve  d'une  tendance  un  peu  plus 
favorable.  L'amélioration  de  la  situation  extérieure  est 
de  nature  à  rassurer  le  public.  La  situation  monétaire 
s'est  également  améliorée  ;  à  ce  point  de  vue,  le  dernier 
bilan  de  la  Banque  Impériale  a  fait  une  bonne  impres- 
sion ;  il  est  considère  comme  donnant  l'assurance 
qu'aucun  changement  de  taux  ne  sera  nécessaire  cet 
automne,  à  moins  que  des  exportations  d'or  ne  viennent 
modifier  la  situation.  Mais  cette  crainte  d'exportations 
est  moins  forte  depuis  que  les  taux  du  change  extérieur 
montrent  une  tendance  à  la  baisse. 


IiifomatloDS  ÉDOflODiiîDe!;  et  Financières 


Commerce  de  l'Allemagne  avec  les  Etats-Unis.  — 

Pendant  les  dix  dernières  années  fiscales,  la  participation  de 
l'Allemagne  dans  le  commerce  extérieur  des  Etals-Unis  a  été 
la  suivante  : 

Valeur 


totale 

Années 

Valeur  Participât 

ion     des  Participali 

totale 

dans 

exportations 

dans 

fiscales 

des 

les 

à  destination 

les 

finissant 

importations 

import. 

de 

export. 

au  30  juin 

allemandes 

totales 

l'AUemagne 

totales 

Dollars 

/o 

Dollars 

/o 

1891  

97.316.383 

11  52 

92.795.456 

10  64 

1892  

8-2.907.553 

10  02 

105.521.558 

10  39 

96.210.203 

11  10 

83.578.988 

10  06 

189'i  

69.387.905 

10  59 

92.357.163 

10  63 

81.014.06:) 

11  07 

92.053.753 

11  60 

189G  

94.240.83;^ 

12  09 

97.897.197 

11  34 

1897  

111.210.614 

14  54 

125.246.088 

12  14 

1898  

69.697.378 

11  34 

155.039.972 

12  81 

1899  

84.225.757 

12  08 

155.772.179 

12  94 

1900  

97.330.095 

11  45 

187.370.199 

13  67 

Comme  on  le  voit,  la  valeur  des  importations  allemandes 
a  sensiblement  varié  pendant  cette  période  de  dix  années, 
mais  il  est  curieux  de  remarquer  que  les  résultats  de  l'année 
fiscale  1900  sont  à  peu  de  chose  près  les  mêmes  que  ceux  de 
1891,  et  cela  tant  sous  le  rapport  de  la  valeur  totale  que  sous 
celui  de  la  participation. 

Par  contre,  les  expéditions  des  Etats-Unis  vers  l'Allemagne 
ont  plus  que  doublé  et,  proportionnellement  à  la  totalité  des 
exportations  américaines,  le  chiffre  13.67  se  rapportant  à  1900 
est  le  plus  élevé  qui  ait  été  enregistré  pendant  la  dernière 
décade. 


L'Industrie  des  Constructions  navales.  —  M.  E.  Cor, 
consul  général  de  France  à  Hambourg,  donne  les  renseigne- 
ments suivants  sur  le  développement  des  constructions 
navales  en  Alcmagne. 

Au  cours  des  sept  premiers  mois  de  l'année  1900,  vingt-cinq 
navires  de  haute  mer,  construits  en  Allemagne  et  représen- 
tant une  valeur  de  18.651.000  marks  (plus  de  2'^  millions  de 
francs),  ont  été  livrés  à  l'étranger,  avec  une  augmentation  de 
trois  navires  et  de  plus  de  5  millions  de  marks  sur  la  même 
période  de  l'année  précédente.  Il  faut  ajouter  à  ces  chitïres  247 
bateaux  destinés  à  la  navigation  fluviale,  également  cons- 
truits pour  compte  éti-anger  et  représentant  840.000  marks 


h'ECONOMlSTK  KimoiM'lKN.  —  Angleterre 


^l. 050.000  l'r.),  conlro  Vil  baluuux  valant  iO'.l.OOO  marks  pour 
les  sejiL  prtMiiiors  mois  de  isy9. 

La  t^oiup;ijj;nio  lUoliiii  et  N'oas.do  Hambourg,  vient  do  pu- 
blier sou  rapport  annuel.  Fondant  l'excrcico  189O-I!)0O,  collo 
maison  a  livré  six  bateaux  à  vapeur  de  r)3.;i'i'i  tonnes  de  re- 
gistre brut.  A  la  lin  do  l'exorcico,  11  bateaux  ;\  vapeur  (61.^00 
tonnes)  restaient  sur  chantier,  ainsi  que  le  cuirassé  de  la  ma- 
rine impériale  Kaiser  Karl  cier  tirasse.  Le  personnel  de 
l'établissement  a  compté  en  moyenne  5.200  employés  et  ou- 
vriers (''i.'i','5  l'année  précédente). 

Les  dépenses  résultant  des  assurances  pour  maladie,  acci- 
dents, invalidité  et  vieillesse  se  sont  élevées  à  172.0t2  marks 
215.115  francs). 

La  Compagnie  distribue  à  ses  actionnaires  un  dividende  de 
8  0/0. 

Un  autre  établissement  de  Hambourg,  le  chantier  du 
«  Reiherstieg  »,  a  fixé  son  dividende  de  1899-1900  à  10  0,  0 
(9  0/0  en  1898-99).   

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  25  octobre  1900. 

La  tendance  du  Marché  s'est  un  peu  raff  ermie,  car  les  con- 
ditions monétaires  sont  meilleures  et  que  la  politique  exté- 
rieure impressionne  mieux  le  public,  Les  affaires  restent 
cependant  fort  restreintes  et  la  place  souffre  toujours  des 
nombreuses  liquidations  qui  se  sont  produites. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  75;  Turc  D,  22  50;  Lom- 
bards, 24  60.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  24  octobre  1900. 

C.tiangements  ministériels.  —  Les  besoins  du  Trésor.  —  L'accnid 
;inglu-;illeniand.  —  IjC  Marché  moHétairc. 

Lord  Salisbury  est  allé  à  Balmoral  pour  soumettre, 
croit  on,  à  la  Reine,  certains  changements  dans  la  com- 
position du  Cabinet.  On  pense  que  M.  Goschen  sera  rem- 
placé à  l'Amirauté  par  M.  Ritcliie  et  que  le  poste  de 
ce  dernier  au  Ministère  du  Commerce  sera  confié  à 
M.  Akers  Douglas,  actuellement  premier  Commissaire 
des  travaux  et  Isàtiments  publics;  on  ne  sait  rien  encore 
en  ce  qui  concerne  le  Ministère  de  la  Guerre. 

Il  est  probable  que  ces  changements  seront  opérés 
sans  retard,  car  la  réunion  du  Conseil  des  Ministres 
pour  l'élaboration  du  programme  de  la  session  pro- 
chaine, doit  avoir  lieu  normalement  au  commencement 
de  novembre. 

Il  est  vrai,  que  les  membres  du  Cabinet  auront  tout 
le  temps  nécessaire  pour  préparer  leurs  projets.  La 
Reine,  en  effet,  vient  de  proroger  le  Parlement  j  usqu'au 
20  décembre,  et  l'on  sait  déjà  qu'une  nouvelle  proroga- 
tion sera  décidée  à  cette  date,  qui  remettra  l'ouverture 
de  la  session  au  milieu  de  février. 

En  prenant  cette  détermination,  le  Gouvernement  a 
sans  doute  voulu  laisser  aux  esprits  le  temps  de  se  cal- 
mer, mais  on  se  demande  comment  il  pourra  se  dis- 
penser du  concours  du  Parlement  pour  obtenir  les  cré- 
dits dont  il  doit  avoir  besoin.  Les  ressources  disponi- 
bles doivent  être,  en  effet  épuisées  ;  un  de  nos  confrères 
estime  à  50  millions  de  liv.  st.  les  besoins  actuels,  et 
ces  besoins  augmentent  chaque  semaine,  la  paix  étant 
loin  d'être  rétablie.  Il  y  a  là  une  situation  peu  claire 
et  qui  n'est  pas  sans  préoccuper. 

En  attendant,  Londres  se  prépare  à  faire  une  récep- 
tion triomphale  aux  volontaires  de  la  Cité  qui  revien- 
nent du  Transvaal.  On  voudrait  croire  que  ce  renvoi 
de  troupes  est  une  preuve  de  la  lin  de  l'expédition,  mais 
pour  quelques  bataillons  rapatriés,  combien  en  garde- 
t-on  sous  les  armes  Et,  pendant  ce  temps,  les  Irais  de 
la  campagne  courent  toujours,  sans  qu'on  puisse  pré- 
voir le  moment  où  l'on  arrêtera  ces  dépenses. 

L'expédition  de  Chine  impose  aussi  de  lourdes  char- 
ges au  budget,  mais  c'est  là  une  situation  commune  à 
tous  les  autres  pays  européens  et  l'on  peut  espérer  au 


moins  ((uo  les  négociations  engagées  ne  tarderont  pas 
trop  à  aboutir. 

L'accord  anglo-allemand  qui  vient  d'être  pu))lié  au 
moment  où  l'on  craignait  que  l'Angleterre  n'efit  un  rôle 
trop  effacé  en  Kxtrêuie-Orient,  est  de  nature  à  rappro- 
cher la  solution. 

La  presse  a  accu- illi  très  favorablement  ce  docu- 
ment diplomatique  ;  je  dois,  toutefois,  noter  les  réser- 
ves que  la  Manchester  Guardian  a  émises 

Il  considère  que  si  cet  accord  avait  eu  trois  clauses 
au  lieu  d'on  avoir  quatre,  c'cfit  été  un  c<  document  d'une 
excellente  diplomatie  ».  Mais  la  clause  incriminée,  la 
fameuse  clause  ill,  détruit  tout  le  bien  qu'auraient  pu 
ou  que  seini)laient  apporter  les  trois  autres. 

En  mots  clairs,  elle  peut  s'énoncer  ainsi  :  si  la  Russie  an- 
nexe la  Mandchourie  et  la  France  une  province  du  Sud,  l'An- 

^letere  et  l'Allemagne  se  jugeront  libres  de  "  jeter  par-dessus 
bord  »  leurs  déclarations  faites  en  faveur  de  la  «  porte  ou- 
verte »  et  du  maintien  de  l'intégralité  de  la  Chine. 

Aussi,  naturellement,  il  n'y  aura  pas  la  mojndre  difficulté 
à  ce  que  chaque  puissance  signe  un  tel  accord.  Celui-ci  ne 
leur  donne-t-il  pas  le  dFoit  d-e  changer  leur  poliliqu(!  en  con- 
séquence de  l'action  d'une  aure  puissance  ?  La  Russie  y  adhé- 
rera plus  que  tout  autre,  peut-être;  n'a-t  elle  pas,  dans  sa 
note  publiée  au  commencement  de  sejotembre,  posé  les  mêmes 
principes  que  ceux  contenus  dans  les  deux  premières  clauses 
de  l'accord  anglo-allemand  et  n'a-t-elle  pas  dit  qu'elle  évacue- 
rait la  Mandchourie,  pourvu  que  l'action  des  autres  Puis- 
sances n'élève  aucun  obstacle  s'opposant  à  celte  mesure  —  ce 
qui  correspond  à  la  clause  111. 

Un  autre  sens  de  la  clause  III  est  que  l'Angleterre  et  l'Al- 
lemagne ont  l'intention  de  s'unir  en  Extrême-Orient  pour 
empêcher  une  action  agressive  de  la  part  d'une  autre  puis- 
sance. Nous  voulons  bien  que  ce  soit  le  sens  réel  île  l'accord. 
Mais  alors,  que  vient  faire  cette  déclaration  du  comte  de 
Bïilow  assurant  que  «  la  triplice  et  les  bonnes  relations  avec 
la  Russie  »  sont  les  seules  bases  d'une  position  siire  en  Eu- 
rope? L'Allemagne  abandonnant  la  Russie  pour  une  ques- 
tion d'Extrême-Orient  ?  Ce  serait  étrange. 

Il  faudrait  connaître  l'historique  de  la  question.  En  tout 
cas,  il  efit  semblé  plus  rationnel  que  l'Angleterre  s'adressât  à 
la  Russie,  plutôt  qu'à  l'Allemagne,  dans  le  but  de  la  protec- 
tion de  sa  politique  en  Extrême-Orient. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  Bourse  a  accueilli  favorable- 
ment cet  accord  et  la  tendance  génér.ale  a  bénéficié 
d'une  amélioration. 

La  situation  monétaire  ne  s'est  pas,  d'ailleurs,  mo- 
difiée dans  le  sens  défavorable  (jue  l'on  était  en  droit 
de  craindre.  L'argent  n'a  pas  cessé  d'être  abondant  ;  la 
province  a  envoyé  beaucoup  de  disponibilités  et  s'il  a 
fallu  expédier  de  l'or  à  Ne'w-York,  ces  envois  ont  été 
pris  sur  les  arrivages  de  l'Inde  et  de  l'Australie. 

On  estime,  cependant,  qu'il  faut  garder  une  grande 
prudence,  car  les  Etats-Unis  peuvent  faire  de  nouvelles 
demandes. 


iDfomiaîions  ÉcoEOffliies  et  îiuaiiGières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

25  octobre  1900 

Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF  Liv.  st. 

Billets  créés   48  801. 000 


Total   48.861.000 


ACTIF  LIT.  St. 

necte  fixe  de  l'Etat...  11.015.100 

Rentes  inimoUlisées .  6.'?o9.9Ô0 

Or  monnayé  et  lingots  3i. 087. 000 

Total   48.861.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 165. 000 

Ti'ésor  et  administra- 
tion publique   o. 048. 000 

Gofnptes  particuliers.  40. (""ly  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  151  OÛO 


Total   66.896  000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque).  

Portefeuille  et  avances 

Billets  en  reserve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

20.1 fil. 000 
25. 608. 000 
19.382  000 
l.:i5.000 


Total   b6. 896. 000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


19  juillet  , 
26   »  .. 

2  août  . . 

9  »  .. 
16  »  .. 
■23  »  .. 
30  «  .. 

6  sept.  . . 
13  »  .. 

20  »  .. 

an  «  -. 

4  octobre 
11  »  .. 
18  »  .. 
25  »  .. 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a 7  jours) 

Dépôts 

ci'g 

o  ^ 
ô.  o 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

31.488 

30 . 332 

49.452 

48.779 

18.911 

38  11 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

31  033 

30.8fl6 

50.543 

50  877 

17.942 

35  39 

30.429 

30.. 583 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

30.859 

30.252 

50.189 

50.143 

18.382 

36  49 

33.3.55 

29.916 

51.!i59 

48.526 

21.213 

41  04 

35.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

36. 4n 

29.563 

43.605 

39.425 

24  6i9 

53  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  9d 

36.107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

33  98 

3i  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

33.473 

29.769 

-i9.558 

45.945 

21.479 

43  20 

32.802 

29.470 

49.027 

43.799 

21.091. 

'  42  89 

Taux 

lie 
l'esc. 

% 
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Le  Mouvement  maritime.  —  h'Annual  Statement  qui 
a  été  distribué  au  Parlement  anglais  contient  les  statistiques 
commerciales  et  maritime  du  Royaume-Uni  pendant  l'année 
1899. 

Le  mouvement  général  de  la  navigation  a  été,  durant  cette 
période,  de  715.900  bâtiments,  jaugeant  ensemble  209.348  081 
tonnes,  contre  713.137  unités,  faisant  le  total  de  200.848.056 
tonnes  en  1898,  d'où  une  avance  de  2.763  navires,  représentant 
8.500.025  tonnes  en  faveur  de  l'année  dernière. 

La  natare  des  navires  employés  se  décompose  de  la  manière 
suivante  : 

Entrés  Sortis 

Navires    Tonnes      Navires  Tonnes 

Bâtiments  à  voile.     96.177    10.198.109     94.575  10.087.141 
—     à  vapeur.   233.644   94.99-5.395   261.504  94.072.436 

Total   359.821  105. 188.501   3b6.079  104.159.577 

M.  Floex,  con.sul  de  France  à  Li  ver  pool,  qui  analyse  ces 
statistiques,  fait  observer  que,  comme  l'année  précédente,  nous 
avons  à  noter  une  nouvelle  diminution  dans  le  nombre  des 
navires  à  voile.  L'écart  s'élève  à  11.878  bâtiments,  jaugeant 
1.495.093  tonnes.  D'après  un  certain  nombre  d'armateurs  très 
experts  sur  cette  question,  cet  écart  ne  doit  pas  nous  étonner, 
ce  mode  de  navigation  n'étant  plus  en  rapport  avec  les  besoins 
du  commerce. 

Dans  le  total  général  do  la  navigation,  le  pavillon  britan- 
nique est  représenté  par  648.990  bateaux  faisant  174.633.394 
tonnes,  en  diminution  de  3.093  unités,  mais  en  augmentation 
de  4.686.116  tonnes  se  répartissant  ainsi  : 


Entrés 


Sort  s 


Navires    Tonnes      Navires  Tonnes 


Navires  à  voile . . . 
—     à  vapeur. 

Total  


85.669 
270.474 


6.990.462 
79.824.108 


84.279 
238.569 


6.927.238 
78.893.586 


326.143   86.814.370   322.818  85.820.824 


Si,  d'une  part,  la  diminution  des  unités  est  sensible,  d'autre 
part,  l'augmentation  du  tonnage  est  considérable.  Cet  écart 
indique  sul'lisamment  que  les  bâtiments  de  faible  capacité  ne 
répondant  plus  aux  exigences  du  commerce  et  delà  navigation 
sont  remplacés  par  des  navires  de  plus  fort  tonnage,  mieux 
<lisposés  pour  le  trafic  colonial  et  surtout  à  marche  plus 
rapide. 

La  part  prise  par  les  pavillons  étrangers  s'élève  seulement 
à  66.910  navires,  jaugeant  36.712.687  tonnes,  en  excédent  de 
5.856  unités. représentant  5.813.909,  se  divisant  de  la  manière 
suivante  : 

Entrés  Sortis 


Navires    Tonnes      Navires  Tonnes 


Navires  à  voile. . . 
—     à  vapeur. 


10..">08  3.202.647 
23.170  15.171.237 


19.296  3.159.903 
22.936  15.178.850 


Total   33.678   18.373.9b4     33.23i  18.338.753 

Avant  de  clore  ce  résumé  général  de  la  navigation,  il  est 
intéressant  de  relever  L-  nombre  et  le  tonnage  des  bâtiments 


sur  les  chantiers  du  Royaume-Uni,  pour  le  com]ile  des  arma- 
teurs anglais  seulement,  pendant  l'année  1899  : 

Navires  à  voile        Navires  à  vapeur 

Navires  Tonnage    Navires  Tonnage 

Barrow   .>  »  5  11.429 

Hartlepool   »  »  49  61.263 

Hull   74  7.902  60  6.100 

Londres   174  11.310  12  123 

MidillesbrouQh . . .  1  50  8  8.866 

Stockton  .........  »  »  23  48  055 

Sunderland   »  '»  58  124.268 

Tyne  ports .......  5  996  85  125.976 

Glasgow   61  11.754  117  116.219 

Greenock   ..  »  14  21.292 

Port  Gla>^gow  >  '  31  59.f395 

Belfast   7  528  16  78.273 

Tolal  en  1899..     322       32.728         458  661.264 
—    eul89rf..     13i       13.420         53i  629.8)8 

L'augmentation  enregistrée  sur  dos  bâtiments  à  voile  s'ap 
plique  surtout  â  des  bateaux  de  faible  tonnage  destinés  à  la 
pèche  ou  au  cabotage.  D'autre  part,  si  les  vapeurs  présentent 
une  diminution  do  80  unités  sur  1898,  il  y  augmentation  de 
31.456  tonnes,  «  Ce  fait,  dit  M.  Floex.  corrobore  ce  que  nous 
avons  dit  plus  haut  que  les  armateurs  donnent  de  plus  en  plus 
la  préférence  aux  bâtinien's  de  grande  capacité.  » 


Coorrier  de  la  Bourse  de  LondreM 


Londres,  25  octobre  1900. 
L*?  Marché  est  mieux  impressionné. 

La  publication  de  l'accord  anglo-allemand  a  exercé  une 
influence  favorable  sur  le  public  ;  d'autre  part,  la  situation 
du  Marché  monétaire  paraît  s'être  am<^liorée  et  la  liquidation 
de  fin  octobre  s'est  efl'ectuée  dans  de  bonnes  conditions,  avtc 
de  l'argent  aJjondant  à  des  taux  modérés. 

Les  Consolidés  sont  à  98  3/4. 

Les  fonds  internationaux  restent  faibles. 

L'Extérieure  d'Espagr.f  recule  à  68  1/2;  V Italien  est  à 
93  5/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  est  hésitant. 
Ln  Brésil  5  0/0,  reste  à  68  3/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  peu  mouvementés  et  les  Che 
niins  américains  assez  fermes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  90  1/8,  VErié  à  12  3/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  75  3/4,  VAtcliison  à  33  5/8  et  le  Norfolk  à 
79  3/4 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  25  octobre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Après  une  amélioration  qui  s'est  prolongée  pendant 
quelques  séances,  la  spéculation  à  la  baisse  s'est  de 
nouveau  rendue  maitresse  de  la  situation  ;  par  ses  ven- 
tes successives  la  Cote  a  été  fortement  atteinte;  toutes 
les  valeurs  ont  été  éprouvées. 

Mal  impressionnée  par  la  nomination  du  nouveau 
Ministère  espagnol,  la  rente  Extérieure  est  tombée  à 
67  11/16  et  clôture  presque  aux  bas  cours  à  68  1/16. 

Le  change  espagnol  continuant  à  s'aggraver,  les 
Chemins  espagnols  ont  subi  un  nouveau  choc  :  la  Sa- 
ragosse  a  reculé  à  264  1/2  et  le  Nord  à  178  1/2,  toute- 
fois, en  clôture,  quelques  rachats  ont  relevé  les  cours  à 
269  et  180. 

La  résistance  du  Brésil  4  0/0  n'a  pas  été  plus  effi- 
cace, les  quelques  offres  qui  se  sont  produites  ont  fait 
réaolionner  son  cours  à  60  12. 

Le  Rio-Tinto  reste  faible  à  1.475. 

Le  Métropolitain  et  la  Parisienne  Electrique  ont  été 
encore  fortement  éprouvés.  Les  boursiers  profitant  de 
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l'accident  récent  survenu  au  Mt^tropolitain  et  les  me- 
sures do  sécurité  iirises  par  le  PnM'ei  de  police  pour  ra- 
lentir la  marche  des  trains  ou  diminuer  la  chari^iï  des 
voyageurs,  ont  violemment  frappé  ces  deux  valeurs. 
Le'Métropolitain,  après  avoir  fait  517,  se  relève  à  538. 
La  Parisienne  Kloctrique  de  240  a  rebondi  à  246. 

L'allure  du  comptant  rt  ste  toujours  très  peu  satis- 
faisante. Les  réalisations  se  poursuivent  et  précipitent 
la  chute  des  cours,  principalement  en  valeurs  congo- 
laises et  charbonnières. 

Les  Rentes  belges  sont  fermes. 

Les  transactions  sont  nulles  en  valeurs  de  tramways. 

Les  valeurs  sidérurgi(iues  sont  très  discutées. 

La  part  fondateur  Cliemin  de  fer  du  Congo  a  reculé  à 
9.400.  L'ordinaire  Katanga  à  1.100. 

Aucune  amélioration  de  cours  en  verreries  et  glaceries. 

Le  groupe  des  Zincs  est  faible.  Vieille-Montagne  à  610. 

Les  valeurs  industrielles  étrangères  témoignent 
d'une  certaine  faiblesse. 


Momifitioiis  Icoiioiiiies  et  FiiianGlères 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  de  juin 
1900,  le  nombre  des  versements  s'est  élevé  au  chiffre  de 
267.869,  ayant  porté  sm  une  somme  totale  de  23.145.S93  fr.51. 
Pendant  le  même  mois,  le  chiffre  des  remboursements  était 
de  67.940,  ayant  porté  sur  la  somme  de  20.514  451  fr.  65.  Les 
versements  ont  donc,  pendant  le  mois  qui  nous  occupe,  dé- 
passé les  remboursements  de  2.600.941  fr.  b6.  Le  nombre  des 
livrets  ouverts,  toujours  pendant  le  même  mois,  s'élève  à 
24.575  ;  celui  des  livrets  soldés,  à  7.845  ;  il  reste  donc  un 
■excédent  de  16.730  du  côté  des  livrets  ouverts. 

L'import  total  des  versements  efl'ectués  depuis  le  1"  jan- 
vier jusqu'au  31  Juin  1900  s'élève  à  169.885.540  fr.  05,  se  ré- 
partissint  sur  un  nombr(5  de  versements  de  1.785.947.  Le 
nombre  de  remboursements  faits  pendant  la  même  période 
s'élève  à  465.529,  représentant  une  somme  de  145.670.030  fr.  93. 
Le  nombre  des  versements  a  par  conséquent  dépassé,  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois  de  l'année  1930,  de  320.418 
celui  des  remboursements,  et  l'import  de  cet  excédent  est  de 
24.185.509  fr.  12. 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1899  étant  de  622.943.996 
francs  95,  le  chiffre  total  dû  solde  au  31  mai  dernier  s'élève 
à  617.128. 506  fr.  07,  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  1.710.401. 


ESPAGNE 


LA  SJTUATIO^ 


Madrid,  22  octobre  1900. 
La  crise  ministérielle.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Esjjagne. 

La  situation  semblait  normale  :  la  mort  du  maréchal 
Martinez-Campos,  en  permettant  d'élever  le  général 
Azcarraga  au  poste  de  prési  ient  du  Sénat,  laissait  va- 
cant le  portefeuille  de  la  guerre;  M.  Pidal,  alléché  par 
ro:troi  de  la  Toison  d'or,  avait  consenti  à  céder  sa 
place  à  M.  Villaverde,  et  le  Gouvernement  disposait 
encore  de  deux  sous-secrétariats,  de  six  places  de  sé- 
nateurs à  vie,  du  commandement  du  5»  corps  (dont  le 
titulaire,  le  général  Linare-<,  avait  été  élevé  au  Minis- 
tère de  la  guerre),  et  de  quelques  autres  emplois  de 
moindre  importance.  Le  tout,  judicieusement  distri- 
bué, aurait  permis  au  Cabinet  de  vivre  plus  ou  moins 
tranquillement  jusqu'au  mois  de  janvier.  Voilà  que 
samedi  on  apprit  que  les  Ministres  de  l'Intérieur,  des 
Travaux  publics  et  des  Affaires  étrangères  donnaient 
leur  démission.  Que  se  passait-il  ?  Pas  autre  chose 
que  ceci  :  Le  général  Linares,  jeune,  entreprenant, 
ambitieux  et  créature  du  général  Weyler,  avait  exigé 
et  obtenu  du  président  du  Conseil  l'autorisation  de 
faire  toutes  nominations  et  modifications  dans  le  per- 
sonnel du  Ministère  delà  Guerre,  sans  avoir  à  compter 


avec  le  Conseil  des  Ministres,  et  le  i)remier  usage  qu'il 
avait  fait  de  celle  autorisation  avait  été  do  proposer  à 
la  régente,  qui  l'avait  agréée,  d'accord  avec  le  i'résident 
du  Conseil,  la  nomination  du  général  Weyler  au  poste  de 
capitaine  général  de  la  Nouvelle-Caatillo,  ou  se  trouve 
Madrid.  11  se  serait  agi  d'un  autre  officier  général 
qu'on  aurait  protesté  énergiquement  contre  celte  au- 
tonomie accordée  au  pouvoir  militaire  ;  mais  la  dési- 
gnation de  ce  personnage,  politicien-militaire,  venant 
à  la  suite  de  celle  du  Ministre  de  la  guerre,  a  mécon- 
tenté beaucoup  plus,  parce  que  l'un  et  l'autre  sont 
considérés  comme  les  représentants  de  l'armée  rapa- 
triée de  Cuba,  contre  laquelle  l'opinion  est  aus^i aigrie 
qu'il  y  a  deux  ans. 

MM.  Dato  et  Gasset  et  le  marquis  de  Aguilar  de 
Campos  jugeant,  pour  des  raii-ons  particulières,  qu'ils 
étaient  incompatibles  avec  le  nouveau  capitaine  gé- 
néral, offrirent  samedi  leur  démission  à  M.  Silvela. 
Celui-ci,  pris  entre  l'autorisation  qu'il  avait  eu  la 
faiblesse  de  donner  au  Ministre  de  la  Guerre  et  les 
pressants  arguments  de  ses  collègues  civils  auxquels 
il  ne  pouvait  rien  dire,  car  ils  étaient  irréfutables,  lou- 
voya, hésita  et  négocia  pendant  la  nuit  de  samedi  et  une 
partie  de  la  journée  dedimanclie.  Il  essaya  de  replâtrer 
1-f  Cabinet  en  faisant  passer  le  Ministre  de  l'Instruc- 
tion  publique  à  l'Intérieur  et  en  nommants  sa  place 
M.  Sanchez  de  Toca  ;  les  Travaux  publics  auraient 
échu  à  M.  Alzola.  Malheureusement  pour  M.  Silvela, 
cps  deux  personnes  mirent  comme  condition  que  le 
décret  nommant  le  général  Weyler  fût  rapporté.  A 
cela  il  ne  fallait  pas  songer,  surtout  après  la  manifes- 
tation que  plusieurs  centaines  d'officiers,  en  uniforme 
ou  en  tenue  civile  et  individuellement,  étaientallés  faire 
samedi  et  dimanche  chez  le  nouveau  commandant  du 
1er  corps,  pour  le  féliciter,  ce  qui  prouve  qu'il  jouit 
encore  d'un  certain  prestige  parmi  ses  anciens  subor- 
donnés. 

M.  Silvela,  découragé,  ne  trouvant  d'appui  nulle 
part,  se  décida  à  aller  hier  au  soir  présenter  à  la  Pleine 
régente  la  démission  du  Cabinet,  sans  vouloir  accepter 
la  mission  de  le  reconstituer,  mais  en  lui  indiquant  que 
sa  retraite  n'impliquait  pas  celle  du  parti  conservateur 
et  qu'il  convenait  d'avoir  recours  au  général  Azcarraga 
pour  former  un  Cabinet  d'affaires,  qui  pourrait  expédier 
le  mariage  de  la  princesse  et  déposer  le  budget.  Celui-ci, 
d'après  les  derniers  renseignements,  dépassera  celui  de 
cette  année  de  25  millions  de  pesetas. 

A  la  dernière  heure,  le  général  Azcarraga  n'était  pas 
parvenu  encore  à  ni  dire  debout  un  Cabinet;  les  négo- 
ciations continuent  et  on  met  en  avant  plusieurs  com- 
binaisons. Peut-être  le  duc  de  Tétouan  finira  t-il  par 
arriver  à  être  le  chef  du  Cabinet. 

L'attitude  du  Marché  a  été  mauvaise;  la  place  de 
Paris  y  a  contribué  dans  une  large  mesure,  à  cause  de 
la  baisse  sur  la  Renie  Extérieure,  mais  il  faut  répéter 
que,  quoi  qu'on  en  dise,  le  cours  des  valeurs  a  été 
poussé  un  peu  trop  haut  «t  que  l'argent,  ({ui  est  assez 
abondant,  cherche  autant  que  possit)le  des  placement? 
rapportant  plus  de  4  1/4  0/0.  L'Intérieure  est  descendue 
un  moment  à  71  0/0,  mais,  ayant  trouvé  des  amateurs 
à  ce  cours,  elle  a  regagné  45  centimes  L'Extérieure  n'a 
presque  pas  de  marché.  L'Amortissable  5  0/0  a  très 
bien  résisté.  Les  dettes  amortissaljles  sont  à  peu  près 
de  niveau  avec  la  Rente  Intérieure.  La  conversion  suit 
son  cours;  il  y  a  déjà  1.200  millions  d'Amortissable 
4  0/0  déposés;  la  Dette  cubaine  déposée  à  Madrid  seu- 
lement dans  ce  même  but  atteint  150.000.000  de  l'émis- 
sion de  1886  et  140.000  000  de  l'émission  de  1890;  il  y  a 
aussi  50.000.000  en  obligations  Philippines  6  0/0. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs 
vont  être  un  peu  ballottées.  Le  contrat,  publié  dans  la 
Gaceta  d'hier  aura  pour  effet  de  réduire  de  7  ou  8  mil- 
lions les  bénéfices  de  la  Compagnie,  ce  qui  représente- 
rait environ  6  à  7  millions  de  moins  de  revenu  par  titre. 
Actions  de  la  Banque  d'Espagne  sans  changement. 
Quelques  aflaires  en  obligations  de  Chemins  de  fer.  En 
somme  semaine  un  peu  morne,  sauf  samedi  oi\  les 
cours  ont  mieux  résisté. 
Le  change  sur  Paris  est  arrivé  à  32  15  0/0  et  a  perdu 
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enfin  60  centimes;  on  espère  le  voir  bientôt  au-dessous 
de  31  0/0;  mais  je  crains  bien  que  ce  ne  soit  pas  long, 
si  le  cas  arrive. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 


3Ct. 

8  cet. 

15  cet. 

22  cet. 

71 

90 

71 

85 

71  35 

71 

35 

4  0/0  Extérieure  

78 

15 

78 

75 

78  30 

78 

15 

4  0/0  amortissable  

80 

80 

80 

85 

5  0/0  — 

92 

60 

92 

■75 

92  75 

90 

90 

Bons  cubains  6  0/0 

86 

10 

86 

85  55 

85 

10 

—         5  0/0 

91 

GO 

71 

85 

71  30 

71 

20 

Pbilij.pines  6  0/0  

siô 

507 

509 

507 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs 

396 

400 

50 

395  .. 

373 

Chèque  sur  Paris  

30 

40 

30 

35 

30  95 

31 

40 

—     sur  Londres  

32 

65 

32  92 

Au  bilan  de  la  Banque  on  remarque  les  changements 
suivants  :  +  argent,  0.8  millions;  escomptes,  0.4; 
comptes  courants,  1  ;  avances,  2.3  ;  circulation,  1.4. 


Madrid,  25  octobre  1900. 
(Par  télégramme.) 

Le  général  Azcarraga  a  promptoment  clos  la  crise.  Dans 
Jji  soirée  de  lundi,  le  Ministère  était  constitué  et,  le  lende- 
main, les  membres  da  Uftbinel  prêtaient  serment.  'Voici  la 
composition  du  nouveau  Ministère  : 

Présidence  :  le  général  Azcarraga  ; 
.histice  :  le  marquis  Vadillo  ; 

Affaires  étrangères  :  le  marquis  Aguilar  de  Gampo  ; 

Finances  :  M.  Allen  de  Sala/.ar; 

Intérieur  :  M.  Ugarte,  député  ; 

Instruction  publique  :  M.  Garcia  Alix  ; 

Travaux  publics  et  agriculture:  M.Sanchez  Toca.  sénateur: 

Guerre  :  le  général  Linarés  : 

Marine  ;  le  vice-amiral  Mozo. 

En  réalité,  c'est  presque  le  même  Cabinet  que  le  précédent: 
cinq  ministres,  dont  le  général  Linarés  qui  avait  remplacé  le 
général  Azcarraga  quanti  ce  der.nier  avait  été  nommé  prési- 
dent du  Sénat,  conservent  leurs  p<jrlcfeuilles.  (Los  noms  des 
nouveaux  titulaires  sont  en  italiques). 

Le  Cabinet  a  été  mal  accueilli  par  le  parti  libéral,  qui 
comptait  sur  la  prolongation  de  la  crise  et  a  vu,  dans  sa 
prompte  solution,  l'ajournement  de  ses  espi'rances. 

De  son  côté,  le  parti  conservateur  s'est  motitré  assez  ré- 
servé, car  la  combinaison  actuelle  augmente  les  divisions  de 
ce  parti,  qui  avaient  eu  déjà  pour  première  conséquence  la 
démission  de  M.  Villaverde. 

En  dépit  de  cet  accueil,  il  est  à  prévoir  que  le  général 
Azcarraga,  dont  la  haute  personnalité  est  respectée  par  tous, 
et  ijui  continuera  la  politique  du  dernier  Cabinet  avec  le  con- 
cours des  conservateurs  dirigés  par  M.  Silvela,  pourra  gou- 
verner sans  trop  de  diflicultés.  11  conservera,  au  moins,  le 
pouvoir  jusqu'au  jour  où  les  Corlès  auront  réglé  les  ques- 
tion délicates  qui  restent  en  suspens,  et  parmi  lesquelles  vien- 
nent en  premier  lieu  le  mariage  de  la  princesse  des  Asturies 
et  l'approbation  des  dernières  lois  fiscales,  dont  le  vole  a  été 
retardé  jusqu'à  l'élaboration  du  budget  de  1901. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 


Du  1"  janvier  au  7  octbre  1900  {M  semaines) 


LIGTvES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

smo 

784 
104 
499 

Pesetas 

42  597  265 
11.775.703 
782.093 
8.770.894 

Pesetas 

44.757  114 
li. 677. 100 
1.04^.430 
9.130.531 

Pesetas 

4.S.399..372 
13.87:^.600 
1.120  181 
9.778-930 

Pesetas 

49.557  645 
14.071.9'12 
986.652 
9.863.616 

Lérida-Reus  ... 
Aimansa  Valence 
Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosae 
Barcel.-France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

63.925.954 

67.607.175 

73.172.083 

74. 4^9. 865 

1067 

3630 
246 

11.780.711 

44  173.189 
887.207 

14  615.605 

46.428.325 
1. 006 .615 

14.406.194 

68.031.105 
1.393-826 

15.250.031 

69.873  205 
2.441-785 

Le  Commerce  de  l'Huile.  —  Le  Bureau  d'informations 
commerciales  du  Ministère  de  l'Intérieur  vient  de  publier  les 
statistiques  relatives  à  l'importation  et  à  l'exportation  des 
huiles  d'olives  sur  les  principaux  marchés  producteurs. 

Quelques-uns  de  ces  renseignements  relatifs  à  l'importance 
de  la  production  des  olives  en  Espagne  oll'rent  un  véritable 
intérêt. 

En  1^98,  l'Espagne  a  envoyé  en  Autriche-Hongrie  32.364 
quintîiux  métriques  d'huile.  Aucune  nation  n'a  atteint  ce 
chiffre  à  cause  des  mauvai.ses  récoltes  obtenues  en  Italie  par 
suite  du  mauvais  temps. 

Les  exportations  faites  en  Angleterre  en  1897  ont  été  peu 
importantes. 

Il  suffit  de  dire  que  l'Espagne  a  envoyé  seulement  306.000 
kilogrammes  et  que  la  France,  l'Italie,  la  Turquie  d'Asie  ont 
exporté  beaucoup  plus  dans  ce  pays.  Il  est  vrai  d'ajouter  que 
la  plus  grande  partie  de  l  liuile  que  reçoit  la  Grai  de-Bretagne 
est  destinée  à  des  usages  industriels  et  qu'il  faut,  pour  cela, 
des  huiles  de  qualité  inférieure. 

L'exportation  à  Montevideo  a  été  de  402.655  kilogrammes 
en  1898  ;  seule,  l'Italie  a  dépassé  ce  chiffre. 


Les  Recettes  des  Tabacs  et  du  Timbre.  —  Les  receltes 
opérées  par  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs,  durant  le 
mois  de  septembre  dernier,  s'iMèvent  à  17.004.617  pesetas  17, 
contre  15.368.931  03  en  septembre  1899,  soit  une  augmenta- 
tion de  1.606.0i0  pesetas  1.5.  Toutes  les  provinces  ont  été  en 
plus-values,  à  l'exception  de  celles  de  Cadix,  Valence  et  Sa- 
ragosse,  qui  so  it  en  moins-value  de  15.000.383  70;  28.2i6  09 
et  6.684  45  respectivement. 

Les  recettes  du  Timbre  ont  été.  en  septembre  1900,  de 
5.891.519  pes.  29,  contre  4.9.54.920  66  en  1899.  soit  une  plus- 
value  de  936  .59i  63.  Moins-value  en  Cuipuzcoa  1.567  35, 
Logrogno  518  27  et  en  Navarre  1.310. 


Courrier  de  la  Boarcse  de  lUfidrid 


Madrid,  25  octobre  1900. 

La  mauvaise  tendance  du  Marché  de  Paris  a  exercé  une 
fâcheuse  influence  sur  les  cours.  (Certaines  valeurs  parais- 
sent avoir  été.  d  îiilleurs.  un  jieu  trrp  poussées. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  . .  ;  l'Extérieure  à  78  30;  le  change 
sur  Paris  est  à  32  20. 


ITAOE 


LA  SITUATION 


Rome,  23  octobre  1900. 

Li  s  Projets  (lu  O(iii--priioiiient.  —  Réformes  fiscales.  —  Le  Marché. 
—  L'AcciTcl  ;iiiglo-alU'manil.  —  Le  Commeicc  extérieur. 

La  presse  continue  à  publier  de  nombreuses  infor- 
mations sur  le  programme  politique  et  économique  du 
Gouvernement  On  discute  même  les  mesures  législa- 
tives préparées  par  lui,  bien  qu'en  dehors  des  lignes 
générales  du  programme  on  ne  sache  rien  d'exact  ni  de 
précis. 

Les  Ministres,  en  effet,  gardent  le  secret  le  plus 
absolu  sur  leurs  délibérations,  car  l'accord  est  loin 
d'être  fait  parmi  eux  et  il  est  dilïicile  de  concilier  les 
demandes  de  dégrèvement  de  certains  d'entre  eux  avec 
le  maintien  de  l'équilibre  exigé  par  M.  Rudini. 

A  eu  croire  les  avis  qui  circulent  dans  les  cercles 
les  mieux  informés,  les  memiires  du  Cabinet  se  se- 
raient arrêtés  au  moyen  terme  suivant  : 

Le  Gouvernement  présenterait,  dès  la  rentrée,  les 
projets  de  réforme  considérés  comme  les  plus  urgents 
au  point  de  vue  politique  ;  il  laisserait  au  Ministre  du 
Trésor  la  faculté  de  choisir  les  moyens  linanciers  les 
mieux  appropriés  pour  combler  le  vide  laissé  dans  les 
recettes  par  les  dégrèvements  projetés. 

En  ce  qui  concerne  les  mesures  relatives  aux  dé- 
penses, telles  que  celles  destinées  à  doter  les  services 
publics,  toute  décision  sera  renvoyée  jusqu'à  ce  qut 
l'on  examine  les  résultats  réels  des  différents  budgets- 
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On  verra  alors  la  somme  des  disponibilités  et  l'on  ju- 
j^era  dans  quelle  mesure  il  sera  possible  de  satisfaire 
aux  demandes  de  chacun  des  Ministres. 

La  discussion  des  budg;cts  se  proloDgcra.  d'ailleurs, 
au  moins  jusqu'à  la  tin  de  l'année.  Le  Ministère  aura 
encore,  dans  ces  conditions,  une  marge  sulUsante  pour 
mfirir  ses  projets  et  discuter  ceux  que  proposeront 
chacun  des  Ministres  et  qui  n'ont  pas  encore  été  ap- 
prouvés en  Conseil. 

La  tendance  générale  du  Marché  reste  plus  ferme 
bien  que  les  affaires  soient  très  calmes,  eu  égard  à 
l'influence  exercée  par  les  places  étrangères  et  aux 
craintes  que  donnent  toujours  les  affaires  de  Chine. 

A  ce  dernier  point  de  vue,  la  nouvelle  de  l'accord 
anglo-allemand  a  fait  une  bonne  impression  :  le  public 
V  a  vu  une  consolidation  de  l'entente  entre  les  puis- 
sances et  la  promesse  d'un  assez  prompt  règlement.  En 
ce  qui  concerne  l'attitude  de  l'Italie,  voici  un  extrait  de 
la  Trihuiia  qui  peut  donner  une  idée  assez  exacte  de 
l'opinion  : 

L'Italie,  écrit  notre  confrère,  iloit  adhérer  à  l'accord  anglo- 
allemand  sur  la  question  chinoise,  mieux  que  formellement, 
c'est  à-dire  cordialement.  Et  l'adhésion  ne  doil  pas  venir  uni- 
quement du  Gouvernement,  par  la  force  des  choses  et  par  la 
conscience  du  rôle  que  doit  jouer  l'Italie  dans  la  solution  de 
ce  grand  problème  de  l'avenir,  qui  met  en  présence  deux 
continents,  deux  races,  deux  civilisations.  Elle  doit  venir 
aussi  de  tous  ceux  qui  voient  dans  cette  politique  le  but 
d'assurer  solidement  les  bases  de  la  prospérité  intérieure  de 
la  Chine. 

Cet  accord  est  fait  sur  la  base  qui  nous  convenait  entre 
toutes.  Le  principe  de  la  «  porte  ouverte  »  oti're  une  voiedené- 
gociations  à  la  fois  honorable  et  profitable. 

La  clause  III  n'a  rien  qui  nous  oblige  à  accepter  cet  accord 
avec  moins  de  promptitude  et  de  cordialité.  Car,  en  politique, 
il  faut  souvent  faire  contre  fortune  bon  cœur.  Et  nous  ne 
pourrions  rien  objecter,  si  la  nécessité  .«e  présentait,  à  ce  que 
l'Angleterre  ou  l'Allemagne  suiAent  la  Russie,  par  exemple, 
dans  le  cas  où  celle-ci  ferait  des  annexions. 

L'accord,  eu  somme,  a  pour  nous  une  grande  importance. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  en  septembre 
ont  un  peu  corrigé  ce  qu'avaient  de  défavorable  ceux 
des  mois  précédents. 

La  valeur  des  marchandises  importées  au  cours  des 
neuf  premiers  mois  de  l'année  a  été  de  1.149.841.207 
lire;  celle  des  marchandises  exportées  de  972. "i 85. 952 
lire. 

Comparativement  à  la  même  période  de  1899,  ces 
chiffres  présentent  une  augmentation  à  l'importation 
de  37.461.357  lire,  contre  une  diminution  à  l'exporta- 
tion de  35.401.970  lire. 

A  la  fin  du  mois  d'août,  l'augmentation  dans  les  im- 
portations était  de  40  millions  et  la  diminution  à  l'ex- 
portation de37  millions.  Delà  comparaison  des  chiffres, 
il  résulte  donc  une  amélioration  sensible  pour  le  mois 
de  septembre,  et  si  nous  ajoutons  ces  chiffres  à  ceux 
des  neuf  premiers  mois  de  1899,  nous  trouvons  en 
faveur  de  1900  deux  millions  et  demi  en  moins  à 
l'importation  et  un  million  et  demi  en  plus  à  l'expor- 
tation. 


La  Récolte  du  froment.  —  i.a  récolte  du  froment  en 
Italie  est  es;imée  à  42.200.000  hectolitres,  soit  une  dindnu 
tion,  relativement  à  l'année  précédente,  de  6.400.000  hectoli- 
tres; si  l'on  compare  le  chiti're  de  1900  à  la  moyenne  des 
quatre  années  1896-99,  moyenne  qui  est  de  44.702.500  hecto- 
litres, on  trouve  que  la  campagne  du  froment,  cette  année, 
L'st  relativement  moins  inférieure  (ju'on  le  supposait  d'abord. 

A  part  la  Lombardie  et  la  Sicile,  où  la  récolte  est  plus 
abondante  que  celle  de  1S99,  toutes  les  autres  régions  ont  eu 
un  rendement  inférieur. 


ROUMANIE 


Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 


Mouvement  de  la  population  en  Roumanie  pendant 
l'année  1899.  —  Lo  Ministère  de  l'agricuilui  c,  de  l'm.lustrie, 
du  commerce  et  des  domaines  vient  de  puJ)lLer  à  i<J/ficiel  le 
mouvement  de  la  pojiulation  en  Koumanic  en  1899. 

D'après  ce  document,  le  total  des  mariages  dans  le  pays 
entier  a  été  de 50. 003,  dont42.94'i  dans  les  communes  rurales. 
Les  naissances  ont  atteint  le  chiffre  de  250. 318,  dont  128.559 
garçons  et  121.759  filles  ;  les  communes  rurales  iiguronl  dans 
ces  totaux  avec  210.817,  dont  108.285  garçons  et  102.602  filles. 

Les  décès  dans  le  pays  entier  se  chiirrent  à  164.900,  dont 
8ti.509  hommes  et  78.391  femmes.  Les  communes  rurales  ont 
eu  133.979  décès,  dont  69.473  hommes  et  6'i.506  femmes. 

Si  nous  comparons  le  nombre  des  décès  duns  le  pays  entier 
nous  avons  à  constat<'r  un  excédent  de  85.148  et  la  part  des 
communes  rurales  dans  ce  total  est  de  76.908. 


Rome,  25  octobre  1900. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  un  peu  plus  soutenue, 
mais  les  affaires  sont  très  peu  actives. 

La  Rente  est  à  99  60  ;  Méridionaux,  696  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  517  ...  Banque  Nationale,  855. 


La  Situation  du  Trésor  roumain.  —  Nous  avons  sous 
les  yeux  la  situation  mensuelle  du  Ministère  des  finances  au 
31  juillet  19€0. 

D  aprés  cette  situation,  le  montant  des  encaissements  du 
1"  avril  au  31  juillet  1900  a  été  de  54.173.369  fr.  38. 

Par  rapport  à  l'année  dernière  à  pareille  éii0(iue,  les  en- 
caissements sont  inférieurs  dr  9.6B().446  fr.  En  tenant  compte 
des  sommes  encaissées  aux  chemins  de  fer  et  non  versées  au 
Trésor,  sommes  qui  s'élèvent  à  4.600.000  fr.,  on  voit  que  les 
encaissements  sont  inférieurs  seulement  de  5.060.446  fr. 

Les  paiements  effectués  du  l  '  avril  au  31  juillet  1900 
s'élèvent  au  chiffre  de  60.920.183  fr.  52. 

Comparativement  à  l'année  dernière  à  pareille  époque,  les 
paiements  sont  inférieurs  de  9.155.395  fr. 

Les  paiements  s  élevant  à  60.920.18;3  fr.  52  et  les  encaisse- 
ments à  54.173.369  fr.  38,  il  en  résulte  un  excédent  do  paie- 
ments de  6.746.814  fr.  14. 

11  est  à  observer  que  l'excédent  des  paiements  au  30  juin 
19U0  était  de  7.710.576  fr.  et  qu'au  31  juillet  il  était  réduit  à 
6.746.814  fr.,  c'est-à-dire  à  un  million  de  moins,  quoique  la 
dette  publique  ait  absorbé  en  juillet  4.105.3>i:)  fr.  de  plus  qu'en 
juin. 

La  situation  est,  comme  on  le  voit,  en  ^oie  d'amélioration. 

Omparativement  aux  encaissements  des  quatre  premiers 
mois  de  l'exercice  courant,  les  encaissements  effectués  pen- 
dant la  même  période  des  quatre  exercices  précédents  nous 
donnent  les  chiffres  suivants  : 

Exercices  Francs 

1896-  1897    61.965.702 

1897-  1898   55.152.426 

1898-  1899   68.3ii2.410 

1899-  1900    59.874.359 

19G0-19O1   .-.0.213.913 

Il  est  à  observer  que,  dans  ces  derniers  chiffres,  ne  sont 
compris  aucuns  revenus  extraordinaires  ou  non  prévus 
au  budget,  ni  les  encaissements  effectués  les  années  précé- 
dentes pour  le  compte  de  l'exercice  1900-1901,  <|ui  donnent  le 
total  de  .54.173.3b9  l'r.,  chiffre  indiqué  au  commencement  de 
cet  article.   

Le  Vote  des  Projets  financiers.  —  La  session  extraor- 
dinaire des  (jlhambres  roumaines  a  été  close  samedi  dernier, 
après  le  vote  de  l'Emprunt  de  la  Ville  de  Bucarest  de  2  mil- 
Uons  500.000  francs. 

La  Chambre  a  approuvé  le  projet  de  loi  relatif  a  l'impôt 
sur  l'ean-de-vie  de  prunes  et  autres  alcools  de  fruits,  en  y 
introduisant  quelques  modifications  avec  l'assentiment  du 
Ministre  des  Finances.  Elle  a  voté  aussi  le  projrt  de  loi 
relatif  au  déclassement  des  salines  de  Doitana  et  d'Ocnele- 
Mari,  voté  déjà  par  le  Sénat  et  ayant  pour  but  de  créer  dans 
le  pays  l'industrie  de  la  soude  et  de  ses  dérivés.  Enfin,  la 
Chambre  a  été  saisie  du  projet  de  loi  présenté  par  M.  Nicolas 
Filipesco,  ministre  des  Domaines,  pour  l'encouragement  de 
l'industrie  des  pruneaux  destinée  à  créer  une  nouvelle  source 
de  richesses  pour  la  population  qui  s'occupe  de  la  culture 
des  pruniers.  , 

D'un  autre  côté,  le  Sénat,  après  avoir  vote  à  une  grande 
majorité  la  loi  approuvée  par  la  Chambre  pour  la  cession  du 
monopole  du  papier  à  cigarettes,  a  également  vote  la  loi  pour 
l'impôt  sur  l'eau-de-vie  de  prunes  votée  par  la  Chambre. 

(1  Tous  ces  projets  de  loi,  écritle  Curierul  Financiar,  votes 
à  une  grande  majorité,  n'ont  pas  manque  de  débats  larges  et 
éclairés,  pour  ou  contre,  sans  murmure  et  sans  agitation,  tait 
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qui  prouve  que  le  peuple  roumain  et  ses  législateurs  se  ren- 
dent bien  compte  de  la  gravité  de  la  situation  et  des  remèdes 
héroïques  qu'elle  demande,  poar  mettre  dans  la  bonne  voie 
notre  situation  économique  et  financière. 

«  Seul  l  impôt  sur  l'eau-de  vie  de  prunes  a  donné  lieu  à 
quelques  mécontentements  d-^  la  part  dos  intermédiaires, 
c'est-à-dire  des  cabaretiers.  mais  ceux-ci  finiront  par  compren- 
dre enfin  que  la  char^çe  ne  toiiibs  pas  précisément  sur  eux, 
mais  aussi  sur  le  consommateur. 

«  D'ailleurs,  l'aptitatioa  autour  des  impôts,  soit  dans  un  in- 
térêt personnel  soit  dans  un  esprit  de  coupable  popularité, 
n'ont  plus  aucun  effet  <=t  n'effrayent  plus  personne  en  Rouma- 
nie, attendu  que  l'expérience  faite  il  y  a  vingl-cinq  ans  avec 
la  création  des  licences  des  l)oissons  spiritueuses  et  autres 
impôts  a  prouvé  que  toutes  les  professions  atteintes,  non  seu- 
lement n'3n  ont  pas  souffert,  mais  se  sont  développées  tran- 
quillement, en  assurant  à  l'Etat  des  revenus  considérables 
qui  figurent  aujourd'hui  au  budget. 

«  On  peut  donc  dire  à  tous  les  points  de  vue,  que  la  ses- 
sion extraordinaire  des  Chambres  a  été  très  fructueuse  et  nous 
a  donné  l'occasion  de  nous  présenter  devant  le  monde  finan- 
cier et  l'Europe  CLtière  comme  un  peuple  qui  sait  être  à  la 
hauteur  toutes  les  fois  qu'on  lui  demande  des  sacrifices  pour 
l'amélioration  de  son  état  matériel.  » 


RUSSIE 


Recettes  et  Dépenses  du  Trésor  russe  pendant  le 
premier  semestre  de  1900  —  Des  états  provisoires  que  le 
Ministre  des  finances  a  reçu  des  caisses  de  son  ressort  et  de 
ses  correspondants  élrangcrs,  il  résulte  que,  pendant  le  pre- 
mier semestre  de  1900,  les  recettes  et  les  dépenses  puljliques 
ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Rcubl. -crédit 

Recouvrements  effectués   759.91H.O00 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1900  et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la 
Dette  publique,  sur  les  crédits  de  1900  et  ceux 
des  exercices  antérieurs   708.807.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Roubl  -crédit 

RecouTrements  effectués   1.349.009 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de 
1900   147.325.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1900  et  1899,  pour 
le  premier  semestre,  se  présentent  comme  suit  pour  le  budget 
ordinaire  : 

Budget  ordinaire 

Roubl. -crédit 

Recouvr«ments  de  1900   759.916.003 

—  de  189  J   733.615.000 

Soit,  pour  le  premier  semestre  de  1900,  une  dif- 
férence en  plus  de   26.301.000 


Production  des  Charbonnages  russes  pour  le  pre- 
mier semestre  de  1900.  —  D'après  les  renseignements 
recueillis  par  le  bureau  de  statistique  du  Comité  des  indus- 
triels des  Mines  du  Sud  de  la  Russie,  la  production  totale  de 
houille  d;ms  la  Russie  d'Europe  pendant  le  jiremier  semestre 
de  l'année  19ro  s'est  élevée  à  476  584.567  pouds. 

Voici  un  tableau  d">nnant  li  production  mensuelle  des  dif- 
férents bassins  houillers  de  la  Russie  d'Europe  : 

Bassin  du  Pologne 
Donetz  (1)  ru.'.se 

(En  pouds) 

Janvier   58  500.000  22.018.170 

Février   .Ô6.55O.O0O  19.886.476 

Mars   72.250.000  24.084.002 

Avril   31.500.000  17,795.475 

Mai   55.500.000  21.014.110 

Juin   56.700.000  16.994.027 

Total   331.003.000  121.792.260 


Oarnl 


3.637.900 
2.792.278 
3.154.877 
1.504.0.38 
1.034.376 
1.019.983 

12.593.452 


Russie 

Production 

centrale 

Caucase 

totale 

(En  poudsl 

.Janvier  

1.786.817 

348.642 

85.741.529 

1 . 988 . 444 

376.808 

81.594.006 

2.419.530 

416.500 

102.824.909 

564.226 

262. 9-27 

5 1.6-26. 666 

Mai  

1.205.887 

378.190 

79.132.563 

1.148  908 

301.976 

76.164.894 

Total 

9.113.812 

2.085.043 

476. 584.. 567 

TURQUIE 


Recettes  de  la  Dette  publique  ottomane.  —  Les  recet- 
tes (nettes  des  frais  de  province)  de  la  Dette  publique  otto- 
mane montrent,  on  août,  une  plus-value  de  2.995  liv.  t.  sur 
le  mois  correspondant  de  1899.  Les  résultats  du  premier  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours  accusent  un  mon- 
tant de   L.  T.  1.128.288 

contre,  pendant  la  même  période  de  1899   1.194.280 

montrant  ainsi  une  diminution  de   I>.  T.  65.992 

qui  provient  du  non  paiement  de  la  redevance  delà  Roumélie 
Orientale  dont  il  avait  été  encaissé  Tannée  dernière,  à  ])a- 
reille  époque,  110.000  liv.  t.  Abstraction  faite  de  ce  montant, 
les  recettes  des  six  premiers  mois  de  cet  exercice  font  ressor- 
tir une  augmentation  de  4i.008  liv.  t. 

La  situation  de  la  Dette  au  31  aoiit  1900  se  présentait 
comme  suit  : 

Liv.  t. 

Sommes  versées  pour  les  Oblig.  Priorité  4  0/0....  215.250 
Provisions  en  Europe  et  à  (!:onslanlinoplc  pour 

le  service  de  la  Dette  convertieet  des  Lots   473.498 

Sommes  employées  pour  amortissement  des  séries 

et  rachat  des  Lots  turcs   351.880 

Frais  d'administration  centrale,  restitutions,  etc..  82.295 
Sommes  déposées  à  la  Banque  Impériale  Ottomane 

et  en  cais-e  à  l'Administration  centrale   5.365 

  1.128.288 

Régie  des  Tabacs.  —  Les  ventes  de  cette  Société  se  sont 
élevées,  en  août  dernier,  à  180.000  liv.  t.,  montant  identique 
à  celui  du  même  mois  de  1899.  Li  plus-value  de  l'exercice 
courant  se  maintient  donc  au  chiffre  de  25.000  liv.  t.,  les 
Tentes  depuis  le  mois  de  mars  s'élevant  à..  L.  T.  1.068.000 
contre,  eu  1899   1.043.000 


(1)  Les  données  concernant  le  bassin  du  Donetz  sont  ap- 
proximatives. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  du  mois 
d'août  des  Chemins  de  fer  jouissant  d  une  garantie  de  l'Etat 
montrent,  à  l'exception  de  la  ligne  de  prolongement  de  Gas- 
saba,  un  nouveau  progrès  qui  s'accentuera  encore  à  la  suite 
des  bonnes  récoltes  de  cette  année.  Les  résultats  comparatifs 
des  huit  premiers  mois  des  années  1900  et  1839  sont  les  sui- 
vants : 

8  premiers  mois  de 

'  ^  ""Différ". 

Compagnies  1900       1899        en  1900 

(En  livres  turques) 

Haidar-Pacha-Angora   113.257  110.8,36  -f  2.421 

Eski-Chéhir-Konia   3H.690  25.390  -)-  8.300 

Salonique-Monastir   40.940  37.159  -f  2.637 

Jonction  Salonique-Constantin.  49.997  39.736  -f  10.261 

Smyrne-Gassaba  (ancien  réseau)  85.199  81.704  -j-  3.495 

—           (prolongement)  13.913  15.814  -  1.901 

336.996   310.639   -t-  25.215 

Voici,  d'autre  part,  les  recettes  des  lignes  ne  jouissant  pas 
de  garantie  : 

*  Différ. 
Compagnies  1900       1899        en  1900 

(En  livres  turques) 

Orientaux,  au  30  septembre  : 

Ordinaires    299.452   309.767   —  10.315 

Militaires   4.377     10.573   —  6.196 

303.829   320. 3 iO   —  16.511 

Smvrne-Aîdin,  au  31  juillet....  111.638  114.925  —  3.287 

Beyrouth-Damas,  au  31  juillet .  48.110  46.638  -f  1.472 

Jatîa-Jérusalem,  au  31  août....  22.267  23.152  —  885 

Mersine-Adana,  au  31  août....  17.084  16.068  -f  1.016 

Moudania,  au  SI  juillet   6.237  6.175  -f-  61 
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.Vil 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Les  Banques  Brésiliennes.  —  Voici  un  taltleau  do  la 
situation  dos  principaux  étalilissements  de  crodit  de  i'iio  au 
31  août  dernier,  c'est-à-dire  au  moment  où  a  éclaté  la  crise  : 

Lettros 

(Capital  Fonds  souscri'"» 

de     (îapital      de       ou  en  Comptes  En- 
fondat.  réalisé   réserve  dépôts  courants  caisse 

Banques 

brésiliennes  (En  contos) 

Kcpublica..  101. G',)i  101.694(1)18.091  24.927   74.522   18. ."589 

Rural   20.000   15.000     7.939     9.288   49.608  9.093 

Lavoura....  10.000  10.904  483  158  3.226  1.154 
Dopositos  et 

Descontos  5.000  4.977  650  790  2.438  1.103 
Nacional...  5.000  5.600  252  390  1.654  1.164 
Commercial  2C.000  20.000  4.00U  6.357  10.510  7.432 
Commercio.    16.000   13.600     2.720     4.328     3.302  2.470 

46.189  145.263  41.098 

Banques 
étrangères 
Braz.  Bk  fur 

Deutschl.MlO.OCO 
River  Plate. £  1.500 
London  et 
Brazilian.ê  1.500 

British  4  1.000 

Française..  F 10. 000 


(Milliers  de  marks,  livres  ou  francs) 


10.000 
900 

750 
500 
5.000 


1.000 

600 
340 


9.753 
8.024 

3.090 
.586 
998 


13.413 
14.502 

11.994 
5.082 
2.007 


16.925 
40.892 

17.S16 
9.796 
4.655 


22.453   47.002  89.585 


Le  Budget  de  Sam  Paulo  pour  1900.  —  M.  Rubiao  a 
présenté  à  la  Chambre  des  députés  de  Sam  Paulo  le  projet 
de  loi  budgétaire  pour  l'exercice  1901.  La  recelte  prévue  est 
de  41.728  contos  ot  la  dépense  de  41.580  conlos  de  reis. 

Le  chiffre  de  la  recette  se  tient  plutôt  au-dessous  du  chiffre 
réel  et  représente  la  moyenne  des  trois  derniers  exercices. 
Le  produit  de  l'impôt  sur  l'exportation  du  café  est  calculé 
sur  la  base  de  10.000  reis  par  arrobe  pour  une  exportation 
de  6.500.01)0  sacs,  ce  qui  laisse  entrevoir  pour  la  recette,  un 
chiffre  plus  éFevé  que  celui  qui  figure  au  projet. 

M.  Rubiao  a  fait  remarquer,  en  établissant  un  parallèle 
entre  la  situation  financière  de  l'Etat  pendant  les  deux  derniers 
exercices,  qu'elle  s'est  sensiblement  améliorée,  non  seulement 
à  cause  du  relèvement  du  prix  du  café  et  de  la  réduction  des 
dépenses  publiques,  mais  aussi  par  suite  de  l'opération  de 
crédit  qui  a  permis  de  consolider  la  dette  lloltante. 


CHILI 

Nouveau  Ministère.  —  Une  crise  ministérielle  vient  d'écla- 
ter, qui  a  été  rapidement  terminée.  Voici  la  composition  du 
nouveau  Ministère  : 

Présidence  du  Conseil,  M.  Elias  Fernandez  Albano; 

Affaires  étrangères,  M.  Manuel  Satinas; 

.Justice,  M.  Emilio  Bello  Codecido; 

Finances,  M.  Ramon  Santelices; 

Guerre,  !M.  Ricardo  Matte  Perez; 

Industrie,  Rafaël  Orrego. 


Etat  industriel  du  Chili.  —  Le  Moniteur  Officiel  du 
Cowmerre  publie  un  intéressant  rapport  de  M.  Crouzet,  gé- 
rant du  Consulat  de  France  à  Valparaiso,  sur  l'état  industriel 
du  Chili  :  «  D'après  lui,  le  GhiH,  pays  autrefois  voué  au  com- 
merce, prend  de  plus  en  plus  d'importance  au  point  de  vue 
industriel.  Si  l'on  considère  le  temps  relativement  court  qu'a 
eu  ce  pays  pour  se  développer,  et  surtout  si  l'on  tient  compte 
de  sa  situation  géographique  peu  propice,  on  reste  étonné  des 
résultats  acquis.  Il  est  juste  de  déclarer  tout  d'abord  que  ce 
n'est  pas  au  peuple  chilien  seul  que  l'on  doit  le  développe- 
ment industriel,  mais  bien  à  l'élément  étranger  qui  lui  a  fait 
faire  les  premiers  pas. 

Les  premières  industries  du  Chili  sont  les  industries  agri- 
coles et  minières.  On  peut  même  dire  que,  dès  le  début  de 
son  existence,  le  Chili  a  été  agriculteur  et  minier. 

L'industrie  minière  est  celle  qui,  à  l'heure  actuelle,  sauve 
le  Chili  d'une  ruine  qui  se  montrait  imminente. 

Les  terres  épuisées  de  la  vieille  Europe  et  les  grandes  fa- 
briques de  produits  chimiqufs  ont  consommé  pour  près  de 
deux  milliards  de  salpêtre  et  d'iode  venant  du  Chili.  L'argent, 

(1)  Dont  11.830  contos  garantis  par  des  titres  de  rente. 


le  cuivce  et  l'or  ont  également  appoi  lé  leur  concours.  Une 
seule  mino,  celle  de  (^hanarcilli),  a  fourni  l^iK.OOO.OOO  de  pias- 
tres. Et  ce  n'est  pas  V\  un  point  maximum  atteint  par  l'indus- 
trie minière.  Le  jour  où  les  voies  de  communication  se  seront 
multipliées,  et  où  h  s  procédés  d'extraction  se  seront  amélio- 
rées, on  peut  prévoir  une  augmentation  au  moins  du  triple. 

Malheureusement,  pour  le  (^hili,  les  mines  de  salpêtre  sont, 
parait-il,  appelées  à  diminuer  d  importance,  non  i)as  que  la 
matière  manque,  mais  bien  à  cause  de  la  concurrence  que 
font  aux  produits  naturels  les  engrais  et  produits  azotés  ar- 
tificiels. (Vest  là  un  gros  point  noir  à  l'horizon  industriel  qui 
ne  cesse  de  préoccuper  le  pays. 

En  ce  qui  concerne  l'industrie  agricole,  la  situation  est 
moins  brillante. 

C'est  surtout  la  viticulture  «lui  a  attiié  l'attention  dfs  agri- 
culteurs tt  c'est  cependant  cette  branche  qui  a  fourni  les 
moins  bons  résultats  à  l'exportation.  Plus  de  tO.OOO.OCO  de 
piastres,  soit  environ  120.000.000  de  francs,  ont  été  dépensés 
en  plantations  de  vignes.  On  est  arrivé  à  obtenir  ainsi  une 
production  considérable  et  do  très  bonne  qualité  qui,  cepen- 
dant, n'est  pas  encore  arrivée  à  combler  la  différence  existant 
en  faveur  de  l'importation.  (  l'est  un  fait  assez  spécial  que  de 
voir  les  Chiliens  préférer  les  produits  européens  aux  produits 
nationaux. 

Une  autre  industrie  en  voie  de  prospérité  est  celle  du  sucre. 
Dès  1873,  le  Chili  avait  voulu  s'affranchir  do  l'Europe  et  du 
Pérou  qui  étaient  ses  fournisseurs  de  sucre  raffiné,  et  une 
laffinerie  avait  été  fondée  à  Vina  del  Mar,  près  de  Valparaiso. 
Cette  usine  n'a  cessé  de  prospérer  et  travaille  aujourd  hui 
avec  un  capital  de  6.000.000  de  francs.  Depuis,  d'aulres  usi- 
nes se  sont  installées  et  ênfin  l'usine  de  Penco  a  été  montée 
pour  obtenir  du  sucre  de  betterave  De  grandes  plmtations 
de  cette  dernière  plante  ont  été  faites  et  il  y  a  tout  lieu  de 
croire  qu'elles  seront  prospères. 

Des  huileries  se  sont  aussi  élevées  et,  indépendamment 
des  olives  du  pays,  on  y  traite  des  cocos  venant  de  Samoa  et 
de  Tahiti.  Pour  un  seul  produit,  l'importation  a  été  presque 
complètement  supprimée:  c'est  la  bdère.  Cette  fabrication 
entreprise  par  la  colonie  allemande  a  réalisé  des  progrès 
réellement  enviables,  Elle  est  arrivée  à  un  tel  point,  qu'au- 
jourd'hui les  fabricants  exportent  environ  pour  10.(00.000  de 
francs  au  Centre-Amérique,  Equateur,  Pérou  et  Bolivie.  La 
presque  totalité  des  usines  est  allemande. 

On  compte  aussi  dans  le  pays  de  lombreuses  fabriques  de 
conserves  et  de  chocolat,  toutes  montées  avec  les  derniers 
perfectionnements. 

En  ce  qui  concerne  la  fabrication  de  tissus  de  coton,  de 
laine,  et  de  laine  et  coton,  la  situation  est  moins  brillante; 
néanmoins,  grâce  à  la  loi  protectionniste  du  12  février  1896, 
qui  déclare  libre  de  droits  a  l'entrée  les  fils  de  coton  et  grève 
au  contraire  les  tissus,  de  séritux  efforts  ont  été  tentés.  Ce 
gont  les  Ai'glais  qui  essayent,  en  ce  moment,  d'établir  des 
^issages.  Etant  donné  la  grande  consommation  faite,  on  est 
gii  droit  d'espérer  un  développement  considérable  de  cette 
industrie. 


ETATS-UNIS 


Les  Constructions  maritimes  aux  Etats-Unis  pendant 
l'année  fiscale  1899-1900.  —  Des  statistiques  officielles 
qui  viennent  d'être  publiées,  écrit  le  gérant  du  Consulat  de 
France  à  Cbicago,  montrent  que,  pendant  l'année  fiscale  se 
terminant  au  30  juin  1900,  on  a  construit  aux  Etats-Unis, 
pour  la  navigation  sous  pavillon  américain,  1.446  navires  de 
toutes  classes,  non  compris  les  yachts  de  plaisance  et  les  na- 
vires de  guerre,  représentant  un  tonnage  de  393.168  tonnes 
brutes. 

Les  navires  construits  peuvent  être  classés  ainsi  qu'il  suit  : 

Goélettes  et  sloops,  499;  tonnage  brut,  109.605  tonneaux. 

Chalands,  523;  tonnage  brut,  74.860  tonneaux. 

Steamers  à  hélice  pour  la  navigation  maritime,  20;  tonnage 
brut,  60.369  tonneaux. 

Steamers  puur  la  navigation  fluviale,  375;  tonnage  brut, 
44  282  tonneaux. 

Voiliers  à  gréément  carré.  4  ;  tonnage  brut,  6.205  tonneaux. 

Steamers  pour  la  navigation  des  lacs,  25;  tonnage  brut, 
97.847  tonneaux. 

C'est  la  première  fois  que  la  construction  des  navires  à 
vapeur  aux  Etats-Unis  a  atteint  le  chiffre  de  202.498  tonnes 
brutes;  ot  il  est  à  remarquer  que  parmi  les  quatre  chantiers 
de  constructions  qui  ont  le  plus  contribué  à  ce  résultat,  trois 
se  trouvent  dans  la  région  des  grands  lacs  :  à  Cleveland,  Chi- 
cago et  Détroit.  Le  nombre  total  des  navires  construits  dans 
cette  région  a  été  de  cent  vingt-cinq  représentant  un  tonnage 
brut  de  130.611  tonnes,  chiffre  qui  n'avait  jamais  été  atteint 
jusqu'ici. 

Chicago  a  construit,  pendant  cette  dernière  année,  sept 
navires  représentant  ensemble  24.546  tonnes  brutes,  en  aug- 
mentation de  100  0/0  sur  le  tonnage  censlruit  en  1899,  et  l'on 
annonce  que  les  chantiers  des  grands  lacs  viennent  de  passer 
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des  contrats  pour  la  construction  de  vingt  trois  navires  dont 
quatre  steamers  en  acier  destinés  au  cabotage  dans  TAtlan- 
tique  et  dix  steamers  pour  le  transport  direct  des  minerais 
de  fer  entre  les  ports  des  lacs  et  l'Europe,  par  le  canal  Wol- 
land  et  le  Saint-Laurent.  » 


lie  Marché  Financier  de  I\ew-York 


New-York,  le  24  octobre  1900. 

Les  tendances  sont  actives  :  la  spéculation  a  été  encouragée 
par  les  fortes  entrées  d'or,  la  cessation  des  demandes  moné- 
taires intérieures  et  la  hausse  des  changes. 

Les  fonds  d'Etat  sont  fermes  et  les  valeurs  de  Chemins  de 
fer  bien  tenu?. 

Dans  le  compartiment  industriel,  les  valeurs  sidérurgiques 
conservent  leurs  bonnes  allures. 
Le  4  0/0  ancien  est  à  U.ô  .  / . . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  coui-s  suivants  ;  Alchison, 
32  3/8;  Milwaukee,  116  ./.;  Lake  Shore,  216  1/2;  Erie, 
12  ./.  ;  Reading,  17  1/2;  Canadian  Pacific,  87  1/4;  ILlinoU 
Central,  119  ./.;  Louisoille,  76  1/4;  New-Yark  Central, 
133  1/2;  Union  Pacific,  62  1/2. 


MEXIQUE 

Réouverture  des  Chambres  et  discours  du  président 
Porfirio  Diaz.  —  Le  16  septembre  dernier,  le  20'  <  longrés  de 
l'Union  a  inauguré  ses  travaux  parlementaires.  Le  général 
Porfirio  Diaz,  président  de  la  République,  a  prononcé  le  dis- 
cours d'usage  qui  résume  les  progrès  réalisés  ;ui  cours  du 
dernier  exercice,  et  qui  constate  l'excellente  situation  écono- 
mique que  gardent  les  Etats-Unis  du  Mexique. 

Nous  résumons  ci  dessous  cet  important  document. 

Le  Mexique  entretient  les  meilleurs  et  les  plus  cordiales 
relations  avec  toutes  les  nations  nvoc  lesquelles  il  est  en  rap- 
port. Au  mois  d'octobre  1901,  un  Contrés  pan-américain  se 
réunira  à  Mexico  où  le  Gouvernement  lui  prépare  une  mngni- 
fique  réception. 

Les  élections  générales  pour  le  renouvellement  des  pouvoirs 
de  l'Union  et  ceux  de  dilTérents  Etats,  se  sont  effectuées  dans 
le  plus  grand  calme  et  conformément  aux  prescriptions  lé- 
gales. 

Les  travaux  d'assainissement  de  la  capitale  se  poursuivent 
rapidement  et  tout  fait  prévoir  qu'ils  seront  terminés  à  la  fin 
de  l'année  IHOI. 

Le  nouveau  Palais  de  Justice  a  été  inauguré  et  les  travaux 
de  construction  ou  de  réparation  de  la  Bibliothèque  Natio- 
nale, du  Conservatoi'e  de  musique  et  des  Ecoles  normale, 
des  arts  et  métiers  pour  femmes,  d'agriculture,  primaires, 
etc.,  etc.,  sont  en  excellente  voie.  Un  laboratoire  de  physio- 
logie expérimentale  a  été  installé  à  l'Ecole  de  médecine. 

Pendant  le  dernier  exercice,  le  département  de  Fomento  a 
délivré  2.184  titres  de  mines  qui  représentent  33.899  daims. 
L'exploitation  des  mines  do  cuivre  se  développe  rapidement, 
le  total  de  l'exportation  de  ce  métal  pour  l'année  1896-1900  dé- 
passe lO.OOO.OOO  de  piastres.  Diverses  et  importantes  Sociétés 
se  sont  constituées  pour  exploiter  les  gisements  de  houille 
récemment  découverts. 

575  mille  hectares  de  terrains  domaniaux  ont  été  cédés  en 
propriété  i'  des  particuliers. 

Le  président  Porfirio  Diaz  constate  les  progrès  réalisés  par 
l'agriculture  et  la  plus-value  considérable  de  l'exportation  de 
ses  différents  produits  qui  a  atteint  pendant  le  dernier  exer- 
cice le  chiffre  de  61.500  millions  de  piastres,  dépassant  ainsi 
de  12  millions  de  piastres  le  ehiffre  obtenu  au  cours  de  l'année 

Le  Chef  de  l'Etat  se  félicite  des  grands  succès  obtenus  à 
l'Exposition  Universelle  de  Paris,  par  les  exposants  mexi- 
cains. , ,    ,  , 

Le  Message  rend  compte  des  travaux  considérables  entre- 
pris pour  l'amélioration  des  ports  de  Veracruz,  de  Tampico, 
de  Manzanello  et  de  Mazatlan,  travaux  dont  l'achèvement 
prochain  favoriseront  et  développeront  encore  le  commerce 
avec  l'extérieur. 

Pendant  le  dernier  exercice,  le  réseau  des  voies  ferrées  s'est 
augmenté  de  859  kilomètres,  ce  qui  porte  à  14.56-3  kilomètres 
le  total  des  chemins  de  fer  en  exploitation. 

Le  service  des  postes  est  l'objet  de  la  sollicitude  con.stante 
du  Gouvernement  :  des  nouveaux  bureaux  ont  été  installées, 
aussi  bien  dans  la  capitale  que  dans  les  différents  Etats. 
L'augmentation  des  plis,  cartes  et  lettres,  etc.,  transportés  par 
la  Poste  fédérale  est  supérieure  de  37.000  à  celui  de  l'année 
£LDtcri6u.r6 . 

Les  recouvrements  opérés  par  l'intermédiaire  de  l'Adminis- 
tration des  Postes  atteint  le  chiffre  de  neuf  millions  sept  cent 
mille  piastres. 

La  situation  financière  de  la  République  est  on  ne  plus 
satisfaisante.  Las  recsttes  du  Trésor  fédéral  pendant  le  der- 
Rier  exercice  ont  atteint  la  somme  de  61  millions  et  demi  de 
piastres,  donnant  un  excédent  de  3.500.003  piastres  sur  l'exer- 
cice 1898-99. 


URUGUAY 

Recettes  douanières  de  l'Uruguay.  —  Les  recettes  en- 
caissées à  la  douane  de  l'Uruguay,  pendant  le  mois  de 
juillet,  se  sont  élevées  à  718.9^1  pesos,  se  décomposant 
comme  suit  : 

Pesos 

Importations   595.496 

Exportations   59.425 

Départements  :  estimation   64.000 

Total   718.921 

"Voici  le1,ableaii  donnant  les  recettes  mensuelles  de  la  douane 


depuis  1897  : 

1897 

1898 

1899 

1900 

(Eu  pesos) 

Janvier  

756.109 

826.283 

912.801 

825.275 

783.792 

841.590 

717.4^ 

702.462 

Mars  

726.327 

1.220.555 

1.06i.797 

1.062.994 

(597  986 

1.018.872 

1.078.3(52 

1.010.759 

Mai  

704.270 

757.193 

825.947 

1.031.19O 

620.083 

054.9.57 

638.490 

676.13:1 

Juillet  

643.044 

1.008.008 

659,029 

718.921 

527.880 

6a8.a37 

715.887 

)) 

Septembre.. 

760.945 

755.083 

î()8,167 

Octobre  

845.1<;8 

658.046 

841,591 

Novembre. . 

878.613 

613.771 

700,180 

» 

Décembre  . . 

798.889 

817.587 

942.281 

Totaux . 

8.542.9d0 

9.830.382 

10,004.937 

6.027.734 

ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Les  Chemins  de  fer  birmans.  —  D'après  le  rapport  des 
Directeurs  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  birmans, 
soumis  à  l'assemblée  générale  du  19  décembre  1899,  les  lignes 
ouvertes  au  trafic  général  atteignaient,  au  30  juin,  uae  lon- 
gueur de  1.485  kilomètres. 

Les  20  premiers  ki.ométres  delà  section  Mandalay-Kunlun- 
Ferry,  frontière  de  Ynn-Nan,  étaient,  ainsi  que  l'année  der- 
nière, ouverts  au  seul  service  des  murcliandises. 

Les  progrès  sur  la  section  Ghat  d«  la  ligne  Mandalay- 
Kunlun  ont  été  gêrrés  par  les  fortes  pluies  et  il'a  été  indis- 
pensable de  couvrir  deux  tranchées  d'exécution  difficile. 

Néanmoins  la  ligne,  jusqu'au  sommet  des  Ghàt,  a  été  suf- 
fisante pour  permettre  le  passage  des  matériaux  de  cons- 
truction, et  l'ingénieur  est  d'avis  qu'on  pourra  l'exploiter 
sous  peu. 

La  construction  du  tronçon  Meiktila-Mymgyan  '93  kilom.1 
et  de  celui  de  Sagaing-Aloa  114  kilom.),  qui  a  été  poussée 
énergiquement,  a  été  inaugurée  le  15  novembre  dernier. 


JAPON 

Le  Nouveau  Ministère.  —  La  crise  ministérielle  vient 
enfin  d'avoir  sa  solution.  Après  une  période  de  rétlexions 
qui  n'a  pas  duré  moins  de  trois  semaines,  le  marquis  Ito  a 
formé  un  Ministère  et  mis  ainsi  un  terme  à  une  situation 
qui  se  prolongeait  depuis  cinq  mois. 

Voici  la  composition  du  nouveau  Cabinet  : 

Alfaires  étrangères,  M.  Kato  Takaaki,  ancien  ministre  du 
Japon  à  Londres  ; 
Intérieur,  M.  Suyetatsu  ; 
Guerre,  vicomte  Katsura  : 
^Marine,  amiral  Yamatato  ; 
Finances,  vicomte  Watanabe  : 
Justice,  baron  Kaneko  : 
Instruction  publique,  M.  Matsuda  : 

Communications,  M.  Hoshi,  ancien  ministre  du  Japon  à 
"Washington  ; 
Agriculture  et  commerce,  M.  Ilayashi. 


La  Banque  du  Japon.  —  Une  assemblée  générale  des 
actionnaires  de  la  Nippon  Ginko  a  été  tenue  le  IS  août,  sous 
la  présidence  de  M.  Yamamoto,  président. 

.\près  la  lecture  du  rapport  et  du  compte  de  profits  et 
pertes,  qui  ont  été  unanimement  approuvés,  les  actionnaires 
ont  décidé  la  distribution,  pour  le  semestre,  d'un  dividende 
de  6  0/0  par  an,  en  plus  du  second  dividende,  également  fixé 
à  ce  taux.  ,  ,  , 

"Voici  les  chiffres  principaux  du  bilan  :  bénéfices  généraux, 
2  996-728  yen  282  ;  dividende  ordinaire,  900.000  yen;  fonds 
d.i  réservel  600.000;  bonus,  etc.,  165.000  ;  2« dividende  (6  0,'0), 
900.000.  Lé  solde  de  bénéfices,  431.728  yen  202,  a  été  reporté. 
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BUDGET  (Suite) 

1,0  rcvouu  coiujjlol  du  luonopolo  fédcral  sur  l'iilcool 
(().;M).(UK)  francs)  est  réparti  cjitrc  les  cantons  qui 
doivent  dépenser  le  dixième  du  niontcUit  reçu  pour 
combattre  Talcoolisme.  Sur  les  recettes  de  la  taxciioiir 
rexem|)lion  du  service  militaire,  taxe  levée  sur  l(-s 
cantons  (l.GH'/.iiOO  francs,  en  1897,  la  moitié  va  à  la 
(  j.in fédération,  l'autre  aux  (tintons. 

Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  recettes  et  des 
tlépeuHcs,  depuis  187~>  : 


Aimées  Eecctlcs  Dé]jt'Usi's  DillV'reuci- 

1875   '1-2. 408. 0-20  /i3 . 235 .  fiî)(5  —  827J)t)7 

1880   'lO.  590. 000  'lO.  7  8-2. 000  —  183.000 

1885   48. 303. 097  'i0.278.C>85  2.114.012 

18i-K)   73.153.880  72.221.010  -h  032.870 

1805    81. 005.. 580  7r). 402.031  -h  'i. (502. 955 

im>   87.202.380  70.559.658  -h  7.703.731 

1897    01.o5().543  87.317.304  -+-  4.230.179 

18!)8   95.277.453  94.100.943  +1.107.510 

189!)  (l)...  9t). 595. 000  98.H20.000  —  2.005.000 

1!XX)  (1)...  102.270.000  103.990.000  —  720.00(1 


Le  Conseil  fédéral  a  fait  paraître,  en  mai  1899,  nu 
rapport  sur  les  linances  de  la  Confédération. 

Le  rapport  coninrenco  par  jeter  un  coup  d'œil  sur 
riiistoirc  de.s  finances  fédérales  pendant  les  vingt-cinq 
dernières  années.  Après  une  courte  période  de  déficits 
qui  a  suivi  l'acceptation  de  la  Constitution  de  187i, 
l'Administratio  a  eu  la  bonne  fortune  de  voir,  i)en- 
(lant  les  années  1878  à  1890,  les  comptes  de  la  Confi'- 
flération  boucler  par  des  bonis  qui  ont  varié  enti'e 
GOiXK)  fraïKïs  (1878)  et  3  millions  (188(i).De  1891  à  1893, 
par  suite  des  dé])enses  pour  le  nouvel  armement  d(! 
l'infanterie  et  pour  ks  fortilication.s,  la  période  des 
déficits  a  rcommencé.  Pendant  ces  trois  années,  les 
excédents  de  dépens^'s  se  sont  élevées  à  un  total  do 
2,2  millions.  A  partir  de  1894,  les  crédits  militaires 
extraordinaires  ont  cessé.  Les  comptes  ont  de  nouveau 
bouclé  par  des  bonis  qui  se  sont  élevés,  en  '1895,  à 
4.600.000  francs;  en  1896,  à  7.700.000  francs;  en  J807, 
à  4.200.000  francs,  et,  en  1898,  encore  à  \m  peu  ))lus 
million. 

En  revanche,  il  semble  maintenant  que  Ton  doive 
rentrer  dans  une  période  de  déficits.  Ce  serait  le  cas, 
surtout  si  les  ]»rojets  d'assurance  venaient  à  être 
api)li(iués. 

Les  divers  cantons  suisses  onticurs  administrations 
locales  et  leurs  propres  budgets. 

En  1890,  leurs  recettes  réunies  s'élevaient  à 
79.152.000  francs,  et  leurs  dépenses  à  80.178.000  francs. 

Les  revenus  cantonaux  proviennent,  en  partie,  des 
impôts  directs  sur  le  revenu  de  la  projjriété,  en  partie 
des  im])ôts  indirects,  timbres,  etc.  Plusieurs  cantons 
ont  seulement  des  impôts  indirects  :  dans  l'ensemble, 
58  0/0,  des  revenus,  proviennent  de  cette  source  d'im- 
pôts. 

La  plupart  des  cantons  ont  .  des  dettes  publiijnes 
d'un  montant  peu  '•onsidérable,  et  entièrement  cou- 
vertes, dans  chaque  cas,  par  la  propriété  cantonnale. 
En  1890,  ces  dettes  réunies  s'clevaienl  à  259.48:^.000 
francs;  celle  du  canton  de  Berne  était  de  50.789.000 
francs  ;  celle  du  canton  de  Zurich  de  30.412.000  francs. 


(•)  Voir  '^Économiste  Européen  depuis  le  n°  400. 
(1)  Prévisions. 


Voici  les  chilVres  détaillés  du  IJiid^'eL  fédéral  de  ■189il, 
rap})r(jcliés  de  ceux  du  Hudgel  de  1875  : 


1875 

IH'HI 

REOIiTTES 

ilOu  fraues-: 

I.  —  Revenu  des  immenl'Ies- 

et  des  capitaux  : 

\. 

•.»2.'.K)8 

«52.304 

B. 

204.440 

2. 105. 21 H 

11. 

—  Administration  générale  : 

.\. 

]2.0}i6 

20  .  liHi 

B. 

'l'j-il)nual  fédérai  

8.307 

2.5.  (H  M  > 

111.  —  Bêpartement.s  : 

A. 

AlfalaTs  étrangères  

31  ~^  M 1 

H. 

]nt(''fi('ur  

„ 

5.  ;(HI 

C. 

4 12.. 5011 

13.  D(>par1(Mnonl  )uilil;iiri'  

371.590 

2.742.0.50 

E. 

Finances  

24 

797.;fô9 

47. 720.  (H  10 

F. 

ImlusLric  cl  agriculture  

.551 .:(()(  1 

(i. 

Posli's  l'I  clipiiiins  de  iVr  

10 

0.30.182 

42.217 . 40(1 

IV 

211.110 

31 .070 

'i2 

'i08.029 



00.!)2.>.(HHI 

DÉl'ENSES 

1. 

—  Service  des  emprunts  fédé- 

1 

7  05. 5 4.5 

4. 24;'.. 205 

II. 

—  Administration  générale  : 

A. 

Coii.soil  national  

18;{.757 

240.00(1 

B. 

8.002 

.32.. 50(1 

C. 

Conseil  fédéral  

85.500 

85..5(KI 

D. 

297.021 

479. 40O 

E. 

Trilîunal  fédéral  

145.938 

345.  4(K» 

III.  —  Départements  :' 

A. 

2f.4.740 

057.000 

B. 

•) 

309.937 

12.it31.701 

C. 

JusUco  et  ]H)lico  

2«.948 

4.53.200 

D. 

Déjiartemeut  mllilaire  

11.008.022 

27.284.800 

E. 

Finances  et  jK'iages  

10.005. 120 

5.188.000 

F. 

Industrii'  et  agricnlture  

4.820.775 

G. 

Postes  et  clieniius  do  fer  

l(i 

887.000 

41.817.0.50 

IV 

4.-300 

3t».-210 

235. 00() 

08.020. 000 

DETTE 

La  Dette  publique  de  la  Confédération,  qui  était  de 
31.309.486  fr.  au  l"''  juin  487G,  s'élevait  à  84.;B92.065  fr. 
au  l''''  juin  1899  ;  elle  a  donc  augmenté  de  53.082.599 
francs  dans  l'intervalle  et  elle  rejn'ésente  actuellement 
27  francs  ])ar  tète  d'ha])itant. 

(lette  dette  ne  divise  oomnie  suit  : 

Enii)runls  de  l'Etat  Fr.  7O.04;1.0OO 

Fonds  de  réserve  des  ihoiukOcs   7.1H4.083 

Autn'  passif  de  l'Etal   7.104.382 

84.392.0G5 

Mais  en  regard  de  ce  passif,  l'Etat  a  un  actif  supé- 
rieur :  l'actif  général,  comprenant  la  fortune  fédérale 
ou  propriétés  de  l'Etat,  les  travaux  ])roduisant  int<'- 
rèl,  les  créances  diverses,  etc.,  s'élevait,  au  l'''' janvier 
1900,  à  169.7(K>..564  fr.,  et  l'actif  de  fonds  .spéciaux  (ad- 
ministration du  monopole  de  l'alcool,  etc.),,  à  29  mil- 
lions 730.531  fr.,  soit  un  actif  total  de  199.-43I.095  fr. 
L'excédent  de  l'actif  fcVléral  s'élevait  donc  à  ll5  mil- 
lions 39.0;:»  francs. 

Cette  situation  va  cependant  changer,  car  la  Suisse 
se  ]^)répare  à  entrer  dans  la  jiériode  de  réalisation  de 
deux  des  plus  grands  projets  touchant  son  orgartisatio-if 
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économique  et  tiiiancière  qui  se  soient  ja«iais  pré- 
sentés devant  elle  :  nous  voulons  parler  du  rachat  des 
chemins  de  fer  et  du  projet  de  création  dune  Ban- 
que de  l'Etat.  Ces  deux  réformes,  la  première  surtout, 
doivent  avoir  une  inlluence  très  grande  sur  les  dettes 
de  la  Confédération. 


CHEMINS  DE  FER 

La  construction  du  réseau  dos  chemins  de  fer  suisses 
ne  fut  entreprise  qucn  1844,  et  c'est  seulement ù partir 
do  1850  qu'elle  fut  poussée  avec  activité. 

Dans  leur  ensemlile,  les  voies  ferrées  de  ce  pays  sont 
concentrées  au  Nord  et  à  l'Ouest.  On  les  a  construites 
dans  les  régions  de  plateaux,  de  plaines  ou  de  gran- 
des vallées  qui  sont  aussi  les  seules  régions  riches  où 
l'on  puisse  espérer  un  trafic  rémunérateur.  Enfin,  ce 
réseau  est  rejoint,  par  une  ou  plusieurs  lignes,  aux 
réseaux  de  France,  d'Allemagne,  d'Autriche-Hongrio 
et  d'Italie. 

L'étendue  des  voies  ferrées  de  la  Suisse  a  bénéficié  du 
dcvclop})cment  suivant  : 


Kil. 

Kil. 

1.638 

1880 

2.571 

1896  3.629 

1885 

2.784 

1897  3.06() 

1890  . 

3.007 

1S98  8.708 

POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES 

En  187rj,  il 

y  avait  en  Suisse  789  bureaux  de  poste; 

il  en 

existe 

aujourd'liui 

1.502  et  voici  le  mouvement 

do  ce 

service 

Nombre 

Cartes  Journ.  Total 

(lO 

iios- 

et        des       lie-  I)è- 

bureaux  Loi  Ires  laies 

iuiprim.  expéd.   Cetles  jieu.ses 

Unités 

Eii  iiiillions               Milliers  (le  fr. 

187.").. 

789 

68.1 

65.3i;3;3.4    14.592    14. 4.53 

1880. . 

803 

80.8 

76.4157.2   15.999  13.965 

188.-.. . 

811 

91.2 

92.618:3.8 

1890. . 

l.'i8r> 

110.2 

95.6  205.8 

18!)5.. 

1.497 

116.0  31.1 

106.6  253.7 

1890.. 

1.498 

124.4  28.5 

111.5  264.4 

1897.. 

1.501 

128.5  34.5 

113.2  276.2 

1898. . 

1.502 

134.2  43.0 

117.6  294.8 

Le  mouvement  des  télégraphes  a  été  le  suiv  ant  : 

Lonmu'ur  Lougueui' 

Nom})re  de 

(les 

(les 

téléirrauiuies       Ro-  Dé- 

ligues 

fils 

expùdiés        col  les  penses 

Kilomètres 

Milliers  de  fr. 

1875.. 

.  0.34:3 

15.517 

2.965.004        2.058  2.048 

1880. 

.  (;.G26 

16.174 

3.129.989        2.454  1.964 

1885. 

.  6.958 

16.767 

3.007.556          »  " 

1890. 

.  7.200 

18.2;« 

3.824.040       4.310  4.000 

1895. 

.  7.153 

20.132 

3.947.904 

1890. 

.  7.143 

20.303 

3.848.489 

1897. 

.  7.102 

20.649 

3.882.;3:37 

1898. 

.  7.143 

21.083 

3.977.570          »  » 

AGRICULTURE 

Par  son  relief  et  par  son  climat,  la  Suisse  ne  peut 
être  un  pays  d'agriculture  très  développée  ;  mais  ces 
mêmes  conditions,  et  en  particulier  le  climat  très  plu- 
vieux, sont  cxcellcnls  pour  l'élevage  du  bétail  :  aussi  les 
Suisses  excellent-ils  dans  ce  genre  d'agriculture. 

Le  sol  est  très  également  réparti  :  on  évalue  à  300.000 
le  nombre  des  propriétaires-paysans  pour  une  popu- 
lation totale  do  2.000.000  d'habitants  environ. 


Le  terrain  improductif  représente  28.4  0/0  de  la  su" 
perficic  totale  :  voici  comment  se  répartit  le  terrain 
productif  : 

Herbes  et  pâturages. .    35.8      Friiits   18.7 

Forêts   29.1      Céréales  et  jardins   16.4 

La  principale  industrie  agricole  est  la  fabrication  du 
fromage  et  du  lait  condensé.  En  1897,  l'exportation  des 
fromages  a  atteint  2:3.200.000  kilogr.  ;  celle  du  lait  con- 
densé, 15.422.000  kilogr. 

Voici  les  chiffres  du  dernier  recensement  d'ani- 
maux : 

Chevaux   108.969      Bêtes  à  laine. .. .  271.901 

Mulots  et  ânes.. .         4.851      Porcs   5(M3.974 

Bêtes  à  cornes...    1.306.696      Chèvres   415.817 

La  Suisse  est  riche  en  fruits,  mais  ellenctirc  de  cette 
ressource  (ju'un  profit  insuffisant. 

Depuis  le  commencement  du  siècle,  on  a  déboisé 
sans  aucune  mesure  les  pentes  des  montagnes,  au  plus 
grand  détriment  de  la  régularité  des  cours  d'eau  et  du 
climat.  Des  lois  récemment  votées  arrêteront  ces  ra- 
vages dans  le  domaine  de  la  Confédération  ;  mais  les 
forêts  sont  en  majeure  partie  des  propriétés  privées 
sur  les(juelles  la  Confédération  n'a  (ju'un  droit  de  sur- 
v(?illanc('. 

Les  essences  les  plus  richement  repré.scntées  dans 
les  forêts  helvétiques  sont  les  sapins,  les  hêtres,  les 
chênes,  les  frênes,  les  noyers,  les  bouleaux. 


COMMERCE  EXTÉRIEUR 

Le  commerce  intérieur  de  la  Suisse  n'est  pas  très- 
considérable,  mais  le  commerce  extérieur  fait  preuve 
d'une  activité  extraordinaire,  si  l'on  '"onsidère  la  fai- 
blesse numérique  de  la  j.opulation  et  la  pauvreté  rela- 
\{\G  (lu  pays.  La  guerre  de  tarifs  commerciaux  avec 
la  France,  en  1893,  a  bien  provoqué  une  diminution 
passagère  des  échanges,  mais  une  convention  a  été  si- 
gnée entre  les  deux  pays,  le  19  août  1895,  et,  depuis  lors, 
la  progression  a  repris:  on  en  jugera  par  le  tableau 
suivant  : 

Commerce  extérieur  (Milliers  do  francs) 

Balance 

Importation  Exi  ortalion  commerciale- 


18a->                     756.263  665.687  —  90.. 576 

18!»                     9.54.273  702.813  —  251.460 

1895                      915.8.52  f)(î:3.:360  —  252.492 

1896                      993. a59  (i88.0fK5  —  :¥J5.7(>;3 

1897                  1.031.220  (;93.173  —  :3;38.047 

1898                   1.065.:305  723.82(i  —  341.47» 

1899                  1.162.995  790.000  —  :366.995 

Métaux  précieux  (Milliers  de  francs) 

Importation  Exportation 

18î)0   48.245  21.533 

1895   64.204  41.068 

1896   (57.973  50.555 

1897...   83.222  54.2(«3 

1898    88.9:3.5  .57.597 


Jusciu'en  1885  le  chilfre  de  la  valeur  du  commerce 
n'était  pas  indi(|ué  par  les  statistiques  suisses. 

[A  suivre.) 


L' Adminislrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.      Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


".2 


PRINCIP.  CHAPITBBS 


{A  ÇA  a; 

$ 


O-OJ 


Q. 

°  ?,  o 


FRANCE 


1899 
1900 
1900 
1900 


2  novembre 
18  octobre. . . 
25  octobre. . . 

2  novembre 


1.887 
2.282 
2.293 
2.293 


-  Banque  de  France 

1.169(1  3.968 
l.in  I  4.ino 
l.Ui  4.023 
1.11311  4  124 


405 

1.080 

479 

3 

480 

818 

532 

3 

462 

782 

517 

3 

419 

949 

523 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899  23  octobre  . . 

611 

301 

1.415 

639 

1 

198 

83 

6 

1900    6  octobre... 

601 

1.61" 

369 

1 

141 

111 

3 

1900  15  octobre. . . 

631 

311 

1.524 

621 

1 

066 

98 

5 

1900  23  octobre  . . 

653 

327 

1.483 

630 

1 

035 

87 

g 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1899  23  octobre  . . 

71 

35 

226 

71 

299 

25 

» 

1899 

1900    6  octobre... 

65 

32 

233 

105 

303 

27 

1900 

1900  15  octobre... 

68 

33 

233 

105 

313 

26 
27 

» 

1900 

1900  23  octobre... 

G6 

S4 

223 

233 

297 

» 

1900 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

752 
644 
640 
641 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899     2  nov(!mbre 

835 

» 

715 

1.028 

1900  18  octobre... 

837 

» 

744 

1.024 

1900  25  octobre... 

820 

» 

737 

1.024 

1900   i"  novembre 

809 

715 

1.012 

1899 

140 

20 

180 

» 

» 

m 

1900 

9  mai  

158 

15 

199 

» 

» 

» 

1900 

7  juillet  — 

15(1 

14 

201 

n 

» 

1900 

145 

12 

197 

• 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

60 

152  1 

» 

1900 

72 

174 

1900 

4  juillet .... 

71 

m 

162 

w 

1900 

70 

161  1 

» 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

M  £  ?) 

„  ^ 

«  a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

3  a,  o 

O-O  i. 

O  a)  o. 

Porte 
feuill 
escomi 

Tau: 
1  l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899  23  octobre... 

775 

264 

1.486 

16 

4Î4 

52 

1900    8  octobre.  . 

955 

248 

1.528 

50 

4S9 

70 

1900   15  octobre... 

9.")4 

246 

56 

477 

69 

1900  23  octobre... 

955 

246 

1.509 

60 

486 

66 

BELGIQUE 

1899  26  octobre...]  86 

1900  11  octobre...!  89 
1900  18  octobre  ..  91 
1900  25  octobre...!  90 


Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


2 

1 

3 

62 

24 

66 

8 

4 

5 

13 

62 

23 

67 

8 

4 

4 

16 

63 

24 

67 

8 

4 

4 

18 

62 

23 

67 

8 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

14  septembre 
31  août. 
7  septembre 
14  septembre 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 

30  septembre 

31  juillet.... 

31  août.   

30  septembre 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

31  août  

31  juillet  . . 
30  septembre 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1899  10  octobre... 

1900  20  septembre 
1900  30  septembre 
1900  10  octobre... 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


10  octobre. . . 
20  septembre 
30  septembre 
10  octobre. . . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


189  9  30  septembre 

1900  30  juillet .... 

1900  31  août.  "... . 

1900  30  septembre 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


93 

133 

8 

36 

16 

91 

» 

129 

8 

39 

16 

88 

126 

6 

38 

17 

89 

» 

129 

4 

38 

16 

1899  28  octobre.. 

340 

347 

1.517 

782 

1.036 

103 

1900   13  octobre... 

342 

417 

1.399 

741 

1.087 

234 

1900  20  octobre... 

342 

418 

1.598 

742 

1.087 

237 

1900  27  octobre... 

342 

417 

1.595 

747 

1.087 

240 

6 

4v; 

4K 
4  y. 


23 

537 

30 

429 

46 

5 

14 

564 

34 

449 

62 

4 

15 

561 

52 

453 

62 

4 

14 

563 

54 

464 

61 

4 

4 

129 

43 

26 

8 

2 

» 

139 

60 

30 

6 

t 

» 

131 

58 

32 

6 

1 

» 

145 

61 

30 

6 

1899  28  oclobie... 

75  1 

147 

459 

4 

152 

119 

1900   13  octobre  . . 

13 

133 

477 

8 

lô2 

112 

1900  20  octobre... 

123 

141 

482 

9 

155 

112 

1900  27  octobre  .. 

123  1 

140 

481 

8 

154 

118 

6 


4 

3K, 


6% 
6'/, 
6/. 


3K 

3  y, 

3M 


294 

73 

901 

194 

305 

39 

5 

296 

46 

835 

193 

309 

31 

$ 

295 

42 

860 

18o 

318 

36 

5 

293 

45 

86  J 

181 

312 

36 

5 

64 

11 

241 

63 

60 

28 

66 

13 

249 

59 

80 

31 

66 

13 

257 

61 

84 

30 

67 

13 

238 

60 

82 

30 

35 

1 

61 

38 

36 

3 

3 

35 

2 

65 

36 

48 

4 

6 

35 

2 

6« 

38 

45 

5 

5 

35 

2 

66 

37 

47 

3 

6 

45 

» 

95 

17 

70 

8 

42 

i  92 

15 

68 

8 

41 

89 

11 

66 

8 

41 

1     93  1 

10 

65 

8 

» 

1899 

18  octobre. . . 

27 

50 

380 

15 

79 

25 

» 

1900 

3  octobre. . . 

27 

48 

387 

11 

96 

21 

» 

1900 

10  octobre. . . 

26 

49 

386 

13 

96 

21 

1900 

19  octobre.  . 

26 

44 

386 

11 

94 

20 

6 

654 


il 


5i6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


o  3 

■-  'H 


PRIN'CIP.  CHAPITRES 


3  a.u 


o. 

o  3  o 


3.2  = 


•3  O. 

xE 


ili 

3 

132 

28 

57 

24 

42 

2 

133 

48 

23 

42 

2 

133 

4!) 

23 

41 

2 

132 

48 

23 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 

1899  10  octobre.. . 
190  0   23  s^i'pteiiiljre 

1900  l"orl(Fbrc.. 
1900     7  octobre... 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 

1899  8  nctnbri 
190  0   23  scplfiubre 

1900  i"  octobre. 
1900    8  octobre.. 


2.2.39 

117 

1 

4~2 

4SG 

560 

297 

1.847 

171 

1 

546 

3ti5 

562 

470 

1.831 

164 

1 

523 

341 

571 

470 

1.825 

162 

1 

520 

341 

591 

481 

6 

5'/, 
5K 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


13  octobre. . . 
15  septembre 
29  seiilembre 
13  octobre. . . 


27 

2 

78 

13 

40 

14 

» 

23 

2 

74 

11 

39 

21 

» 

23 

2 

74 

11 

40 

21 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


30  se|iterubre 

31  juillet.... 

31  aof>t  

30  seplembre 


7 

9 

38 

11 

9 

10 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

0 

9 

37 

2 

9 

9 

1 

9 

39 

2 

9 

9 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1899 

30 

sejjlemlirc 

43 

6 

100 

34 

97 

21 

6 

1900 

31 

■uiilet .... 

43 

7 

83 

31 

111 

21 

6 

1900 

31 

août  

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

1900 

29 

s^ejitembre 

49 

6 

96 

44 

lis 

19 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


189  9  30  septembre 

1900  31  juillet .... 

1900  31  août  

1900  29  septembre 


13 

13 

116 

660 

292 

123 

» 

13 

11 

105 

78  i 

315 

143 

13 

12 

107 

730 

304 

141 

» 

13 

12 

120 

746 

321 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899 
1900 
1900 
1900 


28  sei)tembre 
13  oclolu-e . . . 
20  octobre.  . 
27  septembre 


97 

11 

222 

976 

193 

44 

6 

99 

10 

221 

1038 

186 

49 

5 

100 

10 

222 

1038 

186 

49 

5 

100 

10 

225 

1038 

186 

49 

5 

TOTAUX 


1899     2  novembre 

7.916 

2.613, 

14.817 

1  5.671 

7.304 

1 .633j 

» 

1900  18  octobre.. . 

8.169 

2.633 

15.234 

5.727 

6.969 

2.034! 

» 

1900  25  octobre . . . 

8.160 

2.617 

13.144 

5.6!)1 

6.946 

2.0501 

» 

1900     2  novembre 

8.172 

2.6291 

15.249 

5.832 

7.122 

2.0521 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre . 


7.611  2.6,33  15.896  8.736  5.328  3.699 

7.933  2.578  14.585  8.838  6.(W2  3.631 

8.746  2.546  13-254  8.548  6.661  3.453 

8.160  2  636  14.975  8.999  7.620  3-394 

7  838  2  383  14.992  9-321  8-332  4-037 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s  élèrent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


26  sept. 

3  oct. 

10  oct. 

17  ocL 

24  oct. 

31  oct. 

48  07 

48 

03 

48 

02 

48 

06 

48 

48  08 

100  23 

100 

23 

100 

18 

100 

18 

100 

18 

100  17 

1.34  50 

162 

134 

75 

156 

75 

160 

160  .. 

30  30 

30 

30 

30 

90 

32 

15 

32 

70 

33  23 

81  30 

81 

30 

81 

35 

81 

40 

81 

40 

81  43 

100  20 

100 

21 

100 

17 

100 

15 

100 

16 

100  13 

100  50 

100 

70 

100 

70 

100 

90 

100 

95 

101  35 

Sonstantinople  

23  03 

23 

01 

23 

12 

22 

92 

23 

05 

22  87 

81  38 

81 

35 

81 

30 

81 

40 

81 

42 

81  46 

106  66 

106 

60 

106 

41 

106 

30 

106 

02 

105  66 

100  38 

100 

38 

100 

34 

ICO 

34 

100 

35 

100  33 

750  .. 

755 

732 

751 

50 

731 

752  .. 

25  36 

25 

35 

25 

36 

25 

32 

25 

33 

23  32 

29  97 

30 

25 

30 

57 

31 

43 

32 

20 

33  25 

106  65 

106 

55 

106 

37 

106 

32 

106 

02 

105  67 

Saint-Pétersbourtj. . 

37  37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37  42 

—     (à  3  naois  ... 

96  37 

96 

35 

96 

40 

96 

30 

96 

96  05 

96  30 

96 

27 

96 

25 

96 

20 

95 

90 

93  95 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du -Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belglaue . . . 

Italie  

Suisse  

New-York. . 


Plus 


0/ 

70 


4% 

4  % 
4  % 


4  % 

4  % 

5  % 
5  % 
4  % 


au  pair 
3437 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i  titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre  :  900») 
Couronnes  de  Suéde  


4  oct. 

11  oct. 

18  oct- 

23  oct- 

2  iiov. 

205  62 
121  .36 
102  56 

203  75 
121  56 
102  56 

205  87 
121  50 
102  87 

205  69 
121  44 
103  06 

205  75 
121  37 
103  06 

384  .. 
391  . . 
261  .. 

382  50 
394  . . 
261  .. 

378  .- 
394  . . 
261  .. 

378  .. 
394  . . 
261  .. 

378  .. 

394  . . 
201  .. 

25  11 
23  133 

0  25p. 

6  37p. 

0  44p. 

316  50 

25  115 
23  14 

0  19p. 

6  25 

0  44 

518  .. 

25  095 
25  12 

0  19p. 

6  12p. 

0  44p. 

517  50 

25  085 
23  11 

0  19p. 

3  87p- 

0  44p. 

517  .. 

25  07 
25  095 

0  19p. 

5  62p. 

0  44p. 

517  .. 

.3437  .- 
107  37 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
107  80 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
106  71 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
110  54 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

34-37  .. 
108  89 
80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

4  oct. 

Il  oct 

18  oct. 

25  oct. 

2  noT. 

Pays  de  l'Surope 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1  227 

1  227 

1  226 

1  225 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  113 

25  115 

25  093 

25  C73 

25  065 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

i  03 

1  03 

1  03 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  « 

0  70 

0  76 

0  75 

0  73 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  61 

0  62 

0  63 

0  62 

0  62 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  93 

0  93 

0  93 

0  94 

0  94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  98 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doU.or)... 

5  18 

5  16 

5  17 

5  17 

5  17 

5  17 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  36 

2  56 

2  62 

2  62 

2  62 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  11 

2  14 

2  14 

2  13 

2  14 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  82 

1  82 

1  81 

1  81 

1  80 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  05 

1  07 

1  08 

1  07 

1  09 

ludes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67  ' 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent)... 

2  58 

2  66 

2  66  1 

2  66 

2  66 

2  66 

Chine(Sh>Djkii)(taëlarg.) 

7  47 

3  70 

3  74 

3  71 

3  78 

3  77 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  vendredi  2  novembre  1900 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  70 

En  Angleterre   100  49 

En  A  utriche-Hongrie ...  100  87 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   160  . 

En  Hollande   100  24 

-En  Italie   105  95 

En  Portugal   141  . . 

En  Roumanie   101  33 

En  Russie   101  15 

Eu  Suisse   100  44 


Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   200  85 

En  Républ.  Argentine..  232  90 

Au  Chili   105  .. 

Au  Brésil   260  35 

Aux  Indes   100  - . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   19S  14 


100  frsmcs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Allemands. 


.  99  30 

—  Anglais   99  51 

—  Austro-Hongrois .  99  13 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   62  30 

—  Hollandais   99  76 

—  Italiens   94  38 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    98  65 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   99  56 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  81 

—  du  Mexique   48  34 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  92 

—  da  Chili   95  23 

—  du  Brésil   37  il 

Pièces  des  Indes   100  .. 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chiîie   10  6 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  2  novembre  1900. 

Le  change  sur  la  Hollande  a  repris  de  205  69  à  205  75. 
La  devise  allemande  a  faibli  à  121  37;  à  Berlin  le  change  sur 
Londres  s'est  relevé  à  20  45  ;  en  somme  rAllemagne  est  débi- 
trioe  de  la  France  et  paraît  commencer  à  devoir  à  l'Angle- 
terre. Malgré  la  situation  défavorable  du  change,  il  y  a 
plutôt  de  la  détente,  la  Banque  est  en  bonne  position  et  à 


I/KCGNOMISTF:  EUROPKEN.  —  statistique  générale  H^i? 


l!«rlin  l'argont  est  abondant  sur  lo  inarclus  libre,  où  Ton  en 
obtient  tant  qu'on  en  veut  à  'i  0/0. 

Le  papier  autrichien  maintient  sa  hausse  do  la  semaine 
dernière  et  s'inscrit  à  103  CO. 

La  devise  espagnole  est  immobile  ;\  378  et  on  no  voit  pas 
que  la  Banque  fasse  le  moindre  ellbrt  pour  rectifier  le  change. 

llien  de  nouveau  sur  le  milreis  portugais  ;  il  n'y  a  aucune 
amélioration  intrinsèque  à  espérer,  mais  une  reprise  du  papier 
sur  le  Brésil  pourrait  avoir  sur  la  situation  monétaire  du 
Portugal  une  inlluence  favorable,  car  le  Brésil  détient  une 
grande  quantité  de  cajiitaux  portugais. 

Les  cours  du  papier  russe  sont  toujours  les  mêmes,  le 
Tersement  ayant  un  peu  baissé,  la  crise  ne  s'atténue  pas, 
malgré  les  déclarations  de  M.  Witte  relatives  à  la  non 
existence  d'un  projet  d'emprunt. 

Le  Londres  est  très  faible  :  nous  laissons  le  chèque  à 
25  09  1/2.  A  ce  cours,  le  lingot  doit  arriver  en  France.  Les 
mouvements  du  commerce  ne  peuvent  expliquer  cette  baisse, 
nous  avons  plus  importé  et  moins  exporté  qu'en  1899  ;  quant 
aux  mouvements  de  titrer,  étant  donné  l'inactivité  qui  règne 
à  Londres  comme  à  Paris,  ils  n'ont  pas  dù  être  bien  consi- 
dérables. Restent  pour  expliquer  l'état  du  change,  les  ventes 
de  laines  australiennes  à  Londres  pour  compte  français  et 
l'influence  de  l'Exposition. 

L'argent  est  du  reste  d'une  abondance  extrême  chez  nos 
voisins,  pas  plus  qu'à  Paris  les  capitaux  ne  veulent  se  placer 
en  ce  moment  et  ils  sont  en  quête  d'emplois  temporaires  : 
c'est  ce  qui  explique  que  la  Banque  d'Angleterre  ne  cherche 
pas  à  relever  le  change  par  une  hausse  d'escompte. 

La  perte  du  papier  belge  reste  à  0.19  0/0,  celle  du  papier 
suisse  à  0.44  0/0  ;  par  contre  il  y  a  une  amélioration  du 
papier  italien.  D'après  la  hausse  sur  la  Rente,  il  semble 
qu'on  ait  meilleure  opinion  des  finances  italiennes  et  que  la 
confiance  commence  à  revenir  un  peu. 

Le  New-York  est  à  517  comme  la  semaine  dernière. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong .. 

Shanghaï  

Yokofiama. . . 
Siug^pourt, . . 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

aio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  Vor.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres; 


3  cet 


2/1  3/16 
2/10  1/4 
2/0  S/8 
2/1  3/8 


1/3  15/16 
1/3  10/16 
10  1/16 
17  13/32 

134  90 
77/10  ./. 
29  1/2 


.10  oct. 


2/1  1/4 
2/10  S/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  7/32 
17  3/8 

132  70 
77/10  1/2 
29  9/16 


17  oct. 


2/1  S/16 
2/10  3/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  9/32 
17  1/4 

133  .. 

77/11  ./• 
29  3/16 


24  oct. 


2/1  1/4 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/2  1/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  1/4 
17  1/4 

133  90 
77/11  1/2 
30  3/16 


31  oct. 


2/1  1/8 
2/10  7/8 

2/0  5/8 
2/1  15/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  13/32 
17  5/32 

132  90 
77/11  3/4 
29  7/8 


Comme  il  y  avait  lieu  de  le  penser,  l'argent  métal  n'a  pas  pu 
se  tenir  au-dessus  de  30  d.,  il  a  perdu  5/16  dans  la  semaine, 
entraînant  une  baisse  correspondante  sur  les  devises  de  l'Ex 
trême- Orient. 

Le  Conseil  des  Indes  annonce  la  vente  spéciale  de  Es  27.591 
en  traites  sur  Calcutta  à  1  s.  3  31/32  d. 

La  faiblesse  persistante  de  la  roupie  que  nous  enregistrons 
depuis  plusieurs  semaines  est  due  aux  envois,  en  Angleterre, 
de  l'or  commissionné  par  l'Inde  en  Australie  et  à  l'abondance 
des  capitaux  à  Calcutta  et  à  Bombay. 

«  Les  banquiers,  dit  notre  confrère  Statist,  retirent  leurs 
fonds  disponibles  de  l'Inde  pour  les  employer  à  Londres.  » 

Le  papier  brésilien  gagne  5/32  et  le  papier  chilien  perd  3/32. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  en  nouvelle  baisse. 

L'or  reste  au  pair  à  Paris  ;  à  Londres,  le  prix  est  de 
77/11  3/4,  soit  près  de  3  0/00  de  prime. 

Du  18  au  25  octobre,  les  mouvements  d'or  hors  banque  à 
Londres  ont  été  les  suivants  : 

Entrées 

Afrique  du  Sud  s.  1..500 

Australie   128.000 

La  Plata   20.000 

Indes  occidentales   11.000 

Détroits   5.000 

Inde   60.000 


225.500 

L'argent  en  barres  a  perdu  5/16  sur  des  réalisations  de 
bénéfices. 

Da  18  au  25  octobre,  d'après  MM.  Pixley  et  Abell,  les  ex- 
portations de  Londres  en  Orient  ont  été  de  286.050  liv.  st., 
soit  7.713.639  liv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre  5.7.51  793 
livres  sterling  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
descompte  ofliciels. 


Escompte  hors  lianque 

Places 

Paris  ..... 
Londres. . . 

Berlin  

Ne  w  -  York 
(timemoney) 

A  Paris,  l'escompte  hors  banque  est  nul;  sur  les  autres 
places,  il  a  une  tendance  à  s'élever. 


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

2  nov. 

âT/. 

4  ./. 

3  7/8 

2  7/8 
4  1/16 
4  ./. 

3  ~.. 

3  7/8 

4  1/4 

sT/. 

3  .5/8 
3  7/8 

3". 
4  ./. 

•/. 

3  1/2 

3  3/4 

4  1/4 

4  1/4 

5  1/4 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué  cette 
semaine  de  la  somme  insigniflanie  de  la  somme  de  53.000  fr. 
La  circulation  a  prélevé  970.000  fr.  à  Paris  et  1.566.000  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  acheté  pour  2.379.000  fr.  de 
matières  ;  il  est  venu  129.000  fr.  de  Suisse,  et  il  a  été  expédié 
25.000  fr.  dans  ce  dernier  pays. 

L'argent  a  baissé  de  1.532.000  fir. 

La  circulation  a  rendu  1.052.000  fr.  à  Paris  et  pris 
776.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  40.000  fr.  de 
Londres  et  92.000  fr.  de  Suisse,  et  il  a  été  expédié  150.000  fr. 
à  la  Guadeloupe  et  1.970.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  augmenté  de  101  millions,  les 
comptes  courants  ont  grossi  de  17  millions,  le  portefeuille  de 
167  millions,  les  avances  de  6  millions.  Bien  qu'avec  les 
chiffres  énormes  de  l'encaisse  et  de  la  circulation,  les  aug- 
mentations et  les  diminutions  n'aient  qu'une  faible  impor- 
tance, on  peut  dire  que  la  situation  de  la  Banque  est  sensi- 
siblement  plus  forte  que  l'année  dernière. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Allemagne  s'est  accrue  de  48 
millions  pendant  que  la  circulation  diminuait  de  41  millions, 
le  portefeuille  a  baissé  de  31  millions  tout  en  restant  au  ni- 
veau très  élevé  de  1.035  millions,  les  avances  ont  perdu  11 
millions. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or  cette  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre;  voici  le  détail  des  sorties  : 

Vente  en  barres  €  10.000 

Hollande   27.000 

Egypte   115.000 

Amérique  du  Sud   10.000 

Destination  inconnue   103.000 

Total  des  sorties  £  265.000 

Les  sorties  s'élèvent  à  6.625.000  francs,  auxquelles  s'ajoute 
un  prélèvement  de  la  circulation  de  4.375.000  fr.,  ce  qui  a  fait 
baisser  l'encaisse  de  11  millions.  La  circulation  a  augmenté 
de  8  millions,  les  comptes  courants  ont  perdu  12  millions,  le 
portefeuille  n'a  pas  varié.  Le  rapport  de  la  réserve  aux  enga- 
gements est  de  43  0/0. 

Le  bilan  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  ne  révèle  rien 
d'intéressant. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Belgique  est  en  hausse  de 
9  millions;  les  avances  ont  perdu 3  millions;  les  autres  comp- 
tes n'ont  pas  changé. 

Toujours  même  immobilité  à  la  Banque  d'Espagne.  La  cir- 
culation, le  portefeuille  et  les  avances  se  tiennent  à  de»  chif- 
fres beaucoup  trop  élevés  qu'il  serait  facile  de  réduire  avec 
un  peu  d'énergie. 

L  encaiise  de  la  Banque  de  Grèce  n'existe  plus  que  pour 
mémoire;  la  circulation  est  de  145  millions. 

A  la  Banque  des  Pays-Bas,  les  avances  ont  grossi  de  6  mil- 
lions, les  autres  comptes  sont  restés  stationnaires. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Russie  a  baissé  de  6  mil- 
lions, l'encaisse  argent  de  2  millions;  le  portefeuille  a  aug- 
menté de  20  millions. 

Les  auti  es  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  . . . 

Total  1900... 
—  1899... 
~  1898... 


du  6 
au  13  oct. 


Depuis 
le  1"  ianv. 


»  19.029.720 
17.664.481 
»  4.500.709 
13.334  6.074.329 

13.334  47.269.839 
4.054  25.883.523 
3.200  8.417.457 


IMPORTATIONS 

du  G  Depuis 
au  13  oct.  le  I"  janv. 

103.465 
254.760 
»  325.884 
25.094  1.093.935 


25.094  1.778.044 
2.959.836  13.258.798 
1.966.308  90.799.162 


5i8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Aliemagne  

Autres  pays .... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


1.093.005  39.463.550 
21.036  632.500 
»  4.450 
4.675  398.649 


35.146 


64.988 
2.03J 
2.628 
3.692.965 


1.118.716  40.499.149 
964.465  36.597.819 
1.055.584  36.870.049 


35.146  3.762.620 
79.752  3.130.333 
47.710  1.987.789 


Banques  associées  de  New-Yorft 


(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 

Portefeuill* 

1899  28  oct.  .. 

1900  13  oct... 
1900  20  oct... 
1900  27  oct. . . 

144.3 
160.8 
156.7 
158.9 

15.7 

30.3 
30.4 
30.6 

761.  C 
861.6 
846.4 
843.4 

695.8- 
807.9 
797.9 
793,4 

L'encaisse  des  Banques  associées  de  New-York  est  en 
augmentation  ;  les  dépôts  et  le  portefeuille  ont  un  peu  dimi- 
nué, mais  ce  sont  des  mouvements  purement  intérieurs. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

104.7 

207.9 

3.9 

51.9 

65.9 

72.9 

196.2 

5.6 

84.0 

56.2 

73.5 

192.0 

7.9 

78.9 

56.0 

71.2 

190.2 

6.9 

75.5 

58.7 

2-2sep''99 

19Û0 
8  scj)t. 
ir>  sept. 
22  sept. 

Nouvelle  diminution  de  l'encaisse  de  la  Banque  du  Japon, 
qui  est  un  peu  faible  par  rapport  à  la  circulation. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'élection  présidentielle  aux  États-Unis 

Nous  avons  tenu  nos  lecteurs  au  courant  des  péri- 
péties de  la  lutte  que  le  parti  républicain  et  le  parti 
démocrate  ont  soutenue  aux  Etats-Unis,  en  vue  de 
l'élection  présidentielle.  C'est  mardi  prochain,  6  cou- 
rant, que  les  électeurs  américains  devront  se  pro- 
noncer, et,  d'ici  là,  les  partisans  de  M.  Mac-Kinley 
autaut  que  ceux  de  M.  Bryan  n'épargneront  rien  pour 
s'assurer  les  voix  hésitantes. 

Les  deux  candidats  paraissent  avoir  des  chance^  à 
peu  près  égales  ;  il  est  donc  impossible  de  se  pro- 
noncer sur  l'issue  de  cette  campagne  dont  l'Europe  — 
ô.  cause  des  questions  qu'elle  met  en  jeu  —  attend  les 
résultats  avec  un  réel  intérêt. 


La  Monnaie  de  Billon  à  la  Martitique 

La  Chambre  de  Commerce  de  Saint-Pierre  n'étant  pas 
parvenue,  malgré  ses  démarches  pressantes,  à  faire  résoudre 
la  question  des  sous  qui  encombrent  la  colonie  et  paralysent 
le  commerce  local,  un  certain  nombre  de  commerçants  de  la 
Martinique  viennent  de  «'adresser  à  la  Commission  coloniale 
par  une  pétition  pour  la  prier  de  demander  au  Gouverneur  : 

1»  Le  retrait  d'urgence  de  cent  mille  francs  de  monnaie  de 
billon  et  pour  éviter  de  nouveau  pareille  situation  ; 

2'  De  prendrè  un  arrêté  interdisant  l'importation  du  billon 
à  la  Martinique,  et  puisque  la  colonie  sœur  se  plaint  du  man- 
que de  monnaie  (il  arrive  même  que  les  commerçants  ne  peu- 
vent rendre  la  monnaie  aux  acheteurs,  le  billon  se  vendant  à 
5  0/0  de  prime  à  la  Pointe-à-Pitre  et  à  la  Basse-Terre),  M.  le 
Gouverneur  pourrait  demander  à  la  Direction  des  Fonds 
l'autorisation  d'envoyer  du  billon  à  la  Guadeloupe,  et,  par  un 
simple  jeu  d'écritures,  le  Trésor  se  débarrasserait  de  ce  billon 
encombrant  sa  caisse. 

Nous  ferons  connaître  la  solution  adoptée  par  le  Gouver- 
neur par  intérim  de  la  Martinique. 


Les  achats  d'argent  du  Gouvernement  indien 

En  réponse  à  l'article  du  Statist  que  nous  avons  reproduit 
la  semaine  dernière,  un  correspondant  de  ce  journal  a  déclaré 
que  la  raison  des  grandes  demandes  d'argent  faites  par  l'Inde 
se  trouve  dans  les  dépenses  que  la  famine  a  nécessitées  à 
l'intérieur.  En  remontant  à  plusieurs  années  en  arrière,  on 
constate,  en  eflet,  que  la  famine  de  1877-78  a  provoqué  de 
semblables  demandes  (la  frappe  d'argent  fut,  pendant  cette 
année,  de  10  crores  au  lieu  de  6  et  7  pendant  les  années  pré- 
cédentes). L'augmentation  de  15  crores  dans  la  circulation 
argent  en  1899-1900  a  donc  été  absolument  anormale. 

Le  Statist  n'accepte  pas  ces  explications  :  il  prétend  que 
les  achats  d'argent  de  l'Inde  sont  régis  entièrement  par  la 
balance  commerciale  favorable  à  ce  pays  ;  par  l'afflux  du 
capital  et  par  les  diflerents  moyens  de  remise  servant  à 
régler  la  balance,  y  compris  l'alllux  du  capital  : 

Notre  correspondant,  dit-il,  cite  l'exercice  1877-78  comme 
une  preuve  de  ee  fait  que  l'augmentation  de  la  demande  a  été 
le  résultat  de  l'envoi  à  l'intérieur  d'une  forte  quantité  de 
monnaie.  Mais  l'expérience  de  1877-78,  de  1897-98  et  de  1899- 
19C0  confirme  notre  opinion,  que  la  demande  d'argent  de 
l'Inde  dépend  principalement  de  la  balance  du  commerce  — 
y  compris  l'aftlux  du  capital  —  favorable  à  ce  pays  et  non 
des  demandes  de  monnaies  pour  les  besoins  de  la  famine. 

En  1877-78,  les  exportations  et  importations  ont  été  excep- 
tionnellement importantes  et  la  balance  des  exportations  de 
marchandises  sur  les  importations,  qui  s'est  élevée  à  24  crores 
environ,  a  été  normale.  Mais  la  famine  a  obligé  le  Conseil 
de  l'Inde  à  envoyer  un  montant  d'argent  moins  important 
pour  faire  face  aux  charges  métropolitaines  et  la  balance 
commerciale  en  faveur  de  l'Inde  se  trouvant  ainsi  augmentée, 
de  plus  importan'cs  remises  d'argent  ont  été  nécessaires. 

La  famine  de  1897-98  a  causé  une  forte  baisse  dans  la 
valeur  des  exportations  indiennes,  mais  elle  a  causé  une  bien 
plus  grande  grande  diminution  dans  les  ventes  de  traites  du 
Conseil.  Comme  eonséquence,  les  importations  nettes  d'or 
et  d'argent  —  non  destinés  à  la  frappe  —  s'élevèrent  à 
Rx  13.400.000  au  lieu  de  Rx  8  000.000  pendant  l'année  précé- 
dente. 

Comme  il  n'y  avait  pas  alors  de  roupies  frappées  et  que 
l'or  n'était  pas"  présenté  pour  des  roupies,  les  fortes  augmen- 
tations d'or  et  d'argent  dans  l'Inde  ne  purent  être  faites  ea 
vue  de  la  frappe.  Pour  montrer  l'étendue  dos  balances  com- 
merciales en  faveur  de  l'Inde,  depuis  1884-85  et  pendant 
l'année  de  famine  1877-78,  nous  établissons  le  tableau  suivant  ; 

Total 

Ventes 
Excédent  de 
d'export.  traites 
de  du 


Exercices 


marchand,  conseil 


des  traites 
et 

Import.  Import,  import, 
nettes     nettes  nettes  de 
d'or     d'argent  métaux 


(En  milliers  de  Rx) 

38.264 

28 

389 

9 

439 

3.568 

41 

397 

40.098 

28 

076 

6 

503 

3.980 

38 

560 

22.986 

14 

812 

4 

908 

8.473 

28 

194 

27.867 

25 

787 

2 

291 

5.856 

33 

934 

41.399 

31 

085 

2 

r.26 

6.582 

40 

193 

35.385 

30 

969  il)  4 

974 

6.329 

32 

325 

29.482 

15 

723 

641 

13.719 

go 

084 

40.330 

26 

478  (1)2 

812 

12.863 

36 

530 

38.741 

23 

082 

2 

413 

9.022 

34 

518 

28.2.53 

21 

186 

5 

636 

14.175 

40 

998 

34.  sas 

22 

418 

4 

615 

10.937 

37 

971 

27.609 

20 

899 

2 

813 

9.246 

32 

959 

25.540 

21 

«<12 

2 

992 

9.228 

34 

033 

26.693 

16 

700 

2 

177 

7.155 

26 

033 

28.226 

13 

3.52 

2 

762 

11.605 

27 

622 

27.553 

17 

102 

4 

671 

7.245 

29 

019 

23.758 

10 

330 

468 

14.676 

25 

475 

1899-1900 . . 
1898-99 .... 
1897-98 .... 
1896-97 .... 
1895-96 .... 
1894-95 .... 

1891-  94.... 

1892-  93 .... 
1891-92.... 
1890-91 .... 
1889-90.... 
1888-89 .... 
1887-88 .... 
1886-87 .... 
1885-86 .... 
1884-85 .... 
1877-78 .... 

La  question  de  l'importance  de  la  demande  annuelle 
d'argent  faite  par  l'Inde  dépendra  donc,  en  premier  lieu,  de 
la  balance  commerciale  favorable  à  ce  pays,  après  avoir  fait 
face  aux  charges  métropolitaines  ;  en  second  lieu,  du  montant 
du  capital  étranger  envoyé  dans  l'Inde  et  conservé  dans  la 
colonie.  Le  dernier  facteur  a  eu,  sans  doute,  un  effet  consi- 
dérable sur  les  importations  et  exportations  d'or  pendant  lea 
deux  dernières  années  :  il  peut  avoir,  dans  l'avenir,  un  effet 
encore  plus  considérable  par  suite  de  l'opinion  qu'a  le  public 
que  le  Gouvernement  indien  réussira  à  rcaintenir  la  valeur 
de  la  roupie.  Si  cette  confiance  se  maintient  et  que  le  Gouver- 
nement réussisse  à  attirer  plus  de  capitaux  britanniques,  le 
Département  de  la  circulation  sera  obligé  à  acheter  de  l'argent 
en  grandes  quantités  personne  ne  peut  dire  dans  quelles 
proportions). 

En  ce  moment  oii  l'argent  abonde  dans  l'Inde  et  où  le  taux 
(1)  Exportations  nettes. 


L'ÉCONO^riSTE  EUROPÉEN.  —  Situation  financière  générale 


d'escompte  reste  rolalivemenl  élevé  /»  Londres,  les  banques 
de  change  peuvent  momentanémeni  réduire  li'urs  balances 
espèces  dans  l'Inde  ;  mais,  lorsque  l'argent  redeviimdra 
denr>andé,  ces  balances  devront  être  remises  à  leur  niveau 
normal. 

De  plus,  les  importations  de  cotonnades  seront  peu  impor- 
tantes pondant  les  deux  ou  trois  mois  prochains,  car  les 
difficultés  éprouvées  par  le  Lancaslùre  )>our  se  munir  de 
coton  brut  et  le  prix  élevé  des  articles  manufacturés  ont 
arrêté  les  demandes. 

Toutefois,  la  récolte  indienne  do  cette  année  îst  favorable 
et  la  récolle  de  coton  sera  probablement  vendue  à  un  prix 
relativement  élevé.  Par  conséquent,  avec  di'  faibles  imporla- 
tions  et  de  fortes  exportations,  la  balance  du  commerce  en 
faveur  de  l'Inde  sera  très  importante  pendant  les  mois 

Frochains.  Pour  faire  face  à  cette  balance,  qui  sera  due  à 
înde,  les  changeurs  auront  probablement  à  acheter  de 
nombreuses  traites  du  Conseil  et  à  envoyer  une  quantitéd'or 
considérable.  C«la  signifie  que  le  stock  d'argent  dont  dispose 
le  Département  de  la  circulation  n'étant  pas  trop  fort,  le  Gou- 
vernement indien  sera  obligé  à  acheter  encore  de  l'argent 
dans  une  proportion  correspondante  aux  importations  d'or. 


Les  Monnaies  étrangères  en  Chine 

Le  correspondant  du  Financial  Mews  envoie  de  Tokyo  les 
renseignements  suivants  sur  la  façon  dont  les  Gliinois  accep- 
tent les  monnaies  étrangères  : 

a  Les  autorités  japonaises  ont  été  agréablement  surprises 
«n  voyant  que  leurs  monnaies  —  pièces  d'or  et  billets  — 
étaient  acceptées  par  les  Chinois  du  Nord.  Au  début,  le  Gou- 
vernement avait  pensé  que  les  Chinois  n'accepteraient  d'au- 
tres espèces  que  l'argent  ;  il  avait  donc  rassemblé  à  l'intérieur 
et  au  dehors  un  fort  montant  de  ces  espèces  et  s'était  em- 
pressé de  frapper  des  pièces  spéciales  ressemblant  aux  autres 
pièces  d'un  yen. 

Quant  on  envoya  ces  monnaies  dans  la  Chine  du  Nord,  les 
indigènes  n'en  voulurent  pas  et  préférèrent  les  monnaies  di- 
visionnaires japonaises  d'argent  ordinaire.  Leur  préférence 
our  ces  dernières  les  amena  à  demander  des  pièces  d'or  et 
es  billets,  dont  il  n'avait  été  envoyé  qu'un  faible  montant 
en  Chine,  à  titre  d'essai.  Ces  deux  monnaies  sont  maintenant 
employées  largement  et  les  officiers  japonais  n'éprouvent 
aucune  peine  à  s'en  servir. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'api-ès  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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Français  3  %  (perpétuel)  

100  r. 

33  39 

2  99 

100  60 

33  53 

2  98 

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr. 20). 

99  S5 

36  20 

2  76 

99  30 

36  10 

2  76 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. . . 

97  .. 
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9)  75 
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95  50 
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96  .. 

32  .. 
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Espagne  Ex  t.  4  %  (ch .  f .  1  f  r.  ) . . . . 

C9  12 

17  28 

5  78 

66  95 

16  73 

5  97 

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

190  25 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

88  87 

29  62 

3  37 

89  .. 

29  66 

3  37 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

9S  25 

24  56 

4  07 

99  75 

24  93 

4  01 

Italie  4  %  net  
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23  m 
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4  27 
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5  40 

84  25 

28  08 

3  56 

85  .. 

28  33 

3  32 

Serbie  4  %  1895   

62  .. 

15  50 

6  45 

63  .. 

15  75 

6  3i 

Suéde  3%  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 

97  .. 

27  71 

3  60 

97  .. 

27  71 

3  60 

Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 

96  50 

32  16 

3  10 

95  75 

31  91 

3  13 

Turquie  convertie  1  %  série  D... 

22  65 

22  65 

4  41 

22  65 

22  65 

4  41 

4  13 

—     Priorité  4  %  1890  

482  oO 

21  M 

4  14 

484  .. 

24  20 

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 

80  60 

28  86 

3  46 

87  75 

29  25 

3  41 

SitnatioD  FlnanciÈre  Générale 


Europe.  —  France.  On  avait,  pendant  tout  le  mois 
d  octobre,  procédé  à  de  tels  allégements,  que  la  liqui- 
dation de  fin  de  mois  s'est  effectuée  sans  difficulté,  et 
avec  des  reports  bon  marché.  Aussi  la  Bourse  a-t-elle 
repris  d'une  façon  appréciable,  et  les  demandes  qui  se 
produisent  en  ce  moment  au  comptant,  sont  d'un 
j^rand  encouragement  pour  le  monde  des  affaires. 

Allemafjne.  —  La  baisse  sur  les  valeurs  industrielles 


est  moinentancment  enrayée,   mais  la  confiance  du 
public  ne  semble  pas  leur  revenir. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  reste  abondant  ot 
on  a  trouvé  facilement  de  l'argent  pour  la  liauidalioD, 
il  4  0/0. 

En  1899,  les  64  Compagnies  d'assurances  sur  la  vîe 
ont  fait  152.756  traités  nouveaux,  représentant  un  total 
de593.406.300mark.s.  A  la  fin  de  1899,  ces  Compagnies 
d'assurances  comptaient  1.755.887  polices  représen- 
tant 6.611.398.97.")  marks. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  les  importations  se 
sont  élevées  ù  /i  .239.238.000  marks  (+  6.107. OQO)  et 
les  exportations  à  3.364. 'i2'i. 000  marks(+l'x6.4G4.UU0). 

Angleterre.  —  Les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud  re 
sont  rien  moins  que  rassurantes  et  la  guerre  de  gué- 
rillas menace  de  s'y  prolonger. 

La  Bourse  fait  preuve  de  grandes  hésitations  et  loa 
dispositions  du  marché  monétaire  ne  sont  guère  favo- 
rables. 

Un  remaniement  ministériel  important  vient  do  so 
produire,  lord  Salisbury,  qui  reste  président  du  Con- 
seil, abandonne  les  affaires  étrangères. 

Bulgarie.  —  Nous  publions,  page  569,  un  rapport 
du  consul  général  d'Autriche-Hongrie  à  Sophia  sur  les 
Banques  et  les  Sociétés  anonymes  qui  fonctionnent  en 
Bulgarie. 

Les  récoltes  de  1900  promettent  des  exportations  qui 
pourront  améliorer  la  situation  économique  de  la 
Bulgarie. 

Espagne.  —  Le  nouveau  Cabinet  a  commencé  à 
fonctionner  paisiblement. 

Le  Ministre  des  Finances  a  déclaré  que  son  projet 
de  budget  s'inspire  de  la  plus  stricte  économie. 

A  cause  de  l'intluence  exercée  par  les  Bourses  étran- 
gères, la  semaine  écoulée  a  été  peu  brillante  pour  la 
place  de  Madrid  :  elle  a  été  marquée  par  une  baisse 
presque  générale  des  cours. 

Les  recettes  générales  du  Trésor,  pendant  les  neuf 
premiers  mois,  ont  été  de  670.249. 'i8l  pesetas,  contre 
669.095.6fc«4  dans  la  même  période  de  1899. 

Italie.  —  Il  s'est  produit,  cette  semaine,  un  fait  assez, 
rare  :  tandis  que  la  Rente  italienne  était  bien  tenue  à , 
l'étranger  une  sensible  baisse  sur  le  change  s'est  pro- 
duite en  Italie  en  même  temps  qu'une  dépression  géné- 
rale des  cours. 

La  mauvaise  situation  économique  du  pays  vient 
surtout  du  manque  de  circulation  monétaire. 

Le  montant  de  la  Dette  publique  a  décru  dans  les  trois 
pemiers  mois  de  l'exercice.  La  diminution  a  été  de 
642.417  lire  de  rente  et  10.925.000  lire  de  capital. 

Luxembourg .  —  Nous  publions,  page  372,  un  exposé 
de  la  situation  très  florissante  de  l'industrie  minière  et 
métallurgique  dans  le  grand-duché  du  Luxembourg. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  recettes  totales  perçues  à 
la  douane  de  Rio  pendant  les  neuf  premiers  mois  sont 
inférieures  de  15.737  : 257  milreis  à  celles  de  la  môme 
période  de  1899;  elles  s'élèvent  à  50.278: 014  milreis 
papier. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  huit  premiers  mois  de  l'an- 
née, les  exportations  se  sont  élevées  à  915.737.753  dol- 
lars et  les  importations  à  564.699.934  dollars,  ce  ([ui 
laisse  un  solde  actif  de  351.637.219  dollars. 

Pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  finan- 
cier, les  recettes  publiques  se  sont  élevées  à  144  mil- 
lions 918.242  dol.  et  les  dépenses  à  143.649.823  dol. 

Mexique.  —  Dans  le  premier  mois  de  l'année  fiscale 
1900-1901,  les  importations  se  sont  élevées  à  4.792.808 
piastres  (-j-  Ît21.307  par  rapport  au  même  mois  de  l'an- 
née précédente)  et  les  exportations  à  10.767.246  piastres 
{-{-  145.963). 

République  Argentine.  —  En  1899.  il  est  arrivé  dans 
la  République  Argentine  84.442  émigrants,  17.312  de 
plus  qu'en  1898. 

Asie.  —  Japon.  Le  budget  de  la  31e  année  fiscale 
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reproduit  à  peu  près  celui  de  la  38e.  Les  recettes  et  les 
dépenses  sont  évaluées  à  253.000. 000  de  yen. 

L'excédent  des  importations  japonaises  sur  les  ex- 
portations atteignait,  de  janvier  à  août,  la  valeur  de 
80  millions  de  yen. 


FRANGE 


La  Politique.  —  Le  Discours  tic  M.  WaldecK-Roussean.  —  Les  Ré- 
formes de  l'Algérie.  —  La  Prolungatioii  de  rKxposition.  —  Le 
Budget  de  1901.  —  La  Rentrée  des  Chambres. 

Le  discours  prononcé  dimanche  à  Toulouse  par 
M.  Valdeck-Rousseau  n'a  pas  produit  l'effet  qu'en  at- 
tendaient les  amis  du  Cabinet.  Sur  un  seul  point  le  Pré- 
sident du  Conseil  a  été  très  catégorique  :  c'est  sur  la 
politique  que  suivra  le  Gouvernement  ;  ce  sera  celle 
adoptée  par  lui  depuis  son  arrivée  au  Pouvoir;  loin 
d'abandonner  les  lois  dites  de  défense  républicaine 
déposées  l'an  dernier,  le  Gouvernement  en  demandera 
la  discussion  immédiate,  en  commençant  par  les  pro- 
jets sur  les  congrégations  et  la  scolarité. 

On  attendait  une  réponse  au  discours  prononcé  à 
Lens  par  M.  Millerand,  mais  M.  Valdeck-Rousseau  a 
su  encore  une  fois  ménageries  espérances  particulières 
de  chacun  des  partis  formant  sa  majorité. 

Dans  ces  conditions,  la  situation  parlementaire  reste 
absolument  ce  qu'elle  était  avant  les  vacances.  Les 
membres  de  l'opposition  peuvent  développer  leurs 
interpellations,  ils  en  seront  pour  leurs  frais  d'élo- 
quence. Le  Ministère  triomphera  comme  précédem- 
ment, et  au  cours  de  la  discussion  du  budget,  aura 
tout  le  loisir  de  faire  inscrire  à  l'ordre  du  jour  tous  les 
projets  qu'il  juge  utiles  à  sa  politique,  et  même  de 
faire  commencer  leur  discussion.  Quant  à  leur  adop- 
tion, c'est  une  toute  autre  affaire,  car  la  Chambre  elle- 
même  n'est  peut-être  pas  disposée  à  voter  des  mesures 
dont  elle  semble  réclamer  l'application  immédiate. 


■w».  Le  Journal  Officiel  du  27  octobre  a  publié  !•  décret 
convoquant  le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  eu  session 
extraordinaire  pour  le  6  novembre  1900. 

-vw  Deux  élections  sénatoriales  ont  eu  lieu  le  28  oetobre  : 
dans  les  Basses-Pyrénées,  M.  Gassou,  député  républicain,  a 
été  élu  en  remplacement  de  M.  Quintaa,  décédé;  dans  le 
Loiret,  M.  Viger,  député  républicain,  a  été  élu  en  remplace- 
ment de  M.  Fousset,  décédé. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  30  octobre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
de  la  situation  en  (^hine. 

lia  communiqué  les  remerciements  que  les  Souverains  et  les 
Gouvernements  étrangers  lui  ont  fait  parvenir  pour  l'accueil 
qu'ont  reçu  à  Paris  leurs  exposants  et  nationaux. 

Il  a  également  fait  connaître  qu'un  Livre  Jaune,  embras- 
sant les  affaires  de  Cliine  depuis  le  mois  de  mars  dernier, 
allait  être  incessaniment  distribué. 

M.  ^Millerand  a  fait  signer  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique un  décret  prolongeant  rEsposition  Universelle  du  6 
au  12  novembre  inclusivement,  et  décidant  que  les  visiteurs 
y  seraient  admis  gratuitement  le  mercredi  7  novembre. 

Le  ?\Iinistre  du  Commerce  a  également  pris  un  arrêté 
décidant  qu'il  serait  prélevé  sur  l'excédent  du  crédit  constitué 
par  les  retenues  faites  pour  le  service  médical  de  l'Exposi- 
tion, une  somme  de  ,5{),000  fr.  qui  sera  distribuée  aux  pauvres 
des  -vingt  arrondissements  de  Paris,  par  les  soins  de  l'Assis- 
tance publique,  le  lundi  12  novembre. 

Le  Ministre  de  l'Agriculture  a  fait  connaître  qu'il  se  pro- 
pose de  constituer  une  Commission  interministérielle  com- 
posée de  fonctionnaires  de  l'agriculture  et  des  travau^x  publics, 
chargée  d'étudier  les  travaux  relatifs  aux  canaux  du  lihône 
susceptibles  d'être  promptement  exécutés. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  fait  signer  un  décret 
portant  création  d'une  chaire  d'Economie  sociale  à  l'Ecole 
nationale  des  Ponts  et  Chaussées. 

■wv  Le  nouTeau  Gouverneur  général  de  l'Algérie  s'est, 
depuis  sa  nomination  et  avant  même  de  prendre  possession 
de  son  poste,  occupé  de  la  préparation  de  plusieurs  projets 


de  réformes  administratives  en  Algérie.  Voici  sur  ces  trèg 
intéressants  projets  quelques  détails  : 

D'accord  avec  le  Ministre  des  finances,  M.  Jonnart  a  décidé, 
en  premier  lieu,  de  fortifier  le  contrôle  des  dépenses.  Le  ser- 
vice doit  avoir  pour  but,  dans  la  pensée  de  M.  Jonnart,  de 
contrôler  étroitement  l'emploi  des  crédits  votés  par  le  Parle- 
ment et  de  faire  disparaître  les  abus  dont  on  a  pu  avoir  à  se 
plaindre. 

Le  Gouverneur  général  a,  d'autre  part,  l'intention  d'orga- 
niser un  contrôle  administratif  supérieur  ;  il  y  sera  pourvu 
par  un  remaniement  des  cadres  des  conseillers  du  Gouver- 
nement. 

M.  Jonnart  s'est  occupé  d'opérer,  dans  l'administration 
départementale  algérienne,  une  décentralisation  rendue  sur- 
tout nécessaire  par  l'extension  des  pouvoirs  dont  le  Gouver- 
nement général  a  été  doté.  A  cet  effet,  il  vient  d'adresser,  de 
Paris,  aux  trois  préfets  d'Algérie,  une  importante  circulaire 
leur  faisant  connaître  son  intention  de  rendre  applicables, 
dès  le  l"  janvier,  des  mesures  nouvelles  tendant  à  simplifier 
le  fonctionnement  de  tous  les  services  administratifs  et  à 
rendre  Jjcaucoup  plus  prompte  l'expédition  des  affaires. 

M.  Jonnart  demande  aux  préfets  de  lui  envoyer  des  propo- 
sitions motivées  touchant  les  attributions  et  délégations  dont, 
pour  accélérer  l'expédition  des  affaires,  il  conviendrait  de  les 
investir. 

Le  Gouverneur  général  fait  connaître  aux  préfets,  dans  cette 
même  circulaire,  son  intention  de  modifier  le  rôle  des  sous- 
préfectui'es,  qui  doit  être  en  Algérie  très  dillérent  de  celui 
qu'elles  jouent  en  France.  Les  sous-préfets  algériens  auront 
désormais  pour  mission  principale,  sinon  exclusive,  d'être  les 
inspecteurs  permanents  et  actifs  de  leur  arrondissement  ;  de 
se  tenir  constamment  au  courant  de  tout  ce  qui  s'y  passe  et 
d'en  informer  immédiatement  leur  chef  hiérarchique  ;  de 
consacrer  tous  leurs  soins  à  l'œuvre  de  la  colonisation  et  au 
contrôle  de  l'administration  des  indigènes. 

D'autre  part,  M.  Jonnart  compte  proposer  au  Gouverne- 
ment de  dédoubler  les  secrétariats  généraux  de  préfecture. 
Il  y  aurait,  dans  chaque  département,  un  secrétaire  général 
]>our  l'administration  départementale  et  communale,  et  un 
seci-étaire  général  pour  l  administration  des  indigènes  et  la 
police  générale. 

Par  l'ellet  de  ces  mesures,  les  pouvoirs  des  préfets  seront 
augmentés,  leurs  responsabilités  précisées  et  accrues.  Le 
Gouverneur  général  a  appelé  l'attention  des  préfets  sur  les 
devoirs  que  leur  créera  cette  situation  nouvelle. 

Le  Gouverneur  général  a  décidé  le  rattachement  à  son 
cabinet  même  du  service  de  l'administration  centrale,  d«  l'ad- 
ministration départementale,  des  communes  mixtes  et  des 
adjoints  indigènes. 

-vwv  Le  30  octobre,  la  Commission  du  budget  a  repris  ses 
travaux  au  Palais  Bourbon.  Elle  a  entendu  le  Ministre  de  la 
Justice  et  M.  Cruppi,  rapporteur  du  budget  de  la  justice. 

La  Commission  est  arrivée  aux  conclusions  suivantes  :  un 
siège  de  magistrat  est  supprimé  dans  toutes  les  Cours  d'appel, 
à  l'exception  des  Cours  de  Paris  et  de  Lyon.  Par  cette 
réforme,  le  rapporteur  a  voulu  indiquer  qu'il  y  a  lieu  de 
supprimer  les  fonctions  judiciaires  inutiles. 

A  cette  suppression,  acceptée  par  le  Gouvernement,  corres- 
pondent les  créations  devenues  nécessaires.  Une  nouvelle 
Chambre  est  créée  à  la  (^our  de  Paris,  une  autre  à  la  Cour 
de  Lyon.  En  outre,  M.  Cruppi,  d'accord  avec  le  (iouvei'ne- 
ment,  incorpore  à  la  loi  de  finances  les  créations  et  suppres- 
sions d'emplois  dans  les  Tribunaux  et  Cours  portées  dans  le 
rapport  de  M.  Haussmann  déjà  inscrit  à  l'ordre  dujjour; 
c'est  ainsi  que  le  personnel  des  Tribunaux  sera  augmenté  à 
Nice,  Béthune  et  Béziers. 

Pour  alléger  les  travaux  des  Cours  dont  le  personnel  est 
ainsi  diminué,  la  loi  de  finances  porte  que  désormais,  même 
aux  sièges  des  Cours  d'appel,  les  assesseurs  des  présidents 
d'assises  pourront  être  choisis  parmi  les  magistrats  du  Tri- 
bunal. 

En  ce  qui  concerne  les  juges  de  paix,  la  loi  de  finances 
porte  qu'un  décret  rendu  dans  la  forme  de  règlement  d'admi- 
nistration publique  pourra  réunir  sous  la  juridiction  d'un 
seul  magistrat  les  j  ustices  de  paix  urbaines  existant  dans  une 
seule  commune. 

Cette  réforme  est  de  nature  à  apporter  d'importantes  éco- 
nomies auxquelles  doit  correspondre  l'augmentation  de  ti'ai- 
tement  des  juges  de  paix. 

Le  Gai  de  des  Sceaux  a  pris  l'engagement  de  se  joindre  à 
la  Commission  spéciale  des  réformes  judiciaires  pour  deman- 
der à  la  Chambre  un  jour  prochain  pour  la  discussion  de  la 
proposition  sur  l'extension  de  la  compétence  des  juges  de 
paix. 

Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  2  novembre  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

La  séance  a  été  presque  exclusivement  consacrée  à  l'exa- 
men des  questions  que  soulève  la  rentrée  des  Chambres  et 
principalement  de  l'ordre  des  travaux  parlementaires. 
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-w^  Selon  Icmtos  piobabililés,  la  Chambre,  lors  de  la  lixa- 
Lion  de  son  ordre  du  jour  à  la  rentrée  île  mardi  prochain, 
G  novembre,  mettra  on  tôle  les  interpellations  ajourm'es  à  lu 
veille  di-s  vacances  et  aui  oui  rc^glcmontairemont  un  droit  de 
prioriti'  à  la  rentrée,  si  leurs  autours  les  niainliennent. 

Dans  cette  caté},'orie,  se  trouvent  les  intorpollalions  sur  les 
grèves  do  la  Martinique  et  sur  l'allairo  Vcmlol-(  Uianoino. 

Pour  les  intorpollalions  nouvelles,  dont  le  nombre  sera  as- 
sez considérable,  si  l'on  en  juge  par  la  liste  do  colles  qui  sont 
déjà  annoncées,  la  Chambre,  selon  toutes  probabilités,  hxera 
un  jour  déterminé  par  semaine,  de  façon  à  laisser  les  autres 
séances  libres  pour  la  discussion  du  budget. 

On  prévoit  que  la  semaine  du  6  au  11  novembre  sera  em- 
ployée à  liquider  les  anciennes  interpellations,  et  que  la  dis- 
cuBsion  du  budget  pourra  commencer  le  lundi  12  novembre. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE" 

VII 

Les  Banques  chinoises 

Nous  avons  vu,  en  étudiant  le  système  moné- 
taire de  la  Chine,  qu'il  n'existe  pas,  dans  ce  pays, 
d'étalon  légal  et  que  le  Gouvernement  se  désinté- 
resse, d'une  manière  presque  absolue,  de  tout  ce 
qui  a  trait  à  la  circulation  monétaire.  La  même 
indifiterence  des  Pouvoirs  publics  se  manifeste  à 
l'égard  du  fonctionnement  des  banques  locales  ou 
étrangères,  établies  à  l'intérieur  des  provinces,  ou 
dans  les  ports  à  traités. 

Il  n'existe,  en  etfet,  aucune  loi,  aucune  régle- 
mentation spéciale  concernant  cette  industrie  : 
tout  individu,  toute  Corporation,  toute  Société  peut 
ouvrir  un  établissement  de  crédit  et  émettre  des 
billets  de  banque  :  il  suffit  simplement  d'en  aviser 
les  autorités  locales  et  de  payer  la  patente  établie. 

C'est  la  liberté  dans  toute  l'acception  du  mot 
et  les  Banques  ne  sont  pas  même  tenues  de  pu- 
blier leur  situation. 

Il  faudrait  plus  d'un  volume  pour  expliquer  en 
détail  tous  les  usages  mis  en  pratique  par  les  ban- 
quiers chinois,  usages  qui  varient,  d'ailleurs, 
comme  l'unité  monétaire,  selon  les  provinces  et 
selon  les  villes  d'une  môme  province.  Ce  ({u'il  im- 
porte de  connaître,  ce  sont  les  grandes  lignes  du 
fonctionnement  des  Etablissements  de  crédit  sur 
le  territoire  de  l'Empire,  et,  à  ce  propos,  le  Jour- 
nal de  Commerce  de  New-Yorh  a  édité,  en  1898, 
un  remarcjuable  ouvrage  {A  History  of  Banliing 
in  ail  Nations)  dont  le  chapitre  consacré  à  la  Chine 
est  intéressant  à  plusieurs  points  de  vue. 

En  voici  le  résumé  tidèle  : 

Organisation  des  banques  chinoises.  Le  commerce  de 
la  Chine  e«t  dirigé  eu  grande  partie  par  les  banques. 
Ce  sont  des  institutions  jirivées  et  les  aiïaircs  y  sont 
conduites  d'après  les  mômes  ])rineipes  généraux  qui 
e.xistent  dans  les  autres  pays.  Elles  sont  composées  d'un 
ou  ])lus»eurs  individus  avec  un  nombre  égal  ou  inégal 
d'actions;  elles  n'ont  quelquefois  qu'un  nom,  quoique 
les  associés  soient  nombreux.  Les  banques  reçoivent 
des  dépôts  à  un  certain  taux  d'intérêt  et  quand  elles 
prêtent  elles  demandent  un  taux  plus  élevé.  Elles  es- 
comptent leurs  propres  traites  et  souvent  partagent 
les  bénéflccs  des  transactions  entreprises  par  l'emprun- 
teur. Quand  les  dépôts  sont  faits  payables  à  la  volonté 
du  déposant,  un  intérêt  lui  est  accordé,  quoique  pour 
retirer  son  dépôt,  il  doive  dfiuicnt  aviser  la  banque. 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,       448  à  457  et  459. 


Quand  un  dépôlest  fail,  reçu  est  donnépar  la  banr|UO 
et  les  condilions  du  (li'pôl  sont  in(li(pii''(;s  sur  ce  titre. 
Quand  un  li\'re  de  crédit  est  fourni,  ce  tpii  arrive  sou- 
vent, il  doit  être  envoyé  à  la  Hancpie  (|ui  y  entre  les 
transactions  soit  au  (iébil,  soit  au  crédit;  il  doit  êtro 
soigneusement  gardé,  car,  en  cas  de  pcrto,  il  est  fort 
difiiciie  de  ravoir  l'argent  ((ui  n'a  ])as  été  retiré. 

Un  reçu  délivré  i)our  l'argent  prêté  avec  les  intérêts 
composé  ne  serait  pas  légal,  mais  l'intérêt  ])eut  être 
ajouté  au  })rincii)al  et  ini  nouveau  reçu  est  alors  remis 
]iour  c(;  nouveau  montant,  considéré  comme  un  autre 
principal  sur  kuiuel  les  intérêts  doivent  êire  décomptés. 
Cette  opération  se  fait  Hicnsuellemenl ,  annuelle- 
ment, etc.,  suivant  les  accords. 

Pïinilions  corporelles  pour  les  défaillanls  :  Quand 
un  débiteur  maïufue  à  ses  engagements,  il  est  puni  à 
coups  de  bambou:  le  nombre  des  coujjs  dé[iond  du 
montant  de  la  dettf^  et  ces  coups  sont  répétés  chaque 
mois  juscju'à  coin])let  paiement.  Quehiuel'ois,  à  la  place 
des  coups  de  Ijambon,  on  inilige  la  prison.  La  répéti- 
tion delà  i)eine  peut  ])araîtro  très  cruelle;  mais  jjour 
le  Chinois,  qui  subit  la  loi  de  famille  imposant  la  res- 
ponsabilité de  tous  les  parents,  cette  mesure  est  con- 
sidérée comme  un  moyen  légitime  d'obliger  le  paie- 
ment par  le  débiteur  ou  par  quelqu'un  des  siens. 

Traites.  Les  traites  et  billets  à  ordre  circulent  de 
mains  en  mains  et  sont  payables  soit  à  vue,  soit  à  une 
date  lixe  :  dans  ce  cas,  ces  traites  sont  régulièrement 
acceptées.  11  y  a  en  circulation  une  certaine  catégorie 
de  billets  à  ordre  qui  ne  passent  pas  parles  mains  de 
]dus  de  trois  ou  quatre  personnes.  La  particularité 
de  ce  papier,  c'est  que  l'original  n'est  pas  endossé 
comme  chez  nous  :  une  feuille  de  papier  se  trouve  atta- 
chée à  la  traite  qui  indique  le  motif  pour  lequel  elle  a 
été  transmise  à  une  autre  personne  en  place  d'argent. 

A  l'échéance  de  cette  traite,  une  autre  particularité 
se  produit  :  le  porteur  ne  se  présente  pas  chez  le  signa- 
taire, mais  chez  l'endosseiu"  qui  la  lui  a  livrée,  et  ainsi 
de  suite  jusqu'au  tiré  ;  ou  bien  tous  les  endosseurs  et 
tirés  se  réunissent  au  lieu  de  ]iaiement  et  ce  moyen  est 
considéré  comme  le  plus  simple  et  le  plus  efticace. 

On  voit  que  ces  lullets  à  ordre  sont  surtout  des 
garanties  pour  paiement  d'argent  :  l'escompte  varie 
selon  la  rareté  du  numéraire  ou  du  crédit,  mais  il 
dépasse  rarement  1  0/0  ])ar  mois.  Le  moyen  usuel  pour 
les  transmissions  d'espèces  est  la  lettre  de  crédit  ou  la 
lettre  de  change  :  le  coût  do  la  remise  est  mesuré 
d'ajjrès  la  distance  qui  sépare  la  banque  émottrice  du 
lieu  de  paiement. 

Les  alfaires  de  beaucouj)  de  banques  sont  confinées 
dans  la  province  elle-même  ou  les  pro%'inces  voisines  : 
les  relations  de  peu  d'entre  elles  s'étendent  au  delà. 
Mais,  quelles  que  soient  les  relations  entre  banques, 
les  rapports  sont  entretenus  avec  la  plus  grande  ré- 
gularité. 

Les  Banques  et  le  Gouvernement.  Les  banques  de 
Chine  sont  tellement  opposées  à  tout  rapport  avec  le 
Gouvernement  que  les  employés  sont  exempts  de  toute 
responsabilité.  Il  y  a  cependant  une  ban((ue  dans 
chaque  ])rovince  à  qui  est  confiée  la  garde  du  trésor 
du  Gouvernement  local  et  la  perception  des  taxes  : 
elles  reçoivent  une  commission  de  3  0/0.  Mais  les  ban- 
ques qui  sont  considérées  connue  les  plus  importantes 
sont  les  banques  d'escompte  et  de  dépôt.  Elles  jouis- 
sent, au  jilus  haut  degré,  de  la  confiance  du  public  et 
reçoivent  les  encouragements  du  Gouvernement. 

Les  ])rincipalcs  sont  les  banques  de  dépôt  :  leiu'S 
opérations  comprennent  l'escomjjte,  les  négociations 
sur  lettres  de  change,  des  avances  sur  les  jiropriétés, 
sur  les  marchandises  et  l'échange  des  métaux  pré- 
cieux. Le  nombre  de  ces  banques  est  difficile  à  déter- 
miner; mais  le  Gouvernement  favorise  leur  dévelop- 
pement. 

Une  des  grandes  ressources  d'une  banque  chinoise 
est  la  négociation  des  lettres  de  change  à  long  terme, 
quehpiéfois  à  plusieurs  années.  Mais  ces  longs  termes 
ne  sont  pas  si  fréciuents  depuis  l'établissement  des 
banques  étrangères  dans  les  porls  à  traité  ;  et  ces 
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lettres  de  change  ne  sont  pas  acceptées  par  le  com- 
merce extcrienr. 

Les  banques  de  dépôt  ont,  en  général,  un  faible 
capital.  Leurs  affaires  sont  confinées  à  donner  un 
intérêt  au  solde  quotidien  des  dépôts  ;  mais  elles  s'en- 
gagent vis-à-vis  de  leurs  clients  et  leur  donnent  toutes 
les  facilités  possibles  et  Icvu'  consentent  des  avances. 
En  pratique,  un  client  ayant  un  dépôt  peut  obtenir,  à 
l'occasion,  près  du  double  de  la  somme  déposée,  et 
cela,  contre  une  simple  garantie  personnelle,  sur  sa 
seule  signature.  Ce  genre  de  prêt  est  à  très  court 
terme  :  5  à  10  jours  et  le  taux  d'intérêt  est  quotidien. 

Compensations  des  Banquiers.  L'une  des  opérations 
■ —  certainement  la  plus  remarquable  —  des  banques 
chinoises  est  le  système  de  compensation  qui  peut 
être  comparé  au  système  existant  à  Londres,  New- 
York  et  dans  tous  les  grands  centres  commerciaux. 

Chaque  di'^posant  reçoit  de  la  banque  un  li^•re  à 
double  colonne.  Dans  l'une  de  ces  colonnes,  il  ])orto  à 
son  crédit  toutes  les  sommes  déposées  ;  dans  l'autre, 
toutes  les  transactions  qui  suivent.  Le  déposant  envoie 
à  la  banque  ses  créanciers  pour  être  payés  et  chaque 
soir,  à  la  fermeture  des  bureaux,  son  com[)table  vient 
avec  le  livre  eh  question,  qui  indique  les  opérations 
faites.  Le  lendemain,  les  comptables  de  jilusieurs 
banques  se  rassemblent,  indiquent  sur  leurs  livres  les 
sommes  à  payer  ou  à  recevoir  des  clients  et  règlent 
leurs  soldes  avec  des  espèces  ou  autrement.  Ce  sys- 
tème de  compeniyation  n'est  pas  sans  i)résenter  des 
difficultés,  non  seulement  entre  banquiers  et  négo- 
ciants, mais  aussi  entre  employés  et  employeurs.  La 
méthode  présente  des  avantages  en  ce  sens  qu'elle  ])er- 
met  d'économiser  du  temps  et  de  mettre  en  circulation 
les  économies  quotidiennes  du  commerce.  Cependant, 
quand  un  resserrement  monétaire  se  produit,  les  ban- 
quiers chinois,  comme  tous  les  autres,  cherchent  non 
seulement  à  recouvrer  les  avances  faites  aux  clients, 
mais  aussi  à  tirer  de  leurs  confrères  les  soldes  qui 
peuvent  leur  être  dûs.  C'est  peut-être  dans  ce  cas  que 
la  coutume  des  banques  chinoises  présente  un  avan- 
tage sur  celle  des  l)anqucs  étrangères.  Ces  coutumes 
donnent  une  moyenne  de  10  à  15  jours  pour  le  paie- 
ment do  ces  soldes  en  espèces  :  ce  délai  est  un  pallia- 
tif ;  ou  la  crise  diminue  ou  roi)inion  publique  se 
rassure  car  les  banques  ont  eu  le  temps  de  demander 
l'appui  des  banques  des  provinces  voisines. 

Une  crise  monétaire  en  Chine  est  rare  cependant  ; 
quand  elle  se  produit,  elle  est  rapidement  surmontée. 
Aux  premiers  indices  d'an  trouble  financier  dans  une 
province,  le  Gouverneur  est  autorisé  à  aider  la  banque 
avec  des  sommes  prélevées  sur  les  taxes  à  sa  disposi- 
tion ;  et  comme  les  crises  arrivent  généralement  à  la 
fin  de  l'année  chinoise,  11  conserve  invariablement  le 
produit  des  taxes  juscju'après  cette  période. 

Les  Monls-de-Piélé.  Les  monts-de-piété  forment  une 
classe  nombreuse  et  sont  tellement  liés  aux  affaires 
qu'une  banque  n'est  jamais  complète  sans  quekiues 
comptes  de  prêts  à  gage.  Le  commerce  du  prêt  d'argent 
sur  gage  est  sans  doute  plus  universellement  pratiqué 
en  Chine  que  dans  aucun  pays.  Il  est  régulièrement 
organisé  en  vertu  de  licences  données  par  le  Gouver- 
nement et  pour  lesquelles  certaines  taxes  annuelles 
sont  payées. 

Les  classifications,  quant  à  l'importance  de  l'établis- 
sement, sont  faites  d'après  le  montant  de  la  taxe  payée, 
de  l'étendue  di'S  magasins  où  le  commerce  est  fait.  Et 
ces  magasins  sont  les  ]dus  importants  d'une  ville  chi- 
noise. Toutes  les  marchandises  peuvent  être  acceptées  : 
l'emprunteur  i^aie  un  certain  taux  d'intérêt  et  se  sou- 
met à  des  règlements  qui  peuvent  être  modifiés  sans 
condition.  Le  taux  annuel  d'intérêt  est  ;36  0/0  par  an  ; 
mais  en  faveur  des  pauvres,  il  est  r('duit  à  2  0/0  pen- 
dant les  mois  d'hiver. 

Si  le  gage  n'est  pas  retiré  au  bout  de  trois  ans,  il  est 
vendu  en  public.  Dans  certains  cas,  la  période  de 
rachat  est  plus  courte;  les  mois  de  vente  sont  les 
5%  8%  9=  et  lie  de  l'année.  Le  i)ro])riétaire  est  protégé 
par  des  pénalités  sévères  auxquelles  s'expose  le  prê- 


teur, s'il  manque  à  ses  engagements.  D'autre  part,  il 
ne  peut  y  avoir  dissolution  de  Société  sans  autorisa- 
tion légale. 

Les  Sociétés  de  prêt  d'argent.  A  côté  des  monts-de- 
piété,  il  y  a  les  Sociétés  de  prêt  d'argent.  Elles  sont  de 
deux  sortes  :  les  unes  sont  appelées  Sociétés  recevant 
des  intérêts  ;  les  autres  Sociétés  ne  recevant  pas  d'in- 
térêts. 

Ce  sont  des  Sociétés  mutuelles  de  prêts  qui  ne  con- 
sentent des  avances  qu'à  leurs  membres. 

Les  détails  que  l'on  vient  de  lire  sur  le  fonction- 
nement des  Banques  chinoises  prouvent  que  les 
Célestes  ont  le  sens  financier  développé  à  un  très 
haut  degré.  Nous  avons  déjà  eu  l'occasion  de  le 
constater  dans  notre  chapitre  III  {Le  Régime  éco- 
nomique et  social  de  la  Chiné),  et  tous  les  négo- 
ciants européens  qui  sont  en  relations  d'affaires 
avec  eux  connaissent  leur  prodigieuse  habileté  à 
faire  les  calculs  les  plus  compliqués  de  change, 
d'intérêt  et  d'arbitrage. 

Ils  sont,  d'ailleurs,  les  principaux  clients  des  dix 
grandes  Banques  organisées  à  l'européenne  et  ins- 
tallées dans  les  poi'ts  à  traité. 

Cinq  de  ces  Banques  sont  anglaises  :  1"  La 
Hong-Kong  and  Shanghaï  Banking  Corporation; 
2°  la  Chartcred  Banh  of  Indîa,  Australia  and 
China  ;  3"  la  Baîik  of  China  and  Japan;  4"  la  China 
Export- hnport  and  Banh  C°;  5"  la  Mercantile 
Bank  of  India.  Une  est  allemande  :  la  Asiatische 
Bank.  Une  est  russe  :  la  Banque  russo-chinoise, 
dont  notre  ancien  collaborateur  C.  R.  Wehrung  est 
aujourd'hui  co-directeur.  Une  est  française  :  la 
Banque  de  l'Indo-Chine,  dont  le  siège  social  est 
Paris.  Une  est  japjanaise:  la  Yokohama  Specie 
Bank.  Enfin,  la  dernière  est  purement  chinoise  : 
c'est  la  Banque  Nationale  de  Chine. 

Ces  l)anques  ont  généralement  leur  siège  social 
à  Shanghai  ou  à  Hong-Kong  et  des  succur- 
sales dans  presque  tous  les  ports  à  traité.  Elles 
font  les  mêmes  opérations  que  les  Banques  euro- 
péennes et  américaines  et  les  principales  d'entre 
elles,  par  exemple  :  la  Hong-Kong  and  Shanghaï, 
la  Chartcred  Bank  of  India,  Australia  and  China, 
et  la  Banque  Nationale  de  Chine,  publient  chaque 
mois  le  montant  de  leur  circulation  fiduciaire  et  de 
leurs  réserves  en  espèces.  Ainsi,  à  la  fin  d'avril 
1900,  la  première  avait  une  circulation  de  billets 
de  42.585.000  francs  et  25  millions  de  réserves  en 
espèces;  la  seconde  13.310.000  francs  de  circula- 
tion et  8.500.000  francs  d'e.spèces  ;  la  dernière 
2.250.000  fr.  de  circulation  et  750.000  francs  d'es- 
pèces. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Le  Commerce  de  la  France  en  1893 


La  Direction  des  douanes  vient  de  publier  le  tableau 
général  du  commerce  de  la  France  avec  les  pays  étran- 
gers et  ses  colonies  pour  l'année  1899.  Il  ressort  des 
chiffres  rectifiés  sur  ceux  qu'a  donnés  provisoirement 
la  douane,  au  mois  de  janvier,  que  le  mouvement 
du  commerce  général  de  la  France  avec  ses  colonies 
et  les  puissances  étrangères  est  évalué,  pour  1899  (im- 
portations et  exportations  réunies  des  marchandises 
de  toute  sorte),  à  une  somme  totale  de  11.381  millions; 
c'est  une  augmentation  de  1.125  miUions  sur  l'année 
précédente  et  de  1.752  millions  sur  la  moyenne  de  la 
période  quinquennale  antérieure  à  1899. 
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A  l'importation,  les  valeurs  ont  atteint  lo  chiffre  de 
5.8'i8  millions.  Elles  ont  été  supérieures  de  205  millions 
à  celles  do  l'année  précédeûde  et  de  776  millions  à  la 
moyenne  i[uinquerinale. 

A  l'exportation,  le  montant  dca  valeurs  a  été  de 5.533 
millions;  il  est  en  excédent  de  8ti0  millions  sur  le  chiffre 
de  1898  et  de  976  millions  sur  la  moyenne  quinquen- 
nale. 

Lo  commerce  spécial  —  qui  comprend  à  l'importation 
toutes  les  marchandises  mises  en  consommation,  et  à 
l'exportation  la  totalité  des  marchandises  nationales 
ou  naturalisées  exportées  —  a  donr^é  pour  les  importa- 
tions et  exportations  réunies  8.671  millions,  en  aug- 
mentation de  688  millions  sur  l'année  précédente. 

Dans  les  chiff'res  du  commerce  spécial  de  1890,  les 
importations  sont  comprises  pour  4.518  millions,  les 
exportations  pour  4.153  millions.  Il  en  résulte,  relative- 
ment à  l'année  1898,  une  augmentation  de  46  millions 
pour  les  marchandises  importées  et  de  642  millions 
pour  les  marchandises  exportées. 

Le  tableau  suivant  indique,  du  reste,  le  relevé  de 
nos  importations  et  de  nos  exportations  (commerce 
spécial)  pendant  les  trois  dernières  péi-iodes  quinquen- 
nales, avec  la  moyenne  de  ces  périodes  : 


Importations  Exportations 

Années  En  millions 

—  et  centaines  de  mille  francs 


18H5  

4.088.4 

3.088.1 

1888  

4.208.1 

3.248.8 

1887  

4.026.0 

3.246.5 

1888  

4.107.0 

3.246.7 

1889  

4.316.8 

3.704.0 

Totaux  

2').74G.3 

16.534.1 

Moyenne  

4.140.2 

3.306.8 

1890  

4.4.36.9 

3.753.4 

1891  

4.767.8 

3.570.0 

1892  

4.188.0 

3.460.7 

3.853.7 

3.236.4 

1894  

3.850.4 

3.078.1 

21.096.8 

17.098.6 

Moyenne. . . . 

4.219.3 

3.419.7 

1895  

3.719.0 

3.373.8 

1896  

3.798.6 

3.400.9 

1897  

3.956.0 

3.598.0 

1893  

4.472.5 

3.510.9 

1899  

4.518.3 

4.152.6 

20.465.3 

18.036.2 

Moyenne. . . . 

4.093.0 

3.607.2 

On  voit  que  la  moyenne  de  nos  exportations  pen- 
dant la  période  quinquennale  1895-99  est  supérieure 
à  celle  des  deux  périodes  précédentes  et  que  l'augraen- 
tation  constatée,  depuis  la  loi  de  protection  de  1892,  n'a 
cessé  de  s'accentuer. 

*** 

Les  chiffres  qui  précèdent  embrassent  l'ensemble  du 
commerce  extérieur  de  la  France.  Il  importe  de  décom- 
poser les  chiff'res  revenant  aux  pays  étrangers  et  à  nos 
colonies  ou  pays  de  protectorat. 

Dans  l'ensemble  de  notre  commerce  extérieur,  les 
échanges  entre  les  colonies  et  la  Métropole  représen- 
tent, en  commerce  général,  8,24  0/0  à  l'importation, 
9,07  0/0  à  l'exportation  et  ne  dépassent  pas,  en  com- 
merce spécial,  10,02  0/0  à  l'importation  et  \0,b3  0/0 
à  l'exportation.  La  proportion  est  restée  la  même 
qu'au  cours  des  trois  années  précédentes. 

Dans  le  tableau  suivant,  se  trouve  indiqué  le  cliif- 
fre  total  de  nos  importations,  en  1899,  avec  les  princi- 
paux pays  étrangers,  nos  colonies  et  nos  pays  de  pro- 


tectorat, avec  les  différences  par  rapport  îi  l'année  1898: 


Comm.  ^ 

éiK'rul 

(^onim. 

spi'eial 

Pays  de  provenance 

■Valeurs 

Diir. 

'Valoiiis 

DiCr. 

en  1899 

S.  1898 

en  1899 

8. 1898 

J  ttyo  et/  U/tlfJfSI  o  ■ 

(Millions 

de  francs) 

+ 

147 

591 

-t-  80 

+ 

liO 

360 

4-  2(5 

— 

108 

427 

—  196 

— 

111 

239 

—  87 

+ 

40 

332 

+  17 

74 

93 

259 

73 

179 

—  103 

301 

-t- 

42 

292 

+  41 

It  'i  lia 

0(14 

38 

159 

+  21 

onn 

17 

179 

—  12 

243 

93 

227 

—  90 

137 

+ 

12 

71 

i>  » 

130 

+ 

5 

103 

+  l 

A  11  t;f  l'S  1 1  P 

1(11 

-i- 

12 

95 

+  10 

Autriche-Hungrie  

84 

+ 

13 

78 

+  11 

•Tapoa  ...   

10^ 

+ 

42 

04 

+  41 

Chili  

70 

+ 

8 

67 

-t-  8 

Suode   

70 

+ 

9 

70 

+  9 

Haïti  

51 

8 

;!2 

-h  1 

Paj's-Bas  .    .  ... 

51 

-f 

2 

4i 

+  1 

Egypte  

43 

» 

35 

»  » 

Colonies  : 

(En 

millions  de  francs) 

280 

48 

272 

+  47 

35 

2 

31 

—  2 

.St-Pierre  vtMiquelon. 

32 

+ 

1 

32 

■f  1 

34 

+ 

3 

33 

+  3 

+ 

5 

31 

+  5 

23 

1 

15 

»  » 

21 

+ 

1 

21 

4-  1 

14 

1 

13 

—  1 

Etablissements  en  Océanie . 

,20 

+ 

6 

19 

+  5 

8 

+ 

2 

4 

4-  1 

4 

1 

1 

t)  i> 

1 

—  1 

Les  importations  se  sont  réparties  comme  suit  : 

Commerce  Commerco 
général  spécial 


(En  millions) 

Objets  d'alimentation   1.3,59  951 

Matières  nécessaires  à  l'industrie  3.076  2.839 
Objets  fabriqués   1.413  728 

Total   5.848  4.. 518 

Comparés  à  ceux  de  1898,  ces  chiffres  sont  en  di- 
minution :  pour  les  objets  d'alimentation,  de  504  mil- 
lions au  commerce  général  et  de  555  millions  au  com- 
merce spécial.  Ils  présentent,  pour  les  deux  autres 
classes  de  produits,  des  augmentations  qui  s'élèvent 
respectivement,  en  commerce  général  et  en  commerce 
spécial,  à  525  millions  et  à  491  millions  pour  les  ma- 
tières nécessaires  à  l'industrie  et  à  244  millions  et  110 
millions  pour  les  objets  fabriqués. 

Quant  aux  exportations,  le  tableau  suivant  indique 
les  envois  qi*e  nous  avons  faits  aux  principaux  pays  : 

Commerce  général    (  lommerce  siiécial 


Valeurs    DitTér.      Valeurs  Dilfér. 
Pays  de  destination      eu  1899    sur  1898     en  1899   sur  1898 


Pays  étrangers  : 

(Millions 

de  francs) 

1.608 

-1- 

295 

1.239 

-+- 

217 

608 

+ 

74 

606 

+ 

57 

-Mlemagne  

+ 

81 

457 

+ 

63 

Suisse  

403 

+ 

47 

216 

-1- 

14 

Etats-Unis  

367 

+ 

C3 

255 

+ 

45 

Italie   

282 

+ 

38 

260 

+ 

34 

253 

+ 

59 

192 

+ 

W 

227 

+ 
+ 

78 

148 

+ 

60 

106 

18 

07 

+ 
-1- 

12 

Républ.  Argentine 

87 

+ 

8 

49 

2 

79 

8 

-  53 

+ 

4 

80 

1\ 

51 

+ 

10 

50 

7 

43 

+ 

4 

3't 

5 

23 

+ 

2 

554 
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Mexique   25 

Indes  anglaises   37 

Autriche   26 

Chine   25 

Colombie   25 

Colonies  : 

Algérie   282 

Indo-Chine  française.. .  56 

Tunisie   54 

Sénégal  et  Afr.  Occ   49 

Madagasc.,Mayotte-   39 

Etabl.  en  Océanie   15 

Martinique   19 

Guadeloupe   13 

Guyane   10 

Ile  de  la  Réunion   16 

St- Pierre  et  Mi(iuclon  . .  8 

Indes  françaises   5 


(Millions  de  francs) 


—  10 


+ 
+ 
+ 
+ 


+  '38 

+  6 

+  8 

+  15 

+  10 

+  1 

+  5 

+  3 

+  1 

+  7 

+  ï 


8 

28 
21 
20 
5 

260 
40 
36 
36 
29 
7 
IS 
11 
10 
14 
G 
3 


+ 
+ 
+ 


5 
5 
(°> 
4 
1 

34 
4 
6 


+  13 
+  8 


+ 
+ 
+ 

+ 


Ces  exportations  se  décomposent  de  la  manière  sui- 
vante : 

Commerce  Commerce 
général  spécial 

(En  millions) 

Objets  d'alimentation   1.359  951 

Matières  nécessaires  à  l'industrie  3.076  2.839 
Objets  fabriqués   1.413  72H 

Total   5.848  4.518 

Si  on  les  compare  à  l'année  précédente,  on  constate 
que  les  chiffres  du  commerce  général  sont  en  déficit 
de  504  millions  au  commerce  général  et  555  millions 
au  commerce  spécial  pour  les  objets  d'alimentation. 
Ils  présentent,  pour  les  deux  autres  classes  de  pro- 
duits, des  augmentations  qui  s'élèvent  respectivement, 
en  commerce  général  et  en  commerce  spécial,  à  525 
millions  et  à  'l'Jl  millions  pour  les  matières  premières 
nécessaires  à  l'industrie  et  à  244  millions  et  110  mil- 
lions pour  les  objets  fabriqués. 


En  ce  qui  concerne  la  navigation,  on  a  remarqué, 
depuis  longtemps,  la  faible  part  du  pavillon  national 
dans  le  mouvement  des  importations.  Cette  part  qui, 
en  1898,  était  de  24.19  0/0  du  poids  total  des  charge- 
ments est,  pour  1899,  de  26.02  0/0.  Il  y  a  donc  eu  une 
légère  augmentation. 

Les  navires  des  pays  de  provenance  qui  absorbèrent, 
en  1898,  41  0/0  du  fret  d'importation  ont  participé  aux 
transports  de  1899  pour  45.99  0/C.  Par  contre,  ks 
navires  faisant  l'intercourse  entre  la  France  et  les  pays 
dont  ils  ne  portent  pas  les  couleurs  (navires  tiers) 
voient  diminuer  leur  contingent,  qui  passe  de  34  81  0/0 
à  27  99  0/0.  C'est  surtout  pour  le  transport  des  céréales, 
des  bois,  des  fruits  et  graines,  du  coton  et  autres 
matières  textiles  que  ces  intermédiaires  sont  utilisés. 
La  diminution  qu'ils  ont  éprouvée  provient  de  ce  que 
la  nécessité  de  recourir  à  l'étranger  pour  nos  approvi- 
sionnements de  céréales  s'est  beaucoup  moins  fait 
sentir  en  1899  qu'en  1898. 

A  la  sortie,  les  navires  français  présentent  une  dimi- 
nution peu  sensible  dans  la  part  proportionnelle  qui 
leur  revient  (53.23  0/0  en  1899,  contre  53.73  0/0  en 
1898).  Les  exportations  par  navires  étrangers  sont,  au 
contraire,  en  augmentation  :  on  trouve,  en  effet,  j^our 
les  pavillons  des  pays  de  destination  37.65  0/0  en  1899, 
quand  leurs  chargements  repsésentaient,  en  1898, 
36.85  0/0;  les  navires  tiers  qui,  de  leur  côté,  comptaient 
9.42  0/0  en  1898,  n'ont  plus  qae  9.13  0/0  en  1899. 


Il  est  enfin  intéressant  d'examiner  quel  a  été  le  pro- 
duit des  douanes. 

Les  perceptions  de  toute  nature  opérées  par  ce  ser- 
vice pour  le  compte  de  l'Etat  se  sont  élevées,  en  1899, 


à  484.161.998  fr.,  alors  qu'elles  avaient  été,  en  1898,  de 
519.904.949  fr.  Elles  se  décomposent  comme  suit  : 

Droits  d'importation   441.356.832 

Droits  de  statistique   7.429.137 

Droits  de  navigation   7. .^89. 157 

Droits  et  produits  accessoires   4. 664. 497 

Taxe  de  consommation  appliquée  aux  sels.  23.122.375 

Somme  égale   484 . 161 . 998 

La  diminution  de  35.742.951  fr.  constatée  dans  les 
perceptions  de  toute  nature  est  due  principalement 
aux  droits  d'importatiens.  Les  perceptions  sur  les 
céréales  ont,  à  elles  seules,  lléchi  de  50.243.000  fr. 
Cette  moins-value  trouve  son  explication  dans  ce  fait 
que  nos  récoltes,  en  1898  et  1899,  ayant  été  satisfai- 
santes, le  commerce  a  restreint  ses  achats  à  l'étranger. 
La  diminution  des  recettes  a  été  de  45.221.000  fr.  pour 
le  blé,  de  5.166.000  fr.  pour  l'avoine,  de  2.703.000  fr. 
Ijour  l'orge,  de  1.286.000  fr.  pour  le  seigle,  de  1  mil- 
lion 166.000  fr.  pour  le  maïs  et  de  641.000  fr.  pour  les 
farines  de  toute  sorte. 

Les  moins-values  forment  dans  l'ensemble  un  total 
de  60.853.000  l'r.  ;  elles  ont  été  atténuées  jusqu'à  con- 
currence de  25.110.000  fr.  par  des  excédents  qui  ont 
porté  plus  particulièrement  sur  les  sucres  des  colonies, 
les  machines  et  mécaniques,  les  viandes  et  gibiers,  les 
vins,  etc. 

Comme  on  le  voit,  les  résultats  du  commerce  exté- 
rieur en  1899  ont  été  satisfaisants  ;  ils  nous  permettent 
notamment  de  constater  une  nouvelle  et  sensible 
augmentation  de  notre  commerce  d'exportation  ;  nous 
devons  malheureusement  signaler  la  part  minime  prise 
par  les  navires  français  dans  le  transport  des  marchan- 
dises importées  et  exportées. 

Gëorges  Bourgarel. 


ACIÉRIES  DE  FRANCE 


Les  actionnaires  de  la  Société  des  Aciéries  de  France 
se  sont  réunis  en  assemblée  générale  annuelle  le  16  oc- 
tobre pour  recevoir  communication  des  comptes  rela- 
tifs à  l'exercice  1899-1900,  qui  a  pris  fin  le  30  juin 
dernier. 

D'après  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  le 
"  Compte  de  Prolits  et  Pertes  »  de  l'exercice,  se  solde 
par  un  bénéfice  de  4.390.260  fr.  62,  contre  3.502.682 
francs  42  l'année  précédente,  suivant  le  détail  suivant  : 

Exercices 


1898-1899 


1899-1900 


Bénéfices  des  usines  métallurgi- 
ques d'Isbergues  et  de  Paris. . 

Produits  des  houillères  d'Aubin 
et  des  mines  et  usines  de  Vil- 
lefrauche  


(En  Francs) 
2.602.874  52   3.588.232  04 


900.307  90      802.028  58 


3.502.682  42   4.390.2G0  62 


La  plus-value  des  profits  d'une  année  à  l'autre  se 
chiffre  donc  par  887.578  fr.  20,  et  il  n'est  pas  sans 
intérêt  de  rappeler  que  l'exercice  1898- 1899  accusait 
déjà  une  augmentation  de  bénéfices  de  608.342  fr.  89 
sur  l'année  sociale  1897-1808  qui  dépassait  de  187.486 
francs  05  l'exercice  1896-1897,  en  avance,  lui-même,  de 
959.439  l'r.  96  sur  1895-1896. 

En  présence  de  cette  augmentation,  le  Conseil  d'ad- 
ministration a  cru  pouvoir  porter  le  dividende  des 
actions  de  53  fr.  44  à  .58  fr.  63,  et  l'attribution  aux 
vingtièmes  de  parts  de  fondateur  de  10  fr.  15  à  12  fr.  01. 
Par  suite,  les  comptes  se  sont  définitivement  établis 
ainsi. 
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Tout  (l'abord,  des  recettes  nettes,  on  a  déduit  les 
montants  ci-dessous  : 

Exercices 
1898-189'J  189'.)-iy00 
(En  Francs) 

Pour  intérêts,  escomptes  et  coro- 
misaions,  intérêts  des  obliga- 
tions, poiu'  l'écart  entre  le  pro- 
duit net  et  le  taux  de  rembour- 
sement des  obligations  amor- 
ties, pour  droits  d«  timbre  sur 
les  titres,  jetons  de  présence 
des  administrateurs,  rémuné- 
ration des  coiumiss-aires  et  ré- 
serve pour  produits  vendus 

avec  garantie  de  durée   424.284  32      334.619  28 

Pour  amortissements  sur  cons- 
tructions et  matériel,  lixés  par 

l'article  35  des  statuts   404.729  21      417.344  52 

829.013  53      781.963  80 
Soldes  disponibles   2.673.608  89  3.008.296  82 

II  est  donc  resté  un  solde  disponible  supérieur  de 
934.627  fr.  93  à  celui  de  l'exercice  précédent,  et  ces 
soldes  ont  eu  à  subir  les  prélèvements  ci-dessous  : 

Exercice  Exercice 
1898-1899  1899-19G0 

(En  francs) 

Amortissement  du  compte  de  dé- 
pen.ses   541.724  21      512.390  05 

Participations  diverses  ramenées 
à  1  franc   »  98.000  60 

Fonds  de  prévoyance  pour  la 
caisse  des  accidents  du  travail      120.000   »      120.000  » 

Amortissement  des  usines  d'Au- 
bin  375.000   »      375.000  » 

Provision  pour  réfection,  dépen- 
«es  extraordinaires,  indemnités 
à  Aubin   255.000  » 

Provision  pour  amélioration  du 
combustible   »  G15.000  » 

Provision  pour  achat  des  mines 
de  Banca   »  350.000  » 

1.291.724  21   2.070.390  65 

Reste   1.381.944  68   1  5;i7.906  17 


Ces  sommes  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 


Exercice 
1898-1899 


Exercice 
1899-1900 


Attribution  à  la  réserve  légale  : 
5  0/0  sur  1.881.944  fr.  68  pour 
1898-1899  et  sur  1.537.9L6fr.  17 
pour  1899-1900  

Intérêts  5  0/0  aux  actionnaires  . 

Aux  administrateurs  :  10  0/0  sur 
le  solde  de  812.847  fr.  45  pour 

1898-  1899  et  sur  9B1.010  fr.  86 
pour  1899-1900  

Aux  fondateurs  :  26  0/0  sur  les 
susdits  soldes,  soit  10  fr.  15  par 
vingtième  de  part  en  1^^98-1899, 
et  12  fr.  01  en  1899-1900   

Aux  actionnaii-es  ;  70  0/0  sur  les 
mêmes  soldes,  soit  28  fr.  44 
pour  1898-1899  et  33  fr.  63  pour 

1899-  1900  

Sommes  égales  


(En  francs) 


69.097  23 
500. OÛO  » 


81.284  74 


76.895  31 
500.000  » 


96.101  09 


162.569  49      192.202  17 


568.993  22      672.707  60 


1.381.944  68   1.537.906  17 


Ainsi  les  actionnaires  ont  vu  leur  dividende  augmen- 
ter d'un  peu  plus  de  5  fr.  par  action  ;  aux  parts  de 
fondateur  il  a  été  distribué  1  tr.  86  de  plus  par  ving- 
tième de  part  et,  en  même  temps,  les  amortissements 
et  la  réserve  légale  ont  augmenté  de  76.464  fr.  52  tandis 
que  les  provisions  ont  été  dotées  de  965.000  francs, 
contre  255.000  en  1898-1899.  L'exercice  a  donc  été 
favorable  à  tous  les  points  de  vue,  et  il  est  intéressant, 
ici,  d'analyser  les  travaux  des  usines  et  des  mines  de 


la  Gompngnio  pondant  la  période  (jui  a  coinrnnncé  le 
lor  juillet  18!19  et  qui  a  pris  fin  le  30  .juin  dernier. 

Les  iiouiUères  d'Anzin,  dans  lesquelles  de  nouvelles 
couches  ont  été  découvertes,  ont  produit  39.910  tonnes 
de  moins  qu'en  1898-1899,  la  fabrication  des  briquettes 
a  porté  sur  24.715  tonnes,  contre  27.921  en  1898-1899, 
et  il  n'a  été  fabriqué  que  9.846  tonnes  de  coke,soitune 
diminution,  d'une  année  à  l'autre,  de  3.120  tonnes. 
La  raison  de  cette  diminution  tient  à  deux  causes  : 
1"  Manque  de  la  main-d'œuvre  pendant  toute  la  durée 
de  l'exercice  par  suite  de  la  demande  d'ouvriers  pour 
les  travaux  de  l'Exposition,  du  développement  de  l'in- 
dustrie minière  dans  le  Lot  et  dans  le  Tarn,  et  de  la 
reconstition  de  nombreux  vignobles  dans  le  Midi  de  la 
France;  2"  l'agitation  provo(juée  par  les  grèves  voisi- 
nes du  centre  de  l'exploitation  de  la  Société.  Néan- 
moins, malgré  la  diminution  d'extraction  et  l'augmen- 
tation sensible  du  prix  de  revient,  les  bénéfices  produits 
par  les  houillères  se  sont  élevés  ù  730.347  fr.  23,  con- 
tre 649.119  fr.  91  l'année  précédente. 

A  Villefranche,  les  fluctuations  du  prix  du  zinc,  en 
baisse  sur  l'exercice  précédent,  et  l'augmentation  de 
salaires  consentie  aux  ouvriers,  ont  réduit  sensiblement 
les  bénéfices  de  cette  exploitation  qui  ne  se  sont  chif- 
frés que  par  802.028  fr.  58,  en  diminution,  d'une  année 
à  l'autre,  de  98.279  fr.  32.  Par  contre,  les  mines  métal- 
lurgiques d'Isbergues  et  de  Paris  ont  vu  leurs  béné- 
ces  s'accentuer,  résultat  dû  à  la  bonne  tenue  des  cours 
et  à  l'augmentation  de  la  production.  Ces  bénéfices  ont 
atteint  le  montant  de  3.588.232  fr.  04,  qui  n'avait  jamais 
été  atteint  jusqu'ici,  et  qui  est  en  plus-value  de  985.857 
francs 52 sur  1898-1899.  Ajoutons,  comme  renseignement 
complémentaire,  que  la  valeur  des  produits  vendus  a 
été,  pour  la  métallurgie,  de  20.102.148  fr.  59,  contre 
15.986.540  fr.  10  pour  l'exercice  précédent,  tandis  que 
les  ventes  de  Villefranche  et  d'Aubin  ne  se  sont  éta- 
blies qu'à  4.215.812  fr.  90,  soit  une  diminution  de 
324.918  fr.  80  sur  l'exercice  précédent. 

On  a  vu  plus  haut  que  sur  les  profits  de  l'exercice 
1899-1900,  il  a  été  prélevé  une  somme  de  350.0U0  fr. 
pour  «  prévision  pour  achat  des  mines  de  Banca  »  qui 
sont  il  proximité  de  Bayonne.  C'est  que,  depuis  long- 
temps, la  Société  recherchait  des  mines  de  fer  qui  lui 
permettraient  de  s'approvisionner,  en  totalité  ou  en 
partie,  en  minerais  purs  non  phophoreux  pour  pouvoir 
continuer  la  fabrication  des  fontes  et  fers  spéciaux. 
Elle  avait  poursuivi  ses  investigations  en  Grèce,  en  Al- 
gérie, en  Espagne  et  même  en  Suède,  mais  sans  résul- 
tat. Or,  depuis  1891,  la  Société  des  Aciéries  de  France 
avait  déjà  fait  examiner  l'alïaire  de  Banca  par  ses  ingé- 
nieurs. Les  rapports  étaient  favorables,  mais  le  prix 
d'achat  excessif,  puisque  Ton  demandait  un  million  de 
francs.  Mais,  depuis,  le  possesseur  de  cette  propriété  a 
réduit  ses  prétentions,  et  les  pourparlers  d'achat  enga- 
gés de  nouveau  en  1899  ont  abouti  moyennant  le  prix 
principal  de  300.000  fr.  Cette  concession,  d'une  étendue 
superficielle  très  importante,  a  des  parties  qui  ont 
été  incomplètement  explorées  et  qui  donneront  lieu, 
vraissemblablement,  à  de  nouvelles  et  intéressantes 
découvertes.  Pour  le  moment,  la  Société  des  Aciéries 
de  France  se  bornera  à  extraire  de  cette  mine  les 
([uantités  de  minerai  nécessaires  à  ses  besoins  person- 
nels ;  mais,  en  vute  d'une  extraction  future  plus  consi- 
dérable, elle  va  créer  une  Société  spéciale  dans 
laquelle  elle  aura  une  large  part,  et  qu'elle  dévelop- 
pera éventuellement^  lorsqu'elle  aura  constaté,  par  une 
exploitation  limitée  et  sagement  conduite,  que  ses  pré- 
visions sur  l'avenir  de  cette  affaire  se  seront  réalisées. 

Dans  son  bilan  établi  au  30  juin,  la  Société  a  fait 
figurer,  pour  l'exercice  1899-1900,  un  compte  d'immo- 
bilisations s'élevant  à  1.265.730  fr.  13.  Dans  ce  compte, 
la  construction  de  l'usine  de  Javel,  à  laquelle  elle  a 
apporté  toute  l'activité  voulue,  est  comprise  pour 
991.402  fr.  50.  Cette  usine  doit  comprendre  deux  fours 
Martin  Siemens  pour  fondre  l'acier,  et  pouvant  couler 
de  50  à  60  tonnes  chacun  par  vingt-quatre  heures.  Le 
premier  four  à  fondre  a  été  mis  en  service  le  15  juillet 
dernier,  et  les  produits  obtenus  sont  journellement 
expédiés  à  Isbergues  en  attendant  l'achèvement  des 
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laminoirs  qui,  avec  tout  le  complément  de  l'usine, 
seront  prêts  dans  le  premier  trimestre  de  1901. 

Toujours  en  se  reportant  au  susdit  bilan,  on  cons- 
tate que  les  immobilisations,  ainsi  que  les  chapitres  à 
amortir,  atteignent  le  total  de  31.485.0i;l  fr.  77.  Or,  les 
réserves  et  amortissements  divers,  non  compris  le 
fonds  de  prévoyance  pour  les  accidents  de  travail, 
s'élèvent  à  18.053  868  fr.  16.  La  situation  de  la  Société 
reste  donc  favorable  et  comme,  d'après  le  rapport  du 
Conseil  d'administration,  les  houillères  d'Aubin  don 
nent,  en  ce  moment,  toute  satisfaction  tant  au  point 
de  vue  de  l'augmentation  du  personnel  ouvrier  que  de 
l'exploitation  des  puits;  comme  les  commandes  en  car- 
net sont  toujours  nombreuses,  il  est  permis  d'espérer, 
pour  l'année  en  cours,  des  résultats  aussi  satisfaisants 
que  ceux  réalisés  pendant  le  dernier  exercice. 

A.  Lechenet. 


GAZ  POl]R  LA  FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 

Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  étaient  convo- 
qués en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  30  octobre, 
pour  recevoir  communication  des  comptes  relatifs  à 
l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier. 
Voici  les  résultats  de  cet  exercice,  comparés  à  ceux 
de  l'exercice  1898-1899  : 

Exercice  Fxercice 
1898  1839  1899-1900 

Bénéfices  :  (En  francs) 

Sur  rexploitation   079.650  90   1.005.144  92 

Sur  parlicipations  et  intérêts   •2.048.914  99   2.128.891  68 

Ensemble   3.028..'^65  89   3.134.036  60 

Dépenses  et  charges  : 

Frais  généraux   176.812  70      183.9.59  97 

Service  des  obligations   1.005.970    »    1.056  100  » 

1.182.782  70   1.240.059  97 
Excédent  des  bénéfices..    1.845.783  19   1.8i-3.976  63 

L'augmentation  des  profits,  d'une  année  à  l'autre, 
s'établit  à  105.470  fr.  71;  mais  comme  les  dépenses  sont 
supérieures  do  57.277  fr.  21  à  celles  de  l'exercice 
1898-1899,  la  plus  value  du  montant  disponililo  se 
trouve  ramenée  à 48. 193  fr.  44.  C'est  un  résultat  appré- 
ciable quand  même,  surtout  si  on  se  rappelle  que, 
l'année  précédente,  l'excédent  disponible  était  inférieur 
5.154  fr.  95  à  celui  de  l'exercice  1897-1898. 

A  ces  soldes  il  convient  d'ajouter  les  reports  à  nou- 
veau antérieurs,  soit  346.045  fr.  28  pour  1898-1899  et 
151.585  fr.  09  pour  1899-1900,  et  on  obtient  alors  les 
montants  ci-dessous  : 

  Exercices  

1898-  899  1899-1900 
(En  francs) 

Soldes  à  répartir   2'.  191. 828  47   2. .345 .561  72 

qui  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Réserve  légale   92.289  16       94.698  83 

5  0/0  sur  le  capital-actions   1.000.000       l.ooo.OflO  83 

1.092.289  16   1.094.698  83 

Reste,  sur  les  bénéfices,  un  solde 
de..   1.099.539  31   1.250.862  89 

Ces  sommes  ont  été  l'éparties  ainsi  : 

  Exercices   

1898-1899  1899-1900 

10  0/0  au  Conseil  d'administra-  (En  francs) 
tion  sur  les  bénéfices  de  l'exer- 
cice diminués  de  la  réserve  lé- 
gale et  de  l'intérêt  aux  actions  75.349  40  79.927  76 

8  0/0  aux  parts  de  fondateurs. . .  22.604  82  23.978  33 

Dividende    supplémentaire  de 

7  fr.  50  aux  actions   300.000    »  300.000  » 

Au  compte  de  prévoyance   250.000    »  »  » 

Report  à  nouveau   451.585  09  846.958  80 

Sommes  égales   1.099.539  31   1.250.862  89 


Le  dividende  est  donc  resté  fixé  à  32  fr.  50.  C'est 
cette  somme  que  la  Société  a  distribuée  annuelle- 
ment depuis  l'exercice  1892  1893,  et  les  répartitions 
faites  aux  actionnaires  continuent  donc  à  se  mainte- 
nir au  chitïre  le  plus  élevé.  Faisons  remarquer  ici  que 
si,  cette  fois,  rien  n'a  clé  appli(jué  au  fonds  de  pré- 
voyance qui  avait  été  dote  de  500.000  francs  en  1897- 
1898,  et  de  250.000  francs  en  1898-1899,  par  contre.  Je 
report  à  nouveau  dépasse  le  précédent  de  395.371  fr.  71. 

Voici  le  bilan  au  3  )  juin  dernier,  que  nous  rappro- 
chons de  celui  au  30  juin  1899  : 

Bilan  au 

30juinl899  30juinl900 

Actif  (En  francs) 

Premier  établissement  :  Usines   15  027.2.32  15.210.212 

Titres  et  participations   24.699.229  24.692.529 

Obligations  en  portefeuille   2.024.500  » 

—  amorties   242.500  252.500 

Frais  d'émission  tt  prime  de  rem- 
boursement des  obbgations   2.591.411  2  623  422 

Marchandises   1.641.483  1.763.667 

Mobilier   8.978  8.448 

Caisses  et  barques   542.395  2.418  925 

Débiteurs   6.514.660  6.9.37.502 

53.292.388  53.907.205 

Passif 

Capital-actions   20.OCO.000  20.000.000 

Obligations   22.826.000  22.628.500 

—  amorties   2.174.000  2.371.500 

Remboursements  sur  titres  et  parti- 
cipations  903.000  979.500 

Réserve   1 . 352 . 236  1 . 444 . 523 

P'onds  de  prévoyance   3.500.0C0  3.750.000 

Créanciers   345.324  3S7.619 

Profits  et  pertes   2.191.828  2.345  561 

53.292.388  53.907.205 

D'après  ce  bilan,  la  ré.^erve  et  le  fonds  de  pré- 
voyance atteigoaient,  au  30  juin,  le  chiffre  de  5.194.524 
francs  73.  En  ajoutant  les  94.698  fr.  83  prélevés  pour  la 
réserve  légale  sur  les  profit»  de  1899-1900  ainsi  que  le 
report  à  nouveau  de  846.956  fr.  80,  on  obtient  un  total 
de  réserves  diverses  de  (3.136.180  fr.  36,  pour  un  ca- 
pital-actions de  20  millions  de  francs. 

La  situation  de  l'entreprise  reste  donc  favorable,  et 
c'est  avec  plaisir  que  l'on  constate  que  la  hausse  des 
coni])ustibles  n'entrave  en  aucune  façon  ses  opéra- 
tions. Ajoutons  qu'un  acompte  de  10  fr.  ayant  déjà 
été  payé  sur  le  dividende  dans  le  courant  de  Tannée,  le 
solde  sera  payé  à  partir  du  7  courant,  à  raison  de 
21  fr.  60  par  action  nominative,  et  de  20  fr.  65  par  ac- 
tion au  porteur. 

J.  M. 


LES  É7É1TEMENTS  DE  CHIITE 


le 


Nons  avons  publié  dans  notre  dernier  numéro 
texte  de  l'accord  anglo-allemand. 

Le  correspondant  du  Times  à  Berlin  mande  que  le 
Gouvernement  russe  vient  d'accuser  réception  de  la 
convention  anglo-allemande.  Il  déclare  qu'elle  n'altère 
pas  matériellement  la  situation. 

Il  ne  peut  qu'accepter  l'article  1er,  sur  la  liberté  des 
échanges,  qui  consacre  ce  qu'on  appelle  «  la  porte 
ouverte  »,  c'est  à  dire  l'égalité  de  traitement  dans  les 
ports  ouverts  au  commerce  étranger.  Cependant,  il 
n'admet  pas  que  les  traités  actuellement  en  vigueur  ne 
puissent  être  revisés. 

Il  adhère  sans  réserve  à  l'article  2,  qui  contient  la 
formule  de  désintéressement  territorial  arrêtée  entre 
l'Angleterre  et  l'Allemagne,  la  Russie  ayant  été  la  pre- 
mière à  proclamer  l'intégrité  du  territoire  chinois. 

A  l'article  3,  déclarant  que  les  puissances  contrac- 
tantes se  réservent  de  prendre  des  mesures  communes 
pour  sauvegarder  leurs  intérêts,  si  une  autre  puissance 
venait  à  violer  l'intégrité  de  la  Chine,  le  Gouvernement 
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russe  répond  qu'il  a  déjà,  par  sa  circulaire  du  23  août, 
déclaré  ses  iatontions.  il  moditiera,  d'ailleurs,  son  atti- 
tude suivant  les  circonstances. 

L'article  4  stipulait  seulement  que  l'Angleterre  et 
l'Allemagne  communiqueraient  leur  convention  aux 
autres  puissances  intéressées  en  Chine.  La  Russie 
déclare  que,  sur  ce  point,  tout  commentaire  est  inutile. 

D'autre  part,  on  apprend  de  Londres  que  M.  Cam'oon 
est  allé  au  Foreign  Office  pour  porter  la  réponse  du 
Gouvernement  français  ;i  la  notification  de  l'accord  an 
glo-allemand. 

Le  Gouvernement  français  déclare  dans  cette  réponse 
qu'il  renouvelle,  en  ce  qui  concerne  le  principe  de  la 
porte  ouverte,  l'adhésion  qu'il  avait  déjà  donnée  à  une 
proposition  faite  dans  le  même  sens  par  les  Etats-Unis, 
en  décembre  deinier. 

Quant  au  principe  de  l'intégrité  delà  Chine,  il  a  tou- 
jours é!é  et  il  reste  la  base  du  la  politique  française. 

En  ce  qui  concerne  l'article  3,  le  Gouvernement  fran- 
çais se  borne  à  répondre  que,  si  l'hypothèse  prévue 

}»ar  cet  article  se  réalisait,  il  prendrait  les  mesures  qui 
ui  paraîtraient  propres  à  la  sauvegarde  de  ses  intérêts. 
Deux  autres  nouvelles  également  importantes  nous 
arrivent  par  les  journaux  allemands  : 

Le  Berliner  Tageblall  publie  une  correspondance  de 
Londres,  d'après  laquelle  l'accord  anglo-allemand  con- 
tiendrait une  clause  secrète  ajoutée  à  l'article  3,  con- 
cernant la  Chine  et  l'Afrique. 

Le  paragraphe  concernant  la  Chine,  dit  on,  pourrait 
être  publié  sans  inconvénient,  mais  on  est  obligé  de  le 
tenir  secret  à  cause  du  paragraphe  correspondant,  ré- 
glant les  relations  mutuelles  de  l'Allemagne  et  de  l'An- 
gleterre en  Afrique. 

D'autre  part,  on  mande  de-Tché  Fou  à  la  Gazette  de 
Francfort  : 

On  croit  que  les  puissances  négocient  la  paix  en  prenant 
pour  base  onze  points,  dont  les  plus  importants  sont  les  sui- 
vants : 

Tous  les  ports  flu^'iaux  et  maritimes  seront  ouverts  au 
commerce  étranger;  un  fonctionnaire  étranger  sera  adjoint  à 
chaque  gouverneur  ou  vice-roi;  le  prince  Tuan  sera  seulement 
emprisonné.  On  dit  que  l'EmpereTir  de  Chine  a  accepté  ces 
conditions  et  retourne  à  Pékin. 

Ce  ne  sont  là  que  des  rumeurs.  Mais  quelques-unes 
pourraient  se  changer  en  certitudes. 

A  Pékin,  les  Ministres  étrangers  auraient,  d'après 
le  Daily  Express,  répondu  à  la  proposition  chinoise 
offrant  d'emprisonner  à  vie  le  prince  'Tuan,  en  deman- 
dant l'exécution  publique  non  seulement  de  Tuan,  mais 
de  dix  autres  Ministres. 

Il  n'est  pas  probable  que  les  négociations  soient 
aussi  avancées  que  l'indique  cette  nouvelle.  Li-Hung- 
Chang  mande  à  certains  fonctionnaires  chinois  que 
les  négociations  avancent;  à  d'autres,  qu'elles  échoue- 
ront et  qu'il  faut  se  préparer  à  la  guerre.  On  reconnaît 
là  les  procédés  habituels  de  la  diplomatie  chinoise. 

La  cour,  d'après  une  dépêche  du  Consul  japonais  a 
Hong-Kong,  serait,  enfin,  arrivée  à  Si-Ngan  fou.  Mais 
un  haut  fonctionnaire,  qui  l'accompagna  d'abord,  puis 
revint  à  Pékin,  déclare  qu'au  lieu  de  séjourner  à  Si- 
Ngan  fou  elle  pourrait  bien  gagner  le  Yang-Tsé.  On 
répète  aujourd'hui  qu'un  émissaire  de  l'Impératrice 
s'avance  de  ce  côté,  tarissant  les  caisses  provinciales 
sur  son  passage. 

Rien  de  nouveau  sur  le  théiitre  de  la  guerres.  Les 
opérations  militaires  ont  chômé  cette  semaine. 


Moriatiofls  Économipes  et  Mtim 


Finances  Serbes.  —  Les  journaux  financiers  de  Berlin 
viennent  de  publier  une  étude  dont  voici  le  résumé,  qui  con- 
firme en  tous  points  les  renseignements  que  nous  avons 
àonvPsàAnsV Economiste  Européen  snr  le  fonctionnement 
de  l'Admmistration  des  Monopoles  de  la  Serbie  et  les  consé- 
(luencesqui  en  résultent  pour  la  Rente  Serbe  unifiée  4  0/0: 

Conformément  à  la  loi  du  8  juillet  1895,  l'Administra- 


tion dos  Monopoles  do  l'Ktat  Serbe  a  été  séparée  do  la 
Régie  do  1  Etal  et  il  a  été  étal)li  unn  Administration 
autonome,  indépendante  du  Gouvernement  et  qui  doit 
employer  les  recettes  en  première  ligne  pour  le  service 
des  emprunts  de  l'Etat.  A  l'époque  de  transition,  les 
recettes  des  monopoles  étaient  suflisantos  pour  le  ser- 
vice do  tous  les  Emprunts  de  l'Etat  et  laissaient  en- 
core quelques  excédents. 

Le  développement  de  cette  Administration  (établie 
comme  garantie  des  créanciers  de  l'Etat)  est  tout  à  fait 
remarquable  et  offre,  grilce  à  unelJir-  ction  prévoyante, 
non  seulement  une  garantie  entière  aux  créanciers, 
mais  elle  est  devenue  une  source  de  recettes  toujours 
grandissantes  pour  le  Gouvernement. 

L'exercice  de  l'Administration  des  monopoles  a  com- 
mencé le  août  1895  et  on  doit  regarder  les  cinq  mois 
de  cette  année  comme  époque  de  préparation.  Avec 
la  fin  de  l'année  1900  se  termine  la  cinquième  année 
entière  et  il  sera  intéressant  de  voir  par  le  tableau 
suivant  le  développement  progressif  des  monopoles; 
comme  l'année  1900  n'est  pas  encore  terminée,  nous 
l'avons  estimée  en  prenant  les  chiffres  effectifs  pour 
les  trois  premiers  trimestres  et  pour  le  quatrième  nous 
avons  pris  les  chiffres  de  l'année  précédente,  chiffres 
qui  seront  probablement  dépassés  en  réalité. 

Les  trois  premiers  trimestres  de  1900  ont  produit,  en 
recettes  brutes:  22.948.002  fr.  54,  contre  20.145.478 
francs  31,  pour  la  même  période  de  l'année  dernière 
ou  un  produit  net  de  18.091.984  fr.  54,  contre  16.064.373 
francs  08. 

Le  développement  du  service  de  l'Administration  des 
Monopoles,  pendant  ses  cinq  premières  années,  a  été 
le  suivant  : 


(En  francs) 


Années 

Receltes 
brutes 

Dépenses 

pour 
matériel 
et  frais 

Produit 
net 

Remis 
pour 
le  service 

des 
Emprunts 

Excédents 

1896.. 
1897.. 

1898.. 
1899.. 
1900.. 

24.754.825 
24.421.884 
26.446.015 
29.487.393 
32.289.917 

6.440.115 
6.425.015 
5. 666.800 
6. 880. 629 
7.655.541 

18.314.710 
17.996.869 
20.779.215 
22.606.76'- 
24.634.376 

16.751.926 
17.197.037 
17.313.787 
I7.504.9G0 
17.265.0.t' 

812.784 
799.832 
3.4tj5.428 
5.041.864 
7.369.356 

x7. 489.204 

En  dehors  des  excédents  indiqués  dans  ce  tableau, 
il  y  aencoreune  somme  de  750.000  fr.  économisée  qui 
doit  servir  de  fonds  de  réserve  conformément  aux  sta- 
tuts. 

Ce  tableau  indique  clairement  la  prévoyance  des 
personnes  chargées  de  l'Administration  des  Monopoles, 
qui  outrerais  au  Gouvernement,  pendant  les  cinq  pre- 
mières années,  18  millions  1/4  de  francs  d'excédent  et 
les  recettes  brutes  de  l'année  1900  dépassent  celles  de 
l'année  1896  de  24  millions  3/4  de  francs,  soit  30  0/0  et 
les  excédents  de  l'année  courante  sont  neuf  fois  plus 
importants  que  ceux  dn  l'année  1896. 

Le  produit  net  de  l'année  courante  :  24.6  millions  de 
francs  doit  fournir  au  service  des  Emprunts  de  l'Etat 
17 1/4  millions  de  francs,  dont  la  garantie  est  dépassée 
de  30  0/0. 

Au  mois  de  septembre  de  cette  année,  le  solde  des 
Bons  du  sel  de  6  millions  de  francs  a  été  remboursé. 
L'annuité  pour  ces  Bons  était  d'environ  950.000  fr.  par 
an,  l'engagement  de  l'Etat  vis-à-vis  de  ses  créanciers 
se  trouve  donc  diminué  de  cette  somme  et  il  y  aura 
pour  l'année  prochaine  une  diminution  de  charges  et 
une  augmentation  de  recettes. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say.  —  Dans 
notre  numéro  du  19  courant,  nous  disions  que, 
d'après  les  derniers  renseignements  qui  nous  étaierit 
parvenus  au  sujet  de  cette  Société,  ii  apparaissait 
que  les  résultats  de  l'année  sociale  close  le  30  sep- 
tembre dernier,  justifiaient  les  prévisions  les  plus 
optimistes  formulées   anciennement.   Ces  résultats, 
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disions-nous,  devaient  permettre,  en  effet,  la  dis- 
tribution d'un  dividende  de  60  francs  par  action,  un 
report  à  nouveau  de  3.500  000  francs  en  chiffre  rond, 
dans  lequel  serait  compris  le  report  de  l'année  der- 
nière, des  amortissements  pour  plus  d'un  million  de 
francs  et  un  prélèvement  de  380.000  francs  pour  la 
réserve  légale. 

Or,  les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convoqués 
en  assemblée  générale  annuelle  pour  le  16  novembre 
prochain,  et  il  ressort  du  rapport  des  Commissaires 
que  nous  avons  sous  les  yeux,  qu'après  les  amortis- 
sements statutaires,  le  service  d'intérêt  et  d'amortis- 
sement des  obligations,  l'attribution  à  la  réserve  lé- 
gale, etc.,  il  reste  un  solde  de  bénéfices  de  6  millions 
90.139  fr.  37  contre  4.943.206  fr.  49  en  1898-1899.  En 
ajoutant  à  cette  somme  le  solde  reporté  de  l'exercice 
précédent,  soit  1.542.614  fr.  13,  on  obtient  un  total  de 
7.632.753  fr.  50,  que  le  Conseil  d'administration  pro- 
pose de  répartir  ainsi  : 

Francs 

Acompte  5  0/0  payé  déjà  sur  le  dividende   1.600.000  » 

Au  Conseil  d'administration,  6  0/0  sur  les  pro- 
fits de  l'exercice,  diminués  de  l'intérêt  statu- 
taire aux  actions,  soit  sur  4.490.139  fr.  87. . .       269.408  34 

Complément  de  dividende  aux  actionnaires, 
7  0/0  sur  le  nominal   2.240.000  » 

A  reporter  à  nouveau   3. .523. 8^5  10 

Somme  égale   7.632.753  50 

Comme  nous  l'avions  annoncé,  le  dividende  est  donc 
fixé  à  60  francs,  et  les  actionnaires  approuveront  cer- 
tainement la  résolution  du  Conseil,  de  sorte  que  la  So- 
ciété, grâce  à  son  report  à  nouveau,  aura  devant  elle 
un  véritable  fonds  de  prévoyance  pour  parer  à  l'im- 
prévu. 

Les  chiffres  du  bilan  présentent  à  l'actif,  sur  les  pré- 
cédents, une  augmentation  de  9.603  002  francs  environ 
dans  l'ensemble  des  postes  :  «  Caisse,  Porte  feuille, 
Banquiers  »,  mais  une  diminution  de  6.033.814  francs 
au  poste  «  Approvisionnements  ». 

Les  postes  «  Débiteurs  divers  »  à  l'actif,  sont  en  di- 
minution d'environ  4.076.522  francs  et  les  «  Comptes 
courants  »  au  passif  d'environ  3.470.207  francs. 

Les  prélèvements  nécessaires  au  bon  fonctionnement 
des  caisses  de  prévoyance  ont  été  opérés,  et  le  poste 
«  Prime  de  remboursement  des  obligations  »,  pro- 
fitant, comme  l'an  dernier,  de  ramoriissement  résultant 
du  remboursement  des  obligations,  est  en  diminution 
de  344.807  fr.  50  et  sera  ainsi  rapidement  amorti. 

Le  chapitre  »  Acquisitions  et  Constructions  nou- 
velles r>  comprend  pour  222.724fr.  60  des  Immeubles  qui 
figuraient  l'an  dernier  dans  les  48.737.919  fr.  70  d'im- 
mobilisations (apports),  et  pour  1.141.850  fr.  34  une 
nouvelle  sucrerie  située  àSaint-Just  (Oise).  Cette  acqui- 
sition, toute  récente,  sur  laquelle  le  Conseil  donnera 
quelques  détails,  n'interviendra  qu'au  prochain  bilan 
dans  les  amortissements  et  les  Profits  et  Pertes,  puis- 
que la  Sucrerie  ne  commence  qu'actuellement  sa  pre- 
mière campagne. 

Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  cette  intéres 
santé  affaire  aussitôt  après  l'assemblée  générale,  lors- 
que nous  serons  en  possession  du  rapport  du  Conseil 
d'administration. 

Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est.  —  Les 

actionnaires  de  cette  Société  se  sont  réunis  en  assem- 
blé^, générale  annuelle  le  29  octobre.  En  attendant  que 
nous  examinions  en  détail  les  opérations  effectuées  au 
cours  de  l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le  30  juin 
dernier,  faisons rf-marquer  que  les  bénéfices  réalisés  se 
sont  élevés  à  5.074.306  fr.  57,  en  augmentation  de 
2.055.904  fr.  75  sur  l'exercice  précédent.  Les  dépenses  : 
frais  généraux,  allocation  au  Conseil  d'administration, 
tantièmes  et  gratifications,  abonnement  au  timbre  et 
impôts,  s'étant  élevées  à  567.625  fr.  39,  contre  441 
mille  433  fr.  53  pour  l'exercice  précédent,  il  est  resté 
un  solde  bénéficiaire  de  4.506.681  fr.  18, en  augmenta- 
tion de  1.929.712  fr.  89  sur  l'année  1898-1899. 
Cette  augmentation  provient  du  développement  de 


la  production  et  aussi  de  cette  circonstance,  à  savoir  : 
que  la  Direction,  prévoyant  la  hausse  des  produits 
métallurgiques,  ne  s'était  liée  à  l'avance  par  aucun 
contrat.  Elle  a  donc  pu  profiter,  dans  la  plus  large  me- 
sure, de  l'élévation  des  prix. 

Ainsi  que  nous  l'annoncions  dans  notre  Revue  Heb- 
domadaire du  Marché  Financier  de  Paris  du  26  octo- 
bre, le  dividende  pour  l'exercice  1899-1900  a  été  fixé  à 
90  francs  par  action,  contre  70  francs  l'année  précé- 
dente. Voici,  depuis  la  formation  de  la  Société,  les 
répartitions  effectuées  aux  actionnaires  : 


Exercices         Par  an 
Francs 

1881-  1882..   37  50 

1882-  1883   2^  » 

1888-84  et  188't-85  . .  Rien 
1885-86  et  1886-87  . .    10  » 

1887-  188H.   15  » 

1888-  1889   20  » 

1889-  18510   30  » 


Exercices        Par  an 

Francs 

1890-  1891   25  » 

1891-  1892   45  » 

1892-  93  et  1893-94  . .  55  » 
1894-95  et  1895-96  . .  45  » 
1896  1897    50  » 

1897-  1898   55  » 

1898-  1899   70  » 

1899-  1900    90  .. 

Sur  les  profits  de  l'exercice,  en  dehors  du  dividende 
qui  a  absorbé  2.160.000  francs,  de  l'attribution  au 
Conseil  d'administration,  qui  s'est  chiffrée  par  265 
mille  533  fr.  25,  il  a  été  affecté  :  113  348  fr.  60  à  la  ré- 
serve légale,  500.000  fr.  à  la  réserve  pour  réfection  des 
usines,  1.000.000  de  francs  au  fonds  de  prévoyance, 
50.000  fr.  à  la  dotation  au  fonds  de  secours  de  la  So- 
ciété du  personnel,  50.000  fr.  à  la  dotation  supplé- 
mentaire. Il  est  resté  alors  un  solde  de  307.799  fr.  33 
qui,  joint  au  report  de  l'exercice  antérieur  de  512  mille 
980  fr.  18,  représente  un  total  de  880.779  fr.  51,  cons- 
tituant le  report  à  l'exercice  1900-1901. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  a  approuvé 
les  comptes  qui  lui  étaient  soumis  et  ratifié  la  fixation 
du  dividende  à  90  francs.  Un  acompte  de  25  fr.  aj^ant 
déjà  été  payé  le  ler  juin,  il  reste  un  solde  de  65  fr.  par 
action  qui  sera  tenu  à  la  disposition  des  actionnaires  à 
partir  du  1er  décembre  prochain. 

La  réserve  légale  ayant  maintenant  atteint  le 
dixième  du  capital  social,  somme  exigée  par  les  sta- 
tuts, l'assemblée,  sur  la  proposition  du  Conseil  d'ad- 
ministration, a  décidé  que  le  prélèvement  affecté  à  la 
réserve  légale  serait  suspendu  désormais,  pour  ne 
reprendre  son  cours  que  si  cette  réserve  venait  à  des- 
cendre au-dessous  du  chiflre  de  10  0/0  du  capital.  De 
plus,  l'assemblée  a  ratifié  la  nomination  de  M.  Griolet, 
comme  administrateur,  en  remplacement  de  M.  F. 
Timmermann,  décédé.  En  outre,  M.  Armand  Maire, 
administrateur  sortant,  a  été  réélu  pour  une  période 
de  six  années. 


Fonds  Dominicains.  —  Dans  V Economiste  Euro- 
péen des  10  et  24  aoiit,  nous  avions  annoncé  que, 
sollicitée  par  plusieurs  porteurs  de  Fonds  Domini- 
cains de  protester  contre  l'arrangement  que  venait  de 
conclure  le  Gouvernement  dominicain  avec  la  San 
Domingo  Improvemenl  Companij  of  New -York,  l'Asso- 
ciation Nationale  des  Porteurs  français  de  Valeurs 
Etrangères  s'était  montrée  disposée  à  constituer  un 
Comité  de  défense  des  détenteurs  de  Fonds  Domini- 
cains, si  la  formation  de  ce  Comité  était  demandée  par 
un  nombre  suffisant  d'iatérçissés. 

Le  mouvement  de  protesfetion  était  parti  de  Belgi- 
que, comme  on  doit  s'en  souvenir,  grâce  à  l'initiativfe 
de  V Association  pour  la  Défense  des  Détenteurs  de 
Fonds  Publics,  d'Anvers.  Or,  nous  apprenons  que  les 
représentants  de  V Association  Nationale  des  Porteurs 
Français  ont  eu,  le  22  octobre,  à  Paris,  une  entrevue 
avec  les  délégués  du  Comité  des  détenteurs  de  Fonds 
Dominicains  d'Anvers. 

Les  deux  Associations  sont  d'accord  pour  protester 
contre  le  projet  d'arrangement  passé,  au  mois  d'avril 
dernier,  ainsi  que  nous  l'avons  dit  plus  haut,  entre  le 
Gouvernement  dominicain  et  la  San  Domingo  Impro-^ 
vement  Company  of  Neic-York,  comme  ayant  été 
conclu  sans  la  participation  des  porteurs,  et  pour  de- 
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juandor  au  ( louvorncincnt  d'entrer  eu  négociations 
avec  leurs  (3oinités. 

Lo  C.oaiitc  d'Anvers  est,  d'ailleurs,  en  possession  des 
procurations  de  la  majorité  des  porteurs  de  Fon(h 
Dominicains,  ce  qui  lui  permet  dii  repousser  le  projet 
d'arrauf^ement.  Do  son  côté,  VAssocialion  Nationale 
s'est  assurée  qu'elle  pourrait  grouper  en  France  un 
nombre  assez  considérable  de  porteurs  dont  les  pro- 
testations s'ajouteraient  au  chiffre  de  celles  déjà  reçues. 

h'Association  Nationale  a  transmis  au  Gouverne- 
ment de  Saint-nomingue,  par  la  voie  télérçraphique, 
les  résultats  de  son  entente  avee  le  Comité  d'Anvers. 


Aciéries  et  Chantiers  de  ParatofF.  —  Nous  avons, 
dans  notre  dernier  numéro,  parlé  de  la  formation  ré- 
cente de  cette  Société.  Voici,  à  ce  sujet,  des  renseigne- 
ments complémentaires. 

La  Société  Minière  et  Métallurgique  de  Volga-Vichéra 
devait,  —  lorsque  les  travaux  entrepris  sur  la  Vichéra 
auraient  assuré  la  production  de  fonte  nécessaire,  — 
doubler  son  capital,  pour  donner  aux  usines  de  déna- 
turation  qu'elle  construisait  sur  la  Volga,  en  même 
temps  qu'elle  bâtissait  ses  hauts  fourneaux  dans 
rOural,  tout  le  développement  qu'elles  comportaient. 

Mais  l'expérience  a  démontré  qu'il  était  fort  difficile 
pour  la  Société  Volga-Vichéra  de  mener  concurrem- 
ment l'exploitation  de  ses  usines  de  Paratoff  (sur  la 
Volga)  avec  celle  de  ses  domaines  forestiers  et  miniers 
et  de  ses  hauts  fourneaux,  étant  donné  la  distance 
(1.500  kilomètres  environ),  qui  sépare  Paratoff  de  la 
Vichéra. 

Les  actionnaires  ont,  en  conséquence,  décidé  de 
vendre  les  usines  de  la  Volga  à  une  Société  qui  vient 
d'être  constituée  sous  la  dénomination  de  Société  des 
Aciéries  et  Chantiers  de  Paratoff,  au  capital  de  1  mil- 
lions 500.000  roubles  (20.000.000  de  francs),  divisé  en 
40.000  actions  de  187  r.  50  (500  francs)  chacune. 

35.000  de  ces  actions  sont  mises  à  la  disposition  des 
actionnaires  de  la  Société  primitive  à  raison  de  sept 
actions  nouvelles  -^om dix  delà  Société  Volga-Vichéra, 
5.000,  entièrement  libérées,  étant  remises  à  la  Société 
Volga-  Vichéra  en  paiement  de  partie  du  prix  de  ces- 
sion de  ses  usines. 

La  Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  Paratoff  a 
pour  objet  : 

L'acquisition  et  l'exploitation  des  usines  métallur- 
giques et  des  ateliers  pour  la  construction  de  matériel 
mécanique  et  naval  appartenant  à  la  Société  Minière 
et  Métallurgique  Volga-Vichéra  &i  situés  à  Paratoff, 
sur  la  Volga  ; 

La  dénaturation  des  fontes  que  l'Oural  produit 
chaque  année  en  quantité  croissante  ; 

Leur  transformation  en  fers  marchands  et  profilés, 
et  en  tôles  de  toutes  les  formes  et  dimensions; 

La  construction  des  ponts  et  charpentes  métalli- 
ques, de  la  grosse  chaudronnerie  et  des  coques  de 
bateaux. 

Le  fait  que  son  industrie  sera  exclusivement  une 
industrie  de  transformation  et  d'élaboration  soustrait 
la  Société  nouvelle  aux  mécomptes  auxquels  sont 
exposées  les  usines  extractives,  et  lui  assure  les  béné- 
lices  que  peuvent  obtenir  les  industries  d'élaboration 
les  plus  récemment  installées,  avec  l'outillage  perfec- 
tionné dont  les  dernières  venues  ont  l'avantage  de  pou- 
voir armer  leurs  ateliers. 

Enfin,  les  conditions  dans  lesquelles  cette  Société  se 
présente  ont  permis  de  ne  la  constituer  ((u'au  capital 
nécessaire  pour  la  construction  des  usines,  sans  majo- 
ration ni  apport  d'aucune  sorte,  la  Société  Volga- 
Vichéra  ne  devant  être  payée  qu'au  prix  coûtant,  de  la 
cession  qu'elle  a  faite  des  usines  déjà  partiellement 
construites  par  elle  à  Paratoiî  et  du'  domaine  qui  les 
entoure. 

De  plus,  prenant  le  lieu  et  place  d'une  Société  qui 
travaille  à  Paratoff  ;  depuis  deux  ans  déjà,  qui  a  au- 
jourd'hui surmonté  toutes  les  difficultés'  inhérentes  à 
l'implantation  d'une  usine  perfectionnée  dans  une 


région  neuve,  qui,  enfin,  a  déjà  reçu  la  jilus  grande 
partie  <hi  matériel  exigé  pour  ses  installations  (maté- 
riel qu'elle  a  pu  commander  avant  la  hausse  des  {pro- 
duits métallurgiques)  et  qui  on  recevra  le  solde  dans 
le  courant  de  l'exercice  l'JOO-1901,  luSorirté  de  Par-aloff 
pourra  avoir  ses  usines  en  marche  avant  la  fin  de  1901, 
et  être  en  production  normale  et  régulière  dans  trois 
années  au  plus. 

C'est  là  un  avantage  considérable  qui  réduit,  dans 
une  grande  proportion,  la  période  toujours  si  longue 
pendant  laquelle  les  capitaux  engagés  dans  des  créa- 
tions industrielles  en  Piussie  doivent  attendre  leur 
rémunération. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

2o  .)Ctol)re  2  iinvombrr' 

Or   2.292.m.02G  2  2'J2. 835  228 

Argen  t . . .   1.114. 369.524  1.112.837.350 

3.407.257.551  3.405.672.5'!8 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

r>    ,  <•    -11,  r>„„;„  t  Effets  Paris,  

Portefeuille  Pans  |  ^^^^^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

P  .  (  Loi  du  n  mai  1834  

K.eseryes  }  Ex-banques  département.. 

mobilières  I  ^oi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans' les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


23  octobre 


3.401.25-7.551 


240.614 
298.062  508 


483.760.508 
6.023.000 
423.300 
228.702.:9.j 
281.846.240 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.625.803 
100.000.000 
4.000.000 
18.659.691 

8.2:i3.242 
8. 407. 444 
45.241.062 


2  novembre 


3.405.672.578 


1.108.617 

345.552.624 


602.912.951 
5. 039.000 
336.800 
237.678.335 
279.512.269 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.595.738 
100.000.000 
4.000.000 
18.685.054 

6.363.620 
8.407.444 
49  259.197 


5  180.486.512 

5.357.104  982 

182.500.000 

182.500.000 

8.002.313 

8  002.313 

10.000.000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.7.50 

9.125.000 

9.125.000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4.022.608.955 

4.123.9.53.910 

20.654.123 

18.926  864 

10.990.649 

11.218.775 

381.025.2C2 

393  842.988 

393. 66  7.. 525 

385  422  602 

68.597.171 

93.242.104 

2.335.356 

2.228.803 

9.555.238 

10  413.418 

1-736.997 

1.735.997 

44.299.784 

91.103.009 

5.180.486.512 

5.337.104.982 

Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Rénéfices  nets  


5  nnv. 

4  nov. 

3  no-. 

2  nov. 

6  nov. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.675.7 

3.746  2 

3. 811. 8 

3. 967. 7 

4.124.0 

3.1596 

3.165.3 

3.055  4  . 

3.(136.3 

3  405.7 

805  9 

828.1 

932.1 

1.080.0 

948.5 

370.4 

380.7 

413.8 

478.8 

517.2 

140.0 

140.0 

180  0 

180.0 

180.0 

263.2 

245.8 

317.7 

306.0 

393  8 

535. 0 

508.9 

474.3 

465.0 

478  7 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

2  0/00 

1  y.  0/00 

3  y,  0/00 

2.501.5 

3  %  0/00 
5.187.7 

pair 

1.800.3 

1.726.5 

4.049.8 

Budget  du  Département  de  la  Seine.  —  Le  nulletin 
municipal  officiel  -vient  de  publier  les  chilïres  des  recettes 
et  des  dépenses  pour  l'exercice  1900.  Ils  sont  ainsi  fixés  : 
recettes,  53.281.636  55;  dépenses,  51.883.203  06,  soit  un 
excédent  de  recettes  de  1.398.434  49. 
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Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieiise  du  prix  de  re- 
Tient  du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  d'octobre  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   28  fr.  097 

Frais  de  panification   12  fr.  223 


Total   40  fr.  320 

TiB  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  ferine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  8101  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6202,  soit  à  0  fr.  62. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  30  septembre  1900 


Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                       289.825  versements. . .  5.315.615  20 

Dans  les  départements  .  203.405       —        ..  2.211.480  14 

Ensemble          493 . 230  versements. . .  7 . 527 . 095  34 


Paj'é  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   5.908.620  29 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   2.269.969  03 

Ensemble   8. 178. .589  32 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  194.786  » 
aux  noms  de  2.120  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   35.187.554  » 

réparties  entre  248.405  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   83.936  20 

Elle  a  placé  ; 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  6. 4!  15.940  Oi 

En  rentes  3  0/0   100.726  27 


Recettes  des  Monopoles  serbes.  —  Les  recettes  brutes 


de  l'Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de  septembre  ISCO,  aux 


chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   993.703 

—  du  sel   503.029 

—  du  pétrole   227.326 

Douanes   «60.923 

Impôt  de  l'Obrt   333.828 

Timbres   484.537 

Monopole  du  papier  à  cigarettes  '   88.097 

—        des  allumettes   46.146 

Total  dos  recettes  brutes  pour  le  mois  de  sep- 
tembre 1900   3.336.639 

Les  recettes  brutes  du  mois  de  septembre  1899 

étaient  de   3.052.215 

Soit  un  .surplus  pour  le  mois  de  septembre 

1900  de   284.424 


Les  recettes  nettes  de  septembre  1900  sont  de. .  2  657.533 

Celles  de  septembre  1899  étaient  de   2.514.980 

Soit  un  surplus  de  recettes  nettes  pour  le  mois 

de  septembre  1900   142.553 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  8  au  14  octobre  1900  ^41'  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Rec.  br.  depuis 
le  janvier 

Différence 
p'  1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

1  475 

1  053 

38.721 

37.169 

-f 

1.S51 

Paris-Lyon-Mèditer. . . 

9.141 

10000 

9.370 

363  200 

340  830 

+ 

22.370 

—   Chemins  Algériens 

513 

203 

196 

6.883 

7.519 

635 

Nord  

3.750 

3.408 

4  9(14 

191.702 

174.797 

-f 

16.906 

Ouest  

5.624 

4. 080 

3.7i)5 

148.146 

140.211 

~r 

7  93S 

7.0)2 

5.305 

4.687 

117.269 

165  248 

-f 

12  021 

4.850 

4.340 

3.783 

1. '30.027 

137  334 

+ 

li.m 

Midi  

3.475 

2.598 

2.286 

87.070 

84.341 

+ 

2.729 

898 

187 

195 

5.318 

5.75! 

433 

1.137 

1T9 

190 

6.388 

6.754 

366 

296 

61 

63 

2.33i 

2.268 

-f 

66 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

ï!14 

37 

37 

1.616 

1.301 

+ 

315 

101 

28 

32 

1.109 

1.132 

23 

Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  Tableau  des  opérations- 
effectuées  pendant  le  mois  de  septembre  1900.  — Versements 
reçus  de  233.841  déposants,  dont  31.C16  nou- 
veaux  28.783.520  10 

Remboursements  à  129.989  déposants,  dont 
18.517  pour  solde   30.030.905  41 

Rentes  achetées  à  725  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   632.417  82 

30.663.323  23 

Excédent  des  remboursements  .  Fr.     1.879.833  13 
Nombre  de  comptes  existant  au  30  septembre  1900  :  3.539.2.33 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Le  début  de  la  semaine  a  encore  laissé  beaucoup  à 
désirer,  mais  la  facilité  avec  laquelle  les  reports  se 
sont  effectués  en  liquidation  a  permis  au  Marché  de 
se  reprendre,  et,  au  dernier  moment,  la  tendance  géné- 
rale est  très  satisfaisante.  Les  conditions  dans  les- 
quelles les  capitaux  ont  pu  s'obtenir  fin  du  mois  per- 
mettent de  croire  que,  maintenant,  les  positions  à  la 
hausse  en  spéculation  n'existent  pour  ainsi  dire  plus. 
A  remarquer  l'activité  qui,  dans  les  deux  dernières 
séances  surtout,  n'a  cessé  de  régner  sur  le  Marché  au 
comptant. 

4-  i(  Nos  Renies  Françaises  sont  très  fermes. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  que  nous  laissions  à  100  fr. 

17  1/2  il  terme,  et  100  fr.  05  au  comptant,  clôture,  sur 
le  premier  de  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  60  fin 
novembre,  avec  un  report  modéré  de  22  et  de  15  cen- 
times, et  à  100  fr.371/2  sur  le  second;  lienle  3  î  /  2  0/Oy 

101  fr.  75  fin  courant,  ex-coupon  trimestriel  de  871/2 
centimes,  avec  25  et  20  centimes  de  report,  contre 

102  fr.  50  fin  octobre;  au  comptant,  elle  se  retrouve  à 
101  fr.  50  également  ex-coupon,  contre  102  fr.  45  avec 
coupon  il  y  a  huit  jours.  Renie  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  45  au  comptant,  en  plus-value  de  70  centimes. 
A  terme,  elle  cote  99  fr.  40,  avec  un  report  de  20  et  de 

18  centimes. 

Les  Obligalions  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  étaient 
revenues  à  475  francs,  gagnent  1  franc  à  476  francs 
Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du 
Tonhin,  79  fr.  85,  contre  79  fr.  55;  Emprunt  de  Mada- 
gascar, au  même  cours  de  81  francs  ;  Obligalions  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  Ue  l'Indo-Chine,  également  sans 
changement,  à  477  francs. 

jf  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Fains  ont  été 
plus  actives  dans  ces  derniers  jours. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  à  541  fr.  50, 
cote  5i2  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  417  fr.  25,  en 
légère  avance;  Obligations  3  0/0  1  871,  403  fr.,  contre 
402  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  au  même  cours  de 
541  fr.;  Obligalions  4  0/0  1876,  544  fr.,  gagnant  3  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  se  re- 
trouvent à  348  fr.,  contre  346  fr.  50 ;  ces  obligations 
détachent,  le  15  courant  un  coupon  de  4  fr.  80  net  par 
titre  nominatif  et  de  4  fr.  il  par  titre  au  porteur; 
Quarts,  90  fr.  50,  avec  un  coupon,  à  détacher  à  la  même 
date,  de  1  fr.  20  par  titre  nominatif  et  de  1  fr.  10  par 
titre  au  porteur;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
344  fr.  50,  contre  343  fr.  -50,  avec  un  coupon  à  détacher 
mardi,  de  4  fr.  80  par  titre  nominatif  et  de  4  fr.  41  par 
titre  au  porteur:  Obligations  2  0/0  1898,  presque  sans 
variation,  à  397fr.;  Obligations  2  0/0  1899  libérées 
{Emprunt  du  Métropolitain),  377  fr.,  comme  la  se- 
maine dernière. 

^  Les  actions  de  la  Banque  de  France  sont 
à  3.900  fr.  fin  novembre,  avec  25  fr.  de  report.  Au 
comptant,  elles  sont  à  3.950  fr.  Elles  finissaient,  il  y  a 
huit  jours,  à  3.980  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  s'élèvent, 
pour  les  dix-neuf  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  à  4.049.797  fr.  93. 
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i(  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
i\m  clôturaient  à  (iG3  fr.  en  liquidation  lin  octobre,  et 
à  (HIO  fr,  au  comptant,  se  retrouvent  à  (155  fr.  fin  no- 
vembre, avec  o  francs  do  report,  et  à  G55  fr.  également 
au  comptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conti- 
nuent à  avoir  des  transactions  très  suivies.  Les  capi- 
talistes se  portent  toujours  avec  entrain  sur  ces  titres 
de  toute  sécurité  et  qui,  aux  cours  actuels  offrent,  en 
dehors  d'un  jplacement  sullisamment  rémunérateur  et 
de  chances  de  lots  nombreuses,  une  marge  à  la  hausse 
des  plus  appréciables. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
restaient  à  441  fr.  25,  clôturent  à  44'i  fr.  50  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1879,  498  fr.,  contre  499 fr.  50, 
avec  un  tirage  le  5  courant  ;  Obligations  Communales 
t880,i8b  fr.,  presque  sans  changement;  Obligations 
Foncières  3  0/0  tS83,  au  même  cours  de  430  fr.  ; 
Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0,  également 
sans  changement  à  438  fr.,  avec  un  tirage  lundi  pro- 
chain. 

hes  Obligations  Communales  3  0/0  i89i  ont  passé 
de  383  fr.  25  à  383  fr.  ;  Obligations  Communales  i892, 
2  80  0/0  estampillées,  436  fr.,  contre  436  fr.  05. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  se  re- 
trouvent à  444  fr.,  contre  443  fr.  ;  Obligations  Fonciè- 
res 3  75  0/0  1  899,  507  fr.,  gagnant  2  francs;  Obliga- 
tions Commuyiales  1899,  2  fr.  60  0/0  libérées,  436 
francs,  sans  changement. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
,  Crédit  sont  en  bonne  tendance. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  s'inscrit  à 
1.082  fr.,  au  15  novembre,  avec  50  centimes  et  1  fr.  50 
de  report,  contre  1.077  fr.  jeudi  dernier;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte,  585  fr.  au  comptant  et  à  terme,  en 
plus-value  de  3  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  cote  1.087  fr.  au  comptant  et 
1.086  fr.  à  terme  contre  1.075  fr.  la  semaine  dernièra. 
Le  report,  sur  ce  titre,  a  été  de  2  fr.  20.  Le  bilan  db 
cet  établissement,  au  30  septembre,  accuse,  sur  celui 
du  30  août,  une  augmentation  de  27  millions  de  francs 
dans  le  chiffre  global  des  affaires.  On  relève  les  aug- 
mentations suivantes  :  Encaisse,  3  millions;  comptes 
courants  débiteurs,  25  millions;  avances  sur  garanties, 
5  millions;  comptes  courants  créditeurs,  42  milliers. 
D'autre  part,  on  trouve  comme  diminution  :  Porte- 
tefeuille  commercial,  6  millions;  dépôts  et  bons  à  vue, 
9  1/2  millions. 

La  Société  Générale  conserve  facilement  son  cours 
précédent  de  610  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial,sans  variation  à  595  fr.,  avec  coupon  de  5  fr.  net 
à  détacher  le  6  courant.  Société  Marseillaise  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts,  770  fr.  l'action 
non  libérée.  Un  coupon  de  7  fr.  20  net  par  titre  nomi- 
natif et  de  6  fr.  90  au  porteur  sera  détaché  mardi  sur 
ce  titre. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  s'est  montrée 
de  nouveau  lourde.  Elle  clôture  à  395  fr.,  au  15  no- 
vembre, avec  80  et  90  centimes  de  report,  contre  397 
francs  en  liquidation  ;  Banque  de  V Algérie,  930  fr., 
comme  il  y  a  huit  jours.  On  sait  que  les  actionnaires 
de  cette  Institution  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale ordinaire  et  extraordinaire  pour  le  15  courant,  à 
Paris.  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  d'es  Immeu- 
bles de  France,  127  fr.,  contre  125  fr.  50  ;  Obligations 
de  475  francs,  152  fr.  Ces  deux  valeurs  ont  le  G  cou- 
rant, à  détacher  :  les  premières,  un  conpon  de  2  ir.  88 
net  par  tiire  nominatif  et  de  2  fr.  Va  net  par  titre  au 
porteur,  et  les  secondes,  3  fr.  36  net  par  titre  nominatif 
et  3  fr.  194  par  titre  au  porteur.  Banque  Spéciale  des 
Valeurs  Industrielles,  57  fr.  contre  56  fr.  50. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  s'échange 
à  70  fr.  au  comptant  et  à  terme  ;  Compagnie  Fran- 
çaise des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  90  fr.  en- 
viron contre  93  fr.  ;  Banque  Parisienne,  501  fr.,  contre 
502  fr.  ;  Rente  Foncière,  413  fr.  50,  en  avance  de  9  fr.  50; 
Société  Foncière  Lyonnaise,  347  fr.  50  au  comptant, 
contre  348  fr.  la  semaine  dernière.  Sous-Comptoir  des 
Entrepreneurs.,  250  fr.,  contre  249  fr. 


if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compafjnies  de 
Chemins  do  fer  sont  en  reprise  sensible,  et  actives  au 
comptant  surtout. 

Le  Lyon,  t[m  restait  à  1.800  fr.  ù  terme  et  ù  1.795  fr. 
au  comptant,  se  retrouve,  respectivement  à  1.820  fr. 
et  à  1.815  fr.  Ce  titre  détachera,  le  6  courant,  un  divi- 
dende de  19  fr.  20  net  par  litre  nominatif  et  de  17  fr.  31 
par  titre  au  porteur.  Nord,  2.315  fr.  à  terme  et  2.304 
francs  au  comptant,  contre  2.272  fr.,  et  2.270  fr.  la 
semaine  dernière;  Midi,  1.290  fr.  au  comptant,  en 
reprise  de  18  fr. 

h'Est  va  détacher,  mardi,  un  coupon  de  19  fr.  20  par 
titre  nominatif  et  de  18  fr.  171  par  titre  au  porteur.  Il 
se  retrouve  à  1.085  fr.  au  comptant  et  à  terme,  en 
avance  de  17  fr.  ;  Orléans,  1.720  fr.  au  comptant,  rega- 
gnant 32  fr.,  et  1.725  fr.  à  terme,  contre  1.G82  fr.; 
Ouest,  1.048  fr.  au  comptant,  contre  1.026  fr.  50. 

Les  actions  du  Sud  de  la  France  finissent  à  310  fr., 
en  moins-value  de  10  fr. 

Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales,  après  s'être  montrées  de  nouveau  lour- 
des au  début  de  la  semaine  sont,  au  dernier  moment, 
bien  mieux  tenues.  Quelques-unes  accusent  une  avance 
appréciable. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans  con- 
servent leur  cours  précédent  de  610  fr.;  Compagnie  Pa- 
risienne du  Gaz,  1.145  fr.  à  terme  et  au  comptant, 
contre  1.1G8  fr.  et  1.167  fr.  il  y  a  huit  jours.  Les  recet- 
tes de  la  Compagnie  se  sont  élevées  en  septembre  1900 
à  6.669.473  fr.  86,  contre  5.834.889  fr.  73  en  septembre 
1899.  Les  recettes  des  neuf  premiers  mois  de  1900  se 
chiffrent  par  Gl.363.451  fr.  43,  contre  55.583.583  fr.  22 
pour  la  période  correspondante  de  1899,  soit  uiie  diffé- 
rence de  5.7'/9.868  fr.  21  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
reste  à  300  fr.,  contre  3U0  fr.  50;  Messageries  Mariti- 
mes, 505  fr.,  gagnant  5  francs;  Chargeur  s- Réunis,  au 
même  cours  de  1.130  francs. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  qui  se  tenait  à  1.540 
francs  jeudi  dernier,  e.»-t  montée  à  1.580  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  Compagnie,  pour  la  43e  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  se  sont  élevées  à  1.173.023  fr.  35, 
contre  904.664  fr.  10  pendant  la  même  semaine  de  1899. 
Du  1"  janvier  1900  au  28  octobre,  les  recettes  s'établis- 
sent à  47.966.865  fr.  60,  soit  une  plus-value  de  7  mil- 
lions 149.068  fr.  50  sur  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière.  Voilures  à  Paris,  285  fr.,  en  reprise 
de  17  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  revenue  de  540  fr.  à  525  fr.  Ce  titre  a  fait,  en  liqui- 
dation de  fin  octobre,  un  déport  de  :2  et  de  10  francs. 
Rappelons  que  l'assemblée  générale  annuelle  des  action- 
naires aura  lieu  le  14  courant.  Société  de  l' Electro- 
Métallurgie,  615  fr.,  sans  changement. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  qui  étaient  revenues  à 
335  fr.,  ont  encore  perdu  20  francs  à  315  fr. 

Les  actions  Suez  se  sont  avancées  de  3.505  fr.  à 
3.530  fr.;  Parts  Civiles,  2.275  fr.,  contre  2.240  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
sont  très  soutenues  à  168  fr.  à  terme  et  à  170  fr.  au 
comptant.  Au  sujet  de  la  Compagnie  des  Tramways 
mécaniques  des  Environs  de  Paris  [Nord-Ouesl  Pari- 
sien),  qui  est  une  filiale  de  cette  Société,  mentionnons 
que  le  Conseil  d'administration  vient  d'ajourner  au 
20  janvier  1901  l'appel  du  quatrième  quart  dû  sur  les 
actions,  primitivement  fixé  au  15  novembre  1900.  Com- 
pagnie Française  pour  l' Exploitation  des  Procédés 
Thomson-Houston,  1.270  fr.,  gagnant  20  francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  finit  au 
même  cours  de  à  327  fr.  On  dit  que  l'exercice  1900 
aura  été  particulièrement  favorable  pour  cette  Société, 
dont  le  chiffre  d'affaires  aurait  atteint  environ  20  mil- 
lions de  francs,  contre  14  millions  pour  l'année  précé- 
dente. On  ne  sait  toutefois,  ce  que  pourra  donner 
l'exercice  1901,  d'autant  plus  que  la  question  des  nou- 
veaux câbles  sous- marins  français  n'a  pas  encore  reçu 
de  solution.  Omnium  Lyonnais,  81  fr.,  contre  85  fr.; 
actions  du  Métropolitain  de  Paris,  530  fr.,  contre  538 
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francs.  L'adjudication  des  travaux  de  construction  de 
la  seconde  (ligne  de  la  place  de  l'Etoile  à  la  porte  de 
Vincennes  par  les  boulevards  extérieurs)  a  eu  lieu  le 
27  courant  au  Tribunal  de  Commerce.  Les  travaux 
avaient  été  divisés  en  neuf  lots.  Contrairement  à  ce 
qui  s'était  passé  lors  de  l'adjudication  de  la  première 
ligne,  tous  ont  trouvé  preneur  et  à  des  prix  qui  per- 
mettront à  la  Ville  d'importantes  économies.  Les  lots 
ont  été,  en  effet,  adjugés  avec  des  rabais  qui  varient 
de  15  à  24  0/0.  Dès  lors,  les  travaux  commenceront 
très  prochainement. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  clôture  à 
145  francs  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Tramways  Electriques  {Société 
Parisienne  Electrique),  256  fr.  à  terme,  contre  252  fr., 
et  257  fr.  au  comptant  ;  Tramways  de  l'Est-Parisien, 
plus  lourd  à  420  fr.,  par  suite  de  nouvelles  réalisa- 
tions; Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramicays 
{Tramioays-Sud),^l(i  iv.kX&rme.,  gagnant  18  fr.,  et 
364  fr.  au  comptant,  contre  346  fr.  Actions  Tramways 
de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  735  fr.,  con- 
tre 700  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  se  traitent  à 
125  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0  à  480  fr.  50,  comme 
précédemment. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  VOutal- 
Volga  passent  de  70  fr.  à  73  fr.  ;  Compagnie  Nouvelle 
des  Ciments  de  Portland  et  du  Boulonnais ,  517  fr., 
contre  520  fr.  ;  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie 
Méridionale,  949  fr.,  regagnant  19  fr.  ;  Forges  et  Acié- 
ries du  Nord  et  de  l'Est,  1.699  fr.,  en  plus-value  de 
59  francs. 

Les  actions  des  Rafp,nerie  et  Sucrerie  Say  sont  de- 
mandées à  1.277  fr. 

^  -jf  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ontencore  été  mou- 
vementés, mais  ils  clôturent  tous  en  hausse  sur  la 
semaine  dernière. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0,  qui  restait  à  61  fr.  30, 
est  passée  à  (52  fr.  05;  Empricnt  de  Minas  Geraès,  363 
francs.  Les  gisements  aurifères  de  Taasaro,  dans  l'Etat 
de  Minas-Gearès,  ont  été  vendus  à  un  Syndicat  belge 
pour  3.600.000  liv.  st.  La  mine  de  Sao-Bento  a  produit 
en  19  jours,  en  septembre,  778  onces  d'or  fin  valant 
3.300  liv.  st.  L'or  produit  par  la'  mine  d'Ouro-Preto  en 
août,  a  été  vendu  plus  de  7.236  liv.  st.  et  la  Sao-.Ioao- 
del-Rey  a  produit,  en  septembre,  28.770  liv.  st. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois  5  0/0  or  i898 
sont  à  434  fr.  50.  Un  télégramme  de  l'ingénieur  en  chef 
du  chemin  de  fer  Hankow-Pékin  annonce  que  la  situa- 
tion est  ))onne  à  Paoting-Fou  et  que  les  bâtiments  et 
1er  archives  de  la  ligne  de  Tsao-Ho  à  Tingcheou  sont 
en  bon  état  ainsi  que  8  locomotives,  5  fourgons,  8  voi- 
tures à  voyageurs  et  100  wagons  ;  deux  machines  dé- 
tériorées peuvent  être  réparées.  Les  ouvrages  d'art  ont 
peu  souffert,  et  la  réparatiou  de  la  voie,  assez  facile,  a 
déjà  commencé  avec  du  personnel  chinois.  Tout  le 
personnel  restant  de  la  construction  et  de  l'exploitation 
sera  rentré  à  Chang-Hsion-Fien  et  à  Paoting-Fou  vers 
le  15  novembre. 

'L'Extérieure  Espagnole  a  fléchi  de  69  fr.  12  1/2  à 
66  fr.  5t  1/2,  mais  elle  finit  à  66  fr.  95.  Le  report  de  ce 
titre,  en  liquidation,  n'a  été  que  de  10  et  de  12  cent. 

La  Rente  Italienne  clôture,  en  hausse  de  95  centi- 
mes, à  95  fr.  25  au  15  novembre,  avec  10  et  15  centimes 
de  report. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  qui  était  remontée  à 
23  fr.  50,  se  retrouve  à  23  42  1/2. 

Les  i^onasiîusse.^  sont  demandés.  Le  5  0/0  1891-1894 
que  nous  laissions  à  84  fr.  25,  est  passé  à  85  fr.  ;  Rente 
3  0/0  1896,  au  même  cours  de  85  fr.  ;  Consolidés 
iie  et  5me  Séries,  99  fr.  35,  en  avance  de  85  centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  calmes.  La  Série  B,  46  45 
au  comptant  ;  Série  C,  25  fr.  40,  contre  25  42  1/2  et 
(Sen'e  D,  sans  changement,  à  22  fr.  65. 

^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  ga- 
gne 3  fr.,  à 443  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane  .533  50 
au  comptant,  et  534  fr.  à  terme. 

Le  iîîo-rmio  reste  à  1.480  fr.  contre  1.473  fr.,  sans 


variations  bien  importantes  ;  le  dividende  semestriel 
de  cette  action  sera  détaché  le  6  courant  à  raison  de 
50  fr.  08  net  par  action  (40  shillings)  ;  à  la  même  date 
on  détachera,  sur  les  actions  de  préférence,  2  shillings 
6  pence,  soit  2  fr.  97  par  titre;  Sosnowice  2.760  fr.,  en 
bénéfice  de  30  fr.;  actions  Thomson-Houston  de  la  Mc- 
diterranée,Qï)ù  Iv.;  actions  de  la  Compagnie  Interna- 
tionale des  Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Euro- 
péens, 425  fr.,  en  recul  de  15  fr.  Les  recettes  de  cette 
dernière  Compagnie,  pour  la  seconde  décade  d'octol)re, 
se  sont  élevées  à  402.987  francs,  contre  290.513  fr.  en 
1899.  Du  1er  janvier  1900  au  20  octobre  dernier,  les  re- 
cettes totales  sont  en  plus-value  de  1.938.616  fr.  sur  la 
période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Les  actions  des  Chemins  Espagnols  ont  été  impres- 
sionnées de  nouveau  par  le  recul  de  la  Rente  Extérieure 
Espagnole.  Les  Andaiows  ont  reculé  de  19  fr.  à280  fr.  ; 
Saragosse,  252  fr.,  contre  267  fr.;  Nord  de  l'Espagne 
170  fr.,  perdrnt  12  fr.  Cette  Compagnie  emploie  toute 
son  influence  pour  hâter  la  validation  du  convenio  in- 
tervenu avec  ses  obligataires. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  d9 
fer  sont  soutenues.  Obligations  3  0/0  Jonction-Salo- 
nique-Constantinople,  264  fr.  à  terme,  et  268  fr.  au 
com]}tdLnt;  Obligations  4  0/0  Anciennes  (Série  1894) 
de  la  Compagnie  Smyrne-Cassaba,  413  fr.  au  comp- 
tant, les  unités,  contre  415  fr.;  Obligations  4  0/0  nou- 
velles (Série  1896),  340  fr.  au  comptant,  contre  342 fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  ne  s'est  pas  lieaucoup  départi,  ces' 
derniers  jours,  de  la  réserve  dans  laquelle  il  s'était  renfermé 
depuis  quelque  temps.  Néanmoins  sa  tenue  est,  en  général, 
satisfaisante. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0,  qui  clôturait  à  69  fr.  55,  re- 
prend de  50  centimes  à  70  fr.  Oo;  Cape  Copper,  162  fr.  50 
contre  158  fr.  ;  Tharsis,  228  fr.  50,  on  plus-value  de  1  fr.  TiO. 

L'action  Kertch  est  montée  de  573  francs  à  586  francs  ; 
Huanchaca.  148  fr.  contre  148  fr.  50;  Laurium  Grec,  80  fr., 
contre  82  fr.  50;  Chemins  Ottomans,  Jjien  lenus,  à  110  fr.  25. 

L'action  Urikany,  qui  était  revenue  à  126  fr.  50,  clôture  à 
127  francs;  Dniéprovienne,  ;k370  fr.  contre  3.175  fr.  On  dit 
que  le  dividende  de  l'exercice  qui  a  pris  fin  lo  30  juin/ 
13  juillet  dernier,  sera  égal  au  précédent,  c'est-à-dire  qu'il 
atteindra  100  rouljles  par  action.  Usines  de  Briansk,  780  fr., 
en  plus-value  de  25  fr.  ;  Aciéries  du  Donets,  775  fr.  contre 
790  francs. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  vient 
de  détacher  un  coupon  de  12  fr.  50;  Transports  Electriques 
de  V Exposition,  36  fr.  75  contre  36  fr.  25:  Tramways  Elec- 
triques de  Vanves  à  Paris,  an  même  cours  de  12  francs. 

La  Vieille-Montagne  s'inscrit  à  675  fr.  Les  actionnaires  de 
cette  Société  sont  avisés  que  la  seconde  moitié  du  dividende 
de  l'exercice  1899,  soit  22  fr.  50  par  dixième  d'action,  leur 
sera  payée  à  partir  du  10  courant.  Harpener,  1.349  fr.,  en 
avance  "de  20  francs.  Les  bénéfices  de  cette  Société,  pour  le 
mois  de  septembre,  se  seraient  élevés  à  1.440.000  marks 
contre  873.000  marks  en  1899.  L'augmentation  des  bénéfices, 
pour  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours,  se  monte 
à  environ  2  millions  de  marks.  Brasseries  et  Tavernes 
Zimmer,  97  francs  contae  102  francs.  Actions  de  YHôtel  de 
Paris  à  Monte-Carlo,  875  francs,  en  reprise  de  25  francs. 
L'hésitation  que  l'on  avait  signalée  un  moment  sur  ce  titre 
a  été  mise  à  profit  par  ceux  qui  se  rendent  compte  des  béné- 
fices que  cette  entreprise  est  à  même  de  réaliser  pendant  la 
saison  qui  vient  de  commencer. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Al])ines,  .ict  

Brésil  5  %  

Hc'it.Par.M.-Carlo 
Cr'r.Monacof  parts) 
Ch.  Ottomans,  ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
C.Méc.MidiRussi' 
Dniéprovienne  . . . 

Danetz  

Dnubowaia-  Balka 
Haut-Volsa  


25  oct. 

2  nov. 

475  .. 

430  .. 

69  55 

70  15 

830  .. 

875  .. 

3530  . 

3590 

109  15 

110  25 

102  .. 

97  .. 

630  .. 

640  . 

3175  .. 

S370  .. 

790  . 

775  .. 

■1750  .. 

1799  .. 
US  75 

110  .. 

Hnta-Bankowa. . . 
Laurium  drec  . . . 
Omnium  Russe . . 
Pla(;u(>s  Lumière. 

Pi>iilf;)liaud  

Suit  Russe  (Soude) 

Tharsis  

Usines  Briansk.. . 

Usines  Cliff  

Vieille-Monlagne. 
Vi.i|"a-Vicheralib. 


2!i  oct. 

2  nov. 

4450  .. 

4350  .. 

82  75 

80  50 

635  .. 

611  .. 

802  50 

800  .. 

360  . 

360  .. 

630  .. 

720  .. 

227  .. 

228  50 

755  .. 

780  .. 

1450  .. 

1450  .. 

700  .. 

675 

les .. 

130  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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2  novembre  1900. 

Nous  avons  eu  cotte  semaine  de  fortes  pluies  qui  ont  fait 
disparaître  les  plaintes  au  sujet  de  la  sécheresse.  Les  travaux 
des  champs  sont  poussés  activement  et  les  labours  ne  sont 
eii  retard  que  dans  les  terres  «ù  l'arrachage  des  betteraves 
et  des  pommes  de  terre  n'est  pas  terminé. 

Les  quelques  gelées  nocturnes  qui  se  sont  produites  der- 
nièronient  ont  eu  pour  résultat  de  débarrasger  le  sol  des  ron- 
(;<ur8  et  de  la  vermine  qui  commançaient  à  faire  parler  d'eux. 

A  l'occasion  des  fêtes  do  la  Toussaint,  les  affaires  ont  été 
suspendues  i  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris  mercredi  soir 
31  octobre  et  elles  ne  reprendront  que  demain  3  novembre 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Liverpool  

Anvers  

Vienne  

Buda-Pesth  

Ghicago  

New-'i'ork  

Sur  le  marché  de  Paris,  les  transactions  ont  été  très  calmes 
cette  semaine.  La  demande  n'a  pas  été  très  active  par  suite 
du  temps  favorable  aux  semailles.  L'importance  du  stock  a 
de  nouveau  pesé  sur  les  cours  qui  n'ont  pu  conserver  leur 
niveau  précédent.  On  a  coté  en  clôture  : 


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  25 

20  12 

Î9  87 

19  62 

19  62 

17  47 

17  38 

16  86 

16  52 

16  67 

17  75 

17  62 

17  25 

17  .. 

16  75 

16  31 

16  46 

16  17 

15  98 

15  89 

15  68 

15  85 

15  62 

15  41 

15  27 

14  89 

14  66 

14  37 

13  89 

14  19 

15  82 

15  58 

15  27 

14  77 

15  11 

18 

oct. 

25  oct. 

31 

oct 

19 

87 

19 

62 

19 

62 

20 

12 

20 

19 

87 

Novembre-Déc. . . 

20 

37 

20 

12 

19 

87 

4  de  novembre  . . 

20 

62 

20 

37 

20 

12 

21 

12 

21 

12 

20 

87 

Farines.  —  Mardi  dernier,  .30  octobre,  la  meunerie  a  baissé 
de  50  centimes  les  cours  des  farines  de  consommation.  La 
marque  de  Gorbeil  est  à  29  fr.  contre  29  fr.  50  il  y  a  huit 
jours.  On  cote  les  autres  marques  en  disponible  : 

18  oct.  25  oct.  2  nov. 

Marques  de  choix   30  . .  30  . .  29  50 

Premièi-es  marques. . .        29  25  29  25  28  75 

Bonnes  marques   28  62  28  62  28  lâ 

Marques  ordinaires. . .        27  62  27  62  27  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
a  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines-tleur,  les  acheteurs  se  sont  mon- 
tres peu  empressés  en  raison  de  la  baisse  des  farines  de 
consommation.  Les  affaires  ont  été  peu  actives  et  les  cours 
se  maintiennent  dilhcilement.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Novembre  

NovembTe-T>éc. . 
4  de  novembre. , 
4  premiers  


18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

25  87 

25  37 

25  30 

25  62 

26  75 

25  37 

25  87 

25  87 

25  62 

2(j  25 

25  62 

25  87 

26  87 

27  12 

26  62 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 
Avoine.  —  Les  cours  sont  très  fermes.  La  graineterie  est 
ctôturr-^^  ^      pressants  besoins.  On  a  coté  en 

18  oct.  25  oct.  31  oct. 

Gourant   17  37  17  87  19  25 

Novembre   17  37  17  50  17  62 

Novembre-Déc.  .      17  50  17  62  17  62 

4  de  novembre. . .      17  62  17  62  17  62 

4  premiers   17  87  17  87  17  87 

Seigle.  —  Les  oflres  de  la  culture  sont  très  faibles,  car, 
en  laison  de  la  cherté  de.s  fourrages  et  des  issues,  elle  fait 
consommer  son  seigle  à  la  ferme.  Le  marché  est  au  grand 
calme  et  les  cours  sont  nominaux.  On  a  coté  en  clôture  • 


18  oct. 

25  ocl. 

31  oct. 

Courant  

15  12 

15  87 

15  40 

15  12 

15  25 

15  25 

Novembii'-Déc.  . 

15  25 

15  25 

15  25 

4  de  novembre. . . 

15  25 

15  87 

15  25 

15  50 

la  50 

15  50 

Huile  de  Colza.  —  Le  mouvement  de  baisse  que  nous 
avons  signalé  dans  notre  précédente  rovuo  ot  qui  semblait 
avoir  pris  fin  ;ivec  la  semaine  dernière,  s'est  accentué 
depuis  ^quelques  jours.  Les  offres  sont  importantes  eu  égard 
à  la  pénurie  du  stock  et  le  marché  est  faillie.  Le  disponible 
est  à  78  francs  contre  S2  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  Lin.  —  Les  mêmes  observations  peuvent  s'appli- 
quer à  l'huile  de  lin.  Cependant  une  légère  reprise  s'est  pro- 
duite vers  la  fin  de  la  semaine  et  la  clôture  s'est  faite  ii  des 
cours  légèrement  supérieurs  à  ceux  d'il  y  a  huit  jours.  Le 
disponible  est  à  83  fr.  50  contre  83  francs. 


Alcool.  —  Les  affaires  ont  présenté  un  peu  d'activité 
grâce  à  une  bonne  demande  de  la  part  du  découvert.  Le  dis 
ponible  est  à  37  francs,  contre  33  fr.  5')  la  semaine  dernière 


Vins.  —  Les  vendanges  sont  poussées  activement  dans  les 
régions  tardives,  car  on  craint  l'arrivée  de  la  mauvaise  sai- 
son. Depuis  plusieurs  jours  déjà,  la  neige  a  fait  son  appari- 
tion sur  les  hauts  sommets  du  Midi,  le  Plateau-Central  et 
dans  les  Vosges. 

Dons  le  Midi,  le  commerce  commence  à  s'intéresser  aux 
produits  de  bonne  qualité,  dont  les  prix  sont  fermement 
tenus. 

Dans  le  Bordelais,  où  la  production  dépassera  d'un  tiers 
environ  celle  de  l'an  dernier,  les  vins  sem))lent  bien  réussis. 
Cependant,  pour  les  vins  fins,  on  ne  pourra  se  prononcer 
qu'après  les  décuvaisons. 

Dans  le  (Jentre-Nord  les  vins  rouges  sont  fruités  et  de  riche 
couleur.  Dans  la  Touraine,  d'après  le  Moniteur  Vinicole, 
le  commerce  donne  des  ordres  pour  payer  ces  produits  de 
40  à  45  fr.  l'hectolitre  nu,  prix  auxquels  certains  propriétaires 
ont  cédé.  La  majorité  voudrait,  cependant,  obtenir  50  fr.  et 
au-dessus.  Les  vins  blancs  sont  bon  marché  et  il  était  possi- 
ble ces  jours-ci  d'obtenir,  en  fournissant  la  futaille,  des  par- 
ties de  Vouvray  à  moins  de  65  fr.  les  250  litres. 

En  Auvergne",  les  vins  ont  un  peu  moins  de  degré  que  l'an- 
née dernière. 

Pour  les  crus  supérieurs  du  Beaujolais-Mâconnais,  les  prix 
de  90  à  100  fr.  la  pièce  ont  été  pratiqués  pour  des  cuvées  de 
choix. 

En  Algérie,  les  produits  de  plaine  sont  vendus  couram- 
ment de  1  fr.  à  1  fr.lO  le  degré, les  coteaux  atteignent  facile- 
ment 1  fr.  20  et  1  fr.  25  et  les  beaux  vins  de  couleur  et  de  de- 
gré sont  payés  1  fr.  30. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  88°) 

Londres  

.•^  nvers  

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  . . . 
New- York  , 


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr,  ' 

28  25 

28  .. 

27  ,50 

27  25 

27  .. 

24  59 

24  34 

23  82 

23  84 

23  78 

23  62 

23  50 

23  25 

23  .. 

22  87 

24  18 

23  92 

23  64 

23  64 

23  64 

24  80 

24  50 

24  i2 

24  2.5 

24  05 

49  24 

49  24 

49  24 

47  59 

46  39 

L'arrachage  des  betteraves  se  poursuit  dans  de  meilleures 
conditions,  ai'âce  aux  dernières  pluies.  Dans  le  Nord,  il  y  a 
des  rayons  mi  le  rendement  cultural  est  bon;  mais  il  est  très 
déficitaire  dans  d'autres  centres  betteraviers. 

h'Agmce  Havas  a  publié  l'information  olïiciicuse  suivante, 
destinée  »  calmer  les  craintes  inspirées  à  l'agriculture  par 
les  pourparlers  engagés  sur  la  question  des  primes  : 

«  Les  négociations  engagées  à  Paris,  entre  la  France,  l'Al- 
lemagne et  l'Autiiche  sur  la  question  des  sucres  sont  près 
d'être  termiupes.  On  considère  comme  à  peu  près  certain  que 
l'accord  s'établira  entre  les  trois  puissances  pour  la  suppres- 
sion des  primes  de  sortie  qu'elles  avaient  établies  depuis  un 
certain  temps. 

L'accord  se  fait  sur  la  base  d'une  suppression  équivalente, 
c'est-à-dire  que  la  Franco  ayant  des  primes  directes  de  -sortie 
inférieures  à  celles  de  l'Allemagne  et  de  l'Autriche  va  modi- 
fier sur  un  point  la  loi  de  1884,  de  manière  à  réduire  le  béné- 
fice industriel  accordé  au  sucre  français  par  cette  loi,  de  fa- 
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<:ofl  à  ne  laisser  subsister  que  la  partie  de  la  prime  qui  est 
essentiellement  agricole. 

De  la  sorte,  les  trois  pays  feront  un  abandon  égal. 

Mais  de  là  à  la  solution  finale  de  la  question,  il  y  a  encore 
une  très  large  marge.  Lorsque  l'accord  franco-austro-allemand 
sera  définitivement  consacré,  il  faudra  négocier  avec  les  puis- 
sances imjiortatrices  de  sucre,  qui  ont  établi  des  taxes  de 
compensation,  pour  les  amener  à  renoncer  à  ces  taxes  ou 
pour  déterminer  celles  qui  veulent  en  établir  de  nouvelles  à 
abandonner  cette  idée. 

Ce  n'est  qu'à  ce  prix  que  la  suppression  des  primes  de  sor- 
tie pourrait  avoir  un  effet  utile. 

Si  l'on  obtient  celte  renonciation  de  l'Angleterre,  on  provo- 
quera alors  la  reprise  des  travaux  de  la  Conférence  de 
Bruxelles,  à  laquelle  il  sera  possible  de  soumettre  uq  projet 
de  convention  internationale  pour  régler  le  régime  des  sucres. 

La  réunion  de  la  Conférence  est  donc  subordonnée,  on  le 
voit,  à  l'issue  d'une  seconde  série  de  négociations  dont  il  est 
encore  difficile  de  prévoir  le  résultat. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  octobre,  la  quantité  de  betteraves  mises  en  œuvre,  le  ren- 
dement des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  l"'  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici 
le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  à  celui,  même  pé- 
riode, de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  octobre 


Fabriques  inactives..  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  ràpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  charge,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jef  Tonnes 

Deuxième  jet   — 

Autres  jets   — 


Rendements  %de  betteraves  en  raffiné. 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées  Tonnes. 


1899-1900 
11 
329 
» 

5.341 
1.25S.555 
97.538 


1900-1901 
6 
32^ 

5.:«9 
.337.523 
103.658 


111.208 

128.002 

1.616 

2.720 

» 

112.824 

130.722 

8.96 

9.77 

7.7 

8.2 

1.16 

1.19 

8.16 

2.320 

0.06 

0.17 

Rendement  %  en  mélasse. 

D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  le  premier  mois  de  la  campagne,  soit  du 
1"  au  80  septembre,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  4.328.133 


Consommation  

Exportation  

Sorties  des  entrepôts  

Sorties  à  destination  de  la  brasserie . 


.  —  3.54Î.338 

.  —  14.506 

.  —  164.034 

.  —  325.301 

Total  des  quantités  expédiées   —  4.049.179 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  affaires  sont  peu  actives.  Les 
offres  sont  peu  importantes  et,  d'un  autre  cùlé,  les  acheteurs 

se  montrent  peu  empressés  par  suite  des  avis  peu  encoura- 
geants des  places  étrangères.  On  a  coté  en  clôture  : 

18  oct.     25  oct.  2  nov. 

Blanc  n»  3  :  — 

Gourant                                27  93      28  06  28  . . 

Novembre                             28  08      28  31  28  12 

4  d'octobre                            28  31      28  56  29  . . 

4  premiers                            29  . .      29  12  29  50 

4  de  mars                             29  43      29  62  .... 

Roux  88»  disponible                    27  50      27  25  27  . . 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     104  . .     104  . .  103  50 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Ljndres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

1900 

1900 

1£00 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  25 

47  25 

46  75 

45  75 

48  .. 

46  50 

47  74 

45  52 

44  33 

46  75 

49  .. 

49  75 

49  25 

47  •iô 

49  25 

48  43 

48  43 

48  12 

4t.  56 

50  .. 

41  96 

41  10 

40  5'cl 

39  10 

41  10 

En  octobre,  le  marché  de  Hambourg,  encouragé  par  l'esti- 
mation de  M.  Karl  Krische  qui  portait  à  900.000  sacs  les 


recettes  du  mois,  a  fait  des  achats  considérables.  Cependant, 
les  trois  premières  semaines  ont  suffi  pour  que  ce  total  fût 
atteint  et  les  recettes  dd  ce  mois  dépasseront  vraisem- 
blablement 1.250.000  sacs.  La  place  de  Hambourg  croyait 
probablement  que  les  faits  de  l'an  dernier  allaient  se  repro- 
duire et  que  le  mouvement  de  la  récolte  allait  s'arrêter;  elle 
comptait  tirer  profit  de  cet  événement.  Ses  espérances  ne  se 
sont  pas  réalisées. 

Les  statistiques  concernant  le  mois  dernier  vont  bientôt 
paraître  et  il  est  permis  de  croire  qu'elles  ne  seront  pas  favo- 
rables à  laliausse;  les  prix  auront  certainement  pour  base 
l'importance  des  recettes  de  Santos  pendant  les  semaines  qui 
vont  suivre. 

L'année  dernière  le  stock  universel  avait  diminué  de  23.100 
tonnes  en  octobre  :  cette  année  une  augmentation  semble 
probable  et  l'on  pourra  sans  doute  approcher  des  468.360 
tonnes  du  30  septembre  1899  qui  constituent  un  record. 

Malgré  ces  nouvelles  qui  militent  plutôt  en  faveur  des  bas 
prix,  la  tendance  est  soutenue  sur  le  marché  du  Havre. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

4  oct. 
1900 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  suint)100k. 

111  .. 

Roubaix  (qualité  pei- 

3  80 

Anvers  (   d»   )  le  kil. 

3  82 

11  oct. 
1900 


Fr. 
110  .. 


3  90 
3  85 


18  oct. 
1900 


Fr. 

105  50 


3  80 
3  75 


25  oct. 
1900 


Fr. 
104  . 


3  6) 
3  55 


31  oct. 
1900 


Fr. 
104  . 


3  70 
3  08 


Aux  enchères  de  laines  coloniales  à  Londf's,  les  représen- 
tants de  l'Allemagne  et  des  Etats-Unis  ont,  pendant  les  jours 
derniers,  augmenté  l'importance  de  leurs  achats.  De  cette 
expansion  de  la  demande  est  résultée  une  élévation  de  prix 
pour  les  meilleures  qualités  de  laines  mérinos,  dont  les  cours 
dèpasspnt  maintenant  ceux  cotés  à  l'ouverture  des  ventes. 
Cependant,  les  prix  des  sortes  inférieures  continuent  à  se 
ressentir  de  l'absence  des  acheteurs  du  continent.  Il  n'y  a 
aucun  changement  à  signaler  dans  la  situation  des  laines 
croisées. 

A  une  réunion  des  courtiers,  qui  a  eu  lieu  le  24  courant,  il 
a  été  décidé  de  restreindre  la  durée  des  enchères  actuelles  et, 
en  conséquence,  la  fermeture  aura  lieu  demain  samedi,  3  no- 
vembre. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 


Le  Havre  

Liverpool  

New-York  

Au  Havre,  la  tendance  est  calme. 


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25oei 

31  ocL 

1900 

19t'0 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

72  .. 

70  .. 

65  87 

62  50 

59  .. 

65  64 

68  71 

60  39 

58  12 

57  86 

58  28 

59  83 

52  98 

51  89 

51  89 

Cours  des  Métaux  à 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 


4  oct. 
190U 

jl  oct. 
1900 

18  oct. 
1900 

23  oct. 
1900 

2  n.>v. 
1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

■72  15 

72  Î2 

6 

71  6 

72  2 

6 

7t  n  ft 

73  1  6 

73  3 

9 

'{  il 

6 

72  15 

72  12  & 

133    .  . 

m  10 

12d  10 

127  1.5 

124  2  & 

128    .  . 

127  .. 

121  i5 

124  10 

121  n  6 

18  5  . 

18  .. 

17  17 

6 

17  16 

3 

17  16  3 

n  8  9 

17  13 

à 

17  ^1 

3 

il  il 

3 

17  11  3 

18  16  3 

19  10 

19  3 

9 

18  16 

3 

18  15  fr 

f6  10 

66 

66 

4 

66 

4 

65  11 

6"/  . 

6e 

2 

66 

7 

36 

6 

66  1 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (20  octobre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  184  francs,  contre 
182  fr.  25;  Chili  1"'  marques.  189  francs,  contre  187  fr.  25  ;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  191  fr.  50.  sans  changement  ; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  197  fr.  50,  sans 
changement;  étain  Banka,  342  fr.,  contre  340  fr.  50;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
menf. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

30 

Août 

? 

Sept. 

13 

Sent. 

20 

Sept. 

27 

Sept. 

4 

Oclol) 

11 

Octirfj. 

18 
Octol). 

Octol) . 

2 
.N..V. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

Blé   100  kil. 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

_    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   ^S'^,*?,'' 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Fer  (Marchand)              iOO  kil. 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas. .  — 

—  P.-L.-M   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Comptes  courants  particuliers.. 
EfCONIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

EicompteàlaBanquede  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrit 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  —    d'Italie  . 

—  —    de  Russie. . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉNiiSSiù' 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale. . . . 
Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

Francs 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

Francs 

26  38 
iio  4u 
29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

Francs 
33  32 

oD  uo 

36  37 
25  37 

15  84 

16  73 

Francs 

35  78 

37  94 
25  80 
16  68 
19  55 

Francs 
27  62 

00 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

Francs 
23  62 

^0  o  J 

29  ,30 
19  87 
14  » 
17  23 

Francs 

25  87 

28  87 

29  30 
20  12 
14  62 
17  37 

Francs 

26  2 

28  87 

29  50 
20  62 
15  12 
17  62 

Francs 

26  12 

28  87 

29  50 
20  37 
15  12 
17  62 

Francs 

26  12 

28  87 

29  50 
20  12 
13  12 
17  37 

Francs 

25  87 

28  87 

29  50 
■20  25 
15  12 
17  37 

Francs 

25  62 
2S  87 

19  50 

20  12 
15  12 
17  .37 

Francs 

25  37 
?8  87 
29  30 
19  87 
15  12 
17  37 

Francs 

25  37 

28  87 

29  30 
19  62 
13  37 
17  87 

Francs 
25  :!0 

iiO     0  l 

29  .. 
19  62 
13  30 
19  2:; 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 

1  93 
1  88 
1  51 

1  19 
1  70 
1  67 
1  46 

1  18 
1  71 

1  60 
1  46 

1  17 
1  61 
1  65 
1  42 

1  09 
1  55 
1  62 
1  42 

1  16 
1  62 
1  62 
1  42 

1  10 

1  5b 
1  56 

1  as 

1  07 

1  56 
1  66 
1  40 

1  11 

1  7u 
1  56 
1  36 

1  OS 
1  70 
1  56 
1  36 

1  10 
1  6i 
1  56 
1  34 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 

4  j  ZO 

52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 

AR  fis 
fèO  DO 

46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 

31  86 
103  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

30  68 
105  50 
34  23 
27  » 
66  » 
79  25 
63  » 

30 

106  » 
34  75 
27  .. 
69  75 
79  23 
62  50 

30  31 

106  » 
34  25 
27  » 
69  75 
78  50 
62  50 

30  62 
106  » 
34  » 
27  » 
70  » 
79  50 
62  50 

29  06 
105  50 
33  75 
26  » 
74  50 
82  » 
63  .. 

29  » 

103  50 
33  25 
26  » 
75  30 
85  » 
63  50 

28  75 
104  50 
33  73 
26  » 
78  » 
86  )> 
64  » 

27  93 
104  » 
33  25 
23  50 
83  » 
90  50 
64  » 

28  06 
104  » 
33  50 
25  30 

82  » 

83  » 
63  50 

28  .. 

103  50 
37  » 
25  . 
78  » 
83  30 
63  30 

121  25 
»  » 

140  » 
»  )) 
»  » 

137  7S 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
»  » 

132  08 

»  » 

»  n 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  « 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  .. 

132  30 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  >. 

132  50 
170  » 
180  » 

46  33 
1  lo  ou 
92  37 

51  98 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
i£àO  ou 
37  12 

44  56 
35  34 

66  » 
114  . 
49  75 

78 

119  50 
47  30 

80  75 
110  30 
49  » 

78  30 
113  30 
47  50 

75  62 
111  30 
46  30 

72  » 
111  » 
47  25 

70 

110  » 

47  23 

63  87 
103  50 
46  73 

62  50 
104  » 
43  73 

39  .. 
104  " 
48  » 

113  » 
174  62 
363  63 
14  25 
16  » 

126  25 
163  62 
374  80 
14  73 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 
13  50 
16  37 

.139  87 
202  » 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

190  » 
370  » 
469  » 
26  50 
23  » 

190  » 
367  50 
461  » 
26  50 
23  » 

191  .. 
361  30 
461  » 
26  50 
22  50 

191  50 
361  50 
473  .. 
26  30 
22  30 

190  30 
341  50 
464  » 
20  30 
22  30 

188  » 
345  50 
463  » 
25 

22  50 

100  02 
102  20 
4000 
600 
1077 
1096 
2323 
1840 
3524 

189  30 
350  » 
480  » 
25  50 
23  » 

189  .. 
346  » 
472  » 
26  » 
22  » 

187  23 
340  » 
467  » 
26  » 
22  » 

189  » 
342  » 
461  » 
2.Ï  » 
21  » 

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1363 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
831 
1945 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  74 
4.070 

728 
94.3 
1.033 
2.133 
1.890 
3.621 

100  72 
102  22 
3980 
654 
1120 
1130 
2320 
1840 
3520 

100  10 
102  27 

■im 

663 
1120 
1120 
2347 
1836 
3490 

101  » 

102  23 
3980 

669 
1121 
1127 
2370 
1850 
3482 

100  10 
102  07 
3999 
660  30 
1123 
1117 
2345 
1833 
3513 

99  93 
102  » 
3970 
669 
1073 
1083 
2327 
1817 
3495 

99  93 
102  30 
'.000 
650 
)075 
1080 
2315 
1818 
3510 

100  05 
102  40 
fjOi) 
669 
1077 
1075 
2290 
1810 
3300 

100  17 
102  30 
3970 
663 
108(i 
1077 
2272 
1800 
3505 

100  60 

101  73 
3900 

635 
1086 
1082 
2313 
1820 
3330 

Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.244 

544 

312 

547 

202 

Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 

Million 
defr. 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 



Million 
de  f  r. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

252 

Million 
defr 

3.820 
1.806 
1.196 

828 

4i4 

477 

207 

Million 
de  fr. 

3.956 
2.230 
1.136 

790 

492 

558 

348 

Million 
defr. 

3.939 
2.219 
1.136 

633 

504 

489 

283 

Million 
defr. 

3.946 
2.245 
1.130 

650 
499 
469 
291 

Million 
defr. 

3.943 
2.264 
1.130 

632 

502 

466 

31(i 

Million 
defr. 

3.948 
2.266 
1.129 

732 

503 

511 

OuU 

Million 
defr. 

4.048 
2.292 
1.123 

737 

528 

491 

Million 
defr. 

4.042 
2.287 
1.118 

737 

316 

446 

Million 
defr. 

4.070 
2.282 
1117 

818 

523 

480 

^^-> 

Million 
de  fr. 

4.023 
2.293 
1.114 

786 

511 

462 

ool 

Million 
defr. 

4.124 
2.293 
1.113 

948 

517 

479 

ôv-ï 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.30 
5  » 
5  » 
3.26 

% 

2  .. 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  n 
5.87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.73 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 
5  ■» 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

4  » 

3  30 

5  » 
5  50 

4  5d 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  .. 

4  » 

5  » 

4  30 
4 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  >> 
4.50 

4  » 
3.50 

5  » 
3.50 
4. 50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  30 

5  » 

3  30 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  30 

5  » 
5  30 
4.30 

% 

3  » 

4  » 

3  >) 

4  50 

4  » 

3  30 

5  » 
5  30 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 
4  » 
3  50 
3  » 
3  50 
3  » 

% 

3  » 

4  n 

5  » 
4  50 

4  >) 

3  30 

5  » 
5  30 

4  30 

% 

3  r, 

4  » 

5  » 
4  50 
4  » 
3  50 
5 

3  30 

4  50 

Million 
defr. 

13.896 
7.611 
2.635 
47,8 

Million 
defr. 

14.385 
7.93.1 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

13.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
de  fr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
de  f  r. 

14.992 
7.8.30 
2.585 
52,3 

Million 
de  fr. 

14.645 

■8.536 
2.763 
38,4 

Million 
de  fr. 

14.823 
8.541 
2.743 
57,6 

Million 
defr. 

14.0'JO 
8.454 
2.794 
57,3 

Million 
defr. 

14.743 
8.469 
2  7U3 
57,4 

Million 
de  fr. 

14.772 
8.423 
2.700 
57,0 

Million 
defr. 

15.296 
8.330 
2.630 
34,4 

Million 
defr. 

13.286 
8.203 
2.612 
53,6 

Million 
defr. 

15.234 
8.169 
2.633 
53,6 

Million 
de  fr. 

13.144 
8.160 
2.617 
53,8 

Million 
defr. 

15.24Ç 
8.1)1 
2.629 

53,5 

566 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  31  octoljre  1900. 

La  .Situation  politique.  —  Les  Cours  des  "Valeurs  industrielles.  —  Le 
Marché  monétaire.  —  Les  Fonds  d'Etat.  —  Les  Compagnies 
d'assurances  sur  la  Vie  —  Le  Commerce  extérieur  des  9  premiers 
mois. 

La  situation  politique  laisse  les  esprits  indifférents. 
On  ne  se  préoccupe  ni  du  changement  de  Chancelier  ni 
de  l'accueil  fait  à  la  Convention  anglo-allemande.  Les 
deux  choses  n'apporteront  aucun  changement  notable 
dans  les  événepients. 

La  situation  économique  de  l'Empire,  éveille  plus  de 
légitimes  soucis.  Bien  que  la  débâcle  qui  paraissait  se 
produire  sur  les  cours  de  toutes  les  valeurs  indus- 
trielles soit  en  partie  enrayée,  l'avenir  de  ces  industries, 
surtout  des  industries  métallurgiques,  inspire  toujours 
les  plus  vives  méfiances.  La  seule  consolation  est  que 
l'industrie  métallurgique  des  aut.'-es  pays,  de  la  Belgi- 
que et  de  l'Angleterre,  notamment,  n'est  pas  plus  favo- 
risée. En  Allemagne,  on  n'assiste  pas  seulement  à  une 
diminution  dans  les  prix  de  vente,  mais  à  un  an-êt  très 
inquiétant  dans  la  consommation.  On  a  constaté, 
aussi,  une  baisse  très  importante  des  cours  des  valeurs 
des  charbonnages,  et  cependant  les  charbonnages  n'ont 
pas  encore  souffert  de  la  crise  du  fer;  au  contraire, 
leurs  affaires  semblent  plus  brillantes  que  jamais.  Il 
faut  donc  voir  dans  l'aljandon  de  ces  valeurs  un  parti 
pris  du  public  de  renoncer,  momentanément,  au  moins, 
aux  affaires  industrielles. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est  toujours  abon- 
dant et  les  offres  nombreuses.  Pour  la  liquidation,  on 
a  offert  de  l'argent  à  4  0/0.  L'année  dernière,  à  la  liqui- 
dation d'octobre,  l'argent  sur  le  marché  libre  valait 
5  3/4  0/0. 

Le  contre-coup  de  l'abandon  des  papiers  industriels 
s'est  fait  sentir  immédiatement  sur  le  marché  des  fonds 
d'Etat  allemand,  qui  ont  été  fort  demandés.  Signe  des 
temps  :  il  y  a  quelques  mois,  le  Gouvernement  Impé- 
rial, voulant  contracter  un  emprunt  de  80  millions  de 
marks  à  4  0/0,  s'est  cri'i  obligé  de  céder  des  bons  du 
Trésor  à  un  syndicat  américain.  Aujourd'hui,  l'Etat  de 
Hambourg  ayant  émis  un  emprunt  public  de  40  mil- 
lions de  marks  4  0/0,  a  vu  souscrire,  par  le  public, 
douze  fois  la  somme  demandée.  Faut-il  en  conclure  que 
le  Gouvernement  allemand,  en  croyant  devoir  s'adres- 
ser à  l'étranger,  s'est  gravement  trompé  sur  les  condi- 
tions du  marché  financier  allemand  '.'  ou  que  les  dispo- 
sitions des  capitalistes  allemands  ont  fort  changé 
depuis  l'emprunt  américain  ?  Il  y  a  certainement  du 
vrai  dans  les  deux  hypothèses.  Mais  dans  les  sphères 
financières  on  persiste  à  croire,  surtout  depuis  la  réus- 
site de  l'emprunt  hambourgeois,  que  l'Allemagne  eût 
facilement  absorbé  les  80  millions  pris  par  les  Etats- 
Unis  et  qu'il  était  fort  inutile  que  le  Gouvernement  mît 
ainsi  le  pays  dans  la  dépendance  écenomique  et  politi- 
que de  l'étranger. 

Une  des  branches  de  l'activité  allemande  où  les  pro- 
grès sont  ie  plus  sensible  et  le  plus  constant  est  celle 
des  assurances  sur  la  vie.  En  1899,  44  Compagnies 
d'assurances  sur  la  vie  ont  fait  152.756  traités  nou- 
veaux, représentant  un  total  de  593.406.300  marks.  Ce 
total  dépasse  de  plus  de  22  millions  de  marks  le  total 
des  assurances  contractées  dans  l'année  précédente  qui 
était  elle-même  en  grand  progrès  sur  l'année  anté- 
rieure. A  la  fin  de  l'année  1899,  les  44  Comqagnies  alle- 
mandes d'assurances  sur  la  vie  comptaient  ensemble 
1.755.887  polices  représentantun  capitalde  6.611.398.975 
marks.  Les  affaires  de  toutes  ces  Sociétés  ont  élé  flo- 
rissantes. En  1899,  après  paiement  de  tous  les  frais,  il 
restait  à  toutes  les  Compagnies  un  excédent  de  recettes 
de  53  millions  de  marks  ;  l'année  précédente,  l'excédent 
de  recettes  n'avait  été  que  de  51  millions.  88  0/0  de  cet 
excédent  sont  allés  aux  assurés  participant  aux  béné- 
fices et  le  reste  au  capital. 


Je  vous  envoie  par  ce  courrier  la  statistique  du  com- 
merce extérieur  pendant  les  9  premiers  mois  de  l'an- 
née. "Vous  constaterez  que  les  importations  et  les  expor- 
tations ont  fort  augmenté,  mais  que  l'augmentation 
des  secondes  est  infiniment  plus  importante  que  celle 
des  premières.  Dans  la  période  mentionnée,  les  exporta- 
tions ont  augmenté  de  plus  de  146  miUions  de  marks 
par  rapport  à  la  même  période  de  l'année  précédente. 


Mormations  îmmm  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1900 

1899 

22oct. 

Dil.  15oct. 

23  oc  t. 

Dil.  14oct. 

791. 89> 

+  37.360 

729.904 

+  25.826 

22.113 

+  783 

20  053 

+  1.204 

12.114 

-  6.363 

11.872 

-  1.694 

m  404 

-  24.845 

938  416 

-  57.727 

69.575 

-  8.638 

66.704 

-  9.14» 

2,5.449 

-  19-759 

11  333 

t  1** 

135.325 

-  1.376 

80.920 

4-  202 

PASSIF  (Milliers  de  marksj 

120.000 

non  raod. 

120.000 

Don  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.186. 493 

-  32.788 

1.180.341 

-  53.809 

Autres  engagements  à  vue  

504  133 

-!-  6.785 

511.266 

-t-  11  881 

44.224 

-t-  3.343 

37.685 

+  734 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Giiculatioii 

Comptes 
courants  cl 
dépots 

Portefeuille 

Avances 

Ci  ^ 
>  0) 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

859 

1.147 

503 

753 

73 

+ 

41 

5 

23   

888 

1.096 

530 

719 

67 

121 

31  »   

860 

1.122 

486 

738 

71 

70 

7  août   

858 

1.089 

474 

704 

67 

+ 

98 

15  

872 

1.074 

513 

766 

69 

+ 

13i 

23  »   

890 

1.043 

532 

698 

64 

+ 

177 

» 

31  »   

848 

1.096 

488 

r29 

75 

+ 

81 

83  i 

1.088 

481 

716 

70 

-t- 

76 

» 

15  »   

832 

1.C91 

542 

732 

72 

+ 

74 

» 

22   

831 

1.113 

543 

783 

66 

+ 

46 

m 

29   

725 

1.344 

456 

972 

109 

292 

» 

718 

1.293 

456 

913 

89 

249 

15  »   

734 

1.219 

497 

833 

78 

132 

22  »   

792 

1.183 

504 

828 

69 

87 

» 

Le  Commerce  extérieur 

allemand. 

—  La  valeur 

des 

t>wyJOrta<ions  de  janvier  à  septembre  1900  s'est  élevée  à  4  mil- 
liards 239.238.000  marks,  contre  4.233.130.000  marks  dans  la 
même  période  de  l'année  précédente,  d'où  une  plus-value  de 
6.108.000  marks.  La  valeur  des  métaux  précieux  se  monte  à 
157.311.000  marks,  contre  175.388.000  m«rks.  Trente  articles 
du  tarif  douanier  accusent  une  augmentation,  notamment  les 
déchets,  les  articles  de  fer  et  quincaillerie,  les  céréales,  peaux 
et  fourrures,  instruments,  machines,  épiceries,  pierres  et 
poteries,  charbons,  animaux  et  produits  animaux,  tandis  que 
le  coton  et  les  cotonnades,  le  lin  et  autres  matières  textiles, 
le  fil  de  lin,  la  toile  et  autres  articles  de  lin,  la  soie  et  les 
soieries,  la  laine  et  les  lainages,  les  drogues,  les  teintures,  le 
cuir  accusent  des  moins-values. 

La  valeur  des  exportations  de  janvier  à  septembre  1900 
s'est  élevée  à  8.364.424.000  marks,  contre  8.217.960.000  marks 
dans  la  même  période  de  l'année  précédente,  d'où  une  plus- 
value  de  146.464.000  marks.  La  valeur  des  métaux  précieux 
se  monte  à  112.672.000  marks,  contre  119.418.000  marks. 
Vingt-deux  numéros  du  tarif  douanier  montrent  des  plus- 
values,  notamment  le  eoton  et  les  cotonnades,  le  fd  de  lin,  la 
toile,  le  fer  et  la  quincaillerie,  les  céréales,  le  verre,  le  bois, 
le  houblon,  les  instruments,  machines  et  engins  de  locomo- 
tion, le  cuivre,  etc.,  la  mercerie,  etc.,  les  objets  d'art  et  litté- 
raires, le  papier,  etc.,  la  pelleterie,  les  savons,  charboni, 
articles  d  argile,  tandis  que  les  drogues,  articles  pharmaceu- 
tiques, la  soie  et  les  soieries  ont  subi  partiellement  des  dimi- 
nutions importantes. 

Sous  le  rapport  des  quantités,  le  mouvement  du  commerce 
extérieur  durant  les  neuf  mois  de  janvier  à  septembre  1900 
est  le  suivant  :  Importation  totale  en  tonnes  ^1.000  kilogr.)  : 
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33.559.410,  contre  33.112.0'Î7  l'année  précétlente,  d'où  une  plus- 
value  do  44V. 342. 

Le  total  des  exportations,  toujours  en  tonnes,  selôvo  à 
2'i.l01.734,  contre  22.059.183  l'année  précédente,  d'où  une 
plus-value  de  1.642.551. 


Courrier  de  In.  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  2  novembre  1900. 

Los  tendances  de  la  Bourse  sont  très  indécises.  La  faiblesse 
domine  surtout  sur  les  valeurs  mélallurgiques  et  les  actions 
des  banques,  les  fonds  d'Etat  allemands  et  étrangers  sont 
tous  faibles. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  87  75;  Turc  D,  22  50;  Lom- 
bards, 25  70.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  31  octobre  1900. 

Le  Retour  des  'S'olontaires  de  la  Cité.  —  La  Guerre  sud-africaine.  — 
Les  Alfaires  de  Chine.  Le  Marclié  monétaire.  —  Le  Stock- 
Exchange.  —  La  Campagne  présidentielle  aux  Etats-Unis.  —  Le 
Marché  de  l'Argent. 

Le  retard  subi  par  VAurana,  qui  transportait  le  ré- 
giment des  volontaires  dé  la  Cité,  retour  du  Transvaal, 
a  causé  un  vif  désappointement,  car  de  grands  prépa- 
ratifs avaient  été  faits  pour  recevoir  ce  régiment. 

Pour  avoir  été  retardée,  la  réception  n'en  a  pas  été 
moins  enthousiaste  et  c'est  au  milieu  des  acclamations 
d'une  foule  en  délire  que  les  C.  I.  V.  ont  fait,  lundi  der- 
nier, leur  entrée  à  Londres.  Nous  passerons  sous  si- 
lence les  déplorables  incidents  auxquels  cette  cérémo- 
nie a  donné  lieu  et  nous  nous  contenterons  de  consta- 
ter qu'au  moment  même  où  Londres  faisait  cet  accueil 
à  ses  volontaires,  les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud 
n'étaient  rien  moins  que  rassurantes.  La  guerre  d'eni- 
buacade  que  les  <<  bandes  »  boers  font  aux  troupes  an- 
glaises devient  de  plus  en  plus  dangereuse  :  elle  me- 
nace de  faire  prolonger  pendant  longtemps  encore  une 
campagne  dont  les  intérêts  bien  compris  du  pays  exi- 
geraient promptement  la  fin. 

Du  côtéde  la  Cbine,  rien  n'a  été  signalé  qui  permette 
d'entrevoir  un  prochain  règlement.  Le  fameux  accord 
anglo-allemand,  qui  avait  été  considéré  au  premier 
abord  comme  un  pas  décisif  dans  la  voie  de  l'en- 
tente définitive,  ne  semble  pas  avoir  fait  beaucoup 
avancer  la  question  et  le  public  commence  à  s'énerver 
des  lenteurs  de  la  diplomatie. 

Cette  incei-titude  politique  explique  l'hésitation  dont 
le  public  boursier  continue  de  faire  preuve  ;  les  dis^jo- 
sitions  du  marché  monétaire  sont  également  de  nature 
à  gêner  un  mouvement  de  reprise.  L'argent,  en  effet,  à 
une  tendance  à  se  resserrer  :  les  avances  au  jour  le 
jour  se  sont  relevées  et  les  joint  stocks  hanks,  dans  la 
crainte  de  nouveaux  retraits  ont  augmenté  leur  taux 
d'acceptation  pour  les  efl'ets  à  longue  échéance. 

La  Banque,  qui  cherche  à  reprendre  le  contrôle  du 
Marché  en  diminuant  le  disponible  des  banques,  va 
essayer,  dans  le  but  de  garder  à  Londres  les  soldes  dos 
maisons  étrangère^s,  de  ramener  le  prix  de  l'argent  au 
niveau  du  taux  officiel.  Il  faut,  d'ailleurs,  reconnaître 
que  dans  tous  les  pays,  les  taux  d'intérêts  sont  assez 
élevc^s  pendant  le  quatrième  trimestre  de  l'année. 

Aux  causes  de  réserve  que  nous  venons  d'énumérer, 
il  faut  eu  ajouter  une  autre  :  l'élection  présidentielle 
américaine.  C'est  le  6  novemlire  que  le  vote  doit  avoir 
lieu,  et  bien  que  le  public  anglais  croie  à  la  réélection 
de  M.  Mac  Kinley,  il  est  difficile  de  se  prononcer  d'une 
façon  positive. 

On  a  bien  cherché  à  établir  une  équivoque  en  préten- 
dant que  M.  Bryan  avait  abandonné  la  question  de 
l'argent,  mais  les  déclarations  faites  par  ce  dernier 
montrent  que  si  cette  question  a  été  moins  discutée 


pendant  la  campagne  électorale,  elle  n'a  rien  perdu,  à 
ses  yeux,  de  son  importance.  On  se  montre,  dès  lors, 
(luel<iuo  peu  réservé  en  attendant  de  savoir  quel  nom 
sortira  de  l'urne  et  si  AI.  Mac  Kinley  no  vu  pas  être 
remplacé  par  M.  Brvan,  toujours  fidèle  à  la  plate-forme 
de  1S96. 

Il  importe  d'ajouter  que  ces  questions,  soulevées  par 
la  campagne  présidentielle,  n'ont  aucune  influence  sur 
le  marché  de  l'argent.  La  récente  hausse  de  ce  métal 
était  due  principalement  aux  achats  de  l'Inde,  achats 
qui  ont  actuellement  cessé,  mais  qui  devront  bientôt 
reprendre. 

Londres,  2  novembre  l'par  dépèche). 

Le  remaniement  ministériel  a  été  plus  important  qu'on  ne 
s'y  attendait.  Lord  Salisbury  abandonne  les  affaires  étran- 
gères et  voici  les  autres  changements  opérés  : 

Le  marquis  de  Salisbury,  premier  ministre,  lord  du  sceau 
privé  ; 

M.  Ritchie.  secrétaire  d'Etat  à  l'intérieur  : 
Le  marquis  de  Lansdowne,  secrétaire  d'Etat  aux  affaires 
étrangères  ; 
M.  Brodrick,  secrétaire  d'Etat  à  la  .uuerre; 
Le  comte  de  Selbourne,  premier  lord  de  l'amirauté. 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

1"  novembre  1900 


Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF  Liv.  st. 

Billets  créés   48  4*3.000 


Total   48.473.000 


ACTIF 

Deite  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immobilisées  . 
Or  monnayé  et  lingots 


Llv-  st. 
11. 015. 100 
6.759.900 
30.700.000 


Total   48.473.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.353.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.154.000 

Ti'ésor  et  administra- 
tion publique   7.335.000 

Comptes  particuliers .  40.500  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  !26  000 

Total   65.C88  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   19.691. 000 

Portefeuille  et  avances  25.639  000 

Billets  ên  réserve   18.663  000 

Or  et  argent  monnayés  1.683.000 


Total   65.688.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


26  juillet  .... 

2  août   

0  »   

16  »   

23  »   

30  »   

6  sept  

13  >.   

20  »   

27  »   

4  octobre  

H   

18  »   

25 


novembre 


Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepU;  les 
billets  à 7  jours) 

Dépôts 

■■s  j-,  a 
~2  3 

3  rt  o* 

S-  OJ 

*  yj  T3 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

31.639 

30.118 

49.629 

48.574 

19  296 

38  76 

31  033 

30.866 

30.543 

30  877 

17.942 

33  39 

» 

30.429 

30.:i83 

48.673 

49.328 

17.621 

36  10 

30.859 

30.i".2 

.30.189 

.50.143 

18.382 

36  49 

» 

')3 . 355 

29.916 

5i.;;5y 

48.5:'6 

21.213 

41  04 

» 

35.371 

29.8(i9 

49.191 

43.998 

23.3'd6 

47  33 

D 

36.066 

30.080 

46.340 

41.234 

23.761 

50  89 

36.417 

29.563 

43.605 

39.423 

24. 629 

53  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  96 

36.107 

29.499 

43.037 

39.157 

24.382 

33  98 

n 

34  971 

30. 528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

33.600 

30.158 

48.929 

43.571 

21.217 

43  22 

33.473 

29.7b9 

49.558 

43.943 

21.479 

43  20 

3:5.802 

29.479 

49.027 

45.799 

21.097 

42  89 

B 

32.383 

2S.5'22 

47.835 

45.330 

20.338 

43  » 

» 

La  Crise  du  Charbon.  —  Un  rapport  de  M.  Paul  Cam- 
bon,  ambassadeur  de  France,  étudie  hi  crise  du  charbon  en 
Angleterre.  Nous  eu  détachons  les  passages  suivants  : 

D'après  notre  ambassadeur,  la  cause  première  de  la  crise 
se  trouverait  dans  le  développement  des  demandes  de  l'in- 
dustrie. 

"  Les  stocks  visibles  et  à  vendre,  dit-il,  ont  disparu  ;  il  e  s 
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vrai  que  le  charbon  étant  une  matière  immédiatement  con- 
sommable et  ses  marchés  n'étant  pas  régis  par  les  mêmes 
règles  que  ceux  du  coton  ou  du  blé,  il  était  difficile  de  les 
estimer  à  une  période  donnée  et  que  la  plupait  des  mines 
ann;laises  y  avaient  renoncé.  Mais  il  n'y  a  plus,  aujourd'liui, 
comme  grands  approvisionnements,  que  ceux  des  Amirautés 
ou  des  Compagnies  de  navigation  qui  ne  sont  pas  à  vendre, 
et  le  marché  n'est  plus  alimenté  que  par  la  production  jour- 
nalière qui  est  aussitiM  dévorée;  ce  qui  rend  les  "  coalow- 
ners  »  maîtres  des  cours. 

Il  semble  que  ce  soit  là  la  raison  la  plus  sérieuse  de  la 
hausse  actuelle,  et  certains  l'auraient  prévue  jadis  si,  comme 
l'annonçait  le  Colliery  Guardian  du  13  octobre  1899,  le 
c(  German  Golce  Syndicale  »  décidait  à  cette  époque  une  aug- 
mentation de  6  sliiUings  pour  les  transactions  relatives  à  1901. 

La  situation  présente  n'est  pas  encore  aussi  grave  que  celle 
de  1873  (la  preuve  s'en  trouve  dans  ce  fait  que  la  valeur  du 
fer  en  saumon  pig  iron)  est  restée  stationnaire  ;  mais  elle  ne 
saurait  ;lurer  sans  atteindre  profondément  la  Grande  Bre- 
tagne. On  a  proposé  biendrs  remèdes,  dont  certains  étranges, 
eu  pays  britannique  surtout,  comme  la  nationalisation  des 
mines,  la  fixation  des  cours  par  l'Etat  ;  d'autres  insuffisants, 
comme  la  réforme  du  régime  des  mines  ou  des  tarifs  de  che- 
mins de  fer.  ;\Iais  on  peut  atteindre  l'exportation,  qui  consti- 
tue un  élément  important,  et  favoriser  ainsi  le  marché  pure- 
ment national. 

L'interdiction  de  l'exportation  n'a  jamais  été  sérieusement 
discutée;  tout  au  plus  l'accorderait-on  en  temps  de  guerre  ou 
de  tension  politique  ;  et  les  termes  vagues  du  «  Exportation 
of  arms  act  1900  "  dcJnnent  au  Gouvernement  un  droit  assez 
étendu. 

Le  droit  à  l'exportation  (b  shillings  par  tonne)  serait  une 
mesure  atteignant  la  Grande-Bretagne  dans  ses  intérêls  essen- 
tiels ;  car  le  charbon  constitue  le  fret  principal  du  Royaume- 
Uni. 

Les  43.000.000  tonnes  exportées  en  1899  correspondant  à 
environ  28  millions  de  tonnage  de  douane,  forment  les  deux 
tiers  des  chargements  emportés  par  les  navires  sortis  des 
ports  britanniques  penlant  cette  même  année  (.57.780  navires 
de  tous  pavillons  jeaugeant  42.988.320  tonnes)  et  à  peu  près 
le  fret  total  exporté  sous  le  pavillon  britannique  (33.072  na- 
vires de  28.968.369  tonnes. 

L'Angleterre  ne  peut  donc  songer  à  ce  moj'en  d'amener 
une  baisse  intérieure.  Il  lui  est  également  difficile  d'importer; 
seuls  les  Elats-Unis  pourraient  lui  fournir  un  contingent 
appréciable. 

Leur  production  augmente  tout  en  maintenant  son  prix  de 
rendement  au  taux  très  bas  de  4  sh.  5  d  par  tonne,  grâce  à 
une  exploitation  bien  conçue  et  à  l'emploi  d'un  outillage  per- 
fectionné. Mais  leurs  mines  sont  situées  assez  loin  de  la  mer 
pour  que  leur  houille  ne  i)uisse  être  délivrée  dans  un  port  de 
l'Atlantique  à  un  prix  inférieur  à  10  sh.  ;  peut-être  les  gise- 
ments de  Port-Breton  pourront-ils  donner  mieux  lorsqu'ils 
seront  en  pleine  exploitation.  Les  frets  se  maintiennent, 
d'ailleurs,  à  des  taux  trop  élevés  et  lorsqu'ils  baisseront,  ce 
sera  plutùtsous  la  forme  de  «  pig  iron  »  que  les  Etats-Unis 
interviendront  sur  le  marché  du  Royaume-Uni,  et  nous  n'en 
sommes  pas  encore  là. 

Il  semble  donc  qu'aucune  mesure  ne  puisse  remédier  eHica- 
cement  à  la  situation  actuelle,  et  celle-ci  ne  se  modifiera  que 
sous  l'action  d  s  causes  qui  agissent  naturellement  sur  le 
marché  du  charbon;  la  production  étant  restreinte,  il  faudra 
pour  que  la  baisse  vienne  que  la  demande  diminue.  La  guerre 
du  Transvaal  a  donné  à  nombre  d'industries  britanniques 
une  activité  inaccoutumée  et  contribue  ainsi  à  la  hausse  géné- 
rale de  tous  les  prix,  tandis  que  les  impôts  spéciaux  dont 
elle  est  la  cause  n'ont  pas  encore  produit  leur  eflet.  Elle  a 
trouvé  la  Grande-Bretagne  dans  une  période  d'activité 
extrême,  de  surproduction  même,  et  jusqu'à  présent  elle  n'a 
fait  que  donner  un  nouvel  et  transitoire  élément  à  toutes  les 
industries,  et  c'est  ainsi  qu'elle  a  agi  indirectement  sur  le 
marché  du  charbon  bien  plus  que  par  les  achats  de  tteatn 
coal  faits  pour  les  transports  du  Cap  et  des  Indes. 

La  paix  rétablie,  y  aura-t  il  un  ralentissement  dans  les 
usines  britanniques,  un  resserrement  dû  aux  comptes  à 
régler,  à  l'income  tax  augmenté?  S'il  en  était  ainsi,  la  houille 
baisserait  rapidsment  et  l'équilibre  serait  rétabli;  déjà,  sur 
certains  marchés,  on  signale  quelque  faiblesse  ;  mais  le  mo- 
ment de  détente  ne  semble  pas  encore  arrivé. 


Coorrier  de  la  Boupse  de  Londres 


Londres,  2  novembre  1900. 
La  semaine  a  été  fort  peu  animée.  L'arrivée  des  volontaires 
de  la  Cité  a  éloigné  pendant  deux  séances  le  public  bours-ier 
et  la  fermeture  d  lder  a  causé  de  nouveaux  vides.  D'autre 
part,  les  nouvelles  du  dehors  sont  de  nature  à  entretenir  en- 
core l'hésitaiion  du  public. 


Les  Consolidés  sont  à  98  3/4. 

Les  fonds  internationaux  restent  hésitants. 

L'Extérieure  d' Espagr.n.  recule  à  66  3/8  ;  Yltalien  est  à 
94  1/2:  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  discuté. 
Le  Brésil  -5  0/0,  reste  à  69  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  mouvementés  et  les  Che- 
mins américains  hésitants. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  1/2,  ÏErié  à  12  3/8,  le  Nor- 
thern Pacific  à  75  ./.,  VAtchison  à  33  1/8  et  le  Norfolk  à 
79  1/2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  2  novembre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Le  marché  du  terme  a  été  très  faible  au  courant  de  la  se- 
maine et  les  opérations  ont  été  assez  réduites.  La  liquidation 
de  fin  octobre,  toutefois,  s'est  opérée  facilement  et  l'argent  a 
été  moins  exigeant  qu'à  la  précédente  liquidation.  'Voici  les 
cours  de  clôture  des  principales  valeurs  internationales:  Bré- 
sil 4  0/0.  60  1/8  ;  Nord.  17»;  Extérieure  Espagnole,  65  3/4: 
Actions  Rio  Tinto,  1.484  ;  Turc  C,  25  10  :  Turc  D,  2i  27  ;  Lots 
Turcs,  lOS  1 /4  Saragosse,  25ii  J /2 ;  Varsovie- Vienne,  433: 
Métropolitain,  530  ./.;  Parisienne-Electrique,  252. 

Le  marché  du  comptant  reste  mauvais  comme  cours  et 
comme  densité  d'affaires. 


La  Fortune  mobilière  en  Belgique.  —  Le  Moniteur 
des  Intérêts  malcrielx  vient  de  publier  son  évaluation  tri- 
mestrielle des  valeurs  mol)ilières  en  Belgique. 

Le  nom)>re  des  valeurs  cotées  était  de  969  en  janvier  19Ô0, 
1.014  en  avril.  1.058  en  juin  et  1.052  en  octobre.  Voici  les 
résultats  totaux  constatés  par  notre  confrère  : 

Valeur  totale  au  cours  de 


Fonds  d'Etat,  provinces  et 
villes  

Obligations,  actions  privilé- 
giées, actions  ii  revenu  fixe 

Obligations  à  revenu  va- 
ria))le  

Banques,  assurances  et  on- 
trepriseï  iinmo))ilicres. . . 

Chemins  de  fer  et  canaux.. 

Tramways  et  chemins  de 
fer  économiques  

Aciéries,  ateliers  de  cons- 
truction, fabriques  de  fer 
et  hauts  fourneaux  

Charbonnages  

Zinc,  plomb  et  mines  

(ilaceries  et  industries  ver- 
rières   

Distributions  d'eau  

Entreprises  de  gaz  et  d'éclai- 
rage   

Industries  textiles  

—  delaconstruclion 

—  diverses  

Affaires  étrangères  


Janv.1900  .Juill.1900   Oct.  1900 

(Milliers  de  francs; 
3.437.733  3.393.201  8.388.378 
1.166.920   1.190.180  1.187.595 


19.394 

17 

344 

17.066 

8'i3.153 

714 

172 

719.805 

268.301 

247 

392 

852.699 

40  i.  255 

400 

7.56 

412.658 

587.239 

564 

3'i8 

544.580 

557.144 

670 

881 

716.52<j 

3; 0.344 

259 

882 

200.155 

57.863 

52 

825 

49.'i36 

35.790 

35 

799 

.  35.995 

142.910 

1.34 

653 

130.939 

34.533 

42 

OU 

40.504 

46.932 

51 

925 

.•33.012 

399.816 

413 

671 

.3.38.099 

434.783 

367 

(J53 

300.834 

.807.118 

8.556.700 

8.558.289 

Le  trimestre  juillet-septembre  1900  n"a  pas  été,  au  demeu- 
rant, aussi  mauvais  qu'on  le  pouvait  croire.  Voici  les  chiffres 
totaux  pour  les  deux  derniers  trimestres  : 

Francs 

La  valeur  en  Bourse  des  titres  envisagés  le 
1"  juillet  1900  était  de   8.557.000.000 

Dont  il  faut  déduire  la  valeur  des  titres  intro- 
duits en  Bourse  entre  le  1"  avril  et  le  30  juin, 
soit,  d'après  le  tableau  détaillé   121.000.000 

Reste   8.4.36.000.0CO 

Au  lieu  de   8.974.000.000 


chiffre  du  1= 


avril. 

Différence  en  moins 


538.000.0GO 
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En  procédant  do  mônio  pour  le  trimestre  juillet-septembre 
nous  trouvons  : 

Francs 

Valeur  on  Boursé   8.558.300.000 

A  déduire   53.600.000 

Reste   8.504.700.000 

A  comparer  avec   8.556.700.000 

Différence  en  moins   52.000.000 

Ainsi,  la  masse  totale  des  titres  cotés  h  la  Bourse  de 
Bruxelles  n'a  plus  été  réduite  que  de  52  millions.  C'est  beau- 
coup encore,  mais  c'est  peu  à  coté  du  gros  demi-milliard  de 
déprciciation  accusé  par  le  trimestre  procèdent.  Il  se  pourrait 
fort  bien  ([ue  le  mouvement  fut  il  sa  fin. 

A  vrai  dire,  la  différence  ci-dessus  de  52  millions  eût  été  à 
peu  prés  doublée  si  la  hausse  au  compartiment  des  charbon- 
nages n'avait  pas  atténué  la  perte  d'autres  rubriques.  Mais 
le  fait  môme  que  cela  s'est  produit  indique  déjà  que  la  Bourse 
n'est  plus  dans  an  de  ces  moments  de  crise  aiguë  qui  entraîne 
toute  la  cote  sans  résistance  possible. 

A  remarquer  également  la  modicité  relative  et  même  réelle 
des  introductions  nouvelles  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse 
de  Bruxelles.  Voici  les  chiffres  pour  les  trois  derniers  tri- 
mestres de  1900  et  les  deux  semestres  de  1899  : 

Nombre 

de  valeurs  Capital 

Janvier-juin  1899   100  461.423.600 

.Juillet  décembre  1899   62  292.903.500 

Janvier-mars  1900   24  66.021.700 

Avril-juin  1900   48  100.307.200 

Juillet-septembre  19G0   14  52.889.500 


Commerce  de  la  Belgique  avec  la  Russie.  —  Le  cliif 
fre  de  l'exportation  des  produits  russes  vers  la  Belgique  en 
1899  n'a  atteint  qu'un  total  de  23.500.000  roubles,  en  diminu- 
tion de  5.300.000  roubles  sur  l'année  1898  et  de  9.200.000  rou- 
bles sur  1897. 

Les  divers  produits  de  l'exportation  russe  en  Belgique  ae 
présentent  comme  suit  : 

1899  1898 
Roubles 

Matériaux  bruts  et  non  ouvrés   15 . 885 . 000     16 . 659 . 000 

Animaux   37.000  45.000 

Objets  fabriqués,   101.000  199.000 

Totaux   23.532.000     23. 788.000 

Les  produits  belges  importés  en  Russie  représentent  une 
Taleur  totale  de  17.977.000  roubles,  soit  une  diminution  de 
plus  de  5  1/2  millions  de  roubles  sur  le  chiffre  de  1898  et  de 
7  millions  sur  celui  de  1897. 

Les  principaux  articles  importés  de  Belgique  en  Russie 
ont  été  les  suivants  : 

1899      1898        1899  1898 

Milliers  de  P.  Milliers  de  R. 

Spiritueux   »  »  342  292 

Engrais..   825  131  2.111  59 

Cuirs  non  préparés   9i  32  663  239 

Cuirs  préparés   5  6  182  187 

Briques  réfractaires   4.513  3.272  1.132  1.122 

Objets  en  verre   18  (j  55  54 

Glaces.   »  „  30  202 

Produits  chimiques   52  242  119  435 

Couleurs   127  68  158  150 

Fonte   714  275  365  133 

Fers   3.159  4  751  »  5.452 

Aciers   420  1.2(6  .')26  1  887 

Métaux  divers   10  13  224  107 

Plomb   172  380  383  742 

^inc   a9  43  88  107 

Objets  en  fer  et  en  acier   231  197  1.0H8  954 

Objets  métalliques  divers.  27  23  467  385 

Machines  en  fer   381  482  2.301  2.465 

Pièces  de  machines   240  487  1.125  2  862 

Locomotives,  wagons,  etc.  16  15  161 

Pâte  à  papier   378  107  745  238 

Laine  non  peignée   .58  131  1.206  2.347 

•Divers   «  „  3.925  3.028 

Totaux   17.977  23.608 

On  voit  que  la  diminution  des  importations  de  produits 
belges  affecte  surtout  les  engrais,  les  produits  chimiques,  les 
glaces,  les  fers  et  aciers  et  les  pièces  de  machines. 

Il  y  a,  par  contre,  augmentation  dans  le  chiffre  de  l'im- 
portation de  la  pâte  à  papier.  j 


BULGARIE 


Les  Opérations  de  Banque.  —  T.o  Consul  général  d'Au- 
triche  llongrie  à  Sophia  vient  d'adresser  à  son  Gouverne- 
ment un  lapporttrès  intéressant  sur  les  banques,  les  établis- 
sements de  crédit  et  les  Sociétés  anonymes  qui  fonctionnent  en 
Bulgarie. 

Le  Consul  général  commence  par  constater  que  la  loterie 
créée  en  1898  et  garantie  par  l'Etat  bulgare  n'a  pas  été  une 
opération  bien  rémunératrice.  Li'S  nombreuses  banques  ((ui 
se  sont  occupées  du  placement  des  lots  ont  presque  toutes 
perdu  de  l'argent,  et  l'on  peut  évaluer  le  total  de  leurs  pertes 
a  3  millions  de  francs.  On  donne  pour  cause  à  cet  échec  des 
loteries  gouvernementales  le  nombre  limité  des  classes 
moyennes,  les  paysans  étant  trop  pauvres  pour  participer  ■'i 
ce  genre  d'opérations. 

Les  opérations  de  crédit  se  sont  limitées  à  la  seule  Banque 
Nationale  et  aux  banques  de  crédit  agricole,  les  autres  éta- 
blissements de  crédit  ayant  réduit  leurs  opérations  d'es- 
compte, pour  les  arrêter  totalement  dans  le  dernier  semestre 
de  la  dernière  année.  Malgré  une  crise  commerciale  assez 
intense,  les  opérations  de  la  Banque  Nationale  étaient  assez 
importantes,  mais  pas  au  même  degré  que  l'année  antérieure. 
Le  total  des  transactions  faites,  en  1899,  par  la  Banque  Na- 
tionale avec  ses  succursales  de  Roustchouck,  Varna,  Philip- 
popoli,  Tirnovo  et  Bourgas,  était  de  1.619.000.000  de  fr.  contre 
1.946.000.000  de  fr.  en  1898. 

Les  municipalités  lourdement  grevées  de  dettes  se  sont 
adressées  plus  d'une  fois  à  la  Banque  Nationale,  qui  leur  a 
fait  des  prêts  pour  une  somme  de  16.500.000  fr. 

Les  paiements  d'etï'ets  étangers  étaient  de  26.500.000  fr.  en 
1899,  contre  27.700.000  fr.  en  1898. 

Le  taux  d'escompte  des  effets  a  été  invariablement  de  8  0/0. 
Les  bénéfices  nets  de  banque  étaient  de  1.280.000  fr.  contre 
1.270.000  fr.  en  1898. 

Aussi  longtemps  que  la  Banque  a  possédé,  en  1899,  une 
réserve  d'or  suffisante  et  du  crédit  à  l'étranger,  il  a  été  pos- 
sible de  conserver  un  équilibre  entre  le  numéraire  argent  et 
l'or  étranger,  mais  depuis  que  la  quantité  d'or  a  été  réduite 
à  son  minimum,  il  n'y  a  plus  moyen  de  faire  l'échange  de 
l'argent  contre  de  l'or. 

La  conséquence  de  cet  état  de  choses  a  été  que  le  Gouver- 
nement bulgare  a  donné  l'autorisation  à  la  Banque  de  payer 
le.s  billets  de  banque  (payables  en  or)  en  argent,  en  tenant 
compte  de  la  prime  du  jour.  Cette  suspension  des  paiements 
en  or,  suivie  d'une  émission  simultanée  de  billets  de  banque, 
d'un  montant  total  de  4.500.000  fr.  en  argent,  a  amené  une 
hausse  do  7  à  12  0/0  de  la  prime  sur  le  métal  jaune. 

La  Banque  A'^aiiona/e  est  assistée  dans  les  districts  ruraux 
par  des  banques  de  crédit  agricole  fonctionnant  sous  le  con- 
trôle du  Ministre  du  Commerce  et  de  l'Industrie. 

En  dehors  des  banques  susmentionnées,  il  existe  (ncore  en 
Bulgarie  quelques  autres  établissements  financiers  :  la  Ban- 
que Commerciale  de  Roustckouk,  au  capital  entièrement 
versé  de  3.500.000  fr.,  la  Banque  Commerciale  et  Industrielle 
de  Philippopoli,  capital  social  1.000.000  de  francs,  et  finale- 
ment la  Banque  Commert-iale  de  Sophia. 

Quant  aux  Sociétés  anonj  mes,  elles  se  développent  d'une 
façon  normale.  Un  nombre  assez  considérable  de  ces  Sociétés 
a  été  créé  en  1899,  mais  généralement  à  capital  très  restreint. 
La  plupart  s'adonnent  au  commerce  et  aux  opérations  finan- 
cières, très  peu  encore  aux  alîaires  industrielles. 


Apparence  des  Récoltes  en  Bulgarie.  —  Le  Consul  de 
Belgique  à  Varna  écrii  que  les  exportations  de  sa  circons- 
cription consulaire  et  de  la  Bulgarie  en  général  se  présentent 
dans  de  bonnes  conditions  pour  l'année  1900,  et  sous  un  as- 
pect qui  promet  d'améliorer  la  situation  économique  de  ce 
pays,  fortement  ébranlée  par  la  crise  commerciale  qu'il  tra- 
verse depuis  trois  années  consécutives. 

La  récolte  du  blé,  de  l'orge  et  de  l'avoine  est  déjà  aisuréa; 
celle  du  maïs  et  des  haricots  promet  également  d'être  bonne 
et  abondante,  mais  on  ne  sera  fixé  à  ce  sujet  que  dans  quel- 
ques jours.  En  un  mot,  la  récolte  est  bonne  comme  qualité  et 
abondante  comme  quantité  ;  comme  rendement,  on  estime 
qu'elle  dépassera  celle  de  l'année  1896. 

Les  blés  de  cette  année,  dit-on,  pèseront  en  nroyenne  55  à 
57  livres,  soit  70  à  72  1/2  kilogr.  à  l'hectolitre;  les  orges,  43 
à  44  livres,  soit  55  à  57  kilogr.  à  l'hectolitre.  Quant  aux 
avoines,  leur  poids  n'est  pas  encore  connu. 

En. ce  qui  concerne  les  autres  produits,  ils  sont  également 
bons  et  en  quantités  suffisantes  pour  l'exportation. 

Contrairement  aux  années  précédentes,  il  y  a,  cette  année, 
une  bonne  quantité  de  laines,  de  peaux  de  chevrette,  de  mou- 
ton et  d'agneau,  et  des  tabacs  en  feuilles  à  exporter. 
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LA  SITUATIOJS 

Madrid,  29  octobre  1900. 
La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banriuc  d'Espaj^ne. 

Le  Cabinet  Azcarraga  a  commencé  à  fonctionner 
tranquillement,  mais  le  président  a  été  obligé  de 
prendi-e  l'intérim  de  la  marine,  vu  qu'aucun  des  ami- 
raux auxquels  il  a  offert  ce  portefeuille  n'a  voulu  le 
prendre  ;  le  capitaine  de  vaisseau,  marquis  d'Avellano, 
commandant  la  circonscription  maritime  du  Ferrol,  a 
été  appelé  à  Madrid  et  on  espère  qu'il  se  laissera  aller 
à  accepter  les  hautes  fonctions  qu'on  lui  offre.  S'il  en 
est  ainsi,  et  aussitôt  le  nouveau  titulaire  installé,  le 
Conseil  des  Ministres  se  réunira  pour  continuer  l'étude 
du  budget  de  1901,  qui  est  loin  d'être  entièrement  prêt 
et  qu'il  faut  tenir  à  point  pour  le  jour  de  la  rentrée  des 
Chambres,  le  20  novembre  prochain. 

Le  Ministre  des  Finances  a  déclaré,  à  un  de  nos 
confrères  de  Madrid,  que  le  budget  ({u'il  élabore  pour 
l'année  prochaine  s'inspire  des  principes  de  la  plus 
stricte  économie  et  qu'il  estime  que  présenter  un  bud- 
get en  équilibre  est  le  meilleur  moyen  de  relever  le 
crédit  de  l'Espagne.  Il  a  déclaré  aussi  que  c'est  à  cette 
condition  qu'il  a  consenti  à  continuer  d'occuper  ce 
poste  dans  le  nouveau  Cabinet.  Pourra-t-on  discuter  le 
budget  avant  la  lin  de  l'année?  Il  est  permis  d'en 
douter.  Les  Chambres  se  réunissent  le  20  novembre  ; 
il  y  aura  au  moins>deux  jours  occupés  par  l'élection 
des  membres  du  Bureau  ;  ensuite  lecture  du  budget, 
étude  de  celui-ci  par  la  Commission,  débat  politique, 
mariage  de  la  princesse,  vacances  de  Not  l;  tout  cela 
nous  conduira  bien  jusqu'aux  premiers  jours  de  l'année 
prochaine. 

MM.  Pavaiso  et  Alba,  président  et  secrétaire  de  la 
Union  Nacional,  ont  entrepris  de  remettre  celle-ci  sur 
pied.  Instruits  par  l'expérience  du  passé,  ils  ont  consi- 
dérablement limité  leurs  revendications,  qui  sont  fort 
raisonnables  ;  je  retiens,  entre  autres,  les  suivantes  : 
cent  millions  d'économies;  décentralisation  adminis- 
trative pour  obtenir  que  beaucoup  de  petites  affaires 
soient  expédiées  rapidement  ;  diminuer  autant  que 
possible  les  octrois;  réformes  agraires,  etc. 

La  semaine  écoulée  n'a  pas  été  brillante  pour  notre 
place,  entravée  par  les  mauvais  cours  de  celles  de  Paris 
et  de  Barcelone.  On  assure  que  les  Catalans  font  de 
grands  achats  d'actions  Noi'd-Espagne  à  Paris. 

La  Rente  intérieure,  que  nous  laissions  lundi  à  71  35, 
finit  samedi  à  69  05  après  clôture,  mais  aujourd'hui 
elle  s'est  relevée,  ainsi  que  les  autres  valeurs  qu'elle 
avait  entraînées.  La  baisse  moyenne  de  lundi  à  sa- 
medi a  été  de  : 

1  40  0/0  sur  l'Intérieure  ; 

1  85  0/<)  sur  l'Extérieure  ; 

2  0/0  sur  le  5  0/0  Amortissable. 

Le  cours  du  change  s'est  encore  déprécié  de  1  90  0/0, 
ce  qui  est  énorme,  et  en  ne  voit  pas  un  signe  d'amé- 
lioration. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  presque  sans 
changement  ;  celles  de  la  Compagnie  Fermière  des 
Tabacs,  perdirent  24  0/0  en  une  séance,  sur  des  crain- 
tes de  fortes  diminutions  de  bénéfices,  mais  elles  ont 
déjà  repris.  Il  est  vrai  que  le  nouveau  contrat  réduit 
de  7  à  8  millions  les  bénéfices  de  la  Compagnie,  mais 
elle  pourra  distribuer  encore  de  jolis  dividendes.  En 
supposant  qu'elle  n'obtienne  plus  que  10  millions  par 
an,  pour  un  capital  de  60  millions,  c'est  plus  de  16  0/0, 
au  pair,  et  au  cours  actuel  de  387,  c'est  plus  de  4.30  0/0. 

Beaucoup  de  transactions  en  obligations  du  Nord- 
Espagne  lie  hypothèque,  qui  ont  gagné  2  0/0  en  quel- 
ques jours. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  on  remarque  les 
changements  suivants  :  +  or,  0.2  millions  ;  avances 
sur  titres,  3  ;  comptes  courants  particuliers,  8.9  ;  —  ar- 
gent, 0.4  millions;  correspondants  étrangers,  2.2;  cir- 
culation, 2.7;  les  bénéfices  atteignent  24.8  millions, 
contre  29  millions  en  1899. 


Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

8  cet.     15  cet.    22  cet.  29oct. 

4  0/0  Intérieure   71  85  71  35      71  35  70  55 

4  0/0  Extérieure   78  75  78  30      78  05  76  25 

4  0/0  amortissable   80  85    78  80 

5  0/0         —    92  75  92  75      92  90  91  . . 

Bons  cubains  6  0/0   86  . .  85  55      85  10  83  35 

—         5  0/0              71  85  71  30      71  20      69  40 

Philippines  6  0/0    

Banque  d'Espagne             507  . .  509  . .     507  . .     505  . . 

Comp.  Ferai,  des  Tabacs     400  50  395  . .     373  . .     388  . . 

Chèque  sur  Paris                30  35  30  95      31  40      33  25 

—     sur  Londres   32  92   

Madrid,  2  novembre  (par  dépêche). 
Le  contre-amiral  Ramos  Ixquierdo  a  définitivement  accepté 
le  ministère  de  la  marine.  Les  mesures  prises  par  le  Gou- 
vernement pour  déjouer  les  menées  carlistes  produisént  un 
excellent  efî'et. 

MmÉm  tmmm  et 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  7  octbre  1900  {40  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.  ■  ■ 

2010 
781 
104 

499 

Pesetas 

42  597  265 
ll.n5.703 
782. 09 i 
8.7:0.894 

Pesetas 

44.757  114 
12.fri7.100 
1.04-2.430 
9. 130. 531 

Pesetas 

48.399.372 
13.873.600 
1.1-2Û  181 
9.778.930 

Pesetas 

49  . 557  645 
14.071.952 
986.652 
9. 863. 616 

Lérida-Reus  ■  ■  ■ 
Alinansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
BarceL  France . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

63.925.954 

67.607.175 

73.172.083 

74  4:'9.86S 

1067 

3650 
246 

11.780.711 

44  173.189 

887.207 

14  615.005 

48.428.325 
1.006.fil§ 

14.406  194 

68.031.105 
1.393. 826 

15.250.031 

69.873  205 
2.441.785 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  3  premiers 
trimestres  de  1900.  —  La  Gaceta  vient  de  publier  l'état  des 
recettes  du  Trésor  espagnol  pendant,  les  trois  premiers  tri- 
mestres de  190O.  Voici  ces  chiffres  comparés  à  ceux  obtenus 
pendant  la  période  correspondante  de  1899  : 

Nature  des  recettes 


1899 


1900 


Recettes  ordinaires  : 

Contributions  immob  

Contributions  industr  

Impôt  : 
sur  la  richesse  mobil.. 

des  droits  royaux  

de  mines  

des  ccdules  personnelles 
sur  paiements  de  l'Etat 
sur  voitures  de  luxe... 

Contributions  des  provin- 
ces Basques  et  de  la  Na- 
varre   

Droits  de  Douane  

Impôt  : 

sur  le  sucre  

sur  les  alcools  

Droits  des  Consulats  

Impôt  : 

sur  le  sel  

de  transit  

Timbres  

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité 

Tabacs  

Allumettes .,  

Loteries  

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 
explosives  

Mines  d'Almaden  

—   de  Linarès  

Produit  des  canaux  

Divers  

Rachat  dvi  service  milit... 

Autres  ressources  

Total  


(En  pesetas) 
108.120.484  116.437.900 
32.472.026  37.420.656 


28.151.957 
24.001.662 
3.160.079 
3.532.123 
4.085.348 
480.109 


4.657.734 
120.405.091 

1.063.009 
1.606.775 
1.021.345 


59.193.963 
36.139.656 
3.912.001 
3.338.687 
2.115.365 
574.913 


3.562.210 
124.687.746 

6.910.183 
2.043.350 
1.322.525 


Gl. 786. 045  65.514.477 

10.943.448  14.363.496 

37.127.336  42.544.241 

2.368.962  2.622.139 

72.982.375  84.957.227 

3.187.499  3.770.833 


2.242.368 
5.741.550 
999.776 
1.004.084 
2.587.224 
7.282.500 
33.012.916 


2.250.018 
5.940.554 
1.250  378 
1.204.729 
2.622.777 
5.000 
21.477.316 


574.0'23.846  646.182.354 
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Nature  dos  recettes 


Recettes  extraordinaires 

t".Uar(j;08  transitoires  

liupcH  spécial  do  guerre. . 
Cession  des  Carolines... 


J89i) 


1900 


(En  pesetas) 

^5.959  185  '22.141.G80 
25.26G.450  771.329 
25.000.000 


90. -225.  (335  22.918.010 


Total  général   670.249.481  669.095.364 


Courrier  de  la  Bourse  de  Msidrld 


Madrid,  31  octobre  1900. 

Le  marc  hé  est  toujours  un  peu  inlluencé  par  la  mauvaise 
tenue  de  l'Extérieure  à  l'aris. 

On  cote  l'Intérieure  à  67  05;  l'Extérieure  à  78  10;  le  change 
sur  Paris  est  à  32  77. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Borne,  30  octobre  1900. 
L'Equilibre  du  Budget.  —  Lu  Hausse  de  ta  Rente  à  l'étranger  et  la 
Baisse  des  Valeurs  en  Italie.  —  La  Dette  publique.  —  Les  Recettes 
du  Trésor.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Tout  est  encore  au  calme  dans  les  sphères  politiques 
et  je  ne  puis  que  confirmer  les  renseignements  donnés 
la  semaine  dernière  sur  les  projets  du  Ministère  du 
Trésor  de  défendre  contre  toutes  les  exigences  de  ses 
collègues  l'équilibre  définitif  du  budget.  Toutes  les 
demandes  d'ouverture  de  nouveaux  crédits  le  laissent 
inexorable  et  cette  ferme  attitude  produit  la  meilleure 
impression  dans  le  public.  Ce  n'est  pas  encore,  hélas  ! 
la  guérison  de  tous  les  maux  du  passé,  mais  c'est  déjà 
la  sécurité  pour  l'avenir. 

Notre  confrère  la  Correspondance  d'Italie  s'étonne 
d'un  fait,  étrange  dit-il,  et  qui  se  produit  rarement 
dans  nos  Bourses;  cette  semaine,  on  a  constaté  une 
forte  hausse  sur  la  Rente  italienne  dans  presque  toutes 
les  places  étrangères  et  à  une  sensible  baisse  sur  le 
change  en  même  temps  qu'à  une  dépression  générale 
des  cours  dans  les  Bourses  du  pays. 

Après  avoir  rappelé  que  pour  beaucoup  de  personnes 
compétentes,  la  véritable  cause  de  la  mauvaise  tenue 
des  titres  dans  les  Bourses  italiennes  est  l'excessive 
quantité  de  titres  jetés  sur  le  Marché,  notre  confrère 
estime  que,  pour  lui,  la  cause  est  plus  haute  :  elle  est 
dans  la  disproportion  qui  existe  entre  la  circulation 
réelle  et  la  circulation  fictive  ou,  pour  mieux  dire, 
entre  la  circulation  commerciale  et  la  circulation  mo- 
nétaire. II  ajoute  :  «  La  cause  principale  remonte 
donc  toujours  et  encore  à  la  fameuse  loi  de  1893  sur 
les  banques.  Sans  elle,  le  Marché  de  Berlin,  entre  au- 
tres choses,  n'aurait  pas  renvoyé  en  Italie  pour  envi- 
ron 200  millions  de  titres  à  hauts  prix,  sachant  qu'il 
existait  dans  le  pays  un  acheteur  d'une  auisi  forte 
quantité  de  titres.  Ou  il  les  aurait  gardés,  ou  il  eût  été 
contraint  de  les  vendre  à  un  prix  bien  inférieur  et  en 
quantité  sensiblement  moindre. 

On  a  cru  longtemps  et  l'on  croit  encore,  d'ailleurs, 
que  1  inactivité  du  Marché  italien  est  due  à  une  plus 
mauvaise  situation  des  finances  italiennes.  Cette  sup- 
position est  démentie  par  la  faveur  même  dont  la  Rente 
Italienne  jouit  maintenant  à  l'étranger.  La  baisse  du 
change  prouve  que  la  situation  économique  du  pays 
n  est  pas  non  plus  en  décadence.  C'est  la  circulation 
monétaire  qui  fait  seule  défaut  ;  ce  sont  les  banques 
d  émission  qui  ne  prêtent  pas  à  l'industrie  et  au  com- 
merce 1  appui  dont  ces  derniers  auraient  besoin. 

Le  montant  de  la  Dette  publique  italienne  a  décru 
dans  des  proportions  assez  importantes  dans  les  trois 


premiers  mois  du  nouvel  exercice  financier.  La  dimi- 
nution a  été  de  642. ''il?  lire  de  rente  et  10.y2rj.O(JO  lire 
de  capital.  Cet  indice  d'une  situation  financière  assez, 
satisfaisante  est  confirmé  par  le  chifi're  dos  recettes  or- 
dinaires du  Trésor  qui,  dans  la  même  période  (juillet- 
septembre),  se  sont  élevées  à  3(;G.r)53.5(Jl  lire,  ce  qui 
constitue  une  augmentation  de  13.859.712  lire  sur  le 
chilFre  do  la  période  correspondante  de  l'année  anté- 
lieure.  Les  recettes  des  douanes  ont  contribué  à  cette 
augmentation  pour  plus  de  'i. 300. 000  lire  et  cette  der- 
nière augmentation  provient  en  majeure  partie  des 
importations  de  blé.  Les  droits  sur  les  affaires  sont  en 
augmentation  de  4  millions  de  lire. 

Dans  ma  lettre  du  23  octobre,  je  vous  ai  envoyé  les 
chiffres  du  commerce  extérieur  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  l'année.  Je  vous  ai  signalé  l'améliora- 
tion imprévue  qui  s'était  produite  pendant  le  mois  de 
septembre.  Il  n  en  est  pas  moins  vrai  que  tous  les  pro- 
duits d'exportation  accusent  encore,  par  rapport  à 
l'année  précédente,  une  diminution  à  la  sortie.  Les 
articles  les  plus  atteints,  en  dehors  des  produits  du 
sol,  ont  été  la  soie,  le  coton,  la  laine,  le  bétail  et  la 
tannerie. 


Moraalions  Éconoiiiipes  et  FMcières 


Production  minière  et  métallurgique.  —  Nous  emprun- 
tons au  Bulletin  mensuel  de  la  Chambre  de  Commerce  de 
Milan  les  tableaux  suivants  de  la  production  minière  et  mé- 
tallurgiques de  l'Italie.  Voici  d'abord  un  tableau  de  la  pro- 
duction des  mines  : 

1899  1898 


Minerais  : 

Fer  

Manganèse  

Fer  manganèse 

Cuivre  

Zinc  

Plomb  

Argent  

Or  

Antimoine  

Mercure  

Nickel  

Mixtes  (Zn,  Pb 
Gu)  

Pyrites  de  fer 
même  cuprifèn 

Combustibles 
fossiles  (anthra 
cite,  lignite,  bois 
fossile,  schiste 
bitumineux 

Minerais  de 
soufre  

Sel  gemme  

Sel  de  source. . . 

Pétrole  grège  . . . 

Gaz  hydrocar- 
bure naturel. . . 

Eaux  minérales 
(sujettes  à  con- 
cession)  

Roche  asphal- 
tique  

Bitume  grège  (re- 
tiré des  roches 
bitumineuses]. . 

Allumite  

Acide  borique. . . 

Graphite  

Totaux . . . 


9i 
-S 


28 
7 
1 

le 

136 


10 


30 

703 
22 
2 


Quantité 

en 
tonnes 


13 


1052 


236.549 
4.356 
29.874 
94.764 
150.639 
31.046 
540 
11.859 
3.791 
29.322 
S 

3,248 
76.538 


388.534 

3.753.206 
17.821 
11.021 
2.242 

753.185 

Tonnes 
27.114 

81.107 


880 
5.800 
2.674 
9.990 


3.584 
112 

385 
3.438 
a4.233 
5.610 
582 
457 
224 
957 
1 


64 
994 

2.759 

44.114 
301 
319 
594 

29 

359 
1.040 


112 

29 
855 
279 


91.392 


o  c 
2 


20 
7 
1 

12 
111 

8 
13 
18 

4 


28 

720 
29 
2 
7 

1 


13 


1032 


Quantité 

en 
tonnes 


190.110 

3.002 
11.150 
95  128 
132.099 
33.930 
435 
9.549 
1.931 
19  201 


t.1  »  <D 

Ci  g 


250 
67.191 

341.327 

3.362.841 
18.199 
11.546 
2.015 
m3 

464.931 

Tonnes 
28.340 

92.941 


809 
7.000 
2.650 
6.435 


2.7%6 

9a 

133 
2.181 
12.061 
5.221 
380 
644 
219 
661 


10 
838 

2.429 

40.375 
105 
297 
589 

18 

358 
1.226 


101 

35 
848 
87 


71.804 


Le  tableau  suivant  nous  donne  la  production  des  raines 
métaUurgiques  italiennes  en  1899  et  1898  : 
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1899 

1898 

Nombre  des 
mine=(  actives- 

\l  Udllli  te 

en 
tonnes 

Valeur  ] 
en  milliers 
de  lire 

Nombre  des 
mines  actives 

On  a  "ntï  tp 

\^  U  cl  LX  l/l  bC/ 

on 

l  U  II  11  Co 

Valeur  ] 
en  milliers 
de  lire  , 

Fonte  en  pains.. 

6 

19.218 

2.607 

7 

12.387 

1.299 

198 

197.730 

54.905 

194 

167.409 

40,k65 

198 

108.501 

33.797 

194 

87.467 

27.085 

Bandes  étamées. 

2 

8.000 

4.800 

2 

7.200 

33 

11 

3.032 

5.823 

12 

3.230 

4.392 

—     ouvré  . . . 

11 

10.23y 

21.950 

12 

8.535 

15.715 

Zinc  en  pains. . . 

2 

251 

138 

2 

250 

135 

3 

20.543 

7.902 

4 

24.543 

8.234 

Kilog. 

Kilog. 

3 

33.644 

3.600 

4 

43  437 

4.470 

6 

113 

395 

4 

187 

659 

Tonnes 

Tonnes 

Etain  en  verges. 

2 

5 

5 

2 

2 

4 

2 

581 

1 

380 

312 

Kilog. 

Kilog. 

3 

205.000 

1.23' 

0 

173.000 

865 

Combustibles 

Tonnes 

Tonnes 

agglomérés  

27 

585.350 

17.574 

24 

609.150 

17.867 

Soufre  brut  

698 

563.697 

53.84C. 

719 

502.351 

48.540 

—  raffiné... 

28 

110.213 

12.408 

25 

99 .  'i94 

11.365 

66 

365.826 

2.5;o 

fc6 

451 . 426 

3.552 

3 

38.796 

939 

3 

16.619 

387 

3 

1.463 

274 

3 

1.170 

219 

Pétrole,  huiles 

minérales  

11 

5.384 

2.103 

11 

5.040 

1.979 

m:! 

Gaz  d  éclairage. . 

177 

19oa6l.  87<; 

38.364 

168 

192762.814 

38.667 

Tonnes 

Tonnes 

Coke  

485.951 

15.511 

» 

469.228 

33.190 

1.069 

» 

31.315 

14.719 

Eaux  ammonia- 

» 

48.232 

459 

)> 

4.274 

947 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  neuf  premiers  mois  de  1900 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques.  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc. . 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux   

Minéraux ,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  . . 

Céréales,  Farine,  Pàtes,etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
s    pouilles  d'animaux .... 

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  généraux.  . 


Janvier 

à  fin 
scptemb" 
1900 

Diffé- 
rence 
sur  1899 

Janvier 
à  fin 

1900 

Diffé- 
rence 
sur  1899 

41.455 

-t-  7.297 

75.525 

—23.020 

45.266 

+  2.896 

6.782 

+  302 

55.133 

+  6.931 

30.259 

—  2.069 

21.553 
15.462 
97.050 
64.175 
117.445 
48.124 
14.268 
44.997 

—  1.272 

-  1.632 

—  4.210 

-  2.689 
—18.110 

2.968 
+  611 
+  1.321 

6.941 
41.240 
37.768 
14.979 
856.238 
88.930 
11.015 
24.818 

—  2.203 
+  2.441 

—  4.319 

—  3.759 

—  6.524 
+  a. 990 
+  169 
+  522 

212.417 

+39.828 

32.230 

—  1.159 

137.135 
137.598 

—  4.808 
+  8.743 

64.271 
86.068 

+  2.739 
+  1.141 

79.468 
18.289 

—  1.437 
-(-  1.022 

123.013 
22.701 

—  3.732 
+  1.080 

1149.841 

4.035 

+37.461 
+  776 

972.785 
11.559 

—35.401 
+  250 

1153.870 

+38.237 

984.345 

—35.1.51 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  2  novembre  1900. 

Le  marché  reste  un  peu  influencé  par  la  tendance  générale 
des  Bourses  étrangères.  Les  dispositions  de  notre  place  ne 
sont,  d'ailleurs,  pas  mauvaises. 

La  E ente  est  à  100  37;  Méridjon'aux,  704  .,  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  523  . ..  Banque  Nationale,  870. 


LUXEMBOURG 

(Grranci-Dtaclxé) 

L'Industrie  minière  et  Métallurgique  au  Luxembourg. 

—  D'après  un  rapport  du  Ministre  de  Belgique  au  Luxem- 
bourg, l'industrie  minière  et  métallurgique  est,  depuis  quel- 
ques années,  des  plus  florissantes  dans  le  Grand-Duché;  en 
1899  notamment,  son  rendement  a  été,  à  peu  de  chose  près, 
équivalent  à  celui  de  l'agriculture  et  à  celui  des  principales 
branches  du  commerce  et  de  l'industrie  réunis  :  92".501.949  fr. 
contre  96.346.394  fr.  Cet  état  de  choses  ne  provient  ni  de  la 
spéculation,  ni  des  demandes  venant  de  l'étranger,  il  faut  en 
chercher  la  cause  dans  les  besoins  éprouvés  par  le  marché 
intérieur,  la  consommation  du  fer  ayant  pris  une  extension 
toujours  grandissante. 

Cette  situation  florissante  durera-t-elle?  Tout  le  fait  croire. 
La  richesse  du  bassin  minier  est  telle,  tout  d'abord,  qu'il 
pourrait  fournir  un  débit  analogue  au  débit  actuel,  pendant 
200  années  consécutives  en  Lorraine  et,  dans  le  Grand  Duché, 
alimenter  les  hauts  fourneaux  pendant  130  ans;  do  plus,  la 
conformation  du  sol  se  prête  particulièrement  à  l'exploitation 
du  minerai  de  fer  qu'on  y  trouve. 

Dans  le  Grand-Duché,  28  hauts  fourneaux  sont  en  activité, 
3  nouveaux  sont  en  projet  ou  en  voie  d'achèvement  ;  bien  que 
les  installatinns  soient  déjà  anciennes  et,  par  suite,  le  rende- 
ment inférieur,  il  oscille  cependant  entre  60  et  200  tonnes  par 
haut  fourneau  et  par  24  heures. 

Depuis  une  quinzaine  d'années,  la  seule  aciérie  existante 
était  celle  de  Dudelange,  qui  se  trouve  dans  des  conditions 
d'exploitation  assez  favorables.  Une  seconde  est  en  train  do 
se  monter  à  la  suite  de  la  transformation  qu'a  subie  l'ancien 
établissement  des  hauts  fourneaux  de  Differdange. 

Cette  Société  andnynie,  qui  a  été  fondée  en  1896,  a  acquis 
récemment,  comme  on  sait, le  charbonnage  de  Dannenbaum, 
en  Wesiihalie,  et  créé  des  installations  qui  en  feront  une 
aciérie  bien  monti'e:  sa  production  pourra  atteindre  750  à  800 
tonnes  d'acier  fini  ou  demi-fini  en  24  heures. 

La  question  de  la  main-d'œuvre  a  toujours  été  un  des  pro- 
blèmes les  plus  dilliciles  qu'aient  eu  à  résoudre  les  indus- 
triels luxembourgeois.  Le  recrutement  des  ouvriers  se  fait  un 
peu  partout  et  tandis  que  les  contre  maîtres  et  premiers 
ouvriers,  qu'on  a  été  obligé  de  faire  venir  d'Allemagne,  ont 
des  salaires  qui  se  montent  de  8  à  10  fr.  par  jour,  le  reste  de 
la  masse  se  compose  en  grande  partie  d'Italiens  (7.5  0/0  en- 
viron) dont  beaucoup  se  contentent  d'un  salaire  de  3à  4  fr. 
par  jour. 

Toutefois  l'emploi  de  ces  auxiliaires,  indispensables  à  la 
marche  dos  usines  de  ce  pays,  constitue  néanmoins  un  élé- 
ment très  instable  de  production,  car  dés  l'approche  de  l'hi- 
ver, auquel  ils  ne  peuvent  résister  en  nos  pays,  ils  retournent 
en  masse  chez  eux  pour  ne  revenir  qu'au  printemps  suivant. 
En  vue  de  créer  peu  à  peu  une  population  ouvrière  séden- 
taire, les  grandes  usines  luxembourgeoises  ont  tourné  leur 
attention  vers  l'organisation  des  colonies  ouvrières.  Les  ins- 
tallations créées  jusqu'à  présent  prennent  chaque  jour  plus 
d'extension,  pour  le  plus  grand  bien  des  ouvriers,  qui  y  trou- 
vent an  av.nntage  énorme  sous  tous  les  rapports. 

Presque  toutes  les  usines  du  Grand-Duché  sont  syndiquées 
entre  elles  pour  réglementer^la  fabrication  des  fontes  et  la 
vente  en  commun  de  ces  produits  :  c'est  de  cette  façon  que 
les  industriels  luxembourgeois  ont  pu  éviter  les  dépressions 
subites  résultant  de  l'encombremenf  du  marché. 

Le  Syndicat,  prorogé  récemment  jusqu'au  1"  janvier  1904, 
a  rempli  efficacement  son  rôle  d'agent  modérateur  pendant 
les  années  de  crise  économique.  Jusqu'au  début  de  l'année 

1898,  il  a  réduit  la  production  des  fontes  fabriquées  par  les 
usines  associés  dans  une  proportion  atteignant  parfois  20  0/0. 
Grâce  à  cette  limitation,  il  est  parvenu  à  maintenir  des  prix 
de  vente  normaux,  en  rapport  avec  les  prix  de  revient.  Les 
membres  du  Syndicat  n'ont  donc  eu  qu'à  se  féliciter  de  leur 
entente. 

La  situation  industrielle  et  commerciale  dans  le  Grand- 
Duché  est  donc  actuellement  très  brillante.  La  prospérité  est 
assise  sur  des  bases  si  solides  qu'elle  a  triomphé  aisément 
des  difficultés  qui  l'ont  menacée  pendant  une  partie  de  l'année 

1899,  par  suite  du  rf  sserrement  de  l'argent  et  de  la  rareté  des 
matières  premières  :  celle  ci  était  telle  que  les  Luxembour- 
geois durent  acheter  en  Angleterre  le  coke  et  les  fontes  dont 
ils  avaient  besoin  pour  faire  face  à  leurs  engagements. 

Ces  conjonctures  difficiles  sont  heureusement  passées  et 
maintenant  le  développement  industriel  suit,  sans  secousses, 
une  marche  ascendante.  La  plupart  des  usines  ont  leur  pro- 
duction engagée  jusque  vers  le  milieu  de  l'année  prochaine  et 
se  sont  assuré  leurs  approvisionnements  en  cokes  par  des 
contrats  n'expirant  qu'à  la  fin  de  1901. 

Après  avoir  constaté  les  conditions  très  satisfaisantes  où  se 
trouve  l'industrie  du  fer  et  de  l'acier,  il  est  permis  de  croire 
que  les  industriels  luxembourgeois  peuvent  envisager  l'avenir 
avec  sécurité. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Les  Recettes  douanières  de  Rio-de  Janeiro.  —  Voici 
i|uclles  ont  i^'tc  par  mois,  depuis  le  commencement  do  l'année, 
les  nxetles  douanières  de  Kio-de-Janeiro  : 


Recettes 

totales 

Or 

Pupier 

en  papier 

(En  miln  is) 

360.108 

2.506:798 

3.837:070 

451.319 

2.8i9:3  )4 

4.412:222 

574.304 

3.767:986 

5.602:041 

577.456 

3.773:051 

5.680:966 

6M.39i 

4.123:760 

6.090:897 

604.719 

3. 90  i:  950 

5.587:580 

665.324 

4.304:393 

5.807:359 

806.912 

5.160:0:^1 

7.318:359 

Septembre . . . 

638.673 

4.140:945 

5.881:520 

5.307.206 

84.531:218 

50.278:014 

Par  rapport  au  mois  de  septembre  1899,  les  recettes  doua- 
nières toutes  réduites  eo  papier-monnaie,  ont  subi  une  dimi- 
nution de  1.740.575  niilreis  soit  6  0/0,  diminution  qui  se 
répartit  sur  tous  les  chapitres,  sauf  celui  de  l'excise  qui  a 
e  nregistré  une  augmentation  de  172.849  milreis  ou  163  0/0  et 
celui  des  dépôts  qui  a  augmenté  de  90  0/0. 

Les  recettes  totales  perçues  à  la  douane  pendant  les  neuf 
mois  sont  inférieures  de  15.737:257  milreis  à  celles  de  la 
période  correspondante  de  1899.  11  y  a  une  augmentation  de 
671:806  milreis  pour  les  recettes  en  or  et  une  diminution  de 
15.327:950  milreis  pour  les  recettes  en  papier. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur  en  août  1900.  —  Voici  un 
tableau  des  résultats  du  (Commerce  extérieur  des  Etats-Unis 
pour  le  mois  d'août  et  les  huit  premiers  mois  de  1900  compa- 
rés aux  résultats  des  périodes  correspondantes  de  1899  : 

Marchandises 

Mois  d'aoiit  Exportation    Importation  Balance 


(En  dollars 

1895  

55.980.619 

71.111.943 

1896  

68.601.006 

49.468.190 

1897  

80.825.050 

39.844.605 

1898  

84.565.561 

49.677.349 

1899  

104.646.020 

66.643.810 

103.262.479 

61.62Ô.005 

Exercices 

1894-^5 

499.387.403 

535.737.819 

1895-96 

580.930.792 

471.232.299 

1896-97   

641.697.G30 

546.325.777 

1897-98 

778.632.207 

426.922.568 

1898  99 

792.590.823 

515. 19(». 4:33 

1899-1900 .... 

915.737.753 

564.699.934 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 


15.131.324 
19.132.816 
40.980  445 
34.888.212 
38.002,210 
41.036.474 


-  36.350.416 

+  109.698.493 
+  95.371.553 
-f  351.709.639 
-f-  277.400.390 
+  351.037.219 


Métaux  précieux 
Bslance  des  entrées  et  sorties 


Mois  d'août 


1895   -f 

1896   — 

1897   — 

1898   _ 

1899   — 

1900   + 

Exercices 

1894-  95   + 

1895-  96   -L 

1896-  97   4- 

1897-  98   _ 

1898  99   4- 

1899-1900   -f 


Or 


Argent 


(En  dollar) 


15.006.915 
2.316.994 
2.736.981 

13.340. 90:! 
3.292.240 

14.966.515 

26.864.326 
24.993.355 
20.655.005 
100.856.362 
584.316 
20.790.7'27 


+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 


2.352.201 
3.021.846 
2.109.783 
1.246.735 
814.232 
2.272.326 


+  18.982.179 
+  21.619.971 
+  17.227.563 
-f  15.182  869 
+  14.769.141 
+  16.395.349 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  septembre,  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  45.301.326  dollars  et  les 
dépenses  à  39.169.971  dollars. 


Voici  le  diitail  des  recettos  et  des  dépenses  en  septembre 
et  pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  : 

Exercice 
Septembre  ioOO-Ol 
Recettes       —  — 
(Dollars) 

Douanes   19.700.516  eo.887.ï«2 

Revenus  intérieurs   22. 9^7.439  76.542.864 

Divers   2.676.371  7.518.096 

Total   45.304.326  144. 948. 242 

Dé2'>enses 

Civiles  et  diverses   8.115.550  32.188.841 

Guerre   14.125.2S4  48.202.109 

Marine   4.734.285  15.509.513 

Indiennes   1.001.594  2.949.320 

Pensions   10.861.214  36.558.358 

Intérêts   332.044  8.241.682 

Total   39.169.971  143.649.823 

Voici  Ifi  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  de 
l'année  1900  : 

1900  Montant  net 

Recettes       Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

Janvier     1900            48.012.165     39.189.097  218.613.617 

Février       —               45.631.265     37.738.472  232.225.336 

Mars          —              48.726.837     32.188.271  248.6G3.987 

Avril          —              45.039.326     40.903.927  229.461.962 

Mai           —              45.166.053     40.351.525  218.857.545 

Juin           —               51.435.832     33.540.673  220.557.185 

Juillet        —               49.955.161     53.979.653  223.567.376 

Août          —              49.688.756     50. 50-). 000  218.263.969 

Septembre  -              45.304.326     39.169.971  230.131.162 


Prévisions  de  la  Récolte  des  céréales. —  Le  Départe- 
ment de  l'agriculture  vient  de  publier  ses  prévisions  sur  la 
récolte  des  céréales  aux  Etats  Unis.  Les  chitl'res  donnés  té- 
moignent d'un  rendement  considérablement  inférieur  à  la 
moyenne  des  dix  dernières  années. 

Si  l'on  prend  cette  moyenne  pour  base  de  comparaison,  le 
rendement  prévu  pour  l'année  1900  peut  être  représenté  par 
les  nombres  suivants  :  maïs,  80.6  0/0;  blé  (de  printemps  et 
d'hiver),  69.6  0/0;  avoine,  82.9  0/0;  orge,  70.7  0/0;  seigle, 
84.2  0/0  ;  sarrasin,  80.5  0/0. 

Les  chifires  de  ce  tableau  permettent  d'estimer  à  179.297.500 
hectolitres  la  récolte  des  blés  d'hiver  et  de  printemps  et  à 
732.452.500  hectolitres  la  récolte  du  maïs.  Le  résultat  de  la 
publication  de  ces  prévisions  a  été  une  hausse  assez  sensible 
du  prix  des  grains. 

On  estime  à  36.350.000  hectolitres  la  quantité  de  blé  qui  se 
trouvera  disponible  pour  la  vente  à  l'étranger,  après  déduc- 
tion de  la  quantité  réservée  pour  la  consommation  et  pour 
les  semailles. 

Les  exportations  de  blé  étant  actuellement  assez  considé- 
rables, il  y  a  tout  lieu  de  penser  que  les  prix  actuels  se  main- 
tiendront. 

Récolte  du  Sucre  à  Cuba.  —  La  Gazette  de  la  Havane 
publie  la  statistique  de  la  production  du  sucre  de  canne  dans 
l'ile  de  Cuba  pour  la  campagne  du  31  juillet  1899  au  31  juillet 
1900. 

D'après  ce  document,  la  dernière  récolte  s'élèverait  à  envi- 
ron 290.500  tonn«s  de  2.240  livres,  contre  317.000  tonnes  en 
1899.  Cette  différence  ne  peut  être  attribuée  qu'aux  circons- 
tances atmo.ophériques  qui  ont  été  particulièrement  mau- 
vaises pendant  la  dernière  saison  et  ont  singulièrement  influé 
sur  la  qualité  et  la  quantité  de  la  canne  ;  l'absence  de  pluies 
abondantes  au  commencement  du  bourgeonnement  a  con- 
trarié le  développement  des  plants  et  l'on  calcule  qu'étant 
donnée  la  superficie  des  champs  actuellement  en  production 
la  récolte  n'a  guère  été  que  les  deux  tiers  de  ce  qu'elle  aurait  pu 
être  en  «aison  normale. 

Depuis  le  printemps,  des  étendues  considérables  de  ter- 
rains ont  été  défrichées  et  plantées  en  cannes  ;  les  anciennes 
plantations  se  relèvent  et  des  colonies  nouvelles  sont  niises 
en  exploitation.  La  première  partie  de  la  saison  a  été  du 
reste  exceptionnellement  favorable,  aussi  bien  pour  la  canne 
que  pour  le  tabac,  le  cacao  et  le  café. 


f .e  Marché  Financier  de  New- York 

New- York,  le  1"  novembre  1900. 
La  tendance  générale  du  Marché  reste  fort  inactive.  On 
attribue  ce  fait  à  l'approche  de  l'élection  présidentielle.  Le 
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parti  républicain  paraît  craindre  qu'une  forte  hausse  ne  fasse 
croire  qu'on   escompte  le  succès  de  la  candidature  Mac- 
Kinley  et  l'on  pèserait  sur  les  cours  pour  réveiller  l'ardeur 
des  électeurs. 
Le  4  0/0  ancien  est  à  11.5  1/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
2,2.1.;  Milwauhee,  115  3/4;  Lake  Shore,  220  1/4;  Erie, 
11  3/4;  Reading,  17  1/8;  Canadian  Pacific,  86  1/2;  Illinoù 
Central,  118  1/2;  Louisville,  75  3/8;  New-York  Central, 
132  1/2;  Union  Pacific,  61  1/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique 
du  Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  le  premier  mois  de  l'année  fiscale  1900-1901  (5  juil- 
let 1900)  : 

Importation  (Valeur  de  facture) 
.Tuillet 


1900 


1899 


Diflférence 
en  1900 


(En  piastres) 

Matières  animales                398.420       291.878  -f-  106.542 

—  végétales                70L110       550. 25S  +  150.8.52 

—  minérales....     1.177.391        957.674  +  219.717 

Textiles                             710.441       735.578  —  25.130 

Produits  chimiques....        187.189       159.677  -f  27.512 

Boissons.  Spiritueux . .        260.683       197.033  +  63.650 

Papiers  et  applications.        199.641        140.556  -|-  59.085 

Machines  et  access              824.656       :.2('.568  +  304.088 

Véhicules                           131.0.^6         80.476  +  .^0.580 

Armes  et  explosifs                84.669        115.877  —  31.207 

Divers                               117.547       121.926  —  4.378 

Totaux                 4.792.80H     3.871.501  +  921.307 

Exportation  (Valeur  déclarée) 
Juillet 

Différence 
1900  1899  en  1900 


Produits  minéraux  

—  végétaux  

—  animaux  

—  manufacturés. 
Divers ...  


7.235.851 
2.593.049 
618.899 
170.468 
148.979 


(En  piastres) 
6.965.465 
2.591.061  . 
760.613  ■ 
254.805  ■ 
49.339 


270.386 
1.988 

141.714 
84.337 
99.640 


Total  •  10 . 767 .246   10 . 621 . 283 

Voici  comment  se  résume  la  situation  : 
Résumé  comparatif 
Importation 


-f  145.903 


Exporta- 
tion 
En  argent 

11.348.865 
11.130.161 


En  or       En  argent 
Mai  :  (En  piastres) 

1900   4.792.808  9.935.341 

1899   3.871.501  8.065.627   

DiSérence  en  1899   +  921.307  -fl. 869. 714    +  218.704 

La  différence  constatée  entre  les  chiffres  du  résumé  com- 
paratif et  ceux  des  tableaux  précédents  provient  de  ce  fait 
que  la  valeur  de  l'exportation  dans  le  résumé  comparatif 
est  augmentée  de  la  différence  existant  entre  le  prix  de  l'or 
exporté  calculé  à  675  piastres  le  kilogramme  et  le  prix  com 
mercial  du  même  métal. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Llmmigration  dans  la  République  Argentine.  —  D'a- 
près le  tableau  de  l'immigration  dans  la  République  Argen- 
tine, pendant  l'année  1899,  il  est  arrivé,  en  1899,  dans  la 
Confédération,  84.442  émigrants,  soit  17.312  do  plus  qu'en 
1898  ;  déduction  faite  des  .38.397  passagers  de  3'  classe  qui  ont 
quitté  ce  pays  pendant  cette  même  année,  il  reste  encore  un 
excédent  de  46.045  individus  à  l'actif  de  la  population 
argentine. 

Parmi  ces  84.442  immigrants,  on  compte  : 
Au  point  de  vue  de  la  nationalité  : 


Italiens   53.295 

Espagnols   19.798 

Syriens   3.196 

Français   2.473 

Russes   1.686 

Autrichiens   950 

AUemands   732 


Argentins  . . 

Anglais  

Suisses  

Portugais  

Belges  

Nord  Américains. 
Brésiliens  


526 
477 
343 
197 
139 
127 
103 


Le  courant  d'immigration  qui  se  dirige  sur  l'Argentine 
semble  bien  faible  si  l'on  considère  l'immense  surface  qui  lui 
reste  à  couvrir.  On  estime,  en  effet,  qu'il  existe,  du  Tropique 
à  la  Terre  de  Feu,  31.384  lieues  carrées  qui  demeurent 
presque  inhabitées  et  qui  se  prêteraient  pourtant  aux  cultures 
et  aux  exploitations  les  plus  variées. 


ASIE 


JAPON 


Le  Budget.  —  Le  projet  de  budget  pour  la  .S4«  annéo  lis- 
cale  du  Meiji  a  été  approuvé  par  lo  Cabinet  après  une  longue 
discussion.  Il  ne  présente  pas  de  différences  importantes  par 
rapport  à  celui  de  l'année  précédente.  Les  recettes  et  dépen- 
ses sont  établies  comme  suit  : 


Recettes 

34*  année 
fiscale 


33"  année 
fiscale 


Ordinaires   200.000.000  193.730.180 

Extraordinaires   53.000.000  00.819.638 

Total   253.000.000  254.549.817 

Dépenses 

Ordinaires   160.000.000  152.408.534 

Extraordinaires   87.800.000  102.141.283 

Total   253. 000. 000  254.549.847 

Un  changement  important,  décidé  par  le  Gouvernement, 
est  l'établissement  d'une  raanufecture  d'acier  sous  le  contrôle 
de  l'arsenal  de  Kure.  Il  semble  que  le  Japon  ait  été  assez 
prévoyant  pour  reconnaître  qwe  la  constniction  des  navires 
de  guerre  ne  peut  être  entreprise  à  l'intérieur  du  pays,  tandis 
que  celui-ci  dépend  de  l'étranger  pour  la  fourniture  de  l'acier. 
Pour  obvier  à  cette  difficulté,  il  a  résolu  d'étendre  les  tra- 
vaux de  l'arsenal  de  Kure.  Le  montant  total  nécessité  pour 
cette  établissement  est  évalué  à  5  ou  6  millions  de  yen  et  l'on 
espère  que  la  manufacture  pourra  fonctionner  dans  trois  ans. 


La  Situation  commerciale.  —  D'après  le  London  and 
China  Telegraph.  l'excédent  dos  importations  japonaises 
sur  les  exportations  atteignent,  de  janvier  à  août,  la  valeur 
de  80  millions  de  yen.  C'est  un  peu  moins  que  l'excédent  de 
98  millions  constaté  pendant  la  période  correspondante  de 
1898,  mais  il  faut  prendre  en  considération  que  l'excédent 
d'exportation  d'or  était,  en  1898,  de  9  millions  et,  en  1900,  de 
30  millions. 

h'Osaka  Asahi  estime  que  le  Japon  est  encore  débiteur 
de  50  millions  de  yen,  mais  il  ne  pense  pas  que  ce  montant 
sorte  brusquement  du  pays.  Comme  il  est  néanmoins  peu 
probable  que  les  exportations  s'améliorent  beaucoup  pen- 
dant le  reste  de  l'année,  le  Japon  devra,  tôt  ou  tard,  liquider 
cette  dette. 


La  Crise  dans  le  Hokkaido.  —  Les  troubles  du  nord  de  la 
Chine  ont  en  ce  moment  de  graves  conséquences  pour  le  com- 
merce du  Hokkaido.  Selon  le  Osaka  Asahi  il  y  aurait,  dans 
Tile  du  aord,  environ  70  manufactures  d'allumettes  dont  la 
production  atteindrait  annuellement  une  valeur  de  1.000.000 
de  yen.  A  l'heure  actuelle  un  tiers  de  ces  fabriques  va  être 
obligé  d'arrêter  le  travail  ou  de  ne  travailler  que  plus  ou 
moins  régulièrement.  La  crise  des  transports  empêche  égale- 
ment l'exportation  des  traverses  en  bois  pour  chemins  de  fer 
et  celle  des  plantes  marines  en  provenance  du  Hokkaido. 


Los  Charbonnages  japonais.  —  La  presse  de  Tokyo  an- 
nonce la  formation  d'un  groupement  important  de  proprié- 
taires de  charbonnages  japonais.  D'après  les  résolutions 
prises  à  Tine  assemblée,  il  a  été  décidé  que  le  charbon  pour 
l'exportation  i\9  serait  plus  vendu  au-dessous  des  prix  fixés 
par  l'Union.  Un  Comité  de  cinq  membres  sera  nommé  parmi 
les  propriétaires  de  mines  ;  ils  auront  la  charge  d'émettre  des 
warrants  sur  le  stock  de  charbon  ;  ces  warrants,  endossés 
par  eux,  seront  escomptés  par  la  Mitsui  Bank  et  la  Sippon 
Qinko. 

On  espère  que,  par  ce  moyen,  on  empêchera  les  petits  pro- 
priétaires de  vendre  à  bas  prix  et  de  provoquer  la  baisse  des 
cours.  Dernièrement,  le  prix  du  charbon  de  meilleure  qualité 
a  été  fixé  à  7  yen  50  (au  lieu  de  6  yen)  ;  après  deux  mois 
d'essai,  on  établira  de  nouveau  ce  prix. 


V Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgaeel. 
Paris.      Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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COMMERCE  EXTÉRIEUR 

C'est  de  beaucoup  les  céréales  qui  occupent,  à  l'im- 
portation, la  première  place.  Nous  croyons  utile,  en 
conséquence,  de  donner  ci-dessous  le  tableau  de  ces 
importations  pour  la  période  décennale  1889-1898  : 

Années    Valeurs  en  francs      Années   Valeurs  en  francs 


1898  ... 

111.318.875 

1893 

93.640.058 

1897.... 

105.967.683 

1892 

97.815.072 

189G, ... 

105.240.755 

1891  , 

113.804.440 

1895.... 

82.219.832 

1890 

78.019.507 

1894  

74.855.905 

1889 

..  89.788.572 

Les  importations  de  céréales  et  légumineuses  ont 
donc  sensiblement  augmenté  pendant  la  période  exa- 
minée ci-dessus.  C'est  en  1891  que  la  Suisse  en  importa 
le  plus  (113.801.440  francs)  et  c'est  en  1894  qu'elle  en 
importa  le  moins  (74.855.905  francs). 

Les  importations  annuelles  ont  varié,  au  cours  de 
ces  neuf  années,  entre  1.065.300  francs  et  825.000.000, 
chiffre  minimum  accusé  par  l'année  1894.  Les  exporta- 
tions, de  leur  côté,  ont  oscillé  entre  723.800.000  francs 
atteints,  en  1898,  et  621.200.000  constatés  en  1894  qui, 
on  peut  le  voir,  d'ailleurs,  à  l'examen  du  chiffre  total 
des  transactions  (1.447.082.584  francs)  a  été  la  moins 
bonne  de  la  période  envisagée. 

Avec  les  objets  d'alimentation  les  principaux  arti- 
cles d'importation  sont  les  minerais  et  métaux,  des 
matières  pi'emières  ou  filés  pour  l'industrie  textile. 

Les  principales  exportations  sont  :  la  gaze  à  blutoir, 
la  rubanerie  de  soie,  les  tissus  de  coton  imprimés,  la 
laine  artiflcielle,  les  ouvrages  en  feutre,  les  pièces  de 
machines  ébauchées,  l'aluminium,  la  bijouterie,  les 
ouvrages  en  ])ois,  les  produits  i^harmaceutiques,  les 
fibres  et  chiffons  de  papier,  des  produits  agricoles,  du 
lait  condensé  et  un  grand  nombre  de  comestibles  et  de 
denrées  animales. 

Les  importations  de  la  Suisse  ont  lieu  surtout  de 
l'Allemagne,  de  la  France,  de  l'Italie  et  de  l'Autriche- 
Hongrie,  qui  sont  ses  voisins  immédiats;  les  exporta- 
tions vont  surtout  en  Allemagne  et  en  Angleterre. 

On  comprend  que  la  situation  géographicfiio  de  la 
Suis.se  lui  assure  un  commerce  de  transit  d'une  grande 
valeur,  qu'il  est  difficile  d'estimer,  car  les  statistiques 
sont  très  incomplètes  sur  ce  chapitre.  D'autre  part,  si 
l'on  veut  établir  la  balance  commerciale  de  ce  pays,  il 
est  une  question  importante  qu'on  ne  doit  pas  né- 
gliger :  ce  sont  les  dépenses  des  touristes. 

Voici,  en  1885,  1890  et  1898,  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  par  catégories  : 


IMPORTATIONS  (En  milIicrs  de  francs) 


1885 

1890 

1898 

Produits  aliment.  : 

70.662 

88.174 

98.780 

9.223 

6.990 

7.828 

5.8.50 

7.686 

Pdz  

1.929 

2.071 

3.366 

11.405 

19.288 

15.676 

14.698 

19.652 

21.270 

12.541 

16.432 

Malt  

4.133 

7.338 

13.862 

24.604 

3;3.564 

34.887 

» 

1.161 

1.309 

(')  Voir  VÉconomisfe  Européen  depuis  le  n"  400. 


18S^ 

1  uou 

iJjcl  1 1  A,  vH  ■   V  1^'  >.  II  1  Ll  V^n  •  •  •  « 

5.516 

3. 168 

l .  0  /  1 

1-îr>«  \  1  '»  1 1 V 

X>(  >^LLcil-l.^.  

28.529 

5.5  44.5 

/.>•) 

Œufs 

5  691 

10  1711 

lu .  1  /IJ 

405 

Bière 

1  308 

Huil(* 

7 . 463 

Produits  chimiques.... 

22.0.35 

22.:%0 

Teintures  et  couleurs  . . 

» 

8.015 

7.822 

7.292 

16.-/36 

» 

21.611 

26.358 

» 

19.06-4 

31.907 

2.858 

4.810 

7.173 

11.563 

21.4.56 

28.104 

OuvraL^i's  ou  IVr  

» 

16.617 

24.00(; 

17.584 

30.464 

40.294 

5.941 

7.550 

7.630 

5.780 

9.579 

7.. 510 

35.478 

42.384 

24.748 

» 

6.646 

5.748 

Tissus  do  coton  

» 

27.. 528 

26.63.5 

Lin,  chanvre  ot  jute  . . . 

13.431 

11  778 

Soie,  cocons,  tiss.  de  soie 

111*532 

141.241 

136!(i69 

7.396 

13.850 

13.979 

5.045 

4.705 

35.616 

42.948 

34.070 

Confection  ot  modes  . . . 

27.050 

25.437 

4'.' 342 

5.023 

7.533 

7.214 

8.882 

338.303 

162.473 

269.438 

Total  

756.263 

954.273 

1.065.305 

EXPORTATIONS  (En  milliers  de  francs) 

1885 

1890 

1898 

Produits  aliment.  ; 



» 

2.180 

1  40i 

620 

39.493 

:38.207 

13.. 591 

13.245 

19  250 

Viande  fraîche  

» 

4.318 

2.634 

4. 336 

7.303 

1.962 

0 .  tji.  t 

2l'!l29 

14.. 546 

WJ .  O.JU 

Autres  produits  : 

Produits  cliimiqucs. . . . 

» 

2.740 

4.911 

10.921 

17.581 

s'.Vss 

3.469 

1.820 

2.483 

1.489 

1.495 

7.925 

7  222 

J> 

2.881 

3!  1.33 

104.067 

109.208 

Machines  et  pièces  .... 

21.366 

23.1.57 

38.05:5 

)) 

5.236 

5.721 

1) 

3.620 

2.734 

Cigares  et  cigarettes  . . . 

2.127 

3.159 

2.028 

22.514 

22.397 

16  587 

65.808 

135.764 

108! 921 

2.706 

1.306 

71.0.33 

78.2.59 

7.976 

28.605 

121.031 

138.946 

» 

2.425 

3.072 

» 

10.637 

9.0.54 

5.660 

5.071 

Confection  et  modes  . . . 

10.606 

8.722 

l'.'o.56 

1.4(i7 

1.832 

Cuirs  et  peaux  brutes. . 

71.0;33 

7.706 

0.914 

2.479 

8.303 

91'.  074 

210.587 

53.598 

123'.  300 

665.687 

702.813 

723.826 

Pour  les  mêmes  années,  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  se  sont  répartis  comme  suit  par  pays  de  pro- 
venancQ  ot  de  destination  : 
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Commerce  cxiérieur  par  pays  : 


(En  milliers  de  francs) 


Importations 

Exportations 

Pays 

1885 

1890 

1898 

1885 

1890 

1898 

AUi'iTiagnp. . 

269.262 

296.614 

314.011 

157.021 

182,103 

194.013 

Franco  . 

179.190 

267.069 

203.9:-i2 

139.  ()71 

143,980 

8;i.219 

llulic  

112.090 

134.865 

1.55.812 

00.317 

50.445 

38.739 

Aul.-Hongr. 

65.608 

102.451 

00.219 

;!7.727 

39.293 

42.003 

Pioy.-Uni. . . 

51.605 

28.734 

.50.9,59 

99.:il."i 

100,084 

148.204 

B('ltîic[UG  . . . 

26.372 

;îi.8;38 

20.316 

13,070 

12,409 

12.3&S 

Rnssie  

21.319 

33.293 

(il.  099 

9.482 

13,680 

30.619 

Esi  ta  crno 

1.595 

4.108 

15.. 550 

8.706 

10,087 

8.028 

Pavs-Bas  . . 

9.280 

8.894 

3.203 

5 . 880 

4 ,  8;m 

S.OSK) 

Tnrqnio  

» 

» 

8,014 

8.967 

Prov.  dami- 

bifnnos  . . . 

302 

9.392 

10.502 

3.433 

7,321 

6.695 

Cliine  et  Ja- 

pon   

1.680 

3.533 

21.194 

3.637 

8,233 

12,945 

Indes  angl.. 

1.057 

8,312 

12,093 

12,295 

Elals-Unis  . 

17.8/13 

52.374 

73.(X)8 

77,72;^ 

82.076 

73,7:i3 

Brésil 

2. 31 4 

3.027 

9.001 

2,290 

4.065 

3,484 

Egy|ite  

14.»44 

11.941 

1.287 

2, .563 

2.105 

» 

15,666 

» 

'l'ulaux. . . 

756.263 

954.273 

10(55.305 

756.263 

702.813 

723.826 

INDUSTRIE 

Pauvre  en  conibustil)lcs  minéraux  et  en  métaux,  la 
Sui.ssc  dispose  d'une  force  motrice  considérable  formée 
par  les  torrents  do  la  montagne  et  comme  l'emploi  de 
cette  force,  longtemps  négligé,  devient  do  plus  en 
plus  ingénieux,  grâce  aux  découvertes  de  la  science, 
les  industries  helvétiques  ont  pu  se  maintenir  et  pro- 
gresser. 


Les  salines  se  trouvent  dans  cinq  districts  et  la  pro- 
viuction  du  sel  a  atteint  47.292.000  kilogrammes  en 
1897. 

Les  carrières  sont  d'une  abondance  remarquable  : 
les  granits,  les  marbres,  les  ardoises,  le  porphyre, 
l'albâtre,  les  pierres  meulières,  les  cristaux,  le  plâtre 
se  trouvent  en  abondance. 

En  1897,  il  y  avait  en  Suisse  4.9.33  fabriques  de  di- 
verses catégories  soumises  à  la  loi  qui  régit  les  manu- 
factures, elles  employaient  202.002  bras  ;  la  force  to- 
tale des  machines  atteignait  1.32.718  chevaux-vapeur 
(la  moitié  de  cotte  force  était  donnée  par  les  chutes 
d'eau.) 


Voici  un  tableau  des  principales  industries  : 


Nombre 

d  établis- 

Nombre 

somonts 

d'ouvriers 

1.793 

91.454 

126 

8.365 

537 

14.004 

167 

4.058 

7.-528 

11.437 

234 

9.93() 

417 

11.062 

Allumettes,  joaillerie,  etc. . . . 

488 

io.;«4 

De  plus,  en  1897,  27.3  brasseries  ont  produit  1.879.567 
hectolitres  de  bière.  La  régie  fédérale  de  l'alcool  a 
vendu  6.j.37(i  quintaux  métriques  de  spiritueux  et 
42.081  quintaux  métriques  d'alcool  médical. 

Il  y  a  enfin,  en  Suisse  1.400  hôtels  qui  emploient 
lô.OtX)  personnes  et  dont  les  recettes  annuelles  s'élè- 
vent à  environ  87.500.000  francs. 


Empire  de  Turquie 


Abdul-Hamid  II,  Sultan,  né  à  Constantinoplc,  le 
22  septembre  1842  (10  chaban  1258);  34''  souverain  de 
la  famille  d'Osman  et  28"^  depuis  la  prise  de  Constan- 
linople.  Monté  sur  le  trône  le  31  août  1876. 


Conseil  des  Ministres 

(Irnnd-cizir   Halij  Rifat  Pacha 

Guerre   Riza  Pacha 

Juslice  et  Cultes   .Mxlourrahman  Pacha 

Mari)ie   Hassan  Pacha 

A  ffaires  étrangères   Alimed  Tewfick  Pacha 

Intérieur   Mchmed  Memdouh  Pacha 

Finances   Rechad  Bey 

Instruction  publique   Zuhdi  Pacha 

Commerce  et  Travaux  pu- 
blics   Zihni  Pacha 

Monarchie  héréditaire  dans  la  souche  des  Osman 
])0ur  l'aîné  des  princes.  La  Constitution  du  23  décem- 
bre 1876  (7  Zilhidje  1293)  est  abolie  de  fait,  l'Assemblée 
do  l'Empire  n'ayant  plus  été  convoquée  depuis  1877. 
L'Assemblée  de  l'Empire  se  compose  du  Sénat  et  de  la 
Chambre  des  députés.  Les  membres  du  Sénat,  dont  le 
nombre  ne  doit  pas  dépasser  la  moitié  de  celui  des  dé- 
putés, sont  nommés  à  vie  par  le  Sultan  ;  les  députés, 
dont  le  nombre  est  fixé  on  raison  d'un  député  sur  50.000 
ottomans  du  sexe  masculin,  sont  élus  au  scrutin  secret 
pour  une  période  de  quatre  ans.  Le  Souverain  est  en 
mémo  temps,  à  titre  de  Khalife  suprême,  le  chef  ecclé- 
siastique des  mahométans.  Le  représentant  direct  du 
pouvoir  spirituel  du  Khalifat  est  le  «  cheikh-ul-islam  », 
chof  des  ulémas  (autorités  du  corps  enseignant). 


HISTORIQUE 

Les  défaites  de  la  France  en  1870-71  eurent  i)our 
conséquence  de  ruiner  notre  influence  dans  l'Empire 
ottoman  et  de  détruire  le  concert  européen  qui  proté- 
geait cet  Empire  contre  la  Russie.  Ce  dernier  pays 
profita  de  cette  circonstance  pour  faire  abolir,  dans  la 
Conférence  de  Londres,  la  clause  essentielle  du  traité 
de  18.56  qui,  neutralisant  la  mer  Noire,  ne  lui  per- 
mettait pas  d'y  avoir  une  flotte  de  guerre. 

En  même  temps,  la  Russie  entretint  une  agitation 
sourde  parmi  les  populations  sujettes  de  la  Turquie  et 
l'on  vit  bientôt  une  insurrection  se  produire  en  Bosnie 
et  Herzégovine  que  le  Sultan  ne  put  réduire.  Plus  tard  la 
Russie  poussa  secrètement  le  prince  de  Serbie,  son  al- 
lié, à  déclarer  la  guerre  aux  Turcs  (juin  1896)  tandis 
que  de  graves  incidents  se  déroulaient  à  Constantino- 
ple  :  assassinat  du  sultan  Abdul-Azis,  folie  de  Mou- 
rad  V,  avènement  d' Abdul-Hamid. 

La  guerre  tourna  rapidement  au  désavantage  des 
Serbes,  leur  pays  fut  envahi  et  l'Europe  imposa  un 
armistice,  puis  finit  par  rédiger  un  i^rojet  de  réformes 
à  imposer  au  Sultan.  Afin  d'éviter  cette  tutelle  le  parti 
de  la  Jeune  Turquie  résolut  de  transformer  l'Empire 
absolutiste  en  une  monarchie  constitutionnelle  et,  en 
décembre  1876,  une  Constitution  fut  promulguée  à  l'im- 
proviste  :  elle  établissait  un  Conseil  des  Ministres  res- 
ponsable, une  Assemblée  générale  formée  des  deux 
Chambres,  un  Sénat  et  une  Chambre  de  députés  élue, 
la  liberté  de  la  presse  et  de  réunions,  les  juges  inamo- 
vibles et  même  l'enseignement  primaire  obligatoire. 

{A  suivre.) 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITBES 

métallique 

.2  ï 
'S  3 

t..o  3 

tfl  0^ 

Zt 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

3  Ci." 

Porte 
feuill 
escom[ 

C  ^  — 

° 

Tau: 
l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


9  novembre 
25  octobre. . . 
2  novembre 
8  novembre 


1.889! 
2.293 
'2.29:) 
2.300 


i.i6':( 

1.114 
1.113 


3.916 
4.0-i3 
4  124 
4.U12 


516 
462 
419 
491 


i.on 

182 
949 
843 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


31  octobre  . . 
■15  octobre. . . 
23  octolire. . . 
31  octobre. . . 


592 
631 
663 
642 


292 
311 
32T 
316 


1.52fi 
1.52i 
1.483 
l.bil 


610 
621 
630 
319 


1.240 
1.066 
1  035 
1.072 


1899  23  octobre... 

1900  6  octobre... 
1900  15  octobre... 
1900  23  octobre... 


ALLEMAGNE 

35 


Banques  locales 


71 

65 


06 

ANGLETERRE 


32 
33 


226 
233 
233 
223 


11 

105 

105 
233 


299 
363 
313 
291 


517 
523 
527 


99 
98 
87 
93 


23 
27 
26 
27 


Banque  d'Angleterre 


1899 

9  novembre 

811  1 

» 

112 

1.042 

764 

» 

1900 

25  octobre... 

820 

» 

131 

1  024 

640 

» 

1900 

1"  novembre 

809 

« 

145 

1.012 

6il 

1900 

8  novembre 

793 

141 

960 

603 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1899 

30  septembre 

1.50 

15 

200 

» 

1900 

7  juillet .... 

150 

14 

201 

» 

» 

1900 

4  août  

145 

12 

191 

» 

1900 

29  septembre 

148 

15 

202 

n 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

30  septembre  | 

61 

10 

160  II 

» 

» 

1900 

71 

10 

162  1 

»  1 

» 

1900 

4  juillet . . 

10 

10 

161 

w 

» 

1900 

29  septembre  1 

16 

1  10 

110  1 

»  1 

» 

DATES 


PRINCIP.  CHAPITRKS 


3  a.  o 


o  3  o 


<''-'è. 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899   31  octobre... 

774 

264 

1.546 

Î5 

.^28 

56 

1900   15  octobre.  . 

934 

246 

1.5U 

56 

477 

69 

1900  23  ocbobre... 

95B 

246 

1.509 

60 

4ti6 

66 

1900  31  octobre... 

958 

214 

1.596 

41 

553 

71 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


2 

1 

3 

62 

24 

66 

4 

5 

15 

62 

23 

67 

4 

4 

16 

63 

24 

67 

4 

4 

18 

62 

23 

67 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

1899  14  septembre 

1900  31  août  

1900  7  septembre 

1900  14  septembn 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 

1899  31  octobre. . . 

1900  31  août  

1900  30  septembre 
1900  31  octobre. . . 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


79 

146 

468 

6 

167 

125 

123 

141 

482 

9 

155 

112 

123 

140 

481 

8 

154 

118 

123 

140 

492 

7 

168 

130 

4  novembre 
20  octobre. . . 
27  octobre. . . 

3  novembre 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

20  octobre...  294  75  883  196 

30  septembre  295  42  860  185 

10  octobre...  295  43  86î  181 

20  octobre...  293  40  844  186 


309 
318 
312 
319 


38 
36 
36 
36 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1899  20  octol)re. . . 
190  0  30  seiitembre 

1900  10  oclcjbte  .. 
1900  20  octobre. . . 


64 
66 
67 
67 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  octobre. . . 
30  septembre 
10  octobre . . . 
20  octobre. . . 


NORVEGE  —  Banque  de  Norvège 


30  septembre 

30  juillet.... 

31  août.  .  . 
30  septembre 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


» 

1899   25  octobre... 

27 

49 

378 

15 

79 

27 

» 

1900   10  octobre... 

26 

49 

380 

13 

96 

2f 

» 

1900   19  octobre... 

26 

44 

386 

11 

94 

■}.0 

» 

1900  24  octobre.  . 

26 

48 

384 

11 

95 

20 

1899 

2  novembre 

89 

23 

549 

1  30 

444 

49 

1900 

11  octobre. . . 

91 

15 

561 

52 

453 

62 

1900 

18  octobre. . . 

90 

14 

563 

54 

464 

61 

1900 

31  octobre. . . 

90 

14 

598 

1  38 

495 

62 

6 

4Vi 
4  y, 
4K. 


93 

1  133 

7 

35 

34 

88 

» 

126 

6 

38 

17 

89 

129 

4 

38 

16 

94 

» 

1  136 

7 

39 

32 

1899     4  novembre 

340 

348 

1.5i6 

770 

1.033 

107 

1900  20  octobre. . . 

342 

418 

1.598 

742 

1.087 

237 

1900  27  octobre. . . 

342 

417 

1.595 

747 

1.087 

240 

1900    3  novembre 

344 

416 

1.601 

741 

1.102 

250 

1899   30  sei)tembre 

4 

129 

43 

25 

8 

1900   31  août  

2 

» 

139 

60 

30 

6 

1900   31  juillet    . . 

2 

» 

131 

58 

32 

6 

1900  30  septembre 

1 

» 

145 

61 

30 

6 

5J4 
6 
6 
6 


4 

3K 
3/. 


II 

6/, 


3J4 


11 

238 

65 

62 

28 

S 

13 

257 

61 

84 

30 

13 

2.3S 

60 

82 

30 

i 

13 

256 

60 

83 

31 

5 

35 

1 

60 

38 

37 

5 

35 

2 

63 

36 

48 

4 

35 

2 

66 

38 

45 

35 

2 

64 

37 

47 

3 

43 

» 

95 

17 

70 

8 

42 

■  92 

15 

68 

8 

41 

89 

11 

66 

8 

41 

1     93  1 

10 

65 

8 

6 

6)4 


Xi 


578 


L'ÉGONO.mSÏE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  3  O 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 

16 

.ici. 

.l.r-... 

i5 

3 

132 

27 

57 

25 

190O 

OC-tl 

.lire . . 

42 

2 

133 

» 

4!) 

23 

1900 

ibre . . . 

41 

2 

132 

48 

23 

ISOO 

14 

.et. 

ibr.'  .. 

41 

2 

132 

48 

23 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

16  ..cl 

.|in>.. . 

2.247 

120 

1 

410 

432 

.570 

292 

1900 

!>■  ..cl 

■lire.  .  . 

1.831 

164 

i 

523 

341 

.571 

47" 

âSOO 

8  ..cl 

ibrc.  . 

1.S2S 

162 

1 

520 

341 

.591 

481 

1900 

16  ..cl 

ibiv... 

l.!;27 

162 

1 

503 

352 

590 

493 

6 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 
1900 
1900 
1900 


15  nclobre.  . 
15  septembre 
29  septeuibre 
15  octobre. . . 


27 

2 

78 

13 

40 

14 

» 

23 

2 

74 

11 

39 

21 

» 

23 

0 

74 

11 

40 

21 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899   ."0  scplcjiilirc 

7 

9 

38 

11 

9 

10 

6 

1900   31  jinllet.... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

1900   31  n.iCil  

5 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

1900   30  >.'|.l.'niliiv 

7 

9 

39 

2 

y 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

30 

si'piciilljrc 

.  43 

6 

100 

34 

97 

21 

6 

1900 

31 

•uillet.... 

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

1900 

31 

49 

7 

85 

44 

lU 

18 

6 

1900 

29 

septembre 

49 

6 

96 

44 

ll.^ 

19 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899 

30  sçpl.'mbrc 

13 

13 

116 

660 

292 

123 

» 

1900 

31  juillet .... 

13 

11 

105 

78  i 

315 

143 

» 

1900 

31  :i..iit  

13 

12 

107 

7.50 

304 

141 

1900 

29  septembre 

13 

12 

120 

74(i 

321 

139 

» 

SUISSE  — 

Banques  d'Émission 

1899 

4  nipveiiibre 

97 

11 

224 

976 

193 

44 

6 

1900 

20  octobre . . . 

100 

10 

222 

1038 

186 

49 

5 

1900 

27  octobre.  . 

100 

10 

225 

103.S 

186 

49 

5 

1900 

3  iiovembi'e 

100 

9 

228 

1U38 

186 

49 

5 

TOTAUX 


1899 

9 

iiovenibro 

7.993 

2.602, 

14 

876 

1  5.696 

7.394 

1.688i 

» 

1900 

25 

ocl.ibre. . . 

8.160 

2.617 

15 

144 

5.691 

6.946 

2.050! 

» 

ISOO 

■) 

novembre 

8.172 

2.629 

15 

249 

5.832 

7.122 

2.0521 

» 

1900 

8 

uoveuibrp 

8.163 

2.6181 

15 

372 

3.738 

7.151 

2.1191 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.635 

15.896 

8.736 

3.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.953 

2.578 

14.585 

8.8.58 

6.(W2 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

15.234 

8.548 

6.661 

3.4,53 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3. 594 

» 

1899  31  décembre  . 

7  853 

2  585 

14.992  1 

9.321 

8.352 

4  037 

» 

Les  tolaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
ôes  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  (les  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdaim  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constaiitinople.  ... 

Francfort  

Gênes  

Genève   

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  -  

Saint-Pétersbourg. 

■Çienne  (à  vue)  

—     (à.  3  lEôis  .. 


3  oc  t. 


4»  03 
100  23 
162  .. 
30  50 
81  30 
100  21 
100  70 
23  01 
81  35 
106  60 
100  38 
735  .. 
25  35 
30  25 
106  53 
37  37 
96  35 
96  27 


10  oct. 


48  02 
100  18 
154  75 
30  90 
81  35 
100  17 
100  70 
23  12 
81  30 
106  41 
100  34 
732  . . 
23  36 
30  57 
106  37 
37  37 
96  40 
96  23 


17  oct. 


48  06 
100  18 
156  75 
32  15 
81  40 
100  15 
100  90 
22  92 
81  40 
106  30 
ICO  34 
751  30 
25  32 
31  45 
106  32 
37  37 
96  30 
96  20 


24  .-ict.  31  ..et 


48  .. 
100  18 
160  .. 
32  70 
81  40 
lIlO  16 
100  93 
23  05 
81  42 
106  02 
100  35 
731  . 
23  33 
32  20 
106  02 
37  37 
96  . 
95  90 


48  08 
100  17 
160  .. 
33  23 
81  45 

100  13 

101  33 
22  87 
81  46 

105  66 
100  33 
752  . . 
25  32 
33  25 
105  67 
37  42 
96  05 
93  93 


100  21 
162  .. 

34  .. 
81  45 

100  15 

101  25 
22  90 
81  4Ï 

105  57 
100  38 
752  50 
25  30 
33  55 
105  37 
37  42 
95  95 
93  83 


CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois  ' 

Amsterdam.,  papifr court 

Allemagne ...  — 

Vlemie-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 

—    eh.  ronrt 

Belgiaue   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.  . . . 
Argent  id.  île  kil.). . . 
Ouadruiiles  espagnols. 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  .titre  :  916")  . 

—  —  nouv.  titre  ;  900 
Couronnes  de  Suède  


4  % 
4% 


4% 

4  % 
■■<  % 

5  % 
4% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


11  oct. 

18  oct. 

23  oct. 

2  nov. 

8  nov. 

205  75 
121  56 
102  56 

205  87 
121  30 
102  87 

203  69 
121  44 
103  06 

205  75 
121  37 
103  06 

203  87 
121  44 
103  06 

382  50 
39i  .. 
261  .. 

378  .. 
394  .. 
261  .. 

378  .. 
394  .. 
261  . 

378  .. 
39i  .. 
261  .. 

376  .. 
394  .. 

261  .. 

25  115 
25  14 

0  19p. 

6  25 

0  44 

318  .. 

25  095 
25  12 

0  19p. 

6  12p. 

0  44p. 

517  50 

25  083 
25  11 

0  19p. 

3  87p. 

0  44|). 

317  .. 

•25  07 
25  093 
0  19p 
3  62p. 
0  44p 
517  .. 

25  08 
25  105 

0  22p. 

5  37p. 

0  44p. 

517  .. 

3437  . 
107  80 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3438  71 
106  71 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3137  .. 
110  5^4 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

3437  .. 
108  89 
80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
107  80 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Surope 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
Kspagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (f!.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (h  anc  or) . .  . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier; 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). .. 
Chine(ShaDghaî)(taëlarg.) 


'r.  =    Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


5  17 
2  62 
2  15 
1  81 
1  13 

1  67 

2  66 

3  78 


AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  66 

En  Angleterre   100  43 

En  Axitriche-Hongrie . . .    100  87 

En  Belgique   100  22 

En  Espagne   133  51 

En  Grèce   162  . 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   105  67 

En  Portugal   141  .. 

En  Roumanie   101  23 

En  Russie    101  15 

En  Suisse   100  44 


Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   206  85 

En  Rppuhl.  Argentine  ■ .  232  50 

Au  Chili   104  41 

Au  Brésil   251  32 

Aux  Indes   1()0  ■ . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   197  61 


du  jeudi  8  novembre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiWtls  Allemands   99  34 

—  Anglais   99  S5 

—  Austro-Hongrois.  99  13 

—  Belqes   99  78 

—  EspMgnols   73  2U 

—  Grecs   61  72 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   94  63 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    98  75 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   99  56 

Pièces  des  Etals-Unis   S9  81 

—  du  Mexique   48  34 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  . . 

—  dn  Chili   95  76 

—  du  Brésil   39  /8 

Pièces  des  Indes   100  .- 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   50  60 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  8  novembre  1900.  ' 

Nous  constatons  plus  de  fermeté  sur  les  devises  hollan- 
daise et  allemande.  Le  papier  autrichien  conserve  la  hausse 
des  deux  dernières  semaines,  mais  ne  progresse  plus.  Le 
papier  espagnol  s'inscrit  à  376,  ce  qui  correspond  à  près  de 
33  0/0  de  prime  pour  l'or  :  la  Banque  d'Espagne  montre  une 
inertie  complète  devant  la  redoutable  question  du  change. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPKKN.  —  Statistique  générale 
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Le  l.isbjnno  roâle  3i)'i  ;  nos  lecteurs  trouveront  plus  loin 
l'analyse  d'un  projet  ilu  Ministre  des  Finances  du  Portuj^ul 
pour  ia  transl'ornialion  do  la  llanque  du  Portugal  et  de  la 
lianijue  UUrmnnrino  ou  Banques  d'Ktat.  Il  est  certain  qu'au 
point  où  en  sont  les  choses,  il  vaut  autant  que  l'Etat  émette 
lui  même  du  napier-monnaie  que  d'eu  cliar^tr  un  Etablisse- 
mont  intermédiaire  dont  l'aval  n'ajoute  rien  à  la  valeur  dos 
billots  émis. 

Le  rouble  reste  à  261  et  lo  versement  à  265  1/2. 

Nous  conslalons  un  loRcr  relèvement  du  chèque  sur  Lon- 
dres, qui  fini!  à  25  10  1/2  après  être  tombé  à  25  09;  l'Angle- 
terre doit  commencer  à  se  liquider  vis-à-vis  de  la  France  c^t 
des  Etals  l'nis.  New- York  a  absorbé  les  500.000  premières 
liTi-es  envovéos  de  l'Inde  en  Angleterre. 

Le  papier  sur  la  Itelgiquo  a  un  peu  baissé,  le  papier  suisse 
n'a  pas  varié.  Le  change  italien  continue  à  s'améliorer,  no- 
ire osccllent  confrère,  la  Correspondance  d'Italie,  pense  que 
la  baissa  résulte  de  l'allluence  des  pèlerins  à  Rome  et  de  la 
reprise  de  la  Rente  italienne  due  à  la  confiance  qu'inspireni 
les  hommes  qui  ont  la  responsabilité  des  tinaiictï  et  qui  té- 
moignent du  désir  d'enrayer  les  dépenses  et  de  ne  pas  faire 
de  nouvelles  dettes. 

Le  New- York  reste  à  517. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

iîong-Kong  

Shanghai  

Yokohama  

SingJ'pouri.  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Val  parai  s  0  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  "l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 


10  net. 


2/1  1/4 
2/10  5/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  7/32 
n  3/8 

132  70 
77/10  1/2 
29  9/16 


17  oct. 


2/1  5/16 
2/10  3/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  9/32 
17  1/4 

133  .. 

77/11  ./. 
29  3/16 


24  oct. 


2/1  1/4 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/2  1/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  1/4 
17  1/4 

133  90 
77/11  1/2 
30  3/16 


31  .ict. 


2/1  1/8 
2/10  7/8 
2/0  5/8 
2/1  15/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  13/H2 
17  5/32 

132  90 
77/11  3/4 
29  7/8 


7  MnV. 


2/1  1/8 
2/11  ./. 

2/0  5/8 
2/1  11/16 


1/3  2!l/,32 
1/3  10/16 
10  3/4 
17  1/4 

132  50 
77/11  1/2 
29  11/16 


I^es  remises  sur  IIong-Kong  et  sur  Shanghaï  sont  fermes, 
malgré  le  recul  de  l'argent  en  barres,  qui  entraîne  seulement 
le  papier  sur  Singapoure. 

Les  souscriptions  ont  été  reçues  mercredi,  à  la  Banque 
d' Angleterre,  pour  l'émission  de  Rs  30.00.000  en  traites  et 
transferts  télégraphiques  du  Gouvernement  des  Indes.  Les 
souscriptions  pour  les  traites  se  sont  élevées  à  Rs  707.00.000 
et  celles  pour  les  transferts  à  Rs  1.00.000.  Les  souscriptions 
suivantes  furent  acceptées  :  En  traites  :  Rs  22.12.000  sur  Cal- 
cutta ;  Rs  75.000  sur  Bombay  et  Rs  7.13  000  sur  Madras  ;  en 
transferts  :  Rs  1.00.000  sur  Calcutta  (Indian  Famine  Fund). 

Les  souscriptions  pour  les  traites  au  taux  de  1  sh.  3/15/16 
recevront  environ  'i  0/0  de  leurs  demandes  ;  les  demandes 
pour  les  transferts  au  taux  de  1  sli.  4  d.  seront  servies  inté- 
gralement. Le  montant  offert  la  semaine  prochaine  sera  de 
30.00.000  Rs.  Une  vente  spéciale  a  été  faite  de  10.000  Rs  en 
traites  sur  Madras  à  1  sh.  3  31/32. 

Les  banquiers  de  Londres  profitent  du  taux  peu  élevé  de 
l'escompte,  à  Londres,  pour  envoyer  de  l'argent  dans  l'Inde 
avant  la  saison  d'affaires,  époque  à  laquelle  la  roupie  hausse 
d'ordinaire. 

Le  Rio  recule  de  1/32;  le  Valparaiso  gagne  3/32. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  de  l'or  est  stationnaire  avec 
tendance  à  la  hausse. 

L'or  est  au  pair  à  Paris,  à  Londres  et  se  traite  à  77/11 1/2, 
on  a  même  été  à  78/. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  à  Londres,  du 
25  octobre  au  l-''  novembre,  ont  été  : 

Importations  Exportations 

Australie  £  82.000 

Chili   1.000  Néant 

■Veracruz   23.000 

Inde    500.000 

605.000 

L'or  disponible  a  été  entièrement  absorbé,  les  achats  ont 
été  faits  surtout  pour  compte  parisien. 

L'argent  en  barres  continue  à  baisser,  le  recul  est  de  3/l(i 
pour  la  semaine,  le  cours  de  30  d.  parait  une  limite  bien  dif- 
ficile à  franchir. 

Il  a  été  expédié  de  Londres  en  Orient,  du  25  octobre  au 
1"  novembre,  240.900  liv.  st.  de  métal  blanc,  soit  7.954..539 
hv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre  5.8C3.793  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'.y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d  escompte  officiels. 


Il  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

2  nov. 

S  nov. 

2  7/8 

4  i/k; 

4  ./. 

3~/.. 

3  7/8 

4  1/4 

3~/. 

3  5/8 
3  V/8 

3~/. 
j  ./. 
•/. 

3  ./. 

3  13/1 

4  1/8 

3  3/4 

'i  1/4 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/2 

Escompte  hors  lianrjue 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  / 
(timcmonoy)  \ 

L'escompte  hors  banque,  qui  était  un  moment  tomlié  à 
2  7/8,  s'est  relevé  à  3  0/0;  à  Londres  et  New- York,  on  cons- 
tate do  la  baisse,  et  une  légère  hausse  à  Berlin. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
Ilouse  »,  165  millions  sterling  de  lettres  du  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  154  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  11  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  di'  France  dépasse  riujour- 
d'hui  le  chiffre  énorme  de  2.300  millions;  c'est  le  plus  fort 
qui  ait  été  enregistré  depuis  la  fondation  de  l'établissement. 
Cette  affluence  de  métal  jaune  s'explique  par  la  situation  des 
changes  qui,  sans  exception,  sont  favoiables  à  la  France  et 
dont  quelques-uns,  le  change  anglais  notamment,  permettent 
l'importation  des  monnaies  et  des  lingots.  La  Banque  n'a, 
du  reste,  aucun  bénéfice  à  entasser  des  milliards.  Sur  une 
circulation  totale  de  4.072  millions,  fôB  millions,  seulement 
19  0/0,  sont  employés  à  ses  affaires;  le  surplus,  ou  81  0/0, 
n'est  que  la  représentation  de  l'encaisse  métallique  ou,  comme 
disent  les  Américains,  des  certificats  d'or  et  d'argent.  Ce 
n'est  donc  pas  pour  elle,  mais  bien  pour  le  pays,  que  la 
Banque  accumule  de  l'or  et  se  soumet  aux  dépenses  consi- 
dérables qui  en  sont  la  conséquence.  Grâce  à  cette  réserve 
lorsque,  comme  le  fait  s'est  produit  naguère,  nous  aurons  à 
solder  des  différences  à  l'étranger,  nous  n'aurions  pendant 
longtemps  aucune  hausse  du  change  à  craindre,  il  sul'iira  de 
laisser  l'or  s'écouler  quelque  peu. 

Les  entrées  de  métal  jaune  ont  été,  pendant  la  semaine, 
de  7.397.000  fr. 

La  circulation  a  rendu  551.000  fr.  à  Paris  et  2.687.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  4.039.000  fr.  de 
matières  et  il  est  venu  110. OOO  fr.  de  Suisse;  il  n'y  a  pas  ou 
de  sorties. 

L'argent  a  augmenté  de  753.000  fr. 

La  circulation  a  ren<lu  48'!. 000  fr.  à  Paris  et  1.970.000  fr. 
"dans  les  succursales  ;  il  a  été  expédié  1.500.000  fr.  en  Suisse 
et  200.000  fr.  au  Sénégal. 

La  circulation  a  diminué  de  52  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  augmenté  de  12  millions,  le  portefeuille  a  baissé  do 
106  millions,  les  avances  but  gagné  4  millions. 

La  situation  de  la  Banque  d'Allemagne,  au  31  octobre,  se 
présente  bien  ;  elle  est  beaucoup  moins  chargée  que  l'année 
dernière.  Par  rapport  à  la  semaine  précédente,  l'encaisse  a 
diminué  de  32  millions,  les  comptes  courants  ont  perdu  51 
millions,  mais  le  portefeuille  n'a  augmenté  que  de  42  millions 
et  les  avances  de  6  millions,  ce  qui  est  peu  pour  une  fin  de 
mois. 

Le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  borne, 
pour  la  semaine,  aune  sortie  île  150.000  liv.  st.  pour  l'iigypte, 
à  laquelle  s'ajoute  un  prélùveiuent  de  la  circulation  de 
12.250.000  fr.  ;  l'encaisse  a  donc  diniiuué  de  16  millions.  La 
circulation  n'a  pas  sensiblement  changé  :  les  comptes  courants 
perdent  52  millions  et  le  portefeuille  38  millions.  La  Banque 
a  vendu  ou  mis  en  report  3ti  millions  de  Consolidés.  Le 
rapport  de  la  réserve  aux  engagements  s'est  relevé  de  43  0/0 
à  44  61  0/0. 

La  Banque  d'Autriche-Hongrie  a  reçu  3  millions  d'or  et 
livré  au  public  2  millions  d'argent;  la  circulation  a  augmenté 
de  87  millions  ;  les  comptes  courants  ont  perdu  19  millions; 
le  portefeuille  a  gagné  07  millions,  les  avances  5  millions. 
(  '.es  chilîres  ne  diff'èrent  pas  beaucoup  de  ceux  de  l'an 
dernier,  époque  à  laquelle  l'escompte  était  à  0  O/O. 

La  Banque  de  Belgique  accuse  une  augmentation  do 
35  millions  dans  sa  situation  et  do  01  millions  dans  son 
portefeuille. 

La  circulation  de  la  Banque  d'Espagne  dé^passe,  cette  fois. 
1.600  millions  ;  on  relève  une  augmentation  de  15  millions 
dans  le  portefeuille  et  de  10  millions  dans  les  avances. 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  reçu  14  millions  d'offets  de 
commerce  ;  ses  avances  ont  progressé  de  12  millions. 

La  Bdnque  de  Russie  enregistre  celte  fois  une  augmenta- 
tion de  2  millions  dans  l'encaisse  or  et  les  avances  gagnent 
12  millions. 
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LA.  SITUATION  MONÉTAIRE  AfJX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nexc-Jork 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900... 

—  1899..-. 

—  1898... 

ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 


du  13 
au  20  oct. 


Depuis 
le  1"  janv. 


du  13 
au  20  ocl. 


Depuis 
le  1"  janv. 


»  19.029.720 
17.66i.48l 

»  4.503.P8) 
149.280  6.221.929 

149.280  47.419.119 
27.056  25.910.579 
152.705  8.570.162 


1,241.420  40.704.970 
032.500 
»  5.431 
2.271  399.939 


588.745 
254.760 
»  325.884 
493.729  1.102.389 


493.729  2.271.778 
109.849  13. 368.648 
2.414.580  94.213.742 


64.988 
2.03  V» 
2.628 
8.726.177 


33.212 


Total  1900...    1.243.091  41.742.840 

—  1899...      978.845  37.576.664 

—  1898...    1.027.412  37.897.461 


33.212  3.795.832 
73.8.52  3.204.186 
44.912  2.032.731 


Banques  associées  de  New-Yorft 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula 
tion 


1899  A  nov. , 

1900  20  oct.. 
1900  27  oct. . 
1900   3  nov. 


Encaisse 


140.5 
156.7 
158.9 
158.0 


16.2 

30.4 
30.6 
30.7 


Dépôts 


75r^.9 

846.4 
843.4 
841.8 


Portefeuill' 


695.5 
797.9 
793  4 
792.3 


Les  mouvements  de  la  semaine,  dans  les  Banques  Asso- 
ciées de  New-York,  sont  insignifiants. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

104.6 

230.0 

3.4 

58.2 

59.1 

73.5 

192.0 

7.9 

78.9 

.^6.0 

71.2 

190.2 

6.9 

75.5 

58.7 

71.1 

194.6 

'i.3 

77.6 

58.5 

30sep"99 

19U0 
15  sept. 
22  sept. 
29  sept. 

Rien  de  nouveau  à  la  Banque  du  Japon  ;  l'encaisse  est  un 
peu  faible  par  rapport  à  la  circulation,  d'autant  plus  qu'elle 
contient  une  certaine  quantité  d'argent. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'élection  présidentielle  aux  États-Unis 

On  trouvera  plus  loin  les  résultats  des  élections  qui 
viennent  d'avoir  lieu  aux  Etats-Unis.  Les  délégués 
présidentiels  qui  ont  été  nommés  ayant  un  mandat 
précis,  on  peut  déduire  sûrement  du  scrutin  du  6  no- 
vembre, l'issue  finale  de  l'élection  présidentielle. 

D'après  l'ensemble  des  renseignements  parvenus,  le 
nombre  des  circonscriptions  électorales  favorables  à 
M.  Mac  Kinley  est  supérieur  à  ce  qu'il  était  il  y  a  qua- 
tre ans,  mais  le  nombre  des  suffrages  populaires  obte- 
nus par  ses  partisans  a  diminué.  Quoi  qu'il  en  soit, 
M.  Mac  Kinley  va  occuper  pendant  quatre  nouvelles 
années  les  hautes  fonctions  qu'il  détient. 

La  question  monétaire  a  été  fort  peu  discutée  pen- 
dant cette  campagne  électorale.  M.  Bryan,  toujours 
fidèle  à  ses  idées,  n'avait  rien  renié  de  ses  anciens  en- 
gagements; mais  l'opinion  publique  se  préoccupait  de 
questions  nouvelles  et  l'élection  s'est  faite  principale- 
ment sur  celle  de  l'impérialisme. 


Les  résultats  acquis  prouvent  que  la  majorité  des 
électeurs  n'a  nullement  entendu  encourager  le  Pré.si- 
dent  à  persister  dans  une  politique  ultra-impérialiste. 
Au  contraire,  le  sens  général  du  scrutin  comporte  plu- 
tôt un  avertissement  en  faveur  d'une  direction  plus 
modérée  et  plus  pacifique.  C'est  comme  conservateur 
que  M.  Mac  Kinley  l'emporte  sur  M.  Bryan,  appuyé 
par  les  partis  révolutionnaires. 


La  Frappe  et  la  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Monnaies 
des  Etats-Unis,  pendant  Tannée  1899  et  les  neuf  premiers 
mois  de  1900  : 

1899  1900 


Or 

Argent  Or 

Argent 

18.033 

000 

1.642.000  11.515.000 

2.364.161 

Février  

14.848 

800 

1.. 598. 000  13.401.900 

1.940.000 

12.176 

715 

2.346.557  12.596.240 

4.341.376 

7.894 

475 

2.159.449  12.922.000 

3.930.000 

4.803 

4O0 

2.879.416  8.252.000 

3.171.000 

8.159 

630 

2.155.019  3.820.770 

2.094.217 

Juillet  

5.981 

500 

794.000  6.540.000 

1.827.827 

10.253 

100 

2.233.636  5.050.000 

2.536.000 

Septembre .. 

6.860 

947 

2.441.268  2.293.335 

3.932.185 

8.220 

000 

3.313.569  » 

» 

Novembre. . 

6.643 

700 

2.612.000 

» 

Décembre . . 

7.469 

952 

1.886.605 

Total... 

111.344.220 

20.061.519  76.391.245 

26.136.766 

En  septembre  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  2.293.335 
dollars  d'or,  3.932.185  dollars  d'argent  et  215.418  dollars  de 
monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  6.440.938  dollars. 

■Voici,  d'autre  part,  un  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent en  circulation  à  la  fin  de  1899  et  aux  1"  juin  et  1"  oc- 
to))re  lOOO  : 

!«- janv.  1900  l"j\ull.l900    1"  oct.  1900 


Monnaies  d'or  

DoUar.s  d'argent. . 

Monnaies  division- 
naires d'argent . 

Certificats-or  

—  argent. 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 
1890)  

Billets  des  Etats- 
Unis   

Certificats  (loi  du 
8  juin  1872)  

Billets  des  Banque' 
Nationales  

Total. 


617.977.830 
70.420.047 

76.651.321 
161.122.797 
395.040.816 


86.934.351 
318.269.365 
11.980.000 


614.9)8.991  620.047.309 
66.429.476  71.17G.265 


76.294.0.50 
200.555.469 
408.499.347 


75.247.497 
316.614.114 
3.705.000 


79.432.193 
209.110.349 
420.265.735 


67.600.188 
324.506.314 
1.820.000 


2'i2.001.643     300.161.552  319.336.630 


1.980.398.170  2.062.425.496  2.113.294.983 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  l"' janvier 
1899,  à  75.330.00o  haJjitaiits  :  la  proportion  de  la  circulation 
monétaire  ressortait  à  25  dollars  19  par  tête;  au  1"  jan- 
vier 1900,  la  population  était  évaluée  à  76.977.(X)0  habitants 
et  la  proportion  par  tête  ressortait  à  25  dollars  73.  Au 
1"  octobre  1900,  la  population  était  évaluée  à  78.237.000 
habitants  et  la  proportion  ressortait  à  27  dollars  01. 


Le  Papier- monnaie  Brésilien 

"Voici  quelles  étaient,  au  30  septembre  dernier,  la  quantité 
et  la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 


Valeur 
des  lùUets 


Quantité 
des  billets 


g500   12.878.079 

IgOOO   15. 642.349  1/2 

2g000   10.658.815 

SgOOO   0.351.814 

lOgOOO...   5.825.487  1/2 

20S000   3.165.319  1/2 

30g000   115.465 

5OSOO0   2.050.152  1/2 

lOOgOOO   .598.085 

20ûg'i00   1.073.461  1/2 

500g000   244.914 

Total  au  80  sept.  58.603.140  5/2 


Montant  total 
des  billets 
Milreis 
6.439 :039S 
15.642:349s 
21.317:&30S 
31.759:070s 
58.254:8758 
63.306:3905 
3.463:950$ 
102.. 507:623$ 
59.808:500S 
214.922:300$ 
122.457:000$ 

699.648:729$ 
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On  so  rendra  compte  do  l'imporUince  des  incinérations  et 
dos  retraits  on  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité  IMonlant  total 

des  billets  des  billots 
Milreis 

31  août  1900,. ,      58.962.474  4/2  700.654:1848 

31  juillet  lt)00..      58.090.500  4/2  70;î.<)(i() :174S 

30  luin  liKX)....  59.000.291  4/2  703.674 :(i5iS 
;î1  mai  1900  ... .  59.800.187  1/2  709.692:004)? 
;tO  avril  lOiiO....      59.490.023  4/2  714.098:883)5 

31  mars  1900  .. .  59.565.603  7/2  716.705:618)5! 
28  février  1900..  59.929.162  4/2  717  718:2398 
31  janvier  1900  .  60.204.918  5/2  725.719:854)5 
31  décembre  1899  60.3G5.724  5/2  733.727:153)5! 
30septemb.l899.  61.416.192  4/2  733.751:7058 
31  août  1899....  61.416.192  4/2  735.759:2058 
31  juillet  1899..      62.437.407  3/2  740.764:1418 

30  juin  1899....      63.5S5.778  3/3  570.790:8718 

31  mai  1899  . . . .      64.006.188  1/2  757.792:5358  ' 

30  avril  1899....      64.343.468  1/1  784.795:3918 

31  mars  1899....  64.779.423  773.802:4338 
28  février  1899..  65.199.260  779.953:5638 
31  décembre  1898  »  785 . 941 :7588 
31  août  1898....  789.364:6148 

Au  sujet  de  ces  incinérations  voici  ce  qu'écrit  le  Brésil  : 

"  Par  suite  de  la  crise,  le  Gouvernement  a  du  suspendre 
les  incinérations  de  papier-monnaie.  Il  n'en  a  été  brûlé  que 
1.005  contos  en  septembre,  ce  qui  réduisait  la  circulation  à 
699.648  contos  à  la  fin  dudit  mois.  Au  début  des  incinéra- 
tions, il  existait  788.364  contos  eu  circulation  ;  il  a  donc  été 
détruit  pour  88.715  contos  de  papier  jusqu'à  fin  septembre. 

('  Le  krach  des  Banques  a  fourni  aux  partisans  du  papier- 
monnaie  et  à  ses  adversaires,  disons  aux  papyrophiles  et 
aux  papyropliobes,  une  occasion  de  renouer  les  polémiques 
sur  le  thème  qui  leur  tient  à  cœur.  «  Voyez,  disent  les 
premiers,  ce  qu'a  produit  le  manque  de  papier.  —  Pardon, 
répli(juenl  les  autres,  il  n'y  avait  pas  crise  monétaire,  le 
numéraire  ne  manque  pas,  niais  il  ne  circule  pas,  et  il  y  en 
■  aurait  dix  fois  plus  qu'il  ne  circulerait  pas  davantage.  La 
TriôMna  l'a  prouvé  en  compulsant  les  bilans  des  quatorze 
principales  Banques  du  Bré.sil  depais  cinq  ans. 

«  De  cette  comparaison,  il  résulte  que  jamais  la  situation 
n'avait  été  plus  favorable  que  cette  année,"  si  l'on  en  juge  par 
le  déficit  des  encaisses  par  rapport  aux  dépots  exigibles.  Les 
chiffres  sont  en  contos  de  reis  : 

Dépôts 

Années  exigibles      Encaisses  Déficit 

(Contos  de  reis) 

1896    224  423         132.536  91.887 

18W   247.942         159.243  88.699 

1898   215.î!03         154.827  60.475 

1899    213.749         118.038  95.711 

1900   193.079         133.231  59.848 

«  En  outre,  de  l'étude  de  ces  bilans,  il  résulte  que  pendant 
les  cinq  dernières  années,  il  a  été  déposé  dans  les  banques 
étrangères,  sans  intérêt,  la  somme  formidable  de  206.235 
contos.  Ce  chiffre  démontre  à  lui  seul  qu'il  y  a  excès  de 
«irculation  fiduciaire,  qui  ne  trouvant  pas  d'emploi  dans  les 
transactions  et  les  entreprises  du  pays,  va  s'immobiliser  dans 
les  caisses  des  banques. 

«M.  Ruy  Barbosa,  ancien  ministre  des  finances,  qui  ouvrit 
naguère  les  grandes  cataractes  de  cette  inondation  de  billets, 
et  pour  qui,  dans  les  circonstances  actuelles,  le  silence  de- 
vrait être  d'or,  prend  part,  le  verbe  haut,  à  ces  polémiques, 
dans  lesquelles  ils  est  assez  malmené.  Tandis  qu'il  cherche  à 
faire  retomber  la  responsabilité  du  mal  sur  ses  successeurs 
au  Ministère  des  finances,  il  no  manque  pas  de  contradicteurs 
pour  lui  rappeler  que  c'est  lui  tout  au  moins  qui  a  commencé 
à  lancer  les  émissions  à  jet  continu  et  que  c'est  lui  aussi  qui, 
navre  de  voir  immobiliser  les  dépôts  de  garantie  des  banques 
démission,  qui,  selon  lui,  étaient  une  ricliesse  morte,  les  mit 
en  mouvement,  si  bien  qu'ils  s'envolèrent.  Il  n'avait  pas 
tenu  comjjte  que  ces  dépôts  conféraient  toute  leur  valeur  à 
1  émission  fiduciaire  ;  que,  loin  d'être  des  capitaux  dormants. 
Us  communiquaient  à  une  circulation  de  papier  triple  leur 
force  libératoire  et  qu'ils  triplaient  ainsi  leur  action  comme 
moyens  d  échange,  éléments  de  production,  etc.,  etc.  Auiour- 
d  hui,  ces  capitaux  jetés  dans  le  gouffre  financier  ont  disparu, 
!f  ^*n.'®r"^°.'^"^',?  ^^''^^  croyait  soutenu  par  le  simple  crédit 
de  1  Etat  est  avili  et  l'auteur  de  tout  le  mal,  maigre  les  dé- 
mentis vivants  que  1  appauvrissement  du  pays  lui  a  infligés, 
défend  avec  une  vaillance  et  une  superbe  dignes  d'une  meil- 
leure cause,  ses  théories  désastreuses  et  les  actes  qu'elles  ont 
inspires.  »  ' 
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Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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Europe.  —  France.  La  liquidation  de  fin  octobre 
s'étant  décidément  passée  d'u«e  manière  satisfaisante 
au  point  de  vue  des  règlements,  la  Bourse  a  repris 
courage.  Elle  est  d'autant  plus  encoaragée  à  se  mon- 
trer soutenue,  que  le  comptant  est  de  plus  en  plus 
actif  et  se  porte  sur  les  valeur*  qui  ont  été  le  plus  dé- 
préciées dans  ces  temps  derniers. 

Les  valeurs  de  Traction  sont  particulièrement  mieux 
tenues.  Quant  aux  Rentes  Françaises,  elles  sont  très 
fermes  sur  toute  la  ligne. 

Allemagne.  —  Les  tendances  du  marché  financier 
redeviennent  meilleures  et  la  baisse  des  valeurs  indus- 
trielles semble  définitivement  enrayée.  Même  amé- 
lioration sur  les  cours  des  fonds  d'Etat. 

Les  disponibilités  du  marché  monétaire  restent 
abondantes. 

L'élection  de  M.  Mac  Kinley,  considérée  comme  un 
triomphe  des  protectionnistes  américains,  donne  espoir 
aux  protectionnistes  allemands,  qui  ont  l'appui  du 
Gouvernement,  de  pouvoir  faire  voter  un  tarif  mini- 
mum. 

Les  recettes  de  tous  les  Chemins  de  fer  sont  en  aug- 
mentation. 

Angleterre.  —  Le  changement  opéré  dans  le  Minis- 
tère a  une  signification  bien  précise. 

Lord  Salisbury  a  voulu  se  débarrasser  d'une  charge 
encombrante  pour  pouvoir  tout  à  son  aise  remettre  ia 
main  sur  la  direction  des  affaires  générales  et  restau- 
rer son  droit  de  chef  de  Gouvernement. 

La  Bourse  n'a  pas  attaché  beaucoup  d'importance  à 
cet  événement.  La  tendance  générale  reste  réservée  à 
cause  de  la  situation  du  marché  monétaire. 

Autriche.  —  La  lutte  électorale  continue  avec  vio- 
lence, mais  sans  grand  résultat  immédiat. 

Le  Ministre  des  finances  hongrois  vient  de  déposer 
le  budget  de  1901. 

Pour  le  l)udget  total  ordinaire  et  extraordinaire,  les 
dépenses  sont  de  1.056.546.417  couronnes  et  les  recet- 
tes de  1.056.582.297  couronnes. 

Le  budget  entier  accuse  donc  une  plus-value  de 
35.880  couronnes,  laquelle  est  inférieure  à  celle  de 
1900  de  111.451  couronnes. 

Espagne.  —  L'insurrection  carliste  paraît  étoufl'ée. 
Cependant  la  Bourse  n'a  pas  repris  son  ancienne  tenue. 

La  Direction- des  Douanes  a  publié  les  résultats  du 
commerce  extérieur  en  1899  :  ils  montrent  un  excédent 
d'importations  de  153  millions. 
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Italie.  —  On  croit  que  la  Chambre  se  réunira  le 
22  courant. 

Le  peu  que  l'on  sait  des  intentions  ministérielles  est 
de  nature  à  bien  impressionner  le  public  :  il  est  évident, 
en  effet,  que  M.  Rubini  s'est  inspiré  des  sages  prin- 
cipes soutenus  par  lui  quand  il  était  Président  de  la 
Commission  du  budget;  l'équilibre  n'a  pas  eu  de  plus 
sérieux  défenseur. 

Le  change  l)aisse  et  la  Rente  monte. 

En  octobre,  les  recettes  publiques  ont  augmenté  de 
10  millions  de  lire  par  rapport  à  octobre  1899. 

Portugal.  —  On  trouvera,  page  603,  des  renseigne- 
ments détaillés  sur  les  j^rojets  du  Ministre  des  finances. 

Suisse.  —  Le  projet  de  budget  pour  1901  prévoit 
104.860.000  fr.  aux  recettes  et  105.855.000  fr.  aux  dépen- 
ses, soit  un  déficit  de  995.000  fr. 

Amérique.  —  Brésil.  La  Dette  publique  intérieure 
consolidée  s'élevait  dans  le  dernier  exercice  à  571.197 
contos  100  mille  reis. 

La  Dette  extérieure  montait  fin  1899  à  38.639.291 
livres  sterling. 

La  Dette  flottante  intérieure  n'a  pas  subi  de  modifi- 
cations :  elle  est  de  22.176  contos  975  mille  reis. 

Cil  m.  —  Les  recettes  publiques  pour  1901  sont  éva- 
luées à  109.432.386  piastres  et  les  dépenses  à  108  mil- 
lions 726.342  piastres. 

Etals-Unis.  —  L'élection  des  délégués  présidentiels, 
qui  a  eu  le  6  courant,  assure  la  nomination  de  M.  Mac- 
Kinley  à  la  présidence  de  la  République.  M.  Mac- 
ICinley  a  305  voix  contre  142  à  M.  Brj'an. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  006,  la  situation 
mensuelle  des  Banques  du  Mexique. 

Asie.  —  Japon.  L'établissement  d'une  nouvelle 
ligne  de  chemin  de  fer  est  décidé  à  Formose.  Elle  par- 
tira de  Taihoku  pour  aboutir  à  Tamsui. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Président  do  la  ROpubliqnc  à  Lyon.  — Le  Tsar 
et  la  France.  —  Rentrée  des  Cliamlires. 

Le  voyage  du  Président  de  la  République  à  Lyon, 
qui  s'annonçait  sous  de  mauvais  auspices,  a  été  un 
très  grand  succès  pour  le  premier  magistrat  de  notre 
pays.  Les  manifestations  annoncées  par  les  groupes 
avancés  ont  complètement  avorté  et  c'est  avec  des  accla- 
mations unanimes  que  les  Lyonnais  ont  accompagné 
M.  Loubet  dans  ses  promenades  à  travers  la  ville. 

La  journée,  qui  a  été  bonne  pour  le  parti  de  l'ordre, 
s'est  terminée  par  un  coup  de  théâtre.  Au  banquet  de 
l'Hôtel  de  Ville,  le  Président  de  la  République  a  reru 
un  télégramme  de  l'Empereur  de  Russie,  dont  il  a 
donné  immédiatement  connaissance.  On  en  trouvera 
le  texte  d'autre  part,  ainsi  que  celui  de  la  réponse  de 
M.  Loubet. 

C'est  une  manifestation  politique  qui  aura  à  l'étran- 
ger, autant  qu'en  France,  un  immense  retentissement. 

L'intimité  du  rapprochement,  l'amitié  et  l'alliance 
qui,  il  y  a  cin(i  ans,  ont  inauguré  pour  la  Russie  et 
pour  la  France  une  ère  nouvelle,  sont  reprises  avec  un 
tact,  une  force  qui  accentueraient  encore,  s'il  en  était 
besoin,  l'importance  de  l'accord  franco-russe. 


-ww  Le  Président  de  la  RépuLlique,  accompagné  par 
M^l.  Waldeck-Rousseau,  président  du  Conseil,  ministre  de 
l'Intérieur  et  des  Cultes  ;  de  Lanessan,  ministre  de  la  Marine  ; 
Baudin,  ministre  des  Travaux  pulilics  ;  Millerand,  ministre 
du  Gommerce,  et  par  les  Secrétaires  généraux  de  la  Prési- 
dence, a  quitté  Paris  le  samedi  3  novembre,  à  dix  heures  du 
soir,  pour  se  rendre  à  l'invitation  de  la  Municipalité  de  Lyon 
et  assister  à  l'inauguration  du  monument  élevé  à  la  mémoire 
du  président  Carnot. 

M.  Loixbet  a  été  reçu  et  salué  à  sou  arrivée  à  la-  gare,  le 


dimanche  matin,  parles  autorités  du  département,  auxquelles 
s'étaient  joints  plusieurs  sénateurs  et  députés  du  Rhône  et 
de  la  région. 

Après  l'inauguration  du  monument  de  l'ancien  Président  et 
la  réception  des  autorités  à  la  Préfecture,  M.  Loubet, 
accompagné  des  Ministres,  des  sénateurs  et  des  députés,  s'est 
rendu  à  la  Bourse  où  avait  lieu  le  déjeuner  offert  par  la 
Chambre  d«  Commerce.  Sur  tout  le  trajet,  l'animation  était 
considérable.  La  foule  a  acclamé  le  Président.  Les  cris  de  : 
11  Vive  la  Répuljlique  !  Vive  Loubet  !  Vive  Waldeck-Rous- 
seau !  »  retentissaient  de  toutes  parts. 

Sur  les  marches  du  Palais,  le  Président  de  la  Chambre  de 
Commerce,  entouré  de  ses  collègues,  a  reçu  le  chef  de  l'Etat 
et  l'a  conduit  dans  la  salle  du  l)anquet. 

Après  le  déjeuner,  le  Président  de  la  République  estmonté 
en  voiture  et,  de  nouveau  accueilli  par  de  sympathiques 
acclamations,  il  s'est  rendu  à  l'Ecole  de  la  Martinière,  où 
ont  eu  lieu  la  cérémonie  du  centenaire  et  la  visite  de  l'Ecole. 

Après  un  repos  à  la  Préfecture,  M.  Loubet  s'est  rendu  au 
banquet  offert,  à  l'Hôtel  de  Ville,  par  la  municipalité. 

Le  maire  de  Lyon,  portant  un  toast  au  Président  de  la 
Répubhque,  l'a  remercié  au  nom  de  la  ville  d'être  venu  inau- 
gurer le  monunlent  élevé  à  la  mémoire  du  regretté  président 
Carnot  ;  il  a  terminé  par  une  allusion  au  banquet  des  maires 
et  a  demandé  à  l'assistance  de  boire  à  celui  qui,  depuis  le 
23  septembre,  peut  êire  qualifié  de  président  des  maires  de 
France. 

M.  Loubet,  avant  de  répondre  au  toast  du  maire,  a  annoncé 
qu'il  venait  de  recevoir  une  dépêche  de  S.  M.  l'Empereur  de 
Russie  dont  voici  le  texte  : 

Livadia,  3  novembre,  11  h.  49  s. 

A  son  Excellence  M.  Loubet,  président  de  la 
République  française,  à  Lyon. 
L'inauguration  du  monument  de  votre  illustre  pré- 
décesseur rappelle  vivement  à  mon  souvenir  les  ser- 
vices importants  rendus  à  la  France  par  feu  le 
président  Carnot,  et  son  active  coopération  à  la  grande 
œuvre  du  rapprochement  intime,  dans  des  buts  essen- 
tiellement pacifiques,  de  nos  pays  amis  et  alliés.  En 
m'associant  de  tout  cœur  à  cette  solennité,  je  vous 
prie,  Monsieur  le  Président,  de  croire  toujours  à  mes 
sentiments  de  sincère  et  invariable  amitié. 

NlCOL.^^S. 

Voici  la  réponse  adressée  par  M.  Loubet  à  l'empereur 

Nicolas  : 

Lyon,  le  4  novembre  1900. 
A  Sa  Majesté  Nicolas  II,  empereur  de  toutes  les 

Russies,  à  Livadia. 
.Je  suis  très  vivement  touché  de  la  généreuse  pensée 
qu'a  eu  Votre  Majesté  de  s'associer  à  l'hommage  rendu 
par  la  Ville  de  Lyon  à  la  mémoire  du  président 
Carnot. 

La  France  appréciera  hautement  cette  nouvelle 
marque  d'affectueuse  sympathie.  Elle  n'oublie  pas  non 
plus  la  part  que  votre  illustre  père  a  prise,  comme 
vous  le  dites  si  bien,  dans  un  but  essentiellement 
pacifique,  au  rapprochement  intime  de  nos  pays  amis 
et  alliés,  et  elle  associe  pieusement  dans  son  culte  et 
dans  son  souvenir  les  noms  d'Alexandre  III  et  de 
Carnot . 

Ce  n'est  pas  seulement  en  mon  nom,  c'est  au  nom  de 
la  France  tout  entière  que  j'adresse  à  Votre  Majesté, 
mes  remerciements  émus  et  empressés. 

.Je  la  prie  d'agréer  également  la  nouvelle  assurance 
de  mes  sentiments  de  cordiale  et  invariable  amitié. 

Emile  Loubet. 

Après  la  lecture  de  la  dépêche  de  l'empereur  Nicolas, 
le  Président  de  la  République  a  répondu  au  maire  de  Lyon. 
Son  discours  a  été  accueilli  par  de  %'ifs  applaudissements  et 
par  les  cris  de  :  Vive  Loubet  1  Vive  la  République  ! 

Après  le  banquet,  tous  les  invités  sont  venus  saluer  le  Pré- 
sident, tandis  qix'au  dehors  le  peuple  de  Lyon  témoignait, 
par  une  ovation  continue,  ses  sympathies  au  chef  de  l'Etat 
et  son  attachement  à  la  République. 

M.  Loubet,  accompagné  des  l\Iinistres,  a  regagné  la  gare  à 
dix  heures  du  soir  au  milieu  des  acclamations  de  la  foule  et 
il  est  rentré  à  Paris  lundi  matin,  5  novembre. 

-wv  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  6  novembre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  questions  extérieures  en  cours. 
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Il  a  annoncé  qun  le  Lipre  Jaune  relatif  aux  ttiïaiios  do 
(".liino,  avoc  dos  cartes  pour  on  rondro  la  luctun'  pl\is  l'acilo, 
vient  d'ôlre  remis  à  riniprimorie  N'ationalo.  Los  docnnionts 
qu'il  ronfornio  vont  jusqu'à  la  lin  du  mois  d  octohn?.  11  sera 
dislril>ut)  au  l'arlemenl  avant  la  fin  do  la  semaine. 

Lo  (Conseil  s'est  ensuite  occuiié  de  la  lixalion  de  l'ordre  du 
jour.  Il  demandfra  h  la  Chambre  ilo  tenir  une  séance  sup- 
plémentaire alin  d'aborder,  en  môme  temps  que  la  discussion 
du  Budpel,  colle  de  la  loi  sur  le  ré^;imc  des  boissons,  et  l'ins- 
cription, immédiate  après  celte  loi,  de  celle  sur  les  associa- 
tions et  de  celle  sur  les  retraites  ouvrières. 

-v^v  La  session  extraordinaire  du  Parlement  a  été  ouverte 
lo  6  novembre. 

La  si'ance  du  Sénat  a  été  très  courte.  M.  Fallièros.  prési- 
dent, a  rappelé  lo  nom  des  sénateurs  morts  depuis  la  clôture 
(le  la  session  ordinaire.  M.  Piot  a  déposé  une  proposition  de 
loi  tendant  à  combattre  la  dépopulation  en  France  et,  après 
le  règlement  de  l'ordre  du  jour,  la  séance  a  été  levée. 

■v-»'v  La  ('.hambre  dos  D.'jiutés  a  ordonné  la  discussion  im- 
médiate d'une  interpellation  de  M.  Vazeillo  sur  la  politique 
générale  du  Gouvernement,  sur  laquelle  viendront  se  greller 
difTérentes  autres  interpellations. 

MM.  Vazeille.  Mviani,  Massal)uau.  "Vaillant,  le  Président 
du  Conseil,  Ribot,  le  Ministre  du  Commerce  et  Thierry  ont 
été  oalendus  et  la  suite  delà  discussion  renvoyée  au  jeudi. 

-w^  Hier,  la  Chambre  des  députés  a  repris  la  discussion 
de  l'interpellation  sur  la  politique  générale  du  Gon\  ernement. 

La  séance  a  été  très  longue  et  très  mouvementée.  L'appel 
nominal  a  été  réclamé  et,  au  moment  de  mettre  sous  presse, 
nous  croyons  qu'ua  ordre  du  jour  en  faveur  du  Gouverne- 
ment a  été  adopté  par  329  voix  contre  222. 
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VIII 

Le  traité  de  Simonosaki  et  ses  conséquences  éco- 
nomiques. Le  Commerce  de  la  Chine  depuis  1893 
et  sa  Dette  extérieure. 

Le  traité  de  Simonosaki  —  el  le.s  nouvelles  con- 
cessions territoriales  que  la  Kussic,  le  Japon,  la 
France,  TAngleterre  et  rAlleinagne  ont  obtenues 
(le  la  Chine  et  qui  sont  les  coiisé((uences  directes 
de  ce  traité  —  a  singulièrement  élargi  les  brèches 
déjà  ouvertes  <à  la  civilisation  occidentale.  11  a 
rendu  possible  l'ouverture  de  douze  nouveaux 
ports  au  commerce  international,  la  concession  de 
10.000  kilomètres  de  chemins  de  fer  et  de  nom- 
breuses exploitations  minières  à  des  Syndicats 
financiers  étrangers  et,  enfin,  le  li])re  exercice  sur 
tout  le  territoire  de  l'Empire  de  la  religion  catho- 
lifiue  otïiciellement  reconnue ])ar  le  décret  impérial 
du  19  inars  1899. 

Le  traité  de  Simonosaki,  en  permettant  aux 
Japonais  la  création  d'industries  manufacturières 
sur  le  territoire  de  l'Empire  et  en  accordant  cette 
faveur,  grâce  à  la  clause  de  la  nation  la  plus  favo- 
risée, aux  citoyens  de  tous  les  pays  avant  des 
traités  avec  la  Chine,  est  bien  réellement  le  point 
de  départ,  pour  cet  immense  pays,  d'une  période 
nouvelle  qui  doit  nécessairement  aboutir  à  sa 
transformation  économi(pie  et  sociale.  Il  importe 
donc  d'examiner  les  premiers  résultats  de  cette 
révolution,  de  laquelle  l'insurrection  des  Boxers 
n'est  qu'un  simple  épisode 

Il  était  évident  que  ces  premiers  actes  de  la 
nouvelle  politi(iue  impériale  chinoise  —  ayant 
pour  conséquence  visible  une  profonde  modifica- 


(1)  Voir  YÉcor^omiste  Européen,  n»»  448  à  457,  459  et  460. 


[ion  des  iradilions,  des  liaiiiludes.  des  conditions 
d'existence  el  du  nuxlc  delioiivernenieiitinlericur 
de  cel  iinmeiise  pays  —  devaient,  falalenx'nl, 
rencontrer  d(>  grandes  l'ésislauccs  de  la  part  des 
lettrés  (|ui  y  dirigent  ropinion  pul)li{|ue. 

Dans  une  (>\cell(Mil{!  ('tiide  piil)li('e  en  d('cembre 
18!)7,  dans  les  Anudlrs  des  Tracau:/-  pub/.ics  de 
BelgiquA-,  ])ar  M.  Dufouiiiy,  ingénieur  en  chef, 
direcletii'  des  ponts  et  chaussées  belges,  nous 
lisons  : 

Ces  lotlrés,  cf^K  niiiii(lai'ins  lic  tons  gi-ados,  élevés 
pour  la  plupart  on  doliors  dos  idées  enropr'finios,  ))rivcs 
(lo  ti)\it(!  coiiiiaiHsaiicc  ])rati(|n(!,  posiMA'(!,  utile,  \'ivant 
d'mi  fatras  (le'sci('n('(îK  spéciilativfîs,  doclrinalfis  ou  his- 
tori(|ueK,  sont  et  doivent  être  l'onoièrcincnt  hostiios  aux 
rél'orincs  ([ui  s'aii/ionccut  cl  donl  l"a\-i''iii.'iii(!i)t  s'accuse 
cha(|no  jour  davantage. 

Ils  sentent,  jjar  instincl  et  sans  les  connaître,  f|uc  '■es 
rcfornios  vont  ruiner  tour  prestige  et  leur  sitind.ion  et 
les  forcer  à  nii  travail  prodin-tif  dont  ils  sont  incapa- 
bles. Ils  vont  ])crdrc  ou  voir  anéantir  ce  cai)ital  de 
maximes,  (ra|)liorismes,  de  sciences  creuses  et  sti';riles 
donl  ils  sont  J)0uflis  et  qui  ont  été  si  dures  à  ac([U(îrLr, 
C'est  ])res([ne  un  suicide  qu'on  réclame  d'eux,  lui  sacri- 
lice  iiein-  le  Itien  de  la  gén(''ralit(',  mais  trop  au-dessus 
des  forces  luunaines.  Aussi  les  mandarins  et  les  liîttrés 
sont-ils  les  adversaires  résolus  des  réformes  et  des 
consé(juences  ([u'elles  doivent  entraîner. 

Ceci  est  exact  et  nous  avons  vu  dans  notre 
Cbajutre  W  :  La  Famille  et  le  Gouveriietnent 
cliùioi:;,  ([lie  la  classe  des  lettrés  exerce  une 
immens(>  intluence  sur  les  trois  autres  classes 
chinoises,  parce  (jue  son  recrutement  est  essen- 
tiellement démocratique,  qu'elle  est  ouverte  à  tout 
le  monde  et  que  tous  les  pères  de  famille  ont  • 
l'espoir  d'y  faire  entrer  un  ou  plusieurs  de  leurs 
enfants. 

La  ([uestion  de  la  révolution  économi({ue,  que 
la  mise  en  valeur  de  la  Gliine  par  les  capitaux 
européens  doit  fatalement  imposer  à  ce  pays,  est 
donc  très  grave,  beaucou])  plus  grave  assurément 
que  ne  le  supposaient  ceux  qui,  au  lendemain  du 
traité  de  Simonosald,  voyaient  déjà  la  grande 
muraille  abattue  et  le  Goitvernement  central  de 
Pékin  disposé  à  accepter  les  «  bienfaits  de  la  civi- 
lisation européenne  ». 

M.  Dnfourny  était  un  de  (xnix-là,  car  il  disait 
dans  son  étude  de  1897  : 

Depuis  la  guerre  de  l'opium,  eu  18'i0,  jusqu'à  nos 
jours,  la  centralisation  des  jiouvoirs  a  fait,  eu  Chine, 
tics  i)rogr(''s  incessants  et  c'étail  fatal.  Pour  ])ayerles 
imjx'its  de  guerre,  pour  organiser  des  armées,  pour 
construire  des  forts,  i)our  créer  des  réseaux  télégraphi- 
ques, des  administrations  ])ostales,  des  lignes  de  navi- 
gation, des  chemins  de  fer,  etc.,  il  faut  un  pouvoir 
cenli'al  disposant  d'une  forte  autorité  et  de  ressuurce-B 
importantes  et  as.surécs.  C'est  A^ers  Torganisation  de  ce 
pouvoir  sauveur  que  les  conseillers  de  l'Empire,  diri- 
gent continucllcmciit  letu-s  efforts  et  ils  obtiennent  des 
succ("'s  marquants.  Ils  marchent  :  Il  y  aurait  à  cet  égard 
un  clia]iitre  intéressant  à  écrire,  mais  qui  nous  éloigne- 
rait troj)  de  notre  examen  économique  et  tcchni(iue. 

C'est  le  Gouvernement  central  lui-même,  ce  sont 
les  hauts  mandarins  de  la  Cour  impériale,  qui  vien- 
nent d'écrire,  en  collaboration  avec  les  Boxers,  ce 
chapitre  intéressant  dont  parlait  M.  Dufoui'ny.  Il 
est  à  prévoii' que  l'histoire  future  de  la  transfor- 
mation économique  de  la  Chine  nous  en  réservera 
l)lusicurs  de  semblables. 

(Quoiqu'il  en  soit,  nous  avons  fait  un  exposé 
économique,  financier  et  social  du  Célcsle-Em- 
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pire,  et  un  historique  aussi  complet  que  possible 
—  en  égard  au  cadre  restreint  de  notre  étude  — des 
relations  politiques  et  commerciales  des  Chinois 
avec  les  étrangers  depuis  les  temps  les  plus  recu- 
lés jusqu'à  la  guerre  sino-japonaise  :  avant  d'aller 
plus  loin,  il  convient  de  montrer  le  chemin  par- 
couru depuis  le  traité  de  Simonosaki. 

*** 

Le  commerce  extérieur  chinois  se  fait  exclusive- 
ment par  navires  à  vapeur  ou  navires  à  voile,  et  il 
en  sera  ainsi  tant  (jue  le  Transsibérien  elles  lignes 
sino-tonkinoises  ne  seront  pas  ouvertes  à  la  cir- 
culation. L'augmentation  du  mouvement  de  la 
navigation  entre  1893  et  18S)9  nous  donnera  donc 
une  première  idée  du  dévelo])peihent  de  ce  com- 
merce extérieur  depuis  le  traité  de  Simonosaki  : 

Mouvement  de  la  Navigation  des  Ports  chinois  ac- 
tuellement ouverts  aux  étrangers  pendant  les  sept 
dernières  années.  il.,(iug  cours  cl  caljdlagi',  entrées  el 
sorties  réunies.) 


Va]ipurs 

Voiliers 

Total 

Milliers 

Nombre  de 

Noiiibre  do 

Xonibre  de 

Années 

tonno.s 

tonnes 

tonnes 

1893. . . . 

29.761  28.277 

8.141 

1.041 

37.902  29.318 

1894. . . . 

30.027  28.. 506 

8.036 

1.11,-) 

;î8.06:^  29.622 

28.176  28.(;s;{ 

8.9.56 

1.0.Ï3 

37.132  29.737 

1891). . . . 

21.'j.52   32.; US 

9.043 

1.132 

40.49.')  33.490 

1897.... 

3'j..'')(i6  32..'^)19 

9.93'i 

1.232 

44.500  33.7.V2 

1898.... 

43.1()'i  32.896 

!».497 

1.337 

52.661  34.233 

1899. . . . 

.52.720  37.7i)4 

12.<;98 

1.473 

65.418  39.268 

Entre  1893,  année  (fui  a  précédé  la  guerre  siiio- 
japonaise,  et  l'année  1899,  le  nombre  des  navires 
il  vapeur  ({ui  ont  trafiqué  dans  les  ports  chinois 
ouveits  aux  étrangers  a  augmenté  de  77  0/0  et  le 
mouvement  général  de  la  navigation  de  34  0/0  en- 
viron. C'est,  évidemment  un  magnifi(|ue  résultat 
si  l'on  o])serve  que  les  eifets  de  la  guerre  ont  para- 
lysé le  commerce  chinois  jus({u'en  189f)  et  que  ce 
n'est  réellement  ({u'à  partir  de  cette  dernière  an- 
née que  la  progression  constatée  pendant  la  pé- 
riode s'est  manifestée. 

On  retrouve,  d'ailleurs,  le  même  fait  dans  les 
chlfres  du  commerce  extérieur  et  des  recettes  des 
douanes  maritimes  : 

Commerce  extérieur  de  la  Chine  et  recettes  des  douanes 
maritimes  de  1893  à  1899 


Taéls  IIaik^vaui 


Récoltes 

Années 

dos 

Iniporlatio"' 

Exportation' 

Total 

douanes 

1893 

21.989.300 

151.362.819 

116.()32;.S11 

267.995.130 

1894   

22.. 523. 605 

162.102.911 

128. 104.. 522 

290.207.433 

1895 

21.385.389 

171.696.715 

143.293.211 

314.989.926 

1896   

22.. 579. 366 

202., 589. 994 

^131.081.421 

333.671.415 

1897 

22. 7 'j  2. 104 

202.828.(;25 

163.. 501. 358 

366. 329. 98;^ 

1898   

.22.. 503. 397 

20!)., 579. 334 

1,59.037.149 

368.616.48:i 

1899   

26.661.460 

264.748.456 

195.784.832 

460.533.288 

Les  recettes  des  douanes  ont  augmenté  de  près 
de  25  0/0  entre  1895  et  1899  et  le  commerce  exté- 
rieur total  de  46  0/0  environ. 

D'après  M.  T.  E.  Taylor,  directeur  du  départe- 
ment de  la  statistique  chinoise,  ce  rapide  dévelop- 
pement doit  être  attri])ué  à  riiifluence  exercée  par 
l'établissement  du  réseau  ferré  sur  les  transac- 
tions dans  l'intérieur  du  pays.  Ce  sont  les  places 
de  New  chwang  et  de  Tien  tsin,  qui  ont  bénéficié 
les  premières  de  l'amélioration  des  voies  de  com- 
munication, et  cela  malgré  l'épidémie  de  peste  qui 


a  sévi  dans  le  Nord.  On  constate  que  les  régions 
les  plus  misérables  ac(juièrent  de  l'activité  dès  que 
les  trains  commencent  à  circuler  et  que  les  pro- 
duits, dont  l'indigène  ne  songeait  pas  à  se  défaire, 
à  cause  de  la  difficulté  des  transports,  entrent 
aussitôt  dans  la  circulation. 

Les  trois  tableaux  suivants  nous  donneront  la 
répartition  du  commerce  extérieur  et  du  mouve- 
ment général  de  la  navigation  entre  la  Chine  elles 
diverses  puissances: 

A.  —  Répartition,  par  pays,  du  Commerce  extérieur 
Chinois  en  1899 


Pavs 


Grande-Bretagne  

Hong-Kong  

Indes  

Singapoure  el  Détroits... 

Australie,  N"«-Zélando.. . 

Sml-AlViquc  

Amérique  anglaise  

Etats-Unis  

Iles  Pliili])pines  

Ami'rique  du  Sud  

Continenl  européen  (Rus- 
sie OXCCpléO)   

Russie:  Odessa,  par  nier. 

Russie   et   Sibérie,  via 
Kiakhta  

Mandcliourie  Russe  

.lajion  ;  

Macao  

(jOcliincliine.    Tonkin  el 
Annam  

Siani  

.lava,  Sumatra.  

Turquie   d'Asie,  Persr 
Egypte,  Algérie,  etc.. 

C()ré(^  


Imporlati" 
(le 


Exportati» 
vers 


Total 


(En 

40.161.115 
118.096.208 
31  911.214 
3.646.195 
272.553 

1.208.865 
22.288.745 
21.641 


10.172.398 
3.233.239 


289.165 
35.896.745 
3.408.516 

1.611.140 

67., 347 
629.129 

841.8.50 
807.446 


taéls  II; 
13.962 
71.845 
1.731 
2.231 
670 
236 
259 
21.685 
61 
2 


likwan'! 


.547 


.498 
.792 
.078 
.613 
.519 
.715 
629 
.387 


36.763.506 
5.343.480 

9.987.706 
3.225.806 
17.251.144 
5.824.487 

945.544 
903.531 
355.310 

2.496.982 
729.418 


54. 


123.662 
558  189.941.766 
642.712 
877.987 
942.631 
236.613 
468.384 
.974.460 
83.270 
2.387 


33. 
5. 


1. 

43. 


46.935.904 
8.576.719 

9.987.706 
8.514.971 
53.147.889 
9.233.003 

2.556.684 
970.878 
984.439 

3.;338.832 
1.536.864 


B.  —  Répartition,  par  pavillon,  du  mouvement  général 
de  la  Navigation  des  Ports  Chinois  en  1899 

T(jniiage  total 
des  entrées 
Nationalités  el  sorties 

aux  au       au  comm* 

jioi'ls  il  traité   tonnage  général 


Grandi'-Bretagne  

Améri([ue  

.Mlemagne  

Erance  

llidlande  

Danemark  

Espagne   

Suède  et  Norvège  

Russie  

Autriche  

Belgique  

lia  lie  

Japon  

Pérou  

Brésil  

Portugal  

Corée  

Puissances  sans  traité... 
Chine  


Tonnes 

23.338.230 
310.107 
1.854.246 
613.191 
5.490 
24.470 
4.062 
439.718 
361.501 
41.950 
10.870 
5.416 
2.8.39.741 


45.521 
10.164 
14.406 
9.349.247 


Pourcentage 
]iar  l'apjiorl 


59.43 
0.79 
4.72 
1.56 
0.01 
0.06 
0.01 
1.12 
0.92 
0.11 
0.03 
0.01 
7.23 


0.12 
0.03 
0.04 
23.81 


50.67 
0.48 
5.92 
2.44 
0.02 
0.02 

l'.'21 
0.75 
0.17 
0.02 

4'.'89 


0.08 
33.38 


•Comme  on  peut  le  constater,  (/est  rAngleterre 
qui  a  la  part  la  plus  considérable  du  commerce 
chinois  et,  surtout,  du  mouvement  de  la  naviga- 
tion des  ports  ouverts. 

Sa  part  de  commerce  représente  un  peu  moins 
de  12  0/0  du  commerce  total  ;  mais  50,07  0/0  des 
marchandises  importées  en  Chine,  ou  exportées 
des  ports  ouverts,  ont  passé  par  les  navires  anglais  ; 
quant  au  tonnage  de  ces  navires,  il  représente,  de 
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sou  fùU',  r)î)/i;5  0/0  (lu  toiiiiaj^e  total  drs  uiruics 
ports. 

GtMtotlitlV'itMicc  (Miliv  lt\s  cliiH'iv.s  ilu  fouimerce 
et  (lu  t(uiua-iv  anglais  provuMil  surtout  (1(M'{M|uo 
lo  trausport  dv  la  i)ivs(iu(>  totalit(3  îles  uuircliau- 
discs  à  (l(\stiualioii  on  (1(>  prov(Miau('(^  auu'ricainc 
est  (•llVctU(>  sous  pavillon  lirilann'Kpu». 

Voici,  niaiutcuaul,  la  (U'compositiou  du  c.oni- 
mcM'co  (>\tt'ri(MU'  chinois  jtour  les  trois  ainuM^s  18!J8, 
189G  et  18!)!): 

C  —  Commerce  extérieur  de  la  Chine  des  Années  1893, 
1896  et  1899,  par  nature  de  Marchandises 


I.MPOIÎT.\TIONS 


N'iiniri' 
(l(>s  iiuu'cliaadisct^ 

1893 

1896 

180!) 

Cotonnades  

Lainages  

ïi.ssus  non  classés  

Métaux  

Totaux  deif  on por talions 

EN 

Thés  

(En 
31.691.399 
45.137.970 
4.587.006 
355.095 
7.198.422 
62.392.921 

Taéls  llaik 
28.651.592 
79.243.431 
5.363.143 
376.552 
9.759.134 
79.196.142 

vvan) 
35.792.768 
103.465.048 
4.175.642 
468.894 
9.208.207 
111.637.897 

151.362.819 

P0RT.\T10XS 

6.166.182 
1.829.597 
38.114.225 
30.558.72;3 
2.328.715 
39.634.869 

202.589.94'! 

5.017.899 
2.088.482 
42.089.335 
30.156.980 
1.477.728 
50.250.991 

264.741.456 

2.980.373 
2.224.253 
82.109.370 
31.469.100 
3.372.629 
73.629.107 

Totaux  des  exportations . 

116.632.311 

131.081.421 

195.784.832 

Aux  importations,  les  cotonnades  ont  aiionicnté, 
entre  1893  et  1899,  de  plus  de  58  mil  lions  (le  taëls, 
et  les  produits  divers,  comprenant  les  ma(diines, 
les  rails  et  le  matériel  des  chemins  de  fer  cons- 
truits eu  1899,  de  prés  de  50  millions  de  taëls. 
Nous  aurons  à  constater  (jue  c'est  surtout  Tindus- 
tric  japonaise  et  américaine  (]ui  ont  profité  de  ces 
augmentations. 

*** 

Lliistoire  des  ports  ouverts,  ou  ports  à  Irailc, 
se  confond  en  (pielque  sorte  avec  celle  du  com- 
merce extérieur  chinois.  Avant  1849,  tout  ce  com- 
merce s'effectuait  par  un  seul  port  :  celui  de 
Canton  ;  il  était  le  monopole  d'une  catéoorie  d'inter- 
médiaires chinois,  les  hong  tnnrchands  (le  mot 
Jiong  signifiant  entrepôt)  auxquels  les  ncigociants 
étrangers  devaient  nécessairement  s'adresser  pour 
acheter  les  produits  indigènes  on  vendre  les  mar- 
chandises importées  de  l'extérieur. 

Nous  trouvons  dans  une  i)ul)li(;ation  olfici(dle 
américaine  de  1899  :  Returns  of  Tradc  at  lire 
Treaty  î)orts  in  China,  un  excellent  résumé  de 
l'histoire  des  ports  ouverts  qui  vient  à  sa  ))lac(! 
dans  ce  chapitre. 

En  18'i2,  à  la  suite  de  la  saisie  par  des  mandarins 
(îhinois  d'une  cargaison  d'opium  transporté(î  i)ar 
cles  navires  anglais,  l'Angleterre  déclara  la  guerre 
à  la  Chine  et  lui  imposa  par  la  force  ce  fameux 
traité  de  Nankin  de  1842,  connu  sous  le  nom  de  f 
traité  de  l'Opium,  en  vertu  du([uel  les  sujets 
britanniques  furent  autorisés  à  résider  dans  (-iiKi 
ports  :  Canton.  Shanghaï,  Amoy,  Fou  t(;hcou  eX 
Ningpo,  et  à  faire  le  commerce  de  toutes  les  mar- 
chandises avec  les  Chinois. 


l^es  consids  anglais,  (mi  résidcnct;  dans  ces  ports, 
restèrent  responsables  vis-à-vis  du  GoiiV(;rncin(;iifc 
chinois  des  droits  et  charges  i)ayablos  j)ar  lo.s 
conimer(;auts  britanni([ues.  Cetétat de  clioscs  a 
modifié  par  ["(Hablissemeut  desdouancs  maritimes 
en  1854. 

Le  13  juillet  1844,  les  Etats-Unis  obtinrent  les 
mêmes  privilèges  ([ue  rAngIeterr(! ;  (pielqucs  mois 
après,  le  23  octobre,  un  traité  sembla blo  fut  sigru'; 
avec;  la  Franc(î  et  h^s  ports  ainsi  ouverts  au  com- 
merce étranger  prir(Mit  alors  le  nom  do  ports  à 
traite.,  nom  (jni  fut  (également  donné  à  tous  ceux 
qui  vinrent,  par  la  suite,  s'ajouter  à  celle  première} 
liste. 

Les  cinq  ports  ci-dessus  désignés  restèrent, 
pendant  dix-huit  années,  les  seuls  moyens  do 
communications  entre  le  commerce  étranger  et 
l'intérieur  de  la  Chine.  Ils  étaient  tous  situés  stir 
la  côte  :  Shanghaï,  près  de  l'embouchure  du  Yang- 
tsé,  le  plus  grand  fleuve  de  la  Chine;  Canton,  à 
l'embouchure  du  fleuve  de  l'Ouest,  le  second  grand 
fleuve  de  l'Empire  ;  Amoy,  Fou  tcheou  et  Ning  po, 
à  des  points  intermédiaires  entre  Shanghaï  et 
Canton. 

On  remar({uera  que  le  Gouvernement  chinois 
n'avait  ouvert  aucun  port  dans  lé  voisinage  do 
Pékin,  car  Shanghaï,  le  port  le  plus  rapproché, 
s'en  trouve  à  environ  1.200  kilomètres. 

Ce  ne  fut  qu'en  1860  que  Swatow,  situé  entre 
Hong-Kong  et  Amoy,  fut  ajouté  à  la  première  liste 
en  exécution  du  traité  de  Tien  tsin  de  1858  im))osé 
à  la  Chine  par  la  France  et  l'Angleterre.  Ce  traité 
stipulait  six  autres  ports  qui  furent  successivement 
ouverts  au  commerce  étranger  :  Chin  kianget  New 
chwang  en  1861,  Kin  kiang,  Han  kéou  et  Tcho  fou 
en  1862  et  Kuing  tcheou  en  1876. 

i^es  ports  rapprochaient  sensiblement  le  com- 
merce étranger  de  la  capitale  puis(]ue  trois  d'entre 
eux  sont  dans  le  golfe  du  Petchili;  mais  on  fit 
mieux  encore  car,  par  la  Convention  de  Példn  de 
1860,  complément  du  traité  de  Tien  tsin,  cette  der- 
nière ville  située  sur  le  grand  canal,  à  seulement 
130  kilomètres  de  Pékin  et  à  80  kilomètres  de  la 
côte  par  le  Péïho,  fut  ouverte  aux  étrangers. 

Le  groupe  des  ports  à  traité  autorisés  en  1858 
com^u'enait  les  premières  villes  ouvertes  aux 
étrangers  à  l'intérieur  de  l'Empire  :  Han  kéou, 
capitale  du  Hou-pé,  ville  de  800.000  habitants, 
admirablement  placée  sur  le  Yang-sé,  à  l.OOt) 
kilomèlres  de  la  mer  par  le  fleuve,  et  Kin  kiang, 
également  sur  le  Yang-sé,  située  entre  Han  kéou 
et  Shanghaï. 

Depuis  lors,  par  l'accord  de  Tché  fou  en  187()  et 
l'article  additionnel  de  cet  accord  en  1890,  i)ar  la 
convention  du  Thibet  en  1893,  par  lo  traité  de  Si- 
mouosaki  et  par  l'accord  spécial  intervenu  ant(î- 
rieurenient  à  ce  traité  entre  la  France  et  la  Chine 
(convention  de  ïien  tsin  de  1889),  le  nombre  des 
ports  ouverts  soit  à  l'intérieur,  soit  sur  la  côte,  a 
été  porté  à  3.4. 

Ajoutons,  pour  terminer  ce  rapide  histori(|ue, 
que  les  ministres  étrangers  ne  furent  autorisés  à 
résid(n' à  Pékin  qu'après  1858  ;  ils  n'o].)tinrent  le 
droit  de  voir  reiripereur  et  delui])arler(iu'en  1873, 
et  ce  n'est  qu'en  1898  que  les  femmes  des  mi- 
nislr(^s  étrangers  furent  re(:uos  par  l'impératrice. 

(À  suivre.)  Edmond  Théuy. 

* 
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LE  BUDGET  DE  1901 


Notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  Théry,  a  ana- 
lysé, dans  l'Economiste  Européen  du  15  juin  dernier, 
le  projet  du  budget  de  1901,  tel  que  l'a  présenté  M.  Gail- 
laux,  ministre  des  finances.  Ce  projet  évaluait  les  re- 
cettes à  3.551.570.497  francs  et  le»  dépenses  à  3  mil- 
liards 551.292.378  fr.,  soit  un  excédent  de  278.119  fr. 
Les  dépenses  ne  comprenaient  pas  celles  de  l'Algérie, 
gui  figureront  désormais  dans  un  budget  spécial  ;  elles 
étaient  supérieures  de  54.483.194  francs  aux  évalua- 
tions de  1900,  car  elles  comportaient,  indépendamment 
des  augmentations  provenant  des  lois  votées  ou  du 
développement  normal  des  services,  des  dépenses  nou- 
velles pour  la  défense  des  côtes  et  des  colonies,  pour 
l'amélioration  de  l'outillage  des  ports  et  du  matériel 
naval. 

Depuis  que  ce  projet  a  été  pi'ésenté,  des  modifica- 
tions nomljreuses  ont  dû  être  apportées  aux  chillres 
('taillis  par  le  Ministre  :  il  a  fallu  prévoir  des  augmen- 
tations de  dépenses  ou  des  diminutions  de  recettes. 

Sans  entrer  dans  le  détail  des  choses,  nous  dirons 
que  les  dépenses  ont  été  majorées  de  10.799.705  francs 
dont  ;  3  millions  1/2  pour  le  service  des  pensions  ci- 
viles ;  3  millions  1/2  pour  l'occupation  du  Touat  en 
1901;  2  millions  pour  le  supplément  de  dépenses  résul- 
tant de  la  hausse  des  charbons  dans  le  service  de  la 
marine  et  des  chemins  de  fer.  D'autre  part,  le  Gouver- 
nement a  dù  réduire  les  recettes  de  12.320.471  francs, 
pour  tenir  compte  de  la  diminution  du  droit  de  doua- 
nes sur  les  cafés  résultant  de  l'accord  franco-bréoilicn 
et  de  la  diminution  du  partage  des  ])énéfices  avec  les 
Compagnies  de  chemins  de  fer  résultant  de  la  hausse 
du  prix  du  ciiarbou. 

Par  suite  de  ces  modifications,  l'excédent  prévu  de 
278.119  francs  s'est  trouvé  faire  place  à  un  déficit  de 
22. 2 i2. 057  fr.  et  comme,  dès  l'origine  de  ses  études,  la 
Commission  du  budget,  abordant  l'examen  de  la  ré- 
forme des  successions,  a  fait  subir  aux  dispositions  pré- 
sentées par  le  tiouvernement,  des  changements  qui  pu- 
rent pour  effet  de  diminuer  de  U  millions  l'évaluation 
des  recettes  à  provenir  de  cette  réforme,  elle  s'est  trouvée 
en  présence  d'un  déficit  de  28  millions. 

La  tùche  de  la  Commission  n'était  donc  pas  facile  et 
l'on  doit  lui  savoir  gré  d'avoir  opéré,  d'accord  avec  le 
Gouvernement,  une  refonte  du  budget  qui  lui  a  permis 
de  rétablir  l'équilibre.  Voici,  en  effet,  comment  se  pré- 
sentent actuellement  les  chiffres  des  recettes  et  des 
dépenses  pour  1901,  chiffres  que  nous  rapprochons  de 
ceux  du  projet  primitif  et  du  projet  modifié  : 

Projet  Projet         Projet  de  la 

pi'imitif  modifié  Commission 

(En  francs) 

Eecettes   3.551.570.497   3.533.2.-)0.026   3. 5W. 114. 755 

Dépenses   3.551.292.378   3..561.4'.i2.0,S3  3.548.902.583 

Solde   +      278.119   —  28.242.057    +  212.172 

Par  diverses  économies  ou  réductions  de  dépenses, 
la  Commission, du  budget  a  donc  ramené  ua  excédent 
de  212.172  iïa'ncs  :  elle  ne  l'a  obtenu,  il  est  vrai, 
qu'en  conservant  les  10  millions  de  ressources  excep- 
tionnelles prévues  par  le  Ministre,  mais  comme  elle 
n'a  plus  escompté  le  boni  attendu  de  la  réforme  des 
successions  que  jusqu'à  concurrence  de  4  millions, 
l'amélioration  est  indéniable. 

L'équilibre  budgétaire  réalisé  dans  ces  conditions 
est-il  très  solide?  La  franchise  avec  laquelle  s'est 
exprimé  M.  (iuillain,  rapporteur  général  de  la  Com- 
mission, dans  l'important  travail  qu'il  vient  de  sou- 
mettre à  la  Chambre,  nous  laisse  bien  des  doutes  sur 
cette  solidité. 

Nous  avons  déjà  vu  que  les  dépenses  prévues  pour 
1901  dépassent  de  beaucoup  celles  qui  avaient  été  auto- 
risées pour  19C0;  en  dépit  des  augmentations  nouvelles, 
il  faut  reconnaître  que  si  les  services  civils  paraissent 


suffisamment  dotés,  il  y  a  des  doutes  à  émettre  au 
sujet  des  dépenses  militaires  pour  l'Extrême-Sud 
Algérien  et  pour  Diego- Suarez,  de  même  au  sujet  de 
l'armement  et  des  points  d  appui  de  la  flotte.  D'autre 
part,  en  ce  qui  concerne  les  dépenses  pour  l'expédition 
de  Chine,  M.  Guillain  s'est  exprimé  ainsi  : 

Aucun  crédit  n'a  été  inscrit  au  budget  pour  les  opérations 
mililaires  dans  l'Extrême-Orient.  Le  Gouvernement,  inter- 
rogé à  cet  égard  par  la  Commission,  a  fait  savoir  qu'en 
raison  du  remboursement  qui  sera  exigé  de  la  Chine,  ces 
dépenses  feront  l'objet  d'un  compte  spécial  au  crédit  duquel 
il  sera  pourvu  par  une  émission  d'obligations  ;  une  autori- 
sation spéciale  sera  demandée  à  cet  effet,  en  temps  opportun, 
au  Parlement. 

Si,  de  ce  côté,  il  n'y  a  pas  à  prévoir  un  accroissement 
des  dépenses  budgétaires,  il  ne  faudrait  pas  se  flatter 
qu'il  en  sera  toujours  ainsi.  Le  Rapporteur  général 
nous  dit,  au  contraire,  que  très  probablement  des  sup- 
pléments assez  forts  de  dépenses  s'imposeront  au  cours 
de  l'exercice,  soit  pour  le  budget  de  la  Guerre,  soit  pour 
le  budget  de  la  Marine  ou  pour  celui  des  Colonies. 

La  situation  du  monde,  ajoute  t-il,  est  trop  troublée 
pour  que,  sans  craindre  une  guerre  européenne,  nous 
conservionsl'espoir  de  voir  nos  crédits  militaires  rester 
stationnaires.  Et  M.  Guillain  fait  observer  qu'il  est 
douteux  que  nous  puissions  voir  se  renouveler,  en 
1901,  les  magnifiques  excédents  de  recettes  des  années 
précédentes. 

La  situation  est  donc  fort  délicate  :  d'une  part,  les 
prévisions  de  dépenses  menacent  d'être  dépassées  :  il 
est  difficile,  d'autre  part,  de  compter  sur  de  fortes  plus- 
values  de  recettes.  La  conclusion  à  tirer  de  ce  fait  est 
que  le  Parlement  ne  doit  plus  se  laisser  entraîner  à 
accepter,  avec  autant  de  facilité,  des  autorisations  de 
dépenses  ou  des  dégrèvements.  C'est  une  thèse  que  notre 
rédacteur  en  chef,  M.  Edmond  Théry,  soutient  depuis 
longtemps  et  qu'il  soutenait  encore  dans  son  récent 
ouvrage  :  La  France  économique  et  financière.  «  On  a 
longtemps  discuté,  écrivait-il,  la  question  de  savoir  sur 
qui  doit  retomber  la  responsabilité  de  l'accroissement 
des  dépenses...  Le  mal  réside  surtout  dans  les  nouvelles 
lois  que  les  Ciiambres  votent,  sans  préoccupation  de 
leur  répercussion  budgétaire,  et  dans  le  droit  d'initia- 
tive des  députés  en  matière  d'amendements  à  la  loi  des 
finances.  •>  ; 

Tel  paraît  être  aussi  l'avis  de  l'honorable  rapporteur 
général  : 

II  n'y  a  pas  lieu,  écrit  il,  de  considérer  comme  extrêmement 
sati<^faisant  un  équilibre  aussi  péniblement  établi.  (Je  disant, 
nous  n'avons  aucune  intention  de  critique,  car  nous  devons 
rei  onnaitre  qu'il  n'était  pas  possible  à  M.  le  Ministre  des  Pinan- 
Ci  s  d'adopter  d'autres  solutions.  Les  accroissements  de  dé- 
penses auxquels  la  Commission  s'est  ré.signèe  avec  lui  sont  des 
accroissements  nécefsités  Roit  par  les  intérêts  supérieurs  de 
la  défense,  soit  par  les  intérêts  économiques  du  pays.  Mais 
on  con<:oit  combien  il  serait  dangereux  aaus  de  telles  condi- 
tions de  se  laisser  induire  à  des  mesures  qui  augmenteraient 
encore  nos  dépenses  ou  qui  diminueraient  nos  recettes. 

Et  le  danger  n'existe  pas  seulement  pour  l'exercice  1901.  Il 
sera  sans  cloute  plus  difficile  encore  d'équilibrer  le  budget 
pour  les  exercices  suivants  que  pour  celui  dont  nous  nous 
occupons  aujourd'hui.  Nous  nous  garderons  de  refaire  ici 
l'exposé  des  augmentations  progressives  de  dépenses  de  nos 
budgets  ;  cet  exposé  a  été  soumis  à  plusieiu-s  reprises  à  la 
Chambre  mieux  que  nous  ne  pourrions  le  faire.  Mais  il  n'est 
peut-être  pas  inutile  de  rappeler  qur,  si  on  a  la  certitude  de 
voir  augmenter  les  dépenses  au  cours  des  années  prochaines, 
il  n'est  rien  moins  que  certain  que  les  recettes  augmenteront 
dans  la  même  proportion. 

L'expérience  du  passé  nous  enseigne  que  les  années  défici- 
taires sont  plus  fréquentes  que  les  années  à  excédents  de 
recettes. 

Nous  espérons  que  ces  sages  conseils  seront  enten- 
dus et  que  des  votes  irrélléciiis  ne  viendront  pas  gros- 
sir enjore  le  chiffre  déjà  si  élevé  de  nos  dépenses  pu- 
bliques. 

Une  politique  financière  imprudente  aboutirait,  en 
eff  et,  soit  immédiatement,  soit  dans  un  avenir  prochain, 
à  une  augmentation  d'impôts.  »  Or,  dit  M.  Guillain, 
la  France  supporte  actuellement  le  maximum  d'impôts 
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qu'on  puisse  lui  réclamer,  sans  porter  atteinte  non  pas 
seulement  à  son  développement  éconoraiiiue,  mais  mCmo 
à  sa  fortune  acijuisc.  » 

11  faut  tï'licltor  l'honorable  rapporteur  général  d'avoir 
parlé  avec  iuitant  de  franchise  et  de  netteté.  Nous  au- 
rions voulu  pouvoir  insister  davantage  sur  les  considé- 
rations émises  par  lui  au  sujet  de  l'état  économique  de 
notrti  pays  et  analyser  les  parties  de  son  rapport  où  il 
expose  ses  vues  sur  diverses  questions  d'ordre  général 
se  rattachant  au  budget,  telles  que  les  conversions  fu- 
tures et  l'essai  d'amortissement  proposé  par  M.  Cail- 

lilUX. 

c;e  sont  là  des  questions  qui  demandent  un  examen 
particulier  et  sur  lesquelles  nous  aurons  l'ocuasion  de 
revenir. 

Georges  Bourgarel. 


FORGES  ET  ACIÉRIES  DU  NORD  ET  DE  L'EST 

Dans  nos  Informations  Economiques  et  Financiè- 
l'i's  du  3  courant,  nous  avons  brièvement  rendu  compte 
de  l'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Société 
des  Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est,  qui  s'était 
tenue  le  29  octobre.  Il  nous  reste  maintenant  à  passer 
en  revue  le  bilan  et  les  comptes  de  l'exercice  1899-1900 
qui  ont  été  soumis  aux  intéi'essés. 

Tout  d'abord  comparons  le  bilan  au  30  juin  dernier 
avec  celui  établi  au  30  juin  1899  : 

Actif  Bilan  au  3C  juin 


1899 


1900 


(En  francs) 


Immeubles,  matériel  et  outillage... 
TraYaux  neufs  de  l'exercice  


Amortissements  à  déduire  

Approvisionnements   et  marchan- 
dises  

Caisse  

Banquiers  

Effets  en  portefeuille  

Fonds  publics  

Déljiteurs  divers. . . ,  

Acompte  sur  le  dividende  


Passif 

Capital  

Réserve  légale  

Fonds  de  prévoyance  

liéserve  pour  garantie  de  fournitures 
Prévision  pour  réfection  de  hauts 

fourneaux  

Fonds  d'assurances  contre  incendie. 
Fonds  de  secours  de  la  Société  au 

personnel  

Caisse  d'épargne  du  personnel  

Salaires  dus  au  30  juin  

Créditeur»  divers  

Bénéiiees  de  l'exercice  

Reliquat  de  l'exercice  précédent  


16.7.55.493 

16.802.738 

147.245 

566.507 

16.902.738 

17.469.245 

11.531.74(; 

12.656.940 

5.370.992 

4.812.305 

3.071.734 

3.145.914 

95.564 

68.608 

3.643.003 

6.891.449 

G47.284 

258.547 

5.599.031 

5.338.640 

3.019.105 

3.511.053 

483.992 

21.446.713 

24.510.508 

13.000.000 

12.000.000 

957.803 

1.084.651 

2.000.000 

2.000.00O 

425.459 

460.938 

496.511 

541.977 

125.702 

143.845 

271.270 

301.058 

268.832 

292.447 

226.694 

163.423 

1.687.239 

2.500.51b 

2.Ô76.968 

4.506.681 

409.229 

512.980 

21.446.713 

24.510.508 

11  ressort  de  ce  bilan  que  les  bénéfices  nets  ont  pro- 
gressé, d'une  année  à  l'autre,  de  1.929.713  fr.,  selon  le 
compte  de  Profits  et  Pertes  ci  dessous,  que  nous  rap- 
prochons du  précédent  : 

Produits  Exercices 


1898-1899 


1899-1900 


(En  francs) 
207.167  50       266.990  79 


lîeveuu  des  valeurs  en  porte 

feuille  

Produits  de  l'exploitation  et  di 

vers   2.811.234  32     4.807.315  78 

3.018.401  82     5.074.306  57 


Dépenses 

Abonnemciil  au  timbroet  impolis  82.006  31  2.484  08 
Allocation  uti  Conseil  d'adnunis- 

lion   60.000  m. m)  » 

Frais  généraux   148.767  22  1(;().140  71 

'i'anliémes  et  gratiflcations   1.50. 000    »  275. (KK)  • 

Solde  nat  bénéficiaire..'   2.576.968  29  4.506.681  18 

3.018.401  82     5.004.306  57 

Ces  soldes  ont  été  répartis  ainsi  que  suit  : 

1898-1899  1899-1900 

(En  francs j 

Réserve  légale   128.848  41       113.348  60 

A  la  réserve  pour  réfection  des 

hauts  fourneaux   500.000   »        500.000  • 

Prélèvements  pour  le  fonds  de 

secours  du  personnel   35.000   »        100. OOO  » 

Fonds  de  prévoyance   »        »     1.000.000  • 

Pour  le  dividende  aux  actions 

de  70  fr.  en  1898  1899,  et  de 

90  fr.  en  1899-1900    1. 080. 000   »     2.160.000  » 

Pour  tantième  au  Conseil  d'ad- 
ministration   129.468  39       255.533  25 

2.473. 210  80  4. US. 881  ^ 

Solde  à  reporter  à  nouveau  ....       103. 751  49  367.799  33 
Plus  : 

Iteport  de  l'exercice  précédent.        409.228  69  512.980  18 

Total  à  reporter  à  nouveau.      512.980  18  880.779  51 

On  remarquera  que  la  part  de  113.348  fr.  60,  appli- 
quée à  la  réserve  légale,  porte  ce  chapitre  à  1.200. 000 
francs,  c'est-à-dire  au  dixième  du  capital  social  prévu 
par  les  statuts.  C'est  pourquoi  l'assemblée  générale  a 
décidé  que,  désormais,  ce  prélèvement  serait  suspenda, 
à  moins  que  cette  réserve  ne  vienne  à  diminuer  dans 
une  circonstance  qu'il  n'est  guère  possible  d'envisager. 
En  effet,  en  dehors  de  sa  réserve  légale,  la  Société  dis- 
pose des  prévisions  et  fonds  de  prévoyance  suivants: 

Francs 

Fonds  de  prévoyance,  selon  bilan   2.000.000  » 

Fonds  de  prélèvement  sur  les  bénéfices  de  l'exer- 
cice 1899-1900   1. OOO. 000  » 

Réserves  pour  garantie  de  fournitures   460.927  59 

Prévision  pour  réfection  de  hauts  fourneaux, 

selon  bilan   541.977  32 

Prévision  pour  prélèvement  sur  les  bénéfices 

de  1899-1900   500.000  » 

Report  à  nouveau   880.779  51 

Ensemble   5.783.684  42 

Soit  en  comprenant  la  réserve  légale,  un  total  de 
6.983.684 fr.  42,  ou  580/0  du  capital,  sans  tenir  compte 
des  fonds  d'assurance  contre  l'incendie,  ni  des  fonds 
de  secours  au  personnel.  D'un  autre  côté,  si  l'on  consi- 
dère que  la  Société,  avec  un  capital-actions  de  12.000.000 
de  francs,  possède  un  portefeuille  s'élevant  à  5  338.039 
francs  70,  on  arrive  à  cette  conclusion  que  ce  n'est  qu'a- 
vec un  capital  réel  de  6.661.360  fr.  30  qu'elle  travaille, 
et  qu'elle  parvient  à  réaliser  les  profits  que  nous  ve- 
nons de  mentionnner. 

Ainsi  que  nous  le  disions  il  y  a  huit  jours,  l'augmen- 
tation considérable  des  bénéfices  est  due  au  dévelop- 
pement de  la  production,  et  aussi  à  cette  cir  constance 
que  la  Direction,  prévoyant  la  hausse  des  produits 
métallurgiques,  ne  s'était  liée  par  aucun  contrat.  Elle 
a  donc  pu,  au  cours  de  l'exercice,  profiler,  dans  la 
mesure  la  plus  large,  de  l'élévation  des  prix.  Ajoutons 
qu'il  résulte  des  déclarations  du  Conseil  d'administra- 
tion, que  la  Société  est  encore  fournie,  à  l'heure  ac- 
tuelle, de  commandes  à  des  prix  très  rémunérateurs 
pour  toute  la  durée  de  l'exercice  en  cours,  et  qu'elle  a, 
également,  des  contrats  de  charbon  et  de  coke  à  des 
prix  avantageux  pour  plus  d'un  an.  La  situation  de 
cette  entreprise  reste  donc  toujours  des  plus  favorable, 
en  dépit  du  ralentissement  que  l'on  commence  à  ea- 
trevoir  de  certains  côtés  dans  les  affaires  de  métalluir- 
gie,  ralentissement  qu'il  lui  sera  facile  de  supporter 
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grâce  aux  mesures  de  prudence  prises  antérieurement 
par  son  Conseil  i  d'administration  d'accord,  comme 
toujours,  avec  les  actionnaires. 

A.  Lechenet. 


LES  VALEURS  INDUSTRIELLES  ALLEMANDES 


Notre  correspondant  d'Allemagne  nous  a  rappelé,  à 
diverses  reprises,  la  contradiction  curieuse  qui  existe 
entre  la  baisse  ininterrompue  des  cours  des  valeurs 
industrielles  à  la  Bourse  de  Berlin  et  la  publication  de 
bilans,  toujours  plus  favorables  et  plus  rémunérateurs, 
de  ces  industries.  C'est  pour  les  métallurgies  et  les  char- 
bonnages que  la  chose  est  particulièrement  saisissante  : 
à  mesure  que  le  public  est  renseigné  sur  leur  prospérité 
grandissante,  leurs  titres  sont  plus  délaissés. 

Les  Directeurs  des  métallurgies  publient  des  bilans 
authentiques,  toujours  plus  satisfaisants;  les  bénéfices 
augmentent  de  semestre  en  semestre;  les  commandes, 
malgré  la  crise  universelle  des  iadusiries,  sont  tou- 
jours abondantes  et  assurent  le  travail  pour  longtemps. 
Rien  ne  peut  relever  le  prix  en  Bourse  de  leurs  actions. 
Aux  cours  actuels,  certaines  valeurs  métallurgiques  et 
charbonnières  de  premier  ordre  rapportent  plus  de 
15  0/0. 

Dernièrement,  la  Gazette  de  Francfort,  pour  donner 
une  idée  delà  dépréciation,  publiait  cette  comparaison 
des  cours  de  valeurs  métallurgiques  : 

AOÛ11899  Aoûtl900 

Callerstollen   12.000  2.750 

Kuhlerbergzug   6.150  1.550 

Peterrszeche   4.775  8.525 

Victoria   5.200  2.800 

Wildborg   19.000  9.2.50 

Les  plus  favorisées,  ajoutait-elle,  n'ont  baissé  que  de 
100  0/0. 

Mais  il  y  a  mieux  :  un  autre  fait  montrera  plus  clai- 
rement encore  que  l'abandon  des  valeurs  industrielles 
par  le  public  allemand  est  irréfléchi.  On  connaît  les 
commandes  considérables  dont  sont  véritablement 
accablés  les  charbonnages.  On  sait  quels  bénéfices 
leur  réservent  la  cherté  du  prix  de  vente  et  la  quantité 
de  la  consommation.  Or,  voici  un  tableau  de  comparai- 
son des  cours  de  valeurs  charbonnières,  de  mars  à 
octobre  : 

33  mars  15  cet. 
1900  1900 

Harpener   235  170 

(ielsenkirchen   219  179 

Hibernia   251  182 

Consolidation   403  311 

Eschweiler   280  205 

Goncordia   340  250 

Kœlner  Bergwerk   450  337 

Kœnig  Wilhelm   293  197 

Nordstern   271  206 

Arenberger   1.220  558 

Ainsi,  les  valeurs  des  industries  qui  paraissent  de- 
voir donner  le  plus  de  bénéfices  sont  entraînées  dans  la 
baisse  des  cours  par  l'invincible  méfiance  qu'inspire 
l'avenir  des  métallurgies. 

L'impartialité  de  l'enquête  que  nous  poursuivons  ici 
nous  fait  un  devoir  de  sigaaler  une  légitime  tentative 
des  métallurgistes  pour  enrayer  la  baisse  de  leurs 
titres.  C'est  un  article  publié  par  un  organe  spécial  de 
la  métallurgie,  Eisen  und  Stahl,  et  qui,  en  Allemagne 
même,  a  fait  le  tour  de  la  presse.  En  voici  le  résumé  : 
«  La  première  perturbation  apportée  sur  le  marché  des 
fers  allemands  a  été  causée  par  des  nouvelles  venues  des 
Etats-Unis,  quand  on  apprit  que  l'énorme  production 
de  leurs  hauts  fourneaux  ne  trouvait  plus  de  débou- 
chés suffisants  dans  le  pays  même.  La  seconde  a  suivi 
l'annonce  des  événements  de  Chine  où,  croyait  on, 
allait  se  fermer  un  des  plus  importants  débouchés  de 
nos  métallurgies.  Pour  calmer  les  craintes  nées  de  ce 
double  fait,  déclare  notre  confrère,  il  nous  suffira  d'exa- 


miner comment  se  sont  comportées,  dans  ces  dernières 
années,  la  production  et  la  consommation  allemandes. 
La  production  du  fer  brut  a  passé  de  4.64i.<!17  tonnes, 
en  1891,  à  8.029  305  tonnes  en  1899.  Dans  tout  ce  laps 
de  temps,  on  n'a  constaté  aucun  recul.  Jusqu'en  1896, 
la  production  suffisait  à  la  consommation.  Depuis, 
l'importation  a  augmenté  d'année  en  année,  preuve 
que  notre  production  ne  couvrait  plus  notre  consom- 
mation. Le  fait  a  été  particulièrement  sensible  dans  le 
cours  de  la  présente  année. 

«  La  production  du  fer  brut  de  l'Allemagne,  y  com- 
pris le  Luxembourg,  s'élèvopour  les  premiers  huit  mois 
de  1900  à  5.469.014  tonnes,  contre  5.367.509  tonnes  dans 
la  même  période  de  l'année  précédente  ;  c'est  une  plus- 
value  de  101.505  tonnes  ou  de  19  0/0,  tandis  que, 
simultanément,  l'importation  du  fer  brut  est  montée 
de  383.223  tonnes  à  485.195  tonnes,  et  l'exportation 
est  tombée  de  125.461  tonnes  à  82.549  tonnes. 

«  Si  l'importation  du  1er  étranger  continuait  dans  la 
même  proportion  jusqu'à  la  fia  de  l'année,  elle  irait  à 
environ  7o0.000  tonnes,  chiffre  inconnu  jusqu'à  pré- 
sent. 

<<  L'impuissance  de  la  production  allemande  à 
atteindre  le  chiffre  de  la  consommation  est  attribuée 
dans  cet  article  à  l'insuffisance  des  livraisons  de 
cokes.  Mais,  s'il  est  vrai  que  les  charbonnages  aug- 
mentent, eux  aussi,  leur  rendement  dans  des  pro- 
portions importantes,  cette  impuissance  aura  bientôt 
disparu  pour  le  plus  grand  proQt  de  toutes  les  indus- 
tries. 

<'  Toutefois,  ajoute-t  on,  il  ne  faut  pas  conclure  de 
ces  dernières  lignes  que  la  concurrence  américaine 
n'a  été  que  passagère.  L'exportation  des  fers  amé- 
ricains grandit  toujours,  et  jusqu'ici,  le  petit  espace 
disponible  dans  les  cales  des  transatlantiques  et  la 
cherté  du  fret  ont  été  les  meilleures  sauvegardes.  Il 
est  vrai  que  le  transit  peut  dès  demain  être  rendu 
facile  et  économique.  Mais  l'Allemagne  aura  cette 
compensation  de  pouvoir  profiter  des  mêmes  facilités 
pour  expédier  ses  propres  articles  dans  le  Nouveau- 
Monde.  Enfin,  conclut  cette  étude,  il  est  prouvé  que 
depuis  le  printemps,  nombre  d'aciéries  importantes 
ont  été  ouvertes  à  l'exploitation  et  que  d'ancienaes 
aciéries  ont  agrandi  leurs  installations.  Ces  nouvelles 
créations  et  ces  agrandissements  sont  parfaitement 
justifiés  par  les  bénéfices  du  passé  et  les  commandes 
pour  l'avenir. 

«  D'autre  part,  il  est  peu  probable  que  le  dévelop- 
pement constant  de  la  consommation  se  heurte  à  une 
interruption  subite.  Il  s'agit  donc  de  franchir  l'époque 
actuelle  de  transition  dans  laquelle  la  confiance  a  été 
ébranlée  par  des  événements  extérieurs.  Il  incombe 
aux  directeurs  des  forges  allemandes,  par  une  action 
commune,  d'atteindre  ce  but.  Nul  doute  que  grâce  ;i 
cette  entente,  la  production  allemande  arrive  non  seu- 
lement à  satisfaire  la  consommation  nationale,  mais 
encore  à  produire  un  excédent  pour  l'exportation.  » 

Tels  sont  les  arguments  par  lesquels  les  direc- 
teurs des  métallurgies  ont  essayé  de  ramener  à  eux 
la  confiance  du  public.  Mais  un  préjugé  qui  circule 
obstinément  dans  ce  public  annule  l'effet  de  toutes  ces 
démonstrations  :  les  industries  du  fer  ont  dépassé 
l'apogée  de  leur  prospérité  et  sont  sur  le  déclin.  Sur 
cette  opinion  justifiée  par  rien  de  sérieux,  la  baisse 
continue.  Les  cours  de  toutes  les  valeurs  métallurgi- 
ques ont  baissé,  dans  l'espace  d'environ  cinq  mois,  de 
100  à  250  0/0.  et  la  baisse  n'a  pas  dit  son  dernier  mot. 

Nous  devons  nous  borner  à  ces  constatations,  sans 
chercher  à  les  expliquer,  surtout  parce  qu'elles  sont 
inexplicables.  On  peut  cependant  ajouter  qu'en  dehors 
de  la  pléthore  de  titres  dont  souffre  le  marché  des  va- 
leurs industrielles  allemandes,  la  principale  cause  de 
la  baisse  exagérée  du  moment  est  la  hausse  folle  de 
l'année  dernière.  Les  cours  sont  aujourd'hui  trop  bas 
parce  qu'à  un  moment  donné  la  spéculation  les  avait 
poussés  trop  haut  et  que  la  réaction,  au  lieu  d'être 
raisonnable, fa  été,  comme  on  devait  s'y  attendre,  irré- 
fléchie et  violente.  La  solidité  et  la  prospérité  des  gran- 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France  58!) 


d(-s  industriels  ont  laissé  croire  qu'on  pouvait  se  livrer 
sur  leurs  titres  aux  plus  hasardeuses  spéculations  et 
pendant  trois  ans  on  a  vu  le  (lublic  ach°t,ei',  à  n'im- 
porte quel  prix,  tout  ce  qui  lui  était  offert.  La  crise 
était  inévitable.  Mais  ces  agitations  delà  Bourse  n'ont 
aucune  répercussion  sur  le  travail  des  usines  qui  se 
poursuit,  actif  et  rémunérateur. 

Léon  Picard.  . 


le  Rapport  du  Directeur  des  Monnaies  et  Médaill  es 


M.  Arnauné,  directeur  de  V Adminislration  des  mon- 
naies et  médailles,  vient  de  publier  le  cinquième  rap- 
port annuel  au  Ministre  des  finances. 

Les  quatre  premiers  portent  la  signature  de  M.  de 
Foville,  sur  l'initiative  de  qui  cette  publication  a  été 
entreprise.  Le  nouveau  volume  reproduit  les  cadres  et 
les  lignes  générales  des  précédents. 

La  production  monétaire  de  nos  ateliers  a  été  moin- 
dre en  1899  que  dans  les  années  précédentes,  tout  en 
restant  de  beaucoup  supérieure  à  ce  qu'elle  lut  pendant 
les  quinze  premières  années  de  la  régie  ;  le  nombre  des 
pièces  frappées  a  été  de  93  millions  pour  une  valeur 
de  140  millions  de  francs.  En  employant  une  formule 
empirique  proposée  par  M.  de  Foville,  on  trouve  que 
le  travail  de  la  Monnaie  est  représenté  par  les  nombres 
ci-après  : 

1895   144  1898   356 

1896    3-27  1899   197 

1897   326 

Malgré  la  diminution  indiquée  par  cette  statistique, 
la  production  de  1899  représente  plus  de  cinq  fois  la 
production  moyenne  de  la  période  1880-1893. 

Dans  le  cours  de  l'année  dernière  s'est  continuée  la 
transformation  de  nos  types  monétaires.  Pour  que  la 
série  soit  complète,  il  ne  reste  plus  à  créer  que  les 
pièces  d'or  de  100  fr.  et  de  50  fr.  dont  l'usage  est  ppu 
répandu,  ainsi  que  l'écu  de  5  fr.  en  argent  dont  la 
frappe  est  suspendue  par  convention  internationale. 

Le  service  des  médailles  prend  chaque  année  plus 
d'importance,  grâce  surtout  au  talent  des  graveurs  et  à 
la  publicité  donnée  à  leurs  œuvras.  Le  nombre  des 
commandes  de  médailles  a  été  de  9.629  en  1899,  contre 
8.446  en  1898. 

A  la  suite  du  rapport,  on  trouve,  comme  les  années 
précédentes,  quelques-unes  des  plus  belles  médailles 
récemment  crées.  L'exposition  de  ÏAdminislrolion  des 
monnaies  a  été  particulièrement  remarquée;  il  y  a  été 
vendu  11.970  médailles  en  argent  et  48.282  médailles  de 
bronze  pour  une  somme  totale  de  176.000  francs. 

Le  budget  de  la  Monnaie  pour  1899  présente  : 

En  receltes   850.029  83 

En  dépenses   655.595  42 

Laissant  un  bénéfice  net  de  . . .     194.434  41 

Le  rapport  in  directeur  est  suivi  d'une  savante 
étude  de  MM.  Forest  et  A.  Riche  sur  l'analyse  des 
alliages  d'étain  et  d'antimoine. 

Dans  la  partie  consacrée  aux  questions  générales, 
on  remarque  particulièrement  la  législation  monétaire 
de  la  France;  tous  les  textes  de  loi  sont  réimprimés, 
depuis  la  loi  du  7/17  germinal,  an  XI,  établissant  le 
sy^itème  monétaire  actuel  ;  cette  réimpression  est  d'une 
très  grande  utilité,  car  il  est  quelquefois  difficile  de 
trouver  ces  lois  dans  le  dédale  du  Bulletin  des  Lois. 

Citons  aussi  une  très  curieuse  notice  de  M.  le  com- 
mandant Silve&tre  sur  les  monnaies  et  médailles  de 
1  Annam. 

Il  nous  est.  on  le  conçoit,  impossible  de  résumer  la 
partie  statistique  très  ample  et  très  documentée,  nous 
ne  pouvons  que  constater  une  fois  de  plus  que  le  rap- 
port français  fait  fort  bonne  figure  à  côté  de  celui  du 
Directeur  de  la  Monnaie  des  Etats-Unis  et  qu'ils  se 
complètent  réciproquement  d'une  manière  très  heu- 
reuse. 

P.  E. 


LE  MARCHÉ  FINANCIER  EN  1899  1900 


Nous  avons  souvent  entretenu  les  lecteurs  do  VEco- 
nomisle  Européen  de  la  publication  annuelle  «  le  Mar- 
ché linancier  »,  que  M.  Arthur  {{aOa'ovich  poursuit 
depuis  1891.  Le  dernier  volume  paru  eHt  le  neuvième 
d'une  série  qui,  nous  l'espérons,  sera  continuée. 

Chaque  année,  l'auteur  recueille  avec  une  patience 
de  bénédictin  tous  les  faits  économiques  et  financiers 
et  les  présente  avec  une  méthode  et  une  clarté  par- 
faites. Rien  que  le  plan  de  l'ouvrage  et  la  plupart  des 
chapitres  soient  l'œuvre  personnelle  de  M.  Raffalovich, 
pour  certains  pays  il  a  fait  appel  à  des  économistes  de 
grand  mérite  placés  pour  traiter  avec  compétence  les 
questions  financières. 

Gomme  les  précédfnts,  le  présent  volume  est  relatif 
à  la  plupart  des  contrées  européennes  et  aux  Etats-Unis 
et  il  se  termine  par  un  chapitre  substantiel  sur  les  ques- 
tions mon'itaires. 

Après  avoir  lu  ce  remarquable  ouvrage,  on  le  ferme 
avec  le  regret  que  quelque  savant  des  âges  antérieurs 
n'ait  pas  songé  à  pareille  publication  ;  combien  nos 
recherches  et  nos  études  seraient  simplifiées  si  depuis 
deux  cents  ans  il  y  avait  eu  des  Raffalovich  ! 


LES  ÉVÉUEMEITTS  DE  CHIITE 


Nous  n'avons  eu,  cette  semaine,  aucune  nouvelle 
intéressante  de  Chine.  Les  opérations  militaires  ont 
été  minimes  :  on  n'a  signalé  que  les  classiques  rencon- 
tres des  patrouilles  avec  les  troupes  de  Roxers. 

Les  négociations  n'offrent  non  plus  rien  de  saillant. 
A  noter  un  article  du  Times  où  son  correspondant  de 
Rerlin  demande  si  l'accord  anglo-allemand  a  cessé  de 
mériter  ce  nom  en  devenant  un  accord  général  entre 
les  puissances  ?  Et  il  conclut  qu'en  efl'et,  à  en  juger 
par  la  presse  allemande,  dont  il  fait  la  revue,  il  n'y 
a  plus  lieu  de  parler  d'un  accord  spécial  entre  l'An- 
gleterre et  l'Allemagne.  Le  service  qu'a  rendu  l'échange 
de  notes  anglo- allemandes  fut  simplement  de  conduire 
toutes  les  puissances  à  proclamer  l'intégrité  de  l'em- 
pire chinois. 

D'autre  part,  le  correspondant  du  Times  à  Pékin 
mande  qu'à  une  conférence  des  Ministres  étrangers, 
tenue  le  5  novembre,  le  Ministre  anglais  a  déposé  une 
proposition  nouvelle.  11  demande  que  la  Chine  s'en- 
gage à  reviser  ses  traités  de  commerce.  Il  veut  obtenir 
ainsi  la  suppression  des  entraves  qui  gênent  en  ce  mo- 
ment la  liberté  commerciale  dans  l'Empire  du  Milieu. 
Le  docteur  Morrisson,  correspondant  du  Times,  dit 
que  cette  proposition  a  rencontré  de  l'opposition,  bien 
que  les  plénipotentiaires  chinois  se  soient  déclarés 
prêts  à  entreprendre  la  revision  demandée.  Il  est  dou- 
teux qu'elle  trouve  place  dans  le  minimum  de  reven- 
dications dont  les  Ministres  arrêtent  en  ce  moment  le 
programme  commun. 

La  colonne  italo-allemande,  commandée  par  le  colo- 
nel Garioni,  est  rentrée  à  Pékin  le  7  octobre  venant  de 
Pao-Tirg-Fou. 

La  colonne,  composée  de  350  hommes  seulement,  a 
attaqué  avec  beaucoup  d'habileté  Kouan-Hsien,  ville 
fortifiée  défendue  par  1,500  Chinois,  avec  des  fusils  et 
canons,  et  l'a  occupée  après  un  feu  nourri,  désarmant 
les  soldats  et  s'emparant  de  huit  canons  et  du  ma- 
tériel. 

La  colonne  n'a  eu  qu'un  seul  blessé  atteint  griève- 
ment. 

L'escorte  d'un  convoi  de  jonques,  commandée  par 
l'officier  de  marine  italienne  Minisini,  a  eu  un  engage- 
ment près  de  Che-Fou  avec  de  l'artillerie  chinoise  et  la 
jeta  dans  le  canal. 

Un  autre  engagement  a  eu  lieu  près  de  Yan-Toung 
entre  des  Roxers  et  50  marins  italiens  commandés  par 
l'officier  de  marine  San  Martino. 
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Les  marins  italiens  n'ont  subi  aucune  perte. 
On  ne  signale  aucun  nouvel  acte  de  rébellion  dans 
les  provinces. 


et 


Compagnie  Française  des  Métaux.  —  A  la  date 
du  28  septembre  dernier  nous  annoncions  que  le  Gon 
seil  d'administration  de  cette  Compagnie,  dans  sa 
séance  du  27  du  même  mois,  avait  fixé  à  22  fr.  50  le 
dividende  afférent  à  l'exercice  1899-1900.  Depuis,  avis 
a  été  donné  que  les  actionnaires  étalent  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  14  courant,  et  du 
Mlan  au  30  juin  dernier,  ainsi  que  du  compte  de  Pro- 
fits et  Pertes  qui  viennent  d'être  publiés,  il  ressort  que 
les  bénéfices  bruts  de  l'exploitation,  y  compris  le  pro- 
duit de  fonds,  les  locations  et  redevances,  etc.,  ont 
atteint  le  montant  de  3.515.900  fr.  24.  En  déduisant 
de  ce  montant  2.077.196  fr.  .'J8  pour  charges  diver- 
ses, provisions  et  amortissements,  on  obtient  la 
somme  de  1.438.703  fr.  86,  à  laquelle  il  faut  ajouter 
le  reliquat  des  exercices  précédents,  soit  1:33.886  fr.  49; 
on  arrive  alors  au  total  de  1.572.590  fr.  35  dont  il  faut 
défalquer  le  solde  de  206.641  fr.  45,  payé  en  1899-1900 
sur  la  vente  à  découvert  de  1.950  tonnes  de  cuivre 
«standard)».  Il  reste  alors  un  solde  disponible  de 
1. 305. 948  fr.  90,  que  le  Conseil  se  propose  de  répartir 
ainsi  : 

Francs 

Réserve  lé.Ljale   66.887  61 

Dividende  de  22  fr.  50  par  action   1.12.5.000  >> 

-  Eeport  à  nouveau   174.0151  29 

Somme  f^gale   1 . 365 . 948  90 

Les  bénéfices  disponibles  de  l'exercice  précédent 
s'étaient  établis  à  1.180.696  fr.  18.  Le  report  de  l897- 
1898  de  279.619  fr.  74  était  venu  s'ajouter  à  cette 
somme,  et  on  avait  ainsi  obtenu  un  total  de  1.460.315 
francs  92.  Cette  somme  avait  reçu  l'attriljution  sui- 
vante : 

Francs 

liquidation  des  exercices  clos   20.919  71 

Différences  payées  jusqu'alors  sur  la  vente  à 
découvert  de  1.9j0  tonnes  de  cuivre  <■  Stan- 
dard »   898.116  eo 

A  la  réserve  légale   13.082  99 

Aux  actionnaires,  à  raison  de  10  fr.  par  action.  500.000  » 
A  l'exercice  suivant   ^8.196  62 

Somme  égale   1.460.315  92 

_  La  situation  de  la  Société,  ainsi  que  l'indiquent  les 
états  ci-dessus,  n'a  fait  que  s'affermir  au  cours  de 
l'exercice  1899-1900,  et  le  Conseil  d'administration 
aurait  pu  distribuer  un  dividende  plus  important , 
s'il  n'avait  pas  tenu  à  doter  encore  largement  les 
amortissements  et  les  prélèvements  de  prévoyance. 
Les  actionnaires,  certainement,  approuveront  cette 
manière  de  voir,  et  voteront  les  propositions  qui  leur 
seront  eoumises,  et  qui  témoignent  de  la  prudence  de 
ceux  qui  ont  la  responsabilité  de  la  direction  de  cette 
grande  entreprise. 

Houillères  de  Dombrowa.  —  Les  actionnaires  de 
cette  Société  se  réuniront  demain,  10  novembre,  en  as- 
semblée générale  annuelle  pour  examiner  les  comptes 
de  l'exercice  1898-1899. 

Cet  exercice,  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  adonné 
des  résultats  très  satisfaisants  qui  se  sont  traduits  par 
un  solde  bénéficiaire  de  1.177.843  fr.  59,  en  augmen- 
tation de  135.170  fr.  89  sur  l'année  précédente.  Sur 
cette  somme,  qui  représente  98  fr.  par  action,  — la  So- 
ciété étant  au  capital  de  6  millions  de  francs  représenté 
par  12.000  actionsde  500  fr.,—  le  Conseil  d'administra- 
tion a  l'intention  de  ne  prélever  qu'une  somme  de 
480.000  fr.  qai  servira  à  distriJjuer  aux  actionnaires 
un  dividende  de  40  fr.  par  action,  contre  35  fr.  l'année 
précédente.  Le  reste,   augmenté  du  report  de  9.656 


francs  79  de  l'exercice  1898-1899,  servira  à  doter  la  ré- 
serve légale  de  58.892  fr.  18,  et  la  réserve  extraordinaire 
de  117.784  fr.  36.  En  outre,  il  sera  appliqué  aux  amor- 
tissements :  .50.000  fr.  sur  le  solde  des  primes  de  rem- 
boursement des  obligations  5  0/0  remboursées,  290.012 
francs  11  sur  le  chapitre  immobilier,  et  162.838  fr.77  sur 
le  chapitre  mobilier.  Quant  au  solde,  soit  27.975  fr.  96, 
il  sera  reporté  a  nouveau. 

Piappelons  ici  que,  conforménent  à  ses  statuts,  la 
Société  des  Houillères  de  Dombroica  doit,  sur  ses  bé- 
néfices, prélever  le  montant  nécessaire  pour  servir,  à 
ses  actionnaires,  un  intérêt  de  6  0/0  l'an,  soit  30  fr.  sur 
le  capital  nominal  de  leurs  titres  ;  et  lorsque  le=  profits 
réalisés  ne  permettent  pas  cette  attribution,  le  solde 
restant  dû  est  à  prendre  sur  les  bénéfices  des  e.xercices 
suivants.  Or,  en  raison  des  répartitions  auxquelles  elle 
a  procédé  depuis  sa  création,  la  Société  des  Houillères 
de  Dombrowa  restait  devoir  à  ses  actionnaires,  à  la 
date  du  30  juin  1899,  un  arriéré  d'intérêt  de  292  fr.  50 
par  action.  Le  dividende  de  l'exercice  1898-1899  étant 
fixé  à  'lO  fr.,  soit  10  fr.  de  plus  que  l'intérêt  statutaire, 
la  Société  ne  reste  plus  devoir  maintenant,  comme  ar- 
riéré, que  282  fr.  50.  Lorsque  cet  arriéré  sera  acquitté, 
les  actions  n'auront  plus  droit  qu'à  leur  intérêt  statu- 
taire de30fr.,  mais  la  Société  devra  alois  commencer 
l'amortissement  de  son  capital-actions  ;  et  lorsque  cet 
amortissement  sera  accompli,  tous  les  l)énéfices  seront 
à  partager,  par  moitié,  entre  les  12.000  actions  de 
jouissance  qui  auront  été  remises,  au  fur  et  à  mesure, 
aux  porteurs  d'actions  décapitai  appelées  au  rembour- 
sement, et  les  12.000  parts  de  fondateurs  qui  ont  éié 
créées  lors  de  la  formation  delà  Société.  Relatons,  à  ce 
propos,  que  l'on  s'est  livré,  dans  ces  derniers  temps,  à 
des  appréciations  diverses  au  sujet  de  la  valeur  que 
l'on  pouvait  attribuer,  dès  maintenant,  aux  parts  de 
fondateurs.  Des  chiffres  ont  été  fournis  qu'il  ne  sem- 
ble pas  nécessaire  de  discuter,  pour  le  moment,  car 
avant  que  la  Société  des  Houillères  de  Dombroica 
n'ait,  en  plus  de  l'intérêt  statutaire  de  30  fr.  qu'il  lui 
faut  payer  à  ses  actions,  remboursé  les  282  fr.  50 
qu'elle  doit  encore  à  chacun  de  ses  actionnaires  et 
avant  qu'elle  n'ait,  toujours  en  dehors  dudit  intérêt 
statutaire,  remboursé  son  capital-actions  de  6  millions 
de  francs,  il  s'écoulera,  vraisemblablement,  et  à  moins 
de  circonstances  tout  à  fait  extraordinaires,  bien  des 
années. 


Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  Paratoff.  — 

Nous  avons,  dans  nos  numéros  des  26  octobre  et  3  no- 
vembre, indiqué  comment  la  Société  Minière  et  Métal- 
lurgique de  VoUja-Vichéra  était  arrivée  à  décider  la 
constitution  de  cette  Société.  Nous  avons,  en  même 
temps,  défini  dans  quelles  conditions  s'effectuait  cette 
constitution.  Ajoutons,  maintenant,  que  l'entreprise 
qui  fait  l'objet  de  la  ■Sojieïe  des  Acze;v'e5  et  Chantiers 
de  Paratoff  2l  pour  bases  : 

La  qualité  des  matières  premières  —  fonte  et  com- 
bustible —  que  la  navigation  fluviale  si  puissamment 
organisée  sur  le  Volga  distribue  chaque  année  en  abon- 
dance dans  toute  la  région  baignée  par  le  grand  fleuve 
russe  ;  l'emplacement  choisi,  à  30  kilomètres  en  amont 
de  Kazan,  le  plus  grand  centre  administratif  et  com- 
mercial de  la  iîussie  orientale,  emplacement  qui  assure 
aux  produits  à  fabriquer  un  débouché  presque  illimité, 
aucune  usine  ne  pouA  iint  avoir  devant  elle  un  marché 
mieux  desser\  i  par  les  voies  fluviales  et  ferrées. 

De  plus,  le  double  fait  que  la  portion  du  Domaine 
qu'a  bien  voulu  céder  la  Couronne  s'étend  jusqu'au 
port-abri  que  constitue  devant  elle  un  bras  mort  du 
Volga,  et  que,  entre  ce  port  appartenant  au  service  de 
la  navigation  et  la  terrasse  sur  laquelle  les  usines  sont 
en  construction,  s'étend  une  presqu'île  submergée  en 
hautes  eau.x,  permettra  de  créer,  devant  la  terrasse 
même  des  usines,  un  port  particulier  leur  appartenant, 
et  à  l'extrémité  duquel  les  prairies  submersibles  seront 
aménagées  sans  frais  en  chantiers  de  construction  de 
bateaux. 

Ces  chantiers  —  avec  les  règlements  nouveaux  inter- 
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disant  de  construirG  désormais  en  bois,  pour  certains 
transports,  les  grandes  barques  de  six  à  douze  cents 
tonnes  cjui  circulent  sur  le  N'olga  — assureront,  sons  la 
forme  de  coques  de  bateaux,  un  écoulement  rémunéra- 
teur aux  tôles  qui  seront  fabriquées  à  l'aratolï.  En 
mcme  temps,  l'iiivernage,  dans  le  port-aJiri  dont  il  a 
été  parlé  plus  haut,  des  dragues  et  remorqueurs  du 
Service  de  la  Navigation,  procurera  aux  ateliers  d'en- 
tretien des  usines  un  travail  rémunérateur  résultant  de 
l'entretien  de  tous  ces  bateaux  (|ui,  chaque  hiver,  exi- 
gent la  réfection  plus  ou  moins  complète  d'une  bonne 
partie  de  leurs  engins  mécaniques  et  de  leurs  chau- 
dières. 

L'usine  en  construction  est  située  dans  l'angle  sud- 
est  d'un  domaine  de  99i  hectaros  détachés  de  la  forêt 
domaniale  de  Paratolf,  au  point  précis  où  cette  forêt 
vient  toucher  le  port-abri  de  Kabatschisck,  et  les  ins- 
tallations faites  sur  ce  point  par  le  service  de  la  navi- 
gation sur  le  Volga.  Cette  usine  comprend  :  une  «  Acié- 
rie Martin  »,  des  laminoirs,  et  des  ateliers  avec  une 
fonderie. 

L'  «  Aciérie  Martin  »,  qui  comporte  'i  fours  «  Mar- 
tin »  de  20  tonnes  et  1  de  5  tonnes,  sera  capable  de 
produire,  en  300  jours  de  travail,  à  raison  de  2'i0  ton- 
nes de  lingots  et  15  tonnes  de  pièces  moulées  en  acier 
par  jour,  76.-")00  tonnes  d'acier  par  an. 

Les  ateliers  mécaniques  et  la  fonderie  ont  été  étu- 
diés en  vue  de  constituer  à  la  fois  :  1"  une  fonderie  de 
fonte  et  d'acier  capable  de  couler  partie  des  pii'ces 
les  plus  lourdes  nécessaires  pour  la  construction  de 
l'usine  et,  ultérieurement,  les  cylindres  de  laminoirs  ; 
2°  un  atelier  de  construction  suffisant  pour  faire,  sur 
place,  aux  usines  mêmes,  toute  la  partie  du  matériel 
que  son  poids  rend  plus  économique  de  fabriquer  en 
Russie  que  de  commander  à  l'étranger.  Quant  aux  la- 
minoirs, avec  leurs  cinq  trains  à  tôles  moyennes, 
striées  et  minces,  à  larges  plats  et  à  tôles  fortes,  à  pro- 
filés moyens  et  petits,  ils  pourront  fabriquer  annuelle- 
ment 60.000  tonnes  de  produits  marchands.  Cette  pro- 
duction est  considérée  comme  une  production  minima, 
facile  à  obtenir  dès  le  début.  Elle  pourra  aisément 
s'accroître,  lorsqu'il  y  aura  lieu,  par  l'adjonction  de 
nouveaux  fours  «  Martin  »,  à  raison  d'un  four  par 
18.000  tonnes  de  lingots  demandés  en  plus  par  les  lami- 
noirs. Il  suffira  donc  de  quatre  autres  fours  «Martin  », 
pour  que  les  usines  produisent  facilement  120.000  ton- 
nes de  produits  finis,  l'ensemble  de  toutes  les  autres 
installations  en  cours  de  construction  permettant,  sans 
autres  dépenses  de  premier  établissement,  ce  double- 
ment de  la  production. 


L'Industrie  Métallurgique  et  Minière  dans  la 
Loire.  —  L'avant-dernière  circulaire  de  MM.  E.-M.  Gottet 
et  C'%  banquiers  à  Lyon,  contient  un  résumé  intéres- 
sant et  que  nous  allons  analyser,  sur  les  assemidées 
générales  d'actionnaires  qui  ont  été  tenues  récemment 
par  les  Sociétés  métallurgiques  de  la  région. 

Le  fait  marquant  qui  se  dégage  des  comptes  du  der- 
nier exercice,  c'est  que,  si  les  chiffres  d'affaires  accu- 
sent, sur  l'année  précédente,  des  augmentations  consi- 
dérables, les  bénéfices  ne  se  sont  pas  accrus  dans  la 
même  proportion.  La  hausse  des  matières  premières, 
et  notamment  celle  du  charbon,  a  donc  exercé  une  in- 
fluence très  sensible  sur  les  prix  de  revient,  sans  trou- 
ver une  compensation  équivalente  dans  l'augmentation 
des  prix  de  vente. 

Pour  l'exercice  en  cours,  cette  disproportion  entre 
les  chiffres  d'affaires  et  les  bénéfices  semble  devoir  en- 
core s'accentuer.  Assurément,  les  établissements  de  la 
région  ont  à  travailler  pendant  de  longs  mois  encore; 
toutefois,  si  leur  marche  industrielle  est  déjà  largement 
assurée  pour  l'exercice  en  cours,  il  n'en  est  pas  de 
même  des  résultats  bénéficiaires  qui  ne  seront  que  dif- 
ficilement maintenus  au  chilfre  de  l'exercice  écoulé. 
Toutes  les  Sociétés  prévoient,  pour  cette  année,  une 
augmentation  très  sensible  du  prix  de  leurs  matières 
premières,  et  les  plus  avisées,  comme  les  Aciéries  de 
Saint-Etienne,  préfèrent  attendre  la  baisse,  sans  se  lier 


j>ar  des  contrats,  plutôt  que  do  subir  le«  exigences  de 
leurs  fournisaeurK.  En  ce  qui  regarde  les  charbons,  la 
plupart  des  usines  ont  dfi  accej)ter  des  élévations  de 
prix  considérables  pour  les  marcliits  qui  ont  été  renou- 
velés depuis  le  30  juin  dernier.  Anx  A  eu- ries  de  b'irm  'niy, 
on  évalue  à  près  de  800.000  francs  le  supplément  de  dé- 
penses résultant,  cette  année,  de  l'augmentation  des 
prix  du  combustiiile  ;  et  aux  Aciéries  de  laMarinn  la 
charge  doit  être  encore  beaucoup  plus  lourde,  surtout 
pour  le  Boucau,  qui  s'approvisionne  presque  exclusi- 
vement de  charbons  anglais. 

11  s'ensuit  donc  que  l'industrie  métallurgique  de  la 
Loire  est  aiTivée  à  un  moment  où  son  développement 
parait  plus  limité,  aussi  bien  au  point  de  vue  du  chiffre 
d'alïaires  qu'au  pointde  vue  des  bénéfices.  Il  reste  ce- 
pendant à  exécuter  encore  de  grands  travaux  pour 
l'Administration  de  la  Marine,  ainsi  qu'il  résulte  du 
l)rogramme  naval  élaboré  en  1900,  programme  (juipeut 
se  chiffrer  par  130 millions  de  francs;  mais  l'Adminis- 
tration de  la  (iuerre  sera  plus  réservée  dans  ses  com- 
mandes, tant  que  le  projet  de  défense  des  côtes  ne  sera 
pas  entré  en  voie  d'exécution.  Quant  aux  chemins  de 
fer  et  à  l'industrie  privée,  leur  consommation  en  pro- 
duits métallurgiques  sera  moindre,  vraisemblablement, 
car  la  plupart  des  commandes  passées  au  cours  des  an- 
nées précédentes,  pour  des  fournitures  de  matériel  ou 
des  travaux  de  construction,  se  rapportaient  au  grand 
effort  industriel  fait  en  ^ue  de  l'Exposition  Universelle 
de  1900.  Pref,  on  peut  croire,  qu'en  généi-ap  les  chifl'res 
d'affaires  accusés  pendant  les  exercices  précédents 
ne  seront  pas  facilement  dépassés  cette  année,  tandis 
qu'au  contraire  on  peut  compter,  avec  certitude,  sur 
une  notable  augmentât  ion  des  pi'ix  de  revient,  en  raison, 
surtout,  de  la  hausse  considérable  des  combustibles. 

La  situation  des  mines  dans  le  bassin  de  la  Loire  se 
présente  sous  un  aspect  beaucoup  plus  simple.  Les 
o-irconstances  présentes  paraissent  très  favorables  au 
développement  de  cette  industrie,  puisqu'aux  demandes 
suivies  de  combustible  pour  les  métallurgies  vont 
s'ajouter,  à  l'aj^proche  de  l'hiver,  celles  de  la  consom- 
mation domestique  et  celles  des  usines  à  gaz.  Malheu- 
reusement, ces  avantages  sont  neutralises  en  partie 
par  les  difficultés  que  les  Compagnies  rencontrent  dans 
le  recrutement  de  la  main-d'œuvre  et  dans  le  rende- 
ment du  traA  ail  aux  mmcs.  C'est  ainsi  que  la  produc- 
tion du  bassin,  pendant  le  premier  semestre  de  1900 
ne  s'est  élevée  qu'à  l.Ol'i.OOO  tonnes,  en  augmentation 
de  19.000  tonnes  seulement  sur  la  période  correspon- 
dante do  1899,  alors  que,  si  les  ouvriers  n'avaient  ]ias 
manqué,  l'extraction  aurait  pu  être  fai  ilcmcnt  portée  à 
un  chiffre  beaucoup  plus  considérable.  Personne  n'i- 
gnore, du  reste,  que  la  (juestion  de  la  main-d'o:^uvre 
joue  un- rôle  prépondérant  dans  la  production.  C'est,  en 
effet,  une  loi  économique,  qu'au-dessus  d'une  certaine 
limite,  l'élévation  des  salaires  entraîne  fatalement  une 
diminution  du  travail.  Or,  depuis  lu  sentence  arbi- 
trale qui  a  mis  fia  à  la  dernière  grève,  les  ouvriers 
trouvant  largement  de  quoi  vivre  en  effectuant  un 
travail  ordinaire,  ne  veulent  plus  faire  d'iieures  sup- 
plémentaires. D'autre  part,  ainsi  (jue  cela  résulte  d'une 
enquête  faite  récemment  auprès  des  différentes  mines, 
l'arbitrage,  en  posant  le  principe  que  tous  les  ouvriers 
doivent  être  remontés  à  trois  heures,  a  eu  également 
pour  effet  de  diminuer  sérieusement  le  rendement  du 
travail  de  chaque  ouvrier.  Naturellement,  les  mineurs 
quittent  la  mine,  qu'ils  aient  ou  non  terniiné  leur  tâche, 
et  comme,  d'autre  part,  il  faut  un  certain  temps  pour 
se  rendre  au  chantier  de  la  mine  ou  en  revenir,  il  y  a 
de  ce  chef  des  pertes  de  temps  considérables,  qui  ré- 
duisent de  beaucoup  la  durée  de  la  journée  de  travail. 

Quant  aux  bénéfices  que  réaliseront  les  mines  pour 
l'année  en  cours,  ils  seront  certainement  en  augmenta- 
tion notable  sur  l'exercice  précédemment,  à  condition 
qu'aucun  événement  ne  vienne  troubler  l'exploitation 
pendant  les  deux  derniers  mois  de  19ù0.  Les  marchés 
renouvelés  en  juillet  ont  été  conclus  dans  des  conditions 
très  satisfaisantes.  Il  y  a  bien  à  compter,  pour  chaque 
Société,  avec  un  supplément  de  charges  annuelles  d'en- 
viron 3  à  400.000  francs,  conséquence  de  la  sentence 
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arbitrale,  mais  vu  les  prix  de  vente,  il  reste  encore 
une  belle  marge  de  bénéfices.  C'est  ainsi  que  Ton  sait, 
dès  à  présent,  que  pour  les  Mines  de  la  Loire,  le 
bénéfice  dépassera  certainement  2  millions  de  francs, 
bien  que  cette  entreprise  sorte  à  peine  de  la  période  de 
réorganisation. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


8  novembre 
2.300  231.683 
1.113.. '190. 26.5 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
2  novembre 

Or   2  292.835  228 

Ai-gent...  1.112.837.350   

3.403.612.578  3. 'il3.821.948 
Effets  écbus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  [  SgeV::: 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total.. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (             ^"^  ^^^'^ 
mobilières    Ex-banques  département., 
momiieies  |  j^^^^      g  .^^^.^^  ^g^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  sjicciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


2  novembre     8  novembre 


3.4u5.612.5'î8 


1.108.  en 

345.552.624 


602.912.951 
5.039.000 
336.800 
2.37. 618. 335 
512.26-1 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.150 
99.595.138 
100.000.000 
4.000.000 
18.683.054 

6.363.620 
8.401.441 
4!i  2Ù9.191 


0.351. lui  982 


182. 500. 000 
8  002.313 
10.000.000 
2.980.150 
9.125.000 
4.000.000 
8.401.444 
.123.9,53.910 
18.926  864 
11.218.115 
393. 842. 988 
385. 422  609 
93.242.101 
2.228.803 
10  413.418 
1.136.994 
91.103.003 


.351.104  982 


3.413.821.948 


40.193 
350.33i.141 


492.615.458 
4.668.000 
339.300 
229.393.691 
292.346.948 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.150 
99..'i9.î.138 
100.000.000 
4.000.000 
18.705.119 

6.397.303 
8.407.444 
41.20a  181 


5  254.855.478 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.1,50 
9.125.000 
4.000.000 
8.401.414 
4.071.936.165 
24.680.229 
11. 140. 116 
362  844  999 
420.323  918 
10.911.073 
2.131.058 
11.238.2*2 
1.136  991 
.•12.836.540 


5.254  855.418 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Gompt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


42  nov. 

11  nov. 

10  no-. 

9  nov. 

8  nov. 

1896 

1891 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.636  '2 

3.105.2 

3  132.1 

3.915.1 

4. 011. 9 

3.156.0 

3.163.9 

3.053.8 

3.056.2 

3.413.8 

801.4 

194.9 

902.9 

1.011.1 

844.0 

351.5 

313  1 

412.5 

483.4 

521.1 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

2911.7 

261.8 

324.9 

286  5 

362. 8 

605.9 

418  6 

453.6 

316.8 

491.3 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

2  %  0/00 
2.128.4 

1  0/00 

0  %  0/00 

3  %  0/00 

pair 

2.051.2 

3.118  6 

0.193  3 

4.840.9 

Les  Tickets  d'entrée  à  l'Exposition.  —  Le  marclié  des 
tickets  d'entrée  à  l'Exposition,  qui  se  tient,  comme  l'on  sait, 
dans  le  square  de  la  Bourse  au  lieu  dit  des  «  pieds-humides  » 
a  bénéficié,  hier,  d'une  animation,  que  la  fenneture  immi- 
nente de  l'Exposition  ne  permettait  plus  d'espérer.  La  cause 
de  cette  animation  se  trouve  dans  la  fête  donnée  par  VAulo- 
mobile-Club. 

Cette  Société  avait  eu  l'heureuse  idée,  pour  assurer  le  suc- 
cès de  sa  fête,  d'olTrir  à  tous  les  visiteurs  de  l'Exposition, 
qui  devaient  paj'er  tickets  d'entrée,  un  billet  gratuit  de  tom- 
bola. Toute  per.sonne  qui  s'est  présentée,  à  partir  d'une 
heure,  à  l'une  des  dix  portes  (Concorde,  Champs-Elysées, 
Aima,  Invalides,  Rapp,  Trocadéro,  Suffren,  La  Bourdonnais, 
Orsay,  Tour-Maubourg)  a  reçu  une  enveloppe  ;  chaque  enve- 


loppe contenait  un  bon  donnant  droit,  d'abord  à  un  l»t  et  por- 
tant ensuite  un  numéro  participant  à  la  grande  tombola  gra- 
tuite devant  être  tirée  à  neuf  heures,  devant  le  Grand  Palais 
des  beaus-aris.  Çhaque  personne  entrant  à  l'Exposition  d'une 
heure  à  trois  était  donc  siire  de  gagner  au  moins  un  lot. 

On  comprend  l'empressement  des  visiteurs  :  les  camelots 
qui  vendaient  les  tickets  20  et  25  centimes  ont  été  assaillis  de 
demandes  et  les  prix  ont  subi  une  importante  majoration  qui 
est  allé  en  grandissant  jusqu'à  complet  épuisement  du  stock 
dont  chaque  vendeur  disposait. 

C'est  à  la  Bourse  qu'ils  sont  naturellement  venus  se  réap- 
provisionner :  en  présence  de  ces  demandes,  le  cours  des  tic- 
liets,  qui  était  de  9  fr.  le  cent  au  début  de  la  séance,  s'est 
bientôt  élevé  à  20,  puis  à  50  fr.  elles  acheteurs  ont  pu  même 
faire  un  joli  bénéfice,  puisque  le  public,  qui  voulait  entrer  à 
l'Exposition  avant  trois  lieures,  a  payé  la  marchandise  1  fr. 
et  même  1  fr.  25  le  billet. 

Ce  petit  coup  de  Bourse  aura  donc  profité  à  tous  :  aux  déten- 
teurs de  billets,  qui  ne  s'attendaient  plus  à  pareille  aubaine; 
aux  intermédiaires,  qui  ont  réalisé  un  bénéfice  important 
pour  eux  :  au  public,  qui,  supputant  surtout  ses  chances  de 
gain,  a  jiayé  sans  murmure...  Le  fait  était  trop  rare  pour  que 
nous  ayons  négligé  de  le  signaler. 


Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour 
le  mois  d'octobre  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  moins- 
value  de  12.375  francs  par  rapport  aux  prévisions  bud- 
gétaires, et  une  diminution  de  409.134  francs  par  rapportai! 
mois  d'octobre  1899. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1900,  il  y  a  plus-value  de 
4.546. .508  francs  par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et 
augmentation  de  8.285.076  francs  par  rapport  au  produit  de 
la  période  correspondante  de  1899,  en  raison  de  l'Exposition. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  15  au  21  octobre  190  0  (42'  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien   

Arzew  à  Kralfallah. . . 
Médoc  


Rec.  br.  de 

Rec.  br 

depuis 

■|'5 

la  semaine 

4e  1='  janvier 

Différence 

c  — 

P' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

2.910 

1  083 

1  030 

39.805 

38.199 

+ 

1.605 

9.141 

9.680 

9.120 

312.880 

349.950 

22.930 

513 

2^3 

199 

1.1(j6 

1.718 

612 

3.150 

5.36n 

5  008 

197.065 

179.805 

+ 

17.S90 

5.624 

3  91)9 

3.6'J5 

152.055 

143.906 

8.149 

1012 

5.231 

4.120 

182.500 

169  968 

+ 

12  5:a 

4.850 

4.140 

3  610 

154.161 

14IJ.S94 

13.113 

3.415 

2  476 

2.246 

89  545 

86.581 

+ 

2.95ii 

898 

180 

in 

5.499 

5.929 

43(1 

1.137 

255 

219 

b.644 

6.975 

331 

296 

61 

51 

2.306 

2.325 

-1- 

70 

214 

3S 

35 

1.655 

1.336 

T 

318 

101 

31 

31 

1.141 

1.16i 

23 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  règlements  de  la  liquidation  de  fin  octobre  que 
l'on  attendait  avec  une  certaine  impatience,  n'ont  rien 
offert  de  bien  particulier,  et  tout  s'est  passé  d'une  ma- 
nière très  satisfaisante.  Ce  que  voyant,  la  Bourse  s'est 
remise,  et  le  Marché  témoigne  maintenant  de  plus  de 
confiance  en  lui-même  qu'il  y  a  quelques  jours.  Il  est 
vrai  que  le  comptant  paraît  être  entré  résolument  en 
ligne,  et  que  ses  demandes  ne  sont  pas  sans  exercer 
une  influence  salutaire  sur  l'ensemble  de  la  Cote. 

i(  Nos  Rentes  Françaises  sont  de  nouveau  très 
bien  tenues. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  restait  à  106  fr.  60  fin  du 
moi.'i  et  à  103  fr.371/2  au  comptant,  s'inscrit  respecti- 
vement, sur  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  55  et  à  100  fr.  50; 
Rente  31,20/0, 101  fr.  90  fin  courant,  contre  101  fr.  75, 
et  101  fr.  90  également  au  comptant,  contre  101  fr.  50; 
Rente  Amortissable,  demandée  :  nous  la  laissions  à 
99  fr.  45  au  comptant  et  à  99  fr.  40  à  terme,  et  elle 
finit  à  99  f  r .  40  et  à  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  passent  de 
476  fr.  à  477  fr,  50;  Emprunt  2  12  0/0  du  Protecto- 
rat de  l'Annam  et  du  Tonhin,  80  fr.,  contre  79  fr.  85; 
Emprunt  de  Madagascar,  79  fr.  90  ex-coupon,  contre 
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81  fr.  avec  coupon  \OblkialioHii  de  l'Emprunt  2  112  0/0 
de  r Indo-Chine,  'ûO  fr.  ex-coupon.  Klles  clôturaient, 
vendredi  dernier,  à  477  i  r.  avec  coupon, 

jf  if  Les  éciianges  en  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  continuent  à  ("tro  très  suivis  et  les  cours  ijénéli- 
cient  de  cette  circonstance. 

VObligation  4  0/0  1865,  qui  cotait  542  francs,  se 
retrouve  à  5'i3  fr.  :)0  ;  Obligations  3  0/0  1869,  i^^i  fr., 
contre  417  fr.  25;  Obligalions  3  0/0  1  871,  405  fr.,  en 
bénéfice  de  2  fr.;  Obligations  4  0/0  1  875,  54G  l'r.,  con- 
tre 541  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  547  fr.,  gagnant 
3  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qui  finis- 
saient à  a48  fr.  sont  passées  à  353  fr.  ;  Quarts,  92 
francs  75;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  34G  fr., 
ex-coiipon  de  4  fr.  80  par  titre  nominatif  et  de  4  fr.  41 
par  liire  au  porteur,  contre  344  fr.  50,  avec  coupon 
vendredi  dernier  ;  Obligalions  2  0/0  1  898,  400  fr.,  en 
plus-value  de  3  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1899  libérées 
(Emprunt  du  Métropolitain),  380  fr.,  contre  377  fr. 

•j(  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
restaient  à  3.950  fr.,  sont  en  plus-value  de  30  fr.,  à 
3.980  francs. 

Les  bénéfices  nets  pi'ovisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  4.8i0.938  fr.  97. 

i(  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  655  fr.  lin  du  mois  et  au  comptant, 
se  traitent  présentement,  à  660  fr.  et  à  657  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  attirent 
de  plus  en  plus  l'attention  des  capitalistes.  La  plupart 
de  ces  titres,  aux  cours  actuels,  donnent  un  revenu  de 
3  0/0,  et  ils  participent,  en  outre,  à  des  tirages  qui, 
par  l'importance  et  le  nombre  des  lots  augmentent  no- 
tablement leur  valeur. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
finissaient  à  444  fr.  50,  sont  à  447  fr.;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  495  fr.  ex-coupon  de  novembre, 
contre  498  fr.  avec  coupon  il  y  a  huit  jours  ;  Obliga- 
tions Communales  487  fr.,  gagnant  2  fr.  ;  OWi- 
yations  Foncières  3  0/0  1883  432  fr.,  contre  430  fr.  ; 
Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0,  au  même  cours 
de  438  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  O/O  1891  sont  à 
386  fr.,  contre  383  fr.;  Obligations  Communales  1899, 

2  60  0:0  estampillées,  436  fr.  50,  contre  436  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0  se  retrou- 
vent à  445  fr.,  contre  444  fr.  ;  Obligations  Foncières 

3  75  0/0  1  899,  507  fr.  comme  la  semaine  dernière. 

ii:  if  Le  compartiment  de  nos  Grands  Etablisse- 
ments de  Crédit  est  très  soutenu,  avec  des  variations 
peu  importantps,  toutefois. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  que  nous 
laissions  à  1.082  fr.  est  passée  à  1.085;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte,  585  fr.  au  comptant  sans  change- 
ment pour  la  semaine. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  1.090  fr.  au  comptant  et 
à  terme,  contre  1.087  fr.  et  1.086  fr.  vendredi  dernier. 

La  Société  Générale  se  retrouve  à  son  cours  précé- 
dent de  610  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
590  fr.,  ex-coupon  de  5  fr.  net,  contre  595  fr.  avec 
coupon. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  reconquis  le 
cours  de  400  fr.  auquel  elle  se  tient  ;  Banque  de  l'Al- 
gérie, en  nouvelle  réaction  à  850fr.,  soit  en  moins- 
value  de  80  fr.  ;  Obligalions  de  400  fr.  de  la  Société 
des  Immeubles  de  France,  123  Ir.  ex  coupon  de 
2  fr.  74  par  titre  au  porteur,  contre  127  fr.  avec  cou- 
pon vendredi  dprnier  ;  Obligations  de  475  francs,  150 
francs  ex-coupon  de  3  fr.  194  par  titre  au  porteur, 
contre  152  fr.  avec  coupon.  Banque  Spéciale  des  Va- 
leurs Industrielles,  56  fr.,  perdant  1  franc. 
^  La  Compagnie  Algérienne  s'échange  entre  730  fr.  et 
/35  fr.  Dans  le  bilan  de  cet  Etablissement,  établi  au 
30  septembre,  on  remarque  que  les  «  Espèces  en 
Caisse  et  dans  les  Banques  »  se  montent  à  1 .948.342 


I  francs  65,  et  les  «  Elfets  on  Portefeuille  »  à  37.846.274 
francs  57.  Les  «  PrAtn  ii ypothécaires  et  sur  nantisse- 
ments »  atteignent  2.535.627  fr.  04,  (  t  les  «  Comptes 
courants  et  correspondants  doliiteurs  »,  6.790.017 
francs  27.  Les  «  Immeubles  urbains  et  Magasins  géné- 
raux »  ligurentà  l'actif  pour  3.726.599  fr.  55,  les  r.  Im- 
meubles ruraux  »  pour  l.(;34.974  fr.  92,  et  les  <<  Ter- 
rains »  pour  5.262.609  fr.  .50.  Au  passif,  les  «  Dépôts 
en  compte  courant  <<  atteignent  33.406.869  fr.  52,  et 
les  «  Profits  et  Pertes»  de  l'exercice  en  cours,  1.046.258 
francs  21,  alors  que  les  «  Profits  et  Pertes  »,  —  report 
des  exercices  antérieurs,  —  so  chiffrent  par  1.^35.866 
francs  30.  Ajoutons  que  les  réserves  .^e  décomposent 
ainsi  :  «  Réserve  statutaire  »  1.113.128  fr.  15  ;  "  Ré- 
serve extraordinaire  »,  1.500.000  fr.  Le  capital  de  la 
Société  est,  comme  on  le  sait,  de  15  millions  de  francs. 

La  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud  est  à  70 
francs  à  terme  et  à  71  fr.  au  comptant,  contre  70  fr.; 
Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d'Explo- 
ration, 85  francs. 

Banque  Parisienne,  au  même  cours  de  501  fr.; 
Société  Foncière  Lyonnaise,  347  fr.  au  comptant  con- 
tre 347  50,  et  348  fr.  à  terme;  Sous-Comptoir  des  En- 
trepreneurs, 245  50,  contre  250  fr. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  n'ont  pas  conservé  toute  leur  avance 
antérieure. 

Le  Lyon,  qui  a  détaché  un  coupon  de  17  fr.  31  par 
titre  au  porteur,  finit  à  1.785  fr.  à  terme  et  à  1.787  fr. 
au  comptant,  contre  1.820  fr.  et  1815  fr.,  avec  coupon 
la  semaine  dernière.  Nord,  2.300  fr.  à  terme,  en  moins- 
. value  de  15  fr.,  et  2.295  fr.  au  comptant,  en  recul  de 
9  fr.;  Midi,  au  même  cours  de  1.290  fr.  au  comptant. 

L'Est  clôture  à  1.065  fr.,  ex-coupon  de  18  fr.  171  par 
litre  au  porteur.  Il  finissait  vendredi  dernier  à  1.085  fr. 
avec  coupon.  Orléans,  1.706  fr.  au  comptant,  perdant 
14  fr.,  et  1.705  fr.  à  terme,  contre  1.725  fr.  Ouest, 
1.050  fr.  au  comptant,  contre  1.048  fr. 

Le:i  recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de 
Cheinins  de  fer  accusent,  pour  la  43«  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  sur  la  même  semaine  de  1899,  une 
augmentation  de  2.214.000  fr.  Par  suite,  les  recettes  du 
lor  janvier  1900  au  28  octobre  dernier  sont  en  plus- 
value  de  78.604.000  fr.  sur  la  période  correspondante 
de  l'anné^  dernière. 

if  if  Les  Valem^s  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  beaucoup  moins  sgitées  que  précédemment, 
notamment  celles  de  traction  qui  sont,  en  général, 
plus  fermes. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans  sont 
revenus  de  610  fr.  à  600  fr.;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  1.130  fr.  à  terme  et  1.125  fr.  au  comptant,  contre 
1.145  fr.  la  semaine  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
ga^ne  5  fr.  à  305  fr.;  Messageries  Maritimes,  519  fr., 
en  plus-value  de  14  fr.  ;  Chargeurs-Réunis,  1.115  fr.,' 
contre  1.130  fr  Cette  dernière  Compagnie  doit  inau- 
gurer, prochainement,  une  nouvelle  ligne  qui  desser- 
vira rindo-Chine  française.  Les  départs,  qui  s'effec- 
tueront mensuellement,  auront  lieu  de  Dunkerque  avec 
escale  au  Havre,  et  les  voyages  se  poursuivi-ont  jusqu'à 
Sai  gon  et  Haïphong.  Six  grands  vapeurs  seront  affectés 
à  cette  nouvelle  ligne. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  qui  était  montée  à 
1.580  fr. ,  reste  à  1.579  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, pour  la  44e  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se 
sont  élevées  à  1.232.717  fr.  60,  contre  1.063.357  fr.  30 
pendant  la  môme  semaine  de  1899.  Du  1"  janvier  1900 
au  4  novembre,  les  recettes  s'établissent  à  49  millions 
199.583  fr.  20,  soit  une  plus-value  de  7.318.428  fr.  80 
sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 
Voilures  à  Paris,  281  fr.  50,  contre  285  fr.  Pour  la 
seconde  quinzaine  d'octobre,  les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie se  sont  élevées  à  1.693.800  fr.  11,  contre 
884.035  fr.  61  pendant  la  même  quinzaine  de  1899.  Du 
lei'  janvier  1900  au  31  octobre  dernier,  les  recettes 
totales  se  chiffrent  par  18.609.455  fr.  55,  en  augmenta- 
tion de  2.354.042  fr.  73  sur  l'année  dernière. 
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.  L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  était  revenue  à  525  fr.,  s'inscrit  à  530  fr.  ;  Société 
de  f Electre- Métallurgie,  620  fr.,  contre  615  fr. 

Les  actions  Byle  et  Bacalan  sont  à  322  fr.,  en  béné- 
fice de  7  fr. 

Les  actions  Suez,  qui  s'étaient  avancées  à  3.530  fr., 
sont  passées  à  3.540  fr.;  Parts  Civiles,  2.285  fr.,  contre 
2.275  fr.  Le  Conseil  d'administration  vient  de  fixer 
ainsi  que  suit  le  montant  des  divers  coupons  à 
l'échéance  du  1er  janvier  prochain  :  actions  de  capital, 
43  fr.  53  net;  actions  de  jouissance,  31  fr.  862  net  ; 
parts  de  fondateur,  18  fr.  233  net. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Générale  de  Traction 
progressent  de  2  fr.  à  terme  à  170  fr.  et  de  4  fr.  50 
au  comptant  à  174  fr.  50.  On  évalue  à  34  millions  de 
francs  le  montant  des  travaux  exécutés  par  cette  Société 
en  1900.  En  tenant  compte  d'une  majoration  de  15  à 
20  0/0  en  moyenne,  spéciale  à  ce  genre  d'industrie,  ce 
serait,  pour  la  Société,  un  bénéfice  approximatif  de 
6  millions  de  francs  pour  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Française  pour  V Exploitation  des 
Procédés  Thomson-Houston,  que  nous  laissions  à  1.270 
francs,  est  remontée  à  1.289  fr.  Au  sujet  de  cette 
Compagnie,  mentionnons  les  résultats  obtenus  jusqu'au 
31  octobre  dernier  par  deux  de  ses  filiales.  La  Compa- 
gnie Générale  Parisienne  des  Tramways  {Tramways 
Sud)  a  réalisé,  comme  recettes,  du  1er  janvier  1000  au 
31  octolire  dernier,  5.166.370  fr.  40,  soit  une  plus  value 
de  1.720.686  fr.  30  sur  la  même  période  de  1899. 

De  son  côté,  et  éij;alement  du  1er  janvier  1900  au  31 
octobre  dernier,  la  Compagnie  des  Tramways  de 
Rouen  a  obtenu,  comme  recettes,  1.658.640  fr.  55,  con- 
tre 1.590.295  fr.  10  pendant  les  dix  premiers  mois  de 
l'année  précédente. 

"La  Société  Industrielle  des  Téléphones  s'est  avan- 
cée de  327  fr.  à  335  fr.  ;  Omnium  Lyonnais,  84  fr., 
contre  81  fr.  ;  actions  du  Métropolitain  de  Paris,  530 
francs,  en  plus-value  de  30  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  finit  à  145 
francs  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Tramicays  Electriques  (Société, 
Parisienne  Electrique),  266  fr.  à  terme,  contre  256  fr., 
èt  266  fr.  .50  au  comptant,  contre  557  fr.  ;  Tramioays 
de  V Est- Parisien,  426  fr.,  regagnant  6  fr.  Les  actions 
de  la  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramicays 
(Tramways-Sud),  dont  nous  avons  indiqué  plus  haut 
les  recettes  pour  les  dix  premiers  mois  de  1900,  sont  à 
365  fr.  à  terme,  contre  370  fr.  Actions  Tramways  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  720  fr.,  contre 
735  francs. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  s'échangent  à 
130  fr.;  Obligations  4  i/i  0/0,  480  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga  sont  revenues  de  73  fr.  à  65  fr.  ;  Compagnie 
Nouvelle  des  Ciments  de  Porlland  et  du  Boulonnais, 
525  fr.,  contre  517  fr.  ;  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la 
Russie  Méridionale,  920  fr.,  en  réaction  de  29  fr.  ; 
Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est,  fermes,  à 
1.700  francs. 

Les  actions  des  Rafp.nerie  et  Sucrerie  Say  finissent 
à  1.260  fr.,  cours  demandé.  Rappelons  qu'après  la  ré- 
partiti'Tn,  pour  l'exercice  1899-1900,  d'un  dividende  de 
60  fr.  par  action,  en  augmentation  de  10  fr.  sur  l'an- 
née dernière,  après  les  applications  diverses  à  la  ré- 
serve légale,  aux  amortissements,  etc.,  cette  Société 
reporte  à  nouveau  une  somme  totale  de  3.523.345 
francs  76  dans  laquelle  est  comprise  le  report  de 
1898-1899. 

if  if  Les  Fonds  d'Elat  Etrangers  sont  un  peu  irrégu- 
liers. (Juelqucs-uns  ont,  cependant,  vigoureusement 
accentué  leur  reprise  de  vendredi  dernier. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0,  qui  était  passée  à  62  05, 
est  en  nouvelle  et  importante  plus-value,  à  63  fr.  10; 
Empnint  de  Minas-Geraès,  364  fr.,  contre  363  fr. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois  5  0,0  or  i898 
clôturent  â  440  fr.,  contre  434  fr.  50  la  semaine  der- 
nière. Au  sujet  du  chemin  de  fer  Hankow-Pékin,  qui 
constitue  une  des  garanties  de  cet  Emprunt,  disons  que 


l'on  attend  à  Tangku,  dans  le  courant  du  mois,  6  loco- 
motives, 100  wagons  à  marchandises,  6  voitures  à 
voyageurs,  des  ponts  en  fer  et  deux  mille  tenues  de 
rails  à  destination  de  ce  chemin  de  fer  ;  120  wagons, 
2.000  autres  tonnes  de  rails,  des  réservoirs,  des  ma- 
chines, des  outils,  etc.,  suivront  quelques  jours  plus 
tard;  la  construction  et  l'exploitation  de  cette  ligne 
vont  donc  être  repris  rapidement. 

L'Extérieure  Espagnole  a  été  de  nouveau  mouve- 
mentée, mais  on  la  retrouve  à  68  fr.  05,  regagnant, 
pour  la  semaine,  1  fr.  80. 

La  Rente  Italienne,  qui  restait  à  95  fr.  25,  est  reve- 
nue à  04  fr.  80,  reperdant  45  centimes  sur  son  avance 
antérieure. 

La  Rente  Portugaise  3  0/0,  que  nous  laissions  à 
23  42  1/2,  a  franchi  le  cours  rond  de  24  et  finit  à  24  15. 

Les  Fonds  Russes  sont  en  général  bien  tenus.  Le  3  0/0 
1891-1894,  pourtant,  perd  50  centimes  à  84  fr.  50, 
tandis  que  la  Rente  3  0/0  1896,  qui  a  détaché  son 
coupon  trimestriel,  clôture  à  8'i  fr.  25,  ex-coupoo, 
contre  85  fr.  avec  coupon;  Consolidés  i'e  et  2'^^  Séries 
99  fr.  90,  contre  99  fr.  35. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  de  nouveau  demandées. 
La  Série  B  est  passée  de  46  fr.  45  à  46  fr.  95;  «Série  C, 
25  fr.  30,  contre  25  fr.  40  ;  Série  D,  22  fr.  60,  contre 
22  fr.  65. 

^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Aulrichiens  est 
à  'i.jO  fr.  au  comptant  ;  Banque  Impériale  Ottomane 
534  fr.  à  terme,  sans  changement  ;  Robinson  South 
African  Banking,  85  fr.  La  cinquième  assemblée  géné- 
rale de  cette  Banque  a  eu  lieu  mardi  à  Londres,  et  les 
actionnaires  ont  adopté  le  bilan  à  l'unanimité,  confir- 
mant ainsi  la  proposition  du  Conseil  d'administration 
de  distribuer  un  dividende  linal  de  2  1  2  0/0.  L'assem- 
])lée  a  exprimé  sa  confiance  dans  le  Conseil  d'adminis- 
tration, auquel  elle  a  voté  ses  remerciements,  ainsi 
qu'au  personnel. 

Le  Rio-Tinto,  que  nous  laissions  à  1.480  fr.,  a  déta- 
ché un  coupon  de  .50  fr.  80  par  action  ordinaire  et  clô- 
ture à  1.447  fr.,  ex-coupon.  Sosnoioice,  en  moins-value 
de  85  fr.  à  2.675  fr.  ;  actions  Thomson-Houston  de  la 
Méditerranée,  Q^iv.;  actions  de  la  Compagnie  Inter- 
nationale des  "lagons- Lits  et  des  Grands  Express 
Européens,  425  fr.,  en  avance  de  10  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  en 
sensible  avance.  Les  Andalotis  ont  passé  de  280  fr.  à 
286  fr.,  et  le  Saragosse  de  252  fr.  à  262  fr.  Nord  de 
l'Espagne,  178  fr.  contre  170  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique- 
Conslantinople,  262  fr.  à  terme  et  262  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  264  fr.  et  268  fr.  Obligations  4  0  Q  An- 
ciennes (Série  1894)  de  la  Compagnie  Smyrne-Cas- 
saba,  414  fr.  50  au  comptant,  les  unités,  contre  413  fr.; 
Obligations  4  0/0  nouvelles  (Série  1896),  au  même 
cours  de  340  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque,  un  peu  irrégulier  tout  d "altord,  se 
raffermit  visiblement  et  se  montre  sensiblement  plus  actif. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0  n  fait  de  nouveaux  progrès  : 
elle  s'échange  au  dernier  moment  à  71  fr.  45  contre  70  fr.  05; 
Cape  Copper,  166  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.  50:  Tharsis.  229 
francs  50  contre  228  fr.  50. 

L'action  Kertch  se  retrouve  à  5X7  francs  contre  586  francs; 
Huanchaca.  au  même  cours  de  148  francs;  Laurium  Grec, 
80  fr.  25;  Chemins  Ottomans,  \\2  fr.  .jO,  gagnant  2  fr.  25. 

L'action  Urikany  est  à  128  fr.  .îO  contre  127  francs;  Bnié- 
provienne,  3.340  francs,  reperdant  30  francs  sur  son  avance 
de  la  semaine  dernière;  Usines  de  Briansk,  767  fr.  50.  en 
recul  de  12  fr.  50;  Aciéries  du  Bonetz,  800 francs,  en  plus- 
value  de  75  franc». 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  est  à 
505  francs;  Transports  Electriques  de  V Exposition,  3Gîr.  75, 
sans  changement;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à 
Paris,  67  francs. 

La  Harpener  s'avance  de  1.349  francs  à  1.353  francs. 
Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  95  francs  contre  97  francs. 
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Actions  do  ïllôtel  de  l'nris  à  Monte-Carlo,  rechorchiies  :i 
875  francs,  oonservant  toute  l'avance  comiuiso  la  seiiiaiiio 
dernière.   

VALEURS  EN  BANQUE 


act. 


Alpines 

IUM.P;u'.M.-Ciirlo 
C('r.Mniiaro(p:irls) 
Gli.OUo!:i;iiis,(ib.. 
Hr.'issor.  /imuii'r. 
O.iMéc. Midi  aussi' 
DnièproviiMim' . . . 

Douelz  

l)oulio\v;i:a-  Balka 
Haut-Volfîa  


2  uii\. 

8  llnv. 

2  n 

IV. 

8  llnV. 

m  ■■ 

430  .. 

Ilula  Hiiiikowa. . . 

4350 

4450  .. 

71  45 

I,:iuriiiiii  (iri'c  . . . 

80  50 

80  25 

S75  .. 

873  .. 

Oiiiiiluin  Uusso  .  ■ 

611 

(108  .. 

;tô9û 

;noo  . 

l'iaqui's  LuiiliOrt'. 

800 

79;;  .. 

MO  2« 

112  oO 

l'diilKibaud  

360 

360  .. 

!)7  .. 

9;i  .. 

Sud  Russe  (Soude) 
'riKU'sis  

720 

710  .. 

m  ■ 

(150  .. 

228 

50 

22!»  50 

3370  .. 

3:uo  .. 

Usines  Ri-iaask.. . 

780 

767  50 

775  .. 

800  . 

Usines  Cliff  

1450 

1450  .. 

1799  ■. 

1730  .. 

Vieille-Menlapne. 

675 

675  50 

118  75 

104  .. 

Volfîa-Vielieralil). 

130 

147  50 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune 


REVUE  COMMERCIALE 


8  novembre  1900. 

Les  ensemencements  sont  maintenant  très  avancés  et  les 
travaux  s'opèrent  dans  de  bonnes  conditions,  les  dernières 
pluies  ayant  fourni  suffisamment  d'humidité  au  sol.  Les 
premiers  blés  faits  lèvent  bien,  malgré  qu'ils  aient  été  semés 
dans  la  terre  sèche. 

Les  arrachages  de  betteraves  se  font  plus  facilement  :  ceux 
des  pommes  de  terre  sont  presque  terminés. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Lçs  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  

Liverpool. . . 

Anvers  

Vienne.  

Buda-Pesth 
Chicago. . . . 
New-York  . 


lloct. 

18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Ff. 

Fr. 

Pr. 

Fr. 

Ff. 

20  12 

19  87 

19  62 

19  62 

19  87 

17  38 

16  86 

16  52 

16  67 

16  89 

17  62 

17  25 

17  .. 

16  75 

16  87 

16  46 

16  17 

15  98 

15  «9 

16  77 

15  85 

15  62 

15  41 

15  27 

16  23 

14  66 

14  37 

13  89 

14  19 

14  19 

15  58 

15  27 

14  77 

15  11 

15  20 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  afl'aires  n'ont  encore  présenté 
que  peu  d'activité  cette  semaine.  Cependant,  grâce  à  l'ex- 
trême réserve  observée  par  les  détenteurs  et  à  la  meilleure 
tenue  des  places  étrangères,  due  aux  mauvaises  nouvelles 
de  la  République  Argentine,  la  tendance  est  devenue  plus 
ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Décembre  

Janvier- Février . 

4  premiers  

4  de  mars  


25  oct. 
19  62 

2i  12 


31  oct. 

19  62 

20  87 


8  nov. 

19  87 

20  12 
20  62 

20  87 

21  37 


Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est 
toujours  peu  active.  La  marque  de  Gorbeil  est  â  29  fr.  comme 
J^.^^emaine  dernière.  On  cote  les  autres  marques  en  dispo- 

25  oct. 
30  .. 

29  25 
28  62 
27  62 


31  oct. 

29  50 
28  75 
28  12 
27  12 


8  nov. 
29  50 
88  75 
28  12 
27  12 


Marques  de  choix  

Premières  m&rqUes.. 

Bonnes  marques  

Marques  orc&iaices . . 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
1  A,^',"^  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d  escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Les  transactions  en  farines  fleur  ne  sont  pas  très  actives  • 
cependant,  la  situation  paraît  plus  favorable  et  l'on  enregistre 
une  petite  reprise  dans  les  cours.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

Décembre  

Janvier-Février. . 

4  premiers  

4  de  mars  


25  oct.  31  oct. 
25  37         25  30 


27  12 


26  62 


8  nov. 
25  62 

25  87 

26  êO 

26  87 

27  S7 


Le  tout  aux.  100  kil.  nuls,  toile  i)urJii(;,  sans  e.sconiple. 

Avoine.  —  Les  cours  do  l'avoini!  aoiit  de  plus  en  plus 
fermes.  La  marchandise  est  ti'ùs  rare,  la  culture  étant  retenue 
aux  travaux  de-,  champs  ;  il  est  cependant  firoJiable  que  les 
cours  priiti(|U('s  actuellement  amèneront  hionlùt  des  olln  ri. 

Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

25  oct.  31  oct.  8  nov. 

Courant                   17  87  19  20  17  87 

Décembre   ....  17  K7 

Janvier-Février..       ....  ....  18  ^ . 

4  premiers                17  87  17  87  18  12 

4  de  mars   ....  18  37 

Seigle.  —  Le  marché  est  sans  aflaires  et  les  cours  sodI 
nominaux.  On  a  coté  en  clôture  : 

25  oct.  31  oct.  8  nov. 

Courant   15  37  15  40  15  12 

Décembre   ....  15  12 

Janvier- Février   ....  15  25 

4  premiers   15  50  15  50  15.50 

4  do  mars   ....  ....  15  75 


Alcool.  —  Les  transactions  ont  été  peu  actives.  Le  dispo 
nible  est  à  33  fr.  7.3,  contre  37  francs  le  31  octobre. 


Vins.  —  La  Commission  consultative,  nommée  pour  donner 
à  l'Administration  préfectorale  de  l'Hérault  son  avis  sur  la 
quantité  de  vins  réellement  récoltée  par  ce  département  en 
190O,  l'a  évaluée  à  11.490.000  hoctos.  Cette  Commission  base 
son  travail  sur  la  comparaison  des  cliitfres  recueillis  par  la 
Préfecture  avec  ceux  fournis  par  les  Contributions  indirectes. 
Elle  a  estimé  que  les  intempéries,  le  manque  de  main- 
d'œuvre,  de  futailles  et  autres  circonstances  fâcheuses  ont 
privé  le  département  d'un  quart  de  la  (juantité  prévue  dans 
les  premiers  jours  de  septembre.  La  récolte  aurait  donc  pu 
s'élever  à  15  ou  16  millions  d'hectos  comme  avant  le  phyl- 
loxéra si  elle  n'avait  été  réduite  d'environ  4  millions.  Sur  les 
11  millions  et  demi  qui  restent  on  estime  que  près  d'un 
million  d'iipctoliires  seront  consommés  en  franchise  à  la 
propriété  dans  le  cours  de  l'année  par  la  population  ouvrière  : 
que  deux  ou  trois  millions  d'hectos  de  qualité  trop  inférieure 
pour  la  consommation  devront  être  distillés.  De  sorte  qu'il 
resterait  environ  8  millions  d'hectolitres  de  vin  pour  le  com- 
merce. 

D'après  le  Monitenr  vtnicole,  cette  évaluation  do  la  quan- 
tité récoltée  serait  trop  faible. 

Les  vendanges  sont  maintenant  terminées  et  les  décuvai- 
soiis  .sont  faites  dans  les  régions  les  pkis  précoces. 

A  Bercy,  il  se  traite  quelques  affaires  en  vins  d'Algérie 
dans  les  prix  de  20  à  22  fr.  l'hectolitre  nu  en  entrepôt.  Sur 
les  produits  du  Midi  on  est  très  calme. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  mai'chés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

11  oct. 

18oct. 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fi-. 

Paris  (roux  88°)  

28  .. 

27  50 

27  25 

27  .. 

26  87 

24  34 

23  82 

23  84 

23  78 

23  40 

23  50 

23  25 

23  .. 

22  87 

23  25 

23  92 

23  64 

23  64 

23  64 

23  25 

24  50 

24  ié 

24  25 

24  05 

23  75 

49  24 

49  24 

47  59 

47  81 

47  81 

Dans  quelques  rayons  betteraviers,  les  averses  ont  été  trop 
fortes  et  les  travaux  ont  subi  une  interruption  notable.  Mais, 
en  général,  les  dernières  pluies  ont  fait  du  bien  et  la  dernière 
partie  de  l'arrachage  s'opérera  avec  moins  do  dilïiculté. 

Le  Marché  de  Paris  a  encore  été  calme  cette  semaine.  La 
situation  est  toujours  la  même  :  vendeurs  et  acheteurs  se 
tiennent  sur  la  réserve.  On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n"  3  : 

Courant  

Décembre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

28  OP. 

28  .. 

28  18 

28  43 

29  12 

29  .50 

29  06 

29  62 

29  56 
PO  .. 

27  25 

27  ".! 

26  87 

104  . 

103  50 

103  50 

596 
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Huile  de  Colza.  —  Les  ventes  en  réalisation  de  bénéfices 
semblent  être  terminées  ;  la  tendance  est  devenue  meilleure. 
Le  disponible  est  à  79  francs,  contre  78  francs  la  semaine 
dernière. 

Huile  de  lin.  —  Les  affaires  sont  presqu»  nulles.  Le  dis- 
ponible est  à  85  fr.,  contre  83  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

1900 

1£00 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  25 

46  75 

45  75 

48  ., 

46  .. 

47  74 

45  52 

44  33 

46  75 

46  19 

49  75 

49  25 

47  75 

49  25 

48  75 

48  43 

48  12 

4t.  56 

50  .. 

48  12 

41  10 

40  53 

39  10 

41  10 

41  10 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 
les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1='  novembre  : 


1897 


1898 


1899 


1900 


Angleterre   10.8Ô0 

Hambourg   30.800 

Anvers  

Le  Havre  

Bordeaux.  

Marseille  

Trieste  


10,050 
57.600 
3.300 
4.250 
10.150 

Pays-Bas   23.6.50 

Total  au  1"  nov. 
Total  au  1"  oct. , 


1.50.650 
135.300 


(En  tonnes) 

18.700  20.450  17.550 

39.300  33.500  40.200 

16.700  13.0.50  13.. 550 

72.650  97.400  87.500 

4.750  4.900  4.250 

5.750  5.400  5.100 

14.150  15.200  17.200 

37.450  40.4.50  39.200 

209.450  2^0.350  224.550 

205.050  2^3.200  223.050 


Différ,  au  1"  nov.  +15.350  +  4.400  +  7.150  +  1.5G0 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  no- 
vembre, à  466.160  tonnes,  contre  429.100  au  1"  octobre,  ,soit 
une  augmentation  de  37.060  tonnes. 

Pendant  les  neuf  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
néiS,  la  consommation  a  été  la  suivante  : 


1897  1898 


1899 


(En  tonnes) 


Allemagne               102.900  119.460 

France                     56.480  59.480 

Autriche-Hongrie.     28.850  32.000 

Angleterre                  9.320  9.480 

Belgique                   20.440  23.590 

Suisse                        6.920  8.. 300 

224.900  2.52.310 

230.760  262.000 


Etals-Unis  

Total  


116.010 
58.650 
29.180 

9.840 
21.5fi0 

6.720 

241.900 
271.82U 


1900 


128.030 
60.800 
31.110 
10.520 
20.650 
6.060 

257.770 
233.290 


..    455.660   514.310   513.720  491.060 
Au  Havre,  la  tendance  est  calme. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


11  oct. 
1900 


Fr. 
110  . 


3  90 
3  85 


18  oct. 
1900 


Fr. 

105  50 


3  80 
3  75 


25  oct. 
1900 


Fr. 
104  , 


3  60 
3  55 


31  oct. 
1900 


Fr. 
104  .. 


3  70 
3  68 


8  nov. 
1900 


Fr. 
106  .. 


3  67 
3  55 


Le  Havre  (Bue no s- 
Ayresen  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 

La  cinquièmes  et  dernière  série  d'enchères  de  laines  colo- 
niales, qui  s'était  ouverte  le  9  octobre,  à  Londres,  s'est  termi- 
née samedis  novembre. 

Les  catalogues  ont  compris  environ  254.000  balles. 

Les  disponibilités  à  l'ouverture  étaient  de  363.000  balles  ;  on 
a  donc  offert,  en  laines  d'Australie  et  du  Gap,  116.000  balles 
de  moins  que  le  chiffre  annoncé,  auxquelles  il  faut  ajouter  les 
10.500  balles  (8.500  Australie  et  2.000  Gap)  retirées  sous  le 
marteau. 

Les  cours  du  début,  qui  présentaient  une  baisse  de  10  0/0 


sur  les  mérinos  et  les  croisés  fins,  50/0  sur  les  communs, 
par  rapport  à  la  clôture  de  juillet,  se  sont  un  peu  alourdis 
pendant  la  seconde  semaine  :  mais  la  décision  que  les  déten- 
teurs ont  prise  le  24  octobre  de  supprimer  une  semaine  de 
ventes  n'a  pas  tardé  de  redonner  du  ton  au  marché.  Les  prix 
sont  devenus  beaucoup  plus  réguliers  et  les  cours  de  clôture 
sont  sensiblement  plus  élevés  que  ceux  de  l'ouverture,  parti- 
culièrement pour  les  laines  mérinos  de  qualités  courante  et 
supérieure. 

L'exportation  a  pris  environ  76.000  balles  réparties  entre 
la  France,  l'Allemagne,  la  Belgique  et  l'Amérique;  cette  der- 
nière figure  dans  ce  chiffre  pour  5.003  balles.  L'Alsase  s'est 
presque  entièrement  abstenue.  Du  côté  de  la  France,  la  ré- 
gion de  Reims  et  celle  d'Elbeuf  ont  montré  quelque  activité, 
tandis  que  celle  de  Roubaix-Tourcoing  a  été  particulièrement 
réservée. 

La  première  série  de  1901  s'ouvrira  le  15  janvier. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marché» 
(Les  50  kilogrammes 

Villes 


Le  Havre  

Liverpool  

New-York  . . . , 


11  oct. 

18  oct. 

25  oct 

31  oct. 

8  nov. 

190O 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

70  .. 

65  87 

62  50 

59  .. 

59  50 

68  71 

60  39 

.58  12 

57  86 

58  22 

59  83 

52  98 

51  89 

51  89 

51  44 

Au  Havre,  la  tendance  est  calme. 


Métaux,  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  2«quinz.     Depuis  le 

15  oct.  1900  d'oct.  1900  l"janv.  1900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   224.018      '13.597  237.615 

Délivraisons..   218. 2h2        13.328  231.620 


En  faveur  des  délivr. .     — 5.726 


209 


-5.995 


Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  octobre  s'élevait  à   28.543 

En  ajoutant  l'excédent  des  iwportations  de  la 
dernière  quinzaine   269 

On  obtient  le  stock  visible  au  31  octobre   28.812 

Voici  d'où  provieanenl  les  importations  : 


Amé-  Espag.  Divers" 
rique  Portug.  contr"  Chili 


Aus- 
tralie 


Total 


(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 
15  oct.  1900.... 130. 752  19.651  37.005  20.350  16.200  224.018 

2"  quinzaine  d'oc- 
tobre 1900    6.858   2.019   2.820   1.000      900  13.597 

Depuis  lel«'janv.l37.610  21.670  39.885  21.-350  17.100  237.615 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

il  , 

Métaux 


11  f>ct. 
1900 

18  oct, 
1900 

23  oct. 
1900 

2  nov. 
1900 

8  nov. 
1900 

i  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

i  sh.  d 

£  sh.  d. 

72  52 

6 

71  6 

72  2 

6 

71  n  6 

72  2  6 

13  3 

9 

"1  i7 

6 

72  15 

72  12  6 

72  15  . 

132  10 

126  10 

127 1:; 

124   2  6 

127    .  . 

127  .. 

121  15 

m  to 

121  17  6 

124  10  . 

18  .. 

n  17 

6 

17  16 

3 

17  16  3 

17  16  3 

17  13 

9 

17  il 

3 

il  \\. 

3 

17  11  3 

n  10  7 

19  10 

19  3 

9 

18  16 

3 

18  15  0 

18  18  9 

66 

66 

4 

66 

4 

65  11 

67  7 

66 

2 

66 

56 

6 

66  1 

67  10 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois,. . . 
Plomb  anglais:  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (3  novombre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  francs,  contre 
184  francs;  Chili  1"'  marques,  187  fr.  59,  contre  189  francs;  en 
lingots  et  plaques  de  laminage,  190  fran  s,  contre  191  fr.  50; 
en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  197  fr.  50,  sans 
changement  ;  étain  Banka,  341  fr.  50,  contre  342  fr.  ;  plomb, 
marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans  change- 
ment. 

Xavier  Girardot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé.....   100  kil. 

Seiçle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   liectol. 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif  

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine   liX)  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.de'PariselPays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—       P.-L.-M  — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 


Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers . 
Compte  courant  du  Trésor  


tr.COMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÊffiISSiùN 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  for  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


6 

13 

20 

27 

4 

11 

18 

•2 

8 

1 895 

1  SQ7 

1  030 

1  oïf  9 

Sopl. 

Seul. 

Sept. 

Sept. 

Octob 

Octob. 

Octob. 

Oct<ib  . 

Nov. 

NnV. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 

26  S8 

33  ,32 

35  78 

27  62 

23  87 

26  2 

26  12 

26  12 

25  87 

25  62 

23  37 

25  37 

25  :fO 

23  62 

29  13 

28  45 

35  93 

■3T  30 

28  88 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

2S  87 

28  87 

28  87 

28  37 

28  37 

29  93 

29  08 

36  57 

37  9i 

29  54 

29  50 

29  50 

29  50 

29  50 

29  ÔO 

29  50 

29  30 

29  50 

29  .. 

29  .. 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

20  12 

20  62 

20  37 

20  12 

20  25 

20  12 

19  87 

19  62 

19  62 

19  87 

10  89 

H  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  62 

15  12 

13  12 

13  12 

15  12 

15  12 

15  12 

15  37 

13  50 

15  12 

15  66 

15  04 

16  73 

19  53 

17  06 

17  37 

17  62 

17  62 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

17  87 

19  23 

17  87 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  18 

1  1/ 

1  09 

1  16 

1  10 

1  07 

1  11 

1  O-i 

1  10 

1  15 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  71 

1  61 

1  55 

1  62 

1  56 

1  36 

1  70 

1  70 

1  63 

1  70 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  60 

1  65 

1  62 

1  62 

1  56 

1  56 

1  56 

1  56 

1  56 

1  56 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  46 

1  42 

1  42 

1  42 

1  38 

1  40 

1  36 

i  36 

1  34 

1  36 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

30  » 

30  31 

30  62 

29  06 

29  » 

28  75 

27  93 

28  06 

28  .. 

28  18 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

103  10 

106  .. 

106  » 

106  » 

105  50 

105  50 

104  ,50 

104  « 

104  » 

103  50 

103  50 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  74 

34  75 

34  25 

34  » 

33  75 

33  23 

33  75 

33  25 

33  50 

37  » 

32  75 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

27  » 

27  » 

27  » 

26  » 

26  » 

26  » 

23  50 

25  30 

25 

24  30 

52  29 

55  33 

57  43 

33  75 

31  32 

(i9  75 

69  75 

70  » 

7i  30 

75  50 

78  » 

83  » 

82  » 

78  » 

79  » 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

79  2ï 

78  30 

79  50 

82  » 

85  » 

86  » 

90  50 

83  » 

83  50 

85  » 

32  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

62  50 

62  50 

62  30 

63  .. 

63  50 

64  » 

64  » 

63  50 

63  50 

63  » 

121  25 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  50 

132  50 

»  » 

»  » 

»  n 

>»  » 

170  » 

170  » 

170  .. 

170  » 

170  » 

170 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

>'  » 

»  » 

»  » 

),  » 

»  » 

180  n 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

46  33 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

78  » 

80  75 

78  30 

75  62 

72  » 

70  » 

65  87 

62  50 

39  » 

59  50 

115  50 

123  » 

113  25 

123  30 

119  50 

110  50 

113  50 

111  50 

111  » 

110  » 

103  50 

104 

104  .. 

106  » 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

47  50 

49  » 

47  50 

46  50 

47  23 

47  23 

46  73 

45  75 

48  » 

46  .. 

113  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  64 

190  ■• 

191  » 

191  50 

190  50 

188  » 

189  50 

189  » 

187  25 

189  » 

187  50 

174  62 

163  62 

168  23 

202  " 

330  90 

367  50 

361  30 

361  50 

341  50 

345  30 

350  « 

346  » 

340  » 

342  » 

341  30 

365  63 

374  80 

437  30 

310  94 

»  » 

461  » 

461  » 

473  » 

464  » 

463  » 

480  » 

472  » 

467  » 

461  » 

470  » 

14  23 

14  75 

15  50 

16  50 

22  68 

26  50 

26  50 

26  30 

20  50 

25  » 

25  50 

26  » 

26  « 

2)  » 

23  » 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

23  » 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

23  » 

22  » 

22  » 

21  n 

21  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  10 

101  " 

100  10 

99  95 

— = — 
100  02 

99  95 

100  03 

100  17 

100  60 

100  47 

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  27 

102  25 

102  07 

102  » 

102  20 

102  30 

102  40 

102  50 

101  73 

101  90 

3671 

3597 

3692 

3567 

4.070 

39'iO 

3980 

3999 

3970 

4000 

4000 

tuou 

3970 

3900 

3980 

868 

660 

679 

680 

728 

665 

669 

660  50 

669 

6(iO 

630 

669 

663 

635 

660 

812 

777 

776 

847 

945 

1120 

1121 

1123 

1075 

1077 

1075 

1077 

1086 

1086 

1090 

804 

813 

851 

935 

1 .053 

1120 

1127 

1117 

1083 

1096 

1080 

1075 

1077 

1082 

1083 

1804 

1805 

1945 

2119 

2.133 

2347 

2370 

2345 

2327 

2325 

2315 

2290 

2272 

2315 

2300 

1475 

1565 

1757 

1915 

1-890 

1836 

1850 

1833 

1817 

1840 

1818 

1810 

1800 

1820 

1783 

3249 

3347 

3234 

3583 

3. 621 

3490 

3482 

3513 

3403 

3324 

3510 

3300 

3305 

3330 

3340 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.820 

3.9.'iâ 

3.946 

3.943 

3.948 

4.048 

4.042 

4.070 

4.023 

4.124 

4.072 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.249 

2.245 

2.264 

2.266 

2.292 

2.287 

2.282 

2.293 

2.293 

2.300 

1.244 

1.244 

1.222 

1.225 

1.196 

1.136 

1.130 

1 . 130 

1.129 

1123 

1.118 

1117 

1.114 

1.113 

1.114 

544 

693 

730 

798 

828 

655 

650 

632 

732 

737 

737 

818 

786 

948 

844 

312 

364 

358 

391 

444 

504 

499 

502 

503 

528 

516 

523 

511 

517 

522 

547 

566 

492 

491 

477 

489 

469 

466 

511 

491 

446 

480 

462 

479 

491 

202 

237 

221 

252 

207 

283 

291 

31t) 

350 

319 

319 

332 

381 

394 

363 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  n 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

5.04 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  )) 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4  50 

4  50 

4.30 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  .. 

4  >, 

4 

4 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3.50 

3  30 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  >) 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

6.05 

5.87 

5.27 

3.19 

5  50 

5  30 

5.50 

5  50 

5  50 

5  30 

3  50 

5  50 

5  KO 

3  50 

3.26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

4  50 

4  30 

4.50 

4  50 

4.30 

4  50 

5  .. 

4  50 

4  50 

4  5d 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  f  r. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

15.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

14.823 

14.690' 

14.745 

14.772 

15.296 

15.286 

15.234 

15.144 

13.249 

13.372 

7.611 

7.95.) 

8.746 

8.160 

7- 830 

8.541 

8.454 

8.469 

8.423 

8.330 

8.205 

8.169 

8.160 

8.172 

8.163 

2.635 

2.578 

2.346 

2.636 

2.585 

2.743 

2.794 

2  705 

2.700 

2.650 

2.612 

2.633 

2.017 

2.029 

2.618 

47,8 

34,5 

57,3 

54,4 

52,3 

57,6 

57,5 

57,4 

57,0 

54,4 

53,6 

53,6 

33,8 

53,51 

53,1 

598 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  7  noYi  mbre  1900. 

1/ElecUnu  de  Mue  Kiiilcy.  —  Les  Protectionnistes  jilleinaiids.  — 
Amélioration  de  la  .Situaliim  du  Marché  tinanciêr.  —  La  Hausse 
des  A'aleiirs  métallurf;i(]u('s.  —  I^es  Recettes  des  Cliemins  de  fer. 

Nons  avons  appris  ce  matin,  de  itonne  heure,  la 
réélection  de  M.  Mac-Kinley  à  la  présidence  de  la 
République  des  Etals-Unis.  Cette  réélection  a  été  ac- 
cueilie  avec  un  calme  parfait  parce  que  la  plupart  de 
nos  journaux  la  donnaient  depuis  assez  longtemps 
comme  certaine.  Le  succès  de  M.  Mac-Kinley  est  un 
échec  à  la  cause  de  la  frappe  libre  de  l'argent,  mais 
elle  est  surtout  envisagée  au  point  de  vue  allemand, 
comme  la  victoire  du  protectionnisme  américain.  Les 
agrariens,  qui  ont  déjà  obtenu  du  comte  Posadowsky 
]a  promesse  d'un  tarif  minimum,  lors  du  renouvelle- 
ment des  traités  de  commerce  pourront  renforcer  en- 
core leurs  prétentions  :  ils  auront  pour  excellent  argu- 
ment que  l'Amérique  a  commencé...  et  continue. 
Aussi,  le  monde  industriel  est-il  plutôt  inquiet  pour 
l'avenir.  Il  sent  que  le  vote  des  Etats-Unis  a  consolidé 
la  position  des  protectionnistes  allemands  et  il  prend 
déjà  ses  mesures  pour  une  vigoureuse  résistance.  Mais 
il  est  incontestable  que  dans  les  sphères  gouvernemen- 
tales, la  cause  des  agrariens  protectionnistes  a  des 
partisans  bien  plus  nombreux  et  surtout  bien  plus  puis- 
sants. 

On  s'occupe  de  moins  en  moins  des  affaires  de  Chine, 
où  le  public  semble  persuadé  qu'on  arrivera  facilement 
à  une  solution  pacifique. 

La  situation  du  marché  financier  s'améliore  lente- 
ment. La  crainte  du  krach  vers  lequel  on  paraissait 
bien  s'acheminer  a  complètement  disparu  car  on  con'^- 
tate,  dans  tous  les  domaines,  une  plus  grande  activité, 
un  retour  de  la  confiance  et  une  meilleure  tenue  des 
valeurs- 
Gomme  on  (levait  s'y  attendre,  c'est  <lu  comparti- 
ment des  valeurs  métallurgiques  et  cliarbonnières 
qu'est  parti  le  signal  de  la  reprise.  On  a  subi  le  contre- 
coup heureux  des  nouvelles  meilleures  venues  de 
New-York  ;  on  espère  que,  pour  l'Allemagne  aussi,  le 
plus  dur  de  )a  crise  est  passé.  La  publication  des 
bilans  favoraliles  du  troisième  trimestre  produit,  enfin, 
son  effet  attendu.  Je  vous  ai  déjà  annoncé  que,  de 
juillet  à  septembre,  le  travail  des  métallurgies  et  des 
charbonnages  avait  été  très  actif  et  que  les  commandes 
étaient  arrivées  de  façon  normale  et  aux  anciens  cours. 
Ces  nouvelles  tombant,  il  y  a  un  mois,  dans  un  véri- 
table mouvement  de  panique,  n'avaient  pu  arrêter  la 
débâcle.  Aujourd'hui,  l'on  s'est  ressaisi  et  l'on  juge  des 
choses  avec  calme  et  sur  ces  données  précises  et 
rassurantes. 

Le  marché  des  valeurs  métallurgiques  réglant  celui 
de  toutes  les  autres  valeurs  à  dividendes,  on  a  vu  l'amé- 
lioration se  produire  sur  les  actions  des  banques,  des 

chemins  de  fer,  etc  Bref,  c'est  une  réaction  générale 

contre  les  mauvaises  tendances  qui  paraissent  devoir 
s'acclimater  définitivement  à  la  Bourse  de  Berlin. 

La  situation  du  marché  monétaire  reste  toujours 
satisfaisante.  Tous  les  journaux  qui  en  rendent  compte 
parlent  de  «  l'abondance  croissante  de  l'argent  ».  Con- 
trairement à  toutes  les  prévisions,  les  frais  élevés  de 
la  guerre  n'ont  provoqué  aucune  disette  de  numéraire. 
D'autre  part,  les  nouveaux  emprunts  du  Gouvernement 
allemand  qu'on  attendait  pour  ce  mois  et  pour  lesquels 
on  avait  préparé  des  disponibilités,  n'ayant  pas  été 
émis,  laissent  le  Marché  abondamment  pourvu.  Ce  sont 
les  fonds  d'Etats  allemands  qui  profitent  le  plus  de 
cette  dernière  circonstance  :  jamais  dis  n'ont  connu 
pareille  fermeté. 

Puisque  j'en  suis  aux  Bourses,  je  crois  devoir  noter 
un  incident  assez  caractéristique  de  cette  semaine.  En 
septembre  dernier,  <<  l'Union  du  Timbre,  Stempelr 


fereinigung  composée  des  plus  grosses  l)anques  de 
Berlin,  avait  décidé  de  ne  conclure  et  de  reporter  des 
opérations  à  terme  qu'avec  les  maisons  de  finance  ou 
les  particuliers  inscrits  sur  le  registre  du  terme.  Les 
banques  de  province  protestèrent  violemment  contre 
cette  prétention  et,  comme  celles  de  Berlin  persistaient, 
elles  les  abandonnèrent.  Il  en  résulta  pour  les  établis- 
sements de  Berlin  une  telle  perte  de  clients  qu'ils  ont 
dû,  en  fin  de  compte,  revenir  à  l'ancienne  liberté  des 
afl'aires.  Ce  petit  incident  ne  serait  que  peu  de  chose  en 
soi,  si  on  ne  lui  avait  donné  partout  la  forme  d'une 
protestation  contre  la  réglementation  trop  rigoureuse 
des  transactions  dans  les  Bourses. 

•le  vous  envoie,  parce  courrier,  le  tableau  des  recettes 
complètes  de  tous  les  chemins  de  fer  allemands,  depuis 
le  commencement  de  leur  exercice  jusqu'à  la  fin  de 
septembre.  Vous  constaterez  partout  des  augmentations 
de  recettes  assez  considérables  par  rapport  à  l'année 
dernière.  Les  augmentations  provenant  du  transport 
des  marchandises  sont  surtout  importantes.  Le  groupe 
du  Reichstag,  qui  poursuit  avec  tant  d'énergie  sa  cam- 
pagne en  laveur  de  l'abaissement  des  tarifs  desChemins, 
puisera  une  nouvelle  force  dans  ces  chiffres. 


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  cliange  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


1899 


31  oct. 

Dit.  23  oct. 

31  oct. 

»:(.  23oct. 

7ti6.56f) 

—  25.326 

707.618 

-  22. 286 

21.454 

-  b."i9 

18.996 

-  1.057 

12  698 

+  384 

13. 555 

-1-  1.083 

851  -2i5 

+  2S.S71 

992  024 

+  33.608 

UM:\ 

+   4. "88 

78.946 

-h  12.152 

14.711 

-  10.738 

lu  8*2 

—  491 

144.(126 

-\-  'J.301 

73.846 

-  5.074 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.0UU 

non  niod. 

30.000 

non  mod. 

1.232.'!;)2 

+  .16.297 

1.221.153 

+  40.812 

mm 

-  40.879 

486.013 

-  23  253 

45.6271-1-  1.403 

38.501 

+  876 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


23  juin 
31  >• 

7  aoCil 
15  » 
23  » 
31  >' 

1  sept. 
15  » 
22 

29  » 
6  oct. 
15  » 
22  » 
31 


c 

M 

Or 
et  argent 

Circulatio 

Comptes 
courants 
dépots 

'3 

o 

eu 

Avances 

Réserve 
de  billet! 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

888 

1.096 

530 

719 

67 

-*- 

121 

5 

860 

1.122 

486 

738 

71 

-1- 

70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

+ 

98 

» 

872 

1.074 

51. j 

766 

69 

+ 

131 

» 

890 

1.043 

532 

698 

64 

-4- 

177 

» 

848 

1 .096 

488 

729 

75 

+ 

84 

834 

1.088 

4SI 

716 

70 

+ 

76 

11 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

+ 

74 

II 

831 

1.113 

543 

783 

66 

+ 

46 

m 

725 

1.344 

456 

972 

109 

292 

» 

718 

1.293 

456 

913 

89 

249 

7-34 

1.219 

497 

8r;3 

78 

132 

792 

I.ISj 

504 

828 

(19 

67 

» 

767 

1.233 

463 

857 

74 

140 

La  Statistique  des  Alcools.  —  On  vient  de  publier  la 
statistique  générale  des  industries  de  l'alcool  pendant  l'exer- 
cice 1899-1900.  Elle  s'établit  ainsi  : 

1899-1900  1898-1899 
(Hectolitres) 

Production  totale   3.637.852  3.82-3.296 

Consommation  alimentaire   2.379.886  2.414.840 

Exportation   160.004  220.215 

Dénaturation   1.056.178  991.977 

Stocks   331.901  332.505 

Ainsi,  pendant  que  la  consommation  alimentaire  et  l'expor- 
tation ont  sensiblement  diminué,  la  dénaturation  pour  l'in- 
dustrie a  augmenté. 


1  ;  lix  \(  )N(  ) M 1 ST K  K u iiop  1-; i: n . 


Angleterre 


Les  Recettes  des  Chemins  do  fer  allemands.  —  Lva 
69  li^nos  éiaieiU  ou  oxiiloitalion,  ou  sopleiubro. reproson- 
taionl  une  lon^uour  do  'iîî.oO?  kilomélros. 

Les  récoltes  se  sont  élablios  ainsi  : 

Pur  rapport 
Recettes         à  l'année  Par 
totales        précédente  kiioiu. 

Toutes  les  lignes  en  septembre  1900 

M.                M.  M. 

Voyasïeiirs                 49.290.091     +  5.339.041  1.157 

Marchandises....     101.08i!.542     +  3.456.471  2.330 

Lignes  dont  Vexe>-cice  commence  en  avril 
(l"''  avril/30  septembre) 

Voyageurs   255.277.77'i     +23.133.2àG  7.050 

Marchandises....     505.823.898     +35.036.810  13.718 

Lignes  dont  l'exercice  commence  en  Janvier 
(l"  janTier/SO  septembre) 

Voyageurs   »i  60.946.047     +  2.741.498  9.782 

Marchandises....     108.524.848     +  5.596.925  17.134 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  8  novembre  1900. 

Les  tendances  meilleures  qui,  depuis  plusieurs  jours,  se 
manifeslaient  à  la  Bourse,  se  sont  encore  accentuées  aujour- 
d'hui. Toutes  les  valeurs,  et  principalement  les  valeurs 
industrielles,  ont  bénéficié  d'une  hausse  sensible. 

Tous  les  Chemins  de  fer,  et  surtout  les  Chemins  de  fer 
suisses,  ont  été  très  demandés.  Les  actions  des  Banques  sont 
fermes  ainsi  que  tous  les  Fonds  d'Etat. 

L'argent  est  facile  à  4  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  87  . .  ;  Turc  D,  22  45;  Lom- 
bards, 26  50.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  7  novembre  1900. 

Kemniiiement  ministériel.  —  Lt'  .~^lock-Éxcliann(.'.  —  L  Eleclinn  pré" 
sitleiitielle  aux  Ktuts-Unis.  —  Le  Marché  inoiiétairi'.  —  Les  liCMiins 
du  Trésor. 

.Je  vous  ai  télégraphié,  la  semaine  dernière,  les  chan 
gements  que  lord  Salisbury  a  fait  approuver  dans  la 
composition  du  Cabinet.  On  s'attendait  à  un  simple 
échange  de  places  :  c'est  un  véritable  remaniement  qui 
a  eu  lieu  et  un  remaniement  qui  a  une  signification 
bien  nette. 

Il  résulte,  en  effet,  qu'en  abandonnant  le  portefeuille 
des  Affaires  étrangères  pour  prendre  les  fonctions  tout 
honorifiques  de  Garde  du  sceau  privé,  lord  Salisbury 
a  voulu  se  débarrasser  d'une  charge  encombrante  pour 
pouvoir,  tout  à  son  aise,  remettre  la  main  sur  la  direc- 
tion des  affaires  générales  et  restaurer  son  droit  de 
chef  de  Gouvernement. 

Le  choix  qu'il  a  fait  des  titulaires  des  postes  laissés 
vacants,  a  montré  son  intention  bien  nette  de  restau- 
rer son  autorité  :  la  presse  amie  de  M.  Chamberlain 
réclamait  à  cor  et  à  cri  la  nomination  de  son  chef;  ce 
ne  sont  que  des  conservateurs  appartenant  à  l'entou- 
rage immédiat  du  Premier  Ministre  qui  ont  été  choisis. 

A  ce  point  de  vue,  le  remaniement  ministériel  qui 
vient  d'être  opéré  doit  être  envisagé  favorablement  :  il 
nous  débarrasse  de  la  politique  de  hasard  inaugurée 
par  le  Secrétaire  d'Etat  aux  colonies. 

Le  Siock-Exchange  n'a  pas  attaché  beaucoup  d'im- 
portance à  cette  question  :  pour  les  motifs  que  je  vous 
ai  indiqi^és  bien  des  fois,  il  reste  inattentif  et  désœu- 
vré ;  le  fait  qui  l'a  occupé  le  plus,  cette  semaine  —  mais 
qui  ne  pouvait  jusqu'à  ce  matin  l'inlluencer  beaucoup 
—  c'est  l'élection  présidentielle  des  Etats-Unis.  Le  public 
anglais  a  toujours  cru  au  succès  de  M.  Mac  Kinley, 
mais  en  ces  derniers  temps,  la  campagne  avait  pris 


une  telle  tournure,  que  d'aucuns  ont  di'i  envisager 
l'éventualité  du  succès  do  M.  lîryan.  Or,  les  engage- 
monts  de  ce  dernier  l'obligeant  à  faire  quehiue  chose 
pour  l'argent,  on  parlait  démesures  très  radicules  dont 
les  valeurs  américaines  auraient  pu  souffrir.  On  sait 
aujourd'hui  que  le  vote  des  Etats-Unis  maintient 
M.  Mac  Kinicy  à  la  fête  du  pays  :  c'est  la  victoire  des 
grosses  coalitions  syndicales  ;  c'est  la  consécration  de 
la  politique  d'expansion  ;  c'est  le  maintien  du  régime 
monétaire  actuel .  Je  serais  surpris  si  le  Stock-Exchange 
n'accueillait  pas  cet  événement  avec  faveur. 

Un  fait  peut  le  retenir,  ou  empêcher,  du  moins,  que 
toute  reprise  devienne  fort  importante  :  c'est  la  situa- 
tion du  marché  monétaire.  Des  ari-ivages  d'or  sont 
venus,  qui  ont  bien  réduit  la  pression  éprouvée  par  la 
place  et  évité  un  resserrement  tel,  dans  la  réserve  de 
la  Banque,  qu'il  aurait  fallu  aviser.  Mais  il  est  douteux 
que  ces  arrivages  puissent  être  suffisants  et  l'on  ignore 
s'ils  pourront  combler  toutes  les  demandes.  Toutes  les 
probaJjilités  sont  pour  que  la  Banque  prenne  des 
mesures  destinées  à  protéger  son  encaisse  :  si  elle  ne 
le  fait  pas,  c'est  afin  de  ne  pas  gêner  le  Trésor  qui, 
bien  loin  de  pouvoir  la  rembourser,  sera  bientôt  obligé 
de  frapper  de  nouveau  à  ses  caisses. 

Il  a  pu  éviter,  la  semaine  dernière,  de  procéder  à 
une  nouvelle  émission  de  bons  du  Trésor,  il  est  possible 
qu'il  renvoie  encore  cette  opération  puisqu'il  recevra 
demain  le  dernier  versement  de  10  0/0  sur  l'emprunt 
national  de  guerre  et,  le  15  courant,  le  dernier  verse- 
ment sur  l'émission  des  bons  de  l'Echiquier.  Mais  ces 
versements  ne  formeront  qu'un  maigre  total,  car  nom- 
breux sont  les  titres  qui  ont  été  libérés  immédiatement. 
On  évalue  seulement  à  2.000.000  de  livres  sterling  les 
sommes  à  recevoir  demain  et  à  1.300.000  liv.  st.  celles 
à  recevoir  le  15.  En  ajoutant  ces  3.300.000  liv.  st.  au 
solde  en  caisse  actuel  de  2.406.000  liv.  st.,  nous  trou- 
vons une  somme  de  5.706.000  liv.  st.  utilisable  pour 
faire  face  aux  dépenses  de  guerre  jusqu'à  ce  que 
l'Echiquier  ait  émis  les  2.500.000  liv.  st.  de  bons  du 
Trésor  pour  lesquels  il  a  reçu  une  autorisation.  Si 
cette  émission  a  lieu,  les  ressources  du  Trésor  s'élè- 
veront à  8.200.000  liv.  st.;  c'est  à  peine  suffisant  pour 
couvrir  les  dépenses  de  guerre  pendant  six  ou  sept 
semaines  et  comme  le  Trésor  est  obligé  de  conserver 
une  balance  de  2.000.000  de  livres  sterling,  les  dispo- 
nibilités ne  permettent  pas  d'aller  au  delà  du  commen- 
cement de  décembre. 

Londres,  7  novembre  1900. 
Les  nominations  suivantes  sont  données  aujourd'hui  offi- 
ciellement ; 

Lord  Granborne,  secrétaire  d'Etat  aux  affaires  étrangères  ; 
M.  Gerald  Balfour,  président  du  Board  of  Trade  :  M.  Long, 
président  du  Local  govo'nement  board;  JNI.  Wyndham, 
secrétaire  d'Etat  pour  l'Irlande  ;  M.  Arnold  Forster,  secrétaire 
parlementaire  pour  l'Amirauté;  lord  Stanley,  premier  secré- 
taire à  la  Guerre;  M.  Austin  Chamberlain,  premier  secrétaire 
du  Trésor. 


lomipes  et  Imi 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

8  novembre  1900 


Département  des  opérations  d'émission 
Liv.  st. 


PASSIF 

Billets  créés   47. 744. 000 


Total   47.744.000 


ACTIF 

Dotte  fixe  de  l'Etat... 
Rentes  immobili.sées  . 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Liv.  st. 
11.015.100 
(i.  759. 900 
29. Of 9. 000 

47.744.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.166.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   5.800.000 

Comptqs  particuliers.  38.408  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  168  000 

Total   62.195,000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

La  Banque)  

Portefeuille  et  avances 

Billets  éa  réserve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

j,S,;49.000 
ïi  lut. 000 
ifi.U8i  000 
1.761.000 


Total   62.195.000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


2  août   

9  »   

16  »   

23  »   

30  »   

6  sept  

13  »   

20  »   

27  ..   

4  octobre . . . . 

11  »   

18  »   

25  »   

j"  novembre 

8  »   


>' 

«i  » 

ion 
les 
ours) 

(0 

&•§ 

■<o^  a) 

.S  S  " 

_  <<  0 

0  ni 

Taux 

r  monn 

et 
Lingot 

3 

o 
a. 

3  * 

h) 

en 

oportio 
réserve 
igagemi 

de 
l'esc. 

a 

Dispo 

des  c 
ae 

rt 

O 

eu  rt 

70 

31  033 

30.866 

50.543 

50  877 

17.942 

33  39 

4 

30.429 

30.583 

48.675 

49.328 

17.621 

36  10 

30.859 
33.355 

oU  -Z  »i 

50.189 

50.143 

18.382 

,36  49 

29.916 

51.!B9 

48.526 

2l!2l3 

41  04 

II 

35.371 

29.S09 

49' 191 

43.998 

23.336 

47  33 

» 

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

II 

36.417 

29.563 

43.605 

39.4-25 

24  629 

53  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  9S 

36.107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

33  98 

3i  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

4i  41 

33.600 

30.158 

48.929 

45.371 

21.217 

43  22 

33.473 

29.7(i9 

49.558 

43.945 

21.479 

43  20 

32.802 

29.479 

49.027 

45.799 

21.097 

42  89 

32  385 

29.322 

47.855 

45..3.10 

20.338 

43  » 

» 

31.730 

29.660 

44.308 

42.185 

19. 845 

44  61 

Courrier  de  la  Boarse  de  Ijondre« 


Londres,  8  novembre  1900. 

Dans  l'attente  de  l'élection  présidentielle  aux  Etats-Unis, 
le  Marché  s'est  montré  assez  réservé  pendant  cette  semaine; 
il  n'a  pas  fait  preuve,  hier,  de  beaucoup  d'activité  en  appre- 
nant le  succès  de  M.  Mac  Kinley.  La  tendance  reste  toutefois 
favorable,  bien  que  le  Marché  monétaire  donne  toujours  des 
préoccupations. 

Les  Consolidés  sont  à  98  15/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

L'Extérieure  d'Esfagr.r.  remonte  à  67  5/8  ;  l'Italien  est  à 
9i  1/2;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  mouvementés. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  lourd. 
Le  Brésil  5  0/0,  reste  à  70  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes  et  les  Chemins  aiuéri- 
eains  en  reprise. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  90  1/2,  VEriô  à  13  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  78  1/2,  VAtchison  à  36  •/•  et  le  Norfolk  à 
79  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  7  novembre  1900. 

Miirasme  do  la  Bourse  de  Vienne.  —  Dissolution  du  Carti'l  du  fci'  en 
Hongrie.  —  Le  Gonnnerce  et  rE.\i)ortatiiiii  du  Clmrbon.  —  Le 
Budget  tinngrois. 

La  lutte  électorale  conlinue  dans  toute  l'Autriche 
dvec  une  violence  croissante  et  des  résultats  toujours 
plus  douteux.  Il  sera  temps  d'en  résumer  les  consé- 
quences quand  la  bataille  sera  finie  et  tous  les  votes 
terminés. 

La  bourse  de  Vienne  est  franchement  mauvaise.  Ni 
activité  dans  les  transactions,  ni  fermeté  dans  les  cours, 
surtout  aucune  confiance  de  la  part  des  capitalistes . 
On  s'est  réglé  longtemps  sur  la  bourse  de  Berlin.  Il  y 
a  deux  mois,  la  baisse  qui  se  produisit  à  la  bourse  de 
Berlin  entraîna  celle  de  Vienne  dans  une  véritable  crise. 
Depuis,  la  bourse  de  Berlin  s'est  ressaisie,  mais  chez 
nous  la  baisse  et  la  méfiance  persistent.  Rien  ne  peut 
faire  sortir  notre  marché  financier  du  plus  grand  ma- 
rasme qu'il  ait  jamais  connu,  même  dans  le  temps  des 
vacances  de  l'été.  Le  compartiment  des  valeurs  métal- 
lurgiques semble  échapper  aux  tendances  qui  font 
sans  cesse  reculer  davantage  tous  les  cours. 

La  nouvelle  la  plus  sensationnelle  nous  vient  au- 
jourd'hui de  BuJa-Peslh.  Je  vous  ai  parlé,  en  son 
temps,  de  la  conclusion  d'un  cartel  du  fer  en  Hongrie. 
Or,  le  Gouvernement  hongrois,  en  sa  qualité  de  pro- 
priétaire des  Forges  de  Finauzœrar  a  chargé  leur  direc- 
teur, M.  Charles  de  Vajkay,  par  un  communiqué 
adressé  avant-hier  à  la  Société  des  Forges  de  Rima- 
Murany,  de  déclarer  que  les  Forges  de  l'Fitat,  à  la  suite 


de  la  sortie  du  syndicat  de  la  Société  Autrichienne- 
Hongroise  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat,  ont  décidé  de 
ne  plus  vouloir  être  liéees  par  la  Convention  des  Usi- 
nes de  fer  hongroises  et  de  décliner  toutes  les  consé- 
quences qui  en  résultent.  Le  communiqué  officiel  ex- 
prime en  même  temps  le  désir  de  voir  convoquer  le 
plus  tôt  possible  toutes  les  usines  de  fer  hongroises, 
afin  de  délibérer  en  commun  sur  un  arrangement  éven- 
tuel à  établir  sur  une  base  nouvelle.  En  même  temps, 
la  Direction  des  Forges  de  l'Etat  désirerait  également 
faire  entrer  dans  la  nouvelle  convention  l'usine  de  fer 
de  Dosgyœr,  appartenant  à  l'Etat,  qui,  jusqu'à  pré- 
sent, n'était  pas  comprise  dans  la  convention.  Ce  com- 
muniqué des  Forges  de  l'Etat  équivaut  à  une  dénon- 
ciation. 

Dans  le  cours  de  la  journée  d'hier,  des  conférences 
ont  eu  lieu  entre  le  directeur  général,  M.  de  Biro  et  le 
directeur,  M.  de  Vajkay,  qui  ont  lait  constater  par  les 
deux  parties  que  la  dénonciation  était  un  fait  accompli. 
Toutefois  le  représentant  de  la  Société  de  Rima-Murany 
a  déclaré,  à  ce  sujet,  qu'il  ne  considérait  pas  comme 
opportun  dans  !e  moment  actuel  de  donner  suite  au 
désir  exprimé  dans  le  Communiqué  des  Forges  de 
l'Etat  hongroises  de  conclure  une  nouvelle  convention. 
En  tenant  compte  de  l'état  des  choses  actuel,  il  con- 
viendrait de  s'en  t^nir  pour  le  moment  à  la  dénoncia- 
pure  et  simple  du  cartel. 

On  a  tout  lieu  de  croire,  à  des  indices  irrécusables, 
que  la  dénonciation  du  cartel  hongrois  ne  précédera 
que  de  quelques  jours  la  dénonciation  du  cartel  autri- 
chien. 

Le  Syndicat  des  grands  charbonnages  vient  de  pu- 
blier un  document  intéressant  sur  les  transactions  en 
charbons.  On  sait  «jue  notre  principale  exportation  de 
combustibles  minéraux  consiste  en  lignite  bohémienne, 
tandis  que  l'importation  se  compose  en  majeure  partie 
de  charbon  de  terre,  évidemment  beaucoup  plus  cher 
que  les  lignites  moins  estimées.  Pour  cette  raison 
l'exportation,  tout  en  accusant  des  quantités  beaucoup 
plus  élevées,  reste  inférieure  à  l'importation  comme  va- 
leur marchande.  Toutefois,  le  bilan  des  transactions 
de  l'exercice  présent  a  donné,  pour  la  premirre  fois,  un 
actif  en  notre  faveur,  la  valeur  de  l'importation  s'éle- 
vant  à  83.9  millions  et  la  valeur  de  l'exportation  à 
86  millions  de  couronnes;  de  là  un  actif  de  2.1  millions 
de  couronnes  en  notre  faveur.  Sous  le  rapport  du 
poids,  le  chilire  des  importations  a  été  de  58.836.591 
quintaux  métriques  et  a  diminué  de  2.8  0/0,  tandis  que 
le  chiffre  des  exportations  est  monté  à  97.990.053  quin- 
taux métriques,  en  augmentation  de  4.5  0/0  sur  l'année 
précédente.  La  diminution  de  l'importation,  l'augmen- 
tation de  l'exportation  des  charbons  et  la  grande  con- 
sommation indigène  accusent  une  progression  de  notre 
production  en  charbon,  qui  se  chiffre  par  4.5  millions 
de  quintaux  métriques. 

Le  Ministre  des  Finances  hongrois  vient  de  déposer 
le  budget  de  1901. 

Les  dépenses  ordinaires  sont  de  970.496.503  couron- 
nes; les  recettes  ordinaires  de  1.012.770.396  couronnes, 
soit  une  plus-value  de  42.273.893  couronnes. 

Les  dépenses  extraordinaires  sont  de  86.049.914  cou- 
ronnes. Elles  sont  causées  par  les  dépenses  transitoi- 
res, les  dotations  et  les  subventions. 

Les  recettes  extraordinaires  sont  de  43.811.904  cou- 
ronnes. Il  y  a  donc  un  déficit  extraordinaire  de  42  mil- 
lions 238.013  couronnes. 

Pour  le  budget  total  ordinaire  et  extraordinaire,  les 
dépenses  sont  de  1.056.546.417  couronnes  et  les  recettes 
de  1.056.582.297  couronnes. 

Le  budget  entier  accuse  donc  une  plus-value  de  . 
35.880  couronnes,  laquelle  est  inférieure  à  celle  de 
1900  de  111.451  couronnes. 


et 


Les  Finances  de  la  'Ville  de  Budapest.  —  Le  projet  de 
budget  de  la  Ville  de  Budapest,  pour  Tannée  190i,  accuse 
38.'<i89.00o  couronnes  aux  dépenses  et  ••;6. 194.741  couronnes 
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aux  recettes  ;  il  se  solde,  par  conséquent,  avec  un  délicitdo 
2.0'Ji.26!3  couronnes. 


L«  Commerce  extérieur  de  l'Autriche-Hongrie.  —  Le 

commerce  de  l'Autriche-llongrie,  pendant  le  mois  de  septem- 
bre 1900,  accuse  120.4  millions  (le  couronnes  aux  importa- 
tions et  168.1  millions  do  couronnes  aux  exportations;  par 
rapport  à  l'année  précédente,  les  premières  ont  auf^iuonté  do 
8.9  et  les  secondes  de  15.9  millions  de  couronnes.  —  Durant 
les  neuf  premiers  mois  de  l'année  courante,  les  importations 
so  sont  élevées  à  1237.4  millions  et  les  exportations  à  1387.0 
millions  de  couronnes,  en  aufjmentation  de  46.2  et  54.9  millions 
comparativement  au  mouvement  commercial  de  1899. 


Courrier  de  la  Itourse  de  Vienne 


Vienne,  8  novembre  1900. 
Les  tendances  ont  aujourd'hui  une  légère  apparence  de 
fermeté  qui  contraste   heureusement  avec  la  faiblesse  des 

i'ours  précédents.  Les  actions  des  grandes  métallurgies  et  des 
lanques  profitent  surtout  de  cette  amélioration.  Les  papiers 
des  Chemins  de  fer  sont  assez  demandés. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  661  70  ;  les  Lombards, 
111  . .  ;  la  Lœnderbank,  414  ..;  IÇs  Tabacs,  286; les  Chemins 
de  fer  Autrichiens,  664  . l'Alpine,  421  50.  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  8  novembre  1900. 
La  ^tuatioB  du  Marché 

Après  avoir  fait  preuve,  au  début  de  la  semaine, 
des  meilleures  dispositions,  l'élan  du  Marché  à  terme 
s'est  de  nouveau  ralenti.  La  reprise  des  cours  qui 
s'était  faite  très  rapidement  a  dû  céder  une  partie  de 
l'avance  conquise.  L'hésitation  reste  actuellement  la 
note  dominante. 

Au  groupe  des  valeurs  espagnoles,  l'Extérieure  qui 
s'était  relevée  à  67  7/16  est  revenue  à  67  7/16  en  ten- 
dance lourde.  Le  Saragosse  de  268  a  rétrogradé  à  259 
pour  clôturer  à  263. 

Le  Nord  de  l'Espagne  de  183  à  178. 

La  Rente  brésilienne  4  0/0  s'est  améliorée  à  62  5/16. 

Les  affaires  se  montrent  toujours  actives  sur  le  Mé- 
tropolitain et  la  Parisienne  électrique.  La  première  de 
ces  valeurs,  après  avoir  reconquis  le  cours  de  554,  est 
revenue  à  539  pour  se  relever  linalement  à  558.  La  Pa- 
risienne a  voltigé  de  269  à  257  1/2  pour  passer  à  264. 

Le  PortugHis  a  été  offert  à  23  11/16  sans  preneur. 

L'activité  a  été  très  grande  sur  le  Rio-Tinto,  qui  a 
repris  à  1.455. 

Affaires  nulles  en  valeurs  turques. 

Le  marché  du  comptant  reste  toujours  dans  une 
situation  assez  pénible.  Les  valeurs  perdent  du  terrain, 
les  cours  ne  se  maintenant  que  difficilement,  sous  l'in- 
fluence d'ofl'res  répétées. 

Les  actions  de  Banques  sont  presque  toutes  en  réac- 
tion. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  ont  une  mauvaise 
tendance.  La  part  fondateur  du  Chemin  de  fer  du 
Congo  recule  à  9.800,  l'ordinaire  à  2.240. 

En  tramways,  les  échanges  sont  rares. 

Le  marché  est  très  irrégulier  au  groupe  des  valeurs 
sidérurgiques. 

Presque  toutes  les  actions  de  charbonnages  sont  en 
complète  réaction  :  Amercœur  à  1.6.30  ;  Grande  Machine 
à  feu  à  3.075;  Houillères-Unies  à  281  ;  Produits  de  Flénu 
à  4.725;  Grand  Mambourg  à  770. 

Les  zincs  sont  calmes. 

Les  affaires  sont  insignifiantes  en  verreries  et  indus- 
tries du  gaz  et  électricité. 

Les  valeurs  cong  laises  sont  peu  soutenues  : 

La  Privilégiée  Katanga  à  1.490;  l'ordinaire  à  1.235; 
Lomanis  à  2  075;  l'ordinaire  Haut-Congo  à  3.030. 

Les  tendances  paraissent  faibles  en  actions  étran- 
gères. 


lufûrfflatious  Économipes  el  Financières 


L'Emprunt  de  Bruxelles.  —  Les  grands  travaux  indis.' 

pensables  accomplis  depuis  une  quinzaine  d'années  ont  fini 
par  absorber  une  quarantaine  de  millions,  c'est-à-dire  le  reli- 
quat de  l'emprunt  de  1886  et  le  produit  des  ventes  de  pro- 
priétés. Ces  dépenses  s'imposaient  et  ont  enrichi  du  reste  le 
patrimoine  de  la  ville. 

Mais  il  reste  des  travaux  en  cours  d'exécution  et  il  en  est 
d'autres  dont  la  réalisation  est  décidée,  en  dehors  des  travaux 
considérables  qu'entraînera  la  construction  d»  la  Gare  cen- 
trale et  pour  lesquels  on  attend  le  projet  définitif  du  Gouver- 
nement. Bruxelles,  en  ce  moment,  a  besoin  de  quelques  mil- 
lions seulement  :  il  est  probable  que  le  collège  proposera  au 
Conseil  communal  de  contracter  un  emprunt  de  5  à  6  millions 
maximum. 


Les  Pensions  ouvrières  en  Belgique.  —  Le  Moniteur 
Officiel  Belge  vient  de  publier  un  ai  rété  royal  du  20  octobre, 
pris  en  exécution  de  la  loi  du  10  mai  190U  sur  les  pensions 
de  vieillesse. 

L'article  9  de  cette  loi  est  ainsi  conçu  : 

Une  allocation  annuelle  de  65  francs  sera  accordée  à  tout 
ouvrier  ou  ancien  ouvrier  belge,  ayant  une  résidence  en  Bel- 
gique, âgé  de  65  ans  au  1"  janvier  1901  et  se  trouvant  dans  le 
besoin. 

Sont  admis,  dans  les  mêmes  conditions,  à  jouir  de  celte  al- 
location, au  fur  et  à  mesure  qu'ils  atteindront  l'âge  de  65  ans, 
les  travailleurs  âgés  d'au  moins  55  ans  à  la  date  du  1"  jan- 
vier 1901  ;  toutefois,  les  intéressés  qui  auront  à  cette  dernière 
date  moins  de  58  ans  accomplis  seront  exclus  du  bénéfice  de 
l'allocation  si,  pendant  une  période  de  trois  ans  au  moins,  ils 
n'ont  elleetué  à  Caisse  Générale  de  retraite  des  versements 
s'élevant  au  meins  à  3  fraHcs  par  an  et  formant  un  total  de 
18  francs. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJSI 


Madrid,  5  novembre  1900. 

La  Situation.  —  La  Bourse. —  La  Banque  d'Espagne.  —  Le  Coraniercc 
extérieur  en  1899. 

Le  télégraphe  et  les  journaux  vous  tiennent  journel- 
lement au  courant  des  incidents  de  l'insurrection  car- 
liste. La  partie  politique  n'est  pas  de  mon  ressort  et  je 
ne  ferai  pas  de  commentaii'es.  Je  me  contenterai  de 
signaler  le  simptôme,  fâcheux  pour  les  conservateurs, 
de  l'indifférence,  absolue  avec  laquelle  l'opinion  libérale  « 
a  accueilli  la  nouvelle  deréchaufïourée  carliste.  Les  libé- 
raux disentque,  depuis  vingt-cinq  ans,  on  n'a  pas  assez 
tenu  à  l'écart  de  l'armée,  des  fonctions  administratives, 
du  clergé  bon  nombre  d'anciens  carlistes,  non  ralliés, 
et  qui  presque  tous  avaient  fait  campagne. 

Aussi,  quand  on  a  vu  qu'une  bande  carliste  avait 
fait  son  apparition  on  a  été  contrarié,  mais  pas  surpris. 
L'avenir  nous  dira  ce  qu'il  faut  penser  de  l'importance 
de  ce  mouvement  que  je  crois  très  limité  pour  le  mo- 
ment et  dont,  à  mon  sens,  le  Gouvernement  aura  faci- 
lement raison. 

En  attendant  et  jusqu'à  nouvel  ordre,  les  Chambres 
sont  toujours  convoquées  pour  le  20  courant. 

Il  n'est  pas  étonnant  que  notre  Bourse  se  soitressentie 
des  inquiétudes  de  cette  semaine,  et  le  résultat  le  plus 
clair  a  été  une  baisse  de  10  0/0  sur  le  Marché  de  Bar- 
celone, par  rapport  aux  cours  d'octobre.  Le  Marché  de 
Madrid  a  résisté  de  son  mieux  à  cette  fâcheuse  in- 
Uuence,  à  tel  point  que  nous  avons  coté  constamment 
la  Rente  Intérieure  plus  haut  qu'à  Barcelone. 

Le  mal  est  fait  et  il  n'y  a  qu'à  attendre  que  le  calme 
revienne,  ce  qui  ne  tardera  peut-être  pas.  Alors  les 
cours  se  remettront  rapidement,  sans  qu'on  puisse  af- 
firmer cependant  qu'ils  remonteront  tout  de  suite  au 
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niveau  où  ils  étaient  au  moment  de  l'insurrection. 
Gomme  il  y  a  un  découvert  énorme,  notamment  à  Bar- 
celone, nous  aurons  probablement  des  sinistres,  quand 
Je  moment  de  se  couvrir  sera  venu.  L'Intérieure  est 
arrivée  au  cours  de  64  50;  l'Extérieure  a  fait  72  0/0; 
les  valeurs  coloniales  ont  baissé  encore  plus  que  l'In- 
térieure. L'Amortissable  5  0/0  a  été  très  atteint:  près 
de  7  0/0  de  baisse.  La  Banque  d'Espagne  est  descen- 
due à  488;  les  Tabacs  à  371.  Les  autres  valeurs  n'ont 
pas  eu  de  marché  pour  ainsi  dire. 

Heureusement,  le  comptant  s'est  maintenu  ferme  et 
a  achetA,  surtout  le  samedi.  Ce  jour-là,  on  a  traité 
4. 463.900  pesetas  nominales  d'Intérieure  ;  434. 400 d'Ex- 
térieure; 2.861.000  d'Amortissable  5  0/0  et,  depuis 
samedi,  on  est  eu  reprise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 


4  0/0  Intérieure  

4  0/0  Extprieure  . . . 

4  0/0  amortissable  . 

5  0/0  — 
Bons  cubains  6  0/0. 

—  5  0/0. 
Pliili{ipines  6  0/0. . . 


15  oct. 

22  oct. 

29  oct. 

5  nov. 

71  35 

71  35 

70  55 

71  85 

78  30 

78  05 

76  25 

78  75 

78  80 

80  85 

92  75 

92  90 

91  .. 

92  75 

85  55 

85  10 

83  35 

86  .. 

71  30 

71  20 

09  40 

71  85 

509 

507 

50.5 

507 

395  .. 

373  .. 

388  .. 

400  50 

30  95 

31  40 

33  25 

30  35 

32  92 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs 

Chèque  sur  Paris  

—     sur  Londres  

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  on  remarque  les 
cliangeinents  suivants  :  + or,  1.2  million;  escomptes, 
14.2;  avances,  10;  circulation,  6  (elle  atteint  plus  de 
1  601  millions)  ;  —  argent,  1  million;  comptes  courants 
particuliers,  4.7. 

La  Direction  des  Douanes  a  publié  les  résultats  du 
commerce  extérieur  en  1899.  Les  voici  par  groupes  de 
marchandises  : 

Import.  Export. 


Matières  premières. . . 

Produits  fabriqués  

Denrées  alimentaires . 


(Millions  de  pesetas^ 
/j02  ;S22 
350  195 
200        28  i 


953 


800 


Différence  en  faveur  de  l'impor- 
tation  


153 


En  1898,  l'excédent  des  exportations  était  de  253  mil- 
lions, ce  qui  fait  une  dilîerence  de  406  millions  d'une  an- 
née à  l'autre,  en  sens  inverse. 

Le  mouvement  de  la  navigation  a  porté  sur  19.136 
navires  à  l'entrée  et  17.708  à  la  sortie.  Les  marchan- 
dises chargées  ont  atteint  11.889.057  tonnes,  les  dé- 
chargées 3. 438.867  ;  ensemble,  15.327.914.  En  1898,  il 
y  eut  12.455.678  tonnes. 

Le  commerce  avec  l'île  de  Cuba  a  été  réduit  à  73  mil- 
lions à  l'exportation  et  à  21  millions  à  l'importation. 

Le  commerce  avec  la  France  comprend,  en  déduisant 
les  réexpéditions,  les  importations  et  les  exportations 
temporaires,  215  millions  environ  exportés  en  France  ; 
les  importations  françaises  en  Espagne  ont  été  d'un 
peu  moins  de  140  millions.  C'est  bien  maigre.  Les 
Etats-Unis  ont  importé  119  millions;  l'Angleterre,  230 
millions  à  peu  près  ;  l'Allemagne,  64  millions  à  peu 
près.  Il  me  semble  que  cette  situation  appelle  un  remède 
si  la  France  veut  conserver  son  importance  sur  le  mai'- 
ché  espagnol.   

MoriDatious  Écoiioffllanss  et  Fiiiaicières 

L'Industrie  textile  en  Catalogne.  —  La  crise  écono- 
mique qui  a  sévi  en  ("-atalo^ne  a  attiré  l'altention  sur  l'im- 
portance de  l'industrie  textile  catalane.  A  défaut  de  données 
officielles,  les  statistiques  suivantes,  recueillies  par  M.  E. 
Bartoli,  membre  de  l'Association  du  fomento  del  trahajo 
naoional  et  transmises  par  le  Gérant  du  (  lonsulat  de  France, 
il  Barcelone,  méritent  d'être  prises  on  considération. 

L'industrie  des  filés,  tissus  et  impressions  constitue  la 


branche  la  plus  importante  de  l'activité  économique  de  la 
(.'.atalogne  ;  c'est  celle  qui  occupe  le  plus  grand  nombre  d'ou- 
vriers, qui  réunit  et  met  en  mouvement  les  plus  forts  capi- 
taux. 

Parmi  les  provinces  de  la  (  latalogne,  la  première  place 
revient  à  celle  de  Barcelone,  qui  compte  sur  son  sol  des  cen- 
tres industriels  tels  que  ÎNIanrcsa,  Mantari,  Sabadell,  Tarrasa 
et  Villanueva,  où  se  trouvent,  en  dehors  de  celles  de  Barce- 
lone même,  les  plus  vastes  manufactures  et  usines  de 
l'Espagne. 

Pour  pouvoir  mettre  à  profit  la  force  hj'draulique  natu- 
relle, de  nombreux  établissements  de  ce  genre  se  sont  pla- 
cés, en  outre,  dans  des  endroits  plus  déserts,  tout  le  long  de 
cours  d'eau. 

Pour  se  former  une  idée  sommaire  de  l'importance  extraor- 
dinaire de  cette  industrie,  il  suffit  de  se  rappeler  que  dans  la 
province  de  Barcelone  seule,  les  manufactures  occupent  plus 
de  100.000  ouvriers  et  que  les  salaires  représentent  une  valeur 
de  400.000  pesetas. 

En  1899,  les  ouvriers  employés  dans  les  fabriques,  au 
nombre  de  120.512,  ont  gacné  par  jour  une  somme  de 
521,792  pesetas,  soit  134.129.856  pesetas  pour  l'année  entière. 

D'après  la  statistique  administrative  de  la  contribution 
industrielle  et  commerciale  de  1895  à  1899.  les  fabriques  cata- 
lanes de  filés,  de  tissus,  écrus,  blanchis,  imprimés  et  teints 
ont  pavé  1.421.824  pesetas  de  cotes,  et  l'industrie  cotonnière 
seule,  919.911. 

Voici,  enfin,  un  tableau  du  nombre  des  fabriques  de  filét 
et  tissus  de  coton  situées  dans  la  province  de  Barcelone  : 


Catégories  de  fabriques 


Préparation  

Filés  et  préparation  

Tissus  

Filés  et  tissus  

Filés,  tissus,  blanchiment  et  ap- 
prêts  

Filés,  tissus,  blanchiment,  ap- 
prêts et  imiirimés  

Blanchiment  et  apprêts  

Tissus  imprimés  

Tissus  tt  bouneterif  

Tolal  


Ville  de  Reste  de  la 
Barcelone  provioce 

Nombre  de  fabriques 


10 

45 

115 

357 

64 

195 

6 

10 

6 

8 

11 

la 

46 

66 

22 

25 

19 

2 

299 

720 

Recettes  des 
Du  i"  janvier  ■ 


Chemins  de  fer  Espagnols 
•  7  octobre  1900  i  10  semaines) 


LIGNES 

Kiloni 
ex  pl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau.. . 

Asturies  

Lérida-Reus 
Almansa  Valence 

Tolal  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2mo 

784 
104 
499 

Pesetas 

i")  391  303 
12.549.2":7 
8'5.694 
9.'i96.349 

Pesetas 

47.681  319 
13. 488. 417 
M 37  724 
!i  i;6i.Gi:! 

Pesetas 

51.375.510 
14.7-.'2.67» 
1.197  438 
10.320.021 

Pesetas 

,52.766.371 
14. 941. 002 
1.047.868 
10.420.281 

3457 

68.0J2.823 

71.969.103 

77.61.j.f4: 

79.175.520 

1007 

3630 
246 

12.418.252 

47.058.265 
947.009 

1.-. 357.278 
ol. 382. 152 

i.o:o.6io 

15.182.933 

71.663.952 
1.491.287 

16.024.499 

73  855  314 
2.560.894 

Courrier  de  la  Bourse  de  Itladrld 


Madrid,  7  novembre  1900. 

La  place  de  Madrid  a  fait  preuve  d'une  grande  résistance 
en  ne  se  laissant  nullement  impressionner  par  la  baisse  de 
Barcelone.  L'énorme  découvert  qui  s'est  formé  doit  tôt  on 
tard  provoquer  une  brusque  reprise  des  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  68  80;  l'Extérieure  à  69  40;  le  change 
sur  Paris  est  à  33  55. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  6  novembre  1900. 

La  Rentrée  des  Chambres   —  Les  Pidjels  du  Oouveruemeiil.  —  La 
Baisse  du  Change.  —  Les  Rerelles  luiiiliques. 

On  n'est  pas  encore  exactement  fixé  sur  la  date  de  la 
réouverture  des  Chamlires  ;  on  croit,  cependant,  qu'elle 
aura  lieu  le  22  courant  et  que  le  Ministre  du  Trésor 
demandera  immédiatement  la  discussion  du  budget. 


L'hX'.ONOMlsrK  KUllOl'KKN.  —  Portugal 


Si  l'on  se  rappelle  que  rexorcico  provisoire  voté  par 
le  Parlement  uvant  les  vacances  d  été  prendra  fin  au 
'M  déccnil)re,  on  voit  que  la  (lhaniiire  n'aura  pas 
grand  temps  devant  elle  pour  discuter  les  pro  jets  du 
Ministre. 

On  a  demandé,  de  différents  côtés,  à  M.  Saracco  do 
faire  connaître  le  programme  du  Gouvernement  et 
d'indiquer  les  projets  de  loi  qu'il  soumettra  à  la  Cham- 
bre. Au  lieu  de  prononcer  un  discours-programme,  le 
Président  du  Conseil  a  décidé  de  faire  précéder  les 
décrets  autorisant  la  présentation  au  Parlement  des 
projets  de  réforme,  d  un  exposé  des  motifs  où  seront 
exposées  les  intentions  du  Gouvernement  et  le  but  pour- 
suivi par  lui.  Quant  à  l'ordre  de  discussion  de  ces  ré- 
formes, on  commencera  par  les  plus  urgentes  et  par 
celles  qui  sont  connexes  au  budget. 

Le  peu  que  l'on  sait  des  intentions  ministérielles  est 
de  nature  à  bien  impressionner  le  public  ;  il  est  évi- 
dent, en  effet,  que  M.  Rubini  s'est  inspiré  des  sages 
principes  soutenus  par  lui  quand  il  était  président  de 
la  Commission  du  budget  :  l'équilibre  n'a  pas  eu  de  plus 
sérieux  défenseur  et  ce  fait  est  d'autant  plus  satisfai- 
sant que  d'importants  allégements  ont  été  apportés 
aux  charges  qui  grèvent  les  classes  laborieuses. 

La  tendance  générale  du  Marché  ne  s'est  pas  mo- 
difiée :  le  change  baisse  et  la  rente  monte,  tandis 
que  l'ensemble  des  valeur.s  i-este  sans  changement. 

En  ce  qui  concerne  la  baisse  du  change,  notre  con- 
frère la  Correspondance  d'Italie  en  donne  les  causes 
suivantes  qui  nous  paraissent  être  exactes: 

La  première  a  trait  aux  disponibilités  du  Trésor  à 
l'étranger,  lesquelles  s'élèvent  à  environ  60  millions. 
La  seconde  se  trouve  dans  l'amélioration  sensible  du 
loyer  de  l'argent  à  l'étranger,  qui  a  rendu  avantageux 
ou  le  retrait  de  crédits  italiens  existant  au  dehors,  ou 
l'envoi  de  fonds  en  Italie  de  la  part  des  Banques  du 
dehors.  Peut-être  la  spéculation  a-t-elle  contribué  un 
peu  pour  sa  part  à  cette  baisse,  parce  que  le  manque 
d'argent  dans  le  pays  a  induit  les  possesseurs  de  devises 
étrangères  à  vendre  ce  qui  était  prêt  pour  se  recouvrir 
à  échéance,  dans  la  pensée  que  la  baisse  serait  seule- 
ment momentanée  et,  de  toute  façon,  moins  forte. 
D'un  autre  côté,  les  spéculateurs  s'attendaient  à  ce  que 
l'insufUsance  de  la  récolte  du  blé  fût  plus  grande 
qu'elle  ne  l'a  été  réellement.  C'est  ce  qui  explique  les 
ventes  de  ces  changes,  dont  la  remise  se  faisait  au  fur 
et  à  mesure. 

Il  est  possible,  en  outre,  que  la  grande  afïluence 
d'étrangers  accourus  pour  l'Année  jubilaire  ou  à  l'oc- 
casion de  l'Exposition  de  Paris,  ait  eu  quelque 
influence  ;  il  est  certain  en  effet  qu'une  quantité  notable 
d'étrangers,  d'Américains  spécialement,  ont  profité  de 
leur  voyage  à  Paris  pour  faire  une  excursion  en  Italie. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  deux  premières  raisons  indi- 
quées paraissent  avoir  eu  l'influence  la  plus  sérieuse. 

Je  vous  envoie  les  résultats  des  recettes  du  Trésor 
pour  le  mois  d'octobre.  Ils  montrent  une  augmentation 
de  16  millions  de  lire  environ  sur  les  recettes  d'oc- 
tobre 1899.  En  dehors  de  la  loterie,  qui  présente  une 
légère  diminution,  tous  les  chapitres  enregistrent  une 
plus-value  assez  sensible. 


Momiatîons  ftonomipes  et  Finaicières 

Les  Caisses  d'Epargne  Postales.  —  Les  versements  en 
dépôt  aux  Caisses  d'épargne  postales  eflectués  durant  les 
premiers  huit  mois  de  l'année  courante  s'élèvent  à  279.765.379 
lire,  laissant,  sous  déduction  des  remboursements  et  des 
sommes  employées  pour  le  compte  des  déposants,  un  excé- 
dent de  versement  de  38.816.213  lire. 

Par  suite,  le  montant  total  des  dépôts  à  épargne  prés  les 
Caisses  postales  était  au  31  août  dernier  de  667.379.903  lire 
sur  3.859.083  livrets. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Le  Ministre  des  finances 
communique  les  recettes  principales  du  Trésor  pendant  les 
quatre  premiers  mois  de  l'exercice  courant  (  juillet  à  fin  octoljre 
1900),  comparées  à  la  période  coi-respondantc  de  l'exercice 
précédent. 


l'.n  voici  le  litVileau  : 
Chapitres 


llésiilliit.s  11  lin  octohre 
1900-1901        I8!)y-1900  DifTérenccs 


Taxe  sur  les  affaires.  70. 684.835 

Imp.  fonds  rustiques  35. 349.. 58^1 

—  propriété  bâtie. .  29.896  988 

—  richesse  uiobil. .  66.73i.302 
Taxe  de  construction  51 .595.967 
Douanes,  dr.  marit. .  79. 1 15.937 
Droits  de  consomm..  25.983.429 

Tabacs   67.074.02.^ 

Sels   24.622.7ti2 

Loterie   21.175.712 


(La  lire) 

67.118.105 

35.518.B/i3 

29.85/<.0'i4 

66.372.937 

71. 708. '.112 

72.930.2(0 

25.704.;i27 

66.608.233 

2/J.557.731 

22.721.328 


f  3.566.730 

—  169.059 
+  42.944 
+  «1.365 

-f-2;).887.055 
-t-  6. 185. 697' 
+  278.502 
+  405.796 
-f  65.031 

—  1..545.G16 


472 . 293 . 545     433 . 095 . 100  + 39 . 198 . 445 


Courrier  de  In,  Boarse  de  Borne 


Rome,  7  novembre  1900. 
On  coiistiite  toujours  une  amélioration  du  change  et  une 
hausse  de  la  Rente;  les  autres  valeurs  reslent  sans  change- 
ment. 

La  Rente  est  à  100  30;  Méridionaux,  704  ..  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  52i  ...  Banque  Nationale,  860. 


PORTUGAL 


LA  SITUA  TION 


Lisbonne,  5  novembre  1899. 

Hruits  (le  Gri.se  miiii'Stéricr.e.  —  I-es  Projets  fuianciei's  de  M.  d'An- 
ilradc.  —  Création  d'une  Banque  d  Elal.  —  Réformes  liscales. — 
I/Kquililire  budgétaire. 

11  était  sérieusement  question  ces  jours-ci  de  crise 
ministérielle  :  le  bruit  courait  que  M.  Anselme  d'An- 
drade,  ministre  des  finances,  était  sur  le  point  d'aban- 
donner le  Pouvoir,  parce  qu'il  ne  pouvait  faire  parta- 
ger à  ses  collègues  ses  idées  sur  la  faijon  d'équilibrer 
le  budget. 

Une  pareille  crise  eût  été  déplorable,  car  le  Minis- 
tère actuel  n'a  que  trois  mois  d'existence  et  que  l'on  a 
fondé  les  plus  grands  espoirs  sur  les  aptitudes  du  Mi- 
nistre des  Finances. 

Toutes  les  études  faites  jusqu'ici  par  lui  auraient 
donc  été  en  pure  perte;  il  eut  fallu  procédera  un  re- 
plâtrage et  confier  à  un  autre  financier  le  soin  de  sau- 
ver le  pays. 

Fort  heureusement,  ces  bruits  ont  été  démentis  :  une 
note  officieuse  nous  a  appris  qu'il  n'existe  aucune 
mésintelligence  au  sein  du  Cabinet  et  que  l'on  connaî- 
tra bientôt  les  remèdes  que  M.  d'Andrade  propose 
pour  transformer  la  situation. 

Ces  remèdes  nous  ne  les  connaissons  pas  encore  of- 
ficiellement, mais  tous  les  Ministres  en  ont  eu  commu- 
nication et  vous  devez  comprendre  ce  que  peut  devenir 
un  secret  confié  à  tant  de  personnes  !  Depuis  huit  jours, 
toute  la  presse  est  pleine  des  projets  financiers  du  Mi- 
nistre :  elle  les  expose,  les  commente,  les  discute  et 
cela  avec  une  telle  abondance  de  détails,  que  les  jour- 
naux dont  les  attaches  officieuses  ne  sont  ignorées  de 
personne,  ont  dû  rectifier  les  faits  et  discuter  à  leur 
tour,  comme  si  les  projets  avaient  été  officiellement  pu- 
bliés. Dans  ces  conditions,  si  on  ignore  encore  la  let- 
tre des  projets  financiers  de  M.  d'Andrade,  on  connaît 
du  moins  leur  économie  générale. 

Ces  projets,  disons-le  de  suite,  touchent  à  des  ques- 
tions d'une  grande  importance.  Il  s'agit  d'abord  de 
transformer  la  Banque  du  Portugal  en  banque  d'Etat 
et  voici  ce  que  dit  à  ce  sujet  l'officieux  Bia  : 

On  ne  se  ]iropose  pas  de  fonder  une  Banque  nouvelle  : 
l'Institution  projetée  se  substituera  entièrement  à\a  Banque 
du-  Portugal  et  prendra  à  la  Banque  des  Colonies  sa  fonc- 
tion de  Banque  émettrice  aux  colonies.  L'Etat  jirendra  tout 
l'actif  et  le  passif  de  la  ^ançwe  du  Portugal  ;  il  acceptera 
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comme  associés  les  actionnaires  actviels  de  cet  Etablissement 
qui  le  désirent  et  remboursent  les  autres  en  titres  de  la  Dette 
intérieure  à  un  prix  qu'il  resterait  à  déterminer. 

Cette  opération  faite,  le  Gouvernement  fournira  le  restant 
du  capital  augmenté  de  la  Banque,  en  or  ou  en  titres  repré- 
sentant de  i'or  jusqu'à  concurrence  d'une  somme  qui,  ajoutée 
à  la  réserve  actuelle  de  la  Banque  en  or,  ne  pourra  être  infé- 
rieure à  deux  millions  de  livres  sterling.  La  réserve  totale 
formée  des  deux  métaux  doit  être  au  minim  um  de  16.000  contos 
pour  qu'on  puisse  réduire  la  réserve  actuelle  en  argent. 
'Cette  condition  fondamentale  du  régime  de  la  Banque  d'Etat 
suffira  pour  empêcher  que  ces  billets  soient  assimilés  au 
papier-monnaie.  Le  papier-monnaie  proprement  dit  ne  repré- 
sente qu'un  crédit  forcé  de  l'Etat  et  n'a  aucune  représenta- 
tion métallique.  Le  plan  de  M.  Anselmo  d'Andrade,  au  con- 
traire, prépare  l'inconvertibilité  du  papier  fiduciaire. 

L'excédent  d'argent  en  réserve  est  destiné  à  la  fondation  de 
caisses  filiales  dans  les  colonies.  Là,  en  effet,  les  billets  peuvent 
être  libellés  en  argent  ou  en  cuivre  et  toujours  convertibles  et 
payables,  dans  la  métropole,  en  la  monnaie  qu'ils  repré- 
sentent. 

Sur  le  continent,  les  billets  sont  libellés  en  or,  en  argent  ou 
en  nickel  (ces  derniers  de  200,  300  et  1.000  reis)  et  ne  peuvent 
dépasser  l'existence  en  caisse  du  métal  correspondant. 

L'Etat  mettra  à  la  disposition  de  la  Banque  les  titres  de  la 
Dette  extérieure  qui  seront  néressaires  pour  garantir  les  cré- 
dits destinés  au  service  de  la  Dette  et  aux  opérations  du 
change  à  Londres,  à  Paris  et  à  Berlin.  Ces  titres,  comme 
ceux  de  la  Dette  intérieure  qui  seraient  remis  aux  action- 
naires de  la  Banque  du  Portugal,  demandant  le  rembourse- 
ment, seront  ceux  qui  constituent  actuellement  le  rautionne- 
ment  de  Cftte  banque. 

Les  actionnaires  interviendront  dans  l'Administration  de  la 
Banque,  dont  le  Ministre  aura  cependant  la  haute  direction. 

Ce  sera  un  établissement  d'Etat;  celui-ci  recueillera  les 
bénéfices  de  l'émission  des  billets  qui,  dans  le  régime  d'in- 
convertibilité  où  nous  sommes,  constitue  une  fonction  souve- 
raine comme  la  frappe  des  monnaies,  fsnction  qa'il  «'y  * 
aucune  raison  de  délégasr  à  de»  psrticuliers.  En  mêm«  temps, 
la  Banque  se  soumettra,  pour  son  organisation  et  son  fonc- 
tionnement, à  toutes  les  conditions  (jui  font  la  solidité  des 
établissements  particuliers  :  ce  sera  un  institut  financier 
formé  avec  les  capitaux  de  l'Etat,  associés  aux  capitaux  des 
particuliers,  monté  et  dirigé  comme  doivent  l'être  les  ins- 
tituts de  cet  ordre. 

Voilà  les  lignes  générales  du  projet  de  Banque  d'Etat.  On 
voit  que  ce  n'est  pas  une  fabrique  de  papier-monnaie. 

Ces  données  ne  nous  permettent  pas  de  nous  faire 
une  idée  complète  du  projet,  mois  elles  nous  indiquent 
très  suffisamment  quelles  seront  les  bases  essentielles 
de  l'Etablissement. 

Les  autres  projets  ont  été  également  indiqués  par  le 
Bia  :  il  s'agit  de  modifications  importantes  apportées 
dans  l'en&emble  des  impôts.  Le  plan  de  M.  d'Andrade 
supprime  notamment  l'impôt  real  d'agua,  qui  pèse 
sur  la  consommation  du  vin,  de  l'huile,  des  spiritueux 
dans  tout  le  pays,  et  la  moins-value  qui  en  résultera 
sera  compensée  en  partie  par  le  produit  d'un  droit  de 
licence  auquel  seront  assujettis  les  établissements 
dans  les(juels  se  vendeat  les  produits  soumis  aetw'elle- 
ment  à  cet  impôt  et  par  l'économie  réalisée  sur  les 
agents  du  fisc. 

Ervdépitde  ces  compensations,  ces  suppressions  d'im- 
pôts donneront  une  moins-value  ;  le  Ministère  compte 
y  faire  face  avec  des  accroissements  de  recettes  et  des 
climinutions  de  dépenses  qui  ne  proviendront  que  pour 
très  peu  de  chose  d'augmentation  d'impôts  sans  qu'on 
ait  recours  à  des  taxes  nouvelles. 

D'autre  part,  le  Gouvernement  concluerait  avec  la 
Compagnie  Fermière  des  Tabacs  un  arrangement  en 
vertu  duquel  il  renoncera  à  son  droit  de  rachat  tandis 
que  la  Compagnie  lui  garantirB  une  augmentation 
dans  la  redevance  qu'elle  lui  paye. 

Le  Ministre  des  Finances  estime  que  la  transforma- 
tion de  la  Banque  du  Portugal,  l'augmentalion  du 
revenu  des  tabacs,  l'accroissement  de  la  vente  des  arti- 
cles soumis  actuellement  au  droit  real  d'agua  et  la 
diminution  des  dépenses  des  agents  du  fisc  donneront 
approximativement  3.700  contos.  D'autres  dispositions, 
comprenant  une  modification  de  l'amortissement  des 
biens  nationaux,  donneront  une  recette  de  1.300  contos  : 
on  arrive  ainsi  à  un  total  de  5.000  contos  et  si  l'on  dé- 
duit de  ce  chiffre  la  perte  de  1.600  contos  que  créera 
la  suppression  du  droit  real  d'agua,  on  obtient  une 


plus-value  nette  de  3.400  contos  qui  est  suffisante  pour 
faire  face  au  déficit  budgétaire. 

Il  est  difficile  de  discuter  des  projets  qui  ne  sont  pas 
encore  officiels  et  dont  on  ne  connaît  que  les  lignes 
générales  ;  nous  aurons  tout  le  loisir  d'y  revenir  quand 
les  termes  mêmes  des  propositions  seront  publiés. 
Vous  pouvez  voir  cependant,  dès  aujourd'hui,  que 
M.  d'Andrade  ne  s'est  pas  contenté  de  chercher  de 
petits  palliatifs  et  de  rétablir  tant  bien  que  mal,  sur  le 
papier,  l'équilibre  budgétaire  :  il  a  préparé  un  grand 
projet  de  réorganisation  qui  mérite  d'être  étudié  à 
loisir  et  pris  sérieusement  en  considération. 

SUISSE 

Le  Budget  fédéral.  —  Le  projet  de  budget  de  la  Confé- 
dération suisse  pour  1901  prévoit  :  aux  recettes,  104  mil- 
lions 860.000  fr.  ;  aux  dépenses,  105.855.000  fr.  ;  soit  un 
déficit  prévu  pour  1901  de  995.000  fr. 

Les  recettes  du  Département  des  finances  et  douanes  sont 
évaluées  à  50.220.000  fr.;  les  dépenses  du  Département 
militaire  à  28.120.923  fr. 


Le  Régime  électoral  en  Suisse.  —  Le  peuple  suisse, 
appelé  à  se  prononcer  le  4  novembre  sur  une  double  initiative 
réclamant  l'élection  au  Conseil  National,  suivant  le  système 
proportionnel,  et  l'élection  au  Conseil  Fédéral  par  le  peuple 
directement,  les  a  repoussées  toutes  les  deux,  la  majorité 
proportionnelle  avec  76.393  voix  et  l'élection  au  Conseil  Fé- 
déral avec  124.786  de  majorité  approximative. 


Les  Chemins  de  fer  suisses.  —  Le  24  octobre  a  eu  lieu 
dans  la  salle  du  Cocseil  des  Etats,  à  Berne,  la  première 
assemblée  du  Conseil  d'administration  des  Chemins  de  ier 
de  la  Confédération.  11  s'agissait  dans  cette  réunion  de 
nommer  les  membres  du  Bureau. 

M.  von  Arx  a  été  nommé  président  du  Conseil  et  M.  Ru- 
clionnet,  vice  président.  Les  10  membres  de  la  Commission 
ont  été  élus  ensuite  ;  ce  sont  :  MM.  Keel,  Hirter,  Russen- 
berger,  Martin,  Duboux,  Hensler,  Pestalozzi,  Schobinger, 
Morgenthaler  et  Lachenal. 

En  prenant  possession  du  siège  de  président,  M.  von  Arx 
a  remercié  l'assistance.  •■  -Je  regrette,  a-t-il  dit,  que  M.  Cramer- 
Frey,  tout  indiqué  pour  occuper  ma  place,  ait  été  enlevé  par 
la  mort;  je  ferai  mon  possible  pour  être  à  la  hauteur  de  ma 
tâche,  sans  être  certain  d'y  parvenir  :  je  compte  sur  l'appui 
de  mes  collègues.  «  Il  a  insisté  ensuite  sur  la  grandeur  et 
l'importance  des  intérêts  confiés  au  Conseil.  <■  Il  faut  conduire 
à  bien,  a-t-il  affirmé,  la  nationalisation  des  chemins  de  fer, 
calmement,  fermement,  rationnellement. 

«  Les  difficultés  seront  considérables,  la  Confédération  va 
SG  vouer  de  toute  son  énergie  à  la  solution  du  problème,  mais 
la  première  condition  du  succès,  c'est  de  se  renfermer  stricte- 
ment dans  les  limites  de  la  loi  et  de  se  refuser  à  toute 
extension  du  réseau  fédéral  pendant  de  longues  années,  aussi 
longtemps  que  la  première  réalisation  ne  sera  pas  parfaite. 
Avant  tout,  créons  à  nos  chemins  de  fer  une  base  solide  et 
inattaquable  et  sachons  mettre  l'intérêt  général  du  pays 
au-dessus  des  intérêts  particuliers.  Dès  aujourd'hui,  dans 
cette  assemblée,  il  ne  doit  plus  y  avoir,  il  n'y  a  plus  d'amis 
ou  d'adversaires  du  rachat,  mais  seulement  des  collabo- 
rateurs dévoués  à  une  des  plus  grandes  œuvres  que  le  peuple 
suisse  ait  entreprises.  .> 

Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  des  Che- 
mins de  suisses  sont  assez  belles,  mais  les  dépenses  conti- 
nuent à  augmenter,  comme  le  montre  le  tableau  suivant  ;  la 
hausse  des  charbons  est  une  calamité,  dont  les  chemins  de 
fer,  gaz  et  toutes  les  industries  ressentent  durement  l'effet. 

Septembre  1900 

Recettes  Recettes 

brutes  Dépenses  nettes 

.TuTaSimplon                   +   58.800  -    "21.700  +   37. ICO 

Nord-Est  Suisse                -f   65.100  -  157.000  -  95.900 

Gothard                          —   66.900  -^10^.300  —  169.200 

Central                           —  107.500            »  » 

Union                             ^  121.400  -f   38.0C'0  +  83.400 

Neuf  premiers  mois  de  1900 

Jura-Simplon                   +  630. 40o   ^  943.200  -  312.800 

Nord  Est  Suisse                -h  517.300   -^  558.500  -  41.200 

(4olhard. . . .  •                    -H  726.900   -~  507.300  -h  219.600 

Central   —  06.700 

Union                                 416.900   ^  151.200  -H  26o.700 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

La  Dette  Brésilienne.  —  D'après  le  rapport  du  Miniaire 
dos  finances,  M.  Muilinho,  au  président  de  la  llcpulilique, 
rapport  que  le  lirésil  imiilyso.  la  dette  publique  intérieure  con- 
solidée, y  compris  l'omission  de  60  n>ille  contos  en  apolices 
6  0/0  papier  de  1897,  s'élevait,  la  suite  de  rachats,  conver- 
sions et  incinérations  opérés  pendant  le  cours  du  dernier 
exercice  ii  571.197  contos  100  mille  reis  au  31  mars  dernier, 
dont  54.S.520  contos,  600  mille  reis  en  apolices-papier  et  27 .676 
contos  ')00  mille  reis  en  apolicos-or,  ù  savoir  ; 

Dette-papitr 
Apolices  'i  0;0  1827   llOrOOOSOOO 

—  5  0/0  1837   488.410:600^000 

—  6  0/0  1897   60.000:000!>000 

Dette-or 

Apolices  6  0/0  1868   7.127:500S0(i0 

—  4  1/2  0/0  1879. ...  2O.676;OO0SO0O 

En  comparant  ces  chiffres  à  ceux  du  rapport  précédent,  il 
résulte  une  réduction  de  dette  de  24.3'jO  contos  200  mille 
reis,  provenant  du  rachat  de  46  contos  700  mille  reis  d'apoli- 
ces-papier,  de  la  conversion  de  4.457  contos  d'apolices-or 
1868,  ainsi  que  de  1.486  contos  d'apolict'S-or  1879,  et  de  l'in- 
cinération de  18.350  contos-or  d'apolices  4  0/0  1889. 

La  dette  extérieure  montait,  au  31  décembre  1899,  à 
38.639.291  liv.  st.  7  sh.,  par  suite  du  Funding  Loan,  dont  il 
a  été  émis  2.908.002  liv.  st.  3  pence  pendant  le  cours  du  pré- 
cédent exercice,  elle  est  ainsi  composée  : 

TJt.  st. 

Emprunt  4  1/2  0/0  1883    3.292.000 

—  1888   5.298.600 

—  1889   18.388.200 

5  0/0  1895   7.331.600 

Funding  5  0/0  1898   4.328.891 

La  dette  flottante  intérieure  n'a  i^as  subi  de  modifications: 
elle  est  de  22.176  contos  975  mille  reis. 

Au  31  mars  dernier,  le  montant  des  billets  du  Trésor  «n 
circulation  était  de  10.017  contos  500  milreis. 

Biens  de  défunts  et  absents   3.830:764g774 

Dépôts  du  Mont-de-Piété  du  District  fédéral  149:32S  315 

Dépôts  publics   8.500:090  142 

Caisse  des  orphelins   13.365:6;!5  952 

Caisses  d'épargne     123.946:888  120 

Dépôts  de  diverses  origines   45.306:210g042 

En  ce  qui  concerne  la  dette  intérieure,  rappelons  que  le 
Gouvernement  a  racheté  l'an  dernier  la  totalité  de  l'emprunt 
4  0/0  iir  intérieur  de  1889  et  partie  de  l'emprunt  6  0/0  or  de 
1868.  Contrairement  à  ce  qu'a  affirmé  à  tort  le  Rio  News, 
contestant  les  données  autorisées  de  la  Noticia,  le  rachat  de 
ces  dettes  en  or  n'a  pas  donné  lieu  à  la  création  d'une  dette 
papier  comme  contre-partie;  c'est-à-dire  que  le  (Jouverne- 
mentn'apas  eu  à  émettre,  comme  le  voulait  faire  croire  notre 
confrère  anglais,  de  nouveaux  titres  en  papier;  il  a  tout  sim- 
plement remis  aux  porteurs  des  emprunts  en  question,  des 
apolices  0  0/0  papier  de  l'emprunt  de  1897,  acquises  par  lui 
à  la  Banque  de  la  République,  et  qui,  dans  l'opération  de 
rachat  n'ont  fait  que  chantier  de  mains. 

Il  s'ensuit  donc  que  ia  dette  intérieure  a  réellement  diminué 
du  montant  intégral  de  l'emprunt  4  0/0  or  1889  et  d'une  partie 
de  l'emprunt  6  0/0  de  1868. 

D'ailleurs,  le  budget  des  finances  porte  la  trace  évidente  de 
ces  rachats;  en  effet,  le  budget  de  1899  allectait  des  crédits 
au  service  des  emprunts  or  1868  et  1881)  et  6  0/0  papier  .le 
1897,  tandis  que  dans  le  budget  de  1900,  le  crédit  pour  le  ser- 
vice de  l'emprunt  1889  a  totalement  disparu,  celui  de  l'em- 
prunt de  1868  a  diminué  dans  la  i)roportion  du  rachat  et 
celui  de  l'emprunt  papier  1897  a  été  maintenu  tel  quel. 

Il  est  bien  certain  que  le  Gouvernement  a  dû  faire  une  dé- 
Ç('nse  pour  acquérir  les  titres  de  1897  qu'il  a  donnés  en 
échange,  mais  cette  dépense  il  l'a  faite  avoc  ses  ressources  et 
sans  créer  une  nouvelle  dette  à  la  place  de  calle  qu'il  rachetait. 


CHILI 

Le  nouveau  Ministère  Chilien.  —  T^ne  dépêche  de  'Val- 
paraiso  annonce  qu'un  nouveau  Cabinet  de  coalition  est 
constitué.  Il  est  ainsi  formé  : 

Premier  Ministre,  M.  Fontecilla  ;  afl'aires  étrangères, 
M.  Errazuris  ;  finances,  M.  Covarruliias  ;  justice,  M.  Her- 
boso  ;  guerre,  M.  Besa  ;  industrie,  M.  Codecido. 


La  Situation  budgétaire.  —  D'après  les  déclarations 
faites  à  la  Commission  budgétaire  du  Congrès  chilien,  l'an- 
née 1899  s'est  clôturée  avec  un  excédent  de  13.046.186  pias- 


tres 45.  Dans  ce  montant  n'est  pas  comprise  la  somnio  de 
3.178.657  piastres  dépciisée  au  31  décembre  dernier  pour 
achat  d'o))ligati()ns  de  la  (îaisso  du  (Crédit  hypollK.'caire  pour 
le  fonds  de  rachat  du  papier-monnaie. 

D'après  les  clnlfres  fournis  par  le  Ministre  pour  le  Mes- 
sage présidentiel  à  l'ouverture  du  Congrès,  les  recettes  ordi- 
naires et  extraordinaires  de  l'exercice  courant  ont  été  éva- 
luées à  109.355.280  piastres  divisées  comme  suit  : 

Piastres 

Recettes  ordinaires  en  or   70.182.000 

—  extraordinaires  en  or   1.329.(J00 

—  ordinaires  en  papier-monmaie   2l.:i"i0.000 

—  extraordinaires  en  papier-monnaie.  16.444.386 

109.305.386 

Le  Ministre  accepte  toujours  ces  prévisions,  car  si  le  droit 
sur  le  nitrate  donne  1.000.000  de  piastres  de  moins  qu'il  n'a 
été  évalué,  et  bien  que  tous  les  versements  pour  achats  de 
terrains  puissent  ne  pas  être  payés,  le  déficit  sera  compensé 
par  les  droits  d'importation.  Ce  chapitre  a  bénéficié,  en  effet, 
pendant  le  premier  semestre  de  l'année,  d'une  augmentation 
de  3.000.000  de  piastres,  par  rapport  aux  [(révisions,  et  le 
Ministre  s'attend  à  des  résultats  aussi  favorables  pendant  le 
deuxième  semestre.  Il  estime  que  les  disponibilités  totales 
de  1900  seront  les  suivantes  : 

Piastres 

Excédent  en  1899   13.046.186  45 

Recettes  en  Ï900   109.355.386  » 

122.401.572  45 

Les  dépenses  de  l'exercice  courant  s'élèveront  à  105.058.200 
piastres  ;  il  y  aura  donc  un  excédent  de  16.345.372  p.  45,  qui 
a  déjà  été  litilisé  cependant  jusqu'à  concurrence  de  4  mil- 
lions 614.692  piastres,  par  des  votes  récents  du  Congrès. 

Le  Ministre  calcule  les  recettes  de  1901  à  109. 4: Î2. 386 
piastres.  La  différence  entre  ce  chiffre  et  celui  que  le  Prési- 
dent a  indiqué  provient  de  ce  fait  que  le  Gouvernement  a 
résolu  de  demander  au  Congrès  l'autorisation  de  vendre  des 
terrains  nitratiers  qui  produiront  900.000  piastres.  Les  dé- 
penses sont  évaluée»  à  108.736.342  piastres  13,  ce  qui  laissera, 
à  la  fin  de  l'année,  un  excédent  de  706.043  piastres  87. 

Le  service  de  la  dette  extérieure  et  du  fonds  de  conversion 
pendant  l'année  courante  exigeront  la  somme  suivante  : 

Piastres  . 

Dette,  y  compris  le  dernier  dividende  de  l'em- 
prunt de  la  Banque  de  Tarapaca   16.POO.000 

Fonds  de  conversion   15.000.000 

31.300.000 

Pour  faire  face  à  ces  dépenses,  le  Gouvernement  compte 
sur  les  ressources  suivantes  : 

Piastres 

En  caisse  en  Europe  au  1"  janvier  1900    915.200 

Partie  de  droits  sur  le  nitrate  payables  en  traites.  27.500.000 
Or  prélevé  sur  les  revenus  des  douanes  pour  le 

fonds  de  conversion   2.500.000 

Débit  des  propriétaires  nitratiers   600.000 

Traites  de  conversion   1.329.353 

32.844.553 

Il  y  aurait  donc,  en  définitive,  un  excédent  de  1.544.533 
piastres  pour  ce  compte. 


ETATS-UNIS 


L'Élection  de  M.  Mac  Kinley.  —  M.  Mac  Kinley  est 
réélu  président  des  Etats-Unis.  Le  fait  était  prévu.  Le  seul 
point  intéressant  est  de  savoir  par  quelle  majorité  il  l'a  em- 
porté sur  son  concurrent,  M.  Bryan. 

D'après  les  renseignements  parvenus,  les  résultats  des  447 
circonscriptions  électorales  donnent  30.5  voix  à  M.  Mac  Kinley 
et  142  à  M.  Bryan.  En  1896,  les  républicains  avaient  obtenu 
271  voix  et  les  démocrates  176  ;  mais  cependant,  si  l'on  n'en- 
visage que  le  chiffre  des  suffrages  populaires,  M.  Mac  Kinley 
ne  l'emporte  qu'avec  des  majorités  réduites  dans  la  plupart 
des  Etats  où  il  est  vainqueur. 

Ainsi,  dans  l'Etat  de  New- York,  sa  majorité  ne  serait  plus 
que  de  150.001  à  160.000  voix,  alors  qu'en  1896.  elle  fut  de 
268.000;  M.  Bryan  a  25.000  voix  de  plus  que  lui  dans  la 
ville  de  New-York. 

Dans  riUinois,  le  candidat  républicain  n'a  que  75.000  voix 
de  plus  que  son  concurrent,  au  lieu  de  142.000  en  1896. 

A  Boston,  la  majorité  de  M.  Mac  Kinley  est  réduite  de 
18.000  à  i.OOO  voix  et,  pour  tout  le  Massachusetts,  la  réduc- 
tion serait  proporiionnée.  D'après  des  nouvelles  ultérieures, 
les  démocrates  prétendent  même  l'emporter  à  Boston. 


L  KCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


Les  Etats  douteux  du  Iventucky  et  du  Marylaad  paraissent 
avoir  favorisé  le  candidat  républicain,  ainsi  que  TOhio,  l'Etat 
de  M.  Mac  Kinley. 

A  Lincoln  (Nebraska),  qui  est  pourtant  la  résidence  de 
M.  Bryan,  celui-ci  a  été  battu. 

Le  candidat  démocrate,  en  s'avouant  vaincu,  aurait  dé- 
claré à  ses  intimes  qu'il  ne  posera  plus  sa  candidature 
à  la  présidence,  bien  que  cette  élection  lui  ait  donné  un  chif- 
fre de  voix  supérieur  à  celui  de  189(5,  ce  qui  est  encourageant 
pour  l'avenir. 

En  résumé,  par  rapport  aux  élections  de  18'.i6,  où  les 
mêmes  candidats  étaient  en  présence,  il  n'y  aurait  eu  de  nio- 
diflcations  essentielles  que  dans  six  Etats  :  la  Californie  et  le 
Kentucky  fournissent  au  collège  présidentiel  des  délégations 
complètement  en  faveur  de  M.  Mac  Kinley,  alors  qu'en  1896 
M.  Bryan  comptait  une  voix  dans  chacune.  Le  candidat  répu- 
blicain gagnerait,  en  outre,  les  10  délégués  du  Kansas,  les 
4  du  Washington,  les  3  du  Wyoming  et  les  4  du  Dakoia  du 
Sud,  ce  qui  lui  assurerait  34  voix  de  plus  (ju'il  y  a  quatre 
ans,  mais  avec  une  majorité  populaire  très  sensiblement 
diminuée. 

Les  résultats  des  élections  législatives,  qui  avaient  liçu  en 
même  temps,  assurent  le  maintien  d'une  majorité  républi- 
caine dans  la  Chambre  des  représentants. 


Le  Commerce  extérieur  en  septembre.  —  Les  relevés 
du  commerce  extérieur  pour  le  mois  de  septembre  portent 
le  mouvement  total  des  marchandises,  importation  et  expor- 
tation, à  79.554.124  dollars  contre  71.070.874  d.  en  1899.  Les 
exportations  de  marchandises  ont  augmenté  de  oS. 395. 057  d. 
à  42.717.498  d.,  soit  une  avance  de  3.322.441  d.  Les  importa- 
tions de  même  nature  ont  subi  un  décroissement  :  elles  se 
sont  élevées  à  30.830.620  d.  contre  41.075.817  d.  pendant  la 
période  correspondante  de  l'année  dernière.  Les  importations 
d'espèces  et  de  billon  représentent  une  valeur  de  1.995.307  d., 
une  avance  d'environ  180.000  d.;  les  exportations  de  cette 
classe  se  sont  élevées  à  4.159.145  d.  contre  3.175.734  d.  en 
1899. 


Le  Commerce  des  produits  agricoles  avec  la  France. 

—  D'après  le  Bulletin  de  la  Chambre  de  Commerce  fran- 
çaise de  New-York,  les  Etats-Unis  ont,  de  1895  à  1899, 
exporté  en  France  une  moyenne  annuelle  de  produits  agri- 
coles représentant  une  valeur  de  43.223.704  dollars.  Le  coton 
constitue  50  0/0  d'3  ces  transactions  et  son  exportation  s'est 
élevée  à  22.832.000  d.  par  an,  en  moyenne.  Les  céréales  se 
chitTrent  par  10.237.000  d..  dont  7.091.000  d.  pour  le  blé. 
2.018.000  d.  pour  le  maïs  et  867.000  d.  pour  l'avoine.  i>es 
expéditions  de  salaisons,  etc.,  n'occupent  que  le  troisième 
rang  et  ae  divisent  comme  suit  :  saindoux.  1.761.000  d.  : 
viandes,  445.000  d.  et  suif  409.000  d.  Depuis  quelques  années, 
les  envois  d'huile  de  coton  ont  beaucoup  augmenté  et,  de 
1895  à  1899,  la  moyenne  annuelle  de  ces  expéditions  repré- 
sente une  valeur  dé  2.479.000  d.  Celle  du  tabac  e»t  de  2  mil- 
lions 189.000  dollars. 

Pendant  cette  même  période,  les  .Viitilles  françaises  ont 
importé  des  Etats  Unis  une  moyenne  annuelle  supérieure  à 
un  million  de  dollars,  principalement  de  la  farine  de  blé  : 
482.000  dollars  ;  viennent  ensuite  :  rhu.ile  de  coton,  93.000  d.: 
l'oléo-margarine.  78.000  d.;  le  saindoux,  69.000  d.,  et  les  viandes 
56.000  dollars. 


lie  Marché  Financier  de  rVew-lTork 


New-"york,  le  7  novembre  15/00. 

Le  public  s'est  bien  peu  occupé,  ces  jours-ci,  des  affaires 
financières  et  les  transactions  n'ont  eu  aucune  importance. 
Aujourd'lmi,  le  succès  de  M.  !Mac-Kinley  a  été  très  favorable- 
ment accueilli  et  les  cours  se  sont  inscrits  en  hausse.  Il  faut 
espérer  maintenant  que  le  public  va  se  remettre  aux  affaires 
et  que  la  ijrogression  s'accentuera. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/2. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
35./.;  Milwaukee,  119  7/8;  Lake  Shore,  220  1/4;  Erie, 
13  ./.  ;  Reading,  18  5/8;  Canadian  Pacific,  87  1/2;  Illinoù 
Central,  1211/8;  Louisville,  78  8. '8;  New-York  Central, 
136  3/8;  Vnion  Pacific,  64  7/8. 


MEXIQUE 

Production  do  l'huile  de  coton.  —  D'après  le  Nouveau 
Monde,  lu  production  annuelle  est  en  moyenne  de  1.500  000 
kilog.  (3.306.900  livres)  et  la  quantité  consommée  l'année 
dernière  a  été  de  14.000.000  de  kilogrammes  (30.864.400 
livres).  Aussi  bien  aux  Etats-Unis  qu'au  Mexique,  la  récolte 
a  été  inférieure  à  la  moyenne  et  il  est  probable  que  la  pro- 


chaine récolte  ne  sera  guère  meilleure  à  cause  de  l'excessive 
sécheresse  dont  ont  souffert  les  plantations  de  coton.  L'huile 
de  coton  est  absolument  indispensable  dans  la  fabrication  du 
savon,  ce  qui  explique  les  recherches  qui  ont  été  faites  pour 
découvrir  une  plante  dont  les  propriétés  seraient  analogues 
pour  la  fabrication  de  l'huile.  On  a  trouvé  que  les  graines  de 
<■  ricimo  »  et  de  «  coyol  »  pourraient  être  cultivées  avec 
profit  surtout  à  cause  de  leur  dureté  et  de  leur  huile  grasse 
qu'elles  fournissent  et  qui  est  particulièrement  propre  à  la 
fabrication  des  savons.  Récemment  il  a  été  importé  des 
Etats-Unis  des  machines  en  vue  de  l'extraction  de  l'huile  de 
la  graine  de  ■<  ricimo  ■>  (fui  est  récoltée  près  de  Durango,  où 
des  expériences  qui  ont  duré  p-'ès  de  deux  ans,  ont  donne 
des  résultats  très  satisfaisants.  Le  «  coyol  »  qui  croît  abon- 
damment à  l'état  sauvage  dans  les  régions  tropicales  est  un 
arbuste  ou  sorte  de  palmier  qui  produit  des  baies  contenant 
80  0/0  d'huile  et  qui  sont  d'un  inestimable  service  dans  la 
fabrication  du  savon. 

Il  ji  a  là  un  nouveau  champ  d'exploitation  ouvert  aux 
planteurs  intelligents  qui  n'hésiteraient  pas  à  délaisser  des 
cultures  qui  ne  rendent  plus  suffisamment,  pour  s'adonner 
à  d'autres  nouvelles  et  d'avanir. 


La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  31  août 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Porte- 
Existenoes  feuille, 

en        prêts     Capital  Circu- 
Bauques         caisse   sur  gages   social     lation  Dépôts 

(En  milliers  de  piastres) 


Nation'"  Mexico. 

25.597.8  47.732.1  20.000 

0  23.591 

2 

Londres- Mexico  10.949.3  37.850.9  ] 

5.000 

0 

19.681 

5 

7.1.55.9 

Hypothécaire  . . 
(^.enlrale  

002.3 

7.719.8 

5.000 

0 

6.469 

4 

323.4 

1.850.6 

5.598.4 

6.O0O 

0 

853 

8  3.078.7 

Zacalecas  

» 

» 

Yucatèque(Yuc.) 

2.737.8 

6.451.7 

3.0()0 

0 

5.080 

5 

27.0 

Mercantile  (id.'i. 

1.396.7 

2. 268. 8 

0 

1.990 

2 

10.1 

Etat  de  Mexico. . 

514.5 

1.780.0 

1.500 

0 

903 

1 

23.5 

Nuevo-Léon.  . . . 

7.59.9 

2.708.5 

1.200 

0 

1.851 

4 

77.1 

942.9 

2.898.4 

1.000 

0 

1.64't 

5 

55.'. 

307.0 

1.329.2 

1.000 

0 

181 

9 

118.5 

San  Luis  Potosi. 

836.6 

2.707.2 

1.100 

0 

1.443 

1 

)) 

Occidentale  

592.4 

290.5 

1.000 

0 

509 

2 

47.2 

Sonora  

632.5 

573.  G 

500 

0 

1.141 

0 

87.4 

Mercantile;  Ver.) 

» 

» 

Jalisco  

591.2 

2.817.8 

1.000 

0 

928 

9 

40.1 

Miniè'^'  Chihua.) 

1.008.3 

5.303.9 

4.000 

0 

2.145 

0 

111.7 

Refacci<)n(Canip.) 

2.3 

159.3 

300 

0 

2.2 

Mercantile(Mont.; 

52i.9 

2.034.7 

2.500. 

0 

481 

3 

14.9 

Orientale  i  Puebl.) 

606.0 

1.899.2 

3.0O0 

0 

572 

4 

()7.1 

"Voici  les  différences  qu'offre  le  présent  tableau  avec  celui 
du  mois  de  juillet  1900  : 

Le  portefeuille  de  la  Banque  Nationale  a  diminué  de 
710.149  piastres  26  et  sa  circulation  a  également  diminué 
de  272.636  p 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Londres  a  diminué  de 
73.993  piastres  93  et  sa  circulation  a  augmenté  de  836.607  p. 


ASIE 


JAPON 

Nouvelle  ligne  de  chemin  de  fer  à  Formose.  —  D'après 

le  Manufacturer  de  Philadelphie,  rét:iblissement  d'une  nou- 
velle ligne  de  chemin  de  fer  est  décidé  à  Formose.  Cette  lign» 
partira  de  Taihoku  (Taipeh)  pour  aboutir  à  Tamsui  eu  pas- 
sant par  Maruyama,  Shirin,  Hokuto  et  Kantau.  Ces  localités 
sont  des  stations  thermales  importantes,  qui  assureront  un 
bon  trafic  à  la  ligne  projetée.  La  voie  aura  une  largeur  de 
3  pieds  6  pouces  et  son  établissement  nécessitera  la  construc- 
tion de  13  ponts  dont  2  de  grandes  dimensions.  Pour  l'exploi- 
tation, on  utilisera  le  matériel  disponible  des  lignes  Kelung- 
Teckcham,  qui  a  été  renouvelé  presque  en  entier. 

La  ligne  dont  il  est  question  complétera  la  série  des'  voies 
ferrées  de  Formose. 

On  prévoit  la  fourniture  de  6  locomotives,  d'un  matériel 
roulant  considérable,  de  60  milles  de  rails  de  60  livres  et  de 
400  tonnes  de  matériaux  nécessaires  à  la  construction  dei 
ponts.   
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^'  —  Empire  de  Turquie  (s/r/zc) 


HISTORIQUE 

La  Cliamlirc  iir  s<-r\  il  (lu'à  rojcior  l(-s  (Icmandcs  de 
rKiiropr  l'i  l<nis  les  Klals  so  rallirn'iil  au  système  pm- 
j)0«i''  jiar  la  Uussic, (■■(■st-à-ilivf  rautoiKuaie  des  nalioiis 
chrétioniics  sujcllrs  du  Sullau  et  liuir  survoillanco  par 
les  Ktiit.s  européens  :  la  Russie,  ayant  ainsi  reçu  en  (pu  l- 
que  sdrie  carte  lilanclie  de  l'iMU-ope,  prolitades  horribles 
cruautés  cnniniises  par  les  Turcs  en  BTilf;aric  pour 
leur  déclarer  la  guerre  au  nom  des  intérêts  généraux 
troublés  par  les  agitations  des  chrétiens  oppriuiés. 

Allié  aux  Roumains,  le  Tsar  commença  les  hosti- 
lités en  avril  1877  (^t  dirigea  deux  armées  sur  Gonstau- 
tinople.  L'une  avait  à  franchir  le  Danube  et  les  Bal- 
kans; l'autre,  venue  du  Caucase,  devait  s'avancer  par 
les  rives  asiati(iues  et  la  mer  Noire.  Les  Busses  eurent 
d'al)ord  le  dessus  :  en  Asie,  ils  bloquèrent  Kars  et  s'a- 
vancèrent près  d'Erzeroum;  en  Europe,  ils  traversèrent 
la  Danube,  occupèrent  la  Bulgarie  et  menacèrent (lons- 
tantinople.  Mais  la  situation  se  modilia  :  Kars  tut 
débloqué  et  les  Russes  se  trouvèrent  rejetés  vers  le 
Caucase,  tandis  qu'Osman-Pacha  les  battit  à  deux 
reprises  à  Plcwna.  Tout  changea  (juand  le  Tsar  eut 
appelé  à  la  tête  de  son  armée  le  général  'i'otle])en  : 
sous  la  ^•igoureuse  impulsion  donné  par  ce  général 
aux  troupes  russes,  Kars  fut  bientôt  reprise,  Erzeroum 
se  trouva  assiégée,  Plcwna  dut  capituler,  les  Balkans 
furent  franchis  et  Gonstantinople  fut  menacée  de  nou- 
veau. 

Les  Turcs  demandèrent  la  paix  ;  un  armistice  l'ut 
signé  le  31  juin  1878  et,  le  3  mars  de  la  même  année,  le 
traité  définitif  fut  conclu  à  San  Stefano.  Ce  traité  dé- 
clarait l'indépendance  de  la  Roumanie,  de  la  Serbie, 
du  Monténégro  et  formait  un  royaume  bulgare  ([ui 
s'étendait  jus([u"au  sud  des  Balkans.  La  Turciuie 
n'avait  plus  en  Euro])C  que  la  Thrace  et  quelques  mor- 
ceaux de  territoire. 

Ce  démembrement  jiarut  aux  puissances  Iro})  fa^'o- 
rable  à  la  Russie  et  ce  dernier  2)ays  accepta  d'en  sou- 
mettre les  termes  à  un  Congrès  qiii  se  réunit  à  Berlin, 
le  13  juin  1878. 

L'œuvre  (le  l'évision  cntrejirise  jiar  ce  ( longrès  j)er- 
mit  de  conclure  délinitivement  la  paix  aux  condition.s 
suivantes  :  la  Bulgarie  fut  érigée  en  principauté  auto- 
nome et  tributaire  sous  la  suzeraineti;  du  Sultan  ; 
une  pro\  ince,  nommée  Rouraélie  orientale,  fut  formée 
au  sud  des  Balkans  :  elle  se  trouve  placée  sous  l'auto- 
rité politique  et  militaire;  du  Sultan,  mais  avec  une 
administration  autonome  et  un  gouverneur  général 
chrétien;  l'Auti-iche-Hongrie  fut  chargée  d'occuper  la 
Bosnie  et  l'Herzégovine  ])our  y  rétaJjlir  Toivlre;  le 
Monténégro,  la  Serbie  et  la  Roumanie  devinrent  des 
Etats  souverains  avec  des  agrandissements  de  terri- 
toire; la  démolition  des  forteresses  du  Danube  fut 
décidée  dej)uis  la  Portes-de-Fer  jusqu'à,  l'emljouchure, 
pour  assurer  la  libre  navigation  sur  le  fleuve. 

En  Asie,  le  traité  de  Berlin  stipula  l'abandon  h  la 
Russie  d'une  partie  considérable  de  l'Arménie.  Ce 
traité  contint  enOu  des  dispositions  relatives  à  la 
liberté  des  cultes. 

11  ne  restait  plus  à  la-  'l'urejuie,  en  Europe,  que  les 
pays  musulmans  do  Roumélie  (vilayets  de  Gonstanti- 
nople et  d'Andrinople),  d'Albanie  et'd'Epire  et  le  pays 

(')  Voir  l' Économiste  Européen  depuis  le  n»  400. 


clii'i''!  ii'ii  de  hi  .Maci''duiiic  ;  la  l'urlc  a\  ail  perdu  les  tmis 
((iiarts  de  la  Tui'(|uii'  d'I'lunipe  ni,  en  .\sie,  une  partie 
de  l'Arménie  cl  l'île  de  Cll>  pre. 

Les  lourdes  alfaii'es  ipit;  la  guerre  d'<)ri(!nt  laissa  ;i 
li(]uidei-  ne  lirenl  (|u'augment(!r  les  difli(;uUés  rie  la 
Tnr([uie.  Le  sultan  .Vbdul-llaniid,  oscillant  d'abord  en- 
Ire  »ie  s  inilueiici's  coniradicloires,  se  laissa  jjroposer 
des  i>lans  de  r(''ri ii-nir^s  qui  n'a boutii'ent  pas;  \-er.s  1880, 
il  prit  lui-uii'iiie  la  direclion  du  poin'oir  ])ar-de.ssus  la 
tête  do  ses  ministres  et  s'habitua  à  ti'aiter  toutes  les 
atfairos.  1/Eni))ire,  se  trouva  ainsi  soumis  au  gouver- 
nement jiersoimel  le  jtlus  al)solu. 

Le  Sxdtan  sembla  même  vouloir  pi'eiidi'cs  lé  rôle  de 
chef  religieux  de  tous  les  musulmans  ;  on  lui  attribua 
la  pensée  d'un  panslamisme  ([ui  aurait  réuni  sous  sa 
direction  tous  les  fidèles  de  l'Islam  :  le  fait  est  que  les 
Ijartisans  des  réformes  européennes  furent  disgra'dt;s 
et  que  les  membres  de  la  Jeune  Turquie  durent  cher- 
cher un  refuge  à  l'éti-anger,  où  ils  devinrent  un  ]»arli 
d'opposition  révolutionnaire. 

Abdul-Hamid  accepta  cepeiidant  Icsconseiks  de  l'An- 
gleterre, (jui  aida  une  réforme  administrative,  et  ceux 
de  l'Allemagne,  qui  réorganisa  l'armée;  jusqu'à 
1890,  en  dehors  de  quelques  révoltes  en  Crète  et  de 
quelques  émeutes  des  Albanais,  la  ]i:iix  se  rétablit 
clans  l'P^mpire.  Les  Arméniens  [trofitèri  .  t.  de  cette  ]jé- 
riode  de  j)aix  ]iour  s'organiser  et  cnga;  'r,  au  moyen 
d(^  leurs  Comités,  une  lutte  sourde  contre  la  Russie. 

Mais,  à  partir  de  1890,  la  i)olilique  du  Sultan  chan- 
gea; l'intluence  que  la  Russie,  désormais  alliée  à  la 
France,  exerçait  sm*  l'Europe  détermina  AJjdul-Ha- 
mid  à  se  rapprocher  de  cette  puissance  :  il  se  préoc- 
cupa du  mouvement  internationaliste  arménien,  qu'il 
jugea  aussi  dangereux  2)our  la  Turquie  que  ])Our  la 
Russie.  (Te.st  alors  que  commencèrent  à  Gonstanti- 
nople les  émeutes  contre  les  Arméniens;  qnc  des  luttes 
se  produisirent  en  Asie  Mineure  entre  ces  derniers  et 
les  Kurdes,  soutenus  par  les  autorités  musulmanes. 
Aux  demandes  d'autonomie  et  de  garanties  de  sécurité 
faites  par  les  Arméniens,  le  Gou^■ernement  turc  répon- 
dit ]>ar  des  condamnations  (1893)  [)uis  par  des  massa'Tos 
1 189'i-9.'"))  qui  rapi)elèrent  ceux  de  (liiio  en  18"22  et  ilu 
Liban  eu  1800. 

L'Eui'ope,  qui  avait  assisté  inditférenfe  à  ces  événe- 
ments, })arut,  en  1893,  vouloir  sortir  de  son  inertie  ; 
des  notes  (;ollecti^■es  furent  présentées  à  la  Turquie  au 
mois  d'octobre  de  cette  année;  des  statio)inaires  vin- 
rent mouiller  dans  le  port  de  Gonstantinople  ;  le  Sultan 
tergiversa  et  ce  fut  seulement  après  xuie  démarche 
collecti\'c  faite  le  22  décembre  (lUC  les  persécutions 
furent  suspendues. 

Puis  la  Macédoine  et  la  Crète  ayant  cru  que  le  mo- 
ment était  venu"  de  faire  entendre,  elles  aussi,  leurs  pro- 
testations, les  puissances  européennes  elicrchèrent  à, 
arrêter  ces  niouvemonts  qui  contrariaient  leurs  projets 
d'apaisement. 

Le  Sultan  profila  de  cette  diversion  pour  recommen- 
cer les  i>crsécutions  '•ontre  l'Arménie  et  c'est  alors  que, 
pour  forcer  l'attention  de  l'Europe,  quehiues  révolu- 
tionnaires arméniens  firent  un  coup  de  main  siu'  la 
l^anque  Ottomane  (août  1896).  Cette  tentative  provocfua 
de  nouveaux  massacres  dans  Gonstantinople,  mais  les 
ambassadeurs  purent  imposer  à  la  Porte  de  mettre  lin 
à  cette  horril)lc  situation. 

Sur  ces  entrefaites,  le  souh'Aement  de  la  Crète  avait 
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aiuené  l'intervention  de  la  Grèce  et,  malgré  les  oLscr- 
A  ations  et  l'intervention  des  jiuissances  européennes,  ce 
Ijays  déclara,  en  1897,  la  guerre  à  la  Turquie. 

Nous  avons  déjà  indique  les  causes  de  cette  guerre 
et  signalé  ses  phases  principales.  On  sait  qu'elle  fut 
désastreuse  pour  la  Grèce  et  que  la"paix  dut  être  .signée 
le  4  décembre  1897. X^IT^^^-^-  |^^^'  w^- <  -^ssg 

Le  traité  fut  loin  de 'résoudre' la^questian'crétoiseT 
Gomme  les  insurgés  continuaient  leurs  attaques,  la 
Turquie  essaya  de  gagner  du  temps  pour  évacuer  l'île  ; 
elle  ne  le  fit  que  le  13  octobre.  Il  fallait  ensuite  donner 
un  gouvernement  à  l'île  :  la  nomination  d'une  haute 
Commission  souleva  de  nombreux  pourparlers,  iflais 
la  Russie  fini_t  par  faire  couronner  pour  trois  ans  le  roi 
Georges  de  Gi'ècc  (août  1898);  le  G~décembre"7le^ blocus 
de  l'île  étaiflevé  et,  le  8  février  1899rië~^)rinè~Geôrgôs 
convoquait  l'Assemblée  à  laquelle  il  manifestait  son 
désir  de  vivre  en  paix  avec  les  musulmans. 

La  Turquie  n'a  tiré  aucun  profit  matériel  de  cette 
guerre  dont  elle  est  sortie  victorieuse,  mais  son  pres- 
tige s'en  est  accru  et  le  Sultan  a  retrouvé,  parmi  les 
musulmans,  une  popularité  (jui  a  donné  l'éveil  aux 
puissances, 

Les  derniers  événements  ont  eu,  d'ailleurs,  pour  con- 
séquence do  dissoudre  le  concert  européen  :  l'Autriche 
et  l'Allemagne  n'ont  pas  i)articipé  jusqu'au  bout  au  blo- 
cus de  la  Crète.  La  victoire  des  armées  turques  a  eu  une 
autre  consécjuence  :  comme  elle  était  due  en  partie  à  la 
direction  que  l'Allemagne  avait  donnée  aux  institutions 
militaires  ottomanes,  les  liens  unissant  les  deux  i)ays 
s'en  sont  trouvés  resserrés  et  l'inlluence  allemande  en 
Turquie  a  sensiblement  grandie  au  point  de  vue  éco 
nomique,  financier  et  industriel.  Le  voyage  de  l'empe- 
reur Guillaume,  à  Gonstantinoi)le,  en  octobre  1898,  a 
montre  cette  situation  de  la  faron  la  plus  évidente. 


SUPERFICIE  ET  POPULATION 

La  superficie  totale  de  l'empire  ottoman  peut  être 
évaluée  à  'i.0'i9.500  kilomètres  carrés  et  sa  po])ulation 
était  calculée  en.  1897  à  ;i9.81U.(K)0  habitants,  soit  une 
densité  moyenncde  de  9  habitants  par  kilomètre  carré. 

Voici  comment  se  réparti.ssaicnt  ces  chiffres  : 

Possessions  immédiates 

Sii])crlicie  Population  Densité 
Kiloiii.  c. 

Turquie  d'Europe   170. »40     G. 086. 300  36 

Asie  Mineure   ,503.608     9.238.900  18 

Annénie   187.800     2.472./i00  13 

Sviio  et  Mésopolauiic...       r)4:{.300     4.667.900  9 

Arabie   /i.'jO.fXM)     1.0.")0.000  2 

Tripoliluine   1.0;{:i./i00     l.OOO.OW  1 

Totai              2. 888. 448  24.515.500  8 

Etats  tributaires 

Bulgarie                               («.160  2.312.282  37 

Eoumélio  orientale                  33.500  998.431  30 

Samos                                      468  52.820  113 

Egypte                                994.300  9.811.544  9 

ïhasos   393  12.140   31^ 

Total   1.091.820   13.187.217  Ï2 

Sous  la  domination  étrangère 
Bosnie  et  Ilerzégoviiio  ...        51 . 110     1 . 591 . 0-36      31 . 

Crète   8.618       294.192  32 

Chypre   9.601        221.843   23 

Total   69.329     2.107.071  30 

Total  général   4. U 49. 597    39.810.0a)  9 

En  1875,  et  la  population  de  l'Empire  ottoman  se 
présentaient  comme  suit  : 

Possessions  immédiates  en  Europe   8.. 500. 000 

Poloctorats  (Roumanie  et  Serbie)   5.850.000 

Possession  immédiate  en  Asie  et  Samos   13 . 205 . 000 

—       et  protectorats  en  Afrique   20.072.080 

47.627.000 


Au  1'' 


janvier  1900,  la  population  probable  do  la 
Turquie  d'Europe  était  évaluée  à  6.320.000  habitants. 


MONNAIES 

La  monnaie  de  compte  est  la  piastre  turque  de  40 
paras.  La  piastre  turque  vaudrait  au  pair  0  fr.  2278  en 
monnaie  française. 

Voici  le  tableau  des  monnaies  turques  avec  leurs 
titre,  poids  et  valeur  au  pair  : 


Or 


Poids 


500  piastres   H6  082 

250      —    18  041  / 

100      —    7  21() 

50      —    3  608  ( 

25      —    1  804 

Argent  : 

20  piastres   24  0.55 

10      —    12  027 

5      —    6  013( 

2      —    2  405  ( 

1       —    1  202' 

1/2      -    0  601 

Cuivre  ou  bronze  : 

40  ])aras   21  386 

20     —    10  693 

10     -    5  347 

5     —    2  (173 

1  —   


Titre 


910  60 


Cuivre  p\u- 
ou 

l)ronze 
h  95  0/0  de 

cuivre 


Valeur 
au  pair 

fr. 
113  92 
56  96 
22  78 
11  .39 

5  70 

4  44 
2  22 
1  U 
0  44 
0  22 
0  U 

0  22 
0  U 

0  055 
0  027 
0  005 


Voici  un  tableau  des 
depuis  1891  : 

Monnaies  Valeur 
d'or  nominale 


0  m 

monnaies  turques  fabriquées 


5(X)  iiiastres.. . 
27)0  —  . . . 
100     —     . . . 

50     —     . . . 

25     _     . . . 


Piastres 
3.360.000 
600.000 
l(;6.282.tK)0 
.3.882.000 
5.8:15.000 

179.959.000 


Monnaies 
d'argent 


10  piastres   


1  — 


Valeur 
nominale 

Piastres 
340.000 

7.:î02.000 
19. 312.. 500 
13.712.000 

40.666.500 


Sur  les  179.9.59.000  piastres  de  monnaies  d'or  frap- 
pées, 12.43.Ô.000  piastres  proviennent  do  la  refonte  de 
livres  turques,  140.909.000  piastres  de  la  refonte  de 
souverains  anglais. 

Toutes  les  monnaies  d'argent  liroviennent  de  la 
refonte  de  vieilles  pièces  de  20  piastres. 

M.  de  Foville  évalue  à  3.410.600.000  piastres  pour 
l'or  et  à  91)3.713.500  piastres  pour  l'argent,  la  quantité 
des  monnaies  nationales  existant  dans  l'Empire.  Le 
stock  en  lingots  ou  en  monnaies  étrangères  ne  i^eut 
être  détermine. 


POIDS  ET  MESURES 


Le  système  métrique  décimal  a  été  décrété  le  l'''  mars 
1870  :  mais  on  fait  encore  usage  des  anciens  poid.s  et 
mesures. 

POIDS 


Quintal  (kantar).  =   22  clieky  

Ghckv   =     2  okes'  

Oke.I  =  400  drachmes. 

Drachme  =   16  karats  


Kd.  gr. 

=  56  408 
=  2  564 
=  1  282 
=   0  003 


MESURES  DE  LONGUEnR 


Arclline  

Pic  archinehalebi,  pour  soieries  et  laines  =  0 
Pic  archine  indasé,  pour  étoffes  de  colon 
et  autres  =  0  6.525 


Mètre 
=  0  757 
6858 


(A  suivre. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

5  », 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

atic 
airi 

s  "  1; 

-o  o. 

u  a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

OJ  —  ^ 

o  3  s 

ni  2 
f/l  c 

Tau: 
1  l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899     ^  novembre 

77.=> 

263 

l.f3i 

52 

51G 

56 

6 

1900  23  octobre .  . 

9S3 

246 

1.509 

60 

486 

66 

1900  31  octobre... 

958 

244 

1.596 

41 

P5Î 

71 

4/. 

1900    7  novembre 

9b0 

244 

1.566 

61 

538 

71 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1899 

9  novembre  1 

87 

23 

542 

34 

429 

49 

5 

1900 

18  octobre. . . 

90 

14 

563 

54 

464 

61 

4 

1900 

51  octobre . 

90 

14 

598 

5  S 

495 

62 

4 

1900 

8  novembre  1 

92 

15 

573 

59 

470 

61 

4 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899  22  septembre 

1900  7  septembre 
1900  14  septembre 
1900  22  septembre 


2 

2  • 

3 

62 

25 

18 

8 

4 

4 

16 

63 

24 

67 

8 

4 

4 

18 

62 

23 

67 

8 

4 

4 

18 

62 

24 

67 

8 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899  31  octobre... 

1900  31  août  

190  0  30  septembre 

1900  31  octobre... 


93 

133 

7 

35 

34 

88 

» 

126 

6 

38 

17 

89 

129 

4 

38 

16 

94 

1) 

136 

7 

39 

32 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

31  juillet.... 
31  août..  .. 
3J  septembre 


1899 
1900 
1900 
1900 


16  novembre 
2  novembre 
8  novembre 

15  novembre 


1.880 
2.i93 
2.300 
2.303 


1.1671 
1.113 
1.114 
1.1  lOl 


3.924 
4.124 
4  072 
4.081 


488 
479 
491 
451 


1  033 
949 
843 
834 


472 
523 
527 
519 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

16  novembre 
1"  D'iveiiibre 
8  novembre 
i'S  novembre 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


793 

» 

710 

941 

786 

» 

5 

189  9   20  octobre... 

35 

1 

60 

38 

37 

5 

809 

» 

745 

1012 

611 

» 

4 

1900  30  septembre 

35 

2 

63 

36 

48 

4 

793 

» 

741 

960 

603 

4 

1900  10  octobre... 

35 

2 

66 

35 

45 

5 

793 

731 

984 

620 

» 

4 

1900  20  octobre. . . 

35 

2 

64 

37 

47 

d 

NORVÈGE 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

7  juillet  

4  août  

29  se|itembre 


150 
150 
145 
148 


15 

209 

» 

» 

14 

201 

» 

12 

197 

» 

15 

202 

» 

1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

30  juillet .... 

31  août.  . . . 
30  septembre 


45 
42 
41 
41 


Banque  de  Norvège 
»  Il 


95 
92 
89 
93 


17 
15 
11 
10 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

67  1  10 
71  10 
70    I  10 


189  9  30  septembre 

1900  7  juillet .... 

1900  4  août  

1900  29  septembre  !  76 


.PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


10 


160 
162 
161 
170 


7  novembre 

596 

294  1 

1  1.479 

582 

1.165 

94 

6 

1899 

20  octobre. . . 

294 

75 

883 

196 

309 

38 

23  octobre. . . 

663 

327 
316 

1.483 

630 

1.035 

87 

5 

1900 

30  septembre 

295 

42 

860 

185 

318 

36 

31  octobre . . . 

642 

i.;i4i 

o79 

1  072 

93 

5 

1900 

10  octobre. . . 

295 

45 

863 

181 

31» 

36 

7  novembre 

614 

317 

1  1.515 

538 

l.UiO 

85 

K 

1900 

20  octobre. . . 

293 

46 

844 

186 

319 

36 

ALLEMAGNE  — 

Beinques  locales 

ITALIE  - 

~  Banque  de  Naples 

31  octobre  .. 

72 

35 

1  234 

107 

302 

26 

» 

1899 

20  octobre. . . 

64 

11 

238 

65 

62 

28 

15  octobre. . . 

68 

33 

233 

105 

313 

26 

» 

1900 

30  seiitembre 

66 

13 

257 

61 

84 

30 

23  octobre . . . 

66 

S4 

223 

103 

297 

27 

» 

1900 

10  octobic  . . 

67 

13 

2.")S 

60 

82 

30 

31  octobre. . . 

1  67 

23 

1  233 

1  106 

301 

26 

» 

1900 

20  octobre. . . 

67 

13 

256 

60 

83 

31 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1899   11  novembre 

340 

316 

1.530 

774 

1.039 

103 

1900  2î  octobre  . 

342 

417 

1.593 

747 

1.087 

240 

1900    3  novembre 

344 

416 

1.601 

741 

1.102 

230 

1900   10  novembre 

345 

409 

1.603 

725 

1.1J7 

2  il 

4 

» 

129 

43 

25 

8 

2 

n 

139 

60 

30 

6 

2 

» 

151 

58 

32 

6 

1 

» 

143 

61 

30 

6 

1899   11  novembre 

87 

146 

4B2  1 
481 

5 

159 

119 

190  0  27  octobre... 

123 

140 

8 

154 

118 

1900     3  novembre 

123 

140 

492 

7 

168 

130 
125 

1900   10  novembre 

123 

137 

492 

11 

164 

n 

» 

1899   31  octobre... 

27 

49 

379 

14 

79 

27  1 

» 

» 

1900   19  octobre. . . 

26 

44 

386 

11 

94 

20  1 

» 

190  0  24  octobre... 

26 

48 

384 

11 

93 

9.0  ) 

1900  31  octobre.  . 

26 

48 

383 

10 

94 

20  ;' 

5J4 
6 
6 
6 


4 

3/, 
3'/, 
3'/, 


6y. 


5 

3/. 
3>/, 

3/, 


6 

6% 
6>â 


5^' 

5  y. 


610 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  3  o 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899  23  octfibre... 

41 

2 

131 

27 

E8 

25 

1900     "/  octobre. . 

4t 

2 

132 

48 

1900   14  octobre... 

41 

2 

132 

48 

23 

1900  21  octobre. .. 

4Û 

1 

132 

49 

23 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899   23  oelnliie... 

:.215 

118 

1 

411 

427 

■m 

314 

1900      8  orl   1  1.  . 

l.Si5 

162 

1 

520 

341 

591 

481 

1900   16  oel-liir.  . 

t.>«27 

162 

1 

501 

352 

590 

493 

1900  23  octubre... 

1.801 

ICO 

1 

520 

34S 

593 

501 

6 

5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 

31 

octobre.  . 

26 

2 

79 

13 

39 

16 

» 

1900 

29 

septenilire 

23 

2 

74 

11 

40 

21 

1900 

15 

oc  toi  ne. . . 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

1900 

31 

octobre. . . 

23 

2 

76 

13 

42  ■ 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899   "0  pe|ilembre 

7 

9 

38 

11 

9 

10 

6 

1900   31  juillet.... 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

1900  31  août  

5 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

1900  30  .septembre 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

30 

sept''mbre 

43 

6 

100 

34 

97 

21 

6 

1900 

31 

juillet.... 

45 

83 

51 

111 

21 

6 

1900 

31 

août  

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

1900 

29 

scplemliro 

49 

6 

96 

44 

llf> 

19 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899 

30 

?e]iteiiibi-e 

13 

13 

116 

660 

292 

123 

» 

1900 

31 

juillet  .... 

13 

11 

105 

781 

313 

143 

» 

1900 

31 

août  

13 

12 

li)7 

750 

304 

141 

» 

1900 

29 

sejitenibre 

13 

12 

120 

746 

32» 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899   11  noven.bre 

97 

11 

225 

976 

193 

44 

6 

1900  27  octobre.  . 

100 

10 

225 

1038 

186 

49 

5 

1900     3  novembre 

100 

9 

228 

1038 

186 

49 

5 

1900   10  novembre 

100 

10 

232 

1038 

186 

49 

5 

TOTAUX 


1899 

16 

novembre 

7.8531 

2.398| 

14.825 

1  5.573| 

1 

393 

1.628i 

» 

1900 

-) 

nuveinbre 

8.172 

2.029 

15.249 

5.832 

7 

122 

2.052! 

» 

1900 

8 

iiiivi'iiibre 

8.163 

2.618 

13.372 

5.61M 

7 

151 

2.1191 

» 

1900 

15 

novembre 

8.1621 

2.3911 

13.322 

3.4i.9i 

7 

098 

2.0941 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895   31  décembre  . 

7.611 

2.635 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

)) 

1896   31  décembre  . 

7.9.53 

2.578 

14.585 

8.858 

6.1192 

3.6.51 

» 

1897   31  di^cembre  . 

8.746 

2.. 546 

15.2,54 

8.34S 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  853 

2  583 

14.992 

9. 321 

8.332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  différent 
des  totaux  délinitil's  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Uanques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdam  

Anvers  

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constautinople.  ... 

Francfort  

Gênes  

Genève   

Lisbonne  

Londres  

Madrid  

Rome  

Saint-Fétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  nsois  . . 


10  oct. 

17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

48  02 

48  06 

48  .. 

48  08 

48  .. 

48  05 

100  18 

100  18 

100  18 

100  17 

100  21 

100  21 

154  75 

136  73 

160  .. 

160  .. 

162  .. 

162  . 

30  90 

32  13 

32  70 

.  33  25 

34  .. 

33  40 

81  35 

81  40 

81  40 

81  43 

81  45 

81  40 

100  17 

100  15 

100  16 

100  13 

100  15 

100  16 

100  70 

100  90 

100  93 

101  35 

101  23 

101  25 

23  12 

22  92 

23  05 

22  87 

22  90 

22  91 

81  30 

81  40 

81  42 

81  46 

81  45 

81  41 

106  41 

106  30 

106  02 

105  66 

105  57 

105  74 

100  31 

100  34 

100  35 

100  33 

100  38 

100  36 

752  .. 

751  50 

751  .. 

752  .. 

752  50 

760  .. 

25  36 

23  32 

25  33 

25  32 

23  30 

25  32 

30  57 

31  45 

32  20 

33  25 

33  35 

33  10 

106  37 

106  32 

106  02 

105  67 

105  57 

105  67 

37  37 

37  37 

37  37 

37  42 

37  42 

37  37 

96  40 

96  30 

96  . 

96  05 

93  93 

95  95 

96  23 

96  20 

95  90 

93  93 

95  85 

95  87 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  : 


Valeurs  à  trois  mois  ' 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres  

—    ch.  coarl 

Belgicrue   — 

Italie...   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  i  titre  :  SlIG"")  . . , 
—          —  n.juv.  titre  :  900»; 
Couronnes  de  Suède  


4% 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 

moins 

4  % 

4  % 

3  % 

5  % 

4  % 
au  pair 
3437  » 

218  89 


18  oct. 

23  oct. 

2  nov. 

8  nov. 

13  nov. 

205  87 
121  50 
102  87 

OAK  fin 

zOo  09 
121  44 
103  06 

205  75 
121  37 
103  06 

205  87 
121  44 
103  06 

205  75 
121  44 

103  06 

378  .. 
394  .. 
261  .. 

3i8  . . 
394  .. 
261  . 

378  .. 

394  .. 
261  .. 

376  . 
394  .. 
261  .. 

376  23 
394  .. 
261  .. 

25  095 
25  12 

0  19p. 

6  12p. 

0  44p. 

517  50 

23  085 
•25  11 

0  19p. 

3  87p. 

0  44p. 

317  .. 

25  07 
25  095 
0  19p 
5  62p. 
0  44p 
517  .. 

25  08 
25  105 

0  22p. 

5  3/p. 

0  4ip. 

517  . 

25  08 
25  105 

0  22p. 

5  62 

0  44 

516  50 

3438  71 
106  71 
80  .50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
110  54 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
108  89 
80  50 
25  80 
20  dO 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
107  80 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

34.37  .. 
108  45 

80  ,50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Vale  jrs  en  francs  au  change  du  jour 

18  oct. 

25  oct. 

2  IHIV. 

8  nov. 

15  nov. 

Pays  de  l'Kurope 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1  226 

1  225 

1  226 

1  226 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  095 

25  075 

25  0(>5 

25  075 

23  075 

Autr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  03 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or) .. . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (poset.  Jiap.).. 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  « 

0  63 

0  62 

0  62 

0  61 

0  61 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira  pap.i  

1  » 

0  93 

0  94 

0  94 

0  94 

0  94 

Portugal  (niilreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  99 

0  99 

0  98 

0  98 

0  98 

Russie  (rouble  orj  . . . 

2  67 

2  63 

2  63 

63 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5  18 

5  17 

5  17 

5  17 

5  17 

5  16 

Mexique  'piastre  arg,) 

5  43 

2  62 

2  62 

2  62 

2  62 

2  63 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  14 

2  13 

2  14 

2  15 

2  14 

1  89 

1  81 

1  8t 

1  80 

1  81 

1  81 

Brésil  (milrcis  papier) 

2  84 

1  08 

1  07 

1  09 

1  13 

1  10 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Chinc(Shacgbai)(taélarg.) 

7  47 

3  71 

3  78 

3  77 

3  78 

3  78 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 

valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  66 

En  Angleterre   100  43 

En  A  làriche-Hongrie ...  100  87 

En  Belgii/ue   100  22 

En  Espaijne   132  89 

En  Grèce   162  ■ 

En  ffullande   100  23 

En  Italie   103  93 

En  Portugal   141  . 

En  Boumanîe   101  25 

En  Russie   101  15 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   206  07 

En  Républ.  Argentine  . .  232  60 

Au  Chili   104  41 

Au  Brésil   258  18 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   197  61 


du  jeudi  15  novembre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

mWtls Allemands   99  34 

—  Anglais   99  55 

—  Austro-Hongrois.  99  13 

—  Belges   99  78 

—  Espagnols   73  25 

—  Grecs   61  72 

—  Hollandais   96  77 

—  Italiens   94  38 

—  Portugais   70  89 

—  Roumanie    98  7.5 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   99  56 

Pièces  des  Etals-Unis   S9  72 

—  du  Mexique   48  52 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  98 

—  du  Chili   95  76 

—  du  Brésil   38  73 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   50  60 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  15  novembre  1900. 

La  cote  des  changes  ne  présente  rien  de  particulièrement 
intéressant;  il  y  a  un  petit  recul  sur  la  devise  hollandaise; 
la  devise  allem'ande  n"a  pas  varié;  le  pajiier  autrichien  con- 
serve sa  hausse  et  reste  assez  ferme. 

Le  papier  espagnol  est  à  37G  2o,  l'amélioriation  est  à  peu 
insignifiante:  pas  de  changement  sur  le  papier  portugais  et 
sur  le  papier  russe. 


i;p';f:ONO]MISTE  EUROPKEN.  —  statistique  générale 


Le  choquii  sur  Londres,  dans  lo  courant  de  la  semaine,  a 
subi  corlaints  lUiclualions  ;  après  une  légère  roprise,  il  est 
relonibô  à  2ô  10  l/'2,  d'après  lo  cours  du  chanj^e  B'irlin 
sur  Londres  et  Paris  sur  Londres  et  les  variations  du  taux 
de  l'eseompto  sur  le  marohé  libre  :i  lierlin,  à  Londres  et  à 
Paris  :  on  est  amené  il  conclure  ([ue  lîerlin  a  diï  rembourser 
pour  Londres  des  pensions  de  papier  ù.  Paris. 

l^es  devises  bel^'c  et  suisse  restent  toujours  au  même  ni- 
veau, par  couvre  la  devise  italienne  a  un  peu  baissé;  on  dé- 
sire en  Italie  l'élargissement  de  la  circulation  fiduciaire  de  la 
Banque,  peut-être  lo  moment  n'est-il  pas  parfaitement  choisi. 

Lo  papier  sur  New-Yoïrk  recule  de  517  à  51G  50,  les  raisons 
de  la  baisse  du  cliange  sur  les  Etats-Unis  sont  multiples, 
l'inlluence  de  l'Exposition  se  fait  encore  sentir  et,  de  plus,  les 
quantités  de  colons  qui  oui  été  importées  en  France  sont  très 
inférieures  à  celles  de  l'an  dernier. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singrpouri,  


n  oct. 


2/1  5/16 
2/10  3/8 
2/0  5/8 
2/1  9/16 


24  oct. 


2/1  1/4 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/2  1/16 


31  oct. 


2/1  1/8 
2/10  T/S 
2/0  5/8 
2/1  13/16 


7  nov. 


2/1  1/8 
2/ M  ./. 
2/0  5/8 
2/1  11/16 


14  nov. 


2/1  1/8 

2/11  ./ 

2/0  5/8 

2/1  5/8 


Valeurs  à  vue 

Bombay   1/3  29/.32  1/3  29/32  1/3  28/32  1/3  29/3-2  1/3  l.î/16 

Calcutt'a   1/3  29/32  1/3  29/32  1/3  29/32  1/3  15/16  1/3  31/32 

Kio-Jaiieiro  ....  10  9/32  10  1/4     10  13/32  10  3/4     10  17/32 

Valpai-aiso   17   1/4  17   1/4     17   5/32  17   1/4     17  7/32 

Buenos  -  .\vres  , 

prime  de  Vor..  133..  133  90       132  90  132  30       132  60 

Or  en  b;u'i'es  . . .  77/11  •/•  Tî/il  1/2  77/11  3/4  77/11  1/2  77/11  1/2 

Argent  en  barres  29   3/16  30  3/16    29  7/8  29  11/16    29 '11/16 

L'argent  en  barres  n'a  pas  varié,  aussi  les  devises  orien- 
tales à  base  d'argent  sont  au  même  niveau  que  la  semaine 
dernière,  il  y  a  cependant  un  recul  de  1/16  sur  le  Singapoure. 

Des  offres  ont  été  reçus,  mercredi,  à  la  Banque  d'Angle- 
terre pour  Rs  30.000.000  en  traites  du  Gouvernement  et 
transferts  télégraphiques  sur  les  Indes.  Les  demandes  de 
traites  ont  monté  à  Rs  807.42.941  ;  celles  des  transferts  ont 
été  nulles.  Les  oflres  à  1  s.  3  31/32  d.  recevront  environ  50/0. 
Le  montant  des  ofllres  pour  la  semaine  prochaine  est  de 
Rs  30.000.00,  Le  montant  des  traites  et  transferts  télégra- 
phiqueg  vendus  du  1"  avril  au  13  novembre  a  été  de 
Es  804.27.908  réalisant  5.347.980  liv.  st. 

Le  papier  sur  Rio  a  reculé  de  1/4,  le  Valparaiso  perd  1/32; 
la  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  est  stationnaire. 

L'or  est  au  pair  à  Paris,  à  Londres  il  se  traite  toujours  sur 
le  pied  de  77/11 1/2  l'once  standard. 

Les  aigles  américaines  se  vendent  76/6  1/2  l'once  et  les 
autres  monnaies  au  titre  0.900  sont  à  76/6. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  du  1"  au  8  sep- 
tembre, ont  été  les  suivants  : 

Importations  Exportations 

Australie  s.  66,000 

Bombay   105.000  Néant 

LaPlata   25.  CW 

Chili   3.000 

'  199.000 

Les  achats  pour  le  continent  ont  absorbé  tous  les  arrivages  ; 
il  y  a  eu  aussi  des  demandes  pour  l'Amérique. 

L'argent  eu  barres  reste  à  29/11/16.  Du  1<"  au  8  novembre, 
d'après  MM.  Pixley  et  Abell,  il  a  été  expédié  de  Londres  en 
Orient  177.100  liv.  st.,  soit  8.131.639  liv.  st.  depuis  le  1"  jan- 
vier, contre  6.021.293  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  ) 
(timemoney)  \ 


Escompte  hors  Banque 
18  oct.     25  oct.      2  nov.      8  nov. 


15  nov. 


3  ./.. 

3  7/8 

4  1/4 

4  1/4 


3  ./. 

3  5/8 

3  7/8 

4  1/4 


3  ./. 

4  ./. 

4  ./. 

5  1/4 


3  ./. 

3  13/16 

4  1/8 

8  1/2 


•/. 
./. 

1/4 

1/4 


L'escompte  hors  banque  a  été  assez  mouvementé  dans  le 
courant  de  la  semaine,  il  s'inscrit  en  clôture  à  un  niveau  plus 
élevé  qu'il  y  a  huit  jours. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  193  milhons  sterling  de  lettres  de  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passe  181  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmenta- 
tion de  12  millions  sterling. 


Situation  générale  des  Banques  d'émiBsion 

L'encaisse  or  do  la  Banque  de  France  a  grossi  celte  se- 
maine do  2.370.000  fr.  ;  elle  atteint  le  chiffre  énorme  de  2  mil- 
liards 303  millions. 

La  circulation  a  rendu  977.000  fr.  à  Paris  et  prélevé  1  mil- 
lion 385.000  dans  ses  succursales;  il  a  été  acheté  [loiir  2  mil- 
lions 556.000  fr.  de  matières;  il  est  venu  202.000  fr.  île  Suisse 
et  120.000  fr.  de  Gonstantinople  ;  il  a  été  expédié  100.000  fr.  en 
Suisse. 

L'argent  a  diminué  do  2.924.000  fr.  La  circulation  a  rendu 
2.046.000  fr.  à  Paris  et  1.77:1.000  fr.  aux  guichets  des  succur- 
sales ;  il  a  été  expédié  2  millions  en  Belgique,  945.000  fr.  en 
Suisse,  300.000  fr.  à  Madagascar,  40.000  fr.  à  Constantine  et 
il  est  venu  88.000  fr.  de  Suisse. 

Depuis  un  an,  la  Banque  a  réussi  ;'i  mettre  57  millions 
d'argent  on  circulation.  Sou  stock,  qui  a  été  au  plus  haut  do 
1.248  millions,  est  maintenant  réduit  à  1.110  millions  ;  une 
partie  de  cette  somme  transformée  en  monnaie  divisionnaire 
est  définitivement  liquidée,  le  surplus  pourra  reparaître,  mais 
ne  reviendra  pas  certainement  en  entier.  Aujourd'hui  l'argent 
ne  représente  que  le  tiers  de  l'encaisse  totale,  c'est  à  peu  près 
la  proportion  signalée  pour  la  Reichsbank  dans  le  dernier 
compte  rendu. 

La  circulation  fiduciaire  est  stationnaire,  les  comptes  cou- 
rants ont  fléchi  de  40  millions,  le  portefeuille  de  32  millions, 
les  avances  de  8  millions. 

A  l'inspection  de  ces  chiffres,  on  voit  combien  les  besoins 
d'argent  ont  diminué  depuis  un  an  puisque  le  portefeuille  a 
perdu  'près  de  200  millions;  il  est  vrai  que  les  avances  ont 
sensiblement  augmenté;  elles  ne  peuvent  guère  diminuer 
tant  que  les  cours  des  valeurs  industrielles  resteront  aussi  bas. 

Il  y  a  peu  de  changements  à  la  Banque  d'A  Uemagne  : 
l'encaisse  est  stationnaire;  la  circulation  a  diminué  de  26  mil- 
lions; les  comptes  courants  perdent  41  millions,  le  portefeuille 
32  millions  et  les  avances  8  millions. 

Voici  le  mouvement  de  l'or  à  la  Banque  d'Angleterre  : 


Entrées 

Australie  £ 

Excédent  des  sorties 


Sorties 

10.000   Roumanie  £  40.000 

76.000   Malte   36.000 

Amérique  du  Sud. . .  10.000 


Total  égal . . , 


86.000- 


Total  des  sorties . .  86.000 


Los  sorties  dépassent  les  entrées  de  1.900.000  fr.,  mais  la 
circulation  a  rendu  G. 900. 000  fr.,  d'où  une  augmentation  de 
5  millions  dans  l'encaisse  ;  la  circulation  a  baissé  de  10  mil- 
lions, les  comptes  courants  ont  augmenté  de  2i  millions,  le 
portefeuille  de  17  millions. 

La  Banque  a  acheté  17.400.000  fr.  de  Consolidés. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  gagné  2  millions  d'or, 
l'argent  n'a  pas  varié  ;  la  circulation  a  baissé  de  30  millions, 
les  comptes  courants  ont  augmenté  de  20  millions,  le  porte- 
feuille a  perdu  15  millions,  les  avances  sont  statiofinaires. 

La  Banque  de  Belgique  accuse  une  diminution  de  25  mil- 
lions dans  ses  billets  et  de  25  millions  dans  son  portefeuille, 
amenée  par  les  rentrées  de  la  fin  d'octobra. 

La  Banque  d'Espagne  continue  à  laisser  croître  sa  circu- 
lation, qui  passe  de  1 .601  à  1.605  millions  ;  elle  paraîl  ,  cepen- 
dant, avoir  fait  un  effort  pour  diminuer  ses  avances,  qui  ont 
baissé  de  9  millions. 

Pas  de  changement  à  la  Banque  de  Portugal.  On  s'occupe 
de  sa  transformation  en  banque  d'Etat,  ce  qui,  du  reste, 
n'aura  pas  grand  inconvénient  et  ne  changera  guère  le  fond 
des  choses. 

La  Banque  de  Russie  a  perdu  26  millions  d'or,  mais  cette 
sortie  a  amélioré  légèrement  le  change  sur  Londres;  la  cir- 
culation a  augmenté  de  17  millions;  les  autres  comptes  ne 
présentent  aucun  changement  intéressant. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-Jork 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France...  

Allemagne  

Autres  pays  , . . 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


du  20  Depuis 
au  -21  oct.  le  l"'  jiinv. 

»  19.029.720 
17.664.481 
4.502.S81 
12.500  6.234.429 

12.500  47.431.619 
50.567  25.961.146 
273.582  8.843.744 


du  -.'Û  Depuis 
au  -27  ocl.  le  1"  janv. 


1.163.289 
1.615.890 

-487.527 
125.187 


1.755.034 
1.870.650 
763.411 
1.277.571 


3.394.893  5.666.666 
28.054  13.397.602 
1.017.060  95.230.8C2 


G12 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


ARGENT 
Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays.... 

Total  1900... 

—  1899.., 

-  1898... 


997.100  41.702.070 
21.185  G58.085 
»  5.431 
1.53.5  396.474 


556 


64.988 
2.5V)5 
.)  2.628 
35.421  3.761.598 


.013.820  42.762.660 
685.368  38.26-^.032 
994.116  38.891.577 


35.977  3.831.809 
84.172  3.288.358 
31.391  2.064.122 


Banques  associées  de  New-Yor?t 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula' 
tien 


1899  11  nov.. 

1900  27  cet.. 
1900  3  nov. , 
1900  10  nov. , 


Encaisse 


137,1 

158.9 
158.0 
156.3 


16.4 

30.6 
30.7 
30.7 


Dépôts 


744.8 
843.4 
841.8 
831.1 


Portefeuill* 


688.4 
793.4 
792.3 
785.7 


On  remarque  une  légère  diminution  dans  les  principaux 
comptes  des  Banques  Associées  de  New-York:  on  jirétend 
que  les  Etats  de  l'Ouest  ont  d'assez  grands  besoins  de  capi- 
taux. 

Trésor  des  Etats-Unis 

30  sept.       31  oct. 


En  caisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  MonnaibS  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

Greènbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  


Millions  de  dollars 


439.2 
65.1 
437.1 


458.3 
63.5 
436.3 


9il.4 

331.4 
203.1 

487. {> 


958.1 

330.2 
215.6 

488.6 


Total  de  la  circulation. 


1.028.4 


1.034.4 


Béserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

T/encaisse  or  du  Trésor  des  Etats-Unis  a  gagné  19.100.000 
dollars,  l'augmentation  est  due  pour  6.500.000  dollars  à  des 
versements  en  métal  contre  des  certificats  d'or. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

14  oct.99 

.  104.0 

211.8 

3.8 

57.3 

70.8 

1900 

29  sept. 

71.1 

194.6 

4.3 

77.6 

58.5 

6  oct. . 

71.8 

190.3 

5.9 

72.7 

56.7 

13  cet.. 

71.3 

188.1 

5.2 

6S.9 

57.0 

Le  bilan  de  la  Banque  du  Japon  n'a  pas  beaucoup  changé, 
on  croit  que  l'encaisse  ne  renferme  presque  plus  d'argent. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  Frappes  d'argent  espagnoles  de  1868-69  à  1898-99 

El  Econsmista  de  Madrid  a  publié  un  article  intéressant 
sur  les  frappes  d'argent  espagnoles  depuis  1868-69. 

Notre  confrère  constate  d'abord  que,  de  1868-69  à  1875-76, 
la  quantité  d'argent  présentée  par  les  particuliers  fut  insigni- 
fiante, nonobstant  la  récente  modification  du  système  moné- 
taire. 

En  1876-77,  on  remarque  une  augmentation  due  à  ce  fait, 
que  la  refonte  des  monnaies  d'or  commence  et  que  les  parti- 
culiers emploient  tous  les  moyens  qui  leur  permettent  d'ob- 
tenir du  numéraire  courant  pour  le  revendre  en  or,  à  cause 
de  la  prime  que  donne  le  Trésor. 

En  1881-82,  l'argent  préseaté  par  les  particuliers,  atteint 
13  millions  26,  et  les  frappes  se  poursuivent  avec  activité  jus- 
qu'à la  période  1888-89  à  1890-91  où  les  présentations  attei- 
gnent respectivement  26,  57,  38,  17  et  17  millions.  Les  mon- 
naies antérieures  à  IS-iS  avaient  été  chassées  et  jusqu'à  1897-98 
les  entrées  furent  insignifiantes. 

Les  937  millions  d'argent  acquis  par  l'E'at  en  31  ans, 
l'ont  été  plusieurs  fois  en  vue  des  bénéfices  à  retirer  de  la 
frappe.  Par  exemple,  en  1881-82,  les  particuliers  ont  pré- 


senté 13  millions  et  le  Trésor  en  a  acquis  17  ;  en  1882-83, 
les  particuliers  ont  fait  refrapper  plus  de  9  niilhons  et  l'Etat 
a  acquis  42  millions.  De  1886  87  à  1889-SO,  le  Trésor  n'a  ac- 
quis que  peu  d'argent,  accablé  qu'il  était  par  la  refonte  de- 
mandée par  les  particuliers. 

Le  fâcheux  expédient  de  la  frappe  employé  pour  grossir 
les  recettes  a  surtout  été  apphqué  en  1868-69  où  le  bénéfice  a 
été  de  12  millions;  en  1877-78  (6  millions);  en  1881-82  et  1882- 
1883  (7  et  8  millions)  ;  en  1891-92  (6  millions)  et  pendant  la  pé- 
riode de  la  guerre  où  C3  bénéfice  a  atteint  7,  13  et  47  millions. 

Le  prix  d'acquisition  a  varié  de  222  pesetas  à  132,  selon  le 
cours  du  métal  blanc,  selon  les  contrats  existant  et  les  limites 
établies  pour  las  achats. 

En  résumé,  le  Trésor  a  réalisé  en  trente  et  un  ans,  sur  la 
frappe  de  la  monnaie  d'argent,  un  bénéfice  de  171.600.000  pe- 
setas : 

Valeur  de  l'argent 
Argent        acquis  par 

présenté       soumission      Prix  Bénéfices 
à  la  frappe        et  de  la       moyen  annuels 
par  les  Banque         des  du 

Exercices    particuliers     d'Espagne  acquisitions  Trésor 


(En  pesetas) 

1868-69 

9.937.100 

216  50 

1869-70 

.  O  '>5  •  Oo* 

1870-71.".' 

64.841 

38.113.434 

222  22 

2.132.262 

1871-72.. 

2.236 

33.208.333 

222  22 

1.328.316 

lfc72-73 . . 

5.458 

37,833.271 

218  25 

3.772.125 

1873-74 . . 

48.976 

45.893.567 

218  25 

3.257.787 

1874-75 . . 

31.840 

60.437.039 

218  25 

3.523.541 

1875-76 . . 

23.226 

72.951.113 

218  25 

2.986.955 

1876-77 . . 

2.085.676 

24.417.587 

207  0) 

1.865.601 

1877-78 . . 

1.312.035 

42. 038. 554 

222  00 

5.803.M2 

1878-79 . . 

1.439.771 

38.073.841 

222  00 

1.420.3-28 

1879-80.. 

1.310.619 

2.425.303 

222  00 

275.016 

1880-81 . . 

l.a47.456 

7.700.200 

192  65 

3.717.891 

1881-82 . . 

13.263.936 

17.881.142 

196  75 

7.309.611 

1882-83 . . 

9.601.606 

42.419.620 

192  82 

8.454.4&3 

1883-84 . . 

9.187.370 

28.856.225 

192  37 

4.085.490 

188i-85 . . 

8.633.262 

19.097.550 

190  97 

3.281.602 

1885-86 . . 

5.700.538 

11.736.259 

180  56 

2.901.498 

1886-87.. 

26.204.586 

2.574.610 

171  64 

2.479.960 

1887-88 . . 

57.821.350 

4.171.200 

166  85 

3.669.953 

1888-89 . . 

38.496.880 

6.767.2-iO 

169  18 

3.534.030 

1889-90.. 

15.9.-»3.485 

5.784.385 

181  34 

1.112.314 

1890-91 . . 

17.775.160 

20.34'<.16O 

193  79 

1.713.003 

18i)l-92 . . 

8.289.303 

61.265.186 

1H2  80 

6.3:^5.314 

1892-93 . . 

4.700.000 

10.838.693 

172  13 

3.070.924 

1893-94 . . 

8.000.00Ù 

G. 184. 393 

147  24 

3.160.766 

1894-05 . . 

8.585.015 

2.378.634 

132  01 

1.830.147 

1895-96 . . 

1.065.000 

5.025.365 

139  23 

4.659.923 

1896-97 . . 

4.000.000 

5S. 641. 858 

198  78 

7.636.615 

1897-98.. 

21.510.000 

15.464.266 

187  17 

13.568.882 

1898-99 . . 

4. 900.000 

175.305.086 

175  01 

47.186.H16 

Total.. 

271.399.271 

937.147.827 

171.609.010 

Conséquences  de  la  hausse  du  change 
pour  l'Etaf  de  Saint  Paul 

Le  Gérant  du  Con.sulat  de  France  à  Saint-Paul  écrit  à  la 
date  du  l"  août  dernier: 

«  Chaque  année,  à  la  fin  de  chaque  cueillette  du  café,  un 
grand  nombre  de  colons  abandonnent  les  «  fazendas  »  dans 
lesquelles  ils  étaient  employés  pour  passer  de  l'autre  côté  de 
l'Océan,  emportant  avec  eux  le  fruit  de  leurs  économies. 

Cette  année,  la  fin  de  la  cueillette  ayant  justement  coïncidé 
avec  l'époque  où  le  change  était  le  plus  élevé,  12,  13  et  14  d, 
par  l.OtK)  reis,au  lieu  de  8  d  .change  moyen,  il  s"est  trouvé,  en 
dehors  du  contingent  ordinaire  de  colons  qui  rentrent  chez 
eux,  un  nombre  considérable  de  cultivateurs  italiens  ou  autres 
qui  ont  profité  de  la  baisse  de  l'or  pour  transformer  leurs 
économies  en  espèces  métalliques  et  quitter  le  pays. 

On  ne  saurait,  par  suite  du  manque  com  plet  de  statistiques, 
en  fi.xer  exactement  le  chifl^re,  qu'on  peut  toutefois  évaluer 
d'une  façon  approximative  à  une  trentaine  de  mille. 

Le  Gouvernement  de  l'Etat  de  Saint-Paul  s'est  à  juste  titre 
ému  de  cette  situation  qui  compromettrait,  par  suite  du  man- 
que de  bras,  la  prochaine  récolte  du  café  et,  en  conséquences 
le  budget  de  l'Etat,  dont  les  recettes  ne  sont  guère  alimentée 
que  par  l'impôt  dont  est  frappé  ce  produit  à  sa  sortie. 

Aussi  a-t-il  pris  l'initiative  de  présenter  au  (^longrès  un  pro- 
jet de  loi  l'autorisant  à  s'entendre  avec  des  Compagnies  d'im- 
migration pour  l'introduction  dans  l'Etat  de  Saint-Paul,  et 
dans  le  délai  d'un  an,  de  50.000  immigrants  italiens. 

Ce  projet  de  loi  adopté  par  le  Congrès  vient  d'être  promul- 
gué et  doit  incessamment  recevoir  un  commencement  d'exé- 
cution ;  les  crédits  nécessaires  ont  été  accordés,  à  cet  effet,  au 
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Gouvernement  qui  les  prendra  au  fur  et  à  mesure  de  ses  be- 
soins. 

Kn  dehors  de  rémigration  extraordinaire  de  colons  et  do 
la  sortie  d'importants  capitaux,  la  hausse  du  change  a  eu 
pour  elïet  île  paralyser  les  transactions  commerciales  ;  par 
suite  de  son  instabilité,  ce  n'est  qu'avec  la  plus  grande  pru- 
dence que  les  lianques  consentent  à  faire  des  opérations  et  à 
accorder  des  crédits;  le  jeu  sur  le  change  s'y  mêlant,  des 
fortunes  scandaleuses  ont  été  faites  en  un  jour  et  démolies, 
il  est  vrai,  1«  lendemain. 

Fort  heureusement,  le  chtnge  n'est  pas  resté  au  taux  de 
14  d.  qu'il  avait  atteint  et  il  est  redescendu  à  10  d.  1/2  envi- 
ron,. Ce  chance  de  10  1/2  a  permis  d'éviter  à  un  grand 
nombre  d'établissements,  qui  ont  encore  un  stock  considé- 
rable de  marchandises  acquises  sur  la  base  de  8  d.,  la  ruine 
complète  à  laquelle  ils  couraient  avec  le  change  à  14  deniers. 

J'ajouterai  enfin  que  la  hausse  du  change  n'a  pas  encore 
fait  sentir  tous  ses  effets;  la  vie  matérielle  est  aussi  élevée 
qu'autrefois,  les  loyers  sont  aussi  chers  ;  seuls  quelques  arti- 
cles d'importation  ont  subi  une  diminution  très  peu  sensible. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
culés sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  octobre  1900. 

La  moyenne  des  onze  années,  de  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1889. 
1893. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


79 

1889  Décembre ,  , 

73.7 

66 

1895  Février  

60.0 

72 

1896  Juillet  

59.2 

68 

1899  Octobre  

71.5 

61 

1899  Décembre 

72.3 

62 

190O  Février     ,  , 

75.1 

64 

1900  Juillet  

76.2 

68 

IPOO  Août  

.  76.0 

1900  Septembre 

75.5 

1900  Octobre 

.  74.7 

Les  prix  des  produits  alimentaires  ont  subi  peu  de  varia- 
tions pendant  le  mois  dernier  :  une  hausse  des  pommes  de 
terre,  du  maïs  et  du  beurre  a  été  contrebalancée  par  un  recul 
de  la  viande  de  mouton  et  de  porc. 

Les  métaux  sont  tous  un  peu  plus  bas  ;  les  prix  du  charbon 
pour  usages  domestiques  à  Londres  et  le  prix  moyen  d'expor- 
tation sont  presçjue  sans  changement,  bien  que,  depuis,  les 
prix  aient  baissé. 

Le  coton  perd  plus  que  l'avance  totale  enregistrée  en  sep- 
tembre et  les  prix  à  la  fin  du  mois  étaient  inférieurs  à  ceux 
cotés  en  août.  Le  jute  et  le  chanvre  de  manille  sont  à  des 
cours  plus  élevés. 

La,  laine  a  encore  lléchi  :  elle  est  actuellement  (laine  fine 
et  laine  brute  réunies)  au  pair  avec  le  point  le  plus  bas  cons- 
taté en  février  1895.  Les  articles  divers  sont  en  général  sans 
changement,  la  graine  de  lin  reste  à  un  niveau  très  élevé. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Moy  Moy  Fév.  Juil.  Déc.  Fév.  Sept.  Oct. 
1878-89  1890-99  1895   1896   1899   1900   1900  1900 


Produits 
alimentai  - 
res  

Matières 
premières 


84  68  63.8  60.0  65.1  65.8  69.8  69.5 
76      64      57.0   58.6   77.5   81.9   79.7  78.4 


Les  produits  alimentaires  sont  maintenant  à  près  de  7  0/0 
au-dessus  des  cours  cotés  à  la  fin  de  l'année  dernière;  pour 
les  matières  premières,  la  hausse  est  d'un  peu  plus  de  1  0/0, 
à  cause  principalement  des  prix  plus  bas  des  textiles. 

L'argent  à  touché  30  1/4  d.  l'once,  prix  le  plus  élevé  atteint 
depuis  1896,  mais  cette  hausse  n'a  pas  été  complètement 
maintenue. 

Les  prix  et  index-numbers  ont  été  comme  suit:  (60  d.  84 
Fonce  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2  d'argent 

Prix  Index-number 
d.  — 
34    ./.  55.8 
23   7/8  39.2 

27  3/16  44.7 
29   1/4  48.1 

28  13/16  49.0 

La  parité  japonaise  entre  l'or  et  l'ancienne  monnaie  d'ar- 
gent est  29  1/6  d.  l'once  standard.  J'ai  fait  observer  —  avec 
moi,  d  autres  écrivains  l'ont  fait  —  que  si  le  prix  de  l'argent 
s  élevait  beaucoup  au-dessus  de  29  1/6  d.  (assez  pour  payer 
les  frais),  1  argent  japonais  serait  échangé  contre  l'or.  Il  peut 
donc  être  utile  de  rechercher  quelles  sont  encore  les  disponi- 
bilités de  ces  pièces  d'argent. 


Moyenne  1890-99  . . . 
Fin  Août  1897   

—  Décembre  1899.. 

—  Septembre  1900. 

—  Octobre  1900  . . 


Des  quantités  considérables  ont  déjà  été  retirées  ùih'  mon" 
tant  total  d'argent  frappé  au  Japon  à  la  lin  de  l'année  der- 
nière est  évalué  par  le  Gouvernement  à  5'i.(j()0.0t)0  yen,  soit 
5.500.000  liv.  st.  Sur  ce  total,  prè8  de  4.000.000  de  liv.  st. 
doivent  être  des  monnaies  divisionnaires  frappées  à  un  titre 
plus  bas  (800  de  fin  au  lieu  de  900)  :  ces  pièces  ne  sont  pas 
échangeables  avant  que  le  prix  de  l'argent  dépasse  32  3  '4  d. 
I^e  solde  de  l'argent  ancien  s'élève  donc  seulement  ii  environ 
1.500.000  liv.  st.,  si  les  évaluations  sont  correctes. 

Il  y  a  aussi  une  certaine  quantité  de  monnaies  japonaises 
en  circulation  en  Corée  et  en  Chine,  mais  il  est  au  moins 
douteux  que  ces  pièces  soit  échangées,  si  le  prix  de  l'argent 
progresse. 

De  petits  stocks  d'argent  sont  détenus  dans  l'Amérique  du 
Sud,  mais  les  stocks  importants  qui  peuvent  être  échangés 
contre  l'or  au-dessous  de  l'ancienne  parité  bimétallique  de 
60  d.  84  l'once  sont  :  ceux  de  Russie,  au-dessus  de  40  1/2  d.  ; 
ceux  de  l'Inde  au-dessus  de  43  d.;  ceux  de  l'Autriche,  au- 
dessus  de  51  3/4  d.  i;t  ceux  des  Etats-Unis  au-dessus  de  59  d. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 

8  novembre 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f . 25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch. f.  2 fr. 50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  %  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


100  55 
99  30 
97  95 

90  25 
€8  05 

193  .. 
89  12 
97  80 

91  80 

83  50 
24  lo 
72  .. 

84  50 
63  50 
97  50 
97  35 
22  60 

483  . 
80  90 


33  51 
30  10 
24  48 
32  08 
17  01 


25  70 
24  45 

23  70 

27  83 

24  15 
18  .. 

28  16 
15  87 

27  83 
32  45 
22  60 
24  15 

28  90 


2  98 

2  70 

4  08 

3  11 

5  8Î 


3  30 

4  C9 
4  21 

3  59 

4  14 

5  35 
3  55 

6  29 
3  58 

3  08 

4  42 
4  14 
3  45 


100  ^5 
99  75 
91  60 
90  40 
68  9.J 

191  50 
89  50 
S9  80 
94  90 
84  30 
24  55 
71  65 
84  40 
64  25 
98  25 
96  70 
22  52 

486  .. 
86  10 


33  51 
36  27 
24  4U 
32  13 
17  23 


29  83 
24  93 

23  72 
28  16 

24  55 
17  91 
28  13 
10  OG 
28  07 
32  23 
22  52 
24  3U 
28  70 


2  98 

2  75 

4  09 

3  11 

5  80 


3  35 

4  .. 
4  21 

3  55 

4  88 

5  58 
3  61 

6  22 
3  36 

3  10 

4  44 
4  11 
3  48 


Europe.  —  France.  Ainsi  que  tout  le  laissait  prévoir 
l'argent,  pour  la  liquidation  de  quinzaine  qui  a  eu  lieu 
hier,  a  été  très  abondant  ;  et  comme  les  positions  à  la 
hausse  étaient  des  plus  minimes,  les  reports  ont  été 
très  bon  marché.  Il  s'ensuit  que  la  tendance  du  Mar- 
ché, qui  avait  laissé  à  désirer  au  début  de  la  semaine, 
s'est  raffermi  en  clôture. 

Les  Valeurs  de  Traction,  qui  s'étaient  affaiblies, 
sont  en  reprise.  Quelques-unes,  même,  sont  en  avance 
sur  la  semaine  dernière. 

Allemagne.  —  Une  sensible  amélioration  s'est  pro- 
duite dans  la  tenue  de  toutes  les  valeurs  à  la  Bourse  de 
Berlin  ;  la  hausse  des  cours  est  générale. 

Le  Gouvernement  va  émettre  au  printemps  prochain 
un  important  emprunt  allemand  et  prussien. 

Dans  certaines  sphères  on  augure  assez  mal  des  futurs 
bilans  des  banques,  ces  Etablissements  ayant  vu  dimi- 
nuer toutes  leurs  affaires  depuis  le  début  de  l'année. 

Angleterre.  —  La  Chambre  dos  Communes  est  convo- 
quée pour  le.  3  décembre  ;  elle  aura  pour  unique  tâche 
de  voter  des  crédits  nécessaires  à  la  guerre  sud-afri- 
caine. 

Le  marché  monétaire  a  une  bonne  tenue. 

Pour  octobre,  les  importations  ont  augmenté  de 
4.365.000  liv.  st.  et  les  exportations  de  1.048.909  liv.  st. 
Mais  ces  augmentations  sont  dans  les  valeurs  des  mar- 
chandises, non  dans  les  quantités. 

Espagne.  —  La  Bourse  de  Madrid  s'est  bien  compor- 
tée cette  semaine  et  a  continué  à  tenir  tête  à  celle  de 
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Barcelone  qui  a  envoyé  de  grandes  quantités  de  titres, 
facilement  absorbées  par  le  comptant. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  les  importations  se 
sont  élevées  à  623.909.187  pesetas  et  les  exportations  à 
521.263.557  pesetas. 

Italie.  —  La  Rente  n'a  pu  se  maintenir  aux  cours  de 
1::.  semaine  dernière. 

C'est  ce  manque  d'argent  qui  est  la  principale  cause 
du  marasme  absolu  des  Bourses  et  de  l'inactivité  des 
transactions  financières  et  commerciales.  Les  nouvelles 
qui  sont  arrivées  des  campagnes,  au  commencement 
du  mois  d'octobre,  sont  toutes  satisfaisantes.  Le  prin- 
cipal ennemi  des  agriculteurs  avait  été  l'extrême  sé- 
cheresse de  l'automne.  On  signale  aujourd'hui  des 
pluies  abondantes  sur  tous  les  points  du  royaume. 

Les  recettes  des  Chemins  de  fer  continuent  à  aug- 
menter d'une  façon  régulière. 

Russie.  —  Les  résultats  généraux  du  budget  de  1899 
sont  les  suivants  : 

Roubles 


Dépenses  ordinaires   1 . 463 .  hl2 . 517 

—      extraordinaires   3'2i.53D.795 

Total   1.785.112.812 

Recettes   1.8G9.217.114 

Excédent  de  recettes   84.104.802 


Suisse.  —  La  nationalisation  des  chemins  de  fer 
suisses  vient  d'entrer  dans  le  domaine  des  faits;  la 
convention  pour  le  rachat  du  C/iemin  de  fer  Central  a 
été,  en  effet,  signée  par  les  délégués  du  Conseil  fédéral 
et  ceux  de  la  Compagnie.  Le  prix  ressort  à  75.000.000 
de  francs,  divisés  en  100.000  titres  de  750  fr.  rappor- 
tant 30  fr.  de  rente  annuelle.  Ces  100.000  litres  seront 
remis  en  échange  des  100. OOO  actions  de  la  Compagnie. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  projet  de  loi  budgétaire  de 
l'Etat  de  Rio-Grande  du  Sud,  pour  l'exercice  1901, 
évalue  la  recette  à  9.750  contos  de  reis  et  la  dépense  à 
9.702  contos  500  mille  reis. 

Chili.  —  Le  commerce  extérieur  global  du  Chili  a 
été,  en  1899,  de  269.366.491  piastres,  chiffre  qui  repré- 
sente une  diminution  de  964.998  piastres  par  rapport 
à  1898. 

Etats-Unis.  —  Le  Marché  de  New- York  est  ferme. 
La  réélection  de  M.  Mac  ICinley  a  bien  impressionné  le 
public  et  l'on  croit  à  une  période  d'activité  pour  les 
transactions. 

Mexique.  —  L'industrie  sucrière  au  Mexique  est  ac- 
tuellement dans  une  condition  des  plus  prospères. 
L'esprit  progressiste  dont  ont  fait  preuve  les  fermiers, 
en  se  munissant  de  machines  modernes,  contribuera, 
sans  aucun  doute,  à  augmenter  le  nombre  d'hectares 
de  terrain  où  est  cultivée  la  canne  à  sucre  et  à  aug- 
menter la  production  de  cet  article. 

Asie.  —  Japon.  La  production  du  thé  a  été,  en  1899, 
de  3i.428  tonnes,  en  augmentation  de  8.154  tonnes  sur 
celle  de  1898. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  1901.  —  La  Fermeture  de  l'Exposi- 
luiii.  —  Los  Travaux  de  la  Chambre.  —  La  Loi  sur  le  Régiuie  des 
Buissons.  —  Les  Evénements  de  Chine.  —  Les  Banques  Coloniales. 

Dans  sa  séance  de  lundi,  la  Chambre  a  réglé  l'ordre 
de  ses  travaux.  Prise  d'un  beau  zèle,  elle  a  d'abord 
décidé  de  travailler  le  matin  et  dans  ces  séances  mati- 
nales de  discuter  le  budget  de  1901.  Pour  commencer, 
la  première  séance  a  réuni  environ  une  centaine  de 
nos  honorables  :  c'est  peu  sur  les  quatre  cents  qui 
avaient  appuyé  de  leur  vote  la  demande  de  celte 
séance;  mais,  par  contre,  étant  moins  nombreux,  nos 


représentants  auront  moins  d'occasions  de  se  chicaner 
et  la  discussion  financière  ne  pourra  qu'en  profiter. 

Mais  où  nous  tombons  dans  le  domaine  de  la  chimère, 
c'est  dans  le  règlement  de  l'ordre  du  jour  des  séances 
de  l'après  midi.  Le  lundi  et  le  mardi  on  s'occupera  de 
la  loi  sur  le  régime  des  boissons;  le  jeudi,  des  questions 
ouvrières,  et  le  vendredi  appartiendra  aux  interpella- 
teurs.  Comment  nos  députés  pourront-ils  s'y  recon- 
naître? 

Il  n'est  pas,  en  effet,  possible  que  la  méthode  de 
travail  que  vient  d'inaugurer  la  Chambre  donne  le 
moindre  résultat.  Jusqu'ici  il  était  difficile  aux  députés, 
même  en  y  consacrant  tous  leurs  moments,  de  voter, 
durant  toute  un^  législature,  deux  à  trois  grandes  ré- 
formes; désormai.'-,  ils  n'adopteront  plus  rien.  Ils 
amorceront  cinq  ou  six  projets,  et  ils  seront  forcés  de 
s'en  aller  sans  avoir  mené  jusqu'au  bout  une  seule  loi. 
Tout  sera  à  recommencer  pour  la  prochaine  Chambre  ! 


-w».  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  9  novembre,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubel. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le  Conseil 
des  aff'aires  extérieures  en  cours. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  du  budget  de  1901. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  connaître  le  sens  des  décla- 
rations qu'il  compte  faire  dans  la  discussion  générale. 

Le  reste  de  la  séance  a  été  consacré  à  l'expédition  des  af- 
faires courantes. 

-v^v  Le  12  novembre,  la  Chambre  des  députés  a  consacré  sa 
séance  au  règlement  de  son  ordre  du  jour.  Il  a  été  décidé  que 
la  Chambre  siégera  deux  fois  par  jour  et  quatre  jours  par 
semaine.  Les  séances  du  matin  seront  réservées  pour  la  dis- 
cussion du  budget  et  celles  de  l'après-midi  pour  les  réformes; 
une  séance  par  semaine  sera  consacrée  aux  lois  ouvrières  et 
la  deuxième  séance  du  vendredi  aux  interpellations. 

Voici  l'ordre  dans  lequel  seront  discutés  les  budgets  des 
dirers  services  : 

Régime  fiscal  des  successions;  Affaires  étrangères;  Com- 
merce et  industrie  ;  Travaux  pu))lics:  Conventions;  Chemins 
de  fer  de  l'Etat;  Beaux- Arts:  Intérieur  et  Cultes;  Colonies; 
Instruction  publique  ;  Guerre  ;  Marine  ;  Justice  ;  Légion 
d'honneur;  Agriculture  ;  Postes,  Télégraphes  et  Téléphones  ; 
Finances;  Loi  de  finances. 

-w».  L'Exposition  universelle  de  1900  a  fermé  ses  portes  le 
12  novembre  à  onze  heures  du  soir;  ouverte  le  15  avril  elle  a 
duré  près  de  7  mois,  exactement  212  jours. 

•w».  Le  13  novembre,  le  Sénat  a  adopté  un  projet  de  loi 
ayant  pour  ol)jet  de  permettre  aux  femmes  munies  du  di- 
plôme de  licencié  en  droit  de  prêter  le  serment  d'avocat  et 
d'exercer  cette  profession. 

■wv  La  Chambre  des  députés  a  commencé,  dans  sa  séance 
du  matin,  la  discussion  du  budget  de  1901.  Elle  a  d'abord 
adopté  la  création  d'un  budget  spécial  pour  l'Algérie;  puis,  la 
discussion  générale  a  été  ordonnée.  Après  un  discours  de 
M.  Louis  Puech,  M.  le  Miaistre  des  Finances  a  répondu  etla 
discussion  générale  a  été  close. 

Dans  la  séance  de  l'après-midi  la  Chambre  a  commencé  la 
discussion  du  projet  de  loi  concernant  le  régime  des  boissons; 
l'urgence  a  été  déclarée. 

w».  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  14  novembre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubel. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  ses  collè- 
gues de  la  situation  en  Chine  et  de  la  marche  des  négocia- 
tions. Il  a  indiqué  les  emplacements  occupés  parles  troupes 
françaises  en  Chine. 

Celles-ci  sont  ainsi  réparties  dans  le  nord  de  la  Chine  : 
1.200  hommes  à  Pékin  (c'est  également  le  chiffre  des  troupes 
russes  dan?-  la  capitale)  5.000  hommes  à  Tien-Tsin,  4.450  à 
Pao-Ting-Fou  ou  dans  les  environs,  l.COO  sur  la  route  de 
Tien-Tsin  à  Pao-Ting,  1.000  sur  la  route  de  Pékin  à  Pao- 
Ting,  1.000  à  Chan-Haï-Kouan,  1.000  à  Tang-Kou,  à  Tcheng- 
Ting  et  à  Hien-Hie)i,  oii  ils  ont  délivré  les  chrétiens  assiégés 
et  où  ils  assurent  la  protection  des  établissements  des  mis- 
sions, enfin  300  dans  les  ambulances. 

M.  Delcassé  a,  d'autre  part,  fait  signer  un  décret  par  lequel 
M.  Benoit,  ministre  plénipotentiaire,  sous-directeur  des  pro- 
tectorats est  nommé  par  intérim  résident  général  à  Tunis  en 
remplacement  de  M.  Millet,  élevé  au  grade  d'ambassadeur  et 
mis  à  la  disposition  du  ministre. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  entretenu  des  questions  qrie  soulè- 
vent les  divers  amendements  au  budget  qui  vont  venir  en  dis- 
cussion devant  la  Gliami)re  ainsi  que  des  interpellations  qui 
figurent  à  l'ordre  du  jour  le  plus  prochain,  notamment  celle 
sur  l'accident  du  chemin  de  fer  de  Ghoisy-le-Roy. 
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(le  voir  que  M.  Millet  quittait  la  rèsidenco  généralo 
à  Tunis.  Ge  iiosto  est  léservé  à  M.  Piclioii,  noire 


On  vient 
de  Franco   

ministre  on  Chine.  M.  Pu'lion  restera  ù  IVikin  jusqu'à  l'acho- 
vemcut  lies  nt^tjociations  actuellonient  en  cours;  il  jirendra 
ensuili'  possession  do  son  nouveau  poste  à  Tunis.  C'est  pour 
lui  pernietlrc  de  continuer  ses  services  à  Prkin  jusqu'au 
terme  liual  que  le  Minisire  des  Allaires  étrangères  désigne 
un  résident  intérimaire  pour  Tunis. 

Nous  pouvons  ajouter  que  les  négociations  sont  enfin 
engagées  entre  les  puissances  et  les  représentants  du  Gouver- 
nement chinois  à  Pékin. 

Les  Ministres  des  puissanceà  se  sont  mis  d'accord  sur  les 
condilions  ;'i  imposer  à  la  Chine  et  qui  sont  conformes  aux 
indications  que  donnaient  les  dépèches  do  Londres  et  do 
lîerlin  que  nous  avons  publiées  hier.  Ces  conditions  ont  été 
•omniuniqnées  aux  délégués  du  (îouvernemont  chinois  et 
font  l'olijot  de  pourparlers  qui  sont  désormais  engagés. 

•wv  Le  Journal  Officiel  du  15  novembre  publie  un  décret 
du  Ministre  des  Colonies  par  lequel  la  durée  du  privilège 
conféré  aux  P>anques  de  la  Martinique,  de  la  Guadeloupe,  de 
la  Réunion,  delà  Guvane  et  du  Sénégal  est  prorogé  jusqu'au 
mai  1902. 

Les  dispositions  de  la  loi  du  24  juin  1871  et  des  statuts  sont 
donc  provisoirement  maintenues. 

-v^  Hier  matin,  la  Chambre  a  commencé  la  discussion  du 
rèiïime  fiscal  des  successions.  Les  sept  premiers  articles  ont 
été  adoptés  etla  suite  de  la  discussion  renvoyée  à  aujourd'hui. 
L'aprcs-midi,  la  Chambre  a  discuté  la  proposition  ayant  pour 
objet  de  garantir  leur  emploi  aux  ré-ervistes  et  territpnaux 
pendant  leur  période  d'instruction  militaire. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


(1) 


VIII  (Suite) 

Le  traité  de  Simonosaki  et  ses  conséquences  éco- 
nomiques. Le  Commerce  de  la  Chine  depuis  1893 
et  sa  Dette  extérieure. 

Voici  la  liste  des  34  villes  ou  ports  (ïliiuois  ou- 
verts actuellement  aux  étrangers,  selon  Tordre 
administratif  de  la  direction  des  Douanes  mari- 
times et  l'orthographe  des  cartes  françaises  : 

New  chwang,  Tien  tsin,  ïché  fou,  Kia  tchéou, 
(^hungking,  Schang,  Shasé,  Ya  tchéou,  Han  kéou, 
Kiii  kiang,  Vv^uhu,  Nankin,  Chin  kiang,  Shanghaï, 
Sou  tchéou,  Ning  po,  Hang  tchéou,  Weu  tchéou, 
Santuoo,  Fou  tchéou,  Tamsui,  Tainan,  Amoy, 
Swatow,  Wu  tchéou,  Samshui,  Canton,  Kow- 
loon,  Lappa,  Kuing  tchéou,  Pakhoï,  Lung  tchéou, 
Mengtsz  et  Szemao. 

Les  dix  ports  à  traité  dont  le  commerce  est  le 
plus  important  sont  les  suivants  : 

Commerce  extérieur,  recettes  des  Douanes  maritimes 
et  population  des  dix  principaux  ports  à  traité  de 
la  Chine. 


Ports 
à 

traité 


Shanghaï  

Tien  tsin  

Han  kéou  .  . . 

Canton  

New  cliwang 

Sv^-atovv  

Tché  fou  

Cluing  kiug  . 
(  ;h  in  kiang  . . 
Wuhu  


 Année  1899 

Importations 

Droits 

Populatio  n 

et  exportât. 

dos  douanes 

indigène 

r(''unies 

maritimes 

Taëls  Haïk. 

Taél.s  Haïk. 

Habitants 

12'i.(;04.'îl9 

8.120.8'i5 

4(JO.000 

77.604.562 

1.269  804 

950.000 

67.202.061 

2.398.929 

800.000 

58.641.864 

2.016.269 

1.600.000 

48.a57.023 

928.739 

60.000 

45.151.906 

1.658.999 

40.000 

28.153.956 

681.693 

32  500 

25.792.053 

464.205 

250.000 

25.(>91.928 

926  :i35 

135.000 

20.281.849 

953.726 

78.000 

(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n»»  448  à  457,  459  à  461. 


Les  chiffr(>s  du  conimerccï  extfriciir  (  (uiiprcniiont 
les  exportations  de  toute  ntituro,  les  importations 
étrangères  ét  les  importations  indigènes  qui  no 
l)ayent aucun  droit  aux  Douanes  nniritimes;  c'est 
ce  (fui  expliffue  pour(|Uoi  les  recettes  do  cette 
administration  dans  les  différents  ports  ne  sont 
pas  ])roportioiuielles  an  montant  leur  com- 
merce total. 

Nous  avons  d('jà  (^xpliqiu'  ({in;  les  résultats  de 
1899  sont  consi(léi'al)lemeiiL  stij)érieurs  à  ceux  de 
1893  et  nous  devons  ajouter  ({ne  les  ])orts  de  Kow- 
loon  et  La])pa,  sitiK'S  dans  le  voisinnge  de  Hong- 
kong, à  l'enihoiu-hure  du  th'tive  de  l'Ouest  et  ou- 
verts en  1877  par  l'accord  de  Tché  fou,  ont  pris 
depuis  1893  une  très  grande  importaïu^e,  car  dans 
le  ta])leau  spécial  que  la  direction  des  douanes 
pu])lie  à  leur  égard,  nous  relevons  un  commerce 
total  en  1899  de  r)6.532.22G  taëls  pour  le  premier, 
et  de  13.748.518  taëls  pour  le  second. 

Mais  le  traité  de  Simonosaki  n'a  pas  eu  seule- 
ment pour  consé(juence  le  développement  du  com- 
merce extérieur  chinois  :  ayant  autorisé  la  créa- 
tion d'industries  manufacturières  dans  tous  les 
ports  ouverts  et  ayant  finalement  abouti  aux  con- 
cessions miiiièr(\s  et  de  chemins  de  fer  dont  nous 
aurons  l'occasion  de  });irlor  ]»ltis  loin,  il  a  favorisé 
l'immigration  ('tratigèi'c  en  Chine  sur  une  très 
grande  échelle. 

Entre  1887  et  1893,  c'est-à-dire  pendant  une  pé- 
riode de  six  années,  le  nomln'e  des  maisons  é'tran- 
gères  établies  dans  les  ports  à  traité  ne  s'était  aug- 
menté (|ue  de  59  unités,  et  le  nombre  des  étrangers 
eux-mêmes  de  1.6''2'3  individus. 

Entre  1893  et  1899,  raugnientation  des  maisons 
étrangères  dans  les  ports  à  traité  a  été  de  353  et 
celle  des  étrangers  de  7.802,  soit  environ  70  0/0 
des  cliitfres  de  1893. 

Il  est  d'ailleurs  intéressant  de  connaître  la  pro- 
portion dans  lacfuelle  chaque  nation  étrangère  a 
contribué  à  cet  accroissement  : 

Population  étrangère  en  résidence  dans  les  ports 
à  traité  de  la  Chine 


Pays 


Angle  ttH-ro  

Japon  

Amérique  

Russie  

Portugal  

Franco  

Allemagne  

Espagne  

Suéile-Norvègo , 
]5elgi([U0  

Daueniark  

Italie   

Hollande  

Autriche  

Corén  

Divers  


Totaux. 


1898 

Mai.sons  Nationaux 


354 
42 
30 
12 
7 
33 
81 
4 
2 
1 
4 
4 
1 
4 

1 


580 


4.163 
1.017 
1.336 
118 
410 
786 
777 
357 
328 
50 
127 
189 
52 
76 

105 


9.891 


1899 

^liaisons  Nationaux 


401 
195 
70 
19 
10 
76 
115 
9 
2 
9 
4 
9 
9 
5 


933 


5.562 
2.440 
2.335 
1.621 
1.423 
1.183 
1.134 
448 
244 
234 
178 
124 
106 
90 
42 
29 


17.193 


Ce  tableau  va  nous  permettre  d'apprécier  d'une 
manière  assez  exacte  les  progrès  respectifs  (jue  les 
diverses  nations  concurrentes  ont  fait  en  Chine 
depuis  le  traité  de  Simonosaki. 

L'Angleterre  a  augmenté  son  efTectif  commercial 
de  47  maisons  ou  13  0/0  et  de  1.399  nationaux  ou 
33  0/0;  le  Japon  de  153  maisons  ou  364  0/0  et  de 
1.423  nationaux  ou  140  0/0;  l'Amérique  de  40  mai- 
sons ou  133  0/0  et  de  999  nationaux  ou  75  0/0  ;  la 
Russie  de  7  maisons  ou  58  0/0  et  de  1.503  uatio- 
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naux  où  1.265  0/0;  la  France  de  43  maisons  ou 
133  0/0  et  de  397  nationaux  ou  50  0/0  et  FAlle- 
magne  de  34  maisons  ou  42  0/0  et  de  357  natio- 
naux ou  46  0/0. 

C'est  incontestablement  le  Japon  qui  tient  la  tête 
de  l'augmentation,  puis  viennent  la  Russie  et 
l'Amérique.  Proportionnellement  au  nombre  des 
maisons  et  des  nationaux  de  1893,  l'Angleterre,  en 
1899,  se  trouve  même  distancée  par  la  France  et 
par  l'Allemagne. 

L'immigration  anglaise  est  donc  en  recul  propor- 
tionnellement à  celle  des  pays  concurrents,  car  le 
nombre  des  maisons  anglaises  étal>lies  dans  les 
ports  à  traité  qui  était,  en  1898,  de  61  0/0  par  rap- 
port à  la  totalité  des  maisons  étrangères-,  est  tombé 
à  40  0/0  en  1899;  quant  à  la  proportion  du  nombre 
des  nationaux  elle  s'est  elle-même  abaissée  de 
42  0/0  à  33  0/0  entre  les  deux  dates. 

La  conséquence  de  ce'  recul  de  l'Angleterre  se 
retrouve,  d'ailleurs,  dans  les  chiffres  du  com- 
merce extérieur  chinois  : 

Commerce  extérieur  de  la  Chine  et  des  principales 
nations  du  monde  en  1893  et  1899  (Importations  et 
exportations  réunies)  : 


Pays 

1893 

1899   

Commerce 
avec 
chaque 
]iays 

%du 
commerce 
lolal 

Comuierce 
avec 
chaque 
pays 

%  ch  i 
commerce 
lolal 

TaelsJIaïk. 

/o 

Taëlsllaïk. 

/a 

AnKloton-c .... 

39.824.000 

14.9 

54.123.000 

11.7 

Russie  

10.268.000 

3.7 

22.079.000 

4.8 

Enro]H'    (  sauf 

rAuKli'tiTrccl 

la  liussic). . .  . 

21.071.000 

7.8 

46.936.000 

10.2 

17.170.000 

6.4 

43.974.000 

9.5 

17.190.000 

6.5 

53.148.000 

11.5 

Commerce  total 

267. 995.000 

4G0.533.000 

Ainsi,  le  mouvement  commercial  de  l'Angle- 
terre avec  la  Chine,  qui  représentait,  en  1893,  les 
J4,9  0/0  du  commerce  extérieur  chinois  total,  est 
tombé  à  11,7  0/0  en  1899,  alors  que  le  mouvement 
commercial  sino-japonais  est  passé  de  6,4  0/0  à 
11,5  0/0;  celui  des  Etats-Unis  de  6,4 0/0  à  9,5  0/0; 
celui  de  l'Europe  continentale,  sauf  la  Russie,  de 
7,8  0/0  à  10,2  0/0,  et  celui  de  la  Russie  de  3,7  0/0  à 
4,8  0/0. 

On  peut  faire  la  comparaison  d'une  autre  ma- 
nière :  Entre  1893  et  1899,  les  transactions  com- 
merciales anglo-chinoises  n'ont  augmenté  (|ue  de 
14.299.0(J0  taels  ou  36  0/0  du  chi ffre\le  1893,  tandis 
que  celles  entre  la  Chine  et  le  Japon  ont  progressé 
de  :!:).!l."X.O0O  taT'ls  ou  209U/0;  celles  avec  les  Etats- 
Unis  de  26.804.000  taëls  ou  156  0/0;  celles  avec 
rEuroi)e  continentale,  sauf  de  la  Russie,  de25  mil- 
lions 864.000  taëls  ou  122  0/0  et  celles  avec  la 
Russie  de  11.811.000  taëls  ou  115  0/0. 

Si  nous  faisions  la  même  comparaison  entre 
1896  et  1899,  les  résultats  seraient  encore  plus 
désastreux  pour  l'Angleterre,  car,  au  cours  de  cette 
année,  les  transactions  anglo-chinoises  ont  été  de 
55.853.000  taëls  .sur  un  commerce  extérieur  chinois 
total  de  333.671.000  taëls.  Pendant  la  même  année, 
le  commerce  sino-japonais  n'avait  été  que  de 
28.769.000  taëls  et  le  commerce  sino-américain  à 
peine  de  23.053.000  taëls  :  soit,  pour  les  deux  na- 
tions, 51.822.000  taëls.  Nous  venons  de  constater 
qu'en  1899  le  commerce  entre  la  Chine  et  l'Angle- 
terre avait  été  inférieur  de  1.7SO.OiiO  taëls,  ^  ou 
3,1  0/0,  au  chiffre  de  1896,  tandis  que  le  commerce  | 


sino-japonais-américain  avait  atteint  97.122.000 
taëls,  soit  une  augmentalion  de  45.300.000  taëls, 
ou  87  0/0,  par  rapport  au  chiffre  de  1896. 

Ceci  semble  prouver  que  la  politique  de  la  porte 
ouverte,  qui  a  si  heureusement  profité  à  l'Angle- 
terre tant  ({ue  ce  pays  a  été  le  seul  grand  centre 
industriel  du  monde,  est  en  train  de  se  tourner 
contre  elle  en  Extrême-Orient; 

*** 

Toute  médaille  a  son  revers:  le  traité  de  Siino- 
nosaki  a  eu  pour  conséquence  indéniable  d'aug- 
menter le  commerce  extérieur  de  la  (  Jiine  et  de 
préluder  à  son  organisation  économique  et  indus- 
trielle. Le  malheur,  pour  les  Chinois,  c'est  ((ue 
leur  pays,  qui  n'avait  pas  de  dette  publi({ue  avant 
la  guerre  sino-japonaise,  en  a  aujourd'hui  une, 
delà  très  imjiortante,  et  ({ui  s'augmentera  sans 
doute  de  plusieurs  centaines  de  millions  de  francs 
quand  il  faudra  régler  la  note  des  Roxers. 

Tous  les  grands  marchés  financiers  européens 
sont  intéressés  à  la  question  de  la  dette  chinoise, 
et  pour  terminer  l'analyse  des  conséquences  éco- 
nomiques et  financières  du  traité  de  Simonosaki, 
nous  croyons  néces.saire  de  résumer  ce  que  nous 
avons  éciit,  dans  Y  Economiste  Européen,  à  la 
date  des  4  août  1899  et  20  juillet  1900  : 

Avant  le  traité  de  Sinmnosaki,  un  emprunt  or 
de  5  1/2  0/0  <le  6.250.000  francs  avait  été  émis,  en 
1887,  i)ar  les  soins  de  TAUemagne  et,  en  1894,  un 
emi)runt  argent  7  0/0,  de  40.875.000  francs,  avait 
été  contracté  ])ar  l'intermédiaire  de  la  HonQ-Kong 
and  Sliangliai  Bank. 

La  dette  (Jiinoise  subit  une  ra])ide  auginentation 
à  partir  de  1895.  Au  mois  de  février  de  ladite  an- 
née, un  emprunt  or  6  0/0  de  75  millions  d(>  francs 
fut  émis  ])ar  l  intermédiaire  de  la  Hong-Kong  and 
Shanghaï  Banh  et,  au  mois  de  juillet,  deux  em- 
prunts de  25  millions  de  francs  chacun  furent  (îou- 
tractés  par  la  Cliarteved  Banh  of  India  et  la  mai- 
son Arnold  Karberg  et  C'".  Sur  ces  entrefaites, 
l'indemnité  de  guerre  à  payer  au  Japon  ayant  été 
fixée  à  200  millions  de  taëls  et  l'indemnité  due 
pour  la  rétrocession  du  Liao-Tung  à  30  millions, 
les  puissances  européennes  offrirent  leui's  bons 
offices  à  la  Chine  pour  lui  faire  trouver  cette 
somme.  L'emprunt  franco-russe  4  0/0  or  (émis  en 
France  avec  la  garantie  de  la  Russiel,  dont  le 
montant  était  de  4U0  millions  de  francs,  s'effectua 
en  juillet  ;  et  l'emprunt  anglo-allemand  5  0/0,  d'un 
jnontant  total  de  400  millions  de  francs,  eut  lieu 
au  mois  de  septembre  1896. 

Pour  solder  l'indemnité  due  au  Japon,  un  nou- 
vel emprunt  de  400  millions  de  francs,  donnant 
4  1/2  0/0  d'intérêt,  fut  conclu,  en  mars  1898,  ])ar 
rintermédiaire  de  la  Hong-Kong  and  Shanghaï 
Banhei  de  la  Deutsche  Asiatische-Banh.  Ce  der- 
nier emprunt  offrit  ce  caractère  particulier,  ([u'ilfut 
non  seulement  garanti  par  les  recettes  des  douanes 
maritimes  chinoises,  mais  encore  par  certains 
droits  de  lihin,  dont  la  perception  fut  confiée  à 
l'Inspecteur  général  des  Douanes. 

Cette  garantie  particulière  de  certains  droits  de 
lihin,  ajoutée  à  des  garanties  spéciales,  fut  égale- 
ment donnée  à  deux  emprunts  spéciaux  5  0/0  de 
chemins  de  fer,  conclus  en  1898  :  l'un  de  112  mil- 
lions 500.000  francs,  dont  67  millions  ont  été  émis 
pour  la  ligne  de  Hankéou-Pékin,  et  Tantre  de  57 
millions  5u0.()00  francs,  dit  de  New  chwang. 

Les  capitalistes  français  sont  particulièrement 
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iuUuvssés  au  proinicn"  tlo  ces  doux  (Miiprunls,  cai" 
13:1000  dos '2'.>r).000  ohliKiitions  do  500  francs  (|ni 
lo  coinposoiit  ont  olo  oniisos  on  Franco,  ou  Bol<>i- 
([uo,  on  Hi^llaudo  ot  ou  Suisse,  ])ar  l'intorniodiairc 
du  Syndical  franco-bol<>o,  coucossionuaire  de  cette 
ligue. 

Ce  court  iiistoriqno  dos  oniprnnls  chinois  nous 
permet  do  drosser  un  tableau  complet  de  la  dette 
actuelle  de  la  Chine  en  francs  : 

Dato  DatiMlc    Moulant  Taux 

do        (îi'ou])i>  l'aïuorlis-       dii  (rc'iiiis- 
Envinaïuts  reinprunl.  t''m('lli'ur  sciiu'uL    l'cuiprunt  siou 


5  %  %  or.. 
7  %  ai-eul. 
«  %  01-  

6  %  or  

0  %  or  

4  %  or  

5  %  or  

4  )â  %  or.... 
r)%or(ch.lrr) 
3%or(   -  ) 


1887 
1894 
IV'V.  <).') 

juii.a") 

■  18<.).j 

18!  10 
1898 
1898 
1898 


AlliMiuind 
Au"lais 


Allciiumd 
Fr. -Russo 
Anglo-all. 

F'r.-bclnn 
Anelo-all. 


1903 
191 'i 
191 'i 
191.-) 
1915 
19:3.-) 
19'j8 
19'i:î 
19-i9 
194.-J 


Francs 
().2.-)0.000 
4  0.87.-).  000 
75.000.000 
25.000.000 
•25.000.000 
400.000.000 
400.000.000 
490.000.000 
07.000.000 
57.. 500. 000 


1/-2 


98 

9(; 
100 
90  1/2 
99  20 
99 
90 

90  1/3 
97 


1.496.025.000  francs 


Ainsi  donc, en  moins  de  cinq  années, la  Gliino  a 
contracté  l.'i50  millions  de  francs  de  dette  (Exté- 
rieure paya])le  en  or,  et  les  principales  nations  de 
l'Europe  ont  participé  à  rémission  de  ces  divers 
emprunts. 

L'Angleterre  a  été  plus  considérablement  inté- 
ressée que  les  autres  pays  dans  ces  diverses  émis- 
sions et  c'est  ce  qui  explique  que  le  principal 
■marché  des  fonds  chinois  se  trouve  aujourd'hui  à 
Londres. 

Nous  avons  voulu  déterminer  l'importance  de 
la  charge  assumée  par  la  Chine  en  contractant  ces 
divers  emprunts  et  voici  le  tableau  du  service  de 
la  dette  extérieure  chinoise  (non  compris  les  deux 
emprunts  de  chemins  de  fer)  que  nous  avons  pu 
dresser  : 

Service  de   la   Dette   Extérieure  Chinoise 

Tolal  des  intérêts  cL  amortisscmouls  à  payor 

ï'otal 


Emprunts 


Période  d(E 
ramortisseni.'   dos  annuités 


Emprunt  5  K  %  ^' 

-  7  %  189  'i 

-  (i  %  189- 


'0  1887.. 


()  ^ 


.^0  1«!''> 
0  %  1895 

4  %  1895 

5  %  189C 


1899  à  1902 
18119  à  1914 
1S99  à  1!)15 
1899  à  1915 


Taéls 
798.000 
17.784.000 
11.. 520. 000 
11..5:î4.O0O 


5  %  189()  

'i  'A  %  1898.. 
Total. 


1899  à  1914  38.587.000 
1899  à  104:3  (i5:3.519.000 


728.7:37.000 


L'ensemble  du  service  des  huit  emprunts  ayant 
été  de  ^>>.'270.000  taéls  pour  1899,  il  reste  à  payer, 
aujourd'hui,  70().i(r/.0U0  taéls,  soit  environ  âlti'i!) 
millions  de  francs.  L'ensemble  des  services  an- 
nuels s'élèvera  à  'ji..560.000  taols  eu  1901,  pour 
atteindre  son  point  culminant  en  1905,  soit  2i  mil- 
lions 770.000  taëls. 

A  partir  de  1900,  les  charges  annuelles  d  "  la 
dette  extérieure  chinoise  contractée  antérieure- 
ment à  1899,  s'aliaisseront  graduellemont  :  elles 
ne  seront  plus  que  de  2:{.700.00()  taëls  en  1910  et 
de  20.200.000  taëls  en  1915.  Entre  1910  et  1932  il  ne 
faudra  que  19.190.000  taëls.  L'emprunt  franco- 
russe  4  0/0  1895  devant  être  complètement  amorti 
eu  1935,  le  service  de  la  dette  extérieure  chinoise 
sera  alors  réduit  à  13.110.000  taëls. 

La  dernière  annuité  do  l'omprunt  anglo-alle- 


mand 5  0/0  18!K)  est  lixée  ;i  l!)3'i  :  Do,  1!);',5  :'i  19/i2, 
l'annuité  totale  s'abaissera  à  0.070.000  taë^js,  poil)' 
linirà  1.010.000  taë-lseu  19'x3,  dateàlaquelle  toute 
la  dette  extérieure  chinoise  actuelle  devrait  se  trou- 
ver remi)oursée. 

Nous  avons  vu  ({ue,  sauf  le  dernier  emprunt 
anglo-allemand,  ({ui  a  eu  plus  une  garantie,  parti- 
culière, toutes  ces  émissions  se  trouvent  gagées 
par  les  douanes  mai'itimes  chinoises,  qui  sont 
elles-mêmes  administrées  par  des  Européens  et 
dont  les  recottes  se  sont  maintenu<\s,  jus<(u'en 
1899,  à  22  millions  de  taëls  environ.  I<:n  1899,  elles 
ont  attiMut,  pour  la  pr(miière  fois,  un  chiU're  supé- 
rieur à2(i  millions.  Les  frais  d'administration  t;tant 
d'environ  10  0/0,  le  rendement  net  de  l'année  der- 
nière s'est  trouvé  ramené  à  23  millions  ot  demi  de 
taëls,  ce  (pii  représente,  assez  exactement,  le  mon- 
tant du  service  des  divers  emprunts  contractés 
jusqu'à  ce  jour. 

Ce  fait  a  une  importance  capitale  parce  que  la, 
Chine  ayant  déjà  complètement  engagé  son  unique 
revenu  tlirectement  recouvrable  par  les  étrangers,  le 
Gouvernement  de  Pékin  se  trouvera  dans  l'obliga- 
tion de  réaliser  de  sérieuses  réformes  intérieures 
pour  contracter  de  nouveaux  emprunts,  surtout  si, 
comme  tout  le  fait  supposer,  les  puissances  alliées 
lui  réclament  une  forte  indemnité  pour  les  victi- 
mes des  Boxers  et  les  dépenses  qu'elles  auront 
elfectuées  pour  rétablir  l'ordre  dans  l'Empire. 

11  est  presque  certain  que  cette  qu»estion  servira 
de  prétexte  à  l'immixtion  des  puissances  dans  les 
finances  chinoises,  et  qu'elle  aboutira  peut-être  à 
l'organisation  d'un  contrôle  international  dans  le 
genre  de  celui  (|ui  fut  imposé,  en  1876,  à  Isma'il- 
Pacha. 


(A  suivre. 


Edmond  Théry. 


LE  TRÉSOR  ANGLAIS 


Notre  correspondant  de  Londres  nous  mettait  au 
courant,  la  semaine  dernière,  des  difficultés  éprouvées 
par  le  Trésor  anglais  pour  faire  face  aux  dépenses  de 
la  guerre  Sud  Africaine.  Il  nous  montrait  qu'après 
avoir  procédé  au  dernier  placement  de  bons  du  Trésor 
autorisé,  et  avoir  encaissé  le  dernier  versement  sur 
les  emprunt.^  déjà  émis,  ses  ressources  s'élevaient 
seulement  à  6.000.00it  liv.  st.  environ,  somme  à  peine 
suffisante  pour  couvrir  le.s  frais  de  la  campagne  Just 
qu'au  commencement  du  mois  prochain. 

Cette  opinion  n'ava  t  lien  d'exagéré. 

Le  montant  total  des  émissions  de  Lons  du  Trésor 
faites  pour  les  besoins  de  la  guerre  est  aujourd'hui  cie 
12.000.000  de  liv.  st  ,  tandis  que  le  Gouvernement  a 
reçu  autorisation  pour  en  émettre  IS. 000.000  de  liv.  st. 
seulement  et  voici  le  détail  des  sommes  empruntées  à 
l'heure  actuelle  : 

Liv.  st. 

Bons  du  Trésor   12  000.000 

Emprunt  de  ftuerre   ii9..550.0t0 

Bons  de  l'Echiquier   9. 800. COQ 

ôl. 350. 000 

Malgré  ces  emprunts,  le  Trésor  anglais  ne  disposait 
au  commencenipnt  du  mois  que  d'une  somme  de 
1.. 500  000  iiv.  st  ;  il  a  reçu  depuis  2.000.000de  liv.  st.  eu 
paiement  du  solde  de  l'emprunt  de  guerre  et  a  dû  en- 
caisser hier  2.800.000  liv.  st.,  dernier  versement  sur 
les  bons  du  Trésor  et  de  l'Echiquier,  ce  qui  a  porté  tes 
ressources  à  G  300.000  liv.  st.,  c'est-à-(liio  à  une  somme 
qui  ne  permettra  d'aller  que  jusqu'à  la  lin  dumois  cou- 
rant. Le  Gouvernement  a  encore,  il  est  vrai,  1>  s  auto- 
risations ncc8  3saires  pour  émettre  1. 0C0.000deliv.st.de 
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bons  du  Trésor,  mais  en  tenant  compte  de  cette  émis- 
sion, il  est  évident  que  le  Trésor  ne  peut  dépasser  la 
première  semaine  de  décembre,  sans  contracter  un  nou- 
vel emprunt,  et  cette  opération  ne  peut  se  faire  qu'avec 
l'autorisation  de  la  Chambre  des  Communes. 

C'est  effectivement  dans  ce  but  que  la  Chambre  an- 
glaise vient  d'être  convoquée  pour  Je  3  décembre. 

Nous  ignorons,  à  l'heure  actuelle,  quelle  pourra  être 
l'importance  des  sommes  (jue  le  chancelier  de  l'Echi- 
quier sollicitera,  ni  à  quel  moyen  de  Trésorerie,  il 
s'arrêtera  ;  le  seul  fait  certain,  c'est  que  toutes  ses 
prévisions  relatives  aux  dépenses  de  guerre  se  trou- 
vent aujourd'hui  dépassées  et  que  tous  les  crédits 
votés  ont  été  insuffisants. 

Ces  crédits  ont  atteint,  cependant,  un  chiffre  élevé, 
puisqu'en  réunissant  les  émissions  proprement  dites  et 
les  augmentations  de  taxes,  ils  représentent  un  total 
d'environ  70  millions  de  livres,  destinés  à  couvrir  les 
charges  supplémentaires  suivantes  imposées  par  la 
guerre  : 

Liv.  st. 

Evaluation  faite  en  octobre  1809   10. 000. 000 

—  —        mars  1900   13.000.000 

—  —         août  1930   7.440.000 

—  du  budget  de  1900-1901   37.797.000 

Intérêts  des  bons  du  Trésor   467.000 

—     de  l'emprunt  de  guerre   619.000 

09.323.000 

Ces  évaluations  étaient  basées  sur  ce  fait  que,  vers 
le  milieu  de  septembre,  l'Angleterre  aurait  eu  tellement 
raison  de  la  résistance  des  Boers  ([u'il  lui  eût  été  pos- 
sible de  rapatrier  une  très  grande  partie,  sinon  la  to- 
talité, de  ses  forces.  Cette  attente  est  loin  de  s'être 
réalisée  :  septembre  et  octoljre  ont  passé  et  la  guerre 
n'a  pas  cessé  ;  il  semble  même  (ju'elle  n'est  pas  plus 
près  de  finir  qu'elle  ne  l'était  il  y  a  deux  mois-,  et  cette 
prolongation  des  hostilités  au  delà  du  terme  que  le 
Gouvernement  s'était  fixé,  doit  entraiuer  une  forte  aug- 
mentation des  dépenses. 

On  a  cité  des  chiffres  très  élevés  et  fait  prévoir  une 
demande  de  crédits  considérable.  Nous  ne  pensons  pas 
que  sir  Michael  Hicks-Beach  prenne  une  semblable 
décision  et  renonce  à  sa  politique  des  petits  moyens. 
Dès  le  début  de  la  campagne,  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier a  considéré  ces  dépenses  de  guerre  comme  une 
sorte  d'avance  que  la  future  colonie  rembourserait  plus 
tard  à  la  métropole  ;  il  a  donc  évité  les  grosses  opéra- 
tions de  Trésorerie  et  a  seulement  demandé  des  auto- 
risations de  dépenses  au  fur  et  à  mesure  des  besoins. 
Il  est  donc  probable  qu'il  se  contentera,  cette  fois  en- 
core, de  solliciter  une  émission  de  bons  pour  couvrir 
les  fi'ais  supplémentaires  nécessités  pendant  le  mois  de 
décembre.  Pendant  le  premier  trimestre  de  l'année 
1901,  la  rentrée  des  taxes  supplémentaires  imposées 
pour  la  guerre  lui  donnera  les  disponibilités  néces- 
saires ;  il  pourra  ainsi  éviter  d'effrayer  les  contribua- 
bles par  une  trop  forte  demande  de  crédits. 

Les  perspectives  sont,  en  effet,  peu  satisfaisantes 
pour  ces  derniers  :  la  guerre  sud-africaine  a  déjà  né- 
cessité d'énormes  dépenses,  dont  les  chiffres  que  nous 
venons  de  citer  sont  loin  de  moutrer  toute  l'impor- 
tance; elle  a  provoqué  une  gêne  momentanée  dont  on 
a  vu  toute  l'étendue  lorsqu'il  a  fallu  placer  l'emprunt 
des  Bons  de  l'Echiquier  ;  elle  a  imposé  la  suspension 
de  l'amortissement  et  l'admission  de  taxes  supplémen- 
taires qui  grèvent  tous  les  contribuables  du  plus  petit 
aaplus  grand.  Et  voici  que  la  liste  des  dépenses  est 
loin  d'être  terminé;  qu'il  est  impossible  de  pi'évoir  où 
elle  s'arrêtera. 

Le  pu])lic  anglais,  impressionné  par  cette  aggravation 
de  ses  charges,  commence  à  se  demander  sérieuse- 
ment qui  réglera  les  frais.  Dana  un  discours  qu'il  vient 
de  prononcer  à  Bristol,  s'r  Michael  Hicks-Beach  a 
nettement  déclaré  que  le  Transvaal  doit  supporter  en 
partie  les  dépenses  de  la  guerre,  et  de  nombreux  or- 
ganes de  la  presse  prenant  acte  de  cette  dé  îlaration, 
insistent  pour  que  les  actionnaires  des  mines  d'or,  qui 
doivent  profiter  de  la  campagne,  en  couvrent  les  frais. 

D'autres,  peu  nombreux,  il  est  vrai,  font  observer, 


au  contraire,  qu'après  avoir  protesté  contre  les  taxes 
imposées  aux  mines  par  les  Boers,  il  serait  impolitique 
de  leur  faire  supporter  une  charge  pareille. 

On  peut  croire  que  le  chancelier  de  l'Echiquier  s'ex- 
pliquera à  ce  sujet  devant  la  Chambre  des  Communes. 
Mais  toutes  ces  discussions  comportent  leur  moralité  ; 
elles  montrent  que  les  contribuables  anglais  se  sen- 
tent atteints  dans  leurs  intérêts  et  qu'ils  regrettent  la 
brillante  situation  qui  existait  avant  la  guerre.  La  po- 
litique d'expansion  à  outrance  ne  pouvait  avoir  de 
plus  sûre  condamnation. 

Georges  Bourgarel. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

Ainsi  que  nous  l'annoncions  encore,  il  y  a  huit  jours, 
les  actionnaires  de  la  Compagnie  Française  des  Mé- 
taux se  sont  réunis  mercredi,  14  novembre,  en  assem- 
blée générale  ordinaire  pour  examiner  les  comptes  de 
l'exercice  1899-19UU  clos  le  30  juin  dernier.  Etaient 
présents  ou  représentés  667  actionnaires  porteurs  de 
i32.715  titres.  Voici  d'abord  le  bilan  qui  leur  a  été 
soumis  et  que  nous  rapprochons  du  précédent  ; 


Actif 


Bilan  au  30  juin 

1899"^  "Tgôo 


(En  Francs) 

Immobilisations  d'origine  :  Ap- 
])orts  :  immeubles,  matériel, 
fonds  de  commerce  {20  mil- 
lions de  francs  i;  prime  de 
remboursement  et  frais  d'é- 
mission dos  obligations,  frais 

de  constitution   22.297.174  78   22.297.174  78 

Immobilisations  nouvelles  : 
Immeul)les  et  terrain."!,  maté- 
riel et  fonds  de  commerce. . .     4.004.607  76     4.238.615  91 

Apiirovision  nements  :  Mar- 
cluindises  en  roule,  dans  les 
usines  et  dépôts  et  chez  les 

dépositaires   20.075.784  68  23.401.091  40 

iJébileurs  divers  :  Cautionne- 
ments, loyers  payés  d'avance, 
impôts  ot  droits  à  la  charge 
des  titres,  débiteurs  divers 

en  compte   8.647.931  79   11.182.724  05 

Créance  litigieuse  :  Diflérences 
payées  sur  vente  à  découvert 
de  1.950  tonnes  de  cuivre 

«  standard   898.110  60     1.104.758  05 

Valeurs  disponibles  :  Caisses, 
banquiers,  effets  à  recevoir, 

titres  en  portefeuille   1.883.058  33       842.143  23 

Solde  débiteur  du  compte  «  Li- 
quidation des  exercices  clos  »         20.919  /l  » 

57.827.59:^  65   63. 066. ."07  42 


Passif 

Capital  : 

Actions  (50.000  titres)   25.000.000    »   25.000.000  » 

Oblisçations  1 32. 8^8  au  30  juin 

1899et32.790au30juinl'y00j  16.444.000  »  16.395.000  » 
Amortissement  des  obligations 

et  des  immobilisations   5.532.428  95     6.112.308  95 

Réserve  légale   388.788  02       401.871  01 

—      spéciale   -                898.116  6(1 

Provisions  diverses   371.084  58       419.755  94 

Provisions  régulatrices  de  la 

valeurs  des  cuivres  et  des 

métaux   5.4fi0.000   »     6.362.000  » 

Créanciers  divers   3.170.976  18     5.904.864  57 

Reliquat  du  compte  de  Profits 
et  Pertes  de  l'exercice  précé- 
dent  279.619  74         23.196  62 

Solde  créditeur  du  compte  : 

Liquidation  des  exercices  clos  »                105.689  87 

Bénéfices   nets    de  fexercice 

(amortissements  déduits) . ..  1.180.696  18    1.4:^8 .703  86 

57.827.593  65   63. 066. £07  42 

Les  bénéfices  nets,  d'une  année  à  l'autre,  accusent 
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une  progression  de  L'âS.OOT  fr.  08,  et  voici  comment  ont 
^ti^  ()l)teniis,  au  cours  des  deux  exercices,  les  soUlcs 
disponibles  à  répartir. 

Exercice  Exercice 
1898-18'.)<J  1899-1900 

(En  francs) 

liénoQces  de  IVxercice   1.180.C9(;  18   1  438.703  86 

A  ajouter  :  Report  do  l'exercice 

précédent. ...    279 .  tilO  74       28 . 196  62 

Solde  créditeur  du  compte  Liqui- 

daliou  des  exercices  clos   »  105.689  87 

Soldes  î'i  répartir   1.460.315  92   1.572.590  35 

Ces  sommes  ont  reçu  l'attribution  suivante  : 

Exercice  Exercice 
1898-1899  1899-1900 

(En  francs) 

Liquidation  des  exercices  clos. . .  20.919  71  »  » 
Sommes  payées  sur  la  vente  à 

découvert  de  1.950  tonnes  de 

cuivre  «  Standard  »  :  acompte 

en  1898-99  et  solde  en  18y9-1900  898.116  60      206.641  45 

A  la  réserve  légale   13.082  99       66.887  61 

Aux  actionnaires,  à  raison  de 

10  fr.  par  action  pour  1898-1899 

et  de  22  fr.  50  pour  1899-1900.  500.000    »   1.125.000  >> 

Report  à  l'exercice  suivant   28.196  62      174.061  29 

1.460.315  92   1.572.t90  35 

Ainsi  que  le  fait  observer  le  Conseil  d'adminis- 
tration dans  son  rapport,  l'exercice  1899  1900  avait  la 
double  mission  de  travailler,  d'une  part,  au  dévelop- 
pement industriel  et  commercial  de  la  Compagnie  et, 
d'autre  part,  de  li([uider  entièrement  le  passé.  Or,  cette 
double  mission  a  été  remplie. 

Le  dividende  acquis  par  les  bénéfices  de  1898  1899 
représentait  22  fr.  96  par  action.  Pour  payer  la  pre- 
mière partie  de  la  perte  encourue  sur  la  vente  à  décou- 
vert des  1.950  tonnes  de  cuivre  «  standard  »  qui  a 
amené,  en  1899,  comme  on  s'en  souvient,  un  rt'ma- 
niement  dans  le  Conseil  d'administration,  il  avait  fallu 
prélever  une  quotité  de  17  fr.  96,  de  sporte  qu'il  ne  res- 
tait plus  que  5  francs  disponibles.  Pour  arriver  à  dis- 
tribuer 10  francs  par  action,  on  s'est  donc  trouvé  dans 
l'obligation  de  prélever  sur  le^report  de  l'année  précé- 
dente une  somme  de  250.000  francs  en  chiffres  ronds, 
mais  il  appartenait  à  l'exercice  1899-1900  de  remettre 
les  choses  sinon  complètement  en  état,  au  moins  en 
rapport  avec  les  bonnes  traditions  de  la  Société.  C'est 
pourquoi  les  l:)énéhces  de  1899-1900  se  décomposent, 
en  fait,  en  trois  parties  :  1°  les  4  fr.  13  par  action  des- 
tinés à  solder  la  perte  provenant  de  la  vente  à  décou- 
vert sur  le  cuivre  «  standard  »  ;  2"  le  montant  néces- 
saire il  la  répartition  d'un  dividende  de  22  fr.  50  par 
action  ;  3"  la  somme  destinée  à  reconstituer  le  report 
à  nouveau,  dont  la  suppression  accidentelle  avait  été 
une  conséquence  de  la  perte  sur  le  cuivre  «  Standard  ». 
Grâce  aux  profits  réalisés  au  cours  de  l'exercice  1899- 
1900,  le  passé  se  trouve  maintenant  éteint,  et  il  ne 
reste  plus,  pour  le  rappeler,  que  le  procès  en  revendi- 
cation intenté  contre  les  anciens  président  et  vice-pré- 
sident, procès  perdu  par  la  Compagnie  devant  le  Tri- 
bunal de  Commerce  de  la  Seine,  mais  qui  a  été  porté 
par  elle  devant  la  Cour  d'Appel.  L'affaire  est  sortie  du 
rôle  le  25  octobre  dernier. 

En  ce  qui  a  trait  aux  résultats  de  l'exercice  qui  a 
pris  fin  le  30  juin  dernier,  le  Conseil  d'administration 
fait  remarquer  qu'il  a  pu  arriver  au  développement 
industriel,  à  l'augmentation  des  débouchés  commer- 
ciaux et  à  la  diminution  des  charges  de  la  Compagnie, 
bien  qu'il  ait  eu  à  lutter  avec  un  élément  qui  joue,  à 
l'heure  actuelle,  un  rôle  considérable  dans  l'industrie, 
c'est-à-dire  avec  le  comlmstible.  Les  anciens  marchés 
étant  épuisés,  la  Compagnie  a  dû  aborder  les  nouveaux 
prix  du  charbon,  et  la  hausse  qu'ils  ont  subie  se  mani- 
feste, pour  elle,  par  une  dépense  supplémentaire  an- 


nuelle de  980.000  francs,  dont  on  ne  trouve  pas  la  com- 
pensation dans  les  i)rix  de  vente. 

En  dépit  de  celle  circonstance,  on  s'est  appliqué  à 
donner  aux  usines  une  activité  déplus  en  plus  grande. 
La  production  de  la  plupart  des  ateliers  a  été  portée  à 
la  limite  de  la  puissance  du  matériel,  et  les  dépenses 
nouvelles  ont  été  surtout  employées  à  augmenter  encore 
l'outillage  de  certains  d'entre  eux.  Le  tonnage  fabriqué 
s'est  donc  ac>.ru  dans  de  notables  proportions,  et  cette 
augmentation  a  eu  une  répercussion  sj  éciale  sur  le 
chill're  d'affaires  qui  est  passé  de  42.940.556  fr.  44  en 
1998-1899,  à  50.404.285  fr.  57,  sans  sortir  des  limites  de 
la  prudence,  puisque  le  montant  des  créances  douteuses 
n'atteint  pas  la  somme  de  5i.00O  francs  dont  une  par- 
tie sera  recouvrée.  Comme  conséquence  de  ce  courant 
d'affaires  et  de  l'augmentation  de  la  valeur  du  stock 
du  cuivre,  il  faut  ijignaler  l'augment  tion  des  débiteurs 
et  des  créanciers,  ainsi  que  du  chiffre  des  approvision- 
nements ;  néanmoins,  la  somme  immobilisée  dans  les 
produits  en  cours  de  fabrication  est  moindre,  par  suite 
des  efforts  qui  ont  été  faits,  dans  ce  sens,  dans  l'orga- 
nisation du  travail  des  ateliers. 

Le  Conseil  d'administration  fait  aussi  observer,  dans 
son  rapport  que,  du  côté  commercial,  il  a  organisé  des 
représentations  en  France  et  à  l'Etranger,  qu'il  a  créé 
des  dépôts  nouveaux  dans  des  centres  éloignés  de  ses 
usines;  qu'il  a  réali&é  la  diminution  de  certains  frais, 
notamment,  des  frais  généraux  de  direction,  de  person- 
nel, de  loyers,  de  contributions,  etc.,  qui  ont  été,  en 
1899  1900,  malgré  les  dépensas  passagères  de  l'Exposi- 
tion, de  392  323  fr.  84,  au  lieu  de  418.773  fr.  99.  Et  à 
propos  de  l'Exposition,  mentionnons  que  celle  de  la 
Compagnie  Française  des  Métaux  a  été  très  remar- 
quée, qu'elle  a  obtenu  un  légitime  succès,  et  qu'elle  lui 
a  valu  des  relations  avec  un  grand  nombre  d'indus- 
triels, étrangers  principalement.  Ajoutons  que  la  Com- 
pagnie était  hors  concours,  son  Président  et  adminis- 
trateur-délégué étant  membre  du  Jury  de  la  grosse 
métallurgie.  Il  lui  a  té  décerné  ainsi  qu'à  ses  collabora- 
teurs, la  croix  de  la  Légion  d'honneur,  quatre  médailles 
d'or  et  trente-deux  autres  lécompenses  diverses. 

Dans  le  bilan  on  remarquera  que  les  provisions 
régulatrices  de  la  valeur  des  stocks  de  cuivres  et  des 
métaux  ont  été  dotées  de  902.000  francs.  Sur  ces  stocks, 
le  rapport  s'étend  longuement,  et  il  définit  nettement 
qu'ils  comprennent  l'ensemble  de  tous  les  cuivres  que 
la  Compagnie  possède  sous  toutes  les  formes,  et  non 
les  cuivres  à  l'état  brut,  comme  on  l'a  souvent  compris, 
ces  derniers  ne  formant  qu'une  partie  relativement 
faible  du  stock.  Il  ajoute  que  si  la  plus-value  de  ce 
stock  entre  en  compte  dans  le  chapitre  «  Produit  brut 
de  l'Exercice  »  qui  figure  à  l'avoir  du  «  Compte  de 
Profits  et  Pertes  »,  elle  a  pour  contre-partie  la«  Provi- 
sion régulatrice  de  la  valeur  des  cuivres  ».  Celle  ci  est 
constituée  non  pas  au  moyen  des  sommes  prélevées 
sur  les  bénéfices  réalisés,  mais  bien  avec  les  plus- 
values  annuelles  du  stock  des  cuivres  qui  font  partie 
intégrante  du  matériel  des  usines,  et  elle  est  repré- 
sentée par  ces  cuivres  eux-mêmes.  Ladite  provision 
est  donc  un  compte  qui  totalise  pendant  les  périodes 
de  hausse  les  plus-values  du  stock  du  cuivre  en  fin 
d'exercice  et  qui,  pendant  les  périodes  de  baisse,  déduit 
les  moins-values;  de  sorte  que,  tous  h  s  ans,  elle  indique 
aux  actionnaires  simplement  la  plus-value  restante  qui 
serait  plus  ou  moins  réalisable  en  cas  de  liquidation. 

De  tout  ce  qui  précède,  il  ressort  que  la  Compagnie 
Française  des  Métaux  est  en  bonne  situation.  Quant  à 
l'assemblée  du  14  courant,  elle  a  approuvé  les  comptes 
présentés,  et  voté  le  dividende  proposé.  Elle  a  i  ussi 
réélu,  comme  commissaires  des  comptes,  M.  le  comte 
Petiton,  inspecteur  général  des  forêts  en  retraite  ; 
M.  Georges  Ghaulin,  ancien  magistrat,  et  M.  R.  Bau- 
lant,  ancien  inspecteur  des  finances.  Enfin  elle  a  auto- 
risé, en  tant  que  besoin,  les  administrateurs  à  con- 
clure telles  affaires  et  passer  tels  traités  qu'il  y  aura 
lieu  avec  la  Compagnie. 

A.  Leghexet. 
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SOCIÉTÉ  DE  LA  RÉGIE  GO-INTÉRESSÉE 

DES 

Tabacs  de  l'Empire  Ottoman 


L'exercice  de  cette  Société,  qui  a  pris  fin  le  29  fé- 
vrier/13 mars  1900,  et  dont  il  a  été  rendu  compte  à 
l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  a  eu  lieu  lo 
4/17  o  '.tobre,  a  été  particulièrement  favorisé.  Les  bé- 
néfices se  sont  élevés,  en  effet,  à  265  939  livres  turques, 
contre  90.299  liv.  turq.  en  1898-1899,  63.975  liv.  turq.  en 
1897-1898  et  144.233  liv.  turq.  en  1896-1897.  Nous  ne 
sommes  pas  encore  tout  à  fmt  revenus  aux  profits  de 
l'exercice  1894-1895,  qui  atteignaient  352.007  liv.  t., 
ni  même  à  ceux  de  1895-1896,  qui  se  chilfraient  par 
228.200  liv.  turq.,  mais  l'augmentation  n'en  est  pas 
moins  très  sensible,  et  le  montant  sus  indiqué  a  été 
obtenu  après  déduction  des  parts  spécialea  des  co- 
intéresséfi  dans  le  produit  du  «  reftieh  »  d'Egypte,  des 
amortissements  et  des  réserves,  des  pertes  prove- 
nant des  anciens  stocks  de  tabacs  en  feuilles  et  d'opé- 
rations que  les  circonstances  ont  imposées,  mais  qui 
ne  seront  pas  continuées.  Toutes  ces  dépenses  et  toutes 
ces  pertes  s'élèvent  a  un  total  de  102.356  liv.  turq. 

Le  résultat  signalé  est  dû  essentiellement,  ainsi  que 
le.  fait  ressortir  le  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion, à  l'augmentation  du  rendement  des  branches 
principales  de  recettes  de  la  Société  et,  novamment, 
des  ventes  pour  la  consommation  intérieure.  Il  est  la 
conséquence  et  la  suite  de  la  reprise  qui  s'était  déjà 
manifestée  pendant  l'exercice  précédent  et  qui  se  con- 
tinue, d'ailleurs,  dans  l'exercice  en  cours.  Il  témoigne 
enfin  d'une  situation  dégagée,  d'une  façon  à  peu  près 
complète,  d'éléments  douteux. 

C'est  sur  ce  dernier  pomt  surtout  que  le  Conseil  d'Ad- 
ministration s'efforce  d'attirer  l'attention  des  action- 
naires. Constituée  en  1883  pour  exploiter,  fendant  une 
période  de  30  ans,  le  monopole  du  tabac  dans  l'Empire 
Ottoman,  la  Société  de  la  Régie  co-ùUéri.-ssee  vient 
d'achever  son  seizième  exercice,  etla  nécessiti^d'assur^r 
la  sécurité  de  l'actif  devient  de  plus  en  plus  impérieuse, 
à  mesure  qu'approche  le  terme  de  la  concession.  C'est 
pourquoi,  dans  le  but  de  fortifier  cette  situation,  le 
Conseil  d'administration  a  cru  devoir  limiter  à  l'intérêt 
statutaire,  soit  à  8  0/0  sur  le  capital  nominal,  ou  16  f  r. 
par  action,  la  répartition  à  faire  pour  le  seizième  exer- 
cice. Ici  nous  devons  présenter  une  observation.  On 
doit  savoir,  en  effet,  que  lorsque  les  bénéfices  de  la 
Régie  coïntéressée  ne  perm^^ttent  pas  de  distribuer  aux 
actions  l'intérêt  statutaire,  le  déficit  peut  être  prélevé 
sur  les  bénéfices  des  années  suivantes.  Or,  le^  actions 
n'ayant  reçu  que  15  francs  en  1896  1897,  7  francs  en 
189'7-1898  et  10  francs  en  1898-1899,  il  leur  restait  dil, 
en  arriérés  d'intérêts,  pour  ces  trois  exercices,  la 
somme  de  127.325  liv.  turq.  58  07.  Par  suite,  la  répar- 
tition des  profits  de  l'exercice  1899  1900  s'est  effectuée 
de  la  manière  suivante  : 

La  part  revenant  aux  actionnaires  à  titre  d'intérêts 
statutaires  pour  le  seizième  exercice  s'élève  à  140.000 
livres  turques.  A  cette  somme  il  convient  d'ajouter  le 
solde  d'intérêts  statutaires  dus  pour  les  exercices  men- 
tionnés plus  haut,  soit  127.325  liv.  turq.  58  07.  On  ob- 
tient alors  un  total  de  268.125  liv.  turq.  58  07.  Comme 
le  bénéfice  du  seizième  exercice  ne  représente  que 
2d5.939  liv.  turq.  43  23,  il  y  aura  à  prélever  tout  d'abord, 
sur  les  bénéfices  futurs,  la  différence  en  moins  de 
2.186  liv.  turq.  14  84. 

Ainsi  donc,  et  en  premier  lieu,  la  totalité  des  béné- 
fices du  seizième  exercice  appartenait  aux  actionnaires, 
à  valoir  sur  les  intérêts  statutaires  qui  lear  étaient 
dus.  Mais,  conformément  à  ce  qui  a  été  dit  plus  haut, 
le  Conseil  d'administration  a  cru  devoir  régler  la  dis- 
tribution de  ces  bénéfices  de  la  manière  suivante  : 

Liv.  turques 

Béoétices   ^05.939.43.23 

Moins  :  intérêt  6  0/0  du  capital  à  distribuer 

A  reparler   2b5.939.4o.23 


Report   265.939.43.23 

aux  actionnaires,  selon  l'article  39,  paragra- 
phe 1  des  btatuts   105.^00 

lG0.339.43.2y 

A  déduire  : 
Réserve  statutaire  5  0/0  des 

bénéfices   13.S96.ft7.16 

Réserves  supplémentaires   109.9b9.82.94 

  123.?8fî.80.10 

Reste   37.0v^.ti3.ia 

sur  lesquelles  il  est  revenu  : 

Au  Conseil  d'administration    0/0,  !-oit   1.852.63.13 

Aux  aclioniiaires  les  2  0/0  supplémentaires 

statutaires   3.i.200 

Somme  égale   37. 052. t3. 13 

En  raison  des  afft dations  ci-dessus,  la  réserve  spé- 
ciale des  aciiounaires  se  trouve  augmentée  de 
123.286  liv.  turq.  80.10.  En  outre,  le  Conseil  ayant 
piopofcé  d'ajouter  au  fonds  de  réserve  le  solde  du 
compte  «  di\idendes  reportés  »,  soit  43.160  liv.  tui([. 
14.68  1/2,  l'ensi  mble  des  montants  inscrits  dans  Ja 
réserve  spéciale  des  actionnaires  s'éh'  ve,  mâintenaLt, 
à  243.026  liv.  turq.  80.53,  et  elle  est  destinée  à  faire 
face  à  toutes  les  éventualités. 

Pendant  l'exercice,  la  vente  des  tabacs  manufacturt's 
a  produit  1 .948.212  liv.  turq.  77,  soit  une  augmenta- 
tion de  195.086  liv,  turq.  04.25  sur  l'exercice  précédent. 
La  quantité  de  kilos  vendus  s'est  f  levée  à  7.870.628, 
d'où  une  augmectatioD,  d'une  année  à  l'autre,  de 
1.339.763  kilos,  ou  20.51  0/0,  provenant  de  la  mise  en 
vente  de  paquets  de  tabac  à  prix  réduit.  Aussi  le  prix 
moyen  de  la  vente  a-t-il  baissé  de  26  piastres  or  84  a 
24  piastres  or  75. 

Les  perceptions  d'Egypte  ont  augmenté  de  5.906  liv. 
turq.  51.14,  et  les  participations  spéciales  des  deux 
co-intéressés  de  la  Société  ont  été  de  35.607  liv.  t.  09, 
contre  17.887  liv.  turq.  25  en  1898-1899.  D'autre  part, 
les  revenus  de  la  province  de  Bagdad  ont  augmenté 
de  8.157  liv.  turq.  56.30. 

La  partie  liquiae  de  l'actif  de  la  Société, qui  n'atteignait 
que  442.907  liv.  turq.  27.47  au  28  février,  12  mars  1899, 
est  passée,  au  29  févrie  /13  mars,  à  825.217  liv.  turq. 
49.84.  Ce  montant  comprend  les  espèces  en  caisse,  les 
groupes  en  route,  les  dépôts  en  banque,  et  les  effets  à 
recevoir.  Les  immeubles,  machines  et  mobilier,  bateaux 
de  la  surveillance  sont,  à  434.063  liv.  turq.  90.16,  en 
diminution  de  5.901  liv.  turq.  72.13  sur  l'exercice  pré- 
cédent et  le  stock  de  tabacs  en  feuilles  n'atteint  plus 
(|ue  •578.923  liv.  turq.  34.77,  con?re  672.323  liv.  turq. 
09.78  en  1898-1899.  Quant  au  stock  des  tabacs  manu- 
facturés, sa  valeur  totale,  à  la  clôture  du  16"  exercice, 
était  de  82.297  liv.  turq.  34.97  1/2,  représentant 
28.794  0/0  de  la  valeur  de  ces  tabacs  au  prix  de  vente, 
contre  94.746  liv.  turq,  83.35,  soit  35.310  du  prix  de 
vente  à  la  fin  du  15«  exercice.  La  Société,  comme  on  le 
voit,  contmue  l'amortissement  de  ce  stock  afin  d'en 
ramener  graduellement  la  valeur  au  prix  de  revient. 

En  dehors  du  rapport  du  Conseil  d'administration,  le 
Président  a  tenu  à  faire  ressortir  combien  la  Société 
s'est  toujours  appliquée  à  transformer,  dans  toutes  ses 
parties,  l'actif  immobilisé,  soit  par  des  amortissements, 
soit  par  des  réalisations,  mesures  dont  l'ensemble  s'est 
chiffré,  pour  le  16e  exercice,  par  70.000  liv.  turq.  Cette 
circonstance  est  attestée  par  la  somme  élevée  des  va- 
leurs immédiatement  disponibles  et  qui  représentent 
47  0/0  du  capital  social,  non  compris  les  avances  aux 
cultivateurs,  les  immeubles,  le  mobilier  et  les  stocks 
de  tabacs  et  de  fournitures.  Ajoutons  que  cette  trans- 
formation d'une  portion  si  importante  de  l'actif  n'a  pas 
été  obtenue  au  détriment  des  mo3^ens  d'exploitation  de 
l'entreprise,  et  que  l'importance  des  valeurs  engagées 
et  immobilisées  répond  toujours  aux  exigences  de 
cette  exploitation.  Seuls,  les  objets  superflus  ont  été, 
dans  la  mesure  du  possible,  éliminés,  et  la  valeur  des 
objets  nécessaires  maintenue  dans  de  justes  limites. 

Le  Président  n'a  pas  cru  devoir  passer  sous  silence 
un  point  qui,  sans  être  d'une  importance  capitale. 
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mériio  cependant  d'ôtre  siji;nalé.  Il  a'ngit  du  seul  m^- 
couipto  sérieux  qne  la  Société  ait  subi  dans  le  seizième 
excrcirc,  k  savoir  :  les  opérations  de  vente  des  tubacs 
en  feuilles  pour  l'élranper,  qui  se  sont  traduites  pur 
des  pertes  relativeniout  importantes.  L'extension  de 
ces  opérations  et  l'organisation  d'une  branche  dis- 
tincte avaient  été  décidées  à  l'origine,  par  suite  d'un 
v.ru  formulé,  en  septembre  18!)8,  par  la  haute  Com- 
mission linanciém  avec  laquelle  la  Société  était  alors 
en  négociations.  Mais  les  résultats  obtenus  n'ont  pas 
été  favorables  et  le  Conseil  d'administration  de  la 
Société  de  la  Régie  eoïnléressée  a  déjà  pris  ses  dispo- 
sitions pour  que  ces  mécomptes  ne  se  renouvellent 
plus.  L>xpérience  acquise  lui  a  permis  de  retenir,  pour 
favenir,  ce  qu'il  pouvait  y  avoir  de  juste  et  d'avanta- 
geux dans  le  vani  dn  la  haute  Commi*-sion. 

i)n  se  souvient  des  diflicultés  que  la  Société  avait 
renconirées,  précédemment,  pour  réprimer  la  fraude 
dont  elle  a  souffert  si  longtemps.  Grâce  aux  mesures 
adoptées,  une  grande  amélioration  s'e-t  produite,  et  le 
Président  du  Conseil  d'administration  se  déclare  con- 
vaincu ([ue  le  Gouvernement  continuera  à  donner  son 
puissant  et  bienveillant  appui  à  une  Société  fondée 
sous  ses  auspices  et  dont  le  développement  est  l'une 
des  conditions  de  la  prospérité  iinancière  de  l'Empire 
Ottoman. 

J.  M. 


LES  ÉVÉHEMEITTS  DE  CHIÏÏfî 


Les  Ministres  étrangers  se  sont,  enfin,  mis  d'accord 
sur  les  stipulations  d'une  note  conjointe  qui,  après 
avoir  été  soumise  à  l'approbation  de  leurs  Gouverne- 
ments, sera  imposée  à  la  Chine  comme  base  du  traité 
préliminaire. 

Ces  conditions  sont  les  suivantes  : 

Le  Gouvernement  chinois  devra  élever  un  monu- 
ment au  baron  de  KetteJer  sur  le  lieu  même  où  celui-ci 
a  été  assassiné,  et  il  devra  envoyer  un  prince  de  la 
famille  impériale  en  Allemagne  présenter  des  excuses. 

Dans  toutes  les  localités  où  les  étrangers  ont  étémo- 
lestés,  les  examens  provinciaux  seront  suspendus  pen- 
dant cinq  ans. 

A  l'avenir,  tous  les  fonctionnaires  qui  ne  feront  pas 
tout  leur  possible  pour  empêcher  les  actes  d'hostilité 
envers  les  étrangers  dans  l'étendue  de  leur  juridiction 
seront  immédiatement  suspendus  et  punis. 

Une  indemnité  sera  payée  aux  puissances,  aux  cor- 
porations et  aux  individus  lésés  dans  le'irs  intérêts. 

LeTsong-li-Yamen,  tel  qa'il  existe  actuellement,  sera 
aboli,  et  les  fonctions  qu'il  comporie  seront  confiées  à 
un  ministre  des  affaires  étrangères,  comme  dans  les 
pays  civilisés. 

Ùn  échange  raisonnable  de  rapports  avec  l'Empereur 
sera  autorisé. 

Les  forts  de  Ta-Kou,  ainsi  que  d'autres  forts  situés 
sur  la  côte  du  Tchi-Li,  seront  rasés  et  l'importation  des 
armes  et  du  matériel  de  guerre  sera  interdite. 

La  garde  permanente  des  légations  sera  maintenue, 
ainsi  que  la  garde  des  communications  entre  Pékin  et 
la  mer. 

Des  proclamations  impériales  ordonnant  la  suppres- 
sion des  Boxeurs  seront  affichées  pendant  deux  ans 
dans  toute  l'i^tendue  de  l'Empire. 

L'indemnité  payée  par  la  Chine  devra  comprendre 
une  compensation  pour  les  Chinois  qui  ont  souffert 
pour  avoir  été  employés  par  les  étrangers;  mais  cette 
compensation  ne  comprendra  par  les  chrétiens  indi- 
gènes. Les  mots  «  missionnaires  et  chrétiens  »  ne  figu- 
rent pas  dans  la  note. 

On  voit  donc  que  le=?  négociations  entre  la  Chine  et 
les  puissances  ont  effectivement  commencé. 

Ces  propositions  sont  diversement  jugées. 

C^lle  de  l'exécution  de  onze  princes  et  hauts  fonc- 
tionnaires semble  trop  durps,  môme  au  correspondant 
du  Times  à  Pékin.  Il  dit  que  la  Cour  n'y  accédera 
jamais,  qu'il  serait  impossible  de  lui  donner  une  sanc- 


tion. Mais  son  journal  reconnaît  (juc  c'est  pourtant  une 
clause  ossenlicllc  ot  inévitable. 

Un  Etat  au  moins,  les  I<;tats-I lois,  trouve  aussi  que 
les  alliés  sont  trop  exigeants.  On  parle  aux  Etats-L'nis 
d'action  isolée.  On  mande  même  de  Washington  que 
le  Gouvernement  envoie  à  M.  Congcr  des  instructions 
en  ce  sens. 

Aussi  les  journaux  anglais  s'inquiètent. 


Moriaîloiis  Éconoiiiitiiies  et  Fïuancières 


Société  des  RafBnerie  et  Sucrerie  Say.  —  L'as- 
semblpe  générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette 
Société  a  eu  lieu  hier,  sous  la  présidence  de  M.  Cronier, 
Président  du  Conseil  d'administration.  Etaient  présents 
ou  représentés,  84  actionnaires  porteurs  de  19.951 
titres. 

Ainsi  que  nous  l'annoncions  le  3  courant,  les  béné- 
fices nets  de  l'exercice  1899  1900,  qui  a  pris  fin  le 
30  septembre,  se  sont  élevés  à  4.943.206  fr.  40,  déduc- 
tion faite  des  amortissements  statutaires,  du  service 
d'intérêt  et  d'amortissement  des  obligations,  de  l'attri- 
bution à  la  réserve  légale,  etc.  Le  Conseil  a  proposé  la 
répartition  d'un  dividende  de  60  fr.,  sur  lequel  il  reste 
à  payer  35  fr.  Ces  35  fr.  seront  tenus  à  la  disposition 
des  actionnaires  à  partir  du  1er  décembre.  Quant  au 
report  à  nouveau,  il  atteint  3.523.345  fr.  16,  représen- 
tant 55  fr.  par  action. 

Sur  la  question  posée  par  un  actionnaire  au  sujet  des 
<<  certificats  d'exportation  »  qui  ligurent  à  l'actif  du 
bilan,  le  Président  a  donné  les  explications  suivantes: 

Lorsque  la  Fvaffinerie  introduit  du  sucre  dans  l'usine, 
elle  le  fait  :  l»  Soit  pour  livrer  ultérieurement  ce  sucre 
à  la  consommation  intérieure  et,  dans  ce  cas,  ou  elle 
paie  les  droits  au  comptant  immédiatement,  ou  elle 
souscrit  des  traites  payables  à  quatre  mois,  produc- 
tives d'intérêt  pour  le  Trésor  à  raison  de  3  0/0  l'an, 
sans  compter  les  frais  de  timbres  et  la  commission 
pour  le  receveur  ;  2°  soit  pour  être  réexporté  ultérieu- 
rement après  raffinage  et,  dans  ce  cas,  le  sucre  est 
placé  sous  le  régime  de  l'admission  temporaire,  c'est- 
à-dire  que,  par  une  obligation  spéciale,  la  Raffinerie 
s'engage  à  fournir  la  preuve  que  le  sucre  a  réellement 
été  exporté  dans  le  délai  de  deux  mois,  en  produisant 
un  certificat  de  sortie  délivré  par  la  Douane  ;  faute  de 
produire  ce  certificat,  le  montant  du  droit  en  susoen- 
sion  serait  perçu  avec  intérêts  d«  retard.  Ces  certificats 
ont  donc  pour  la  Raffinerie  exactement  la  valeur  du 
droit  qu'ils  représentent,  et  figurent  pour  cette  valeur 
dans  l'inventaire.  On  voit  qu'il  est  absolument  inexact 
que  la  Raffinerie  fasse  aucun  bénéfice  sur  le  montan 
des  droits  jiayés  f  oit  à  quatre  mois,  soit  à  deux  mois* 
puisque  l'Etat  en  perçoit  l'intérêt.  , 

Un  autre  actiounauv.  ayant  demandé  où  en  était  la 
question  de  la  diminution  de  la  prime  à  l'exportation 
des  sucres,  M.  Cronier  a  dit  que  cette  question  des 
primes  a  été  souvent  agitée  depuis  quelque  temps. 
Sans  doute  rien  n'est  encore  décidé  et  tout  est  subor- 
donné à  la  réunion  d'une  conférence  qui  doit,  dit-on, 
se  réunir  à  Bruxelles,  et  à  laquelle  prendront  part 
toutes  les  puissances  intéressées. 

La  question  est  fort  compliquée  et  présente  de 
grandes  difficultés,  a  ajouté  le  Président.  Mais,  eu 
supposant  l'entente  établie  et  la  question  résolue, 
quelles  en  seraient  les  conséquences?  Au  point  de  vue 
de  la  sucrerie,  intéressante  quoique  secondaire  podr  la 
Société,  il  serait  préférable  de  maintenir  le  statu  quo. 
En  tout  cas,  comme  ce  sont  avant  tout  les  intérêts  de 
l'agriculture,  bien  plus  que  ceux  de  la  sucrerie,  qui 
sont  en  jeu,  on  peut  être  certain  qu'on  arrivera  à  une 
solution  raisonnable.  L)'ailleurs,  la  sucrerie  en  cas  de 
réduction  de  primes  trouverait  certainement  des  com- 
pensations; soit  dans  l'élévation  du  prix  moyen  du 
sacre,  soit  sous  d'autres  rapports  ;  et  pour  la  Société 
Say  en  particulier,  il  en  est  une  assurée  dans  le  déve- 
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loppement  et  le  perfectionnement  de  ses  fabriques  de 
sucre. 

Si  on  se  place  au  contraire  au  point  de  vue  de  la 
Raffinerie,  la  Société  aurait  intérêt  à  la  suppression  des 
primes  :  la  raffinerie  française  qui  n'a  aucune  prime 
intérieure,  n'a  touché  en  tout,  l'an  dernier,  pour  une 
exportation  de  150.000  tonnes  de  sucre  raffiné  valant  45 
à  50  millions,  que  la  somme  de  600.000  fr.  La  Raffine- 
rie Say  faisant  environ  iO  0/0  de  l'exportation  totale, 
a  touché  240.000  francs  :  la  modicité  de  ce  chiffre,  a  dit 
M.  Gronier,  étonnera  bien  des  gens. 

On  ne  peut  même  pas  dire  que  la  suppression  des 
primes  lui  ferait  perdre  cette  somme,  puisque  la  prime 
des  concurrents  allemands  étant  double  de  la.  nôtre, 
leur  disparition  simultanée  améliorerait  la  position 
des  raffineries  françaises  sur  les  marchés  étrangers. 
Si,  au  contraire),  la  diminution  des  primes,  comme  cela 
est  très  probable,  entraînait  une  dimir^ution  de  l'im- 
pôt, c'est  ce  qui  pourrait  arriver  de  plus  heureux  puis- 
que, infailliblement,  toute  diminution  d'impôt  est  sui- 
vie d'un  accroissement  de  consommation.  Dune,  aug- 
mentation proportionnelle  de  notre  chiffre  d'atfaires 
sur  le  marché  intérieur.  L'idéal  de  la  Raffinerie  serait 
qu'il  n'existât  ni  primes  ni  impôts. 

Après  ces  explications,  l'assemblée  a  voté,  à  l'unani- 
mité, les  comptes  et  le  bilan  qui  lui  étaient  soumis  et 
réélu  les  deux  Commissaires  sortants,  MM.  G.  Fave- 
reaux  et  K.  du  Vivier  de  Streel. 


Compagnie  dt^s  Chargeurs-Réunis.  —  L'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  cette  Compagnie,  qui 
avait  tout  d'abord  été  convoquée  pour  le  19couran»,  a 
dû  être  reportée  au  10  décembre  par  suite  du  nombre 
insuffisant  de  titres  déposés. 

Les  recettes  de  toute  nature  réalisc<îs  par  cette  entre- 
prise au  cours  de  l'exercice  1899-11)00,  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  dernier,  se  sont  élevées  à  19.998.750  fr.  72,  en 
augmentation  de  1.471.754  fr.  29  sur  l'année  précé- 
dente. Par  contre,  les  dépenses  d'exploitation  se  sont 
établies  ainsi  : 

  Exercices 

"iSQS-TsÙÎT"^  189iM900~~ 

Dépenses  d'exploitation   14.403.696  80  15.410.385  95 

Amortissement  du  matériel  na- 
val  1.909.780  70  2.058.499  14 

Frais  généraux   325.731    »  352.560  67 

Réserve  pour  renouvellement 
de  chaudières  et  grosses  ré- 
parations  425.000   »  721.588  84 

17.064.208  50  18.543.034  60 
Il  y  a  une  progression  de  dépenses  de  1.478.826  fr.  10, 
de  sorte  que  les  profits  nets  de  18'.i9  J900  se  sont  élevés 
à  1.455.716  fr.  12,  en  diminution  de  7.071  fr.  81  sur 
1898-1899.  En  ajoutant  le  report  de  l'exercice  précé- 
dent, soit  45.805  fr.  83,  oa  obtient,  comme  Jiénéfices 
disponibles,  le  montant  de  1.501.521  fr.  95,  contre 
1.504.139  fr.  16  en  18981899,  cette  dernière  somme 
comprenant  le  report  de  l'exercice  précédent,  soit 
41.351  fr.  23. 

Les  1.501.i->21  fr.  95  dont  il  vient  d'être  parlé  doivent 
servir,  d'après  les  propositions  qui  seront  faites  par  le 
Conseil  d'administration,  à  la  répartition  d'un  divi- 
dende de  50  fr.  par  action,  dividende  égal  à  celui  de 
l'exercice  précédent.  Il  absorbera  une  somme  de  1  mil- 
lion 250.000  francs.  Les  parts  de  fondateur  recevront 
133.333  fr.  33,  soit  8  fr.  33  par  part;  il  sera  alloué  au 
Conseil  d'administration,  à  titre  de  tantièmes,  75.000 
francs,  et  le  solde  à  reporter  à  nouveau  atteindra 
43.188  fr.  62. 

Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  la  situation  de 
cette  Compagnie  après  l'assemblée  générale  annuelle. 
En  at'endant,  mentionnons  qu'au  cours  de  l'exercice,  le 
Conseil  d'administration  a  usé  de  l'autorisation  qui  lui 
avait  été  donnée,  il  y  a  deux  ans,  d'émettre  des  obliga- 
tions. Toutefois,  sur  les  10  millions  de  francs,  auto- 
risés, il  n'avait  émis  au  30  juin  dernier,  que  12.500  titres 
de  500  fr.,  représentant  un  capital  nominal  de  6.250.000 


francs.  Le  produit  de  cette  émission  a  servi,  en  grande 
partie,  à  l'augmentation  du  chapitre  «  Valeurs  dispo- 
nibles »  i caisse,  portefeuille,  banquiers),  qui  est  passé, 
d'une  année  à  l'autre,  de  366.423  fr.  95  à  5.806.783  fr.  77. 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives 
et  Mécaniques.  —  Nous  avons  sous  les  yeux  le  rapport 
des  Commissaires- vérificateurs  de  cette  Société  pour 
l'exercice  1899-1900,  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier. 

Les  recettes  réalisées  au  cours  de  l'année  sociale  — 
locomotives,  machines-outils,  réservoirs  à  naphte, 
ponts  et  machines  diverses,  —  se  sont  élevées  à  6  mil- 
lions 841.529  roubles  86,  en  augmentation  de  104.954 
roubles  91  sur  l'exercice  précédent.  Le  coût  d'exécution 
des  travaux  —  matières  premières,  main-d'œuvre  et 
dépenses  des  usines  —  s'est  chifl'ré  par  5  millions 
546.671  roubles  65,  en  diminution,  d'une  année  à 
l'autre,  de  236.409  roubles  99.  de  sorte  que  les  bénéfices 
nets  se  sont  établis  à  1.294.858  roubles  21,  contre 
953.493  roubles  31  en  1898-1899,  soit  une  plus-value  de 
341.364  roubles  90. 

Les  dépenses  ont  atteint  le  montant  de  557.455  rou- 
bles 25,  contre  318.599  roubles  22  l'année  précédente. 
Elles  comprennent  les  dépenses  d'administration  et  les 
frais  généraux,  76.803  roubles  53  ;  le  service  des  obli- 
gations, l'impôt  industriel,  etc.,  soit  187.314  roubles  13; 
les  amortissements  sur  le  compte  de  premier  établis- 
sement, sur  la  propriété  immobilière  et  l'outillage  des 
Usines,  sur  les  outils  et  la  propriété  mobilière  des 
usines,  etc.,  soit  273.337  roubles  59.  Ensemble,  5.37.455 
roubles  25.  Le  solde  bénéficiaire  est  donc  de  757.402 
roubles  96,  contre  658.500  roubles  09  en  1898-1899,  d'où 
une  augmentation  de  profits  de  98.902  roubles  87. 

Voici  la  répartition  à  laquelle  a  donné  lieu  ce  solde  : 

Eoublcs 


Solde  bénéficiaire   757.402  96 

Moins  5  0/0  au  fonds  de  réserve   37.870  15 

719.532  81 

Premier  dividende  de  6  0/0  sur  le  capital-actions.    312.916  80 

406.616  01 

Moins  25  0/0  attribués  à  l'Administration  et  aux 
employés   101.654  » 

304.962  01 

Moins  impôts  (taxe  fiscale)  revenant  à  la  Cou- 
ronne et  impôt  sur  la  bénéfice  dépassant  10  0/0 
du  capital-actions   47.045  99 

257.916  02 

Report  de  l'exercice  précédent   8.194  80 

2li6.110  82 

Moins  dividende  complémentaire  pour  parfaire 
une  répartition  de  20  roubles  par  action   247.083  20 

Reste  solde  à  reporter  à  nouveau   19.027  62 


Le  dividende  de  20  rouble'^  réparti  aux  actions  pour 
1899-1900  est  en  augmentation  de  2  roubles  sur  celui  de 

1898-  1899,  justifiant  ainsi  les  prévisions  que  nous  émet- 
tions dans  V Economiste  Européen,  à  la  date  du  8  juia 
dernier.  Nous  disions  même  qu'en  étudiant  les  devis 
d'exploitation  pour  l'exprcice  encore  en  cours  à  cette 
époque,  on  arrivait  à  constater  que  les  bénéfices  pour 

1899-  1900  devaient  atteindre  1.289.000  roubles.  Or,  nous 
avons  vu  plus  haut  qu'ils  ont  été  réellement  de  1  mil- 
lion 294.858  roubles  21.  Ajoutons  que  pendant  l'exercice 
qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  le  compte  de  construc- 
tion et  d'installation  de  la  Société  n'a  augmenté  que  de 
57.426  rouldes  17,  à  2.631.878  roubles  27. 

Rappelons  que  la  Société  Russe  de  Construction  de 
Locomotives  et  Mécaniques  a  établi  ses  ateliers  à 
Charkofl'.  Elle  est  au  capital  de  5.215.280  roubles- 
crédit,  divisé  en  28.000  actions  de  186  roubles-crédit  26 
(125  roubles-or)  ou  500  francs,  qui  se  traitent  sur  le 
Marché  officiel  de  Paris  au  comptant  au  cours  de 
720  francs  environ. 


Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  oi'dinaire  le  17  courant. 
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Les  bénoticcs  do  l'exorcice  18y*J-lU0O,  clos  lo  80  juin 
dernier,  se  chlllront  par  3.G7S.G;5'i  fr.  157,  contre  2  mil- 
lions !)'il.25r)l'r.  57  en  18!)8-18'J!),  soit  une  augmentation 
de  737.378  fr.  80.  C'est  une  nouvelle  amélioration  que 
l'on  est  aise  d'avoir  k  sifïnaler,  et  bien  qu'elle  ne  pro- 
vienne pas  uniquement  de  l'oxploitatiou  proprement 
dite,  que  les  produits  accessoires  y  entrent  pour  une 
part  importante,  elle  n'en  est  pas  moins  remarquable. 
Elle  témoigne,  en  effet,  de  l'activité  qui  n'a  cessé  de 
régner  sur  les  chantiers  de  la  Société,  activité  qui  est 
la  conséquence,  non  seulement  des  commandes  de 
l'Etat,  mais  encore  de  celles  do  la  marine  marcliande. 

Malgré  cette  forte  aut>mentation,  le  Conseil  d'admi- 
nistration parait  ne  devoir  proposer  qu'une  répartition 
de  45  fr.  par  action,  soit  5  l'r.  de  plus  que  pour  l'exer- 
cice précédent.  Cette  attribution  aux  actionnaires,  ainsi 
que  les  tantièmes  au  Conseil  d'administration,  absor- 
bant seulement  38  0/0  des  bénéfices,  soit  en  chiffres 
ronds  1.380.000  fr.,  il  restera  un  montant  de  2.298.000 
francs,  qui  viendront  augmenter  les  réserves.  Ces 
réserves,  au  30  juin  dernier,  s'élevaient  déjà  à  5  mil- 
lions 297.280  fr.  86  et  se  décomposaient  ainsi  : 

Francs 

Réserve  statutaire   553.423  93 

Réserve  spéciale   /i. 000. 000  » 

Réserve  disponible   743.856  93 

Ensemble   5.2P7.280  86 

pour  un  capital-actions  de  10  millions  de  francs  et  un 
capital-obligations  de  7.573.750  fr.  Disons  encore  que 
le  chapitre  :  «  disponibilités  et  portefeuille  »,  qui  figu- 
rait à  l'actif,  au  30  juin  1899,  pour  10.839.984  fr.  23,  est 
passé  à  13.387.277  fr.  17  au  30  juin  dernier,  que  les 
«  débiteurs  divers  »  sont  revécus  de  6.096.916  fr.  12  à 
1.532.011  fr.,  et  que  le  «  compte  de  premier  établisse- 
ment »  n'accuse,  à  17.403.885  fr.  09,  qu'une  augmen- 
tation de  233.361  fr.  92  sur  l'année  dernière. 


Aciéries  et  Chantiers  de  Paratoff.  —  En  complé- 
ment de  ce  que  nous  avons  publié  sur  cette  Société 
dans  nos  numéros  des  3  et  9  courant,  nous  croyons 
devoir  ajouter,  aujourd'hui,  qu'après  deux  années  de 
travail,  sur  les  994  hectares  achetés  à  la  Couronne  et 
couverts  d'une  belle  forêt  de  chênes,  on  a  déboisé  et 
aménagé,  sur  une  profondeur  de  1.800  mètres  environ, 
perpendiculairement  à  la  rive,  l'emplacement  néces- 
saire aux  usines  proprement  dites,  au  village  des  em- 
ployés et  au  village  ouvrier.  Ce  dernier  est  tracé  et  le 
village  des  contremaîtres  et  chefs  ouvriers  est  ter- 
miné ;  les  maisons  des  chefs  de  service  sont  installées 
et  habitées  depuis  deux  ans.  Quant  à  l'usine,  elle 
s'élève  :  les  murs  de  l'Aciérie  Martin  ont  été  montés  et 
les  charpentes  métalliques  posées  au-dessus  de  la 
halle  des  fours  Martin,  de  la  halle  de  coulée,  de  la  fon- 
derie de  fonte  et  d'acier  et  des  ateliers  mécaniques. 
Ajoutons  que  les  fondations  en  maçonnerie  des  pylônes 
métalliques,  qui  porteront  les  charpentes  métalliques 
des  halles  des  laminoirs,  sont  terminées  à  l'exception 
d'une  vingtaine,  que  l'atelier  mécanique  et  la  fonderie 
sont  complètement  organisés  et  armés,  si  bien  que  le 
montage  du  gros  matériel,  ainsi  que  toutes  les  pièces 
lourdes  vont  pouvoir  être  faits  et  ajustés  à  Paratoff". 
Disons  encore  que  les  briques  réfractaires  des  fours 
Martin  et  le  matériel  de  deux  trains  de  laminoirs  sont 
déjà  à  pied-d'œuvre  ainsi  que  les  chaudières  à  vapeur 
et  tous  les  approvisionnements  nécessaires  à  l'achève- 
ment de  la  campagne  de  1900.  Mentionnons,  enfin, 
qu'un  raccordement  de  3.400  mètres  à  été  fait,  par  une 
voie  large,  à  la  station  de  Zelony-Dol,  qui  est  la  pre- 
mière du  chemin  de  fer  Moscou-Kazan  sur  la  rive 
gauche  du  fieuve  ;  qu'un  autre  raccordement  de  700 
mètres  environ  et  à  voie  étroite  d'un  mètre  a  été  fait 
avec  le  port -abri  par  lequel  arrivent  tous  les  maté- 
riaux et  par  lequel  viendront  les  fontes,  et  que  le 
dragage  du  seuil  fermant  le  port  intérieur  de  l'usine 
établira  en  toutes  eaux,  avec  le  Volga,  la  communica- 
tion de  ce  port  qui  sera  pourvu,  du  côté  de  l'usine,  d'un 
quai  sur  pilotis. 

Passons,  maintenant,  à  l'exploitation  de  la  Société. 


Les  fontes  nécessaires  !\  l'alimonlation  des  usines, 
soit,  au  maximum,  pendant  les  premières  années, 
72.000  tonnes  par  an,  peuvent  être  facilement  lournie» 
par  le  marché  général  des  fontes  de  l'Oural,  les  usine» 
de  l'Oural  produisant,  en  effet,  annuellement  800.000 
tonnes  de  fontes  dont  elle  ne  dénaturent  pas  la  moitié. 

Les  produits  à  faliriqucr  sont,  —  avec  ceux  que 
demandera  plus  couramment  le  marché  de  la  région, 
c'est-à-diro  :  dos  fers  marchands  et  profilés  d'échan- 
tillon moyen, —  des  tôles  moyennes  et  minces,  tous 
les  fers  spéciaux,  larges,  plats  et  tôles  de  dimensions 
spéciales  que  pourront  avantageusement  mettre  en 
u'uvro  les  chantiers  de  construction  établis  à  Paratolf, 
chantiers  qui  auront  principalement  à  fabriquer  de  la 
grosse  chaudronnerie. 

L'écoulement  des  produits  que  pourront  fabriquer 
les  usines  de  Paratoff  paraît  d'autant  plus  assuré  que 
ces  usines  seront  les  seules  grandes  usines  modernes 
de  la  Russie  septentrionale  aussi  voisines  du  Transsi- 
bérien. Elles  devront  être  les  premières  à  bénéficier  du 
développement  considérable  que,  par  suite  des  der- 
niers événements,  la  Russie  va  donner  aux  chemins 
de  fer  d'Asie  Mineure ,  de  Perse  et  d'Asie  Centrale. 

L'activité  économique  que  ces  lignes  nouvelles  vont 
donner  à  ces  régions,  aux  portes  desquelles  seront  les 
usines  de  Paratoff,  ne  peut  manquer  d'avoir  une 
répercussion  considérable  sur  le  développement  de  la 
consommation  métallurgique  de  toute  la  région  qui, 
par  là,  entrera  dans  la  vie  industrielle  plus  vite  qu'on 
ne  le  prévoyait  quand  ont  commencé  les  travaux. 

Ce  bénéfice  croîtra  rapidement  dès  que  la  produc- 
tion dépassera  les  60.000  tonnes  admises  dans  les  cal- 
culs. En  effet,  toutes  les  dépenses  générales,  tous  les 
services  généraux  sont,  pour  une  entreprise  de  ce 
genre,  et  dans  une  large  mesure,  une  charge  en  quel- 
que sorte  constante  et  indépendante  de  la  production. 
Payée  par  les  60.000  premières  tonnes  produites,  cette 
charge  re  pèse  plus  sur  les  suivantes  qui  donneront, 
par  conséquent,  un  bénéfice,  par  tonne,  très  supérieur. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  8  novembre,  les  10.000  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  3  0/0,  2'  série,  n-»  293027  à  803(i26,  de  la  Compagnie 
universelle  da  Canal  maritime  de  Suez,  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes, 
2°  série. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  3  0/0,  2»  série,  de 
ladite  Société,  négociables  sur  notre  Marché,  se  trouve  porté 
de  220.000  à  230.000  (n-  73027  à  303026). 


La  Compagnie  du  Gaz  de  Gand  ayant  cédé  tout  son'  actif 
à  la  ville  de  Gand,  moyennant  l'allocation  de  22-')  fr.  par 
action  et  le  remboursement  intégral  des  obligations, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  les  actions  et  obliga- 
tions de  ladite  Société  ont  cessé  d'être  négociables  à  la 
Bourse,  depuis  le  5  novembre. 


Depuis  le  8  novembre,  les  actions  privilégiées  de  la  Com- 
pagnie Russe-Française  de  Chemins  de  fer  et  de  Tramways 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  l''  partie  du  Bulletin  de  la  Cote, 

90.000  actions  privilégiées  de  100  fr.,  entièrement  libérées  et 
au  porteur,  jouissante  courante  :  2  avril  1900,  ex-coupon  6. 

Les  actions,  n"»  1  à  35000,  doivent  être  munies  de  deux 
estampilles  :  «  Capital  porté  à  7  millions  »  et  «  Capital  porté 
à  9  millions  ". 

Siège  social  à  Bruxelles. 

Service  des  titres  et  coupons  à  Paris,  chez  MM.  Bénard  et 
Jarislowsky,  rue  Scribe,  19,  et  à  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas,  rue  d'Antin,  3. 


Un  versement  de  50  fr.  (net  48  fr.  05,  après  déduction  d'un 
coupon  de  1  fr.  35)  est  appelé,  du  10  au  20  novembre,  sur  les 
obligations  Communales  2  60  0/0  1899  non  libérées. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  par- 
tir du  14  novembre  lesdites  obligations  ne  seront  plus  négo 
ciables  qu'en  titres  libérés  de  300  fr. 

En  liquidation  du  30  novembre,  les  livraisons  devront  s'ef 
fectuer  en  titres  libérés  de  300  fr. 
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Depuis  le  12  novembre,  les  titres  de  l'Emprunt  Argentin 
4  0/0  1900  de  90.000. OUO  de  fr.  de  capital  nominal,  destiné  à 
la  conversion  des  emprunts  provinciaux  de  Gatamarca,  Gor- 
doba,  Corrientes,  Mendoza,  etc.,  sont  admis  aux  négociations 
de  la  Bourse  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Gole. 

Ledit  emprunt  est  représenté  par  180.000  obligations  de 
500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  remboursables  £«u  pair  par 
voie  de  tirages  au  .sort  annuels  ou  par  rachats  sur  le  mar- 
ché, d'ici  à  1957  au  plus  tard  ; 

Intérêt  annuel  :  20  fr.,  payables  par  moitié  les  1"  avril  et 
1"  octobre  ; 

.Jouissancs  courante  :  1'^  octobre  1900. 

Les  cours  se  coteront  en  rente.  A  terme,  les  négoiciations 
auront  lieu  par  2.000  fr.  de  rente  et  les  multiples. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Gé- 
nérale, au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial  et  à  la  Banque  Parisienne. 


Depuis  le  même  jour,  12  novembre,  les  obligations  des  Em- 
prunts 6  0/0  1888  de  Catamarca,  Cordoba  et  Corrientes  ont 
cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse. 

Les  ol)ligations  Mendoza  6  0/0,  dont  l'échange  n'est  pas 
encore  commencé,  seront  maintenues  à  la  Cote  jusqu'à  nou- 
vel ordre. 


Le  Métropolitain  de  Paris.  —  Le  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Compagnie  du  Métropolitain  a  décidé,  dans  sa 
séance  du  10  courant,  que  le  capital  serait  porté  de  25  ;'i  -"lO 
millions  par  l'émission  de  100.000  actions  nouvelles  de  250  fr., 
qui  seront  réservées,  à  ce  prix,  aux  porteurs  des  actions  an- 
ciennes. La  libération  anticipée  des  nouveaux  litres  ne  sera 
pas  autorisée  et  les  appels  de  fonds  seront  faits  au  fur  et  à 
mesure  des  besoins  de  la  Société,  d'ici  deux  ou  trois  ans. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

Snovemliic    15  novembre 
2.300.231.683  2  302.601.916, 
1.113.590.265   1.110  66;j.536 


Effets  Etranger  . . . 


Or  

Argent. . . 

"  3.413.821.948  3.413  261.452 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  j  ^ffe's  Paris  

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales 
Avances  sur  lingots  à  Paris. 
Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etal  

Renies  de  la  Réserve  

Rentes  de  !a  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Renies  innnobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  do  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  '^^ 

mohilipi-ps  5  Ex-banques  déparleraent. 
mouuieies  j  j^^j      y  .^j^^  ^^^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.150 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.071.936.7C5 
2i. 680. 229 
11.140.146 
362  844  999 
420.323  978 
70.971.073 
2.131.058 
11.238.242 
1.736  997 
rj2.836.5i0 


8  novembre 

15  novembre 

3.413.821.948 

3.413  267.452 

40.193 
il50. 334.741 

» 

89  815 
347.522.132 

492.615.458 
4.668.000 
339.300 
229.393.691 
292.3i6.94X 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.. 595. 738 
lOO.UOO.OOO 
4.000.000 
18.705.779 

486.205.150 
4.668.000 
316.800 
228.005.977 
286  344.591 
180.000.0Û0 
10.000.000 
2.980,730 
99.627  289 
100.000.000 
4. 000. 000 
18.724.769 

6.397.303 
8.407.444 
41.208  181 

6.422.777 
8.407.441 
40  765  597 

5  254.855.4T8 

3.237. ;!9<  .j47 

182.500.000 
8  002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4.000.000 
8.407.444 
.080.7S2.60S 

21.493.136 

11.241.609 
383  713.316 
379  798  835 

70.682.735 
2.073.9;30 

11  773.972 
1.736.997 

4J  os;;. 621 


5.254  855. 478  3.237.398.347 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


19  nov. 

18  nov. 

1/  nu-. 

16  nov. 

13  nov. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.613  5 

3.715  8 

3. 743.0 

3  924.3 

4.080,8 

Encaisse  

3.162.7 

3.171.5 

3.054.4 

3.036.2 

3.413. 3 

Portefeuille  

781.5 

802  0 

915.2 

1.032.4 

833.7 

Avances  aux  partie. 

359.8 

369  8 

412  5 

471.6 

511.4 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

180  0 

180.0 

180.0 

Gompt.  cour.  Trésor 

282  7 

266  2 

315.8 

301  0 

383  7 

—  partie. 

537.7 

456  9 

453.5 

487.8 

450.5 

Taux  d'escompte  . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0, 

3  0/0 

3  0/0 

3  %  0/00 

1  '/,  0/00 

3  '/.  O/OO 

3  %  0/00 

pan' 

Eénéfices  nets  

2.541  1 

2,410.6 

3.. 388  2 

6.970  0 

5.351.2 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial. 

—  La  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  ot  Commercial 
vient  d'ouvrir  une  nouvelle  succursale  à  Versailles,  1&.  rue 
Hoche,  ce  qui  porte  à  21  le  nombre  de  ses  bureaux  de  quar- 
tier dans  Paris  et  la  banlieue. 

€.9  bureau,  désigné  sous  les  lettres  A.  V.,  est  relié  au- siège 
social,  66,  rue  de  la  Victoire<  par  un  fil  téléphonique  direct. 


Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

Paranagua-Gurityba  (111  kil.)  (1)  1900  1899 

Francs  Francs 

Recettes  du  mois  d'octobre   429.096       485  551 

Recettes  des  mois  antérieurs   3.550.013  3.828.798 

Receltes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   3.985.109  4.314.850 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'octoi)re   45.515  51.504 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  l'exercice   43.103  46.667 

Prolongements 

(Longueur  aclucUe  306  kil.)  (2) 

Recettes  du  mois  d'octobre   393.870  413.902 

Recettes  des  mois  antérieurs   3.105.237  3.309.378 

Recettes  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   3.503.107  3.723.281 

Recettes  kilométriques  annuelles  du 

mois  d'octobre   15.347  15.926 

Recettes  kilométriques  annuelles  des 

mois  écoulés  de  1  exercice   13.745  14.609 


(1)  Garantie  par  kilomètre 

(2)  - 


20.608  fr. 
5.084  fr. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  22  au  28  octobre  190  0  (43'  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Rec. 

br.  de 

Rec.  bi 

.  depuis 

Désignation  des 

"c 

la  semaine 

le  1"  janvier 

Différence 

lignes 

c  — 

p'  1900 

':2 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

1  000 

1  003 

40.803 

.39.203 

+ 

1.602 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.141 

9.660 

8.990 

3S2.3i0 

338.940 

+ 

23.600 

—   Chemins  Algériens 

313 

224 

176 

7.330 

-.894 

564 

Nord  

3.730 

8.502 

3  083 

2o2.567 

184.890 

+ 

17.677 

5.624 

3  742 

3.610 

156.210 

147.516 

+ 

8.694 

7. 012 

5.101 

4.767 

187.601 

174  733 

+ 

12.866 

Est  

4  830 

4.19D 

3  6i2 

1.38. :^57 

144.636 

+ 

13.721 

3. 475 

2  323 

2.257 

91  868 

88.844 

+ 

3.024 

Est-Algérien  

898 

184 

194 

3.684 

6.124 

439 

Bône-Guelma  

1.137 

176 

173 

6.821 

7.151 

330 

Ouest-Algérien  

296 

89 

75 

2.485 

2.401 

+ 

&l 

Arzevvr  à  Kralfa  Ilah . . . 

214 

36 

32 

1.691 

1.369 

+ 

321 

101 

34 

29 

1.175 

1.194 

18 

Compagnie  des  Hauts  Fourneaux  de  Chasse.  —  L'as- 
semblée générale  annuelle  s'est  tenue  à  Lyon,  le  11  octobre, 
sous  la  présidence  de  M.  Henri  Bouthier,  président  du  Con- 
seil d'administration. 

La  situation  de  cette  Société  est  des  plus  florissantes.  Néan- 
moins, la  grève  des  mineurs  du  bassin  de  la  Loire  a  néces- 
sité un  moment  la  suppression  d'un  haut  fourneau.  L'appro- 
visionnement du  coke  se  fait  toujours  difficilement. 

Les  travaux  neufs  de  l'exercice  avec  les  acquisitions  de 
crrains  ont  atteint  214.690  fr.  ;  ils  ont  été  complètement 
tmortis  par  le  prélèvement,  sur  les  bénéfices,  d'une  somme 
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do  ir>S.()00  fr.  auxquols  ont  olo  ajoulôs  les  GO.oOO  fr.  prélo- 
vés  l'année  dernière  sur  les  bénéfices. 

Les  prolils  da  l'exercice  so  sont  élevés  à  AiO.M'i  fr.,  en 
augmentation  de  02.688  fr.  sur  ceux  do  l'oxercico  précédent, 
("e  résultat  a  permis  d'au^rmonter  de  T)  fi-.  le  dividende,  en  le 
ponant  à  70  fr.,  contre  (i:.  fr.  en  1 898-1 899,  ot  r)5  fr.  en  1897- 
1898,  tout  eu  ulVectant  aux  réserves,  anuirtissemenls  et  pré- 
lèvements de  prévoyanc»,  une  somme  de  247. '245  fr. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Les  meilleures  dispositions  que  nous  signalions  en 
clôture,  jeudi  dernier,  ne  se  sont  pas  partout  mainte- 
nues pendant  les  premiers  jours,  de  la  semaine.  On  a, 
par  exemple,  reculé  de  nouveau  sur  les  valeurs  de 
Traction.  Mais  la  facilité  avec  laquelle  s'est  effectuée, 
hier,  la  liquidation  de  quinzaine,  l'abondance  des  ca- 
pitaux et,  par  suite,  le  bon  marché  des  reports  ont, 
une  fois  de  plus,  servi  d'encouragement.  Noiis  finis- 
sons donc  plus  fermes. 

La  nouvelle  de  la  maladie  de  l'Empereur  de  Russie, 
dont  on  a  parlé  hier,  n'a  impressionne,  et  encore  dans 
une  certaine  limite  seulement,  les  Fonds  Russes.  Au 
reste,  cette  maladie  ne  semble  pas  avoir  le  grave  ca- 
ractère qui  lui  a  été  prêté  tout  d'abord. 

if-  i(  Nos  Rentes  Françaises  sont  calmes. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui  était  passé  à  100  fr.  55  à 
terme  et  à  I00f.50au  comptant,  clôture  respectivement 
à  100  fr.  55  et  à  10 J  fr.  35  ;  Rente  3  1/2  0/0,  101  fr.  90 
fin  courant,  et  101  fr.  80  au  comptant,  contre  101  fr.  90; 
Rente  Amortissable,  99  fr.  30  au  comptant,  perdant 
10  centimes,  et  99  fr.  35  à  terme,  contre  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  477  fr.  50,  se  retrouvent  à  480  fr.  ;  Emprunt 
2  1,2  0/0  du  Proleclorat  de  VAnnam  et  du  Tonhin, 
81  fr.  20,  contre  80  fr.  ;  Emprunt  de  Madagascar, 
80  fr.  50,  en  plus-value  de  6(1  centimes  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  469  fr.,  contre 
470  francs. 

jf  Le  marché  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  s'est  maintenu  très  ferme. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  finissait  à  542  fr.  50, 
clôture  à  5i7  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  421  fr., 
contre  428  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  871,  408  fr.,  en 
plus-value  de  3  fr.  ;  Oblgations  4  0/0  1  875,  550  fr., 
contre  546  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  549  fr.  50,  en 
plus-value  de  2  fr.  50. 

h^?,  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées,  qm  étaient 
passées  à  S53  fr.,  sont  à  353  fr . ,  ex-coupon  semestriel  ; 
Quarts,  93  fr.  75,  ex-coupon  aussi;  Obligations  2  1/2 
pour  cent  1894-1896,  343  fr.,  contre  346  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1  898,  403  fr.,  en  avance  de  3  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1899  libérées  (Emprunt  du  Métropoli- 
tain), 384  fr.,  contre  380  fr. 

•k  ir  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  sont 
revenues  de  3.980  fr.  à  3.950  fr. 

Les  bénéfices  nets  pi'ovisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt  et  une  premières  semaines  du 
second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  5.351.194  fr.  75. 

■ir  *  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  demandées  à  0G0fr.au  comptant,  contre  657  fr.  au 
comptant  et  660  fr.  à  terme  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  tou- 
jours recherchées.  Aux  cours  actuels  elles  méritent 
plus  que  jamais  d'attirer  l'attention  des  capitalistes. 
Ce  sont,  naturellement,  les  titres  qui  se  tiennent  le 
plus  au-dessous  du  pair  qui  sont  plus  particulièrement 
favorisés  des  demandes  des  portefeuilles. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  que 
nous  laissions  à  447  fr.,  sont  à  453  fr.  Obligations  Fon- 
cières 3  O/O  1879,  à  497  fr.,  contre  495  fr.  ;  Oblicja- 
tions  Communales  l880A9âfr.,  en  plus-value  de  8fr.; 
Obligations  Foncières  80/0  1883  440  fr.,  contre  432  fr.  ; 


Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0, 'lM  fr.,en  aviinco 
de  3  francs. 

Lqh  Obligations  Co77i7mtn(ilni  3  0/0  1891  clôturent 
il  389  fr. ,  contre  386  fr.  ;  Obligations  Communales  1 899 

2  60  0/0  estampillées,  444  fr.,  gagnant  7  fr.  50. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  SO  0/0  se  retrou- 
vent à  449  fr.,  contre  445  fr.  ;  Obligations  Fonciè^'es 

3  75  0/0  1899,  au  même  cours  de  507  fr. 

if  if  Le  groupe  des  actions  de  nos  Grands  Etablis- 
sements de  Crédit  n'a  pas  été  beaucoup  mouvementé  ; 
aussi  les  variations,  d'une  semaine  à  l'autre,  sont  elks 
peu  importantes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
passée  à  1.085  fr.,  clôture  ;'i  1.081  fr.;  Comptoir  Na- 
tional d'Escompte,  585  fr.  au  comptant,  sans  change- 
ment ;  à  terme,  il  cote  580  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  finissait  à  1.090  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  reste  respectivement  ;i  1.080  fr.  et 
à  1.081  francs. 

La  Société  Générale  s'inscrit  à  son  môme  cours  de 
610  fr.  ;  Ci^édit  Industriel  et  Commercial,  594  fr.,  en 
bénéfice  de  4  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  est  revenue  de 
400  fr.  à  386  fr.,  fin  du  mois  ;  Banque  de  VAlgérie,  en 
forte  reprise  à  911  fr.,  ex-coupon  de  10  fr.  854. 

Les  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France  sont  à  124  fr.  contre  123  fr  ; 
Obligations  de  475  firmes  au  même  cours  de  150  fr. 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  57  fr.,  en 
avance  de  1  franc. 

La  Compagnie  Algérienne  ?e  traite  à  770  fr.  au 
comptant;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  69 
francs  à  terme  et  au  comptant,  contre  70  fr.  et  71  fr. 
la  semaine  dernièjc;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  d'Exploration,  84  fr  50,  contre  85  fr. 

La  Banque  Parisienne  se  traite  à  501  fr.  50  sans 
variation  appréciable  ;  Société  Foncière  Lyonnaise, 
345  fr.  au  comptant,  contre  347  fr.  il  y  a  huit  jours  ; 
Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  248  fr.  contre  245 
francs  50. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont,  en  général,  plus  lourdes. 

Le  Lyon  s'inscrit  à  1.780  fr.  à  terme  et  à  1.782  fr.  au 
comptant,  contre  1  880  fr.  et  1.787  fr.  la  semaine  der- 
nière ;  iVoj'c/,  2.285  fr.  à  terme,  en  moins-value  del5  fr., 
et  2.289  fr.  au  comptant,  perdant  6  fr.  ;  par  contre. 
Midi,  1.300  f»-.  au  comptant,  contre  1.290  francs. 

VEst  finit  à  1.060  fr.,  contre  1.065  fr.  ;  Orléans, 
1.698  fr.  au  comptant,  en  réaction  de  8  fr.,  et  1.700  fr. 
à  terme,  en  recul  de  5  fr.  ;  Ouest,  1.035  fr.  au  comp- 
tant, 1.050  fr. 

Les  recettes  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  pour  la  44e  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  de  1.942.000  fr. 
sur  la  même  semaine  de  1889  ;  celles  de  VOuest  man- 
quent encore.  Par  suite,  les  recettes  du  l*^''  janvier  1900 
au  4  novembre  courant  sont  en  plus-value  de  80.960.000 
francs  sur  la  période  correspondantede  l'année  dernière. 

if  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  irrégulières.  Les  valeurs  de  traction  ont  en- 
core fléchi,  mais  elles  sont  toutes  en  reprise  et  quel- 
ques-unes même  sont  en  plus-value  sur  la  semaine 
dernière. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
étaient  revenus  à  600  fr.,  ont  regagné  5  fr.  à  605  fr.  ; 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz  en  reprise,  à  1.145  fr.  à 
terme  et  1.135  fr.  au  comptant,  contre  1.130  fr.  et 
1.125  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
cote  307  fr.,  contre  305  fr.;  Messageries  Maritimes, 
532  fr.,  en  plus-value  de  13  fr.  L'acompte  de  dividende 
sur  les  résultats  de  1900  a  été  fixé,  par  cette.  Com- 
pagnie, à  7  fr.  50  par  action,  soit  7  fr.  20  net  par  titre 
nominatif  et  6  fr.  60  par  litre  au  porteur.  Chargeurs- 
Réunis.  1.125  fr.  contre  1.115  fr. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  qui  clôturait  à  1.579 
francs,  finit  à  1.540  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
pour  la  4'ie  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont 
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élevées  à  1.159.202  fr.  85,  contre  1.026.296  fr.  90 
pendant  la  même  semaine  de  1899.  Du  1"  janvier  1900 
au  4  novembre,  les  recettes  s'établissent  à  50  millions 
358.786  fr.  05,  soit  une  plus-value  de  7.45J  .334  fr.  55 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  Voilures  à 
Paris,  286  fr.  contre  281  fr.  50. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
s'inscrit  à  515  fr.  contre  530  fr.  ;  Société  de  V Electro- 
Métallurgie,  600  fr.,  contre  620  fr. 

Les  actions  Dyle  et  Bacalan  clôturent  à  305  fr. 

Les  actions  Suez,  qui  étaient  passées  à  3.540  fr., 
s'inscrivent  à  3.530  fr.  ;  Parts  Cifi^es,  2.265  fr.  contre 
2.285  fr. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  finit  à  157  fr. 
à  terme  et  à  159  fr.  au  comptant,  contre  170  fr.  et  174 
francs  50  jeudi  dernier.  Compagnie  Française  pour 
V Exploitation  des  Procédés  Thomson-Houston,  1.290 
francs,  à  1  fr.  près  comme  jeudi  dernier  ;  Compagnie 
Générale  Parisiemie  des  Tramways  {Tramways-Sud), 
363  fr.  à  terme  et  362  fr.  au  comptant,  contre  365  fr.  à 
terme  jeudi  dernier.  Tramioays  de  Rouen,  612  fr.  ; 
Tramicays  de  Bordeaux,  264  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  s'était 
avancée  à  335  fr.,  a  encore  gagné  4  fr.  à  339  fr.  ;  Om- 
nium Lyonnais,  %a  fr.,  contre  84  fr.  ;  actions  du  Mé- 
tropolilain  de  Paris,  en  plus-value  de  28  fr.  à  558 
francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  res^te  à  son 
cours  de  145  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'Industrie 
des  Chemins  de  fer  et  des  Tramioays  Electriques 
(Société  Parisienne  Electrique),  264  fr.  à  terme,  et  205 
francs  au  comptant,  contre  266  fr.  et  256  fr.  50  la 
semaine  dernière  ;  Tramioays  de  V Est-Parisien,  410 
francs,  en  recul  de  16  fr.,  mais  en  forte  reprise  sur  ses 
plus  bas  cours  ;  actions  Tramioays  de  Paris  et  du  Dé- 
partement de  la  Seine,  775  fr.,  contre  720  fr. 

Les  actions  des  Phosphates  du  Dyr  sont  à  125  fr.; 
Obligations  4  1/2  0/0,  480  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Métallurgique  de  VOural- 
Yolga,  qui  étaient  revenues  à  65  fr.,  finissent  à  ce 
même  cours  ;  Compagnie  Nouvelle  des  Ci7nents  de 
Portland  et  dti  Boulonnais,  519  fr.,  contre  525  fr. 

Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridionale, 
926  francs,  contre  920  francs;  Forges  et  Aciéries  du 
Nord  et  de  l'Est,  1.605  francs,  reperdant  15  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say  se  sont 
un  moment  alourdies,  mais  elles  finissent  très  deman- 
dées à  1.245  francs,  avec  un  solde  de  dividende  de  35 
francs  à  toucher  le  1'"'  décembre. 

^  Les  Fonds  d'Elat  Etrangers  sont  presque  tous 
très  fermes. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0,  que  nous  laissions  jeudi 
dernier  à  63  10,  s'est  alourdie  pour  remonter  ensuite  à 
63  fr.  ;  Emprunt  de  Minas-Gcraès,  ferme  à  363  fr.  25. 

Les  obligations  de  VEinprunt  Chinois  5  0,  0  or  1898 
sont  actives  et  s'avancent  de  4  fr.  à  444  fr 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  fait  de  nouveaux 
progrès.  Elle  clôture  à  68  fr.  95  fin  de  mois  avec  un 
report  de  9  à  12  centimes,  contre  68  fr.  05  il  y  a  huit 
jours. 

La  Rente  Italienne,  après  s'être  montrée  un  peu  hé- 
sitante, finit  à  94  fr.  90  contre  94  fr.  80,  sa  clôture  pré- 
cédente. 

La  Rente  3  0/0  Portugaise  est  très  bien  tenue  à 
24  55,  en  bénéfice  de  40  centimes  pour  la  semaine. 

Les  Fonds  Russes  sont  à  peu  près  sans  affaires  à 
terme;  sur  le  bruit  de  la  maladie  du  Tsar,  ils  ont 
presque  tous  fléchi  au  comptant.  La  Rente  3  0/0  1891- 
1894,  qui  restait  à  84  fr.  50,  est  revenue  au  comptant 
à  83  fr.  60;  Rente  3  0/0  1896,  83  fr.  50  contre  8ifr.  25; 
par  contre.  Consolidés  i'e  et  5™e  Séries,  presque  sans 
variation  à  99  fr.  85. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  irrégulières.  La  Série  B 
est  passée  de  46  fr,  95  à  47  fr.  20;  Série  C,  25  fr.  25, 
contre  25  fr.  30;  Série  D,  22  fr.  52  1/2,  perdant  7  1/2 
centimes. 

^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
à  447  fr.  environ  au  comptant,  contre  iôO  fr.;  Banque 


Impériale  Ottomane  531  fr.,  perdant  3  fr.;  actions 
Robinson  South  African  Banking,  88  fr.,  ex  couponde 
2  shillings  net,  pour  solde  de  dividende  de  l'exercice 
clos  au  30  septembre  dernier. 

Le  Rio-Tinto  est  de  1.447  fr.  à  1.429  fr.;  Sosnowice, 
agitée  encore  et  restant  à  2.625  fr.,  en  moins-value  de 
50  fr.;  actions  Thomson-Houston  de  la  Méditerranée, 
au  même  cours  de  650  fr.;  actions  de  la  Compagnie 
Internationale  des  Vfagons-LUs  et  des  Grands  Express 
Européens,  430  fr.,  gagnant  5  fr.  Pour  la  troisième  dé- 
cade du  mois  d'octobre,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
se  sont  élevées  à  399.500  fr.;  pendant  la  même  période 
de  1899,  les  recettes  avaient  été  de  304.570  francs.  Du 
le""  janvier  au  31  octobre,  les  recettes  ont  atteint  11  mil- 
lions 357.414  fr.,  contre  9.323.808  fr.  en  1899,  soit  une 
augmentation  de  2.033  546  fr.  en  faveur  du  nouvel 
exercice. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Les  Andalous,  qui  étaient  passés  à  286  fr.,  per- 
dent 4  fr.  à  282  fr.;  Saragosse,  261  fr.,  contre  260  fr.; 
Nord  de  l'Espagne,  179  fr.,  contre  178  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  sans  grande  animation.  Obligations  3  0/0 
Jonciion-Salonique-Constantinople,  267  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  262  fr.  50;  Obligations  4  0/0  Anciennes 
(Série  1894)  de  la  Compagnie  Smyrne-Cassaba,  412 
francs  au  comptant,  les  unités,  contre  414  fr.  50;  Obli- 
gations 4  0/0  nouvelles  (Série  1896),  3'i4  francs. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Malgré  quelques  variations  assez  sensibles  dans  les  cours, 
les  échanges,  sur  ce  IMarché  n'ont  pas  encore  repris  beau- 
coup d'ampleur.  On  constate  de  nouveau,  à  terme,  une  cer- 
taine retenue;  par  contre,  le  comptant  témoigne  de  disposi- 
tions salisfaisantes. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0,  qui  s'échangeait  à  71  fr.  45, 
finit  à  71  francs;  Cape  Copper,  a^'ité.  mais  en  reprise  sur  ses 
plus  bis  cours;  il  clôture  a  160  l'r.  50;  Tharsis,  227  fr.  50, 
contre  229  fr.  50. 

L'action  Kertch  est  revenue  de  587  francs  à  542  francs  ; 
Huanchaca.  l'iô  fr.  50  contre  148  francs.  La  production  de 
la  m.ine,  ])0ur  le  mois  d'octobre,  s'est  élevée  à  19  320  kilog. 
d'argent  (84.000  marks  d'argent),  contre  19.000  kilog.  le  mois 
précédent  et  17.480  kilog.  en  octobre  1899.  La  production  des 
dix  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours  s'élève  à  192.900 
kilogrammes,  contre  158.930  kilog.  pour  la  période  corres- 
pondante de  l'année  dernière.  L'augmentation  de  la  produc- 
tion pour  l'année  courante  est  donc  de  33.970  kilog.,  et  le 
total  des  dix  mois  écoulés  de  1900  atteint,  à  2.000  kilog.  près, 
la  production  de  l'année  1899  tout  entière. 

Les  Chemins  Ottomans  sont  à  111  fr.  25  contre  112  fr.  50; 
Laurium  Grec  89  fr.  50,  en  bénéfice  de  9  fr.  25. 

L'action  Urikany  a  passé  de  128  fr.  à  131  fr.  50  :  Bniépro- 
vienne,  faible  à  3.225  francs  contre  3.340  francs  ;  Usines  de 
Briansk,  760  francs,  en  moins-value  de  7  fr.  50  ;  Aciéries 
du  Donetz,  795  franc»  contre  800  francs. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  cote 
505  francs;  Transports  Electriques  de  V Exposition,  40  fr.  50 
contre  36  fr.  75  ;  Tramicays  Electriques  de  Vanves  à  Paris, 
65  francs,  presque  sans  changement. 

La  Harpener  a  monté  de  1.353  francs  à  1.381  francs; 
Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  100  francs  contre  95  francs. 
Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  ordinaire  pour  le  26  novembre  courant.  Actions  de 
l'Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  835  francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Hôt.Par.M.-Garlo 
Cer.Monaco(partsj 
Ch.  Ottomans,  ob. . 
Brasser.  Zimmer. 
C.Méc.Midi  Russi' 
Dniéprovienne  . . . 

Donetz  

Doubowaia-  Balka 
Haut-Volga  


8  ni  IV. 

i'j  IlOV. 

8  nov. 

15  nov. 

430  .. 

430  .. 

Ilula-Bankowa. . . 

4450  .. 

4380  .. 

71  45 

71  .. 

Laurium  Grec  . . . 

80  -25 

89  50 

87.T  .. 

8.15  .. 

Omnium  Russe  . . 

608  .. 

607  .. 

3100  . 

3750 

PhK;ues  Lumière. 

793  .. 

820  .. 

112  oO 

111  25 

360  .. 

360  .. 

93  .. 

100  .. 

Sud  Russe  (Soude) 

710  . 

700  .. 

650  .. 

m  . 

Tharsis  

229  50 

227  50 

3340  .. 

3225  .. 

Usines  Briansk.. . 

im  50 

760  .. 

800  . 

795  .. 

Usines  cm  

1450  .. 

1200  .. 

nso  .. 

1600  .. 

Vieille-Montagne. 

6'73  50 

667  30 

104  .. 

85  .. 

Vôli;a-Vicheralib. 

147  30 

147  50 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune» 
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REVUE  COMMERCIALE 


15  novembre  1900. 

La  situation  agricole   reslo  favorable.  Les  travaux  des 
semailles  seront  bientôt  partout  tormirirs.  La  germination 
des  blés  s'opère  dans  d(ïs  conditions  normales;  on  ce  qu 
concerne  l'orge,  un  temps  un  peu  plus  froid  serait  préférable 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


18  cet. 

25  oc  t. 

3loct. 

8  nov. 

15  nov 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  H7 

19  62 

19  62 

19  87 

20  12 

16  86 

16  52 

16  67 

16  89 

IC  66 

17  25 

17  .. 

16  75 

16  87 

16  87 

16  17 

15  98 

15  89 

16  77 

16  63 

15  62 

15  41 

15  27 

16  23 

16  08 

14  37 

13  89 

14  19 

14  19 

13  89 

15  27 

14  77 

15  11 

15  20 

14  96 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

"V^ienne  

Buda-Pesth  

Chicago  

New-York  ...  

D'après  le  Statisf,  la  confirmation  par  câble  du  rapport 
signalant  des  dommages  sérieux  dans  U  République  Argen- 
tine, et  cela  moins  d'un  mois  avant  la  moisson,  a  suffi  pour 
empêcher  une  baisse  que  l'importance  des  arrivages  actuels 
faisait  craindre. 

On  comprend  facilement  qu'une  diminution  sensible  des 
importations  argentines  pendant  le  premier  semestre  de  l'an 
prochain  doive  exercer  une  influence  marquée  sur  les  mar- 
chés européens.  Il  est  admis,  en  effet,  que  pour  satisfaire 
pendant  la  campagne  en  cours  à  la  demande  de  l'Europe  — 
estimée  à  42. OOO.OUO  de  quarters  (122.000.000  d'hectolitres)  — 
10.000.000  de  quarters  (29.000.000  d'hectolitres)  devraient  être 
fournis  par  la  Répubhque  Argentine,  l'Australie  et  l'Inde. 
D'aprèe  les  dernières  nouvelles,  l'Australie  compte  sur  une 
production  abondante;  cependant,  même  dans  ce  cas,  2  mil- 
lions de  quarters  (5.800.000  hectolitres)  constitueront  la  quan- 
tité maxima  disponible  pour  l'Europe,  ce  chiflre  n'ayant  pro- 
bablement jamais  été  atteint  auparavant.  Dans  l'Inde,  les 
prévisions  de  la  récolte  ne  sont  nullement  brillantes,  mais  le 
rendement  dépassera  cependant  celui  de  l'an  dernier  et,  avec 
des  prix  rémunérateurs,  1.500.000  (juarters  (4.300.000  hecto- 
litres) pourront  être  tirés  de  cette  source.  Il  resterait  donc 
6.500.000  quarters  (18.900.000  hectolitres,  à  demander  à  la 
République  Argentine,  dont  la  récolte,  d'après  des  avis  dignes 
de  foi,  a  été  sérieusement  endommagée;  par  ce  fait,  il  est 
possible  qu'elle  ne  puisse  exporter  que  seulement  4.000  000 
de  quarters  (11.630.000  hectolitres).  S'il  en  était  ainsi,  il  fau- 
drait trouver  le  complément,  2.500.000  quarters  (7.270.000  hec- 
tolitres), aux  Etats-Unis,  et  ce  pays  ne  pourrait  le  donner 
qu'en  puisant  dans  ses  réserves,  heureusement  très  élevées. 

A  Paris,  les  affaires  ont  présenté  cette  semaine  un  peu  plus 
d'activité,  grâce  à  une  bonne  demande  de  la  part  du  décou- 
vert. En  clôture,  les  cours  restent  bien  tenus  : 


Courant  

Décembre  

.lanvier-Février. 

4  premiers  

4  de  mars  


31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

19  62 

19  87 

20  12 

20  12 

20  62 

20  62 

21  12 

20  87 

20  87 

21  37 

21  37 

21  87 

Farines.  —  Les  prix  des  farines  de  consommation  ne 
varient  pas.  La  boulangerie  est  toujours  peu  empressée  dans 
ses  achats.  La  marque  de  Gorbeil  est  à  29  fr.,  comme  la  se- 
maine dernière.  On  cote  les  autres  marques  on  disponible  : 


31  oct. 
29  50 


8  nov. 

29  50 
28  75 
28  12 
27  12 


15  nov. 

23  50 
28  75 
28  12 
27  12 


Marques  de  choix  

Premièifes  marques...  28  75 

Ronnes  mar(jues   28  12 

Marques  ortRhaiees ...  27  12 

.  Çonclitions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
^  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 

1  0/0  d  escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Depuis  quelques  jours,  la  tendance  est  devenue  meilleure 
sur  le  marche  des  farines  fleur.  Les  cours  se  sont  élevés  par 
suite  de  la  demande  du  découvert  et  de  l'exécution  d'ordres 
a  acnats  venus  de  province  en  assez  grand  nombre.  On  a  coté 
en  clôture  : 


31  oct.  8  nov.  15  nov. 

Courant   25  30  25  62         26  37 

Décembre   a5  87         26  62 

•lanvier-Février   26  50         27  12 

4  pi'emiers   26  62  26  87         27  37 

4  do  mars   27  37         27  87 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  petdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Li'  ton  est  forme,  grâce  aux  rachats  des  bais- 
siers  et  à  la  bonne  tenue  des  marchés  de  province.  On  a  coté 
en  clôture  : 

31  oct.        8  nov.       15  nov. 

Courant   19  25         17  87         18  63 

Décembre   17  K7         18  37 

.Janvier-I'évrier . .       ....         18  . .         18  12 

4  premiers   17  87         18  12         18  37 

4  de  mars   18  37         18  37 

Seigle.  —  Le  marché  est  toujours  au  grand  calme.  Les 
cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

31  oct.  8  nov.  15  nov. 

Courant                    15  40  15  12  15  25 

Décembre   15  12  15  25 

Janvier- Février   15  25  15  25 

4  premiers                15  50  15  .50  15  50 

4  de  mars   15  75  15  75 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  peu  actives,  la  consom- 
mation n'achetant  que  pour  ses  besoins  immédiats,  en  pers- 
pective d'une  forte  production.  Un  mouvement  de  reprise 
semble  difficile  pour  le  moment.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non 
logé,  entrepôt  :  disponible,  32  fr.  50,  contre  32  fr.  75  il  y  a 
huit  jours.  

Huile  de  Colza.  —  Le  marché  est  inactif,  les  cours  se 
maintiennent  dilïicilement.  Le  disponible  est  à  74  fr.  50,  contre 
79  francs  la  semaine  dernière. 

Huile  de  lin.  —  Les  offres  de  graine  augmentent  et  malgré 
la  baisse  ne  se  placent  pas  en  fabrique.  La  tendance  est 
faible;  le  disponible  est  à  78  fr.,  contre  85  fr.  il  y  a  huit 
jours.   


Vins.  —  D'après  une  enquête  poursuivie  par  le  Professeur 
départemental  d'agriculture  auprès  des  maires  des  com- 
munes viticoles  de  l'Aude  et  par  l'Administration  des  Contri- 
butions indirectes  auprès  des  receveurs  buralistes,  la  pro- 
duction des  vins  dans  ce  département  s'élèverait  à  6. -313.100 
hectolitres,  soit  une  augmentation  de  983.290  hectolitres  sur 
la  récolte  précédente. 

Tout  fait  prévoir  que  le  département  du  Gard  fournira, 
dans  son  ensemble,  un  chiffre  supérieur  à  celui  de  l'an 
dernier. 

Le  Moniteur  Vinicole  fait  remarquer  que,  si  l'on  addi- 
tionne les  millions  d'hectolitres  que  ces  trois  départements 
sont  à  même  de  fournir  maintenant  dans  une  année  d'abon- 
dance et  de  réussite  complète  —  Hérault  15.000.000,  Aude 
7.000.000,  Gard  4.000.000  —  on  voit  qu'à  eux  seuls  ils  pour- 
raient suffiie  pour  moitié  aux  besoins  de  la  consommation 
nationale.  La  reconstitution  a  donc  marché  rapidement 
depuis  l'invasion  du  phylloxéra;  trop  rapidement  même, 
puisque,  malgré  tous  les  avis  que  nous  n'avons  cessé  de  faire 
entendre,  on  a  poussé  à  la  quantité  au  détriment  de  la 
qualité.  En  outre,  comme  les  autres  régions  de  la  France  ont 
replanté  à  peu  près  dans  les  mêmes  proportiens,  il  en  résulte 
une  surproduction  et  partant  une  crise,  comme  celle  dont  on 
se  plaint  actuellement. 

A  Rercy,  il  se  fait  encore  des  achats  de  vins  d'Algérie  ;  les 
prix  sont  plus  élevés  que  précédemment,  entre  26  et  28  fr.  en 
entrepôt. 

Sur  les  vins  du  Midi,  les  affaires  sont  difficiles. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  8 

Londres  

nvers  

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New- York. . . 


18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

i  1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fi-. 

^r. 

27  .50 

27  25 

27  .. 

26  87 

27  .. 

23  82 

23  84 

23  78 

23  40 

23  64 

23  25 

23  .. 

22  87 

23  25 

23  50 

23  64 

23  64 

23  64 

23  25 

23  40 

24  12 

24  25 

24  Ô.5 

23  75 

23  92 

49  24 

47  59 

47  81 

47  81 

44  96 

628 
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Les  travaux  d'arrachage  ont  continué  sans  interruption  là 
où  ils  ne  sont  pas  terminés.  Dans  diverti  endroits  on  cons- 
tate des  baisses  notables  dans  les  densités  du  jus.  Pour  la 
bonne  conservation  des  betteraves  en  silos,  il  faudrait  une 
température  plus  basse. 

Le  Journal  officiel  a  publié  le  tableau  de  la  production  et 
du  mouvement  des  sucres  indigènes  pendant  les  deux  pre- 
miers mois  de  la  campagne  lyOO-MK)],  soit  du  1"  septembre 
au  81  octobre;  voici  le  résumé  de  ce  tableau  comparative- 
ment aux  résultats  des  mois  correspondants  de  la  campagne 
précédente  : 

Du  1"  sept,  au  31  octobre  1899  1900 

Travail  :  (Tonnes) 

Fabriques  inactives    3  » 

—  en  activité   3S7  334 

—  ayant  terminé   »  » 

Betteraves  travaillées              Tonnes.  2.900.^19  3.068.606 

Ressources  générales  : 

Reprises   208,797  135.981 

Entrées  de  sucres  libérés   807  761 

Production  :  charge   224.798  237.817 

—         excédents   77.211  109  657 

Totaux  .• . .  511.613  474.216 

Livraisons  : 

.Acquittement  pour  la  consommation..  39.852  46.002 

Sucrage  des  vendanges   31.196  14.904 

lixpéditions  de  sucres  libérés   3P4  ù5 

\dmission  temporaire   32.578  41.172 

Hlxpédition  par  cabotage   11.814  14.305 

Exportation   28.093  30.070 

.Sucres  des  mélasses   1.294  3.765 

Pertes  matérielles  et  autres   »  2 

Totaux   145.221  15). 255 

Stocks  au  31  octobre  :  (Tonnes) 

Sucres  achevés  en  fabrique   64.108  64.976 

—  en  fabrication   35.130  38.147 

—  en  entrepôt   186.350  110.630 

Total  des  stocks   2  5.588  213.753 

Contre,  au  30  sept   175.616  76.186 

Diminution  en  oct   1119.972  137.567 

Balance  au  31  octobre  1900  Tonnes 

Ressources  générales   474.216 

Livraisons  et  stocks   364.009 

DifTérence  représentant  les  quantités  en  cours  de 
transport   110.207 

Les  achats  de  l'Amérique  en  Europe  n'ont  pas  r-^pris;  en 
conséquence  le  calme  règne  sur  les  différentes  places.  A  Paris 
on  a  clôtuié  aux  cours  suivants  : 

31  oct.     8  nov.     15  nov. 

Blanc  n"  3  :  —  —  — 

Courant   28  .        28  18      28  56 

Décembre   28  43      28  81 

4  premiers   29  50      29  ('6      29  31 

4  de  mars   29  56      29  81 

4  de  mai   30    .       30  31 

Roux  88°  disponible   27  .        26  87      27  . . 

Raffiné  belle  sorte  disponible.     103  50     103  50  103.. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

LDndres  (    d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


18  oct. 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

H  00 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  75 

45  75 

48  .. 

46  .. 

43  .. 

45  52 

44  33 

46  75 

46  19 

44  .. 

49  25 

47  75 

49  25 

48  75 

46  .. 

48  12 

46  56 

50  .. 

48  12 

45  .. 

40  53 

39  10 

41  10 

41  10 

88  80 

Du  l"  juillet  au  9  novembre,  les  recettes  du  port  de  Santos 
se  sont  élevées  à  4.277.000  sacs,  chiffre  qui  n'a  jamais  été 
atteint  jusqu'ici. 

Les  recettes  totales  de  Rio  et  Santos,  du  1"  juillet  au  9  no- 
vembre, ont  été  de  5.581.000  sacs,  contre  5.490.000  sacs 
en  1899. 

L'Europe  a  beaucoup  acheté  toute  la  saison  et  la  demande 
des  Etats-Unis  est  meilleure  depuis  quelques  semaines  ; 


néanmoins,  le  stock  à  Santos  augmente  toujours  et  atteint 
maintenant  1.315.000  sacs,  contre  721.000  sacs  l'an  dernier. 

La  tendance  est  faible  sur  tous  les  marchés  et  les  prix  ont 
reculé. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


18  oct. 
1900 


Fr. 

105  50 


3  80 
3  75 


25  oct. 
1900 


Fr. 
104 


3  60 
3  55 


31  oct. 
1900 


Fr. 
104  .. 


3  70 
3  08 


8  nov. 
1900 


Fr. 
106  .. 


3  G7 
3  55 


15  nov. 
1900 


Fr. 
105  . 


3  65 
3  52 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 

La  Chambre  de  Commerce  de  Roubaix  a  pris  la  délibéra- 
tion suivante  : 

<'  La  Chambre  de  Commerce  de  Roubaix,  amenée  à  s'occu- 
per de  nouveau  du  marché  à  terme  de  Ri  ubaix  Tourcoing, 
s'est  plu  à  reconnaître  (ju'il  existait  plus  de  calme  dans  les 
esprits  autour  de  cet'e  question. 

Par  suite,  il  lui  a  paru  que  le  moment  était  venu  d'envisa- 
ger c  3  qu'il  y  aurait  à  f.iire,  soit  pour  réglementer,  soit  pour 
supprimer  les  marchés  à  terme  sur  les  laines  peignées.  Pour 
cela,  une  entente  entre  les  trois  Gouvernements  français, 
allemand  et  belge  lui  a  semblé  désirable  et,  pour  donner  une 
nouvelle  preuve  de  son  impartial  té  au  sujet  des  mesure.s  à 
prendre,  elle  a  exprimé  le  vd'U  que  le  Gouvernement  français 
se  montrât  favorable  à  l'idée  de  cette  entente  afin  qu'il  pût 
être  trouvé  un  terrain  sur  lequel  se  rencontreraient  les  par- 
tisans et  les  adversaires  du  terme  ». 

Elle  a  profilé  de  cette  occasion  pour  confirmer  sîs  précé- 
dentes délibérations,  desquell  'S  il  ré-iulte  que,  sans  être  op- 
posée au  marché  à  terme  surles  hiines  peignées  de  Roubaix- 
Tourcoing,  elle  ne  verrait  pas  d'inconvénient  à  ce  qu'il  dis- 
parût, si  celte  disparition  devait  coïncider  avec  celle  des 
marchés  à  terme  d'Anvers  et  de  Leipzig,  qui  ont  déterminé 
sa  création  et  qui  en  rendent  le  maintien  nécessaire  pour  la 
sauvegarde  de  l'existence  de  notre  grand  centre  lainier. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  Miarchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 


Le 


18  oct. 

2.^  CCI 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

65  87 

62  50 

59  .. 

59  50 

62  25 

f.O  39 

58  12 

57  86 

58  22 

60  09 

52  dii 

51  8y 

51  89 

51  44 

53  43 

Le  froid  n'a  pas  encore  fait  son  apparition  aux  Etats-Unis; 
d'ailleurs,  à  l'époque  actuelle,  sa  venue  ne  pourrait  exercer 
qu'une  influence  peu  sensible  sur  la  future  récolte. 

Au  Havre,  la  tendance  est  calme. 


Cours  des 


Métaux  à 

(La  tonne) 


Londres 


Métaux 


18  net. 
1900 

23  ocl. 
1900 

2  iidv. 
1900 

8  nov. 
1900 

15  nov. 
1900 

£  ah. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

71  B 

"2  2 

6 

71  17 

6 

72  2  6 

72  5  . 

-1 

6 

72  15 

72  12 

6 

72  15 

7S    .  . 

12(i  Irt 

127  l.j 

124  2 

6 

127    .  . 

128  2  6 

121  i5 

124  10 

121  17 

6 

124  10  . 

126  12  6 

n  17 

6 

17  16 

3 

17  16 

3 

17  16  3 

17  10  . 

17  VI 

:i 

n  11 

3 

17  11 

3 

17  10  7 

17   3  9 

19  3 

9 

18  16 

3 

18  15 

0 

18  18  9 

19  (i  3 

66 

4 

66 

4 

65  11 

67  7 

68  8 

6ti 

7 

56 

6 

66 

1 

67  10 

68  10 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etaln  :  disponible. . 

—  à  3  mois — 
Plomb  anglais  ;  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. .  - 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (10  novembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  francs,  sans 
changement;  Chili  1"'  marques,  187  fr.  51,  sans  changement; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  190  fran  s,  sans  change- 
ment; en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  fr.,  con- 
tre 197  fr.  50;  étain  Banka,  343  fr.  25.  contre  341  fr.  50; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  fr.  50,  sans 
changement. 

Xavier  Girabdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

13 

20 

27 

4 

11 

18 

2 

8 

15 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Sout 

Sept. 

.Se|)l. 

Octoti. 

Oc  toi). 

."S  1 1  \' . 

N'tv. 

N. . Il- 

CÉRÉALES  (Paris) 

b  ra,nos 

r  rancs 

b  rancs 

r  rancs 

rancs 

R'rn  n 

f  1  cLULo 

à?  1  flllLo 

1  aiic  9 

V  1  a  U  c  b 

C 1 dULs 

r  1  a  II  L  0 

i<idncs 

c  r3.nc& 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

27  29 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

26  2 

26  12 

26  12 

25  87 

25  62 

25  37 

25  37 

25  31) 

25  62 

26  37  1 

—     (toutes  marques)  — 

29  13 

28  45 

35  93 

37  3CV 

28  88 

28  87 

28  87 

28  87 

2,S  87 

2:8  M 

28  87 

28  37 

28-  37 

28  37 

—     (Gorbeil)   — 

29  93 

29  08 

36  57 

37  9i 

29  54 

i9  50 

29  50 

29  50 

29  50 

i9  30 

29  30 

29  50 

29  .. 

29  . . 

29  • 

ly  14 

Vd  oo 

ZO  ou 

9A  no 

ZO 

20  02 

9n  '\i 

0  i 

9Û  1  ) 

ZU  Le, 

90  9CÎ 
.iu  ZO 

9n  19 

ZU  12 

1  m 
ij  0 1 

IQ  fi9 
1  y  DZ 

lu 

ly  DZ 

lu  ^7 
ij  01 

20  12 

lU  ou 

K  \  RI 

15  84 

16  68 

13  93 

13  12 

15  12 

13  12 

15  12 

13  12 

15  12 

15  37 

13  30 

15  12 

15  25 

10  00 

16  73 

19  55 

17  06 

17  62 

17  62 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

17  87 

19  23 

17  87 

lO  U— 

BESTIAUX  (à  La  VilletteJ 

PRIX 

■  frx 

1  00 

1  oz 

1  4d 

M  OA 

1  03 

1  4o 

1  17 

1  AQ 

1  uy 

1  ID 

1  10 

1  0  i 

1  1 1 

1  Uo 

1  lu 

1   1  0 

1    1  r 

1 

1  96 

1  OJ 

1  93 

1  61 

1  55 

1  62 

1  56 

1  56 

1  70 

1  70 

1  6i 

1  70 

1  lU 

4 

1  oy 

1  Ot? 

1  79 

•1  K9 
1  oz 

1  88 

1  65 

1  6' 

1  6<i 

1  56 

1  ^1; 

1  36 

1  5(> 

1  56 

1  -*.K 
i  -JO 

4  f{Ù 

i  ou 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  42 

1  42 

1  42 

1  .^8 

1  40 

1  36 

1  36 

1  34 

1  36 

1  6^ 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

30  31 

30  62 

29  06 

29  » 

28  75 

27  93 

28  06 

28 

28  18 

^8  06 

—    raffiné  1"  qualité  — 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

103  10 

106  » 

106  » 

105  50 

103  50 

104  50 

104  » 

4  04  » 
lU  t  " 

lO-'i  50 

103  30 

lUO  " 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  ■74 

34  23 

34  » 

33  75 

33  23 

00  (1  j 

33  25 

00  ou 

37  » 

32  73 

oz  ou 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

39  37 

27  » 

27  » 

26  » 

26  1) 

26  » 

23  50 

Z  »  OU 

25  » 

24  50 

z  t  ou 

32  29 

53  35 

37  43 

53  73 

31  32 

69  75 

70  » 

7  i  50 

75  50 

78  >i 

83  » 

82  » 

78  » 

Tl  » 

7i  50 

lin  

49  25 

46  68 

o  i  vo 

40  83 

/y  DU 

82  » 

83  » 

86  » 

9J  30 

83  »> 

83  30 

83  » 

78  » 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

62  50 

62  50 

63  .. 

63  30 

64  •> 

64  » 

63  50 

63  30 

63  » 

63  50 

VINS  (Paris) 

PRIX 

132  50 

Vins  de  soiitir.  (fût  et  oct.  conip.) 

191  9^ 

140  » 

137  75 

ion  " 

132  08 

132  50 

loz  ou 

1^9  fîH 
loié  OU 

lOZ  OU 

1^9 

loz  ou 

ioZ  OU 

l'ï? 
io2  00 

I'î9  KO 
10-  OU 

1^9  tîO 

lûZ  ou 

Bordeaux  ord.  — 

»  » 

170  » 

17o  » 

170  « 

1  (U  » 

1/0  » 

4  70  » 

1  iU  " 

1  JU  >' 

4  70 
1  lU  » 

nn  » 
1  lu  » 

1 7n 

1  /  u  " 

4  70  \\ 
1  iW  » 

Màcon  ordin.  — 

"  " 

>  " 

»  )> 

»  » 

»  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  »> 

lou  >' 

ISO  .. 
loU  " 

1  >îo  » 

100  " 

180  » 

loU  '1 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

80  75 

78  50 

75  62 

72  » 

70  >. 

65  87 

62  30 

59  » 

59  50 

62  23 

115  50 

lia  ZO 

;'23  50 

llO  50 

llo  ou 

111  50 

111  » 

110  » 

103  50 

104  » 

10  4  » 

106  » 

103  > 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

49  •> 

47  oO 

46  50 

47  25 

47  25 

46  75 

45  73 

48  » 

46  .. 

43  .. 

MÉTAUX  (Paris) 

FKIX 

f^i^i^rra  /        i  1  î  Ire  ïiiîit'fT  \    100  1/ î  1 
ïjUIVIÇ  (LiIIlll  1'*  IlldlLJ./.  l\J'J  Ail. 

113  » 

126  25 

l'ïQ  87 

LOV    o  t 

193  64 

1  ji  » 

191  50 

190  50 

188  » 

loy  ou 

10  J  » 

io  1  z-^ 

1^7  ^0 

lO  1  oU 

10 1  ou 

174  62 

165  62 

909  n 

330  90 

'\(\  1  fin 
001  ou 

ou  1  ou 

o-t  1  ou 

345  50 

00  u  » 

ôiO  » 

0  lU  " 

0 1  z  }, 

0-41  OU 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

461  » 

473  »' 

U)3  » 

■ïoU  " 

479  „ 
î  1  Z  " 

40 1  » 

401  » 

47 'J  » 

-4  /5  » 

Fer  (Marchand)              100  kii. 

1  ^.  9^; 

14  io 

15  oO 

ID  OU 

22  68 

9A  K[\ 

ZO  ou 

9fi  fin 
ZO  ou 

ZO  OU 

9=î  » 

zo  » 

>:0  OU 

9fi 

ZO  " 

9  \  n 
Zl  )l 

Zt  •  * 

Acier  (Rails)   — 

ID  » 

ifi  »ï 

lu  à  t 

il  Ï9 

9T  K'î 

ZI  00 

99  Ki\ 
zz  ou 

99  tîrt 

zz  ou 

•bZ  OU 

zz  ou 

23  » 

Zz  » 

22  » 

21  » 

ZI  » 

iZ  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

101  » 

100  10 

99  95 

100  02 

99  95 

100  03 

100  17 

100  60 

100  47 

100  31 

3  1/2  0/0  1  891  

u  n  98 

lu  i  jiO 

103  65 

IHfi  fil 
lUO  Dl 

lUD  UO 

102  74 

1(19  9^ 
lUZ  ZO 

•IfiO  (17 
lUZ  i 

lU2  » 

lUZ  ZU 

lUZ  oU 

102  40 

4  0-1  Kl  l 
lUz  OU 

loi  73 

lui  yu 

101  yu 

Ban(jue  de  France  actions 

3671 

3597 

*ïfiQ9 

uOO  i 

4-070 

0  JoU 

oy  jy 

4UUU 

'.01  lA 

4u0d 

3970 

oyOO 

oyou 

3930 

868 

660 

DOU 

7954 

i  ZO 

DD  J 

DDU  OU 

uoy 

ODU 

0.)U 

ODJ 

00.» 

i:i:K 
000 

660 

odO 

812 

777 

1  iQ 

04 1 

94;  ) 

i  IZi 

4  4  9'^ 

lU/0 

lU  1  i 

>U  (0 

1  t\ii 
lu  J  J 

lUoo 

1086 

lUôl 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 

OU-t 

813 

oOl 

i/OO 

1  .uy.> 

1 1 97 
1 J  Z/ 

111  l 

lUoo 

luyo 

lUoU 

10  10 

-11m 
10  1  / 

1082 

1085 

10^1 

1804 

1805 

iiJ-ko 

2119 

i  •  i.  O'J 

ZO  JU 

9'^  'lK 
Z0-*0 

9*-î97 
ZoZ  J 

zozo 

z.uo 

t>.)(lA 
ZZ.'U 

ZZ  IZ 

2315 

9'^  00 

2285 

—       P.-L.-M   — 

1475 

1563 

IflO 

1  ■  Oijyj 

loOU 

4  ft'i^' 
l0.5.i 

loi  1 

lo4U 

IMo 

1810 

1800 

1820 

1785 

1  /OU 

3249 

3347 

ouoo 

0  ■  DZ  i 

oOlo 

1  OK 

ooz  t 

ooIU 

3500 

3303 

3530 

3540 

3537 

BANQUE  DE  FRANCE 

Million 

Million 

Million 

Million 

MilliOD 

Million 

IV'f  i  1 1  i  nn 

IW  i  1 1  i  nn 

iVl  1 1 1 1  u  11 

ivl  1 1 1 1  u  1 1 

Million 

iVi.  :  1 1  i  u  11 

IMl  1  UOll 

iviiuion 

iviuiion 

1,11  mou 

Million 

Ol  1  U  A  1  lUi>  o 

de  fr. 

de  fr. 

ÛQ  fr. 

defr. 

dt:  fr 

Uc  1 1 . 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr- 

de  fr- 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3-82) 

3.946 

3.943 

3.948 

4.048 

4.042 

4.070 

4.023 

4-124 

4-072 

4-081 

9  (\'iSi 

£. .  U-iO 

1 .978 

1  .yoo 

1  -  0  lO 

9  94.^ 
Z  ■  Z^:0 

z.  zO  t 

Z.ZDO 

2.292 

2 . 287 

2.282 

2-293 

2-233 

2  -  300 

2.  )U2 

Encaisse-argent 

1  944 

1 .244 

1  •  ZZZ 

1  ■  ZZ  0 

1  .  1  ./l> 

1  -  loU 

1 .  loU 

1 .129 

1 . 1 25 

1-118 

1.117 

1-114 

1113 

1-1)4 

1  - 1 1 1 

Portefeuille  escompte  

ioU 

ivo 

oZO 

ooU 

oo2 

732 

737 

737 

818 

786 

948 

844 

N34 

312 

364 

358 

391 

k\\ 

499 

502 

503 

528 

316 

523 

511 

517 

524 

514 

Comptes  courants  particuliers  . . 

547 

566 

492 

491 

477 

469 

466 

511 

491 

446 

480 

462 

479 

-4'»1 

41  iO 

Compte  courant  du  Trésor  

zuz 

£tO  i 

09-1 

ZDZ 

9ri7 

ZU  i 

zyi 

316 

350 

319 

319 

332 

381 

394 

363 

384 

EfiCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

% 

% 

TAUX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  .. 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

—             —  d'Angleterre 

2  « 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

—             —  d'Allemagne 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

3.0i 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  )) 

5  • 

3  » 

—             — d'Autr-Hungrie 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5.04 

4  50 

4.50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

—             —    de  Belgique. 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4 

4  » 

4  .. 

4  .. 

4  » 

4  » 

4  » 

4  « 

4  » 

4  » 

—             —    de  Hollande. 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3.50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3  30 

—            —  d'Italie 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3  » 

3  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

—             —    de  Russie. . . 

5  >i 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5.50 

5  50 

5  30 

5  50 

5  30 

5  50 

5  KO 

3  50 

5  50 

—      aux  Banques  Suisses 

3.26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

4  50 

4. 50 

4  50 

4.50 

4  50 

5  » 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉllilSSIo" 

Million 

Million 

Million 

Million  ■ 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

SITUATION  AU  31  DÉCEMDliB 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr- 

de  fr. 

defr. 

Circulation  fiduciaire  totale  

15.896 

14.585 

13.254 

14.973 

14.992 

14.690 

14.743 

14.772 

15.296 

15.286 

15.234 

15.144 

15-249 

15.372 

13.322 

Encaisse-or  

7.611 

7.9.'1.> 

8.746 

8.160 

7. 850 

8.454 

8.469 

8.423 

8.330 

8.205 

8.169 

8-160 

8-172 

8.163 

8.1fi2 

Encaisse-argent  

2.635 

2.. 378 

2.316 

2.(i36 

2.585 

2.794 

2  7U5 

2.700 

2^630 

2.(il2 

2.(1:î3 

2.617 

2-629 

2.618 

2.39.J 

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

57,5 

57,4 

57,0 

34,4 

53,6 

53,6 

33,8 

33,51 

33,1 

53,2 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  14  novembre  1900. 

Cix'dits  pi.iur  l'Armée  expéditionnaire  en  Chine.  —  Les  Valeurs  mé- 
tallurgiques. —  Lps  Lois  de  Bourse.  —  les  futurs  bilans  des 
Banques. 

La  réélection  du  président  Mac  Kinley  n'est  décidé- 
ment pas  mal  accueillie  en  Allemagne.  La  presse  est 
généralemént  bonne  et  à  la  Bourse,  on  a  haussé  sur 
tout  et  dans  des  proportions  importantes.  Ce  n'est  pas 
seulement  une  répercussion  de  la  hausse  qui  s'est  pro- 
duite à  la  Bourse  de  New-York  :  c'est  un  mouvement 
qui  est  visiblement  parti  de  Berlin  même. 

Quant  aux  affaires  de  Chine,  elles  n'intéressent  plus 
le  public.  On  a  de  plus  en  plus  la  certitude  d'un  arran- 
gement pacifique.  Cependant  le  Reichstag  vient  de  vo- 
ter, dans  un  troisième  budget  supplémentaire,  le  mon- 
tant des  crédits  affectés  aux  corps  expéditionnaires 
pour  1900.  Ces  crédits  qui  s'élèvent  à  152.770.000  marks 
pourvoieront  aux  dépenses  de  l'armée  de  Chine  jus- 
qu'au 31  mars  1901.  Il  faudra,  à  ce  moment,  demander 
de  nouveaux  fonds. 

Une  sensible  amélioration  continue  à  se  produire  sur 
le  marché  des  valeurs  métallurgiques  et  cette  meilleure 
tenue  vient  des  meilleures  nouvelles  qu'on  a  des  indus- 
tries elles-mêmes.  La  méfiance  qui  s'était  lait  jour  au 
printem]''  dernier,  et  qui  a  persisté  jusqu'à  mainte- 
nant, a\  itété  la  conséquence  des  mauvaises  nouvelles 
venues  u  t  marché  du  fer  américain.  Le  public  est  lo- 
gique avjc  lui-même  et  le  retour  de  la  confiance  coïn- 
cide avec  des  renseignements  fort  encourageants  qui 
sont  également  venus  d'Amérique  où  la  consommation 
a,  dans  ces  derniers  temps,  augmenté  d'une  façon  très 
sensible. 

L<=i  Président  du  «  Collège  des  Anciens  de  Berlin  « 
s'est  rendu  auprès  du  nouveau  chancelier  et  lui  a 
demandé  de  se  montrer  favorable  à  une  revision  des 
lois  de  bourse.  Le  nouveau  chancelier  s'est  tenu  sur  une 
grande  réserve,  ne  promettant  ni  ne  refusant  rien.  La 
seule  chose  qui  soit  ressortiede  l'entretien  c'est  la  nou- 
velle, donnée  par  le  chancelier,  d'un  grand  «mprunt  de 
fonds  d'Etats  prussiens  et  allemands  dont  l'émission 
aura  lieu  au  printemps  prochain.  Cette  circonstance 
facilitera  certainement  au  mondé  de  la  Bourse  l'obten- 
tion de  ses  desiderata . 

Quant  aux  émissions  de  valeurs  industrielles  etfinan- 
cit^-es  qui  avaient  été  interrompues  depuis  assez  long- 
temps, on  paraît  assez  disposé  à  les  reprendre.  On 
assure  que  plusieurs  valeurs  de  premier  ordre  seront 
sous  peu  offertes  au  public  et,  dans  l'état  actuel  du 
marché  financier,  on  paraît  assuré  d'avance  de  leur 
réussite,  car  l'argent  reste  assez  abondant,  à  des  cours 
généralement  peu  élevés.  Jamais  on  n'avait  encore  vu 
de  pareilles  disponibilités  à  cette  époque  de  l'année. 

Dans  certaines  sphères,  on  augure  assez  mal  des 
futurs  bilans  des  banques.  Le  premier  semestre  ne 
semble  pas  leur  avoir  été  favorable  et,  comme  on  dit 
ici,  ce  qu'on  n'a  pas  gagné  dans  le  premier  semestre  ne 
se  rattrape  pas  dans  le  second.  Les  événements  de 
l'extérieur  et,  par-dessus  tout,  le  manque  de  grandes 
affaires  ont  valu  aux  banques  de  longs  mois  de  ma- 
rasme, dans  une  année  où  le  capital  à  rémunérer  était 
plus  grand  que  jamais.  Les  banques  berlinoises  qui,  il 
y  a  environ  cinq  ans,  avaient  600  millions  de  francs  à 
rémunérer,  en  ont  plus  d'un  milliard  aujourd'hui  : 
exactement  1.350.000.000  de  francs.  L'année  dernière, 
le  bénéfice  brut  des  banques  a  été  de  152  millions  de 
marks  et  90 "millions  ont  été  partagés  entre  les  action- 
naires. Que  donnera  cette  année"?  On  affirme  que  les 
mieux  renseignés  déchantent  depuis  longtemps. 

On  signale  de  toutes  les  Bourses  de  l'Allemagne  la 
part  toujours  plus  considérable  qu'occupent  dans  les 
transactions  les  affaires  sur  les  papiers  des  Compa- 
gnies de  navigation.  Il  paraît  évident  que  ces  valeurs 
se  classeront  bientôt  pour  leur  importance,  à  côté  des 
valeurs  métallurgiques  et  minières. 


MorDiatioiis  ÉcouoiEipes  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1900 

1899 

1  nov. 

mi.  31  net. 

7  nov. 

m.  31  oct. 

1t)8.6C4 

+  2.098 

711.772 

-1-  4.154 

21.397 

+  143 

19  317 

-f-  521 

l'i  1B3 

—  33,') 

12  m 

-  1.371 

83-2  330 

-  2i  919 

931  670 

-  60.354 

%i  m 

-  .^.963 

75..' K8 

—  3.358 

9.848 

-  4.863 

lu  S3u 

-  12 

126. 067 

-  n.959 

76.i27 

+  381 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

120.000 

non  niod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.211.9i;5 

-  2().b27 

1.183.011 

-  38.112 

Autres  engagements  à  vue  

430  79S 

-  32- 479 

465.420 

—  22  593 

46  935 

-1-  1.308 

39.227 

-1-  666 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 

et  argent 

Circulation 

a 

1  «1 

Portefeuilke 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

31  juin  

860 

1.122 

486 

738 

■Ji 

-1-  70 

5 

7  août   

858 

1.089 

474 

704 

67 

+  98 

15  »   

872 

1.074 

513 

766 

69 

-h  13ti 

» 

23  »   

890 

1.043 

.532 

698 

64 

+  177 

31   

848 

1.096 

488 

729 

75. 

+  84 

» 

831 

1.088 

481 

716 

70' 

-1-  76 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

-t-  74 

22  

831 

1.113 

543 

783 

66 

-t-  46 

» 

29  »   

725 

1  344 

456 

972 

109 

-  292 

6  oct.  

H8 

1.293 

456 

913 

89 

—  249 

» 

15  »   

734 

1.219 

497 

.  833 

78 

-  132 

m 

22  »   

792i 

1.183 

304 

828 

69 

-  87 

» 

31   

767 

1/233 

463 

857 

74 

-  140 

» 

7  U..V  

7e9 

1  212 

431 

832 

68 

-  116 

Bilan  trimestriel  des  Banques  hypothécaires. —  A  la 

suite  de  certains  incidents  dont  les  Bourses  allemandes  ont 
été  le  lliéàtre,  les  Banques  hypothécaires,  en  dehors  des 
publications  régulières  périodiques,  publient  aujourd  hui  des 
bilans  de  la  situation  au  30  septembre  de  la  présente  année. 

La  publication  du  Crédit  foncier  central  prussien  ik.  G.) 
montre  que  les  obligations  en  circulation,  du  ctiitlVe  de 
M.  487,74  mihions  à  la  fin  de  1899,  ont  progressé  jusqu'à 
M.  506,9.0  miUioris  au  30  juin  de  la  présente  année  et,  au 
30  septembre,  étaient  encore  à  M.  506,44  millions. 

Les  obligations  4  0/0,  non  remboursables,  s'élèvent  à 
M.  118,49  tiiillions,  comme  à  la  fin  de  189i»  ;  les  3  1/2  0/0  ont 
diminué,  depuis,  de  M.  3.52,31  millions  à  M.  349,79  milUons. 
L'augmentation  se  répartit  sur  les  obligations  4  0/0  de  1899 
(fui,  à  eUes  seules,  montèrent  de  M.  21,90  milUons  à  M.  43,16 
millions. 

La  propriété  hypothécaire  se  chiffrait  à  M.  507,81  millions 
à  la  lin  de  1809  :  au  .30  juin,  l'état  hypothécaire  porté  sur  les 
livres  était  de  M.  509,15  millions  (en  outre  M  1.60  millions  de 
titres)  ;  au  30  septembre,  cette  propriété  était  montée  à 
^l.  530,13  millions. 

Les  prêts  aux  communes  ont  atteint  M.  55,91  millions  à  la 
fin  de  1899,  M.  57,25  au  80  septembre  ;  les  obligations  com- 
munales 3  1/2  0/0  ont  monté  de  M.  50,33  à  M.  50,56  millions. 
Parmi  les  autres  chapitres,  mentionnons  qu'en  dehors  des 
intérêts  portés  de  part  et  d'autre  on  voit  figurer  JI.  5,01  mil- 
lions comme  passifs  divers, taudis  qu'il  existe  M.  2, iio  millions 
comme  crédits  en  Banque  et  M.  5,89  millions  en  titres,  etc. 
Comme  immeubles  il  n'existe  que  celui  du  siège  social  de 
M.  3,20  millions.  Les  réserves  comprennent  M.  5,27  millions 
avec  un  solde  à  nouveau  de  M.  0,33  millions  pour  un  capital- 
actions  de  M.  28,80. 

A  la  Banque  de  crédit  foncier  prussienne,  le  montant  liypo- 
thécaire,  qui  était  de  M.  244,27  millions  à  la  fin  de  189H  et 
de  M.  250,33  millions  à  la  fin  de  juin  1900,  est  allé  à 
M.  2.57,28  millions  au  troisième  trimestre  de  la  présente 
année.  Les  obligations  en  circulation,  qui,  jusqu'au  30  juin, 
ont  augmenté  de  M.  213,87  à  M.  233,18  millions,  ont  continué 
de  progresser  jusqu'à  M.  .336.45  millions.  En  outre,  nous 
voyons  sur  le  bilan  qu'il  existait  en  espèces  et  traites 
(papiers  de  1"  ordre)  M.  13,71  millions,  et  en  crédit  contre 
couverture  de  titres,  M.  0,58  milhons.  Les  titres  en  porte- 
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feuille  sont,  limites  h  M.  41,125.  Knsiiilo,  nous  trouvons 
M.  1,55  millions  comme  débit»  à  rocouvror,  tandis  (]uc  les 
crédits  sont  portés  pour  IM.  0,1!)  millions.  En  dehors  de 
l'immeuble  social,  la  Banque  possi'do  un  immeuble  d'une 
valeur  comptable  do  M.  1,'20  millions,  hes  réserves  se  montent 
à  M.  Oi-iO  raillions  pour  M.  30  millions  do  capital-actions  ; 
il  existe,  en  outre,  un  fonds  d'amortissement  do  M.  14,7  mil- 
lions et  un  fonds  complémentaire  d'amortissement  de 
M.  450.000. 

La  Banque  Hypothécaire  allemande,  n  Berlin,  avait,  à  la 
lin  de  189'.),  M.  101,08  d'obligations  en  circulai  ion,  qui,  au 
30  juin,  avaient  monté  à  ÏM.  109,80  millions  et  se  ehifl'rent  au 
30  septembre  par  M.  110,14  millions.  Au  30  juin,  ce  placc- 
meal  comprenait  M.  2,09  millions  do  propriété  personnelle; 
on  n'a  pu  se  rendre  compte  du  montant  actuel.  La  propriété 
hypothécaire  s'était  élevée  à  M.  104,01  millions  à  la  lin  de  1899 
et  était  portée  à  peu  près  pour  la  môme  sommesur  h'slivres; 
jusqu'au  30  juin,  le  montant  enregistré  s'est  élevé  à  M  112,13 
millions.  Au  30  septembre,  la  propriété  totale  était  de 
M.  117,58  millions.  Les  engagements,  y  compris  les  intérêts, 
se  sont  élevés  à  M.  3,13  millions,  pour  lesquels  il  y  avait  en 
espèces,  traites  et  avances  sur  titres,  une  contre-partie  de 
M.  4,16  millions,  on  consolidés,  etc.,  à  M.  0,43 millions;  di- 
vers actifs,  M.  1,24  millions.  Seul,  le  siège  social  est  cité 
comme  immeuble.  Les  réserves  se  montent  à  M.  1,30  millions  ; 
en  outre,  M.  315,343  sont  portés  comme  bénéfice  réalisé  sur 
«  l'Hegelplatz  2  ».  ^^^^^^^^^^^^ 

Coarrler  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  15  novembre  1900. 

La  Bourse  qui  avait  débuté  sur  un  mouvement  de  baisse 
a  vite  retrouvé  sa  fermeté  et  vers  la  fin  on  a  vu  tous  les 
cours  en  hausse,  sauf  toutefois  les  valeurs  métallurgiques 
qui  restent  stationnaires. 

L's  Banques  et  les  Chemins  de  fer  allemands  sont  fermes. 

Tous  les  fonds  d'Etat  sont  en  légère  hausse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  87  00;  Turc  D,  22  50;  Lom- 
bards, 26  ...  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  14  novembre  1900. 

Discours  de  lord  Salisbury.  —  Convocation  de  la  Chambre  des  Com- 
munes. —  Le  Trésor.  —  Le  Marché  monétaire.  —  L'Election  de 
M.  Mac  Kinley.  —  Le  Commerce  extérieur. 

La  journée  du  lord-maire  s'est  passée  sans  autre 
incident  que  le  discoars  politique  du  Premier  Ministre. 
Les  circonstances  aptuelles  donnaient  un  intérêt  parti- 
culier à  ces  déclarations,  qui  n'ont-,  d'ailleurs,  satisfait 
personne. 

L'opinion  publique  s'est  habituée  à  rendre  l'admi- 
nistration de  la  guerre  responsable  des  échecs  subis 
au  début  de  la  campagne  du  Trausvaal  et  à  réclamer 
d'importantes  réformes.  Il  y  a  peut-être  eu  du  courage 
de  la  part  de  lord  Salisbury  à  défendre  cette  adminis- 
tration et  à  faire  l'éloge  de  son  collègue  de  la  guerre  ; 
mais,  en  se  disant  opposé  à  toute  enquête,  il  a  provo- 
qué un  mécontentement  général. 

Au  sujet  des  affaires  extérieures,  lord  Salisbury 
s'est  montré  assez  optimiste  :  il  espère  que  les  évé- 
nements de  Chine  vont  recevoir  une  prompte  solution 
et  que  l'on  peut  avoir  confiance  dans  l'issue  de  cette 
campagne,  maintenant  ({ue  les  puissances  se  sont 
mises  d'accord  sur  les  compensations  à  demander  au 
gouvernement  cliinois. 

Les  dernières  nouvelles  reçues  d'Extrême-Orient 
nous  permettent  d'envisager  la  situation  sous  ce  jour; 
on  ne  peut  que  s'en  réjouir,  car  les  Affaires  du  Trans- 
vaal  suffisent  pour  préoccuper  le  public,  sans  qu'on  ait 
besoin  d'y  ajouter  les  affaires  de  Cliiae. 

Le  Trésor  sera  le  premier  à  en  bénéficier,  -le  vous  ai 
fait,  la  semaine  dernière,  un  expo;-é  de  sa  situation  et 
vous  ai  montré  que  les  disponibilités  actuelles  ne  lui 
perrnettai-nt  pas  de  faire  faca  aux  dépenses  de  la 
guerre  nu  delà  du  commencement  de  décembre.  L'évé- 
nement me  donne  raison  ;  on  annonce,  en  eflet,  pour 


le  3  déembre,  la  convocation  de  la  (Chambre  des  Com- 
munes ;  cotte  réunion  n'a  d'autre  but  que  de  faire  voter 
les  crédits  nécessaires  à  lu  continuation  des  iiostilités: 
les  députés  se  sépareront  ensuite. 

Le  marché  monétaire  fait  prouve  de  ten<lances  meil- 
leures :  les  taux  d'escompte  du  marché  liljre  se  sont 
raffermis,  et  si  les  cours  prati((ués  actuellement  peu- 
vent être  conservés,  la  Hanquc  cl'AnyLeli'-ri-e  jjourra 
s'en  tenir  jusqu'à  la  fin  de  l'année  à  son  taux  officiel 
de  4  0/0. 

En  ce  qui  concerne  l'avenir  de  ce  marché,  la  grosse 
préoccupation  vient  des  Etats  Unis  :  Quelle  pourra 
être  la  conséquence  de  la  réélection  de  M.  Mac  Kinley 
sur  les  demandes  d'or?  Londres  a  beaucoup  vendu,' 
dans  ces  derniers  temps,  de  valeurs  américaines.  Si 
ces  ventes  continuent  et  que  les  Etats-Unis  repren- 
nent toujours  ces  valeurs,  le  marché  englais  pourra 
liquider  sa  dette  sur  New- York  sans  envoyer  de  métal. 
Mais  la  cessation  de  l'agitation  argentiste  est  suscep- 
tible de  faire  cesser  ces  ventes  anglaises  et,  dans  ce 
cas,  un  exode  d'or  vers  le  marché  américain  pourrait 
se  produire  pour  les  raisons  suivantes  :  Les  achats  de 
marchandises  américaines  pour  le  marché  anglais 
augmentent  dans  des  proportions  énormes,  tandis  que 
le  marché  américain  achète  très  peu  de  produits  an- 
glais. La  balance  commerciale  en  faveur  des  Etats- 
Unis  progresse  donc  avec  une  énorme  rapidité.  D'au- 
tre part,  la  reélection  de  M.  Mac  Kinley  paraît  être 
susceptible  de  donner  aux  Etats-Unis  une  forte  impul- 
sion aux  affaires.  Les  capitalistes  américains  vont 
donc  trouver  l'occasion  de  placer  chez  eux  leur  argent  à 
de  meilleures  conditions  et  de  le  faire  fructifier  et  les 
demandes  d'or  peuvent  s'accroître  de  ce  chef.  Le  marché 
monétaire  anglais  aurait  toutefois  grand  besoin  que  ces 
demandes  ne  se  produisissent  pas  avant  la  reprise  des 
travaux  des  mines  sud-africaines.  Or,  à  quelle  époque 
ces  travaux  pourront-ils  reprendre? 

Vous  voyez  donc  que  les  perspectives  du  marché  mo- 
nétaire sont  peu  satisfaisantes.  Mais  comme  les  crain- 
tes sont  pour  une  époque  assez  éloignée,  le  Stock-Ex- 
change  s'en  préoccupe  peu. 

Les  statistiques  du  commerce  extérieur  pour  le  mois 
d'octobre  paraissent,  à  première  vue,  satisfaisantes  : 
les  importations  ont  augmenté  de  4.365.000  liv.  st.  et 
les  exportations  de  1.048.909  liv.  st.  En  les  examinant 
en  détail,  on  constate  cependant  que  cette  progression 
est  loin  d'être  aussi  significative  (ju'el  e  le  paraît.  En 
premier  lieu,  le  mois  d'octobre  19U0  a  eu  un  jour  ou- 
vrable de  plus  que  le  mois  d'octobre  1899  avec  lequel 
la  comparaison  est  faite;  en  second  lieu,  l'augmenta- 
tion constatée,  autant  aux  importations  qu'aux  expor- 
tations, est  due  non  pas  à  une  expansion  du  commerce 
mais  à  la  hausse  des  prix  de  certains  articles.  C'est  là 
un  fait  que  nous  signalons  depuis  plusieurs  mois. 


Moriiiatioiis  ÉcoHoniiies  et  Mmm 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

15  novembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   47  924.000 


Total   4T.  924. 000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. . . 
Rentes  immoliilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
H. OIS. 100 
B.T'i9.900 
30.149.000 


Total   47.924.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.172.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   6.764.000 

Comptes  particuliers.  39.344  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  173  000 


Total   64.006  000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 


Liv.  st. 

i S. 945. 000 


la  Ranqne). 

Portefeuille  et  avances  ï4 , 812  000 

Billets  on  reserve.. .-. .  18.  iSO  000 

Or  et  argent  monnayes  1.763.00 


Total   64.ÛÛG.Û00 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


9  août  

16  »   

23  »   

30   

fi  sept  

13  »   

20  »   

27   

4  octoljre  . . . 

11  •   

18  )>   

25  »   

î"  novembre 

8  »   

13  .   
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30.4-29 

30., 583 

48.075 

49.328 

17.621 

36 

10 

4 

30.8,59 

30.2.52 

,50.189 

50.143 

18.382 

36 

49 

» 

33.355 

29.916 

51,, 'sg 

48.526 

21.213 

41 

04 

B 

35. 311 

29.809 

49.191 

43 • 998 

23 , 356 

47 

33 

36.1)6(1 

30.080 

■46., 540 

41,234 

23.761 

50 

89 

36. in 

29.563 

45.605 

39.425 

24  629 

,53 

87 

D 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53 

93 

36. 107 

29.499 

45.037 

39.1,57 

24.382 

53 

98 

34  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44 

41 

33.600 

30.158 

48.92^ 

45. 371 

21.217 

43 

22 

33.473 

29.7t)9 

19.558 

45.945 

21.479 

43 

20 

32.802 

29.479 

49.027 

4,5.799 

21.0.)7 

42 

89 

32.. «5 

29.322 

47.8,)) 

45. 3 -,0 

20.338 

43 

31.7;i0 

29.6(,0 

44.308 

42.185 

19.845 

4  4 

61 

> 

31.918 

29.414 

46.H'8 

43  757 

20,249 

43 

75 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  le.s  rosulLats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  d'octobre  1900.  Il  y  a  aug- 
mentation égale  du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  sortie  : 
elle  est  de  9.9  0/0  à  l'importation  et  de  4.4  à  l'exportation. 

Pour  les  dix  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
accuse  une  plus-value  de  6.9  G 'G;  celle  de  l'exportalion  est 
de  11.5  G/G. 

IMPORTATIONS    EN  ANGLETERRE 


DÉSIGN.\TION 

Ocliilire 
1900 

Comparai'"" 

avec 
octobre  1899 

10  r"iiiois 

l'JOU 

Co 
,  lu 

iiipai'aison 
1""  mois 
de  l><',iy 

€ 

ï 

t 

i 

Animaux  vivants. . . 

802.272 

+      60  828 

8.148,589 

13Ô.406 

Articles  d'alimentat. 

Kxempts  

16.76^.094 

+  1.117.986 

140.173.115 

+ 

6. 195. 319 

Taxés  

3.736.379 

+  435.915 

22.1.59.219 

+ 

798.544 

Tabacs  

481.096 

-     177  043 

3.. 932. 996 

73K.517 

Métaux  

3.014.719 

+  510.714 

27.232  6)7 

+ 

3.666.2,53 

Prod.  cliimiq,,coul.. 

413.  l!5 

+  35.706 

4.7*9  980 

195  081 

917  24S 

+  117.612 

9.(187.327 

1.12i.,565 

Mat.  prem.  textiles.. 

6  196.%0 

+  1 .4^8.42) 

57.857.2'8 

+ 

o.9.')(I.I0,'; 

Mat.  prem.  autres.. . 

6.847.518 

+  1.077.4^5 

.55.7.58.998 

+ 

8,625.860 

Objets  fabriqués  

7.933.942 

-  103.881 

78.153.601 

1.342.448 

1.263.025 

+  174.946 

13.439.()60 

-f 

829.747 

Colis  postaux  

86.240 

+  5.989 

951.3n3 

6.992 

Totaux  

48.493.608 

_,)4.3-i4  790 
■^i-  9.9  »„ 

427. 6 16- 786 

+  1 

27.511.815 
=  6.9  % 

EXPORTATIONS    DE  L'ANGLETERRE 


DESIGNATION 


Animaux  vivants. . . 
.\rticles  d'alimentat. 
Matières  premières 

Fils  et  tissus  

•Mt't.  l'I  'iiivrafres  on 
iiM'l    s.nif  Il's  mach.) 

.M.iclllllr-  

I--IM  11  \  neufs  non 
,111  ("ji-ti'ésconime 


Cnlll,,(|l,ill^  

Pi',Hl.i'l]n!i.et]jliaria, 

Divers  

Colis  postaux  


Tôt.  des  prod.  angl. 
Transit  

Transit  et  Exportât. 


Oc|nlir( 

1900 


£ 

91.13 
1.636.7fi2 
3.987.227 
7.733.387 

3.603.162 
1.690.199 


750.47(1 
945.297 
771 .  m 
3.233.783 
3)0.42', 


24.742.930 
4.986,429 


29,729.3*9 


Comparai 

avec 
oclol.re  1899 


4- 
+  1 


ï 

(.  095 
2-29.770 
,718.993 
716.050 

747.663 
79.101 


308. 101 
167.467 
62.947 
36.224 
69.4;3 


.013.909 
=  4.4  % 
574.422 
=10.:;  % 


469.487 
-  1-6  % 


10  l"'mois 
1900 


t 

766.709 
10.9.53.02,'J 
34.691.830 
85.461,750 

38  675,604 
16.340,739 


7.159  248 
8.. 571. 372 

7.813.ii0h 
30.379.796 

Ï.362.5S6 


243.214.085 
53-029.427 


296.2o4.112 


Comparaison 
lu  1'"  mois 
de  1899 


f 

-  61.713 
+  7.55.183 
+  13  044  310 
+  2.475.102 


5.877,488 
88,529 


1^7 


117 


480.018 
4.4. 151 
1.3C0  388 
352.96; 


161.467 
=  11.5  % 
1.194.719 
=  î-.O  % 


^123. 


969.748 
8.8  % 


Courrier  de  la  Boapse  de  Liundree* 

Londres,  15  novembre  1900. 

La  tendance  générale  du  Marché  est  assez  ferme,  mais  les 
alîaires  manquent  toujours  d'activité.  Le  public  est  cepen- 
dant bien  impressionné  par  les  meilleures  nouvelles  relatives 
à  la  situation  en  Extrême-Orient. 

Le  Marché  monétaire  fait  pi'euvo  de  meilleures  disposi- 
tions. 


Les  Consolidés  sont  à  98  7/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  un  peu  plus  fermes. 

L'Extérieure  d'Espagne,  reste  à  68  1/2;  V Italien  est  à 
9i  1/4;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  peu 
mouvementés.  Eo  Brésil  ^  0/0,  est  à  70  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes  et  les  Chemins  améri- 
cains fermes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  90  3/4,  VErié  à  13  3/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  82  3/4,  VAtchison  à  36  1/2  et  le  Norfolk  à 
82  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  15  novembre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Influencé  par  l'état  des  Marchés  régulateurs  notre 
Bourse  à  terme  est  calme.  Une  certaine  dépression 
s'est  produite  dans  la  tenue  dos  cours. 

Les  fonds  espagnols  en  fléchissant,  ont  porté  atteinte 
aux  cours  des  auires  valeurs.  La  Rente  Extérieure  4  0/0 
reste  aux  environs  de  (38  1  16. 

La  Saratcosse  se  tient  faiblement  à  261  ./.,  le  Nord 
de  l'Espagne  à  177. 

Le  Brésil  4  0/0  après  s'être  relevé  à  62  1/4,  reste  faci- 
lement tenu  à  ce  cours. 

Le  Métropolitain  est  également  en  baisse  après  avoir 
décroché  le  cours  de  550  à  548,  il  finit  un  peu  mieux  ù 
555  ;  la  Parisienne  électrique  a  été  peu  échangée, 
son  dernier  cours  est  258.  Le  Rio-Tiuto  a  un  marché 
peu  actif  à  1.  'i:J2. 

Les  valeurs  turques  n'ont  donné  lieu  qu'à  des  trans- 
actions limitées. 

Très  peu  d'entrain  au  marché  du  comptant  ;  les  Ren- 
tes belt^es  sont  bien  tenues.  En  action  de  Banques 
quelques  échanges. 

La  Capital  et  la  Dividende  Outre-Mer  sont  en  légère 
reprise;  la  Banque  Nationale  recule  à  3.195  le  Crédit 
Général  de  Belgique  est  ofl'ertà  13i50. 

Les  tendances  restent  faibles  au  groupe  des  Chemins 
de  fer  ;  la  part  fondateur  du  Chemin  de  fer  du  ( '.ongo 
est  faible  à  9.82i,  l'Ordinaire  a  2.255. 

Marché  très  peu  actif  en  actions  de  Tramwaj'^s  :  les 
dividendes  lîruxellois  cotent  305,  Lille  290  75,  les 
Tramways  réunis  s'alourdissent  à  105,  Anvers  à  104. 

La  crise  qui  sévit  toujours  dans  l'industrie  sidérur- 
gique se  reflète  sur  la  tenue  des  actions  de  ce  groupe. 

Par  contre,  les  transactions  sont  plus  étendues  en 
charb(?nnages  les  cours  s'inscrivent  presque  tous  en 
reprise.  Le  marclié  des  actions  de  Zinc  se  raffermit;  la 
Vieille-Montagne  cote  660,  Nébida  1.380,  Asturienne 
5.500. 

Les  valeurs  congolaises  sont  négligées  et  à  peu  près 
sans  changement. 

Le  calme  persiste  en  actions  étrangères,  les  cours 
n'indiquent  pas  une  reprise  de  fermeté. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJ>i 


Madrid,  12  novembre  1900. 

La  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Les  Achats 
de  Navires. 

L'échaufl'ourée  carliste  étant  déjà  étouffée,  l'opinion 
publique,  plus  tranquillisée,  commence  à  s'occuper 
des  problèmes  qui  vont  être  soumis  aux  Chambres.  On 
a  d'abord  la  curiosité  de  voir  comment  se  comportera 
la  majorité  conservatrice  au  moment  de  l'élection  de 
M.  Viilaverde  au  poste  de  président:  ensuite,  il  y  a  les 
sous-entendus  des  amis  de  M.  Dato,  l'ancien  Ministre  de 
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l'intérieur,  qui  le  secondent  dans  sa  campagne  pour 
faire  croire  que  le  Cabinet  actuel  est  composé  de  dou- 
blures devant  disparaître  aussi  inopinément  qu'elles 
sont  arrivées,  ce  qui  est  médiocrement  flatteur  pour 
les  Ministres  nouveaux. 

Comme  je  vous  l'ai  déjà  dit,  le  budget  sera  en  aug- 
mentation sur  le  précédent;  il  se  rapprochera  sensi- 
blement du  projet  primitif,  déposé  l'année  dernière  par 
M.  Villaverde  et  pour  la  réduction  duquel  on  a  bataillé 
pendant  neuf  mois  en  pure  perte.  Le  nouveau  budget, 
qui  est  en  cours  d'impression,  commencera  probable- 
ment avec  un  délicit  initial  dû  aux  dépenses  incorpo- 
rées, mais  ce  n'est  pas  certain. 

Le  Ministre  des  Finances  veut  résoudre  aussi  la 
question  du  régime  des  alcools,  grosse  affaire  s'il  en 
fut.  Il  veut  frapper  d'un  droit  de  15  pesetas  par  hecto- 
litres l'alcool  de  vin,  et  d'un  droit  de  40  pesetas  l'hec- 
tolitre d'alcool  industriel.  De  cette  façon,  il  accordera 
une  marge  de  25  pesetas  aux  viticulteurs.  Mais  je  doute 
que  le  projet  passe  dans  ces  condittons,  vu  que  les 
viticulteurs  sont  résolus  à  réclamer  une  marge  de  30 
pesetas  par  hectoUtre,  et  comme  ils  sont  fort  nombreux 
et  assez  disciplinés,  les  distillateurs  d'alcools  in- 
dustriels, gens  très  avisés  et  qui  aiment  peu  le  bruit 
autour  de  leur  industrie,  trouveront  à  qui  parler.  Ce 
qu'il  y  a  de  plus  triste,  c'est  que  dans  ces  disputes 
c'est  ie  Trésor  qui  perd  des  deux  côtés  ;  les  recettes 
prévues  de  ce  chef  au  budget  étant  de  1.500.000  pesé 
tas,  tandis  que  les  évaluations  les  plus  modestes  fixent 
à  8.000.000  de  pesetas  pour  l'alcool  industriel  seule- 
ment, ce  qu'il  y  aurait  à  encaisser. 

Je  vous  envoie  séparément  un  résumé  des  déclara- 
tions du  Ministre  des  travaux  publics,  relatives  aux 
Compagnies  de  chemins  de  fer.  A  première  vue,  il 
semble  qu'elles  devront  entraîner  de  grands  risques 
pour  les  Compagnies,  mais  en  réfléchissant  que  le 
Ministre  est  un  de  nos  écooomistes  les  plus  distingués, 
qu'il  a  bien  étudié  la  question  et  qu'il  se  montrera 
équitable  envers  les  intéressés,  on  se  rend  compte  que 
la  situation  n'a  pas  la  gravité  qu'on  pourrait  vouloir 
lui  prêter. 

Notre  Bourse  s'est  bien  conduite  cette  semaine  et  a 
continué  à  tenir  tête  à  celle  de  Barcelone  qui  a  envoyé 
de  grandes  quantités  ie  titres,  faci  ement  absorbées 
par  le  comptant.  Il  a  été  acheté  pour  27.975.000  pesetas 
d'intérieure  4  0/0:  11.170.000  pesetas  d'amortissable 

5  0/0;  1.200.00»)  d'extérieure  et  il  y  aurait  eu  plus 
d'achats  encore,  si  les  cours  n'avaient  pas  repris  trop 
brusquement  au  gré  de  beaucoup  de  gens  craintifs  qui 
hésitaient  à  acheter  avant  d'être  complètement  ras- 
surés au  sujet  de  l'algarade  carliste. 

La  place  de  Barcelone  a  fait,  en  cette  occasion,  une 
affaire  qu'on  peut  qualifier  de  peu  brillante,  puisque 
ellea  permisaux capitalistes  de  Madrid  d'acheter  des  ti- 
tres avec  une  différence  de  0.50  à  10/0  sur  les  cours  cotés 
à  Madrid.  L'argent  a  été  très  abondant;  alléché  par  le 
taux  réduit  des  escomptes  et  des  avances,  beaucoup  de 
personnes  ont  acheté  de  la  Rente  Intérieure  qu'elles 
ont  t-ngagé  ensuite.  Cette  opération  permet  de  recou- 
vrer la  disposition  des  trois  quarts  de  son  capital,  d'ob- 
tenir un  intérêt  de  1  0/0  l'an  sur  la  totalité  de  celui-là, 
et  d'attendre  une  plus-value  suffisante  pour  vendre  ses 
titres  et  réaliser  deux  ou  trois  points  et  même  plus  de 
bénéfice. 

En  somme,  les  valeurs  d'Etat  ont  reconquis,  presque 
entièrement,  les  cours  qu'elles  avaient  cotés  avant  la 
nouvelle  de  l'insurrection  carli.ste  et  si  cette  bonne  ten- 
dance continue,  nous  verrons  à  la  fin  de  l'année  le  cours 
de  71  ou  peut-être  72  sur  l'intérieure.  L'Extérieure  a 
fait  76  0/0  ;  rAmortissable  5  0/0  est  à  91  25  ;  il  est 
étrange  qu'une  valeur  si  bien  classée  ait  pu  perdre 

6  0/0,  à  cause  de  ventes  forcées.  La  Banque  d'Espagne 
se  retrouve  à  505  50,  soit  15  50  0/0  de  plus;  les  Tabacs 
à  386  après  375  francs. 

Les  obligations  de  la  Ville  de  Madrid  sont  cotées  : 
les  4  0/0  (Résultats),  à  7  0  0/0  ;  les  6  0/0  (18C1),  à  9  3  0/0. 
Obligations  Valladolid  à  Aviza  au  pair.  Nord-Espagne, 
Ire  série  à  86  0/0. 


■Voici  la  comparaison  dos  cours  dos  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

a2oct.     29ocl.    5nov.    12  nov. 

4  0/0  Intérieure   71  35  70  .^5  60  H.'»  70  S.'j 

4  0/0  Extf'rieuro  ;      78  05  76  2.^  76  75  77  15 

4  0/0  amortissable   78  80  78  85  7!)  . . 

5  0/0         —    92  90  91  . .  91  75  92  . . 

Bons  cubains  6  0/0   85  10  83  35  83  . .  84  15 

—         5  0/0   71  20      69  40      69  85      70  15 

Philippines  6  0/0  

Banque  d'Espagne   507  . .     505  . .     507  . .     508  . . 

Comp.  Ferm.des  Tabacs     373  ..     388  . .     ÎJ86  50     387  .. 

Chèque  sur  Paris   31  40      33  25      33  35      .32  70 

—     sur  Londres      

monté  de  plus  de  100  millions  en  treize  mois. 

Les  armateurs  espagnols  continuent  à  acheter  des 
navires  à  l'étranger,  notamment  à  l'Angleterre,  et  on 
commence  à  craindre  qu'il  arrive  un  moment  de  crise, 
par  suite  de  l'abondance  de  bâtiments;  il  est  vrai  que 
le  pavillon  espagnol  ne  transporte  qu'une  petite  partie 
du  commerce  maritime  espagnol,  et  qu'il  y  a  de  la 
marge,  mais  le  fait  est  qu'il  a  été  acheté  en  : 

1898    11  navires  jaugeant     23.413  tonneaux 

1899    87  —  148.  t. 52  — 

9  mois  de  1900.    58  —  131.932  — 

Soit  au  total...  156  —  303.997  tonneaux 

Presque  tous  ces  navires  sont  achetés  en  Angleterre. 


Madrid,  15  novembre  1900. 
(Par  télégramme.) 

Le  projet  de  budget  pour  1901  ne  comprendra  aucune  aug- 
mentation d'impôt  et  sera  présenté  en  équilibre.  Le  Gouver- 
nement a  l'intention  de  rester,  dans  les  dépenses,  au-dessous 
des  crfdits  accordés,  comme  il  l'a  fait  en  1900. 

On  est  ainsi  parvenu  non  seulement  à  combler  le  déficit 
primitif  de  20  millions  du  budget  de  1900,  mais  on  le  liqui- 
dera avec  un  excédent. 

Aucune  dépese  extraordinaire  n'a  été  imposée  par  la  répres- 
sion des  troubles  carlistes.  Et  tout  le  monde  se  félicite  du 
résu.ltat  obtenu. 


lÉMÉois  ÊcoHOfflipes  el  Fiiiaiicières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  i"  janvier  au  27  octobre  1900  {43  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

Aslun'es  

Léridn-Reus  ■  ■  ■ 
A  ImansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

46.714.106 
12.912  360 
88S.b.j9 
9  530  503 

70  045  828 

Pesetas 

49.111.249 
13.886.105 
1.186  686 
9  910.214 

Pesetas 

52.826.792 
15.139-742 
1.239.9-.7 
10  577  909 

Pesetas 

54.2!J0.809 
15.361.590 
1.082  557 
10.689  137 

3457 

74.094  254 

79-784  420 

81.424  073 

1067 

3650 
246 

12.799.097 

48.387  149 
975.019 

15.751.017 

52.859  824 
1.097  m 

15.5S9.985 

73.652  359 
1.532.916 

16.354.323 

•5  632.888 
2.620.294 

Projets  du  Gouvernement  sur  les  Chemins  de  fer.  — 

Le  Libéral  a  publié  d'intéressantes  déclarations  du  nouveau 
Ministre  des  Travaux  publics  sur  la  ligne  de  conduite  qu'il 
compte  tenir  vis-à-vis  des  Compagnies  de  chemin  de  fer.  Le 
Ministre  es-t  d'avis  qu'il  faut  que  l'Etat  ait  une  efficace  direc- 
tion sur  un  des  ressorts  les  plus  puissants  de  la  politique 
économique  du  pays. 

Il  pense  que  les  Compagnies  ont  su  arracher  à  l'Elai  la 
violation  de  la  loi  générale  pour  rendre  plus  difficile  l'action 
de  l'Etat.  De  cette  façon,  on  n'a  jamais  pu  réaliser  la  revision 
des  conventions  et  le  retour  à  l'Etat  selon  les  termes  mêmes 
de  la  loi.  Il  en  est  résulté  une  indépendance  telle  pour  les 
Compagnies  qu'une  hostihté  fort  vive  a  surgi  entre  l'opinion 
publique  et  elles. 

Le  Ministre  conclut  qu'il  est  urgent  pour  le  Gouvernement 
de  recouvrer  les  droits  consignés  dans  la  loi  de  l«oo  pour 
reviser  de  temps  à  autre  les  tarifs  et  pour  faciliter  le  retour 
des  lignes  à  l'Etat.  Avec  ces  éléments  de  force  directrice,  on 
pourra  accroître  la  richesse  nationale  et  tirer  les  Compagnies 
de  leur  situation  précaire.  ,  ^ 

Cette  reprise  des  fonctions  essentielles  du  Gouvernement, 
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dit-il,  devra  se  faire  de  gré  ou  de  force,  sans  cependant  que 
le  Gouvernement  s'écarte  en  aucun  cas  des  garanties  légales. 
La  reprise  des  droits  de  l'Etat  sera  tentée  d'abord  à  l'amiablo 
eu  cherchant  une  compensation  pour  toute  concession  de  leurs 
droits  spéciaux  que  feraient  les  Ompagnies. 

On  veillera  aux  intérêts  de  la  richesse  nationale,  base  de  la 
prospérité  des  Compagnies,  mais  sans  oublier  que  le  crédit 
et  la  prospérité  nationales  passeraient  par  une  crise  terrible 
si,  pour  une  cause  quelconque,  toutes  ou  une  grande  partie 
des_  Compagnies  faisaient  faillite.  11  est  difficile  d'accorder  des 
intérêts  si  complexes,  mais  ce  n'est  pas  impossible,  et  il 
appartient  à  l'Etat  de  trouver  une  solution. 

Si  les  Compagnies  résistaient  aux  projets  conciliants  du 
Gouvernement,  celui-ci  accepterait  la  déclaration  de  guerre  en 
appliquant  toutes  les  lois  et  règlements,  ce  qui  produirait 
inévitablement  la  caducité  des  concessions  et,  partant, le  retour 
des  lignes  à  l'Etat.  Il  est  certain  que  le  Gouvernement  n'au- 
rait recours  à  cette  douloureuse  extrémité  que  si  on  l'y 
oblige. 

Le  Ministre  a  enfin  insisté  sur  la  nécessité  d'entreprendre 
une  vigoureuse  politique  de  réorganisation  économique  dont 
la  raison  primordiale  est  la  revision  des  tarifs  des  chemins 
de  fer  et  la  réforme  des  conventions,  et  il  a  terminé  par  ces 
mots  :  «  J'ai  confiance  que  dans  le  cours  de  l'année  pro- 
chaine, peut-être  dés  le  premier  semestre,  cela  sera  mené  à 
bon  port.  » 


Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce  ex- 
térieur de  l'Espagne  pour  les  neuf  premiers  mois  de  1898, 
1899  et  lUOO  ont  été  les  suivants  '  sauf  les  métaux  précieux)  : 

l7712')OrUltio>2S 

Neuf  premiers  mois 

1898             1899  1900 
(En  pesetas) 

Matières  premières...  19^.771.830   283.993.718  273.124.291 

Articles  fabriqués....  118.706.044   222.202.929  249.138.697 

Produits  alimentaires.    70.513.216   141.32i.211  96.881.949 

382.991.090   647.520.858  619.144.937 

Or   1.825.938     37.877.190  126.630 

Argent   33.301.089     34.310.137  4.637.G20 

418.118.117   719.708.185  623.909.187 

Exportations 

Matières  premières...  218.939.810   238.108.266  20'i.354.281 

Articles  fabriqués  ... .  110.666.589   103.330.294  123.184.898 

Produits  alimentaires.  251.493.975   188.038.512  180.238.428 

581.100.374   529.477.072   507.777. C07 

Or   2.096.690      2.710.410  855.210 

Argent   13.178.802      8.2i4.135  12.630.740 

596.369.f66   540.431.617  521.263.557 


CoDrrier  de  la  Boapse  de  Madrid 


Madrid,  15  novembre  1900. 

La  tendance  du  Marché  reste  favorable  et  les  cours  sont 
généralement  bien  tenus. 

On  cote  l'Intérieure  à  70  05;  l'Extérieure  à  77  50; le  change 
sur  Paris  est  à  33  10. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  13  novembre  1900. 

Le  Budget.  —  La  Rente  et  le  Marché  monétaire.  —  Les  Nouvelles  des 
Campagnes.  —  Les  Receltes  des  Chemins  de  fer. 

Avant  que  les  Chambres  ne  soient  réunies,  chaque 
député  en  vue  et  qui  se  croit  quelque  chance  pour  un 
portefeuille  expose  devant  une  assemblée  choisie  un 
programme  politique  complet.  C'est  dire  que  nous 
•sommes  saturés  de  programmes  politiques  et  de  décla- 


rations, si  saturés  que  nous  ne  savons  p'.us  qui  en- 
tendre. 

On  a  prêté  une  attention  toute  particulière  aux 
projets  du  Ministre  des  Finances.  On  voudrait  que 
son  exposé  budgétaire  fût  plus  clair  que  les  précé- 
dents, plus  accessible  aux  profanes,  à  quiconque 
n'est  pas  initié  au  langage  mystérieux  de  la  haute 
Imreaucratie  et  qu'il  éclairât  réellement  le  contri- 
buable sur  l'emploi  que  l'on  fait  de  l'argent  public. 

Notre  confrère  le  SecoZo,  résumant  une  plainte  géné- 
rale, reproche  aux  ministères  d'avoir  un  beaucoup 
trop  grand  nombre  d'employés.  Ils  ont  le  système  des 
comamlati,  c'est-à-dire  que,  bon  nombre  d'employés 
qui  étaient  en  province  arrivent  par  protection  à  se 
faire  attacher  à  titre  provisoire  au  ministère,  où  ils 
touchett  une  indemnité  de  résidence  et  où  ils  restent 
le  plus  longtemps  possible,  sans  qu'on  ait  le  moins  du 
monde  besoin  d'eux. 

Il  faudrait,  ajoute  le  Secolo,  que  l'Administration 
publique  fit  régulièrement  et  systématiquement  de  ces 
enquêtes  auxquelles  elle  no  se  livre  qu'au  lendemain 
d'un  scandale,  et  qu'elle  se  montrât  plus  économe  et 
plus  ricoureuse. 

•le  vous  avais  signalé,  la  semaine  dernière,  la  fer- 
meté exceptionnelle  de  notre  rente.  La  baisse  s'est 
déjà  produite.  La  Rente  n'a  pu  se  maintenir  au  cours 
élevé  oii  l'avait  poussé  un  heureux  hasard  et  sans 
doute,  aussi,  une  hardie  spéculation.  Ces  hauts  cours 
de  notre  rente  seront  d'ailleurs  anormaux,  tant  que  notre 
circulation  monétaire  n'aura  pas  été  régularisée.  L'ar- 
gent fait  de  plus  en  plus  défaut  en  Italie.  Il  suffit  de 
eiter  ce  fait  anormal,  que  sur  environ  un  milliard  et 
400  millions  de  billets  qu'ont  nos  trois  Banques  d'é- 
mission, y  compris  les  dettes  à  vue  et  les  comptes-cou- 
rants, presque  un  milliard,  guère  moins,  est  immobi- 
lisé, ou  avec  un  fonds  métallique,  ou  avec  des  titres 
ou  d'anciennes  opérations  non  approuvées  par  la  loi. 

C'est  ce  manque  d'argent  qui  est  la  principale  cause 
du  marasme  absolu  de  nos  Bourses  et  de  l'inactivité  de 
nos  transactions  financières  et  commerciales. 

La.  Correspondance  d'Itiilie  écrit  à  ce  sujet  :  «  Le 
public,  qui  ne  connaît  pas  à  fond  les  causes  de  la 
baisse,  craint  qu'elle  soit  due  aux  mauvaises  con- 
ditions économiques  et  financières  du  pays.  Il  en  rend 
responsables  gouvernement  et  Parlement  ;  les  partis 
subversifs  attisent  ce  mécontentement  et  eft'rayent  le 
capitaliste,  lequel  continue  à  se  défaire  de  tous  ses 
titres,  même  ceux  de  premier  ordre,  et  l'espoir  en  une 
amélioration  va  toujours  s'afl'aiblissant.  » 

Les  nouvelles  qui  sont  arrivées  des  campagnes,  au 
commencement  du  mois  d'octobre,  sont  toutes  satisfai- 
santes. Le  principal  ennemi  des  agriculteurs  avait  été 
l'extrême  séclieresse  de  l'automne.  On  signale  aujour- 
d'hui des  pluies  abondantes  de  tous  les  points  du 
royaume. 

Les  oliviers  se  maintiennent  en  bonnes  conditions. 
La  récolte  des  olives  se  fait  presque  partout  en  ce  mo- 
ment et  aussi  dans  les  régions  méridionales  de  la 
Méditerranée;  dans  quelques  autres,  l'on  attend  que 
les  travaux  des  semailles  soient  terminés. 

En  Sicile,  les  agrumi  se  sont  bien  trouvés  des  der- 
nières pluies.  Les  pâturages  sont  partout  verdoyants  ; 
par  suite  le  bétail  a  pu  profiter  de  l'herbe  fraiche  avec 
avantage  d'une  notable  économie  de  foin. 

Les  recettes  des  Chemins  de  fer  continuent  à  accuser 
une  augmentation  régulière.  Le  réseau  de  la  Méditer- 
ranée a  encaissé  du  1er  juillet  au  31  octobre  51.802.340 
lire  en  augmentation  de  2.141.357  lire  sur  la  même 
période  de  l'année  précédente;  le  réseau  de  l'Adriatique 
a  encaissé  du  1er  janvier  au  31  octobre  119.545.339  lire 
en  augmentation  de  'i. 575.000  lire. 

J'ai  le  regret  de  vous  annoncer  la  mort  de  M.  Giu- 
seppe  Marchiori,  directeur  général  de  la  Banque  d'Ita- 
lie. Cette  mort  est  vivement  ressentie,  M.  Marchiori 
s'étant  concilié  de  nombreuses  amitiés  par  sa  parfaite 
courtoisie  et  son  extrême  obligeance. 
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Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  la  publi- 
l'aliori  nicnsuello  faite  iieLV  l'Ecoiiomista  d'Halia  du  cours  dos 
litres  cotés  au.\  Bourses  italiennes,  la  valeur  en  capital  do 
Bourse  do  ces  titres  au  31  octobre  dernier  s'élevait  au  tt)tal 
de  1.714.058.526  lire  et  présentait  une  diminution  do  59  mil- 
lions 181.020  lire,  coniparativoment  à  celle  résultant  des  cours 
de  Bourse  au  30  juin  1900. 

Dans  celte  diminution  sont  compris,  bien  entendu,  les  dé- 
tachements de  dividende  ou  des  comptes  d'intérêts  survenus 
durant  le  trimestre  écoulé. 

Voici  la  valeur  des  différouts  groupes  de  titres  au  31  oc- 
tobre 1900,  avec  les  ditt'érences  relatives  sur  celles  au  30  juin  : 


Diff.  au  30  juin 
1900 

-  7.372.518 

-  19.782.000 

-  3.S40.000 

-  10.929.500 

-  3.077.000 

-  2.702.000 

-  930.000 

-  100.000 

-  826.000 

-  3.. 520. 000 

-  590.000 
  -  7.012.000 

1.714.0.58.526   —  59.181.020 

Gomme  on  le  voit,  aucune  espèce  de  titres  n'a  pu  se  sous- 
traire à  la  diminution  de  valeur,  diminution  qui,  si  on  com- 
pare les  cours  au  31  octobre  1900  à  ceux  au  31  décembre  1899, 
a  presque  doublé  :  elle  atteint  119.443.334  lire. 


31  octobre 
1900 

Instituts  de  crédit   451.676.526 

Sociétés  de  transport   688.533.000 

Industrie  des  sucres   45.825.000 

Mines  et  métallurgie   120.246.000 

Tissage  et  filature   91.389.000 

Eclairage   45.270.000 

Electricité   48.140.000 

Papeteries   16.240.000 

Conduites  d'eau   52. 77 0.000 

Moulins   16.320.000 

A.ssurances   82.500.000 

Industries  diverses   55 .  1*9 . 000 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Rome 


Bome,  15  novembre  1900. 

Le  Marché  est  un  peu  moins  soutenu  :  quelques  réalisa- 
tions se  sont  produites  sur  nos  Rentes. 

La  Rente  est  à  100  27  ;  Méridionaux,  704  . .  ;  les  Méditer- 
ramée  sont  à  52i  ...  Banque  Nationale,  864. 


RUSSIE 


Les  Résultats  définitifs  du  Budget  russe  de  1899.  — 

Le  Journal  de  Saint-Pétersbourg  vient  de  publier  les 
résultats  provisoires  de  l'exécution  du  budget  de  1899,  résul- 
tats établis  d'après  les  chiffres  que  le  Ministère  des  finances 
possédait  alors  et  dont  la  vérification  n'était  pas  encore  entiè- 
ment  achevée. 

Actuellement,  le  Contrôle  de  l'Empire  vient  de  soumettre  au 
CoMseil  de  l'Empire  le  compte  rendu  définitif  à^s  recettes  et 
des  dépenses  du  budget  de  1899. 

Il  ressort  des  chiffres  publiés  gue  28  paragraphes  du  budget 
des  recettes  ordinaires  ont  donne  des  plus-values  s'élevant  à 
un  total  de  210.523.5S6  roubles;  pour 7 paragraphes  seulement 
les  recouvrements  ont  été  inférieurs  aux  prévisions  et  ce,  pour 
un  total  relativement  minime  —  6.338.737  roubles;  en  somme, 
les  recettes  du  budget  ordinaire  de  1899  présentent,  par  rap- 
port aux  prévisions,  un  excédent  de  204.184.859  roubles. 

Quant  au  budget  extraordinaire,  les  dépenses  ont  dépassé 
les  recettes  de  mèmé  nature  de  137.690.854  roubles. 

Les  résultats  généraux  du  budget  sont  les  suivants  : 

Y  compris  les  reliquats  des  crédits  non  consommés  des 
exercices  clos,  reliquats  qui  —  lors  de  leur  annulation  —  sont 
rattachés  aux  fonds  généraux  du  Trésor,  la  balance  du  budget 
clos  de  1899  s'établit  ainsi,  selon  le  compte  rendu  du  Contrôle 
de  1  Empire  : 

Roubles 

Dépenses  ordinaires   1.46^.572.517 

—       extraordinaires  321.539!795 

Total   1.785.112.312 

Eecettes   1.869.217.114 

Excédent  de  recettes   84 . 104 . 802 


"Voici,  d'ailleurs, 
taires  : 


les  tableaux  détaillés  des  résultats  budgé- 


BUDGET  OUDINAIUlî 

Recettes 


Evaluées 


Efl'ectives 
(En  roubles) 


Dillérences 


Impôts  directs. . 

—  indirects 
Droits  de  muta- 
tion   

Monopoles  de 

l'Etat  

Propriétés  de 

l'Etat  

Expropriations 


113.554 
591.374 

631 
700 

121 
668 

345 
997 

665 
473 

+  7 

-4-  77 

791.034 
622.778 

75.807 

757 

95 

954 

620 

-t-  20 

146.863 

145.016 

800 

177 

513 

202 

-f-  32 

496.402 

396.307 

398 

440 

067 

002 

-f-  43 

759.604 

l'Etat  

902.302 

1.190.593 

-H  288.291 

Rachat  de  ter- 

rains   

77.694.000 

95.496.545 

-f-  17.802.545 

Remboursemen" 

62.827.019 

65.199.121 

H-  2.372.102 

5.643.596 

7.548.841 

-V  1.905.245 

Total  

1.469.128.203 

1.673. 313. 0{i2 

+204.184.859 

Dépenses 


Dette  publique- . 

270 

238 

086 

275 

754 

597 

-F  5.516.511 

Saini  Synode  . . . 

21 

199 

144 

21 

247 

186 

-f-  311.980 

Maison  Impé- 

12 

637 

506 

12 

984 

397 

-1-  346.891 

Aflaires  étran- 

5 

314 

556 

5 

537 

365 

+  222.809 

323 

791 

710 

333 

57i) 

147 

^  9.787.437 

Marine  

83 

065 

000 

83 

612 

353 

547.353 

Finances  

233 

381 

888 

237 

232 

922 

-i-  3.851.034 

36 

980 

741 

37 

157 

533 

176.792 

82 

145 

703 

81 

633 

189 

—  512.514 

Instruction  pu- 

28 

761 

171 

29 

126 

801 

+  365.630 

Voies  de  commu- 

nications   

288 

074 

712 

288 

187 

230 

+  112.518 

44 

944 

651 

44 

828 

824 

—  115.827 

32 

124 

365 

12 

690 

973 

—  10.3.56.627 

Total  

1.462.659.233 

1.463 

572 

517 

913.284 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Rerettes 


Dépôt  perpétuel 
à  la  Banque 
d'Etat  

Emission  de 
rentes  4  0/0  

Divers  

Total  


Construction  du 
chemin  de  fer 
sibérien ,  sans 
matériel  roulan' 

Entreprises  au- 
xiliaires s'y  rap- 
portant  

Construction 
d'antres  lignes. 

Matériel  roulant 
du  chem.  de  fer. 

Rachat  d'oblig. 
de  chem.  de  fer. 

Rachat  de  Bons 
du  Trésor  

Avances  aux  C'" 
privées  de  che- 
mins de  fer. . . . 

Rachat  de  billets 
de  banque  

Rachat  d'em- 
prunt intérieur 

Divers  

Total  


Evaluées 

Effectives 

Différences 

(En  roubles) 

4.000.0CO 

2.895.416 

—  1.104.584 

174.146.610 
6. 806. 915 

+174.146.610 
+  6.806.915 

4.000.000 

183.848.941 

+179.848.941 

Dépenses 

27.154.350 

27.1:4.350 

» 

3.706.256 

3.577.145 

—  129.111 

24.777.782 

24.912.289 

+  134.507 

46.854.525 

46  864.525 

» 

6.570.500 

6.570.500 

» 

68.260.000 

H-  68.260.000 

» 

60.367.010 

+  60.367.010 

59.9:0.(00 

25.305.!  03 
8.528.576 


50.000.000 

25.3C5  400 
8.528.576 


109.073.413      321.539.795   +21 2. 4f  6. 382 
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RECAPITULATION 

Rectttes 

Evaluées         Effectives  Différences 
(En  roubles) 

Ordinaires          I.'t69.128.203   1.673.313.062  +204.184.859 

Balance  nette...              »              7.953.717  7.953.717 

Extraordinaires.       4.000.000      1  83.848.941  +179.848.941 

Balance  nette...   »              4.101.394  +  4.101.394 

Total   1.473.128.203   1.869.217.114  +;96.088.911 

Dépenses 

Ordinaires   1.462. 659.233  1.463.572.517 

Extraordinaires.  109.073.413 

Total. 


  .  913.284 

321.539.795  +212.460.382 


..  1.571. 732 .646   1.785. 112.312  +213.379.666 


La  Situation  économique  de  la  Russie  en  1899.  — 

Nous  détachons  d'un  très  important  rapport  de  M.  F.  Dubail, 
consul  de  France  à  Riga,  les  renseignements  suivants  sur  la 
situation  économique  de  la  Russie  en  1899  : 

L'année  commerciale  1899  n'est  pas  une  bonne  année  pour 
la  Russie.  C'est  la  première  fois  depuis  1894  (traité  commer- 
cial russo-allemand)  que  le  commerce  russe  est  interrompu 
dans  son  essor.  En  voici  la  cause  :  les  exportations  de 
céréales  ont  sensiblement  diminué,  et  cela  par  le  fait  des 
mauvaises  récoltes  de  ces  trois  dernières  années.  La  récolte 
de  1899,  qui  s'annonçait  bien,  a  été  endommagée  par  les 
mauvais  temps  qui  survinrent  au  moment  de  la  moisson.  De 
plus,  la  quantité  de  blé  dont  l'exportation  pouvait  dis])Oser 
fut  encore  restreinte  par  la  nécessité  de  compléter  les  stocks 
de  réserve,  où  l'on  avait  largement  puisé.  Le  rapport  entre 
l'exportation  et  l'importation  a  été  profondément  modifié. 

L'industrie  offre  un  tableau  plus  riant  :  elle  s'étend  de  plus 
en  plus.  En  1899,  elle  s'est  heurtée  à  différents  obstacles, 
particulièrement  à  l'élévation  excessive  des  prix  du  fer  et  du 
charbon,  phénomène  qui  ne  fut,  d'ailleurs,  pas  particulier  à 
la  Russie. 

Des  faits  fâcheux,  surtout  le  renchérissement  de  l'argent, 
ont  influencé  le  marché  des  valeurs  russes  ;  la  situation 
monétaire  est  cependant  restée  bonne  :  la  monnaie  a  conservé 
une  parfaite  stabilité. 

En  ce  qui  concerne  le  crédit,  de  nombreuses  mesures  sont 
à  signaler.  En  vue  d'unitier  la  dette  de  l'Etat,  ont  été  rachetées 
les  deuxième,  troisième,  quatrième  émissions  de  l'Emprunt 
intérieur  à  4  0/0,  et,  pour  remplacer  cet  emprunt,  ainsi  que 
pour  amortir  vingt-trois  catégories  de  titres  de  Rente  Impé- 
riale, quinze  nouvelles  séries  de  Rentes  sur  l'Etat  à  4  0/0 
ont  été  émises,  représentant  un  capital  nominal  de  180  mil- 
lions de  roubles.  Parmi  les  autres  opérations  de  crédit, 
citons  encore  l'émission  d'obligations  du  Chemin  de  fer 
Moscou-Rybinsk  4  0/0  (emprunt  réalisé  en  Angleterre)  et  les 
concessions  accordées  aux  Compagnies  de  chemins  de  fer 
Moscou  Kasan,  Moscou- Kiew-  Voronesh,  Rjaesan  à  l'Oural^ 
d'émettre  des  obligations  4  0/0  garanties  par  l'Etat,  s'élevant 
à  une  somme  de  plus  de  47  millions  de  roubles.  D'autres 
Compagnies  do  chemins  de  fer  ont  encore  obtenu  la  permis- 
sion de  contracter  des  emprunts  de  moindre  importance. 

Au  nombre  des  mesures  qui  concernent  les  finances  de  l'Etat, 
rappelons  l'extension  de  plus  en  plus  grande  du  monopole 
sur  les  boissons. 

Sur  le  terrain  de  l'industrie  et  du  commerce,  le  (gouverne- 
ment a  pris  dans  l'année  écoulée  de  très  nombreuses  et,  pour 
la  plupart,  de  très  importantes  mesures.  Un  département  spé- 
cial a  été  créé  dans  le  Conseil  de  l'Empire:  le  département  de 
l'Industrie,  des  Sciences  et  du  Commerce.  Notons  aussi  la 
publication  d'un  décret  sur  les  poids  et  les  mesures;  cette  loi 
introduit,  d'une  manière  facultative,  le  système  métrique. 
Une  loi  du  12  avril  sanctionnée  par  le  souverain  réorganise 
l'importation  du  lin. 

Le  Conseil,  créé  en  1898,  pour  les  affaires  intéressant  la 
navigation  cnmmerciale,  a  tenu  deux  sessions,  où  furent 
élaborés  de  nombreux  projets  tendant  à  développer  le  plus 
possible  le  commerce  maritime  de  la  Russie.  Une  décision  du 
Conseil  est  intéressante,  c'est  celle  qui  concerne  l'administra- 
tion des  ports  maritimes  de  commerce;  la  commission  a 
reconnu  qu'il  était  à  souhaiter  que  l'administration  de  ces 
ports  fût  confiée  au  Ministère  des  Finances,  au  lieu  de  dépen- 
dre, comme  à  l'heure  actuelle,  du  ministère  de  l'Intérieur. 

Grâce  à  la  suppression  des  droits  de  douane  (avril  1898)  sur 
les  bateaux  importés,  se  sont  créés  dans  les  ports  de  la  Bal- 
tique deux  compagnies  de  bateaux  à  vapeur:  la  Russo-Bal- 
tique à  Riga,  et  la  Rossiia  à  Libau.  Une  troisième  s'y  est 
ajoutée  en  1899:  la  Russo-Danoise. 

Le  1"  janvier  1900  est  entrée  en  vigueur  la  décision  prise 
par  le  Conseil  de  l'Empire,  et  sanctionnée  par  le  souverain 
en  1897,  suivant  laquelle  le  grand  cabotage,   c'est-à-dire  le 


transport  de  passagers  et  de  marchandises  entre  ports  russes 
situés  sur  des  mers  diti'érentes,  est  exclusivement  réservé  aux 
navires  navigant  sous  pavillon  russe.  Le  transit  entre  les 
ports  de  la  Russie  d'Europe  et  Wladivostock  ainsi  qu'en 
général  entre  les  ports  russes  de  l'Extrême-Orient,  est  consi- 
déré par  celte  loi  comme  grand  cabotage.  Le  traesport  du 
sel  provenant  des  ports  de  la  mer  Noire  est  encore  permis 
aux  navires  étrangers.  De  nombreux  projets  intéressant  l'in- 
dustrie et  le  commerce  furent  discutés  en  1899  par  des  com- 
missions compétentes  :  les  résultats  pratiques  ne  sont  pas 
encore  connus.  Citons  une  commission  réunie  en  février  en 
vue  de  régler  le  commerce  des  céréales.  Deux  représentants 
du  comité  de  la  Bourse  y  prirent  part. 

.\.  vrai  dire,  les  principaux  travaux  durant  l'année  écoulée 
semblent  avoir  été  inspirés  par  le  désir  de  réglementer  les 
Bourses  en  général,  celle  de  Pétersbourg  en  particulier.  L'idée 
d'érii^'er  des  statuts  généraux,  applicables  à  toutes  les  Bourses 
fut  examinée  pour  la  première  fois  et  une  commission  spé- 
ciale a  été  créée  pour  réviser  les  statuts  de  la  Bourse  de 
Pétersbourg  qui  réclame  des  réformes  urgentes. 


SUISSE 


Les  Chemins  de  fer  en  Suisse.  —  La  convention  con- 
cernant le  rachat  du  Central  Suisse  par  la  Confédération 
peut  être  considérée  comme  définitive.  Elle  porte  les  signa- 
tures de  MINI.  Zemp  et  Comtesse,  conseillers  fédéraux  d'une 
part,  et  de  MM.  Heusler  et  Obérer,  membres  du  (Conseil 
d'administration  du  (Jlentral,  d'autre  part.  Pour  qu  elle  soit 
définitive,  il  faudra  encore  la  ratification  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Compagnie,  du  Conseil  fédéral,  de  l'Assem- 
blée générale  des  actionnaires  et  de  l'As-iemblée  fédérale. 

D'après  cet  arrangement,  la  Confédération  reprend  tout 
l'actif  et  le  passif  de  la  Compagnie,  à  l'exception  du  solde 
non  distribué  du  compte  de  profits  et  pertes  de  1899  et  du 
produit  de  l'année  1900,  en  tant  qu'il  revient  à  la  Compagnie, 
et  dont  le  montant  à  été  fixé,  maintenant  déjà,  à  4.700.000  fr., 
pour  éviter  les  divergenci  s  qui  pourraient  se  produire  ulté- 
rieurement relativement  au  calcul  de  ce  produit.  La  Compa- 
gnie re(;oit  de  la  Confédération,  comme  somme  d'achat,  un 
titre  de  rente  par  action,  soit  au  total  ICO  000  titres  de  rente 
fédérale  de  30  fr.  de  rente  annuelle,  payables  par  semestre, 
en  monnaie  suisse,  aux  places  de  paiement  fixées  pour  les 
obligations  fédérales.  Ces  titres  ne  peuvent  être  dénoncés  par 
leur  possesseur  ;  par  contre,  la  Confédération  a  le  droit, 
après  l'écoulement  d'une  période  de  20  ans  et,  pour  la  pre- 
mière fois,  le  31  décembre  1920,  de  les  rembourser,  en  tout 
ou  en  partie,  contre  le  versement  de  750  fr.  par  titre.  La 
somme  d'achat  s'établit  ainsi,  au  total,  à  75  millions  de 
francs. 

La  Confédération  s'engage  à  exécuter  tous  les  engagements 
de  la  Compagnie,  notamment  ceux  envers  les  créanciers  des 
emprunts  et  ceux  vis-à-vis  de  la  caisse  de  secours  des  em- 
ployés ;  elle  peut  être  tenue  pour  directement  responsable 
de  tous  ces  engag  ments. 

.\fin  de  faciliter  la  prompte  délivrance  de  la  fortune  reve- 
nant aux  actionnaires,  la  Confédération  s'engage  en  outre  à 
donner  la  garantie  prévue  par  la  loi  pour  tous  les  engage- 
ments encore  pendants  ou  en  litige  de  la  Compa^;nie,  notam 
ment  en  ce  qui  concerne  les  emprunts  non  encore  échus. 

La  Confédération  reprend  à  son  service  les  fonctionnaires 
et  employés  du  Central, et  cela  aux  conditions  de  traitements 
actuelles  jusqu'au  30  avril  1903.  La  direction  exploitera 
l'entreprise,  pour  la  Confédération  jusqu'à  fin  1901.  La  créa- 
tion de  la  direction  d'arrondissement  est  prévue  pour  le 
commencement  de  1902. 

D'autre  part,  on  écrit  de  Berne  que  la  supposition,  que 
l'on  compte  sérieusement  au  Palais  fédéral  sur  la  possibilité 
d'acquérir  à  l'amiable,  et  avant  le  30  avril  1903,  d'autres 
réseaux  que  celui  du  Central,  est  confirmée  par  une  disposi- 
tion de  la  convention  de  l'achat  du  Central.  D'après  celle-ci, 
en  effet,  l'exploitation  du  réseau  continuera  à  être  dirigée, 
jusqu'à  fin  1901,  par  l'administration  actuelle.  Cette  disposi- 
tion a  été  introduite  dans  la  pensée  que  l'on  saurait,  dans  le 
courant  de  l'année  prochaine,  d'une  manière  certaine,  si  une 
entente  peut  être  obtenue  avec  d'autres  compagnies.  Suivant 
l'étendue  du  rachat  à  l'amiable,  le  provisoire  continuerait  ou 
l'administration  serait  définitivement  organisée,  d'après  les 
prescriptions  de  la  loi  fédérale. 


Les  Recettes  douanières.  —  Les  recettes  des  douanes 
pour  le  mois  d'octobre  1900  se  sont  élevées  à  4.059.124  fr.  41, 
contre  4.969.440  fr.  13  en  1899,  soit  une  diminution  de  recet- 
tes de  909.815  fr.  73.  Du  1"  janvier  au  31  octobre  1899,  elles 
s'étaient  élevées  à  41.210.164  fr.  FO,  et  pour  la  même  période 
de  1900  elles  ont  été  de  35.393.219  fr.  67,  soit  une  diminution 
en  1900  de  1.817.744  fr.  83. 
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AMÉRIQUE 


BRESIL 

Situation  financière  do  l'Etat  de  Rio-Grande.  —  A  en 

iuijer  par  le  dernier  message  du  Président  de  l'Etal  de  Uio- 
Graude  du  Sud,  malgré  la  situation  générale  de  la  lU-publi- 
(]ue  et  quelques  lois  fédérales  qui  ont  supprimé  ou  réduit 
assez  sensiblement  diverses  sources  de  recettes,  la  situation 
do  l'Etat,  au  point  de  vue  tinancier,  est  plutôt  favorable.  Les 
données  de  l'exercice  VMO  sont  encore  par  trop  incomplètes  et 
M.  Borges  do  Medeiros  se  limite  à  dire  que  la  recette  pour 
quelques  mois  du  premier  semestre  est  Je  3.647 'contos  alors 
que  la  dépense  n'atteint  que  3.265  contos  de  rois. 

Le  Président  présente  cependant  les  chill'res  relatifs  aux 
trois  exercices  précédents  qui  prouvent  le  mouvement  de 
progression  lente,  il  est  vrai,  mais  coûtiuue,  que  suit  la 
recette  de  Rio  Grande  :  c'est  ainsi  que  l'on  a  successivement 
9  630  contos  en  1897,  10.820  contos  en  1898  et  11.098  contos  en 
1899.  Pour  ce  dernier  exerciee,  il  y  a  eu  une  plus-value  de 
i.850  contos  sur  les  prévisions  budgétaires. 

La  dépense  totale  de  cet  exercice  de  1899  s'est  élevée  à  11.530 
contos  dont  9.112  contos  pour  les  dépenses  ordinaires  et  2.418 
contos  pour  les  dépenses  extraordinaires  entraînées  par  les 
travaux  d'amélioration  entrepris  (1.028  contos)  et  par  le  ser- 
vice de  sûreté  publique  1.390  contos). 

Grâce  à  l'amortissement  graduel  et  ininterrompu  de  la 
Dette  passive  fait  depuis  1894,  elle  se  trouve  réduite  à  3.463 
contos  550  000  reis. 

Telle  est  toute  la  dette  de  l'Etat,  représentée  exclusivement 
par  les  emprunts  intérieurs  faits  à  différentes  époques  et  dont 
les  litres,  à  part  ceux  des  emprunts  pour  la  construction  de 
la  voie  de  Taquara  et  le  service  de  sûreté,  qui  sont  de  5  OyO, 
portent  6  0  0  d'intérêt. 

Si  le  gouvernement  le  voulait,  il  pourrait,  en  réduisant  les 
dépenses  productives  faites  avec  les  travaux  publics,  amor- 
tir toute  sa  dette  en  six  ans. 

Mais,  copime  le  dit  fort  bien  M.  Borges  de  Medeiros,  lors- 
que la  dette  se  présente  en  d'aussi  bonnes  conditions  que 
celle  du  Rio  Grande,  il  est  préférable  d'employer  les  sommes 
disponibles  aux  travaux  d'amélioration  plutôt  que  de  les 
consacrer  uniquement  au  rachat  de  la  dette. 

Malgré  cela,  l  amorlissement  de  la  dette  a  été  a.ssez  rapide, 
puisque  dans  le  court  espace  de  six  ans  elle  a  été  réduite  de 
7.855  contos  750  mille  reis  à  3.81 4  contos  250  mille  reis. 

L'excédent  définitif  passé  de  l'exercice  1899  à  celui  de  1900 
s'élève  à  6.746  contos  de  reis  et  se  trouve  représenté  comme 
suit:  au  pouvoir  des  percepteurs  193  contos,  en  caisse.  1.451 
contos  ;  en  d  pots  et  titres.  587  contos:  en  timbres  Ô.510  con- 
tos, et  dans  la  caisse  des  valeurs  de  diverses  natures,  4  contos 
de  l'cis. 

Le  Président,  en  terminant  cette  partie  de  son  message, 
aborde  le  projet  de  loi  budgétaire  pour  l'exercice  1901  et  pour 
lequel  il  estime  la  recette  à  9.750  contos  de  reis  et  la  dépense 
à  \).7ô2  contos  500  mille  reis. 


CHILI 

Le  Commerce  extérieur  en  1899.  —  La  valeur  du 
commerce  extérieur  de  la  République  du  Chili  a  été,  en  1899, 
de  2l>'.i.366.491  piastres,  chifïre  qui  représente  une  diminution 
de  964.998  piastres  par  rapport  à  1898.  Dans  ce  total,  lei  im- 
portations figurent  pour  106.260.358  piastres  et  les  exporta- 
tions pour  lo3. 10(5.133  piastres.  Par  rapport  à  1898  c'est,  pour 
les  premières,  une  augmentation  de  3.9S8.300  piastres  et 
pour  les  secondes  une  diminution  de  4.96^.298  piastres.  En 
fait,  cependant,  les  exportations  ont  progressé  de  6.310.897p. 
en  1899.  Les  chiffres  de  l'année  précédente  comprenaient,  en 
effet,  14.271.427  piastres  de  métaux  précieux.  En  les  dédui- 
sant du  total  de  168.069.431  piastres,  on  trouve  seulement  une 
somme  de  153.798.004  piastres.  Si  l'on  retranche  également 
des  exportations  de  1899  la  somme  de  2.595.772  piastres,  re- 
présentant la  valeur  des  métaux  précieux,  il  reste  une  somme 
de  160.108.901  piastres. 

Voici  comment  se  répartit  ce  commerce,  par  pays  de  pro- 
venance et  de  destination  : 


Importations 
1898 


1899 


(En  piastres) 

Grande-Bretagne   :38.424.400  44.338.050 

Allemagne   26.397.370  29.718.898 

Etats-Unis   9.399.225  8.197  569 

France   5.320.129  5. .525. 162 

Pérou   5.868.890  5.185.194 

République  Argentine..  3.710.916  2.186.487 


1898  1899 
(En  piaslrcsy 

Brésil   1.721  .o;}0  1.777.489 

Equateur   1.0M6.159  1.5'i0.907 

Italie   2.070.8<;i        1  536.532 

Uruguay   2.457.:j:i'i  1.3:35.600 

Belgi(iue   814.()'i8  1.021.123 

Inde   1.045.657  915.154 

Australie   2.297.575  767.623 

Espagne   3iJl3.371  486.867 

Chine   375.190  364.858 

Costa-Uica   234.353  344.026 

Cuba   49.207  209.328 

Colombie   190.381  174.874 

Paraguay   51.584  143.622 

Suisse   29.898  31.657 

Portugal   11.717  31.203 

Japon   21.954  13.912 

Suède   2.830  12.974 

Polynésie   »  11.694 

Java   4.508  8.026 

Guatemala   14.739  6.003 

Nicaragua   »  5.326 

Hollande   25.703  2.027 

Autriche   1.838  » 

Norvège   2.679  1.970 

Grèce   334 

Russie   »  1.494 

Mexique   »  1.047 

Bolivie   2.517  225 

Pêcheries   235.658  327.437 

Exportations 
1899 

Grande-Bretagne   11 0 . 523 . 378 

Allemagne   20.921.999 

France   9.334.281 

Etats-Unis   7.349.858 

lérou   4.248.312 

Bolivie   1.123.5:37 

Italie   869.949 

Uruguay   829.082 

Equateur   544.696 

Belgique   342.673 

République  Argentine..  304.882 

Colombie   259.271 

Brésil   186.283 

Danemark   157.865 

Portugal   140.818 

Gap  

Amérique  Centrale   72.600 

Hollande   71.519 

Jamaïque   » 

Falklands   22.318 

Espagne   1.500 

Navires   5.796.315 


Différ.  en  1898 

—  796.196 
— 3.661. 0S2 
—1.980.404 

—  293.149 
-1-1.290.768 

—  a52.720 
-I-  620. 5Ô5 
-H  159.473 

—  42  233 
-f  329.357 

—  114.585 

—  153.737 

—  6^3.148 

—  157.865 

—  58  246 

—  86.396 

—  2.718 
71.519 

—  70.300 

—  15.175 
-I-  100 
+  657. 09i 


ETATS-UNIS 


Le  Commerce  des  'Vins  avec  la  France.  —  Voici, 
d'après  les  statistiques  américaines,  un  tableau  des  vins  et 
spiritueux  importés  de  France  aux  Etats-Unis  de  1890  à  1899  : 

Vins  de      Vins  de     Vins  de  Spi- 
Années    Champagne  Bordeaux  Bourgogne  ritueux 

Caisses  Gallons  Gallons  Gallons 

1890               400.352  868.141  51.530  3.34.723 

1891              316.952  691.527  45.179  272.328 

1892              346.199  663.389  45.945  267.990 

1893              295.414  624.345  40.413  218.460 

1894              2.>7.0S7  595.756  40.858  236.729 

1895    2:39.845      682.686      37.908  235.751 

1896    223.289      463.674      36.311      179  677 

1897   206.545      957.045      44.725  269.229 

1898    227.761      516.825      25.841  168.578 

1899    267.555      560.480      40.640  175.864 

Pendant  l'année  fiscale  1899,  les  Etats-Unis  ont  exporté  en 
France  544  caisses  et  8.644  gallons  de  vins  de  Californie. 


lie  Marché  Financier  de  J^ew-lTork 


New-York,  le  14  novembre  IS/OO. 
La  situation  du  Marché  est  bonne.  Le  public  des  affaires  a 
été  bien  impressionné  par  le  résultat  de  l'élection  et  l'on 
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croit  généralement  à  une  période  de  grande  activité.  On  com- 
mence à  escompter  cette  reprise  des  transactions  et  les  cours 
en  profitent. 

La  situation  générale  du  pays  est,  d'ailleurs,  des  plus 
favorables  et,  de  tous  côtés,  les  ^atistiques  publiées  font 
croire  à  une  période  de  prospérité. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/2. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  coui-s  suivants  :  Atchison, 
35  1/4;  Milwaukee,  1215/8;  Lake  Shore,  220  1/4;  Erie, 
13  1/8;  Reading,  19  3/4;  Canadian  Pacific,  88  ./.  ;  ILlinoin 
Central,  122  3/8;  Louisville,  79  l'S;  New-York  Central, 
137  7/8;  Union  Pacific,  66  3/4. 


MEXIQUE  , 

L'État  de  Veracruz.  —  Un  Agent  du  Gouvernement  des 
Etats-Unis  au  Mexique,  vient  d'adresser  au  Département  des 
Républiques  américaines,  à  Washington,  une  étude  sur  les 
richesses  agricoles  de  l'Etat  de  Veracruz. 

Nous  extrayons  de  ce  travail  les  renseignements  suivants  : 

La  population  de  cet  Etat,  d'après  le  recensement  de  18U5, 
est  de  8ti3.220  habitants.  Les  terres  arables  sont  couvertes  de 
caféiers  sur  une  extension  de  45.645  acres  et  de  cannes  à 
sucre  sur  21.780  acres. 

Les  cantons  de  l'Etat  les  plus  producteurs  de  café  sont 
ceux  de  Coatepec,  Huatusco,  Orizaba,  Jalacingo  et  Zongolica. 

Ceux  qui  fournissent  le  plus  de  sucre  sont  ceux  de  Cor- 
doba,  Veracruz,  Goatepec,  Orizaba,  Cosamaloapam,  Jalapa  et 
Huatusco. 

Au  point  de  vue  de  la  production  du  sucre,  l'Etat  de 
Veracruz  est  le  second  du  Mexique.  11  vient  immédiatement 
après  celui  de  Morelos,  qu'il  dépassera  sous  peu. 

Quant  à  son  réseau  de  chemin  de  fer,  l'Etat  de  Veracruz 
compte  actuellement  sept  cent  ving-cinq  kilomètres,  qni 
sont  desservis  par  les  Compagnies  suivantes  : 

«  Mexicain  »,  «  Alvarado  et  Anton  Lizardo  »,  «  Inter- 
océanique »,  «  Orizaba  »,  <(  Tehuantepec  »,  «  Veracruz  au  Paci- 
fique »,  «  Boca  del  Rio  »,  «  Jalapa  et  Teocelo  »  et  chemin  de 
fer  de  «  Pearson  and  Sons  ». 


L'Industrie  sucrière  au  Mexique.  —  Le  Moniteur  offi- 
ciel du  Commerce  publie  un  article  de  M.  G.  Stophan,  titu- 
laire d'une  bourse  commerciale-  de  séjour  à  l'étranger,  sur 
l'industrie  sucrière  au  Mexique.  Les  informations  que  nous 
donne  M.  Stephan  sont  doublement  intéressantes  à  signaler  : 
elles  nous  montrent  l'habileté  avec  laquelle  le  Mexique  déve- 
loppe ses  ressources  naturelles;  elles  nous  font  voir  en  même 
temps  tout  le  parti  que  nos  industriels  pourraient  tirer  de 
cette  situation,  en  mieux  utilisant  leurs  rapports  avec  ce  pays. 

L'industrie  sucrière  au  Mexique,  écrit  M.  Stephan,  est 
actuellement  dans  une  condition  des  plus  prospères  et  donne 
une  aide  immense  au  pays.  L'esprit  progressiste  dont  ont  fait 
preuve  les  fermiers  en  se  munissant  de  machines  modernes 
contribuera,  sans  aucun  doute,  à  augmenter  le  nombre  d'hec- 
tares de  terrain  où  est  cultivée  la  canne  à  sucre  et  à  augmen- 
ter la  production  de  cet  article. 

Actuellement,  il  y  a  au  Mexique  près  de  1.800  plantations 
de  canne,  dont  70  possèdent  des  fabriques  équipées  avec  des 
machines  modernes. 

Le  produit  de  ces  propriétés,  en  sucre  ])rut  et  raffiaé,  mé- 
lasses et  alcools,  monte  de  26  millions  à  30  millions  de  piastres 
îiar  an. 

La  production  du  sucre  du  Mexique  n'est  pas  suffisante 
pour  la  consommation  locale,  bien  que  tous  les  ans  les 
douanes  conslatent  des  exportations  de  sucre  et  d'eau-de-vie 
au.x  Etats-Unis  et  que,  d'autre  part,  il  est  importé  du  sucre 
étranger  pour  satisfaire  la  demande. 

La  plupart  des  machines  employées  viennent  d'Ecosse  et  de 
France.  Mais  les  Américains  nous  font  bien  concurrence  :  ils 
ont  au  Mexique  des  dépôts  très  bien  montés  et,  plusieurs  fois 
par  semaine,  ils  font  des  expériences  publiques  concluantes.  Ils 
lancent,  en  outre,  de  superbes  catalogues  illustrés  (ju'ils 
accompagnent  de  voyageurs  bien  au  courant  de  l'article  qu'ils 
représentent.  Il  ne  faut  pas  que  nos  constructeurs  oublient 
que  ce  n'est  pas  un  article  dont  la  vente  peut  se  traiter  par 
correspondance,  sur  le  seul  vu  d'un  dessin  plus  ou  moins 
fidèle  de  l'original. 

Les  grandes  propriétés  de  Guahinztla,  près  de  Guantla,  ont 
employé  pour  plus  de  700.000  piastres  de  machines  modernes. 

Par  contre,  il  y  a  des  usines  où  le  sucre  est  extrait  et  où 
l'emploi  de  la  vapeur  est  inconnu  et  où  le  jus  de  la  canne  à 
sucre  est  exprimé  au  moyen  de  moulins  à  cylindres  en  bois. 

D'une  manière  générale,  on  peut  affirmer  que  toutes  les 
côtes  et  les  terres  chaudes  du  Mexique  sont  favorables  à  la 
culture  de  la  canne  à  sucre.  On  la  cultive  pourtant  avec 
succès,  malgré  le  manque  de  capitaux  qui  a  presque  em- 
pêché l'établissement  d'usines  modernes.  La  plupart  des 
plantations  suffisent  à  peine  à  la  consommation  locale  ;  cette 


insuffisance  est  due,  en  grande  partie,  à  l'installation  primi- 
tive et  défectueuse  des  appareils  d'élaboration.  Mais  là  où 
on  a  monté  des  usines  perfectionnées  avec  des  capitaux  suf- 
fisants, les  affaires  marchent  merveilleusement. 

C'est  ce  qui  se  passe  à  Morelos,  à  .Jalisco,  à  "Tepic,  etc.  De 
grandes  usines  élaborent  des  millions  de  kilogramme*  d'ex- 
cellent sucre  raffiné  qui  se  vend  i.  des  prix  variant  de  7  à 
8  piastres  les  100  kilog. 

A  ces  prix,  les  indigènes  consomment  tout  ce  qu'on  pro- 
duit. Les  classes  pauvres  usent  du  sucre  non  raffiné  ;  «  mas- 
cabado  »,  qui  leur  revient  encore  relativement  cher. 

Cette  hausse  des  prix  ne  dépend  nullement  du  coût  de 
production.  On  a  évalué  qu'avec  une  somme  de  51.800  pias- 
tres on  peut  produire  3. .370.500  kilog.  de  sucre  et  750.000  ki- 
log. de  mélasse  qui,  aux  prix  courants,  donnent  80.000 
piastres,  soit  30.000  piastres  de  bénéfice,  c'est-à-dire  plus  de 
30  0/0  du  capital  engagé  !  Ces  prix  sont  maintenus  par  un 
puissant  syndicat  de  production,  spécialement  dans  l'Etat  de 
Morelos.  Ils  sont  'maîtres  de  les  faire  hausser  davantage, 
protégés  comme  ils  le  sont,  d'abord  par  les  tarifs  des 
douanes  qui  grèvent  les  sucres  étrangers,  bruts  ou  raffinés, 
d'un  droit  de  15  centimes  le  kilog.,  et  ensuite  parla  dépré- 
ciation de  l'argent,  qui  grève  de  35  0/0  et  plus  les  achats  à 
l'étranger. 

Un  hectare  produit  30.000  kilog.  de  canne  qu'on  vend  19  fr. 
les  1.000  kilog.;  le  produit  d'un  hectare,  la  première  année 
serait  donc  de  600  fr.  Dès  la  deuxième  année,  les  frais  se- 
raient eiinplement  ceux  de  culture  et  récolte,  puisque  la 
plantation  est  faite  qu'elle  peut  durer  vingt-cinq  années  et 
qu'on  a  plus  à  payer  le  terrain,  le  bénéfice  serait  donc  de 
750  fr.  environ  par  hectare. 

Les  analyses  faites  jusqu'ici  montrent  que  la  richesse  sac- 
charine du  suc  de  la  canne  récollée  au  Mexique  est  très  forte. 
De  plus,  le  Mexique  aura  toujours  en  sa  faveur  le  bas  prix 
des  salaires  ainsi  que  1  infériorité  des  frais  d'installation 
comparés  à  ceux  de  l'Europe  et  du  reste  de  l'Amérique.  C'est 
ce  qui  permet  au  sucre  mexicain  de  lutter  avantageusement 
avec  le  sucre  de  Cuba,  où  la  main-d'œuvre  est  excessivem«nt 
chère. 

Les  principales  raffineries  mexicaines  étant  installées  à 
l'intérieur  du  pays,  l'exportation  est  peu  avantageuse.  11 
n'en  serait  pas  de  même  pour  les  plantations  et  raffineries 
situées  près  des  côtes,  comme  celles  établies  sur  la  côte  de 
Sotavento,  et  qui  prospèrent  admirablement  par  l'expor- 
tation : 

Le  Mexique  a  exporté  en  1899  : 

Canne  à  sucre,  9.000  kilog.  pour  une  valear  de  120  pias- 
tres. 

Sncre,  500.000 kilog.,  pour  une  valeur  de  21.000  piastres. 
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JAPON 

La  Production  du  Thé.  —  La  Revue  économique  de 
V Indo-Chine  cherche  à  établir  le  chiffre  de  la  production  du 
thé  au  Japon. 

Les  documents  officiels  japonais  donnent,  d'après  elle,  une 
estimation  de  34.428  tonnes  pour  1899,  en  augmentation  de 
8.154  tonnes  sur  la  récolte  correspondante  de  1898 

En  ce  qui  concerne  l'exportation,  les  statistiques  les  plus 
récentes  indiquent  : 

Tonnes 

1898   18.619 

1899    20.977 

Le  port  de  Yokohama  exporte  prés  de  la  moitié  environ  du 
chiffre  ci-dessus  (9.300  tonnes  en  1899;  Ces  thés  sont  princi- 
palement à  destination  des  Etats-Unis,  qui  en  prennent  les 
trois  quarts. 

Au  point  de  vue  des  prix,  le  marché  de  Yokohama  s'est 
ouvert  le  26  avril  1899,  par  l'achat  de  quelques  lots  à  35  et 
40  yen  par  picul.  A  partir  du  5  mai.  il  y  a  eu  une  baisse 
continue  et  les  prix  ont  atteint  29  à  30  yen  le  picul  pour  la 
qualité  moyenne. 

La  sévérité  de  la  douane  américaine  pour  la  qualité  du  thé 
importé  aux  Etats-Unis  et  l'imposition  d'un  droit  de  10  cents 
de  dollar  or  par  livre  poids  (4.53  gr.\  sont  des  entraves  au 
développement  des  exportations  du  thé  japonais  vers  l'Amé- 
rique du  Nord. 

I  Les  qualités  commerciales  les  plus  courantes  sont  le  thé 
'  commun,  bon  commun,  moyen,  bon  moyen,  beau,  très  beau, 
de  choix  et  extra,  marquant  entre  elles  des  différences 
de  prix  pouvant  aller  de  25  yen  le  picul,  soit  environ  1  fr.  05 
le  kilogramme  pour  le  thé  commun,  à  39  yen,  soit  1  fr.  65 
le  kilogramme  pour  le  thé  extra  au  change  de  1  yen  = 
2  fr.  55)  d'après  le  Bulletin  bimensuel  de  la  Chambre'étran- 
,  gère  de  Yokohama. 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE^'  —  Empire  de  Turquie  {snitr) 


POIDS  ET  MESURES  (Snilc) 

SUPl!'.151'ICIE 

Métro  c. 

Pic  aiclihio  cuni'   =  «j  70/74 

CAPACITÉ 

Litres 

Pour  liquides  :  ,  >   „ , 

M,Hro   =  W  t>l<ês  =  18  38 

Oko  =  1 

l'oiir  luarchuiHlisi's  soclics  : 
Kilo  i)Our  céréales     =8.)  27 

Par  clocrct  de  mars  1882,  les  poids  et  inosurcs  de 
rKinpiro  ottoman  ont  été  assimilés  au  système  métri- 
que décimal,  mais  en  conservant  les  anciennes  déno- 
minations, ce  qui  cause  des  confusions  dans  l'usage. 
L'oke  est  égale  au  kilogramme;  le  batman  =  10  kilo- 
grammes; le  cantar  =  100  kilogr.  ;  le  tcliéky  =  1.000 
kilogrammes.  Le  shinik=l  décalitre;  lekileh  =  l  hec- 
tolitre. L'Evlek  =  1  are;  le  djeril  =  1  hectare;  l'ar- 
chine  =1  mètre;  le  nul  =  l  kilomètre;  le  i)arsang=r  1 
kilomètre.  En  1889,  le  système  métrique  des  poids  a 
été  décrété  obligatoire  pour  les  céréales;  en  janvier 
1892,  obligatoire  pour  toutes  les  denrées. 


BUDGET 


Une  communication  ofli'-ielle,  insérée  le  6  octobre  1875 
dans  les  journaux  de  Gonstantinople,  annonçait  que  le 
budget  des  dé^ienses  et  des  recettes  de  l'Empire  otto- 
man était  en  déficit  de  plus  de  5  millions  de  livres 
turques. 

L'équilibre  budgétaire  du  pays,  compromis  i)ar  une 
série  d'emprunts  contractés  périodiquement  pour  faire 
face  à  des  découverts  annuels,  venait  d'être  brusque- 
ment rompu  à  la  suite  des  dépenses  extraordinaires 
d'armement  lu'ovoquées  par  l'insurrection  de  la  Bosnie 
et  de  l'Herzigovinc. 

La  nouvelle  causa  une  émotion  d'autant  plus  vive 
en  Europe  que  la  Sublime-Porte,  en  exposant  d'une 
façon  catégorique  la  situation,  indiquait  les  moyens 
qu'elle  entendait  prendre  pour  y  porter  remède,  et  cela 
sans  accord  préalable,  avec  la  Banque  Impériale  Otto- 
mane, Banque  d'Etat  de  l'Empire,  investie  par  ses 
conventions  de  certains  droits  de  contrôle  sur  le  bud- 
get. Des  jiourparlers  furent  aussitôt  engagé.s  aA'cc  les 
délégués  des  '•réan'^iers  étrangers,  et  ces  pourparlers 
aboutirent  au  décret  du  28  Mouharrcm  1299  (8/20  dé- 
cembre 1881),  qui  a  constitué  l'Administration  de  la 
Dette  publique  ottomane. 

Ce  décret  a  fait  passer  entre  les  mains  de  cette  Ad- 
ministration la  gestion  de  certains  revenus  déterminés 
et  de  ressovu'ces  sjjéciales  dont  l'Etat  s'est  irrévocable- 
ment dessaisi  au  profit  de  la  Dette  publique. 

La  situation  financière  de  la  Turquie  doit  donc  être 
envisagée  aujourd'hui  à  un  double  point  de  vue  : 
l"  la  situation  de  la  partiede  la  Dette  dont  l'administra- 
tion est  dévolue  à  la  Caisse;  2"  la  situation  financière 
personnelle  du  Gouvernement  ottoman. 

Cette  dernière  situation  est  peu  connue  du  public. 
Pendant  longtemps,  on  a  ignoré  le  budget  de  l'empire 
ottoman;  on  n'avait  d'autres  renseignements  que  les 
évaluations  fournies  par  les  rapports  consulaires.  En 
octobre  1896,  pour  répondre  aux  réclamations  de  la 

C)  Voir  l'Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 


Russie,  le  Gouvernement  ottoman  .se  décida  :i  établir 
un  i)udget  pour  les  recettes  et  les  (hipcnsc.s  de  l'Empire 
relatives  à  l'année  1897-98.  Ce  fait  constitua  une  innova- 
tion heureuse  jjour  un  jiays  où  les  riucstions  budgé- 
taires a\  aient  toujours  été  réglées  par  le  Sultan  et  ses 
ministres  sans  contrôle  direct  ou  indirect. 

En  même  temps,  le  Sultan  se  décida  à  reconstituer 
la  Cour  des  Com])los.  Mais  ces  réformes  ne  fnrent  ))a.s 
continuées  et  l'on  atten<l  toujours  la  pul)Iicaliou  d'an 
nouveau  budget. 

Au  moment  où  les  comptes  relatifs  à  l'année  1897-98 
furent  livrés  au  public,  le  Gouvernement  demanda  à 
sir  Edgar  Vincent  (alors  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Dette  publique)  de  faire  un  rai)port 
sur  la  situation  financière  de  l'Empire  et  d'établir  un 
plan  de  réformes. 

Dans  ce  rapport, —  document  unique  sur  la  situation 
générale  des  finances  personnelles  de  l'Empire  ottoman, 
—  le  Président  de  la  Dette  no  nie  .pas  le  manrpe  de 
méthode  qui  s'est-  manifesté  dans-  la-  pré'paration  des 
divers  budgets  ;  il  ne  se  fait  pas  faute  de  critiquer 
l'absence  de  contrôle,  de  signaler  les  vices  de  l'adminis- 
tration ;  mais,  en  même  temps,  il  constate  que  le  cas 
de  la  Tm-quie  n'est  pas  aussi  mauvais  qu'on  le  pense  ; 
que  le.s  imjtôts  sont  moins  lourds  qu'on  ne  croit;  qu'ils 
ne  sont  que  mal  répartis,  mal  proportionnés,  mal 
administrés.  C'est  de  ce  côté  qu."il  faucb-ait  effectuer  fks 
réformes. 

Dans  l'examen  des  budgets  aucfiiel  il  s'est  livré,  sir 
Edgar  Vincent  a  constaté  que,  depuis  1890,  les  re- 
cettes de  toutes  soui'ces  se  sont  élevées  en  moyenne  à 
17.r)00.000  liv.  t.,  tandis  que  les  dépenses  ordinaires  et 
extraordinaires,  ont  été  do  •18.60t).000  liv.  t.,  ce  qui  a 
laissé  un  déficit  moyen  d'e  1.000.000  de  liv.  t.  Sur  le 
chitfre  des  dépenses,  2.13Ô.Ô00.  liv.  t.  ont  été  a.ssignéc,s 
au  service  de  la  Commission  internationale  de  la  Dette 
publique.  Les  Commissaires  disposent  de  certaines 
sources  de  revenus  et  les  perçoivent  par  le  ministère 
de  leurs  propres  fonctionnaires.  Sir  Edgar  Vincent 
n'a  donc  tenu  aucun  compte.  jIc  ces  disponibiltés  spé- 
cialement assignées  et,  pour  la  même  raison,  il  a  laissé 
de  côte  les  tributs  payables  par  l'Egypte,  Samos,  la 
Roumélie  orientale,  s'élevant  à  1.300.000  livres  tur- 
ques. Après  avoir  déduit  ces  sommet,  les  revenus 
ordinaires  s'élèveraient  à  14.850.000  liv.  t.  et  les  dépen- 
ses à  la  même  somme  ;  ce  sont  ces  dépenses  extraordi- 
naires qui  auraient  créé  le  déficit  do  1.000.000  de  liv.  t. 

La  question  se  pose  donc  de  savoir  comment  le 
budget  extraordinaire  peut  être  siipprimé,  les  revenus 
augmentés,  les  dépenses  réduites.  Le  rapport  s'est  ex- 
|)li(iué  sur  ces  divers  points  avec  une  abfiolue franchise 
et  sans  entrer  dans  le  détail  des  longues  critiques  for- 
mulées, voici  rénumération  des  réformes  qui  pour- 
raient conduire  à  ce  résultat.  Leur  simple  résumé  édi- 
fiera sur  les  vices  de  l'admijustration. 

Sir  Edgar  Vincent  a  donc.  ])ropos(''  : 

1"  La  réduction  des  dépenses  militaires  ;  2°  la  sup- 
l)ression  de  la  contrebande  ;  3o  Le  paiement  régulier 
des  fonctionnaires  sur  une,  échelle  fixe,  basée  d'après 
les  situations  et  non  les  individus;  4°  la  réduction  du 
personnel  administratif;  5°  l'augmentation  des  salaires 
des  emplois  imi)ortants  ;  G"  l'augmentation  de  l'impôt 
direct;  7o  la  publication  régulière  des  rapports  annuels 
et  mensuels  ;  8°  l'augmentation  de  l'autorité  du  Minis- 
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trc  des  finances,  afin  do  lui  permettre  de  i)unir  toutes 
les  dépenses  irréj^uliéres  et  de  résister  aux  demandes 
de  paiements  extraordinaires  non  autorisés  par  une 
disposition  particulière. 

On  ignore  comment  ces  i^ropositions  de  réformes  ont 
été  accueillies.  Et  pour  analyser  les  revenus  et  dé- 
penses de  l'Empire  on  n'a  d'autre  ressource  c]ue  de 
consulter  le  budget  de  1897-98,  dont  voici  le  détail,  que 
nous  rapprochons  des  chiffres  du  budget  pour  1875-7C. 


RECETTES 


1875-70 


1897-98 


Impôts  directs  :  (En  francs) 

Tithes   »  93.480.000 

Vcrghis  (cote  porsonnelle)   71. 437. 500  .57.381.867 

Tcrnettre  (Impôt  foncier]   3.453.750  11.400.00<J 

Exonération  du  .service  mililairc  18.000.000  '20.205.588 

Divers   >•  7.325.024 

Impôts  indirects  : 

Douanes   4C.  687. 500  45.000.000 

ALdimams  (taxe  sur  le  bélail,  etc.)  46.168.875  44.182.9.57 

Divers   286 . 699 . 275  58 . 022 . 128 

Recettes  administratives  : 

Militaires   '•  12.147.680 

Civiles   »  44.734.420 

Part  clans  les  bénéfices  de  l:i  Ur- 

ffie  des  tabacs   »  1.180.450 

Tnbuls  divers   18.398.700  25.798.027 

Divers    46.520.550  » 

537.306.1.50  422.0.'>8.141 

DÉPENSES 

Liste  civile   30.099.487  20.121.000 

Dette  publique   334.558.013 

Dette  tribuliiire   »  17.101.345 

Emprunts  sous  l'Administration 

de  la  Dette   »  60.093.3.. 

Autres  emiirunts   »  27.470.329 

Dello  flotlaute   25.031.250  11.936.320 

Garanties  de  chemins  de  fer   »  19.091). 785 

Indemnité  de  guerre  k  la  Russie  »  10.200.003 

Fondations  ))ieuses   14.752.402  17.088.2iJ4 

Dépenses  tnilitaii-es  : 

Guerre   87.815.475  102.305.114 

Gendarmerie   »  23.117.923 

Marine   18.000.000  12.4.53.50.5 

Ar  ti  1  lerie   18 . 000 .  OOO  10 . 537 .  0=35 

Ministères  civils  : 
Grand-vizir,  Conseil  d'Etat,  In- 
térieur   »  22.550.541 

Finances   43.736.737  15.2:30.0.50 

Justice   10.770.825  10. .520. 854 

Autres  Ministères   (i8.13'i.388  39.040.878 

050 . 904 . 037  420 . 190 . 570 


DETTE 

En  vertu  du  décret  de  Mouharrem  dont  nous  A-enons 
de  parler,  le  '^•apital  nominal  de  la  Dette  publique  otto- 
mane, réduit  au  taux  moyen  d'émission,  et  majoré 
ensuite  de  10  0/0  en  représentation  des  intérêts  des 
Emprunts  suivants  et  des  primes  de  rEm])runt  des 
Lots  turcs  échues  et  non  payées  jusqu'à  la  fin  de  Tannée 
1881,  a  été  arrête  comme  suit  : 

Taux 

Emprunts  d'émission   Yaleur  fixée 


Francs 


1858  (Dette  convertie)   85 

1800  —    57  275 

1802  —    08 

1863-04        —    69  62 

1865  —    64  775 

1869  —    56  725 

1872  —    98  50 

1873  —    50  285 

Dette  générale   45  84 

Obligations  à  lots  des  Che- 
mins de  fer  do  Turquie 

d'Europe  (Lots  turcs)   41  005 


86 
20 
93 
99 
73 
322 
130 
375 
.099 


132. 
105. 
403. 
342. 
017. 
140. 
,579, 
,054, 
.209, 


900 
025 
iXX) 
050 
82.5 
000 
125 
950 
900 


Pour  le  service  de  la  Dette  ainsi  déterminée  et  jus- 
qu'à sa  comi)léte  extinction,  le  Gouvernement  ottoman 
a  cédé,  d'une  manière  a})soIue  et  irrévocable,  toute  la 
série  des  revenus  et  recettes  suivants  : 

Le  monopole  du  sel  dans  tout  l'Empire;  le  monopole 
des  tabacs;  l'impôt  du  timbre;  l'impôt  des  spiritueux; 
l'impôt  de  la  pêche;  la  dime  des  soies;  le  tribut  de  al 
Principauté  de  Bulgarie,  remplacé,  tant  qu'il  n'aura 
pas  été  fixé  par  les  puissances  signataires  du  traité  de 
Berlin,  par  un  prélèvement  annuel  de  2.300.000  fr.  sur 
la  dîme  des  tabacs;  l'impôt  des  revenus  de  l'ile  de 
Chypre,  remplacé  par  des  droits  sur  la  douane  pour 
îi.OOO.OOO  de  fr.  ;  la  redevance  de  la  Roumélie  orientale; 
le  i)roduit  des  droits  sur  le  tuml)éki  (tabacs  à  fumer 
dans  le  narguilch)  jusqu'à  concurrence  de  1.136.000  fr.; 
Une  disposition  spéciale  a,  de  plus,  concédé  au  Conseil 
le  droit  d'exi)loiter  le  monopole  des  tabacs  et  du  .sel, 
par  voie  de  régie. 

Le  produit  net  des  revenus  indiqués  i)ar  le  décret 
est  consacré  au  paiement  des  intérêts  et  de  l'amortis- 
sement de  la  Dette,  après  le  prélèvement  par  privilège 
de  l'annuité  de  590.000  livres  turques  afîérente  au  ser- 
vice des  ol)ligations  créées  en  représentation  du  mon- 
tant maximum  de  8.170.000  livres  turques,  en  exécution 
de  la  Convention  des  10/22  août  1879. 

Les  4/5  du  produit  des  revenus  concédés  sont  affec- 
tés au  service  de  l'intérêt;  l'intérêt,  calculé  sur  le  capi- 
tal réduit,  est  servi  d'abord  au  taux  de  1  0/0  suscep- 
tible d'être  augmenté  jiar  1/4  0/0  jusqu'à  4  0/0,  taux 
maximum. 

Le  ciiKjuième,  restant  du  i)roduit  des  revenus  est 
attribué  à  l'aniortisseinent,  qui  ne  i)eut  dépasser  1  0/0 
du  cai)itul  réduit.  Pour  le  service  d'amortissement,  les 
cmi)runts  (jui  constituent  la  Dette  ottomane  ont  été 
réunis  en  (juatrc  grou]>es  : 


Groupe  1  ou  série  A 

-  2     -  B 

—  4     —  D 


Em])runts  de  18.58  à  1802 

—  1860,  18(i:3-04.  1872 

—  18f)ô.  1809,  1873 
Dette  générale  et  Lots  turcs 


Un  règlement  si^écial  indique  dans  quelles  conditions 
chacun  des  quatre  grou[)es  doit  venir  à  tour  de  rôle 
participer  à  l'amortissement. 

L'amortissement  des  titres  rachetés  ou  extraits  delà 
roue  doit  avoir  lieu  à  des  taux  qui  ne  ])euvent  délias- 
ser les  chiffres  suivants  : 

66.66  0/0  tant  que  l'intérêt  servi  sera  de  10/0; 

75  0/0  quand  l'intérêt  sera  compris  entre  1  et  3  0/0; 

100  0/0  quand  l'intérêt  atteindra  ou  dépassera  3  D/0 
l)Our  arriver  au  maximum  de  4  0/0. 

L'emprunt  à  primes  des  chemins  de  fer  de  la  Tur- 
quie d'Europe  (lots  turcs)  de  1.980.000  obligations  de 
400  fr.,  nominal  3  0/0  a  été  l'objet  d'un  arrangement 
spécial.  Il  ne  reçoit  pas  l'intérêt  de  1  0/0,  mais  toutes 
les  sommes  qui  lui  reviennent  sur  le  service  de  la 
Dette  sont  employées  au  remboursement  des  titres 
et  des  primes  sortis  au  tirage. 

La  Dette  administrée  par  la  Caisse  n'est  pas  la 
seule  dette  de  l'Empire  ottoman.  Certains  emprunts 
n'ont  pas  été  compris  dans  l'arrangement;  d'autres  ont 
été  contractés  depuis  lors,  mais,  étant  donné  la  rapidité 
avec  laquelle  l'amortissement  fonctionne,  le  montant 
total  do  la  dette  de  l'Empire  est  inférieur  aujourd'hui 
à  ce  qu'il  était  au  moment  de  la  i)romulgation  du  dé- 
cret du  28  Mouharrem. 

[A  suivre.) 


3.55.285.175 
2.060.930.850 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr. 


Encaisse 

§2 

PRINCIP.  CHAPITEES 

métallique 

"rt  ai 

o 

•  a  -S 

^  S 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
etdépc 
partiel 

Porte 
feuill 

escomi 

Tau: 
l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1899  23  novembre 

1900  8  novembre 
1900  15  novembre 
1900  22  novembre 


1.892 
2.300 
'2.303 
2.309 


1.170(1  3.891 
1.114  |  4.072 
l.UO 
1.1141 


4  081 
4.029 


47(1 
491 
451 
463 


1  003 
843 
834 
189 


474 
527 
519 
517 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 

15  novembre 

612 

302 

1.452 

648 

1.193 

91 

6 

1899 

31  octobre. . . 

294 

69 

890 

191 

323 

1900 

'31  iictobre. . . 

642 

316 

1.541 

579 

1.072 

93 

0 

1900 

lO'octobre. . . 

295 

45 

863 

181 

312 

1900 

7  novembre 

644 

317 

1.515 

638 

lOiO 

85 

5 

1900 

20  octobre. . . 

295 

40 

844 

186 

3Î9 

1900 

15  novembre 

663 

326 

1.472 

607 

1.027 

83 

1900 

31  octobre. . . 

296 

47 

841 

182 

329 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1899 

31  octobre... 

72 

35 

234 

107 

302 

26 

» 

1899 

31  octobre... 

65 

12 

241 

63 

64 

1900 

23  octobre... 

06 

34 

223 

lo:i 

297 

27 

» 

1900 

10  octobre. . . 

67 

13 

258 

60 

82 

1900 

31  octobre... 

67 

23 

233 

106 

m 

26 

1900 

20  octobie... 

67 

13 

2:jG 

60 

83 

1900 

7  novembre 

67 

33 

229 

100 

29!) 

27 

» 

1900 

31  octobre. .. 

67 

13 

258 

69 

82 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899 

23  novembre 

798  1 

»  1 

1  708 

971 

781 

» 

5 

1900 

8  novembre] 

793 

»  1 

741 

960 

603 

» 

4 

1900 

i5  novembre 

798 

n 

736 

984 

620 

4 

1900 

22  novembre 

796  1 

1  729 

921 

625 

» 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

7  juillet  

4  août  

29  septembre 


130 
15(1 
145 
148 


15 
14 
12 
15 


200 
201 
197 
202 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899  30  septembre  1 

1900  7  juillet....! 

1900     4  août  I 

1900  29  septembre  I 


67 
71 
70 
76 


10 

160  11 

»  1 

» 

10 

162  1 

n 

10 

Ibt 

w 

» 

10 

170  1 

» 

Encaisse 

PBINCIP.  CHAPITRES 

'"1 

métallique 

r  a>  -S 

M  2  Ô) 

-a  â. 
u  a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

G/coui 
et  délit 
partiel 

Porte 
feuill 
esconi] 

Avanc 
s.  valet 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongxie 


1899   15  novembre 

775 

263 

1.499 

39 

472 

52 

1900  31  octobre.  . 

958 

244 

1.596 

41 

553 

71 

1900     7  novembre 

9B0 

244 

1.566 

51 

538 

71 

1900   15  novembre 

966 

246 

1.528 

80 

499 

64 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


189  9  30  septembre 

1900  14  septembre 

1900  22  septembre 

1900  30  septembre 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899  18  novembre 

1900  3  novembre 
1900  10  novembre 
1900  17  novembre 


GRECE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  

30  septembre 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


46 
36 
36 
38 


29 
30 
31 
31 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1899 
1900 
1900 
1900 


31  oc'obre. .. 
10  octobre. .. 
20  octobre. . . 
31  octobre. . , 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1899 

8  uuvcnibre 

27 

49 

38i 

12 

79 

28 

» 

1900 

24  octobre . . . 

26 

48 

384 

H 

95 

20 

1900 

31  octobre. . . 

26 

48 

.383 

10 

20 

n 

1900 

1  novembre 

26 

48 

385 

10 

90 

20 

1899   31  octobre. .. 

93 

133 

7 

35 

34 

1900   31  août  

88 

» 

126 

(j 

38 

17 

1900  30  septembre 

89 

129 

4 

38 

16 

1900  31  octobre... 

94 

1) 

136 

7 

39 

32 

6 

4,'/, 


1899 

16 

novembre  1 

87 

23 

541 

33 

442 

48 

5 

1900 

31 

ocldhrc. . . 

90 

14 

598 

38 

493 

62 

4 

1900 

8 

novembre 

92 

15 

573 

59 

470 

61 

4 

1900 

15 

novembre  | 

92 

13 

581 

35 

474 

60 

4 

2 

2 

4 

63 

24 

20 

8 

4 

4 

18 

62 

23 

67 

8 

4 

4 

18 

62 

24 

67 

8 

4 

4 

20 

62 

24 

67 

8 

340 

349 

1.520 

772 

1.037 

102 

344 

416 

1.601 

741 

1.102 

250 

345 

409 

1.603 

725 

1.107 

2  il 

346 

408 

1.594 

738 

1.108 

240 

4 

129 

43 

25 

8 

2 

n 

139 

60 

30 

6 

2 

» 

151 

38 

32 

6 

1 

» 

145 

61 

50 

6 

1899   18  novembre 

89 

147 

456 

9 

149 

118 

1900     3  novembre 

123 

140 

492 

7 

i(;8 

130 

1900   10  novembre 

123 

1.37 

492 

11 

164 

125 

1900  17  novembre 

123 

139 

483 

7 

168 

120 

554 
6 

6 
6 


3/, 
3'/. 
3K 


6% 


6)4 


3J4 
3/, 

3/, 


85 

1 

60 

38 

37 

5 

35 

2 

66 

38 

45 

35 

2 

64 

37 

47 

35 

2 

64 

38 

45 

5 

» 

189  9   30  soplembre 

43 

» 

17 

70 

8 

» 

» 

n 

1900   30  juillet.... 

42 

13 

fis 

8 

» 

» 

1900   31  août  

41 

11 

66 

8 

» 

1900   30  septembre 

41 

1    93  1 

10 

63 

8 

6% 


1'/. 

S54 


642 
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ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899   an  octobre... 

44 

2 

128 

28 

S6 

25 

8 

1900  14  octobre. .. 

il 

2 

132 

» 

48 

23 

8 

1900  21  octobre... 

40 

1 

132 

» 

49 

23 

8 

1900  28  octobre. .. 

41 

2 

133 

49 

23 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


189  9   23  octobre... 

2.215 

118 

1.441 

427 

366 

304 

1900    8  octobre. . . 

1.825 

162 

1.520 

341 

.591 

481 

1900  16  octobre.  . 

1.827 

162 

1.503 

332 

590 

493 

1900  23  octobre. . . 

1.801 

160 

1.620 

346 

.  593 

501 

6 

5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 

31 

octobre. ■ . 

26 

2 

79 

13 

39 

16 

» 

1900 

29 

septembre 

23 

2 

74 

11 

40 

21 

» 

1900 

octobre. . . 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

1900 

31 

iictubre. . . 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 
1900 
1900 
1900 


20  septembre 

31  juillet  

31  août  

30  septembre 


7 

9 

38 

11 

9 

10 

6 

5 

9 

35 

1 

8 

8 

6 

0 

9 

37 

2 

9 

9 

6 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


189  9    30  septembre 

43 

6 

100 

34 

97 

21 

6 

1900  31  juillet.... 

45 

7 

83 

51 

111 

21 

6 

1900   31  août  

49 

7 

85 

44 

114 

18 

6 

1900  29  septembre 

49 

6 

96 

44 

llh 

19 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899 
1900 
1900 
1900 


30  septembre 

31  juillet.... 

31  août  

29  septembre 


13 

13 

116 

660 

292 

123 

» 

13 

11 

105 

784 

315 

143 

» 

13 

12 

lil7 

730 

304 

141 

» 

13 

12 

120 

746 

321 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899   18  uoven.bre 

97 

11 

224 

978 

189 

44 

6 

1900     3  novembre 

100 

9 

228 

1038 

186 

49 

5 

1900   10  novembre 

100 

10 

232 

1038 

186 

49 

5 

1900  17  novembre 

100 

10 

230 

1046 

184 

49 

5 

TOTAUX 


189  9   23  novembre 

7.892 

2.608| 

14.623 

1  5.642 

7. 284 

1,6321 

» 

1900    8  novembre 

8.1H3 

2.618 

15.372 

1  5.61(1 

7.151 

2,119! 

1900   15  novembre 

8.162 

2.59-i| 

15.322 

5.4'/l 

7.098 

2.0911 

» 

1900  22  novembre 

8.184 

2.6211 

15.175 

1  5,607 

7,019 

2.079) 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


189B   31  décembre  . 

7.611 

2,633 

15,896 

8.736 

5,328 

3,699 

» 

1896   31  décembre  . 

7,9,33 

2,, 378 

14,. 383 

8.8.38 

6,(W2 

3,6,31 

» 

1897   31  décembre  . 

8,746 

2,346 

13,234 

8,548 

6,661 

3 , 433 

» 

1898  31  décembre  . 

8,160 

2  636 

14.975 

8,999 

7,620 

3,594 

» 

1899   31  décembre  . 

7.853 

2  585 

14.992 

9.321 

8,332 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  Importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


17  oct. 

24  oct. 

31  oct. 

7  iiov. 

14  nov. 

21  nov. 

48 

06 

48  .. 

48 

08 

48 

48 

03 

48 

05 

100 

Is 

100  18 

100 

17 

100 

21 

100 

21 

100 

21 

156 

73 

160  .. 

160 

162 

162 

163 

32 

15 

32  70 

33 

23 

34 

33 

40 

33 

20 

81 

40 

81  40 

81 

43 

81 

45 

81 

40 

81 

35 

100 

15 

100  16 

100 

13 

100 

15 

100 

16 

100 

18 

100 

90 

100  95 

101 

33 

101 

23 

101 

23 

101 

15 

Constantinople.  .... 

22 

92 

23  05 

22 

87 

22 

90 

22 

91 

22 

87 

81 

40 

81  42 

81 

46 

81 

43 

81 

41 

81 

40 

106 

30 

106  02 

103 

66 

105 

57 

105 

74 

105 

83 

100 

34 

100  35 

100 

33 

100 

38 

100 

36 

100 

37 

751 

50 

751  . 

752 

752 

50 

760 

760 

25 

32 

25  33 

23 

32 

23 

30 

23 

32 

23 

32 

31 

43 

32  21) 

33 

25 

33 

53 

33 

10 

33 

20 

106 

32 

106  02 

105 

67 

105 

57 

103 

67 

105 

82 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

37 

37  37 

37 

42 

37 

42 

37 

37 

37 

37 

96 

30 

96  . 

96 

05 

95 

93 

95 

95 

93 

93 

—     (à  3  mois  . . . 

96 

20 

,  95  90 

95 

93 

95 

85 

95 

87 

95 

87 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  (rois  mois 

Amsterdam.,  papier courl 

Allemagne ...  — 

Vlenne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb,-Port.o  , .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgicrue  

Italie  

Suisse  

New-York, . . 


Plus 


4  % 

4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 

moins 

4  % 

4  % 

5  % 

4  % 
au  pair 
3437 
218  89 


Matières  d'or  cl  d'argeiil 

Or  en  barre  (le  kil,), , , 
Argent  id,  (le  kil,). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . 

—  —  nouv.  titre  :  900' 
Couronnes  de  Suéde  


23  oct. 

2  nov. 

8  nov. 

13  nov. 

22  nov. 

205  69 
121  44 
103  06 

205  75 
121  37 
103  06 

203  87 
121  44 
103  06 

205  75 
121  44 
103  06 

205  75 
121  5(1 
103  06 

378  . . 
394  .. 
261  .. 

378  ., 
394  .. 
261  .. 

376  .. 
394  .. 
261  .. 

376  25 
394  .. 
261  .. 

376  .. 
383  .. 
261  .. 

23  085 
25  11 

0  19p. 

5  87p. 

0  44p, 

517  ., 

25  07 
23  095 
0  19p 
5  62p. 
0  44p 
517  .. 

23  08 
23  105 

0  22p. 

5  3îp. 

0  44p. 

517  .. 

25  08 
25  105 

0  22p. 

0  62|). 

0  44p. 

516  50 

25  10 
25  115 

0  25p. 

3  62p. 

0  44p. 

516  50 

3437  ,, 
110  .34 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
108 
80  30 
23  80 
20  oO 
40  ., 
27  50 

3437  ., 
107  80 
80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
108  43 

80  .30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  ,. 
107  80 
80  50 
23  80 
20  60 
40  ,, 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


d'après  le  change 

f  Sa 

25  oct. 

2  nov. 

8  nov. 

22  nov. 

13  nov. 

Pays  de  l'Kurope 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  226 

1  223 

1  226 

1  226 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  C75 

25  01)3 

25  073 

25  075 

2.5  093 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or).. . 

1  « 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  75 

0  75 

0  73 

0  75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  62 

0  62 

0  61 

0  61 

0  61 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  94 

0  91 

0  94 

0  9; 

0  94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  97 

3  97 

3  97 

3  88 

Kounianie  (leu  or)  

1  .. 

0  99 

0  98 

0  98 

0  98 

0  98 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

2  63 

o  63 

2  63 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

U  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Ktats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  17 

5  17 

5  17 

5  16 

5  16 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  62 

2  62 

2  62 

2  63 

2  65 

Képub.Arg.  (peso  pap.) 

5 

2  13 

2  14 

2  15 

2  14 

2  14 

1  89 

1  81 

1  80 

1  81 

1  81 

1  oO 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  07 

1  09 

1  13 

1  10 

1  10 

Indes  (l'oupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

Japon  (yen  argent) , , . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Chine(.Sh«iijh>i)(taëlarg.) 

7  .47 

3  78 

3  77 

3  78 

3  78 

3  78 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  framcs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  ; 

En  Allemagne   100  60 

En  Angleterre   100  41 

En  Autriche-ffongrie  ...  100  87 

En  Belgique   100  23 

En  Espagne  .:   132  9 i 

En  Grèce   163  . 

En  Jfullande   100  23 

En  Italie   105  93 

En  Portugal   144  . 

En  Roumanie   101  13 

En  Bussie    101  15 

En  Suisse   100  44 

Aux  Etats-Unis   100  28 

Au  Mexique   204  90 

En  Rcpuhl.  Argentine  . .  2.33  20 

Au  Chili   103  . . 

Au  Br^'sil   238  18 

Aux  Indes   1(10  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   197  61 


du  jeudi  22  novembre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étranger» 
valent  en  France  : 

BiWeii Allemands   99  40 

—  Anglais   99  S9 

—  Austro-Hongrois.  99  13 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   75  20 

—  Grecs   61  34 

—  Hollandais   96  77 

—  Italiens   94  38 

—  Portugais   69  43 

—  Roumanie    98  85 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   99  56 

Pièces  des  Etats-Unis —  99  i2 

—  du  Mexique   48  80 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  86 

—  Chili   95  23 

—  du  Brésil   38  73 

Pièces  des  Index   100  .  - 

—  du  lapon   103  10 

—  de  la  Chine   50  60 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  22  novembre  1900. 

La  cote  des  changes  conserve  toujours  la  même  physiono- 
mie ;  le  papier  lioUaiidais  n'a  pas  varié,  il  y  a  une  reprise 
insigniflanle  sur  la  devise  allemande,  les  remises  sur  Vienne 
restent  au  même  prix  ;  il  en  est  de  même  du  papier  espagnol. 
Il  seuible  à  en  juger  par  le  bilan,  que  la  Banque  d'Espagne 
sente  la  nécessité  de  faire  des  elïorts  pour  enrayer  le  déve- 
loppement de  sa  circulation  fiduciaire,  mais  tout  cela  est 
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bion  insunisaiit  et  il  l'aiulra  que  le  Gouvornomont  se  décide 
il  iiiUn-vonir  sérieusomonl  et  à  diminuer  bu  dette  vis-à-via  do 
la  lUinque. 

Le  papior  porlu^'ais  est  tombé  de  81)4  ;i  tîSf)  par  suilo  du 
paiement  de  l'indemnité  de  2Ï)  millions  do  francs  à  laquelle 
U  a  l'ié  coiulamné,  vis  iVvis  du  Gouvernement  anglais,  pour 
l'alïaire  du  chemin  de  fer  de  Heira. 

Le  papier  russe  reste  à  aoi,  mais  le  versement  a  hausse 
de  1/8. 

J.o  chèque  sur  Londres  passe  do  25  10  1/2  fi  25  U  1/2;  1  ar- 
tienl  est  abondant  et  lo  marché  anglais  s'est  procuré  des  res- 
sources en  vendant  des  titres  Xew-Vorlv. 

\oas  n'avons  aui'une  iiioditicalion  à  signaler  dans  les 
chantées  des  pays  de  V  Union  latine;  quant  au  New- York, 
il  reste  à  516  oO,  probablement  à  la  suite  des  exportations  de 
titres  expédiés  jiar  Londres. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Honp-Kong .. 

ShaiiKliai  

Yokohama. . . 


24  oc-l. 

31  ocl. 

7   M.  IV. 

li  ni>v. 

21  n.iv. 

2/1  1/4 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/2  1/16 

2/1  1/8 
2/10  7/8 
2/0  nis 
2/1  13/16 

2/1  1/8 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/1  11/16 

2/1  1/8 
2/11  / 
2/0  5/8 
2/1  5/8 

2/1  1/8 
2'U  ./. 
2/0  5/8 
2/i  1/2 

1/3  2i)/32 
1/3  29/32 
10  1/4 
n  1/4 

1/3  29/32 
1/3  2H/32 
10  13/32 
17  5/32 

1/3  29/32 
1/3  lo/16 
10  3/4 
17  1/4 

1/3  15/16 
1/3  31/32 
10  17/32 
17  7/32 

1/3  i^/16 
1/3  lîi/l(i 
10  17/32 
17  .■,/32 

133  90 
71/11  1/2 
30  3/16 

132  90 
77/11  3/4 
29  7/8 

132  50 
77/11  1/2 
29  11/16 

132  60 
77/11  1/2 
29  Jl/16 

133  20 
77/11  1/2 
29  9/16 

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutl'a  

Rio-Jaiiciro  

Valparaiso  

Buenos  -  .\yros  , 
primo  de  l'or.. 
Or  en  barre»  . . . 
Argent  en  barres 

Le  recul  de  1/8  sur  l'argent  en  barres  n'a  influencé  que  les 
remises  sur  Singapoure,  qui  perdent  1/8  ;  les  autres  devises 
de  l'Extrême-Orient  restent  aux  cours  de  la  semaine  précé- 
dente. 

Des  offres  ont  été  reçues,  mercredi,  à  la  Banque  d'Angle- 
terre, pour  30.00.000  Rs  en  traites  du  Gouvernement  et 
transferts  télégraphiques  sur  l'Inde.  Les  demandes  de  traites 
montaient;!  48'-J.0O.0GO  Rs.Les  offres  pourtraites  à  1  sh. 331/32 
recevront  environ  6  0/0.  Le  montant  offert  aux  offres  pour  la 
semaine  prochaine  est  de  30.00.000  Rs.  Le  montant  des  traites 
et  transferts  vendus,  du  1'''  avril  au  20  novembre,  a  été  de 
839.27.008  Rs.  réalisant  5.580.926  liv.  st. 

Le  Rio-Janeiro  est  ferme  à  ses  cours  de  la  semaine  der- 
nière; le  Valparaiso  recule  de  1/16:  à  Bueuos-Ayres,  la  prime 
de  l'or  est  de  133  20,  en  légère  reprise. 

A  Paris,  il  n'y  a  pas  de  prime  sur  l'or  qui  est  fort  abon- 
dant dans  la  circulation;  à  Londres,  les  barres  sont  à 
77/11  1/2:  les  aigles  américaines  à  76/6  1/2  et  les  autres  mon- 
naies au  titre  900/1000-  à  76/6. 

D'après  JIM.  Pixley  et  Abell,  le  mouvement  du  métal 
jaune  sur  le  marché  libre  a  été  le  suivant  du  8  au  15  no- 
vembre : 

Importations  Expoi-tations 

Inde  £  500.000 

Australie   164.000  Néant 

Indes  occidentales.  lO.tiOO 


674.000 


Les  demandes  du  continent  ont  absorbé  tous  les  arrivages. 

L'argent  en  barres  a  perdu  1/8;  il  avait  atteint  le  cours  de 
29  11/16  sur  les  ordres  de  la  Monnaie  de  Paris  portant  sur 
30.000 kilos.  Il  y  a  d'assez  bons  achats  pour  l'Inde;  les  expor^ 
talions  de  Londres  en  Extrême-Orient  ont  été,  pour  la 
semaine  du  8  au  15  novembre,  de  265.yr)0  liv.  st  ,  soit  8  mil- 
lions 396.889  liv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre  6.112.293 
livres  sterling  en  1893. 

Les  taux  officiels  d'escompte  n'ont  pas  varié  cette  semaine. 
Escompte  hors  Banque 

Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York  l 
(timemoney)  \ 

L'escompte  hors  banque  a  partout  une  tendance  à  fléchir' 
il  v  a,  sur  les  divers  marchés,  abondance  de  capitaux. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Glearitif 
House  »,  173  millions  sterling  de  lettres  do  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière  ii 
était  passé  163  miUions  sterling;  il  y  a  donc  une  augmen  ta- 
tion de  10  millions  sterling. 


25  oct. 

2  nov. 

8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

3~/. 
3  5/8 
3  7/8 

3~/. 
4  ./. 
4  ./. 

3  7. 

3  1.3/16 

4  1/8 

3  7. 

4  ./. 
4  1/4 

2  7/8 

3  7/16 

4  1/8 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/3 

i  1/4 

3  3/4 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Uanr/un  'le  France  a  augmenté,  cett 
semaine,  do  6.53r>.('00  fr.  La  e.irculation  a  rendu  3.:î'(0.000  fr. 
.1  Paris  et  l.69;i.000  fr.  dans  les  suôcursales  ;  il  a  été  acheté 
pour  1.291.1J00  fr.  de  matières,  il  on  a  été  vendu  pour  K5.000 
francs;  il  est  venu  150.000  fr.  d'Alexandrie,  75.000  fr.  do 
Belgi(|ue  et  71.000  fr.  do  Suisse;  il  n'a  rien  été  expédié  à 
l'étranger. 

L'encaisse  argent  s'est  accrue  de  3.640.000  fr.  La  circula- 
tion a  rendu  2. 228.000  fr.  à  Paris  et  2.192.000  fr.  dans  les 
succursales;  il  est  venu  1.270.000  fr.  de  Belgique  et  50.000  fr. 
de  Suisse.  L'is  sorties  ont  été  do  1  ..'jOO.OOij  fr.  pour  la  Belgi- 
que, .500.000  fr.  pour  la  Suissp,  60.000  fr.  pour  Konakry  et 
40.000  fr.  pour  Monte  Clarlo.  Bien  qu'il  y  ait  une  augmenta- 
lion,  les  exportations  dépassent  les  importations  de  780.000 
francs;  le  dégagement  qui  a  commencé  il  y  a  environ  trois 
ans  se  poursuit  donc  très  heureusement. 

La  circulation  a  diminué  de  52  millions,  mais  c'est  le  por- 
tefeuille qui  en  a  fait  les  frais,  il  a  baissé  de  45  millions  les 
comptes  courants  ont  versé  12  millions,  les  avances  sont  'sta- 
tionnaires. 

La  Banque  d'Allemagne  a  reçu  28  millions  de  métal  et  sa 
circulation  a  baissé  de  43  millions,  son  portefeuille  a  perdu 
13  millions,  ce  ((ui  est  négligeable  devant  le  chiffre  très  élevé 
qu'il  présente;  les  comptes  courants  ont  versé  69  millions 

Il  ne  s'est  produit  aucune  entrée  d'or  cette  semaine  à  la 
Banque  d'Angleterre;  voici  le  détail  des  sorties  : 

i'^ance  t  IG.OOO 

Roumanie   40  OOO 

Malte   20  ."000 

Egypte   200.000 

Total  des  sorties  £  276.000 

Les  sorties  d'or  étranger  ont  été  de  6.900  000  fr  m 
comme  la  circulation  a  rendu  8.900.000  fr..  l'encaisse  présente 
une  augmentation  de  2  millions  ;  la  circulation  a  diminué  <1p 
/  millions,  les  comptes  courants  ont  retiré  63  millions  le 
37.50i\000°fr  millions,  les  Consolidés  ont  diminué'  de 

i.'encaisse  or  do  la  Basique  d' Autriche-Hongrie  a  aua- 
inente  de  6  millions,  l'encaisse  argent  de  2  million"  la  eirén 
ation  a  baissé  de  38  millions,  les  comptes  courants'ont  '''lr,né 
lions  P"'"'''^''''"''*'  perd  39  millions,  les  avances  6  mil! 

Un  chiffre  est  à  remarquer,  celui  des  comptes  courants 

La  Banque  ô.' Autriche-Hongrie  il  y  a  aueloueV  annin« 
n'avait  qu'un  chiffre  infime  des"  lépots  de  fond  "Su  cela 
par  la  concurrence  ,1e  la  Caisse  d'Epargne  postale,  qui  draine 
1  argent  disponible  dnns  les  derniers  villages  et  qui  donne 
aux  depo.sants  outre  des  intérêts,  des  facilités  de  toute  es- 
pèce ;  .nalgre  1  action  de  la  Caisse  d'épargne,  la  Banque  a  dé- 
veloppe ses  comptes  courants  et  elle  a  réussi  dans  une  mesure 
appréciable  qui  fait  bien  augurer  de  l'avenir.  mcsuie 

L>i  Banque  d'Espagne  a.  AVLÇimeniè  son  encaisse  de  2  mil- 
h?''.  /'o"'°n"'",^  ^  d'argent;  la  circulation  a 

baisse  de  9  nullions  les  comptes  courants  ont  augmenté  da 
1.3  millions  le  portefeuille  et  les  avances  sont  statfonnaires 

Il  ny  a  de  changements  ni  à  la  Ban<iue  des  Pays- lias  ni 
a.  \ii  Banque  d  Italie.  M.  Stringher,  sous-secrélaire'du  Tré- 
sor vient  detre  nommé  directeur  général  de  la  Banque 
d  Italie  en  remplacement  du  regretté  M.  Marchiari  •  il  él  tit 
impossible  de  confier  la  Direction  du  grand  établissement 
italieji  a  de  plus  dignes  mains;  nous  avons  la  confiance  que 
M.  Stringher  saura  mettre  la  Banque  d'Italie  au  rang 
quelle  doit  occuper  parmi  les  banques  d'émission  euro- 
péennes. 

La  Banque  de  Roumanie  sur  des  achats  d'or  qu'elle  fait 
de  temps  en  temps  à  Londres  arrive  à  maintenir  son  encaisse 

!"fr''n  m''?'A 8''"*^  c^»"  P"ine  de  l'or  est  dé 
l.ld  0/0  aBucharest:  en  tout  cas  elle  fait  de  son  mieux  et 
elle  mente  tous  les  éloges  de  ceux  qui  la  voient  lutter  contre 
de«  circonstances  fâcheuses  et  tout  le  respect  de  la  Roumanie 
quelle  sert  de  son  mieux  et  avec  un  désintéressement  absolu. 

Banques  associées  de  New-  Yorfi 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Encaisse 


1899  -4  nov.. 

1900  3  nov., 
1900  10  nov. 
1900  17  nov. 


140.5 
1.58.0 
156.;i 
158.9 


Circula- 
lion 

Dépôts 

Portefeuill* 

16.2 

755.9 

695.5 

.30.7 

841.8 

792.3 

30.7 

831.1 

785.7 

30.7 

839.7 

787.9 

Toujours  calme  complet  dans  les  mouvements  d'or  à  New- 
York.  Les  Banques  associées  présentent  pourtant  les  comptes 
dos  augmentations  assez  sensibles. 
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monétaire  et  Situation  financière  générale 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AQX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 


(E 

Q  dollars) 

EXPORTATIONS 

IW 

PORTATIONS 

du  •2'î  oct. 

Depuis 

du 

7  ijcl 

OR 

au  3  IlOA'. 

le  1*^  jcinv. 

au  3 

llOV- 

1  Cî  1    j  cin  V. 

Grande-Bretagne 

la  .y)     .  1  cU 

1.463 

185 

1, 

17.G6i.48l 

1.870.650 

» 

4.502.983 

452 

.585 

1.215.993 

Autres  pays  ... 

13.4i5 

6.247.874 

42 

.630 

1.320.201 

Total  1900... 

4  /  .  4i      .  UO-i 

1.958 

400 

1  F')",  DfiR 
/  .         .  UDO 

~  1899... 

25.00C 

25.986.116 

451 

48* 

13. 8 '1^.086 

—  1898... 

38.222 

8.881.966 

991 

9-6 

96.222.778 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

1.021.890 

42.723.960 

> 

64.988 

G53.685 

2.5.15 

» 

5.431 

n 

2.628 

Autres  pays  

7.678 

403.152 

loi 

664 

3.913.262 

Total  1900... 

43.78S.228 

151 

664 

3.!l'-i3.4;3 

—  1899... 

675.671 

38.937.703 

I2't 

510 

3.412.868 

-  1898... 

1.015.125 

39.906.702 

95 

.587 

2.159.709 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  frappes  de  monnaies  en  Suisse  en  1901 

Le  message  du  (Conseil  fédéral  suisse  concernant  lo  budget 
de  10  Jl  contient  les  indications  relatives  à  la  frappe  des  mon- 
naies pour  l'année  prochaine.  La  Confédération  envisas,'e  les 
frappes  d'or  actuelles  non  encore  suffisantes,  et  la  frappe  de 
1901  sei-a  égale  à  celle  des  années  précédentes.  11  y  aura  ainsi 
quatre  cent  mille  pièces  nouvelles  de  vingt  francs,  ce  qui 
fait  wvl  total  de  huit  millions. 

On  se  plaint  beaucoup,  en  Suisse,  de  la  disette  du  numé- 
raire; la  Convention  du  29  octoi^re  1897  autorisant  une  aug- 
mentation de  monnaies  divisionnaires  d'argent  pour  un  mon- 
tant de  trois  millions  de  francs,  on  ])Ourra  efl'ectuer,  en  IHOl, 
la  frappe  de  deux,  un  et  demi-franc  pour  six  cent  mille 
francs,  solde  de  cette  augmenialion.  La  monnaie  de  nickel 
est  souvent  rare;  on  frappera  cinq  millions  de  pièces  nou- 
velles de  vingt,  dix  et  cinq  centimes,  soit  un  million  de  cha- 
cune des  deux  premières  espèces  et  trois  millions  des  der- 
nières. (Juant  au  cuivre,  il  en  sera  fait  abstraction,  en  1901,  si 
lés  propositions  du  Conseil  fédéral  sont  admises. 


Les  incinérations  de  Papier-monnaie  Brésilien 
Nous  empruntons  au  Brésil  l'intéressant  article  suivant  ' 

«  La  d.^conûturo  des  banques  brésiliennes  de  dépôts 
comptes  courants  de  Rio  de  Janeiro  a  de  nouveau  mis  sur  1^ 
tapis  la  question  du  papier-monnaie  de  cours  forcé  et  divis 
en  deux  camps  ennemis,  nos  confrères  flii-mlnenses,  les  uns 
soutenant  le  Ministre  des  finances  dans  la  voie  des  inciné- 
rations, les  autres  lui  prédisant  une  catastrophe,  au  cas  où 
il  ne  mettrait  pas  fin  aux  iucinéralions  du  moyen  circulant. 

A  en  croire  les  apologistes  du  slatu  rjuo,  l'incinération  de 
80.000  contos  serait  la  cause  primordiale  et  déterminante  de 
la  suspension  des  banques  indigènes;  mais,  s'il  en  est  ainsi, 
ou  se  demande  pourquoi  les  banques  étrangères  qui.  au  mo- 
ment de  la  crise  bancaire,  avaient  en  caisse  beaucoup  pins 
de  capitaux  en  dépôt  et  en  compte  courant,  n'ont  pas  eu  le 
même  sort  que  les  banques  Republica  do  Brazil,  Rural  e 
Hypothecario,  Commercial  et  autres  de  moindre  importance. 

Personne  ne  met  en  doute  ni  ne  conteste  que  les  inciné- 
rations de  papier-monnaie  qu'à  faites  le  Ministre  des  û- 
nan(;es,  ni  que  les  fortes  remises  pour  les  Etats  caféiers, 
n'aient  produit  la  disette  sur  le  marché  de  Rio-de-.Janeiro  ; 
mais  il  faut  convenir,  ou  (jue  les  banques  indigènes  n'ont 
pas  prévu,  en  temps  opportun,  que  le  manque  de  numéraire 
devait  forcément  arriver, comme  l'ont  fait  le?  banques  étran- 
gères, en  offrant  3  à  4  0/0  pour  l'argent  en  dépôt,  ou  bien 
qu'elles  n'ont  pas  pu  ou  voulu,  ni  suivre  dans  celte  voie  les 
dernières,  ni  mobiliser  non  plus  une  partie  au  moins  de  la 
grande  masse  des  valeurs  qu'elles  avaient  on  porlefouille,  afin 
d'augmenter  leur  encaisse. 

L'imprévovance,  ou  l'impossibilité  de  faire  lace,  en  un 
moment  de  "panique,  au  retrait  des  capitaux  confiés  à  leur 


garde,  plutôt  que  les  incinérations,  est  donc  la  cause  de  la 
suspension  des  paiements  des  banques  indigènes  de  Rio  de 
.Janeiro  qui,  d'ailleurs,  ont  toujours  eu  trop  de  capitaux 
immobilisés  et  de  trop  faibles  encaisses  par  rapport  à  leurs 
responsabilités  à  vue. 

En  elles-mêmes,  les  incinérations  de  papier-monnaie  sont 
le  plus  grand  bien  que  puisse  faire  aux  finances  brésiliennes 
M.  Murlinho  ;  car  ce  papier,  de  même  que  tout  autre  elfet  de 
crédit,  do)t  être  en  rapport  avec  l'actif  de  celui  qui  l'émet; 
or,  on  ne  peut  pas  prétendre  que  l'actif  de  l'Union  puisse 
servir  de  garantie  à  une  émission  de  billets  du  Trésor  triple 
de  celle  d'il  y  a  dix  ans,  alors  (|ue  cet  aciif  se  trouve  réduit, 
par  suite  de  la  désaffectation  des  terres  du  domaine  national, 
appartenant  aujourd'hui  aux  Etats  fédérés,  et  les  aliénations 
en  faveur  de  ces  derniers  d'autres  biens  nalionaux,  en  même 
temps  que  le  passif  s'est  accru,  en  outre  des  émissions  de 
papier-monnaie,  de  dettes  à  l'intérieur  et  à  l'extérieur. 

Comme  les  traites,  les  chèques  et  tous  effets  de  crédit,  le 
papier-monnaie  est  une  dette,  et  plus  on  en  émet,  moins  il 
vaut,  tout  comme  les  traites,  les  chèques  et  les  elTets  de 
crédit. 

C'est  précisément  ce  qui  est  arrivé  au  papier-monnaie 
brésilien  qui,  par  suite  des  incinérations,  vaut  aujourd'hui 
pres(iue  le  double  di^  ce  qu'il  valait  avant  la  convention  de 
Londres;  c'est-à  dire  10  1/2  pence  le  milreis,  au  lieu  de 
5  3/4  pence. 

Naturellement,  dans  un  pays  aussi  vaste  que  le  Brésil,  où 
l'usage  des  ché(jues  est  fort  peu  connu,  où  les  établissements 
de  crédit  n'abondent  que  dans  les  grands  centres  d'activité, 
où  les  transports  rapides  sont,  par  rajjport  au  territoire, 
dans  l'enfance,  où  chacun  fait,  bon  gré,  mal  gré,  l'office  de 
son  propre  banquier,  l'incinération  de  80.0U0  contos  ne 
pouvait  que  produire  la  disette  du  moyen  circulant  à  Rio  de 
•Janeiro,  étant  données  suit  ont  les  fortes  remises  de  numé- 
raire pour  les  Etats  oaféitrs,  dù  les  colons,  étrangers,  pour  la 
plupart,  ne  se  dessaisisseat  de  leurs  salaires  que  pour  les 
remettre  à  leurs  familles,  lorsque  le  change  devient  favo- 
rable ;  unis  de  là  à  conclure  que  la  faute  en  est  aux  inciné- 
rations, c'est  une  grande  erreur,  et  on  doit  féliciter  le  Ministre 
des  Finances  d'avoir  fermé  l'orcillo  aux  conseils  que  lui  ont 
donnés  ceux  qui  ne  savent  pas  distinguer  entre  le  défaut  de 
circulation,  qui,  évidemment,  a  besoin  d'être  améliorée,  et  la 
quantité  de  papier-monnaie. 

Afin  de  réduire  au  minimum  la  disette  de  numéraire,  le 
moyen  n'est  pas  de  mettre  un  terme  aux  incinérations,  mais 
plutôt  d'établir  dos  succursales  et  des  agences  dts  grands 
établissements  de  crédit  de  Rio  de  Janeiro  ot  des  chefs-lieux 
des  Et-its  dans  toutes  les  localités  où  aflluent  les  capitaux 
au  moment  des  récoltes,  afin  que  les  planteurs,  les  colons, 
les  résidents  ne  les  gardent  pas  chez  eux,  et,  contre  leur  gré, 
no  produisent  la  raréfaction  du  papier-monnaie  dans  les 
grands  marchés  du  pays. 


SitoalioD  Fiûancière  Générale 


Europe.  —  France.  La  maladie  du  Tsar,  dont  on 
parlait  du  reste  il  y  a  huit  jours,  ainsi  que  l'attentat 
contre  l'Emp-rereur  dWllemagne,  à  Breslau,  ont  un 
peu  [josé  sur  notre  Marché  au  début  de  la  semaine  ; 
mais  on  s'est  vite  repris,  et  à  part  quelques  rares  va- 
leurs, on  reste  ferme  et,  dans  certains  cas,  en  avance 
importante. 

Sur  la  Rente  Extérieure  Espagnole,  sur  le  Rio 
Tinta,  etc.,  les  rachats  des  vendeurs  ont  commencé  et 
ils  ont  contribué  à  donner  du  ton  à  l'ensemble.  Quant 
aux  disponiliilités  de  la  place,  elles  sont  toujours  con- 
sidérables. 

Allemagne.  —  La  Bourse  de  Berlin  vit  de  plus  en 
plus  dans  la  dépendance  de  la  Bourse  de  New-York. 
Pour  celte  fois,  les  nouvelles  des  Etats-Unis  étant  sa- 
tisfaisantes et  les  industries  de  là  lias  se  présentant 
en  meilleure  posture,  Berlin  a  repris  confiance  et  les 
cours  sont  généralement  en  hausse,  même  les  cours 
des  valeurs  industrielles  et  principalement  des  métal- 
lurgtes. 

Au  Reichstag,  la  discus-ion  des  crédits  pour  la  Chine 
a  permis  à  M.  de  Bitlow  de  faire  des  déclarations  in- 
téressantes qui  ont  produit  une  grande  impression. 

Angleterre.  —  La  semaine  a  été  vide  d'incidents. 

Ni  de  Chine,  ni  du  Transvaal  les  nouvelles  n'ont  été 
de  nature  à  faire  sortir  le  marché  de  sa  réserve  et  le 
fait  qui  paraît  occuper  le  plus  le  public  est  la  prochaine 
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réunion  de  la  Chambre  des  Communes  pour  le  vote 
des  crédits. 

Oa  évalue  à  90  millions  délivres  la  dépense  totale 
qu'exi^>era  la  guerre;  "/O  millions  seulement  ont  été 
prévus  et  ont  reini  des  aiïectations  de  crédit  correspon- 
dant. On  ne  sait'encore  quels  sont  les  prejets  du  Chan- 
celier do  rEcluquier. 

Espagne.  —  Les  Gortès  ont  repris  leurs  travaux  et 
M.  Villaverde  a  été  nommé  président  de  la  Ghambie, 
par  203  voix  contre  38. 

Les  discours  prononcés  par  le  général  Azcarraga, 
M.  Silvela  et  M.  Villaverde,  dans  la  réunion  des  mem- 
bres de  la  majorité,  ont  produit  la  n^eilleure  impression. 
Le  Président  du  Conseil  a  déclaré  que  le  budget  actuel 
se  soldera  probablement  avec  un  excédent  et  que  le 
Imdget  qui  va  être  soumis  aux  Cortès  serait  équilibré 
non  sur  ie  papier,  mais  en  réalité. 

Le  Congrès  hispano-américain,  où  étaient  représen- 
tés- onze  Etats  du  Centre-Amérique  et  de  l'Amérique  du 
Sud  en  même  temps  que  l'Espagne,  s'est  séparé  lundi 
dernier. 

Italie.  —  En  prévision  de  la  réouverture  du  Parle- 
ment qui  a  eu  lieu  hier,  M.  Saracco,  président  du  Con- 
seil, a  exposé  son  programme  dans  un  rapport  au  Roi. 
On  en  trouvera  le  résumé  p.  667. 

Le  Marché  reste  calme. 

Turquie.  —  Les  recettes  de  la  Dette  publique  otto- 
mane se  sont  élevées  en  septembre  1900  à  319.431 1.  t., 
contre  319.466  liv.  t.  en  septembre  1899. 

Amérique.  —  Brésil.  La  loi  budgétaire  de  Minas- 
Geraes  pour  l'exercice  1901  prévoit  20.612  contos  aux 
recettes  et  20.580  contos  aux  dépenses. 

Etats-Unis.  — Le  Marché  américain  est  en  ébnlition  : 
la  hausse  commencée  au  lendemain  de  l'élection  de 
M.  Mac  Kinley  a  pris  des  proportions  em-ore  plus 
grandes  et  l'on  croit  à  une  nouvelle  période  de  forte 
activité. 

République  Argentine.  —  Au  moment  où  s'achève  le 
Congrès  hispano  américain,  on  doit  attirer  l'attention 
sur  le  voyage  que  le  Président  de  la  République  du 
Brésil  vient  de  faire  à  Buenos-Ayres.  Les  déclarations 
échangées  sont  significatives  et  promettent  une  période 
de  paix  pour  l'Amérique  du  Sud. 

La  situation  de  l'Argentme  est  satisfaisante  :  le  bud- 
get de  1901  que  vient  de  voter  le  Congrès  comprend  le 
crédit  nécessaire  pour  la  reprise  de  l'amortissement  de 
la  dette.  Ce  fait  a  produit  la  meilleure  impression. 

Asie.  —  Japon .  A  la  fin  de  la  32e  année  fiscale 
(31  mars  1900),  la  longueur  totale  des  voies  ferrées  ja- 
ponaises était  de  3.635  milles  42,  dont  832  milles  72 
appartenant  au  Gouvernement  et  2.802  miiles  49  à  des 
Compagnies  privées.  Par  rapport  à  l'exercice  précé- 
dent, c'était  uue  augmentation  de  64  milles  pour  les 
premières  et  de  159  pour  les  secondes. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPEENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  à\\  revenu  d'après  les  cours  de  clôti-ire  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 

13  ni 

venibre 

22  novembre. 

Dernie"^ 
cours  1 

P.delf. 
de  rente! 

Revenu 
0/0  ; 

Dernie"^ 
cours  i 

P.delf.) 
de  rente! 

Revenu 

0/0  ; 

100  Z'.i 

33  51 

2  98 

100  60 

33  53 

2  98 

Consolidés  anfjlais  (ch.  f.25fr.20). 

36  il 

2  TS 

99  50 

36  18 

2  76 

Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

9i  60 

24  40 

4  09 

98  75 

24  68 

4  05 

9(i  40 

32  13 

3  11 

96  .. 

32  .. 

3  12 

Espagne  Ext.  4  %  (cli.  f.  1  fr.). . . . 

(ib  90 

17  23 

5  80 

70  20 

17  55 

5  68 

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

191 

191  .. 

Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 

89  ."^.0 

29  83 

3  35 

89  50 

is  83 

3  35 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

«9  8(1 

24  9  1 

4  . . 

98  75 

24  68 

4  05 

Italie  4  %  net  

94  90 

23  12 

4  21 

95  10 

23  77 

4  20 

Norvège  A  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

84  riO 

28  Ki 

3  55 

84  50 

28  16 

3  55 

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

2'i  5r. 

24 

4  08 

24  40 

21  40 

4  (19 

Roumanie  4  %  1898  

il  65 

17  91 

5  58 

71  40 

17  85 

5  60 

84  40 

28  13 

3  61 

84  6'1 

28  '^0 

3  66 

Serbie  4  %  1895   

64  25 

16  06 

6  22 

64  40 

16  10 

6  21 

Suéde  3  %  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 

98  2!5 

28  bl 

3  3i; 

99  .. 

28  28 
32  33 

3  53 

Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 

96  10 

32  23 

3  10 

97  .. 

3  09 

Turquie  convertie  1  %  série  U... 

2â  52 

22  52 

4  44 

22  70 

22  70 

4  40 

—      Priorité  4  %  1890  

486  .. 

24  30 

4  11 

485  . 

24  2') 

4  12 

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 

86  10 

28  1013  48 

8(;  20 

28  73 

3  48 
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La  Politique.  —  Im  Kovisiiiu  di'  l;i  Cnnstilulii/ii.  —  l.e  lind^el  dii 
1901.  —  l,a  I.ni  sur  ii'  R(';,'ime  d(;s  ISoissons.  —  l/Arrivi-c  lUi  Pi'é- 
sidcnt  Krii;;er. 

La  Commission  de  la  Chambre  chargée  d'examiner 
les  nomljreuses  propositions  de  revision  de  la  Consti- 
tution n'avait,  jusqu'ici  que  fort  peu  fait  parler  d'elle; 
elle  vient  de  donner  signe  dévie  et  en  quelques  séances 
elle  a  arrêté  ses  résolutions. 

Voici  (l'abord  les  trois  premiers  points  de  la  Consti- 
tution qu'elle  propose  de  modifier  :  le  Prés'dent  de  la 
République  ne  berait  pas  rééligible;  en  matière  finan- 
cière, le  dernier  mot  serait  à  la  Cbambre  après  trois 
votes  successifs,  le  Sénat  ne  pourrait  reprendre  les 
crédits  proposés  par  le  Gouvernement  et  ropoussés  par 
la  Chambre;  les  décisions  de  la  Chambre,  maintenues 
par  deux  législations  successives,  auraient  force  de  loi. 

Ces  trois  points,  peu  importants,  paraît-il,  nous 
semblent  cependant  à  considérer  ;  mais  voici  mainte- 
nant deux  autres  points  que  la  Commission  propo- 
sera :  suppression  du  droit  de  dissolution  de  la  Cham- 
bre etresponsabilité  ministérielle  s'exerçant  seulement 
devant  la  Chambre! 

L'énoncé  seul  de  ces  propositions  suffit  pour  en  re- 
connaître l'inanité  ;  il  ne  viendra,  en  effet,  à  l'esprit  do 
personne  que  le  Sénat,  quia  voix  au  chapitre,  consente 
à  perdre  ses  prérogatives  les  plus  essentielles,  d'autant 
plus  que  la  Commission,  tout  en  prenant  ses  résolu- 
tions, a  émis  l'avis  que  la  revision  ne  pouvait  être 
faite  que  d'accord  avec  le  Sénat.  Dans  ces  conditions, 
nous  ne  croyons  pas  que  la  réunion  du  Congrès  soit 
prochaine. 

Deux  autres  points  étaient  soumis  à  1  étude  delà 
Commission  :  la  modification  de  la  Haute  Cour  de 
justice  et  l'organisation  du  reforendum  législatif  et 
communal. 

Elle  a  été  d'avis  que  ce  qui  concerne  la  Haute  Cour 
appartenait  spécialement  au  Sénat. 

En  ce  qui  concerne  le  référendum  en  matière  législa- 
tive, elle  y  est  opposée.  Quand  au  référendum  en  ma- 
tière communale,  elle  y  est  plutôt  favorable;  mais  la 
question  n'est  pas  d'ordre  constitutionnel. 


-w».  Le  16  novembre  malin,  la  Chambre  des  députés  a  con- 
tinué la  discussion  du  Régime  fiscal  des  successions;  les 
articles  8  à  24  ont  été  adoptés. 

L'après-midi,  M.  Constant  a  développé  une  interpellalion 
sur  l'accident  survenu  à  Ghoisy-le-lî,oi,  et  M.  Pourquery  de 
Boisserin  a  interpellé  sur  la  ré'orcranisation  de  congrégations 
dissoutes.  Les  ordres  du  jour  acceptés  par  le  Gouvernemerit 
ont  été  adoptés. 

-w^  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  17  novembre,  à  l'Ely- 
sée, sou^i  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Lfi  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  donné  connaissance 
au  Conseil  des  télégrammes  reçus  d'Extrême-Orient.  Les 
représentants  des  puissances  à  Pékin  viennent  de  trans- 
mettre à  leurs  Gouvernements  un  certain  nombre  d'articles 
qu'ils  proposent  d'ajouter  aux  six  points  acceptés  comme  base 
des  négociations. 

Le  Président  .lu  Conseil,  en  prévision  de  la  prochaine  dis- 
cussion de  la  loi  sur  les  Associations,  a  donné  connaissance 
au  Conseil  du  texte  définitif  arrêté  par  la  Commission,  d'ac- 
cord avec  lui.  Il  a  fait  également  connaître  les  quelques  diver- 
gences de  rédaction  susceptibles  d'appeler  les  observations  du 
Gouvernement. 

Le  Ministre  des  Finances  a  entretenu  le  Conseil  des  condi- 
tions dans  lesquelles  se  poursuit  la  discussion  du  budget.  Il 
a  fait  connaître  qu'il  demanderait  au  Sénat  de  se  prononcer 
dans  le  plu«  bref  délni  sur  la  question  du  budget  spécial  de 
l'Algérie,  qui  pourrait  sans  doute  recevoir  son  application 
dos  le  1"  janver  1901. 

Le  19  novembre  matin,  la  Chambre  a  terminé  la  dis- 
cussion du  régime  fiscal  des  successions  et  a  commencé  celle 
du  budget  des  affaires  étrangères. 

L'apros'-midi,  M.  Rivet  a  interpellé  le  Gouvernement  sur 
les  raïueui'.s  an  sujet  de  certaines  décorations  qui  auraient 
été  accordé!  s  gràco  à  l'intervention  intéressée  d'un  fonction- 
indro.  Le  Ministre  des  f;olonics  et  celui  du  Commerce  ainsi 
que  le  Président  du  Conseil  ont  répondu  aux  diveri  orateurs 
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fit  la  discussion  a  été  close  par  un  ordre  du  jour  approuvant 
les  déclarations  du  Gouvernement. 

La  (j^banibre  a  repris  ensuite  la  discussion  du  projet  de  loi 
sur  le  régime  des  boissons.  L'article  1"  d'un  contre-projet  de 
M.  Vaillant  a  élé  adopté.  Cet  article  décide  la  suppression  de 
tous  les  droits  sur  les  boissons  liygiéuiques. 

•wv  Le  20  novembre,  dans  sa  séance  du  matin,  la  Chambre 
a  continué  la  discussiim  du  buij;4et  des  affaires  ('■tran.uèrcs. 
Plusieurs  discours  relatifs  aux  affaires  de  t.liine  ont  été 
jirononcés  et  M.  Delcassé  a  répondu  en  faisant  un  exposé 
très  complet  de  la  situation  telle  qu'elle  se  présente  à  l'heure 
actuelle.  Les  déclarations  du  iMinistre  desAlfaires  étrangères 
ont  été  accueillies  par  d'unanimes  applaudissements.  Les 
six  premiers  chapiires  du  budget  de  son  Département  ont  été 
ensuite  adaptés. 

A  la  séance  de  l'après-midi,  la  Cliambîe  a  repris  la 
discussion  des  boissons.  La  discussion  des  trois  autres 
articles  du  contre-projet  de  Vaillant  a  occupé  toule  la 
.séance.  Ils  ont.  d'ailleurs,  été  repoussés  les  uns  après  les 
antres.  L'article  2  demandait  l'établissement  du  monopole  de 
la  rectification  de  l'alcool  ;  l'article  8  supprimait  le  privilègr 
des  bouilleurs  de  cru  ;  l'article  4  réglait  l'organisation  du 
monopole. 

M.  Gaillaux,  ministre  des  finances,  expose  alors  que  le  vote 
de  l'article  1"'  du  contre-projet  Vaillant  ferait  un  trou  de 
deux  cents  millions  dans  le  budget.  Il  demande  à  la  Chambre 
de  rejeter,  par  un  vote  sur  l'ensemble,  le  contre-projet.  A  Ja 
majorité  de  :ii3  voix,  contre  195,  l'ensemble  du  contre-projet, 
qui  se  réduit,  cependant,  à  l'articli'  1"  voté  la  veille  par  la 
Chambre,  est  repoussé. 

-w.  Les  Ministres,  en  raison  de  l'absence  du  Président  de 
la  Piépublique,  qui  chassait  à  Rambouillet,  se  sont  réunis  le 
21  novembre,  en  Conseil  de  Cabinet,  au  Ministère  de  l'Inté- 
T'ieur,  sous  la  présidence  de  M.  Waldeck-Rousseau. 

La  séance  a  été  exclusivement  consacrée  à  l'examen  des 
affaires  courantes. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  élé  autorisé  à  déposer 
un  projet  de  loi  tendant  à  poursuivre  l'exécution  du  chemin 
Oe  fer  Sud-Oranais  jusqu'à  Igli. 

La  (^.hambre  des  députés,  dans  sa  séance  d'iiier  matin, 
a  terminé  la  discussion  du  budget  des  .\f}'aires  étrangères  ; 
elle  a  adopté  ensuite  les  crédits  des  Ministères  du  Commerce 
et  des  Travaux  publics,  ainsi  que  les  Ai^  premiers  chapitres 
du  budget  de  l'Intérieur. 

Dans  sa  séance  de  l'après-midi,  la  Chambre  a  adopté  un 
projet  de  loi  ayant  pour  objet  le  rachat  des  concessions  do 
chemins  de  fer  de  la  Compagnie  Franco-Algérienne. 

-wv  Le  Sénat  a  décidé  de  discuter  aujourd'hui,  vendredi,  la 
proposition  de  loi  relative  à  l'amnistie. 

-w».  Le  président  Krûger  est  arrivé  à  Marseille  hier,  22  no- 
vembre; il  a  été  l'objet  d'une  réception  enthousiaste. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE  ' 


IX 

Les  Chemins  de  fer  de  la  Chine  et  le  Transsibérien 

Dans  les  excellentes  études  qu'ils  ont  publiées 
dans  la  Remie  des  Deux-Mondes  —  et  tout  récem- 
ment en  librairie  sous  le  titre  de  :  La  Chine  qui 
s'ouvre^  —  MM.  René  Pinon  et  Jean  de  Marcillac 
ont  dit  :  «  C'est  pour  des  profits  économiques  ou 
politiques  nettement  aperçus  et  depuis  longtemps 
convoités,  que  les  puissances  euroi)éennes  se  .sont 
immiscées  dans  la  querelle  sino-japonaise  ;  le  con- 
tlit  tei-miné,  (-hacune  d'elles  fit  sonner  liant  ses 
services  et  réclama,  pour  récompense,  une  jiart 
dans  l'exploitation  du  Céleste  Emjnre.  » 

Nous  avons  vu,  dans  notre  premier  chapitre,  ce 
que  le  Japon,  la  Russie,  la  France,  l'Allemagne  et 
l'Angleterre  avaient  su  se  faire  octroyer  :  à  ces 
concessions,  d'ordre  politique  ou  territorial,  sont 


(1)  Voir  V Économiste  Européen,  n»»  448  à  ^57,  459  à  462: 


venues  imnfédialeinenl  s'njouter  les  concessions 
d'entreprises  particulières,  en  tète  desquelles  ligu- 
rent  les  chemins  de  fer  dont  la  construction  et  la 
mise  en  exploitation  sont  certainement  rime  des 
causes  principales  de  l'insurrection  des  Boxers. 

Les  mandarins  chinois  ont,  en  eftet,  une  aversion 
horril)le  pour  les  chemins  de  fer,  car  ils  conçoivent 
parlaitement  les  conséquences  économiques  —  pour 
leurs  pays  et  pour  leur  situation  personnelle  —  de 
ce  nouveau  mode  de  transports. 

»  Du  moment  —  a  observé  fort  justement  M.Mar- 
cel Monnier  dans  le  Drame  chinois  (1),  qu'il  vient 
de  faire  paraître  et  surle(iuel  nous  aurons  l'occa- 
sion (le  revenir, —  du  moment  où  l'organisation  du 
travail,  si  iM'imitive  soit^clle,  répond  aux  (îxigences 
du  milieu,  aux  conditions  de  la  vie  sociale,  aux 
cou  lûmes  et  aux  besoins  de  la  pojjtilation,  toute 
teidative  ayant  pourol)jet  de  changer  de  fond  en 
combl(>  les  errements  sur  lesquels  tant  de  généra- 
tions ont  vécu  ne  pouvait  être  acceptée  sans  lutte.  » 

J/amusante  histoire  du  ])remier  chemin  de  fer 
chinois,  la  ligne  de  Shanghaï  à  Wo  sung,  i)rouve, 
l)ar  le  fait,  la  justesse  de  c(>tte  oI)servation  : 

En  1874,  des  négociants  de  Shanghaï  eurent 
ridée  d'offrir  à  renq)ereur  de  Chine  le  matériel 
d'une  voie  ferrée  devant  relier  Tien  Tsin  à  Pékin. 
A])rè,s  six  ou  huit  mois  de  réflexions,  l'empereur, 
qui  s'était  d'abord  montré  favorable  au  projet, 
lelusa  cette  oflre  toute  gracieuse.  Mais  le  matériel, 
commandé  en  Angleterre,  était  déjà  en  route  pour 
la  (^hine  et,  en  gens  prati(|ues  (ju'ils  étaient,  les 
négociants  de  Shanghaï  décidèrent  de  l  utiliser  en 
établissant  une  ligne  entre  cette  ville  et  le  village 
de  Wo  sung,  sitiu'  à  environ  :)L)  kilomètres  au  nord 
de  Slianghaï.  au-dessus  delà  barre  du  Yantsé. 

Malgré  toutes  les  difficultés  suscitées  par  les 
autorités  locales,  la  ligne  fut  ouverte  le  ;')0  juin 
IH'/d...  et  voici  comment  le  docteur  Durand  Far- 
del  ('2)  raconte  sa  naissance...  et  sa  fin  : 

Le  jour  de  rouv(>rlure,  six  ti'ains  circulèrent  remplis  de 
Chinois,  d'autant  plus  satisfaits  qu'ils  circulaient  gratis  et 
((u'on  leur  avait  jn-èalabirmcnt  ^ervi  un  hmi  re])as  aux  frais 
ili'  la  Compagnie.  Tniit  (i'a))ord  les  cIidscs  allèrrnt  à  inerveillr. 
Elli's  coinmcncèrent  à  se  gàti'j-  le  18  juillet,  jour  où  un  fer- 
mier chinois,  s'élant  vu  l'efuser  le  passage  de  la  voie,  ameuta 
à  cou])s  de  gong  tous  les  jiassants  et  conduisit  la  foule  au 
]iilla,L;("  de  la  station  voisine.  Au  mémo  moment,  un  inspec- 
teur de  la  ligue  télégrapliique  fut  entouré  et  battu  par  des 
\'Tiiial)onds. 

Depuis  loi-s,  les  fonctionnaires  locaux  commencèrent  à  ma- 
nifester une  hostilité  sourde,  et  la  population,  S(>crètement 
excitée,  monti-a  autant  de  froideur  ])Our  le  nouveau  système 
de  locomotion  qu'elle  avait  manifesté  d'enthousiasme  quel- 
(|ues  .semaines  auparavant.  Bientôt  il  fallut  interrompre  l'ex- 
jiloitalion,  un  homme  ayant  (Hé écrasé  surla  voie.  Le  vice-roi 
de  Nankin,  se  refusant  à  toule  transaction,  l'eniboursa  à  la 
Compagnie  le  prix  de  .ses  terrains  et  de  son  matériel,  et  les 
débris  du  chemin  de  fer  de  \V(i  sung  furent  envoyés  aux 
mines  de  charbon  de  Formos(>. 

Voilà  une  réédition  de  l'histoire,  ou  de  la  légende 
du  ])ateau  à  vapeur  de  Papin,  ([ni  est  assez  carac- 
téristique; ce  qui  rend  l'analogie  tout  à  fait  frap- 
pante, entre  l'état  d'esprit  dps  mariniers  du  Weser 
du  commencement  du  XVIII^  siècle  et  les  disposi- 
tions (les  Chinois  actuels,  ce  sont  les  considérations 
pul)liées  dans  la  Gazette  de  Pékin,  en  1874,  pour 
justifier  le  refus  du  chemin  de  fer  par  l'Empereur: 

«  La  sul)Stitution  des  raihvays  aux  bateaux  —  disait 
ce  journal  officiel  —  ne  n'aliserait  aucune  économie  et 


(1)  Le  Drame  rhinoix  ! juillet-aoùt  1900  .  par  ^Marcel  Mon- 
nier. Librairie  Félix  Alcan,  Paris. 

(2'i  Supplénient  du  Larousse. 
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u'aurail  d'auliv  ivsiillat  ([iio  (raïuoncolcM-,  aux  lieux 
d'arrivri",  des  ([uantil'i's  do  inai-cliandi^cs  doul  rien  ne 
jA'ara  ut  irait  rodonloiuoiil . 

Dans  los  pot^ts  pays,  (ni  la  impiihilioti  os!  peu  t\i''\r- 
loppéo,  do  tels  cliaiit^oiuonts  pciut'iil  ('Ire.  iiiiroduils 
sans  orando  difticiillé,  mais  il  non  est  ]ias  ainsi  ]m\Y 
la  population  si  considorablo  do  la  Chine.  Un  royaume 
peut  otre  eoniparé  à  un  mécanisme  très  compliqué.  11 
faut  que  le  mouvement  de  chacune  des  pièces  soitvéglé 
de  manière  à  se  combiner  avec  l'ensemble  général,  tti 
une  partie  fonctionnait  plus  vite  c|_ue  les  autres,  l'har- 
monfe  qxii  doit  exister  entre  les  différents  rouages  serait 
détruite  et  tout  serait  dérangé.  » 

Jusqu'au  traité  de  Simonosaki,  la  question  des 
chemins  de  fer  chinois  est  restée  en  sommeil,  bien 
que  Li-Hnng-Cliang,  alors  vice-roi  dn  Petchili, 
eut  fait  construire,  en  1885,  un  petit  chemin  de 
for  pour  transporter  vers  la  plus  prochaine  rivière 
navigable  le  charbon  des  mines  de  Kaïping,  dans 
lesquelles  il  était  fortement  intéressé. 

Il  ne  s'agissait  encore  qne  d'une  ligne  purement 
industrielle  et  malgré  cela  l'habile  et  rusé  Li  n'osa 
pas  l'établir  sans  l'assentiment  formel  de  la  Cour 
impériale.  A  cet  effet  il  demanda  aux  Etats-Unis 
un  tout  petit  chemin  de  fer,  avec  locomotive  à  va- 
peur, tender,  wagons  de  voyageurs  et  de  marchan- 
dises, rails,  plaques  tournantes,  etc.,  le  fit  d'a- 
bord fonctionner  dans  sa  résidence  de  Tien-Tsin, 
puis  alla  le  soumettre  à  Pékin,  au  prince  Chun, 
père  de  l'empereur.  Le  prince  Chun,  émerveillé 
du  joujou,  le  fit  installer  dans  le  jardin  du  Palais 
défendu  et  le  chemin  de  fer  y  circula  pendant  plu- 
sieurs jours  en  présence  du  jeune  empereur,  de  la 
régente  et  à  la  grande  joie  des  dames  de  la  Cour. 

La  cause  de  la  ligne  de  Kaïping  fut  ainsi  gagnée 
et  cette  ligne,  devenue  l'embryon  du  réseau  de  la 
Chine  septentrionale,  a  été  ensuite  prolongée  au 
sud,  jusqu'à  Tien-Tsin,  et  au  nord  jusqu'à  San 
Haï  Kouan,  port  du  Petchili,  où  vient  aboutir  la 
grande  muraille  qui  sépare  cette  province  du 
Sheng  King. 

*** 

On  peut  donc  affirmer  que  les  chemins  de  fer 
ont  été  imposés  à  la  Chine  par  les  canons  japonais, 
comme  le  fut,  par  les  canons  anglais  et  français, 
l'ouverture  au  commerce  étranger  des  ports  à 
traité. 

Le  traité  de  Simonosaki,  signé  le  17  avril  1895, 
entre  le  Japon  et  la  Chine,  ne  parle  cependant  pas 
des  chemins  de  fer  à  construire  sur  le  territoire 
chinois,  mais  son  article  6  comporte,  en  faveur  du 
Japon,  des  dispositions  d'ordre  général  extrême- 
ment importantes,  dont  toutes  les  nations  liées  à 
la  Chine  par  traités  (telles  que  la  Russie,  la  France, 
l'Angleterre,  l'Allemagne  et  les  Etats-Unis)  ont  im- 
médiatement bénéficié  en  vertu  de  la  clause  de  la 
nation  la  plus  favorisée. 

Voici  le  texte  de  ces  dispositions  : 

l»  Indépendamment  des  ports  et  villes  déjà  ouverts, 
les  sujets  japonais  pourront  résider,  commercer, 
exercer  des  industries,  dans  des  conditions  identiques 
à  celles  qui  existent  déjà  dans  les  villes  onverles  aux 
étrangers,  à  :  Shashih,  dans  la  provirjce  de  Houpoh  ;  à 
Chung  King,  dans  la  province  du  Sze  huon  ;  à  Suchow, 
d^ns  la  province  du  Kiang-Sa  et  àHaiigchéou,  dans  la 
province  de  Chekiang. 

Le  (Touvernement  japonais  pourra  nommer  des 
Consuls  dar(S  ces  diverses  villes  ; 

2°  La  navigation  à  vapeur  pour  les  navires  battant 
le  pavillon  japonais  s'étendra  :  d'Ichang  à  Chung 
King  sur  le  Haut-Yangtzé,  de  Shanghaï  à  Souchow  et 
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à  Kangchow,  sur  la  riv  ière  de  Wn  .img  cl  sur  le 
canal  ; 

;i"  Les  sujels  ja])onais  (jui  achèteront  des  bions  ou 
des  produits  à  l'intérieur  <ie  la  Chino,  ou  qui  y  trans- 
])(U'l(!ront  des  nuirchainlises  iuqiortéfis  dans  l'inti-rieur 
de  la  Chine,  auront  le  droit,  sans  payer  aucun»  taxe, 
de  louer  temporairement  des  entrepôts  pour  y  déposer 
lesdita  articles  achetés  ou  transportés; 

4°  Les  Japonais  auront  le  droit  de  s'adonner  4  toute 
espèce  d'industrie  ou  de  commerce  dans  toutes  les 
cités,  villes  et  ports  ouverts  de  la  Chine,  ainsi  que 
d'importer  en  Chine  toute  espèce  de  machines,  en 
n'ayant  à  acquitter  i[ue  les  droits  d'entrée  stipules  par 
les  traités. 

Tous  les  objets  mannl'actiu'és  en  Chine  par  des 
Japonais  y  jouiront,  au  point  de  vue  des  facilités  de; 
transport  et  des  impôts  ou  redevances  de  toute  sorte, 
des  mêmes  }ii-i\'ilèges  ([ue  les  articles  importés  en 
Chine  })ar  des  .laiioiiais. 

cas  où  des  ckinses  snppl(':iiieutaires  seraient 
nécessaires  relatiA  i-Miient  ;'i  ces  eimcessious,  elles  seront 
intercalées  dans  le  traité  de  commerce  et  de  navigation 
di:)nt  il  est  fait  mention  dans  cet  article. 

C'était,  en  somme,  le  droit  accordé  aux  étran- 
gers d'exercer  en  Chine  toute  espèce  d'industries, 
d'y  importer  toute  espèce  de  machines  et  d'y  obte- 
nir, par  conséquent,  toute  sorte  de  concessions. 

Il  faut  lire,  dans  le  Drame  CJiinois  de  M.  Marcel 
Monnier  —  qui  a  étudié  sur  place,  et  en  véritable 
économiste,  les  effets  de  la  guerre  sino-japonaise  — 
les  péripéties  de  la  campagne  extraordinaire  que 
les  Syndicats  financiers  et  industriels  des  grands 
pays'civilisés  engagèrent  alors  à  Pékin. 

Aussitôt  la  paix  coin'hie,  les  a^enlureux  jjionniers, 
mobilis('s  par  des  s\  ri(licals  (li\ers,  a\'aient  fait  irrup- 
tion dans  la  c,a]iitale  chinoise.  A  la  lile,  ils  arri^'aient 
sur  les  pistes  linnenscs,  (pii  en  chari'ette,  ([ui  à  cheval, 
d'autres  à  boui'ri((ne.  Us  s'engoiilfraient  dans  lasombre 
porte  de  Hata-Mèn,  puis,  (nurnant  court  à  gauche, 
jionssaient  intr(''pidcmeiit  à  ti'a\'ers  les  chjaques  et  les 
taillées  (le  la  rue  d(^s  lji''gations.  Deiua  ^'ie  je  n'oul)lierai 

le  coup  d'ieil  (pie  pri''Se  1 1 1  a  i  t  i'i  cette  i''p()(pie  le  llKidesto 
iiiinieiilile  irarchileclui'e  chinoise,  reniaiiii''  tant  Itieii 
(pie  ni;il  ;'t  l'usage  des  l'jn'0|jéens,  et  ([ne  signalait,  en 
ici  très  ilDi-,  aux  arrix  ants  l'inscription  suivante,  iuat- 
tcinlue  en  ]iareil  lieu  :  "  Hôtel  de  Pékin  !  » 

Ils  étaient  là  quinze  ou  vingt  de  toiites  nationalités, 
acc(riirns  dans  l'espoir  de  la  curée  prochaine,  le  porte- 
fenille  Jniuri'é  (ra\'ants-proicts,  jibuis,  de^  is  et  autres 
documents  non  moins  [)ersuasifs.  Tous,  au  demeurant, 
sur  la  défensi\'e,  chacun  é]iiaut  son  voisin  avec  des 
yeux  de  fauve,  dans  la  crainte  de  se  voir  arracher  le 
morceau  convoité,  luincession  de  mine,  de  ^^oie  tei'rée, 
fourniture  d'ai'mes  ou  mono]iole  qm'lcomjue.  Ces  mes- 
sieurs, dont  plusieurs  trimballaient  avec  eux  femmes 
et  marmots,  ne  mampiaifuit  pas  de  se  donner  pour  do 
simples  globe-trotters  ou  amateurs  do  liibelots  rares, 
('■gaiement  jaloux  d'admirer  la  <  Irande  Muraille  ou  de 
cdllectioiuier  des  potiches.  Toutefois,  ils  n'excursion- 
naient  gu(''re  si  ce  n'est  entre  l'hôtellerie  et  leurs  léga- 
tions respectives,  jirolnngeant  peu  à  peu  leur  séjour, 
jamais  fU'couragi's,  aruK's  d'une  conliance  tenace  et 
répétant  en  chœur,  dans  les  cniiseiàes  do  la  taljle  d'hôte 
oi'i  les  convives  se  comuuini(|ueiit  l(>s  im])ressions  de  la 
journée  :  «  La  Chine  va  s'ou\'rir;  la  ^àeille  Chine  s'en 
\  a  !  »  Cela  était  énoncé  })art'ois  d'un  ton  niélancoli(ine, 
avec  le  regret  de  l'artiste  (fui  A'oit  une  maison  de  raji- 
]iort  s'élever  sur  l'emplaceiacnt  de  la  pittoi'es([ue  bicoipie 
drapée  de  lierre  et  de  mousse. 

Un  an  plus  tard,  a])rès  un  long  \oy\\\n^  dans  les  pro- 
^•inces  du  Centre,  de  l'Ouest  et  du  Snd-i  )nest,  je  i-eti-ou- 
viiis  mes  gens  autour  de  la  table  d'hôte  jirkiiioise.  T^es 
pli \  sioiioniicîs  n'exprimaient  i)lus  senlenicui.  1  espoir 
mais  la  certitude,  la  joie  du  triomphe.  Celui-ci  avait  en 
l)ochc  l'autorisation  d'éditicr  ses  usines  ou  d'exploiter 
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son  filon,  celui-là  sa  concession  de  chemin  de  fer  en 
honne  et  due  forme.  Les  moins  favorisés  parmi  ces 
messagers  de  paix  emportaient  quelque  petite  com- 
mando d'engins  do  guerre,  torpilleur  ou  mitrailleuse. 
Il  n'était  plus  question  d'une  Chine  prête  à  s'ouvrir  ; 
on  ne  parlait  plus  au  futur  mais  au  présent  :  «  La  Chine 
est  ouverte  !  » 

Il  suffit  de  se  rappeler  l'histoire  de  la  petite  ligne 
de  Shanghaï  àWo  sung,  que  nous  avons  placée  in- 
tentionnellement au  commencement  de  ce  chapitre, 
pour  comprend]'e  qu'un  pareil  changement  de  ré- 
gime économique  n'allait  pas  être  accej)té  sans  une 
énergique  résistance  dans  un  pays  où 'ce  change- 
ment doit  fatalement  bouleverser  un  état  social  déjà 
vieux  de  trente  siècles,  porter  atteinte  aux  intérêts 
(le  la  classe  officielle,  ruiner  «  des  industries  déjà 
existantes,  conduites,  il  est  vrai,  suivant  des  mé- 
thodes puériles  et  disposant  d'un  outillage  su- 
ranné, mais,  telles  (juelles,  réussissant  à  faii'e  vivj'e 
une  collectivité  nombreuse  »...  et  où,  enfin,  l'action 
du  pouvoir  central  est  à  peu  près  nulle  sur  les 
parties  constitutives  de  l'Empire  ;  car,  nous  l'avons 
déjà  dit  :  l'empereur,  soit-disant  maitie  absolu  de 
ses  400  millions  de  sujets  et  de  leurs  biens,  y  règne, 
mais  y  gouverne  moins  que  la  reine  en  Angleterre 
ou  que  le  président  de  la  République  en  France. 

*** 

Si  la  question  des  chemins  de  fer  n'a  été  vérita- 
])lement  posée  en  Chine,  que  par  le  traité  de  Simo- 
nosaki,  les  puissances  limitrophes  en  avaient  ce- 
pendant compris  l'importance  bien  avant  189")  :  En 
effet,  nous  savons  que  le  traité  franco-chinois  du 
9juin  1885  contient  une  clause  stipulant,  ([ue  lors- 
que la  Chine  se  déciderait  à  construire  des  voies 
ferrées,  elle  s'adresserait  à  l'industrie  française,  et 
l'histoire  du  Transsibérien  nous  prouve  aussi  que 
l'objectif  réalisé  par  la  Russie,  le  -21  mars  1898,  de 
diriger  cette  gigantesque  voie  vers  le  cœur  même 
de  la  Chine,  a  été  clairement  indi({ué  par  les  éco- 
nomistes russes,  bien  avant  la  gueire  de  a89'i. 

L'annexion  au  territoire  sibérien,  en  1858,  des 
vastes  régions  de  l'Amour,  de  la  côte  orientale  et 
du  pays  d'Oussourie,  étendit  la  domination  des 
Tzars  de  la  Baltique  à  la  mer  du  Japon.  La  fonda- 
tion de  Vladivostok  remonte  au  L'O  juin  1860,  date 
à  laquelle  un  vaisseau  de  guerre  russe  vint  prendre 
possession  de  la  baie  de  la  Corne  d'Or,  libre  dégla- 
ces pendant  huit  mois  de  l'année  ;  une  misérable 
caserne  et  quelques  maisons  pour  les  officiers  fu- 
rent les  premiers  édifices  de  la  ville  qui  cqmpte  au- 
jourd'hui plus  de  30.000 habitants  et  qui  serait  cer- 
tainement devenu  l'un  des  ports  maritimes  les  plus 
importants  de  l'Extrême-Orient  sile  Transsibérien 
—  dont  il  est  inutile  de  faire  ressortir  ici  le  grand 
rôle  stratégique  et  économique  —  était  resté  dans 
les  données  de  l'ukase  du  17  mars  1891,  qui  en  a 
décrété  la  construction. 

Cet  ukase,  terminant  la  longue  série  d'études 
poursuivies  depuis  plus  de  vingt  années,  arrêta  le 
tracé  suivant  pour  le  Transsibérien  : 

En  partant  de  l'ouest,  c'est-à-dire  de  l'Oural  : 

section,  dite  chemin  de  fer  de  la  Sibérie  occi- 
dentale :  1.417  kilomètres  de  Tcheliabinsk  (point 
terminus  du  réseau  russe  proprement  dit)  à  l'Obi 
par  Omsk.  —  2^  section,  dite  chemin  de  fer  de  la 
Sibérie  moyenne  :  1.846  kilomètres  de  l'Obi  à  Ir- 
koutskpar  Krasnoïarsk.  —  S»  section,  d'Irkoutsk  à 
Myrovsk  en  contournant  le  lac  Baïkal  :  812  kilo- 
mètres. —  4'>  section,  dite  chemin  de  fer  de  Trans- 


baïkalie,  jusqu'à  Strietensk,  point  de  départ  de  la 
navigation  de  l'Amour  :  1.128  kilomètres.  —  5«  sec- 
tion, dite  chemin  de  fer  de  l'Amour,  de  Strietensk 
à  Khabarovsk  :  2.133  kilomètres.  —  6«  section,  dite 
chemin  de  fer  de  TOussouri,  de  Khabarovsk  à  Vla- 
divostok :  765  kilomètres  :  soit  au  total  7.601  kilo- 
mètres, ou  7.127  verstes,  à  construire  dans  un 
délai  qui  ne  devait  pas  dépasser  douze  années. 

Le  14  mai  1891,  le  tsarévitch  Nicolas,  aujour- 
d'hui empereur,  débarquait  à  Vladivostok  pour 
inaugurer  solennellement  l'ouverture  des  travaux 
de  la  section  de  l'Oussouri.  Le  rescrit  impérial  qui 
l'investissait  de  cette  mission  commençait  en  ces 
termes  : 

Altesse  impériale.  Ayant  ordonné  de  commencer  la 
construction,  à  traA  crs  toute  la  Sibérie,  d'mi  chemin  de 
fer  i[ui  réunira  les  différentes  provinces  de  ce  pays,  si 
richement  favorisé  par  la  nature,  au  réseau  ferre  de 
l'intérieur  de  rKmj)ire,  je  vous  charge  de  faire  connaître 
à  tous  ma  A-olonté,  lorsque  vous  remettrez  le  pied  sur 
le  territoire  russe,  après  avoir  visité  les  pays  étrangers 
de  l'Orient.  Outre  cela,  je  a-ous  charge  de  poser  à 
Vladivostok  la  in-emière  pierre  dans  la  section  Ou- 
sourienne  de  la  grande  voie  ferrée  de  Sibérie,  dont  la 
construction  est  autorisée  aux  frais  de  l'Etat,  et  sous 
la  direction  immédiate  du  Gouvernement... 

Le  Grade  du  Grand  Chemin  de  fer  Transsi- 
Mrien  que  le  Ministère  russe  des  voies  de  commu- 
nication vient  d'éditer  à  l'occasion  de  l'î^xposition 
Universelle  de  1900,  et  auquel  nous  empruntons 
tous  ces  détails,  ajoute  : 

C'est  ainsi  que  se  résohU  la  question  de  la  construc- 
tion du  grand  clieniin  de  fer  Transsibérien,  qui  avait 
attiré  ])endant  ])lus  d'un  tiers  de  siècle  l'attention  du 
(iouvernement  et  de  la  Nation,  et  cette  entrei)rise  nous 
apparaît  connue  un  des  événements  historiques  les 
l)lus  importants  du  siècle  qui  va  s'écouler,  non  seule- 
ment pour  notre  patrie,  mais  aussi  pour  le  monde 
entier. 

Le  1!)  mai  181)1,  à  Vladivostok,  l'héritier  Tsérarévitch, 
actuellement  l  empereur  régnant,  daigna  charger  lui- 
même  une  brouette  de  terre  et  la  mener  sur  la  ligne  du 
chemin  Oussourien  en  construction,  et  posa  la  première 
pierre  du  grand  chemin  de  fer  Transsibérien. 

Le  tracé  indiqué  par  l'ukase  du  17  mars  1891 
était  entièrement  établi  sur  le  territoire  russe.  Les 
études,  sur  le  terrain  de  la  5"'«  section,  dite  Chemin 
de  fer  de  l'Amour,  longue  d'environ  2.000  verstes, 
étudiée  postérieurement  à  l'inauguration  du  chemin 
de  fer  de  l'Oussouri  (c'est-à-dire  de  la  ligne  de 
Vladivostok  à  Khabarovsk  sur  l'Amour),  révé- 
lèrent des  difficultés  techniques  très  considé- 
rables       et  les  ingénieurs  russes  avaient  déjà 

reconnu  qu'un  passage  du  Transsibérien  à  tra- 
vers la  Mandchourie  procurerait  une  réduction 
de  parcours  de  550  kilomètres  et  une  grande 
économie  d'argent,  lorsque  la  guerre  sino-japonaise 
éclata. 

On  sait  le  service  capital  que  la  Russie  rendit  à 
la  Chine  pendant  les  négociations  qui  aboutirent  au 
traité  de  Simonosaki  :  la  diplomatie  russe  ne  laissa 
pas  au  Gouvernement  chinois  le  temps  d'être 
ingrat,  car  dès  le  mois  d'octobre  1895  elle  obtint, 
parle  traité  signé  à  Pékin  entre  le  comte  Cassini, 
ministre  de  Russie,  et  le  Tsong-li-Yamen,  le  droit  de 
faire  passer  le  Transsibérien  par  la  Mandchourie, 
et  d'occuper  militairement  cette  province  pour  en 
protéger  les  travaux. 
C'était  un  coup  de  maître  :  Les  études  de  la 
I  section  du  chemin  de  fer  de  l'Amourfurent  immé- 
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(liatriiieul  al)aii(l()nut'es,  et  en  V(M  tu  d'une  (;onveii- 
lioii  conclue  le  '2/  aoùl  1S!)()  enliv  le  GouvernenuMit 
cliinois  el  la  Z^co/^yc'  Ri/sso-C/i/ito/sc,  les  lîusscs 
créèrent  la  C.onifiagiiie  (lu  (lluMuin  de  l'er  Chinois 
Orienlal,  an'I^sZ-Cli/'iiofs,  dont  la  ligue  ina<j;isliale 
se  détache  de  l'ancien  tracé  du  Ti'anssil)ériiMi 
vers  !(>  milieu  de  la  4'""  section,  pénètre  sur  le 
territoire  chinois  à  Nagodan,  traverse  toute  la 
Mandchourie  sur  un  paivoui's  de  1.535  kilomètres, 
atteint  la  frontière  russe  et  gagne  la  ligue  de 
rOussouri  à  la  station  de  Nikolsk,  située  à  109  kilo- 
mètres au  nord  de  Vladivostok. 

La  question  des  chemins  de  l'er  chinois  était 

cotte  fois  posée         mais  surtout  au  i)rofit  de  la 

Russie.  En  elfet,  par  ce  uouveau  traité,  les  Russes 
devenaieut  uiaitres,  tant  au  point  de  vue  militaii'e 
({u'au  point  de  vue  comuiercial,  delà  Maudchouri(> 
et  des  provinces  chiuoiscs  du  Nord,  car  Farticle  :> 
du  traité  Gassiui  leur  réservait  le  droit  de  construire 
des  voies  ferrées  de  Girin  (station  de  la  section 
mandchoue  du  Transsibérien)  à  San  Haï  Kouan, 
point  terminus  de  la  ligne  de  Pékin-Tien  Tsin,  et  à 
Nie  11  Tchwang,  port  à  traité  situé  au  nord  du 
golfe  du  Petchili. 

Le  traité  Cassini  était  un  traité  secret  ;  la  Russie 
fut  cependant  obligée  de  s'en  prévaloir  quand,  le 
14  juin  1898,  le  Tsong-li-Yamen  ratifia  un  contrat 
intervenu  entre  le  Hong-Kong  and  Shanghaï 
Bank  et  la  Compagnie  chinoise  clu  chemin  de  fer 
de  Tien  Tsin  à  San  Haï  Kouan  pour  le  prolonge- 
ment de  cette  ligne  jusqu'à  Niew  Tchwang. 

On  sait  avec  quelle  énergie  la  diplomatie  russe 
défendit  sa  concession  :  Elle  exigea  l'annulation 
du  contrat  signé  avec  la  banque  anglaise,  décla- 
rant qu'en  cas  de  refus  les  troupes  russes  étaient 
prêtes  à  franchir  la  frontière  chinoise. 

Malgré  l'offre  que  fit  l'Angleterre  de  donner  à 
l'empereur  de  Chine  «  l'appui  de  la  fiotte  britan- 
nique contre  toute  agression  provoquée  par  l'obser- 
vation fidèle  d'un  contrat  librement  signé  »,  le 
Gouvernement  chinois  remercia  le  Gouvernement 

anglais  ,  mais  il  s'empressa  d'ajouter  que  nulle 

puissance  ne  menaçait  la  Chine. 

C'est  finalement  avec  la  Russie  que  l'Angleterre 
dut  négocier  ;  on  se  souvient  que  dans  les  premiers 
jours  d'août  1898  on  crut  un  moment  que  les  deux 
nations  allaient  se  déclarer  la  guerre.  Il  n'en  fut 
rien,  heureusement,  car  l'Angleterre  céda  sur  tons 
les  points.  Elle  retira  ses  prétentions* relativement 
aux  provinces  chinoises  du  Nord  (jue  la  Russi(> 
enfermait  ainsi  et  définitivement  dans  sa  sphère 
d'influence...,  mais  elle  obtenait,  en  compensation, 
des  avantages  dans  le  Sud  et  dans  le  Centre  :  con- 
cession de  la  ligne  de  Canton  à  Kaolong,  reliant 
Hong-Kong  à  Canton;  extension  de  la  "ligne  de 
Pékin  à  Honan  Fou  déjà  concédée  à  un  Syndicat 
anglo-italien. 

Au  mois  de  septembre  1897  les  Allemands  occu- 
pèrent Kiao-Tchéou  et  établirent,  un  peu  brutale- 
ment, leursphère  d'influence  sur  la  riche  presqu'île 
du  Chan  Tong  :  Les  Russes  profitèrent  de  la  ter- 
reur que  la  présence  de  la  flotte  allemande  dans  le 
golfe  du  Petchili  provoqua  à  la  Cour  de  Pékin  pour 
se  faire  octroyer  à  bail  Port-Arthur  et  Talion  Wan 
(15  mars  et  15  avril  1898).  L'Angleterre  protesta 

energiquement  mais  elle  mit  la  main  sur  la 

rade  de  Wei  Haï  Wei,  à  la  i)ointe  nord  du  Chan- 
Tong,  excellente  position  navale  à  l'entrée  du  golfe 
du  Petchili,  d'où  elle  peut  surveiller  à  la  fois  les 
Russes  à  Port-x\rthur,  les  Allemands  à  Kiao 
Tchéou  et  tout  le  monde  à  Pékin 


*** 

Le  traité  Cassini  fut  donc  le  point  de  (h'part  des 
iiombi'euses  con(-essions  de  chemins  de  fer  qiuî  le 
( iouvernement  chinois  accorda  aux  syndicats 
étrangers.  La  plus  importante  de  ces  concessions 
est  iucontoslablonienl  (;elle  du  Gi'and  Ccn/ral,  Chi- 
nois, qui  doit  avoir  un  parcours  total  d'environ 
2.240  kilomètres  et  qui  mettra  Pékin  en  commu- 
nication, pai'  voie  ferrée,  avec  Hankéon  et  Can- 
ton. La  i)remière  seclion  de  cette  immense  artère, 
Pékin-Pao  Ting-Hankéou,  a  été  concédée  à  un 
syndicat  franco-belge  ;  elle  est  acituellement  en 
construction  et  au  1^''  janvier  1900  l'exploitation 
s'étendait  déjà  sui'  135  kilomètres.  La  seconde  sec- 
tion, allant  cle  Haukéou  à  Canton  et  Kaolong,  a  été 
obtenue  par  un  syndicat  anglo-américain 

La  ligne  d'Haidvéou  à  Pékin  nous  intéresse 
d'une  manière  toute  particulière  puisque  nous 
avons  en  France,  une  bonne  partie  du  capital  en- 
gagé dans  sa  construction  :  Nos  lecteurs  nous  per- 
mettront en  conséquence  de  répéter,  en  ce  qui  con- 
cerne son  avenir,  ce  que  nous  disions  dans  le 
\\°  401  de  V Economiste  EurojxJen  : 

La  ligne  eu  question  sera  la  grande  artère  de  la 
Chine  centrale,  puisqu'elle  coupera  les  vallées  du 
Hoang  Ho  (llouve  Jaune)  et  du  Yang  Tsé  Iviang  (tleuve 
I^leu).  Au  nord,  elle  se  rattachera  à  la  ligne  de  Tien 
Tsin  à  Nieu  Tchwang  et  au  réseau  russe  de  la  Mand- 
chourie ;  au  sud,  à  la  ligne  pruji'h'c  do  Hankéou  à 
Canton.  Sur  elle,  viendront  forcément  se  greffer,  à 
droite  et  à  gauche'  les  emiirancliements  appelés  à 
desservir  les  régions  minières  du  Iloiq)é  et  du  Chan  Si. 

Au  terminus  septentrional,  Pékin  et  Tien  Tsin  ont 
cnsemljlc  plus  de  i  millions  d'habitants;  au  terminus 
méridional,  Hankéou,  Outehan  et  Han  Yang  ont  une 
population  agglomérée  de  ])lus  de  3  millions  d'habi- 
tants. Dans  un  rayon  de  10  kilomètres  de  chaque  côté 
de  la  voie,  on  trouve  une  ])0[»ulation  de  20  millions 
d'iiabitants  et  il  est  hors  de  doute  que  la  zone  d'in- 
llnence  du  chenun  de  fer  s'étendra  bien  au  delà  de  ces 
10  kilomètres.  On  ^leut  donc  pV(h-oir  ({uc  le  transport 
des  voyageurs  entrera  pour  une  lV)rtc  proportion  dans 
le  chitl're  des  recettes. 

Quant  au  mouvement  des  marchandises  il  ne  sera 
pas  moins  intense  et  pourra  égaler  celui  des  lignes  les 
l)lus  productives  do  l'Europe  ;  la  ligne  reliera  les  pro- 
vinces les  plus  productives  de  renq)ire  au  fleuve  Bleu, 
f[ui  est  navigalile  pour  les  navires  de  3.000  et  4.000 
foruieaux  jusqu'à  Hankéou.  I^e  mouvement  du  ])ort 
(le  cette  localité  est  déjà,  annuellement,  de  3  millions 
de  tonnes;  si  on  y  ajoute  le  mouvement  du  Jjatelage 
vers  l'intérieur,  on  constate  ([ue  Hankéou  est  un  des 
plus  grands  ports  du  monde  et,  en  Asie,  le  centre  de 
l'échange  des  produits  indigènes  contre  les  produits 
étrangers. 

La  diplomatie  russe  a  fortement  appuyé  la  de- 
mande du  syndicat  franco-belge,  et  c'est  grâce  à 
elle  que  toutes  les  difficultés  suscitées  par  les 
Anglais  ont  pu  être  écartées.  La  raison  cle  cette 
bienveillance  c'est  que  les  Russes  avaient  le  plus 
grand  intérêt  à  ce  que  l'exploitation  du  grand  col- 
lecteur de  la  Chine  centrale  fût  confiée  à  des  capi- 
talistes «  amis  et  alliés  ».  C'est  ce  qui  explique 
l'énergie  (Qu'ils  ont  déployée  à  contrecarrer  la  ten- 
tative d'ingérence  des  banques  anglaises  dans  l'en- 
treprise elles  manœuvres  des  agents  britanniques. 

MM.  René  Pinon  et  Jean  de  Marcillac  ont  fait 
un  historique  très  intéressant  de  ces  négociations 
et  il  n'est  pas  inutile  de  connaître  les  détails  qu'ils 
ont  donnés  sur  la  manière  dont  les  concessions  de 
chemins  de  fer  sont  accordées  en  Chine. 
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A  partlaMandchouric,  le  Ghan-Toung  et  le  Yun-nan, 
où  les  lignes  seront  la  [iropricté  des  Russes,  des  Alle- 
mands ou  des  Français  ([ui  les  construisent  —  quittes  h 
être  ensuite  rachetées  par  des  syndicats  chinois  —  les 
étrangers  ne  peuvent  désormais  o])tenir  que  des  conces- 
sions temporaires,  destinées  à  leur  rembourser  les  trais 
d'établissement  et  à  garantir  ramortissoment  de  Fem- 
prunt-  ils  sont,  non  point  propriétaires  de  la  ligne, 
)nais  de  simples  prêteurs  munis  de  certaines  garanties. 

En  général,  les  choses  se  passent  de  la  taçon  sui- 
vante :  Les  Chinois  pouvant  seuls  désormais  obtenir  une 
concession  définitive,  un  syndicat  indigène  se  forme  à  cet 
elïet.  Mais,  s'il  possède  l)ien  l'intluence  indisi)ensable 
à  la  réussite  de  cette  intrigue  —  dans  ce  pays  où  tout 
n'est  que  faveur  et  concussion  —  par  cotitre  il  manque 
des  fonds  et  de  l'expérience  nécessaires  jiour  mener  à 
bien  l'entreprise.  Il  se  trouve  amené  ii  s'entendre  avec 
un  syndicat  étranger  qm  se  charge  de  construire  la 
ligne  au  moyen  d'un  emitrunt  émis  en  Europe  et  garanti 
par  le  (Touvernement  chinois.  Gelui-iù  en  assure  le 
paiement  des  intérêts  (5  0/0  or)  et  le  service  d'amortis- 
sement nmi  seulement  par  les  revenus  généraux  de 
l'Enipirn,  mais  tout  d'abord  ])ar  l'aflectalion  sjiéciale  des 
produits  de  la  voie  ferrée  dont  l'exploitation  est  contiée 
au  syndicat  étranger  ])endant  toute  la  durée  de  l'em- 
prunt (30  ans  généralement). 

Pour  être  valables,  toutes  les  clauses  de  ce  contrat 
enti'e  les  deux  groupes  financiers  indigène  et  étranger 
doivent  être  approuvées  par  VAflniinislralion  centvide 
des  Chemins  de  fer,  créée  en  juin  181)8,  sous  la  dinn-tion 
de  Ouang-Oucn-Ghao  (ancien  vice-roi  du  Tché-li),  ])uis 
sanctionnées  par  un  édit  iin])érial  que  le  'l'song-li- 
Yamen  notifie  ensuite  aux  Ministres  à  Pékin  des  puis- 
sances chez  lesquelles  l'emprunt  est  émis. 

Ainsi  fut  conclu  et  ratilié  le  contrat  (|ui  a  chargé  le 
syndicat  franco-belge  de  la  ])lus  grande  jiartie  de  la 
ligne  de  Lou  Koutschiao  (près  Pékin)  a  Hankéou  :  la 
concession  (définitive)  de  cette  voie  ferrée  fut  accordée 
le  20  octobre  189U  à  la  Comjxtgnie  des  Chrmins  de  fer 
chinois  fondée  sous  les  auspices  des  vice-rois  dvi  'l'ché  li 
et  du  Hou  Kiang  et  du  directeur  de  cette  Compagnie, 
le  fameux  Sheng-Hsuan-Huai,  au  capital  d'environ 
^5  millions  de  fi'ancs. 

(irâce  aux  fonds  dont  elle  disposait  et  à  line  entente 
si)ccia1e  avec  la  Banque  russo-cliinoise,  elle  ])ut  immé- 
diatement faire  construire  ])our  son  c()nq)1e  le  premier 
tronçon  (Pékin-Pao  Ting  fou). 

Le  reste  de  la  ligne  fut  conlié  au  syiulical  franco- 
belge  par  contrat  du  20  juin  1898,  ratiîié  par  le  Elis  du 
Ciel  le  11  août  et  notifié  les  17  août  et  l'-''  sci)tembrc  de 
la  même  année  aux  ministres  de  ]5elgi(iue  et  de  France. 
Outre  la  garantie  des  revenus  impériaux,  le  (iouverne- 
ment  chinois  s'engage  à  affecter  d'abord  les  jiroduitsde 
la  voie  ferrée  —  qui  doit  être  achevée  en  1908  —  à 
l'amortissement  de  l'emprunt  en  20  années,  i)cndant 
lesquelles  le  syndicat  franco-belge  sera  chargé  de  l'ex- 
ploitation. 

En  cas  de  desaccord  dans  l'exécution  du  contrat,  le 
ministre  de  France  sera  pris  comme  arbitre. 

Nous  devons  nous  réjouir  d'avoir  pu,  en  dépit  de  fous 
leurs  efforts,  Aigoui'eusement  secondés  par  sir  Claude 
Mac-Donald,  évincer  les  Anglais  de  cette  ligne  imi)or- 
tante  qui,  ])rolongée  i)ar  la  voie  Hankéou-Canton, 
sera,  comme  on  l'a  dit,  le  Paris-Lyon-Médilerranée  de 
la  Cliine  :  comme  la  nê)1re,  la  voie  chinoise  sera  à  la 
fois  une  voie  do  transit  un  chemin  de  très  gramle  com- 
munication entre  les  deux  parties,  nord  et  sud,  du 
Céleste-Empire. 

Ajoutons  que  le  Syndicat  rranco-])e]ge  —  qui 
s'appelle  eu  réalité  la  Sociélé  d'études  de  CJicnnns 
de  fer  en  Chine  —  a  créé,  en  représentation  de 
l'emprunt  autorisé  de  112.500.000  ir.,  235.000  obli- 
gations de  500  fr.,  sur  lesquelles  IBo.OOO  furent 
émises  en  France  et  en  Belgique,  le  19  avril  1890, 
au  taux  de  482  Ir.  50. 

*** 

\\n  moins  de  quatre  années,  lu  Cliine  a  ainsi 


concédé  plus  de  10.000  kilomètres  de  chemins  de 
fer,  (jui  peuvent  se  répartir  en  six  groupes  princi- 
paux : 

1"  Le  réseau  de  la  Mandchourie  et  du  Shen- 
King,  ou  Esl  Chwois,  appartenant  aux  Russes.  Il 
comprend  1.585  kilomèties  pour  la  portion  du 
Transsil)érien  à  consti'uire  en  territoire  chinois  et 
environ  850  kilomètres  jjour  la  ligne  descendant 
sur  Nieu  Tclnvang  et  Port-Ailhur,  et  pour  la 
ligne  de  raccordement  de  Nieu  Tchvvang  à  San 
Haï  Kouan,  point  terminus  de  la  ligne  Tien  Tsin- 
Pékin. 

Tout  ce  réseau  peut  être  considéré  comme  en 
état  de  construction  ;  plus  do  500  kilomètres  .«ont 
déjà  achevés  et  on  admet  généralement  qu'avant 
1905  les  wagons  russes  pourront  circuler  sans  in- 
terruption de  Saint-Pétersbourg  à  la  Grande  mu- 
raille de  Cliine 

Nous  disons  jusfiu'à  la  Grande  muraille  de  Chine 
par(-e  (ju'il  faudra  nécessairement  elfectuer  un 
transbordement  à  San  Haï  Kouan,  les  voies  rus- 
ses ayant  un  écartement  de  1  m.  524,  alors  que  les 
voies  chinoises  sont  construites  à  la  voie  normale 
européenne  de  1  m.  'i;!5 

Le  trajet  entre  Saint-Péleisl)ourg  et  Pékin  sera 
enviion  de  10.090  kilomètres,  ainsi  décomposé; 

De  Saint-Pétersbourg  à  Tche]ial)insk,  jjoint  de 
déjiart  du  Transsibérien:  2.8'i7  kilomètres;  de 
Tcheliahiusk  à  la  frontière  cliinoise,  y  compris  la 
traversée  du  lac  Baïkal:  4.823  kilomètres;  de  la 
frontière  chinoise  à  San  Haï  Kouan  :  1.940  kilo- 
mètres ;  enlin,  de  Sau  Haï  Kouan  à  Pékin  :  480  ki- 
lomètres. 

Avec  une  marche  moyenne  de  45  kilomètres  à 
l'heiuv  —  ce  qui  n'est  pas  excessif  —  on  pourra 
se  rendre  alors  en  \)  jours  et  8  heures  de  Saint- 
Pétersbouig  à  Pékin. 

S'il  faut  en  croire  le  Guide  du  Grand  Chemin 
de  fer  Transsibérien,  le  prix  du  voyage  entre 
Moscou  et  Vladivostok,  soit  8.000  verstes  environ, 
ne  coûtera,  jiar  train  de  grande  vitesse,  ([ue  114 
rou))lcs  en  P"  classe  avec  lits,  y  compris  les  droits 
perçus  au  prolit  de  l'Etat.  Vax  ai)pli(jiiant  ce  tarif 
au  trajet  Saint-Pétersbourg-Pékin,  ce  serait  une 
dépense  d'à  peine  ;U;5  fr.  (le  chemin  de  fer,  à  la- 
(pielle  il  faudrait  ajouter  environ  lo5  fr.  pour  frais 
de  nourriture  et  divers,  soit  au  total  500  fr. 

Actuellement,  le  trajet,  par  bateau,  de  Londres 
à  Shanghaï  seulement,  exige  de  3i  à  "M  jours  et 
coûte  environ  1.800  fr.  en  cabine  del'«  classe. 

Cette  simple  comparaison  justihe  les  espérances 
des  créateurs  de  cette  entreprise  colossale. 

2"  Le  Nord  de  la  Chine  :  c'est  la  ligne  de  480 
kilomètres  actuellement  en  exploitation  entre 
Pékin,  Tien  Tsin,  Takou  et  San  Haï  Kouan. 

3"  Le  Grand  Central  Chinois  :  11  comprend  la 
ligne  de  Pékin  à  Pao  Ting,  la  ligne  de  Pao  Ting  à 
Hankéou,  la  ligne  d'Hankéon  à  Canton  et  Kaolong, 
formant  l'artère  principale  de  2.240  kilomètres, 
non  compris  les  embi'anchcments  sur  Sian  Yang 
et  Si  Ngan  fou  qui  s'en  détacheront  à  l'Ouest,  et 
(|ui  auront  envii'on  900  kilomètres. 

40  Le  Réseau  Marif  i/ne,  embrassant  la  ligne  de 
Tien  Tsin  à  Tchin  Kiang  :  780  kilomètres;  les  lignes 
allemandes  du  Chan  Tong,  allant  de  Kiao  Tchéou 
à  Wei  bien  et  Tsi  nan  fou  :  088  kilomètres;  et  les 
lignes  anglaises  du  bas  Yang  tsé,  allant  de  Shan- 
ghaï à  Nnnkiu  :  288  kilomètres,  de  Ningpo  à  Hang 


I/IOCÔNOMISTI':  KnilOl'Kl'lN.  -  Franco 


IcIh'mmi  cl  Soochroii  :  320  kil()nu''li'(>s,  ci  de  Pu  kou 
Hsiii  yaiij;-  :  'i32  kil()in(''lros. 

5"  Lo  Rc'scan  de  p('né/ralion  du  Tonliin  :  (\c 
sont  los  li<;iios  projettes  du  Tonkiii  àXaniiiii^  l'on  : 
85'2  kilonuMivs  ;  conipivnaiil  la  li<^ne  de  Lan;;s(in 
à  Xauning  :  1(10  kihuiuMros,  cd  ccWc  (\c,  l'aklidï  à 
Xamiiii^'  :  192  kiloiiuMres.  Puis  les  lignes  du  Ynn 
nan  dont,  la,  Ipnj^uour  en  Icriiloii'c,  (diinois  ii'csl 
pas  iMicori^  (liHciminoi'. 

H»  h'H.vte)is/oii  du  trseau  Birman,  (|iii  pciil 
atteindre  500  kiloniètivs  jns([n'an  Ynn  nan 

LVnsomble  du  rt'S(>an  chinois  comjji'end  donc, 
à  l'heure  a{;tu(dlt',  près  de  10.0^0  kilomètres  de 
lignes  concédées  sur  les(|U(dl(îs  près  de  (Î.OOO 
étaient  en  construction  ou  sur  le  point  de  l'être, 
lorsque  l'insurrection  des  Boxers  a  éclaté. 

(A  suivre.)  Edmoni)  Thêry. 


FINANCES  ARGENTINES 


T'ne  dépêche  de  Buenos-Ayres  nous  apprend  que  le 
CoDgrès  argentiu  vient  de  clôturer  sa  session  après 
avoir  adopté,  sans  changements  notables,  le  pro  jet  de 
budget  pour  1901  présenté  par  M.  Berduc,  ministre  des 
finances. 

En  ne  modifiant  pas  sensiblement  le  travail  du  Mi- 
nistre, le  Congrès  a  agi  sagement,  car  ce  projet  avait 
été  dressé  d'une  façon  très  coasciencieuse  et  rellétait 
l'esprit  de  prudence  et  d'économie  par  leifuel  son  au- 
teur s'est  signalé,  lors(iu'il  était  président  de  la  Com- 
mission du  Ijudget. 

C'est  seulement  au  mois  d'avril  de  la  présente  année, 
que  M.  Berduc  a  été  appelé  à  prendre  le  portefeuille 
des  finances  dans  le  Ministère  actuel.  Des  son  arrivée 
au  pouvoir,  il  demanda  au  Président  de  la  République 
la  convocation  d'un  Conseil  de  Cabinet,  afin  de  pouvoir 
exposer  à  ses  collègues  la  situation  telle  qu'il  la  com- 
prenait, et  leur  démontrer  la  nécessité  de  réduire  les 
dépenses  publiques  dans  de  notables  proportions. 

Le  nouveau  Ministre  fil  observer  que  tsi  les  adiainis- 
trations  publiques  ne  diminueraient  pas  leurs  dépenses, 
le  déficit  serait  inévitable;  il  ajouta  qu'un  accrois- 
sement des  impôts  était  impossible  et  que  le  recours 
à  un  emprunt,  alors  même  qu'il  put  être  considéré 
comme  réalisable,  serait  tout  à  fait  inopportun. 

La  réduction  des  dépenses,  rigoureusement  pour- 
suivie, était  donc  le  seul  moyen  d'assurer  le  maintien 
de  l'équilibre  dans  le  budget.  Le  Gouvernement  se  ran- 
gea à  cette  manière  de  voir  et,  en  adhérant  au  pro- 
gramme de  M.  Berduc,  il  en  garantit  l'exécution.  Nous 
trouvons  dans  le  projet  de  budget  pour  1901  la  pre- 
mière application  do  ce  programme. 

*** 

Rétalilir  l'équililire  était  une  biche  d'autant  plus  dé- 
licate qu'en  1901,  les  charges  du  Trésor  vont  se  trouver 
augmentées  par  la  reprise  du  service  de  l'amortis- 
sement de  la  dette  extérieure,  ce  qui  va  grever  le 
budget  d'une  dépense  supplémentaire  de  4  240.147  pe- 
sos-or. En  dépit  de  cette  augmentation,  les  dépenses 
budgétaires  ont  été  sensiblement  réduites  et  le  Mi- 
nistre est  arrivé  à  établir  un  budget'  se  soldant  par  un 
excédent. 

Ramenées  en  pesos-papier,  au  cliange  de  227,  les  re- 
cettes prévues  par  M.  Berduc  s'élèvent, 
en  effet,  à   149.643.777 

Les  dépenses,  à   147.987.627 

L'excédent  est  donc  de   1 . 656 . 150 

Nous  ignorons  les  chiffres  définitivement  votés  par  le 
Congrès,  mais  puisque  nous  savons  qu'ils  ne  s'écartent 


pas  sensiblement  do  ceux  qui  lui  ont  été  soumis,  nous 
pouvons  les  analyser,  dès  aujourd'hui,  d'après  lo8  pro- 
positions ministérielles. 

Les  évaluations  de  recettes  pour  1901  ont  été  basées 
sur  les  encaissements  de  1.S99  :  on  peut  dès  lora  les  ac- 
cepter comme  représentant  assez  exactement  les  reve- 
nus du  pays,  et  voici  comment  elles  s'établissent  : 

Pesos  or  Pesoa-[)apicr 

ReceUcs  cfïectuées  on  1899   45.()76.]88      Gl. 708. 407 

—      prévues  pour  1001 ... .     ;i7.90L7I8  63.300.000 

Différoncc  on  1901   —  7.684.470    -f-  1.591.593 

Les  recettes  en  or  proviennent  principalement  des 
droits  de  douane  à  l'importation  et  à  l'exportation, 
tandis  que  les  recettes  en  papier-monnaie  proviennent 
des  impôts  intérieurs.  La  diminution  de  l'évaluation 
des  premières  est  due  à  ce  fait  qu'on  a  suppiimé,  pour 
l'année  prochaine,  le  droit  additionnel  de  10  0/0  im- 
posé en  1899  sur  les  importations,  à  l'effet  de  couvrir 
les  dépenses  des  préparatifs  militaires,  lorsque  l'on 
appréhendait  des  hostilités  avec  le  Chili.  Le  Ministre 
des  Finances  n'a  donc  pas  voulu  profiter  des  ressour- 
ces que  lui  offrait  une  augmentation  de  taxe  passagère; 
il  a  basé  rigoureusement  ses  prévisions  sur  les  résul- 
tats fournis  pendant  l'année  précédente,  sans  tenir 
compte  des  accroissements  de  revenus  que  doit  donner 
la  prospérité  croissante  de  l'Argentine. 

Tandis  que  les  recettes  étaient  évaluées  avec  une 
telle  prudence,  des  réductions  fort  importantes  étaient 
décidées  dans  les  dépenses  et  c'est  là  surtout  qu'ont 
porté  les  efforts  du  Ministre  des  Finances. 

Voici,  en  effet,  les  chifl'res  proposés  par  M.  Berduc, 
rapprochés  des  résultats  obtenus  en  1899  : 

Pesos-ur  Pesos-papier 

Dépenses  effectuées  eu  1899....      30.860.820  lOi.022.458 
—      prévues  pour  1901..,.      25.979. Ii3  88.944.8^9 

Dllférence  en  1901   —  4.881.677   —  15.077.629 

Ces  chiffres  nous  montrent  quelles  importantes  éco- 
nomies ont  été  réalisées  sur  le  budget  de  l'année  1899, 
bien  que  la  reprise  des  paiements  pour  le  fonds 
d'amortissement  de  la  Dette  nationale  entraîne  une 
augmentation  de  dépemes  pour  les  achats  d'or. 

Un  tableau  détaillé  des  dépenses  nous  montrera 
mls3ux  les  réformes  appliquées  par  le  Ministre  : 

Dépenses 

ell'ectuées  prévues 
en  1899       pour  1901 


Dépenses  en  or 

(Pcsos-or) 

Affaires  étrangères  

294.302 

281.541 

J^ette  extérieure  

17.919.717 

24.487.214 

10.388 

Dépenses  extraordinaires  . . . 

2.999. If 8 

1.200.000 

9.609.710 

Décrets  gouvernementaux. . . 

:;!7.92;l 

Total  

30.860.820 

25.979.143 

Dépenses  en  papier 

(Pesos-papier) 

2.544.700 

2.565.780 

Intôrieiu'  

13.537.099 

14.216.152 

Affaires  étrangères  

1.193  005 

1.329.840 

Finances  et  dette  

17.989.100 

19.920.446 

.lustice  et  Instruction  

H.  923. 873 

11.715.410 

16.450.624 

13.003.641 

12.121.199 

9.497.124 

Agrieulluru  

1.508.808 

1.436.820 

Travaux  publics  

6.575.993 

6.597.245 

Pensions  

4.824  334 

3.458.370 

Dépenses  extraordinaires  . . . 

7.397.473 

5  204.000 

7.163.929 

» 

Décrets  gouvernementaux.. . 

792.321 

» 

Total  

104.022.458 

88.944.829 

Malgré  l'augmentation  de  la  charge  du  service  de  la 
dette  Extérieure,  le  budget  de  1901  réalise  donc,  sur  les 
résultats  de  1899,  une  diminution  do  dépenses  de  4  mil- 
lions 881.677  pesos-or  et  15.077.029  pesos-papier,  soit 
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au  total  2(3.159.035  pesos-papier.  Le  Ministre  y  parvient 
en  renonrant  aux  dépenses  supplémentaires  autorisées 
par  les  lois  spéciales  qui  ouvraient  des  crédits  en 
dehors  du  budget  et  qui  ont  été  l'une  des  principales 
causes  des  déficits. 

En  même  temps,  M.  Bsrduc  a  réalisé  des  économies 
qui  portent  principalement  sur  les  Administrations  de 
la  guerre  et  de  la  marine  et  sur  les  dépenses  extraordi- 
naires. Pour  réduire  les  pensions  excessives  accordées 
souvent  par  le  Gouvernement  aux  olUciers,  le  Ministre 
a  demandé  la  création  d'un  monlcpio,  c'est-à-dire 
d'une  sorte  de  fonds  d'assurances  mutuelles  qui  pren- 
dra la  place  des  pensions,  et  cela  lui  a  permis  de 
réduire  les  chiffres  de  ce  chapitre. 

La  diminution  des  traitements  était  "difficile  à  réa- 
liser :  M.  Berduc  a  proposé  une  réduction  du  nombre 
des  employés  de  l'Administration  plutôt  qu'un  abaisse- 
ment de  leurs  traitements  et  il  a  fait  adopter  dans  ce 
but  des  règles  précises  pour  empêcher,  sans  nécessité, 
les  nominations  à  des  emplois  vacants, 
[ç^ C'est  par  cette  série  de  mesures  que  le  ^Ministre  a 
obtenu  les  réductions  qui  lui  étaient  nécessaires. 

*** 

Un  examen  détaillé  des  dépenses  nous  montre  que 
les  salaires  civils  et  militaires  et  les  pensions  absorbent 
29  0/0  des  dépenses  totales  de  1901  ;  les  frais  d'admi- 
nistration, 25  0/0;  le  service  de  la  dette  publique, 
46  0/0. 

Cette  dernière  charge  est  considérable,  mais  elle 
n'est  pas  au-dessus  des  moyens  de  l'Argentine.  Depuis 
la  convention  de  1893  avec  les  créanciers,  tous  les  ellorts 
ont  tendu  à  restaurer  le  crédit  du  pays  et  l'on  sait 
qu'en  1897,  profitant  de  l'amélioration  qui  s'était  pro- 
duite dans  la  situation,  le  Gouvernement  argentin 
décida  de  reprendre,  avant  le  terme  stipulé,  le  paie- 
ment intégral  de  l'intérêt  sur  les  quatorze  emprunts 
mentionnés  dans  l'arrangement  du  3  juillet  1895. 

Cette  décision  ne  fut  pas  prise  à  la  légère  et  l'expé- 
rience nous  a  déjà  montré  que  le  Gouvernement 
n'avait  ]>as  trop  présumé  de  ses  forces.  Voulant  aller 
jusqu'au  bout  dans  l'oeuvre  de  relèvement  du  crédit,  il 
s'est  attaché  à  la  liquidation  du  passé  qu'il  a  poursuivie 
sans  hésitation  et  qu'il  a  su  mener  à  bien.  A  ce  point 
de  vue,  l'année  1899  a  été  décisive. 

Conformément  aux  aspirations  du  pays  et  à  la  vo- 
lonté exprimée  par  le  Congrès,  le  (  iouvcrnemcnt  s'est 
occupé,  pendant  cette  année,  du  règlement  de  toutes  les 
Dettes  nationales  et  provinciales.  Cette  liquidation  est 
aujourd'hui  terminée.  Au  cours  de  1899,  les  Dettes  exté- 
rieures de  Gordoba,  de  Santa  Fc,  d'Entre-Iïios,  do 
Tucuman,  de  Corrientes,  de  San-Luis,  de  Catamarca 
et  de  Mendoza  ont  été  réglées.  La  nation  a  aussi  conclu 
dos  arrangements  définitifs  éteignant  les  garanties  des 
chemins  de  fer,  et  a  aidé  la  province  de  Santa-Fé  pour 
conclure  une  opération  analogue  au  sujet  des  obliga- 
tions qu'elle  avait  contractées  pour  la  construction  de 
ses  voies  ferrées.  Il  ne  reste  donc  aucune  Dette  qui 
n'ait  été  consolidée,  réglée  ou  payée. 

L'aide  accordée  par  la  nation  aux  provinces  pour  le 
règlement  de  leurs  Dettes  les  a  délivrées  de  charges  qui 
absorbaient  presque  tous  leurs  revenus  ;  elles  peuvent 
maintenant  consacrer  leur  temps  au  développement  de 
l'industrie. 

L'arrangement  de  1896  avait  prévu  pour  le  12  jan- 
vier 1901  la  reprise  de  l'amortissement  des  emprunts. 
Nous  avons  vu  par  quelles  mesures  le  Ministre  des 
Finances  a  pu  ajouter  cette  charge  nouvelle  à  son  bud- 
get, en  s'en  tenant  étroitement  aux  ressources  ordi- 
naires. 

Le  crédit  do  la  République  Argentine  ne  peut  que 
s'en  trouver  grandi.  C'est  ce  que  les  marchés  européi  ns 
ont  compris  en  accueillant  par  une  reprise  des  cours 
des  fonds  argentins,  la  nouvelle  de  la  ratification  par  le  ' 
Congrès  des  projets  du  Ministre  des  Finances. 

Georges  Bourgarel. 


HOUILLÈRES  DE  DOMBROWA 


Dans  l'Economiste  Européen  du  9  courant,  nous 
avons  brièvement  indiqué  les  résultats  que  cette  Société 
avait  obtenus  au  cours  de  l'exercice  1899-1900,  clos  le 
30  juin  dernier.  Nous  allons  maintenant  nous  reporter 
aux  comptes  qui  ont  été  soumis  à  l'assemblée  générale 
du  10  novemJjre,  et  que  nous  comparons  à  ceux  de 
l'exercice  précédent: 

Bilan  au  30  juin 


1899 


1900 


(En  francs) 

Actif 

Actif  immoljifier  : 

Concessions   2.17-3.515  60    2.150.000  » 

Immcublos,  terrains,  puits 
et  travaux  divers   5.835.310  73     5.910.614  15 

Molnfier  :  matériel  et  macl fi- 
nes, raobifier  en  France  et  à 

Dombrowa   2.122.854  97     2.405.693  74 

En  nature  :  Stock  de  charbon 
cl  magasin  d'approvisionne- 
ments  138.9ii6  90       133.225  55 

Disponibilités  :  En  caisse  et 
dans  les  banques   1.750.667  87     1.806.903  25 

Débiteurs  divers   872.919  10     1.030.471  85 

Elï'ets  à  rocevùir  et  titres  en 
portefeuille   482.050  22       458.674  52 

Emprunts  : 
Solde  des  primes  d'amortis- 
sement sur  obligations  50, 0 

remboursées  ou  converties.        572.703   »        .522.703  » 
Primes  d'amortissement  sur 
obligations  4  0/0  en  circu- 
lation '.   229.075   »        225.025  » 

Comptes  d'ordre  : 
Créance   du  Gouvernement 
russe  annuités  1  : 

Dû  par  la  Société   1.984.901(33     1.928.146  70 

Dû  par  les  nus  proprié- 
taires de  la  mme   108. ()06  56        105.501  44 

16. 271. .'^31  58    16  656.959  20 
Passif 

Gapital-acti  ons  (12.000  actions 
de  •'jOO  fr.  entièrement  libé- 
rées)  6.000.000   i>     6.000.000  » 

Gapital-oblig.  en  circulation  : 
9.163  oblig.  4  0/0  en  1808-99 

et  9.001  en  189.M900   4.581.500   >.     4.500.500  » 

837  oblig.  4  0/0  rnmljoursér-s 
en  1898-99  et  999  en  1899- 

1900   418.500   »        499.500  » 

R.iserve  statutaire   359.805  18        411.938  81 

Bèscrve  extraordinaire   719.610  35        823.877  62 

Provision  pour  travaux  neufs.       3UO.O0O   »        300.000  » 
Créanciers  divers  : 
Arriérés  d'intérêt  statutaire 

à  payer  aux  actionnaires  .        187.868  75        222.517  50 
Intérêts  aux  obligations  4  0/0 

restant  à  payer   3.510   >?  3.690  » 

Obugations  appelées  au  rem- 
boursement et  non  encore 

présentées   6.500   .7  8.000  » 

Créditeurs  divers   471.470  58        592.287  70 

Annuités  russes  (part  escomp- 
tée par  l'un  des  nus  proprié- 
taires de  la  mine    74.976  55         73  499  05 

Compte  d'ordre  :  Gouvernement 
russe  (  remboursement  par 

annuités  de  65.814  r.  18)....  2.093.508  19  2.033  048  14 
Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exercice  précé- 

^.  dent..   11.009  28  9.G56  79 

Bénéfices  de  1  exercice   1.042.672  70     1.177.843  59 

16.271.531  58  J6. 656. 959  20 

Les  profits,  comme  nous  l'avons  dit  antérieurement, 
sont  donc,  d'une  année  à  l'autre,  en  augmentation  dé 
13.').  170  fr.  89.  Ils  ont  reru  l'attribution  suivante,  que 
nous  rapprochons  de  celle  de  1898-1899.  Dans  le  tableau 
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ci-dessous  les  reports  de  l'exercice  précédent  sont  na- 
turellement compris  : 

Exercices 


1898-189!) 


1899-1000 


(En  francs) 

RésetYO  légale   52.133  en       58.893  18 

—     extr.aordinairo   104.207  27      117.784  U(; 

Ainortisscnicnts  divers  sur  solde 
des  primes  do  remboursemoiit 
des  obliKations  5  0/0,  sur  cha- 
pitre immobilier,  sur  chapitre 

mobilier   468.224  20      502.850  88 

Dividciulo  oux  actions  :  35  IV. 
pour  l'oxercicn  1898  1899  et  40 

francs  pour  1899-1900   420. COO          480.000  » 

Report  à  Kouveau   9.656  79       27.972  96 

1.054.281  98   1,187.500  38 

Ainsi  que  nous  l'avons  fait  observer  le  9  courant, 
sur  ce  dividende  de  40  fr.,  10  fr.  sont  à  valoir  sur 
l'arriéré  dû  aux  actions,  selon  les  statuts,  sur  les 
exercices  précédents,  de  sorte  (jue,  maintenant,  ces 
titres  restent  encore  créditeurs  de  283  fr.  50  à  prélever 
sur  les  bénéfices  des  exercices  futurs. 

Dans  les  explications  très  détaillées  qu'il  fournit,  le 
Conseil  d'administration  fait  remarquer  qu'en  dépit  des 
bénéfices  réalisés,  l'extraction  n'a  porté,  en  1899-1900, 
que  sur  456.000  tonnes  en  chilïres  ronds,  contre  509.724 
en  1898-1899  et  510.935  en  1897-1898,  en  raison  de 
l'insuffisance  du  développement  et  des  travaux  d'amé- 
nagement qu'il  a  fallu  entreprendre  dans  la  mine 
Koszeleio.  Ces  travaux  sont  à  peu  près  terminés  à 
l'heure  actuelle,  et  on  peut  espérer  que  l'extraction, 
cette  année,  sera  supérieure  à  celle  de  l'exercice  dernier; 
toutefois,  il  n'apparaît  pas  que  l'augmentation  puisse 
être  importante.  D'autre  part,  la  Société,  bien  que  pour- 
vue maintenant  des  procédés  les  plus  perfectionnés  — 
qui  sont  venues  grever  assez  lourdement  son  compte  de 
pi'emier  établissement,  mais  qui  trouvent  une  compen- 
sation dans  la  réduction  de  certains  frais  d'exploi- 
tation —  la  Société,  disons-nous,  a  toujours  à  compter 
avec  la  pénurie  et  la  concurrence  de  la  main-d'œuvre 
qu'elle  s'efforce,  il  est  vrai,  de  suppléer,  au  moins  dans 
une  certaine  mesure,  par  ses  installations  mécaniques. 
Ajoutons  que  cette  entreprise  a  aussi  à  compter  avec 
des  difficultés  d'ordre  tout  particulier.  Ûne  partie  de 
sa  concession  renferme  des  couches  de  charbon  pauvre 
qu'elle  n'exploitait  pas  jusqu'à  présent,  mais  sur  les- 
quelles se  sont  abattus  nombre  de  petits  exploitants 
du  voisinage  qui  s'emparent  du  charbon  qui  lui  appar- 
tient et  qui,  de  plus,  embauchent  des  ouvriers  mêmes 
de  la  Société  pour  les  aider  dans  leur  exploitation 
illicite.  Il  va  de  soi  que  la  Société  des  Eoicillères  de 
Dombroioa  cherche  à  se  faire  rendre  justice,  mais  cette 
justice  semlde  longue  et  difficile  à  obtenir. 

Heureusement,  les  hauts  prix  du  charbon  ont  com- 
pensé, jusqu'ici,  tous  ces  mécomptes,  i;e  qui  n'empêcho 
pas  que  la  Société,  qui  n'avait  pas  de  production 
supplémentaire  disponible  et  qui,  en  juillet  1899,  avait 
renouvelé  son  traité  avec  la  Société  des  Forges  et 
Aciéries  de  Euta-Bankoioa,  c'est-à-dire  trop  tôt,  n'a 
pas  pu  retirer,  de  la  hausse  du  combustible,  un  profit 
équivalent  à  celui  qu'ont  réalisé  nombre  d'autres  char- 
bonnages russes.  Quant  à  l'exercice  en  cours,  il 
s'annonce  bien.  Rappelons,  ici,  quels  ont  été  les 
comptes  d'exploitation  de  cette  entreprise  pendant  les 
dix  dernières  années  : 


Bénéfices 

Frais 

Bénéfices 

Exercice3 

bruts 

et  char^reê 

nets 

(En  francs) 

1890-91   

1  404.720 

630.393 

774.827 

1.513.380 

718.507 

794.873 

1893-98  

1.5'j0.661 

754.187 

792.474 

1893-94  

1.123.182 

551. 0O4 

566.463 

558.918 

7.545 

1805-96  

1.011.649 

580.075 

430.674 

1896-97  

1.138.815 

568.374 

.570.441 

1897-08  

1.640.652 

611.27/1 

1 

0.'!t.378 

1.(;4().270 

603  5fi8 

1 

.042.672 

1.788.101 

010.258 

1 

.177.843 

En  l'ésumé,  pour  la  Société  des  HouiUères  de  I)om- 
broton,  l'exercice  1899-1900  a  été,  en  dépit  des  événe- 
ments, favorable.  lien  sera  vraiscitiblabletncnt  ainsi  de 
l'année  sociale  en  cours,  mais  il  ne  conviendrait  pas  de 
trop  escompter  l'avenir  au  point  de  vue  des  augmenta- 
tions de  dividende,  le  Conseil  d'administration  parais- 
sant vouloir  amortir,  aussitôt  que  possible,  différents 
chapitres  de  l'actif.  Enfin,  comme  nous  le  faisions 
observer  il  y  a  quinze  jours,  il  ne  faut  pas  perdre  de 
vue  :  lo  que  la  Société  doit  encore,  pour  intérêts  statu- 
taires arriérés,  282  fr.  50  qu'elle  doit  rembourser,  au 
fur  et  à  mesure,  avec  les  sommes  excédant  les  30  fr. 
d'intérêts  annuels  prévus  par  les  statuts;  2"  qu'aussitôt 
CCS  283  fr.  50  entièrement  payés,  elle  doit  commencer  à 
procéder  à  l'amortissemeait  au  pair  de  ses  actions  et 
revenir,  tant  que  dureia  cet  amortissement,  à  une 
répartition  annuelle  de  30  fr.  par  action;  3»  enfin, 
qu'une  fois  l'amortissement  des  actions  effectué,  les 
bénéfices  do  l'entreprise  sont  à  partager  par  moitié, 
entrâtes  13.000  actions  de  jouissance  qui  existeront 
alors  et  les  12.000  parts  de  fondateur  créées  lors  de  la 
formation  de  la  Société. 

A.  Lechenet. 


Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire 


Ainsi  que  nous  l'annoncions  il  y  a  huit  jours,  l'as- 
semblée générale  annuelle  des  actionnaires  de  la  So- 
ciété anonyme  des  Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire  a 
eu  lieu  le  17  courant,  et  c'est  bien  un  dividende  de 
45  francs  par  action  qui  a  été  proposé  par  le  Conseil 
d'administration.  C'est  une  augmentation  de  5  francs 
sur  l'exercice  précédent.  Rappelons  de  suite  les  répar- 
titions auxquelles  cette  entreprise  a  procédé  depuis  sa 
formation,  c'est-à-dire  depuis  1881  : 

Exercices        Par  an  Exercices       Par  an 

Francs  Francs 

1881    Rien  l&0i-1895 . . . .  32  50 

1882'.'.   7  80  1895-1896....  32  50 

im  à  1890. . .  Bien  li^Oo-1897 ....  32  .50 

1891-  1892      .  25    »  1807-18H8 . . . .  32  50 

1892-  1893....  25    »  1808-18^9....  40  » 

1893-  1894 ....  30   ;>  1899-1900 ....  45  » 

Dans  notre  dernier  numéro,  nous  mentionnions  que 
les  bénéfices  de  l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  dernier,  s'étaient  élevés  à  3.678.634  fr.  37.  Ces 
bénéfices  ressortent  du  bilan  que  nous  comparons, 
comme  de  coutume,  à  celui  des  deux  exercices  précé- 
dents : 

Actif 

Bilan  au  30  juin 

1898           1899  1900 
(En  francs) 

Compte  de  premier  éta- 
blissement                   16.531.235   17.170.523  17.403.885 

Dépenses  sur  travaux  en 

cours                           23.397.8.58   26.023.906  42.257.020 

Approvisionnements....     1.269.6'7     1.354.734  1.437.746 

Di.'Jponibifités                    7.464.393     9.247.573  13.387.277 

Débiteurs  divers                3.718  088     6.0H6.916  1.532.011 

Portelcuillo   ^  1.592.411  " 

52.381.251  61.486.063  76.018.839 
Passif 

Capital                            lO.OOO.OOO  lO.OOO.OCO  10.000.000 

Oblifîations  4  0/0                7.802.000  7.689.950  7.573.750 

Coiupt.  oblig.  hypoth. . .        480.000  »  » 

Réserve  statutaire                 299.735  406.361  553.424 

—  spéciale                l.OOO.OOO  2.000.000  4.00Ç1.000 

—  .disponible                  "  »  743.857 

Acompte  sur  travaux  en 

cours                           27.033.927  35.007.945  45.892.064 

Créanciers  divers               2.877.291  2.461.468  3.577.110 

Profl.ts  et  ■pertes 
Report  de  l'exercice  préc.        755.778        979. 0S3     „  „  "  „, 
Bénéiices  de  l'excrciC3 ..     2.132.520    2.941.256  3.678.o34 

52.381.251    61.486.063  76.018.839 
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A  la  date  du  22  décembre  1899,  nous  avions  déjà  la 
satisfaction  de  constater  les  résultats  remarquàljles 
obtenus  par  cette  Société,  et  nous  disions  que  tout  per- 
mettait de  croire  que  l'exercice  1899-1900  ne  le  céderait 
en  rien  à  son  devancier.  Des  chiffres  étaient  là,  du 
reste,  qui  permettaient  de  formuler  une  appréciation. 
A  la  clôture  de  Texercice  1898-1899,  les  travaux  en 
cours  s'élevaient  h  la  somme  de  2(3  millions  de  francs, 
contre  23  millions  en  1897-1898,  et  le  carnet  de  la  Société, 
pour  l'année  1899-1900,  contenait  plus  de  100  millions 
de  commandes  pour  la  marine  de  guerre  française,  la 
marine  de  guerre  japonaise  et  la  niaric-e  marchande. 
Il  fallait  donc  s'attendre  à  des  résultats  favorables,  et 
bien  que  les  profits  accessoires,  comme  le  report  de 
l'exercice  précédent,  entrent  pour  une  partie  dans  le 
montant  des  bénéfices  accusés  en  fin  d'exercice  1899- 
1900,  on  ne  peut  que  se  montrer  satisfait  de  la  bonne 
marche  de  la  Société  des  Ateliers  et  Chantiers  de  la 
Loire,  et  espérer  encore  pour  l'avenir,  d'autant  plus 
que,  comme  précédemment,  cette  entreprise  a  toujours 
à  C(i;'ur  de  se  ménager  des  disponibilités  importantes, 
en  dépit  de  l'accroissement  constant  de  ses  travaux  en 
cours. 

Il  y  a  un  an,  nous  faisions  remarquer  que  les  diverses 
réserves  de  la  Société  représentaient  déjà  plus  de  la 
moitié  de  son  capital-actions.  Gomme  le  dividende  de 
45  francs  voté  le  17  courant  n'absorbe  que  900.000 
francs,  ces  réserves,  en  tenant  compte  aussi  du  tan- 
tième attribué  au  Conseil  d'administration,  vont  main- 
tenant dépasser  le  chiffre  de  7  millions  et  demi  de 
francs.  Il  ne  faut  donc  pas  être  surpris  si  les  actions  de 
cette  entreprise  qui  cotaient, en  janvier  1899,760  francs 
et.au  mois  de  décembre  suivant, 850  francs,  se  tiennent 
maintenant,  aux  environ  de  920  francs.  Rappelons  que 
c'est  au  mois  d'octobre  1896  que  nous  avons  appelé 
l'attention  sur  ces  titres  qui  étaient  alors  obtenables 
au  cours  de  565  francs. 

J.  M. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


En  France,  la  discussion  du  budget  des  affaires 
étrangères  et,  en  Allemagne,  la  discussion  des  crédits 
pour  la  Chine  ont  permis  aux  Ministres  de  faire  d'in- 
téressantes déclarations  sur  l'état  des  négociations. 

A  la  Cliambre  des  députés,  notre  Ministre  dos  affaires 
étrangères  a  dit,  dans  la  séance  de  mardi  : 

Quelle  doit  être  la  base  des  négociations  ?  Si  l'opinion 
puljlique  a  liâte  d'en  finir,  d'autres  considérations  se  dressent 
devant  les  Gouvernements.  Lorsque  deux  parties  sont  en 
présence,  elles  examinent  leurs  propositions  respectives. 
Mais,  quand  ce  sont  liuit  puissances  qui  sont  en  présence 
d'une  neuvième,  dont  elles  entendent  respecter  l'intégrité 
territoriale  et  l'indépendance  en  tant  qu'elle  ne  leur  nuira 
pas,  le  premier  point  est  d'éviter  des  réclamations  qui 
puissent  soulever  des  objections  d'une  des  parties  contrac- 
tantes et  compromettre  le  succès. 

C'est  sous  l'empire  de  ces  préoccupations,  qu'après  nous 
être  concertés  avec  nos  alliés,  dans  un  accord  qui  n'a  pas 
cessé  un  instant  d'être  complet  et  absolu,  j'ai  soumis  aux 
puissances  des  propositions  auxquelles  à  donné  son  adhésion 
cet  Empereur,  dont  la  France,  qui  connaît  ses  sentiments 
pour  elle,  dont  le  monde,  qui  connaît  la  générosité  de  son 
cœur,  souhaitent  vivement  le  prompt  rétabhssement. 

Après  avoir  fait  une  analyse  de  la  note  remise  par 
lui  aux  puissances,  M.  Delcassé  a  rappelé  la  part  prise 
par  la  France  dans  les  derniers  événements  : 

Tandis  que  nous  prenions  à  la  délivrance  des  légations,  a-t-il 
dit,  la  part  qui  nous  incombait,  nous  exercions  activement 
notre  protectorat  et  nous  mettions  autant  que  possible  à  l'abri 
nos  entreprises,  où  est  engagée  une  partie  notable  de  l'épargne 
française. 

C'est  le  terrain  où  nous  devons  nous  maintenir. 

Il  y  a  un  an,  avant  la  crise,  j'avais  signalé  la  tendance  de 
notre  industrie  et  de  notre  commerce  à  porter  leur  activité  et 
leurs  capitaux  en  Chine;  je  faisais  remarquer  combien  il  im- 
portait que  la  Chine  s'ouvrît  de  plus  en  plus  à  l'exploitation 
économique  du  monde  entier,  et  j'ajoutais  que  ce  résultat  ne 


pouvait  être  atteint  qu'à  la  condition  de  maintenir  l'intégrité 
de  ce  vaste  empire. 

Ces  deux  principes,  j'ai  eu  la  satisfaction  de  le  constater, 
ont  reçu  l'adlirsion'  éclatante,  unanime  des  puissances,  sur- 
tout de  celles  qui  ont,  dans  co  pays,  des  intérêts  considé- 
rables. Croire  qu'ils  peuvent  rrrevoir  une  atteinte,  c'est  un 
pessimisme  que  je  n'ai  pas  le  droit  d'avoir. 

D'ailleurs,  même  l'invraisemblable  ne  nous  découragerait 
pas  ;  nous  continuerions  à  veiller  sur  l'équilibre,  qui  n'est 
menacé  par  personne. 

Ces  déclaraiions  ont  produit  la  meilleure  impression. 

Au  Reicbstag,  M.  de  Riilow  s'est  expliqué  sur  l'ac- 
cord anglo-allemand  et  a  montré  que  l'Allemagne  ne 
ferait  rien  pour  détruire  l'entente  existant  entre  les 
divers  pays.  Notre  correspondant  de  Berlin  analj'se 
complètement  ce  discours  ;  nous  renvoyons  nos  lec- 
teurs à  sa  lettre. 

Le  fait  à  retenir  des  déclarations  du  Chancelier, 
c'est  que  M.  de  Bulow  a  été  amené  à  déclarer  que  les 
politiques  allemandes  et  russe  suivaient  en  Extrême- 
Orient  une  conduite  parallèle,  conduite  qui  résultait 
d'une  entente  préalable  où  toutes  les  éventualités 
avaient  été  en\  isagées  et  réglées.  Au  cours  de  la  séance 
du  Reicbstag  ou  ce  discours  a  été  prononéé,  on  a  aussi 
rendu  ])ublic  un  télégramme  de  l'empereur  de  Chine  à 
l'empereur  Guillaume,  où  le  premier,  tout  en  donnant 
de  nouvelles  assurances  de  paix,  de  .sécurité  pour 
l'avenir  et  d'emj)ressement  à  vouloir  traiter  refuse 
néanmoins  <le  rentrer  immédiatement  à  Pékin. 

En  somme,  toutes  ces  déclarations  montrent  que 
l'entente  entre  les  puissances  est  complète  ;  malheu- 
reusementla  la  diplomatie  chinoise  ne  modifie  pas  ses 
habitudes  et  l'on  ne  sait  avec  qui  traiter. 


Mormatioiis  ÈoiioDiipes  et  Fuiaicières 


Banque  de  l'Algérie.  —  Les  actionnaires  de  cet 
Etablissement  se  sont  réunis  le  15  courant  en  assem- 
blée générale  annuelle,  au  siège  social,  à  Paris.  Ils  ont 
approuvé  les  comptes  pour  l'exercice  1899-1900  qui 
leur  étaient  soumis,  et  fixé  le  dividende  de  l'exercice  à 
10 fr.  42  net  par  action  nominative  et  à  10  fr.  net  par 
action  au  porteur.  Le  dividende  de  l'exercice  précédent 
avait  été  fixé  à  15  francs  net  par  action,  mais,  comme 
nous  le  disions  dès  le  l"'  décembre  1899,  il  ne  fallait 
pas  s'attendre  à  ce  que  cette  répartition  fût  maintenue 
pour  l'année  sociale  suivante.  Au  reste,  nous  nous  ré- 
servons de  revenir  sur  les  opérations  de  cette  institu- 
tion au  cours  de  l'exercice  dont  il  a  été  rendu  compte 
le  15  courant. 

A  l'issue  de  l'assemblée  générale  ordinaire,  une 
assemblée  générale  extraordinaire  a  été  tenue,  qui  a 
approuvé  les  propositions  du  Conseil  d'administration 
relativement  à  la  fixation  du  droit  de  présence  à  attri- 
buer à  ses  membres . 


Société  Centrale  de  Dynamite.  —  L'assemblée 
générale  ordinaire  des  actionnaires  de  cette  Société, 
qui  avait  été  convoquée  pour  le  13  courant,  n'a  pu  se 
tenir  à  cette  date  par  suite  du  nombre  insuffisant  d'ac- 
tions déposées,  et  elle  a  été  reportée  au  29  novembre. 

D'après  les  comptes  que  nous  avons  sous  les  yeux 
les  recettes  de  l'entreprise,  au  cours  de  l'exercice  1899- 
1900  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  se  sont  élevées 
à  795.280  fr.  26,  contre  'i;i90.251  fr.  99  en  1898-1899. 
Les  dépenses  s'étant  chiffrées  par  77.594  fr.  21,  en 
amélioration  de  19.786  fr.  14  sur  l'exercice  précédent, 
les  bénéfices  nets  ont  été  de  717.686  fr.  05,  en  diminu- 
tion d'une  année  à  l'autre  de  381.185  fr.  59,  En  ajou- 
tant le  report  de  l'exercice  précédent,  soit  59.409  fr.  39, 
on  arrive,  pour  18991900,  à  un  solde  disponible  de 
777.095  fr.  44,  contre  1.158.449  fr.  70  en  1898-1899; 
cette  dernière  somme  comprenait  le  reliquat  de 
59.578  fr,  0(5,  provenant  de  l'exercice  1897-1898. 

Le  susdit  montant  de  777.095  fr.  44  permettra  la 
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r(''partition  d'un  dividende  do  11)  francs  par  action, 
contre  22  fr.  50  en  18St8-189!).  Toutefois,  à  ces  1!»  fr. 
viendra  s'ajouter  un  petit  montant  de  2  fr.  50  provenant 
de  la  rectiliciition  faite  à  la  répartition  de  lexorcice 
précédent  par  l'assemblée  générale  extraordinaire  du 
âo  avril  dernier.  Kt,  à  ce  sujet,  nous  devons  entrer  dans 
quelques  explications. 

C'est  on  1802  que  le  Conseil  actuel  de  la  Sociétr 
Centrale  dr  Dynamite  entra  en  fonctions,  et  son  pre- 
mier soin  fut  de  se  préoccuper  de  la  constitution  de 
reserves  et  d'amortissements.  Mais  comme  ce  but 
ne  pouvait  être  atteint  qu'après  modilication  de 
certains  articles  des  Statuts,  il  convoqua,  pour  le 
3  novembre  1803,  ses  actionnaires  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  et  obtint  d'eux  la  modification  des 
articles  24  et  35  des  Statuts.  Le  premier  de  ces  articles 
stipulait  que  le  portefeuille  de  la  Société  devait  êtrn, 
dans  le  bilan  établi  à  la  lin  de  chaque  exercice  social, 
évalué  au  cours  moyen  des  échanges  effectués  pendant 
les  trois  derniers  mois  de  l'exercice.  Les  bénéfices  de 
la  Société  pouvaient  donc  se  trouver  absorbés  par  une 
dépréciation  passagère  des  cours  des  valeurs  compo- 
sant son  portefeuille,  et  il  ne  paraissait  pas  équitable 
de  priver  les  actionnaires ,  même  momentanément, 
d'un  dividende  représenté  par  des  bénéfices  bien  réels. 
Mais  pour  ne  pas  paraître  abandonner  le  principe  de 
l'amortissement,  le  Conseil  avait  proposé  de  fixe  r, 
chaque  année,  et  selon  les  circonstances,  la  somme 
à  affecter  à  cet  amortissement,  sans  qu'elle  pût  jamais 
être  inférieure  à  200.000  francs.  Cette  somme,  pré- 
levée sur  les  profits  avant  toute  répartition  aux  ac- 
tions, devait  servir,  dès  que  la  réserve  légale  aurait 
atteint  son  maximum  statutaire,  à  rembourser  au  pair 
un  certain  nombre  d'actions  désignées  par  le  sort  et 
qui  seraient  échangées  contre  des  actions  de  jouis- 
sance. 

Pendant  deux  années,  le  Conseil  d'administration 
crut  poavoir  agir  comme  il  avait  été  autorisé  à  le  faire 
par  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  3  novembre 
1893.  Mais,  en  1895,  un  actionnaire  protesta  en  arguant 
que  les  modifications  faites  aux  statuts  touchaient  aux 
bases  fondamentales  de  la  Société  et  que,  pour  les 
sanctionner,  il  eût  fallu  l'unaniraité  des  actionnaires. 

La  cause  fut  portée  devant  le  Tribunal  de  Commerce 
qui  donna  gain  de  cause  à  la  Société.  Appel  fut  inter- 
jeté, et  la  Cour  infirma  le  jugement  des  juges  consu- 
laires. La  conséquence  de  cet  arrêt  fut  :  le  rétablisse- 
ment des  anciens  statuts  ;  l'annulation  des  actions  de 
jouissance  délivrées,  et  la  revision  des  comptes  depuis 
l'exercice  1893-1894.  Mais,  par  suite  des  plus-values 
qui  ont  succédé  aux  moins-values  du  portefeuille,  il 
n'y  eut  rien  à  changer  dans  les  résultats  des  exercices 
1893-1894,  1894-1895,  1896-1897  et  1897-1898.  Seul,  le 
dividende  de  1898-1899  se  trouva  relevé  de  22  fr.  50  à 
25  francs,  et  c'est  cette  différence  de  2  fr.  50  par  action 
approuvée  par  l'assemblée  générale  extraordinaire  du 
20  avril  1900,  qui  va  être  réparlie  avec  le  dividende  de 
19  francs  de  l'exercice  1899-1900,  de  sorte  que  le  cou- 
pon no  17  sera,  si  les  propositions  du  Conseil  sont 
adoptées,  de  21  fr.  50. 

Une  remarque  maintenant  sur  les  bénéfices  du  der- 
nier exercice.  Ils  sont,  comme  on  l'a  vu  plus  haut,  in- 
férieurs de  381.185  fr.  59  à  ceux  de  l'exercice  précédent. 
Cette  diminution  est  la  conséquence  de  la  guerre  au 
Transvaal.  La  Société  de  Dynamite  du  Transvaal, 
dans  laquelle  la  Société  Centrale  de  Dynamite  est  lar- 
gement intéressée,  n'a  rien  donné  cette  année,  alors 
qu'elle  figurait,  en  1898-1899  dans  les  profits  de  la  So- 
ciété Centrale  pour  502.961  fr.  07.  A  propos  de  la  Dy- 
namite  du  Transvaal  mentionnons  que  la  Société  Cen- 
trale de  Dynamite  serait,  d'après  les  bruits  qui  circu- 
lent, disposée  à  faire,  à  l'assemblée  générale  du  29 
courant,  des  déclarations  très  intéressantes. 


Bénédictine  de  l'Abbaye  de  Fécamp.  --  Les  action- 
naires de  cette  Société  se  sont  réunis  en  assemblée 
générale  semestrielle  le  10  courant,  pour  recevoir  com- 


munication du  rapport  du  Conseil  d'administration 
pour  le  premier  semestre  de  l'exercice  l'.)00-i'.i01. 

1)0  ce  rapport  il  résulte  que  du  11  février  au  10  aoilt, 
la  Société  a  vendu  679.714  bouteilles  contre  606.741 
bouteilles  pendant  la  période  correspondante  de  l'exer- 
cice 1899-1900.  Il  y  a  là  une  augmentation  do  72.973 
bouteilles.  Par  suite,  les  bénéfices  sociaux  ont  atteint 
le  montant  de  979.436  fr.  46  contre  827.1G9  fr.  44  pen- 
dant le  premier  semestre  de  l'exercice  précédent,  soit 
une  augmentation,  pour  le  semestre,  de  1.52.267  fr.  92. 
Les  augmentations,  toutefois,  d'après  le  rapport  du 
Conseil,  dépendraient,  en  partie,  d'une  cause  fortuite, 
à  savoir  :  les  demandes  faites  par  la  clientèle  alle- 
mande qui,  en  prévision  des  nouveaux  droits  do 
douane  qui  ont  été  mis  en  vigueur  à  partir  du  l»''  juillet 
dernier,  a  procédé  à  d'importants  approvisionnements. 
Or,  ces  approvisionnements  ne  se  renouvelleront  pas 
pendant  la  deuxième  partie  de  l'exercice  social. 

Rappelons  ici  <iue  le  nombre  total  de  bouteilles  ven- 
dues pendant  l'exercice  1890-1900  atteignait  1  mil- 
lion 243.971  contre  1.135.828  l'année  précédente,  1  mil- 
lion 54.512  en  1897-1898,  1.002.944  en  1896-1897  et 
960.243  en  189.5-1896.  D'autre  part,  les  bénéfices  sociaux 
s'étaient  élevés  à  1.774.413  fr.  78  en  1899-1900,  contre 
1.439.919  fr.  71  en  1898-1899.  1.124.983  fr.  en  1897-1898, 
1.006.704  fr.  92  en  1896-1897  et  918.054  fr.  ^1  en  1895- 

1896.  Ajoutons  que,  l'année  dernière,  la  Société  a  distri- 
bué un  dividende  de  190  francs  contre  160  francs  en 
1898-1899,  140  francs  en  1897-1898,  125  francs  en  1896- 

1897,  et  120  francs  en  1895-1896. 

L'assemblée  du  10  novembre  courant  a  approuvé  les 
comptes  qui  lui  étaient  soumis  et  voté  la  répartition 
d'un  acompte  d'intérêt  statutairé  de  30/0  soit  15  francs 
par  action  qui  ont  été  mis  en  paiement  le  12  novembre. 
Le  solde  de  cet  intérêt  statutaire  sera  distribué  aux 
actionnaires  en  fin  d'exercice  avec  le  dividende  com- 
plémentaire L'assemblée  a  également  approuvé  l'affec- 
tation au  compte  »  Fonds  spécial  disponible  »,  d'une 
somme  de  23.854  fr.  10  pour  frais  occasionnés  par  les 
fêtes  d'inauguration  qui  ont  été  données  le  29  juillet 
dernier. 


Billets  Cubains.  —  Le  Comité  de  défense  des  por- 
teurs de  Billets  Cubains,  qui  est,  comme  on  sait,  une 
émanation  de  Y  Association  nationale  des  Porteurs 
français  de  Valeurs  étrangères,  nous  communique  la 
circulaire  suivante,  qu'il  vient  d'adresser  à  ses  adhé- 
rents à  la  date  du  19  novembre  courant  : 

Dès  i^ue  furent  connus  les  projets  de  M.  Villaverde  pour 
la  réorganisation  des  finances  de  l'Espagne,  le  Comité  de  dé- 
fense des  porteurs  de  billets  cubains  adressa  au  Gouverne- 
ment espagnol,  par  l'entremise  du  Ministre  des  Affaires 
étrangères,  plusieurs  mémoires  ou  notes  pour  protester  con- 
tre les  sacrifices  excessifs  imposés  aux  porteurs  de  billets 
cul)ains,  sans  qu'ils  eussent  été  consultés.  Le  projet  leur  im- 
posait, en  effet  —  £n  plus  de  la  substitution  du  paiement  en 
pesetas  au  paiement  ei»  or,  accomplie  dès  189S  —  deux  réduc- 
tions :  la  première,  en  tant  que  dette  coloniale,  s'élevait  à 
20  0/0,  et  la  seconde,  par  application  de  l'impôt  sur  les  uti- 
lités, frappait  de  20  0/0  le  revenu  ainsi  réduit.  Le  Comité  fit 
remarquer,  en  outre,  que  l'amortissement  des  billets  cubains 
avait  été  supprimé  sans  compensation  pour  les  porteurs, 
tandis  que  les  ol)ligations  des  Douanes  et  de  la  Dette  amor- 
tissable 4  0/0  avaient  obtenu  en  échange,  et  respectivement, 
une  bonification  de  13  et  25  0/0  du  revenu,  et  que  pour  la 
même  raison,  les  obligations  des  Philippines  ne  supportaient 
qu'une  retenue  de  15  0/0.  Le  Comité  protesta  contre  cette 
inégalité  de  traitement. 

Une  loi  du  28  juin  1899  décida  l'application  par  anticipa- 
tion, au  coupon  des  billets  cubains  échéant  lo  juillet  sui- 
vant, des  dispositions  contenues  dans  ces  projets  de  loi.  En 
même  temps,  le  (louvernomonl  espagnol,  dans  une  note 
transmise  à  l'Association  nationale  par  le  Ministre  des  Aflai- 
res  étrangères  à  Paris,  s'efforçait  d'expliquer  que  la  réduction 
d'intérêt  imposée  aux  porteurs  ne  constituait  pas  pour  eux 
un  sacrifice  exagéré,  et  déclarait  qu'il  ne  s'était  pas  entendu 
avec  les.  intéressés  en  raison  de  l'urgence  où  il  se  trouvait  de 
régler  les  problèmes  du  budget  et  des  retards  qu'auraient  en- 
traînés les  négociations. 

Ensuite  intervint  le  projet  de  loi  sur  la  converison  volon- 
taire desdits  billets  en  dette  perpétuelle  4  0/0  intérieure,  les 
bases  de  l'échange  des  titres  étant  établies  comme  suit  :  120 
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pesetas  capital  nominal  de  rente  intérieure  4  0/0  aux  porteurs 
de  billets  6  0/0,  pour  100  pesetas  capital  nominal  de  ces 
titres  ;  100  pesetas  capital  nominal  de  la  même  rente  aux 
porteurs  de  billets  5  0/0,  pour  100  pesetas  capital  nominal 
de  ces  titres. 

Conformément  aux  désirs  du  Comité,  qui  avait  demandé 
que  les  droits  des  porteurs  sur  l'île  de  Cuba  fussent,  dans 
tous  les  cas,  réservés,  le  Gouvernement  espagnol  s'enga- 
geait, par  cette  loi,  à  remettre  aux  porteurs  des  certificats 
constatant  le  montant  des  titres  présentés  par  chacun  d'eux 
à  la  conversion. 

Le  Comité  de  défense  déclara  alors  au  Gouvernement  espa- 
gnol que,  sans  rien  abandonner  de  ses  observations  précé- 
dentes, il  n'avait  pas  à  protester  contre  une  opération  qui 
était  purement  facultative  pour  les  porteurs  ;  mais  il  demanda 
communication  du  libellé  du  certificat  avant  qu'il  fût  défini- 
tivement arrêté. 

Les  Gortés  votèrent  ce  projet  de  conversion,  qui  est  devenu 
l'une  des  lois  du  !i9  mars  1900. 

Dans  cette  situation,  de  nombreux  porteurs  de  billets  cu- 
bains s'adressent  au  Comité  pour  lui  demander  s'ils  doivent 
ou  non  convertir  les  titres  qu'ils  détiennent. 

En  réponse,  le  Comité  croit  devoir  présenter  les  oliserva- 
tions  suivantes  sur  les  effets  de  la  conversion  proposée  : 

1°  Au  point  de  vue  du  capital,  l'avantage  de  la  conversion 
ne  saurait  résulter  des  fiuctuations  journalières  des  cours: 
toutefois,  les  porteurs  de  billets  6  0/0,  recevant,  par  suite  de 
l'unification,  pour  cliaque  obligation  de  500  pesetas  nominal, 
un  capital  de  600  pesetas  de  Rente  Intérieure  4  0/0,  soit  1/5 
do  capital  nominal  en  plus,  trouveraient  un  avantage  dans  la 
conversion,  si  la  Rente  Intérieure  arrivait  à  dépasser  le 
cours  de  80; 

2»  Le  cliilïre  de  revenu  de  la  Rente  Intérieure  qui  serait  dé- 
livré en  échange  de  billets  cubains,  est  exactement  le  même 
que  le  chiffre  auquel  l'intérêt  de  ces  billets  a  été  réduit  par 
les  dispositions  législatives  précitées.  Dans  les  deux  cas,  le 
paiement  est  également  fait  en  pesetas  ; 

3°  Le  nombre  de  billets  cubains  en  circulation  va  subir  une 
diminution  par  suite  de  la  conversion  même,  si,  comme  on 
l'annonce,  elle  est  bien  accueillie  en  Espagne;  mais  ces  titres 
ont  un  marché  ouvert  en  France  et  sur  diverses  places  étran- 
gères, tandis  que  la  Rente  Intérieure  n'a  de  marché  effectif 
que  dans  les  Bourses  espagnoles  ; 

4»  L'acceptation  delà  conversion  entraîne novation  vis-à-vis 
d«  l'Espagne  et  peut  être  envi.'^agée  comme  une  renonciation 
à  toute  réclamation  contre  les  mesures  qu'elle  a  prises  à 
rencontre  des  porteurs  ; 

5°  L'éventualité  d'une  réclamation  contre  l'île  de  Cuba  pa- 
raît réservée  par  les  certificats  délivrés;  toutefois,  si  le  texte 
en  avait  été  communiqué  au  Comité,  suivant  sa  demande,  il 
aurait  proposé  des  modifications  dans  le  but  de  préciser  la 
portée  de  cette  réserve. 

En  résumé,  la  conversion  étant  purement  facultative  et  au- 
cun délai  n'étant  d'ailleurs  imparti,  le  slatu  quo  ne  paraît, 
quant  à  présent,  devoir  entraîner  aucun  inconvénient  pour 
les  porteurs. 

Au  surplus,  le  Comité  de  défense  continuera  à  suivre  la 
question  avec  le  concours  de  l'Association  nationale,  et  il  ne 
manquera  pas  d'informer  ses  adhérents  des  faits  nouveaux 
qui  seraient  de  nature  à  modifier  la  situation. 

Pour  le  Comité  : 
Le  Président,  Eugène  Lacombe. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  20  novembre,  les  actions  de  la  Société  anonyme 
d'Electricité  et  d'Automobiles  Mors  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  deuxième  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

4.0U0  actions  de  50O  fr.,  émises  au  pair,  entièrement  libé- 
rées et  au  porteur,  jouisssance  15  juin  1900,  ex-coupon  n°  1. 
Bt  Siège  social,  rue  du  Théâtre,  48. 


Depuis  le  20  novembre,  les  527  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  3  0/0,  numéros  39747  à  40273,  de  la  Compagnie  des 
chemins  de  fer  du  Médoc  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société  négo- 
ciables sur  notre  marché  se  trouve  porté  de  39.746  à  40.273. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de*Paris  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  d'octobre  1900  : 
946.957.3i0  fr.  76. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


22  novembre 
2.30;J  136. 800 
1.114.306.480 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
15  novemlji-e 

Or   2  302. 601. 916 

Argent. . .    l.llo  66.'i.536   

3.413  261. 432  3.423.443.280 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  .. 

Portefeuille  Paris  [  Effe[|  ^^^^^^^^^^^^ 

Bons  (lu  Trésor  

Porteffuillcs  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  litres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

„  .  (  Loi  du  n  mai  1834  

li  L  \  E,\-l)anqiies  département, 
mobilières  |  ,     ^^^^  '  j,^;,^  ^^^^  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur.. 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


15  novembre 


3.413.267.452 


89.81j 
341.522.132 


486.203.150 
4.668.000 
316.800 
228.05.1.977 
286.344.591 
180.000.000 
10.000.000 
2.9.S0.730 
99.(i27.289 
100.000.000 
4.000.000 
18.72i.769 

6.422.777 
8-407.444 
40  . 765  ri97 


5.237. 39'S  .■>47 


22  novembre 


3.423.443  280 


46.729 
309  222.735 


479  291. 07S 
4  668.000 
271.400 
225  4Ê9.296 
286.514.967 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.289 
100.000.000 
4.000.000 
18.731.084 

6.446  069 
8.407.444 

39  955  977 


5  199.036  104 


182.500.000 

182.500.000 

S  002.313 

8. 002. 313 

10.000.000 

10.000.000 

2. 980. 7.10 

2.980.750 

9.125.000 

9.125.000 

4. 000. 000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4.080. /.S2. 605 

4.020.520.240 

21.493  15H 

21.311.692 

11.241.(109 

10.890.310 

383  713.516 

379  798  855 

390.386  482 

394.403  194 

70.682.755 

68.977.724 

2. 073. 950 

2.007.725 

11  773.972 

12.278.715 

1.736.997 

1.73(>.997 

4.1.085.621 

42.307.514 

5.237.398  347 

5.199.036.104 

Total  


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.. . . 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


26  n.iv. 

25  nuv. 

24  nu-. 

23  nov. 

22  nov. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.601  8 

3.691.9 

3  717.3 

3.890.8 

4  029. 5 

3.163.9 

3.173.0 

3.056.5 

3. 062. 2 

3. 423. 4 

812.4 

784.4 

882.3 

1.002.8 

788.5 

351.2 

365  4 

407.8 

473.5 

511.9 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

312  3 

288.0 

329.4 

331.3 

390.4 

538.5 

467  5 

431.3 

476.4 

463.4 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

4  0/00 

1  V,  0/00 
2.745.9 

6  0/00 

2  0/00 
7.393.0 

pair 

2.874  9 

4.101  1 

5.832.6 

Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  'Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  31  octobre  1900 
Reçu  des  déposants  : 

A  Paris                           1.907  versements.. .  2.458.884  37 

Dans  les  départements .  137.18»;       —        ..  1.543.178  - 

Ensemble          139.093  versements.. .  4.002.Q62"37 

Payé  aux  déposants  : 

Arrérages  de  rentes  viagères   1.233.241  50 

Payé  à  leurs  héritiers  : 

Remboursements  de  capitaux  réservés   1.129.571  80 

Ensemble   2.362.813  30 

Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à. . .  152.290  » 
aux  noms  de  1.560  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   34.963.772  » 

réparties  entre  244.908  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rem- 
boursements de  rentes  et  valeurs   5.944.278  34 

Elle  a  placé  : 
En  obligations  départementales  et  commu- 
nales  2.896.086  73 
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Mouvements  des  Caissgs  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épnruno  ordiiiairos,  du  11  au  20  no- 
vembre 1900  : 

Dépôts  de  fonds  Fr.     2.987.531  24 

Retraits  de  fonds   10.141.075  74 

Excédent  de  retraits  ..Fr.     7.203. 5.')'i  .'.0 

Excédent  do  retraits  du  1"  janvier  au  20  novembre  1900, 
82.670.281  fr.  65. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  11  iau  20  no- 
vembre 1900  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 431.238  fr.  55; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieu.se  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  deuxième  quinzaine  de  noveni])re  1900, 
calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé- 
dente et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   27  fr.  432 

Frais  de  panification   12  fr.  223 


Total   39  fr.  655 

Le  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l"  qualité  revient  à 
0  fr.  3050  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  61,  soit  à  0  fr.  61. 


Société  des  Biscuits  Olibet.  —  L'assemblée  ordinaire 
s'est  tenue  le  11  octobre. 

Le  bénéfice  net  a  été  de  475.811  fr.  43,  api-ès  déduction  de 
10.000  fr.  portés  en  amortissements  du  compte  constitution 
de  la  Société  et  de  pareille  somme  en  amortissements  et  ré- 
serves industriels. 

Les  475.811  fr.  43  de  bénéfice  ont  été  appliqués  comme  suit: 
à  la  réserve  légale,  23.794  fr.  55;  amortissement  du  prix 
d'achat  du  fonds  de  commerce  et  du  matériel,  100.000  fr.  ; 
dividende  de  8  0/0  aux  actions,  320.000  fr.  ;  prime  de  rem- 
boursement sur  obligations,  2.050  francs  ;  allocations  au  Con- 
seil, 5.998  fr.  85  ;  aux  parts  de  fondateur,  20.000  fr.  ;  solde  re- 
porté, 3.972  fr.  03. 

Sur  le  dividende  de  8  fr.,  1  fr.  75  ont  été  payés  le  25  septem- 
bre 1899  et  0  fr.  75  le  25  décembre  même  année.  Il  reste  donc 
à  recevoir  5  fr.  50  bruts,  qui  seront  payés  à  partir  du  1"  no- 
vembre, coupon  n"  7. 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  déclare  qu'il  compte  à  l'ave- 
nir payer  2  fr.  50  d'acompte  le  15  avril  et  le  solde  le  l"  no- 
vembre. 

Si  l'on  se  reporte  au  bilan,  on  trouve  qu'en  dehors  de 
500.000  fr.  d'ouverture  de  crédit,  les  créanciers  divers  se  chif- 
frent par  372.000  fr. 

Si  l'on  ajoute  22G.000  fr.  à  payer  pour  solde  du  dividende 
et  tantièmes,  le  total  des  exigibilités  se  trouve  être  de  598.000 
francs.  Par  contre,  les  disponibilités,  soiis  les  rubriques  de 
caisse  et  banquiers,  119.000  fr.  ;  effets  à  recevoir,  4.000  fr.,  et 
débiteurs  divers,  284.000  fr.,  se  totalisent  par  407.000.  Ainsi, 
les  disponibilités  se  trouvent  être  inférieures  de  191.000  fr. 
aux  exigibilités  possibles. 

C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administration  a  fait  porter 
100.000  fr.  aux  amortissements  :  de  pareils  prélèvements  se- 
ront encore  nécessaires  dans  une  mesure  à  peu  près  double, 
pour  établir  l'équilibre  entre  l'actif  disponible  et  le  passif 
flottant. 


Compagnie  Nouvelle  des  Chalets  de  Commodité.  — 

L«8  actionnaires  se  sont  réunis  le  27  septembre  eu  assemblée 
générale  ordinaire. 

Ils  ont  voté  les  résolutions  suivantes: 

1°  L'assemblée,  après  avoir  entendu  le  rapport  du  Conseil 
d'administration  et  celui  du  Commisaire.  approuve  les  comp- 
tes de  l'exercice  1899-1900  tels  qu'il»  lui  sont  présentés  par 
son  Conseil  d'administration; 

2»  L'assemblée  générale  décide  que  le  solde  du  Compte  de 
Profits  et  Pertes,  s'élevant  à  193.532  fr.  79,  sera  reporté  à 
l'exercice  suivant  ; 

3°  L'assemblée  générale  désigne  comme  commissaires  des 
comptes,  pour  1900-1901,  M.  Serey,  fixe  sa  rémunération  à 
500  fr.  et,  au  cas  d'empêchement  de  sa  part  de  remplir  son 
mandat,  lui  adjoint,  comme  commissaire  suppléant,  M.  Mar- 
tin. 


Compagnie  Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'Etran- 
ger. —  Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Générale  du  Gaz 
pour  la  France  et  l'Etranger,  réunis  le  25  octobre  en  assem- 
blée générale  ont  approuvé,  à  l'unanimité,  les  comptes  de 
l'exercice  1899-1900. 


Les  résultats'du  l'exercice  ont  été  des  plus  satisfaisants,  le 
bônélices  nfXa  se  sont  élevés  ;'i  1.893.000  fr.,  contre  1.845.00 
francs  l'exorcico  prcc'i'dent. 

Le  dividende  a  été  maintenu  à  32  fr.  50  par  action,  cliill're 
égal  à  celui  des  année»  antérieures,  mais  le  report  à  nou- 
veau s'élève  celte  anm'e  à  846.000. 

3r  MM.  Brolemann  et  Ellissen,  administrateurs  sortants,  ont 
été  réélus  administrateurs. 

i,es  pouvoirs  des  commissaires,  MM.  Level  et  Litschfousse, 
commissaires  sortants,  leur  ont  été  renouvelés  pour  l'exer- 
cice en  cours. 


Les  Entrées  à  l'Exposition  et  la  Consommation  to- 
tale des  Tickets.  —  Ijo  nombre  total  des  entrées  à  l'Expo- 
sition universelle,  du  15  avril  au  12  novembre,  a  été  de  50 
millions  859. 9o5. 

Les  trois  journées  les  plus  fortes  (mt  été  les  suivantes  : 
Dimanche  7  octobre   652.082  entrées 

—  9  septembre   G(i0.381  — 

—  11  novembre   589.448  — 

Le  nombre  des  tickets  remis  aux  guichets  a  été  Je  47  mil- 
lions 76.803. 

En  1889,  les  cliiffres  les  plus  élevés  des  entrées  avaient  été  : 

Le  3  octobre   385.377 

Le  6  novembre  (fermeture)   388.000 

En  1867,  1878,  1889  et  1900,  la  moyenne  journalière  des  en- 
trées jiayantes  et  gratuites  a  été  de  : 

En  1867..   44.699 

—  1878   65.789 

—  1889   152.158 

—  1900    238.779 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  29  octobre  au  4  novembre  1900  {44'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


-aj 

Rec. 

}r.  de 

Rec.  lir 

.  depuis 

Désignation  des 

la  semaine 

le 

anvier 

Différence 

lignes 

P 

1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

1  008 

943 

41.814 

40.149 

+ 

1.665 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.141 

8.870 

8.150 

391.410 

:567.09û 

+ 

24  320 

—   Chemins  Algériens 

S13 

198 

197 

7.528 

8.091 

563 

3.750 

5.046 

4  887 

2o8.0Ô3 

189.777 

+ 

18.286 

5.624 

3  715 

3.328 

15:i.925 

151.044 

+ 

8  881 

7.012 

4.977 

4.356 

192.378 

179  091 

+ 

13  487 

Est  

4  850 

4  070 

3  645 

162.427 

148.281 

+ 

14.146 

Midi  

3.475 

2  206 

2.186 

94  074 

91.030 

+ 

3.044 

Est- Algérien  

898 

187 

185 

0.871 

6.309 

437 

Bône-Guelma  

1.137 

1G8 

1.57 

6.557 

6. «74 

317 

Ouest-Algérien   

296 

61 

64 

2.546 

2.46.J 

+ 

81 

Arzew  à  Kralfallah... 

2;14 

29 

27 

1.720 

1.397 

323 

101 

37 

37 

1.212 

1.231 

19 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  «Paris 


La  fermeté  que  le  Marché  témoignait  en  clôture,  il  y 
a  huit  jours,  ne  s'est  pas  tout  à  fait  maintenue  au  dé- 
but de  la  semaine,  en  raison  de  la  maladie  du  Tsar  et 
de  l'attentat  contre  l'Empereur  d'Allemagne  à  Breslau. 
Depuis,  les  rachats  des  vendeurs,  sur  la  Rente  Exté- 
7-ieure  Espagnole  notamment,  nous  ont  vrluun  certain 
courant  d'aliaires  et  une  tenue  de  la  Cote  très  satisfai- 
sante, en  général. 

4-  if  Nos  Rentes  Françaises  restent  soutenues. 

Le 5  0/0  Perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  55  à  terme 
et  à  100  fr.  35  au  comptant,  finit,  respectivement,  à 
100  fr.  60  et  à  100  fr.  55;  Rente  3  112  0/0,  101  fr.  75 
fin  courant,  contre  101  fr.  90,  et  101  fr.  65  au  comptant, 
contre  101  fr.  80;  Rente  Amortissable,  99  fr.  50  au 
comptant,  en  bénéfice  de  20  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  que  nous 
laissions  à  480  fr.,  se  retrouvent  au  même  cours  ;  Em- 
prunt 2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  VAnnam  et  du 
Tonkin,  également  sans  changement  à  81  fr.  20;  Em- 
preint de  Madagascar,  81  fr.,  contre  80  fr.  50  ;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine,  462 
francs. 
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îf  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  continue  à  avoir  des  transactions  très  suivies. 

UOhligation  4  0/0  1865,  qui  finissait  à  547  fr.,  clô- 
ture à  551  l'r.;  Obligations  3  0/0  i«(5P,  425  fr. ,  contre 
421  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1  871,  408  fr.,  sans  chan- 
gement; Obligations  4  0/0  1875,553  fr.,  contre  550 
francs;  Obligations  4  0/0  1876,  552  fr.,  gagnant 
encore  2  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à  348 
francs;  Quarts,  93  fr.  75;  Obligations  2  1/2 povr  cent 
1894-1896,  344  fr.,  contre  342  fr.  ;  Obligations  2  0/0 
1898,  406  fr.,  en  recul  de  2  fr.  ;  Obligations  2  0/0 
1899  libérées  {Emprunt  du  Métropolitain),  380  fr., 
contre  384  francs. 

iç  if  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  revenues  à  3.950  fr.,  fléchissent  à  3.800  fr.  au 
comptant. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt-deux  premières  semaines  du 
second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  5.832.645  fr.  65. 

if  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  restaient  demandées  à  600  fr.,  sont  à  005  fr.  au 
comptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Commiinales  sont  de 
plus  en  plus  actives.  Les  capitalistes  profitent  des  cours 
actuels  qui  laissent,  sur  la  plupart  de  ces  titres,  la 
marge  à  une  prime  importante.  Nous  ferons  remarquer 
que  le  5  du  mois  prochain  il  sera  procédé  à  un  tirage 
sur  les  Obligations  Communales  1879,  1880,  1891  et 
1892. 

Les  Obligations  Communales  2  GO  0/0  1879,  que 
nous  laissions  à  453  fr.,  sont  à  455  fr.  Obligations  Fon- 
cières 3  O/O  1879,  à  499  fr.,  contre  495  ir.;  Obliga- 
tions Communales  l880,iM  fr.  50  presque  sans  chan- 
gement ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1883  439  fr., 
contre  440  f r.  ;  Obligations  Foncières  1885  2  80  0/0, 
443  fr.,  en  avance  Je  2  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  clôturent 
à  390  fr.,  contre  389  fr. ;  Obligations  Communales  1 899 

2  60  0/0  estampillées,  446  fr.,  gagnant  2  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  se  retrou- 
vent au  même  cours  de  449  fr.;  Obligations  Foncières 

3  75  0/0  1899,  510  fr.,  en  plus-value  de  3  fr. 

Le  compartiment  de  nos  Grands  Etablisse- 
ments de  Crédit,  d'abord  calme,  s'anime  au  dernier 
moment,  mais  se  montre  un  peu  irrégulier. 

La  Banqtie  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  progresse 
de  1.081  fr.  à  1.089  fr.;  Comptoir  National  d'Escompte, 
581  fr.  50  au  comptant,  contre  585  fr.  il  y  a  huit  jours. 
A  terme,  il  s'inscrit  à  582  fr.  contre  580  "fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  clôturait  jeudi  dernier  à 
1.081  fr.  à  terme  et  à  1.080  fr.  au  comptant,  se  retrouve, 
sur  ces  deux  marchés,  respectivement  à  1.087  fr.  et  à 
1.085  francs. 

La  Société  Générale  est  en  bénéfice  de  1  fr.  à  611  fr. 
Dans  le  bilan  de  cet  Etablissement  au  31  octobre  der- 
nier, on  remarque,  dans  le  chiffre  global  des  affaires, 
une  légère  diminution  de  2  millions  de  francs  environ 
sur  le  mois  précédent.  A  l'actif,  le  portefeuille  a  fléchi 
de  5  millions,  les  espèces  en  caisse  de  1  million  1/2, 
mais  les  Comptes  débiteurs  à  l'étranger  et  divers  ont 
gagné  près  de  6  millions  de  francs.  Au  passif,  les 
Comptes  de  chèques  ont  progressé  de  500.000  fr.,  les 
Effets  à  payer  de  1  million,  tandis  que  les  Comptes 
créditeurs  à  l'étranger  et  divers  ont  reculé  d'un  mil- 
lion. Les  bénéfices  au  31  octobre  s'établissent,  frais 
généraux  déduits,  à  4.361.485  fr.  37,  contre  3  millions 
899.072  fr.  90  au  30  septembre.  Crédit  Industriel  et 
Commercial  au  même  cours  de  594  fr.  La  situation  de 
cet  établissement  au  31  octobre  accuse,  sur  celle  au 
30  septembre,  une  au<>mentation  de  4  millions  de  francs 
dans  le  chilïre  global  des  affaires,  mais  les  dill'érences, 
sur  chaque  chapitre  du  bilan,  sont  peu  importantes. 
Les  bénéfices,  au  31  octobre,  s'établissent  à  2  millions 
675.696  fr.  05,  contre  2.307.907  fr,  94  au  30  septembre. 
Par  contre,  les  frais  généraux  se  chiffrent  par  636.807 
francs  88,  contre  468.264  fr.  68  le  mois  précédent. 


La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  reve- 
nue ù  386  fr.,  reprend  à  395  fr.  ;  Banque  de  V Algérie, 
875 fr.,  en  moins-value  do  36  Irancs. 

Les  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France  clôture  à  120  fr.,  contre  124  fr.  ; 
Obligations  de  475  francs,  en  même  recul  de  4  fr.  ; 
Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  55  fr.,  con- 
tre 57  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  est  revenue  à  740  fr.  ; 
Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  70  fr.  à  terme 
et  71  fr.  au  comptant,  contre  69  fr.  ;  Compagnie  Fran- 
çaise des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  81  fr.  50,  contre 
84  fr.  50. 

La  Banque  Parisienne  est  presque  sans  changement 
à  502  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  346  f  r.  au 
comptant,  contre  345  fr.  ;  Sous-Comptoir  des  Entre- 
preneurs, 248  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours. 

if  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnie»  de 
Cliemins  de  fer  ont  été  un  peu  offertes  un  moment, 
mais  elles  reprennent  en  fin  de  semaine. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.780  fr.  à  terme  et  à 
1.782  fr.  au  comptant,  finit  respectivement  à  1.775  fr. 
et  à  1.770  fr.  ;  Nord,  2.290  fr.  à  terme,  contre  2.285  fr., 
et  2.290  fr.  également  au  comptant,  contre  2.289  fr.  ; 
Midi,  1.297  fr.  au  comptant,  perdant  3  fr. 

Ij'Est  est  à  1.U59  fr.,  contre  1.060  fr.  ;  Orléans, 
1.688  fr.  au  comptant,  contre  1.698  fr.,  et  1.685  fr.  à 
terme,  contre  1.700  fr.;  Ouest,  1.03^)  fr.  au  comptant, 
sans  changement. 

Les  recettes  de  nos  si.v  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  pour  la  45»  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  de  2.001.000  fr. 
sur  la  même  semaine  de  1899  ;  celles  de  VOuest  man- 
quent encore.  Par  suite,  les  recettes  du  janvier  1900 
au  11  novembre  courant  sont  en  plus-value  de  83.602.000 
francs  sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales s'est  de  nouveau  montré  mouvementé.  Il 
clôture  soutenu,  en  général. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
avaient  repris  à  605  fr.,  ont  encore  gagné  10  fr,  à 
615  fr.  ;  par  contre.  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
1.132  fr.  à  terme,  contre  1.145  fr.,  et  1.134  fr.  au 
comptant,  contre  1.135  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Générale  Transatlantique 
finit  à  305  fr.,  contre  307  fr.  ;  Messageries  Maritimes, 
530  fr.,  en  petite  moins-value  de  2  fr.  ;  Chargeurs- 
Réunis,  1.115  fr.  contre  1.125  fr. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  que  nous  laissions 
à  1.540  fr.,  se  retrouve  à  ce  même  cours  au  comptant. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  46«  semaine 
de  l'exercice  en  eours,  se  sont  élevées  à  1.029.239  fr.  80, 
contre  992.177  fr.  80  pendant  la  même  semaine  de  1899. 
Du  1^''  janvier  1900  au  11  novembre  courant,  les  re- 
cettes totales  s'établissent  à  51.388.025  fr.  25.  contre 
43.899.629  fr.  10  pendant  la  même  période  de  1899, 
soit  une  plus-value  de  7.488.396  fr.  75  pour  l'année  en 
cours.  Voitures  à  Paris,  280  fr.  contre  286  fr.  Les  re- 
cettes de  cette  entreprise,  pour  la  première  quinzaine 
de  novembre,  ont  atteint  le  montant  de  844.783  fr.  45 
contre  822.656  fr.  20  pour  la  même  quinzaine  de  1899. 
Du  ler  janvier  1900  au  15  courant,  les  recettes  totales 
se  sont  élevées  à  19.4.54.239  fr.,  en  augmentation  de 
2.376.169  fr.  98  sur  la  même  période  de  1899.  On  re- 
parle d'une  nouvelle  grève  possible  des  cochers  de  cette 
Compagnie. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
finit  à  485  fr.,  ex-coupon  de  22  fr.  50,  contre  515  fr.  ; 
Société  de  ï Electro-Métallurgie,  610  fr.  à  terme,  et 
605  fr.  au  comptant,  contre  600  fr.  ;  actions  Dyle  et  Ba- 
calan,  305  fr. 

Les  actions  .Sue:,  qui  clôturaient  à  3.530  fr.,  sont 
passées  à  3.550  fr.  ;  Parts  Civiles,  au  même  cours  de 
2.265  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  a  repris  157  fr. 
à  terme  à  169  fr.,  et  de  159  fr.  au  comptant,  à  169 
francs  50.  Les  actions  de  la  Compagnie  Française  pour 
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ï Exploitation  des  Procédés  Thomson- Houston,  qui  res- 
taient à  1;'2!I0  Ir.,  finissent  à  1.^377  fr.  Nous  po.ssodons 
les  rocctles,  pour  los  dix  premiers  mois  de  1900,  de 
trois  autres  liliales  de  cotto  Goiupaj^nio.  La  Compagnie 
Française  des  Tramways  l'Jleclriqiies  et  Omnibus  de 
Bordeaux  a  encaissé,  du  l^i-  janvier  1900  au  31  octolirc 
dernier,  2.6';S..413  fr.  5,'),  contre  2/123.313  fr.  20  pen- 
dant la  môme  période  de  1809,  soit  une  plus-value  de 
255.100  fr.  35  pour  l'exercice  en  cours.  Pendant  le 
miime  temps,  les  recettes  de  la  Compagnie  des  Chcniins 
de  fer  Nogenlais  ont  atteint  le  montant  de  515.371 
francs  15  contre  380.758  fr.  20,  l'année  dcrniùre,  soit 
unr  au^^mentation  de  134. G12  fr.  95,  et  celles  de  laCom- 
pagnie  des  Tramways  de  Nice  et  du  Littoral  se  sont 
chiffrées  par  1.015.872  fr.  45  contre  494.459  fr.  75  en 
189i>,  ce  qui  représente,  dès  maintenant,  une  plus- 
value  de  521.412  fr.  70. 

La  Compagnie  Générale  Parisienyic  des  Tramioays 
(7'ramicays-Siid)  est  revenue  de  363  fr.  à  terme  à  355  fr. 
et  de  362  fr.  au  comptant,  à  356  fr.  Tramways  de  l'Est- 
Parisien,  en  forte  reprise,  à  444  fr.  à  terme,  contre  410 
francs,  et  à  440  fr.  au  comptant;  actions  Tramioays  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  750  fr.,  contre 
775  fr.  Compagnie  Générale  Française  de  Tramioays, 
688  fr.  au  comptant  et  080  fr.  à  terme.  Société  Pari- 
sienne pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des 
Tramways  Electriques  (Société  Parisienne  Electri- 
que), 254  fr.  à  terme,  et  2.52  fr.  au  comptant,  contre 
264  fr.  et  265  fr.  jeudi  dernier.  Omnium  Lyonnais,  84 
francs,  contre  85  fr. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  qui  s'était 
avancée  à  339  fr.,  gagne  3  fr.  à  342  fr.  On  dit  qu'à 
l'assemblée  générale  du  30  courant,  le  Conseil  d'admi- 
nistration proposera  une  répartition  de  dividende  de 
18  fr.,  contre  16  fr.  50  l'année  dernière  ;  Compagnie 
Générale  de  Construction,  145  fr.  Actions  Phosphates 
du  Dyr,  sans  changement,  à  125  fr.  ;  Obligations 
4  1/2  0/0,  480  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  avait  repris  à  558  fr. 
la  semaine  précédente,  clôtuieà  547  fr.  à  terme  et  à' 
550  fr.  au  comptant  ;  Société  Métallurgique  de  l'Ou- 
ral-Volga, en  reprise  de  17  fr.  à  terme,  à  82  fr.  ;  Com- 
pagnie Nouvelle  des  Ciments  de  Portland  et  du  Bou- 
lonnais, 515  fr.  ;  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie 
Méridionale,  faibles,  à  882  fr.,  contre  926  fr.  ;  Forges 
et  Aciéries  dit  Nord  et  de  l'Est,  1.650  fr.,  en  plus- 
.  value  de  45  fr. 

Les  actions  des  Raff>Merie  et  Sucrerie  Say,  que 
nous  laissions  à  1.245  fr.,  sont  demandées  à  1.2.54  fr. 
au  comptant  et  à  1.255  fr.  à  terme.  Rappelons  que  le 
solde  de  dividende  de  35  fr.  de  ces  actions  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  décembre. 

i(  ii(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  en  avânce,  à 
de  rares  exceptions  près. 

Les  Fonds  Argentins  ont  été  très  actifs  ces  derniers 
jours.  Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  notam- 
ment, sont  demandées  à  474  fr.  A  Londres,  également, 
on  signale,  sur  cette  catégorie  de  titres,  de  fortes  de- 
mandes. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0,  qui  restait  à  63  il  y  a 
huit  jours,  cote  62  fr.  Sb;  Emprunt  de  Minas-Geraès, 
363  fr.  50,  au  comptant,  contre  363  fr.  25. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois  5  O'O  or  1898 
sont  à  440  fr  56. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  accentué  son  mou- 
vement en  avant  en  passant  de  68  fr.  95  à  70  fr.  20, 
après  70  fr.  25  au  plus  haut.  La  nomination  de  M.  Vil- 
laverde  à  la  présidence  des  Cortès  a  produit  une  ex- 
cellente impression. 

La  Rente  Italienne,  qui  finissait  à  94  fr.  90  est  pas- 
sée à  95  fr.  10,  Par  contre,  la  Rente  3  0/0  Portugaise 
perd  15  centimes  à  24  fr.  40. 

Les  Fonds  Russes,  lourds  il  y  a  huit  jours  sur  la 
maladie  du  Tsar,  sont  en  sensible  l'eprise.  Le  3  0/0 
iS91-1894,  qui  était  revenu  à  83  fr.  60  cote  84  fr.  60  à 
terme  et  84  fr.  75  au  comptant  ;  Rente  3  0/0  189G, 
84  fr.  60  au  comptant,  contre  83  fr.  50  :  Consolidés 
f  e  et  S""*  Séries,  100  fr.  25,  en  reprise  de  40  centimes. 

Les  Sénés  Ottomanes  sont  calmes.  La  Série  5  s'ins- 


crit à  47  fr.  25,  en  petit  bénélice  de  5  centimes;  Série  C, 
25fr.  40,  contre  25  fr.  25;  Série  1),  22  I  r.  70,  contre 
22  fr.  52  1/2. 

^  ^  La  Banque  T.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens  est 
calme  aux  environs  de  448  fr.  ;  Banque  Impériale  Ot- 
tomane [)32  fr.,conti-e  .531  fr.;  actions /?o<^mso>/  South 
African  Review,  85  fr.  50,  contre  88  fr. 

Le  Rio-Tinto,  tout  d'abord  mou,  reprend  et  finit  en 
hausse  de  8  fr.,  à  1.455  fr.;  Sosnowice,  toujours  mou- 
vementée :  elle  clôture  à  2.675  fr.,  contre  2.625  fr.;  ac- 
tions de  la  Compagnie  Internationale  dos  Wagons- 
Lils  et  des  Grands  Express  Européens,  376  fr.,  contre 
430  fr.  Les  recettes  de  cotte  Compagnie  sont  toujours 
très  bonnes.  Du  le""  au  10  novembre  elles  se  sont  éle- 
vées à  310.810  fr.,  contre  239.863  fr.  pendant  la  même 
décade  de  1899.  Du  1er  janvier  1900  au  10  courant,  les 
recettes  totales  atteignent  le  montant  de  11.608.231  fr., 
en  augmentation  de  2.104. 50O  fr.  sur  celles  de  la  pé- 
riode correspondante  de  1900. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont 
réglé  leur  allure  sur  la  Rente  Extérieure  Éspagnole. 
Les  Andalous  ont  passé  de  282  fr.  à  296  fr.  ;  les  action- 
naires de  cette  Compagnie  ont  approuvé,  le  20  courant, 
la  cession,  à  la  Société  de  Penarroya,  de  ses  mines 
métalliques  et  de  charbon.  Nous  avions  parlé,  dès  le 
5  octobre,  des  pourparlers  engagés  à  ce  sujet  entre  ces 
deux  Sociétés.  Saragosse,  271  fr.,  contre  261  fr.;  Nord 
de  l'Espagne,  185  fr.,  en  bénéfice  de  6  fr. 

Parmi  les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer, 
les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constanli- 
nople  sont  à  267  fr.  .50  au  comptant,  sans  change- 
ment ;  Obligations  4  OjO  Anciennes  (Série  1894)  de 
la  Compagnie  Smyrne  et  Cassaba,  411  fr.  75  les  uni- 
tés, au  comptant,  contre  412  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
nouvelles  (Série  1896),  345  fr.,  également  les  unités. 


MARCHE  EN  BANQUE 


Tout  comme  précédemment,  le  calme  est  la  note  domi- 
nante de  ce  Marché.  Au  fond,  pourtant,  il  témoigne  de  bonnes 
dispositions,  mais  c'est  l'initiative  qui  manque. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0  s'inscrit  à  70  fr.  90  contre 
71  francs;  Cape  Copper,  lourde  à  lti3  francs,  perdant,  sur  sa 
clôture  précédente,  7  fr.  50.  On  a  parlé  d'une  grève,  mais  le 
bruit  a  élé  démenti  par  la  Compagnie  qui  vient  de  déclarer 
un  solde  de  dividende  de  10  shdlings;  Tharsis,  228  francs, 
contre  227  fr.  50. 

L'action  Kertch,  qui  était  revenue  à  542  francs,  a  encore 
reculé  à  516  francs;  par  contre,  Huanchaca,  154  franes  contre 
145  fr.  50;  Chemins  Ottomans,  110  fr.  75,  sans  variatioQ 
apcréciable  ;  Laurium  Grec,  86  fr.  75  contre  89  fr.  50. 

Ij'action  Urihany,  qui  s'était  avancée  à  131  fr.  50,  finit  à 
127  francs;  Bniépruvienne,  en  reprise  de  50  francs,  à  3.275 
francs;  Usines  de  Briansk,  758  francs  contre  700  francs; 
Aciéries  du  Donetz,  785  francs,  perdant  10  francs. 

Les  Transports  Electriques  de  l'Exposition  se  retrouvent 
à  39  francs  contre  40  fr.  50;  Tramways  Eliictriques  de 
Vanvesà  Paris,  QO  fr.  50,  en  moins-value  de  4  fr.  50;  Société 
Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  505  francs.  Ce  titre 
va  détacher  son  coupon  n"  1  contre  un  acompte  de  12  fr.  50 
sur  le  dividende  de  l'exercice. 

La  Harpener,  qui  était  montée  à  1.381  francs,  se  retrouve 
à  1.865  francs.  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  100  francs; 
actions  de  l'Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo  demandées  à  835 
francs. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Tlôt.Par.M.-Garlo 
Ger.Monaco(parts) 
Ch.  Ottomans,  ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
C.Méc.Mid;  Russi" 
Driii'provienne . . . 

Doiuîlz  

D(iul)n\vala-Balka 
Haut- Volga  


15  iiov. 

22  nuv. 

430  .. 

430  .. 

Huta-Bankowa. . . 

11  .. 

70  90 

Laurium  Grec  . . . 

S.'Î5  .. 

835  .. 

Oinniura  Russe  . . 

3750 

3750  . 

Plaques  Lumière. 

JH  25 

110  73 

Puiitfîibaud  

100  .. 

104  .. 

Suit  Russe  (Soude) 

m  .. 

6fi0  .. 

'l'harsis  

b225  .. 

3275  .. 

Usines  Briansk.. . 

795  .. 

785  . 

Usines  Gliff  

1600  .. 

1040  .. 

Vii'ille-Montagne. 

85  .. 

85  .. 

Volga-Viclieralib.i 

15  nov. 

22  nov. 

4380  . . 

4260  .. 

89  50 

86  75 

607  . 

607  .. 

820  .. 

795  .. 

360  .. 

360  .. 

700  .. 

700  .. 

227  50 

228  .. 

760  .. 

750  .. 

1200  . 

1200  .. 

667  50 

666  25 

147  50 

125  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 


660 


L'ECONOMISTE  EUROPÉE>    -  France 


REVUE  COMMERCIALE 


22  novembre  1900. 

Nous  avons  eu,  cette  semaine,  des  alternatives  de  beau 
temps  et  de  pluie.  Les  nouvelles  de  la  situation  agricole  n'en 
restent  pas  moins  satisfaisantes. 

Les  ensemencements  sont  terminés,  sauf  sur  quelques  points 
de  la  région  du  Nord. 

Les  avis  sont  partagés  en  ce  qui  concerne  l'étendue  de  la 
superficie  ensemencée  en  blé.  Les  uns  pensent  qu'elle  sera 
sensiblement  égale  à  celle  de  l'an  dernier  ;  les  autres  préten- 
dent qu'elle  sera  inférieure,  la  culture  ayant  fait  davantnge 
"d'avoines  et  d'escourgeons  dont  les  prix  sont  relativement 
plus  rémunérateurs  que  ceux  du  l)lé. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

25  oc  t. 

3loct. 

8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fi-. 

Fr. 

Fr. 

19  62 

19  62 

19  87 

20  12 

20  .. 

IG  52 

16  67 

16  89 

16  66 

16  5-2 

17  .. 

16  75 

16  87 

16  87 

k;  87 

15  98 

15  K9 

16  77 

16  63 

16  50 

15  41 

15  27 

16  23 

16  08 

15  87 

13  89 

14  19 

14  19 

13  89 

13  53 

14  77 

15  11 

15  20 

14  96 

14  77 

Sut  le  Marché  de  Paris,  les  affaires  Font  de  nouveau  très 
calmes.  La  question  des  bons  d'importation  soulève  des 
controverses  et  des  opinions  différentes  et  paralyse  les  tran- 
sactions. On  a  coté  en  clôture  : 


8  nov. 

15  nov. 

22  nov 

19 

87 

20  12 

20 

20 

12 

20  62 

20 

12 

Janvier-Février. . 

20 

62 

21  12 

20 

62 

20 

87 

21  37 

20 

87 

21 

37 

21  87 

21 

37 

Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est 
ordinaire  en  boulangerie.  Les  cours  ne  varient  pas  ;  nous 
retrouvons  la  marque  de  Gorbeil  à  29  francs.  On  cote  les 
autres  marques  on  disponible  : 

8  nov.      15  nov.     22  nov. 

Marques  de  choix   29  50  2d  50  29  50 

Premières  marques...  28  75  28  75  28  75 

Bonnes  marçtues   28  12  28  12  28  12 

Marques  ordiha-iees...  27  12  27  12  27  12 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  -marché  des  farines  fleur  le  calme  domine.  Les 
acheteurs  se  montrent  peu  empressés  en  raison  de  la  faiblesse 
des  marchés  américains,  mais  les  vendeurs  sont  également 
réservés.  On  a  coté  en  clôture  : 

8  nov.  15  nov.  22  nov. 

Courant   25  62  26  37  25  87 

Décembre   25  87  26  62  26  . . 

Janvier-Février. .      26  50  27  12  26  62 

4  premiers   26  87  27  37  26  87 

4  de  mars   27  S7  27  87  27  37 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Malgré  les  avantages  que  les  prix  actuels  pour- 
raient procurer,  les  offres  de  la  culture  sont  des  plus  res- 
treintes; la  pauvreté  du  stock  de  la  graineterie  fait  que  la 
hausse  s'accentue  de  jour  en  jour.  Il  est  cependant  probable 
que  les  cultivateurs,  n'étant  plus  occupés  aux  champs,  vont 
se  remettre  aux  battages  et  que  d'ici  peu  les  vendeurs  seront 
plus  nombreux.  Les  cours  de  clôture  sont  les  suivants  : 

8  nov.  15  nov.  22  nov. 

Gourant                   17  87         18  62  18  37 

Décembre                 17  «7         18  37  18  37 

Janvier-Février..       18..         18  12  18  37 

4  premiers                18  12         18  37  18  37 

4  de  mars                 18  37         18  37  18  37 

Seigle.  —  La  situation  ne  varie  pas  :  en  présence  de  la 


cherté  des  fourrages  et  issues,  la  culture  fait  consommer 
son  seigle  à  la  ferme,  les  offres  sont  très  restreintes  et  les 
cours  s'inscrivent  en  hausse.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

15  12 

15 

25 

15  37 

15  12 

15 

25 

15  37 

Janvier-Février. . 

15  25 

15 

25 

15  37 

15  .50 

15 

50 

15  50 

4  de  mars  

15  75 

15 

75 

15  75 

Huile  de  Colza.  —  La  tendance  a  été  meilleure  cette  se- 
maine et  les  cours  se  sont  s cnsiblemont  relevés.  Le  dispo- 
nible est  à  77  fr.,  contre  74  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  lin.  —  Une  assez  bonne  demande  de  la  part  du 
découvert  a  amené  une  rejirise  des  prix.  Le  disponible  est  à 
79  fr.,  contre  78  fr.  jeudi  dernier. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant  le 
jiremier  mois  de  la  campagne  1900-1901,  soit  du  l"'  octobre  au 
31  octobre  : 

Hectolitres 

Le  stock  était,  au  30  septembre  1900,  de   637.425 

La  production  a  donné   353.873 

L'importation  a  fourni   6.444 

Total  des  ressources..   997.742 

A  déduire  : 

Exportation   81.014 

Livraison  au  commerce   228.897 


259.911 


Stock  au  31  octobre  1900. . . .  737.831 

hectolitres,  contre  721.481  hectolitres  en  1899,  soit  une  aug- 
mentation de  16.350  hectolitres  pour  1900-l'.tOÎ. 

Le  stock  au  30  septembre  1900  s'élevait  à  637.425  hectolitres; 
celui  du  31  octobre  accuse  donc  une  augmentation  de  100.405 
hectolitres. 

Voici,  par  nature  de  produits,  la  comparaison  avec  la  cam- 
pagne précédente  : 

Production 

1899-1900  1900-1901  Différence 

Alcools  de  :  (Hectolitres) 

Vins   4.7&5  10.444  -f  5.659 

Cidres,  poirés   2.388  6.155  +  3.767 

Marcs  et  lies   13.884  26.362  -f  12.478 

Farineux   58.361  35.102  —  23.259 

Betteraves   242.758  222.815  —  19.9i3 

Mélasses   39.503  52.993  -|-  13.492 

Substances  diverses.  1  »  — -  1 

Totaux   361.680      353.873   —  7.807 

Dans  ce  tableau  sont  compris  les  chiffres  relatifs  à  la  pro- 
duction des  bouilleurs  de  cru  qui  possédaient,  au  30  sep- 
tembre 1900,  un  stock  approximatif  de  103.132  hectolitres  et 
dont  la  production,  pendant  le  premier  mois  de  la  cam- 
pagne, est  évaluée  comme  suit  :  alcools  de  vins,  7.717  hecto- 
litres (1899-1900  :  2.415);  cidres  et  poirés,  5.6'38  hectolitres 
(2  045):  marcs  et  lies,  22.565  hectolitres  (9.845);  total  : 
35,920  hectoUtres  (14.305). 

Sur  le  Marclié  de  Paris,  les  offres  ont  été  assez  régulières 
cette  semaine,  mais  la  demande  a  été  suffisamment  suivie. 
On  tient  rhectolitre90°,  non  logé,  entrepôt  :  disponible  32  fr., 
contre  32  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  8 

Londres  

^Vnvers   

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New-York.. . 


25  oct. 

31  oct 

8  nov. 

15  nov. 

22nov. 

1900 

190U 

1900 

1900 

1800 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

27  25 

27  .. 

26  87 

27  .. 

26  75 

23  84 

23  78 

23  40 

23  64 

23  95 

23  .. 

22  87 

23  25 

23  50 

23  12 

23  64 

23  64 

23  25 

23  40 

23  77 

24  25 

24  05 

23  ih 

23  92 

24  25 

47  59 

47  81 

47  81 

44  96 

44  96 

L'ÉGONOMlSTl'l  h^UllOl'I^MN.  —  France 


On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fabricants  de  Sucre  : 

«  La  dernière  huilaino  a  été  humide  et  la  lempéraUire 
s'est  maintenue  douce  pdiir  la  saison.  Dans  certains  rayons, 
l'abondance  des  pluies  a  entravé  raclièvonien't  de  l'arrachage 
et  lo  transport  des  betteraves.  La  ricliesso  des  racines  en 
silo  a  baissé,  mais  elle  est  encore  l)onuc. 

«  Depuis  quelques  jours,  le  marche  général  est  ferme  avec 
une  tendance  appréciable  vers  la  hausse.  Les  statistiques 
officielles  de  la  production  à  la  lin  d'octobre  accusent  des  ex- 
cédents en  Autriche,  en  Allemagne  et  en  France  ;  mais  c'est 
avec  raison  que  le  commerce  ne  voit  dans  ces  faits  que  la 
réalisation  d'un  plan  de  travail,  qui  consiste  à  augmenter  de 
plus  en  plus  la  mise  en  (inivrc  journalière,  alinde  diminuer, 
par  rintensité  des  opérations  manufacturières,  les  frais  de 
fabrication,  et  de  rendre  la  campagne  aussi  courte  que  pos- 
sible, en  vue  d'éviter  les  pertes  résultant  de  l'altération  des 
racines  en  silo. 

i>  Malgré  les  nouvelles  optimistes  de  Cuba,  le  marché  amé- 
ricain est  resté  ferme  ;  les  stocks  ont  d'ailleurs  baissé  aux 
Etats-Unis  et  de  Hamljourg  on  a  signalé  quelques  ordres 
d'achat  pour  l'Amérique.  Il  n'en  a  pas  fallu  davantage  pour 
raffermir  les  cours  et  cela  d'autant  plus  que  les  fabricants 
allemands  et  autrichiens  ne  paraissent  pas  presser  les 
ventes.  » 

A  Paris,  la  tendance  est  lourde  en  clôture  : 

8  nov.     15  nov.    22  nov. 


Blanc  n°  3  :  — 

Gourant   28  18 

Décembre   28  43 

4  premiers   29  C' 6 

4  de  mars   29  56 

4  de  mai   30  . 

Roux  88»  disponible   26  87 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  103  50 


28  56 

28  81 

29  31 

29  81 

30  31 
27  .. 

103  .. 


28  25 

28  50 

29  06 

29  56 

30  . 
26  75 

102  .. 


■Vins.  —  Sur  les  marchés  méridionaux,  il  y  a  toujours 
plus  de  vendeurs  que  d'acheteurs,  et  l'on  paie  le  vin  depuis 
4  fr.  l'hecto  jusqu'à  25  fr.,  suivant  qu'il  s'agit  de  produits 
faibles  ou  de  beaux  et  bons  vins,  riches  en  couleur  et  en 
alcool.  Généralement,  les  viticulteurs  continuent  à  compter 
sur  le  Parlement  pour  mettre  fin  à  la  crise  par  des  mesures 
législatives. 

A  Bercy,  les  ventes  du  commerce  en  gros  sont  réduites  au 
strict  nécessaire  pour  la  consommation  courante,  les  débi- 
tants ne  faisant  pas  d'approvisionnement  à  la  veille,  peut- 
être,  d'une  diminution  des  droits  d'octroi. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

25  oct. 

31 

oct. 

Siiov. 

15  nov. 

22  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1£00 

Fr. 

F 

r. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Santos  good 

45  75 

48 

46  .. 

43  .. 

41  75 

44  33 

46 

75 

46  19 

44  .. 

41  85 

47  75 

49 

25 

48  75 

46  .. 

44  25 

4fc.  56 

50 

48  12 

45  .. 

44  06 

39  10 

41 

iô 

41  10 

38  80 

37  11 

MM.  C.-J .  Leech  et  G'°  disent,  dans  leur  rapport  hebdoma- 
daire, qu'il  a  été  prouvé,  une  fois  de  plus,  que  le  fait  d'opé- 
rer sur  des  prédictions,  au  lieu  de  se  baser  sur  le  mouvement 
de  la  récolte  jour  par  jour  et  semaine  par  semaine,  coûte 
souvent  très  cher.  Les  spéculateurs  à  la  hausse  de  la  place 
de  Hambourg,  qui,  pour  le  moi.s  courant,  comptaient  sur  une 
diminution  do  50  0/0  dans  les  recettes  de  Santos,  viennent 
d'en  faire  la  dure  expérience.  Les  recettes  de  Santos  conti- 
nuent à  se  faire  sur  une  large  échelle  et  leur  total  actuel  est 
le  plus  élevé  qui  ait  jamais  été  atteint. 

Du  1"  juillet  1900  au  16  novembre,  les  recettes  du  port  de 
Santos  se  sont  élevées  à  4.471.000  sacs,  contre  3. 911.000  pen- 
dant la  même  période  de  la  campagne  précédente.  Celles  de 
Rio  ont  été  de  1.369.000,  contre  1.779.000.  Le  toial  des  deux 
ports  a  donc  atteint  5.840.000  sacs,  contre  5,690.000  an  16  no- 
vembre 1899. 

Pendant  la  première  partie  de  la  semaine,  le  marché  du 
Havre  a  montré  une  faiblesse  excessive  ;  depuis,  les  nou- 
velles de  l'étranger  sont  devenues  plus  favorables  et  les  cours 
ont  regagné  une  partie  du  terrain  perdu. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  niardiéa 
(Ixs  50  kilogrammes} 


Villes 

25  oct 
1900 

31  oct. 
19U0 

8  nov. 
1900 

15  nov. 
19C0 

22  nov. 
1900 

Le  Havre  

Liverpool   

New-York   

B'v. 

m  50 

58  12 
51  89 

Fr. 
59  .. 

57  86 
51  89 

Fr. 
59  50 
58  22 
51  44 

Fr. 
62  25 
«0  09 
58  43 

Fr. 

64  «7 
62  20 
57  32 

On  a  signalé  l'apparition  du  froid  aux  Etats-Unis  ;  cet  évé- 
nement a  été  mis  a  profit  par  les  haussiers  et,  sur  les  diffé- 
rents marchés,  les  cours  se  sont  avancés. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»    )  le  kil. 


25  oct. 
1900 


31  oct. 
1900 


Fr. 
104  . 


3  60 
3  55 


Fr. 
104  .. 


3  70 
3  68 


8  nov. 
1900 


Fr. 

106  .. 


3  67 

3  55 


15  nov. 
1900 


22  nov. 
1900 


Fr. 


105 


3  65 
3  52 


Fr, 

110  50 


3  70 
3  72 


Au  Havre,  la  tendance  est  soutenue. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  et 
dehvraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  l'^quinz.    Depuis  le 

31  oct.  1900  de  nov.  1900  l"janv.l900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   237.615       11.899       249  514 

Déhvraisons   231.620       11.311  242.931 

En  faveur  des  délivr. .     —5.995      —   588  —6.583 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  31  octobre  s'élevait  à   28  812 

En  ajoutant  l'excédent  des  importations  'dé  la 
dernière  quinzaine  

On  obtient  le  stock  visible  au  15  novembre   29.400" 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

T.    1    .      .  (Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au  ' 

31  oct.  1900..  .137.010  21.070  39.885  21.350  17.100  237  615 
1"  quinzaine  de 
novembre  1900.    6.706      487   2.tiG6   1.000   1.100  11.899 

Depuis  le l"janv.l44. 316  22.157  42.491  22.350  ïiTiÔÔ  249.514 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 

2b  oct. 
1900 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh. 

d. 

Disponible  

72  2 

6 

72  13 

Etain  :  disponible. . 

127  15 

—      à  3  mois. . . . 

124  10 

Plomb  anglais  :clisp. 

17  16 

3 

—     espagnol  :  — 

il  11 

3 

Zinc  :  disponible. . . 

18  16 

3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

66 

4 

—      à  1  mois. . . 

56 

6 

2  no\ 

8  nov. 

d9UU 

1900 

£  sh. 

d 

£  sh.  d. 

71  17 

6 

72  2  6 

72  12 

6 

72  13  . 

124  2 

6 

127    .  . 

121  17 

6 

124  10  . 

17  16 

3 

17  16  3 

17  11 

3 

17  10  7 

18  13 

0 

18  18  9 

65  11 

67  7 

66 

1 

67  10 

15  no 

V. 

22  nov. 

1900 

1900 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

72  5 

72  13  9 

73  . 

"3'  6  3 

128  2 

6 

129  2  6 

126  12 

6 

128  2  6 

13  10 

17   7  6 

17  3 

9 

17   1  10 

19  6 

3 

19   2  6 

68 

8 

67  9 

68 

10 

68  . 

A  Pans,  les  derniers  cours  ofïïciels  (17  novembre^  sont  les 
suivants  :  cuivre  Ghih,  marques  ordinaires,  182  fr.  50,  contre 
182  francs;  Chili  1- marques,  187fr.  50,  sans  changement; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  190  fr.  50,  contre  190 
trancs;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  199  fr.  25, 
contre  198  fr.  ;  étain  Banka,  351  francs,  contre  343  fr.  25; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  francs,  con 
tre  49  fr.  50. 

Xavier  Girardot, 
Voir  le  Tableau  Récapitulatif  sur  là  Couverture  *ann» 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  20  novembre  1900. 
L'Incident  de  Breslau.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Los  Valeurs  In- 
dustrielle.^. —  Les  Affaires  de  Chine  au  Reischtag  —  Discours  de 
M.  de  lîulow. 

La  nouvelle  d'un  attentat  commis  à  Breslau  contre 
l'Empereur  a  provoqué,  vendredi  dernier,  «(uelque 
émotion,  mais  on  n'a  pas  tardé  à  apprendre  que  les 
faits  avaientété  beaucoup  <>rossis  etque  tout  se  réduisait 
à  un  incident  sans  importance.  Les  baissiers  avaient 
cru  trouver  dans  ce  fait  un  élément  facilement  exploi- 
table ;  les  cours  ont  flécbi,  en  effet,  mais  ils  n'ont  pas 
tardé  à  se  rétablir  d'eux-mêmes. 

Le  groupe  industriel  profite  toujours  de  la  reprise  de 
spéculation  constatée  en  Amérique. 

Notre  marcbé  des  valeurs  industrielles,  qui  était,  il 
y  a  quelque  temps,  le  régulateur  de  tous  les  autres 
marchés,  est  ainsi  tombé  dans  le  vasseJage  de  celui  de 
New- York. 

On  peut  en  tirer  cette  conclusion  iju'il  manque  quel- 
que chose  à  nos  valeurs  industrielles  pour  prendre,  sur 
le  marché  allemand  d'abord,  et  sur  le  marché  interna- 
tional ensuite,  la  place  et  l'importance  que  devrait 
leur  attribuer  la  grandeur  des  intérêts  qu'elles  repré- 
sentent. Des  papiers  industriels  qui,  aux  cours  actuels 
de  la  Bourse  de  Berlin,  se  capitalisent  â  un  taux  va- 
riant entre  9  0/0  et  25  0/0  ne  devraient  pas  subir  la 
loi  des  cours,  mais  la  faire.  Il  se  confirme  par  là  que 
le  marché  de  Berlin  est,  pour  ainsi  dire,  paralysé  par 
l'insuffisance  de  la  circulation  monétaire.  Sur  le  mar- 
ché monétaire,  nous  voyons  bien  les  disi^onibilités 
suffisantes  pour  faire  face  aux  demandes  les  plus  pres- 
sées du  commerce  et  de  l'industrie  ;  nous  voyons  bien 
que  le  taux  de  l'escompte  se  maintient  assez  bas.  Mais 
ii  n'en  est  pas  moins  vrai  qu'en  dehors  de  ces  exigen- 
ces immédiates,  on  ne  trouve  plus  assez  de  numéraire 
pour  donner  de  l'élasticité  au  marché  des  valeurs  in- 
dustrielles et  pour  amener  spontanément  les  titres 
aux  cours  où  devraient  naturellement  les  pousser  les 
dividendes  tout  à  fait  inespérés  qu'ils  distribuent  à  la 
fin  de  chaque  exercice.  L'Allemagne,  saturée  de  titres 
industriels  jusqu'à  la  pléthore,  n'ayant  pas  assez  de 
numéraire  pour  la  quantité  et  l'importance  des  titres 
en  circulation  est  réduite,  par  ce  lait,  à  la  singulière 
situation  de  ne  pouvoir  développer  sa  richesse  dans  la 
proportion  de  son  revenu  et  d'assister  à  une  immense 
perte  de  capital,  sans  même  trouver  une  légitime  com- 
pensation dans  la  plus-value  des  intérêts  (jui  doit  ré- 
sulter du  mal.  Notre  marché  devra  rapidement  sortir 
de  cette  situation  s'il  ne  veut  renoncer  à  se  développer 
dans  l'avenir  et  à  perdre  toute  influence  sur  les  autres 
marchés. 

Le  Reichstag  a  abordé,  lundi  dernier,  le  débat  sur  la 
Chine.  Cette  séance  était  attendue  avec  quelque  impa- 
tience, à  cause  des  déclarations  du  nouveau  chan- 
celier. 

Je  ne  puis  vous  donner  une  analyse  très  complète  de 
ce  discours;  il  me  suffira  de  vous  en  signaler  les  par- 
ties saillantes. 

Après  avoir  fait  l'historique  des  événements,  M.  de 
Bulo^v  a  tenu  à  répondre  à  ceux  qui  accusent  l'Alle- 
magne d'avoir  causé  la  crise  chinoise  en  occupant 
Kiao-Tchéou  : 

D'autres  puissances  ont  fnit  avant  nous  clos  acquisitions  en 
Chine,  et  I  on  avait  commis  dans  ce  pays  des  actes  hcstiles 
envers  les  étrangers  longtemps  avant  que  nous  eussions 
occupé  Kiao-Tchéou;  d'autres  puissances  avaient  dirigé  avant 
nous  des  expéditions  contre  la  Chine.  Conformément  à 
noire  modestie  proverbiale,  nous  sommes,  de  toutes  les  puis- 
sances, celle  qui  est  restée  le  plus  longtemps  sur  la  réserve. 
Nous  y  sommes  restés  jusqu'à  l'assassinat  de  nos  mission- 
naires dans  le  Chang-Toung. 

Nous  ne  sommes  intervenus  en  Chine  que  contraints  par 


les  événements  et  nous  l'avions  fait  de  façon  à  ne  compro- 
mettre la  paix,  ni  directement  ni  indirectement. 

On  répondra,  sans  doute,  à  cette  déclaration  que  si 
d'autres  puissances  ont  fait,  avant  l'Allemagne,  des 
acquisitions  eh  Chine,  jamais  ces  acquisitions  n'avaient 
porté  sur  le  territoire  continental  de  l'Empire  et  c'est  là 
précisément  ce  qui  a  excité  la  colère  des  Célestes...  Je 
n'insiste  pas,  ma  tâche  devant  se  borner  à  enregistrer 
les  déclarations  du  chancelier. 

C'est  en  vertu  d'un  traité  international,  a-t-il  dit, 
que  l'Allemagne  s'est  établie  à  Kiao-Tchéou;  elle  s'y 
trouve  maintenant,  en  défendant  ses  droits,  en  cas  de 
légitime  défense.  Quant  à  l'avenir,  voici  ce  qu'elle 
compte  faire,  d'accord  avec  l'Angleterre  et  conformé- 
ment à  la  convention  à  laquelles  toutes  les  puissances 
ont  adhéré. 

Ce  qui  nous  paraît  être  le  mieux,  a  dit  M.  de  Bulow,  c'est 
que  la  Chine,  sous  l'administration  la  plus  régulière  nossible, 
conserve  financièrement  le  plus  grand  crédit  possible.  Nous 
avons  l'intention  de  nous  limiter  à  nos  posiiions  ac(]uises 
actuellement  et  de  ne  pas  ébranler  inutilement  l'Empire 
chinois  en  nous  rappelant  le  proverbe  :  Qui  trop  embrasse 
mal  étreint  ».  Nous  n'avons  aucun  motif  de  sortir  des  bornes 
du  traité  du  3  mars  1898,  de  viser  à  des  conquêtes  de  terri- 
toires qui  exigeraient  de  nou.s  des  elîorts  disproportionnés  au 
résultat;  nous  n'avons  non  plus  aucun  intérêt  à  laisser  cir- 
conscrire notre  influence  à  un  district  intérieur  défini.  Le 
négoce  allemand  était  répandu  en  Chine  bien  avant  Kiao- 
Tchéou.  Ce  que  nous  vouIdus  faire  dans  ce  pays,  c'est  ne 
pas  nous  fermer  la  porte  à  une  amicale  concurrence  avec  les 
autres  peuples,  suivant  la  formule  :  «  Vivre  et  laisser  les 
autres  vivre  n.  (lest  aussi  la  tendance  du  traité  anglo-allemand 
du  16  octobre  1900,  aux  principes  duquel  les  autres  (Cabinets 
ont,  depuis,  donné  leur  ahésion. 

Après  avoir  montré  que  toutes  les  puissances  sont 
d'accord  pour  arriver  a  une  solution  pacifique,  M.  de 
Biilovir  a  déclaré  en  terminant,  que  l'-VUemagne  n'a 
nullement  l'intention  d'intervenir  d'une  façon  plus  par- 
ticulière. 

Nous  déclarons  urbi  et  orbi,  a-t-il  dit,  que  nous  nous  gar- 
derons de  nous  mêler  en  Chine  des all'aires des  aulres  nations, 
et  nous  ne  leur  servirons  pas  non  pius  do  paratonnerre. 
Nous  ne  voulons  pas  jouer  sur  terre  le  rôle  d'une  pri>\  ideuce. 
r,r  rôle  n'a  d'ailleurs  pas  réussi  à  Napoléon  III.  Dans  la 
gucrie  sud-africaine  el  dans  la  guerre  hispano  américaine, 
nous  avons  gardé  la  ))lus  stricto  neutralilé,  car  c'était  pour 
l'.MleniagntTu  meilleur  parti  à  prendre.  De  même, en  lixlrême- 
Orient.  nous  ne  ferons  interM.'nir  la  puissance  allemande 
qu'autant  (|ue  cela  correspondra  aux  intérêts  du  peuple  alle- 
mand. 


C 
de 
a  tout 
lisent. 


Test  dire  que  l'Allemagne  n'a  nullement  l'intention 
tirer  les  marrons  du  feu,  mais  l'entente  européenne 
à  gagner  à  ce  que  ces  dispositions  se  généra- 

A  l'heure  où  j'écris,  la  discussion  dure  toujours.  C'est 
vous  dire  que  l'opposition  .se  montre  acharnée  dans  sa 
résistance.  La  victoire  du  Cabinet  ne  fait  de  doute  pour 
personne.   

MoriflatioDS  Éconoipes  et  Financières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. . 
Divers   


1900 


IS  u.iv. 


bit.  7  w\ 


789.87!)  +  21.215 


16  780 
821.575 
7't.lû4 
9.595 
120.011 


120.000 
80000 
1.177.6J.'; 

48r;.3'ii 

48.224 


1.100 
4.617 
10.781 
5.704 
253 
56 


non  mod. 
non  nind. 

-  M. m 

+  ui.5ifi 
+  1.289 


1899 


15  nov. 


731. 
2U  415 
15.:!J5 

96 i  599 
72  455 
11)  700 
•=5.076 


120.000 

:io.ooo 

l.lfi1.377 
31S.831 
40.022 


D:l.  7nov. 


-l-  19  272 
+  898 
+  3  251 
-I-  22.929 

-  3.133 

-  124 

-  10.551 


non  mod. 
non  mod. 
-  21. 
+  53  415 
-t-  794 


l.'ÉCONOMllâTJ':  KUROr'EIilN.  -  Angleterre 


STATISTIQUE  rolalivo  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'AUoinagno  (Millions  do  marks) 


DATE 

Or 

et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 

dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
1  esc. 

70 

858 

1.089 

474 

704 

67 

+  98 

5 

15   

872 

1.074 

515 

766 

69 

+  13ii 

» 

23  »   

890 

1.043 

.532 

698 

64 

+  177 

» 

8i8 

1 .096 

488 

729 

75 

+  84 

834 

1.088 

481 

716 

70 

+  76 

» 

15  •   

832 

1.C91 

542 

732 

72 

+  74 

22  ..   

831 

1.113 

343 

783 

66 

+  46 

29  >.   

125 

1.344 

456 

972 

109 

-  292 

» 

718 

1.293 

456 

913 

89 

—  249 

15  »   

Ti4 

1.219 

497 

853 

78 

-  1.32 

» 

22  »   

m 

1.183 

504 

828 

69 

-  67 

31  »   

767 

1.233 

463 

857 

74 

-  140 

769 

1.212 

431 

832 

68 

-  116 

15  »   

790 

1.178 

483 

822 

74 

-  55 

L'Exportation  des  Produits  en  Fer  dans  les  8  pre- 
miers mois.  —  Voici  le  tableau  officiel  de  l'exportation  des 
produits  sidérurgiques  du  1"  janvier  au  31  août  1900  ; 

1899  1900 


(En  Tonnes) 

Fontes  de  toutes  sortes.   I'î5.461  83  549 

Barres,  cornières  et  profilés  divers  .. .  286.980  256.622 

Kails  et  matériel  de  voie   91.998  127.011 

Matériel  roulant  pour  chemins  de  fer. .  27.215  31.628 

Lingots,  massiaux,  blooms  et  billettes.  16.730  16.900 

Tôles  et  fer-blanc   109.771  100.612 

Fils  et  câbles   109.483  117.379 

Autres  produits  divers   225.000  176.051 

Mitrailles   36.115  29.100 


Totaux   1 . 028 . 753      946 . 852 


Soit,  pendant  les  8  premiers  mois  de  1900,  une  diminution 
de  81.901  tonnes  ou  de  7.96  0/0  par  rapport  à  la  période  cor- 
respondante de  l'année  dernière. 

Mais  cette  diminution  a  été  largement  compensée  par  une 
augmentation  de  la  consommation  intérieure. 


Coarrier  de  la,  Boarse  de  Berlin 


Berlin,  le  22  novembre  1900. 

Les  fonds  d'Etat  ont  été  un  peu  influencés  par  la  crainte 
que  les  nouvelles  demandes  de  capitaux  ne  gênent  le  marché 
monétaire. 

Los  valeurs  industrielles  bénéficient  de  l'effervescence  qui 
se  manifeste  à  New-York  et  sont  très  fermes. 

Les  fonds  internationaux  sont  peu  actifs. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  86  7C,;  Turc  D,  22  50;  Lom- 
bards, 27  50.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  31  novembre  1900. 

La  Situation.  —  Les  Besoins  du  Trésoi'.  —  La  Situation  budgétaire. 
—  La  Crise  du  Coton  dans  le  Lancasliire. 

La  semaine  a  été  vide  d'incidents  ;  ni  de  Chine,  ni  du 
Transvaal  les  nouvelles  n'ont  été  de  nature  à  faire 
sortir  le  Marché  de  sa  réserve  et  le  fait  qui  paraît 
occuper  le  plus  le  public  est  la  prochaine  réunion  de 
la  Chambre  des  Communes  pour  le  vote  dos  crédits. 
Les  discussions  continuent  au  sujet  de  la  situation  du 
Trésor  et  des  mesures  que  le  Chancelier  de  l'Echiquier 
va  proposer  pour  faire  face  aux  dépenses  militaires. 

IJEconotniste  Européen  s'est  déjà  occupé  de  cette 
question  et  vous  savez  que,  d'après  les  évaluations 
officielles,  les  frais  de  la  campagne  devaient  atteindre 
70  millions  de  livres  sterling  au  30  septembre  dernier. 


En  calculant  à  li  millions  de  livros  sterling  par  mois 
les  dépenses  exigées  pour  l'entretien  do  l'armée,  on 
aurait  dépensé,  à.  la  fin  de  ce  mois,  la  somme  do 
80.000.000  délivres  sterling, et  même  en  admettant  que 
la  guerre  soit  bientôt  linie,  il  est  difficile  de  croire  que 
l'exercice  s'achève  au  81  mars  prochain,  sans  que  la 
liste  des  frais  ait  atteint  90.000.000  de  livres  sterling, 
c'est-à-dire  20  millions  de  plus  que  n'a  fixé  le  Chan- 
celier de  l'Echiquier. 

Ceci  établi,  examinons  la  situation  budgétaire.  Les 
dépenses  totales  autorisées  pour  l'exercice  10U01901 
s'élèvent  à  103.370.000  livres  sterling  ;  une  augmen- 
tation de  20.OÛO.0O0  de  livres  sterling  les  portaient  à 
183.370-000  livres  sterling.  Pour  faire  face  à  cet 
énorme  chiffre,  les  revenus  de  l'année  ont  été  évalués 
à  127.520.000, ce  qui  laisserait  un  déficit  de  55.850.000 
livres  sterling. 

Il  a  déjà  été  pourvu  à  ce  déficit  par  divers  emprunts 
s'élevant  à  40.800.000  livres  sterling,  ce  qui  nous  laisse 
15.050.000  livres  sterling  à  trouver.  Or,  le  Chancelier 
a  encore  l'autorisation  nécessaire  pour  émettre  4.000. OÛO 
de  bons  du  Trésor  ;  la  presse  anglaise  avait  dit  un 
million  seulement,  mais  c'était  là  une  erreur  provenant 
d'une  confusion  de  termes  dans  le  texte  de  la  résolution 
votée  par  la  Chambre  des  Communes  ;  en  réalité,  le 
Chancelier  de  l'Echiquier  peut  encore  emprunter 
4.000.000  de  livres  sterling,  ce  qui  ne  lui  laisse  qu'une 
insuffisance  de  11.050.000  livres  sterling. 

Est-ce  cette  somme  qu'il  va  demander  à  la  Chambre  ? 
A  l'heure  actuelle,  nul  ne  saurait  le  dire;  on  estime 
plutôt  qu'il  ne  sollicitera  que  les  autorisations  néces- 
saires pour  faire  face  aux  dépenses  immédiates  et  au 
paiement  de  l'échéance  du  4  janvier.  Pendant  le  pre- 
mier trimestre  de  l'année  1901,  l'excédent  des  entrées 
de  Vincome-iax  fera  cesser,  en  effet,  la  gêne  du  Trésor, 
et  sir  Michael  Hicks-Beach  en  profitera  pour  ne  pas 
effrayer  le  public  par  des  demandes  trop  fortes  de  cré- 
dits. 

Quoi  qu'il  en  soit,  on  estime  que  les  dépenses  ac- 
tuelles dépassent  le  montant  des  charges  que  l'on 
pourra  raisonnablement  imposer  au  Transvaal.  Toute 
addition  aux  frais  de  guerre  devra  donc  (Hre  supportée 
par  les  contribuables  anglais,  qui  peuvent  aussi  s'at- 
tendre à  de  nouvelles  augmentations  destinées  aux  ré- 
formes militaires  et  au  nouveau  développement  des 
forces  navales.  Ce  n'est  donc  pas  sans  raison  qtie,  dans 
son  discours  de  Bristol,  sir  Michael  llicks-Beacli  a  dé- 
claré que  non  seulement  il  faut  renoncer  à  tout  espoir 
de  diminutions  d'impôts,  mais  se  préparer  au  contraire 
à  supporter  des  charges  nouvelles.  Cette  franchise  est 
louable,  mais  on  la  trouve  un  peu  tardive,  et  l'on  re- 
grette qu'elle  ne  se  soit  pas  produite  avant  les  élec- 
tions. 

La  crise  cotonnière,  qui  avait  affecté  si  péniblement 
le  Lancashire,  pai'aît  toucher  à  sa  fin  :  un  mouvement 
de  recul  s'est  produit  dans  les  prix,  et  cette  baisse  a 
été  favorable  à  la  reprise  des  affaires. 

De  nombreuses  questions  relatives  aux  cours  prati- 
cables, écrit  à  ce  sujet  le  Manchester  Guardian,  font 
supposer  que  les  aclieteurs  industriels  n'attendent 
qu'une  occasion  favorable  pour  donner  leurs  ordres. 
On  ne  se  rend  pas  bien  compte,  toutefois,  du  volume 
des  achats  qui  vont  vraisemblablement  se  produire. 
La  reprise  complète  et  profitable  du  travail  par 
les  manufactures  dépendra,  pendant  la  nouvelle  sai- 
son, de  plusieHrs  facteurs  importants,  tels,  par  exem- 
ple, que  la  possibilité,  pour  le  marche  indien,  de  re- 
commencer ses  achats  normaux  ;  pour  celui  de  Chine, 
de  revenir  à  un  courant  moyen  de  demande,  et,  sui*- 
tout,  d'un  rendement  moyen  de  matière  première  par 
l'Amérique.  Déjà,  une  grande  partie  des  faliri(jues  que 
la  disette  du  mois  dernier  avait  fait  fermer  se  sont  re  - 
mises au  travail,  mais  sans  aucun  entrain  pour  se 
créer  des  stocks. 

Cotte  dernière  condition  paraît,  d'ailleurs,  être  né- 
cessaire si  l'on  veut  maintenir  les  cours  à  un  niveau 
raisonnable. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Angleterre 


etîl 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

22  novembre  1900 


Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   47  801.000 


Total   47.801.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat. .. 
Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 

Total   .■; 


Ltv.  st. 
11.015.100 
6.759.900 
30.027.000 


.£01.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st 


PASSIF 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

Inertes   3.190.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   8. ISO. 000 

Comptes  particuliers.  36.833  000 

Billètsàseptjours.etc.  189  000 


Total   62. 945. 000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disi>onibles  (à 

là  Banque)   17.445.000 

Portefeuille elavances  25.015  000 

Billets  en  reserve   18.658  000 

Or  et  argent  monnayés  1.827.000 


Total   62.945.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à 7  jours) 

Dépôts 

5  o"^ 

p.  OJ 

5^ 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

16  août   

30.859 

30.252 

50.189 

.50.143 

18.. W2 

36  49 

23  »   

•Î3.353 

29.916 

51.559 

48.526 

21.213 

41  04 

30  »   

35.371 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

47  33 

36.066 

30.080 

46.540 

41 . 234 

23.761 

50  89 

13  »   

36.417 

29.563 

43.605 

39.4i5 

24  6:^9 

.53  87 

20  »   

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  93 

27  »   

36.107 

29.499 

45.037 

39.137 

24.382 

53  98 

4  octobre  — 

34  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

11  »   

33.6U0 

30.158 

48.929 

45.371 

21.217 

43  22 

18  »   

33.473 

29.769 

49.558 

45.945 

21.479 

43  20 

25  »   

32.802 

29.479 

49.027 

43.799 

21.0J7 

42  89 

î"  novembre 

32.385 

29.J22 

47.835 

45.350 

20.338 

43 

8  »   

31.730 

29.660 

4i.3U8 

42.185 

19.845 

44  61 

15  »   

31  918 

29.444 

46.108 

43  757 

20.249 

43  75 

22  »   

31.854 

29.143 

45.013 

42.460 

20.483 

45  31 

Taux 

de 
l'esc. 

% 


Les  Chemins  de  fer  anglais.  —  Le  Rapport  annuel  du 
Board  of  Trade  sur  les  Chemins  de  fer  anglais  en  1899 
vient  de  paraître. 

Voici,  d'après  ce  document,  un  tableau  qui  résume  la  si- 
tuation ; 

Dillérence  en  1899 
Montant 


Etendue. mill" 
A  double  voie 
et  plus 


1899 
21.700 
11.977 


1898 
21.C59  + 


41 


11.892  +  8.5 


Capital  £  1152.317.51)1  1134.468.462  -f  17.849.039  + 


—  ordinaire 
Recettes  . 
Trafic  : 
des  voyag" . t 
des  march'". 
Divers  

Totaux.  .1 
Dépenses  d'ex- 
ploitation  

Bénéfices  nets. 

Recettes  par 
train-mille  de 
trafic  d. 

Dépenses  par 
train-mille. . . 

Bénéfices  nets 
par  train- 
mille  d. 

Pourcentage 
des  bénéfices 
nets  par  rap- 
port au  capital 

Divid"  payé  au 
capital  ordi- 
naire  


440.263.543   483.429.544  +  0.833.999 


0.2 

0.7 
1.6 
1.6 


43.734.399 
52.116.994 
5.815.672 

101.G67.065 
60.090.687 


41.847.074 
49.218.964 
5.186.463 

96.252.502 
£5.960.543 


1.887.325  -(-  4.5 
2.898.030  -+-  5  9 
629.209  -+-12. 1 

5.414.564  -h  5.Ç 
4.130.144  -f-  7.4 


41.576.378     40.291.958  -+-  1.284.420  -+-  3.2 


58.06 
34.62 


57.48 
33.63 


0.58 
0.99 


1.0 
2.9 


23.44 


3.01 


3.81 


23.85     —     0.41      —  1.7 


3.55 


3.67 


o.dc 


0.14 


1.7 


3.8 


Ces  résultats  peuvent  être  considérés  comme  satisfai- 
sants. 

Au  31  décettbre  1899,  le  réseau  complet  de  la  Grande-Bre- 
tagne comportait  21.700  milles,  contre  21.659  milles  en  1898 
et  contre  21.433  milles  en  1897. 

A  la  findel899  le  capital  total  s'élevait  à  1.152.317.501  liv.st. 
comprenant  440.263.543  liv.  et.  du  capital  ordinaire,  ce  gui 
représente  38  p.  c.  du  total:  le  capital  privilégié,  408.804.514 
livres  sterling,  soit  3()  p.  c.  du  total,  et  enfin  le  capital 
obligations,  303.249.444  liv.  st.  soit  26  p.  c.  du  total. 

Comparant  ces  chiffres  à  ceux  de  la  lin  de  1898,  on  voit 
qu'il  y  a  une  augmentation  de  près  de  1  millions  pour  le  ca- 
pital ordinaire,  de  7  1/2  millions  sur  le  capital  privilégié  et 
iine  augmentation  d'environ  3  1/2  millions  sur  le  capital- 
obligations,  ce  qui  porte  l'augmentation  totale  à  18  millions 
environ,  moins  grande  que  celle  de  plusieurs  années  précé- 
dentes. 

En  ce  qui  concerne  les  recettes,  non  seulement  le  total  géné- 
ral de  1899  est  supérieur  à  celui  de  l'année  précédente,  mais 
encore  le  . chiffre  des  recettes  de  chacune  des  sources  de  reve- 
nus s'inscrit  en  majoration  sur  celui  de  l'année  dernii  re.  La 
forte  augmentation  que  l'on  constate  pour  les  transports  des 
marchandises  et  des  recettes  diverses  provient  de  ce  qu'en 
1898  le  trafic  acte  légèrement  réduit,  à  cause  de  la  grève 
charbonnière  au  Pavs  de  Galles. 


Analysons  maintenant  les  recettes  voyageurs: 
1899  1898  1897 

(En  livres  sterling) 


Voyageurs 
ordinaires 


1896 


3.370.432  3.200.867  3.210.482 

2.809.079  2.585.627  2.306.318 

27.271.457  26.216.247  25.491.880 

3.331.804  3.180.743  3.027.220 

6.951.627  6.663.590  6.482.164 


3.133.149 
2.058.139 
2i. 780. 290 

2.914.767 
G. 234. 520 


1"  classe. . . 
2'  classe... 
3»  classe. . . 

Abonnem'"" 
de  saison. 
Bagages — 

Totaux...    43.734.399   41.847.074  40.. 518. 064  39.120.865 

L'augmentation  se  reproduit  sur  tous  les  postes  et  est  très 
satisfaisante.  Les  recettes  des  premières  classes  sont  les  plus 
hautes  que  l'on  ait  eu  à  enregistrer  depuis  neuf  ans  ;  il  y  a 
eu  à  constater  plusieurs  diminutions  psndant  cette  période. 

Les  recettes  des  marchandises  ont  été  celte  année  les  plus 
fortes  depuis  neuf  ans.  Pendant  les  années  1890  à  1899,  l'aug- 
mentation moyenne  annuelle  a  atteint  1.100.000  livres. 

La  distance  parcourue  par  les  trains  de  vovageurs  a  été  de 
218.600.000  milles,  contre  211.000.000  de  milles  en  1898; 
l'augmenlation  a  été  de  7.600.000  milles,  soit  3  6  0/0.  Les 
trains  de  marchandises  ont  parcouru  177.600.000  milles,  contre 
169.300.0U0  milles  en  1898,  soit  une  augmentation  de  8  mil- 
lions ëOO.OOO  milles  ou  de  4.9  0/0.  Ces  deux  espèces  de  trains 
ont  donc  franchi  ensemble  396.200.000  milles  en  1899,  contre 
380.300.000  milles,  ce  qui  fait  une  augmentation  de  15  millions 
900.000  milles,  soit  4.2  0/0. 

Pendant  Tannée  1899,  les  recettes  des  chemins  de  fer  pro- 
venant tant  du  transport  des  voyageurs  que  du  trafic  des 
marchandises  se  sont  élevées  partrain  miUe  à  58  d.  06,  contre 

57  d.  48  en  1898  et  contre  57  d.  66  en  1897.  Bien  qu'en  1898  la 
recette  par  train  mille  ait  été  inférieure  à  celle  de  1897,  l'aug- 
mentation en  faveur  de  1899  a  été  telle  que  la  recette  a  dépassé 
le  cbilïre  de  1897.  Il  faut  remonter  à  1890  et  1891  pour  retrou- 
ver un  chiffre  supérieur  à  celui  atteint  l'an  dernier,  soit 

58  d.  61  en  1890  et  58  d.  12  en  1891.  La  recette  atteinte  en  1899 
est  ainsi  bien  supérieure  à  la  moyenne  des  dix  dernières 
années. 

Pendant  la  dernière  année,  les  dépenses  d'exploitation  se 
sont  considérablement  accrues.  Depuis  un  certain  nombre 
d'années  elles  se  sont  constamment  développées;  l'an  dernier 
cependant  elles  ont  augmenté  plus  encore  que  les  années 
précédentes. 

Malgré  la  progression  considérable  des  recettes,  la  propor- 
tion des  dépenses  comparativement  aux  recettes  a  été  supérieure 
encore  à  celles  des  années  précédentes.  Cette  proportion,  après 
s'ètrd  maintenue  à  56  0/0  pour  chacune  des  années  1894, 
1895, 1896,  s'est  élevée  à  57  0/0  en  1897,  à  58  0/0  en  1898  et  en 
1899  elle  a  atteint  59  0/0. 

Malgré  la  forte  augmentation  des  prix  d'exploitation,  grâce 
à  la  progression  considérable  des  recettes  brutes  qui  a  atteint 
5,400.000  liv.st.,  les  recettes  nettes  sont  supérieures  de  1  mil- 
lion 300,000  liv.  st,  ou  de  3,2  0/0  à  celles  de  1898,  A  côté  de 
cela,  le  capital  a  été  majoré  d'environ  18  millions  de  livres, 
la  majeure  partie  de  celui-ci  étant  du  capital  elfectif  et  non 
du  capital  nominal.  L'intérêt  payé  aux  obligations  est  resté  le 
même  en  1899  qu'en  1898;  le  capital  privilégié  a  ri  çu  un  peu 
moins,  tandis  que  le  dividende  distribué  au  capital  ordinaire 
a  été.  légèrement  supérieur,  soit  de  0,14  0/0,  à  celui  réparti 
en  1898. 


r; ECONOMISTE  EUllOPKEN.  —  Belgique  et  Espagne 


Courrier  de  la  Boar*ïe  de  Liuiidre» 


Londres,  22  noveml)re  1900. 

La  tendance  générale  du  TVIarché  est  plus  ferme  ;  hion  ([u'on 
éproiivo  ([uelque  incertitude  au  sujet  do  la  situation  du  mar- 
ché monétaire,  le  public  est  mieux  inlluencé  par  les  nouvelles 
du  Transvaal,  par  les  déclarations  de  M.  de  Bulow  et  enfin 
par  la  tfrando  activité  constatée  sur  le  maiché  américain.  Les 
Chemins  sont,  notamment,  très  fermes. 

Les  Consolidés  sont  à  98  9/16 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

L' Extérieure  d' Esfngr.p.  est  à  69  5/8  ;  ['Italien  se  re- 
trouve à  9i  3/8;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  ferme, 
on  remarque  surtout  la  hausse  des  fonds  argentins  provo- 
quée par  le  vote  du  budget  de  1901  où  est  incorporée  la  re- 
prise de  l'amortissement  de  la  dette.  On  cote  :  Argentin 
(3  0/0  1886  93  1/4,  Funding  95  7/8  et  Rescission  (10  1/2.  Lo 
Brésil     0/0,  est  à  70  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes  et  les  Chemins  améri- 
cains eu  ébulition. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  9û  S/4,  VEriê  à  14  1/4,  le  Nor- 
thern Pacific  à  86  1/4,  VAtchison  à  41  1/4  et  le  Norfolk  à 
83  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  22  novembre  1900 
La  Situation  du  Marché 

Au  début  delà  semaine,  le  Marché  était  bien  soutenu, 
mais  son  allure  est  devenue  languissante  et  le  manque 
d'animation  a  fait  baisser  les  cours. 

Les  Fonds  espagnols  tout  en  restant  aux  environs 
des  cours  de  jeudi  dernier  sont  plus  soutenus;  l'Exté- 
rieure clôture  à  69  5/16. 

Les  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  toujours  calmes  ; 
on  traite  le  Saragosse  à  271  et  le  Nord  de  l'Espagne  à 
178  francs. 

Le  Brésil  4  0/0  est  moins  bien  tenu  :  il  reste  à  61  7/8, 
malgré  la  bonne  tenue  du  change  à  Rio. 

Le  Métropolitain  est  plus  faible  à  548  50.  On  craignait 
que  les  recettes  journalières  diminuent  fortement  à  la 
suite  de  la  fermeture  de  l'Exposition:  ces  recettes  ont 
cerlainement  baissé,  mais  dans  une  proportion  infime 
et  l'on  peut  maintenant  se  rendre  un  compte  exact  de 
ce  que  peut  être  l'exploitation  du  premier  tronçon  du 
Métropolitain. 

La  Parisienne  Electrique  clôture  à  255  50.  Le  Rio- 
Tinto  est  en  reprise  à  1.460. 

Il  n'y  a  pas  grand  changement  dans  la  tenue  géné- 
rale du  Marché  du  comptant,  l'activité  n'étant  pas  as- 
sez prononcée  pour  provoquer  de  sérieuses  fluctua- 
tions. 

Ce  sont  les  charbonnages  qui  enregistrent  le  plus 
d'échanges,  tandis  que  les  titres  sidérurgiques  restent 
fort  calmes. 


L'Industrie  houillère  en  Belgique.  —  Voici,  d'après  le 
Moniteur  des  Intérêts  Matériels,  quelques  renseignements 
fort  intéressants  sur  l'industrie  houillère  en  Belgique. 

Pour  le  pays  entier,  les  éléments  essentiels  comparés  depuis 
quatre  ans  sont  les  suivants  : 


1899 

1898 

1897 

1896 

120 

119 

117 

121 

Etendue  des  concessions. Hec. 

93.744 

92.407 

93.309 

90.911 

236 

258 

256 

262 

54 

58 

54 

63 

14 

5 

7 

9 

21.572 

22.043 

21.513 

21.2.52 

2.8.4 

2.203 

2.017 

1.693 

4.569 

4.580 

4.449 

4.050 

19.002 

18.452 

17.638 

17.063 

10  72 

9  95 

9  36 

8  90 

Prix  de  vente  

12  43 

10  » 

10  26 

9  51 

1  71 

1  05 

0  90 

0  52 

La  production  a  été  en  1899  légèrement  inférieure  à  ce 
qu'elle  était  en  1898  ;  elle  reste  cependant  supérieure  à  celle 


des  années  antih  iruvos.  La  consommatiim  a  aufj'meiilé  d'un^ 
façon  ininterrompue  dp|)uis  do  nombreuses  années.  En  1892' 
elle  n'était  que  de  15.128.000  tonnes. 

Les  exportations  restent  à  peu  près  slationnaires  ;  quant 
aux  importations,  elles  ont  une  tendanio  assez  marquée  à 
l'augmenlalioti. 

Le  prix  de  revient  a  été  plus  éhîvé  en  1899qii'en  1898,  mais, 
par  compensation,  le  prix  de  vente  s'est  accru  dans  de  plus 
fortes  proportions  encore  que  le  prix  de  revient,  s;  bien  que 
la  différence,  soit  le  bénéfice,  est  plus  élevée  qu'en  1898  :  il 
a  atteint  1  fr.  71;  aussi  peut-on  dire  que  1899  a  été  une 
année  brillante  pour  l'industrie  charbonnière. 

Le  rapport  de  M.  le  directeur  général  llarzé  donne  quel- 
ques renseignements  plus  détaillés.  La  valeur  de  la  production 
houillère  a  été  en  1899  do  274.443.900  fr.,  dont  140.240.500  fr. 
ont  été  payés  aux  ouvriers,  et  a  laissé  un  bénéfice  total  de 
37.843.200  fr. 

Depuis  trois  ans,  il  y  a  eu  un  mouvement  considérable  sur 
les  charbons,  il  y  a  eu  un  accroissement  notable  delà  valeur 
produite;  cet  accroissement  s'est  réparti  inégalement  sur  les 
salaires,  les  autres  frais  et  les  bénéfices,  ainsi  que  le  montre, 
d'ailleurs,  le  tableau  suivant,  qui  note  l'augmentation  par 
rapport  à  l'annéi^  précédente  pendant  les  trois  dernières 
années  : 

  ^  Accroissement  ^ 

de  la  valeur        des  des  des 

produite       salaires     autres  frais  bénéfices 


En  francs 

1897               18.662.000    6.258.800     3.743.500  8.659.7C0 

1898                22.221.800   11.540.200     6.963.700  3.717.^)00 

1899               31.550.000   11.441.800     5.539.600  14.. 568. 600 


Ensemble..    72.433.800   29.240.800   16.246.800  26.946.200 

D'après  cela,  on  voit  que  ce  sont  les  salaires  qui  ont  le 
plus  bénéficié  pendant  ces  trois  années. 

II  est  intéressant  de  comparer  les  prix  du  charbon,  du  coke, 
de  la  fonte,  du  fer  et  de  l'acier  pendant  ces  derniçres  années. 
Voici  les  moyennes  : 

Prix  moyen         1899      1898      1897      1896  1894 
à  la  tonne  —         —         —         —  — 


Charbon   12  43  11    »  9  36  8  99  8  92 

Coke   20  50  18  75  17  13  14  22  12  94 

Fonte   72  61  59  10  58  66  53  76  49  85 

Fers  finis   160  85  135  93  135  61  129  95  127  05 

Aciers  finis   151  67  134  94  132  34  121  56  117  77 


Aux  prix  des  quatre  dernières  années,  notre  confrère  a 
ajouté  ceux  de  1894,  qui  a  marqué  les  minima  des  courbes 
des  prix  des  produits  pendant  la  période  décennale  1889-1899. 

Il  est  intéressant  de  noter  également  que  les  majorations 
des  prix  des  matières  premières  ont  précédé  celles  des  pro- 
duits finis  :  en  1898,  par  rapport  à  l'année  précédente,  tandis 
que  la  fonte  ne  progressait  que  de  0  fr.  44,  les  fers  finis  de 
0  fr.  32  et  les  aciers  de  2  fr.  60,  les  charbons  se  trouvent 
majorés  de  1  fr.  64,  les  cokes  de  1  fr.  62.  Exprimées  en  pour- 
centages, ces  majorations  de  1898  sur  1897  se  chifl'rent comme 
suit  :  charbon  16-13  0/0,  coke  9  -46  0/0,  fonte  0-78  0/0,  fers 
finis  0-24  0/0,  aciers  1-96  0/0. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJS 


Madrid,  19  novembre  1900. 

La  Siluatiiin.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Los  Droits 
do  Douane. 

La  réunion  des  Chambres,  qui  com  mencent  leurs 
travaux  cette  semaine,  a  donné  un  pe  u  d'animation  à 
la  politique,  qui  était  bien  morne.  On  estime  que 
M.  Villaverde  obtiendra  un  co  nlingent  s-éii» ux  de  voix 
dans  son  élection  au  poste  de  Président  de  la  Chambre. 
Ce  succès  sera  dû  à  sa  grande  valeur,  car  son  énergie 
n'est  pas  sans  avoir  causé  des  f  roibbemtnls. 

Le  parti  OTJ,  mieux  encore,  le  groupe  du  généial  Po- 
lavieja  a  été  licencié  par  son  c  hef,  lequel  a  demandé 
un  an  de  congé  qu'il  passera  en  France  et  en  Alle- 
magne. 

Le  Marché  n'a  pas  fait  parler  de  lui  cette  semaine; 
sauf  un  jour  dans  lequel  des  achats  forcés  lui  firent 
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entrevoir  le  cours  de  71  0/0  pour  Flntérieure,  les  séan- 
ces ont  été  peu  actives.  La  secousse  a  été  trop  rude 
pour  que  ses  traces  puissent  disparaître  rapidement  et 
je  crois  que  la  spéculation  fera  bien  de  montrer  un  peu 
plus  de  prévoyance  que  par  le  passé  en  ne  poussant 
pas  les  cours  â  un  taux  de  capitalisation  qui  n'est  pas 
encore  en  rapport  avec  les  habitudes  du  pays.  En  outre 
la  place  de  Barcelone  est  encore  dans  un  état  nerveux 
très  aigu,  causé  par  la  crise  industrielle  que  traverse 
la  région  et,  bien  que  le  Marché  de  Madrid  soit  en  me- 
sure de  lui  résister,  il  ne  peut  pas  non  plus  changer  le 
cours  des  événements;  le  Comptant  s'est  un  peu  re- 
froidi en  voyant  que  la  hausse  s'annonçait  si  rapide  et 
il  convient  d'attendre  que  le  cours  de  70  0/0  soit  con- 
solidé. 

Les  intermédiaires  les  plus  ardents  y  trouveront 
mieux  leur  compte,  car  même  à  ce  cours,  il  pourrait 
bien  y  avoir  quelques  défaillances  en  liquidation  ;  que 
serait-ce  si  on  remontait  à  72  ou  75  0/0,  comme  le  vou- 
laient quelques-uns  ? 

La  Rente  Intérieure,  qui  avait  ouvert  à  69  GO  0/0, 
est  arrivée  à  70  90,  pour  finir  à  69  70  ;  le  comptant  a 
réalisé  des  bénéfices.  Les  titres  provisoires  provenant 
de  la  conversion  sont  cotés  10  à  20  centimes  0/0  au- 
dessous  des  cours.  Le  marché  de  l'Extérieure  est  déplus 
en  plus  réduit,  par  suite  des  conversions;  cette  liente 
reste  à  76  50  0/0.  L'ancien  Araortissa])le  et  les  valeurs 
coloniales  disparaissent  journellement  à  cause  de  la 
conversion  commencée  le  l''''  octobre.  Les  valeurs  dé- 
posées à  Madrid  dans  ce  but  s'élèvent  à  195  millions  de 
Bons  cubains  6  0/0,  121  millions  de  Bons  cubains 
5  0/0  et  105  millions  en  obligations  Philippines. 

Peu  d'affaires  en  obligations  des  Chemins  de  fer. 

Le  cours  du  change  est  toujours  aux  environs  de 
33  0  0,  sans  espoir  d'amélioration. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 


29  cet. 

5  nov. 

12  nov. 

19  nov. 

4  0/0  Intérieure  

70  55 

69  85 

70  25 

69  v10 

4  0/0  ExtPrieure  

76  25 

76  75 

77  15 

11;.. 

78  80 

78  85 

79  .. 

78  15 

5  0/0  — 

91  .. 

91  75 

92  .. 

90  .. 

Bons  cubains  6  0/0  

S3  35 

83  .. 

84  15 

83  55 

—         ft  0/0 

69  40 

69  85 

70  15 

69  70 

Philippines  6  0/0  

88  .. 

Banque  d'Espagne   

505 

507 

508  '. 

504  .. 

Gonip.  Ferni.  des  Tabacs 

388  .. 

386  50 

387  .. 

386  .. 

Ghpque  sur  Paris  

33  25 

33  35 

32  70 

32  90 

—     sur  Londres. .. .  ....   

Au  bilan  de  la  Ban(iiie  d'Espagne  nous  remarquons 
les  changfiments  suivants  :  +  or,  1  million  ;  escomptes, 
1.9;  circulation,  7;  comptes  courants,  14. 

En  étudiant  le  mouvement  du  commerce  extérieur,  je 
remarque  que  la  France  contribue  pour  une  part  très 
considérable  aux  recettes  douanières.  Le  total  de  celles- 
ci  en  1899  a  été  de  133.5  millions  sur  lesquels  la  France 
en  a  payé  24.4,  soit  près  de  20  0/0;  mais  ce  qui  est 
plus  curieux,  c'est  le  montant  des  droits  payés  par  plu- 
sieurs pays, en  comparaison  de  leur  commerce  d'impor- 
tation en  Espagne.  En  voici  le  détail  : 


Pays 


France  

Angleterre  

Allemagne  

Etats-Unis  


Importations  Droits  payés 

(En  millionsi 
157.6  24.4 
241.3  27.7 
64  11 
119  14 


La  France  a  payé  en  moyenne  plus  de  15  0/0  de 
droits;  l'Angleterre,  un  peu  plus  de  10  0/0;  l'Allema- 
gne, à  peu  près  comme  la  France;  les  Etats-Unis,  à  peu 
près  comme  l'Angleterre. 

Madrid,  20  novembre  1900. 
(Par  télégramme.) 

C'pst  par  203  voix  contre  86  que  M.  Villaverde  a  été  nommé 
président  de  la  Chambre.  Ce  résultat  a  produit  la  meilleure 
impression. 


On  a  également  accueilli  avec  beaucoup  de  faveur  les  dé- 
clarations faites,  hier,  par  les  chefs  du  parti  conservateur  à 
la  réunion  des  membres  de  la  majorité  parlementaire. 

Le  général  Azcarraga  a  déclaré  que  soû  parti  a  déjà  fait 
beaucoup  pour  l'amélioration  des  finances.  «Le  budget  actuel, 
a-t  il  dit,  S6  soldera  probablement  avec  un  excédent.  Quant 
aux  budgets  qui  seront  bientôt  soumis  aux  Cortès,  ils  seront 
équilibrés  non  pas  sur  le  papier,  mais  en  réalité.  Ce  si'ra 
seulement  quand  on  aura  consolidé  cet  équilibre  que  l'on 
songera  à  augmenter  les  crédits  pour  l'amélioration  et  le 
développement  des  services  publics.  » 

M.  Siiyela  a  surtout  parlé  de  l'organisation  du  parti  et  de 
ses  devoirs  ;  il  a  donné  sa  complète  adhésion  au  programme 
du  général  Azcarraga  et  a  confirmé  les  déclarations  faites  par 
lui  relativement  à  l'équilibre  budgétaire.  Ayant  abordé  lii 
question  de  la  présidence  de  la  Chambre  et  proposé  la  can- 
didature de  M.  Villaverde,  celui-ci  a  prononcé  un  discours 
de  remerciement  où  il  a  voulu  reporter  à  la  Chambre  l'hon- 
neur que  lui  adressait  M.  Silvela  d  être  l'auteur  du  budget  de 
liquidation  et  delà  restauration  de  l'équilibre. 

Ces  discours  ont  produit  un  excellent  effet  ;  l'impression 
qui  ressort  de  cette  réunion  c'est  que  la  majorité  est  foi  te. 


Momations  Éconoijues  et  Mttoi 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

iJu  l"  janvier  au  3  novembre  1900  {44  semaine.'!) 


LIGNES 

Kiloni 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

Asliirie.i  

Léiidu-Reus 
Alniansu  Valence 

Total  Non!  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

17. 945. 3  il 
13.2s9  670 
925.584 
9  778.059 

Pesetas 

50.477.486 
14.276.  W8 
1.240.817 
10.178.990 

Pesetas 

54  188.024 
15.353  (120 
1.280. '.HO 
10. 853. 712 

Peseta» 

55.750.969 
15.776.284 
1.116.129 
10.9tiS.S72 

3457 

71  938.654 

76  173.857 

81-675.216 

83  608.254 

1067 

3050 
246 

13.154.562 

49.637.202 
991.983 

16  259.296 

54.306.691 
1.123.4';;0 

16.009.137 

75. 51 3. 0.39 
1. 571. 713 

10.804.391 

17.625. 821 

2.068.266 

Congrès  Hispano-Américain.  —  Le  CongW'S  hispano- 
américain,  qui  vient  d'avoir  lieu  à  Madrid  et  oii  se  trouvent 
représentés  onze  Etats  du  Centre-Amérique  et  de  l'Amérique 
du  Sud  en  même  temps  que  l'Espagne,  a  adopté  les  conclu- 
sions économiques  et  financières  suivantes  : 

Relations  de  banque.  Le  Clongrès  recommande  aux  Gou- 
vernements représentés  d'accorder  des  franchises,  appuis  et 
exemptions  susceptibles  de  faciliter  la  création  d'une  Banque, 
qui  puisse  contribuer  au  développement  de  la  production,  du 
commerce  et  du  crédit  entre  les  nations  représentées  dans  le 
Congrès. 

Question  monétaire.  Le  Congrès  émet  le  vœu  que  l'on  ar- 
rive à  un  accord  entre  ees  nations,  comme  celui  qui  existe 
entre  celles  qui  font  partie  de  l'Union  latine,  pour  l'adoption 
d'une  monnaie  commune  de  circulation  légale  entre  les  pays 
de  l'Amérique  latine  et  l'Espagne. 

'  Relations  de  Bourse.  \°  Que  l'on  intéresse  tous  les  Gou- 
vernements représentés  dans  le  Congrès  pour  que  tous  les 
fonds  publics  de  ces  divers  pays  soient  admis  à  la  cote  de 
chacun  d'eux  ; 

2°  Que  l'on  recommande  d'une  façon  toute  particulière  aux 
juntes  syndicales  des  Bourses  l'admission  sur  les  Marchés 
de  toutes  les  valeurs  industrielles  dlîment  garanties  confor- 
mément à  la  loi  de  chaque  pays  ; 

3"  Il  est  de  la  plus  grande  importance  de  recommander  que 
les  fonds  publics,  de  même  que  les  valeurs  industrielles  des 
pays  en  question,  soient  admis  à  la  cote  de  ces  pays  et  ce 
aux  mêmes  conditions. 

Relatiotis  commerciales  :  1°  Il  est  indispensable  que  l'Es- 
pagne et  les  Etats  hispano-américains  coucluent  des  accords 
commerciaux  où,  mettant  en  vigueur  et  d'une  façon  complète 
le  régime  de  la  nation  la  plus  favorisée  établi  lors  des  pre- 
miers traités  de  paix  et  de  reconnaissance,  on  stipule  des 
concessions  et  des  diminutions  de  tarifs  douaniers  réciproques 
pour  les  produits  qui  intéressent  le  plus  le  commerce  des 
parties  contractantes  ; 

2°  On  devra  considérer  également  comme  base  principale 
des  stipulations  commerciales  la  protection  de  la  marine  mar- 
chande, des  pays  contractants  et  la  sujipression  de  toutes  les 
difficultés  et  de  tous  les  obstacles  de  nature  à  l'empêcher 
d'entrer  en  concurrence  avec  celle  des  autres  nations  : 

3°  Il  est  utile  qu'il  intervienne  entre  l'Espagne  et  les  Etats 
hispano-amérisains  des  traités  qui  pourront  donner  desgaran- 
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lies  au  cDmiiiorco  iiili-rnational,  c'csl  à-dirn  tics  oonvontions 
pniir  la  pruU'clion  ilos  nianiiu's  dr  coiiinnin-e  ol  du  l'aliriquo 
et  (les  piiviliVus  d'iiivoulioii,  convenlioiis  de  droit  CDminereial 
internalionîil  et  aiiiros  anaU);;ues; 

4»  il  convient  que  l'Kspagne  et  les  ( louMiineuii'uts  hispano- 
ainéricaius  révisent  leurs  li.nfs  consulaires  et  les  niodltient 
dans  un  sens  favorable  au  devcloppoment  du  conunen  e  inler- 
naiional  en  diminuant  les  articles  que  l'expérience  aura  dé- 
nioniré  devoir  être  onérnux  ou  d'un  prix  supérieur  aux  articles 
analoijues  d'autres  pays  ;  , 

5"  Il  est  également  utile  que  ces  (îouvernemonts  t^cilitent 
leur  commerce  réciproiiue  en  exonérant  lnurs  produits  res- 
pectifs des  charges  et  impôts  d'exportatiou  qui  pourraient 
peser  sur  eux. 

Courrier  de  la  Bonriie  de  Madrid 


Madrid,  21  novembre  1900. 

Le  :\Iarciio  fait  toujours  preuve  de  tendances  soutenues, 
mais  les  alVaires  manquent  un  peu  d'ampleur. 

On  cote  l'Intérieure  à  70  30;  l'Extérieure  à  77  If); le  change 
sur  Paris  est  à  32  Si. 
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Rome,  20  novemlire  1!'00. 

UiMinvi'i-lurr  (lu  l'arli'im-nl.  —  I.c  ]iiûgiainiiii'  ilii  (luiivi'i-ni'iucnl.  — 
i.i'  lliii'i-li'iii'  (II'  la  IlaïKiui'  (l  llalie. 

La  réouverture  du  Parlement  aura  lieu  jeudi  pro- 
chain. En  prévision  de  cette  réunion,  M.  Saracco,  pré- 
sident du  Conseil,  a  tenu  à  s'expliquer  sur  son  pro- 
gramme et,  comme  je  vous  l'avait  l'ait  prévoir,  c'est 
par  un  rapport  au  roi  qu'il  a  fait  connaître  les  projets 
du  Gouvernement. 

Ce  rapport  est  un  document  volumineux  dont  je  ne 
puis  vous  donner  qu'un  bref  aperçu,  en  m'attachant 
seulement  aux  parties  qui  peuvent  vous  intéresser. 

•le  laisse  de  côté  les  questions  de  politique  exté- 
rifure  et  arrive  aussitôt  a  l'exposé  des  mesures  légis- 
latives qui  seront  soumises  au  Parlement. 

Le  Président  du  Conseil  demande  d'aijord  la  discus- 
sion immédiate  du  budget  en  cours,  afin  de  déblayer  le 
terrain  pour  l'examen  du  l)udget  de  l'exercice  prochain. 
La  Chami)re  aura  à  s'occuper  ensuite  de  la  loi  sur 
l'émigration  qui  avait  été  présentée  déjà  par  le  précé- 
dent Ministère.  Ce  travail  pourra  être  accompli  avant 
le  terme  assigné  à  l'exercice  provisoire. 

Entre  temps,  le  Gouvernement  a  élaboré  toute  une 
série  de  mesures  constituant  les  lignes  générales  de 
tout  un  programme  organique  à  développer  successi- 
vement et  dont  voici  les  bases  : 

Marine  marchande.  —  11  s'agit  de  régler  définitive- 
ment les  primes  à  accorder  à  la  marine  marchande, 
primes  réglées,  aujourd'hui,  par  un  décret  royal. 
M.  Saracco  promet  cle  donner  toutes  satisfactions  aux 
intérêts  qui  se  rattachent  à  cette  question. 

Décenirnlisaf.ion  adminislralive.  —  Le  Gouverne- 
ment demandera  des  réformes  dans  les  institutions  lo- 
cales; les  unes  modifieront  les  fonctions  des  autorités 
gouvernementales  et  administratives  dans  les  pro- 
vinces et  établiront,  sur  de  nouvelles  bases,  la  res- 
ponsabilité des  administrateurs  communaux  et  provin- 
ciaux ;  les  autres  régleront  la  dissolution  des  Conseils 
communaux  et  provinciaux  et  limiteront  les  dépenses 
qualifiées  d'obligatoires.  Ces  projets  résument  les  con- 
clusions d'une  Gommision  spéciale  qui  a  été  chargée 
d'étudier  les  budgets  des  communes  et  des  provinces. 

Mesures  contre  les  annrchisles.  —  Le  Gouvernement 
demandera  la  suppression  du  domicile  forcé  {domicilio 
coallo)  en  le  remplaçant  par  la  relégation  avec  travail 
obligatoire.  Gela  rendra  nécessaire  un  service  de  sûreté 
mieux  ordonné,  ce  qui  fera  l'objet  de  propositions  spé- 
ciales  qu'il  se  réserve  de  soumettre  à  l'approbation  du 
Parlement  après  mûre  étude. 

Le  Gouvernement  suivra  l'exemple  de  la  France  ré- 
publicaine dans  le  projet  de  loi  qu'il  présentera  au  Par- 


lement concernant  les  anarcliistes,  en  ce  qui  regarde 
leur  activité  criminelle  dans  leurs  nWuiions  et  asbOcia- 
lions,  et  notanmient  dans  If  ur  propagande. 

Réforme  scolaslique.  —  Ces  mesures  ont  pour  olijet 
de  garantir  l'avenir  et  la  carrière  des  maîtres  d'école 
et  de  réghunenter  à  nouveau  l'instruction  primaire  et 
secondaire. 

La  guerre  et  la  marine.  —  M.  Saracco  annoni;e  que 
le  budget  de  la  guerre  restera  contenu  dans  les  limites 
actuelles  :  vers  le  miliei>  de  1902,  la  translonuation 
totale  de  l'artillerie  de  montagne  sera  comiilote  et 
une  grande  partie  de  l'artillerie  de  campagne  sera  éga- 
lement prête  sans  qu'eu  doive,  pour  ■  cela,  dépasser 
artificiellement  la  puissance  productrice  de  la  nation. 

Le  Président  du  Conseil  annonce  la  demande  d'an 
crédit  extraordinaire  en  faveur  de  la  marine  de  guerre, 
mais  il  ajoute  qu'il  faudra  rentrer  dans  la  voie  régu- 
lière pour  éviter  de  pareilles  surprises  à  l'avenir. 

Reformer  diverses.  —  M.  Saracco  a  encore  annonce 
toute  une  série  de  réformes  :  Mesures  contre  l'usure,  à 
la  ville  et  dan?  les  campagnes  ;  mesures  pour  simplifier 
la  procédure  dans  les  jugements  d'expropriation;  insti- 
tution des  prud'hommes  pour  l'agriculture  ;  mesures 
pour  améliorer  les  conditions  du  travail  des  lemmes  et 
des  enfants;  mesures  en  faveur  de  la  petite  propriété  ; 
réduction  des  droits  de  succession  ;  restitution  de  la 
petite  propriété  dévolue  au  domaine  pour  non-paie- 
ment d'impôts  inférieurs  à  25  lire. 

Il  s'est  ensuite  explif|ué  sur  son  projet  de  reforme  de 
l'impôt  sur  les  revenus  de  la  richesse  mobilière.  Il 
s'agit  d'un  projet  de  loi  présenté  par  les  ministères 
pré'cédents  et  comportant  exonération  de  taxe  pour 
les  nouvelles  industries  agricoles^ou  manufacturières 
et  des  facilités  diverses,  spécialement  dans  le  but  de 
favoriser  le  commerce  des  produits  agricoles.  Cle  projet 
prévoit  l'exonération,  pour  les  ouvriers,  de  l'impôt  de 
la  richesse  mobilière.  .  _ 

Les  dernières  mesures  annoncées  sont  destinées  a 
augmenter  les  ressources  de  la  Caisse  Nationale  de 
prévoyance  pour  la  vieillesse  et  l'incapicité  au  travail 
chez  les  ouvriers. 

On  voit  que  le  programme  est  vaste  :  1  intention  du 
Gouvernement  est  de  ne  l'appliquer  que  petit  à  petit, 
en  évitant  d'apporter  une  perturbation  générale  dans 
l'organisme  national  : 

.<  Quand  les  finances  de  l'Etat  se  trouvent  en  bonne 
situation,  a  dit  M.  Saracco,  les  changements  peuvent 
se  faire  pour  donner  une  nouvelle  vie  aux  institutions 
administratives  et  économiques;  mais,  pour  atteindre 
ce  noble  but,  il  est  indispensable  que  Gouvernement  et 
Parlement  soient  d'accord  et  mus  par  une  confiance 
réciproque. 

(.  C'est  ainsi  que  la  solution  des  problèmes  qui  pas- 
sionnent la  conscience  publique  pourra  être  aisément 
obtenue.  Par  exemple,  la  transformation  tributaire,  en 
ce  qui  regarde  surtout  les  impôts  sur  la  consommation, 
est  parmi  ces  problèmes  un  des  plus  essentiels  et  des 
plus  urgents.  Mais  il  faut  y  arriver  petit  à  petit,  en 
pratiquant  des  économies.  Nous  parviendrons  ainsi' à 
obtenir  des  résultats  graduels  qui,  tout  en  soulageant 
les  contribuables,  n'ailecteront  point  l'ensemble  de 
notre  organisme. 

((  Ce  ne  sont  pas  seulement  les  conditions  économiques 
du  pays  qui  provoquent  le  mécontentement,  ajoute 
le  Ministre,  mais  surtout  les  vaines  promesses  ;  c  est 
pourquoi  un  homme  d'Etat  doit  en  tenir  compte 
et  ne  pas  s'exposer  au  péril  de  rendre  plus  grand  le 
mécontentement  public  en  faisant  d^s  promesses 
impossibles  à  tenir.  » 

Ces  déclarations  ont  produit  une  bonne  impression, 
mais  le  programme  ministériel  est  si  touffu,  que  les 
commentaires  s^égarent  quelque  peu.  La  Chambre  étant 
sur  le  point  de  se  réunir,  on  ne  tardera  plus  a  savoir 
quel  accueil  les  députés  réservent  à  ces  projets. 

Le  Conseil  général  de  \z.  Ba7ique  d'/l"lie  a  oftert  la 
direction  de  cet  Etablissement  à  M.  Stnnglier,  sous- 
secrétaire  d'Etat  au  Trésor.  C^tte  nomination  a  pro- 
duite une  excellente  impression,  car  l'on  connaît  et 
l'on  apprécie  la  compétence  du  nouveau  Directeur. 
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La  Production  du  Blè.  —  Le  tableau  suivant  indique, 
daprès  les  chiffres  officiels  du  Ministère  de  l'Agriculture 
d'Ilalie,  la  production  de  blé  par  province  pendant  les  deux 
dernières  années  : 


Provinces 


1899 


1900 


(Hectolitres) 

Piémont   4.530.000  3.700.000 

Lombardie   4.050.000  4.240.000 

Vénétie   3.900.000  3.690.000 

Ligurie   300.000  230.000 

Emilie   6.080.000  4.800  000 

Marche  et  Ombrie   4. 700.000  3.570  000 

Toscane   H. 700. 000  3.100  000 

Latium   2. 440.000  2.:-<00.000 

Méridionale  Adriatique   6 . 900 . 000  4 . 960 . 000 

xVIéridionale  Méditerranée. .  5.500.000  4.000  000 

Sicile   5.300.000  6.450.000 

Sardaigne   1.200.000  1.10.0.000 

Totaux   48.600  OOO  42.200.OUO 

Le  rendement  de  la  récolte  du  blé  est  inférieur  de  15  0/0 
environ  à  celui  des  deux  années  précédentes. 

Si  l'on  rapproche  notre  production  de  celle  de  l'Italie,  on 
constate  qu'elle  Ja  dépasse  considérablement  puisque,  d'après 
les  chiffres  officiels,  nous  avons  produit,  en  1898,  128.096.149 
hectolitres;  en  1899, 128.418.920  hectohtres  et,  en  1900, 109  mil- 
lions 25.960  hectolitres. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  23  novembre  1900. 
La  tendance  est  très  calme  ;  les  affaires  manquent  d'anima- 
tion et  les  cours  sont  simplement  soutenus.  La  reprise  des 
travaux  parlemeataires  va  peut  être   déterminer  quehines 
mouvements. 

La  Eente  est  à  100  27  ;  Méridionaux,  702  50  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  523  , ,  .•  Banque  Nationale,  872. 


SUISSE 


Les  Chemins  de  fer  en  Suisse.  —  On  nous  écrit  de 
Berne  que  l'on  connaît  maintenant  les  propositions  du  Comité 
permanent  du  Conseil  d'administration  des  Chemins  de  fer 
fédéraux.  C'est  à  peu  de  chose  près  la  liste  que  l'on  avait  déjà 
publiée  et  qui  contient  les  noms  de  MM.  Weissenbach,  Fluii, 
Tschiemer,  Dubois  et  Schmid.  MM.  Weissenbach  et  Tschie- 
mer  sont  chefs  de  division  au  Déparlement  fédéral  des  Che- 
mins de  fer;  M.  Fluri  est  directeur  du  Central;  M.  Schmid, 
chef  du  service  commercial  au  Nord-Est,  et  M.  Dubois,  direc- 
teur de  la  Banque  Cantonale  de  Neuchâtel.  Le  Conseil 
d'administration  se  rangera  sans  doute  à  l'avis  de  son 
Comité,  et  comme  le  Conseil  fédéral  est  acquis  d'avance  à 
cette  liste,  on  peut  donc  voir  d'ores  et  déjà  dans  les  cinq 
noms  qui  viennent  d'être  mentionnés,  les  cinq  futurs  Direc- 
teurs généraux  du  réseau  national. 

Les  experts  ont  terminé  l'examen  de  la  convention  passée 
avec  le  Central.  On  assure  qu'ils  approuvent  celle  ci,  mais 
qu'ils  ont  fait  des  réserves  sur  certains  points  de  détail. 

D'autre  part,  le  bruit  court  que  les  négociations  avec  le 
Jura  Simplon  seraient  sur  le  point  d'être  terminées.  Il  n'y  a 
rien  d'étonnant,  car  la  plupart  des  questions  que  soulève  le 
rachat  à  l'amiable  de  cette  Compagnie  sont  déjà  réglées  de 
droit. 

Enfin,  on  annonce  l'ouverture  des  négociations  avec  le  Nord- 
Est.  Les  renseignements  permettent  d'affirmer  qu'il  n'en  est 
rien.  Le  Président  du  Conseil  d'admini>tration  de  cette  Com- 
pagnie s'est  borné  à  demander  à  M  Zemp  si  le  Conseil  fédéral 
serait  disposé  à  un  rachat  à  l'amiable.  M.  Zemj)  a  répondu 
que  cela  dépendait  de  l'attitude  que  prendrait  le  Nord-Est 
dans  la  question  du  calcul  de  rendement. 

D'autre  part,  on  apprend  de  bonne  source  que  le  Conseil 
fédéral,  dans  les  négociations  qui  pourront  avoir  lieu  pour  le 
rachat  à  l'amiable  des  lignes  de  chemins  de  fer,  a<,'ira  d'après 
le  même  principe  que  pour  le  rachat  du  Central,  c'est-à  dire 


qu'il  exigera  l'échange  de  toutes  les  actions  contre  des  titres 
de  Rente  fédérale.  La  Confédération  servira  les  intérêts  des 
emprunts  contractés  par  les  Compagnies  et  les  amortira  con- 
formément aux  conditions  de  ces  emprunts.  Si  des  conventions 
peuvent  être  conclues  dans  les  conditions  qui  viennent  d'être 
indiquées,  comme  certains  indices  permettent  de  le  faire  pré- 
voir, l'émission  à  l'étranger  d'un  grand  emprunt  ne  serait 
pour  le  moment  nullement  nécessaire. 


Nouveaux  Timbres-Poste  Suisses.  —  Le  Conseil  fédéral 
a  autorisé  son  Département  des  Postes  et  des  Chemins  de  fer 
à  ouvrir  un  concours  pour  la  création  d'un  nouveau  type  de 
timbre-poste  de  2,  3,  5,  10,  12  et  15  centimes.  Le  Conseil 
fédéral  se  réser^^e  cependant  la  décision  définitive,  après 
qu'il  aura  entendu  les  experts  nommés  à  cet  effet. 


TURQUIE 


Recettes  de  la  Dette  publique  ottomane.  —  Les  recet- 
tes, nettes  des  frais  provinciaux,  de  la  Dette  publique  otto- 
mane se  sont  élevées,  en  septembre  1900,  à  319.431  liv.  t., 
montant  presqu'exactement  le  même  qu'en  septembre  1899 
(jui  avait  produit  319.466  liv.  t. 

La  diminution,  depuis  le  commencement  de  l'exercice,  est 
de  66.000  liv.  t.,  par  suite  du  non-paiement  de  la  redevance 
rouméliote.  Les  revenus  gérés  directement  par  le  Conseil  de 
la  Dette  accusent  une  augmentation  de  44.000  liv.  t. 

Voici  la  situation  de  la  Dette  au  30  septembre  (v.  s.)  1900  : 

Liv.  t. 

Sommes  versées  pour  les  Oblig.  Priorité  4  0/0   215.250 

Provisions  en  Europe  et  à  C.onstantinople  pour 

lo  service  de  la  Dette  convertie  et  des  Lots   473.498 

Sommes  employées  pour  amortissement  des  séries 

et  rachat  des'  Lots  turcs   407.073 

Frais  d'administration  centrale,  restitutions,  etc..  104.546 
Sommes  déposées  à  la  Banque  Impériale  Ottomane 

et  en  caisse  à  l'Administration  centrale   247.353 

Total  égal  aux  recettes  des  sept  premiers  mois  de 
l'Exercice  1900-1901    1.447.720 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Ottomans.  —  Les  bonnes 
récoltes  de  cette  année  n'ont  pas  manqué  d'influencer  favo- 
ral)lement  les  recettes  des  chemins  de  fer  qui  présentent  une 
notable  augmentation.  Le  prolongement  de  Cassaba  qui,  jus- 
qu'au 31  août  1900  accusait  une  moins- value  de  l.OOi  liv.  t., 
comparativement  à  la  même  période  de  1899,  marque,  au  30 
s-jptembre,  un  progrès  de  913  liv.  t. 

Voici  les  résultats  des  lignes  garanties  pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1900-1899  : 

9  premiers  mois  de 
>  '         "~  Différ. 
Compagnies  1900       1899        en  190O 

(En  livres  turques) 

Haidar-Pacha-Angora   139.775  129.5-31  +  10.244 

Eski-Chéhir-Konia   44.371  29.148  -f  15.223 

Salonique-Monastir  *.  46.211  42.867  -f  3.344 

.Jonction  Saloni que-Constantin.  56.337  45.396  -f  10.941 

Smvrne-Cassaba( ancien  réseau)  107.411  100.815  -f-  6.590 

"     —           (prolongement)  19.926  19.013  +  913 

414.031    366.770  47.261 


Voici,  d'autre  part,  les  recettes  des  lignes  ne  jouissant  pas 
de  garantie  : 

^  ,  Différ. 

Compagnies  1900       1899        en  1900 

(En  livres  turques) 

Orientaux,  au  28  octobre  : 

Ordinaires   340,106   351.259   —  11.153 

Militaires   4.922     11.711   —  6.789 

345.028   362.970   —  17.H42 

Smvrne-Aïdin,  au  30  sept   190.044   172.688  17.356 

Beyrouth-Damas,  au  31  août...     57.766     56.824   +  942 

Les  recettes  de  Jaffa- Jérusalem.  Moudania-Brousse  et  Mer- 
sine-Adana,  pour  le  mois  d'août,  nous  font  défaut. 
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BRESIL 

Le  Budget  de  Minas  Géraès  pour  1901.  —  M.  Sil- 
viano  lirandao,  prosidetit  de  l'Elut,  a  sanctionné  la  loi 
budgétaire  pour  l'exercice  1901  ;  la  rccelte  prévue  s'élève  à 
'A).G12  contos  et  la  dépenso  à  20  580  contos  de  reis. 

L'impôt  foncier  y  ligure  et  a  été  réduit  do  0.5  0/0  à  0.8  0/0, 
déduction  faite  de  40  0/0  sur  la  valeur  vénale  des  propriétés  ; 
la  perception  de  cette  taxe  nouvelle  devra  commencer  le  l"' 
janvier,  niais  pourra  être  ajournée,  s'il  y  a  lieu,  au  80  mars. 

L'impôt,  dit  un  de  nos  confrères,  n'est  pas  exorbitant, 
puisqu'une  propriété  d'une  valeur  de  10  contos  de  reis,  déduc- 
tion faite  de  40  0/0,  ne  paiera  que  18  mille  reis  et  que  celle 
de  100  contos  ne  sera  redevable  que  d'une  taxe  de  lijO  mille 
reis. 


Recettes  douanières.  —  La  Brazilian  Revievo  publie  le 
tableau  suivant  des  recettes  douanières  du  Brésil  pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  1899  et  1900  ; 

1899  1900  Difî.% 

(Milreis) 

Droits  : 

d'importat.  perçus  en  or.  12.430.692  15.639.396 
maritimes  perçus  en  or.         319.850  291.180 

Total  des  perceptions  en  or  12.750.542     15.930.876  +  24.9 

Equivalent  en  papier,  au  '  ' 

change  moyen   44.728.395     52.189  353  +  16  6 

Droits  : 

d'import.  perçus  en  pap'.  124.895.023     98.543.096  —  21.9 

maritim"  perçus  en  pap'.  34.762  9.039 

Total    169.658.180  150.741.488  —  11  1 

Surcharges   149.129  )33.650  -  lo's 

Revenus  intérieurs   3.805.640  5.219.850      35  3 

Droits  de  consommation. .  6.-593.252  9.987  882  -+-  51  5 

Droits  extraordinaires   270.677  592!839  +119!o 

Total    180.536.878   166.675.709  —    7  6 

Dépôts   3.939.513      2.431.912  —  38  .'2 

Total  général   184.476.391    169.107.621  —  8.3 

Totaux  perçus  en  or. . . .     12.750.542     lô.93u  876^  +  24  9 
—        en  papier   139.747.996   116.918.268  —  Wj'.d, 
Réduites  en- papier  au  taux  moyen  du  change,  les  recettes 
totales  des  douanes  ont  subi,  par  rapport  à  1899,  une  dimi- 
nution de  5.1  0/0  pendant  le  1"  Irimesire,  5  0/0  pendant  le 
second  et  14.2  0/0  pendant  le  3°  trimestre. 

Voici  comment  se  sont  comportés  ces  revenus  pendant  les 
trois  trimestres  : 

]«' trim.  2«trim.   3«  trim.    9  mois 
1900       1900        1900      de  1990 

^         ,,.        ,  lEn  contos  de  reis) 
Droits  d  importation  et 

surcharges.  ,..  42.246     57.318  51.314  150.875 

Revenus  intérieurs   1.442      1.981  1  795       5  219 

Taxes  de  consommation.  3.605      3.065  3'317  g'gsV 

Taxes  extraordinaires. . .  212  4l)S  185  .5112 
Dépôts  aux  caisses 

d'épargne   972         746  712  2.431 

1900   48.480     63.311     57:315  169107 

1839   51.056     06.580     66.839     184  476 

  60.423     53.090     62.523     178  147 


ÉTATS-UNIS 

1  charbon.  —  Les  exportations  de  char- 

bon des  Etats-Unis  se  sont  élevées  à  4.601.755  tonnes  pendant 
les  sept  premiers  mois  de  1900.  C'est  une  augmentation  dp 
L595  673  tonnes  sur  1890.,  Les  possessions  angSs  de  l'irnï 
oTt/ri^°"^  '  ^l'^f 'q'ie  sont  les  pays  qui  ont  le  plus 
acheté,  1  Europe  n  ayant  pris  jusqu'ici  que  278.572  tonnes. 


Les  Importations  de  Produits  agricoles.  —  Le  Dénar- 
tement  de  1  Agriculture  des  Etat.s-Unis  vient  de  publier  d'in- 
téressantes statistiques  sur  les  importations  deproduits  ;,gri- 
colas  aux  Etats  Unis  qui,  comme  on  va  le  voir  sont  encore 
sous  ce  rapport  tributaires  de  nombreuses  contrées  étran- 
gères. La  valeur  de  ces  importations  s'est  élevée  en  1899  à 
3o7  mllhons  de  dollars,  en  nombre  rond 

Du  Brésil,  il  est  venu  pour  49  millions  de  cafés;  d'An<^le- 


lerrn,  pour  34  millions  de  laine,  de  plumes  et  de  enirn-  rf» 
Cuba,  pour  27  millions  de  sucre  brut  et  6  m' llh  rfs  do  tabac 
d'Allemagne  pour  li  n,illions  de  sucre  de    'tierave  2  mil' 

ions  de  peaux  et  1  m  lion  do  vins;  du  Japo  ,  pour  i3  m 
lions  de  soies  et  5  millions  de  thé;  de  Chine,  poV?  m  liions 
de  tho  autant  de  soies  brutes  et  1  million  d'ôpiur^  Tl uî." 
pourb  milhons  de  soies,  5  millions  d'orances  f-t  Hn  ^iir-llo 
1  million  d'huile  et  1  million  de  vins  ; 'de^ îl^s  t  k & 
pour  1.  millions  do  sucre  brut;  des  Antilles,  pour  14  mi  1 

10ns  de  sucres  et  2  millions  de  cafés;  du  Mexiaue  nouV 
15  millions  de  cales,  2  millions  de  peaux  et  1/2  Son  dè 
vanille  ;  du  Canada,  pour  10  millions  de  peaux,  de  laines  et 
de  bestiaux  sur  pied;  des  Républiques  du  Centre  Amérique 
des  Phihppines  çt  des  petites  contrées  d'Europe,  pour  envil 
ron  10  millions  de  produits  divers  . 

qui  concerne  la  l-'rance,  qui  nous  intéresse  le  plus 
voici  les  chiflres  donnes  par  le  dopartemenl.  de  l'Agriculture 
Le  total  des  importations  dépasse  17  millions  de  dollars  «c 
décomposant  comme  suit  :  v^aia,  ^t. 

Vins,  4.209.000  dollars,  dont  3.309.000de  Champagne-  neaux 
et  cuirs,  2.400.000  dollars;  soies,  1.477.000  dXr  "  noix  et 
fruits,  1.091.O0O  dollars;  huile,  932.000  dollars  dont  464  OoS 
dollars  d  huile  d  olive  ;  argols  ou  crème  de  tartre,  69.000  do - 
lars;  eaux-de-vie,  620.000  dollars.  "^^-wo  uoi 

C)n  peut  voir  par  ces  chiffres  que  les  Etats-Unis,  malaré 
leurs  ressources  et  la  diversité  du  climat,  sont  tr  butaiîes 
sous  le  rapportde  certains  produits  bruts  d'un  grand  nombre 
de  contrées  étrangères.  °  auuiiumme 


I.e  Marché  Financier  de  ATew-Yurk 

New- York,  le  21  novembre  lyofl. 

La  hausse  constatée  au  lendemain  de  l'élection  de  M  Mac 
Kinlcy  a  pris  des  proportions  encore  plus  grandes  et  ron 
constate  une  très  grande  activité  dans  tous  iSs  groupes  On 
croit  a  une  très  .sérieuse  campagne  d'affaires,  à  une  nouvelle 
période  de  prospérité  et  les  demandes  s'accentuent 

Les  Chemins  et  les  valeurs  industrielles  bénéficient  sur 
tout  dune  torts  hausse.  Pour  les  premiers,  Ts  demandes 
européennes  contribuent  à  la  reprise  uemanues 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/3 

,>}ff,  '^o^s"*  les  cours  suivants  :  Atchison 

40  1/4;  MUwaukee,  127  1/4;  Lake  Shore,  220  IM  S 
13  S  i-  Readmff,  19  1/2;  Canadian  Pacific^'^iVll^  RUnoU 
là9  3/i;  Union  Pacific,  73  1/8.  ^ennai, 


MEXIQUE 

Service  de  vapeurs  entre  Progreso  et  New- York  — 

Aux  lermes  d  un  contrat,  qui  vient  d'être  passé  entre  le 
Ministre  des  Communications   et  Travaux  publics   eï  p 
représentant  à  Mexico  de  MM.  Escalante  et  fill,  de  Mérid 
ces  derniers  s'engagent  à  établir  un  service  régn  er  de 
vapeurs  entre  Progreso  et  New-York  i«o"Jier  ae 

v,.^*"  fera  au  moins  cliaque  mois  entre  ces  deux 

ports.  Afin  de  garantir  l'exécution  du  contrat,  les  concessiVm 
naires  ont  déposé  à  la  Trésorerie  générale  il  somme  îe 
2.(^0  dollars  on  bons  de  la  Dette  Intérieure  amortissX 

tembr'e'dernler.'^'^''^^  ''^'^  ^"^'  '  P-'-  ep- 


Le  Caoutchouc  dans  l'Etat  de  Coahuila.  -  Le  caout 
^i«Tp't'^r/'r"J?"'f' d'excellents  résultats  aux  planfeurs 
de  ILtat  de  Coahuila,  qui  en  expédient  de  grandes  f/uantités 
aux  Etat.s-Unis  où  on  le  pave  de  bons  prix  'luaniites 

Cependant,  grAce  à  l'initiàtive  de  certains"  producteurs  des 
usines  viennent  d'être  montées  près  de  Saltillo  da^s  le  bit  de 
fabriquer,  sur  place,  des  objets  en  caoutchouc 

Les  exportations  de  ce  produit  aux  Etats-Unis  sont  donc 
appelées  a  diminuer  considérablement. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Président  du  Brésil  à  Buenos-Avres  —  An  mnmpnt 
ou  s'achève,  à  Madrid,  le  Congrès  hi..pfno-amérrcain  no^s 
croyons  devoir  attirer  l'attention  sur  le  voyage  que  Pré- 

de'Sel  i^ueS-ÎSr       '''''''  «^^^'^ 

gardée,  mais  il  n  y  a  aucun  doute  qu'une  politique  internatio- 
nale de  paix  et  détroit  rapprochement  des  nationalités  sud- 
arnericaines  par  la  solution  amicale  des  questions  qui  les 
divisent,  notamment  dans  le  Pacifique,  a  été  envisagée,  dis- 
cutée et  concertée.  ' 
Dans  le  banquet  qu'il  a  offert  à  M.  Campes  Salles,  à  la 
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Maison  Eose,  palais  du  Gouvernement,  le  général  Koca  a 
salué  son  hôte  par  un  discours  dont  voici  le  résumé  : 

«  Le  peuple  argentin,  plein  de  joie,  vous  souhaite  la  Jiien- 
venue.  De  quelque  côté  que  vous  tourniez  vos  regards,  vous 
en  trouverez  les  plus  éloquents  témoignages. 

(£  Ces  manifestations,  toutes  nouvelles  pour  la  diplomatie 
américaine,  sont  une  preuve  de  Fliarmonie  régnant  entre  nos 
deux  pays,  tous  deux  pénétrés  de  l'inlluence  considérable 
qu'elles  exerceront  sur  leurs  intérêts  mutuels  et  aussi  sur  les 
relations  entre  les  Etats  constituant  Ja  grande  famille  amé- 
ricaine. * 

«  Ces  applaudissements  aussi  spontanés  que  cordiaux  tra- 
duisent les  sentiments  du  peuple  et  du  Gouvernement  argen- 
tins et  leur  vif  désir  que  les  autres  nations,  dont  les  destinées 
sont  solidaires  avec  les  nôtres,  se  développent  en  harmoni- 
sant leurs  aspirations  et  cherchent  leur  grandeur  dans  la  voie 
de  la  paix  et  de  la  fraternité.  » 
M.  Campos  Salles  a  répondu  : 

«  J'ai  réalisé  enfin  l'ardent  désir  que  toujours  j'ai  nourri 
de  visiter  ce  peuple  noble  et  intelligent  et  de  connaître  ce 
riche  pays.  . 

«  J'en  suis  d'autant  plus  satisfait  que  je  prévois  que  cette 
visite,  comme  celle  que  j'ai  l'honneur  de  rendre  et  dont  les 
Brésiliens  furent  si  sincèrement  touchés,  sera  un  nouvel 
encouragement  à  resserrer  l'amitié  qui,  heureusement,  a  tou- 
jours existé  entre  la  République  Argentine  et  le  Brésil. 

"  En  admirant  le  magnifique  estuaire  de  la  Plata  et  la  belle 
escadre  argentine  ;  en  voyant  confondus  dans  les  plus  frater- 
nelles ovations  nos  drapeaux  —  ces  vieux  alliés —  je  me  suis 
remémoré  plein  d'émotion  des  faits  historiques  également  glo- 
rieux pour  nos  deux  pays,  et  je  mo  suis  senti  dominé  par  un 
légitime  orgueil  au  souvenir  des  exploits  de  nos  braves 
marins. 

i<  Communs  ont  été  dans  le  temps  que  je  rappelle  nos 
gloires,  nos  épreuves,  nos  efforts  pour  le  bien,  pour  la  pros- 
périté de  nos  pays.  Commun  sera  également  notre  effort  en 
faveur  de  la  paix  et  de  la  civilisation,  œuvre  digne  des  plus 
hautes  aspirations  de  tous  les  peuples.  » 

Outre  les  discours  présidentiels,  nous  avons  l'extruit  sui- 
vant du  speech  prononcé  par  M.  Olyntho  de  Magalhaes, 
ministre  dos  affaires  étrangères  du  Brésil,  dans  le  banquet 
qui  lui  a  été  offert  par  son  collègue  de  l'Argentine,  ISL  Antioncio 
Alcorta. 

Il  montre  d'abord  d'abord  que  les  deux  républiques  araéri 
caines  donnent  au  monde  un  curieux  exmnple  de  l'application 
de  l'arbitrage  au  règlement  des  questions  internatiomles  ; 
«  Ce  principe,  a  t-il  dit,  est  une  digue  opposée  aux  Dois  impé- 
tueux du  patriotisme  qui,  presque  toujours,  est  aveugle  quand 
il  s'écarle  de  la  raison  et  du  droit  ou  quand  il  est  inspiré  par 
la  vengeance  ou  l'esprit  de  conquête. 

«  Le  président  Roca,  lors  de  son  récent  voyage  à  Rio  de- 
Janeiro,  avait  exprimé  le  sentiment  que  l'amitié  du  Brésil 
valait  plus  qu'un  morceau  de  territoire  argentin.  Le  peuple 
brésilien  professera,  lui  aussi,  une  telle  opinion  dans  toute 
éventualité. 

«  La  démocratie  moderne  ne  saurait  conserver  l'esprit 
d'animosité  qui  règne  entre  les  monarchies  du  nouveau  con- 
tinent, où  la  rivalité  entre  souverains  a  été  l'éternelle  source 
des  guerres. 

«  8i  les  etTorts  de  deux  vaillantes  et  actives  nations  doivent 
maintenir  par  leur  coopération  ce  grand  principe  do  l'arbi- 
trage, ce  sera  aux  peuples  argentin  et  brésilien,  inspirés  par 
des  sentiments  dignes  de  leur  race,  à  remplir  cette  noble 
mission  pour  le  bien  du  genre  humain  et  en  particulier  pour 
le  bonheur,  la  grandeur  et  la  prospérité  de  l'.^mérique.  » 

Dès  le  lendemain  même  du  départ  de  M.  Campos  Salles,  la 
Tribuna.  organe  du  général  Roca.  président  de  la  République 
Argentine,  a  publié  cette  information  significative  : 

«  Nous  sommes  en  mesure  de  donner  l'assurance  que  le 
Chili,  le  lirésil,  l'Uruguay,  le  Paraguay  et  l'Argentine  s'enten- 
dront pour  la  solution  des  questions  pendantes  entre  le  Chili, 
le  Pérou  et  la  Bolivie,  sans  que  les  pai-ties  souffrent  une 
humiliation  ou  aient  recours  à  la  guerre.  « 

On  ne  saurait  trop  insister  sur  l'importance  de  ces  décla- 
rations. 


ASIE 


CHINE 

Préparatifs  pour  la  reprise  des  affaires  en  Chine.  — 

Le  Handels  Muséum,  à  Vienne,  publie  l'information  sui- 
vante : 

«  Suivant  «n  rajjport  du  Consul  général  d'Autriche-Hongrie 
à  Hong-Kong,  les  relations  commerciales  avec  la  Chine  sont 
actuellement  arrêtées  d'une  façon  complète.  Ouand  la  situa- 
tion politique  sera  redevenue  normale  et  le  calme  rétabli,  les 


maisons  qui  s'occupaient  du  placement  des  produits  euro- 
péens en  Chine  vont  avoir  à  reconquérir  les  marchés  qu'elles 
possédaient  auparavant.  Il  serait  donc  avantageux  pour  les 


guerre  serait  le  point  tout  désigné  pour  reprendre  les  rela- 
tions commerciales  avec  les  places  de  commerce  du  littoral  et 
de  l'intérieur  de  la  Chine.  » 


JAPON 

Les  Chemins  de  fer  Japonais.  —  Le  correspondant  du 
Financial  News  envoie  de  ToKyo.  sur  les  chemins  de  fer 
japonais,  des  rtuseignementa  intéressants  qui  nous  pernift- 
tentde  voir  le  développement  pris  dans  çe  pavs  par  les  voies 
de  communication. 

A  la  fin  de  lu  'At'  année  fiscale  (31  mars  1900 j,  la  longueur 
totale  des  voies  ferrées  japonaises  était  de  3.635  milles  42. 
dont  832  milles  72  appartenant  au  Gouvernement  et  2.802 
milles  4!)  à  des  Compagnies  privées.  Par  rapport  à  l'cxi^rcice 
précédent,  c'était  une  augmentation  de  G't  milles  pour  Ifs 
premières  et  de  l'A)  pour  les  secondes.  Voici  quelle  était 
1  étendue  des  voies  des  diverses  Compagnies 


Chemins  de  fer  de  l'Etat  

Chemin  de  fer  d'Hokkaido  k  l'Étati.!!!! 

Xotal  des  lignes  de  l'Etat  

Lignes  privées  : 
Compagnie  du  Nippon  

—  de  Kiusiu  

—  de  Sanyo  

—  des  Ch'arbonn.  d'ilokkairlo 

—  de  Kansaï  

—  de  llokuriku  

—  de  .Sobu  

—  de  Ilankaku  

de  lloshu  

diverses    ayant  moins  de 


Compagnies 
50  milles) 


Milles  , 
74t<  30 
83  4v! 

832  ri 


8.57  07 
330  18 
280  05 
207  06 
148  24 
84  52 
71  77 
68  33 
52  75 

702  52 


Total  des  lignes  privées   2.802  49 

11  y  a  actuellement  14  Ccmpagnies  avec  un  capital  total  de 
IttO.i-OO.dUO  yen.  En  ajoutant  à  cette  somme  les  dépenses  faites 
par  le  Gouvernement  pour  la  construction  des  voies  ferrées, 
on  trouve  que  le  capital  placé  au  Japon  sur  les  cliemins  de 
fer  dépasse  25ii.uOU.(JtH)  de  yen.  Si  l'on  tenait  compte  de  toutes 
les  dtttes  des  l'onipagnies  et  du  capital  de  celles  qui  n'ont 
pus  encore  commencé  leur  exploitation,  ou  arriverait  à 
3UO.OOO.IH)0  de  yen. 

Les  recettes  totales  des  lignes  de  l'Etat  et  des  Compagnies 
privées  ont  atteint,  pendant  la  32"  année  liscale,  la  somme  de 
38.21U.0tiU  yen,  dont  24.460.000  provenant  des  voyageurs' 
12.690.00u  des  marchandises  et  1.060  000  de  divers.  "Les  re- 
cettes totales  ont  bénéficié  d'une  augmentation  de  6.500.100 
yen  i)ar  rapport  à  l'exercice  précédent.  Les  recettes  par  mille 
et  par  jour  des  principales  Compagnies  ont  été  les  suivantes  : 


Compagnies 


Recettes 
par  mille 
et 

par  jour 


Compagnie.^ 


Recettes 
par  mille 
et 

par  jour 


Yen 

Tokaido   37  73 

Shinetsu   29  23 

Hokuriku   25  16 

Nippon   25  75 

Kiusiu   37  53 

Sanyo   25  11 

Charbonnages 

d'Hokkaido   21  93 


Yen 

Kansaï   22  74 

Hokutsu   13  82 

Sobu   27  82 

Hankaku    15  75 

Koshu   37  80 

Osaka   38  43 

Ganetsu   10  36 


Las  Trusts.  —  La  manie  des  trusts  paraît  devoir  sévir  au 
Japon  avec  autant  d'intensité  qu'aux  Etats  Unis.  On  signale, 
en  effet,  la  fusion  de  nombreuses  Sociétés  industrielles  "et  là 
création  d'entente  pour  contrôler  la  production  et  le  prix  des 
marchandises.  Le  dernier  de  ces  trusts  est  celui  du  camphre, 
qui  met  en  une  seule  main  toute  la  production  du  Japon  et  de 
Formose. 

Cette  combinaison  parait  être  appelée  à  un  succès  :  il  n'en 
est  pas  de  même  pour  toutes  celles  qui  se  sont  formées. 

'est  ainsi  que  le  trust  de  la  mousseline,  organisé  l'année 
dernière  à  Osaka,  a  abouti  à  un  échec  aorès  avoir  perdu 
500. OCO  yen  ;  on  annonce  aussi  que  la  combinaison  projetée 
entre  les  propriétaires  de  charbonnages  de  Kiusiu  n'a  pu 
réussir,  à  cause  de  l'opposition  d'une  des  Compagnies  et  du 
refus  opposé  par  la  Banque  du  Japon  de  prêter  son  concours 
aux  opérations  de  cette  entreprise.  Ce»  échecs  ne  paraissent 
pas,  d'ailleurs,  avoir  découragé  les  promoteurs  de  (runs. 
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DETTE  [Suite) 

V.é  tableau  hôits  donne  le  montant  do  la  Dette  au 
liidmènt  de  la  promulgation  du  décret  de  Mouharrom 
ol  à  la  lin  de  re.xcrcice  1897-98  : 

Siiiiotio)!  gcntirale  de  la  Dcllc  de  l'Eiiipira  oIIodicdi  nu 
iiioiuaiil  de  la  promiilynlin»  du  décrel  de  Mouluirreiit 
el  à  la  fin  de  l'exercici;  1^97- ISDiS  : 

■J'()l;ll 


Cnpital 
nominal 
d'oriûino 


Total 

do 
la  dclto 

ail 
innincnl 
du  déci'ot 


du 
capital 
]ii'i'scri( 
cl  amorti 
à  tin 
1897- US 


Capital 
i-o.sta  n  t 

eu 
circula- 
tion 
H  lin 
1897-98 


Dette  réglée  par 
le  décret  du  28 
Mouharrem 

Eniprnnts  : 


(En  milliers  de  rraucs) 


1858  série  A  

1862     —  .... 

125.000 
200.000 

80.132 
93.4ti3 

175.4.56 

4.140 

1860      série  B. . 

50.925 

26.105 

1863-64     —    . . 

200.000 

99.342 

70.  Wl 

185.6(_)5 

187-2         —    . . 

'278.155 

130.579 

1865  série  C  . . . 

15t).00O 

73.017 

1869     —  .... 

555.555 

322.140 

52.108 

718.704 

1873     —  .... 

094.444 

375.654 

Dette  gi'uér'-  (181).')- 
1873-74)  série  D. 

2.198.116 

1.099. '209 

50.060 

1.049.149 

Lots  Turcs  

792.000 

a55.'285 

■2!).  1-25 

3-26.1.59 

Total........ 

3.244.196 

2.660.930 

377.172 

2. -283. 758 

Dette  Intérieure 

Priorité  5%  (1).. 

198. '295 

185.681 

178.781 

Total  général. . 

5.442.491 

2.856.612 

377.172 

2.4t)2.539 

Dette  K laissée  en 
dehors  du  décret 

1854   75.000  43.76.5i-2) 

1871   142.500  134.4071-2) 

1855   1-25.000  95.380^3) 

l877(Dcr.  loani..  l'25.000  l'21. 365(4) 


3.1-20  -2(J2.188 

95.380 
4.800  153.1-23 


467.500 

394.977 

7.9-20 

450.691 

Dette  nouvelle 

après  lé  décret 

Emprunts  : 

1886  (Douanes).. 

147.7-27 

1) 

25.396 

122.331 

allemand  1888 

(Pêcheries) . . . 

37.500 

8.394 

-29.105 

Consolidât.  1870 

(Osmanié)  

113.625 

)> 

9.800 

103.8-25 

1893  Priorité 

Tondîac)  

22.7-27 

1.09!l 

-21.6-27 

1894  •Ch..  de  fer 

Orientaux)  . . . 

40.0f)i) 

600 

39.399 

5  %  1896  

74.380 

350 

74.030 

435.!  1.5!) 

45.640 

390.318 

Dette  flottante 

Eshams  et  Sergliis 
divers  7  ^  (Em- 
prunt intérieur). 

Créance  Banque. 
Imi)ér.  Ottomane 

Valeur  du  calwé 
en  circulatiou  . . 

Dettes  diverses  . . . 

Indemn.  de  guerre 
russe   

Total  ~ 

Total  général. . 


136.363 

170.454 

22.7-27 
45.454 

802. 500 
1.177.500 
4.419.0W 


5.681 

50.009 

6.818 
31.796 

709.587 
803.893 
4.107.442 


(')  Voir  V Économiste  Européen  depuis  le  n"  400. 

(1)  Convertie  en  4  0/0. 

(2)  Convertie  en  1884  en  3  1/2  0/0;  sur  le  nouveau  cajiilal 
de  -205.308.500  fr.  il  a  été  amorti  3.120.000  fr.,  taissiUit  eu  cir- 
culation 202.188.-500  fr. 

(3)  Depuis  1876,  l'amorLissemeuL  par  lirugeii  s'elfectue  régu- 


i)(nic,  ei:  dépil  des  augmentations  sulties  par  la  Délié, 
son  montànt  avait  diminué  de  311.(j'i7.'i9t)  fr.  à  la  flii 
de  rexercicô  1897-1898,  grâce  aux  amortisséménts. 
Ajoutons  que  pendant  rexcrcicc  1898-1899,  la  sérié  A 
a  ('té  eomplétement  amortie. 


COMMERCE  EXTERIEUR 

On  n'a  aucune  (Haiuation  précise  sur  la  part  de  la 
Turquie  dTiurope  dans  ronsemblc  du  conmiercc  de 
TEurope.  Le  conuuerce  total  est  évalué  à  8-^8  millions 
de  francs  environ,  et  voici,  d'après  les  seules  données 
que  l'on  a  pu  recueillir,  les  variations  suivies  dc[)uis 
188;  î  : 

Colinnerce  extérieur 


Iuii)ortation  Exportation 
iMii  francs) 

188:î   470 . .537 . 73(i  '291 . 798 . 27(i 

1885    45t).083.448  -275.  ;!;!8. 7-28 

1 892    55t) .  829 .832  :!:.().  :  ;i  i:  ).  (  ;,S8 

1893    557.847.144  3.V,.()',2.512 

1894   549 . 077 . 448  302 . 383 . 176 

1805   548.921.172  313.586.640 

1896    4()9 . 125 .  -276  354 . 212 . 136 


Balanci' 
commerciale 


—  178.739.460 

—  180.744.7-20 

—  209.520.144 

—  -202.844.632 

—  '24  7. ->9  4. -27  2 

—  2Jî5.:;:i'i.5:;2 

—  114.913.140 


La  Turipiic  importe  des  objets  manufacturés:  des 
tisslis  de  toutes  sortes,  des  outils,  des  métaux,  des  ar- 
mes, des  denrées  coloniales;  elle  exporto  des  laines, 
des  peaux,  des  raisins  secs,  des  soies  brutes,  etc. 

Voici  un  tableau  du  commerce  extérieur  par  pavs 
en  188a,  189'.î  et  I89t): 

Coiitinerce  extérieur  pur  pays  :. 
(En  milliers  de  francs) 


Importations 

Exjiortations 

Pays 

1883 

1892 

1896 

1883 

1892 

1896 

Angleterre. . . 

213 

955 

232 

585 

169 

075 

98.796 

1.56.476 

145. 80 i 

Allemagne. . . 

168 

4 

203 

5 

356 

48 

3.191 

9.488 

Aut. -Hongrie 

97 

9-28 

104 

692 

99 

658 

28.700 

•28.094 

43.5-20 

Belgique  

6 

552 

14 

746 

13 

557 

65 

7(i9 

2.198 

Etal  s- Unis  . . 

7 

0()6 

739 

768 

l.(i3'i 

5.308 

8.101 

France  

51 

578 

68 

887 

54 

Oilli 

105.  |i|-/ 

102.7.59 

90.-2-26 

Grèce  

10 

182 

9 

640 

8 

m; 

r2.SS'i 

12.489 

6.478 

Pays-Bas  . . . 

;!li4 

•) 

775 

3 

697 

2.911 

5.356 

11.799 

Italie  

13 

9<)4 

13 

155 

15 

■m 

8.860 

12.395 

12.7-25 

Perse  

14 

-258 

14 

893 

12 

7:!0 

'205 

Boumauie . . . 

T) 

K84 

10 

4S2 

13 

ll()6 

2.-272 

6.638 

4.. 564 

Bussio  

31 

0-26 

42 

612 

36 

,534 

9.448 

5 . 775 

8.612 

Serbie  

1 

828 

1 

0.53 

905 

-21 'j 

1.174 

1.404 

Suède  

l(i7 

1 

518 

98() 

K^ypi''  

884 

l'r 

070 

12 

134 

17.496 

Bulgarie  .... 

3 

363 

21 

434 

4.56 

630 

9.180 

7.913 

Pays  divers. . 

11 

.340 

1 

745 

18 

858 

2.438 

7()5 

1.380 

559.8-29 

469.1'25 

-291.798 

350.309 

354.212 

Voici  les  cinlVres  du  commerce  extérieur  par  catégo- 
ries. Ces  tableaux,  communiqués  par  le  Bulletin  Men- 
suel de  la  Chambre  de  Commerce  française  de  Gons- 
tantinople,  ne  représentent  pas  le  mouvement  total  du 
commerce  extérieur  de  la  Tnrqi\ie,  puisque  seules  les 
marchandises  aj'ant  acquitté  les  droits  de  douane  y 
sont  indiquées. 


liéivjueut,  iiuiis  les  titres  ne  sont  pas  rembour.sés  ;  le  capità 
en  cii'cuiation  reste  donc  le  même.  j: 

(4)  Convertie  eli  1891  en  4  0/0.  Sur  le  nouveau  capital  d 
157.92;iO(X)  fr.  il  a  été  amorti  4.800.0UO  fi'.,  laissant  en  circu 
latiou  153.1-23.000  fr. 
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Ainsi,  les  armes,  engins  de  guerre  et  articles  divers 
destines  au  Goiivernemcnt  impérial,  qui  atteignent  un 
chiffre  élevé  ;  les  marchandises  importées  pour  la  cons- 
truction de  chemins  de  fer,  d'usines,  de  ports,  de 
quais;  certains  instruments  agricoles;  les  objets  adres- 
sés aux  ambassades,  consulats,  écoles,  établissements 
religieux  enfin,  tovites  les  marchandises  exonérées  des 
droits  de  douane  ne  figurent  pas  dans  ses  statistiques, 
quoique  s'clevant  à  une  somme  très  importante.  Les 
exportations  en  Egypte  ne  sont  plus  mentionnées,  tou- 
jours pour  les  mêmes  raisons. 

Enfin,  la  douane  ne  tient  compte  que  des  ports  d'em- 
barquement, sans  se  préoccuper  de  l'origine  de  la  mar- 
chandise. 

IMPORTATIONS 

Principales  marchandises  imponées 
(Eu  francs) 

18tW  1896 
Produits  alimenlaires  :  —  — 

Alcool,  boissons  alcooliques,  vins.  7.204.068  4.047.^8 

ïioi,,.,.,.    4.753.344  3.r>lo.0/b 

Blés    13. 242. 240  10.G28.448 

Bœufs;  Vaclu  s;  veaux   3.280.020  l-771-5«0 

Cr,i.\    10.380.4,10  21.279.924 

VarinoV   r2.;©0.07()  20.71G.580 

Fromac/c;^'    3 . 107 . 700      2 . 000 . 280 

MouloSs,  chèvres    7.401.072      ^,.707. 044 

Ri,        '    21.741.021  4.020.444 

Sucre   37.517.8r)0  31.814.802 

Orge    3.001 .452      3. 100.500 

Autres  produits  : 

Blou,  couleurs  pour  peiuluro  indigo  12.401 .07  2  3.290.400 

Bois  (le  cbarp.'nlo   7.017.930  8.090.244 

Bui-os  et  choyaks  (étolfr.s  de  laiuel.       3.444 .^2      4 .020.000 

Casimirs  et  castors   0 . 24:1 . 3'i8      8 .  -m .  020 

Chevaux  et  mulots   3.421.308      ~^320. ()..(. 

Colonnades,  lainaKOS   7.405.440      îj-^f f-'j 

Cuivre  en  phuiucs  ol  tuyaux   5. ,520. 720 

Cuirs  et  cuirs \le  tannerie   11.403.384  «.««l^^t» 

Di.aps    10.700.484  4.503.aJO 

Habits  confectionnés   0.091.470  5.770.452 

Houilli!   5.7/(>.lo2  74.0,19..i.)2 

Instruments  et  appareils  en  IVi-. . .  4. 212. .528  4.020.780 

Madapolams.....    13.700.700  10.180.128 

Pai.i.'i-s  divers  et  à  ci-aretles   0.871.(K)8      C. 202.248 

Peaux  de  bœufs  et  de  buftles   0.(i01.908  3.0/1.484 

p,-.i,.oif.    11.040.084  11.681.3,)2 

p io u6s  .'   . 489 . .5,52  25 . 222 . 372 

Qu^ncailiè^iV::::   ?-P0.904  7-090.050 

Sacs  vides    4.902.870      5. 0^4.. 532 

Sdeselsoic^i^^'::   W'B'f^,  J-orc'rJjo 

Toile  américaine  3o.320.104  23.006.032 

Fils'cic  cotoii""    29.933.892  15. 907. .524 

Etolfes  de  laine  pour  robes   15.747.9(30  12.308.040 

Dminu  s    ;).099.310  4.  <;j8..j88 

rV'.'p    5.090.328  4.904.730 

Produits'  divers".    137.071.280  82.763.628 

Total   557.847.144  409.125.270 

EXPORTATIONS 

Principales  marchandises  exportées 
(En  francs) 

1893  1896 

Produits  alimentaires  :  —  — 

Aimsles    748.524  2.968.560 

Beurre .   1.201.;»2  1.108.764 

Bios ...'.'.['.'.'.'.   17 . 574 . 012  8 . 412 . 510 

Bœufs!  vaches,  veaux   1.347.024  1.308.684 

Pafé    13.910.604  0.900.864 

Matins'    0.021.252  5.079.1,56 

Fio-ues"".'    11.011.032  11.343.912 

Graines  .' .'   5 . 849 .  ;W0  4 . 996 . 848 

Haricots,  pois  chiclies.  lentill. .  fèves  7 . 215 .884  5 . 150 . 520 

Huile  d'olive   9.193.416  7.959.936 

Mais    5.518.284  3.105.816 

Noisettes   4.319.916  5.005.05(j 

Oranaes  et  citrons   2.209.776  3.733.500 

Orae    10.823.844  15.624.012 

Poîssons  saiés  et  fumés   2.847.036  2. 501. -.104 

ri.,ic,ins    46.621.180  50.082.252 

Œ.^^    1262.892  2.101.020 


1893  1896 

A  litres  produits  : 

Chevaux  et  mulets   2.812.836  2.600.112 

Cocons   19 . 327 . 068  15 . 317 . 952 

Coton   18.815.016  12.8:30.700 

Laines   11.151.719  12.329.784 

Minerais   8.666.7:36  14.178.400 

Mohair   16.478.928  17.496.948 

OiHun^   15 . 9:3:3 . 006  17 . 148 . 3:36 

Peaux  de  moutons   8.087.160  9. ,524. 828 

Produits  phannacoutiques   4. .509. 536  5. .576. 880 

Sésame   6.822.216  6.942.600 

Soie   26.779.512  ;30.087.792 

Tapis   4.894.476  6.321.7.56 

Vallonées   ..  14.03:3.400 

Noix  de  galle   2.:378.724  2.144.112 

Produits  divers   60.710.081  47.085.000 

Total   :355.042..512  354.212.536 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

I.  —  NAVIGATION 

La  marine  marcliandc  de  la  Turquie  est  peu  impor- 
tante. Voici  les  cliillres  relevés  depuis  1875.  On  consta- 
tera une  forte  augmentation  depuis  1890  : 

Vapeurs  Voiliers  Total 

Années  Nonibri;  Tonnes    Nombre  Tonnes     Nombre  Tonnes 


1875. 
1885. 
1800. 
1898. 


11 

3.:}r)0 

220 

17 

7.r297 

41(i 

4:i 

26.5.5:3 

541 

87 

46.498 

l.:349 

:34.,500 
09.027 
97.895 
2.52.947 


231  .37.850 

4:3:3  76.924 

:m  124.448 

1.4:36  294.445 


La  part  du  'commerce  maritime  dans  l'ensemble  des 
éclianges  est  considérable.  Voici  les  mouvements  rele- 
vés depuis  187."),  entrées  et  sorties  réunies  : 

Entrées  l't  sorties 


A  nui  ' 

1875. , 
18K'.. . 
1800. . 
1805.. 
1808. . 


Vajieurs 

'MÏÏÏÏi-i 
Xoml)re  de 

tllUill 


Voiliers 

^TÎîTiers 
Nombre  de 
tonnes 


Total 

Ylilliers 
Nombre  de 
tonnes 


:i5..548 

:38.897 
:39.680 


32.446 


1:38. 7!X) 

151.;377 
1:34.059 


.207 


2:)0.0.57 
174.:3:38 
179.:317 
190.274 
173.739 


18.1,59 
27., 581 
;30.509 
;34.137 
34.653 


II.  —  CHEMINS   DE  FER 


Kn  187.^,  la  longueur  des  chemins  de  fer  en  exploi- 
tation de  la  Turquie  d'Europe  était  de  1.536  kilomètres. 
Dans  l'Asie  Mineure,  deux  lignes  étaient  en  exploita- 
tion :  celle  de  Smyj-ue  (231  kil.)  et  celle  d'Ismid  à 
Scutari  (  43  kil.)  ;  total  :  274.  Depuis  lors,  le  Gouverne- 
ment ottoman  a  concédé  un  certain  nombre  de  lignes 
et  a  conUé  à  la  Caisse  de  la  Dette  la  perception  des 
dîmes  affectées  à  leur  garantie. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Orientaux  est  une 
Compagnie  d'exi)loitation  ayant  une  certaine  rede- 
vance il  payer  au  Gouvernement  impérial,  mais 
n'ayant  pas,  par  contre,  à  faire  face  aux  frais  de  cons- 
truction do  son  réseau.  La  Compagnie  d'Exploitation 
des  Chemins  de  fer  Orientaux  est,  d'ailleurs,  dans 
une  bonne  situation,  puisque,  pour  l'exercice  1898,  elle 
a  pu  doter  largement  ses  fonds  de  réserve,  d'amortis- 
sement et  de  l•enou^•ellement,  et  donner  à  ses  action- 
naires 4  U/O  du  cai)ital  versé. 

(A  suivre.^ 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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divei's  :  Pages  703  et  704. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  PEurope  (En  millions  de  fr. 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

métallique 

:  i2  — 

•  V  'S 

"  £  ï! 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/COUI 

et  dépc 
partio 

Porte 
feuili 
escomi 

1  Avanc 
s.  valeu 
mobiliè 

Tau: 
l'esco 

AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 

189  9  23  novembre 

1900  7  n(jvembre 

1900  15  novembre 

1900  23  novembre 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


805  1 

263 

1.465 

43 

*i7 

50 

960 

244 

1..^66 

61 

538 

71 

966 

246 

1.528 

80 

499 

64 

965  1 

247 

1.480 

70 

468 

61 

6 

4'/. 

4K 


1899 

23  novembre  1 

88 

23 

543 

44 

442 

47 

5 

1900 

8  novembre  j 

92 

V6 

573 

59 

470 

61 

4 

1900 

lf<  novembre 

92 

li' 

581 

55 

474 

fiO 

4 

1900 

22  novembre  1 

93 

13 

572 

61 

474 

59 

4 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899  S  oclobre. . . 

1900  22  sciitembre 
1900  30  seiilembro 
1900  7  octobre... 


2 

2 

64 

24 

20 

8 

4 

4 

18 

62 

24 

07 

8 

4 

4 

20 

62 

24 

67 

8 

4 

4 

21 

62 

24 

67 

8 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

octobre. . . 

93 

133 

7 

35 

34 

1900 

31 

88 

» 

12n 

6 

3H 

17 

1900 

30 

septembre 

89 

129 

4 

38 

16 

1900 

31 

octobre. . . 

94 

» 

136 

7 

39 

32 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


Encaisse 

PRXNCIP.  CHAPITBBS 

métallique 

o  ^ 

•   ^  — i 

3 

tp  "h 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuili 

escomf 

Avanci 
s.  valeu 
mobiliè 

Tauj 
l'esco 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1899   2o  noven:bre 

340 

333 

1.515 

772 

1 .038 

103 

1900   10  novembre 

345 

409 

I.COj 

725 

1.1^)7 

2  il 

1900   n  novembre 

a46 

408 

1.594 

738 

1.108 

240 

1900  24  novembre 

347 

409 

l.oSi 

749 

1.108 

242 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1899   30  septemlirc 

4 

129 

43 

2i 

8 

1900  31  juillet.... 

2 

n 

l:.9 

60 

30 

6 

1900   31  août..  .. 

2 

» 

i:ii 

58 

32 

6 

1900  30  soiilembrc 

1 

» 

145 

61 

30 

6 

1899 
1900 
1900 
1900 


30  novembre 
15  novembre 
22  novembre 
29  novembre 


1.88>i 
2.303 
2.309 
2.323 


l.KiOl 
l.llO 
l.lli 
1.11211 


4.044 

472 

1  197 

477 

3 

4  (181 

451 

834 

519 

3 

4.Ui9 

463 

789 

517 

3 

4.080 

no 

917 

506 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899  25  novembre 

02 

148 

452 

i  S 

146 

116 

1900   10  Hoveml)re 

123 

137 

492 

11 

16't 

125 

1900   17  novembre 

123 

139 

483 

1  l 

168 

120 

1900   24  n-ivenibre 

123 

140 

481 

162 

119 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


5J4 
6 
6 
6 


3% 


5^» 

6% 


3/. 
3K, 

3K 


1899 

22  novembre 

628 

309 

1.411 

69) 

1.186 

86 

6 

1899 

10  novembre 

294 

66 

874 

183 

309 

49 

5 

1900 

7  novembre 

614 

317 

1.515 

l.OiO 

85 

S 

1900 

20  octobre. . . 

295 

46 

844 

186 

319 

36 

S 

1900 

15  novembre 

663 

326 

1.472 

607 

1  027 

93 

5 

1900 

31  octobre. . . 

29S 

47 

841 

182 

32!» 

38 

5 

1900 

22  novembre 

692 

341 

1 .423 

732 

1.019 

83 

1900 

10  novembre 

296 

48 

843 

177 

332 

42 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1899 

15  novembre 

7c 

37 

231 

108 

:î07 

24 

» 

1899 

10  novembre 

65 

13 

244 

62 

63 

29 

5 

1900 

31  octobre... 

07 

23 

233 

106 

301 

26 

1900 

20  octobre... 

67 

13 

236 

60 

83 

31 

$ 

1900 

7  novembre 

67 

33 

229 

ICO 

299 

27 

» 

1900 

31  octobie. . . 

67 

13 

258 

69 

82 

31 

S 

1900 

15  novembre 

68 

34 

231 

106 

297 

28 

» 

1900 

10  iiovombrc 

67 

13 

260 

58 

a 

30 

5 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

ITALIE 

—  Banque  de  Sicile 

1899 

30  novembre 

778 

» 

713 

9/0 

800 

» 

6 

1899 

10  novembre 

35 

2 

61 

38 

39 

5 

5 

1900 

15  novembre 

•,9i 

» 

736 

984 

620 

» 

4 

1900 

20  octobre. . . 

35 

2 

64 

37 

47 

S 

1900 

22  novembre 

796 

» 

729 

9-21 

623 

4 

1900 

31  octobre. . . 

35 

2 

64 

38 

45 

5 

1900 

2)  novembre 

796 

1  728 

999 

693 

» 

4 

1900 

10  novembre 

35 

2 

63 

36 

46 

1 

S 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

NORVÈGE 

—  Banque  de  Norvège 

1899 

28  octobre... 

152 

15 

200 

» 

» 

» 

1899 

31  oclobre... 

43 

» 

19 

69 

8 

6% 

1900 

4  aoùl  

145 

12 

197 

» 

» 

» 

» 

1900 

31  août.  ... 

48 

!  i 

H 

66 

8 

1900 

29  septembre 

148 

15 

202 

» 

» 

1900 

.30  septembre 

41 

93 

10 

65 

8 

1900 

27  oclobre . . . 

152 

15 

203 

» 

» 

» 

1900 

31  octobre . . . 

41 

1  93 

9 

62 

8 

I  b% 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

PORTUGAL 

—  Banque  de  Portugal 

1899 

28  octobre... 

72 

10 

178 

» 

1  " 

n 

1899 

15  novembre 

27 

50 

385 

11 

78 

1  26 

5'/. 

1900 

4  août. . . . 

70 

10 

161 

n 

» 

» 

1900 

31  octobre . . . 

26 

48 

383 

10 

94 

20 

5'/. 

1900 

29  septembre 

76 

10 

170 

1  = 

1900 

7  novembre 

20 

48 

383 

10 

93 

■Ml 

1900 

27  octobre... 

71 

10 

190 

1  » 

1  » 

1900 

14  novembre 

26 

48 

384 

12 

93 

1  20 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRKS 


t..o  3 

rî"  tu 


C  3  5 

0- "  S 


â  î; 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899     6  novPml)rs 

42 

2 

12.3 

27 

55 

25 

8 

1900  21  iictobi-e... 

40 

1 

132 

49 

2.S 

8 

1900  28  octobre... 

41 

2 

13i 

49 

23 

8 

1900     4  novembre 

41 

4 

131 

6 

^0 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

31 

octobre . . . 

:.2ti6 

127 

1.4,04 

4.';6 

316 

1900 

16 

octobre  . . 

1.827 

162 

l.iiOf 

332 

590 

493 

1900 

23 

octobre.  . 

1.801 

ICd 

l.:^20 

34S 

59.Ï 

5Ul 

1900 

31 

octobre. . . 

1.839 

166 

1.4'W 

344 

593 

499 

6 

5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899   15  novembre 

23 

2 

77 

14 

39 

13 

)) 

1900   15  octolire... 

23 

2 

78 

12 

4^ 

22 

» 

1900  31  octobre.. . 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

1900  15  novembre 

23 

2 

74 

15 

42 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

octobre. . . 

7 

9 

3S 

i 

8 

10 

6 

1900 

31 

5 

9 

37 

9 

9 

6 

1900 

30 

s('|)tombre 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

1900 

31 

octobre. . . 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899   31  octobre... 

43 

6 

95 

51 

101 

18 

6 

1900  31  aoiH  

49 

7 

83 

44 

ni 

18 

6 

1900  29  septembre 

49 

6 

96 

44 

lis 

19 

6 

1900  31  octobre... 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


1899  31  octobre... 

1900  31  août  

1900  29  septembre 

1900  31  octobre... 


13 

12 

109 

661 

13 

12 

li(7 

730 

13 

12 

120 

746 

13 

12 

116 

754 

292 
304 
32i 
324 


130 
lil 
1*9 
139 


SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899  25  noven-.bre 

97 

12 

222 

978 

1&9 

44 

6 

1900  10  novembre 

100 

lu 

232 

1038 

m 

49 

5 

1900  17  novembre 

100 

10 

230 

1046 

184 

49 

5 

1900  24  novembre 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

TOTAUX 


189  9   30  novembre 

7.976 

2.630| 

14.743 

1  5.736 

7.4,32 

1.634j 

1900  15  novembre 

8.162 

2.593 

15.322 

1  5.4:9 

7.098 

2.09'.! 

1900  22  novembre 

8.184 

2.621 

l3.r/5 

3.607 

7.019 

2.0891 

1800  29  novembre 

8.269 

2.5871 

13.103 

1  5,90U 

7.164 

2,062| 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 
31  décembre 


3.699 
3.631 
3.453 
3.594 
4  03 


7.611  2.635  15.Î-96  8.736  5.328 
7.933  2.578  14.585  8.838  6.l'"i2 
8.746  2.546  13.234  8-348  6.661 
8.160  2  636  14.973  8.999  7.62(1 
7  833  2  583  14.992  9  321  8.352 
Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


24  cet. 

31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

Amsterdam  

48  .. 

48 

08 

48  .. 

48 

05 

48 

05 

48 

02 

100  18 

100 

•17 

100  21 

100 

21 

100 

21 

100 

17 

160  .. 

16d 

162  .. 

162 

163 

163 

50 

32  70 

33 

25 

34  . 

33 

40 

33 

20 

34 

81  40 

81 

45 

81  45 

81 

40 

81 

33 

81 

33 

luO  16 

100 

13 

100  11 

100 

16 

100 

18 

100 

15 

100  95 

101 

33 

101  25 

101 

23 

101 

13 

101 

40 

Constaiitinople.  . . 

23  05 

22 

87 

22  90 

22 

91 

22 

87 

22 

87 

81  42 

81 

46 

81  4'. 

81 

41 

81 

40 

81 

40 

106  02 

105 

66 

105  57 

105 

74 

105 

83 

lO.H 

62 

100  35 

100 

33 

100  38 

100 

36 

100 

37 

100 

43 

751  . 

732 

752  50 

760 

7t0 

753 

25  33 

23 

.32 

23  30 

23 

32 

25 

32 

25 

33 

32  20 

33 

25 

33  53 

:-l3 

10 

33 

•^.0 

33 

32 

106  02 

105 

67 

105  57 

105 

67 

105 

82 

103 

62 

Saint-Pétersbourg. . 

37  37 

37 

42 

37  12 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

96  . 

96 

05 

95  93 

93 

95 

^3 

93 

95 

93 

—     (à  3  mois  . . . 

95  90 

95 

95 

93  85 

95 

87 

95 

87 

93 

87 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne . 
Vienne-Tr.  .. 
Barcelone.  .. 
Madrid  versem. 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétersb... 


papier  court 


Valeurs 


a  vue 


Londres. 


Belgicrue . . . 

Italie  

Suisse  

New-York. . 


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 


4% 

4  % 

5  % 
5  % 
4% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.    (le  kil.). . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre:  916°)  ... 

—  —  nouv.  titre;  900°), 
Couronnes  de  Suéde  


2  nov. 


205  75 
121  37 
103  06 


378  .. 
394  .. 
261  .. 


23  07 
23  095 
0  19p 
5  62|). 
0  44p 
517  .. 


3437  .. 
108  i>d 
80  30 
23  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 


8  nov. 


205  87 
121  44 
103  06 


376 
394 
261 


23  08 
23  105 

0  22p. 

5  3ip. 

0  44p. 

517  . 


3437  .. 

107  no 

80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


15  nov. 


205  75 
121  4 
103  06 


376  25 
391  .. 
261  .. 


25  08 
25  105 

0  22p. 

a  62p. 

0  4lp. 

516  50 


3437  . 
108  43 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


22  nov. 


203  75 
121  50 
103  06 


376 
383 
261 


25  10 
25  115 

0  23p. 

3  62|j. 

0  44p. 

316  50 


3437  .. 
107  80 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


29  nov. 


205  87 

121  56 
103  06 


373  50 
385  .. 
261  .. 


25  085 
■z5  11 

0  2.3p. 

5  31p. 

0  50p 

513  30 


3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

2  nov. 

8  nov. 

13  nov. 

22  nov 

29  nov. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1 

225 

1  226 

1  226 

1 

227 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25 

065 

25  075 

25  075 

25 

095 

25  C75 

Autr. -Hongrie  (cour.). 

1  05 

1 

04 

1  04 

1  04 

1 

04 

1  04 

Belgique  (franc  or).. . 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Espagne  (i)eset.  pap.).. 

1  » 

0 

75 

0  73 

0  75 

0 

73 

0  74 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0 

62 

0  61 

0  61 

0 

61 

0  61 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2 

07 

2  07 

2  07 

2 

07 

2  07 

Italie  (lira  pap.)  

1  » 

0 

94 

0  94 

0  94 

0 

94 

0  94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3 

97 

3  97 

3  97 

3 

hH 

3  88 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0 

98 

0  98 

0  98 

0 

98 

0  98 

Russie  (rouble  or)  . . . 

2  67 

63 

2  63 

2  63 

2 

63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0 

99 

0  99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5  18 

5 

17 

5  17 

5  16 

5 

16 

5  16 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2 

62 

2  62 

2  63 

2 

63 

2  65 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  . 

2 

14 

2  15 

2  14 

2 

14 

2  14 

1  89 

1 

80 

1  81 

1  81 

1 

sO 

1  80 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1 

09 

1  13 

1  10 

1 

10 

1  05 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1 

67 

1  67 

1  67 

1 

67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2 

66 

2  66 

2  66 

2 

66 

2  66 

Chinc(Sh>iijluî)(taèlarg.) 

7  47 

3 

77 

3  78 

3  78 

3 

78 

3  83 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  55 

En  Angleterre   100  43 

En  Autriche-Hongrie  .. .  100  87 

En  Belgique   100  "zl) 

En  Espagne   133  86 

En  Grèce   163  50 

En  Hollande   100  18 

En  Haiie   103  bO 

En  Portugal   144  . . 

En  Roumanie   101  40 

En  Russie   101  15 

En  Suisse   100  30 

Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   204  90 

En  Républ.  Argentine  ..  233  20 

Au  Chili   103  . . 

Au  Brésil   270  47 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Cki7ie   195  03 


du  jeudi  29  novembre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

BiWels  Allemands   99  53 

—  Anglais   99  57 

—  Austro-Hongrois .  99  13 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   74  70 

—  Grecs   61  16 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   94  69 

—  Portugais   69  43 

—  Roumanie    98  60 

—  Russes   98  85 

—  Suisses   S9  50 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  89  62 

—  du  Mexique   48  80 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  42  86 

—  àu  Chili   95  23 

—  du  Brésil   36  97 

Pièces  des  Indes   100  . . 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   51  28 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  29  novembre  1900. 

Les  devises  à  trois  mois  montrent  un  peu  plus  de  fermeté. 
Le  papier  sur  Amsterdam  est  à  205  87,  au  lieu  de  205  75;  le 
papi<er  allemand  ^agae  6  centimes;  la  situatiori  de  la  Reichs- 
bank.  comme  on  le  verra  plus  loin,  s'est  sensiblement  amé- 
liorée. 

Les  remises  sur  l'Autriche  restent  à  103  06;  le  change  sur 


I/ÉCONOIMISTE  RriUOPKEN.  —  Statistique  générale 


075 


l'Espagne  eslen  nouvelle  réaction  ;  lo  versement  finit  à  .'Î7;3  50, 
ce  qui  corri>spond  à  une  prime  de  l'or  de  33  1/2;  Ui  Banque 
semble  pourtant  faire  quelques  elVorts  pour  réduire  sa  circu- 
lation, niais  en  deiiors  dt>  la  hausse  du  taux  de  l'cscomplo, 
qui  aurait  peut  être  peu  d'elfet  sur  le  portefeuille  de  la  Banque, 
mais  qui,  si  elle  était  suffisamment  élevée,  pourrait  a^ir  par 
répercussion  et  inciter  les  capitaux  étrangers  à  se  placer  sur 
le  papier  espagnol;  l'amélioration  du  change  ne  peut  être 
obtenue  que  du  remboursement  par  l'Etat  d'une  partie  des 
engag' nicnls  ((u'il  a  env(>rs  la  Banque  et  d'une  diminution 
substantielle  de  la  circulation  fiduciaire. 

I.e  change  sur  le  Portugal  ne  se  relève  pas. 

Nous  n'avons  non  plus  aucun  mouvement  à  constater  pour 
la  devise  suisse. 

Le  chè(iue  sur  Londres  est  toujours  très  faible,  il  s'était 
relevé  à  ^5  12  dans  le  courant  de  la  semaine  et  il  termine  à 
25  il,  soit  1/2  point  au-dessous  de  la  semaine  dernière.  Ce- 
pendant, à  New-York,  le  change  sur  Londres  a  haussé  pendant 
que  la  devise  américaine  baissait  à  Paris  ;  il  est  à  croi-e  que 
les  Anglais  ont  dirigé  sur  la  France  une  partie  des  créances 
qu'il  avaient  à  New-York  du  fait  des  ventes  de  titres  améri- 
cains que  Londres  a  effectuées  sur  une  grande  échelle. 

Le  papier  sur  la  Belgique  n'a  pas  varié.  Le  papier  sur  la 
Suisse  s'est  légèrement  affaissé,  par  contre  le  change  sur 
l'Italie  est  mieux,  notre  marché  est  bien  disposé  en  ce  mo- 
ment pour  la  rente  italienne.  Le  New- York  est  à  515  50,  c'est 
une  baisse  d'un  point  sur  la  semaine  dernière. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur': 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singfpoui'c  

Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  

Vàlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  banes 


31  cet. 


2/1  1/8 
2/10  l/S 
2/0  5/8 
2/1  13/16 


1/3  29/32 
1/3  29/32 
10  13/32 
n  5/32 

132  90 
71/11  3/4 
29  7/8 


7  nov. 


2/1  1/8 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/1  11/16 


1/3  29/,32 
1/3  ld/16 
10  3/4 
n  1/4 

132  50 
77/11  1/2 
29  11/16 


14  nov. 


2/1  1/8 
2/11  / 
2/0  5/8 
2/1  5/8 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
10  17/32 
17  7/32 

132  GO 
77/11  1/2 
29  11/16 


21  nov. 


2/1  1/8 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/i  1/2 


1/3  15/16 
1/3  15/16 
10  17/32 
17  5/32 

133  20 
77/11  1/2- 
29  9/16 


28  nov. 


2/1  1/16 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  1/2 


1/3  15/16 
1/3  15/16 

10  ./. 

17  5/32 

133  20 
77/11  1/2 
29  11/16 


Bien  que  l'argent  en  barres  gagne  1/8,  le  Hong-Kong 
perd  1/16,  par  contre  le  Shanghaï  hausse  de  1/2,  le  Singa- 
poure  ne  change  pas,  lo  yen  reste  à  ses  cours  précédents. 

Des  offres  pour  1.000.0(0  de  livres  sterling  en  traites  des 
Indes  ont  été  reçues  mercredi  par  la  Banque  d' Angleterre. 
Le  total  a  été  réparti  par  traites  à  12  mois;  les  offres  à 
96  liv.  st.  1  sh.  recevant  environ  56  0/0.  Les  demandes  ont 
monté  à  4.545.000  liv.  st.  et  le  taux  moyen  obtenu  était  de 
3  liv.  st.  17  sh.  8  d.  0/0. 

La  Banque  a  reçu  aujourd'hui  des  offres  pour  Es  30.00.000 
en  traites  du  Gouvernement  et  transferts  ti'légraphiques  sur 
les  Indes  Les  demandes  de  traites  ont  monté  à  Rs  595.00.000; 
rien  des  transferts.  Les  offres  en  traites  à  1  sh.  3  31/32  d. 
recevront  14  0/0.  Le  montant  offert  pour  la  semaine  prochaine 
est  de  Rs  35.00.000.  Le  montant  des  traites  et  transferts  ven- 
dus du  \"  avril  au  27  novembre  a  été  de  Rs  869.67.908,  pro- 
duisant 5.783  209  liv.  st. 

Le  papier  sur  Rio  recule  de  17/32;  il  est  probable  que  cette 
chute  vient  du  mauvais  effet  produit  par  le  projet  de  loi  sur 
les  Banques  étrangères  que  le  Parlement  discute  en  ce  mo- 
ment. 

Aucune  modification  sur  le  Vàlparaiso  et  sur  la  prime  de 
l'or  à  Bvienos-Ayres. 

L'or  reste  au  pair  à  Paris;  à  Londres,  les  barres  se  traitent 
toujours  à  77,11  1/2;  les  aigles  américaines  sont  tenues  à 
76/6  1/2,  les  autres  monnaies  au  titre  900/1000"  à76/(;. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  d'après  MM.  Pix- 
ley  et  Abell,  ont  été,  du  15  au  32  novembre  : 

Importations  Exportations 

Australie  t  84.000 

Inde   63.000  Néant 

Cape-Town   54.000 

201.000 

L'argent  en  barres  est  à  29  11/16,  venant  de  29  9/16. 

Les  expéditions  de  métal  blanc  de  Londres  en  Orient,  du 
15  au  22  novembre,  ont  été  de  1.204.170  liv.  st.,  soit  9  mil- 
lions 601.059  liv.  st.  depuis  le  l"  janvier,  contre  6.285.209 
livres  st'^rling  en  1893. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 


Escompte  hors  Banque 


2  nov. 

8  nov. 

15  aoT 

3~/. 

3  7- 

3  7. 

4  ./. 

3  13/10 

4  ./. 

4  ./. 

4  1/8 

4  1/4 

5  1/4 

3  1/2 

4  1/4 

22  nov.    29  nov. 


2  7/8 

3  7/16 

4  1/8 


4  1/16 
4  1/8 


3  3/4      3  .1/4 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(timemoney) 

L'escompte  hors  banque  est  plus  ferme  à  Londres,  par 
suite  de  l'émission  de  9  millions  de  liv.  st.  de  Bons  de  l'Échi- 
quier ;  sur  les  autres  places,  il  est  au  même  point  que  la 
semaine  dernière. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  149  millions  sterling  de  lettres  de  change  et  mandais. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  149  millions  sterling;  il  y  a  donc  aucun  change- 
ment. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Un  véritable  flot  d'or  coule  vers  la  Banque  de  France  ; 
cette  semaine,  son  encaisse  en  métal  jaune  a  encore  augmenté 
de  15.712.000  francs. 

La  circulation  a  prélevé  1.050.000  francs  à  Paris  et  rendu 
931.000  francs  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour 
15.741.000  francs  de  matières  ;  il  en  a  été  vendu  pour  210.000 
francs,  et  il  est  venu  300.000  francs  de  Smyrne. 

L'argent  a  baissé  do  2.134  000  francs. 

La  circulation  a  rendu  363  000  francs  à  Paris  et  prélevé 
212.000  francs  dans  les  succursales;  il  est  venu  120.000  francs 
de  Suisse;  les  expéditions  ont  été  :  1  million  povr  la  Bel- 
gique, 1.055.090  pour  la  Suisse,  200.000  pour  la  Guadeloupe, 
100.000  pour  lo  Sénégal  et  50.000  pour  la  l'ote  d'Ivoire. 

La  circulation  a  augmenté  de  61  millions,  les  comptes  cou- 
rants se  sont  accrus  de  56  millions,  le  portefeuille  de  128  mil- 
lions; le.s  avances  ont  perdu  11  millions. 

"Ld^  Banque  d' Allemagne  2i  r&<iVi  k'i  vaxWions.  de  métal;  sa 
circulation  a  diminué  de  47  millions.  La  Banque  a  aujour- 
d'hui une  marge  de  circulation  de  18  millions,  tandis  que 
depuis  longtemps  elle  avait  des  billets  taxés.  Les  comptes 
courants,  et  c'est  de  là  surtout  que  vient  l'amélioration  dans 
l'encaisse  et  dans  la  circulation,  ont  gagné  145  millions  ;  le 
portefeuille  et  les  avances  sont  à  peu  prés  stationnaires. 

Il  ne  s'est  produit  aucune  entrée  d'or  cette  semaine  à  la 
Banque  d'Angleterre;  voici  le  détail  des  sorties  ; 

France  £  18.000 

Egypte   300.000 

Total  des  sorties  t  ;il8.000 

Les  sorties  sont  de  7.950.000  fr.,  mais  la  circulation  a  rendu 
une  somme  équivalente,  de  sorte  que  nous  retrouvons 
l'encaisse  au  même  chiffre  que  la  semaine  dernière.  Pas  de 
changement  sur  les  billets  ;  les  comptes  courants  ont  augmenté 
de  78  millions  ;  le  portefeuille  gagne  68  millions.  Le  rapport 
de  la  réserve  aux  engagements  est  42.76  0/0,  contre  45.31  il 
y  a  huit  jours. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  accuse  une  diminution  de 
48  millions  dans  les  billets,  de  10  millions  dans  les  comptes 
courants,  de  31  millions  dans  le  poriefeuille  et  de  3  millions 
dans  les  avances. 

Aucun  fait  nouveau  dans  la  situation  de  la  Banque  de 
Belgique. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  1  million  d'or  et  1  million 
d'argent  ;  sa  circulation  a  baissé  de  12  millions,  que  l'on 
retrouve  presque  exactement  dans  les  comptes  courants,  qui 
ont  augmenté  de  11  millions. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  de  Roumanie  n'indique 
qu'un  seul  changement,  mais  il  est  intéressant.  Les  comptes 
courants,  qui  avaient  disparu,  commencent  à  revenir,  le  der- 
nier bilan  donne  pour  ce  poste  G  millions,  on  peut  y  voir  à  la 
fois  un  témoignage  de  la  conliance  méritée  dont  jouit  la 
Banque  et  un  symptôme  de  détente  dans  la  situation  moné- 
taire, puisqu'on  rapporte  de  l'argent  à  la  Banque  au^  lieu  de 
lui  en  demander.  Si,  ce  que  nous  souhaitons  vivement,  la 
crise  touche  à  sa  fin,  le  pays  n'aura  que  des  actions  de  gr.'ices 
à  rendre  à  la  Banque,  donl  la  conduite  a  été  au-dessus  de  tout 
éloge. 

Il  est  rentré  ù  la  Banque  de  Russie  38  millions  d'or  et 
6  millions  d'argent  ;  la  circulation  a  baissé  do  30  millions  ; 
les  autres  comptes  n'ont  pas  sensiblement  changé. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-Jork 
{En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

Fraiice  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900... 
—  1899... 
.-  1898... 


du  3  Depuis 
au  10  nov.  le  1"  janvv 

»  19.029.720 
17.664.481 

■  .)  4,502.983 
10.000  6.257.874 

10.000  47.455.064 
2.00C  25.988.116 
126.030  9.007.996 


du  3  Depuis 
au  10  nov.  le  I"  janv. 

243.225  3.461.5'i4 
1.870.650 
2.569.512  3.',85.r)08 
25.143  1.345.244 


ARGENT 

Grande-Bretagne  l.;îîl.355  44.055.315 

France   ->  653.685 

Allemagne   »  5.431 

Autres  pays....  ■   475  403.627 


2.837.880  10.462.946 
60.249  13.909.335 
36.842  96.259.620 


64.988 
2.5V)5 
2.628 
4.075.113 


161.851 


Total  1900... 

—  1899... 

-  1898... 


1.331.830  45.118.058 
732.105  39.729.308 
679.859  40.586.561 


161.851  4.145.324 
68.137  3.481.005 
110.990  2.270.699 


Banques  associées  de  Nevo-Yorh 

(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 

Circula- 
tion 


1699  25  nov. . . 
1900  10  nov. . 
1900  17  nov. . 
1900  24  nov. . 


Encaisse 


142.0 
156.3 
158.9 
164.7 


16.5 

30.7 
30.7 
30.7 


Dépôts 


738.0 
831.1 
839.7 
851.4 


Portefeuill* 


676.6 
785.7 
787.9 
792.2 


Il  y  a  plus  d'activité  dans  les  Banques  associées  de  New- 
Yorli;  l'encaisse,  les  dépôts,  le  portefeuille  sont  en  augmen- 
tation. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

21  oct.99 

10 

213.4 

3.4 

59.0 

71.1 

1900 

6  ocL. . 

71.8 

190.2 

5.9 

72.7 

56.7 

13  oct. . 

71.3 

188.1 

5.2 

0S.9 

57.0 

20  oct. . 

70.8 

188.4 

6.2 

70.7 

5C..5 

L'encaisse  de  îa  Banque  du  Japon  subit,  de  semaine  en 
samaine,  de  ppl.ites  diminutions  qui  s'-nt  un  signe  fâcheux, 
c'est  précisément  celui  qui  a  indiqué  le  début  de  la  crise  en 
Eoumanie. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


L'Union  monétaire  latine 

On  sait  que  le  31  décembre  prochain  est  le  dernier  délai 
permettant  la  résiliation  du  traité  de  l'union  monétaire  latine. 
On  écrit  de  Berne  à  la  Correspondance  Polonaise,  que  le 
Gouvernement  i'édéral  n'est  pas  d'avis  de  résilier  ce  traité  et 
restera  donc  adhérent  pendant  l'année  prochaine.  Il  est  hors 
de  doute  qu'aucun  autre  Etat,  faisant  partie  de  l'Union  moné- 
taire latine,  ne  songe  à  se  retirer  de  l'Union. 


Le  Monnayage  des  principaux  pays 

Nous  avons  signalé  la  publication  du  cinquième  rapport  de 
M.  Arûauné.  Nous  croyons  devoir  emprunter  à  cet  important 
ouvrage  la  statistique  générale  suivante  du  monnayage  de 
l'or  et  de  l'argent. 

Cette  statistique,  dit  M.  Arnauné,  peut  être  actuellement 
donnée  avec  une  exactitude  suffisante,  mais  il  est  difficile  de 
la  faire  remonter  un  peu  loin  dans  le  passé.  Le  D'  Sœtbeer, 
en  1889,  avait  dressé  des  tableaux  incomplets.  Le  Mexique  y 
est  volontairement  omis,  ainsi  que  d'autres  Etats  moins  im- 
portants au  point  de  vue  du  monnayage. 


Ces  tableaux,  que  nous  avons  reproduits  dans  le  n*  301  de 
VEconomiste  Européen,  donnent,  en  millions  de  marks, 
pour  le  monnayage  de  l'or,  de  1851  à  1888,  les  totaux  sui- 
vants : 


1851  îi  1885. 
1886  


23.104.0 

353.5 


1887. 
1888. 


478.1 
520.8 


Les  frappe.s  inscrites  dans  ce  tableau  représentent  une  va- 
leur totale  de  24  milliards  1/2  de  marks  ou  30  milliards  1/2 
de  francs,  soit,  en  moyenne,  800  millions  de  francs  par  an, 
chiffre  supérieur  à  celui  de  la  production  annuelle  de  l'or 
neuf.  C'est  que,  dans  Inen  des  cas,  d'anciennes  monnaies  re- 
fondues servent  à  fabriquer  des  monnaies  neuves;  les  opé- 
rations de  ce  genre  ont  été,  de  tout  temps,  en  usage  aux  Etats- 
Unis.  L'Allemagne  a  également  refondu,  lors  de  la  transfor- 
mation de  son  régime  monétaire,  des  quantités  considérable» 
de  monnaies  d'or  françaises,  russes,  américaines,  anglaises, 
espagnoles. 

Les  totaux  du  monnayage  de  l'argent  sont  les  suivants,  en 
millions  de  marks. 


1851  à  1885. 
1886  


10.934.6 
400.0 


1887. 
1888. 


366.5 
460.1 


Les  frappes  inscrites  dans  ce  tableau  forment,  en  tout,  une 
valeur  nominale  de  plus  de  12  milliards  de  marks  ou  de  plu» 
de  15  milliards  de  francs,  et  on  n'y  voit  figurer  ni  le  Mexi- 
que, ni  le  Japon,  ni  l'Indo-Chine,  ni  l'Egypte...  La  moyenne 
annuelle,  ainsi  complétée,  s'éloignerait  peu  d'un  demi-mil- 
liard. 

Aujourd'hui,  la  statistique  générale  du  monnayage  doit  être 
surtout  demandée  aux  rapports  annuels  de  la  Direclion  des 
Monnaies  des  Etats-Unis.  Depuis  1880,  on  trouve  là,  trois 
années  par  trois  années,  des  situations  à  peu  près  complètes; 
et,  en  les  groupant,  on  obtient  la  série  suivante  : 


Années 

Or 

Argent 

Années 

Or 

Argent 

Millions 

de  doll. 

Millions 

de  doll. 

1880 

149.7 

84.6 

1890 

149.0 

151.0 

1881 

136.7 

108.4 

1891 

119.5 

138.2 

1882 

99.6 

110.7 

1892 

172.4 

155.9 

1883 

104.8 

109.3 

1893 

232.4 

137.9 

99.4 

95.8 

1894 

227.9 

113.0 

188,". 

95.7 

126.7 

1895 

231.0 

l'22.0 

1886    , , 

94.6 

121.8 

1896 

195.9 

153.4 

1887  

124.9 

163.4 

1897, 

437.7 

167.7 

1888  .  . , 

134.8 

138.9 

1898 

395.5 

l'.9.2 

168.9 

139.2 

Total. . 

3.871.1  2.489.3 

C'est,  en  dix-neuf  ans.  près  de  17  milliards  de  francs  pour 
l'or  et  plus  de  12  milliards,  valeur  au  pair,  pour  l'argent. 

Pour  chacune  des  quatre  années  1895,  1896,  1897  et  1898, 
voici  comment  le  Directeur  des  Monnaies  des  Etals-Unis 
chiffre  les  l'alirications  monétaires  en  ce  qui  concerne  l'or  : 


Pavs 


Monnayage  de  l'or 
1895  1896 


1897 


18!18 


(Milliers  de  dollars 

Etals-Unis   59.616  47.053  76.028  77.986 

Mexique   50  i  566  417  599 

Angleterre   18.547  23.402  8.655  28.204 

Australasie   33.695  34.603  37.290  39.453 

France   20.845  21.720  42.726  34.224 

Allemagne   25.588  25.133  30.146  42.675 

Russie   38.590  10  170  615  135.789 

Autriche-Hongrie   18.209  33.899  33.640  14.3o7 

Italie   »  »  148  » 

Espagne   »  «  2.890  « 

Japon   1.515  1.125  31.600  16.00H 

Pays-Bas   136  »  »  437 

Suède   897  »  »  1.680 

Danemark   »  »  »  207 

Suisse   772  1.544  1.544  1.544 

Turquie   3.421  50  9^l  1.388 

Tunisie   »  »  o32  579 

République  Argentine. . .  »  983  » 

Pérou   »  »  »  195 

Costa-Rica   »  »  465  » 

Chili   8.353  5.425  b  » 

Perse   »  »  »  85 

Nouv.-Guinée  allemande  12  »  »  » 

Monaco   386  386  »  » 

Républip.  Sud-Africaine.  "   »   »   >> 

Totaux   227.921  231.086  195.899  395.475 

En  supposant  ce  tableau  complet,  et  ij  ne  l'est  pas  tout  à 
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fait,  le  inonnayugo  ito  l'or  ressortirait  i'i  1.2  milliarcl.s  do 
francs  environ  en  1894  et  1895,  ii  plus  do  1  milliard  encore 
en  1895,  à  plus  de  2  milliards  l/'i  on  1897  et  à  environ  2  mil- 
liards ou  1898.  La  ilussie  seule,  en  1898,  a  frappé  pour  prt'S 
do  700  millions  de  francs  de  monnaie  d'or. 

Voici  le  tableau  correspondant  pour  l'argent  <  valeurs  no- 
minales) : 

IL  —  Monnayage  de  l'argent 


Pays 


1895 


189G 


1897 


1898 


(Milliers  de  dollars) 

Etats-Unis   5.198  23.090  18.487  23.0.i4 

Mexique   24.832  21.092  19.609  22.06G 

Angleterre.   5.776  6. 470  4.584  6.200 

Inde  anglaise   4.045  5.580  25.228  26.686 

France   1.544  8  7.720 

Allemagne   1.826  2.718  »  3.705 

Russie   3.696  30.98G  35.392  21.873 

Autriche-Hongrie   9.056  7.905  5.722  1.369 

Espagne   206  5.387  6.724 

Italie   308  529 

Erythrée   »  772  143 

Serbie   »  1.015  1.100 

Portugal   120  1.901  864 

Pays-Bas...   141  428  965  563 

Norvège   80  67  147  .  147 

Suède   109  535  795 

Danemark   ■>  »  136  54 

Suisse   44  2  »  425 

Belgique   »  »  »  97 

Perse   ..  ..  5.964 

Turqvxie   414  7  440  443 

Egypte   563  520  856 

Abyssinie   »  <>  720  401 

Libéria   12  ..  3.150 

Hong-Kong   5.516  7. '836  23.836 

Chine   8.253  8.639  10.637 

Japon   23.883  13.399  4.266  8.160 

Indo-Chine  française   6.093  12.543  2.773  'i.590 

Canada   »  140  66  217 

Terre-Neuve   98  40 

Saint-Martin   »  >,  »  8 

Haïti   730 

Bolivie   1.744  1.508  1.189  1.348 

Pérou   4.073  2.705  450  120 

Colombie   ..  „  552  » 

Equateur   1.102  170  624 

Venezuela   »  »  ,>  „ 

Chili   4.244  678  »  » 

Uruguay   1.000  .. 

Guatemala   500  •>  »  « 

Honduras  anglais   30  »  20  » 

Arabie   .>  »  «  l 

Saint-Domingue   8.390  »  606  1  415 

Porto-Rico   167 

Poss.  allem.  en  Afri((ue.  »  »  127  175 

Etablissem.  dos  Détroits  450  453  134  452 

Etat  libre  du  Congo   193  »  » 

Maroc    355  599  874  607 

Maurice  (   >.  »  50  ,> 

Geylan   440  ..  150 

Siam   2.990  3.323  »  5.329 

Totaux   113. 09G  121.606  159.540  149.282 

Nous  arrivons  ainsi,  comme  valeur  totale  (au  pair),  en  1896, 

1897  et  1898,  à  un  tolal  qui  oscille  entre  750  et  800  millions 
de  francs  sans  atteindre  900. 

Il  nous  reste,  pour  terminer,  à  indiquer,  autant  qu'on  peut 

le  faire  à  l'heure  présente,  les  opérations  de  l'année  dernière. 
Voici,  en  millions  de  francs,  les  résultats  auxquels  nous  ar- 
rivons : 

Monnayage  de  Vor  et  de  l'argent  en  1899 
Valeurs  nominales 

Pays  Or    Argent  (a)  Total 


France  

Colonies  françaises  et  Pro- 
tectorats   

Italie  

Belgique  

Suisse  

Allemagne  

Angleterre  

Australie  

Inde  anglaise  

Autres  colonies  anglaises  . . . 


(Millions  de  francs) 


54.0 

27.0 

81.0 

3.0 

29.7 

32.7 

» 

2.5 

2.5 

0.5 

0.5 

8!o 

0.6 

6.6 

173.8 

22.5 

196.3 

227.1 

41.0 

268.1 

167.4 

» 

167.4 

» 

37.4 

37.4 

» 

24.4 

24.4 

Britisli  dollars  

Autriche-Hongrie  

Ducats  et  thalers  de  Marie- 
Thérèse   

Espagne  

Pays-Bas  

Colonies  hollandaises  

Portugal  

Russie  

Etats  Scan-(  S^"'?,"!!'-'- •  •  • 


milliers  de  francs^ 


dinaves. . . 


Norvège 
Suède 


Egypte  

Turquie  

Etats-Unis  d'Amérique. 

Mexique  

Maroc  : . 

Japon   

Totaux .... 


117.2 

117.2 

17.4 

l'i.7 

32.  l 

6.4 

1.8 

8.2 

28.4 

220.0 

248  4 

3.0 

0.2 

3.2 

0.6 

0.6 

» 

14  la 

14.3 

1.009.O 

108.7 

1.117.7 

» 

0.3 

0.3 

8.0 

1.3 

9.3 

1) 

l.Ô 

0.7 

2'.'3 

541.0 

140.0 

681.0 

3.5 

95.0 

98.5 

» 

2.3 

2.3 

66.4 

51. 0 

117.4 

.316. G     953.1  3.269.7(1) 


De  quelques  rectifications  ((ue  ce  tableau  puisse  être  ulté- 
rieurement l'objet,  l'année  1899,  comme  l'année  1898,  restera, 
au  point  de  vue  du  monnayage  de  l'or,  une  année  exception- 
nelle. 


La  Frappe  des  Monnaies  aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  de  la  frappe  en  or  et  en  argent  aux  Monnaies 
des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1899  et  les  dix  premiers 
mois  de  1900  : 

1899  1900 


Or  Argent 

Janvier   18.033.000  1.642.000  11 

Février....  14.848.800  1.598.000  13 

Mars   12.176.715  2,346  557  12 

Avril   7.894.475  2.159.449  12 

Mai   4.803.400  2.879.416  8 

Juin   8.159.630  2.155.019 

Juillet   5.981.500  794.000 

Août   10.253.100  2.233.636 

Septembre..  6.860.947  2.441.268 

Octobre....  8.220.000  3.313.569 

Novembre..  6.643.700  2.612.000 

Décembre..  7.469.952  1.886.605 


Or 

515.000 
.401.900 
.596.240 
922.000 
.252.000 
.820.770 
540.000 
.050.000 
,293.335 
.120.000 


Argent 

2.364.161 
1.940.000 
4.341.376 
3.930.000 
3.171.000 
2.094.217 
1.827.827 
2.536.000 
3.932.185 
4. 148. 000 


Total...    111.344.220   2G. 061 .519  81 .511.245  30.284.766 

En  octobre  dernier,  les  Monnaies  ont  frappé  5.120.000 
dollars  d'or,  4.148.000  dollars  d'argent  et  240. GlO  dollars  de 
monnaie  divisionnaire,  soit  au  total  9.508.510  dollars. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôti-ire  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anfjlais  (ch.  f. 25  fr.2Û). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 
Hollande  3  %  (à  Amsterdam).... 
Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 
Suisse  rente  3  %  (chemin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 


a  novembre 

29  novembre 

^  c 

a 

go 

—  c 

3 

Co 

c  a 

>o 

'S  3 

>o 

!r!  ° 
^„ 

eu -3 

o 

|s 

ci 

100  60 

33  53 

2  98 

100  92 

33  64 

2  97 

99  50 

36  18 

2  16 

99  50 

3(5  18 

2  76 

98  15 

24  68 

4  05 

99  15 

24  93 

4  01 

96  .. 

32  .. 

3  12 

96  • . 

32  .. 

3  12 

10  20 

n  55 

5  68 

69  90 

17  47 

5  12 

191  .. 

195  .. 

89  50 

29  83 

3  35 

89  r;o 

29  83 

3  35 

98  15 

24  68 

4  05 

100  25 

25  06 

3  99 

93  10 

23  n 

4  20 

95  20 

23  80 

4  -20 

84  50 

28  16 

3  S5 

84  50 

28  16 

3  53 

24  40 

24  40 

4  09 

24  10 

24  10 

4  14 

H  40 

11  85 

5  60 

12  .. 

18  .. 

5  53 

84  6(1 

28  20 

3  66 

84  15 

28  2.ii 

3  53 

64  40 

16  10 

6  t\ 

64  25 

16  06 

6  -£1 

99  .. 

■28  28 

3  S3 

99  .. 

28  28 

3  o3 

91  . 

32  33 

3  09 

91  05 

32  33 

3  09 

22  10 

22  10 

4  40 

23  10 

23  10 

4  32 

485  . 

24  25 

4  12 

483  .. 

24  15 

4  14 

86  20 

28  73 

3  48 

81  30 

29  10 

3  43 

(1)  L'argent,  dansée  tableau,  comme  dans  ceux  qui  le  pré- 
cèdent, est  compté  au  pair. 
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SîliiÉOD  ïmmtn  Générale 


Europe.  —  France.  La  semaine  n'a  pas  été  encore 
très  satisfaisante.  On  reste  mieux  disposé,  cependant, 
surtout  en  voyant  la  bonne  allure  de  nos  Jienles  Fran- 
raises,  qui  semblent  vouloir  remorquer  le  marché. 

On  croit  généralement  qu'il  existe  un  découvert  im- 
portant sur  les  valeurs  qui  ont  été  le  plus  attaquées 
depuis  plusieurs  semaines.  La  séance  de  ce  jour,  qui 
sera  consacrée  aux  reports,  nous  fournira  peut-être,  à 
ce  sujet,  d'intéressants  renseignements. 

L'argent  reste  abondant.  On  croit  qu'il  n'affichera 
pas  de  grandes  prétentions  et  qu'il  pourra  s'obtenir 
aux  environs  de  3  1/4  0/0  l'an. 

Allemagne.  —  Les  leaders  du  parti  agrarien  ont  pro- 
posé une  aggravation  des  lois  de  Bourse  en  demandant 
des  pénalités  contre  ceux  qui  se  livreraient,  malgré  la 
défense,  aux  opérations  à  terme. 

Le  (Gouvernement  vient  de  déposer  le  budget  de  1901  : 
recettes  et  dépenses  s'élèvent  à  2.240.947.301  marks. 

Les  importations  des  dix  premiers  mois  se  sont  éle- 
vées à  380.437.000  quintaux  métriques  en  augmentation 
de  6.503.080  quintaux  sur  les  dix  premiers  mois  de  1899 
et  les  exportations  à  270.730.830  quintaux,  en  augmen- 
tation de  17.957.  i30. 

Angleterre.  —  L'Angleterre  n'attend  rien  de  positif 
du  voyage  de  M.  Kniger  ;  mais  elle  rend  justice  au  bon 
sens  et  à  la  modération  du  public  français. 

En  attendant  que  le  Parlement  accorde  de  nouveaux 
crédits  pour  la  guerre,  la  Banque cC Angleterre  est  au- 
torisée à  recevoir  les  souscriptions  à  3.000.000  deliv.  st. 
de  bons  de  l'Echiquier  3  0/0. 

Sur  le  marché  monétaire,  les  demandes  sont  nom- 
breuses. La.  Banque  a  considérablement  réduit  le  dis- 
ponible des  joint-stock  banks  et  l'escompte  se  trouve 
raffermi. 

Espagne. —  Le  projet  de  budget  pour>1901  prévoit  un 
excédent  de  7.930.231  pesetas. 

Le  Ministre  des  finances  a  présenté  un  projet  impor- 
tant, qui  a  trait  au  remboursement  en  sept  ans  de  la 
dette  que  le  Trésor  a  contractée  avec  la  Banque  d'Es- 
pagne, au  moyen  d'émissions  périodiques  de  5  0/0 
amortissable,  à  raison  de  150  millions  effectifs  par  an, 
au  cours  de  90  0/0  au  minimum. 

Italie.  —  Le  Parlement  a  rouvert  ses  séances  et  a 
déjà  failli  provoquer  une  crise  ministérielle  qui  parait 
seulement  ajournée. 

Le  Marché  financier  est  toujours  faible  :  l'argent,  en 
Italie,  se  fait  de  plus  en  plus  rare  ;  la  spéculation  est 
disparue  et  le  public,  toujours  prêt  à  employer  ses  ca- 
pitaux quand  il  voit  les  valeurs  recherchées  en  Bourse, 
s'abstient  complètement  alors  qu'elles  sont  offertes. 

Les  résultats  du  commerce  extérieur  des  dix  pre- 
miers mois  ne  sont  pas  favorables;  on  constate  une 
augmentation  d'importation  de  45.000.000  de  lire  et  une 
diminution  d'exportation  de  58.000.000,  par  rapport  à 
l'année  1899. 

Russie.  —  L'empire  de  Russie  comprend  actuel- 
lement une  superficie  de  22  millions  de  kilomètres 
carrés,  dont  5.740.000  kilomètres  carrés  reviennent  à 
la  Russie  d'Europe  et  16  millions  1/2  à  la  Russie 
d'Asie.  Ainsi,  le  territoire  occupé  par  la  Russie  forme 
1/6''  de  la  surface  continentale  du  globe  terrestre. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Gouvernement  active  la 
mise  en  train  des  mesui-es  de  sauvetage  adoptées  pour 
les  banques  nationales. 

La  Banque  de  la  République  a  rouvert  ses  guichets. 

Etais-Unis.  — Le  commerce  extérieur  des  neuf  pre- 
miers mois  a  donné  :  exportations,  1.031.686.400  dol- 
lars; importations,  624.461.506  doU.,  soit  un  solde  en 
faveur  des  Etats-Unis,  de  407.224.895  dollars. 

A  la  suite  de  la  hausse  provoquée  sur  le  marché  de 
New-York  par  l'élection  de  M.  Mac  Kinley,  des  réali- 


sations assez  importantes  se  sont  produites,  mais  la 
tendance  générale  reste  bonne. 

Mexique.  —  C'est  le  1"'  décembre,  que  commence  la 
nouvelle  période  présidentielle  du  général  Porfirio 
Diaz.  Des  fêtes  célébreront  cet  événement  heureux 
pour  le  Mexique  et  pour  tous  ceux  qui  ont  des  intérêts 
dans  ce  pays. 

République  Argentine.  —  L'année  1899  a  été  excep- 
tionnellement favorable  pour  le  commerce  extérieur  de 
la  République  Argentine.  Si  l'on  se  réfère  aux  données 
statistiques  de  1898,  qui  marquaient  elles-mêmes  un 
sensible  progrès  du  mouvement  des  échanges  sur  l'an- 
née précédente,  on  constate  que  l'importation  a  aug- 
menté en  1899  de  9.421.771  pesos  or,  soit  de  47.108.855 
francs,  et  l'exportation  de  51.003.073  pesos  or,  soit  de 
2.55.4ê0.345  francs. 

Asie.  —  Indes.  Le  commerce  de  la  Birmanie  adonné, 
dans  le  dernier  exercice,  des  résultats  satisfaisants. 
Importations  et  exportations  se  sont  élevées  à  15. .500. 000 
Rx.  Les  exportations  constituent  les  deux  tiers  du  total. 

Japon.  —  Le  commerce  extérieur  du  .lapon  s'est  élevé 
à  435.144.581  yen  en  1899,  dont  220.367.622  yen  aux 
importations  et  214.776.9.59  yen  aux  exportations. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Bucl};et  de  lOOi.  —  Le  R6f;ime  des  Boissons.— 
Le  Président  Krùger  eu  France. 

Nous  avons  critiqué,  avec  beaucoup  de  nos  confrères, 
la  nouvelle  méthode  de  travail  inaugurée  par  la 
Chambre  des  députés  depuis  l'ouverture  de  la  session 
extraordinaire;  il  nous  faut  cependant  reconnaître 
que  les  séances  du  matin  ont,  jusqu'ici,  été  satisfai- 
santes au  point  de  vue  de  la  discussion  du  budget. 
Certains  esprits  chagrins  crient  à  l'étranglement  de  la 
discussion;  il  est  vrai  que  les  séances  matinales  sont 
peu  suivies,  mais  les  honorables  députés  qui  les  suivent 
sont  probablement  ceux  seuls  qui  ont  quelque  chose  à 
dire.  11  y  a  donc  beaucoup  moins  de  discussions 
oiseuses  et  le  vote  du  budget  y  gagne  en  rapidité  ;  et, 
si  nos  députés  et  nos  sénateurs  nous  donnent  pour  le 
31  décembre  1900  la  loi  de  finances  de  1901,  nous  pou- 
vons au  moins  conserver  l'espoir  que  la  salutaire  pers- 
pective des  élections  générales  nous  vaudra,  l'an  pro- 
chain, une  discussion  sérieuse,  approfondie,  et  termi- 
née en  temps  utile,  du  budget  de  1902,  l'année  du 
renouvellement. 


.wv  Le  23  novembre,  la  Chambre  des  députés  a  adopté, 
dans  sa  séance  du  matin,  les  derniers  chapitres  du  budget 
de  l'Intérieur,  le  budget  des  Cultes  et  celui  des  Services  pé- 
nitentiaires. 

L'apres-midi  a  été'consacrée  aux  interpellations  relatives  au 
drame  du  Soudan  et  aux  événement.s  de  Zinder  ;  la  suite  de 
la  discussion  de  ces  interpellations  reviendra  aujourd'hui 
30  novembre. 

.vx/v  Le  Conseil  des  Ministres  s  est  réuni  le  24  courant,  à 
l'Élysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubct. 

La  séance,  qui  a  été  très  courte,  a  été  consacrée  à  l'expé- 
dition  des  afiaires  courantes  et  à  l'examen  des  questions  à 
l'ordre  du  jour  des  Chambres,  notamment  des  divers  amen- 
dements aux  budgets  de  la  guerre  et  de  la  marine,  qui  vont 
venir  prochainement  en  discussion.  ^ 

Le  Président  du  Conseil  a  fait  savoir  à  ses  collègues  qu  il 
demanderait  à  la  Chambre  de  renvoyer  le  projet  d'amnistie 
voté  hier  au  .Sénat  à  la  Commission  qui  a  examiné  déjà  le 
projet  sur  l'extinclion  de  diverses  actions  pénales,  afin  de 
hâter  le  dépôt  du  rapport. 

Le  Président  du  Conseil  demandera,  dés  que  le  rapport 
sera  fait,  que  la  Chambre  en  mette  le  plus  rapidement  pos- 
sible les  conclusions  à  son  ordre  du  jour.  En  outre,  il  deman- 
dera qu'on  joictne  en  un  débat  unique  devant  la  Chambre  le 
projet  sur  l'amnistie  et  oelui  sur  l'extinction  de  certaines  ac- 
tions pénales,  afin  d'en  coordonner  les  dispositions,  certains 
articles  du  premier  projet  rendant  inutiles  des  articles  cor- 
respondants du  second. 
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•*w  Une  éleclioii  si-natoriule  a  ou  lieu,  le  25iiovPinbro,  (Inns 
le  Lot  ol-(îaronue.  M.  (iirosse,  réiiublicain,  a  iMé  olii  un  reni- 
placemeul  de  M.  Kaye,  déoédë. 

-vv^  Le '25  novembre,  l;i  Chambre  des  députés  a  commencé, 
dans  sa  séance  du  matin,  la  discussion  du  budget  des 
Colonies. 

L'après-midi,  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  le  ré<^\me 
des  boissons  a  été  reprise,  et  les  deux  premiers  paragraphes 
du  premier  article  du  projet  du  Gouvernement  ont  été 
adoptés. 

-w»,  Le  27  novembre  matin,  la  Chambre  a  adopté  les  33 
premiers  chapitres  du  budget  des  Colonies. 

L'après-midi,  la  Chambre  a  adopté  les  paragraplies  3  et  4 
de  l'article  1"  du  projet  de  loi  relatif  au  régime  des  boissons. 

-wv  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  28  novembre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Ils  se  sont  entretenus  des  diverses  questions  à  l'ordre  «lu 
jour  du  Parlement. 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  et  le  Ministre  de  la 
Marine  ont  soumis  à  la  signature  du  Président  de  la  Répu- 
blique deux  projets  de  loi  lendant,  l'un  à  ajouter  quinze  croix 
au  contingent  accordé  par  la  loi  du  10  juillet  1900  ;  l'autre  à 
la  création  d'une  médaille  commèmorative  de  l'expédition  de 
Chine. 

Hier  malin  la  Chambre  des  députés  a  terminé  la  dis- 
cussion du  l)udget  des  Colonies,  puis  elle  a  adopté  les  crédits 
du  chemin  de  fer  et  du  port  de  la  Piéunion  et  Ju  chemin  de 
fer  du  Soudan  et  commencé  la  discussion  générale  du  budget 
de  l'Agriculture. 

L'après-midi,  la  Chambre  a  adopté,  à  l'unanimité,  une 
motion  de  M.  Denis,  ainsi  conçue  : 

«  La  Chambre,  à  l'occasion  de  la  venue  en  France  du  pré- 
sident du  Transvaal,  est  heureuse  de  lui  adresser  l'expres- 
sion sincère  do  sa  respectueuse  sympathie  ». 

Ainsi  que  nous  l'avons  annoncé  dans  notre  dernier  nu- 
méro, le  Président  Krûger  a  débarqué  à  Marseille  le  22  no- 
vembre, à  onze  heures  du  matin;  toute  la  population  de  notre 
grand  port  du  Midi  avait  tenu  à  assister  à  la  réception  du 
vénérable  Président  et  c'est  au  milieu  d'acclamations  innom- 
brables qu'il  a  mis  pied  à  terre.  En  réponse  aux  souhaits  de 
bienvenue  qui  lui  étaient  adressés,  le  Président  a  prononcé  le 
discours  suivant  : 

«  Je  remercie  le  Président  du  Comité  de  Marseille  et  du  Co- 
mité de  Paris  pour  l'indépendance  des  Boers  de  leurs  souhaits 
de  bonheurs  et  de  Lirnvenue. 

«  Je  remercie  aussi  la  foule  de  ses  acclamations  innombra- 
bles que  je  vais  retrouver,  m'a-t-on  dit,  dans  toute  cette  France 
que  je  v.jis  parcourir. 

<'  Je  suis  lieureuxde  mettre  le  pied  sur  une  terre  de  liberté, 
sur  un  sol  libre  où,  je  le  sens  bien,  je  puis  parler  comme  un 
homme  libre. 

«  Je  remercie  aussi  le  Gouvernement  des  preuves  de  sym- 
pathie qu'il  me  donne  en  même  temps  qu'à  mon  peuple  en 
m'accueillanl  avec  la  cordialité  qu'il  me  promet. 

«  Quoique  en  deuil,  j'accepte  volontiers  vos  acclamations 
populaires,  comme  le  témoignage  des  sympathies  de  la 
France. 

«  C'est  une  guerre  terrible  qu'on  nous  livre  et  depuis 
l'expédition  de  Jameson,  qui  avait  voulu  s'emparer  des  deux 
répuliliques  sans  tirer  un  coup  de  fusil,  je  n'ai  jamais  cessé 
de  réclamer  l'arbitrage  des  nations  On  me  l'a  toujours  refusé. 
Et,  cependant,  je  crois  que,  si  l'Angleterre  avait  été  mieux 
informée,  elle  1  eût  accepté. 

«1  La  guerre  qu'on  nous  fait  est  une  guerre  de  barbares. 
J'ai  assisté  à  des  guerres  de  barbares  et  je  n'ai  jamais  vu  se 
commettre  des  barbaries  aussi  épouvantables  que  celles  qui 
se  commettent  chaque  jour  chez  nous. 

«  On  brûle  nosfermns  qui  nous  avaient  donné  tant  de  peine 
à  construire;  on  chasse  les  femmes,  dont  les  maris  sont  à  la 
guerre  et  on  les  sépare  brutalement  de  leurs  enfants  qu'on 
prive  de  pain  et  du  nécessaire. 

«  Mais,  quoi  qu'on  fasse,  nous  ne  nous  rendrons  jamais. 
Nous  combattrons  jusqu'au  bout.  La  justice  dos  homm  s 
pourra  peirt  ètre  nous  manquer,  mais  nous  comptons  sur 
celle  de  Dieu. 

«  Si  le  Transvaal  et  l'Orange  devaient  perdre  leur  indépen- 
dance, c'est  que  le  peuple  boer  serait  mort  tout  entier  avec 
les  femmes  et  les  enfants. 

«  Nous  ne  nous  rendrons  jamais  !  » 

Ce  discours,  prononcé  en  hollandais,  a  été  traduit  aussitôt 
par  M.  van  Hamel,  interprète  du  Président,  et  a  causé  une 
grande  émotion. 

Dès  son  arrivée,  le  président  Krûger  a  envoyé  au  Président 
de  la  République  le  télégramme  suivant  : 


Mar'seillc,  22  novi-inbre,  4  lieiireH. 
A  Son  Excellence  Monsieur  Emile  Loubet, 
président  de  la  Répuhli</ue  française, 

Paris. 

TVIonsieiir  le  Président, 
En  débar(|uant  sur  la  terre  hospilaliére  ilc  France,  mon 
liremier  acte  est  de  saluer  le  digne  clKîf  de  la  République 
française  et  de  vous  adresser  mon  témoignage  de  reciiimais- 
sance  pour  les  marqiuîs  d'intérêt  que  votre  Gouvernement  et 
votre  pays  ont  bien  voulu  me  tlonner. 

S.-J.-P.  KnuoKR. 

Le  soir,  à  9  h.  20,  le  Président  a  quitté  Marseille  pour 
Dijon  où  il  a  passé  la  nuit  du  <f3  au  24  ;  parti  le  24  de  Dijon 
à  G  h.  20  du  matin,  il  est  arrivé  à  Paris  à  10  h.  1/2. 

M.  Crozier,  directeur  du  protocole,  se  trouvait  à  la  gare  et 
dès  que  le  Président  fut  descendu  de  son  compartiment  il 
s'avança  et,  au  nom  du  Président  de  la  République  et  du 
Gouvernement,  souhaita  la  bien  venin  au  président  Krûger. 
Après  de  uonilireux  discours  et  les  répliques  qu'ils  nécessi- 
taient, le  Pré4dent  prit  place  duns  un  landau  pour  se  rendre 
à  l'hôtel  Scribe  où  ses  appartements  étaient  retenus. 

C'est  au  milieu  d'une  foule  immense  et  des  acclamations 
les  plus  vives  que  le  Président  est  arrivé  à  l'hôtel.  La  mani- 
festation de  Paris  a  été  grandiose  et  aucun  incident  n'est 
venu  en  altérer  la  beauté. 

A  4  heures,  le  Président  Krûger  a  été  saluer  le  Président 
delà  République  ;  M.  Loubet  a  rendu  cette  visite  aussitôt 
après  le  retour,  à  l'hôtel,  du  Président  Krûger.  Les  entrevues 
des  deux  Présidents  ont  été  empreintes  d'une  grande  cordia- 
lité. 

Le  2.")  novembre,  le  Président  Krûger  a  passé  toute  la  jour- 
née à  l'hôtel  avec  sa  famille. 

Le  2G  novembre,  le  Président  Krûger  a  visité  Paris  et 
l'Exposition . 

Le  2?  novembre,  le  Président  Krûger  est  allé  au  Ministère 
de  l'Intérieur.  M.  Waldeck-Rousseau  lui  a  rendu  aussitôt 
cette  visite.  Immédiatement  après  le  départ  du  Ministre  de 
l'Intérieur,  la  délégation  du  Conseil  municipal  de  Paris  et 
du  Conseil  général  de  la  Seine  est  venu  présenter  ses  hom- 
mages au  Président  qui  s'est  rendu  à  l'Hôtel  de  Ville  où  les 
bureaux  dts  deux  assemblées  lui  avaient  ménagé  une  récep- 
tion intime. 

Le  soir,  le  Président  Krûger  est  allé  au  Ministère  des 
Affaires  étrangères  où  il  s'est  entretenu  longuement  avec 
M.  Delcassé. 

Le  Président  Krûger  quittera  Paris  samedi,  à  une  heure 
cinquante  de  l'après-midi,  se  rendant  à  Berlin. 

Le  Président  arrivera  le  soir  à  Cologne,  où  il  couchera  à 
l'hôtel  du  Dôme  et  oû  il  passera  la  journée  du  dimanche. 
Lundi  matin,  il  partira  pour  Magdebourg,  où  il  séjournera 
jusqu'au  mardi  matin.  Il  arrivera  à  Berlin  dans  l'après-midi. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


X 

Le  coup  d'État  du  32  septembre  1898 
et  l'insurrection  des  Boxers 

L'insurrection  des  Boxers  a  surtout  sévi  dans 
les  provinces  situées  autour  de  Pékin  :  Le  Tchili 
d'abord,  puis  le  Sheng  King  au  nord  ;  le  Petchili 
et  le  Chan  Si  à  l'ouest  ;  le  delta  du  Peïho  ;  le 
Clian  Tong  et  le  Honan  à  l'est  et  au  sud.  Or,  il 
suffit  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  la  carte  récem- 
ment dressée  par  M.  F.  Bianconi  pour  (îonstater 
que  c'est  justement  dans  ces  provinces  oû  se 
trouvent  les  chemins  de  fer  déjà  ouverts  à  l'ex- 
ploitation :  ligne  de  Pékin  à  Tien  Tsin-Takou, 
ligne  du  nord  de  'J'akou  à  San  Haï  Kouan  avec 
prolongement  sur  Nictt  Tchwaiig,  et  l'amorce 
nord  du  Grand  central  Pékin-Han'kéou,  dont  près 
de  200  kilomètres,  entre  Pékin  et  Paoting  fou. 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n»'  448  ù  457,  459  à  463. 
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étaient  exploités  lorsque  l'insurrection  a  ouverte- 
ment éclaté. 

La  ligne  de  la  Mandchourie  méridionale  {Est- 
Chinois)  partant  de  San  Haï  Kouan  à  l'ouest, 
de  Nieu  Tchwang  à  Test,  et  allant  joindre  la 
section  mandchoue  du  transsibérien  au  hameau 
de  Girii],  (ou  Kharbin  d'après  les  cartes  russes), 
point  où  le  Transmandchou  traverse  le  Soun- 
gari,  était  presque  terminée  jusqu'à  Moukden, 
la  ville  sainte  de  Mandchourie  (1),  et  de  nom- 
breux chantiers  étaient  ou  veits  dans  toute  la  ré- 
gion, ainsi  d'ailleurs  que  dans  le  Honan,  sur  le 
tracé  du  Grand  central,  et  dans  la  province  de 
Chan  Tong,  où  les  Allemands  et  les  Anglais  cons- 
truisent la  ligne  de  Kiao  Tchéou  à  Tsi  Nan  avec 
prolongement  de  cette  dernière  ville  sur  Tien  Tsin 
par  une  voie  qui  suit  le  grand  canal  sur  un  par- 
cours de  plus  de  200  kilomètres. 

Les  renseignements  recueillis  sur  l'origine  de 
l'insurrection  établissent  que  ce  sont  les  conces- 
sions arrachées  au  Gouvernement  chinois  après  la 
signature  du  traité  de  Simonosaki  :  —  concessions 
de  chemins  de  fer  et  de  mines,  nouveaux  ports 
ouverts  aux  étrangers,  prise  en  possession  de  Kia 
Tchéou  par  l'Allemagne,  de  Port-Arthur  et  de 
Talien  van  par  la  Russie,  de  la  baie  de  Hang  Tchéou 
Wan  par  la  France,  de  la  baie  de  Wei  Haï  Weï 
par  l'Angleterre  et,  enfin,  reconnaissance  de  la 
religion  clirétienne  en  Chine,  —  qui  ont  fait  entrer 
en  scène  cette  terrible  association  des  Boxers  dont 
on  ignorait  l'existence  il  y  a  à  peine  deux  ans. 

Nous  avons  expliqué  au  cours  de  cette  étude,  et 
dans  nos  précédents  articles  de  ÏEconowis/e  Eu- 
ropéen,le.  rôle  que  jonentlesSociétés  secrètes  dans 
la  vie  politique  du  Céleste-Empire.  Nous  avons 
dit  que  «  toutes,  à  l'occasion,  sont  préparées  à 
l'action  révolutionnaire.  Le  peuple  n'ayant  aucun 
recours  contre  les  fonctionnaires  et  l'administra- 
tion, il  y  existe  comme  un  »  droit  sacré  de  rébellion  » 
qui  est  peut-être  l'un  des  traits  les  plus  immua- 
bles de  l'immuable  empire.  La  rébellion  aux  yeux 
des  Chinois  est  une  nécessité,  un  procédé  naturel 
de  réclamation,  un  système  de  représentation,  un 
droit  enfin.  Or,  ce  droit  s'exerce,  le  plus  souvent, 
parles  Sociétés  secrètes  ». 

En  ce  qui  concerne  leur  organisation  et  leur 
fonctionnement,  M.  Maurice  Courant  a  i)ublié  dans 
les  Annales  des  Sciences  po/Uù/ues  (1"  trimestre 
189S))  une  monographie  très  documentée  dont  une 
analyse  sommaire  intéressera  certainement  nos 
lecteurs. 

Contrairement  à  ce  qui  existe  en  Europe,  l'Etat 
chinois  exerce  son  action  non  sur  des  citoyens 
isolés,  mais  sur  des  organismes  complexes,  ayant 
une  histoire  plus  ou  moins  établie  et  des  tendances 
plus  ou  moins  connues.  Ces  groupes,  selon  les 
circonstances,  s'opposent  les  uns  aux  autres  ou  se 
soutiennent  mutuellement  ;  les  individus  qui  les 
composent  ont  entre  eux  et  avec  l'ensemble  de  la 
population  chinoise,  des  relations  dont  la  somme 
constitue  la  vie  sociale  de  la  Chine. 

Le  fait  qui  domine  cette  vie,  c'est,  par  voie 


l\]  Moukden  l'sl  la  i)liis  gi  ande  ville  de  Mandchourie  et  la  capitale 
de  la  province  de  Liao-Tnung.  Elle  occupe  le  sommet  d'une  éminence 
située  à  environ  COO  kilomètres  au  nord-est  de  Pékin.  Elle  fut  le  siège 
de  la  souveraineté  niaiidclioue  avant  la  conquête,  et  l'on  V(]il  encore 
dans  son  voisinage  les  tombeaux  des  princes  ancêtres  de  la  dynastie 
régnante.  Dans  l'enceinte  de  son  rempart  quadrangulaire  flanqué  de 
hautes  tours  et  de  son  mur  d'argile  plus  amplement  dévelojipé  (il  a 
18  kilomètres  de  circonférence,  se  i)resse  une  ixqnilation  de  150.000 
àmcs. 


de  conséquence,  le  fonctionnement  des  asso- 
ciations :  jeunes  ou  vieilles,  secrètes  ou  publi- 
ques, morales  ou  économiques,  religituises  ou 
profanes.  Il  en  est  d'urbaines  et  de  rurales,  de 
locales  et  de  provinciales  ;  les  unes  sont  formées 
d'hommes  paisibles,  d'honnêtes  commerçants,  les 
autres  de  gens  sans  aveu  ;  aux  unes,  on  appartient 
par  droit  de  naissance,  aux  autres,  par  affiliation, 
et,  dans  cette  diversité,  M.  Maurice  Courant  a 
choisi  quelques  exemples  qui  jettent  un  jour  très 
curieux  sur  cette  question  toute  d'actualité. 

L'une  des  plus  curiousos  panni  les  associations  est  colle 
des  mendiants  :  nombreux  dans  toutes  les  villes  de  (^liine, 
ils  ont.  éprouvé  le  besoin  de  se  soutenir  les  uns  les  autres, 
el  ils  réussissent,  i)ar  leur  organisation,  à  régulariser  leurs 
gains.  A  Pékin,  ils  exploitent  métiiodiquemenl  la  ville  ])ar 
i^andes  de  (jualre  ou  cinq,  se  ])artageant  les  quartiei-s  sui- 
vant les  jours  du  mois;  il  est  inutile  de  les  chasser,  ils 
reviennent  toujours,  déguenillés  et  couverts  de  jtlaies,  jusqu'à 
ce  qu'ils  aient  obtenu  l'auméjne  à  la(|uidle  ils  prétendent;  si 
l'on  appelle  la  police,  en  adnu>ttant  qu'elle  intervienne,  ils  se 
vengent  par  des  tracasseries  sans  lin,  voire  ))ar  l'incendie. 
Pour  se  débarrasser  d'eux,  il  n'est  qu'un  moyeu,  traiter  de 
gré  à  gré  avec  leur  cluif  et  lui  jjayer  un  abonnement;  ce  chef 
a  sur  eux  toute  autoi-ité,  il  a  juridiction  sur  tous  ceux  de  son 
(tuarlier;  il  leur  distribue  deux  fois  par  mois  ])ar  ])ersonne 
deux  à  trois  cents  sapèques  et  une  livre  de  iietits  ))ains  cuits 
à  la  vapeur;  il  fait  bàtonner  les  récalcitrants  par  ses  commis, 
l^a  dignité  de  chef  des  mendiants  qui,  pai'ait-il,  existait  déjà 
à  la  capitale  il  y  a  dix  siècles,  est  (ie))uis  le  xvil»  siècle  héré- 
ditaire dans  ])lusieurs  familles  atixqnelles  les  autorités 
urbaines  ont  ]iarlagé  les  quartiiM's  di'  la  ville  et  qui.  grâce 
aux  abonnemenls,  ont  leur  subsistance  largement  assurée; 
elles  sont  d'ailleurs  tenues  ])0ur  viles  et  exclues  di-s  examens. 
L'une  de  ces  familles,  celle  des  Tchao,  qui  résidi>  dans  le 
quartier  oriental  de  la  ville  tarlare,  a  amassé-  uni»  fortune 
considérable  et  vit  dans  le  luxe,  avec  di-  nombreux  servi- 
teurs. 

Dans  les  villes  de  province,  l'oi'ganisal ion  est  analogue,  el 
un  journal  de  Shaugljai  en  citait  récemment  une  aux  jiortes 
d(>  laquelle  le  chef  des  mendianis  vient  de  faire  ))àtir  une 
élégante  maiscm  de  phiisance.  Quelle  aide  ces  Iroujjes  dégue- 
nillées, avec  leurs  cadres  tout  prêts,  jieuvent  fournir  aux 
tailleurs  de  désordre,  je  n'ai  ])as  à  y  insisti>r;  elles  ni-  sont 
pas,  d'ailleurs,  ennemies  ([uand  même  de  l'oi'dre  el  no 
demandent  qu'à  mendier  lumnétemenl  leur  noui-i-iture.  (Je  ne 
sont  ni  rariiié(>  ni  la  ]iolice  ipii  ])ourraienl  su])))rimer  ces 
bandi's  mis(''rables.  lu'oduil  d'un  é'Ial  social  vicieux,  ])uis- 
(lu'elles  ne  suflisenl  i)as  non  jjlus  contre  un  autre  fléau,  les 
bandes  de  voleurs  <(ui  infesieiit  les  grandes  routes,  h'  voi- 
sinage des  villes,  les  carrefours  fréquentés  et  qui,  d'habitude, 
ont  toute  licence  de  se  livrer  en  jiaix,  à  li'iirs  oiiéralious.  Ce 
n'est  ])as  que  l'itccidenl  soit  exempt  non  plus  d'industriels  de 
ce  genre  :  mais  on  y  voit  rarement  à  l'heure  actuelle  des 
bandes  dont  le  chef  est  connu,  nn-nagé  ouvertement  par  les 
]dus  hautes  autorité's,  timir  la  camjiagne,  jiiller  ceux  des 
habitants  ([iii  leur  déplaisent.  iirot('ger  les  autres,  surtout 
contre  les  mandarins,  rentrer  ensuite  tran(|uillement  dans 
leurs  foyers  i)Our  recommencer  à  la  saison  suivante,  et  cela 
jiendant  des  années.  C'est  ce  qui  se  jiassc  au  Seu  Ichiioan, 
jiar  exemjjle,  à  l'heure  où  j'écris.  (Jhez  les  voleurs  aussi, 
nous  trouvons  une  société,  une  organi.satio'n ;  elle  n'est  pas 
connue,  mais  je  vois  la  preuve  d(!  son  existence  dans  la  régu- 
larité et  l'honruèlelé  de  leurs  raiipoils  avec  ces  compagnies 
d'assurance  jjour  le  transjiort  de  l  argent  qui  versent  aux 
bandes  classées  tant  jiour  cent  sur  leurs  opérations  et  aux- 
quelles tout  le  monde  a  recours,  sauf  le  Gouvernement. 

Sur  le  rôle  des  innom])rables  associations  de 
marchands  dont  nous  avons  [)arlé  à  notre  Cha- 
pitre IH,  M.  Maurice  Gourant  dit  : 

Dans  chaque  ville,  les  jiatrons  de  chaque  branche  com- 
merciale forment  ime  cori)oratiou  ipii  a  sa  caisse  commune. 
SOS  syndics  administrant  les  fonds  et  servant  il'arbitres  entre 
les  associés,  son  culte  particulier  dont  les  sacrifices  réu- 
nissent à  é])oques  fixes  toute  la  ccn-poration  avec  les  commis. 
La  cor])Oralion  est  ainsi  line  aristocialie  qui  se  i-ecriite  parmi 
la  masse  des  gens  de  boutique,  c'est  une  oligarchie  au  milieu 
d'un  peuple.  Ce  corps,  dépourvu  de  caractère  officiel,  très 
rarement  mentionné  dans  les  ti-xles  d(^  loi.  tenant  son  exis- 
tence, si  je  ]niis  dire,  du  droit  couluniier,  i)rivé  et  non  écrit, 
joue  1<>  rôle  de  nos  tribuiniux  de  commerce,  conseils  de 
prud'hommes,  chambres  de  commerce,  syndicats  profes- 
sionnels. Il  s'en  faut  de  benncoup  cnie  les  régies  des  corpo- 
rations soiinil  identiques:  nées  de  l'initiative  privée,  indé 
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■{UMUlamiiu'ul.  les  unes  des  aiilrcs,  il;iiis  ili's  lociiliirs  dilTi'- 
l't'lUfS,  eu  lies  oilT.ollslailCOs  divri'scs,  l'ilrs  dmI  l<mtr  la 
comph'xito  di's  cmitious  i)oi)ulaiivs. 


ï-a  coi'i>oration  di'fciid  les  inlén'ls  comimiiis  :  si  l'un  des 
)iUMiibr('s  a  nu  in  ocè.s  d'imo  porliV  jïc'uoralc,  (dhi  l'aicU-  à  le  sou- 
U>uir  son  iulUiciict»  et  do  ses  fonds;  on  li'inps  d(-  Iroulilcs, 
do  cris(!  mouolaii't',  l'Ile  l'ail  ])nuloniuionL  l'cnner  les  I)oiUi((iii's. 
Les  nioyons  ('iu])loy(''s  siiiiposciil  aussi  uuo  décision  ]ii'isi', 
un(^  l'nciV'ii'  iiui  cxoculc  :  si  un  nicinln-c  rcluso  do  luiyor  une 
auuMuli»,  do  SI'  sounu'Uro  au  ré^ilonu'Ul,  on  lo  garde  à  \  no 
jus(iu"à  sonniission  ;  dans  des  cas  jilus  gnivos,  s'il  s'agil  d'en 
(inir  avec  un  insoumis  q\w  l'on  veut  chasser,  avec  un  nou- 
veau venu  que  l'on  no  vont  juis  aduKMlro,  on  a  recours  au 
boycoltafje.  I^o  condamné  est  mis  en  (|uaranUiine,  il  n'a  aucun 
rapjiort  avec  Ions  les  autres  membres  de  l'association,  on 
trouve  moyen  de  lo  docrii>r  dans  le  public,  au  besoin  on  baisse 
les  prix  momentanémoul  :  il  n'est  personne  qui  ])uisse  rv- 
sistor  louf^tenqis.  Contre  les  mandarins,  si  les  roprés(Mitations 
respectueuses  ont  échoué,  les  corporations  recourent  à  la 
j,'rève,  application  du  même  i)rinci|)0.  L'an  dernier,  lo  prc^- 
l'et  lie  Tsi  nan,  au  (^.han  long,  iinHond  arrêter  la  baisse  do 
l'argent  et  lixer  le  taux  du  change  en  sapèques  :  les  banquiers 
l'(>rment  leurs  portos  et,  i)0ur  l'aire  reiirondrc  les  afl'aires,  il 
l'aut  rinlervontiou  du  gouverneur,  qui  donne  tort  à  sou  subor- 
donné. 

Un  autre  genre  d'associations  qui,  dans  les  villes 
•chinoises,  existent  presque  en  aussi  grand  nombre 
([ue  les  associations  de  marchands,  sont  les  asso- 
ciations provinciales. 

Pour  les  Chinois,  la  patrie  n'est  pas  l'empire,  mais  la  pro- 
vince, ])lntôl  encore  le  district  d'où  il  est  originairii  :  qui'llo 
que  soit  l'unité  de  la  langue  i''crite  et  savante,  de  l'éducation, 
des  principales  traditions,  des  coutumes  dans  leurs  traits 
généraux,  le  (Chinois,  en  quittant  sa  province,  trouve  un  dia- 
lecte différent,  jiarfois  vraiment  une  langue  ditï'éronte  ;  les 
coutumes  quotidiennes,  les  divinités,  les  fêles  traditionnelles 
sont  antres  on  grande  ])artio;  riiommo  du  Koang  long  que  la 
vie  amène  au  Clian  si,  y  est  aussi  dépaysé  que  le  Napolilain 
transplanté  à  liillc  ou  ji  Mayence  et,  comme  il  arrive  entre 
nations  européennes  diverses,  lo  Chinois  du  nord  n'a  pas 
assez  di>  moiiuerics  pour  lo  Man  tseu.  le  barbare  du  midi, 
(jui  1(^  lui  rend  bien  et  l'appelle  un  Ta  tseu,  un  ïarlaro. 
Quitter  la  i)rovinco  natale  c'est  émigrer  à  l'étranger,  dans  un 
milieu  presque  toujours  hostile  :  car  le  Chinois  méprise  et 
craint  tout  ce  qu'il  ne  connaît  ]ias  ;  le  protectionnisme  moral, 
indusiriol.  appliqué  au  travail  est  i)Our  lui  un  dogme  et 
s'exerce  non  s(;ulement  de  province  à  province,  mais  de  dis- 
trict à  district.  Dans  une  localité  donnée,  les  étrangers  (je 
veux  dire  les  g(!ns  des  autres  provinces)  que  réunit  la  com- 
miuuiuto  d'origine,  sont  naturellement  amenés  à  se  grouper 
pour  faire  face  à  la  malveillance  générale;  parmi  eux,  les 
]dus  nombreux  sont  naturellement  les  marchands  que  leur 
profession  nunue  fait  sortir  du  pays  ;  on  y  rencontre  aussi 
dos  artisans  et  beaucoup  de  ces  gens  qui,  n'ayant  pas  d'in- 
dustrie spéciale,  louent  leurs  bras  pour  dos  travaux  (W 
force  :  le  Ghan  tong  fournit  au  nord  do  la  Chine  un  contin- 
gent important  de  manœuvres  exerçant  des  niétiers  faciles, 
pénibles,  pou  rétribués  ;  comme  nos  Limousins,  un  bon 
uombriî  retourne  au  jiays  chaque  année  à  l'éjioque  du  chô- 
mage hivernal,  et  ])ri^s([ue  tous,  aju'ès  avoir  amassé  un  léger 
pécule,  y  vont  finir  leurs  jours.  P^nfin,  foruuuit  la  tête  de, 
l'association,  il  y  a  des  mandarins  de  tout  rang  :  car  le  man- 
darin se  rencontre  ])artout,  sauf  dans  sa  province  natale,  où 
la  loi  lui  interdit  l'accès  des  charges,  et  paï'tont  il  j)orto  h^ 
souvenir  de  son  origine,  l'amour  du  sol  où  il  est  né,  l'attrait 
pour  les  vrais  compatriotes. 

Quand  une  association  provinciale  est  assez 
riche,  elle  élève  un  temple  qni  devient  un  dépôt 
pour  les  cercueils.  Le  Chinois  désire,  en  etïet,  et 
par -dessus  tout,  reposer  dans  son  sol  natal,  auprès 
de  ses  ancêtres.  S'il  meurt  pauvre,  hors  de  sa  pro- 
vince, son  cercueil  restera  au  temple  national  jus- 
qu'à ce  que  ses  parents,  prévenus  de  son  décès, 
l'aient  fait  revenir;  et  si  ces  parents  sont  eux- 
mêmes  trop  pauvres  pour  supporter  les  frais  du 
transport,  c'est  un  compatriote  i)lus  fortuné  ou,  à 
son  défaut,  l'Association  elle-même  qui  s'en  char- 
gera. 

Enfin,  les  associations  ou  syndicats  agricoles, 
<jne  nous  sommes  si  tiers  d'av()ir  créés  eri  France 
voilà  une  dizaine  d'années,  fonctionnent  en  Chine, 


et  d'une  manière  gV'iirjale,  depuis  phi.'j  do  dix 
siècles  : 

L'agriculloui'  si'denlairo  ne  deiniHire.  pa.-,  If-olé  i\t\i:  le 

marchand  élaldi  au  loin  ;  comirie  l'un  a,sa  corporation,  l'autre 
a  sa  commune;  et  puisque  la  niasse  du  ])eiipli!  chiuoi.s  est 
formée  d'agriculteurs,  les  communes  rurales,  ))ien  (jui;  inoins 
importantes  prises  séparénu^nt,  et  moins  visibles  aussi  (pii! 
les  corporations  et  les  associations  provinciales,  ont  dans  le 
corps  social  un  rôle  (jui  n'est  pas  moins  grand,  ('.es  couirniiiios 
ont  ou  sans  doule  une  vie  jiliis  longue,  déjà,  ((ue  celh;  îles 
corporations  :  de  celles  ci,  en  effet,  je  n'ai  trouvé  aucune  men- 
tion un  p(m  nette  avant  lo  xvi"  siècle,  landis  que  les  jn'o- 
mières  ont  commencé  d(!  s(!  former  au  xr,  sous  l'impulsion 
do  <(uelquos-nns  d(>s  jdiilosophos  de  l'école  des  Song.  Corljiins 
d(^  ces  sages,  et  des  pins  grands,  les  fi'ères  Tchoheng,  Tchou- 
Hi,  ont  écrit  dos  ]n'éam})ules  pour  les  contrats  d'union  do 
quèl((ues  communes  :  car  ces  associations  se  sont  l'ormc(!s 
par  contrat  li))rouu'nt  consenti  outre  les  intéresBCs,  sans 
intervention  de  l'aiitoriti'.  sans  charte  octroyée  par  un  soi- 
gneur ou  di'batluo  avec  lui,  comme  il  ari'ivait  pour  nos  com- 
munes occidenlalos  ;  elles  no  rovendi(|uaient  pas  les  droits 
ai)partenant  à  dos  suiiérieurs,  (dlo-s  .se  bornaiijnt  à  unir  les 
ressources  de  leurs  membres.  Les  préambules  nous  les  mon- 
Inml  ])rincipalement  comme  des  sociétés  d(!  pr»;voyance  (^t  de 
secours  mutuels,  en  même  temps  (jue  de  moralisation  ;  des 
familles  voisines  se  réunissent  par  cin(i  on  par  dix,  se  pro- 
mellant  «  de  s'exciter  à  la  vei'tu,  de  rei)rendro  jnutucllonient 
leurs  fautt'S,  d'user  des  rites  dans  liïurs  rapports,  de  se  venir 
c>n  aide  dans  la  détros.sc  »  ;  «on  ouvre  trois  registres  j)Our  y 
inscrire  les  noms  des  membres,  leurs  bonnes  actions,  leurs 
finîtes;  on  choisit  des  «  ((uinteniers  »,  des  dizenicrs  ;  les 
associatiims  s'agrègent  par  dix  avec  un  conhmier;  civiles  d'un 
mèmi'  village  ou  de  idusioiu's  villages  voisins  an  fornu>nt  en 
commune  avec  un  syndic,  ([ui  est  d'habitudi;  un  ancien  fonc- 
tionnaire, un  lettre,  un  vieillard.  La  commune  prend  i)our 
coaU'e  une  bonzerie  ou  un  lejnple  taoïste,  dont  les  divinités 
lui  servent  do,  j)atrons;  elle  a  ainsi  la  consécration  du  culte, 
ossontiolh^  aux  yeux  du  ]ieuple,  mais  elle  est  .-ua.iit  lout  nn 
organisme  civil,  qui  fait  la  police  de  ses  membres  et  de  son 
territoire,  qui  édifie  son  grenier  et  .son  école  liablics. 

D'après  M.  Maurice  Gourant,  l'esprit  de  solida- 
rité, qui  est  certainement  le  trait  le  plus  saillant 
du  caractère  chinois,  et  qui  a  donné  naissance  aux 
innombrables  sociétés,  associations  ou  corpora- 
tions qui  couvrent  le  territoire  du  Céleste  Empire, 
découle,  à  son  tour,  de  l'organisation  do  la  famille 
chinoise,  qui  est  elle-même  une  véritable  commu- 
nauté : 

Le  culte  familial  commun  sert  de  consécration  |\  la  pro 
priété  familiale  commune  ;  l'éminente  dignité  clii  i)èri\  qui 
est  aujourd'hui  le  sacrilicateur,  qui  sera  doniain  le  dieu,  ini- 
in'inu;-  à  son  autorité  un  caractère  sacré. Telle  (!st  la  plusprimi- 
livedi'S  associations  chinoises  ;  peut-être a-t-elle précédé  la  so- 
ciété elle-même  ;  c'est  en  elle  qu'est  né  et  (juo  se  forme,»  à 
nouveau  chaf(ue  jour  cet  instinct  de  solidarité  dont  j'ai  jiarié. 
Toutes  les  autres  associations  se  sont  inspirées  do  cet  oxem- 
]ile,  nuùs  aucune  ne  l'a  égalé,  car  aucune  n'a.  pu  avoir  iiour 
lien  ce  culte  naturel  d(^s  ancêtres  ;  la  religion  qu'elles  se  sont 
donnée  est  oxtériinu'o  à  leur  principe,  aucun  pouvoir  n'a  ])u 
on  émaner,  aussi  ont-elles  presque  totalement  méconnu  la 
nécessité  mênu^  «l'une  autorité. 

Fondéiï  sur  l'unili^  du  culte,  la  famille  est  susceptible  d'un 
accroissiunent  indi'lini,  chaque  lils  devenant  chef  d'une  mai- 
son (pu  à  son  tour  se  divisit  en  branches  et  en  ramilications. 
Dans  la  l'aniille  ainsi  étendu(>,  dans  le  clan,  ou  dans  la  tribu, 
])our  mieux  dire,  le  ])rivilège  d'uinesse,  persistant  dans  \o 
culte,  donne  la  primauté  à  la  brancln;  aînée;  jadis  admis 
avec  une  force  prosipie  égale  à  celle  de  la  iiuissanco  jiatei- 
nolle,  il  avait  constitué  une  société  aristocratique,  lo  terri- 
toire était  alors  divisé  entr(!  un  petit  nombre  de  tribus,  dont 
les  chefs  était^nt  seuils  maîtres  du  sol,  souverains  et  grands 
prêtres.  En  affaiblissant  ce  jtrivilègc  <lc  plus  en  plus,  les  cir- 
constances ])oliti([ues  et  sociales  ont,  dans  la.  majeure  partie 
de  rEm]nre,  fait  disparaître  les  tribus  ou  ne  les  ont  pas  lais- 
siM's  se  constituer  ;  c'est  i)ourlanl  vers  cette  forme  _  sociale 
i[UO  tend  toujours  le  jiaysan,  l'homme;  de  toute  la  Chine,  qui 
est  resté  le  plus  proche  de  l'antiquité. 

Et  M.  Maurice  Courant  ajoute  en  terminant  sa 
très  remarquable  étude  : 

L'existence  de  tous  ces  organismes,  les  principes  sur  les- 
quels ils  reposent,  indépendance  réciproque,  solidarité  dans 
chacun  soparémcat,  autorité  issue  du  culte  dana  la  famille 
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<-t  k'  clan  sê.uls,  parloul,  ailleurs  gouverni-ineul  de  la  nuisso 
par  ollo-niôme,  sans  votes,  sans  majoril/'  ni  iniiim-ili',  av(K'.  le 
lïiiiiirnuni  d'ordre  nécessaire  pour  qu'il  n'\-  iiil  ]ias  anai'c-liie, 
toul  ci'la  e\i)Uqu(\  eu  iiarlie  .siaileiuenl,  la  l';lil)^■-^sl•  du  Gou- 
vernriiuuit  cliinoi.s  et  sa  lenteur  à  se  mouvoir.  (jVst  avec  ces 
associiiliouK  que  doit.  cotu)i1i'1'  l'Etal  chinois,  ohligi'  à  se  mo- 
derniser par  le  contact  uve'C  le  nujnde  moderne  :  les  unes  sont 
un  ]irinci])0  dii  stabiliti'  el  d'inertie,  les  autres  do  transfor- 
mation; le.s  forces  élaient  en  éqiiilibre  depuis  plus  do  trois 
siècles  ;  anjourd'liui  que  l'équiliCre  est  ronrjiu  par  1ns  aclioi\s 
extérieures,  nul  ne  i>eut  prévoir  quand  et  comment  il  se  ré- 
tablira. 

Nous  nous  sommes  étendu  sur  cette  question 
des  associations  chinoises  i)arce  que  les  détails  qui 
précèdent  exposent  nettement  les  principes  sociaux 
qui  régissent,  dtqmis  des  milliers  d'années,  cette 
collectivité  de  400  millions  d'individus,  que  les 
Européens  voudraiei^t,  en  quehiuesmois,  façonnér 
à  leur  usage. 

La  secte  des  Boxers,  qui  a  organisé  Tinsur- 
rection  actuelle,  semble  s'être  créée  dans  le  Ghan 
Tong  pour  conti'obalancerrinlluence  des  mission- 
naires cliféliens  dont  le  nombre  des  prosélytes 
augmentait  d'année  en  année  dans  cette  province. 
Contrairement  aux  tendances  de  la  secte  du  Né- 
nufar  blanc,  qui  fomenta,  l'insurrection  de  179'i, 
de  la  secte  de  la  Triade,  qui  organisa  celle  de 
1812,  du  parti  des  Taïpiiigs,  qui  faillit  s'emparer 
de  Pékin  en  1<S.^)'(,  etc.,  ia  secte  des  5oa;er.s- n'est 
pas  antidynasti(jue. 

A  l'origine  son  caractère  était  plutôt  pliiloso- 
pliique  et  religieux,  mais  sims  l'inlluence  des  évé- 
nements qui  suivirent  la  guerre  sino-japonaisc 
—  parmi  les((ucls  Mgr  Auzer,  vicaire  apos- 
tolique allemand  du  Kouan  Tong,  a  placé  en  pre- 
mière ligne,  la  prise  en  possession  de  Kiao  Tcliéou 
parla  flotte  allemande  —  et  grâce  aux  encourage- 
ments et  à  rapi)ui  qu'elle  reçut  des  princes  et 
mandarins  xénophobes  mandchous,  (pii  avaient 
exécuté  le  fameux  coup  d'i^tat  du  septembre 
1898  (dont  la  conséquence  fut  la  mise  en  tutelle 
du  jeune  empereur  Kouang  Su  et  le  retour  au 
pouvoir  de  la  vieille  impératrice  Tsou  Haï j,  elle 
devint  terriblement  agressive  à  l'égard  de  tous  les 
étrangers,  sans  distinction  de  religion  ou  de  luitio- 
nalit(%  et  son  action  s'étendit  rapidement  du  C-han 
Tong  au  L[onan,au  Tcliili,  au  Ghan  Si,  au  Petcluli, 
au  Sheng  King  et  à  la  Mandchourie  méridionale. 

Le  point  de  départ  de  l'insurrection  actuelle 
remonterait  donc  au  coup  d'État  du  septembre 
181)8. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


M.  PORFIRIO  DIAZ 


C'est  le  décembre  que  commence,  au  Mexi- 
que, la  nouvelle  période  présidentielle  du  général  Por- 
tirio  Diaz. 

Le  nom  du  célèlire  homme  d'Etat  a  été  trop  intime- 
ment lié  à  l'histoire  du  développement  économique  de 
ce  pays,  pour  que  nous  ne  saluions  pas  cet  événement 
comme  un  fait  heureux. 

Il  y  a  près  d'un  quart  de  siècle  qu'après  la  dure  ex- 
périence de  cinquante  années  de  guerres  civiles,  d'in- 
vasions étrangères,  de  tentatives  de  ri-staurations 
monarchiques,"  de  vicissitudes  de  toutes  sortes,  le 
Mexique  s'est  donné  un  Gouvernement  énergique  qui 
lui  a  assuré  la  paix. 

Et  l'on  a  vu,  depuis  lors,  s'opérer  une  transforma- 
tion complète  et  soudaine  de  CPtte  nation,  transforma- 
tion qui  a  tait  des  Mexicains  les  citoyens  les  plus  con- 
servateurs et  les  plus  ordonnés  qu'on  pût  imaginer. 


Oa  a  vu  une  main  énergique  et  puissante  briser  les 
anciens  partis,  étouffer  les  dissensions  et  les  rivalités 
d'une  oligaichie  remuante  et  ambitieuse,  pétrir  tous 
ces  .éléments  opposés  et  en  former  ce  parti  national, 
progressiste  dont  M.  Porhrio  Diaz  est  le  chef  absolu, 
parti  unique  qui  a  rallié  tout  un  peuple. 

Dès  lors,  le  Mexique  n'a  plus  fait  de  politique,  n'a 
plus  eu  d'histoire  que  celle  de  son  développement  éco- 
nomique attesté  par  des  chiffres  sur  lesquels  nous 
n'avons  pas  ii  revenir  aujourd'hui. 

Il  suffit  de  se  rappeler  ce  qu'était  le  Mexique  il  y  a 
25  ans  et  de  voir  ce  qu'il  est  aujourd'hui,  pour  com- 
prendre toute  l'importance  de  la  tâche  entreprise  par 
son  Président. 

C'est  seulement  après  avoir  passé  par  la  dure  école 
de  cinquante  années  de  luttes  intestiues  entre  la  dic- 
tature militaire  et  l'anarchie,  que  la  jeune  nation  épui- 
sée et  meurtrie  entra  résolument  dans  la  voie  du 
progrès  pour  s  ibir,  en  vingt-cinq  années  de  paix  et 
d'ordre,  la  transformation  radicale  dont  nous  venons 
de  parler. 

La  sécurité  publique,  le  développement  de  l'instruc- 
tion primaire,  le  règlement  de  la  dette  de  l'Etat,  la 
création  u'uu  vaste  réseau  de  chemins  de  fer,  la  fixa- 
tion de  la  propriété  rurale,  le  nivellement  des  budgets 
et,  finalement,  l'abolition  des  douanes  intérieures  suivie 
de  la  conversion  de  la  Dette  extérieure  sont  les  points 
les  plus  lumineux  de  ce  nouvel  état  de  choses. 

Au  cours  à-i  cette  régénération  laborieuse,  le  pays 
fut  éprouvé  par  une  calamité  imprévue  qui  fournit  à  la 
nation  mexicaine  l'occasion  de  mesurer,  dans  un  effort 
continu,  sa  force  morale  et  ses  ressources  matérielles. 
Deux  années  consécutives  de  richesse  et  de  disette, 
suivies  d'une  récolte  médiocre  en  1893,  provo([uèrent 
une  crise  économique  intense  sur  laquelle  vint  se 
greffer  une  crise  financière. 

Dans  cette  situation  critique,  beaucoup  d'esprits  ti- 
morés ne  voyaient  de  salut  que  dans  une  réduction  du 
service  de  la  Dette  extérieure,  sans  songer  qu'expéri- 
menter pareille  mesure  c'était  vouloir  guérir  le  mal  par 
le  suicide. 

Heureusement,  le  pays  avait  à  la  tête  de  son  Gou- 
vernement un  homme  d'Etat  comprenant  les  véritables 
intérêts  de  la  nation  et  doué  de  l'énergie  nécessaire 
pour  réaliser  ses  idées.  Résolu  à  lutter  jusqu'à  la 
limite  du  possible  pour  maintenir  intact  le  crédit  du 
pays,  le  Gouvernement  du  général  Porfirio  Diaz  ne  se 
laissa  inlluencer  ni  par  les  critiques  ni  par  les  faux 
conseils  et  suivit  droit  son  chemin  vers  le  nive'lement 
des  budgets  par  la  plus  stricte  économie  dans  toutes 
les  branches  de  l'administration  et  la  concentration  de 
toutes  les  forces  productives  de  la  nation. 

Tel  fut  le  programme  du  Gouvernement  soutenu 
à  travers  mille  difficultés  par  la  volonté  énergique  du 
président  Porfirio  Diaz  et  réalisé  par  le  Ministre  des 
Finances,  M.  G.  Y.  Limantour,  avec  une  sagacité  et 
une  persévérance  dignes  de  tous  les  éloges. 

Si  nous  rappelons  ces  faits,  c'est  qu'ils  font  le  plus 
grand  honneur  au  Président  et  à  ses  aides  ;  c'e:-t  qu'ils 
sont  la  meilleure  garactie  pour  ceux  dont  les  intérêts 
sont  liés  au  développement  du  Mexique.  Nous  savons, 
aujourd'hui,  quels  brillants  résultats  a  donné  cette 
sage  politique  :  l'équilibre  budgétaire  a  été  restauré  et 
les  excédents  n'ont  cessé  de  grossir;  le  commerce 
extérieur  a  bénéficié  d'un  développement  constant  ; 
l'outillage  du  pays  a  été  organisé  ;  le  réseau  ferré  a  [été 
étendu  et  a  facilité  une  meilleure  distribution  des  sub- 
sistances tout  en  favorisant  l'allluence  des  bras  là  où  le 
travail  les  sollicite. 

Grùce  à  un  concours  de  circonstances  heureuses, 
dont  M.  Porfirio  Diaz  a  su  habilement  se  servir  ;  grâce 
là  l'unité  et  à  la  persistance  des  vues  de  cet  homme 
d'Etat;  grâce  au  bon  sens  de  la  population,  la  Répu- 
blique du  Mexique  est  devenue  un  pays  riche  et  pros- 
père et  ses  progrès  ont  étonné  le  monde. 

Ces  progrès,  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
Théry,  les  constatait,  ici,  il  y  a  quelques  mois. 

«  Cette  prospérité,  écrivait-il,  n'est  pas  seulement  prouvée 
par  le  développement  des  excédents  budgétaires  :  on  en 
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trouve  lu  manifestation  dans  toutes  les  sources  d'activité  : 
le  l'hitVro  d(^s  exporlalioiis,  qui  ol:ut  de  ÎSil'it.OOO  piastres  en 
18',)l-i)2  (avant  la  baisse  do  l'argent  ]ir()VO([U(''e  en  IS'.l:!  par  la 
suspension  do  Tact  Sliernian  ot  par  la  i'ormolure  do»  liôtels 
de  monnaie  ludions,  ù  la  Irappe  libre  des  roupies)  s'olevail  à 
105.01(1  OOi)  piastres  on  lSl),j-SI(>  el  à  138.478.001»  piastres  en 
1898-9VI  ;  le  montant  total  do  l'autimenlation  a  donc  été  do 
120  0/0  dans  une  période  de  neuf  années,  el,  s'il  est  vrai  que 
la  produiMion  niinièro  a  contribué  largement  à  oe  résultat,  il 
est  éi;alomenl  exact  ipie  l'exportation  des  produits  a^'ricoles 
ot  manulucturos  a  doublé,  grâce  à  l'impulsion  que  leur  a 
donnée  la  baisse  do  l'argent. 

Un  des  résultats  de  cette  baisse  a  été  la  création  d'un  grand 
nombre  de  manufactures  de  tout  genre  et  surtout  de  manu- 
facture-! d'articles  de  laine  et  de  colon.  Il  existe,  aujourd'hui, 
au  l\lt!xique.  1:37  fabriques  de  ce  genre  et  le  produit  de  leur 
vente,  qui  était,  en  1808,  de  ^8.203.000  piastres,  a  atteint  en- 
viron 32  millions  do  piastres  en  1899.  » 

Et  M  Edmond  Tliéry  ajoutait  : 

«  Un  pays  qui,  en  neuf  ans,  a  doublé  ses  revenus,  le  mon- 
tant de  ses  exportations  et  le  nombre  de  ses  fabriques,  qui  a 
triplé  le  capital  de  ses  banques  et  le  chiffre  tetal  do  ses  opé- 
rations commerciales,  peut  sincèrement  être  considéré  comme 
en  pleine  prospérité.  » 

Nous  comprenons  qu'après  de  pareils  résultats,  le 
Mexique  conserve  à  sa  tête  l'iiomme  d'Etat  qui  l'a 
guidé  dans  cette  voie.  Et  nous  comprenons  que  la  nou- 
velle période  présidentielle  de  M.  Porfirio  Diaz  doive 
être  considérée  comme  un  événement  heureux  par  tous 
ceux  qu'intéresse  la  prospérité  du  Mexique. 

Georges  Bourgarel. 


BANQUE  DE  L'ALGERIE 


Ainsi  que  nous  l'avons  dit  il  y  a  liuit  jours,  les  ac- 
tio  inaires  de  la  Banque  df.  l Algérie  se  sont  réunis,  le 
15  courant,  en  assemblée  générale  annuelle.  Cette 
réunion  a  eu  lieu,  pour  la  première  fois,  à  Paris.  Voici 
le  bilan  qui  leur  a  été  soumis  et  que  nous  comparons 
à  celui  de  l'exercice  précédent  : 

Bilan  au  31  octobre 
1899  1900 
(En  francs) 

Actif 

Numéraire  on  caisse   4.'). 558. 393  46     48.048.835  83 

Rentes  sur  l'Etat   18.411.393  35     18.411.393  35 

Portefeuille   78.535.796  18     88.803.800  m 

Avances  sur  titres  ...    235.829  14         290.600  61 

Correspondants  d'Algérie  .. .      2.619.622  07      6.319.220  75 
Liquidations  (comptes  amor- 
tis conformément  à  l'arti- 
cle 35  des  statuts)   8.956.50144  »  » 

Hotels  de  la  Banque   2.312.000   »      3  655.286  40 

Domaine   10.320.854  56  ■>  » 

Acquéreurs  d'immeubles  (sol- 
des des  prix  de  ventes)  ...       1.242.398  32      2.679.214  80 
Compte   des  succursales 

avec  la  Banque   69.451.374  25     77.830.797  71 

Soc.  Domaniale  Algérienne .  »        »      3.398.250  » 

Avanies  à  l'Etat  (Chambre 

de  Commerce)   I.  'i07.699  64      1.334.032  85 

Avances  à  l'Etat  (loi  du  5 

juillet  1900)   »        »      3.000.000  » 

Divers   6.513.440  67      4.061.4.^0  68 

845.565.202  08  2.57 . 832 . 86h"Ô8 
Passif 

Capital   20.000.000    »  20.000.000,  » 

Billets  en  circulation   96.804.100    «  95.902.490  » 

Bordereaux  à  payer   6.099  10  5.088  95 

Comptes  courants  sur  place.  7.502.692  48  6.271.997  59 
Comptes  courants  dos  tréso- 
riers-payeurs  2.300.000   »  1.520.000  » 

Trésor  public   20.189.298  47  36.970.502  19 

Dividendes  à  payer   33.8.59  23  28.737  90 

Proflls  et  Portes   318.643  59  430.588  99 

Eéescompte   285.969  86  3-.'.9.724  74 

Réserve  statutaire   6.670.000   »  53.389  26 


(Vax  Planes, 


Hésorvo  extraordinaire   5.280.000  » 

Réserve  immobilière   2.312.000  » 

Réserve  immobilière  extra- 
ordinaire  3.730.000  » 

Provision  jjour  amortisse 

monts  de  risques   ).470.(J00  » 

Compte  do  la  Banque  dans 

SCS  succursales   71.106.090  58 

Correspondants  de  France..  .'i78  390  01 

Divers   1.177.452  76 


84.304.747  9a 
«74  o; ,6  56 
11.140.938  98 

2'<i=..5ri5.20v  08   2,57.832  863  08 


De  grandes  modifications  sont  à  sigaal>^r  dans  ces 
comptes,  d'une  année  à  l'autre,  et  elles  sont  la  consé- 
quence de  la  prorogation  du  privilège  do  cette  institu- 
tion qui  expirait,  primitivement,  au  31  octobre  dernier. 
Cette  prorogation  a  été  consentie,  par  la  loi  du  ti  fé- 
vrier 1900,  jusqu'au  31  octobre  1920,  avec  l'acuité  de  la 
faire  cesser  dans  le  courant  de  1912  par  une  nouvelle 
loi  qui  d-jvra  être  votée  un  an  d'avance,  c'est-à  dire 
dans  le  courant  de  1911.  Elle  impliquait  certaines  obli- 
gations de  la  part  de  la  Banque  :  la  cession  du  do- 
maine agricole  à  une  nouvelle  Société  qui,  constituée 
en  décembre  1899,  a  pris  la  dénomination  de  Société 
Domaniale  Algérienne,  et  do  plus  la  compensation, 
avec  les  réserves  existantes,  des  immobilisations  au- 
tres que  le  domaine.  Au  reste  nous  reviendrons  plus 
loin  sur  ce  chapitre. 

Il  ressort  du  rapport  communiqué  aux  actionnaires, 
que  les  bénéfices  de  l'exercice  1899-19U0  se  sont  établis 
ainsi  : 

Recettes 

1898-1899  1899-1900 
(En  francs) 


Agio  de  l'escompte   3.412.264  99 

Commissions  et  intérêts   522.533  21 

Revenu  de  la  fraction  du  capital 

immobilisé  en  rentes  sur  l'Etat.  486.003  75 

Réescompte  au  31  octobre  de  l'an- 
née précédente  et  au  30  avril 

suivant   572.731  17 

Report  des  profits  et  pertes  de 

l'exercice  précédent   8.574  56 


3.60«î.409  26 
320.415  36 

591.015 


572.597  10 

4.693  05 
5.002.107  68   5.095.129  77 

Il  y  a  lieu  d'ajouter  les  bénéfices  réalisés  dans  les 
anciennes  exploitations  pendant  l'année  agricole  1898- 

1899,  soit  8il.245  fr.  73,  contre  907.579  fr.  71  en  1897- 
1898,  de  sorte  que  le  total  des  bénéfices  Ijruts  a  atteint 
le  montant  de  5.936.375  fr.  49,  contre  5.909  687  fr.  39 
l'année  précédente,  soit  une  augmentation,  pour  1899- 

1900,  de  26.688  fr.  10. 

Les  frais  généraux  et  charges  extraordinaires  ont 
été  les  suivants  : 

1898-1899  1899-1900 
(En  francs) 

Charges  ordinaires   869.483  52      925.087  63 

—      extraordinaires   668.178  82    1.157.930  80 

Réescompte  de  l'exercice  (au  31 
octobre)   546.513  91      616.351  98 

2.084.176  25   2.69.J.400  41 

Soit  une  augmentation,  pour  1899-1900,  de  615.224 
francs  16.  Par  suite,  les  résultats  définitifs  sont  les 
suivants  : 

1898-1899  1899-1900 
(En  francs) 

Montant  des  bénéfices  bruts....  5.909.687  39  5.936.375  49 
Moins  :  Dépenses   2.084.176  25   2.699.400  41 

Soldes  nets   3.825.511  14  3.236.975  08 

Il  y  a  là  une  diminution  de  588.536  fr.  06,  mais  qui 
n'est  vraisemblablement  que  transitoire.  Elle  s'expli- 
que par  les  obligations  nouvelles  contraotées  vis-à-vis 
de  l'Etat,  et  par  les  circonstances  mêmes  que  traverse 
l'Algérie.  Le  compte  du  Trésor,  en  effet,  s'est  accru 
dans  une  notable  proportion  par  suite  de  l'insuffisance 
des  exportations,  résultant  des  bas  prix  pratiqués  ac- 


684 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEÉN.  —  France 


tuellement  pour  les  céréales  et  les  vins  sur  le  marche 
métropolitain.  Par  contre,  les  opérations  d'escompté 
ont  pris  un  nouvel  et  important  développement.  Elles 
présentent,  en  effet,  un  accroissement  de  plus  de  90 
millions  de  francs,  pour  74  000  effets,  sur  celles  du 
précédent  exercice.  Ces  chiffres  témoignent  du  souci 
constant  de  la  Banque  de  faire  profiter  le  pays  de  plus 
abondants  escomptes,  et  ils  fournissent  l'occasion  de 
montrer  combien  étaient  vaines  certaines  craintes 
émises  précédemment. 

Pour  l'exercice  entier  il  a  été  attribué  aux  action- 
naires :  Pour  le  premier  semestre,  7  fr.  92  par  action 
nominative  et  7  fr.  50  par  action  au  porteur;  et  pour  le 
second  semestre,  10  fr.  42  par  action  nominative  et  10 
francs  par  action  au  porteur,  soit  au  total  18  fr.  34 
nets  par  action  nominative  et  17  fr.  50  nets  par  action 
au  porteur.  L'année  dernière,  le  dividende  avait  été  de 
15  francs  nets  par  action  au  porteur.  C'est  donc,  pour 
l'exercice  1899-1900,  une  augmentation,  et  non  une 
diminution  comme  il  avait  été  dit  tout  d'abord.  Ajou- 
tons que  pendant  l'année  sociale  il  a  été  versé,  aux 
réserves  la  somme  de  2.491.248  fr.  72. 

Au  sujet  du  renouvellement  du  privilège,  le  Conseil 
d'administration  entre  dans  les  explications  les  plus 
détaillées.  D'après  ses  nouveaux  statuts,  son  siège 
social  a  été  transféré  à  Paris,  conformément  au  désir 
exprimé  par  le  Gouvernement.  De  plus  une  autre 
modification  est  à  signaler.  Elle  a  trait  à  la  règle 
qui  présidait  aux  émissions  de  ses  billets  de  banque. 
Ces  émissions  seront  maintenant  dans  des  proportions 
telles,  qu'au  moyen  du  numéraire  réservé  dans  ses 
caisses  et  des  échéances  de  papier  de  son  portefeuille, 
la  Banque  ne  pourra,  en  aucun  cas,  être  exposée  à 
différer  le  paiement  de  ses  engagements  au  moment  où 
ils  lui  seraient  présentés,  le  montant  des  billets  ne  de- 
vant jamais  dépasser  150  millions  de  francs. 

D'importants  sacrifices  ont  dû  être  consentis  par  la 
Banque  :  telles  l'avance,  sans  intérêt,  d'une  somme  de 
3  millions  de  francs  au  Trésor,  et  une  redevance 
annuelle  partant  d'un  chiffre  initial  de  200.000  francs 
pour  atteindre,  de  1.913  à  1.920,  celui  de  300  OOO  francs. 
Quant  à  l'aliénation  du  domaine,  elle  s'est  effectuée  par 
la  cession  de  ce  Domaine  à  la  Société  Domaniale  Algé- 
rienne^ au  prix  de  8.000.000  de  francs,  somme  infé- 
rieure de  2.320.854  fr.  56  à  l'évaluation  portée  au  bilan. 

Ce  sacrifice  a  été  lourd,  alors  surtout  que  les  résul- 
tats de  la  gestion  agricole  de  la  Banque  s'étaient  con- 
sidérablement améliorés  dans  ces  dernières  années;  ils 
s'étaient  élevés  à  1.041.300  fr.  en  189G-1897,  à  907.500  fr. 
en  1897-1898  et  à  841.(,'00fr.  en  1898-1899.  Mais  il  fallait 
donner  à  l'Etat  la  satisfaction  qu'il  exigeait  légitime- 
ment, c'est-à-dire  liquider  et  transformer  ces  mobilisa- 
tions en  ressources  mobiles. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  la  Banque  a  dû  alléger 
ses  bilans  du  poids  des  engagements  antérieurs  encore 
subsistants.  Le  compte  de  liquidation  d'un  montant  de 
8.384.451  fr.  09,  a  donc  disparu  ;  de  même  les  valeurs 
en  portefeuille,  dites  d'immobilisation,  s'élevant  à 
9.387.669  fr.  L'exécution  de  ces  mesures  a  eu  pour  ré- 
sultat d'absorber  la  presque  totalité  des  réserves,  mais 
il  faut  s'empresser  d'ajouter  que  parmi  les  immobili- 
sations ainsi  sorties  de  l'actif  il  en  est,  pour  un  chiffre 
non  sans  importance,  dont  la  rentrée  intégrale  n'est 
qu'une  question  de  temps.  Cet  élément  latent  aidera 
précieusement  à  la  constitution  desdites  réserves. 

En  résumé,  la  situation  de  la  Banque  de  l'Algérie  est 
maintenant  bien  assise.  Le  passé  est  épuré,  et  on  peut 
dire  qu'en  renouvelant  le  privilège  de  cette  Institution, 
le  Gouvernement  a  rendu  un  immense  service  à  la 
Colonie  à  la  prospérité  de  laquelle  la  Banque  n'a  cessé 
de  travailler  même  au  prix  de  grands  sacrifices. 

A.  Lecheket. 


LES  CHARBONNAGES  DE  TKVARTCHELI 


Au  moment  où  la  question  des  approvisionnements 
de  charbon  est  l'objet  des  préoccupations  du  monde 


industriel  et  où  la  Russie  vient  de  subir  une  crise  due 
en  grande  partie  à  l'insuffisance  du  combustible,  nous 
croyons  pouvoir  attirer  l'attention  sur  les  importantes 
découvertes  que  vient  de  l'aire  M.  Boutmy  dans  le  do- 
maine de  Tkvartchéli  (Caucase). 

Ce  domaine  est  situé  au-devant  de  la  pente  méridio- 
nale de  la  chaîne  du  Caucase,  à  30  verstes  du  bord 
de  la  mer  Noire,  au  nord-est  du  port  d'Otchemchiri 
et  à  40  verstes  au  sud  de  Soukhoum.  Il  occupe  le  bas- 
sin des  sources  du  Galisga,  qui  se  jette  dans  la  mer 
Noire,  près  d'Otchemchiri. 

Il  représente  à  peu  près  la  forme  d'un  rectangle,  dont 
la  longueur,  à  peu  près  parallèle  à  la  chaîne  du  Caucase, 
a  près  de  14  kilomètres. 

Ce  domaine,  qui  appartient  au  Trésor  et  occupe  une 
surface  de  180  verstes  carrées  (181  1/2  kilomètres  car- 
rés), a  été  concédé  par  le  Gouvernement  à  M.  Boutmy 
et  à  l'ingénieur  des  mines  Rabinovitch,  pour  l'exploi- 
tation des  gisements  de  charbon  qui  y  ont  été  décou- 
verts, jusqu'à  leur  épuisement  complet. 

L'importance  de  cette  découverte,  pour  le  Caucase,  est 
de  la  première  évidence,  car  pour  l'exploitation  de  ses 
richesses  minérales  il  ne  manquait  à  cette  contrée  que 
le  coke  et  les  nouveaux  charbonnages  peuvent  lui  en 
fournir  sans  arrêt.  Les  recherches  faites  avec  Içs 
moyens  et  l'énergie  nécessaires  par  les  ingénieurs  des 
Miries,  Prince  Chan-Gouli-Mirza,  Rabinovitch,  Demb- 
sky  et  Ttoliernevrsky  ont  donné,  après  une  année  et 
demie  de  travaux,  des  résultats  qui  ont  dépassé  toutes 
les  espérances.  La  puissance  des  couches  carbonifères 
atteint  7  sagènes  (14  mètres).  En  automne  de  l'année 
1899,  la  quantité  certaine  de  charbon  démontrée  par 
les  recherches  était  déjà  de  2  14  milliards  de  pouds. 
Depuis,  les  recherches  ont  avancé  de  beaucoup.  L'in- 
génieur des  Mines,  professeur  de  géologie,  M.  Loutou- 
guine,  envoyé  à  Tkvartchéli  par  le  Ministre  de  l'Agri- 
culture de  Russie  au  mois  de  mai  1900,  pour  apprécier 
l'importance  économique  de  l'entreprise  qui  allait  sur- 
gir, a  constaté  que  les  recherches  s'effectuaient  d'une 
manière  régulière  et  consciencieuse.  Il  a  signalé,  en 
même  temps,  la  présence  de  plusieurs  bassins  carbo- 
nifères séparés  dans  le  domaine  de  Tkvartchéli,  dont 
l'un  seulement  avait  été  exploré  vers  cette  époque 
d'nne  manière  détaillée.  Dans  la  partie  du  bassin  que 
le  professeur  Loutouguine  a  pu  examiner,  il  a  évalué 
la  quantité  évidente  du  charbon  à  2  1/2  milliards  de 
pouds. 

Les  résultats  antérieurs,  donnés  par  les  recherches 
faites  depuis,  ont  permis  à  l'ingénieur  Tchernevrsky 
de  constater  une  quantité  certaine  de  charbon  dans 
deux  autres  bassins  qui  dépasse  6  milliards  de  pouds, 
de  manière  que  ces  deux  bassins,  indépendamment 
des  autres,  garantissent  pour  soixante  années  une  pro- 
duction annuelle  de  100  millions  de  pouds. 

En  présence  de  cette  situation,  M.  Boutmy  n'a  pas  hé- 
sité à  acquérir  la  concession  accordée  à  M.  Rabinovitch, 
et  cette  acquisition  a  mis  entre  les  mains  de  l'entreprise 
qu'il  dirige  tout  le  bassin  de  Tkartchéli. 

De  son  côté,  le  Gouvernement  russe,  qui  montre  un 
tel  intérêt  à  tout  ce  qui  peut  assurer  le  développement 
industriel  du  pays,  a  été  frappé  par  les  conséquences 
que  pourraient  avoir  cette  découverte  et  le  Ministre 
des  Domaines,  M.  Ermoloff,  a  voulu  se  rendre  compte 
par  lui-même  de  la  situation.  Ayant  consenti  à  venir 
inaugurer,  le  25  octobre  dernier,*  la  première  galerie 
faite  dans  les  gisements  de  la  Compagnie  Boutmy,  il 
a  envoyé  au  général  gouverneur  du  Caucase  le  télé- 
gramme suivant: 

Je  me  fais  un  devoir  d'annoncer  à  'Votre  Excellence  un 
événement  important  pour  le  Caucase,  ainsi  que  pour  la  mé- 
tallurgie russe  en  général.  Hier,  en  ma  présence,  a  eu  lieu 
l'inauguration  de  la  première  î,'alerie  de  charbon  de  la  Com- 
pagnie Boutmy,  dans  le  domaine  de  Tkvartchéli.  pour  l'exploi- 
tation  des  gisements  de  charbon  qui  ont  été  découverts. 
Après  une  inspection  détaillée  de  ces  gisements  faite  par  moi, 
avec  le  concours  de  M.  le  chef  des  Mines  du  Gaucause  et 
d'autres  spécialistes,  je  constate  qu'ils  méritent  d'être  consi- 
dérés comme  très  importants  pour  leur  richesse  et  la  qualité 
supérieure  du  charbon. 
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Au  moment  où  le  Ministre  adressait  ce  télégramme, 
la  qualité  du  charbon  de  Tkvartciiéli  était  constatée 
par  deux  épreuves  laites  par  la  marine  militaire  russe 
sur  la  mer  Noire,  et  dans  un  rapport  ré(lit,'è  par  M.  Gal- 
lowaj',  professeur  de  l'Université  de  (lardilî,  cet  éminent 
géologue  classait  ce  cliarbon  comme  qualité  entre  celui 
ae  CarditV  et  celui  de  Newcastle. 

Ces  diverses  constations  ont  fait  prendre  à  l'entre- 
prise des  dimensions  considérables  :  la  construction 
d'un  chemin  de  fer  de  28  à  30  kilomètres,  à  voie  nor- 
male, a  été  décidée  entre  Otchemtchiri  et  le  comptoir 
de  'rkvartchéli,  situé  sur  le  (ialisga,  près  de  Savna- 
Kvara.  On  a  décidé  aussi  la  construction  d'un  port  à 
Otchemtchiri,  qui  mettra  les  travaux  de  cargaison  à 
l'abri  de  la  mauvaise  mer,  pendant  toutes  les  saisons 
et  par  tous  les  vents. 

Ces  simples  faits  constituent  l'importance  de  l'entre- 
prise. Nous  n'avons  pas  à  entrer  aujourçl'hui  dans  un 
exposé  plus  détaillé  de  ses  ressources  et  de  son  avenir. 
Il  nous  sulUt  d'avoir  constaté  ce  fait  :  la  découverte 
d'un  nouveau  bassin  houiller  dans  une  contrée  très 
riche  en  ressources  minières  et  cela  à  un  moment  où  la 
crise  du  chai  bon  arrête  le  développement  de  la  métal- 
lurgie russe. 

G.  B. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Duthéàire  de  la  guerre  nous  arrivent  les  nouvelles 
de  plusieurs  escarmouches,  dont  aucune  ne  peut  prendre 
les  allures  d'un  combat.  Kien  de  sérieux.  La  Cour  refuse 
toujours  de  rentrer  à  Pékin  et  fait  courir  elle-même  le 
bruit  qu'elle  est  captive  des  troupes  restées  fidèles. 

Les  négociations  entre  Ministres,  dit-on  à  Washing- 
ton, n'ont  encore  abouti  ni  à  un  protocole,  ni  à  un 
traitA  préliminaire.  Donc,  quelle  que  soit  l'attitude  de 
M.  Conger  ;  quelle  qu'ait  été  sa  part  dans  l'accord  qu'on 
suppose  maintenant  établi  entre  les  Minisires,  les 
Etats-lTnis  restent  encore  libres  de  demander  tels  chan- 
gements qu'ils  jugent  nécessaires  aux  condilions  arrê- 
tées entre  les  Ministres. 

Aussi  mande-ton  de  Washington  au  New-York 
Herald  : 

«  Des  instructions  ont  é'té  câblées  à  M.  Conger  pour 
lui  demander  de  conférer  avec  ses  collègues  sur  les 
modifications  qu'il  conviendrait  d'apporter  aux  résolu- 
tions arrêtées  par  les  Ministres.  M.  liay  paraît  espérer 
que  la  Grande-Bretagne,  la  Russie,  la  France  et  le 
Japon  se  joindront  à  l'action  des  Etats-Unis.  L'Allema- 
gne se  trouverait,  de  la  sorte,  isolée  et  serait  obligée  de 
se  joindre  aux  autres  puissances.  » 

La  Correspondance  Politique,  de  Vienne,  danç  une 
communication  qui  paraît  avoir  un  caractère  officieux, 
déclare  que  les  prévisions  de  M.  Hay  seraient  déjà 
partiellement  réalisées.  Les  puissances  seraient  d'accord 
pour  ne  pas  exiger  d'indt^mnités  qui  ruineraient  la 
Chine.  J^Ules  demanderaient  et  obtiendraient  la  con- 
damnation à  mort  du  prince  Tuan.  Mais  on  ne  ferait 
pas  de  son  exécution  une  condition  préliminaire  à  la 
conclusion  de  la  paix. 

D'autre  part,  Ips  dernières  nouvelles  arrivées  aujour- 
d'hui annoncent  que  M.  Conger,  ministre  des  Et;its- 
Uais,  a  reçu  des  instructions  formelles  pour  refuser 
son  assentiment  à  tout  arrangement  si  les  conditions 
faites  à  la  Chine  ne  sont  pas  considérablement  modi- 
fiées et  adoucies. 

Le  Gouvernement  des  Etats-Unis  insiste  pour  qu'on 
suive  une  politique  modérée  à  l'égard  de  la  Cliine  et,  ce 
faisant,  il  croit  avoir  l'appui  de  l'Angleterre,  de  la  Rus- 
sie, de  la  France  et  du  Japon. 

La  Polllische  Correspnndenz  a  publié  hier  un  article 
qui  a  tout  l'air  d'un  communiqué  semi-officieux  russe. 
Cet  article  dément  de  la  façon  la  plus  catégorique  le 
bruit  d'après  lequel  la  Russie  aurait  déjà  conclu  un 
traité  avec  la  Chine;  il  insinue  que  ce  bruit  émane  de 
milieux  chinois  intéressés  et  qu'il  aurait  pour  but  de 


semer  la  discorde  entre  l^s  puissances;  il  déclare  en 
outre,  de  la  façon  lu  plus  positive,  que,  depuis  le  mo- 
ment on  la  crise  chinoise  a  éclaté,  aucun  arrangement, 
de  quoique  nature  que  ce  soit,  n'est  intervenu  entre  les 
Gouvernements  russe  et  chinois. 


Mormations  Éconoffliiiiies  et  FûiaiiciÈres 


Compagnie  Internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  Les  actionnaires 
de  cette  Compagnie  se  sont  réunis  le  24  courant  à 
Bruxelles  en  assemblée  générale  extraordinaire.  L'or- 
dre du  jour  portait  :  modification  aux  articles  21  et  34 
des  statuts. 

La  Compagnie,  comme  on  le  sait,  possède  des  ter- 
rains et  des  immeubles  dans  différents  pays,  et  parti- 
culièrement en  Belgique  et  en  France.  Amenée  à  vendre 
certains  de  ces  terrains  qui  sont  inutili:>ables  pour  ses 
hôtels,  et  qui  n'ont  été  acquis  que  pour  empêcher 
qu'on  y  élève  des  constructions  dans  des  conditions 
défavorables  pour  ses  propres  immeubles,  ou  en  pré- 
vision des  plus-values  que  le  voisinage  de  ses  hôtels  ne 
manquerait  pas  de  leur  donner,  la  Compagnie  a  entamé 
diverses  négociations.  Mais  comme,  d'après  les  statuts, 
le  Conseil  ne  possédait  pas  un  droit  certain  de  vendre 
des  terrains  ou  des  immeubles,  il  lui  a  fallu  demander 
aux  actionnaires  de  l'investir  des  pouvoirs  les  plus 
étendus  pour  la  gestion  et  l'administration  de  la  So- 
ciétté.  Cette  autorisation  lui  a  été  donnée.  De  môme  les 
actionnaires  ont  voté,  ainsi  que  suit,  la  modification  à 
l'article  34  des  statuts  : 

«  Art.  34.  —  Il  est  tenu  chaque  année  à  Bruxelles,  le  troi- 
n  sième  mardi  d'avril,  à  deux  lieures  de  relevée,  une  assem- 
«  blée  générale  ordinaire.  L'assemblée  se  réunit,  en  outre. 
Il  extraordinairement  sur  la  convocation  du  Conseil  d'admi- 
Il  nistration  ou  du  Conseil  de  surveillance.  Ces  collègues  sont 
«  tenus  de  la  convoquer  sur  la  demande  d'actionnaires  repré- 
II  sentant  le  dixième  du  capital  social.  » 

Bien  que  l'assemblée  du  24  novembre  n'ait  eu  pour 
objet  que  les  modifications  dont  il  vient  d'être  parlé, 
le  Conseil  d'administration,  en  présence  de  la  réaction 
qui  s'est  produite  dans  ces  derniers  mois  sur  les  actions 
de  la  Société,  a  cru  de  son  devoir  de  donner  les  ren- 
seignements les  plus  circonstanciés  sur  la  situation 
actuelle  de  l'entreprise. 

L'augmentation  des  recettes,  dit  le  rapport  qu'il  a 
communiqué  à  ses  associés,  était,  au  10  novembre,  de 
2.104.500  fr.  sur  l'an  dernier,  et  elle  s'élèvera  proba- 
blement à  2.200.000  fr.  en  fin  d'exercice,  laissant  ainsi 
un  accroissement  de  bénéfices  d'environ  1.200.000  fr. 
Mais  si  l'Exposition  a  apporté  un  surcroit  de  trafic 
prévu,  les  établissements  qui  y  ont  été  créés  par  la 
Compagnie,  et  dont  on  croyait  le  succès  assuré,  ont 
causé  la  plus  amère  et  la  plus  profonde  des  désillu- 
sions. Voici,  à  ce  sujet,  comment  s'exprime  le  doca- 
ment  auquel  nous  nous  reportons  : 

«  Considérant  qu'il  était  de  notre  devoir,  et  nous  osons 
dire  de  l'intérêt  bien  compris  de  notre  avenir,  de  représenter 
dignement  la  Belgique  à  l'Exposition,  désirant  également 
apporter  à  la  France  le  concours  le  plus  large  dans  l'orga- 
nisation de  sa  grande  œuvre  de  paix  et  de  concoriJe,  qui,  en 
développant  les  relations  de  peuple  à  peuple,  créera  de  nou- 
veaux courants  de  voyageurs,  nous  avons  exposé  le  train 
transsibérien,  et  pour  en  rendre  la  visite  attractive,  nous  y 
avons  ajouté  le  panorama  mouvant  de  Moscou  à  Pékin;  nous 
faisions  ainsi  une  exhibition  intéressante  de  notre  matéiiol  le 
plus  nouveau  et  le  plus  perfectionné,  en  même  tfmps  que 
nous  donnions  une  notoriétâ  des  plus  profitablts  à  nos  futurs 
services  de  l'Asie  et  de  l'Extrême  Orient. 

«  Notre  Société  exposait  également  des  voitures  de  diffé- 
rents types  dans  les  sections  belge,  française,  allemande, 
austro-liongroise  et  italienne. 

«  Nous  croyons  pouvoir  dire  que  la  Compnc/nie  des  Wagons- 
Lits,  à  laquelle  le  jury  a  voté  un  grand  prix  et  qui,  un«  fois 
de  plus,  a  démontré  .sa  vitalité  et  son  caractère  international, 
sinon  universel,  sort  grandie  de  ce  concours  entre  tous  les 
peuples  du  monde. 


686 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


«  Eq  vue  de  couvrir  cette  grandiose  mais  coûteuse  installa- 
tion, nous  ajoutions  aux  extrémités  du  Panorama  transsibé- 
rien un  restaurant  chinois  et  un  restaurant  russe. 

Etablissant  nos  prévisions  sur  les  résultats  obtenus  par 
les  panoramas  et  resiaurants  de  18o9,  nous  étions  en  droit  de 
penser  que,  non  feulement  les  résultats  des  restaurants  et 
les  entrées  au  panorama  couvriraient  le  coût  de  nos  installa- 
tions, mais  encore  nous  laisseraient  un  bénéfice  important. 

<■  Tel  n'a  pas  été  le  cas  et  malgré  la  faveur  relative  dont  ont 
joui  les  restaurants  et  le  panorama,  les  recettes  ont  à  peine 
couvert  les  frais  dVxploitation. 

«  Ce  grand  effort,  auquel  ont  concouru,  avec  le  plus  absolu 
dévouement,  nos  ingénieurs  et  nos  chefs  de  service,  et  dont 
un  résultat  heureux  doit  être  attendu  dans  l'avenir,  nous 
aura  causé  une  dépense  d'environ  1.500.000  fr.,  que  les  re- 
cettes, comme  nous  venons  de  le  dire,  n'ont  pas  permis  de 
recouvrir.  Il  est  à  remarquer  que  le  service  de  l'électricité  à 
l'Exposition  n'ayant  pas  été  en  mesure  de  nous  fournir  le 
courant  électrique,  le  panorama  n'a  pu  être  mis  en  marche 
que  deux  mois  après  l'ouverture.  » 

Bref,  tandis  que  les  recettes  d'exploitation  donneront, 
pour  l'exercice  en  cours,  un  bénéfice  supérieur  de  1  mil- 
lion 20U.000  fr.  environ  à  celui  de  l'exercice  précédent, 
la  Compagnie  aura  à  subir,  par  l'Exposition,  une  perte 
d'environ  1.500.000  fr.  Le  résultat  des  années  1899  et 
1900  serait  donc  à  peu  près  le  même,  Pt  un  dividende 
de  37  fr.  50  pourrait  être  distribué,  s'il  n'y  avait  pas  à 
tenir  compte  d'une  situation  qui  viendra  exercer  un 
fâcheux  effet  sur  le  résultat  d'ensemble  de  l'exercice. 
Et,  à  ce  sujet,  le  rapport  s'exprime  ainsi  : 

«  Une  de  nos  filiales,  la  Compagnie  InternaiionaJe  des 
Grands-Hôtels^  s'était  vu  offrir  de  divers  cotés  des  conces- 
sions de  restaurants  à  l'Exposition;  son  Administration, 
croyant  à  un  immense  succès  de  cette  grande  «  World's  fair  », 
n'échappant  pas  à  l'émulation  fébrile  qui  s'était  emparée  de 
tous  en  vue  de  briller  dans  ce  grand  tournoi  international,  se 
basant  sur  les  bénéfices  considérables  réalisés  par  les  restau- 
rants de  l'Exposition  de  1889,  a  cru  devoir  traiter  avec  les 
concessionnaires  du  Vieux-Paris  et  de  l'Optique,  pour  l'ins- 
tallation et  l'exploitation  des  restaurants  de  ces  deux  entre- 
prises, qui  semblaient  devoir  figurer  parmi  les  œuvres  les 
plus  intéressantes  et,  par  suite,  les  plus  productives  de  l'Ex- 
position. Les  renseignements  recueillis  dans  les  bureaux  du 
Commissariat  général  de  l'Exposition,  les  plans  mêmes  de 
l'Exposition  sur  lesquels  se  trouvait  indiquée  la  répartition 
des  emplacements,  permettaient  do  croire  que  le  nombre  des 
restaurants  ne  serait  pas  très  sensiblement  supérieur  à  celui 
de  l'Exposition  de  1889  et,  pour  ce  qui  regarde  en  particulier 
le  Vienx-Po.ris,  le  plan  primitif  n'indiquait  aucun  restaurant 
sur  la  rive  droite  de  la  Seine  dans  les  environs  de  l'emplace- 
ment qui  lui  était  destiné.  Grande  fut  notre  surprise  quand, 
peu  avant  l'ouverture,  nous  vîmes  créer,  tant  en  aval  qu'en 
amont  du  Vieux-Paris^  toute  une  série  de  restaurants,  tels 
ceux  des  Congrès,  de  V Aquarium,  et  surtout  le  Grand  Res- 
taurait Duval,  ce  dernier  placé  en  quellque  sorte  contre 
l'entrée  du  restaurant  principal  du  Vieux-Paris.  L'.Vdminis- 
tration  de  l'Exposition  crut  devoir  accorder,  contre  toute 
attente,  des  concessions  de  restaurants  à  tous  ceux  qui  en 
voulaient  avoir,  et  le  nombre  de  ces  établissements  fut  telle- 
ment grand  qu'il  devenait  impossible  d'en  retirer  un  bénéfice, 
le  nombre  des  visiteurs  à  l'Exposition  eiît  il  atteint  le  maxi- 
mum des  prévisions. 

«  A  fo  tiori,  ces  entreprises  devinrent-elles  ruineuses  dans 
les  circonstances  où  elles  durent  être  exploitées  ;  ouverture 
faite  dans  des  conditions  des  plus  fâcheuses,  rien  n'étant  prêt, 
et  la  lumière,  durant  les  premières  semaines,  venant  à  man- 
quer constamment  ;  absence  de  fêtes  de  nuit,  etc.  Le  résultat 
de  ces  circonstances  et  des  fautes  commises,  principalement 
le  nombre  trois  ou  quatre  fois  trop  considérable  de  restau- 
rants et  les  grands  retards  apportés  dans  l'achèvement  des 
services  généraux,  causèrent  un  véritable  désastre,  au  point 
que  non  seulement  la  Compagnie  internationale  des  Grands- 
Hôtels  ne  put  récupérer  le  coût  de  ses  installations,  mais 
que  les  recettes  furent  insuffisantes  pour  couvrir  la  totalité 
de  ses  frais  d'exploitation.  » 

Comme  les  concessionnaires  d'autres  établissements, 
la  Compagnie  a  adressé  des  réclamations  au  Gouver- 
nement pour  des  sommes  s'élevant  à  un  '-hiffre  élevé, 
mais  inférieur  cependant  aux  pertes  qu'elle  a  subies; 
mai.s  tout  en  ne  doutant  pas  qu'il  sera  fait  droit  à  ces 
réclamations,  la  Compagnie  ne  veut  pas,  actuellement, 
tenir  compte  de  cette  éventualité. 

Le  rapport  mentionne  ensuite  que  la  Compagnie 
avait  acquis  de  la  Société  Immobilière  du  Trocadéro 
et  Passy,  un  grand  nombre  do  billets  de  séjour  dont 


une  partie  avait  été  rétrocédée  à  un  groupe  russe  qui 
ne  s'est  pas  trouvé  en  mesure  de  remplir  ses  enga- 
gements. Ce  que  voyant,  et  pour  éviter  une  perte,  la 
Compagnie  a  modifié  ses  conventions  avec  la  Société 
du  Trocadéro,  de  sorte  qu'elle  est  arrivée  à  liquider 
cette  affaire  sans  perte,  mais  en  restant  créancière  de 
cette  Société.  Cette  créance  se  recouvrera  par  la  Com- 
pagnie  des  Yiagons-Lits,  soit  au  fur  et  à  mesure  de  la 
vente  des  immeubles,  soit  en  s'appropriant  l'un  de 
ceux-ci. 

En  somme,  la  perte  d'exploitation  que  la  Société  des 
Grands- Hôtels  aura  faite  dans  l'exercice  s'élèvera  au 
moins  à  3  millions  et  demi  de  francs,  à  laquelle  viendra 
s'ajouter  une  perte  sur  la  réalisation  d'une  partie  de 
son  portefeuille.  Et,  ici,  le  rapport  s'exprime  ainsi  : 

■  «  L'Exposition  aura  donc  cofité  à  la  Compagnie  des  Wagons- 
Lits  une  perte  de  près  de  l.i')00.000  fr.  au  Transsibérien,  perte 
presque  compensée  par  la  plus-value  des  bénéfices  de  l'exploi- 
tation, et  à  la  Compagnie  des  Grands-Hôtels,  une  perte  de 
3.5ti0.t0l>  fr.  environ.  Quel([ue  considérable  que  soit  la  perte 
brute  de  5.000.000  subie  à  l'Exposition,  elle  ne  représente  que 
.">0  fr.  par  action;  cela  ne  nous  permet-il  pas  de  conclure  que 
la  baisse  de  nos  actions  de  800  fr.  à  400  fr.  et  au-dessous  est 
aussi  inattendue  qu'inexplicable? 

«  Il  est  vrai  qce  ces  pertes  de  l'Exposition,  qui  ont  été 
l'objet  de  tant  de  commentaires  malveillants,  de  critiques 
violentes  et  d'une  véritable  campagne  de  baisse  sur  nos  titres, 
ont  eu  pour  conséquence  de  porter  atteinte  à  notre  crédit  et 
de  nous  empêcher  de  placer  les  obligations  dont  votre 
(Conseil  avait  décidé  l'émission. 

«  Nous  avons  dû  recourir  à  nos  banquiers  pour  faire  face 
au  paiement  du  matériel  commandé  en  vue  du  développe- 
ment de  nos  services  et  de  nos  immobilisations  à  l'Exposition 
dans  lesquelles  nous  ne  sommes  pas  rentrés. 

«  Nous  noug  trouvons  donc  grevés  d'une  dette  llottante,  qui 
charge  notre  exploitation  d'intérêts  supplémentaires  élevés. 
Par  contre,  nous  possédons  un  portefeuille  d'actions  et  d'obli- 
gations qu'il  sera,  pensons-nous,  possible  de  réalisrr  succes- 
sivement et  nous  avons  des  terrains,  non  utilisables  pour  nos 
hôtels,  dont  la  vente  nous  assurera  des  rentrées  prochaines. 
Nos  banquiers  nous  ayant  assuré  des  crédits  pour  des  termes 
assez  longs,  il  sera  possible  de  les  rembourser  dans  des  délais 
relativement  courts  et  nous  ne  tarderons  pas  à  voir  notre 
situation  financière  absolument  consolidée,  et  notre  crédit 
redevenir  de  premier  ordre,  comme  il  l'était  il  y  a  quelques 
mois.  Toutefois,  votre  (Conseil,  voulant  agir  avec  la  plus 
entière  prudence  et  ne  pas  anticiper  sur  la  décision  souve- 
raine des  actionnaires  à  l'assemblée  générale  ordinaire  da 
mois  d'avril,  a  résolu  de  ne  plus  distribuer  d'acompte  le 
1"  janvier.  En  effet,  il  appartient  à  l'assemblée  générale  ordi- 
naire, qui  aura  à  connaître  les  chiffres  d''finitifs  du  bilan  de 
1900,  do  se  prononcer  en  toute  liberté  et  on  tenant  compte,  à 
l'époque  de  sa  réunion,  des  circonstances  financières  des  mar- 
chés, sur  l'opportunité  de  la  distribution  ou  de  la  non-distri- 
bution d'un  dividende  pour  l'exercice  1900.  En  d'autres  termes, 
les  bénéfices  de  cet  exercice,  en  tant  qu'il  ne  s'agit  que  de 
l'exploitation  proprement  dite  de  notre  entreprise  des  wagons- 
lits,  devant  être  suffisants  pour  permettre  la  distribution  d'un 
dividende  égal  à  celui  de  l'année  dernière,  vous  aurez  à  déci-r 
der  si  vous  entendez  renoncer  à  un  dividende  et  amortir,  en 
ce  cas,  sur  ce  seul  exercice,  la  totalilé  des  pertes  de  l'Expo- 
sition, assurant  ainsi  la  consolidation  rapide  de  la  situation 
fînanciéie  on.  .si  vous  préférez,  une  distribution  de  tout  ou 
partie  du  dividende  acquis,  en  reportant  sur  trois  ou  quatre 
exercices  l'amortissement  des  pertes  arcidtntelles  de  la  Com- 
pagnie des  Grands-Hôtels. 

Le  rapport  ajoute  que  les  pertes  de  la  Société  des 
Grands -Hàtels  ne  sont  qu'accidentelles,  qu'elles  ne  se 
reproduiront  plus  et  qu'elles  ne  doivent  pas  préoccuper, 
pour  l'avenir,  les  actionnaires  et  encore  moins  les 
obligataires.  «  Cet  avenir  s-e  présente  dans  d'excellentes 
condit'ons,  ajoute-t  il,  et  nul  doute,  pour  ceux  qui 
suivent  de  près  le  marché  des  Wagons-Lits,  que  les 
fâcheux  résultats  de  l'exercice  1000  seront  vite  oubliés. 
Jamais,  dit-il  encore,  la  situation  des  services  des 
Wagons-Lits  n'a  été  plus  satisfaisante;  jamais  ses 
relations  avec  les  Gouvernements  et  les  Compagnies 
de  chemins  de  fer  n'ont  été  meilleures,  et  jamais  la 
confiance  du  Conseil,  dans  la  solidité  de  l'entreprise  et 
dans  les  bénéfices  qu'elle  est  appelée  à  réaliser,  n'a  été 
plus  absolue.»  Quant  aux  Hôtels  exploités  par  les  Wa- 
gons-Lils,  les  résultats  de  la  plupart  d'entre  eux  per- 
mettent, aujourd'hui,  de  couvrir  les  intérêts  du  capital. 
Le  rapport  reconnaît  toutefois  qu'on  a  peut-être  mar- 
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ché  un  peu  trop  vite  et  un  pou  trop  grandement  dans 
la  création  d'InMels  que  l'on  avait  crus  utiles  au  déve- 
loppement du  tralic-voya^îeurs,  et  il  dit  aussi  (pi'on 
aurait  pu  se  limiter  aux  seuls  «  hôtels  terminus  ». 
Mais,  dans  l'avenir,  aucune  immobilisatioa  de  cette 
nature  ne  sera  faite.  Le  rapport  dit  encore  : 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  nos  amortissements  ont  tou- 
jours été  supérieurs  au  montant  du  remboursement  de.  nos 
obligations,  soit  par  la  constitution  des  réserves,  qui  s'élèvent 
à  ()  mdlions,  soit  par  les  amortissements  extraordinaires.  Lo 
montant  des  amortissements  effectués  sur  l'actif  immobilisé 
s'élevait,  au  31  décembre  dernier,  à  la  somme  de  21  millions 
258.8-23  francs. 

Enfin,  pour  terminer,  le  document  auquel  nous  nous 
sommes  reportés  spécifie  que  la  ConiTpagnic.  Anglaise 
de  l'Elysée  P(dnce  Hôtel,  dont  la  Compagnie  Interna- 
tionale des  Wagons-Lits  est  obligataire  et  actionnaire 
pour  une  somme  de  2.236.300  fr.,  a  brillamment  clô- 
turé son  exercice  au  30  septembre  1900. 


Société  anonyme  des  Anciens  Etablissements 
Cail  (en  liquidation).  —  Les  actionnaires  de  cette 
Société  se  sont  réunis  en  asseml)lée  générale,  à  Paris, 
le  24  courant.  En  attendant  cette  date,  une  réunion 
officieuse  d'un  groupe  d'actionnaires  lyonnais  s'était 
tenue,  à  Lyon,  le  13  novembre,  au  cours  de  laquelle  la 
situation  actuelle  de  la  liquidation  avait  été  exposée. 

On  sait  que  cette  Société  a  cédé,  en  1899,  îe^  usines 
qu'elle  exploitait  jusqu'alors  à  la  SorAeté  Française 
de  Constructions  Mécaniques,  mais  qu'elle  a  conservé 
son  autre  actif  et  son  passif  qui  se  décomposaient  ainsi 


au  31  décembre  1899  : 

Actif 

55.000  mètres  de  terrains  à  Grenelle  1   X 

Créances  en  suspens  (285.000  fr.)   Mémoire 

Indemnité  due  par  la  Compagnie  de  l'Ouest   X 

Location  des  terrains   X 

Passif 

Francs 

Dû. au  Crédit  Foncier  de  France   1.427.000 

Dù  au  Crédit  Lyonnais   1.114.000 

Dû  à  la  Société  Française  de  Constructions  Mé- 
caniqiies  pour  règlement  de  divers  comptes  et 

frais   400.000 

Créanciers  divers   36.000 


2.977.000 

Depuis  le  31  décembre  dernier,  la  situation  s'est  ainsi 
modifiée.  Pour  permettre  à  la  liquidation  de  rembour- 
ser le  Crédit  Lyonnais,  le  Crédit  Foncier  a  consenti  à 
relever  son  prêt  à  2  millions  de  francs  comme  aupara- 
vant, et  la  Société  Française  de  Constructions  Méca- 
niques a  avancé  encore  600.000  fr.  Ces  GOO.OOO  fr., 
joints  à  la  créance  précédente  de  cette  entreprise 
représentaient,  avec  les  intérêts,  un  montant  de  1  mil- 
lion 50.000  fr.  qui  était  exigible  à  la  date  du  31  octobre 
dernier.  Et  comme  cette  Société  n'est  pas  une  Banque, 
mais  bien  une  simple  affaire  industrielle,  elle  désire 
rentrer  dans  ses  fonds  sans  toutefois  en  exiger  le  rem- 
boursement du  jour  au  lendemain,  il  convient  donc 
d'aviser. 

Sur  les  créances  qui  figurent  à  l'actif,  la  liquidation 
de  la  Société  des  Anciens  Etablissements  Cail  a  déjà 
fait  rentrer  100.000  fr.,  et  elle  réclame  à  la  Compagnie 
de  V Ouest,  T^OMT  l'indemnité  due  par  celle-ci,  300.000  fr. 
Mais  la  grosse  question  réside  dans  les  terrains  de  Gre- 
nelle qui  n'ont  pas  encore  trouvé  les  acheteurs  qui 
convenaient,  les  négociations  entamées  pour  la  vente 
n'ayant  pu  aboutir  pour  diverses-raisons.  Afin  de  remé- 
dier à  cet  état  de  choses,  M.  Lamaizière,  un  dos  liqui- 
dateurs, a  proposé  deux  solutions  :  1"  la  création  d'une 
Société  Immobilière  au  capital  de  2  millions  de  francs, 
qui  serait  formée  par  les  actionnaires,  à  charge  par 
eux  de  verser  100  fr.  par  chaque  action  de  la  Société 
Cail  qu'ils  détiennent;  2o  un  Emprunt  de  1.500.000  fr. 
à  contracter,  en  donnant  en  nantissement  tout  ou  partie 
des  20.000  actions  de  la  Société  Française  de  Construc- 
tions Mécaniques  qui  vont  être  remises,  à  la  fin  de 


l'année,  à  la  liquidation  do  la  Société  des  Anciens  Elâ- 
blissemenls  Cail.  A  l'aido  de  cet  Emprunt,  on  rembour- 
serait l'avance  de  la  Société  Française  et  lo  surplus 
serait  employé  à  payer  les  iutéi'êts  du  Crédit  Foncier 
et  de  l'Emprunt  projeté,  et  à  faire,  au  besoin,  les  tra- 
vaux de  viabilité  nécessaires  en  vue  de  faciliter  la  vente 
par  morcellements  des  terrains  de  (Irenelle. 

C'est  à  cette  seconde  solution  ({uo  s'est  ralliée  la  réu- 
nion officieuse  du  13  novembre,  à  l'unanimité  moins 
deux  voix.  Quant  au  système  qui  tendait  au  rembour- 
sement de  l'avance  de  la  Société  Française  au  moyen 
de  la  réalisation  immédiate  des  terrains,  il  a  été  écarté 
immédiatement,  attendu  que  la  liquidation  n'en  est 
pas  réduite  à  les  vendre  à  tout  prix,  quoi  qu'on  puisse 
croire. 

Sur  une  question  qui  lui  a  été  posée,  M.  Lamaizière, 
qui  est  aussi  administrateur  de  la  Société  Française 
de  Constructions  Mécaniques,  a  laissé  entendre,  que 
bien  que  les  comptes  de  cette  entreprise  ne  dussent  être 
arrêtes  qu'au  31  décembre  prochain,  il  estimait  que 
son  dividende,  pour  l'exercice  en  cours,  ne  pourrait  pas 
être  inférieur  à  10  fr.,  le  carnet  de  la  Compagnie  étant 
bien  pourvu  de  commandes.  Par  suite,  les  dividendes 
à  recevoir,  par  la  liquidation  de  la  Société  des  Anciens 
Etablissements  Cail,  sur  les  20.000  actions  de  la  Société 
Française  de  Constructions  Mécaniques  qui  lui  revien- 
nent, seraient  plus  que  suffisants  pour  payer  les  inté- 
rêts de  ses  dettes. 

Ajoutons  que  les  actionnaires  qui  ont  répondu,  le 
2i  courant,  à  la  convocation  qui  leur  avait  été  adressée 
par  les  liquidateurs,  ont  confirmé  les  pouvoirs  de  ces 
derniers  et  leur  ont  adjoint  un  Comité  de  cinq  person- 
nes choisies  parmi  les  principaux  porteurs  d'actions. 
Ce  sont  :  MM.  Bonnardel,  Coste,  Lachambre,  Villar  et 
Wolfï  qui  auront  à  examiner  les  projets  dont  il  a  été 
parlé  plus  haut,  et  à  s'employer  pour  tirer  le  meilleur 
parti  possible  dos  55.0C0  mètres  de  terrains  que  pos- 
sède la  liquidation. 


Les  Andalous  et  la  Société  de  Penarroya.  —  Dans 

noiïQ  Revue  Hebdomadaire  du  Mardi c  Financier  de 
Paris  paru  dans  notre  précédent  numéro,  nous  avons 
annoncé  que  les  actionnaires  de  la  Com,pagnie  des 
Chemins  de  fer  Andalous,  réunis  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  le  19  courant,  avaient  approuvé  la 
cession,  à  la  Société  des  Mines  de  Penarroya,  des 
mines  métallii^ues  et  de  charbon  de  Belmez  qu'elle 
possédait.  De  leur  côté,  les  actionnaires  de  la  Société 
des  Mines  de  Penarroya  se  sont  réunis  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  donner  leur  approbation 
à  l'entente  intervenue,  et  pour  voter  les  mesures  qu'elle 
nécessitait. 

Pour  faire  face  au  règlement  do  cet  achat,  la  Société 
des  Mines  de  Penarroya  porte  son  capital  nominal  de 
11  à  15  millions  de  francs  au  moyen  de  l'émission  de 
16.000  actions  nouvelles  de  250  francs.  Ces  nouveaux 
titres  seront  émis  au  prix  de  1.150  francs;  ils  seront 
réservés  par  privilège  aux  anciens  actionnaires  qui 
ont  un  droit  irréductrble  à  8  actions  nouvelles  de  250 
francs  nominal  par  11  actions  anciennes  de  500  francs 
et,  de  plus,  un  droit  de  souscription  réductible  pour  les 
titres  non  souscrits  qui  resteraient  disponibles. 

Cette  émission  procurera  à  la  Société  une  somme  un 
peu  supérieure  à  18  millions  de  francs  sur  laquelle  il 
sera  prélevé  :  12  millions  de  pesetas  pour  régler  l'achat 
des  mines,  et  800.000  pesetas  pour  payer,  après  inven- 
taire, les  stocks  et  les  marchandises.  Le  surplus  des 
disponibilités  qui  restera  à  la  Société  de  Penarroya  lui 
permettra  d'entreprendre  des  travaux  neufs  destinés  à 
augmenter  l'extraction  des  houillères  de  Belmez,  ex- 
traction qui  s'élève  déjà,  à  l'heure  actuelle,  à  près  de 
200.000  tonnes  par  an. 

L'assemblée  extraordinaire  des  actionnaires  de  la 
Société  de  Penarroya  a  aussi  voté  le  dédoublement  des 
22.000  actions  anciennes  de  500  francs,  de  sorte  que  le 
capital  actuel  de  15  millions  de  cette  Société  .sera  désor- 
mais représenté  par  60.000  actions  au  nominal  de  250 
francs. 

Rappelons  que  les  mines  qui  viennent  d'être  rétro- 
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cédées  par  la  Compagnie  des  Andalous  ne  figuraient, 
dans  le  bilan  de  cette  entreprise  que  pour  7.880.000 
pesetas  moins  amortissement  de  2.700.000  pesetas,  soit 
pour  5.180.000  pesetas. 


Situation  hebdomadaire  ^e  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


2')  novembre 
2.324.8W.10:; 
1.112. m  693 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
22nnvpniln':' 

Or   2.30J  136.800 

Argent. . .  1.114.306.480   

3. 123. 443. 280   3  437. 021.198 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

_   .  ,    .,,    n    .    (  Effets  Paris  

Portefeuille  Pans  |  ^^^^^  Etranger... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  litres  ,à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  eu  additions  au  capital  

Réserves  (   

„o  ^  Ex-banques  département., 
mobilières  |  j^^j      ^  -^^-^^  j'g-,  

Réserve  immoliiliéres  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


22  novembre 


3.423.443.280 


46.729 
309  222.735 


479.^91.078 
4  668.000 
271.400 
225  429.296 
286.514.967 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.289 
100.000.000 
4.000.000 
18. 731.081 

6.446  069 
8.407.444 
39  9.i5  977 


5  199.036  104 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.12.';.  000 
4.000.000 
8.407.44. 
.029.520.240 
21. SU. 692 
10. 890. 310 

m. m,  482 

394.403  19 
68.977.724 

2.007.725 
12  278.715 

1.736.997 
42.307.514 


5.199  036  104 


29  novembre 


3.437.021.798 


7.750 
376.623.730 


340.432 
4.8.36 
227 
221. 863 
279.014 
180.000 
10.000 
2.980 
99.627 
100.000 
l.OOO 
18.769 


003 

000 
100 
509 
117 
000 
.000 
730 
289 
000 

ooo 

092 


inclus,  les  actions  de  500  francs  de  ladite  Société  se  négocie- 
ront sous  devix  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre  aux  actions  non  estampillées. 


6.871.443 
8.407.444 
55.722.287 


5.346  404.316 


182 

8 

10 
2 
9 
4 
8 

.090 
18 
11 
393 
439 
79 
1 

12 
1 

71 


500.000 
002.313 
000.000 
980.750 
125.000 
000. 000 
•107.444 
123.995 
H6:i.576 
.H()7.7(;3 
3H7  753 
611.587 
636  273 
946. 299 
776.151 
.736.997 
6.'6  411 


5.346  404. 316 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


3  dfc 

2  déc. 

1-  (léc. 

30  iKiv. 

29  nov. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.690  2 

3.732  7 

3. 799.2 

4.043.7 

4.090.1 

3.16.'i.2 

3- 169. 4 

3.048.2 

3.056.6 

3.437.0 

888.2 

892.6 

596.3 

1.197.1 

917.1 

365.6 

379  2 

416  3 

476.4 

500.9 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

297  6 

291  4 

3 '(9. 2 

351  1 

393.4 

503.6 

501  9 

428.6 

472.2 

519.2 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

2  0/00 

1  V.  0/00 
2  362.0 

6  0/00 

2  %  0/00 

])air 

2.612  9 

3.935  3 

7.701  4 

5.904.7 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  'Ville  de  Paris 

Un  dernier  versement  de  62  fr.  50  étmt  appelé,  le  1"  dé- 
cembre procliain,  sur  les  actions  non  libérées  de  la  Compa- 
gnie du  Gtiemin  de  fer  Métropolitain  ds  Paris,  la  Cham- 
bre syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  23  novembre  les  actions 
de  ladite  Société  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  en- 
tièrement libérés  et  au  porteur. 


Par  suite  de  l'émission  à  1.150  fr.  de  16.000  actions  nou- 
Telles  de  350  fr.  de  la  Société  Minière  et  Métallurgique  dePe- 
narroya,  dont  la  souscription,  ouverte  du  25  novembre  au 
6  décembre,  est  réservée  par  préférence  aux  anciens  action- 
naires, à  raison  de  4  actions  nouvelles  pour  11  actions  dé- 
doublées de  250  fr. 

La  Gliambre  syndicale  a  décidé  que  ju.squ'au  29  novembre 


Caisse  Nationale  d'Épargne.  —  ïableau  des  opérations 

efl'ecluces  pendant  le  mois  d'octobre  1900.   —  Versements 
reçus  de  256.985  déposants,  dont  35.171  nou- 
veaux  32.669.207  21 

Remboursements  à  140.117  déposants,  dont 
20.925  pour  solde   33.360.912  80 

Rentes  achetées  à  805  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   757.523  87 

34.118.43S  67 

Excédent  des  remboursements.  Fr.     1.449.229  40 
Nombre  de  comptes  existant  au  31  octobre  1900  :  3.553.479. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  5  au  11  novembre  1900  i  î."'"  semaine) 
(En  milliers  de  francs; 


S  en 

Rec.  br.  de 

Rec.  br 

depuis 

Désignation  des 

'o 

la  semaine 

le  l''  janvier 

Différence 

lignes 

P 

1900 

—  X 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

981 

951 

42.795 

41  .lOo 

-f 

1.694 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.14:; 

8.450 

8.100 

399  860 

.375  190 

-t- 

24. 670 

—   Chemins  Algériens 

513 

214 

178 

7. 742 

8.269 

527 

3.750 

5.176 

4  766 

213  789 

194.513 

-f 

19.246 

5  649 

3  626 

3.462 

163.551 

l.-1..5l)(i 

-i- 

9.045 

Orléans  

7. 012 

4.801 

4.097 

197.379 

183  188 

-t- 

14.191 

Est  

4.8.50 

3.920 

3.588 

1(;6.347 

151.869 

-1- 

14.478 

Midi  

3.475 

2.166 

2.161 

96.2i0 

93.191 

-1- 

3.049 

Est-Algérien  

898 

173 

177 

6.014 

6.487 

442 

Bône-Guelma  

1.137 

162 

154 

7.162 

7  472 

310 

Ouest-Algérien..   

296 

53 

68 

2  599 

2.533 

-1- 

66 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

214 

1.720 

1.397 

+ 

323 

101 

38 

33 

1.251 

1.264 

13 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  tendance  du  Marché  a  été  encore  irrégulière  cette 
semaine,  et  la  tenue  de  la  Cote,  sauf  en  co  qui  regarde 
nos  Fonds  nationaux,  a  laissé  à  désirer.  11  est  vrai 
que  nous  approchions  de  la  liquidation  de  fin  de  mois 
et  qu'il  fallait  préparer  cette  échéance.  Au  dernier  mo- 
ment, c'est-à-dire  après  la  "  réponse  des  primes»  on 
est  en  reprise  sur  les  plus  bas  cours  faits,  et  l  aUure 
de  l'ensemble  est  plus  satisfaisante. 

L'opinion  en  Bourse  est  que,  sur  les  valeurs  qui  ont 
le  plus  pâti  dans  ces  dernières  semaines,  il  s'est  formé 
un  découvert  qui  a  augmenté  encore  ces  temps-ci. 
Peut-être  la  séance  de  ce  jour,  qui  est  celle  consacrée 
aux  reports,  va-t-elle  nous  fournir  quelques  indica- 
tions à  ce  sujet? 

On  croit  que  l'argent,  qui  est  toujours  abondant  s'ob- 
tiendra aujourd'hui,  au  Parquet,  aux  environs  de 
3  1/4  0  0. 

4-  -Ar  "^0?,  Rentes  Françaises  n'ont  cessé  d'avoir  une 
excellente  tenue. 

Les  0/0  Perpétuel,  qui  clôturait  à  100  fr.  60  à  terme 
et  à  100  fr.  55  au  cofnptant,  se  retrouve  respective- 
ment, à  100  fr.  92  1  2  et  à  100  fr.  95;  Rente  3  1/2  0/0, 
102  fr.  à  terme,  contre  101  fr.  75  et  101  fr.  95  au  comp- 
tant, contre  101  fr.  65;  Rente  Amortissable,  99  fr.  85 
aucomptant,  gagnant  35  centimes.  A  terme,  il  cote 
99  fr.  60. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892,  qui  res- 
taient à  480  fr.,  ont  progressé  de  2  fr.  50  à  482  fr.  50  ; 
Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  VAnnam  et 
du  Tonkin  81  fr.  50,  contre  81  fr.  20  ;  Etnprunt  de 
Madagascar  81  fr.50,  gagnant  50  centimes  :  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine  475  francs, 
en  plus-value,  pour  la  semaine,  de  13  francs, 

Les  échanges  en  Obligations  de  la  Ville  de 
Paris  sont  toujours  actifs. 
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UObligalion  4  0/0  1865,  ((iii  finissait  à551  fr.,  resle 
demandée  ainsi;  Obligations  3  0/0  1869,  sans  chan- 
-jement  à  425  fr.;  Obligations  3  0/0  1871,  40!)  fr.  £0, 
gagnant  1  fr.  50;  Obligations  4  0/0  18V5  et  Obiigaticns 
4  0/0  1876,  551  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  ZtteV^es  finissent  à 
348  fr.  comme  jeudi  dernier;  Quarts,  93  fr.  75;  Obliga- 
tions 2  1/2  0/0  1894-1896,  344  fr.;  Obligations  2  0/0 
1898,  406  fr.  50,  contre  40G  fr.  ;  Obligations  2  0/0 
1899  libérées  (Emprunt  du  Métropolitain),  390  fr., 
en  plus-value  de  4  francs. 

•j(  ^  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
avaient  fléchi  à  3.580  fr.  au  comptant,  ont  repris  à 
3.770  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt-deux  premières  semaines  du 
second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  5.004.708  fr.  02. 

i(  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  restaient  demandées  à  C65  fr.  au  comptant,  con- 
servent ce  cours.  A  terme,  elles  cotent  660  fr.  Pendant 
le  mois  d'octobre,  les  prêts  hypothécaires  et  commu- 
naux ont  accusé,  sur  le  mois  précédent,  une  augmen- 
tation de  6.040.929  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  se  re- 
trouvent fermes,  soutenues,  comme  précédemment, 
par  les  achats  continuels  de  la  petite  épargne  qui 
trouve,  dans  ces  titres,  la  sécurité  qu'elle  recherche 
pour  ses  placements. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
à  459  fr.,  contre  455  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  O/O 
1879,  497  fr.  ;  Obligations  Communales  1880,  492  fr., 
contre  494  fr.  50;  Obligations  Foncières  3  0/0  1883, 
444  fr.  75,  en  avance  de  'i  fr.  25;  Obligœ  ions  Foncières 
1885  2  8  0  0/0,  446  fr.,  contre  443  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  finissent 
à 389  fr.,  contre  390  fr.;  Obligations  Communales  1899 
2  60  0/0  estampillées,  453  fr.,  en  plus-value  de  7  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0,  452  fr., 
gagnant  3  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  75  0/0  1899, 
511  fr.,  contre  510  fr. 

if  i(  he  groupe  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  a  été  un  peu  irrégulier. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  était 
montée  à  1.089  fr.,  finit  à  1.072 fr.  ;  Comptoir  National 
d'Escompte,  581  fr.,  au  comptant  et  à  terme,  contre 
581  fr.  50  jeudi  dernier.  Les  dépêches  de  Londres  ont 
annoncé  le  règlement  définitif  de  l'indemnité  due  par 
le  Gouvernement  portugais,  aux  termes  de  la  sentence 
arbitrale  du  Tribunal  de  Berne,  pour  l'affaire  de  Dela- 
goa-Bay.  Cette  indemnité  se  monte,  avec  les  intérêts, 
à  plus  de  940.000  liv.  st.  (23.500.000  fr.).  C'est  le  20  cou- 
rant qu'elle  a  été  versée  aux  représentants  des  Gou- 
vernements anglais  et  américains  par  les  soins  de 
l'agence,  à  Londres,  du  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris.  Le  bilan  de  cet  établissement  au  31  octobre 
vient  d'être  publié.  Sa  comparaison,  avec  l'état  de 
situation  au  30  septembre,  fait  ressortir  les  modifica- 
tions suivantes  :  A  l'actif,  l'encaisse  esf  en  augmenta- 
tion de  près  de  10  millions;  le  portefeuille  commercial 
a  diminué  de  22  millions.  Nous  relevons  de  légères 
augmentations  aux  reports  (800.000  fr.),  aux  Banques 
des  Colonies  françaises  (1.200.000  fr.),  au  portefeuille- 
titres  (900.000  fr.).  Les  avances  garanties  ont  augmenté 
de  3  millions,  les  débiteurs  par  acceptations  de  2  mil- 
lions, les  crédits  par  acceptations  garanties  de  1  mil- 
lion. Au  passif,  les  comptes  de  chèques  et  comptes 
d'escompte  sont  diminués  de  7  millions,  les  accepta- 
tions pour  comptes  de  tiers  se  sont  accrues  de  3  mil- 
lions 1/2,  les  comptes  courants  créditeurs  ont  décru  de 
2  millions. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1.087  fr.  à  terme 
et  à  1.085  fr.  au  comptant,  se  retrouve,  sur  ces  deux 
marchés,  à  1.083  fr. 

La  Société  Générale  est  sans  changement  à  611  fr.  ; 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  également  sans  varia- 
tion à  594  fr. 


La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  avait  repris 
à395fr.,  est  revenue  à  382  fr.  ;  Banque  de  V Algérie, 
900  fr.,  gagnant  25  fr. 

Les  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France  sont  en  reprise  à  127  fr.,  contre 
120  fr.;  Obligations  de  475  francs,  152  fr.;  Bunqut 
Spéciale  des  Valeurs  Industrielles,  52  fr.,  contre  55  fr. 

La  Compagnie  Algérienne  cote  740  fr.,  comme  jeudi 
dernier  ;  Banque  Française  de  l'Afrique  dic  Sud,  68  fr. 
à  terme  et  au  comptant,  contre  70  et  71  fr.  ;  Compa- 
gnie Française  des  Mines  d'Or  et  d'Exploration,  81  fr. 

La  Banque  Parisienne  est  calme  à  501  fr.  ;  Société 
Foncière  Lyonnaise,  341  fr.  au  comptant,  contre  .346  fr.  ; 
Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  24/  fr.,  contre 
248  francs. 

if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  lourdes  un  moment,  mais  elles 
finissent  mieux. 

Le  Lrjon,  que  nous  laissions  à  1.775  fr.  à  terme  et  à 
1.770  fr.  au  comptant,  se  traite  respectivement  à  1.775 
francs  et  à  1.773  fr.  ;  Nord,  2.290  fr.  à  terme,  sans 
variation,  et  2.285  fr.  au  comptant,  perdant  5  fr.  ; 
Midi,  1.295  fr.  au  comptant,  contre  1.297  fr. 

L'Est  se  retrouve  â  1.050  fr.,  contre  1.059  fr.  ; 
Orléans,  1.675  fr.  au  comptant,  en  recul  de  13  fr.  et 
1.680  fr.  à  terme,  contre  1.685  fr.;  Ouest,  1.040  fr.  au 
comptant,  contre  1.035  fr. 

•Les  recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  pour  la  46e  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  augmentation  de  82.000  fr.  sur 
la  même  semaine  de  1899  ;  celles  de  l'Ouest  manquent 
encore.  Par  suite,  les  recettes  du  le'  janvier  1990  au 
18  novembre  courant  sont  en  plus-value  de  83.848.000 
francs  sur  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière 

Le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  et  Com- 
merciales a  été  encore  agité.  Les  affaires  de  traction 
ont  en  effet  rétrogradé  de  nouveau,  mais  en  dernière 
heure  elles  sont  en  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours,  et 
quelques-unes  même  sont  en  avance  sur  leur  clôture 
précédente. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans  s'é- 
changent à  610  fr.,  contre  615  fr.  ;  actions  de  la  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz,  1.136  fr.,  à  terme  et  au 
comptant,  contre  1.132  fr.  et  1.134  fr.  la  semaine  der- 
nière. Les  recettes  de  Gaz,  pour  le  mois  d'octobre  der- 
nier, se  sont  élevées  à 8.503.345  fr.  10,  contre  7.941.280 
francs  77  pendant  le  même  mois  de  1899.  Les  recettes 
des  dix  premiers  mois  de  1900  atteignent  le  total  de 
69.866.796  fr.  53,  soit  une  plus-value  de  6.341.932  fr.  64 
en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est'  à  306 
francs,  contre  307  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  518  fr., 
contre  530  fr.  ;  Chargeurs-Réunis,  1.121  fr.,  en  plus- 
value  de  6  francs. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  qui  finissait  à  1.540 
francs  au  comptant,  cote  1.535  fr.  Les  recettes  de  cette 
Compagnie,  pour  la  47'^'  semaine  de  l  exercice  en  cours, 
se  sont  élevées  à  957.058  fr.  20,  contre  956.051  fr.  65 
pendant  la  même  semaine  de  1899.  Du  le--  janvier  1900 
au  25  novembre  courant,  les  recettes  totales  s'établis- 
sent à  52.345.084  fr.  05,  contre  44.855.680  fr.  75  pen- 
dant la  même  période  de  1899,  soit  une  plus-value  de 
7.489.403  fr.  30  pour  l'année  en  cours.  Voitures  à  Pa- 
ris, 275  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  à  son  même  cours  de  485  fr.  ;  Société  de  l'Eleclro- 
Métallurgie,  également  sans  changement  à  610  l'r.  ; 
actions  Dyie  e<  5acaZan,  298  fr.,  contre  305  fr. 

Les  actions  Suez  finissent  à  3.540  fr.,  perdant  10 
francs  ;  mais  Parts  Civiles,  2.217  fr.  50,  eu  hausse  de 
12  francs  50. 

La  Compagnie  Générale,  de  Traction,  qui  avait  re- 
pris à  169  fr.  â  terme  et  à  169  fr.,  50  au  comptant,  se 
traite  respectivement  à  163  fr.  et  à  166  fr.  ;  Compa- 
gnie Française  pour  V Exploitation  des  Procédés  Thom- 
son-Houslôn,  1.255.  Rappelons,  aù  sujet  de  cette  Com- 
pagnie, les  recettes  réalisées  du  1er  janvier  1900  au  31 


690 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Franco 


octobre  dernier  par  trois  de  ses  filiales,  recettes  dont 
nous  donnions  le  détail  il  y  a  huit  jours.  La  Compagnie 
Française  des  Tramways  Electriques  et  Omnibus  de 
Bordeaux  a  réalisé,  pendant  les  dix  premiers  mois  de 
Fannée  en  cours,  255.100  fr.  35  déplus  que  Tannée  der- 
nière ;  les  recettes  de  la  C'^mpagnie  des  Chemins  de 
fer  Nogentais  sont,  pour  la  même  période,  en  augmen- 
tation de  134.612  fr.  95,  et  celles  de  la  Compagnie  des 
Tramways  de  Nice  et  du  Littoral,  en  plus-value  de 
521.412  fr.  70. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  des  Tramways 
{Tramicays-Hud)  cote  344  fr.  à  terme,  contre  355  fr.  et 
346  fr.  au  comptant,  contre  362  fr.  Trumioays  de  r  Est- 
Parisien,  i5b  îr.  à  terme,  en  reprise  de  11  fr.,  et  de 
454  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  14  fr.  ;  actions 
Tramicays  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la  Seine, 
740  fr.,  contre  750  fr.  ;  Compagnie  Générale  Française 
de  Tramways,  674  fr.  au  comptant,  contre  688  fr., 
mais  684  fr.  à  terme,  contre  680  fr.  Société  Parisienne 
pour  l'Industrie  des  Cliemins  de  fer  et  des  Trnmivays 
Electriques  [Société  Parisienne  Electrique),  250  fr.  à 
terme  et  254  fr.  au  comptant,  contre  254  fr.  et  252  fr.; 
Omnium  Lyonnais,  82  fr.,  contre  84  fr.  L'assemblée 
annuelle  des  actionnaires  de  cette  Société  aura  lieu  à 
Lyon  le  15  décembre  prochain. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  pst  à  352  fr., 
gagnant  10  fr.  ;  Comp«9'?îie  Générale  de  Construction, 
au  même  cours  de  145  fr.  ;  actions  Phosphates  du  Dyr, 
125  fr.  ;  Obligations  4  112  0/0,  480  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  clôturait  à 547  francs 
à  547  fr.  à  terme  et  à  550  fr.  au  comptant,  se  retrouve 
à  545  fr.  ;  Société  Métallurgique  de  l'Oural-  Volga, 
65  fr.  contre  82  fr."  ;  Compagnie  Nouvelle  des  Ciments 
de  Portland  et  du  Boulonnais,  515  fr.,  comme  il  y  a 
huit  jours  ;  Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Mé- 
ridionale, 880  fr.,  presque  sans  changement  ;  Forges 
et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est,  1.645  fr.  contre  1.650 
francs. 

Les  actions  des  Rafpnerie  et  Sucrerie  C.  Say, 
sont  à  1.230  fr.  au  comptant  et  à  1.233  fr.  à  terme, 
avec  un  coupon  de  35  francs  qui  est  mis  en  paiement 
à  partir  du  l'="'  décembre.  L'excellente  situation  de 
cette  entreprise  ressort  des  comptes  qui  ont  été  pré- 
sentés à  la  dernière  assemblée  générale. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  diverse- 
ment traités,  mais  ils  clôturent,  en  général,  d'une 
manière  très  satisfaisante. 

Les  Fonds  Argentins  sont  de  nouveau  demandés  ; 
Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  ¥ïQfr.,  en  béné- 
fice de  2  francs. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  1889,  qui  finissait  à 
62  fr.  85,  est  revenue  à  61  fr.  75;  Emprunt  de  Minas' 
Geraès,  363  fr.  50  au  comptant,  comme  précédemment. 

Les  obligations  de  YEmprunt  Chinois  5  0,'O  or  1898 
sont  demandées  à  440  francs. 

La  Renie  Extérieure  Espagnole,  qui  était  montée  à 
70  fr.  20,  a  eu  à  supporter  des  réalisations  qui  l'ont 
ramené  momentanément  à  69  fr.  80.  Elle  finit  à  69 
francs  90. 

La  Rente  Italienne,  qui  était  passée  la  semaine  pré- 
cédente à  95  fr.  10,  gagne  encore  10  centimes  à  95  fr.  20; 
par  contre,  Rente  Portugaise  3  0/0,  24  10,  contre 
24  40. 

Les  Fonds  Russes  sont  soutenus,  mais  calmes.  Le 
3  0/0  1891-1894.  ([ue  nous  laissions  à  84  fr.  75  au 
comptant,  reste  à' 84  fr.  75  et  à  84  fr.  80  :  Rente  3  0/0 
1896,  84  fr.  40  au  comptant  et  84  fr.  55  à  terme, 
contre  S4  fr.  60  au  comptant  et  84  fr.  55  à  terme, 
contre  84  fr.  60  au  comptant  il  y  a  huit  jours.  Conso- 
lidés i'e  et  2me  Séries,  100  fr.  35,  contre  100  fr.  25. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  demandées  et  en  sensilile 
avance.  La  Série  B  a  gagné  85  centimes  à  48  fr.  10  ; 
Série  C,  25  fr.  90,  contre  25  fr.  40;  Série  D,  23  fr.  10, 
en  plus-value  de  40  centimes. 

^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays -Autrichiens  est 
à  447  francs,  mais  sans  affaires  ;  Banque  Impériale  Ot- 
tomane, 537  fr.;  Robinson  South  African  Review,  83 fr., 
contre  85  fr.  50. 


Le  Rio-Tinto  est  revenu  de  1.455  fr.  à  1.448  fr.  ;  Sos- 
nowice,  toujours  agitée,  et  restant  à  2.585  fr.,  contre 
2.675  fr.  ;  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
M' ayons  Lits  et  des  Grands  Express  Européens,  d'abord 
de  nouveau  faibles,  puis  reprenant  à  390  francs,  ce 
qui  constitue  une  avance  de  14  francs  pour  la  semaine. 

Les  actions  des  Chem,ins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
lourdes.  Les  Andalous  ont  fléchi  de  11  fr.  à  285  fr.  ;  Sa- 
ragosse,  265  fr.,  contre  271  fr.,  NorJ  de  l'Espagne,  180 
francs,  en  moins-value  de  5  francs. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
peu  animées.  Obligations  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople,  207  fr.  75  au  comptant,  contre  267  fr.  50;  Obli- 
gations 4  OjO  Anciennes  (Série  1894)  de  la  Com- 
gnie  Smyrne  et  Cassaba,  400  fr.  au  comptant,  les 
unités,  contre  411  fr.  55;  Obligations  4  0/0  nouvelles 
(Série  1896),  346  fr.,  contre  345  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  n'a  pas  .sensiblement  modifié  son 
allure.  On  n'y  traite,  bd  effet,  toujours  que  peu.  Cependant, 
en  dépit  de  l'expectative  sur  la(]uelle  on  se  tient,  les  disposi- 
tions continuent  à  rester  ))onnes  au  fond,  et  on  semble  n'at- 
tendre qu'une  occasion  pour  se  départir  d'une  réserve  qui  n'a 
que  trop  duré. 

Lia  Rente  Brésilienne  5  0/0  est  à  69  fr.  90  contre  70  fr.  90; 
Cape  Copper,  151  francs  contre  153  francs;  Tharsis,  226  fr. 
contre  2i;8  francs. 

L'action  Kertch,  qui  avait  fléchi  à  516  francs,  gagne 4  francs 
à  520  flancs;  Harpener,  1.364  francs  contre  l.;W5  francs; 
Huanchaca.  153  francs  contre  154  francs;  Chemins  Ottomans, 
111  fr.  50,  en  plus-value  de  75  centimes;  Laurium  Grec  93 
francs,  en  bénéfice  de  6  fr.  25;  Urikany,  1:0  francs  contre 
127  francs. 

La  Dniéprovienne  a  fléchi  de  80  francs  à  3.195  francs. 
L'assemblée  générale,  qui  s'est  tenue  le  16  courant  à  Varso- 
vie, a  voté  un  dividende  de  100  roubles,  égal  à  celui  de  l'an- 
née dernière  et  payable  le  mois  prochain  ;  Usines  de  Briansk, 
730  francs  contre  758  francs.  M.  Golouliew,  président  du  Con- 
seil d'administration,  a  donné  sa  démission;  il  a  été  rem» 
placé  par  l'ingénieur  (iorinaîaow,  qui  représente  le  groupe 
françids. 

Aciéries  du  Donetz,  700  francs,  contre  785  francs.  Huta- 
Bankoica.  3.965  francs.  Le  dividende  fixé  par  le  Conseil  d'ad- 
ministration est  de  125  francs  par  action  di;  capital  et  de  100 
francs  par  aciion  de  iouissance,  comme  l'année  dernière. 

Les  Transports  Electriques  de  C  Exposition  sont  à  36  fr.  ; 
Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  (12  francs  contre 
60  fr.  50  ;  Brasseries  et  Tavernes  7Ammer,  104  francs 
contre  100  francs.  Les  actionnaires  de  cette  Société,  réunis 
en  assemblée  générale  ordinaire,  ont  approuvé  les  comptes 
qui  leur  étaient  soumis  et  fixé  le  dividende  à  8  fr.  50  par 
action.  Le  solde  de  ce  dividende,  soit  4  fr.  75  bruts,  sera*mis 
en  paiement  à  partir  de  ce  jour. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  est  à 
505  francs  :  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo  802  fr.50.  On  sait 
que,  pour  les  trois  derniers  exercices  antérieur»  à  celui  de 
1899-1900,  cotte  entreprise  a  distribué  des  dividendes  de 
55  francs  par  an.  Pour  l'exercice  clos  le  15  mai  1900,  la  répar- 
tition n'a  été  que  de  50  francs,  mais  cette  annéfi  avait  été 
plutôt  mauvaise  pour  If^s  étabbssements  de  la  Côte  d'Azur 
qui,  en  raison  de  la  guerre  du  Transvaal  qui  débutait,  avaieut 
été  privés  de  la  majeure  partie  de  leur  clientèle  anglaise. 
Mais  les  étrangers  recommencent  à  aflluix  à  Monte-Carlo,  et 
même  en  plus  grand  nombre  que  d'habitude,  ceux  qui  sont 
venus  à  l'Exposition  l'niverselle  ne  voulant  pas  quitter  la 
France  et  l'Europe  sans  avoir  visité  ce  merveilleux  pays. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  acl  

■Brésil  5  %  

Hôt.Par.M.-Cai'lo 
Cpr.Mnnaco(partsj 
Ch.  Ottomans,  ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
CMécMitl:  Russi' 
Dniéprovienne  . . . 

T)onetz  

Doubowaia-Balka 
Haut- Volga  


'22  nov. 

29  nov. 

430  .. 

430  . 

Ilnla-Bankowa. . . 

70  90 

69  90 

Laurium  Grec  . . . 

833  .. 

802  50 

Omnium  Russe . . 

3750  . 

3830 

Pla(;ues  Lumière. 

110  7S 

m  50 

l'nnt^ibaud  

104  .. 

104  .. 

su(i  Russe  (Soude) 

6fl0  .. 

57.J  . 

Tharsis  

3273  . . 

3195  .. 

Usines  Briansk.. . 

785  . 

700  .. 

Usines  Clif}"  

IfiiO  .. 
85  .. 

1625  .. 
95  .. 

Vieille-Montagne. 
Volga-Vicheralib 

22  nov. 

29  uov. 

4260  . 

3965  .. 

86  75 

93 

607  .. 

607  .. 

793  .. 

78Î  .. 

360  .. 

360  .. 

700  . 

670  .. 

2  -28  .. 

226  .. 

750  . 

730  .. 

1200  . . 

1200  .. 

666  25 

650 

125  .. 

144  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  *aune. 
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29  novfimbre  1!)00. 

Le  temps  est  toujours  pluvieux  ;  néanmoins,  l'Iiuniidilé  n';i 
pas  encore  exercé  d'inflaeucc  dél'avc  rablo  sur  les  ensemence- 
ments d'automne.  Un  clian^'cmenl  de  température  est  cepen- 
dant à  désirer,  car  l"oxcès  de  pluie  favoriserait  bientôt  l'envu- 
bissemcnt  des  ctiamps  par  les  mauvaises  herbes. 

Pour  le  moment,  la  levée  et  la  germination  des  blés  donnent 
pleine  satisfaction,  sauf  dans  la  région  du  Centre,  où  quelques 
plaintes  locales  se  sont  produites. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

22  uov. 

29  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Ft. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  62 

19  87 

20  12 

20  .. 

19  87 

16  67 

16  89 

16  66 

16  52 

16  37 

Anvers  

16  75 

16  87 

16  87 

16  87 

17  .. 

15  89 

16  77 

16  fa3 

16  10 

16  23 

Buda-Pesth  

15  27 

16  23 

16  08 

15  87 

15  43 

14  19 

14  19 

13  89 

13  53 

13  39 

15  11 

15  20 

14  96 

14  77 

14  60 

La  question  des  bons  d'importation,  actuellement  pendante 
au  Sénat,  est  considérée  comme  très  importante  par  la  cul- 
ture et  le  commerce.  La  tenue  du  Marché  de  Paris  se  ressent 
de  cette  préoccupation  et  les  transactions  ne  prendront  de 
l'ampleur  qu'après  qu'une  solution  sera  intervenue.  On  a 
coté  en  clôture  : 

15  nov. 
20  12 

20  62 

21  12 
21  37 
21  87 
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Courant  — 

Décembre  

Jan vier- Février . . 

4  premiers  

4  de  mars  


nov. 


20  .. 

20  12) 
20  62  ■ 

20  87 

21  37 


29  nov. 

19  87 

20  12 
20  62 

20  87 

21  37 


Farines.  —  La  boulangerie  achète  d'une  façon  régulière. 

Nous  retrouvons  la  marque  de  Gorbeil  à  29  francs,  comme 
la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres  marques  en  dispo- 
nible : 

15  nov.     22  nov.     29  nov. 

Marques  de  choix   23  50       29  50       29  50 

Premièif es  marques...        28  75       28  75       28  75 

Bonnes  marques   28  18       28  12       28  12 

Marques  ordUiaices . . .        27  12       27  12       27  13 
Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

La  situation  du  marché  des  farines  de  commerce  est  à  peu 
près  semblable  à  celle  du  marché  du  blé  ;  les  mêmes  causes 
y  exercent  les  mêmes  influences  et  les  affaires  sont  peu  ac- 
tives. Les  cours  de  clôture  de  la  farine-fleur  sont  les  suivants  : 


Courant  

Décembre  

Janvier-Février. 

4  premiers  

4  de  mars  


15  nov. 
26  37 

26  62 

27  12 
27  37 
27  87 


22  nov. 

25  87 

26  . . 
26  62 

26  87 

27  37 


29  nov. 
23  62 

25  87 

26  37 
2()  87 

27  37 


Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Comme  nous  l'avions  prévu,  les  hauts  prix  ont 
fait  sortir  les  détenteurs  de  leur  réserve  et  les  olï'res  sont  ac- 
tuellement plus  suivies.  La  demande  est  importante,  aussi  les 
cours  restent-ils  bien  tenus. 

15  nov.  22  nov.  29  nov. 

Courant   18  62         18  37  18  12 

Décembre   18  37         18  37  18  25 

Janvier-Février..      18  12         18  37  18  37 

4  premiers   18  37         18  37  18  37 

4  de  mars   18  37  18  37  18  37 

Seigle.  —  11  n'y  a  aucun  changement  à  signaler  en  ce  qui 
concerne  le  marché  du  seigle.  Les  ofîrcs  sont  toujours  des 
plus  réduites.  On  a  clôturé  aux  cours  suivants  • 


Courant  

Décembre  

Janvier-Février. . 

4  premiers  

4  de  mars  


15  nov. 
15  25 
15  25 
15  25 
15  50 
15  75 


22  nov. 
15  87 
15  37 
15  37 
15  50 
15  75 


29  nov. 
15  37 
15  37 
15  37 
15  50 
15  75 


Huile  de  Colza.  —  Le  marciié  est  sans  activité  et  la  ten- 
dance est  lourde.  Lo  dispouiiiie  l'st  h  75  fr.  50,  contre  77  fr. 
jeudi  di^rnier. 

Huile  de  lin.  —  Les  oflrcsBont  assez  régulières.  Los  cours 

tléchissent.  Lo  disponihUi  reste  à  72  fr.,  contre  79  fr.  )1  y  a 
huit  jours.   

Alcool.  —  Le  marché  est  lourd.  Les  haussiers,  impres- 
sionnés par  l'abondance  des  olïres,  ne  cherchent  même  pas  à 
défendre  leurs  positions  et  le  mouvement  rétrograde  ne  ren- 
contre pour  ainsi  dire  aucun  obstacle.  On  tient  l'hectolitre  90", 
non  logé,  entrepôt  ;  disponible,  31  fr.  25,  contre  32  francs  la 
semaine  dernière. 


Vins.  —  A  la  fin  du  mois  de  juillet,  leMonileur  Vinicole, 
se  basant  sur  les  renseignements  fournis  par  les  professeurs 
départementaux  d'agriculture,  avait  évalué  la  récolte  de  1900 
à  55.464.916  hectolitres,  contre  48.162.680  hectolitres  pour 
1899.  Mais  notre  confrère  laissait  entendre  que  ce  résultat, 
basé  sur  des  cotes  laissant  souvent  trop  de  marge  à  l'erreur, 
serait  certainement  dépassé  et  que  la  production  serait  pro- 
bablement supérieure  à  60  millions  d'hectolitres.  Il  revient 
aujourd'hui  sur  cette  précédente  estimation,  faite  à  une  époque 
antérieure  aux  inondations  de  l'Aude  et  de  l'Hérault,  qui 
figuraient  dans  ce  chiil're  total  pour  16.000.000  d'hectolitres. 

«  Tout  en  admettant,  dit-il,  une  réduction  d'un  quart  dans 
la  récolte  de  ces  deux  départements,  nos  renseignements  et 
nos  calculs  n'ont  fait  que  confirmer,  et  largement,  nos  prévi- 
sions de  la  première  heure.  Nous  nous  sommes  abstenus  de 
le  dire  plus  tôt,  ne  voulant  pas,  avant  que  la  campagne  fut 
tout  à  fait  engagée,  risquer  de  peser  sur  les  cours,  en 
montrant  combien  les  vendanges  avaient  été  abondantes. 
Aujourd'hui,  les  prix  sont  suffisamment  établis  pour  que  la 
vérité  puisse  être  publiée  sans  inconvénient.  Nous  répondrons 
donc  aux  innombrables  interrogations  qu'on  nous  adresse 
sur  le  rendement  de  1900,  que  celui-ci  atteint: 

Pour  la  France   65.000.000  d'hectolitres 

Pour  l'Algérie   5.000.000  — 

Total   7O.O0O.COO  d'hectolitres 

Le  chiffre  de  65.000.000  d'hectolitres,  pour  la  France  conti- 
nentale, est  assurément  considérable.  Il  n'a  été  dépassé  que 
trois  fois  dans  ce  siècle  :  en  1865,  où  l'on  a  récolté  68.924.000 
hectolitres;  en  1869,  où  la  vendangea  donné  71.375.000  hecto- 
litres ;  enfin,  en  1875,  où  l'on  a  atteint  le  plus  fort  rendement 
connu  :  83.632.O0O  hectolitres.  » 

Depuis  quelques  jours,  les  transactions  sont  devenues  un 
peu  plus  suivies  dans  le  Midi,  mais  malgré  cette  légère  re- 
prise des  affaires,  les  cours  restent  inflécis  et  se  ressentent 
de  l'inégalité  du  réussite  très  marquée  dans  les  produits  do 
l'année.  Taudis  que  certains  lots  ont  été  achetés  à  des  prix 
d'un  bon  marclié  inouï,  d'autres  vins,  de  9°  et  d'assez  jolie 
couleur,  ont  obtenu  13  et  14  fr. 

Dans  le  Beaujolais-Màconnais,  les  prix  varient  de  90  à  100 
francs  fût  perdu  pour  les  cuvées  supérieures  de  vins  fins,  de 
80  à  85  fr.  pour  les  bonnes  qualités,  de  40  à  50  fr.  la  pièce  nu 
pour  les  mi-coteaux  et  de  25  à  35  fr.  la  pièce  pour  les  petits 
vins. 

Les  Algérie  sont  un  peu  moins  recherchés  que  précédem- 
ment et  leurs  prix  tendraient  à  fléchir. 

A  Bercy  Entrepôt,  le  commerce  observe  une  très  grande  ré- 
serve dans  ses  achats  en  raison  de  l'incertitude  dans  laquelle 
on  se  trouve  au  sujet  de  la  réforme  de  l'impôt  des  boissons  et 
de  l'application  de  la  loi  de  1897  sur  les  octrois. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  (roux  8 

Londres  

■Envers  

Amsterdam  . 

Prague  

Magdebourg 
New- York.. . 


31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

22nov. 

29  nov. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fi-. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

27  .. 

26  87 

27  .. 

26  75 

25  12 

23  78 

23  40 

23  64 

23  95 

24  15 

22  87 

23  25 

23  50 

23  12 

23  23 

23  64 

23  25 

23  40 

23  77 

23  77 

24  05 

23  ii 

23  92 

24  25 

24  37 

47  81 

47  81 

44  96 

44  96 

44  96 

Le  Pester  Lloyd  dit  qu'il  est  prématuré  de  croire  qu'entre 
l'Autriche-Hongrie,  l'Allemagne  et  la  France  il  est  survenu,  au 
cours  des  négociations  de  Paris,  une  entente  complète  au  sujet 
de  la  question  des  primes.  Le  seul  résultat  acquis  est  que, 
grâce  à  la  concession  faite  par  la  France  de  réduire  de  50  0/0 
la  prime  indirecte,  on  a  une  base  plus  ou  moins  fondée  pour 
la  continuation  des  pourparlers.  On  ne  peut  pas  assurer  que 
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les  négociations  de  Paris  aient  rendu  certaine  la  réunion  de  la 
Conférence  à  Bruxelles.  On  peut  encore  moins  certifier  que 
l  abolition  des  primes  soit  résolue  dès  maintenant.  Les  délé- 
gués austro-hongrois  n'ont  pu  accorder  aucun  engagement 
ferme.  On  s'est  borné  à  signer  les  procès-verbaux  des  séances, 
sans  prendre  des  décisions  précises  soit  dans  un  sens,  soit 
dans  l'autre. 

Il  y  a- des  négociations  en  train  entre  l'Autriclie  et  la  Hon- 
grie en  vue  d'organiser  une  enquête  pendant  laquelle  les 
industriels  sucriers  seront  appelés  à  faire  connaître  leurs 
avis.  Les  deux  Gouvernements  sont  d'accord  pour  soutenir 
que  l'abolilion  des  primes  ne  doit  pas  entraver  l'exportation 
aes  sucres.  Si  l'on  acquérait  la  certitude  que,  malgré  le 
maintien  de  la  moitié  de  la  prime  indirecte  en  France,  l'expor- 
tation du  sucre  austro-hongrois  ne  sera  pas  lésée,  c'est  dans 
ce  cas  seulement  qu'on  consentirait  à  l'abolition  de  la  prime 
en  Autriche-Hongrie.  Quoi  qu'il  en  soit,  la  question  est  con- 
sidérée comme  très  épineuse,  et  cela  d'autant  plus  qu'on  ne 
sait  pas  encore  quelle  «ttitude  vont  prendre  les  autres  Etats 
intéressés. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  tableau  présentant,  au 
15  novembre,  la  quantité  de  betteraves  mise  en  oeuvre,  le  ren- 
dement des  betteraves  en  sucre,  en  sirops  et  en  mélasses,  de- 
puis le  1"  septembre,  commencement  de  la  campagne.  Voici 
le  résumé  de  ce  tableau  comparativement  à  celui,  même  pé- 
riode, de  la  campagne  précédente  : 

Au  15  novembre 


Fabriques  inactives  

—  en  activité  

—  ayant  terminé  

Jours  de  râpage  

Betteraves  travaillées  Tonnes 

Prise  en  cliarge,  raffiné   — 

Sucre  extrait  en  raffiné  : 

Premier  jet  Tonnes 

Deuxième  jet  

Autres  jets  


'Î899^TytW^ 

'TyoÏMOOÏ 

1 

» 

336 

335 

3 

1 

15.689 

15.642 

4.169.067 

4.4U1.451 

3-23.102 

341.112 

388.158 

441.704 

11.619 

13.043 

87 

178 

399.864 

454.!i25 

9.59 

10.34 

7.9 

8.2 

1.21 

1.26 

7.591 

12.502 

0.18 

0.28 

Rendements  %de  lietteraves  en  raffiné 

Densité  moyenne  des  betteraves  

Rendement  par  degré  de  densité  

Mélasses  épuisées   Tonnes. 

Rendement  %  en  mélasse  

D'après  les  chiffres  officiels,  le  relevé  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  les  deux  premiers  mois  de  la  campagne, 
soit  du  1"  septembre  au  30  octobre,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité  

Quantités  produites   Kilos. 

Consommation   — 

Exportation   — 

Sorties  des  entrepôts   — 

Sorties  à  destination  de  la  brasserie   — 
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7.289.834 

—  5.871.334 

—  211.011 

—  286.123 

—  619.181 

—  6.805.649 

Le  marché  de  Paris  est  dépourvu  d'activité;  acheteurs  et 
vendeurs  sont  réservés.  On  a  coté  en  clôture  : 


Total  des  quantités  expédiées. 


Blanc  n°  3  : 

Gourant  

Décembre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


15  nov. 

22  nov. 

29  nov 

28  56 

28  25 

28  56 

28  81 

28  50 

28  68 

29  31 

29  06 

29  18 

29  81 

29  56 

29  68 

30  31 

30  . 

30  12 

27  .. 

26  75 

23  12 

103  .. 

102  .. 

102  .. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d»  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  


31  oct. 

8  nov. 

ir>  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

1900 

1900 

1900 

M  00 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  .. 

46  .. 

43  .. 

41  75 

40  75 

46  75 

46  19 

44  .. 

41  85 

41  85 

49  25 

48  75 

46  .. 

44  25 

43  .. 

50  .. 

48  12 

45  ., 

44  06 

42  18 

41  10 

41  10 

38  80 

•il  11 

34  54 

Du  1"  juillet  au  23  novembre  1900,  les  recettes  du  port  de 
Santos  se  sont  élevées  à  4. 683. OOO  sacs,  contre  4.060.000  pen- 


dant la  période  correspondante  de  la  campagne  précédente. 
Celles  de  Rio  ont  été  de  1.429.000,  contre  1.865.000.  Le  total 
des  deux  ports  a  donc  atteint  6.112.000  sacs,  contre  5.925.000 
sacs  au  23  novembre  1899. 
Au  Havre,  la  tendance  est  faible. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  s\iint)100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (    d»   )  le  kil. 


31  oct. 
1900 


Fr. 
104  .. 


3  70 
3  68 


8  nov. 
1900 


Fr. 

108  . 


3  67 
3  55 


15  nov. 
1900 


Fr. 


lor. 


3  6.-, 
3  52 


22  nov. 
1900 


Fr. 
110  50 


3  70 
3  72 


29  nov. 
1900 


Fr. 
113  . 


3  87 
•à  85 


On  sait  que  la  «ixième  série  d'enchères  de  laines  coloniales 
à  Londres  n'aura  pas  lieu  et  (jue  les  ventes  de  l'année  1900 
sont  terminées.  Voici  quels  ont  été  les  arrivages  elles  livrai- 
sons sur  le  marché  de  Londres  pendant  les  cinq  séries  de 
1900,  comparés  à  ceux  des  six  séries  des  années  1899  et  1898  : 

1893  1899  1900 


lietenu  de  décembre   32.000 

Arrivages  effectifs   1.076.000 


'Balles) 
20.000  k.m- 

997.000  8:j7.000 


Total  

1.118.000 

1  017.000 

861 .000 

Consommation  anglaise  

Exporté  sur  le  (  '.ontinent. . . 
—         l  Amérique. . . . 

581.000 
497.000 
10.000 

564. OuO 
432.000 
17.000 

4;j8.000 
266.000 
24.000 

Total  vendu  

1.0^-8. 000 

1.013.000 

728.000 

Retenu  .... 

^O.OOU 

4.  OUO 

13 J. 000 

Si  l'on  tient  compte  des  laines  en  transit  et  des  importa- 
tions directes,  les  livraisons  totales  ont  été  les  suivantes  : 

1898          1899  1900 

Consommation  anglaise — 

—  continentale 

—  américaine  . 

840.000 
1.097.000 
.57.000 

Balles) 
812.000 
1.088.000 
29.000 

619.000 
795.000 
53.000 

Total  ,  ,  .  . 

1.9'.i4.000 

J. 924. 000 

1.467.000 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes 


Villes 


Le  Havre . 
Liverpool  . 
New-York 


31  oct. 

8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

1900 

1900 

190O 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

59  .. 

59  50 

62  25 

64  87 

63  75 

57  86 

58  22 

60  09 

62  20 

62  92 

51  89 

51  44 

53  43 

57  32 

56  92 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


2  no\ 

8  nov. 

15  nov. 

22  n.iv. 

29  nov 

190U 

1900 

1900 

1900 

1900 

£  sh. 

d 

£  sh. 

d. 

£  Sh. 

d. 

£  âh.  d. 

£  sh.  d. 

71  n 

6 

72  2 

6 

72  5 

72  13  9 

72  10 

72  12 

6 

72  15 

73  . 

"3  6  3 

73  5 

124  2 

6 

127  . 

128  2 

6 

129  2  6  126  1 

3 

121  n 

6 

124  10 

126  12 

6 

m  2  6 

126  17 

6 

17  16 

3 

n  56 

3 

17  10 

n  7  6 

17  5 

n  11 

3 

17  10 

7 

17  3 

à 

17   1  10 

ri  . 

18  15 

0 

18  18 

9 

19  (i 

3 

19  2  6 

19  1 

3 

65  11 

6: 

7 

68 

8 

67  9 

68 

5 

66 

1 

67 

10 

68 

10 

68  . 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  tdisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (24  novembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  oi'dinaires,  183  fr.  75,  contre 
182  fr.  50;  Chili  1'"  marques.  187  fr.  75,  contre  187  fr.  50; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  191  fr.,  contre  190 
francs  50;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  199  fr,  75, 
contre  199  fr.2ô;  étain  Banka,  348  fr.  75,  contre  351  francs; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  49  francs,  sans 
changement. 

Xavier  Girardot, 
Voir  le  Tableau  Rëcapitulatif  sur  la  Couverture  jaune. 
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Berlin,  27  novembre  1900. 

Lo  nouveau  Chiiiicdier.  —  .V};pii,vatiou  di'  lu  Lrfjislalioii  di-  la 
Ijoursc  —  Marché  uumélaiie.  —  r.i>  'l'iMvail  des  liaiuiiirs.  _ 
Le  lîudfîot  de  I  Kmiiiro  iKmr  1901. 

Les  débuts  du  nouveau  Chancelier  sont  décidément 
heureux.  Dans  tous  les  débats  où  il  a  été  forcé  d'inter- 
venir depuis  sa  nomination  à  la  plus  haute  fonction 
de  l'Empire,  M.  de  Biilow  a  remporté  de  vrais  triom- 
phes, 11  a  su  prendre  sur  le  Rcichstag  une  autorité 
qu'avait  vainement  essayé  do  gagner  son  prédécesseur 
et  il  est  clair  qu'il  mènera  dorénavant  la  politique  de 
l'Allemagne.  La  France  n'aura  pas  à  s'en  plaindre, 
ca,r  le  nouveau  Chancelier  a  montré,  par  maints  épiso- 
des de  sa  vie  passée,  qu'il  est  animé  de  la  plus  vive 
sj^mpathie  pour  ce  pays  et  les  premiers  actes  de  son 
gouvernement  montrent  qu'il  est  dans  son  programme 
d'entretenir  avec  ses  voisins  d'outre-Jihin  les  relations 
les  plus  cordiales. 

.Je  ne  vous  ai  signalé  que  très  vaguement  les  nom- 
breux articles  où  certains  journaux  annonçaient  lon- 
guement, et  comme  un  fait  certain,  une  atténuation 
prochaine  de  la  législation  des  Bourses.  Il  était  visible 
que  ces  journaux  prenaient  trop  tôt  leurs  désirs  pour 
des  réalités.  Aujourd'hui,  l'on  sait  exactement  à  quoi 
s'en  tenir  sur  ce  point  et  ces  mêmes  journaux  déchan- 
tent. C'est,  au  contraire,  une  aggravation  des  lois  de 
Bourse  qu'ont  proposée  les  leaders  du  parti  agrarienet 
il  n'est  pas  douteux  que  leur  proposition  ne  soit  votée  ; 
ils  se  sont  aperçus  que  l'interdiction  de  Certains  mar- 
chés à  terme  n'était  sanctionnée,  dans  la  loi,  par  au- 
cune pénalité  et  ce  sont  des  pénalités  assez  rigoureuses 
qu'ils  proposent.  Gomme  on  le  voit,  nous  sommes 
loin  d'un  adoucissement  du  régime  actuel. 

La  situation  de  notre  marché  monétaire  reste  satis- 
faisante et  les  disponibilités  sont  toujours  très  suffi- 
santes pour  les  demandes.  On  sait  que  le  mois  de  dé- 
cembre est  celui  où  le  taux  de  l'escompte  est  toujours 
au  plus  haut.  On  ne  parait  rien  redouter  de  tel  pour  le 
mois  prochain  et,  à  la  Reichshank,  on  semble  avoir  la 
certitude  qu'on  atteindra  Tannée  1901  sans  nou- 
velle élévation  du  taux  de  l'escompte.  Cette  circons- 
tance si  favorable  au  public,  l'est  infiniment  pour  les 
grandes  banques  qui,  dans  la  crise  actuelle  de  certaines 
industries  et  l'arrêt  trop  prolongé  des  émissions, 
n'avaient  plus  à  espérer  de  bénéfices  importants  que 
de  la  cherté  de  l'argent.  Dans  le  premier  semestre  de  la 
présente  année,  nos  banques  avaient  compensé,  par 
cette  source  de  profits,  le  marasme  de  certaines  autres 
branches  de  leur  activité  :  cette  nouvelle  ressource  leur 
fera  défaut  dans  le  second  semestre  et  l'on  annonce  que 
plusieurs  grands  Instituts  financiers  donneront  pour 
cette  année  un  dividende  inférieur,  de  1  0/0  environ,  à" 
celui  de  l'année  dernière.  Mais  la  plupart  maintien- 
di'ont  le  chiffre  de  leurs  dividendes  précédents  en  ayant 
recours  aux  puissantes  réserves  qu'ils  ont  faites  pré- 
cisément pour  cette  éventualité. 

Le  Gouvernement  vient  de  déposer  sur  le  bureau  du 
Reidislag  \q  Tpvo\ei  de  budget  pour  1901 .  Les  recettes 
et  les  dépenses  se  balancent  au  chiffre  de  2.240.947.301 
marks. 

Dans  les  dépenses,  1.912.609.855  marks  sont  attribués 
aux  dépenses  habituelles;  224.582.751  marks  aux  dé- 
penses à  ne  faire  qu'une  fois  dans  le  budget  ordinaire, 
et  enfin,  103.754.095  marks  aux  dépenses  à  ne  faire 
qu'une  fois  dans  le  budget  extraordinaire. 

Dans  les  dépenses  habituelles,  5.59.932.683  marks 
(+  18.411.590)  sont  attril>ués  au  Ministère  de  la  Guerre 
de  l'Empire;  435.811.484  au  Ministère  de  la  Guerre  do 
Prusse  ;  40.768.384  à  celui  de  la  Saxe  ;  21 .034.874  à  celui 
du  Wurtemberg.  Le  Ministère  de  la  Marinç  de  l'Em- 
pire est  porté  pour  79.831.422  marks  (-f  5.929.780)  : 
l'Administration  des  Chemins  de  fer  pour  65.515.400 


(  I-  7.080.100)  et  le  service  do  la  Dette  pour  86.308.000 
marks. 

Dans  les  dépenses  ordinaires  à  ne  faire  qu'une  foie, 
on  remarque  :  à  la  Guerre,  90.012.2J9  et,  à  'a  Marine, 
72.112.150  marks  et,  à  ramortissomeut  de  la  Dette, 
3.372.150  (+  1.080..')12). 

Dans  les  dépenses  extraordinaires  à  ne  faire  qu'une 
fois,  à  la  (iuerre,  30.157.960  marks  ;  à  la  Marine,  59  mil- 
lions 023.000;  aux  chemins  de  fer,  22.974.000,  etc.. 

Le  budget  colonial  demande  pour  les  colonies  et 
protectorats  37.332.000  marks  (+  6.990.000). 

Aux  recettes,  relevons  les  prévisions  suivantes  : 
douanes  et  impots  de  consommation,  810.330.850  marks 
{+  20.605.000);  timbre,  114.020.000  {+  47.537.000); 
postes  et  télégraphes,  420.162.950  (+  âO.953.000)  ;  re- 
cettes matriculaires,  .570.933.000  (+  43.270.62(;),  etc. 
On  estime  que  la  discussion  de  ce  budget  ne  donnera 
lieu  à  aucune  attaque  violente  de  la  part  de  l'opposi- 
tion. 


Moriata 


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (miniers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue. . . 
Divers  


1900 


1899 


23  iiHV. 

Dif.l5nnv. 

23  riov. 

D:I.lSiiu\ . 

825.847 

-1-  3S.963 

749.403 

-h  18  359 

23  'M 

+  463 

21  380 

+  965 

U  911 

-  4.869 

11  9-0 

-  3  355 

815  5<)4 

-  5.981 

9i9  193 

-  3  501 

'  7.375 

C8  567 

-  3.888 

5.t(i5 

-  3.990 

10  m 

-  268 

112.175 

-  14  436 

(;'£.i31 

-  1.445 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.139.973 

-  37.712 

1.128.557 

-  32.826 

521  733 

+  36.392 

555  307 

+  2t,  470 

49  321 

+  l.KO 

41.233 

-t-  1.211 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


15  août 
23  » 
31  « 
1  .sept. 
15  » 
22 

29  » 

6  oct. 
15  » 

22  » 
31 

7  nov. 
IS  » 

23  » 


872 
890 
848 
834 
832 
831 
725 
718 
TA 
792! 
767 
769 
790 
826 


ta 

3i 

ulatto 

mptes 

ants 

épôts 

efeuil 

o 
a 

CS 

iserve 
billeti 

Taux 

de 
l'esc. 

Ciic 

o  =-  -13 

"g 

O 

Port 

< 

Ci 

■a 

% 

1.071 

51.J 

7C6 

69 

+ 

i3i; 

3 

1.043 

532 

698 

64 

+ 

177 

1.096 

488 

729 

75 

-i- 

84 

n 

1.088 

481 

716 

70 

+ 

76 

1.C91 

542 

752 

72 

+ 

74 

» 

1.113 

o43 

783 

66 

-f- 

46 

1.344 

456 

972 

109 

292 

1  293 

456 

913 

89 

249 

» 

1  219 

497 

8:i:i 

78 

132 

1.185 

504 

828 

69 

67 

» 

1.233 

463 

857 

74 

Î40 

» 

1.212 

431 

832 

68 

116 

MIS 

485 

822 

74 

55 

1.140 

522 

816 

67 

+ 

14 

I.e  Commerce  extérieur  dans  les  dix  premiers  mois. 

—  Les  chitlres  du  commerce  extérieur  pendant  le  mois  d'oc- 
tobre ont  été  : 

Importations  len  quintaux  métriques)  :  44.843.000  contre 
42.813.230  en  octobre  1899,  soit  une  plus-value  de  2.029.(350. 
Dans  ces  chiffres,  les  métaux  précieux  entrent  pour  l.OOÔ 
contre  840. 

Vingt  articles  du  tarif  douanier  contribuent  surtout  à  cette 
augmentation  et  parmi  eux  le  charbon,  les  minerais,  les  dé- 
chets, le  bois,  le  papier,  l'huile,  les  bestiaux,  etc   Vingt- 
trois  articles  accusent  une  diminution. 

L'importation  totale  des  d'x  premiers  mois,  de  janvier  à 
fin  octobre,  donne  un  total  de  380.'i37.080  quintaux  métriques 
contre  373.934.000,  l'année  précédente,  soit  une  plus-value  de 
6.503.080.  Dans  ces  chiffres,  les  métaux  précieux  entrent  pour 
10.160  contre  8.520  quintaux. 

Vingt-huit  articles  du  tarif  douanier  ont  contriljui;  à  cette 
augmentation,  principalement  les  charbons,  fei-s,  minerais, 
déchets,  bois,  huiles,  tandis  ijue  les  produits  chimiques, 
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les  matières  premières,  les  céréales,  les  cotons,  les  lainages, 
les  soies  accusent  une  diminution. 

L'exportation  du  mois  d'octobre  a  été  en  quintaux  métri- 
ques :  29.730  830  contre  27.202.810,  soit  une  plus-value  de 
2.537.920.  Les  métaux  précieux  y  figurent  pour  230  contre  2ÎS0, 

Vingt-sept  articles  du  tarif  douanier  ont  contribué  à  cette 
plus-value,  notamment  les  charbons,  les  fers,  les  pierres,  les 
céréales,  les  bois,  les  verres,  etc.  Au  contraire,  les  cotons, 
le  plomb,  les  produits  chimiques  accusent  une  diminution. 

L'exportation  totale  des  dix  premiers  mois.  Je  janvier  ;i 
fln  octobre,  a  été  de  270.748.070  quintaux  contre  252.794.640 
l'année  précédente  soit  une  augmentation  de  17.953  \'iÇ)  quin 
taux.  Les  métaux  précieux  figui-ent  dans  ces  chiffres  pour 
2.770  quintaux  contre  2.980. 

Trente  et  un  articles  du  tarif  ont  contribué  à  l'augmenta- 
tion, principalement  les  charbans,  les  pierres,  les  minerais 
les  déchets,  les  verres,  les  bois,  les  machines,  le  papier. 


Statistique  postale.  —  La  statistique  des  opérations  de 
la  poste  impériale  vient  d'être  déposée  au  fteichstag. 

Il  en  ressort  que  le  nombre  des  envois  postaux,  en  18  9, 
sest  élevé  à  4  milliards  400  millions,  soit  3(i4  millions  de 
plus  que  dans  l'année  précédente.  Le  nombre  des  télégram- 
mes expédiés  s'est  élevé  à  41.200.000,  soit  2.300.000  de  plus. 

Quant  aux  conversations  téléphoniques,  elles  dépassaient 
déjà,  en  1898,  un  demi-milliard.  Elles  se  sont  élevées,  en 
1899,  à  574  millions,  soit  .')2  millions  de  plus.  On  voit  com- 
bien le  trafic  téléphonique  déj.asse  en  importance  le  trafic 
télégraphique. 


Courrier  de  la.  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  29  novembre  1900 
Les  tendances  sont  toujours  à  la  hausse;  cependant,  cer- 
taines valeurs  industrielles  n'ont  pu  se  tenir  aux  cours  élevés 
où  les  avaient  poussés  les  bonnes  dispositions  de  la  semaine 
dernière. 

Les  actions  des  banques  gagnent  quelques  points.  Les  va 
leurs  des  chemins  de  fer  sont  calmes. 

Les  Fonds  allemands  et  étrangers  restent  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  87  20;  Turc  D,  22  90;  Lom- 
bards, 27.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  28  novembre  1900. 

La  Situation.  —  Le  Pi-Osidont  Knifji'i-  en  France.  —  Hniissi(]ii  <lc  Bims 
lie  i'Echiiinier.  —  Le  Trésor.  —  I^a  Baisse  des  Cliarljons. 

La  semaine  a  été  quelque  peu  vide  d'intérêt  :  les 
questions  qui  préoccupent  en  ce  moment  le  public  n'ont, 
d'ailleurs,  pas  fait  un  pas  et  l'on  comprend  jusqu'à  un 
certain  point  l'abstention  de  la  place. 

On  pouvait  éprouver  quelques  craintes  au  sujet  des 
manifestations  que  la  visite  du  présidei  t  Kriiger  étaient 
de  nature  à  provoquer  à  Marseille  ou  à  Paris.  L'atti- 
tude de  la  population  française  a  complètement  rassuré 
l'opinion  et  l'on  a  admiré  le  bon  senp  de  cette  foule  qui 
a  su  montrer  sa  sympathie  sans  commettre  le  moindre 
écart  et  sans  soulever  la  moindre  difliculté. 

Quant  aux  résultats  que  poura  avoir  ce  voyage  à 
travers  1  Europe  il  est  inutile  de  dire  que  l'Angleterre 
n'en  attend  rien  qui  puisse  modifier  la  situation  actuelle 
et  lui  faire  abandonner  une  part  de  ce  qu'elle  a  pris. 

En  attendant  que  le  Parlement  donne  au  Chancelier 
de  l'Echiquier  les  autorisations  nécessaires  pour  lever 
de  nouveaux  crédits  en  vue  de  la  campagne,  sir  Michaël 
Ilicks-Beadi  va  placer  sur  le  marché  une  partie  du 
solde  des  bons  qu'il  peut  encore  émettre. 

La  Banque  d' A  7igLeterre  est  autorisée,  en  effet,  à 
recevoir  les  souscriptions  à  3.000. UOO  de  liv.  st.  de  bons 
de  l'Echiquier  3  0/0.  Les  demandes  seront  reçues  ven- 
dredi prochain  jusqu'à  deux  heures  et  les  bons  qui  se- 
ront de  100  liv.  st.  ou  multiples  porteront  la  date  du 
7  décembre  1900,  remboursables  au  pair  dans  cinq  ans. 


Il  n'a  pas  été  fixé  cette  fois  de  minimum.  Les  10.000.000 
de  liv.  st.  de  bons  placés  au  commencement  d'août  sont 
remboursables  dans  un  délai  de  trois  ans;  ils  ont  été  émis 
au  prix  minimum  de  98.  En  prenant  en  considération 
l'état  actuel  du  marché  monétaire  et  la  cote  des  anciens 
bons  à  1/4  déprime  sur  le  prix  d'émission,  on  j^ense 
que  les  souscriptions  aux  nouveaux  bons  seront  faites 
au  taux  de  98.  Le  versement  total  devra  être  achevé 
le  7  décembre  et  le  premier  coupon  sera  payable  le 
7  mars  1901  ;  précédemment  les  versements  avaient  été 
échelonnés  sur  une  période  de  trois  mois  et  le  premier 
coupon  était  payable  deux  mois  après  le  jour  de  la 
souscription.  Au  prix  actuel,  les  anciens  bons  donnent 
3  liv.  fct.  14  0/0  ;  à  98  les  nouveaux  rapporteront  seu- 
lement 3  liv.  st.  9  2  0/0. 

La  préseate  émission  se  fait  en  vertu  des  pouvoirs 
reçus  par  le  Chancelier  de  1  Echiquier  à  la  fin  de  juil- 
let dernier  elle  formera  le  solde  des  13.000.000  de  liv.  st. 
des  bons  de  l'Echiquier,  du  Trésor  et  autres  qu'il  a  été 
autorisé  à  émettre.  Sir  Michael  Ilicks-Beach  n'a  plus 
de  faculté  que  pour  placer  l.OOQ.OnO  de  liv.  st.  de  bons 
du  Trésor  formant  le  solde  des  autorisations  accordées 
en  mars  par  l'acte  de  l'emprunt  de  guerre. 

L'aide  de  2.940.000  liv.  st.  que  va  donner  au  Trésor 
la  présente  émission  lui  permettra  de  faire  face  à  ses 
débours  en  attendant  le  prochain  vote  du  Parlement. 

Sur  le  marché  monétaire,  des  demandes  d'emprunts 
jusqu'à  la  fin  du  mois  ont  été  considérables;  on  sent 
que  la  Banque  contrôle  complètement  le  marché  ;  avec 
les  avances  qui  lui  ont  été  consenties,  elle  a  considéra- 
blement réduit  le  disponible  des  joint-stock  bancks  et, 
dans  ces  conditions,  l'escompte  n'a  pu  que  se  raf- 
fermir. 

Au  Stock-Exchange,  le  mouvement  de  hausse  dont 
les  Chemins  américains  ont  Jjénéficié,  au  lendemain 
de  l'élection  présidentielle,  a  été  suivi  de  réalisations 
assez  nombreuses  qui  ont  fait  perdre  une  partie  de 
l'avance  acquise.  Les  Chemins  anglais  ont  subi,  eux 
aussi,  un  recul,  mais  la  cause  de  ce  mouvement  se 
trouve  uniquement  dans  les  moins-values  des  recettes. 

De  ces  moins-values,  on  donne  deux  raisons:  la  pre- 
mière se  trouve  dans  la  moindre  impoi'tance  du  trafic 
des  voyageurs,  à  cause  de  la  mauvaise  saison  que  nous 
traversons;  la  seconde  se  trouve  dans  la  diminution  du 
transport  du  charbon.  Ce  dernier  facteur  se  mani- 
feste depuis  plusieurs  semaines. 

En  août  et  septembre,  on  émis  cette  crainte  que  les 
demandes  de  combustible  ne  pourraient  être  servies: 
consommateurs  et  marchands  se  hâtèrent  donc  de  for- 
mer leurs  stocks  ;  il  en  est  résulté  qu'aujourd'hui  les 
demandes  ont  subi  une  diminution  d'autant  plus  sen- 
sible que  les  prix  ont  une  tendance  à  baisser. 

A  ce  \n'o^oi,Y E cononiist  estd'avis  que  labiisse  s'ac- 
centuera: les  exportations  de  charbon  proprement 
dit  sout  en  décroissance  et  celles  qui  s'effectuent  sous 
la  forme  de  fer  doivent  diminuer  de  mois  en  mois  sous 
la  pression  de  la  concurrence  américaine,  allemande  et 
belge.  Le  monde  ne  peut  pas,  dit  notre  confrère,  con- 
sommer tout  le  fer  produit  actuellement  et  les  fabri- 
cants britanniques  ne  veulent  pas  vendre  à  perte  pour 
conserver  les  prix.  Le  commerce  du  fer  est  le  plus 
grand  consoinmateur  de  charbon  du  monde;  il  en  con- 
somme maintenant  bien  moins  que  l'ann^^e  dernière: 
cette  diminution  de  demande  doit  contribuer  à  accen- 
tuer la  baisse. 


et  Ei 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

29  novembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   47.828.000 


Total   41.828.000 


ACTIF  LlV.  st. 

Dotle  fixe  de  l'Etat. . .  11 .015.100 

Renies  immobilisées .  6.759.909 

Or  monnayé  et  lingots  30.0S:LOOO 

Total   47.£2S.000 


l.'ÉGONOMISTE  EUKOPKEN.  —  Angleterre 


0!)') 


Département  des  opérations  de  banque 
lAv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   U.Ki.OOO 

Réserve  et  proUls  et 

peites   3.193.000 

Trésor  et  ailniinistra- 

tioii  publique   7.841 .000 

Coniplcs  particuliers.  ;ii).9rî(i  000 

Billetsàseptjours.etc.  115  OOU 

Total   6i,.718  000 


ACTll'  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (iX 

la  lîaniHie)   i7.49,'5.000 

Portefeuille elavances  27. 707. 000 

Billets  en  réserve   18.717  000 

Or  et  argent  monnayés  1 .792  000 


Total   65.718.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Haiiquo  d'Anglelorre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


23  août   

30  »   

6  sept  

13  »   

20  »   

27  »   

4  octobre   

U  »   

18  »   

2b  » 

i"  novembre 


15 
22 

29 


nayé 

its 

tion 
:  les 

U3 

Ce 

-a*  3 
3  «  2" 

4) 
6- 

on  de 
e  aux 
lents 

r  mon 
et 

Linge 

Circula 
(e.xcepté 
billets  a  T 

Dépô 

a  %Xi 
o  o 

9-  2 

Réser 

oporti 
réserv 
igagen 

O 

£  « 

'iiî.35o 

29.916 

51.!'â9 

48.526 

21.213 

41  04 

.^ri.37i 

29.809 

49.191 

43.998 

23.336 

-47  33 

36.066 

30.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

36.417 

29.563 

43.605 

39.4-25 

24.629 

53  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  9i 

36.107 

29.i99 

45.037 

39.157 

24.382 

53  98 

31  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

4i  41 

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

33.473 

29.769 

iO.558 

45 . 945 

21.479 

43  20 

32.8(12 

29.479 

49.027 

45.799 

21.0.-17 

42  89 

32  385 

28.o2i 

47  855 

4:;.  3.^0 

20.338 

43 

31.730 

29  660 

44.308 

42. 185 

19.845 

44  61 

31  918 

29.414 

40.108 

43  757 

20.249 

43  75 

31.854 

>9.143 

45. 013 

42.460 

20.485 

45  31 

31.852 

29.111 

41.797 

45.202 

20.. 516 

42  76 

Tauï 

de 
l'esc. 


Couprler  de  la.  BooFse  de  Liondres 


Londres,  29  n\")vembre  1900. 

La  tendance  général  du  marché  est  fort  J^eu  active  mais 
les  dispositions  ne  sont  pas  plus  mauvaises.  Le  public  reste 
seulement  dans  la  réserve. 

On  constate  que  les  Chemins  américains  ont  subi  des  réa- 
•lisations  de  bénéfices  et  que  les  Chemins  anglais  reculent  à 
cause  de  la  diminution  des  recettes. 

Les  ConsDlidés  sont  à  98  3/8 

Les  fonds  internationaux  restent  assez  calmes. 

L' Extérieure  d'Esyagr.p.  est  à  69  1/4  ;  l'Italien  se  re- 
trouve à  94  3/4;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  mouvementés. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud- .Américaines  reste  bien 
tenus.  Les  fonds  argentins  sont  toujours  très  fermes.  On 
cote  :  Argentin  6  0/0  1886  93  3/4,  Funding  95  1/4  et  Rescis- 
sion 60  1/2.   liii  Brésil     0/0,  est  à  69  5/8. 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants  et  les  Chemins  améri- 
cains subi.sseut  des  réalisations. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  1/8,  VErié  à  14  5/8,  le  Nor- 
thern Pacifi-c  à  85  ./.,  VAtchison  à  41  1/4  et  le  Norfolk  à 
83 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  29  novembre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Le  marché  à  terme,  toujours  dépourvu  d'activité, 
manque  d'oi'icntation.  Les  souljresauts  continuel-;  qui 
se  produisent  dans  la  tenue  des  cours  avec  des  alter- 
natives de  fermeté  et  de  faiblesse  déconcertent  ceux 
qui  spraienl  tentés  de  prendre  leur  i^osition. 

La  liqui  lation  s'est  ce]iendant  effectuée  dans  des 
conditions  favorables,  le  taux  des  reports  s'est  main- 
tenu à  un  niveau  très  modéré. 

L'attentioa  s'est  portée  sur  la  Rente  espagnole  ;  les 
renseignements  donnés  par  le  Ministre  des  finances 
d'Espagne  ont  eu  une  influence  plutôt  heureuse  sur  la 
spéculation,  If-s  rachats  de  baissiers  ont  permis  de 
maintenir  fermement  le  cours  aux  environs  de  6'J 
francs,  dprnier  cours  69  1/8. 

Les  affaires  en  Chemins  espagnols  restent  res- 
treintes. LaSaragosse,  qui  s'était  relevée  au  cours  de 


270  fr.,  n'a  pu  conserver  ce  niveau  et  huit  en  tendance 
lourde  à  2()G. 

Le  Nord  de  l'Espagne  est  revenu  de  182  à  178.  Le 
Jlio-'l'into,  tout  d'abord  trôs  fermement  tenu  à  1.46;j, 
a  reculé  à  1.4r)7  en  cKHure. 

Les  valeurs  turques  se  sont  bien  comportées,  et  ont 
été  traitées  avec  entrain.  La  série  C  a  repris  à  2')  50,  la 
série  J)  à  2255. 

La  lîanijue  Ottomane  à53^j  . 

La  Rente  brésilieime  4  0/0  s'est  a'oiirdie  à  61 1/16. 
»  Les  opérations  deviennent  de  moins  en  moins  sui- 
vies en  Métropolitain  et  en  l'arisienne  électrique.  Les 
cours  se  déprécient  lentement  et  graduellement  et 
finis.sent  au  plus  bas  Le  M''tropolitain  à  5'i'i  en  liqui- 
dation du  15  décembre,  la  Parisienne  électrique  à  28i. 

Le  marché  du  Comptant  laisse  toujour.^  à  désirer. 

Le  calme  continue  à  régner  au  compartiment  des 
Banques. 

■  Le  dividende  Outremer  reste  faible  à  186;  la  Banque 
de  Bruxelles  à  765;  la  Caisse  Commerciale  à  500. 

Les  actions  de  Tramways  restent  lourdes,  malgré  les 
résultats  satisfaisants  renseignés  par  les  recettes 
d'octobre. 

Les  tendances  restent  faibles  en  valeurs  sidérur- 
giques. 

La  situation  au  point  de  vue  industriel  est  toujours 
médiocre,  le  travail  est  peu  abondant,  certaines  usines 
ont  dù  congédier  des  ouvriers,  d'autres  chôment  deux 
et  trois  jours  par  semaine. 

Les  Valeurs  Industrielles  russes  restent  également 
déprimées.  Bien  que  les  prix  de  la  fonte  et  des  fers 
restent  fort  bas,  les  offres  demeurent  plus  abondantes 
que  les  demandes. 

Les  valeurs  charbonnières  continuent  à  rester  faibles. 

Un  peu  de  mouvement  en  valeurs  congolaises.  La 
Privilégiée  Katanga  s'est  traitée  à  1.425;  l'Ordinaire  à 
1.096;  Compagnie  du  Congo  à  3.350. 

Affaires  nulles  en  actions  étrangères. 


loiies  et  F 


Le  Commerce  extérieur  belge.  —  Pendant  les  dix  pre- 
miers mois  de  l'année  1900,  les  importations  se  sont  élevées 
à  1.74<.l.8.%'.000  fr.,  contre  1.784.117.0C0  en  1899;  il  y  a  donc 
diminution,  comparativement  à  l'année  précédente,  de  34  mil- 
lions 2o7.000  fr.,  ou  2  0/0. 

Les  exportations  ont  atteint,  les  dix  premiers  mois  de  1900, 
1.463..'303.()00  fr.,  contre  l..ja7.591.000  'fr.,  soit  une  diminution 
de  44.088.000  fr.,  ou  3  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé  les  exportations  de 
28H.347  000  fr. 

Les  droits  de  douane  perçus  les  dix  premiers  mois  de  1900 
se  sont  élevés  à  43.104.427  fr.,  contre  40.703.930  en  1899;  il  y 
a  donc  de  ce  chef  une  augmentation  de  2.400.497  fr.,  ou  6  0/Û. 

Pendant  les  dix  premiers  mois  de  1900,  7.220  navires  sont 
entrés  dans  nos  ports,  ayant  un  tonnage  total  de  7.097.213 
tonnes.  En  1899,  le  nombre  do  navires  entrés  était  de  7.221, 
avec  un  ensemble  de  tonnage  de  7.190.380  tonnes.  Il  y  a  donc 
diminution  comparativement  à  l'année  1899,  par  rapport  au 
nombre  des  navires  entrés,  de  1  unité  ou  10/0,  et  diminution, 
par  rapport  au  tonnage,  do  93.147  tonnes,  ou  l  0/0. 

Ouaat  aux  sorties  nous  en  relevons,  pour  c^tte  même  pé- 
riode de  1900,  7.254  ayant  un  tonnage  total  de  7.1n8.417  tonnes. 
Eu  1899,  le  nombre  de  navires  sortis  était  d-^  7.136,  avec  un 
ensemble  de  tonnage  de  7.101.600  tonnes.  Il  y  a  donc  aug- 
mentation, comparativement  à  l'année  1899.  par  rapport  au 
nombre  de  navires  sortis,  do  118  unités  ou  2  0/0  et,  par  rap- 
port au  tonnage,  de  66.817  tonnes,  ou  1  0/0. 


L'Epargne  en  Belgique.  —  La  Direction  de  la  Caisse 
Générale  d'Epargne  et  de  Retraite  vient  de  publier  le  compte 
rendu  de  ses  opérations  en  1899. 

L'augmentation  générale  des  dépôts  sur  livrets,  en  1899, 
s'est  élevée  à  44  000  000  de  francs  ;  elle  se  décompose  comme 
il  suit:  17.000.000  de  francs  sur  les  dépôts  de  l.OOO  francs  et 
moins  ;  25.000  000  de  francs  .sur  les  dépôis  de  l.COOàS.OOO 
francs  et  2.000.000  de  francs  sur  les  dépôts  au-dessus  de 
3.000  francs. 

La  plus  forte  augmentation  s'observe  donc  pour  Ips  dépôts 
I  de  3  000  francs  et  moins,  et  le  montant  des  dépôts  de  plus  de 
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3.000  francs  est  à  peu  près  resté  stationnaire  ;  les  dépôts  de 
celte  dernière  catégorie,  depuis  1894,  sont  au  total  sensible- 
ment voisins  de  75.000.000  de  francs. 

L'arrêté  du  13  octobre  1894,  abaissant  à  2  0/0  le  taux  d'in- 
térêt à  appliquer  aux  dépôts  qui,  dans  le  courant  de  l'année, 
dépassent  •■3. 000  francs,  continue  à  produire  des  effets  satis- 
faisants et  paraît  constituer  une  barrière  suffisante,  au  moins 
momentanément,  à  l'afflux  exagéré  des  gros  dépôts. 


ESPAGNE 


LA  SITUATIOJSI 


Madrid,  2(5  novembre  1900. 


SitualiiJii. 


l'.lii'iiiiiis  de  IVr.  —  Le  Huil^rel. 
]>a  l'.aïKiQi'  (rKspafîiie. 


I.a  Hoursc 


La  session  parle aaentaire  a  commencé  et  l'élection 
du  Bureau  de  la  Chambre  a  permis  de  constater  qu'il 
y  a  dans  la  majorité  quelques  germes  de  division. 
M.  Azcarate,  député  républicain,  a  interpellé  le  Gou- 
vernement sur  le  projet  de  mariage  de  la  princesse 
des  Asturies  et  il  a  été  facile  de  voir,  par  l'attitude  de 
la  majorité  de  la  Chambre,  que  le  prétendant  actuel  y 
compte  peu  de  sympathies. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  parlé  de  la  ques- 
tion des  chemins  de  fer.  Ses  paroles  semblent  indiquer 
qu'en  échange  de  différentes  concessions  il  accorderait 
aux  Compagnies  des  délais  pour  l'amortissement  des 
obligations,  ce  qui  ne  p.jut  avoir  lieu,  il  me  semble, 
qu'en  prorogeant  les  concessions.  Relativement  aux 
tarifs,  les  Compagnies  sont,  je  le  crois,  en  bonne  situa- 
tion pour  discuter.  Les  transports  de  marchandises  se 
font,  en  moyenne,  à  plus  de  50.0  0  au-dessous  des  bases 
de  perception  légales  ;  quant  à  ceux  des  voyageurs  ils 
coûtent  actuellement  un  peu  plus  cher  qu'il  y  a  trente 
cinq  ans,  mais  cela,  provient  du  fait  que  le  Gouverne- 
ment a  élevé  peu  à  iie.\x  jusqu'à  20  0  0  la  surtaxe  dont 
il  frappe  les  billete  de  voyageurs.  C'est  donc  au  Minis- 
tre des  Finances  (|u'il  faut  s'adresser  pour  obtenir  une 
modification  de  cette  anomalie. 

D'ailleurs  l'affaire  est  encore  à  l'étude  et  on  ne  peut 
rien  dire  à  ce  sujet. 

Le  projet  de  budget  pour  1901,  lu  à  la  Chambre  par 
le  Ministre  des  Finances,  est,  comme  je  vous  l'avais 
annoncé,  en  augmentation  de  48  millions  pour  les  re- 
cettes et  de  21  millions  pour  les  dépenses  sur  celui  de 
M.  Villaverde.  Je  vous  envoie,  du  reste,  un  résumé  du 
projet  présenté  par  M.  AUendesalazar. 

Le  Ministre  a  présenté  séparément  un  projet  de  la 
plus  haute  importaiice,  qui  a  trait  au  remboursement 
en  sept  ans  de  la  dette  que  le  Trésor  a  contractée  avec 
la  Banque  d'Espagne,  au  moyen  d'émissions  pério- 
diques de  5  0/0  amortissable,  à  raison  de  150  millions 
effectifs  par  an  au  cours  de  90  0/0  au  minimum. 
L'intention  est  excellente,  mais  je  doute  qu  elle  passe 
au  moins  sous  cette  forme,  car  j'entends  beaucoup  de 
monde  prolEsler  contre  l'idée  d'émettre  une  dette  qui 
augmentera  de  25  millions,  au  moins,  les  dépenses  de 
l'Etat,  puisque  la  i?ang!fe  f/'£'spf/firne  ne  perçoit  qu'un 
intérêt  de  2  1/2  0/0  sur  les  1.050  millions  que  lui  doit 
le  Trésor. 

Cette  question  va  être  difficile  à  trancher,  beaucoup 
de  monde  ne  voulant  pas  se  rendre  compte  que  la 
circulation  fiduciaire  excessive,  jointe  au  manque  de 
monnaie  d'or  entraînant  un  change  élevé,  est  très  pré- 
judiciable au  crédit  public  et  aux  conditions  de  la  vie 
matérielle,  à  cause  du  renchérissement  des  produits. 

Le  Gouvernement  voudrait  qu'on  se  hat;\t  d'étudier 
le  budget,  ponr  qu'il  entrât  en  vigueur  le  plus  vite 
possible,  et  le  Ministre  des  Finances  a  annoncé  qu'il 
n'apportera  pas  d'amour-propre  à  repousser  des  amen- 
dements pour  l'améliorer.  Mais  je  ne  crois  pas  qu'il 
puisse  être  voté  pour  le  le""  janvier.  La  Commission 
du  budget  n'a  pas  commencé  encore  ses  travaux  et  je 
pense  qu'elle  ne  pourra  déposer  son  rapport  qu'à  la 


mi-décembre.  En  outre,  il  y  a  à  discuter  le  projet 
ci-dessus  énoncé  remboursant  \a  Banque  d' Espagne  ; 
celui  des  alcools,  qui  soulèvera  de  vifs  débats  ;  et  le 
convenio  avec  les  porteurs  d'Extérieure  estampillée. 
Gela  nous  conduira  aux  vacances  de  Noi'l  et  je  crois 
que  le  Sénat  no  commencera  à  travailler  au  budget  que 
dans  le  courant  de  janvier. 

La  Bourse  a  été  faible  pendant  la  semaine,  par  suito 
de  l'abondance  de  titres  provisoires  venant  de  la  con- 
version et  offerts  à  10  et  20  centimes  pour  cent  au-des- 
sous des  cours  de  l'Intérieure.  C'est  la  suite  de  la  spé- 
culation commencée  il  y  a  quelques  mois,  grâce  à  la 
marge  qu'offraient  les  valeurs  coloniales  et  l'Amortis- 
sable 4  0,  0,  cotés  à  plusieurs  points  au-dessous  de  la 
parité  avec  la  Rente  Intérieure.  Aidés  par  le  bon  mar- 
ché des  avances,  beaucoup  de  spéculateurs  ont  engagé 
leurs  titres  d'Intérieure  pour  acheter  des  valeurs  con- 
vertissables,  et  comme  ils  gagnent  4  et  5  0/0,  sans 
compter  les  coupons  qu'ils  ont  encaissés,  ils  n'ont  aucun 
regret  de  vendre  leurs  carpelas  provisoires  au-dessous 
du  cours.  G-tte  situation  durera  longtemps,  et  elle  est 
aggravée  par  la  crainte  qu'inspire  l'annonce  de  l'émis- 
sion d'Amortissable  5  0/0  pour  rembourser  la  Banque. 
En  outre,  la  création  des  nouvelles  Sociétés  financières 
ou  industrielles  qui  appellent  peu  à  peu  les  capitaux 
souscrits  diminuent  les  disponibilités.  Les  cours  au- 
raient été  plus  déprimés  si  la  Bourse  avait  cru  que  le 
budget  et  ses  lois  complémentaires  seront  mis  en  vi- 
gueur, mais  elle  ne  le  croit  pas. 

La  Rente  Intérieure  a  oscillé  de  (39  65  à  70  70  0/0.  Les 
valeurs  coloniales,  plus  rares  chaque  jour,  font  :  Cuba 
()  0/0  84  10,  5  0/0  70  10  0/0,  l'ancien  Amortissable 
78  95  0/0,  Extérieure  77  0/0. 

L'Amortissable  nouveau  s'est  un  peu  ressenti  des 
projets  du  Ministre  et  a  perdu  le  cours  de  90  0/0. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  et  des  Tabacs 
sans  changements  ;  oliligations  Nord-Espagne  l^e  hy- 
pothèque à  84  .jO  ;  Valladolid  à  Aviza  au  pair  ;  Ouest 
de  l'Esoagne  47  0  0.  La  Ville  de  Madrid  6  0/0  ^1861), 
à  93  U/0  ;  4  0  0  (Résultas  ISOSi),  à  70  50  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

5  nov.    12nov.    19nov.  26nov. 

4  0/0  Intérieure   69  8ô  70  25  69  90      70  30 

4  0/0  Extérieure   76  75  77  15  77   

4  0/0  amortissable   78  85  79..  78  15      ..  .. 

5  0/0         —    91  75  92  . .  90  . .      89  50 

Bons  cubains  6  0/0   83  ..  84  15  83  55      84  10 

—         5  0/0   69  85      70  15      69  70      70  25 

Philippines  6  0/0   88  . .      88  50 

Banque  d'Espagne   507  . .     508  . .     504  . .     508  . . 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     386  .50     387  . .     386  . .     386  50 

Chèque  sur  Paris   3:3  35      32  70      32  90      33  15 

—     sur  Londres  

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  +  or,  0,9  millions  ;  avances, 
1.9;  comptes  courants,  10;  —  circulation,  13. 

Voici  le  résumé  du  pi'ojet  de  Budget  présenté  aux 
Cortés  : 

L'exposé  des  motifs  avec  lequel  se  présente  le  projet  de 
Budget  pour  1901  commence  ]iar  un  résumé  des  résultats 
favorables  obtenus,  grâce  aux  lois  économiques  ayant  cons- 
titué la  base  du  Budget  de  1900,  aujourd'hui  en  cours.  Il 
indique  la  nécessité  de  résoudre  le  problème  de  la  consolida- 
tion des  dettes  provenant  des  opérations  réalisées  par  le 
Ministère  des  Colonies,  afin  de  régulariser  la  situation  des 
finances  publiques,  troublée  par  les  fâcheuses  conséquences 
des  guerres  coloniales. 

Il  présente  ensuite,  conlormémcnt  à  la  loi,  les  liquidations 
définUives  des  Budgets  de  1S98  99  et  du  premier  semestre  de 
1899  1900,  ainsi  que  les  liquidations  probables  de  l'exercice 
actuel  de  1900,  dont  les  prévisions  ont  été  :  905.451.827  p.  33 
de  dépenses  et  885.998.215  p.  de  recettes,  soit  un  déficit  de 
19.453.612  p.  33.  Le  Ministre  estime  que,  d'après  les  recettes 
obtenues,  il  donnera  un  excédent  de  23.000.UOO  de  pesetas. 

A  propos  du  projet  de  Budget  pour  l'année  économique 
1901,  le  Ministre  explique  les  changements  subis  par  les 
chiffres  des  dépenses  et  des  recettes,  par  rapport  au  projet  de 
1900.  De  la  comparaison  de  ces  chiffres,  il  résulte  une  aug- 
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jnentalion  ncUo  dos  dt'>penses  de  iJl.046.;!-^;!  p.  03,  due  princi- 
paloiiKMil  au\  sommes  supplémciilaircs  accordées  aux  Mitiia- 
lùres  lie  la  (iuerre  cl  do  la  Marine,  à  cause  d'insuflisance  de 
crédits  ut  de  l'augmontalion  du  continijent  de  l'armée  ;  elle 
ost  due  aussi  aux  irais  nécessité.^  par  la  coiiservation  et  la 
réparation  des  lignes  télégraphiques;  aux  frais  du  rocense- 
Hient;  à  ceu\  de  l'Exposition  biennale  des  Beaux-Arts;  au 
paiement  du  contrat  des  services  maritimes  avec  la  Com- 
pagnie Transatlantique  et  à  la  consignation  d'un  crédit 
destiné  à  l'annuité  d'un  emprunt  pour  travaux  publics. 

Par  contre,  les  récoltes  ont  augmenté  de  48.4-'J0.16()  p., 
somme  qui  se  l'épartit  comme  suit  : 

1»  Contributions  direcles   16.506.r'i0 

2»         —  indirectes   iil.ôOO.OOO 

à'  Monopoles  et  services  en  régie   7.050.000 

4«  Biens  nationaux   3.123.223 

5»  Revenus  du  Trésor   250.000 

48.430.166 

En  résumé  : 

Le  projet  de  budget  de  dépenses  pour  1801  présente  une 
-augmentation  sur  les  crédits  du  budget  de  1900  de  21  mil- 
lions 46.323  p.  03,  et  le  proj(^t  de  recettes  jiour  1901  est  supé- 
rieur au  projet  pour  1900  de  48.4;!C.1G6  p  ;  c'est-à-dire  que 
l'excédent  des  dépenses  est  inférieur  à  l'excédent  des  recettes 
de  27.383.842  p.  98,  el  comme  le  projet  pour  1900  présentait 
un  déficit  de  19.453.612  p.  33,  il  est  évident  que  le  projet  pour 
1901  a  un  excédent  de  7.930.230  p.  64. 

Voici  comment  se  présente  la  situation: 

Dépen.ses   926.498.150  36 

Recettes   934.428.381  .. 

Excédent   7.930.2.^0  64 

Cet  excédent,  d'après  l'exposé,  pourra  ètri;  destiné  à  l'ac- 
•  qui.silion  de  matériel  d'artillerie  à  tir  lapide. 

Le  Budget  est  accompagné  d'un  projet  de  loi  sur  la  conso- 
lidation de  la  dette  provenant  des  opérations  réalisées  par  le 
Ministère  des  Colonies  pour  les  guerres  coloniales  ;  un  autre 
est  relatif  à  l'impôt  sur  la  fabrication  des  alcools  et  un  autre 
porte  approbation  d'une  loi  générale  des  classes  passives. 

Voici  l'exposé  des  motifs  et  le  texte  du  projet  de  la 
loi  sur  la  consolidation  de  la  Dette  flottante  coloniale  : 

Exposé  des  motifs 

L'emprunt  décrété  le  19  mai  dernier  —  par  lequel  on  a 
converti  en  un  nouveau  type  de  rente  le  5  0/0  amortissable) 
la  dette  flottante  du  Trésor  de  la  Péninsule,  la  presque  tota- 
lité des  obligations  gagées  par  le  revenu  des  Douanes  el  une 
partie  importante  des  découverts  de  la  guerre  —  n'a  pas  com- 
plété la  consolidation  de  la  Dette  flottante  venant  des-colonics 
qui,  représi'nlée  en  pagarès  à  l'ordre  de  la  Banque  d'Espa- 
gne, s'élève  à  une  somme  d'environ  un  milliard  de  pesetas 
percevant  l'intérêt  réduit  convenu  avec  cet  Etablissement 
d'après  la  loi  du  2  août  1899. 

Celte  situation  provisoire  a  été  conservée  uniquement  pour 
attendre  le  moment  opportun  de  mobiliser  le  portefeuille 
constitué  par  ces  valeurs. 

Le  maintien  indéfini  de  la  situation  actuelle  qui  s'aggrave 
de  l'usage  constant  du  crédit  destiné  au  paiement  des  obliga- 
tions non  liquidées  des  colonies  ijerdues,  pourrait  être  un 
grave  péril  pour  l'avenir  et  la  consolidation  immédiate  et 
totale  de  ces  valeurs  pourrait  à  son  tour  toucher  le  crédit 
-public. 

D'autre  part,  il  est  d'une  incontestable  utilité  pour  tous  de 
fixer  dès  maintenant  la  solution  du  problème  :  de  cette  ma- 
nière on  met  fin  à  l'incertitude  qui  régne  aujourd'hui  et  l'on 
complète  et  assure  l'œuvre  de  liquidation  et  de  r('organisation 
imposée  aux  Cortés  et  au  (Gouvernement  par  les  funestes  ré- 
sultats de  la  guerre. 

Ce  but  peut  être  obtenu  en  émettant  des  maintenant  une 
quantité  nominale  de  dctie  publique  qui  —  étant  donnée  la 
préférence  du  marché  —  pourra  être  une  seconde  série  de 
rente  amortissable  5  0/0,  et  qui  devra  produire  les  sommes 
nécessaires  pour  rembourser  à  la  Banque  d'Espagne  ses  cré- 
dits représentant  la  dette  llottante  des  colonies.  Mais  on  ne 
mettra  en  circulation,  chaque  année,  pendant  un  nombre 
d'années  qu'on  jugera  convenable,  que  la  somme  indispensable 
pour  produire,  en  un  type  de  négociation  dont  le  minimum 
sera  déterminé,  la  quantité  nécessaire  pour  retirer  les  pagarés 
des  colonies  venant  à  l'chéance.  Gfitte  opération  annuelle  se- 
rait suspendue  pendant  le  temps  indispensable,  dans  le  cas 
peu  probable  où  le  Gouvernement  ne  pourrait  la  réaliser  avec 
le  type  convenu.  Mais,  dans  ce  cas,  il  faudrait  compenser  pen- 
dant les  années  suivantes  la  valeur  des  émissions  suspen- 
dues, de  façon  que  la  mise  fn  circulation  totale  de  la  nouvelle 
dette  et  le  remboursement  des  pagarès  pût  s'opérer  dans  une 
période  qu'on  orcàt  prudent  de  déterminer. 

De  cette  façon,  la  Dette  flottante  provenant  des  colonies  se 
consolidera  chaque  année  dans  une  proportion  correspondante 


à  la  situation  du  marché  et  de  l'épargm'  nationale;  l'augmen- 
tation que  la  conversion  devra  produire  se  répartira  graduel- 
lement et  constamment  dan»  le  budgi't  général  des  dépenses; 
le  portefeuille  de  la  Banque  se  réduira  de  la  mémo  façon  ou 
de  tout  autre  façon  préférable;  par  suite,  la  circulation  de 
ses  billots  se  réduira;  et  Ion  aura  établi  un  terme  fixe  qui 
enlèvera  toute  incertitude  sur  l'avenir  du  crédit  de  l'Etat. 

Projet  de  Loi 

Art  1"''.  —  Est  autorisée  l'émission  d'une  seconde  série  de 
dette  amortissable  3  0/0  pour  la  somme  nominale  de  1200 
millions,  dont  la  valeur  effective  sera  destinée  à  rembourser 
la  lîanque  d'Espagne  de  ses  crédits  représentant  la  dette 
llottante  des  colonies. 

,\rt.  2.  —  La  seconde  série  de  dette  amortissable  5  0/0 
créée  p«r  cette  loi  aura  la  même  garantie  et  les  mêmes  con- 
ditions que  la  première  série  en  circulation. 

La  Banque  d'Espagne  sera  chargée  du  paiement  des  inté- 
rêts et  de  l'amortissement,  aux  mêmes  termes  et  conditions. 

Art.  3.  —  Sur  la  somme  totale  émise,  on  mettra  en  circu- 
lation annuellement,  pendant  le  nombre  d'années  précisé,  la 
quantité  nécessaire  pour  obtenir  au  moins  150  millions  ef- 
fectifs destinés  à  retirer  une  valeur  égale  de  pagarès  des 
colonies. 

Art.  4.  —  Le  Gouvernement  pourra  émettre  chaque  année 
les  titres  nécessaires  pour  obtenir  la  quantité  efifective  indi- 
quée dans  l'article  précédent,  en  utilisant  le  moyen  qu'il 
considérera  comme  le  meilleur  entre  la  souscription,  la  sou- 
mission, la  vente  en  Bourse,  etc.,  à  condition  que  le  type  de 
négociation  ne  soit  pas  intérieur  à  90  0/0.  Dans  un  autre 
cas,  c'est-à-dire  si  les  conditions  du  marché  ne  permettent 
pas  de  placer  les  valeurs  indispensables  dans  le  type  indi- 
qué ou  dans  un  type  supérieur,  il  pourra  suspendre  l'émission 
de  cette  dette  pendant  le  temps  indispensable  et,  par  suite, 
le  remboursement  des  pagarès  correspondant.  Dans  ce  cas,  il 
opérera,  ((uaad  il  le  pourra,  la  conversion  suspendue,  en 
plus  de  la  conversion  courante,  de  façon  que  le  rembourse- 
ment total  des  pagarès  des  colonies  s'achève  en  sept  ans,  soit 
à  raison  de  150  millions  de  pesetas  par  an. 

  20  novembre  1900. 

Projet  de  budget  pour  1901  comparé  au  Projet 
pour  1900 

Recettes 

1901  1900        DifT.  en  19  1 

(En  pesetas] 

1.  Conlrib. directes   392.527.730   376.0-20.790  -fl6.506.940 

2.  —    indirectes,    347.140.000   32ô.6'i(l.000  -(-21.500.0t0 

3.  Monopoles etser- 

vices  exploités 
par  l'Adminis- 
tration  163.700.024   156.650.024    -h  7.050.000 

4.  Propriétés  et 

droits  de  l'Etat: 

Rentes   21.701.480     19.578  254   +  2.123.226 

Ventes   3.020.000      2.020.000   +  1.000.  OOO 

5.  Ressources  du 

Trésor   6.255.000      6.005.000   -+-  250.000 

6.  Colonie  de  Fer- 

nando-Pô  84.147  84.1.47   » 

934.428.3S1    885.99IS.2I5  +48.430.166 


Dépenses 

Dépenses  ordinaires 
de  l'Etat  : 

1.  Maison  royale..  9. 250.000  9.2.b0.000 

2.  Corps  législatif.  1.H38.085  1.638.085 

3.  Dette  publique..  417.938.480  418.557.138  —  618.658 

4.  Chargedejustice  1.518.968  1.638.177  —  119.509 

5.  Classes  passives  71.780.500  71.075.889  +  104.611 

1.  Prés,  du  Conseil.  798.2)7  737.883  +  60.333 

2.  Etal(Atr.étrang.)  4.836.442  4.802.256  +  34.186 

3.  Grâces  et  justice  : 

Dépens,  civiles.  12.284.792  12.654,108  —  369.316 

—  ecclésiasliq.  41.000.938  40.812.429  +  194.509 

4.  Guerre   148.993.660  165.974.331  —16.980.671 

5.  Marine   27.686.712  25.002.973  +  2.683.739 

6.  Intérieur   51.279.884  23.441.097  +27.838.786 

7.  Tr.pu.Beaux-A.  18.553.403  17.425. 1P6  +  1.128.207 

8.  Agr.,Ind.,Com.  69.793.519  63.311.226  +  6.482.293 

9.  Finances   18.336  647  18.23S.083  +  98.5G4 

10.  Dép.  des  contri- 

butions el  ren- 
tes publiques..  30.389.515  29.759.904  +  529.611 

11.  Colonie  de  Fer- 

iiando-PÙ   512.388  533.052  -  20.664 

Total  général  des  dé- 
penses  926.498.150  905.451.827  +21.046.323 
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Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 
Du  i"  janvier  au  10  novembre  1900  (45  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau. . . 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

49. 156.205 
13.667  ïJiti 
tiH3.639 
9  998.941 

Pesetas 

51. 879  1)16 
Il  "il*  .58.t 
1.295  V6i 
10.462  284 

Pesetas 

53.574.107 
15.991  651 
1.3-27  :i-'2 
11.1L6.043 

Pesetas 

57.257.979 
16. 2-29. 81. 'î 
1.152  078 
11. 279.504 

Léridn-Reus  . 
AlmanM  Valence 

Total  No  ■(!  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

3457 

73  786  103 

/8. 344. 245 

84  049.32:5 

85.919.376 

1007 

3650 
246 

13. 442. 898 

50.837.000 
1.021.117 

16  620.192 

55  810  797 

1  131  139 

16.559.563 

77  300.652 
1.610.830 

17.171.513 

79.662.143 

2.721.345 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  28  novembre  1900. 

Le  Marché  ne  s'est  pas  beaucoup  occupé  du  projet  de  bud' 
KSt  pour  19D1  ;  la  tendance  générale  reste  assez  hésitante. 

On  cote  l'Intérieure  à  69  65;  l'Extérieure  à  76  10;  le  change 
sar  Paris  est  à  33  52. 


ITAT-IE 


LA  SITUATION 


Rome,  27  novembre  1900. 

Réouverture  iln  Parleiueut.  —  Les  Travaux  île  la  Chaïubrc.  —  I.cs 
Cumptes  ilu  Trésor.  —  Le  Gummerce  extérieur. 

Le  Parlement  a  rouvert  ses  portes  et  l'opposition  a 
entamé  contre  le  Ministère  une  guerre  acharnée.  Elle 
a  failli  provoquer,  hier,  une  crise  ministérielle.  Le 
bruit  courait  que  le  Ministre  de  la  (  luerre  avait  offert 
sa  démission  à  la  suite  du  vote  d'un  ordre  du  jour  de- 
mandant la  suppression  des  tribunaux  militaires; 
mais  la  situation  du  Cabinet  devient  pins  grave  encore 
après  la  discussion  de  l'interpellation  des  socialistes 
sur  l'assassinat  du  roi  Humbert.  Le  Président  du  Con- 
seil dut  avouer  que  le.s  fonctionnaires  de  l'entourage  du 
roi  n'avaient  pas  fait  leur  devoir,  que  la  police  était 
insuffisante,  etc.,  etc. 

La  Chambre  n'a  pas  admis  cette  façon  de  rejetter 
sur  d'autres  la  responsabilité.  M.  Sciacca  délia  Scala, 
ayant  déposé  une  motion  de  Wàme,  celle-ci  aurait  été 
probablement  votée,  si  M.  Saracco  n'avait  obtenu 
qu'elle  ne  fût  discutée  qu'après  le  débat  sur  le  budget. 

D'ici  là,  les  esprits  se  calmeront  et  l'incident  aura 
perdu  de  son  importance.  Mais  comme  on  le  voit,  le 
sort  du  Cabinet  dépend  de  peu. 

Avant  l'interpellation,  la  Chambre  avait  commencé 
la  discussion  du  budget  de  la  Guerre,  qui  n'est  pas 
achevée  à  l'heure  oii  j'écris.  Une  proposition  des  socia- 
listes, tendant  à  réduire  de  100  millions  de  francs  le 
chiffre  de  ce  budget  été  rejetée. 

Le  projet  d'ensemble,  désigné  sous  le  nom  d'om- 
nihus,  que  le  ministre  des  finances  présentera  à  la 
Chambre,  comprend  trente  articles  et  détermine  les 
nouveaux  droits,  diminués  sur  les  transferts  de  pro- 
priétés par  mutation  ou  héritage,  sur  la  «  richesse 
mobile»,  c'est-à-dire  les  revenus  provenant  de  source 
foncière,  ainsi  que  les  droits  de  timbre  et  d'enregis- 
trement, qui  seront  également  abaissés  et  simplifiés, 

h'onmibus  comporte  encore  une  réforme  fiscale  ré- 
clamée depuis  longtemps,  surtout  dans  les  années  de 


crise  économique.  Dorénavant,  l'Etat  renoncerait  à 
l'exécution  et  à  la  vente  des  petits  contribuables  dont 
la  dette  ne  dépasserait  pas  25  tr.,  décimes  compris. 

11  est  impossible  de  faire,  actuellement,  des  pronos- 
tics sur  la  session  qui  vient  s'ouvrir.  Tout  ce  qu'on 
peut  dire,  c'est  qu'une  loi  sur  l'émigration  sera  discutée 
et  le  Budget  soumis  à  l'approbation  des  Chambres. 

Le  Ministre  de  la  Marine  a  présenté  le  projet  de  loi 
sur  le  renouvellement  de  la  flotte,  portant  un  surcroît 
de  dépenses  extraordinaires  de  32  millions  répartis  sur 
quatre  exercices,  laissant  irrésolue  l'insci'iption  à  faire 
après  ces  quatre  années  relativement  aux  mesures  qu« 
les  circonstances  exigeront. 

Avec  ce  supplément  de  fonds  et  les  ressources  or- 
dinaires, le  Ministre  se  propose  de  pousser  le  plus  ac- 
tivement les  constructions  aujourd'hui  en  cours  et 
d'entreprendre  la  construction  de  trois  nouveaux  navi- 
res de  guerre. 

La  situation  du  Marché  financier  est  sans  chan- 
gement ;  cependant,  sur  diverses  places  étrangères,  la 
Rente  italienne  a  encore  monté  de  quelques  points. 
Dans  le  pays  même,  elle  aurait  plu'ôi  une  tendance  à 
la  ])aisse,  et  cela  vient  de  ce  que  l'argent  en  Italie  se 
fait  de  plus  en  plus  rare;  la  spéculation  est  disparue 
et  le  public,  toujours  prêt  à  employer  ses  capitaux 
quand  il  voit  les  valeurs  recherchées  en  Bourse, 
s'abstient  complètement  alors  quelles  sont  offertes; 
c'est  ainsi  :  jamais  le  public  ne  se  décide  à  des  emplois 
de  capitauxquand  les  prix  sont  bas,  et  il  en  est  encore 
de  même  aujourd'hui  ;  en  face  d'une  baisse  qui  per- 
siste depuis  un  an  et  demi,  il  continue  à  se  défaire 
même  des  bons  titres  méritant  toute  considération  et 
confiance. 

Les  achats  de  Rente  étrangère  ont  aussi  foi't  con- 
tribué à  la  raréfaction  du  numéraire  en  Italie.  De  plus, 
à  cette  absorption  de  la  Rente  et  des  obligations,  s'ajoute 
la  grande  recherche  de  capitaux  qui  s'est  produite  du- 
rant h»  même  période  pour  la  création  d'une  ioule  de 
nouvelles  industries,  et  que  M.  Boselli,  ministre  du 
Trésor,  estime  à  près  d'un  demi- milliard. 

On  connaît  les  résultats  des  comptes  du  Trésor  au 
31  octobre  dernier  et  l'on  a  pu  constater  qu'ils  sont  des 
plus  satisfaisants. 

Comparativement  à  la  situation  au  30  juin,  clôture 
de  l'exercice  précédent,  ils  présentent  une  différence 
active  de  198.981.073  lire. 

Cette  amélioration  provient  du  fait  que  pour  les  varia- 
tions qui  ont  eu  cours  dans  les  quatre  premiers  mois 
de  l'exercice,  les  dettes  de  Trésorerie  ont  diminué  de 
101.635.607  lire  et,  d'autre  part,  que  les  créances  de 
Trésorerie  ont  progressé  de  132.825. 5l0  lire,  d'où  une 
diminution  eff  ective  de  la  Dette  du  Trésor  de  234  mil- 
lions 461.117  lire. 

En  défalquant  de  cette  somme  la  diminution  recon- 
nue au  fonds  de  caisse,  soit  38.480  044  lire,  on  arrive 
au  chiffre  ci-dessus  de  198  981.073,  montant  de 
l'amélioration  signalée  ou  différence  active  vérifiée  à 
fin  octobre. 

Je  vous  envoie  les  chiffres  du  commerce  extérieur  de 
l'Italie.  Vous  verrez  que  le  mois  d'octobre  a  été  fran- 
chement défavorable  :  les  importations  ont  progressé 
de  8  millions  alors  que  les  exportations  diminuaient  de 
23  millions  par  rapport  aux  chiffres  du  même  mois  de 
1899.  Cette  constatation  s'est  renouvelée  régulièrement 
depuis  le  mois  d'avril.  Aussi  constatons-nous,  pour  les 
dix  premiers  mois  de  l'exercice,  une  augmentation 
d'importation  de  45.000.000  de  lire  et  une  diminution 
d'exportation  de  58.000.000  millions,  par  rapport  à  l'an- 
née 1899  ! 


L'Emigration  italienne.  —  Durant  le  premier  semestre 
de  l'année  courante,  ont  émigré  d'Italie,  2-26.335  individus, 
chiffre  supérieur  de  23.539  individus  à  celui  du  même  se- 
mestre de  1899. 

Dans  ce  chiffre,  l'émigration  permanente  est  représentée 
en  76.967  individus,  soit  une  augmentation  de  13.667  émi- 
grants.  L'émigration  temporaire  compte  149.358  individus, 
avec  une  augmentation  de  9.872. 

En  somme,  l'émigration  proprement  dite,  c'est-à-dire  la  per- 
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luanente,  s'est  accruo  dans  uno  proportion  noiabh!,  ot  cet 
accroissement  s'adresse  ]nesquo  exclusivenienl  aux  popula 
tions  des  provinces  méridionales  et  do  la  Sicile. 


Coarrlur  de  la,  Bourse  de  Rome 


Rome,  29  novembre  1900. 

Le  Marché  est  assez  réservé  et  les  tendances  restent  calmes; 
les  premières  séances  du  Parlement  n'ont  pas  donné  encore 
d'indication  sérieuse  sur  les  intentions  des  députés,  si  ce  n'est 
que  le  Gouvernement  aura  fort  à  l'aire  pour  tenir  la  majorité. 

La  Rente  est  à  100  40;  Méridionaux,  703  ..  ;  les  Méditer- 
rmu'e  sont  ;\  523  ...  Banque  Nationale.  880. 


RUSSIE 


Recettes  et  Dépenses  effectuées  par  le  Trésor  russe 
pendant  les  sept  premiers  mois  de  1900.  —  Des  états 
provisoires  que  le  Ministère  des  finances  a  reçus  des  caisses 
de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers,  il  résulte 
que,  pendant  les  sept  premiers  mois  de  1900,  les  recettes 
et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres  ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Millions 
roubles 

Recouvrements  effectués   880.038 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de  1900 
et,  en  ce  qui  concerne  le  service  de  la  Dette  pu- 
blique, sur  les  crédits  de  1900  et  ceux  des  exer- 
cices antérieurs   833.457 

BUDGET  EXTRAORDIN.URE 

Millions 
roubles 

Eecouvrements  effectués   12.698 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits  de  1900.  168.938 
Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1900  et  1899,  pour 
les  sept  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit: 

I.  —  Budget  ordinaire 

Millions 
roubles 

Recouvrements  de  1900   880.038 

—  de  1899...   854.438 

Soit,  pour  les  sept  premiers  mois  de  1900,  une  dif- 
férence en  plus  de   25.580 


La  Population  de  l'Empire  russe.  —  "Voici  quelques 
données  sur  la  population  de  l'Empire  russe  extraites  d'un 
ouvrage  publié  par  le  Ministère  des  Finances,  sous  le  titre: 
La  Russie  du  XIX'  siècle  : 

"  L'Empire  de  Russie  comprend  actuellement  une  super- 
ficie de  plus  de  22  millions  de  kilomètres  carrés,  dont  5  mil- 
lions 740.000  kilomètres  carrés  reviennent  à  la  Russie  d'Eu- 
rope et  16  millions  1/2  à  la  Russie  d'Asie.  Ainsi,  le  territoire 
occupé  par  la  Russie  forme  1/6  de  la  surface  continentale  et 
du  globe  terrestre. 

Le  premier  recensement  général  de  la  population  de  l'Em- 
pire a  été  opéré  le  28  janvier  1897;  tous  les  recensements 
précédents,  au  nombre  de  dix,  n'ayant  eu  qu'un  but  pure- 
ment fiscal,  avaient  seulement  fourni  des  données  sur  le  nom- 
bre de  contribuables  de  sexe  masculin.  Malgré  toutes  les 
difficultés  qu'il  a  rencontrées,  faute  des  éléments  nécessaires, 
M.  Pokrovsky.auteur  de  la  partie  ethnographique  de  la])ubli- 
cation  susmentionnée,  a  cru  pouvoir  dresser  le  tableau  ap- 
proximatif suivant  sur  la  progression  graduelle  de  la  popu- 
lation de  l'Empire  russe  : 

Millions  Millions 
d'habi-  d'habi- 
Annees  tants  Années  tants 


1"  recensement. 

1724 

14 

6° 

2'  — 

1742 

16 

7" 

3«  — 

1762 

19 

8= 

4^^  — 

1782 

98 

9« 

5«  — 

1796 

36 

10» 

6°  recensement 


1812 
1815 
1835 
1851 
1858 


41 
45 
60 
69 
74 


Recensement  général  du  28  janvier  1897   126.4 

Or,  il  faut  encore  ajouter  au  chiffre  de  126.411.736  habi- 
tants obtenu  en  1897,  la  population  du  grand-duché  de  Fin- 
lande, qui,  au  31  décembre  1896,  comprenait  2  555.462  âmes, 
don  un  total  général  de  129  millions  d'habitants.  Suivant  la 
moyenne  de  la  dernière  période  triennale,  le  nombre  des 


naissances  dépasse,  en  Russie,  celui  des  décès  d'environ 
2  millions  par  an;  on  peut  donc,  sans  crainli;  d'erreur,  éva- 
luer k  plus  de  135  millions  le  nombre  des  liabilarits  de  l'Em- 
pire au  comniencemenl  de  l'année  1900. 

Pour  la  population  dt's  villes,  M.  Pukrovsky  a  drc'ssé  le 
tableau  suivant  : 

Nombre  Nombre 
des  habitants  des  liabitunls 

des  villes  des  villes 

Années      Milliers  d'âmes         Années     Milliers  d'âmes 


1724. 
1782. 
1796. 
1812. 


328 
802 
1.301 
1.653 


1835. 
1851. 
1867, 
1897. 


3.025 
3.482 
8.157 
16.785 


Ainsi,  tandis  (|u'en  1724  les  habitants  dos  villes  no  for- 
maient que  3  0/0  du  total  do  la  population  de  l'Empire,  leur 
nombre,  à  la  fin  do  1897,  s'élevait  à  13  0/0  de  ce  total. 

Durant  la  période  de  1867-1897,  la  population  des  villes  a 
doublé.  La  progression  a  éti:  particulièrement  marquée  dans 
les  villes  ci-après  : 

1867  1897 
Nombre  d'habitants 


Saint-Pétersbourg 

Moscou  

"Varsovie  

Odessa  

liOdz  

Riga  

Kiew  

Kharkov  

Tiflis  

Vilna  , 

Taschkent  , 

Saratow  

Kazan  

Gatlierinoslaw  

Rostow- .sur-Don. . 

Astrakan  , 

Bakou  

Toula  

Kischinew  


539.471 
351.609 
180.657 
118.970 
32.437 
77.468 
6S.429 

52.  or; 

60.776 
69.467 
80.000 
84.491 
63.084 
19.908 
29.261 
42.832 
13.992 
53.739 
94.124 


1.267.023 
1.035.6G'i 
638.208 
405.041 
315.209 
282.943 
247.432 
174.836 
160.645 
159.568 
156.414 
137.109 
131.508 
121.216 
119.889 
113.001 
112.253 
111.048 
108.796 


Le  nombre  des  villes  ayant  de  50.000  à  100.000  habitants 
n'était  que  de  12  en  1867  ;  ces  villes  sont  actuellement  au 
nombre  de  37. 


L'Industrie  sucrière  en  Russie.  —  Il  est  question, 
durant  la  prochaine  campagne  sucrière,  d'ouvrir  12  nouvelles 
raffineries  en  Russie,  dont  6  dans  les  provinces  du  sud-ouest 
et  6  dans  les  provinces  polonaises. 

Actuellement,  le  nombre  de  ces  usines  est  de  291  au  total, 
dont  275  fabriquent  le  sucre  et  le  raffinent,  tandis  que  16  ne 
s'occupent  que  de  le  raffiner.  (Je  chiffre  serait  donc  ainsi  porté 
à  303.  Pendant  la  dernière  campagne,  le  nombre  des  raffine- 
ries aurait  diminué  dans  différents  pays  producteurs  d'Eu- 
rope, alors  qu'il  se  serait,  au  contraire,  accru  en  Russie. 

Quant  à  la  production,  l'Union  internationale  d«s  indus- 
tries du  sucre  prévoit  uue  diminution  en  Russie  pour  la  cam- 
pagne qui  s'ouvre,  tandis  qu'au  contraire,  il  y  aurait  tout  lieu 
de  supposer  une  augmentation  de  15.5  0/0  en  Belgique, 
17.1  0/0  en  Danemark  et  30.3  0/0  en  Suède. 

La  production  du  sucre  en  liussie,  qui  s'était  élevée  en 
1898-1899  à  45.450.617  pouds,  a  atteint,  pour  1899-1900,  53  mil- 
lions 369.187  pouds. 

La  Récolte  des  Céréales.  —  Le  Mfssager  officiel  russe 
fait  connaître,  d'après  les  renseignements  parvenus  au  Minis- 
tère de  l'agriculture  et  des  domaines,  les  résultats  approxi- 
natifs  de.la  dernière  récolte  des  céréales  de  l'Empire. 

En  se  basant  sur  les  données  de  la  récolte  obtenue  par  dé- 
ciatine,  on  peut  évaluer  la  production  de  cette  année  aux 
chiffres  suivants  : 

Pouds  (1) 

Seigle   1.291.893.000 

Avoine   690.422.000 

Froment  d'été   359 . 30i! .  000 

Orge   286.159.000 

Froment  d'hiver   180.412.000 

ilillet   84.919.0Û0 

La  moisson  a  été  particulièrement  bonne  dans  les  provinces 
de  la  Vistule,  de  la  Russie-Blanche,  la  Lithuanie  et  les  pro- 
vinces baltiques. 


(l)  Le  poud  =  16  kilos  380. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Amérique 


AMÉRIQUE 


BR£SIL 

La  Question  des  Banques.  —  Le  Brésil  nous  renseigne 
sur  les  nombreuses  discussions  auxquelles  va  donner  lieu  la 
question  des  banques. 

En  attendant  qu'on  discute  ces  divers  projet',  le  Gouverne- 
ment se  borne  à  activer  la  mise  en  train  des  mesures  de  sau- 
vetage adoptées  pour  les  banques  nationales  et  qui  s'imposent 
bien  autrement,  dit  notre  confrère,  que  les  lois  d'exception 
contre  les  banques  étrangères,  lois  inspirées  par  un  esprit  de 
représailles  injustifié,  par  l'arbitraire  le  plus  condamnable  et 
qui  feront  très  certainement  du  mal  e(  pas  de  bien. 

Le  Ministre  des  Finances  vient  de  prendre  un  arrêté  réglant 
l'application  de  la  loi  qui  destine  des  apolices  3  (>/0  au  paie- 
ment des  dettes  chirograpliaires  de  la  Banque  de  la  Répu- 
blique. Ces  titres  seront  émis  pour  une  valeur  égale  à  celle 
desdites  dettes.  Ils  seront  d'une  valeur  nominale  de  1  conto 
et  de  100  milreis,  pouvant  être  dédoublablcs  et  transformables 
en  tout  temps. 

Ils  seront  nominatifs  ou  au  porteur,  selon  que  les  dettes  en 
représentation  desquelles  ils  seront  délivrés  seront  de  l'une 
ou  de  l'autre  de  ces  catégories. 

Les  intérêts  des  apolices  seront  à  l'échéance  du  31  mars  et 
du  30  septembre  et  seront  payables  les  1"  avril  et  1""  octobre. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  remettre  à  la  Banque  de  la 
République,  par  ie  Trésor,  les  fonds  que  le  (longrès  l'a  au- 
torisé à  mettre  à  la  disposition  de  cet  établissement  pour 
qu'il  puisse  recommencer  ses  opérations  le  5  novembre. 

La  Banque  a  donc  rouvert  ses  guichets  à  cette  date.  Dès  le 
premier  jour,  elle  avait  reçu  près  de  1.000  contos  de  dépôts, 
et  le  8  novembre,  ci  s  dépôts  nouveaux  atteignaient  déjà  9.000 
contos. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur  en  août  1900.  —  "Voici  un 
tableau  détaillé  des  résultats  du  Commerce  extérieur  des 
Etats-Unis  pour  le  mois  de  septembre  et  les  neuf  premiers 
mois  de  1900  comparés  aux  résultats  des  périodes  correspon- 
dantes lie  1899  : 

Marchandises 


Mois  de  sept. 


1895   58.540.063 

1890   85.131.098 

1897   104.540.912 

1898   90.645.937 

1899   109.886.677 

1900   115,634.210 

9  mois  des 

Exercices 

1894-  95   557.927.4G6 

1895-  96    6G6. 06 1.890 

1896-  97   746.238.242 

1897-  98   809.278.144 

1898  99   902.477.500 

1899-1900....  1.031.1)86.401 


Exportation  Importation 
(En  dollars) 


65.305.320 
.">0. 855. 990 
42.429.126 
48.456.387 
70. 7 11. «65 
59.562.906 


001.043.139 
522.088.289 
588.754.903 
475.378.955 
585.902.398 
624.461.506 


+ 
+ 
+ 
+ 
+ 


Balance 

6.765.257 
34.275.108 
62.111  786 
42.189.550 
39.174  712 
56.071.304 


—  43.115.673 
-f  143. 973. 601 
+  157. 483.. 339 
-f  393.899.189 
-i-  316.575.102 
-f  407. 224.895 


Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 


Mois  de  septembre  Or 


(En  dollars - 


Argent 

2.673.269 
3.723.69U 
1.497.854 
3.151.407 
1.345.195 
1.583.033 


1895   -i-  16.506.558  -f 

1896   -  34.253.454  -f 

18ii7   —  4.580.2.09  rf 

1898   —  13.705.531  -f 

1899   —  1.974.899  -f 

1900   —  3.182.397  -\- 

9  mois  des  Elxercices 

1894-  95   -f  43.370.834  -f  21.655.448 

1895-  96   —  9.260.099  -{-  25.343.601 

1896-  97.   -f  16.074.746  -f-  18.725.417 

1897-  98   -  114.561.893  -f  18.334  276 

189899   —  1.390.583  -f  16.014.336 

1899-1900   -f  16.469.829  -j-  17  350.741 


lie  Marché  Financier  de  J\ew-Yortt 


New-York,  le  28  novembre  IVOO. 
Après  l'explosion  de  hausse  qui  s'est  produite  îiu  lende 
main  de  l'élection  de  M.  Mac  Kinley,  on  constate  un  certain 
tassement  :  il  ne  s'ensuit  pas  qno  les  dispositions  générales 
se  soient  modifiées  :  la  tendance  est  toujours  très  ferme. 


mais  les  réalisations  sont  venues  du  dehors  et  l'impulsion  a 
été  suivie  ici. 

On  envisage  toujours  la  situation  avec  une  grande  confiance. 
Le  4  0/0  ancien  est  à  116  ./. . 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
39  3/4;  Milwaukee,  128  1/4;  Lake  Shore,  220  1/4;  Erie, 
14  3/8;  Reading,  19  1/4;  Canadian  Pacific,  86  ./.  ;  Illinois 
Central,  124  5/8:  Louisville,  83  ./.;  New-York  Central, 
142  . / .  ;  Union  Pacific,  12  ./.. 


MEXIQUE 

Le  Recensement  dans  l'Etat  de  Oaxaca.  —  La  Direc- 
tion Générale  de  Statistique  a  reçu  un  télégramme  de  Oaxaca, 
annonçant  la  fin  des  travaux  préliminaires  du  recensement  et 
contenant  les  .données  recueillies. 

Dans  l'Etat  de  Oaxaca.  il  y  a  :  238.305  maisons,  cabanes 
et  huttes:  3.001  maisons  en  construction  ;  1.219  maisons  de 
rapport,  habitées  par  5.108  individus;  1.808  églises,  temples 
et  chapelles  ;  214.914  familles  et  932.558  habitants. 

L'Avenir  du  Nuevo  Léon.  —  Grâce  à  de  récents  travaux 
d'adduction  d'eau  el  d'installation  électrique,  Linares,  la  se- 
conde ville  de  l'Etat  de  Nuevo  Léon,  est  apjielée  à  un  avenir 
industriel  de  premier  ordre. 

Des  usines,  des  fabriques  de  toutes  sortes  s'y  installent  et 
il  y  a  tout  lieu  de  croire  qu'avant  longtemps,  étant  donnée, 
surtout,  sa  situation  agronomique,  Linares  va  devenir  un 
des  principaux  centres  indusii  iels  et  agricoles  de  celte  partie 
de  la  Républicjue.  

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Le  Commerce  extérieur. —  Nous  avons  déjà  donné,  par 
caté^iorie  et  par  pays,  les  résultats  du  commerce  extérieur  de 
la  République  Argentine  en  1899.  Voici  comment  M.  Fran- 
castel,  consul  de  France  à  Buenos  Ayres,  analyse  cette  situa- 
tion ; 

"  L'année  1899  a  été  exceptionnellement  favorable  pour  le 
commerce  extérieur  de  la  République  Argentine.  Si  l'on  se 
réfère  aux  données  statistiques  de  1898,  qui  marquaient  elles- 
mêmes  un  sensible  progrès  du  mouvement  des  échanges  sur 
l'année  précédente,  on  constate  que  l'importation  a  augmenté 
en  1899  de  9  421  771  pesos  or,  soit  de  47.108.855  fr..  et  l'expor- 
tation de  51.003.073  pesos  or,  soit  de  255.440.365  fr. 

Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  qui  fait  ressortir  l'importance 
de  ce  résultat  : 

Importctions 


1899 

A.  —  Objets  frappés 
de  droits   102.080.738 

B.  —  Objets  libres 

de  droits   14.769.933 

Total   116.8.50.671 


1898 
(En  pesos  or) 

93.988.545 

13.440.355 
Il  17. 428. 900 


Différence 
en  plus  en 
fav.  de  99 


8.092.193 

1.329.578 
9.421.771 


Exportations 

Différence 
en  plus  en 

1899  1898  fav.  de  99 

En  pesos-or) 

A.  —  Objets  frappés 

de  droits   100.868.  V23     71.472-647  -29.395.776 

B.  —  Objets  libres 

de  droits   84.049.108     62.356.811  ^21.692.297 

Total   184.917.5.31    133.829.458    ^51. ('88. 073 

La  balance  du  commerce  se  solde,  on  le  voit,  en  faveur  de 
l'Argentine  par  68.066.860  pesos-or. 

Le  mouvement  des  espèces  métalliques  a,  par  contre, 
diminué  dans  une  notable  proportion.  Le  relevé  comparatif 
ci  dessous  permettra  d'en  juger  : 

1899  1898  1899 

En  pesos-or'i 

Importation  métallique.  2.391.777  7.298.901  —  4.911.478 
Exportation  métallique.  231.575  1.572.772  —  1.343.371 
Si  l'on  arrive  au  détail  des  articles  importés,  on  constate 
que  l'augmentation  de  l  imporlation  se  répartit  sur  presque 
tous  les  articles  du  tarit  ;  les  seuls  produits  en  diminution 
sont  les  substances  alimentaires  végétales,  les  vins,  eaux-de- 
vie  et  liqueurs,  les  couleurs  et  tentures,  les  matières  pre- 
mières servant  à  la  fabrication  du  papier,  les  fers,  aciers  et 
cuivres  en  lingots,  les  rails  d'acier  et  quelques  autres  articles 
de  peu  d'importance. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 
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L'au<,'niontution  des  exporlatious  est  bien  plus  iiiiporlanti' 
encore  que  celle  des  importations  ;  elle  est  due  autant  am 
plus  grandes  quantités  exportées  qu'à  la  iiausse  des  prix.  » 


Les  Récoltes.  —  On  écrit  île  I luenos-.Vyics  au  Noureau- 
Monde,  à  hi  date  du  15  octobre  : 

Ou  a  inauguré  liier,  ;\  Palernm,  lo  cituiuiéme  ('omicr  agri- 
cole organisé  par  la  Société  Rurali'  Argentine.  C'est  un  succès 
pour  la  Société.  Le  présidonl,  M.  Ranios  Mejia,  a  prononcé 
un  remarquable  discours  dont  nous  extrayons  les  passages 
suivants  : 

.1  Bien  ((ue  le  moment  soil  peu  propice  (lour  évaluer  le  ren- 
dement des  céréales  sur  pied,  parce  que  des  accidents  atmos- 
phériques peuvent  le  niodilier  dans  des  proportions  appré- 
l  iables,  on  peut  calculer  que  l'exportation  des  blés  et  des 
farines  atteindra  deu,r  millions  et  demi  de  tonnes  pendant 
le  prochain  exercice. 
Lfcs  récoltes,  la  laine  et  la  viande  donni  iit  les  revenus  sui- 


vants : 

Pesos-or 

Céréales   118.000.000 

Laine   6ii.000.000 

Viande,  cuirs,  graisse,  etc   50.000.000 

Total   228.00O.OU0 


Soit  41.000.000  de  piastres-or  de  plus  que  l'an  passé. 

M.  Rymos  Mejia  fait  remarquer  que  la  production  du  pays 
ne  se  borne  pas  seulement  à  ces  articles  :  l'industrie  laitière, 
le  produit  des  mines,  des  forêts,  la  culture  du  coton,  etc.. 
doivent  donner  encore  de  beaux  bénéfices.  Mais  jusqu'à  pré- 
sent on  ne  peut  baser  de  calculs  que  sur  des  essais. 

Comme  on  le  voit,  le  président  de  la  Société  Rurale,  futur 
gouverneur  de  la  province  de  Buenos-Ayres,  a  présenté  la 
situation  du  pays  dans  un  jour  favorable  et  a  laissé  entrevoir 
de  brillants  résultats  pour  l'année  actuelle. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Le  Commerce  Extérieur  de  la  Birmanie.  —  Le  com- 
merce de  la  Birmanie  en  1899-1'.I00  parait  avoir  donné  des 
résultats  satisfaisants  à  divers  égards,  bien  que  le  mouve- 
ment des  exportations  se  soit  trouvé  entravé  par  l'accumula- 
tion de  marchandises  qui  résultait  d'arrivages  excessifs  en 
1897-1808  et  1898  1899.  Au  total,  importations  et  exportations 
comprises,  le  commerce  extérieur  en  1899  1900  s'est  élevé  à 
près  de  Rx  15  500.000.  Les  exportations  constituent  les  deux 
tiers  du  total.  Aujourd'hui,  comme  jadis,  c'est  le  riz  qui 
compose  le  volume  principal  des  sorties  de  la  Birmanie,  soit 
7o  0/0  de  l'ensemble.  La  dernière  récolte  a  été  excellente  ;  à 
destination  de  Bombay,  et  par  suite  de  la  famine  qui  sévis- 
sait dans  nombre  de  districts,  l'exportation  s'est  élevée  à 
077.000  tonnes.  A  destination  de  l'Europe  et  de.s  pays  étran- 
gers en  général,  elle  a  atteint  1.084.000  tonnes;  à  signaler, 
notamment,  les  quantités  suivantes  : 

Royaume-Uni   208.000  tonnes. 

Allemagne   147.000  — 

Autriche  Hongrie   112. 030  — 

Hollande   84.000  — 

L'exportation  k  destination  du  Royaume-Uni  s'accroît  aussi 
de  <.(  sonde  riz  »,  qu'on  utilise  pour  l'engraissage  du  bétail. 
.Vucun  autre  article  ne  peut  se  comparer  comme  importance 
de  mouvement  au  riz.  Le  bois  de  teck  occupe,  toutefois,  une 
assez  grande  place  dans  les  exportations  de  la  Birmanie  : 
8  3/4  0/0  du  toial  seulement,  mais  environ  le  tiers  de  ce  qui 
reste,  déduction  faite  du  riz.  Le  caoutchouc,  dont  on  tire  des 
quantités  de  plus  en  plus  grandes  du  haut  Birman,  fait 
l'objet  d'expéditions  en  Angleterre  et  aux  Elats-TInis.  Il  paraît 
que  la  culture  du  coton  réussit  bien  là-bas;  des  envois  en 
Chine  et  au  Japon  ont  fort  bien  réussi,  on  y  apprécie  beau- 
coup l'uniformité  de  la  qualité.  Quant  au  pétrole,  qui  est 
aussi  un  des  produits  birmans,  le  commerce  en  est  un  peu 
tiraillé  dans  les  deux  sens,  l'exportaiion  des  huiles  indigènes 
se  heurtant  à  l'importation  des  huiles  russes  et  américaines. 
Le  commerce  extérieur  de  la  Birmanie  s'affectue  presque 
totalement  par  le  port  de  Rangon,  qui  en  voit  plus  de  80  0/0. 

11  est  à  remarquer  que  le  taux  pour  cent  de  ce  commerce 
qui  emprunte  la  voie  du  canal  de  Suez  tend  à  augmenter  par 
suite  de  ce  que  les  lignes  de  vapeurs  ayant  des  services  fixes 
se  sont  mises  à  transporter,  soit  des  cbarbojis,  soit  du  sel, 
(jui,  antérieurement,  passait  toujours  par  le  Cap. 

.\ux  importations,  les  cotonnades  occupent  la  plus  grande 
place  :  l^s  autres  tissus,  les  lainages  légers  par  exemple, 
ligurent  aussi;  une  multitude  d'autres  articles  viennent  gros- 
sir les  chilTres,  sans  qu'aucun  d'eux  représente  un  volume 
bien  considérable. 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur  en  1899.  —  Le  Moniteur  offi- 
ciel du  commerce  publie  un  très  intéressant  rapport  de 
M.  Steenackcrs,  gérant  du  Consulat  de  France  à  Yokohama, 
sur  la  situation  commerciale  et  industrielle  du  Japon  on 
1899.  Nous  détachons  de  ce  rapport  ce  qui  a  trait  au  com- 
merce : 

Le  commerce  extérieur  du  Japon,  pendant  l'année  1899, 
s'est  élevé  au  chiffre  total  de 435.144.581  yen,  dont  214.776.959 
yen  pour  l'exportation  et  220.367.022  yen  pour  l'importation  ; 
celte  dernière  excédant  la  première  de  5.590.663  yen.  Les 
chilVres  comparatifs  du  commerce  avec  ceux  de  l'année  pré- 
cédente sont  les  suivants  : 

Rapport  entre 
1899  1898  1899  et  1898 

(En  yen) 

I  m  portation   220 . 367 . 622   277 . 502 .757   —  57 . 134 . 535 

Exportation   214.776.959   165.753.753    4-  49.023.206 

435.144.581    443.255.910   —  8.111.329 

'Voici  un  tableau  des  principaux  articles  sur  lesquels  se 
répartissent  pendant  les  années  1899  et  1898,  les  chiffres  cités  : 


Exportation 

Désignation 

des  articles  1899 

Soie  grège.   62.627.720 

Déchets  de  soie   4.071.085 

Habutaî  (pongél...  15  799.013 

Kaïki   1.451.952 

Mouchoirs  de  soie.  3.401.571 

Coton  filé   28. 484.694 

Coton  tissé   3.901.719 

Tapis   721. 03G 

Allumettes   .  5.886.704 

Nattes   3.717.487 

Porcelaines   2.180.151 

Objets  en  laque,  .i.  987.911 

Tresses  en  paille..  2.770.177 

Parapluies   953.547 

Thé   8.498.046 

Riz   10.279.229 

Seiches  de  mer   1.855,201 

Algues    946.357 

Huile  de  poisson.. .  550.961 

Champignons   GS8.818 

Camphre   1.754.496 

Cuivre   11.383  356 

Charbon   15.116.477 

Cire  végétale   641.799 

Marchandises  div..  26.546.452 


Totaux....    214.776.959   165.753  753   -+-  49.023.363 


Désignation 
des  articles 

Coton  brut  

Coton  filé  

Cotonnades  impr.  . 
Satin  et  velours  de 

coton  

Laine  

Mousseline  de  laine 

Drap  d'Italie  

Flanelle  

Drap  

Montres  

Machines  diverses. 
Locom.  et  wagons. 

Fer  en  barre  

Rails  

Clous  en  fer  

Fers  et  aciers  divers 

Sucre  

Riz  

Haricots  

Pétrole  

R"sidus  d'huile  

Alcool  

Tabac  en  feuilles  . . 

Cigarettes  

Marchandises  div.. 

Totaux. . ..    220.367.622   277.502.157   —  57.134.5.35 

{A  suivre)' 


1898 

Diff.  en  1899 

42.047.411 

20.580.309 

2.6.55.931 

1.418.154 

12.055.505 

3.743.508 

573.551 

878.401 

3.555.115 

93.584 

20.116.586 

-f  ■ 

8.368.106 

2. 597. 9",  9 

1.303.740 

850.759 

129.723 

6.273  949 

387.245 

3.938.450 

220.963 

1.990.781 

189.370 

783.198 

204.713 

2.404.003 

366.174 

687.195 

266.352 

8.215.665 

280.381 

5.920.185 

4.359.044 

1.268.257 

86.944 

711.291 

235.066 

391.721 

159.240 

631.924 

56.984 

1.174.574 

579.922 

7.267.075 

-1- 

4.116.281 

15.168.799 

12.322 

609.760 

32.039 

23  864.089 

2.682.363 

Importation 


1899 

1898 

Diff.  en  1899 

62.208.538 

45.744.371 

16.464.167 

4.983.326 

8.547.589 

3.584.263 

6.038.990 

7.081.967 

1.042.977 

1.. 345. 892 

2.458.509 

1.112.617 

4.;-2i.427 

1.642.819 

2.681.608 

4.350.934 

4.408.752 

57.818 

1.132.575 

1.068.270 

-i- 

64.305 

374. 9ô9 

1.300.038 

985.079 

2.008.188 

2.803.607 

795.419 

237.716 

2.960.211 

2.7-^2.495 

5.666.972 

9.454.683 

3.787.711 

2.649.746 

5.597.504 

2.947.758 

3.601.477 

4.061.805 

1.460.328 

515.745 

2.631.721 

2.115.976 

3.230.954 

1.150.343 

-f- 

1.0-0.611 

5.980.835 

5.158.720 

822.115 

17.528.698 

28.439.295 

10.910.597 

5.943.692 

48.219.810 

42.276.118 

8.802.294 

7.101.103 

-h 

1.701.191 

7.918.921 

7.552.880 

.366.641 

6.790.186 

4.614.967 

-+- 

2.175.219 

2.060.940 

2.690.982 

630.042 

5.086.353 

4.527.71)0 

-H 

558.693 

760.594 

1.720.827 

900.233 

58.844.670 

60.494.724 

7.(550.054 

70-2 
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L'EUROPE  ÉCONOMIQUE 


{*)   


Empire  de  Turquie  (suHe) 


NAVIGATION  ET  VOIES  DE  COMMUNICATION 

II.  —  CHE.MINS   DE  FER  (SUite) 

Quant  au  capital  (,rétal)lisyeraont  de  ce  réseau,  il  est 
constitué  par  les  obligations  à  lots  des  Chemins  de  fer 
de  la  Turquie  (VEurope,  i^lus  habituellement  désignées, 
depuis  la  réduction  du  capital  en  1881,  sous  le  nom  de 
«  I.ots  Turcs  »  ;  ce  capital  était  nominalement  de  792 
millions  de  francs  à  l'origine,  sur  les(i.uels  il  no  restait 
plus  à  amortir,  à  tin  1898,  que  326.159.5(30  francs. 

Pour  les  six  Compagnies  dont  les  noms  suivent  : 
Anulolin,  Salonique-Monasiir,  A'id'm,  Jonclion  Salu- 
nique-Co)islii)ili)ioplf',  Sniyrne-Cassaba  et  Bcijroulh- 
Damas,  lesquelles  présentent  un  dévelo])pcment  de 
voie  d'un  ])eu  plus  de  trois  mille  kilomètres;  le  ca])ital 
réellement  engagé  est  d'environ  580  millions  de  francs  ; 
les  recettes  ou  garanties  encaissées  par  l'ensemble  de 
ces  réseaux  sont  de  41.500.000  francs  en  nombre  rond, 
sur  lesquels  12  à  13  millions  sont  consacrés  aux  dé- 
penses d'exploitation;  il  reste  donc  29  à  30  millions  de 
francs  pour  rémunérer  le  capital  engagé,  ce  (jui  repré- 
sente largement  5  0/0  de  ce  capital.  . 

La  rémunération  sus  indiquée  n'est  pas  celle  des 
titres  des  Compagnies.  Parmi  ces  titres,  les  obliga- 
tions, ([ui  représentent  im  cai)ital  versé  d'environ 
'j()0. 000.000  de  francs,  rapportent,  en  général,  (>  0/0, 
plus  une  prime  de  remboursehient  ([ui  porte  certaine- 
ment leur  revenu  moyen  à  7  0/0. 

Le  capital  actions  (15'i.000.000)  est  moins  bien 
traité  et  touche  généralement  de  modestes  dividendes. 
Mais  il  ne  fau  pas  perdre  de  vue  que,  jusqu'ici,  les 
groupes  d'actionnaires  sont,  en  même  temps,  les  grou- 
pes apporteurs,  constructeurs  ou  émetteurs  qui  ont 
déjà  trouvé,  dans  le  labeur  considérable  qu'a  exigé 
l'organisation  de  ces  Compagnies,  une  rémunération 
qui  doit  être  mise  en  regard  du  revenu  peu  élevé  des 
actions  qu'ils  ont  souscrites. 

M.  Rey,  directeur  de  la  Compagnie  Salonique-Cons- 
tantinople,  donne  le  tableau  suivant  des  lignes  de 
chemins  de  fer  en  exploitation  ou  en  construction  dans 
l'Empire  ottoman  en  1898  : 

Recettes  totales 
d'exploitation  DitT(''reiici>s 
Lniiguein  s      y  coiiijiris  ])ai  l';iili's 

1rs  Irausporls,        ])ar  l'Klat 
Compagnies     en  construction   militaires  eu  ISD.S 


Mètres 

Turquie  d'Europe  : 

Orientaux   1.2C3.000 

Jonction  Satoni- 

que-(;;onstantL- 

nople   510.589 

Salou.-Mouastir.  ;^iy.000 

Turquie  d'Asie: 
Cassaba-Anatolie; 

llaidar-Paclui- 
Angora  

Eski-(^liéïr-Ko- 

niah   WiSm 

Ancien  réseau.  A^ti.OOO 

Prolongemi  'Ut .  ■252 . 000 
Aîdin-liaihvav. .  516.000 
Bevrouth-Dama'  250. OiH) 
Moudan.-Brous"  41.280 


Francs 
11. 481.^46  98 


l.485.8;il 
2.047.071 


Francs 


r).428.:^00 
1.087.480 


577. 5G4      (j.6&5.001  93      1..5GG.043  98 


1.735.957  21 
3.678.221)' 91) 

795.160  » 
5.744.354  » 
1.954.895  .. 

256..  843  » 


Totaux  ....     4 . 330 . 030     35 . 844 . 587  08 
Au  31  décembre  1898,  il  y  avait,  pour 


2.996.008  92 
470.886  52 
3.945.720 

750.000  » 
»  » 

17.244.448  42 

la  Tur(juic 


(1)  Voir  l'Economiste  Européen  depuis  le  n»  400. 


d'Europe,  1.57G  kilomètres  de  cliemins  do  fer  en 
exj)loitation. 

Voici  un  tableau  de  la  participation  «les  diverses 
nationalités  dans  chaque  atlairo 


Coni])agnics 


!ici'('tt(^s 
brutes 

(le 
l'anni''!' 
1898 


Allemandes  : 

Salonifjue-Monastir. . .     2.047  .071 

]  I  a  î(  1  ar-  Pach  a- A  n  gora .     6 . 665 .  (  M)  1 

E.ski-Chéir-Kouiuh   1 .735.0,57 

Anglaise  : 

Aïd  i  n-Piail\vay   5 . 7  4  4 . 354 

.\utricliii'unc  : 

f)ri(ntaux   Il.'i81.246 

Française  : 

.Jonction  Salon. -Const 

Smyrne-Cassal)a  : 

Ancien  réseau   3.678.221) 

Nouveau  léseau   705.1()0 

Beyrouth-Damas   1 .0.54. 805 

Belgè  : 

Moiulania-Brousse. . . 


Diflèi-enci-s 

llU 

indemnités 
ComI)l(îes 

par  les 
garanlies 

En  francs) 


Totau.x. 

par 
naliona- 

lilés 


1.087.4891 

l..566.043[  IG.097.572 
2.orK;.lKl8) 


5.744.354 
H.  481. 246 


l.'i85.8:Jl  6.'i28.3(K)^ 


2.56. 84;3 


470.886)  19.509.019 
3.945.7201 
50.  (XH)] 


Totaux. . . 


:{.5.844.587  17.2'j'i.4'ix 


.089.0;ti 


M.  Rey  indii(ue  comm<>  suit  l'origine  des  capitaux 

engagés  dans  les  princi))anx  chemins  de  fer  de  l'Em- 
pire Ottoman  : 

MoutanI 

des  ca])itau\  l'ngagés  Totaux 

en  en  au  natio- 

actions    iihliual.      lotal  nalités 


<  ;oni]iagnies 


Allemandes  : 

Anatolio  

Salonique-Monastir. . . 
-Anglaise  : 

Aidin-Baihvay  

Autrichienne  : 

Orientaux  

Fi'ançaise  : 

.Jonction  Salon. -Cous t. 

.Smyrne-C.assaha  

Beyroulli-I  )amas  

Tcdaux  


(En  luillieis  de  fl'ancs) 

36.000  140.000  170.000/ 

10.000  .55.0(X>  (fi.(KX)i 

22.000  70.0IH)  '.)-2.(m  92.000 

40.000  'lO.OOO  40.000 

15.(M)0  75.0(M)  '.K).0001 

16.000  KX).(K)0  116. (KK)[  247.000 

15.000  26.000  41.0001 


154.000    466. (K)0   620. IXX)  620.000 


III.  —  POSTKS  ET  TELEGK.VPHES 


L'Emjn're  ottoman,  à  rexce2)tion  des  ))r<4ect d'aïs 
possède  1.G49  bureaux  de  poste.  En  outre,  rAllcmagne 
l  Autrichc-Hongrie,  la  France,  la  Crande-Jirctagnc,  la 
Russie,  la  Çrèce  et  rEgy2)te  entretiennent  des  bureaux 
à  Constantinople. 

Voici,  i)0ur  les  deux  dernières  années  connues,  le 
mouvement  des  postes  : 


Années 


NomJire  .Toui-n.  et 

de  bureaux  Lettres    Cartes  imprim. 


Total 


1890-01 . 
1892-03 . 


1..551)  12.033 
1.649  12.751 


lEn  niîllie.rs) 
170      4.(;i2  16.815 
176       4.507  Vî.'m 


Les  recettes  et  dépenses  de  ces  années  ont  été  les 
suivantes  : 

-Années  licceltes 


1890-91  ... 
1892-03 ... 


Doponses 


(Eu  francs) 
4.717.802  1.()15.26l 
4.869.024  1.049.808 
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Voici  l(^s  irxnivonit'iils  du  sorvico  des  Irlrj^niplios  : 

AlUK'CS 


l,<mj;ni'in'  I,(in;;iU'ur  'ri''li''xr:iiium's 
ili's  li^nii'S       (les  lils  cxiK'ilii's 


187....... 

185)0-91  . 


(  Ku  kiloiut'l  fi'si 
•>H. ();!.')  'i().7;îO 
-:!:i.'ilo  r);i.li)'i 
;!.').  lo;i    •  ;!(•)(■) 

AGRICULTURE 


i)10.1;i() 
•>.r)ii.o;i;î 
:!.(«(•>. 08.-) 


Sous  riiu|)iilsion  de  rAduiinistnitiori  do  la  Caisse  do 
la  dette,  l'agriculture  bénéficie  d'un  dévolopijement 
assez  actif.  Les  provinces  d'Albanie,  de  Rouniélie  et  de 
Macédoine  sont  agricoles  par  excellence,  non  qu'elles 
produisent  boaucou]),  mais  l'exploitation  végétale  du 
sol  est  ]'occu]iation  principale  des  habitants.  J^c  vcgé- 
tcition  forestière  est  vigoureuse  dans  l'AUjanie  et  le 
Dcspoto-T)agh. 

Il  est  impossible  de  fournir  des  données  statistiques 
vraiment  exactes  sur  la  production  du  pays  :  les  cé- 
réales sont  surtout  cultivées  dans  la  Roumélie  ;  leur 
production  totale  peut  être  évaluée  très  approximati- 
vement à  20  millions  d'hectolitres. 

Les  grandes  vallées  sont  aussi  des  zones  de  culture 
active  des  légumes,  et  les  fruits  tiennent  une  place  con- 


sidéral)le  dans  l'alinieidalion.  il  n'y  a  guèi-e  i\nc  la 
culture  irHiusti-iclli'  du  labac  qui  ail  pris  un  sérif-ux 
développement.   

INDUSTRIE 

Malgré  la  l'ichesso  <hi  pays  en  minerais  do  bmli' 
sorte,  et  particvdièrement  en  liunille,  la  production  mi- 
nérale est  insignilianic.  I  ,a  'i'iiracr  pour)'ait  donner  ijean- 
cou})  do  fer;  le  plomb  argentifère  se  trouve  clans  la 
région  du  Pélion,  <lu  Xanliie,  et  le  cirtabre  près  de 
Sères.  Il  faut  dire  ((uc  des  droits  considérables  pèsent 
sur  l'exploitation  des  mines. 

Les  carrières  de  marl)re,  d'argile  idasti(jue,  de  pierres 
il  construire  sont  signalées  en  l)ien  des  endroits,  mais 
on  en  tire 'peu  parti. 

Il  n'y  a  pas,  en  'rur({uie,  d'industrie  vérital)le  au 
sens  donné  à  ce  mot  en  Occident.  Les  paysans  isolés 
ou  réunis  en  corporation  travaillent  un  petit  nombre  de 
matières  premières  nécessaires  au  vêtement,  au  loge- 
ment, au  transport.  Le  Tduzbnrit  qui,  d'ejjuis  1839, 
fra])pe  de  lourds  im{)ôts  toutes  les  branches  d'industrie, 
a  presque  ruiné  un  certain  nombre  de  métiers  jadis  jn-os- 
pèrcs.  On  trouve  des  manufactures  de  soie,  de  draps, 
de  tapis,  de  lainages,  de  tanneries,  de  fabriques  d'ai'mes. 


j    Pays  divers 


VAL  OU  RÉPUBLIQUE  D'ANDORRE 


Petite  Réi)iLblique  enserrée  entre  la  P'rance  (Ariège) 
et  l'Espagne  (Catalogne)  sur  le  versant  méridional  des 
Pyrénées.  Elle  est  placée  sous  la  suzeraineté  indivise 
du  Gouvernement  français  et  de  l'évêque  d'Urgel 
(Espagne).  Son  organisation  a  été  réglée  en  1278. 

Le  Val  d'Andorre  est  soumis  à  un  tribut  annuel 
envers  chacun  de  ses  cosuzerains;  la  redevance  payée 
à  la  France  s'élève  à  9(50  francs. 

La  superficie  est  do  49-5  kilomètres  carrés  et  la  popu- 
lation de  G. 000  habitants. 

Ce  petit  Etat  a  \m  sol  riche  en  minerai  de  fer,  e«i 
marbre,  en  sources  thermales. 

Le  Gouvernement  se  compose  d'un  Conseil  général 
où  siègent  les  24  délégués  des  six  paroisses  de  la  vallée. 
Le  syndic,  qui  administre  la  République,  est  nommé 
par  le  Conseil  général. 

Le  Gouvernement  français  et  ré\'êquc  d'Urgel  nom- 
ment chacun  un  viguier  pour  les  représenter  et  pour 
présider  la  Haute  Cour  de  justice. 

Monnaies.  —  Circulation  de  monnaies  françaises  et 
de  monnaies  espagnoles. 


PRINCIPAUTÉ  DE  LIECHTENSTEIN 

Prince  réunanl  :  Jean  II,  né  le  5  octobre  1840,  a  suc- 
cédé à  son  père  Aloyse,  le  12  novembre  1858. 

Monarchie  constitutionnelle  et  héréditaire  dans  la 
postérité  mâle  de  la  maison  de  ce  nom  existante  depuis 
1719.  En  1852,  la  principauté  est  entrée  dans  l'Union 
douanière  autrichienne,  et,  en  vertu  du  traité  du 
19  janvier  1884,  elle  ressortit  du  Tribunal  supérieur 
d'Inspruck. 

Sa  constitution  actuelle  date  du  20  septembre  18G2  ; 
elle  a  été  modifiée  par  les  lois  des  19  février  1878  et  29 


décembre  1895.  La  Diète,  <[ni  doit  se  réunir  annuelle- 
ment au  mois  de  mai,  se  compose  de  15  membres, 
dont  3  nommés  par  le  Prince  et  12  élus  par  vote  di- 
rect, et  de  5  suppléants  ;  les  députés  sont  nommés 
ou  élus  pour  4  ans. 

La  superficie  de  ce  pays,  situé  au  nord  du  Vorarl- 
berg,  sur  les  bords  du  Rhin,  est  de  1.59  kilomètres  carrés 
et  sa  population  de  9.434  habitants,  soit  .59  par  kilo- 
mètre carré  (4.757  hommes  et  4.077  femmes). 

En  1898,  les  recettes  budgétaii-cs  ont  été  lixées  à 
.591.2.50  francs  et  les  dépenses  à  ,590.887  francs. 

Par  suite  de  l'entrée  de  la  Principauté  dans  l'Union 
douanière  (renouvelée  en  1876),  l'Autriche  paye  annuel- 
lement une  somme  d'au  moins  42.000  francs  au  pays 
de  Liechtenstein.  Il  n'y  a  plus  de  Dette  j^ublique. 


PRINCIPAUTÉ  DE  MONACO 

Prince  réfinanl  :  Albert  (Honoré-Charles'i,  né  le 
13  no\  embre  1848,  à  succédé  ii  son  i)èrc  (Parles  III, 
le  10  septembre  1889. 

Monarchie  absolue,  héréditaire  dans  la  postérité 
màle  de  la  maison  régitante  et,  après  l'extinction  de  la 
tige  mâle  transmissible  à  la  descendance  féminine. 

La  princi])auté  a  été  réuiu'o  à  la  France  le  14  fé- 
vrier 1792;  elle  fut  ensuite  rendue  à  ses  anciens  souve- 
rains et  la  Sardaignc  reconnut  la  souveraineté  des 
princes  le  8  novembre  1817. 

Il  existe  entre  la  Principauté  et  la  France  une  Union 
douanière  conclue  le  9  novembre  1865.  Cette  Union 
l)eut  être  dénoncée  chaque  armée  par  les  parties  con- 
tractantes. 

Superficie  el  pnpulalion.  —  La  superficie  de  la  Prin- 
cipauté est  de  21.6  kilomètres  carrés  et  la  population 
de  15.180  habitants. 

Monnaies.  —  On  conjpte  en  irancs  et  centimes.  La 
principauté  de  Monaco  a  frappé  depuis  1878  des  pièces 
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«l'or  (le  100  francs  et  de  "iO  franct;  conformes  aux  pièces 
<l('  VUiiion  latine. 

Poids  rt  mesures.  —  I.e  système  métrique  (l('cimal 
j'ègle  les  poids  et  les  mesures  de  la  i^rincipauté. 

Finances.  —  Pour  Texercice  1898,  les  recettes  ont  été 
llxées  à  2.452.575  fr.,  dont  1.406.13:3  fr.  de  redevances 
industrielles;  les  dépenses  à  1.517.313  fr.  Il  n'y  a  pas  de 
dette  publique. 

Commerce.  —  Les  principaux  articles  d"exi)ortation 
sont:  l'huile,  les  oranges,  le  citron,  la  parfumerie,  les 
liqueurs,  la  ])oterie  artisti((ue,  etc. 


PRINCIPAUTÉ  DE  IVIONTÉNÉGRO 

l'rinre  rér/nanl  :  Nicolas  Pétrovitch  idosjjodari,  né 
le  23/13  sei)temljre  iS'il,  i)roclamé  le  l'i  août  I8t)0. 
Monarchie  héréditaire  dans  la  postérité  nu-de  de  la  mai- 
son Pétrovitch. 

L'indépendance  de  la  principauté  de  Monténégro  a 
été  reconnue  par  le  Iraiti'  de  Berlin  (1878).  Située  entre 
la  Bosnie,  l'Albanie  et  la  palmatie,  elle  est  goiivernée 
]iar  un  prince  héréditaire,  assisté  de  Ministres  qui  ne 
relèvent  que  de  sou  autorité. 

Popidalion.  —  La  jiojjulation  est  de  227.8'jl  habi- 
lants,  soit  25  i)ar  kilomètre  carré,  sans  comjjter  les 
réfugiés  nommés  uscoi/iies.  (jui  viennent  en  majorité 
des  ])rovinces  tunjues  el  dont  le  noml)rc  est  assez 
considérable.  —  La  superlicie  est  de  9.080  kilomètres 
carrés. 

Le  nombre  des  ]\lonlénégrins  résidani  hors  du  jiays 
est  évalué  à  2.000;  ils  sont  disséminés  en  Autriche,  en 
Turquie,  en  Russie  et  en  Serbie.  En  outre,  il  y  a  de 
petites  colonies  monti'négrines  à  Alexandrie  et  à  San 
Francisco. 

Finances.  —  Comme  il  n'y  a  pas  d(^  publication  ofti- 
ciclle,  l'état  des  linances  ne  ])ent  être  é\  alué  qu'approxi- 
mativcment.  La  liste  ci\  ile  du  Prince  s'élève  à  210.000 
francs.  Les  recettes  sont  évaluées  à  1.200.000  francs  el 
proviennent  principalement  des  impôts  fonciers,  des 
impôts  sur  le  loyer  et  des  droits  sur  le  bétail,  du  mono- 
pole du  sel  et  du  pétrole  et  des  droits  de  douane  (0  0  0 
de  la  valeur  de  toutes  les  marchandises  importées). 

La  dette  publi((ue  contractée;»  \s.  Lande r  Bank  s'élève 
•1  2.010.000  francs. 

Commerce.  —  Kn  1808,  les  importations  se  sont  éle- 
vées à  l.'j05..580  francs  et  les  exportations  à  l.'i95.11() 
francs. 

C'est  l'Autriche  qui  tient  naturellement,  et  de  beau- 
(■ou]>,  la  ju-cmière  place  i)our  rimi)ortation.  Elle  im- 
jiorte,  entre  autres,  au  Monténégro  :  les  produits  ma- 
nufactures, les  denrées  coloniales,  les  fers,  les  farineux, 
les  spiritueux,  les  tuiles,  briques  et  ciment,  le  sucre, 
le  riz,  la  bière,  le  vin,  les  fruits,  les  médicaments,  le 
savon,  le  pétrole,  les  bougies  et  allumettes,  les  meubles, 
le  papier,  les  peaux,  les  métaux,  les  couleurs,  le  gou- 
dron, etc.,  etc. 

La  Turquie  y  envoie  du  riz,  de  la  farine,  du  maïs, 
ilu  vin,  des  comestibles,  du  pétrole,  de  la  ferraille;  la 
Grèce,  des  confections,  du  savon  et  des  peaux;  l'Italie, 
des  confections,  des  bougies,  du  sel  et  du  riz;  l'Angle- 
terre, du  coton;  la  France,  du  vin  et  des  conserves;  la 
Russie,  du  maïs. 

Le  Monténégro  exporte  en  Autriche  de  l'huile,  de  la 
laine,  des  bcjeufs,  des  moutons,  des  chèvres,  et  en  gé- 
néral presque  tous  ses  lu'oduits;  en  Italie,  le  petit  bé- 
tail, la  viande  fumée,  le  poisson  sale;  en  Angleterre, 
les  bœufs;  en  France,  le  petit  bétail;  en  Serbie,  le 
poisson  frais  et  l'iniili'  d'olive;  en  Turquie,  le  petit 
bétail. 


Monnaies.  —  Actuellement  ce  sont  les  nnjnnaies  au- 
trichiennes qui  ont  surtout  cours  dans  la  i)rincipauté, 
mais  le  Gouvernement  ))rincier  est  en  négociations 
X)Our  frapper  prochainement  sa  propre  monnaie  sur  la 
base  du  système  dernièrement  adopté  en  Autriche- 
Hongrie. 

Poids  el  mesures.  —  Le  système  métrique  français 
est  oliligatoirc  dans  la  ]n'incipauté  de]juis  le  l'^"' janvier 
[vieux  slylc]  1888. 

Voies  de  communication . —  Le  Monténégro  n'a  (ju'un 
petit  nombre  de  routes  carrossables  et  pas  de  chemins 
de  fer. 

Les  postes  et  les  télégraphes  dépendant  du  Ministère 
de  l'intérieur  ont  chacun  un  directeur  à  Cettigne  :  le 
nombre  des  bureaux  de  jjoste,  en  1898,  était  de  18. 

La  longueur  des  lignes  télégraphiques  était,  en  1898. 
de  050  kilomètres  et  le  nombre  des  bureaux  de  20. 

Agriculture.  —  Le  sol  du  Moidénégro  est  montueux, 
médiocrement  fertile  et  mal  cultivé.  Les  j)roductions 
sont  rares  :  elles  consistent  en  grains,  vins,  chanvre, 
tabac,  oignons,  aulx,  cocons,  etc.  L'élevage  du  bétail 
est  assez  imjiortant. 


RÉPUBLIQUE  DE  SAINT-MARIN 

Hépubli([ue  située  environ  à  13  kilomètres  de 
Rimini,  enclavée  dans  le  territoire  des  ])rovinces  ita- 
liennes fie  Foiti  et  de  Pesaro-Urbino.  —  Représen- 
tants de  l'Etat  :  2ca]iitaines-régents  fcapitani  reggenti), 
choisis  ))armi  le  (irand-Conseil  i (10  membres)  et  ([ui  res- 
tent six  moisen  fonction.  !;(■  Petil-Conseil  est  composé 
de  12  membres. 

La  Républi([ue  de  Saint-Marin  existe  depuis  les  pre- 
miers temps  de  l'ère  chrétienne.  Depuis  lors,  et  mal- 
gré les  bouleversements  dont  fut  atteinte  l'Italie  pen- 
dant tout  le  Moyen  Age,  Saint-Marin  n'a  point  cessé, 
grâce  il  la  sagesse  et  au  courage  de  ses  habitants, 
d'exi.ster  comme  Etat  souverain  et  indépendant. 

Superficie,  population.  —  J>a  superlicie  est  de  01  kilo- 
mètres carrés  et  la  population  de  9.5;i5  habitants,  soit 
15()  ])ar  kilomètre  carré. 

Finances.  —  Le  budget  «le  l'exercice  1895-1896  se 
présente  comme  suit  :  recettes,  :301.3'i'i  fr.;  dépenses, 
;i5().879  fr.  Il  n'y  a  pas  de  dette  i)ublique. 

Commerce.  —  Les  ju'incipaux  produits  d'exporta- 
tion sont  le  vin,  le  bétail  et  les  pierres  tirées  des  car- 
rières du  mont  Titan. 

A(/ricnlture.  —  Le  sol  est  fertile  et  produit  dos 
grains,  d'excellents  vins,  des  huiles,  du  tabac,  etc.,  on 
y  trouve  des  calcaires  jaunes,  marbres,  des  liions  de 
charbon  et  de  fer,  des  gisements  de  soufre.  L'élevage 
des  bestiaux  est  important.  Il  existe  des  fabriques  de 
fusils  et  ol)jets  de  chasse,  de  draps  et  tissus  divers, 
de  vases  d'argile,  etc. 

Monnaies.  —  Les  inonnaies  italiennes. 

Poids  et  mesures.  —  Poids.  —  La  livre,  qui  com- 
prend trois  espèces  :  la  "  liblira  sollile  >>,  de  12  onces 
—  0  kilogr.  3'i5  centigr.  —  Le  «  libbra  ç/rn.'isa  »,  pour 
les  viandes,  de  18  onces.  —  La  «  libbra  de  Olio  »,  de 
24  onces. 

Mesures  de  loinjtteur  :  Le  pied  commun  =  0'",.537.  — 
Le  mille  =  1.489  m.  —  La  canne  =  iJ™!''^/; 

Mesures  de  surface  :  l'ied  carré.  —  Table  (Carme 
carrée.) 

Mesures  de  volume  :  pied  cube. 

FIN 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 
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AUTRICHE  -  Banque  d'Autriche-HongTie 

189  9  30  novembre 

1900  15  novembre 

1900  23  novembre 

1900  30  novembre 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


817 

2;i4 

1 
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47 

433 

51 

96(5 
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BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 
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1900 
1900 
1900 


30  novembre 

30  septembre 

31  octobre  . . 
30  novembre 
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ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 
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FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  décembre. 
22  novembre 
29  novembre 

ti  ili'eembre. 


1.8S7 
2.309 
2.3,!5 
2.32i 


I.IOSII 
1.114 
1.112 
l.UOll 


3.930 
4. 029 
4.090 

4.095 


473 
463 
519 

460 


1  018 
789 
917 
78! 


489 
517 
506 
521 


ALLEIMAGNE  —  Banque  Impériale 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

200 
197 

203 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

28  octobre. . . 

152 

15 

1900 

4  aoi'il  

145 

12 

1900 

29  septemlire 

148 

15 

1900 

27  octobre . . . 
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1900 


28  octobre... 
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70 

lu 
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29  septembre 

76 

10 

170  1 

»  1 
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21  octobre. . . 

71 

1  10 

190  1 

*  1 

» 

GRECE  —  Banque  Nationale 

189  9  30  septembre 

1900  31  juillet.... 

1900  -n  août..  .. 

1900  3u  septembre 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


« 

» 

1899 

31 
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43 
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19 
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41 

93 

10 

f.5 

8 

» 
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1900 

31 
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41 

1     93  1 

9 

62 

8 

PORTUGAL 

1899  22  novembre 

1900  7  novembre 
1900  14  novembre 
1900  21  novembre 


—  Banque  de  Portugal 


27 

50  1 

1  385 

12 

79  1 

26 

48 

385 

10 

95 

26 

48 

384 

12 

5'  \ 

26 

47 

1  386 

11 
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27 
20 
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1899 

30  novembre 

87 

22 

568 

36 

470 

45 

5 

1900 

15  novembre 

92 

15 

581 

55 

474 

60 

4 

1900 

22  novembre 

93 

is. 

572 

61 

474 

59 

4 

1900 

29  novembre 

91 

15 

597 

6o 

493 

60 

4 

1899   14  octobre. . . 

2 

2 

6i 

2i 

20 

8 

1900  30  septembre 

4 

4 

20 

62 

24 

67 

8 

1900     7  octobre.  . 

4 

4 

21 

62 

24 

67 

8 

1900   14  octobre... 

4 

5 

21 

62 

24 

67 

8 

1899    2  décembre. 

340 

354 

1 

512 

758 

1.039 

110 

1900  17  novembre 

346 

408 

1 

591 

738 

l.lliS 

240 

1900  24  novembre 

347 

409 

1 

58  i 

749 

1.108 

242 

1900   1"  décembre. 
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409 

1 

574 

753 

1.109 
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4 
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25 

8 

2 

» 
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58 
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6 

1899     2  décembre. 

93 
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6 

145 

115 

1900  17  novembre 
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139 

483 

8 

168 

120 

1900   24  noxembre 
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7 

162 

119 

1900   1"  décembre. 
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481 

10 

160 

124 
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1899 

30  novembre 
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92 

6 
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e6 
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183 
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49 

5 

1900 

15  novembre 

326 

1.472 
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844 
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36 

1900 
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1.423 

632 

1  0)9 
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5 

1900 

31  octobre. . . 

29B 

47 

841 
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329 

38 
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30  novembre 
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33G 

1.43:i 

620 

1.065 

86 
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10  novembre 

295 

48 

843 

177 

331' 

42 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1899 

15  novembre 

75 

37 

231 

lÛS 

:!rt7 

24 

» 
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10  novembre 
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13 

244 
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13 
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ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

ITALIE 

—  Banque  de  Sicile 

1899 

7  (b'cembre. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


tr:  a 
11 


PRINCIP.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899   13  iiovciiibi'c 

41 

2 

122 

26 

?6 

25 

1900   28  (ictobre... 

41 

2 

'133 

4!) 

23 

1900     4  novembre 

4t 

4 

131 

6 

ro 

22 

1900   11  novembre 

41 

5 

131 

3 

51 

22 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899     8  ni)vembr(> 

319 

132 

1.3'.  17 

426 

575 

310 

190  0   23  (K  bibiv  . . 

1 

801 

KiO 

1.52(1 

346 

593 

501 

1900  31  ncliibrc.  . 

1 

839 

16-; 

1.4'10 

344 

593 

499 

1900     8  novembre 

1 

845 

163 

1.493 

339 

597 

501 

6 

5% 
5  H 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899 

lo 

novembre 

23 

2 

77 

14 

39 

15 

» 

1900 

13 

octobre. . . 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

1900 

31 

octobre. . . 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

1900 

15 

novembre 

23 

2 

74 

15 

42 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899   ."îl  octobre... 

7 

9 

38 

i 

8 

10 

6 

1900   31  août  

5 

9 

37 

2! 

9 

9 

6 

1900  30  septembre 

7 

9 

.".g 

2 

9 

9 

6 

1900  31  octobre... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

ocbilire . . . 

43 

6 

93 

51 

101 

18 

6 

1900 

31 

49 

7 

85 

44 

114 

18 

6 

1900 

29 

septembre 

49 

6 

96 

44 

19 

6 

1900 

31 

(iftobrc. . . 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

SUEDE  —  Banques  Privées 


iR99 

31 

ocbibre. . . 

13 

12 

109 

661 

292  1 

1.30 

» 

1900 

31 

août  

13 

12 

107 

730 

304  1 

141 

» 

1900 

29 

septembre 

13 

12 

120 

746 

324  j 

1.19 

» 

1900 

31 

(ictobre. . . 

13 

12 

116 

754 

324  1 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Emission 


1899 

2 

(b'ceriibre. 

97 

11 

222 

978 

189 

44 

6 

1900 

17 

novembre 

100 

lu 

230 

1046 

184 

49 

5 

1900 

24 

novembre 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

1900 

1" 

liécembre. 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


7  (liicenilire. 
22  novembre 
29  novemlire 

6  décembre. 


8.0171 
8.184 
8.2H9 
8.2301 


2.616| 
2.621 
2.587 
2.6281 


14.645 
15.175 
15.1(13 
13.168 


5.609 
5.607 
3.800 
5.713 


7.243 
7.019 
7.164 
7.084 


i.(;;;6i 

2.089! 
2.0621 
2.1051 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.6.33 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.933 

2.. 378 

14.385 

8.838 

6.n'i2 

3.031 

1897   31  d(<cembre  . 

8.746 

2.34(i 

13.234 

8.. 348 

6.661 

3.4.33 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899  31  décembre  . 

7  859 

2  583 

14.992 

9  321 

8.352 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


31  oct. 

7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

48  08 

48  .. 

48  05 

48 

05 

48  02 

48  02 

100  17 

100  21 

100  21 

100 

21 

100  17 

100  16 

16d  .. 

162  .. 

162  . 

163 

163  30 

164  25 

33  25 

34  .. 

33  40 

33 

20 

34  . 

34  .. 

81  45 

81  45 

81  40 

81 

35 

81  35 

81  40 

100  15 

100  15 

100  16 

100 

18 

100  15 

100  15 

Bucharest              ■ . 

101  35 

101  25 

101  23 

101 

15 

101  40 

101  80 

Constantinople.  . . 

22  87 

22  90 

22  91 

22 

87 

22  87 

22  90 

81  46 

81  43 

81  41 

81 

40 

81  40 

81  40 

105  66 

105  57 

105  74 

105 

83 

105  62 

105  65 

100  33 

100  38 

100  36 

100 

37 

100  43 

100  46 

752  .. 

752  50 

760  . 

7t0 

753  . 

758  50 

25  32 

23  30 

25  32 

25 

32 

25  33 

25  3'J 

33  25 

33  55 

33  10 

33 

20 

33  32 

33  70 

105  67 

105  57 

105  67 

105 

82 

105  62 

103  72 

Saint-Pétersbourg. . 

37  42 

37  42 

37  37 

37 

37 

37  37 

37  37 

96  05 

95  9o 

93  95 

93 

93 

95  93 

95  80 

—     (à  3  niois  . . . 

93  93 

95  85 

93  87 

95 

87 

95  87 

95  70 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du -Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr ...  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  vorsem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres   — 


Belgique . . 

Italie  

Suisse  .... 
New-Yoï-k. 


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4% 


4% 

4  % 
3% 
3  % 
4% 

au  pair 
3437  .. 
218  89 


llalicres  d'or  el  d' argent 
Or  en  barre  (le  kil.j. . . 
Argent  id.  (le  kil.j. . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  Uiti-e  :  910")  . . . 

—  —  noiiv.  titre  :  900°). 
Couronnes  de  Suéde   


8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 
• 

29  nov. 

6  déc. 

203  87 
121  44 
103  06 

203  75 
121  44 
103  06 

203  75 
121  50 
103  06 

205  87 
121  56 
103  06 

205  87 
121  se 
103  25 

376  . 
394  .. 
261  .. 

376  23 
394  .. 
261  .. 

376  .. 
383  .. 
261  .. 

373  50 
385  .. 
261  .. 

373  .. 
383  .. 
261  ., 

25  08 
23  105 

0  22p. 

5  37p. 

517  . 

25  08 
25  105 

0  22p. 

3  62p. 

516  oO 

25  10 

25  115 
0  2»p. 
3  t)2p. 

n  14n 

516  50 

25  085 
25  11 

0  23p. 

3  31p. 

515  30 

25  07o 
25  10 

0  •21p. 

5  62p. 

n  ^(\n 
u  uOp 

513  30 

3437  .. 
107  80 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
108  45 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
107  80 
80  50 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
108  90 
80  30 
80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étranfçères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

8  nov. 

13  nov. 

22  nov 

29  nfiv. 

6  déc. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  226 

1 

226 

1 

227 

1 

227 

1  227 

Angleterre  iliv.  st.  or). 

25  22 

25  073 

25 

075 

25 

093 

25 

C75 

25  065 

Autr.-Hoiigi'ie  (cour.). 

1  05 

1  04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1  04 

Belgique  (franc  or) .. . 

1  » 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  73 

0 

75 

0 

75 

0 

74 

0  73 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  61 

0 

61 

0 

61 

0 

61 

0  60 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2  07 

1  » 

0  94 

0 

94 

0 

94 

0 

94 

0  94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3 

97 

3 

(•8 

3 

88 

3  88 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  98 

0 

98 

0 

98 

0 

98 

0  98 

Kussie  (rouble  or)  

2  67 

2  63 

2 

63 

2 

63 

2 

63 

a  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  » 

0  99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

u  99 

Pays 

Extra-Européens 

Etats-Unis  (doll.  or).. . 

5  18 

5  17 

5 

16 

3 

16 

3 

16 

5  15 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  62 

2 

63 

2 

65 

2 

65 

2  63 

Répub.Arg.  (peso  pap.) 

5  » 

2  15 

2 

14 

2 

14 

2 

14 

2  17 

1  89 

1  81 

1 

81 

1 

»0 

1 

8U 

1  80 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  13 

1 

10 

1 

10 

1 

05 

1  05 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1 

67 

1 

67 

1 

67 

1  67 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2 

66 

2 

66 

2 

66 

2  66 

Chine(Sbiogliai)(taèlarg.) 

7  47 

3  78 

3 

78 

3 

78 

3 

83 

3  83 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  6  décembre  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  60 

En  Anfileleire   100  47 

En  Autriche-Hongrie .. .  100  39 

En  Belgique   100  21 

Eu  Espagne   133  33 

En  Gn^ce   164  23 

En  Hollande   lOo  18 

Kn  Italie   105  95 

En  Portugal   144  . . 

En  Boumanie   101  80 

En  Bussie   101  15 

En  Suisse   100  36 


Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   204  90 

En  Bépubl.  Argentine..  230  20 

A.II  Chili   103  . . 

Au  Brésil   270  47 

Aux  Indes   100  . . 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   193  03 


100  framcs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  ; 
Billets  Allemands  


Austro-Hongrois . 

Belges  

Espagnols  

Grecs  

Hollandais  


—  Boumanie  — 

—  Russes  

—  Suisses   99 

Pièces  des  Etats-Unis. . . . 

—  du  Mexique  

Billets  de  la  Bép.  Argent. 

—  du  Chili  

—  du  Brésil  

Pièces  des  Indes  


de  la  Chine. 


99 

40 

99 

53 

99 

41 

99 

79 

7S 

60 

88 

99 

82 

94 

38 

69 

Vi 

98 

20 

98 

85 

99 

44 

S9 

52 

48 

80 

43 

44 

95 

23 

36 

97 

100 

103 

iô 

51 

28 

NUMERAIRE,  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  6  décembre  1900. 

La  cote  des  changes  est  toujours  faible  ;  ii'-us  trouvons 
l'Amsterdam  à  2(J7  8/  comme  la  semaine  dernière.  Le  papier 
allemand  recule  de  1/16  et  s'inscrit  à  121  50.  Par  contre,  il  y 
a  un  mieux  appréciable  sur  la  devise  austro-hongroise,  qui 
s'inscrit  à  103  25,  venant  de  103  06.  Le  papier  espagnol  est  à 
375,  contro  373  50. 

Le  papier  portugais  s'immobilise  à  385;  il  n'y  a  non  plus 
aucnne  fluctuation  sur  la  devise  russe. 
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JiO  choque  sur  Londres  osl  à  1?.')  10  après  2.".  11  ;  nirnmeiil 
on  a  vu  ui»e  pt'rioilo  do  déprossioii  aussi  larp;c  que  ci'llc  que 
nous  travorsous  ;  le  fait  esl  d'aulanl  plus  élrange.  qu'il  n'y  a 
pas  eu  de  liracii  au  vrai  sons  du  mot,  nous  croycms  que  les 
valeurs  minières  sont  rapatriées  depuis  longlenips,  car  le 
Man'i\é  de  Londres  est  aussi  terne  que  celui  de  Paris.  Il  faut 
en  conclure  ((ue  los  aclials  do  l'Antileterre  pour  les  besoins 
do  la  j^uerro  ont  été  extraordiaairernent  élevés,  et  que  c'est  le 
paiement  du  matériel  et  des  approvisionnements  c^ui  pèse  sur 
le  cours  du  change. 

On  relove  un  peu  do  hausse  sur  le  papier  belge,  par  contre, 
les  remises  sur  la  Suisse  et  l'Italie  ont  lôj^ènMUpnl  lléclii.  La 
New-York  reste  à  515  1/2.  très  probablement  c'est  la  consé- 
quence d'as  faibles  expéditions  de  coton  on  France;  il  peut 
rester  aussi  à  encaisser  des  lettres  de  crédit  apportées  par  les 
voyageurs  américains  qui  ont  visité  l'Exposition. 

CHANGES  DE  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Sliaiifiliaï  

Yokotiama  

Sing^pouit,  


7  nov. 


2/1  1/8 
■2/11  ./. 
2/0  S/8 
2/1  11/16 


1/3  29/32 
1/3  ld/16 
10  3/4 
n  1/4 

132  50 
n/11  1/2 
29  11/16 


14  nov. 


2/1  1/8 
2/11  / 
2/0  5/8 
2/1  5/8 


1/3  13/16 
1/3  31/32 
10  n/32 
n  7/32 

132  60 
77/11  1/2 
29  11/16, 


21  nov. 


2/1  1/8 
2/11  ./. 
2/0  5/8 
2/i  1/2 


1/3  l.=!/16 
1/3  15/16 
10  17/32 
17  5/32 

133  20 
77/11  1/2 
29  9/16 


2S  nov. 


2/1  1/10 

2/11  m 

2/0  0/8 
2/1  1/2 


1/3  15/16 
1/3  13/ 16 

10  ./. 

17  3/32 

133  20 
77/11  1/2 
29  11/16 


(léc. 


2/1  1/8 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  1/2 


1/3  15/16 
1/3  31/.32 
10  1/16 
17  3/16 

130  20 
77/11  1/2 
29  13/16 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres 

La  petite  avance  que  l'on  enregistre  sur  l'argent  en  barres 
n'a  eu  d'inlluence  que  sur  le  Hong-Konf^  qui  gagne  1/16, 
toutes  les  autres  valeurs  sur  l'Extrême-Orient  sont  aux  cours 
de  la  semaine  darnière. 

Peu  de  changement  sur  la  roupie,  la  devise  de  Calcutta 
gagne  1/32. 

Le  milreis  brésilien  est  à  10  1/lG  au  lieu  de  10,  le  Valpa- 
raiso gagne  également  1/16,  la  prime  de  l'or  a  un  peu  baissé 
à  Buenos-Ayres,  elle  n'est  plus  qu'à  130.20. 

L'or  est  au  pair  à  Paris  ;  à  Londres,  les  barres  sont  à 
77/11  1/2  l'once  standard,  les  aigles  des  Etats-Unis  se  traitent 
76/6  1/2  l'once,  les  autres  monnaies  au  titre  0,900  à  76/6. 

Le  mouvement  d'or  sur  le  marché  libre,  du  22  au  29  no- 
vembre, a  été  le  suivant  : 

Importations  Exportations 
Indo  * 

Indes  occidentales.      15.000  Néant 
Chine. . . . 
Australie. 


.500.000 
15.000 
1.000 
85.000 

601.000 


Cet  or  a  été  complètement  absorbé  par  les  demandes  du 
Continent. 

L'argent  a  haussé  de  1/8.  Les  achats  de  l'Inde,  joints  à  la 
demande  courante,  ont  amené  ce  mouvement.  Il  faut  ajouter 
que  les  Etats-Unis  se  proposant  de  frapper  d'un  droit  d'ex- 
portation de  10  0/0  les  dollars  mexicains  sortant  des  Philip- 
pines, il  en  est  résulté  une  demande  de  dollars  et  les  ven- 
deurs les  ont  remplacés  par  de  l'argent  en  barres. 

Du  22  au  29  novembre,  les  exportations  d'argent  de  Lon- 
dres en  Orientont  été  de  100.000  hv.  st.,  soit  9.701.059  liv.  st. 
depuis  le  1"  janvier,  contre  6.340.209  liv.  st.  en  1899. 

II  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 

Places         8  nov.     15  nov.    22  nov.    29  nov.     6  déc. 


3  ./. 

3  15/16 

4  1/4 

3  3/4 


Paris   3  ./.      3  ./.        2  7/8      3  ./. 

Londres...       3  13/16   4./.        3  7/16     4  1/16 
Berlin.....        4  1/8      4  1/4       4  1/8      4  1/8 

(îhTemïïy)!    ^  ^  3/4      3  3/4 

L'escompte  hors  banque  n'a  pas  changé  à  Paris  ;  à  Londres, 
les  besoins  de  la  fin  du  mois  avaient  amené  un  peu  de  hausse, 
mais  elle  n'a  pas  duré,  et  aujourd'hui  on  constate  une  cer- 
taine détente.  A  Berlin,  il  y  a  une  hausse  de  1/8;  à  New- 
York  on  ne  signale  pas  de  changement. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,a31  millions  sterling  de  lettres  do  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  pissé  222  millions  sterling;  il  y  a  donc  augmentation  de 
9  mutions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Les  mouvements  d'or  à  la  llanquc  de  Fninni:  se  soldent 
par  une  sortie  de  545.000  fr. 

La  circulation  a  pris  1  ./i70.000  fr.  à  Paris  et  rendu  177.000 
francs  dans  les  su(xurMales  ;  il  a  été  acheté  pour  702.000  fr. 
de  matières;  il  en  a  été  vendu  pour  211.000  fr.:  il  est  venu 
257.000  fr.  de  Suisse. 

L'encaisse  argent  a  diminué  de  2.072.000  fr. 

La  circulation  a  pris  94.000  fr.  à  Paris  et  rendu  .352.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  est  venu  45.000  fr.  de  .Suisse.  II  a  élé 
expédié  1.070.000  fr.  enSiiiss(!,  1  million  en  Belgique,  240.000 
francs  au  Sénégal  et  ()5.000  fr.  à  Monte-C^arlo. 

La  circulation  a  augmenté  de  5  millions,  les  comptes  cou- 
rants ont  baissé  de  59  millions,  le  portefeuille  de  136  mil- 
lions, los  avances  ont  grossi  de  15  millions. 

La  Banque  d' Allemagne  Qui  dans  une  situation  bien  plus 
forte  que  l'année  dernière.  Malgré  la  fin  de  mois  l'encaissé 
n'a  perdu  que  15  millions,  la  circulation  a  augmenté  de  33 
millions. 

La  circulation  taxée  s'élève  à  29  millions,  au  23  novembre- 
il  y  avait  au  contraire  une  marge  de  18  millions.  Les  compte.s 
courants  ont  diminué  de  32  millions.  Le  portefeuille  a  gUgné 
46  millions  et  les  avances  3  millions  ;  tous  ces  mouvements 
sont  très  modérés  eu  égard  à  l'époque  où  ils  se  produisent  ; 
l'année  dernière  ils  avaient  une  toutaiitre  ampleur. 

Il  ne  s'est  produit  aucune  entrée  d'or  cette  semaine  à  la 
Banque  d' Angleterre;  voici  le  détail  des  sorties  : 

Egypte  «  350.000 

Java   50.000 

Total  des  sorties  £  400.001) 

La  Banque  d'Angleterre  envoie  passablement  d'or  en 
Egypte  pour  paj-er  les  cotons. 

Les  sorties  ont  été  do  10  millions,  auxquels  s'ajoutent 
6  millions  prélevés  par  la  circulation,  ce  qui  a  réduit  l'en- 
caisse de  16  millions;  la  circulation  a  grossi  de  6  millions,  los 
comptes-courants  ont  augmenté  de  23  millions,  le  portefeuille 
a  perdu  19  millions,  les  Consolidés  ont  augmenté  de  17  mil- 
lions, le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  est  de  41 60  0/0, 
contre  42  76  la  semaine  dernière  ;  il  ne  paraît  pas  que  la 
Banque  soit  disposée  à  hausser  l'escompte. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  reçu  1  million  d'or, 
1  million  d'argent  et  lancé  dans  la  circulation  14  millions  de 
billets;  les  comptes-courants  sont  tombés  de  70  à  5'i  millions; 
la  Banque,  malgré  tous  ses  ofîorts,  n'arrive  jamais  à  main- 
tenir longtemps  un  solde  élevé  ;  elle  est,  d'ailleurs,  en  pié- 
sence  d'un  concurrent  redoutable,  la  Caisse  d'Epargne;  le 
portefeuille  a  augmenté  de  24  millions. 

La  circulation  de  la  Banque  de  Belgique  a  augmenté  de 
25  millions;  le  portefeuille  présente  une  plus-value  de  24  mil- 
licuis  ;  il  est  supérieur  à  celui  de  l'année  dernière. 

Le  seul  point  saillant  du  bilan  de  la  Banque  d'Espagne 
est  une  augmentation  do  16  millions  dans  les  avances. 

La  Banqîie  de  Roumanie  a  restitué  3  millions  aux  dépo- 
sants en  compte  courant. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  3  millions  d'or  et  mis  en  cir- 
culation 3  millions  d'argent;  les  autres  comptes  sont  immo- 
biles. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nevo-lork 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  ... 

Total  1900. . . 

—  1899... 

—  1898... 

ARGENT 
Q-rande-Bretagne 

Fi-ance  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1900... 

—  1899... 

—  1898... 


du  10 
au  n  nov. 


Depuis 
le  1"  janv. 


»  19.029.720 
17.664.481 

4.502.f89 
5.100  0.262.974 

5.100  47.400.164 
2.'^C  23.988.366 
1.000  9.008.996 

848.220  44.903.535 
41.837  695.522 
»  5.431 
5.000  408.627 


du  10  Depuis 
au  17  nov.  le  i"  janv. 


3.4ei.5'i4 
1.870.650 
3."/S5..')08 
1 .354.564 


9.320 


9. 3-20  10.472.266 
7.883  13.917.188 
103.280  96.362.800 


64.988 
3.5'h5 
2.628 
4.164.474 


895.057  46.013.115 
1.146.806  40.^76. 61 4 
843.662  41.430.223 


89.361   

89.361  4.234.683 

40.744  3.521.749 

21.803  2.292.500 
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Banques  associées  de  New-Yor^ 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 
Circula' 
tien 


1899  2  déc. . 

1900  17  nov. , 
1900  24  nov. , 
1900  1"  déc. , 


Encaisse 


145.3 
158.9 
164.7 
166.9 


16.5 

30.7 
30.7 
30.7 


Dépôts 


748.1 
839.7 
851.4 
864.4 


Portefeuill* 


682.2 

787  9 
792.2 
80i.5 


Les  mouvements  d'or  à  New- York  sont  nuls,  ceux  de  l'ar- 
gent ont  UHC  constance  rercarquable,  les  Etats-Unis  ont 
vendu  plus  de  métal  blanc  que  l'année  dernière  et  à  des  prix 
meilleurs. 

On  remarque  un  peu  plus  d'activité  dans  les  Banques  as- 
sociées de  New  York. 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yen) 


Eacaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Porte- 
feuille 

Avances 

28oct.99 

103. ;i 

215.2 

3.4 

65.0 

65.0 

1900 

18  oct.. 

71.3 

188.1 

5.2 

68.9 

57.0 

20  oct. . 

70.8 

188.4 

6.2 

70.7 

5r..5 

27  cet.. 

69.9 

194.7 

4.4 

73.2 

57.0 

Toujours  de  petites  sorties  de  métal  de  la  Banque  du  Ja- 
pon, c'est  un  point  qui  mérite  d'attirer  l'attention,  car  comme 
nous  l'avons  déjà  dit,  il  présage  souvent  une  crise  et  le  stock 
d'or  est  réellement  un  peu  léger. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Circulation  monétaire  en  Italie 

Du  rapport  de  M.  Zeppa  sur  le  budget  du  ^Ministère  du 
Trésor  pour  l'exercice  19U0-1!)01,  nous  détachons  les  rensei- 
gnements suivants  relatifs  à  la  circulation  monttaire  de  l'Ita- 
lie au  31  mars  1900. 

A  cette  date,  le  stock  monétaire  frappé  en  Italie  ou  au 
dehors  pour  compte  do  l'Italie  était  de  1.110.280.487  lire, 
divisé  comme  suit  : 

Montant 


Lire 

Or   427.102.950 

Ecus   364.637.000  / 

Pièces  d'argent   20'i.00i>.000  \ 

—  de  nickel   20.000.000  / 

—  de  bron/e   84.5'.0.537  \ 

Thalers  Maria- Thérèse   lO.Ono.OUO 


38.47 
51.12 

9.50 
0.91 


1.110.280.487  100.00 

Sur  celte  somme,  le  Trésor  possédait  136.769.340  lire,  soit: 

Montant 

Lire  % 

Or  (fonds  en  caisse)   32.192.572  /  7. 

—  (caisse  de  dépôts  et  prêts)   70.000.000  S  '^''^ 

Argent  à  plein  titre  (fonds  de  caisse).         7.632.  liiS  I  .,0  no 

—     (caisse  de  dépôts  et  prêts)  . . .  20.2.50.000  \ 

Nickel                                                   2.26B.572  1.92 

Bronze..                                               4.428.041  3.34 

Total   136.769.340  100.00 

La  circulation  fiduciaire  était  au  31  mars  1900  de  1  mil- 
liard 583.116.725  lire,  soit  : 

Pour  le  compte  de  l'Etat   450.716.725 

—  des  Banques   1.132. 400. 000 

Dans  ce  dernier  chiffre,  les  trois  établissements  étaient 
compris  dans  la  mesure  suivante  :  ^ 

Banque  d'Italie   842.400.000  74.39 

—     de  Naples   :i37.000.u00  20.93 

_     de  Sicile   53.OUO.000  4.68 

Cette  circulation  était  couverte  par  une  réserve  métallique 
de  C.2't.8L0.000  lire,  soit  : 

Circulation  Béserve 

Lire  Lire  % 

Etat.  ...  450.716.725  91.250.000  20.24 
Banques  ....    1.132. 400. COO     531.600.000  47.13 


Par  rapport  au  31  mars  1889,  la  circulation  de  l'Etat  a  di- 
minué de  1.903.880  lire  et  celle  des  Banques  a  augmenté  de 
25.400.000  lire,  y  compris  20  millions  pour  compte  du  Trésor. 

Le  rapporteur  se  plaint  de  l'insuffisance  de  la  circulation, 
et  en  tire  cette  conclusion  qu'il  faut  modifier  la  loi  de  1893 
sur  les  Banques,  loi  qui  a  été  faite  dans  un  moment  de  pa- 
nique et  ne  s'adapte  pas  à  une  période  normale  de  dévelop- 
pement de  la  vie  économique  du  pays. 


Le  Stock  d'or  des  Etats-Unis 

Le  Banhers'  Magazine  de  New- York  s'occupe  des  fortes 
quantit.''s  do  mêlai  jaune  dont  disposent  les  Etats-Unis. 

«  Les  importations  d'or,  dit  notre  confrère,  sont  la  preuve 
que,  derrière  nos  énormes  exportations  de  marchandises,  il 
y  a  une  forte  balance  non  réglée  qui  peut  être  exigée  en  or. 
Cette  balance  existant  au  commencement  d'une  période  où, 
pendant  plusieurs  mois,  les  exportations  ont  invariablement 
dépassé  les  importations,  rend  très  favorable  l'avenir  du 
marché  monétaire  américain.  En  septembre,  les  exportations 
de  marchandises  ont  été  de  56.000.000  de  dollars  et  celles 
d'argent  de  1.600.000  dollars,  tandis  que  les  importations 
nettes  d'or  n'ont  été  que  de  3.200.000  dollars.  La  balance  de 
ce  mois  seul  a  donc  été  de  54.000  000  de  dollars;  pour  les 
neuf  premitrs  mois  de  1900,  elle  s'est  élevée  à  1.065  000.000 
de  dollars.  Les  trois  derniers  mois  la  feront  proliablemeni 
monter  à  1.200.(00.000 dollars,  àmoinsquele  mouvement d'im- 
po'-lation  de  l'or  ne  s'accentue  dans  de  grandes  propor- 
tions. 

Tandis  qu'il  est  probable  que  le  stock  d'or  américain  sera 
augmenté  par  les  importations,  le  montant  du  métal  jaune 
en  circulation  ou  existant  dans  le  Trésor  dépasse  toutes  les 
prévisions.  Le  Trésor  a  plus  de  457.000.000  de  dollars  d'or. 

Le  tableau  suivant  indique  la  provenance  de  ce  stock  et 
ses  fluctuations  depuis  1S73  : 

Exercice  Prod.de l'or  Irap.  ouexp. 
terminé     pendant  nettes 

le         l'année  de  l'année 
30  juin    précédente  fiscal* 


Stock  d'or 

des 
Etats  Unis 
Bénéfice    au  30  juin 


'En  milliers  de  dollars) 

1873                 ..                    »               ..  l.'îô.OOO 

1874                36.000     Exp.    14.5ÎÎ9         21.460  147.379 

1875                33.500      —      53.284     —  ]9.7vS4  121.134 

1876                33.400      —      23.184         10.215  130.056 

1877                39.900      —          344         S9.555  167.501 

1878               46.900     Imp.     4.125         51.025  213  199 

1879               51  200      —       1.037         52. '237  245.741 

lfc80               38.900      —      77.119       116.019  351.841 

1881               36  000      —      97.466       133  460  478.484 

1832               .34.700      —        1.789         3^^.489  506.757 

18S3               32.500      —       6.133         38.633  542.732 

1884               .30.000     Exp.    18.250         11.749  .545.500 

1885               30.800     Imp.    18.213         49.013  588.697 

1886               31.800     Exp.    22.208          9.591  59(».774 

1887                35.000     Imp.    33.209         68.209  6.54.520 

1888                33.000      —      25.558         .58.5.58  705.818 

1889                33.175     Exp.    49.661     —  16.486  680.063 

1890                32.800      —       4.253         28.546  695.563 

1891                32.845      —      67.946     —35.101  646  582 

1892               33.175      —          142         33.032  664.275 

1893               33.000      —      86.897     —  53.897  597.697 

1894..  ..        35.935      —       4.172         31.782  627.293 

1895...  .        39.500      —      30.117          9  382  636.229 

1S96               4'^  610      —      78.904     —  .32.294  599.597 

1897                53.088     Imp.    44.609         97.697  «96.270 

1898               57.S03      —     104.868       162.231  861.514 

1899               64.463      —      51.428        115.891  962.865 

1900                70.700     Exp.     5.436         65.263  1.036.031 

Total  en 

27  ans.    1.076.274     Imp.     6.215     1.082.489  1.036.031 

Il  y  a  eu  une  nouvelle  augmentation  depuis  le  30  juin  der- 
nier, mais,  en  27  ans,  la  production  indigène  a  été  de  1  mil- 
liard 76.0  0.000  de  dollars  et  les  importations  de  métal  se 
sont  élevées  à  6.000.000  de  dollars.  L'industrie  a  absorbé  une 
partie  de  cet  or,  mais  le  montant  employé  aujourd'hui  comme 

monnaie  aux  Etats-Unis  dépasse  de  901.000.000  de  dollars 
celui  de  1873. 


La  Circulation  aux  États-Unis 

Voici  le  passage  du  rapport  de  M.  L.  Gage,  secrétaire  du 
Trésor  des  Etats-Unis, qui  concerne  la  circulation  de  ce  pays: 

Pendant  l'exercice  1899-1900,  l'encaisse  disponible  a  aug- 
menté de  24.887,093  dollars,  abstraction  faite  de  la  réserve  de 
150.000.000  de  dollars.  On  a  frappé  pendant  l'année^  finan- 
cière en  question  une  quantité  de  monnaies  d'or  et  d'argent 
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rcprésentiint  141.801.360  dollars,  non  compris  50.000  dollars 
du  souvenir  de  La  Fayette. 

L'exportation  nette  de  l'or  pendant  l'année  financicre  1900 
a  été  de  ;i. 093.575  dollars,  tandis  (lu'elle  avait  élu  en  1899  de 
51. 4^9.099  dollars. 

Le  stock  métallique  des  Etats-Unis  au  1"  juillet  1900  était 
de  1.034. 439. aCi  dollars  pour  l'or  et  do  647.371.030  dollars 
pour  l'argent. 

Les  Etats-Unis  ont  produit  pendant  l'année  1899  les  quan- 
tités d'or  et  d'argent  suivantes  : 

Or,  onces  fines,  3. 'i37. 210.—  Valeur  commerciale,  71.053.400 
dollars.  —  Valeur  monétaire.  71.053.400  dollars. 

Argent,  onces  fines,  54.764.500.  —  Valeur  commerciale, 
32.858.700  dollars.  —  Valeur  monétaire,  70.806.626  dollars. 

L'augmentation  nette  du  capital  des  Banques  des  Etats- 
Unis  pondant  l'année  financière  1900  a  été  de  19.631.850  dol- 
lars; le  stock  total  autorisé  d«  toutes  les  Banques  au  30  juin 
était  de  27.503.095  dollars. 

Le  montant  des  valeurs  en  circulation  des  Banques  a  aug- 
menté de  68.389.572;  il  était  au  30  juin  1899  de  241.350.871 
dollars  et  au  30  juin  1900  de  300.640.443  dollars.  Au  29  juin 
1900,  on  constatait  une  augmentation  du  montant  des  dépôts 
dans  les  Banques  s'élevant  à  130.499.437  dollars. 


Le  Papier- monnaie  Brésilien 

Voici  quelles  étaient,  au  31  octobre  dernier,  la  quantité 
et  la  valeur  du  papier-monnaie  en  circulation  au  Brésil  : 

Valeur              Quantité  Montant  total 

des  billets  des  billets  des  billets 

Milreis 

S500   12.805.063  6.402:531* 

18000   15.544.900  1/2  15.544:900g 

28000   10.551.576  ■21.103:152» 

58000                      6 . 289 . 706  ,  31 . 448 :530S 

lOgOuO...                 5.752.931  57.529:310g 

208000                      3.116.265  1/2  62.325:310g 

30g000                      111.258  3.337:740g 

50g000                     2.016.434  100.821:7008  . 

lOOgOUO                       590.452  59.045:200$ 

aOiigoOO                    1.094.595  2l8.919:00()g 

5008000                        246.330  12:?.  1G5 :000g 

Total  au  31  oct. .      58.119.510  2/2  699.648:7298 

On  se  rendra  compte  de  l'importance  des  incinérations  et 
des  retraits  en  consultant  les  totaux  suivants  relevés  depuis 
le  31  août  1898  : 

Quantité  Montant  total 

des  billets  des  billets 
Milreis 

30  sept.  1900. .. .  58.603.140  5/2  699.618:7298 

31  août  1900  .. .  58.962.474  4/2  700.654:1848 
31  juillet  1900..  58.990.500  4/2  703.666:1 74g 

30  juin  1900....  59.000.2914/2  708.674:654g 

31  mai  1900....  59.300.187  1/2  709.692:004g 

30  avril  1900.  . .  .39.490.023  4/2  714.698:883g 

31  mars  1900  ...  59.565.603  7/2  716.705:618g 
28  février  1900..  59.929.162  4/2  717  718:229g 
31  janvier  1900  .  60.204.918  5/2  725.719:854g 
31  décembre  1899  60.;^65.72i  5/2  733.727:153g 
30seplemb.  1899.  61.416.193  4/2  733.751:705g 
31  août  1899. .. .  61.416. 192  4/2  735.759:2058 
31  juillet  1899..  62.437.407  3/2  740.764:141g 

30  juin  1899....  63.585,778  3/3  570.790:8718 

31  mai  1899  . . . .  64.006.188  1/2  757.792:5358 

30  avril  1899....  64.343.468  1/1  764.795:3918 

31  mars  1899. .. .  64.779.423  773.802:433g 
28  février  1899..  65.199.260  779.953:563g 
31  décembre  1898  »  785 . 941 :7588 
31  août  1898....  »  789.364:614$ 

     I 
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Europe.  —  France.  Malgré  les  bonnes  dispositions 
de  la  place,  nous  avons  assisté,  cette  semaine,  à  des 
alternatives  de  fermeté  et  de  faiblesse.  Aussitôt  après 
la  liquidation  qui,  du  reste,  s'était  passée  favorable- 
ment, on  a  procédé  à  de  nouvelles  liquidations  de 
positions  qui  ont  fait  rétrograder  très  sensiblement  un 
certain  nombre  de  valeurs.  Ce  recul  a  exercé  une  ré- 
percussion sur  presque  tout  le  reste  du  marché  qui,  à 
1  exception  du  groupe  de  nos  Fonds  Nationaux,  s'est 
alors  montré  lourd,  et  parfois  même  faible.  Cepen- 
dant, les  deux  dernières  journées  ont  été  plus  satisfai- 


santes, bien  que  les  valeurs  de  traction  aient  encore 
laissé  à  désirer. 

L'argent  re.ste  toujours  abondant  malgré  l'approche 
de  la  lin  de  l'année. 

Allemagne.  —  L'argent  est  toujours  abondant  sur  le 
marc  hé  monétaire  ;  le  taux  de  4  3/4  0/0  de  l'escompte 
libre  pourra  être  maintenu. 

On  a  de  meilleures  nouvelles  des  industries  métal- 
lurgiques et  de  très  bonnes  nouvelles  des  charbon- 
nages. 

On  peut  prédire,  à  des  indices  certains,  une  reprise 
du  mouvement  des  émissions  industrielles,  qui  avaient 
cessé  depuis  quelques  mois.  Les  grandes  Banques  sur- 
tout poussent  cette  à  reprise. 

Angleterre.  —  L'émission  des  Bons  de  l'Echiquier  n'a 
pas  eu  un  très  grand  succès  :  on  olïrait  3.000.000  de 
livres  sterling,  les  demandes  n'ont  atteint  que  G  i!63.ijU0 
livres  sterling.  Le  prix  moyen  obtenu  a  été  98  liv.  st. 
2  sh.  3  d. 

En  novembre,  on  a  compté  48  émissions  nouvelles 
pour  un  capital  de  21.395.000  liv.  st. 

La  Bourse  est  toujours  peu  active. 

Les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud  sont  peu  satisfai- 
santes. La  guerre  de  guérillas  est  funeste  aux  troupes 
anglaises  et,  dans  la  Colonie  du  Gap,  on  signale  des 
mouvements  inquiétants. 

Autriche.  —  Les  agitations  politiques  continuent, 
mais  sans  grande  répercussion  sur  le  monde  des  affai- 
res et  de  la  finance. 

Les  affaires  en  Bourse  sont  presque  nulles  et  le  ma- 
rasme est  complet. 

Les  industries  métallurgiques  sont  en  assez  mauvaise 
situation;  le»  charbonnages  sont  prospères. 

Le  Gouvernement  s'est  entendu  avec  le  Lloyd  pour 
assurer  des  communications  directes  et  régulières  entre 
Trieste  et  l'Afrique  orientale. 

Espagne.  —  Le  projet  de  loi  relatif  au  convenio  in- 
tervenu entre  le  Gouvernement  espagnol  et  les  porteurs 
de  Rente  Extérieure  4  0/0  estampillée  a  été  déposé 
mardi  à  la  Chambre. 

La  Commission  du  budget  déposera  son  rapport  le 
15  courant.  Après  le  vote,  le  Ministre  remettra  le  reli- 
quat de  31  millions  de  pesetas  5  0/0  amortissable  qui 
restent  disponibles  sur  les  1.200.000.000  émis  le  4  juin. 

L'ensemble  de  la  cote  est  sans  changement. 

Italie.  —  Dans  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  les 
importations  se  sont  élevées  à  1.291.066.000  lire  et  les 
exportations  à  1 .105.543  000  lire  :  les  premières  en  aug- 
mentation de  46.68'i.000  lire  et  les  secondes  en  dimi- 
nution de  57.925.000  lire  sur  la  même  époque  de  1899. 

M.  Rubini  a  lu  à  la  Chambre  le  projet  de  budget  de 
1900-1901,  précédé  d'un  long  exposé  financier  que  notre 
correspondant  a  analysé,  page  782, 

Portugal.  —  Les  élections  législatives  ont  envoyé  à 
la  Chambre  105  regeneradores,  25  progressistes,  6  in- 
dépendants. 

Las  élections  ont  été  suivies  d'une  crise  ministérielle 
paitielle  :  les  Ministres  des  Travaux  publics  et  des  Fi- 
nances ont  été  remplacés. 

Le  Parlement  se  réunira  dans  un  mois  pour  étudier 
les  projets  financiers. 

Roumanie.  —  La  session  ordinaire  de  la  Chambre 
est  ouverte.  Le  roi  a  lu  un  message  que  nous  analy- 
sons page  733,  et  où  il  annonce  notamment  que  le  pro- 
chain budget  réalisera  une  économie  de  15  millions. 

Une  nouvelle  loi  simplifiera  considérablement  les 
rouage  de  l'administration. 

Suisse.  —  Dans  les  neuf  premiers  mois  de  1900  les 
importations  se  sont  élevées  à  814  millions  de  francs 
contre  836  millions  et  quart  en  1899;  les  exportations 
à  610  millions  contre  575  millions  en  1899,  non  com- 
pris les  métaux  précieux. 

Amérique.  —  Brésil.  La  sentence  arbitrale  da 
Conseil  fédéral  suisse  dans  l'affaire  du  contesté  franco- 
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brésilien  a  été  remise,  le  le^'  décembre,  à  l'ambassa- 
deur de  France. 

Etats-Unis.  —  Le  président  Mac  Kinley  vient  d'a- 
drêsser  au  Congrès  un  long  message  où  sont  traitées 
les  questions  d'ordre  politique  ou  économique  se  ratta- 
chant aux  intérêts  américains.  Nous  l'analysons  page 
735,  en  même  temps  que  nous  résumons  le  rapport  du 
secrétaire  du  Trésor  sur  l'exercice  1899-1900. 

A  la  Bourse  de  NeAv-York,  les  affaires  sont  calmes. 

République  Argentine.  —  On  considère  comme  très 
importantes  les  conséquences  que  pourra  avoir,  au  point 
de  vue  économique,  le  voyage  du  président  de  la  Répu- 
])lique  du  Brésil  dans  la  République  Argentine,  et  l'on 
s'attend  à  un  sérieux  rapprochement  commercial  dont 
les  deux  pays  bénéficieront. 

Asie.  —  Japon.  On  trouvera  page  736,  une  analyse 
des  résultats  du  commerce  extérieur  du  .Japon  en  1899. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 


29  novembre 

6 

décembre 

FONDS  D'ÉTATS 

—  c 

D 

go 

3 

ai  tu 
■a 

C 

3 

QJ  O 

e5_ 

a 

a 

O 

D--3 

g 

Français  3  %  (perpétuel)  

100  92 

33  64 

2  97 

101 

17 

33  82 

2  95 

Consolidés  anglais  i  ch.  f.  i5fr.'?0). 

99  50 

3(i  18 

i  76 

98 

50 

35  81 

2  79 

Autriche  or  A  %  (cli.  1'.  2  fr.  5U).. . . 

99  la 

24  93 

4  01 

lOO 

50 

25  là 

3  98 

9()  •. 

32  .. 

3  12 

96 

32  .. 

3  12 

Espagne  Ext.  4  %  fch.  f.  i  fr.). . .. 

(i9  90 

17  47 

5  72 

69 

40 

17  35 

5  76 

Grèce  5  y,;  ISSI  (en  svi;-|iensir)n). . 

195  .. 

2(10 

HoUande     ";\  (à  .Vm-li-rilam  ). . .  . 

89  50 

29  83 

3  35 

90 

37 

30  12 

3  31 

Hongrie  nr  i  ['^  (ch.  f.    Ir.  5U)... 

100  25 

25  06 

3  99 

99 

75 

21  98 

4  01 

95  20 

23  81) 

4  20 

95 

35 

23  83 

4  19 

Norvège         (cli.  f.  25  fr.  20j  

84  50 

28  16 

3  55 

85 

28  33 

3  52 

24  10 

24  10 

4  14 

24 

25 

24  25 

4  12 

12  .. 

18  .. 

5  55 

72 

05 

IS  M 

5  55 

84  /5 

28  25 

3  53 

85 

80 

28  (  ;o 

3  49 

Serbie  i  1S95 

64  25 

16  00 

6  22 

64 

50 

16  12 

6  20 

Suéde  3  K  %  1895  (ch.  f.  25  fr.  20) 

99  .. 

28  28 

3  53 

99 

20 

28  34 

3  52 

Suisse  renie  3  %  (ehi'iiiin  de  fer). 

97  05 

32  35 

3  09 

96 

50 

32  16 

3  10 

Turquie  convertie  1  %  série  D... 

23  10 

•/3  10 

4  3î! 

23 

15 

23  15 

4  31 

—      Priorité  4  %  1890  

4H3  .. 

24  15 

4  14 

490 

24  50 

4  08 

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 

87  30 

29  10 

3  13 

87 

20 

29  06 

3  44 

FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Régime  des  Boissons.  —  L'Amnistie.  —  Le 
Budget  de  1901.  —  Le  Président  Kriiger  en  France.  —  Le  contesté 
frunco-liresilien. 

La  réforme  des  boissons,  telle  qu'elle  se  présente 
actuellement,  ne  peut  donner  aucun  résultat.  Toute 
son  économie  réside  en  une  surtaxe  de  l'alcool,  tandis 
qu'on  demande  à  ce  produit  de  couvrir  toutes  les  dimi- 
nutions d'impôts  sur  les  autres  boissons  hygiéniques, 
on  laisse  la  porte  toute  grande  ouverte  à  la  fraude. 
Une  sévère  réglementation  des  bouilleurs  pouvait 
seule  donner  quelque  durée  au  nouveau  régime  et  les 
pouvoirs  publics  reculent  devant  les  difficultés  de  son 
organisation.  On  compte,  en  effet,  400.000  bouilleurs 
de  cru,  les  années  ordinaires,  et  800.000  les  bonnes 
années,  et.  dans  ces  conditions,  on  doit  reconnaître 
qu'il  est  difficile  d'exercer  une  surveillance  efficace 
sans  soulever  des  réclamations  de  la  part  des  intéres- 
sés. 

Avec  la  surélévation  des  droits  d'alcool,  la  fraude  va 
conxinuer  de  plus  belle  et  prendre  de  plus  larges  pro- 
portions, et  il  en  sera  ainsi  jusqu'au  jour  oi'i  le  Parle- 
ment et  le  Gouvernement,  en  présence  du  déficit  que 
causera  la  réforme  des  boissons,  se  décideront  à  cou- 
per le  mal  dans  sa  racine  et  supprimer  purement  et 
simplement  le  privilège  des  bouilleurs  de  cru. 


-vw  Le  30  novembre  matin,  la  Chambre  a  continué  la  dis- 
cussion générale  du  budget  de  l'Agriculture. 
L'après-midi  est  revenue  la  discussion  des  interpellations 


sur  le  drame  du  Soudan;  la  discussion  de  ces  interpellations 
reviendra  aujourd'hui  7  décembre. 

-w».  Le  Sénat  a  voté  à  l'unanimité  une  motion  en  faveur 
du  Président  Krûger;  cette  motion  est  identique  à  celle  votée 
par  la  Glrambre  des  députés. 

Le  Président  Kriiger  a  rendu  visite  au  Président  de 
la  République  et  aux  présidents  du  Sénat  et  de  la  Chambre 
des  députés. 

Les  Ministres  se  sont  réunis  le  1"  décembre,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  dos  Alfaires  étrangères  a  donné  connaissance 
au  Conseil  des  télégrammes  relatifs  aux  affaires  de  Chine. 

Dans  la  province  de  Canton,  district  de  Sht;ii-Tak,  I'îs  chré- 
tiens ont  été  reconduits  dans  leuis  anciens  villages  par  nos 
canonnières  et  des  troupes  cliinoises.  Des  affiches  oflicielles 
ont  été  apposées  dans  les  villages  invitant  la  population  à  ne 
plus  attaquer  les  chrétiens  et  édictant  des  pénalités  en  cas  dé 
nouveaux  troubles.  Les  autorités  et  les  notables  ont  été  pré- 
venus qu'ils  seraient  révoqués  et  leurs  biens  confisqués  si 
l'ordre  était  de  nouveau  troublé,  l^es  (Chinois  reconnus  cou- 
pables de  meurtre  ont  été  exécutés  en  présence  de  nos  canon- 
nières et  d'un  délégué  de  notre  Consul. 

Le  Ministre  des  Finances  a  soumis  à  la  signature  du  Pré- 
sident de  la  République  des  décrets  apportant  des  modifica- 
tions de  détail  à  l'organisation  centrale  du  Ministère  des 
Finances.  Il  a  entretenu  ses  collègues  de  la  discussion  du 
budget  et  de  la  discussion  de  la  loi  sur  les  boissons.  Pour 
hâter  le  vote  définitif  de  la  loi  de  finances,  il  a  été  entendu- 
que  désormais  les  Ministres  n'accepteraient  aucune  question 
durant  les  séances  du  matin  qui  seront  exclusivement  réser- 
vées au  budget.  Le  Ministre  des  Finances  a  indiqué  au  (Con- 
seil le  sens  des  réponses  qu'il  fera  aux  divers  amendements 
au  projet  de  loi  sur  les  boissons. 

-w».  Le  1"  décembre,  le  Président  Krûger  a  quitté  Paris  à 
1  h.  50  pour  se  rendre  en  Allemagne. 

Paris  a  entouré  le  départ  du  Président  Kriiger  d'une  solea 
nité  émouvante,  comparable  à  celle  du  jour  de  l'arrivée. 

Une  foule  nombreuse,  et  que  faisait  paraître  plus  grande 
encore  l'étroitesse  relative  de  rues  parcourues,  l'a  escorté 
jusqu'à  la  gare  du  Nord;  et  c'est  au  milieu  d'acclamations 
enthousiastes,  de  vivats  répétés,  de  cris  unanimes  d'adieu  et 
d'encouragement,  que  le  wagon  présidentiel  s'est  ébranlé 
vers  la  frontière. 

Fn  quittant  .leumonl,  station-frontière,  le  Président  Kriiger 
avait  envoyé  un  télégramme  à  M.  Loubet.  En  voici  le  texte  : 

«  A  Son  Excellence  M.  limite  Loubet, 

Président  de  la  République  Française. 
«  Au  moment  de  quitter  la  France,  ce  m'est  un  devoir  plein 
de  joie  d'adresser  à  Votre  Excellence  le  témoignage  de  ma 
profonde  reconnaissance  pour  l'accueil  bienveillant  qu'il  vous 
a  plu  de  me  faire,  ainsi  que  votre  (Jouvernement  et  d'envoyer 
à  cet  admirable  peuple  français,  si  généreux,  tous  mes  remer- 
ciements et  tous  mes  vœux  pour  son  bonheur  et  sa  pros- 
périté. » 

-w»,  La  décision  arbitrale  du  Gouvernement  suisse  sur  le 
contesté  franco-brésilien  a  été  remise  le  1"  décembre,  à  onze 
heures  et  demie,  à  l'ambassadeur  de  France,  M.  Bihourd,  et 
au  Ministre  du  Brésil  en  mission  spéciale,  M.  le  baron  de 
Rio  Branco. 

Les  frontières  établies  par  la  sentence  sont  :  l'Oyapok 
demandé  parle  Brésil,  puis  la  ligne  de  partage  des  eaux  sur 
les  monts  Tumuc-Humac  jusqu'à  la  fontièro  hollandaise,  solu- 
tion intermédiaire  autorisée  par  le  traité  d'arbitrage. 

-w.  Le  Journal  Officiel  du  l"  décembre  a  publié  un  dé- 
cret du  Président  de  la  République  relatif  à  la  convention  in- 
ternationale de  La  Haye  et  les  différents  articles  de  cette 
convention  qui,  à  partir  de  cette  date,  reçoivent  leur  pleine 
exécution  entre  la  France  et  les  puissances  contractantes. 

La  publication  de  ce  décret,  le  jour  même  oii  le  président 
Krfiger  quitte  la  France  après  avoir,  dans  toutes  circonstances, 
déclaré  qu'il  était  prêt  à  accepter  l'arbitrage  entre  les  Répu- 
bliques Sud-Africaines  et  l'Angleterre,  et  qu'il  n'était  venu 
en  Europe  que  pour  réclamer  une  médiation,  ne  peut  être 
qu'une  invite  à  toute  l'Europe,  une  sorte  de  rappel  à  ne  pas  per- 
dre de  vue  les  espérances  qu'avait  laissés  l'acte  final  de  la 
Conférence  de  La  Haye. 

w»,  I^ne  élection  sénatoriale  a  eu  lieu,  le  2  décembre,  dans 
le  département  de  la  Nièvre,  yi.  Beaupin,  radical,  a  été  élu 
en  remplacement  de  M.  Hérisson,  décédé. 

Deux  élections  législatives  ont  eu  lieu  le  même  jour,  à  Tod- 
lon  (Var),  M.  Louis  Martin,  républicain  socialiste,  a  été  élu 
en  remplacement  de  M.  Cluseret,  décédé;  à  Saint-Pol  (Pas- 
de-Calais),  M.  Vallée,  républicain,  a  été  élu  en  remplacement 
de  M.  Georges  Graux,  décédé. 

Le  3  décembre,  la  Chambre,  après  avoir  terminé  la 
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diHciission  s^i'iuiralo  du  biulKet  de  l'Atîriculture,  a  ailoptô  los 
43  premiers  articles  de  ce  hudnot. 

L'apri's  midi,  la  discussion  de  la  loi  sur  lo  régime  des 
l)oissoiis  a  été  reprise. 

•vw  Le  4  décembre,  la  Chambre  des  députés,  après  avoir 
terminé  la  discussion  du  budget  de  l'Agricullure,  a  coniniencô 
celle  du  budgel.  de  l'instruciion  publique. 

L'aprôs-midi,  le  projet  de  loi  sur  le  régime  des  boissons  a 
été  repris. 

■wv  Le  Sénat  a  commencé  la  discussion  d'un  projet  de  loi 
relalir  à  l'augmentation  de  la  flotte. 

■wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  5  décembre,  à  l  Elysée, 
sous  la  présidente  de  M.  Loubet. 

Le  Président  du  Conseil  a  (ait  connaître  les  conditions 
dans  lesquelles  le  débat  sur  l  amuistiie  doit  s'engager  devant 
la  Chambre  et  les  différents  amendements  qui  seront  pro- 
posés. 

Le  Gouvernement  s'associera  à  la  demande  de  jonction  des 
deux  projets  déjà  votés  par  le  Sénat. 

Le  Ministre  de  la  Guerre  a  fait  approuver  un  certain 
nombre  de  mutations  dans  le  personnel  de  plusieurs  corps 
de  troupes. 

Le  Ministre  de  l'Agriculture  a  fait  signer  un  projet  de  loi 
ayant  pour  but  de  proroger  pour  dix  ans  la  loi  du  6  dé- 
cembre 1850  relative  à  la  procédure  du  partage  des  terres 
vaines  et  vagues  dans  les  cinq  départements  de  Bretagne. 

-wv  Hier,  6  décembre,  la  Chambre  a  continué  le  matin  la 
discussion  du  budg  t  de  l'instruction  publique. 

L'api  ès-midi  on  a  discuté  les  diverses  propositions  relati- 
ves à  l'amnistie.  Un  projet  de  résolution  invitant  le  Gouver- 
nement à  déposer  un  projet  d'amnistie  plénière  a  été  repoussé 
par  311  voix,  conire  iJSâ. 

On  a  décidé  de  discuter  les  articles  du  p^Hjjet  gouverne- 
mentaL  Après  plusieurs  discours  la  su.ite  de  la  discussion  a 
él(i  renvoyée  à  jeudi  prochain. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTIOM  DE  CHINE 


X 

Lo  coup  d'État  du  22  septembre  1898 
et  l'insurrection  des  Boxers  {Suile) 

L'empereur  Tsaï  Vieil,  (]ue  l'Europe  connaît  par 
le  nom  qui  qualifie  son  règne  :  Koiiang  Su,  (ou  : 
continuation  de  la  splendeur),  est  né  à  Pékin  le 
2  août  1872.  Il  est  le  fils  du  prince  ûhun,  septième 
fils  de  l'empereur  Tao  Kouang.  L'impératrice 
Tsou  Haï,  sa  tante,  l'adopta  et  exerça  la  régence  de 
18S1,  date  à  laquelle  Kouang  Su  devint  empereur, 
jus(iu'à  sa  majorité  survenue  le  4  mars  1889. 

D'après  les  Européens  qui  ont  pu  l'approcher, 
Kouang  Su  est  bon  et  intelligent,  mais  il  a  une 
santé  précaire  et  un  caractère  très  faible.  Pendant 
la  guerre  sino-japonaise,  et  surtout  au  cours  des 
négociations  laborieuses  qui  ont  précédé  et  suivi 
le  traité  de  Simonosaki,  il  a  pu,  malgré  l'ignorance 
relative  dans  laquelle  ses  ministres  l'ont  sans 
doute  laissé  sur  la  vérité  des  événements,  entrevoir 
les  causes  réelles  de  la  faiblesse  de  la  Clhine. 

11  s'est  assez  nettement  rendu  compte,  par  les 
mémoires  qu'il  reçut  alors,  par  ses  conversations 
avec  les  ministres  étrangers,  par  l'entrevue  qu'il 
eut  au  Palais  d'Été  le  15  mai  1808  avec  le  prince 
Henri  de  Prusse,  etc.,  que  la  Cliine  avait  de  puis- 
sants rivaux  et  que,  pour  se  défendre  contre  leurs 
prétentions,  pour  maintenir  l'intégrité  de  son  terri- 
toire et  de  ses  institutions,  elle  devait  réaliser, 
dans  l'ordre  politique,  fiscal  et  militaire,  de  grandes 


(1)  Voir  l'Économiste  Européen,  n«»  448  à  457,  459  à  464. 


réformes.  Il  ciicrclia  à  ('liidicr  li  s  Irails  l(!s  plan 
saillants  d(;  la  civili.salion  ciiiopcciiiic,  et  prit 
dans  ses  conseils  les  mandarins  qu'il  considérait 
comme  les  plus  apt('s  à  (uitrci'  dans  ses  vues. 

(l'est  après  l'entrevue  du  15  mai  18!)8  que  paru- 
rent, dans  hxGazcltcdc  Prliin^lea  premiers  décrets 
relatifs  aux  réformes  projetées. 

Déjà,  en  18i)7,  rempereiir  avait  transmis  au 
'i'song-li-Yaincu  un  mémoire  du  commissaire 
(îhiiiois  des  chemins  de  fer,  Slieng-l  isnan-Hai,  qui 
conseillait:  1"  La  siij)pression  des  armées  provin- 
ciales et  leur  remi)lacemenl  par  une  armée  impé- 
riale organisée  et  instiuite  à  reui'opéeniie;  2»  l'abo- 
lition du  /,i/ci7i  ou  droit  de  douane  intérieur  et  son 
remplacement  par  une  majoration  de  10  0/0  des 
droits  de  douane  maritime;  3"  la  frappe  officielle 
d'un  taèl  d  argent  et  d'un  taël  d'or,  c'est-à-dire 
l'établissement  d'une  monnaie  légale  chinoise  ; 
4  "  la  création  d'une  baïKfue  d'Etat. 

]<]ndehorsdecesquatre  (luestions  dont  la  réalisa- 
tion devait,  d"a])rès  l'auteur  du  mémoire,  mieux  as- 
surer la  défense  de  l'Empire  et  développer  considé- 
rablementla  production  etFexportalion desproduits 
indigènes,  Sheiig  parlait  encore  de  la  mise  en  valeur 
des  richesses  minières  de  l'Empire,  de  l'enga- 
gement d'instructeurs  militaires  étrangers  dans 
chaque  j)rovince,  de  la  modification  graduelle  du 
système  actuel  d'examen,  ou,  si  cela  était  impos- 
sible, de  la  création  d'écoles  basées  sur  le  système 
européen  et  d'examens  portant  sur  les  arts  et 
sciences  de  l'Occident. 

Sous  l'influence  des  idées  nouvelles,  qui  s'affir- 
maient dans  l'esprit  du  jeune  emjjereur,  le  Tsong- 
li-Yamen  fit  un  rapport  presque  complètement 
favorable  : 

Le  licenciement  des  troupes  régulières  était 
approuvé  en  principe  et  toutes  les  provinces  de- 
vaient prendre  des  mesures  pour  réformer  leurs 
armées  d'après  la  méthode  euroiiéenne.  Ouant  au 
/ikin,  son  mode  de  perception  devait  être  corrigé, 
mais  il  ne  pouvait  être  aboli  souverainement, 
car  la  question  de  l'augmentation  des  droits  de 
douane  maritime  ne  devait  être  résolue  (]ue  d'ac- 
cord avec  les  Puissances.  La  création  d'une  ban- 
que chinoise  d'Etat  était  approuvée  et  la  frappe 
immédiate  de  «  taél-dollars  »  autorisée;  100. OUO 
seraient  mis  en  circulation  pour  commencer  afin 
de  voir  l'efTet  de  cette  mesure.  L'établissement, 
dans  les  provinces,  d'écoles  pour  l'enseignement 
des  sciences  européennes  était  également  ap- 
prouvé :  Enfin,  chaque  vice-roi  etgouverneur  devant 
faire  immédiatement  un  rapport  sur  la  néceessité 
d'établir  une  école  militaire  dans  sa  capitale. 
Quant  aux  deux  universités  dont  l'établissement 
était  autorisé  à  Pékin  et  Shanghaï,  le  ministère  des 
revenus  leur  fournirait  chaque  année  les  ressour- 
ces nécessaires. 

Cette  première  tentative  de  réformes  n'eut  pas 
de  résultat  immédiat,  caries  autorités  provinciales 
ne  tinrent  aucun  compte  des  ordres  de  l'empe- 
reur. Nous  en  trouvons  la  preuve  dans  un  décret 
impérial  publié  au  commencement  de  juin  1898 
par  la  Gazette  de  Pékin  : 

«  Dernièrement,  disait  l'empereur,  un  décret  a  été 
publié,  ordonnant  aux  autorités  provinciales  d'éviter 
les  concussions  dans  la  perce])tion  du  likin,  et  de  ren- 
voyer les  régiments  territoriaux  inutiles  qui  ne  font 
que  sucer  le  sang  des  hudoets  provinciaux.  Les  ré- 
ponses envoyées  au  décret  n'ont  pas  traité  ces  deux 
questions  vitales;  rien  n'a  été  fait  pour  découvrir  le 
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nombre  exact  des  soldats  inutiles  et  les  choses  vont 
aussi  mal  que  précédemment. 

«  En  particulier,  la  pratique  qui  consiste  à  porter  de 
faux  effectifs  dans  les  rôles  des  régiments  ;  la  corrup- 
tion existant  dans  les  bureaux  du  likin  et  du  sel  ;  les 
sinécures  accordées  à  des  fonctionnaires  favorisés  doi- 
vent cesser  et  la  dépense  doit  rester  dans  les  limites 
fixées  pour  tous  les  départements.  » 

Le  12  juin,  le  ministre  d'Allemagne  à  Pékin  de- 
manda au  Tsong-li-Yamen  la  concession  d'une 
ligne  de  chemin  de  fer  de  Tien  Tsin  à  Tchin 
Kiang,  demande  qui  provoqua  une  grande  irrita- 
tion dans  le  Tchili  et  la  région  nord-ouest  du 
Ghan  Tong,  car  le  tracé  de  cette  ligne  doit  suivre 
le  grand  canal  et  porter  un  grave  préjudice  à  la 
population  riveraine,  qui  vit  jiresque  exclusive- 
ment dos  transports  fluviaux. 

Le  6  juillet,  un  nouveau  décret  ordonna  au 
Tsong-li-Yamen  de  créera  Pékin  même  un  bureau 
des  brevets  pour  Tencouragement  des  inventions. 

A  peu  près  à  la  même  époque,  l'administration 
des  douanes  impériales  publia  un  règlement  par 
lequel  les  eaux  intérieures  de  la  Chine  étaient  ou- 
vertes à  tous  les  bateaux  chinois  ou  étrangers  qui 
auraient  été  spécialement  enregistrés  pour  ce  com- 
merce dans  les  ports  à  traité.  C'était  un  acte  que 
les  Puissances  sollicitaient  en  vain  depuis  de  lon- 
gues années  et  dont  la  haute  importance  est  facile 
à  concevoir. 

Li  Hung  Chang,  à  qui  les  défaites  de  l'armée  et 
de  la  marine  chinoises  pendant  la  guerre  sino- 
japonaise,  avait  fait  perdre  la  vice-royauté  du 
Petchili  et  ses  plus  lucratifs  emplois,  était  par- 
venu à  rentrer  en  grâce  auprès  du  jeune  empereur 
et  à  reprendre  une  place  prépondérante  au  Tsong- 
li-Yamen.  On  attribuait  ce  retour  de  faveur  aux 
idées  de  réformes  qu'il  avait  rapportées  de  son 
voyage  en  Europe  et  qu'il  avait  su  faire  partager 
à  l'empereur. 

Fut  il  irrité  de  l'influence  considérable  que 
Kang  You  Weï,  chef  reconnu  du  parti  de  la  Jeune- 
Chine  et  réformateur  dans  toute  l'acception  du 
mot,  exerça  sur  l'esprit  de  Kouang  Su  après  la 
prise  en  possession  de  Kiao  Tchéou  par  les  Alle- 
mands? ou  comprit-il,  par  la  sourde  résistance  qui 
s'organisait  dans  les  provinces  et  qui  se  manifes- 
tait avec  une  intensité  croissante  à  la  Cour  même 
et  dans  la  famille  impériale,  que  le  i)lan  de  réfor- 
mes n'aboutirait  pas  sans  une  violente  réaction? 
C'est  ce  que  l'on  ne  saura  sans  doute  jamais.  Quoi 
qu'il  en  soit,  Li  Hung  Chang  passa  brusquement 
dans  l'opposition...  et  l'empereur  s'empressa  de  le 
destituer  (7  septembre)  et  de  le  remplacer  par 
Kang  You  Weï  lui-même. 

Aussitôt  une  série  de  décrets  parurent  dans  la 
Gazelle  de  Pékin,  relativement  aux  réformes  dé- 
cidées par  l'Empereur. 

Dans  le  premier,  Kouang  Su  donnait  à  ses  sujets 
des  explications  très  détaillées  sur  les  raisons  qui 
lui  avaient  dicté  le  plan  de  réformes  et  sur  la  né- 
cessité de  le  réaliser  au  plus  vite  pour  le  bien  de 
l'Empire.  Il  y  déclarait  expressément  qu'une  étude 
approfondie  de  la  civilisation  occidentale  lui  avait 
montré  que  cette  civilisation  était,  sur  plusieurs 
points,  supérieure  à  la  civilisation  chinoise  et  qu'il 
était  déterminé  à  adopter  pour  l'Empire  ce  qu'elle 
avait  de  bon  et  à  rejeter  ce  qu'elle  avait  de  mau- 
vais. 

11  terminait  en  demandant  au  peuple  son  con- 
cours direct  pour  contrebalancer  la  faiblesse  du 


Gouvernement  impérial  et  pour  rendre  la  Chine 
forte  et  respectée  de  tous. 

Ce  décret  fut  suivi,  dès  le  lendemain,  d'un  édit 
accordant  à  tous  les  chinois,  à  quelque  rang  social 
qu'ils  appartinssent,  le  droit  d'adresser  des  péti- 
tions à  l'Empereur,  droit  qui  jus(]u"alors  n'était 
dévolu  qu'à  la  classe  privilégiée  des  lettrés. 

Un  troisième  décret  ordonna  ensuite  aux  autori- 
tés provinciales,  dans  tout  l'Empire,  de  régulariser 
leur  mode  de  perceptions  fiscales,  de  dresser  cha- 
que mois  et  de  publier  leurs  comptes  de  recettes  et 
de  dépenses. 

Enfin,  le  18  juillet  1898,  l'Empereur  ayant  pro- 
bablement appris  que  les  décrets  insérés  dans  la 
Gazelle  de  Pékin  ne  recevaient  pas  une  publicité 
suffisante  dans  les  provinces,  donna  l'ordre  formel 
que  ses  édits  fussent  affichés  dans  tous  les  lieux 
publics  du  territoire,  afin  que  la  population  se  ren- 
dît compte  de  ses  véritables  intentions  et  des  efforts 
qu'il  faisait  pour  le  bien  de  tous  ses  sujets. 

Ces  projets  de  réformes,  venant  après  les  mul- 
tiples concessions  accordées  aux  étrangers  —  qui 
avaient  elles  mômes  provoqué  une  violente  irrita- 
tion sur  plusieurs  points  du  territoire  et  suscité  de 
graves  désordres  — ,  turent  le  prétexte  de  la  fa- 
meuse révolution  de  palais  du  22  septembre  1898, 
qui  détrôna  le  malheureux  Kouang  Su  etle  replaça 
sous  la  tutelle  de  sa  terrible  tante,  la  vieille  et 
énergique  impératrice  douairièi'e  Tsou  Haï,  l'âme 
de  la  résistance  et  de  la  haine  aux  étrangers. 

Les  princes  et  les  mandarins  mandchoux,  insti- 
gateurs du  coup  d'Etat,  firent  immédiatement  l'ap- 
peler Li  Hung  Chang  ])ar  Tsou  Haï  et  annuler 
tous  les  déci'ets  promulgués  par  Kouang  Su  depuis 
le  7  juillet.  Le  l*ouvoir  impérial  passa  ainsi  des 
mains  d'un  jeune  souveiain,  respectueux  des  trai- 
tés et  ennemi  des  intrigues,  à  celles  d'une  vieille 
hystérique,  pour  qui  les  conventions  n'ont  jamais 
eu  aucune  valeui'. 

*** 

Le  réformateur  Kang  You  \Veï  ne  dut  son  salut 
(lu'â  la  fuite  et  à  son  embarquement  sur  une  ca- 
nonnière anglaise  :  mais  le  parti  de  la  réaction 
mandchoue  ne  se  contenta  i)as  de  détruire  l'œuvre 
à  peine  ébauchée  par  Kouang  Su  :  il  visa  plus  haut 
et  plus  loin,  caries  documents  contenus  dans  le 
Livre  Jaune,  que  M  Delcassé  vient  de  faire  pu- 
blier sur  les  affaires  de  Chine,  prouvent  jusqu'à 
l'évidence  que  la  révolte  des  Boxers,  exclusive- 
ment dirigée  contre  les  étrangers,  est  son  œuvre. 

En  effet,  le  premier  de  ces  documents  est  un  rap- 
port de  M.  Bonin,  vice-résident  de  France,  chargé 
d'une  mission  dans  l'Asie  Centrale,  qui  rend 
compte  —  à  la  date  du  20  mai  1899  —  d'une  entre- 
vue qu'il  venait  d'avoir  avec  le  roi  mongol  des 
Ordos,  tributaire  de  la  Chine  : 

Au  momcul  du  déparl,  lo  roi  me  fit  savoir  on  particulier 
qu'en  raison  dos  Irouliles  ]uochains  qu'il  prévoyait  il  lui 
serait  difficile,  malgré  sa  bonne  volonté,  d'assurer  la  protec- 
tion cl  d'empêcher  la  destruction  des  stations  catholiques 
établies  sur  son  territoire  pour  cette  année  et  l'an  prochain 
et  qu'il  demandait,  le  cas  échéant,  à  ce  qu'on  ne  l'on  rendit 
pas  responsable.  Je  lui  promis  de  faire  parvenir  l'avis  qu'il 
me  donnait  ;  je  ne  le  crois  pas  négligeable,  en  raison  de  la 
situation  de  celui  qui  le  donne,  de  ses  relations  avec  la 
dynastie  mandchoue  et  de  la  façon  dont  il  est  renseigné  sur 
la"  marche  des  événeaneuts  par  les  journaux  de  Pékin  et  de 
Shanghaï  qii'il  reçoit  réguliérenioiit  au  fond  du  désert.  Cet 
avertissement  coïncide  avec  les  bruits  de  soulèvement  général 
et  prochain  contre  les  Euroi)éens  et  les  chn'tiens.  ([ue  j'ai 
recueillis  à  l'autre  extrémiti'  de  la  Chine  et  dont  les  (roubles 
du  Sse-tch'ouau.  sans  ]iarler  dos  attentats  personnels  que 
j'ai  eu  il  subir,  ont  été  les  iirodmmes. 
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Le  K>  mars  1900,  M.  il  Anthouard,  chargé  d'af- 
faires do  Franco  à  Pokiii,  on  l'absence  do  M.  Piclion, 
écrivait  à  M.  Dolcasso: 

\.o  't  i;iuvii'r,  un  (U'crct  imblii'i  par  lu  Gazctic  da  Pékin, 
amuiiiçàit,  d'aiiros  un  tt'lr^'raniiiio  du  },'oiivonicur  Yuan,  li; 
iu(Mirtri'  d'un  luissiounaire  au^ilaisau  (<lian  'ïiw^,  cl  ]m'scri- 
vait  au  fjouvcnuMir  de  celte  ])r()vince  de,  dc'uoucer  iinuu'- 
diatouieul  les  mandarins  cauiialjles  de  iié^^ligeucc  dans  l'cîxer- 
cico  de  leur  devoir  do  protection,  ainsi  (|ue  dt)  rechercher  et 
châtier  les  assassins.  O  discret  fui  bientôt  (11  janvier  1!)00) 
suivi  d'un  autre  visant  les  iiuiU'aitcurs  qui  se  réunissent,  et 
fondent  des  associations  dans  un  but  do  désordre  ou  do  per- 
sécution religieuse. 

Mais  cet  éclit,  au  lieu  d'être  tm  élémont  de  iiacification,  no 
tarda  pas  à  devenir,  ])ar  l'interiirétation  c|ui  lui  fut  donn(''e, 
une  source  do  nouveaux  dan>,'ors.  11  y  était  dit,  en  efl'el  : 
!•  Ces  temps  derniers,  de  fré(iuont(>s  affaires  de  Missions  se 
11  sont  )ir(iduite3.  Ou  protend,  le  i)lus  gonéraleniont,  que  les 
«  coupables  sont  des  brigands  aftilios  à  des  sociétés,  et  l'on 
n  demande  qu'ils  soient  soigueusoinent  recherchés,  arrêtés 
<•  et  punis  sovèreincut.  Cela  nous  amène  à  ])enser  quo,  parmi 
(1  l(>s  sociétés,  il  y  a  une  distiuctioa  à  faire,  (^eux  là  qui, 
«  gens  agités,  vont  chercher  dans  une  association  le  grou]ic>- 
i<  meut  qui  leur  i)ermotlra  de  fomenter  des  troubles,  ceux-là 
Il  no  peuvent,  à  la  vérité,  échap))er  au  châtiment.  Ceux  qui, 
11  gens  do  bien  et  respectueux  de  leur  devoir,  s'exercent  au 
11  maniement  dos  armes  afin  d'être  on  mesure  de  défomlre 
11  leur  ])orsonne  ou  leur  famille,  ou  encore  qui  groupent  jilu- 
11  sieurs  villages  pour  leur  ]iermcttre  do  défondre  mutui'lle- 
«  ment  leurs  territoires,  n'agissent  cependant  à  la  vérité  que 
•1  dans  une  pensée  do  protection  mutuoUo  ». 

Ainsi  quo  le  voit  Votre  Excollenco,  les  termes  du  décret 
étaient  singulièrement  vagues  et  élastiques  ;  jjlus  eucoro,  ils 
étaient  à  double  entente,  et  nous  on  evimes  lirosque  aussitôt 
la  preuve  par  la  rccrudesccncG  d'audace  et  d'activité  des 
sociétés  secrètes  du  Chan  Tong.  Colles-ci,  on  effet,  dont  le 
but  avoué  était  le  maniement  des  armes,  la  pratique  de  la 
boxe  ot  autres  exercices  physiques,  prirent  do  suite  texte  du 
dernier  paragraphe  du  passage  cité  plus  haut  pour  se  pré- 
tendre non  seulement  protégées,  mais  soutenues  et  encoura- 
gées par  la  Cour  elle-même.  Confinées  jusque-là  dans  le 
Chan  Tong,  elles  en  vinrent  à  envahir  le  Tcho  li,  où  la  mis- 
sion des  jésuites  do  Ho  kien  fou  eut  la  première  à  subir  ses 
méfaits. 

Le  20  avril  1900,  M.  Pichon,  rentré  à  Pékin, 
adressait  de  son  côté  la  dépêche  suivante  à  notre 
Ministre  des  Aliaires  étrangères: 

L'aveugle  hostilité  du  Gouvernement  de  l'Inipéi-alrice  contre 
tous  les  étrangers  est  nianifosle.  La  souveraine  est  entourée 
de  mandarins  (jui  sont  en  général  choisis  parmi  les  ])lus 
ignorants  d(!s  choses  du  dehors  et  les  plus  passionnés  contre 
tout  ce  qui  sort  dos  traditions  chinoises.  Sa  faveur  est 
acquise  à  ceux  qui  poussent  à  tout  refuser  aux  représen- 
tants des  Puissances.  Elle  vient  encore  d'accorder  xww.  haute 
dignité  à  Kang  yi,  son  conseiller  ])rincijial,  (jui  est  im  des 
])lus  acharnés  contre  les  Européens  et  qu'elle  a  mis  à  la  tête 
du  plus  imiiortant  dos  six  Ministères  do  l'Empiri;. 

Les  sociétés  secrètes  n'ignorent  pas  ces  (lispositions,  ('t 
celles  d'entre  elles  qui  ne  rêvent  que  le  boulcversenumt 
sont  toutes  ])i'étes  à  en  ]irofiter.  Elles  peuvent,  à  un  momeut 
donné,  provo([aer  des  éiueules  sanglantes. 

Pékin,  le  li  mai  1900. 
Je  demande  xme  audience  au  Tsong-li-Yamen  )iour  faii'o 
des  remontrances  éni!rgic[U(^s  et  réclamer  des  mesures  cor- 
l'ospondant  à  la  situation,  mais  l'étaX  génc'Tal  est  rendu  très 
délicat  iiar  l'hostilité  déclarée  du  gouverneuicnt  de  l'imiiéra- 
trico  contre  tous  les  étrangers.  Nous  sommes,  en  particu- 
lier, en  i)résenci'  du  parti  ])ris  évident  d'entraver  par  tous 
les  moyens  la  construction  du  chemin  de  fer  ;  je  viens  d'être 
amené  à  iirotester,  d'accord  avec  M.  d(!  Giers  et  par  note 
identique,  contre  le  refus  d'exécuter  It^  contrat  du  chemin  d(^ 
fer  du  Chan  si.  Au  Tcho  li  les  désordres  continuent  :  un 
village  chrétien  entre  Pao  ting  fou  et  Pékin  a  été  briÀlé  ('t 
massacré  hier.  A  Pékin  mémo  jiour  la  i)remière  fois  depuis 
longt  emps,  des  iilacards  menaçants  contre  les  étrangers  sont 
affichés  et  distribués. 

Pékin,  le  20  mai  1900. 
L'état  do  fatigue  oii  je  me  trouve  par  suite  des  alfairos  ([ui 
m'assaillent  do  tous  côtés  mo  permet  ù  peine  do  vous  rentln; 
com])t(î  de  la  situation  grave  créée  par  les  émeutiers  qui  ont 
envahi  le  Tche,  li.  Dejiuis  les  faits  énoncés  dans  mon  ra])- 
))ort  du  20  avril,  la  crise  no  fait  quo  s'accentuer,  l'ao  ting 
fou,  'i'ien  Tsin  et  Pékin  sont  entourés  par  des  J)andes  de 
convulsionnairos  et  do  fanatiques  ([ui  se  grossissent  d<>  toute 
la  population  vagabonde  et  surexcitée,  et,  sous  l'action  do 


nu'neurs  inlluents  <|ui  li'S  sul>venlionuent,  volent,  |)ill(;ut, 
inc(>ndient  ot  tuent  sui'  leur  nassage.  (Vest  aux  catlioiique.s  ot 
aux  ]iroteslanls  chinois  <iu'ils  s'en  prennent  pour  le  mojiicnt. 
lis  ont  déti'uit  lo  village  de  Km  lo  (situé  dans  la  sous-j)ré- 
l'ectui'i'  de  Lai  choui  hien),  oii  ils  ont  massaonj  i;t  brûlé  vif.s 
soixante-dix  chréticïns  indigènes  du  vicariat  <lo  Mgr  l''uvier. 
Ils  ont  attaqué  ot  incendié  d'autres  villages  avoisinauls  oii 
ils  ont  égalonuMit  fait  des  victimes  |iarmi  les  fidèles  des  mis- 
sions anglicane,  américaine  et  françaises.  Ils  foi'inent  acluijlle,- 
ment  autour  do  lu  capitale  di;  l'Enqjire  un  cercle  qui  se 
l'osserre  do  jjlus  en  plus.  On  [)rétend  qu'ils  sont  déjà  oalros 
dans  la  ville  au  nombre  d'une  dizaine  di;  mille.  Ils  uc  dissi- 
mulent ])as  (|uo  le.ur objectif  estde  si>  d(''bar'rassoi'  do  tous  les 
étrano'ers.  ils  uflichent  ri  distribuent  dos  ])laca.i-ci8  poussant 
à  l'aneantisseniont  dos  missions  religieuses  et  à  une  insurrec- 
tion générale  contre  les  résidents  européens  et  américains. 
Ils  fixent  dans  ces  écrits  ou  imprimés  les  dates  auxquelles 
ils  coiuphnit  exécuter  leur  menaces.  Ils  tiennent  des  concilia.- 
bules  et  des  réunions,  forment  des  attroupements  aur  la  voie 
])ublique  ot  s'organisent  ouvertement  en  vu(!  d'un  soulève- 
ment. Ils  porti^nt  des  drapeaux  avec  des  iiiscriptionB  qui 
signifient:  «  Nous  combattons  par  ordre  impérial  poui' le 
salut  do  la  dynastie  ». 

Tous  les  avertissements,  toutes  les  indications,  toales  les 
protostations,  toutes  h'S  réclamations  dont  j'ai  saisi  lo 'J'soug- 
li-Yamen  concurremment  avec  jilusiours  de  uies  collègues 
étrangers,  n'ont  i)u  détinnuiner  le  (iouvorneiiiont  chinois  à 
prendre  les  mesure»  suffisantes.  M.  du  Chaylard  a  mitlti- 
pdié  ses  démarches  auprès  du  Vice-Roi  de  'rien  Tsin  pour 
obtenir  que  dos  troupes  soient  inivoyées  sui'  les  j)oints  du. 
TcIk-'  li  où  des  désordres  étaient  le  plus  à  craindre.  Le  Vice- 
lioi  est  un  homme  biou  intentionné  qui  a  fait  ce  qui  dépon- 
dait do  lui,  mais  cjui,  ni'  trouvant  jias  dans  le  gouvernement 
c(nitral  l'ajiiiui  nécessaire,  n'a  pas  osé  donner  ù  ses  soldats 
les  ordres  catégoriques  qui  auraient  mis  terme  à  la  rébellion. 

Et  les  mêmes  dépêches  de  M.  Pichon  annonçant 
le  développement  graduel  de  l'insurrection  et  l'iner- 
tie voulue  du  Gouvernement  impérial  se  succèdent 
jusqu'au  12juin  1900,  date  à  laquelle  les  commu- 
nications télégraphiques  furent  interrompues  entre 
Példn  et  Tien  Tsin. 

Du  20  juin  au  14  aoîit,  les  légations  de  Pékin 
furent  assiégées  par  les  troupes  impériales  et  échap- 
pèrent miraculeusement  au  massacre  général  des 
étrangers,  y  compris  les  femmes  et  les  enfants,  or- 
donnés par  le  Gouvernement  impérial  lui-même. 

Nous  regrettons  de  ne  pouvoir  doinier  in  extenso 
l'émouvant  journal  que  M.  Pichon  a  écrit  sur  ces 
cinquante-cinq  horribles  journées,  pendant  les- 
quelles 48  )  étrangers  de  toute  nationalité  —  dont 
05  furent  tués  et  l'i2  blessés  — eurent  ù  lutter 
contre  la  faim,  l'incendie,  les  fusillades,  la  canon- 
nade, les  mines,  et  à  subir  les  assauts  furieux  de 
5.000  à  0.000  soldats  réguliers  chinois  ou  Boxers; 
mais  nous  croyons  pourtant  indispensable  de  re- 
produire les  conclusions  du  préambule  qui  précède 
ce  journal,  car  ces  conclusions  sont  en  quelque 
sorte  l'épilogue  du  premier  chapitre  : 

Le  moment  n'est  pas  venu  de  fixer  les  njsponsabilités 
engagées  dans  ce  drame  horrible  quo  couvrent  encore  tant 
d'obscurités.  C(!  (ju'ou  peut  dire  dès  maintenant,  c'est  que  le 
rôle  ])rinci])al  y  a  été  joué  ])ar  trois  personnages  dont  les 
noms  sont  à  retenir  et  dont  U)  châtiment  no  saurait  être  trop 
sévère  :  lo  i)rinc(!  Tuan,  i)èr(ï  do  l'héritier  jirésomptif  du 
trône:  h;  général  Tung  Fou  Siang,  commandant  des  troupes 
du  Kan  Sou,  connu  pour  une  hostilité  sauvage  contre  tout 
homme  civilise,  et  Je  grand  secrétaire  d'Etat  Kang  Yi.  En 
dehors  do  ces  meneurs  de  haute  manjue,  il  y  a  eu  des 
coin])arses  d'un  rang  moins  éltîvé  ot  d'une  influence  moins 
grande,  comme  liping  lieng,  ancien  gouverneur  du  Chan 
'long,  révoqué  sous  la  pression  allemandi;  lors  do  la  prise 
de  Kiao  Tciiéou;  le  prince  Lan,  frère  de  Tuan,  et  le  prince 
Tchouang,  qui  avait  clé  désigné  pour  enrôler  et  diriger  les 
Boxers. 

L'action  du  triumvirat  formé  i)ar  Tuan,  Tung  Fou  Siang 
et  Kang  Yi  s'est  exercée  dictatorialomont  sur  rimpératricc, 
dont  je  suis  loin  d'excuser  ou  d'attéHiucr  les  entreprises,  mais 
qui  n'a  été,  sous  ses  allures  autoritaires,  qu'un  instrument  à 
la.  disposition  de  ces  fanatiques  imbéciles.  On  peut  dire  que, 
du  20  juin  au  15  août,  Pékin  a  été  gouverné  officiellement 
par  les  Boxers,  qui  s'y  sont  livrés  aux  i>iros  brigandages, 
volant,  nilUml,  assassinant  les  chrétieua  ou  les  habitants 
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paisibles  qui  refusaient  de  prendre  part  ou  de  ]iayer  tribut 
ù  leurs  orgies.  Ces  actes  se  sont  accomplis  au  milieu  d'une 
anarchie  sans  pareille,  les  pillards  tirant  les  uns  sur  les 
autres,  et  les  soldats  se  conAaltant  réciproquement  pour  se 
disputer  les  meilleures  proies. 

Les  leçons  infligées  par  les  victoires  européennes  (la  prise 
(le  Tien  T.sin  surLouL)  et  par  l'appi'oche  de  l'armée  inter- 
ualionale,  ont,  par  intervalles,  jeté  le  trouble  et  le  désarroi 
dans  l'entourage  de  la  souveraine.  L'infatnalion  des  man- 
tlarins  qui  s'étaient  crus  de  taille  à  faire  la  guerre  au  momie, 
a  reçu  le  contre-coup  de  nos  succès  et  s'en  (;st  plusieurs  fois 
ressentie.  L'élément  modéré,  personnifié  i)ar  le  prince  King, 
et  le  tiers-parti,  dont  Yong  Lou  sembl(!  avoir  été  l'incar- 
nation, ont  essayé  de  réagir  contre  les  odieuses  folies  qui 
conduisaient  l'empire  aux  catastrojilies.  Mais  le  courage  n'est 
pas  ce  qui  distingue  les  hauts  mandarins  chinois,  et  ceux-là 
mêmes  (jui  com])rciiai('ut  le  péril  n'osércut  pas  faire  cr  ([u'il 
fallait  pour  h;  conjurer.  Ils  s'arrêtèrent  à  mi-route.  ])référanl 
avoir  les  m;u,ns  ensanglantées  et  laisser  les  légations  sous  la 
menace  des  mines  et  des  barricades,  ])lutôt  que  de  s'exposer 
personnellement  à  la  vengeance  des  fous  furieux  aux([ncls 
rimpéralric(!  obéissait.  Ils  avaient,  d'ailleurs,  sou*  les  yeux, 
des  exemjjlcs  faits  pour  entretenir  cette  lâcheté:  ((uativ 
membres  du  Tsong-li-Yamen,  vX  un  ministre  de  la  iuaison 
impériale,  furent  exécutés  peu  de  jours  avant  l'entrée  de  uos 
troupes,  .à  l'endroit  où  l'on  coupe  la  tète  aux  crinunels  di^ 
droit  commun.  Parmi  les  victimes  de  ce  supi)lic(;  qw  le 
raflinenienl  bai'bare  de  ses  autours  avait  rendu  plus  infamant 
qu'aueuu  autres,  deux  (llu  King  Tcliing,  ancien  ministre  à 
Pétersbourg  et  à  Paris,  et  Su  'V'ong  Yi),  étaient  principale- 
ment coupables  d'avoir  fait  acheter  un  cercueil  ])our  le 
ministre  d'Allemagne,  assassiné  sur  l'ordre  exprés  de  Tung 
Fou  Siang.  fjes  trois  autres  (Yuan  ïchang,  Lieu  Yuan  et 
Li  Ghan)  étaient  accusés  de  tiédeur  dans  les  tentatives  de 
massacres  dont  les  étrangers  étaient  l'objet. 

La  docilité  avec  laquelle  l'imjiéralrice  se  prélait  à  ces 
leprésailles  impi'(!ssionnait  ceux  ((ui  redoutaient  d'en  êtri/ 
victimes  à  leur  tour.  De  là  le  caractère  instable  et  (•([uiyoïiue 
de  l'armistice,  qui  nous  a  m'^annioins  permis  d'atteindre 
vivants  le  tonne  de  nos  éiireuves.  là  de  soui'des  luttes 
(>ntre  les  divers  jiartis  reiiréseutés  au  pouvoir,  lutte  dont 
nous  pouvions  constater  les  etfets  par  le  degré  de  violence 
(les  attaques  que  nous  avions  à  repousser.  Suivant  que  le 
prince  Tuan  et  ses  acolytes  étaient  plus  ou  moins  couliants 
dans  leur  dictature,  ou"  que  le  princ(^  King  et,,  à  un  degré^ 
moindre,  Yong  Lou,  se  sentaient  ou  non  rassurc's,  nous 
(itious  plus  ou  moins  en  butte  à  la  fu.sillade  ennemie.  t'.o  sont 
ces  alternallves  de  persévérance  et  de  défaillance  dans  le  mal 
qui  ont  contribué  à  l'échec  de  l'attentat  organisé  par  un 
(iouvcrnement  qm  prenait  sur  lui  d'ordonner  le  massacre 
général  des  élrangers  vivant  dans  sa  caiiitale,  en  ]iarticulier 
de  tous  les  membres  du  corps  diiilonuiti(iue,  sans  excei)ler 
les.  femmes  et  les  enfants. 

PicnoN. 

La  nouvelle  tle  rheurense  délivrance  des  léga- 
tions a  été  accueillie  avec  une  immense  joie  par 
tout  le  monde  civilisé,  mais  cette  joie  —  si  natu- 
relle qu  elle  fût  —  n'a  pas  eu  cependant  ])oiir cause 
unique  la  profonde  pitié  que  l'horrible  situation 
des  Ministres,  de  leurs  femmes,  de  leurs  enfants, 
de  leurs  employés  et  de  leurs  soldats  d"escorte, 
avait  inspiré  à  chacun  de  nous  pendant  près  de 
deux  mois  :  elle  a  eu  aussi  comme  motif  le  sen- 
timent très  net  qu'un  tlanger  immédiat  de  compli^ 
cations  redoutables  pour  l'Europe,  venait  d'êtré 
écarté. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LES  CHARBONNAGES  ANGLAIS 


Le  fort  mouvement  de  hausse  qui  s'est  produit  pen- 
dant deux  ans  sur  le  marché  du  charbon  —  et  dont  on 
a  rendu  l'Angleterre  responsable,  car,  étant  le  grand 
lournisseur  de  combustible  de  l'Europe,  c'est  elle  qui 
règle  les  prix  —  est  sur  le  point  de  prendre  fin.  Depuis 
plusieurs  semaines,  on  signale  de  toutes  parts  une  ten- 
dance à  la  baisse  et  ce  mouvement  dont  les  consomma- 
teurs n'ont  qu'à  se  louer,  est  attribué,  suivant  les 
milieux,  à  deux  causes  Ijien  différentes. 

A  en  croire  les  propriétaires  de  houillères  anglaises 
et  les  intermédiaires,  ce  ne  serait  que  le  résultat  direct 


et  naturel  du  Boom,  c'est-à-dire  une  réaction  générale 
contre  l'exagération  des  prix,  en  même  temps  que  la 
conséquence  de  la  crise  subie  par  l'industrie. 

A  en  croire  les  mineurs,  ce  mouvement  serait  l'œuvre 
des  grandes  Compagnies  houillères  et  des  intermé- 
diaires coalisés  en  vue  de  l'aire  supporter  aux  mineurs 
une  diminution  de  salaires  devant  dégrever  d'autant 
les  contrats  à  intervenir  avec  les  consommateurs.  La 
lin  prochaine  de  la  guerre  sud-afi'icaine  et  la  ferme- 
ture d'importants  établissements  industriels,  en  jetant 
un  nombre  considérable  de  bras  sur  le  marché  de  la 
main-d'a'uvi"e,  ferait  non  seulement  baisser  les  prix  des 
salaires,  ma'ls  rendrait  bien  diflicile  une  grève  sérieuse 
de  la  part  des  mineurs. 

A  notre  avis,  la  vérité  se  trouve  entre  ces  deux  opi- 
nions et  il  n'est  peut-être  pas  nécessaire  d'évoquer  le 
spectre  des  coalitions  de  patrons  pour  expliquer  un  fait 
bien  naturel. 

On  a  tellement  exagéré  la  gravité  de  la  crise  du  char- 
bon que  consommateurs  et  intermédiai'es  se  sont 
hâtés  de  former  leurs  stocks  et  ces  achats  une  fois  ser- 
vis, il  s'est  produit  un  ralentissement  d'autant  plus 
grand  dans  les  demandes,  que  l'industrie  subit  une 
crise  ;  qu'il  y  a  eu  surproduction  et  qu'il  faut  mainte- 
nant absorber  le  trop-plein  des  années  antérieures.  En 
même  temps,  la  saison  douce,  dont  nous  profitons,  a 
diminué  les  besoins  domestiques 

Il  s'ensuit  que  les  prix  du  charbon  doivent  avoir  une 
tendance  de  plus  en  plus  grande  à  baisser  et  cette 
question  de  la  cherté  du  combustible,  qui  a  été 
pendant  plusieurs  mois  l'un  des  gros  sujets  de  pré- 
occupations du  puJjlic  anglais,  va  faire  place  à  d'autres. 

Elle  mériterait  cependant  de  ne  pas  être  négligée  par 
nos  voisins,  car  elle  est  de  première  importance.'  C'est 
ce  que  dit  excellemment  M.  E  Leva&seur,  au  cours 
d'une  étuie  qu'il  consacre,  dans  la  Géographie,  au 
livre  de^L  Ed.  Lozé,  que  nous  avons  déjà  analysé  (1). 

Notre  éminent  confrère  montre  que,  pour  l'Angleterre, 
cette  question  de  la  houille  en  comprend  deux  :  l'état 
actuel  de  la  richesse  on  houille  que  renferme  le  sol 
britannique  et  la  durée  future  de  l'exploitation  de  cette 
richesse.  Nous  savons  comment  on  est  renseigné  sur  la 
première;  sur  la  seconde,  voici  ce  qu'écrit  M.  Levas- 
seur  : 

!^L  Lozé  s'accorde  avec  des  hommes  très  compétents  de 
1  Angleterre  pour  présager,  suivant  l'expression  de  .levons,  un 
«  épuisement  commercial  »,  c'est-à-dire  l'impossibilité  pour 
r.Vngleterre  d'alimenter,  dans  la  seconde  moitié  du  XX' siècle, 
ses  fabriques  à  un  prix  assez  bas  pour  soutenir  sa  positioH 
commerciale  dans  le  monde. 

Nous  ne  dirons  pas  avec  Mac  Culloch  que  la  question  de 
l'épuisement  est  futile;  car  elle  a  certainement  une  très 
grande  importance  pour  tirer  un  horoscope  sur  la  grandeur 
future  de  l'Angleterre.  Toutefois,  les  données  nous  paraissent 
trop  variables  dans  leur  progression  et  plusieurs  sont  trop 
incertaines  pour  servir  de  base  à  une  approximation  satisfai- 
sante relativement  à  la  fin  du  règne  de  la  houille  en  Grande- 
Bretagne. 

On  sait  qu'au  XIX'  siècle  la  population  de  l'Europe  a  cru 
plus  rapidement  que  dans  les  siècles  précédents,  mais  on  ne 
sait  pas  quelle  en  sera  la  croissance  au  XX"  siècle. 

On  peut  prédire  assurément  que  la  consommation  de  la 
houille  augmentera,  mais  on  ne  saurait  calculer  dans  quelle 
proportion,  parce  qu'on  n'a  pas  la  mesure  du  développement 
industriel  de  l'avenir,  ni  la  notion  des  autres  forces  dont 
l'homme  pourra  disposer. 

On  voit  l'industrie  de  nations  jeunes  ou  rajeunies  grandir 
rapidement  à  côté  de  l'Angleterre  :  ou  constate  particulière- 
ment que  l'Amérique  vient  de  prendie,  en  1899,  le  premier 
rang  dans  la  production  de  la  houille,  qu'elle  la  produit 
même  maintenant  dans  certaines  usines  à  meilleur  marché 
que  l'Angleterre,  et  la  statistique  nous  apprend  que,  de  1864 
■:>  1^97,  pendant  que  la  production  de  l'Angleterre  augmentait 
de  1-20  0/0  (94,3  miUions  de  tonnes  en  186'i  et '208  en  181)8), 
celle  du  monde  s'accroissait  de  279  0  0  ll-i.S  millions  de 
tonnes  en  18Gi  et  6B0  en  1898  .  Mais  on  ne  peut  dire  par 
quelle  énergie  et  par  quelles  ressom-ces  nouvelles  le  génie 
ansjlais  saura  soutenir  la  concurrence. 

On  calcule  peut-être  avec  un  certain  degré  d'expctitude  lesl5 
milliards  de  tonnes  qui  sont  sous  la  main  des  exploitants, 
mais  on  ne  sait  quelle  inthience  l'exportation  d^s  Etats  Unis 

(1  Les  Charbons  britanniques  et  leur  rpaisement.  par 
M.  Ed.  Lozé.  —  Paris.  2  vol.  ia-8°.  chez  Ch.  Béranger. 
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ettlautres  contrées  aura  sur  l'exportalion  do  la  houille  an- 
glaise ;  d'autre  part,  ou  ijîiiore  quelle  puissance  et  quelle 
économie  les  inventions  procureront  pour  l'extraction  d'ici 
cinquante  ans,  et  quelle  extension  les  découvertes  du  genre 
de  celle  ((u'on  a  faite  sous  les  terrains  de  Douvres  donneront 
au  stock  total  pour  lequel  les  évaluations  actuelles  tlotlent 
vaguement  outre  81  et  liti  milliards  de  tonnes. 

Kaut-il  admettre  que  tonte  cette  provision  de  houille 
se  trouvera  épuisée  dans  trois  siècles  et  que  le  charbon 
à  bon  marché  le  sera  encore  dans  un  demi-siècle? 
Conclure  paraît  délicat  et  nous  reconnaissons  avec 
M.  Levasseur  qu'il  y  a  trop  d'inconnues  dans  un  tel 
problème  pour  qu'on  puisse  se  prononcer  avec  quelque 
certitude. 

Mais  les  recherches  effectuées  jusqu'ici  peuvent  mon- 
trer à  l'Angleterre  qu'elle  doit  ménager  ses  provisions 
et,  tout  en  exploitant  ses  mines  pour  le  présent,  ne  pas 
se  désintéresser  de  l'avenir.  Ce  devrait  être  la  conclu- 
sion logiquo  de  l'agitation  que  la  récente  hausse  des 
prix  a  produite. 

E.  T. 


La  Dette  de  la  Russie 

MM.  E,  Koskier  et  Gi<=  viennent  de  nous  adresser  leur 
tableau  de  la  Dette  publique  de  la  Russie  au  1er  jan- 
vier 1901  établi  d'après  les  communications  officielles 
du  Gouverneme^it  impérial.  Nous  ne  tarderons  pas  à 
avoir  connaissance  du  rapport  du  Ministrç'des  Finances 
sur  le  budget  de  1901  et  cet  exposé  ne  manquera  pas, 
comme  il  le  fait  chaque  année,  d'analyser  en  détail 
les  modifications  survenues,  pendant  l'exercice  courant 
dans  la  situation  de  la  Dette. 

En  attendant  que  nous  puissions  nous  référer  à 
cet  important  document,  nous  croyons  intéressant 
d'examiner  cette  situation,  telle  que  la  présente  le 
tableau  de  MM.  Hoskier. 

Voici  donc  un  résumé  de  l'état  officiel  de  la  Dette  de 
la  Russie  aux  1er  janvier  1900  et  1901  : 

Bette  métallique 
(En  rnillim-s  de  francs) 


(Jaté^'oi'ics 
d'elu])run^^ 


Ein])runts  inté- 
rieurs nniordssa- 
blcs  ])ar  tirages  . . 

Emprunts  exté- 
rieurs pour  les- 
quels il  n'est  pas 
fait  de  tirages  

Erapruuls  i nié- 
rieurs  amorlissa- 
bles  pa,r  tirages  . . 

Emprunt  inté- 
rieur pour  lequel 
il  n'est  pas  l'ait  de 
tirages  

Service  financier 
des  ligues  raclie- 
lées  par  l'Etat  

Total  


Solde  du  capital 
au  l'"'  jaiiviei- 

Crédits  à  ouvrir 
au  buil.LeL  de  1901 

lotît) 

liiOt 

Arré- 
rages 

Amor- 
tiss. 

Total 

3.389.620 

:!.. -178.08:! 

12(i.ii.-).") 

12.081 

139.030 

5G7.(i8S 

.')(>( 

lll.i.V2 

2.208 

21.300 

GO.COi; 

'!.->.!  l'ili 

l.').12:3 

16.898 

80.01)0 

SO.OOt) 

y 

4.013 

4.02-2.:ins 

'i.070..")i  >0 

160.c..-.:l 

]8..')7() 

179.229 

8.120.-2SI 

8.1/.1.4'Ui 

:il2..Vi8 

47.088 

300.030 

Dette  en  rovMex 
(En  milliei-s  de  fr'aucs) 


Emprunts  exté- 
rieurs poiu'  les- 
quels il  n'est  pas 
l'ait  de  tirages  

Emprunts  inté- 
i-ieurs  amortissa- 
bles par  tirages  ou 
à  écliéaiice.  fixe. . . 

Emprunts  inté- 
i-iciu's  poiu'  Ics- 
(|U(ds  il  n'est  pas 
fait  do  tirages  qt 
divers   

Total  


lll.OW) 


1.. 583. 280 


G.G38.474 


8.333.410 


111. (;.--() 


l.r.8'i.3.".9 


«.724.0:« 


8.'(2O.0'i2 


..-)82 


7 '1.079 


Î.G28 
Î.889 


2..')18 


19.345 


1.509 


23.372 


8.100 


9 '1.024 


274.137 


376.201 


On  voit  que  la  dette  métallique,  qui  était  de  S  mil- 
liards 120.2."^1.000  fr.  au  1"'  janvier  1900,  s'élèvera  à 
8.141.440.000  fr.  au  1  "l' janvier  1901,  et  lu  dette  llljelléo 
en  roubles  aura  passé  de  8.333.410.0t)0  fr.  à  «.42O.042.000 
francs.  L'augmentation  de  la  première  de  ces  dettes  est 
donc  de  21.1d5  OOJ  fr.  et  celle  de  la  seconde  de  8(1  mil- 
lions G32.000  fr.  La  dette  totale,  qui  s'élève  actuelle- 
ment à  IG. 501. 488.298  fr.,  a  augmenté  pendant  l'année 
courante  de  107. 77(i. 296  fr. ;  le  service  exigé  par  cette 
dette,  qui  était  de  732.283.000  fr.  en  1900,  exigera 
730.797.000  fr.  en  1901,  soit  une  augmentation  de 
4.514.000  fr.  seulement. 

Ces  chiffres,  à  première  vue,  paraissent  considé- 
rables, mais  ils  n'ont  rien  d'exagéré  pour  une  popula- 
tion de  plus  de  cent  millions  d'habitants.  On  sait,  d'ail- 
leurs, que  les  ressources  nécessaires  au  service  de  cette 
dette  ne  sont  pas  demandées  entièrement  à  l'impôt  ;  une 
partie  notable  des  crédits  inscrits  dans  ce  but  ont,  en 
effet,  comme  contre-partie  des  ressources  provenant 
notamment  des  annuités  de  rachat  dues  parles  paysans, 
des  recettes  nettes  fournies  par  les  chemins  de  fer 
appartenant  à  l'Etat,  etc.,  etc.  Le  montant  que  le 
Trésor  a  à  débourser  se  trouve  ainsi  réduit  considéra- 
blement. 

Nous  nous  sommes  déjà  expliqués,  au  cours  de  nos 
études  consacrées  à  la  Russie  dans  l'Europe  Econo- 
mique et  Financière,  sur  les  causes  qui  ont  provoqué 
la  rapide  progression  de  cette  dette;  nous  avons 
montré  que  cette  progression  avait  été  déterminée 
principalement  par  l'acquisition  ou  la  construction  de 
nombreuses  lignes  de  chemins  de  fer,  puis  par  la  né- 
cessité de  satisfaire  aux  besoins  nouveaux  créés  par 
le  développement  de  l'Empire.  En  dehors  du  grand 
crédit  de  la  Russie,  cette  dette  a  donc  en  face  d'elle 
un  actif  très  important  qui  augmente  d'année  en  année, 
au  fur  et  à  mesure  que  s'accroît  l'outillage  économique 
du  pays. 

Il  importe  d'insister  sur  un  autre  fait  :  sur  les  amé- 
liorations que  cette  dette  a  subies  et  sur  celles  qu'elle 
a  permis  de  donner  à  la  situation  financière  du  pays. 

La  dette  consolidée  de  la  Russie  atteint,  nous  venons 
de  le  voir,  16  milliards  et  demi  de  francs,  mais  elle  se 
compose,  pour  les  neuf  dixièmes  de  son  total,  d'em- 
prunts 3  0/0,  3  i/2  0/0  et  4  0/0;  tandis  qu'en  1887, 
c'est-à-dire  avant  l'époque  des  conversions,  les  fonds 
4  1/2  0/0,  5  0/0,  5  1/2  0/0  et  6  0/0  formaient,  à  eux 
seuls,  plus  des  trois  <iuarts  de  la  dette,  qui  atteignait 
alors  le  montant  de  4  milliards  et  demi  de  francs. 

Les  conversions,  grâce  auxquelles  s'est  opérée  cette 
métamorphose,  ont  eu  pour  effet  d'augmenter  d'un 
milliard  de  francs  environ  le  capital  nominal  de  la 
dette,  mais  de  faire  faire  au  Trésor,  sur  le  service  d'in- 
térêt seul,  une  économie  réelle  de  plus  de  00  millions 
de  francs  par  an. 

Du  1er  janvier  1887  aulerjanveirl900,  il  a  étéineorporé 
dans  le  budget  de  la  dette  publique  pour  3  milliards  et 
demi  de  francs  de  titres  de  chemins  de  fer  rachetés, 
pour  3y0  millions  de  francs  d'obligations  métalliques  de 
i'ex-société  du  Crédit  Foncier  Mutuel  et  ce  sont  des 
incorporations  de  cette  nature  qui  ont  provoqué  une 
forte  partie  de  l'augmentation  du  chiffre  nominal  de 
la  dette,  au  cours  de  l'année  1900. 

Tandis  que  ces  incorporations  se  produisaient,  l'Etat 
a  construit,  sur  les  fonds  généraux  du  budget,  des 
chemins  de  fer  d'une  importance  considérable  dont 
l'un,  le  Transsibérien,  coûte  dès  à  présent,  à  lui  seul, 
plus  de  1.334  millions  de  francs. 

Si,  malgré  les  augmentations  paraissant  devoir  dé- 
couler de  ces  trois  chefs  (plus  de  G  milliards  de  francs), 
la  dette  publique  ne  s'est  accrue,  de  1887  à  1901,  que  de 
2  milliards,  c'est  que  l'exécution  des  budgets  or- 
dinaires s'est^  soldée  par  des  excédents  et  que  le  fonc- 
tionnement normal  de  l'amortissement  a  éteint  plus 
d'un  milliard  d'obligations.  On  ne  saurait  donc  dire 
que  la  progression  a  été  trop  rapide. 

D'ailleurs,  pendant  la  période  que  nous  considérons, 
les  dépenses  d'accroissement  du  réseau  de  l'Etat  ont 
dépassé  de  beaucoup  l'augmentation  globale  de  la 
dette  et  le  Gouvernement,  qui  encaisse  les  recettes  des 
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Compagnies  de  chemins  de  fer,  trouve  dans  cette  res- 
source de  quoi  couvrir  une  forte  partie  de  la  cliarge 
imposée  par  ses  engagements.  Cette  charge,  nous  l'a- 
vons dit,  s'élèvera  en  1901  à  736  millions  de  francs  ; 
or,  le  produit  net  du  réseau  de  l'Etat  a  dû  approcher, 
pendant  l'année  actuelle,  de  400  millions.  Cette  somme 
est  plus  que  suffisante  pour  faire  face  à  la  moitié  des 
dépenses  nécessitées  par  le  service  de  la  dette  pu- 
blique. 

C'eat  là  un  fait  important  à  retenir,  car  il  montre 
toute  l'élasticité  des  ressources  de  la  Russie. 

Georges  Bourgarel. 


SOCIÉTÉ  CENTRALE  DE  DYNAMITE 


Dans  les  Informalions  Economiques  cl  Finansiéres 

Earues  dans  notre  numéro  du  23  novembre,  nous  avons 
rièvement  rendu  compte  des  opérations  effectuées 
par  la  Société  Centrale  da  Dynamite  au  cours  de  son 
exercice  1899-1900.  Nous  allons  passer  maintenant  à 
l'examen  de  la  situation  de  cette  Société  telle  qu'elle 
ressort  du  bilan  arrêté  au  30  juin  dernier  et  du  compte 
de  <<  Profits  et  Pertes  ».  Rapprochons  tout  d'abord  les 
bilans  des  deux  derniers  exercices  : 


Actif 


Bilan  au  30  juin 
1899*  "loOO 


(Francs) 

Caisse  et  banquiers                    1.196.050  04  523.946  88 

Portefeuille,   d'après  l'inven- 
taire                                   21.83.Î.012  55  37.216.926  15 

Sociétés  filiales  débitrices             1.068.571  10  1.469.310  39 

Débiteurs  divers                           173.307  21  170.448  39 

Actionnaires  débiteurs                        «  143., 500  » 

24.278.940  90  29.524.131  81 
Passif 

Capital                                    19.800.000   »  20.0(0.000  « 

Actions  amorties                          200.000    »  " 

Réserve  statutaire                      2.000.000    »  2.000.000 

Fonds  de  prévoyance                          »  1.106.565  96 

Actions  à  rembourser                    849.500    »  » 

Coupons  échus  à  payer                     9.689  29  18.887  09 

Complément  du  coupon  n"  16.            "  99.247  50 

Sociétés  filiales  créditrices              248.760  10  2.845.G(i)  » 

Créanciers  divers                            12.5'il  81  501.785  02 

Profits  et  pertes                         1.158.449  70  777.095  44 

Plus-value  du  portefeuille  sui- 
vant évaluation  statutaire. . .            »  2.782.885  80 

24.278.940  90  29.524.131  81 


Comme  nous  l'avions  fait  observer  le  23  novembre, 
la  Société,  par  suite  de  l'arrêt  rendu  le  30  novembre 
1899  par  la  Cour  d'appel,  a  procédé  à  l'évaluation  de 
son  portefeuille  conformément  aux  règles  stipulées  dans 
l'article  3i  de  ses  statuts,  et  cette  évaluation  a  donné 
un  montant  de 2/. 216.926  fr.  15,  présentant  sur  la  va- 
leur d'achat  une  plus-value  de  2.782.885  fr.  80,  qui  a  été 
réservée  spécialement.  La  valeur  d'achat  du  porte- 
feuille est  donc  réellement  de  2i.434.040  fr.  35  gui 
se  décompose  ainsi  : 

Portefeuille  statutaire,   naturellement  sans 

changement   19.231.126  >. 

Portefeuille  libre   5.202.914  35 

Somme  égale   24.434.040  35 

Ce  montant  est  en  augmentation  sur  le  total  du  por- 
tefeuille au  30  juin  1899  de  2.599.027  fr.  80,  qui  sont 
représentés  par  les  titres  des  diverses  filiales  de  la 
Société,  et  notamment,  jusqu'à  concurrence  de  2  mil- 
lions 530.979  fr.  80,  par  100.000  actions  nouvelles  de  la 
Société  de  Dynamite  du  Transvaal  émises  au  mois  de 
janvier  dernier.  C'est  pour  se  mettre  à  même  de  sous- 
crire ces  titres  que  la  Société  a  contracté  des  opérations 


de  crédit  dont  on  trouve  trace  au  passif  dans  les 
comptes  «  Sociétés  filiales  créditrices  »  et  «  Créanciers 
divers  »,  mais  ces  opérations  elle  dit  être  à  même 
de  les  solder  au  moment  qui  lui  semblera  le  plus  favo- 
rable à  ses  intérêts. 

Ainsi  que  l'indique  le  bilan,  le  compte  de  «  Pro- 
fits et  Pertes  »  accuse,  d'une  année  à  l'autre,  une  sen- 
sible diminution  qui  ressort  du  tableau  suivant  : 

Recettes 

Exercices 
1898-1899  "~l899-1900 
(En  Francs) 

Intérêts  et  agios   (jl.2;38  77      75.255  .50 

Commissions   sur  marchandises 

diverses   ii.784  50       3.624  54 

Coupons   Société   Dynamite  du 

Transvaal   502.961  07  » 

Coupons   Union   Espagnole  des 

Explosifs   285.042  15     524. 5?4  85 

Coupons    Société    des  Matières 

Plastiques   76.987   »      92.647  90 

Coupons  Société  Cénérale  de  Dy- 
namite :.  97.315  10      89.207  12 

Coupons  amortissements  sur  ac- 
tions Dynamite  Nobel   118.365    »  » 

Recouvrements  sur  créances  liti- 

f,'ieuses   9.558  40  » 

Coupon  périmé  n»  11   »                 21  » 

Report  de  l'exercice  précédent.. . .  .59.578  08      59.408  74 

1.2.55.830  O.î     8.V1.689  65 


Dépenses 

Frais  d'administration   45.600  » 

Frais  généraux   23.162  30 

Amortissements  divers   28.718  05 

Bénéfices  nets   1.1.58.449  70 


45.500  » 
32.094  21 

777.095  44 


1.2.55.Ki0  05    85'..6h9  65 


Certainenent,  l'année  1899-1900  aurait  été  excellente, 
grâce  à  la  plus-value  de  profits  donnée  par  l'Union 
Espagnole  des  Explosifs  si,  d'une  part,  la  Dynamite 
Nobf.l  n'avait  pas  subi  une  diminution  du  produit  des 
ventes  et  souffert  d'une  explosion  dont  les  dégâts  sont 
à  amortir  et  si,  d'autre  part,  la  guerre  au  Sud  de  l'Afri- 
que n'avait  pas  éclaté  et  empêché  la  Sficiélé  de  la  Dy- 
namite du  Transvaal  de  distribuer  aucun  dividende 
pour  l'exercice  1899.  Ce  n'est  pas  à  dire  pour  cela,  dit 
le  rapport  du  Conseil  d'administration  de  la  Société 
Centrale,  que  les  affaires  de  cette  dernière  entreprise 
n'aient  pas  été  fructueuses  pendant  cette  j^ériode;  elles 
ont,  au  contraire,  été  assez  prospères  pour  justifier  un 
dividende  analogue  à  celui  des  autres  années,  malgré 
l'interruption  des  ventes  pendant  les  trois  derniers 
mois  de  l'année.  Les  installations  de  l'usine  de  Mod- 
derfontein,  ainsi  que  les  énormes  approvisionnements 
de  dynamite  et  de  matières  premières  n'ont,  en  aucune 
façon,  souffert  de  la  guerre,  et  ce  sont  là  des  points 
qui  n'ont  cessé  de  préoccuper  la  Société  Centrale  pen- 
dant les  hostilités.  Elle  est  heureuse  de  constater  que, 
sous  ce  rapport,  la  guerre  a  eu,  pour  l'entreprise  dont 
il  s'agit,  des  conséquences  aussi  peu  défavorables  que 
possible. 

Quant  à  la  situation  qui  lui  sera  faite  par  les  événe- 
ments et  principalement  par  l'annexion  du  Transvaal 
à  l'Angleterre,  le  Conseil  d'administration  de  la  Société 
Centrale  continue  à  penser  quelle  n'a  pas  lieu  de  s'en 
préoccuper  outre  mesure.  L'opinion  des  jurisconsutes 
les  plus  éminents  est,  en  effet,  que  par  le  fait  même 
de  cette  annexion,  le  Gouvernement  anglais  se  trouve 
substitué  au  Gouvernement  transvaalien  dans  toutes 
ses  obligations  et,  par  conséquent,  dans  celles  qui  ré- 
sultent, pour  ce  dernier,  du  contrat  passé  à  la  date  du 
24  mai  1894  avec  la  Société  jjour  l'Exploitation  et 
l'Agence  du  Monopole  des  Explosifs.  Ce  principe  du 
droit  international,  ajoute  le  Conseil,  est  reconnu  par 
tous  les  Gouvernements  européens  et,  notamment,  par 
les  Gouvernements  français  et  allemand,  dont  les  na- 
tionaux auraient  sans  aucun  doute  l'appui,  en  leur 
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qualilo  d'actioiinaires  de  la  Suciclc  de  la  Dyuamilc  du 
Transvnnl,  s'ils  éprouvaient  un  préjudice  du  luil,  de  la 
non-reconnaissance  des  droits  do  celte  Société  par  le 
nouvel  Eiat  souverain. 

Nous  avons  tenu  à  respecter  les  termes  mômes  du 
rapport  iu  Conseil  d'administration  de  la  Société  Cen- 
trale qui  fait  ressortir,  de  plus,  que  la  fabrique  de 
Modderfoniein  de  la  Société  de  In  Dynomile  duTrans' 
vaal  eft  essentiellement  nécessaire  aux  mines  du  Trans- 
vaal,  que  rien  ne  saurait,  pour  ces  mines,  équivaloir 
à  l'assurance  qu'elles  ont,  grâce  à  cette  usine,  de  ne 
jamais  manquer  de  dynamite,  et,  qu'enlin,  l'importa- 
tion de  la  quantité  énorme  d'explosifs  nécessaires  à 
l'exploitation  des  mines  d'or  ne  saurait  se  faire  pans 
compromettre,  au  plus  haut  point,  la  sûreté  publique 
et  même  les  communicaiions  par  chemin  de  fer.  Et,  à 
ce  sujet,  le  Président  de  la  Société  a  fait,  de  vive  voix, 
des  déclarations  très  intéressantes. 

Sur  les  frais  d'extraction  de  l'or,  a-t-il  laissé  com- 
prendre, la  dynamite  n'entrerait  que  pour  2  pence  par 
tonne  ;  et  quant  à  la  concurrence  que  l'absem-e  du  mo- 
nopole pourrait  développer  au  détriment  de  la  Société 
de  la  Dijnamite  du  Transvaal,  s'il  plait  aux  Compa- 
gnies continentales  ou  américaines  de  vendre  avec 
perte  ou  au  prix  de  revient,  la  Société  en  éprouvera 
naturellement  des  difficultés.  Au  reste,  si  elle  ne  peut 
faire  autrement,  elle  abandonuf  ra  ses  droits  moyen- 
nant une  compensation,  mais  il  est  impossible  d'ad- 
mettre la  disparition  do  fabriques  qui  ont  coûté 
20  millions  de  francs,  et  qui  ont  été  installées  avec  les 
derniers  perfectionnements.  Sans  la  guerre,  la  Société 
de  la  Dynatnite  du  Trnnsvaala.ursiil  vendu  aux  mines, 
l'année  dernière,  400.000  caisses  de  dynamite,  soit  en- 
viron I.IOU  caisses  par  jour,  ou  environ  27.500  kilos. 
Or,  un  wagon  de  marchandises  met  environ  15  jours 
pour  aller  du  Cap  à  .Johannesijurg,  et  il  est  interdit  de 
transporter,  dans  un  train,  plus  de  12. -500  kilos  d'ex- 
plosif. Il  faudrait  donc,  pour  importer  une  telle  quan- 
tité de  dynamite  au  Transvaal,  800  trains,  soit  plus  de 
deux  par  jour.  Et  comme  la  ligne  est  à  voie  unique, 
comme  les  précautions  de  garage  sont  très  grandes 
pour  les  voitures  contenant  des  explosifs,  on  voit  les 
difticultés  avec  lesquelles  on  aurait  à  lutter  sans  les 
usines  de  la  Société  de  la  Dynamite  du  Transvaal.  Ces 
usines  contiendraient,  en  ce  moment,  140  000  caisses, 
mais  ces  caisses  ne  pourront  pas  être  employées  avant 
la  reprise  de  l'exploitation  dans  les  mines,  et  ce  n'est 
vraisemblablement  que  veis  la  fin  de  l'année  1901  que 
la  consommation  d'explosifs  redeviendra  égale  à  ce 
qu'elle  était  jadis. 

L'assembhe  générale  des  actionnaires  a  écouté  ces 
explicaiions  avec  le  plus  grand  intérêt,  mais  l'hono- 
rable Président  de  la  Société  Centrale  de  Dynamite  a 
eu  raison  «en  laissant  entendre  qu'elles  différaient  sen- 
siblementdes  appréciations  qui  ont  été  formulées  jusqu'à 
présent.  En  effet,  la  plupart  de  nos  confrères  anglais 
ont  évalué,  en  dernier  lieu,  à  2  1/2  shillings  par  tonne 
la  proporlion  qui  incombait  à  la  dynamite  dans  les 
frais  d'extr;iction. 

D  autre  part,  et  toujours  d'après  ces  mêmes  confrères, 
il  semble  :  «^ue  la  Société  de  la  Dynamite  du  Trans- 
vaal n'ait  pas  toujours  suffi  à  la  consommation  des 
mines  au  moyen  de  ses  propres  usines,  en  dépit  de  leur 
puissani;e;  que  l'agent  du  Gouvernement  transvaalien 
n'ait  jamais  exigé  l'accomplissement  formel  des  obliga- 
tions stipulées  dans  le  contrat  ;  et  qu'enfin,  dans  le 
rapport  au  Volksraad  du  Transvaal  déposé  le  22  fé- 
vrier 1897  et  signé  par  MM.  Cari  Jeppe,  président,  .J. 
de  Clercq  et  J.  P.  de  Beers,  il  ait  été  dit  que  la  Société 
de  la  Dynamite  du  Transvaal  gagnait  2  liv.  st.  par 
caisse,  alors  qu'elle  n'abandonnait  à  l'Etat  que  5  shil- 
lings. Gela  ne  veut  pas  dire,  toutefois,  que  cette  entre- 
prise même  contrainte  à  abandonner  ses  droits  ne  sera 
pas,  en  continuant  à  travailler  sans  monopole,  en  si- 
tuation de  réaliser  des  bénéfices  satisfaisants;  mais  pour 
que  ses  actionaaires  en  profitent,  il  faudra  que  ses  fon- 
dateurs et  promoteurs  abandonnent  la  très  large  part 
qu'ils  s'étaient  réservée  jusqu'ici. 
Pour  en  revenir  maintenant  à  l'exercice  1899-1900  de 


la  Société  ('eiilrale  de  Li/iiamile,  disons  que  les  bi;né- 
l'ices  obtenus  onts-ervi  a  réparlii'  aux  actions  un  divi- 
dende de  1!)  fr.,  el  (|ue  le  solde  à  reporter  à  nouveau  se 
chiffre  par  22.548  fr.  44  A  ce  dividende  est  revenu 
s'ajouter  le  complément  de  dividende  do  l'exercice 
1898-1899  de  2  fr.  50,  fixé  par  l'assemijléH  générale  ex- 
traordinaire du  iiO  avril  dernier  et  dont  nous  parlions 
le  23  novembre,  de  sorte  que,  contre  leur  coupon  n'>  17, 
les  actionnaires  vont  avoir  à  toucher  une  somme  totale 
de  21  fr.  50. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Les  opérations  militaires  sont  toujours  nulles  et  se 
lirmitent  à  quelques  vagues  rencontres  de  patrouilles 
européennes  avec  les  Boxers.  Pour  le  moment  tout  est 
calme  en  Chine  et  l'on  n'y  signale  aucune  sédition. 

On  mande  de  Pékin  au  Times,  à  la  date  du  29  no- 
vembre : 

«  Le  Ministre  de  Russie,  ({ui  avait  primitivement 
donné  son  adhésion  à  toutes  les  conditions  proposées 
par  les  Ministres  et  soumises  à  l'approbation  de  leurs 
Gouvernements,  y  compris  la  clause  concernant  la 
peine  de  mort  à  infliger  aux  princes  et  aux  hauts  fonc- 
tionnaires, a  changé  d'attitude.  11  fait  savoir  mainte- 
nant aux  plénipotentiaires  chinois  que  la  Rus-ie,  tou- 
jours animée  de  sentiments  d'amitié  avec  la  Chine, 
insiste  pour  qu'un  amendement  soitappotté  à  la  note, 
afin  de  la  rendre  acceptable  par  la  Chine.  Il  demandera, 
notamment,  la  revision  de  la  clause  portant  la  peine, 
de  mort  pour  y  substituer  une  clause  déclarant  que  les 
coupables  devront  être  punis,  par  la  Chine,  d'une  façon 
qui  donne  satisfaction  aux  puissances.  Ou  bien  il  de- 
mandera que  les  conditions  de  la  note,  telles  qu'elles 
ont  été  arrêtées,  ne  soient  pas  tenues  comme  irrévo- 
cables, qu'elles  puissent  être  modifiées  à  la  suite  de 
négociations  avec  les  envoyés  chinois. 

Pour  le  moment,  les  envoyés  chinois  sont  tenus  au 
courant  des  discussions  et  des  différends  qui  survien- 
nent dans  les  réunions  des  Ministres. 

Le  Japon  demande  un  nouvel  amendement  à  la  note 
tendant  à  décider  que  la  Chice  devra  élever  un  monu- 
ment à  la  mémoire  du  Chancelier  de  la  légation  japo- 
naise assassiné  avant  le  baron  de  Kelteler. 

Un  détachement  français  se  trouve  actuellement  sur 
la  frontière  de  la  province  du  Ghan-Si.  à  l'ouest  d-e 
Cheng  Ting,  et  pourrait  partir  pour  Taï-Yuan  Fou.  » 

Ajoutons  que  le  Message  de  M.  Mac  Kinley  montre 
que  l'attitude  des  Etats  Unis  dans  la  question  chinoise 
est  conforme  à  celle  de  la  Russie  et  de  la  France.  Il 
serait  même  tout  disposé  à  accepter  l'arbitrage  devant 
le  Tribunal  de  La  Haye  si,  au  cours  des  négociations, 
des  divergences  de  vues  entre  les  puissances  se  produi- 
saient et  se  prolongeaient. 

Sur  le  Yang-Tsé,  tout  l'intérêt  parait  se  concentrer 
autour  des  négociations  engagées  par  les  Anglais  et  les 
Allemands  avec  les  vice-rois  de  Nankin  et  de  Han- 
Kéou.  L'amiral  Seymour  reste  à  Woo  Sung  aux  bou- 
ches du  fleuve.  Le  résultat  de  sa  visite  aux  vice-rois 
n'a  pas  été  divulgué.  Pourtant,  le  correspondant  de  la 
Morninr/  Post  à  Shanghaï  télégraphie  : 

((  Le  vice-roi  de  Han-Kéou  a  déclaré  à  l'amiral  Sey- 
mour que  la  Cour  ne  reviendrait  jamais  à  Pékin.  D'au- 
tre part,  le  vice-roi  de  Nankin  croit  qu'elle  y  reviendra. 

Le  co' respondant  de  la  Morning  Post  estime  que 
c'e^t  le  premier  qui  a  raison,  car  il  est  en  communica- 
tion journalière  avec  Si  Ngan  fou. 

Les  deux  vice-rois  ont  clairement  montré  qu'ils  se 
considèrent  comme  les  maîtres  de  la  situation  ;  le  vice- 
roi  de  Nankin  a  même  dit  qu'il  partirait  à  la  tête  d'une 
armée  pour  porter  secours  à  l'Impératrice,  si  Tung 
Fuh  Siang  refusait  de  se  rendre  dans  le  lvan-Sou._ 

Les  navires  de  guerre  anglais  et  allemanJs  qui_  se 
trouvent  à  Tchin-Kiang  ont  tiré  des  salves  à  l'occasion 
de  l'anniversaire  de  l'Impératrice.  » 

Le  refus  de  la  Cour  de  rentrer  à  Pékin  se  trouve 
confirmé. 
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Mormations  Êcoflomies  et  Mmim 


Le  Convenio  espagnol.  —  On  sait  que  les  délais 
fixés  pour  formuler  les  protestations  contre  le  projet 
de  conversion  de  la  rente  extérieure  4  0/0  estampillée 
en  rente  3  1/2  0/0  amortissable  ont  pris  fin  le  30  no- 
vembre dernier. 

Voici  le  résultat  de  ce  référendum  : 

Capital  détenu  Oppositions 


France   671 . 830 . 400  77' .  337 . 700 

Angleterre   140.925.100  3.401.000 

Belgique    121.138.700  6.940.000 

Allemagne   54.075.300  96.000 

Hollande   34.815.000  » 

Portugal   17.494.100  1.017.000 

Espai/ne   175.000  » 


Totaux   1.040.453.600  88.791.700 


Il  ressort  de  ces  chiffres  que  le  nombre  des  protesta- 
tions formulées  ne  s'élève  pas  au  quart  du  montant 
total  delà  Ronte  Extérieure  estampillée  (265  millions), 
chilfre  qu'il  eût  été  nécessaire  d'atteindre  pour  que  le, 
projet  rie  convenio  fût  repoussé  ipso  fado. 

L'article  7  de  ce  projet  portant  que  «  la  convention 
devra  être  soumise  à  l'approbation  des  Gortès  dans  la 
première  quinzaine  qui  suivra  leur  convocation  et 
qu'elle  sera  tenue  pour  non  avenue  si  une  loi  d'appro- 
bation n'est  pas  intervenue  et  n'a  pas  été  rendue  exé- 
cutoire avant  le  1er  janvier  1901  »,  M.  AUende  Salazar, 
ministre  des  Finances,  a,  dans  la  séance  du  3  courant, 
donné  lecture  du  projet  de  convenio  et  demandé  à  la 
Chambre  de  l'approuver,  tel  qu'il  a  été  établi  entre  les 
délégués  du  Gouvernement  espagnol  et  les  représen- 
tants des  Associations  et  Comités  de  porteurs  étrangers. 

Voici  le  texte  du  projet  de  loi  déposé  par  le  Ministre  : 

Projet  de  loi.  —  Article  l".  Est  approuvé  le  convenio 
passé  le  14  juillet  dernier  entre  les  délégués  du  Gouverne- 
ment espagnol  et  les  représentants  des  Associations  et  Comi- 
tés de  porteurs  étrangers  de  Dette  perpétuelle  4  0/0  exté- 
rieure, dans  lequel  on  établit  un  nouveau  règlement  pour  le 
paiement  de  cette  Dette. 

Art.  2.  Le  ^Ministre  des  Finances  exécutera  ce  qui  est  sti- 
pulé dans  le  convenio  dont  traite  l'arlicle  précédent. 

Suit  le  texte  du  projet  de  convenio  que  nous  avons 
déjà  publié. 

D'après  les  informations  cfue  nous  adresse  notre 
correspondant  de  Madrid,  nous  ne  pensons  pas  que  la 
Chambre  espagnole  apporte  des  modifications  à  cette 
convention,  car  c'est  un  contrat  bilatéral  qui  ne  peut 
être  modifié  qu'avec  l'adhésion  des  deux  parties.  La 
majorité  de  la  Commission  du  budget  est,  d'ailleurs, 
favorable  au  projet  et  l'on  s'attend  à  ce  que  l'urgence 
soit  déclarée  pour  la  discussion  au  fond. 

Le  Ministre  des  Finances  a  nettement  dit,  dans  une 
interview,  ({u'à  son  avis  le  convenio  serait  adopté  par 
les  Cortès  à  une  grande  majorité.  A  cette  occasion, 
M.  AUende  Salazar  a  l'intention  de  lire  une  déclaration 
portant  que  la  forme  définitive  de  l'Extérieure  estam- 
pillée et  amortissable  ne  sera  désormais  l'objet  d'au- 
cune modification,  quelle  qu'elle  soit. 

Nous  devons  cependant  constater  que  le  projet  a 
rencontré  une  grande  opposition  en  Espagne  et  qu'il 
sera  très  certainement  combattu  aux  Gortès.  On  an- 
nonce même  que  M.  Navarro  Reverter  sera  chargé  de 
formuler  à  la  tribune  les  protestations  des  opposants. 


Le  prix  du  gaz  à  Paris.  —  M.  de  Selves,  préfet  de 
la  Seine,  vient  de  saisir  le  Conseil  municipal  d'un  mé- 
moire sur  les  négociations  engagées  avec  la  Compagnie 
parisienne  du  Gaz,  en  vue  de  l'expiration  de  la  con- 
cession actuelle  et  de  l'abaissement  du  prix  du  gaz 
pour  les  particuliers. 


Le  préfet,  écartant,  d'une  part,  pour  des  raisons  di- 
verses, le  système  de  la  régie  directe  par  la  Ville,  reje- 
tant, d'autre  part,  une  prolongation  du  régime  actuel, 
se  déclare  partisan  de  l'établissement  d'une  Société 
fermière  à  laquelle  on  ne  concéderait  l'exploitation  du 
gaz  que  pour  un  délai  assez  court.  Ceci  afin  que  la 
Ville  pût  recouvrer  sa  liberté  d'action  au  cas  où  des 
progrès  importants  étant  réalisés  dans  les  systèmes 
d'éclairage,  l'industrie  du  gaz  de  houille  se  trouverait 
reléguée  au  second  plan. 

A  la  buite  de  pourparlers  engagést  la  Compagnie  avait 
formulé,  le  13  octobre  dernier,  des  propositions  fermes 
qui,  en  substance,  étaient  les  suivantes: 

a.  —  Le  traité  de  1870  est  résilié  à  partir  du  1"  jan- 
vier 1901. 

b.  —  A  cette  date,  la  Compagnie  vend  et  cède  à  la  Ville 
tous  les  droits  sur  les  canalisations,  usines,  bâtiments,  ter- 
rains, etc. 

c.  —  Le  prix  du  gaz  est  abaissé  pour  les  particuliers  de  30 
à  20  centimes. 

d.  —  La  Compagnie  Parisienne  est  déclarée  Compagnie 
fermière  jusqu'au  31  décembre  i!)25. 

e.  —  Toutes  les  instances  en  cours  sont  abandonnées. 

f.  —  Les  obligations  non  amorties  sont  converties  en  obli- 
gations amortissables  en 50 ans;  les  annuités  devant  jusqu'en 
1925  être  imputées  sur  le  compte  de  l'exploitation,  et  à  partir 
de  cette  date  être  prises  à  sa  charge  par  la  Ville. 

g.  —  Les  bénéliccs.  jusqu'à  concuri"euce  de  20  millions, 
sont  partagés  par  moitié  avec  la  "Ville.  Lorsqu'ils  dépasseront 
ce  chiffre,  le  personnel  et  les  employés  y  participeront  dans 
des  conditions  déterminées.  Au  deià  de  30  millions,  50  0/0  se- 
ront attribués  aux  abonnés. 

Par  contre,  le  prix  du  mètre  cube  de  gaz  augmentera  de 

I  centime  par  chaque  accroissement  de  4  francs  du  i)rix  de 
la  tonne  de  charbon,  le  prix  de  base  étant  fixe  à  18  francs. 

h.  —  Dans  les  bénéfices  sont  compris  l'intérêt  simple  des 
3  cinquièmes,  ainsi  que  l'intérêt  de  l'amortissement  des  2  cin- 
quièmes Je  la  part  d'actif  de  lu  Compagnie,  ce  qui  représente, 
au  total,  par  an,  5.H00  OOO  francs. 

i.  -  Le  1"  janvier  192(i,  la  Compagnie  remettra  .à  la  Ville 
le  total  de  l'actif  moyennant  payement  des  3/5"  de  la  part  de 
l'actif  appartenant  à  la  Compagnie  le  30  décembre  1900 
(77.400.000  francs). 

./.  —  Les  charges  municipales  d'occupation  du  sous-sol  et 
d'octroi  sont  supprimées. 

k.  —  Le  prix  d'allumage  et  d'extinction  paj'é  par  la  Ville 
et  fixé  actuellement  à  3  centimes  par  appareil,  est  porté  à 
5  centimes. 

M.  de  Selves  a  estimé  que  ces  propositions  étaient 
inacceptables  parce  que,  malgré  les  apparences,  un 
traité  fait  dans  de  telles  conditions  ne  s'écarterait  ni 
au  fond,  ni  dans  les  résultats,  des  traités  précédents. 

II  propose  donc  leur  rejet.  Mais,  pensant  toutefois 
qu'une  entente  pourrait  être  réalisée  à  la  suite  de  pour- 
parlers nouveaux,  le  Préfet  a  demandé  au  Conseil  de 
l'autoriser  à  négocier  avec  la  Compagnie  sur  les  bases 
suivantes  : 

1°  La  Compagnie  admet  que  la  Ville  deviendra  de  plein 
droit  propriétaire,  le  1"  janvier  1906,  des  usines  et  de  tout 
l'actif,  sauf  à  payer  à  la  Compagnie  sa  part,  .sous  une  forme 
à  déterminer; 

2°  La  Ville  s'engage  à  traiter  avec  la  Compagnie  actuelle 
de  préférence  à  toute  autre,  pour  une  durée  et  à  des  condi- 
tions à  déterminer,  en  ce  qui  concerne  la  gestion  et  l'exploi- 
tation de  l'actif. 

(Cette  concession  réciproque  obtenue,  le  Préfet  estime  que 
le  service  sera  assuré  et  que  l'on  se  trouvera  en  présence 
d'une  situation  nette  en  droit  et  facile  à  régler  en  fait)  : 

3  "  La  Ville  et  la  Compagnie  étudieront  de  concert  les  moyens 
de  réaliser  aussi lùt  que  possible  un  abaissement  du  prix  du 
gaz  livré  aux  particuliers. 

.  Le  traité  à  passer  avec  la  Compagnie  stipulera  en  tout  état 
de  cause  que  ce  prix  sera  de  20  centimes  le  1"  janvier  1906. 

La  première  Commission  du  Conseil  municipal,  sai- 
sie de  ces  propositions  du  Préfet  de  la  Seine,  en  a  dé- 
libéré aussitôt  et  a  chargé  M.  Alpy,  président,  de  rédi- 
ger un  rapport  sur  la  question. 


Panama  et  Nicaragua.  —  Une  dépêche  de  New- 
York,  en  date  du  4  décembre,  nous  a  informés  que  le 
Président  des  Etats-Unis,  'SI.  Mac-Kinley,  avait  soumis 
au  Congrès  américain,  sans  aucun  commentaire,  le 
rapport  de  la  Commission  du  Canal  Interocéanique. 
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La  Commission,  A  runanimito,  arrive  ;"i  cette  con- 
clusion ([Lie  la  routo  la  plus  prati(jue  et  la  plus  aisée  à 
établir  sous  le  contrôle  de  l'Ailministration  des  Ktats- 
I  nis  est  celle  de  Nicaragua.  D'après  le  rai)port  (lu'ello 
a  établi,  la  dépense  s'élèverait  à  200.540.000  dollars, 
c'est-à  dire  qu'elle  dépasse  de  beaucoup  celle  que  les 
devis  dressés  antérieurement  avaient  laissé  prévoir, 
mais  cette  augmentation  serait  motivée  par  diverses 
considérations  dont  on  n'avait  pas  tenu  compte  jus- 
qu'ici, notamment  par  les  dimensions  du  canal,  qui 
sont  autres  que  celles  auxquelles  ou  s'était  arn'té  tout 
d'abord. 

La  Commission  ajoute  que  si  l'on  adoptait  l'une  des 
deux  routes  de  Panama,  les  dépenses  n'atteindraient, 
respectivement,  ([ue  142.342.579  dollars  et  15G.378.258 
dollars,  mais  la  dilïérence  qui  existe  entre  ces  chiffres 
et  ceux  indiqués  plus  haut,  ne  l'empêche  pas  de  con- 
clure en  faveur  de  la  route  du  Nicaragua,  à  cause  des 
avantages  qu'elle  offre,  la  Colombie,  par  exemple, 
ayant  accordé  diverses  concessions  à  la  Compagnie  du 
Canal  de  Panama,  qui  la  mettent  dans  l'impossibilité 
d'accorder  aux  Etats- l'nis  certains  droits  que  les  con- 
ditions posées  par  la  Compagnie  rendent  nécessaires. 

Bien  que  la  Commission  n'ait  établi  qu'un  rapport 
préliminaire,  elle  ne  manque  pas  d'examiner  les  points 
essentiels  ainsi  que  l'autre  route  possible.  Elle  men- 
tionne, par  exemple,  que  la  route  qui  va  de  Greytown 
à  Britok  a  une  longueur  de  186  milles,  et  que  la  route 
de  Panama  off're  cet  avantage,  que  la  largeur  de  l'isthme 
n'atteint  même  pas  35  milles  alors  que  l'altitude  est  à 
peine  de  300  pieds.  Elle  évalue  à  33.y34/i63  dollars  les 
travaux  déjà  exécutés  par  les  Françfds  à  Panama  ; 
mais  elle  fait  remarquer  que  si  les  Etats-Unis  se  ren- 
daient acquéreurs  de  la  concession  de  la  Compagnie 
Française  de  Panatna,  ils  ne  seraient  pas  proprié- 
taires, attendu  que  la  concession  prévoit  que  le  canal 
devra  revenir  à  la  Colombie  au  bout  de  quatre-vingt- 
dix-neuf  ans.  La  (  Commission  dit  encore  qu'elle  n'a  pas 
reçu  de  réponse  formelle  à  la  demande  qu'elle  avait 
faite  à  M.  Ilutin,  afin  de  connaître  les  conditions  aux- 
quelles la  Compagnie  du  Canal  de  Pana?na  consen- 
tirait à  céder  aux  Etats-Unis  son  droit  de  propriété  et 
ses  intérêts. 

Ah  moment  où  la  Commission  a  terminé  son  rapport, 
les  conférences  sur  ce  sujet  n'avaient  encore  donné 
aucun  résultat  :  on  n'avait  pas  indiqué  les  conditions 
auxquelles  les  Etats-Unis  accepteraient  cette  propriété, 
et  la  Compagnie  n'avait  pas  exprimé  le  moindre  désir 
de  négocier  avec  les  Etats-Unis  pour  atteindre  cè  but. 
Cependant,  M.  Hutin  n'ignorait  pas  que  les  Etats- 
Unis  ne  pourraient  obtenir  le  contrôle  de  l'affaire 
qu'avec  le  consentement  de  la  majorité  des  actionnai- 
res de  la  nouvelle  organisation. 

Le  Nicaragua  et  le  Costa-Rica,  au  contraire,  ne  sont 
liés  par  aucun  engagement  et  sont  libres  d'accorder  aux 
Etats-Unis  tous  le.s  privilèges  sur  lesquels  il  sera  fa- 
cile de  se  mettre  d'accord;  et  quand  bien  même  la 
Compagnie  de  Panama  pourrait  et  voudrait  vendre 
ses  droits  de  propriété  aux  Etats-Unis,  il  y  a  lieu  de 
croire  que  le  prix  demandé  serait  tel  que  le  revient 
total  pour  les  Etats-Unis  ne  serait  pas  inférieur  à  celui 
de  la  construction  du  canal  de  Nicaragua. 

Par  conséquent,  en  prévision  de  toutes  les  difficultés 
que  l'on  rencontrerait  en  acquérant  les  droits,  privi- 
lèges et  franchises  nécessaires  pour  la  route  de  Panama 
et  qui  ne  pourraient  jamais  représenter  une  vente 
absolue  du  canal  à  cause  de  l'acte  de  concession  qui 
stipule  qu'il  devra  être  remis  au  Gouvernement  Colom- 
bien dans  99  ans  ;  étant  donné  aussi  que  les  Gouver- 
nements de  Nicaragua  et  Costa-Rica,  reconnaissant 
l'importance  qu'auraient  pour  eux  la  construction  du 
canal,  sont  prêts  à  accorder  des  concessions  à  des 
conditions  raisonnables  et  acceptables  pour  les  Etats- 
Unis,  la  Commission  arrive  à  cette  conclusion  que  la 
route  du  Nicaragua  est  la  plus  pratique  et  off're  les  plus 
grandes  facilités  d'exécution. 

La  dépêche  ajoute  que  le  Gouvernement  s'emploie 
très  activement  pour  obtenir  la  ratification  du  traité 
Hay  Pauncefote,  de  telle  sorte  que  le  projet  de  loi  rela- 


tif au  canal  de  Nicaragua  ne  rencontre  aucun  olista- 
cle  ;  elle  mentionne,  en  outre,  ([u'il  est  probable  que  les 
efforts  du  Gouvernement  seront  couronnés  de  succès. 


Société  Industrielle  des  Téléphones.  —  Les  ac- 
tionnaires de  cette  Société  étaient  convoqués  en  assem- 
blée générale  annuelle  pour  le  30  novembre  dernier. 
J'ar  suite  du  nomljre  insul'lisant  d'actions  déposées, 
l'assemblée  n'a  pas  pu  avoir  lieu,  et  les  actionnaires 
sont  convoqués  de  nouveau  pour  le  15  courant. 

Le  solde  du  compte  de  «  Profits  et  Pertes  »,  au  30  juin 
dernier,  accuse  un  solde  bénéficiaire  de  2.771.73-3  fr.  92, 
en  augmentation  de  642. G49  fr.  13  sur  l'exercice  précé- 
dent. En  raison  de  cette  plus-value,  le  Conseil  d'admi- 
nistration proposera  aux  actionnaires  la  répartition 
suivante  des  profits  que  nous  rapprochons  de  celle  à 
laquelle  il  avait  été  procédé  en  fin  de  l'exercice  1898- 
1899. 

Exercices 
''l898-189?r'"^~"l899-190<r 
(En  francs) 

Amortissements  sur  immeubles 
et  matériel   500.000   »      500.000  » 

Amortissements  sur  participa- 
tions industrielles   500.000       1.000.000  » 

Amortissomeats  sur  brevets   40.000   >>        40.000  » 

Réserve  légale   54.454  23       61.586  69 

Dividende  à  raison  de  16  fr.  Î30 
on  1898-1899  et  de  18  francs  en 

1899-1!)00   990.000   »   1.080.000  » 

Tantièmes  du  Conseil  d'adminis- 
tration  10.588  23       21.176  47 

Tantièmes  du  personnel   5.294  11       10.588  23 

Report  à  nouveau   28.748  22       58.3«2  53 

Sommes  égales   2.129.084  79  2.771.733  92 

Le  dividende,  pour  l'année  sociale  écoulée,  est  donc 
supérieur  de  1  fr.  50  à  celui  de  l'exercice  antérieur. 
Rappelons  que  Faction  de  cette  entreprise  est  au  no- 
minal de  300  francs,  que  la  Société  a  été  constituée  en 
octobre  1893,  pour  prendre  la  suite  de  la  Société  Géné- 
rale des  Téléphones  dissoute  et  mise  en  liquidation 
par  décision  des  assemblées  générales  des  5  juillet  et 
5  septembre  1893,  et  que  depuis  sa  constitution  elle  a 
réparti,  comme  dividendes  :  9  francs  pour  l'exercice 
1893-94  ;  G  francs  pour  1894-95  ;  12  francs  pour  1895-96  ; 
15  francs  pour  1896-97;  18  francs  pour  1897-98;  16  fr.  50 
pour  1898-99,  et  enfin  18  francs  pour  1899-1900. 

Dans  la  répartition  des  profits  du  dernier  exercice, 
les  amortissements  sur  participations  industrielles  at- 
teignent le  double  de  ceux  effectués  en  1898-1899;  cette 
augmentation  aurait  pour  but  d'atténuer  considérable- 
ment la  dépréciation  qu'ont  subie,  dans  ces  derniers 
temps,  certaines  participations. 


Société  du  Creuset  (Schneider  et  Ci-).  —  Les 
actionnaires  de  cette  Société  se  sont  réunis  en  assem- 
blée générale  annuelle  le  30  novembre  dernier. 

Les  bénéfices  de  l'exercice  1899-1900, qui  a  pris  fin  le 
30  avril  dernier,  se  sont  élevés  à  7.102.843  fr.  68.  Sur 
ces  bénéfices,  la  Société  a  cru  ne  devoir  répartir,  à  ses 
actionnaires,  qu'un  dividende  de  85  francs  par  action 
qui  n'absorbe  que  64  0/0  environ  des  profits  réalisés. 

Dans  le  bilan  on  remarque  que  les  concessions  et 
propriétés  immobilières  ne  figurent  que  pour  2  millions 
de  francs,  et  que  le  matériel  et  le  chemin  de  fer  ne  sont 
inscrits  que  »  pour  mémoire  ».  Les  chapitres  des  amor- 
tissements ont  donc  toujours  été  très  largement  pour- 
vus. 

Les  valeurs  diverses  composant  le  portefeuille  de  la 
Société  atteignent  un  montant  de  32.131.722  fr.  43.  Ce 
portefeuille  comprend,  poiir  les  sept  huitièmes,  des 
actions  et  des  obligations  de  chemin  de  fer  portées  aux 
prix  d'achat  et  qui,  à  l'heure  actuelle,  bénéficient  d'une 
plus-value  dépassant  sensiblement  25  0/0  ;  quant  au 
surplus,  il  est  représenté  par  des  titres  industriels  dont 
la  valeur  a  été  considérablement  réduite  ;  les  actions 
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de  la  Société  Métallurgique  Volga-Viehera,  par 
exemple,  ne  sont  évaluées  qu'à  100  francs  chaque. 

Constituée  en  183G  au  capital  de  4  millions  de  francs 
représenté  par  80  actions  de  50.0C0  francs,  la  Société 
du  Creusot  (Schneider  et  C'e)  a  vu  ce  même  capital 
augmenter  progressivement  jusqu'à  27  millions  de 
francs  représentés  par  7'^<.000  parts  ou  actions  de  HOO 
francs.  Depuis  sa  dernière  augmentation  de  capital, 
c'est-à-dire  depuis  1873,  la  Société  a  distril)ué  les  divi- 
dendes suivants  : 


Exercices 

Par  an 

Exercices 

Par  an 

Francs 

Francs 

1873-74  

70 

1890-91   

85 

1874-75  et  1875-76. 

50 

1891-92  à  1893-94. 

lOO 

187fi  77  à  1878-79. 

40 

1S94-95  

80 

1879-80  

60 

1895-96  611896-97. 

75 

1880-81  à  1883-8/1. 

90 

1897-9.S  

80 

188^-85  à  1888-89. 

60 

1898-99  et  99-1900. 

85 

1889-90  

70 

Les  grèves  qui  ont  éclaté  au  Creuset  au  mois  d'oc- 
tobre 1899,  et  qui  n'étaient  que  la  conséquence  des 
difficultés  soulevées  par  les  ouvriers  dès  le  mois  de 
mai  précédent,  n'ont  donc  pas  eu  de  répercussion  sur  le 
dividende.  La  Société  du  Creiisot  a  lieu  de  s'en  féli- 
citer. Ajoutons  que  ses  usines  ou  ateliers  de  Cette  et 
du  Havre  vont  bientôt  entrer  dans  la  période  de  pro- 
duction et  qu'ils  ne  pourront  manquer  de  fournir  un 
appoint  très  appréciable  de  bénélices  supplémentaires. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  6  décembre,  les  actions  de  la  Banque  I.  R.  P.  des 
Pays-Antrichicns  ne  sont  plus  négociables  qu'en  litres  munis 
de  coupons. 

Depuis  le  30  novembre,  les  14.355  obligations  nouvelles 
de  500  fr.  3  0/0  (titres  rouges),  pouvant  être  numérotées  de 
69342  à  80725,  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  Départe- 
mentaux, sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 
(titres  rouges). 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
lÈotro  marché,  se  trouve  porté  de  69.341  à  83.696. 


Depuis  le  30  novembre,  les  4.500  obligations  nouvelles  de 
500  francs  3  0/0,  pouvant  être  numérotées  de  168791  à  173462 
de  la  Société  Générale  des  Chemins  de  fer  Eccmomiques 
■sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et 
à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre-  marché,  se  trouve  porté  de  168. '<90  à  173.290 


Depuis  le  30  novembre,  les  10.000  actions  nouvelles  de 
500  fr.,  libérées  et  au  porteur,  n»'  20001  à  SOOOO,  de  la  Com- 

Eagnie  des  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
eine,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Cas  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négociables 
sur  notre  marché  se  trouve  porté  de  19.385  à  29.385. 

Les  actions  n"'  1  à  li'OOO  doivent  être  munies  de  trois  es- 
tampilles, dont  les  deux  premières  indiquent  que  le  capial 
a  été  porté  à  10  millions,  puis  réduit  à  9.692.500  francs,  la 
troisième  est  ainsi  conçue  :  «  Capital  porté  à  14.692.500  francs 
par  décision  des  assemblées  générales  extraordinaires  des 
14  mai  et  30  juin  1900.  » 

Les  actions  n"'  15001  à  20000  doivent  porter  l'estampille 
constatant  la  réduction  du  capital  et  celle  ci-dessus  transcrite. 


Depuis  le  30  novembre,  les  2.500  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  4  0/0,  n°"  34601  à  37100  de  la  Société  Gaz  et  Eaux 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  an- 
ciennes. 


Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  Hotre  marché,  se  trouve  porté  de  34.60O  à  37.100. 


Depuis  le  30  novembre,  les  7.200  actions  nouvelles  de  500 
•francs  libérées  et  au  porteur,  n»'  26801  à  34000,  de  la  Société 
Paris  France  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Pociéié,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  25.100  à  32.300 
fn"'  1  à  25100  ef  2G801  à  34000  . 

Les  actions  n»'  1  à  20000  doivent  être  munies  de  deux  es- 
tampilles indiquant  les  augmentations  du  capital  à  13.400  000 
francs  et  à  17  millions  ;  et  les  actions  n°"  20001  à  25100,  de 
l'estampille  constatant  la  dernii  re  augmentation  à  17  millions 
et  ainsi  conçue  :  «  Capital  porté  ;i  17  millions  de  francs  par 
décision  des  assemblées  générales  des  25  juillet  et  12  sep- 
tem))re  190O. 


Depuis  le  3  décembre,  les  0.000  actions  de  jouissance  delà 
Compagnie  d' s  Ports  de  Tunis,  Sousse  et  Sfax  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant,  en  remplacement 
des  6.0(jO  actions  de  capital  amorties. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote. 

A  partir  du  même  jour,  3  décembre,  les  240  obligations 
nouvelles  de  500  fr.  4  0/0  de  ladite  Société,  numérotées  de 
14409  à  14656  (déduction  faite  de  8  numéro»  sortis  au  tirage- 
avant  émission),  seront  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  seront  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin, 
soui  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations  négociables  sur 
notre  marché  se  trouve  porté  de  14.^40  à  14.580  in"  1  à  14656). 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

2'.)  novombi-p  (i  ili'ceinbre 

Or   2.324.849.10:;  2  324.303.814 

Argent...    1.112  172  693  1.110.099.8 


3  431.021.798  3.434.403.720 

Efîets  échus  liier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 

Portefeuille  Paris  |  l":^^,  Pf;]^-- ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Pai'is  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paiis  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

nentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

p.  (  Loi  du  n  mai  1834  

mohiliéres    Ex-banques  département. 

mobilières  |  ^oi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Diviaendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


29  novembre 


3.437.021.798 


7.750 
376.623.730 


540. 43J  003 
4.836.000 
227  100 
221. 863. f 09 
279.014.117 
180.000.000 
10.000.000 
2. 980. 730 
99.627  289 
100.000.000 
4. 000. 000 
18.769.092 

6.871.443 

8.407.444 
S5. 722. 287 


5.346  404.316 


182.500.000 
8  002.313 
10.000  000 
2.980.730 
9.123  000 
4.000.000 
8.407.444 
.090.123.995 
18  963.576 
11  307.763 
393. 3«7  733 
439  611.587 
79.636  27.'! 
1.946  599 
12.776.151 
1.736.997 
71.6 '6  411 


3.346  4C4.316 


6  di'combre 


3.434  403. 720• 


316.^05■ 
316.982.585 


463.617.794 
3.223.00» 
183.300 

225  4.37  336 
292.483.397 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.627.289 
100.000.000 
4.000.000 
18.770.614 

7. 514. 444 
8. 407  .-444 
42  173.509 


5  210.144.089- 


182.500.000 
8.O02.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4. 000. 000 
8.407.  U4 
4.093.143.520 
19.773.996 
10. 898.. 356 
331  SOO  246 
333.01(1  570 
64.733.476 
1  846.761 
13.719  317 
1.7.56  997 
50.441.140 


5.210.144.08» 
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Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Kiicaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.. . . 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Eénélices  nets  


10  (Iff. 

9  lIlM-. 

8  ili'i'. 

7  ili'f. 

()  lIl'C. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3. m  0 

3.697  9 

3.753.8 

3.9:i0  4 

4. 095.1 

3.1.'ill.3 

3.173.3 

3. OU. 5 

3.054  9 

3.434.4 

751.1 

791.7 

>S99.e 

1.015.7 

780.6 

361.0 

372  2 

414  4 

487.4 

.in.  9 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

28S  6 

271  0 

311.7 

301  5 

331.8 

490.3 

iS6  6 

435.5 

473.2 

459.8 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  %  0/0 

3  '4  0/0 

2  %  0,00 

1  0/00 

6  0/00 
4.771.2 

4  %  0/00 

pair 

3  047.2 

2.82d.5 

8.103  8 

6  204.9 

Le  Rendement  des  Impôts.  —  L'Administration  des 
Finances  vient  de  l'aire  le  relevé  du  rendement  des  impôts  et 
revenus  indirects,  ainsi  que  des  monopoles  de  l'Ktat, pendant 
le  mois  d'octobre  1900.  Ce  relevé  accuse  une  moins-value  de 
1.790.000  fr.  par  rapport  aux  évaluations  builgetaires  et  une 
diminution  de  15.517.600  fr.  par  rapport  à  la  période  corres- 
pondante de  1899. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  :  l'enregistrement,  5..558.0C0;  l'impôt  sur  les  opérations 
de  Bourse,  90.000;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobi- 
lières, 1.126.500;  les  sels,  28.000;  les  contributions  indi- 
rectes, 65.400  ;  les  contributions  indirectes  (monopoles), 
1.478.000  ;  les  postes,  1.088.300  ;  les  télégraphes,  052.000;  les 
téléphones,  J75.900. 

Les  moins-values  portent  sur  :  le  timbre,  9!)G.5O0  ;  les 
douanes,  1.764.000  ;  les  sucres,  9.375.300. 

Par  rapport  au  mois  d'octobre  1899,  il  y  a  augmentation 
sur  :  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  837.500;  les 
contributions  indirectes,  7.j4.0()0;  les  contributions  indirectes 
(monopoles I,  . '148. 000  ;  les  postes,  558.000;  les  télégraphes, 
703.500  ;  les  téléphones,  284.600. 

Il  y  a  diminution  sur  ;  l'enregistrement,  10.39l.f00;  le 
timbre,  513.000  ;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse,  63.500; 
les  douanes,  2.247.000;  les  sels,  144.000  :  les  sucres,  6  mil- 
lions 8(j6.00(j. 

Le  produit  des  dix  mois  écoulés  de  1900  présente,  par  rap- 
port aux  prévisions  budgétaires  une  plus  value  de  84.450.000 
francs  et  une  augmentation  de  49.03i.70O  fr.  par  rapport  au 
produit  de  la  période  correspondante  de  1899. 

Il  importe  de  remarquer  qu'en  prévision  de  l'Exposition, 
le  Parlement  avait  majoré  les  prévisions  de  certaines  branches 
de  l'impôt. 

Recettes  des  Monopoles  serbes.  —  Les  recettes  brutes 
de  l'Administration  autonome  des  Monopoles  du  royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  d'octobre  1900,  aux 
chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.093.975 

—  du  sel   403.247 

—  du  pétrole   350. 366 

Douanes   5?  6.278 

Impôt  de  l'Obrt  !..  !  273.773 

Timbres   457.933 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   84.267 

—        des  allumettes   43.394 

Total  des  recettes  brutes  pour  le  mois  d'octobre 
1900    3.233.233 

Les  débours  pendant  ce  mois  pour  achat  de 
matières,  frais  généraux,  agio  et  commission  se 
sont  élevés  à   533.778 

M  qui  fait  ressortir  un  chiffre  de  recettes  nettes 

pour  octobre  1900,  de   2.729.455 

Les  recettes  nettes  des  10  mois  écoulés  de  l'an- 
née  1900  (janvier  et  octobre  compris^  sont  ensem- 
Wede   30.821.439 

Celles  des  10  mois  correspondants  de  l'année 
1899  étaient  de   18.837.457 

Surplus  pour  l'année  1900   1.983.932 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives  et 
Mécaniques.  —  Dans  notre  numéro  du  16  novembre,  nous 
avons  rendu  compte  des  opérations  effectuées  par  cette  So- 
ciété pendant  son  exercice  social  1899-1900  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  dernier  Nous  avons  dit  aussi  que  le  dividende,  pour 
cet  exercice,  avait  été  fixé  en  augmentation  de  2  roubles  sur 
celui  de  1898-1899,  soit  à  20  roubles.  Or,  nous  apprenons  que 
ce  dividende  de  20  roubles  sera  mis  en  paiement  à  partir  du 
l'714  décembre  courant  contre  remise  du  coupon  n»  3,  aux 
guichets  de  MM.  E.  Hoskier  et  G-,  39,  boulevard  Hauss- 
mann,  Paris,  au  change  du  jour. 


Établissements  Duval.  —  i^a  Compagnie  anonyme  des- 
Ktablissenieiits  Duval,  en  présence  de  la  dépréciation  injus- 
tifiée de  ses  litres,  vient  de  faire  à  sds  actionnaires  la  com- 
munication suivante  : 

n  L'Administration  de  la  (compagnie  déclare  qu'aucune  perte 
n'a  été  subie  ni  dans  les  établissements  de  1  l''xpf)8ilion,  ni 
dans  l'ensomhic  de  l'exploilation,  et  qu'au  contraire  la  pé- 
riode do  l'Exposition  a  donné  des  bénéKces  exceptionnels. 

En  attendant  la  publication  du  bilan,  l'Administration  tient 
à  faire  savoir  aux  aciionnaires  que  1ns  recettes  du  l  ' janvier 
au  30  novembre  1900  sont  de  17.997.145  fr.  70,  supérieures  de 
1.604.678  francs  à  celles  de  1889  (Exposition)  et  de  8.020  C75 
francs  à  celles  de  1899  (dernier  exercice).  » 


Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire.  —  L'assemblée  géné- 
rale ordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  le  17  novembre. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  dos  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  commissaires,  elle  a,  ;'i  l'unanimité, 
approuvé,  tels  qu'ils  lui  étaient  présentés,  les  comptes  de 
l'exercice  1899-19U0  et  fixé  le  dividende  y  allèrent  à  45  fr.  par 
action. 

L'assemblée  a,  en  outre,  réélu  les  administrateurs  sortants, 
MM.  Emile  Leclert  et  de  Cabrol,  et  renouve  é  pour  l'exercice 
en  cours  les  pouvoirs  des  commissaires  des  comptes,  MM.  Dé- 
marest  et  Schlœsing. 

Aciéries  de  Micheville.  —  Les  actionnaires  de  la  Société 
des  Aciéries  de  Micheville,  dans  leur  dernière  assemblée 
générale  ordinaire,  ont  approuvé  les  'comptes  de  l'exercice 
1899-lVOO,  qui  se  sont  soldé.s  par  un  bénéfice  de  4.443  536  fr.^ 
en  augmentation  de  1.241.194  fr.  sur  le  précédent.  Le  divi- 
dende a  été  fixé  à  50  fr  par  action. 

Ën  vue  des  travaux  neufs  à  exécuter,  l'assemblée  a  autorisé 
le  Conseil  d'administration  à  émettre  3  millions  de  francs  en 
obligations,  au  mieux  des  intérêts  de  la  Société. 

Forges  et  Aciéries  de  Thy-Ie-Château  et  Marcinelle. 

—  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Société  des 
Forges  et  Aciéries  de  Thy-leChàteau  et  Marcinelle  a  approuvé 
les  comptes  de  l'exercice  écoulé,  qui  se  sont  soldés  par  un  bé- 
néfice de  398.795  fr.,  après  amortissement  de  la  perte  des 
exercices  antérieurs,  montant  à  158.291  fr. 

Le  dividende,  qui  a  été  fixé  à  18  fr.  par  action,  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  25  novembre. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes. 
Compagnies)  du  12  au  18  novembre  1900  (iC'  semaine) 


n  mil 

iers  ( 

e  francs) 

t-  -OJ 

Rec. 

br.  de 

Rec.  br 

.  depuis 

Désignation  des 

II 

la  semaine 

le  l"i 

anvier 

Di 

fférence 

lignes 

P' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

Etat  

2.910 

978 

975 

43.774 

42.075 

-1- 

1.638 

Parls-Lyon-Méditer. . . 

9.143 

8.340 

8.510 

408.200 

.383. 700 

-f- 

24.500 

—   Chemins  Algériens 

513 

168 

175 

7.910 

8.414 

534 

Nord  

3.7.50 

3.096 

4  786 

2' 8  88.^ 

199.H'29 

-f 

19.556 

5  649 

3  425 

3.420 

ini>  976 

1:  7  9.6 

-t- 
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7. 012 

4  m 

4.392 

2lil  8(i-2 

187  m 

-1- 

14.282 

Est  

4  850 

i  650 

3  635 

169.997 

155  504 

+ 

14.493 

Midi  

3.475 

2  057 

2.222 

98.297 

93  413 

2.884 

Est-Algérien  

898 

175 

186 

6.220 

6.667 

447 

1.137 

193 

192 

7.:î56 

7  6f5 

309 

Ouest-Algérien   

296 

fi2 

6i 

2  652 

2.,';97 

+ 

54 

Arzew  à  Kralfallah. . . 

tu 

37 

35 

1.758 

1  133 

-r 

325 

101 

29 

26 

1  i93 

1.299 

5 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


La  liquidation  de  lin  novembre  s'est  effectuée  très 
facilement  avec  des  taux  de  report  modérés,  et  la  ten- 
dance du  Marciié  s'est,  tout  d'abord,  ressentie  favora- 
blement de  celte  circonstance.  Malheureusement  cet 
état  de  choses  n'a  pas  duré;  des  liquidatif  ns  de  posi- 
tions, ont  encore  eu  lieu,  et  il  s'en  est  suivi,  f-ur  un  cer- 
tain nombre  de  valeurs,  un  recul  très  sensible  qui  a 
impressionné  presque  l'en-^emble  de  la  cote.  Heureuse- 
ment nos  Rentes  Françaises  ont  servi  de  soutien,  et 
c'est  pourquoi  on  est  mieux  au  dernier  moment,  sauf 
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sur  les  valeurs  de  traction, qui  sont  lourdes.  Quant  aux 
échanges  ils  manquent  toujours  d'animation. 

4-  ir  Nos  Renies  Françaises  ont  continué  leur  mar- 
che en  avant,  et  bien  que  ne  restant  pas  à  leurs  plus 
hauts  cours,  elles  sont  encore  en  avance  appréciable. 

Le  3  0/0  Perpétuel,  qui' clôturait  à  100  fr.  921/2  à 
terme  et  à  100  fr.  95  au  comptant,  finit,  respective- 
ment, à  101  fr.  47  1  2  et  à  101  fr.  25.  C'est  le  17  courant 
que  ce  fonds  détache  son  coupon  trimestriel  de  75  cen- 
times; Renie  3  1/2  0/0,  102  fr.  52  1/2  à  terme,  et 
102  fr.  15  au  comptant,  contre  102  fr.  et  101  fr.  95  il  y  a 
huit  jours.  Renie  Amortissable,  102  fr.  20  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  25  centimes,  et  101  fr.  27  1/2  à 
terme.  Ce  dernier  fonds  détachera,  le  2  janvier,  un 
coupon  semestriel  de  75  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  sont  à 
488  fr.,  contre  482  fr.  50;  Einprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  dit  Tonhin  83  fr.,  contre 
81  fr.  50  ;  Einprimt  de  Madagascar  83  fr.  également, 
en  avance  de  1  fr.  50;  Obligations  de  V Emprunt 
2  i/2  0/0  de  l'Indo-Chine  485  fr.,  gagnant  5  francs. 

if  Les  transactions  en  Obligations  de  la  Ville 
de  Paris  sont  toujours  animées,  et  les  demandes  se 
portent  surtout  sur  les  titres  dont  les  cours  sont  encore 
éloignés  du  pair. 

L'Obligation  4  0/0  1865,  qui  restait  demandée  à 
551  fr.,  clôture  à  553  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869, 
au  même  cours  de  425  fr.;  Obligations  3  0/0  1871, 
410  fr.,  contre  409  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1875, 
55i  fr.  50,  et  ObLigaticns  4  0/0  1876,  553  fr.  50, 
contre  551  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à 
350  fr.,  contre  348  fr.  ;  Quarts,  93  fr.  ;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  345  fr.,  contre  344  fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  405  fr.,  en  légère  moins-value  de 
1  fr.  50;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  {Em'prunt  du 
Métropolitain),  au  même  cours  de  390  fr. 

•j^  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
avaient  repris  à  3.770  francs,  accusent  une  nouvelle 

Elus-value  finissant  à  3.840  fr.  au  comptant  et  à 
.850  fr.  à  terme. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt-trois  premières  semaines  du 
second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  6.204.873  fr.  03. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  660  fr.  à  terme  et  à  665  fr.  au 
comptant,  ont  progressé,  sur  ces  deux  marchés,  à  665 
francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Comm,unales  conti- 
nuent à  rtre  ti"ès  bien  tenues.  Au  reste,  ces  titres,  en- 
tourés des  plus  sérieuses  garanties,  donnent  un  revenu 
d'environ  3  0/0,  et  participent  à  de  nombreux  tirages, 
dont  quelques-uns  sont,  comme  on  le  sait,  de  100.000 
et  de  150.000  francs. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
en  plus-value  de  1  franc  à  460  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1  879,  498  fr.,  contre  497  fr.  ;  Obligations 
Communales  1880,  493  fr.,  contre  492  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1883,  U8  fr.,  gagnant  3  fr.  25;  Obli- 
gations Foncières  1885  2  80  0/0,  452  fr.,  en  avance 
de  6  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  clôturent 
à  389  fr.  25  contre  389  fr.;  Obligations  Communales 
1892  2  80  0/0  estampillées,  454  fr.  25.  contre  453  fr. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0,  qui  étaient 
passées  à  452  fr.,  se  maintiennent  à  ce  cours  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  76  0/0  1899,  513  fr.  contre  511  fr. 

Le  groupe  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  a  été  mouvementé. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  a  été  ra- 
menée un  moment  de  1.072  fr.  à  1.040  fr.  :  elle  reste  à 
1.052  fr.  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris 
578  fr.  au  comptant  et  577  fr.  à  terme,  contre  581  fr, 
jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Lyonnais, que  nous  laissions  à  1.083  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  est  revenu,  sur  ces  deux  mar- 


chés, à  1.070  fr.  et  à  1 .065  fr.  ;  on  le  retrouve,  respec- 
tivement, à  1.077  fr.  et  à  1.070  fr. 

L'd.  Société  Générale  gagne  i  fr.,  à  612  fr.;  Crédit 
Industriel  et  Cominercial  595  fr.  ;  contre  594  fr. 

La  Banque  Internationale  de  Paris  a  reculé  de 
382  fr.  à  352  fr.  :  elle  finit  à  362  fr.  ;  Banque  de  l'Algé- 
rie 885  fr.,  contre  900  fr. 

Les  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
tneubles  de  France,  qui  avait  repris  à  127  fr.,  sont  à 
126  fr.  25;  Obligations  de  475  francs,  150  fr.,  contre 
152  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
55  fr.,  contre  52  fi. 

La  Compagnie  Algérienne  est  à  725  fr.  ;  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud,  66  fr.  à  terme  et  68  fr. 
au  comptant;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et 
d'Exploration,  80  fr.  environ,  contre  81  fr. 

La  Banque  Parisienne  est  à  500  fr.  ;  Société  Fon- 
cière Lyonnaise,  345  fr.  au  comptant,  contre  341  fr.  ; 
Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  à  son  cours  précé- 
dent de  247  francs. 

i(  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plus  lourdes  que  précédemment. 

Le  Lyon,  qui  restait  à  1.775  fr.  à  terme  et  à  1.770  fr. 
au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  à  1.775  fr.; 
Nord,  2.255  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  35  fi-.,  et 
et  2.250  fr.  au  comptant,  contre  2.285  fr.;  ^idi,  sans 
changement,  à  1.295  fr.  A  terme,  elle  cote  1.290  fr. 

L'Est  finit  à  1.035  fr.,  contre  1.050  fr.;  Orléans,  1.661 
francs  au  comptant,  perdant  14  fr.;  Ouest,  1.030  fr.  au 
comptant,  conti-e  1.040  fr. 

Les  recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  pour  la  47«  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  diminution  de  847.000  fr.  sur 
la  même  correspondante  de  1899  ;  par  suite,  les  recettes 
du  lei'  janvier  au  25  novembre  1990  sont  en  plus-value 
totale  de  83.384.000  francs  sur  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 

if  if  Le  compartiment  des  Valeurs  Industrielles  et 
Commerciales  s'est,  une  fois  de  plus,  montré  irrégulier 
par  suite  de  la  lourdeur  des  valeurs  de  traction. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
se  traitaient  à  610  fr.,  s'avancent  à  620  fr.  ;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  1.148 fr.,  à  terme  et  au  comptant, 
contre  1.136  fr.,  après  avoir  fait  1.180  fr.  à  terme,  au 
plus  haut. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  clôture  à 
301  fr  ,  contre  306  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  518  fr., 
cx-coupon  de  7  fr.  50  bruts;  Chargeurs-Réunis,  1.133 
francs,  gagnant  11  ir. 

L'action  des  Oî)i»i6i;s  de  Paris,  qui  cotait  1  .i>35  fr., 
se  maintient  à  ce  prix.  Les  recettes  de  cette  Compa- 
gnie, pour  la  48"^^  semaine  de  l'exercice  en  cours,  se  sont 
élevées  à  967.824  fr.  45,  contre 970. 150  fr.  35 pendant  la 
même  semaine  de  18£9.  Du  le'  janvier  1900  au  2  dé- 
cembre courant,  les  recettes  totales  s'établissent  à 
53.312.908  fr.  50,  contre  970.150  fr.  35  pendant  la  même 
période  de  1899.  Voitures  à  Paris,  274  fr.  au  comptant, 
contre  275  fr.  Les  recettes  de  cette  entreprise,  pen- 
dant la  seconde  semaine  de  novembre,  se  sont  établies 
à  637.764  fr.  45,  en  diminution  de  145.969  fr.  01  sur  la 
même  quinzaine  île  1899.  Pour  les  onze  premiers  mois 
de  1900,  les  recettes  totales  de  cette  Compagnie  se 
chiffrent  par  20.092.003  fr.  45,  en  augmentation  de 
2.230.201  fr.  97  sur  la  même  périede  correspondante  de 
l'anné'î  dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
a  fléehi  à  452  fr.  ;  Société  de  ï Electro-Métallurgie, 
également  moins  bien,  à  580  fr.,  en  réaction  de  30  fr.  ; 
Dyle  et  Bacalan,  262  fr. 

Les  actions  Suez,  que  nous  laission  à  3.540  fr.,  ont 
passé  à  3.558  fr.  ;  Parts  Civiles,  2.270  fr.  au  comptant 
et  2.285  fr.  à  terme,  contre  2.277  fr.  50. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction,  qui  restait  à 
163  fr.  à  terme  et  à  160  fr.,  au  comptant,  s'inscrit  res- 
pectivement à  153  fr.  et  à  154  fr.  ;  Compagnie  Fran- 
çaise pour  V Exploitation  des  Procédés  Thomson-Hous- 
ton,  1.204  à  terme,  en  réaction  de  51  fr.,  et  1.210  fr.  au 
comptant.  Contrairement  au  bruit  mis  en  circulation 
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dans  ces  derniers  jours  et  laissant  entendre  que  cotte 
Société  ne  distribuerait  aucun  dividende  pour  l'exer- 
cice lUOO,  une  note  a  paru  notiLlaut  que  l'acompte  ha- 
bituel de  25  fr.  sera  mis  en  paiement  le  mois  prochain 
et  qae  la  répartition  totale,  pour  l'exercice,  sera  de  55 
francs,  cj^ale  à  celle  de  l'année  dernière. 

La  Compagnie  (lénérale  Parisienne  des  Tramways 
(Tratmoatjs-Hud)  iinit  à  335  fr.  à  terme,  contre  34i  fr., 
et  à  336  fr.  au  comptant,  contre  346  fr.  Les  résultats 
de  cette  Compagnie,  du  Inr  janvier  au  30  novembre 
190O,  se  sont  élevées  à  S.GTO.éSS  fr.  30,  en  augmenta- 
tion de  1.89S).571  fr.  75  sur  les  onze  premiers  mois  de 
1899.  Tramways  de  l'Est- Parisien,  392  fr.  à  terme,  en 
moins-value  de  63  fr.,  et  395  fr.  au  comptant,  en  recul 
de  95  fr.  ;  actions  Tramways  de  Paris  et  du  Béparlc- 
menl  de  la  Seine,  710  fr.,  contre  740  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Française  de  Tramways,  685  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  contre  674  fr.  et  684  fr.  Société  Pari- 
sienne pour  L'Industrie  des  Chemins  de  fer  et  des 
Tramways  Electriques  {Société Parisienne  Electrique), 
232  fr.  ài  terme,  contre  250  fr  ;  Omnium  Lyonnais,  72 
francs  50,  en  moins-value  de  9  fr.50. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  recule  de 
5  fr.  à  347  fr.  ;  Compagnie  Générale  de  Construction, 
au  même  cours  de  145  fr.;  actions  Phosphates  du  Dyr, 
124  fr.,  contre  125  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  480  fr., 
sans  changement. 

Le  Métropolitain  de  Paris  a  réactionné  de  545  fr.  à 
517  fr.  ;  Société  Métallurgique  de  l'Oural- Volga,  67  fr., 
contre  65  fr.  ;  Compagnie  Nouvelle  c  es  Ciments  de 
Porlland  et  du  Boulonnais,  500  fr.  ;  Sels  Gemmes  et 
Bouilles  de  la  Russie  Méridionale,  845  fr.,  perdant 
35  fr.  ;  Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est,  1.550 
francs,  ex-cotipon  de  65  fr.,  contre  1.645  fr.  avec 
coupon  ;  actions  de  la  Société  des  Minerais  de  Fer  de 
Krivoï  Rog,  2.075  fr.  Nous  rappelons  que  le  coupon  à 
détacher  le  2  janvier  sur  ces  actions  est  de  60  fr.  nets 
pour  les  titres  nominatifs  et  de  54  fr.  10  nets  pour  les 
titres  au  porteur. 

Les  actions  des  Rafp.nerie  et  Sucrerie  C.  Say, 
qui  viennent  de  détacher  35  fr.  nets,  sont  à  1.175  fr., 
cours  demandé. 

i(  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  diverse- 
ment traités.  Néanmoins,  leur  allure  reste  satisfai- 
sante. 

Les  Fonds  Argentins  sont  toujours  très  fermes: 
Obligations  Argentines  5  0/0  1886,  kTil  fr.,  contre 
476  francs. 

La  Rente  Brésilienne  i  0/0  1889,  qui  était  revenue 
à  61  75,  a  repris  à  62;  Emprunt  de  Minas  Geraès, 
364  fr.  au  comptant,  contre  363  fr.  50. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois  5  0/0  or  1898 
sont  soutenues  à  437  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  donné  lieu  de 
nouveau  à  des  réalisations  qui  l'ont  fait  reculer  de 
69  fr.  80  à  68  fr.  95.  Eile  clôture  en  reprise,  à  69  fr.  40. 

La  Rente  Italienne,  qui  était  passée  à  95  fr.  20,  gagne 
15  centimes  à  95  fr.  35  ;  Rente  Portugaise  3  0/0,  24  25, 
contre  24  10. 

Les  Fonds  Russes  sont  en  avance,  sur  les  nouvelles,  de 
plus  en  plus  satisfaisantes  de  la  santé  du  Tsar.  La 
Rentes  0/0  1891-1894,  qui  finissait  à  84  fr.  80,  «e 
retrouve  à  85  fr.  80  ;  Rente  3  0/0  1896,  85  fr.  30  au 
comptant  et  85  fr.  75  à  terme,  contre  84  fr.  40  et  84 
francs  55  il  y  a  huit  jours.  Consolidés  i'e  et  2me  Sé- 
ries, 100  fr.  50,  gagnant  15  centimes. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  actives  et  elles  restent 
demandées  :  La  Série  B,  qui  s'était  avancée  à  48  fr.  10, 
progresse  de  20  centimes  à  48  fr.30  ;  Série  C  27  fr.  05, 
contre  25  fr.  90  ;  Série  D,  23  fr.  15,  contre  23  fr.  10. 

1*r  *  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  a 
gagne  2  fr.  à  449  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
541  tr.,  contre  537  fr.;  Bobinson  South  African  Be- 
view,  87 fr..  en  plus-value  de  4  francs. 

Le  Rio-Tinto  a  fléchi  de  1.448  fr.  à  1.389  fr.,  sur  un 
passage  du  Message  de  M.  Mac  Ivinlev  au  Parlement 
américain,  et  qui  avait  trait  aux  «  trust  »,  mais  il  clô- 
ture à  1.421;  Sosnoioice,  de  nouveau  très  mouvemen- 


tée, et  restant  à  2.500  Ir.,  contre  2.585  fr.,  après  2.4)0 
francs  au  plus  bas  ;  actions  de  la  Compagnie  Interna- 
tionale des  Wagons  -Lits  et  des  Grands  Kxpress  Euro- 
péens, 380  fr.,  en  moins-value  de  10  fr.  Du  l''r  janvier 
1900  au  20  novembre  dernier,  les  recettes  de  celte 
Compagnie  se  sont  élevées  à  11.956.787  fr.,  contre 
9.818.255  fr.  pour  la  même  période  de  1899,  soit  une 
plus-value  de  2.138.532  fr.  en  faveur  de  l'exercice  en 
cours. 

Les  o])ligations  de  la  Compagnie  Française  du  Che- 
min de  fer  de  Santa-Fé  sont  à  162  fr.  50.  Les  recettes 
de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  d'octobre  dernier,  se 
sont  élevées  à  828.000  fr.,  en  augmentation  de  32.000  fr. 
sur  le  mois  correspondant  de  1899.  Pour  les  dix  pre 
miers  mois  de  l'exercice  en  cours,  cette  Compagnie  a 
réalisé  9.100.000  fr.  de  recettes,  contre  7.915.000  francs 
pour  la  même  période  de  1899,  soit  une  augmentation, 
pour  1900,  de  1.185  000  fr.  Le  coeflicipnt  d'exploitation 
(proportion  des  dépenses  aux  recettes)  a  été,  en  1899, 
de  77  0/0;  les  recettes  ayant  très  notablement  progressé 
en  1900,  le  coefficient  a  dû  décroître  et  nous  ne  croyons 
pas  être  éloignés  de  la  vérité  en  l'évaluant  à  65  0/0,  ce 
qui  ferait  ressortir,  pour  les  dix  premiers  mois  de 
1900,  un  produit  net  d'exploitation  de  3.185.0Û0  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
faibles.  Les  Andalous,  qui  restaient  à  285  fr.,  sont  à 
277  fr.  ;  Sai-agosse,  261  fr.,  en  recul  de  4  fr.;  Nord  de 
l'Espagne,  174  fr.,  contre  180  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
peu  animées.  Obligations  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople,  275  fr.  au  comptant,  contre  267  fr.  75;  Obliga- 
tions 4  0/0  Anciennes  (Série  1894)  de  la  Compa- 
gnie Smyrne  et  Cassaba,  fermes  à  408  fr.  au  comp- 
tant; Obligations  4  0/0  nouvelles  {Série  1896),  357  fr. 
les  unités. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Il  n'y  a  rien  de  changé  dans  l'attitude  de  ce  Marché,  qui 
continue  à  se  montrer  peu  actif  et  faible,  surtout  sur  les  va- 
leurs russes. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0  passe,  cependant,  de  69  fr.  90 
à  70  fr.  4.");  Tharsis,  plus  faible,  à  214  francs  contre  226  fr.  : 
Cape  Copper,  138  francs  contre  151  francs.  Le  rapport  de  cette 
Compagnie,  qui  doit  être  présenté  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  12  décembre,  vient  de  paraître.  Il  accuse, 
pour  l'exercice  1899-1900,  au  compte  de  «  Profits  et  Pertes  », 
un  solde  de  205.734  lîv.  st.  contre  273.403  liv.  st.  Tannée  der- 
nière. Sur  ce  chiffre,  on  prélèvera,  pour  amortissements, 
10.000  liv.  st.  contre  20.000  liv.  et.  l'année  dernière.  Les  Direc- 
teurs, dans  leur  rajiport,  font  ressortir  que  les  réserves  visi- 
bles de  minerai  dans  la  mine  principale  Ookiep  s'élèvent  au 
30  avril  1900  à  13.152  tonnes  à  21  0/0  contre  20.500  tonnes  au 
30  avril  1899  et  24.000  tonnes  au  30  avril  1898.  Ils  expliquent, 
en  outre,  que  l'avantage  résultant  de  la  hausse  du  prix  du 
cuivro  a  été  largement  reperdu  par  l'augmentation  considé- 
rable des  frais  de  production,  aussi  bien  que  par  la  diminu- 
tion du  rendement  des  mines. 

L'action  Kertch,  qui  finissait  à  520  francs,  a  reculé  à  466 
francs;  fl^arjjener,  1.349  francs  contre  1.364  francs:  Huan- 
chaca,  153  fr.  50,  sans  variation  appréciable;  Chemins  Otto- 
mans, 112  fr.  25  contre  111  fr.  50  ;  Laurium  Grec  89  fr.  .50, 
en  recul  de  3  fr.  .^)0  ;  Urikany.  125  francs  contre  130  francs. 

La  Bniéprovienne.  qui  avait  fléchi  à  8.190  francs,  est  à 
2.665  francs,  ex-dividende  de  100  roubles  payé  le  30  novembre 
contre  le  coupon  n"  2.  Usines  de  liriansk,  650  francs  contre 
730  francs.  Suivant  la  Gazette  de  brancfort.  celle  Compa- 
gnie aurait  l'intention  d'augmenter  son  capital  de  4  millions 
de  roubles  afin  de  se  procurer  un  capital  d'exploitation.  Les 
anciens  actionnaires  auraient  le  droit  de  souscrire  les  nou- 
velles actions  à  202  1/2  roubles.  Aciéries  du  Bonets,  Gô5  fr., 
contre  700  francs.  Huta-Bankoiva,  3.010  francs,  en  réaction 
de  965  francs. 

Les  Transports  Electriques  de  V Exposition  sont  à  36  fr.  ; 
Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris.bl  francs,  contre 
62  francs  ;  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  96  francs.^ 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  se 
retrouve  à  .505  francs  ;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo, 
802  fr.  50.  Tout  laisse  à  croire  que  la  saison,  sur  la  côte 
d'Azur,  va  être  exceptionnelle  cette  année,  et  c'est  l'Hôtel  de 
Paris  à  Monte-Carlo  qui  est  certainement  appelé  à  en  pro- 
fiter le  plus,  en  raison  de  l'extrènie  confort  qu'il  offre. 


724 


L'ECONOMISTE  EUROPÉE^    -  France 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

llôl.Par.M.-Carlo 
Cer.Moiiac(i(pai'ts) 
Ch.  Ottomans,  nb. . 
Brasser.  Zinnner. 
C.Méc.Miili  Russi' 
Dniëprovienne  . . . 

Donetz  

Doubowaia-  Balka 
Haut- Volga  


9Q  nnv 
£à<J  IIU  V , 

6  ili'c. 

29  nov 

D  III  t. 

430  ■ . 

430  . . 

ITuta-Bankowa. . . 

3965  .. 

3699  • . 

69  90 

70  70 

Laurium  Grec  . . . 

93  .. 

92  75 

802  50 

802  oO 

Omnium  Russe  . . 

607  . 

606  . . 

38:i0  . 

,3800  .. 

Plaques  Lumière. 

781  .. 

753 

ni  50 

113_. 

Pdntgibaud  

360  .. 

360  .. 

104  .. 

97  .. 

Sud  Russe  (Soude) 

670  .. 

650  .. 

5r;  . 

.=)C0  .. 

Tharsis  

226  .. 

209  50 

b'95  .. 

2610  .. 

Usines  Briansk.. . 

730  .. 

620  . . 

700  .. 

660  . 

Usines  Cliff 

1200  .. 

li'OO  .. 

16-2S  .. 

■1580  . . 

Vieille-Montagne. 

650  .. 

640  .. 

95  .. 

93  .. 

Volga-Vicheralib. 

144  .. 

110  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  iaune. 


REVUE  COMMERCIALE 

6  décembre  1900. 

La  situation  des  récoltes  en  terre  reste  favorable;  sur 
quelques  points,  cependant,  on  commence  à  se  plaindre  du 
développement  des  mauvaises  lierbes.  Un  temps  soc  et  froid 
ferait  ces>er  cea  plaintes.  L'humidité  actuelle  est  également 
défavorable  à  la  conservation  des  betteraves  en  silos  et  au 
maintien  du  rendement  en  sucre. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


peuvent  obtenir  à  meilleur  compte  que  les  produits  indi" 
gènes.  On  a  coté  on  clôture  : 


Villes 

8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Ft. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  87 

20  12 

20  .. 

19  87 

20  37 

16  89 

16  66 

16  52 

16  :i7 

16  55 

16  87 

16  87 

10  87 

17  .. 

16  87 

16  77 

16  t)3 

16  £0 

16  23 

16  40 

16  23 

16  08 

15  87 

15  43 

15  81 

14  19 

13  89 

13  53 

13  39 

13  70 

15  20 

14  96 

14  77 

14  60 

15  32 

Sur  le  Marché  do  Paris,  les  transactions  sont  encore  peu 
actives.  Néanmoins,  la  nouvelle  que  la  Commission  S(''aato- 
riale  des  douanes  s'était  prononcée  en  faveur  de  l'adoption 
du  principe  de  la  création  des  bons  d'importation  a  exercé 
une  bonne  influence  sur  les  cours  qui  se  .sont  immédiatement 
relevés.  On  a  coté  en  clôture  : 


Courant  

•Janvier  

Janvier-Février. 

4  premiers  

4  de  mars  


22  nov. 

29  nov. 

6  déc 

20  .. 

19  87 

20  37 

20  62 

20  è2 

20  62 

20  87 

20  87 

20  87 

21  12 

21  37 

21  37 

21  62 

Farines.  —  La  boulangerie  se  montre  réservée  dans  ses 
achats.  Les  cours  des  farines  de  consommation  s'inscrivent 
sans  changement.  La  marque  de  Corbeil  est  à  29  fr.,  comme 
la  semaine  dernière.  On  cote  les  autres  marques  en  dispo- 
nible : 

22  nov.  29  nov.  6  déc. 
29  50  29  50  23  50 
28  75  28  75  28  75 
28  12  28  12  28  12 
27  12       27  12       27  12 


Marques  de  choix — 
Premières  marques.. 

Bonnes  marques  

Marques  ordiftaices . . 


Conditions  ;  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  aclieteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Le  marché  des  farines  de  commerce  a  été  également  bien 
impressionné  par  les  nouvelles  venues  du  Sénat.  Les  affaires 
sont  devenues  un  peu  plus  actives  et  les  prix  plus  fermes. 
Les  cours  de  clôture  de  la  farine-fleur  sont  les  suivants  : 


Courant  

Janvier  

Janvier-Février. . 

4  premiers  

4  de  mars  

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  La  marchandise  est  de  nouveau  très  rare  et  les 
offres  sont  des  plus  réduites.  D'un  autre  côté,  les  consomma- 
tours  portent  leur  préférence  sur  les  avoines  exotiques  qu'ils 


22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

25  87 

25  62 

26  25 

26  62 

26  62 

26  37 

23  87 

26  87 

26  87 

27  12 

27  37 

27  87 

27  5o 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

18  37 

18  12 

18  37 

18  37 

Janvier-Février. . 

iè  37 

iè  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

Seigle.  —  Les  affaires  sont  nulles.  On  a  coté  en  clôture: 


22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

15  37 

15  37 

15  37 

15  50 

Janvier- Février. . 

15  37 

i5  37 

15  50 

15  50 

15  .50 

15  .50 

15  75 

15  75 

15  75 

Huile  de  Colza.  —  Le  marché  est  sans  animation  et  la 
tendance  est  calme.  Le  disponil)le  est  à  74  francs,  contre  75 
francs  50  il  y  a  huit  jours. 

Huile  de  lin.  —  La  faiblesse  domine,  néanmoins  les  prix 
se  sont  un  peu  relevés  cette  semaine.  Lo  disponible  est  à 
72  fr.  75,  contre  72  fr.  jeudi  dernier. 


Alcool.  —  Les  cours  sont  toujours  très  bas  et  il  est  à 
craindre  que  la  production  s'en  ressente.  On  tient  l'hecto- 
litre 80°,  non  logé,  entrepôt  :  disponible  31  francs,  contre 
31  fr.  25  la  semaine  dernière. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


8  nov. 

15  nov. 

22nov. 

29  nov. 

6  déc. 

1900 

1900 

IV)  00 

1900 

190U 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

26  87 

27  .. 

26  75 

25  12 

35  25 

23  40 

23  64 

23  95 

24  15 

24  26 

23  25 

23  50 

23  12 

23  25 

23  50 

23  25 

23  40 

23  77 

23  77 

24  04 

26  72 

23  7  i 

23  92 

24  25 

24  37 

24  42 

47  81 

44  96 

44  96 

44  96 

50  67 

Paris  (roux  88»)  

Londres  

travers   

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  

New- York  moscovad) 

La  persistance  de  rimmiditc  est  défavorable  à  la  conser- 
vation des  betteraves  et  aux  charrois.  Un  certain  nombre 
d'usines  ont  heureusement  achevé  lo  travail  des  betteraves 
et  beaucoup  d'autres  sont  sur  le  point  de  le  terminer.  L'état  de 
la  température  perd  ainsi  de  plus  en  plus  de  son  influence 
au  point  de  vue  de  la  production. 

En  général,  le  marché  sucrier  est  très  ferme  et  les  prix  ont 
réalisé  une  hausse  modérée,  surtout  en  ce  qui  concerne  les 
époques  rapprochées.  La  Ctrc^/aù'É?  (3?f,s /'aèr/cawii  de  Sucre 
constate  qu'en  Allemagne  la  demande  pour  l'Amérique  se 
maintient  malgré  la  roulaison  en  Louisiane  et  malgré  l'ou- 
verture prochaine  de  la  coupe  à  Cuba.  Le  stock  des  quatre 
principaux  ports  des  Etats-Unis  était  retombé,  au  28  novembre, 
à  58.000  tonnes,  chitrre  extrêmement  bas  et  qui  ne  correspond 
qu'à  la  consommation  d'environ  une  quinzaine  de  jours.  Les 
achats  pour  l'Amérique  ne  paraissent  pas  sur  le  pomt  de 
cesser.  Les  pri/ducteurs  allemands  et  autrichiens  continuent 
à  n'offrir  la  marchandise  qu'en  quantités  modérées  pour  la 
saison.  Dans  ces  diverses  conditions,  il  semble  que  le  marché 
doive  rester  ferme. 

Les  statistiques  de  novembre  accuseront,  sans  doute,  une 
forte  production  mensuelle  en  Europe;  mais  comme  ce  fait 
est  prévu,  il  ne  fera  pas  une  impression  défavorable.  On  sait 
que  les  campagnes  tendent  à  être  de  plus  en  plus  courtes,  les- 
fabricants  augmentant  le  travail  journalier  pour  soustraire 
les  racines  à  l'altéi-ation  attachée  à  un  long  séjour  en  silo. 

A  Paris,  on  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  

4  do  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Raffiné  belle  sorte  disponible. 


£2  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

28  25 

28  56 

28  75 

28  93 

29  00 

29  ié 

29  31 

29  56 

29  68 

29  75 

30  . 

SO  12 

30  IS 

26  75 

25  12 

25  25 

102  .. 

102  .. 

102  .. 

Vins.  —  Les  vignerons  procèdent  aux  défoncemenfs  et 
aux  labours  d'arrière-saison;  dans  la  région  méridionale  ces- 
travaux  sont  même  très  avancés. 
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Dans  le  Midi  les  alïairos  sont  dilTiciles  et  l'on  trouve  dos 
vins  à  tous  prix. 

En  Provence,  il  reste  encore  beaucoup  de  cuves  pleines,  et 
les  détenteurs,  l'auto  de  logement  convenal)lp,  font  des  con- 
cessions pour  arriver  à  écouler  leurs  produits,  tlortaines 
quantités  ont  été  venlues  entre  10  et  16  l'r.  l'hectolitre,  selon 
qualité  et  couleur. 

Dans  le  liordehiis.  les  transactions  ne  sont  pas  plus  actives. 
Cependant,  il  se  lait  des  achats  à  la  iiropriété  enlre  160  et 
2U(t  fr.  le  tonneau  nu,  pour  d-'s  vins  rouges,  et  entre  120  et 
140  fr.  selon  degré  iwur  des  vins  blancs. 

Sur  les  cûles  du  Cher,  on  notî  des  ventes  dans  les  prix  de 
52  à  55  fr.  les  'ibO  litres  pour  le  vin  rouge,  avec  tendance  à  la 
hausse.  On  paye  les  vins  blancs  de  même  provenance  de  50  à 
55  francs. 

Les  prix  restent  sans  changement  dans  le  Beaujolais- 
Màconnais. 

Les  affaires  sont  moins  actives  en  Algérie,  les  acheteurs  de 
la  Métropole  ayant  généralement  terminé  leurs  opérations. 
A  Bercy-Entrepôt,  les  transactions  sont  languissantes.  La 

grande  réserve  observée  par  les  négociants  doit  être  attribuée 
à  rjncertitude  dans  laquelle  on  se  trouve  de  voir  appliquée  à 
la  capitale  la  loi  sur  les  oeirois  à  partir  du  1"  janvier  pro- 
chain. La  reprise  reste  également  soumise  au  vote  de  la  loi 
sur  les  boissons  par  le  Parlement. 

On  cote  :  Benicarlo,  35  à  40  francs;  Huesca,  34  à  43; 
Alicante,  33  à  38;  Aragon,  35  à  38;  Navarre,  34  à  38  ;  Haro, 
33  à  37;  Valence,  28  à  32;  Barletta,  38  à  42,  le  tout  à  l'hecto- 
litre et  en  entrepôt.  Les  soutirages  valent  de  115  à  140  fr.  la 
pièce  dans  Paris. 


Prix  du  Café  sur  les  principaiix  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

PJOO 

1900 

1£00 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  .. 

43  .. 

41  75 

40  75 

42  .. 

46  19 

44  .. 

41  85 

41  85 

42  47 

48  75 

46  .. 

44  25 

43  .. 

43  50 

48  12 

45  .. 

44  06 

42  18 

42  50 

41  10 

38  80 

37  11 

34  54 

39  01 

Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d"  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  


Du  1"  juillet  au  30  novembre  1900,  les  recettes  du  port  de 
Santos  se  sont  élevées  à  4.831.000  sacs,  contre  4.192.0U0  pen- 
dant la  période  correspondante  de  la  campagne  précédente. 
Celles  de  Rio  ont  été  de  1.465.000  sacs,  contre  1.936.000.  Le 
total  des  deux  ports  a  donc  atteint  6.29d.000  sacs,  contre 
6.128.000  au  30  novembre  1899. 

La  diminution  des  recettes  escomptée  depuis  si  longtemps 
par  les  haussiers  s'est  produite  et  les  prix  se  sont  élevés. 
Néanmoins,  le  mouvement  en  avant  n'a  pas  été  aussi  accen- 
tué que  beaucoup  de  spéculateurs  l'espéraient.  C'est  qu'il 
existe,  en  efl'et,  deux  autres  facteurs  avec  Ipsquels  il  faut 
compter  :  l'approvisionnement  visible,  dont  les  statistiques 
mensuelles  vont  d'ici  peu  nous  donner  le  chitïre,  qui  sera 
certainement  très  élevé,  et,  en  second  lieu,  les  perspectives  de 
la  future  récolte  brésilienne  qui  jusqu'ici  permettent  d'envi- 
sager une  forte  production. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 

8  nov. 
1900 

15  nov. 
1900 

22  nov. 
1900 

29  nov. 
1900 

6  déc. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (Buenos- 

Ayresen  suint)100k. 

106  .. 

105  .. 

110  50 

113 

116  50 

Roubaix  (qualité  pei- 

3  67 

3  65 

3  70 

3  87 

4  07 

Anvers  (   d»   )  le  kil. 

3  55 

3  52 

3  72 

3  85 

3  97 

Le  Syndicat  des  Peigneurs  de  Roubaix-Tourcoing  a  com- 
muniqué à  la  presse  la  note  suivante  :  • 

«  Le  Syndicat  des  Peigneurs  de  Roubaix-Tourcoing,  dans 
son  assemblée  du  24  novembre,  a  renouvelé  à  runanimilé  le 
vote  par  lequel  il  proteste  énergiquemeut  contre  la  suppres- 
sion du  marché  à  terme  sur  laines  peignées  de  Roubaix- 
Tourcoing  tant  qu'un  pareil  marché  existera  officiellement  à 
Anvers  et  ofticieusement  à  Leipzig. 

Cette  suppression  aurait,  en  eflct,  pour  conséquence  d'enle- 
ver au  travail  national,  au  trafic  du  port  de  Dunkerque  et  à 
la  main-d'œuvre  de  la  population  ouvrière  de  peignage  déjà 


si  éprouvée,  plusieurs  millions  de  kilograirimos  do  peignés 
(]ui  seraient  (létouriiés  vers  le  marché  international  d'Anvers 
au  \)vo\\l  exclusif  des  peignages  belges  et  allemands  et  des 
ports  d'Anvurs,  Brème  et  Hambourg.  » 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

■<:9  n()\ 

6  déc. 

1900 

19C0 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

59  50 

62  25 

64  87 

63  75 

64  62 

58  22 

60  09 

62  20 

62  92 

63  29 

51  44 

53  43 

57  32 

56  92 

56  12 

Le  Havre  

Liverpool   

New-York   

A  la  date  du  10  novembre,  M.  Henry  Neill  estimait  la  récolte 
du  colon  aux  Etats-Unis  de  9.500.000  à  9.750.000  balles.  De- 
puis, des  gelées  se  sont  produites:  M.  Neill  a  télégraphié 
qu'il  était  désormais  impossible  d'atteindre  le  chiffre  de 
9.750.000  balles  et  que  la  production  ne  pourrait  s'élever 
qu'à  9.500.(00  balles,  contre  9.100.000  balles  pour  la  der- 
nière récolte  et  plus  de  11.400.000  balUs  pour  les  deux  avant- 
dernières  récoltes.  Le  bien-fondé  de  cette  évaluation  militerait 
en  faveur  du  maintien  des  hauts  prix,  mais  de  nombreux  pré- 
cédents nous  autorisent  à  n'avoir  qu'une  confiance  limitée 
dans  les  .statistiques  américaines. 


Métaux.  —  Voici  les  moiivements  des  importations  et 
délivraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'après 
la  Circulaire  Merton  : 

Du  1"  janvier 

au  2=  quinz.    Depuis  le 

15  nov.  1900  de  nov.  1900  l"janv.l900 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Importations   249.514        11.589  261.103 

Délivraisons   242.931        11.767  254.698 

En  faveur  des  délivr. .     —6.583      +    178  —6.405 

Tonnes 

Le  stock  visible  au  15  novembre  s'élevait  à   29.400 

En  retranchant  l'excédent  des  délivraisons  de  la 
dernière  quinzaine   178 

On  obtient  le  stock  visible  au  30  novembre   29.222 

Voici  d'où  proviennent  les  importations  : 

Amé-  Espag.  Divers"  Aus- 

rique  Portug.  contr"  Chili   tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048) 

Du  1"  janvier  au 

15  nov.  1900...  144. 310  23.157  42.491  22.350  IS.L'OO  249.514 
2»  quinzaine  de 

novembre  1900  .    6.444   1.837   1.408   1.100      800  11.589 

Depuis  le l-'-janv.lSO. 760  23.994  43.809  23.450  19.0J0  2G1.103 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 

Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois . . .  »  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol:  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (1"  décembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  183  fr.  .,  contre 
183  f».  75;  Chili  1"'  marques.  188  fr.  25,  contre  187  fr.  75; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  191  fr.,  sans  ckan- 
gemeht;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton.  199  fr.  .  , 
contre  199  fr.75;  étain  Banka,  3i3  fr.  ..,  contre  348_fr.  75; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  48  fr.  75,  contre 
49  francs. 

Xavier  Gir-^rdot. 


8  nov, 
19(J0 

i;;  m.v. 

1900 

22  llnv. 

1900 

29  nov. 
1900 

5  lier. 
1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

72  2  6 

72  5 

72  13 

9 

72  10 

72   S  . 

U  15  . 

73  . 

"-3  6 

3 

73  5 

73  ..  . 

127    .  . 

128  2 

6 

12'.1  2 

6 

126  1 

3 

121  10  . 

124  10  . 

126  12 

6 

128  2 

6 

1:!6  17 

6 

123   5  . 

n  16  3 

îî  10 

17  7 

6 

17  5 

16  18  9 

n  10  7 

17  3 

9 

17  1 

10 

il  . 

It  1 1  9 

18  18  9 

19  (i 

3 

19  2 

6 

19  1 

3 

19  ..  . 

67  1 

68 

8 

i;7 

9 

68 

5 

65  10 

61  10 

68  10 

68 

6i  y 

TABLEAU 


D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

4 

Oclob 

Octdl). 

18 
Octob. 

Ocloli  . 

Nnv. 

g 

NdV. 

15 

Nov. 

22 
Nov. 

29 

Nov. 

Dec. 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

FRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (CorlJeil)   — 

27  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 

25  80 
16  68 
19  55 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

25  87 
28  87 

h 

15  12 
17  37 

25  62 
2S  87 
29  50 
20  12 
15  12 
17  37 

25  37 
28  87 
24  50 
19  87 
15  12 
17  37 

25  37 

28  87 

29  50 
19  62 
15  37 
17  87 

25  30" 
28  37 
29 

19  62 
13  50 
19  25 

23  62 
28  37 
29 

19  87 
15  12 
17  87 

26  37 
28  37 

9Q 

20  12 
15  25 
18  62 

2.5  87 

28  37 

29  » 
20  » 
15  37 
18  37 

25  62 

28  37 

29  » 
19  87 
15  37 
18  12 

26  25 

28  3Î 

20  37 
15  37 
18  37 

BESTIAUX  (à  La  Villette^ 

PRIX 

1  63 

2  17 
2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  15 

1  46 

1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 
1  93 
1  88 
1  51 

1  10 

1  5b 

1  56 
1  38 

1  07 
1  56 
1  56 
1  40 

1  11 

1  7U 

1  56 
1  3(i 

1  08 
1  70 

1  56 
1  36 

1  10 

1  63 
1  56 
1  34 

1  15 
1  70 
1  56 
1  36 

!  li 

1  69 
1  60 
1  34 

1  17 
1  56 
1  60 
1  25 

1  11 

1  69 
1  60 
1  30 

1  17 
1  69 
1  60 
1  34 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  i"  qualité  — 

Fgcule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

lin   — 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

ZI  29 
96  69 
38  11 
28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 

ôl  00 

105  lu 
41  74 
32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

» 

105  SO 
33  25 
26  » 
75  50 
85  » 
63  50 

104  ,50 
33  75 
26  » 
78  » 
86  .1 
64  » 

01  Q'î 

104  » 
33  25 
25  50 
83  » 
9J  50 
64  » 

28  06 
104  » 
33  50 
25  50 

82  » 

83  » 
63  50 

AU  . . 

103  50 
37  .. 
25  » 
78  » 
83  50 
63  5() 

Zo  lo 

103  50 
32  75 
24  50 
79  » 
83  » 
63  » 

/o  Ou 

103 
32  .50 
24  50 
74  50 
78 

63  50 

102  » 
32  » 
24  50 
77 

79  » 

63  50 

ZO  00 

102  » 
31  25 
24  » 
75  50 
72  » 
63 

20  70 

102  » 
31  ■ 
24  » 
7  «  » 
72  75 
12  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fut  et  cet.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordiu.  — 

121  25 

»  » 

140  » 
»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
»  » 

132  08 

»  » 

>»  n 

132  50 
17u  » 
180  » 

132  50 
170 

180  .. 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  " 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

127  50 
165  » 
175  » 

127  50 
165  » 
175  » 

127  50 
165  » 
175  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Laine  100  kil. 

Café                              50  kil. 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 

m  50 

"il  A  -) 
o  i 

44  56 
35  54 

72  » 

m 

47  25 

70 

110  » 
47  -25 

65  87 
10:i  50 

62  50 
10  4  _ 

59  » 

loi  .. 

48  » 

59  50 
106  » 
4()  . . 

62  25 
105  ■■, 
43  . . 

64  87 
110  .50 
41  75 

63  73 
113  « 

40  73 

64  62 
116  50 

42  >• 

MÉTAUX  (Paris) 

r  uix 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 
Fer  (Marchand)               100  kil. 

113  » 
174  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139  87 

202  » 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 

330  90 

22  68 
21  83 

188  » 

345  50 
4(i3  » 

25  .. 

22  50 

189  50 
350  » 
480  » 
25  50 
23  » 

189  » 

346  » 
472  » 

26  .. 

22  . 

187  23 
340  » 
467  » 
26  » 
22.  » 

189  » 
342  » 
461  » 
25  » 
21  » 

187  SO 
341  50 
470  » 
25  » 
21  » 

187  50 
343  25 
475  .) 

24  .. 

22  » 

187  50 
351  . 
470  » 
22  50 
21  » 

187  75 
348  73 
469  » 
22  » 
21  » 

188  25 
343  » 
467  » 

2!  .. 

20  .. 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  02 

99  95 

100  05 

100  17 

100  60 

100  47 

100  55 

100  60 

100  92 

101  47 

3  1/2  0/0  1891  

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  20 

102  30 

102  40 

102  50 

101  75 

101  90 

101  90 

loi  75 

102  » 

102  52 

Banq. de'Parisel Pays-Bas. .  — 

3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

3597 
660 
777 
813 
1805 
1.565 
3347 

3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

4.070 
728 
945 
1.053 
2.1,35 
1.890 
3.621 

4000 
6(i0 
1077 
1096 
2325 
18-40 
3524 

4000 
650 

mn 

1080 
2315 
1818 
3510 

4U0(J 
669 
1077 
1075 
2290 
1810 
3500 

3970 
663 
1086 
1077 
2272 
1800 
3505 

3900 
655 
1086 
1082 
2315 
1820 
3530 

3980 
660 
1090 
1085 
2300 
1785 
3540 

3950 
660 
1081 
10X1 
2285 
1780 
K37 

3800 
665 
11187 
1087 
2290 
1775 
3550 

3770 
660  » 
1083 
1072 
22!  IJ 
1775 
3540 

3850 

67;; 

1070 
105*. 
22?  5 
17c5 
3558 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  )• 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Comptes  courants  particuliers.. 

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3.821) 
1.866 
1.196 
828 
444 
477 
207 

4.048 
2.292 
1.125 
737 
528 
491 
319 

4.042 
2.287 
1.118 
737 
516 
446 
319 

4.070 
2.2S2 
1117 
818 

523 
480 
332 

4.023 
2.293 
1.114 
786 
511 
462 
381 

4.J24 
2.293 
1.113 
948 
517 
479 
391 

4.072 
2.300 
11)4 
844 
522 
491 
363 

4.081 
2.302 
1.111 
834 
514 
4.^0 
384 

4.029 
2.309 
1.114 
788 
512 
463 
390 

4.09U 
2.325 
1.112 
917 
.501 
519 
393 

4.095 
2.384 
l.UO 
781 
518 
460 
332 

EfCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Aulr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 
—  d'Italie  

—  —     de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.()0 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 

% 

2  » 
2.48 

3.65 
4.09 
2.85 
3.02 
5  » 
6.05 
3.94 

% 

2  « 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.75 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 
5  » 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 
A  » 
5  1) 

4  50 

4  » 
3.50 

5  » 
5  50 
4  50 

% 

3  « 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  « 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
a  50 
5  » 

/o 

3  » 

4  » 

5  . 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  >i 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
3  30 
5  » 

% 

3  » 

4  > 

5  » 
4  50 

4  • 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉlAlSSIur: 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  .'  

Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.896 
7.611 
2.635 
47,8 

Million 
defr. 

14.585 
7.9.5.5 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
de  f  r. 

14.992 
7.850 
2.585 
52,3 

Million 
defr. 

15.296 
8.330 
2.650 
54,4 

Million 
defr. 

15.286 
8.205 
2. 612 
53,6 

Million 
de  f  r. 

15.234 
8.W9 
2.633 
53,6 

Million 
de  fr. 

15.144 
8. 160 
2.617 
53,8 

Million 
defr. 

15.249 
8.172 
2.629 
53,51 

Million 
de  fr. 

13.372 
8.163 
2.618 
53,1 

Million 
defr. 

15.322 
8.162 
2.593 
53,2 

Million 
defr. 

15.175 
8.184 
2.621 
53,9 

Million 
defr. 

15.103 
8. 269 
2  587 
54,7 

Million 
defr. 

13.16S 
8.250 
2.628 
54,3 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne  'rl'l 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  4  décombre  1900. 

Le  Pri'siiliMil  Kn'ifjei'  en  Alk'Miaf;ne.  -     Le  Mai'clK'  linaïuici-. 

Jlari'lu'  iMclalliU'giqiie.  La  IM'oduclinn  des  Ghai'liunnancs.  -  -  Ia: 
-Mai'flio  numélaU'O.  —  Fonds  d'Ktat  alloniaiids. 

M.  Kn'igcr,  au  moment  où  il  passait  des  ovations 
françaises  avix  ovations  allemandes  et  se  rendait  plein 
de  conliance  à  Berlin,  a  reçu  de  l'empereur  Guillaume 
le  télégramme  suivant  : 

«  Sa  Majesté  regrette  beaucoup  que  des  dispositions 
déjà  prises  l'empêchent  de  recevoir  en  ce  moment  la 
visite  du  président  Kriiger.  » 

Je  crois  inutile  d'insister  sur  l'importance  de  ce  do- 
cument et  sur  rémotion  profonde  qu'il  a  soulevée  en 
Allemagne. 

L'Empire  ne  fera  décidément  rien  pour  le  Trans- 
vaal. 

L'incertitude  qui  pèse,  aussi  bien  sur  l'avenir  politi- 
que que  sur  l'avenir  économique,  semble  enrayer 
momentanément  l'activité  et  l'initiative  générales. 
L'allure  du  marché  linancier  est  capricieuse.  La  forte 
baisse  qu'on  avait  eu  à  enregistrer  la  semaine  dernière 
est  passée  ;  la  hausse  s'est  produite,  mais,  néanmoins, 
la  confiance  ne  semble  pas  entièrement  revenue.  On 
s'était  longtemps  plaint  de  ce  que  l'allure  plus  faible 
du  marché  métallurgique  provoquait  de  fortes  réac- 
tions sur  les  coars  de  toutes  les  valeurs  de  la  Bourse. 
Dans  les  sphères  métallurgiques,  on  commence  à  pro- 
tester contre  cette  manière  d'envisager  les  choses  et  l'on 
a  publié  cette  semaine,  dans  différents  journaux  tech- 
niques, que  c'est,  au  contraire,  la  faiblesse  de  la  Bourse 
qui  nuit  au  marché  métallurgique  en  annihilant,  pour 
ainsi  dire,  toute  confiance  chez  le  consommateur.  Le 
fait  est  que  la  faiblesse  des  bourses  a  précédé  celle  de 
la  métallurgie.  En  ce  moment  même,  on  voit  toutes  les 
conjonctures  de  l'industrie  métallurgique  s'améliorer 
progressivement  et  la  Bourse  persister  dans  ses  mau- 
vaises tendances.  Une  grande  partie  des  usines  qui 
avaient  eu  à  souffrir,  cet  automme,  d'un  chômage 
prolongé,  recommencent  à  travailler  d'une  façon  noi'- 
male. 

On  n'a  pas  de  moins  bonnes  nouvelles  des  charbon- 
nages. Ils  travaillent  très  activement,  et  bien  que  les 
commandes  n'aient  plus  cette  allure  de  panique  qui 
les  avait  caractérisées  au  début  de  la  saison,  les  char- 
bonnages vendent  leur  maximum.  On  annonce  pour 
tous  une  augmentation  importante  de  dividende  ;  il  se 
confirme  que  la  «  Gelsenkirchener  Gesellschaft  »  don- 
nera un  dividende  de  2  0/0  plus  élevé  que  l'année  der- 
nière. 

La  valeur  moyenne  de  la  tonne  de  charbon  de  terre, 
qui  était,  en  1898,  de  7  marks  37,  atteint,  en  1899,  7 
marks  77,  soit  une  différence  de  40  pfennig  =  5.4  0/8  ; 
tandis  que  la  valeur  de  la  tonne  de  lignite,  qui  avait 
subi  une  baisse  depuis  plusieurs  années  et  en  1898 
atteint  2  marks  29,  est  remontée  de;5  pfennig=  1.3  0/0, 
soit  2  marks  32.  La  valeur  totale  du  charbon  de  terre 
extrait  a  atteint  : 

Marks 

En  1899    789.632.229 

En  1898   710.232.6 /G 

celle  de  la  lignite  : 

Marks 

En  1899   78.375.215 

En  1898   73.380.148 

de  sorte  que  la  production  totale  pour  l'Allemagne  re- 
présente une  somme  de  : 

Mai'ks 

1899   868.007.464 

1898    783.012.8:^4 


soit  un  excédent,  pour  1899,  de  84  ;i9'i.b20  marks, 
10.7  0/0  sur  l'aunéo  précédente.  L'augmentation  ^e^a 
encore  plus  forte  pour  1900. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est  toujours  facile. 
L'année  dernière,  à  la  liquidation  de  novembre,  l'ar- 
gent était  au  taux  de  6  1/4  0/0;  cette  année,  il  était 
à  4  1/4  0/0.  Le  taux  de  l'escompte  libre  est  aujourd'hui 
à  ï  3/4  0/0  contre  5  3/4  0/0  rann'''o  dernièro.  La  prin- 
cipale cause  de  (î^tte  facilité  de  l'argent  est  daus  la 
raréfaction  des  opérations  de  Bourse  et  dans  la  dimi- 
nution des  émissions  de  valeurs  industrielles  qui 
étaient  si  fréquentes,  l'année  dernière,  à  cette  époque, 
On  peut  même  considérer  cette  dernière  circonstance 
commeun  bienfait  appréciable.  Le  marché  des  valeurs 
industrielles  n'était  pas  saturé  mais  débordé,  et  l'on  se 
demande  ce  qu'il  aurait  pu  advenir  si  l'on  avait  con- 
tinué, comme  par  le  passé,  à  en  émettre  à  jet  continu. 
Les  disponibilités  monétaires  de  l'Allemagne  ne  sont 
pas  suffisantes  pour  maintenir  les  valeurs  déjà  exis- 
tantes aux  cours  où  devraient  Ips  pousser  naturelle- 
ment les  dividendes  qu'elles  représentent  :  que  serait-ce 
si  l'on  n'avait  enrayé  ?  L'arrêt  des  émissions  de  va- 
leurs à  dividendes  a  eu  cet  autre  résultat  de  i-affermir 
considérablement  les  cours  des  valeurs  à  intérêt  fixe  : 
fonds  d'Etat  allemand  et  étrangers  dont  la  tenue  est 
excellente  en  ce  moment  et  qui  ont  visiblement  les 
préférences  du  public.  Cependant,  il  est  bon  de  faire 
observer  qu'on  a  des  indices  certains  que  l'activité 
des  émissions  recommencera.  Le  public  intéressé  à  la 
prospérité  des  banques,  et  c'est  tout  le  public  financier 
allemand,  tire  trop  de  profits  de  ces  opérations  pour 
ne  pas  les  souhaiter  et  travailler  énergiquemcnt  à  leur 
retour. 


MoMÉoiis  ÉGonofflîpes  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  {milliers  de  marks) 

1900 

1899 

30  nov. 

Bi(.23niiv. 

30  nov. 

0:1.23  nu  V. 

Métal  et  or  en  lingots  

814  163 

-  11  682 

729.755 

-  19.6i8 

22  696 

-  473 

20  700 

-  680 

12.813 

+  902 

14  47S 

+  2.4«S 

852  472 

+  36.878 

977  409 

+  28  3)1 

Prêts  sur  titres  

68.970 

+  2.241 

74  (102 

4-   5  43;. 

5.2.S1 

324 

9.569 

-  869 

SB  t2S 

-  25  647 

(;4.C3i) 

-  271 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  niod. 

30.000 

non  mod. 

1.1 6H  141 

+  2;.  lus 

1  147  544 

+  18.987 

Autres  engagements  à  vue.. . . 

496.216 

-  25-517 

3r 0.238 

-  5.(iC9 

50.568 

+  1.244 

42.161 

-1-  928 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  do  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Tauï 

de 
l'esc. 

% 

890 

1.043 

532 

698 

64 

4-  177 

5 

31»  ..   

8Î8 

1.096 

488 

729 

75 

-1-  8t 

831 

1.088 

4H1 

716 

70 

-i-  76 

» 

15  •.. 

832 

1.C91 

54â 

732 

72 

-1-  74 

22  »   

831 

1.113 

343 

783 

66 

+  46 

» 

29  »   

725 

1.344 

456 

972 

109 

-  292 

718 

1.293 

456 

913 

89 

-  249 

15  »   

7 'il 

1  219 

497 

833 

78 

—  132 

» 

22  »   

792 

1.185 

504 

828 

69 

—  67 

31   

767 

1.233 

463 

837 

74 

-  140 

» 

7  n.,v  

769 

1.212 

431 

832 

68 

-  116 

I^î  )  

790 

1.1-8 

485 

822 

74 

-  55 

23   

3Ô  »   

82(; 

1 . 1 40 

522 

816 

67 

+  14 

» 

814 

1.166 

49(i 

8:i2 

69 

-  23 

Les  Industries  textiles  en  Silésie.  —  La  statistique  sui- 
vante publiée  pur  la  Sociélé  U'assuranci  .s  iiultuelles  des  in- 
du.stries  te.xlilos  do  Silésie  monlro  lo  dùveloppement  qu'ont 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  — 


Angleterre 


pris  depuis  dix  ans  les  industries  textiles  en  celte  province 

Total  des  salaires 
Nombre  servant  de 

Années  d'ouvriers  assurés  base  à  l'assurance 


1  QQ7 

OÎ5 .  uOO 

40.001 

16.593.276 

4 1.636 

17.712.889 

42.375 

18.383.629 

42.433 

18.570.C32 

43.169 

18  9.54.008 

45.097 

20  043.188 

1894  

46.49i 

20.752.128 

47.853 

21.677.105 

1896  

50.460 

24.256.104 

1897  

51.208 

24.105.741 

1898  

5-3.464 

25.;349.169 

5!2.875 

26.129.365 

La  Consommation  de  la  Betterave  sucrière.  —  Pen- 
dant la  campagne  1898  99,  la  conBommation  de  betteraves 
sucrières  a  été  de  243  millisns  de  quintaux  contre  274  mil- 
lions pendant  la  campagne  précédente. 

Il  a  été  consommé  les  quantités  suivantes  de  betteraves 
sucrières  : 

Années  Quintaux  Années  Quintaux 


189^-99    243.012.844  1893-94. 

1897-98   273 . 957 . 880  1892-93  . 

1896-97   274.432.028  1891-92. 

1895-96   233 . 4.^)6 .328  1890-91 . 

1894-95   290.420.590  1889-90 . 


.  212.887.030 
.  l;'G.2«.794 
189.760.044 
.  212.466.3S8 
.  190.452.704 

Sur  les  4.927.771  tonnes  produites  par  l'Europe  pendant  la 
campagne  de  1898-99.  l'Allemagne  a  fourni  34.9  0/0. 

La  cote  moyenne,  à  Magdebourg.  a  été  de  10  mka  93  par 
quintal  pour  le  sucre  à  88  0/0.  de  24  mks  15  p  iur  le  sucre 
raffiné  fin,  de  23  mks  58  pour  le  sucre  mélissé  I  et  de  2  mks  47 
pour  la  mélasse  de  betterave  I. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  le  5  décembre  1900. 

La  tendance  générale  est  assez  irrégulière  :  on  constate  que 
les  valeurs  locales  et  les  valeurs  dépendant  de  Vienne  .sont 
lourdes:  les  fonds  internationaux  restent  stationnaires. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé.  87  20;  Turc  D,  2i  90;  Lom- 
bards, 26  3).  Clôture  soutenue. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  5  décembre  1900. 

L'Emission  des  Bons  de  l'Echiquier.  —  Les  Emissions  de  ISovembre. 
—  La  nouvelle  Loi  sur  les  Sociétés.  —  I.,e  Slock-Exchange.  — 
L'Ouverture  du  l';iriement.  —  Le  Parti  irlandais. 

L'émission  des  bons  de  l'Echiquier  n'a  pas  remporté 
un  grand  succès;  on  offrait  3.U00.00')  de  liv.  st.,  les 
demandes  n'ont  atteint  que  6.263.500  liv.  st.  :  le  prix 
moyen  o))tenu  a  été  de  98  liv.  st.  2  sh.  10  d.  ;  les  sous- 
criptions à  97  liv.  st.  18  sh.  reçoivent  environ  65  0/0; 
au-dessus  «le  ce  taux,  le  total  des  demande-;  a  été  accordé. 
Les  condiiions  de  cette  opération  sont  donc  moins  favo- 
rables que  relies  de  la  précédente  où  le  taux  minimum 
avait  été  de  98  liv.  st.  0/0. 

Cet  emprunt  a  grossi  le  chiffre  des  émissions  faite.s 
pendant  le  mois  de  novembre.  Mais,  même  en  n'en  tenant 
pas  compte,  il  faut  reconnaître  que  ce  chiffre  est  eu  aug- 
mentation sensible  sur  celui  du  mois  d'octobre.  Etant 
donné  le  peu  d'auimati&n  dont  le  mHrché  a  fait  preuve 
et  le  manque  d  initiative  que  les  divers  groupes  ont 
montré,  c-^  fait  mérite  d'être  signalé. 

En  novembre,  on  a  compté  48  émissions  nouvelles 
pour  un  capital  de  21.395.000  liv.  st.,  contre  25  émis- 
sions pour  un  capital  de  6.742.000  liv.  st.  en  octobre. 
Dans  les  chiffres  do  novembre,  les  emprunts  publics 
sont  au  nombre  de  3  pour  4.040.000  liv.  st.;  les  Sociétés 
commerciales  ou  industrielles  au  nombre  de  23  pour 
12.406.000  liv.  st.;  les  Sociétés  anciennes  au  nombre  de 


20  pour  3.859.000  liv.  st.,  et  les  Compagnies  minières 
au  nombre  de  2  pour  l.OOO.OOU  de  livres  sterling. 

Comme  ces  chiffres  vous  l'indiquent,  ce  sont  les  pro- 
motions d'affaires  industrielles  nouvelles  qui  ont  eu  le 
plus  d'importance  :  cela  tient-il  à  une  reprise  d'activité 
et  fau  Irait-il  en  conclure  que  nous  sommes  au  début 
d'une  campagne  d'affaires  ?  Cette  augmentation  du 
nooiJtre  des  émissions  parait  tenir  à  d'autres  causes. 
Vous  savez  que  la  loi  sur  les  Sociétés  a  été  considéra- 
blement modifies  et  que  le  régime  nouveau  est  appli- 
cable à  partir  du  ler  janvier  prochain.  Cette  loi  a  été 
fortement  discutée  et  son  interprétation  a  déjà  soulevé 
de  nombreuses  difficultés  qui  ne  pourront  guère  être 
levées  tant  que  l'application  de  la  loi  n'en  aura  pas 
fait  comprendre  le  sens. 

Pour  tourner  ces  difficultés,  bien  des  promoteurs  de 
Sociétés  ont  voulu  se  hâter  de  constituer  leurs  affaires 
sous  le  rc'gime  de  l'ancienne  loi  et  c'est  ce  qui  explique 
l'augmentation  des  émissions  dont  je  "viens  de  vous 
parler;  il  est  à  prévoir,  pour  la  même  raison,  que  les 
chiffres  de  décembre  seront  encore  plus  élevés. 

Le  Stock-Exchange  reste  toujours  aussi  peu  actif, 
bien  que  la  situation  générale  n'ait  pas  subi  de  modi- 
fications sensibles  :  un  fait  aurait  même  pu  déterminer 
une  reprise  :  c'est  le  relus  opposé  par  l'empereur  d'.\l- 
lemagne  à  la  demande  d'entrevue  que  lui  avait  adressée 
le  Président  Kniger.  liien  que  cet  incident,  venant 
après  les  manifestations  françaises,  ait  produit  une 
lionne  impression  dans  le  pav's,  l'Angleterre  n'a  pas 
assez  cru  à  la  possibilité  d'une  intervention  des  puis- 
sances étrangères  dans  ses  affaires  du  Transvaal, 
pour  qu'elle  ait  exagéré  l  importance  de  la  dépèche  de 
Guillaume, 

En  attendant,  les  nouvelles  d'Afrique  sont  peu  sa- 
tisfaisantes :  les  guérillas  sont  funestes  aux  troupes 
anglaises,  et,  dans  la  colonie  du  Cap,  on  constate  un 
mouvement  qui  pourrait  bien  ne  pas  tarder  à  prendre 
des  proportions  graves.  C'est  la  persistance  d'un  pa- 
reil état  de  choses  qui  est,  au  fond,  la  vraie  cause  de 
l'inaction  du  Stock  Exchange. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  situation  est  bonne  et 
l'on  ne  croit  pas  à  un  renchérissement  sensible  de 
l'argent  avant  la  fin  de  l'année  ;  les  dépendes  du  Gou- 
vernement suffisent,  d'ailleurs,  à  entretenir  l'aisance. 

La  souscription  aux  bons  de  l'Echiquier  n'a  pas 
donné  au  Trésor  les  ressources  suffisantes  pour  faire 
face  aux  remboursements  du  mois  actuel;  nous  ne 
tarderons  pas  à  savoir  sous  quelle  forme  le  Chancelier 
de  l'Echiquier  empruntera  les  fonds  dont  il  a  besoin 
pour  couvrir  les  frais  de  la  guerre;  mais,  en  attendant, 
il  procédera  mardi  prochain  à  une  nouvelle  émission 
be  bons  du  Trésor  qui  épuisera  ses  crédits. 

Le  Parlement  s'est  réuni  lundi  dernier  et  l'on  sait 
que  le  but  de  cette  convocation  est  une  demande 
d'autorisation  de  dépenses  pour  la  guerre. 

Les  deux  premières  séances  n'ont  présenté  aucun 
intérêt  :  elles  ont  été  uniquement  consacrées  à  la  nomi- 
nation du  speaker  qui  est,  comme  pour  le  Parlement 
précédent,  M.  ^Y.  C.  Gully,  et  à  la  prestation  de  ser- 
ment des  nouveaux  députés. 

Le  seul  inci  lent  à  relever,  c'est  l'absence  des  députés 
irlandais,  qui  vont  se  réunir  le  11  décembre,  à 
Dublin,  en  convention  nationale,  sur  la  convocation 
de  M.  O'Briea.  Un  parti  compact  et  uni  peut  sortir 
de  cette  convention  :  c'est  ce  qui  fait  qu'on  en  attend 
les  résultats  avec  quelque  curiosité. 


luforiiiatious  Écouoniipes  et  îiiiancières 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

6  décembre  1900 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   41  220  000 


Total. 


.220  000 


ACTIF  LlV.  st. 

Deite  fixe  de  l'Etat...  11.013. 100 

Renies  imnîobillsées .  6.159.900 

Or  monnayé  et  lingols  29.4t5.000 

Total   41.220.000 
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Département  des  opérations  de  banque 
lAv.  st. 


PASSIF 

Capital  social ....... .  14.523.000 

3.1S2.000 


Réserve  et  profits  et 

perles  

Trésor  et  administra- 
tion publique   5. 914. 000 

Comptes  particuliers.  40.858  000 

Billelsàsept jours, etc.  1^3  000 


Total   64.610  000 


ACTIF  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18.176.000 

Portefeuille elavances  26.949  000 

Billets  én  réserve   11.766  000 

Or  et  argent  monnayés  1.159.000 


Total   64.650.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


30  aoùtj  

B  sept  

13  »   

20  

21  «   

4  octobre  

11  »   

18  »  :  

25  •   

i"  novembre 
8  »   

15  »   

22  r   

29  »  .... 

6  décembre  . 
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35.371 
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49.191 
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23.336 

47  33 

36.U66 

30.080 

46.540 

41. 234 

23.761 

50  89 

36.417 

29.563 

43.605 

39.425 

24.629 

53  87 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  93 

36. 107 

29.499 

45.037 

39.137 

24.382 

53  98 

34  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

33.473 

29.709 

49.558 

45.945 

21.479 

43  20 

32.8(12 

29.4;9 

49.027 

45.799 

21.0J7 

42  89 

32.385 

29.522 
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45.350 

20.338 
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29  660 
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31.204 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londrea» 


Londres,  5  décembre  1900. 

La  tendance  générale  du  marché  reste  très  calme;  il  ne 
s'est  pas,  d'ailleurs,  produit  d'événement  susceptible  de  mo- 
difier sensiblement  les  dispositions  du  public  et  le  seul  fait 
favorable  que  neus  ayons  à  constater,  c'est  la  bonne  tenue 
du  marché  monétaire,  dont  les  dispositions  paraissent  devoir 
se  maintenir 

On  annonce  pour  mardi  prochain  une  émission  Je  deux, 
millions  de  livres  de  bons  du  Trésor,  dont  un  million  pour 
remplacer  les  bons  échus  et  un  million  de  nouveaux  bons. 

Les  Consolidés  sont  à  97  13/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  mouvementés. 

L' Extérieure  d' Espngr.p.  est  à  69  3/4  ;  l'Italien  se  re- 
trouve à  9i  3/4;  les  Fonds  Ottomans  sont  calmes. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Américaines  reste  ferme. 
Les  fonds  argentins  sont  bien  tenus.  On  cote  :  Argentin 
6  0/0  1886  94  ./.,  Funding  95  1/8  et  Rescission  60  1/2.  Lo 
Brésil  li  0/0,  est  à  m  5/8. 

Les  Chemins  anglais  sont  calmes  et  les  Chemins  améri- 
cains retrouvent  des  demandes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  88  3/8,  VErié  à  16  1/2,  le  Nor- 
thern Pacific  à  8i  ./.,  VAtchison  à  40  3/4  et  le  Norfolk  à 
83  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


.Vienne,  5  décembre  1900. 

Le  Marché  linancier.  —  La  Métallurgie.  —  Les  Charbonnagc^s.  — 
Relations  avec  rAl'ri(iui>  oi'iciitale.  —  Les  Dépenses  de  hi  Hon- 
grie doiiuis  .30  ans. 

La  situation  politique  reste  fort  troublée  en  Autriche, 
mais  il  faut  reconnaître  que  toute  cette  agitation  ne 
dépasse  pas  les  cercles  des  journaux  et  des  politiciens. 
En  Bohême,  en  Hongrie,  dans  toutes  les  provinces  de 
l'Autriche,  ce  ne  sont,  à  lire  nos  journaux,  que  luttes 
enflammées.  Cependant  le  calme  e^t  profond  partout 
et  l'ordre  n'est  troublé  nulle  part. 

Le  Marche  linancier  reste  plongé  dans  le  marasme. 
La  semaine  dernière  on  avait  constaté  une  tentative 
de  reprise  des  affaires  et  un  commencement  de  hausse. 
On  crut  un  instant  que  le  mouvement  serait  durable  : 
il  n'a,  hélas!  pas  eu  de  lendemain.  Une  accalmie  pro- 


fonde a  succédé  à  deux  jours  de  reprise  et  dt-puis  plus 
d'une  semaine,  on  n'a  plus  enrej.;iHtré  un  seul  ordre 
important  à  la  Bourse  de  Vienne.  La  réaction  qui  s'est 
produite  dernièrement  à  la  bourse  de  Berlin  a  achevé 
d'écraser  notre  Marché  ! 

D'autre  part,  on  n'a  pas  de  bonnes  nouvelles  du  mar- 
ché métallurgique.  La  diminution  des  commandes  qui 
est  réelle,  mais  en  somme  assez  minime,  cause  encore 
moins  d'inquiétudes  que  la  perspective  de  l'envahisse- 
ment du  pays  par  les  fers  américains.  Les  importations 
sont  déjà  assez  nombreuses  pour  inspirer  de  légitimes 
craintes  et  l'on  sait,  en  outre,  qu'il  se  prépare  aux 
Etats-Unis  toute  une  organisation  pour  le  placement 
des  fers  en  Europe.  L'Autriche,  dont  les  usines  sont 
moins  en  état  de  lutter  que  celles  d'autres  pays,  est 
particulièrement  menacée  et  le  sait.  De  là,  un  arrêt  dans 
l'essor  de  nos  métailurgies  qui  s'occupent  simplement 
de  livrer  les  commandes  arrivées. 

Je  vous  ai  déjà  parlé  des  négociations  diverses  qui 
avaient  été  entamées  avec  l'Administration  des  mines 
et  métailurgies  «  Archiduc  Frédéric  »  pour  l'achat  de 
ces  établissements.  Jusqu'ici  tous  les  pourparlers 
avaient  échoué.  Or,  nous  appi-enons  aujourd  but  qu'un 
groupe  de  capitalistes  allemands  à  la  tête  duquel  se 
trouve  une  banque  berlinoise  :  la«  Darmstadterbank  » 
tente  de  se  rendre  acquéreur  de  ces  établissements.  En 
principe,  on  est  d'accord  sur  le  prix  total  lixé  par  l'Ar- 
chiduc lui-même  et  qui  est  de  36  millions  de  florins,  et 
l'on  ne  discute  plus  que  sur  des  questions  de  détail. 

Les  Charbonnages  de  tout  l'Empire  sont  en  pleine 
prospérité.  Ils  fournissent  et  vendent  le  maximum  de 
leur  production.  L'exercice  aura  été  très  fructueux 
pour  eux.  Cependant  on  ne  voit  aucun  changement 
notable  des  cours  de  leurs  valeurs  en  Bourse. 

J'apprends  que  le  Gouvernement  autrichien  vient  de 
s'entendre  avec  la  Compagnie  de  navigation  à  vapeur 
du  Lloyd  autrichien  pour  assurer  régulièrement  les 
communications  entre  Trieste  et  la  côte  orientale 
d'Afrique.  On  présume  qu'il  y  aura  dix  voyages  par 
an.  Les  paquebots  toucheiont  à  Massaouah,  Djibouti, 
Aden,  Mombasa,  Zanzibar,  Beïra,  Lourenço  Marquez 
et  Durban.  Ces  ports  constituent  déjà  actuellement  un 
débouché  pour  quelques-uns  des  principaux  articles 
de  l'industrie  autrichienne,  comme  le  sucre,  la  farine, 
le  bois,  les  meubles  en  bois  courbé,  les  habits  confec- 
tionnés, les  machines  et  articles  en  fer,  les  articles 
émaillés,  les  allumettes,  le  savon,  le  ciment,  le  papier, 
la  bière,  les  conservas  et  les  cotonnades. 

On  s'attend  à  ce  que  la  nouvelle  ligne  donne  une 
impulsion  au  commerce  autrichien  dans  l'est  et  le  sud 
de  l'Afrique  et  l'on  espère  qu'avec  la  pacification  du 
Transvaal  et  de  l'Etat  libre  d'Orange  et  la  reprise  du 
commerce,  une  quantité  considérable  de  produits 
industriels  autrichiens  trouvera  marclié  dans  ces  pays 
par  la  voie  de  la  baie  de  Delagoa. 

M.  Jules  Benke,  de  la  Chambre  hongroise,  a  publié 
un  travail  fort  intéressant  sur  la  marche  des  dépenses 
puitliques  en  Hongrie.  De  1868  à  1897,  en  30  ans,  le 
service  des  pensions  a  passé  de  2.864  à  8.416  millions 
de  florins  et  celui  de  la  Dette  publique  de  48.521  à 
132  millions. 

Les  dépenses  du  Ministère  de  l'Intérieur  ont  passéde 
9.5  à  15  millions,  celles  du  Département  des  Finances 
de  5.231  à  10  millions,  celles  du  Ministère  des  Cultes 
et  de  l'Instruction  publique  de  1  à  10  millions  ;  enfin, 
les  dépenses  du  Département  de  la  Justice  se  sont 
accrues  de  3  à  14  millions.  Les  dépenses  nettes  du 
budget  de  l'Etat  ont  passé  de  111  à  261  millions  de 
florins.  Mais  les  recettes  ont  également  suivi  une 
marche  constamment  ascendante.  Les  impôts  directs 
ont  augmenté  de  58  à  108.5  millions  et  les  impôts 
indirects  de  12  à  77  millions  de  florins  ;  le  monopole 
des  tabacs,  qui  ne  rapportait  que  14  à  15  millions 
jusqu'en  l'année  1876,  donne  aujourd'hui  un  revenu 
net  de  33  millions.  Les  recettes  des  chemins  de  fer  de 
l'Etat  se  sont  accrues  dans  une  mesure  beaucoup  plus 
considérable:  de  1.158  millions  en  1870  à  34.057  mil- 
lions en  1897.  Quant  à  la  Dette  publique,  elle  a  passé 
de  268.85  à  2.212.98  raillions,  mais  cette  augmentation 
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est  presque  compensée  par  l'accroissement  de  la  valeur 
des  immeubles  de  l'Etat,  de  324  97  à  1.678.03  millions 
de  ilorins.  M.  Benke  dit,  en  guise  de  conclusion,  que 
le  Gouvernement  doit  teiÀv  la  main  à  empêcher  toute 
augmentation  insuffisamment  motivée  des  dépenses 
publiques,  afin  de  ne  pas  compromettre  l'équilibre 
budgétaire  auquel  on  n'est  arrivé  qu'au  prix  de 
grandes  difficultés. 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Hongrois.  —  Les  recettes 
des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  hongrois  se  sont  élevées  pendant 
les  trois  premiers  trimestres  de  l'année  courante,  à  un  total  de 
144.503.574  couronnes,  dont  ;]6.237.920  couronnes  reviennent 
au  trafic  des  voyageur.s  et  108.262.654  couronnes  à  celui  des 
marchandises.  Par  rapport  à  la  même  période  de  1899,  il  y  a 
une  augmentation  de  plus  de  9  millions  de  couronnes,  exclu- 
sivement due  à  l'accroissement  du  trafic  des  marchandises. 


Coarpier  de  la.  Biknrtse  d«  Vienne 


Vienne,  6  décembre  1900. 
Le  Marclié  est  mal  disoosé,  les  réalisations  sont  importan- 
tes et  les  allaires  nouvelles  nulles;  les  cours  restent  généra- 
lement faibles. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autricbier  673  30  ;  les  Lombards 
112  50:  la  Lnenderbank,  411  ..;  Itis  Tal)acs,  291  ;  les  Chemins 
de  fer  AutiicEiéns,  666  50;  l'Alpine,  440  50.  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  6  décembre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Après  avoir  commencé  la  semaine  en  faisant  preuve 
d'une  certaine  fermeté,  le  marché  à  terme  s'alourdit 
sans  raison  apparente. 

Des  réalisations  se  poursuivent  encore,  à  Paris,  dit- 
on,  et  bien  qu'elles  ne  soient  pas  considérables,  il  n'en 
est  pas  moins  vrai  que  les  acheteurs  se  tenant  sur  une 
réserve  extrême,  la  contrepartie  est  difficile  à  trouver. 

Le  4  0/0  Brésilien  est  peut-être  la  seule  valeur  en 
tendance  de  rejtrise,  probablement  sur  la  fermeté  du 
change  à  Rio.  On  cote  61  5/16  à  61  1/8. 

Les  valeurs  espagnoles,  dont  on  se  plaisait  à  relever 
la  résistance,  Unissent  par  fl-^chir. 

L'Extérieure  perd  le  cours  de  61)  et  clôture  à  68  7/lU. 

L'action  Saragosse  recule  à  262  et  le  Nord  d'Espagne 
à  179. 

Les  valeurs  ottomanes  résistent  bien  et  ne  perdent 
que  de  minimes  fractions  ;  on  cote  le  G,  25  60  et  le  D, 
22  70. 

Le  Métropolitain  débute  à  514  pour  fléchir  à  505  et 
reprendre  ensuite  à  51o  50  sur  les  rachats  du  découvert. 
La  Parisienne  fait  235  et  231. 

Malgré  la  fermeté  du  cuivre  et  des  valeurs  cupri- 
fères à  New-York,  le  Rio  a  perdu  un  moment  le  cours 
de  1400;  nous  le  trouvons  en  clôture  à  1422. 

Sur  le  marché  au  comptant  on  constate  encore  une 
certaine  dépréciation  des  cours  due  au  manque  presque 
complet  des  demandes,  car  les  offres  ne  sont  que  peu 
importantes.   

Mormatioiis  tmmm  et  Muancières 


Chambre  Syndicale  des  Agents  de  Change  de 
Bruxelles.  —  La  Chambre  syndicale  des  agents  de  change 
de  Bruxelles  avait  convoqué  les  représentants  et  sénateurs 
de  l'arrondissement  de  Bruxelles  à  une  réunion  au  Palais 
de  la  Bourse,  le  12  novembre,  à  l'effet  de  leur  soumettre  un 
avant-projet  de  loi,  apportant  modification  à  la  réglementation 
de  la  profession  d'agent  de  change.  Les  sénateurs  et  députés 
belges  ont  répondu  nombreux  à  cet  appel. 

M.  Marcel  Bovy,  président  de  la  Chambre  syndicale  des 
agents  de  change,  a  exposé  les  motifs  qui  militent  en  laveur 


de  la  révision  de  la  loi  sur  cette  importante  corporation.  A 
diverses  reprises  on  a  sollicité  la  faveur  de  voir  les  Chambres 
législatives  discuter  un  projet  de  loi  relatif  à  cette  question, 
mais  toutes  les  démarches  et  sollicitations  sont  restées  lettre 
morte.  Estimant  que  cette  question  est  d'intérêt  public  et 
d'une  urgence  incontestable,  la  Chambre  syndicale  fait  appel 
à  l'initiative  parlomeiitairo  pour  hâter  cette  discussion.  Le 
Président  rappelle  les  rétroactes  du  dépôt  de  ce  projet.  La 
Chambre  syndicale, en  présence  du  nombre  sans  cesse  crois- 
sant de  nouveaux  agents  de  change,  aurait  voulu  voir 
admettre  I9  système  du  Stock  Exchange  de  Londres,  mais 
celui-ci  fut  abandonné.  Enfin,  une  Commission  spéciale  fut 
nommée  et  élabora  un  avant  projet. 

M.  Lambeau,  secrétaire,  a  donné  lecture  de  certains  pas- 
sages du  rapport  de  cette  Commis.sion  (>e  rapport,  Irés  docu- 
menté et  d'une  clarté  parfaite,  a  lait  l'objet,  de  la  part  de  nos 
législateurs,  d'une  attention  soutenue. 

A])rès  cette  communication,  le  Président  a  fait  ressortir  la 
gravité  de  la  situation  si  celle-ci  devait  durtir.  MM.  Braun, 
Lepage,  Janson  et  Ileymans  demandent  ([uelques  explica- 
tions ol  promettent  d'étudier  sérieusement  la  question  de 
revision  de  la  loi  sur  la  corporation.  A  la  demande  de 
M.  Lepage,  il  est  décidé  qu'un  certain  nombre  d'exemplaires 
du  rajiport  leur  seront  commutiiqués.  Le  Président  remercie 
les  sénateurs  et  députés  de  leur  présence  et  compte  sur  leur 
précieux  concours  pour  faire  aboutir  ce  projet  a  bref  délai. 

D'autre  part,  lu  Chambre  syndicale  et  arbitrale  des  fonds 
publics  d'Auvers  s'oi-cupe  aclivement  de  l'examen  d  une  pro- 
position, émanant  de  quelques  membres  du  bureau,  relative 
à  la  formation  d'une  union  professionnelle  des  agents  de 
change  et  courtier.s  en  f.)nds  publics.  Son  conseil.  M.  l'avocat 
Aug.  Dupont,  a  fait  sur  la  question  un  rapport  qui  sera 
prochainement  soumis  à  l'examen  d'une  Commission  devant 
être  nommée  dans  ce  but.  Le  rapport  sera  transmis  ensuite 
à  la  Commission  de  la  Bourse,  afin  qu'elle  examine  l'oppqr- 
tunité  de  la  mise  en  pratique  de  cett-^  innovation,  éminem- 
ment dé.sirable,  semblc-t-il,  en  présence  des  lacunes  existant 
dans  la  loi  réglementant  la  iirofession  d'agent  de  change  et 
des  nombreux  abus  constatés  dans  ces  derniers  temps. 

Le  cas  écliéant.  une  entente  pourrait  être  conclue  entre  les 
doax  Bourses  d'Anvers  et  de  Bruxelles,  dans  le  but  de  pou- 
voir, à  défaut  d'un  amendement  à  la  loi  existante,  apportera 
celle-ci,  par  voie  de  convention,  quelques  modifications  qui 
sauvegarderaient  la  dignité  de  la  profession. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  o  décembre  1900. 

L.H  Silualion. — Les  Giimpafînieji  de  Chemins  de  fer.  —  La  Bourse.-- 
La  Banque  d'Ksiiagiie.  —  Le  Cummcrce  extérieur. 

La  Chambre  discute  actuellement  une  interpellation 
politique  de  M.  Romero  Robledo  ;  cette  discussion  oc- 
cupera probablement  toute  la  semaine.  La  Commission 
du  budget  étudie  celui-ci  et  déposera  probablement 
son  rapport  vers  le  15  courant.  Il  en  sera  rendu  compte 
et  les  Chambres  prendront  leurs  vacances  de  Noël.  Le 
Ministre  des  Finances  lira,  peut-être  aujourd'hui,  le 
projet  de  loi  relatif  au  convcnio  avec  les  porteurs  de 
Rente  extérieure.  Quand  le  budget  aura  été  voté,  le 
Ministre  des  Finances  émettra  le  reliquat  de  31  mil- 
lions de  pesetas  de  5  0/0  amortissable  qui  est  resté 
disponible  sur  les  1.200.000.000  émis  le  4  juin  pour 
rembourser  au  pair  les  26  millions  de  pesetas  d'obliga- 
tions des  Douanes  qu'il  y  a  encore  en  circulation. 

Les  Compagnies  de  Chemins  de  fer  ont  remis  au 
Ministre  des  Travaux  publics  un  mémoire  exposant 
les  efforts  qu'elles  font  pour  augmenter  leur  matériel 
roulant  et  les  causes  qui  les  ont  mises  en  défaut.  Le 
^linistre  l'a  étudié  et  a  dicté  un  ordre  royal  d'accord 
avec  ce  que  proposaient  les  Compagnies.  Il  me  semble 
I  que  ce  n'est  pas  une  preuve  de  mauvais  vouloir.  D'ail- 
leurs, je  tiens  de  bonne  source  que  le  Ministre  s'occupe 
de  faire  recueillir  avec  soin  tout  ce  que  dit  la  presse 
étrangère  relativement  à  cette  question,  pour  se  rendre 
compte  de  ce  qu'on  a  fait  dans  d'autres  pays  dans  des 
cas  semblables. 

La  tendance  à  la  Bourse  qui  dominait  notre  marché 
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il  y  a  liuit  jours,  n'a  pu  se  mainteoir,  à  cause  de  la 
pression  oxcrcée  par  la  place  de  Harcelone,  ([ui  persiste 
à  nous  envoyer  des  cours  en  baisse.  Gela  a  désorganisé 
un  peu  les  spéculateurs,  mais  le  comptant  a  ai)sorbé 
facilement  les  titres  qu'on  lui  olTrait,  aidé  par  les  Ban- 
ques qui  ont  de  grandes  disponibilités  et  qui  ont  été 
obligées  de  réduire  le  taux  des  avances  pour  trouver  un 
emploi  de  fonds. 

l^a  conversion  des  valeurs  amortissables  marche  tros 
lentement  et  il  y  a  encore  des  milliers  de  porteurs  qui 
n'ont  pas  reçu  leurs  titres  provisoires.  C'est  trt's  regret- 
table pour  le  succès,  des  opérations  futures  ([ue  l'Etat 
voudra  réaliser,  car  les  porteurs,  se  trouvant  dépos- 
sédés de  leurs  titres  depuis  plus  de  deux  mois,  et  igno- 
rant encore  s'ils  les  auront  à  temps  pour  encaisser  le 
coupon  échéant  le  l^i'  janvier,  sont  fort  mécontents  de 
ce  fait.  Le  Gouvernement  aurait  dû  mieux  prendre  ses 
mesures. 

L'ensemble  de  la  cote  n'a  pas  varié  sensiblement. 
L'Amortissable  5  0/0  a  repris  de  la  fermeté  quand  on  a 
vu  que  l'émission  destinée  à  rembourser  la  Banque  d'Es- 
pagne est  encore  loin.  Les  actions  des  Banques  sont 
aux  mêmes  cours  qu'il  y  a  huit  jours.  Seul  le  change  a 
continué  sa  marche  ascendante  et  a  augmenté  de  lU/0, 
mais  à  la  fin  de  la  semaine  il  a  baissé  de  50  centimes. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

12n6v.    19nov.    26nov.    3  déc. 

4  0/0  Intérieure   70  25  69  90      70  30  70  45 

4  0/0  Extérieure   77  15  77    77  . . 

4  0/0  amortissable   79  . .  78  15'      ....  79  15 

5  0/0         —    92  . .  90  . .       89  50  90  15 

Bons  cubains  6  0/0   8i  15  83  55      M  10  84  10 

—         5  0/0              70  15      69  70      70  25  70  10 

Philippines  6  0/0                             88..       88  50  88  50 

Banque  d'Espagne             508  . .     504  . .     508  . .  508  40 

Comp.Ferm.  des  Tabacs     387..     38(3..     386  50  387.. 

Chèque  sur  Paris                32  70      32  90      33  15  33  25 

—     sur  Londres   33  42 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  on  remarque  les 
changements  suivants  :  +  Or,  0.9  millions;  escompte 
0.7;  avances,  15.6;  comptes  courants  13.5;  —  circula- 
tion, 7.7  millions. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pendant  le 
mois  d'octobre  a  présenté  les  mêmes  caractères  que  les 
mois  précédents,  soit,  l'avance  des  importations  sur  les 
exportations.  Le  total  de  dix  mois  donne,  sans  les  mé- 
taux précieux,  693.3  millions  à  l'importation  et  577.7 
millions  à  l'exportation.  Les  sorties  d'argent  en  barre 
ou  monnayé  ont  été  de  16.3  millions,  et  les  entrées  de 
4.9  millions,  soit  une  différence  de  12  millions  en 
faveur  de  l'exportation. 


Moriiiatioiis  Écomips  el  FiMCîères 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  17  novembre  1900  {46  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

ITord  de  l'Espagne: 

Ancii'n  réseau.. . 

Asluries  

Lérida-Re.iis  ... 
A  Imarvia  Valence 

Total  No  -d  de  l'Esp. 

2070 
784 
104 
499 

Pesetas 

50.363  693 
14.027  249 
996.832 
10  2'i9.864 

Pesetas 

.53.177.020 
15.093  673 
1..335  319 
10.733  211 

Pesetas 

56  849.310 
16.401  579 
1.369  5^0 
11.447.327 

Pesetas 

,58. 800. 310 
16.680.493 
1.184  362 
11.601  667 

3457 

75.637  648 

80.339.253 

8(i.Û67  936 

88  267.032 

1067^ 

3650 
240 

13.743.222 

.52.012.140 

1.0'(2.â76 

16  953.505 

57.012  186 
1.174  305 

16.713.243 

79.017.067 
1.652.946 

17.520.135 

81. -499  678 
2.762  990 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

Recettes  budgétaires.  —  Le  projet  de  budget  pour  1901, 
que  nous  avons  analysé  la  semaine  dernière,  est  précédé  d'un 
exposé  des  résultats  donn('<  par  l'exercice  1898-1899,  par  le 
premier  semestre  1899-1900  et  des  résultats  probables  de 
l'exercice  1900  : 


Exercice  ISON  JSOO.  D'upros  ce  documont,  la  liquidation 
de  l'oxercice  1898-1899  se  présente  curamo  suil  : 

Pesetas 

Dépenses  autorisées  par  la  loi   808. '579.422  50 

Augmentations  do  crédits   l(i. 20(1.00(1  81 

Transferts  de  rexorcice  1897-1898   :!i9..520  13 

Crédits  supplémentaires  ordinaires   51.019..')9I  25 

—  exti  aordinaires. . . .        0,9f<().(i()!J  39 
Paiements  pour  exercices  clos   2S.790.OI6  28 

Total   971.799.7e(i  30 

Annulation  d'un  crédit   11.2.50  » 

Total   971.788.510  30 

Charges  municipales   29.095.867  92 

Total  général  du  budget  des  dépenses..  1.001.4><4.378  22 

—  —  receites...     95;!. 516. 567  82 

Excédent  de  dépenses   47.967.811  » 

Dans  ce  tableau  se  trouvent  les  dépenses  à  payer  et  les  re- 
celtes à  percevoir.  En  ne  tenant  compte  que  des  dépenses  et 
des  recettes  ell'ectuées  pendant  l'exercice,  c'est-à-dire  de  celles 
(jui  se  sont  traduites  en  opérations  de  Trésorerie,  le  résultat 
de  l'année  économique  est  le  suivant  : 

Pesetas 

Dépenses  clléctuées   9.35.422.363  47 

Recettes  elîéctuées   921.063.895  75 

Déficit  réel  du  Trésor   14.35S.4()7  72 

Premier  semestre  1899-1900.  La  loi  du  28  novembre  1899 
ayant  établi  l'année  normale  comme  année  économique,  le 
projet  de  budget  pour  1899-1900  a  été  réduit  de  moitié.  Voici 
les  résultais  du  l"  semestre  (1"  juillet  au  31  décembre  1899)  ; 

Pesetas 

Dépenses  autorisées  par  la  loi   430 . 82."> . 970  18 

Augmentation  de  crédits   17.519.657  67 

Transferts  de  l'exercice  1898-99    350.424  57 

Crédits  supplémentaires  ordinaires   17.310.571  41 

—  extraordinaires....  47.298.521  93 
Paiements  pour  exercice  clos   29.154.054  08 

542.459.199  84 

Annulation  d'un  crédit.   270.070  89 

Total    542.188.528  95 

Charges  municipales   15.620.764  13 

Total  général  du  budget  des  dépenses. .     557.S09.293  08 

—  —  recettes . . .     537.087.393  47 

Excédent  des  dépenses   20.721.899  61 

Kn  ne  tenant  compte  que  des  dépenses  et  des  recettes  effec- 
tuées, nous  avons  la  situation  suivante  : 

Pesetas 

Dépenses  efi'ectuées   455.203.559  05 

Recettes  effectuées   532.642.470  93 

Excédent   77.438.911  88 

Exe)-cice  1900.  Voici  les  prévisions  faites  sur  la  liquida- 
tion de  l'exercice  190O  : 

Pesetas 

Crédits  autorisés   910.815.549  25 

Augmentation  de  crédits   45.906.599  39 

Crédits  extraordinaires   11.672.494  36 

Soldes  divers   1 . 151 . 430  76 

Exercices  clos   41.000.375  44 

1.010.606.449  20 

Recettes  prévues   964.085.822  03 

Excédent  de  dépenses   46.520.627  17 

Mais,  en  ne  tenant  compte  pour  cet  exercice,  comme  pour 
les  précédents,  que  des  résultats  acquis,  nous  trouvons  que  : 

Pesetas 

Les  dépenses  ell'ectuées  pendant  les  neuf 

premiers  mois  s'élèvent  à   589.087.912  87 

Les  recettes  de  la  même  période  ont  été  de.     669 . 095 . .364  11 

L'excédent  réel  du  Trésor  était  donc,  au  30 
septembre,  de   80.007.451  ^'i 

L'Administration  dos  finances  estime  qu'elle 

aura  encore  à  dépenser,  pendant  les  trois 

mois   ■        .    341.823.340  35 

Et  à  recevoir..'.   284.942.678  14 

Son  déficit  sera  donc,  pour  ces  trois  mois,  de  56.880.662  21 

Qui,  déduits  de  l'excédent  réalisé  de   80.007.451  24 

Laissent  un  excédent  probable,  pour  le  Tré- 
gQP  (Je   23.1S6./89  0o 
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Courrier  de  la  Boarse  de  Madrid 


Madrid,  5  décembre  1900. 

Le  mouvement  de  nausse  a  été  quelque  peu  gêné  par  la 
pression  exercée  par  la  place  de  Barcelone;  la  tendance  géné- 
rale reste  cependant  très  ferme. 

On  cote  l'Intérieure  à  70  45;  l'Extérieure  à  77  10;  le  change 
sur  Paris  est  à  33  7o. 


ITAI.IE 


LA  SITUATION 

Rome,  4  décembre  1900. 

La  Situation  politique.  —  Le  i)rochain  Hudget.  —  L'Exposé  liiiancier 
(le  M.  Ruljini.  —  Les  nouvelles  mesures  (■•couoini(|ues  et  linan- 
ciéies. 

La  situation  du  Ministère  devient  de  plus  en  plus 
incertaine  et  tous  les  partis  sont  décidément  en  pleine 
désorganisation. 

Pour  le  député  Turati,  qui  vient  de  faire  paraître  une 
curieuse  étude  sur  la  situation,  il  ne  reste  plus  que 
deux  partis  en  présence  Giolitti  et  Sonnino,le  premier 
de  la  démocratie,  le  second  de  la  réaction,  et  c'est  entre 
ces  deux  camps  que  se  jouera  tout  l'avenir  du  pays. 
Dans  la  Chambre  actuelle,  ajoute  l'auteur,  il  y  aura 
bientôt  une  majorité  gouvernementale  placée  entre 
deux  oppositions,  la  droite  et  les  débris  ae  l'ancienne 
Camorre,  d'une  part;  tandis  que  de  l'autre,  il  y  aura 
les  républicains  et  les  socialistes. 

c;ette  appréciation  est  un  peu  pessimiste,  mais  il 
faut  cependant  reconnaître  que  le  pays  n'a  pas  à  se 
louer  des  politiciens. 

Avant-hier,  le  Ministre  du  Trésor  a  déposé  sur  le  bu- 
reau de  la  Chambre  le  projet  de  budget  pour  l'exercice 
190l-190'2.  Avant  de  passer  à  l'avenir,  le  Ministre  a  an- 
noncé aue  le  dernier  exercice  1899  19U0  a  été  clos 
avec  un  excédent  de  recettes  de  plus  de  5  millions  de 
lire  dû  à  1  accroissement  des  revenus  qui  ont  dépassé 
les  prévisions  budgétaires  de  plus  de  32  millions 
de  lire  et  les  recettes  de  la  précédente  année  de  20  mil- 
lions. 

Les  recettes  des  douanes,  des  postes  et  télégraphes 
et  des  chemins  de  fer  ont  particulièrement  contribué  à 
former  cet  excédent.  On  voit  qu'il  vient  directement  de 
tous  les  éléments  qui  participent  le  plus  à  la  prospé- 
rité du  pays. 

La  plus-value  eut.  été  bien  plus  forte  encore,  si  l'on 
n'avait  eu,  d'un  autre  côté  un  excédent  imprévu  de  dé- 
penses de  plus  de  20  millions  de  lire  par  rapport  à 
l'exercice  précédent. 

Le  Ministre  a  exposé  ensuite  les  prévisions  pour 
l'exercice  1900-1901.  Il  prévoit  un  déficit  de  19  millions 
de  lire  :  6  million-^  pour  le  budget  normal  et  13  mil- 
lions pour  l'expédition  de  Chine. 

Ce  sont  spécialement  les  pertes  qu'on  a  éprouvées 
pour  les  taxes  sur  le  sucre,  sur  le  café  et  du  fait  de  la 
nouvelle  organisation  du  cadastre  et  de  l'augmentation 
des  dépenses  de  la  marine  la  guerre  et  de  la  marine 
marchande,  qui  ont  amené  ce  déficit  provisoire.  Il  sera 
certainement  réduit  en  bonne  pariie  par  la  plus-value 
des  recettes  que  les  résultats  obtenus  jusqu'ici  font 
espérer  devoir  se  maintenir  pendant  tout  l'exercic^.* 

En  1901-190:2,  le  Ministre  prévoit  un  déficit  de  18  mil- 
lions dû  à  la  moins-value  de  la  recette  des  sucres  ;  à  la 
diminution  du  droit  sur  les  blés  ;  à  l'inscription  au 
budget  du  versement  pour  la  ligne  Domodossolla- 
Iselle  ;  enfin,  an  mouvement  des  capitaux  qui  a  empiré 
de  près  de  six  millions  de  lire. 

Le  Ministre  s'est  appliqué  à  défendre  à  la  fois  l'ha- 
bileté et  la  sincérité  de  son  budget.  <<  Il  comprend  toutes 
les  dépenses,  a  t-il  dit,  même  les  dépenses  patrimo- 
niales. «Et, comme  s'il  prévoyait  la  violente  opposition 
que  va  faire  à  son  système  toute  l  extrême-gauche,  il  a 
défendu  d'avance  la  méthode  qui  consiste  à  couvrir 
les  petits  déficits  résultant  de  l'amortissement  de  la 


dette  et  de  la  construction  des  chemins  de  fer  au  moyen 
des  recettes  effectives,  quand  celles-ci  en  fournissent 
spontanément  le  moyen.  Pour  lui  tout  recours  au  cré- 
dit public  est  une  opération  mauvaise  à  laquelle  on  ne 
doit  se  résoudre  qu'à  la  toute  dernière  extrémité. 

Parlant  de  la  situation  du  Trésor,  le  Ministre  la 
trouve  identique  à  ce  qu'elle  était  autrefois.  Il  a  proposé 
diverses  petites  améliorations,  toutes  fort  appréciables. 

Il  a  proposé,  en  premier  lieu,  un  nouveau  type  de 
consolidé  4  U/0  intérieur,  apnelé  à  remplacer  le  4  50  0/0 
actuel  et  qui  serait  destiné  a  la  conversion  des  dettes 
remboursables  des  Chemins  de  fer. 

Il  a  déclaré  aussi  que  l'épargne  nationale  absorbe 
chaque  année  pour  environ  150  millions  de  francs  de 
dette  italienne  à  l'étranger.  La  Caisse  des  dépôts  et 
prêts,  qui  augmente  chaque  année  ses  affaires  et  sa 
puissance,  aide  considéralilement  à  la  transformation 
progressive  des  dettes  locales. 

On  constate  une  amélioration  considérable  dans  la 
situation  des  Banques  d'émission  :  elles  ont  toutes 
augmenté  leurs  réserves  métalliques,  diminué  leurs 
valeurs  immobilisées  et  augmenté  leur  patrimoine. 

L'amélioration  du  sort  des  petits  contribuables  est 
toujours  la  grande  préoccupation  du  Gouvernement. 
M.  Rubini  expose  diverses  mesures  qu'il  compte  pro- 
poser à  cet  effet. 

Enfin,  le  Ministre  a  terminé  son  exposé  par  l'assu- 
rance que  la  situation  budgétaire  est  bonne  et  ([u'elle 
resterait  telle  si  l'on  s'abstenait  soigneusement  de 
toute  augmentation  des  impôts  et  de  toute  émission 
de  Dette. 

Cet  exposé  financier,  dont  nons  ne  donnons  ici  que 
les  grandes  lignes,  a  été  fort  liien  accueilli  par  la 
Chambre.  L'opposition  elle-même  l'a  écouté  avec  une 
attention  soutenue  et  plutôt  bienveillante. 

Après  le  Ministre  du  Trésor,  celui  des  finances  a 
déposé  un  projet  de  loi  relatif  aux  mesures  économi- 
ques et  finaocières  :  ce  projet  a  été  renvoyé  à  une  Com- 
mission de  15  membres. 

Tout  !e  sort  du  Ministère  est  désormais  entre  les 
mains  de  cette  Commission.  Les  débats  qui  ont  eu 
lieu  à  la  Cliambre,  depuis  le  dépôt  du  budget,  ont  été 
si  confus,  si  contradictoires,  qu'aucun  vote  n'a  été 
possiiile.   

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  dix  premiers  mois  de  1900 

Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

EXPORTATION.^ 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales.  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques.  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre.  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux   

Minéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  .... 

Céréales,  Farinp,  Pâtes,etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux .... 

Objets  divers  

Totaux  

Métaux  précieux  

Totaux  généraux.  . 


IMPORTATIONS 


Janvier 

Diffé- 

Janvier 

Diffé- 

à lin 

rence 

à  fin 

rence 

oelohri' 

sur  1899 

oclohre 

sur  1899 

1900 

1900 

45.848 

-H  7 

348 

81 

850 

• 

—31.574 

52.576 

-+-  5 

899 

7 

898 

+  401 

59.286 

-H  7 

282 

32 

996 

—  1.749 

23.745 

—  1 

704 

8 

027 

-  1.712 

16.748 

-  2 

356 

46 

588 

-+-  3.280 

101.029 

—  7 

347 

42 

937 

—  3.624 

74.201 

-  3 

071 

16 

676 

—  4.414 

13  i.  960 

-23 

216 

399 

528 

—11.640 

."')3.417 

—  3 

492 

48 

577 

—  a. 443 

15.788 

414 

12 

898 

^  531 

49.453 

820 

27 

171 

-  104 

235.600 

+45 

203 

35 

708 

—  1.186 

155.429 

—  1 

283 

72 

044 

+  3.401 

155.632 

+13 

237 

lOi 

410 

—  8.647 

91.906 

—  2 

832 

137 

032 

—  5.600 

20.165 

^  1 

336 

26 

168 

-t-  1.894 

1-2 :5. 850 

^45 

791- 

1092.526 

—58.302 

5.215 

13.017 

-h  376 

1291.06G 

--46.684 

1103.543 

—57.925 

I/ÉCONOMIS'I'I";  KUHOPÉEN.  —  Portugal  et  Roumanie 


/33 


Courrier  de  la.  Bonrise  de  Rome 


Rome,  5  décembre  1900. 

Le  marché  est  pou  actif  :  les  premières  séances  do  la 
Chambre  ne  permettent  malhcureusoraent  pas  d'envisager  la 
flituatioa  avec  une  entièro  confiance. 

La  Rente  est  à  100  72  ;  Méridionaux,  709  . .  ;  les  Méditer- 
ramée  sont  i\  529  ...  Banque  Nalionale,  904. 


PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  3  décembre  1899. 

l,es  Kloctioiis.  —  les  Regenfi-adures.  —  Le  Grise  minislériolle.  — 
Le  nouveau  Ministre  des  Finances. 

Les  élections  législatives  ont  eu  lieu  le  25  novembre 
et  leur  réeultat  n'a  surpris  personne.  Elles  ont  été 
telles  que  le  prévoyaient  ceux  qui  connaissent  les 
mœurb  politiques  de  ce  pays,  l'organisation  des  partis 
et  l'indifférencH  de  la  majorité  des  élf  cleurs. 

Il  y  avait  145  députés  à  élire  :  on  compte  aujourd'hui 
105  rf  generadores,  25  progressistes,  6  indépendants  ;  il 
reste  à  connaître  les  résultats  de  5  circonscriptions  co- 
loniales et  de  4  autres  circonscriptions  dont  le  scrutin 
n'a  pas  été  encore  vérifié.  Ces  chiffres  sont  bien  discu- 
tés quelque  peu  par  les  progressistes,  mais  les  rectifi- 
cations qui  pourraient  se  produire  ne  diminueraient 
pas  sensiblement  la  majorité  des  regeneradores. 

Les  élections  se  sont  effectuées  avec  assez  de  calme  : 
on  a  bien  signalé  ici  et  là  quelques  .faits  de  pression 
administrative,  mais  le  contraire  eût  surpris,  et  tout 
en  déplorant  i-,es  incidents,  regeneradores  et  progres- 
sistes s'accordent  pour  constater  qu'un  fait  satisfai- 
sant se  dégage  de  l'élection  actuelle,  c'est  la  concen- 
tration des  éléments  monarchistes  dans  les  circons- 
criptions où  il  a  fallu  comliattre  les  candidats  répu- 
blicains. 

La  question  électorale  a,  d'ailleurs,  perdu  de  son 
intérêt  depuis  que  nous  avons  eu  une  petite  crise  mi- 
nistérielle. 

Vous  connaissez  les  causes  f^e cette  crise.  Dans  une 
dernière  correspondance,  je  vous  ai  mis  au  courant  des 
importants  projets  de  réforme  proposés  par  M.  An- 
selme de  Andrade,  ministre  des  finances,  et  vous  devez 
vou-i  souvenir  que,  parmi  ces  projets,  se  trouvait  une 
transformation  de  la  Hawjue  iIk  Portugal  en  banque 
d  Eiat.  Le  Ministre  n'a  jamais  fait  connaître  au  public 
autre  chose  que  les  grandes  lignes  de  son  programme; 
il  a  voulu,  au  préalable,  le  discuter  et  le  faire  approu- 
ver par  ses  collègues. 

Or,  d'après  diverses  notes  communiquées  à  la  presse, 
on  a  bientôt  appris  que  les  membres  du  Cabinet  ap- 
prouvaient tous  ces  projets,  sauf  celui  concernant  la 
Banque  de  Portugal.  Les  mêmes  notes  faisaient  espé- 
rer que  M.  de  Andrade  pourrait  peut-être  sacrifier 
celte  partie  de  son  plan  pour  no  pas  abandonner  tout 
l'ensemble  des  réformes  Le  Président  du  Conseil  aurait 
appuyé  dans  ce  sens,  mais  le  Ministre  a  prononcé  un 
nouveau  :  Sint  ul  sunl  aul  non  sint  et  voici  le  com- 
muniqué officiel  que  le  journal  Tarde  a  publié  : 

Le  journaux  de  ce  matin  informent  le  public  d'une  mo- 
dification dans  le  Ministère.  Le  Président  du  Conseil,  mal- 
gré de  nombreuses  instances,  n'a  pu  faire  revenir  AL  An- 
selmo  de  Andrade  à  sa  proposition  de  substituera  la  Banque 
(le  Portu'jal  une  Banque  d'Etat. 

M.  Ilinlze  Ribeiro  ne  pouvant  s'accorder  avec  ce  projet  ni 
approuver  la  forme  dans  laquelle  M.  Anseimo  de  Andrade 
désirait  l'exécuter,  le  Ministre  a  demandé  à  se  retirer. 

M  Hintze  Ribeiro  ayant  communiqué  cette  résolution  à  ses 
collègues,  M.  Pereira  dos  Santos  a  déclaré  que  son  état  de  santé 
lui  faisaitdésirerdepuis  longtemps  d'abandonner  leportefeuille 
des  Travaux  publics  et  que,  s'il  avait  renoncé  jusque-là  à  le 


l'aire,  c'est  qu'étant  d'accord  avec  tous  ses  collègues,  il  n«  vou- 
lait pas,  ])ar  son  départ,  soulever  la  moindre  difficulté  au 
Gouvernement.  Puis(|u'un  de  ses  coHeguus  se  retire,  il  peut 
aujourd'hui  demander  au  Prèsidentdu  Conseil  d'être  relevé  de 
son  mandat. 

Celte  démission  ayant  été  acceptée,  le  Président  du  Con- 
seil a  proposé  respectivement  à  M.  Fernando  Maltoso  dos 
Santos  et  à  M.  Manuel  Francisco  Varias  les  portefeuilles  des 
Finances  et  des  Travaux  publics  qu'ils  ont  acceptés. 

Les  deux  nouveaux  Ministres  ne  manquent  ni  de 
talent  ni  de  la  connaissance  des  affaires  qui  les  con- 
cernent. 

Vieux  parlementaires,  ils  ont  eu  l'occasion  de  mon- 
trer leurs  capacités  dans  des  circonstances  difficiles  et 
d'étudier  les  problèmes  les  plus  ardus.  Nous  espérons 
qu'ils  se  montreront  à  la  h>(uteur  de  leur  nouvelle  tâ- 
che. Le  Ministre  des  Finances  a  une  mission  extrême- 
ment délicate.  Il  succède  à  un  homme  qui  a  présenté 
un  plan  dont  on  peut  discuter  les  détails,  mais  qui  ré- 
vèle un  talent  incontestable  et  une  orientation  sfire  ;  il 
devra  le  reprendre  et  en  rendre  l'application  possible. 

Pour  préparer  ce  travail,  il  n'a  devant  lui  qu'un  dé- 
lai assez  court  :  c'est  dans  un  mois,  en  eflfet,  que  le 
Parlement  se  réunira  et,  dès  la  rentrée,  il  faudra  lui 
soumettre  les  projets  financiers. 


ROUMANIE 


LA  SITUA  TION 


Bucharesf,  20  novembre/3  décembre  1900. 

Réouverture  des  Gliambres.  —  Le  Message  du  Roi.  —  La  Situatioa 
économique.  —  Réformes  financières  et  administratives. 

La  session  ordinaire  des  Chambres  s'est  ouverte 
mercredi  dernier  avec  le  cérémonial  d'usas^e  et  par  la 
lecture  d'un  Message  du  Roi.  Les  circonstances  actuelles 
donnent  à  ce  document  une  importance  particulière  et 
je  crois  devoir  attirer  votre  attention  sur  les  déclara- 
tions qu'il  contient,  au  sujet  de  la  situation  économique 
du  pays  et  des  réformes  que  cette  situation  comporte. 

Voici  comment  s  exprime  le  Message  sur  la  situation 
économique  : 

Obligés  de  prendre  et  de  maintenir,  au  milieu  des  Etats  eu- 
ropéens, le  rang  auquel  les  événements  des  de rniè'cs  années 
nous  ont  appelés,  nous  avons  cherché  à  regagner  le  temps 
perdu  pendant  de  longues  époques  d'oppression.  Il  y  a  cin- 
quante ans,  tout  était  à  faire:  nous  i)ouvons  aujourd  hui  re- 
garder avec  une  légitime  fierté  les  progrès  accumpfis. 

Mais  les  grands  sacrifices  matériels  que  la  marche  en  avant 
nous  a  imposés  nous  obligent  à  nous  recueillir  maintenant 
pour  acquérir  de  nouvelles  forces  et  nous  mettre  en  état  de 
faire  de  nouveaux  progrès.  En  vue  de  ce  but,  nous  aurons  à 
restreindre  les  dépenses  jusqu'à  la  limite  à  laquelle  une  plus 
grande  réduction  paralystrait  les  progrès  réalisés  et  à  créer 
de  nouvelles  ressources  pour  équilibrer  un  budget  qui  devra 
dorénavant  subvenir  aux  besoins  ordinaires  et  extraordi- 
naires. 

Les  mesures  destinées  à  liquider  le  passé  vous  ont  été  déjà 
communiquées  dans  la  session  extraordinaire.  Le  budget  de 
l'année  prochaine  se  présentera  avec  une  économie  d'environ 
15  m  liions  sur  le  budget  actuel  et  avtc  une  différence  de 
lu  millions  sur  le  total  des  dépenses  do  l'année  courante;  mais 
le  remaniement  des  impôts  directs  nous  procurera  les  res- 
sources nécessaires  pour  assurer  complètement  notre  avenir 
financier. 

En  ce  qui  concerne  les  réformes  et  la  simplification 
de  l'appareil  administratif,  le  Message  s'exprime 
ainsi  : 

Mon  Ministre  de  l'Intérieur  vous  présentera  une  série  de 
projets  qui,  augmentant  les  communes  rurales  dont  les  res- 
sources s'accroîtront  par  l'établi8sem''nt  du  monopole  des 
cabarets  en  leur  faveur,  leur  permettront  de  satisfaire  à  une 
partie  des  charges  ([ui  pèsent  aujourd'hui  sur  l'Etat.  Cette 
réforme  correspondra  aussi  avec  un  désir  depuis  longtemps 
exprimé  par  tous  les  partis,  mais  qui,  jusqu'à  aujourd'hui, 
est  resté  à  l'état  d'aspiration.  Les  ressources  .des  communes 
rurales  ainsi  augmentées  faciliteront  la  création  de  notaires  à 
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qui  seront  déférées  toutes  les  attributions  administratives  im- 
posées par  l'organisation  actuelle  aux  maires  et  qui  concernent 
l'Etat;  les  maires  ne  s'occuperont  plus  que  des  intérêts  pure- 
ment coinDrunaux.  L'on  posera  ainsi  les  bases  de  la  décen- 
tralisation administrative,  qui  doivent  procéder  d'une  bonne 
organisation  de  la  commune  rurale. 

Dans  cet  ordre  d'idées,  mon  Ministre  des  Cultes  vous  sou- 
mettra un  projet  de  loi  par  lequel  les  dépenses  du  culle  pas- 
sent aux  communes  rurales. 

La  lecture  de  ce  document  a  produit  une  bonne  im- 
pression et  il  faut  espérer  que  les  Chambres  mettront 
toute  leur  activité  à  doter  le  pays  des  réformes  qui 
viennent  de  leur  être  signalées  conime  nécessaires. 

Elles  auront  d'abord  à  couvrir  le  déficit  de  44  mil- 
lions laissé  par  les  années  précédentes.  L'accroisse- 
ment du  revenu  du  monopole  du  papier  à  cigarettes  a 
déjà  permis  d'encaisser  15  millions;  il  reste  donc  29 
millions  à  trouver  ;  les  ressources  indiquées  dans  le 
plan  que  le  Ministre  des  Finances  a  développé  dans  la 
session  exextraordinaire  de  l'été  dernier  permettront 
d'y  parvenir. 

Le  budget  de  l'exercice  prochain  se  présentera,  d'a- 
près le  message,  avec  une  économie  de  15  millions  sur 
le  budget  actuel  et  une  différence  en  moins  de  10  mil- 
lions sur  les  dépenses  du  même  exercice,  mais  le  re- 
maniement des  impôts  indirects  procurera  les  ressour- 
ces nécessaires  pour  assurer  pleinement  l'avenir.  Et 
l'on  aura  ainsi  un  budget  permettant  de  satisfaire  aux 
besoins  ordinaires  autant  qu'extraordinaires,  sans  avoir 
recours  à  l'emprunt. 

Le  programme  soumis  aux  Chambres  a  encore  ce 
bon  côté  qu'en  équilibrant  le  budget  et  en  éteignant 
intégralement  les  déficits,  il  redonne  à  la  situation 
financière  du  pays  toute  sa  vigueur. 

Le  message  annonce  le  dépôt  d'un  projet  de  réfor- 
mes émanant  du  Ministre  de  l'Intérieur.  Le  Curierul 
Financiar  nous  fournit  à  ce  sujet  des  renseignements 
intéressants,  mais  comme  il  s'agit  d'une  modification 
concernant  l'organisation  administrative,  je  retiendrai 
simplemeit  ce  fait  :  que  tout  l'ensemble  du  projet  tend 
à  deux  résultats  : 

Simplifier  les  rouages  de  cette  organisation  par  It  sup- 
pression de  certains  services  intermédiaires  que  l'on  a  re- 
connu n'avoir  pas  d'avantage  imminent  pour  l'administration  ; 
en  second  lieu,  introduire  les  économies  pobsi))les  dans  le 
budget  de  l'Etat,  économies  résultant  de  la  suppression  du 
personnel  là  où  il  a  été  constaté  qu'il  n'est  pas  absolument 
indispensable,  et  réduire  le  matériel  par  l'inutilité  de  cer- 
taines chancelleries  et  de  l'appareil  qui  les  entoure. 

Il  faut  espérer  que  le  public  accueillera  favorable- 
ment ces  réformes  bien  qu'elles  le  lèse  un  peu  ;  il  de- 
vra pour  cela  se  pénétrer  des  paroles  qui  terminent  le 
Message  du  Roi  : 

«  Je  suis  convaincu,  dit-il,  qu'à  mesure  que  tous  les 
citoyens  comprendront  la  nécessité  absolue  des  sacri- 
fices pécuniaires  de  la  part  de  chacun,  afin  de  mainte- 
nir le  crédit  de  l'Etat,  ils  prendront  vii'ilement  sur  eux 
la  charge  du  moment,  sachant  bien  que  c'est  ainsi 
seulement  qu'on  pourra  garantir  l'avenir  et,  qu'en  nous 
privant  aujourd'hui,  nous  nous  assurerons  la  prospé- 
rité de  demain.  »   

L'Industrie  Sucrière  en  Roumanie.  —  L'industrie  su- 
crière,  définitivement  constituée  en  Roumanie,  puisque  le  bé- 
néfice de  la  prime  est  désormais  suspendu  pour  toute  nou- 
velle usine,  comporte  six  fabriques. 

Toutes  ces  fabriques  réunies  sont  outillées  pour  travailler 
2.80'J  OUO  kilogrammes  de  betteraves  par  jour  et  produisent 
annuellement  40.000.000  de  kilogrammes  de  sucre. 

Entre  ces  six  usines,  il  a  été  conclu  un  cartel  qui  a  pour 
but  :  d'empêcher  la  concurrence  entre  les  usines  par  la  limi- 
tation de  la  production  et  de  maintenir  les  prix  du  sucre  au 
taux  le  plus  rémunérateur  possible,  tout  en  empêchant  l'in- 
troduction du  sucre  étranger. 

A  cet  effet,  le  cartel  fixe,  pour  la  production  de  chaque 
usine,  un  tant  pour  cent  de  la  consommation  intérieure  totale, 
correspondant  à  la  force  delà  production  ;  il  abaisse,  en  outre, 
le  prix  du  sucre  de  3  à  5  francs  par  100  kilogrammes  au-des- 
sous du  cours  calculé  d'après  les  données  actuelles.  Chaque 
usine  garde  toutefois  sa  liberté  de  production  pour  l'expor- 
tation. 


SUISSE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Suisse.  —  Dans  les 
neuf  premiers  mois  de  1900  les  importations  commerciales  se 
sont  élevées  à  814  millions  de  francs  contre  836  millions  et 
quart  en  1899;  les  exportations  à  610  millions  contre  575  mil- 
lions et  tiers  en  1899,  non  compris  les  métaux  précieux. 


Emprunt  Suisse.  —  Un  consortium  de  banques  suisses 
avait  offert  au  Conseil  fédéral  de  se  charger  de  l'émission 
d'un  emprunt  4  0/0  pour  aider  à  la  mise  en  circulation  des 
sommes  de  la  Caisse  fédérale  immobilisées  par  l'achat  d'obli- 
gations de  Chemins  de  fer,  Le  Conseil  fédéral  vient  d'aviser 
ce  Syndicat  qu'il  estimait  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  pour  le 
moment  d'accepter  cette  offre.  D'après  les  informations  de 
l'Agence  télégraphique  suisse,  le  Conseil  fédéral  a  allégué 
comme  motifs  que  la  Caisse  fédérale  disposait  d'espèces  en 
quantité  suffisante  pour  les  besoins  normaux,  et  que  des 
sommes  importanles  n'étaient  pas  nécessaires  pour  le  moment 
pour  le  rachat  des  chemins  de  fer. 


La  Convention  de  La  Haye  en  Suisse.  —  La  session 
d'hiver  de  l'Assemblée  fédérale  suisse  a  été  ouverte  le  6  dé- 
cembre. 

Le  Conseil  des  Etats  a  ratifié  les  conventions  de  la  Confé- 
rence de  La  Haye,  sauf  la  convention  relative  aux  lois  et 
usages  de  la  guerre  sur  terra  qui  excluait  la  levée  en  masse. 


Chemins  de  fer  Fédéraux.  —  Le  Conseil  d'administra- 
tion des  Chemins  de  fer  Fédéraux  s'est  réuni  à  Berne,  le  21 
novembre,  sous  la  présidence  de  son  vice-président,  M.  Er- 
nest Ruchonnet.  Le  président  du  Conseil,  M.  von  Arx,  fonc- 
tionnait comme  rapporteur. 

Après  l'adoption  du  règlement  général  et  une  déclaration 
de  M.  von  Arx  constatant  que  le  Conseil  fédéral  se  refusait 
formellement  à  toute  augmentation  du  nombre  des  meml)res 
de  la  direction  générale,  fixé.à  cinq.  M.  Ruchonnet  a  mis  en 
délibération  la  présentation  de  ces  derniers. 

I^e  voie  sur  la  pré.sentation  a  donné  le  résultat  suivant  : 

"Votants  48.  Majorité  absolue  25.  Ont  été  présentés  au  (Con- 
seil fédéral  : 

MM.  Weissenbach  (Argovie  42  voix;  Tschiomer  Berne) 
31  voix;  Flury  Soleure  40 voix;  Dubois  ;Neuchâtel/  44 voix; 
Schmilt  (Zurich  34  voix. 

C'est  la  liste  du  Conseil  fédéral  et  de  la  Commission  per- 
manente qui  a  passé  tout  entière. 

Dans  la  même  séance,  le  Conseil  a  adopté  une  proposition 
ainsi  conçue: 

Le  Conseil  d'administration  se  déclare  pour  le  moment 
d'accord  avec  le  chilVre  de  cinq  membres  fixé  par  le  règle- 
ment d'exécution.  Mais  il  se  réserve  d'examiner,  lorsque  les 
travaux  d'organisation  seront  terminés,  s'il  n'y  a  pas  lieu  de 
proposer  la  revision  de  ce  règlement. 


Le  Rachat  du  Central  Suisse.  —  Le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Compagnie  du  Central,  réuni  le  30  novembre  a 
Olten,  a  ratifié  ;'i  l'unanimité  la  convention  avec  la  Confé- 
dération pour  le  rachat  à  l'amiable  du  réseau  du  Central. 
L'assembléegénérale  des  actionnaires  aura  lieu  le  10  décem- 
bre.   

Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  "Voici  le  tableau  men- 
suel des  recettes  des  Compagnies  suisses  de  Chemins  de 
fer  : 

Octobre  1900 

Recettes  Recettes 

brutes  Dépenses  nettes 

.Tura-Simplon   -+-  :222.10o  —   15.800  —  506. SCO 

Nord-Est  Suisse   —   21.200  -^  144.400  —  165.G00 

Gothard   —  251.800  +   88.000  —  339.800 

Central   —   36.100  >.  » 

Union   —   2O.;î0y  —  52.œ0  —  72.300 

Dix  premiers  mois  de  1 900 

Jura-Simplon   —  915. 30o   —  960.000  —  44.800 

Nord  Est-Suisse   —  628.500   —  730.500  —  102.000 

Gothard....-   -^  517.600   -h  604.300  —  86.700 

Central    —  32.800 

Union   431.200   -h  209.500  -^  221.700 


I/ÉGONOMISTK  EUROPÉEN.  —  Amérique 


A.MÉRIQUE 


BRÉSIL. 

Réformes  financières  dans  l'Etat  de  Espirito-Santo. 

  j^o  plan  d'ocouoniies  présenté  par  M.  jMoiiiz  Froire  à  l'as- 

seuiblée  léj^ishilivc  ;i  été  Uès  bien  accueilli  et  a  oie  on  partie 
voté  par  It'ii  ivpn'senlants  de  riitat  ;  r'esl  ainsi  que  l'on  va 
suspendre  lo  paiement  de  plusieurs  pensions  de  retraite,  ré- 
duire la  force  publique  de  l'Etat  et  modilier  le  tableau  des 
émoluments  dos  rouclionaires  de  l'Etat  ;  avec  ces  quelques 
économies,  qui  représentent  une  diminution  de  dépense  de 
plus  do  500  contos.  et  d'autres  encore  qui  seront  adoptées 
avant  la  clôture  de  l'assemble,  le  budget  sera  en  équilibre  et 
l'Etat  pourra  amortir  une  partie  de  sa  dette  flottante, 


ÉTATS-UNIS 

Le  Message  de  M.  Mac  Kinley.  —  Le  président  Mac 
Kinley  vient  d'adresser  au  Congrès  un  long  Message  où  sont 
traitées  les  questions  d'ordre  politique  ou  économique  se  ratta- 
chant aux  intérêts  américains. 

D'après  le  rés  imé  télégraphique  qui  nous  est  communiqué, 
M.  Mac  Kinley  étudie  tout  d'abord  les  causes  des  troubles  en 
Chine  et,  après  avoir  rappelé  les  événemenis  qui  se  sont  pro- 
duits, constate  que  les  puissances  se  sont  catégoriquement 
déclarées  en  faveur  de  l'intégrité  de  la  Chine. 

«  Les  représentants  des  Etats-Unis,  ajoute-t-il,  continueront 
à  proposer  qu'une  partie  des  compensations  duos  soient 
représentées  par  un  accroissement  do  garanties  pour  la  sécu- 
rité des  droits  et  privilèges  des  étrangers,  et  surtout  pour 
l'ouverture  de  la  Chine  au  commerce  du  monde  entier,  sur  le 
pied  d'égalité. 

«  Les  Etats-Unis  sont  disposés,  comme  le  propose  la 
Russie,  à  remettre  à  la  Cour  d'arbitrage  de  La  Haye  la  déci- 
sion dans  la  question  des  indemnités,  au  cas  oii  existeraient 
des  différences  de  vues  entre  les  puissances.  « 

M.  Mac  Kinley  dit  ensuite  que  l'année  de  l'Exposition  de 
1900  a  été  féconde  en  occasions  de  montrer  les  bons  senti- 
ments existant  entre  les  Etats-Unis  et  la  France.  Outre  l'Expo- 
sition elle-même,  plusieurs  occasions  se  sont  produites  de 
manifester  cette  bonne  volonté  internationale. 

En  ce  qui  concerne  la  guerre  sud-africaine,  M.  Mac  Kinley 
déclare  que  les  relations  des  Etats-Unis  et  de  l'Angleterre 
continuent  à  être  amicales.  Il  parle  de  l'incident  soulevé  par 
la  saisie  de  cargaisons  confiées  à  des  vaisseaux  neutres,  et 
regrette  que  la  question  de  principe  relative  au  droit  des 
neutres  n'ait  pas  été  réglée  d'une  façon  définitive. 

Les  négociations  en  vue  de  la  conclusion  avec  l'Espagne 
d'un  traité  général  d'amitié  et  de  bons  rapports  marchent 
d'une  façon  satisfaisante.  Une  nouvelle  convention  d'extradi- 
tion est  en  train  de  se  signer. 

Le  Gouvernement  américain,  poursuit  le  Message,  sans  se 
laisser  influencer  par  la  concurrence  industrielle  qui  résulte 
de  l'expansion  du  commerce  international,  désire  entretenir 
avec  tous  les  pays  les  relations  commerciales  les  plus  justes 
et  les  plus  amicales.  Les  Gouvernements  étrangers  éprouvent 
en  général  le  même  désir,  quoique  dans  certains  cas  on  leur 
réclame  bruyamment  une  législation  liostile  aux  intérêts  amé- 
ricains. 

«  Si  ces  réclamations  étaient  écoutées,  je  soumettrais  au 
Congrès  des  propositions  législatives  pour  répondre  à  ces 
éventualités.  » 

Le  devoir  et  l'intention  du  Congrès  seront  de  prendre  toutes 
les  mesures  législatives  requises  pour  assurer  en  toutes  cir- 
constances la  parité  constante  de  l'argent  avec  l'or. 

Le  commerce  extérieur  des  Etat-Unis  indique  un  progrès 
remarquable.  Le  total  des  importations  et  des  exportations 
a,  pour  la  première  fois  dans  l'histoire  des  Etats-Unis,  dé- 
passé le  chiffre  de  2.000.000  de  dollars. 

Les  exportations  se  sont  élevées  pour  l'année  fiscale  se  ter- 
minant le  .31  juillet  à  l,3i)4. 483.082  dollars,  soit  une  augmen- 
tation de  167  millions  et  demi  de  dollars  environ  sur  l'année 
précédente. 

Les  importations  se  sont  élevées  à  849.941.184  dollars,  soit 
une  augmentation  de  près  de  154  millions  sur  l'année  précé- 
dente. Cettfl  augmentation  est  en  grande  partie  constituée  par 
les  matières  premières  pour  les  manufactures. 

M.  Mac-Kinley  recommande  une  réduction  d'impôts  inté- 
rieurs de  30  millions  de  dollars,  soit  150  millions  de  francs. 

Il  presse  de  nouveau  le  Congrès  de  venir  immédiatement  en 
aide  à  la  marine  marchande  et  de  prendre  des  mesures  contre 
les  maux  résultant  de  la  création  de  syndicats  d'accaparement. 

M.  Mac-Kinleyabordeenflnlaquestion  des  Philippines  :  «Les 
fortunes  de  la  guerre,  dit-il,  ont  investi  l'Amérique  d'un  man- 
dat dont  elle  doit  s'inspirer  dans  un  esprit  dénué  d'égoisme; 
elles  ont  donné  au  Gouvernement  des  responsabilités  morales 
et  matérielles  envers  les  millions  d'hommes  que  l'Amérique 


a  délivrés  du  joug  do  la  tyrannie.  Notre  devoir  est  de  traitflr 
les  IMiilippiris  de  telle  sorte  qufi  lu  drapeau  i';toiié  soit  au^Hi 
aimé  dans  les  montagnes  do  Luzon  et  dans  les  régions  fertilrvs 
de  Mindanao  et  de  N('gros  ((u'aux  l'il.-its-l 'nis,  el  que  les  po- 
pulations y  voient  lo  symbole  révéré  de  la  liljené,  d(!9  progrès 
et  do  l'éducation  sous  toutes  ses  formes.  » 

Le  Message  recommande  rétal)lissenient  d'un  càl)l<î  télégra- 
phique reliant  les  Etats  Unis  à  Manille  en  passant  par  les  îles 
Hawai.  Le  Message  dit  qu'une  annén  de  00.000  hommes  est 
nécessaire,  et  que  tant  que  l'état  de  choses  actuel  continuera 
à  Cuba  et  à  Porto-Rico.  lo  Présid'snt  devra  être  autorisé  à 
porter  l'etrectif  ;'i  100.000  hommes. 

Rapport  du  Secrétaire  du  Trésor.  —  M.  L.-.I.  Gage, 
secrétaire  du  Trésor  dos  Etats-Unis,  a  pré-enté,  mardi  der- 
nier, au  Congrès,  son  rapport  concernant  l'étal  des  finances 
pendant  l'exercice  terminé  le  30  juin  191)0. 

Ce  document  constate  que,  dans  cette  période,  les  recettes 
de  l'Etal  ont  été  de  600.595.431  dollars  et  les  dépenses  de 
590.008.371  dollars,  el  qu'il  y  a  eu,  par  conséquent,  un  excé- 
dent de  79.527.060  dollars. 

Les  recettes  de  l'année  financière  1900  ont  été  supérieures 
de  58.613.436  dollars  à  celles  de  1899,  et  les  dépenses  ont  di- 
minué de  117.358.388  dollars. 

Pour  1901,  les  receltes  sont  évaluées  à  687.773.253  dollars 
et  les  dépenses  à  607.773.253  dollars  ;  on  prévoit  donc  pour 
cette  année-là  un  excédent  de  8O.OÛO.00O  de  dollars. 

Pour  1909,  on  évalue  l'excèdent  à  26.258.237  dollars. 

Après  avoir  parlé  de  la  circulation  (on  trouvera  cette  partie 
du  rapport  dans  notre  Chronique  monétaire),  M.  Gage  a 
abordé  les  résultats  du  commerce. 

Quatre  grands  faits  caractérisent  le  commerce  extérieur  des 
Etats-Unis  pendant  l'année  linancière  de  19O0. 

1°  Il  a  surpassé  celui  de  toutes  les  années  précédentes;  et 
a  été  pour  la  première  fois  supérieur  à  2  milliards  de  dollars  ; 
2°  les  matériaux  pour  manufactures  ont  formé  une  plus, 
grande  partie  de  l'importation  que  précédemment;  3»  l^s  pro- 
duits manufacturés  ont  formé  une  plus  grande  partie  de  l'ex- 
portation qu'antérieurement;  4°  l'exportation  a  été  plus  consi- 
dérable que  précédemment  et  a  été  plus  largement  répartie 
que  les  années  précédentes. 

L'importation  a  été  de  849.941.164  dollars,  c'est-à-dire  supé- 
rieure de  152.792.695  dollars  à  celle  de  1899.  L'augmentation 
consiste  surtout  en  produits  manufacturés. 

L'importation  des  matériaux  pour  manufactures  augmente 
constamment,  et  l'exportation  des  articles  manufacturés  s'ac- 
croit  aussi  rapideme,it.  L'exportation  totale  de  l'année  a  été  de 
1.394.483.082  dollars,  chiffre  dans  lequel  les  produits  natio- 
naux figurent  pour  1.370.763.571  dollars.  L'exportation  des 
produits  agricoles  a  augmenté  comme  celle  des  produits 
manufaelurés. 

Le  commerce  des  Etats-Unis  avec  les  pays  tropicaux  et 
l'Orient  s'est  accru  sensiblement.  On  constate,  en  particulier, 
une  grande  augmentation  du  commerce  avec  Cuba  et  les  Phi- 
lippines. 

Il  ressort  des  données  de  la  statistique  concernant  l'impor- 
tation et  l'exportation  des  marchandises  et  des  espèces,  que 
les  Etats-Unis  sont  un  pays  qui  diminue  constamment  sa 
dette  à  l'étranger. 

Il  est  arrivé,  pendant  l'année,  dans  l'Union,  448.572  immi- 
grants étrangers,  ce  qui  constitue  une  augmentation  de 
43  0/0  relativement  à  l'année  précédente.  L'immigration 
japonaise  s'est  accrue  considérablement,  et  ce  fait  causera  de 
graves  inconvénients  dans  les  Etats  du  Pacifique,  où  ces 
étrangers,  qui  se  contentent  d'un  salaire  minime,  prendront 
la  place  des  ouvriers  américains. 

Le  tonnage  total  de  la  marine  marchande  était,  à  la  fin  de 
la  dernière  année  financière,  de  5.164.839  tonnes;  le  tonnage 
conslruit  pendant  l'année  a  élé  de  393.790  tonnes. 

Une  augmentation  considérable  de  la  marine  marchande  se 
produira  aussi  pendant  l'année  courante.  Toutefois,  l'accrois- 
sement de  la  marine  marchande  ne  concerne  que  le  cabotage. 

Le  tonnage  des  navires  au  long  cours  a  diminué  considé- 
rablement de  1861  à  1900.  Il  n'est  plus  que  de  826.694  ton- 
nas. Pendant  les  trois  dernières  années,  les  navires  améri- 
cains n'ont  transporté  qme  9  0/0  de  l'importation  el  de  l'ex- 
portation des  Etats-Unis.  La  marine  de  ce  pays  ne  trans- 
porte pas  3  O'O  des  importations  et  exportations  maritimes 
du  monde  entier. 

Le  secrétaire  du  Tré'or  exprime,  en  terminant,  l'espoir  que 
le  Congrès  prendra  observer  fidèlement  les  prescriptions  de 
l'acte  relatif  au  fonds  d'amortissement  et  procurer  au  Gou- 
vernement des  ressouces  suflisantes  pour  remplir  ses  obli- 
gations. Il  dit  que  la  situation  du  Trésor  permet  de  croire 
q\ie  l'on  pourra  faire  face  aux  besoins  du  fonds  d'amortis- 
sement pendant  l'année  financière  actuelle  et,  pendant  la 
suivante,  diminuer  un  peu  les  impôts  nécessités  par  la 
guerre.  C'est  pourquoi  le  secrétaire  du  Trésor  propose  au 
Congrès  de  réduire  le  chiffre  de  ces  impôts  à  30.000.000  de 
'  dollars. 


?\j6  L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


lie  niarclié  Flnaucier  de  l\e«v-YurÉr 


New-York,  le  4  décembre  IfOO. 

Les  affaires  sont  un  peu  plus  calmes,  mais  les  'lispositions 
générales  ne  cessent  pas  d'être  favorables,  et  tout  indique 
(jue  la  situation  reste  bonne. 

Le  rapport  irensuel  du  secrétaire  du  Trésor  indique  que 
pendant  le  mois  de  novembre,  la  dette  publique  des  Etats- 
Unis  a  diminué  de  3.227.445  dollars  et  que  l'encaisse  totale 
du  Trésor  est  de  1.114.451-967  dollars.  L'encaisse  or  est  de 
474. 10^.360  dollars,  soit  76  millions  de  plus  qu'à  la  tin  de  1899. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  3/4. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
381/3;  Milwaukee,  126  8/4;  Lake  Shore,  220  1/4;  Erie, 
16  3/S;  Reading,  l9  1/4;  Canadian  Pacific,  85  ./.  ;  ILlinoù 
Central,  124  ./.;  Louisville,  82  3/4;  New-York  Central, 
143  3/8;  Unio)t  Pacific,  71  3/8. 


MEXIQUE 

La  Population  du  Mexique.  —  D'après  les  derniers  re- 
censements, la  population  totale  du  Mexique  serait  de  11  mil- 
lions •■')00.0  0  habitants.  On  la  divise  généralement  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Indigène   5..")00.000 

Blanche   1.500.000 

Mêlée   4.510.000 

( '-es  chiffres  ne  peuvent  donner  qu'une  idée  approximative 
de  la  division  des  races,  car  sur  certains  points  .i  .;  pays,  le  mé- 
lange a  été  si  intime  qu'il  est  bien  difficile  sinon  irnpossible, 
d'affirmer  que  telle  personne  appartient  à  une  race  ou  à  l'au- 
tre. Dans  quelques  Ktats,  la  race  noire  est  roprésentéd  par 
un  certain  nombre  d'individus,  descendants  d'esclaves  afri- 
cains alliés  à  la  race  indigène. 

Tous  les  historiens  s'accordent  à  dire  que,  depuis  la  con- 
(juête,  la  race  indienne  a  considérablement  diminué,  la  race 
mêlée  augmente,  il  est  vrai,  tous  les  jours,  mais  pas  dans 
une  proportion  suffisante  pour  compenser  la  diminution  de 
la  première.  Dételle  sorte  que  l'on  peut  affirmer  que  la  po- 
pulation en  générale,  au  Mexique,  a  été  en  diminuant  puis- 
que aucune  émigration  étrangère  sérieuse  n'est  venue  rem- 
plir les  vides  causés  par  cet  état  de  choses. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Conséquences  économiques  du  voyage  du  Pré- 
sident du  Brésil.  —  Notre  confrère,  le  Nouveau- Monde, 
publie  une  correspondance  de  Buenos-Ayres  où  se  trouvent 
indiquées  les  heureuses  conséquences  que  pourra  avoir  au 
point  de  vue  économique  le  voyage  du  Président  de  la  llépu- 
blique  du  Brésil  dans  la  République  Argentine  ; 

«  11  est  à  souhaiter,  dit  notre  confrère,  et  on  peut  même 
espérer  jusqu'à  un  certain  point,  que  la  visite  du  président 
Campos  Salles  sera  profitable  aux  intérêts  du  Brésil  et  de 
l'Argentine.  Gomme  l'a  dit  fort  justement  M.  F.  de  Almeida, 
les  Brésiliens  et  les  Argentins  ne  se  connaissaient  point. 
Leurs  relations  étaient  plutôt  froides.  Bien  que  voisins,  ils 
vivaient  séparément  sans  se  douter  que  leur  alliance  pouvait 
être  une  source  de  prospérité  pour  les  uns  et  les  autres.  La 
politique  aura  peut  être  réellement  servi  les  intérêts  des  deux 
peuples  en  cette  occasion. 

"  Dans  leur  rapide  visite  à  Buenos-Ayres,  les  Brésiliens 
ont  pu  se  rendre  compte  des  avantages  qu'ils  avaient  à 
fréquenter  les  Argentins.  A  l'exposition  agricole,  ils  ont  pu 
admirer  les  splendides  échantillons  de  l'élevage  national  ;  ils 
trouveront  ici,  dans  des  conditions  exceptionnelles,  des 
reproducteurs  do  pur  sang,  pour  leurs  Eiats  du  sud  :  des 
animaux  de  trait  et  surtout  du  bétail  de  boucherie  en  telle 
abondance  que  la  carne  seca  pourra  être  supprimée  chez 
eux. 

«  Faut-il  parler  du  blé,  du  maïs  et  de  la  farine?  N'y  a  t-il 
pas  lieu  d'èire  étonné  en  constatant  que  Rio  Janeiro,  qui  est 
a  1.100  milles  de  Buenos-Ayres,  s'approvisionne  de  farine  à 
New-York  et  même  à  San  Francisco!  Le  Brésil,  pour 
s'excuser,  ne  peut  même  pas  invoquer  la  qualité,  car  les 
farines  argentines  valent  les  américaines. 

«  D'un  autre  côté,  l'Argentine  doit  être  un  tort  marché  pour 
les  cafés  et  le.i  tabacs  brésiliens  :  ce  sont  deux  articles  dont 
on  fait  une  énorme  consommation  dans  ce  pays.  Enfin,  si 
les  mines  de  charbon  et  de  fer,  qui  sont  nombreuses  chez 
nos  voisins,  étaient  exploitées,  où  trouveraient-elles  un  meil- 
leur client  qu'ici,  où  l'industrie  naissante  ne  demande  qu'à 
se  développer  ? 

«  Ce  n'est  pas  dans  une  revue,  forcément  réduite,  que  ces 
questions  peuvent  être  traitées,  mais  il  nous  à  paru  utile  d'en 
montrer  l'importance  à  nos  lecteurs.  » 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur  en  1899  {suite).  —  Il  y  a  lieu 
de  remarquer,  dans  les  tableaux  ((ue  nous  avons  reproduits  la 
semaine  dernière,  que,  par  suite  de  l'application  de»  nouveaux 
tarifs  douaniers,  la  valeur  des  marcliandises  importées  au 
Japon,  depuis  le  1"  janvier  1899,  comprend  en  plus  des  frais 
d'emballage,  ceux  de  transports  et  d'assurances,  jusqu'à  leur 
port  de  destination,  la  douane  japonaise  faisant  payer  non 
seuleaent  sur  la  valeùr  des  marchandise»,  mais  sur  le  mon- 
tant des  frais  précités. 

Aux  chitVres  généraux  indiques,  pour  l'exportation  et  l'im- 
portation de  l'Empire  japonais, M.  Steenackers  ajoute  quelques 
explication  de  nature  â  mettre  en  lumière  le  côté  économique 
de  la  question,  au  point  de  vue  du  commerce  extérieur. 

En  ce  qui  concerne  les  importations,  il  ett  à  remarquer  que 
si  les  chiffres  sont  restés  de  beaucoup  inférieurs  (.57. 134.535 
yen)  à  ceux  de  1898,  le  motif  doit  en  être  aitribué  à  diverses 
causes  dont  les  principales  vont  être  exposées:  Tout  d'abord, 
les  Japonais,  sous  le  coup  des  épreuves  qui  avaient  été  la 
suite  de  leurs  entreprises  hasardées,  ont  dû,  pendant  la  plus 
grande  partie  de  l'année  1899,  rester  dans  une  inaction  plus 
ou  moins  complète,  ils  ont  donc  acheté  le  moins  possible  à 
l'étranger  et  ont  limité  leurs  commandes  d'après  les  moyens 
dont  ils  pouvaient  disposer.  Une  autre  cause  n'a  pas  moins 
contribue  à  diminuer  les  importations;  nombre,  pour  iie  pas 
dire  la  plupart,  des  commerçants  étrangers  avaient,  avant  la 
fin  de  1898,  fait  venir  d'Europe  ou  des  Etats-Unis  une  quan- 
tité considérable  de  marchandises,  non  sur  commande,  mais 
dans  le  but  d'échapper  aux  taxes  ruineuses  des  nouveaux 
tarifs  douaniers,  dont  l'application  devait  porter  un  si  funeste 
coup  à  l'importation.  Gomme  conséquences,  les  marchés  de 
Yokohama,  de  Kobé  et  de  Nagasaki  se  trouvèrent,  au  com- 
mencement de  l'année  1899,  encombrés  de  marchandises,  dont 
le  stock  ne  trouvait  pas  preneurs  et  qui  ne  s'écoulèrent  que 
peu  à  peu. 

C.Q  qui  également  a  rendu  la  différence  sensible  dans  la 
balance  du  commerce  d'importation  des  deux  dernières 
années,  c'est  que  par  suite  de  la  mauvaise  récolte,  l'achat  de 
riz  de  provenance  étrangère  par  les  Japonais,  s'était  élevé  en 
1898  à  plus  de  48  millions  de  yen.  alors  qu'en  1899,  année 
pendast  laquelle  les  récoltes  furent  excellentes  au  Japon, 
l'impf)rlation  du  riz  n'atteignit  que  le  chiffre  de  six  raillions 
de  yen. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'examen  du  tableau  en  question  montre 
que, sur  les  vingt-cinq  principaux  articles  du  commerce  d'im- 
portation, l'augmentation  ne  porte  que  sur  neuf  aiticles,  alors 
que  les  autres  accusent  des  diminutions  plus  ou  moins  consi- 
dérables. Parmi  les  neuf  articles  précités,  on  remarquera  que 
ceux  qui  ont  été  le  plus  en  faveur  sont  le  coton  et  la  laine 
bruts,  le  premier  accusant,  sur  les  chitî'res  de  1898,  une  plus- 
value  de  près  de  16  millions  1/2  de  yen  et,  le  second,  celle  de 
2  millions  1/2.  Doit-on  voir  dans  cet  accroissement  d'impor- 
tation de  produits  bruts  un  progrés  réalisé  par  l'industrie 
japonaise,  qui  serait  actuellement  en  mesuie  d'opérer  chaque 
année  avec  de  nouveaux  avanta^jes  le  même  travail  que  les- 
dits  produits  suliissaient  autrefois  avant  d'être  introduits  dans 
le  pays'.'  C'est  là  un  point  qu'on  ne  saurait  contester,  lors- 
qu'on se  rend  compte  de  la  constante  diminution  que  subit 
l'importation  des  cotons  et  laines  filés,  c'est-à-dire  ouvrés, 
au  Japon. 

Si  enfin  on  considère  le  commerce  d'exportation,  on  remar- 
quera que  certaines  marchandises  indigènes  ont  été  expor- 
tées dans  des  conditions  aussi  bonnes  que  possible.  C'est 
d'abord  .la  soie  qui,  comme  toujours,  tient  la  tète  et  arrive 
cette  fois  avec  une  augmentation  de  20  millions  1/2  de  yen 
sur  les  ventes  de  l'année  précédente. L'Exposition  universelle 
de  Paris  et  l'attitude  favorable  des  marchés  américains  ont 
donné  à  l'année  1899  une  animation  exceptionnelle  à  la  cam- 
pagne séricicole,  qui  jamais  ne  fut  aussi  brillante. 

Mais,  a  côté  de  ce  produit  qui  n'est  encore  qu'imparfaite- 
ment ouvré,  et  qui  n'a  du  ses  succès  sur  les  marchés  d'Eu- 
rope et  d'Amérique  qu'à  des  causes  accidentelles,  il  faut  re- 
marquer le  rapide  essor  pris  par  le  commerce  de  certains 
articles  manufacturés,  tels  que  le  coton  filé  ou  lissé,  les  mou- 
choirs de  soie,  et  aussi  les  hahoudaî.  Ces  produits  sont 
arrivés  à  occuper  actuellement  une  place  importante  dan^  les 
ventes  japonaises.  Il  est  vrai  que  ces  articles,  pris  ensemble, 
ne  représentent,  en  1899,  qu'une  valeur  totale  de  50  millions 
de  yen,  c'est-à-dire  le  quart  du  commerce  général  en  ce  qui 
concerne  les  exportations,  mais  leur  production  qui,  d'année 
en  année,  devient  plus  considérable,  établit  une  fois  de  plus 
combien  le  développement  de  cette  industrie  est  constant  au 
Japon  et  mérite  de  la  part  des  concurrents  étrangers  une 
sérieuse  attention. 


L'Administrateur-Gernnt  :  Georges  Bourgabel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE 


1899 
1900 
1900 
1900 


14  décembre. 
29  novembre 
6  décembre. 
13  décembre. 


'<!.3-2.ï 
2.3:;l 

2.3;i6 


Banque  de  France 

3.923 
4.U90 
4.093 
4.093 


1.1031 
1.112, 
1.110 
l.Ull 


4i9 
519 
4* 
447 


1  06  i 
917 
78! 
751 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 

7  décemlire. 

6Vli 

305 

1.422 

674 

1.13.5 

1900 

22  novembre 

692 

3  il 

1.425 

6o2 

1.019 

1900 

30  novembre 

682 

336 

1.45S 

620 

1  06.^ 

1900 

7  décembre. 

67s 

334 

1.425 

637 

1.029 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1899 

30  novembre 

72 

36 

231 

116 

310 

1900 

15  novembre 

68 

S4 

234 

106 

297 

1900 

23  novembre 

68 

33 

222 

106 

301 

1900 

30  novembre 

07 

33 

224 

lOS 

303 

480 
.506 
521 
509 


85 
83 
86 
84 


24 
28 
26 
28 


3 '4 
3 
3 
3 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1 4  décembre. 
2  )  novembre 
6  décembre. 
13  décembre. 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


745 

» 

715 

919 

734 

n 

796 

» 

728 

999 

693 

» 

780 

>) 

730 

1.021 

674 

778 

731 

975 

6)6 

n 

28  octobre. . . 
4  aoùl  

29  septembre 
27  octobre. . . 


152 
145 
148 
1)2 


15 
12 
15 
15 


200 
197 
202 
203 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

28  octobre. . . 

72 

10 

178 

»  1 

» 

» 

1900 

4  aoùl. . . . 

70 

10 

161 

n  1 

» 

1900 

29  septembre 

76 

10 

170 

»  1 

» 

1900 

21  octobre... 

71 

1  10 

190 

»  1 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

V 

DATES 

métallique 

ati( 
air 

"  ïl  2^ 

-a  û. 

Or 

Ar- 
gent 

[  Circul 
fiduci 

C/coui 
et  dépc 
partiel 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanc( 
s.  valeu 
mobiliè 

Tauj 
l'esco) 

814 

240 

1 

4:;0 

51 

422 

54 

965 

247 

1 

480 

70 

468 

61 

966 

248 

1 

494 

54 

471 

63 

966 

248 

1 

472 

88 

479 

65 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 

1899  7  décembre. 

1900  23  novembre 
1900  30  novembre 
1900    7  décembre. 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

1899  7  décembre.!  89 

1900  22  m.venibrf,  I  93 
1900  29  noviMobre  1  91 
1900    6  décembre.!  96 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

189  9  22  octobre... 
1900  7  -octobre. . . 
1900  14  octobre. .  . 
1900   22  octobre... 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


189  9  30  novembre 

19  0  0  30  septembre 

1900  31  octobre. . . 

1900  30  novembre 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


9  décembre. 
24  novembre 
1"  décembre. 

8  décembre. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  octobre... 
31  août  

30  septembre 

31  octobre . . . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


9  décembie. 
24  novembre 
1"  décembre. 

8  décembre. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


6 

1899 

20  novembre 

295 

f4 

eo'i 

179 

367 
329 

43 

5 

1900 

31  octobre . . . 

29o 

47 

811 

182 

38 
42 

5 

1900 

lu  novembre 

29  i 

48 

843 

177 

332 

g 

1900 

20  novembre 

297 

48 

830 

178 

330 

40 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

» 

1899 

20  novembre 

65 

13 

244 

61 

63 
82 

30 

1900 

31  octobre. . . 

67 

13 

238 

69 

31 

» 

1900 

10  novembre 

67 

13 

260 

58 

H 

30 

» 

1900 

20  novembre 

67 

13 

257 

59 

83 

30 

1899 
1900 
1900 
1900 


ITALIE 

20  novembre 
31  octobre. . . 
10  novemliro 
20  novembre 


Banque  de  Sicile 


35 

0 

61 

38 

35 

2 

64 

38 

35 

2 

65 

36 

35 

2 

64 

36 

38 
45 
46 
47 


1899 
1900 
1900 
1900 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  octobre. . . 
31  août.  ... . 

30  se|)tembre 

31  octobre  . . 


41 
41 


90 
89 
93 
93 


19 
11 
10 
9 


69 
06 
& 
62 


PORTUGAL 

1899  2<t  novembre 

1900  14  noviMnbre 
1900  21  novembre 
1900  28  novembre 


Banque  de  Portugal 


24 

543 

38 

4.50 

45 

59 

13 

572 

61 

474 

i:. 

597 

66 

49S 

60 

16 

571 

69 

481 

59 

4y. 


2 

2 

4 

63 

24 

67 

4 

4 

21 

62 

24 

67 

4 

5 

21 

62 

24 

07 

4 

5 

21 

62 

24 

67 

94 

127 

10 

35 

32 

89 

» 

129 

4 

38 

16 

94 

136 

7 

39 

32 

96 

» 

131 

6 

35 

33 

3i0 

35  i 

1.510 

765 

1.042 

108 

347 

409 

1.582 

749 

1.108 

242 

348 

409 

1.574 

753 

1,11)9 

2.^8 

348 

408 

1.574 

732 

1.112 

251 

4 

129 

43 

26 

8 

2 

» 

151 

58 

32 

6 

1 

» 

145 

61 

30 

6 

2 

» 

13!i 

61 

30 

9 

93 

149 

4i6 

1 

142 

114 

123 

140 

481 

7 

162 

119 

123 

140 

481 

10 

160 

124 

123 

139 

473 

1  6 

159 

118 

27 

50 

385 

13 

39 

1  1 

26 

48 

384 

12 

9.7 

20  1 

26 

47 

386 

H 

93 

m  i! 

26 

48 

386 

14 

94 

20  ;> 

554 

6 

6 


4 


6K, 
6'/. 


■iVi 
3}4 


6  Kl 
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Statistique  générale 


DATES 


PKINCIP.  CHAPITRES 


o  T3  — 


O  3  O 


a!  cij 
<  ■ 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899  20  novembre 

40 

•2 

120 

27 

S7 

25 

8 

1900    4  novembre 

41 

4 

131 

6 

ro 

22 

8 

1900   11  novembre 

41 

5 

131 

3 

51 

22 

8 

1900   18  novembre 

41 

5 

1:^8 

1 

47 

22 

8 

RUSSIK  —  Banque  Impériale 


1899   16  novembre 

2.319 

132 

1.397 

426 

575 

310  1 

1900  31  octobre  . . 

1.839 

16S 

1.4H0 

344 

.593 

499 

1900    8  novembre 

1.845 

163 

1.493 

597 

501 

1900  16  novembre 

1.839 

163 

1.484 

328 

591 

520  1 

6 

5/, 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


13  novembre 

25 

2 

77 

14 

39 

15 

» 

15  octol)re. . . 

23 

2 

78 

12 

42 

22 

31  octobre. . . 

2 

76 

13 

42 

21 

là  novembre 

23 

2 

74 

13 

42 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

octobre. . . 

7 

9 

38 

i 

8 

10 

6 

1900 

31 

août  

■  5 

9 

37 

z 

9 

9 

6 

1900 

30 

septembre 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

1900 

31 

octobre. . . 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

31 

oclobre. .. 

43 

6 

93 

31 

101 

18 

6 

1900 

31 

août  

49 

7 

83 

44 

114 

18 

6 

1900 

29 

scjjtembre 

49 

6 

96 

44 

lis 

19 

6 

1900 

31 

octobre. . . 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


4899  31  octobre. . . 

13 

12 

109 

661 

292 

130 

» 

1900  31  août.  . .  . 

13 

12 

107 

750 

304 

141 

» 

1900  29  sei)tembre 

13 

12 

120 

746 

321 

» 

1900   31  octobre... 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899 

9 

(lécen.bre. 

97 

11 

220 

978 

1S9 

44 

6 

1900 

24 

noveml)ie 

IdO 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

1900 

1" 

ilécembre. 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

1900 

8 

(li'cembre. 

100 

10 

227 

1046 

184 

49 

5 

TOTAUX 


1899 
1900 
1900 
1900 


14  décembre. 
29  novembre 
fi  ili'cembre. 
13  liécenibre. 


7  9931 
8.269 
8.230 
8.:i66l 


2.604| 
2.587 
2.628 
2.6391 


14.535 
15.103 
13.168 
13.036 


5.603 
5.800 
5.713 
5.672 


7.221 
7.164 
7.084 
7.007 


1.6821 
2.0621 
2.1051 
2.1021 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1895   31  décembre  . 

7.611 

2.635 

15.898 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.9.33 

2.578 

14.583 

8.8.38 

6.(W2 

3.651 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.346 

13.254 

8.548 

6.661 

3.453 

» 

1898   31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899   31  décembre  . 

7.853 

2  583 

14.992  1 

9. 321 

8.352 

4  037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  différent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépots,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Changes  sur  Paris,  de 


7  nov. 

14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

48 

48 

05 

48 

05 

48  02 

48  02 

48 

100 

21 

100 

21 

100 

21 

100  17 

100  16 

100 

18 

162 

162 

163 

163  50 

164  25 

167 

95 

34 

33 

40 

33 

20 

34 

34  .. 

33 

81 

45 

81 

40 

81 

35 

81  33 

81  40 

81 

35 

100 

15 

100 

16 

100 

18 

100  15 

luO  15 

100 

13 

101 

25 

101 

23 

101 

15 

101  40 

101  80 

101 

40 

Constaiitinople.  . . 

22 

90 

22 

91 

22 

87 

22  87 

22  90 

22 

88 
33 

81 

45 

81 

41 

81 

40 

81  40 

81  40 

81 

105 

37 

105 

74 

105 

83 

lO.S  62 

103  65 

105 

61 

100 

38 

100 

36 

100 

37 

100  43 

100  46 

100 

46 

752 

50 

760 

7f0 

753  .. 

758  50 

759 

50 

25 

30 

25 

32 

25 

32 

25  33 

23  3'1 

25 

31 

33 

55 

33 

10 

33 

l!0 

33  52 

33  70 

•  33 

65 

105 

57 

105 

67 

105 

82 

105  62 

105  72 

103 

65 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

(  2 

37 

37 

37 

37 

37  37 

37  37 

37 

37 

—     {à  3  raois  ... 

95 

95 

95 

95 

95 

93 

95  95 

95  80 

95 

82 

9b 

85 

93 

87 

95 

87 

93  87 

95  70 

95 

73 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  Jeudi  de  Paris  sur  ; 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier conrl 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St.-Pétersb. . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres. 


Belgique . . . 

Italie  

Suisse  

New- York. . 


Plus 


4  % 

4% 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 


4% 

4  % 

5  % 
5  % 
4  % 

au  pair 
3437  « 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  910")  . . 

—  —  nouv.  titre  :  900»^ 
Couronnes  de  Suéde  


15  nov 


205  75 
121  44 
103  06 


376  23 
394  .. 
261  .. 


25  08 
25  105 

0  22p. 

5  62p. 

0  44p. 

516  50 


3437 
108  45 

80  50 
23  80 
20  60 
40 
27  50 


22  nov. 


205  75 
121  50 
103  06 


376 
383 
261 


25  10 

25  115 
0  28p 
3  62p 
0  44p 
316  50 


3437  .. 
107  80 
80  30 
23  80 
20  60 
40 
27  30 


29  nov. 


203  87 
121  56 
103  06 


373  50 
385  .. 
261  . 


25  085 
23  11 

0  23p. 

5  31p. 

0  50p. 
515  30 


3437  .. 
108  90 
80  30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


6  déc. 


205  87 
121  50 
103  25 


375  .. 
383  .. 
261  .. 


25  073 

25  10 
0  21p 
5  62p. 
0  5(ip 
515  50 


3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 


13  déc. 


205  87 
121  62 
103  25 


374 
385 
261 


25  07 
25  095 

0  21p. 

5  62p. 

0  62p. 

315  30 


3437  .. 
108  90 

80  .30 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

13  nov. 

22  nov 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

Pays  de  l'Burope 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  226 

1  227 

1  227 

1  227 

1  228 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  075 

25  095 

25  C75 

25  065 

25  063 

Autr.-Hongrie  (cour.). 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Espagne  (peset.  pap.).. 

1  » 

0  75 

0  75 

0  74 

0  75 

0  74 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  61 

0  61 

0  61 

0  60 

0  59 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  01 

1  » 

0  94 

0  94 

0  94 

0  94 

0  94 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

3  97 

3  88 

3  88 

3  88 

3  88 

Roumanie  (leu  or)  

1  » 

0  98 

0  98 

0  98 

0  98 

0  93 

Russie  (rouble  or)  ... 

2  67 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

Suisse  (franc  or) . .  . . 

1  . 

0  99 

0  99 

0  99 

U  99 

0  99 

Pays 

Extra-Européen» 

Etats-Unis  (doll.or)... 

5  18 

5  16 

5  16 

5  16 

5  15 

5  15 

Mexique  (piastre  arg,) 

5  43 

2  63 

2  65 

2  65 

2  65 

2  65 

Répulj.Arg.  (peso  pap.) 

5  .. 

2  14 

2  14 

2  14 

2  17 

2  16 

1  89 

1  81 

1  80 

1  80 

1  80 

1  80 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  10 

1  10 

1  05 

1  05 

1  04 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  67 

1  68 

Japon  (yen  argent). . . 

2  58 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

2  66 

Chine(Sb>iighiï)(taëlarg.) 

7  47 

3  78 

3  78 

3  83 

3  83 

3  83 

AUX  COURS  DES  CHANGES 

100  framcs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étïanger  :  « 

En  Allemagne   100  50 

En  Angleterre   100  89 

En  A  utriche-Hongrie ...  100  .39 

En  Belgique   100  21 

En  Espagne   133  68 

En  Grèce   167  . . 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   105  93 

En  Portugal   144  . . 

En  Roumanie   101  40 

En  Russie   101  15 

En  Suisse   100  62 

Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexinne   204  90 

En  Républ.  Argentine..  231  40 

kn  Chili   105  .. 

Au  Brésil   273  07 

Aux  /noies   99  41 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   195  03 


du  jeudi  13  décembre  1900 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 
Billets  A //monds   99  50 

—  Anglais   99  U 

—  Austro-Hongrois.     99  41 

—  Belges   99  79 

—  Es}>agnols   74  80 

—  Grecs   59  88 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   94  38 

—  Portugais   69  43 

—  Roumanie    98  60 

—  Russes   98  83 

—  Suisses   S9  38 

Pièces  des  Etats-Unis          S9  52 

—  du  Mexique   48  80 

Billets  de  la  Rép.  Argent.     43  20 

—  da  Chili   9S  23 

—  du  Brésil   36  61 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chitie   51  28 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  13  décembre  1900. 

Il  n'y  a  pour  ainsi  dire  pas  de  Tariations  à  signaler  dans 
la  cote  des  changes  ;  le  papier  hollandais  reste  à  205  87,  le 
papier  allemand  se  relève  légèrement,  la  devise  autrichienne 
se  tient  à  103  25. 

Le  papier  espagnol  est  toujours  dans  les  environs  de  375. 
Pas  de  mouvement  sur  le  milreis  portugais  et  sur  le  papier 
russe.  Nous  devons,  toutefois,  signaler  un  léger  recul  du 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale  r.V.) 


change  sur  Londres  à  Stiint-Pélersbntirjj;  ;  il  est  probabl(> 
que  le  (iouvonieniiMil  russe  a  tiré  sur  iiOnilrcs  pour  le  paiu- 
monl  do  ses  coupons  à  l>aris,  en  (|ui  explique  la  nouvelle 
baisse  du  clir((uo  anglais  sur  notre  Marché. 

Nous  laissons  cette  devise  à  25  09  1/2  et  lo  papier  long  à 
25  07,  cependant  on  ne  voit  (|ue  de  faiblfis  sorties  d'or  an- 
glais pour  la  Franco  bien  ([u'il  y  ait  un  bénélico  certain  ;i 
onvoj'cr  des  souverains  et  des  lingots. 

La  devise  belge  est  au  môme  point  que  la  semaine  der- 
nière, la  devise  suisse  a  baissé  de  1/16,  le  papier  italien 
malgré  la  bonne  tenue  de  la  rente  à  Paris  ne  s'est  pas  amé- 
lioré. 

Le  New- York  reste  à  515  50,  mais  lo  câble  transfert  sur 
Londres  a  léfjèrement  fléchi. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Shanghaï  

Yokohama  

Singî'puurt,  


Valeurs  à  vue 


Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  

Vâlparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  Vor.. 
Or  en  barres . . . 
Argent  en  barres 


14  nov. 


2/1  i/8 
2/11  / 
2/0  S/8 
2/1  5/8 


21  nov. 


2/1  1/8 
2'11  ./. 

2/0  5/8 
2/1  1/2 


28  nov. 


2/1  1/16 
2/11  in 
2/0  3/8 
2/1  1/2 


5  déc. 


2/1  1/8 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  1/2 


12  liée. 


2/1  3'16 
2/11  1/2 
2/0  3/8 
2/1  5/8 


1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  15/16  1/4  ./. 

1/3  31/32  1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  31/32  1/4  ./. 

10  n/32  10  n/32  10    ./•      10  1;16  9  13/16 

n  7/32  n  3/32  17  5/32    17  3/16  17  3/16 

132  60      133  20      133  20      130  20      131  40 
77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2 
29  11/16    29  9/16    29  11/16    29  13/16    29  7/8 

Les  devises  à  base  d'argent  de  l'Extrême-Orient  sont  bien 
tenues  en  sympathie  avec  le  métal,  le  Yohohauia  est  stéréo- 
typé à  2/0  5/8. 

La  roupie  atteint  le  pair.  Les  souscriptions  ont  été  reçues 
mercredi  à  la  Banque  d' Angleterre  à  l'occasion  de  l'émis- 
sion de  Es  40.00.000  en  traites  et  transferts  télégraphiques 
du  Gouvernement  des  Indes.  Les  souscriptions  pour  les- 
traites  se  sont  élevées  à  Rs  941.00.000  et  celles  pour  les 
transferts  à  Rs  42  00.000.  Les  soumissions  suivantes  ont  été 
acceptées  :  en  traites,  Rs  21.91.000  sur  Calcutta,  Rs  13.02.000 
sur  Bombay  et  Rs  5.07.000  sur  Madras.  Aucune  application 
n'a  été  faite  en  transferts.  Les  souscriptions  pour  les  traites 
au  taux  de  1  sh.  4  d.  recevront  environ  4  0/0  de  leurs  de- 
mandes. Le  montant  offert  la  semaine  prochaine  sera  de 
Rs  40.00.000.  Les  ventes  de  traites  et  tranferts  télégraphiques 
effectuées  pendant  la  période  du  l"  avril  au  11  décembre  se 
sont  élevées  à  un  total  de  Rs  941.57.588,  réalisant  une  somme 
de  6.261.687  liv.  st.  La  vente  spéciale  de  Rs  2.00.000  sur 
Bombay  et  Rs  25.000  sur  Madras  en  traites  au  taux  de 
1  sh.  4  1/32  d.  a,  en  outre,  été  opérée  hier. 

Le  change  sur  le  Brésil  recule  de  10  1/16  â  9  15/16.  Les 
députés  ont  voté  hier,  en  seconde  lecture,  sans  discussion, 
le  projet  de  loi  restrictif  sur  les  Banques. 

Las  Directeurs  des  Banques  étrangères  sont  en  train  de 
préparer  un  projet  qui  aurait  pour  but  de  supprimer  complè-^ 
tement  la  spéculation  sur  le  change.  Ils  soumettront  ce' 
projet  au  Ministre  des  flnances. 

La  Banque  de  la  République,  réorganisée,  vient  de  publier 
son  bilan  au  31  octobre.  C'est  un  état  très  détaillé  des  cha- 
pitres de  son  actif  et  de  son  passif,  qui  permet  de  voir  clair 
dans  la  situation  générale  de  l'établissement.  Il  a  permis  de 
constater  que  cette  situation  est,  en  somme,  très  satisfaisante 
pour  un  établissemant  qui  avait  suspendu  ses  paiements  à 
vue,  car,  en  faisant  la  part  du  feu,  il  se  trouve  encore  que 
l'actif  réel  et  réalisable  offre  sur  le  passif  un  solde  de  131.500 
contoa  qui  couvre,  et  au  delà,  le  capital-actions  de  100. 000 
contos. 

Ce  bilan  est  venu  démontrer  que  la  Banque,  mise  à  l'abri 
d'une  liquidation  désastreuse  par  l'intervention  de  l'Etat,  est 
parfaitement  solvable  et  possède  des  éléments  plus  que  suffi- 
sants pour  racheter  les  apolices  émises  par  le  Gouvernement 
en  faveur  des  créanciers.  L'Etat  n'aurait  donc  pas  ;i  reiulre 
effective  la  garantie  morale  qu'il  a  donnée  au  passif  de  la 
Banque. 

Le  Vâlparaiso  reste  à  ses  cours  précédents,  la  prime  de  l'or 
à  Buenos-Ayres  a  peu  changé. 

L'or  est  au  pair  à  Paris  ;  à  Londres,  les  barres  sont  tou- 
jours à  77/11  1/2  l'once  standard,  les  monnaies  américaines 
à  76/G  1/2  et  les  autres  monnaies  au  titre  0.900  à  76/6. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  du  30  novembre 
au  6  décembre,  ont  été  les  suivants: 

Importations  Exportations 

Australie  £  9.500 

Bombay   99.000  Néant 

La  Plata   26.000 

Indes  occidentales.  lO.tiQO 

144.500 


Toutes  les  barres  oll'erto.s  ont  été  ache  tées  pour  compte 
allemand. 

L'argent  on  barres,  <[ui  était  colé  h  Paris  en  porte  pour 
mille,  à  partir  du  2  janvier  prochain,  suivant  avis  communi- 
qué par  la  Chambre  Syndicale  des  Agents  de  change,  sera 
coté  en  francs,  l'unité  do  poids  étant  le  kilo,  (  "est,  du  reste, 
ainsi  que,  depuis  son  origine,  l'Economiste  Kuropéon  avait 
exprimé  la  valeur  de  l'argent. 

A  Londres,  le  cours  est  de  29  7/8,  sur  des  achats  du  Gou- 
vernement indien. 

Les  expéditions  de  métal  blanc  de  Londres  en  Orient  ont 
été,  du  30  novembre  au  6  décembre,  de  255.782  liv.  st..  soit 
9.956.841  liv.  st.  depuis  le  1"  janvier,  contre  6.522.988  liv.  st. 
en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cette  semaine,  de  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels. 

Escompte  hors  Banque 

Places        15  nov.     22  nov.    29  nov.     6  déc.    13  déc. 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 


3  ./. 

4  ./. 

4  1/4 


2  7/8 

3  7/16 

4  1/8 


(timemoney)  \ 


4  1/4       3  3/4 


3  ./. 

4  1/16 
4  1/8 

:!  ;î/4 


3  ./. 

3  15/16 

4  1/4 

3  3/4 


3  ./. 

^'  •/. 

4  5/8 

4  1/2 


A  Londres  et  à  New-York,  l'escompte  hors  banque  est 
assez  capricieux;  à  Berlin,  il  montre  nettement  une  tendance 
à  la  hausse. 

Il  est  passé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  Clearing 
House  »,  140  millions  sterling  de  lettres  do  change  et  mandats. 
Pendant  la  semaine  correspondante  de  l'année  dernière,  il 
était  passé  146  millions  sterling;  il  y  a  donc  diminution  de 
6  millions. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  gagné,  cette  semaine,  1.67G.00Ù  fr. 
d'or  ;  la  circulation  a  pris  750.000  fr.  à  Paris  e  t  749.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  1.967.000  fr.  de 
matières;  il  est  venu  600.000  fr.de  Constantinople,  320.000 fr. 
de  Smyrne,  238.000  fr.  de  Suisse  et  50.000  fr.  de  Belgique  ;  il 
n'y  a  pas  eu  de  sorties  pour  l'étranger.  L'argent  a  augmenté 
de  410.000  fr.  La  circulation  a  rendu  1.133.000  fr.  à  Paris  et 
570.000  fr.  dans  les  succursales  ;  il  est  venu  128.000  fr.  de 
Suisse.  Il  a  été  expédié  1.030.000  fr.  en  Suisse,  350.000  fr.  au 
Sénégal  et  50.000  fr.  à  Montecarlo. 

La  circulation  n'a  pas  varié  :  les  comptes  courants  ont 
baissé  de  13  millions,  le  portefeuille  de  30  millions  et  les 
avances  de  12  millions.  Les  affaires  sont  beaucoup  moins 
actives  qu'en  1898  et  1890. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  est  assez  cu- 
rieux. Généralement,  pendant  la  première  semaine,  l'encaisse 
augmente,  cette  fois  le  contraire  s'est  produit  :  l'encaisse  a 
diminué  de  6  millions,  la  circulation  a  baissé  de  23  millions  ; 
nous  retrouvons  une  partie  de  cette  diminution  en  augmen- 
tation aux  comptes  courants,  qui  gagnent  17  millions.  Le 
portefeuille  a  perdu  56  millions  et  les  avances  2  millions.  La 
circulation  tax(''e  est  de  2.500.000  fr.  seulement. 

Il  ne  s'est  produit  aucune  entrée  d'or  cette  semaine  à  la 
Banque  d'Angleterre;  voici  le  détail  des  sorties  ; 

France  t  23.000 

Malte   50.000 

Total  des  sorties  £  73.000 

Les  sorties  s'élèvent  à  1.825.000  fr.;  les  sorties  et  les  entrées 
par  la  circulation  s'équilibrent  :  aussi  l'encaisse  n'a  baissé 
que  de  2  millions;  la  circulation  a  diminué  de  G  millions;  les 
comptes  courants  ont  perdu  46  millions;  le  portefeuille  n'a 
pas  varié. 

A  la  séance  d'ouverture  de  l'Institut  des  banquiers  de 
Londres,  un  des  membres  de  cette  importante  association  a 
vivement  critiqué  la  contexture  des  bilans  de  la  Banque  :  il  a 
demandé,  entre  autres,  le  détail  du  poste  Government  secu- 
rities  et  la  distinction  du  portefeuille  effets  de  commerce  et 
des  avances.  Il  serait  bien  désirable  que  la  Banque  d'Angle- 
terre suivit  l'exemple  des  Banques  du  continent  en  publiant 
des  bilans  détaillés  et  un  compte  rendu  des  opérations  de 
l'année;  le  monde  profiterait  ainsi  de  l'expérience  deux  fois 
séculaire  de  ce  grand  Etablissement. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Autriche-Hongrie  n'a  pas  varié, 
la  circulation  a  baissé  de  22  millions,  les  comptes  courants 
ont  augmente  de  38  millions,  le  portefeuille  et  les  avances 
sont  sans  changement. 

La  Banque  de  Belgique  a  eu  une  rentrée  de  métal  assez 
forte,  l'encaisse  gagne  G  millions,  la  circulation  a  baissé  de 
26  millions,  le  portefeuille  a  perdu  17  millions. 

A  la  Banque  d'Espagne,  on  constate  une  baisse  de 21  mil- 
lions dans  les  dépôts.  Les  autres  comptes  n'ont  pas  changé. 
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La  Banque  de  Russie  a  gagné  14  millions  d'or.  La  circu- 
lalioii  a  baissé  de  9  millions,  tout  en  étant  d'une  centaine  de 
millions  au-dessus  de  celle  de  l'année  dernière  :  les  avances 
ont  au.Gjmenté  de  19  millions,  les  autres  comptes  ne  présentent 
rien  d'intéressant. 

Si  nous  nous  reportons^  à  un  an  en  arrière,  nous  consta- 
tons que  malgré  la  fermeture  des  mines  du  Transvaal  le 
stoclc  visible  de  l'or  en  Europe  a  augmenté  de  273  millions, 
la  circulation  de  48 1  millions;  que  le  portefeuille  a  baissé  de 
214  millions,  mais  que  les  avances  ont  grossi  de  420  millions, 
c'est  bien  la  note  de  la  situation  présente  :  réduction  des  af- 
faires commerciales,  conservation  des  valeurs  à  revenu  fixe 
sur  lesquelles  le  pulilic  a  emprunté  pour  acheter  des  valeurs 
industrielles  dont  il  ne  peut  plus  sortir. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AOX  ETATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-lorh 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


du  1"; 

Depuis 

du  17; 

Depuis 

OR 

au  2i  iiov 

le  1"  janv. 

au  -.'1  110 V. 

le  1"  janv. 

Grande-Bretagne 

» 

19.029.720 

» 

3.461.544 

17.664.481 

1.870.650 

4.502.P81 

3. ',85. 503 

Autres  pays  ... 

21.560 

6.284.534 

9.338 

1.363.952 

Total  1900. . . 

21.. 5)0 

47.481.724 

9.. 388 

10.4S1.654 

—  1899... 

2.C02 

25. 990.. 368 

.')>.818 

13.970.006 

—  1898... 

473.338 

9.482.334 

110,787 

96.473.687 

ARGENT 

Çrande-Bretagne 

1.360.480 

46.264.015 

» 

64.988 

» 

695.522 

2.5V)5 

» 

5.481 

2.628 

Autres  pays .... 

11.679 

920.256 

45.907 

4.210.381 

Total  1900... 

1.372.159 

47. 88.=^.  271 

45.907 

4. 280".  .592 

—  1899... 

585.610 

4 1.462. 22 i 

72.019 

3.593.768 

-  1898... 

1.046.187 

42.470.41(1 

206.538 

2.499.040 

Banques  associées  de  Neio-YorM 
(En  millions  et  centaines  de  mille  dollars) 
Circula- 
tion 


1899  9  déc. .. 

1900  24  nov. . 
1900  1»'  déc. . 
1900  8  déc.  . 


Encaisse 


144.0 
164.7 
166.9 
162.8 


10.4 

30.7 
30.7 
31.6 


Dépôts 

Portefeuill' 

744.1 

681.5 

851.4 

792.2 

864.4 

804.5 

861.0 

806.4 

Aucun  mouvement  d'or  à  New-York. 

Les  Banques  associées  ont  perdu  4.100.000  dollars  d'or 
leurs  autres  comptes  sont  stationnaires. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  monétaire  en  Allemagne  et  l'avenir 
des  relations  économiques  franco-allemandes 

Nous  croyons  devoir  reproduire,  ici,  une  importante 
déclaration  faite  au  Reichslag  allemand,  par  M.  le  doc- 
teur Otlo  Arendi,  au  cours  d'une  discussion  sur  l'exécu- 
tion de  la  loi  de  1875  concernant  les  emprunts  publics. 

Divers  orateurs  avaient  demandé  au  Gouvernement, 
à  propos  de  l'émission  de  80  millions  de  marks  de  bons 
du  Trésor  4  0/0,  effectuée  à  New-York  :  1°  si  l'état  de 
la  circulation  monétaire  allemande  avait  réellement  et 
indispensablement  obligé  le  Gouvernement  impérial  de 
faire  cette  opération  en  Amérique;  2»  si  le  type  des 
emprunts  4  0/0  allait  être  définitivement  adopté,  pour 
létaux  du  crédit  allemand,  M.  de  Thielviann,  ministre 
du  Trésor,  s'est  efforcé  de  démontrer  que  la  situation 
du  manhé  monétaire  allemand  avait  exigé  que  cet 
emprunt  fût  conclu  hors  du  pays.  Il  a  déclaré  que  le 
type  4  0/0  n'-^tait  nullement  adopté  d'une  façon  défini- 
tive et  que  des  circonstances  passagères  avaient,  seules, 
fait  accepter  ce  taux. 

De  tous  les  orateurs  qui  ont  approuvé  ou  combattu 
les  idées  du  Ministre,  nous  ne  retiendrons  que  les  inté- 


ressantes déclarations  du  docteur  Otto  Arendt.  Il  a  été 
d'avis  que  le  Gouvernement  avait  eu  raison  d'émettre 
son  emprunt  en  Amérique,  mais  ce  serait  s'illusionner 
beaucoup  que  de  croire  que  cette  opération  avait  amé- 
lioré la  situation  du  marché  monétaire  allemand. 

«  Je  tiens  à  faire  remarquer,  ajouta  l'orateur,  que 
«  nous  n'avons  pas  de  marché  monétaire  indépendant, 
<<  mais  que  notre  marché  est  dans  la  dépendance  de 
«  tous  les  autres.  Si  la  crise  monétaire,  que  la  Direction 
«  de  la  Reichsbank  nous  avait  annoncée  pour  cet 
«  automne,  a  été  évitée,  cela  tient  uniquemetit  aux 
«  tendances  meilleures  des  places  étrangères  qui  ont 
«  permis,  même  à  la  Banque  d' Angleterre,  de  garder 
<c  le  taux  de  4  0/0.  Si  la  situation  change  à  Londres,  si 
«  le  taux  de  l'escompte  s'y  élève  nous  devrons  suivre. 
«  Que  le  Gouvernement  ait  trouvé  80  millions  en  AUe- 
"  magne  ou  en  Amérique,  la  chose  est  sans  impor- 
<<  tance!  Néanmoins,  je  me  félicite,  messieurs,  qu'on 
»  ait  cherché  à  atténuer  par  les  millions  américains  la 
«  disette  monétaire  de  rx\llemagne.  Et  j'espère  qu'à 
«  l'avenir  ce  ne  sera  pas  seulement  le  marché  améri- 
«  cain  qui  s'ouvrira  aux  emprunts  allemand-.  Je  crois 
«  possible  que  la  différence  du  taux  de  l'escompte  en 
«  France  et  en  Allemagne  amène  le  public  financier 
<<  français  à  s'intéresser  aux  fonds  d'Etat  allemands, 
«  comme  il  le  faisait  avant  1870.  Messieurs,  quand  je 
«  visais  et  souhaitais,  il  y  a  quelques  années,  une 
«  entente  franco-allemande,  je  parais-ai-<  parler  d'une 
«  utopie  lointaine  et  irréalisable.  Aujourd'hui  encore, 
«  quand  je  parle  d'un  rapprochement  (économique  entre 
"  les  deux  pays  voisins,  je  parais  m'aventurer  sur  le 
«  terrain  de  la  pure  fantaisie.  Mais  les  circonstances  se 
«  sont  grandement  modifiées  depuis  que,  dans  la  der- 
('  nière  année,  le  sang  français  et  allemand  a  coulé  en 
(I  commun  pour  lesBoers,  depuis  que  toute  l'Allemagne 
«  prend  tant  d'intérêt,  dans  ce  moment  même,  aux 
«  sympathies  françaises  qui  entourent  le  président 
«  Kriiger.  (Bravos.)  » 

«  Tous  les  partis  de  l'Empire  sont  unanimes,  dans 
«  un  même  sentiment  à  ce  sujet.  (Bravos.) 

«  Aussi  vois-je  arriver  le  moment,  où  ces  sympathies 
«'  et  ces  antipathies  communes  mettront  fin  à  l'antique 
«  haine  et  permettront  de  reprendre  naturellement  les 
«  relations  économiques  entre  les  deux  pays.  C'est  en- 
«  core  une  circonstance  qui  nous  aidera  à  triompher 
«  facilement  des  difficultés  monétaires  du  moment.  [Ap- 
«  probalions  à  gauche.)  >■ 

Nous  félicitons  le  docteur  Arendt  de  l'idée  contenue  dans 
son  discours  et  nous  souhaitons,  sincèrement,  que  sa  prophétie 
se  réalise. 


Nouvelles  mesures  monétaires  au  Mexique 

Sur  la  proposition  de  M.  J.-Y.  Limantour,  ministre 
des  finances,  la  Chambre  des  députés  du  Mexique  vient 
de  voter  le  projet  de  loi  suivant  : 

EXPOSÉ  DES  MOTIF.S 

Dans  les  derniers  mois  de  la  présente  année,  une  certaine 
disette  de  numéraire  s'est  fait  sentir  sur  les  niarcljég  de  la 
liépublique  et,  si  cette  disette  venait  à  s'accentuer  durant  la 
prochaine  session  des  Chambre.'^,  elle  iiourrait  causer  des 
dilTicultés  aux  affaires  du  pays. 

L'Exécutif  désirerait  être  préparé  à  cette  éventualité,  en 
obtenant  du  Congrès  l'autorisation  d'édicer  les  mesures  qu'il 
jug  rait  opportunes  afin  de  conjurer  la  difficulté.  Pour  cette 
raison,  le  Président  de  la  République  a  bien  voulu  décider 
que  je  m'adresse  à  vous,  comme  j'ai  riionn^  ur  de  le  faire,  «t 
que  je  vous  remette  le  projet  de  loi  suivant,  en  vous  priant 
de  le  communiquer  à  la  Chambre  dont  vous  êtes  les  Hono- 
rables Secrétaires. 

Je  vous  renouvelle  les  assurances  de  ma  haute  considé- 
ration. 

PROJET  DE  LOI 

a   Article  unique.  —  L'Exécutif  est  autorisé,  à  partir  de 

(;  date  du  présent  décret,  jusqu'à  la  prochaine  session  des 
.hambres.  à  modifier,  s'il  le  croit  convenable,  les  impôts  et 
roits  qui  affectent  l'argent,  l'or,  les  minerais  à  l'otat  naturel 

et  toutes  les  substances  auquel  se  réfère  l'art.  4  de  la  loi  du 

27  mars  1897. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN. 


—  Situation  financière  générale 


Vil 


Ti  ansiloire.  —  I/Excculif  rendra  corapte  au  Congrès  do 
l'usage  (ju'il  ferait  do  cette  autorisation. 
Mexico,  22  novembre  IDOO. 

J.-Y.  LiMANTOUR. 

Le  dépôt  de  ce  projet  a  été  immédiatement  suivi  de 
deux  mesures  non  moins  importantes  édictées  par  le 
Ministre  des  linances  et  ayant  des  rapports  directs  avec 
l'esprit  de  la  loi  approuvée  par  la  Chambre. 

La  première  de  ces  mesures  autorise  la  frappe  des 
piastres  à  un  titre  inférieur  à  celui  admis  jusqu'à  ce 
jour. 

En  voici  le  texte  : 

Dans  le  but  d'augmenter  les  facilités  offertes  par  le  Règle- 
ment du  27  mars  1897  aux  producteurs  d'argent  en  lingots, 
pour  l'introduction  dans  les  hôtels  de  monnaies  de  lingots 
dastinés  à  la  frappe,  le  Président  de  la  République  a  bien 
voulu  décider  que,  jusqu'à  nouvel  ordre,  la  Direction  géné- 
rale est  autorisée  à  admettre  dan»  lesdits  établissements  et 
dans  les  bureaux  fédéraux  d'essai,  les  barres  dont  le  titre  est 
de  850  millièmes,  au  lieu  de  900  millièmes  que  l'article  9 
■dudit  Règlement  fixait  comme  minimum,  à  ia  condition,  tou- 
tefois, que,  de  l'avis  de  cette  Direction  et  en  tenant  compte 
du  but  que  l'on  se  propose,  la  nature  de  ces  pièces  ne  gène 
pas  les  travaux,  des  hôtels  de  monnaies. 

L'autre  mesure  porte  réduction  des  droits  de  frappe  : 

Dans  le  but  d'augmenter  la  frappe  do  la  monnaie  nationale 
•et  de  remédier,  autant  que  possible,  au  malaise  produit  par 
la  disette  de  numéraire,  qui  a  été  exporté  en  abondance,  en 
raison  de  la  prime  qu'obtiennent  nos  piastres  sur  les  marcliés 
étrangers,  le  Président  de  la  République,  désireux  d'encou- 
rager l'introduction  de  barres  mixtes  dans  les  hôtels  de  mon- 
naies, a  bien  voulu  décider  que,  depuis  le  l"'  décembre  1900 
Jusqu'au  31  mars  de  l'année  1901,  le  tarif  des  droits  de  sépa- 
ration {apartado)  fixés  par  la  section  IV  de  l'article  1"  du 
décret  du  27  mars  1897,  sera  réduit  dany  les  termes  suivants  ; 

<■  Lorsque  le  titre  de  l'or  ne  dépasse  pas  200  millièmes  par 
kilogramme,  0  piastre  75; 

Lorsque  le  titre  dépasse  200  et  est  inférieur  à  400  par  kgr. 
1  piastre  20; 

Lorsque  le  titre  de  l'or  dépasse  400  et  est  inférieur  à  600 
par  kgr. ,  1  piastre  60  ; 
Lorsque  le  titre  de  l'or  dépasse  600  par  kgr.,  2  piastres.  » 

Ces  deux  décrets,  signés  par  le  Ministre  des  Finances, 
portent  la  date  du  22  novembre. 


Ces  mesures  ne  sont  que  la  conséquence  de  la  hausse 
du  méial-argent.  Les  piastres  mexicaines  jouissent,  en 
effet,  en  raison  de  leur  titre,  d'une  faveur  particu- 
lière sur  les  marchés  d'Orient,  et  depuis  la  dernière 
hausse,  le  drainage  de  ces  pièces  a  pris  au  Mexique 
une  proportion  telle  que  ce  pays  se  trouve  dans  la  né- 
cessité de  défendre  son  stock  d'argent  avec  autant  de 
vigueur  que  les  nations  européennes  défendent  leur 
stock  d'or. 

En  diminuant  les  droits  de  frappe,  le  Gouvernement 
mexicain  donne  une  impulsion  nouvelle  à  la  produc- 
tion du  métal  et  au  développement  de  la  circulation 
des  piastres.  En  abaissant  le  titre  de  ces  pièces,  il  dimi- 
nue la  prime  que  procure  actuellement  leur  exportation. 
Il  réussira  ainsi  à  augmenter  sa  circulation  et  à  faire 

cesser  les  demandes  jusqu'au  jour  où  une  nouvelle 

hausse  du  métal  nécessitera  peut-être  un  nouvel  abais- 
sement du  titre  de  la,  piastre.  Ce  fait  n'est-il  pas  de 
nature  à  déconcerter  ceux  qui  annonçaient  la  lin  du 
régime  do  l'argent,  le  proscrivaient  peu  à  peu  de  tous 
les  marchés  et  lui  refusaient  à  l'avenir  tout  usage 
monétaire? 

M.  Limantour  a  très  sagement  agi  en  prenant,  d'ores 
et  déjà,  des  mesures  énergiques  destinées  à  protéger  la 
circulation  de  son  pays.  Il  s'est  montré,  une  fois  de 
plus,  le  financier  prudent  et  avisé  que  nous  connais- 
sons. 

Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  ses  index-numbers,  cal- 
cules sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  novembre  1900. 


1878-89    79 

1890-99    66 

188'i   76 

1889   72 

1898   68 

1896   61 

1897   62 

1898   64 

1899   68 


La  moyenne  de.s  onze  années,  da  1867  à  1877  étant  100,  voici 
les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 

1889  Décembre   73.7 

1895  i<"6vrier   60.0 

1896  Juillet   59  2 

1899  Novembre   71.6 

1899  Décembre   72.3 

19P0  l''évrier   75.1 

1900  Juillet   76.2 

1900  Septembre.  ...  75  5 

1900  Octobre   74.7 

1900  Novembre   73.9 

La  baisse  de  l'indox-number  de  novembre  est  due  entière- 
ment au  charbon.  Le  maïs,  la  viande  do  mouton  et  le  café 
ont  été  un  peu  plus  cher,  mais  leur  baisse  a  été  presque  ba- 
lancée par  les  plus  hauts  prix  du  beurre  et  du  lard. 

Pour  les  métaux,  il  n'y  a  presque  pas  eu  de  changement 
dans  l'ensemble  :  la  fonte  écossaise  a  été  plus  chère  ;  les 
autres  sortes  de  fonte  et  les  barres  de  fer  l'ont  été  moins  ;  le 
prix  du  cuivre  esi  un  peu  plus  haut,  ceux  de  l'étain  et  du 
plomb  sont  un  peu  moins  élevés. 

En  ce  qui  concerne  les  textiles,  le  coton  a  haussé,  le  jute 
a  baissé;  les  autre.s  articles  sont  sans  cl:angcment. 

Parmi  les  matières  premières  diverses,  ia  graisse  a  un  peu 
haussé,  mais  l'huile  de  graine  de  lin  n'a  pas  tout  à  lait  con- 
servé son  avance. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  pre- 
mières, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  : 

Moy«   Moy   Fév.  Juil.  Déc.  Fév.    Oct.  Noy. 
1878-89  1890-99  1895  1896   1899   1900   1900  1900 
Produits 
alimentai- 
res.......    84      68      63.8  60.0   65.1    65.8   69.5  69.1 

premières     76      64      57.0   58.6   77.5   81.9   78.4  77.4 

Les  produits  alimentaires  sont  à  environ  6  0/0  au-dessus 
du  niveau  atteint  à  la  fin  de  l'année  dernière  et,  dans  leur 
ensemble,  les  matières  premières  sont  au  même  point  qu'en 
décembre  1899,  bien  que  la  comparaison  de  plusieurs  arti- 
cles distincts  indique  des  différences. 

L'index  number  moyen  de  toutes  les  marchandises  pour  les 
onz-^  premiers  mois  de  l'année  actuelle  est  le  plus  élevé  con- 
staté depuis  1884. 

Les  prix  et  index-numbers  ont  été  comme  suit:  (60  d.  84 
l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2  d'argent 
-  100). 

Prix  Index-number 
d.  — 

Moyenne  1890-99    34    ./.  55.8 

Fin  Août  1897    23   7/8  39.2 

—  Décembre  1899   27   3/16  44.7 

—  Octobre  1900   28  13/16  49.0 

—  Novembre  1900   29  11/16  48.8 


Europe.  —  France.  La  première  partie  de  la  se- 
maine s'est  signalée  par  une  reprise  des  échanges  et 
par  une  grande  fermeté  sur  la  plupart  des  valeurs.  Les 
Fonds  d'Etal,  en  particulier,  ont  été  recherchés.  Le 
Suez  a  été  également  demandé.  Dans  la  journée  d'hier, 
la  lourdeur  que  l'on  signalait  de  Berlin  et  l'approche 
de  la  liquidation  de  quinzaine  nous  ont  valu  des  réali- 
sations qui  ont  fait  reperdre  les  plus  hauts  cours  pra- 
tiqués ces  derniers  jours.  Néanmoins,  la  tenue  du 
marché  reste  encore,  en  général,  très  satisfaisante. 

Allemagne.  —  M.  de  Bûlow  a  fait  d'importantes  dé- 
clarations au  Reichstag  sur  le  rôle  de  l'Allemagne  dans 
la  question  du  Transvaal.  L'Allemagne  gardera  la 
neutralité  la  plus  absolue  et  ne  proposera  d'arbitrage 
que  si  l'Angleterre  a  déclaré  y  consentir. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  toujours  satis- 
faisante. 

Le  Ministre  des  Finances  a  déclaré  à  la  Commission 
du  budget  que  «  pendant  quelque.s  années,  l'essor  pré- 
cédemment pris  par  l'industrie  allemande  s'affai- 
blira. » 


742 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Angleterre.  — ■  Le  Gouvernement  a  demandé  de  nou- 
veaux crédits  pour  la  guerre  s'élevant  à  16.000.000  de 
livres  sterling.  Ces  crédits  ont  été  votés  par  289  voix 
contre  8. 

La  Bourse  de  Londres  est  au  calme. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  s'attend  à  un  resserre- 
ment pour  la  fin  de  l'année. 

Dans  les  onze  premiers  mois,  les  importations  se 
sont  élevées  à  477.275.947  livres  sterling  et  les  expor- 
tations à  325.882.016  :  les  premières  en  augmentation 
de  7  4  0/0  et  les  secondes,  de  7  9  0/0  sur  l'année  précé- 
dente. 

Bulgarie.  —  Un  nouveau  Ministère  vient  d'être 
constitué  sous  la  présidence  de  M.  Ivanschoff.  La 
(  lhambre  a  été  dissoute  et  les  élections  auront  lieu  le 
10  février  prochain. 

Dans  les  9  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  31.738.298  fr.  et  les  exportations  à  30.797.638 
francs. 

Espagne.  —  La  (  lhambre  continue  la  discussion  du  , 
projet  de  convenio,  sans  incident  notable. 

Une  information  est  ouverte  au  Ministère  des  Tra- 
vaux publics,  relativement  aux  modifications  à  intro- 
duire dans  le  tarif  des  chemins  de  fer. 

Dans  les  dix  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  698.425.170  pesetas  et  les  exportations  à 
594.946.850. 

Italie.  —  Notre  correspondant  revient  sur  certains 
points  du  programme  financier  de  M.  liubini  qu'il 
nous  avait  déjà  analysé  la  semaine  dernière. 

II  note,  entre  autres,  que  le  montant  des  Rentes  con- 
solidées était  au  30  septembre  de  478  millions,  dont 
249  nominatives  et  229  au  porteur.  L'épargne  natio- 
nale absorbe  de  plus  en  plus  des  Fonds  italiens  et 
rapatrie  les  titres  existant  à  l'étranger. 

Suède  et  Norvège.  —  A  la  fin  Je  1903,  entrera  en 
vigueur  en  Suède  la  nouvelle  loi  qui  enlève  aux  Ban- 
ques Enskilda  le  droit  d'émission. 

Cette  mesure  donnera  un  monopole  absolu  à  la 
Banque  d'Etat,  mais  les  réformes  nécessaires  pour 
mettre  cette  dernière  Banque  en  rapport  avec  l'aug- 
mentation de  sa  sphère  d'affaires  n'ont  pas  encore  été 
arrêtées. 

Suisse.  —  L'assemblée  générale  des  actionnaires  du 
Cenlral  Suisse  a.  ratiïié,  sa.ns  discussion,  la  vente  du 
réseau  à  la  Confédération.  Cette  convention  a  été  dis- 
cutée et  adoptée  par  le  Conseil  fédéral  dans  sa  séance 
du  12  décembre. 

Amérique.  —  Brésil.  L'encaisse  des  Banques  étran- 
gères existant  au  Brésil,  qui  n'avait  cessé  d'augmenter 
jusqu'à  juillet,  a,  depuis  août,  diminué  de 28.916  contoa. 

Etats-Unis.  —  En  octobre,  les  recettes  publiques  se 
sont  élevées  à  51.626.027  dollars  et  les  dépenses  à 
47.993.G37  dollars. 

Les  tendances  du  Marché  de  New-York  sont  fermes. 
Le  marché  monétaire  est  satisfaisant. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  768,  la  situation 
des  banques  du  Mexique  au  30  septembre. 

République  Argentine.  —  Les  recettes  publiques  du 
premier  semestre  de  1900  présentent,  par  rapport  à 
celles  de  la  période  con-espondante  de  1899,  une  aug- 
mentation de  1.386.000  pesos-or  et  de  4.141.000  pesos- 
papier. 

San  Salvador. —  On  vient  d'incinérer  pour  2  millions 
de  pesos  de  titres  de  Rente  intérieure.  Ce  pays  ne  pos- 
sède pas  de  dette  extérieure  au  sens  propre  du  mot. 

Asie.  —  Chine.  La  Chine  a  exporté,  en  1899,  317  mil- 
lions 467.000  livres  de  thé,  au  lieu  de  205.200.000  en  1898. 

Indes.  —  Pour  le  premier  semestre  1900-1901,  le 
'commerce  extérieur  de  l'Inde  se  solde  par  une  balance 
en  sa  faveur  de  2.813.108  liv. 

Japon.  —  La  situation  financière  du  Japon  paraît 


favorable,  mais  la  tension  monétaire  devient  de  jour  en 
jour  plus  vive. 


FONDS  D'ÉTATS  EUROPÉENS  à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôtHre  du  jeudi 


FONDS  D'ÉTATS 


Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.f.  aôfr.SOj. 
Autriche  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.50).. . . 

Belgique  3  %  

Espagne  Exl.  4  %  (ch.  f.  1  fr.)  

Grèce  5  %  1881  (en  suspension).. 

HoUande  3  %  (à  Amsterdam)  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).  • . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  (ch.  f.  25  fr.  20)  

Portugal  3  %  (1  fr.  net)  

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  1895   

Suéde  3  K  %  1895  (ch-  f.  25  fr.20) 
Suisse  rente  3  %  (chomin  de  fer). 
Turquie  convertie  1  %  série  D... 

—      Priorité  4  %  1890  

Consolidé  Prussien  3  %  (à  Berlin). 
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FRANGE 


La  Politique.  —  L;i  I>ni  sur  les  Associations.  —  I,c  Budget  de 
l'JUI.  —  Le  Régime  des  Boissons. 

Le  projet  de  loi  sur  les  associations  qui  va  bientôt 
venir  à  l'ordre  du  jour  de  la  Chambre  vient  de  creuser 
un  nouveau  trou  entre  les  divers  groupes  républi- 
cains. Cette  fois  encore,  l'attaque  est  venue  de  la  ma- 
jorité rainistéricUo  qui  a  refusé  d'admettre  les  délé- 
gués du  groupe  républicain  progrossiste,  en  déclarant 
qu'elle  n'avait  à  délibérer  qti'avec  des  groupes  de  la 
majorité  républicaine. 

Jusqu'ici,  quelle  que  fût  l'attitmle  des  différents  grou- 
pes de  la  majorité  vis-à-vis  du  Ministère  au  pouvoir, 
aucun  homme  politique  ou  aucune  faction  n'avaient 
osé  dénier  le  nom  de  républicain  à  ceux  qui  ne  sou- 
tenaient pas  le  Cabine  t.  Mieux  encore,  aux  yeux  de 
Ijeaucoup ,  les  meilleurs  Gouvernements  étaient  les 
Cabinets  de  concentration,  c'est-à-dire  composés  de 
membres  appartenant  à  tous  les  groupes. 

Il  a  fallu  l'intolérance  des  groupes  socialistes  et  radi- 
caux-socialistes pour  accomplir  cet  acte  singulière- 
ment grave  et  cfui  pourrait  être  gros  de  conséquences, 
surtout  pour  la  majorité  ministérielle  elle-même. 


•wv  Le  7  décembre  matin,  la  Chambre  a  terminé  la  discus- 
sion du  budget  de  l'Instruction  publique  et  commencé  celle 
du  budget  des  Beaux-Arts. 

L'après-midi,  l'interpellation  sur  le  drame  du  Soudan  est 
revenue  en  discussion.  Une  motion  d'enquête  n'a  pas  été 
adoptée  et  l'ordre  du  jour  suivant  a  été  voté  par  429  voix 
contre  1  : 

«  La  Gtiambre,  fidèle  aux  traditions  de  la  France,  compte 
sur  le  Gouvernement  pour  réprimer  tous  actes  d'esclavage  et 
de  cruauté  qui  auraient  pu  ou  pourront  être  commis  dans 
certains  territoires  coloniaux  et  passe  à  l'ordre  du  jour.  » 

-vw  Le  10  décembre  matin,  la  Chambre,  après  avoir  ter- 
miné la  discussion  du  budget  des  Beaux-Arts,  a  adopté  celui 
de  l'Imprimerie  Nationale  et  commencé  la  discussion  du 
budget  de  la  Justice. 

L'après-midi  a  été  consacré  à  la  suite  de  la  discussion  du 
projet  relatif  au  régime  des  boissons. 

-w^  Les  membres  de  la  sous-Commission  nommée  par 
quatre  groupes  de  gauche  pour  l'étude  de  la  loi  sur  les 
associations  ont  eu  le  10  décembre  une  première  entrevue 
avec  M.  Waldeck-Rousseau.  Ils  ont  communiqué  au  prési- 
dent du  Conseil  les  observations  qu'ils  ont  à  présenter  sur 
certains  articles  de  la  loi  et  indiqué  les  modifications  qui 
leur  paraissent  désirables. 
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Une  nouvelle  entrevue  aura  lieu  piochainenieut,  de  ma 
nière  qwr  l'entente  soit  complètement  établie  avec  le  Gouver- 
iienuMil  au  moment  où  la  discussion  s'ouvrira  devant  la 
(Uiambre. 

Le  groupe  des  républicains  progressistes  va  se  réunir 
prochainement  pour  délibérer  sur  la  situation  qui  lui  est 
faite  par  le  refus  des  délégués  des  quatre  autres  (;Toupos  de 
gaui'he  d'admettre  ses  délégués  aux  conférences  communes 
organisées  pour  préparer  le  dabat  sur  la  loi  des  associations. 
Il  est  probable  que  le  groupe  répondra,  soit  par  une  lettre 
que  son  président  adresserait  aux  délégués,  soit  par  un  dis- 
cours. Eu  tout  cas,  une  manifestation  du  groupe  aura  lieu 
certainement. 

•w^  Le  11  décembre,  la  Chambre,  dans  sa  séance  da  matin, 
a  continué  la  discussion  du  budget  du  Ministère  de  la 
Justice. 

L'après-midi,  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  le  régime 

des  boissons  a  été  terminée  et  l'ensemble  du  projet  a  étc 
adopté  par  378  voix,contre  181. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  12  décembre,  à  l'Elysée, 
.sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

La  plus  grande  partie  de  la  séance  a  été  consacrée  à  l'étude 
des  questions  soulevées  par  la  mise  à  exécution  de  la  loi  sur 
l'armée  coloniale.  Les  décrets  nécessaires  à  l'application  de 
cette  loi  ont  été  arrêtés  et  vont  être  soumis  à  l'examen  du 
Conseil  d'Etat. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  Guerre,  le  général 
Tournier  estnomméau  commandement  du  13»  corps  d'armée. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  entretenu  des  diverses  questions 
inscrites  à  l'ordre  du  jour  des  Chambres. 

'wv^  En  raison  de  la  proximité  de  la  fin  de  l'année,  une 
motion  doit  être  faite  à  la  Chambre  pour  lui  demaader  une 
modification  provisoire  au  programme  de  travail  qu'elle 
avait  lixô  à  l'ouverture  de  la  session  actuelle. 

Cette  motion  tend  à  ce  que  les  deux  séances  quotidiennes 
que  la  Chambre  tient  quatre  fois  par  semaine  soient  exclu- 
sivement consacrées  à  la  discussion  du  budget  jusqu'au  vote 
final  de  ce  dernier. 

Le  Gouvernement  laissera  à  la  Chambre  toute  liberté 
d'adopt(^r  cette  motion,  afin  de  hâter  le  vote  du  budget.  La  loi 
sur  les  associations  viendrait  en  discussion  après  le  budget. 

Hier  matin,  la  Chambre  a  continué  la  discussion  du 
budget  du  Ministère  de  la  Justice. 

Au  début  de  la  séance  de  l'après-midi,  MM.  Vaillant  et 
Groussier  ont  demandé  à  interpeller  le  Président  du  Conseil 
sur  «  la  nécessité  d'assurer  par  une  loi  les  droits  de  Paris  et 
du  déparlement  de  la  Seine,  méconnus  par  le  Gouvernement  ». 
Celle  iulerpellation  vise  des  annulations,  par  décret,  de  déli- 
bérations prises  par  le  Conseil  général  de  la  Seine. 

Malgré  une  vive  opposition,  la  discussion  de  cette  interpel- 
lation a  été  fixée  en  tête  de  la  séance  du  21  décembre. 

Le  projet  d'amnistie  est  revenu  ensuite  en  discussion. 

I-a  séance  a  été  fort  mouvementée  et  les  hommes  politi- 
ques les  plus  en  vue  ont  dû  prendre  la  parole;  la  discussion 
a  dû  être  renvoyée  à  lundi  prochain. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


XI 

Qui  exploitera  la  Chine  ? 

Jusqu'à  la  guerre  siuo-japonaise  la  péuétratioii 
étrangère  en  Chine  avait  surtout  protité  à  l'Angle- 
terre et  à  la  Russie.  Nous  savons,  en  efiet,  qu'avant 
1898  rAngleterre,  soit  par  ses  importations  directes, 
soit  par  celles  des  Indes  et  de  sa  colonie  de  Hong. 
Kong,  détenait  la  majeure  partie  du  commerce 
extérieur  chinois,  et  qtie  la  population  étrangère 
des  ports  à  traité  était  composée  pour  près  de  la 
moitié  de  sujets  britanui({ues.  Quant  à  la  Russie, 
ses  intérêts  étaient  plutôt  d'ordre  politique,  mais 
l'histoire  de  ses  progrès  eu  Extrême-Orient  nous  a 


(1)  Voir  VÈco>wmiste  Européen,  n"»  448  à  457,  459  à  465. 


montré  le  clieinin  qu'elle  avait  su  parcourir  eu 
(|n(!lques  aniKH's. 

r/iMitrée  eu  lice  des  Japonais,  et  leurs  vij'toires 
sur  l'armée  et  la  marine  chinoises,  onl  j)ro|i)ndé- 
ment  modifié  la  situation  resp(!clive  de  l'Angleterre 
et  de  la  Russie,  et  on  a  pu  (iroire,  un  moin(;nt,  i|ue 
la  ({uestion  de  l'exploitation  de  la  (Jliiiie  allait  être 
exclusiveiuent  résolue  eu  hmr  faveur. 

La  Russie  comprit  le  danger  et  son  habile  inter- 
vention, à  l'heure  i)sycJi()logique,  lui  permit,  non 
seulement  de  conserver  le  bénéfice  des  avantages 
précédemment  ac(juis,  mais  de  s'assurer,  dans  le 
Nord  de  la  Chine,  la  situation  prépondérante  qu'elle 
visait  depuis  de  longnes  années. 

L'Angleterre  a  été  moins  heureuse;  elle  a  bien 
essayé,  comme  toujours,  de  lu'ouillerles  cartes  pour 
faire  tourner  les  événements  à  son  profit,  mais  sa 
diplomatie  a  complètement  échoué  et  on  peut  dire 
aujourd'hui  que  le  traité  de  Simonosaki  a  été  le 
point  de  départ  de  la  décadence  de  son  inlluence 
politique  et  de  son  commerce  en  Chine. 

La  traité  de  Simonosaki,  dont  le  Mikado  a  dû 
subir  les  conditions  relativement  modérées  par 
crainte  d'une  guerre  avec  la  Russie,  n'a  certaine- 
ment pas  répondu  à  toutes  les  espérances  des 
Japonais. 

Ce  peuple,  qui  se  qualifie  lui-même  d'Anglais  de 
l'Extrême-Orient,  possède  toutes  les  qualités  néces- 
saires pour  jouer  uu  rôle  prépondérant  dans  la 
transformation  économique  de  la  Chine  et  il  n'est 
pas  douteux  que  ses  hommes  d'Etat  ont  espéré,  et 
espèrent  certainement  encore,  y  prendre  la  place 
des  Mandchoux  qui,  malgré  leur  faiblesse  numé- 
rique (environ  8  millions  d'individus)  dominent  et 
contrôlent  cet  immense  pays  dejjuis  trois  siècles. 

Les  Jai)onais  ont  ado])té  la  civilisation  chinoise 
vers  le  cinquième  siècle  de  l'ère  chrétienne  et  la  civi- 
lisation européenne  depuis  seulement  une  (juaran- 
taine  d'années,  mais  les  immenses  progrès  écono- 
miques qu''ils  ont  réalisés  pendant  cette  dernière 
période,  et  la  facilité  avec  laquelle  leur  ancien 
régime  politiijue  et  social  a  pu  se  modifier  et  se 
plier  à  toutes  les  conditions  (le  leur  grande  révo- 
lution de  18G8,  étaient  un  premier  indice  de  leur 
force  :  Leurs  succès  de  1894  révélèrent  au  monde 
leur  véritable  puissance  et  leurs  projets  d'avenir. 

Pendant  la  guej-re,  leurs  ministres  et  leurs  jour- 
naux déclarèrent  U7'M  et  orbi  qu'ils  n'avaient  à 
l'égard  de  la  Chine  que  des  idées  généreuses. 

»  Les  Japonais  (1)  doivent  aux  Chinois  leur 
civilisation,  ils  ont  avec  eux  de  grandes  affinités. 
L'ensemble  compli(|ué  des  idées,  des  instincts,  des 
façons  d'être,  d'agir  et  de  penser  qui  constituent 
l'àme  chinoise  est  pour  nous  une  énigme  indéchif- 
frable; les  Ja])onais  en  ont  la  clé.  Sinon  de  même 
race,  du  moins  de  même  famille,  ils  ont  sur  leurs 
frères  jaunes  la  supériorité  que  donne  un  carac- 
tère plus  élevé  et  une  intelligence  plus  ouverte.  Le 
Chinois  n'est  guère  mii  que  par  la  piété  filiale  et  la 
cupidité;  le  Japoiuiis  a  un  idéal  plus  noble  :  il  est 
ardemiuent  patriote  et  toujours  prêt  à  sacrifier 
avec  joie  sa  fortune  et  sa  vie  pour  la  gloire  de  son 
pays.  Il  est,  en  outre,  merveilleusement  servi  iiar 
cette  admirable  faculté  d'assimilation  (jui,  aux 
avantages  de  la  race,  lui  a  periuis  d'ajouter  ceux 
que  l'Europe  doit  aux  progrès  d'une  civilisation 
scientifique  et  industrielle.  » 

Nous  verrons,  en  effet,  dans  le  chapitre  suivant, 


(1!  La  (  hviic  qui  s'ulivre  :  MM.  René  I^iiujn  et  Jean  de  Marciil*<'' 
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lextraordinaire  rapidité  avec  laquelle  les  Japonais 
se  sont  assimilés  les  grandes  lignes  de  la  civilisa- 
tion européenne,  qu'ils  ignoraient  totalement  avant 
1853,  date  à  laquelle  l'escadre  américaine  du  com- 
modore  Perry  pénétra  dans  la  baie  d'Yédo  pour 
exiger  la  conclusion  d'un  traité  de  commerce  et 
l'ouverture  des  ports  japonais  au  commerce  améri- 
cain. En  attendant,  nous  devons  constater  qu'ils 
ne  nourrissent  à  l'égard  des  Chinois  aucun  senti- 
ment de  haine  ou  de  jalousie. 

Ils  ont  compris,  depuis  qu'ils  sont  initiés  aux 
conceptions  politiques  des  nations  civilisées,  (|ue 
la  Chine,  dans  l'état  d'anarchie  politique  et  de 
léthargie  sociale  où  elle  se  trouve,  deviendra  fata- 
lement la  proie  de  ces  nations,  comme  elle  a  été, 
tour  à  tour,  la  proie  des  Mongols  et  des  Mandchoux; 
et  ils  rêvent  —  depuis  qu'ils  ont  acquis  le  senti- 
ment de  leur  nouvelle  force  —  de  devenir  l'âme  et 
le  cerveau  de  cet  immense  corps  chinois,  de  ce 
colosse  inerte  dont  le  brusque  réveil  peut  changer 
la  face  du  monde. 

*** 

On  a  beaucoup  discuté  sur  les  dispositions  des 
Japonais  a  l'égard  des  étrangers,  mais  il  convient 
de  reconnaître  qu'on  n'a  pas  encore  de  données  bien 
précises  sur  leurs  véritables  sentiments.  Il  est  indé- 
niable qu'ils  ont  adopté  et  appliciué  avec  ardeur 
toutes  les  formules  politi<{ues,  économiques  et  in- 
dustrielles de  nos  pays,  mais  il  n'est  pas  bien  cer- 
tain qu'en  se  donnant  notre  civilisation  ils  se  soient 
franchement  d(^japonisés. 

Certains  voyageurs,  ([ui  n'ont  vu  du  Japon  que  le 
côté  artistique  et  qui  n'ont  recueilli  leurs  impres- 
sions que  dans  la  société  des  lettrés  de  ïolvio  ou 
dans  celle  des  industriels  et  commerçants  japonais 
de  la  côte  maritime,  affirment  que  les  sujets  du 
Mikado  veulent  absolument  devenir  seniblal)le.s 
aux  Européens;  mais  ceux  de  nos  compatriotes 
qui  ont  haJtité  ce  pays  pendant  plusieurs  aimées 
ne  sont  pas  tout  à  fait  de  cet  avis. 

Un  de  nos  amis,  ({ui  a  longtemps  occupé  déliantes 
fonctions  consulaires  au  Japon,  nous  disait  récem- 
ment que,  selon  lui,  les  Japonais  n'ont  ouvert  leurs 
ports  et  n'ont  adopté  la  civilisation  occidentale  que 
parce  qu'ils  se  sont  nettement  rendu  compte,  dès 
leur  premier  contact  avec  les  vaisseaux  de  guerre 
américains,  anglais,  français  et  russes,  qu'avec  leur 
ancienne  organisation  politique  et  sociale  ils  ne 
pouvaient  résister  aux  attaques  des  étrangers. 

Ils  se  sont  imposés,  il  est  vrai,  de  grandes  ré- 
formes pour  acquérir  la  puissance  militaii  e  qu'ils 
avaient  constatée  chez  leurs  agresseurs,  mais  ils 
n'ont  sacrifié  à  la  civilisation  occidentale  ni  leurs 
institutions  familiales,  ni  leurs  traditions  reli- 
gieuses, et  malgré  les  immenses  progrès  matériels 
qu'ils  ont  réalisés  depuis  trente  ans,  ils  ont  voulu 
rester,  au  point  de  vue  moral,  des  Japonais  de 
l'ancien  régime. 

Plus  fins  politiques  que  les  Chinois,  ils  dissimu- 
lent habilement  leur  état  d'âme,  car  ils  savent  à 
merveille  qu'il  leur  reste  encore  beaucoup  à  faire 
pour  traiter  de  pair  avec  les  grandes  nations  de 
l'Europe  et  les  Etats-Unis,  mais  ils  s'attachent  avec 
un  soin  jaloux  à  ce  que  le  développement  écono- 
mique et  financier  du  pays  ne  se  fasse  qu'au 
profit  de  Japonais  et  par  les  Japonais. 

Contrairement  à  ce  qu'on  aurait  pu  attendre  d'un 
peuple  qui  semblait  s'être  lancé  à  corps  perdu  dans 
toutes  les  innovations  modernes,  à  chaque  grand 


résultat  obtenu,  la  nationalisme  japonais,  pris 
dans  le  sens  étroit,  se  ressaisit  et  s'affirme  plus 
énergiquement. 

Ainsi,  par  exemple,  au  lendemain  de  la  restau- 
ration du  Mikado,  ce  sont  des  Européens  ou  des 
Américains  qui  ont  initié  les  Japonais  à  l'industrie 
des  chemins  de  fer,  construction  et  exploitation  ; 
qui  les  ont  aidé  à  organiser  leur  service  postal  et 
télégraphique,  qui  leur  ont  enseigné  les  nouvelles 
méthodes  de  production  industrielle  et  d'organi- 
sation administrative  et  financière  auxquelles  le 
pays  doit  ges  rapides  et  immenses  progrès  écono- 
miques; (^ui  leur  ont  fourni  leurs  premiers  instruc- 
teurs militaires,  leurs  premiers  ingénieurs.  Enfin, 
c'est  un  Français,  M.  Georges  liousquet,  (|ui  leur 
a  préparé  leur  code  civil,  et  un  autre  Français, 
M.  Boissonnade,  professeur  agrégé  de  la  Faculté  de 
Paris,  qui  a  créé  et  dirigé  la  première  école  japo- 
naise de  Droit...  et  pourtant  les  Japonais  se  sont 
empressés  d'éliminer,  mais  poliment  et  sans  bru- 
talité, les  étrangers  de  tous  les  postes  qu'ils  occu- 
paient dès  qu'ils  ont  cru  pouvoir  se  passer  de  leurs 
services. 

Dans  tous  les  pays  nouvellement  ouverts  à  l'in- 
dustrie, c'est  par  le  capital  que  les  intéiêts  de 
l'étranger  viennent  s'associera  l'activité  nationale. 
Les  Japonais  ont  bien  voulu  se  laisser  initier  aux 
secrets  de  l'industrie  moderne,  mais  ils  ont  énergi- 
quement refusé  d'y  associer  le  capital  étranger...  et 
à  l'heure  actuelle  —  malgré  une  modification  de 
détail  dont  nous  parlerons  au  prochain  chapitre  — • 
tous  les  actionnaires  de  leurs  banques,  de  leurs 
chemins  de  fer,  de  leurs  filatures,  de  leurs  usines 
métallurgiques  et  de  leurs  mines,  doivent  être  de 
par  la  loi,  et  sont  etïectivement,  de  nationalité  japo- 
naise. 

Leurs  victoires  sur  les  Chinois  les  ont  définitive- 
ment mis  au  rang  des  nations  occidentales  et  grâce 
à  des  négociations  fort  intelligemment  conduites  par 
leur  jeune  diplomatie,  les  Japonais  ont  pu  s'affran- 
chir du  privilège  de  l'exterritorialité  qu'ils  avaient 
du  accorder  aux  nations  étrangères  au  moment  de 
l'ouverture  de  leurs  ports  :  Pour  conquérir  cette  indé- 
pendance nationale,  le  Gouvernement  du  Mikado 
avait  promis  d'ouvrir  absolument  le  pays  au  com- 
merce international  et  de  permettre  aux  étrangers 
de  s'y  établir  et  d'y  acquérir  des  .propriétés  au 
môme  titre  que  les  Japonais  eux-mêmes.  Les  nou- 
veaux traités  consacrant  la  suppression  de  l'exter 
ritorialité,  et  celle  des  tribunaux  consulaires  et  des 
municipalités  étrangères  dans  les  ports  ouverts  qui 
en  étaient  la  conséquence,  ont  été  mis  en  vigueur 
depuis  1899...  mais  les  étrangers  n'ont  pas  obtenu 
le  droit  de  possession  des  terres.  Ils  ont  la  faculté 
de  commercer  librement  sur  tous  les  points  du  ter- 
ritoire en  se  conformant  aux. lois  du  Japon...  mais 
ils  ne  peuvent  y  devenir  propriétaires  dans  le  vrai 
sens  du  mot. 

Enfin,  un  dernier  détail  qui  a  sa  signification  : 
Pendant  les  premières  années  delà  Restauration, 
tous  les  fonctionnaires  du  Gouvernement  prirent 
le  costume  européen  ;  cette  innovation  qui,  logique- 
ment, aurait  dû  se  généraliser  avec  les  progrès  du 
pays,  a  été,  au  contraire,  abandonnée  au  fur  et  à 
mesure  que  la  puissance  nationale  du  Japon  s'af- 
firmait. Le  mouvement  rétrograde  s'est  surtout 
accentué  après  le  traité  de  Simonosaki,  et  aujour- 
d'hui, il  n'y  a  plus  que  les  membres  de  la  Cour,  les 
Ministres  et  les  hauts  fonctionnaires  eu  relation 
avec  les  ambassadeurs  étrangers,  qui  portent  habi- 
tuellement la  redingote  européenne. 
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*** 

Lcs-lapotiais  n'ont  i)as  piu'paré  la  guerre  de  IS!)'i 
dans  le  secret  espoir  de  s'emparer  de  la  Clinu^ 
conunelcs  nations  européennes  l'ont  faitpour  leurs 
colonies  :  leur  rêve  était  en  apparence  i)Ius  mo- 
deste. Maîtres  de  la  Corée,  qui  ne  se  trouve  ([u'à 
riOO  kilomètres  de  leurs  côtes  et  de  la  presqu'île  du 
Liao-Toung,  (jui  commande,  avec  Port-Arthur,  le 
golfe  du  Pe  Tchili,  ils  pouvaient  espérer  de  prendre 
la  direction  politi({ue  de  la  Cour  de  Pékin  et  d'asso- 
cier, par  des  liens  étroits  d'intérêts  communs  à 
l'égard  des  étrangers,  les  destinées  du  Céleste  Em- 
pire à  celles  de  l'Empire  du  Levant. 

Ce  programme,  ou  tout  au  moins  ce  désir,  a  été 
■nettement  formulé  dans  la  presse  et  au  Parlement 
jai:>onais,  en  1892  et  1893,  pendant  le  ministère  du 
marquis  Ito,  qui  préparait  le  Japon  à  la  guerre.  Il 
reçut  un  commencement  d'exécution  après  les  dé- 
faites de  l'armée  chinoise,  mais  on  sait  comment 
il  fut  contrecarré  par  l'intervention  de  la  Russie, 
à  laquelle  vinrent  se  joindre  la  France  et  l'Alle- 
magne. 

Le  traité  de  Simonosaki  ne  laisjsa  au  Japon  que 
l'île  de  Formose  et  une  indemnité  de  guerre  de  200 
millions  de  taëls,  plus  30  millions  de  taëls  pour  la 
rétrocession  de  la  presqu'île  du  Liao-Toung  qui  est 
finalement  passée  sous  le  contrôle  de  la  Russie. 

Le  Japon,  malgré  ^a  guerre  victorieuse,  ne 
pourra  donc  pas  exploiter  la  Chine  à  lui  tout  seul, 
et  bien  qu'il  ait  considérablement  développé,  de- 
puis 1895,  son  armée  et  sa  marine  de  guerre,  il 
devra,  comme  par  le  passé,  compter  avec  les  puis- 
sances étrangères...  et  surtout  avec  la  Russie. 

C'est,  en  effet,  ce  dernier  paj's,  qui  est  ap- 
pelé à  tirer  le  plus  de  profit  de  la  transformation 
économique  de  la  Chine,  et  en  voici  les  raisons 
lumineusement  résumées  dans  le  livre  de  MM.  René 
Pinon  et  Jean  de  Marcillac  : 

Après  avoir  expliqué  qu'il  n'existait  -pas  de 
contraste  violent  entre  la  race  slave  et  la  race 
jaune,  et  qu'à  la  différence  des  Anglais,  dont  la 
morgue  et  la  brutalité  diplomatique  étaient  exé- 
crées par  les  Célestes,  la  souplesse  et  la  patience 
moscovites  avaient  su,  depuis  longtemps,  inspirer 
confiance  à  l'apathie  chinoise,  ces  auteurs  ajou- 
tent : 

«  L'intimité  de  la  Chine  et  de  la  Russie  a  des 
causes  plus  profondes.  Les  Chinois  ont  le  senti- 
ment très  net  de  leurs  intérêts.  Or,  entre  les  inlc- 
rets  russes  et  les  intérêts  chinois,  il  n'y  a  pas 
opposition,  il  y  a  similitude. 

«  L'Angleterre,  les  Etats-Unis,  l'Allemagne  n'ont 
qu'un  but  :  faire  delà  Chine  un  immense  débouché 
pour  les  produits  de  leur  industrie,  lui  imposer,  au 
besoin  par  la  force,  leurs  marchandises.  Au  con- 
traire, la  Russie  et  le  Japon  cherchent  à  faciliter 
l'exportation,  en  Europe,  des  produits  chinois. 

«  Du  péril  prochain  [le  péril  jaune),  la  Russie 
est  loin  d'être  effrayée.  Grâce  à  son  chemin  de  fer, 
elle  sera  l'intermédiaire  entre  la  Chine  productrice 
et  l'Europe  consommatrice.  Son  industrie  naissante 
n'aura  pas  à  souffrir  de  la  concurrence  de  la  main- 
d'œuvre  jaune  ;  au  besoin,  elle  saura  l'employer 
pour  inonder  l'Europe  de  produits  à  bon  marché. 
Pays  de  culture  et  d'élevage,  les  provinces  russes 
ne  produisent  rien  de  ce  que  fournit  la  Chine; 
elles  ont  tout  avan  tage  a  être  mises  en  contact  avec 
l'innombrable  population  du  Céleste-Empire;  Fim- 
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'  mense  courant  d'échanges (|ui,  par  la  nouvelle  voie 
ferrée,  s'établira  entre  la  Chine  et  la  Russie,  por- 
tera la  vie  et  la  prospérité  dans  la  steppe  sibé- 
rienne ;  en  exploitantla Chine,  les  liusses,  du  même 
coujt,  mettront  en  valeur  la.  Sibérics  ;  ils  en  fe- 
ront rapidemeirt  l'un  des  plus  grands  ciMitres  do 
production  agi'icole  du  monde.  Au  développement 
économique  (le  la  Chine,  la  Russie  n'a  donc  rien 
à  perdre  et  tout  à  gagner.  » 

Ces  considérations  cx|)liquent,  h  merveille,  la 
politique  indulgente  et  protectrice  do  la  Russie  à 
l'égard  du  Gouvernement  impérial  chinois  ;  elle 
ne  veut  pas  le  démembrement  de  la  Chine,  ni  de 
changement  radical  dans  son  régime  politique, 
parce  qu'elle  a  obtenu,  sans  tirer  un  seul  coup  de 
canon,  de  précieux  avantages  eifectifs  que  toute 
modification  violente  de  l'état  de  choses  actuel  ])our- 
rait  compromettre.  Elle  désire,  évidemment,  l'apai- 
sem.ent  des  troul)les  politiques  qui  agitent  le  pays, 
et  l'établissement  de  relations  normales  et  pacifi- 
ques entre  les  populations  chinoises  et  les  étran- 
gers, mais  elle  a  trop  intérêt  à  une  rapide  transfor- 
mation économique  de  la  Chine  pour  s'opposer  au 
régime  de  Importe  ouverte  réclamé  par  l'Angle- 
terre, les  Etats  Unis,  l'Allemagne  et  la  France,  car 
elle  sait  à  merveille  qu'elle  sera  la  première  à  bé- 
néficier de  ce  régime. 

De  ce  qui  précède,  il  semble  donc  résulter  que 
la  Chine  est  fatalement  condamnée  à  recevoir  «  les 
bienfaits  de  la  civilisation  européenne  »  et  que 
l'exploitation  de  ses  forces  productrices  ne  sera  pas 
l'apanage  d'une  seule  nation. 

Ce  sont  les  Russes  qui,  par  leur  situation  géo- 
graphique et  économique,  et  les  concessions  terri- 
toriales obtenues  depuis  le  traité  de  Simonosaki, 
profiteront  le  plus  réellement  de  la  transforma- 
tion ;  puis  viendront  les  Japonais,  dont  le  voisinage 
immédiat,  la  similitude  de  mœurs  et  de  race,  les 
brillantes  facultés  d'assimilation,  et  la  profonde 
connaissance  des  usages  et  coutumes  du  pays, 
permettront  de  prendre  une  place  prépondérante 
tlans  l'industrie,  la  Ijanque  et  le  commerce  exté- 
rieur chinois. 

Le  traité  de  Simonosaki  a  pu  renverser  leurs 
espérances  de  suprématie  politique  en  Chine,  mais 
il  les  a  fortemi  lit  assis  sur  le  terrain  écoiiomique  et 
pour  s'en  convaincre  il  suffit  de  rappeler  qu'entre 
1893  et  1899  le  nombre  des  maisons  japonaises 
établies  dans  les  ports  à  traité,  a  augmenté  de  153, 
soit  3(ii  0/0  du  chiffre  de  1893,  et  ([ue  le  mouve- 
ment commercial  sino-japonais  s'est  élevé  de 
r/.190.000  taéls  à  53.1'i8'.000  taëls,  soit  une  aug- 
.  mentation  de  213  0/0,  alors  que  pendant  la  môme 
période  l'Angleterre  —  qui  a  eu  le  quasi  monopole 
de  l'exploitation  commerciale  de  la  Chine  jiis({u'en 
1893  —  a  vu  le  nombre  de  ses  maisons  progresser 
seulement  de  M  unités  et  son  mouvement  com- 
mercial de  14.299.000  taëls,  ne  représentant  qu'une 
augmentation  de  13  0/0  et  35  0/0  des  chiffres  do 
1893. 

Dans  les  préliminaires  de  son  journal  du  Siège 
des  légations,  M.  Pichon,  notre  ministVe  à  Pékin,  a 
reconnu  et  rendu  hommage  à  la  parfaite  connais- 
sance de  la  Chine  par  les  Japonais. 

.Après  avoir  déclaré  ([ue  si  rciniit  '  internationale 
était  arrivée  à  Pékin  2i  heures  plus  tard  elle  n'au- 
rait probablement  plus  trouvé  aucun  Européen  vi- 
vant, M.  Pichon  a  ajouté  : 

«  Je  dois  dire  pour  être  tout  à  fait  juste, que  l'in- 
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tervention  des  Japonais  nous  a  été  tout  spéciale- 
ment favorable.  C'est  eux  qui,  connaissant  le 
mieux  la  Chine  et  les  Chinois,  ont  donné  aux 
troupes  alliées  les  informations  les  plus  sûres  et 
les  plus  véridiques;  eux  (|ui  ont,  pendant  le  siè<)e, 
réussi  à  faire  parvenir  à  ïien  Tsin  des  courriers 
qui  portaient  des  nouvelles  précises  de  notre  situa- 
tion désespérée  ;  eux  qui  ont  fait  décider  la  marche 
en  avant  sans  attendre  des  renforts,  après  le  com- 
bat de  Pei  Tsang,  où  les  troupes  françaises  se 
sont  brillamment  montrées.  Ce  sont  les  Japonais 
({ui  ont  été  chargés  au  premier  rang,  avec  l'appui 
du  détachement  italien  et  avec  des  marins  volon- 
taires français  et  anglais,  de  la  défense  des  chré- 
tiens chinois  que  nos  faibles  forces  ont  arrachés  à 
une  mort  encore  plus  menai'ante  pour  eux  que 
])0ur  nous-mêmes.  Ils  se  sont  ac({uittés  de  cette 
tâche  avec  un  courage  au-dessus  de  tout  éloge  et 
avec  une  remarquable  intelligence,  et  le  colonel 
Shiba,  qui  les  commandait,  a  été  l'un  des  officiers 
dont  les  qualités  ont  été  les  plus  appréciées.  » 

Et  le  journal  du  Siège  constate  ensuite  que  sur 
25  hommes,  officiers  compris,  que  compnniait  le 
détachement  japonais  à  Pékin.  ")  de  ces  hommes 
ont  été  tués  et  "20  blessés. 

Les  Japonais,  trop  à  l'étroit  sur  leur  petit  terri- 
toire (la  densité  de  leur  population,  sauf  la  grande 
île  septentrionale  de  Yezo  ou  Hokkaïdo.  est  de  1  i") 
habitants  par  kilomètre  carré  alors  (lu'elle  n'est 
([ue  de  72  en  France,  de  101  en  Allemagne,  de  111 
en  Italie  et  de  129  en  Angleterre  )  se  porteront  en 
niasse  vers  cet  immense  pays  neuf,  situé  seule- 
ment à  quelques  heures  de  mer  de  leurs  ports,  et 
deviendront  ses  premiers  manufacturiers  et  ses 
véritables  colonisateurs.  (Juant  à  l'Angleterre,  aux 
Etats-Unis,  à  l'Allemagne  et  à  la  France,  leur  rôle 
se  bornera  probablement  à  fournir  à  la  Chine  son 
outillage  de  la  première  heure. . .  et  des  modèles 
pour  ses  industries  nouvelles. 

Mais  les  Chinois,  que  deviendront-ils  dans  toute 
cette  affaire  ■?  Piesteront-ils  toujours  une  quantité 
négligeable  et  ne  seront-ils  pas  finalement  les  vé- 
ritables exploitants  de  la  Chine  ?  C'est  ce  (|ui  nous 
reste  à  examiner. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


PIHAITCES  ANGLAISES 


En  examinant,  dans  VEconomiste  Européen  du  16 
novembre  dernier,  la  situation  du  Trésor  anglais,  nous 
faisions  prévoir  que  le  Gliancelier  de  l'Echiquipr,  obligé 
de  demander  de  nouveaux  crédits  pour  la  continuation 
de  la  guerre  sud-africaine,  ne  renoncerait  pas  à  sa  po- 
litique des  petits  moyens  et  se  contenterait,  cette  fois 
encore,  de  solliciter  une  émission  de  bons  pour  cou- 
vrir les  frais  supplémentaires  prévus  jusqu'à  la  fin  de 
l'exercice. 

Les  crédits  demandés  au  Parlement  dépassent  un 
peu  nos  prévisions,  mais  les  mesures  proposées  par  sir 
î>iiciiael  Hicks-Beach  ont  bien  le  caractère  provisoire 
([ue  nous  avions  indiqué  et  elles  ne  nous  permettent 
pas  encore  de  dire  comment  se  régleront,  en  définitive, 
les  dépenses  de  cette  guerre. 

Les  frais  supplémentaires  prévus  s'élèvent  à  16  mil- 
lions de  livres  sterling;  ils  portent  à  179.370.000  liv.  st. 
les  dépenses  totales  de  l'exercice,  contre  une  recette  de 
127.5^^0.000  liv.  st.  : 


Voici  comment  se  divisent  ces  frais  supplémentaires  : 


Liv.  st. 

Transport  de  troupes  et  remonte   5.300.000 

.\limentation  et  fourrages   4.250.000 

Equipement  ;   750.000 

Munitions  et  hôpitaux   4.700.000 

Travaux  divers  et  réparations   1.000.000 

Total   ItJ.OéO.OOO 


D'après  les  déclarations  faites  à  la  Chambre  des 
Communes  par  M.  Brodriek,  le  nouveau  ministre  de 
la  guerre  :  sur  cette  somme  de  seize  millions,  un  mil- 
lion est  destiné  à  l'organisation  du  corps  de  police 
transvaalien  dirigé  par  le  général  Baden-Powell,  et  un 
demi-million  seulement  à  l'expédition  de  Chine.  La 
presque  totalité  de  la  dépense  concerne  donc  la  guerre 
sud-africaine,  mais  il  est  impossible  de  dire,  à  l'heure 
actuelle,  quel  a  été  le  coût  exact  de  cette  guerre  et,  à 
plus  forte  raison,  quel  surcroit  de  dépenses  réelles  elle 
aura  exigé  pendant  l'exercice  1900  1901  :  on  pense  que 
ce  chiffre  ne  doit  pas  s'écarter  beaucoup  de  85  millions 
de  livres  stei-ling,  mais  ce  n'est  là  qu'une  évaluation. 

Ce  que  l'on  connaît  mieux,  ce  sont  les  besoins  im- 
médiats du  Trésor.  Comme  nous  Pavons  dit  précé- 
demment, le  Chancelier  de  l'Echiquier  ne  parait  pas 
embarrassé  de  trouver  des  ressources  pendant  le 
dernier  trimestre  de  l'exercice  :  la  perception  de 
Vincorne-lax  s'effectue,  en  effet,  à  cette  époque,  et 
l'augmentation  de  cetimpôt  accroîtra  considérablement, 
cette  année,  les  recettes  publiques.  Mais,  d'ici  là,  il 
faut  pourvoir  à  des  dépenses  importantes  et  préparer 
le  paiement  des  intércts  de  la  dette  dus  le  4  janvier  :  le 
Chancelier  de  l'Echiquier  a  donc  exposé  que  pour  cou- 
vrir les  seize  millions  de  crédits  supplémentaires  aux- 
({uels  il  faut  ajouter  un  demi-milUon  d'mtérèts  sur 
l'ancien  emprunt  de  guerre,  il  lui  reste  en  mains  5  mil- 
lions 12;  il  a  donc  demandé  à  la  Chambre  l'autori- 
sation de  se  procurer  onze  millions,  soit  à  l'aide  d'un 
nouvel  emprunt,  soit  à  l'aide  de  bons  de  l'Echiquier, 
soit  à  l'aide  de  bons  du  l'résor. 

Par  '284  voix  contre  S,  la  Chambre  a  donné  les  auto- 
risations nécessaires,  et  si  Sir  Michael  Hicks-Beach  a 
recours  aux  deux  derniers  moyens  dont  nous  venons 
de  parler,  la  dette  flottante  subira  une  nouvelle  aug- 
mentation. 

Elle  atteint  déjà,  cependant,  un  chiffre  fort  élevé. 
Sans  compter  les  21  millions  de  bons  du  Trésor  en  cir- 
culation, dont  5  millions  émis  pour  la  guerre,  la  dette 
non  réglée  représente,  à  l'heure  actuelle,  un  montant 
de  7.750.000  hv.  st.  soit  6.750.000  liv.  st.  d'avances 
faites  par  ia  Banque  d'Angleterre  et  1  000.000  de  liv.  st. 
d'avanc-  s  consenties  par  les  Commissaires  de  la  dette. 
Il  est  peu  probable  que  le  Chanceber  He  PEchiquier 
consacre  au  remboursement  de  ces  avances  une  partie 
des  crédits  qui  lui  ont  été  consentis,  et,  à  la  fin  de 
l'exercice  19(i0-1901,  —  si  la  guerre  n'a  pas  causé  de  sur- 
prises nr.uvelles  et  si  les  évaluations  actuelles  n'ont 
jjas  été  df'passées,  —  il  faudra  procéder  à  une  nouvelle 
émission  de  bons  du  Trésor,  bons  qui  ne  sont,  en  défi- 
niiive,  qu'une  forme  de  la  dette  flottante. 

Et  le  moment  ne  tardera  pas  à  v-  nir  où  il  faudra 
établir  le  compte  définitif  de  toutes  ces  dépenses  et 
procéder  à  une  liquidation  générale  des  frais  de  la 
guerre.  Actuellement,  le  détail  des  sommes  emprun- 


tées est  le  suivant  : 

Liv.  st. 

Emprunt  de  guerre   29.5Ô0.00O 

Bons  du  Trésor   5.00O.000 

Bons  de  l'Echiquier   12.800.000 


47.350.000 

Si  nous  ajoutons  à  cette  somme  les  onze  millions 
pour  lesquels  le  Chancelier  de  l'Echiquier  vient  de 
recevoir  l'autorisation  de  la  Chambre,  nous  obtenons 
un  total  de  58.350.000  liv.  st.  auquel  il  convient  d'ajou- 
ter les  7.750. (lOO  liv.  st.  d'avances  dont  nous  avons 
parlé.  La  différence  entre  cette  somme  et  les  frais  sup- 
plémentaires imposés  par  la  guerre  est  comblée,  on  le 
sait,  par  des  augmentations  de  taxes. 
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Il  a  donc  fallu  emprunter  66  millions  de  livres  et, 
sur  ce  chilTre,  L'9.550.0(J0  liv.  st.  seulement  se  trouvent 
consolidées.  Ce  sont  là  des  chiffres  considérables  et  le 
public  anj^lais  se  demande  de  plus  en  plus  comment 
s'ell'octuera  le  règlement  final. 

Sir  Michael  Ilicks-Beach  n'a  nullement  dissimulé 
que  les  nouvelles  colonies  devront  supporter  une  forte 
partie  de  ces  frais;  le  document  parlementaire  qui 
accompagnait  la  demande  de  crédit  a  fait  observer  que 
la  dépense  d'un  million  de  livres  pour  l'organisation 
d'un  corps  de  police  transvaalienne  et  celle  d'un  million 
de  livre'*  pour  les  réparations  à  faire  aux  chemins  de  fer 
endommagés  pendant  la  guerre,  devront  être  l'objet  d'un 
arrangement  entre  le  Trésor  impérial  et  l'Administra- 
tion future  des  nouvelles  dépendances  de  la  Couronne. 
Voilà  donc  un  principe  d'ores  et  déjà  établi,  mais  dans 
quelles  proportions  ces  dépendances  supporteront-elles 
les  frais  de  la  guerre  ?  C'est  ce  qu'il  est  impossible  de 
savoir. 

Il  serait,  d'une  part,  difficile  de  les  frapper  d'une 
charge  dépassant  de  beaucoup  leurs  moyens;  il  importe, 
d'autre  part,  de  ne  pas  mécontenter  les  contribuables 
anglais  qui  voient  i-eculer  bien  loin  l'époque  où  ils 
seront  dégrevés  des  augmentations  provisoires  de  taxes. 
Il  est  à  croire  qu'en  définitive  le  Trésor  impérial  se 
dégagera  avec  une  opération  d'emprunt  qui  liquidera 
la  dette  flottante  et  que  le  Gouvernement  anglais  ne 
voudra  pas  mériter  le  reproche  d'avoir  imposé  plus 
durement  les  mines  que  ne  l'avait  fait  le  Gouverne- 
ment du  Transvaal.  La  guerre  sud-africaine  se  soldera 
ainsi  par  une  forte  augmentation  du  chiffre  de  la  dette 
britannique. 

Georges  Bourgarel. 


Société  Schneider  et  C^®  (Creusot) 


Dans  notre  précédent  numéro  nous  avons  briève- 
ment rendu  compte  des  résultats  obtenus  par  cette 
Société  au  cours  de  l'exercice  1899-1900  clos  le  30  avril 
dernier  ;  mais,  en  raison  de  l'importance  de  cette  entre- 
prise, nous  croyons  devoir  reparler  d'elle  bien  que  les 
renseignements  qu'elle  fournit  soient  toujours  des  phis 
succincts.  Tout  d'abord,  voici  le  bilan  au  30  a^  ril  : 


Actif  Francs 

Concessions  et  propriétés  immobilières   2.000.000  » 

Matériel  et  chemin  de  fer   Mémoire 

Approvisionnements,  marchandises  en  ma- 
gasin et  en  cours  de  fabrication   17.978.571  94 

Débiteurs  pour  maixhandises  et  divers   i;).9&7.253  79 

Banquiers  débiteurs   1.246.42:^  74 

Caisse   97.826  01 

Portefeuille   564.425  26 

Valeurs  diverses   82.131.722  43 

73. '.186. 283  17 

Passif 

Capital  social   27.000.000  » 

Réserve  statutaire   12.000.000  « 

Réserves  spéciales   2.506.818  94 

Dividendes  en  réserve   51.475  26 

Dividendes  à  répartir   3.187.500  » 

Capital  des  pensions   1.257.2G7  32 

Créunciers  pour  salaires   879.883  53 

Banquiers   103.307  29 

Fournisseurg  et  divers  ;   5.071.466  38 

Créanciers  pour  dépcMs  de  fonds-   8.879.075  46 

Créanciers  pour  Caisses  d'épargne   9'i7.585  31 

Bénéfices  reportés  à  nouveavi   5.00().0(i0  » 

Profils  et  pertes  de  l'exercice  1899-1900   7.102.843  68 


73.986.223  17 


Les  profits  réalisés  sont  sans  changement  sur  cerne 
de  l'exercice  précédent,  et  après  le  prélèvement  statu- 
taire de  710. 28i  fr.  représentant  les  10  0/0  auxquels  a 
droit  la  gérance,  ils  ont  été  ramenés  à  la  somme  de 
6.303.559  fr.,  sur  laquelle  6.375.000  fr.  ont  été  absorbés 
par  le  dividende  de  85  fr.  par  action.  Gomme  nous 


l'avons  fait  observer  i)récédemment,  ce  dividende  est 
le  même  que  celui  qui  a  été  réparti  pour  l'exercice  1898- 
1899,  et  il  est  un  des  plus  élevés  qui  aient  été  distribués 
depuis  1873,  c'est  à  dire  depuis  la  dernière  augmenta- 
tion de  capital  de  la  Société.  On  ne  compte,  en  effet, 
que  sept  autres  exercices  qui  aient  été  ou  équivalents, 
ou  supérieurs.  En  18901891,  la  même  somme  de  85  fr. 
avait  été  attribuée  aux  actionnaires  ;  de  1880-1881  à 
1883-1884,  la  répartition  s'était  élevée  à  90  fr.,  et,  enfin, 
de  1891-1892  à  1893-1894,  cette  répartition  avait  été  por- 
tée à  100  francs. 

Le  portefeuille  de  la  Société  s'élève,  comme  le  men- 
tionne le  bilan;  à  32.131.722  fr.  43,  et  ainsi  que  nous 
l'avons  dit,  il  comprend  pour  les  sept  huitièmes,  des 
actions  et  des  obligations  de  chemins  de  fer  inven- 
toriées au  prix  d'achat  et  qui  bénéficient,  pré.sente- 
ment,  d'une  plus-value  de  30  0/0  environ.  Le  solde  est 
représenté  par  des  actions  de  Sociétés  industrielles 
dont  la  valeur  a  été  considérablement  réduite.  C'est 
ainsi  que  les  actions  de  la  Société  Métallurgique 
Volga-  Vichcra  ne  sont  plus  évaluées  qu'à  100  francs. 
Mentionnons,  au  sujet  du  portefeuille  de  la  feociété, 
qu'il  diminuera  d'une  manière  très  appréciable  au 
cours  des  exercices  futurs,  en  raison  des  importants 
travaux  résolus  depuis  plus  d'un  an  et  commencés  de- 
puis. 

Il  faut  se  souvenir  en  effet  qu'au  début  de  l'année 
1899,  la  Société  Schneider  et  Cie  avait  acquis,  à  Cette, 
des  terrains  en  vue  d'installer,  à  proximité  de  la  mer, 
une  nouvelle  usine  qui  devait  profiter  de  nomb.-eux 
avantages  aussi  bien  au  point  de  vue  de  l'arrivée  des 
minerais  et  des  charbons,  qu'au  point  de  vue  de  l'ex- 
pédition, dans  tous  les  pays  du  monde,  des  pi'oduits 
finis.  Cette  installation  devait  permettre  en  outre  à  la 
Société  d'économiser  les  frais  de  transport  qui  grèvent 
considérablement  ses  prix  de  revient,  et  qui  ne  lui  per- 
mettent pas  de  lutter,  aussi  avantageusement  ([u'elle 
le  voudrait  avec  les  grandes  entreprises  étrangères. 
D'autre  part,  elle  s'était  rendue  propriétaire,  au  Havre, 
de  vastes  terrains  sur  lesquels  elle  voulait  établir  des 
ateliers  pour  la  fabrication  de  ses  pièces  d'artillerie  et 
un  champ  de  tir,  son  polygone  du  Creusot  étant  trop 
étroit.  Or,  à  Cette,  la  construction  des  nouveaux  éta- 
blissements est  poussée  très  activement,  et  quant  aux 
usines  du  Havre,  qui  ont  été  dotées  d'un  outillage  per- 
fectionné, elles  semblent  contribuer,  dès  maintenant, 
et  pour  une  part  très  appréciable,  aux  bénéfices  totaux 
de  la  Société.  Ajoutons  que  la  Société  Schneider  et  C'e, 
soucieuse  de  poursuivre  son  programme  d'agrandisse- 
ment et  de  décentralisation,  programme  qui  consiste  à 
ne  plus  concentrer,  comme  jadis,  ses  fabrications  dans 
ses  seules  usines  de  Saône-et-Loire,  a  projeté  l'établis- 
sement, pendant  l'exercice  en  cours,  d'une  grande 
usine  à  Champagne,  en  Seine-et-Marne.  C'^tte  usine, 
destinée  à  la  fabrication  du  matériel  d'électricité,  est 
située  à  proximité  de  voies  ferrées  et  de  canaux,  et  elle 
se  trouvera  placée  très  favorablement  aussi  bien  pour 
recevoir  dans  de  très  bonnes  conditions  ses  matières 
premières,  que  pour  expédier  ses  produits  sur  Paris. 

Au  cours  de  l'exercice  1899-1900,  le  chiffre  des  af- 
faires de  cette  Soci^^té  ne  s'est  élevé  qu'à  62  millions 
de  francs,  c'est-à-dire  en  diminution  sensible  sur  les 
chiffres  de  l'année  précédente.  C'est  la  conséquence  des 
grèves  qui  ont  éclaté  au  Creusot  à  la  fin  du  mois  de 
septembre  et  au  commencement  du  mois  d'octobre 
1899,  grèves  qui  ont  entraîné  une  interruption  de  tra- 
vail assez  longue  et  qui  n'a  pris  fin  qu'après  l'inter- 
vention du  Gouvernement.  Heureusement,  grâce  à  l'ac- 
tivité spéciale  qu'elle  a  déployée  dans  diverses  branches 
de  son  industrie  — -  en  particulier  dans  celle  de  la  con- 
struction mécanique  ainsi  que  dans  la  fabrication  des 
appareils  d'électricité  et  du  matériel  d'artillerie  —  la 
Société  a  pu  maintenir  ses  bénéfic-^s.  Il  faut  ajouter 
aussi  que  les  prix  de  vente,  sur  l'ensemble  des  pro- 
duits, ont  été  très  satisfaisants,  et  qu'ils  ont  plus  que 
compensé  la  hausse  qui  s'est  produite  tant  sur  les 
I  matières  premières  que  sur  le  combustible. 
I  En  se  reportant  au  bilan  on  constate  que  l'actif  im- 
I  mobilier  de  la  Société  ne  figure  plus,  dans  les  comptes, 
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que  pour  une  somme  extrêmement  minime,  deux  mil- 
lions de  francs  seulement,  le  matériel  et  le  Chemin  de 
fer  étant  portés  pour  mémoire.  Par  contre  on  trouve, 
au  passif,  12  millions  pour  la  réserve  statutaire  qui  a 
atteint  son  chiffre  maximum,  2.506.818  fr.  94  pour  les 
réserves  spéciales,  et  toujours  les  5  millions  de  francs 
de  bénéfices  reportés  à  nouveau  ;  enfin,  en  regard  de 
l'actif  social  qui  s'élève  à  73.986.223  fr.  17,  le  passif 
envers  les  tiers  n'atteint  que  16  millions  de  francs 
en  chiffres  ronds.  La  situation  de  l'entreprise  reste 
donc  exceptionnelle,  pour  ainsi  dire,  bien  qu'il  lui 
faille  toujours  lutter  contre  la  concurrence  qui  lui 
est  faite  un  peu  partout.  Heureusement,  grâce  aux 
nouvelles  installations  qu'elle  a  décidées  et  qui,  tout  en 
améliorant  encore  la  qualité  de  ses  fabrications  métial- 
lurgiques,  lui  permettront  de  réduire  autant  qu'il  est 
possible  ses  prix  de  revient,  elle  est  en  droit  de  croire 
qu'il  lui  sera  facile  de  conserver  sa  supériorité  indus- 
trielle et  de  maintenir,  tout  au  moins,  le  chiffre  des 
bénéfices  qu'elle  a,  jusqu'ici,  réussi  à  réaliser. 

A.  Lechenet. 


ACIÉRIES  DE  LONGWY 


L'exercice  1899-1900  de  cette  Société,  qui  a  pris  fin 
le  30  avril  dernier,  a  été  particulièrement  favorisé.  Le 
chiffre  d'affaires  s'est  élevé  à  27.412.924  fr.  86,  en  aug- 
mentation de  3.698.730  francs  sur  l'exercice  précédent, 
et  les  bénéfices  bruts  se  sont  établis  à  8.43't.372  fr.  02, 
en  plus-value,  d'une  année  à  l'autre,  de  1.743.350  fr.  99. 
Voici,  au  reste,  comme  se  décompose  le  «  Compte  de 
Profits  et  Pertes  )>  aux  30  avril  1899  et  1900  : 


Recettes 


Exercicps 
1898-1899''""~Ï899- 1900 


Bénéfices  bruts  de  l'exploitation. 


(En  francs) 
6.09i.021  04   8.43't..S72  03 


du 


Dépenses 
matériel  et 


433.372  96 
340.187  71 
185.931  56 
85.3-23  55 


615.889  67 
342.048  66 
173.336  96 
67.260  .. 

1.198.530  29 
7.23.T.841  74 


Amortissement 

divers  

Frais  généraux  

Changes,  commissionset  intérêts, 
Intérêts  des  obligations  

Tolal  des  dépenses   1.044.815  78 

Bénéfices  nets   5.646.205  26 

Sommes  égales   6.691.021  04  8.434.372  03 

Les  profits  nets  sont  donc,  cette  année,  en  plus-value 
de  1.589.636  fr.  48  et  c'est  pourquoi,  tout  en  dotant 
encore  plus  largement  que  précédemment  ses  fonds 
d'amortissements,  le  Conseil  d'administration  a  cru 
pouvoir  proposer  la  distribution  d'un  dividende  de 
50  francs,  en  augmentation  de  5  francs.  C'est  le  plus 
fort  dividende  réparti  jusqu'à  ce  jour,  ainsi  qu'en  té- 
moigne le  tableau  suivant  des  dividendes  payés  depuis 
la  création  de  la  Société  : 

Exercices  Par  an  Exercices         Par  an 


1880-81  et  1881-82 .  9  0/0 

1882-  83   5  0/0 

1883-  84   rien 

1884-  85   3  25  0/0 

1885-  86   1  70  0/0 


1886-87  à  1889-90  ....  rien 

1890-91  et  1891-92   25  fr. 

1892-93  à  1897-98   35  fr. 

1898-  99   45  fr. 

1899-  1900   50  fr. 


Certainement,  la  Société  des  Aciéries  de  Longicy 
aurait  pu  proposer  une  répartition  plus  importante 
encore,  mais  elle  a  tenu  à  ne  pas  se  départir  de  sa  pru- 
dence et  à  continuer  à  profiter  des  circonstances 
exceptionnellement  favorables  que  le  marché  métal- 
lurgique traverse  depuis  deux  ans  pour  consolider 
encore  sa  situation  en  procédant  à  des  amortissements 
élevés.  Au  reste,  ces  amortissements  ne  peuvent  être 
considérés  comme  excessifs,  en  raison  des  nouvelles 
méthodes  et  des  nouveaux  perfectionnements  apportés 
chaque  jour  à  l'industrie  métallurgique  et  qui  néces- 


sitent souvent  de  grandes  transformations  et,  par  suite, 
de  fortes  dépenses. 

Voici  donc  comment  le  solde  disponible  de  l'année 
sociale  1899-1900  a  été  réparti.  Nous  établissons, 
comme  de  coutume,  un  rapprochement  avec  l'exercice 
précédent  : 

Exercices 


1898-1899 


1899-1900 


(En  francs) 

Amortissement  des  obligations  313.686  66  329.333  33 
Dotation  du  fonds  de  réfection 

des  usines                                  80.000    «  100. COO  » 

5  0/0  à  la  réserve  légale                 262.625  95  340.325  40 

Divid''nde  de  45  fr.  aux  actions 

en  1898-1899  et  de  50  fr.  en 

1899-1900                                1.800. 000  2.000.000  » 

Tantièmes  statutaires                     558.588  65  765.266  60 

Dotation  du  fonds  d'institutions 

ouvrières                                   40.000    »  K'O.OOO  » 

Amortissement  de  la  conces- 
sion Tucquenieux  acquise  au 

cours  de  l'exercice  1898-1899  .  598.500  »  800.000  -> 
Fonds    d'amortissement  des 

constructions  nouvelles             1.992.824    "  2.800.917  41 

5.646.205  26  7.235.842  74 
Quant  aux  derniers  bilans,  ils  s'établissent  ainsi  : 

.\CT1F 

Bilan  au  30  avril 

'    ïsgT  "I9Ô0 

(En  francs) 

Concession  des  mines                  2.264.692  64  1.292.126  35 

Chemin  de  fer                            1.300.973  20  1.421.31187 

Terrains  et  maisons                    1.277.926  22  1.190.043  01 

Hôtel  Saint-Martin                        270.000   »  265.000  » 

Hôtel                                          444  Oî 4  21  « 

Station  centrale  d'électrité....        479.490  84  282.943  54 

Hauts  fourneaux                        7.002.196  85  7.102.258  59 

Aciéries  et  laminoirs                   8.571.230  28  9.023.672  98 

Fonderies,  ateliers  de  construc- 
tion et  magasin  central                935.805  87  961.072  68 

Constructions  et  machines  di- 
verses                                     560.009  74  296.384  07 

Matériel  et  outillage                   2.296.384  54  2.425  939  56 

Participations  diverses                   108.780  36  451.059  63 

Consignations  pour  cautionne- 
ments                                      165.067  79  217.626  02 

Matières  premières  et  appro- 
visionnements                        1.875.320  38  2.627.5.36  87 

Produits  faliriqués                      1.272.247  96  991.735  23 

Divers                                           1.587  20  5.160  30 

Comptes  courants  débiteurs...     4.032.303  54  5.346.586  15 

Caisse  et  effets  à  recevoir               397.291  96  352.271  55 

33.255.983  58  34.2.52  728  40 

PASSIF 

Capital-actions                         20.000.000  2O.O0O.OÛ0  » 

Obligations  4 0/0  en  circulation     1.739.500    »  1.465.500  » 

Obligations  échues                         20.000    »  9.000  » 

Fonds  de  réserve  légale              1.769.080  75  2.113.600  .. 

Fonds  de  garantie  de  fourni- 
tures                                        60.000    »  58.226  04 

Fonds  de  prévoyance                  1.200.000   ..  1.200.000  » 

Fonds  de  prévision  pour  créan- 
ces douteuses                               6.825  64  1.548  38 

Fonds  de  prévision  pour  litiges         19.883  70  19.883  70 

Fonds  d'institutions  ouvrières       285.392  CO  » 

Fonds  de  prévoyance  pour 
amortissement  des  construc- 
tions nouvelles                            23  218  80  » 

Fonds  de  réfection  des  usines.         76.615  85  » 

Intérêts  des  obligations,  et  cou- 
pons échus                                 30.006  08  19.870  » 

Dividendes  non  réclamés                 12.457  90  11.754  09 

Comptes  courants  créditeurs..     2.026.847  30  1.709.575  39 

Oavriers,  bons  de  vivres,  jetons 

d'économie                                339.064  70  407.202  16 

Droits  de  transferts  et  conver-             284  10  725  90 

sions  

Bénéfices  de  l'exercice                5.646.205  2i3  7.235.842  74 

33.255.983  58  34.252.7:d8  40 
Au  cours  de  l'exercice  1898-1899,  la  Société  a  obtenu 
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une  nouvelle  concession  minière,  celle  de  'l'ucque- 
gnicux,  dans  les  mines  de  1er  oolitliiques  de  Lorraine  ; 
et  aiin  de  remédier  à  la  question  du  prix  et  de  la  (|ua- 
lité  des  cokes,  elle  a,  d'accord  avec  un  certain  nombre 
d'usines  du  bassin  de  Longwy,  décidé  de  créer,  à  Auby, 
prés  Douai,  une  importante  usine  à  coke.  Le  capital 
de  la  nouvelle  entreprise  a  été  fixé  à  2.1'/0.Û00  francs, 
et  les  Aciéries  de  Longtoy  ont  pri»,  dans  ce  montant, 
une  participation  de  500.0U0  francs  leur  donnant  droit 
aux  50/21'/''*  de  la  production.  D'après  les  prévisions, 
la  fabrication  du  coka  pourra  commencer  dans  les  pre- 
miers mois  de  1901.  L'usine  comprendra  d'abord  150 
fours  à  récupération  de  grande  capacité,  et  la  produc- 
tion sera  de  225.000  tonnes  par  an.  Toutefois  rempla- 
cement et  les  aménagements  permettraient,  au  cas  où 
les  intéressés  y  trouveraient  convenance,  de  doubler 
l'usine. 

On  a  procédé,  pendant  l'exercice,  à  diverses  amélio- 
rations. Plusieurs  machines-outils  ont  été  ajoutées  à 
l'atelier  d'ajustage,  la  halle  de  la  chaudronnerie  a  été 
prolongée,et  un  deuxième  pont  roulant  électrique  ainsi 

3u'un  petit  four  Siemens  ont  été  mis  à  la  fonderie 
'acier. 

Il  faut  ajouter  que  la  Société  vient  d'entreprendre, 
en  participation  avec  la  Société  Gustave  Raty  et  Ci«, 
un  premier  sondage  à  Gauchin-Legal  (Pas-de-Calais), 
dans  le  but  de  rechercher  si  le  bassin  houiller  de  ce  dé 
partem^-nt  ne  se  prolongerait  pas  dans  la  direction  du 
Sud.  Pour  faciliter  ces  recherches,  une  Société  a  été 
constituée  sous  le  nom  de  Compagnie  Française  de  re- 
cherches minières  et  de  sondages  à  grandes  profon- 
deurs. Son  capital  social  a  été  fixé  à  750.000  francs, 
dont  164.000  francs  ont  été  souscrits  par  les  Aciéries  de 
Longtoy. 

J.  M. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHIITE 


On  peut  enfin  espérer  voir  la  fin  de  la  situation  ac- 
tuelle. Une  dépêche  adressée  de  Shanghaï  au  Times 
dit  : 

«  Des  informations  de  source  chinoise  font  prévoir 
l'ouverture  imminente  de  négociations  de  paix  sé- 
rieuses. 

On  croit  qu'un  court  protocole  préliminaire  est  en 
voie  de  préparation  et  qu'il  laisse  de  côté  un  grand 
nombre  de  points,  y  compris  les  questions  commer- 
cialles,  qui  feront  l'objet  de  conventions  spéciales,  ré- 
servées pour  plus  tard. 

Les  Chinois  progressistes  conseillent  de  substituer 
au  fils  du  prince  Tuan,  comme  héritier  présomptif,  un 
prince  majeur  n'ayant  aucune  relation  avec  le  parti  de 
Tuan.  » 

D'autre  part,  une  dépêche  de  Pékin,  10  décembre,  dit 
qu'à  la  réunion  du  corps  diplomatique,  quelques  Mi- 
nistres ont  déclaré  être  autorisés  à  traiter  avec  Li-Hung 
Changet  le  prince  Tching  comme  représentants  de  la 
Chine,  mais  que  d'autres  Ministres,  et  notamment,  le 
ministre  d'Allemagne,  sont  encore  sans  instructions  à 
ce  sujet. 

Mais  dans  les  provinces,  toutes  craintes  de  soulève- 
ment ne  sont  pas  évanouies.  Dans  le  sud,  au  Ko'  ang-Si 
et  au  Kouang-Toung,  qui  sont  les  frontières  limitrophes 
du  Tonkin,  l'agitation  continue  d'augmenter. 

Les  Novosli  constatent  que  la  France  ne  peut  certai- 
nement pas  tolérer  que  le  Gouvernsment  chinois  orga- 
nisa comme  diversion  une  nouvelle  guerre  au  Tonkin. 

La  Russie  et  la  France  doivent  se  soutenir  mutuel- 
lement dans  la  question  chinoise,  comme  font  l'Angle- 
terre et  l'Allemagne. 

Tien-Tsin  continue  de  confier  par  télégraphe  à  l'Eu- 
rope sa  crainte  intermittente  d'un  nouveau  soulève- 
ment des  Boxeurs. 


Iiifoiiatious  ftouoiDîiiiie!;  et  FuiaDcières 


La  Banque  Internationale  de  Paris.  —  Hier,  en  clô- 
ture, on  a  brusquement  pesé  sur  les  cours  de  la  Ban- 
que Internationale  qui  a  lini  à  325  fr.  à  terme  et  à 
3.50  fr.  au  comptant,  après  avoir  fait,  à  l'ouverture 
350  fr.  à  terme  et  s'êire  élevée,  pondant  la  Bourse,  à 
360  fr.  Les  ventes  semblent  avoir  été  provoquées  par 
l'annonce  du  non-paiement  de  l'acompte  de  dividende 
que  la  Banque  a  l'habitude  de  distribuer  en  janvier, 
chaque  année. 

D'après  les  renseignements  que  nous  avons  pu  re- 
cueillir à  la  Banque  même,  il  résulte,  en  effet,  que  cette 
Société  ne  distribuera  pas  d'acompte  de  dividende  en 
janvier,  mais  tout  le  monde,  depuis  quelques  mois, 
s'attendait  un  peu  à  cette  nouvelle,  car  depuis  le  com- 
mencement d'octobre,  ses  actions  se  négocient  au-des- 
sous de  400  fr. 

La  Banque  n'a  pas  encore  établi  son  bilan,  puisque 
son  exercice  ne  se  clôture  normalement  qu'à  la  fin  de 
décembre,  mais  si  nous  nous  en  rapportons  aux  ren- 
seigni-'ments  sommaires  qui  nous  ont  été  fournis  au- 
jourd'hui, il  semblerait  que  la  moins-value  de  son  por- 
tefeuille titres,  d'après  les  cours  actuels,  ?era  couvert 
par  ses  bénéfices  nets  de  l'année,  et  que  les  sommes 
avancées  par  elle  à  la  Société  de  VOural-Volga  et  à  ses 
annexes,  ne  dépassent  pas  de  beaucoup  le  montant  de 
ses  réserves  accumulées  et  de  ses  bénéfices  leportés. 

Nous  espérons  pouvoir  étudier  très  prochainement, 
et  d'une  manière  plus  précise,  la  situation  de  la  Ban- 
que Internationale  dont  les  actions  sont  évidemment 
dépréciées  au  delà  de  leur  véritable  valeur. 


Le  Convenio  espagnol.  —  Nous  avons  publié,  la 
semaine  dernière,  à  cette  place,  le  texte  du  projet  de 
loi  présenté  par  M.  Allende  Salazar,  ministre  des 
finances  d'Espagne,  pour  approuver  la  conversion  de 
laKente  Extérieure  4  0/0  estampillée  en  Rente  3  1/2  0/0 
amortissable.  Voici  l'exposé  des  motifs  qui  accom- 
pagne ce  projet  de  loi  : 

La  loi  du  2  août  1899  sur  le  règlement  des  dettes  de  l'Etat 
imposa  au  Gouvernement,  en  son  article  5,  la  nécessité  de 
concerter  avec  le  Conseil  des  Porteurs  de  Dettes  étrangères 
de  Londres  la  modification  de  la  déclaration  du  28  juin  1H82, 
afin  que  les  intérêts  de  la  Dette  4  0/C  Extérieure  estampillée 
fussent  à  l'avenir  gravés  de  l'impôt  qui  devait  affecter  toutes 
les  utilités  de  la  richesse  mobilière. 

Cette  obligation  ayant  été  directement  reconnue  par  la  loi 
du  27  novembre  de  l'année  actuelle,  qui  établit  définitivement 
cet  impôt  sur  les  utilités,  et  les  bureaux  du  Ministère  des 
Finances  ayant  réuni  les  antécédents  nécessaires,  le  Ministère 
désigna,  par  ce  décret  royal  du  12  juin  suivant,  les  personnes 
qui  devraient  représenter  le  Gouvernement  dans  cette  négo- 
ciation. 

La  stipulation  légale  ayant  été  remplie  conformément  aux 
instructions  du  Gouvernement,  les  Délégués  se  mirent  en 
rapport  avec  le  Conseil  des  Porteurs  de  Londres,  lequel,  de 
suite,  manifesta  qu'il  était  convenable  de  compter  avec  les 
autres  Associations  et  Comités  de  Porteurs  d'Extérieure 
constitués  à  Paris,  Berlin,  Bruxelles,  Amsterdam,  et  ils  se 
virent  obligés  de  faire  en  sorte  de  réunir  une  assemblée 
générale. 

Celte  observation  ayant  été  acceptée,  la  réunion  eut  lieu  à 
Paris  du  10  au  14  juillet  dernier.  Les  délégués  espagnols 
ayant  fait,  avec  le  caractère  de  définitif,  la  proposition  visée 
par  l'article  9  de  la  loi  du  2  août  1899,  elle  fut  repoussée  à 
l'unanimité  par  les  Représentants  des  Associations  et  Comités 
étrangers,  qui  te  refusèrent  à  toute  modification  de  la  décla- 
ration de  Londres  de  1882  pouvant  impliquer  l'admission 
pure  et  simple  d'un  impôt  quelconque  sur  les  titres  de  la 
Dette  Extérieure  estampillée  et  sur  ses  intérêts. 

Mais,  les  uns  et  les  autres,  reconnaissant  que  l'Espagne, 
vu  les  circonstances  très  critiques  par  le.squelles  elle  avait 
passé  et  dans  lesquelles  elle  se  trouvait,  et  vu  la  fiiiélité 
avec  laquell". néanmoins  elle  continuait  à  remplir  ses  enga- 
gements, méritait  que  les  porteurs  de  l'Extérieure  l'aidassent 
à  reconstituer  ses  finances,  il  intervint  d'autres  propositions, 
et  l'on  arriva  enfin  à  formuler,  le  14  juillet,  le  projet  de 
conversion  qui  est  soumis  aujourd'hui  à  l'approbation  des 
Gortès. 
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Conformément  à  ce  qui  est  consigné  en  l'article  3  de  ce 
projet,  son  texte  fut  approuvé  en  entier  par  le  Conseil  des 
Ministres,  le  18  du  même  mois  de  juillet,  et  l'on  décida  en 
même  temps  la  présentation  du  i^rojet  de  loi  correspondant. 
Le  texte  définitif  de  celui-ci  (le  convenio)  fut  signé  dans  le 
mois  d'août  suivant  par  les  délégués  espagnols  spécialement 
autorisés  à  cet  eiïet  et  par  les  présidents  des  associations  et 
comités. 

On  a  exécuté  fidèlement  les  bases  stipulées  au  sujet  de  la 
consultation  des  porteurs,  puisque,  une  lois  l'approbation 
donnée  par  le  Gouvernement,  on  publia  le  25  août  et  le 
!<"■  septembre,  dans  la  Gazette  de  Madrid  et  dans  les  jour- 
naux des  cinq  capitales  susnommées,  les  avis  dont  il  est 
question  en  l'article  2  du  convenio,  le  délai  de  trois  mois 
étant  ainsi  ouvert  durant  lequel  les  porteurs  avaient  à  pré- 
senter leurs  adhésions  ou  leurs  protestations,  pour  lesquelles 
on  leur  a  accordé  toutes  les  facilités  possibles. 

Ce  délai  a  fini  le  30  septembre  dernier  et  il  résulte  que  le 
converiio  a  été  accepté  par  la  grande  majorité  des  porteurs 
auxquels  a  trait  cette  convention,  puisque  les  protestations 
représentent  seulement  un  capital  nominal  de  88  millions  de 
piécettes,  équivalant  à  8,40  0/0  de  la  dette  estampillée,  qui  est 
bien  loin  du  chifïrede  261  millions  nécessaire  pour  invalider 
ce  projet. 

Maintenant,  il  faut  seulement  que  l«sGortès  décident  défini- 
tivement la  question,  et,  dans  ce  but,  le  Ministre  soussigné, 
dûment  autorisé  par  Sa  Majesté  d'accord  avec  le  Conseil  des 
Ministres,  a  l'honneur  de  soumettre  à  l'examen  et  à  la  déli- 
bération des  Cortés,  dans  la  première  quinzaine  de  la  légis- 
lation actuelle,  comme  il  est  stipulé,  le  projet  de  loi. 

La  discussion  de  ce  projet  de  loi  s'est  engagée  lundi 
dernier  à  la  Chambre  espagnole.  Dans  cpt'e  séance, 
M.  de  Federico  a  déposé  un  contre-projet  repoussant  les 
propositions  du  Gouvernement,  parce  que  les  Délégués 
n'avaient  pas  l'autorisation  nécessaire  pour  entamer 
leurs  négociations  et  que  la  convention  signée  par  eux 
ne  peut  être  d'aucun  avantage  pour  les  finances  espa- 
gnoles. Le  Ministre  des  Finances  a  combattu  ces  argu- 
ments et  demandé  à  la  Chambre  de  hâter  la  discus- 
sion du  projet  de  loi,  afin  que  le  vote  puisse  être  ob- 
tenu avant  Ja  fin  de  l'année. 

Dans  la  séance  de  mardi,  M.  Osma,  ancien  sous-se- 
crétaire d'Etat  aux  Finances,  a  fait  ressortir  l'avan- 
tage présenté  par  le  conuenio  qui  éteindra  graduelle- 
ment la  dette  de  1.040  millions  au  moyen  de  l'amortis- 
ment,  et  cela  sans  grever  aucunement  les  finances 
publiques.  Aprrs  une  réplique  df^  M.  de  Federico,  qui 
a  soutenu  son  contre-projet  et  de  M.  Priceto  qui  est 
venu  déclarer,  au  nom  des  républicains,  que  ses  amis 
voteront  ce  contre-projet  parce  que,  d'après  la  conven- 
tion, les  intérêts  et  l'amortissement  doivent  être  payés 
en  or,  on  a  procédé  au  vote.  Le  contre-projet  de  M.  de 
Federico  a  été  rejeté  par  105  voix  contre  89. 

Dans  la  séance  de  mercredi,  la  discussion  a  porté  sur 
le  contre-projet  de  MM.  Barcena  et  de  Galabrava,  qui 
critique  le  convenio  parce  qu'il  constitue  un  véritable 
privilège  accordé  aux  porteurs  étrangers,  puisqu'on  ne 
pourra  plus  à  l'avenir  imposer  le  revenu  par  suite  de 
l'obligation  de  payer  en  or  l'intérêt  et  l'amortissement. 

En  défendant  son  contre-projet,  M.  Barcena  a  sou- 
tenu que  la  convention  doit  être  considérée  comme 
nulle,  puisqu'elle  n'est  pas  conforme  à  l'autorisation 
donnée  par  la  loi  de  1899  ;  il  a  ajouté  que  cette  conven- 
tion est  contraire  à  la  souveraineté  de  l'Espagne,  qui  a 
le  droit  d'établir  des  impôts  d'une  façon  générale, 
même  aux  porteurs  étrangers  de  la  Dette  Extérieure. 

Le  télégramme  que  nous  a  adressé  mercredi  notre 
correspondant  de  Madrid  nous  dit  que  bien  que  le 
Gouvernement  ait  décidé  de  faire  une  question  de 
Cabinet  de  l'adoption  du  convenio,  on  ne  saurait  dire 
quel  sera  le  sort  de  ce  projet.  Au  moment  de  mettre 
sous  presse,  la  dépêche  que  nous  attendions  ne  nous 
est  pas  parvenue. 

Nous  ferons  seulement  observer  que  jusqu'ici  le 
projet  le  plus  favorable  aux  porteurs  étrangers  de 
Rente  Extérieure  est  celui  du  Gouvernement.  En  effet, 
les  opposants  au  convenio  se  divisent  en  deux  groupes: 
ceux  qui  veulent  faire  subir  à  Y  Extérieure  estampillée 
l'impôt  de  20  0/0  qui  frappe  les  autz-es  rentes  espa- 
gnoles, et  ceux  qui  veulent  purement  et  simplement 
payer  le  coupon  en  pesetas. 

Aucun  d'eux  n'a  demandé  le  maintien  du  paiement 


de  l'intérêt  à  4  0/0  et  ne  s'est  préoccupé  de  l'effet  défa- 
vorable qu'une  modification  à  la  convention  de  1882 
pourrait  avoir  pour  le  crédit  de  l'Espagne. 

La  Question  du  Gaz  à  Paris.  —  La  première  Com- 
mission du  Conseil  municipal,  chargée  de  l'examen  de 
la  question  du  gaz,  a  pris  connaissance,  dans  sa  séance 
d'hier,  d'une  lettre  de  la  Compagnie. 

Dans  cette  lettre,  les  administrateurs  de  la  Compa- 
gnie du  Gaz  déclarent  qu'il  ne  leur  est  pa?  possible  de 
traiter  sur  les  bases  nouvelles  et  inattendues  proposées 
par  la  Commission.  La  Commission  a  décidé  de  pré- 
senter au  Conseil  municipal  un  rapport  sur  la  question. 

La  Liberté  d'hier  soir  a  dit  à  ce  propos  : 

«  La  première  Commission  se  réunit  ce  soir,  à  quatre 
heures,  sous  la  présidence  de  M.  Alpy,  qui  est,  comme 
on  le  sait,  chargé  en  même  temps  du  rapport. 

«  On  estime  généralement,  dans  les  milieux  munici- 
paux, qu'une  entente  interviendra  pour  donner  satis- 
faction aux  vœux  si  nettement  affirmés  par  la  popula- 
tion parisienne,  désireuse  d'avoir  le  gaz  à  20  centimes. 

«  Ce  courant  d'opinion  paraît  si  déterminé  qu'on  en 
tire  cette  conclusion  qu'il  dissipera  des  malentendus 
plus  apparents  que  réels.  On  sait,  d'ailleurs,  par  les 
informations  des  journaux  d'hier  soir  et  de  ce  matin, 
que  la  Compagnie  est  la  première  à  chercher  un  terrain 
transactionnel  dans  le  sens  du  sentiment  public.  » 


Compagnie  Générale  de  Navigation  Havre-Paris- 
Lyon-Marseille.  —  L  assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  de  cette  Compagnie  est  convoquée 
pour  le  18  courant.  D'après  les  comptes  arrêtés,  les  ré- 
sultats, pour  l'exercice  1899-1900  qui  a  pris  fin  le  30  juin 
dernier,  s'établissent  delà  manière  suivante: 

Les  bénéfices  de  l'exploitation  ont  atteint  le  montant 
de  1.700.600  fr.  88,  en  diminution  de  115.366  fr.  51 
sur  ceux  de  l'exercice  1898-1899  ;  d'autre  part,  les 
escomptes,  intérêts  et  divers,  se  sont  élevés  à  106.434 
francs  56,  contre  78.855  fr.  72  l'année  dernière;  soit  au 
total,  1.807.125  fr.  44,  contre  1.894.913  fr.  41.  Par 
contre,  les  dépenses,  à  737.785  fr.  09,  sont  en  diminu- 
tion d'une  année  à  l'autre  de  121 .427  fr.  35,  rte  sorte 
que  les  bénéfices  nets  se  chiffrent  par  1.069.340  fr.  35, 
contre  1.035.700  fr.  67,  soit  une  plus-value  de  33.639 
francs  68  sur  l'exercice  précédent. 

En  ajoutant  à  la  susdite  somme  de  1.069.340  fr.  35 
le  report  del'exercice  antérieur,  soit  7.419  fr.  38,  on  ob- 
tient un  montant  disponible  de  1.076.759  fr.  73,  contre 
1.048.545  francs  en  1898-1899.  Ce  solde  sera  employé 
comme  suit  :  ' 

La  réserve  statutaire  recevra  53.467  fr.  01  contre 
51.785  fr.  03  pour  1898-1899:  le  fonds  d'amortisse- 
ment sera  doté,  comme  précédemment,  d  une  somme 
de  180.000  francs,  et  il  sera  alloué  aux  «  Comptes  à 
amortir  »  100.000  francs,  soit  28. «59  fr.  41  de  plus  que 
l'année  dernière.  Quant  au  dividende  des  actions,  il 
sera  maintenu  à  22  fr.  50,  comme  pour  l'exercice  pré- 
cédent. Et  comme  il  absorbera  738.000  francs,  il  res- 
tera un  solde  à  reporter  à  nouveau  de  5.292  fr.  72, 
contre  7.419  fr.  38  en  1898-1899. 

Il  convient  de  faire  remarquer  que  l'augmentation 
des  bénéfices  nets  est  due  à  la  plus-value  obtenue  sur 
les  escomptes,  intérêts  et  divers,  et  à  la  diminution 
des  dépenses  ;  autrement,  les  bénéfices  bruts  de  l'ex- 
ploitation sont  en  diminution  sensible.  En  raison  de  ces 
circonstances,  il  n'y  avait  pas  lieu  d'espérer  une  répar- 
tition de  dividende  supérieure  à  celle  de  l'année  der- 
nière, d'autant  plus  que  la  Société  a  toujours  à  tenir 
compte  de  certains  éléments  défavorables  qu'elle  avait 
déjà  fait  entrevoir  précédemment,  à  savoir  :  abaisse- 
ment des  tarifs  des  Compagnies  de  Chemins  de  fer, 
hausse  des  prix  du  charbon  et  enfin,  application  de  la 
loi  sur  les  accidents  des  ouvriers.  C'est  ce  qui  explique 
la  prudence  dont  continue  à  faire  preuve  le  Conseil 
d'administration . 

Le  bilan  au  30  juin  1900  n'accuse  pas  de  sensibles 
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variations  sur  lo  bilan  au  80  juin  18!)9.  Le  «  porte- 
feuille «  a  augmenté  de  250.000  tr.  en  chitïres  ronds, 
et  le  «  matériel  »  de  810.000  l'r.  ;  il  est  vrai  que  ce  der- 
nier compte  a  absorbé  les  «  constructions  en  cours  », 
qui  sont  revenues  de  056.750  tr.  05  à  3.01i)  l'r.  99. 
Après  répartition  des  bénéfices,  les  réserve^  et  Tonds 
d'amortissements  s'établiront  ainsi  :  réserve  statu- 
taire, 231.583  l'r.  16;  fonds  d'amortissement,  1.040. 455 
francs  45;  fonds  d'assurances,  de  chaudières,  et  de  re- 
nouvellement de  câbles  de  touage,  1.49G.589  fr.  89  ; 
ensemble,  2.774.578  fr.  50.  D'autre  part  les  comptes  à 
amortir  qui  atteignaient  200.000  fr.  au  30  juin  1899 
sont  ramenés  à  lOO.OOO  francs. 


Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et  Tram- 
ways. —  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont  convo- 
qués le  15  courant  en  assemblée  générale  ordinaire.  Ils 
auront  à  examiner  les  comptes  afférents  à  l'exercice 
1899-1900  clos  le  30  juin  dernier. 

Cet  exercice  ne  présente  pas  de  sensibles  variations 
sur  le  précédent,  sauf  en  ce  qui  regarde  le  bilan  qui 
enregistre  l'augmentation  du  capital  de  la  Société  porté 
de  10  à  20  millions  de  francs  au  début  de  l'année. 
Quant  aux  profits  bruts,  ils  se  sont  élevés  au  chiffre  de 
966.508  fr,  65.  En  déduisant  de  ce  montant  379.204  fr.  31 
pour  les  frais  généraux,  l'installation  d'Arudy,  et  les 
dépenses  sur  Vincennes,  on  obtient  un  bénéfice  net  de 
587.304  fr.  34.  De  ce  bénéfice,  il  co^ivient  de  défal- 
quer : 

Francs 


Amortissement  sur  mobilier   2.311  29 

Amortissements  sur  frais  de  premier  établisse- 
ment  20.683  68 

Amortissements  sur  frais  d'études. .. ^   28.739  » 

Dépréciation  du  portefeuille   182.724  55 

Ensemble   234.457  32 


Il  reste  alors  un  solde  de  bénéfices  nets  de  352.846 
francs  82,  en  amélioration  sur  celui  de  1898-1899,  qui 
ne  s'était  élevé  qu'à  300.723  fr.  12.  Les  profits  de  l'année 
dernière  ayant  été  réservés,  la  Société  se  trouve  actuel- 
lement en  présence  d'une  somme  totale  disponible  de 
653.569  fr.  94,  mais  le  Conseil  d'administration  propo- 
sera à  ses  actionnaires  d'ajourner  encore  toute  distri- 
bution de  dividende,  et  d'employer  l'intégralité  de  ces 
bénéfices  à  l'exécution  de  travaux  importants  entrepris 
pendant  l'exercice  en  cours.  En  conséquence,  le  report 
à  l'exercice  1900-1901  comprendra  la  somme  totale 
susdite  de  653.569  fr.  94. 


Société  Commerciale  Française  au  Chili.  —  Les 

actionnaires  de  cette  Société  se  sont  réunis  en  assem- 
blée générale  annuelle  le  17  novembre  dernier,  pour 
recevoir  communication  du  rapport  et  des  comptes 
afférents  à  l'exercice  1899-1900  clos  le  30  juin  dernier. 

Le  compte  de  Profits  et  Pertes  arrêté  à  cette  date 
accuse  un  bénéfice  Ijrut  de  490.494  fr.  68.  En  déduisant 
de  ce  montant  les  frais  généraux  et  les  amortissements 
divers,  soit  393.2S5  fr.  36,  on  obtient  un  solde  disponi- 
ble net  de  97.269  fr.  32,  sur  lequel  5  0/0,  soit  4.863 
francs  17,  ont  été  appliqués  à  la  réserve  légale.  Il  est 
resté  alors  une  somme  de  92.405  fr.  85  qui  a  servi, 
tout  d'abord,  et  jusqu'à  concurrence  de  62.500  francs, 
à  distribuer  un  intérêt  de  5  O/O  sur  le  capital  versé, 
ou  12  fr.  50  par  action  libérée  de  2.50  francs.  La  part 
de  20  0/0  revenant  au  Conseil  d'administration  sur  lo 
reliquat  atteignant  5.981  fr.  15,  on  s'est  trouvé  en  pré- 
sence d'un  solde  de  23.924  fr.  70  sur  lequel  il  a  été  pré- 
levé 12.500  francs  pour  une  répartition  supplémen- 
taire aux  actions  de  1  0/0,  ce  qui  a  porté  le  dividende 
à  15  francs.  Quant  aux  11.424  fr.  70  restants,  ils  ont  été 
ajoutés  au  solde  reporté  de  l'exercice  1898-1899,  qui 
s'élevait  à  372.973  fr.  20,  do  sorte  que  le  report  à  l'exer- 
cice 1900-1901  atteint  le  montant  de  884.397  fr.  99.  Y 
compris  la  réserve  légale  qui  se  chiffre  maintenant  par 
74.577  fr.  24,  les  réserves  et  prévisions  de  la  Société  se 
montent  à  458.975  fr.  23  pour  un  capital  de  2.500.000 
francs  libéré  de  moitié. 


Le  ra[)port  du  t;(jnscll  iradminislratiou  rappolli;  ([ue 
la  situation  économique  ilu  Chili,  si  profondément 
troublée  par  la  crise  monétaire  do  1898 ,  était  déjà 
en  voie  d'amélioration  en  1899  ;  cettfî  amélioration 
s'est  maintenue  pendant  l'exercice  écoulé.  La  progres- 
sion constante  des  exportations  de  nitrate,  les  prix 
élevés  du  cuivre,  et  aussi  la  politiqnn  prudente 
du  Gouvernement  qui  s'est  abstenu  ,  ))eiiihmt  toute 
cette  période  trouljlée,  de  toute  émission  nouvelle  de 
papier-monnaie,  ont  eu  une  inlluence  favorable  sur 
l'état  du  marché  et  sur  le  change  qui  a  pu  s'établir 
aux  environs  de  17  pence  1/2.  La  confiance  revient  peu 
à  peu  et  on  est  en  droit,  dès  à  présent,  d'envisager 
dans  un  avenir  prochain  une  reprise  des  affaires  dont 
la  Société  pourra  profiter.  Toutefois,  le  Conseil  d'ad- 
ministration a  cru  sage  de  ne  pas  s'écarter  de  la  ligna 
de  conduite  qu'il  s'était  tracée  précédemment,  et  c'est 
pourquoi,  tout  en  s'ellorçant  de  donner  plus  d'activité 
aux  affaires  courantes,  il  s'est  abstenu  de  toute  immo- 
bilisation nouvelle. 

A  l'actif  du  bilan  on  trouve  un  chapitre  «  débiteurs 
garantis  »  qui  ligure  pour  1.835.206  fr.  35,  sur  les- 
qixels  334.155  fr.  80  ont  été  remboursés  quelques  jours 
après  la  clôture  de  l'exercice.  Ces  comptes,  qui  for- 
maient plus  de  89  0,  0  de  l'ensemble  des  ■<  débiteurs 
divers  » ,  sont  garantis  par  des  titres  et  par  des  hypo- 
thèques. Et  au  sujet  delà  créance  hypothécaire  dont  le 
Conseil,  comme  il  l'a  dit  dans  ses  précédents  rapports, 
poursuit  judiciairement  le  remboursement,  le  rapport 
stipule  que  la  procédure  est  en  bonne  voie,  mais  mal- 
gré le  zèle  et  l'activité  déployés  par  ses  représentants 
au  Chili,  la  Société  n'a  pu  encore  obtenir  une  solu- 
tion définitive. 


Compagnie  du  Zambèze.  —  L'assemblée  générale 
ordinaire  des  actionnaires  de  la  Compagnie  du  Zam-  ■ 
bèze  est  convoquée  pour  le  29  courant.  Nous  détachons 
du  rapport  qui  sera  présenté  à  cette  assemblée  quelques 
renseignements  intéressants  sur  la  situation  de  l'en- 
treprise. 

Le  bilan  de  l'exercice  1900  a  été  clôturé  avec  un 
solde  créditeur  de  142  contos  et  comme  ce  solde  a  été 
obtenu  avec  des  opérations  devant  donner  des  résultats 
immédiats,  on  peut  se  rendre  compte  des  bénéfices 
que  peut  espérer  la  Compagnie,  le  jour  où  ses  entre- 
prises à  longue  échéance  auront  donné  les  résultats 
attendus. 

La  progression  a,  d'ailleurs,  été  telle  pendant  le  der- 
nier exercice,  que  le  dividende  de  6  0/0  qui  avait  été  dis- 
tribué en  1898  à  un  capital  de  1:080  contos  de  reis  sera 
maintenu  cette  année  pour  un  capital  de  1.800  contos. 

L'augmentation  du  capital  a  permis  à  la  direction  de  . 
la  Compagnie  de  développer  ses  travaux  conformé- 
ment au  pian  exposé  dans  le  rapport  de  1898,  c'est-à- 
dire  que  tout  en  s'occapant  des  opérations  devant 
donner  des  résultats  immédiats  et  permettant  de  rému- 
nérer le  capital  social,  elle  a  pu  entreprendre  des  cul- 
tures dont  les  résultats  sont  éloignés  mais  beaucoup 
plus  importants;  établir  des  industries,  acheter  du 
matériel,  organiser  le  service  des  mines,  celui  des 
transports  et  fonder  les  autres  services  auxiliaires.  Le 
rapport  du  Conseil  s'occupe  beaucoup  des  cultures 
agricoles  ;  la  Compagnie  s'est  surtout  attachée  à  dé- 
velopper la  plantation  des  cocotiers  dont  le  rende- 
ment est  si  rémunérateur  :  elle  en  possède  actuelle- 
ment 15.195  en  pleine  production,  c'est-à-dire  ayant 
plus  de  sept  ans  ;  1.487  de  quatre  ans  ;  1.599  de  trois 
ans  ;  58.262  de  deux  ans  ;  60.000  d'un  an  et  elle  en 
a  291.500  dans  ses  pépinières.  On  évalue  à  500  reis  le 
rendement  d'un  cocotier  de  huit  ans;  le  Conseil  estime 
donc  comme  suit,  la  progression  du  rendement  en 
francs  que  doit  lui  donner  ce  genre  de  plantations  :  de 
1900  à  1903,  avec  15.195  cocotiers,  30.390  fr.;  en  1904, 
avec  16.682,  33.360  fr.  ;  en  1905,  avec  18.281,  36.562  fr.; 
en  1906,  avec  76.543, 159.086  fr.  ;  en  1907,  avec  136.543,  • 
272.086  fr,;  en  1908,  avec  276.543,  553.086  fr.;  en  1910, 
avec  476,543,  959.086  fr. 

D'autres  cultures,  telles  que  celles  de  la  canne  à 
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sucre  et  du  café,  doivent  donner  aussi  d'excellents 
résultats.  D'autre  part,  la  Compagnie  possède  1.200 
têtes  de  bétail. 

Les  services  industriels  ont  reçu  autant  de  dévelop- 
pement que  les  services  commerciaux  et  leur  expan- 
sion sera  beaucoup  plus  grande  quand  la  voie  ferrée 
reliant  Quelimane  aux  prazos  et  à  Maquival  sera  ter- 
minée. 

Sans  nous  arrêter  aux  travaux  effectués  par  les  Com- 
pagnies filiales,  nous  examinerons  les  résultats  finan- 
ciers de  l'exercice. 

Le  solde  liquide  de  1899  a  été  de  142:475  milreis  999 
au  lieu  de  130 : 898  milreis  052  en  1898.  Cet  exercice  n'a 
pas  cependant  bén(^ficié  des  ressources  que  l'augmen- 
tation du  capital  a  mises  aux  mains  de  la  Compagnie, 
car  ces  ressources  ne  sont  parvenues  en  Afrique  qu'à 
la  fin  de  l'exercice.  On  a  pu  constater  cependant  que, 
du  moment  où  la  totalité  du  capital  disponible  a  été 
employée  pour  les  opérations  de  la  Compagnie,  les 
bénéfices  ont  augmenté  considérablement  et  ont  garanti 
la  distribution  du  même  dividende  qui  avait  été  donné 
en  1898  au  capital  primitif. 

Ces  bénéfices  obtenus  par  les  entreprises  d'un  résul- 
tat immédiat,  vont  être  maintenant  grossis  de  ceux 
fournis  par  les  autres  entreprises  :  service  des  mines, 
fabrication,  service  des  transports,  culture  du  café,  de 
la  canne  à  sucre,  du  cocotier,  du  caoutchouc.  Et  les 
chiffres  que  nr>us  avons  cités  permettent  à  la  Compa- 
gnie d'espérer  de  bons  résultats  de  ce  nouveau  déve- 
loppement des  opérations. 

En  attendant,  pour  accroître  encore  ses  moyens,  la 
Compagnie  du  Zambèze  vient  de  procéder  à  uiae  nou- 
velle émission  de  50.000  actions,  dont  5.000  ont  été 
remises  au  Gouvernement  portugais,  conformément  à 
l'acte  de  concession. 

Le  âolde,  soit  45.000  titres,  a  été  pris  par  le  même 
groupe  qui  avait  acheté  l'émission  précédente. 


Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  41.&00  à  42.500. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Un  dernier  Ycrsement  de  425  fr.  étant  appelé  le  15  dé- 
cembre sur  les  actions  de  la  Société  industrielle  d'Energie 
électrique,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du 
7  décembre  lesdites  actions  ne  se  négocieront  plus  qu'en  ti- 
tres entièrement  libérés  et  au  porteur,  ex-coupon  n"  1. 


Depuis  le  8  décembre,  les  130.000  obligations  de  500  fr. 
4  0/0  n<"  1  à  180.000  de  la  Société  Autrichienne-Hongroise 
privilégiée  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat,  sont  admises  aux 
négociations  do  la  Bourse  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin 
cIg  là.  cotô 

i;i0.000'obligations  de  500  fr.  4  0/0  émises  à  487  fr.  50,  li- 
bérées et  au  porteur,  faisant  partie  d'une  création  de  1G8.000 
obhgations  remboursables  à  500  fr.,  par  tirages  au  sort  an- 
nuels, au  plus  tard  en  soixante-cinq  ans,  de  1901  à  1965  ; 

Intérêt  annuel  :  20  fr. ,  payables  par  moitié  les  1"^  février 
et  l"  août. 

Jouissance  courante  :  1"  août  1900. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  19. 


A  partir  du  2  janvier  1901,  le  cours  de  l'argent  en  barre  à 
1.000/1.000,  qui  se  cotait  en  tant  pour  mille  de  perte,  sur  la 
base  de  218  fr.  89  le  kilogramme,  se  cotera  en  francs, 
c'est-à-dire  que  la  Cote  officielle  exprimera  en  francs  et  cen- 
times le  prix  du  kilogramme  d'argent  fin. 


A  partir  du  20  décembre,  les  obligations  de  l'Emprunt 
Russe  consolidé  4  0/0,  2=  série,  ne  seront  plus  négociables 
qu'en  titres  munis  de  coupons. 

En  liquidation  de  fui  décembre,  les  livraisons  se  feront 
exclusivement  en  titres  munis  de  coupons. 


Depuis  le  30  novembre,  les  1.000  actions  de  100  francs, 
xi"  23303  à  24302,  de  la  Compagnie  Générale  de  Glace  hygié- 
nique sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  n<"  1  à  23302 
et  24303  à  42500. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


13  décembre 
2.3^1  980.326) 
1  110.509.902 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
G  décembre 

Or   2  324.303.844 

Argent. . .  1.110.09i>.8j.')  

3.434  403.720  3.436.490.228 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  |  ^ffef^  SgeV::: 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total. 


PASSIF 


Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  " 
„.ri!iY-l  L  ^  Ex-banques  département.. 

mobilières  \       ^u  9  juin  1851  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  — 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Diviaendes  à  payer  , 

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


6  ilécembre 


3.434.403.720 


316. "03 
316.982.585 


463.617.794 
3.223.000 
183.300 
225  457  .3.S6 
292.485.S97 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.289 
100.000.000 
4.000.000 
18.770.614 

7.514.444 
8.407.444 
42  173.509 


5  210.144.089 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.095.145.520 
19.775.996 
10. 898.. 356 
331  800  246 
395.01(1  570 
64. 7.33. 476 
1  846.761 
13.719  317 
1.736. 997 
50.441.1*0 


Total. 


5.210.144.089 


13  décembre 


3.4-36.490. 228 


25.957 
287.627  872 


46B.930.242 
2.052  000 
183.300 
223  032.964 
283  364.174 
180.000.000 
10.000.000 
2.980  730 
99.627  289 
100  000.000 
4.000.000 
18.770.874 

7.540.425 
8.407.444 
46.713  588 


5.173  807.111 


182. 500.00» 
8  002.313 
10. 000. 000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4. 000. 000 
8.407.444 
4.093.095.455 
17..'i82.K68 
10.675.969 
316.236.608 
376.101  075 
70. 5%.  HOC 
1795  133 
14  408.711 
1.736.991 
46.561.984 


5.173.807.111 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—      à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte  . . . 

Prime  de  l'or  

Bénéfices  nets  


17  déc. 

16  déc. 

13  déc. 

14  déc. 

13  déc. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.6-22  3 

3.687.8 

3. 758.0 

3.923  5 

4. 093.1 

3.1.39.4 

3.172.4 

3.0.36.7 

3.019.^ 

3.436.5 

770.5 

794.1 

893.0 

1.003.9 

750.6 

361.8 

367  5 

408  1 

479.3 

506.4 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

299  4 

277.7 

319.3 

317  7 

316.2 

499.4 

483  2 

408.9 

449.5 

446.7 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

3  %  0/0 

3  0/0 

4  y,  0/00 

2  K  0/00 

6  0/00 

4  0/00 

pair 

3  254.2 

3.219.2 

5.497.9 

8.932.2 

6.868.3 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris  — 

Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  novembre  1900  : 
884.490.566  fr.  24. 

Octroi  de  Paris.  —  Le  produit  de  l'octroi  de  Paris,  pour  le 
mois  de  novembre  qui  vient  de  s'écouler,  présente  une  plus- 
value  de  277.686  francs  par  rapport  aux  prévisions  bud- 
gétaires, et  une  augmentation  de  432.719  francs  par  rapport  au 
mois  de  novembre  1899. 

Le  produit  des  onze  mois  écoulés  de  1900  —  qui  s'élève  à 
151.900.194  fr.  —  présente  une  plus-value  de  4.824.194  francs 
par  rapport  aux  prévisions  budgétaires  et  une  augmenta- 
tion de  8.717.796  francs  par  rapport  au  résultat  de  la  période 
correspondante  de  1899. 

Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Toulouse.  — 

La  Compagnie  des  Agents  de  change  près  la  Bourse  de  Tou- 
louse, réunie  en  assemblée  générale  le  1"  décembre  courant». 
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a  compose'  comnio  suit  sa  (îhambrc  syndicale  pour  l'année 
1901  : 

MM.  L.  Arn-s,  syndic,  réélu;  O.  Dranet,  1"  adjoint,  réélu; 
P.  Barthe,  2'  adjoint. 

Bons  de  l'ancienne  Caisse  Syndicale  des  Agents  de 
change  de  Lyon.  —  Le  10  octobre  a  ou  licui  le  .soixante- 
dixième  remboursement  des  l^on.s  do  l'ancienne  (baisse 
syndicale  des  A}];onts  do  change  de  Lyon. 

Il  a  été  amorti  360  bons,  au  prix  moyen  de  472  fr.S6. 

Lo  fait  saillant  consiste  dans  ce  que  le  prix  maximum  a  été 
de  499  fr.  ;  il  ce  prix  les  demandes  ont  toutes  été  servies.  Le 
prix  le  plus  bas  a  été  de  440  fr.  La  roue  d'amortissement  est 
appelée  à  fi>nctionn«r  prochainement. 

On  a  affecté  à  cet  amortissement  une  somme  de  170.000 
francs,  provenant  du  prélèvement  de  30  0/0  sur  les  courtages. 

Il  reste  actuellement  en  circulation  5  684  bons,  représentant 
un  capital  nominal  d'environ  2.84*2.000  fr. 


Mouvements  des  Caisses  d'Epargne.  —  Opérations 
concernant  les  Caisses  d'épargne  ordinaires,  du  21  au  30  no- 
vembre 1900  : 


Dépôts  de  fonds  Fr. 

Retraits  de  fonds  


3.595.942  01 
8.846.854  10 


Excédent  de  retraits  ..Fr.     5.250.912  09 

Excédent  de  retraits  du  1"  janvier  au  30  novembre  1900, 
87.921.193  fr.  74. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes  du  21  au  30  no- 
vembre 1900  : 

1»  Pour  le  compte  des  déposants  des  Caisses  d'épargne  or- 
dinaires, 1.168.671  fr.  08; 

2»  Pour  placement  des  arrérages  et  des  capitaux  encaissés 
sur  les  valeurs  composant  le  portefeuille  provenant  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  :  néant. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes, 
pendant  le  mois  de  novembre  1900,  s''est  élevé  à  31.978  fr.  96, 
dont  voici  le  détail  : 

Caisse  d'assurances   en  cas  d'acci- 
dents  25.990  18 

Caisse  d'assurances  en  cas  de  décès.  5  988  78 


Total  égal . 


31.978  96 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de  re- 
vient du  pain  pour  la  première  quinzaine  de  décembre  1900, 
calculée  cl'api-ès  la  valeur  des  farines  dans  la  quinzaine  précé 
dente  et  les  frais  de  panification  : 

Prix  du  quintal  de  farine   27  fr.  746 

Frais  de  panification   12  fr.  223 

Total   39  fr.  969 

lie  rendement  étant  de  130  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  l''  qualité  revient  à 
0  fr.  3074  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  6148,  soit  à  0  fr.  61. 


Gaz  de  Beauvais.  —  L'assemblée  générale  annuelle  des 
actionnaires  a  eu  lieu  le  26  octobre, 

Après  avoir  entendu  la  lecture  des  rapports,  elle  a  approuvé 
les  comptes  de  l'exercice  1889-1900  et  fixé  le  dividende  y  affé- 
rent à  35  fr.  par  action. 


RECETTES    DES    CHEIWINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 
Compagnies)  du  19  au  25  novembre  1900  (i"»  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—  Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est- Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  

Arzew  à  Kralfallah. . . 
Médoc  


Rec.  br.  do 

Rcc.  br 

.  depuis 

la  semaine 

le  janvier 

Différence 

Kilon 
expl 

P' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

2.910 

895 

875 

44.C70 

42.951 

1.718 

9.143 

7.720 

8.110 

M5.920 

391.810 

+ 

24  110 

513 

163 

171 

8.073 

8.615 

542 

3.750 

S. 137 

4  955 

224  522 

204.284 

+ 

20.238 

5  649 

3  232 

3.316 

no  555 

161  V42 

+ 

9  313 

7.012 

4  220 
3  430 

4.349 

2iit>  0S2 

191  1)29 

+ 

14.153 

4  8.50 

3  623 

173  427 

159  127 

+ 

14.300 

3.475 

1.933 

2.158 

1(jO  230 

97  .'i71 

2.659 

898 

178 

157 

6.399 

6.i«23 

425 

1.137 

1S9 

155 

7.515 

7  820 

304 

296 

2S 

63 

2  680 

2.663 

+ 

16 

:î;14 

37 

35 

1.758 

1  433 

325 

101 

35 

29 

1  329 

1.328 

» 

Métropolitain.  —  Les  reciîttes  du  3  au  !»  décembre  incluB 
se  sont  élevi'os  ;'i  131. 064  fr.  95,  soit  une  moyenne  quotidienne 
de  18.7.'3  fr.  .^)6. 

IjOs  recettes  du  19  juillet  au  3  d(icombro  ont  été  de  2.123.8.V) 
francs  25;  les  recettes  totales,  au  9  décembre,  s'élèvent  donc 
à  2.V54  920  fr.  20. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


L'amélioration  que  nous  signalions  en  dernière  heure, 
il  y  a  huit  jours,  s'est  maintenue  sur  l'ensemble  de  la 
cote  et  s'est  même  accentuée  sur  quelques  valeurs.  Les 
Fonds  d'Etat  et  le  Sue::  se  sont  particulièrement  fait 
remarquer.  Hier,  pourtant,  l'allure  générale  a  été  un 
peu  moins  saiisfai.-ante.  D'une  part,  la  réponse  des 
primes  de  quinzaine  qui  a  eu  lieu  aujourd'hui  a  pro- 
voqué un  certain  nombre  de  réalisations  et,  de  l'autre, 
Berlin  nous  ayant  envoyé  des  cours  plus  faibles,  les 
vendeurs  ont  procédé  à  de  nouvelles  attaques  qui  ont 
pesé  sur  les  cours.  On  ne  reste  donc  pas  au  plus  haut. 

ir  ic  Nos  Renies  Françaises  ont  pris  de  nouveau,  un 
instant,  une  importante  avance,  mais  au  dernier  mo- 
ment, elles  en  reperdent  une  partie. 

Le  5  0/0  Perpétuel  est  passé  de  101  fr.  47 1/2  à  terme 
et  de  101  fr.  25  au  comptant  à  102  fr.  32  1/2  et  à 

102  fr.  15;  il  reste,  sur  ces  deux  marchés,  respective- 
ment' à  102  fr.  05  et  à  lOl  fr.  85;  fiente  3  1/2  0/0, 

103  fr.  à  terme  et  102  fr.  70  au  comptant,  contre 
102  fr.  52  1/2  et  102  fr.  15,  après  103  fr.  22  et  103  fr.  15 
au  plus  haut.  Quant  au  3  0/0  Amortissable,  il  est 
monté  à  100  fr.  80  à  terme  et  à  100  fr.  90  au  comptant, 
et  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  à  100  fr.  82  1/2  et  à 
100  fr.  75. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  s'inscri- 
vent à  496  fr.,  contre  488  fr.;  Emprunt  2  1/2  0/0  du 
Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  au  même  cours 
de  83  fr.;  Emprunt  de  Madagascar,  délaissé  pour 
l'instant  ;  Obiipations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  de 
l'Indo-Chine,  480  fr.,  en  recul  de  5  francs. 

)f  Le  groupe  des  Obligations  de  la  Ville  de  Pa- 
ris reste  actif,  mais  les  variations  qu'il  enregistre  sont 
généralement  peu  importantes. 

h'Obligation  4  O/O  1865  s'échange  à  554  fr.,  contre 
553  fr.  50;  sur  cette  série,  un  tirage  aura  lieu  le  15  cou- 
rant ;  Obligations  3  0/0  1869,  au  même  cours  de  425; 
Obligations  3  0/0  1871,  également  sans  changement 
à  410;  Obligations  4  0/0  1875,b'ôô  fr.  50,  gagnant 
1  fr.;  Obtigaticns  4  0/0  1876  555  fr.,  en  plus-value  de 

1  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  libérées  sont  à 
3-52  .50,  contre  350  fr.  ;  Quarts,  9i  fr.  ;  Obligations 

2  1/2  0/0  1  894-1896,  346  fr.,  contre  345  fr.;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  412  fr.,  en  avance  de  7  fr.;  Obli- 
gations 2  0/0  1899  libérées  {Emprunt  du  Métropoli- 
tain) 390  fr.  50. 

i(  -je  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  qui 
étaient  remontées  à  3.840  fr.  au  comptant  et  à  3.850  fr. 
à  terme,  clôturent,  sur  ces  deux  marchés,  à  3.870  fr.  et 
à  3.840  francs. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt- quatre  premières  semaines  du 
second  semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  6.868.285  fr.  77. 

if  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  étaipnt  passées  à  665  fr.,  gagnent  10  fr.  au  comp- 
tant, à  675  fr.,  et  20  fr.  à  terme,  à  685  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent 
demandées.  Aux  cours  où  ils  se  tiennent  présentement, 
ces  titres  offrent,  en  effet,  en  dehors  de  leur  rendement 
«ufftsamment  rémunérateur  et  de  leurs  lots,  une  bonne 
marge  à  la  hausse. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  qui 
clôturaient  à  460  fr.,  sont  à  459  fr.  75;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1879,  au  même  cours  de  498  fr.;  Obliga- 
tions Communales  1880,  492  fr.  25,  contre  493  fr.j 
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Obliijations  Foncières  3  O/O  1883,  i^iS  îi.;  Obligations 
Foncières  1885  2  8  0  0/0,  456  fr.,  gagnant  4  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  finissent 
à  395  fr.,  contre  389  fr.  25  ;  Obligations  Communales 
1892  2  80  0/0  estampillées,  ^bSÎT.  50,  contre  454  fr.  25. 

Les  Obligations  Foncières  1895  2  80  0/0  sont  à 
451  fr.,  contre  452  fr.;  Obligations  Foncières  3  75  0/0 
1899,  517  fr.  50,  en  plus-value  de  4  fr.  .50. 

if  if  Le  compartiment  de  nos  Grands  Etablisse- 
ments de  Crédit  ont  été  mieux  tenus  que  la  semaine 
précédente,  à  de  rares  exceptions  près. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  repris 
de  1.052  fr.  à  1.060  fr.  ;  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris  577  fr.  au  comptant  et  576  fr.  à 
terme,  contre  578  fr.  et  577  fr.  il  y  a  huit  jours.  Le  lot 
de  100.000  fr.  attribué  par  le  sort,  au  tirage  du  5  dé- 
cembre à  YObligalion  Communale  1899  portant  le 
numéro  207.794,  a  été  gagné  par  un  client  du  Comptoir 
National  qui  avait  acheté  son  titre  à  l'agence  I  de  cet 
Etablissement,  boulevard  Magenta,  84.  Ajoutons  que 
cette  institution  ouvrira,  le  17  décembre  courant,  un 
nouveau  bureau  de  quartier  dans  Paris.  Ce  bureau, 
désigné  par  la  lettre  X,est  établi,  69, rue  du  Commerce, 
à  Grenelle.  Par  suite  de  cette  création,  le  nombre  des 
agences  du  Comptoir  dans  Paris  et  la  banlieue  se  trou- 
vera porté  à  vingt-six,  sans  compter  la  succursale  de 
la  place  de  l'Opéra. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  était  revenu  à  1.070  fr.  au 
comptant  et  à  1.065  fr.  à  terme,  est  remonté,  sur  ces 
deux  marchés,  à  1.088  fr.  et  à  1.086  fr. 

La  Société  Générale  se  maintient  facilement  à  son 
cours  précédent  de  612  fr.  ;  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial 595  fr.,  contre  595  fr.  Dans  le  bilan  dressé 
au  30  novembre  de  cette  Société,  on  remarque,  sur  la 
situation  du  mois  précédent,  les  principales  variations 
suivantes  :  Augmentations  :  Portefeuille  commercial, 
3.278.672  fr.  ;  (  lomptes  de  Dépôts,  3.87G.619  fr.  ;  Es- 
pèces et  Fonds  disponibles  dans  les  Banques,  1.373.203 
francs.  Diminutions  :  Reports,  3.189.958  fr.  ;  Comptes 
courants  créditeurs,  1.905.115  francs. 

La  Banque  Internationale  de  Paris,  qui  était  re- 
venue à  362  fr.,  a  tout  d'abord  regagné  quelques  francs 
pour  fléchir  hier  à  350  fr.  au  comptant  et  à  325  fr.  à 
terme  ;  Banque  de  l'Algérie,  899  fr.,  en  bénéfice  de  14 
francs. 

Les  Obligations  de  400  fr.  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France,  qui  restaient  à  126  fr.  25,  finis- 
sent à  126  fr.  75;  Obligations  de  475  francs,  150  fr.  50, 
contre  150  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Indus- 
trielles, 49  fr.,  perdant  6  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  est  en  bénéfice  de  5  fr.  à 
730  fr.  ;  Banque  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  au 
même  cours  de  66  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  d'Exploration,  80  fr.,  mais  très  calme. 

La  Banque  Parisienne  est  sans  changement  à  500  fr.  ; 
Société  Foncière  Lyonnaise,  345  fr.  au  comptant, 
également  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Sous-Comptoir  des 
Entrepreneurs,  247  francs. 

if  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  en  reprise  sensible,  bien  qu'elles 
n'aient  pas  conservé  leurs  plus  hauts  cours. 

Le  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.775  fr.  à  terme  et  au 
comptant  s'inscrit  sur  ces  deux  marchés,  à  1.780  fr.  et 
à  1.785  fr.  ;  Nord,  2.290  fr.  à  terme,  regagnant  35  fr., 
et  2.300  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  50  f r.  ;  Midi, 
1.302  fr.  au  comptant,  contre  1.295  fr.  A  terme,  il  cote 
1.305  francs. 

UEst  clôture  à  1.046  fr.  au  comptant  et  1.050  fr.  à 
terme,  contre  1.035  fr.;  Orléans,  1.690  fr.  au  comptant, 
en  bénéfice  de  29  fr.,  et  1.689  fr.  à  terme  ;  Ouest, 
1.075  fr.  au  comptant,  contre  1.030  francs. 

Les  recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  accusent,  pour  la  48«  semaine  de 
l'exercice  en  cours,  une  diminution  de  764,000  fr.  sur  la 
semaine  correspondante  de  1899;  par  suite,  les  recettes 
du  ler  janvier  au  2  décembre  1900  sont  en  plus-value 
totale  de  82.620.000  francs  sur  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 


if  if  LesValeiirs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
eu  une  allure  irrégulière. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Pans,  qui 
s'étaient  avancés  à  620  fr.,  se  maintiennent  à  ce  cours. 
Compagnie  Pansienne  du  Gaz,  1.110  fr.  à  terme  et 
1.111  fr.  au  comptant,  contre  1.148  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  que  nous 
laissions  à  301  fr.,  gagne  4  fr.  à  305  fr.  Un  accident,  qui 
n'a,  du  reste,  aucune  gravité,  est  survenu  au  paquebot- 
poste  l'Aquitaine,  en  ce  moment  au  Havre.  Par  suite 
de  la  rupture  d'une  soupape,  une  assez  grande  quan- 
tité d'eau  s'est  introduite  dans  les  partie  bassess  du  na- 
vire. Messageries  Maritimes,  516  fr.,  contre  518  fr.  ; 
Chargeur  s- Réunis,  1.170  fr.,  en  plus-value  de  38  fr. 

L'assemlilée  générale  des  actionnaires  de  cette  der- 
nière Compagnie  a  eu  lieu  le  10  courant.  Elle  a  fixé  à  . 
50  fr.  le  dividende  de  l'exercice  1899-1900. 

L'action  des  Omnibus  de  Paris,  qui  linissait  à  1.535 
francs,  est  à  1.530  fr.  Voilures  à  Paris,  274  fr.  au 
comptant,  comme  jeudi  dernier.  La  grève  des  cochers 
de  celte  Compagnie,  qui  avait  recommencé  ces  jours 
derniers,  n'a  pas  abouti. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
qui  avait  fléehi  à  452  fr.,  est  remontée  à  485 fr.  ;  Société 
de  ï Electro-Métallurgie,  599  fr.,  contre  580  fr.  ;  Dyle 
et  Bacalan,  298  t'r.,  en  plus-value  de  36  fr. 

Les  actions  Suez,  qui  restaient  à  3.5.08  fr.,  s'inscrit 
à  3.500  fr.  ;  Parts  Civiles,  2.330  fr.  au  comptant,  con- 
tre 2.270  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  152  fr.  à 
terme  et  au  comptant,  contre  153  fr.  et  154  fr.  ;  Com- 
pagnie Française  pour  l'Exploitation  des  Procédés 
Thomson- Houston,  1.208  fr.,  contre  1.204  fr.  La  Com- 
pagnie Française  des  Tramioays  Electriques  et  Omr 
nibus  de  Bordeaux,  qui  est  une  des  filiales  de  la  Com- 
pagnie Thomson- Houston,  a  réalisé,  l  omme  recettes, 
du  Isr  janvier  1900  au  30  novembre  dernier,  2.984.155 
francs  25,  contre  2.640.139  fr.  70  pendant  la  même  pé- 
riode de  1899,  soit  une  augmentation  de  344.015  fr.  55. 
Pendant  les  mêmes  onze  mois,  une  autre  filiale,  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  Nogentais,  a  encaissé 
581.858  fr.  30,  contre  407  844  fr.  85  pendant  les  mêmes 
mois  de  1899,  soit  une  plus-value  de  174.013  fr.  45. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  des  Tramways 
(Tramways-Sud)  clôture  à  338  fr.  à  terme,  contre  335 
francs,  et  à  335  fr.  au  comptant,  contre  336  fr.  Les 
Tramioays  de  V Est- Parisien,  qui  avaient  sensible- 
ment repris  au-dessus  de  400  fr.,  se  retrouvent  plus 
lourds,  mais  en  petite  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours, 
à  395  fr.  à  terme,  contre  392  fr.  (  »n  a  annoncé  que 
M.  Jules  Roche  venait  d'être  nommé  président  du 
Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  ;  actions 
des  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  700  fr.,  contre  710  fr.  ;  Compagnie  Générale 
Française  de  Tramways,  660  fr.  au  comptant  et  à 
terme,  contre  685  fr.  ;  Société  Parisienne  pour  l'In- 
dustrie des  Chemins  de  fer  et  des  Tramioays  Elec- 
triques {Société  Parisienne  Electrique),  252  fr.  à 
terme,  contre  232  fr  ;  Omnium  Lyonnais,  soutenu  à 
73  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  son 
même  cours  de  145  fr.;  actions  Phosphates  du  Dyr, 
130  fr.,  contre  124  îr.;  Obligations  41  2  0/0  de  cette 
même  Compagnie,  480  fr.,  sans  changement. 

Le  Métropolitain  de  Paris  a  repris  de  517  fr.  à 
562  fr.  Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  sont  con- 
voqués en  assemblée  générale  extraordinaire  pour  le 
10  janvier  ;  Tordre  du  jour  porte  notamment  :  l'aug- 
mentation du  capital  social  de  25  millions  à  50  millions 
de  francs,  au  moyen  de  l'émission  de  100.000  actions 
nouvelles  au  nominal  de  S50  fr.,  et  la  nomination 
d'administrateurs.  Société  Métallurgique  de  l'Oural- 
Volga,  60  fr.,  contre  67  fr.  ;  Compagnie  Nouvelle  des 
Ciments  de  Portland  et  du  Boulonnais,  500  fr.;  Sels 
Gemmeset  Houilles  de  la  Bussie  Méridionale,  838  fr., 
en  moins-value  de  7  fr.  ;  Forges  et  Aciéries  du  Nord 
et  de  l'Est,  1.590,  regagnant  40  fr.  ;  actions  des  Ea/f>.- 
nerieet  Sitcrerie  C.  Say,  1.184  fr.,  en  avance  de  9  fr- 
A  ces  cours,  et  en  ne  tablant  que  sur  le  dernier  divi- 
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dende  réparti,  ces  titres  se  capitalisent  ù  plus  de  5  0/0 
l'an. 

Les  actions  do  la  Sociélc  InduslrirAle  des  Télé- 
phones so  sont  alourdies  un  moment  sur  la  nouvelle 

3ue  l'usine  que  la  Société  possède  à  Calais  venait  d'être 
étruito  par  un  incendie.  Elles  ûnissent  en  reprise  sur 
leurs  plus  lias  cours,  à  344  francs,  la  catastrophe  qui 
vient  de  se  produire  ne  paraissant  pas  avoir,  pour 
cette  entreprise,  de  trop  graves  conséquences.  Les  bâ- 
timents étaient  largement  assurés  ;  quant  aux  ma- 
chines, qui  étaient  assurées  aussi,  elle  pourront  être 
rapidement  remises  en  état  de  fonctionner. 

if  Les  Fonds  d'Etat  Elrmigers  sont  tous  fermes. 

Les  Fonds  Argentins  sont  de  plus  en  plus  recher- 
Les  Obligations  Argentines  5  0/0  1886  s'avancent 
de  477  fr.  à  480  fr.  Une  dépêche  qui  arrive  au  dernier 
moment  annonce  que  le  Gouvernement  Argentin  aurait 
décidé  la  vente  par  adjudication  du  Chemin  de  Fer 
des  Andes  au  prix  de  1.200.000  livres  sterling  qui  se- 
raient affectés  au  fonds  de  conversion. 

La  Rente  Brésilienne  A  0/0  1889,  qui  avait  repris  à 
62,  gagne  encore  45  centimes  à  62  45  ;  Emprunt  de 
Minas  Geraès,  370  fr.  au  comptant,  contre  364  fr.,  il  y 
a  huit  jours  ;  à  terme,  il  reste  à  371  fr. 

Les  obligations  de  V Emprunt  Chinois  5  0/0  or  1898 
sont  passées  de  437  francs  au  comptant  à  441  francs  ; 
à  terme,  elles  sont  à  444  francs. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  clôturait  jeudi 
dernier  à  69  fr.  40,  s'est  élevée  à  70  f.v.  45,  pour  rester 
à  70  fr.  02  1/2,  encore  en  plus-value,  pour  la  semaine, 
de  62  1/2  centimes. 

La  Rente  Italienne,  qui  était  passée  à  95  fr.  35,  s'ins- 
crit à  95  fr.  67  1/2;  Rente  Portugaise  3  0/0,  24  /5, 
contre  24  25. 

Les  Fonds  Russes  se  sont  de  nouveau  considérable- 
ment améliorés  sur  les  nouvelles  de  plus  en  plus  sa- 
tisfaisantes sur  la  santé  du  Tsar.  Ils  ne  restent  pour- 
tant pas  tout  à  fait  sur  leurs  plus  hauts  cours.  Rente 
3  0/0  1891-1894,  87  fr.,  contre  85  fr.  50;  Rente  3  0/0 
1896,  86  fr.  85  au  comptant,  en  plus-value  de  1  fr.  55; 
Consolidés  f'e  et  2me  Séries,  101  fr.  05,  contre  100 
francs  50. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  peut-être  un  peu  moins 
actives,  mais  leur  tenue  est  toujours  bonne.  La  Sé- 
rie§B,  que  nous  laissions  à  48  fr.  30,  a  progressé  à 
48  fr.  45;  Série  C,  26  fr.  25,  contre  26  fr.  05;  Série  D, 
23  fr.  30,  gagnant  15  fr. 

La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  re- 
perd 4  fr.  à  445  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  au 
même  cours  de 541  fr.;  Robinson  South  Africari  Revieic, 
85  fr.  environ,  contre  87  francs. 

Le  Rio-Tinto  est  en  moins-value  de  19  fr.  à  1.402  fr.; 
Sosnoioice,  2.485  fr.,  contre  2.500  fr.  Les  actionnaires 
de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée  générale 
ordinaire  pour  le  12  janvier  prochain,  au  siège  social, 
à  Varsovie.  L'assemblée  aura  à  examiner  les  comptes 
de  l'exercice  1899-1900  et  à  fixer  le  dividende  ;  à  exa- 
miner et  à  approuver  le  plan  d'opérations  pour  1900- 
1901  ;  à  discuter  la  question  du  contrat  avec  la  Compa- 
gnie Breitfeld  Daneh  et  C'"^,  de  Prague,  pour  l'agran- 
dissement des  ateliers  mécaniques  de  Niwka,  la  cons- 
truction des  nouveaux  embranchements  de  chemins  de 
fer  aux  mines  de  la  Société,  etc. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Internationale  des 
Lagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens,  (jui 
restaient,  jeudi  dernier,  à  380  fr.,  sont  demandées 
à  387  fr.  Ainsi  que  le  mentionnait  le  rapport  com- 
muniqué aux  actionnaires  de  cette  Compagnie  à  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  du  24  novembre,  les 
comptes  de  la  Compagnie  Anglaise  de  l'Eli/sée  Pa- 
lace Hôtel  pour  l'exercice  clos  le  30  septembre  der- 
nier sont  favorables.  Ces  comptes,  qui  seront  soumis 
le  20  courant  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires, 
font  ressortir,  y  compris  le  solde  reporté,  un  bénéfice 
net  de  24.590  liv.  st.  Le  Conseil  propose  de  répartir  un 
dividende  de  7  0/0  aux  actions  ordinaires,  ce  qui  absor- 
bera 14.000  liv.  st.  ;  un  dividende  de  13  sh.  4  d.  aux 
actions  «  deferred  »,  absorbant  encore  2.000  liv.  st.  et 


de  reporter  à  nouveau  8..7J0  liv.  st.  Ajoutions  que  les 
recettes  de  la  Compagnie  internationale  des  Wagons- 
Lits  atteignent,  du  1er  janvier  lUOO  au  30  novembre  der- 
nier, la  somme  de  12.217.777  fr.,  soit  une  augmentation 
de  2.169.255  fr.  sur  la  même  période  de  1899. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  Française  du  Che- 
min de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  bénéfice  à  165  fr.  Ainsi 
que  nous  le  mentionnions  la  semaine  dernière,  les  re- 
cettes d'exploitation  de  cette  Compagnie,  pour  les  dix 
premiers  mois  de  l'exercice,  se  sont  élevées  à  0.100.000 
francs,  en  augmentation  de  1.185.000  fr.  sur  celles  delà 
période  correspondante  de  1899. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Les  Andalous,  que  nous  laissions  à  277  fr., 
sont  à  270  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  175  fr.,  contre 
17 i  fr.  ;  Saragosse,  262  fr.,  gagnant  1  fr. 

Les  Obligations  Ottomanes  de  Chemins  de  fer  sont 
fermes.  Obligations  Jonction- Salonique- Constanti- 
nople,  277  fr.  au  comptant,  contre  275  fr.  ;  Obligations 
4  OjO  Anciennes  (Série  1894)  de  la  Compagnie 
Smyrne  et  Cassaba,  412  fr.  au  comptant,  les  unités, 
contre  408  fr.  ;  Obligations  4  0/0  nouvelles  {Série 
1896),  357  fr.  également  les  unités,  comme  jeudi  der- 
nier. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Il  y  a  eu  à  constater  un  peu  plus  d'animation  cette  se- 
maine sur  le  Marché  en  Banque,  dont  la  tendance,  toutefois, 
reste  encore  incertaine. 

La  Rente  Brésilienne  5  0/0  clôture  à  71  fr.  10  contre 
70  fr.  45;  Tharsis,  213  fr.  .50,  sans  variation  appréciable; 
Cape  Copper,  135  francs,  en  réaction  de  3  francs  ;  Huanchaca, 
149  francs.  C'est  à  partir  du  31  courant  que  cette  Compagnie 
mettra  en  paiement  un  troisième  dividende  de  5  francs  par 
ac(ion. 

L'action  Kertch,  qui  avait  fléchi  à  466  francs,  a  repris  à 
472  francs;  Harpener,  1.818  francs,  en  moins-value  de  31  fr.; 
Chemins  Ottomans,  113  fr.  75  contre  112  fr.  50  ;  Laurium 
Grec,  86  fr.  25,  en  recul  de  3  fr.  25;  Urikany,  aux  environs 
de  125  francs. 

La  Dniepr ovienne,  qui  restait  à  3.665  francs,  a  repris  à 
2.875  francs;  Usines  de  Briansk,  652  francs  contre  650  fr. 
En  confirmation  de  ce  que  nous  disions  la  semain*  dernière, 
notons  que  le  Conseil  d'administration  de  cette  Société  convo- 
que ses  actionnaires  en  assemblée  générale,  à  Saint-Péters- 
bourg, pour  le  6  janvier.  Parmi  les  questions  à  l'ordre  du 
jour  figure  l'augmentation  de  capital,  qui  sera  porté  de 
8.087.500  roubles  à  12  millions  de  roubles  par  l'émission  de 
40  000  actions  nouvelles,  dont  8.000  seraient  mises  à  la  dis- 
position des  fondateurs  et  32.000  réservées  aux  actionnaires. 
Le  taux  d'émission  serait  de  202  1/2  roubles  ou  540  francs. 
Le  produit  de  cette  émission  permettrait  d'éteindre  définiti- 
vement le  passif  exigible  ;  Aciéries  du  Donetz,  750  francs 
contre  655  francs;  Huta-Bankowa,  3.645  francs. 

Les  Transports  Electriques  de  V Exposition  restent  à 
37  fr.  .50;  Tramways  Electriques  de  Vanves  à  Paris,  50  fr. 
contre  57  francs  ;  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer,  93  fr.  50. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  se 
retrouve  à  505  francs  ;  Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo, 
au  même  cours  de  803  fr.  50.  Les  nouvelles  qui  proviennent 
de  la  Côte  d'Azur  laissent  croire  que  la  saison,  déjà  très 
brillante  depuis  la  clôture  de  l'Exposition,  s'achèvera  mieux 
encore,  et  l'Hôtel  di^  Paris  à  Monte-Carlo  sera  le  premier  à 
profiter  de  cette  recrudescence  d'activité. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Brésil  5  %  

Hôt.  Par.M.-Cai'lo 
Cer.Monaco(parls) 
Ch.  Ottomans,  ob.. 
Brasser.  Zimmer. 
G.Méc.Midi  Russi" 
Dniéprovienne  . . . 

Donetz  

Doubowaia-  Balka 
Haut- Volga  


6  liée. 

13  (IrC. 

430  .. 

430  .. 

IIula-Banl(o\va. . . 

70  70 

71  10 

Laurium  (Irec  . . . 

802  30 

802  50 

Omnium  Russe . . 

3800  .. 

3755 

Plaques  Lumière. 

113  .. 

Î13  75 

97  .. 

93  50 

Sud  Russe  (Soude) 
Ttiarsis  

oOO  .. 

560  . 

2610  .. 

2875  .. 

l'sinos  Briansk.. . 

660  . 

750  .. 

Usines  Cliff  

1580  .. 

1570  .. 

Vieille-Montagne. 

93  .. 

87  .. 

Volga-Vicliera  lib. 

6  déc. 

13  déc. 
3645  - 

3699  .. 

92  76 

86  25 

606  .. 

606  . 

753  . 

766  .. 

360  .. 

360  . . 

6S0  . 

ti55  .. 

209  50 

213  50 

620  .. 

652  .. 

1200  . 

1200  .. 

640  .. 

610  .. 

110  ..l 

100  .. 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Cotiverture  i«une. 
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13  décembre  1900. 
La  température  actuelle  est  trop  douce  pour  la  saison  et  les 
pluies  continuelles  ont  rendu  les  terres  inabordables.  La  cul- 
ture attend  impatiemment  l'arrivée  du  froid,  qui  enrayerait 
le  développement  des  mauvaises  herbes  i-t  ferait  disparaître 
les  rongeurs  dont  les  dégâts  commencent  à  devenir  inquié- 
tants. Un  temps  plus  sec  permettrait  également  de  procéder 
aux  labours  d'hiver  qui  ne  sout  efficaces  qu'à  la  condition 
d'être  faits  de  bonne  heure. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Ft. 

20  12 

20  .. 

19  87 

20  37 

20  12 

16  66 

16' 52 

16  37 

16  55 

16  49 

16  87 

16  S7 

17  .. 

16  87 

17  .. 

16  63 

16  50 

16  23 

16  40 

16  19 

Buda-Pesth  

16  08 

15  87 

15  43 

15  «l 

15  54 

13  89 

13  53 

13  89 

13  70 

13  39 

14  96 

14  77 

14  60 

15  32 

15  11 

La  hausse  qui  s'était  produite  la  semaine  dernière  et  dont 
le  point  de  départ  était  l'adoption  du  principe  de  la  création 
de  bon.s  d'importation  par  la  Commission  sénatoriale  des 
douanes,  n'a  pa«  eu  de  lendemain  et  h  s  cours  sont  demeurés 
stationnaires.  On  s'est  vite  rendu  compte  que  le  vote  de  la 
Commission  no  pouvait  en  rien  faire  présager  quel  sera  le 
résultat  de  la  discussion  publique.  D'ailleurs,  les  opinions 
sont  très  partagées  sur  les  effets  que  pourrait  avoir  la  loi. 
Si  certains  considèrent  qu'elle  améliorerait  considérable- 
ment la  situation  commerciale  du  blé,  il  en  est  d'autres 
qui  prétendent  qu'elle  n'apporterait  que  des  déceptions  à 
l'agriculture.  D'après  ces  derniers,  la  Grande-Bretagne  serait 
le  seul  débouché  possible,  et  l'exportation  sur  l'Angleterre, 
par  le  système  d>^s  bons  d'importation,  ne  laisserait  qu'une 
toute  petite  prime  par  suite  des  frais  de  transport,  d'assu- 
rance et  de  courtage  et  aussi  de  la  défaveur  que  subirait  le 
blé  français  concurremment  aux  froments  américains  et 
argentins  sur  le  marché  anglais. 

Une  autre  entrave  à  la  hausse  a  été  un  certain  nombre  de 
ventes  en  réalisation  qui  ont  été  effectuées  dès  que  les  cours 
se  sont  élevés. 

On  a  coté  en  clôture  : 


29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

19  87 

20  37 

20 

12 

20  62 

20 

62 

Janvier-Février. . 

20  62 

'M  87 

20 

62 

20  87 

21  12 

20 

87 

21  37 

21  62 

21 

37 

Farines.  —  La  vente  des  farines  de  consommation  est  peu 
active  en  boulangerie.  La  marque  de  Gorlieil  est  toujours  à 
29  francs.  On  a  coté  les  autres  marques  en  disponible  : 


29  nov. 
29  50 
28  75 
28  12 
27  12 


6  déc. 
23  50 
28  75 
28  12 
27  12 


13  déc. 
29  50 
28  75 
28  12 
27  12 


Marques  de  chofs  

Premières  mfti'qties . . 

Bonnes  margues  

Marques  or^aioes. . 

Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Sur  le  marché  des  farines  de  commerce  les  affaires  sont 
très  calmes.  La  farine-fleur  clôture  aux  cours  suivants  : 


29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

25 

62 

26  25 

26 

12 

26  62 

26 

37 

Janvier-Février. . 

2é 

37 

28  87 

26 

37 

26 

87 

27  12 

2d 

87 

27 

S7 

27  5o 

27 

37 

Le  tout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  offres  sont  encore  sans  importance.  On  a 
coté  en  clôture  : 


29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

18  12 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

Janvier-Février. . 

iè  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

Seigle.  —  Il  existe  un  bon  courant  de  demandes  venant  de 
la  distillerie  de  grains  et  de  la  meunerie  spéciale,  mais  les 
offres  sont  toujours  restreintes.  On  a  clôturé  aux  cours  sui- 
vants : 

29  nov.        6  déc.       13  déc. 

Courant   15  37         15  37         15  50 

Janvier   15  50         à5  37 

Janvier-Février. .      15  37         15  50         15  50 

4  premiers   15.50         15  50         15  50 

4  de  mars   15  75        15  75        15  75 


Huile  de  Colza.  —  La  tendance  est  lourde  sur  des  avis 
dénotant  la  faiblesse  de  la  graine.  Le  disponible  est  à  72  fr., 
contre  74  fr.  il  y  a  huit  jours, 

Huile  de  lin.  —  La  situation  est  la  même  que  celle  de 
l'huile  de  colza  ;  néanmoins,  la  demande  est  un  peu  meilleure. 
Le  disponible  reste  à  74  fr.,  contre  72  fr.  75  jeudi  dernier. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


15  nov. 

22nov. 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

1900 

1900 

1900 

190U 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

27  .. 

26  75 

25  12 

25  25 

24  25 

23  64 

23  95 

24  15 

24  26 

23  20 

23  50 

23  12 

23  25 

23  50 

22  87 

23  40 

23  77 

23  77 

24  04 

23  25 

26  72 

26  93 

23  92 

24  25 

24  37 

24  42 

23  30 

44  96 

44  96 

44  96 

50  67 

44  60 

Paris  (roux  88°)  

Londres  

-Envers   

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg  

New-York(  moscovad) 

Comme  le  temps  pluvieux  et  doux  continue,  l'altération  des 
betteraves  devient  de  plus  en  plus  sensible.  Le  rendement,  à 
l'usine,  a  déjà  notablement. baissé,  bien  qu'il  soit  encore  satis- 
faisant. 

Il  semble  que  certaines  fabriques  aient  un  peu  plus  de  bet- 
teraves à  travailler  qu'on  ne  le  prévoyait  au  co^lmenc^ment 
d'octobre.  Ces  usmes  resteront  ainsi  actives  plus  longtemps 
et,  dans  leur  cas  spécial.  l'état  atmosphérique  défavorable 
causera  des  pertes  d'une  importance  très  appréciable. 

'L'Association  ■>7Uernationale  de  Statistique  swenére  vient 
de  publier  une  estimation  de  la  production  du  sucre  pendant 
la  campagne  en  cours.  En  voici  les  chififres  principaux  : 


Fabriques 
actives 


Pavs 


1899- 
1900 


1900- 
1901 


Production  en  sucre  brut 
Diff.  en 

1899-1900    1900-1901  faveur  de 
1900-1901 


(En  tonnes) 

France   339  334  918.532  1 .060.900  -f-  142.368 

Allemagne...  399  395  1.791.252  1.89S.  500 -4-  107.248 

Autr.-Hongrie  213  213  1.098.500  1.064.000  —  34.500 

Belgique   109  106  270.000  320  4(0-+-  50.400 

Hollande   31  32  169.900  107.500  —  2.400 

Russie   263  275  897.842  883.838-  14.004 

Suède   16  16  81.339  110.819  -f-  29.480 

Danemark....  7  7  41.000  50.000  +  9.(iOQ 

Totaux....  1.382   1.378   5.268.365   5.555.957  +  287.592 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  les  chiffres  concernant  la 
France  ne  comprennent  pas  le  sucre  fictif  correspondant  aux 
14  0/0  des  mélasses  livrées  aux  distilleries. 

Les  chiffres  relatifs  à  l'Allemagne  sont  augmentés  de  la 
production  présumée  des  sucrateries  spéciales,  ne  travaillant 
pas  les  betteraves.  Pour  1900-1901,  cette  production  est  éva- 
luée à  105.0110  tonnes. 

Voici  maintenant  la  comparaison  de  l'évaluation  du  20  oc- 
tobre avec  celle  du  8  décembre  : 

 Estimation 

Pays  du  20  oct.  du  8  déc.  Différencft 
(En  tonnes) 

France   9S0.900  1.060.9ii0  -|-  70.000 

Allemagne   1.789.000  1.898.500  4-109.500 

Autriche-Hongrie   1.033.000  1.064.000  4-  31.000 

Belgique   312.000  320.400  -f  8.400 

Pays-Bas   157.748  lb7.500  +  9.752 

Russie    894.300  883.838  —  10.462 

Suède   106.000  110.819  -f  6.819 

Danemark   48.000  50.000  -f  2.000 

Totaux   5.330.948     5.555.857   +  225.009 
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c;oiniue  on  le  voit,  tous  les  pays,  sauf  la  Russie,  présen- 
tent une  augmantation,  dont  la  plus  forte  est  pour  rAllemagne, 
avec  lOi)  nOO  tonnes,  puis  pour  la  France  avec  70.000  tonnes. 

D'après  une  dépêche  de  .îava,  la  production  du  sucre,  cette 
année,  dans  cette  colonie,  est  évaluée  à  7G2.!)82  tonnes. 

Sur  le  marché  de  Paris,  la  tendance  est  devenue  faible  à  la 
la  suite  de  la  publication  de  l'estimation  de  l'Association 
Internationale  de  Statistique  sucrière  et  sur  des  avis  p«u 
encourageants  dos  places  étrangères. 

On  a  coté  en  clôture . 

29  nov.     6  déc.     13  déc. 
Blanc  n*  3  :  _  _  _ 

Courant   38  56  28  75  27  68 

Janvier   28  93  27  93 

4  premiers   29  18  29  31  28  25 

4  de  mars   29  68  29  75  28  68 

4  de  mai   30  12  30  18  29  18 

Roux  88°  disponible   23  12  25  25  24  25 

Raffiné  belle  sorte  disponible.  102  . .  102  . .  102  . . 


Alcool.  —  Le  marclié  est  hésitant.  La  production  des 
bouilleurs  de  cru  est  considérable  et  nuit  à  la  vente  des 
alcools  d'industrie.  On  tient  l'hectolitre  90°,  non  logé,  entre- 
pôt :  disponible  30  fr.  75,  contre  31  francs  la  semaine  der- 
nière. 


Vins.  —  Nous  entrons  dans  une  péritide  de  calme  qui  ira 
en  s'accentuant  ju-qu'aux  fêtes  de  fin  d'année.  La  reprise  ne 
pourra  se  produire  qu'en  janvier  ou  février. 

Sur  les  marchés  méridionaux,  il  s'est  traité  quelques  affaires 
à  des  prix  variant  de  3  francs  pour  les  sortes  inférieures  à 
12  francs  pour  de  bonnes  qualités  courantes. 

Dans  le  Bordelais,  les  achats  en  petits  vins  et  en  vins  ordi- 
naires se  poursuivent,  mais  les  crus  classés  ne  sont  encore 
l'objet  d'aucune  transaction. 

Les  ventes  se  succèdent  dans  nos  régions  bourguignonnes. 
On  lit  dans  le  Moniteur  Vinicole  : 

«  La  vente  qui  vient  d'avoir  lieu  en  Beaujolais,  à  la  mairie 
de  B^aujeu,  portant  sur  la  récolte  en  vins  de  l'année  1900  djs 
vignobles  de  Beaujeu,  Régnié  etCercié,  avait  attiré  une  foule 
nombreuse.  La  quantité  mise  en  vente,  composée  pour  la 
presque  totalité  de  vins  rouges,  s'élevait  à  1.880  hectos  (soit 
870  pièces  de  216  litres),  de  beaucoup  plus  considérable  que 
celle  de  l'année  1899,  qui  comprenait  seulement  866  hectos. 
Les  prix  d'adjudication  pour  les  vins  de  bonne  qualité  ont 
varié  de  48  à  52  fr.  la  pièce  de  216  litres,  à  prendre  non  enva- 
sés, sur  grosse  lie,  et  les  adjudicataires  avaient  à  payer  en 
sus  les  frais  représentant  une  augmentation  de  3  0/0.  Les  vins 
blancs,  composant  un  lot  unique  de  17  hectolitres,  logés  en 
feuilleties,  ont  été  vendus  au  prix  de  73  francs  la  pièce.  » 

Il  n'y  a  pas  d'activité  dans  les  transactions  en  vins  d'Al- 
gérie, ni  en  provenances  étrangères.  Les  Espagnols  se  main- 
tiennent de  23  à  27  fr.  pour  les  12  degrés  et  de  28  à  35  fr. 
pour  les  13  et  14  degrés. 


Prix  du  Gafé  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


15nov. 

22  nov. 

29  nov. 

G  déc. 

13  déc. 

1900 

1£00 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

43  .. 

41  75 

40  75 

42  .. 

39  25 

44  .. 

41  85 

41  85 

42  47 

40  61 

46  .. 

44  25 

43  .. 

43  50 

41  50 

45  .. 

44  06 

42  18 

42  50 

40  .. 

38  80 

37  11 

34  54 

39  01 

33  39 

Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New-York  

La  diminution  des  recettes  brésiliennes,  que  nous  avons 
signalée  dans  notre  précédente  revue,  n'a  été  que  momen- 
tanée. Du  1"  au  7  décembre,  les  arrivages  ont  été  très  impor- 
tants, particulièrement  à  Santosoù  ils  ont  atteint  150.000  sacs, 
contre  109.0110  pour  la  même  période  da  1899,  et  91.000  eu 
1898;  à  Rio,  il  a  été  reçu  45.000  sacs,  contre  43.000  en  1899 
etH3.000  en  1898. 

Depuis  le  commencement  de  la  saison,  c'est  à- dire  du 
juillet  au  7  décembre,  les  recettes  se  sont  élevées,  pour 
Santos,  à  4.981.000  sacs,  contre  4.301.000  pendant  la  période 
correspond  nie  de  la  campagne  précédente;  et,  pour  Rio,  à 
1.510.0(10  sacs,  contre  1.979.000,  soit,  pour  les  deux  ports, 
6.491  000  sacs,  contre  6.280.00(1  au  7  décembre  1899. 

Voici,  d'après  la  circulaire  de  M.  Duuring,  quels  étaient 


les  stocks  du  café  sur  les  huit  principaux  marchés  de 
l'Europe,  à  la  date  du  1"  décembre  : 


1897       1898  1899 


(En  tonnes) 


Angleterre   10.600  16.800 

Hambourg   31.550  45.050 

Anvers   11.500  17.800 

Le  Havre   60.950  77.650 

Bordeaux   3.250  4.750 

Marseille   4.500  5.700 

Triestc   9.200  16.750 

Pays-Bas   26.550  37.950 


16.800 
:H0.6i0 
13.050 
10i).050 
4.750 
5.750 
11.050 
44.100 


1900 


15.750 
47.7.^J 
13..S00 
91.0.50 
4.050 
4.850 
16.300 
42.(X)0 


Total  au  1"'  déc. 
Total  au  1"  nov. 


158.100  222.450  235.200  2.35.. 550 
150.650   209.450   230.350  2-24.. 550 


Différ.  au  1"  déc.      7.450  -fl3.ÛOO  -1-  4.850  -fil. 000 

Le  stock  visible  dans  le  monde  entier  s'élevait,  au  1"  dé- 
cembre, à  461  910  tonnes,  contre  466.160  au  1"  novembre,  soit 
une  diminution  de  4.250  tonnes. 

Pendant  les  dix  premiers  mois  des  quatre  dernières  an- 
nées, la  consommation  a  été  la  suivante  : 

1897  1898  1899  1900 

(En  tonnes) 

Allemagne               114.290  130.980  129.210  139.250 

France                     63.480  65.680  65.500  67.030 

Autriche-Hongrie.     32.310  35.6:^0  32.800  35.070 

Angleterre                10.410  10.620  11.130  11.720 

Belgique                   23.270  26.250  25.230  22.560 

Suisse                       7.720  9.100  7.500  7.460 

251.480   278.2(50   271.370  283.090 
Etats-Unis   260.350   284.350   309.940  262.760 

Total..   511.830   562.610   581.310  545.850 

La  publication  des  statistiques  mensuelles  a  causé  quelque 
surprise  ;  on  s'attendait  généralement  ;'i  une  augmentation 
d'environ  10.000  tonnes  du  stock  visible  universel  et  on  a 
enregistré,  au  contraire,  une  diminution  de  4.250  tonnes. 
Par  contre,  les  stocks  européens  se  sont  accrus  de  ll.OQO 
tonnes 

Pendant  le  mois  de  novembre,  les  délivraisons  ont  été  de 
52.000  tonnes  pour  l'Europe  et  de  seulement  27.000  tonnes 
pour  les  Etats-Unis. 

11  y  a  quelques  jours,  le  bruit  a  couru  que^des  pluies 
excessives  avaient  porté  préjudice  à  la  future  récolte  brési- 
lienne, mais  cette  nouvelle  a  été  vite  démentie. 

Sur  les  difl'érents  marchés,  les  alTaires  sont  assez  actives 
avec  des  prix  en  faveur  des  acheteurs. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


15  nnv. 

22  nov. 

29  nov. 

5  (I.T. 

13  déc. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

72  S  . 

72  13  9 

72  10 

72  5  . 

71   2  6 

73    .  . 

"3   6  3 

73  5  . 

73  ..  . 

71  17  6 

128  2  6 

129  2  6 

126  1  3 

123  lo  . 

117  10  . 

126  12  6 

128  2  6 

l2i6  17  6 

123  0  . 

117  10  . 

17  10  . 

n  7  6 

17  3  . 

16  IS  9 

16  5  . 

17   3  9 

17   1  10 

il    .  . 

1€  14  9 

15  18  9 

19   6  3 

19  2  6 

19  1  3 

19  ..  . 

18  12  6 

68  8 

67  9 

68  5 

6B  10 

60  3 

68  10 

68  . 

61  y 

S9  » 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  (8  décembre^  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  fr.  50,  contre 
183  francs;  Chili  l"»  marques,  187  fr.  75,  contre  188  fr.  '25; 
en  lingots  et  plaques  de  laminage,  190  francs,  contre  191 
francs  ;  en  lingots  ou  cathodes  propres  au  laiton,  198  francs, 
contre  199  francs;  étain  Banka,  330  francs,  contra  343' francs  ; 
plomb,  marques  ordinaires,  livrable  à  Paris,  48  fr.  25,contr» 
48  francs  75. 

Xavier  Gir.vrdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

STTTT  A  TTONSl 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

11 

Octob. 

18 
Octob. 

25 
Octob . 

2 

Nov. 

8 

Nov. 

15 

Nov. 

22 
Nov. 

29 

Nov. 

6 

Déc. 

13 

Dec. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PKIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbèil)   — 

Blé  100  kil. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 

26  38 

28  45 

29  08 

ly  00 
11  61 

15  04 

33  32 

35  93 

36  57 

ZO  O  / 

15  84 

16  73 

33  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  55 

27  62 

28  88 

29  54 
on  Ao 
zu  \}ù 

13  93 
17  06 

25  62 
2S  87 
29  30 

15  12 
17  37 

25  37 

28  S7 

29  50 

15  12 

n  37 

25  37 

28  87 

29  50 

Vo  uZ 

15  37 
17  87 

25  3:) 

28  37 

29  .. 
ly  o-£ 
lo  50 
19  2o 

23  62 

28  37 

29  .. 
ly  o/ 
15  12 
17  87 

26  37 

28  37 

29  .. 

20  12 
15  23 
18  62 

25  87 

28  37 

29  » 

20  >> 
15  37 
18  37 

25  62 
28  37 
29 

15  37 
18  12 

26  25 

28  37 

29  » 
zU  o  i 
15  37 
18  37 

26  12 

28  37 

29  » 

eirt  ICI 
20  i  l 

15  50 
18  37 

BESTIAUX  (à  La  VlUette; 

PRIX 

1  00 

2  n 

2  09 
1  66 

1  oz 
1  99 
1  89 
1  15 

1  40 

1  96 
1  79 
1  24 

1  oy 
1  89 
1  82 
1  24 

1  93 
1  88 
1  51 

1  U  1 

1  56 
1  56 
1  40 

1  11 

1  70 
1  56 
1  36 

1  uo 

1  70 
1  56 
1  36 

1  lU 

1  03 
1  56 
1  34 

X  JIO 

1  70 
1  56 
1  36 

1  69 
1  60 
1  34 

1  17 
1  1  / 

1  56 
1  60 

1  23 

4  1 1 

1  69 
1  60 
1  30 

1  1T 
1  1  / 

1  69 
1  60 
1  34 

1  1 

1  23 
1  65 
1  30 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paria) 

PRIX 

—    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

—     lin   — 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

31  86 
103  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

28  75 
104  50 
33  75 
26  » 
78  » 
86  » 
64  » 

27  93 
104  » 
33  25 
2o  50 
83  » 
90  50 
64  » 

28  06 
104  » 
33  50 
23  50 

82  » 

83  » 
63  50 

28 

103  50 
37  >> 
25 

78  » 
83  50 
63  50 

28  18 
103  SO 

32  75 
24  50 
79  » 
83  » 
63  » 

2b  56 
103 
32  50 
24  .50 

74  50 
78  » 
63  50 

28  23 
102  » 
32  . 
24  50 
77  >. 
79  >) 
63  50 

28  50 
102  » 
31  25 
24  « 
75  50 
7"'  » 
6.3 

28  75 
102  » 
31 

24  » 
74  » 
72  75 
62  » 

27  68 
102  » 
30  75 
24  » 
72  » 
74  » 

62  » 

VINS  (Paris) 

PBIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  coinp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Mâcon  ordin.  — 

121  25 

»  » 

140  » 
»  » 
»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 
»  » 

132  08 
»  » 
»  » 

132  30 
170  » 
180  >. 

132  30 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  .. 

132  50 

170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

127  50 

165  » 
175  » 

127  50 

163  » 
173  » 

127  50 
165  » 
175  » 

127  50 
165  » 
175  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
'23  50 
"^37  12 

44  56 

35  54 

70 

110  » 
47  25 

65  87 
103  30 
46  73 

62  50 
104  » 
45  75 

59  .. 
104  » 
48  » 

59  50 
106  » 
46  .. 

62  23 
103 
43  .. 

61  87- 
llO  .50 
41  73 

63  73 
113  » 
40  73 

64  62 
116  50 
42  .. 

6i  50 
120  50 

39  25 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 
Fer  (Marchand)              100  kil. 

H3  » 
114  62 
365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139^7 
202  » 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

189  50 
350  » 
480  » 
25  50 
23  » 

189  » 
346  » 
472  » 
26  » 
22  » 

187  25 
340  » 
467  » 
26  » 
22  » 

189  )) 
342  » 
461  » 
23  " 
21  » 

187  50 
341  50 
470  » 
23  » 
21  » 

187  50 
343  23 
475  » 

24  .. 

22  » 

187  50 
331  » 
470  » 
22  50 
21  » 

187  73 
348  73 
469  » 
22  » 
21  » 

188  23 
343  » 
467  » 

2'  .. 

20  .. 

187  75 
330  » 
45â  » 
21  50 
21  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

99  95 

100  05 

100  17 

100  60 

100  47 

100  55 

100  €0 

100  92 

101  47 

102  05 

3  1/2  0/0  1894  

10"  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  30 

102  40 

102  50 

101  75 

101  90 

101  90 

101  73 

102  » 

102  52 

103  » 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Norii  — 

3611 
868 
812 
804 
1804 
1415 
3249 

3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

3567 

680 

847 

935 
2119  . 
1915 
3583 

4.070 
728 
945 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 

4000 
630 
)075 
1080 
2315 
1818 
3510 

4U0U 
669 
1077 
1075 
2290 
1810 
3500 

3970 
663 
1086 
1077 
2272 
1800 
3505 

3900 
635 
1086 
1082 
2315 
182U 
3530 

3980 
660 
1090 
1085 
2300 
1785 
3340 

3930 
660 
1081 
lO'^l 
2283 
1780 
IS37 

3800 
665 
1087 
1087 
2290 
1773 
3550 

3770 
660  .. 
1083 
1072 
2290 
1773 
3540 

3850 
675 
1070 
105 
2255 
1765 
3538 

3845 
683 
1086 
1060 
2290 
1785 
3590 

BANaUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 

3. 820 

4.042 

4.070 

4.023 

4. 124 

4.072 

4.081 

4.029 

4.69U 

4.095 

4.093 

1.978 
1.244 

1.875 

1.866 

2.287 

2.282 

2.293 

2.293 

2.300 

2.302 

2.309 

2.323 

2.324 

2.326 

1.225 

1.196 

1.118 

1.117 
818 

1.114 

1.113 

1.114 

l.lll 

1.114 

1.112 

1.110 

1.111 

693 

798 

828 

737 

786 

948 

844 

834 

788 

917 

781 

751 

Comptes  courants  particuliers.. 

364 
566 
237 

391 
491 
252 

444 
477 
207 

516 
446 
319 

523 
480 
332 

511 
462 
381 

517 

479 
394 

522 
491 
363 

514 

4;îO 
384 

512 
463 
390 

501 
519 
393 

518 
460 
332 

506 
447 
316 

Er.COIflPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. , 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 
—  d'Italie   

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

% 

2.20 
2  « 
3.15 
4.31) 
2.  GO 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 

f 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3-02 

5  » 

6  05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
'4.31 

% 

3.03 
3.75 
5.04 
5-04 
3  92 
3.58 
5  » 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  « 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
.  5  50 

5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  >> 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 

5  ; 

% 

3  » 

4  n 

5  .. 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
3  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 
*  » 

3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÈRiISSIurj 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Eiic;Lissi_'-;irgent  

Rappoi  l  de  i  or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.896 
7.611 

2.635 
47,8 

Million 
defr. 

14.585 
7.95o 
2.578 
.54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.. 546 
57,3 

Million 
de  fr. 

14.975 
8.160 

2.636 
54,4 

Million 
de  f  r. 

14.992 
7. 850 
2.585 
52,  a 

Million 
defr. 

15.286 
8.205 
2. 612 
53,6 

Million 
defr. 

15.234 
8.169 
2.633 
53,6 

Million 
defr. 

15.144 
8.160 
2.617 

53,8 

Million 
defr. 

15.249 
8.172 
2.629 
53,5) 

Million 
defr. 

15.372 
8.163 
2.618 
53,1 

Million 
de  f  r. 

15.322 
8.1K2 
2.593 
53,2 

Million 
de  fr. 

15.173 
8.184 
2.621 
53,9 

Million 
defr. 

15.103 
8.269 
2  587 
54,7 

Million 
defr. 

15.168 
8.23d 
2.628 
54,3 

Million 
defr. 

15.036 
8.266 
2.639 
54.9 

L  ÉCONOMISTl!]  EUHOl'KEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  11  doci-mbre  1900. 

Les  Déclarations  de  M-  de  Bulow  au  sujet  de  la  Question  du  Trans- 
vaal.  —  Le  R61e  de  l'AUeuiagne.  —  Le  Marché  monétaire.  — 
Transformations  dans  les  Conditions  écononiitiues  du  Pays. 

Nous  avons  eu  hier,  au  Reichstag,  une  séance  des 
plus  intéressantes,  où  M.  de  BiUow,  le  chancelier  de 
l'Empire,  a  été  amené  à  l'aire  d'importantes  décla- 
rations sur  l'attitude  qu'a  prise  et  que  compte  prendre 
l'Allemagne  dans  la  question  du  Transvaal.  Résumons 
tout  son  discours  en  quelques  mots  :  si  grandes  que 
soient  les  sympathies  du  peuple  allemand  pour  les 
Boers,  le  Gouvernement  ne  se  départira  pas  une  mi- 
nute de  son  programme,  qui  est  la  défense  exclusive 
des  inti^rèts  allemands. 

Il  a  déploré,  en  commençant,  l'explosion  d'hostilités 
qui  nuisent  considérablement  aux  centaines  de  mil- 
lions de  capitaux  allemands  pla:  s  dans  l'Afrique  du 
Sud.  Mais,  après  avoir  épuise  tous  les  moyens  paci- 
fi([ues  pour  empêcher  la  guerre,  l'Allemagne  n'a  pu 
qu'y  assister  en  spectatrice  et  adopter  la  politique  de 
la  neutralité  absolue.  Aujourd'hui  encore,  l'Allemagne 
ne  pourrait  proposer  un  arbitrage  qu'après  avoir  reçu 
l'assurance  que  la  proposition  serait  bien  agréée  par 
les  deux  belligérants.  Pourrait-on  employer  la  force 
pour  contraindre  l'Angleterre  à  accepter  l'arbitrage? 

Arrivant  au  refus  de  l'Empereur  de  recevoir  le  Pré- 
sident Kniger,  M.  de  Biilow  explique  que  toute  autre 
attitude  de  Guillaume  II  n'aurait  servi  qu'à  entretenir 
chez  l'auguste  vieillard  de  fâcheuses  illusions.  Le  Pré- 
sident Kriiger  a  été  reçu,  à  Paris,  par  le  Ministre  des 
Affaires  étrangères  et  le  Président  de  la  République  : 
on  n'a  échangé  dans  tous  ces  entretiens  que  des  pa- 
roles évasives.  M.  Delcassé  a  donné  à  entendre  que  la 
France,  tout  en  restant  favorable  à  l'idée  d'une  inter- 
vention, n'en  prendrait  jamais  l'initiative  :  en  Alle- 
magne, M.  Kriiger  n'eût  pu  entendre  que  les  mêmes 
paroles.  Toute  médiation  pacifique  doit  être  précédée 
du  consentt^ment  de  la  Grande-Bretagne. 

Le  Gouvernement  a  le  devoir  d'entretenir  de  bonnes 
relations  avec  le  Gouvernement  anglais.  L'attitude  de 
l'Allemagne  vis-à-vis  l'Angleterre  est  indépendante, 
rien,  absolument  rien,  ne  lie  les  deux  Etats  l'un  à 
l'autre,  mais  l'Allemagne  est  prête  à  vivre  avec  l'An- 
gleterre sur  un  pied  d'égards  mutuels  en  amitié  et  en 
concorde. 

Enfin,  le  Ministre  a  ajouté  : 

«  Ce  ne  pourra  être  non  plus  l'intention  d'aucun  po- 
liticien pratique  de  créer,  par  principe,  des  rapports 
tendus  avec  l'Angleterre  et  de  diriger  dans  cette  voie, 
d'une  façon  durable,  notre  politique.  Dans  notre  propre 
intérêt,  nous  devons  rester  en  termes  pacifi([ues  avec 
toutes  les  puissances  qui  veulent  vivre  en  paix  avec 
nous. 

Messieurs,  dans  le  Sud-Africain  comme  partout  ail- 
leurs, nous  soutiendrons  les  intérêts  allemands,  les 
vrais  intérêts  politiques  et, économiques.  Nous  admet- 
tons comme  certain  que  l'issue  de  la  guerre  sud-afri- 
caine ne  pourra  point  causer  de  préjudice  durable  à 
nos  intérêts  légitimes  dan»  cette  région,  et  nous  avons 
le  droit  de  penser  que  cette  guerre  n'aura  aucun  fâ- 
cheux effet  rétroactif. 

Nous  avons  le  droit  d'exiger  cela  et  nous  n'abandon- 
nerons pas  la  moindre  des  choses  en  ce  qui  concerne 
nos  droits.  Mais  nous  ne  voulons  pas  tirer,  pour  d'au- 
tres, les  marrons  du  feu,  ni  servir  de  boucs  émissaires. 
Cela  n'est  pas  notre  affaire  et  ce  serait  même  une 
grosse  faute.  » 

Le  succès  de  M.  de  Biilow  a  été  considérable. 

Les  journaux  conservateurs  et  agrariens  louent 


sans  réserve  le  langage  du  Chancelier,  en  insistant  sur 
ce  point  qu'il  n'a  fait  aucune  avance  à  l'Angleterre. 
Les  autres  journaux  approuvent  ogah-ment  ces  décla- 
rations mais,  comme  le  Tagc.bUiU,  font  cette  réserve 
que  la  réception  de  M.  Kriiger  par  l'Empereur  n'eut 
pas  nui  aux  intérêts  allemands  et  n'eut  pas  brouillé 
l'Allemagne  avec  l'Angleterre. 

Contrairement  à  ce  qui  se  passe  en  décembre,  la  situa- 
tion monétaire  laisse  la  Bourse  et  le  public  indiff  érents. 
L'argent  est  plus  ofl'ert  que  demandé  et  bien  que  le 
taux  de  l'escompte  officiel  soit  à  5  0/0,  celui  de  l'es- 
compte libre  est  descendu  à  4  1/2  0/0.  L'année  der- 
nière, à  cette  époque,  il  était  à  5  3/4  0/0  et  le  19  dé- 
cembre la  Reichsbank  portait  le  taux  de  son  escompte 
à  7  0/0.  La  première  conséquence  de  cette  abondance  de 
numéraire  a  été  une  grande  fermeté  des  cours  de  tous 
les  Fonds  d'Etat,  particulièrement  des  Fonds  alle- 
mands. 

De  bonnes  nouvelles  venues  du  marché  des  fers  de 
New-York  font  espérer  de  meilleures  tendances  pour 
les  marchés  allemands.  Cependant,  jusqu'à  présent,  on 
n'a  constaté  aucune  amélioration  et  la  méfiance  conti- 
nue à  régner. 

M.  de  Thlelmann,  ministre  du  Trésor,  a  déclaré, 
dernièrement,  à  la  Commission  du  budget  que,  depuis 
l'été  dernier,  il  était  survenu,  en  Allemagne,  de  grandes 
transformations  économiques.  «  Il  se  passera  un  cer- 
tain nombre  d'années,  a-t-il  dit,  pendant  lesquelles 
l'essor  précédemment  pris  par  l'Allemagne  s'affaiblira 
peu  à  peu;  mais  nous  pouvons  nous|réjouir  de  constater 
que  cet  affaiblissement  ne  se  produira  pas,  comme  ce 
fut  le  cas  en  1873,  sous  la  forme  d'un  krach  général. 

Le  budget  de  l'Empire  ne  saurait  négliger  de  tenir 
compte  de  cet  affaiblissement.  » 

Dans  un  autre  ordre  d'idées,  M.  de  Thielmann  a  dé- 
claré que  pour  l'augmentation  progressive  des  primes 
sur  l'exportation  des  sucres,  des  pourparlers  secrets 
ont  été  engagés  avec  l'Autriche-Hongrie,  la  France  et 
les  Etats  confédérés  de  l'Allemagne,  pourparlers  qui 
n'ont  pas  encore  abouti  à  un  résultat  définitif,  mais 
sont  de  nature  à  constituer  la  base  sur  laquelle  on 
pourra  établir  des  conventions. 

Le  projet  de  loi  sur  l'imposition  des  vins  mousseux 
va  bientôt  être  présenté  au  Reichstag. 

Le  budget  de  l'année  prochaine  a  été  établi,  en 
somme,  conformément  aux  principes  qui  dominent  en- 
core dans  la  pratique. 


Momatioiis  Écoiinipes  et  Fiiiaicières 


La  Population  de  Berlin.  —  On  lit  dans  la  Gazette  de 
C Allemagne  du  Nord  : 

Le  recensement  du  1"  décembre  indique,  pour  la  popu- 
lation de  Berlin,  le  chiffre  de  1.88'i.34rj  habitants  contre 
1.677.304  qu'indiquait  le  recensement  de  1895. 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1900 

1899 

7  di'C. 

Iiil.aOnov. 

7  (li'c. 

Bif.SOnov. 

809  303 

-  4  662 

741.276 

+  11  521 

Billets  du  Trésor  

22  m 

-  415 

20  859 

-t-  i:i9 

l-l  9i2 

+  109 

11  694 

-  2  784 

Lettres  de  change  

823  3:W 

-  -29.133 

955 

—  21  356 

tiG.9Uz 

-  2.068 

68  147 

-   5  8E.'> 

29.309 

+  2i  2^8 

S  SV) 

-  690 

87.499 

+  971 

1^2.^71 

—  1.039 

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  1110(1. 

30.000 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1.1. 40  3KS 

-  2)  823 

1.1  :i7  420 

-  10.124 

Autres  engagements  à  vue  

5o9.;is;; 

+  i3.;i63 

53  S  901 

-  11.217 

52  052 

-H  1.48i 

43.Z98 

4-  1.137 

760 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  marks) 


DATE 


31  août 
1  sept. 
15  .. 
22  » 

29  » 

6  cet. 
15  » 

22  » 
31  » 

7  nov. 
15  » 

23  >. 

30  » 

T  liée. 
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S 
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0 
4) 

t-i  50 
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a. -S  o 

Guil 
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O 
O 

Ileti 

1  aux 

Aa 

O  ^ 

ci 

Com 
courar 
dép 

a 

1  CSC  ' 

Port 

< 

rf*.  ÛJ 

<v 

70 

m 

1.096 

488 

729 

75 

+ 

81 

5 

834 

1.088 

4SI 

716 

70 

+ 

76 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

+ 

74 

)) 

831 

1.113 

343 

783 

66 

+ 

46 

m 

1.344 

456 

972 

109 

292 

n 

718 

1  293 

456 

913 

89 

249 

m 

1  219 

497 

853 

78 

132 

l.lSu 

504 

828 

69 

67 

» 

767 

1.233 

463 

857 

74 

140 

769 

1.212 

431 

832 

68 

116 

» 

790 

1.178 

485 

822 

74 

55 

82(i 

1.140 

522 

816 

67 

+ 

14 

814 

1.160 

496 

832 

69 

23 

810 

1.140 

510 

823 

67 

2 

Coarrier  de  la.  Boarse  de  Berlin 


Berlin,  le  13  décembre  1900. 

Les  déclarations  de  M.  de  Thielmann  au  sujet  de  la  situa- 
tion des  industries  a  produit  une  impression  lâcheuse;  on 
prévoit  qur  le  mouvement  de  recul  des  bourses  est  loin  d'être 
terminé.  Aussi  constate  t-on  une  méliance  croissante  et  un 
ralentissement  de  l'activité. 

Les  valeurs  métallurgiques  ont  un  peu  soufïert  de  celte 
méfiance  et  ont  légèrement  bais.'^é. 

Les  actions  des  Banques  sont  également  faibles. 

Les  fonds  d'Etat  sont  recherchés. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé,  87  80;  Turc  D,  22  93;  Lom- 
bards, 25  70.  Clôture  meilleure. 


ANGLETKRRE 


LA  SITUATION 

Londres,  12  décembre  1900. 

Les  Débats  de  la  Chambre.  —  La  Demande  de  Crédits  jiour  l.i 
Guerre.  —  Le  .Stock-Kxcliaiif;e.  —  Le  Marché  monélalre. 

Les  débats  de  la  Chambre  des  Communes  n'ont  pas 
présenté  d'intérêt  spécial  :  on  a  discuté  sur  la  façon 
dont  les  élections  ont  été  faites  ;  on  a  beaucoup  parlé 
de  la  guerre  sud-africaine  ;  l'incident  de  la  participa- 
tion de  membres  du  Gouvernement  à  des  affaires 
financières  a  paru,  à  un  certain  moment,  devoir  prendre 
quelque  gravité,  mais  tout  s'est  passé  avec  le  plus 
grand  calme  et,  après  une  déclaration  de  ]\I.  Chamber- 
lain affirmant  à  nouveau  qu'aussitôt  que  les  circon- 
stances le  permettront,  le  self-government  sera  accordé 
aux  nouvelles  colonies  sud-africaines,  la  Chambre, 
réunie  en  commiltee  of  supply,  a  voté  le  crédit  de 
16  millions  de  livres  demandé  par  le  Chancelier  de 
l'Echiquier. 

Ces  débats  n'ont  pas  satisfait  tout  le  monde  et  pour 
vous  donner  une  idée  de  l'opinion  que  l'on  se  fait  du 
nouveau  Parlement  et  de  la  situation  en  général  dans 
certains  milieux,  je  ne  crois  pouvoir  mieux  faire  que 
de  reproduire  1-s  appréciations  émises  par  YEcoJiomist. 

Notfe  confrère  critique  le  Ministère  de  ne  pas  avoir 
donné  une  répont-e  bien  délinie  à  la  question  des  élec- 
tions générales.  «  On  s'est  battu  en  duel  »,  dit-il,  le  Gou- 
vernernent  a  fait  une  demi-excuse,  mais  n'a  pas  répondu 
par  une  défense  adéquate,  et,  en  vérité,  il  ne  pouvait  y 
avoir  de  véritable  défense,  l'affaire  ayant  été  lane  ma- 
nœuvre douteuse,  qui  est  un  mauvais  exemple  pour 
l'avenir.  Car  rien  n'est  pire  que  de  s'assurer,  dans  une 
crise  reconnue  grave,  un  verdict  partiel  d'électeurs 
ayant  en  partie  perdu  un  jugemeut  sain,  par  suite 
d'une  déclaration  maladroite  qualifiant  den  n  patriote 
quiconque  n'approuve  pas  entièrement  la  guerre. 

L'Economist  remarque  ensuite  qu'un  fait  intéressant 


à  noter  est  le  désir  évident  qu'a  le  Gouvernement  de 
mettre  fin  à  la  guerre.  Mais  il  juge  que  lord  Salisbury 
a  été  pins  sombre  que  d'habitude.  Si,  comme  le  dit  lord 
Salisbury,  les  Boers  encore  combattants  sont  le  jouet 
d'une  illusion,  ce  n'est  pas  aux  généraux  anglais  de 
leur  montrer  leur  illusion,  mais  au  Gouvernement 
même.  C'est  à  lui  de  proclamer  bien  haut  que  la  pacifi- 
cation ne  sera  entière  et  véritable  dans  l'Afrique  du  Sud 
que  le  jour  où  l'on  accordera  aux  deux  pays  de  l'Orange 
et  du  Transvaal,  la  liberté  et  un  Gouvernement  consti- 
tutionnel sous  la  protection  du  drapeau  anglais;  et 
c'est  à  lui  d'appliquer  ce  principe  dans  les  faits. 

Quant  à  la  question  concernant  les  «  affaires  finan- 
cières des  membres  du  Gouvernement  »,  notre  confrère 
espère  qu'on  la  traitera  avec  un  esprit  de  modération, 
mais  qu'on  adhérera  fermement  au  principe  soutenu 
par  M.  Gladstone  et  lord  Rosebery  et  d'après  lequel  un 
Ministre  ne  peut  avoir  «  d'intérêts  directs  ou  indi- 
rects »  dans  une  maison  ayant  passé  un  traité  avec  le 
Gouvernement. 

«  Nous  ne  pouvons  permettre,  en  tant  que  nation,  ter- 
mine notre  confrère,  (ju'on  inaugure,  même  timide- 
ment, un  système  relâché  qui,  par  la  suite,  pourrait 
donner  des  résultats  aussi  mauvais  que  ceux  qu'on 
peut  lire  dans  nos  annales  du  siècle  passé.  >• 

En  ce  qui  concerne  la  demande  de  crédits  pour  les  dé- 
penses supplémentaires  de  la  guerre,  je  vous  ai  déjà 
dit  que  le  montant  total  était  de  16.000.000  de  liv.  st.  : 
cette  somme  comprend  .3.300.000  liv.  st.  pour  transports 
et  remonte;  4  2.')0.0U0  liv.  st.  pour  provisions,  fourra- 
ges, etc.  ;  4.700.000  liv. st.  pour  munitions;  1.000.000  de 
livres  sterling  pour  constructions;  750.000  liv.  st.  pour 
divers. 

D'après  les  déclarations  de  M.  Brodrick,  le  nouveau 
ministre  de  la  guerre  :  sur  ce  total  de  10.000.000  de 
livres  sterling,  un  million  est  destiné  au  corps  de  po- 
lice transvaalieune  et  -300.000  liv.  st.  à  l'expéilition  de 
Chine.  M.  Brodrick  a  encore  déclaré  que  le  corps  d'oc- 
cupation dans  le  Sud  de  l'.Vfrique  est  actuellement 
aussi  nombreux  qu'il  l'était  il  y  a  six  mois, ce  qui  lui  a 
valu  cette  réponse  de  sir  William  Harcourt  qu'il  était, 
dès  lors,  surprenant  que  lord  Roberts  considérât  la 
guerre  comme  terminée. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  crédit  a  été  voté  par  284  voix 
contre  8. 

Le  Stock -Exchange  conserve  toujours  les  mêmes  dis- 
positions calmes  et  réservées.  Quant  au  marché  moné- 
taire, il  est  difficile  de  se  rendre  compte  de  sa  situation 
exacte,  à  cause  des  emprunts  de  la  Banque  et  des 
déboursés  du  Gouvernement.  On  peut  s'attendre  à  un 
resserrement  à  cause  des  besoins  de  la  flnd  année  et  du 
paiement  ie  2  millions  de  liv.  st.  de  bons  du  Trésor  ; 
mais,  par  contre,  le  Gouvernement  va  rendre  au  mar- 
ché une  partie  des  3  millions  de  liv.  st.  versés  sur  les 
bons  de  l'Echiquier. 


Informations  Écoiiniies  et  îiuaucières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

13  décembre  1900 

Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   47  261.000 


Total   47.201.000 


ACTIF  LIV.  st. 

Dette  fi.xe  de  lEtat...  11.015100 

Rentes  immobilisées.  6.7-39.900 

Or  monnayé  et  lingots  29.486.000 

Total            ...  47.261.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  si. 


PASSIF 

Capital  social   14.333.000 

Réserve  et  profils  et 

pertes   3.184.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7.9(17.000 

Comptes  particuliers.  3S.9S4  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  \W  000 


Total   ôi.8î8  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   iS. 187  000 

Portefeuille  et  avances  27.047  000 

Billets  en  reserve   18.0)7  000 

Or  et  argent  monnayés  1.617.000 


Total   64  868. 000 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Belgique 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  cliapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnavé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.du  déiL 
des  opératitoris 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

<le 
l'esc. 

% 

6  sept  

3(i.li6() 

So.080 

46.540 

41.234 

23.761 

50  89 

13  »   

3G.il7 

29.563 

45 . 605 

39.425 

24  629 

53  87 

» 

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  96 

27  »   

36. 107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

53  98 

3i  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

» 

Il  .   

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

s 

18  »   

33.473 

29.769 

49.558 

43.945 

21.479 

43  28 

25  •   

32.8(12 

29.479 

49.027 

43.799 

21.0J7 

42  89 

5"  novembre 

32.385 

28.J22 

47.8,.i5 

45.30Û 

20.338 

43 

8  »   

31. 730 

29.660 

44.308 

42. 185 

19.845 

44  61 

31  918 

29.444 

46.108 

43  757 

20.249 

43  75 

22  »   

31.854 

.9143 

45.013 

42.4G0 

20.485 

45  31 

29  »   

31.852 

29.111 

47.797 

45.202 

i0.516 

42  76 

6  décembre 

31.204 

;29.4';4 

46.772 

^5.125 

19  525 

41  60 

13  »   

31.103 

29.244 

46.^51 

45.234 

19.634 

41  65 

» 

Commerce  extérieur  de  l'Angleterre.  —  Le  Board  of 
trade  vient  de  publier  les  résultats  du  commerce  extérieur 
de  l'Angleterre  pour  le  mois  de  novembre  1900.  Il  y  a  aug- 
mentation du  trafic,  aussi  bien  à  l'entrée  qu'à  la  sortie  :  elle 
est  de  12.4  0/0  à  l'importation  et  de  0.2  seuleijient  à  l'expor- 
tation. 

Pour  les  onze  premiers  mois  de  cette  année,  l'importation 
,  accuse  une  plus-value  de  7.4  0/0;  celle  de  l'exportation  est 
de  10.4  0/0. 


IMPORTATIONS   EN  ANGLETERRE 


DÉSIGNATION 

Novembre 
1900 

Comparai"" 
avec 
nov.  1899 

1 

11  l"'mois 
1900 

Comparaison 
il  1"'  mois 
de  1899 

Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat. 

Exempts  

Taxés  

Tabacs  

Métaux  

Prod.chimiq.,coul.. 

Mat.  prem.  textiles.. 
Mat.  prem.  autres.. . 
Objets  fabriqués  

Totaux  

EXPORl 

€ 

733.430 

16.308.279 
2.924.874 

479. *30 
2.9,2.915 

4  0.357 
1.102  777 
10  170.972 
5.171.637 
7.622. H5^ 
1.731.301 

Ji5.3J9 

i 

+  1.56.541 

+  1.41'".. 293 
+  137.5^6 
4-       3  822 
+     718. 66S 

-  18.546 
+  227.098 
+  3  040.141 

6.965 
97.389 

-  126.977 
-f-  9.663 

ï 

8.882.019 

162.483.394 
25.001.655 

4.390.295 
30. '205  572 

3.150  3.37 
10.130.104 
68.028.2.5U 
60.930.635 
85.775.963 
15.170.Ç61 

1.066.762 

£ 

+  20.133 

-1-  7. 640. 612 
4-  885.352 
746.014 
+  4.384.921 
-  213.6'27 
+   1.3.55  663 
+  6.990.246 
+  8.618.8y3 
+  1.295.059 
+  702.770 
+  2.671 

49.733.730 
^ATIONS 

+ 
] 

(5.488  919 
(=12.4  % 

3E  L'AI 

477.275.947 
^GLETER 

+ 
R] 

(32.936.683 
[=   7.4  % 

E 

•DÉSIGNATION 

Ndveinlji'u 
1900 

Com  parai"" 
avec 
nov.  1899 

11  l"'mois 
1900 

Comparaison 
11  1'"  mois 
de  1899 

Animaux  vivants. . . 
Articles  d'alimentat. 
Matières  premières. 

Fils  et  tissus  

Mét.  et  ouvrages  en 
met.  (sauf  les  mach.) 

Machines  

Vaisseaux  neufs  non 
enregistrés  comme 

Prod.chim.etpharm. 

Tot.dcsprod.angl. 
Transit  

Tranait  et  Exportât. 

€ 

77.194 
1.469.598 
3.871.418 
8.135.919 

3.659.401 
1.686.964 

591.. 583 
904.099 
707.079 
3.227.*Ê8 
294.C56 

i 

-  18.(^5 
-1-  119.168 
+  1.321.065 

-  68.o32 

-  354.3,51 

-  118.694 

-  1.239.238 
+  153.667 

-  73.834 
+  61.074 
+  7Ù.9k9 

ï 

843.813 
12  A-22.623 
38. 569. -268 
93.6U0.669 

42. 335. 005 
18.027.703 

7.750  831 
9.475.471 
8.550.U85 
33. 607. '.'24 
i. 6^6. 642 

£ 

-  80.378 
+  874.351 
+  14.565.373 
+  2.406.470 

+  5.523.1^7 

-  30.165 

-  812.091 
+      634. '285 
+  350.817 
+  1.361.46;' 
+  423.913 

24. 624. 6 49 
5.013.255 

+: 

52.709 
=  0.2  % 
156.257 
=  :;.0  % 

267.839.334 
58.042.682 

-1 

'25.217.176 
=  10.4  % 
1.350.976 
=  9.3  % 

29.637.904 

_i 
1 

103.548 
=  0.3  % 

325. 882. U 16 

+  1 

23.866.200 
-  7.9  % 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londreit 


Londres,  13  décembre  1900. 

La  tendance  générale  ne  s'est  pas  beaucoup  modifiée  :  le 
public  reste  fort  réservé  et  les  motifs  d'abstention  sont  tou- 
jours les  mêmes. 

La  situation  monétaire  n'est  pas  mauvaise  et  l'on  ne  croit 
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I  pas  que  la  lin  de  l'année  provoque  un  resserrement  bien 
sérieux. 

Les  Consolidés  sont  à  97  13/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  calmes. 

L'Extérieure  d'Espngr.n  est  à  69  1/2  ;  V Italien  se  re- 
trouve à  95  ./.  ;  les  Fonds  Ottomans  sont  peu  actifs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Sud-Amoric«infH  reste  assez 
bien  tenu.  Les  fonds  argentins  ont  bénéficié  d'une  forte  ani- 
mation. On  cote  ;  Argentin  6  0/0  1886  94  3/8,  Funding 
95  3/4  et  Rescission  00  1/2.  Lo  Brésil  5  0/0,  est  à  70  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  peu  actifs  et  les  Chemins  améri- 
cains conservent  des  demandes. 

Le  Canadian  Pacific  est  à  89  1/8,  YErié  à  18  11/16,  le  Nor- 
thern Pacific  à  8j  3/4,  VAtchison  à  41  1/8  et  le  Norfolk  à 
83  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  13  décembre  1900. 
La  Situation  du  Marché 

Les  allalres  sont  toujours  stagnantes  en  valeurs 
internationales  ;  toutefois,  les  cours  restent  bien  tenus. 
Au  groupe  des  valeurs  parisiennes  Métropolitain  et 
Parisienne  Electrique  les  échanges  sont  très  suivis  et 
les  demandes  dont  ces  titres  continuent  à  être  l'objet 
ont  eu  pour  conséquence  une  rapide  élévation  cies 
cours. 

Le  Métropolitain,  qui  au  début  de  la  semaine  cotait 
536,  finit  en  gain  de  26  francs  à  562  1/2. 

La  Parisienne  Electrique,  de  241,  s'est  avancée  à  255. 

La  Fiente  brésilienne  4  0/0  reste  inactive;  son  cours 
fléchit  à  61  1/8. 

L'Extériture  espagnole  clôture  aux  environs  de 
69  3/16. 

Les  opérations  sont  limitées  en  Chemins  espagnols  : 
le  Saragosse  se  tient  à  262,  le  Nord  à  179. 

Les  valeurs  turques  restent  sans  aliaires. 

Le  marché  du  comptant  s'est  amélioré.  Les  ordres 
ont  reparu,  une  reprise  d'affuires  va-t-elle  succéder  à 
cette  longue  période  d'inactivité  à  laquelle  nous  venons 
d'assister? 

Les  valeurs  industrielles  sont  plus  fermes  :  lefi 
Cockerill,  les  Providence,  les  Forges  de  Sarrebrûck  ont 
eu  quelques  échanges.  Les  affaires  traitées  en  charbon- 
nages sont  également  plus  importantes.  Amercœur 
progresse  à  1.570;  Borinage  Central  à  175;  Grand 
Conty  à  432  50  ;  Noel-Sart  est  en  avance  à  850  ;  en 
général,  toute  la  cote  est  bien  tenue. 

L'inactivité  persiste  en  valeurs  de  tram-ways. 

Le  groupe  des  valeurs  coloniales  a  présenté  une 
grande  animation,  qui  s'est  portée  particulièrement 
sur  la  Katanga  ;  la  question  de  la  découverte  de  mines 
d'or,  si  souvent  annoncée  et  ensuite  contredite,  a  été 
de  nouveau  agitée,  mais  il  a  sufti  de  la  présence  à 
Bruxelles  de  M.  William,  le  prospecteur  de  ces  mines, 
pour  annoncer  que  des  pourparlers  étaient  engagés 
pour  leur  exploitation  et  les  cours  se  sont  aussitôt 
élevés  de  1.550  à  1.730  pour  l'action  privilégiée  et  de 
1.165  à  1.570  pour  l'ordinaire. 

Avec  le  peu  de  renseignements  que  l'on  connaît 
actuellement,  il  est  impoirsible  de  savoir  si  ces  cours 
sont  justifiés  et  si  les  acheteurs  n'éprouveront  pas 
encore  une  nouvelle  d<^ception. 

Par  suite  de  la  baisse  du  zinc,  les  valeurs  de  cette 
catégorie  ont  été  éprouvées  ;  toutefois,  un  relèvement 
s'est  produit  en  clôture. 

Les  cours  des  actions  étrangères  restent  bien  tenus. 


Commission  de  la  Bourse  de  Bruxelles.  —  Des  élec- 
tions ont  eu  lieu  pour  pourvoir  au  remplacement  de  MM.  G. 
Cramer,  E.  Declercq  et  M.  Bovy,  membres  fcortants  et  non 
rééligibles.  Un  assez  grand  nombre  de  candidats  étaient  eu 
présence. 
Voici  les  résultats  :  votants  270. 
Elus  :  MM.  Oscar  Crabbc,  par  213  voix  ; 

Alfrtd  Vent,  »  208  » 
Ed.  Moselli,      »    151  » 
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La  Commission  de  la  Bourse  pour  l'année  1901  sera  donc 
composée  de  MM.  Charles  Dietricli,  César  Denis,  Guillaume 
Michiels,  Léon  Goossens,  Eugène  De  Broux,  Alfred  Reynaert, 
Oscar  Crabbe,  Alfred  Vent  et  Edouaixl  Moselli. 

En  janvier,  cette  nouvelle  Commission  nommera  son  Bu- 
reau. 


Les  Impôts  en  Belgique.  —  Voici  le  relevé  comparatif 
des  impôts  directs  et  des  impôts  indirects  pendant  les  trois 
premiers  trimestres  des  années  1900  et  1899  : 


I.  —  Impôts  directs 


Montant 
des  rôles 


Recouvrements 
effectués 


Nature  des  impôts 


Contribution  foncière... 
—  personnelle 

Droit  de  patente  

Taxe  poids  et  mesures.. 
Itedevance  sur  les  mines. 


1900 


1899 


1900 


(Milliers  de  francs) 
25.924     25.G97  16.592 
20.936  20.591 
5.650  5.540 
»  37 
813 


14.417 
4.356 


1.243 


801 


1899 


16.429 
14.180 
4.255 
27 

354 


Totau.K   53.754     52.681     86.167  35.24(1 

II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations  Recouvrements 

Nature  des  impôts  1900       1899        1900  1899 

(Milliers  de  francs) 

Douanes  et  accises   75.373     73.505     84.624  80.140 

Enregi.strement   40.974     39.729     46.011  44.795 

Péages   166.215    158.274   173.706  16à.852 

Capitaux  et  revenus ... .  11.082  10.226  10.997  10.289 
Remboursements   3.237      3.156      3.237  3.150 

Totaux   297.083   284.892   318.577  303.234 

La  part  revenant  au  fonds  communal  pour  les  neuf  premiers 
mois  de  1900  a  été  de  28.383.050  fr.,  en  augmentation  de 
1.795.331  fr.  sur  la  période  correspondante  de  1899. 

Le  fonds  spécial,  dont  la  part  se  compose  du  droit  d'entrée 
sur  le  bétail  et  la  viande  et  du  droit  de  licence,  a  produit 
4.822.287  fr.,  contre  4.724.490  fr.  pendant  la  mémo  période 
de  1899.  Le  prélèvement  pour  parfaire  le  minimum  s'est  élevé 
à  948.150  fr.  en  1900,  contre  1.05!).240  fr.  en  1899. 


BULGARIE 


LA  SITUATION 


Sophia,  11  décembre  1900. 

Lu  Crise  ministérielle.  —  Les  Partis  en  Bulgarie.  --  Le  Cabinet 
Ivanlscholî. 

Bien  qu'ayant  éclaté  à  un  moment  où  on  ne  l'atten- 
dait guère,  c'est-à-dire  après  que  leSobranié  a  eu  voté 
l'adresse  au  prince  et  la  convention  douanière  avec  la 
Turquie,  la  crise  ministérielle  qui  vient  d'éclater  n'a 
causé  aucune  surprise. 

Elle  était  depuis  plusieurs  semaines  à  l'état  latent  : 
certains  membres  du  Cabinet  ne  dissimulaient  plus 
qu'ils  n'attendaient  qu'une  occasion  pour  se  retirer  ;  la 
crise  n'a  donc  été  que  le  résultat  d'une  situation  exis- 
tant déjà  de  longue  date;  un  rapide  aperçu  des  événe- 
ments politiques  des  deux  dernières  années  nous  le 
fera  mieux  comprendre. 

C'est  le  30  janvier  1899  que  le  Ministère  de  coalition 
Grecoff  Radoslavoff  a  recueilli  la  succession  du  Cabinet 
StoiloÉf.  M.  Grecoff,  qui  prit  alors  la  présidence  du 
Conseil  et  se  chargea  du  Ministère  des  Affaires  étran- 
gères, était  le  chef  du  parti  stainbouloviste,  qui  revenait 
sur  l'eau  pour  la  première  fois,  depuis  la  chute  du 
tout-puissant  homme  d'Etat.  M.  Radoslavoff  prit  le 
portefeuille  de  l'Intérieur  et  se  trouva,  par  ce  fait,  en 
situation  de  diriger  à  sa  guise  les  élections  législatives. 

Le  succès  qu'il  obtint  en  s'assurant  une  majorité  im- 


portante dans  le  Sobranié  fut  cause  de  vifs  dissenti- 
ments avec  le  Président  du  Conseil  et,  en  octobre  1899, 
M.  Grecoff  dut  abandonner  la  place  au  D""  Ivantschoff, 
tandis  que  M.  Natchovitch  prenait  le  portefeuille  du 
Commerce. 

L'entrée  de  ce  dernier  dans  le  Cabinet  fut  pour 
celui-ci  une  cause  de  division.  M.  Ratchovitch,  en  effet, 
sans  être  hostile  au  groupe  Radoslavoff,  n'approuvait 
pas  ses  actes;  il  ne  tarda  pas  à  entrer  en  conflit  avec 
le  Président  du  Conseil  et  la  situation  s'aggrava  subi- 
tement lors  de  l'affaire  du  Comité  macédonien,  quand 
il  voulut  prendre  contre  ce  Comité  des  mesures  rigou- 
reuses. Une  rupture  devint  nécessaire  et,  en  septembre 
dernier,  M.  Ratchovitch  prétexta  l'état  précaire  de  sa 
santé  pour  se  retirer. 

Le  départ  du  Ministre  du  Commerce  laissa  M.  Ra- 
doslavoff à  peu  près  maître  a))Solu  du  Gouvernement.  Un 
seul  homme  pouvait  encore  le  gêner  :  le  colonel  Papri- 
koff,  ministre  de  la  guerre,  en  relations  très  étroites 
avec  le  Prince.  Tous  les  efforts  du  Président  du  Conseil 
tendirent,  dès  lors,  à  se  débarrasser  de  cette  personna- 
lité gênante  :  il  lui  fut  d'autant  plus  facile  d'arriver  à 
ses  tins  qu'il  était  maître  de  la  majorité  à  la  Sobranié  ; 
il  donna  donc  des  instructions  à  ses  amis  pour  faire 
attaquer  le  colonel  et  son  attitude,  lors  de  la  répres- 
sion des  émeutes  des  paysans,  fut  l'objet  des  plus  vives 
critiques. 

Le  conflit  entra  ainsi  dans  l'état  aigu  :  le  colonel 
Paprikoll  n'accepta  pas  ces  réprimandes;  le  Prince  re- 
fusa de  le  sacritier  à  la  majorité  et  le  Ministre  de  la 
•guerre,  prenant  à  son  tour  l'ollensive,  entreprit  contre 
M.  Rodoslavoff  une  campagne  des  plus  vives.  La  polé- 
mique devint  rapidement  acerbe  :  des  accusations  de 
corruption  furent  lancées  à  tort  contre  le  Président 
du  Conseil  qui  s'en  montra  d'autant  pli^s  irrité  qu'on 
le  considère  comme  étant  d'une  grande  intégrité.  Le 
maintien  du  colonel  Paprikoll'  était  dès  lors  impossible 
et  la  crise  éclata. 

Son  dénouement  a  été  laborieux.  Etant  donnée  l'im- 
portance prise  dans  le  Sobranié  par  M.  Radoslavoff,  il 
était  difficile  de  ne  pas  s'adresser  à  ce  dernier,  si  on  ne 
voulait  pas  dissoudre  la  Chambre.  Le  Prince  s'est  donc 
d'abord  tourné  vers  lui,  contraint  et  forcé,  car  ce  per- 
sonnage est  devenu,  en  réalité,  un  second  Stamljou- 
loff  et  se  considère  comme  indispensable.  ^lais  contrai- 
rement à  ce  que  l'on  était  en  droit  de  croire,  au 
cours  des  démarches  de  M.  Radoslavoff  des  défec- 
tions se  sont  produites  dans  son  parti,  et  le  Prince  sai- 
sissant cette  occasion,  a  demandé  à  M.  Daneff  de  coo- 
pérer avec  M.  Ivantschoff"  pour  la  formation  d'un  Cabi- 
net de  coalition.  M.  Daneff  ayant  refusé  de  constituer 
un  tel  Ministère,  le  Prince  s'est  définitivement  adressé 
à  M.  Ivantschoff,  qui  a  fait  approuver  la  combinaison 
suivante  : 

M.  Ivantschoff,  présidence  du  conseil  et  finances; 
le  général  en  retraite  Ratcho  Pétroff,  intérieur  ;  M. 
Tontcheff,  affaires  étrangères;  M  Job  Titoroff,  com- 
merce et  agriculture  :  M.  Ivan  Pézeff,  instruction  'pu- 
blique ;  docteur  Pètre  Dantchoff,  justice  ;  le  général 
Paprikoff,  guerre,  et,  par  intérim,  travaux  publics. 

Le  fait  qui  ressort  de  cette  combinaison  est  donc  la 
défaite  de  M.  Radoslavoff.  Bien  que  l'on  ait  constaté 
des  défections  dans  son  parti,  il  semble  peu  probable 
que  le  Gouvernement  actuel  puisse  gouverner  avec  la 
Chambre  et  l'on  peut  considérer  la  dissolution  du 
Sobranié  comme  prochaine. 

Le  fait  que  M.  Ivantschoff  prend,  avec  la  présidence 
du  Conseil,  le  ministère  des  finances  donne  à  ce  porte- 
feuille un  caractère  provisoire  :  un  spécialiste  est  en- 
core cherché  pour  ce  département  difficile.  D'autre 
part,  c'est  en  raison  de  la  situation  actuelle  du  Trésor 
et  vu  l'opposition  de  la  population  contre  les  impôts, 
que  M.  Paprikoff  a  été  chargé  provisoirement  des  tra- 
vaux publics,  à  côté  du  ministère  de  la  guerre.  Tous 
ces  faits  —  de  même  que  la  présence  du  général  Pé- 
troff à  l'intérieur  —  montrent  que  ce  cabinet  est  un  mi- 
nistère de  lutte. 

La  grosse  difficulté,  on  le  sait,  est  la  question  finan- 
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cière  d'une  part,  et,  de  l'autre,  la  puissance  qu'on  a  trop 
laissé  grandir  du  Comité  macédonien.  C'est  surtout  à 
combattre  ce  dernier  que  le  cabinet  Ivantchotf  parait 
devoir  s'attacher. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  financière,  le  Mi 
nistre  des  linanccs  du  cabinet  RadoslavofT  en  avait  fait 
le  tableau,  dans  la  séance  du  8  décembre.  11  avait  rap 
pelé  ù  la  suite  de  quelles  circonstances  le  Gouverne- 
ment avait  été  obligé  de  conclure  un  grand  emprunt  de 
conv<^rsion  de  260  millions  de  francs.  Cet  emprunt  n'a 
pu  être  encore  réalisé,  en  raison  de  plusieurs  faits  éco- 
nomiques et  politiques,  et  le  groupe  des  banques  n'a 
mis  à  la  disposition  du  Gouvernement  que  32  millions 
qui  ont  été  ail'ectés  au  paiement  de  quelques  dettes 
llottantes. 

Actuellement,  il  reste  de  l'exercice  1899  un  déficit  de 
6.650.000  fr.  ;  on  peut  évaluer  à  un  ou  deux  millions 
celui  que  laissera  l'année  courante.  Ces  sommes  vont 
grossir  le  montant  de  la  dette  flottante  qui  est  actuelle- 
ment de  15.700.000  fr.  dus  à  la  Banque  Nationale,  sans 
parler  du  remboursement  du  cinquième  des  bons  du 
Trésor. C'est  cette  question  de  la  dette  flottante  qui  gêne 
la  situation  :  les  plus  grandes  difficultés  financières  ont 
été  surmontées,  mais,  pour  rétablir  définitivement  les 
finances  publiques,  il  faut  se  débarrasser  de  cette  dette. 


Sophia,  la  décembre  (par^ dépêche). 
Le  Sobranié  a  été  dissous;  les  élections  auront  lieu  le 
10  février. 


Le  Commerce  Extérieur.  —  Le  commerce  extérieur  de  la 
Bulgarie  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  courante, 
s'élève  à  31.734.290  fr.  pour  les  importations  et  à  30.798.638  fr. 
pour  les  exportations,  soit  un  solde  passif  de  9d5.652  fr. 
Comparativement  à  la  même  période  de  l'année  précédente, 
les  importations  ont  diminué  de  Î5. 409.714  fr.  (32.69  0/0)  et 
les  exportations  de  11.334.(142  fr.  (26.90  0/0).  Aux  importa- 
tions, les  diminutions  les  plus  importantes  sont  accusées  par 
les  produits  textiles  (7.14  millions  de  francs),  les  machines  et 
appareils  (2.70).  les  articles  en  bois  (1.12,i,  les  spiritueux  (0.74), 
les  cuirs  et  articles  de  corroyerie  (0.69),  les  denrées  coloniales 
(0.60),  les  métaux  et  produits  de  l'industrie  métallique  (0.57); 
aux  exportations,  par  les  céréales  (15.69  millions  de  francs  . 


ESPAGNE 

LA  SITUATION 


Madrid,  10  décembre  1900. 
Lî  Situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  a'Es|)agne.  —  Le  Projet  île 
Cmivenio  sur  la  Rente  extérieure. 

La  semaine  écoulée  n'a  pas  été  fertile  en  incidents. 
Le  débat  politique  a  continué  à  la  Chambre  sans 
grande  animation,  mais  à  partir  d'aujourd'hui  nous 
aurons  plus  de  distractions.  On  pense  que  M.  Gamazo, 
le  chef  des  libéraux  dissidents,  accentuera  plus  encore 
sa  divergence  avec  le  gros  du  parti  libéral.  Le  Gou- 
vernement prépare  l'adresse  rendant  compte  aux 
Chambres  du  projet  de  mariage  de  la  princesse  des 
Asturies  avec  le  fils  du  comte  de  Caserta,  mariage  qui 
continue  à  être  peu  favorablement  accueilli  par  la  ma- 
jorité du  pays  ;  le  jour  de  la  cérémonie  n'est  pas  encore 
arrêté  d'une  façon  définitive,  mais  il  semble  que  la 
Cour  voudrait  le  célébrer  le  23  janvier,  jour  de  la  fête 
du  Roi  Alphonse  XIII. 

La  Chambre  doit  discuter  encore  jusqu'à  la  fin 
du  mois,  les  réformes  militaires,  le  budget,  etc.,  le 
tout  en  seize  jours.  C'est  assez  dire  qu'il  y  aura  un 
certam  nombre  de  projets  qui  resteront  sur  le  bureau 
pour  inaugurer  le  XX'^  siècle.  Veuillez  remarquer  que 
la  Commission  du  budget  n'a  pas  fini  encore  son  rap- 
port. Aujourd'hui,  peut-être,  sera-t-elle  en  mesure  d'en  , 
déposer  la  première  partie,  dont  la  discussion  ne  pourra  f 
pas  commencer  immédiatement.  [Quant  aux  réformes 
militaires,  elles  donneront  lieu'  à  des  incidents  qui 
allongeront  la  discussion.  Je  continue  à  douter,  par 
conséquent,  que  la  Chambre  vote  plus  de  la  moitié  du 
budget,  et  encore,...  vu  qu'un  bon  nombre  de  séna- 
teurs et  de  députés  ont  informé  le  Gouvernement  de 


leur  intention  de  prendre  congé  aussitôt  l'adresse  du 
mariage  approuvée.  Cela  obligera  à  suspendre  les 
séances  vers  le  21  ou  le  22,  pour  leb  reprendre  après 
l'Epiphanie. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  ouvert  une  infor- 
mation publique,  jusqu'au  31  courant,  relative  aux 
modifications  à  introduire  dans  les  tarifs  de  chemins 
de  fer  et  dans  l'organisation  des  transports. 

La  semaine  écoulée  n'a  pas  apporté  de  grands  chan- 
gements dans  l'orientation  de  notre  Bourse,  mais  la 
situation  semble  plus  éclaircio,  ce  qui  est  important. 
La  place  de  Barcelone  semble  être  revenue  de  ses  égare- 
ments, qui  ont  dû  coûter  cher  à  quelques  personnes.  A 
Madrid  la  liquidation  s'est  bien  passée  et  il  n'y  a  eu 
qu'une  défaillance.  En  somme  on  peut  croire,  qu'à 
moins  d'imprévu,  les  cours  pourront  reprendre  un  peu 
d'ici  à  la  fin  du  mois  :  au  moins  suffisamment  pour  que 
la  rente  Extérieure  reste  à  70  0/0  ex-coupon,  mais  je 
ne  pense  pas  qu'on  puisse  faire  de  grandes  chobes 
avant  que  les  Chambres  aient  décidé  sur  le  sort  du  con- 
venio  avec  les  porteurs  d'Extérieure,  sur  l'émission  de 
l'emprunt  5  0/0  pour  commencer  à  rembourser  le  por- 
tefeuille de  la  Banque  d'Espagne,  et  sur  le  budget. 

Le  comptant  se  montre  bien  disposé  et  l'argent 
abonde  dans  les  caisses  des  banques. 

Ceux  qui  ne  sont  pas  entièrement  satisfaits  sont  les 
agents  de  change, vu  qu'à  la  suite  delà  conversion  des 
dettes  amortissables  et  de  la  diminution  de  VExté- 
rieyre  qui  se  transforme,  graduellement,  en  Rente  In- 
térieure, la  rubrique  des  valeurs  à  négocier  se  rétrécit 
de  plus  en  plus.  Depuis  le  mois  dernier,  ont  disparu 
delà  cote  :  les  obligations  des  Douanes  et  les  Bons  du 
Trésor,  et  sont  fort  rares  :  les  Bons  cubains,  les  Phi- 
lippines et  le  4  0/0  eœ-amortissable .  Il  est  probable 
que,  d'ici  à  quelques  mois  quand  il  n'y  aura  plus  que 
des  petits  reliquats  de  ces  valeurs,  elles  seront  échan- 
gées obligatoirement,  ce  qui  simplifiera  beaucoup  la 
rédaction  de  la  cote  officielle,  qui  ne  comprendra  alors 
que  deux  valeurs;  l'Amortissable  5  0/0  et  l'Intérieure, 
mais  qui  ne  donnera  pas  lieu  à  beaucoup  d'arbitrages. 

L'Amortissable  5  0/0  a  reprit  sur  la  conviction  qu'il 
passera  beaucoup  d'eau  sous  le  pont  de  Tolède  avant 
que  le  projet  d'émission  déposé  par  le  Ministre  des  Fi- 
nances soit  voté,  au  moins  tel  quel;  le  chèque  monte, 
doucement,  c'est  vrai,  mais  il  monte. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales  va- 
leurs cotées  sur  notre  place,  pendant  les  quatre  der- 
nières semaines  : 

19nov.    26nov.     3  déc.    10  déc. 

4  0/0  Intérieure   69  90      70  30      70  45      70  80 

4  0/0  Extérieure   77    77   

4  0/0  amortissable   78  15      ....      79  15  .... 

5  0/0         —    90  . .      89  50      90  15      91  30 

Bons  cubains  6  0/0   83  55      M  10      84  10      84  55 

—         5  0/0   69  70      70  25      70  10      70  55 

Philippines  6  0/0   88..      88  50      88  50      89  70 

Banque  d'Espagne   504  . .     508  . .     508  40     512  . . 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     386  . .     386  50    387  . .     397  . . 

Chèque  sur  Paris   32  90      33  15      33  25      33  25 

—     sur  Londres     33  42  .... 

Obligations  Douanes   101  40 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  on  remarque  les 
changements  suivants  :  +  Or,  0.7  millions;  correspon- 
dants étrangers,  0.9;  escomptes,  2.0;  —  avances,  6.5; 
circulation,  0.1;  comptes  courants,  2.9.  Le  compte 
courant  du  Trésor  est  créditeur  de  112  millions. 

Un  débat  intéressant  a  été  soulevé  au  Sénat  par 
M.  F.  Lastres,  au  sujet  de  la  négociation  dans  les 
Bourses  étrangères  des  titres  espagnols  volés  ou  égarés. 

M.  Lastres  a  demandé  s'il  n'y  aurait  aucune  diffi- 
culté d'ordonner  aux  Commissions  de  finances  installées 
à  l'étranger,  qu'aussitôt  qu'elles  reçoivent  un  avis 
d'opposition  sur  des  titres  de  la  Dette  publique,  elles 
en  informent  les  Bourses,  afin  que  celles  ci  puissent 
faire  figurer  sur  leurs  tableaux  les  numéros  de  ces  ti- 
tres et  les  insérer  dans  les  bulletins  omciels  qui  cir- 
culent à  Paris,  Londres,  Berlin  et  Bruxelles,  et  autres 
capitales  où  ces  valeurs  se  négocient. 

Poser  la  question,  c'était  la  résoudre,  et  le  Ministre 
des  finances  a  promis  d'employer  les  moyens  les  plus 
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rapides  pour  iniormer  sans  retard  les  Bourses  étran- 
gères des  oppositions  qui  pourraient  se  produire  sur 
les  titres  volés  ou  égarés.  On  ne  peut  que  féliciter 
M.  Lastres  de  l'initiative  prise  par  lui  à  cette  occasion. 

J'ai  laissé  pour  la  fin  la  question  du  convenio,  qui 
peut  sembler  assez  obscure,  mais,  qui,  pour  moi,  est 
très  claire. 

La  Commission  est  prête  à  commencer  le  débat,  qui 
s'ouvrira  peut  être  aujourd'hui,  mais,  comme  le  débat 
politique  a  la  priorité,  on  ne  pourra  lui  consacrer 
qu'une  demi-heure  environ.  Il  devra  laisser  passer 
avant  les  projets  fixant  les  efl'ectifs  des  armées  de  terre 
et  de  mer,  et  celui  du  mariage  de  la  princesse  ;  il  y  a 
des  amendements  et  des  contre-projets.  Cela  nous  con- 
duira à  la  Norl,  sans  que  le  convenio  soit  sorti  de  la 
Chambre.  Si  on  a  des  vacances,  il  est  clair  que  le 
projet  restera  dans  les  cartons  du  Sénat,  jusqu'au 
mois  de  janvier.  Si  les  Chambres  siègent,  il  faudra 
que  le  Sénat  nomme  la  Commission,  qu'elle  fasse  un 
rapport  et  qu'on  le  discute,  avec  les  amendements  et 
les  contre-projets  que  les  sénateurs  non  conformes  ont 
déjà  annoncés. 

Vos  lecteurs  pourront  tirer  de  ce  rapide  exposé  les 
conséquences  qui  leur  sembleront  plus  appropriées  à 
leurs  idées. 


MùMatiolis  Économips  el  Financières 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  24  novetnbre  1900  (17  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseati. . . 

Asluries  

Lérida-Reus 
AlmaiiMYalence 

Total  No  -d  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2mo 

784 
104 
499 

Pesetas 

51. 600  3(1' 
14.  WO  185 
l.U32.i43 
10^529.  i(;6 

Pesetas 

54. 504. 483 
lo  417 

1  37:;  319 

11.023  107 

Pesetas 

58  14?«709 
16.844  m 
1.4i(i.80.'i 
11. 757. 4:13 

Pesetas 

(;0.300.67ï 
17. 152.247 
1.219  6W 
11. 930  (47 

3457 

i7  562  09;; 

83  306  328 

8S.!5i  37:! 

90  6J!2.628 

1067 

3650 
246 

14.054.286 
53.319.511 

i.oe;'i.950 

17. 302. 170 

58.?o8.199 
1.194  195 

17.085.736 

80  82:). 620 
1.70(1.407 

17.851.887 

8:i  407  49:i 
2  S24  2lt0 

Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce  ex- 
térieur de  l'Espagne  pour  les  dix  premiers  mois  de  1898, 
1899  et  1900  ont  été  les  suivants  (sauf  les  métaux  précieux)  : 

Importations 

 Dix  premiers  mois  

1898  1899  1900 

(En  pesetas) 

Matières  premières...  212.216.841   309.151.696  306.020.S31 

Articles  fabriqués  ....  129  424 .  (  '44   248 . 478 . 9 10  277 . 34 1 . 760 

Produits  alimentaires.    79.072.773   160.0.i8.504  109.992.214 

420.713.658   717.689.110  693.354.305 

Or   1.840.138     37.897.190  120.630 

Argent   Fg.  726. 089     34.70t.3U4  4.944.235 

461.279.885   790. 290.604  698.423.170 

Exportations 

Matières  premières...  237.409.565   260.735.303  227.8u5.979 

Articles  fabriqués....  130.011.617    118. 9^^3.948  141.1^0.080 

Produits  alimentaires .  288.356  514   219.333  .9X3  208.770.661 

655.777.696   599.053.234  577.735.720 

Or   2.572.190      2.775.320  8t«.800 

Argent   14.493.(162      9.2H5.999  16.312.330 

672.842.948   611.181.553   594. 946. 850 


Culture  du  Coton.  —  Nous  lisons  dans  la  Estafeta  : 

«  L'idée  de  procéder,  en  Espagne,  à  la  culture  du  coton,  se 
répand  de  plus  en  plus. 

Nous  importons  80.000.000  de  pesetas  dp.  coton  brut,  de 
.sorte  que  si  cette  quantité,  ou  la  moitié  seulement,  restait 
cliez  nous,  l'agriculture  en  ressentirait  un  énorme  profit. 


En  Andalousie,  on  a  1  intention  de  faire  de  grands  essais  à 
ce  sujet. 

De  brillants  résultats  ont  été  déjà  obtenus  à  Giudad  Real 
par  MM.  Vallejo  et  C'%  et  le  Ministre  de  l'Agriculture  a  décidé 
de  procéder  à  des  essais  dans  quelques-unes  des  fermes  de 
l'Etat.  .. 


Courrier  de  la  Boarise  de  lll»<lrld 


Madrid,  12  décembre  1900. 

Les  dispositions  du  public  restent  fermes;  les  discussions 
parlementaires  n'ont  pas  eu  beaucoup  d'effets  sur  les  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  35;  l'Extérieure  à  77  40  ;  le  change 
sur  Paris  est  à  33  65. 


ITAT.IE 


LA  SITUATION 


Rome,  11  décembre  1900. 

Les  Déliais  parlemenlaiies.  —  Le  Vote  du  liudpct.  —  L'Exposé 
linanciei'  de  M.  Rubiiii.  —  La  Rente.  —  Le  Projet  d  lirpôt  sur  la 
Heiite. 

Il  ne  s'est  rien  produit  de  bien  saillant  dans  les  dis- 
cussions parlementaires  ;  un  conflit  a  surgi  entre  le 
Ministre  des  Finances  et  la  Commission  du  budget  qui 
demande  le  rejet  du  décret  relatif  aux  primes  à  la 
marine  marchande;  d'autre  part,  la  Chambre  vient 
d'approuver  le  budget  des  Travaux  publics.  Comme  il 
lui  en  reste  huit  à  voter  et  que  les  vacances  de  Noël 
sont  proches,  il  faut  s'attendre  à  voir  proroger  l'exer- 
cice provisoire  pour  le  budget  de  quatre  ou  cinq  Minis- 
tères. 

Je  profite  des  loisirs  que  laissent  ces  discussions 
pour  revenir  sur  l'exposé  financier  de  M.  Kubini  et 
m'occuper  de  ce  qui  a  trait  aux  Rentes  et  à  divers  pro- 
jets du  Ministre. 

.\près  avoir  montré  que  la  situation  du  Trésor,  à  la 
fin  de  l'exercice  1899-1900,  présentait  un  déficit  de 
401  millions,  M.  Rubini  a  dit  qu'une  telle  situation  se 
soutient  par  une  abondante  circulation  des  bons  du 
Trésor  et  un  large  emploi  des  anticipations  statutaires 
des  Banques  d'émission. 

En  vue  de  rendre  plus  élastique  la  situation  de  la 
Caisse,  il  propose  de  créer,  dans  la  limite  de  50  mil- 
lions, des  bons  à  longue  échéance  à  sub-«tituer  à  ceux 
aujourd'hui  possédés  par  la  Banque  d'Italie,  la  Ban- 
que de  Sicile,  les  Caisses  d'Epargne  et  autres  Instituts 
publics.  Pour  d'autres  considérations,  le  Ministre  pro- 
pose auFsi  de  proroger  de  trois  ans  le  terme  pour  la 
conversion  du  4  50  net  et  de  suspendre  en  attendant 
toute  émission  ultérieure.  Au  lieu  du  4  50,  il  propose 
la  création  d'un  nouveau  titre  de  dette  consolidée  inté- 
rieure, à  l'intérêt  normal  de  4  0/0  net,  en  confiant  à  ce 
titre  les  mêmes  fonctions  qu'à  celui  4  50  issu  des  me- 
sures financières  de  1894  et  1895,  pour  le  rachat  des 
bons  à  long'ae  échéance  et  les  conversions  volontaires. 

La  conversion  volontaire  serait  aussi  étendue  au 
Consolidé  international  4  0/0  créé  par  la  loi  de  1894. 

En  outre,  pour  libérer  le  budget  de  la  tâche  des 
amortissements  des  derniers  certificats  émis  pour  la 
construction  des  chemins  de  fer  tyrrhéniens  et  de  l'al- 
léger au  moins  d'une  partie  des  intérêts  y  relatifs,  le 
Ministre  aurait  l'intention  d'offrir  aux  possesseurs  des 
certificats  la  conversion  du  nouveau  4  0/0  net  à  parité 
du  capital  avec  une  prime  de  5  lire  pour  chaque  100 
lire  de  dette. 

Le  montant  des  rentes  consolidées  au  30  septembre 
était  de  478  millions,  dont  249  nominatives  et  229  au 
porteur  ;  celui  des  différentes  espèces  de  dettes  rache- 
tables,  de  101  millions,  en  plus.  A  ce  sujet,  le  Mi- 
nistre relève  ce  fait  important  de  l'absorptien,  par 
l'épargne  nationale,  des  titres  placés  à  l'étranger. 
Les  résultats  de  Vafftdavit  démontrent  que  les  paie- 
ments à  l'étranger,  de  99.6  sont  descendus  à  67  mil- 
lions, ce  qui  constitue  une  diminution  de  plus  de  G 
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millions  d'iiilért'ts  par  an  et,  par  conséquent,  une 
rcabsorption  moyenne  de  150  millions  annuellement, 
et  qui  exceptionnellement  tut  de  200  millions  en  1899- 
1900. 

M.  lluhini  fait  ressortir  la  haute  importance  ac- 
quise par  la  Caisse  des  Dépùls  et  Prêts,  laquelle  admi- 
nistre un  capital  d'environ  nn  milliard.  600  millions 
d'épargnes  pos'ales  concourent  à  composer  ce  capital. 

Après  avo  r  parlé  de  la  situation  des  banques  d'é- 
mission et  fait  la  constatation  que  j'ai  consignée  dans 
mu  dernière  correspondance,  M.  Kubini  a  abordé  la 
question  des  réformes  tributaires. 

Son  intention  est  de  corriger  le  système  actuel  en 
faveur  des  moins  fortunés,  mais  il  a  combattu, à  l'aide 
d'arguments  solides,  l'impôt  sur  le  revenu.  A  propos 
des  encaisses  financières  étudiées  par  ses  collègues, 
M.  Kubini  allirrae  la  nécessité  de  laisser  le  budget 
intact  en  proportionnant  les  réformes  aux  recettes 
possibles  : 

Oq  repi'opose,  a-t  il  dit,  la  réforme  de  l'impôt  de 
richesse  mobilière,  avec  de  sensibles  réductions 
dans  les  quotes  minimes  et  autres  dégrèvements  de 
même  nature  ;  en  somme,  une  perte  pour  l'Etat  d'en- 
viron 13  millions  par  an.  Pour  faire  face  à  cette  perte, 
il  s'agirait  de  retirer  3  millions  du  poin(;onnage  obli- 
gatoire de  l'or,  de  la  réforme  sur  la  taxe  de  fabrica- 
tion des  poudres  et  des  taxes  de  Bourse  ;  un  million  et 
demi  environ  de  l'abolition  de  la  concession  gratuite 
des  petites  reventes  de  Jjrevets;  on  ajouterai*,  à  partir 
du  iT  janvier  1902,  un  léger  impôt  sur  le  capital  des 
litres  au  porteur,  à  recouvrer  seulement  à  l'intérieur, 
en  remplacement  du  droit  de  succession,  auquel  ils  se 
soustraient  en  grande  partie  et  qui,  pour  ces  mêmes 
titres,  serait  aboli;  un  autre  million  et  demi  de  béné- 
fice serait  retiré  de  la  conversion  des  certificats  défini- 
tifs des  chemins  de  fer  Tyrrhéniens. 

Voici  textuellem  nt  les  propositions  du  Ministre, 
relativement  au  droit  de  timbre  sur  les  titres  : 

Un  cinquième  seulement  des  titres  au  porteur,  dit  M.  Eu- 
bini,  satisfait  au  droit  de  succession.  G-tte  infraction  à  la 
loi,  plus  encore  que  le  préjudice  porté  à  l'Etat,  demande 
qu'on  y  porte  remèJe. 

On  avait  pensé  à  l'application  d'une  sorte  d'affiiavit  à  l'in- 
térieur; mais  un  semblable  régime  multiplierait  les  empê- 
chements et  le  mécontentement  en  troublant  le  Marché,  avec 
contre-coup  sur  le  cours  des  valeurs,  sans  ofl'rir  de  garantie 
absolue. 

Il  faut  donc  chercher  une  autre  voie. 

Des  calculs  sûrs  fontnioater  à  environ  10  milliards  le  ca- 
pital des  titres  au  porteur  émis  en  Italie  :  deux  de  ces  mil- 
liards se  trouveraient  à  l'étranger  et  huit  dans  le  paj's.  Dans 
l'hypothèse  d'une  dévolution  complète  de  ce  patrimoine  en 
40  années,  le  droit  de  succession  devrait  frapper  chaque 
année  un  capital  mobilier  en  titres  au  porteur  de  iiOOmillians 
et  non  de  38  ainsi  qu'il  arrive  aujourd'hui.  A  un  tel  droit, 
évité  si  facilement,  on  pourrait  substituer  un  léger  impôt 
proportionnel  à  exiger  à  l'intérieur  semestriellement  ou 
annuellement  au  moyen  du  timbre. 

La  ténuité  de  l'impôt  n'exercera  pas  d'effet  sensible  sur  le 
cours  des  titres,  au  maintien  duquel  concourt  la  grande 
masse  des  Rentes  non  frappées  en  certiticats  nominatifs 
existant  en  Italie  et  en  titres  au  porteur  à  l'étranger  pour 
la  valeur  de  2  milliards.  Tout  au  plus,  il  modérera  la  ten- 
dance au  rapatriement,  assez  prononcée  qui  exerce  une 
certaine  pression  sur  les  courants  monétaires,  laissant  dis- 
poIlib^•^  pour  d'autres  emplois  plus  avantageux  le  capital  cor- 
respondant. 

Cette  réforme,  d'après  les  intentions  du  Ministre,  se- 
rait mise  en  vigueur  le  1'=''  janvier  1902,  mais  il  fau- 
drait pour  cela  que  tous  les  projets  ministériels  fussent 
votés  et  les  premières  séances  de  la  Chambre  nous 
laissent  quelques  doutes  sur  la  stabilité  du  Ministère. 


Récolte  des  Olives.  —  Les  nouvelles  qui  parviennent  des 
diverses  régions  de  l'Italie  où  l'olivier  est  cultivé  sont  très 
peu  satisfaisantes. 

Depuis  plusieurs  années  déjà,  la  récolte  de  l'olive  est  en 
décr.iissance  et  h\  situation  est  d'autant  plus  aggravée  que  la 
qualité  d«  l'h  lilc  devient  de  plus  en  plus  inférieure,  à  mesure 
que  la  quantité  en  est  moins  considérable. 

La  production  tend  en  effet  chaque  année  <à  diminusr,  et 


celle  de  18!)9  atteint  ;\  p(ùne  920.000  hectolitres,  c'est-à-dire  un 
tiers  environ  de  la  récolte  normale  '2..'M)M0O  hectolitres). 

Le  Lutium  est  la  cimtréo  cpii  a  éprouvé  la  diminution  la 
plus  sensible  durant  les  quatre  dernières  années  1800  à  1899. 
En  effet,  pendant  cette  période,  la  récolte  a  é'é  à  peine  lu 
moitié  de  celle  des  six  années  précf'dentes  (1890  i  180ô;. 

La  cause  principale  d'un  tel  déficit  est  duc  à  un  parasite  de 
l'olive  :  le  cyclocamum  oteaf/inum.  Viennent  ensuite  par 
rang  de  décroissance  :  la  Ligurie,  la  région  méridionale  mé- 
diterranéenne, la  Sicile,  la  ri'gion  Adriatique,  la  Sardaigne  et 
enfin  la  Toscane. 

Ces  contrées  n'ont  eu,  de  1896  à  1899,  qu'environ  un  sixièm» 
de  diminution  sur  la  période  de  1890  à  1895. 

Pour  ces  régions,  le  mal  doit  être  attribué,  d'un  côté,  à  la 
mouche  de  l'olive  et,  d'autre  part,  à  la  sécheresse  persistante 
du  printemps.  Ces  deux  fléaux  ont  en  effet  sévi  avec  le  mnxi- 
muni  d'intensité  dans  la  région  méridionale  tnéditerranéenae 
durant  les  deux  dernières  ca'iipagnes  1898-1899  et  1899-1900. 

Ces  années  ont  eu  un  hiver  très  doux  et  une  sécheresse 
persistante  au  printemps,  ce  qui  a  occasionné  une  énorme 
invasion  de  la  mouche  «léaire. 


Courrier  de  la  Boarse  de  Rome 


Rome,  13  décembre  1900. 

Le  Marché  est  fort  peu  actif;  l'approche  de  la  fin  de  l'année 
détermine  cependant  une  amélioration  des  valeurs  de  Sociétés. 

La  Rente  est  à  100  92;  Méridionaux,  710  . .  ;  les  Méditer- 
ranée sont  à  632  ...  Banque  Nationale,  903. 


SUÈDE  &  NORVEGE 


L'Industrie  du  Fer  en  Norvège.  —  Le  professeur  J. -II. -L. 
A'ogt  de  (Jhristiania  qui  s'est  beaucoup  occupé  de  la  question 
du  fer  en  Norvège,  s'est  tout  récemment  prononcé  en  faveur 
de  la  possibilité  de  la  création  d'une  industrie  sidérurgique 
norvégienne.  Suivant  le  professeur  Vogt,  l'exportation  du 
minerai  de  fer  par  le  chemin  de  fer  d'Ofoten,  atteindra  dans 
deux  ou  trois  ans  environ  1  200.000  tonnes  métriques  par  an 
et  d'après  toutes  les  probabilités  ce  chiffre  arrivera  à  1  mil- 
lion bOa.OOO  ou  2.000  000  et  même  plus. 

En  calculant  les  frais  de  production  du  fer  bruf,  dans  les 
hauts  fournaux  d'Ofoten  et  prenant  comme  base  le  minerai 
de  Kirunavara,  le  professeur  "Vogl  constate  qu'une  tonne  de 
ce  minerai  peut  être  livrée  franco  Ofoten  au  prix  de  51/2 
couronnes.  En  y  ajoutant  8  couronnes,  au  profit  de  la  mine, 
il  peut  être  vendu  à  raison  de  7  1/2  couronnes,  soit  8  sh.  9  d. 
la  tonne. 

Le  pourcentage  en  fer  étant  d'environ  65  0/0  —  plntôt  au- 
dessous  qu'au-dessus,  —  il  en  résulte  qu'une  tonne  de  fer  pur 
reviendrait  à  11 1/2  couronnes  ou  12  sh.  10  d. 

Une  tonne  de  minerai  de  Gellivara,  contenant  63  ou  64  0/0 
de  fer,  consomme,  d'après  les  expériences  faites  dans  le  bas- 
sin allemand  de  la  Kuhr,  environ  0.85  de  tonne  de  coke  et 
peut-être  un  peu  moins. 

Le  miner;ii  de  Kirunavara  est  quelque  peu  plus  riche  en 
fer,  mais,  d'un  autre  côté,  il  est  plus  dur  à  la  réduction. 
Toutefois,  dans  une  installation  rationnelle  de  hauts  four- 
neaux à  courants  où  il  n'est  pas  tenu  compte  de  la  qualité  du 
minerai,  la  consommation  de  coke  ne  dépasserait  pas  0,9  de 
tonne  par  tonne  de  fer  brut.  Si  le  coke  angbiis  ou  allemand 
peut  être  importé  dans  un  port  où  se  fait  le  débarquement  du 
fer,  le  coke  tiendrait  lieu  du  fret  de  retour  et  l'on  pourrait 
l'avoir  au  dessous  des  conditions  ordinaires,  à  environ  17  cou- 
ronnes ou  19  sh.  1  d.  à  Ofoten. 

En  suivant  ce  calcul,  on  arrive  :  à  0.9  de  tonne  de  coke 
coûtant  14  1/2  couronnes:  1/2  couronne  pour  mutation,  4  cou- 
ronnes main-d'œuvre,  3  1/2  couronnas  pour  frais  généraux, 
soit  au  total  à  35  couronnes  ou  39  sh.  1  d.  par  tonne  métrique 
de  fonte. 

La  construction  de  hauts  fourneaux  à  courants  à  Ofoten, 
pouvant  produire  annuellement  de  40  à  50. Oi'O  tonnes  chacun, 
seraient  suffisants,  d'après  le  professeur  Vogt,  pour  donner 
une  impulsion  à  la  production. 

Pondant  l'année  dernière,  la  Norvège  a  importé  tant  en  fonte 
qu'en  acier  et  1er  en  barres  ouvrés  et  non  ouvrés,  environ 
lUO. 000  tonnes. C'est  dire  que  la  plus  grande  partie  de  la  pro- 
duction de  hauts  fourneaux  ainsi  installés  trnverait  son  dé- 
bouché naturel  sur  le  marché  intérieur  et  l'excédent  pourrait 
être  exporté  en  Danemark,  dans  le  nord  de  la  Suède  et  de  la 
Russie. 


La  Banque  d'Etat  en  Suède.  —  Un  correspondant  du 
Financial  Neios  rappelle  qu'à  la  fin  de  1903  entrera  en  yi. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Suisse  - 


gueur  en  Suède  la  nouvelle  loi  qui  enlève  aux  Banques  Ens- 
kilda  le  droit  d'émission. 

Cette  mesure  donnera  un  monopole  absolu  à  la  Banque 
d'Etat,  mais  les  réformes  nécessaires  pour  mettre  cette  der- 
nière Banque  en  rapport  avec  l'augmentation  de  sa  sphère 
d'affaires  n'ont  pas  encore  été  arrêtées. 

On  ignore  généralement  que  la  Banque  d'Etat  suédoise, 
l'ondée  en  1668,  fut  probablement  le  premier  établissement 
qui  ût  un  usage  pratique  des  billets  de  banque  :  depuis  cette 
date,  elle  est  restée  sous  la  dépendance  de  l'Etat  et  du  Parle- 
ment, à  un  tel  point  que  ses  rapports  trop  étroits  avec  le 
Trésor  et  ses  relations  politiques  ont  menacé  plusieurs  fois 
son  existence. 

Eu  1830,  les  Banques  Enskilda  furent  fondées  presque  sur 
la  même  base,  en  ce  qui  concerne  l'émission  des  billets.  Peu 
à  pou,  chaque  province  eut  sa  banque  et  le  nombre  total  en 
est  aujourd'hui  de  26.  Les  Banques  Enskilda  sont  autorisées 
à  émettre  une  certaine  quantité  de  billets  :  les  actionnaires 
sont  conjointement  responsables  des  engagements.  Ces  Insti- 
tutions ont  été,  naturellement,  de  la  plus  grande  utilité  pour  le 
commerce  suédois,  et  jamais,  en  fait,  un  créancier  de  ces 
banques  n'a  subi  la  moindre  perte.  Mais,  d'autre  part,  les  bé- 
néfices réalisés  ont  excité  certaines  jalousies  et  la  Banque 
d'Etat  soucieuse  de  sauvegarder  son  existence,  a  entrepris 
une  campagne  pour  se  faire  assurer  le  monopole  de  l'émis- 
sion. Cette  campagne  a  abouti  l'i  la  loi  de  1897,  dont  les  pleins 
effets  se  feront  sentir  à  la  fm  de  r.)03. 

Les  réformes  à  faire  dans  la  Banque  d'Etat  sont  nom- 
breuses et  d'un  caractère  urgent.  A  l'heure  actuelle,  son  Con- 
seil est  composé  de  sept  administrateurs,  y  compris  un  pré- 
sident nommé  par  le  Roi  :  les  six  autres  sont  nommés  par  le 
Parlement,  pour  une  période  de  trois  ans.  Aucun  de  ces  ad- 
ministrateurs ne  peut  remplir  une  fonction  dans  une  autre 
banque. 

Les  billets  de  la  Banque  d'Etat  ont  une  circulation  forcée  et 
peuvent  même  être  couverts  par  des  obligations  de  l'Etat.  Ces 
faits  suffisent  à  montrer  que  la  politique  peut  avoir  à  l'occa- 
sion une  influence  regrettable  sur  cette  Banque  et  des  mesu- 
res doivent  être  prises  pour  l'en  prémunir. 


SUISSE 


Le  Gouvernement  Suisse  pour  1901.  —  Hier,  13  dé- 
cembre, l'Assemblée  fédérale  a  élu  président  de  la  Confédé- 
ration pour  1901,  M.  Brenner,  acluellement  vice-président 
du  Conseil  fédéral;  elle  a  élu  vice-président  du  (Conseil  fé- 
déral, M.  Zemp. 


La  Banque  Centrale.  —  La  loi  sur  la  Banque  Centrale 
est  venue  en  discussion  le  4  décemljre  devant  le  Conseil  des 
Etats  : 

Le  rapporteur,  M.  Islen,  constate  que  la  nécessité  de  créer 
une  Banque  Centrale  n'a  été  contestée  par  personne  ;  et  si  la 
Commission  a  néanmoins  cru  devoir  temporiser,  elle  ne  l'a 
fait  que  par  opportunisme  et  rendre  la  loi  d'autant  plus  dé- 
sirable et  cuirassée  contre  le  référendum.  Entre  temps,  le 
drainage  des  écus  et  la  dépréciation  du  papier  suisse  ont  dé- 
généré en  une  véritable  calamité.  Voilà  seize  ans  ((ue  le 
change  sur  Paris  monte  sans  relâche,  avec  une  régularité 
effrayante;  et  la  circulation  de.s  billets  de  banque  suit  une 
marche  ascendante  parallèle,  elle  a  atteint  200  millions  en 
revanche,  l'or  a  complètement  disparu  et  les  écus  d'argent  ne 
se  chiffrent  que  par  45  millions  circulants  et  dix  millions 
dans  les  banques.  Nous  voilà  donc  inondés  de  papier  :  70 
francs  par  tête  de  population,  contre  30  en  Allemagne  et  25 
en  Angleterre.  Ce  papier  est  excellent  pour  les  paiements  à 
l'iatérieur,  mais  vis-à-vis  de  l'étranger  il  n'a  pas  de  cours  et 
se  déprécie  :  l'offre  dépasse  la  demande.  Et  tout  cela  survient, 
par  surcroît  de  malheur,  dans  une  époque  où  le  bilan  com- 
mercial de  la  Suisse  se  solde  par  un  déficit  croissant  et  où 
nous  sommes  plus  que  jamais  les  débiteurs  de  l'étranger. 

L'orateur  estime  qu'il  n'existe  qu'un  seul  remède  à  cette 
situation  :  c'est  de  réduire  la  circulation  des  billets  de  ban- 
que; mesure  d'autant  plus  urgente  qu'il  est  avéré  que  la  cou- 
verture actuelle  de  ces  billots  est  absolument  insulTisante  ;  le 
portefeuille  est  bondé  de  traites  non  commerciales  garanties 
seulement  par  des  titres  et  devant  être  indéfiniment  renou- 
velées. Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  déplorable,  ce  sont  les  cou- 
vertures en  hypothèques  ;  elles  atteignent  aujourd'hui  le 
chiffre  de  573  millions.  Survienne  une  crise  et  les  banques 
seront  impuissantes  à  liquider  leur  portefeuille.  Qu'y  a-t-il 
d'étonnant  si,  en  de  telles  circonstances,  l'étranger  regarde 
les  billets  de  banque  suisses  avec  une  certaine  méfiance. 


C'est  là  que  gît  le  mal  ;  le  cours  du  change  n'en  est  que  le 
symptôme. 

La  multiplicité  actuelle  des  banques  empêche  de  remédier 
au  mal  ;  elles  sont  impuissantes  à  réduire  par  une  mesure 
collective  la  circulation  de  leurs  billets.  Seule,  une  banque 
centrale  unique  sera  en  mesure  de  triompher  du  mal.  Los 
recettes  des  ])anques  cantonales  dussent-elles  en  souffnr, 
qu'il  n'en  est  pas  moins  urgent  de  rompre  avec  la  politique 
du  laisser-aller.  Il  n'y  a  plus  à  hésiter;  tout  ajournement 
ultérieur  serait  criminel.  Aussi  l'orateur  insiste-t-il  pour  l'en- 
trée en  matière  immédiate  sur  le  projet  actuel  de  banque 
mixte  qui,  la  banque  d'Etat  ayant  échoué,  et  la  banque  pure- 
ment privée  étant  exclue  par  la  Constitution,  est  le  seul  qui 
reste  en  présence. 

La  loi  a  été  adoptée  dans  son  ensemble  et  Zurich  a  été  dé- 
signé comme  siège  de  la  future  banque.  Elle  va  prochaine- 
ment entrer  en  discussion  au  Conseil  national. 


Le  Rachat  du  Central.  —  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  du  Central  Auis.se  a  eu  lieu  le  10  décembre. 
Quarante-neuf  actionnaires,  avec  21.386  actions,  et  représen- 
tant 15.767  voix,  ont  pris  part  à  cette  assemblée.  La  vente 
du  réseau  à  la  Confédération  a  été  ratifiée  sans  discussion 
par  15.712  voix,  contre  55. 

Le  Message  du  Conseil  fédéral  au  sujet  du  rachat  à 
l'amiable  du  Central  contient  un  expesé  détaillt^  du  calcul  de 
l'indemnité  de  rachat.  En  se  fondant  sur  lo  produit  net  des 
années_1888  à  1897,  l'indemnité  fixée  par  les  statuts  se  monte 
à  19't..)67.625  fr.  Si  le  produit  net  des  années  1890  à  1899 
devait  servir  de  base  pour  ce  calcul,  l'indemnité  se  monte- 
r;iit  à  20(i.48S.25O  fr.,  soit  11.1)20.625  fr.  de  plus.  Par  contre, 
le  capital  d'établissement  à  la  fin  de  l'année  1899  ne  compor- 
tait que  1.58.331.939  fr.  Le  calcul  de  la  valeur  d'une  action  du 
Central  donne  un  prix  de  liquidation  de  673  fr.  09.  Comparé 
a  l'estimation  indiquée  par  le  Message  relatif  au  rachat,  ce 
prix  implique  une  difl'érence  en  plus  de  129  fr.  99.  Le  Message 
démontre  qu'il  faut  opposer  à  cette  dillérence  diverses  plus- 
values  qui  atteignent  128  fr.  66  par  action.  Le  Message  con- 
tinue en  exposant  que  le  trafic  du  Central  permettra  large- 
ment de  maintenir  la  rente  de  30  fr.  par  action,  tout  en 
laissant  encore  un  boni  très  appréciable.  11  appuie  aussi  sur 
les  avantages  que  relire  la  Confédération  de  n'avoir  pas  à 
payer  argent  comptant.  Enfin,  il  attire  l'attention  sur  le  fait 
que  le  rachat  à  l'amiable,  tel  qu'il  se  présente  aujourd'hui, 
se  fait  dans  des  conditions  plus  favorables  qu'en  1891.  Au 
lieu  d'avoir  lno  millions  à  amortir,  la  Confédération  n'en  a 
plus  que  75.  En  outre,  le  réseau  du  Central  se  trouve  mainte- 
nant dans  un  meilleur  état. 

La  discussion  du  rachat  au  Conseil  fédéral  a  ou  lieu  le 
12  décembre  et  la  convention  a  été  ratifiée. 


La  Régie  de  l'Alcool  en  Suisse.  —  'Voici  quelques 
chiffres  que  nous  extrayons  du  rapport  de  la  Commission  du 
Conseil  national  sur  la  gestion  et  le  compte  de  la  régie  des 
alcools  en  1899  : 

Les  recettes  se  sont  élevées  à  13.868.363  fr.  04  ;  les  dépenses 
ont  atteint  le  chiffre  de  7.184.325  fr.  32.  laissant  ainsi  un 
excédent  de  6.669  037  fr.  72,  sur  lequel  une  somme  de  6  mil- 
lions 453.334  fr.  a  été  répartie  aux  cantons  sur  la  base  de 
2  fr.  20  par  tête  de  population.  Genève  a  touché  234.823  fr.  60. 

Depuis  qu'elle  est  établie,  l'institution  du  monopole  a 
permis  de  répartir  entre  les  cantons  une  somme  ronde  de 
68  millions  de  francs,  à  laquelle  il  faut  ajouter  6.400.000  fr. 
payés  pour  expropriations,  amortissements,  constructions, 
etc.,  etc. 

Le  chiffre  de  population  plus  élevé,  qui  résultera  du  recen- 
sement de  1900  et  qui  servira  de  base  à  la  répartition  du 
produit  de  l'alcool  en  1901,  entraînera  forcément  une  réduc- 
tion de  la  cote  de  répartition.  Il  est  à  prévoir  aussi  que  les 
excellentes  récoltes  en  vins  et  en  fruits  auront  pour  consé- 
quence une  diminution  de  la  consommation.  Il  en  résultera 
que  les  cantons  dont  la  population  reste  à  peu  près  stable 
peuvent  s'attendre  à  une  recette  moindre  ;  ceux  qui  accuseront 
une  augmentation  notable  de  leur  population  ne  peuvent 
guère  compter  non  plus  sur  une  importante  majoration  sur 
les  produits  du  monopole. 

La  consommation  de  spiritueux  distillés  soumis  au  nfono- 
pole  varie  entre  4.62  et  5.77  litres  à  50°  par  tête:  celle  de 
spiritvieux  soumise  au  monopole  peut  être  estimée  de  1  '  2  litre 
à  1  litre  par  tête,  de  sorte  que  la  consommation  totale  de 
spiritueux  en  Suisse  s'élève  de  6  à  6  1/2  litres  par  tête  de 
population.  Le  Conseil  fédéral,  dans  son  message,  arrive  à  un 
chiffre  inférieur  (5.05). 
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A.MÉRIQUE 


BRESIL 

Le  Contesté  Franco-Brésilien.  —  I.a  sentfinc(>  arbitrale 
dvi  Conseil  fédéral  suisse  dans  l'affaire  du  contesté  franco- 
brésilien  a  été  remise,  le  l"  décembre,  à  l'ambassadeur  de 
France. 

Le  tribunal  arbitral  a  décidé  : 

1»  Que  la  rivière  Japoc  ou  Vincent-Pinçon,  de  l'article  8  du 
traité  d'Utrecbt,  est  rOyapoc  qui  débouche  à  l'ouest  du  cap 
d'Orange,  ainsi  qu'il  est  établi  par  les  documents  que  le 
Brésil  a  soumis  au  Tribunal  et  que  le  thalweg  de  cette  ri- 
vière, depuis  son  embouchure  ju«qu'à  sa  source,  constituera 
définitivement  la  première  des  lignes  frontières  entre  le  Brésil 
et  la  Guyane  française  ; 

2°  Que"  1  autre  ligue  frontière,  depuis  la  source  de  l'Oyapoc 
jusqu'au  point  de  rencontre  avec  le  territoire  hollandais,  sera 
celle  que  l'article  2  du  traité  d'arbitrage  indique  comme  solu- 
tion intermédiaire,  c'est-à-dire  la  ligne  de  partage  des  eaux 
sur  les  monts  Tumuc  Humao,  formant  la  limite  septentrio- 
nale du  bassin  de  l'Amazone. 


Les  Bilans  des  Banques  étrangères.  —  Au  31  octo- 
bre, les  bilans  des  cinq  Banques  étrangères  présentaient  les 
modifications  suivantes  par  rapport  à  septembre  et  août.  Les 
chiffres  sont  en  contos  de  reis. 

Voici  ceux  de  l'encaisse  : 


Août 

Sept. 

Oct. 

40.892 

82.346 

21.681 

17.316 

18.076 

19.141 

16.925 

15.541 

11.851 

9.796 

7.486 

5.206 

4.655 

5.706 

2.789 

89.584 

79.155 

60  668 

L'encaisse  de  ces  Banques  qui  n'avait  cessé  d'augmenter 
jusqu'à  juillet  a,  depuis  août,  diminué  de  28.916  contos.  Elle 
est  revenue  au  même  niveau  qu'au  mois  de  mai.  L'an  der- 
nier, au  31  octobre,  le  solde  en  caisse  était  de  54.709  contos. 

Les  comptes  des  Banques,  avec  leur  siège  social,  se  pré- 
sentent ainsi  : 

Août        Sept.  Oct. 
Actif 

River  Plate   25.43'*      22.522  17.579 

London   7.810       7.9b5  8.916 

Brasilianische   14.740      14.308  12.9d0 

British   10.661      11.122  11.332 

Française   7.872       7.331  7.498 


66.517      63.238  58.285 


Passif 

61.202 

47.013 

34.136 

6.599 

6.296 

15.144 

8.872 

14.138 

11.641 

10.000 

9.896 

9.246 

113.028 

90.293 

68.550 

Depuis  juin  la  position  de  ces  Banques,  vis-à-vis  de  leur 
siège  social  d'Europe,  s\ir  lequel  elles  tirent,  s'est  donc  ainsi 
modifiée  : 


Actif 

Passif 

Solde  débit' 

104.202 

28.304 

132.992 

48.190 

113.028 

36.511 

90.293 

27.055 

68.550 

10.265 

Gomme  on  le  voit,  leur  solde  débiteur  a  fortement  diminué 
en  octobre. 


ETATS-UNIS 


Les  Banques  nationales.  —  Le  dernier  rapport  du  con- 
trôleur de  la  circulation  sur  les  Banques  nationales  a  trait  à 
la  situation  de  ces  banques  au  5  septembre.  Il  montre  que 
le  nombre  des  banques  a  augmenté  en  deux  mois  de  139;  il 
est  actuellement  de  3.871  au  lieu  de  3.732  au  29  juin.  Le  ca- 


pital total  s'est  accru  do  8.762.569  (loliarH  et  le  montant  des 
ressources  totales  de  104.01)0.000  de  dollars. 

Le  tableau  suivant  indique  la  situation  de  toutes  les  Ban- 
ques nationales  aux  dillérentes  dates  où  elles  ont  communi- 
qué leur  bilan  : 

Sur-     Dépùls  Légal 
Capital    plus  particuliers    Or    Ar:.;ent  tentlers 


l"déc.98.  620, 


4  févr.  99 

5  avril  99 . 
30  juin  99.. 

7  sept.  99 . 

2déc.99.. 
13  fév.  1900  631 
26  avr.  1900  617 
29  juin  1900  621 

5  sept.  1900  630 


516  246 
301  217 

262  246 
805  248 
772  248 

79: 


608 
607 
604 
605 

006.725  250 
.084  252 
.051  253 
.530  251 
299  261 


(Milliers  de 
(;95  2.225.269 
522  2.232.193 
169  2.437.223 
146  2.522.157 
449  2.450.725 
367  2,380.610 
869  2.481.847 
.724  2.449.212 
,249  2.458.092 
.874  2.508.248 


dollars) 
281.475  47. 
321.915  49. 
317.210  46. 
309. 3H8  47. 
291.612  46. 
274.6S7  40. 
289.381  50. 
297.683  60 
295.121  60 
312.158  01 


125  135.750 
827  137.143 
952  13(i.0'ir) 
484  134.927 
958  127.754 
138  114.734 
196  136.966 
.367  146.198 
.892  146.950 
.170  147.131 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  En  octobre,  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  51.626.067  dollars  et  les 
dépenses  à  47.993.637  dollars. 

Voici  le  détail  des  recettes  et  des  dépenses  en  octobre 
et  pendant  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  : 

Exercice 
Octobre  190Û-01 
Recettes       —  — 
(Dollars) 

Douanes   20.552.939  81.440.221 

Eevenus  intérieurs   27 . 691 . 1 44     104 . 234 . 007 

Divers   3.381.984  10.900.081 

Total   51.626.067  196.574.309 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   11.754.841  43.911.269 

Guerre   15.169.229  63.828.988 

Marine   4.598.258  19.656.914 

Indiennes   849.938  3.799.776 

Pensions   10.648.500  47.208.365 

Intérêts   4.972.871  13.205.560 

Total   47.993.637  191.610.872 

Voici  le  tableau  mensuel  des  recettes  et  des  dépenses  et  du 
montant  net  de  l'or  du  Trésor  depuis  le  commencement  do. 
l'année  1900  : 

1900  Montant  net 

Recettes       Dépenses  du  Trésor 
(En  dollars) 

Janvier     1900            48.012.165     39.189.097  218.613.617 

Février       —               45.631.265     37.738.472  232.225.336 

Mars          —              48.726.837     .32.188.271  248.663.987 

Avril          —               45.039.326     40.903.927  229.461.962 

Mai           —              45.166.053     40.351.525  218.857.545 

Juin           —               51.435.832     33.540.673  220.557.185 

Juillet        —               49.955.161     53.979.653  223.567.376 

Août          —               49.688.756     50.50T.000  218.263.969 

Septembre  —              45.304.326     39.169.971  230.1». 162 

Octobre      —               51.626.067     47.993.637  242.551.289 


lie  Marché  Financier  de  ]\[ew-irork 


New-York,  le  12  décembre  lyOO. 

La  tendance  générale  est  assez  ferme  et  active  :  les  meilleu- 
res indications  données  sur  le  marché  monétaire  et  sur  la  ten- 
dance des  places  étrangères  ont  déterminé  un  nouveau  cou- 
rant de  demandes. 

Les  valeurs  industrielles  sont  animées  et  les  titres  de  che- 
mins de  fer  ont  une  allure  très  soutenue. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  115  1/2. 

Les  Chemins  de  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison, 
391/2;  Milwaukee,  127  7/8;  Lahe  Shore,  225  ./.;  Erie, 
17  7/8;  Reading,  21  1/2;  Canadian  Pacifie,  87  ./.  ;  Illinoi.s 
Central,  124  7/8;  Louisville,  83  3/4;  New-York  Central, 
141  7/8;  Union  Pacific,  72  1/8. 


MEXIQUE 


La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  30  sep- 
tembre dernier,  la  situation  suivante  : 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


Porte- 
Existences  feuille, 

en        prêts     Capital  Gircu- 

Banques        caisse  sur  gages   social  lation  Dépôts 

(En  milliers  de  piastres) 

Kation''  Mexico.  24.493.3  48.237.0  20.0Ù0.0  28.46G.0 

Londres- Mexico  10.907.7  40.037.8  15.000.0  18.836.6  7.154.4 

Hypothécaire  ..       944.8   7.816.3   5.000.0  6.576.4  275.1 

Centrale               1.888.0   5.247.4   6.000.0  890.5  8.443.6 

Zacatecas                 444.8   1.8i7.8   1  000.0  635.8  64.2 

Yucatèque(Yuc.)   2.745.5   6.318.5   3.000.0  5.106.7  36.7 

Mercantile  (id.).    1.492.9   2.33'i.O   1.500.0  2.033.8  11.0 

Etat  de  Mexico. .      510.5   1.786.7   1.500.0  955.7  14.5 

Nuevo-Léon             770.6   2.850.0   1.200.0  1.957.8  81.6 

Goalmila              1.145.2   3.181.8   1.600.0  1.836.0  51.4 

Durango                 342.9   l.o37.6   1.000.0  562.2  81.7 

San  Luis  Potosi.      793.7   2.742  1    1.100.0  1.412.8  » 

Occidentale              041.8      312.4   1.000.0  5K2.2  120.4 

Sonora                   659.5      553.0      500.0  1.182.0  89.4 

Mercantile(Ver.)    1.607.2   4.128.5   2.000.0  2.752.9  111.4 

Jalisco                    674.4   2.993.4   1.000.0  1.053.1  53.5 

Miniè"(Ghihua.)   1.675.8   5.318.7   4.000.0  2.177.7  95.1 

Refaccion(Camp.)     1.56.0      158.4      800.0  »  2.3 

Mercantile(Mont.)    53>.l   2.23i.4   2.500.0  571.0  14.9 

Orientale  (Puebl.)     498  8   2.403.3   3.000.0  705.;i  73.0 

Guanajuato             157.9       31.1      500.0  »  » 

Voici  les  différences  qu'offre  le  présent  tableau  avec  celui 
du  mois  d'août  1900  : 

de 


180.939  piastres  62  et  sa  circulation  a  diminué  de  844.935  p 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Recettes  publiques.  —  T^es  recettes  encaissées  par 
le  Trésor  Argentin  pendant  le  premier  semestre  de  1900  pré- 
sentent, par  rapport  à  celles  de  la  période  correspondante  de 
1899  une  augmentation  de  1.386.000  pesos-or  et  de  4.141.000 
pesos  papier.  En  voici  le  détail  : 

RECETTES  EN  PESOS-OR 

Premier  semestre 

1899  1900 

Droits  d'importation                     16.096.000  14.226.000 

—  d'exportation                       1.045.000  1.272.000 

—  de  magasinage  et  manut..        642.000  527.000 

Phares  et  balises                              100.000  loO.UOO 

Service  de  santé                                18.000  17.000 

Por<s  et  quais...                             506.000  478.000 

Droits  de  chargements                      106.000  100.000 

Droits  consulaires                             42.000  65.000 

Statistique  et  timbres                       142.000  146.000 

Recettes  éventuelles                           19.000  38.000 

Revenu  des  titres                                 »  861.000 

Totaux                    18.716.000  17.330.000 

RECETTES  EN  PESOS-P.\rlER 

Impôt  sur  les  liqueurs                   7.546.000  6.694.000 

—  sur  le  tabac                         5.784.000  4.758.000 

Sucre                                              72.000  20.000 

Vins  naturels                               1.465.000  1.893.00C 

Allumettes...                                  995.000  982.000 

Bière                                             810.000  557.000 

Compagnies  d'assurances                  145.000  14S.00O 

Cartes                                             55.000  33.000 

Vins  artificiels   17.400 

Travaux  maritimes                        2.555.000  2.494.000 

Impôt  foncier                                  176.000  131.000 

Brevets                                        1.826.000  1.83Ô.000 

Papier  ti  mbré                               3 . 262 . 000  2 . 58 1 . 000 

Traction                                            91.000  77.000 

Postes                                         2. 092. 000  1,710.000 

Télégraphes                                  742.000  618.000 

Yerbales                                          18.000  18.000 

Concessions  de  terrains                    748.000  58.000 

Divers                                           243.000  230.000 

Chemin  de  fer  Central -Nord              975  000  723.000 

—  Andine                       644.000  596.000 

—  Chilecito                    146.000  120.000 

Enregistrement  de  propriétés. . .         20.000  17.000 

Hypothèques  de  propriétés                  17.000  15.000 

Totaux                    30.439.0U0  26.298  000 

Les  plas  grandes  augmentations  proviennent  des  droits 


d  importation  sur  l'alcool,  le  tabac,  les  timbres.  La  situa- 
tion, on  le  voit,  est  des  plus  prospères  et  les  résultats  du 
premier  semestre  sont  excellents. 


ASIE 


CHINE 

Le  Commerce  du  thé.  —  Le  Board  of  Trade  a  publié  un 
tableau  du  commerce  du  thé.  Nous  en  détachons  les  chiffres 
suivants  des  exportations  des  quatre  principaux  pays  de  pro- 
duction : 

Années    IndeBritan.      Çeylan  Chine  Japon 


Lbs. 

1897   153.482.000 

1898   154.122.000 

1893   159.80d.000 


Lbs.  Lbs.  Lbs. 

lî 4. 466. 000  204.267.000  63  906  000 
122.395.000   205.200.000  61.532.000 
129.662.000   217.467.000  — 
On  voit,  par  ces  chiffres,  que  la  Chine  est  encore  le  plus 
fort  exportateur  de  thé,  bien  que  la  quantité  exportée  n«  soit 
pas  aussi  importante  qu'elle  pourrait  être. 

Dafis  la  p'-riode  1881-1886,  la  moyenne  a  été  de  282  mil- 
lions de  livres  ;  dans  la  période  1897-1890,209  millions  seule- 
ment. 

En  même  temps,  les  exportations  de  thé  des  autres  pays 
producteurs  ne  cessent  d'augmenter:  en  16  ans,  celles  de 
l'Inde  et  du  Japon  ont  doublé  ;  celle  de  Geyian.  qui  était  de 
2  millions  en  1884,  est  aujourd'hui  de  130  millions.  Quant  à 
la  valeur  du  thé  :  en  1884,  elle  était,  sur  le  marctié  anglais, 
de  11  3/4  d.  par  livre  en  moyenne  et,  en  1899,  de  9  d.  Le  thé 
indien,  qui  valait  14  à  12  d.  en  I><84,  ne  vaut  plus  que  9  1/4  d.; 
le  thé  de  Goylan  a  vu  son  prix  baisser  de  17  1,4  d.  à8  3/4d. 
ol  celui  de  Chine  de  10  1/2  d.  à  7  1/4  d. 


INDES  ANGLAISES 

Commerce  extérieur  de  l'Inde.  —  Voici  les  chiffres  du 
eommorce  extérieur  de  l'Inde  et  de  la  Birmanie  anglaise  pour 
le  premier  semestre  de  l'année  fiscale  1900-1901  (1"  avril 
au  30  septembre  1900)  : 

Importations 

INIarchandises  Rs  33,72,20.474 

Métaux  précieux   6.80,02,963 

Council  bills   6,38,06,175 


Exportations 

Marchandises  Rs  47,51,58,771 

Métaux  précieux   3.60,67,475 


46,90,20,612 


51,12,26,246 


Balance  en  faveur  de  l'Inde...  Rs  4.21,96,65^4 

En  calculant  la  roupie  à  1  sh.  4  d.,  la  balance  en  faveur  d« 
rindo  est  de  2.813. Iu8  liv.  st. 


JAPON 

La  Situation  monétaire.  —  Dans  une  interview  qu'il  a 
donnée  au  Jiji  Shimbun,  le  comte  Okuma  a  envisagé  avec 
beaucoup  d'optimisme  la  situation  financière.  Son  opinion  est 
basée  sur  les  bonnes  récoltes  et  surtout  sur  celles  du  riz 
qui  laisseront  un  excédent  à  exporter;  Il  attend  aussi  de 
bons  résultats  de  l'exportation  de  la  soie. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  monétaire,  ses  constata- 
tions ont  été  moins  satisfaisantes.  «  Jamais,  a-t-il  dit,  je  n'ai 
constaté  une  pareille  tension;  l'argent  e>t  si  rare  qu'il  paraît 
avoir  disparu  complètement  de  la  circulation.  La  plupart  des 
bénéfices  des  Compagnies  de  chemins  de  fer  privées  et  de 
manufactures  sont  ab-orbés  par  le  paiement  des  intérêts 
d'emprunts;  les  banques  japonaises  prennent  de  10  à  15  0/0; 
l'escompte  du  papier  des  premières  catégories  atteint  11  0/0^ 
Les  banques  étrangères  prennent  à  leurs  clients  du  dehors 
8  0/0  pour  les  prêts  les  mieux  garantis  et  l'intérêt  demandé 
pour  les  traites  tirées  contre  connaissements  de  marchandises 
expédiées  d'Europe  au  Japon  est  de  7  0/0  par  nn.  En  même 
temps,  les  prix  de  toute^les  marchandises  sont  en  hausse  et 
la  main-d'œuvre  se  raréfie.  » 


Services  de  Navigation  entre  le  Japon  et  la  Corée.  — 
En  dehors  du  service  régulier  déjà  existant  entre  Kobé  et 
Masampo,  deux  nouvelles  lignes  seront  établies  sur  l'ordre 
du  Gouvernement  japonais.  Une  de  ces  lignes  ira  de  Kobé  à 
Ghemulpo  via  Moji,  Fusan  et  Mokpo,  l'autre  l'gne  ira  de 
Kobé  à  Chinnampo  via  Moji,  Nagasaki,  Fusqn  et  Ghemulpo. 
Il  y  aura  deux  voyages  par  chaque  période  de  trois  semaines. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITBBS 


1-.0  3 
O  V  a. 


o  3  o 


Cfi  OJ 

S  3  -S 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


21  décembre. 
6  décembre. 
13  décembre. 
20  décembre. 


1.819 

2..'ii6 
2.332 


1.163(1  3.924 

l.MOi  4.095 

1.111  4.093 

l.ilOll  4. 121 


488 
460 
4« 
459 


1  0*9 
78î 
751 
746 


521 
509 
509 


3-4 
H 
3 
3 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


15  décembre. 
30  novembre 
7  décembre. 
15  décembre. 


63H 
682 

6S6 


317 

836 
334 
333 


1.430 
1.45i 
1.425 
1.4.51 


737 
620 
637 
729 


1.237 
1.055 
1  029 
1.098 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  novembre 
23  novembre 
30  n(]vembre 
7  décembre. 


72 
68 
67 
63 


36 
33 
33 
33 


231 
222 
224 
2z5 


118 
106 
106 
lOS 


310 
301 
303 
304 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1899   21  décembre. 

732 

» 

719 

1  015 

881 

» 

6 

1900     6  décembre. 

780 

» 

736 

1.021 

67  i 

» 

4 

1900  13  décembre. 

778 

» 

731 

975 

676 

4 

1900  20  décembre. 

753 

• 

7  il 

949 

718 

1) 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1899   28  octobre... 

152 

15 

200 

» 

« 

1900    4  aoùl  

145 

12 

197 

» 

» 

» 

n 

1900  29  septembre 

148 

15 

202 

» 

» 

1900  27  octobre... 

152 

15 

203 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

28  octobre. . . 

72 

10 

178  1 

»  1 

» 

n 

1900 

4  août. . . . 

70 

10 

161 

n  1 

» 

» 

1900 

29  septembre 

76 

10 

170 

»  1 

» 

n 

1900 

27  octobre. . . 

71 

l  10 

190  l 

*  1 

» 

DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


'S  '3 


PRINCIP.  CHAPITRES 


■"2  2 
< 


X.-0  3 
3  Cl.  u 

o  "  t.. 


»  s 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-HongTie 


1899   15  décembre. 

811 

228 

1 

415 

54 

422 

56 

1900  30  novembre 

966 

248 

1 

494 

54 

471 

63 

1900     7  décembre. 

966 

248 

1 

472 

t^8 

479 

65 

1900   15  décembre. 

965 

249 

1 

463 

93 

471 

6a 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899  31  octobre... 

1900  14  octobre. . . 
1900  22  octobre.. . 
1900  31  octobre... 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


S3 

7 

1899 

30  novembre 

293 

61 

870 

185 

314 

46 

86 

3 

1900 

10  novembre 

29iî 

48 

843 

177 

332 

42 

84 

5 

1900 

20  novembre 

297 

48 

830 

178 

330 

40 

92 

5 

1900 

30  novembre 

298 

49 

827 

181 

325 

41 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

24 

» 

1899 

30  novembre 

63 

13 

244 

64 

62 

31 

26 

1900 

10  novembre 

67 

13 

260 

58 

fl 

30 

28 

32 

» 

1900 

20  novembie 

67 

13 

257 

59 

83 

30 

» 

1900 

30  novembre 

67 

13 

259 

60 

82 

31 

ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


ITALIE 

30  novembre 
10  novembre 
20  novembre 

30  novembre 

NORVÈGE 

31  octobre. . . 
31  août  

30  septembre 

31  octobre . . . 

PORTUGAL 

6  décembre. 
28  novembre 
6  novembre 
5  décembre. 


Banque  de  Sicile 


Banque  de  Norvège 


Banque  de  Portugal 


5% 
4''. 

4/. 


1899 

14  décembre.! 

87 

23 

548 

38 

441 

44 

1900 

29  novembre 

91 

13 

597 

66 

498 

60 

1900 

6  décembre. 

98 

16 

511 

69 

481 

59 

1900 

13  décembre.  1 

92 

16 

578 

64 

479 

58 

2 

2 

3 

64 

23 

67 

4 

5 

21 

62 

24 

67 

4 

3 

21 

62 

24 

67 

5 

5 

22 

62 

24 

67 

1899   30  novembre 

94 

127 

10 

35 

32 

1900  30  sejitembre 

89 

» 

129 

4 

38 

16 

1900  31  octobre. . . 

94 

136 

7 

39 

32 

1900  30  novembre 

96 

» 

131 

6 

35 

33 

1899   16  décembre. 

340 

357 

1.508 

771 

1.048 

114 

1900    ï"  décembre. 

348 

409 

1.374 

753 

1.109 

2?i8 

1900    8  décembre. 

34S 

408 

1.574 

732 

1.112 

251 

1900   15  décembre. 

349 

410 

1.569 

732 

1.121 

252 

1899   31  octobre. . . 

4 

129 

43 

26 

8 

1900   31  août  

2 

n 

151 

58 

32 

6 

1900   3u  septembre 

1 

» 

145 

61 

50 

6 

1900  31  octobre... 

2 

» 

138 

61 

30 

9 

1899   16  décembie. 

95 

l.'iO 

447 

7 

138 

116 

1900   1"  décembre. 

123 

140 

481 

10 

16U 

124 

1900     8  décembre. 

123 

139 

473 

6 

139 

118 

1900   15  décembre. 

123 

141 

472 

8 

158 

121 

45 

» 

1    90  1 

19 

69 

8 

48 

!  89 

11 

66 

8 

41 

» 

93 

10 

65 

8 

41 

9 

1     93  1 

9 

62 

8 

5K 
6 
6 
6 


4 

iVt 
3'/, 


6'/, 

6  y. 

6% 


5 

3'/. 


35 

2 

62 

38 

39 

5 

35 

2 

65 

36 

46 

4 

33 

2 

64 

36 

47 

rt 

35 

2 

66 

37 

46 

6 

27 

50 

386 

11 

17 

28  1 

26 

47 

386 

11 

ï  «* 

20  1 

26 

48 

386 

14 

9» 

ZO  1 

26 

48 

389 

13 

93 

19  ? 

6K 
6'^ 
6K 


770  - 


L'KCONOMISïp:  EUROPÉEX.  —  statistique  générale 


DATES 


o 

"ri 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o  3  o 


CJi;  — 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899   21  novembre 

39 

3 

119 

27 

54 

25 

8 

1900   11  novembre 

41 

3 

131 

3 

51 

22 

8 

1900   18  novembre 

41 

5 

128 

1 

47 

22 

8 

1900  25  novembre 

40 

5 

12T 

i 

47 

22 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899   23  novembre 

2.280 

133 

1 

412 

416 

573 

3Î4 

1900    8  novembre 

1.X45 

163 

1 

493 

339 

597 

501 

1900  16  novembre 

1.8.^9 

165 

1 

484 

328 

591 

.=^20 

1900  23  novembre 

1.840 

161 

1 

506 

325 

593 

.•i27 

6 

5'/, 
5  y, 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1899  30  novembre 

23 

2 

73 

13 

41 

15 

» 

1900   31  octobre. . . 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

)) 

1900  15  novembre 

23 

2 

74 

13 

42 

21 

1900  30  novembre 

22 

3 

73 

15 

43 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899 

31 

irlobre. . . 

7 

9 

38 

i 

8 

10 

6 

1900 

31 

lOÛt  

5 

9 

37 

9 

9 

6 

1900 

30 

'<c|itembre 

7 

9 

39 

2 

9 

9 

6 

1900 

31 

octobre. . . 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1899   31  octobre... 

43 

6 

93 

31 

101 

18 

6 

1900  31  août  

49 

7 

85 

44 

114 

18 

6 

1900  29  septembre 

49 

6 

96 

44 

118 

19 

6 

1900   31  octobre... 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


1899   31  octobre... 

13 

12 

109 

661 

292 

130 

» 

1900  31  août  

13 

12 

107 

730 

304 

141 

» 

1900  29  septembre 

13 

12 

120 

746 

32i 

139 

» 

1900   31  octobre... 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899   16  décembre. 

97 

H 

220 

978 

179 

43 

6 

1900   1"  ili'cemhre. 

100 

10 

229 

1046 

184 

49 

5 

1900    8  décembre. 

100 

10 

227 

1046 

184 

49 

5 

1900   15  décembre. 

100 

10 

229 

1038 

196 

51 

5 

TOTAUX 


1899 

21 

décembre. 

7  945 

2.603i 

14.579 

5.807 

7.425 

1.7261 

» 

1900 

6 

décembre. 

8.230 

2.628 

15.168 

5.713 

7.084 

2.1051 

» 

1900 

13 

décembre. 

8.^66 

2.639 

15.036 

5.672 

7.007 

2.1021 

» 

1900 

20 

décembre. 

8.230 

2.6451 

13.128 

5,768 

7.119 

2.1281 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1895  31  décembre  . 

7.611 

2.633 

15.896 

8.736 

5.328 

3.699 

» 

1896   31  décembre  . 

7.933 

2.378 

14.. 385 

8.838 

6.1192 

3.631 

» 

1897   31  décembre  . 

8.746 

2.546 

13.234 

8.548 

6.661 

3.433 

» 

1898  31  décembre  . 

8.160 

2  636 

14.975 

8.999 

7.620 

3.594 

» 

1899   31  décembre  . 

7  833 

2  585 

14.992 

9.321 

8.352 

4- 037 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s  elèvenJ 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


OHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  liebdomadaircs  des 
("'-hangos  sur  Paris,  de 


14  nov. 

21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

48 

05 

48 

05 

48 

02 

48 

02 

48 

48 

03 

100 

21 

100 

21 

100 

17 

100 

16 

100 

18 

100 

17 

162 

163 

163 

50 

164 

25 

167 

167 

33 

40 

33 

20 

34 

34 

33 

95 

34 

.30 

81 

40 

81 

35 

81 

33 

81 

40 

81 

33 

81 

3U 

100 

16 

100 

18 

100 

15 

100 

15 

100 

13 

100 

13 

101 

23 

101 

15 

101 

40 

101 

80 

101 

40 

101 

40 

Constantinople.  . .  . 

22 

91 

22 

87 

22 

87 

22 

90 

22 

88 

8.3 

81 

41 

81 

40 

81 

40 

81 

40 

81 

33 

sF 

105 

74 

105 

83 

105 

62 

105 

65 

105 

6i 

103 

100 

36 

100 

37 

100 

43 

100 

46 

100 

46 

100 

60 

760 

760 

753 

758 

50 

759 

50 

7.37 

25 

32 

23 

32 

25 

33 

25 

31 

25 

31 

23 

.30 

33 

10 

33 

20 

33 

32 

33 

70 

33 

65 

34 

10 

105 

67 

105 

82 

103 

62 

105 

72 

105 

65 

103 

33 

Saint-Pétersbourg. . 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

37 

.37 

37 

Vienne  (à  vue)  

95 

95 

93 

93 

95 

93 

93 

80 

95 

82 

93 

82 

—     (à  3  Mois  ... 

95 

87 

95 

87 

95 

87 

95 

70 

95 

73 

93 

72 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  du  .kudi  de  Pari.s  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne . , 
Vlenne-Tr.  .. 
Barcelone.  . . 
Madrid  versem 
Lisb.-Porto  . . 
St-Pétersb. . . 


Valeurs  à  vue 


papier  court 


4  % 

3  % 

5  % 

4  % 


Londres   — 

—    fh.  court 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.)... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916»)  . 

—  —  nouv.  titre  :  900' 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 
4  % 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 


4% 


au  pau' 
3437  « 
218  89 


22  nov. 


205  75 
121  50 
103  06 


376  .. 
383  .. 
261  .. 


25  10 
23  115 

0  23p. 

3  62p. 

0  44p. 

316  50 


3437  .. 
107  80 
80  30 
23  80 
20  60 
40  .. 
27  30 


29  nov. 


205  87 
121  56 
103  06 


373  50 
385  .. 
261  .. 


25  085 
25  11 

0  25p. 

5  31p. 

0  50p 

313  30 


3437 
108  90 
80  30 
23  80 
20  60 
40 
27  50 


6  déc. 


205  87 
121  30 
103  23 


373  .. 
383  .. 
261  .. 


25  073 

25  10 
0  21  p 
5  62p 
0  5(lp 
515  aO 


3437 
108  90 

80  50 
25  80 
20  dO 
40 
27  50 


13  déc. 


205  87 
121  62 
103  25 


374 
385 
261 


25  07 
23  095 

0  21p. 

5  62p. 

0  b2p. 

315  50 


3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  60 
40 
27  50 


20  déc. 


203  in 
121  62 
103  23 


373  .. 
383  .. 
261  .. 


23  77 
23  0!).3 

0  21p. 

3  .'Mlp. 

0  7.3p. 

317  .. 


!i37  .. 

107  80 

80  .30 

23  80 

20  611 

40  .. 

27  :jO 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr. -Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or).. . 
Espagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (niilreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . .  . . 
Pays 
Extr  a-Eu  ropéens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chdi  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent)... 
Chine(Slùngbii)(taëlarg.) 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  . 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 


5  18 
5  43 
5  .. 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


22  nov  29  nov.  6  déc.  13  déc.  20  dér. 


1  227 
25  093 

1  Oi 
0  99 
0  73 
0  61 

2  07 
0  94 

3  «8 
0  98 
2  63 
0  99 


5  16 
2  65 
2  14 
1  80 
1  10 

1  67 

2  66 

3  78 


1  227 
25  075 

1  04 
0  99 
0  74 
0  61 

2  07 
0  94 

3  88 
0  98 
2  63 
0  99 


5  16 
2  65 
2  14 
1  80 
1  05 

1  67 

2  66 

3  83 


1  227 
25  065 

1  04 
0  99 
0  75 
0  60 

2  07 
0  94 

3  88 
0  98 
2  63 
U  99 


5  15 
2  tô 
2  17 
i  80 
1  05 

1  67 

2  66 

3  83 


1  228 
25  065 

1  04 
0  99 
0  74 
0  59 

2  07 
0  94 

3  88 
0  98 
2  63 
0  99 


5  15 
2  65 
2  16 
1  80 
1  04 

1  68 

2  66 

3  83 


1  228 
2.3  06.3 

1  01 
0  99 
0  74 
0  .3» 

2  07 
0  94 

3  88 
0  98 
2  63 
(I  99 


.3  17 
2  6.3 
2  16 
1  81 
1  03 

1  69 

2  66 

3  81 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  jeudi  20  décembre  1900 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  .30 

En  Angleterre   100  89 

En  Autriche-Hongrie .. .  100  .39 

En  Belgique   100  21 

En  Espagne   134  04 

En  Grèce   167  .. 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   103  82 

En  Portugal   144  . . 

En  Roumanie   101  40 

En  Russie   101  13 

En  Suisse   100  73 

Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   204  90 

En  Répuhl.  Argentine..  231  40 

Km  Chili   lOi  41 

Au  Brésil   273  72 

Aux  Indes   98  81 

Au  Japon   96  99 

En  Chine   196  06 


.39  88 
»  82 
)4  30 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A //mands   99  .30 

—  Anglais   9!»  U 

—  Austro-Hongrois.  99  41 

—  Belges   99  79 

—  Espagnols   71  60 

—  Grecs  

—  Hollandais  

—  Italiens  

—  Portugais   69  43 

—  Roumanie    98  60 

—  Russes   98  83 

—  Sutsses   99  2,3 

Pièces  des  Etats-Unis. ...  9i)  81 

—  du  Mexique   48  80 

Billets  de  la  Réu.  Argent.  43  20 

—  du  ChiH   95  76 

—  du  Brésil   36  26 

Pièces  des  Indes   101  19 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   31  .. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  20  décembre  1900. 

Les  variations  sont  encore  insignifiantes,  cette  semaine, 
dans  la  cote  des  changes  :  le  papier  hollandais  reste  à  205  87  ; 
le  papier  allemand,  à  121  ()2  :  la  devise  autrichienne,  à  103  25. 

Le  pallier  espagnol  accentue  sa  baisse  à  373.  Los  remises  à 
l'étranger  pour  le  paiement  du  coupon  de.  V Extérieure  es- 
tampillée ne  doivent  pas  être  étrangèi'cs  à  ce  inouvemcut.Le 


r/iaioNOMisri'i  i-iiiiioi'ioioN.  — 


statistique  générale 


ni 


<l.  sans  c.liaUKt'iiii'ul, 


((H(! 


j'î  l'I  le  |iii|)irr  liiim' 
(Icniirrc;   ou  s'i'X- 


iiiilrcis  poi'lujiuis 
rouble. 

La  (l(<vis('  anglaise  S(>  rcirouvo  à  'i")  0!) 
h  A")  07.  O  soiU  les  cours  ilo  la  scuiaini! 
lilùiuo  inni  collo  faiblesse  porsislaute,  surloul  iivec  la  pers- 
pective d'une  hausse  ])lus  ou  nu)ius  ])rocliaiU(^  du  taux  dt 
j'escompte  à  Londres. 

La  devise  belj^e  est  au  nièim'  iioint  (|iie  la  semaine  der- 
nière, l^e  papier  italien  s'est  un  jieu  anudioré  .sous  r.nlliu'uci 
tlo  la  bonne  tenm>  de  la  renie  à  Paris.  Le  pai)ier  snissi 
perd  :}/'!  0/0,  au  lion  île  5/8. 

Le  New-York  est  en  reprise  à  .')17,  gagnant  pour  i;[  se- 
iuaiu(>  un  point  et  demi. 

CHANGES  DE  LONDRES:  (,'onrs  moyens  du  mercredi, 
do  Londres  sur  : 


■Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  

Stiangliai  

Yoliohama  

Singrpourt,  


21  nov. 


•2/1  1/8 
2/11  ■/. 

2/0  5/8 
2/1  1/2 


28  nov. 


2/1  1/16 

2/11  m 

2/0  5/8 
2/1  1/2 


déc. 


2/1  1/8 
2/H  1/2 
2/0  5/8 
2/1  1/2 


12  déc. 


2/1  3/16 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  5/8 


19  liée. 


2/1  ./. 
L>/11  .-i/lG 
2/0  ri/8 

■>n  y/ 16 


■Valeurs  à  vue 

Bombay   1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  15/16  1/4   ./.  1/i  3/32 

Calcutta   1/3  15/16  1/3  15/16  1/3  31/32  1/4    ./.  l/'t  3/32 

Rio-Janeiro  ....     10  17/32    ID    ./■  10   1/16  9  13/16     9  13/16 

Vàlparaiso             17  5/32    17   5/32  17   3/16  17  3/16  17  9/32 

Buenos  -  Avrcs 

prime  de  Ver..'     133  20       133  20  130  20  131  40  13140 

Or  en  barres...  77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2  77/11  1/2 

Argent  eu  barres    29  9/16    29  11/16  29  13/16  29  7/8  29  5/8 

L'arocut-métal  ayant  bai.ssé,  les  dovise.sdo  TExtrêmc-Orient 
sont  plus  faibles:  le  Shanghaï  a  fléchi  de  3/16  et  le  Singa- 
pour do  1/lG.  Le  Yokohama  reste  stéréotypé  à  2/0  û/S. 

La  roupie  est  encore  en  avance;  nous  la  retrouvons  à  1/4 
3/;32.  La  Banque  d'Angleterre  a  reçu  mercredi  des  offres  jjour 
■40.00.000  Rs  en  traites  du  Gouvernement  et  transferts  ti'di''gra- 
pliiques  sur  l'Inde.  Les  demandes  de  traites  se  sont  ('l(>vées  à 
7.18.10.000  Es;  en  transferts  4.00.000  Rs.  Les  offres  en  traites 
àl  sh  4  1/16  d,  recevront  00  0/0;  les  olî'res  en  transferts  à 
1  g  4  1/8  d,  recevront  également  60  0/0.  Le  montant  offert  ])our 
la  semaine  prochaine  est  de  50.00.000  Rs.  Le  montant  des  traites 
e  t  transferts  vendus  d  u  1"  avril  au  8  décembre  es  t  de  991.57.588RS, 
ayant  produit  6. .595. 272  livres  sterling. 

Le  change  sur  Rio  a  encore  faibli;  la  perte,  cette  semaine, 
est  do  1/8  d,;  le  vote  de  la  loi  sur  les  Banques  ]U'ivées  par  la 
Chambre  bi-ésilienne  n'est  pas  accueilli  avec  entliousiasme.  On 
prétend  que  le  Gouvernement  présentera  le  projet  au  Sénat 
pendant  la  session  courante. 

Le  Vali:)araiso  continue  à  se  rapprocher  graduellement  du 
pair;  nous  le  trouvons  à  17  9/32,  en  gain  do  3/32. 

L'or  est  au  pair  à  Paris;  à  Londres,  les  ban'os  sont  tou- 
jours à  77/11  1/3  l'once  standard,  les  monnaies  américames 
i'i  76/6  1/2  et  les  auti-es  nmnnaies  au  titre  0.900  à  76/6. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  du  7  au  13  dé- 
cembre, ont  été  les  suivants  : 


Importations 


Australie. 


30.000 


Exportations 
Néant 


La  demande  de  métal  jaixne  est  toujours  forte  pour  le  con- 
tinent. La  hausse  de  la  roui)ie  au-dessus  do  16  ileniors  occa- 
sionne aussi  des  demandes  ])our  l'Inde. 

L'argent  on  barres  est  plus  faible  à  29  5/8  en  baisse  de 
1/4  d.  Le  Gonvernoment  indien  continue  toujours  ses  achats, 
mais  on  ne  prévoit  ))as  de  demandes  d'aidres  pays. 

Les  expéditions  do  métal  blanc  do  Londres  en  Orient  ont 
été,  du  7  au  13  décembre,  de  156.000  liv.  st.,  soit  10.112.841 
liv.  .st.  depuis  le  l'"'  janvier,  contre  6.970.770  liv.  st.  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  en,  cotte  senuun(!,  do  changement  dans  les  taux 
d'escompte  officiels.  On  a  cependant  beaucoup  parlé  d'une 
augmentation  du  taux  à  la  Banque  d'Angleterre  et  en  ])ré- 
vision  do  cette  mesure,  cet  étalDlissomont  a  conclu  de  nom- 
breuses affaires  en  traites  à  courte  échéance,  mais  le  fait  no 
s'est  pas  réalisé. 

Escompte  hors  Banque 
Places        22  nov.     29  nov.     6  déc.    13  déc.  20  déc. 


Paris  

Londres . . . 

Berlin  

New  -  York 
(timomoney) 


2  7/8 

3  7/16 

4  1/8 

3  3/4 


3  ./. 

4  1/16 
4  1/8 


3  ./. 

3  15/16 

4  1/4 


3  :3/4      3  3/4 


3 

4  ./ 
4  5/8 

4  1/2 


3  ./. 

4  1/8 
4  3/'i 


4  1/4 
Londres  et 


L'escompte  hors  banque  a  liaussé  do  1/8 
Berlin;  à  New- York,  il  a  baissé  de  1/4. 

11  est  passé,  celle  semaine,  par  lo  «  Bankers  Clloaring 
liousc     208  millions  sterling  do  lettres  do  change  et  mandats. 


Pendant  la  seinain  n'ri'spondanl( 

(■liiil  passé  ;10()  millions  sl.ei'ling;  il 
d(,'  8  juillions. 


1  MUUi'i'  deiMIUi'e,  il 

don(:  iiugiiK'hhiliou 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L"(>ncaisse-or  d<^  la  Banque  de  France  a  augmenté  cette 
senuiine  de  5.(i!)l.(K)0  fr.  Ou  a  aciielé  pour  5.076.000  fr.  de 
malières,  et  il  est  un'ivé  l..')00.()00  fr.  di;  la  Plid.:i,  lOO.OilO  fr. 
do  Oui^tantinoide,  l'i3.000  fr.  de  Suisse,  50.000  fr.  de  lirdgi- 
qne  et  40.000  fr.  du  Maroc.  J^a  cii'cnlation  a  ])rélové  45!). 000 
francs  à  Paris  el  819.000  fr.  dans  les  succursales. 

L'argent  a  diminué  dc^  i;î5.(K)0  fr.  ;  la  circulation  a  rendu 
l.:383.000  fr.  à  Pai'is  et  12:1.000  fi'.  pour  les  succur.sales  :  il 
est  venu  lOO.OOl)  di3  Suisse  oA.  on  u  réox])i''dié  dans  ce  pays 
1.7'il.OOO  francs. 

La  circulalion  des  billids  a  augmenté  de  3'i  millions  et  li's 
com])tes  courants  do  12  millions;  le  portefeuille  escompte  a 
-faibli  de  5  millions. 

L'encaisse  do  la  Banque  d'AUemaf/ne  a  augmenté  dr 
12  millions  de  fi'ancs,  mais  la  circulation  a  augmenté,  elle- 
même,  do  26  millions;  les  com])tos  courants  sont  en  fort(!  aug- 
mentation lie  92  millions  et  le  porl<H'<'uillo  escompte  do  69 mil- 
lions. La  circulation  (axé-e  s'i'dév<3  à  12  millions. 

Voici  le  mouvement  do  l'or  ;'i  la  Banque  d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

:Montevideo  £    1.50.000    (Continent  £  22.000 

Amériqmt  du  Sud...    1.50.000    Orient   30.000 

Inde   50.01)0 

Divers   153.000 

Excéd.  des  entrées..  45.lMKt 

Total  des  entrées  .  .£,   ;300.000         Total  égal  £    300. OU) 

L'excédent  des  entrées  s'élève  à  1.125.(X)0  francs,  mais  la  cir- 
culation ayant  ]u'élové  26.125.<)00  francs,  l'encaisse-or  se 
])résonto  on  diminution  de  25  millions.  La  circulation  a  ang- 
nn-nté  do  10  millions  et  lo  poi-tefouillo  do  42  millions;  les 
comptes  courants  ont  baissé  dé  26  millions. 

L'oncaisso  de  la  Banque  d.' Autriche-Hongrie  n'a  que  ]ieu 
varié.  Dans  les  autres  comjjtes,  on  relève  une  diminution  de 
7  millions  dans  la  circulation  et  de  8  millions  dans  h;  ]K)rlr- 
feuille.  Les  comptes  courants  iiarticuliers  sont  on  augmenta- 
tions de  5  millions. 

La  Banque  de  Belgique  a  perdu  4  millions  d'or  et  la  cir- 
culation liduciaire  s'est  ontléu  d(!  7  millions. 

A  la  Banque  d'Espagne,  nous  ridovons  une  augmentation 
de  1  million  d'or  et  do  2  millions  d'ai'gent  ;  les  billets  ont  di- 
minué do  5  millions  et  lo  portofouillo  a  augmenté  do  9  mil- 
lions. 

L'oncaisso-or  de  la  Banque  de  Russie  a  diminué  cette  se- 
maine do  IS)  millions  et  l'argiMit  a  ijiiissé  de  4  millions.  La 
circulation  liduciaire  a  augnu^nti''  de  22  millions. 

Les  Banques  d'Emission  Suisses  font  rarement  parlei- 
d'elles,  nous  relevons  cepi'udant  dans  le  dernier  bilan  une 
augnientation  de  12  millions  dans  les  comptes  courants  et  une 
de  paroill(3  .somme  dans  le  portefi'uillo. 

Les  autres  Banques  no  donnent  lieu  à  auciano  observation. 


LA   SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  métaux  précieux  à  Neio-Yorh 
(Ku  dollars) 

EX  P  O  HT  ATI  O  X  S  IM  P  O  HT  AT  f  ()  X  S 


Du  -ir)  nov. 

l)('linis 

Du  25  nov. 

Depuis 

OR 

au  1"  ili'C. 

lo  1"  janv. 

au  I"^''  déc. 

le  I''''  janv. 

Grande-Brelagni^ 

» 

19.029.720 

)> 

3.461.64'i 

» 

17.604.481 

n 

1.870.6.-)O 

4.. 502. 98!) 

3. 785.. 508 

Autres  juiys. . . . 

2'.'o00 

6. 286.. 534 

45.(Î93 

1.409.5'i5 

Total  1900... 

2.000 

47.483.724 

45.693 

10..-.27.:i'i7 

—  18911 

44.2i8  26.034.616 

41.. 592 

l'i.OlL.'iOS 

—  1898... 

29.000 

9.511.:]84 

155.624 

i)L;.0-29.:jli 

ARGIiNT 

Grande-Bi-etngne 

945.190 

'i7. 209. 205 

)> 

(M.  988 

6i)5.522 

}> 

2.595 

.\llemagn(^  

)> 

5.431 

2.(>28 

Autres  jiays  

923 

421.229 

71 '.730 

1.282.111 

Total  1900... 

946.113 

48.:!;il.;J87 

71.730 

l.:i.52.:J22 

—  1890 

1.16ï.9;31 

'12.627.1.55 

49.254 

3.64:3.022 

—     1898. . . 

1.096.097 

43.572.507 

40.404 

2.539.441 

I/KCOXOMISTE  EUROPÉEN.  —  Chronique  monétaire 


[hinqueK  associées  de  Xeir-York 
;l'!n  ]iiillioa&;  cl  cciitaiiii'si  de  millo  dollars) 


Encaissf 

(jirculn- 
lioii 

D('']iôts 

Portofouill" 

189!)  IG  (It'c.  . 

l'il.'2 

IG.l 

739.5 

076. 't 

1!)00  l«-(l(''c.. 

1(16.9 

80.7 

8G4.4 

804.5 

V.m   8  dvc.  . 

1G2.8 

81.  () 

801.0 

800.4 

1900  15  déc.  . 

157.7 

30.7 

84'2.7 

792.8 

Los  rnouvoiiir'n's  d'or  à  New-York  sont  toujours  calnifs. 
hrs  lirrnqi/cs  asanciées  de  Neic-York  ont  encore  perdu  5  mil- 
lions 100.000  dollars  d'or;  les  couijiles  courants  ont  l'ailili  de 
18.800.000  liollars  et  le  portefeuille  de  18.600.000  dollars. 


Banque  du  Japon 
(lOn  aillions  cl  centaines  de  niilL 


1899  4  novejii. 

1900  20  octobiv 
1900  27  octobri' 
1900   2  novep.i. 

Les  comiilcs  d 
de  variations. 


Kncaiss( 


103.1 
70.8 
«9.9 
(i9.5 


(Circula- 
lion 


214.9 
188.4 
194.7 
198.5 


Dé  pot  s 
]iriv('s 


4.  G 
(i.2 
4.4 
4.0 


■  yen! 

Por- 
tel'euilh 


68.8 
70.7 
73.2 
70.  G 


Avances 


«G.  G 
.50. 5 
.57.0 
55.  G 


la  Banque  du  Japon  ne  niootrenl  que  peu 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Les  opérations  monétaires  des  Etats-Unis 

Le  texte  ilu  fappori  du  secrétaire  du  Tn''Sor  américain  jiour 
l'exercice  1899-1900  vient  d(!  nous  ]iai-veiui'.  \'oici  les  reusei- 
^neuients  (lu'il  nous  donne  sur  les  opi'Tations  nioni'daires  des 
Elats-Unis  peiulaut  col  exercice. 

La  frapin-  cNécutée  en  1899-liX)0  a  l'-li'  la  suivante  : 

Or   107.937.110  » 

Dollars  d'argent   18.244.984  " 

Monnaies  divisionnaires  d'à rjicul . .  12.876.849  15 

—       d'appoint   2.243.017  21 

Toi  al   141.301.960  36 

On  a  frappé  50.000  dollars  Lafayelle  ((ui  ne  sont  jias  coni- 
jH'is  dans  le  l.olal  ci-dessus. 

Les  dollars  d"ar;^ent  frai)pés  l'ont  l'ti''  avec  des  lingots  aclie- 
1(''S  conforuii'ineu'i.  à  l'act  du  14  juillet  1890.  La  frai)])e  totale 
des  <lnllars  d'ai';eut  avi>c  les  lingots  acliel(''S  conforni(''Uient  à 
<■(  I  aci  a  ét/',  du  13  août  1890  an  1"  juillid  1900.  de  115  uiii- 
lious  250.950  dollars:  celte  frappe  a  'coùlé  99.043.785  dol.  94 
d'argent;  elle  a  donn(''  un  seigneuriage  de  31.287.679  dol.  06. 

Le  coiniile  des  lingots  d'argeul  ilans  les  Monnaies  des 
Klats-Uuis  |>our  la  fra]ip(>  des  dollars  d'argeni,  des  monnaies 
divisionnairi!»  (>t  ]>our  le  j)aiemenl  des  dé'péds  de  lingots  d'ar- 
gent en  barres  de  tin,  était  le  suivant  au      juillet  1900  : 

Onc<'S  Standard  Ooùt 
î  Dollars 

Aclieti''  coiil'{)niii'>mi  ut  à  l'acl 

du  1"  juillet  1900   83.268.054  02      67.806.388  21 

Pour  la  frappe  des  monnaies 

divisionnaires  d'argent....        315.471  42  340.925  77 

Pour  le  iiaii'iimnt  des  dépôts 

en  barres  de  fin   127.165  52  77.248  33 

Toi  aux   83.740.690  96      68.224.562  31 

Du  1"  juillet  1878  au  30  juin  1900.  le  seigneuriage  net  de 
la  frappe  de  l'argent  a  été  de  102.275.480  dol.  12. 


Nouvelles  mesures  monétaires  au  Mexique 

Nous  avons  ))ul>lié,  la  somaino  dernière,  d'après  les 
journaux  du  ^(exique,  le  texte  d'un  décret  autorisant 
les  Monnaies  dé  ce  [lays  à  a(huettr(\  ])Our  la  frappe, 
des  l)arrcs  (Fargtint  au  titre  de  8.')0  millièmes  au  lieu  de 
9U0  lixé  coniuH!  iiiinimuni  ))ar  la  loi  du  27  mars  1897. 

En  examinant,  le  texte  de  ceth?  loi,  nous  avons  re- 
connu que  cette  mesure  n'avait  pas  la  i)ortée  qu'on  lui 
attri])uait;  qu'il  ne  pou^^ail  s'a<j;ir  d'une  diminution  du 
titre  des  piastres  frappées, mais  seulement  du  titre  des 
barres  destinées  à  la  frajjpe. 

Au  suriilus,  M.  Limanlour,  ministre  dos  Iinances  du 


Mexique,  consulté  par  la  succursale  do  la  Banque  du 
Mexique  à  Paris,  a  répondu,  lundi  dernier,  par  un 
cà])iogrammc  qui  rétablit  les  faits  ;  en  voici  le  texte  : 

Le  r('Cent  décret  ne  change  absolument  rien  au  titre  et  au 
poids  des  piastres:  il  permet  seuleiiieni  l'adinissiou  des  barres 
d'argent  au  titre  minimum  de  8.50  millièmes  aux  liùtcls  des 
Monnaies. 

flotte  mesure  a  donc  seulement  pour  Imt  d'augmenter 
les  facilités  otïcrtes  aux  })roducteurs  d'argent  en  lin- 
pots  et,  par  suite,  de  donner  une  imi)uisiou  nouvelle  à 
la  frai)pc  des  piastres  mexicaines. 


Les  Opérations  de  Change  au  Brésil 

D'après  nino  dé])èclio  envoyée  au  Times,  le  i)rojet  l'olatif 
aux  opi'rations  de  change  ])our  les  banc[iu's  idrangèros  a  été 
voti'  le  13  courant  avec  de  légers  ameudonicntsparla  Chambre 
des  déput(''S. 

La  Situation  monétaire  de  l'Inde 

IjOs  journaux  américains  ])ul)lient  l'intércssanto 
leltre  suivante  adrcs.sée  par  M.  Morcton  Frowen  au 
général  Warner,  président  de  la  Ligue  Bimélallique 
Amériniine  :  * 

Londres,  1"  novembre  1900. 

Il  y  a  plus  d'au  au  que  j'ai  e\i  l'occasion  devons  exprimer 
mes  raisons  de  croire  ([ne  \o  ]irojet  de  rét'ornie  monétaire  du 
Gouvernement  indien  aDoiitirail  bieutéit  à  im  échec.  En  deux 
mots,  la  jiroposition  de  sir  James  'W'estland.  ministre  des 
finances,  consistait  à  donner  à  l'Inde  un  étalon  d'or  et  une 
monnaie  d'or  :  1"  en  accumulant  une  réserve  d'or  :  2°  en 
fondaiil  les  roupies  d'argi'ut  rccueillirs  dans  la  jierception 
des  revenus  et  eu  les  vendant  comme  lingots  d'argeni  contre 
de  l'or. 

Pendant  les  douze  derniers  mois,  le  Gouvernement  indien 
a  accumuN'  une  réserve  d'or  (pii,  à  un  certain  monu'iit.  a 
atteint  près  de  80  millions  sterling,  mais  il  a  reconnu 
rimpossibilit('  de  forcer  cet  or  dans  la  circulation  du  jiays. 
Le  souverain  n'est  i)as  familier  avec  l'Inde;  dans  un  i)aysoù 
les  salaires  sont  de  six  cents  ])ar  jour,  il  est  im])ossible  de 
changer  un  souverain  :  de  jdus.  la  cii-odation  i-ouj>ie,  elle- 
même  rai-èli('e  jiar  la  fermeture  des  ^Monnaies  eu  18193,  a 
]U'ovo((ni'  une  famine  île  roui)ies  d'argeni  qui  rend  encore 
]}lus  diflicile  l'échangi'  de  ces  jiii'^ci^s  contre  des  souverains. Le 
ressei-remeut  moné^laire  dans  les  districts  atteints  ])ar  la 
famine  a  considérablement  angnu'nté  les  maux  causés  parce 
fli'au  et  il  a  été  dé'cidé  au  i)rinlemiis  que.  tout  eu  gardant  les 
^Monnaies  closes  à  la  fraj)]»'  libre,  le  Goiivernenu'nt  indien 
achèti'rait  de  l'argent  et  frapi)erait  dos  ronjjies  i)oiu'  son 
jinipre  usage. 

Gette  sil\uition,  à  cause  do  la  guerre  sud-africaine  et 
d'autres  circonstances,  n'a  jias  attiré  beaucoup  l'attention  de 
ce  cot(''  de  rAtlanti(|ue:  ce  n'(\st  ([ue  to\U  dernièrement  ([u'une 
d('|)ècli(^  envoyi'i'  de  Sinda  au  Times  nons  a  ajipris  l'abandon 
virtuel  de  ce  ])lan  d'une  circulation  or. 

De])uis  le  mois  (le  f(''vrier  dei-jiiei',  le  Gouvernement  indien 
n'a  lias  frappé  nH)ins  de  8.5(«H).OO0  de  roupies,  soif  ;^t.(y)0.(MK) 
d  ouces  et,  la  senuùne  dernière,  il  a  envoyi>  un  niilli(m  de  jilns 
pris  sur  sa  ré.serve  en  souverains  pour  payer  ses  derniers 
achats  de  lingots  d'argent  sur  le  nuwchè  anglais.  Les 
Monnaies  de  (Calcutta  et  Bombay  traitent  actuellement  un 
million  de  rou))ies  ]iar  jour.  Dans  ces  conditions,  la  cause  do 
la  hauss(!  du  jirix  de  l'argent  pendant  les  quatre  derniers 
mois  est  désormais  connue  et  la  situation  est  fort  intéres- 
sante. 

Le  Gouvernement  indien  achète  poui- 10  ])enco  l'argent  qui 
sert  à  fabriquer  une  ronjiie;  le  Goûvernenu'nt  la  vend  en- 
suite cha(nio  mercredi  à  la  Banque  d'Angleterre  pour 
16  jjenco.  Vous  connaissez,  sans  doute,  h^  niécanismo  de  cet 
échange.  Le  (îouverneur  de  l'Inde  vend  chaque  semaine  des 
traites  du  (^lonseil  aux  marchaïuls  anglais  qui  ach(''lent  des 
marchandises  dans  l'Inde  et  ces  traites  sont  d(^s  demandes  sur 
le  Tri'sor  indien  ]iour  des  roupies  (l'argent.  De  so'rto  que  sur 
les  millions  de  roui)ies  frajjpi'S  chaque  jour,  le  Gouverne- 
ment fait  actuellement  un  bén(''fico  de  60  0/0. 

ÎSlalgré  ces  énormes  fra]ii)es,  tous  les  sym])l(jnu>s  nous 
montrent  ((ue  l'Inde  a  encore  soif  de  monnaie.  Pendant  les  six 
dernières  semaines,  l'argent  de  la  n'^serve  du  Tré'sor  a  baissé 
de  plus  de  15.0O0.0(X)  de  rou]iies,  soit  200/0:  de  telle  .sorte  que 
les  réserves  es]i(''COS  du  Gouvernement  de  l'Inde  sont  infé- 
rieures do  4  croros  de  roujiies  à  ce  qu'elles  étaient  il  y  a  un  an. 

Il  send)h»  donc  (lue  nous  avrius  jiarcouru  la  i)romière  et  la 
plus  longue  étape  dans  la  ^oie  de  la  l'eprise  de  la  frapjie 
libre  dans  l'Inde.  La  ]U'<ichnine  vVa\h'  sera  une  l)aisse  du 
change  :  en  ell'et,  la  circulaliou-roujiie  ayant  été  augmentée, 
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nos  imjioi-tatcurs  no  sci'oul  plus  ol)lit><''s  il''  i^aycr  IG  d.  pour 
li's  Inulcs  tlu  ('(insoil;  ils  puyoroul  l-'i  d.,  iicul-i'tco  12  il.,  dr 
soi'lc  quo  \o  cliauj,'!'  baissera  et  prnliaJjlciiicnl  rarjiciil.  haus- 
sera jusiiu:'»  aJ)s()rlK'r  tout  béiiélici'  sur  la  frappe.  Avanl  (pie 
eu  soyious  venus  là,  U's  Monnaies  indiennes  seront  ouverles. 

Je  ])euse  ipi'aux  lOlats-Tuis,  les  jjuldistes  el  les  silveristes 
se  ré.iouisseut  de  voir  jirès  d'èlre  aiiaudouuc'  le  ])i-ojel.  d'ajou- 
ter l'Inde  à  la  liste  des  i)ays  l't  (■talon  d'or.  Si  ce  projet  s'(''tait 
l'éalisi',  la  si>lendi(le  ri'colle  d'or  nouveau  aurait  vU-  engloulie 
par  l'A-sie,  où  elle  serait  devenue  le  mi'tal  tliésaurisi';  do  ce 
jiays. 

Nous  souimos  sauv(>s  de  ce  di''Sastre  (|ue  nos houinios d'Etat 
oui  envisa^ji''  sans  crainte  :  la  race  jaune  s'est  iirouonci'e  jjour 
le  nu'lal  blanc.  J'es])(>re  (ju'il  cstencore  possible  il  assurer  ])ar 
les  nations  occidentales  une  li^Kislation  ((ui  proU'^gera  (''gaiement 
le  inonde  industriel  do  la  contraction  inon(jtairo  et  le  monde 
couunercial  des  Ihictuations  du  change. 

MOHKTON  FrOWEN. 


Difficultés  monétaires  en  Extrême-Orient 

Lo  correspondant  de  Washington  du  Bulletin  Commercial 
de  Nmv-York  apprend  cpi'un  ju'ojot  a  éti''  jm^'iiaiM''  jiar  M.  Gage, 
secrétaire  du  Trésor  américain,  ]iour  établir  l'étalon  d'or  aux 
Phili])])ines,  au  moyen  d'une  déclaration  h'^gislativo  porUiut 
que  deux  jiiastres  mexicaines  vaudront  à  l'avenir  un  dollar 
américain  au  ])air  de  l'or. 

M.  Gage  ne  ju'opose  )ias,  assur(>-t-ou,  do  substituer  lar- 
gement l'or  à  l'argent  dans  la  circulation  actuelle  de  la  co- 
lonie. Celte  décision,  l'ait  observer  le  MancJtester  Guardian, 
n'est  pas  surprenante,  car  la  tentative  faite  pofti'  mettre  l'or 
en  circulation  dans  l'Orient  n'a  pas  donné  les  résultats 
attendus  jiar  ses  initiateurs,  et  li;  Gouvernement  indien  s'est 
vu  obligé  d'acheter,  pour  les  fra]i])er,  des  lingots  d'argent  avec 
son  or,  afin  de  l'aire  l'ace  aux  demandes  croissantes  de  rou- 
pies d'argent. 

En  ce  qui  concerne  les  Philippines,  on  nous  assure,  ajoute 
le  Manchester  (Utardian,  que  lint<nitiou  esl  d'établir  uii  rap- 
port lixe  entre  les  deux  métaux  sous  leur  l'orme  monétaire 
et  aussi  longtemps  qu'ils  conservent  cette  forme. 

Dans  le  cas  do  l'Iude,  la  frajipe  libre  de  l'argent  a  été  sus- 
pendue pour  cet  objet,  et  les  roupies  d'argent  sont  en  pra- 
tique remboursées  en  or  quand  on  les  ]iri'sente  dans  ce  but 
(ce  qui  est  rare).  Dans  le  cas  des  Phili])piues,  une  itareille 
mesure  entraînerait,  non]>as  la  sui)pression  de  la  frapiie  libre 
(le  l'argent  comme  dans  l'Inde,  car  il  ne  semble  pas  que  colle 
frapiie  ail  existé  dans  les  anciennes  possessions  (>s]iagnoles, 
mais  la  suspension  de  la  libre  imporlaliou  des  piastres  mexi- 
caines. 

Il  est  presque  imilile  do  dire  que  comme  les  circonstances  pa- 
raissent indi(iu(>r  que  les  Pbilippines  souil'rent  du  manque  de 
uxoycns  ordinaires  de  circulation,  la  mesure  projiosée  estracliat 
do  lingots  d'argent  ])arlo  Trésor  américain  et  sa  frap])e  en  un 
nombre  de  jnastres  mexicaines  suffisant  pour  faire  face  aux 
demandes.  11  n'est  pas  indiqué  clairemenl  si  les  piastres  (loi- 
veut  être  frai)iiées  au  ]Mexi(pie  ou  aux  Philippines,  mais  il 
est  diflicilemenl  admissible  qu'une  imitation  locale  des  pièces 
moxicain(w  puisse  être  autorisée  officiellement  aux  Philii)- 
pines  par  un  gouvernement  honnête. 

Sans  doute,  si  le  ju'ix  en  or  de  l'argent  vient  à  baisser,  la 
libre  admission  des  jiiastres  mexicaines  ])eut  avoir  pour  con- 
séquence un  drainage  d'or  pris  en  échange  de  ces  pièces  à  un 
rai)iK)rl  fixe,  mais  comme  les  dit'ticulh'S  actuelles  ])rovien- 
nenl  pluU'jt  d'une  aii]irécialion  des  i)iaslros  mexicaines  au- 
dessus  du  taux  de  change  que  d'une  baisse  de  leur  valeur  en 
lingots,  il  semble  qu(i  le  jirojet  eu  question  no  puisse  être 
un  remède  contre  la  rareté  moncHiiire  actuelle. 
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Europe.  —  Franco.  Malgré  une  licjuidal  ion  do  (Quin- 
zaine favoraljle  au  i)oint  do  vue  de  la  facilité  avec 
laquelle  les  reports  se  sont  effectués,  la  tendance  géné- 
rale du  marclié  a  été  hésitante  et  on  a  peu  traité.  Il  est 
vrai  cjue  les  Bourses  étrangères  —  celle  de  Berlin  en 
particulier  —  se  sont  montrées  lourdes  et  (jiie  l'ap- 
\n-oc\\e  des  jours  de  tète  n'était  pas  faite  pour  donner 
de  1  activité  au  Marche. 

On  semblait  craindre,  pour  liier,  une  élévation  de 
1  escompte  à  Londres;  mais  la  Banque  tl'Anqlelarn; 
n  a  rien  cliangé  à  ses  conditions,  ce  qui  nous  a  fait 
cl(jlurer  d'une  manière  plus  satisfaisante. 

Conformément  à  une  dé'-ision  qui  vient  d'être  prise, 
la  Bourse  de  Paris  fermera  ses  portes  le  2'i  décemlireï 


de  sorte  ((uc  les  al}'air(>s  seront  susperidiiCH  du  22  dé- 
cembre au  soir  au  2(5  au  malin,  'roiilclois,  les  caisses 
(les  agents  de  cliunge  resleroiil  ouvci'Ics  lundi  coiunic 
d'iiahilude. 

Allcnia(/}ie.  —  Le  marché  financier  (d,  le  marché 
monétaire  ont  été  fort  él)raulés  par  les  déconli turcs  des 
deux  princiiiales  hamiues  hyi)ollié(;aircs  de  l'Lmpirc. 
Cepen(hint,  on  ne  redoute  aucune  crise  liriancière,  un 
consortium  de  grandes  lian(|ueH  ayant  décidé  de  parer 
il  toiilc  évenfualité.  , 

On  ne  prévoit  aucune  augmentation  du  tau.K  tic 
l'escoinplc  ii  la  Ucirlishank,  bien  que  l'argent  ait  ren- 
chéri sur  le  marché  libre. 

Les  fonds  d'Ltat  et  valeurs  ù  inlér "tlixe  sont  rentrés 
décidément  dans  la  faveur  du  i)ublic. 

An{/l('lcrre.  —  Les  Clianibrcs  sont  pror  )gées  au  l'i  fé- 
vrier. Le  coAt  direct  de  la  guerre  sud-africaine  est 
évalué  aujourd'hui  à  85.428.000  liv.  st. 

Le  marché  financier  est  visiblement  las  de  la  durée 
des  hostilités.  Les  ventes  de  valeurs  minières  jJésent 
lourdement  sur  la  place. 

Espagne.  —  Toute  la  politique  roule  sur  la  question 
du  mariage  de  la  princesse  des  Asturies  avec  le  duc  de 
Caserte.  On  pense  cjne  les  Gortè.s  l'appiouveront.  La 
Chambre  a  voté  le  convenio  avec  les  poricurs  do  Délie 
Exlérieure.  Le  Sénat  discute  en  ce  momoit  ce  projet 
de  loi. 

La  Bourse  manifeste  des  tendan'-es  })liis  lourdes  sur 
l'ensemble  des  valeurs. 

Grèce.  —  Les  ])révision.s  budgétaires  punr  1901  sont 
de  ll'i.68i.l.j9  drachmes  en  recettes  et  «le  111.078.882 
drachmes  en  dépenses. 

Ilalie.  —  Les  recettes  publiques  de  ciinj  jtremiers 
mois  de  l'exercice  se  sont  élevées  à  î')r)2.091».8;>'i  lire, 
chiffre  qui  dépasse  de  34.9.'31 .010  lire  celui  de  la  période 
corres])Ondante  de  l'année  dernière. 

La  Cliambre  est  entrée  en  vacances  aj>r''s  avoir  v^jté 
le  budget  de  l'exercice  courant. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  rccetles  douanières  du 
Brésil,  pendant  les  neuf  premiers  mois,  ont  été  de 
1.5.930.870  milreis-or  et  110.918.208  milreis-j)ainer. 

Le  Gouvernement  vient  de  racheter  à  J.,()ndrcs  le 
chemin  de  fer  de  Bahia,  San  Francisco  cl,  Timbo. 

Elals-Unis.  —  La  i)Opulation  totale  des  Kfats-Unis 
est  évaluée  à  76.295.220  individus,  contre  08.007.750 
en  1890. 

Mexique.  —  La  i)0])ulation  du  district  lédéral  est  do 
.520.722  habitants,  en  augmentation  de  8  0/0  sur  celle 
de  1900. 

Bépubliquc  Argenline.  —  Nous  publions,  )tage  799,  le 
tableau  des  emprunts  argentins  cotés  sur  les  mar- 
chés européens. 
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Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi 
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FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Bu(lf;ct  dp  19ul.  —  L'Amnistie  à  la  CliHiiibre. 
—  Le  Régime  des  Boissons. 

(^omme  nous  l'avons  fait  prc-s-oir,  la  Chambre  a  dé- 
cidé jeudi  dernier  de  consacrer  ses  deux  séances  quoti- 
diennes il  l'étude  du  ])udget,  espérant  ainsipouvoir  voler 
la  loi  de  finances  avant  la  fin  de  l'année;  malhenreii- 
sement  la  ])olitique,  qui  ne  i)erd  jamais  ses  droits,  a 
quelciue  peu  empêché  la  réalisation  de  cette  résolution. 
La  discussion  du  projet  d'amnistie  n'a  pu  être  termi- 
née, en  effet,  que  dans  la  nuit  de  mardi  à  mercredi, 
après  une  séance  très  orageuse  et  ce  n'est  qu'hier  que 
la  discussion  du  Inidget  a  ])U  se  continuer  sans  inter- 
ruption. 

Depui.s  longtem])s,  ]o  ]\Iinistère  aurait  dû  demander 
aux  tléputés  d'al)andonner  momentanément  les  pi'éten- 
dues  réformes  à  l'ordre  du  jour  et  de  hâter  le  vote  de 
la  loi  de  finances.  Les  bureaux  de  placement,  l'admi- 
nistie,  la  réforme  du  régime  des  boissons  ne  sont  pas, 
en  effet,  d'une  urgence  absohio  rt  peuvent  attendre;  le 
Inulget,  lui,  doit  être  normalement  promulgué  au  ]»lus 
tard  le  31  décembre.  Or,  il  le  sera  pas,  et  il  ne 
])0urra  l'être,  malgré  l'ardem*  ((ue  le  Parlement  dé- 
])loiera  à  la  dernière  heure,  et.  imc  fois  de  plus,  des 
dou/ièmes  i)rovisoires  seront  nécessaires. 


-vw  Lo  Vi  d('C('ml)re  lualiu.  l:i  ('.lianil)re  dos  déi)ul('s  a  Icr- 
jnini''  la  discussion  du  budgcl  tic  la  Justice  et  coniuieucé  celle 
du  budget  des  finances. 

lu'après-niidi,  line  inlerpellalion  th'  M.  Charles  Bernai'd, 
velalive  aux  listes  éleclorales  de  ilordeaux,  a  été  clôluri'e  ]iar 
l'oi'dre  du  jour  ])ur  et  simple.  Au  iW'but  do  cette  seconde 
séance,  M.  Castelin  a  fait  renvoyer  après  le  budget  son  inter- 
pellation sur  le  crétlit  agricole",  et  M.  Prache  a  retiré  sou 
interiicllation  sur  la  frauc-nuu;ounerie. 

-wv  Le  15  décembre,  une  élection  législative  a  eu  lieu  à 
Pau  (Basses-Pyrénées).  M.  d'Etclieparo,  républicain,  a  éli' 
élu  en  renij)lticènienl  do  M.  Cassou,  élu  sénateur. 

-wv.  Le  17  décembre,  iiudin,  la  GlianJjre  des  di'putés  a 
adopté  les  8G  prenders  cbajulres  du  budget  du  niiuislèrc  des 
liuances. 

L'après-midi  a  été  consacrée  enlioroment  à  la  discussion 
lie  l'amnistie. 

-w».  Lo  18  di'cembro,  aualin,  la  Chambre  a  terminé  la  dis- 
cussion du  Jjudget  dos  linancos.  elb?  a  adopté  les  articles  du 
service  des  monnaies  et  médailles  cl  a  ensuite  abordé  le 
budget  d(^  la  marine. 

La  séance  de  l'api-ès-midi  fut  très  mouwmontée  et  très 
lougue.  Elle  dura  douze  heures  sans  iulei'i'iq)tion  el;  c'est 
soulomenl  à  2  h.  20  du  uuitin  que  rassemblée  adopta  l'eu- 
scmlîle  du  jirojct  du  Gouvernemi'ut  par  l.")6  voix  contre  2. 

Cette  séauce  a  donne'  le  .sjiectaclo  d'une  discussion  souvent 
scaïulalouso,  provoquant  toujours  dos  scènes  et  des  interruj)- 
lions  regrettables.  A  ])arlir  de  onze  beui'os  du  .soir  le  </worMm 
ue  fut  presque  plus  jauiais  atteint,  ce  qui  n'ompècha  pas  do 
lennincr  l'étude  do  la  loi  nouvelle  et,  finalement,  de  la  voter. 

-v-v-w  Le  Conseil  dos  Ministres  s'est  réuni  le  19  décembre  et 
n'a  tenu  qu'une  courte  s('anct'.  ((ui  a  été  pour  la  plus  grande 
jiartie  occupée  ])ar  l'examen  des  all'aires  en  cours. 

Le  Ministre  des  Finances  a  enlrotonu  le  Conseil  de  la  sup- 
pression des  taxes  d'octroi  sur  les  boissons  hygiéniques  à 
Paris.  Il  se  iiro]iose,  après  avoir  inviti''  le  Conseil  Municiiml 
à  revenir  sur  quel(p\es  parties  de  sa  di'dibèration  qui  ne  pa- 
raissent pas  acceiilablos,  de  dé])0ser  dans  le  plus  bref  délai 
sur  lo  bureau  do  la  Chambre,  un  projet  de  loi  comjiortaut 
a])]irobation  de  colles  des  nouvelles  taxes  qui  peuvent  être 
admises. 

M.  Caillaiix  demandera  à  la  Commission  des  octrois  et  au 
Parlement  de  presser  leurs  di'libérations  de  telle  façon  qu<^  la 
loi  puisse  être  juonudguée  avant  le  ol  décembre. 

Le  Ministre  de  la  Guerre  a  fait  signer  un  décret  nommant 
le  général  Godard  au  commandomeut  du  8'  corps. 

Le  Ministre  des  Travaux  juddics  a  fait  signer  un  di'cret 
aux  termes  duquel  M.  Carnot,  ius|iecteur  g(''néral  des  Mines, 
est  nommé  (lirecteur  de  J'ik-olc  sn])rricure  des  Mines,  en  rem- 
])laconunit  de  M.  llatou  do  la  (joiqùllièro,  appelé  à  la  vico- 
l)r(''sideuco  du  Conseil  gi'uéral  des  Mines  et  uonnné  directeur 
honoraire. 

M'.  Baudin  a  ensuite  fait  connaître  au  Conseil  qu'il  avait 


di''signé  comme  administrateur  provisoire  chargé  <le  la  prise 
en  cliarge  et  do  l'organisation  du  service  do  la  Compagnie 
Franco-Algérionne,  M.  Beaugey,  ingénieur  en  chef  adjoint  au 
ilirecteur  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat.  M.  Beaugey  est  chargé 
d'une  mission  temporaire  dans  laquelle  il  sera  assisliî  on  qua- 
lité de  chef  de  l'exploitation  do  M.  Jullidière,  ingénieur  ordi- 
naire dos  Ponts  et  Chaussées  à  Alger. 

•v-»/v  Le  19  déceudore,  la  Conuuission  sénatoriale  des  finances, 
réunie  sous  la  présidence  doM.Magnin,  a  exaudnc'  la  réforme 
des  boissons  au  ])oint  do  vue  do  la  répercussion  que  celle 
ré'forme  jiourrait  avoir  sui'  le  budget. 

Elle  a  a])]nouvé  le  rapjiort  dont  M.  Anlonin  Dubost  avait 
été  cliargé' ot  qui  conclut  à  rado]itiou  du  projet  U'I  qu'il  a  été 
voté  jiar  la  Chandore. 

-wv  Le  Journal  Officiel  du  20  décembre  a  publié  la  loi 
portant  création  d'un  budget  .spécial  pour  l'Algérie. 

Hier,  20  déccndjre,  la  (Chambre  a  continué,  dans  ses 
doux  séances,  la  discussion  du  Jjudgol  <lo  la  marine. 
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QUETIONS   DU  .JOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


XII 

Le  Péril  Jaune 

L'intégrité  territoriale  de  la  Chine  sera  respectée, 
aucune  atteinte  ne  sera  portée  au  statu  quo  étahli 
dans  ce  pays  depuis  le  traité  de  Simonosaki,  mais 
le  Céleste  Empire  —  malgré  la  résistance  de  ses 
mandarins  —  devra  subir  la  transformation  écono- 
mique que  les  puissances  veulent  lui  imposer. 
Voilà  la  synthèse  des  négociations  actuellement 
engagées  à  Pékin. 

L'article  1"  de  l'accord  anglo-allemand,  dont  le 
texte  vient  d'être  publié,  ne  laisse  aucun  doute 
sur  ce  dernier  point  : 

C'est  un  intérêt  international,  à  la  fois  permanent  et 
commun,  que  les  ports  sur  les  lleuves  et  le  littoral 
ehinois  restent  liljres  et  ouverts  au  commerce  el  ù 
toute  autre  forme  lé(jiliine  d'arlivité  économique  pour 
les  nationaux  de  tous  les  pays  sans  di.stinction,  et  les 
deux  Gouvernements  d'Angleterre  et  d'Allemagne 
s'engagent  pour  leur  part,  à  maintenir  cette  liberté  siu* 
tout  le  territoire  chinois  aussi  loin  qu'ils  peuvent 
exercer  leur  influence. 

La  Russie  approuve  cette  manière  de  voir,  car, 
le  28  octobre  dernier,  le  Gouvernement  russe 
répondait  : 

(1  Voir  YÉcOiiOiiiiste  Européen,  ii"'  4i8  à  4Ô7,  459  à  46(j. 
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IjO  point  l"""  do  cet  accord,  stipulant  qiio  les  i)orts 
situés  sur  les  llouvcs  et  sur  le  littoral  do  la  Cliiuo, 
])artoiil  où  les  deux  Gouvoriiouiouts  oxcrcont  leur 
iul!u(<iu'0  rrslcnl  libres  i-l  ouvciis  nti  covimcirc,  peut 
(Mro  accueilli  favorablcniont  ]>ar  la  Russie,  cotic  slipu- 
latiou  ne  })ortant  aucune  atteinte  au  kUiIu  t/iio  clalili 
on  Chine  ]iar  les  traités  existants. 

Le  Gonverneinent  français  avait,  d'ailleurs,  dc- 
vancé  TAiigleterre  et  rAlleiuagne  sur  ce  terrain 
particulier,  puis(iue,  àla  date  <ln  M  octobr(%  M.  Del- 
cassé  répondait  à  la  communication  du  texte  de 
l'accord  anglo-allemand  : 

T.o  Gouvernement  de  la  Répul)li(jnc  a,  dès  long- 
teni])s,  manifesté  son  désir  de  \oir  la  Chine  s'ouvrir  à 
l'aclivUr  ('coi)omique  du  monde  entier.  Do  là  l'adhésion 
empressée  tpi'il  a  donnée  ce  mois  dernier  à  une  propo- 
sition du  (^ou^'ernement  des  Etats-Unis  dictée  par  la 
même  })réoccupation.  Son  sentiment  à  cet  égard  ne 
s'est  pas  modifié. 

C'est  une  seconde  édition  de  la  transformation 
économique  du  Japon  qui  commence,  et  la  résis- 
tance que  la  classe  dirigeante  chinoise  a  opposée 
dans  le  passé,  et  opposera  certainement  encore 
dans  l'avenir,  à  la  pression  extérieure,  rap^)elle,  à  s'y 
méi)rendre,  la  période  de  l'histoire  du  Jipon  com- 
l)rise  entre  1853,  date  de  l'ouverture  des  ports 
d'Hakodaté  et  de  Simoda  au  commerce  américain, 
et  le  6  décembre  1868,  jour  où  le  Mikado,  reprenant 
le  pouvoir  effectif,  que  ses  ancêtres  avaient  aban- 
donné pendant  de  longs  siècles  aux  Shoguns, 
sorte  de  Maires  du  Palais,  proclamait  l'abolition 
de  l'ancien  régime  féodal  japonais,  donnait  solen- 
nellement audience,  à  visage  découvert,  aux  re])ré- 
sentants  des  puissances  étrangères  réunis  à  Tokio, 
et  déclarait  le  Japon  ouvert  au  commerce  étranger. 

Avant  d'en  arriver  à  cette  révolution,  les  puis- 
sances avaient  dû,  comme  pour  la  Chine,  faire 
parler  la  poudre  : 

En  1854,  les  flottes  du  commodore  américain 
Perry  et  de  Tamiral  anglais  Stirling  pénétrèrent 
dans  la  baie  de  Yédo  et  obtinrent,  niaïui  mililan, 
les  premières  concessions;  en  1857,  les  Etats-Unis 
imposaient  au  shogun  Yesada  l'établissement 
d'une  légation  à  Yédo,  mais  le  Shogun  et  le  prince 
Hikone,  son  premier  ministre,  qui  avaient  signé 
le  traité,  furent  assassinés  par  deux  patriotes  qui 
expédièrent  la  tète  du  ministre  au  Mikado  avec 
cette  inscription  :  «  Ceci  est  la  tète  d'un  traître  qui 
«  a  violé  les  lois  saintes  du  Japon  en  admettant 
((  les  étrangers  dans  le  pays  »  (1). 

Des  attaques  contre  les  étrangers  se  i)rodui- 
saient  journellement, et  le  Gouvernement  shogunal, 
dont  l'activité  et  le  prestige  avaient  été  considéra- 
lilement  affaiblis  par  l'arrivée  des  Euro])éens,  était 
dans  l'impuissance  de  punir  les  coupables. 

En  1861,  la  légation  anglaise  fut  assaillie  par 
une  bande  de  conjurés  (jui  portaient  tous  sur  eux 
la  déclaration  écrite  suivante  :  «  Nous  faisons  le 
sacrihce  de  notre  vie  pour  tranquilliser  l'esprit  de 
S.  M.  le  Mikado!  »  Les  soldats  anglais  qui  gar- 
daient la  légation  la  défendirent  héroïquement  et 
sauvèrent  le  personnel.  Sept  des  agi'esseurs  furent 
tués,  mais  l'agitation  gagna  de  proche  en  proche. 

«  Dès  lors,  dit  M.  Félix  Martin,  la  lutte  était 
engagée  entre  les  deux  pouvoirs,  entre  le  Shoghnn 
et  le  Mikado  :  celui-ci  personnifiant  la  politi(iue 
traditionnelle  de  l'isolement,  la  défense  du  sol  sacré 
du  Nippon  contre  l'invasion  des  barltares  de  l'Oc- 
cident; celui-là  représentant  aux  yeux  des  pa- 


(1)  Le  Japon  vrai,  par  Félix  Martin  (1898). 


triotes  ja])onais  la  cou])abhi  connivence  du  pou- 
voir avec  l'étranger,  l'abandon  des  jjrincijxîs  qui 
avaient  fait  jus(iu"à  c(!  joui'  la  graiuleni'ct  la  force 
du  pays.  » 

Ij'entourage  du  Mikado  (|ni  désirait  le  renverse- 
nuMit  du  pouvoir  shoghnnal,  ou  tout  au  moins  son 
amoindrissement,  ])rolita  des  circonstances  })our 
gêner  sa  politi([ue,  j)our  paralyser  son  action  et,  au 
mois  de  mars  1863,  le  Mikado  rem])laçale  Shoghun 
dans  le  (iouvernement  d'Yédo,  par  un  patriote 
ardent,  le  prince  Mito,  à.  qui  il  donna  l'ordre  «  de 
rassembler  ses  partisans  pour  chasser  complète- 
ment les  étrangers  et  i)0ur  les  l)alayer  au  loin 
comme  la  poussière,  avec  un  balai  ». 

()n  sait  ce  qu'il  en  advint:  Le  7  mai  186)),  les 
marins  français,  sous  les  ordres  de  l'amii-al  Jaurès, 
débarquèrent  à  Yokohama  et  le  20  juillet  suivant 
notre  escadre  bombarda  les  forts  jai>onais  de  Simo- 
nosaki.  Le  15  août,  l'escadre  anglaise  bombarda  la 
ville  de  Kayosima  et  le  7  septembre,  les  escadres 
combinées,  franco-angio-hollandaise,  prirent  et  dé- 
truisirent tous  les  forts  et  magasins  militaires  de 
Simonosaki. 

Le  Japon  dut  céder  et  subir  la  loi  des  plus  forts  ; 
mais,  chose  singulière,  ce  furent  les  partisans  les 
plus  farouches  de  l'isolement,  c'est-à-dire  les 
adversaires  acharnés  de  la  politique  tolérante  du 
Shogiui,  qui  devinrent  les  plus  ardents  apôtres 
de  la  Révolution.  Le  Shogunat  fut  renversé...  et 
l'insurection  commencée  au  cri  de  «  mort  aux 
étrangers  »  aboutit  finalement,  comme  nous  le 
disions  plus  haut,  à  l'abolition  du  régime  féodal, 
à  la  restauration  du  Mikado  —  brusquement  de- 
venu le  représentant  du  nouveau  régime  —  et  à 
racce])tation  absolue  de  la  civilisation  européenne. 

Pourquoi  ce  revirement  subit?  Parce  que  la  ma- 
jorité de  la  classe  privilégiée  japonaise  :  Da'imios, 
Hattamatos,  Samouraïs  et  Ronines  (seigneurs 
féodaux ,  officiers  nobles ,  hommes  d'armes , 
intendants  des  seigneurs  féodaux,  ou  officiers 
sans  maîtres),  qui  jouait  au  Japon  le  même  rôle 
que  la  classe  mandarinale  en  Chine,  avait  flni  par 
comprendre,  après  les  événenients  militaires  de 
1868,  que  toute  résistance  à  la  pénétration  étran- 
gère était  désormais  impossible,  et  qu'elle,  la 
classe  privilégiée,  avait  plus  à  gagner  qu'à  perdre 
au  changement  que  cette  pénétration  imposait 
dans  le  régime  politique  et  social  du  pays. 

Nous  allons  voir  quelles  en  ont  été  les  consé- 
quences économiques. 

*** 

Après  la  guerre  de  1895,  l'empereur  chinois 
Kouang  Su  et  quelques-uns  des  plus  intelligents 
mandarins  de  son  entoiumge  se  sont  ])arfaitement 
rendu  compte  des  causes  de  la  faiblesse  de  la  Chine 
et  de  la  supériorité  du  Japon,  jusqu'alors  mé- 
prisé. Ils  ont  nettement  comjnis  que  c'était  à  la 
civilisation  européenne,  adoptée  par  leurs  rivaux 
depuis  seulement  vingt-cinq  années,  que  les 
Chinois  devaient  leurs  défaites. 

Ce  qui  le  prouve,  ce  sont  les  réformes  que 
Kouang  Su  essaya  de  réaliser  au  commencement 
de  1898,  et  ayant  jiour  objet:  de  remplacer  les  ar- 
mées provinciales  i)ar  une  armée  impériale  organi- 
sée et  instruite  à  l'européenne  ;  de  modifier  le 
régime  fiscal  intérieur  ;  de  corriger  les  pratiques 
de  l'administration  mandarinale;  de  réglementer, 
la  navigation  intérieure  de  la  Chine  dans  le  sens  de 
la  liberté  commerciale  ;  d'accorder  à  tous  les  Chi- 
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nois  le  droit  d'adresser  an  souverain  des  pétitions, 
droit  dont  la  seule  classe  des  lettrés  avait  jus- 
qu'alors le  privilège,  etc.. 

Et  ce  qui  l'établit  encore  mieux,  c'est  le  fameux 
décret  du  15  septemJu'e  promulgué  après  la  des- 
titution de  Li-Hung-Chaug,  et  dans  lequel  l'Eni- 
pereur  déclarait  expressément  «  qu'une  étude 
approfondie  de  la  civilisation  occidentale  lui  avait 
montré  qwe  cette  civilisation  était,  sur  plusieurs 
points,  suj^érieure  à  la  civilisation  chinoise,  et 
qu'il  était  déterminé  à  adopter,  pour  l'Empire, 
ce  qu'elle  avait  de  bon  et  à  rejeter  ce  qu'elle  avait 
de  mauvais.  » 

La  révolution  par  en  liant  réussit  au  Japon, 
parce  qu'avant  18()8  ce  pays,  de  régime  essentiel- 
lement féodal,  était  fortement  centralisé  sous  l'au- 
torité omnipotente  des  Shoguns  qui  y  gouvernè- 
rent pendant  de  longs  siècles  au  nom  du  Mikado. 

Il  suffit  donc,  aux  auteurs  de  la  Restauration,  de 
supprimer  le  Shogvuiat  pour  faire  passer  entre  les 
mains  du  Mikado  la  haute  puissance  administra- 
tive et  militaire  dont  ils  se  servirent,  ensuite,  i)our 
briser  toutes  les  résistances  et  pour  imposer  leur 
volonté  à  la  nation. 

L'empereur  Kouang-Su,  dont  l'esprit  fut  évi- 
demment hanté  par  le  souvenir  de  la  révolution 
japonaise  et  des  merveilleux  résultats  ((u'elle  avait 
I)roduits,  échoua  dans  sa  tentative  de  réformes, 
parce  ({ue  la  Chine  est  décentralisée  à  l'excès,  qin> 
l'autorité  de  rem])ereur  n'y  est  guère  que  nomi- 
nale, et  que  l'état  social  et  politiq\ie  de  (;et  im- 
mense empire  ne  permet  pas  aux  idées  nouvelles 
de  s'y  pro])ager  rapidement  et  d'y  être  comprises 
dans  leur  véritable  signification. 

Mais  l'écrasement  de  l'insurrection  des  Boxers, 
organisée  par  les  ailleurs  du  coup  d'Etat  du  '28  sep- 
tembre 18!)8,  la  ])rise  et  l'occupation  de  Pékin  pai' 
les  troupes  alliées,  la  fuite  de  la  (Jour  impériale  à 
travers  les  provinces  centrales,  et  surtout  l'obliga- 
tion dans  la(juelle  la  C^hine  va  être  placée  de  s'ou- 
vrir entièrement  aux  étrangers,  sont  des  événe- 
ments de  nature  à  secouer  l'apathie  du  ])euple 
chinois  et  à  modifier  l'état  d'âme  de  ses  manda- 
rins. 

On  jieut  donc  admettre  que  si  à  la  suite  des  né- 
gociations actuellement  engagées  à  Pékin,  remi)e- 
reur  Kouang-Su  reprend  le  pouvoir  eft'ectif,  son 
plan  de  réformes  ne  rencontrera  plus  la  même  oj)- 
position  qu'en  1898,  et  que,  sous  l'influence  énergi- 
que des  tralicants  et  industriels  étrangers,  et  en 
particulier  des  Japonais,  la  Chine  subira  rapide- 
ment la  grande  transformation  économique  que 
tous  les  Gouvernements  euro])éens  semblent  dé- 
sirer. 

Nous  avons  dit,  dans  le  chapitre  précédent, 
qu'après  les  Russes  c'étaient  les  Japonais  qui 
profiteraient  le  plus  de  la  transformation,  jiarce 
qu'ils  étaient  dans  le  voisinage  immédiat  de  la 
Chine  et  que  leurs  brillantes  facultés  d'assimila- 
tion, et  la  parfaite  connaissance  qu'ils  avaient  des 
usages  et  des  coutumes  du  pays  leur  pei'met- 
traient,  très  vite,  de  prendre  une  place  prépondé- 
rante dans  l'industrie,  la  banque  et  le  commerce 
chinois. 

Ce  qui  rend  cette  hypothèse  parfaitement  admis- 
sible, ce  sont  d'abord  les  résultats  qu'ils  ont  ob- 
tenus depuis  la  signature  du  traité  de  Simonosaki, 
soit  au  point  de  vue  commercial  proprement  dit, 
soit  au  point  de  vue  de  leur  infiltration  en  Chine, 
puis  enlin  ce  qu'ils  étaient  en  train  de  faire,  pour 


assurer  leur  prépondérance  économique  dans  le 
Céleste  Empire  quand  l'insurrection  des  Boxers  a 
éclaté. 

En  effet,  notre  ministre  à  Tokio  a  signalé,  vers 
la  fin  de  l'année  dernière,  la  fondation  au  Japon 
d'une  Association  dite  écouontique  qui,  par  la 
composition  de  ses  mem])res,  les  travaux  ({u'elle 
avait  en  vue  et  le  champ  sur  lequel  elle  allait  éten- 
dre ses  études,  méritait  de  ne  i)oint  passer  ina- 
perçue : 

Cette  nouvelle  Association  a  j)Oiir  but  (l'étcnch'e  les 
ressources  cju'ofïre  la  Chine  à  rexi)ansion  japonaise, 
au  triple  point  de  vue  financier,  coniniercial  et  indus- 
triel. Elle  a  à  sa  tète  le  marquis  Karoda,  les  vicomtes 
Euomoto  et  Soj^a  et  d'autres  personnages  jouis.sant  au 
Japon  (l'une  situation  consi(Iéral)le.  j^es  i)rinci])alc.s 
Sociétés  financières,  commerciales'  et  industrielles  du 
Jaj)on  lui  sont  affiliées. 

On  adjoindra  à  l'Association  des  s])écialistes,  hom- 
mes d'ex])érience  teclinicpie,  ingénieurs  et  traducteurs, 
suivant  les  liesoins  des  études  et  des  travaux.  Elle 
])0urra,  si  elle  le  juge  à  propos,  admettre  dans  son 
sein  telles  Sociétés  ou  corporations  i)uljliques  et  pri- 
^■ées  ([u'il  hii  jilaira. 

Les  dépenses  de  l'As.sociation  seront  supportées  par 
les  Conqjagnies  ou  Sociétés  qui  la  compo.scnt.  En  cas 
de  ])esoin,  on  s'adressera  à  l'Etat. 

Cette  Association  a  déjà  réalisé  une  partie  du 
programme  (jue  les  journaux  japonais  exposaient 
au  lendemain  du  traité  de  Simonosaki  et  (fui  peut 
se  résumer  ainsi  :  <<  Pnistjue  nous  n'avons  pu 
<i  prendre  la  direction  politi(pie  de  la  Chine,  colo- 
«  nisons-la  à  notre  j)rofit  ».  (^ette  colonisation  est 
commencée,  elle  se  poursuivra  avec  la  participa- 
tion plus  ou  moins  active,  plus  ou  moins  directe 
des  autres  nations  civilisées,  à  l'abri  des  nou- 
velles .garanties  en  faveur  des  étrangers  que  les 
puissances  vont  imjioser  au  gouvernement  chinois, 
et  pour  montrer  ce  que  la  nouvelle  Chine  —  avec 
les  ressources  incalculables  de  son  sol,  les  (pialités 
d'assimilation  de  ses  habitants,  leur  so])riété,  leur 
endurance  au  travail  et  leur  amour  du  gain  — 
peut  devenir  au  point  de  vue  économique,  iJ  nous 
suffira  de  rappeler  ce  que  le  nouveau  Japon  est 
lui-même  devenu  en  quehjues  années. 

Commerce  extérieur  .japonais.  —  La  progression 
du  commerce  extérieur  d'un  i)ays  neuf  donne,  assez 
fidèlement,  la  mesure  de  son  dévelo])pement  écono- 
mique. Si,  pour  organiser  son  industrie  naissante, 
le  pays  ne  veut  pas  faire  appel  aux  capitaux  étran- 
gers —  et  c'est  le  cas  du  Japon  —  il  faut  que  le 
'montant  de  ses  exportations  s'accroisse  propor- 
tionnellement à  la  valeur  de  l'outillage  et  des 
objets  nécessaires  à  l'industrie  indigène  achetés  à 
l'étranger  ;  sans  cela  le  pavs  ])er(lrait  rapidement 
son  numéraire  et  l'activité  économique  s'y  trouve- 
rait aussitôt  j)aralysée. 

Les  Japonais,  jusqu'à  ces  derniers  mois,  n'ont 
jamais  voulu  permettre  aux  étrangers  d'employer 
leurs  capitaux  dans  le  pays  que  sous  forme  de 
prêts  ou  d'avances.  Ainsi,  par  exemple,  les  étran- 
gers ne  pouvaient  devenir  actionnaires  des  Com- 
pagnies de  chemins  de  fer,  des  Banques  ou  des 
Sociétés  industrielles  japonaises;  il  a  fallu  la  crise 
monétaire  intense,  qui  sévit  au  Japon  depuis  son 
passage  à  l'étalon  d'or  en  mars  1897,  pour  modifier 
légèrement  cet  état  de  choses.  Le  Gouvernement, 
en  effet,  vient  d'autoriser  les  Sociétés  à  accepter  le 
transfert  de  leurs  actions  en  faveur  d'étrangers, 
mais  cette  autorisation  n'a  été  donnée  qu'à  titre 
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iVoxpéruMicc  et  ilost  probable  qu'elle  sera  retirée  le 
jour  où  les  ressources  monétaires  du  pays  lui  per- 
nuMtront  de  revenir  au  sUila  (/ko  anie. 

Mal<>ré  son  l'efus  d'employer  les  capitaux  étran- 
gers, le  Jaiion  a  pu  développer  son  outilla<>e  in- 
dustriel avec  une  rapidité  prodigieuse  et  les  chilîres 
suivants  de  son  conunerce  extérieur,  pour  les  vingt 
dernières  années,  vont  nous  indi(fuer  les  résultats 
obtenus  : 


Coiiiiiierce  extérieur  du  Japon  de  1880  à  1900 


Ex]K)rl:ilions 

Balanco 
commerciale 

Yens 

Yens 

Yens 

1880   

•29.373.400 

41,101.937 

—  11.728..5;r/ 

1881  

33.003.(i2'i 

35.308.685 

—  2.305.061 

188-2  

39.499.93'! 

32,8'j'i.:«4 

H-  6.65f>.600 

188;i  

;-$8.51().100 

32,014,5.50 

-H  6.501.550 

1884   

;33. 98 '1.040 

32.1.56.40'i 

-1-  1.8-28,-236 

188.')  

37.140.092 

32.710.0.57 

-h  4.436,(1,3.5 

188(1  

48.870.5-22 

37.037.138 

-4-  ]1.-283.:3S4 

1887   

52.407.681 

51.699.770 

-+-  700.911 

1888   

65.767.101 

6.5.549.-2(K) 

H-  217.901 

1889   

70.179.893 

66.230.019 

-H  3.943.874 

1890   

56.687.034 

81.8:36.575 

—  25. 149.. 541 

1891  

79.595.5;« 

63.a51.132 

V  15.744. 401 

189-2  

91.178.:K5:j 

75.952.344 

+  15.-2-2(1.209 

1893  

90.419,909 

89.3.55.3;W 

-f-  1.064.. 571 

1894   

113.308.937 

121.677.-26:3 

—  8.368.-260 

189Ô  

130.112.178 

1-29.-260.578 

-+-  6.8.51.0(30 

189G  

117.842.701 

171.674.47'! 

—  .53.8:31.713 

1897   

103.135.077 

219.300.772 

—  56.165.795 

1898   

105.753.753 

-277.502.156 

—111.748.403 

1899   

214.929.894 

2-20.401.9-20 

—  5.472.0:32 

1900  (9  moisi . . . 

142.082.000 

2-28.611.000 

—  86.5-29.000 

En  vingt  années,  l'ensemble  du  commerce  exté- 
rieur japonais  a  donc  augmenté  de  646  0/0,  les 
exportations  de  788  0/0  et  les  importations  de 
536  0/0.  On  chercherait  eu  vain,  dans  l'histoire  éco- 
nomique universelle,  l'exemple  d'un  pareil  résul- 
tat pour  les  exportations.  Les  deux  nations  qui, 
pendant  cette  période  de  vingt  années,  ont  le  plus 
développé  la  vente  de  leurs  produits  indigènes  sur 
les  marchés  étrangers,  sont  les  Etats-Unis  et 
l'Allemagne;  les  premiers  ont  vu,  entre  1880  et 
1899,  leurs  envois  à  l'extérieur  augmenter  de 
55  0/0;  quant  aux  exportations  allemandes,  leur 
majoration  n'a  pas  dépassé  31  0/0. 

Ét  il  ne  faut  pas  s'y  tromper,  c'est  eu  produits 
manutactiirés  que  cette  augmentation  des  exporta- 
tions japonaises  s'est  etî'ectuée,  car  leur  proportion, 
dans  les  exportations  totales,  (fui  était  à  peine  de 
40  0/0  en  1880,  atteint  aujourd'hui  8'2  0/0. 

C/est  donc  avec  des  marchandises  indigènes  (jue 
le  Japon  a  payé  à  l'étranger  les  machines  et  les 
uiatières  premières  nécessaires  à  son  développe- 
uient  industriel.  Après  la  guerre  contre  la  Ohine,  il 
a  fait  un  nouvel  etl'ort  qui  s'est  traduit  par  un 
accroissement  considérable  de  ses  importations, 
mais  l'analyse  de  son  commerce  nous  montre  (jne 
ce  sont  surtout  des  machines  et  du  coton  brut  qu'il 
a  achetés  en  i)lus  grande  quantité  à  l'étranger.  Les 
nouvelles  machines  servent  à  travailler  le  coton 
car,  pour  ne  prendre  que  cet  ex(Mui)le,  le  nombre  de 
broches  mises  en  (puvre  par  les  lilatui-es  japonaises 
est  passé  de  318.781  en  1893  à  1.08(;.7-21  en  1899. 
La  conséquence  naturelle  de  cette  augmentation 
a  été  d'a])ord  un  arrêt  prescjue  complet  de  Timpor- 
tation  au  Japon  du  coton  travaillé  et  un  dévelop- 
pement formidable  de  l'exportation  des  lilés  de 
coton  japonais.  En  18!)3,  l'année  qui  a  précédé  la 
guerre,  celte  dernière  exportation  s'élevait  à  peine 
à  '2.400.000  fr.  ;  eu  1899  elle  a  dépassé  le  chilfre  de 
73.500.000  francs. 


*** 

CinoiiNS  DK  FER.  —  l^es  chemins  d;-  fer  sont  les 
auxiliaii'es  néces.saires  du  (iéveio{)t)(;ment  indiis- 
ti'iel.  En  1880,  le  Japon  ne;  i)ossédait  (\ni)  73  milles 
de  chemins  de  fer  en  exploitation,  c'est-à-dire  un 
l'éseau  total  d'euvii'on  117  kilomèti'es.  En  1893,  à 
la  veille  de  la  guerre  sino-japoiuiise,  son  réseau  en 
exploitation  atteignait  3.010  kilomèires,  dont  885 
kilomètres  à  l'Etat  et  '2. l'25  aux  Compagnies  pri- 
vées. A  la  lin  de  1899,  l'ensemble  des  voies  ferrées 
japonaises  en  exploitation  dépassait  5.850  kilo- 
mètres. 

Au  31  mars  1900,  fui  de  la  3'2"  année  de  la  nou- 
velle ère  ja])onaise,  il  existait  au  Japon  14  (  "<ompa- 
gnies  avec  un  capital  total  de  170  millions  de  yens 
et  en  ajoutant  à  cette  somme  les  dépenses  effectuées 
par  le  Gouvernement  i)our  son  réseau  particulier, 
on  trouve  que  le  capital  engagé  au  Japon  i)our  l'in- 
dustrie des  chemins  de  fer  dépasse  250  millions  de 
yens.  Mais  si  l'on  tenait  compte  des  dettes  des  Com- 
pagnies (capital-obligations)  et  du  capital  de  celles 
dont  les  lignes  ne  sont  i)as  encore  en  (exploitation, 
ou  atleindjait  facilement  le  chilfre  de  i^'.OO  millions 
de  yens,  c'est-à-dire  775  millions  de  francs.  La  lon- 
gueur des  lignes  eu  cours  d'exécution  s'élève  à  en- 
viron 3.200  kilomètres. 

Pendant  l'exercice  1899-1900,  les  recettes  totales 
des  chemins  de  fer  japonais  ont  atteint  98.581.800 
francs,  avec  une  longueur  moyenne  d'exploitation 
de  5.266  kilomètres,  ce  (jui  représente  une  recette 
kilométrique  d'environ  19.000  fr.  ])ar  kilomètre. 

C'est  un  résultat  considérable,  si  l'on  tient 
compte  du  bas  prix  des  tarifs  jajjonais.  Eu  etfet, 
les  voyageurs  de  1"'  classe  y  payent  seulement 
0  fr.  048  par  kilomètre,  ceux  de  2''  classe  0  fr.  032 
et  ceux  de  3''  classe  0  fr.  016. 

En  appli(|uant  ces  tarifs  au  trajet  de  Paris  à 
Lyon  par  exemi)le  (512  kilomètres),  le  voyage  en 
1"^  classe  ne  coûterait  (pie  24  fr.  57,  contre  57  fr.  ;>5  ; 
celui  en  2'"  classe  16  fr.  38,  contre  38  fr.  7(1  et  celui 
en  3«  classe  8  fr.  19,  contre  25  fr.  25. 

On  s'explique  ainsi  la  part  énorme  que  les  recet- 
tes des  voyageurs  fournissent  dans  le  tratic  total 
des  chemins  de  fer  jajjonais,  car  pendant  l'exer- 
cice 1899-1900,  sur  une  recette  d'ensemble  de 
98.581.800  fr.,  les  recettes  de  voyageui's  figurent 
pour  ()3. 107.000  fr.,  soit  un  peu  ])lus  de  6'i  0/0. 

Eu  France,  au  contraire,  sur  100  francs  encaissés 
par  nos  Compagnies,  les  voyageurs  fouj-nissent  à 
peine  32  francs. 

*** 

La  production  et  la  consommation  de  la 
HOUiLi>E.  —  La  transformation  industrielle  du  Ja- 
pon n'a  pu  se  faire  si  rapidement  (]ue  grâce  à  la, 
richesse  des  gisements  carbonifères  de  sou  sous- 
sol.  Dans  son  dernier  ra])port,  M.  Steenackers,  con- 
sul de  France  à  Yokohanui,  donne  au  sujet  du  dé- 
velo[)[)einent  de  la  production  houillère  ja))onaise 
des  renseignements  ([iii  peuvent  donner  à  réfléchir 
aux  Anglais  et  aux  Américains  : 

<<  Sans  remonter,  (lit-il,  phi8  loin  que  l'année  1877 
{éi)0(pic  de  riiisun-eelion  <1(!  Sat.sunia,  à  l;i  suite  do 
lacjuellc  la  marine  de  guerre  et,  de  comnierec  a  pris 
une  importance  sidjite,  j)ar  le  l'ait  de  l'achat  tic  nom- 
breux hfvtiments)  on  trouve  que  la  ])ro(luction  des 
houillères,  i)Our  ladite  année,  s'élevait  seulement  à 
500.000  tonnes. 

«  L'exploitation,  à  cette  éporpie,  devint  une  des  en- 
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trepriscs  jouissant  du  plus  <le  faveur  et  on  ne  négligea 
pas  les  mines  du  Hokkaido  et  de  Kiouchiou,  régions 
réputées  les  plus  riches  en  <-oni))U.sl iblo  ;  racli\  il(''  ap- 
portée il  CCS  nouvelles  entreprises  augmenta  dans  des 
proportions  telles,  qu'en  vingt  ans,  le  Japon  en  était 
arrivé  ù  décupler  les  ((uantités  de  houilles  extraites 
en  1877.  Le  taldeau  suiA-ant  fera  connaître  le  prodi- 
gieux dé^'elopJ)ement  jiris  par  les  traA'aux  d'exploita- 
tion houillère  japonaise  dejuiis  ladite  année  : 

Àngment . 

Ecndement         Yalenr  pin'ra])porl 
AnntV";  en  tonnes         eu  vous         à  1877 

1877   /i99.106  »  UnitédolOO' 

1882  920.218  2.180.0'in  18.7 

1887   1.746.296  2.284.561  349 

1888    2.007.669  2.166.4.52  401 

1889   2.420.756  4.749.4.36  484 

1890   2.598.114  6.159.681  .519 

1891   3.168.875  7.183.875  63:3 

1892    3.176.840         5.460.245  632 

1893    3.317.104         6.794.305  668 

1894   4.261.218  9.531.370  852 

1895   4.766.670  11.494.129  923 

1896    5.019.690  13.126.246  1.003 

1897   5.888.157  20.708.202  1.177 

La  progression  a  continué  en  1898  et  181)9:  à  la 
fin  de  cette  dernière  année,  le  noml)re  total  des 
mines  de  cliarbon  en  exploitatioii  an  Japon  était  de 
1.76{),  et  leur  production,  pour  1899,  n'a  pas  été  infé- 
rieure à  li.oUO.OOO  tonnes,  représentant,  au  prix 
moyen  de  l'année,  une  valeur  totale  de  i'i  millions 
(le  yens  ou  1L'..50().0U0  francs.  Siu-  cette  production, 
il  a  été  exporté  15. 110.477  yensde  charbon  à  l'étran- 
ger, soit  environ  39  millions  de  francs. 

11  est  ]>res((ue  superflu  de  constater  que  la  ]m)- 
gression  tle  la  production  liouillére  au  .lapon  y  a 
coïncidé  avec  le  dévelop])ement  de  son  industrie 
mannfac'iu  iére,  de  sou  réseau  ferré  et  de  sa  marine 
marchanii',^  à  \  apeur. 

En  1880,  il  n'y  avait  au  Japon  (ju'nne  centaine 
d'usines  à.  vapeur,  ayant  à  })eine  3.0(H)  chevaux- 
vapeur  de  force,  consommant  à  peine  (jnehiues 
milliers  de  tonnes  de  houille  par  année  et  n'em- 
ployant i)as  plus  de  '2t).000  ouvriers.  Au  commence- 
ment de  1900,  le  nombre  des  usines  à  vai)eur  japo- 
naises dépassait  ;).:200,  disposant  d'une  force  totale 
de  65.000  chevaux-vapeur,  consommant  annuelle- 
ment prés  de  2  millions  de  tonnes  de  houille  et 
employant  une  population  ouvrière  d'environ 
oOO.OOO  individus. 

Imi  exiîHiinant  les  résultats  du  commerce  exté- 
rieur jii[>oiïais  de  1895  —  (jui  n'avait  i)as  encore 
bénéli'cié  du  nouvtd  outillage  im})orté  au  Japon 
a])rés  la  gnerrc  siim-japonaise  —  le  correspondant 
du  Financial  News  à  Yokohama  écrivait  à  ce 
journal  : 

Le  Japon  a,  sans  doute,  un  av  enir  commercial  im- 
portant, î-iais  i!  s'écoulera  une  longue  période  avant 
(ju'il  (le\  i  H'ir  un  rival  rccloutahle  pour  r(_)cci(le)d.  Il 
n'a  pas  !<  s  i:idiislries  du  fer  et  de  l  acier,  qui  sont  les 
principal  s;  s- s  cliarbonnages  ne  donnent  i)ar  an  que 
;-5  millions  di'.  tonnes  en  moyenne  et  l'on  assure  que, 
même  dans  les  circdn.stances  les  plus  favorables,  cette 
moyenne  ne  pourrait  être  augmentée  d'un  million  de 
lonnes. 

Les  chili'rt's  pi'éc(Mlents  et  les  résultats  .d)tenus 
])ar  rindi!si:-i<'  mêla  llurgi(f ne  ja])on aise  depuis  1890 
ddinient  liu  é< datant  démenti  aux  a])iiréciations 
du  journaliste  anglais. 

Én  1895,  la  i)roduction  sidérurgicjue  ja])onaise 
ne  dépassait  })as '25.000  tonnes  ])ar  année.  Depnis 
cette  époque,  cette  production  a  pres(|ne  (juadruplé 


et  on  vient,  tout  récemment,  d'édifier  à  Yamatura 
une  no.uvelle  aciérie,  montée  à  l'américaine,  qui 
l)ourra  produire  à  elle  seule  80.000  tonnes  de  rails 
d'acier  par  année,  10.000  tonnes  de  barres  en  acier 
Bessemer,  25.00()  tonnes  de  tôles,  15.000  tonnes 
de  profilés  et  5.000  tonnes  de  barres  en  acier  Martin. 

Nous  savons,  d'ailleurs,  les  progrès  considé- 
rables que  les  Japonais  ont  réalisés  pour  la  con- 
struction des  navires  à  vapeur.  Ils  sont  actuelle- 
ment en  mesure  de  se  passer  de  l'étranger  et  de 
construire  eux-mêmes  les  bâtiments  nécessaires  à 
l'extraordinaire  dévelo])])ennMit  de  leur  marine 
marchande  et  on  prévoit  qu'avant  quelques  années 
ils  pourront  mettre  sur  chantier  des  navires  de 
guerre  du  plus  fort  tonnage  dont  ils  fabri([ueront 
l'armement,  comme  ils  fabriquent  déjà  les  fusils 
et  les  canons  poiu'  leur  armée  de  terre. 


(A  siiivrr) 


EIdmoxd  Théry. 


Le  Bilan  Je  lîxpsilioii  Universelle  Je  1900 


Dcpiiis  que  l'Exposition  Universelle  do  1900  a  formé 
SOS  ])ortes,  on  s'occupe  de  classer  les  documents  sta- 
tisti(iues  qu'elle  a  jiermis  de  centrali.ser.  Ce  classement . 
est  encore  loin  d'être  comjilet,  mais  il  vient  d'être  pu- 
blié que]([nes  doiniécs  (jui  nous  permettent  d'apprécier, 
dés  à  ])résent,  les  résultats  d'cnsendjlc  do  cette  fête  du 
travail. 

Il  est  un  fait  que  ces  documents  nous  laissent  tout 
d'abord  de  constater,  c'est  l'énorme  succès  remporté; 
l)ar  cette  œuvre  considérable  qui  a  permis  de  juger  les 
énormes  jirogrès  réalisés  dans  le  monde  entier,  au 
coiu's  du  XIX''  siècle,  dans  les  manifestations  artis- 
tiques, industrielles  et  sociales  de  l'activité  humaine 
Jamais,  on  effet,  aucune  solennité  n'avait  attiré  un 
pareil  concours  de  visiterirs. 

De  la  statistique  officiellement  révisée  par  le  Mi- 
nistre des  Einam-es,  il  résulte  en  ell'ct  que  le  nombre 
des  entrées  payantes  a  attoin  t. '^9. 0-2(5.977  ;  si  on  y  ajoute 
S.()58.090  entrées  par  cartes  d'abonnements,  d'expo- 
sants ou  de  service  et  les  449.081  entrées  gratuites 
du  7  novembre  jour  gratuit  le  total  général  est  de 
18.180.801. 

Pour  rExi)Osition  de  1889, 
]iayantes  n'avait  été  que  de 
tickets  em])loyés  de  28.200.728. 

Si  le  chitlre  des  entrées  a  accusé  une  augmentation 
aussi  considérable,  il  faut,  aussi,  convenir  qiu'  l'Ex- 
position de  1900  a  de  beaucoup  dépassé  sa  devancière 
en  importance  et  que  tout  son  Ijudget  a  atteint  des 
chiffres  bien  plus  élevés. 


le  noml)re  des  entrées 
25.515.985,  et  celui  dos 


Voici,  en  effet,  comment  se  i)résentent  les  comptes 
do  l'Exposition  de  1900  : 

RECETTES 

Francs 

Bons  à  lois   60.000.000 

Parliciiialion  finauciére  de  l'Elat   20.000.000  ■• 

ParticiiKiiioîi  financière  de  la  Ville   20.000.0(.)0  » 

Parlici]i;il ions  financières  diverses  de  la  Coni- 

jtagnie  de  rOncsl  à  la  consirnction  du  Pont 

.\lexandre  III,  do  la  Ville  de  Paris  aux 

frais  di'  ])olice,  an  iiavage  eu  Ijois  de  rave- 
nue  Nicolas  II.  dn  Crensol.  de  la  Chandjrp 

do  Goinmorce,  Ole   .    1.331.500  » 

Reinbonrsenient  ]iar  les  coniiuissariats  ('trau- 

gers  el  exposants  français  jioui'  di  s  travanx 

il'inslailalions  faits  ponr  leur  coniiilc.  foiu'- 

nilure  d'eau,  d'éh-ctricilé,  etc   2. 01». 994  08 

Ijocalions.  concessions   8.8(>4.442  19 

Pour  ([nelqnes  démolitions   ()99.277  tw 

«ccetles  à  réaliser   l..')00.W0  » 

Total  des  recettes   114.4.56.213  'M 
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Ailininislr:i(iiin 


DKl'KNSKS 

  H..')(ll).fK)t» 

  s:)  .'iCw.H"/»)  ")() 

kxi.'ioiiM(ùui:::;::^:'i^!"   '=i-'î!'>'!9'î 

I)c|n'ns('S  iin|irt'Mit  s  

Hciubotirscinciits  (•(  iiiilrmuitrs  

lU-*i'rvi'  "(■■lU'ialc  


.l)7'i.'2'iH  01 


Tol;il  des  (Iqimsos   1  lC).r)()0.000 


Si  nous  rolovons  les  clnlVres  analoi^iios  dos  c.\'i)Osi- 
lions  iirtVèdoutos,  nous  voyons  apijaraitrc  los  chiffres 
snivauls  : 

Exci'donl. 

Aiini'''s  licccttcs         D(''i)OUS(>s        du  d(''licil 


1867. 
1878. 
1889. 
1900. 


27.1.M.6(;0 
28. 08.').  200 
49.000.000 
114.450.213 


(Ea  Fraucs! 
22.083.820 
55.390.000 
41.500.000 

116.500.000 


+  '1.160.840 
— 31.70'4.80O 
+  8.000.001) 
—  2.043.787 


T)'où  il  ressort  que,  si  en  1867  et  en  1889  il  eut  un 
excédent  (le  recettes,  l'excédent  en  dcj)enses  fut  de 
31.704.800  fr.  en  1878  et  de  2.043.74:5  fr.  seulement 
en  1900. 

En  face  de  ces  résultats,  il  est  ])on  de  remarquer  que 
rEx])Osition  de  1867  n'a  rien  laissé  de  durablio,  que  celle 
de  1878  a  laissé  le  Palais  du  Troeadéro,  celle  de  1889  la 
Galerie  des  Machines  sans  parier  de  la  Tour  Eiffel,  qui 
avait  son  autonomie,  et  qu'enfin  l'Exposition  de  1900 
laisse  après  elle,  comme  constructions  définitives,  les 
deux  palais  des  Champs-Elysées,  le  i)ont  Alexandre  III 
et  l'amcnagement  de  la  grande  perspective  ouverte 
entre  les  Champs-Elysées  et  l'Esplanade  des  Invalides. 
Il  est  difficile  et  il  serait  prématuré  de  cliitl'rer  la  valeur 
de  ces  acquisitions  autrement  que  par  leur  prix  de  re- 
vient, notamment  en  ce  cfui  concorn(î  les  palais  des 
Champs-Elysées.  On  sait,  cependant,  déjà,  ipie  le  ])ont 
Alexandre  ÏII  rejjrésente  une  déjjcnse  (le  6.586.000  fr. 
On  conservera  i)rol)ablement  aussi  les  serres  de  la  Ville 
de  Paris  sur  le  Cours-la-Pieine,  la  passerelle  du  Palais 
des  Armées  de  Terre  et  de  Mer  et  l'aménagement  des 
quais  de  la  Seine. 

Sans  qu'il  soit  possible  de  faire  à  ce  sujet  des  éva- 
luations tout  à  fait  précises,  on  fixe  ajqiroximati- 
vement  à  30  ou  35  millions  de  francs  la  valeur  des 
constructions  conservables  ou  conservées. 

Après  avoir  ainsi  comparé  les  résultats  de  nos  quatre 
Expositions,  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  les  rapprocher 
de  ceux  des  autres  fêtes  du  Tra\  ail  . cpii  ont  eu  lieu 
depuis  l'Exposition  de  Londres  en  1851.  Voici  un  ta- 
bleau d'ensemble  : 

Diu'éo Surface     Exposants    Visiti-urs  Dép. 
Expoait.  Dalo  jours  (m.car.)  Nation.  Etranii-.  niillio"  mille  fr. 

Etrangères 
Londres. .  1851 
—  1862 
Vienne...  1873 
PhiladvL.  1870 
Chicajîo..  1803 


Frnnçaiaea 


14'i 

95.000 

9.730 

7.270 

6.039 

7.400 

199 

125.400 

9.150 

20.6.50 

6.000 

11.470 

186 

240.000 

12.122 

29.80(1 

7,255 

58.449 

159 

289.000 

8.175 

22.689 

9.078 

40.OU0 

174 

551.000 

25.000 

45.000 

27.0;:i9 

141.676 

197 

110.000 

5.109 

6.541 

6.200 

4.332 

Paris. . . 

.  1855 

200 

136.200 

11.986 

11.96B 

5.160 

11.500 

.  1867 

217 

lœ.ooo 

15.450 

35.736 

10.200 

23.440 

.  1878 

191 

273.000 

25.872 

26.968 

16.032 

55.575 

.  1889 

185 

350.000 

33.937 

27.785 

32.467 

46.()92 

. .  1900 

212 

6(X).000 

40.818 

42.253 

48.130 

116.000 

^  Plusiem-s  faits  ressortent  de  ces  chilïros  :  c'est  d'abord 
rami)leur  même  des  sacrifices  do  toute  nature  qu'exige 
une  grande  Exposition  Universelle.  I^fis  chiffres 
officiels,  déjà  fort  considérables,  ne  renferment  pas, 
en  ctïct,  toutes  les  dépenses  faites  ;  il  y  a  encore  à  te- 
nir compte  des  frais  d'installations  à  la  charge  des 
exposants  ou  des  Gouvernements  étrangers  et  il  est 
difficile  d'établir  un  bilan  exact  de  ces  déj)enscs.  D'au- 
tre part,  si  nous  rapprochons  les  résultats  donnés  ])ar 
rKx|)Osition  de  1900  de  ceux  des  autres  expositions, 
nous  constatons  cpie  ces  résultats  sont  i)lus  favorables 


([ue  tous  les  autr(;s  et  ccpendaul  le  Commissariat  gi'N 
néral  de  1900  a  moins  dépensé  que  la  (Jlompagnie  amé- 
ricaine coucessi()nnair(!  de  ri">xposii ion  de  Chicago. 

Nos  comptes  se  sont  soldés  avec  un  di'ticit  de  deux 
millions,  eu  chilfres  ro)ids.  Ils  auraient  laisscj  lui  bé- 
nélice  ajjpréciable,  si  un  certain  nombre  de  dé])enses 
impré\-ues  n'avaient  été  imputées  sur  le  budg(d,  de 
ri'l.xposition. 

(juoifju'il  (Ml  soit,  h;  (l(;ljçjt .n'est  pas  tel  iju'on  puisse 
le  mettre  en  balance  avec  les  avantages  i[VLc  le  j)ays 
a  retirés  de  cette  fête  du  travail  ;  de  cette  revue  des 
progrès  accomi)lis  j)endant  le  siècle;  de  ce  concours 
pacifujvie  où  toutes  les  puissances  sont  venues  appor- 
ter le  fruit  de  leurs  travaux  dans  toutes  les  l)ranclies 
de  l'activité  humaine. 

(  iKOIiiilOS  BOUlUi.MtKL. 


IIAITS  FOLRXE.irX,  FORGES 

et  Aciéries  de  la  Marine  et  des  Chemins  de  fer 


A  la  date  du  5  octobre  dernier  nous  a^-ons,  dans  nos 
liifnrnintiuiis  Kroiininiijiii's  cl  Financirri's,  brièvement 
rendu  compte  des  résultats  que  la  Socirli'  des  Hauts 
Fourneaux,  Forges  el  Aciéries  de  la  Marine  avait 
obtenus  au  cours  de  l'exercice  1899-1900,  clos  le  30  juin 
dernier.  Il  nous  reste  maintenant  à  examiner  la  situa- 
tion de  cette  entreprise  en  nous  reportant  au  rapport 
([ui  a  été,  depuis,  communiqué  aux  actionnaires,  lors 
de  l'assemblée  générale  annuelle.  Tout  d'abord  [)ro- 
cédons  à  la  comparaison  des  deux  derniers  bilans  : 


30  juin 
1899 


30  juin 
190(1 

(En  francs 


Inivueubles,  ma- 
tériel et  mobiU"' 

Travaux  neufs.. 

Forêts  on  Sar- 
dai^ue  

Clieniiu  de  fer  di' 
Porto-Botte  . . . 

Matières,  fabri- 
cation et  entre- 
tien   

Produits  fabri- 
((ui'>s  et  en  cours 

Fournisseurs 
(acomptes)  .... 

Acheteurs  

Banquiers  

Caisse  

Portefeuill'  coni- 
merciai  

Porlel'euill"  titr- 

Actions  Baird  . . 


Actif 

700.000  »  200.000  » 
2.841.557  97   4.998.211  64 


224.603  » 
135.500  .. 


196.007 
110.500 


6.533.784  96  8.145.617  28 

8.-548. 704  80  9.595.870  65 

652.531  60  607.447  50 

10.761.360  86  10.485.821  92 

3.507.016  91  3.809.316  47 

754.783  71  619.007  85 

637.121  42  765. 7o6  14 

8.947.348  70  0.727.068  20 

Mémoire  M(''raoire 


DiflVn-encos 
d'un  exercice- 
à  l'autre 


—  500.000  ». 
-1-2.156.653  67 

—  28..59C)  » 

—  25.000  » 

-(-1.611.832  32 
-f-1.047.171  85 

—  45.084  10 

—  275.538  94 
-f  242.299  56 

—  135.775  86 

-f  128.634  72 
—2.220.280  50 


44.304.313  93  46.2(i0.l)30  65    -f- 1 .950.31(5  72 


Capital  

Fonds  de  l'éserv: 

Statutaire   

Extraordinaire. 

Compte  d(^  iD'i'vi- 
siou  pour  l'abri- 
cation  on  cours. 

Fournisseurs . . . 

Achet"  (acompt" 
sur  comniand"") 

Comptes  divers, 
dépôts  

B(''n(''fices  nets  . . 

Solde  de  l'exer- 
cice précédent.. 


Passif 
20.000.000    »  20.(J0O.0O0 


2.000.000   »    2.000.000   »  » 
1.480.857  04    1.891.688  19   -\-   410.831  1." 


650.000    »  650.000  » 

1.392.695  71  1.798.315  25 

2.713.852  77  2.690.908  42 

7.703.259  30  8. 693.. 529  70 

8.216.023  21  8.344.928  60 


+  405.619  54 

—  22.944  35 

-)-  990.270  40 

-\-  128.305  39 


147.025  90      191.260  49    -f  44.234.59 


,  304 . 313  93  46 . 260 . (SO  ()5   -^1 . 95(i . 316 


Ainsi  que  l'on  peut  s'en  rendre  compte,  certains  cha- 
l>itres  sont  en   augmentation   appréciable,  tel.s  les 
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«  travaux  neufs  »  qui  ont,  en  1899-1900,  entraîné  nne 
dépense  de  7.747.764  fr.  tles  dépenses  ont  été  compen- 
sées au  moyen  des  1.500.000  fr.  mis  en  réserve  l'année 
dernière,  et  d'un  jn'élèvemcnt  effectué  sur  les  bénéfices 
de  l'exercice,  prélèvement  dont  l'importance  ressort 
du  compte  de  prolits  et  pertes  que  nous  établissons 
ci-dessous  : 

Bénéfices  après  défalcation  des  amorlissoments 

statutaires   8.344.928  GO 

Moins  : 

Afl'ectation  do  4  0/0  à  la  réserve  statutaire   333.797  15 

8.011.131  45 

A  (l(''(luiro  : 

Aniortisscmonts  extraordinaires  povu'  solde  des 
travaux  neids  do  1899-1900  (4/5"  restants)...    4.998.211  G4 

3.012.919  81 

A  ajouter  : 

Solde  reporté  de  l'exercice  précédent   191.200  49 

3.204.180  30 

Cette  somme  a  permis  la  répartition  d'un  dividende 
de  05  francs  par  action,  contre  00 fr.  en  1898-1899.  (:(dte 
répartition,  jointe  à  la  part  statutaire  des  administra- 
teurs, à  l'allocation  accordée  par  le  (  lonseil  d'administra- 
tion à  la  Direction  et  au  i)ersonnel  administratif,  etc., 
représente  un  total  de  3.103.;-3;-52  fr.  75.  Il  est  donc  resté, 
sur  les  profits  réalisés,  un  solde  de  40.8'i7  fr.  55,  qui  a 
été  reporté  à  l'exercice  1900-1901. 

Les  actioîis  ont  i)ar  suite  reçu,  i)Our  le  dernier  exercice, 
5  francs  do  jilus  que  pour  le  ])récédent,  bien  que,  tout 
d'abord,  le  Conseil  d'administration  n'ait  pas  été  d'avis 
d'aufjmenter  la  part  des  acdionnaircs.  Son  f,'rand  souci 
a  toujours  élé,  en  effet,  de  se  montrer  extrêmement 
prévoyant  —  d'aucuns  disent  même  trop  ])révoyaiit, 
attendu  que  la  prolongation  de  cinquante  années  du  eou- 
trat  social  qui  a  été  votée  l'année  dernière  i)ar  les  action- 
naires, met  la  Société  dans  une  situation  extrêmement 
favorable.  Il  convient  d'ajouter  que  cette  situation  ne 
ressort  pas  complètement  des  bilans,  ces  états  ne  men- 
tionnant pas  les  amortissements  auxquels  il  a  été  i)ro- 
eédé  jusqu'à  présent  et  qui  sont  considérables.  (Test  ainsi 
que  ies  immeubles, matériel, etc.,  dont  la  valeur  initiale 
était  de  1.313.000  francs  en  (diifîres  ronds,  ne  ii^airent 
])lus,  maintenant  que  pour  200. 0(X)  francs;  les  ac(|uisi- 
tions  et  travaux  neufs,  qui  s'inscrivent  à  4.998.211  fr., 
et  qui  sont  complètement  amortis  présentement  par 
suite  de  la  répartition  des  ])rotits,  avaient  une  -v  aleur 
initiale  de  89  millions  286  mille  francs  ;  les  forêts  en 
Sardaignc  sont  revenues  de  928  mille  francs,  à  19i;.007 
francs;  le  chemin  de  fer  de  Porto-Botte  de  602  mille 
francs  à  110.500  francs;  enfin,  les  8  millions  de  valeur 
initiale  des  forges  de  l'Adour  ont  été  complètement 
amortis.  Bref,  sur  une  valeur  initiale  d'un  ])eu  \Auh  de 
50  millions  de  francs,  il  a  été  amorti,  jusqu'à  ce  jour, 
y  compris  les  prélèvements  effectués  sur  les  profits  de 
1899-1900,  49.600.000  francs  ! 

Il  est  vrai  que  les  travaux  neufs  entrepris  depuis 
1898,  et  qui  ont  déjà  exigé  une  déi)cnse  de  12  millions 
de  francs  ne  sont  pas  encore  terminés.  Mais  ils  vont 
l'être  vraisemblablement  cette  année,  et  la  somme 
qu'ils  exigeront  à  nouveau  sera  vraisemblablement 
inférieure  à  6  millions  de  francs  qui,  vu  les  énormes 
bénéfices  que  réalise  la  Société,  seront  vite  amortis. 
Ces  dépenses  peuvent  paraître  considérables  ;  mais, 
comme  il  a  été  fait  observer  à  l'assemblée  générale,  la 
Société  a  dû  songer,  dans  ces  dernières  années,  à  la 
transformation  de  son  matériel,  afin  de  se  tenir  à  la 
hauteur  des  progrès  réalisés  aussi  bien  pour  la  fabri- 
cation des  blindages  que  i)our  celles  des  canons.  Selon 
toute  apparence,  les  améliorations  apportées  dans 
l'outillage  porteront  bientôt  leurs  fruits,  et  les  dividen- 
des pourront,  un  jour,  s'établir  dans  une  plus  juste 
proportion  par  rai)port  aux  bénéfices,  bien  que  le  Con- 
seil se  montre  toujours  partisan  de  la  modération  dans 
la  répartition  des  profits  en  raison  de  l'incertitude  qui 
règne  sur  le  marché  métallurgique.  Au  sujet  des  béné- 
fices, rapi)elons  qu'après  déduction  des  amortissements 
statutaires,  ils  se  sont  élevés  à  4.250.025  fr.  en  1895-1896  ; 


à  4.8-«.0;33fr.  en  1896-1897  ;  à  6.410.355  fr.  en  1897-1898; 
à  8.216.623  fr.  en  1898-1899  et,  comme  nous  l'avons  dit 
au  début,  à  8.344.929  fr.  en  1899-1900.  La  différence 
entre  les  deux  derniers  exercices  est  peu  sensible,  mais 
la  cause  en  est  uniquement  à  la  hausse  des  prix  du 
charbon.  Autrement,  l'activité  des  usines  ne  s'est  pas 
ralentie  et  les  travaux  n'ont,  à  aucun  moment,  été 
entravés  ])ar  quoi  <[uc  ce  soit. 

En  analysant  le  bilan,  on  trouve  que  le  passif  de  la 
Société  envers  les  tiers  ne  s'élève,  en  chiffres  ronds, 
qu'à  13.200.000  fr.  Par  contre,  l'actif,  non  compris  les 
immobilisations  pour  immeubles,  forêts,  chemins  de 
fer,  etc.,  atteint  46  millions  de  francs,  sur  lesquels 
plus  de  11  millions  de  francs  sont  représentés  par  des 
espèces,  par  les  comptes  chez  les  banquiers  et  par  les 
titres  en  portefeuille. 

A.  Léchenet. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

KX  NOVEMBRE  1900 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  A-olume 
dos  docunionts  statisti([ues  publiés  ])ar  l'Administra- 
tion dos  douanes  sur  le  commerce  de  la  Franco  pen- 
dant les  onze  ))remiers  mois  do  l'année  1900. 

Los  inqiortations  se  sont  élevées,  du  1"''  janvier  au 
;50  noNomhro,  à  4.005.485.000  fr.  et  les  exportations  à 
3.728.9'i6.000  fr. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  pour  le 
mois  de  no\  embre  : 


NOVEMBRE 

(Milliers  de  francs) 

IMPORTATIONS 

1900 

1893 

Différences 

on  1900 

Objets  fl  alimonlation. 

a").  385 

89.852 

4.467 

Malioros  iK'COSsairos  à 

rindustrio  

200.'i.55 

244.. 569 

as. 114 

Objets  fabriqués  

6() .  .55.5 

62.817 

+ 

3.7;« 

Totaux  

a58.395 

397.238 

38.84;î 

EXPORTATIONS 

Objets  d'aliuiontation. 

79.a31 

77.800 

-1- 

1.971 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

90.314 

98.775 

8.461 

Objets  fabriqués  

187.088 

177.761 

+ 

9.:i27 

Colis  jiostaux  

18.999 

17.7;:î<) 

+ 

1.269 

370.2;32 

372.126 

4.106 

Le  tableau  suivant  donne,  du  1 

"  janvier 

au 

30  no- 

vembre  1900,  le  mouvement  du  Commerce  extérieur 
comparé  à  celui  des  onze  premiers  mois  do  l'année 
précédente  ; 


ONZE   PREMIERS  MOIS 

(Milliers  do  francs) 


IMPORTATIONS 

1900 

1899 

Différences 

pour  1900 

Objets  d'alimentation. 

750.593 

860.419 

—  109.826 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

2.491.506 

2 

598.678 

—  107.172 

Objets  fabriqués  

703.380 

048.515 

114.871 

Totaux  

4.005.48:) 

4 

107.012 

-  102.127 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

093.110 

599.566 

-h  93.544 

Matières  nécessaires  à 

l'industrie  

1.005.321 

1 

103.445 

—  98.124 

Objets  fabriqués  

1.842.893 

1 

.884.379 

—  41.480 

187.022 

101. 2« 

^  20.379 

3.728.940 

3 

.748.03:3 

—  19.087 

NOMINATIONS  DANS  LA  LÉGION  D'HONNEUR 


Les  dernières  nominations  et  promotions  dans  la 
Légion  d'honneur  faites  à  l'occasion  de  l'Exposition 
Universelle  de  1900  et  des  événements  de  Chine,  ont 
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(Mo  piihliiVs  iui  Jduntnl  Officifl  du  IT)  (Ircciulirc  cou- 
rant. Nou.s  relevons  les  iioiuinations  suivantes  : 

.4m  qrade  dp  Conniifindeiu- 

MM. 

Bossoniiciiii  (.liilic'ii-l'icrre-An^îe),  iiKlii.striol  à  Angers.  Admi- 
nisti'uleur  de  la  Banque  de  Franco.  Vice-pivsidcnt  de  la 
('lianibre  de  coinuauxe  d'Anfi;ers  ; 

(iody  (Léon),  ancien  Direclenr  de  la  Caisse  Nationale 
d'Epargne. 

Au  qrade  d'Officier 

M^r. 

Dnval  (ll(>nri\  ])résid(>ut  di'  la  SocicMé  de  bienfaisance  de 
.lolnuuiesbni't,',  conseiller  de  connnerce  extérienr; 

lîoulan  (Paul-.)(\tn-Baiilist('-Marie-Léon),  ingénienr  en  chef 
des  ponts  (^l  clianssccs.  lnf>énieur  do  la  Compar/nie  Géné- 
rale des  Kni(.r  ; 

Fonlou  (Lonis-Stanislas-Alfred),  jnvsident  de  la  didrijation 
des  grands  réseanx  français  anprès  de  la  Goniniission 
Internationale  ; 

'  Francq  (l^c'on-Enùle),  ingénienr  civil  des  mines.  Adndnistra- 
lenr  ue  la  Compagnie  des  Tramways  mécaniques  des 
environs  de  Paris; 

Lainey  (Artluir),  direcUnu-  des  Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Membre  de  la  Chambre  d(>  commerce  de  Paris; 

Lebou  (Eugène-Adolphe),  ingénienr  des  arts  et  mannfactnres. 
Directeur-gi'rant  de  la  Compagnie  d'Eclairage  par  le  Gaz  ; 

Lcdonx  (Chai-les-Ernest),  ingénienr  en  chef  des  mines.  Ingé- 
nienr cons(Ml  de  la  Compagnie  des  Mines  d'Anzin  ; 

Lermnsiaux  (Florimond-Conslant),  inspecteur  dn  matériel  et 
de  la  traction  à  la  Con]i)agnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Est  ; 

Mcyer  (Lonis-Ferdinand),  ingéni(Mir  en  chef  cji^s  jionts  et 
chanssées.  Directeur  de  la  Compagnie  Continentale  Edison  ; 

Moïse  (Albin-David),  ing(''ni('ur  en  chef  do  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  de  l'Ouest; 
.  Sartianx  (Henri-Eugène),  chef  des  services  électriques  de  la 
«Compagnie  des  Cliemins  de  fer  du  Nord.  Président  de 
l'Association  des  ingénieurs  électriciens.  . 

Alt  qrade  de  Chevalier 

MM. 

Bartholin  (Li'on),  ing(''nienr  dn  Crédit  Lyonnais  en  mission 
on  Chine  ; 

Cocagne  (LV'Onl,  sous-gouvernenr  de  la  Banque  Hypothécaire 
d'Espagne.  Trésorier  de  la  Chambre  de  commerce  française 
do  Mailrid  ; 

Escoflior  (Louis),  directeur  des  agences  du  Crédit  Lyonnais 
en  Egypte  ; 

Bonn''  (Paul),  inspecteur  princi])al  de  l'exploitation  de  la 

(compagnie  dn  CItemin  de  fer  Paris-Lyon-Méditerranée  ; 
Chapsal  (François-Jules),   ingénienr  en  cln^f  des  services 

techniques  de  rex|)loitatiou  do  la  Compagnie  d(;s  Chemins 

de  fer  de  l'Ouest  ; 
Desgeans  (Jules-Josoph-Bernard),  ingénienr  des  ateliers  de 

la  (_;ompagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est  ; 
Fitsch  (  Félix  i,  chef  de  service  des  magasins,  des  travanx  et 

de  la  surveillance  de  la  Compagnie  di^s  Cliemins  de  fer  du 

Nord  ; 

Foulon  (Auguste),  secrétaire  de  la  Chambre  de  commerce  de 
-     Nantes  ; 

lung  (Charles-Edouard),  ingénienr  des  arts  et  manufactures. 
Directeur  tles  usines  de  la  Société  Industrielle  des  Télé- 
phones ; 

Lalanc(^   (Auguste),   adiuinistrateiir  délégui''  de  la  Société 

d'Eclairage  électrique  du  Secteur  de  la  Place  Clichy  ; 
Mange  (Mai-ie-Alfred),  ing(''nieur  attaché'  à  la  direction"  de  la 

Compagnie  des  Chemins  de  fer  d'Orléans  ; 
Pantlionier  (Jean),  directeur  du  Crédit  Lyonnais  à  Paris  ; 
Itaclet  (Jean-François,  dit  Johannis),  administrateur  d('légu('' 

de  hi  Société  Lyonnaise  des  Forces  Motrices  du  Rliône  ; 
Taragonet  (Edmond-Léon-Denis-Honoré).  ingénieur  en  chef 

et  directeur  géné'ral  de  la  Société  des  Aciéries  de  France  ; 
De  Tennuermann  Criii'odore),  administrateur  délég\ié  de  la 

Société  des  Raffineries  et  Sucreries  Say. 

Nous  adressons  tontes  nos  félicitatioii.s  aux  nou- 
veaux promus. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Les  négociations,  dont  on  avait  annoncé  ])artout  la 
prompte  i.ssuc,  traînent  et  traîneront  eneorclongtemps. 

Les  addition.s  à  la  note  conjointe  sont  soumises  aux 
Gouvernements.  Il  faut  attendre  leurs  réponses.  Encore 
un  retard  qui  se  comptera  peut-être  par  semaines,  s'il 


est  x'rai,  commo  le  dit  unc>dé|)è(die  dtî  N'e\\-Yoi-|<,  datée 
du  18  décembre,  (pie  l'un  au  moins  dt^s  ( iouvornemcrilH 
intéressés  n'acceptera  pas  les  additions  jiroposées  jtar  le 
(ùnivernement  an^dais.  (l'est  aujouril'Iuii  t\\u'  doit  avoir 
lieu,  à  l'ékin,  la  nou\  elle  réunion  do  tous  les  Ministres 
où  c(>  ])oint  sera  ('-(dairci.  Le  Ministre  d'Kspa^,'ne,  doyen 
d'àjro,  ])rési<lera.  M.  d'Antliouardreniplira  les  fonctions 
de  secrétaire.  Au  Département  d'Htat  de  \Vasliinf,don, 
on  assure  qu'il  y  a  malentendu  au  sujet  île  l'attitudf! 
de  l'An^^leterrc  et  ([uo,  loin  d'insister  pour  obtenir  des 
peines  plus  sévères  et  des  mesures  ])lus  dures,  l'Anfîlc-  * 
terre  est  complètement  d'accord  avec  les  Lials-Unis. 

D'autre  jiart,  d'après  une  dépêche  du  New- York 
Herald,  M.  Hay,  voulant  termincu'  les  négociations 
invlimiuaires  à  Pékin,  aurait  accepté  la  suggestion  do 
l'Angleterre,  qu'il  soit  ))lus  expressément  (létdaré  que 
les  Chinois  doivent  acce])ter  les  conditions  qui  hnirsont 
imposées,  avant  que  commencent  les  négociations  défi- 
nitives. Cette  nouvelle,  si  elle  est  exacte,  ])ermcttrait 
])eut-êtrc  d'expliquer  le  retard  de  l'Angleterre,  qui 
devient  tout  à  fait  surprenant.  Li-Hung-Ghang  et 
Tching  déclarent,  en  etïet,  qu'ilsont  maintcnanti)leii>s 
l)ouvoirs  et  M.  Conger,  ministre  des  Etats-Unis,  ci'oit 
([ue  la  Chine  a'^ceptcra,  sans  retard,  les  conditions 
imposées. 

A  Pékin,  les  Russes,  les  Américains  et  les  autres 
Gouvernements  se  fournissent  de  riz  i)0ur  le  distrihucr 
aux  Chinois  indigents. 

La  circulation  des  trains  entre  Pékin  et  Tien-Tsin 
est  rétablie,  mais  il  faut  en  moyenne  une  heure  i)Our 
parcourir  quatre  milles. 

Bien  (juo  les  Allemands  signalent  tous  les  jours  le 
retour  des  Boxers,  ni  les  Anglais,  ni  le  général  amé- 
ricain ne  croient  à  la  présence  d'un  corps  quelconque 
de  Boxers  en  armes  dans  le  voisinage. 


iBfoffflatioHS  ÉconoDiipes  et  FinancîÈres 


Le  Convenio  EspagnoL  —  La  Cliamhre  des  députés 
espagnols  a  ^oté,  samedi  dernier  15  décembre,  après 
une  discussion  qui  a  duré  toute  une  semaine,  le  Co)?- 
ue/u'o  du  14  juillet  1900  dont  nos  lecteurs  connaissent 
le  texte.  Ce  vote  n'a  été  acquis  ([ue  par  12.")  voix  contre 
101,  alors  que  la  Chambre  des  députés  com])te  'jo2mem- 
bres.  Il  y  a  donc  eu  20(5  membres  abstentionnistes  ou 
aljseuts  et  il  aurait  suffit  d'un  déplacement  de  13  voix, 
passant  de  la  majorité  ii  la  minorité,  pour  que  le  Con- 
venio ÏM.  détiniti\'ement  repoussé. 

La  discussion  a  été  clôturée  après  des  discours  de 
MM.  Navarro  Reverter  et  Moret,  l'un  et  l'autre  hostiles 
au  Convenio,  et  dans  la  minorité  qui  a  voté  contre, 
nous  relevons  les  noms  des  chefs  (hi  parti  libéral,  y 
compris  celui  de  M.  Sagasta,  et  même  le  nom  de 
M.  Gasset  qui  fut  Ministre  des  travaux  publics  dans  le 
cabinet  Silvela  avec  M.  Villavcrde. 

Les  discours  prononcés,  en  cette  circonstance,  par 
les  a<h'ersaires  du  Convenio  sont  concluants,  en  ce  sens 
(pi'ils  ))rouvent,  jusqu'à  l'évidence,  que  YAssocialion 
nalionnle  des  porleurs  françnis  de  Valeurs  étrangères, 
et  les  ((uatre  autres  Comités  étrangers,  qui  ont  signé 
le  Convenio  avec  les  délégués  du  GouA'ernement  espa- 
gnol, avaient  tui  sentiment  très  juste  du  véritalilo  état 
d'esprit  du  monde  politi(|ue  espagnol  et  du  traitement 
défavorable  qui  ]iouvait  être  imposé  aux  porteurs 
étrangers  de  la  Itenle  Extérieure  eslampillée,  malgré 
les  termes  de  l'engagement  de  1882,  et  malgré  les  légi- 
times protestations  qu'une  violation  de  cet  engagement 
n'eût  pas  manqué  de  provoquer  en  France,  en  Angle- 
terre, en  Allemagne,  en  Belgique  et  en  Hollande. 

Le  Convenio  est,  aujourd'hui,  devant  le  Sénat  es])a- 
gnol,  qui  doit  en  terminer  la  discussion  avant  la  fin 
de  cette  semaine  ;  on  ne  peut  dire  encore  le  sort  qui 
lui  est  finalement  réservé,  car  il  sera,  commo  à  la 
Chambre,  vigoureusement  attaqué  par  l'opjjosition,  et 
on  sait,  en  outre,  que  la  majorité  conservatrice  est 
actuellement  plus  divisée  au  Sènat  qu'à  la  Chambre. 
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Nous  nous  réservons  de  revenir  sur  les  débats 
quand  nous  aurons  sous  les  yeux  le  texte  complet  des 
discours  prononcés  dans  les  deux  assemblées. 

En  attendant,  nous  devons  constater  que  justice 
commence  à  être  rendue  à  ceux  ([ui,  comme  nous,  ont 
soutenu  que  le  Convenio  du  14  juillet  dernier  était  sur- 
tout favorable  aux  intérêts  bien  compris  des  porteurs 
étrangers  de  la  Rente  Extérieure  estampillée,  parce 
qu"en  échange  d'une  retenue  de  0  fr.  50  par  coupon  do 
4  fr.  (retenue,  d'ailleurs,  restituée  auxdits  porteurs 
sous  forme  d'amortissement  au  pair  et  en  or  en  61  ans), 
le  vote  du  Convenio  aurait  pour  résultat  de  réfjulnriser 
léfjislativement  et  de  ronsoUder  sans  contestation  j)os- 
sible  dans  l'avenir,  la  situation  do  cette  Rente. 

En  eiïct,  le  Moniteur  des  Tirages  Financiers,  par 
exemple,  qui  a  observé  une  neutralité  absolue  pendant 
toute  la  durée  de  la  discussion,  dit,  ce  matin,  ajtrès 
avoir  examiné  le  texte  des  discours  prononcés  à  la 
Chambre  espagnole  : 

Il  ea  résulte  les  constatations  suiN-anlcs  : 

1°  Aucun  orateur  n'a  combattu  le  projet  par  lo  molif 
rEspafinc  était  en  état  de  payer  ses  deUos  et  cfu'elt(>  devait 
faire  lionneur  à  s<'s  affaires,  non  plus  qu'on  se  basant  sur 
l'atteinte  que  lo  Convenio  jiouvait  i)oi  ler  au  crédit  du  pays. 
Il  n'a  même  été  fait  aucune  nlhisiou  au  mémoire  qu'un  Co- 
mité d'opposition  aurait  aiti'ossé  individuellemout  à  tous  les 
.  députés; 

2"  Lo  Convenio  n'a  été  cond)attu  que  pour  l'unique  raison 
qu'il  était  tro])  favorable  aux  créauciors  étrangers  ot  (juo  son 
approbation  aurait  ]iour  conséquence  d'ompèclier  l'Espagne 
de  leur  faire  sid)ir  l'inqiôt  de  20  0/0  sur  les  utilités,  ou  d'otfec- 
tuer  lo  paiement  des  cou])ous  eu  iiesotas  etnouiduson  francs; 

3°  11  a  été  affirmé  que  toutes  les  ojjjiositious  étaient  una- 
nimes pour  regri'ttor  que  ces  mesures  n'aient  pas  été  pi'isos 
vis-à-vis  dos  portoiu's  do  la  Dette  Extéi  ioure  et  cette  affirma- 
tion n'a  sonlevé  aucune  protostation  d'aucun  côté  de  la  Cham- 
bre. MM.  Sagasta  ot  Puigcervor  figurent  parmi  les  opiiosants 
au  Convenio. 

4°  II  est  inconloslablo,  par  conséquent,  que  les  101  députés 
qyà  ont  émis  nn  vote  de  rejet  avaient  tous  la  pensée  que,  soit 
inuiiédiateinont,  soit  dans  un  avenir  plus  ou  moins  éloigné, 
l'Espagne  se  ferait,  de  sa  propre  autorité,  aux  dépens  des 
porteurs,  une  situation  meilleure  que  celle  qui  résultera  du 
Convenio  ; 

5°  11  n'y  a  aucun  doute  que  si  le  Ministère  n'eût  pas  fait  du 
vote  d'acceptation,  une  question  do  (Cabinet,  il  eût  été  rejeté  ; 
il  n'y  en  a  ])as  davantage  sur  ce  jioint  que  la  majorité  do  la 
Chand^ro  aurait  i-W'  favorable,  peut-être  dès  aujourd'lnu,  à  un 
vote  U(''faste  jiour  les  iiorleurs.  ou  que  dans  Ions  les  cas,  li> 
parti  libéral  et  M.  Sagasta  étant  revenus  au  i)ouvoir,  ce  qui 
n'est  qu'une  question  de  jours,  de  telles  mesures  auraient  été 
votées  sans  aucune  hésitation. 

Et  notre  confrère  ajoute  en  terminant  ses  ol)ser- 
vations  : 

Dopius  longtemps  nous  avions  la  certitude  à  peu  près 
complète  que  le  Convenio  serait  fortement  attaqué  par  lo 
parti  libéral  qui  le  considérait  comme  pou  favorable  au 
pays,  ot,  par  suite,  nous  n'envisagions  pas  .sans  crainte 
l'opjiosition  fort  vive  que,  de  bonne  foi,  d'ailleurs,  des  écri- 
vains financiers  et  des  économistes  distingués  menaient 
contre  ledit  Convenio. 

Nous  n'avons  voulu  rien  faire  cependant  pour  décourager 
qui  que  ce  soit.  Mais  on  présence  des  faits  que  nous  venons 
de  constater,  il  nous  sera  bien  ])ormis  de,  dire  que  nous 
n'avons  cessé  de  considérer  leur  conduite  comme  un  péril 
pour  les  intérêts  des  porteurs. 

Si,  en  effet,  cette  opposition  avait  pu  aboutir,  ce  à  quoi 
nous  n'avons  d'ailleurs  jamais  cru,  l'Extérieure  serait, 
aujoui'd'luii,  sous  le  coup  de  craintes  ot  d'appréhensions  qui 
déprimeraient  les  cours  pour  un  avenir  indéterminé  et  très 
probablement  avant  qu'il  soit  longtemps,  les  porteurs  ne 
recevraient  (pu:  3  pesetas  20,  valant  aujourd'hui  2  fr.  40 
seulonient,  au  lieu  do  3  fr.  fjO  que  le  Convenio  leur  assure. 

La  ré'ductiou  du  coupon  à  3  fr.  50  est  un  mal,  soit,  mais, 
surtout  eu  uuitièro  do  finances,  de  deux  maux,  il  faut 
choisir  le  moindre.  C'est  ce  qu'ont  couq^ris  les  pointeurs  ot 
c'est  la  conviction  absolue  ([uo  nous  avions  à  cet  égard  qui 
nous  a  conseillé  la  politique  d'abstention  qiu'  nous  avons 
suivie. 


La  Question  du  Gaz  à  Paris.  —  L'accord  qu'on 
avait  un  instant  espéré,  n'a  pu  finalement  se  f'uire 
entre  la  1''"  Commission  du  Con.seil  municipal  et  la 


Compagnie  Parisienne  du  Gaz.  C'est  naturellement  sur 
le  dos  de  la  Compagnie  que  le  président  de  cette  (Com- 
mission, M.  Alpy,  cherche  à  faire  retomber  aujour- 
d'hui la  responsabilité  de  la  rupture. 

Voici  en  effet  le  préamijulc  du  projet  de  dolil)ération 
qu'il  a  soumis  à  la  1''''  Commission,  que  celle-ci  a 
adopté  et  c|uo  le  Conseil  va  discuter  prochainement  : 

Le  Conseil, 

Considérant  que  les  ju'étontions  excessives  émises  ])ar  la 
Conqiagido  du  Gaz  au  nom  ot  dans  l'intérêt  de  ses  action- 
nain's,  déjà  anqdemeni  réniuni'n's,  ont  rendu,  une  fois  de 
plus,  inqjossible  la  conclusion  de  la  convention  ])roj('t('e,  en 
vue  d'abaisser  inunédiatenient  le  prix  du  inèlic  cub<'  de  gaz 
et  de  régler  la  transmission  à  la  Ville  de  Paris  do  l'actif  de 
la  Comjiagnio  du  Gaz  prévue  par  les  traités  aetudloment  en 
cours, 

Délibère... 

Inutile  de  dire  que  les  prétentions  excessives  émises 
par  la  Coinpcifpiie,  se  bornent,  i)iu'cment  et  simple- 
ment, à  sauvegarder  les  intérêts  sociaux  dont  son  di- 
recteur et  ses  administrateurs  sont  responsables. 

Le  Conseil  municipal  désire  l'abaissement  du  prix  du 
gaz,  parce  (pic  la  iiopulation  parisienne  tout  entière 
réclame  énergiquement  cette  mesure.  Mai.s  le  Conseil 
municii)al  A'eut,  en  même  tcm])s,  laisser  ù  la  Ville  de 
Paris,  tous  les  bénéfices  qu'elle  retire  de  l'exploitation 
du  gaz,  et  n'accorder  à  la  Compagnie  aucune  compen- 
sation, i)résente  ou  future,  en  échange  du  sacrifice  im- 
médiat que  la  réduction  de  0  fr.  30  à  0  fr.  20  lui  impo- 
serait. 

Voilà  bient(")t  vingt  ans  que  le  même  problème  se 
pose,  àcha(iue  renouvellement  du  Conseil  municipal,  et 
voilà  la  cinquic'mc  fois  que  les  négociations  aboutis- 
sent... au  nuiintien  du  gaz  à  0  fr.  30. 

M.  Alpy  va  donc  proposer  au  Conseil  le  projet  de  ré- 
solution ci-aj)rt>s  : 

Article  promier.  —  M.  lo  Préfet  de  la  Seine  es!  invité  à 
suivre  sans  désemparer  l'instance  engagée  devant  U'  ("onseil 
do  pri'f'octnro  de  la  Seine  i)ar  la  Ville  do  Paris  contre  la  Com- 
pagnie du  Gaz,  suivant  requête  du  2.3  juillet  ISÎ)."),  d(''p(^,sé(3  au 
greffe^  le  31  juillet  189."),  à  ridfet  : 

1"  De  faire  recounaitro  détinitivoment  au  plus  tôt  les  droits 
qui  apiiartionnont  à  la  Ville  de  Paris,  d'a])rès  les  traiti's exis- 
tant, sur  la  totalité  de  l'actif  mobilier  et  immobilier  do  cette 
Gonqiagnio,  tel  qu'il  .se  conq)ortera  à  la  date  du  31  di'cem- 
bro  V.m  : 

2°  De  faire  détornuuer  ]iar  avance,  au  moyen  d  une  exper- 
tise contradictoire,  la  valeur  réélit^  de  la  moUié  de  cet  actif, 
que  la  Villi^  aura  à  rembourser  à  la  Conq)agnie  selon  les  sti- 
l)ulntions  dos  mêmes  trait/'s,  liornds  la  canalisation  qui  doit 
revenir  à  la  Ville  sans  indemnit(''  ; 

3°  De  faire  régler,  dès  à  présent,  les  conditions  dans  les-r 
quelles  sera  offecfué  ce  reinboiu-sonient.  de  manière  à  pré- 
venir, lors  do  la  prise  de  possession  par  la  ViUo,  lo  1"'  jan- 
vier lïKXi,  toute  difficult(''  de  nature  à  causer  une  interruption 
dans  le  service  public  de  l'éclairage. 

Art.  2.  —  Lo  préfet  de  la  Seine  est,  en  outre,  invité  à  pré- 
parer sans  délai,  lo  cahi(?r  des  charges  et  conditions  de  la 
future  ex])loitation  qui  sera  organis(''e.  à  partir  du  janvier 
190(5,  dans  dos  conditions  nouvelles,  étant  spécifié  qu(^  le  prix 
de  vente  à  fixer  pour  le  mètre  cube  do  gaz  ne  devra  pas 
dépasser  0  fr.  10  pour  l'éclairage  public,  0  fr.  15  pour  la 
force  motrice  et  0  fr.  18  pour  l'éclairage  particulier. 

Art.  3.  —  Le  préfet  do  la  Seine  est  invité  à  rendre  compte 
au  Conseil,  avant  le  1"  mai  prorhain,  du  résultat  de  ses 
diligences  au  sujet  des  instances  dont  il  vient  d'être  parlé. 

Il  ne  nous  reste  plus  qu'a  attendre  le  vote  de  cette 
résolution...  et  la  communication  que  M.  de  Selves 
devra  faire  a^  ant  le  1"'  mai  prochain  sur  le  résultat  de 
ses  diligences  au  sujet  dos  instances  visées  pav  la  ré- 
solution. 

Soyez  satisfaits,  bons  Parisiens  ! 


Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  vont  se  réunir  le  22  courant 
pour  prendre  connaissance  des  comptes  et  du  bilan  de 
l'exercice  1899-1900  clos  le 31  octobre  dernier.  L'assem- 
blée aA'ait  tout  d'abord  été  convoquée  pour  le  8  courant, 
mais  elle  n'avait  pu  avoir  lieu  par  suite  du  nombre 
insuffisant  d'actions  déposées. 
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Los  ivsultiits  ilo  roxorcico  l.S!)i>-l!)O0  s(>  déconiposoiil 
ainsi  :  Jk>iu''lic(>s  hruls  :  1  .(WJ.rviT  l'r.  (17,  cniilrc  !);i7.G'i2 
francs  ;?8  pu  l.S9S-lSi)!),  dont  il  laiit  dcMlnire  los  trais 
généraux  ((ni  s'élovcnl  à  •20"2.'2i)i  l'r.  'lO,  coiitro  JH'i.'i'iH 
francs  55  l'annoo  ])riH'i'Mlcnt(\  11  sVnsiiit  (inc  los  pro- 
lits nots  so  sont  olalilis  à  Hû'i.'i'itH'r.  on  pius-valno 
de  lOO.HT)-'  fr.  Vi  snr  conx  de  Toxorcicc  aniorionr. 

En  raison  do  cotto  aufiniontalion,  lo  Conseil  d'admi- 
nistration proposera  probaliloniont  nno  roparlilion  do 
12  francs  ]»ar  aciion,  c'ost-à-diro  sn))oriouro  do  francs 
:ï  celle  do  ISOS-iiSit!).  Colle  répartition  aurait  niônie  pu 
être  plus  iniiiorlanto,  attendu  <pi'il  faut  roinoutor  à 
l'année  188S,  ipii  avait  donné  un  dividende  do  l  'i  francs, 
pour  conslalor  un  solde  de  profits  o(piivalonts  à  celui 
accusé  à  riiourc  actuoUe  ;  mais  comme  il  y  a  à  compter 
avec  les  indemnités  qui  restent  dues  encore  aux  j)or- 
tonrs  d'obi ij^at ions  dos  Canaux  Ai/riroles,  le  Conseil 
d'administration  so  montre  réservé  bien  que  le  nombre 
de  ces  oblij^ations  rentré  en  portefeuille  soit,  à  l'heure 
actnello,  considéral)le. 

Nous  aAons  dit  plus  haut  qu'il  fallait  remonter  à 
l'année  1888  i)our  trouver  ini  montant  do  bonéiices  réa- 
lisés équivalent  à.  celui  accusé  en  fin  d'exercice  1899-1900. 
Si  l'on  se  reporte,  en  etfct,  aux  résultats  dos  dix  der- 
nières années,  on  trouve  que,  pendant  cette  période,  los 
profits  ont  atteint  les  montants  suivants  :  Exercice 
1890-91,  730.441  fr.  ;  1891-92,  7;^0.(i89  fr.  ;  1892-98,711.827 
francs  ;  1893-9'j,  71:5.958  fr.  ;  1894-95,  487.284  fr.  ;  1895-96, 
4:^9.  Ml  fr.;  1896-97,  466.829  fr.;  1897-98,' 570.034  fr.  ; 
1898-99,  758.898  fr.  ;  1899-1900, 854.2'i6  fr.  27.  Quant  aux 
dividendes,  ils  avaient  été  fixés  ainsi  :  14  francs  pour 
1890-91  et  i)Our  1891-92;  rien  de  1892-98  à  1895-96; 
5  francs  pour  1896-97  ;  7  francs  pour  1897-98 ,  et  10  francs 
pour  1898-1899. 

Dans  une  étude  sur  cet  Etablissement  publiée  à  la 
date  du  26  janvier  dernier,  nous  parlions  d'un  vol  do 
200.000  francs  qui  avait  été  commis  jiar  un  de  ses  em- 
ployés subalternes  aux  Caisses  du  Crédit  Foncier  do 
France.  Le  litige  a  été  soumis  à  xm  tribunal  arbitral 
qui  a  rendu  sa  décision.  Cette  décision  a  fait  rentrer 
dans  la  Caisse  du  Soiis-Comploir  des  Entrepreneurs 
une  somme  de  150.000  francs  et  comme,  de  plus,  la 
famille  de  l'emjjloyé  inlidole  l'a  désintéresse  on  partie, 
la  perte  encourue  de  ce  fait  a  été  insignifiante. 

Remarquons  que  les  crédits  on  cours,  qui  s'élevaient 
au  81  octobre  1899  à  118.531.520  francs,  sont  revenus  à 
111.851.300  francs.  La  diminution,  d'une  année  à  l'autre, 
est  de  6.680.220  francs,  mais  il  y  ancore  à  constater 
une  augmentation  do  15.080.850  francs  sur  le  bilan 
d.essé  au  31  octobre  1898. 


Compagnie  Nouvelle  du  Canal  de  Panama.  — 

Les  actionnaires  de  cette  Société  avaient  été  convoqués 
en  assemblées  générales  ordinaire  et  extraordinaire 
pour  le  30  décembre  1899.  Par  suite  du  nombre  insuffi- 
sant des  actions  déposées,  l'assemblée  ordinaire  seule 
avait  pu  avoir  lieu  et,  après  l'adoption  du  rapport,  un 
incident  s'était  produit  dont  nous  avons  rendu  compte 
à  la  date  du  5  jan^'ior  1900.  M.  Ijcmar({uis,  rcjirésentant 
des  obligataires,  avait  jn-is  la  parole  et  avait  déclaré  que, 
sans  s'expliquer  sur  un  fait  personnel,  il  devait  faire 
remarquer  qu'il  ne  faisait  plus  partie  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Société  dci)uis  le  mois  de  mars  1899, 
par  suite  de  désaccord  avec  les  autres  administrateurs 
sur  les  questions  les  plus  essentielles.  Cet  incident 
amena  le  Président  du  Conseil  à  annoncer  la  démission 
de  tout  le  Conseil,  en  môme  temps  qu'il  constatait  que 
le  quorum,  ])0ur  l'assemblée  générale  extraordinaire, 
n'était  pas  atteint.  Quelques  jours  après,  c'est-à-dire  le 
7  janvier,  M.  Navarre  fut  nommé  administrateur  pro- 
visoire par  jugement  du  Tribunal  de  Commerce,  et  lo 
12  janvier  une  assemblée  générale  extraordinaire,  con- 
voquée par  l'administrateur  ])rovisoirc,  nommait  le 
Conseil  d'administration  actuel. 

Il  s'ensuit  que  le  rapi)ort  qui,  le  27  courant.  Ta  être 
commun i(|ué  à  l'assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  do  la  Cornpaf/nie  Nouvelle  du  Canal  de 
Panama,  comprendra  la  situation  arrêtée  aux  trois 


dates  ci-aiirès  :  6  janvier,  12  février  et  :{<)  juin  1900. 
Celle  dernière  date  est  colle,  de  la  clôture  do  l'e.xercicc 
social,  et  cetle  clôture  si;  résume  ainsi  : 

A  l'actif,  le  compte  '<  actionnaires  »,  qui  coni))r(,'- 
nail,  au  80  juin  1899,  les  versements  )n)n  a|))»clés, 
15.(HK).000  de  francs,  et  les  versements  on  retard, 
'lO.OOO  francs,  ne  ligure  plus,  au  80  juin  dernier,  (fue 
])our  8.108.725  francs,  soit  mio  diminution  do  11.942.275 
francs  représentant  le  versement  otfoctuo  à  la  suite  de 
l'appel  du  dernier  quart  restant  à  verser  pour  la  liljé- 
ration  coniidèto  dos  actions.  Par  contre,  les  «  Charges 
de  la  prorogation  do  la  concession  imposées  par  le 
ÇouvornemtMit  Colombien  »  ont  passé  de  12..50O.00O 
francs  à  17.500.000  francs,  soit  une  augmentation  de 
5.000.000  do  francs  représentant  la  somme  due  au  (fou- 
A'ornomont  t^okimbien  pour  prix  do  la  deuxième  pro- 
rogation de  la  concession  obtenue  par  la  nouvelh; 
Compagni(\  D'autre  part  los  dépenses  réalisées  en  vertu 
de  l'article  75  dos  statuts,  atteignent  lo  montant  de 
40.908.118  fr.  75  contre  84.9(i5.860  fr.  82  au  30  juin 
1899.  Ces  dé])onsos  com)irennont  les  frais  de  ))remier 
établissement,  les  travaux  et  le  matériel  dans  l'isthme, 
et  7. .500.000  francs  payés  au  (iouvornemont  Colombien. 
Enfin  los  disponibilités  de  la  Compagnie  ont  passé  do 
3.754.609  fr.  4^  à  9.594.776  fr.  96,  et  les  «  Placements 
tem])oraires  »,  —  Caisse  de  Dépôts  et  Consignations  et 
Bons  du  Trésor,  —  s'inscrivent  à  8.402.1.50  fr.  contre 
2.826.282  fr.  65.  Quant  aux  intérêts  et  produits  divers 
dos  fonds  et  ])lacemonts,  (jui  n'atteignaient  que 
3.282.7.57  fr.  07  au  80  juin  1899,  ils  sont  en  augmciita- 
tion  de  402.793  fr.  62,  à  3.685.550  fr.  69. 

En  raison  des  nouvelles  reçues  dans  ces  derniers 
temps  d'Amérique  au  sujet  du  canal  de  Nicaragua, 
l'assemblée  dos  actionnaires  du  27  décembre  sera  des 
])lus  intéressante.  Yraisomblabloment  le  président  du 
Conseil  d'administration  fournira  los  renseignements 
les  phis  circonstanciés,  renseignements  que  les  inté- 
ressés attendent  aA'oc  une  grand(3  impatience.  Doit-on 
désespérer  du  sort  du  (  lanal  de  PanamU"?  On  annonce 
cependant  ([ue  le  ministre  dos  affaires  étrangères  de 
Colombie  a  télégraphié  de  Bogota  (lue  la  Colombie  fora 
tout  ce  qui  sera  en  son  pouvoir  })0ur  faciliter  et  hâter 
l'ouverture  du  canal  jtar  la  route  de  Panama,  soit  par 
la  (lompagnie  détentrice  de  la  concession  qui  expire 
en  1906,  soit  par  un  représentant  quelconque  de  ses 
droits  ;  que  le  rTOUvornement  no  fera  dos  réserves 
qu'en  vue  de  sauvegarder  la  souveraineté  nationale  et 
d'assurer  lo  libre  protit  du  canal  à  toutes  les  nations  ; 
enfin  que  le  ministre  do  la  Colombie  à  Washington 
aura  à  s'occui)er  sérieusement  de  la  ([uostion.  Cela 
va-t-il  changer  les  idées  aux  Etats-Unis?  Los  der- 
nières nouvelles  nous  api»ronnont  que  le  (Touvorne- 
mont  américain  a  accoi)té  le  ]»rojet  d'un  échange  de; 
correspondances  avec  la  Colombie,  au  sujet  du  droit 
pour  les  Etats-Unis  de  construire  un  canal  sur  le  terri- 
toire colombien  avec  la  Compar/nie  du  Canal  de  Pa-^ 
nama.  C'est  certainement  quoUjuo  chose,  mais  la  ques- 
tion n'en  reste  pas  moins  on  suspens. 


Cape  Gopper  Company.  —  L'assemblée  générale 
des  actionnaires  do  cette  Compagnie  a  eu  lieu  lo  12 
courant  ù  Londres. 

Les  bénéticcs  nets  réalisés  au  cours  do  l'exercice 
1899-1900  qui  a  pris  lin  le  '■^)  avril  dernier  pour  les  mi- 
nes du  Cap,  et  le  31  août  pour  celles  de  Tilt-Govc  (Terre- 
Neuve)  et  pour  l'administration  de  Londres,  ne  se  sont 
élevés  qu'à  273.328  liv.  st.  8  sh.,  contre  331.9&5  liv.  st. 
16  sh.  on  1898-1899.  Toutefois  les  soldes  reportés,  (pii 
étaient  do  153.801  liv.  st.  pour  l'exor-^ico  1898-1899  et 
de  248.408  liv.  st.  pour  1899-1900  ont  porté  le  montant 
des  bénéfices  disponibles  à. 521. 731  liv.  st.  19  sh.  i>our 
le  dernier  exercice,  conti'c  4S5.286  liv.  st.  16  sh.  pour 
le  précédent. 

]ja  diminution  d'une  année  à  l'autre  des  profits  ob- 
tenus est  importante,  et  se  chiffrepar  58.657  liv.  .st.  8  sh. 
Elle  est  due  à])lusiours  circonstances.  En  premier  lieu, 
l'exercice  1898-1899  avait  bénéficié  du  produit  do  la 
réalisation  d'une  partie  du  stock  de  métal  que  la  So- 
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cicté  avaif  en  cours  de  traitement  dans  ses  usines 
au  31  août  1.898,  et  ce  fait  ne  s'est  pas  reproduit 
pour  1899-1900';  en  outre,  le  compte  de  Profits  et  Pertes 
de  l'exercice  antérieur  avait  été  crédité  d'une  somme 
de  22.685  li\'.  st.,  montant  de  la  réserve  spéciale  de 
Tilt-Cove,  ot  o^uc  les  ])énétîces  réalisés  par  cette  mine 
avaient  rcmin  disponi))les ;  de  i)lus,  il  a  fallu  compter 
avec  la  liaiissf;  du  coml)uslilile  et  des  autres  marclian- 
dises  qui  a  alisorl:)é  à  ]iou  prés  le  Ijénélice  résultant  de 
la  plus-value  (!u  cui^■re;  euliii  la  production  des  mines 
a  diminué  srjisihlemcnt.  C'est  ainsi  qu'à  Ookiep,  la 
principale  mine  do  la  ( lompai^nie,  la  ])roduction  ne 
s'est  élevée  <r(i)';i.  21.032  tonnes  (le  minerai,  d'une  teneur 
(le  21  0/0,  contre  24.2(32  tonnes  d'égale  teneur  en  1898- 
1899.  La  diminution  a  donc  ét<'  do  3.230  tonnes,  et  en- 
core, pour  atteindre  le  chitfre  accusé,  a-t-il  fallu  préle- 
ver 7.348  tonnes  sur  les  réserA  Cs  ([ui  ne  s'élèvent  plus 
qu'à  13.00t)  tonnes  en  cliilïres  ronds,  contre  20.500  au 
mois  d'avril  1899,  2'i.OOO  en  1898,  31.200  en  1897,  33.900 
en  189G,  41.-5000  en  1895,  et  48.550  en  1894.  Cette  dimi- 
nution const;uite  est  de  nature  à  laisser  croire  que  la 
mine  sera  cdui jilétement  épuisée  dans  deux  ou  trois 
ans.  TnnteiViis  ;i  Nababee}),  le  nouveau  siège  d'exjtloi- 
tation,  les  (r,i\  ;iux  d'aménagement  ont  été  poursuivis; 
et  si  les  jiriV,  isions  du  Conseil  se  réalisent,  il  y  aura 
là  de  quoi  compenser  l'épuisement  de  Ookiep.  Une 
grande  ({uantih';  de  minerai  a  été  extraite  et  se  trouve 
prête  à  être  traitée.  Les  réserves,  au  30  avril  dernier, 
atteignaient  310.000  tonnes  d'une  teneur  de  5  0/0. 
L'usine  a  commencé  à  fonctionner  pendant  le  mois  de 
mai,  mais  à  la  lin  du  dernier  exercice,  l'exploitation 
n'était  i)as  encore  entrée  dans  sa  période  normale. 

La  lirodncfion,  à  Spectakel,  a  été  également,  à  619 
tonnes  de  minerai,  inférieure  à  celle  de  l'année  précé- 
dente; la  diminution  est  de313  tonnes.  Par  contre,  aux 
mines  de  Tilt-C.ovc,  prises  à  liail  par  la  Compagnie, 
une  augmentation  est  à  signaler.  I.,c  rapport  ne  men- 
tionne pas  le  nombre  de  tonnes  extraites,  mais  il  fait 
ressortir  que  le  montant  des  bénélices  a  atteint  66. .3'i9 
livres  sterting  12  shillings,  en  augmentation  do  11.473 
livres  sterling  9  shillings  sur  1898-1899.  Dans  la  mine 
«  Est  »,  le  siège  le  plus  important  du  groupe, 
les  réserves  de  minerai  atteignent  203.692  tonnes  con- 
tre 229.000  tonnes  à  la  lîn  de  1898-1890.  Les  travaux 
d'exploration  ont  été  poussés  activement  dans  cette 
mine,  et  un  II  Ion  a  été  recoupé  (jui  i)araît  être  de  meil- 
leure qualité  que  ceu.x  existant  jusqu'ici. 

Le  dividende,  pour  l'exercice,  a  été  fixé  à  15  shil- 
lings, contre  18  shillings  en  1898-1899,  10  shillings  en 
1897-1898,  et  9  shillings  en  1896-1897.  Un  acompte  de 
5  shillings  ayant  déjà  été  distribué  en  juillet,  il  reste 
un  solde  de  W  shillings  qui  sera  mis  en  paiement  le 
3  janvier  prochain. 


Avis  et  Décision.s  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

■  Depuis  le  14  décombre  les  20.000  actions  ilc  2r)0  fr.,  n<"  12001 
à  32000,  do  la  SocLùté  Française  de  Couslructions  nu'canitpies 
(anciens  établisscmonts  Cail)  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote, 
sous  la  même  rubrique  que  les  actions  n"'  1  à  12000  et  32001 
à  480(X). 

Par  suite,  If  nombre  dos  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  in;)rciié.  se  ti'ouvent  porté  de  28.000  à  48.(X)0. 

Les  actions  n'"  1  à  32000  doivent  être  munies  de  l'estainpille 
suivante  :  C:i|ii!;il  ])ort(''  à  12  millions,  en  vertu  des  dr^cisions 
des  assemblées  géia'irales  extraordinaires  des  28  décembre  18S)i) 
et  8  février  1900.  Annulation  des  parts  béaéficiaii'es. 


Un  dernier  versement  de  200  lire  étant  appelé,  du  19  au 
34  décendirc,  sur  Ii'S  actions  nouvelles  do  la  Banca  Commer- 
ciale Italian:!,  h"  (;ii;iml3rc  syndicale  a  décidé  qu'à  i:)artir  du 
17  décembre,  lesdKes  actions  ne  seront  plus  négociables  qu"cn 
titres  cntièremeuL  liljérés. 


'  Depuis  le  17  décr  ivibre,  les  obligations  4  0/0  de  la  Compa- 
gnie des  Forges  de  Cliâtillon,  (lommentry  et  Neuves-Maisons 
sont  admises  au;:  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 


Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  i)artic  du  Bulletin  do 
la  Cote. 

30.000  obliga lions  de  500  f r.  4  0/0,  émises  à  482  fr.  .50,  libérées  et 
au  porteur  ;  remboursables  au  pair  en  30  ans  au  ]ilus,  ])ar 
annuités  égales  de  1.000  obligations  chacune:  et  ju-oductives 
d'un  intérêt  annuel  de  20  fr.,  payables  par  moitié  les  1"  juin 
et  1"  décembre  ; 

.Jouissance  courante  :  1"  dé'cembre  1000. 

Service  des  titres  à  Paris,  au  siège  social  rue  de  La  Piocho- 
foiicauld,  10,  et  paiement  des  coupons  au  siège  social  et  au 
(jrédit  Lyonnais. 

Depuis  le  19  décembre,  les  actions  et  les  obligations  do  la 
Société  Générale  (les  Mines  d'Algérie-Tnnisie  ifer,  zinc,  phos- 
]ilialoetautres)  Omnium,  sont  a(.lmisos  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comi)lant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

15.000  actions  de  500  fr.,  émises  au  pair,  entièrement  libé- 
rées et  au  ])orleur  : 

.Jouissance  courante  :  1"  août  1900  l'ex-coupon  n»  1)  : 

El  15.0(J0  obligations  de  500  fr.  4  1/2  0/0,  émisesà  477  fr.  .50. 
libérées  et  au  porteur;  rembonrsiables  au  pair  par  tirages  au 
sort,  de  1901  à  1985,  sous  i-éscrve  de  remboursement  anticipé 
à  partir  de  1905: 

lnt(''rèt  annuel  :  22  fr.  50,  payables  par  moitié  les  15  avril 
et  15  octobre  ; 

.Jouissance  courante  :  15  octobre  1900: 

Siège  social  à  Paris,  rue  Lonis-le-Graïul,  11; 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Société  Générale,  nie 
de  Provence,  54. 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Paris.  —  La 

Compa;,'nie  des  Anvnts  di'  cliangi'  de  Paris,  dans  son  assem- 
blée fiénérale  du  17  décembri'  courant,  a  élu,  pour  composer 
la  Cliam))re  syndicale  ihu'anl  l'exercice  1901  : 

M.  de  Verneuil,  syndic;  el  MM.  Couturier,  Rochet,  Bo- 
land-Gosselin.  Baven'eau,  Gliabert,  <le  l'Argentièrc,  Veyrac, 
Blac((ue,  adjoints  au  syndic. 

M]SI.  llo))iot  et  Pout'piet.  adjoints  sortants,  aux  termes  du 
règlement,  n'étaient  pas  réélii,'ibles,  et  M.  Gadala  ne  se  repré- 
sentait pas. 


Compagnie  des    Agents  de  change  de  Lille.  —  La 

Compaenie  des  Afienis  d(>  change  de  J^ille,  dans  son  asseni- 
blée  g('nérale  du  18  d('cembre  courant,  a  composé  comme  suit 
sa  Gliambre  svndicalc  i)Oiir  l'année  1901  : 

MM.  Panl  Liagre,  svndic,  réélu;  Alexandre  Crouan, 
1"  adjoint,  réélu  :  Paul  il'Halluin,  2""'  adjoint,  réélu. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Marseille.  — 

La  (Compagnie  des  Agents  de  change  près  la  Bourse  de  Mar- 
seille, réunie  en  assembh'e  générale  le  12  courant,  à  l'effet  de 
procéder,  selon  les  termes  de  ses  statuts,  au  renouvelle- 
ment do  sa  Chambre  syndicale  pour  l'exercice  1900-1901,  à 
nommé  : 

M.  E.  Lamoureux,  svndic  réélu;  MM. E.  Bebufat,  L.  Cbeu 
ret,  G.  Gimmig,  A.  Monard.  G.  Perret,  E.  Richard,  syndics 
adjoints. 


Nominations  au  Ministère  des  Finances.  —  M.  Privat- 

Deschanel  i Georges;,  sous-direcleur  à  l'Administration  cen- 
trale des  linances.  chargé  de  la  direction  du  jiersonnel  et  du 
matériel,  est  nommé  directeur  du  personnel  et  du  matériel  au 
Ministère  des  finances. 

M.  Le  Bourdais  des  Touches  (Jeani.  chef-adjoint  du  cabinet 
du  Ministre  des  finances,  est  nommé  chef  du  cabinet  du 
Ministre  des  finances. 

M.  Lèbe-Gigun  (Pierre),  inspecteur  des  finances,  est  nommé 
clief-adjoint  du  cabinet  du  Ministre  des  finances. 


Les  Entrées  à  l'Exposition.  —  Nous  avons  soirs  les  yeux 
la  statistique  définitive,  officiellement  revisée,  du  nombre  des 
entrées  à  l'Exposition  de  1900. 

Il  résulte  de  c(>tto  réca]ululation  gé'nérale  que  le  nombre 
des  entrées  payantes  a  été  de  39.020.977;  si  on  y  ajoute 
3.653.690  entrées  par  cartes  d'abonnements,  d'exposants  ou 
de  service  et  les  449.634  entrées  gratuites  du  7  novembre. 
c<  joiu-  Q;ratnit  »,  le  total  général  des  entrées  est  de  48.130.;301. 

'Quant  aux  3t).026.977  entrées  pavantes,  elles  se  subdivisent 
ainsi  :  34.764.685  à  un  ticket,  274.'574  à  deux  tickets.  865.084 
à  quatre  tickets,  enfin  685. 6;M  à  cinq  tickets,  en  sorte  que  le 
nombre  exact  des  tickets  utilisés  a  été  de  47.076.3;19.  Comme 
il  en  avait  été  émis  65  millions,  près  de  18  millions  de  tickets 
ont  été  inutilisés. 

Voici  un  tableau  donnant  par  quinzaine,  du  15  avril  au 


I/KCONOMIS'I'I-;  Ki; 


KOI'I'IKX.  —  France 


]'î  nov<'iiiI)ri>.  le  (liUail  di'S  (Mllivrs  |i;iy;nili'S,  des  licUcIs,  i.\r> 
inil  l'i'cs  jiar  ciu  lcs  ; 

Caries 
(l'al)()niirini'iils  Total 
Kiid'i'i's        Nonilirc     dcxposaiils  des 
Dalos  inn  autcs     de  tickcis  rl  de  service  eulrr'cs 


qumzaino 


()«  — 

7"  — 

8"  — 

9"  — 

10"  — 

11-  — 

12«  — 

13°  - 
12  dora,  jotirs. 


1.  a)3 

l.l-'Ki. 

•>.177 
2.81:!, 

2.  (11;'), 
3.035, 
2.14G. 
3.078. 
3.207. 
3.830. 
3.9a-). 
3.4:38. 
3.322. 
3.1'i.j. 


r.08 

0,')(1 
820 

or)8 
stu 

516 
710 

020 
4C8 
725 
248 
lÛG 
803 
95(5 


058 
2(19 
298 
081 
941 
H'.)» 
543, 
522. 
070. 
8(51, 
966, 
599, 
330, 
.5.57, 


(«4 
650 
()5'i 
;{23 
O'iit 
2;!3 
8;i8 
973 
910 
;J2l 
590 
20() 
920 
040 


325.755 
;37O.0O(i 
552.578 
073.;i29 
775.490 
713.520 
003.122 
(i90.857 
702.42:! 
()83.801 
733.298 
()07.012 
041.183 
521.::!10 


l.:!59.2()3 
1 .510.0li2 
2.7:!0.40'i 
;!.480.:!87 
3.9:!1.401 
3.749.042 
2.809.8:!2 
3.7(;8.883 
3.959.891 
4.514.52() 
4.712,54(i 
4.0'i5. 118 
3.9()4.04(> 
4.110.990 


Total  gc'iU'i'al.  :J9. 020. 977   47.(J70.3:]9   8. (553. 090  48.1;30.;J01 

Les  449.t):34  entivcs  gratuites  du  mercredi  7  novembre  figu- 
rent dans  1(^  total  des  entrérs  des  douze  (lerui(M-s  jours  et 
dans  le  total  séuéral. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
13  décembre 

Or   2.32,0.980.326 

Argent...   1  110.5U9.902 


20  décembre 
2. :!31. 071.13! 

i.iio.:i74.y90 


13  décembre    20  décembre 


3  436. 498.228  3,  U2. 046, 124 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . . 
Portefeuille  Paris  |  ^f^'^  SgeV::: 
Bons  du  Trésor  


Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)  

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpsprvp^  (^°'  1^3^  

mxTbilières  Ex-banques  département.. 
moDuieres  |  g  .^^^  ^g^.,  

Réserve  immobilières  de  la  Banque  

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


3.436.490.228 


2!).  9.57 
287  627  872 


3. 442. 046. 124 


(i.022 
319, 761.  («8 


462.990.242 

426.3(;o.:m3 

2.032  000 

2.().'i2.000 

183.3(i0 

CiS-dOO 

223  032.964 

•224. 7.'.  1.982 

283  364.174 

282. 028. 994 

180.000.000 

180,00(1.1100 

10.000.000 

lO.IIIIK.OdO 

2.980.730 

2.9,SII.7;iO 

99.627  289 

99. 627. 289 

100.000.000 

100. 0(1(1.000 

4.000.000 

4  (Jll(  1.000 

18.770  874 

18.799.742 

7.540.425 

7.577.973 

8.407.444 

8.407.444 

46.713.388 

66.64.5.516 

5, 173  807. m 

5.195.183.8:« 

182.300.000 

182.. 500. 000 

8  002.313 

8.11(12.313 

10.000.000 

10.0(10.000 

2.980.750 

2.980.7,'iO 

9.125.000 

9. 12;;. 000 

4.000.000 

4.000.000 

8.407.444 

8.407.444 

4.093.093.453 

4.127.186  895 

17.582.868 

I(i.635.;i4l 

10.67o.9(;i9 

11.1163.(399 

316.236.608 

291.1.50.540 

376.101  075 

:i9;;.247.806 

70. 596. 800 

64. 19:;. 886 

1.795  Î33 

l.742.:!68 

14.408.711 

15.206. 164 

1.736.997 

l.7:!6.997 

46. 561. 984 

46.0(i:!.026 

5.173.807.111 

5.195.183.834 

Total. 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


24  déc. 

23  déc. 

22  déc. 

21  déc. 

20  déc. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation   

3.(!2S.8 

3.689.1 

3. 7 42. 3 

3.924.2 

4.127.2 

Encaisse  

3.161.7 

3.175.9 

3.0:!7.5 

3.042.1 

3.442.0 

774.1 

795.3 

883.6 

1.049.2 

746.1 

Avances  aux  partie. 

367.7 

370  2 

419.4 

486.9 

.506.8 

—      à  l'Etat.... 

140.0 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

299.5 

274.0 

316.7 

:i28.3 

291.2 

—  partie. 

.508.6 

498. 1 

4:!7.7 

488.3 

459.  4 

Taux  d'escompte . . . 

2  '/,  0/0 

2  H  0/0 

3  0/0 

3  V.  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

2  0/00 

2  0/00 

.5  '/  0/00 

:;  >À  0/00 

l);iir 

Bénéfices  nets  

3.542.1 

3.:i9(i.3 

6.103.9  Il0.1.')2.6 

7.628.2 

Compagnie  Générale  de  Chemins  de  fer  Brésiliens 

l'aranagua-Ciii  itiba  !  111  kil.     1  |9(HI  18!I9 

I  Imi  l'raiicsi 

liecelles  <lu  luois  de  noveiiiijri'   :j90.(i|(l  4.59.715 

lieeettes  des  mois  aut(>ricui's   3.985.10'.!  4.;!H.3.')0 

lîccelles  totales  des  mois  écfiuli's  de 

l'excrcici'   4.:!K1.7I9  'i.774.0(i5 

lîecetles  kil(unéti-i((ues  annuelles  du 

mois  de  uovcmbriï   43. 47:!  50.:i89 

Recettes  kilomi''lri<[ues  annuelles  des 

mois  écoulés  de  rcxercic(>   42.1;!H  47.(X)1 

Prolongements 
(Longueur  actuelle  ;300  kil.)  ['l. 

Recettes  du  mois  do.  novembre   2f)0.102        380. 071 

Recettes  des  mois  antérieurs   3. .503. 107  3.723.281 

Receltos  totales  des  mois  écoulés  de 

l'exercice   :!.709.209     '1. 109.9.52 

Recettes  kilom(''tri(iues  annuidlcs  du 

mois  de  novembre   10.589         15. .374 

Recettes  kilométriques  annuelles  di  s 

mois  écouU'S  de  l'exercice   13.460  14.077 

(1)  Garantie  pur  kilomètre  20.008  fi-. 

(2)  —  —        5.084  fr. 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  rendeiiienl  des  im- 
pôts, ]irndaut  Ir  mois  de  novembre,  s'édéve  à  la  somme  de 
221.878.2(10  fi'ancs,  soit  une  moins-value  de  4.891.500  francs 
par  rapi)ort  aux  c'valuations  budgi'daires,  et  une  moins-value 
de  5.95'i.700  francs  par  rapjiort  au  mois  do  novembre  do 
l'anuc'c  ]ir(''C('di>ule, 

(îes  iii()iiis-\ allies  portent,  jiar  rapport  aux  évaluations 
builgi'laires,  sur  :  l'euregistremenl  487. .500  francs,  le  timbn.^ 
4..508.0(M)  francs,  les  d.niaiies  :!.:i.52.(l(l0  fi-ancs,  les  sels  180.000 
francs,  les  conl ribulion^  indiri'cles  (uimiopolesi  T/.OOO  francs. 

11  y  a  l)lMS-^■alue,  jiar  i-a]i]ioi  (  aux  i''\alua(lous  ))udgétaires, 
sur  ;  l'iinjiol  sur  les  ii|)i'i'aliiiiis  de  ISourse  124.000  francs, 
l'iiniiôt  de  '1  O/l.l  sur  les  valeurs  mobilières  :j81..500  francs, 
les  conlribiitious  indii-i^ctes  18.40(1  francs,  les  sucres  1  million 
9.5:!. 700  francs,  les  li'dc'grajilu'S  .53. .500  francs  et  les  téli'phones 
47(;.40(). 

Par  rap])ort  au  mois  do.  novembre  corres]iondant  de  1900, 
il  y  a  moins-\-alne  sur  l'i'nregistremenl  2.:!07..5(10  francs,  le 
timbre  1,202.0(10  francs,  rim]iôl  sur  les  i)|)i'ralions  de  Bourse 
08. .500  fram's,  les  douanes  5.001.011(1  francs,  les  cinitributions 
indirecli's  (mono]ioles)  523.000  fiaiics  :  e|  luie  plus-value  sur: 
l'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières  l(u,.5(iO  francs,  les 
contributions  iudiri'ctes  1.547.00(j  francs,  1(.'S  sels  0.000 francs, 
les  sucres  9'i2.(il)0  francs,  les  jjostes  901.000  francs,  les  télé- 
graphes 228..5(30  francs,  les  ti'li'phones  74.700. 


Le  Commerce  de  Madagascar.  —  Les  ri'snltats  du  com- 
merce général  de  Madagascar  pendant  lt>  ]n'emier  semestre 
1!I00  confirment  le  ilévelupjn'ment  pi'ogressif  du  comnu'rcc  do 
la  colonie. 

l^a  statistique  douanière  du  premier  semestre  1900  accuse, 
coiuuie  r(''sullal  du  conuuerce  g(''ui''ral,  41..508.;3;S2  kil.,  d'une 
valeur  de  23..579.()13  fr.,  contre  :37.(i02. 28(5  kil.,  valant  10  mil- 
lions ()29.847  fr.  jiour  la  jn^riode  correspondante  de  1899. 

Les  iini)ortations  se  sont  élevées  à  ;iO. 8.50. 091  kil,  valant; 
18.009.(HJ0  fr.,  contre  23.()43.12()  kil.,  valant  13.109.,541  fr. 

Les  exportations  si^  sont  l'-levc'es  à  '(.711.(i'i2  kilos,  valant 
4.018.123  fr.,  contre  Kil!). l(;o  kil.,  valant  2.800.;300  fr. 

Dans  la  valeur  des  exportations,  l'or  ligure  i)our  1.288.000 
francs. 

L'augmentation  du  commerce gé'Ui'ral  a  l'ti''  de  7.549.760  fr., 
somme  dans  hupielle  les  iiii]>orlalions  figurent  i)our  5.791.449 
francs,  et  les  expcuiaticms  ]iour  1.7.58.;!17  fr. 

Le  marclié'  de  Madagascar  est  pi'esque  entièrement  acquis 
au  commerce  finançais. 

La  situation  du  budget  local  se  maintient  prosjière.  Le- 
dernier  exercici»  se  solde  par  uu  exci'dent  de  900.000  fr.  qui  a 
été  versé  à  la  caisse  de  réserve,  dont  la  valeur  dé'passe4  mil- 
lions. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Malg:ré  rapjiroelio  de  la  lin  do  l'annén  et  la  nécessité 
dans  laquelle  se  trou^■cnt  nomlirc  de  Sociétés  do  con- 
server ])ar  devers  elles  d'inii)ortantes  disiionibilités  en 
\  iic  des  conpons  de  janvier  ((iii  A  iennent  à  éciiéance 
dès  le  2  du  mois  procliain,  la  liquidation  de  quinzaine 
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a  été  très  facile.  L'arLîout,  pour  les  reports,  a  pu  s'ob- 
tenir outre  :-î  l/:2  et  0/0,  ce  qui  indique  combien 
les  caiiitaux  sont  toujours  abomlants  sur  la  place. 
Cette  circonstance  aurait  vraisemblablement  impres- 
sionné le  marclié  d'une  manière  très  favorable,  si  la 
tenue  des  Lîourses  élrauLières  —  notamment  de  celle  de 
Berlin  —  n'avait  ])as,  certains  jours,  laissé  à  désirer, 
et  ne  nous  avait  pas  incités  à  la' réserve.  On  n'a  donc 
(pie  ])eu  tra-^-aillé.  11  cinivient  d'ajouter  aussi  que  les 
jours  de  féte  dans  lcs({uels  nous  allons  entrer  ne  cons- 
tituent lias  un  élément  d'activité.  Les  atfaires  vont 
être,  en  clfot,  suspendues  du  22  décembre  au  soir  au 
'26  au  nuitin  —  la  Bourse  de  Paris  fermant  ses  portes 
non  seulement,  le  jovu'  de  Noël,  mais  encore  lundi, 
24  décemln-e  —  et  la  perspective  de  trois  jours  consé- 
cutifs de  vacances  invite  plutôt  à  l'expectative. 

■ic  if  Nos  Renies  Fjrniçnises  sont  plus  hésitantes, 
Lien  (pi'elles  ne  restent  pas  au  plus  bas. 

Le  3  0/0  perpélvel,  qui  finissait  ù,  102  fr.  32  1/2  à 
terme  et  à  102  fr.  1.")  au  conq)tant,  a  détaché,  le  17  cou- 
rant, son  c<iu|i(iii  trinu'striel  de  75  centimes,  et  clô- 
ture, ex-conpon,  à  101  fr.  17  1/2  à  terme  et  à  101  fr.Or> 
au  comptant,  /lenle  3  1,2  0/0  102  fr.  85  à  terme,  per- 
dant 15  centimes,  et  102  fr.  70  au  com])tant,  sans  chan- 
gement. Jte))le  aiiKiiiissable  100  fr.  55  au  comptant, 
contre  100  fr.  75.  ({appelons  que  c'est  le  2  janvier  qtie 
ce  fonds  détache  son  cou^jon  trimestriel  de  75  cen- 
times. 

Les  Obligations  Tunisiennes  3  0/0  1892  (|ui  étaient 
montées  à  496  fr.  son  rev'enues  à  490  fr.  ;  Emprunt 
2  '1/2  0/0  (lu  Proteelornt  de  l'Annam  et  du  Tnniiin  82 
francs  10,  contre  aS  fr.  ;  Emprunt  de  Mruhupisrar  82 
francs  25;  Oljlit/alions  de  l'Emprunt  2  1/2  0/6  de  V Indo- 
Chine  478  fr.,  contre  480  fr. 

if-j(  Le  compartiment  des  Oblii/alions  dt  la  Ville  de 
Paris  est  resté  très  soutenu. 

Jj'Obli!//d.io)i  i  0/0  /iS'6'i),  (]ue  nous  laissions  à.554fr., 
finit  à  553  fr.  75;  Obli(pd ions  3  0/0  /cS'6',9,  au  même 
cours  de  425  fr.  ;  Oblii/ations  3  0,0  IS7I.  VU  fr.,  en 
avance  de  1  fr.  ;  Obligal ians  i  0/0  IS75,  .555  fr.,  sans 
variation  appréciable;  Obligations  4  0/0  IS76,  sans 
chan,L;ement,  à  555  fr. 

Les  Obli(/alions  2  112  0  0  1892  libérées  se  retrouvent 
à  350  fr.  25  contre  352  fr.  50;  Quarts,  93  fr.  ;  Oblii/a- 
lions  2  1/2  0/0  1894-189  6,  345  fr.,  en  légère  moins-va- 
lue  d'un  franc;  Obli(/alions  2  0/0  1898.  'ilO  fr.  contre 
412  fr.;  Obligations  2  0/0  1899  libérées  (Emprunt  du 
3Iélropolitain),  Hdl  fr.  contre  390  fr.  50.  Le  i)ro(diain 
tirage,  sur  ces  derniers  titres,  aura  lieu  le  26  courant. 

•jfif  Les  actions  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissi(nis  à  3.870  fr.  au  comiitant  et  à  3.840  fr.  à  terme, 
finissent  rcs])ectivement,  sur  ces  deux  marchés,  à 
3.875  fr.  et  à  3.870  fr. 

Les  bénéfices  nets  provisoires  des  escomptes  et  inté- 
rêts de  notre  Grand  Etablissement  de  Crédit  se  sont 
élevés,  pour  les  vingt-cinq  semaines  écoulées  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  à  7.628.190  fr.  99. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France  sont 
demandées  à675fr.  au  comptant,  sans  A  ariation,  et  à 
080  fr.  à  terme,  contre  685  fr.  jeudi  dernier.  Dans  sa 
.séance  du  18  courant,  le  Conseil  d'administration  a  dé- 
cidé la  distribution,  ài)artirdu2  janvier,  d'un  acompte 
de  15  francs  sur  le  dividende  de  l'exercice  1900. 

La  fermeté  des  Obligations  lunicières  et  Communales 
ne  se  dément  jias,  malgré  les  tluctuations  de  la  cote. 

Les  Obligations  Communales  2.60  OiO  1879  sont, 
comme  jeudi  dernier,  à  'i59  fr.  75;  Obligations  Fon- 
rières  3  0/0  1879  également  sans  changement,  à  498 
francs;  Obligations  Communales  /cS'cS'O,  492 fr. 50,  contre 
492  fr.  25;  Obligations  J^onrlrres\3  0,0  1883,  très  fermes, 
à  455  fr.,  gagnant  7  fr.  ;  Obli(/alions  Foncières  1885 
2.80  0/0.  'i.5(;  (Y.  50,  contre  456  francs. 

Les  Obi iijnliiins  Comnninales  3  0/0  1891  restent  à 
391  fr.  25;  Obligations  Communales  1892  2.80  OiO  es- 
tampillées, 456  fr.,  contre  458  fr.  50,  avec  un  tirage  de- 
main. 


Les  Obligations  Foncières  1893  2.80  0/0,  dont  le  ti- 
rage a  lieu  également  demain,  restent  à  454  fr.  75, 
contre  451  fr.  ;  Obligations  Foncières  3.75  01 0  1899, 
514  fr.;  Obligations  Communales  2.6  0/0  1899,  457  fr. 

"Ar  Le  groupe  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  est  mieux  tenu. 

La  Banque  de  Paris  cl  des  Pays-Bas,  qui  était  re- 
montée à  1.060  fr.,  a  accentué  sa  reprise  en  s'inscrivant 
à  1.072  fr.  ;  Comptoir  Xatiioial  d'Escompte  de  J^aris, 
586  fr.  au  comptant  et  585  fr.  à  terme,  contre  .577  fr.  et 
.576  fr.  la  semaine  dernière.  Les  modifications  de  chifi'res 
dans  le  montant  des  comptes  courants  créditeurs  que 
l'on  constate  dans  la  situation  de  cet  établissement  au 
30  novembre,  proviennent  principalement  du  paie- 
ment de  25  millions  de  francs  elfcctué  par  l'agence  du 
Comptoir  National  de  Londres,  aux  Gouvernements 
anglais  et  aniéricain,  pour  compte  du  Gouvernement 
portugais,  en  exécution  de  la  .sentence  arbitrale  du 
Tribunal  de  Berne  (indemnité  Delagoa-Bay). 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  s'inscrivait  à"l.088  francs 
au  comptant  et  à  1.086  fr,  à  terme,  gagne  respective- 
ment 7  fr.  et  11  fr.  à  1.095  fr.,et  à  1.096  francs. 

I^a  Société  Générale  est  passée  de  612  fr.  à  613  fr  ; 
Crédit  Industriel  et  Commercial  600  fr.,  contre  595. 

J^a  Banque  Internationale  de  Paris  qui  avait  tléchi 
jusqu'à  325  fr.  jemli  dernier  est  en  reprise  à  348  francs 
à  terme,  et  à  3'i5  fr.  au  comiitant;  Banque  de  l'Algérie 
890  fr.,  contre  899  francs. 

Les  Obligations  de  MO  francs  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France  sont  à  128  fr.  contre  126  fr.  75; 
Obligations  de  475  francs,  152  fr.,  on  avance  de  1 
franc  50;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
51)  fr.,  contre  'i9  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  est  en  plus  value  de  10  fr. 
à  740  fr.  ;  Bani/ue  Française  de  l'Afrique  du  Sud,  60 
francs,  contre  66  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines 
d'Or  et  d'E.rploration.  80  francs,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Banque  Parisienne  est  en  )dus-A  alue  de  6  fr;,  à 
506  fr.  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  francs  au 

comptant,  ex-coupon  de  7  fr.  50,  contre  345  fr.  avec 
coupon  ;  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  246  francs. 

Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de  Che-  * 
mins  de  fer  sont  un  i)eu  hésitantes,  et  très  calmes  à 
terme. 

Le  Lyon,  (pii  clôturait  à  1.780  fr.  à  terme  et  à  1.7^ 
francs  au  conqitant,  finit,  sur  ces  deux  marchés,  à 
1.775  fr.;  A'(rrd,  2.295  fr.  à  terme,  contre  2.290  fr.,  et 
2.290  fr.  au  comptant,  contre  2.300  fr.  Midi  1.313  fr. 
ail  comptant,  en  l)énéfice  de  11  fr. 

L'is.v/  est  il  1.047  fr.  au  comptant  et  ù  1.045  à  terme, 
contre  1.046  fr.  et  1.050  fr..  il  y  a  huit  jours;  Orléans, 
1.690  fr.  au  comptant,  sans  changement,  et  1.690  fr.  à 
terme,  contre  1.689  fr.  Ouest  1.050  fr.  au  comptant. 

Les  recettes  de  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  accusent,  ])0ur  la  49°  semaine  de  l'exercice 
en  cours,  ime  diminution  de  697.000  fr.  sur  la  semaine 
corres])ondante  de  1899;  il  s'ensuit  que  les  recettes  du 
1"'  janvier  au  9  décemljre  1900  sont,  actuellement,  en 
plus-value  de  8^^.317.000  fr.  sur  celles  de  la  période 
corresijondante  de  l'année  dernière. 

ifif  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  sont 
généralement  plus  soutenues.  Sur  quelques-unes,  on  a 
même  à  constater  une  reprise  assez  sensible. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris,  que 
nous  laissions  à  620  fr.,  se  maintiennent  à  ce  cours; 
actions  de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  mouve- 
mentées. Après  s'être  vivement  relevées  à  1.145  francs, 
elles  sont  revenues  à  1.102  francs,  et  finissent  à  1.118 
francs,  contre  1.110  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  conserve 
son  cours  précédent  de  305  francs;  Messageries  Mari- 
times, également  à  son  même  cours  de  516  francs.  Le 
2)aquebot  «  Mell)ourne  appartenant  à  cette  Compa- 
gnie, vient  d'être  affrété  par  l'Etat  pour  le  transport 
de  troupes  et  de  matériel  de  guerre  à  destination  de 


I/K(X)N()AJIS'1'K  KllIlOl'KEX.  —  France 


787 


Maila^'ascar.  Chiirtfeiira  Ib'-unis,  ('\-c()ii|)nn  de  :U)  t'r., 
1. !.')()  fr.,  conln^  Ll'/O  tr. 

1/actioii  (les  ()in)iil)its  de  Paris  rcslc  à  l.rV2()  francs, 
contre  l.rKJO  francs.  Los  rocollos  de  la  semaine  de 
r(.!X(MTico  en  conrs  se  sont  élovéon  à  98'i..T/l  fr.  .T), 
contre  98().-28!)  fr.  «(»  ponr  la  niênuî  s(>mainc  d(-  18!»9. 
])u  l""''  jan\  ier  au  9  déceinl)re  conrant,  les  recettes  to- 
tales atteignent  le  montant  de  T)! .297..'279  fr.  8'),  en 
augmentai  ion  de  7.'i!)|.ir)8  fr.  95  sur  la  jiériode  corres- 
])ondante  di>  1899.  Voilures  à  Paris,  '300  francs  au 
confiant,  conire  27'£-  francs. 

L'acticni  de  la  Conipaquie  Françnisp.  dus  Mélnux, 
était  renionté(>  ù  '18")  fr.,  a  lléchi  de  nouveau  à  'i70  fr.  ; 
Société  di'  r Eliuiro-Mélallririi ir  590  fr.,  en  moins-valuc 
de  9  fr.  ;  Ihilc  cl.  Bamltui  ;i08  fr.,  en  avance  de  10  fr. 

Les  actions  Suez  sont  à  ."1590  fr.,  comme  jeudi  der- 
nier. Paris  Civiles,  2.330  fr.  au  comptant  sans  varia- 
tion. 

La  Covipa(/))ie  Générale  de  Trnrlioti,  que  nous  lais- 
sions à  1.52  fr.  à  terme  et  au  corn]) tant  se  retrouve,  sur 
ces  deux  marchés,  à  155  fr.  et  à  156  fr.;  Coinpaf/riii' 
Française  pour  iExploitatinn  des  Procédés  'J'Iioiiisuii- 
Houslon,  en  forte  reprise  à  1.259  fr.  La  Cnnipaipiie  des 
Train/cai/s  de  Xice  et  du  Littoral,  (pii  est  une  iilialc  do 
cette  entreprise,  a  réalisé  comme  recettes,  du  1<^''  jan- 
■\'ier  1900  au  30  no\embro  dernier,  un  montant  de 
1.127.797  fr.  30,  roj)résentant  une  auiiincntation  de 
586.648  fr.  35  sur  la  même  période  de  1899. 

La  Compagnie  Générale  Parisienne  des  Tramways 
(Tramways-Sud),  se  retrouve  ;i  34^3  fr.  iVterme,  contre 
338  fr.,  et  à  3W  fr.  au  comptant,  contre  335  fr.  Tram- 
ivays  de  V Est-Parisien,  418  fr.  à  terme,  en  plus-value 
de23fr.  ;  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  675  fr.,  contre 700 
francs;  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
685  fr.  au  comptant  et  688  à  ferme,'  contre  660  francs  ; 
Société  Parisienne  pour  l'Industrie  des  Chemins  de  fer 
et  des  Tramways  Electriques  (Société  Parisienne  Elec- 
trigue)  256  fr.  à  terme,  contre  252  fr.;  Omnium  Lyon- 
nais 65  fr.  en  moins-value  de  8  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  conserve  son 
cours  de  145  fr.  ;  actions  Phosphates  de  Dyr,  bien 
tenues  à  130  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  480  fr.' 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  monté  de  562  fr.  à  587 
francs;  il  reste  à  578  fr.;  Société  Métalliirgigue  de 
l'Oural- Volga  ;S  fr.,  contre  60  fr.  ;  Compagnie  'Xouvelle 
(les  Ciments  de  Portland  et  du  Boubomais,  491  fr.  ;.SV'/.s 
Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridionale,  8i0  fr., 
reo-agnant  2  fr.  ;  Forges  et  Aciéries  du  iXord  et  de  l'Est 
1.590  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  actions  dos,.  Ikiffi- 
nerie  et  Sucrerie  C.  Say  1.107  fr.,  demandées  ainsi. 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones 
sont  revenues  de  344  fr.  à  334  fr. 

^  ic  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  pour  la 
plupart,  bien  tenus,  mais  avec  des  échanges  plus  res- 
treints que  précédemment. 

Les  Fonds  Argentins  sont  de  nouveau  actifs  et  clô- 
turent demandés  sur  toute  la  ligne.  Les  Obligations 
Argentines  S  0/0  ISS6,  c^ui  restaient  à  480  fr.,  s'avan- 
cent à  485  fr.  ;  Obligations  6  010  IS9I,  490  fr.  ;  Em- 
prunt i  0/0  fS96  (Rescision  ),  60  fr.  70,  en  plus-value 
sensible;  Emprunt  4  OiO  1900,  61.60. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0  ISS9  est  très  ferme  ;  elle 
s  uiscrit  à  63  fr.  15,  contre  62  fr.  45  ;  Emprunt  de 
3Itnas-Geraès,  370  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

Les  obligations  de  ï Emprunt  Chinois  H  0/0  or  tS9S, 
qui  clôturaient  jeudi  dernier  à  441  fr.  au  comiitant 
s  mscrivent  k  441  fr.  50. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  4  0/0  Estampillée 
est,  pour  la  semaine,  en  bénéiice  de  32  1/2  centimes  à 
70  fr.  35. 

La  Rente  Italienne,  qui  restait  à  95  fr.  67  1/2,  a 
passé  à  95  fr.  85  ;  Rente  Portugaise  3  0/0,  24  fr.  85. 

Les  Fonds  Russes  sont  i)eu  animés  à  terme;  au 
comptant  ils  sont  un  peu  irréguliers  :  le  3  0/0  IS9I- 
lS9i  est  h  86  fr.  40  au  comptant,  contre  87  fr.  ;  Mente 
:s  0/0  1896,  86  fr.  30  au  comjttant,  en  ro'-ul  de  .55  cen- 
times ;  par  contre.  Consolidés  P'^  et  2"  Séries  101 
Irancs  30,  contre  101  fr.  05. 


liOs  Séries  Ollomanrs  sont  calmes  :  la  Série  li  s'é- 
change à  48  fr.  30,  contre  '18  fr.  45;  Série  C,  26 
fran'-s  27  1/2,  contro  26  fr.  25;  Série  1),  23  fr.  40,  en 
bénélicct  de  10  centimes. 

if  if  La  Hfuniue  I.  H.  P.  des  Pays-Autricliiens  reste, 
comme  jeudi  d(!rnier,  :i  445  fr.  ;  /{angue  /mjiériale  Ot- 
tomaiw,  540  fr.,  contre  541  fr.  ;  Ihihinson  South  African 
Banking,      fr.,  contr(?85  fi-. 

\jQ  Rio-Tinto  regagne  12  fr.  i'il.414  fr.  ;  Actions  Sos- 
?»vr/(v,',  2.505  fr.,  en  reprise  do  20  tr.;  .\ctions  delà 
Compagnie  Internaliondle  des  Wagons  -  lAts  et  des 
Gi'ands-Express  Eui'opéens,  392  fr.,  gagnant  5  fr. 

Les  obligations  do  la  Compagnie  Française  du  Che- 
min de  fer  de  Sanla-Fé,  que  nous  laissions  à  '165  fr. 
sont  on  plus-value  de  5  fr.  à  170  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  étéjiou 
mouvementées.  Les  Andalous,  qui  restaient  à  270  fr., 
perdent  6  fr.  à  264  fr.  ;  N(n'd  de  l' Espagne,  172  fr.,  sans 
changement;  Sarngosse,  261  fr.,  contre  262  fr. 

Les  Obligations  Otloninnes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  fermes.  Obligations  Jonctimi-Salonique-Cons- 
tantinople,  276  fr.  50  au  comptant,  contre  277  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  anciennes  {Série  IS9i  de  la  Co)npa- 
gnie  Smyrne  et  Cussnba,  414  fr.  au  comptant  les  uni- 
tés, contre  412  fr.  ;  Obligations  4  0/0  nouoelles  (Série 
1896 ),  359  fr.  également;  les  unités,  contre  357  la  se- 
maine dernière. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


L'animation  que  l'oa  signalait  sur  co  Marché,  il  y  a  huit 
jours,  n"a  pas  persisté.  Do  nouveau  on  se  niontro  calme  et 
ratloulioii  no  se  porte  guère  que  sur  trois  ou  quatre  valeurs. 
A  reiiiarquor  que  le  terme  est  ferme,  alors  que  le  comptaul, 
esl  (liscuîé. 

L;i  Rente  Brésilienne  5  0/0,  qui  restait  à  71  fr.  10,  est 
pass('c  à  72  fr.  2.");  Tharsis,  215  francs,  en  avance  do  2  fr.  50. 
Ou  dit  que  l'exercice  en  cours  do  cette  Gouipagnio,  qui  va 
pi'eodro  fin  le  'i\  d(''Conibre,  a  été  aussi  favorable  que  le  pré- 
c<''den(.  Cape  Copper,  141  fr.  .W  contre  135  francs;  Huan- 
eliaed,  \')\\  fr.  50,  gagnant  4  fr.  .50. 

L'action  Kertch.,  qui  l'tait  reuouue  à  4G6  francs,  a  rejiris  à 
474  francs;  ])ar  conti'o,  Ilurpener,  1.397  francs,  en  recul  d(! 
21  francs;  Chemins  Ottomans,  112  fr.  75  contre  \V,i  fr.  75; 
Lnurium  Grec,  88  fr.  25,  gagnant  2  francs;  Urikany,  124  fr. 

ha  Dniéprocienne,  qui  avait  repris  à  2.875  francs,  reperd 
25  francs  à  2.850  francs  ;  Usines  de  Briansk,  650  francs 
contre  652  francs  ;  ^cie'r/es  du  Donetz,  au  im'me  conrs  d(> 
750  francs;  Huta-Banhoica,  3.520  francs,  en  réaction  do 
125' francs. 

Les  Transports  Electriques  de  l'Exposition,  qui  restaient 
à  37  fr.  50,  s'inscrivent  à  38  fr.  75;  Tramicays  Electriques 
de  Viinves  à  Paris,  40  francs  contre  50  francs;  Brasseries 
et  Tavernes  Zitnmer,  93  fr.  50. 

La  Société  Immobilière  et  Commerciale  de  Vichy  est  à 
505  francs;  actions  de  l'Hôtel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  802 
francs  50.  Ra])i)elons  que  ])our  l'exercice  1899-19(X)  qiii,  par 
suite  tlu  connnencenienl  des  liostilités  au  Sud  de  l'Afriipie, 
avait  été  défavorable  pour  les  établissemenls  de  la  Cèle 
d'Azur,  nombre  d'Anglais  s'étant  abstenus  de  venir,  conunc 
à  l'ordinaire,  sur  le  contin(nit,  la  Société  de  VHùtel  de  Paris 
à  Monte-Carlo  avait  distribué  un  dividende  de  .50  francs.  Or, 
cette  année,  la  saison  sera  très  brillante,  à  en  juger  jjar  ce 
que  l'on  signale  dc'jà. 


VALEURS  EN  BANQUE 


13  liée. 

20  ilec. 

13  dëc. 

20  déc. 

Alpines,  ,ict  

«0 

430  .. 

Huta-Bankowa. . . 

3045  .. 

3.520 

Brésil  5  %  

71 

io 

72  35 

Laurium  Grec  . . . 

8fi  25 

88 

2S 

Hôt.Par.M.-Carlo 

802 

rio 

802  30 

Omnium  Russe . . 

00(i  .. 

(i08 

Ger.Monaco(pai'ts) 

■m\ 

3717  50 

Plaques  Lumière. 

706  .. 

800 

Ch.  Ottomans,  ob.. 

113 

7.") 

112  75 

Puiitfîibaud  

:ioo  .. 

300 

Brasser.  Zimmer. 

'J:i 

50 

1)3  50 

Sud  Russe  (Soude) 

(iS5  .. 

701) 

C.Méc.Mid:  Russi" 

rioo 

515  .. 

Tharsis  

213  50 

210 

Dniéprovienne  . . . 

2875 

2K50  .. 

Usines  Briansk.. . 

052  .. 

0.50 

Donetz  

7:il) 

750  .. 

Usines  Gliff  

1200  .. 

1200 

Doubowaia-  Balka 

l."i7() 

1570  .. 

Vieille-Montagne. 

010  . 

015 

Haut- Volga  

87 

70  .. 

Volga-Vicheralib. 

100  ../ 

100 

Voir  les  Tableaux  de  Bourse  sur  la  Couverture  jaune. 
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France 


REVUE  COMMERCIALE 


20  décembre  1900. 

Les  pluies  sont  peu  abondantes  et  la  température  est  plus 
basse:  sur  quelques  i>oints  du  territoire  il  s'est  produit  quel- 
(jues  petites  gelées  nocturnes.  Néanmoins,  les  terres  sont,  en 
général,  encore  trop  liumides  poui-  que  l'on  puisse  achever, 
dans  de  bonnes  conditions,  les  labours  profonds.  Il  est  à 
souhaiter  que  le  froid  fasse  bientôt  son  apparition  et  enraye 
la  croissance  des  plantes  nuisibles. 


Prix  du  Blé  sur  les  ^irincipaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


A'illes 

22  nov. 

l^H-HI 

29  nov. 
1900 

6  déc. 
1900 

13  déc. 
1900 

20  déc. 
1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  . . 

19  S7 

20  37 

20  12 

19  87 

](•)  .-)2 

16  37 

16  55 

IC.  49 

16  m 

IC)  K7 

17  .. 

16  87 

17  .. 

17  .. 

]()  50 

16  23 

16  40 

16  19 

16  25 

Buda-Pesth  

15  S7 

15  43 

15  81 

15  54 

15  54 

<  :iiicagii  

13  fi3 

13  39 

13  70 

13  39 

13  24 

Xe\v-York  

14  77 

14  60 

15  32 

15  11 

15  01 

Sur  le  marché  de  Paris,  les  allaires  sont  encore  ]>eu  actives 
c[  il  est  probable  (ju'il  en  sera  ainsi  tant  ([ue  la  question  des 
bons  d'importation  n'aura  pa.s  été  résolue.  M.  Viger,  ((ui  a 
été  nommé  rapporteur,  u  déposé  son  rapiiort  sur  le  bureau 
du  Si'nat:  mais,  vu  l'imjiortance  de  ce  travail  (|ui  doit  être 
Idut  d'abord  examim''  ]iai'  la  (Commission  ('u  budget,  il  est  à 
]ieu  ])rès  certain  que  le  ]ir()jel  de  loi  ne  ])oiirra  jias  èire  dis- 
cuté' d'ici  la  fin  de  l'année.  Son  adoiition  est  d'ailleurs  dou- 
teuse, car  il  sei'a  vivenu-nt  combattu,  ])rincipalement  par  le 
(iouvi  rnement  qui  est  absolument  opposé  à  celte combiiuiison 
fiscali'. 

Quoi  (|u'il  arrive,  la  culture  restera  maîtresse  de  la  situa- 
tion l'I  si  elle  garde  une  allilude  réservée  elle  obtiendra  des 
conditiiiiis  (le  vente  ;i\anlagi'nses. 

On  a  cot(''  en  clôture  : 

6  déc. 


(  Outrant  

.Fanvier  

.lanvier-Fi'vrier. 

4  premiers  

4  de  mars  


20  37 
20  ()2 

20  87 

21  12 
21  62 


13  déc. 
20  12 
20  62 
20  62 

20  87 

21  37 


20  (l('c. 

19  87 

20  12 
20  (;2 

20  62 

21  12 


Farines.  —  Les  cours  des  farines  de  consommation  res- 
tent sans  changement:  la  vente  est  calme  en  boulangerie.  La 
marque  de  Cnrbeil  reste  à  29  francs.  On  cote  les  autres  mar- 
(lues  en  disiionible  : 

6  déc.  13  déc.  20  déc. 
29  50  29  50  29  i 
28  75  28  75  28  7.'i 
28  12  28  12  28  12 
27  12       27  12       27  12 


MarqiU'S  de  clioix.. . 
Premières  marcpies . 
Bonnes  marcjues. . . . 
Manjues  ordinaires. 


Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  à  rendre,  franco 
à  domicile  des  acheteurs,  au  com])tant,  avec,  en  boulangerie, 
1  0/0  d'escomjite,  fju  à  HO  jours  sans  escompte. 

Sur  le  nuu'ché  îles  fai-incs  de  comnu'rce,  acheteurs  et  ven- 
deurs se  montrent  ri'servi'S.  On  a  coté  en  clôture  : 


(  ".ourant  

.lanvier  

•Fanvier-Fi'vrier. 


4  ])renuers  

4  de  mars. . . . 

Le  tout  aux  100  ki 


G  déc. 

13  déc. 

20  d('c 

26  25 

26  12 

25  87 

26  62 

26  37 

25  87 

26  87 

26  37 

26  12 

27  12 

26  87 

26  37 

27  50 

27  37 

26  87 

nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Avoine.  —  L'abstention  de  la  culture  aux  prix  actuels 
permet  de  ])f'nser  que  l'estimation  de  la  dernière  récolte  a 
é-té  sui-faite  et,  qu'au  contraire,  la  production  a  été  fortement 
déficitaire.  Les  cultivateurs  savent  parfaitement  que  le  com- 
uuTce  multi])lie  ses  achats  à  l'étranger  et  s'ils  ue  vendent 
]ias  c'est  que  la  marcliamlise  leur  fait  défaut. 

Los  cours  do  clôture  sont  les  suivants  : 


Courant  

.lanvier  

.janvier-Février. 

4  ]ireHiiers  

4  de  mars  


6  déc. 

13  d('c. 

20  d('c. 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  37 

18  25 

18  37 

18  37 

18  12 

18  37 

18  37 

18  2.'» 

18  37 

18  37 

18  37 

.  Seigle.  —  Les  offres  sont  toujours  sans  importance.  On  a 
coté  en  clôture  : 


6  dé'C. 

13  déc. 

20  déc. 

15  37 

15  50 

15  50 

15  50 

15  37 

15  50 

.Iauvior-F('vrier. . 

15  M 

15  50 

15  50 

4  premiers  

15  50 

15  50 

15  50 

1.-)  75 

15  75 

15  75 

Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  sont  un  peu  plus 
actives:  la  tendance  est  indécise.  Le  disponible  esta  72  francs, 
contre  71  fr.  50  la  semaine  dernière. 

Huile  de  lin.  —  Le  marché  a  repris  quelque 
Le  dis))onible  est  à  74  fr.  25,  contre  74  fr.  jeudi  de 


animation, 
rnier. 


Alcool.  —  Les  bas  ])rix  ont  éloigne''  les  vendeurs  du  marché 
et  les  oiVi-i's  sont  très  ri'duili'S.  Ou  lii'Ul  l'IiectoHlre  90°,  non 
log(',  ciih  epôt  :  dis]ianible  30  fr.  75,  connue  il  y  a  huit  jours- 


Prix  du  Sucre  sur  les  ])rincipaiix  m 
,Les  KX)  kilogranuues) 

Villes 


a  reliés 


22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

20  déc. 

1900 

vm 

1!XX) 

1900 

1900 

Fr. 

Fi-. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

26  75 

2.-)  12 

25  25 

24  25 

24  25 

23  95 

24  15 

24  26 

22  20 

22  ti3 

23  12 

2;i  2.5 

■£i  50 

2:i  87 

22  75 

23  77 

23  77 

24  04 

2;^  25 

22  75 

2(;  72 

2()  93 

25  77 

24  25 

24  37 

24  42 

23  30 

22  92 

44  96 

44  96 

50  67 

44  60 

44  26 

Paris  roux  88"  .. 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  

Magdebourg   

Xew-Yorkimoscovad  i 

La  leuij)é'ralure  est  encore  troj)  douce  et  l'on  se  jdainl  de 
la  J)aissi'  du  rendement  à  l'usine.  1!  convient  ceiiendaut  de 
remarquer  (|ne  le  nombre  des  fabri(|ues  ayant  terminé  le  tra- 
vail des  betteraves  s'accroit  assez  ra])id('iiient,  de  sorte  qu'au 
]ioint  de  vue  de  sa  i)roduction  les  intluences  météorologiciues 
jx'rdent  clia(|ue  jour  de  leur  intluence. 

Le  Journal,  o'f'/iriel  a  juiblié  le  tableau  île  la  ]iroduclion  et 
du  mouvement  des  sucres  indigènes  jx'ndaut  les  trois  pre- 
miers mois  de  la  campagne  19(K>1901,  soit  du  1"  sei>tembre 
au  30  novend^re:  voici  le  résumé'  de  ce  tableau  comi>aiative- 
ment  aux  résultats  des  mois  corresiiondants  de  la  campagne 
lirécédenle  : 


Bn  1"  septembre  on  30  nocembre 


TKAV.VIL 


Fabriques  inaclives  

—  en  activitc'  

—  ayant  terminé  

Quantité'  de  betteraves  travaillées.. 

UESSOVRCES  GÉXÉR.VLES 

Iteprises  

Entré'es  des  sucres  libérés  

,    ..      l  (charge  

Production  |  ^^eédents  


18!» 
Tonnes 

1 

293 
46 

5.708.016 


v.m 

Tonnes 

314 
20 

6,046.0(W 


Totaux. 


LIVR.\IS0XS 

Acquittement  ])onr  la  consommation. 

Sucrage  des  vendanges  

Expé'ditious  de  sucres  libérés..  

Admission  teiiqioraire  

Expédition  par  cabotage  

Exportation  

Sucres  des  mélasses  

Pertes  matérielles  et  autres  

Totaux  

STOCKS  .KV  30  NOVEMIiRE 

Sucres  achevi'S  fabrique  

—  en  fabrication  

—  en  entrepôt  

Total  des  stocks  

Contre,  au  31  octobre  

Augmentation  en  novembre  1!KX)  


208.864 

125.979 

4.312 

788 

442.371 

468.. 'Kit; 

175.9.57 

227.. 593 

8;^1.504 

822. '.«j 

()5.77() 

74.617 

:il.819 

15.147 

3i»3 

38 

.52.722 

.5é)..576 

21.497 

l(i..V)6 

()8.71!l 

70.2.59 

2.28.') 

5.471 

1 

19 

243.212 

2:X.t«:i 

82.246 

83.026 

68.975 

74.694 

324.807 

281.0.35 

471).  028 

4:38.7.55 

28.5.. "■)88 

213.75;i 

190.440 

225.002 

l/KCONOMIS'l'K  KIJHOI'KKN.  —  France  "/«!> 


Il.Vl.ANCl'.   vr  ;iO  NOX  KMlillI'.  1!K)() 


Ressources  j^éiiiTiiles  

Livraisons  el  slocks  

DilVi'reiice  représeutaiil  les  ((iiaii- 
lih's  en  cours  tlo  transporl  


Tonnes 
S-2'2.!l'2(i 


On  lit  dans  la  Circulaire  des  Fabricants  de  Sucre  : 

ic  Plusieurs  facteurs  ont  contribué  à  donner  an  niarclK' une 
tendance  rétrofirade.  Les  nonvelli's  estinialions  de  la  jiroduc- 
tion  euroiiéenue  font  jn-évoir  un  exc(''deiil  plus  considi'rable 
que  celui  ((\ron  i)révo.vail  anlérieurenient.  Au  snr)ilus,  les 
stiitisli([ues  de  tin  novembre,  jKirues  en  Autriclie,  en  AHe- 
mafine  et  en  France  auraient  causi'  nue  impression  peut-être 
plus  forte  dans  le  nu"'me  sens,  si  les  résultats  de  l'enriuète 
n'avaient  jias  ]u'é'paré  rojjinion.  Les  acheteurs  des  niai'clK's 
importateurs  ont  d'autant  jilus  ré'duil  les  jtrix  q\ie  des  dépê- 
ches de  Cuba  ont  annoncé  la  mise  en  marche  de  queUjues 
usines  centi-nles  el  une  nouvelle  aU!,niienlalion  des  éxaluations 
de  la  production  de  l  ih'.  Comme  les  avis  sur  la  produclioude 
Java,  de  Porto-Hico  et  dos  Iles  Sandwich  sont  é<îalement  plus 
optimistes  ([ue  ])ar  le  )>assé,  le  marché  an},'lais  a  montré  beau- 
cou))  de  réserve  ])Our  les  achats.  Le  nuirché  iimé'i'icain,  in- 
fluencé ])ar  une  nouvelle  baisse  des  stocks,  a  mieux  résist(''  ; 
mais  là  aussi,  les  cours  du  sucre  brut  ont  subi  un  certain 
recul. 

Les  prix  sont  actuellement  si  bas  qu'ils  conimandent  de  la 
prudence"  dans  les  contrats  de  betteraves  ponrkOOL  On  fait  re- 
marquer, d'autre  ]r,u  t ,  tiu'en  aucun  cas  les  stocks  généraux  de 
lin  d(^  campagne  lie  iieuvent  atteindre  ou  dépasser,  en  11)01, 
les  chiin-es  des  aimées  181)!»  et  18i)8.  " 

A  Paris,  on  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


0  liée. 

13  déc. 

20  déc. 

Blanc  n°  8  : 

28  75 

27  68 

27  25 

28  93 

27  93 

21  43 

4  ju'emiers  

2!)  81 

28  25 

27  81 

2!J  75 

28  08 

28  2.-) 

30  18 

29  18 

28  08 

Pioux  88"  disjionible  

25  25 

24  25 

24  25 

llafliiié  belle  sorle  disjjonible. 

102  .. 

102  .. 

102  .. 

■Vins.  —  Les  afl'aires  sont  au  grand  calme  et  le  commerci» 
n'achète  que  jiour  ses  besoins  urgents.  Malgi'('>  les  prix  ti'Uus 
dans  le  M  idi  \m\\r  les  qualités  courantes,  5  à  8  francs  l'iiecto- 
litre,  la  demande  est  rare. 

On  cote  à  Nîmes  :  Aramon,  de  0  à  9  l'r.  ;  Montagne,  de  10 
à  25;  Petit-Bouschet,  de  7  à  il;  Alicante-Boiischet,  de  10  à  18; 
Jacquez.  de  22  à  25  :  Blanc  Bonrret,  de  18  à  20;  Costière,  de 
17  à  li)  ;  Aramon  blanc,  de  8  à  10. 

Dans  l'Aude  les  meilleurs  vins  valent  1  fr.  25  lo  degré  ot 
les  sortes  inférieures  de  0  fr.  50  à  0  fr.  00  le  degré,  par  hec- 
tolitre, un  à  la  jiroj)riété. 

A  Paris,  les  introductions  de  vins  se  font  de  plus  en  pbis 
rares,  chacun  alleiidant  (juc  la  (jiiestion  des  droits  d'enlré'e 
et  d'octroi  soit  résolue. 


Prix  du  Café  sur  les  princijiaux  marchés 
(Les  58  kilogranuuf's) 


Villes 

22  nov. 
1900 

29  nov. 
191)0 

0  déc. 
1900 

13  déc. 
1900 

20  déc. 
IIHK) 

l'r. 

l-'r. 

Fr. 

Fr. 

F'r. 

Le  Havre  (Santos  good 

41  75 

40  75 

42  .. 

39  25 

37  75 

41  85 

41  85 

42  47 

40  01 

38  13 

44  25 

43  .. 

43  50 

41  50 

;  }8  75 

Hambourg  

44  (H) 

43  10 

42  50 

40  .. 

3()  87 

37  11 

34  54 

39  81 

33  39 

31  08 

Du  7  au  14  décembre,  les  recettes  brésiliennes  ont  été  ])lus 
faibles  :  Santos  a  reçu  123.000  sacs,  conire  119.(KX)  ])our  la 
jnèuie  période  de  189!)  et  lUî.fHK)  en  1898;  il  est  arrivé  à  Rio 
40.0(K)  sacs,  contre  41.000  eu  1899  et  ;i7.000  en  1898. 

De]iuis  le  commencement  de  la  saison,  c'est -à-diri"  du  1" 
juillet  au  l'i  lié^cembre,  les  recèdes  si'  sont  é'lev('es,  pour 
Santos  à  5.10'i.000  sacs,  contre  4.420.(HK)  jiendant  la  pé^riode 
corresiiondanle  de  la  camjiagne  i)récédenlc  ;  et,  pour  Rio,  à 
L.5.50.0(KI  sacs,  contre  2.020.000;  soit  pour  les  deux  jiorts 
0.t;5'i.000  sacs  contre  ().4'iO.(X)0  au  14  décembre  1899. 

On  se  soiivieiil  qu'au  mois  d'octobre  le  marché'  de  Ham- 
bourg, es(;omp(anl  un  arrél  dans  le  mouvement  lU:  la  n'Colte 
brc'silienne,  avait  jiris  de  forls  engag(Mneuts  à  la  hausse.  Les 
événements  ne  lui  ont  pas  donné  raison  et  ces  jours  derniers 


on  a  dit  ]>rocé'der  sur  celte  idaci'  à  di-s  1 
moins  forcé'es.  l'n  ellDiidremenl  des  jirix 
autres  marchés  euro))(''ens  en  ont  subi 


iqui 


lalions  plus  iMi 
produil   el  les 


Prix  de  la  Laine  sur  les  ]ii  iiicii)aux  marchés 


Ville; 


22  iKiv. 
1900 

29  nov. 
1 '.)(«) 

0  déc. 
I9(K) 

13  d('c. 
1900 

•20  déc. 
1!H)0 

Fr. 

Fr. 

F'r. 

Fr. 

]''r. 

KM)  .")() 

113  .. 

ne.  .50 

120  .50 

125  .VJ 

3  70 
3  72 

3  87 
3  85 

'i  07 
3  97 

4  12 
4  15 

4  ft5 
4  02 

Le    Havre  (Buenos- 
Ayresensuinti  100k. 

Roubaix  (qualité  jiei- 

gnée)  le  kilog  

.\nvcrs  (   d"    )  le  kil. 

On  nous  mand(>  de  Roubaix  qiu^  le  13  d(''cembre  une  réu- 
nion d'industriels,  fabricants,  lilateurs,  peigneurs,  négociants 
en  laine  a  eu  lieu  à  l'etî'et  de  discuter  la  question  du  marche'' 
à  terme.  Soixante-dix  personnes  y  assistaient.  M.  l'Eugène 
Motte,  députi',  a  été  entendu.  l'n  comité  de  (h'fense  a  été' 
constitm'',  ayant  ])our  but  le  maintien  du  marclii'  à  terme  à 
Roubaix,  tant  (|u'il  existera  à  Anvers.  Ce  comité  ,a  pris 
comme  nom  :  «  (lomili''  hunier  des  inli'rèts  de  Roubaix- 
Tonrcoing  ».  Il  est  composé'  d'industriels  et  de  négociants 
choisis  moitié  à  Roubaix  et  moitié  à  Tourcoing. 


Métaux.  —  Voici  les  mouvements  des  importations  el 
dé-livraisons  du  cuivre  en  Angleterre  et  en  France  d'aiirès  la 
Circulaire  Merton  : 

Du  l"janvier 

an  1"'  ((iiinz.     ])e]iuis  le 

30  nov  1900  de  dvc.  1900  1"'  janv.  lîWO 


Importations  

Délivraisons  


(Tonni's  anglaises  del.Olfi  kil. 048) 
3()1.103         9.(V40  270.743 
2.54. ()i)8        10.070  304.7f>8 


En  faveur  des  délivr. .     — 0.405 


430 


-5.975 
Tonnes 

Lo  stock  visible  au  30  novembre  s'élevait  à   29.222 

En  retranchant  l'excé'ih^nt  des  dé'livraisons  tie  la 

dernière  quinzaine   430 

On  obtient  le  stock  visible  au  15  décembre   28.792 

Voici  il'où  proviennent  les  imjiortations  : 

Anié-  Es])ag.  Divers"  Ans- 

rique  Portng.  contr'^"  ChiVi    tralie  Total 

(Tonnes  anglaises  de  1.010  kil.  048) 

Du  P'  janvier  au 

30  nov.  19(X)...1.5O.70O  23.994  43.899  23.'i.')0  19. (»0  201.103 
1"'  quinzaine  d(! 

décembre  1900.    5. .591       918      731    1.5iX)      <)00  9.(540 


Depuis  le  P'janv. 150.  ;i51  24.912  44.030  24.950  19.900  270.743 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(l^a  tonne) 


Métaux 


22  nov. 
1900 

29  luiv. 
1900 

5  déc. 
1900 

13  <léc. 
190O 

•20  cl  ce. 
1900 

£  ih. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sti.  d 

£  sli.  d. 

£  sh.  d. 

72  13 

9 

72  10 

72  5  . 

71  2 

71  15  . 

'3  6 

3 

73  5 

73  ..  . 

71  17 

6 

72  6  10 

129  2 

6 

126  1 

3 

123  lo  . 

117  10 

IKi  10  . 

128  2 

6 

126  17 

6 

123  5  . 

117  10 

iKi  . 

17  7 

G 

17  5 

16  18  9 

16  5 

k;  Kl  . 

17  1 

10 

tl  . 

le  1 1  9 

15  18 

9 

k;  2  i: 

19  2 

t> 

19  1 

3 

19  ..  . 

18  12 

6 

is  11 

fi7 

9 

68 

5 

69  10 

60 

3 

Gl  . 

68 

64  9 

59 

9 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  imois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  ;  disponible.. 

—  à  1  mois. . . 

.V  Paris,  les  dorniers  cours  ofliciels,  (15  déci'inbre)  sont  les 
suivants  :  enivre  (^hili,  manpies  ordinaires,  181  francs,  contre 
182  fr.  ,50  ;  Chili  P»"  manjues,  180  fr.  25,  contre  187  fr.  75  ; 
en  lingots  et  ]ilaques  de  laniinag(\  189  francs,  contre  190 
francs  ;  en  lingots  ou  calliddes  ]iro]ires  au  lailon,  197  francs, 
Coiiire  1!I8  francs;  élain  lîauka,  325  francs,  coniri' 330  francs; 
])lomb.  marciurs  ordinaires,  livrable  à  Paris,  47  francs,  contre 
i8  fr.  25. 

Xavier  (iiRAUuor. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  [DE  FRANCE,  de  i'Esco/npte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 
_     (toutes  marques)  — 

Bi^:J'°f!^!î;::::::iooi;i, 

Seigle   ~ 

Avoine  

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le 

Veaux  

Moutons  

Porcs  

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n-  3  100  kil. 

_    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  conip.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   SOkij- 

Laine  100  ki  . 

Café   50kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)  100  ki!. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier  — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.deParisetPavs-Bas. .  — 
Gompaenie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M  — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  ^  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . 
Compte  courant  du  Trésor  

ErCOIflPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France. 

  —  d'Angleterre 

  ■  —  d'Allemagne 

_  — d'Autr-Hongrie 

_  —    de  Belgique 

  —    de  Hollande. 

_  —  d'Italie   

_  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  BtffilSSIuri 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  


Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


18 

25 

2 

8 

15 

22 

29 

6 

13 

20 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Octob. 

Octob . 

Nov. 

Nov. 

Nov. 

N(  V 

Nov 

Dec. 

Déc. 

Déc. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 

26  38 

33  32 

35  78 

27  62 

25  37 

25  37 

25  30 

23  62 

26  37 

23  87 

25  62 

26  25 

2o  12 

25  87 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

28  S7 

28  87 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  27 

29  93 

29  08 

36  57 

37  94 

29  54 

29  50 

29  50 

29  .. 

29  . . 

29  ■• 

29  » 

29  » 

29  » 

29  » 

29  • 

19  14 

19  38 

25  3'i 

25  80 

20  02 

19  87 

19  62 

19  62 

19  87 

20  12 

20  » 

19  87 

20  37 

20  12 

19  87 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  12 

15  37 

15  50 

15  12 

15  23 

15  37 

15  37 

15  37 

15  50 

15  30 

15  66 

15  04 

16  73 

19  55 

17  06 

17  37 

17  87 

Il  ol 

18  bZ 

18  37 

18  12 

18  37 

18  37 

18  37 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  11 

1  08 

1  10 

i  15 

1  li 

1  17 

1  11 

1  17 

1  14 

1  13 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  70 

1  70 

1  63 

1  70 

1  69 

i  56 

1  69 

1  69 

1  63 

1  73 

1  oy 

1  v3 

k 

1  82 

1  OO 

1  Do 

1  00 

i  OD 

1  00 

1  uu 

1  nu 

1  ou 

1  DU 

1  00 

1  nD 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  36 

1  36 

1  34 

1  36 

1  34 

1  23 

1  30 

1  34 

1  30 

1  30 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

27  93 

28  06 

28  .. 

28  18 

2b  56 

28  25 

28  56 

28  75 

27  68 

27  23 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

105  10 

104  » 

loi  » 

103  50 

103  50 

103  » 

102 

102  » 

102  » 

102  » 

102  » 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

41  74 

33  25 

33  50 

37  » 

32  Ta 

32  .30 

32  » 

31  23 

31  • 

30  75 

30  73 

ITi  i  i 

£àQ  0  i 

ol  Ub 

où  o  i 

£.0  0\) 

z  j  ou 

25  >• 

24  50 

24  30 

2',  50 

24  » 

2*  n 

24  » 

^1  » 

52  29 

55  35 

57  43 

53  75 

51  32 

83  » 

82  « 

78  » 

79  » 

74  50 

77 

-.3  50 

74  . 

72  » 

72  » 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

90  50 

83  » 

83  50 

83  » 

78  » 

79  » 

72  » 

72  75 

7i  » 

74  2.3 

52  93 

46  19 

44  72 

48  97 

59  26 

64  » 

63  50 

63  50 

63  - 

63  50 

63  50 

63  " 

62  » 

62  > 

61  • 

121  25 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  50 

132  30 

132  50 

132  50 

132  50 

127  50 

127  50 

127  50 

127  50 

127  30 

»  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

165  » 

163  » 

105  a 

165  » 

165  » 

»  » 

»  » 

"  n 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

175  » 

173  » 

175  » 

175  » 

175  » 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

65  87 

62  50 

59  » 

59  50 

62  25 

64  87 

63  75 

64  62 

61  50 

61  62 

115  50 

123  » 

113  25 

123  50 

105  50 

104 

104 

106  » 

103  " 

110  50 

113  » 

116  50 

120  50 

125  50 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

46  75 

45  75 

*ÏS  » 

43  .  • 

41  73 

42  " 

o\)  Zo 

il  iO 

Ho  » 

l^O  2J 

1 AO  " 

\oo  o  i 

193  64 

189  » 

187  25 

189  » 

187  50 

187  50 

187  fin 

10  j  uu 

187  73 

188  25 

187  75 

186  25 

iMi.  » 

346  » 

340  » 

342  » 

341  50 

343  25 

001  " 

348  73 

343  » 

330  » 

323  "» 

ODO  DO 

o  J4  ou 

40  i  ou 

t;in  Qt 

470  „ 

467  » 

461  » 

470  » 

475  » 

*  /u  » 

469  » 

458  » 

430  » 

14  25 

14  75 

15  50 

16  50 

22  68 

26  » 

26  » 

23  » 

23  » 

24  .. 

22  50 

22  » 

2i  .! 

21  50 

21  .30 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  OO 

22  » 

22  » 

21  n 

21  " 

22  » 

21  » 

21  » 

Z\  " 

2U  .jU 

101  89 

102  04 

luO  0-1 

102  81 

101  21 

100  05 

100  17 

100  60 

100  47 

100  53 

100  60 

100  92 

101  47 

102  05 

101  17 

iU  1  £Ai 

105  65 

lUO  01 

lUD  uo 

102  74 

102  40 

102  50 

101  73 

101  90 

101  90 

ini 

lui  iO 

102  » 

102  52 

103  » 

102  85 

OO  (  i 

3597 

ODaZ 

OOD  i 

4. 070 

4U00 

3970 

3900 

3980 

3950 

3800 

3770 

3850 

3843 

3870 

ODO 

660 

A7Q 

uOU 

728 

669 

663 

635 

660 

660 

665 

660  » 

673 

685 

680 

812 

777 

Tïfi 
i  iD 

945 

1077 

1086 

1086 

1090 

■1081 

1087 

1083 

1070 

10b  6 

)097 

olo 

oOl 

yoo 

l  .  Ui?.) 

lu  lu 

ion 

lu  f  i 

1082 

1083 

1(187 

lUO  > 

1072 

10.3 -I 

1060 

1072 

lOU-i 

1805 

2  135 

22'^K) 

2'^7' 

2315 

2300 

2283 

2-790 

2290 

22c  5 

22yo 

2295 

1475 

1565 

1757 

1915 

i:890 

1810 

1800 

1820 

1785 

1780 

1773 

1773 

175.3 

1783 

1775 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

350U 

3505 

oOoO 

'J^  /.A 
0040 

•KIT 
■Do  i 

3330 

Qf\  Cl 
004U 

OOJO 

OUÏTU 

OKon 

ooyu 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

O  -D^  ï 

o .  DU  1 

o  -Do  J 

0  .  Ui7* 

3. 820 

4. 070 

4.023 

41 24 

4.072 

4.081 

4.029 

4.690 

4  093 

4.093 

4. 127 

1  .y  jo 

1  .yoo 

1 .  o 

1  866 

2. 282 

2  293 

2  293 

2  31)0 

2.302 

2.309 

2  323 

2  324 

2  326 

2  332 

1.244 

1.244 

1.222 

1.225 

l!l96 

1^117 

1.114 

1.113 

1.1)4 

l.lll 

1.114 

1.112 

l!llO 

1111 

Ij'lO 

544 

693 

730 

798 

828 

818 

786 

948 

844 

834 

788 

917 

781 

751 

74t> 

312 

364 

358 

391 

444 

523 

511 

517 

522 

514 

512 

501 

518 

506 

506 

547 

566 

492 

491 

477 

480 

462 

479 

491 

4.^0 

463 

519 

460 

447 

459 

202 

237 

221 

252 

207 

332 

381 

394 

363 

384 

390 

393 

332 

316 

291 

% 

%  ' 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

0/ 

% 

% 

% 

% 

0/ 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  > 

4  . 

4  » 

3. 15 

3.65 

3.84 

4.28 

5.04 

5  » 

5  » 

5  » 

5  . 

5  » 

5  . 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5. 04 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

2-60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  « 

4  » 

4  .. 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  30 

5  50 

5  50 

5  50 

3.26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  .. 

0  » 

5  » 

5  » 

5  .1 

5  » 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

15.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

15.23i 

15.144 

15.249 

15.372 

13.322 

15.175 

13.103 

15. 168 

15.036 

15.128 

T. 611 

7.9.5.) 

8.746 

8.160 

7.850 

8.169 

8.160 

8.172 

8.163 

8.162 

8.184 

8.269 

8.230 

8.266 

8.2;îo 

2.635 

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

2.633 

2.617 

2.629 

2.618 

2.593 

2.621 

2  587 

2.628 

2.639 

2.643 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

53,6 

53,8 

53,5 

53,1 

53,2 

53,9 

54,7 

54,3 

54,9 

54,4 

I/KCONOMISTK  KllliOl'KKX.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Hci-lin,  1«  (liMviiihiv  l',)l)0. 

Relatiiins  franco-iillomaiules.  —  Dt>b<\cle  <le  deux  lianques  hypodié- 
caires.  —  Lo  Marché  monétaire.  —  Les  Uelalimis  CDiiimcrciales 
avec  les  Klats-Uiiis. 

La  politiiiuc  a  chômé  touto  cctttc  semaine  et  elle 
chùmcra  eiicdro  davantage  jnsqn'à  la  lin  do  l'année, 
rAllomagnc  entière  étant  à  la  célébration  dn  Noël  et 
(lu  Jour  de  l'An.  Un  seul  t'ait  à  noter  :  le  naufrage  du 
vaissean-écolc  le  Gneisnmu,  qui  a  causé  dans  tout 
l'Empire  une  consternation  ]>rot'onde  et  que  Je  dois 
noter  comme  un  événement  qui  a  donné,  une  fois  de 
plus,  au  Gouvernement  allennind  l'occasion  de  mani- 
fester les  sentiments  amicaux  dont  il  était  animé  vis  à 
vis  de  la  France.  La  déi)êchc  de  condoléances  adressée 
par  M.  de  Lanessan  à  l'amiral  Tirpitzaen  les  honneurs 
do  toute  la  presse  gou\  ernemcntale  et  a  été  louée  sur  le 
modo  majeur.  La  réponse  du  ministre  allemand  a  un 
accent  de  reconnaissance  fout  ])articulier.  La  jtrésence 
de  M.  de  Bvilow  à  la  grande  chancellerie  dpnne  décidé- 
ment un  tour  de  cordialité  toute  nouvelleiaux  relations 
des  deux  pays. 

Le  Marche  linancier  est  troublé  et  déprimé  par  la 
déconfiture  des  deuxprincipales  banques  hypothécaires 
de  l'Empire,  la  Prcnssisclie-Hfjpolheketi-Aklir)!  Bank 
et  la  DcuLchf.n  GrutHhrhuhl  Bnnk.  Ces  deux  Sociétés 
se  sont  lancées  dans  des  spéculations  d'où  il  est  impos- 
sible de  les  retirer  :  spéculations  sur  des  terrains,  sur 
des  immeubles,  sur  des  placements  de  Bourse,  qui  ont 
été  toutes  également  désastreuses.  (Jhligations  et 
actions  ont  perdu,  en  quelques  jours,  plus  de  50  0/0  de 
leur  valeur. 

Les  papiers  des  banques  hypothécaires  étaient,  il  y 
a  très  peu  do  temps  encore,  un  des  placements  })référés 
du  i)ublic.  Des  millions  domarks  deca})itaux  a^■aientété 
placés  dans  les  actions  et  les  obligations  do  ces  Ijanques. 
On  sait  fort  bien  que  les  autres  établissements  simi- 
laires seront  préservés  du  sort  qui  a  entraîné  les  deux 
banques  que  j'ai  nommées  à  la  ruine.  0])endant,  la 
contiance  est  fort  ébranlée;  on  signale  d'inqjortants 
retraits  do  fonds  de  toutes  les  banques  hypothécaires 
de  rAllemagne;  on  signale  de  plus  inq)(jrtantes  ventes 
de  titres  do  ces  ban([uos  et  tout  le  Marché  tinancier  a 
soutïerî  dans  son  allure  de  cette  catastrophe. 

Il  est  certain,  cependant,  (pi'uno  crise  financière  sera 
évitée.  Un  consortium  de  grandes  bajujucs  a  décidé  de 
remédier  au  })lus  pressé  et  d'assurer  notamment  le 
paiement  du  prochain  cou])on  de  ces  maisons. 

Le  marché  monétaire  en  a  lui-même  subi  le  contre- 
coup. Les  bancpies  hypotliécaires  étaient  généralement 
des  ])rêteuses  (l'argent  :  elles  lau(;aient  des  dis^)onibi- 
lités  sur  le  Marché.  Aujourd'hui,  elles  ont  été  torcées, 
non  seulement  d'arrêter  les  sorties,  nuiis  de  renforcer 
leurs  ju'opres  sto(dvs  monétaires  i)oiu'  faire  face  à  toutes 
les  éventualités.  Beaucoup  do  ces  établissements  ont 
omi)loyé  la  majeure  partie  do  loiu's  disponibilités  à 
racheter  leurs  propres  titres  (pic  la  ))ani((ue  avait  jetés 
en  grand  nombre  sur  la  Bourse.  J^o  résultat  a  été  une 
l'an'faction  assez  sensible  du  uuuK'raire  et  une  aug- 
mentation sensible  du  taux  del'cscomijte  siu' le  marclié 
libre.  Oipendant,  on  no  ])révoit  aucune  augmentation 
du  taux  de  l'esconqjte  à  la  Hriclishtiiik.  D'ici  au  15jan- 
\  ier,  les  denuindes  iront  toujours  en  augmentant,  mais 
cette  circonstance  était  jjrévue  et  tous  les  Listituts 
linanciers  sont  largement  pourvus  pour  y  faire  face. 

La  dé])réciation  générale  do  toutes  l(!S  valeurs  indus- 
trielles coutimie  ;  par  contre,  toutes  les  valeurs  à  in- 
térêt lixe  rentrent  dans  la  faveur  du  imblic  qui  les 
a\  ait  si  longtemps  délaissées.  Go  double  courant  s'ac- 
ceiduera  dans  la  suite  et  l'aventure  des  doux  Ban(pies 
hypothécaires  ne  jjourra  ((ue  le  précipiter  encore.  Je 
vous  ai  signalé,  dans  ma  dernière  lettre,  (pie  le  ccmite 
de  Thielinann,  ministre  du  Trésor,  avait  pronostiqué, 


en  ])leine  commission  du  budget,  un  arrêt  de  plusieurs 
anné(>s  dans  ress(jr  industriel  de  l'Allemagne,  (iùné- 
ralemenl,  on  trou\'o  le  pronostic  exag('!r(' dans  son  pca- 
simisme  et  b(!aucoup  pensiMit  ((U(^  l'améliorai  ion  ré- 
cemment signalée  dans  toutes  les  grandes  iiidusiries 
américaines  aiu'a  son  jjondant  dans  la  grande  indus- 
tri(^  alhîmande,  dont  les  elïorts,  pom*  trouver  des  dé- 
bouchés, redoublent  (•lia(iu(!  jour.  ( lepeinlatd ,  on  n'a  pu 
empêcher  le  public  de  ])ron(lre  au  séri(!ux  l'avcrtis.se- 
ment  du  Ministnî  du  Trésor  et  c'est  maintenant  sur 
les  Fonds  d'Etals  ([uo  se  ro)iortont  toutes  les  préféren- 
ces des  capitalistes,  (^eux-ci  ignorent,  sans  doute, 
qu'aux  cours  déprimés  où  sont  inaiuteiuud  les  fers, 
les  métallnrgies  ri'alisent  encore  de  très  Itoaux  béné- 
fices :  leur  sitmition  continuera  à  être  pros|)ère  si  elles 
peuvent  maintenir  le  total  de  leurs  commandos  et  la 
chose  est  fort  probable. 

Dans  son  dernier  message  an  Sénat,  le  président 
Mac  Kiuloy  s'était  plaint  des  obstacles  que  le  tarif 
prohibitif  de  rAllomagno  mettait  à  l'exportation  des 
Etats-Unis.  Le  Ministre  du  (lommerce  allemand  a  cru 
devoir  d(''moutror  l'inexactitude  do  cette  allégation.  Du 
l"^''  janvier  au  ."Il  octobre  1900,  l'Amérique  a  ex))orté  en 
Allemagne  pour  27  millions  de  dollars  de  marchandi- 
ses de  plus  ({ue  dans  la  même  période  de  l'année 
précédente,  soit  une  augmentation  (le  20  0,0.  Dans  le 
même  tenqjs,  l'exportation  de  l'Allemagne  aux  Etats- 
Unis  n'a  augmenté  ([ue  de  8  millions  do  dollars,  soit 
de  0  0/0  seidement.  Les  chiffres  dos  mois  de  novembre 
et  décembre  ne  changeront  rien,  dit-on,  à  cette  pro- 
Ijortion.  Ge  sont  donc  les  Etats-Unis  et  non  l'Allema- 
gne qui  doivent  se  réjouir  de  l'état  de  choses  actuel. 


Mormations  Icoioffliiiues  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  f  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

fJirculation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1900 


1899 


15  déc. 

Dit.  7  déc. 

13  déc. 

Dit.  7  (It'C. 

818  9(1S 

+   9  405 

762,147 

-}-  20  871 

+  681 

20  50:^ 

-  3S6 

15  (Î37 

+  2.715 

17  692 

+  5  998 

m  233 

+  54.394 

989  515 

+  33  662 

13.673 

+  6.171 

74  097 

+  5  95u 

39.  n2 

+  10  163 

S  301 

-  .578 

99  436 

+  M.93T 

55.859 

-  7.112 

120.000 

non  mod. 

120.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

30.000 

non  mod. 

1.16U  4.35 

+  20  m 

1.144  113 

+  6.693 

583.  Vu 

+  13  Hli 

589  3S3 

+  30.422 

04,6-29 

+  2.577 

44.618 

+  13.2Û0 

STATISTIQUE  relalive 
Bau((iie  Im]iériali 


aux  divers  chapitres  du  Bilan  di 
(l'AHeiuague  (?tlilfious  (te  ^Marks) 


la 


DATE 


7  sept 
13  » 
22  » 

29  " 

6  oct. 
15  » 

22  » 
31  » 

7  nov 
15  » 

23  » 

30  » 

7  déc. 
15 


834 
832 
831 
725 
718 
734 
792 
767 
769 
791) 
826 
814 
810 
819 


1.088 
1.C91 
1.113 
1.344 
1  293 
1  219 
1.183 
1.233 
1212 
1.178 
1.140 
1.166 
1.140 
l.ltO 


S  S.! 


481 
542 
343 
456 
456 
497 
504 
463 
431 
483 
522 
496 
510 
583 


p.  OJ 

Taux 

3 

<D 

0 

O) 

de 

*S 

ci 

l'escK 

O 

< 

cri  o 
"-a 

% 

a. 

716 

70 

+  76 

6 

752 

72 

+  74 

78S 

66 

+  46 

» 

972 

109 

-  292 

913 

89 

—  249 

853 

78 

-  132 

» 

828 

69 

-  67 

857 

74 

-  140 

» 

832 

68 

-  116 

822 

74 

-  53 

» 

816 

67 

+  14 

m 

832 

69 

-  23 

823 

67 

-  2 

» 

878 

74 

-  9 

Le  Commerce  entre  Hambourg  et  la  Zone  douanière 
allemande.  —  llaïuhoiuv  occuiie,  <l;nis  1(^  meiiveMieut  com- 
mercial (lu  lerritoiR'  (louaiiier  allemand,  la  Ireulième  place 
connue  proveiiaïKo  cl  la  treizième  connue  dcstiiiatiou. 


L  ÉCOXOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


La  valeur  des  mai'clian(lis(>s  échangées  entre  le  ])ort  franc 
do  Hambourg  et  la  zone  douanière  de  l'empire,  pour  les  cinq 
dernières  années,  est  résumée  au  tableau  que  voici  : 


Importation  Exportation 

des  jirovrnaïK'i'S  du  territoire  douanier 
du  jiort  franc  du  ])ort  franc 

Années  de  Hambourg  de  Hambourg 

ISO.'i   14.3  millions  de  marks  37.1  millions  de  marks 

i8!H)   15.5  —  39.5  — 

1897   16.6  —  58.0  — 

1809   15.7  —  53.5  — 

1899   19.3  —  70.8  — 


Kencointc  du  port  franc  contenant  de  nombreux  (''lablissi'- 
meuts  industriels,  il  e.st  intéressant  de  cliercln'r  la  part  que 
celle  jiroduction  industrielle  peut  ]irendre  au  double  mouve- 
ment d'expédition  à  l'étranger  et  dans  l'intérieur  même  du 
pays. 

L'ensemble  de  l'exportation  des  produits  industriels  du 
port  fianc  (le  Hambourg  à  l'étranger  est  évalué  à  15,8  mil- 
lions de  marks  pour  1897,  17.17  pour  1898  et  19,1  millions 
pour  1899.   


('om*i*iei'  do  la  Boiii'se  <le  Borliii 


Berlin,  20  d('cembre  UMX). 

Les  tendances  de  la  Bourse  ne  sont  guère  bonnes,  sous 
l'inlluence  des  ventes  de  valeurs  industrielles.  Les  actions 
(les  ))au(iues  sont  (''galemenl  très  (''|)rouvi''es. 

J^es  l'omis  d'Etat  allemand  et  é'traugers  restent  fermes. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  87  60;  Turc  D,  22  90:  Lom- 
bards, "3(5  70.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  19  di^cembre  IdOO. 

La  Clôluic  ilu  Parlement.  —  I-e  Coût  de  la  Guerre  sud-africaine.  — 
La  Situaliuii  budgétaire.  —  Le  Marché. 

La  séance  extraordinaire  du  Parlement  a  ])ris  lin 
samedi  dernier.  Les  (;iiaml)rcs  ont  été  prorogées  jns- 
qu'au  l'i  février,  après  avoir  donné  au  Ministère  tontes 
les  autorisations  de  crédit  nécessaires. 

J^'aucuns  auraient  préféré  qu'en  présence  de  la  situa- 
tion actuelle  et,  tant  (pie  la  caniiiagne  sud-africaine 
ne  sera  pas  terminée,  le  Parlement  ne  se  séj)aràt  pas, 
mais  les  memln'cs  de  la  majorité  n'ont  pas  eu  de  ces 
scrupules. 

Au  cours  des  dernières  séances,  le  Chancelier  de 
l'Echicpiier  a  été  amené  à  donner  des  explications  nou- 
velles sur  les  dépenses  elïe(diiées  et  l'on  est  aiijour- 
d'iiui  en  mesure  d"in(li([uer,|d'une  fa(;on  assez  exacte,  ce 
que  la  guerre  a  déjà  coûté.  Notre  confrère  le  SIdIisI 
«'est,  d'ailleurs,  livré  à  ce  sujet  à  des  calculs  intéres- 
sants qui  vont  nous  servir  de  guide. 

Les  dépenses  supplémentaires  do  16.500.000  liv.  st. 
(en  comprenant  les  500.000  liv.  st.  pour  l'intérêt  de 
l'ancien  cmiirunt)  ([ue  la  (Ihamljre  vient  de  voter,  por- 
tent ù  <S5.'i"2;^.000  liv.  st.  le  coût  direct  de  la  guerre  : 
l'émission  de  11.000.000  de  livres  sterling  qui  a  été  au- 
torisée porte  à  06.1'iO.(X)0  liv.  .st.  le  montant  des  sommes 
empruntées;  d'autre  jiart,  14.551.001*  liv.  st.  sont  ol)te- 
nues  ))ar  l'augmentation  des  recettes  publiques; 
4.(540.000  st.  par  la  suspension  du  fonds  d'amor- 
tissement. 

Le  compte  de  la  guerre  s'établit  donc  ainsi  : 

(]oiit  do  la  guerrii  Liv.  st. 

5  mois  1"  nowmbre  18!)9  au  31  mars  1900)   23.217.000 

ExerciC'  1900-1901  ^l'valuations   02.20(j.O(X) 


Total   85./i'23.000 


ï^n  présence  de  ces  dépenses,  nous  trouvons  les  re- 
cettes suivantes  : 

Liv.  st. 


Sur  les  recettes  publicpies  1899-1900    9.3:i5.000 

—                  1900-1901  (évaluation)  5.21(;.00() 

Suspension  de  l'amortissement  1900-1901   4.640.000 

Em])runts  ('mis   .''W.  140.000 

—        à  émettre   11.000.000 


Total   a5.;î31.000 


Il  y  aurait  donc  en  déliiiitiA  e  un  délicit  de  9'2. 000  livres 
sterling. 

D'autre  ])art.  la  déjjense  sujq)l(''mentaire  autorisée 
p(jrte  à  179.800.000  liv. st.  ladépense  de  l'année  courante, 
contre  une  recette  de  127.5'20.OOO  liv.  st.  Le  déficit 
évalué  est  donc  de  52.3'i0.0(.)0  liv.  st.  En  ajoutant  cette 
somme  au  déficit  de  l;L88'2.000  liv.  st.  Ile  l'exercic-e 
1899-1900,  non  s  o))tenons  pour  les  deux  années66.:2:>-2.tKKI 
li\rcs  sterling.  Pour  couvrir  cette  somme,  le  (iou- 
vernement  a  (U'jà  émis  18.000.000  de  livres  sterling  de 
])()ns  du  Trésor, :î0.000.000  de  livres  sterling  d'emprunt 
de  gu(-rre  (em))runt  qui  a  rapporté  29.450.000  liv.  st.), 
10.000.000  de  livres  .sterling  de  l)ons  de  l'K(dii(puer 
;{ t>/0  il  ;5  ans  (ipii  ont  rapi)orté  9.704.080  liv.  st.)  et 
8.000.000  de  livres  sterling  de  Iwns  de  rEchi(juier  à 
5  ans  ((jui  ont  rajiporté  8.920.118  liv.  st.).  Le  total  cm- 
j)runté,  il  part  les  avances,  est  donc  de  55.189.(X)0  de 
livres  sterling,  ce  (pii  laisse  1  L09'2. 000  liv.  st.  à  émettre, 
alors  ([ue  le  Chancelier  a  reçu  l'autorisation  nécessaire 
l)Our  IL(KIO.OtK)  de  livres  sterling. 

Les  recettes  et  dépenses  pour  Tcxercice  i900-19W  se 
lirésentent  comme  suit  ; 

Exercice  Total 
Exercice         19(X)-1<)01         des  deux 
1899-19(KJ     (Evaluation)  exercici>s 

'En  livres  sterling^ 

r.ecettes   119. 840. (XX)     127. 520. (KX)  247.. '560. 000 

D('4)enses   l:«.722.(»ai     179.870.(X)0  313..")!>2.000 

D('ficit   13.882.000      52.350.000  06.232.000 

Nous  venons  d  indiipier  comment  ce  déficit  sera 
couvert. 

Si  le  fonds  d'amortissement  avait  fonctionné,  la 
dépense  totale  de  l'exercice  1900-1901  eût  été  de 
184. .510. 000  liv.  st.  Si,  de  ce  chiffre,  nous  déduisons  le 
coût  de  la  guerre  sud-africaine  pour  l'exercice  courant 
et  de  rexi)édition  de  Cliine,  soit  au  total  G5.000.(XKJ 
livres  sterling,  nous  trouvons  que  la  dépense  normale 
de  1900-1901  aurait  été  de  118.904. (H)0  liv.  st.  A  l'avenir, 
cependant,  la  dépense  sera  augmentée  par  le  ])aiement 
de  rintérèt  de  rempruiit  de  guerre,  (jui  comjjorle 
1.984.000  liv.  st.  jja  dépense  normale  est  donc  actuel- 
lement de  120.000.IMX»  de  livres  sterling. 

Si  nous  passons  aux  recettes,  nous  trouvons  qu'elles 
sont  évaluées  i'i  127.520.000  liv.  st.;  les  augmentations 
(rimp(')ts  nécessitées  par  la  guerre  s'élèvent  i'i  12  mil- 
lions 2.52.000  liv.  st.;  en  les  déduisant,  la  recette  nor- 
male est  de  115.268.000  liv.  st.,  ou  5.520.t)00  liv.  st.  de 
moins  que  la  dépense  normale.  Mais  comme  ii  cette 
dernière  il  faudra  ajcuiter  des  sommes  inii)()rtantes 
pour  la  réorganisation  de  l'armée,  il  faut  s'attendre  ii 
ce  que  les  augmentations  d'impiîts  restent  longtemps 
encore  incorporées  au  budget. 

C'est  li'i,  ]>our  le  ]niblic  anglais,  un  des  côté.s  les 
moins  gais  de  cette  question  du  Transvaal,  qui  com- 
porte tant  de  sujets  de  tristesse. 

Le  Marché  se  préoccupe  moins  de  la  ({uestion  finan- 
cière que  de  la  ])rolongation  des  hostilités  ;  ou  com- 
mence à  se  fatiguer  d'une  situation  qui  ne  ])araît  j)as 
près  d'être  terminée  et  les  aidieteurs  abandonnent  peu 
à  peu  la  partie;  ce  sont  cesA'entes  do  valeurs  minières 
(pii  gênent  la  place. 

En  dehors  de  ces  faits,  les  di.s])Ositions  seraient 
bonnes;  l'argent,  en  effet,  abonde  et  l'on  ne  i)rcvoit 
pas  de  difficultés  })Our  la  fin  de  l'année. 


I/KCOXOMISTK  KUlJorhlKX.  —  Angleterre 


Morniatioiis  Écoiioiîfles  et  ïiuaucières 


Les  Joint  Stock  Banks.  —  h'Econonnst  viciil  ilc  jinlilu  r 
sou  ('ludc  scincslriclli'  sur  les  Joint  Stock  liankx  cl  touli-s 
les  Baïuiucs  jirivi'cs        romiiiuuiqueiit  leurs  couipics. 

Au  3U  juin  l.Si)!),  le  capilal  verso  de  toutes  les  Jomf  S^or/i 
Banks  s  eievail  à  77.0!)7.()(K)  liv.  si.  Au  30  juin  1900,  il  était  de 
77.17G.000  liv.  st.,  soit  \w  aufiiiieiilation  de  79.000  liv.  st. 

Dans  l'inlervalle,  la  Licevpool  Union  JUink,  (jui  avait  un 
capital  de  (iOO.OOO  liv.  st.,  a  été  absorlxV  par  la  Uoyds  Bank, 
tandis  (jui'  la  London  and  Northern  Bnnk  et  la  DimbitH's 
Bank,  avec  un  capital  vesiK-ctif  de  2'2;].0()0  liv.  si.  el  de  r)(H).0(IO 
liv.  st.,  dis|iaraiss'aient  par  la  licpiiilalion.  D'un  autre  colé,  la 
LlOj/ds  Bank  a  augmenté  son  cai)ilal  de  4.')G.000  liv.  st.  et 
145.000  liv.  st.,  ont  été  ajoutées  à  celui  do  la  Barclay  and 
Company  Bank.  Plusieurs  autres  établissements  ont  aussi 
émis  quekiues  actions. 

Le  capital  et  la  réserve  des  23  Banques  privées  qui  publient 
leur  bilan  s'élèvent  à  7.12.').000  liv.  st.,  ce  qui  représente  une 
augmentation  de  27.000  liv.  st. 

Toutes  les  Banques  pVivécs  sont  sititées  on  Angleterre  ; 
quant  aux  Joint  Stocks,  voici  comment  elles  se  répartissent! 

Capital  Capital 
souscrit  versé 
Angleterre  (y  compris  l'ile  de  £  t 

Manetlcs'ilosdelaManclie)   21G.599.000  ;30.Gô4.0OO 

Ecosse   29.157.000  '  9.313.000 

Irlande   25.849.000  7.209.(:h)0 

271.G05.000  77.176.000 

Le  chiiïVe  des  dc'qiôts  i-épartis  entre  .les  diverses  banques 
qui  avait  diminué  ])eudant  le  2'  semestre  de  1899  est  revenu 
au  niveau  où  il  élail  au  30  juin  1899. 

L'encaisse  de  cis  banques,  dans  laquelle  on  comprend  les 
ressources  réalisables  à  br(;i'  d<''lai,  est  toujours  d'environ  le 
quart  des  dc'péts  :  voici  les  variations  qu'elle  a  subies  ; 

20ocl.  1894.... £  93.685.000 pour  £  402.034.000  de  dépôts 

19  ocl.  1895. . . .  106.165.000  —  4::J8 . 866 . 000  — 

17oct.  1896....  124.736.000  —  499.112.000  — 

23  oct.  1897 . . . .  124  000.000  —  .^08.289.000  — 

22  oct.  1898....  131.547.000  —  541.309.000  — 

21  oct.  1899. .. .  140.134.000  —  .571.006.000  — 

19  mai  1900. .. .  135.460.000  —  .566.047.000  — 

20  oct.  1898....  186.119.000  —  571.679.000  — 

L'institution  du  clearing  home  iiermel  de  restreindre  l'en- 
cais.se  au  minimum,  en  évitant  les  gros  retraits  d'espèces. 

Voici  les  cliill'ros  les  plus  intéressants  fournis  par  les  bi- 
lans (les  Joint  Stocks  Banks  anglaises;  ces  chiffres  donnent 
une  idée  de  leur  puissaîjco  : 

21  oct.  1899  20  oct.  1900 
Nombre  des  Banques,  y  compris  la          —  — 
Banque  d'Angleterre,  au  21  octo- 
bre 1899  au  20  octobre  1900                        84  83 

Nombre  des  succursales                           3.706  3.835 

Valeur  au  cours  du  jour  du  capital 

versé  £   195.277.700  191.053.0.50 

Capital  souscrit                              21().7'i5.0.58  210.124.338 

Crpi  tal  versé                                   (  i(  I .  .5;  {8 .  :  152  60 . 548 . 52 1 

Réserves  et  profils  et  pertes                36.073.798  37.682.450 

Billets  au  porteur                            29.100.528  31.084.502 

Accejitations                                     20.235.968  18..5.5()..507 

Gréancirrs  .livers                                2.9.51.837  3.535.924 

Dé|.ùisci  ,;onii,irs  courants              624.714.847  620.189.088 

Esi)éc(_'W  l't  valeurs  à  court  terme. .    171.785.710  169.760.833 

Ti  t  res  en  portefeuille                       156 . 734 . 884  158 . 238 .  .5,53 

Escomptes  el  avances                       417.401.087  417.368.404 

Immeubles  el  mobilier                      27 . 693 . 649  26 . 209 . 162 

Malgré  les  bons  bén('ficcs  réalisés  et  les  dividendes  rému- 
nérateurs distribués  aux  actionnaires,  les  actions  de  Banques 
ont,  comme  la  pUqiart  dos  valeurs,  été  atteintes  par  la  dé- 
préciation ;  les  actions  do  Banques  anglaises  ont  suivi  dans 
le  mouvement  rétrograde  les  fonds  d'Etat  plutôt  (jne  1<'S 
titres  inthistriols,  c'est-à-din;  que  ce  qu'elles  devaient  aban- 
donner à  la  baisse,  elli's  11'  lui  ont  i>resque  entièrement  donne; 
du  mois  d'octobre  1891)  au  mois  de  nuii  1900.  A  ])artir  do  celte 
dernière  date  elles  sont  restées  à  ijou  près  slalionnaires.  11 
n'en  a  pas  été  do  même  dos  actions  dos  établissements  op(''- 
rant  dans  les  deux  autres  parties  du  royaume;  leur  déclin 
n'a,  pou)'  ainsi  dire,  pas  subi  d'inlerruidion. 

Les  onze  Banques  d'Ecosse  ])ossè(lenl  conjointement  un 
caiiital  de  30.293.2.50  livres  sterling  ;  leur  circulalion  est  in- 
signifiante :  7.903.407  liv.  st.  ;  mais  leurs  di'jiôls  sV'lèvent  à 
108.674.170  liv.  st.  Les  oscomptc^s,  prêts  et  avances  des  Ban- 
ques d'Ecosse  sont  do  70.467.345  liv.  st., sur  lesquelles  54  mil- 


lions 140.888  liv.  st.  repiv'sontent  des  cn'dils  ])ersonnels  ac- 
cordés sous  fonue  de  casli,  accounls,  avec  la  garaulie  d.i 
deux  ])ersounes  solval)les. 

Voici  la  silualion  des  Ban(]ues  privées  tjui  ])ublienl  leuis 
r,(iuiples  : 

20oct.l8y9   21  ocl.  1900 

NomJne  do  Banq\ios   2.3  21 

(lapital  des  associés  et  réserve  £  7.097.7.53  7.124.679 

D('|)ôls  et  comptes  courants   41.4n!).5'i9  42.102.497 

Billets  au  ])orleur   195.!I60        1  84.415 

Espèces  et  valeurs  à  court  terme   11.175.2.54  10.468.269 

Titres  en  iiortofeuille   15.0.51.493  14.745. l:«i 

Avances   21 . 867 .888  2;{ .  475 . 648 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

20  décembre  1900 


Billets  créés. 


Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF         Liv.  st. 
...  46.332.000 


Total   46.332.000 


ACTIF  LIV.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  ll.Ol.'i  OOO 

Renies  immobilisées.  ().7."iH.!)00 

Or  monnayé  et  îingols  28  .■i.'n  OOO 

Total   40.332.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  st. 

Capital  social   1 4 . .^.'33 . 000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 199.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7.2.'i9.000 

Comptes  particuliers.  37.959  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  IS-'i.OOO 


Total   63.165.000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16.187.000 

Portefeuille  et  avances  28 . 704 .  OOU 

Billets  en  réserve   16.699.000 

Or'et  argent  monnayés  1 .  'jTj . 00t> 


Total   63.16;j.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

a) 

■"s  3 
3  rt  H" 

■a  9 

.  '3;  ** 

o 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc. 

% 

13  sept  

36.417 

29.563 

43.605 

39.425 

24.629 

53  87 

4 

20  »   

36.662 

29.383 

46.281 

39.692 

25.053 

53  96 

» 

27  »   

36.107 

29.499 

45.037 

39.157 

24.382 

53  98 

34  971 

30.528 

49.887 

46  169 

22.218 

44  41 

» 

11   

33.600 

30.158 

48.929 

45.571 

21.217 

43  22 

» 

18  »   

33.473 

29.7b9 

49.558 

45.945 

21.479 

43  2G 

■ 

25   "  ... 

32.802 

29.479 

49.027 

43.799 

21.0.-17 

42  89 

i"  novembre 

32  385 

29.322 

47.8j5 

45.350 

20.338 

43  » 

8  »   

31.730 

29. 660 

44.308 

42.185 

19.845 

44  61 

31  918 

29.444 

46.108 

43  757 

20.249 

43  75 

22  »   

31.854 

V9.143 

45.013 

42.460 

20.485 

43  31 

29  »   

31.852 

29.111 

47.797 

45.202 

20.516 

42  76 

6  décembre 

31.204 

29.434 

46.772 

45.125 

19  52îi 

41  60 

13  »   

31.103 

29.244 

46.951 

45.234 

19. 634 

41  65 

> 

30.132 

29.633 

45.228 

44.891 

18.274 

40  24 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  20  décembre  1900. 

La  tendance  générale  du  Marché'  reste  fort  hésitante  et 
inactive.  Les  disiiositif)ns  ne  sfint  ]uis  mauvaises  et  la  situa- 
tion est  ass<'z  bonne,  luais  la  jirolongaliuu  de  hi  guerre  sud- 
africaine  exerce  son  etl'et  sur  les  transaclions  et  détermine 
des  ventes. 

Le  marché  monétaire  est  abondamment  pourvu  et  on  ne 
prévoit  aucune  difliculté  jiour  la  lin  de  l'année. 
Los  Consoliilés  sont  à  97  3/16. 

Les  fonds  internationaux  restent  peu  niouven^enti''s. 
Extérieure  d'Espagne  est  à  69  5/8  ;   V Italien  se  re- 
trouve à  95  1/4  ;  les  Fonds  Oltnmans  sont  caluu's. 

Le  compartiment  des  valeurs  .Sud-AuKTicaiues  reste  assez 
bien  tenu.  Les  fonds  argentins  cùnserv(nit  une  bonne  ani- 
mation. On  cote  :  Argentin  6  0/0  1886  94  3/8,  Fundiug 
95  3/8:  Le  Brésil  5  0/0  ('st  à  71  3/4. 

Los  Chemins  ;iu-l:iis  sont  assez,  l'eruies  et  les  Chemins  amé- 
ricains font  ]inMi\c  il  inie  grande  activité. 

Le  Canadian  Pacifu-  est  à  90  ./.;  YErie  :Y  23  3/4  el  le 
Norlhern  Pacific  à  90  5/8  ;  VAtchinson  à  43  3/4  et  le  Nor- 
folk à  84  1/2. 


L^ÉCÔXOMISTE  EUROPÉEN'.  —  Belgique 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 

Bruxcllos,  20  décembre  1!I00. 
La  Situation  du  Marclic 
Le  Mai'clié  international  avait  débuté  au  commen- 
cement de  la  semaine  dans  do  bonnes  dispositions  ; 
mais, sous  rinilucnce  de  la  tension  monétaire  et  les  ap- 
préhensions que  la  Banque  d'Augleterrc  n'augmente  le 
taux  de  son  escompte,  l'élan  de  la  spéculation  s'est 
arrêté  net  et  un  calme  emiireint  de  faiblesse  lui  a 
succédé. 

La  Rente  Brésilienne  4  0/0,  qui  s'était  inontrée  ex- 
cessivement ferme  et  s'était  élevée  à  63,  est  revenue  à 
02  3/'J0. 

A  Madrid,  le  change  sur  Paris,  conserve  toute  sa  ten- 
sion il  3'k  et  se  reflète  sur  la  tenue  des  valeurs  espa- 
gnoles. La  Rente  Extérieure  fléchit  à  09  7/10;  les  Che- 
mins esjiagnols  restent  sans  échange,  le  Saragosse 
s'inscrit  201  ./.  ;  quant  au  Nord  de  rEsjjagne,  il  n'a 
pas  été  coté. 

La  hausse  rapide  des  valeurs  de  traction  a  amené 
des  réalisations  (|ui  ont  fait  fléchir  les  cours,  le  Métro- 
politain est  revenu  do  593  à  580;  la  Painsienne  élec- 
tri([ue,de  205  à  255. 

l^es  valeurs  tui'ques,  \)cxi  échangées,  restent  résis- 
tantes. 

Par  suite  du  uianque  de  transactions,  le  marché  du 
comptant  est  faible. 

La  tenue  des  actions  de  l)an([ues  est  irrégulière  :  Ca- 
])ital  Outre-mer  offerte  à  .405;  la  dividende,  à  lO'i  ; 
la  di\'i(lende  Banque  auxiliaire  de  la  Bourse  recule 
55;  la  Baïujue  africaine,  à  8i. 

La  Banque  nationale  est  faible  à  3.190. 

Mauvaise  tenue  également  des  tramways  et  chemins 
de  fer,  la  ])art  fondateur  (Chemin  du  tlongo  recule  à 
8.775. 

Le  com))artiment  «les  valeurs  industrielles  offre  un 
aspect  i)eu  encourageant.  Par  suite  du  ralentissement 
constaté  dans  le  mouvement  des  affaires  niiHallurgi- 
([ues,  les  ordres  restent  insuffisants  et  obligeid  à  de 
nombreux  chômages. 

La  l)aisse  affecte  aussi  les  valeurs  charbonnières. 

L'actiA'ité  du  marché  colonial  signalé  dans  notre 
dernier  Bulletin  n'a  pas  été  de  longue  durée,  et.  sous 
rim])ressi()n  du  calme,  les  cours  lléchissent  facile- 
ment. 

Tout  le  restant  de  la  cote  n'offre  rien  de  [)articulier. 


Commerce  extérieur  Belge.  —  Pendant  les  onze  pre- 
miers mois  de  raïuiéc  li)()(),  les  imjiorlalions  se  sont  élevées 
il  l.!J:i;j.4'il.0()l)  fr.,  contre  l.!):).').27;!.0()0  en  1899:  il  y  a  donc 
dimimUiou  comparalivcmeut  à  l'iuiuéc  précédente  de  31  mil- 
lions 8*2.00(1  fr.  ou  2  0/0. 

Les  cxpoi-ta  lions  ont  atteint,  l<^s  onze  premiers  mois  de 
l'année  1900,  1.619.029.000  fr.,  contre  1.071.871.000  fr.,  soit 
une  diminution  do  r)2.780.000  fr.  ou  3  0/0. 

Les  imi)ortatious  ont  donc  dépassé  les  exportations  du 
304.402.000  fr. 

Les  droits  do  douane  ]iercus  les  onze  premiers  mois  de 
1900  se  sont  élevés  à  47.184.444  fr.,  contre  4.j,114.811  en  1899  : 
il  y  a  donc  de  ce  clicf  augmentation  do  2.009.033  fr.  ou 
5  Ô/O. 

Pendant  les  onze  premiers  mois  de  1900,  7.938  navires  sont 
entrés  dans  les  ports  belges,  ayant  un  tonnage  total  de 
7.80.'). 898  tonnes.  En  1899,  le  nombre  de  navires  entrés 
était  de  7.9.')1  avec  un  ensemble  de  tonnage  de  7.881.3.').') 
tonnes.  Il  y  a  donc  dimiuulion,  comparativement  ix  l'année 
189'J,  ])ar  rapport  au  nondji'e  des  navires  entrés,  de  13  unités 
ou  »  0/0  et  diminution,  par  rai)port  au  tonnage,  do  75.457 
tonnes  ou  1  0/0. 

Quand  aux  sorties,  nous  en  relevons  pour  celte  mémo  pé- 
riode de  1900,  7.991  ayant  un  tonnage  total  de  7.880,477  tonnes. 
En  1899,  le  nombre  de  navires  sortis  était  de  7.872  avec  im 


ensemble  de  tonnafi'e  de  7.808.7(58  tonnes.  11  y  adoncau^men- 
liition,  comjiarativeini'nt  à  l'année  1899,  par  rapjjort  au  iiombre 
lie  navires  sortis,  de  119  unités  ou  2  0/0  et  iiav  rajiporl  au 
tonnage  de  71.709  tonnes  ou  1  0/0. 


Caisse  d'Epargne.  —  Pendant  le  mois  d'août  1900.  le 
noinln'e  des  versements  s'est  i'lev(''  au  cliill're  de  2.58.9,50, 
ayant  port('  sur  tuie  somme  total  de  20.047.(J24  fr.  40.  Pen- 
dant le  même  mois,  le  cliiftre  des  remljoursements  était  de 
09.439,  ayant  porté'  sur  la  somme  de  22.827.204  fr.  67.  Les 
versements  ont  donc,  pendant  le  mois  cpii  nous  occujje,  dé- 
])ass(''  les  rem})oursemenls  île  3.219.2(34  IV.  79.  Le  nombre  des 
livi'i'ts  ouverts,  toujours  pendant  le  même  mois,  s'élève  à. 
14.725  :  celui  des  livrets  soldés  à  7.471  ;  il  reste  donc  8.254 
livrets  ouverts. 

La  valeur  totale  des  versements  effeclués  depuis  le  1"  janvier 
jusqu'au  31  août  1900  s'élève  à  225..')()5.()19  fr.  82,  se  r<'])ar- 
tissant  sur  im  nombre  de  versements  de  2.309.873.  Le  nom- 
bre (je  rendDoursemenls  faits  i)endant  la  même  ])i''riode  s'élève 
à  601.575,  i'ei)r(''senlaut  une  sonnnc  de  199.137.(J07  fr.  49. 
Les  versements  ont  ])ar  cons(''((uent  di''])assé,  pendant  les  huit 
l)remiers  mois  de  l'année  1900  de  20.683.012  fr.  35  les  rem- 
boui'sements. 

Le  solde  resh'  au  31  d('cembre  1899  étant  de  622.942.99(1 
francs  95.  le  cliill're  total  tlu  solde  au  31  août  dernier  s'élève 
à  6'j9.311.(H)9  11-.  28.  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  1.724.011. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  i-ecetles  brutes 
(EUil  et  Socii'ti'S  Concessionnaires i  du  mois  de  juilL-t  s'éle- 
vaient à  18.149.030  fr.  12.  contre  17.544.791  fr.  71  pour  1(( 
même  mois  de  1899,  soit  une  augmentation  de  604.2:i8  fr.  31. 

Les  recelles  nettes  s'('f evaient.  poiu' juillet,  à  17.777.4.57  fr., 
conli'e  17.()8'i.571  fr.  80  ]Kmr  le  même  mois  de  l'année  précé- 
dente, soit  une  augmentation  de  692.88(5  fr.  20. 

Les  recettes  de  l'Etat  et  des  Sociétés  concessionnaires  ont 
produit,  ]iendant  les  sept  ]ireniiers  mois  ile  liKM),  117.G96.019 
francs  70.  contre  110.98'i.8'i0  fr,  21  pour  18î)9,  soit  une  aug- 
mentation i)()ur  1901)  de  (i. 711. 179  fr.  4'i. 

Les  recettes,  au  ])rofi(  du  Trésor,  seul  oui  été  arrèté'os,  pour 
celte  période,  à  115.031.013  fr.  71,  contre  107.992.246  fr.  28 
jiendant  1899,  soit  une  diiréreuce  on  i)lus,  pour  l'année  1900, 
di'  7.o:j8.7(57  fr.  42. 


Chemin  de  fer  du  Congo.  —  La  recette  brute  totale  s'est 
v\r\rr  à  13.78.5.714  fr.  78  ou  34.404  fr.  28  par  kilomètre. 

I.es  d('])enses  d'e.xploitatiou  ont  él(''  de  4.023.544  fr.  16  contre 
4. 0(55. .578  fr.  .54  j)Our  l'exercice  ])i'éc('dent.  Les  charges  finan- 
cières ont  absorbé  1.778.378  fr.  75  au  lieu  de  1.519..583  fr.  17. 
Les  d(''j)enses  totales  se  chill'rent  donc  jiar  5.801.922  fr.  91  ou 
environ  0  fr.  37  jiar  tonne  kilométrique,  en  diminution  de 
4  centimes  1/2. 

Les  ))c'nélices  nets  se  sont  élevi's  à  8.001.500  fr.  43,  an  Keu 
de  6.242.093  fr.  34,  après  dotation  de  200.000  fr.  (contre 
4.50. (X)0)  au  fonds  de  i-éfection  cn'é  rann(''e  dernière. 

Ce  ii'sultat  ])ermet,  après  attribution  à  la  r(''serve,  de  payer 
le  dernier  coujion  arrii^rê  di's  actions  ordinaires,  le  coupon 
courant  du  liremier  dividendi'  aux  actions  de  cajjital  et  ordi- 
naires, celui  du  deuxième  dividende  aux  actions  ordinaires,  do 
ra])iieler  les  amortissements  en  actions  de  capital  et  en  actions 
ordinaires,  et  de  faire  les  amortissements  statutaires  pour 
l'exercice  courant;  puis,  après  les  attributions  statutaires,  de 
ré])artir  aux  actions  ordinaires,  à  titre  de  ti'oisième  dividende, 
Tiue  somme  de  2..540.9.')7  fr.  84  et  aux  parts  do  fondateur,  à 
litre  de  dividende,  2.0,32.766  fr.  28. 

Dans  ces  conditions,  il  sera  propo.sé;  à  la  prochaine  assem- 
blée de  ré])artir  124  fr.  par  action  ordinaire,  420  fr.  ]>ar  part  de 
fondateur;  il  sera  amorti  58  actions  de  capital  à  500  fr.  et 
87  actions  ordinaires  à  1.000  fr. 


La  Production  de  la  Fonte  en  Belgique. —  Le  tableau 
ci-dessous  ])ermet  de  conqjarer.  ]iour  les  cinq  années  de  1895 
à  1899,  la  ])roduclion  de  fonte  du  jiays,  la  valeur  globale  de 
cette  i)roduction  et  les  prix  à  la  tonne  : 

Valeur 

Production    en  milliers  Valeur 


Années  en  tonnes  de  francs  à  la  tonne 

1895    829.234         40.208  48.24 

189(5   9.59.414         ."Tl.ôtSO  !>3.76 

1897   1.0:i5.()37         60.720         58. 9(5 

1898    979.755         57.904  59.10 

1899   1.024.576         74.404  72.61 


Cette  foule  a  été  produite  en  1899,  dans  17  usines,  par  30 
hauts  fourneaux,  occujiaut  3.788  ouATiers,  à  raison  d'un 
salaire  moyen  de  3  fr.  'Si:  ou  a  employé  229.686  tonnes  de 
minerais  belges,  2.714.381  tonnes  de  minerais  étrangers. 
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Le  Protectionnisme.  —  Ku  180'.),  le  (ioiivcruciiirnl  (l;inois 
avilit  11(11111111'  mil'  Conuiiissiim  cliaru''''  il ''xaiiiin''''  s  il  serait 
ulili'  i>imr  ranriculliirc  d'cxcrcoi-  une  |)roti'c(ioii  eu  laxaiil  les 
produils  l'traiincrs  et  do  rccliorchci- coiiinu'  s'exercerait  éven- 
tuelleiiu'Ul  celle  in'oleclioii.  (  lo  (îoiniuissiou  vient  deleniiincr 
SCS  travaux.  Klle  sepaiiaf^e  eu  une  iiiajoi'ilé  coiniiesiV  di^  sept 
luenibres  et  une  luiiiorili' c()iii|)(isc'e  de  irois  iiieuibres.  La  ma- 
jorité projiose  riulrotlucliou  d'uii  sysiéiiie  coiujilet  de  droits  de 
douane  iiour  tous  les  produils  agricoles,  à  l'excoiilion  des 
produils  desliués  à  la  nourrilure  des  animaux.  La  majorité 
évalue  à  il  millions  de  couronnes  les  vi'Cetles  qui  iront  ainsi 
dans  la  caissi;  de  l'Elat.  Elle  pi-opose  (le  reverser  cette  somiiK! 
aux  commiuK^s.  La  minorili''  projiose  une  coml^inaison  do 
droits  sur  1rs  iiroduits  importés  et  des  primes  à  l'exportation 
pour  les  produils  agricoles.  Avec  ce  système,  rex])ortatour 
do  produits  agficolos  serait  remboursi'  par  une  primo  repré- 
sentant le  montant  du  droit  payable  sur  la  quantité  do  grains 
eni]iloy(''S  ])ar  lui  pour  la  jn'odiiction  de  l'article  exporté.  L(! 
revenu  siqiplémentairo  à  attendre  jiar  le  Trésor  du  système 
rccoiiiniandi' ])ar  la  minorili!'  est  évalué  par  elle  à  8  millions 
do  couronnes  par  an. 

Réformes  fiscales.  —  Dans  sa  scission  qui  vient  de  s'ou- 
vi'ir  e|  i|ui  sera  close  avant  les  ('loctions  au  Folkeling,  au 
])rinleini)S  jirocliain,  le  Higsdag  aura  à  discuter  un  iirojet  de 
loi  considérable  relatif  à  une  ri''forme  de  l'impôl  :  une  gi  aiule 
Commission  parlementaire  vient  d'élaborer  ce iprn jet,  donl  le 
principe  est  un  impôt  d'Etat  sur  les  revenus  et  la  lortiiuo.  Il 
n'existait  jusfpi'à  présent  d'impôt  sur  les  revenus  que  poiu" 
les  d(''pcnses  communales. 

Suivant  ce  nouveau  projet,  l'impôt  global  sur  les  revenus 
jusqu'à  10.000  couronnes  (14  à  l.'i.OOO  l'r.)  ne  sera  pas  aug- 
menté: l'impôt  sur  les  revenus  à  partir  do  10.000  couronnes 
et  au-dessus  sera  plus  fort  que  jusqu'ici. 

En  revanche,  l'impôt  sur  les  revenus  affecté  aux  di'']ienses 
communales  sera  diminué;  on  alli'gera  aussi  beaucou]!  d'iiu- 
pôts  indirects  do  l'Etat  et  surtout  les  impôts  foncii.'rs  et  les 
taxes  sur  la  projiriété. 

Enfin  une  partie  des  impôts  directs  de  l'Etat  sera,  suivant 
lo  nouveau  proji^t,  Iransfc'ré  aux  communes. 
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Madrid.  17  décembre  1900. 
La  Situation.  —  Le  Conveiiio  avec  les  Porteurs  d'Extérieure.  —  Les 
Vins  et  les  Alcools.  —  La  Boui'.se.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  semaine  politique  s'est  écoulée  dans  l'attente  de 
la  publication  du  mariage  de  la  princesse  des  Asturie.s 
avec  le  iils  du  comte  de  Gaserta,  ancien  chef  d'état- 
major  de  l'armée  carliste.  La  demande  oflicielle  a  été 
formulée  hier  et,  aujourd'hui,  le  Gouvernement  lira  aux 
Chamlires  l'adresse  de  ce  fait.  Il  est  probaltli;  ijuc  la 
discussion  durera  deux  ou  trois  jours  seulement,  vu 
(jue  les  liliéraux  ont  résolu  de  n'accepter  aucun  poste 
dans  la  Goramission  chargée  de  répondre  à  la  susdite 
adresse.  M.  Sagasta  déclarera  que  son  ])arti  décline 
toute  responsabilité  au  sujet  des  suites  de  ce  mariage 
et  la  discussion  sera  maintenue,  jtroliablement,  par  les 
républicains  et  par  MM.  Romero  Robledo  etGaualejas. 
Naturellement,  les  amis  de  ^NI.  Gamazo  voteroid  avec 
le  Gou\-ernement. 

Le  Gabinet  a  été  très  attaqué  à,  cause  de  son  attitude 
dans  c(dtc  affaire  et  on  hii  a  vivement  reproché  de 
maintenir  la  suspension  des  garanties  constitution- 
nelles pour  tenir  la  presse  et  l'empèchcr  de  critiquer 
librement  le  susdit  mariage. 

On  aftirme  que  le  général  Linarès,  minislrc  de  la 
guerre,  donnera  bientôt  sa  démission  -à  la  suite  des 
obstacles  que  les  formalités  parlementaires  permettent 
de  susciter  contre  ses  projets  de  réformes  dans  rariiiée. 
Il  faudra  jionrtant  qu'un  jour  ou  l'autre  on  s(.'  décide  à 
faire  quelifue  chose  dans  ce  sens. 

Pour  des  motifs  d'ordre  intérieur,  qu'il  serait  malaisé 
de  reproduire  in  extenso,  la  discussion  du  convenio 
avec  les  porteurs  de  Dette  exlérieure  a  marcln';  plus 
rapidement  qu'on  n'avait  calculé.  Au  lieu  de  sortir  de 
la  Gham  bre  cette  semaine  comme  on  l'avait  prévu,  il  en 
est  sorti  samedi,  avec  vingt-cpiatre  voix  de  majorité 


La  Giiimiiissidu  du  Si'iiat  fera  peiil-êlri!  son  raji" 
jiori  aujourd'hui  et  la  diseussjnii  eommeucerail  alors 
jeudi.  Ou  sait  iléjà  <|ue  deux  sénateurs,  entres  autres, 
veuleul  l'aire  de  l'obstruction  ;  d'autres  sénateurs 
sont  égalc^ment  opposés  au  jirojcd,  niais  il  est 
difticile  ilc  dire,  actuellement,  (juel  va  être  le  sort  (lu 
projet;  il  est  incontestable  (pi'eu  égard  à  la  cfimposi- 
tion  du  Sénat,  où  l'opposition  est  beaucouj)  jilus  forte 
qu'à  la  Ghamlire,  la  discussion  })cut  se  prolonger  toute 
la  semaine  et  le  Gouverin'ment  voudrait  su.sjiendro 
les  séances  le  22;  il  est  vrai  qu'à  partir  d'aujourd'hui 
les  séances  dureront  six  heures.  Lo  temps  va  vite,  eu 
effet,  et  à  l'heure  qu'il  est  on  n'a  discuté  ni  la  loi  li.Kant 
les  effectifs  des  armées  de  ter  et  de  mer  pour  1!)00,  ni 
le  budget,  ni  rien.  Vous  savez  que  je  n'ai  jamais  cru 
à  la  discussion  du  budget,  au  moins  au  Sénat  et  elle 
n'a  ménje  pas  eonimenei'^  à  la  Ghambre! 

Revenant  au  eunveiiio,  je  dois  dire  que lespcr.sonnes 
sont  d'avis  ipi'il  faut  respecter  les  droits  des  por- 
teurs étrangers,  jugent  qu'il  vaut  mieux  jiour  ceux-ci 
que  ledit  convenio  passe,  car  il  coupera  (;ourt  aux  ten- 
tatives réitérées  d'imposer  de  20  U/0  cette  sorte  de 
dette.  La  tendance  de  la  [ilupart  des  orateurs  (jui  ont 
pris  part  à  la  discussion  à  la  Ghambre  l'a  bien  fait  voir. 

La  loi  sur  les  boissons  votée  |)ar  la  Gliamlire  fran- 
çaise a  beaucoup  inquiété  les  viticulteurs  esjiagnols, 
qui  craignent  que  les  exportations  de  vins  de  coupage 
soient  rendues  presque  impossibles  par  l'élévation  des 
droits  sur  l'alcool  et,  comme  l'exportation  de  cette  an- 
née (malgré  la  récolte  phénoménale  de  raisin  en  France), 
atteindra  an  moins  îjU  millions  de  pesetas,  les  intéres- 
sés s'irupiiètent  de  ce  qui  pourra  arriver  et  commen- 
cent à  agir  auprès  du  (iouvernement  pour  qu'il  fasse 
des  réclamations  au  Gouvernement  français. 

Les  fabricants  d'alcools,  les  viticulteurs  et  le  Gou- 
vernement continuent  à  ne  pas  s'entendre  ;  pondant  ce 
temps,  le  Tré.sor  voit  vendre  l'hectolitre  d'alcool  devin 
à  90  iiesetas  ;  celui  d'alcool  auti-e,  aux  environs  de 
40  pesetas  et  les  oOO.OOO  hectolitres,  au  moins,  de  cha- 
que esi)èce  qu'on  produit  jiar  an,  auront  payé  en  1900, 
environ  5  ou  6  pesetas  chacun. 

La  Bourse  a  lini  la  semaine  avec  tendance  à  la 
baisse;  le  public  haussier  croyait  atteindre  le  cours  de 
72  0/0  sur  ï Intérieure,  mais  les  réalisations  répétées 
l'ont  ramenée  à  71  05  ajirès  71  50.  Je  pense  que  nous 
ne  pourrons  pas  dépasser  en  liquidation  le  cours  de 
70  50  0/0  ou  71  ex-coupon  au  1"'  janvier.  Geci  est  dû 
en  grandi^  partie  à  l'aftlux  de  titres  provisoires  prove- 
nant de  la  conversion  en  cours.  Gomme  il  n'y  a  pour 
ainsi  dire  que  de  la  Rente  Exlérieure,  il  est  tout  natu- 
rel que  celle-ci  devienne  un  ])en  plus  sensible.  Il  ne 
])eut  jias  y  avoir  de  doute  qu'uiu' augmentation  déplus 
du  doublé  sur  le  nombre  de  titres  doit  rendre  li>  mar- 
ché de  celui-ci  jilus  nerveux  et  je  vous  en  ai  entretenu 
déjà. 

VAmm-tissnble  S  0/0  a  repris  ses  hauts  cours,  vu 
qu'on  a  la  ^iresque  certitude  que  le  Ministre  d(!s  Finan- 
ces renonci^ra  à  émettre  une  nouvelle  séi'ie  de  dette 
5  0/0  aniorliiimble  pour  rembourser  la  Bdin/iie  <f' Es- 
pagne. A  ses  lieu  et  place  on  crééra,  probablement,  des 
Bons  du  Trésor. 

Le  reste  des  valeurs  a  été  très  morne,  les  actions  do 
la  Bnnt/ue  d'Esp/ujne  ont  liaussé  de  3  0/0,  à  la  suite  de 
l'approbation  des  statuts  revisés,  ce  qui  ))ermettra 
sans  doute  à  la  Banque  d'élargir  sa  si)hère  d'action  en 
particijiant  à  des  affaires  industrielles  ou  antres. 

Rien  de  nouveau  à  dire  sur  le  cours  du  chèque;  lo 
voilà  de  nouveau  aux  environs  de  34  0/0  et  on  ne  voit 
aucun  signe  d'amélioration,  il  faudra  que  le  Gouver- 
nement se  décide  à  exiger  le  paiement  des  droits  d'im- 
portation en  or. 

Au  bilan  de  la  Bnn(/ue  d'Espagne  on  remarque  les 
changements  suivants:  -|-  Or,  6.9  millions;  argent, 
2.0;  correspondants  étrangers,  l.'i  ;  escomptes,  9.0.  La 
circulation  a  diminué  de  4.5  millions.  Le  compte  cou- 
rant du  Trésor  est  créditeur  de  117  millions. 

Voici  la  comparaison  du  mouvement  des  cours  des 
princi])ale8  valeurs  cotées  sur  notre  place  pendant  les 
(juatre  dernières  semaines  : 
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26  nov.  3  déc. 

4  0/0  Int(Ticui-o                   70  30  70  4ô 

4  0/0  ExU'i-icmv   77  . . 

4  0/0  Amortissable   79  1.5 

5  0/0           —                       89  .50  90  15 

Bons  cubains  G  0/0              84  10  84  10 

—         5  0/0               70  25  70  10 

Philippinos  G  0/0                  88  50  88  50 

Banque  d'Espii^nc              .508..  .508  40 

Gomp.  Fci  iu.  des  Tabacs     ;386  50  ;i87  . . 

Clièquc  sur  Paris                S3  15  33  25 

■ —     sur  Ijondres   33  42 

Douanes  


10  déc. 
70  80 

éi  30 
84  55 
70  55 
89  70 

512  .. 

397  .. 
m  25 

loi  40 


17  rl('C. 

71  15 
77  80 
79  80 
91  25 
84  90 
70  75 


50 


513 
898 

84  .. 

:«  (10 
1(J2  .. 


MoMÉons  Econoiips  el  f  inaiiciÈres 

'  Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  2  décembre  1900  {48  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 
Ancien  réseau... 

Asturies  

Lérida-Reus .  . 
Âlmam.aValence 

Total  No  •(!  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

smo 

784 
104 
499 

Pesetas 

52  8;;6  9S2 
14.764.88. 

1.082.289 
10  831.046 

Pesetas 

55.815.418 
15  891  029 
1.426.862 
11.3.50  153 

Pesetas 

59  440.343 
17.265  3i3 
1.45'i  .551 
12  097  513 

Pesetas 

(;).791.809 
17.605.65) 
1.2.57  920 
12. 317  9j2 

3457 

79  .-035.179 

84.483.  H.2 

90.253  750 

92  973.362 

1067 

3650 
246 

U.  451. 930 

54.627.264 

1.085.578 

17  777.391 

59..S87  658 
1  2 '.5  0?.9 

17.534  253 

82  7-4.192 
1.7 42. 633 

18.283.454 

85.415  142 
2  880  .■192 

Courrier  do  In  Ilourise  de  .^Indrid 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  10  premiers 
mois  de  1900.  —  La  (iacela  de  iiublicr  l'étal  drs 

xecelles  du  Trésor  csjia'iuol  ])endanl  les  di.x  iii'cniiers  mois 
do  lyCKJ.  Voici  ces  cliitlVes  com|)ar('s  à  ceux  oJ)lenus  j)cadaiit 
la  période  corresiiondanle  de  1899  : 
Nature  des  receltes 


Recettes  ordinaires  : 

Contri))ulions  immob  

Contributions  intluslr  

Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil.. 

des  droits  royaux  

de  mines  

des  cédules  personnelles 
sur  ]iaienients  de  l'Etat 
sur  voilures  de  luxe. . . 

Coniribu lions  des  provin- 
ces basijues  et  de  la 
Navarre  

Droits  de  Douane  

Impôt  : 

sur  le  sucre  

sur  les  alcools  

Droits  des  Consulats  

Imjiôl  : 

sur  le  sel  

de  transit  

Timbres  

Impôt  spécial  sur  les  ]H'- 
troles,  gaz  et  électricité 

Tabacs  

Allumettes   

Loteries  

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  ])0"iulrc  et  matières 
explosives  

Mines  d'Almaden  

—    de  Linarès  

Produit  des  canaux  

Divers  

Rachat  du  service  luilit. . 

Autres  ressources  

Total  


Nature  des  recettes 
Renettes  extraordinaires  : 

Char^'es  transitoires  

Impôt  sjii'cial  de  guerre. . 
Cession  des  Carolines  


Total  général. . 


1899 

1900 

1  En  pesetas) 

117.81G.33() 

122.970.77! 

34.133.402 

38.622.148 

84. 087). .579 

(18.,5,-)8.814 

2G. 405. 857 

89.778.017 

3. 391. 470 

4.691.477 

4.495.750 

4.048.(101 

4. 8,3!).  379 

2.444.520 

527.949 

.595.(596 

6.2:32.328 

4. 860. 434 

135.029.856 

141.081.060 

1.429.9.59 

8.114.813 

1.721.821 

2.047.139 

1.208.911 

1.546.726 

(18.344  848 

71.7.50.792 

12.. 522. 846 

16.809.886 

41.503.795 

46.839.0:38 

2.G06.954 

2.977.:363 

80.899.042 

94.199.2.5(1 

8.581.6G6 

4. 187., 500 

2.2.42.3(48 

2.250.018 

5.751.604 

5.9.57.7:35 

1.093.526 

l.:344.128 

1.095.632 

1.270.128 

2.587.224 

2.6:33.124 

8.970.750 

5.000 

a5. 444. 462 

2:3.. V)  1.603 

687.41)3.894 

7()8.i:i4.791 

1899 

1900 

^En  i)esetas) 

.50.248.347 

22.4O5.2(j0 

25. 449., 528 

806.442 

25.(;kJ0.000 

l(JO.(597  .  87  0 

23.211.709 

Madrid.  19  dé'cembrc  1900. 
La  tendance  gi'nérale  du  !Marclié  est  assez  ferme  sans  être 
aciive.  Les  discussions  des  Corlés  n'ont  pas  grande  intluenco 
sur  les  cours. 

On  cote  l'Intérieure  à  71  05  ;  l'Extérieure  à  77  70:  le  change 
sur  Paris  est  à  34  10. 
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Athènes,  15  décembre  1900  (N.  S.). 

E.xiinsé  financier  de  M.  siiniii>oulos.  —  I.cs  Résiillnts  do  l'Exercice 
1899.  —  L'Exercice  1900  el  le  Budget  pour  1901. 

Eli  lirésentant  à  la  ('.liamljrc  des  (lé])utés  le  projet  «le 
bud^'ot  j)our  1901  ainsi  que  les  coniptcs  des  exercices 
1899  et  1900,  M.  Siiuopotilos,  ministre  des  linancos,  a 
l'ait  tin  exposé  de  la  situation  qui  mérite  d'attirer  l'at- 
tention. 

Ijos  comi)tes  i\v  1899  montrent  itnc  sensible  amélio- 
ration dans  la  situation  tinancière  : 

Les  recettes  ordinaires  j)rcvues  au  lnidijet  avaient 
été  de  10(). 940.708  dr.  et  les  recettes  extraordinaires  de 
i;i8.8.')0  dr.  .soit  an  total  :  l(17.0R-)..")8  dr.  —  .Jusqu'à  la 
lin  de  l'exercice  1899  i:>l  octobre  1900),  les  recettes  or- 
dinaires ont  été  de  1 1  i  .:!18.-27;^  dr.  et  les  recettes  extraor- 
dinaires de  4.16'2.'iOO  ilr..  ensemble  ll.j. 480.07:3  dr. 

En  comparant  les  receltes  aux  iircvisions  l)udî,'étaires 
on  se  trouve  donc  en  ]irésence  d'un  excédent  de  4  mil- 
lions 'à'ii.'^i'ii  <lr.  de  recettes  ordinaires. 

Les  déi)enses  évaluées  au  budget  avaient  été  de 
10:3.418. '27:3  dr.  aux(|uelles  il  faut  ajouter  7.r)14.2-21  dr. 
de  crédits  siqiplémentaires,  soit  eu  tout  H0.9:3-2.494  dr. 
Les  ero<lits  utilisés  jusiju'au  ;il  octobre  1900  ont  été  de 
lO'i. 7)80. 004  dr.  Restent  <l<jnc  0.40.").990  dr.  de  crédits  à 
annuler.  I>'excédent  a  élé  de  (3.7;-!1.769  dr.  Et  il  au 
rail  été  beaucoup  jdus  considérable  sans  la  mauvaise 
récolte  et  surtotit  les  ravaj^'os  du  i)éronospora. 

En  comparant  les  recettes  des  dix  ]ircmiers  mois  de 
rexercice  1899  à  ceux  des  mois  (•orrcsi)onilants  de  1900 
on  constate  ini  excédent  0.5;36.2:37  dr.  en  faveur  de  ce 
dernier.  L'ensemble  des  recettes  de  1900  peut  être  évalué 
à  ll-i.:206.849  dr.  sur  lesquelles  les  douanes, le  taljac.ctc., 
laisseront  une  moins-value  de  7.r207.070  dr.,  (jui  sera 
couverte  en  ijrande  ])artie  i)ar  des  plus-values  devant 
l>rovenir  des  contribiitié)ns  directes,  du  timbre,  des  uio- 
nopoles,  etc.  L'ensemble  des  recettes  atteindra  sûrement 
111.907.:-378  dr.  et  celui  des  dépenses  114.088.41(1  dr.. 
dont  2.0:39.189  de  crédits  supplémentaires.  En  dédui- 
sant ])0ur  0.4-20.000  dr.  de  crédits  votés  qui  ne  seront 
pas  utilisés,  les  déi»enses  seront  de  107.0(38.468  dr.,  ce 
(pii  laisse  un  excédent  de  4.5:38.910  dr. 

Les  prévisions  budgétaires  poiu-  1901  sont  de  114 mil- 
lions 084.159  dr.  eu  recettes  (d  de  111.078.882  en  dé- 
])enses.  Elles  doivent  être  réduites,  les  unes  et  les 
autres,  de  0.13,j.028  dr.  faisant  doidjle  emploi.  Gela 
réduit  l'ensemble  des  recettes  à  108.,")48..j31  dr.  et  celui 
des  dépenses  à  lOô.TAS.iô't  dr.,  soit  \m  excédent  de 
;3.00,'j.277  dr.  des  recettes  sur  les  dépenses. 

Par  rapport  à  1900,  les  recettes  de  1901  sont  supé- 
rieures de  2.477.:310  dr.  et  les  dépenses  sont,  au  contraire, 
•inférieures  de  2.409.,-)8G  dr. 

Le  Ministre  conclut  de  cet  exposé  que  les  prévisions 
pessimistes,  émises  jiar  (juelqucs-uns,  ne  se  sont  pas 
réalisées.  Les  appréciations  sur  la  situation  linancière 
avaient  produit  tiue  impression  d'autant  i)lus  fâcheuse 
qu'elles  avaient  été  corroborées  par  le  rajiport  du  secré- 
taire de  la  légation  d'Angleterre,  ]\L  Corbctt,  ([ui  est 
aussi  le  représentant  de  cette  puissance  à  la  Commis- 
sion du  contrôle  international.  Il  a  été  sans  nul  doute 
inllucncé,  pense  M.  Simo])Oulos,  par  l'idée  que  les  dégâts 
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(lu  i)éronospora  iiilluonccraiciif  oulnv  inosuro  les  ro- 
l'oftos  (loiiaiiirrcM.  Il  i^;ii(irail  h-s  iiiiis-valiios  (l'autrcs 
taxes  ot  los  annulalioiis  (lo  civilils  (|ui  allaioni  rtropro- 
l)()S(Vs.  IjOs  cliillrcs  ([ui  im\  (Mo  (!X|iosés  sulTiront  m 
iiioiitiTi-  (im^  si  \o  l)U(lj,'(M.  (lo  ISHX)  uù  se  soldo  pas  [lac 
mi  cxivmIomI ,  il  ne  laissera  pas  de  ({('ficit. 

Kii  ivsnnu',  les  roceltes  de  l'exercice  1899  laissent  nu 
exc/'dent  do  ().7;U.7()9  dr.  snr  les  r(M-(Mles  efïocinces  au 
cours  de  ce  un' me  oxercic(\  l/exercice  1900  laissera, 
sur  les  liases  des  nMTtte;^  (l('');'i  effecl n(''es,  un  exct''dent 
de  'i.--298.:>IO  dr.  Pour  ce  (lui'esl  du  budget  de  1901,  il 
laissera  probablement,  (rai)r(';s  l(>s  évaluations  faites 
sur  des  doniu'es  di\jà  ac(fuises,  un  excédent  de  3  mil- 
lions. Kn  aucun  cas,  il  ne  laiss(>ra  de  d(Micit. 

Otto  amélioration  do  la  situation  financière  va, 
d'ailleurs,  permettre  au  iTOUvernemcnf  d'appli(|uer 
certaines  lois  (ju'il  avait  fallu  renvoyei'  :  telles  ([uc  la 
rt'forme  de  la  police,  la  réoi-gaiiisal ion  du  service  con- 
sulaire, les  réformes  relatives  aux  postes  et  télé- 
grapbes.  "  

MorDiatMS  tmmm  et  Fùiaflcîères 

Commerce  Extérieur.  —  N'oici  li-s  cliifFre.s  du  commerce 
eiiléi-i(nu'  do  la  (irèco  jiour  le  ]ii'('iiii(-r  somostrc  de  19(X»,  coin- 
))an's  à  ceux  du  i)remier  seiiieslre  de  1809  : 

Premier  semestre  / 

l'.iiio  1899  ènirK»' 


Importalions. . 
Exportations. . 


(En  (Irachracs-or) 
5().80;i. ')()(;   (11. 7/4."). 271    —  4.942.f)0.-) 
■Vi .  mO .  Oa-)   3(1 . 155 .  Ô97       1 . 205 . 338 
(En  rtrachines-papior) 


Droits  tl  entrée   13.33r..a-)7    1.').  I.w  .231 


1.820.274 


Mouvement  de  la  Navigation.  —  Le  tableau  suivant 
iiiiliipie  le  mouvement  de  l;i  navi.sjatiou  de  la  Grt'co  jx'ndant 
le  j)remier  semestre  de  1899  cl  (ù-  19iK)  : 


l-'remier  .semcsli-i 

>sond)re  Xomlin 

de        Ton-        de  Tmi- 

navires    natje  na\in's  iiii;,rc 


Bitri-v.  en  1900 

Xomljre 

de  Toii- 
navires  nni'c 


EntnVs.  2.700  l..")82.037  3.  Idd  1 .831  ..727  —  4(X)  —249.490 
Sorties.    2.721  1.(381.9.79  2.971)  1.8(1."). (512  —  242   —  123.603 


Recettes  des  Monopoles. —  Li  s  hkiuojioIi's  ee  l'Elat  ont 
donné  les  r(''sid(;Us  suivanis  pi'mlanl  lo  jiromier  semestre  dos 
trois  dormières  ann(''os  : 

Caries 

l'''  siMnestre       Sol  Pi'trcilr  Alliimottes   à  jor.or 


1898   l.(K)r).073 

1899   1.277.30i> 

1900   1.244.28i 


i En  I Ira c 1 1 1 1 1( 's-paj )ior ) 
2.2(18.4.'>n  .711.034 
2.'i9r>.2."M     ."(04. (594 
2. 881).  (130  (122.130 


127.220 
114.991 
128.001 


La  Richesse  chevaline  de  la  Grèce.  —  La  poj>ulalion 
clioyaliuo  do  la  (iri'co  est  plus  iiii|iorlau((^  ipi'on  ne  le  croit 
nV'nrTaloiuenl.  En  oll'et,  il  rossori  d  iiuo  slatistiiiuo  cpi'a  vv- 
ormment  ])id)li('e  M.  Vlassy.  lioiilcnauL  irarliUone  dans  l'ar- 
iiii'o  hcUèno,  d'ajurs  los  làbloanx  <los  rocoltos  du  Minisloro 
dos  I<7nancos,  (pi'ou  1898  on  a  laxc'  121.202  cliovanx,  (10.998 
mules  oL  mulots  ot  99.043  ânes.  Or,  si  l'on  ajoiUe  à  ces  cliif- 
l'rcs  los  po(\lains  et  ânons  de  loulo  la  (bvci',  ainsi  cpio  los 
clnnaux.  mulots  ot  ânes  l'ails  cl  poulains  dos  ilos  Ioniennes 
qui  sont  oxomidés  do  la  laxc  Wm  i,vr\\r  à  un  tolal  d'environ 
1().).000  chevaux,  8..')0I)  uiulols  ot  miilos  ol  l;i.").()00  ânes. 

l)e  Ions  los  di'iiarlomcnls  do  la  (ii'oo,'.  c'osi  coin!  do  J.arisso 
(pu  nourrit  le  jdus  (.rand  nomhiv  de  cliovanx,  mulds  ol 
ànos.  i>.  fait  confii'mo  bion  raïu-ii'iiiic  rcudiumi'o  de  l'idova"!' 
do  Tliessalie. 

.  En  l'valuant  à  300  fr.  la  valonr  movonne  dos  chevaux  ol 
mnlolsol  à  ..()  l'r.  colh^  dos  ànos.  ce  (|u'l  n'est  nullomoid  oxa- 
-oro,  on  Iroiivc  ((uo  le  cajalal  iv|,i-,.soiil(-.  par  la  ),oimlalioii 
oliovaliuo,  ilo  la  (Jroco  alloiiil  iiiic  \alciir  do  81.7.')0.000  fr. 


M.  \'liissy  donne  (''Kidoinoiit  d'aulros  cliilfres  non  mointv 
inl('>rossiuits ;  ainsi,  il  i''tablil  la  |iroporlion  cbi  noinln-o  dcH 
chevaux  à  r).2  par  100  lud)ilanls  ol  à  1.87  pai-  liilofliotri.-s 
carr('. 


Revenus  affectés  au  Service  de  la  Dette  publique 
Hellénique.  —  Nous  re|iroduisons  ci-dossous  los  rîiillVos  si; 
rallachant  à  la  i^'oslion  dos  revenus  alVocti's  au  .service  de  la 
Dotio  puI)li((uo  holli'>ni(pii^  de  la  iji'riode  comprise  enti'e  lo 
1"  janvier  et  lo  .30  août  do  1900,  comiian'O  à  la  périoile  cor- 
respondante de  1899.  d'ajurs  le  tableau  ])ublii'  par  la  Com- 
mission tinancif'n»  international!  à  Athi'iios. 

Receitex  du       janvier  mi-  .70  août  1000 

Différ.  d(^s 
roci'Ites  briUt» 
Brutes       Xollos       avec  1899 

(En  clrachmes) 

Sol   1.008.113  1.118.0.-)!  -f  1.048 

l^iHiolo   3.(530. 70.-)  3.331.171  +  407.5.3.7 

Allnmeltes   8.50.115  421.8(15  4-  .50.953 

Caries  à  jouer   1.59.408  78.889  -f  7.387 

Papier  à  cigarettes   1-8(50.129  1..590.757  —  182.8:J8 

Tabac   5.. 560.  (109  5.495.251  -|-  9.33.107 

Timbre   7.011.352  0.7711.033  4-  229.525 

20.7.52.494  18.812.021  4-1.513.320 
Douane  du  Piréo   10.295.475  10.2.57.679  —1.136.391 

Ensemble  (en  drachmes^  31.047.9(1(5  29.070.301    -f-  376.929 

Emeri  do  Naxos  (fr.  or) .       492.435      490.794    +  123.908 


ITAmE 


LA  SITUATION 


Rsnto,  18  d('Cembre  1900. 

Viicancos  iiarleinentaires.  —  Le  Budget.  —  Le  Marclu'  linancior. 
Le.s  Recettes  publiques.  —  Loi  de  Protection  pour  les  Immigrants. 

Les  Chambres  vont  probablement  prendre  dès  do 
main  letu's  vacances  de  Noël.  .J'avais  donc  raison  en 
vous  faisant  ))ré\'oir  que  la  discussion  des  Inulgcds  de 
l'exercice  cotu'ant  potn'ront  être  tcM'minée  tout  au  ])lus 
avant  la  tin  de  l'année.  (Juant  aux  autres  budgets  et  aux 
mesures  linancières  ([u'ils  comiiortent,  la  (commission 
des  (Jiiiiize  a  à  pein(^  commencé  ses  travaux  et  il  est  difli- 
cile  d'admettre  (ju'elle  soit  en  mesure  de  présenter  un 
rap|)ort  avant  le  mois  de  fé^•ricr.  D'ici  là,  l'imjiortant 
est  donc  do  savoir  si  le  Ministère  pourra  se  maintenir. 
A  vrai  dire,  sa  situation  s'est  modilii'c  favorpblement  : 
les  craintes  que  d'aucuns  émidtaieut  d'une  crise  pen- 
dant la  j)ériode  des  vacances  paraissent  être  mainte- 
nant écartées  et  l'on  croit  que  sauf  incident  extraordi- 
nairi\  le  Cabinet  acfuel  pourra  discut(-r  ses  projeta  de 
réformes  :  mais  il  est  à  prévoir  ([ue  la  Cdiambre  ac- 
tuelle lui  rendra  cette  discussion  pénible. 

Il  est  probable  (^ue  le  débat  d'au  jourd'liui  sera  assez 
vif,  car  on  discute  le  projet  de  iirolongation  de  la 
circulation  des  billets  de  l)au(pie. 

Ilans  son  jjrojet,  le  Ministre  du  Trésor  a\-ait  inséré 
(|uelques  dispositions  destinées  à  améliorer  légèrement 
l(>s  opérations  des  trois  Instituts  d'émission  pour  favo- 
riser le.  commerce. 

Il  dé>;irait  augmenter  de  2:1  millions  les  excédents  de 
circulation  pour  les(piels  les  Bampics  doivent  payer  à 
l'Etat  "2  3  de  l'escompte  qu'elles  peri'oivent  et  augmenter 
de  8  millions  la  circulation  de  la  Banque  d'IInlic,  en 
l'obligeant  à  prélever  du  fonds  de  réserve  ainsi  ([uc  de 
la  mas.se  des  billets  disponibles  le  montant  des  rcm- 
plac-ements  jirévus  par  la  loi. 

Ces  deux  disjiositions  avaient  l'avantage  de  ne  pas 
faire  sentir  conqdètement  au  Marché  la  diminution 
des  :2;l  millions  dans  la  circulation,  ([ui  doi\ent,  selon 
la  loi,  s'y  trouver  à  la  fin  de  l'exercice. 

lia  (lonmiission  du  liudget  n'a  [las  cru,  dans  les  cir- 
constances présentes,  de\  ()ii"  ajijiorter  qucbjuo  modifi- 
cation à  la  loi  en  A-ignour  et  s'est  réservé  d'examiner 
les  expédients  indiqués  avc("  les  autres  dispositions 
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qui  lui  paraîtront  nécessaire  pour  une  régularisation 
définitive  de  la  circulation. 

Les  récentes  délibérations  de  la  Commission  du  ])ud- 
get  sur  la  marine  marchande;  l'intention  manifestée 
par  elle  de  vouloir  examiner  à  fond  les  comptes  du 
Ministère  ;  certains  A'otes  de  la  Chambre  qui,  dans 
cette  dernière  semaine,  a  romjni  avec  la  tradition  qui 
consistait  à  approuver  aveuglénrent  tous  les  budgets, 
tout  cela  prouvii  que  le  Parlement  renaît  de  l'inertie 
de  ces  dix  dernières  années. 

L'exjiosé  financier  du  ministre  du  Trésor,  a  mis 
d'ailleurs,  devant  la  Chambre  le  problème  des  finances 
dans  toute  sa  réalité  :  de  gros  dégrèvements  d'im- 
pôts ne  sont  pas,  pour  le  moment,  possililes  sans  aller 
au  devant  du  déficit,  ce  qui  conduirait  à  retourner  à 
de  nouvelles  aggravations.  D'un  autre  côté,  il  n'est  pas 
l^ossiblc  non  })lus  d'élaguer  dans  les  déi)enscs  qui, 
comme  l'a  dit  M.  Rubini  ><  assurent  l'honneur  et  l'exis- 
tence de  la  patrie  ». 

La  Chambre  devra  donc  se  prononcer  sur  la  question 
si  nettement  posée  par  le  ministre  du  Trésor,  question 
la  plus  grave  et  la  plus  importante  du  moment. 

En  attendant,  l'exposé  Ihiancier  de  M.  Rubini  n'a  eu 
aucune  infiuence  sur  le  INIarclié  :  la  jiartie  ({ui  a  trait  à 
ime  modification  de  la  loi  de  '189;->  sur  la  Ramiue  et  à 
la  circulation  aurait  dû  cependant  j)roduire  ([uelque 
effet  sur  les  cours  :  la  spéculation  reste  orientée  vers 
la  baisse  et  rien  n'a  ))U  modifier  cette  tendance,  qui  a 
siu'tout  son  origine  dans  l'inactivité  persistante  de 
tous  les  marchés. 

Les  résultats  obtenus  jjendant  le  mois  de  no- 
vemln-e  dernier  ])Our  les  recettes  i)ubliques  marquent 
une  diminution  de  4.2'i7.96i  lire,  comparativement  au 
même  mois  de  1899.  Une  grande  partie  de  cette  dimi- 
nution (plus  de  4  millions)  regarde  les  recettes  de 
rimi>ôt  de  la  richesse  mobilière  et  des  droits  de  fabri- 
cation. 

L'ensemble  des  recettes  dans  les  cinq  premiers  nn)is 
de  l'exercice  financier  en  cours  a  atteint  r)r)'2.099.;Wi 
lire,  chift're  qui  dépasse  de  3'i.951.0i0  lire  celui  de  la 
période  corres])ondantc  de  1899-1900. 

La  plus  forte  ])artie  de  cette  augmentation  {28  mil- 
lions environ)  est  due  aux  droits  de  fabrication  et 
pour  0  millions  seulement  aux  douanes. 

Parmi  les  i)rojets  de  loi  votés  ces  jours-ci  ])ar  la 
Gham])re,  je  dois  vous  en  signaler  deux  qui  concer- 
nent les  émigrants.  11  fallait  mettre  fin  aux  spécula- 
tions dont  les  malheureux  expatriés  étaient  depuis 
trop  longtemps  victimes  de  la  part  des  agents  ou 
entrepreneurs  d'émigration.  Une  des  lois  votées  a  pour 
but  lie  les  protéger  au  lieu  de  résidence  et  au  lieu  de 
(lébai'quement.  L'autre  loi  confie  le  service  de  leurs 
remises  et  de  leurs  épargnes  à  la  Banque  dp  Naples, 
qui  devra  nouer  des  relations  avec,  les  i)rincipaux 
établissements  des  lieux  d'émigration.  Ces  mesures 
étaient  attendues  depuis  longtemps. 


.  Moiiatiolis  Ecoiips  et  Fmcières 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Italiens.  —  Los  recettes 
(les  cliemiusde  l'er  iUilieiis,  peudaut  les  quatre  premiers  Jiiois 
(le  l'aniK-e  coiuiuilc.  comparées  à  cellos  do  la  période  corres- 
pondante do  l'auuéc  précédente,  ont  été  les  suivantes  : 

Voies  principales 
(jlieuùus  do  fer  de  la  Méditerranée 
Recettes 
du  l"'  juillet  DifTér(Mice 
au  31  oct.  1900     avec  1899 

Voyageurs   10.200.98G  -|-  2.189.710 

Marchandises  à  grande  vitesse   o.GûG.OOG  —  H8.809 

Marchandises  à  petite  vitesse  accé- 

lônV   1.883.999  —  117.fi(X) 

Marcliandiscs  à  petite  vitesse   22.712.332  -\-  325.281 

Accessoires..   301.7.)0   

47.7.'):>.073    -+-  2.308-522 
Participation  d(.'  l'Etat   13. ]:i2.(l4.5   +  m.Wi 


(Chemins  de  1er  Méridionaux 

Voyageiu-s   Ki. 349. 023  -f-  2.118.754 

MarcJiandisos  à  grande  vitesse....     3.382.088  -j-     108. 3G0 
Marchandises  à  petite  vitesse  accé- 
lérée                                              4 . 818 .  8'j5  —  2 . 085 . 775 

Marchandises  à  petite  vitesse   20.800.758  -f  100.418 

Accessoires   270.. 58X  —  117.078 

45.081.91)2  +  124.704 

Parlicipalion  de  l'Elal   12.562.523  -t-  34.294 

Cheiuius  de  fer  de  la  Sicile 

Voyageurs   1.25().714  +  20.271 

Marchandises  à  grande  vitesse   170.933  -j"  0.992 

Marchandises  à  petite  vitesse  accé- 
lérée   40.450  -1-  3.098 

Marcliandises  à  petite  vitesse   1.773.980  -|-  4.8.58 

Accessoires   19.7:13  —  5.040 

3.207.810  -h  29.. 579 

Parlicipalion  de  l'Etat   9H.038  '+  887 

Voies  secondaires 

De  la  M('diterran('>e   2.216.241  —  l;^:î..505 

Méridionaux   3. .535. 4.52  -f-  51.737 

De  la  Sicile   702.991  -f-  .52.7aj 

0..51i.084  ~  29.12;J 

Participation  de  rf:tat   5.828.4ÔÔ  —  32.2'i5 

Voies  principales  et  secondaires 

Méditerranée   49.971.314  4-  2.174.9.57 

Méridionaux   49.217.:i54  +     170. 4U 

Sicile   4.030.011  4-  H2.28'i 

Totaux   103.219.579  +  2.433.()82 

Participation  de  l'Etat   31.1)21.072  +  0:17.780 


Les  Caisses  d'Epargne.  —  Nous  empruntons  à  un 
travail  de  M.  Botloui  le  tableau  suivant  de  la  progression 
des  dépots  aux  Caisses  d'(''pargne  italioaucs  postales  et  ordi- 
uaires  dejjuis  1870  ; 

_Caisscs  d'épargne 

ordinaires 


Années 


postales 


Ea  lire 


187C..   2.443.404 

1877   0.474.910 

1878   11.;î8.5.1()3 

1879   20.232.281) 

IKSII   40.252.8(iU 

IWl   06.9!)6.8(/i 

1S82   Si.951.2;!0 

1883   112.128.422 

188'i   1'i8.:M4.900 

1885   170.909.187 

1880    219.841.217 

1887'.   240.2;i5.163 

1888   204.502.039 

1889    285.954.::i;32 

18iH)   :!10.483.o:i5 

18i)l   :î:J3.G83.977 

18it2   :165. 100. 7.55 

189:î   400.039.408 

1894    424.4:34.951 

1895"  ■   402.413.;J10 

1890    478.. 590. 187 

1897!..!   .5:30.. 591. 213 

1898    570  :324.555 

1899    011.073.087 


.5.52. 
.574. 

cm. 

().-)<). 
086. 
714. 
743. 
800. 

m. 

954 . 
1.0:33. 
1.077. 
1.110. 
1.1:39 
1.166. 
1.177. 
1.214. 
1.2.58. 
l.:300. 
l.:343 
l.:346 
l.:361 
1.382 
1.430 


754.482 
049.817 
.183.20:3 
.813.487 
.721.. 574 
.805.451 
.907.203 
.0:34.105 
.874.829 
.457.808 
.:324.470 
.279.016 
.279.2.54 
145.875 
.;385.847 
.218.655 
.i)70.i:34 
.052.406 
.919.314 
.720.018 
.712.680 
.035.867 
.3a5.205 
.810.003 


CouiTÎor  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  20  décembre  1900. 

Le  Marché  est  mal  iniluencé  par  l(^s  dispositions  qui  pré- 
valent sur  les  places  étrangères.  11  n'y  a  aucune  animatiouct 
les  cours  soutl'rent  du  manque  d'alïai'rcs. 

La  Rente  esta  100  82:  Méridionaux,  714  ..  :  les  Méditer- 
ranée sont  à  5:36  ...  Banque  Naliuuale,  894  ... 


I/KCOXOMISTK  KUROl'KKN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Recettes  douanières.  —  N'oici  (|iu' 
ilu   p;i.vs  jn'iulaiil   li's  m 


(louauiiTt 
ranui'c  ; 


Ui's  ont  (Hi;  les  roccllch 
'itf  iirciiiiors  mois  <\i 


1899 


DiflV'i'inico 
]).  c. 


Droits (riiuporlulion  per- 
çus en  or   12.'j30.(;h-2 

Droits  inarilimes  iiercus 

en  or   .IIO.S.-)!) 

Tolaux  jx-reus  eu  or.  12.  <")()."> -i2 

Equivalent  eu  papier- 
monnaie   44.728.:)95 

Droits  (l'importation  lier- 
ons en  papier   124. 895. 023 

Droits  maritimes  perçus 

en  papier   34.702 

Totatix  perçus  on  papier  1G9 .  (iôS .  180 

Sm-charges   149.129 

Revenus  intérieurs   3.865.(540 

Droits  de  consommation.  6. .593. 2.52 

Ilevemis  extraordinaires.  270.  (i77 

Totaux   180.53(5.878 

Dépôts   3.939.513 

Totaux  généraux. . .  184.476.391 

Totaux  perçus  en  or   12.750.542 

Totaux  perçus  on  papier.  139.747.996 


1900 

(Fax  milreis) 

15.(539.(596 

291.180 
15.9:;o.87(i    -f  24.9 


52.189.353  +  16.  G 
98.543.096   —  21.9 


9.039 


1.50.741.488 
133.650 
5.219.850 
9.987.882 
.592.8.S9 


166.(575.(709 
2.431.  912 


—  11.1 

—  10.3 
-f-  35.3 
+  51.5 
-f  119.0 

—  7.6 

—  :W.2 


1(59.107.621  — 


15.930.876 
116.918.268 


24.9 
16.3 


Rachat  des  Chemins  de  fer  Bahia-San  Francisco  et 
Timbo.  —  Le  Gouvernement  brésilien  vient  de  raclieler  à 
Londres  ces  chemins  de  fer  moyennant  l'écliange  de  leur 
capital-actions  contre  des  titres  d'une  émission  six'ciale,  dite 
de  résiliai  ion  de  garanties  6?'wi<erÉ?<,  portant  4  0/0  d'intérêt 
et  devant  être  rachetée,  à  raison  de  1/2  0/0,  dans  une  période 
de  cinquante-six  ans,  à  commencer  du  1"  juillet  1906. 

La  Uonqiagnie  du  Bahia-San  Francisco,  au  capital  de 
1.800.000  liv.  st.,  doit  recevoir,  il'après  la  convention,  2  mil- 
liens  250.000  liv.  st.,  et  celle  de  Timbo,  au  ca])ital  de  298.125 
livres  sterling,  160.000  liv.  st.,  eu  titres  de  l'émission  spé- 
ciale. 

Or,  comnu.'  elles  recevaient,  du  chef  de  la  garantie  d'int('rèt, 
l'une  126.000  liv.  si.  ou  7  0/0  l'an,  et  l'autre  17.887  liv.  st. 
ou  6  0/0  l'an,  soit  la  somme  globale  de  143.887  liv.  st.  et 
comme  le  service  de  l'intérêt  de  l'émission  s])éciale  s'élève  à 
96.400  liv.  st.,  le  Trésor  fédéral  gagne,  par  suite  du  rachat  do 
ces  deux  Compagnies,  la  somme  annuelle  do  47.487  liv.  st. 


ÉTATS  -UNIS 

La  Population  des  Etats-Unis.  —  Les  résultats  provi- 
soires du  recensement  ell'ectué  en  juillet  dernier  viemient 
d'être  publiées.  La  population  totale  des  Etals-TTnis  est  de 
76.295-220  individus  au  lieu  de  63.0(57.7.56  en  1890.  Dans  les 
deux  cas,  ces  totaux  comprennent  la  population  d'Alaska, 
d'Hawaï  et  du  territoire  indien.  Voici  les  résultats  donnés 
par  les  divers  recensements  : 


Bioisions 


Atlanti- 

Atlanti- 

Années 

que 

que 

(];entral( 

ISIord 

Sud 

Nord 

(En  1 

1790... 

1 .9(58 

1.851 

» 

1800. . . 

2.(535 

2.286 

51 

1810... 

3.486 

2.674 

293 

1820... 

4.3.56 

3.060 

853 

1830... 

5.542 

8.645 

1.610 

1840. . . 

6.761 

3.925 

3.351 

18.50... 

8.626 

4.679 

5.403 

1860. . . 

10.. 594 

5.864 

9.œ(5 

1870. . . 

12.298 

5.858 

12.981 

1880... 

14., 507 

7.597 

17.364 

1890... 

17.401 

8.857 

22.362 

1900... 

21.044 

10.443 

26.353 

Sud      Ouest  Total 


178 
618 
990 
1.767 
3.027 
4.088 

La  progression  dans  les  difTérontes  divisions  a  été 


109 
335 
785 
1.3.57 
2.0(52 
3.025 
4.303 
5.768 
6.434 
8.919 
10.972 
13.690 


3.929 
5.308 
7.239 
9,(533 
12.8()(i 
17.069 
23.191 
31.443 
38.558 
50.155 
(52.622 
75.620 

à  peu 


prés  uniforme  et  leur  sil nation  n'Speclive  s'est  peu  luodilié-e. 
Voici  les  lOlals  con)pris  dans  chacune  de  ces  divisions: 

Altdnliqiie  Nord.  —  Plaine,  New  llampsliire,  'Vernioiil, 
Massacliusells,  Itliode-Island,  C.onneijticut,  New-Yoi-li,  New 
.h'rsey  et  l'ensylviinia. 

Atlantique  Hud.  —  Di'laware,  Maryland,  disli-ict  de  (  ;<>- 
luinbia,  Virginie,  Virginie-Ouest,  (Jar'oline  du  Nor<l,  Caroline 
ilu  Sud,  Géorgie  et  Eloride. 

Centrale  Nord.  —  Ohio.  Indiana,  Illinois,  Michigan,  Wis- 
consin,  Minnesota,  lowa.  Missouri,  J)aki;ta  Nord,  Dakota 
Sud,  Ne'braska  et  Kansas. 

Centrale  Sud.  —  Kentiicky,  Tennessee,  Albaania,  Missis- 
sipi,  Louisiana,  Texas,  Okloliouia  et  Arkansas. 

Ouest.  —  Montana,  Wyoming,  (Colorado,  Nouveau  Mexi- 
que, Arizona,  Utali,  Nevada,  Idaho,  Washington,  Orégon  i«l 
(lalifornie. 

«  Les  résultats  du  recensennjnt,  fait  oliserver  le  Banhers 
Magazine,  vont  lu'îcessiter  une  révision  d(;  ceilaines  statisti- 
([ues  olïicielles  basées  sur  des  évaluations  de  pojjulation.  » 
(^ela  s'ajjplique  surtout  à  la  statistique  de  la  circulation  par 
tète.  J^e  Trésor  évaluait,  le  l'^"'  juillet  dernicn',  la  iiopulatiou 
totale  des  Etats-Unis  à  77.816.000,  chiffre  (jui  dé|)ass(î  de 
1.. 500. 000  ou  2  0/0  la  réalité'.  La  circulation  par  lèle,  (jui  avait 
été' ainsi  calculée  à  26  dollars  50,  était  en  réalité  de  27  doit.  03. 
Au  1"''  octobre,  elle  (''tait  de  27  dollars  .55  au  lieu  d(t  27  doll.Ol. 
Eu  dix  ans,  la  moyenne  par  tête  a  augmenté  de  4  tloU.  25. 


Le  Marclié  Fînaiiciei'  de  Xew-York 


New-York,  19  décembre  1900. 

Après  la  période  do  calme  que  nous  avons  constatée  pon- 
dant quelque.-,  semaines,  le  Marché  a  retrouvée  toute  son 
aclivit('.  Le  public  envisage  la  situation  avec  une  conliance 
de  ]dus  en  plus  grande  et  les  transactions  prennent  une 
réelle  importance. 

II  est  vrai  que  la  situation  générale  est  excellente  et  que 
les  perspectives  sont  de  iilus  en  plus  favorables. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  116  ./.. 

L(^s  Chemins  do  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchîson, 
42  1/2;  Milwaukee,  131  3/4;  Lake  Shore,  225  ./.;  Erie, 
2:^3/8;  Reading,  25  1/8;  Canadian  Pacific,  87  .5/8;  Illinois 
Central,  128  3/4;  Louisville,  85  3/8;  Neio-York  Central, 
142  1/4  ;  Union  Pacific,  75  3/4. 


MEXIQUE 

La  Population  du  District  Fédéral.  —  Le  résumé  gé- 
n(''ral  du  recensement  pour  le  District  Fédéral  vient  d'être 
terminé.  Nous  en  extrayons  les  chiffres  suivants  qui  montre- 
ront dans  quelle  proportion  la  population  a  augmenté  durant 
ces  cinq  dernières  années. 

La  population  du  District  Fédéral  en  1895  était  de  468.705 
habitants.  Elle  esl  aujourd'hui,  d'après  le  dernier  recense- 
ment, de  .520.722  liabitanis,  soit  une  augmentation  do  62.017. 

La  population  de  Mexico  était,  il  y  a  cinq  ans,  de  325.707 
habitants.  Elle  est  aujourd'hui  de  3o6.738  habitants,  soit  une 
augmentation  de  31.031. 

La  pi-éfecture  de  Tacubaya  a  augmenté  de  4.000  habitants, 
bien  que  Tacuba  ait  i''t('  enlevé  à  cette  préfecture  pour  être 
attaché  à  celle  d'Alzcapotzalco. 

Tlalpam  perd  23.000  habitants  parce  que  les  nninicipalités 
do  San  Augel,  (Joyoacan  et  Ixtacalco  ont  été  d('tachées  de 
cette  prc'fecture. 

En  n'sumé  le  recensement,  pour  le  District  Fédéral  a 
prouvé  que  la  i)0]iulation  avait  augmenté  do  8  0/0,  ce  qui  est 
une  forte  prox^ortion. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Les  Emprunts  argentins.  —  L'attention  du  public 
s'(''tant  porti'e  dejmis  ([u.^hjiu^  temps  sur  les  valeurs  argen- 
tines, nous  ci'oyons  de\oir  indiquer  les  principaux  do  ces 
emprunts  cotés  sur  les  marchés  curoj)éens. 

Emprunt  5  0/0  1886.  —  Cet  emprunt  a  été  émis  à  Paris 
el  à  Londres,  au  cajiital  de  208.325.000  fr.  ou  8.*Î3.000  liv.  st. 
(coupons  semestriels  en  janvier  et  juillet,  amortissement 
cumulatif  1  0/0).  Le  Gouvernement  se  réserve  le  droit  d'aug- 
menter à  tout  moment  le  fonds  d'amortissement.  Les  tirages 
doivent  avoir  lieu  en  juin  et  di'cembre.  Par  suite  de  l'arran- 
gement lîouiero-liothscliild  de  1891,  l'amortissement  a  été 
susjjondu  de  juillet  1893  au  12  janvier  1901.  Les  tirages  vont 
être  repris  en  juin   1901,  et  la  somme  équivalente  a  été 


800 


I;ÉG0N0MISTE  européen.  —  Asie 


)n'L'Vuo  dans  le  projet  de  budget  voté  par  les  Chambres  pour 
cet  exercice.  Les  titres  sont  exempts  do  tout  impôt  présent 
ou  futur.  l^'euiiM'unt  est  garanti  ]iar  le  rcvcnxi  des  douanes, 
et,  subsiiliairemeut.  ])ar  1rs  recrlles  g(''nérales  delà  nation. 
f)r,  le  service  do  cet  emprunt  exige  annnellenient  12.499.500 
francs  ou  -499.980  liv.  st..  tandis  que  les  recettes  douanières 
se  chiflrent  par  une  somme  environ  quinze  fois  supérieure, 
savoir  : 

1898   149. 780.520  fr.  ou  5.991.401  liv.  st. 

1899   192.749.015     —     7.709.9G1  — 

1900  (8  mois).     120.082.980     —     5.043.319  — 

L'emprunt  188G  est  coté  à  Londres  et  à  Paris.  L'obligation 
de  5()0  fr.  rapportant  25  fr.  en  or,  sans  retenue,  est  cotée  ici 
480  francs,  soit  une  capitalisation  légèrement  supérieure  à 
5  0/0.  La  lotalilé  de  l'emjirunt  doit  être  remboursée  le 
1"  janvier  1922. 

Emprunt  6  0/0  1891  Fundinr/.  —  Cet  emjirunt  a  été  au- 
torisé' pour  un  cajntal  de  pesos  or  75.000.0(JO  ou  14.888.000  li- 
vres sterling.  Il  ('tail  destiné  au  ])aiement,  ])endant  les  anné'cs 
1891.  1892  et  1893,  rie  l'intérêt  et  de  ramorlissen\ent  des  em- 
prunts extérieurs  ainsj  ijur  des  garanties  accordiVs  par  la  na- 
lion.  11  a  ét(''  émis  jus(ju'à  concurrence  de  7.030.680  liv.  st.  ou 
190.707.000  fr.  (au  Heu  de  372  millions^.  Il  est  représenté  par 
381.534  obligations  de  500  fr..  ra]iiiortant  30  fr.  i)ar  an,  en 
coupt>ns  trimestriels.  L'enqjrunt  doit  être  remboursé  au  jilus 
lard  le  1"  avril  1921,  par  tirages  au  sort  annuels.  Les  tilres 
ï-ont  exempts  de  tout  impôt  présent  ou  futur.  L'intérêt  et  li' 
i-cml)oursemenl  sont  garantis  par  le  revenu  des  douanes, 
comme  pour  l'emprunt  1880,  mais  après  prélèvement  des 
soniuK^s  affectées  à  celui-ci. 

I,e  service  de  l'emprunl  Fundinq  exig(>  annuellement 
4.57.841  liv.  st.  ou  11.400.000  fr.  pour  les  intérêts;  or  en  1899, 
par  exemiile,  il  re.stait  sur  1<'  moulant  des  recettes  douanières, 
après  prélèvement  des  sommes  affectées  au  .service  de  l'em- 
prunt 5  0/0  1880,  un  solde  de  180.249.515  fr.,  chiffre  de  ([uinzr 
il  seize  fois  su)i(''rieur  à  la  somme  de  11.440.02.5  francs  exigi'c 
par  le  service  de  l'emprunt  Fundin;/  0  0/0  1891. 

Les  titres  sont  cotés  à  Londres  et  à  Paris.  Le  dernier  cours 
coté  ici,  pour  l'obligation  de  500  fr.,  est  485,  ce  qui  reiirésenle 
une  capitalisation  à  un  peu  plus  de  (J  0/0.  Le  (iouvernemenl 
s'est  réservé  le  droit  à  toute  éjioque,  à  partir  du  1"  avril  18i)4, 
de  racheter  les  titres  au  pair.  Coiiune  pour  l'emijrunt  1881), 
nous  ra])]ielons  qrre  l'amortissemenl  du  Fundinq  va  être  re- 
ju'is  en  1901. 

Emprunt  Eaux  et  Ef/oiits  de  Buenos-Ai/res  5  0101892.  — 
Au  capital  de  0.324.000  liv.  st.,  avec  coupons  semestriels  et 
amortissement  cumulatif  de  1  0/0.  Le  premier  tirage  ou  ra- 
(diat  jiour  l'amortissement  aura  lieu  le  12  juillet  1901.  Le  Gou- 
vernement se  réserve  le  droit  de  rembourser  l'emprunt  eu 
lolalili',  à  toute  ('•jioque,  so\is  préavis  de  six  mois.  Ci'lempi'uul 
est  garanti  ]iar  les  nn^enus  généraux  de  la  nation  et  ])lus  spi'- 
cialement  ])ar  le  matériel,  les  travaux,  l'installation  et  i)ar  les 
recelles  pi'ovenant  de  rex]iloilatiou  des  Eaux  et  Egouls. 

L'emprunt  est  cot(' à  Londres  :  le  0  décembre  il  y  valait 
77  1/2.  se  capitalisant  à  ce  cours  à  0  45  0/0.  Le  GouvernemenI 
lient  racheter  los,  titres  sur  le  Marché  (au  lieu  et  au  moment 
des  lirages  semestriels)  lor.sque  les  cours  se  tiennent  au-des- 
sous du  pair. 

Emprunt  de  Rescision  4  OjO  1896.  —  Capital  9.920.000 
livres  sterling,  avec  cou])ons  semestriels  (janvier  et  juillet) 
et  amortissement  cumulatif  de  1/2  0/0.  Le  Gouvernenuait  se 
réserve  le  droit  d'élever  à  tout  moment  le  taux  de  l'amortis- 
.sement,  qui  se  fait  par  tirages  semestriels  en-  juin  et  en  dé- 
cembre, ou  par  rachats  semestriels  lorsque  les  cours  sont  en 
dessous  du  ]»air.  L'iMujirunt  Rescision  est  exempt  de  toiU 
imiiôl  présent  on  futur.  11  est  garanti  jiar  les  revenus  géné'- 
raux  de  la  nation.  11  doit  être  entièrement  remboursé  au 
plus  tard  le  1"  janvier  1952. 

Il  est  coté  à  Londres  et  à  Paris  :  dernier  cours  ici,  03  0/0, 
soit  un(^  ca)iilalisation  à  0  35  0/0,  sans  com]iter  la  ]trime 
d'amortissement,  (ju'on  peut  laisser  d'ailleurs  hors  de  calcul, 
le  GouvernenuMit  ayant  le  droit  de  racheter  au  cours  les 
litres,  tant  qu'ils  .sont  an-dcssous  du  jtair. 

Emprunt  4  OjO  1900.  —.Capital  90.000.000  de  francs,  avec 
coujions  semesiriels  avril  (>t  octobre)  et  amortissement  cu- 
nuilatif  de  1/2  0/0.  Le  Gouvernement  se  réserve  le  droit 
d'augmenter  le  fonds  d'amortissement,  et  celui  de  rembourser 
à  tout  moment  la  totalit(''  de  l'emiirunl,  sons  préavis  de_  six 
mois.  Cet  em]irnnt  devra  être  entièrement  remboursé  le 
avril  1957  an  plus  tard.  L'amortissement  se  fera  au  ]iair 
])ar  tirages  annuels,  en  septembre»,  ou  par  rachats,  égal(>- 
mcnt  en  septembre,  lorsque  li^s  cours  se  tiennent  en  dessous 
du  jiair.  Le  premier  anifirtissement  aura  lieu  le  15  septembre 
1901.  Les  coupons  et  obligations  scmt  payables  à  Paris, 
Bruxelles,  Anvers,  exem]its  de  Umt  impôt  ]ir(''sent  ou  futur. 
i/i'Uiprunt  est  garanti  par  la  lléiiublique  Argentine  el  son 
Gouvernement. 


Il  est  coti!'  à  Londres  et  à  Paris.  Dernier  cours  ici,  00  80  0/0, 
.soit  une  capitalisation  à  0  .50  0/0.  Comme  le  Gouveruenu'ut 
a  le  droit  de  racheter  les  titres  aux  cours,  tant  qu'ils  sont 
an-dessous  du  i)air,  on  peut,  comnu^  ])0ur  le  4  0/0  llescision, 
laisser  liors  de  comjite  le  montant  de  la  prime  d'amortis- 
sement. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Les  Chemins  de  fer  Indiens  pendant  le  1"  semestre 
de  1900.  —  L'i?coMO);(ts<  pu))lie  une  i-l ude  inl(-ressan(e  sur 
les  chemins  de  fer  indiens,  iiendant  le  1"  semestre  de  19<K). 

Etant  donne'  les  diverses  nu'lhodes  de  ciiuqilabililé  adojtté'os 
par  les  Compagnies,  il  est  im])ossible  de  ])u))lier  une  situa- 
tion d'ensemble.  Notre  confrère  donne  donc  les  résultats  dis- 
tincts de  l'exploilation  de  chacune  d'entre  elles  et  voici  les 
indications  montrées  par  les  recettes  du  trafic  : 

Piécettes  brutes  y 
Voya-    Marchan-  comjtris  les  diverses 

goùrs       dises    ■  ~— ■ — — " — - 

1"  sem.        sem.     1"'  sem.    UitT.  avec 
Compagnies  1900        19(H)  lOOl)  1809 


Barsi  Light  (1).  Rx. 
Bengal  and .  Nortli- 

West  Rx. 

Bengal  Dooar. .  Rx. 
Bengal-Nagpur.  Rx. 
Bombay,  Baroda. 

and  (  ;ent.  Indialîx. 
Burma  RaihviliRx. 
Delhi-l'mb.-Kalkai 

EasI  Indian  Rx. 

(ir.  Indian  Penins.  £ 
H.H.TheNizam's.  1 
Indian  M  idland  Rx. 
Rohilkund  and  K)i- 

maon  Rx. 

Soulh.MahratlaRx. 
South. Punjab.  .Rx. 
Soutii  Indian. .  Rx. 


2.219  11.180  13.73;:! 
159. 0;«  259.540 


175.020 


408.420 
»  12.452 
027.a3.'i    810. 4Ô4 


201.318  742.5.52  995.625 

4()0.099  519. .548  1.001.2.59 

29.92.5  20.477  70.870 

1. 0.59.770  2.003.484  3.718.321 

403.91)5  1.320.148  1.7.58.198 

31.97(i  11)0.179  195.172 

141.054  514.700  605.132 

33.284  51.092  94.1.V) 

14il.508  310.339  47i;.024 

m.'.m  49. .581  80.<»02 

2.51 . 1.50  189 . 452     440 . 426 


—  420 

-f  46.222 
-f  3.034 
-f 34 1.071 

-f  82.887 
-i-145.4;i4 
+  4.  TOI 
+473.841» 
— 101.9:  iO 
-f  .')8.2.50 
+203.194 

+  3.608 
+105. 104 
+  16.0;i4 
+  27.092 


Au  lii'u  de  gêner  leur  exploitation,  la  famine  a  favorisé 
les  o))érations  des  Compagnies,  en  augmentant  le  transport 
des  ci'i'éales. 

Voici  maintenant  le  tableau  ( 


recettes  nettes  : 

Proportion 
des  frais  d'ex]il. 

aux  Recelles 
Frais  recettes  brûles  nettes 


Compagnies 


d'exploi- 
tation 


1900     1891)     19(M)  18î)9 


iMilliersi 


Divi- 
dende 

/o 
par  an 
1900 


8. 

776 

0:^.91 

09. 

08 

4.9 

4.3 

3(1) 

200 

147 

42.73 

40 

a5 

208.2 

249.7 

6 

7() 

378 

01.34 

78 

8:^ 

4.0 

1.9 

3 

275 

m 

:«.73 

44 

75 

541.0 

202.0 

4 

523 

759 

.52.01 

40 

15 

471.8 

491.5 

9 

.500 

200 

.55.68 

60 

05 

445.9 

:m.i 

33/4(1 

25 

■m 

49.80 

48 

48 

25.5 

23.1 

4 

1181 

215 

31.77 

3;î 

.56 

2-537.1 

2155.7 

0  1/10 

848 

118 

48.24 

48 

40 

910.0 

959.8 

0  8/10 

87 

(«9 

44.90 

41 

51 

107.5 

80.0 

5 

200 

848 

39.22 

55 

38 

404.2 

179.3 

4 

42 

891 

45.55 

47 

11 

51.2 

47.8 

7  7/40 

281 

917 

59.15 

64 

19 

194.7 

133.0 

45 

220 

52.  .. 

.52 

41.7 

34.0 

3  1/2 

222 

059 

49.74 

54 

80 

224.3 

189,5 

5 

Barsi  L.  (1)  Rx. 
BengalN.W.Rx 
Beng.-DooarRx 
Beng.-Nagp.Rx 
Bombay, Barod 

Cenl.India.Rx 
Burma  R.(l).Rx 
Delhi, Umballa, 

Kalka  t 

EasI  Indian  Rx 

G.  lud. Penins.  i 

H.  H.Ï.Nizam  î. 
TndianMidl.Rx 
Rohilkund  and 

Kumaon. .  .Rx 
S.  Mahratta.Rx 
Sout.PunjabRx 
SouthIndiauRx 

Les  résultats  montrent  nno  amélioration  dans  la  situation 
des  entreprises  et  les  conditions  économiques  du  pays  se 
sont  sérieusement  l'clevées. 


(1)  Exercice  comidel. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgabel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simar. 
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Réclames  en  8  pointa   4  » 

Cl:  tarif  iiiî  s'appliqiii*  nas  aux  anaoacei 
cl  rùciuincs  d'emissiun, 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1899 
1900 
1900 
1900 


28  di'cemhre. 
lu  décembre. 
20  décembre. 
27  décembre. 


1.874 

'2.326 
2.33-2 
2.3'3a 


1.151(1  3.983 
1.111  1  4.093 
1.110  4.127 
l.lOSll  4.187 


540 

1  200 

483 

VA 

447 

"31 

509 

3 

4^9 

716 

fi09 

3 

507 

845 

ol2 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1899 

15  d 

■'eeml)re. 

63H 

317 

1 

4:;o  1 

737 

1.237 

B3 

1900 

30  n 

ivenihre 

682 

3:^6 

1 

458 

1.065 

86 

1900 

7  d 

'■ciMiilire. 

678 

334 

1 

425 

637 

1  029 

84 

1900 

15  d 

jeembre. 

686 

'33  i 

1 

451  1 

729 

1.098 

32 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1899   15  décembre. 

7U 

31  1 

238 

116 

310 

24 

» 

1900   30  novembre 

67 

33 

224 

106 

303 

28 
32 

1900     7  décembre. 

05 

33 

2,!o 

106 

3U4 

» 

1900   14  décembre. 

63 

33  1 

232 

106 

305 

28 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


189  9   28  di'cembre. 

734 

» 

707 

1.035 

892 

» 

1900    13  décembre. 

778 

» 

731 

973 

676 

» 

190  0   20  décembre. 

733 

» 

7  il 

949 

718 

190  0   27  décembre. 

71  i 

745 

924 

726 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


189  9    28  octobre... 

152 

15 

1  200 

» 

» 

1900     4  août  

145 

12 

197 

» 

» 

» 

1900  29  septembre 

148 

15 

202 

» 

1900   27  octobre. . . 

152 

15 

1  203 

» 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1899 

28  octobre... 

72 

10  1 

178 

1  *' 

n 

n 

1900 

4  août. .  .  . 

70 

10 

161 

n 

» 

» 

1900 

29  septemlue 

76 

10 

170 

»  1 

» 

1900 

27  octobre. . . 

71 

1    10  l 

190 

» 

Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRIÎ.S 

métallique 

ati( 
air 

■£..■03 

(D 

^  'q. 

a 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduci 

U  V  a. 

Porte 
feuill 
esconif 

Avanc( 
s.  valeu 
mobilié 

Tau] 
l'escoi 

1899 
1900 
1900 
1900 


AUTRICHE  —  Banque  d' Au  triche-Hongrie 


1899  21  di'cembre. 

1900  6  décemljru 
1900  13  décembre. 
1900  20  décembre. 


BELGIQUE 

89 


Banque  Nationale 


93 
92 
94 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1899  31  octobre... 

1900  14  octobre. ., 
1900  22  octobre.. . 
1900  31  octobre... 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


23  ili''eenilire. 
8  decemhre. 
15  décemlire. 
22  décembre. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  octobre. . . 

31  août  

3u  se|)tembre 
31  octobre. . . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


1899 
1900 
1900 
1900 


295 

63 

Sr,9 

181 

307 

40 

297 

48 

830 

178 

330 

40 

298 

49 

827 

181 

325 

41 

299 

49 

824 

179 

40 

65 

13 

242 

62 

58 

29 

67 

13 

257 

59 

83 

30 

67 

13 

259 

60 

82 

31 

67 

13 

268 

59 

81 

31 

—  Banque  de  Sicile 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

10  di'ccmlire, 
20  novembre 
30  novembre 
10  décembre 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 

10  dei'emlire. 
20  iioveinlire 
30  n()V(>n;bie 
10  décembre. 

ITALIE 

10  décembre. 
20  novembre 
30  no\embre 
10  décembre. 

NORVÈGE 

30  novembre 

30  septembre 

31  octobre  . . 
30  novembre 

PORTUGAL 

13  décembre. 
28  novembre 
5  décembre. 
12  décembre. 


Banque  de  Norvège 


—  Banque  de  Portugal 


27 

50 

381 

11 

77 

29 

26 

48 

38i; 

11 

94 

20 

26 

48 

389 

13 

93 

19 

26 

48 

387 

14 

93 

19 

13  dtVeailire. 

811 

228 

1 

415 

51 

422 

56 

30  novi-mbre 

966 

248 

1 

494 

54 

471 

63 

7  <léci'mbre. 

966 

248 

1 

472 

^8 

479 

65 

15  décembre. 

965 

249 

1 

403 

93 

471 

63 

2* 

549 

43 

462 

43 

16 

571 

69 

481 

59 

16 

578 

61 

479 

58 

16 

583 

64 

497 

57 

2 

2 

3 

64 

23 

67 

4 

5 

21 

62 

24 

67 

4 

5 

21 

62 

24 

67 

5 

5 

22 

62 

24 

67 

189  9   30  novembre 

94 

127 

10 

35 

32 

19  0  0  30  septembre 

89 

» 

129 

4 

38 

16 

1900  31  octobre. . . 

94 

136 

7 

39 

3i 

33 

1900   30  novemljre 

96 

131 

6 

35 

340 

362 

1.515 

769 

1.051 

119 

348 

408 

1.574 

732 

1.112 

251 

349 

410 

1.569 

732 

1.121 

2.'i2 

350 

403 

1.376 

724 

1.123 

249 

4 
2 

123 

43 

2S 

8 

n 

151 

58 

32 

6 

1 

» 

145 

61 

3U 

6 

2 

» 

138 

61 

30 

9 

43 

» 

1     86  1 

27 

67 

8 

41 

i  93 

10 

65 

8 

41 

1  93 

9 

62 

8 

41 

1    89  1 

10 

60 

7 

5M 


1899   16  (b'cembie. 

93 

150 

447 

1 

138 

116 

1900   1"  décembre. 

123 

140 

481 

10 

160 

124 

1900     8  décembre. 

123 

139 

473 

1  1 

159 

118 

1900   15  décembre. 

123 

141 

4:2 

158 

121 

5y» 

6 
6 
6 


3/. 

2% 


6% 

6  y. 


3  y, 
3  y. 


35 

•2 

64 

37 

39 

5 

35 

2 

64 

36 

47 

r; 

5 

35 

2 

66 

37 

46 

6 

5 

35 

2 

66 

37 

47 

0 

5 

6  H 
6K 

by. 


5  y. 


5% 


802 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PRINXIP.  CHAPITRES 


o  3  o 


"  3 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1899 

4  ilcooiiibre. 

39 

3 

115 

29 

Ea 

25 

9 

1900 

18  iiiivcinbre 

4! 

5 

128 

1 

47 

22 

8 

1900 

25  iiiivembre 

4-0 

5 

121 

1 

47 

22 

8 

1900 

2  décembre. 

39 

0 

126 

1 

46 

21 

8 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1899 

1" 

(ii'CPmhre- 

314 

144 

1 

383 

381 

586 

339 

1900 

16 

iiovL'iiibre 

1 

859 

165 

1 

484 

328 

591 

520 

1900 

23 

mivi'mlire 

1 

840 
863 

161 

1 

506 

325 

593 

527 

1900 

30 

iKjvonibre 

1 

172 

1 

467 

334 

622 

540 

6 

5/, 
5-/, 
5J^, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


189  9   30  novembre 

23 

2 

73 

13 

41 

15 

» 

1900   31  octobre... 

23 

2 

76 

13 

42 

21 

» 

1900   13  novembre 

23 

2 

74 

15 

42 

21 

1900  30  novembre 

22 

3 

73 

15 

43 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1899  ."lO  novembre 

7 

9 

35 

1 

8  J 

8 

6 

1900  30  si>|>teinlire 

7 

9 

39 

•i 

9 

9 

6 

1900   31  (iCiobrc... 

7 

9 

38 

2 

8 

9 

6 

190  0   30  novemlii-o 

8 

9 

37 

3 

8 

8 

6 

SUEDE  —  Banque  Royale 


1899 

30 

novembre 

43 

6 

93 

49 

106 

19 

6 

1900 

29 

septembre 

49 

6 

96 

44 

118 

19 

6 

1900 

31 

iictobre. . . 

50 

6 

93 

44 

116 

16 

6 

1900 

30 

noveiiilire 

52 

6 

90 

31 

114 

16 

6 

SUÈDE  —  Banques  Privées 


*S99   30  novembre 

13 

12 

107 

617 

300 

130 

» 

1900  29  septembre 

13 

12 

120 

746 

32i 

139 

» 

1900  31  octobre  .. 

13 

12 

116 

754 

324 

139 

» 

1900  30  novembre 

13 

11 

115 

752 

329 

138 

» 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1899  "23  ib'-een.lire. 

97 

13 

221 

978 

179 

4a 

6 

1900     8  d('cembrc. 

lliO 

10 

227 

lOîii 

184 

49 

5 

1900   15  ilécembre. 

100 

10 

22  i) 

105S 

196 

51 

5 

1900  22  décembre. 

100 

10 

230 

io:>8 

195 

31 

5 

TOTAUX 


189  9  28  décembre. 

1900  13  décembre. 

1900  2)  décembre. 

1900  27  ilécenibre. 


7  976 
8.:i66 
8.230 
8.247 


2.616, 
2.6391 
2.645 


14.58; 
I5.03( 
13.128 


2.6321 13.151 


3.864 
5.672 
5.768 
5,797 


7. 614 
7.007 
7.119 
7.277 


1.7c5 
2.102! 
2.1281 
2.1301 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1895 
1896 
1897 
1898 
1899 


31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 
31  décembre  . 


7.611 
7.953 
8.746 
8.160 
7  850 


2.635 
2.578 
2.546 
2  636 
2  585 


15.896 
14.583 
15.254 
14.975 
14.992 


8.736 
8.858 
8. 548 
8.999 
9. 321 


5.328 
6.092 
6.661 
7.620 
8.352 


Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine 
des  totaux  détinitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui 
à  des  chiffres  très  importants. 


.699 
.651 
.453 
594 
037 

diffèrent 
compren- 
d'Ecosse 
s'élèrent 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires  des 
Cluin,nes  sur  Paris,  de 


Amsterdam  

Anvers   

Athènes   

Barcelone  

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest   - 

Constautinople.  . . 

Francfort   . 

Gènes  

Genève   

Lisijunuc  

Londres  

Madrid  

Rome  -  

Saint-Pétersbourg. 

Vienne  (à  vue)  

—     (à  3  reois  . . . 


21  nov. 

28  nov. 

5  déc. 

12  déc. 

19  déc. 

26  déc. 

48  05 

48  02 

48  02 

48  .. 

48  03 

48  .. 

100  21 

100  17 

100  16 

100  18 

100  17 

100  17 

163  .. 

163  50 

16  i  25 

167  .. 

167  .. 

168  25 

33  20 

34 

34  .. 

33  93 

34  50 

34  20 

81  33 

81  33 

81  40 

81  33 

81  30 

81  40 

100  18 

100  15 

l(iO  15 

100  13 

100  15 

100  13 

101  15 

101  40 

101  80 

101  40 

101  40 

101  73 

22  87 

22  87 

22  90 

22  88 

22  85 

22  82 

81  40 

81  40 

81  40 

81  33 

81  33 

81  33 

105  83 

105  62 

103  65 

105  64 

105  54 

105  45 

100  37 

100  43 

100  46 

100  46 

100  60 

100  59 

760  .. 

753  . 

758  50 

759  50 

7.37  .. 

7.56  .. 

25  32 

25  33 
33  52 

25  31 

25  31 

23  30 

25  31 

33  20 

33  70 

33  63 

34  10 

33  85 

105  82 

105  62 

105  72 

103  63 

103  .35 

105  45 

37  37 

37  37 

37  37 

37  37 

37  37 

37  37 

(^5  93 

95  P5 

93  80 

95  82 

95  82 

95  85 

95  87 

95  87 

95  70 

95  75 

95  72 

95  7"" 

CHANGE  DE  PARIS.  Cours  moyens,  > 


•udi  de  l'uris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 

Allemagne ...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Barcelone.  ..  — 

Madrid  versem.  — 

Lisb.-Porto  . .  — 

St-Pétersb. . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres   — 

—    th.  court 

Belgigue   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.). . . 
Argent  id.  (le  kil.). . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . . . 

—  —  nouv.  titre:  900»). 
Couronnes  de  Suède  


Plus 


4  % 
4% 
4  % 
4  % 

4  % 
4  % 


4  % 


4  % 

5  % 
5  % 
4% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


29  nov. 


205  87 
121  56 
103  06 


373  50 
385 
261 


25  085 
25  11 

0  25p. 

5  31p. 

0  50]) 

515  50 


3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


6  «léc 


205  87 
121  50 
103  25 


373 
383 
261 


25  075 

25  10 
0  21  p 
5  62p. 
0  5(ip 
515  50 


3437  .. 
108  9D 

80  50 
25  80 
20  oO 
40  .. 
27  50 


13  déc. 


203  87 
121  62 
103  25 


374  . 
385  . 
261  . 


23  07 
25  095 

0  21p. 

5  62p. 

0  b2p. 

515  51) 


3437  .. 
108  90 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


20  déc 


205  87 
121  (i2 
103  2;, 


373  . 
383  . 
261  . 


07 
25  1)95 
0  21].. 
5  .50p. 
1)  75p. 
517  .. 


(4.37  .. 

107  80 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  .50 


27  déc. 


205  87 
121  56 
103  25 


374 
392 
261 


25  053 
2.5  08 

0  21p. 

5  37p. 

0  75p. 

316  50 


3437  .. 
107  80 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  .50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Autr.-Hongrie  (cour.). 
Belgique  (franc  or) .. . 
BIspagne  (peset.  pap.).. 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira  pap.)  

Portugal  (milreis  pap.) 

Roumanie  (leu  or)  

Russie  (rouble  or)  . . . 
Suisse  (franc  or) . .  . . 
Pays 
Extra-Européens 
Etats-Unis  (doll.or)... 
Mexique  (piastre  arg,) 
Répub.Arg.  (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  (milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 
Japon  (yen  argent). . . 
Chine(Sb>inbaî)(taélarg.) 


Valeur 
au  pair 
en  franci 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

20  dér. 

27  déc. 

1  234 

1  227 

1  227 

1  228 

1  228 

1  227 

25  22 

25  C75 

25  Olio 

25  065 

2.';  063 

25  045 

1  05 

1  04 

1    1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  90 

0  9!) 

1  » 

0  74 

0  75 

0  74 

0  74 

0  74 

1  » 

0  61 

0  60 

0  59 

0  .■;9 

0  .59 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

0  94 

0  94 

0  94 

0  94 

0  94 

5  60 

3  88 

3  88 

3  88 

3  88 

3  95 

1  » 

0  98 

0  98 

0  98 

0  98 

0  98 

2  67 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

2  63 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

5  18 

5  Ifi 

5  15 

5  15 

5  17 

5  17 

5  43 

2  65 

2  63 

2  65 

2  6."> 

2  65 

5  » 

2  14 

2  17 

2  16 

2  16 

2  16 

1  89 

1  80 

1  80 

1  80 

1  81 

1  82 

2  84 

1  05 

1  05 

1  04 

1  03 

1  03 

1  67 

1  67 

1  67 

1  68 

1  69 

1  69 

2  58 

2  66 

2  66  1 

2  66 

2  66 

2  (i6 

7  47 

3  83 

3  83 

3  83 

3  81 

3  81 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  j 

100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger  : 

En  Allemagne   100  ."i5 

En  Angleterre   100  .55 

En  Autriche-Hongrie .. .    100  .59 

En  Belgique   100  21 

En  Espagne   I.'i3  68 

En  Grèce   168  25 

En  Hollande   100  18 

En  Italie   105  (57 

En  Portugal   141  44 

En  Roumanie   101  75 

En  Russie   101  15 

En  Suisse   100  75 


■udi  Ti  décembre  1900 
100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  ^tonanrfs   !19  45 

—  Anglais   !>9  45 

—  Austro-Hongrois .  99  41 

—  Belges   99  79 

—  Espagnols   74  80 

—  Grecs   59  46 

—  Hollandais   99  82 

—  Italiens   94  63 

—  Portugais   7()  70 

—  Roumanie    98  25 

Russes   98  85 


Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   204  90 

En  Républ.  Argentine..    230  60 

Au  Chili   103  81 

Au  Brésil. . 
Aux  Indes. 
Au  Japon. 


  l'/.j  ;2 

  98  81 

  96  99 

En  CHine   196  0(; 


—    Suisses   99  25 


Pièces  des  Etats-Unis. ...  99  81 

—  du  Mexique   48  80 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  43  36 

—  du  Chili   96  30 

—  du  Brésil   36  26 

Pièces  des  Indes   101  19 

—  du  Japon   103  10 

—  de  la  Chine   51  .. 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  lo  27  déccuibrc  1000. 

La  cote  dos  changes  à  trois  mois  uo  pri'senti^  pas  de  jurandes 
fluctuations  :  la  d<'vise  hoUaiulaiso  depuis  ]>lus  d'un  mois  reste 
à  20,")  87,  la  devise  allemande  a  légèrement  llérlii,  le  papier 
austro-hongrois  est  iigé  à  103  2.');  rien  de  nouveau  imi  Espa- 
gne, le  vers(nnent  sur  Madrid  se  négocie  à  37'i  et  ou  ne  voit 
pas  de  raison  d'esi)érer  de  la  hausse. 


T;K(^,0N()MIS'1'K  KriUOI'IÔKX.  —  statistique  générale 


8()M 


Le  iiapior  iioiMiijiuis,  ((ui  ;iviiit.  c'I.i'  l'inicnii'iil  ii(''|irroin  |i;ir 
le  iiaicuiciil  iti'  riiiili'iimilo  du  cht'uiiu  di"  IVr  de  Jicira,  so  rc- 
juct.  un  pou:  nous  le  laissons  à  ;l'J'2  vruaul  :IS.'). 

Le  rouble  reste  ;i 

Le  ciié(iu(>  sur  Loudrrs  est.  à  20  08  cl  le  papier  à  'î'^  05  1/2; 
il  est  iuiptissible  de  e<iniprendr(>  la  raison  d'une  baisse  aussi 
l'orle  et  aussi  pcrsislaute  siu'  uni'  devise  comme  la  livre 
slerliufj;  ;  ou  est  conduit  à  penser  ([ue  l'Angleterre  a  dù  l'aire 
«rénormes  achats  à  r('tran<fer  pour  la  guerre  sud-a.t'ri(;aine, 
car  on  ne  voit  ]ias  (|ne  fjoudri^s  achète  une  grande  ([uantité 
de  litres  venant  du  continent  ;  si  cel  te  situalion  se  jn-olout^eait, 
elle  pourrait  devenir  réellement  inipuélante  ;  du  l'este,  la 
Jinnque  d'Aiii/lelerre,  qm  a  jn^obablement  ses  raisons  pour 
cela,  ue  numlre  aucune  disposition  à  us(>r  des  moyens  ([u'elle 
possède  pour  corri»in'  le  chauffe. 

Les  devises  belffe  et  suisse  sont  loujours  au  même  ])i)int; 
le  papi(>r  italien  est  un  peu  mieux;  le  Ne\v-\'ork  l'ait  T)!!;  50, 
venant  de  517. 

CHANGES  DE  LONDRES:  Cours  moyens  du  mercredi, 
de  Londres  sur  : 


Valeurs  à  4  mois 

Hong-Kong  .. 

Stiangtiai  

Yoltotiania. . . 
Singppourt, . . 


Valeurs  à  vue 

Bombay  

Calcutta  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  "l'or.. 
Or  en  barres  . . . 
Argent  en  barres, 


28  nov. 


2/1  1/16 

2/11  m 

2/0  3/8 
2/1  1/2 


1/3  15/16 
1/3  15/16 

10  ./ 

11  5/32 

133  20 

niii  1/-2 

29  11/16 


(léc. 


2/1  1/8 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  1/2 


1/3  15/16 
1/3  31/32 
10  1/lG 
n  o/16 

130  20 
77/11  1/2 
29  13/16 


12  déc. 


2/1  3/16 
2/11  1/2 
2/0  5/8 
2/1  5/8 


1/4  ./ 
1/4  ./ 
9  13/16 
17  3/16 

131  40 
77/11  1/2 
29  7/8 


19  déc. 


■2/1  ./ 
2/11  5/16 
2/0  5/8 
2/1  y/ 16 


1/4  3/32 
1/i  3/32 
9  13/ Il 
17  9/3i 


131  40 
77/11  1/2 
29  5/8 


22  déc. 


2/0  7/8 

2'11  1/4 

2/0  5/8 

2/1  1/2 


1/4  3/32 

1/4  3/32 

9  7/8 

17  11/32 

130  f.O 
77/11  i/2 
29  41/16 


Les  devises  de  rExlrème-Orient  sont  en.  légère  réaction, 
bien  que  l'argcut  en  Ijarres  ait  haussé. 

Le  Hongkong  perd  1/8,  le  Shanghaï  et  le  Singapoure  clia- 
cuu  1/10. 

Le  Yokohama  se  tient  à  3/0  5/8. 

La  roupie  a  maintenu  toute  sa  liausse  de  la  semaine  der- 
nière ;  les  Banques  de  Bombai/  et  dit  Bengale  ont  élevé  le 
taux  de  leur  escompte  à  7  0/0  ])ar  suite  do  retraits  o[)érés 
])ar  le  Gouvernement.  On  en  ai-rivi'  maintenant  à  acheti;r  di' 
l'or  soit  à  Londres,  soit  en  Australie,  jiour  l'expédier  aux 
Indes,  d'où  on  le  réexpédie  à  Londres  jiour  acheter  de  l'ar- 
gent. Notre  confrère  Stati.sl:  s(?  plaint  avec  raison  de  ces 
fausses  manœuvres  qui  ont  l'inconvénient  de  coûter  fort 
cher. 

Le  papier  sur  Rio-.Janinro  est  en  reprise  de  1/lC,  lo  ])apier 
sur  Valparaiso  gagne  aussi  1/lG,  la  prime  sur  l'or  à  Buenos- 
Ayres  est  à  130  00  venant  de  131  40. 

L'or  en  barres  est  au  pair  îi  Paris;  à  Londres,  il  se  tient 
à  77/11  1/2,  toutes  les  monnaies  au  titre  0.900  sont  payées 
76/6  l'once. 

Voici  les  niouvonients  d'or  à  Londres  sur  le  marché  libre  : 
Entrées  Sorties 
Amérique  du  Sud..£  309.000 

Chili   1.000 

Capetowu   20.000 

Australie   227.000  Néant 

Détroits   9.000 

Bombay   50.0()0 

Indes  occidentales..  23.0(K) 

639.000 

La  demande  continue  à  èire  forte;  tous  les  arrivages  smit 
commissionnés  i)our  rex))ortati()n. 

L'argent  est  bien  tenu;  du  13  au  20  décembre  il  a  été  ex- 
pédié, de  Londres  en  Orient,  367.950  liv.  st  de  métal  blanc, 
soit  10.460.791  liv.  st.  depuis  le  l-'  janvier,  contre  6.802.790 
livres  sterling  en  1899. 

Il  n'y  a  pas  eu,  cettt;  semaine,  de  cliaugement  dans  les  taux 
d'escom])te  officiels. 

Escompte  hors  Banque 
Places         29  nov.     6  déc.    13  déc.    20  déc.    27  déc. 


Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(Ikuemouey) 


3  .  . 

4  1/16 
4  1/8 

3  3/4 


3  i^/16 

4  1/4 

3  3/4 


3  ./. 

4  ./. 

4  5/8 

4  1/2 


3  ./. 

4  1/8 
4  3/'i 

4  l/'i 


3  ./. 

4  1/16 
4  1/2 

;!  3/4 
me  len- 


L'escomplo  hors  banque,  invariable  à  Paris,  a 
(lance  à  la  baisse  sur  les  places  étrangères. 
11  est  juissé,  cette  semaine,  par  le  «  Bankers  (Clearing 


hoiisi'  »,  II!  millions  sterling  de  lettres  de  clia  nge  et  mandats, 
l'eudaul,  la  si'maine  correspondante  de  l'année  dei'iiièi'e,  il 
(■tait  passé  IKi  millions  sterling;  il  y  a  donc  une  diminuliou 
(lo  5  millicnis. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Ba)if/iK;  de  France  annonci!  cette  semaini-  une  nouveUe 
augmentation  de  7.387.000  fr.  dans  son  encaisse  or. 

La  circulation  a  préh'vé  (iOO.OOO  fr.  à  Paris  et  1..587.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  K.Ch'ri.dOO  fr.  di; 
nuUières.  11  est  venu  .500.000  fr.  diM^onstantinoiile,  ;iOO.O()()  fr. 
de  Smyraii  ellOl.OOO  fr.  de  Suisse. 

Cet  accroisseineii t  rapide  de  l'encaisse,  qui  ol)lige  la 
Banijue  à  des  éniissicnis  de  ))illels,  doit  devenir  |iassablement 
onéreux  à  notre  grand  étaldissemi'ut  financier  (|ui  pai(^  un 
droit  de  timbre  di;  0  fr.  20  pour  1 .000  fr.  et  qui  l'ait  des  diipenses 
très  ap]U'éciables  pour  la  fabrication  et  l'impression  de  son 
lia])ier  fiduciaire. 

L'encaisse-argent  a  \\n  peu  diminui'.  (^eUc  semaine,  la  cir- 
culation a.  rendu  470.000  fr.  à,  Paris  et  iii'c'levé'  2.000  francs 
dans  les  succursales:  il  est  venu 2:10.000 francs  de  Suisse.  Les 
sorties  ont  ét('  de  2.8'i0.000  francs  ))Our  la  Suisse,  500.000 
francs  pour  Madagascar  et  50.000  francs  ))(nir  le  Sénégal. 

La  circulation  a  augmenté  de  60  millions,  les  comjjtcs  cou- 
rants ont  gagné  48  ndllions,  le  portefeuiUe  s'est  accru  do 
102  millions  et  les  avances  offrent  une  plus-value  de  3  mil- 
lions. 

En  raison  des  fêtes  de  Noël,  le  bilan  de  la  Banque  d'Alle- 
maf/ne  ne  nous  est  ])as  encore  parvenu. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  celte  semaine,  à  la  Banque 
d'Angleterre.  Voici  le  détail  des  soi'ties  : 


Rouuumie  £ 

Indes  


80.000 
200.000 


Total  des  sorties  £  280.000 

Aux  7  juillions  ex])édi('s  à  l'étranger  s'ajoute  un  iin'léve- 
ment  de  :J2  millions  effectue'' par  la  circulation,  en  soi'te  {jue, 
l'or  a  diminu('- de  :!9  ndllions.  La  circulation  a  augiiieuli''  de 
4  ndllions,  les  comptes  courants  ont  baissé  de  25  millions,  le 
porlefeiiilli'  a  augmenti'  de  8  nuUions;  tous  Ces  mouvenients 
indiqueni  un  accroissement  debi'Soins  sur  la  place  de  Loudn's 
et  on  s'e\|ilique  ipii'  le  monde  des  affaires  se  pr(''Occu]ie  du 
taux  de  l'escomiile.  '.rnulanl  |iliis  que  le  rapport  de  la  n'servo 
aux  engagemeuls  eslde  37  1/2  au  lieu  do  40  1/4  la  semaine 
dernière,  et  ce  coefficient  est  assez  bas  pour  justifier  des  me- 
sures restrictives  indiquées  d'autre  part  iiar  le  cours  du 
change. 

A  la  Banque  de  Belgique,  le  ])orlefeuille  a  augmenté  de 
18  millions,  les  autres  conqites  sont  sans  changement. 
Rien  à  la  Banque  d'Espagne. 

La  Banque  d'Italie  n'accuse  ]ias  i\o  variations  inqiorlantcs  ; 
du  resic,  rinl(''rèt  du  bilan  ne  r(''side  jias  dans  les  conqiles  do 
ban([ue,  mais  dans  dans  la  li([uidaliou  du  jiassé'  qui  a  fait  de 
grands  ])rogrès.  Dans  son  remarquable  rapport,  M.  Rubini, 
ndnistre  du  Tré'sor,  demande  la  prorogation  du  cours  légal 
qui  échoit  à  la  fin  de  rann(''e  courante.  M.  Rubini  ])ropose 
aussi  d'adoucir  la  laxe  coercilive  en  augnamtant  de  17  millions 
la  marge  de  la  circuhdion  taxée  aux2/3du  taux  de  l'escompte 
et  en  dindnuant  d'autant  celle  qui  supporte  Ja  taxe  égale  au 
plein  t:aux  de  l'escompte. 

Tout  c(da  paraît  très  com]ili(pi(''  et  il  nous  semble  qu'une 
dis])osilion  connue  la  clause  élastique  de  la  Banque  d'Alle- 
m,agne  serait  ]ii'('l'érable. 

La  Banque  de  Russie  a  eu  une  rentrée  nette  de  43  mil- 
lions d'or  ;  la  circulation  a  baissé  de  ;-J9  millions:  le  porte- 
f(aiille  a  augmenlé  de  29  millions  et  h'S  avances  de  13  mil- 
lions. Il  n'est  pas  ])robable  que  les  43  millions  d'or  dont  nous 
constatons  r(>xist(Mice  proviennent  de  la  circulation  :  c'est  de 
l'or  perçu  par  la  dcniane  ou  de  l'oj'  provenant  des  mines. 


LA   SITITATION   MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Moiicement  des  tnétaux  j)récieux  à  New-York 
(Eu  dollars) 

EXI'OllTATIONS 


OR 

G  rande-Brctagnc 

France  

Allemagne  

Autres  ])ays  

Total  19O0. . . 

—  189i)... 

—  1898... 


Du  -2  déc.  l^epuis 
;ui  8  déc.    le  1''  janv, 

19.029.720 
»  17.()(;4.'i81 
4.502.!I89 
27.780  6.314.31'i 


IMI^OllTATIONS 

Du -2  déc.  Dejmis 
au  8  déc.  le  1"  janv. 

3.461.544 
1.870.650 
3.785.508 
41.248  1.450.893 


27.780  47.. 511.. 504 
81.839  26.119.4.55 
767.785  10.27t).l69 


41.248  10.. 508. 595 
25.401  ]4.0:!7.999 
917.374  97.546.685 


I/KCONO.MIS'l'h]  EUP.OPKKX.  — 


Chronique  monétaire 


ARGENT 
(rrando-Brolagiic 

Franco  

AllcninK'ii'  

Autres  jiays. . . . 

Total  1900... 

—  IKO',)... 

—  1898... 


I.GIO 


1.")  'i8.fil9.7-20 
l>95.r>22 

r).'i;ii 

•2-2.587  ^i'i;!.7(if) 


103 


98.8.'): 


1  .03:î.(i.V2  V.K'Xii.W:) 
1 .010.1-29  'tHjm.2Hi 
1.4:i;.740  'i5. 010. 247 


98. 9:)8 
93.8.-)! 
121.900 


05.091 
2.095 
2.0-28 
/i.380.8(;0 

'j.  45 1.-280 
3.730.873 
2.G01.3'i4 


Ji/mq/ies  associées  de  New-Yoï'k 
(En  millions  cl  ccnlainp.s  do  mille  dollars 

Encaissi'        'îi'^dn'*       Dépôts  rortrleiiill' 


18!)9  2:3  dt'c. 
1900  8  déc. 
1900  15  doc. 
1900  22  déc. 


l'i'i.n 
102.8 

157.; 

159.1) 


Ki.d 
31.0 
30.  ; 
30.9 


7'iO.'i 
801.0 
8'i2.7 
838.8 


073.:! 
SOC.'i 
792.8 
787.1 


Los  Banques  associées  do  New- York  ont  reçu  un  iioii  d'or. 
Muiis  les  déi)ôts  eL  le  iiortefoniilo  sont  en  diminution. 

liitnqiir  il/f  Japon 
(En  millions  cl  ceidainos  de  mille  veni 


Kiicaisso 

(',i)-cu  la- 
lion 

l)é])(")ls 
]iriv('s 

l'or- 
toleuille 

.\\  ances 

1899  U  iKivem. 

102.0 

215.7 

4.'i 

69.4 

OCi.C. 

l'.KII)  -fi  ucliihre 

09.9 

l!t4.7 

4.'t 

73.2 

57.0 

191)11    2  lloM'iii. 

()9.5 

198.5 

4.0 

70, i; 

55.  C, 

1900  10  noveiii. 

09.7 

19:!.  5 

6.7 

7:!.  8 

54. 0 

Lo  bilan  de  la  H/',ir/ae  du  ./ii/xiii  w  ]>résenle  rii-n  de  jiar- 
liculier. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

Le  Change  hellénique 

Nous  li-onvons,(lans  le  deuxième  rapjjort  delà  Commissioii 
/iiinnciére  internatioiiale  cliarj 


'l'ai  mus 


Koo 
sui  v.'Uite: 


le  ii-eror  les  finances  de 
sur  les  etl'ols  de  la  liait; 


(iroce,  les  consul 
du  chan;4o  lir'lli''nii(ii.'  : 

«  Le  cliaii;4e  doni,  la  moyenne  avait  été  de  1.47:i9  en  1898, 
s'est  (''levé  en  1899  jusqu'à  un  maximum  di'  1,05  avec  un  mi- 
nimum de  1,50,  ce  (|iii  cousiitiio  une  moyenni'  de  1 .5.55,79  sii- 
péa-ieun-  de  jilus  do  huit  j)oints  à  celle  de  l'annr'o  ])récodente 
Celte  élé'vation  no  doit  ]>as  être  altribué'e  seiilomonl  aux 
achats  d'or,  mais  à  des  raisons  i'Conomi(|ues  telles  que  la 
iiiexeiito  des  raisins  ou  la  mauvaise  n''colte  des  céré^ales  ((ui 
a  u(''cessit(''  des  importations  très  considérables  de  liléséMran- 
|.;ers.  Diverses  sociét(''S  de  iiavifjation  liell(''iii((nes  ont  é,i;ale- 
meut  ailooté  dos  sommes  importantes  à  l'acquisition  do  nou- 
veaux bateaux  à  réti'ang(>r.  Los  évéuoiuents  de  l'Afrique  du 
Sud  n'ont  pas  manqué  pour  leur  i>art  d'avoir  aussi  leur 
répercussion  .sur  les  cours  dos  clion.ucs  jiar  suite  du  renclu''- 
i-issomenl  de  l'or  sur  le  marché  inlernalional.  Enlin  l'iiiiio- 
ta^e  doiil  la  ))laco  d'Athènes  est  le  Ihéàtl'e  a  exercé  et  exerce 
laicori'  riulliieuco  la  ]ilus  fâcheuse  sur  le  cours  des  changes. 

Celte  élévation  du  chanijo  est  contraire  aux  intérêts  t;(''né- 
raiix  du  pays,  el  à  ceux  dos  créanciers,  on  ce.(iue  leur  ]iarti- 
c.ipaLion  dans  les  jM'iii'llces  du  chanj^c  se  trouve  ainsi  dimi- 
nué'e  d'autant.  Mais  S(mis  d'auli-es  rapports  au  ]ioint  di'  vue 
do  la  production  nationale,  nolamiiiont,  nous  devons  cons- 
laler  que  la  primo  sur  l'or  exerce  luio  action  assez  faviu-abli'. 
eu  f;iciliianl  d'un  cétté  l'exportation  dos  i-aisius  socs,  de 
riiiiile.  (Il  s  lifiuos,  des  minia-aux  qui  constilnout  les  i-i^s- 
sources  pi  incipalos  <le  la  (irèco  et,  d'un  autre  cé)ti''  eàiO])('rant 
à,  la  l'ac'ou  d'une  a iiKnientat ion  îles  droits  do  douane  pour  la 
protection  des  iiidusil'ies  naissantes,  telles  i(ue  minoteries 
à  vapeur,  industries  mécaniipu'S,  tilatiiros  de  colon  et  de 
laine,  elc.et  les  crc'anciers  ]irotlteront  do  l'amélioration  gé'- 


iii-ralo  ([ui  se  manit'( 
1  *eut-èlri'  même,  uU' 
elle  eu  des  ell'els  m 
lion  du  cliaiii^e  n  -1 
llillets  de  lîaliqile 
le  montant  est  é\al 


<te  ainsi  dans  la  si  tuai  ion  erononiKjue. 
baisse  Iro])  ])rus(pu'  ilii  cljauL;e  aiirait- 
i~ililes.  Le  ])rincipal  é'ic'auenl  d'anu'lioi-a- 
di'i  a  dans  la  iliminution  des  dott(>s  eu 
forci''  et  ou  petites  coupures  dont 
lue  a  94.000.001)  de  drachmes.  On  sait 
i|u"unc  somme  de  2.000.000  de  drachmes  est  atl'oclée  chaque 
ann(''0,  à  partir  de  1900.  à  l'aniorlissement  do  ces  dettes. 

<i  Par  contre,  les  bniscpies  tliicliialions  du  change  agissent 
di,'  la  manière  la  |)liis  défavoi-able  sur  la  vie  économiqtU'  ilu 
Pays.  Malliourousement  ci/s  tluctuations  émanent  de  mul- 
lipîos  facteurs  qui  déToncerlent  les  prévisions  et  il  semble 
qu'il  soil  impossible  de  les  arrêter  ou  môme  do  les  limiter». 


La  Monnaie  de  Nickel  dans  le  Grand-Duché 
de  Luxembourg 

La  Cliambro  des  Députés  vient  d'adojiloi',  le  15  décembre. 
11!  jH'ojet  de  loi  rolalif  à  la  conversion  de  la  monnaie  de  bronze 
on  monnaie  de  nickel.  "S'oici  quelques  exi  rails  du  ra]i)ioi-l  aii- 
qiU'l  a  donné  lion  l'examen  île  ce  lirojot  : 

Les  émissions  successivos  do  monnaies  do  bronze,  faites 
dans  lo  grand-duché',  s'élèvent  à  la  somme  de  GOO.tJOO  francs. 
En  dé'duisant  de  ce  chitl'ro  lo  montant  dos  pièces  iierdnos  et 
les  ])ièccs  de  2  1/2  centimes,  devenues  d'une  j-areté'  exlrômo. 
il  resterait  environ  jiour  .50l).()l)0  francs  do  bronze  à  rapalrier 
et  à  convertir.  La  section  centrale  s'iMond  longuement  sur  la 
question  de  savoir  (luolle  est  la  quantité'  do  la  monnaie  d"a])- 
]ioint  qu'il  s'agit  d'ianeltre.  Acluellemeul ,  la  ])roj)orlion  dans 
le  (iranil-Duclié  esl  d'environ  5  fi-ancs  iiar  habitant.  La  sec- 
tion estime  que  .500. OtK)  francs  ou  2  fr,  50  jiar  hal)itant,  est  un 
chiffre  tro])  élevé  el  qu'il  suffit  d'émettre  jioiir  :i00.000  francs 
de  nouvelle  monnaie,  soit  1  fr.  50  jiar  liabitant.  11  est  vrai 
(pu'  le  Gonvf'rnemont  se  ré'Serve  de  faire  frap])er  tout  d'abord 
])our  •2.50.000  francs  do  pièces  nouvelles,  ce  qui  fait  environ 
1  fr.  -25  Jiar  tête  tl'liabitant. 

Les  nouvelles  iiiècos  seront  do  5  et  do  10  centimes.  Comme 
toutefois  la  pièce  do  21/2  contimos  continue  à  s'imposer,  pour 
dos  raisons  économiques,  et  qu'elle  est  né-cossaire  à  nombre  de 
petites  transactions  commerciales,  qu'enfin  elle  jieut  être 
frap]iée  en  nickel,  le  (iouvornemonl  est  autorisé'  à  faire  frap- 
jier  des  jiièces  de  2  1/2  centimes  en  bronze,  et  d'après  le  type 
ai-luel,  jusqu'à  concurrence  d'uni'  somme  qiù  ne  iiourra  dé'- 
jiasser  -20.000  francs. 

Les  Opérations  de  Change  au  Brésil 

l)'a]jrès  les  informations  roi-nos  ]iar  notre  confrère  le  Brésil. 
le  projet  de  loi  l'ostrictif  des  opé'rations  de  change  l'I  do 
banque  soumis  au  Congrès  brésilien,  ipii  a  été  volé  on  troi- 
sième lecture  avec  de  lé'gors  ainondemonts  ])arla  Chambre  des 
Di'imlé'S.  vient  d'être  retiré'  ])ar  le  (iouvernemenl. 

Ce  ])rojot  ne  pouvait  )ias  jiasser  au  Sé'ual  pendant  oolte 
session,  et  ro]>inion  des  classes  commerciales  lui  é'Iant  hos- 
tile, le  (iouvornement  lui  a  siil^slitué'  un  amenilement  au 
budget,  qui  lantoriso  à  ré'glemenlcr  la  vente  de  letll-es  de 
change,  à  ou  exercer  le  coiUriMe  fiscal,  à  imposeï'  des  amendes 
)ioiii-  infractions,  mais  qui  ne  contient  aucune  clauso  restrei- 
gnant les  o])i''ralions  d'escomijte  ou  de  change. 

Los  lignes  gé'né'rales  do  celte  mesure  sont  considé-rées 
comme  n'é'tant  ])as  de  nature  à  soulever  d'olijections,  mais 
elle  constitue  une  innovation  do  la  lé'gislation  budgétaire. 


Le  Resserrement  monétaire  dans  l'Inde 

î>a  Banque  du  llear/ale  ol  la  Banque  de  Bomlxii/  oni  é'ievé, 
la  semaine  dernière,  le  laux  do  leur  osconqilo  à  7  0/0.  Le  taux 
venait.  ])onr  la  ]uomii're,  de  0  0/0  el  jiour  la  socondo  de  50/0. 
I/encaisse  de  la  Banque  de  Bornhaj/  avait  été'  ramené'  île 
177  1/2  Iaks  à  150.  à  cause  d'une  iliminution  de  11  laks  dans 
la  j)alance  du  (iouvernemenl  et  d'une  augmentation  do  10  1/2 
laks  dans  les  demandes  du  jmblic.  L'encaisse  do  la  Banque 
du  Bengale  avait  baissi''  de  :î:jO  à  258  laks.  à  cause  d'une  dimi- 
nution de  14  laks  dans  la  balance  du  (iouvernemenl  el  d'une 
augmentation  de  31  laks  dans  les  demandes  du  ]iublic.  Celte 
dernière  encaisse  de  258  laks  contraste  avec  celle  do  289  laks 
conslalé'o  il  y  a  un  an  et  celle  de  3K)  laks  exislaul  en  1898i 
L'encaisse  de  la  Banque  de  Bombay  é'tait  do  125  1/2  laks 
l'anné'o  dernière,  mais  de  103  en  1898. 

A]n-ès  avoir  constaté'  ces  faits,  le  Slaiist  l'ail  observer 
qu'avec  le  ]irix  du  colon  bien  jdus  é'ievé' que  rauné'o  dernière: 
une  ré'Colto  do  riz  très  imjiorlaute;  un  jiays  géné'ralemenl  jilus 
]irospère.  la  demande' de  ca]iitaux  doit  être  bil'U  plus  forte 
qu'en  1900.  Nous  raïqu'llcrons  qu'on  janvier  1!)00  le  taux  d'os- 
com|)te  lies  deux  Banques  fut  l'Ievé'  à  8  0/0  et  que  la  Banque 
de  Bombay  l'é'leva  encore  à  90/0  le  17ilu  même  mois.  Comme 
la  demande  ili'  capilaux  doit  être  bien  jdiis  importante  qu'il  y 
a  un  an,  et  comme  les  dis])onibilité's  du  marché'  moné'tairo  di-' 
Calcutta  sont  infé'rioures,  on  peut  s'attendre  à  voir  le  taux  se 
relever  vers  lo  milieu  do  janvier,  c'osl-à-diro  quand  il  faudra 
faire  face  aux  demandes  pour  la  ré'Colto  de  ri^. 

En  lu'évision  de  celle  siliialion,  il  a  (W-  envoyé  la  sonmino 
dernière  200.000  liv.  st.  d'or  du  niarcla''  iloLoniiros:  ouattend 
encore  un  envoi  cousidé'rablo  pour  celle  semaine  et  ])Our  le 
commencement  de  janvier.  Nous  jiouvons  rap])olor  que.  Tan- 
né'o  dernière,  entre  lo  22  dé'cembri'  el  le  15  janvier,  l'argent 
avait  subi  dans  le  Dé'partemenI  de  la  circulation  tinodimiuution 
de  Rx  l.:j-20.()00  et,  le  28  fé'vrier,  la  réduction  atteignit  prèsdi; 
4  croros  de  rouines.  Le  moulant  de  la  ré'servo  do  nié'lal  blanc, 
ipii  était  de  Rx  8.t;i9.(K)0  le  '22  dé'combre  1899.  n'était  idnsque 
de  Rx  4,842.000  le  '28  février  1900.  Comme  ou  a  de  bonnes  ré-- 
coltes,  la  demande  de  roiqiies  doit  ilé'|)asscr  celle  de  l'anné'»; 
dernière;  il  est  évident  que  le  (iouverni'mont  indien  sera  obligé' 


,  •  KCONOMISTK  KlîUOl'KKX. 


<r;\cli(>tei'  un  in(iu(:ml  il'iirjii'iil  iiiiiiorlaiil  pour  l';\iri'  Hier  aux 
ilcuuuulcs. 

I.a  (|naulit(''  d'aivcul  uiHvssairc  i)our  la  n'colli'  de  riz  (\o  la 
lîiruiaulc  si'ulc  sV'li'Vr  à crori'S  (le  roupies;  avoc  la  récollc 
de  l'ollc  anui'c,  ce  cliillVc  doil  (Mrc  di'i)ass('.  A  l'iiourc  acliiclli', 
los  uumnaios  d'arucuil.  drlcnucs  ]iar  le  Uritarlcuicnl  de  la  circu- 
lation s'élévcul  à  5  1/2  crorcs  cl,  l'argciil  eu  barivs  ou  roule 
pour  l'Inde  alleiul  1(x  l.GOO.OOO.  La  circulaliou  dont  disposi' 
ce  Dr'iiarleuienl,  n'es!  ilonc  (pie  de  7  crores  environ. 

Si  la  deuiaude  d'arnenl  élait  ('nale  à  ce  ((u'elle  a  ('li''  ranu('(' 
dt>ruière  —  c'esl-à-dire  'i  crores  —  l'argent  d(Heuu  se  trouve- 
j'iut  réduit  i\  ;i  crores  ;\  la  fin  de  février.  ÏMais  la  deuuiude 
•doit  être  jjlus  l'orle;  il  est  donc  essentiel  i)ourle  Déjiarleuu'nt 
do  la  circulaliou  d'aclioter  d'ores  e(  d(''j;'i  le  nuMal  ni^cessaire 
])our  frapper  'i  crores  do  rou]iics,  s'il  ne  veut  jias  qiw  sa 
réserve  tombe  au-dossons  de  la  limite  légale. 

Il  à  souhaiter  quo  le  Gouvernement  ne  renvoio  pas  ci'S 
achats  d'argeut,  car  il  causerait  un  grand  pri'judico  au  com- 
morco. 


Sitnalîon  Financière  Générale 


Europe.  — France.  —  En  raison  de.s  trois  jours  de 
conjio  pondant  lesquels  la  Bourse  a  fermé  ses  portes, 
les  affaires  ont  été  peu  nombreuses  cette  semaine  ; 
mais,  malgré  le  calme,  la  tendance  du  marché  reste 
très  satisfaisante  et  tout  laisse  espérer  que  la  liquida- 
tion de  fin  de  mois  va  s'effectuer  dans  do  bonnes  con- 
ditions. Tout  comme  précédemment,  on  compte  que 
l'argent  s'olitiendra  facilement  et  à  dos  taux  peu  oné- 
reux. 

On  craignait  hier  une  élévation  du  taux  de  l'escompte 
à  la  Banque  d'Angleterre,  mais  cet  établissement  n'a 
pas  modifié  ses  conditions  et  nous  allons  aborder  l'an- 
née nouvelle  sans  changement  d'escompte  à  Londres. 

AUcmagiia.  —  La  déconfitnre  des  Banques  hypothé- 
caires prend  des  proportions  inattendues.  Trois  dos 
directeurs  ont  été  arrêtés  :  le  déficit  serait,  dit-on,  de 
GOO.OOO.OOt)  de  marks. 

L'argent  pour  la  liquidation  est  h    3/'i  0/0. 

La  production  du  fer  brut,  du  l"''  janvier  au  ."50  no- 
vembre, a  été  de  7.;-560.9ô2  tonnes,  contre  7.;J8'i.:2;-U  dans 
la  période  correspondante  de  1899. 

Dans  les  onze  jtremicrs  mois,  les  inqxirtations  se 
sont  élevées  à  Wl.. 515. 930  quintaux,  contre  412.990.2.50 
dans  la  même  ])ériode  de  1S99.  Los  ox))ortations  ont 
atteint  le  chiffre  de  ;-500.'io9.780  (piiutaux ,  contre 
279.795.6'i0  marks. 

Anglelerre.  — L'année  1900  n'a  pas  été  bi'illanto  pour 
le  Stock-Exchangc  :  les  affaires  ont  nian([u<''  et  les  cours 
sont  restés  très  bas. 

L'activité  commerciale  ne  s'est  mainfenuo  au  niveau 
des  années  ])récédontcs,  quo  par  les  cunimandes  anor- 
males dues  au  fait  de  la  guerre. 

Mais  même  ces  commandos  ont  di'i  être  confiées 
•souvent  aux  maisons  allemandes  et  américaines,  ([ui 
l'emportaient  pour  la  promptitude  et  le  bon  marché. 

Aulriche.  —  A  la  Bourse  do  Vienne,  le  marasme  est 
complet.  On  ne  constate  plus  d'affaire  importante  et 
les  cours  fléchissent  de  jikis  en  plus. 

L  année  1900  a  été  bonne  pour  los  charbonnages, 
mais  médiocre  ])ourlcs  métal lurgies.  Les  fers  forgés  et 
fondus,  ainsi  (pie  les  machines  se  sont  peu  vendus. 

Au  30  octobre,  il  v  avait  en  circulaliou  'llh  milli(ms 
de  couronnes  de  billets  d'Etat  et  9,(i(j  millions  de  lions 
de  Salines. 

Espagne.  —  La  réponse  à  l'adresse  do  la  Reine  an- 
nonçant le  mariage  de  sa  fille  avec  le  duc  de  tlasorfe  a 
été  votée  par  la  Chamlire,  mais  sans  grand  entlKju- 
siasme, 

La  discussion  du  projet  de  ronvmio  av(>c  les  porteurs 
de  la  Dette  Extérieure  continue  lentement  au  Sénat. 

flalic.  —  Le  Ministre  du  Trésor  a  démissionné  et 
l'on  croit  que  cette  démission  ne  tardera  pas  à  ouvrir 
une  crise  ministérielle. 


Situation  financière  générale  8()r> 


A  la  Bourse,  règne  une  abstention  complète  de  la 
part  du  public. 

Norvri/e.  —  En  1899,  la  Norvège  a  import(;  pour 
SlO.ôOO.liOO  couronnes  (le  marchandises  ;  ses  exporta- 
tions se  sont  élevées  à  1.59. 'lOO. 000  couronnes,  ce  (pii 
représente  un  trafic  loi  al  de  'i0!».900.000  couronnes, 
contre  439.000.000  couronnes  en  1898. 

Siiissi'.  —  Du  l""'  janvier  au  .'ÎO  novembre  1899,  les 
recettes  des  Douanes  ont  été  d(!  45.870.190  fr.  18  et  de 
i3.10;3.885  fr.  45  pour  la  même  période  de  1900.  Dimi- 
nution pour  l'année  courante  :  2.700.210  fr.  73. 

Titrtinb'.  —  Nous  pulilions,  page  829,  une  correspon- 
dance sur  la  situation  et  les  services  de  la  hette  Otto- 
mane convertie  et  sur  le  fonds  appelé  :  <<  Réserve  pour 
l'augmentation  du  taux  d'intérêt  ». 

Amérique.  —  Bréxil.  Pendant  le  premier  semostro 
de  l'année  en  cours,  la  valeur  des  minerais  exportés 
à  Minas-(jieraes  a  ateint  12.023contos.  L'or  ligure  dans 
ce  chiffre  pour  7.034  contos. 

Elala-Unis.  —  Dans  fous  los  Etats-Unis,  le  nombre 
des  déposants  aux  .caisses  d'opargne  est  de  5.875. 'i.58  et 
le  montant  des  déptjfs  de  2.:J8'j. 770.849  dollars. 

Me.riqiie.  —  Nous  ])ublions,  page  831,  un  discours 
pron(jncé  ])ar  le  jirosidoni  Porlirio-I )iaz  à  l'inaugura- 
tion de  sa  nou\  olle  période  présiden tiolle. 

San-Salvador.  —  On  a  incinéré  2  millions  de  pesos 
de  la  Dette  Intérieure.  On  n'a  pas  eu  besoin  de  recou- 
rir à  de  nouveaux  impé)ts.  Le  }iays  n'a  pas  de  dette 
extérieure  au  vrai  sens  du  mot. 

Asie.  —  Chine.  Les  recettes  dos  Douanes  intérieu- 
res ont  été,  dans  le  troisième  trimestre  de  1900,  de 
5.360. 'i80  taëls,  an  lieu  de  7.80i.619  taëls  pour  la  pé- 
riode corrcs[)ondante  de  1899. 
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La  Politique.  — l>os  Gn''dits  suppli'meiil.iircs  —  l^e  Budget  de  l9i)l, 

 Le  Régime  des  lioissoiis  au  S<''nat   —  f/Amnistie.  —  Un 

Douzième  provisoire.  --  Le  fîudget  de  l  Atgéric!. 

lia  Commission  du  budget  vient  do  déposer  le  rap- 
port sur  le  projet  lixant  ouverture  ou  régularisation  do 
divers  crédits  sui)plémentaires.  ils  s'élèvent  à  un  peu 
plus  de  82  millions.  En  y  ajoutant  les  autres  crédits 
sujiplémenfaires  votés  dans  le  cours  de  l'année,  on  ar- 
rive à  153  millions  qui,  on  raison  des  an]iulations  déjà 
voti'îos  ou  actuellemont  soumises  à  latlhambre,  peuvent 
être  ramenées  à  l'(8  millions. 

Si  élevés  fpie  soient  ces  chilVros,  ils  seront  vraisem- 
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]jlal)lcmcnt  dépassés,  le  rapporteur  du  budget  ayant  la 
précau.tion  de  nous  avertir  qu'il  faut  s'attendre  à  de 
nouvelles  demandes  de  crédits  supjjlémentaires  avant 
la  clôtiu-e  de  l'exercice,  notamment  pour  les  primes  à 
la  marine  marchande. 

Sur  les  153  millions  de  crédits  supplémentaires  déjà 
votés  ou  soumis  en  ce  moment  à  la  Chambre,  70  mil- 
lions sont  motivés  par  l'expédition  de  Chine  et  17  mil- 
lions 1/2  par  les  opérations  militaires  du  Touat.  Le 
reste,  c'est-à-dire  65  millions  1/2,  représente  le  total 
des  dépenses  supplémentaires  autres  que  les  dépenses 
de  guerre. 

Parallèlement  aux  crédits  supplémentaires,  il  laut 
placer,  ]>our  a])précier  nettement  la  situation,  les  ])lns- 
values  de  recettes  de  1900,  qui,  ]iour  les  onze  premiers 
mois  de  l'année,  se  chifl'rent  à  79.74G..500  fr.  En  admet- 
tant que  le  mois  de  décembre  donne  un  léger  excé- 
dent, les  plus-A'alues  totales  de  l'année  dépasseront 
difficilement  80  millions.  Le  déficit  sera  donc  d'environ 
70  millions,  qui  seront  couverts  par  l'indemnité  à  ver- 
ser par  la  Chine. 

L'exercice  de  1900  se  bouclerait  donc  sans  aucun  dé- 
ficit, mais  avec  (juelie  ])eine  1 


-v-w  IjC  21  (lécombro,  le  Sénat  a  connncncé  la  discussion  du 
projet  de  loi  cuiiccnuiut  le  réjiiiuo  des  boissons;  riwgenci'  a 
(Hé  déclarée. 

-wv  Le  21  décembre,  malin,  la  (Uiamlire  a  Icnuiin''  I  cxaiiien 
et  le  vole  dix  budg(>t  de  la  Marine  cl  conniu^ucé  la  discussion 
du  ])udgel  des  Postes  el  T('légrai)lies.  A  la  lin  de  cette  S(''ance, 
le  Miuisli'e  des  Finances  a  déj)Osé  le  ])rojet  d'un  douzième  ])ro- 
visoire. 

L"ai)rès-midi,  la  Cliambre  a  lerminé  la  discussion  de  l  in- 
terpellation  sur  les  troubles  de  la  Mnrlini([ue;  ensuite,  M. 
Vaillant  a  inter])ellé  le  (iouvernement  sur  la  nécessité  d'as- 
surer ])ar  nue  loi  les  fh'oiis  de  la  Vaille  de  Paris  el  du  Déiiar- 
temeul  de  la  Seine,  m(''couuus  jiar  le  Gouverneuieut. 

La  prim'iU'  d'un  ordre  du  jour  re])oussé  ])ar  le  (louverne- 
ment  a  été  refusée  jiar  2G3  voix  contre  2.")2  el  un  ordri'  du 
joiu'  invitant  le  Gouvernement  à  soumeltre  un  ])rojel  de  loi 
com]K)rlaul  une  nouvelle  organisation  du  Conseil  municipal 
de  Paris,  ainsi  que  du  Conseil  g(''uéral  de  la  Seine,  a  été 
adopté  ]>ar  327  voix  conlre  115. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  22  déccndjre.  à  l'Elysée, 
sous  la  jinVidence  de  M.  Lonbet. 

Le  Ministre  de  la  Guerre  a  rendu  compte  au  (^ionseil  des 
circonslauces  tians  lesquelles  le  commandant  Cuignet  est  tra- 
duit devant  un  conseil  d'enquête  ])0ur  actes  d'indisci]>line. 

Le  Garde  des  sceaux  a  fait  signer  un  décret  ]iortant  nomi- 
nations dans  les  tribunaux  de  province. 

Le  Ministre  des  Finances  a  l'ait  signer  un  minnement  dans 
les  trésoreries  g(''U(''rales. 

-ww  Le  22  di'ceudjre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion  du 
régime  des  boissons  el  a  adoiilé  les  six  in-enuers  paragraphes 
de  l'art.  1"  do  la  loi. 

Une  élection  S('>uatoi'iale  a  eu  lieu  le  23  déceudjre  dans 
le  LoinH.  M.  Alassenr,  ili'q>ulé  ]irogressiste,  a  été  élu  en  rem- 
placement de  M.  Adol]die  Cochery,  déc(''dé. 

'v*^  Une  élection  législative  a  ou  lieu  le  même  jovu"  à  Briey 
(Mcurtlie-et-Moselle).  M.  Lebrun,  rc])ul3licaiu,  a  été  élu  en 
l'emplacement  de  M.  Mézièi'os,  nomim''  si'naleiu'. 

^vwv  Le  24  décembre,  le  Sénat  a  adopté  le  projet  de  loi  d'am- 
nistie tel  que  la  Chambre  l'avait  voté. 

-vwv  La  (jlnnnbre  des  députés  a  voté,  le  malin,  les  crédits 
des  Postes  et  Télégrajihes  et  de  la  Caisse  nationale  d'épargne. 
L'après-midi,  on  a  commencé  la  discussion  du  budget  du  Mi- 
nistère de  la  Gueri-e. 

-wv  Le  26  décembre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion  du 
projet  de  loi  sur  li^  régime  des  boissons  et  en  a  adopté  les 
quatorze  premiers  articles. 

La  Cliambre  a  continm',  dans  ses  deux  séances,  la 
discussion  du  bmlgel  de  la  Guerre. 

Un  amendement  dc^  M.  Dervehn',  tendant  à  ramener  la  pé- 
riode de  28  jours  à  20,  a  été  adopté  par  298  voix  contre  202, 
malgré'  l'intervention  du  Ministre  de  la  G-uerre,  de  MM.  de 
Montebello  et  Krantz. 

-vw  Les  crédits  demandés  jiar  le  (iouvernement,  ])Our  le 
mois  d(^  janvier,  s'élèvent  à  498.880..5()8  francs. 

Les  crédits  ])rovisoires  ont  été  calculés  d'après  l(^s  prin- 
cipi!S  appliqués  ant(''rieurement  et  notamment  pour  les  dou- 
zièuu^s  de  l'ajniée  1900.  C'est  ainsi  que  le  Gouvernement  n'a 
admis,  par  raiiport  au  budget  de  ce  dernier  cxci-cice,  aucune 


augmentation  de  dé]iense  qui  ne  fût  la  conséquence  ojjligée 
de  lois  votées  antérieurement,  où  de  la  ré]iartition  inégale 
des  dépenses  entre  les  divers  mois  de  l'année,  telle  qii'elle 
résulte  de  la  nature  des  services.  Par  suite,  toutes  l(-s  pro- 
positions sur  lesquelles  les  deux  ('hambres  n'ont  jias  encore 
statue''  se  trouvent  réservées  jusqu'au  vote  do  la  loi  de  fi- 
nances. 

■w^'  Le  Gonvernemenl  a  fait  le  dépôt  du  projet  de  loi  por- 
tant fixation  du  budget  s]iécial  de  l'Algérie  pour  1901. 

Quelque  tardive  (pie  soit  l'éjxique  de  l'année  à  laquelle  les 
Chambres  ont  bien  voulu  sanctionner  le  princiix^  du  budget 
S])écial,  le  Gouvernement  n'entend  ]>as  revenir  sur  la  date  du 
1"  janvier  1901  inscrite  dans  la  loi  :  mais  il  n'est  pas  douteux 
que  les  dispositions  nouvelles  ne  saïu'aiinil  être  intégralement 
a[)i)liqu(''es  à  si  bref  délai  et  que  des  mesures  transitoires 
doivent  être  prises  pour  assurer  à  la  colonie  le  bi''néfice  im- 
jm''diat  du  r(''gime  mniveau.  11  ne  ])eul  être  question,  notam- 
maul,  de  faire  voter  le  budget  s])écial  du  ju'ochain  (ixercice 
]iar  les  Délégations  financières  et  ]iar  le  Conseil  suiièriem* 
]>uis((U(^  la  session  ordinaire  de  ces  assombh'es,  à  laquelle  se 
réfèr(>  l'article  10  de  la  loi,  a  lieu  ])endant  les  six  ])reniicrs 
nu)is  de  l'année.  D'antre  part,  r(^xéculion  inti^grale  de  la  loi 
du  19  déceiidn'c  1901)  est  subordonnée  à  l'élaboration  de  règhy 
meut  d'administraliou  i)ublique  sur  diverses  ipiestions  com- 
]ili([uées  et  délicates  dont  la  solution  ne  peut  être  immédiate. 

(^est  ])0ur  ces  motifs  (jue  le  Gouvernement  projiose  de  dé- 
cider qu'à  titre  exceiitiounel,  en  ce  (pii  concerne  le  ]irochain 
exercice,  le  budget  spécial  de  l'Algérie  sera  volé,  exécuté  et 
réglé  connue  les  bmlgcHs  de  l'Etat.  Les  crédits  aiqilicabh^s  à 
l'exercice  1901  sei-aieut  ouverts  ])ar  les  (Chambres,  mais  con- 
f()rmi''ment  à  la  classification,  par  service,  qu'elles  crut  bien 
voulu  sanclionner.  11  en  serai!  de  même  des  cré'dits  supplé- 
mentaires ou  extraordinaire!^  dont  la  néccssilé  jiourrait  appa- 
raître ull(''rieurement. 

Le  jn'iijet  de  budget  de  rAl"i''rie  s'élève  en  receltes  à  55 
millions  31 'i.l'i'i  francs,  et  en  (U'jx-nses  à  54.170.095  francs, 
soil  un  excédent  de  recettes  de  1.137.4'i9  francs. 

Hier,  27  décembre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion 
du  ])rojet  de  loi  sur  le  régime  des  boissons. 

■vv^  La  Chambre  a  continué,  le  matin,  la  discussion  du 
brtdget  de  la  guerre.  L'apr('S-midi  a  ('lé  consacrée  à  la  discus- 
sion des  crédits  siqii)lémeutaires  et  du  douzième  ])rovisoire. 


QUETIONS   DU  .TOUR 


LA  QUESTION  DE  CHINE 


(1) 


XII 

Le  Péril  Jaune  {Suite) 

La  marixe  ■m.^rchande  et  le  mou'^^mext  :mart- 
TiME  DU  .TAPOX.  —  Par  sa  situation  géogi'aphiqiie, 
le  .lajjon  est  siii'tout  un  jjays  maritime,  il  est  donc 
rationnel  qu'il  ait  augmenté  sa  marine  marchande 
en  même  temps  qne  ses  moyens  de  transi)orts  in- 
térieurs, et  que  son  commerce  maritime  ait  suivi 
le  développement  de  sa  flotte  marchande;  mais, 
ce  (|ui  est  i)Ositivement  extraordinaire,  c'est  la 
rapidité  et  l'importance  de  ce  développement. 

Voici  un  tableau  tiré  de  la  statistique  officielle 
des  douanes  japonaises  qui  va  nous  en  donner  une 
première  idée  : 

Effectif  de  la  Marine  marchande  japonaise  de  1891  à  1899 


1"  janvier 
des 
années 

Navires  à  voiles 

Navire 

■5  à  vap. 

Totaux 

Navire" 

Tonn. 

Navire" 

Tonn. 

Navire' 

Tonn. 

1891  

865 

51.880 

586 

93.812 

1.451 

145.692 

835 

50.137 

()07 

95.588 

1.442 

145.725 

779 

46.031 

042 

102.301 

1.421 

148.;332 

749 

44.907 

680 

110.205 

1.429 

155.172 

1895  

722 

43.. 511 

7  45 

169.414 

1.407 

212.925 

1890  

702 

41.471 

«27 

213.221 

1..529 

2.54.693 

1897  

044 

41.445 

809 

2;iU942 

1..543 

275.387 

1898  

715 

45.227 

1.032 

273.409 

1.747 

318.636 

1  914 

170.894 

1.130 

477.430 

3.014 

648.324 

(1)  Voir  V Économiste  Eta-opéen,  n"  448  à  457,  45W  à  467 
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Km  huit  iimiéos,  le  loiiiiap;e  total  de  la  niarino 
]uarcliaii(l(\ja|)i»iiaiso  a  donc  aufiinciité  do  HO'i.tiJÎ'i 
tonneaux  on  0/0.  Mais  sur  (-es  chitlVes  les  ua- 
dires  vapeur  re))résentent,  à  eux  seuls,  une  j)art 
ve  :i8;>.()18  tonneaux  donnant  à  leur  au<4ui(Mi lation 
])articulière  une  proportion  de  /iO!)  0/0. 

C'est  surtout  en  i^rands  steamers,  construits  en 
Angleterre,  en  .MIcMuagne  et  aux  Ktats-Uiiis,  que  la 
tlotte  maicliande  japonaise  s'est  accrue  dejjuis 
ISiK);  la  statistique  du  Biiredu-Vcriins,  qui  n  enre- 
gistre ((ue  les  vapeurs  de  100  tonneaux  et  an-dessus 
le  démontre  d'une  manière  irrécusable  :  Pour 
l'exercice  18!);5-1H94,  cette  statistique  ue  comptait 
au  Japon,  ([ue  171)  navires  d'ini  jaugeage  total  net 
de  88. 8;]8  tonnes,  soit  un  tonnage  moyen  de  49(3 
tonnes  par  navire  enregistré;  au  contraire,  pour 
l'exercice  1899-1900,  le  nombre  des  navires  japo- 
nais enregistrés  a  atteint  unités  et  leur  jau- 
geage total  net  282.549  tonnes,  ce  (jui  donne  luie 
moyenne  etî'ective  de  851  tonnes  par  navire  enre- 
gistré. 

Pendant  ce  même  exercice  1899-1900,  la  moyenne 
du  toiniage  net  des  bateaux  à  vapeur  enregistrés 
\)dL.v  \e  Bureau-Vert  las  a  été  de  982  tonneaux  pour 
la  France,  1.079  pour  l'Italie,  1.122  pour  la  Hql- 
lande,  1.2o9  pour  l'Angleterre  et  1.297  pour  l'Alle- 
magne. Pour  l'ensemble  de  la  marine  marchande 
à  vapeur  européenne  la  moyenne  de  l'exercice 
1890-1900  s'est  établie  à  1.083  tonneaux  par  navire 
enregistré. 

Si  nous  nous  en  rapportons  à  la  statistique  ofli- 
cielle  que  notre  Ministère  du  Commerce  vient  de 
publier,  d'après  les  documents  des  douanes  des 
divers  pays  du  inonde,  et  de  la(fuelle  nous  avons 
tiré  le  tableau  précédent,  nous  constatons  qu'au 
1'  '' janvier  1894  la  flotte  marchande  à  vapeiu'  fran- 
çaise était  à  celle  du  Japon  comme  45  est  à  10.  Au 
i'"' janvier  1899,  les  deux  flottes  étaient  à  peu  près 
à  égalité  ;  au  l'  "'  janvier  1901  (en  tenant  compte  des 
livraisons  qui  ont  été  faites  en  1899  et  1900),  la 
flotte  à  vapeur  japonaise  doit  dépasser  la  nôtre  de 
20  0/0  au  moins. 

Voici,  d'ailleurs,  un  petit  tableau  qui  mérite 
quelque  attention. 

Tonnage  de  la  marine  marchande  des  grands  pays 
maritimes  du  monde  aux  1"  janvier  1894  et  1899 

(Milliers  do  toimoaux"] 


Pnys  et  années 


Angleterre'^  ^g^y 


Etais  -  Unis 


^  1894 
I  1899 

,,,  U894 
Allemagne  I  -^^çfj 


Tonnage  des  navires 


Voi- 
liers 


France  


5.013.4 


Va- 
peurs 


5.734.9  8.748.3 


i.;j(jG.5  6. 608. C  8.975.1 


2.G'il.8 
2.377.8 

698.3 
601.1 

396.6 
414.6 


2.183.2 


44.9 
170.9 


823.7 
1.038.4 

498.8 
485.6 


110.2 
477.4 


Total 


4.815.0 


2.371.9  4.749.7 


1.522.0 
1.639.5 

895.4 
900.2 


155.1 
648.3 


Ditiïh'.  (li'S  (onnaoes 
enliv  1894  el  189!) 


Voi- 
liers 


10 


14 


Va- 

Iieurs 


0/ 


15 


26 


282  +  333  H-  318 


Toi  al 


/o 


—  1 


\  1894 
I  1899 

\  1894 

Japon  ^  jygg 

Ainsi,  pendant  cette  courte  période  de  cinq  an- 
nées, le  tonnage  effectif  de  la  flotte  marchande  à 
vapeur  japonaise  a  augmenté  de  367.200  tonneaux 
de  jauge,  alors  que  raugmentation  de  la  flotte  an- 
glaise elle-même  n'a  été  que  de  878.700  tonneaux, 
et  (jue  celles  des  Etats-Unis,  de  TAllemagne  et  de 
la  France  réunies  n'ont  pas  dépassé  390.000  ton- 


neaux. Nous  pouvons  ajouter  que  la  comparaison 
sera  encore  ])lus  décisive  avec  les  effectifs  au 
1''  janvier  li)01. 

Ce  (|ui  a  surtout  favorisé  l'accroissement  de  la 
marine  à  vapeur  et  de  la  construction  navale  au 
Japon  c'est  la  loi  promulguée  au  commencement 
(le  1895  sur  les  i)rimes  à  la  consliniction  et  à  la 
navigation. 

En  vertu  de  cette  loi,  des  primes  à  la  construction 
de  20  yens  par  tonneau  de  jauge  et  de  5  yens  par 
cheval-vapeur,  soirt  accordées  à  tout  navii'o  cons- 
truit dans  les  chantiers  japonais  à  l'aide  de  maté- 
riaux d'origine  jai)0iuùse.  Les  luivii'es,  (h)nt  des 
étrangers  seraient  co-propriétaires,  n'ont  pas  droit 
à  ces  primes. 

Cette  dernière  clause  im])lique  l'exclusion  abso- 
lue du  capital  étranger  dans  les  entreprises  de 
navigation  japonaise. 

Les  primes  à  la  navigation  sont  variables  selon 
la  vitesse  et  la  jauge  des  navires  :  Les  plus  faibles 
représentent  environ  0  fr.  65  par  mille  parcouru  et 
les  plus  fortes  —  applicables  aux  grands  steamers 
filant  plus  de  14  nœuds  —  atteignent  1  fr.  55  par 
mille. 

11  semble  (pie  la  loi  de  février  1896  a  atteint  le 
double  résultat  que  le  (xouvernement  ja})onais 
voulait  en  obtenir:  1"  développement  des  chantiers 
maritimes  indigènes  ;  2"  accroissement  immédiat 
du  nombre  des  grands  navires  de  la  flotte  mar- 
chande pouvant  être  affrétés  en  cas  de  guerre.  En 
effet,  il  existe,  aujourd'hui,  au  Japon  17  docks- 
chantiers  organisés  pour  construire  ou  réparer  les 
navires  à  vapeur  des  plus  grandes  dimensions,  et 
la  flotte  marchande,  absolument  nulle  il  y  a  vingt 
ans,  comptait  déjà  l'année  dernière  :  IKi  bateaux 
de  1.000  à  3.000  tonneaux,  17  bateaux  de  3.000  à 
6.000  et  12  bateaux  de  6.000  à  7.000  tonneaux. 

La  conséquence  de  ce  développement  se  retrouve 
dans  le  tableau  suivant  : 

Mouvement  des  Ports  japonais  (entrées  et  sorties  réunies) 
en  1893,  1896  et  1898  : 


Décomposition 
du  tonnaj^c 

1893 

1896 

1898 

Japonais  : 

Nombre  do  navires. 

Etrangers  : 

Nombre  de  navires. 
Tonneaux   

Total  : 
Nombre  de  navires. 
Tonneaux   

2.0.52 
694.003 

2.512 
993.668 

3.911 
1.774.64;^ 

2.62(; 
3.633.919 

3.726 
5.767.636 

2.998 
5.140.;380 

4.678 
4.327.921 

6.238 
6.761.304 

6.909 
6.915.023 

En  1893,  la  part  de  la  marine  japonaise,  dans  le 
mouvement  général  des  ports  du  Japon,  était  de 
44  0/0  pour  le  nombre  des  navires  et  de  Iti  0/0  pour 
le  tonnage  effectif.  En  1896,  année  où  la  loi  fut  vo- 
tée, cette  part  s'était  respectivement  abaissée  à 
40  0/0  et  15  0/0  ;  mais  en  1898  nous  la  trouvons  su- 
bitement relevée  à  56  0/0  et  26  0/0;  et  s'il  faut  eu 
croire  les  prévisions  des  journaux  de  Yokoliauja, 
le  tonnage  de  la  marine  japonaise  a  dépassé  40  0/0 
en  1899  et  atteindra  peut-être  50  0/0  en  1900. 

D'alUeurs,  pour  donner  une  idée  encore  ]ilus  pré- 
cise de  l'énorme  extension  du  trafic  maritime  japo- 
nais, il  nous  sutfira  de  reproduire  la  valeur  du 
commerce  annuel,  pendant  les  cinq  dernières  an- 
nées, de  Kobé,  le  grand  port  du  sud  du  Japon,  et  de 
Yokohama,  le  grand  port  du  nord. 
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VoleH)'  du  commerce  rnaritime  de  Kobé  et  de  Yokolunna 
de  IS95  à  1899  inclus 


(lîn  yens) 


Années 

Kobé 

Ynkoliania 

Tolal 
dos  doux  ])nrls 

1895   

101.406.381 

140.887.463 

242.293.844 

1896   

192.86'i.4n9 

13'i.'i99.906 

257.3()'i.315 

1897   

162.140.910 

177. r):r/. 839 

33!».6S7.7'i!t 

1898  

198.2.>j.'i'j3 

191. .320. 574 

389.580.017 

1899   

rX).  610. 216 

184.738.827 

380.349.043 

Les  effets  do  la  loi  de  février  1896  se  retrouvent 
dans  le  ta])leau  ci-dessns,  car,  entre  189")  et  1899, 
la  valeur  du  coniniorce  des  deux  ports  ci-dessus  a 
auynieuté  de  o-')!)  millions  de  francs,  soit  57  91)  du 
total  de  1895. 

*** 

Les  industries  séricicoles  i-;t  cotoxnières.  — 
Le  cadre  de  cette  étude  ne  nous  permet  pas  de 
suivre,  dans  tous  ses  détails,  le  développement  de 
rindustrie  japonaise  ;  il  nous  paraît  cependant 
intéressant  de  rappeler,  par  quehpies  cliitfres 
caractéris1i({ues,  Timportance  qu'ont  prises  en 
quelques  années  les  industries  de  la  soie  et  du 
coton  au  Japon. 

E.i:poriatio7i  dex  Sniex  r/rèr/es  jnponnisex 
de  1870-1S8()  n  '  1899-1900 
l'Eu  ballos  do  61  kilogr.  environ)  • 
En  En 


Anioriciuo 

Europe 

Tolal 

1879-1880   ,  ,  .  . 

5.175 

12.725 

17.900 

1884-1885  

11.145 

14.2.55 

25. -400 

1889-181)0  

20.320 

15. 180 

35.. 500 

1894-1895  

28.7.50 

22.6.50 

51.400 

1898-18'.);)  

30.773 

19.879 

.50.0.52 

1899-1900 

34.822 

21.368 

.56.190 

D'après  la  statistique  japonaise,  la  valeur  et  le 
poids  en  catties  (HOi  orannnes)  de  la  soie  grège 
japonaise  depuis  189o,  s'établissent  ainsi  : 


(kiltios  Valeur  Valeur 

Années  exportées  t'u  yens  on  francs 

1893   3.712.213  28.167.411  72.671.920 

1894   5.484.0.59  39.353.156  101. .531. 142 

1895   5.810.046  47.806.2.57  123.494.943 

1896    3.918.984  28.830.002  74.382.0.53 

1897   6.919.861  55.(i3o.4(;i)  1 43 .  .526 .  .587 

1898   4.837.329  42.047. 411  108.482..320 

1899    5.946.910  62.627.720  161.579.518 


En  convertissant  les  catties  en  kilos  et  les  yens 
m  flancs,  ce  tableau  indique  que  la  valeur  du 
kilo  de  soie  grège  exportée  du  Japon  a  été  de  : 
■  fr.  'il  en  189::5:  de  80  fr.  (;5  en  1894;  de  35  fr.  19 
en  t.S!l5;  de  ;!1  fr.  V2  en  18!Ki;  de  84  fr.  84  en  1897  : 
de  87  fr.  i:;  (mi  1898  et  enlin  de  44  fr.  98  en  1899. 

Mais,  d('j)uis  une  dizaine  d'années,  les  Japonais 
se  sont  mis  à  tisser  la  soie,  tout  aussi  bien  pour 
leur  consoinmation  intérieure  (|ue  pour  l'exporta- 
tion, et  voici  les  résultats  extraordinaires  aux({uels 
ils  sont  arrivés  : 

Production .  consornmo'.inn  locale  et  exportation  des  étoffes 
de  soie,  tissées  nu  J<ipon,  de  1892  à  1899 
(Milliers  de  yens) 

Ex]ioi-lalions  Consommation  Production 


Années  à  lï'li'anger  locale  totale 

1892   7.929  11.419  19.. 348 

1893    7.975  15.802  23.777 

1894   12.0.58  20.480  :î2.538 

1895   15.338  31.024  46.362 

1890   12.034  41.984  54.018 

1897   13  229  40.434  (;2.6(;3 

1898   1()  329  .55.517  71.045 

1899    20.713  61.000  81.713 


La  principale  espèce  des  tissus  de  soie  fabriquée 
pour  l'étranger,  d'après  les  modèles  importés 
d'Europe,  s'appelle  la  liahordai.  En  1892,  l'expor- 
tation de  ces  tissus  n'atteignait  pas  1  million  de 
yens,  ou  2.580.000  fr.  ;  à  partir  de  1896  elle  s'est 
successivement  élevée  à  :  1896  :  18.194.000  fi\; 
1897  :  24.589.000  fr.  ;  1898  :  8L108.000  fr.  :  1899  : 
40.764.000  fr. 

En  outre,  les  tisseurs  japonais  fabriquent,  pour 
la  consommation  indigène,  des  étotfes  soie  et  coton 
qui  commencent  à,  être  appréciées,  car  cette  pro- 
fluction,  qui  ne  dépassait  guère  8  millions  de  yens 
en  1894.  approche,  aujourd'hui,  de  20  millions 
de  yens. 

Les  progrès  de  l'industrie  cotonniére  japonaise 
ont  été  encore  plus  extraordinaires  que  ceux  de 
l'industrie  séricicole.  Quelques  chiffres  le  prouve- 
ront : 

Iiiipo>'tatio7i  ilu  coton  hrui  lui  Japon 
i}tlilliors  de  catlii'Si 


Années 

De  la 
(  ;iiino 

Des 
Jndes 

DosEtaf- 
l'nis 

Pays 
divers 

Totai^x 

.50.184 

3(i.592 

(i.160 

899 

03.8;JC. 

1894  

51.783 

43.473 

12.0.57 

102 

108.416 

•82. 172 

48.885 

11. 990 

:!15 

14:3.468 

1896  

43.672 

104.781 

18.704 

711 

1C)7.8()8 

1897  

40.112 

136.684 

34.774 

'.K')0 

221.. 529 

1898  

'20.. 5.50 

147.11(5 

77.017 

i.(;7() 

255.:i59 

1899  

25.148 

222.927 

85.062 

14.093 

347.230 

En  1898.  l'importation  du  coton  brut  au  Japon 
n'était  ([ue  de  566.7()0  ({uintaux  nudri<{ues  valant 
15.295.000  yens,  ou  :5i). 462.000  fi'ancs  ;  en  1899. 
elle  s'est  élevée  à  2.097.26!)  (juintaux.  d'une  valeur 
totale  de  (il .:î(i(;.000  yens  ou  158.824.000  francs. 

L'importation  du  coton  brut,  destiné  à  être 
transformé  en  filés  par  les  filatures  japonaises,  a 
naturellement  arrêté  l'importation  des  filés  étran- 
gers. 

Dans  son  dernier  rapport,  M.  Harmand,  mi- 
nistre de  Erance  à  Tokio.  après  avoir  constaté  — 
d'après  une  étude  de  la  Rcruc  ('coiioiniquc  japo- 
naise —  que  les  importations  des  filés  de  coton  in- 
diens au  Japon  étaient  tombées  de  ()2.220  balles 
en  1889  à  seulement  250  balles  en  1899,  ajoutait  : 

i<  Gomme  nous  savons,  par  d'autres  statistiques 
olïicielles,  que  la  consommation  japonaise,  loin  de 
rester  stationnaire.  a  suivi  une  marche  toujours 
ascendante,  surtout  depuis  1889,  nous  sommes  né- 
cessairement amenés  à  conclure  à  un  développe- 
ment extraordinaire  de  l'industrie  des  hlés  de 
coton.  Non  seulement  le  Japon  n'est  plus  tribu- 
taire de  l'étranger  pour  ses  filés,  mais  il  en  exporte 
une  grande  quantité  en  Chine 

En  effet,  il  suffit  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  le  ta- 
bleau suivant,  pour  comprendre  l'importance  de 
ce  dévelopi)ement  : 

Béreloppeuicnt  de  l'industrie  cotonniére  au  Japon 
de  1887  à  1899 


Exportation 

Nombre 

Nombre 

Noniljre 

dos  lilés 

de  coton 

Auu('es 

de 

do 

Milliers 

filatures 

broclios 

il'ouvrie" 

:\lilliers 

do  catties 

do  yen 

1889,.... 

28 

215.190 

8.400 

» 

» 

1893  

40 

381.781 

25.448 

"310 

"  59 

1894  

45 

,530.074 

35.(^58 

3.359 

956 

1895  

47 

.580.94.5 

40.086 

■i^.:m 

1.034 

1896  .... 

63 

757 .  litO 

42.846 

12.975 

4.029 

1897    . . . 

74 

790..5(>7 

52.583 

42.0.35 

13.490 

1898    , , 

73 

926. 9!K) 

64.367 

(58.834 

20.117 

1899 

78 

1.080.721 

67.573 

102.361 

28.521 
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Toute  niédaillo  a  son  revers  :  le  grand  dévelop- 
pement de  riudustric  japonaise  a  i>rovo((ué  un  re- 
lèvenienl  très  sim  umix  de  la  niaui-d"(t'uvre  ouvrière, 
<'ar  la  jjopulatioii  du  Japon  est  à  peine  la  dixième 
de  celle  de  la  C.liiiie,  et  l'oHort  colossal  ({u'oii  lui  a 
si  brusquement  demandé  iiu  point  de  vue  indus- 
triel (chemins  de  fer,  mines,  niarine  marchande, 
industries  diverses),  était  hors  de  proportion  avec 
les  hras  dont  elle  disposait. 

Voici,  en  conséquence,  la  i)rogression  des  sa- 
laires payés  aux  ouvriers  de  Tindustrie  coton- 
nière  : 

J:lalaires  des  ouvriers  et  ouvrières  emplorjés  dans  les  filo- 
tures  japonaises  et  prix  de  la  tonne  de  charbon  : 


Ouvriers 

Ouvrières 

Prix 
(le  la  tonne 
do  c  11  a  r  bon 

Yens 

Yens 

Yens 

1889   

0.171 

0.081 

4.20 

0.180 

0.099 

i  !)0 

ISlMj  

0.197 

0.120 

r).39 

18!)7  

0.'2-29 

0.13G 

G.  77 

]8'.)8  

0.2.")8 

0  l.'vi 

.-).12 

■1899   

0.280 

0.180 

7..J0 

Les  prix  de  1899  (traduits  en  francs)  ne  repré- 
sentent encore  que  0  fr.  72  centimes  pour  la  .jour- 
née des  ouvriers,  0  fr.  46  centimes  pour  celle  des 
ouvrières  et  19  fr.  8.")  pour  la  tonne  de  charbon.  Ce 
sont  des  prix  dont  les  lilateurs  français  s'accomm- 
deraient  volontiers. 

Mais  l'inconvénient  que  nous  venons  de  signaler 
pour  le  Japon,  et  qui  sexplique  par  la  faiblesse 
relative  de  sa  population,  mettra  évidemment  un 
bien  plus  grand  nombre  d'années  à  se  produire  à 
l'intérieur  de  la  Chine,  car  nous  savons  ([ue  la 
main-d'œuvre  y  est  en  quelque  sorte  illimitée. 

L'industrie  de  la  laine  n'a  pas  encore  pris  au  Ja- 
pon une  importance  bien  considérable,  parce  que 
les  japonais  et  les  haljitaiits  des  pays  voisins  ne 
sont  pas  de  grands  consommateurs  de  tissus  en 
laine.  Nous  devons  cependant  faire  observer  que 
l'importation  de  la  laine  brute  au  Japon,  qui  était 
à  peine  de  V25.0()0  yens  en  1898,  augmente  progres- 
sivement d'année  en  année  et  qu'elle  ligure  pour 
■4.324.000  yens  au  commerce  de  1899.  Elle  a  donc 
décu])lé  en  six  années. 


Oii.TETS  DivKRS.  —  Le  Ja[)oii  impoi'lc  aujourd'hui 
pour  environ  8  millions  de  yenn  de  pr/ro/c,  car  ce 
sj'stème  d'éclairage  s'est  généralisé,  môme  dans  les 
centres  ruraux,  avec  une  rapidité  suiprenante.  Le 
pétrole  importé  provient  de  Russie  et  d'Amérique  ; 
il  existe  cependant  d'importantes  sources  pétroli- 
féres  sur  la  côte  ouest  de  l'île  Nippon,  dans  le  ken 
de  Niigata  et  leur  exploitation  vient  de  i-ecevoir, 
■comme  celle  des  mines  de  charbon,  une  très  vigou- 
reuse impulsion. 

Deux  chiffres  le  i)rouven)nt  :  d'a])rès  les  statisti- 
([ues  otTudelles,  la  production  ])('trolifère  indigène, 
qui  était  à  peine  de  180.44.")  kwan-mè  (8  kil.  7r)()gr.) 
en  1888,  soit  ()78  tonnes,  a  déiH'usè  'aïO.OOO  kwau- 
mé  ou  2.680  tonnes  en  1898. 

Les  Assi/ra/iccs  sont  d"impf)rtati()n  récente  au 
Ja[)on,  nu\is  la  statistique  suivante  va  nous  indi- 
quer les  progrès  qu'elles  y  ont  réalisés  en  huit 
années  : 


Les  Assurances  contre  l'incendie  au  .laiton  de  IH'.)2  à  iS'M 


Noinbriï 

Polices 

Stnnnies 

Pi'inies 

Années 

(ies 

en 

(  '.oni])anni'" 

cours 

assurées 

])a.véc!S 

1  ^r)it(''S 

Yr'us 

Yens 

1892  

1 

■'i.8()8 

'i.ltl.'i.OOO 

73.10S 

189:^  

•) 

11.  «7 

12.(>:il  .OUI) 

m). VA 

189'i  

Tt 

v.)sm 

21  .."■»(  >2. 0(1(1 

2:i.77(i 

23. 797.  (M  M) 

3(;7.'i9'i 

189(i  

/i 

;«.2()9 

.'i2. 133.0(10 

.^)3'(.''i28 

1897  

i; 

.')(;.  3(1.') 

73.3il|  .01)0 

898.i)/i9 

1898  

t; 

7'i./iH8 

I08.0!)9.000 

1.20/1.847 

18<)9  

7 

88.871 

l'£2.i8(j.(XJ0 

1.,")07..'>8C) 

Il  n'existait  i)as  au  Ja))on  de  liotirsc  jiour  les 
valeurs  mobilières  avant  1878.  A  (-ette  date,  un 
petit  marché  fut  organisé  à  Tokio  surtout  ])our  la 
négociation  des  fonds  d'Ktat  j;ipon;iis.  Après  la 
guerre  île  1894-9."),  et  en  raison  de  l'énorme  déve- 
loppement des  Sociétés  .japonaises  par  actions 
dont  nous  parlerons  jilus  loin,  la  Bourse  de  1878 
devint  manifestement  insutlisaute  et  on  décida  l;i 
construction  d'un  vaste  édifice  organisé  a  l'euro- 
péenne. 

Lors  de  l'inauguration  de  la  nouvelle  Bourse  de 
Tokio,  (jui  eut  lieu  avei;  un  éclat  extraordinaire 
vers  le  milieu  de  l'année  dernière,  le  Tokio  Evenintj 
News  publiaune  statisti({ue  de  circonstance,  indi- 
quant le' nombre  des  actions  traitées  à  terme, 
chaque  année,  sur  ce  mai'ché  depuis  sa  fondation  : 


Anné( 


1878. 
1882. 
188(5. 


Xonil)!'!' 
d'actions 

171 

3.(;(»i 

703.333 


A llllé( 


1890. 
ISO'i. 
1898. 


Nombre 
d'actions 

873. 67 'i 
1 .8;!0.i»18 
3.731.790 


11  ne  s'agit,  nous  le  répétons,  (|ue  des  actions 
traitées  à  lenrw.  Les  opérations  sur  les  rentes  et  les 
obligations  japonaises  no  sont  j)as  com})rises  dans 
cette  sta1isti(|ue.  ni  les  opérations  au  complani 
sur  rensenililc  des  valeurs  indigènes  pratiquées 
parles  nombreuses  ])an([ues  (2.0;?2à  la  tin  de  1899) 
existant  au  Japon. 

*♦* 

La  crise  1)k  1897-1898.  —  Comuui  tous  les  pays 
jeunes,  le  Japon  a  eu  sa  crise  de  croissance  ;  au 
lendemain  de  la  guerre,  une  fièvre  de  créations 
nouvelles  Ht  siu'gii'  des  luilliers  d'enti'eprises  de 
tout(>  nature,  dont  beaucoup  n'avaient  que  la 
spèimlation  pour  objectif.  Pendant  la  seule  année 
189G,  il  fut  déclaré  i)our  889.84().()()0  yens  (capital 
nominal)  de  Sociétés  nouvelles  et  on  calcula  qu'à 
la  fin  de  cette  même  année,  le  capital  de  toutes  les 
Sociétés  japonaises,  toutes  créées  depuis  moins 
de  20  anni'es,  atteignait  la  somme  gloliale  de 
989. 040. 000  yens  ;  mais,  comme  l'exclusion  des 
actionnaires  étrang(n's  desdites  Sociétés  obligeait 
leurs  fondateurs  à  s'adresser  uni([uement  aux 
capitalistes  japinuiis,  la  plupart  des  nouvelles 
entrejjrises  se  trouvèrent.  ])ar  suite  de  l'insuffisance 
du  numéraire  national,  dans  l'inqiossibilité  de 
réaliser  ])lus  du  ([uart  du  capital  souscrit. 

On  crut,  un  monunit,  (|ue  le.  passage  du  Japon  à 
l'étalon  d'or  ])ourrait  |)orter  remède  à  cette  situa- 
tion : 

"  Le.  é\  i(leiil  (le  ci^tto  r(''t'(H'iiie  que  rien  ne  faisait 
l)i-L'Voir  —  a  dit  AJ.  l-'élix  IMarliii  1 1,  (|iii  était  au  Japon 
au  uioincnt  où  cllo  a  été  (té'ciitée  — est  de  permettre  au 

,1    Le  Japon  vrai. 
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Japon  d'offrir  aux  capitaux  eurojiéens  des  Aalcurs 
d'Etat  remhourwaJdes  en  or,  avec  des  intérêts  payal)lcs 
en  or,  et  d'attirer  ainsi  leur  confiance.  Le  ])rojct  de 
loi,  présenté  par  le  comte  Matsukata,  à  la  Diète,  le 
1<~''  mars  1897,  voté  le  11,  en  une  seule  séance  par  la 
Cliaiul>i-e,  ratifié  le  28  par  la  Chambre  des  Seigneurs, 
fut  sniK-lionné  le  20  par  le  Mikado  et  promulgué  le  29. 
La  discussion  très  sommaire  à  laquelle  il  donna  lieu 
devant  la  Diète  fit  ressortir  la  profonde  ignorance  des 
députés,  dont  pas  un  ne  connaissait  le  premier  mot  de 
la  ([uestion.  Dans  son  discours,  le  comte  Matsukata  se 
renferma  dans  des  allégations  A'agues  ou  des  considé- 
rations sentimentales,  se  bornant  à  dire  cpie  la  mesure 
qu'il  ])roposait  était  imposée  par  l'expérience.  ■> 

La  vérité,  c'est  que,  malgré  son  averision  i)onr 
le  caiiital  étranger,  le  Gouvernement  japonais 
avait  fini  par  comprendre  que  l'indemnité  de 
guerre,  sur  laquelle  on  com];)tait  pour  restaurer  la 
circulation  monétaire  intérieure,  serait  al)sorl)ée, 
et  au  delà,  ])ar  les  dépenses  d'ordre  extérieur  (jue 
comportait  le  programme  d'extension  de  sa  ])uis- 
sance  maritime  et  militaire,  voté  i)ar  la  Diète  ja- 
l)onaise  dans  la  session  do  18!){),  et  par  les  achats 
à  l'étranger  du  matériel  industi'itd  (machines  lixes, 
métiers, locomotives  et  rails,  bateaux,  etc.  ..j  néces- 
saire aux  nouvelles  entre])rises  projetées. 

Un  emprunt  T)  0/0  de  'lO  millions  (le  yens  fut  im- 
médiatement placé  à  Londres  au  i)air,  mais  un  se- 
cond emprunt  ^  0/0  de  100  millions  de  yens,  oll'ert 
au  public  anglais  en  juin  18!)9,  n'a  pas  eu  le  suc- 
cès du  ])remier,  car  les  souscrijjteurs,  trouvant 
sans  doute  que  le  taux  de  90  0/0  était  trop  élevé 
n'ont  guère  demandé  ({ue  25  millions  de  yens, 
laissant  le  reste  pour  compte  aux  quatre  établis- 
sements garants  de  l'émission  vis-à-vis  du  (iou- 
vernement  jai)onais.  Cet  emprunt  se  négocie  ac- 
tuellement à  Londres  aux  environs  de  80  0/0. 

;Mais  il  ne  faut  pas  s'y  tromper,  le  (iouverne- 
ment  ja])onais  n'a  eu  recours  aux  capitaux  étran- 
gers (jue  contrnint  parles  circonstances,  et  encore 
ne  l'a-t-il  lait  (jue  dans  des  conditions  très  mo- 
destes. 

La  situation  monétaire  intérieure  ne  fut  nulle- 
ment améliorée  par  l'emprunt  de  1897  et  la  crise 
s'accentua  dans  le  premier  trimestre  de  1898,  pro- 
voquant de  nombreuses  faillites  de  Banques  et  de 
Sociétés  Industrielles  en  l'apport  avec  elles.  C'est 
alors  qu'on  chercha  à  réagir  contre  la  loi  excluant 
les  étrangers  du  capital  actions  et  des  Conseils 
d'administration  des  Sociétés  japonaises. 

Le  correspondant  de  Yokohama  du  Courrier 
(VHaïphmiq  écrivait  à  ce  journal  à  la  date  du 
'20  janvier  1898: 

Il  se  manifeste  actuellement,  ]iarmi  les  liommes  d'af- 
faires japonais,  un  mouvement  prononcé  en  faveur  de 
l'introduction  du  capital  étranger  au  .lapon.  Les  Cliam- 
hrcs  de  commerce  de  la  ca])itale  et  des  grandes  "villes 
cherchent  les  moyens  d'atteindre  ce  but  et  sont  tom- 
bées d'a(  (uu(l  ))our  permettre  aux  étrangers  de  devenir 
actionnaires  des  Comi>agnies  indigènes,  ainsi  que  ])Our 
leur  admission  connue  memln-es  de  directions  ou  co- 
mités. Il  faut  que  le  liesoin  de  capitaux  se  fasse  rude- 
ment sentir  i)0ur  que  ces  messieurs  en  arrivent  à  céder 
sur  ce  denner  ))oint.  Car,  de  tous  temps,  les  .laponais 
ont  refusé  l'élément  étranger  dans  le  personnel  diri- 
geant, et  cela,  même  dans  les  Sociétés  libérales  et 
scientifiques. 

Vers  cette  même  époque,  le  taux  <le  l'intérêt 
atteignait,  dans  certaines  provinces,  juscju'à  "20  0,0 
pour  les  prêts  consentis  par  les  baïKjués  ;  la 
moyenne,  pour  l'ensemble  du  pays,  atteignait 


14  0/0,  et  les  intérêts  payés  par  les  banques  à  leurs 
déposants  variaient  entre  6  et  8  0/0. 

L'excellente  récolte  de  riz  de  1898  (47.387.666 
kokus,  contre  33.089.29:5  en  1897  et  une  moyenne 
habituelle  de  38.500.000),  produit  principal  de 
l'agriculture  japonaise,  atténua  les  effets  de  la  crise 
que  les  banquiers  et  les  industriels  s'étaient  d'ail- 
leurs ingéniés  à  conjurer  en  augmentant  lesfacilités 
de  crédit,  en  se  syndiquant  et  en  formant  de  vérita- 
bles//^/.sAs-,  selon  la  méthode  américaine....  L'ou- 
verture du. îapon  aux  capitaux  étrangers  fut  alors 
ajournée  à  une  épo(jue  ultérieure. 

Elle  a  été  cependant  reprise  après  la  mise  en 
vigueur  des  nouveaux  traités  de  1899  et  l'accès 
théorique  de  tout  le  Japon  au  commerce  étranger, 
car  nous  avons  publié,  en  août  dernier,  une  com- 
munication faite  à  \ Agence  Havas,  disant  en  sub- 
stance : 

Le  Cionvcrnement  ja})onais  Aient  de  |)renilre  une  dé- 
cision (jui  ne  doit  ])as  jjasser  ina})er(;ue. 

Jus(prici,  les  étrangers  ne  pouvaien  t  [)renrlre  d'actions 
des  Cinnpiignies  de  chemins  de  fer  du  .Japon.  Il  est 
■\'rai  ipraucun  article  des  nouveaux  traités  ne  leur  interdi- 
sait de  devenir  possesseurs  de  ces  actions;  mais  dans 
la  pensée  du  (iouveruenu'nt,  cette  question  élait  inti- 
mement liée  à  celle  île  la  ])ro])riété  du  sol.  et  Ton  sait 
qur  les  étrangers  n'ont  pu,  jusqu'à  ])réscnt,  obtenir  le 
(Iriiil  de  jtropriété  foncière^  au  Japon.  Aussi,  les  flom- 
jiagiues  (K>  chennns  de  fer  inséraient-elles  généralement 
dans  leurs  statuts  une  clause  prohibant  le  transfert 
des  actions  aux  étrangers. 

Mais  le  besoin  de  plus  en  plus  grand  de  ca]iitauxqui 
se  faisait  particulièrement  .sentir  pour  ces  (lompagnics 
a  amené  le  (louvernement  à  al)roger,  à  l'égard  d'un 
certain  nond)re  d'entre  elles,  les  règlements  interdisant 
11'  transfert  des  actions  aux  étrangers.  I>e  Ijènéfi^-e  de 
cette  disposition  sera  vraisemhlal)lement  étendu  aux 
autres  Comj)agiùes,  si  elles  en  font  la  demande. 

il  est  il  es])érer  que  la  mesure  jjrise  ])ar  le  Gouver- 
nement imi)érial  n  est  que  le  prélude  d'autres  modifi- 
cations plus  inqiortantes  et  que  les  étrangers  se  ver- 
ront soumis,  au  Japon,  à  un  régime  Aérital)lement 
libéral. 

(juoi  ([u'il  en  soit  de  l'avenir,  la  crise  japonaise 
de  1897-1898  a  été  conjurée  sans  le  secours  des  ca- 
pitaux étrangers  et  les  Japonais  ont  le  droit  dédire 
avec  orgueil,  (jue  les  neuf  dixièmes  de  la  dette  pu- 
blique japonaise  sont  placés  à  l'intérieur  du  Japon, 
et  que  leur  pays  a  su,  en  un  quart  de  siècle  seule- 
ment, et  à  l'aide  de  ses  propres  ressources,  créer 
un  organisme  commercial,  industriel  et  financier 
qui  peut  faire  envie  aux  plus  riches  nations  de 
l'Europe. 

En  effet,  d'après  les  statistiques  officielles  pu- 
bliéespendantle  premier  semestre  1900,  Steenac- 
kers,  notre  consul  général  à  Yokohama,  a  pu 
dire  dans  son  tlernier  rapport  : 

<(  Beaucoup  de  ces  Comjiagnies  (celles  créées  pendant 
la  grande  ]iériode  d'etVervescence  1895-1<S97),  ruinées  par 
la  spéculation,  avaient  disparu  lors  de  la  grande  crise 
liuancièrc  de  1898.  si  ])ien  qu'à  la  lin  de  cette  même 
année,  les  Sociétés  définitivement  constituées  et  exis- 
tantes étaient  les  suivanirs: 

Capital  m  yons 

Chemins  de  fer   200.aY>.4(0 

FAablixsements  financiers   ;Wi.87(>.:3;M 

Sociétés  diverses   'i:!'J.i)(l-2.187 

Soit   1.0:r,.SO ',.<«! 


«  La  situation,  sensiblement  améliorée  en  1899,  ]>rr- 
mit  la  formation  de  nouvelles  Sociétés  ;  en  décembre 
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(IcniiiT,  \c  caiiilal  iiniiiinal  des  Si)cic''l(''s  dans  loiil 
Japoii  al  Icifjiiail  les  cli i llVcs  sui\  auls  : 

( ",;!i>ilal  eu  vous 

Chemiii.t  de  fer   -2:50. 1:57. (i(Y) 

Etablissements  financiers   /i:i8. 18!). 

Sociétés  dicerses   4')!  .:5'i-2.775 

Soil   1.119.G()!).8M 


«  11  est  à  riMnaniucr  qu'en  dopit  des  ci-ises  qui  sui- 
A-ent  leurs  cours  uornuxl,  les  incîustrios  japonaises  con- 
tinuent à  se  développer.  Les  indigènes,  obligés  il  y  a 
encore  peu  d'années  d'acheter  à  l'étranger  tous  les  ar- 
ticles façonnés,  sont  arrivés  à  s'afVranchir  en  grande 
partie  dc>  la  main-d'œuvre  extérieure  à  laquelle  ils 
suppléent  pn-scpio  entièrement. 

«  C'est  pour(juoi  leurs  achats  de  matières  premières 
dépassent  actuellement  do  beaucouj)  ceux  des  produits 
ouvrés.  De  même,  leurs  productions  qui  autrefois  ne 
s'exportaient  qTi'à  l'état  brut,  sont  tra^'aillées  et  livrées 

Sar  les  nombreuses  manufactures  qui  fonctionnent 
ans  tout  le  pays,  ])rincipalement  à  Osaka,  le  plus 
grand  centre  industriel  du  Japon.  (On  compte  à  l'heure 
présente  (lans  cette  ville  et  ses  environs  immédiats, 
0.500  fabrii|ues  ou  mines  de  tout  genre.)» 

6.500  fabi'iqiit's  otf  mine^  de  lotit  genre!  lors- 
qu'en  1883  —  d'après  M.  Félix  Martin  —  il  n'y' 
avait  dans  tout  le  Ja})on  que  2'i  fabriques  et  usines' 
actionnées  par  1.748  chevaux-vapeur. 


(A  >iitivre.) 


Edmond  Théry. 


Emissions,  lotroduclioQS  et  fonYcrsioiis  en  Mnce 


en  1900 


A  diAcrs  ]ioints  de  vue,  l'année  1900  aura  laissé  à 
désirer  ;  nuiis  les  affaires  nouvelles  n'ont  pas  autant 
fait  défaut  en  France  que  l'on  serait  tenté  de  le  croire 
tout  d'abord.  Malheureusement,  plus  nous  allons  et 
plus  il  devient  diffi^-ile  de  suivre  les  appels  que  l'on 
adresse  ici  au  pu})lic.  Gomme  nous  le  faisions  remar- 
quer il  y  a  bientôt  un  an,  en  établissant  le  bilan  de 
1899,  les  émissions  «  publiques  »  sont  de  plus  en  plus 
rares.  La.  plupart,  des  entrejn-ises  déjà  existantes  accor- 
dent, en  effet,  à  leurs  associés  des  ciroits  de  préférence 
sur  les  titres  qu'elles  ont  à  émettre  ])our  augmenter 
leurs  moyens  d'action,  de  sorte  cfu'elles  n'ont  pas  à 
avoir  recours  au  «  pui)lic  »  proprement  dit.  D'autre 
])art,  certaines  grandes  Sociétés  sont  à  même  d'écouler 
directement  dans  leur  énorme  clientèle  les  valeurs 
dont  elles  croient  pouvoir  assumer  le  placement,  ce 
qui  les  dispense  d'ouvrir,  comme  autrefois,'  leurs  gui- 
chets à  la  foule.  Enlin,  il  y  a  à  tenir  compte  de  ce  que 
l'on  dénomme  les  ><  introductions  »,  c'est-à-dire  les 
ventes  sur  le  marché  même.  A  bien  dire,  tout  cela  ne 
rend  pas  impossible  l'établissement  approximatif  de 
ce  qui  s'est  fait  i)cndanl;  l'année,  et  c'est  ce  que  nous 
allons  établir. 

Les  émissions  ou  introductions  do  Fonds  tVElat  ont 
été  peu  nom])reuses  en  1900.  Pour  la  France,  on  n'a 
rien  eu  à  signaler,  et  il  faut  même  tenir  compte  que, 
dans  ce  chapitre,  figure  YEntprunt  de  In  République 
Arqenline /i  ()/<)  1900  (\c9()  millions  de  francs,  qui  a 
servi  à  la  conversion  des  fJniprunls  Provinciaux  de 
f'aUdnarca,  do  Cordoha,  de  Corrienles  et  de  Mendoza. 

Francs 

0  iiilrodiiclions  d'Einprnnts'crEtats  élraufç(.'rs  313.14'i.-428 
10  (■■iiiissioiis   cl    inlniduclious    d'aclions  et 
<l'o))li^:ili(iiis  it'l<;iiil)liss('inonts  liuanciors 
cl  iiypollK'cairi'S  lr;iu(;ais   253.380.000 

3  (•iiiissious  nn  hilriHliiclions  d'aclinns  ot 
(l'obi i,t>a( ions  d'Klablissciiieuts  linaiicicrs 
rl  hypDlliécaii'i's  étraui,'('rs   17i.yGU.2()G 


Francs 

23  émissions   d'actions  de  Sociétés  diverses 

l'nuieaises   201  .f;i7.r)00 

3.»  émissions  (l'o))lit(alious  de  Sociétés  diverses 

IVmH-iises   5r)(J.G72.700 

28  inli-(jdncli()iis  d'actions  do  Sociétés  diverses 

Irancaises   180.612.875 

10  iniroduclions  d'obli^iatious  de  Sociétés  di- 
verses françaises   30.752.720 

10  émissions  d'actions  de  Sociétés  diverses 

étranj^éres   'i7.0G3.000 

A  émissions  d'obligations  de  Sociétés  diverses 

étran^n'res   -52.(108.175 

13  inti  oduclions  d'actions  de  Sociétés  diverses 

élrangéres   292.G8().000 

5  émissions  ou  iuli-oductions  d'aclions  d'eu- 

li'e|)rises  du  (louLid  français   18.105.000 

2  émissions  d'<jblii,;alions  de  Chemins  de  fiT 

éti'aut^-ers.   108.375.000 

8  émissions  d'actions  d'eiitre]irises  de  trac- 
tion françaises   78.112.500 

1  émission     d'oblirjalious     d'eiitn'prisc^  de 

tracliou  française   987.000 

G  introductions   d'actions    d'entreiirises  di_', 

tracliou  françaises   129.089.000 

1  introduction    d'actions     d'entreprisi!  de 

traction  étrangère   2.100.000 

5  introductions  d'actions  de  Mines  d'or  ou 

de  Sociétés  sud-africaines   178.900.000 

173  2.G08.25G.164 

En  oi)érant  un  rapprochement  avec  l'année  dernière, 
on  obtient  le  tableau  suivant  : 

Emissions  et  introductions 

En  1899  En  190O 

(En  francs) 

Fonds  d'Etals  ou  de  Villes   GIG. 797. 5.50  313.144.428 

()l)linatious   /i78. 110.212  1.049.155.861 

Aciions   595 .841.160  1.245.955.875 

1 . 690 . 748 . 922   2 . 608 . 256 . 164 

P't  en  remontant  jusqu'en  1895,  on  arrive  aux  com- 
paraisons suivantes  : 

Emissions  et  introductions 

Emprunts  Sociétés 
d'Etals  influstrieltes 
Années  et  de  Villes       et  diverses  Totaux 


1895   425.899.262 

189(i   807.300.0(10 

1897   2->7..V.ii.375 

1898   .")(>!.  123.958 

1899   ()16.797.550 

1900   313.144.428 


(Eu  francs) 
38().  138.385 


812.037.647 


147. 250 . 00(  )  1 . 00  4 . 5.50 . 000 
224 . 2.50 . 000  451 . 800 . 375 
7G9.839.070     1 . 332 . 063 . 0'28 


1 .073.951  .;î72 
2.295.111.7:;(i 


1  .1190. 7 'iH.  922 
2.G0S.25G.1G4 


Naturellement  il  reste  à  savoir,  pour  les  introduc- 
tions étrangères,  combien  de  titres  sont  entrés  réelle- 
ment dans  les  portefeuilles  français,  et  on  est  obligé  de 
reconnaître  que  sur  ce  point  aucune  donnée  n'existe. 

En  raison  du  relèvement  du  loyer  de  l'argent,  il  n'a 
pas  été  question,  en  1900,  de  conversions,  à  part  celle 
dont  nous  avons  parlé  plus  haut.  Au  reste,  les  conver- 
sions, en  1899,  n'avaient  porté  que  sur  un  total  de 
22  millions  de  francs,  contr(^  9a8.879.;r/'i  en  1898. 

Au  cours  de  l'année  qui  preml  lin,  trois  de  nos 
grandes  Institutions  de  crédit,  le  Crédil.  Lyonnais,  la 
Société  Générale  et  le  Comptoir  National  d'Escompte 
ont  procédé  à  une  augmentation  de  leur  capital.  Une 
autre  opération,  mais  d'un  autre  genre,  est  à  signaler: 
c'est  le  convenio  intervenu  entre  la  Compagnie  du 
CItemin  de  fer  de  l'Espagne  et  ses  obligataires.  Enfin, 
à  l'heure  ofi  nous  écrivons,  le  Sénat  es])agnol  discute 
le  Convpn'io  relatif  à  la  Rente  Exlérieure  espagnole 
esilatnpillée  qui  a  déjà  été  ap]trouvé  par  la  Chambre 
des  Uéi)utés  esi)agnole. 

J.  M. 
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GRANDS  MAGASINS  DU  PRINTEMPS 


L'assemlilée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
la  Société  des  Grands  Magasins  du  Printemps  a  eu  lieu 
le  24  novembre  dernier.  Gomme  de  coutume,  le  rap- 
port du  gérant  est  bref,  et  il  ne  contient  pas  de  rcnsei- 
gnement.s  sur  la  marche  générale  des  exploitations  qui 
font  partie  du  domaine  de  la  Société.  Toutefois,  il  se 
montre  satisfait  des  affaires. 

Voici  comment  s'établit,  pour  l'exercice,  le  compte 
de  Profits  et  Perles  comparé  au  ])récédent  : 

Exorcicos 
1898-1899  18y9-19(MJ 
(En  francs) 

Report  de  l  exorcico  i)ri'cédont   129.444  143.188 

Bénéfices  nets  de  l'exercice  :          3.2:^.277  iiMS7>.S7:t 

3. 367. 721  3.478.5r)8 

Ces  sommes  ont  été  réparties  de  la  manière  suivante  : 

1898-189!)  1899-1900 


(Eu  francs) 

Réserve  contre  l'incondio   3."). 000  a'j.OOO 

Loyer  annuel  des  établissenuuits  su- 
criers pour  être   employé  à  leur 

amortissement   120.001)  31.'j'i9 

Amorlisscineat  dos  immeubles   240.000  .■i.jO.OOO 

Amortissement  du  matériel  et  des  ins- 
tallations  100.000  100.000 

Provision  pour  l'Exposition  de  1900. . .  100. TO)  1(»0.(J00 

Dividende,  réserve  et  lantièiue  du  gi'- 

ranl   2.2ti9.M7  2.739.102 

Report  à  nouveau   143.184  12:^.007 


3.3()7.721  3.478.r)58 

Le  dividende  liroclamé  s'est  élevé  à  ;t2  fr.  08  par  ac- 
tion, V  compris  l'intérêt  statutaire  de  25  fr.,  contre 
;il  fr. -25.  Le  capital  étant  de  85.000.500  fr.,  il  existe 
donc  70.121  actions  qui  ont  absorbé,  sur  les  profits, 
lin  montant  de  2.215.975  fr.  La  répartition  des  béné- 
fices indiquant,  pour  le  dividende,  la  réserve  et  le  tan- 
tième au  gérant,  un  i)rélè'vcment  de  2.739.102  fr.,  ou 
trouve,  entre  ces  deux  sommes,  une  diiïérence  de 
492.127  fr.  ([ui  a  été  affectée  à  la  réserve,  à  la  caisse 
de  retraite  des  em])loyés,  à  la  police  d'assurance  sur  la 
vie  du  gérant  en  faveur  de  la  Société,  et  enfin  à  l'allo- 
cation  du  gérant  mémo.  Nous  indiquons  cette  sonnnc 
en  bloc,  car  le  ra})port  ne  contient  aucun  détail,  omis- 
sion qui  est  regrettable. 

Ainsi  qu'en  témoignent  les  chiffres  du  compte  de7^/'0- 
fits  el  pertes,  l'exercice  social  qui  a  i)ris  fin  le  81  juillet 
dernier  a  été  un  ])eu  plus  favorisé  que  le  précédent, 
])ar  suite  du  mouvement  commercial  créé  j^iar  l'Expo- 
sition Universelle  de  1900.  Toutefois,  il  n  y  a  rien  là 
de  très  extraordinaire,  et  il  semble  décidément  que  la 
Société  ait  à  compter  sérieusement  avec  imc  concur- 
rence qu'elle  fait  tout  pour  combattre,  mais  peut-élre 
avec  moins  d'efficacité  qu'elle  le  souhaiterait. 

Le  domaine  immobilier  de  la  Société,  domaine  déjà 
important,  s'est  accru  encore,  au  cours  du  dernier  exer- 
cice, par  l'acquisition  d'une  maison  sise  rue  de  Pro- 
vence, n°  111,  et  qui  tient,  par  le  fond,  à  celle  qu'elle 
possède  au  u"  46  de  la  rue  Gaumartin.  Et,  au  sujet  de 
ce  domaine,  une  observation  est  à  faire.  Le  gérant  croit 
devoir,  maintenant,  faire  figurer,  pour  leur  valeur  glo- 
])ale,  tous  les  immeubles  sociau.x.  Or,  il  ne  sera  jilus  pos- 
sible désormais  de  connaître  les  changements  immoln- 
licrs  qui  se  produiront.  Au  reste,  le  gérant  a  soin  de  dire 
qu'il  en  agit  ainsi  pour  éviter  de  donner  des  indications 
au  cas  où  il  désirerait  changer  ou  aliéner  quelques-uns 
de  ces  immeuliles.  Il  peut  y  aA  oir  là  un  certain  intérêt 
pour  la  Société,  car  elle  ne  n'Iire  pas,  de  sa  projiriété 
immobilière,  un  revenu  rémunérateur  qui  tend  même 
à  décroître.  Pour  le  dernier  exercice,  les  locations,  en 
effet,  n'ont  donné  un  rendement  que  de  8.21  0/0,  au 
lieu  de  3.40  0/0  Tannée  précédente,  et  tout  ])orte  à 


croire  que  les  capitaux  ainsi  immobilisés  trouveraient 
à  s'employer  d'une  façon  plus  avantageuse  dans  l'ex- 
ploitation même  des  magasins.  Ils  jiourraient  même 
servir  utilement  à  rembourser  les  dettes  hypothécaires 
de  la  Société,  dettes  qui  coûtent  plus  que  ne  rappor- 
tent lesdites  locations.  Mais  si  la  nouvelle  méthode 
comporte  un  avantage,  n'otfre-t-elle  pas  aussi  des  in- 
convénients? A  l'assemblée  générale  annuelle  d'une 
autre  Société,  il  a  été  dit  que  la  Société  des  Grands 
Magasins  du  Printemps  avait  acquis,  cette  année,  pour 
la  somme  de  2.500.(X)0  francs,  un  immeuble  qui  avait 
été  offert  précédemment  et  inutilement  ])our  1.200.000 
francs  à  ime  maison  concurrente.  Ck'tte  acquisition 
aurait  été  faite  pour  entraver  le  dévclopj)ement  de  la- 
dite maison  concurrente  qui  prétend  n'y  avoir  jamais 
songé.  Or,  s'il  en  est  ainsi,  les  actionnaires  peuvent-ils  . 
raisonnablement  se  désintéresser  de  la  marche  des 
opérations  immobilières  auxquelles  peut  se  livrer  leur 
gérance  ? 

En  dehors  des  inuneubles  pro])rcment  dits,  la  Société 
des  Grands  Magasins  du  Printemps  est  encore  proprié- 
taire delà  Société  Agricole  d'Exploitation  des  Etablis- 
sements Sucriers  et  de  la  Société  d'E.rploitation  des 
Elaf)lissements  Jules  Jaluzot  et  Gie.  ces  deux  Socié- 
tés, qui  représentent  un  capital  supérieur  à  2  millions 
de  francs,  on  ne  sait  rien,  et  on  en  est  réduit  à  sup- 
poser que  leur  situation  est  satisfaisante.  Ici  encore, 
le  gérant  ne  devrait  pas  se  renfermer  dans  lesilencc.  Il 
pourrait  fournir,  à  ce  sujet,  au  moins  les  renseigne- 
ments qu'il  donne  sur  les  opérations  de  banque  de  la 
Société.  On  sait,  en  effet,  (pie  cet  Etablissement  fait 
les  alfaires  de  Bantpie.  Elle  reçoit  des  dépôts  et  les  em- 
ploie en  reports  et  eu  avances  sur  titres.  Ces  reports  et 
ces  avances  ont  atleiid,  en  1899-1900,  le  montant  de 
12.8.31.940  fr.,  mais  il  resterait  à  savoir  par  quels  ti- 
tres ils  sont  rc^présentés. 

En  résumé,  il  est  impossible  de  se  rendre  compte 
exactement  de  la  marche  réelle  de  la  Société  du  Prin- 
temps. On  ne  sait  même  pas  son  chiffre  d'affaires  qu'il 
serait  pourtant  intéressant  de  connaître  pour  le  rap- 
j)rocher  des  bénéfices  réalisés,  ne  serait-ce  que  pour 
constater  si  elle  fait  réellement  des  progrés. 

\.  Lkc.hexet. 


LE  KRACH  DE  BERLIN 


Déconfiture  des  deux  Banques  Hypothécaires 

Le  Marché  financier  de  Berlin,  si  profondément 
aft'ecté  par  la  baisse  générale  de  toutes  les  valeurs  in- 
dustrielles, vient  d'être  encore  cruellement  éprouvé  par 
une  nouvelle  catastroi)he.  Les  deux  principales  ban- 
ques hypothécaires  de  la  capitale  sont  en  pleine  décon- 
fiture. Le  passif  qu'on  n'a  pas  encore  pu  évaluer  exac- 
tement, serait,  affirmc-t-on,  de  000  millions  de  marks. 
Si  l'événement  n'a  pas  pris  les  allures  d'un  grand  dé- 
sastre c'est  qu'un  syndicat  de  puissants  banquiers  est 
intervenu,  dès  la  première  heure,  pour  atténuer  les 
elïets  de  ce  krach  :  il  a  assuré  le  i)aiement  du  prochain 
coupon  et  enrayé,  ainsi,  l'effondrement  complet  des 
cours. 

Une  grande  ijuantité  de  jjetits  capitalistes  .se  trou- 
vent complètement  ruinés.  Ils  sont  d'autant  plus  dignes 
d'intérêt  et  de  pitié  qu'ils  avaient  acheté  les  lettres  de 
gages  de  ces  banques  hypothécaires  jjrccisément  pour 
faire  des  placements  sûrs,  étrangers  à  toute  spéculation. 
Le  crédit  et  la  réputation  dont  les  directeurs  jouissaient 
dans  toute  la  haute  société  avaient  inspiré  confiance 
à  toute  la  petite  bourgeoisie  et  conduit  vers  eux  toutes 
les  petites  économies.  Le  retentissement  que  devait 
nécessairement  a^•oir  ce  krach  colossal  se  trouve  donc 
augmenté  par  la  (jualité  même  et  la  situation  sociale 
des  chefs  de  ces  affaires.  M.  Sanden,  le  directeur  de  la 
Preussische  Hypothekcnbank  était  un  des  familiers  de 
l'Impératrice  à  qui  il  donnait  des  con.seils.  toujours 
suivis  pour  ses  placements.  Il  avait  gagné  la  confiance 
de  sa  souveraine  par  l'orthodoxie  de  ses  opinions  reli- 
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oiousos  et  polit  i(|uos  et.  par  les  (Irnioiist  rat  ions  i)ruyaiitps 
(i'iim>  ])ioti'  excps.si\('.  Il  \  eiiail  (IT'tro  drcoré  de  l'ordre 
do  la  Maison  d(\s  Holion/ollorn  :  il  allait  t-'lro  annobli. 

Aujourd'lmi,  M.  SandcMi  i^sl  sous  les  \  crroiis  et  avec 
lui  sont  i'i^al(MU(Mit  arrrli's  M.  Porachwcilcr,  lo  sous- 
diroctour  do  la  inrnic  Ikukiuo,  et  M.  Scliinidt,  le  direc- 
teur de  la  (Irinidrlnililshdiih'.  (les  (Unix  derniers  étaient 
aussi  les  eliels  du  parti  piétisto. 

'l'ous  faisaient  i)our  eux-niêines  des  dépenses  cxtra- 
vatjautes  et  at'tichaienl  un  luxe  eriard.  Kt  ce  qui,  au 
dernier  niouienl,  a  redoublé  l'exaspération  de  leurs 
victimes,  c'est  la  certitude  <jne  peu  do  jours  avant  la 
catastrophe  ils  avaient  jtrévonus  leurs  amis  de  l'aris- 
tocratie d'a"\'oir  à  réaliser  leurs  titres. 

liCs  deux  ban(iues  etfondrées  et  un  prand  nombre 
d'autres  maisons  cpii  n'en  étaient  que  les  émanations, 
comme  Boiiiicr  Bnti  Grsclhclmft,  la  banque  Anlinll  el 
Wnytwr,  la  Gniixh'ricfrbs  Gcsellsrlia/'l,  etc.,  etc.,  étaient 
counucs  dans  le  public  de  la  Bourse  sous  le  nom  géné- 
rique d'établissements  Biiiclhagcn. 

En  18(54,  (Jtto  Spielliagen  fonda  la  P.  Hy])othekenbank, 
au  capital  de  1. '200.000  marks.  Il  végéta  jusqu'en  1873, 
époipie  où  une  nouvelle  reglémentation  des  opérations 
hy[)Otliécaires  lui  permit  de  prendre  son  essor.  Mais 
dés  le  premier  instant,  coururent  dans  le  ])ublic  les 
bruits  les  plus  fâcheux  sur  la  manière  dont  les  affaires 
de  la  banque  étaient  menées.  En  1879,  le  Gouverne- 
ment dut  même  faire  jjrocéder  à  une  revision  des  hy- 
pothèques à  la  suite  de  laquelle  on  dut  employer  tous 
les  J)énéfices  de  l'année  à  des  amortissements. 

En  1882,  on  evit  la  preuve  que  tout  le  haut  personnel 
de  la  Banque  était  intimement  mêlé  aux  spéculations 
sur  les  terrains  et  les  immeubles  qui  enfiévraient  Berlin. 
Dos  hypothèques  extrav  agantes  étaient  consenties  sur 
des  maisons  dont  les  directeurs  étaient  devenus  pro- 
priétaires, sous  le  com  ert  d'hommes  de  paille. 

En  188(),  pour  pouvoir  faire  des  deuxièmes  hypothè- 
ques, la  Pi'cussisclic  Hiipolhrk(>iibanl!  créa  la  Deulache 
Grundschulbnnk.  En  i89;:î,  le  capital  de  la  jjremièro 
banque  fut  porté  de  10  à  lô  millions  de  marks  et  celui 
do  la  seconde  fut  élevé  de  où  6  millions.  Dans  la  mémo 
année,  elle  créa  plusieurs  des  i^etits  établissements 
financiers  dont  nous  avons  donné  les  noms  précédem- 
ment. 

Depuis  ce  moment,  on  ne  cessa  de  parler  de  l'impru- 
dente fantaisie  qui  présidait  à  toutes  les  opérations  de 
la  banque  et  do  ses  succursales.  Malheureusement,  le 
jiublic  crut  à  la  solidité  d'éta))lissements  dont  les  direc- 
teurs avaient  pu  pénétrer  jusqu'à  la  Cour.  VA  depuis 
189G,  les  établissements  Spielhagcn  jmrent  placer  cha- 
que année  plus  de  '20  millions  de  marks  de  lettres  de 
gage;  en  1890,  ils  en  placèrent  pour  39  millions  de 
marks.  Dans  la  même  année  les  établis-  sements  aug- 
mentaient encore  leur  capital  social. 

Le  naufrage  était  inévitable  aujourd'hui,  tout  le 
monde  prétend  l'avoir  prévu,  mais  il  reste  constant 
que  personne  ne  l'a  annoncé.  (Juant  à  la  situation 
nu'me  des  Ijanques,  l'examen  l'a  révélé  jiirc  que  tout 
ce  qu'on  avait  ])U  imaginer.  Tandis  que  les  banques 
hypothécaires,  fidèles  à  leurs  statuts  et  aux  règlements, 
se  contentent  de  placer  leurs  lettres  de  gages,  celles-ci 
se  livraient  à  toutes  les  opérations  imaginables  et  à 
des  opérations  reposant  sur  des  bases  si  fragiles,  que 
c'est  miracle  que  tout  l'actif  n^ait  pas  disparu  depuis 
longtemps.  C'est  surtout  miracle  ([u'en  dépit  de  craintes 
et  d'avertissements  datant  de  vingt  ans,  les  Bau(iues 
aient  ])U  continuer  si  longt(>mps  leurs  trafics  sous  les 
yeux  bienveillants  des  autorités. 

Le  Marché  financier  do  Berlin,  dans  la  crise  qu'il 
traverse  actuellement,  ressentira  douloureusement  ce 
surcroît  d'infortune.  La  dèconfittu-e  des  établissements 
Spielhagon  accentuera  et  prolongera  la  méfiance  du  })u- 
l)lic,  ses  dispositions  à  réaliser,  son  éloignement  des 
valeurs  à  dividendes  et  son  nouvel  engouement  pour 
les  pa])iers  à  intérêts  fixes.  Les  valeurs  dos  établis- 
sements financiers  en  souffriront,  surtout, par  l'injuste 
croyance  accréditée  maintenant  parmi  les  capitalistes 
moyens,  qu'aucun  contnMe  sérieux  n'est  exercé  sur  les 
opérations  des  grand(;s  banques.  Enfin  la  clientèle  or- 


dinaire d(!  ces  l)anqucs,  colle  qui  absorbait  le  ])lus  fa- 
cilement leurs  émissions  vient  d'éprouver,  d'un  coup, 
une  porto  sèche  de  près  di^  000  millions  di-  marks. 

tle  sont  des  plaies  ipii  ne  se  l'el'iïrmei-ont  pas  dans 
un  instant.  D'ici  là,  l'activité  de  la  haute  banque  ber- 
linoise sera  réduite  au  minimum,  à  moins  «pi  un  évé- 
nement —  (]u'on  ne  voit  pas  encore  —  revienne  galva- 
niser son  énergie  et  rendre  du  jeu  et  diî  l'activité  à  ses 
ressources,  qui  l'ostcnt  toujours  considérables. 

IjÉon  l'icAnn. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  CHINE 


Les  Etats  représentés  en  (Ihino  sont  enlin  tombés 
d'accord  sur  les  premièn-s  conditions  de  paix  à  sou- 
mettre à  la  Chine. 

On  télégraphie  en  effet  do  Pékin  ; 

'<  Les  ministres  réunis  chez  M.  do  (lologan,  doyen 
du  corps  diiilomatique,  ont  reçu  le  prince  Tching,  au- 
quel ils  ont  remis  la  note  conj(_)inte. 

Tching  a  dit  :  "  J'ai  l'honneur  de  recevoir  la  note 
relative  au  rétablissement  des  bonnes  relatiiins  avec 
les  puissances.  Je  la  transmettrai  immédiatement  à 
remi)ereur  et,  lorsque  laréi)onse  me  jiarviendra,  je  la 
communiquerai  aux  représentants  des  puissances.  » 

/  Li  Hung  Chang,  malade,  s'était  fait  excuser.  Son 
état  est  inquiétant.  Il  est  douteux  qu'il  puisse  mener 
les  négociations  jusqu'au  bout,  même  après  guérison. 

La  Gazelle  de  ('(ilai/iir  a  reçu  do  Pékin  l'information 
suivante,  à  la  date  du  '23  décenjbre: 

«  Los  conditions  de  paix  ont  été  onv(n'èos  aujour- 
d'hui à  Tching  et  à  Li  Hung  Chang  par  l'ambassadeur 
d'Espagne.  La  note  qui  les  contient  et  (|ui  est  datée  du 
22  renferme  en  texte  français  environ  l.;-)00  mots  et 
elle  a  été  signée,  suivant  l'ordre  alj)liabi''li(pio,  par 
onze  représentants  de  puissances  euroiiéemies.  Tous 
les  interprètes  des  ambassades  ont  collaboré  à  la  ré- 
daction (lu  texte  chinois.  » 

Voilà  donc  une  chose  d('cidée.  Les  puissances,  après 
un  préambule  où  elles  retracent  les  événements  de  ces 
derniers  mois,  déclarent  accéder  à  la-  requête  de  la 
Chine  aux  conditions  suivantes,  cjui  sont  irrévocables; 
ces  conditions  sont  au  nombre  de  douze  : 

1°  L'envoi  d'un  ])rincc  impérial  à  Berlin  pour  exi)ri- 
mer  le  regret  de  riùnpereur  du  meui'tre  de  M.  do  Ket- 
teler  et  l'érection  d'un  monument  ex|iiatoire  ;  2°  lo  plus 
sévère  châtiment  qui  soit  approi)rié  à  leurs  crimes 
pour  les  autein-s  des  attentats,  (jue  les  Ministres  se 
réservent  do  désigner;  la  susjx'usion  ])rini- cin([  ans 
des  examens  dans  les  provinces  oi'i  dos  atleulats  se 
seront  produits;  3"  monuments  expiatoires  dans  tous 
les  cimetières  étrangers  violés  ;  4"  réparation  du  meur- 
tre du  chancelier  japonais  ;  5°  interdiction  de  l'inqiorta- 
tion  et  do  la  manufacture  des  armes  en  (Ihino;  (]"  in- 
demnité équitable  aux  Etals,  Sociétés,  indiv  idus  lésés  ; 
mesures  financières  à  ju-endro  à  cet  effet  d'aeenrd  avec 
les  puissances;  7°  garnison  permanente  et  fortification 
des  légations  à  Pékin  ;  8"  forts  do  Ta-kou  et  entre  la 
côte  et  Pékin  rasés;  9"  occupation  militaire  dos  ])oints 
stratégiques  entre  la  côte  et  Pékin;  10"  affichage  dans 
tout  l'Empire,  jiondant  deux  ans,  de  proclamations' 
menaçant  de  mort  les  auteurs  d'attaijues  contre  les 
étrangers  et  racontant  le  châtiment  des  récents  crimi- 
nels ;  édit  impérial  rendant  responsables  et  frai)pant 
de  déchéance  vice-rois,  gouverneurs  et  employés  dans 
le  ressort  desquels  les  traités  auront  été  violés;  11°  re-. 
vision  des  traités  de  commerce  ;  12"  réforme  du  Tsong- 
li-Yamen  et  du  cérémonial  de  réception  dos  [Ministres 
étrangers  à  la  Cour. 

Jusqu'à' ce  que  la  Chine  se  sail  (■(itifoniirc  aux  condi- 
tions ci-dessus,  les  i)uissances  ne  peuvent  fixer  une 
limite  de  temps  pour  l'évacuation  do  Pékin. 

Tel  est  le  document  qui  va  être  exp('dié  à  Si  Ngan 
fou. 
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Les  opérations  militaires  ont  paru  reprendre  cette 
semaine. 

Une  dépêche  du  général  Yoyron  a  informé  le  Mi- 
nistre de  la  Marine  qu'une  reconnaissance  a  été  en- 
voyée à  80  kilomètres  dans  le  sud-ouest  de  Tien- 
Tsin,  près  de  Tou-Léou,  où  un  dépôt  d'armes  avait 
été  signalé. 

D'autre  part,  le  comte  de  Waldersee  a  mandé  de 
Pékin  ù  la  date  du  24  décembre  : 

«  Les  Français  ont  rencontré,  le  22  déccmltre,  à  l'est 
de  Teô-Tchéou,  entre  Pékin  et  Pao-ïing  fou,  des  trou- 
pes chinoises  se  composant,  dit-on,  de  2.500  hommes 
et  munies  d'artillerie.  Les  Cliinois  ont  eu  des  pertes 
considérables  et  se  sont  enfuis  dans  la  direction  de 
Kouan-Hsien,  en  laissant  aux  mains  des  Français  cinq 
drapeaux  et  quatre  canons.  Il  s'agit  probablement  du 
reste  des  trouj)es  chinoises  déjà  dispersées  qui  s'était 
concentré  de  nouveau.  » 


Morioatiolis  Économisiies  et  Fiaictes 


Banque  de  France.  —  Le  Conseil  général  de  la 
Banque  de  France  a  lixé,  dans  sa  séance  du  2l)  décem- 
bre, le  dividende  du  deuxième  semestre  de  1!)00  des 
actions  de  la  Banque  à   72  fr.  910 

L'impôt  à  déduire  est  de   2  fr.  910 

Net  à  payer  par  action   70  fr. 

Ce  dividende  sera  payé  à  bureau  ouvert,  ;i  dater  du 
31  décembre,  sur  l'émargement  de  MM.  les  actionnaires 
ou  do  leurs  fondés  de  pouvoirs  et  sur  la  présentation 
des  certificats. 

Le  dividende  de  laBan(jue  de  France  pour  le  deuxième 
semestre  1900  a  été  lixé  à  70  fr.,  celui  du  premier  se- 
mestre avait  été  de  75  fr.,  le  dividende  total  de  l'année 
écoulée  a  été  de  145;  c'est  le  plus  fort  qui  ait  été  distri- 


depuis  1891. 

Divirtoiul 

Cours  des 

ac  lions 

Total  de 

au 

Années 

1"  scm 

.  2''  scni. 

l'amiéc' 

26  cléci'iub 

1890  

77 

80 

l.->7 

4.:520  " 

1891  

85 

74 

l.VJ 

4.580  » 

72 

58 

i;io 

3.875  » 

(53 

61 

124 

4.160  » 

65 

48 

113 

3.(545  .. 

1895  

48 

55 

103 

3.(500  » 

189G  

59 

56 

115 

3.700  » 

1897  

59 

50 

109 

3.7.5(1  .. 

1898  

56 

54 

110 

3.8:^0  » 

1899  

65 

65 

i:« 

4.2(M)  .1 

1900  

75 

7» 

145 

3.872  50 

Le  tableau  que  nous  donnons  ci-dessus  montre  que 
le  dividende  de  la  Banque  ne  dépend  nullement,  comme 
on  l'a  i)rétendu  du  montant  do  la  circulation  fiduciaire, 
mais  qu'il  résulte  de  la  situation  générale  des  affaires. 
Après  la  crise  Baring  il  a  diminué  d'une  manière  à  peu 
près  constante  et  il  n'a  marqué  de  tendance  au  relève- 
ment qu'à  partir  de  1898.  Or,  les  années  1898  avec  1899  et 
la  première  partie  de  1900  ont  été  la  meilleure  période 
que  nous  ayons  eue  depuis  1881;  la  Banque,  comme 
toutes  les  autres  maisons  de  commerce,  est  soumise 
aux  influences  générales  et  n'a  aucun  moyen  pour  s'y 
soustraire. 


Le  Convenio  espagnol.  —  Le  Sénat  espagnol  ne 
s'est  pas  encore  prononcé.  Un  seul  sénateur,  M.  Bivera, 

a  pris  la  parole        mais  il  l'a  gardée  pendant  trois 

séances  consécutives  et  une  dépêche  de  l'Arjenre  Havns 
nous  informe  qu'il  était  décidé  à  tenir  la  tribune  jus- 
qu'à la  tin  du  siècle  : 

Madrid,  27  dc'ccmbrc. 
Au  Sénat,  M.  Rivera  continue  à  faire  de  l'obstructiou  à  la 
convention  avec  les  porteurs  de  la  Dette  extérieure.  II  dit 
qu'aussi  longtemps  qu'il  ijourra  se  tenir  debout  il  continuera 
son  discours. 


Le  général  Azcan-aifa  a  conféré  ce  matin  avec  les  chefs  de^ 
groupes  de  l'oiiiiositiou  afin  de  trouver  le  moyen  d"adoi)ter  le 
projet  de  convention  avant  le  31  décembre. 

M.  Rivera  est  libéral,  mais  il  agit  d'une  façon  indépendaute. 

Avant  de  nous  prononcer  sur  les  conséquences  éven- 
tuelles de  la  lion  acceptation  du  Conrcnin  par  le  Sénat 
avant  le  31  décembre,  fait  qui  pourrait  parfaitement 
se  produire,  nous  attendrons  cette  date.  Il  est  cepen- 
dant intéressant  do  reproduire  ici  le  texte  de  l'article  7 
du  Convenio  qui  prévoit  cette  éventualité  : 

Article  7.  —  Le  Gouvernement  espagnol  s'engage  à  sou- 
mettre la  présente:  convention  à  l'aiiproJjal  ion  des  Cortés  dans 
la  première  quinzaine  qui  suivra  leur  convocalion. 

Ladile  convenlion  sera  Xcnw  pour  non  avenue  si  une  loi 
d'a])]irol)ation  n'est  ])as  intervenue  et  n'a  jias  été  rendue  exé- 
cutoire le  1"  janvier  1901. 

.Jusqu'à  la  mise  en  vigueur  de  la  présente  convention,  l'in- 
t('rèt  sur  les  titres  de  la  Dette  Extérieure  estami>illée  !<ero. 
servi  à  raison  de  4  0/0  comme  précédenuiient . 

Il  résulte  de  ce  texte  :  1"  que  si  le  Convenio  n'est  pas 
voté  le  31  décembre  avant  minuit,  la  loi  d'api)rol)ation 
ne  pourra  être  rendue  exécutoire  le  1"  janvier  liX)l  et, 
l)ar  cela  même,  le  Convenio  n'aura  plus  aucune  \'aleur  et 
n'engagera  i)lus  personne,  ni  les  Comités  étrangers  qui 
l'ont  signé,  ni  le  (iouvernement  espagnol,  (jui  en  a  ac- 
cepté tous  les  termes  ;  2"  que  les  intérêts  de  la  Dette 
Extérieure  esl/uiipiUre  devront  être  payés  ù  raison  de 
i  0/0,  comme  précédemment. 

C'est  le  point  capital  à  mettre  en  relief  pour  le  mo- 
ment. Les  porteurs  étrangers  d'Extérieure  estami)illée 
])euvent  être  tranquilles.  Leurs  intérêts  ont  été  très  sa- 
gement défendus  par  les  cinq  Comités  étrangers  qui 
ont  rédigé  et  signé  le  Convenio,  nous  le  prouverons 
avec  des  textes  à  l'appui. 

En  effet,  malgré  tout  ce  que  les  adversaires  français 
du  Convenio  ont  dit  et  écrit,  ces  comités  n'ont  pas 
abandonné  une  seule  minute  le  terrain  de  défense 
de  la  convention  du  20  juin  1882,  dont  ils  connais- 
saient à  merveille  et  la  lettre  et  l'esprit;  et  ce  qui  le 
prouve  d'une  manière  irréfutable,  c'est  le  texte  même 
des  articles  3  et  4  du  projet  de  Convenio  actuellement 
en  discussion  au  Sénat  espagnol  : 

Article  3.  —  La  pri'sente  convention  n'entraîne  aucune 
novtition  des  droits  des  porteurs,  lesquels  ne  subissent  pas 
d'autres  modifications  que  celli'S  i)r('vues  à  l'article  premier 
réduction  du  coupon  d'intérêt  à  3  fr.  50  payables  en  or,  et 
a])iilication  des  50  centhnes  retranciiés  à  l'amortissement  des 
titres  au  pair  et  en  or). 

Article  4.  —  Conformément  à  la  convention  du  26  juin 
1882  et  aux  lois  antérieures,  cette  Rente  est  déclarée  for- 
rnellement  e-rempte  de  tout  impôt  présent  et  futur,  frap- 
pant, soit  le  revenu,  soit  l'amortissement.. 


La  Question  du  Gaz  à  Paris.  —  Dans  la  séance 
du  Conseil  municipal  du  21  décembre  dernier,  M.  De- 
ville  a  dépo.sé  le  contre-projet  suivant  (en  ojjposition 
au  ]irojet  de  résolution  de  M.  Ali)y,  dont  nous  avons 
donné  le  texte  dans  notre  dernier  niunéro)  et  a  insisté 
pour  qu'il  fût  mis  à  l'ordre  du  jour  de  la  séance  qui 
suivra  celle  du  lundi  24  : 
Le  Conseil, 

Résolu  à  réaliser  l'abaissement  immédiat  du  prix  du  gaz, 
en  traitant  dans  des  conditions  équitables  et  satisfaisantes 
pour  les  finances  de  la  Ville, 
D('libére  : 

M.  le  Pi'éfet  de  la  Seine  est  invité-  à  faire  connaître  d'ur- 
gence au  Conseil  d'administraticjn  de  la  Couqiagnie  P.'irisionne 
du  Gaz  que  le  Conseil  numicii)al  est  disjiosé  à  négocier,  mais 
jusqu'au  31  décembre  seulement,  sur  les  bases  suivantes  : 

A)  Liquidation  de  la  situation  actuelle. 

1°  Résiliation,  au  31  décembre  1900.  des  traités  avant  cons- 
titué ou  nmintenu  le  monopole  de  la  Compagnie  du  Gaz  et 
devant  avoir  eliet  jusqu'au  31  décembre  1905  : 

2°  Prise  de  jjossession  par  la  Ville,  le  1"  janvier  1901,  des 
usines  et  de  tout  l'actif  de  la  (Compagnie  : 

3°  Estimation  de  la  valeur  exacte  de  la  part  d'actif  et  des 
droits  appartenant  à  la  (Compagnie; 

4°  Paiement  de  la  somme  qui  aura  été  fixée  connue  repré- 
sentant cette  valeur,  par  annuités  à  la  charge  de  la  Ville,  an- 
nuités dont  le  montant  et  le  nombre  seront  il.xés,  on  tenant 
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CDiiiptc  (le  l'aïuorl issfuunit  des  oblip;!itioiis,  jimlon-;!»,  ou  lo 
mcliat  ilt>  la  jiarl  de  la  Villo  dans  cri  aiuortissi'iiK-iU  ; 

5°  Faeiillr  iioiu'  la  V'illo  di>  se  lilx'Ti'r  à  tout  iihiuiouI,  iiar 
\\n  capital  une  l'ois  versé,  à  iiai'tir  du  1'"  janviiT  l'Mij. 

lî)  ()r|,'aiiisalii)U  de  r(\\|ili>ilali(in. 

1"  Consliliilidu  d'une  ('nuipaKuie  refuiiér(^; 
•  2°  Fixation  du  prix  do  fei'uiaj^e  de  façon  ([u'il  coni])r(nin(^  : 

a)  La  somme  ui'Cessaire  au  service  de  l'annuili!  de  radial  ; 

b]  Somme  é(|\iivalent(>  à  ce  que  doit,  jjercevoir  la  Ville  en 
1001,  soil  1.')  millions  nels,  et  sans  coniiiousiiliou  avec  aucuns 
frais  accessoires  ; 

3°  l*r(''lévement  du  prix  du  f(n-ma^(>  conii)osé  des  d(Mix  ('■li'- 
monts  ci-ilessus,  et  do  ramortissemenl  des  obligations  di! 
l'ancienne  Compatjnie  du  Ga/: 

4°  Après  ces  prélèvements  seulemeul.  ri'partition  des  bém''- 
fiCi'S  ulli''ri(Mirs,  do  façon  qu'ils  assurent  la  juste  n'^mum^ralion 
du  capital  et  île  la  j^V-rance  de  la  Compaj^nie  fermière,  la  ]iar- 
ticipation  du  ]icrsoiuiel  (10  O/Oi  et  la  réalisatioji  do  l'aljaisse- 
nient,  dès  mainlenant  convenu,  du  ))rix  du  gaz  à  0  l'r.  18  c. 
en  inoti. 

5°  Fixation  du  prix  du  gaz,  dès  le  1"'  janvier  1!)01,  à  0  fr.  '20  c. 
pour  les  iiarliculiers,  sans  aucune?  auginentation  ]iossible; 

G"  Duri'e  du  traité  de  fermage  subordonnée  à  celli?  des 
amortissements,  niais  avec  l'acultiMle  résiliation  et  de  reprise 
au  jirofit  de  la  Ville  à  cliaque  [)ériode  de  cinq  années,  à i)artir 
du  1"  janvier  lOOti. 

Signé  ;  A.  Devillc,  Ambroise  lleudu,  Ernest  Garon. 

Après  une  longue  discussion  et  M.  Alpy  s'ctant  rallié 
ù  la  procédure  indic[uée  ])ar  M.  Dcville,  le  Conseil  a  dé- 
cidé d'examiner  cette  nouvelle  projjositioa  comme 
M.  Devillc  le  demandaic. 

Le  lendemain,  lo  j^résident  de  la  Conipagnie  Pari- 
sienne, M.  Troost,  et  lo  directeur,  M.  Godot,  ont  adr/^ssé 
la  lettre  suivante  au  Président  du  Conseil  municipal  : 

Monsieur  le  Président, 

Nous  avons  informé  précédemment  M.  le  Président  de  la 
première  Commission  qno  nous  étions  prêts  à  examiner  toute 
•combinaison  qui  permettrait  d'abaisser  lejn'ixdu  gaz  à  20  cen- 
times le  mètre  cube  à  ]iartir  du  1"  janvier  1901. 

En  iirés(>nc(>  des  proi)Ositions  déposées  jjar  quelques  Conseil- 
lers dans  la  séance  du  Conseil  municipal  du  21  courant,  nous 
croyons  devoir  vous  confirmer  ces  déclarations. 

Veuillez  agréer,  etc. 

Camille  Troost,  Godot. 

La  question  de  l'abaissement  immédiat  du  prix  du 
gaz  redevenait  donc  possible  et  dans  la  séance  du  matin 
d'hier  jeudi  le  Conseil  a  décidé  de  reprendre  les  négo- 
ciations interrompues  et  d'examiner  la  question  dans 
la  session  extraordinaire  de  janvier. 

M.  Landrin  a  demandé  que  l'Administration  soit 
invitée  à  faire  les  démarches  nécessaires  auprès  du 
Gouvernement  pour  savoir  si  la  Ville  ])ourra  être  auto- 
risée à  ex])loiter  en  régie  les  services  de  l'éclairage,  et 
M.  Hénall'e,  que  nulle  préférence  ne  soit  donnée  aux 
propositions  de  la  Compagnie  du  Gaz  sans  qu'au  préa- 
lable les  propositions  des  autres  Sociétés  aient  été 
examinées. 

M.  le  Préfet  de  la  Seine  a  répondu  qu'il  ne  faisait 
aucune  objection  à  joindre  la  question  du  gaz  à  celles 
que  le  Conseil  doit  traiter  dans  sa  prochaine  session  de 
janvier. 

Le  renvoi  à  la  première  Commission  des  proposi- 
tions de  MM.  Landrin  et  Hénaffe  a  été  prononcé  et  la 
Commission  a  été  également  chargée  d'étudier  la  pro- 
position Deville  sur  la  réduction  du  prix  du  gaz. 


Houillères  d'Ahun.  —  La  Compagnie,  anonyme  des 
Houillères  d' A  kan  (Creuse)  &  tenu  son  assemblée  gé- 
nérale le  17  courant. 

P'ixé  primitivement  à  'i  millions  de  francs,  le  capital 
de  cette  Société  a  été  réduit,  après  la  clôture  de  l'exer- 
cice 1898-1899,  à  un  million  de  francs,  ])ar  suite  du 
remplacement  des  8.ÛÛ0  actions  de  500  francs  alors 
existantes  par  8.000  actions  de  125  francs,  puis  porté 
de  nouveau  ii  4  millions  de  francs,  au  moyen  de  la 
création  de  24.000  actions  nouvelles,  au  nominal  de 
125 francs.  La  souscription,  qui  a  eu  lieu  le  22  août  1899, 
a  procuré  à  la  Société  3  millions  de  francs,  qui  lui  ont 
servi  à  éteindre  en  partie  sa  dette-obligations,  qui  pa- 
ralysait son  développement.  Le  paiement  de  cette  dette, 
y  compris  les  intérêts  et  le  premier  remboursement  en 


retard,  exigeait  une  soninu!  de  ;i.2l:i.l2.5  francs.  La 
souscription  aux  nouvelles  actions  n'iiyanl.  proiluil  qno 
;j  millions  de  francs,  il  a  fallu  jiréh^vér,  sur  les  héné- 
lices  de  l'exercice  (pii  avait  |iris  lin  le  MO  juin  pré- 
cédent, une  somme  de  2l;ll2.)  francs.  Ces  béiiélices, 
après  déduction  des  charges  qui  incombaient  alors  ilu 
fait  des  obligations  encore  en  circulation,  ne  s'étaient 
élevés  qu'à  27."Î.O.'5S  fr.  01.  Après  le  jjrélèveinent  néces- 
saire j)our  compléter  le  remboursement  des  ohligations, 
il  ne  restait  ([u  un  solde  irisigniliant  cpii  n'a[ieruiis  en- 
core aucune  répartil ion  de  div  idende. 

Toutefois,  roi)ération  à  hupielle  avait  procédé  la 
Conq)agnie  en  1899  l'avait  mise;  en  état  do  pouvoir  dis- 
poser, des  l'exercice  suivant,  de  l'intégralité  de  se» 
profits;  et  comme  ces  jirolits  se  sont  élevés  à  014.840 
francs  01,  et  à  072. ^ÎSl  fr.  87,  y  compris  le  report  de 
l'exercice  1898-189!)  et  lo  reli([uat  sur  les  opérations  do 
remboursement  des  oljligafions,  le  Conseil  d'adrïiinis- 
tration  a  cru  pouvoir  proposer  à  ses  associés  la  distri- 
bution d'un  dividende  de  11  francs  par  action,  qui  n'a 
absorbé  (ju'un  montant  de  8-52.000  francs.  Le  solde  a  été 
employé  comme  suit  :  En  amortissement  intégral  de 
travaux  neufs  exécutés  pendant  l'année,  77.978  fr.  95; 
en  amortissement  pour  créances  irrécouvrables, 
10.521  fr.  88;  et  en  amortissement  pour  matériel  el  ré- 
serves, 180.000  francs.  La  réserv(^  légale  a,  de  son  côté,- 
été  dotée  de  20.19'i  fr.  30,  et  enfin  il  est  resté,  pour  le 
report  à  nouveau,  81.092  fr.  29. 

Ainsi  que  l'indiquent  les  chiffres  ci-dessus,  le  Con- 
seil d'aduiinistration  n'a  affecté,  à  la  répartition  du 
dividende,  qu'im  peu  plus  de  la  moitié  des  prollts  réa- 
lisés. Il  a  fait  preuve,  en  la  circonstance,  d'une  grande 
pré\'oyan''e.  En  tous  cas,  les  pré^'isions  (ju'il  émettait 
en  rendant  compte  de  l'exercice  1898-1899  se  sont  réa- 
lisées, à  i)eu  de  chose  près. 

La  Compagnie  nnonijiue  des  HouiUrres  d'AIrun  a  été 
constituée,  en  1868,  iiour  une  durée  do  100  ans.  13e2)uis, 
elle  a  vu  les  cours  de  ses  actions  toml)erii  80  francs  en 
1890,  et  même  à  10  francs  en  1892.  En  1898,  on  a  coté, 
comme  cours  moyen  de  l'année,  85  francs  ;  en  1894, 
10  francs  ;  en  189o  et  en  1890,  20  francs  ;  42  fr.  50  en 
1897,  et  71  francs  en  1898.  En  1899,  la  situation  s'est 
moditiée,  et  l'action  s'est  établie  à  195  fr.  25.  Actuel- 
lement, elle  se  négocie  aux  environs  de  208  francs. 


Constructions  Mécaniques  du  Midi  de  la  Russie. 

—  L'exercice  1899-1900  de  cette  Société,  qui  a  pris  lin 
le  80  juin  dernier,  n'a  pas  présenté,  au  point  de  vue 
des  résultats  définitifs,  de  variations  siu'  le  précédent. 
Les  l)énéfices,  en  effet,  se  sont  établis  à  G91.;J89  fr.  01, 
contre  092. 'i89  fr.  iO  en  1898-1899,  ainsi  (ju'en  témoigne 
le  compte  de  Prolits  et  Pertes  ci-dessous  : 

Exercices 
"l  s;  lS4Sy~^^~Ï8!)94!W0~~ 

(En  francs) 

Crédit 

Produits  de  l'exploitation              «.21.j.:]7l)  8.3  5.805.409  05 

Béné'fices  sur  valeurs  du  i)orte- 

feuille                                        480.000    »  775. Kil  19 

Prod  u  i  t  des  reports                             7  . 288  70  24 . 098  75 

Solde  de  l'exercice  précédent ....   820  12  11 .70')  tiO 

I).  132:^.  185  17  (i.(i7>i.878  .59 

Débit 

Dépenses  de  l'cxiiloilatiou              5.230.7t)0  88  5.135.C54  62 

Amortissements                               790.284  94  H'i9.829  8G 

Béuélices  nets                                  ()92.439  40  (i91.38'.)  01 

(i.(i23.435  17   (;.(>7(1.373  59 


Les  produits  de  rexjjloitation  ont,  diminué  de849.9t)7 
francs  80;  mais,  i)ar  contre,  les  dépenses  sont  infé- 
rieures de  95.106  fr.  21  à  celles  de  l'année  précédente. 
D'autre  part,  les  «  bénéfices  sur  valeurs  du  porte- 
feuille »  ont  progressé  de  875.161  fr.  19  ;  il  est  vrai  que, 
dans  le  chiffre  pour  lc([uel  figm-ece  chapitre,  on  trouve 
750.000  fr.  environ  provenant  de  la  cession  des  parts 
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(le  fondateurs  de  la  Suririr  Française  de  Conslruclions 
Mécaniques,  cession  consentie  à  cette  Société  même. 

Sur  ladite  somme  de  091.389  fr.  61,  le  Conseil  d'ad- 
ministration a  i)roposé  aux  actionnaires,  réunis  le  21 
courant  en  assemblée  générale  annuelle,  de  ])rélover 
560.000  fr.  pour  la  répartition  d'un  dividende  de  35  fr. 
par  action,  égal  à  celui  distribué  pour  l'exercice  j)ré- 
cédent.  Un  dividende  de  20  fr.  51  a  été  attribué  par 
dixième  de  part  do  fondateur.  Il  a  absorbé  une 
somme  de  Ol.S^^fr.  46.  La  réserve  légale  a  été  dotée 
de  ;i;^.984  fr.  25,  et  les  tantièmes  du  Conseil  d'admi- 
nistration ont  exigé  une  allocation  de  24.615  fr.  'Sè.  Il 
est  resté,  comme  solde,  11.251  fr.  .52  qui  ont  été  repor- 
tés à  nouveau. 

La  crise  qui  a  éclaté  en  Russie  a  occasionné,  pour  la 
Société,  un  ralentissement  dans  la  vente  de  ses  ma- 
chines-outils, au  moment  même  où  elle  venait  d'en 
fabriquer  par  séries  une  certaine  quantité.  Elle  a  donc 
dû  les  mettre  en  magasin  ;  comme  l'évaluation,  au 
bilan,  en  a  été  faite  au  prix  de  fabrication,  les  béné- 
fices provenant  de  ce  travail  ont  été  perdus  pour  l'exer- 
cice, et  les  stock.s  des  magasins  ont  augmenté  de 
1 . 12''j . 839  fr.  74.  Depuis  rétablissement  des  comptes  au 
30  juin,  la  Société  a  vendu,  avec  j)roiit,  à  peu  jirès  le 
quart  de  ce  stock. 

Cette  circonstance  a  amené  la  Société  à  recommen- 
cer, comme  à  ses  débuts,  à  travailler  sur  commandes, 
et  elle  a  conclu,  avec  la  Société  des  Aciéries,  Fort/es  cl 
Ateliers  de  rnackines  de  Jirianslù  un  arrangement  qui 
ne  ])eut  man(juer  de  lui  iirofltor.  De  ])lus,  un  ])rojet  est 
à  l'étude  (jui  i)eut  avoir,  pour  l'avenir,  de  grandes  con- 
séquences :  Il  s'agil  de  l'absorption  éventuelle  de  la 
Société  des  Usines  du  Buiif/,  dont  la  Société  des  Cons- 
trrictions  Mécmiiiiiics  dv  j]Jidi  de  tn  Russie  dirige  déji'i 
l'exjjloitatioii.  I;es  actionnaires  de  la  Sociéié  di's  Fsines 
du  Bou(j  émettent  malheureusement  de  hautes  préten- 
tentions,  bien  ([ue  cette  entreprise  ait,  à  l'heure  ac- 
tuelle, à  siibir  la  concurrence  de  la  Société  de  BriansI,. 
concurrence  qui  cesserait,  naturellement,  en  raison  de 
l'arrangement  conclu  entre  celte  dernière  entreprise  et 
la  Société  des  Constructions  3fécanii/ues  du  Midi  de  ia 
Bussie,  du  jour  où  la  Société  des  Usines  du  Ihniij  dis- 
paraîtrait.   


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Lyon.  —  La 

C(>in]iaiiiiii'  drs  A^i'uls  ili^  ('.liaiijii'  de  t^yon,  (hui.s  son  assem- 
blée j;éiiéralo  (lu  21  Cduraut.  a  cmnjiosé  coiniiu' suit  sa  (.'.Iiam- 
bre  syndicale  j^our  raniK'e  1!)01  : 

M.  ('Jiarboiiuici',  syndic  :  MM.  Gignoux,  Donioustir  r.  Wald- 
inann,  Robert,  Planliu,  (ianlillim,  adjoints  an  syndic. 


sur  les  valeurs  couiposaul  le  portefeuille  provenant  dos 
caisses  d'éi)argiic  ordiuain^s  :  néant. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Bordeaux.  — La 

(jOni])a^nie  des  Afients  de  fliaii,L;e  de  Bordeaux,  dans  son 
assendili'e  eénérale  du  21  conrani,  a  conii)osé  connue  suit  sa 
Chanilu-n  syndicale  ])0ur  l'année  ]!l()()-1901  : 

M.  Eugène  Brousse,  syndic  ;  MM.  G.  Audouin-Dubrenil, 
A.  Nonnez  Lopès,  M.  Faydit,  Andri'  Chalès,  Paul  Sens, 
J.  Tessandier,  adjoints  au  syndic. 


Compagnie  des  Agents  de  change  de  Nantes.  —  La 

Compagnie  dos  Agents  de  change  près  la  Bourse  de  Nantes, 
dans  son  assemblée  générale  du  17  décembre  courant,  a 
composé  comme  suit  sa  Chambre  svaidicale  pour  l'aunè-c 
1901  : 

MM.  G.  GiTillemet,  syndic  (réélu):  Marcel  Goùin,  Lacnncc, 
Méry,  Bureau,  adjoints  au  syndic. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  con- 
cernant les  caisses  d'i''[iargnes  ordinaires,  du  11  au  20  di'- 
cembre  IDOO  : 

D('p(Ms  de  fonds   2.883. 6.S8  81 

Ketrails  de  fonds   30.822.7()8  m 

E.KcédenIs  de  retraits          27.'.«i).12!)  82 

Excédent  de  retraits  dn  1"  janvier  au  20  décembre  1000  : 

12'i.8!t!).284  fr.  40. 

Capitaux  emplovi's  en  achats  de  rentes  du  11  au  20  dé- 

cembri!  1900  : 

1°  Pour  le  coni]ite  des  disposants  des  caisses  d\'pargne  or- 
dinaires :  3.020.102  fr.  52  : 

2°  Pour  placement  des  arri'rages  et  des  capitaux  encaissés 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opi'rations 
cllectnées  pendant  le  mois  de  novendjre  1900  : 

Versements  recns  do  260.353  déposants,  dont  38.989  nou- 
veaux "   34.988.049  22 

Beniboursements  à  12(3.108  déposants,  dont 
20.201  pour  solde   30.5:33.217  40 

Rentes  achetées  à  682  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   600.414  29 

  31.193.r>31  75 

Excédent  de  recettes   3.794.417  47 

Nombre  de  comptes  existant  au  30  novendjre  1900  :  3.572.207. 


Situation  hebdomadaire  de  la  Banque  de  France 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
20  décembre 

Or   2. .^.Sl. 071.1:51 

Argent. ..    1 .  lin.MVt.iMM) 

:!.ii2.ii'i(;.iL'i 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour  . 

Portefeuille  Paris  |  ^^fj^^  Pt.^^ingër  !  ! 
Bons  du  Trésor  


27  décembre 
■l.m.Oh'i'i'.n 

\  .m  .(■»>. M 


'i  «1.740.  ton 


Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  succursales 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  succursales. 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Uentes  de  la  Réserve  (ex-banques).. 

Rentes  disi)onibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Ranque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administration  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total.. 


PASSIF 


CapUal  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  1^°'  " 
mobilières    Ex-banques  département. 
moDuieres  |  j^^^j      g  -^^^-^  ,g..-  

Réserve  immobilières  de  la  Banque... 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur... 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales. 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


20  décembre 


182.. ™.  000 

s.002.:îi:i 

lO.IIIIO.OlKI 

2.!i.so.7;.ii 

M.  I2:i.0ll(l 
1. 1100.000 
>S.  107. 'lit 
t.l27.!Wi  89.^ 
l(i.63o.:;U 
11.0(i:{.09!) 

291.1. ")0..'ii0 
39o.247.806 

6t.19.-i.886 
1.742.3(38 

fi. 206. 164 
1.736.997 

46.003.026 


.lO.'i.  183.835 


27  décembre 


3.t'.2 

046 

124 

3.446.740.100 

0 

022 

97.129 

319 

761 
» 

688 

:J82.876.813 

n 

426 

:360 

30:i 

464.907.  .'L'Itl 

■> 

o;)2 

000 

2.0:i2.000 

138 

000 

138.000 

7;;i 

982 

228.1 20. 92.'i 

282 

028 

!H)4 

281.736.764 

18(1 

000 

0011 

180.000.000 

10 

IHHI 

IHIO 

m. ('00. 000 

9,S0 

7.'iO 

2.980.7;;0 

99 

627 

289 

99.627.289 

1(10 

000 

000 

100.000.000 

4 

000 

000 

4.000.00(1 

18 

79i1 

742 

18.836.821 

7 

."177 

973 

8 

407 

444 

8.407.444 

6(; 

64:; 

.■;i6 

.■il.  269. 648 

.'kI!i;,.I8:!.,s:!4 

;,. 281. 791. 244 

182.. '«0. 000 
S.(XI2.3I3 
Kl.OOO.OOO 
2.980.7;XI 
9. 12.i.000 
4.000.000 
8. 407. 444 

.l86.9iH).ir35 

i;i.;i40.207 

1 0. 7.-39. 48.Ï 
269.067.978, 
436. 192. 946 
70.. '387. 27;; 
14.4.'i6.224 
.'«2.878 
1.724.(i3l 

:iO.  873. 9:33 


.281.-91.244 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


31  dée. 

30  déc. 

2îl  déc. 

28  déc. 

27  déc. 

1896 

1897 

1898 

1899 

1900 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.8.38.8 

3.809.1 

3.810.2 

3.983.:, 

4.187.0 

Encaisse  

3.142.8 

3.1.o8.(i 

3.030.2 

3.0:30.7 

3.446.7 

Portefeuille  

l.O.'iO.l 

9.'59.8 

1.006.3 

1.1913.8 

847.8 

Avances  aux  partie. 

378.3 

379  9 

426.8 

482.9 

:i09.9 

—      à  l'Etal.... 

140.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

Compt.  cour.  Trésor 

279.8 

316.0 

324.9 

:3:37.i 

2(19.1 

—  partie. 

.•i62.l 

.■317.3 

473  .2 

.■339.8 

:j06.s 

Taux  d'escompte . . . 

2  0/0 

2  0/0 

3  0/0 

i  %  0/0 

3  0/0 

2  %  0/00 

3  y.  0/0 

3  y,  0/00 

4  '/,  0/00 

pair 

846.1 

.■i29.6 

13.-3.2 

1.20;3.l 

582.9 

Société  du  Creusot  (Schneider  et  C'').  —  L'assemblée 
g('nr>rale  annuelle  a  eu  lien  le  2n  novembre,  au  siège  social. 

.\]n-és  avoir  entendu  la  lecture  des  rappoi'ts  du  Gérant  et 
dn  (Jlonseil  do  surveillance.  les  actionnaires  ont  adopté  à 
l'unanindté  les  doux  résolutions  à  l'ordre  du  jour  : 

1°  L'ajiprobation  des  comptes  do  roxercice  189*1-1900  et  la 
fixation  du  dividende  '  à  85  fr.  brut  iiav  action,  payable  iiar 
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moitii'',  sons  (liHliiclimi  ilos  impôts,  le  15  (l(''ci'inbri'  lit(K)  et  U) 
15  juin  liHIl  ; 

2"  I/t'lcction  tlo  M.  Il'  cdiiili'  ArniMiul  coinriH'  inciiihri'  dn 
Conseil  (l(>  siirvcillanci'.  en  rciuplaccnii'ul  de  M.  Ir  conilr  ili' 
Eoiuly,  dc'sinni''  i);U'  l'onlri'  du  sortii',  cl  (|ni  :i\;iil  in;iiiilVsl('' 
lo  (l('sii'  de  SI'  rcliri'i'. 

*  ' 

Mines  et  Fonderies  de  Pontgibaud.  —  l/assrinhli'i'  (,'('■- 
nc''i'alr  a  en  lien  le  ;ïl)  uovcnihiv. 

Après  avoir  cutcniln   la   Icotnrc  des  rapports  du  (".onsi'il 
d"a<lininistralion  id  des  coniiiiissaircs,  elle  a  a])|)ronv(',  tels 
([n'ils  Ini  ('laicnl,  iin'scnli'S,  les  coiiiplcs  de  rcxcrcico 
1!)00.  et  tix('  le  dividcMido  y  alli'rciil  à  '20  l'r.  ]iar  action. 
•  Ce   dividende  rst    mis   en  jiaienienl,  sons  d(Mliiclion  «les 
iniiols,  <lopuis  1«  ô  décembre  conrant. 

L'asseuiblee  a  riM'dn  les  administrateurs  sortants,  MM.  le 
comte  de  Saleondy,  (i.  Ft'ray  et,  Léon  do  Ncrvo,  ot  renou- 
vel(''  ]>onr  l'exercice  en  cours  les  jtouvoirs  des  conunissaires 
des  com))les,  INIM.  M.  Petit  et  A.  Faui'e. 

Toutes  les  ri'solutious  ont  i't('  a<lop|(''es  à  rnnaniniit(''. 


Société  Centrale  de  Dynamite.  —  L'assemblée  générale 
ordinaire  a  en  lieu  li'  "211  no\(>mbre. 

Après  avoir  entendu  la  leclun^  des  rap]iorts  du  Conseil 
d'administration  et.  des  Commissaires,  elle  a  volé  à  l'unani- 
mité les  résolutions  suivantes  : 

1"  L'assemblée  générale  approuve  lo  rap])ort.  du  Conseil 
d'administration,  les  comptes  de  roxercico  1809-l!)0(tet  lebilan 
ail  80  juin  1900  tels  qu'ils  lui  sont  présent(''S  ; 

2°  L'assem))lée  fixe  à  10  fr.  par  action  le  dividende  de  l'exer- 
eice  189!)-10()0  et  di'cide  ((ue  ce  dividende  sera  mis  en  distri- 
bution lo  30  novembre  en  mémo  temps  (juc  le  solde,  du 
tlividendo  (lo  rexei-cice  1898-1899,  du  montant  de  2  fr/ôO, 
voté  par  l'assemblée  géui'rale  extraordinaire  du  20  avril  1900, 
en  (''cnangc  du  coupon  u"  17,  et  sous  déduction  des  impôts 
établis  ]iar  la  loi. 

Elle  dt'cide  reporter  à  nouveau  le  solde  du  compte  profits 
et  pertes,  s'élevani  à  23.."')48  fr.  4'i. 

2"  L'assembli'o  r(''élil  eu  qualité'  d'anminisfrafeurs  MM.  C. 
Cambefort,  A.  Mialiane  et  A.  Monnior,  membres  sortants  du 
Conseil  d'administration  : 

■  4"  L'assemblée  nomme  MM.  E.  Gault  et  C.  de  Prez-Cras- 
sior,  commissaires  jiour  l'exercice  1900-1901,  avec  faculfi'  d'agir 
ensemble  ou  sépan'menl  .  Elle  fixe  leurs  honoraires  à  l.."')00  fr., 
à  se  répartir  comme  ils  l'entendront; 

'  5°  L'assemblée,  conformi'uient  aux  stipulafions  de  l'article 
''lO  de  la  loi  du  2'i  juillet  1807,  renouvelle  les  autorisations 
données  préc(''denuuenl  en  ce  qui  concerne  les  transactions 
faites  avec  les  Socié'ti's  (|ui  ont  avec  la  Sociél(''  Centrale  de 
Dynamite  des  administrateurs  communs. 


Compagnie  d'Aguilas.  —  L'assembli''e  gé>ni'j';)lo  extraor- 
dinaire tenue  11-  10  di'cemhre  courant  a  voté'  à  l'unanimité'  li'S 
proiiosttions  qui  lui  étaient  soumises  i)ar  li'  (Conseil  d'admi- 
nistration. 

En  conséquence,  les  ai-ficles  2  et  3  des  statuts  sociaux  qui 
étaient  ainsi  conçus  : 

"  Art.  2.  —  Cette  Soci('té  a  j)our  objet  : 
■  1°  L'acquisition  ou  la  location,  mémo  sous  l'orme  d'actions 
ou  do  parts  d'inl(''rêls,  la  mise  en  valeur  ot  l'exijloitation  do 
toutes  mines,  laveries,  fonderies  et  usines,  situées  en  Espagne 
et  en  France  ; 

2°  Toutes  o])('r;itions  accessoires  se  rattachant  directement 
Ou  indirectonu'nt  à  l'exploitation  desdils  établissements,  au 
commerce,  au  traitement  métallurgi([ne  ou  au  transport  di' 
leurs  ])roduits  et  notamment  la  construction  et  l'exploitation 
de  tous  ports  i.'t  chemins  do  fer. 

Art.  3.  —  La  Sociét(''  ])rend  la  dénomination  de  :  Comiiagnie 
d'Aguilas.  » 

Se  trouvent  ainsi  moilifi('S  de  la  façon  suivante  : 

«  Art.  2.  —  Cette  Sociét(^  a  pour  objet  : 

L'acquisition  ou  la  location,  même  sous  fiu'me  d'actions  ou 
do  parts  d'inlérêl.  la  mise  en  valeur  ef  l'exiiloitatiou  de 
toutes  mines  situ('es  en  Kspagne  ef  ,iu  France,  ainsi  ([ue 
toutes  les  opérations  accessoires  se  rattachant  à  l'industrie 
minière,  au  traitement,  au  trans])ort,  ot  à  la  vente  de  ses 
produits. 

Art.  3.  -r-  La  Socic'lé  prend  la  d('noniination  de  :  Ompa- 
gnie  d'Aguilas,  avec  lo  sous-titre  do  :  Sociéti'  minière  ano- 
nyme. I) 


Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs.  —  Les  aclionnai- 
res  du  Sons-Conqifoir  bes  Knf repivueurs,  réunis  en  assem- 
blée géné'rale  ordinaire,  ont  approiivi'  les  conqilesde  l'exercice 
1899-1900  qui  se  sont  soldés  par  un  bénéfice  de  tJGO.OOO  fr.  et 
fixé  le  dividende  à  12  fr.  par  action  a,u  lieu  de  10  fr.  distri- 


biu''S  j)Our  l'anui'e  pn'cé'deiitr'.  l'in'  somme  de  lO.OlM»  fr.  a  été; 
all'eclee  à  la  rc'serve  slatutaire  et  'i.9(;o  fr.  ont  été  re|)orti''K 
à  nouveau.  MM.  Mari'aml,  Chiilvou,  I )ul)rnjeaud.  Iloniipe  et 
(  ;nvillier-l<'leury,  atlministrateurs  sortaiils.  ont  é.fé  ré'èlus 
pour  Irois  ans. 

Gaz  de  Bordeaux.  —  L'assem))Iéi'  g('iiéi  :iie  ordiuaii'e  a  l'U 
lieu  le  27  novembre. 
Elle  a  voté  à  l'unanimitc''  les  r(''S(jlutious  snivanli'S  : 

1"  L'assemblé'C!  g(''n(''rale  approuve  dans  toutes  ses  ])arlies 
le  i-a])])ort,  le  bilan  el  les  com|)|es  ([ni  lui  sont  i)résenti''S  par 
le  Conseil  d'adminisiration  et  fixe  à  7.")  fi'.  |)ar  aclioii  le 
dividende  du  2V^  exercice  !l899-1900i,  y  compi'is  les  22  fi".  T)!) 
disi ri))ué'S  le  1"'  juillet  derniei'. 

Le  dividende  com|ilé'mentaire  de  02  fr.  .")()  sera  j)ay('',  sous 
di'duction  d(!  rimi)ôt,  à  partir  du  2  janvier  ]ii  ochain,  à  Paris, 
aux  caisses  du  (^omi)loir  National  (rEscom])fe  de  Paris, 
14,  rue  Bergère:  à  sa  succursale,  2,  place  de  rOjié'ra,  et  dans 
ses  agences  di'  Paris  el  de  lu'oviuci'  ;  à  lïordeaux,  aux  caisses" 
de  la  Soci('t(''  Bordelaise  de  (In'dit  Industriel  et  do  ]_)(''pots, 
42,  cours  du  (ihape;iu-Rouge,  el  à  Lyon,  à  la  Soci(''lé  Lyon- 
naise de  l)('])ôls  et  Couqiles  (lourants  ot  de  t^i'édit  Industriel, 
jialais  Saint-Pierre,  on  00  fr.  pour  les  titres  nominatifs  et 
■)H  fr.  04  jiour  les  titres  au  porteur,  contre  la  remis(>  du  cou- 
pon n"  48. 

Etle  lixe  à  TjO  fr.  le  dividende  des  actions  de  jouissance 
qui  sera  jiayi''  à  la  même  date  et  aux  mêmes  caisses,  en  48  fr. 
l)Our  les  litres  nominatifs  ef  4.")  fi-.  52  ])(>ur  les  titres  au  por- 
teur, contre  la  remise  du  coujion  n"  28. 

Elle  dé'cide  (■gaiement  i|ue  les  2-')  0/<t  altribu('s  aux]iarts  de. 
souscription  d'(n  igine  seront  jiayi's  a  ]]arlir  du  2  janvier  ]iro- 
chain  et  aux  mêmes  caisses,  à  rais(ni  de  .">!;!  fr.  33  pour  cha- 
cune (les  300  ])arls,  suit  :!20  fr..  im]i('it  dé^duit  ; 

2°  L'assomblé'e  g('ni'rale  i'(''i''lit  ailministrateurs  MM.  Kohn 
(Georges et  (  )]ipenlieim  Adolphe  ; 

3"  L'assembler  n('.ui'.i-ale  nomme  commissaires  jusqu'à  l'as- 
semblé'i'  g('n('rale  annuelle  de  10(11,  MM.  Achille  Gras  et 
Gustave  Fourchault,  avec  mandai  d'agir  si'])ari'ment  si  l'un 
d'eux  ('tait  omi)êché'  et  fixe  à  1.800  fr.  fa  renumc''ralion  qu'il  y 
a  lieu  d'accor(ter  à  chacun  d'i'ux. 


de 


Brasseries  et  Tavernes  Zimmer.  - 

réunis  en  assembli'o  g(''né'rale  le  20  nov 
prouvé  les  compti'S  ])i-(''Senli''S  fiarleCoUï 
et  fix('  à  8  fr.  .')0  jiar  action  te  dividende  ] 
mois  ot  demi  d'oxercicei.  l^'n  acompf( 
louché. 

Le  rapport  présenté  montre  ((u 
liros]ières. 

En  elfel,  il  ressort  du  bilan  ([ue  ce 
après  amortissement  comnie  frais  de 
à  la  sonuue  do  47.035  fr.  00. 


Les  actionuairi'S. 
■mbro  1900,  ont  a]i- 
il  d'adminisiratinu 
)ur  180!)-li)0l)  lon/.e 
3  l'r.  1')  a  d(''j;\  t''l('' 


la  situation  est  des  ]ilus 

dividende  a  iiuêire  fix{'', 
premier  ('fablissement. 


RECETTES    DES    CHEMINS    DE    FER    FRANÇAIS  (Grandes 

Compagnies)  du  3  au  9  décembre  1900  (it)»  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Ctiemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien   

Arzew  à  Kralfallah. . . 
Médoc  


i-  -O) 

Rec.  br.  de 

Rec.  br 

.  depuis 

'o 

la  semaine 

le  1"  janvier 

Différence 

p' 1900 

1900 

1899 

1900 

1899 

■2  '.110 

81(1 

8:i3 

43.3(11 

i4.(i.';3 

-t-  1.707 

IJ.I'ili 

7.71(1 

431.,';(lll 

408.01(1 

+  23.490 

.•;i:i 

m 

8.377 

8.940 

—  fi63 

.•Î.-.'IO 

( .  11!  12 

23 1.  (ISS 

213.3:;i 

+  21.337 

.'i  (l'i'i 

:!,1(;(; 

:;.():;ii 

IKi.S.',.-; 

1(17.477 

4-  9.378 

~.{t\-2 

:i.S(iii 

:;.s.ï,s 

213.!l!l(i 

100.1IS4 

-1-  14.012 

'».8.'il) 

li.iS!) 

:i.:n:! 

f8(l.2t(i 

i(;(i.  IIS 

-t-  t4.098 

:! .  'iT, 

1.8:.':> 

2.o:n 

103.9!)', 

101.709 

+  2.28.'l 

808 

19i 

lui 

ti.7,'i7 

7.121 

-  3(13 

l.l:i7 

17.'i 

14.J 

7.841 

8.100 

-  2.'i.j 

2!)(i 

2:i 

•')"> 

2.743 

2.800 

-  .^ti 

12 

3j 

1.821 

I..';7.'i 

+  246 

m 

34 

26 

1.398 

1.388 

+  10 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché   Financier  de  Paris 


La  Bciurso  de  Paris  ayant  clos  sc^f  porics  du  23  dc';- 
cem])re  au  soir  au  :2G,  ot  lilusieurs  Bourses  européen- 
nes avant  "hômé  mercredi,  les  échanges  ont  été  peu 
actifs'  cette  semaine.  La  tendance,  cependant,  reste 
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bonne  en  générale.  Hier,  au  (lél)ut  de  la  séance,  on 
.s'est  ])ien  montré  hésitant  sur  la  crainte  d'une  éléva- 
tion du  taux  de  l'escompte  à  Londres,  mais  la  Banque 
(l'AïujlcIerre  n'ayant  rien  changé  à  ses  conditions,  on 
s'est  vite  re])ris  et  la  clôture  s'est  etïcctuée  d'une 
manière  très  satisfaisante. 

Au  moment  où  l'année  va  prendre  fin,  une  constata- 
tion est  il  faire  :  c'est  que  presque  tous  les  Fonds 
d'Etat  sont  en  avance,  plus  ou  moins  sensible,  sur 
les  «"ours  pratiqués  au  30  décem])re  1899. 

^  Nos  Renies  Françaises  sont  de  nouveau  très 
fermes. 

Le  3  0/0  perpéluel,  que  nous  laissions  à  101  17  1/2 
à  terme  et  à  101  fr.  0."j  au  comptant,  a  i)assé  sur  ces 
deux  marches,  à  101  fr.  :^0  et  101  fr.  80.  Renie  3  ■1/2  0/0 
103  fr.  05  à  terme,  sontrc  102  fr.  85,  et  102  fr.^  70  au 
comj)tant,  comme  jeudi  dernier.  Ouant  hVà  Renie  30/0 
aniorlissable,  dont  le  coupon  trimestriel  se  détache 
mercredi  procliain,  elle  se  retrouve  à  100  fr.  72  1/2  au 
comptant,  on  avance  de  17  1/2  centimes. 

Les  Ohligalions  Tunisieiines  3  0/0  1892  qui  étaient 
revenues  à  'i90  fr.,  regagnent  3  fr.,  à  'i93  fr.;  Kinprtnil 
2  -1/2  0/0  du  Protecloral  de  l'Annam  el  du  Tonhin  82 
francs,  contre  82  fr.  10;  Einprunl  de  Madar/ascar, 
plus  lourd,  à  81  fr.  50;  Ohlitjalioiis  de  iKnipniid 
2  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  480  fr!,  contre  478  fr. 

•jf-^  Le  groupe  des  Obliijulions  dt  la  Ville  de  Paris 
s'est  montré  actif. 

L,' Obligation  i  0/0  1863,  qui  restait  à  553  fr.  7.5,  est 
à  551  fr'.  25;  Obligalions  3  0/0  I8G9,  428  fr.,  contre 
425  fr.  ;  Oblif/alions  3  0/0  1811,  avec  un  coupon  à 
l'échéance  du  1'  ''  janvier,  'j13  fr.,  en  avance  de  2  fr.  ; 
Obliiialions  i  0/6  1875,  au  mémo  cours  do  555  fr.  ; 
Oblif/alions  4  0/0  1876,  en  plus-value  de  l  fr.  50. 

Les  Obliiialions  2  1/2  0/0  I8f)2  libérées,  qui  restaient 
à  3.50  fr.  25,  sout  à  3.50  fr.  ;  Quarts,  92  fr.  75;  Obliiia- 
lions 2  1/2  0/0  l89i-IS!)6,  3'i0  fr.,  contre  345  fr.  ;  Obli- 
f/alions 2  0/0  1898,  i09fr.,  en  légère  moins-valuo  d'un 
franc;  Obliiialions  2  0/0  1899  libérées  [Emprunt  du 
Méiropolilain ),  au  même  cours  de  391  fr. 

■j^if  Les  actions  de  la  Ba)ique  de  France  .sont  à 
3.790  fr.,  ex-coupon  de  70  fr.  nets  pour  le  second  se- 
mestre de  l'exercice  1900. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France,  qui 
restaient  demandées  à  075  fr.  au  comptant  et  à  680  fr. 
à  terme,  sont  sans  changement  à  terme,  mais  en  béné- 
licc  de  9  fr.  au  comptant,  à  081  fr.  Pour  les  onze  i)re- 
micrs  mois  de  1900,  les  l)éuélices  de  cet  établissement 
ressortent  à  0.991.119  fr.  42. 

Les  Obliiialions  foiicières  et  Communales  sont  de 
nouveau  fermes.  Les  capitalistes  trouvent  dans  les  di- 
verses catégories  de  ces  obligations,  des  titres  (|ui  of- 
frent tous  les  mêmes  garanties  de  sécurité.  On  demande 
l)Ourlant,  plus  particulièrement,  ceux  qui  sont  le  jibis 
éloignés  du  pair,  comme  les  Obliiialions  Foncières  3  0/0 
4883,  et  ceux  qui  comportent  le  plus  de  tirages,  telles 
les  Oblifialiinis  Communales  et  Foncières  /6'79,  les  Obli- 
gations  Communales  1880,  etc. 

Les  Obliiialions  Communales  2.(10  0/0  1879  restent 
au  même  cours  de  459  fr.  75  ;  Obliiialions  Foncières  3  0/0 
•/iS'7.9  également  comme  jeudi  dernier,  à  498  fr.;  Obli- 
(jations  Communales  1880  'i92  fr.  75,  contre  492  fr.  50; 
Obligalions  Foncières  3  0/0  1883,  4.52  fr.  ;  Obligations 
Foncières  1885  2.80  0/0  459  fr.,  contre  450  fr.  50. 

IjCH  Obliiialions  Cimununales  3  0  0  1891,  (jue  nous 
laissions  à  .391  fr.  25,  finissent  à  391  fr.;  Obligations 
Communales  1892  2.80  0/0  estampillées,  450  fr.  50. 

Les  Obligations  Fourières  1895  2.80  010  se  retroii- 
A'cnt  à  451 'fr.  ;  Obligations  Foncières  3.75  0/0  /S99, 
510  fr.,  contre  514  francs;  Obligations  Communales 
2.6  0/0  1S99,  456  fr.,  contre  457  fr. 

-j^  Les  actions  de  nos  Grands  Etablissements  de 
Crédit  ont  été  peu  mouvementées  et  elles  ne  s'écartent 
pas  l)eaucoup  de  leurs  cours  précédents. 

La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  ([ui  était 
passée  la  semaine  dernière  à  1.072  fr.,  finit  à  1.070  fr.; 
Comptoir  NcdionaL  d'Escompte  de  Paris,  584  fr.  au 


comptant  et  à  terme,  contre  586  et  .585  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  clôturait  à  1.095  fr.  au 
comptant  et  à  1.096  fr.  à  terme,  clôture,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  1.097  fr.  et  à  1.098  fr. 

La  Société  Générale  s'inscrit  à  614  fr.  contre  613  fr  ; 
Crédit  Industriel  el  Commercial  600  fr.,  comme  jeudi 
dernier. 

La  Bangue  Inlermdionale  de  Paris  est  à  350  fr.  à 
terme  et  au  comptant,  gagnant  2  fr.  et  5  fr.  ;  Banque 
de  l'Algérie,  888  fr.  au  comptant,  contre  890  fr. 

Les  Obligations  de  100  francs  de  la  Société  des  Im- 
meubles de  France  sont  toujours  à  128  fr.  ;  Obliga- 
tions de  475  francs,  égabnuent  au  même  cours  de 
1.52  fr.  ;  Banque  Spéciale  des  Valeurs  Industrielles, 
49  fr.,  contre  50  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  finit  à  729  fr.  ;  Banque 
Française  de  l'Afrigue  du  Sud,  65  fr.,  en  Ijénéfice  de 
5  fr.  ;  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  d'Ex- 
ploration, 77  fr.,  contré  80  fr. 

La  Bangue  Parisienne  est  passée  de  506  fr.  à  507 
fraru's  ;  Société  Foncière  Lyonnaise,  337  fr.  .50,  contre 
3.33  fr.  ;  Sous-Comploir  des  Entrepreneurs,  246  fr.  50, 
sans  changement  appréciable. 

■j^-jf  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  sont,  en  général,  un  peu  hésitantes. 

Le  Lyon,  qui  restait  jeudi  dernier  à  1.775  fr.  à  terme 
et  au  comi>lant.  cote,  sin*  ces  deux  marchés,  1.775  fr. 
et  1.771  fr.  ;  \ord,  2.297  fr.  à  terme,  gagnant  2  fr.,  et 
2.300  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  10  fr.  ;  Midi, 
l.;-K)6  fr.  au  comptant,  contre  1.313  fr. 

Ij'Est  s'écliange  à  1.0'i5  fr.  au  comptant,  contre 
1.047  fr.  ;  Orléans,  1.695  à  terme,  perdant  5  fr.,et  1.680 
francs  au  com])tant,  en  moins-valuc  de  10  fr.  ;  Ouest, 
1.0.50  fr.  au  conqjtant,  sans  cliangenient. 

•^-^  Les  Valeurs  Industrielles  el  Commerciales  ont 
un  marché  très  soutenu. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Générau.v  de  Paris 
reviennent  de  620  fr.,  à  615  fr.,  avec  un  coupon  de  13 
francs  642  au  ]iorteur  pour  solde  de  dividende,  payable 
le  2  janvier;  Compagnie  Parisienne  du  1.145  fr., 
en  reprise  de  27  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  clôture  à 
315  fr.  contre  305  fr.  ;  cette  Compagnie  a  décide  la 
mise  en  paiement,  à  partir  du  2  janvier,  d'un  acompte 
de  dividende  de  7  fr.  50  nets  au  nominatif,  et  de  7 
francs  lO'i  nets  au  porteur;  Messageries  Maritimes,  520 
francs,  en  plus-value  de  4  francs  ;  Chargeurs  Réunis, 
1.080  francs. 

h' act'um  don  Omnibus  de  Paris  reste  à  1.507  francs, 
contre  1..520  francs.  Les  recettes  de  la  50"  semaine  de 
Tcxercice  en  cours  se  sont  éle^'écs  à  952.596  fr.  05, 
contre  883.924  fr.  60  ]iour  la  même  semaine  de  1899. 
Du  1"'  janvier  au  16  déceml)re  courant,  les  recettes  to- 
tales atteignent  le  montant  de  55.249.875  fr.  90,  en 
augmentation  de  7. .559.830  fr.  40  sur  la  i)ériode  corres- 
pondante de  1899.  Voilures  à  Paris.  260  francs, 
en  recul  de  5  francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
pendant  la  première  quinzaine  de  décembre,  se  sont 
ressenties  du  commencement  de  grève  qui  a  eu  lieu  à 
ce  moment.  Elles  se  sont  élevées  jus([u'à  .4:36.297  fr.  16 
contre  746.032  fr.  60  pendant  la  même  quinzaine  de 
1899.  Du  1"'  janvier  au  15  décembre,  les  recettes  to- 
tales se  chift're'nt  par  20..528.300  fr.  61.  en  plus-value  de 
1  920.465  fr.  52  sur  la  période  correspondante  de  l'an- 
née dernière. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux,  qui 
avait  reculé  à  470  fr.,  est  passée  à  479  fr.  ;  Société  de 
l'Electro-Métallurgie,-  ^  fr.  contre  590fr.  ;  Dyle  et 
Bacalan  312  fr.,  gagnant  4  francs. 

Les  actions  Suez,  qui  restaient  à  3.590  fr.,  sont 
montées  à  3.622  fr.  Parts  Civiles,  2.340  fr.  au  comp- 
tant, contre  2.330  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Traction  cote  150  fr.  à 
terme,  contré  1.55  fr.  et  1.53  fr.  50  au  comptant,  contre 
156  fr.  Cette  Société  A-ient  d'être  autorisée  à  se  subs- 
tituer à  la  Compagnie  des  Tramways  Electriques  d'Eu 
au  Trépori  comme  rétrocessionnaire  de  son  réseau, 
avec  embranchement  sur  Mers.  Compagnie  Française 
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piiur  t'Iixpluiltilion  des  Pronidi's  Thonison-Jfitiisloii 
1.270  fr.,  ou  avaiico  do  11  IV.  l'u  aoonipto do  '2'i  l'r.  iiots 
au  nominatif,  ot  do  Ir.  OôncMs  au  porlour.  sera  payo 
siu' cos  titres  à  partir  du  15  janviin-  prochain,  oontro 
remise  du  coupon  n»  10.  La  Cinupdfptii'  (1rs  TnDiiiiHtijs 
de  Hnuciu  (pii  est  une  des  tllialcsde  cotto  entreprise,  a 
réalis»',  connue  recettes,  du  l'r  janvier  au  ;iO  novembre, 
la  somme  de  1 .8'i;î.82."{  fr.  80,  en  aufjmentation  de 
7'i.'i5U  fr.  "l'i  sur  la  môme  pcriode  do  1800. 

La  l'iiinpfii/nie  Géiiénile  Parisienne  des  'frarn/rni/s 
(T'nnnirai/s-Siid  )  cs[  ii  :Wi  fr.  à  terme  et  au  eoniptant, 
contre  o'il  fr.:  Trainicni/s  de  l'/^Jsl-Parisien.  'ii;5  fr.  h 
terme,  contre  418  fr.  Cotte  Compatiiiie  vient  d'oi)teuir 
la  coiu'ossion  d'une  nouvelle  lii;ne  reliant  le  fort  de 
Vincennos  à  Montreuil-sous-Hois ;  actions  de  la  Com- 
pai/nie  des  Tramirays  de  Paris  et  du  Déparlenienl  de  la 
Seine,  087  fr.,  contre  075  francs;  Compmjnie  Générale 
Française  de  Tranurays,  (i88  fr.  au  comptant,  en  béno- 
lico  de  3  francs  qu'elle  perd  à  terme  à  085  fr.  Soriélé 
Parisienne  ptnii'  l'Industrie  des  Chemins  de  fer  el  des 
Tramways  kleclritiaes  (Société  Parisienne  Elertrique) 
211  fr.  à  terme,  contre  "256 fr.;  Omnium  Lyonnais&ô  ïr., 
en  bouélicc  de  'i  francs. 

La  Compagnie  Générale  de  Construction  est  à  son 
même  cours  de  145  fr.  ;  actions  Phosphates  de  Dyr, 
également  sans  changement  à  130  fr.  ;  ObUr/ations 
i  1  2  0/0,  480  fr. 

Le  Méiropiditnin  de  Paris  est  de  nouveau  en  avance. 
On  le  retrou\'e  eu  ctïet  à  000 fr.,  en  plus-value  de  22  fr. 
Société  Mélalluriiique  de  l'Oural-Volya  faible  ii  :\)  fr. 
Le  bruit  paraît  se  conli|-mer  que  la  BaïK/iie  Ji/ipériale 
de  Jlassie  ne  consentira  pas  à  cette  Société  les  avances 
sur  lesquelles  on  semblait  compter  ces  temps  derniers. 
S'il  ou  est  ainsi,  la  situation  de  la  Société  Mélidluryi- 
que  de  l'Oural-Volga  ncî  manquera  pa.s  d'être  difticile, 
en  raison  des  engagements  que  cette  entrej)rise  a  con- 
tractés surtout  en  Russie. 

La  Compagnie  Xonoelle  des  Ciments  de  Porllnnd  el 
du  Boulonnais  est  à  490  fr.,  contre  491  f r.  ;  Sels  Crcm- 
vies  el  Houilles  de  la  Ilussie  Méridionale,  81o  fr.,  on 
plus-value  de  35  fr.;  Forges  el  Aciéries  du  A'ord  et  de 
l'Est,  1.000  fr.,  contre  1.590  fr.  ;  actions  des  liaffinerie 
et  Sucrerie  C.  Sny.  1.150  fr.  Ra])pelons  que  imur  le  der- 
nier exercice,  cette  Société  a  distribué  un  dividende  de 
60  fr.  par  action, 

Les  actions  de  la  Société  Industrielle  des  Téléphones, 
MO  fr.,  en  bénélice  de  6  fr. 

if  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont,  pour  la 
l)lupart,  en  nouveau  progrès. 

Les  Fonds  Argentins  donnent  lieu  à  de  très  l)onnes 
demandes.  Les  Obligalions  Argentines  3  0  0  ISS6,  qui 
étaient  passés  h  485  fr.,  passeiit  à  -480  fr.  50;  Emprunt 
4  0  0  IS96  i'/lesrision),  O'i  fr.  20,  contre  (xî  fr.  70;  Em- 
prunt 4  0,0  1900,  02  fr.  70,  on  plus-vahic  déplus  d'un 
point. 

La  Beide  Brésilienne  i  0  0  ISS9,  t\\ù  était  montée  à 
63  fr.  15,  ])rogrossc  encore  et  clôture  à  O^J  fr.  85  ;  Em- 
prunt de  Minas-Geraès,  375  fr.  au  comptant,  et  374  fr. 
à  terme,  contre  370  fr. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois  S  0/0  or  IS9S, 
montent  de  441  fr.  50  à  iiô  fr.  à  terme  et  à  'i48  fr.  au 
comi)tant' 

La  Bente  Extérieure  Espagnole  i  0/0  Estampillée 
se  maintient  facilement  à  son  cours  précédent  do 
70  fr.  ;i5. 

La  Bente  Italienne,  que  nous  laissions  à  95  l'r.  85, 
reste  à  95  fr.  80  ;  Bente  Portugaise  3  0/0,  25  fr.  15,  con- 
tre 24  fr.  85  jeudi  dernier. 

Les  Fonds'  Busses  sont  l)ien  tenus  :  le  3  0/0  IS9I- 
f89i  se  retrouve  à  80  fr.  90  au  comptant,  contre  80  'lO; 
à  terme,  il  cote  80  fr.  70;  Bente  3  0/0  IS96,  80  fr.  50 
au  comptant,  en  plus-value  de  20  centimes.  .\  terme, 
elle  s'inscrit  à  86  fr.  55;  Consolidés  /•«  et  2"  Séries, 
101  fr.  15.  contre  101  fr.  30. 

Les  Séries  Ottomanes  sont  fermes  :  la  Séri<'  B  est 
passée  de  48  fr.  30  à  48  fr.  05  ;  Série  C,  26  fr.  37  1  2, 
contre  20  fr.  27  1/2;  Série  D,  23  fr.  45,  contre  23  fr.  'lO. 

ir  if  La  Banque  I.  B.  P.  des  Pays-Autrichiens  pro- 
gresse de  445  fr.  à  450  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 


au  môme  cours  de  5'iO  fr.  ;  /tohinsmi  South  A/'rican 
Banliing,  8.3  fr.,  c(unm(?  jeudi  dernier. 

Le  Bio-Tinio,  qui  était  déjà  en  reprise  à  l.'il'i  tr., 
monte  à  1.451  fr.  ;  ;icl ions  ,S'((.s//((«v'rf',  mouvementées, 
mais  gagnant,  à  2.0;r)  fr.,  ;W>  fr.  d'une  semaine  à 
l'autre;  actions  do  la  Compugnir  Internationale  des 
Wagons- Lits  et  dés  Grands-Evpress  Européens,  395  fr., 
conire392  fr.  Du  1'''  janvier  190t)  au  10  décembre  cou- 
rant, les  recettes  de  cette  Compagnie  se  sont  élevées  à 
12.'i78.025  fr.,  contre  i0.21)9.;«0  fr.  pendant  la  môme 
période  1899,  soit  ime  augmentation  de  2.178.(i89  fr. 
sur  l'année  dernière. 

Les  ol)ligations  de  la  Conrpagnie  Française  du  Che- 
min de  fer  de  Sanla-Fé,  (pie  nous  laissions  à  170  fr., 
sont  recherchées  à  175  fr. 

Les  actions  dos  Cliemins  de  fer  Espagnols  sont  en 
reprise.  Les  And(dous,  qui  avaient  lléclii  à  264  fr.,  ont 
monté  à  271  fr.  ;  \ord  de  l'Espagne,  180  fr.,  contre 
172  fr.;  Saragosse,  2()8  fr.,  en  idus-valuc  de  7  fr. 

Les  Obligalions  Ottomanes  garanties  de  Chemins  de 
fer  sont  calmes.  Obligations  Jonction-S(donique-Cons- 
tantinople,  210  fr.  au  comptant,  contre  276  fr.  50  ; 
Obligations  i  0/0  ancieniws  [Série  IS9i  de  la  Compa- 
gnie Smyrne  el  Cassalia,  413  fr.  75  au  comptant  les 
unités,  .sans  changement  appréciable;  ObligrUicnis  4  0/0 
mmvelles  (Série  1896),  356  fr.  les  unités,  contre  359  fr. 


MARCHE  EN  BANQUE 


On  est  toujours,  ici,  dans  les  mêmes  dispositions  que  jiré- 
Ct'doiiHuoul,  c'est-à-dire  que  l'on  se  uiouln'  f<'nne  sur  la  plu- 
part des  valeurs,  mais  que  l'ou  no  traite  que  fort  peu. 

La  Bente  Brésilienne  5  0/0,  (|ui  avait  déjà  pris  de 
Favanco  la  sniiaiiio  d<n'uière.  est  passée  do  72  l'r.  2.")  à  73  4."); 
Tli'irsis.  2:>;î  lianes  conlro  21(1  francs.  On  dit  que  los  résul- 
tats du  dernier  exercice  de  celle  ('.onqia^nie  jiaraissout  de- 
voir être  au  nuiius  aussi  satisfaisants  que  ceux  du  précêdeui. 
Cape  Copper.  l'i'i  fr.  .'lO  contre  l'il  l'r.  .')0. 

L'action  Kerteh.  (jui  était  liésitanle  à  474  francs,  s'inscrit 
à  478  francs.  On  dit  (pie  cette  Société  vient  de  conclure  wil 
nouveau  marché  d'un  million  de  p(auls  destinés  à  r('tranj;er. 
Harpener,  idus  lourde  à  1.270  francs  contre  1.297  francs  ; 
Cliemins  Ottomans,  111  fr.  50  conti'o  112  fr.  7.j;  Lauriuni 
Grec,  87  francs,  eu  fnoins-valne  de  1  fr.  2ô. 

hix  Dniéprocienne.  (pie  nous  laissions  plus  lourde  à  2.850 
francs,  tinil  à  2.8().')  francs.  L'assembl(''e  générale  des  action- 
naires, convo(piée  jionr  1(>  (>  janvier  à  Saint-Pétei'sijoiirg, 
aura  à  délibérer  sur  un  jtrojet  d'au<fmontation  du  cajiital  so- 
cial au  moyen  (1(>  l'émission  de  40.00<^  actions  nouvelles 
émises  à  202  roubh^s  ôO  ou  543  fnuics.  Les  actionnaires  ac- 
tuels anronl  un  droit  de  préférence  à  raison  de  deux  actiiuis 
nouvelles  iiour  cinq  anciennes.  Usines  de  Briansk.  (>30  francs 
contre  G-^O  francs.  L'assemblê'e  générale  oxtraïu-dinaire  des 
actionnaires  de  C(Mte  Société  a  été  remis(î  au  7/20  janvier. 
Aciéries  du  Bonetz,  au  même  cours  de  7r)0  francs;  Huta- 
Hankoira.  ;3.."')10  francs  contre  ;!.,")20  francs. 

Les  Transports  Kleclriques  de  l'Ej'posiiion  sont  à  39  francs 
contre  o8  fr.  7.");  Traimrai/s  Electriques  de  Vances  à  Paris, 
49  francs,  en  reprise  de  9  francs;  Brasseries  et  Tavernes 
Zimmer,  i)0  francs  contre  93  fr.  .10. 

La  Société  Imtiiobilii're  et  Commerciale  de  Vichy  est  à 
."iO.')  francs:  actions  do  VlIcUel  de  Paris  à  Monte-Carlo,  802 
francs  M.  Comme  nous  l'avons  dit  lu'écédemnieut,  on  espère 
beaiicou|)  (le  la  saison  acluetle  sur  la  C(")le  d'Azur,  et  cet 
établissement  sera  le  i>remier  à  ]U(ilUer  de  cette  circonstance. 


VALEURS  EN  BANQUE 


Alpines,  act  

Biésil  5  %  

Uùl.  Par.M.-Carm 
Ccr.Monaco(parts 
Ch.  Otlomans.  ob. . 
Brasser.  Ziinmer. 
C.Miic.MidiHussi' 
Dniépiovicnne  . . . 

Ddiietz  

Doubowaia-  Ballia 
Haut- Volga  


-20  (léc. 

-27  déc. 

•iO  ilt-c. 

27  déc. 

430  .. 

430  .. 

Huta -Banliowa... 

3520  .. 

3:il0  .. 

-■>  T> 

73  Ui 

Lauriiim  Grec  . .  • 

88  25 

S7  .. 

m-2  m 

S02  .jO 

Omnium  Russe . . 

(i08  .. 

(112  .. 

:!7n  "iû 

3liiM)  .. 

flaques  Lumière. 

8t;o  .. 

837  50 

1  \>  r> 

Itl  ."W 

l'iinti;il>aud  

.  3li0  . . 

;it;o  .. 

iKi  ."lll 

.. 

Sud  l<u3se  (Soude) 

700  .. 

m  .. 

ïliarsis  

216  .. 

223  .. 

2>:io  .. 

ASfiS 

Usines  Brianslï.. . 

«iO  .. 

t;:!0  .. 

■.•io  .. 

7:10  .. 

i:  si  nés  Clilï  

1200  .. 

t2(Ki  .. 

t:i70  .. 

t'y;; .. 

Vicille-Monta<;ne. 

61.'i  . 

k'IO  . 

76  .. 

,'io  .  . 

Volga-Vicheralib. 

100  .. 

10:; .. 

Voir  les  Talileau.c  de  Bourse  sur  la  Couverture  Jaune. 
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REVUE  COMMERCIALE 


27  (It'combro  1900. 
Nous  avons;  eu,  celle  semaine,  nn  temps  moins  humide.  Ce 
cliangement  a  été  bien  accueilli  par  la  culture,  que  la  persis- 
tance des  pluies  comineneait  à  inqni('ter  vivement.  La  tem- 
]iérature  est  cenendanl  encore  tro])  élevée  pour  la  saison  ; 
un  froid  plus  vif  est  désirable  et  quelques  gelées  détruiraient 
les  mauvaises  herbes  et  arrêteraient  les  dégâts  causés  par  la 
vermine. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

29  nov. 
1900 

6  di'C. 
190(1 

18  déc. 
1900 

20  déc. 
1900 

27  déc. 

1!M.)0 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  87 

20  87 

80  12 

19  87 

19  87 

16  87 

16  55 

16  49 

16  G3 

16  72 

17  .. 

16  87 

17  .. 

17  .. 

17  .. 

16  28 

16  40 

16  19 

16  25 

16  27 

Buda-Pesth  

15  48 

15  81 

15  5'i 

15  54 

15  62 

Chicago  

18  89 

18  70 

18  39 

13  24 

18  98 

NoM-York  

l'i  60 

15  82 

15  11 

15  01 

15  08 

Sur  le  marché  de  Paris,  la 

i'nilanc( 

est  dev 

■nue  l'ai 

blé  à  la 

nouvelle,  connue  mercredi,  (|ue  la  Commission  sénatoriale 
des  Finances  avait  rc])ouss(''.  ])ar  onze  voix  contre  douze,  la 
jiroiiosition  des  bons  d  imporlalion.  L'impression  g(''n(''ral('  est 
(pie,  ]iialgré  les  nouvraux  etfi)i  ts  ((ue  M.  Viger  va  Icntei-.  la 
loi  ne  sera  ]i!is  adopléc  ]iar  le  S('nal.  Les  offres  occasioiuKV's 
par  les  reventes  des  haussiers  sont  nombreuses  cl  les  ]ii-ix 


nsiblemeilt  tléciii 

.  On  a  colé 

en  cl()ture  ; 

18  d(V. 

20  déc. 

27  d(''c. 

20  12 

19  87 

19  87 

.lanvier  

20  ()2 

20  12 

19  ()2 

Janvier-F('vrier. 

20  62 

20  62 

19  (i-> 

4  premiers  

20  87 

20  1)2 

20  .. 

21  87 

21  12 

20  62 

Farines.  —  Les  coui 
tent  sans  cliangemenl. 
dans  ses  achats,  l^a 
comme  la  siMuaine  d( 
disponible  : 


s  farines  de  consommation  res- 
l)(mlangeri(!  se  montre  réserv(''e 
mai'i|ue  de  (^orbeil  reste  à  29  francs, 
ni('re.  (tii  cdle  les  autres  mai'qnes  en 


Marques  i\o  choix. 
Premières  mariiue 
Bonnes  marques. . 
Manjues  ordinaire 

(Conditions  :  le  sac  de  101  kil.  brut,  toile  : 
à  domicile  des  aclieleiirs,  au  CDmiitanl,  avec 


18  déc. 
2ft  .50 
28  75 
28  12 
27  12 


20  d(V. 
29  50 
28  75 
28  12 
12 


27  déc. 
29  50 


o-. 


1  0/0  d'escoiiijile,  on  à  "■>'.)  ]( 

Le  uiarclii'  des  farines  Heur  esl 
JluonC(''  par  les  iiièmes  causes  qui 
On  a  cli'ilni'é'  aux  cours  suivants  : 

18  déc. 

(  'ourant   2()  12 

Janvier   26  87 

.lanvier-Fi'vrier. .       26  87 

't  ]iremiers   26  87 

4  de  mars   27  87 


sans  escomple. 
mauvais  el 
(iUl  agi  sur 

20  déc. 
25  87 

25  87 

26  12 
26  87 
26  87 


28  75 
28  12 
27  12 

icndre,  franco 
n  boulangerie, 

Irouve  in- 


Iil(' 


27  déc. 

25  50 
25  62 
25  62 

25  87 

26  37 


I-e  lout  aux  100  kil.  nets,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Avoines.  —  Les  offres  sont  devenues  un  peu  plus  impor- 
tantes en  ])rovince.  11  n"en  est  i)as  de  même  à  Paris  el  les 
arrivages  de  jiroduils  exotiques  sont  de  plus  en  plus  nom- 
In'eux.  Ou  a  colé  en  chMure  : 


(jouranl  

.lanvier  

.1  anvier-F(h  rier. 

'l  jtreiuiei'S  

'i  (le  mars  


18  d(r. 
18  37 
18  87 
18  87 
18  87 
18  87 


20  d(V. 
18  37 
18  25 
18  12 
18  25 
18  37 


27  déc. 
18  87 
18  12 
18  12 
IS  12 
18  :i7 


Seigle.  —  Les 


■u  cloluri 

Courant  

.Janvier  

.Janvier-Fi'vrier. . 


sont  toujours  très  l'ares.  On  a 


4  ju'emiers 
'j  de  mars. 


18  dée- 
15  .50  ■ 
15  87 
15  .50 
15  .50 
15  75 


20  déc. 
15  50 
15  ,50 
15  50 
15  50 
15  75 


27  drc. 
15  62 
15  .50 
15  .50 
15  50 
15  75 


Huile  de  Colza.  —  Les  transactions  sont  ](eu  actives.  Les 
cours  Se  maintiinment  difticilemeut.  Le  (lis))onible  est  à 
/2  francs,  comme  jeudi  dernier. 

Huile  de  Lin.  —  Le  marcla''  est  calme.  Le  disponible  est 
à  75  francs  contre  74  fr.  25  il  v  a  huit  jours. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  vient  de  publier  le  relevé 
de  la  pi-oiliu:tion  et  du  mouvement  des  alcools  ])endant  les 
deux  jiremiers  mois  de  la  canqiagne  19(X)-1!X)1,  soit  du  1"  oc- 
tobre au  30  novembre  ; 

Hectolitres 


Le  stock  était,  au  30  seplendnv  1900.  d 

La  iirodnction  à  donné  

L'imi)oi'tation  a  fourni  


A  d.''duire 


Total  des  ressources. 


Kxjiortalion  

Livraisou  au  commerci 


.59.685 
496.204 


(87.425 
818.7.59 
17.201 

1.473.385 


.5.55.889 


Slock  au  .30  novembre  1900   917.4!X> 

heclolilics.  contre  870. 2vl  keclolitres  en  189!(,  soit  une  aug- 
mentation de  47.295  heclolitres  jiour  l!K)0-li)01. 

Le  stock  au  81  octobre  1900  sélevait  à  787.a31  hectolitres; 
celui  du  80  novembre  accuse  doiu-  une  augiuentation  de  179.6(55 
hectolitres. 

Voici  ])ar  nature  de  ])ro(lnils,  la  com])araison  avec  la  cam- 
]iagne  ])récé(lenle  : 

Produrtin>i 

1899-1900    loi  10-1001  Différence 


Vins.. 
Cidres 
.Marcs 
l''ai'ineux . 
lietterave- 
Mélasses  , 
Substanci 


poires. 
•I  lies  . 


diversi 
l'olaux.  . 


Heclolitres 

14.878 

81.78(i  -+- 

17.408 

5.512 

18.8(i6  -+- 

7.8.54 

81.88:) 

(il. 905  -h 

30.022 

114.(i7C) 

72.;!.51  — 

42.325 

.5(!4.9(i6 

588.(;'i(i  — 

81.820 

76..'>:i8 
7 

105.705  + 

29.167 
7 

807.900 

818.759  -+- 

11.799 

Dans  ce  tableau  sont  comiu'is  les  cliilIVes  relatifs  à  la  pro- 
diu'tion  des  l)ouilleurs  de  ci'U  (jui  possédaient  au  80  sei>lem- 
bre  1900.  un  stock  a])proximatif  de  108.182  hectolitres  et  dont 
la  ]iri)duclion.  ]ieiidanl  les  de^ix  ju'emiers  mois  de  la  cami)e- 
gue.  esl  évalué  comme  suit  ;  alcools  de  vins.  18.984  hectolitres 
'l.S99-l'.KK)  :  6.045  :  cidres  el  j.oin's,  12.182  hectolitres  !4.8'i9i: 
marcs  et  lies.  54.(»()8  heclolitres  (24.6;i9s  lolal  :  85.234  hectoli- 
tres 85.,5;18  . 

L'iuq)oi'lance  de  la  production  pendant  le  mois  de  novem- 
bre pèse  sur  les  cours  el  malgré  une  bonne  deiuande  la  ten- 
dance est  faible.  On  tient  l'iiictolitre  90".  non  logé.  eutrrp(')l  : 
disponible.  80  11-.  .50,  contre  80  fr.  75  la  semaine  derni('re. 


Prix  du  Café  sur  les  ]iriuci])aux  uiarcla' 
iLes  .58  kilogi'ammes 


Villes 

29,  nov. 
liKM) 

6  déc. 
19(H) 

13  (l.'C . 

liHH) 

20  (li'C. 
1!HH) 

27  déc. 
19(K) 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  1  lavre  Santos  good 

average  

40  75 

42  .. 

89  25 

37  75 

37  75 

41  85 

42  47 

40  61 

88  13 

39  06 

.\nvers  .-. 

43  .. 

48  50 

41  .50 

;J8  75 

39  50 

Ilaud)onrg  

m  10 

42  50 

40  .. 

86  87 

38  4a 

New-York  

34  54 

89  81 

33  89 

31  m 

,32  25 

Du  15  au  21  décembre,  les  recettes  bn'siliennes  ont  été  les 
suivantes  :  Santos.  139.000  sacs,  contre  81.000  pendant  la 
même  ])ériode  de  1899  et  102.000  en  1898;  Rio,  47.000  sacs, 
cwntre  88.tH)0  en  1899  el  45.000  en  1898. 

Depuis  le  commencement  de  la  saison.  c'esl-,à-dire  du  1"' 
juillet  au  21  d('Cembre.  les  recettes  se  sont  ('■lev('es,  jtour 
Sanlos  à  5.248.0(J0  sacs,  contre  4.501.000  pendant  la  période 
cprr(>s|iondanle  de  la  camjiague  ])r(''C(''denle  ;  et,  pour  Itio,  à 
1..597.(MJO  sacs,  contre  2.0.58.000;  soit.  ])our  les  deux  ports, 
6.84O.0O0  sacs  contre  6..5.59.(X)0  au  21  di'cembre  1899. 

La  situation  du  marché  de  Handx)urg  s'est  améliorée  pen- 
dant la  senuiiue;  les  liquidations  ont  ]n-\fi  tin  et  les  cours 
sont  eiv  rejirise.  Néanmoins,  les  autres  marchés  européens 
sont  lourds  et  en  particulier  celui  <lu  Havre. 


T  ;  i^x  ;(  )N()M  r  sTi^  va  i  ho  i  '  k  kn  . 


France 


8:>l 


Prix  du  Sucre 

(Les 

Villfs 


100 


les  |iriiici|iiiiix  iniirclii''S 
kilonr:iiinii('s) 


•2!)  uov. 
IIMK) 

(>  (ll'C. 

ISKK) 

1!? 

liWO 

20  (ItV . 
I'.l0<» 

27  (1  ('•(•. 
1900 

h\: 

Kr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

25  12 

25  25 

24  25 

24  25 

2;!  02 

2't  15 

2'i  2t) 

22  20 

22  (W 

'>2  42 

2:!  25 

2;  î  50 

2:5  87 

22  75 

22  12 

2;!  77 

2'(  O  'i 

2:$  25 

22  75 

22  ;w 

2(')  72 

2(1  '.i:î 

25  77 

25  67 

2'i  :i7 

24  42 

23  ;$o 

22  92 

22  80 

Vi  90 

50  07 

44  (iO 

44  20 

44  24 

Paris  iroux  88"  . 

Londres  

Anvers  

Anisterdaiu  

Prufjue  

Magcleboiirti  

Ne\v-Y()rk(nioscovad) 

Lo  Journal  Officiel  a  ]Mil)lié  le  lablcan  iiréscntant,  au 
15  déceiulire,  la  (|uantit('  de  betteraves  mise  en  œuvre,  lo  ren- 
donienl,  des  betteraves  eu  sucre,  en  siroiis  et  on  mélasses,  de- 
puis le  1"  seiUembi'e,  commencement  de  la  caiiipatîne.  Voici 
lo  résumé  do  ce  tableau  coni|)arativement  à  celui,  même  i)é- 
riode,  de  la  campayino  précédente  : 

Au  15  décembre 
1899-1900  1!XK)-1901 

Fabricpies  inactives   1 

—  en  activité   105  245 

—  ayant  terminé   17'i  89 

Jours  de  vâpage   24.114  24.848 

Betteraves  travaillées  Tonnes  0.608..")58  7.242.530 

Prise  en  charge,  raffiné                 —  510.8i::{  561.297 

Sucre  extrait  en  raffiné'  : 

Premier  jet  Tonnes  020. 407  ,  717.371 

Deuxième  jet                             —  25.937  /  25.842 

Autres  jets                              —  418  054 

052.762  743.807 

Rendements  %  de  betteraves  en  raffiné'.           9.79  10.27 

Densité  moyenne  dos  betteraves                      8.0  8.1 

Rendement  par  degré  de  densité                      1.22  1.27 

Mélasses  épuisées  Tonnes        19.030  30.030 

Rendement  %  en  mélasse                             0.29  0.41 

D'après  les  chiffres  officiels,  le  rel(n"é  du  mouvement  des 
glucoses  pendant  les  trois  premiers  mois  do  la  campagne, 
soit  du  1"  septembre  au  30  novembre,  a  été  le  suivant  : 

Nombre  de  fabriques  en  activité   17 

Quantités  produites  Kilos.  9.972.325 

Consommation   —  7.804.980 

Exportation   —  48.872 

Sorties  des  entre] )ots   —  375.153 

Sorties  à  destination  de  la  brasserie   —  937.537 

Total  des  quantités  exiiédiées   —  9.100.548 

L'altération  dos  betteraves  en  silos  continue  à  être  rajiide, 
mais  la  mise  en  œuvre  touclie  à  sa  lin  et  est  mémo  terminée 
dans  un  grand  nombre  de  fabriques. 

Pendant  les  trois  ])remiers  mois  de  la  campagne,  soit  du 
1"  septembre  au  30  novembre,  les  exportations  de  sucre  indi- 
gène ont  él(''  de  110.8.58  tonnes,  contre  77.674  ix'ndant  ceux 
correspondants  de  la  cam]iagnc  pi-(''cédento,  et  celle  des  raf- 
linés  on  jiains,  de  41.008  tonnes  contre  37.844. 

Les  importations  ont  atteint  19.495  tonnes  dont  19.293  de 
sucre  colonial  français,  contre  un  total  24.402  tonnes  pen- 
dant les  mois  corrsspondants  de  la  pri'cédonle  cainjiagiie. 

La  faiblesse  a  de  nouveau  prévalu  sur  les  jnarcln's  eum- 
péens.  En  présence  dos  prévisions  de  la  iiroducliou  de  la  cam- 
pagne, les  acheteurs  se  montrent  réservés.  De  jilus,  on  craint 
que  les  Etats-Unis  cessent  bientôt  Ic.'urs  acliats  en  Europe  et 
restent  ensuite  assez  longtemps  sans  les  repi'ondre. 

D'un  autre  côté,  les  cours  sont  si  bas  qu'il  est  ])ermis  d(> 
se  demander  s'il  n'y  aura  pas  de  réduction  dans  les  iirocliains 
cnsemeuceuients. 

A  Paris,  ou  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 

13  déc.    20  déc.    27  déc. 
Blanc  n°  3  :  _  _  _ 

Courant   27  08  27  25  36  56 

•lanvior   27  93  21  43  26  81 

4  ])remii'rs   28  25  27  81  27  Oti 

4  de  mars   28  68  28  25  27  43 

4  de  mai   29  18  28  68  28  . . 

Roux  88"  dis|iouible   24  25  24  25  23  62 

Raffiné  bi'ile  sorte  disponible.  102..  102..  100  50 


Vins.  —  li'attente  de  modifications  qui  résulteront  de  la 
réforme  de  rim])ôt  sur  les  boissons  et  de  la  su]i]iressiou  de> 
octrois  paralyse  li'S  trausaclions  et  accentue  le  calme  qui  s( 


jiroduit  Ions  les  ans  à  l'épfxpie  actuelle.  Oncroil.à  l'aris. 
i\w  le  Ministre  des  finances  et  \r  Conseil  municipal  ont 
trouv(''  un  tei'rain  irenlenle  el  (|iie  la  loi  de  1897  ]iourra  èti'e 
a|i]di(piée  à  la  capitale  à  jiartir  du  I  "  janvier  pi'ocliaiii. 

Dans  le  Midi,  les  viticiilleius  juocèdent  aux  soutirages, 
ojjéralion  ({ui  est  favoris('e  \mr  le  tem|is  sec  et  frais  (|ue  nous 
iivons  (h'puis  ([uelques  jours.  T>es  marchés  méi'idionaux  sont 
sans  animation  el  il  ne  s'y  traite  aucune  allainMl  iiiiportanoc. 
Les  ))ous  pelils  vins  de  r,\ude,  de  7  à  9  degrés,  peuvent 
s'aclieter  un  franc  le  degré  environ  et  les  jolis  vins  de  9  à 
11  degrés  1  fr.  30  à  1  fr.  50  le  degré,  suivant  (pialité.  (Juant 
lUX  produits  défectueux,  ils  sont  payés  de  0  fr.  ;")()  a  0  fr.  (Kl. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  princii)aux  inarclié: 


Villes 


Le    Havre  (Buenos- 
Ay  res  en  suinti  100k. 

Roubaix  ((lualité  pei- 
gnée) 1(!  kilog 
Anvers  ( 


)  le  kil, 


29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

20  déc. 

27  déc. 

1!K)0 

1!)00 

1900 

1ÎM)0 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

113  .. 

lit)  50 

120  .50 

125  50 

118  .. 

3  87 

4  07 

4  12 

4  05 

4  07 

3  85 

3  97 

4  15 

4  02 

4  02 

Tant  en  Angleterre  que  sur 
un  ])eu  plus  active;  iiéaniiioins,  li 
pas  complètement   sortis  de  leui 
l)Ourront  reju-eudre  leur  marche 
]irix  seront  établis  sur  un<'  base  soli 


continent,  la 


mande  est 
<  consommaleui's  ne  soni 
réserve.  Les  affaires  ne 
normale  ([ue  lors(pie  les 
t  que  les  faln'icaiits 


l  les  commer<;ants  n'auront  i)lus  à  craindre  des  Iluctuations 
aussi  violentes  que  celles  (pii  se  sont  produites  pendant  les 
doux  dernières  annéi's.  Les  enchères  qui  doivent  avoir  lieu 
à  Londres  en  janvier  jirocliain  fourniront  peut-être  de  sé- 
rieuses indications  en  ce  qui  concerne  l'avenir  de  l'arliclo. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  niarcliés 
(Los  50  kilogrammes) 


Vilh's 


29  nov. 

0  déc. 

13  déc. 

20  déc. 

27  déc. 

1900 

1900 

1900 

1900 

1900 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

03  75 

04  02 

61  50 

61  02 

03  2.5 

02  92 

63  29 

59  67 

59  39 

f)2  20 

56  m 

56  12 

53  43 

54  75 

55  09 

Lo  Havre  

iàver]iool  

New- York  

Le  Bureau  de  l'agricultun^  de  Washington  a  ])ublié!  sou 
rapport  sur  la  récolte  de  colcm  aux  Etats-Unis.  Ce  document 
évalue  la  lU'oduction  à  lO.KlO.OdO  halles,  alors  que  la  jdupar! 
des  sp(''culateurs  escoiiiplaieul  (ju'elle  varierait  entri'  '.1  1/4  et 
9  1/2  millions  de  balles.  L(irs(nie  cetle  nouvelle  a  été  connue 
uni'  ré'acliiiu  s'est  ]ii'o(luile  sur  li's  ]>riuci]iaux  marchés,  mais, 
depuis,  les  jirix  se  sont  de  noUM'au  avauc(''S. 

lîieii  qiH' les  besoins  soient  considérables,  la  demande  es! 
moilérée  et  les  consouunatours  n'achètent  guère  qu'au  jour 
le  jour.  L'oi)inion  courante  est,  en  effet,  que  les  prix  simt  à 
un  niveau  encore  troii  élevé  et  qu'une  réaction  doit  forcément 
se  lu'oduire.  En  somme,  la  re])rise  des  affaires  est  subor- 
donnée à  un  abaissement  jilus  ou  moins  sensible  des  cours. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne) 


Métaux 


29  nov. 
1900 

5  liée. 
1900 

13  liée. 
1900 

20  déc. 
1900 

27  diV. 
1900 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

72  10 

72  S  . 

71  2 

6 

71 1.';  . 

72  16 

:; 

73  5 

TA  ..  . 

71  17 

6 

72  6  10 

73  8 

!l 

126  1 

3 

m  lo  . 

117  10 

116  10  . 

li!  2 

6 

126  17 

6 

123  0  . 

m  10 

116  . 

L>:i  . 

17  5 

16  18  9 

16  5 

16  10  . 

k;  12 

(i 

M  . 

It  1  i  9 

15  18 

9 

16  •>  6 

16  ;; 

19  1 

3 

19  ..  . 

18  12 

6 

18  11  3 

18  8 

'o 

68 

5 

6S  10 

60 

3 

fil  . 

(il 

64  9 

59 

9 

:j8 

Cuivre  en  barres  : 

Disponible  . . .  j>.  . . 

A  3  rnois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois.. . . 
Plomb  anglais  :  disp. 

—  espagnol  ;  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 

—  à  1  mois . . . 

A  Paris,  les  derniers  cours  officiels  i22  décembre)  sont  les 
suivants  :  cuivre  Chili,  marques  ordinaires,  182  francs,  contre 
181  francs  ;  (Jhili  l''"  marques,  187  fr.  50,  contre  186  fr.  25: 
en  lingots  et  jilatjues  di'  laminage,  189  fr.  50,  contre  189 
francs  ;  en  lingots  ou  calhodes  ])roiii'es  au  laiton,  198  francs, 
contre  197  francs:  élain  Lanka.  321  francs,  contre  327)  francs; 
]domb,  marques  ordinaires,  li\  rable  à  Paris,  47  francs,  sans 
changement. 

Xavier  Gir.\kdot. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  ,DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PKIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  Corbeil)   — 

Blé   100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PKIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moulons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil 

—    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule   100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fut  et  cet.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  lUO  kil. 

Café   60  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kii. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  '.  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  


Ef.COKlPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Hollande 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  OtHISSIuf 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  


Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


1897 

1898 

25 

•2 

8 

1  15 

22 

29 

6 

13 

20 

27 

1895 

1896 

1899 

Oc  toi) . 

Nov. 

Nov. 

Nov. 

Nov. 

Nov. 

Déc. 

Déc. 

Déc. 

Déc. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs  Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

27  29 

26  38 

33  32 

3o  78 

27  62 

25  37 

25  3U 

25  62 

26  37 

2.')  87 

25  62 

26  25 

26  12 

25  87 

25  50 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

28  87 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  37 

28  31 

28  37 

28  37 

28  37 

29  93 

29  08 

36  57 

37  94 

29  54 

29  50 

29  .. 

29  .. 

29  .. 

29  » 

29  » 

29  « 

29  » 

29  » 

29  • 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  62 

19  62 

19  87 

20  12 

20  » 

19  87 

20  37 

20  12 

19  87 

19  37 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  37 

15  50 

15  12 

15  25 

15  37 

15  37 

15  37 

15  50 

15  50 

15  62 

15  66 

15  04 

16  73 

19  55 

17  06 

17  87 

19  25 

17  87 

18  62 

18  37 

18  12 

18  37 

18  37 

18  37 

18  ^7 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  08 

1  10 

1  15 

1  li 

1  17 

1  11 

1  17 

1  14 

1  13 

»  » 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  70 

1  63 

1  70 

1  69 

1  56 

1  69 

1  69 

1  63 

1  73 

»  }) 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  56 

1  56 

1  56 

1  60 

1  60 

1  60 

1  (iO 

1  65 

1  65 

))  )) 

1  66 

i  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  36 

À    0 1 

1  36 

1  34 

1  25 

1  30 

1  34 

1  30 

1  30 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

28  06 

28  .. 

28  18 

1  28  56 

28  23 

28  56 

28  75 

27  68 

27  25 

26  56 

lut)  00 

yo  oy 

103  92 

105  10 

lu  4  » 

iUo  oU 

103  50 

103  .. 

102  >' 

102  » 

102  » 

lUz  » 

102  » 

lUU  50 

30  82 

00  11 

44  80 

/.  1  1  r 
41  i4 

33  50 

0  i  » 

32  75 

32  50 

•3-) 

1 1  ot; 
ol 

31  » 

oU  io 

24  25 

25  37 

28  0  I 

31  06 

32  37 

25  50 

25  » 

24  50 

24  .50 

O  '  t'A 

Z  I  oU 

O  '. 

Z4  » 

2i  » 

24  » 

2i  » 

24  » 

52  29 

55  35 

K~i    /.  *J 

0  /  4o 

53  75 

51  32 

82  » 

la  » 

79  » 

74  50 

77  " 

7:'  KA 

.'0  au 

7  4  » 

72  » 

» 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

83 

83  50 

85  » 

78 

79  » 

72  » 

72  75 

74  » 

74  ?5 

75  » 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

63  50 

63  50 

63  » 

63  50 

63  .50 

63  » 

62  » 

62  » 

61  • 

61  » 

121  20 

140  » 

lo/  10 

132  » 

132  08 

132  oO 

132  50 

132  50 

132  50 

JZ  l  oU 

127  50 

MA 

127  50 

12/  50 

1  a7  î:/\ 
12  1  oO 

127  OO 

»  » 

»  » 

»  » 

»  » 

»  » 

170  ■> 

170  » 

170  » 

170  » 

l(i5  » 

H)0  » 

165  » 

165  » 

100  » 

loa  » 

»  » 

»  » 

»  » 

180  " 

180  » 

180  » 

180  » 

1  iO  » 

175  » 

175  » 

175  » 

4  7:; 

1  /D  » 

175  » 

46  35 

51  98 

40  oy 

41  14 

44  56 

62  50 

"Q 

59  50 

62  23 

04  87 

63  7o 

64  62 

6i  50 

bl  DZ 

00  23 

115  50 

123  » 

113  25 

m  50 

104 

104  » 

106  .. 

105 

110  50 

113  » 

116  50 

120  50 

123  50 

118 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

45  75 

48  » 

46  .. 

43  .. 

41  75 

40  73 

42  » 

39  25 

37  73 

37  75 

113  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  64 

187  25 

189  » 

187  50 

187  50 

187  50 

187  75 

188  23 

k  07  7K 

18/  /O 

186  25 

i  C7  "A 

loi  oO 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

330  90 

340  » 

342  » 

341  50 

343  25 

351  » 

348  75 

3  43  » 

330  » 

ozo  » 

o21  » 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

467  » 

461  » 

470  » 

47U  » 

469  >' 

467  » 

458  » 

456  n 

453  » 

14  25 

14  75 

15  50 

16  50 

22  (58 

26  » 

23  » 

25  » 

*24 

22  50 

22  » 

2'  . . 

21  50 

21  30 

21  » 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

22  » 

21  n 

21  » 

22  » 

21  » 

21  » 

20  .  ■ 

2!  » 

 rr^  

20  50 

20  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

106  17 

100  60 

100  47 

100  53 

100  60 

100  92 

101  47 

102  05 

101  n 

101  50 

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

102  5U 

loi  75 

101  90 

101  90 

101  75 

102  » 

102  52 

103  » 

102  85 

103  05 

3671 

3597 

3692 

3567 

4.070 

3970 

3900 

3980 

3950 

38Û0 

3770 

3S50 

3845 

3870 

07QA 

868 

(560 

679 

680 

728 

663 

655 

660 

660 

665 

660  « 

67.5 

683 

680 

uoU 

812 

777 

776 

847 

945 

1086 

1086 

1090 

1081 

11)87 

1083 

1070 

lOhO 

'U97 

1098 

804 

813 

851 

935 

1 .053 

1077 

1082 

1085 

1Û>*1 

1087 

1072 

1Û5< 

1060 

1072 

1070 

1804 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2272 

2315 

2300 

2285 

22'.  tO 

22911 

22' 5 

22911 

2295 

1475 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1800 

1820 

1  iOj 

1  iOU 

17;  3 

1775 

17Ô5 

1785 

il  ~*  7K 
1  1  '0 

1775 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3505 

3530 

3540 

3537 

3550 

3540 

35c8 

3590 

3590 

oco-l 
ob22 

Million 

Million 

Mi  1 1  i  nn 

Million 

Million 

Million 

Mi  llion 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

3.. 527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.820 

4.023 

4.124 

4. 072 

4.081 

4.029 

4.090 

4.095 

4.093 

4. 127 

4.187 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

2.293 

2.293 

2.300 

2.302 

2.309 

2.325 

2.324 

2.326 

2.332 

2.339 

1 .244 

1.244 

1.222  ■ 

1.225 

1 . 196 

1.114 

1113 

1.1)4 

1.1  11 

1.114 

1.112 

1^110 

1^^111 

1  .IIU 

A    A  AU 

llUo 

544 

693 

730 

798 

828 

786 

948 

844 

834 

788 

917 

781 

751 

848 

312 

364 

358 

391 

444 

511 

Sf? 

522 

514 

512 

501 

518 

Ott) 

K  *  A 

OjU 

547 

566 

492 

491 

477 

462 

479 

491 

450 

463 

519 

460 

447 

459 

507 

202 

237 

221 

252 

207 

381 

394 

363 

384 

390 

393 

332 

316 

291 

269 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

0/ 
70 

% 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

2  « 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

5.04 

5  » 

5  » 

5  . 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  . 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5.04 

4  50 

4  m 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  r> 

4  » 

4  » 

4  >) 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

5  « 

5 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

6.05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  30 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

3.26 

3.94 

3-83 

4.31 

4.97 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

3  » 

5  » 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

15.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

15.144 

15.219 

15.372 

15.322 

15.175 

15.103 

15. 168 

15.036 

15. 128 

15.157 

7.611 

7.95o 

8.746 

8.160 

7. 850 

8.160 

8.172 

8.163 

8.1fi2 

8.184 

8.269 

8.2.50 

8.266 

8. 230 

b.247 

2- 635 

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

2.617 

2.629 

2.618 

2.593 

2.621 

2  587 

2.028 

2.639 

2.6i5 

2.632 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

53,8 

53,5, 

53,1 

53,2 

53,9 

54,7 

54,3 

34.9 

54.4 

54,4 
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LA  SITUATION 


Berlin,  2:»  (li'x'i'iii])iv  11)00. 

La  nt'O.iifiture  des  r.aïuiui's  livpolhécaircs.  —  I.r  Marrlu-  niiiiu'tairo. 
—  I.a  Prcidiiction  du  Fei"  lirut.  —  La  Ki-appc  des  l'iùces  de 
10  Marks.  —  La  Production  et  h)  Pri\  du  Cliarlion. 

La  dcconliturc  dos  deux  banques  hypothécairos, 
dont  je  vous  ai  raconté  le  kracli  dans  ma  dernière 
lettre,' prend  décidément  des  proportions  inattendues. 
L'affaire  n'est  itlus  seulement  financière,  clic  devient, 
en  quelque  sorte,  politique  et  sociale.  A  la  suite  de  la 
première  enquête,  on  a  mis  en  état  d'arrestation 
M.  Edouard  Saudcn,  directeur  de  la  Banque  Hypothé- 
caire Prussienne  ;  M.  Peraeliwoillcr,  le  sous-directeur, 
et  M.  Henri  Schmidt,  le  directeur  de  la  Grundscliuld- 
bank.  Tous  ces  personnages  s'étaient  livrés,  dans  leurs 
banques,  aux  spéculations  les  plus  invraiseml)lables  et 
les  plus  illicites,  uniquement  ]iour  soutenir  le  train  de 
maison  extravagant  que  né"essilaient  leurs  grandes 
j'elatious.  Quel  est  le  jjassif  qu'ils  laissent  derrière  eux? 
Il  est  difficile  de  l'évaluer.  On  parle  de  six  cents  mil- 
lions de  marks  eu  chiffre  rond. 

Vous  vous  doutez  de  l'ébranlement  de  la  Bourse. 
Toutes  les  valein-f^  des  banques  hypothécaires  sont 
maintenant  jetées  pêle-mêle  sur  le  Marché,  dans  nie 
injustice  qui  confond  les  meilleures  avec  les  pii-fes. 
Cette  panique  va  accentuer  encore  les  effets  de  la 
catastrophe.  Tous  les  joiu-naux  tentent,  mais  en  vain, 
de  rappeler  le  puldic  au  sang-froid  :  les  ventes,  pren- 
nent, sans  cesse,  un  caractère  plus  grave,  et  le  jibis 
grand  mal  est  qu'elles  se  portent  indistiiu'tcment  sur 
tous  les  compartiments  des  valeurs. 

Le  marché  monétaire  manque  des  disponibilités 
qu'y  versaient  ordinairement  les  banques  hypothé- 
eaires.  Aussi  constate-t-on  un  certain  resserrement. 
L'argent,  pour  les  prolongations,  n'était  plus  offert, 
dans  les  derniers  jours,  qu'à  5  3  4  0  0.  C'est  un  sen- 
sible renchérissement  sur  la  semaine  précédente,  où  il 
était  encore  offert  à  4  0/0.  Par  contre,  il  est  infiniment 
meilleur  marché  que  l'année  dernière,  à  pareille  épo- 
que, ov'i  l'on  n'en  trouvait,  pour  la  liquidation  de  dé- 
cembre, qu'au  taux  de  8  1/2  0/0.  La  lîcirhsbank  main- 
tient le  taux  de  son  escomi)te  à  5  0/0,  alors  (]u'il  était 
porté,  le  19  décembre  1899,  à  7  0/0. 

La  meilleure  tenue  du  marché  des  fers  américains 
n'a  pas  encore  eu  sur  le  nôtre  l'heiu'cux  contre-coup 
qu'on  en  attendait.  On  constate  toujours  une  certaine 
faiblesse  sur  les  titres  de  ces  établissements,  cireons- 
tance  d'autant  plus  inattendue  ([ue  les  commandes, 
dans  les  métallurgies,  sont  assez  considérai )lcs  et 
qu'on  en  attend  de  nouvelles  venant  de  l'administration 
des  chemins  de  fer  russes,  qui  a  besoin  d'une  assez 
grande  quantité  de  locomotives.  Quant  à  la  consom- 
mation intérieure  du  fer,  elle  se  maintient,  de  même 
que  la  production,  au  niveau  des  années  antérieures. 
La  production  du  fer  ])r'ut  de  tout  riîmpive  a  été,  en 
novembre  dernier,  de  742.720  tonnes,  contre  664.;^8 
tonnes  seulement,  en  novembre  1899.  Du  1"  janvier 
au  30  novembre  de  cette  année,  la  production  du  fer 
brut  s'est  élevée  à  7.300.952  tonnes,  contre  7.384.231 
tonnes  dans  la  même  période  de  l'année  précédente. 
C'est,  pour  la  présente  année,  une  diminution,  mais 
toute  minime,  que  suffirait  à  expliquer  la  soudaine 
cherté  du  combustible. 

Los  Chambres  de  Commerce  de  l'Allemagne  récla- 
ment presque  inianimement  une  nouvelle  frappe  de 
])ièces  de  10  couronnes.  Cette  monnaie  manque  gran- 
dement dans  les  transactions,  d'autant  ([ue  les  pièces 
de  10  couronnes  existantes  sont  pres(|ue  toutes  dans 
les  stocks  de  la  licirhsbanh  et  des  autres  grands  éta- 
blissements financiers.  Les  mêmes  pétitionnaires  ré- 
clament aussi  la  création  d'une  ))ièce  intermédiaire 
entre  les  pièces  de  10  et  de  50  pfennigs  :  une  ijiéce 
de  25  pfennigs,  en  nickel  ou  argent.  Dans  les  sphères 


gouvernementales,  on  parait  assez  disjiosé  ii  liirîn  ac- 
cueillir <'('s  (IcMiiandes,  surfont  en  co  (|ui  con(;(;rnc  une 
l'rapp(^  snpj)lémonf aire  de  piècois  de  10  marks.  On  ko 
ra])i)oll(\  (I  ailleurs,  (pi'i^n  18!)!)  le  (iouAcnieriienl  avait 
déjà  promis  la  création  do  ccWr  motuiaio. 

.i'a])pren(is  au  dornier  moment  ((ue  le  Syndicat  dos. 
charbons  a  décidé  de  diminuer  l'extraction  de  10  0/0, 
à  partir  du  1"' janvier  procliain.  Depuis  six  mois,  la 
])roduction  du  charbon  avait  été  i)0ussée  avec  une 
telle  intensité  ([ue,  malgré  cette  dirniiiution  de  10  0/0, 
le  chiiïre  de  l'extraction  restera  encore  supérieur  à  ce 
cfu'il  était  l'année  dernière  à  ])areillc  époque.  Quant 
aux  prix,  ils  resteront  encore  longtemps  au  ni- 
veau actuel  et  les  charbonnages  continueront  à  réaliser 
les  énormes  l)énéfices  de  ces  derniers  mois.  Cependant 
on  pré^•oit  que,  doA-ant  les  réclamations  'des  métallur- 
gies, les  charbonnages  seront  contraints  à  une  dimi- 
nution du  ])rix  de  vente,  dés  le  retour  du  printemps. 


elîi 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  -.  

PASSIF  (Milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers   


1900 


15  déc. 

m.l  déc. 

15  déc. 

818  90S 

9  405 

762.147 

22  i»(;2 

X 

68  f 

20.50:i 

1.5  637 

+ 

2.715 

17  692 

878  233 

+ 

54.894 

989  515 

73.673 

+ 

6.77t 

7i  097 

39.072 

+ 

10  163 

S.  301 

S9  436 

+ 

n.937 

55.859 

120.000 

non  mod. 

120.000 

30.000 

non  mod. 

30.000 

1.161»  435 

+ 

20  117 

1.144  113 

583.  «7 

73  872 

589  383 

54.629 

+ 

2.577 

44.618 

1899 


+  10  871 

-  3Ï6 
4-  5  998 
+  33  fiP2 
+  5.930 

-  578 

-  7.112 


non  mod 
non  mod- 
+  6.69- 
-t-  .50.423 
+  13.202 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapiti'cs  du  Bilan  de  la 
l'>aii([nr  Impériale  d'Allemagne  (Millions  do  Marks) 


DATE 


7  sei)t 
15  » 
22  » 

29  » 

6  oct. 
15  » 

22  » 
31  .. 

7  nov 
15  » 

23  » 

30  . 

7  déc. 
15  » 


c 

O) 

Or 

argent 

ulatio 

mptes 

ants 

épôts 

efeuil 

ances 

iserve 

billet! 

Taux 

de 
l'esc. 

o 

Cire 

o 

Port 

> 
< 

(6 

•a 

% 

834 

1.088 

481 

716 

70 

+ 

76 

5 

832 

1.C91 

542 

752 

72 

+ 

74 

831 

1.113 

543 

783 

66 

+ 

46 

» 

725 

1.344 

456 

972 

109 

292 

;18 

1  293 

436 

913 

89 

249 

» 

75i 

1.2i9 

497 

853 

78 

132 

792 

1.485 

504 

828 

69 

67 

767 

1.233 

463 

857 

74 

Î40 

» 

769 

1.212 

431 

832 

68 

116 

790 

1.1  ".8 

485 

822 

74 

53 

» 

826 

1 . 1 40 

522 

8'i6 

67 

+ 

14 

814 

1.166 

496 

852 

69 

23 

810 

1.140 

510 

823 

67 

2 

» 

819 

l.ltO 

583 

8:8 

74 

9 

Le  Commerce  extérieur  des  onze  premiers  mois.  — 

PoudauL  le  mois  de  novembre,  les  iiriporlations  se  son!  éle- 
vées, en  (pnahnix  mélriqu(?s,  à  41 .078.8.')0  coulr(>  81).0l)r).2rî0 
en  no\  oiulji-e  18!)!),  soif  une  auiifmentaliou  do  2.013.400. 

Dans  Ces  cliiffi-es,  les  nuHaux  ])récieilx  figurent  i)()in'  !1Si) 
contre  1.0;)0. 

43  articles  du  larif  douanier  ont  contri))ué  à  cotte  angmon- 
tatlon,  nolamnu'ut  les  cliai'bons,  le  bois,  les  minerais,  les 
lU'oduils  clnmi(|nes,  les  ]M'aux,  les  macliines,  elc...  Les  cé- 
réali's  accusenl,  an  conlrairi',  une  diiidiuilion. 

L'importa  lion  totale  des  oii/c  jireiiiiers  mois  de  lllllO  s'élève 
à  4'21  .T)!."). !);!()  (piinlaux  m(''li'i<(ues,  contre  'il  J.!i',)'i.-.'.")0  dans 
la,  même  j)ériod('  de  l'anni'e  j]r(''C('<leute,  soil  wu-  a ii,uiiienta- 
tion  de  8. ')!(). ()8().  Dans  ces  chilî'ros  les  métaux  jirt'cieux 
comptent  ]iour  11.140  contre  !)..V)0. 

•2()  articles  du  tarif  douanier  ont  coniribiié  à  celte  ang- 
menlalion,  ]n'inci]ialement  les  rliarJ)ons,  le  bois,  les  mino- 
rais, les  l'ers,  les  diVliels,  etc....  On  conslale,  au  contraire, 
une  dinunuticm  ])oiu'  les  cc'réales,  les  produils  cliinuiiues,  les 
Cotons,  les  soies,  etc.... 


I/ÉGONOMISTE  EUROPÉEN. 


Angleterre 


L'e.rportation  du  mois  de  novciubro  s'ost  éloviV  i\  29.(;r)9.950 
(|uiiil;iiix,  fontre  27.111.(HiO  dans  la  iiiriiic  jK'i'iodc  de  l'anuéo 
jirrcrdi'ulc,  sf)il.  nue  auLtuiciitaliou  di'  ■i.'iXS.OôO.  Dans  ces 
cliillVcs,  les  iiK'Iaiix  ]ii'('-cii'ux  li(^iirriil  |Mini'  'i80  contre  8:10. 

2")  ai'ticlcs  du  lai  if  douanier  onl  (  nul  i  iliiu'  à  celle  au<,'nien- 
tation,  jtrinciiialciucnl  les  charbons,  Ir  sucre,  les  minerais, 
les  fers,  les  céréales,  elc... 

L'e.i'j)ort((tion  totale  des  onze  premiers  mois  s'est  él(>vée 
à  :!i)0. 'i;r.>.;.SO  (|uiiilanx,  contre  279.795.040  dans  la  même 
]i(Wi()di'  dr  l'anuic  ]U'(''C(''dente,  soit  mie  an^numlation  de 
29. , ">;!'(. l'id.  I>ausccs  oiiillVes,  les  métaux  précieux  comptent 
l)0ur  :i. 2.5(1  couli'e 

:tl  arlu-li  s  du  laril  ilouanier  onl  contribué  à  cette  anjïmon- 
lalion.  Ic'S  rluir))(|ns,  les  minerais,  les  C(''réales,  les  ])ierrrs, 
etc....  On  constalc,  au  contraire,  nue  diminution  sur  les 
céramiques,  le  plomb,  les  ]ieaux  et  2)ro(luils  animaux,  etc. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  27  décembre  1900. 

I^es  tendances  sont  faibles  et  les  affaires  très  rares. 

Les  actions  des  Oiiarbonnafjes  voient  leurs  cours  baisser 
do  jdus  rn  |ilus  et  les  mélailurtiirs  suivi'Ul.  Les  aciions  des 
Banques  soul  i''t;alemenl  très  ollerles.  Kn  somme,  la  l'aibli/sse 
des  cours  esl  f;('ni''rale. 

Les  Fonds  d'Klal  allemand  onl  une  lueilli'ure  lenue.  mais 
sans  grande  animation  encore.  Les  Bénies  élran^éri's  sont 
toutes  fermes. 

(Jn  a  coté  le  8  0/0  Consolidé  87  70  ;  Turc  D,  28  . .  ;  Lom- 
bards, 20  ...  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  2()  décembre  19rK). 

I.  Annei'  l'.tOu  cl  les  Atïiiires  liiiaiiciéros.  — La  Ouerre.  —  Le  Maïupii' 
d'Affaires.  —  Les  Iiidiisliies  et  la  CoiiriU'rence  étrangère. 

Bien  que  le  pulilic  anolais  ail  on  ce  moment  de  noni- 
l)renx  sujets  de  préoccupations,  le.s  fêtes  de  Noéd  n'ont 
perdu  aucun  de  leurs  caractères,  et  l'on  peut  dire  que, 
depuis  quatre  jour.s,  les  alfaires  .sont  complètement 
*  suspendues. 

Je  2)i'oliterai  de  cette  accalmie  pour  jeter  un  coup 
d'o-il  sur  l'année  qui  s'achève  et  je  constaterai  iju'au 
point  de  vue  du  Stock-lsxchanoe,  elle  a  donné  de  bien 
mauvais  résultats.  Pendant  toute  cette  année,  les  af- 
faires ont  complètement  manqué  d'intérêt  et  les  cours 
se  tiennent  à  un  niveau  moins  élevé  qu'à  la  fm  de 
1899.  Le  fait  le  plus  saillant  a  été  l'apathie  continucllo 
du  public  autant  pour  les  ^•ai('urs  (h^  placement 
que  pour  les  valeiu's  de  spéculation,  et  si  l'on  examine 
les  statistiques  du  Cli'ar'uKj  hanse,  on  constate  fjue  les 
plaintes  des  membres  du  SInck-l'J.rcliaiii/c  ont  leur 
raison  d'être.  Les  compensations  faites  aux  jours  de 
paiements,  qui  donnent  une  indication  assez  exacte  du 
mouvement  des  alYaircs,  ont  subi,  cette  année,  tme 
diminution  de  180.(300.000  livres  sterling  ou  13  10  0/0. 
Les  compensations  faites  aux  jours  de  paiement  des 
Consolidés  ont  bien  bénéficié  d'une  augmentation  de 
;35.083.000  livres  sterling,  soit  8  70  0  0,  mais  celte  aug- 
mentation est  due  plutôt  aux  manipulations  de  litres 
qu'ont  iié'i-essitées  l'emprunt  de  guerre  et  les  émissions 
successi\  es  de  lions  du  Trésor  et  de  l'Ecliiquier  (pi'à 
aine  plus  grande  demande  de  Cojisulidi's  faite  par  les 
capitaux  de  placement. 

L'année  a  été  niar(pice  par  une  succession  d'espoirs 
déçus  qui  ont  été  particulièrement  désap))ointants  pour 
certains  groujies  de  spéculateurs  dont  rinilucncc  est 
généralement  décisive  sur  le  imlilic  de  la  Pourse.  On 
l'avait  commencée  avec  d'assez  mauvaises  dispo- 
jsitions,  à  cause  des  échecs  subis  par  les  troupes  an- 
glaises en  Afrique;  il  y  eut  une  reprise  quand  lord 
Roberts  prit  le  commandement,  et  l'em  crut  cpie  l'occu- 
jiation  des  deux  capitales  du  Transvaal  et  de  la  Répu- 


])lique  d'Orange  amènerait  la  fin  de  la  campagne. 
La  prise  de  ces  villes  n'amena  nullement  un  pareil  ré- 
sultat, et  le  Gouvernement  s'est  vu  dans  l'obligation 
d'emprunter  encore  et  encore,  pour  faire  face  aux  frais 
de  la  guerre. 

Le  marché  monétaire  s'est  ainsi  trouvé,  toute  l'an- 
née, dans  un  état  d'incertitude  funeste  pour  les  affai- 
res, })ien  que  l'argent  n'ait  été  ni  rare  ni  cher.  La 
guerre,  ([ue  lord  Roberts  a  présentée  conme  terminée, 
entre  maintenant  dans  uiu'  ]diase  plus  intiuiétante  ;  la 
date  de  la  iiacificalion  du  Transvaal  et  de  la  reprise 
des  travaux  miniers  parait  encore  éloignée,  tandis  qu(^ 
la  ({uestion  de  la  répartition  des  frais  de  guerre  entre  la 
(Trande-Brelagiic  et  les  territoires  annexés  ne  jiaraît 
pas  près  d'être  réglée. 

La  guerre  du  Transvaal  a  <lonc  été  le  gros  obslacle 
rencontré  j)ar  les  affaires  ])enilaiil  l'année  qui  xicnt 
de  s'écouler.  La  situation  s'est  encore  aggravée  j)ar  le 
fait  de  la  guerre  de  Chine  et  j)ar  la  crainte  que  cette 
ex|)édition  ne  soulève  des  conipiicalions  internationales. 
1  )'au Ire  part,  les  manifestations  antianglaiscs  (pii  se 
sont  produites  sur  le  continent,  ù  ]iro])os  du  voyage  ilu 
jirèsident  Kri'iger,  ont  causé  un  certain  malaise.  Tel  est 
le  bilan  de  l'amiée,  au  point  de  ^•ue  des  inllnences  politi- 
ques. Quant  aux  inllneiu-es  économi(pu's,  ilfaut  noter  la 
gène  ([ue  les  inilustries  ont  subie  du  fail  de  la  hausse  <les 
prix  des  matières  premières  pendant  le  premier  semestre 
de  l'aimée.  On  constate,  en  ce  moment,  une  tendance 
à  la  l^aisse,  mais  cette  tendance  n'a  pas  eu,  sur  le 
commerce,  l'action  que  les  spéculateurs  du  Slock-E.r- 
rliaiige  avaient  espérée.  Ortaincs  industries,  notam- 
ment celles  du  charbon,  du  fer  et  de  l'acier  ont  réalisé 
certainement  d'énormes  l)énélices,  mais  comme  il 
arrive  généralement  dans  les  périodes  d'activité,  une 
forte  jiarlie  de  ces  iirofits  est  allée  à  des  dépenses  poni' 
améliorations  ;  une  très  fai))le  jiartie  est  venue  sur  le 
marché. 

Il  tant,  d'ailleurs,  s'entendre  au  sujet  de  ractivité 
iiuluslrielledont  aiu'ait  bénélicié  le  pays.  Cette  activité 
est  due,  en  grande  ])artie,  aux  connnandes  anormales 
faites  par  le  Gon\('rnement  à  ]iro])os  de  la  guerre  sud- 
africaine  et  de  l'augmentation  de  la  Hotte.  Mais,  nn'nie 
pour  ces  coinman(les  de  l'Elat,  il  a  fallu  en  contier. 
j)lusieurs  fois  l'exécution  à  des  maisons  allemandes 
ou  américaines,  jjarce  que  l'Angleterre  ne  pouvait  plus 
lutter  avec  elles  an  point  de  \  ue  de  la  rapidité  et  du 
lion  marché. 

Le  ])roblème  de  la  concm-rrence  étrangère  se  pose 
ainsi  \)U\s  grave  que  jamais  et  des  organes  fort  im- 
portants de  l'opinion  anglaise  ne  se  gênent  plus  pour 
accuser  le  système  libre-échange  d'être  cause  du  mal 
et  demander  des  mesures  pr<deeti(ninistcs. 


Mofinations  Scûnoiiiiîiies  et  Fiaiicières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

27  décembre  1900 

Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF         LIv.  st. 
Billets  créés   4l.8;»l  .0(10 


PASSIF  Ijiv.  st. 

Capital  social   14..'j.'j:i.(IOO 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.21.'j.0tlU 

Ti'ésor  et  administra- 
tion publique   O.S:iS.(IO0 

Comptes  particuliers.  :5().!)()II.(HI(I 

Billets  à  sept  jours,  etc.  l.')3.00U 

Total   01.719.000 


ACTIF  LlV.  St. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11 .01.";. Km 
Rentes  immobilisées.  H. ■;.■;!).',« III 
Or  monnayé  et  lingots  27-116.0011 

4i. 891. 000 


ACTIF  Liv.  st. 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   Ifi.  187.000 

Portefeuille  et  avances  2!). 029.0011 

Billets  en  réserve   1.';. 077.000 

Or  et  argent  monnayés  1.420.000 


Total   61.719.000 


Total.. 


44.891.00U 


Total. 


Département  des  opérations  de  banque 


l/KCOXn.MIS  ri<;  l<'J'r.(  H'l':i<;X.  —  Autriche-Hongrie 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 


DATE 

Or  monnavé  ■ 
et 

Lingots 

Circulation 
(excepté  les 
illetsà'jours 

Dépôts 

-o.g  g 

à  9-a 

o  o 

Réserve 

Proportion  de 
a  réserve  aux 
engagements 

Taux 
ile 

l'c  se. 

% 

O-o 

ZU  cL'I.'l.  •*>•••• 

;îti.b(;2 

211.383 

40.281 

39.692 

25.053 

53  95 

i 

27  »   

36.107 

29. -499 

45.031 

39.151 

24.382 

53  98 

» 

4  octobre  

34  971 

30.528 

49.881 

46  169 

22.218 

4i  41 

» 

11  »   

33.600 

30.158 

■I8.9f9 

45.571 

21.217 

43  22 

)) 

18  »   

33.413 

29.709 

49.558 

45.945 

21.479 

4",  20 

» 

25   

32.802 

29.479 

49.021 

45.199 

21.0J1 

42  89 

D 

J"  novcniliic 

32  385 

29.J22 

41  8jj 

45.350 

20.338 

43  .. 

8  »   

31.130 

29.660 

44.308 

42.185 

19. 845 

44  61 

15  .   

31  918 

29.444 

46.108 

43  7.51 

20.249 

43  15 

» 

22  »   

31.854 

,!9.H3 

45.013 

42.4(i0 

20.485 

45  31 

29  «   

31.852 

29.111 

47.191 

45.202 

20.516 

42  lt> 

6  (liicomhrc 

31.204 

29.4Ï4 

46.112 

45.125 

19  525 

41  60 

13  »   

31-103 

29.244 

46.f5l 

4V234 

19. 634 

41  65 

20  »   

30.132 

29.633 

«.228 

44.891 

18.214 

40  24 

21  »   

28.5i2 

29.814 

.43.198 

45.216 

16.503  1  31  54 

» 

Courriel*  do  la  lloiirse  de  Loiidi'cs 

Londres;,  27  décrinbiv  1900. 

La  semaine  qui  vieut  de  s"(''L'ouler  n'a  prr'Soiil('  aucun  in- 
térêt au  ])oint  de  vue  boursier;  iulerroniiiues  ])ar  qiiatro 
jours  de  chômage  les  allaires  n'ont  eu  ni  animalion  ni  signi- 
licafion;  le  seul  l'ail  intéressant  à  signaler  c'est  (jue  les  dis- 
positions du  public  paraissent  un  peu  ])lus  favorables  e^'que 
la  situation  du  marché  m<ni('laire  reste  bonne. 

Les  Consolidés  sont  à  97  9/10. 

Les  fonds  internationaux  sont  calmes. 

^Extérieure  d'Expagne  est  à  09  :3/'i  :  ï Italien  se  tient 
à  9.5  1/2;  les  Fonils  Ottomans  sont  cahucs. 

Le  compartiment  des  valeurs  Suil-AnnTic^iines  v>'Ao  ferme. 
Los  fonds  argentins  conservenl  un  bon  cnurant  di'  demandes. 
On  cote  :  Argentin  G  0/0  IW  '.».')  1/^,  Funding  90  ./..  Le 
Brésil  5  0/0  est  à  78  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  assez  calmes  l't  les  Chemins  amé- 
ricains restenl  bien  tenus. 

Le  Canndinn  Pacific  est  à  94  .5/8  ;  VErie  à  2.5  3/S  et  le 
Northern  Pacific  à  89  :i/'i:  VAichinson  à  48  :!/8  et  le  Xor- 
folk  à  85  1/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 


Vienne,  20  décembre  1900. 

Le  Calnie  en  Hongrie.  —  Manisme  du  Marché  financier.  —  La 
Hausse  de  la  Rente.  —  l^a  iSituatimi  des  Cliarbonnages  et  des 
Métallurgies.  —  Lrs  Bens  de  Salines 

Eli  HoiigTie,  la  Chaniliro  a  traïKiiiilIcment  teritiiiié 
la  discussion  ilii  hudgct  et  ])roll^■é  une  fois  de  plus 
{{u'ellc  est  décidée  à  marcher  d'accord  avec  le  premier 
ministre,  M.  <lc  Szell.  La  force  de  coiiésion  ([ni  régne 
entre  toutes  les  parties  de  cet  lital,  fail  un  sinoulier 
contraste  avec  la  volonté  de  désagrégation  ([ni  se  ma- 
nifeste dans  tout(>  rAiitriche. 

A  la  ])oiu'se  de  Vienne,  on  conslale  toujours  la 
même  absence  d'atïaires.  Aucune  teidali\  e  des  intéi'cs- 
sés  n'arrive  à  rendre  ([uelque  \ie  à  \\o\yc  marché  fi- 
nancier et  le  vien.v  cliché  :  le  marasme  ])ersiste,  doit 
être  remplacé  par  ce  nouveau  :  le  marasme  augmente. 
.Je  A'ons  ai  ])arlé  dans  ma  dernière  lettre  des  négocia- 
tions ([ui  avaient  été  engagées  entre  un  gronjje  de  ]jan- 
([ues  allemandes  et  la  tlirection  des  «  Ktalilissements 
de  l'archiduc  Frédéric  »  [)our  racf[uisition  de  ces  der- 
niers ;  je  vous  avais  même  rap^iorté  ([ue  les  directeurs 
l)ensaient,  celle  fois,  avoir  trouvé  l'acheteur  si  recher- 
ché. Aujourd'hui  les  négociali(jns  sont  de  -  nouveau 
rompues  et  cette  dernière  circonstance  n'a  j)as  })eu 
contribué  à  une  nouvelle  dé|nvciation  du  marché  linan- 
• cier. 

Toutes  les  A'aleurs  mél allurgi((ues  et,  ;'i  leur  suite, 
toutes  les  valeurs  a  dividendes,  avaient  bénélicié  d'un 
mouvement  de  hausse  assez  important  à  l'annonce  de 
celte  opération. 

L'écitec  délinitif  des  négocialions  a  eu  p(jur  consé- 


([ueuce  immi''diale  une  baisse  acceenluée  fd  denuis,  les 
cours  n'ont  \n\  s(!  r(de\('rni  les  all'aires  rejn'enilre  ((uel- 
([ue  acti\'ilé.  [*ar  conlre,  tous  les  fonds  d'IOlal  natio- 
nau.x  onl  une  excellente  tenue.  La  rente  autrichienne 
est  robj(d  d'acliats  suivis  assez  iin|iortanls  et  comme 
h^s  (dfres  sont  |ieu  immbretises,  les  cours  sont  d'une 
fermeté  remar([uable.  11  y  a  huit  Jours,  un  a(dnit  de 
tr).0(KI  tlorins  de  rente  or,  fait  [xuir  le  comptcde  Paris, 
avait  |)rovo([né  sur  les  coui's  une  hausse  (le  1  ()[(). 

A  l'assemblée  générale  de  "  l'Union  des  M(''tallurgies 
et  Aciéries  »,  le  secrélaire  général,  M.  Pfaffinger,  a  lu  son 
ra|)|)ort  sur  l'activité  des  industries  en  1!JU0.  l^a  sittta- 
tion  des  charbonnages  est  fort  bi'illante.  La  surpro- 
duction de  l'année  a  fait  oublier  la  grève  du  premier 
trimestre  et  les  hauts  pri.v  ont  laissé  des  ])énélices 
considérables.  Dans  cette  amu'e,  les  (diarl)onnages  au- 
trichiens se  sont  ac([nis,  en  Allemagne,  une  très  im- 
portante clientèle. 

Le  marché  des  fers  bruts  a  été  très  actif  et  les  fabri- 
cants de  c(d  article  ont  réali.sé  de  gros  l)énétices.  Par 
contre,  il  y  a  eu  mévente  des  fers  forgés  et  fondus,  la 
consommation  intérieure,  comme  re.\-[)ortation,  accu- 
sant mie  forte  moins-\alue.  L'industrie  des  machines 
est  également  dans  le  marasme,  les  niaeliines  agri- 
coles ayant  seules  été  un  peu  demandées. 

En  somme,  le  rajiport  accuse  une  situation  [)eii 
Ijrillante.  Pour  quelques  progrès  qu'on  constate  sur 
certains  articles  isolés,  on  a  il  enregistnn-  une  déca- 
dence maiTfuée  sur  l'ensemble  des  industries  métallur- 
giques. 

La  situation  du  marché  mon(daire  reste  seule  assez 
satisfaisante.  Il  est  vrai  C[ue  les  demandes  sont  si  [leii 
nombreuses  ([ue  les  olïres  n'ont  guère  de  [xdiie  à  y 
|)Our\i)ir. 

Le  sl()(dv  monétaire  de  toutes  les  grandes  bani[ues 
est  sensiblement  plus  iiii]Hii'laiil  i|Ue  l'année  dernière 
à  [lareille  époque,  et  tout  le  nnnide  s'allend  à  nue  nou- 
velle amélioration  pour  le  c(mimencement  de  janvier. 

Malgré  celle  abondance  relative  de  numéraire,  la 
ville  de  Buda[)esth  remet  à  l'année  prochaine  l'émis- 
sion de  son  emprunt  qui  avait  été  li.Kée  au  mois  de 
décembre.  La  remise  a  (^té  décidée  après  la  cons- 
tatation ([ne  la  Ville  pos.sédait  encore  des  disponibili- 
tés sutlisanles  i)our  [irocéder  au.x  grands  travaiLK  en 
cours,  jusqu'au  mois  de  mars  prochain.  On  sait,  on 
elfel,  que  la  municijialiti''  dis[)Oso  encore  d'em  iron  di.\: 
millions  de  couronnes,  r(di([uat  de  sa  dette  llol tante. 
Elle  ne  croit  jias  devoir  taire  ajqiel  au  crédit  avant 
ré|misement  de  cette  dis})onibililé. 

Il  intéressera,  sans  doute,  les  créanciers  étrangers  de 
l'Autriche  de  savoir  qu'on  a  adopté  un  nouveau  mode 
de  compte  des  Bons  de  Salines  dans  la  situation  pcrio- 
di(:[ue  de  la  Dette  llottantc  ([ue  jinldie  le  Gouverne- 
ment. On  a  distrait  la  circulation  de  ces  Bons  de  Sa- 
lines de  la  circulation  des  liillets  d'Ktat.  On  saura  donc, 
maintenant,  ([uelle  e.st  la  circulation  maxima  de  ces 
billets  d'Etat.  Elle  était  au  ."il  octobre  de  '2-2'i  millions 
de  couronnes,  dont  •ï'l\:l  millions  de  billets  de  10  cou- 
ronnes et  h;  reste  en  billets  de  .50  llorins.  A  la  même 
date  le  total  des  Bons  de  Salines  en  circulation  était 
de  9().G  milliinis  de  couronnes,  dont  91  millions  à  4  l/"2 
pour  100. 

Statistique  des  cultures  en  Autriche-Hongrie.  —  De  la 

slalisliqiU'  [U'ovisoire  iiiibti('e   pai'  le  Miuislt're  de  l'Agricnl- . 
ture,  il  n'sulle  (|ue  la  sm  lace  planlée  en  bidteraves  do  sucre 
s'élevait  en  liKX)  à  2;i9.8(;7  lieeiaivs. 

C'est,  ])ai'  rajijiorl  au  cliill're  d(dinitif  de  1899,  une  diminuluni 
de  8.,525  heclares,  (d.  ]iar  rajijiortau  chiffre  de  1894,  uni;  diuii- 
nulion  de  4(>.000  heclari'S. 


fourrier  de  la  Bourse  de  V  ieiinc 

Vienne.  27  décembre  1900. 

Pas  d'alfaires  et  cours  )ieu  souleiius.  Les  Rentes  uational(_'S 
sont  fermes,  surtout  la  Benle  hongroise.  Sur  tout  le  reste 
on  ue  conslate  ni  feriiedi''  ni  activile. 

On  a  col('  te  Midjilier  Autrichien  073  .. 
110  ..;  la  Laaiderbauk,  408  ..:  tes  Tabacs.  _ 
iwins  de  fer  autrichuais,  070  ..;  l'.Mpine,  4aa  ...  Clôture 
lourde. 


;  les  Lombards. 
295  . .  ;  l(^s  Clie- 


r;Fx;oxoMi8TE  européen.  — 


Belgique  et  Espagne 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bnixcllos,  27  ik'conibro  1900. 
La  Situation  du  Marche 

La  liquidation  à  laquelle  il  vient  d'être  procédé  s'est 
effectuée  dans  de  bonnes  conditions  ;  toutefois,  les 
engagements  ii  reporter  ont  été  plus  nombreux  qu'à  la 
liquidation  ])récédentc  et  le  taux  des  reports  plus 
élevé.  Les  dispositions  du  Marché  restent  (excellentes 
et  la  fermeté  domine  à  la  cote  du  Marché  à  terme. 

Les  achats  (jui  se  sont  ])roduits(>n  Rente  Brésilienne 
4  0/0  l'ont  portée  au  cours  de  (53  1/8. 

L'Extérieure  Espagnole,  sur  laquelle  les  échanges 
sont  peu  actifs,  se  tient  ferme  à  69  1/16  an  1.")  janvier. 
Les  Chemins  Espagnols  ont  eu  un  mou^'ement  de  re- 
j)risc.  Le  Saragoss(>  est  en  a\  ance  à  "269,  le  Nord  de 
l'p]spagne  à  l'^y. 

,  IjC  Portugais  a  été  l'objet  de  transactions  suivies.  Il 
reste  demandé  à  25  1/8. 

Le  Rio-Tiiito  est  en  hausse  à  l.'iM  tin  jan\'ier. 

Le  Métro])olitain,  toujours  très  actif,  a  déj)assé  le 
cours  de  600  fr.  et  clôture  à  601  ... 

La  Parisienne  Electrique  a  été-  l'objet  de  fortes  de- 
mandes, (jui  ont  i)0ussé  son  cours  à  275,  après  avoir 
délnité  à  262. 

Les  N'aleurs  Turques  restent  fermes,  mais  sans  alTai- 
rcs. 

Les  affaires  se  montrent  toujours  restrinntes  an 
Marché  du  comptant;  '•ependant,  qu(dques  valeurs  té- 
moignent d'une  meilleure  tendance.  L'Outremer  est  en 
reprise  à  'i65  la  capital  et  à  167  50  la  dividende. 

J.a  Banque  Internationale  à  485. 

Le  Ca-édît  (iénéral  de  Belgi(pie  reste  offert  à  120. 

Le  Marché  est  très  restreint  en  actions  i\o  Chemins 
de  fer.  La  Part  fondateur  du  Congo  cote  8.900,  l'Ordi- 
naire 2.200  francs. 

Quelques  alfaires  en  tramways  :  Lille  cot(>  288  75  ; 
les  actionnaires  de  cette  Société,  réunis  en  assemlilée 
le  24  courant,  ont  déci(lé  la  création  de  80.000  nouvel- 
les oliligations  d(>  500  fr.  à  'i  0/0  remboursables  en  45 
ans.  La  réalisation  de  20.000  obligations  aura  lieu  dès 
maintenant  par  les  soins  du  Conseil  d'administration. 
Cette  émission  est  nécessitée  i)ar  l'application  de  l'élec- 
tricitc  aux  tramways  de  la  \  illc  do  Lille,  (jui  vient 
d'être  accordée  à  la  Société. 

Les  Valeurs  Industrielles  et  les  Charl)(ni nages  res- 
tent sans  changements  appréciables. 

Le  groupe  colonial  est  calme.  Laprivilégiée  Katanga 
cote  1.690;  l'ordinaire,  l.'i'j5. 

Bien  de  saillant  à  signaler  dans  les  autres  groupes. 


Les  Chemins  de  fer  belges.  —  Voici  quelques  détails 
sur  le  n'si'au  dos  ligues  conci'di'^cs  à  des  (^ouipagmos  qui  sont 
encore  au  uomhre  de  liuit.  Elles  représeutoiit  une  longueur 
cncclivo  lotiUe  de  .")30.1)98  mètres  sur  le  territoire  belge  et  de 
52.298  mètres  sur  le  territoire  ('tranger,  soit  ensemble  583. 29G 
mèln.'S. 

On  compte  pour  les  chemins  de  fer  conci'd(''S  130  stations. 
18  Imites  cl  51  ])oinls  d'arrêts  :  le  uondDre  des  établisse- 
ments raccordés  aux  lignes  concédées  est  de  102  :  au  31  di'- 
ccmbro  1899  il  y  avait  28  raccordements  de  lignes  vicinales 
aux  chemins  de  fer  concédés. 

Le  matériel  se  composait  à  la  même  date  de  27G  locomo- 
tives et  de  10  voilures  à  va]ieiu',  de  181  lenders,  de  41t)  voi- 
tures à  voyageurs,  de  220  fourgons,  de  0,028  wagons  à  mar- 
chandises et  do  29  véhicules  divers,  soit  un  ensemble  de 
0.093  véhicules. 

On  a  compté,  en  1899,  un  mouvc'ment  de  14.177.905  voya- 
geurs de  toutes  classes.  La  recelte  tiUale  a  ('lé  de  7.102.847 
francs  pour  ce  service,  de  303.150  francs  pour  les  bagages, 
de  1.3e2..510_francs  pour  les  petites  marchandises,  de  14  mil- 
lions 118.980  francs  pour  les  grosses  marchandises,  de  32.220 
francs  ]iour  les  linances,  de  20.150  francs  ]iour  les  ('quipages, 
do  100.902  francs  jioiu-  les  clievaux  et  ])estiaux  et  de  2.132.843 
francs  pour  les  ])roduits  extraordinaires,  soit  ensendjle  25 
millions  239.019  francs.  Les  d('penses  se  sont  élevc^es  à  10 
millions  578.705  francs,  d'où  un  excédent  de  14.(500.854  francs. 


Les  di''i)enses  proportionnelles  aux  recolles  brut(.'s  d'exi)loita- 
tion  s'élèvent  à  31.91  0/0. 

Le  personnel  des  chemins  de  fer  conc(''d(''S  conqirenail.  au 
1"  janvier  de  cette  année,  1.300  fonctionnaires  et  om])loyés 
de  ious  grades  cl  4.178  agents  divers  et  ouvriers. 


ESPAGNE 


LA  SJTUATIO^ 


Madrid.  2'i  décembre  1900. 
La  Situation.  —  Le  Convenio  avec  les  Porteurs  d'Extérieure.  —  La 
Bourse.  —  La  Banque  (i'Ksjjapue. 

lia  semaine  s'est,  écoulée  assez  tranquillement.  La 
réponse  à  l'adresse  de  la  Reine  Régente  annonçant  le 
jirojet  de  mariage  de  la  ))rincessc  des  Asturies  avec  le 
lits  du  comte  de  Caserte  a  été  votée  sans  grand  en- 
thousiasme, puisqu'on  a  pu  constater  dans  la  majorité 
de  la  Chambre  des  abstentions  ou  des  alisences  assez 
nom])i'enses. 

J^e  ^Ministre  de  la  Marine  a  passé  un  mauvais  mo- 
ment pendant  la  discussion  du  projet  lixant  l'etfcctif 
des  forces  navales  en  1901.  Majorité  et  minorité  se 
sont  rencontrées  jiour  battre  ou  laisser  })attre  la  Com- 
mission cjui  liroposait,  d'accord  a\'ec  le  Ministre,  <lc 
réduire  à  néant  les  ])rojots  de  réformes  économiques 
(ju'on  avait  rommencd  à  vouloir  essayer  de  mettre  en 
prati(jue.  Mais,  ]iour  éviter  une  crise  ministérielle,  on 
a  élaboré  un  compromis  (pii  n'a  contenté  personne, 
mais  qui  a  été  voté  tout  de  même  par  la  Chambre  et  le 
sera  jiar  le  Sénat,  avec  jdus  ou  moins  de  manssaderie. 

Le  jirojct  de  budget  pour  1901  sommeille  tranquille- 
ment dans  les  cartons  de  la  Commission. 

Le  projet  de  ronrenio  avec  les  porteurs  de  13ette  ex- 
tériem-e  estamiiillée  n'a  ])as  aA'ancé  beaucoup.  Un  seul 
sénateur,  M.  Puhera,  a  ]iarlé  juscfu'à  présent  et  a  occupé 
trois  séances.  Aujourd'iiui,  le  Ministre  d(>s  Finances  lui 
ré])ondra  et,  jieut-être,  jtourra-t-ou  entamer  le  deu- 
xième discours  contre  la  totalité  ipii  peut  être  dis- 
cutée une  autre  fois  encore.  Ensuite  viendra  la  discus- 
sion par  articles,  et  il  reste  six  jours,  desquel  deux 
seront  consacrés  à  la  discussion  des  jjrojets  fixant  les 
ell'ectifs  des  armées  de  terre  et  de  mer,  soit  quatre 
jours  disi)onibles  i)Our  la  discussion  du  convenio.  Le 
(ionvernement  a  eu  soin  de  tirer  son  épingle  du  jeu  en 
faisant  i)ublier  aujourd'hui  un  communiqué  officieux, 
qui  dit  en  substance  :  le  Cabinet  actiud  n'est  j)as  l'au- 
teur du  projet  et  n'en  est  pas  enthousiaste,  mais  c'est 
un  acte  du  Gouvernement  précédent,  ([ui  influera  sur 
le  crédit  de  l'Esjiagiu»  et  il  croit  par  conséquent  qu'on 
doit  a])prouvcr  ledit  projet.  Seulement...  connue  il  y  a 
plusieurs  sénateurs  qui  sont  décidés  à  demander  le 
scrutin  nominal  au  moment  du  vote,  il  faudrait  ob- 
tenir s'ils  persistent  <lans  cette  volonté,  la  présence  à 
:\hidrid  de  171  .sénateurs.  Y  parviendra-t-on  ?  Thaï  is 
iho  1/ Il  est  ion. 

Notre  place  a  été  lourde  pendant  une  grande  partie 
de  la  semaine.  C'est  encore  l'influence  des  ventes  de 
titres  provisoires  provenant  de  la  conversion  qui  en  a 
été  cause  ;  ils  sont  cotés  jusqu'à  0.25  0  0  au-dessous 
des  titres  définitifs.  Vendredi  et  samedi,  les  cours  se 
sont  raffermis  et  la  spéculation  a  fait  de  bonnes  affaires. 
La  liquidation  s'annonce  bien  ;  l'argent  est  abondant 
et  le  report  facile;  aussi  espère-t-on  atteindre  des  cours 
plus  hauts  d'ici  à  la  tin  du  mois. 

La  cote  est  de  plus  en  plus  misérable  ;  les  valeurs 
convertibles  se  traitent  rarement  ;  les  valeurs  indus- 
trielles sont  mortes,  sauf  les  actions  de  la  Banque 
d'Jinpagne  et  celles  de  la  Cninpni/nie  fenitière  des  Ta- 
bacs et  encore  les  traite-t-on  par  petites  quantités, 
c'est-à-dire  que  nous  sommes  réduits,  en  réalité,  à 
l'Amortissable  5  0/0  et  à  la  Rente  intérieure  4  0  0.  ("est 
maigre  pour  faire  des  arbitrages. 

Le  cours  du  change  monte  doucement  et  tout  fait 
croire  qu'à  la  fin  du  mois  nous  aurons  le  fâcheux 
plaisir  de  lui  voir  consolider  le  cours  de  34  0  0.  Ne 
serait-il  ])as  temps  d'aviser  et  de  prendre  des  mesm'cs 
pour  arrêter  pareille  dépréciation? 


L'KCONOMISTM  KUIlOPKr^X.  —  Italie 


8:27 


Voici  la  ooin|iaraisoii  du  moiivoiiiiMTt  des  cours  des 
priucipah^s  ^■alou^s  coiccs  sur  iioirc  |>iac(^  iicndaiil  les 
quatre  doruièivs  scnuainos  : 

8  lire.  10  (Icc.  17  di'C.  2'i  (li'c. 

4  0/0  Intorii'iuv   70  /ir»  70  80  71  15  71  7.') 

4  0/0  Kxli'ncurc   77    77  80  78  1.") 

4  0/0  Aiiioi-tiss;)l)lc   7!)  15  ....  79  80  80  25 

r>  0/0          —    !)()  15  !»1  ;«)  91  25  91  50 

Bons  cubains  li  i)  0   8'i  10  84  55  84  90  85  GO 

—         5  0/0   70  10  71)  .55  70  75  71  35 

Pliilipiùnos  0  0/0   88  50  89  70  ....  90  60 

Banque  d'E-siiujino   .508  40  512..  518..  518  50 

Comp.  Fonn.  d(>s  Tabacs  387  ..  397  ..  398,50  397  .. 

Clièciuo  sur  Paris   33  25  33  25  34  ..  90 

—     sur  Londres....  33  42  ....  33  60  ..  .. 

Douanes   101  40  102  .  .  102  .. 

Au  liilan  de  la  Banque  d'Espftf/De  on  remarque  les 
changements  suivants  :  +  Correspondants  étrangcr.s, 
2  milli(Uis  ;  escomptes,  1,2  ;  circulation,  (5,2  ;  —  avances, 
2,5;  com})tes  courants,  7,7.  La  IJauqne  a  donné  ordre  à 
SCS  suc"ursaie.s  de  prendre  sur  lour.s  i)laces  respectives 
les  tirages  qu'on  leur  olîrira  sur  Tétranger,  ce  ([ui 
diminue  ici  les  oll'res  et  inlluc  sur  le  cours  du  change. 


Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  11  premiers 
mois  de  1900.  —  La  (iacela  vicnl  di'  publier  l'élal  des 
receltes  ihi  Trésor  espagnol  ]iendan(  les  onze  pronders  mois 

de  1900.  Voici  ces  chiliVes  conipan's  à  ceux  obtenus  ])eudant 
la  période  corresjiondaulc  de  1899  :  , 

Nature  des  rcceltcs  1899  1900 

Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contribnlions  imniob....  140.084.619  148.070.291 

Contribnlious  industr   38.028.525  44.156.549 

Impôt  : 

sur  la  riclios!50  mobil..  41.381.185  76.927.598 

dos  droits  royaux   29. ,344. 794  43.770.8,58 

de  mines   4.074.346  5.399.841 

des  cédules  iiersonnelles  5.795.007  4.628.975 

sur  paiements  de  l'Etat  4.5.54.122  2.772.798 

sur  voitures  de  luxe. . .  569.606  674.971 
Contribu lions  des  provin- 
ces basques  et  do  la 

Navarre   C .  258 . 921  4 . 880 . 793 

Droits  do  Douane   148.792.425  1.56., 3,38.1;» 

Impôt  : 

sur  le  sucre   2.078.621  9.477.925 

sur  les  alcools   1 . 798 . 476  2 . 382 . 106 

Droits  des  Consulats   1.453.146  1.641.312 

Impôt  : 

sur  le  sel   76.9,37.740  81. 121. ,513 

de  transit   14.061.559  18.9.50.23(i 

'    Timbres   45.181.423  49.985.660 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  2.816.668  3.225.513 

Tabacs   88.815.715  121.673.094 

Allumettes   3.885.833  4.604.166 

Loteries   »  „ 

Impôt  s]iécial  sur  la  vente 
de  la  jjoudre  et  nuilièrcs 

explosives   2.992.874  2.999.914 

Mines  d'AIuiaden   5.765.020  5.9(50.474 

—  de  Linarès   1.093., 526  1.344.128 

Produit  des  canaux   1.095.632  1  322  983 

Divers  •   2 . 597 .109  2 . 649 . 768 

Rachat  du  service  niilit. .  13.097.2-50  5.000 

Autres  ressources   88.5:i3.,57(i  26.502.735 

Total   721  .(J77.2;j5  821.467.945 

Nature  dos  recettes  1899  1900 

Recettes  extraordinaires  :  (En  pesetas) 

Charges  transitoires   56. 940. (558  22.648  644 

Impôt  spécial  do  guerre. .  25.()06.340  815.772 

Cession  des  Carolincs   25.000.000  » 

107.,54(i.998  28.464.416 

Piésiuuc'  1899  1900 
(Bai  pesetas) 

Becetles  ordinaires   721.077.235  821.467.945 

—  extraordinaires.  107.546.998  28!464!410 
Total  général   828.624.283'  844. «32. 361 

Augmenlalion  en  1900  ...  IG.Î^OsTlSS 


Recettes  des  Chemins  de  fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  S  décembre  1900  (  IH  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
ex  pl. 

1897 

1898 

1899 

1900 

Nord  de  l'Espagne: 

Ancien  réseau... 

Asturies  

Lérida-Reus .  ■ 
Almamta  Valence 

Total  No  'd  de  l'Esp. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France  . 
Sud  de  l'Espagne. 

2070 
78  i 
104 
499 

Pesot.as 

Si.O.'ilt  o:i7 
lS.lU;i.7(i't 
1.122.4(;(i 
11.129.715 

Pesetas 

j7.  045. 07.7 
1(>.2"!5  8ô(i 
1.4(i8..');ti 
11.682  914 

Pesetas 

(10  (iW.Srii 
17.(181  fi3(. 
1.486  918 
12. 4U  933 

Peseta» 

(13.238.161 
J8.(i:i:i.t46 
l.;;97  881 
12. 676. (123 

3457 

81  414  (!U2 

8ti.'i72  317 

92. 2!! j  812 

95  248.111 

io(n 

2927 
246 

14.771.214 

•;g.8i2.498 
1.103.499 

18  140.104 

(11.001  38o 
1  232.090 

17.9t!;.372 

84  5.'i4.703 
1.786.200 

18.639.515 

87.227  897 
2.939  036 

Courrier  de  la  Bourse  de  Hladrid 


Mailrid,  26  di^cembre  1900. 

Les  fêtes  ont  provoqué'  le  ralentissement  liabilu(d  des 
attaircs,  mais  la  tendance  générale;  du  nutrclK'  reste  assez 
bonne. 

Ôn  cote  rinté'rieure  à  7195;  rExti''rieur(;  à  78;  le  cliango 
sur  Paris  est  à  ;>:!  85. 


ITAUE 


LA  SlTUATIOIv 


lisme,  25  décembre  1900. 

Démission  du  Ministre  du  Tréser.  —  La  .Situation  ministérielle.  — 
Le  Projet  de  loi  sur  la  Circulation  des  Banques.  —  L'.\nnée  1900. 
—  IjCs  Comptes  du  Trésor.  —  La  Grève  de  Gènes. 

,Je  -\'ous  avais  fait  prévoir,  la  semaine  dernière,  que 
la  discussion  du  i)rojet  de  loi  visant  la  prorogation 
jusqu'à  la  lin  de  1902  du  cours  légal  des  hillets  de  ban- 
que était  de  nature  à  soulever  des  incidents.  L'événe- 
ment a  été  plus  grave  qu'on  n'osait  le  croire  et  c'est 
une  crise  ministérielle  ([uo  cette  discussion  à  ouverte. 

Pour  le  moment,  le  Ministre  du  Trésor  a  seul  aban- 
donné la  partie  mais  le  fait  que  ce  portefeuille  —  le 
plus  important  à  l'hein'e  actuelle  —  n'a  pas  reçu  de  ti- 
tulaire et  qu'on  l'a  confié  i)ar  intérim  à  M.  Chimirri, 
ministre  des  finances,  prouve  rpie  la  situation  est  loin 
d'être  réglée  et  le  désaccord  existant  entre  la  Commis- 
sion des  quinze  et  ce  dernier  Mini.strc  nous  fait  pré- 
voir qu'il  faudra  bientôt  procéder  à  d' autres  remanie- 
ments. 

Il  semble  c(ne  M.  Paihini  ait  surtout  cherché  un  pré- 
texte ijour  démissionner.  La  résistance  qu'il  opposait 
à  toutes  les  demandes  d'augmentation  de  déjjenscs  ou 
de  dégrèvements  d'impôts  le  mettait  mal  à  l'aise  au- 
tant ^  is-à-vis  de  ses  collègues  (jue  vis-à-vis  du  Parle- 
ment. Il  a  donc  profité  du  dernier  vote'de  la  Clhambre,  en 
lui  donnant  une  signification  hostile  à  sa  personne, 
pour  donner  sa  démission  d'une  façon  irrévocable. 

On  reconnaît  aujourd'hui  que  la  Chambre  s'est  un 
peu  méprise  sur  les  intentions  du  Ministre  au  sujet 
du  projet  de  loi  sur  la  circulation  des  banques.  Elle 
s'est  contentée  d'api)rouver  le  premier  article  qui  a 
trait  à  la  prolongation  du  droit  d'émission  que  l'on 
accorde  d'année  en  année  et  a  ])rétexté  le  manque  de 
temps,  pour  renvoyer  l'examen  des  autres  articles.  Les 
mesures  que  le  Ministre  pro])Osait  ne  pouvaient  être 
considérées,  ainsi  qu'on  l'a  cru,  comme  une  excitation 
à  l'élargissement  de  la  circulation. 

Le  Ministre  demandait  seulement  d'atténuer  l'àprcté 
des  dispositions  regardant  la  circulation  excédant  la 
limite  normale  :  d'élever  à  62  millions  pour  la  Banque 
d'Italie,  à  19  2  pour  la  Bnnr/nc  de  Xaples  et  à  4  (J  pour 
\a  Banque  de  Sicile  les  excédents  des  billets  taxés  en 
mesure  égale  aux2/3  d\i  taux  de  l'escompte  ;  de  réduire 
respectivement  à  28,  8.8  et  à  2.4  millions,  ceux  taxés 
dans  l'entière  mesure  de  l'escompte. 
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Il  consontait.  en  outre,  que  la  Banque  d'Il.alii',  pour 
les  rcscrvoH  imposées  par  la  loi,  ])r(''lcvàt  en  titres  du 
fonds  de  réserv  e  au  lieu  ireni]>loyer  des  billets. 

La  B(i)if/iii'  d'Ildlii'  a  encore  lilires  d"ol)ligations  eau- 
tionnelles  pour  87  niilliinis  de  titres  de  ce  fonds,  sans 
y  employer  d'autres  liillets,  el  à  la  lin  de  Tannée  elle 
efit  pu  i>réle\er  les  8  inillions  (pi'clk^  doit  aecjuitter 
pour  les  réserves  ordinaires. 

De  ])lus.  le  Ministre  projiosait  de  jiroroj^er  (pu'lques- 
uns  des  adiuu-issenients  liscaux  ;ii-ci ii'dc''s  jxnu'  la  liqui- 
dation des  iniUKiliilisations,  d'dii  il('jieii<l  l'assainisse- 
ment de  la  circulation. 

Il  y  a  loin  d(~  ces  jnesures  à  une  excitatidU  à  l'élar- 
f'issement  de  la  circulation;  c'est  jjourtant  ce  que  la 
Chambre  a  i)aru  craindre. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  crise  ministérielle,  bien  ((u'elle 
remette  sui'  le  tapis  la  (pieslion  du  budjjjet  et  celle  de 
la  circulai  ion,  n"a  i)as  eu  grande  iidluence  sur  le  Mar- 
ché; Tattitude  de  la  Jioursen'a  été  nimeillcui-e  ni  pire: 
le  ])ublic  a  continué  de  s'abstenir. 

C'est,  d'ailleurs,  le  inan(ine  absolu  d'affaires,  (|ui  aura 
été  la  caracli'risliqne  de  l'année  rpii  s'achève.  OnaA'ait 
conslah',  à  la  lin  de  i89i),  une  reprise  d'activité  dans 
les  centres  industriels  et  l'on  croyait  à  une  canipaj^ne 
sérieuse,  lia  i)oliti(|ue  extérieiuT  est  malheureusement 
venue  arrêter  ces  dispositions.  Non  [)as  (jue  l'Italie  ait 
été  i:)articulièrement  iutén-sséc  j)ar  les  événements  (jui 
se  sont  déi'oulés  an  dehors,  nuiis  notre  Marché  n'est 
pas  une  ])lace  directrice  :  il  ne  fait  (jue  suivre  les  indica- 
tions données  par  les  marchés  étrangers  :  il  a  donc  souf- 
fert de  l'incertitude  et  de  l'inaction  ([ue  les  allaires  de 
Chine  et  la  guerre  Sud-Africaine  ont  déterminée  en 
Angleterre,  en  Allemagne,  en  France  même.  Une  des 
raisons  jiour  les(]uelles  la  situation  ne  jieut  guère  s'ag- 
graver, c'est  que  les  titres  ne  sont  jias  entre  les  uniins 
de  la  iietite  spéculation  ou  du  ])ublic,  mais  bien  dans 
celles  de  la  grosse  spéculation,  des  grands  capitalistes 
et  des  haïKjues.  Un  kra(di  ne  ])ourrait,  dès  lors,  surve- 
nir (|ue  dans  le  cas  on  un  événement  politi(|ue  frapi)e- 
rait  les  cours  de  la  Rente  italienne,  à  l'étranger  et  rien, 
2)our  le  moment  n'autorise  à  craindre  une  baisse  de 
cette  nature. 

Il  convient,  dès  lors,  île  prendre  patience  et  d'attendre 
la  fin  do  cette  période  d'inertie  ([ui  atl't'cte  toutes  les 
places. 

Les  résultats  des  comptes  du  Trésor  italien  au  MO 
novembre  dernier,  publiés  ces  jours-ci,  sont  très  satis- 
faisants. Comparativement  à  la  situation  au  MO  juin, 
'■loture  de  l'exercice  jirécédent,  ils  ])résentent  une  diffé- 
rence active  de  ■'•il. 574. '7 7 4  lire. 

(lette  amélioration  provient  du  fait  que  pour  les  va- 
riations constatées  dans  les  cinq  premiers  mois  de 
l'exercice,  les  dettes  de  Trésorerie  ont  diminué  de 
!)î).M.5tj.7I8  lire  et,  d'autre  part,  ([ue  les  créances  de 
Trésorerie  ont  ])rogressé  de  T3U,ir)0.'ibl  lire,  d'où  une 
diminulion  etl'ective  de  la  Dette  du  Trés(.>r  de  "ilU  mil- 
lions 507.1-29  lire. 

En  ajoutant  à  cette  somme  la  ])lus-value  du  fonds 
de  caisse  de  2.007.0'i5  lire,  on  arrive  au  chilfrc 
ci-dessus  de  221.574,774  lire,  nH;)ntant  de  l'amélio- 
ration signalée. 

Une  grève  générale  dont  les  consèquencos  au- 
raient pu  être  funestes  pour  l'industrie  du  pays  a 
éclaté  à  (lênes  et  la  dissolution  ])ar  arrêté  préfectoral 
de  la  Cliambre  du  Travail  a  menacé  de  lui  donner  une 
tournure  ]iolitir[ue  des  ])lus  sérieuses. 

L'attitude  très  conciliante  du  Président  du  Conseil 
})arait  avoir  arrêté  ce  conllit,  au  moment  même  où  il 
prenait  une  extension  inattendue. 


et 


Les  Valeurs  mobilières  italiennes.  —  D'après  l;i  publi- 
cation iLiensuelle  YEconomisUi  d'italia.  sur  la  valeur 
Bourse  des  adious  des  SociiHés  banquièros,  coinuierciales  et 
industrielles  div.»rsos,  au  :îO  noveiid)re  dernier,  la  valeur  des- 
dits  titres,  selon  la  cote  des  Bourses  italiennes,  s'élevait  à 
1.7'25.389.020  lire,  clnil're  représeulant  nue  augmculation  de 


11  millions  ivlalivcnient  im  mois  ]]ri'e(''(ti>iit  ;  mais  compara- 
liNcmi'iit  à  la  v;ileur  tpu  leur  l'tait  allribuée  au  30  juin,  il 
re]iréseiile  une  diminulion  de  'i8  millions. 

L  aniélioralion  survenue  dans  le  nu)is  de  novcn dire  regarde 
]irincii)alenient  les  valeurs  de  bancfue  el  celles  diîs  chemins 
de  fer,  ainsi  (pi'il  [■('■suite,  du  reste,  du  tableau  ci  dessous  : 

DiltV'rence 
An  .'ÎO  noM^mbre  ;in  :il  octobre 
lllUu  l'IDI) 

Instiluls  de  crédil   'i.'')il.:!7r).l)-i(»  -f-  7.(598.4!M 

Sociétés  de  transport   .  ICU.IHKI  -f-  r).(i:l3.000 

Indusirie  des  sucres   .00(1  -j-  406. 000 

Mines  et  m.UatlurKie    US. 77(1.0011  —  l.'i70.0(KJ 

Ti.-^satie  et  lilalure   '.)().;«')  .000  —  ■\:MXm 

Eclairage   'i'i.!l70.(MH)  —  :{(X1.000 

Eleclriciir-   47 .7;!S.0(i(l  —  'lOi.OOO 

Pa])eleries   Kl.  Kid.ooo  —  7'i.()00 

Couduiles  d'eau   .'>•>. 70;i.0( Kl  +  -in.OOO 

Moulins   17.o'io.ooo  -\-  720.000 

Assiu-ances   S:i.:!SO.(ioo  -\-  SKO.O(i0 

induslries  diverses   ."j^.X'id.OOO  —  l.;ttO.UOO 

l.l-i^^.-.mxm   -(-  ll.:3:]l.U9'j 


Courriel*  de  la  Bourse  «le  Itonie 


Piome.  -27  décendn-e  1000. 

La  d(''nussiou  du  nunistre  du  Tn'sor  n'a  eu  aucun  effet  sur 
le  marclK'.  La  lendancc  esl  resl(''e  aussi  iuactivc  que  par  lu 
jiassé,  mais  les  cours  n'ont  pas  fléchi. 

La  Iti'ule  esl  à  100  00:  Méridionaux.  711  ..  :  les  Méditer- 
i'au(M'  sont  à  rvî.")  ...  lîanipie  Xalionale.  S'.I7  ... 
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Le  Commerce  extérieur  de  la  Norvège  en  1899.  — 

Un  ra])poi^l  ilc  M.  Miiiaiil,  consul  gc^niTid  de  Franci' à  C.liris- 
liauia  constate  (|u'i^u  IX'.lll,  la  Norvège  a  imiioi-té  jiour  :ilO mil- 
lions .")0O.()OO  couronnes  de  marchandises:  ses  ex]iorlalions  se 
sont  élevéï's  à  ir)y.''i(K).00()  couroiuies.  ce  (pu  r<']n'és(,'nte  un 
tralic  total  de  4(>U.000.(K)0  couronnes,  coulre  439.500.000  cou- 
i-onnes  en  1898. 

J^'augmenlation  de  :10  ndllions  di>  coni^onnes  est  due  nni- 
cpu'inent  an  conuiH'rce  <l'im]iortation :  eu  «■tl'et,  les  envois  de 
la  Norvège  à  l'étranger  sont  restés  pour  ainsi  clire  station- 
naires.  ainsi  cpie  l'indiquent  les  cljilb-es  ci-a]n'ès  qui  ont  trait 
aux  échanges  des  cin((  dernières  anni''es  : 

Inqioilalion      Ex])ortalioa     Excéd'  d'inqiort. 

En  ndllions  de  conronnesi 

|S!C)   •22-2.3  l;i7.:i  -f   8.')  .. 

181  h;   -240.  •>  147.  S  +  02.4 

18'.)7    203.7  107.7  -j-   iKi  » 

1S1I8    280.2  159.3  -f  120.9 

IS'.i!)   :110.5  159.4  -I-  151.1 

Ce  ([id  frajiiie  surfouLdaus  ce  tableau,  c'est  l'écart  de  pins 
en  ]ilus  cimsiiti'rable  qui  se  produit  entre  les  inq)orlations  el 
les  exiiorlations.  En  ellel.  rien  que  j)our  celle  ])i'riode  quin- 
queunali'.  les  entrées  oui  progressé  d'environ  40  0/0  et  repré- 
sentent, en  1898,  ]iiès  du  double  des  sorties  ((ni,  ])endant  ce 
même  laps  de  tenqis,  n'augmentaient  ((iie  de  lu  0/0.  Encore 
—  sans  même  tenir  conqite  des  exportations  considi'^rables 
faites  eu  Suède  à  la  veille  de  la  si']iaralion  économique  des 
lîoyaumes-Unis  —  encore  y  a-l-il  lien  de  considérer  cpie  les 
chiffres  ci-dessus,  relatifs  aux  ex])ortations  dt?  18i)9.  compren- 
nent pour  9.4(10.000  couronnes  <te  marchandises  étrangères 
ré(>xportées.  tandis  que  ceux  de  1898  n'en  conq)renaieut  que 
]>onr  7.880.000  couronnes,  ce  qui  fait  qu'en  réalité,  les  expor- 
latioiis  norvégiennes  ]iropremenl  dih^s  sont  tombées  de 
157.(')70.O()O  courcnnies  en  bS'.)8  à  1.50.01  KI.OOO  couronnes  en  1899. 
(",e  fh'chissenu'nt  momentané,  et  surtout  lajtassivité  croissante 
de  la  balance  conunorciale.  joints  à  d'aulres  circonstances 
d'oi'dre  financier,  ne  sont  jias  sans  causer  (pudque  inquiéludo 
aux  économistes  norvégiens  (pu.  dans  l'intérêt  du  cn'dit  na- 
tional, souhaitent  un  rapport  moins  dis)iro])ortionné  entre  les 
achats  et  les  ventes  à  l'étranger.  De  l'ait,  on  ])eut  eonslaler 
une  certaine  amélioration  à  cet  égard,  la  valeur  des  exporla- 
tions,  grâce  à  la  hauteiu'  des  iirix.  ayant  augmenli''  sensible- 
ment pendant  la  jn'emii're  moitié  de  Panuée  1!K)0;  par  contre, 
l'inqiortation  tend  phU(jt  à  se  ralentir. 

Suivant  (pi'ils  (■taient  destinés  à  la  consommation  on  à  la 
ju'odnction.  les  articles  imjiorlés  en  Norvège  se  n'partissaient 


r/l^lCONOMISrK  KI  liOl'KKX.  — 


Suisse  et  Turquie 


l'U  (l(Mi\  i{r(iu|ii'S  ((iii  SI'  >iinl  cliiiiiii's  (11'  la  uiiiuii'i'i'  siii- 
vank'  iicniilanl  les  c'inij  iliM'uirrcs  aiiui'i's  : 

ObjcH  iiii|Miii('S  en  \  III'  ilr  la 
('.iinsoiiiinalinii  l'i-iiiluri  iiMi 

l'Kil  inilliiiiis  ilr  folli'iiiiili'S 

1811.".   I:!S.;  «:■>.•■' 

isui;   \y.>.]  ss.i 

181)7   l.'>il.'( 

ISUS   IC.-MI  W'i.'A 

ISltli   171.7 

Los  impoi'talious  d'arliclos  do  consoinnialiou  soni  l'ii  pi'o- 
tiivssioii  l'onslanlr,  mais  les  cntn-i'S  de  lualii'i'i'S  itri'mirri'S  cl 
iiulros  obji'ls  di'Sliiu'S  à  scn'ir  ;V  la  priiductiou  afrusnil  un 
accroissi'iiii'iil  hraiicim)!  ]ilns  coiisidi'rablr.  Kllrs  mil  ri'iu'i'- 
senU',  raiiui'i'  diTuirrr,  ''l'i.Ci!)  0/0  dos  inqinrlations  lolali'S 
icoiitro  /il.S7  0  0  l'ii  181)8.  ;51).1)0  0/0  on  181)7,  :i(>.t)7  0/0  en  181l(i 
i'(  "iô.S  0/0  on  1881)1.  (;'(.st  là  uni'  ]U'ouvo  l'vidmtr  di'  l'i'ssor 
indusli'iol  dr  la  Xorvono. 

IjI'S  6x]i(U'lalions  norvogionnrs  iii'oiuvnirul  dilrs  cnusisli  nl 
liour  les  (li'ux  liors  on  produits  drs  fonMs  l'I  dr  la  iirolir.  Lr 
iTslo  so  ri'parlil  à  pini  ju'os  oiialrnicnl  ontro  los  produits  do 
ragricuUuro  cl  do  loloYaoc,  li's  ])roduits  des  ni i nos  et  car- 
rières et  los  prt)duils  induslrirls. 

Voici  comuu'ul  li'S  diflorculrs  caléi^orirs  d'rxpoi'lal  ions  so 
sont  dt'Yolo|i| "''rs  ]ii'niianl  li's  ciiui  doruirrrs  anuiM'S  : 

|8!l.'i       IS'.li;       18117       181)8  181)0 

(Valeur  on  millions  di'  couronnosi 
lîois  ol  SOS  di'rivos..     /i;!  5)2     r)2  :îl     (il  !)-2     .■■)8  91     50  21) 
IV'cliorios,  chasses..     ^17  (17  70     .^>-2  58     'i8  llll     /il)  11) 

At^riculturo,  élova<;o.  11  (il  12  V>  ;>>  !•'>  70  1.')  78 
Mines,  carrières,  etc.  10  12  11  5:]  10  78  1;!  :!8  1194 
Industrie   l.'t  09     17  G8     19  0,'.     1.")  Vi     18  jïi 

Kxporlatioii    nurvi'-  ' 
oienno  jinipreinrnl 

dite   128  'il    1:î7  7-'.  l.'>9  08    l.'.i  'i7    IM  08 

Articles  réoxpord's..  8  87     10  )J2  8  02      7  88      9  m 

Kxiwriation  lolali'..    187  28    147  77'   107  70  '  l.V.)  8.">    159  89 

Los  bois  el  iir'i-ivr's,  ainsi  ([ue  les  jtroduis  de  la  pêche  et  de 
la  chasse,  sonI  en  proi>rès  sur  l'exercire  anli^rieur,  sans  at- 
teindre cependant  les  chill'res  de  1897;  les  |iri)ihiils  de  l'agi'i- 
culture  et  de  l'idevane  sont  slalionnaires.  mais  les  ]iroiluils 
mini'raloiïiqiii'S  et  siirlDiil  les  arlii-les  industriels  soiil  en 
diininulion. 


SUISSE 


Le  Gouvernement  suisse  pour  1901.  —  Le  Conseil 
l'edoral  a  proc-T'ili''.  nimme  suit,  à  la  ri'jia rl i I imi  des  lii'parle- 
]iionts  pour  1901  : 

]!)i'']iarloniont  ]ii)lil ii|iii',  M.  Bronner,  iiri'siileiil  de  la  (lonfi'- 
di^raliiin:  siijipli''aiil ,  M.  Zeinp,  vice-jirr'sideiil  du  C.iniseil 
tV'déral  : 

Intérieur,  ÏNL  Iluchet  :  sn|i]>li''aut,  >L  ] )eui-lier  : 
.Justice  oL  police,  M.  (Iinntosse;  su]i]ili'ant,  M.  lireiiuer: 
DéparlomonI  militaire.  .M.  ^liilli.'r:  suppli'anl,  M.  Ciuii- 
lesse  : 

Finances  et  douanes.  M.  llauser:  su|ipli''aiil,  M.  Hueliet  : 
( '.iimmerce,    indusli'ie  cl   aurioiitl  lire  .\1 .    Deiirlier  :  su|i- 
pli'ant.  M.  Millier: 

Postes  et  clicm  ins  de  Icr,  M .  /cm  1 1  ;  sn|  ipli^a  ul .  M  .  I  la  user. 


Recettes  Douanières. —  Les  rcrdlcs  ilmiaiiièrcs  du  mois 
de  iiovcm))rc  181)1)  a\aicul  l'Ii'  de  4.i;.")9. 181  l'r.  08  :  on  noveni- 
in-e  1900,  elles  se  soiil  r'IeM'es  a  8.71O.0.V>  fi'.  78  :  diminulion  : 
948.''i(;5  fr.  90.  Du  ianvicr  au  30  novembres  1899,  les  rc- 
relles  des  Douaiii'S  ont  élè  de  /i."'i.870. 19C>  t'r.  18  cl  de  48.108.885 
iVaucs  45  poui-  la  même  |ii''rioilc  de  lllOI).  i  )iminnl  ion  iiour 
raniii  c  coiiraulc  :  2.7(.'>r).2lO  fr.  78. 


Le  Rachat  du  Central  suisse.  —  Dans  sa  si^ance  du  14 
décembre,  le  Conseil  des  l<',lals  a  ralilii'  à  riiuauimili',  après 
des  discours  de  MM.  Sclierb  et  liicliard,  le  larbal  à  l'amia- 
ble de  la  Compaeuie  lin  Cf^iil r/i /  \k\i-  la  <  lourcili'i'alion. 


Jura-Simplon.  —  Le  (jinsei!  d'adminislralion  du  .hirn- 
Siiiiplon  s'esl  ri'uni  le  15  dcccinbrc  à  iîcrnc.  La  Direrlion  a 
dcposi''  ses  pi  ojcls  de  l)llil<,'el  c^ri'ili'l'al  et  de  crédits  spi'Cia  lix 
|ioiir  1901.  Comme  d'Iiabilude.  Ces  projels  seront,  oxaniinos 
[lar  li'S  Commissions  cl  le  Comité  d'adiuinistralion,  avant  do 
re\ eiiir  de\ ;\ii i  IcCoiiM'il.  .\près  aMiii'  pris  connaissance  du 


ra|i|ioi'l  diMailli'  de  la  I  )i reci ion  sur  la  l)ase  du  rachat  du 
ri'seaii,  le  Conseil  a  aiilorisi'  la  Direclion  à  i|i''i-lai-er  an  Dc''- 
parlemcnl  ri'di'ral  des  chemins  de  fer  ipie  la  (  ^onipannie  du 
.L-S.  admet  ipic  le  rachat  de  son  réseau  se  fasse  sur  la  hase 
du  ca|iilal  de  premier  élahlissemciil  cl  non  sur  celle  de  la 
moyenne  des  produits  nets.  Celle  di'cisiim  a  !■  h'  prise  à  l'inia- 
nimité  dos  membres  jiri'senls. 


TURQUIE 


LA  SITUATION 


ConslanI  iuople,  20  di'ccmbrc  190(1. 
Di'lli'  ntlomaiic  coiivcrlio. 


On  sait  nuo  le  doorol  ilo  Moiiliarrom  aH'oofc  los  4/5 
(les  l'ocoltos  iioltos  (lo  la  I  )o[lo  |)iililii[iic  ottomane,  après 
(loiliiction  (le  raiiniiité  dos  l'rioritos,  an  service  do  î'in- 
térêt  de  la  Dette  ooiivcrlie  et  1/5  à  ramortissenient. 
I/exeédeiit  entre  le  montant  afïeeté  et  celni  effective- 
ment nécessaire  aux  intérêts  est  placé  dans  un  compte 
de  ])rovisioii  appelé  «  réserve  ])Our  augmentation  du 
taux  (rinférél  m.  (le  eiuniito  est  régulièrement  alimenté 
(loj)iiis  i'anuéo  iSDl  ;  il  a  suivi  le  dévelopijement  sui- 
vant : 

Liv.  t.  Liv.  t. 


I89i-189-J., 
189-2-l89;i. . 
189;-{-1894 . 
189'i-189r). 
1895-1890. , 


9.49;; 

2-24.894 
H42..'il;! 
41.j..")27 


LS9(V1897. 

1897-  1898. , 
I8!)8-1899. 

1898-  1 900. 


481.652 
478.185 
555.618 


(Dans  le  courant  de  l'exercice  1898-1899,  le  Conseil  a 
prélové  sur  cette  n'sorve  une  somme  de  68.853  liv.  t., 
représentant  les  14/106  du  montant  de  ce  comide  à  la 
lin  dti  précédent  exercice  pour  rap])li({iier  aux  I.ots 
ttu-cs). 

Or,  rimportancc  acquise  j>ar  la  «  Réserve  pour 
augmentation  du  taux  d'intérêt  >i  seiuble  aA'oir  provo- 
(pié,  auprès  d'une  catégorie  de  j)orteurs  do  titres  otto- 
nuuis  une  certaine  impatience  qui  se  manifeste  par 
des  objections  sur  le  droit  du  Conseil  (racouiiniler  des 
sommes  dont  le  total  atteignait  ])lus  do  12  milUions  1/2 
do  francs  an  l-'î  mars  dernier. 

Dans  son  rappnri  sur  rexercice  écoule,  M.  H.  Ba- 
liiiigtoii  Smith  parle  de  cette  réserve,  ainsi  que  de  la 
i|iii'sl inii  de  l'augmentation  du  taux  do  la  Dette  con- 
vi'rl  io. 

\'(iici  le  jiassage  relatif  à  ces  doux  sujets  :  il  fait 
clairement  comprendre  que.  ponir  lo  moment,  et  peut- 
être  aussi  pour  i)lnsieurs  aniiéos  encore,  il  n'est  pas 
possible  d'aiiH'lioror  le  régime  actuel. 

<i  (Jnellc  est  la  situation  aclnello?  Los  revenus  nets  délias- 
sèrent la  somme  de  2.053.519  liv.  t.  inécessairo  iiour  ]iaycr  l'in- 
li'rèl  de  1  0/0  et,  doter  le  londs  d'amortissement  en  l'anni'e 
181)1-92.  Dans  les  linit  anni'cs  ipii  s'i'coulèren t  depuis,  la 
moyenne  des  rci-elle.s  iiellcs  a  éli'.  de  2.14().()11)  li\.  !..  c'est-à- 
dire  de  92..')(l()  liv.  I.  supérieures  au  montant  i-i-ilessiis.  La  re- 
ci'llo  nette  de  raiiiii'c  ilernière  a  alleint  2.154.702  li\  ,1. 

«  La  somme  ni'Cessaii'e  |ioiir  payer  1  1/ 4  0/0  d  iiilerél  cl  do- 
ter le  fonds  d'amori  isscmcnl  corrcspondaul.  es!  de  2. 411). .890 
livres  tnr((ues.  Si  les  recelles  se  niainl icnnenl  à  leur  niM'aii 
actuel,  c'est  un  di'licil  de  ]ilus  de  2(iO.O0l)  liv.  I.  Avec  les  plus 
l'avorables  pré\-isioiis  qui'  l'on  ])nisse  raisonuablemcnl  l'iiicl- 
ti'e  sur  le  proercs  normal  dos  revenus,  le  fonds  do  ri'scrM' ne 
jionrraif  couvrir  le  di'licit  ([ne  jiendant  l rois  anni'Os  seulement. 
A  la  quatrième  anni''c.  rinlé'roL  relimibera  à  1  0/0. 

(■  La  ciniclnsion  inih  i  table  est  donc  t[uo  lo  moment  n'est  ]ias 
encore  veiui  d'i'levor  rinti'rôl  aclnel  avec  tics  chances  do  nndn- 
tenir  l'anniiientation.  11  est  imiiossiblo  de  dire  quand  viendra 
ce  moment.  Le  Conseil  do  la  Dolle  ]inbliqui',  re])n''Senlanl  en 
cela,  comme  en  loiilcs  autres  choses,  les  vues  et  les  iiiO  .Vis 
des  ]iorteurs,  est  Irès  anxieux  de  liâler  la  solulion  de  n  Ile 
queslion,  mais  c'est  ])lutôt  de  nouvelle.^  sources  de  ivm  iius 
que  de  rangnientation  noi-maledcs  anciens,  que  nous  |)oii\ oiis 
alteiidre  la  pronqile  i-i'alisal  ion  de  nos  vieux.  <  >ii  ]Mmrrait 
mcnlionner  une  de  ces  nouvelles  sources.  Lo  Di'ciei  de  .\lou- 
liari-cm 'assifine  au  service  de  la  Dcllc  tonte  anenii.'nlal ion  de 
revenus  dé'rivant  do  la  révision  lU'S  ti-aiti'S  do  commerce.  Les 
ni''gocialions  ([n'en  mène  acluelloinont  dans  ce  but  sont  eu 
]n'oerès  :  elles  peuvent  l'choiier  comme  ollos  ont  échoué  jadis,. 
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mais  si  plies  aboiiLisseut  à  un  résultat  satisfaisant,  l'Admi- 
nistratiou  de  la  Dette  aura  droit  sur  tout  surplus  de  revenus 
ainsi  créi'. 

«  Les  conclusions  peuvent  être  résumées  comme  suit  : 

«  1.  Il  n'est  pas  désirable  d'élever  le  taux  d'intérêt  jusqu'au 
moment  où  l'on  iiourra  être  certain  do  le  continuer  pendant 
une  série  d'années. 

«  2.  Dans  les  circonstances  présentes,  l'inté'i-èt  à  11/4  0/0 
pourrait  être  ])ayé,  mais  il  y  a  pou  de  jjrobabilités  de  le  main- 
lenii'  iH'iidiint  ])lus  dr  Irois  années. 

(c  Si,  |iai'  suili'  di'  raiigmenlalion  des  droits  de  douane  ou 
toute  autre  cause,  nous  obtenions  une  nouvelle  ressourced'au 
moins  200.000  liv.  t.  par  an,  nous  pourrions  alors  payer 
1  1/4  0/0  avec  espoir  de  maintenir  ce  taux.  » 

11  Certains  porteurs  ont  soulevé  la  question  du  droit  de  la 
Dette  d'accumuler  un  fonds  do  ri''Serve  et  de  l'opportunité  de 
cette  mesure.  Qmdques  exiilicalions  éclaireront  la  situation. 

Il  L'article  X  du  Discret  de  Mmiliarrem  donne  au  (Jonseil  le 
droit  do  «  réserver  sur  les  sommes  disponibles  pour  le  ser- 
vice do  l'intérêt  les  fractions  nécessaires  pour  égaliser  le 
montant  de  l'intt'rèt  dans  les  semestres  suivants  ».  Le  Con- 
seil a  les  pouvoirs  les  ]diis  étendus  jiour  accumuler  un  fonds 
do  réserve  dans  le  but  d'é'viti'r  les  lliiclualicnis  du  taux  d'in- 
térêt. On  doit  remarquer  que  ces  Iluctuations.  si  elles  se 
produisent  janmis,  seraient  relativement  importantes,  car 
l'article  XI  du  Décret  dit  que  le  taux  d'intérêt,  s'il  dé])asse 
1  0/0,  doit  être  élevé  à  1  1/4  0/0,  sans  taux  intermédiaire  ;  de 
môme,  s'il  baiss(\  il  revient  à  1  0/0. 

11  La  voie  que  le  Conseil  a  suivie,  en  usant  du  jiouvoir  (|ui 
lui  est  cmiféré,  est  celle  (pi'il  croit  la  ])lus  l'avm'able  aux  in- 
térêts des  porleui-s.  Le  rendenienl  des  revenus  concédés  est 
sujet  à  drs  influences  cliiiuitéri(jues  ou  autres,  et  rien  ne 
pourrait  êtiv  ]ilus  pri'judiciable  aux  porteurs  (jue  l'intérêt  de 
leurs  titres  suivît  le  courant  de  ces  divin-scs  influences. 
Une  annc'é  ])articnlién'inenl  bonne  ])Ourrait  donner  des  l'e- 
cettes  suffisantes  i)our  jiayer  le  1/4  0/0  additionnel,  mais 
s'il  n'existe  pas  une  réserve  sur  laquelle  on  luiisse  s"ap])uyer, 
la  moindre  diminution  sur  les  résultats  de  l'année  suivante 
pourraient  ramener  l'inté'rêt  à  1  0/0  et  être  la  cause  d'une 
baisse  d(''sastreusi'  sur  les  marcli(''S  et  l'origine  d'accusations 
de  mauvaise  foi  de  la  part  de  ceux  (jui  ne  couijjrendraient  pas 
les  raisons  de  cette  n'dnclion.  Ç.r  serai!  aussi  \ui  coup  fatal 
porté  au  crédit  de  la  Turquie,  cri'dit  qui,  lentement  mais 
sûrement,  s'est  constamment  aiuélioré  de])uis  1881. 

11  Pour  ces  motifs,  le  (Conseil  estime  que,  dans  l'inlérêl  des 
porteurs,  il  serait  très  iuo])poi'tun  d'augmenter  k'  taux  actuel 
et  ce,  jusqu'à  ce  que  la  i)i'ogression  des  revenus  et  de  la  ré- 
serve puissent  nnidre  ]irobal)le  la  conlijiualion  du  itaiement 
de  l'intérêt  sur  la  base  de  I  1/4  0/0  pour  une  série  d'années. 
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Recettes  de  la  Dette  publique  ottomane.  —  Les  recettes, 
nettes  des  frais  jirovinciaux,  tle  la  Dette  ])ublique  ottomane, 
accusent,  pour  le  mois  d'octobre  dernier,  un  montant  de 
101.2(32  liv.  t.  et  ])résentent,  sur  le  même  mois  de  189St.  une 
augmentation  de  43.()10  liv.  t.,  itrovenant  de  la  jiart  de  la 
Dette  dans  les  droits  d'exportatiim  des  tabacs  turcs  en  Egyjili' 
et  d'un  excédent  d'encaissenieul  sur  la  dîme  des  taJjacs,  et 
une  plus-value  de  11.2'i2  liv.  t.  sur  le  jn-oduit  des  six  contri- 
]:)utions. 

Le  total  des  recettes  des  huit  jn'emiers  mois  (mars  à  octo- 
bre) de  l'exercice  en  cours,  s  élève  à  1. 008. 982  liv.  t.,  contre, 
pour  la  nu"nu'  jiériode  précédente,  l.(')20.1ô0  liv.  t.,  soit  une 
diminution  de  11. 174  liv.  t.  due  au  non-paiement  de  la  rede- 
vance d(î  la  Pioumélie  orientale,  dont  il  avait  été  encaissé 
110.000  liv.  t.  l'année  précédente.  Abstraction  faite  do  cette 
somme,  les  recettes  de  la  Dette  publique  présentent  une  aug- 
mentation de  88.820  liv.  t.,  .soit  plus  de  2  millions  de  francs. 

Voici  la  situation  do  la  Dette  au  31  octobre  1900  (v.  s.)  ; 

Liv.  t. 

Sommes  versées  pour  les  Obligations  Priorité  4  0/0  215. 2Ô0 
Pi'ovisions  en  Euro]ie  et  à  Conslantinople  pour  le 

service  de  la  Dette  convertie  l't  des  Lots   490.8.j1 

Sommes  employi'es  pour  amortissement  des  séries 

et  racliat  des  Lots  turcs   403.940 

Frais  d'administration  centrale  et  l'estitution  à  la 

Régie  des  tabacs,  etc   110.404 

Sommes  déposées  à  la  Bamiue  Im]U'riale  Ottomane 

et  en  Ccdsse  à  l'Administration  centrale   323.477 

Total  égal  aux  recettes   1.008.982 

Le  Budget  Egyptien  pour  1901.  —  Une  dépèche  du 
Caire  nous  a  fait  connaître  les  élénamls  principaux  du  projet 
(le  budget  pour  1901  présenté  par  le  Conseiller  financier  au 


(Conseil  des  ^Ministres.  La  situation  se  pré'senle  comme  suit: 

Liv.  ég\-pt. 

Recettes  proprement  dites   10.484.000 

Pris  sur  le  fonds  de  réserve  pour  diminution  de 
taxes   210.000 

10.700.000 

Dépenses  pro])remenl  ililes   9.823.000 

Fonds  d'amortissement  de  la  dette  garantie   03.000 

Economie  do  lA  conversion  de  la  dette  ])rivilégiéo 

à  verser  au  fonds  d'économie   205.000 

Pour  le  fonds  géui'ral  des  recettes  formé  par 

l'excédent  d(>s  recettes   485.000 

10.030.0(JO 

Excédent  à  la  disposition  du  Gouvernement   (i'i.OOO 

Les  recettes  prévues  pour  1901  sont  en  augmentation  do 
320.000  livres  égyjitiennes  sur  celles  de  1!)00.  Cela  est  dfi  à 
ce  fait  que,  dans  li'  biulget  de  1900,  on  avait  incorporé  imo 
diminution  momentani'e  (i'im]K')tsde  2.'')0.0lt(Mivres  égyi)tionnes 
]iour  l'aïuélioralion  de  terres  noli  irriguées  en  1889. 

Afin  de  donner  une  nouvelle  impulsion  à  la  navigation  flu- 
viale, le  Coujilé  des  finances  a  proposi^  la  su))i)i-ession  de  cer- 
tains droits,  et  la  Caisse  de  la  dette  a  ajjpi'ouvé  cette  proiîo- 
silion. 

Les  di'iienses  proprem(>nt  dites  de  1901  sont  évaluées  à 
9.823.0011  livres  égyptiennes;  elles  montrent  une  augmenta- 
lion  de  90.000  livres  égyjitîennes  sur  1900:  les  recellos  des 
Chemins  do  fer  contribuent  ])our  42.000  livres  ('■gvptîennos  à 
cette  augmentation.  Df  jikis,  de  fortes  augmentations  de  dé- 
]ienses  ont  éli'  aulorisé'es  jiour  les  travaux  publics,  l'admi- 
uistralion  sanitaire,  les  prisons,  les  postes,  les  tribunaux 
mixtes  et  indigènes.  La  somme  ré'servi'e  junir  l'inté'rêt  de  la 
dette  jiriviU'gii'e  a  ('té  augnn'nli'e  de  .59. .500  livres  égyptiennes 
]iour  le  second  emin-unt  de  1.700.000  livres  égyptiennes  dont 
l'i'mission  a  ('tc'  autorisi'e  par  ih'cret  klii'Mliviàl  du  12  juillet 
190Ô.  Eulin,  le  cri'dil  de  OO.IWO  livres  égyjjl ic^nnes  prévu  dans 
11'  budget  de  1900  ]umr  le  déficit  des  Doiiiaines  a  été  supprimé 
par  décret  du  20  juin  1900.  qui  a  dé'cidé' iju  il  serait  iiourvu 
à  l'insuffisance  des  revenus  des  domaines  ])ar  les  économies 
r(''alisi'es  ])ar  la  conversion  de  la  dette  domaniale. 

En  ri'sumi'.  le  luulget  de  1891  montre  un  excédent  do 
5'i9.000  livres  égypl  ieunes,  dont  48.>,000  livi'es  égy])(ieunes  se- 
ront jiayé'es  au  fonds  gi'ué'ral  de  ri'serxe  et  'O'i.OOO  livres 
('■gypiiennes  seront  mises  à  la  disjiositiou  du  Gouvernement 
('■gyjitien. 

Le  cliaiiiire  n  insuffisance  des  recettes  du  Soiuian  »  pn'voit 
]>our  les  dispenses  civiles  19'i.5'i5  livres  égy])tiennes,  au  lieu 
de  13'i.317  livres  l'gyjil iennes  en  1900  et.  pour  les  dé'])ensos 
militaires.  222.03'i  Hvii's  ('gy]) tiennes,  au  lieu  de  283.802  livres 
é'gy])l  ieunes. 

Le  fait  saillant  du  projet  de  budget  pour  1901,  c'est  la  sup- 
lU'cssion  des  taxes  payables  ]iar  les  bateaux  passant  sous  les 
])onls  des  chemins  de  fer  et  antres.  su])pression  ([ui  sera  sur- 
tout appréciée  ])ar  la  ])o])ulalion  riveraine  de  la  basse 
Egypte. 

Recettes  des  Chemins  de  fer  Ottomans.  —  La  compa- 
raison des  résultats  donnés  par  les  ri'celtes  des  cliemins  de; 
fer  pendant  les  dix  premiers  mois  est  la  suivante,  poiu*  toutes 
les  lignes  garanties  : 

10  premiers  mois  de 


Compagnies 


1900 


1899 


DiirérencG 
eu  1900 


(En  livres  turques) 


Haidar-Pacha-Angora                  177.14;i  158.. 5(58  -f  28.575 

Eski-Chéhir-Konia                        .58.12;]  3'i.770  -|-  "-^^•347 

Sahmique-Monastir                       .53.191  .50.140  -f  3.051 

Salonique-Constanlinojde               ()3.714  .52.204  -f-  IL 450 

Smvrne-Cassaba  (ancien  réseau)    129.306  120.9.55  -f  2.351 

—            prolongement)     28.3.51  23.793  ■+-  4.558 

500^828  430.490  -f  73.332 

Voici  les  recettes  comparées  des  lignes  non  garanties  : 

Compagnies 


Différence 
1900       1899      eu  1900 


lEn  livres  turquesi 

Orientaux,  au  25  novembre   380.522  -404.115  —  17.593 

Smvrne-Aïdin,   au  31  octobre. .  2;î3.273  2(^5. 8Si;  -f-  27.387 

Bevrouth-Damas        —        ..  78.490  75.2  !4  3.256 

:Mondania-Brousse      —        ..  9.240  10.279  —  1.039 

Mersine-Adana           —        ..  22.084  22.317  —  2;W 

•lafla-Jérusalem          —        ..  20.501  27.454  —  893 


I;K('.()X()MISTK  KIUIOI'KKN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRESIL 

Le  Budget  de  1901  dans  l'Etat  de  Espirito-Santo.  — 

La  loi  l)iiilj;i'taii'i'  pour  l'cxiTcici'  l'.Hll  a  vir  pri)inul^U(''i';  la 
ri'Ci'ltc  pivviic  csl  tic  ;!.4lO  coiilos  tic  rcis. 

]r  proiluil.  tics  tlroils  d'cxporlalion.  qui  i'c[ii-t''si'iili'  le  prin- 
cipal tic  la  rcccllc,  est  csliim''  à  2.;Î0I)  ctïutos,  st)il  'lOO  conlos 
tic  moins  tiuc  dans  l'cxcrcict^  on  cours.  On  csl  tlouc  l\,rci''incul 
portt'  à  croire  cjuc  la  ]icrcci)lion  tlo  ces  tlroils  tlt''passcra  le 
chiffre  jirt'vu;  il  aïUcui-s,  pendant  les  deux  tlcrnit'.'rcs  annt'cs  tic 
st'clicrcsse,  lt>s  tlroils  trc\pt>rlalioa  oui  i)roiluiL  chaqut;  fois 
])ri's  de  contos. 

Le  Prt'sitlcul  a  t'j^aleiiicut  ]iroiunlmi(''  une  loi  crt'aut  uni> 
recette  siit'cialc  pour  rauit)rlissenient  des  tlcttcs  j)rovcnaul 
<les  exercices  t'chus  cl  de  la  dette  llotUuite. 


Les  Travaux  parlementaires  de  l'Etat  de  Sao-Paulo. 

—  En  prt'sent'c  ilu  ]nvsidinit  ilu  l'Klat  tle  Sao-Paulo  cl  tic  ses 
secri'taircs,  le  Congri's  a  cloliiiv  sa  session  le  lli  novembre. 
La  recette  i)n''vuc  jiour  l'exercice  1901  est  tle  41.278  conlos  tic 
rcis.  Aucun  nouvel  iuiinM  n'a  été  cn-é.  La  loi  bud^iHairti  a 
ouvert  un  créilil  tlo  2.000  contos  i)our  être  appliqui''  aux  ser- 
vices d'hyKit'iio  t'cï^  iniiuicipcs. 

Parjui  "les  tlispositious  K'tiislalivos  atloplt'OS  par  le  Congrès 
au  cours  di;  sa  session,  il  ct)nvicnl  tle  signaler  celles  qui  au- 
lorisonl  l'inlrotluclion  de  50.000  iuiniigrants  agriculteurs,  la 
réorganisation  du  Iriljunal  de  justice  et  la  surintcntlance  des 
travaux  ])ublics,  la  concession  il'une  garantie  trinlérèt  au 
chemin  dt>  for  iriguapi^  el  une  subvention  kilométrique  aux 
voies  ferrées  de  Dotiratlo  el  tl'Araquara.  L'assembli''e  a  t'^gale- 
mcnt  dt'citit'  que  le  Gouvernement  pouvait  accorder  t[uol'[ucs 
concessions  aux  adjudicataires  île  la  route  carrossabl/  qui 
doit  )-olier  Sao-Paulo  au  Matto-Grasso,  el  que  la  revision  de 
la  Constitution  de  l'Etat  devrait  être  faite  Ions  les  dix  ans. 

La  réunion  de  la  première  Constituante  aura  liini  le  14  juillet 
prochain  et  les  séances  dureront  soixante  jours. 


Les  Exportations  de  minerais    à   Minas-Geraès.  — 

Pendant  le  jiremier  semestre  de  l'année  en  cours,  la  valeui'dcs 
minerais  exportés  à  Minas-Geraès  a  atteint  12.623  contos.  L'or 
figure  dans  ce  chilî're  pour  7.058  conlos,  le  manganèse  pour 
2.C68,  et  les  diamants  pour  255  contos.  Pour  l'année  entière 
l'exiiorlation  do  l'or  en  barres  a  été  évaluée  à  1(5.000  contos. 


ETATS-UNIS 

L'Epargne  aux  Etats-Unis.  —  Doux  documents  intéres- 
sants viennent  d'être  ]iublit'S  tpii  nous  pormeltenl  do  nous 
rendre  compte  de  la  progression  de  l'épargne  aux  Etats-Unis. 
C'est,  d'abord,  le  rajiport  ilu  Suiinlendant  du  Trt'sor  sur  la 
situation  des  Caisses  iTt^pargne  tle  ct^t  Etat.  C'est  ensuite  le 
rapport  du  Conlrt!)lour  do  la  cii'culation  sur  la  situation  do 
toutes  les  Caisses  d'éjjargno  de  la  Ri']iublitiiu\ 

Voici  les  statislitiuos  relatives  à  l'Etal  de  Ntnv-York  : 

Caisse  d'Epargne  de  l'Etat  de  New-York 

Kessources         Dû  aux  Nombre 
1"  janvier  totales  dé'posants      dos  comptes 

(En  dollars) 

1898   718.454.662  629.;358.278  1.593.804 

1894    704.535.118  617.089.448  1.585.155 

1895    735.863.598  643,873.574  1  615.778 

1896    783.078.580  691.764.503  1.695.787 

1897    812,173.632  718.176.888  1.736.9(j8 

1898   8(i9.751.244  7()6.l«i.916  1.805.280 

1899    923.420.861  816.144.3(i7  1.865.65:^ 

1900(l-juill.)  1.037.809.160  923.081.596  2.036.016 

Voici  les  statistiques  relatives  aux  Caisses  d't'pargue  tle  la 
République  : 

Caisses  d'épargne  des  Etats-Unis 
Nombre    Nombre         Montant  Moyenne 
tics  tics  des  ]iar 

Annt'cs     bani[iu'S  di''posanls         déptjts  déposant 

(En  dollars) 

18.5(1   108  251.354  43.431.130  172  78 

1860    278  693.870  149.277.50i  215  13 

1870   517  l.()30.84()  549.874.3.58  337  17 

1872   ()47  1.922.925  735.04().805  368  82 

1880    629  2.335.582  819,897.425  3.50  71 

1890    921  4.258.893  •  1.524. S'i'i.. 506  358  03 

1895   1.017  4.875.519  1.810.597.023  371  36 

1899   987  5.687.818  2.2:30.366.954  392  13 

1900   1.002  5.875.456  2.384.770.849  405  89 


Les  'Variations  des  salaires  aux  Etats-Unis.  —  M.  Cnv- 

roll   1).   W'riglil,  f,oi  issaire  tlu  l'ravail  aux  Klals-f'nis, 

vient  tlo  ])ublicr  lui  iiid'ressant  ra])poi'l  sur  iiiic  eMt|uêle  rela- 


tive aux  salaires  payt'>sj)ar  les  pi'ini  ijialcs  iinhislries  tju  pays. 

ir  l'i8  t'Iablisseiiients  rciu'c'Senlanl  26  in- 
elle  a  permis  à  M .  vV riglit  il'élablir 


'eutpièle  a  porli'  sur  I'i8  : 
tlusl ries  cl  192  m(''liers 

la  jjalaucc  suivanle  tics  vai'ial ions  îles  salaii'cs,  en  prenant 
))our  ))asc  l'anniM-  18!)1,  t(ui  a  l'Ii-  celle  où  l.s  prix  ont  atteint 
leur  maximum  cl  en  lui  ilonnaiil  It'  cbillrc  100  jiour  leriuc  tle 
fomiKii'aistm  avec  les  anni'cs  suivantes  : 


Anni''es  Sahi 


relalif 


Anni' 


1891 . 
1892. 
1893. 
1834. 
1895. 


100.00 
100.30 
99.32 
98.06 
97.88 


1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 


Salaii'o  relalif 

97.93 

98.96 

98.79 
101.54 
103.43 


On  voit  que  la  situation  do  la  classe  ouvrière  s'est  sensi- 
blement améliorée  penilaut  les  dernières  années. 


Le  .Marché  Financier  dé  A'c\v->  ork 


New-York,  26  tioccmbre  19(M). 

Los  fêtes  do  Noèl  ont  arrétt:  ])endant  tpiclques  jours  le 
mouvement  tl'atl'aircs  que  nous  étions  habitués  à  constater; 
elles  n'ont  rien  changt''  aux  dispositions  du  ])ublic,  qui  restent 
aussi  ft>rmes  et  aussi  actives.  L'année  1900  s'achève  sur  une 
situation  brillanlo  et  le  siècle  nouveau  s'ouxre  avec  do  belles 
]ierspecl  ives. 

Le  4  0/0  ancien  est  à  110  1/2. 

Li?s  Chemins  do  fer  cotent  les  cours  suivants  :  Atchison^ 
47  1/8;  Mihoaukee,  138  5/8;  Lake  Shore,  220  ./>;  Erie, 
25  3/4;  Readinq,  25  1/8;  Canadian  Pacific,  90  3/4;  Illinois 
Central,  129  3/4;  Louiscille,  87  3/8;  New-York  Central, 
143  1/8  ;  Vnion  Pacific,  78  ./.. 


MEXIQUE 


Un  discours  du  président  Porfirio  Diaz. — Nos  leclours 
savent  que  l'inauguraliou  tle  la  nouvelle  pi^rioilc  présidenliollo 
au  Mexique  a  eu  lii.'u  le  1"'  décembre  ticrnier.  Les  journaux  do 
Mexico  nous  a])porlent  le  comple-rendii  tics  fêtes  données 
en  celte  circonstance  et  le  texte  du  discours  ])rononcé  par  le 
président  Porfirio  Diaz  au  banquet  qui  a  terminé  cotte  céré- 
monie. 

A])rès  avoir  remercié  les  gouverneurs  des  Etats  et  le  pays 
de  la  manifestation  dont  il  avait  été  l'objet,  le  Pi'ésident  a 
dit  : 

«  Ttms  ces  t''loges,  toutes  ces  umnifeslalions  qui  no  s'a- 
dressent f[u'à  un  seul  homme,  je  les  reporterai  sur  l'Adminis- 
Iralion  tout  entière,  sur  le  ])ays  lui-mémo. 

Car,  messieurs,  permcltt^z-moi  tlo  le  dire,  la  paix,  la  tran- 
quillité publique,  cet  inai)préciable  bienfait  sans  loqtiel  no 
saurait  vivre  el  grantlir  une  nation,  n'est  pas,  no  peut  pas 
être  exclusivement  l'œuvre  d'un  seul  homme  ou  nième  de 
quelques  hommes. 

11  faut,  pour  que  la  ])aix  se  rt'tablisse  au  sein  d'iui  pays, 
longlem]is  Iroubli''  i)ar  dt^  sanglanles  cl  trop  fréi[uenles  dis- 
sousions  intestines:  il  faut  la  )-éunion  d'un  ensemble  considé- 
rable do  volonté'S  ;  il  faut  ipio  l'immense  majorité  des  citoyens 
soient  prêts,  même  inconsciemment,  à  s'engager  sans  regret 
dans  la  voie  fi''Conde  du  travail  pacifique;  il  faut,  en  un  mot, 
que  la  nation  soit  nu'ire  jiour  l'avenir. 

Pour  vous  en  convaincre,  il  suffit  de  jeter  un  rapide  coup 
d'œil  sur  les  événomeuls  qui  se  sont  déroulés  depuis  les  der- 
nières révolutions  jusqu'à  nos  jours.  Alors,  le  Gouvemc- 
ment,  conslamuujnt  ocîcupé  à  réin'imor  les  troubles  qui  se 
protluisaient  à.  chaque  instant  sur  les  ]ioints  les  ]ilus  éloi- 
gnés tle  la  ca|)itale  ;  cncoiu-agcant  en  t[uelque  sorte  les  fau- 
teurs de  troubles  i)ar  stm  mantjue  do  force  et  ses  temporisa- 
tions obligt'cs,  alors  le  Gouvernejuont  ne  pouvait  faire  acte 
utile  et  durable  on  faveur  do  la  jn-ospi-rité  nationale.  La 
presse  elle-même,  en  ces  tem]is  troublés,  contribuait  pour  sa 
jtart  à  favoriser  le  désortlro  en  accueillant  el  on  publiant  les 
nouvelles  les  mieux  faites  ])our  encourager'los  ennemis  de  là 
paix,  ces  nouvelles  fusstnil-elles  douteuses,  fausses,  voire 
même  invraisemblables. 

Eh  un  mot,  on  s'occupait  alors  surtout  de  politique. 

Plus  tartl,  les  hommes  do  ili''sortlro  furent  momentanément 
n^duits  à  rim])uissancc.  Il  falhiil  rendre  durable  cette  accal- 
mie qui  ])0uvait  u'étri^  t|ue  tl'un  instant. 

Dans  ce  but,  et  afin  d'apaiser  les  haines  et  les  rancunes 
d'où  jaillissait  si  frétiuemmout  la  guerre  civile,  le  Gouverne- 
ment' fit  appel  à  la  collaboration  dos  anciens  révolution- 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Asie 


iiaircs.  de.  ceux  qui,  par  riioimèlfti'  do  lonr  passé  et  leur» 
((ualili'S  divorscP,  iiouvaient  rciulro  d'utiles  services  à  l'adini- 
uislraliou. 

Jl  réunit  ainsi,  pour  une  iiiruie  lâche  et  sans  dislinclion  de 
partis,  Idus  les  Mexicains  aimant  véritablement  leur  i^iys  et 
ca])ables  de  travailler  à  sa  régénération  morale  et  maté- 
rielle.; 

Cela  fait,  la  ]iaix  jiaraissanl  assurc'e,  le  Gouvernement  put 
I ra\ ailli.'r  rnfin  à  dévcli)pjjer  les  i)rincipaux  éléments  de  la 
richesse  d'un  ]ieu|)li'  :  l'aj^ricullure,  le  coiumi^rce  et  l'industrie. 

J^es  li.unes  de  chemins  ch.'  l'ei' CdiiimencérenI  à  s'i'lenili-e  d'un 
Jioul  à  l'autre  du  territoire  nalienal:  li/s  lifines  leli''^;rapliiques 
nnrent  en  ra]>]ii>rt  les  ])lus  jielits  villages  avec  la  capitale;  le 
service  des  Postes  i'iil  (lertec I ionné  et  la  taxe  réduite  dans  des 
])r(ip(n'tii]us  consid<''rables :  les  ports  améliorés:  des  canaux 
tureni  creus(''s  ;  des  travaux  gigan(es((ues  J'urenI  entrepris 
]ioui'  aiiK'liorer  le  bien-être  el  la  saluJjriN'  ]iublique,  enthi, 
plus  lard,  les  nlcnbalas  —  douanes  inli'i-ieures  —  qui  nui- 
saient si  ^urandement  au  commerce  intérieur  furent  abolies. 

Au  fur  et  à  uu'sure  qu'avaieiU  lieu  ces  ami'dorations,  le 
crédit  du  jiays  à  r('lranger  augmentail  el  s'alTermissait  davan- 
lage;  l't  l'agriculture,  le  commerce  el  l'induslrie  se  dévelop- 
)iaient  dans  des  proportions  relalivemeni  giganles([ues,  grâce 
à  l'affïux  des  capitaux  étrangers,  qui  savaient  trouver  ici 
d'importantes  rétributions  en  même  lemps  (ju'une  sécurili' 
jiarfaile  et  durable. 

Le  (iouvernement  avait  ju'is  pouv  devise  :  ])ei/  de  pnlitique 
et  beaucoup  d'adtiiin isirat ion .  Jj'i''vpni'nieul  lui  donna  raison. 

(Test  à  cet  ensemble  de  faits  et  de  circonstances  que  nous 
devons  la  paix  et  la  prosjiérilé  dont  nous  jouissons  au  jour- 
d'hui. Car  la  paix  et  la  in-osjiérité  d'une  nation  sont  le  résultat 
bien  évident  de  la  satisfaction  de  jiresque  tous  les  inli'réts 
l(-gilimes  el,  ])Our  ceux  quin'ont  pas  été  satisfaits,  l'esjiérance 
de  l'être  bientôt. 

Voilà  pour([uoi.  Messieurs,  je  reporte  sur  tous  et  non  ]ias 
sur  moi  seul,  les  éloges  (jui  viennent  de  m'ètre  adressés. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

L'Emprunt  5  0/0  1886  et  le  Funding.  —  Nous  avons 
donni'',  la  semaine  dei'nièri'.  uni'  lisie  des  emprunts  argentins 
(loni  les  litres  se  n(''gocient  en  Lurope  a\ec  les  traits  carac- 
lé'ristiques  de  chacun  d'eux. 

On  a  jiu  constater,  ])ar  ce  tableau,  (jue  deux  enqirunls  :  le 
.")  0/0  1«8G  et  le  Funding  (1  0/0  sont  gagés  sur  les  receltes 
douanières  :  une  comjiaraison  des  cours  de  ces  litres,  cotés 
i-especlivement  à  0/0  <'l  !I8  0/0.  nous  montre  que  si  le 
premier  <lonni'  un  intérêt  de  ô  0/0,  el  le  second,  un  inléM-êl 
de  (5  0/0,  il  n'y  a  entre  eux  (ju'une  dillërence  de  prix  de  1  0/0 
en  cai)ilal  uonnnal. 

Leur  situation  respective  e\])lique  jieu  celli'  dill'c'reiu-e  de 
I  raitemenl. 

l'our  les  d(^ux  enqn-unis.  \o  remboursement  se  fail  au 
pair.  Les  deux  doivent  être  comidi-lenient  rendîoursés  vers  la 
nu'me  éjioque,  à  queUpies  nuiis  prés  :  rEm])rnnt  1S8G,  en 
janvier  1022;  \o  Fundinr/  1891.  en  avril  1921.  La  garantie 
est  la  même  ;  car,  bien  qui'  les  sommes  à  jirélever  ])Our  le 
service  de.l'Kmjirunt  18<S(i  aient  un  droit  de  jiriorilé  par  rap- 
port aux  sommes  à  ]irélever  jujur  le  service  du  Fundinf/.  le 
(diill'ic  annuel  des  recettes  douanières  di''passe  tellemenl. 
ainsi  (]ue  nous  l'avons  montré,  le  montani  (<xig(''  ])ar  les  deux 
l'Uiprunls,  qu'au  point  de  vue  de  la  solidité  de  la  garanlii', 
les  deux  emiirunls  se  valent. 

L'emprunt  188G  s'amortit,  il  est  vrai,  par  des  tirages  semes- 
Iriels,  (If)nt  li'  dernier  tomlie 'eu  (ii'Cinnbre  1021.  landis  i[ue 
l'emprunt  1891  ne  jiossêde  jias  de  tableau  d'amortissement, 
le  Gouvi'ruemenI  s'élant  seulenu'nl  engagé  à  le  rembourser 
entre  avril  1894  et  avril  1921. 

Lsl-ce  l'absence  de  tirages  sur  le  Funding  (>  0/0  1891  qui 
produil  une  h'Ilc  anomalie  de  cours,  au  détriment  de  cel  em- 
prunt et  à  l'avantage  de  l'emprunt  1880?  ('.ar  il  devrait  exis- 
ler  noi'malemeul  un  (''carl  de  76  fr.  entre  les  prix  de  ces  deux 
litres  dont  les  conditions  générales,  —  lirag('S  à  ])art  —  sont 
presque  idenli([ues  et  dont  le  rendement  seul  dilfêre.. 

En  elfel,  si  nous  ])renons  pour  base  l'emprunt  Funding. 
nous  voyons  qu'il  est  coh'  à  98  0/0  ou  '190  fr.  A  conditions 
égales  un  emprunt  de  0/0  devrait  être  coté  à  82  tiô  0/0.  ou 
'il;3  fr.  88.  L'écart  est  donc  de  76  fr.  ()7,  tandis  que  remjirunt 

0/0  1886  est  coté  à  97  0/0  ou  'i8.')  fr.,  soit  T)  francs  de  moins 
seulement  que  le  0  0/0  1891. 

(jomme  on  ne  saurait  dire  (|ue  les  capitalistes  ont  exagi'ré 
la  faveur  qu'ils  accordi'ut  à  l'emprunt  0/0  1886,  attendu 
(ju'elle  j)araît  très  j usiitiée  ])ar  le  rendenu'ut  et  la  garantie 
sp(''ciale  des  douanes,  on  doit  conclure  qu'ils  ont  exagén'' 
l'abandon  ridatif  dans  lequ(d  était  tenu  encore  récemment  le 
Funding  6  0/0,  dont  les  garanties  sont  aussi  fortes  et  le  ren- 
ilement  supérieur. 


SAN  -  SALVADOR 

La  Dette  de  la  République  de  San  Salvador.  —  On 

vient  de  jiroci'der,  dans  la  caiiilale  il.'  la  liejiuliliiiui'  de  San 
Salvador,  à  l'incinéi'alion  des  liires  de  la  délie  iulérieiire 
]jour  la  valeur  nondnale  de  deux  millions  île  pesos.  Cette 
o])éi-alion  s'est  faite  sans  qu'on  ait  recouru  à  lacré'ation  de 
nouveaux  impôts,  sans  qu'il  y  ait  eu  interruption  lie  travaux 
l)ublics  et  sans  que  les  services  publics  aient  eu  à  suijjwrler 
la  ])lus  petite  réduction. 

L'amorlissement  de  la  délie  inli'rieure.  dont  le  monlanl 
lolal  n'est  plus  cpte  de  six  millions  de  pesos,  n'est  i)as  un 
fait  isolé,  ainsi  que  d'aucuns  jioui-raient  le  suj)]ioser:  il  fail 
])arlie,  au  contraire,  d'un  système  dont  les  manifestations 
s'observent  dans  d'autres  branches  de  l'aclivKé  politique  et 
adminisiralive.  Le  Salvador  esl  aujourd'iiui  un  des  rares 
))ays  de  rAmi''rique  latine  qui  ne  possi'dent  ]ias  de  dettiu'xti''- 
rienre  au  sens  ]irécis  du  mol  :  renqiruni  de  800.000  liv.  si. 
réalisé'  il  y  a  quelques  auné-es  eu  Anglelerre,  jxiurêlre  alfeclé' 
à  la  conslructi(ui  du  chemin  de  fer  ipii  relie  Acajatia  à  San 
Salvador  et  à  Santa  Anna,  en  desservant  la  ivgion  la  plus 
riche  el  |;i  ])lns  fertile  de  la  lli'luddique.  cel  em]irunl.  di- 
sons-nous, a  l'Ié  i-eiidjoui'si'. 


ASIE 


CHINE 

La  Circulation  des  Banques  de  Hong-Kong.  —  \  iiici. 
d'aijrès  les  chid'res  fournis  ])ar  les  grandes  Ban([ues  de  llong- 
Kong,  (jnel  ('•lait,  au  81  octobre,  le  moulant  de  leui  s  billi'Fs 
en  circulation  el  de  leui-s  espèces  en  ri'serve  : 

Billels  Espèces 
lîanqui's  m  circul.    en  réserve 


(En  ])iaslres) 
2.719.778"  l.r>(M).000 


Chaileird  P)ank  id'  India.  Ausli-ali;i 

and  China   

Hong-Kong  and  Shanghaï  ISaukln;. 

Corporation   7.378. Hô/i  5.000.000 

15auqiU' Xalionale  de  Cliiue  (Limiled).        Mô.lt/S        159. (MHi 

1o..";î8.2()o  (;.(;,-)0.(hxi 


Les  Recettes  douanières.  —  Noire  cnrri'SjKini.'anl  <îo 
Shanghai  nous  adresse  la  ledre  suivanle  : 

Shangliai.  l'i  novi'mbre  19(Nl. 
Les  recelles  des  douanes  im]>i''riales  mai'ilimes  ))Our  le 
Iroisième  Irinu'Stre  PHH).  ont  l'ti'  les  s\iivantes,  ])ar  rapport 
à  la  iii'riode  correspondanle  de  j'anui-e  aniérieure.  |)our  Ions 
les  poris  ouverts  de  la  Chine  : 

Taels  h. 

trimeslre  1899   7.86'i.(n9 

8'       —        1900   Ô.8li6.-'i80 


2.498.189 


Soit  une  moins-value  dr  

jiour  l'exercice  en  cours. 

Mais  il  ne  faut  pas  pei-dre  d<'  vue  <pii'  l'anni'e  J899  a  ('dé' 
excr])lionni'lle.  Si  on  comi)are  les  chill'res  de  J900  à  ceux  de 
1898.  l'écart  n'est  ]ias  considi''ra]>le. 

Pour  le  mois  A'ortobre  1900,  dans  le  seul  jHirl  de  Shanghaï 
nous  n'avons  pas  encore  les  données  des  aulri'S  ports',  les 
recelles  ont  atteint  442.661  lacis  haikwan.  contre  487.19'! 
laels  haikwan  pour  la  pé'riode  correspondanle  de  189S. 

Voici,  du  reste,  les  chilt'i'es  conii>aralifs  des  quatre  der- 
niers mois  ; 

189S  I8;i'.i 

Taels  haikwan 

.luillet   .')'i5.0liO  ViO.;i87 

Aoùl   7O0.'i.''>6       42.'). 871 

Septendu-e   (in8.:i(;i;  :{74.69'i 

Octobre   487. 194      442. ()61 

(  lela  di'monire  que  les  graves  i''vi''nements  dont  la  (,;iiine  esl 
le  Ihi'àtre  n'ont  pas  encore  sérieusement  enlravi-  le  mouve- 
ment commercial.  De  l'avis  des  hommes  bien  informés,  la 
re])rise  serait  rapide  et  sensilde  si  l'horizon  s'é'claircissail... 
Mais  cel  horizon  est  encore  bii'U  chargé'  de  nuages. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourg.\.eel. 
Palis.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simarl. 
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No  Vi:?  —  IS'  volume.  (1) 


BOREAUX  :  H,  RUE  MOSSIGM,  PARIS 


Vi'udiedi  G  jiiillcl  1900. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

■Et  des  Grra.nd.a  :E:x£}ress  Elu.ro£iéena 
(Soeiélo  Anonyme) 


iStat  l'oniparatif  des  Uocelles  nelles  îles  Voitures 

1899  1900 

Du  1"  janv.  au  10  juin..  Kr.  'i . '.l'i7.XlG  r).ri8;.l59 
iDu  11  au  ■-')  juin   268.911  87Ik72S 


Dill'érence  en  faveur  de  li  00  . 


5.216.757  5.918.8*7 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

■Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

.ALGER,  niZERTU,  BLID.VH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  CRAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAllRAS.,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  5  ans  3  1/2  0/0 

ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCEES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTABILlTiJ  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litres  île  hi  rente 
•/       amortissable  de   1889,   de  l'emprunt  de 
~'<)  iiiillions  de  francs,-  sortis  ou  tirage  de  S/ 15 
"in  1900. 


Montant  nominal  :  :i21..50o  fr. 


•2.5094 
2lill7 
2()9-2o 
278G.S 
2'.t'i:J8 
3l'il6 
:-!.':  ;05 
;;):i598 
Ji'j8C.5 

ï>2?5 
.5902 
7528 
■8847 
.9808 
.10C:)8 
11692 

lVi72 

■vm-i 

178.58 
186G5 
W,Z1 
2tl707 
52211 
2.32 'i5 
2'i8'.t7 


25295 
26.371 
27054 
28021 
29485 
31449 
.32987 
33799 


.5285 
5945 
7611 
i)078 
9830 
10788 
n83(i 
13310 
14.538 
15834 
18093 
18686 
:20070 
2(J881 
22312 
23606 


65 

25313 
26.588 
27276 
i8044 
29503 
31637 
.33027 
3i><40 

129 

5376 
60.52 
7648 
9183 
9926 
10851 
120O2 
13414 
145.J3 
1C>886 
18209 
lf>714 
202.57 
20899 

22;r/2 

23S18 


titres  à  500  fr. 

25423  25443  2.5804 
26631  26655 
27279  27399 
280j7  28163 
29583  29898 
31(i78  ?1801 
33291  33386 
33.J52  3457 


2o826 
27432 
28259 
303^8 
31894 
3:!394 
34680 


titres  à  1.000  fr. 


5450  5461 
C369  6890 
7815  7828 
9324  9416 
10098  10251 
10945  11294 
12029  12187 
13445  1.36ù2 
14784  15166 
17113  17307 
18279  18533 
18746  19419 
202b7'  20347 
21432  21.592 
22t83  22685 
23840  2:3844 


.5611 

-6897 
7885 
9470 
10.356 
11312 
12731 
13679 
15377 
17442 
18.549 
19471 
20350 
21738 
22884 
24279 


25!ll5 
26832 
27481 
28385 
:10.54l 
31968 
33550 
34788 


5015 
7120 
8044 
9.541 
10498 
114.53 
12995 
14082 
15557 
17821 
18587 
19.560 
20356 
21848 
23011 
24508 


2.5947 
26858 
27587 
29049 
30.586 
32266 
33562 
34860 


5877 
7443 
8405 
9781 
10.597 
11.560 
1.3053 
1442:3 
15674 
17827 
18622 
19600 
20512 
22141 
23055 
24510 


199  3l:; 
M.'^t  1217 


32  titres  à  5.000  fr 

5.55     642     728  830 


1243    1754  1790 


1032  1074 
2233     241:!  2747 


2756  2;75  31.53  3216  3:392  3419 
409;    4142  4413   45'o8    4609  4080 


3  i78 
47:3!  I 


4034 
492.') 


Le  paiement  do  ces  titres,  portant  le  coupon  n"  23 
du  1"  janvier  1901,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n"  22  du  l"'' juillcl  1900,  so  l'ora  à  parlii-  du  1" 
juillet  1900  n.  st.  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  adniinifilrations  linanciéros  dans  les  districts; 

A  Berlin,  à  la  Dn'sdner-Bank  et  aux  maisons 
correspondantes  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  cl  di'S  Pays-Ras. 

Les  coupons  dos  titres  sortis  cesseront  d'être 
payés. 


Tublcidi  des  nu/n.éros  des  titres  de  Icn-nie  l  "„ 
amortissable  de  1889,  de  l'emprunt  de  50 
millions  de  francs,  sortis  aux  tiraijes  qui  ont 
eu  lieu  à  pcD'tir  du  premie)'  tirage  du  .'i  15  dé- 
cembre 1889  jusqu'au  3  15  décembre  1899 
inclusivement,  et  non  présentés  au  remliour- 
scment  jusqu'au  2;  15  juin  1900. 

Titres  à  500  fr. 

26288  1)  26303  a  26340  F 

26672  a      2  -676  a  274 16  c  27.500  1) 

28046  g      2S283  a  28546  a  2901.'i  b 

298:33  a      3U216  o  :30598  a  ;30721  d 

:30936  c       31022  c  31218  h  ;;i0.52  a 

32205  a  :!2797  b  :330;3«  a  ;i4076  c 
34673  a       3ii;95  a 


2563.3  b 
26i61  a 
27631  a 
29041  b 
.30912  b 
31734  a 
3'i512  a 


2t)073,'a 


Titres  à  1.000  fr. 

5506  a        (il31  b        6:388  b       "<o20  a  8451  b 

8470  a       9095  b        939:i  d      9500  a  10799  a 

121.52  b      13133  b       1:3:371  a     i;3602  d  1:3986  c 

1:3989  a       14617  a       1.5037  a      16-280  a  16572  a 

16681  a      17564  a      18352  c     18512  a  18515  a 

18911  a      19317  b      19423  b     10005  a  20(i98  c 

21103  a  21854  c  21902  a  227^9  a  2:32.50  b 
236:n  a      24(554  a 

Titres  à  5.000  fr. 

484  b  1491  b  1534  a  224-;  a  2291  a 
31  «8  b        3:323  a        4832  a 

DATES  DE  TIRAI  il'. 


Décembre  1800 
.juin  1899 
Décembre  1808 
•luin  IS08 


Décemlire  1X0/ 
Juin  1897 
Décemlirc  1896 
Décembre  1895 


9:iO 


CHEMINS  DE  FER  D£  L'EST  ALGÉRIEN 


Obligations.  —  Coupon  n"  4-4 

Obligations  iiDininativcs   7  Ir.  20 

Oblijiatioiis  an  porteur   6  75 

impôts  déduitsl. 

Payable  le  15  juillet  190O  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générali'  de  Crédit  ludii? 
tricl  el  < Commercial,  66,  rue  dr>  la  Victoire: 

Eu  Algérie,  cbez  les  corres|)fi\i(l;jnts  habil.ui'ls  <] 
i  (;om]iagnie.  031 


LA  UNION  ET  LE  PHÉNIX  ESPAGNOL 


00, 


■  OMPAGNIE  D  ASSUIIANCKS  RliDMES 

'Fondéi;  l'u  18()4) 
rue  de  lu  CIiUiiSsée-d'A  ittin.  Paris 


Le  (jonsi'il  d'adniinisli'atiou-  a  l'honneur  criut'or- 
mer  MM.  li;s  Aciionnaices  que,  (lar  décision  de 
'assemblée  généiale  du  23  juin  1900,  le  dividende 
do  l'exercice  1899  a  été  lixé  à  20  fr.  par  action,  net 
d'impôts,  sur  lesquels  10  fr.  ont  été  payés  le  1' 
janvier. 

Lu  conséquence,  il  sera  payé,  à  partir  du  1"'' 
juillet  ]9(J0,  10  fr.  ]iar  action,  contre  remise  du 
coui)ûn  n»  41  : 

X  Pai'is,  à  la  Société  Généi-ale  de  Crédit  Mobiliei' 
Espagnol,  69,  rue  de  la  Victoire; 

A  Madrid,  1.  calle  de  Olozaga.  932 


<î()MI'A(;nii<;  dks  cmkmixs  di-:  i'i-;i; 
DU  SUD  DE  LA  FRANCE 

Avis  aux  Actionnaires 

•  ^onforméiiienl  à  la  ilécision  |irisi'  par  l'assem- 
blée générale  du  31  mai  JOiii,  le  divide.nde  de 
l'exercice  18i)0.  lixé  à  12  fr.  lii'iipot  nmi  déduilj. 
sera  mis  en  paiement  ù  partir  du  15  juillet  cou- 
rant, à  raison  de  : 

Titres  nominatifs   11  fr.  52 

Tilres  au  porteur   10  82 

(impôts  déduits r 
(m  [laiement  aura  lieu,  contre'  remise  du  coupon 
n»  22  ; 

A  Paris  :  au  (U-édit  Industriel  et  < '.omniercial.  6(), 
rue  de  la  Victoire;  à  la  Société  Marstùllaise,  4,  rue 
Aulier;  à  la  Société  (iénérale,  54,  rue  de  Provence; 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue  Ber- 
gère; an  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'.\lgérie,  4. 
rue  Mogador. 

A  Marseille  :  à  la  ?ociélé  Marseillaise.  t;3,  rue 
Paradis. 


CONFEDERATION  SUISSE 


Emprunt  3  1  2  0  0  1889; 

—  —  1892; 

—  3  0  0  1897; 

—  3  1/20  0  1899  des  Chemins  de  fer. 

Le  coupon  échéant  le  30  ,/uin  sur  les  emprunts 
ci-dessus,  sera  jiayé  à  partir  de  cette  date  à  la 

BANQUE  SUISSE  ET  FRANÇAISE 

27,  rue  L'/f/ilti\  à  Paris. 
Le  paiement  des  coupons  do  l'emprunt  3  1,2  O  o 
1899,  dos  Chemins  de  fer,  aura  lien  au  cours  du 
change  à  vue  sur  la  Suisse. 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


MM.  les  Actionnaires  de  la  BaïKjne  Impériali' 
Oltomario  sont  informés  que,  par  décision  do  Las- 
sembli'e  générale  tenue  à  Londres  le  27  juin  1900. 
la  somme  de  10  sh.,  soit  12  fr.  50.  sera  payée  à 
partir  du  3  juillet  1900,  contre  la  remise  du  coupon 
n°  42. 

r,o  paiement  aura  lieu  : 

A  la  Banque  Impériale  Ottomane,  7.  rue  Meyer- 
beer  ; 

Au  Crédit  Lyonnais,  au  (joraptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris,  tt  dans  leurs  agences  et  bureaux 
de  quarlier. 


C'^  FRANÇAISE  des  MINES  DU  LAURIUM 

SOi.IÉTÉ  ANONY.MI:.  AU  CAPITAL  DE  16.3C0.OCO  I-l;. 

Siège  social  :  27,  rue  Laffitte,  à  Paris 


L  assemblée  générale  ayant  fixé  à  30  f.  jiar  ac- 
tion le  dividende  de  l'exercice  1899,  le  couiiou 
n»  45  est  payable  depuis  1<'  Juillet,  pour  solde 
di-  rexer<'ice  1^99,  à  raison  de  15  fr.  brut,  soit, 
iiel  d'im pùts  : 

14  fr.  40  par  action  an  nominatif; 
13       72  par  action  au  porteur. 

Le^  jiarts  do  fondateur  reçoivent,  depuis  le  l'-'' 
juillet,  par  titre  de  1/240"  de  i)art  primitive,  pour 
l'exercice  1899,  net  d'imiiùts  :  3  fr.  97. 

Le  paiement  a  lieu  : 

A  Paris  ;  .^u  Comptoir  National  d'Escompte; 

Au  Crédit  Industriel  et  Commercial; 

Au  <  '.rédit  Lyonnais  ; 

A  la  Société  (iénérale  ; 

A  la  Société  Mar.seillaise,  i,  rue  Auber; 

Chez  MM.  Rostand,  Deschars  et  Cie,  66,  rue  île 
la  Chaussée  d'Antin  ; 

A  Lyon  :  A  la  Société  1  yonnaist^  ; 

A  Marseille  :  A  la  Société  Marseillaise, 
ou  dans  l  une  des  agences  des  Etablissements  (pii 
précédent. 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE  DES 

WAGONS-LITS 

LUCHON-I  XPRESS 

Parmi  les  inni)mbrul)li's  étrangers,  \isilrnrs  de 
l'Exposilioii  Ui:i\i'rsclle,  coiaine  parmi  les  Pari- 
siens, il  s'en  trouvera  cei-laineiiient  beaucDup.  qui, 
au  moment  des  prrandes  chaleurs  de  letc..  vou- 
dront cherciii'r  ((nelquos  jours  de  fraîcheur  et  tic 
l'epos. 

Oii  poiirrairul-ils  mieux  les  trouver,  comme 
eulr'acte  au  milieu  de  leur  séjour  à  l'Exposition 
qu'à  Ludion,  «  Pieine  des  Pyrénées  >>".' 

La  reprise  du  Luclion-Express  qui  trois  fois  par 
semaine,  les  mardi,  jeudi  et  samedi,  à  partir  du 
5  jiiillet,  partira  de  Paris-Nord  à  6  h.  4't  du  soir 
et  de  Paris-Orléans  'gare  tl'Austerlilz  à  7  h.  30. 
met  à  leur  disposition  le  voyage  le  plus  rapide  i  [. 
le  plus  cout'ûrla))le  avec  trajet  de  nuit  dans  les 
deux  sens  (wagons-lits  du  dernier  type  et  wagons- 
reslaurantsi. 

Pielour  de  Luclion  les  mercredi,  vendi'cdi  et 
Ininli  à  li.  14  du  soir:  arrivée  à  Luehon  comme  à 
Paris,  de  bon  matin,  en  évilanl.  dans  c-liii(|ii(  pai- 
cours,  la  chrleur  du  joui-. 

ROY  AN-EXPRESS 

A  parlir  du  7  juillet  prochain  sera  reprise  la 
circulation  du  Irain  de  luxe  «  Royau-K.'^prcs.?  ■> 
dont  le  service,  aussi  luxmuix  que  rapide,  a  tant 
été  apprécié  Télé  dernier,  de  la  clientèle  de  voya- 
geurs et  de  tourisles  (|ui.  cliaque  année,  liasse  la 
saison  sur  ci'tle  aJmiraljle  phige  de  Royan,  dont  li' 
voisinage  abonde,  en  oulrc,  en  sites  réellenn'nl 
doilicicnx  à  liabiler. 

Le  «  Royan- Express  part  de  Paris  ,M ont  par- 
nasse'  tous  les  lundi,  mercredi  et  samedi,  à 
7  h.  50  du  soir  jjour  arriver  à  Saumur  à  mi- 
nuit 57.  à  Saiides  à  h.  O't  du  malin  et  à  Royan  à 
r.  h.  40.' 

T!  en  reparl  tous  les  mardi,  jeudi  ri  dimanche, 
1  11  h.  uUdu  .soir,  pour  arriver  à  Saintes  à  1  h.  (lî), 
1  >aumvir  à  4  h.  54.  à  Ciiartres  à  8  h.  10  du  ma- 
tin, à  Versailles  à  D  li.  1-)  et  à  Paris  à  9  li.  4'^. 

Trajets  do  nuit,  donc,  à  l'aller  et  au  retour, 
de  façon  h  éviter  la  grande  chaleur  du  jour. 
Exceptionnellement,  le  départ  do  Paris  du  «  lio- 
an-Express  »  aura  lieu  le  vtmdredi  lo  au  lisu  du 


^loyennant  paiement  j>our  chaque  yirolongat'on, 
d'un  supplémiMit  égal  à  10  "„  du  pi-ix  du  Ijitht. 


(>liemins  d;  fer  de  l'Ouest.  —  Délivraiice.  aux 
exposants  résidant  en  province,  de  cartes  d'abonne- 
ment comportant  ."lO  0  i)  de  l'éduclion  sur  les  prix 
des  abonnements  ordinaires. 

Dans  le  but  de  faciliter  aux  exposants,  résidant 

50  kilomélres  au  moins  de  Pai'is,  les  déplacements 
qu'ils  auront  à  ell'ectuei'  pour  se  renilrc  à  l'Expo- 
ilion,  la  tJompagnie  des  ('henuns  de  fer  de  l'Ouesl 
met  à  leur  disposition,  pendant  tonte  la  durée  de 
l'Exposilion.  des  caries  d'abonnement  de  toutes 
classes,  vaialjles  trois  nïois  ou  six  mois  et  com- 
portant une  réduction  de  50  0/0  sur  les  prix  des 
abonnements  ordinaires. 

Ces  cartes  seront  délivré-us  aux  intéressés  sur  la 
production  de  leur  carte  d'exposant,  pour  voyager, 

xr  l'itinéraire  direct,  entre  la  gare  desservant  leur 
lomicile  commercial  et  Paris, 

La  date  extrême  de  validité  de  ces  abonnements 
si  fixée  au  15  novenibre. 

Les  cartes  de  six  mois  souscrites,  soit  à  partir 
lu      mai,  soit  à  jjartir  du  l"  juin,  expireront  éga- 
ment  le  15  novembre.  940 


yan-hx]ires 
samedi  l'i  juillet. 
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Chemins  île  fer  de  l'Ouest.  —  Exposilion  uni  ver 
selle.  —  Auginenlation  de  la  durée  de  validité  de; 
billets  d'alli;r  et  retour.  —  Pendant  l'Exposition 
universelle,  la  durée  de  validité  des  billets  d'aller 
el  retour  ordinaires  grîinde^  ligues  ,  délivrés  sni 
Paris,  par  toutes  les  gares  du  réseau  i-ituées  à  Hii> 
kilomètres  au  moins  de  Paris  sera,  doublée 


a  dan'-e 


validité  de  ces  bil 


En  conséquenc 
l.'is  sera  de  : 

4  jours  ])<)ur  le  ^  parcours  d"  1"0  ù  p> 
1res  ; 

()  jours  pour  le 
I  res  ; 

8  jours  l'our  le: 
nié  très. 

10  jours  pour  le 
mètres  : 

r*  jours  pour  IC; 
mètres  ; 

14  jouro  pour  les  parcours  nu-des.-n 
lomètres. 

('.elle  durée  de  validité  exeeplionm'lle  pourr 
être  prolongée  deux  fois,  de  moiliè;,  nioyeunanl  1 
liaiemenl,  pour  cliaque  iirolongalioii.  <run  siipph' 
ment  ('gai  à  10  0  0  du  nri\  du  hilli't. 


parconr; 


pari-ours 
liar.-ours 


120  à 
de  2.">1 
de  401 

de  501 


klloliu- 
îiôtj  kilomè 
à  'jOO  kilo 
à  500  kili 
à  tiÛO  kilo 
de  CiiiO  k 


0  :iS 


En  vue  de  lariiiter  la  visite  de  l  liNposilion  uni 
versellc  de  1000.  la  Compagnie  d'OrlTans  a  1  bon 
îieur  d'informer  le  public  que  lesbiliels  d'aller  el 
retour  ordinaires  délivrés  pour  Paris,  de  toute  uai^ 
■ou  station  du  réseau  situte  à  100  kilouièlre: 
moins  de  la  gare  Pari6-Austerlitz,auroiitleijrduréi 
!(■  validité  doubli'-e, 

l'.ette  validilé  exceptionnelle  pourra  èire  ju-olnii 

i;  dans  les  conUilions  ci-après  : 

Pour  les  billets  valalMes  : 

1.1  ou  8  jours  faculté  de  prolongation 
i  jours-; 

10  ou  12  jours  faculté  do  prolongation 
jours; 

14  ou  16  jours  faculté  de  proloiigalian 
i  jours  ; 

18  ou  du  jours  facnlt.'-  de  prolougal imi 
■<  jours. 


de  2  loi 
de  2  foi 
de  2  fois 
de  2  l'ois 


lEMÂNDEI  i«s  îmm 


ET  LES 


PLUMES  NOUVELLES 


0} 


'S 

0^! 


C.hemiii  de  fer  d'Orléans.  —  Bains  de  mer  de 
'Océan.  —  Billets  d'aller  et  retour  à  prix  réduits, 
alables  pendant  ^4  jours. 
Pendant  la  saison  des  bains  de  mer,  ilu  samedi, 
eille  des  Rameaux,  au  31  octobi-e.  il  est  délivré 
les  billels  aller  et  retour  de  toutes  classes,  par 
toutes  les  gares  du  réseau,  pour  les  stations  )>;d 
néaircs  rj-après  : 
Saint-Nazaire  ;    Pornichet    .^sainte-Marguerite)  ; 
scoublai  -la-Baule  ;  Le  Pnuliguen  ;  Batz  :  Le  t>oi- 
sic  :  Cuéiaiide:  Vannes  Porl-X;ivalo.  St-tiildas-de- 
Ruizi  ;  Plouharnel-Carnac  ;  Saini-Pierre-Ouiberon  : 
Quiljeron  :  Le  Palais    Bi-lle-Tle-en-Mer  ;  Lorient 
Port-Louis,  Larmor):  Ouimperlé  Pouldu)  :  Con- 
arneau  J>cg-Meil,  Fouesnanl  :  Ouimper  (Benodet  ;. 
Ponl-l'Abhé  (Langoz,  Locludy):  Douarnenez;  (.^hà- 
teaulin  Penlrey.  Crozon,  Morgal). 

1°  Les  billels  pris  à  toute  gaie  du  réseau  située 
lans  un  rayon  (l'au  moins  2.'i0  kilomètres  des  sta- 
tions 1  alnéàires  ci-dessus  comportent  une  réduc- 
tion de 40  >'„  en  p"  classe,  de  33  "„  en  2»  classe,  et 
le  30  "y  en  M'  classe  sur  le  do\il)le  du  prix  des  ))il- 
lels  simpli'S. 

La  durée  de  validité  de  ces  billots  (33  jours)  p>  ut 
tre  prolongée  d'une  ou  deux  iieriodes  successives 
e  30  jours,  inoyeniuint  le  paiement,  pour  chaque 
période,  d'un  supplément  égal  à  10  "„  dn_  prix  du 
billet  La  demande  de  prolongalion  ilevra'ètre  faiti 
t  le  supplément  payé  avant  l'expiration  de  la  jié 
riode  pour  laquelh'  la  |)roloûgalion  est  deinand.'e. 
lOxceptionnellement  ; 

.1.  —  Le  voyaireur  porteur  d'un  Ijillet  délivré 
pour  les  stfltions  de  la  ligne  du  Groisic  (Saint 
Nazaire.  Pornichet,  Escoublac-la-Baule,  Le  Poiili 
guen,  B.itz,  Le  Croisic  et  Gnérande  ,  aura  la  )'a 
'^ultè  d  elfeetuer,  sans  supplément  de  prix,  soit  à 
.'aller,  soit  au  retour,  le  trajet  entre  Nantes  el 
Saint-Nazaire  dans  les  bateaux  de  la  .Compagnie 
le  la  Basse-Loire. 

Le  porteur  d'un  billet  délivré  à  Paris  pour  1  une 
desiiles  stations  pourra  repartir,  au  retour,  d^ 
Saveuav.  Donges  ou  Monloir. 

jl,  —  Le  voyageur  jiorteur  d'un  billet  délivré 
pou:  une  station  située  au  delà  de  Savenay,  vers 
Landerneau,  aura  la  faculté  de  s'arrêter  à  cell 
(les  stations  suivantes  qui  seront  comprises  dans 
le  parcours  de  son  billet  :  Questemberl,  Vannes 
Sainte-Amie-d'Auray,  Auray,  Ilennebont,  Loiient 
(  )u.iniperlé.  Rosporden  et  Quimper. 
"  ('.  —  Le  voyageur  poileur  d'un  billet  délivré  aux 
conditions  qiii  [irécèdent,  iiour  l'une  quelconqii 
des  stations  balnéaires  ct-dessus,  aura  la  l'acull 
de  s'arrêter  une  seule  fois,  à  l'aller  on  au  retour 
pendant  48  heures,  soit  à  Nantes,  soit  à  tout  antn 
|ioint  en  deçà  de  Nantes. 

La  facult  •  d'arrêt  à  Nantes,  prévue  ci-dessus,  es 
indépendante  de  la  faculté  d'arrêt  au  même  point 
qui  découle  du  choix  de  la  voie  d'eau  entre  Nantc 
et  Saint-Nazaire.  Elle  ne  pourra  être  exercée  par 
le  voyageur  ayant  ou  devant  utiliser  la  voie  d'eau 
2»  Les  .billets  pris  à  toute  gare  située  dans  un 
rayon  inférieur  à  250  kilomètres  desdites  stations 
balnéaires  comportent  une  réduction  de  •2(t  sui 
les  prix  des  tarifs  généraux,  sans  toutefois  que 
prix  à  percevoir  puissent  excéder  le  prix  applicalile 
à  nn  parcours  de  2.j0  kilomètres,  ni  être  inférieur- 
an  prix  applicable  à  un  parcours  de  fiO  kilomètre.- 


:.  MâTHIEU-FLESSY 


chez  tous  les  I*apetiers. 


18,RUEDESMATHUR1NS 
PRÈS  DE  LCPÉRA 


vy 


SUDATION 
MASSA8E 
LAVAGE 
^  PISCINE 
y     SALONS  DE  REPOS 
^    SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 


HYDROTHERAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  DE  GYMNASTIQUE. 


j^^^h.  Compare  Qénêri  le 

TRANSATLANTIQUE 

PaQ'dBùotS'Postt  français 

SerYlces  dans  b  MÉDITERRANÉE 
desservanl  Aiger,  Oran,  Ty  nis,  Bôna, 
Phitippeviiie,  Malte  el  Sousse. 

Services  hebdomadaii  es  par  steameri 
rapides  sur  la  ligae  LE  WYllE-ltW-TOM 
Services  réguliers  sur  les  *>TlLLEt,  îê 
ÏEXIQUE.  rAlURIÇ'JE  CEKTRALE,  les  lUTAIEI, 
le  VEIEZUELAelle  PACIFIQUL 

Services  divers  de  cargo-boats  aatfi 
la  FRAICE.  VXlîWl.  etrAMSLETmL 

SêrriM  otntrti  .  S,  rut  *ubtn 
illiêtt     (  12.  B"  dts  Capuclnêl  (Grtnd-Httêli 

Ffi  :  m,  FabJfoarg  Saint- Ùtut». 
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L'ÉCONOMISTE  EUROl^ÉKN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURBE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


ronds  d'État 

ncnBOl.  Pru»».  S  0/0  

Ra«««  Oi  ienl  4  0/0  

Kxtériduro  Espagnole  . . . . 

!lon!<ioii  

Turc  IV  

lUliea  4  %  

Chemin*  d«  fer 

AntrichiaiiR  

Lomburdii  

Cothard  

Nord-Eil  SuiiM  

M»ri«nbuurg  


Banques 

CrÀdit   

Diaoonlo  

D»rmoladt-B«nk  

y»rl-H»iideli  

Dre«<i«-B«nk  

H«tional-Bank  

Ciiapg*  sur  l'aris  8  jours.. 

—  —   Loudres  —    . . 

—  —   Vienne   —    . . 

—  Pilersbourg  3  mois, 
R  >ul)l«»  comptant  

—     (In  coulant  


•M  m  .n 

()  juin 

Kijiiin 

■20j  ni  n 

■iîjuin 

1  JMlll 

85  GO 

87 

50 

8"  20 

8l>  ''0 

8t)  75 

Sfi  GO 

» 

7  c  lO 

7-2 

•-'0 

7*  " 

70  50 

11  9  1 

V  / 

J  u 

tf7  ")') 

90  3!) 

96  20 

•  eti  50 

£3  >' 

2."i 

1  n 

22  85 

2-,'  70 

22  M 

22  20 

Q~\ 

lu 

9i  60 

9i  40 

9i  60 

93  50 



1  il 

• 

Mi  50 

132  S5 

14,3  » 

lv>V  lu 

i  5  1 1'  1 

90 

•2?  40 

27  "i») 

c  i  )} 

MO  10 

liO 

lu 

1.38  )) 

i  l>8  60 

1 ,'  î  7  » 

1 3  i  1) 

91 

92 

i> 

91  50 

01  • 

,"<0  25 

89  10 

77  -0 

71 

10 

75  n 

71  .50 

73  60 

73  5^ 

S2i  70 

2i3 

10 

2'1  40 

217  20 

216  10 

211  70 

18S  20 

ISi 

7j 

181  20 

179  2.1 

179  .50 

171  50 

13o  50 

138 

135  ■.>) 

131  il 

131  40 

133  75 

Ihb  1(1 

158 

75 

151  90 

151  50 

1  VJ  60 

1  iS  90 

U2  80 

I5i 

"i  ' 

153  60 

150  25 

149  10 

118  50 

IMii  f,0 

138 

» 

136  lu 

134  ,50 

13 'i  10 

13a  75 

81  30 

81 

25 

81  20 

81  20 

81  30 

81  30 

20  4  1 

20 

43 

■in  4=2 

20  39 

20  42 

20  4Û 

84  30 

si 

3 

83  S  ) 

S',  yo 

fs'i  10 

8i  30 

213  lu 

21-.' 

91') 

21-2  S5 

212  80 

212  9J 

212  90 

216  35 

216 

lu 

•no  lia 

216  05 

216  05 

216  ,. 

)» 

» 

» 

BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
denBoliiiis  anglais  2  'S/i  0/0. 

aupe»  3  1  /t  0/0  

Brésil  4  0/0  

Irgontina  5  0/0  

Usxicaiu  6  0/b  

f urc  1   

—  Il  

—  IV  

£>;jpte  Unifié*  

iireo  Monopole  ,   

(Islien  4  0/0.  

ÎUiase  i  0/0  

f'ortugsig  3  0/0   

Espagne  Ext.  4  0/0..-  

Hongrois  

f  rançaiï  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Uoumani*  

^llHi!  

Lombard»  

Banque  Otioniana  

Rio-linto  

linghton  A  

North  Hrit  


Argent  en  barres  

LÏhauga  sur  l'aria  

Ëaconipte  do  la  Banque. 
Eiconipte  hors  banque 


3  )  mai 

6  j  u  i  11 

I3jiini 

VJMJUIII 

V/JUIU 

4  JUllI 

102 

25 

lOÎ 

37 

101 

43 

101 

(i;; 

IGO 

SI 

9:i 

03 

8? 

6i 

63 

75 

63 

si 

61 

75 

53 

2  > 

3? 

66 

6i 

12 

65 

66 

iO 

93 

93 

50 

93 

1> 

93 

eo 

99 

cô 

99 

50 

99 

25 

98 

75 

9  s 

97 

75 

» 

» 

n 

'i« 

25 

46 

25 

46 

45 

15 

45 

50 

■>  1 

1) 

23 

22 

87 

2i 

5C 

22 

iVi 

2i 

37 

104 

10 'i 

50 

toi 

104 

25 

113 

75 

104 

» 

45 

50 

45 

50 

45 

50 

15 

:.j 

45 

50 

43 

75 

9i 

7d 

9i 

75 

91 

50 

91 

94 

6i 

92 

9J 

f.(l 

90 

50 

99 

25 

99 

5, 

99 

50 

98 

50 

2'i 

50 

21 

21 

23 

87 

i3 

S7 

23 

» 

71 

6i 

71 

87 

71 

75 

7o 

3; 

71 

53 

70 

25 

97 

25 

97 

50 

PS 

» 

98 

97 

75 

95 

50 

lOu 

lOO 

100 

190 

100 

lOJ 

» 

6 

r 

6 

6 

6 

» 

6 

5  50 

141 

» 

141 

» 

112 

» 

141 

142 

» 

139 

6 

6 

6 

6 

6 

» 

à 

12 

it 

87 

12 

ro 

11 

7i 

12 

» 

il 

25 

52 

87 

bl 

50 

51 

75 

51 

37 

52 

31 

51 

75 

I5T 

156 

50 

U5 

5U 

15  i 

50 

163 

-150 

50 

83 

83 

i-3 

)) 

82 

50 

82 

» 

» 

27 

57 

27  6 .' 

27  08 

87 

75 

28  £0 

•28 

31 

25  36 

25  37 

25 

3j 

95 

33 

25 

32 

25 

32 

3 

50 

3 

5i' 

3 

50 

3 

» 

3 

n 

11 

2 

75 

■> 

81 

2 

56 

2  56 

2  69 

2 

31 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 
Autriche  K»nl»  Or  

—  —  Argent.. 

—  —  l'apier  . . 
Hongrie  Koute  Or  

—  Ilenle  Couronne 

Chemin»  de  fer 

Uuachtherader-B  

Leniberg-Ciernowitz  

Ferd.-Nord  

tulriche  Nord-West  

Staatsbahn  ,  

Lumoards  

Change  aur  Londres.... 

—  l'an........ 

Napoléons  d'or. .  .   


30  mai 

6  juin 

13jiiin 

ïOjiini 

27juiii 

i  juill 

115  5  1 

110  10 

116  20 

115  60 

115  8) 

116  » 

y'I  50 

y8  10 

97  60 

97  4  1 

9?  50 

97  3) 

97  75 

9K  2) 

97  90 

9  7  80 

97  6  • 

97  5"> 

115  2,1 

ilii  20 

lu,  u:, 

l;5  10 

1 15  60 

115  05 

01  20 

91  55 

91  25 

91  25 

91  10 

91  15 

1190  . 

1162  1) 

1051  » 

1131  » 

1150  .1 

lllO  » 

,538  » 

5  lO  1) 

538  » 

537  » 

533  « 

MO  » 

1)3. JO  11 

6250  • 

6'i90 

6340  » 

o3.0  n 

6110  » 

i70  » 

170  i> 

loO  » 

1,6  » 

401  « 

|6  )  » 

656  >. 

662  )) 

669  » 

070  M 

6; 4 

657  )) 

107  » 

12b  » 

122  » 

lv3  » 

119  » 

116 

242  20 

212  07 

212  35 

242  30 

212  2> 

2i2  25 

96  2/ 

96  Z'i 

m  37 

96  lu 

96  02 

96  50 

19  27 

19  27 

19  29 

19  31 

19  3^ 

19  30 

aOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 

Madrid 
Datte  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortiaxable  4  0/0  

Change  aur  Londres  3  mois 

—     sur  Pans  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  U/0  

—  Kxtérieure  4  0/0  

Olfligatious  Hyp.  Cuba  (S  0/0 

—  iO/U 
iiUiaoc*  »n  Pari»  


30  mai 

6  juin 

13j  uiii 

2ujuin 

27j  mil 

4  juill 

6i<  6  j 

71  db 

7i  70 

71  85 

72  ÏO 

7i  3j 

75  80 

77  6; 

78  30 

78  5J 

79  26 

79  » 

77  30 

78  71 

8J  65 

80  50 

81  lu 

80  5  ) 

31  40 

31  79 

31  66 

31  83 

31  08 

31  tô 

24  95 

26  42 

25  8^ 

26  8j 

26  lu 

27  15 

70  07 

il  37 

71  72 

71  85 

72  62 

72  55 

7b  50 

76  50 

76  )i 

7d  25 

76  )> 

76  » 

8l  7j 

n 

86  « 

85  5u 

8<l  » 

»5  55 

68  7j 

71  85 

71  50 

72  » 

71  50 

25  50 

27  10 

26  )5 

27  » 

26  20 

27  40 

BOURSES  FINANCIERES  OE  Qi^UX*- LLES  A  O' AN VKKS 


Rente  belge  S  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  National»  

Ch.  de  fer  Anrer»  Kotterd. . 

—  Brux.-Lilla-Galais 

—  Couf,-o  (p.  d.  t'.).. . 
Change  sur  Amsterdam  . . . . 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris   

Anvers 
Change  sur  l'aris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


30  m  ■!  i 

0  j  uiii 

13]  iiiii 

2  )  u  ■  1 1 

27jiiin 

i  jaill 

93  75 

91  P) 

91  ri 

95  T; 

95  ,>ii 

95  » 

81  59 

82  25 

82  50 

?5  ,) 

«3  50 

SI  9') 

» 

» 

n 

1) 

» 

2902  30 

2900  » 

2925  >. 

» 

29)2  n 

;902  » 

1) 

» 

552  50 

552  50 

550  )) 

:42  50 

■-.31  )i 

53/  50 

l21K7i) 

12337  il 

11325.) 

1  .912. 

||5)0  n 

9550 

201  a-) 

207  90 

!08  05 

«17  9! 

HH  10 

W8.  10 

122  02 

12!  12 

123  35 

1:3  :0 

123  40 

123  12 

25  |S 

25  IS 

25  19 

25  17 

25  10 

25  15 

100  06 

100  lu 

100  13 

10)  16 

100  22 

100  l'i 

100  11 

100  11 

100  16 

lO'i  18 

100  21 

100  18 

122  911 

I2:i  1) 

li3  27 

123  20 

I2i  10 

12:i  15 

25  19 

25  10 

25  19 

25  17 

25  181  25  16 

BOURSES  FINANCIERES  DE  RO'VIS  ET  DE 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Zh.  de  fer  iMéditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Gomp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Imtn:)biliéra  

Eau  Marcis  

Change  sur  U  •i"r,5ince  

—  sur  Londres  

—  «ur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ghsmina  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


30  m  a  i 

6  i  u  i  n 

13jiiin 

20j  un 

2 /juin 

i  juill 

lÔTTi 

101 

15 

loi  0/ 

n  0~7Ô 

10  ) 

65 

08  35 

515  » 

5U 

II 

541  » 

■3^  » 

535 

)) 

512  » 

7 15  11 

741 

735  » 

735 

702  » 

865 

» 

860  >. 

,S5  l  » 

855 

» 

SU  » 

» 

B 

» 

» 

147  n 

441 

» 

440  » 

l:i7  ,1 

m 

130  » 

1) 

» 

1109  .1 

H  Ou 

1100  .. 

10)3  .. 

10.1 

1060  » 

106  05 

106 

lu 

106  3  S 

Iu6  15 

1U5 

w 

106  30 

26  (H 

2i 

i9 

li  7.) 

iô  61 

26 

«1 

26  69 

130  5'J 

130 

130  9  J 

130  0, 

130 

130  I) 

101  50 

101 

loi  12 

ff'C  6  1 

1  i| 

.) 

O.s  32 

7 15  » 

7  15 

74-;  » 

:3i  . 

5u 

701  » 

106  01 

106 

12 

106  36 

106  17 

95 

106  21 

130  45 

130 

55 

1311  90 

130  70 

i,iO 

15 

130  65 

BOURSE  FINANCIERE  OS.  SAINT-PÉTeRSaOUiflQ 


VAI.KL'B" 

30  111  ni 

6  j  n  1  n 

KSjuni 

iOj.iin 

27|uln 

1  juill 

Russe  4  %  VI  {l'ayiui) .  .  : . . . 

91  50 

98 

12 

98  <c 

98  » 

98  « 

Banque  de  Commerce  exté. 

» 

89  i 

II 

;8J  » 

2^5  » 

2-il  » 

167  » 

—    d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

5  )7 

505 

500  11 

500  » 

193  .. 

1S3 

—    Intern.  de  St-Peters. . 

.i?3  » 

350  .. 

3j8  » 

360  » 

349  » 

Russ»  4  %  %  val.  do  Cr.  f. 

15i  » 

152 

I5i 

152  » 

I5i  . 

152  » 

Change  sur  Paris  

37  ,32 

37 

32 

37  32 

37  3» 

37  35 

37  37 

—      sur  Londres  

94  . 

n 

93  9» 

93  iO 

93  9 . 

93  90 

—      sur  Berlin  

15  70 

45 

70 

15  70 

15  70 

15  7. 

15  70 

BOUrsSE   FINANCIERS   DE  QENÈt/E 


VALEURS 

3  J  mai 

6  juin 

Kijuiii 

20 j  un 

'2 /juin 

4  juill 

Weneve  avec  lots  3  %  

9<  50 

90  » 

9  )  50 

98~^ 

'.li  » 

98  tO 

-      1890  3  %  %  

9  s  K 

il.'^  >, 

9S  » 

9S 

9.S  » 

96  50 

Fédéral  1889  3  )4  %  

^1  50 

97  50 

97  12 

97  » 

9  7  » 

99  50 

—      Ch.  de  fer  3  % 

96 

91  » 

» 

).  M 

96  H 

92  .50 

Italien  4  %  

95  77 

ro  70 

95  2) 

9a  50 

95  50 

92  75 

100  53 

100  51 

100  50 

100.33 

100  61 

100  57 

25  2.», 

25  2  ; 

25  27 

25  2,, 

25  26 

25  25 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE 

CONSTANTINOPLE  «Jslata) 

30ui,.i 

6  juin 

l,3juiii 

2  Ij'i  u 

/j.iiii 

1  jml' 

0 

» 

» 

» 

87  13 

87  14 

87  15 

87  19 

87  21 

87  28 

Ottoman  4.0/0  3»  groupe... 

25  n 

25  03 

25  05 

24  2o 

2t  3i 

21  24 

» 

» 

» 

lis  >. 

117  50 

113  » 

109  :0 

113  71 

109  50 

Crédit  Ottoman  L. 

2  31 

2  3. 

2  34 

2  3. 

2  34 

2  34 

Change  sur  Paris  3  mois... 

2<i  9 

22  97 

22  03 

i2  92 

22  93 

23  91 

—     sur  Londres  3  mois. 

109  ïu 

lUO  20 

Iu9  25 

lOrf  30 

U9  25 

iu9  30 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEUV-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

CouLral  Paoïllc  

AJilwaulcee  

llliiioi»  Central  

Lake  j>hore  

Loamville  et  Nasville. . . 

Erié  

New-Y'ork  Central  

Northern  Paoïlic  préf. . 

Keading  

Union  Paciiic  

Wabich^jt-Louispref. . . 
Change  sur  Londres... 

—  Pans  

CibU  trii«lers  lur  Lonilriiii  

Cuivre  

Arfcat  


29  m  li 

6  juin 

13  juin 

2jj  uni 

2/  juin 

3'uil 

115  % 

115  !4 

115  K 

115 

» 

115 

114 

% 

-'■^  y» 

25  % 

'^ii  y» 

24 

24 

J/ 

25 

% 

03 

90 

88 

8  ) 

118  >i 

12 1  H 

U2 

i2l 

12; 

128 

1) 

» 

116  % 

115  y. 

114  ■'i 

110 

109 

K 

111 

112  ' 

113 

Ml  %, 

m 

lu 

y4 

113 

21»  K 

212  % 

■>  2 

2iiS 

2v,8 

% 

219 

i)  % 

78  % 

7<*  y» 
Il  y»' 

li 

% 

74 

yi 

12 

il  % 

1 1 

11 

11 

131  % 

13,1 

131  ' 

127 

% 

127 

128 

75  y. 

75  h 

74  a 

li 

70 

% 

70 

\ 

16  'Â 

17 

17,  >4 

19 

16 

17 

% 

54  % 

51 

bi 

50 

H 

49 

% 

50 

Y» 

»0  % 

ïO  y. 

f'j  7S 

17 

y* 

17 

IS 

y» 

i.84  y. 

1.84  % 

i.:^4 

1.84 

% 

t. «3 

% 

4.S4 

5.18  -'i 

0.18  Yg 

5.17  % 

5.18 

y* 

5.18 

'A 

.1.18 

% 
% 

k.87  % 

4.S7  y. 

i.SS 

1.87 

% 

A) 

4.86 

y* 

4.86 

16  y. 

^« 

16  % 

10 

16 

\ 

ta 

%. 
% 

6J  y> 

60- 

80  % 

80 

y* 

61 

\ 

'  61 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUEIJ.ES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

3 

10 

17 

31 

7 

11 

•21 

r, 

1895 

1896 

1897 

1898 

18S9 

Mai 

Mai 

Mai 

Mai 

Mai 

liiiii 

Juin 

1 M  i  n 

■liiiu 

CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

PKIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

26  38 

33  32 

35  ,78 

27  62 

25  87 

25  62 

26  12 

26  75 

27  37 

27  62 

27  62 

28  12 

28  37 

27  87 

—     (toutes  marques)  — 

21)  Î3 

28  45 

35  oiî 

37  30 

28  88 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

i9  37 

29  37 

29  !S7 

30  37 

39  37 

30  37  ( 

—     (Gorbeil)   — 

29  08 

36  57 

37  9i 

29  5i 

29  50 

29  50 

29  50 

5:9  50 

30  » 

30  '  n 

30  5) 

31  '  » 

31  ^ 

31  ^ 

ZO  0  t 

4.0  OU 

20'  02 

\\j  l'Z 

ici  Sil 

ZU   1 2 

ZU  0  l 

zU  :>U 

20  (  p2 

ZO 

20  87 

20  87 

10  81) 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

li  62 

li  62 

15  » 

15  » 

15  2) 

15  •» 

15  » 

15  .1 

15  25 

15  1 

15  66 

15  04 

16  "3 

19  55 

17  0(i 

Il  ,ï i 

17  SI 

11  62 

17  87 

i8  87 

i  l  OZ 

17 

X  1   —  J 

M  '\1 
i  i  .<  J 

^17  '17 

1  *     1  i 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

1 

1  Afi 
1  40 

1  <>j 

1  4"> 

1  ZO 

1  Z2 

1  Z5 

1  Z4 

i  ou 

1  Z.J 

1  Z.J 

1    1  k 

1  25 

H    1  -1 

1  M 

2  n 

1 99 

1  96 

1  89 

1  'À 

1  70 

1  75 

1  80 

1  73 

1  73 

1  73 

1  60 

1  57 

1  60 

1  57 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  8.S 

1  75 

1  80 

1  71 

1  86 

\  77 
i  II 

1  76 

1  00 

1  76 

1  f'i-) 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  47 

1  47 

1  50 

1  47 

1  4.1 

1  45 

1  32 

1  43 

1  45 

1  44 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

rr.ix 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  8G 

32  66 

31  06 

31  SI 

32  43 

:!2  06 

Wl  43 

3i  IS 

33  18 

35  iS 

35  IIS 

—    raffiné  1"  qualité  — 

99  .')2 

100  88 

96  ()9 

lUO  *7Z 

105  lO 

\\\'\  „ 

Wl^  » 

lUO  " 

105  » 

104  »' 

104  J> 

l04  50 

l05  » 

1U.>  .JU 

105  50 

31  iîi 

30  82 

38  11 

U  80 

11  7i 

36  7.5 

36  50 

36  50 

3(;  " 

34  25 

35  75 

34  75 

34  50 

35  " 

34  5o 

21  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

27  50 

27  50 

27  60 

28  » 

28  » 

28  » 

28  n 

28  n 

28  » 

28  » 

52  29 

55  35 

57  43 

.53  75 

51  32 

63  » 

65  50 

îij  50 

6()  75 

63  25 

Ô5  50 

65  75 

66  » 

65  25 

67 

—     lin...   - 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

77  » 

78  50 

78  » 

78  75 

"'1  50 

76  » 

74  25 

79  23 

79  50 

83  25 

Suif   — 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

60  » 

65  >' 

65  » 

64  >' 

ti  4  » 

62  >■ 

62  ■> 

(33  • 

6 1  » 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  ocl.  cunip.; 

121  2.Î 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

132  50 

132  .50 

132  50 

1.32  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

Bordeaux  ord.  — 

>•  » 

»  » 

17o  » 

170  » 

17o  » 

170  '1 

170  » 

170  " 

170  » 

170  " 

170  » 

170  » 

.Mài'on  ordin.  — 

Il  » 

n  n 

»  » 

!!  " 

n 

180  » 

180  » 

180  " 

180 

180  » 

180 

180 

180  » 

180  » 

180  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  3.5 

51  98 

il  14 

61  ,50 

61  50 

61  25 

.59  50 

58  62 

58  75 

59  62 

60  02 

6^  75 

69  37 

115  50 

123  » 

113  25 

123  50 

151  » 

150  .50 

1.58  50 

1 .18  » 

163  » 

102  50 

1.58  50 

U2  .50 

1 17  5U 

C  M  CiV                                   u  i  I 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

4P  » 

i3  75 

43  50 

45  25 

45  25 

4b  75 

46  2) 

47  75 

■i->  ■  li 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

113  » 

126  25 

1  ilO  " 

193  61 

lîfo  " 

1 93  " 

19'i  50 

190  » 

188  » 

189  " 

)i  » 

n  » 

181  75 

174  62 

165  62 

168  25 

202  .. 

330  90 

366  25 

■m  25 

364  » 

3(i4  » 

355  50 

361  50 

358  .50 

362  50 

3(i9  '.. 

371  . 

OUJ  00 

0  i-i  oU 

437  30 

510  94 

»  M 

n'XH  » 

1)6  ô  n 

538  » 

oi'ïîi  » 

510  » 

501  » 

t76  » 

467  » 

493  M 

Fer  (Marchand)                100  ki; 

14  25 

14  15 

15  5(1 

16  50 

22  Ii8 

29  » 

29  » 

29  » 

28  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  » 

28  » 

27  .■ 

lu  >' 

■If;  « 

iD  0  l 

1  i  1^ 

■>l  vt 

_l  n.t 

24  » 

Z  É  » 

i->  oO 

23  » 

i  è  » 

2.»  » 

z  è  » 

23  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

101  89 

102  04 

103  3i 

102  81 

101  21 

loi  02 

ICO  87 

101  1.5 

101  » 

101  15 

101  22 

101  25 

100  02 

100  20 

90  47 

3  l/->  11/0  1801  

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  7+ 

101  90 

loi  97 

loi  95 

loi  83 

102 

101  95 

loi  ÎS5 

loi  70 

101  9j 

loi  77 

3671 

3597 

3692 

3.567 

4  ■  070 

4250 

4225 

4200 

4160 

4tO:J 

4100 

4120 

4065 

39  ;5 

3  (95 

868 

660 

679 

680 

728 

698 

698 

693 

1)87 

()94 

6S6 

683 

679 

6S0 

Crédit  l.vdiinais   — 

812 

777 

770 

847 

9i:; 

11(0 

113'i 

1107 

tO.si 

1077 

lOi;;) 

1057 

lo.'.o 

lo:.2 

1620 

Banq.clrPiiriselPavs-Bas. .  — 

804 

813 

851 

935 

1.053 

1171 

1165 

1IS5 

11:0 

1165 

1015 

1147 

1115 

1120 

10.35 

1804 

1805 

ZI  lÏT 

i .) .  1 

Z  RM 

Z4  JD 

z  1.  >■> 

z  i(>  ; 

ZYtJU 

2440 

2  455 

2U5 

24u5 

')->7ti 
ZZ  l\j 

—        l'.-L.-M   — 

1 475 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1962 

1907 

1895 

1S72 

1873 

1834 

18.55 

18311 

182) 

1780 

3249 

33  47 

3234 

3583 

3.6il 

3475 

349J 

3ôo:; 

3545 

3552 

3537 

3552 

3525 

3540 

3410 

BANQUE  DE  FRANCE 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

-Million 

Million 

.Million 

Sm  ATIONS 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  l'r. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

Circulation  fidnri:iire  

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3  82) 

4.123 

4.027 

4.002 

3.9.54 

1 . 106 

3.9';9 

3.95'. 

3.926 

3.91(1 

4.C67 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.8li(i 

1.949 

1.965 

1.983 

2.004 

2.038 

2.052 

2.056 

2.097 

2.113 

2.149 

1  244 

1244 

1.222 

1 .225 

1. 19li 

1 . 138 

1  139 

1  141 

1  144 

1 . 1 43 

1 . 1 46 

1 . 1 45 

1148 

1.117 

1  145 

544 

693 

730 

798 

828 

1  061 

904 

878 

819 

1.042 

801 

75.5 

692 

834 

815 

—        avani  (  s  

312 

364 

358 

391 

l  '1 4 

492 

481 

478 

479 

480 

m 

492 

507 

50) 

.527 

Comptes  courants' iJiii  liculiers  . . 

547 

566 

492 

491 

477 

5U0 

479 

473 

480 

518 

506 

454 

491 

617 

530 

Compte  courant  du  l  u  sor  

202 

237 

221 

252 

207 

141 

161 

174 

200 

213 

1.0 

196 

216 

2(16 

222 

EfCONlPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

T.\UX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

Escompte;!  la  Banquedel'rance.. 

2.20 

2 

2  » 

2.20 

3.03 

3  50 

3  50 

3.50 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3 

3  " 

—             —     d'An;-' le  terre 

2  » 

2.4S 

2.78 

3.26 

3.75 

4  » 

4  ■> 

3  50 

3  50 

3  50 

3  » 

3  « 

3  » 

3  » 

—               —  d'Allfcin;i;;ne 

3. 15 

3.65 

3.84 

4.28 

5. 04 

5.50 

5  50 

5.50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  .50 

5  50 

—              — d'Autr-Hviinrii' 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-04 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

—             —     de  Beleii|nc. 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  9"' 

4  " 

4  » 

4  » 

4  .. 

4  » 

4  » 

4  » 

—             —     de  Hollaii^lc. 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3.50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  aO 

3  50 

3  50 

3  50 

—             —  d'Italie  

5  » 

5  » 

5  » 

5  n 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5 

5  » 

5  >. 

5  » 

—            —    de  Russie. 

5  » 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5.50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

S  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  .50 

—      aux  Banques  Suisses 

3. 26 

3.94 

3.83 

4. 31 

4.97 

5  « 

u  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4  50 

i  50 

4  50 

4  5'J 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉIBISSION 

-\iillion 

Million 

Million 

Million 

Million 

.Million 

Million 

Million 

Million 

jMillion 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

SlTLiATION  AU  31  Dl'xlîMBRE 

.1.1  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr 

Circulation  fiduciaire  totale  

15.N96 

14.585 

15.254 

14.975 

1 '1.992 

14.572 

14.662 

14.561 

14.465 

14.510 

14.467 

14.316 

14.31,S 

14.375 

14.958 

Kucaisse-or  

7.till 

7.95,1 

8.746 

8.160 

7  S50 

8.243 

8.220 

8.26(i 

8.319 

8.369 

8.352 

8. 366 

8.433 

8.474 

8.;'i7J 

Encaisso-arsent  

2.K;i 

2.. 578 

2.516 

2.636 

2.. 585 

2  722 

2.699 

2. 707 

2.734 

2.754 

2  759 

2.770 

2.786 

2.699 

2.773 

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

56,0 

56,0 

06.7 

57,5 

57,6 

57,7 

58,4 

58,8 

58,9 

56.0 

L  ECONOMISTE  RUROPKKN 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  l'aris 


CnlU's  (1 

•  cloliiri 

■  (li's  5  il 

'rriii'ic-4  sciji . 

7  juin 

'i  jniii^ 

H  jllMI 

.'■^^  juin 

.iiiilli't' 

1  101  -Il 

101  25 

100  02 

100  20 

99  47; 

1  100  80 

101  20 

99  90 

100  15 

99  :iO 

'19  4a 

99  15 

'  98  '.2' 

[    9".)  40 

99  eo 

99  50 

99  6 

98  ..I 

i  101  95 

101  «5 

101  70 

101  90 

101  77 

101  Gfi 

loi  65 

loi  15 

101  9') 

10!  7o' 

1 

•i8-.'  ■(5 

'i8(J  .  . 

481  5'. 

480  . . 

1 

81  . . 

81  .  . 

81  . . 

81  . . 

80  50 

80  61.1 

80  10 

80  50 

80  25 

;9  50 

4*  "'8 

16.5 

465 

460  .  , 

461  .  .| 

5  iO  . . 

542  . 

514  . . 

;>3o  . . 

0  lu  . 

415  . . 

418  .. 

416  25 

418  ,75 

41o  . 

409  . 

406  .. 

40K  . 

405  50 

39>>  . 

109  .  . 

106  25 

107  . . 

108  . . 

106  . . 

541  .. 

542 

510  25 

5.39  . . 

539  .  . 

541  .. 

541  50 

510  . . 

536  . . 

5.39 

358  . . 

356  . , 

356  . . 

350  .  ■ 

3  2  .  . 

94  50 

93  50 

91  50 

9iî  75 

92  7  '  '^ 

;r.8  .. 

35W  50 

358  . . 

356  25 

355  .. 

9-*  .  . 

93  25 

93  .  . 

9?  50 

405  .  . 

411  .. 

408  .. 

397  .. 

405  50 

102 

104 

102  . . 

102  .. 

102  50 

398  50 

401  75 

399  . 

iO  i  70 

100  . . 

Y  X  ■ . 

453  . . 

4u5  . . 

450  .. 

4.55  .  . 

496  .. 

495  . 

496  . . 

491  . 

496  75 

489  . . 

484  .. 

485  .. 

485  . . 

485  , . 

434  ou 

410  .. 

4.39  .. 

439  . . 

426  . . 

455  . . 

453  . . 

450  75 

itO  .  ■ 

96  . 

96  . . 

96  50 

97  . . 

{7  . , 

386  . 

384  . . 

385  . . 

38^  • 

455  .. 

457  50 

453  . . 

4  "-7  . . 

440  _ 

418  .. 

4.50  .. 

44  •>  . . 

415  , . 

419  . 

47  .. 

i7  50 

47  .. 

47  50 

47  . . 

45  . . 

47  . . 

47  50 

49  .. 

48  50 

553  .  . 

550  50 

550  . . 

5 10  . . 

511  .. 

4-?.  l  75 

431  25 

432  .. 

25 

427  ., 

4100  .. 

1120  . . 

4065  , . 

ii9.^->  . 

3995  . . 

1115  . . 

1117  .. 

1 1 15  . . 

1 120  . . 

1035 

435  50 

435  .. 

4.35  50 



1/.  '  '  ' 

613  .. 

601  .. 

60  4  . . 

60 1  . . 

0.  0  . . 

686  . . 

683  .. 

679  . . 

680  . . 

6tO  . . 

615  .. 

612  .. 

610  .  . 

010  . . 

C07  . . 

1160  .. 

1057  .. 

1U50  . . 

1 052  . . 

1020  . . 

ODS  .  . 

608  .. 

608  . . 

607  . . 

607  . . 

.    90  .  .. 

91  .. 

99  . . 

88  . . 

81 

5.58  .. 

555  .  . 

5ô0  . . 

507  . . 

479  . . 

5  5  . . 

518  .. 

51.S  .. 

510  . . 

507  . . 

1025  .. 

1035  .. 

10  iO  . . 

1030  . . 

1015  . . 

735  .. 

725  .  . 

716  .. 

72)  . 

117  . 

43S  .. 

438  7.- 

131  .. 

135  .  . 

43.S  .  . 

69;i  .. 

•  . .  . . 

690  .. 

095  95 

428  .. 

42  >  .. 

421  50 

4-2  7  . . 

.    425  .. 

420  .. 

426  .. 

428  .. 

126  .  . 

.    -418  .. 

421  .. 

421  50 

421  .. 

423  50 

.    720  .. 

716  .. 

715  .. 

715  .. 

720  .-. 

4  45  . . 

432  .. 

132  .. 

-!•)  l     .  . 

43  i  50 

.  1115  .. 

1110  ,  . 

1090  .. 

nul  .. 

1070  .. 

515  . . 

5-0  . . 

51)5  . . 

659  . . 

.    452  .. 

452  .. 

lis  .  . 

4  12  50 

441  25 

.    452  .. 

450  .. 

450  50 

416  5( 

418  2j 

.    442  .. 

411  50 

413  .. 

446  .. 

.  1834  .. 

1855 

18.30  .. 

1820  .. 

1780  .. 

.    456  . . 

415  50 

418  50 

418  . . 

447  .. 

.    454  50 

455  ,. 

45(1  .. 

442  50 

.    446  .. 

148  .. 

4 16  . . 

Vii  85 

4  6.. 

.     102  .. 

403  .. 

402  . 

416  .. 

401  75 

.  1310  . . 

1345  .. 

1325  .. 

1339  .. 

1317  .. 

.    449  5( 

449  fO 

451  .. 

418  . 

443  .. 

.    444  7.' 

447  . 

116  .. 

446  50 

447  . 

.  2410  .  . 

215)  .. 

2115  .. 

2405  .. 

2270  .. 

.    456  . 

452  . 

463  .. 

463  50 

457  5o 

,    450  .. 

450  .. 

450  .. 

450  .. 

450  .. 

.    405  , . 

404  50 

400  .. 

405  75 

406  .. 

.    444  . . 

416  .  . 

445  50 

443  50 

446  . 

.   1 760  . . 

n5:!  .  . 

1735  . . 

1710  . . 

lOîS  . 

C9|>ll.ll 

Il  «m 

A  l'AVHK 

Uillioiis 

l'rants 

15201 

156.041.915 

3862 

115.852.425 

6790 

237. 638. .399 

25853 

809.532.739 

391.246  obl.deSOOIr 
898. 800  oM. lté  500  Ir 

39.338olil.ile  500 fr, 
UO.OOOolil  ilr  500 fr 


ï.il.  1 

dp  Tilrçs 

nom,  1 

1 

'i59 . 6"2 1 

500 

500 

400 

40O 

1  A'l>i'i'î(1 

400 

40o 

100 

100 

li>  <  . .  > 

.500 

50  u 

.500 

5  Xi 

400 

■40( . 

100 

lOi  ' 

/.Q  Ç\C\C\ 

i ko t uuu 

400 

^lOO 

100 

100 

693.750 

500 

500 

100 

100 

155.675 

400 

400 

849. 22 1 

ouO 

oOti 

152S7S3 

f)00 

50" 

85 1 .  176 

r»oo 

.')('0 

1780881 

50Û 

500 

9S6 . 1 2  i 

500 

500 

100 

100 

9  M  .  2 14 

400 

40(t 

193 . 256 

500 

500 

199.216 

500 

500 

221 .918 

■^00 

1 OO 

148.910 

'200 

iOO 

1 174776 

1000 

500 

181.034 

500 

500 

182..)00 

1 000 

lOO*' 

l"i5 . 000 

500 

50'  1 

.'iO .  000 

500 

50f  1 

■>00  000 

500 

50(1 

16  000 

500 

^^")() 

60 . OOU 

500 

34 l . 000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

100.000 

500 

500 

240.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.651 

000 

500 

381.310 

500 

50(1 

60 . 000 

500 

'.'50 

52. 143 

500 

50(1 

64.721 

500 

500 

101 .011 

500 

500 

44.710 

500 

500 

196.0.59 

500 

5(  10 

518.679 

500 

500 

65.321 

» 

» 

197 1 1 47 

500 

500 

185-J020 

500 

500 

15:!.  4 18 

500 

500 

■son.  000 

500 

500 

■-'12.721 

500 

500 

i:;s(ii-,r 

500 

500 

l^s6r,02 

500 

500 

126.921 

500 

500 

|2;«,274 

500 

5i  0 

1  25,SI615 

500 

500 

1  537 . 760 

500 

50O 

.■)08..33f 

40C 

400 

304197: 

50C 

500 

1.30.80V 

50(. 

500 

54.641 

50C 

50O 

I4:(.07: 

50C 

500 

•50  i  .11' 

50( 

500 

UÉSKiN.VTIO.N  iiKS  V.Vl.KtlR.s 


RENTES  FRANÇAISES 

Tenue. 
Gompt. 
Tenue. 
Ciiinpt . 


IIIVIIIKMII'.  ou  I^TÉIt^.T  ili.slriliu«  en 


1891  I  1895 


?ô  Amortissable  | 
3  y,  %  1891  (anc.  1  %)] 


3  50 


Tunis  3  %  29  (gai-.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  % 

t'^y-v.  France;   Tenue, 

Madagascar  2  '/^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  !4  %.  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  CO.Ml'TANT) 
1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  ([uarls  »... 

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  'A  %  

—  quarts  

1894-96  2  'A  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

Ville  de  Marseille  1877  3  ' 


FONCIERES 

i;OMITANÏi 


OBLIGAT. 

(AU 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Comjnunales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—        18  8  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

1892  3  %  lil). 

Foncières  1895  2.80  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  1881 


(ACHUNS   A  TKUMKI 

Banque  de  France  umu.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Comçt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 

Crédit  .Algérien  

Créd.Fonc.et  Agr  d' Algér. 
Crédit  Foncier  de  Franco 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  ,  . , 


20 


12  .. 

3  .. 

20  .-. 

20  .. 

10  •■ 

2  50 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.    ET  OBI..    AU  COMI'TXNT) 

.\el.  Bône-Guelma  

<->l'l-      ,      -  3  %  

Ali.  Départementaux  

Olil.       —       3  %  titres  hleiu 

—  .   —       -S  %  tilr.  rouge? 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien    

«l'I-         -  30/0  

Act.  Est  , , 

—  —  do  iouiss  

Obi.   -   3  «/„  

—  —   3  %  nnuv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.      -      3  %  1855   

—  —     3  %  fusion  auc.  . 

—  —    3  %  fusion  nouv. 
2  %  


Act.  Midi 
01)1.     —  3%  

—  -     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     -     3  »/„...  

—  —     3  %  nouv  

—  —       'Â  %',,i.avr.et  oet 

—  Nord-Est  franç.  :}  %  . 
.Vct.  Orléans  ^. . . 


70 


50 


3  .. 

3  .. 

3  50 

15  .. 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
27  50 
12  50 
26 
12  50 
:i4  , . 
12  50 


1896  I  1897  I  1898 


3  .  . 
3  .. 

3  50 

15  . . 

2  50 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


30  .  . 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50  '.. 
15  .. 
15  . 
62  .. 
15  . 
15  .  . 

i5  '.' 

58  50 


119  79 

45 
12  50 
32 
25 
27  50 
12  50 
26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


3  . . 
3  . . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

;f 

20 
20 
10 
2  50 
10 

2  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


50 


Cours  lie  cinup.  coinni.  ,iuilli'l 


1896 


100  85 
99  90 
104  50 

498  .. 

90  50 


584 
584 
386 


13  .. 
15  . . 
15  . , 
15  .. 

14  .. 
2  80 

12  .. 

15  .. 
14  .. 


35  .. 
25  .. 

32  0^ 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

50 

15  .. 

15  .. 

62  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

58 


113  54 
50 
12  50 
33 
25  .. 
:iO  .. 
12  50 
25  .. 
12  50 
35  .. 
12  50 


35  ..  35 
25  .  25 
19  01  16 


30  . 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 


55 
55 
15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 

18  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 


56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


16  20 


:îo 

15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 


50 


57 
15 
15 
1 
1 

50 
15 
15 
61 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


504 
501 
502 
465 
500 

399 
506 
482 
69 
60 


465  . 


3600 
850 
405 
607 
584 

422 
670 
566 
780 
509 
120 
6:i3 
444 


7,30 
473 
675 
451 
452 
449 
650 
461 
957 


474 
476 
476 
1557 

482 
477 

léis 

480 
476 
1834 
489 
489 

475 
1600 


1897 


103  80 
101  60 
101  .. 

505  ., 

93  50 
400  . . 


580  .. 
439  .. 
428  . . 


411  .. 


579 
438 
421 


587 
392 


398 


412  . 


501 
503 
504 
477 
503 

402 
512 
490 
58 
55 
610 
469 


3750 


400 
680 
577 


460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  . 

91  .  . 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408 


500  .. 

502  .. 

502  .. 

472  .. 

502  .. 


401  . 

506 
494  . 

57  . 

53  50 
627  . 
465  . 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 


83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 


434 


479 


3560 
955 
440 
780 
588 

588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
479 
68:5 
461 
465 
467 
72) 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
450 
480 

1744 


790 
47;i 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


;j975 
108O 
4.30 
780 
615 

495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


710 
448 
700 


-i38 
720 
447 
1012 


461 

462 

1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
46;i 

2160 
474 
473 
422 

1770 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


IIITIIItMiE  ou  INTÉIIÈT  dhtribuf  en  C 

1 8^'5  1 

1896 

1897  1 

1 898 

.'■3  50 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50  1 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  : 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

38  50 

38  5Q 

3S  50 

38  50 

38  50  1 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15  . . 

-■'  •  • 

25  . . 

25  .  . 

25  .  . 

25  .  . 

15  . . 

1.5  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

lo  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

13  . . 

12  . . 

12  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

vO  . . 

18  . . 

' 

18  . . 

18  . . 

20  . . 

y*  50 

2";  50 

28  50 

28  50 

28  5t 

ù■^  . . 

64  50 

66  50 

68  .. 

Il  .. 

6->  50 

6'i  50 

65  . . 

02  . 

49  .. 

50  .  . 

52  . . 

52  50 

49  50 

36  50 

15  .. 

15  .. 

18  .. 

15  .  . 

15  .  . 

■i5  . . 

30  . . 

2T  50 

25  .  . 

1 7  5() 

iO  . . 

45  . . 

55  . . 

65  .  . 

65  . . 

15  . . 

20  . . 

30  .  . 

40  . . 

40  . . 

■n  50 

28  50 

2-!  50 

28  80 

15  .  . 

6  .. 

■  5  . . 

6 

■'l'i  . . 

40  .. 

40  .  . 

40  .. 

50  .. 

31  50 

2"  50 

2"i  50 

Ti  50 

3'7  50 

1  . . 

1  .. 

5  50 

12  .. 

30  .. 

30  .. 

30 

■.'5  .  . 

25  . . 

25 

12  50 

12  50 

9*>  65 

99  49 

100  05 

97  62 

107  ~t 

',n  36 

41  96 

42  28 

40  91 

45  61 

•25 

12  50 

15  .. 

!2  50 

20  .. 

y  .. 

6  .. 

12  .. 

15  .  . 

18  .. 

■i  '75 

2  "75 

2  7d 

2  /5 

— 

2  /î' 

5  . . 

5  . . 

5  , . 

5  7ï 

4 

4  .. 

4  .. 

4  .• 

4 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  51 

4  . . 

4  . . 

■.;  ;; 

4  , . 

4  . . 

4  . . 
j 

3  . . 

3  . . 

i  . . 

3  .  . 

'/'  '  ' 

ii  . . 

4  . . 

4  . . 

■1  .  . 

*  ■  ■ 

1  . . 

4  . 

4  . . 

4  . . 

4  .  . 

■1  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  5l 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

6  . . 

6  . . 

6  . . 

6  . . 

0  . 

.  5  . . 

5  . . 

5  . . 

;>  . . 

.   5  .  . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  5( 

15  . . 

15  . . 

15  ,  . 

l->  . . 

15  . . 

2  oO 

4  . . 

1  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

. .   . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

25  .  . 
3  . . 

25  . . 
3  ■ 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

1  . . 

1  . . 

1  . . 

1  . . 

1  . 

)    Q-J  50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

3  .  -. 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

T  '  ■ 

4  . . 

4  . . 

f  ■  ■ 

4  . . 

4  .  . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  .  , 

•  • 

i  . . 

4  . . 

4  . . 

; 

■4    .  . 

■i  . . 

4  . . 

■<  . . 

■i  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . 

4  . . 

4  . . 

)     i  •• 

4  . . 

4  . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . 

4  . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . 

4  . 

4  . . 

4  . . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

)     4  • 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

'i     3  . 

3  . 

3  . 

3  . 

3  . . 

3  5C 

3  51 

3  5( 

3  51 

3  50 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

3  . 

3  . 

3  . 

3  . 

3  . . 

3  5C 

)  "  3  5( 

1    3  5( 

)    3  50 

3  . 

3  . 

3  . 

3  . 

3  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . . 

,    -20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

.    20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

.    25  . 

25  . 

25  . 

25  . 

25  .. 

4  . 

4  , 

4  . 

4  . 

4  .. 

.    20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

3  5( 

)     3  5 

3     3  5 

)     3  5( 

3     3  50 

3  5( 

)     3  5 

3     3  5 

3     3  5( 

3    3  50 

lîomlri? 

\al. 

Soni.  1 

nom. 

ïcr^. 



» 

» 

3419861 

500 

500 

1178501) 

560 

500 

108.779 

500 

500 

261.57:1 

500 

500 

264.830 

500 

500 

3351957 

500 

500 

1U3985 

500 

500 

33 . 320 

600 

500 

183.857 

500 

5lJl.! 

149.721 

500 

500 

49.512 

500 

500 

240.809 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.461 

500 

500 

60.000 

500 

50(1 

74.248 

500 

50(1 

120.067 

250 

25(.l 

214.933 

» 

)) 

80.0110 

500 

500 

120  OllO 

500 

50(  1 

15.835 

50(J 

50i 

18..  165 

" 

» 

58.. '181; 

5(10 

500 

200.00(1 

10(J 

10( 

70.50(1 

100 

100 

20.81(1 

250 

25(1 

29.160 

» 

125.000 

100 

I0( 

50.000 

500 

5(.)(i 

40.000 

500 

50(1 

500.00(1 

500 

50(1 

510.00(1 

400 

105 

213.366 

500 

500 

100.000 

)) 

39.600 

500 

500 

60.000 

30u 

300 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Cajiil.'il  ou 

=  i 

?foiobrc  (le  ïilre> 

524101 .052  ï 

190707. 000 f. 

1921 

524306.2(1011. 

)) 

5.298.(300  ï 

» 

18.389.000  £ 

» 

59 . 420  oli 

194C 

383907.5001'. 

1932 

C90.875  ol] 

1987 

35  000.0001'. 

)} 

157662.5001'. 

13992<.H)000r. 

194 1 

734839  5001'. 

680000.0001'. 

» 

1.171.500  oli 

1930 

1.080.600 ob 

191(1 

39  f  561  .G  151', 

194'. 

59 . 538  oli 

1922 

2C>6.090  ol) 

1962 

124500,0001'. 

68200(1.00011. 

80221  (81 ',191  li 

65 , 0(  10  ob 

1921-^ 

86. 100.5001'. 

196r. 

53,982, 1 00 f. 

1941 

70.381 .920  i 

4'i7.130  ob 

192." 

n. 632.1001'. 

195.-. 

259656. 500 f. 

I'.i2.'i 

115629.0001'. 

r.i.')9 

180000.0001'. 

l9:iS 

1.051.300  ob 

1951 

143301.7501-. 

1961 

490375.5001'. 

197(1 

548362. 500 f. 

1971 

40.175.000f. 

1950 

176575.0001. 

1975 

450675. OOOf. 

1975 

190(i942000f. 

1970 

S53487..-00f . 

1973 

396700  OOOf. 

1970 

107000, OOOf, 

1967 

25, 000, OOOf. 

195(1 

139255, 200 f. 

1930 

59. 333. OOOf. 

8.166.625£T 

» 

31622. 988£'l 

» 

,46162.561  £T 

102275.  OOOf. 

1931 

177',56  0001. 

1931 

12191 1 .50uf . 

6,090,920  £ 

1950 

2 1.2 15. OOOf 

1931 

30. 234. OOOf 

1938 

8.043.000  £ 

1938 

20.500.000  £ 

CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  ,\U  C0MPT..1  iSditP 

Act.  Orléans  joiiiss  

Obi.       —      3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %_  %  1895..., 
Grand  Central  3  %  189' 

AcI.  Ouest  ■ 

Obi.    -  ■^%  

—  —     3  %  nciiv  

Acl.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %... 

—  Réunion  fCli.  de  Icr  cl 

IVii-t  (1(^  lui  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AI-  COMI'TANTj 

Docks  et  Entrep  Marseille 
Entr.  cl  Mag.  Gén.  Oc  Paris 
Eaux  (Cdiiip"'  (W'Miéralc  (lc.<' 
Comp.  Parisienne  thi  Gaz. 

—  .j.((ii>.-. 
C"  G'  Transatlantiqvie  — 
Messageries  maritimes. .  • 
Omnibus  de  Paris  

—  —       i()iii>s . . . 

■Voitures  à  Paris  

C  ■  Générale  de  Traction. 
Etair.l.  Decauville  ainé  — 
Malfidano  (Mines  (le  

—  —  jouis-;. 
Mines  d'oretd'expl  (f.'-  1»' 
Métaux  (('.'"  I'riun:-((ise  des... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  merid  

Canal  interoc.  (•'."■  du)  en  li(i. 

_  lîdlis  à  lois  188! 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  jiiirls  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de 
Téléphones  Soc.  Indusl.des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 ^'^  %(ch,  fixessfîo 

Argentine  6  %  1S91  

Autriche  4  %  or  (oli.  fixe  2  f.  50 
Brésil  4  %  %  1888  

—  i  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1891  

Egypte  'Da'ira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  ;4  %  or  1898  gai 

Hongrie  1  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  5  0,'«  m 

Norvège  3  %  1888  

3  J4  %  1898.. 
Portugal  3  %  

—  4  >/.  %  1891  iJ 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890... 


Russie  4  %  1857-1869.. 

—  4  %  1880  

—  4  %  01'  '889  

—  —    1890  (2'ct3«émis. 

—  —     1890  (4"'  émis 

—  —     1893  If,'  énil.s 

—  —     1894  (O'  émis  

—  Consolidé4%(lf'ct2'sér. 


-  o  Vt  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

-  3  K  %  1895  

Suisse  (3  %  1890  (ch.  de  fer 
Dette  ottomane  série  B  . . 

—  série  C  . . 

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893. 

—        4  %  1894  

3      %  1894. 
Uruguay  3  ^  %  I89i. 


Cours  de  conip.  comm.  juillet 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1896  I   1897       1S98  1899 


482 


478 


478 
625 
460 

475 
Ï32 
437 


1250 
437 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


390 
190 


805 
32  i 
6('>0 
280 
G'<3 

;s 


10 10 
710 
140 

530 

630 


117 

1500 
365 
537 
190 


113 

428 
104 

78  50 

73 

106  40 

84 

98  50 
103  60 
104 
103 

65  80 
371  . 
312  . 

232  '. 
177  . 


1390  . 
482  . 
480  . 
443  . 


1270 
408 
464 
420 


1222  . 
483  . 
479  . 
685  . 
469  . 

180  . 
335  . 
460  . 


420 
690 
2050 
1125 
810 
365 
715 
520 
930 
698 

ioo 

1000 
710 
116 

665 

590 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
7  40- 
92 
650 

426 


125 
.•1255 
I-280 

265 


10c  60 
89  85 


105  .. 

26  95 
489  .. 
92  .. 
89  25 
89  40 

102  65 

102  75 
103 
:03  75 

104  80 
106 

105  85 

103  90 
94 

101 
70  70 
102 

103  95 

104  25 
36  50 
21  20 
20  60 

380  .. 

450 

488 

102 

373 

431 
96  75 
50  50 


112  80 

i04 
69  35 
66  3; 

Voù  80 
81  . 
99  . 

105  -20 

107 

102  30 
63  10 

3  2 

310 

àis 

140 


50 


112 
3715 
1465 
474 
269 


1150 
466 
463 
654 
446 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
17.56 
12.5 
609 
270 
118 
1335 
1015 
109 
528 

550 


7  juin  14  juin  21  juin  2S  jiiui  .^judlet 


1215 
151 
417 
401 


Kl95 
451 
4  47 
6->5 
431 

131 

422 
492 


1235  .. 

■151  .. 

447  .. 

4  '0  .. 

451  .. 
1093  50 

45  1  .. 

447  .. 

6-28  .. 

430  .. 


50  4.36 
325 
421 
166 


107 
3585 
1360 
515 
315 


409  . 

635  î 
2120  . 
1150  . 

816  . 

.330 

515 
2100 
I39D 

428  . 

2 '19 
99 
1210 

901 

KjO 

4X6 

810 
12 
90 
3537 
1380 
135 
325 


106 
95 


104  50 
Î3  60 

474  .. 

93  50 
103  20: 

90  25 

103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 
101 

37 

22 

21 
380 
444 
482 

102  25 

360 

435 
99  20 
40  80 


112  .. 
418  .. 

103  .. 
53  .. 
52  75 

4  lO  . . 
106  40 

94  . 

99  . 
102  85 
109 

104  25 
34 

157 
129 

èii 
225 

101  60 
104  70 

94  40 

97 
104  50 

18 
450 

93  70 

95  10 
95  50 
93  30 

102  35 
102  50 
103 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 
*47 

27 

22  75 

407  . 

470  . 

499  . 

103  . 

370  . 

460  . 

100  . 

44  . 


108  .. 

102  '.  ] 
66  .. 
64  .' 

135  . 

101  50 
88  .. 

92  5( 

103  T. 
106  7: 

102  2( 
59  7( 

284  .  . 
240  . 

220  '.. 

255  .  . 

98  7r 

100  .. 

93  It 

384 

ioo 

24  90 
495 

92 
92  40 
92  75 

101  40 
101  3 
100  7 

100  80 
InO  65 
103 
101 

101  40 
90  . 
97  . 
63  . 


101  30 
98  . 

47  . 
26  50 
22  95 

419  . 
494  . 
510  . 
104  . 
415  . 
4.56  . 
100  . 

48  75 


12(5 

451 

446 

409 

449  75 
1075  . 

4.52  50 

447 

623  .. 

429  7? 

430  .. 

424  50 
37 


405  . 

638  . 
21u0  . 
1138  . 

805  . 

325 

545  . 
2085 
1.39') 

445 

250 
93 

12  5 

925 
99 

481 

843 

88 
35.  2 
1375 
131 
.';20 


1220 
451 

446  75 
4(  2  S5 
448 
1082 
449  50 
446  50 

428 


320  .. 
421  50 
444 


400  "0, 
03  J  . 

1125  '. 

7'.ll  . 

325  5 

535  . 

2020  . 

13:50  . 

425  . 

230  .. 
92 
1200 

910  .. 
96 

480  .. 

788 
11  50 
88 
3525 
1375 
430 
317 


102  50 

'98  SO 

68  30 
66  7 
397  . 

101  30 
83 
80  50 

102  60 
105  10 
JOO  30 

72  67 
328  • 
275  . 

24(j  . 


100  45 
95  10 
380 

93  75 
24  8u 
5.0  .. 

82  .. 

82  .. 

10)  . 
10  I  . 

99  'ij 
99  6. 

100  i'. 
1  (1 1  9(  > 

101  8 
101  30 

85 

93  40 

64  25 

83 

99 

95 

47  10 

26 

23  25 
424 
488 
515 


102  50 

'9'7  '.' 
68  45 
67  . 

101  . 

80  2: 
85 

102  25 
104  40 
100  90 
72  72 

338  .. 
280  .. 
576  . . 
235  .. 


100  50 
9.  0 
384  . 

85  75 
95  25 
21  35 

499  50 
85 
81 
80  60 

100  2 
100  . 
100  20 
100  20 
101 
1  1  20 
102  75 
101 

86  10 
94  65 
6J  50 


102 

'98 

67  50 
66  10 
3'.t7  . 
9'J  75 
78 

84  00 
102  20 
10  4 
100 

70  9U 
335 
278  . 

225  2. 


92  60 
1') 

94  60 
375 

85 

94  50 

23  8: 
499  50 

'si  '75 

81 

78 
100 

99  o: 
100 

99  50 

99 
100  85 
101 

100  90 
84  50 

93  50 
63  60 


413  • 
458  • . 


49  50 


98  50 
95  .. 
46  S5 
26  15 
23  15 
425  .. 
485  50 
513  .. 


U90 

442 

447 

404  .. 

•441  25 
1070 

443 

448 

626 

428 

432 
315 
429 


408  .. 

630  .. 
2051  .. 
'.0  .. 

M  5  .. 

î-.'7  .  . 

■)4  '  . . 
2000  .. 

150  .. 

426  .. 

242  .. 
95  .. 
1170  .. 

878 
97  .. 

477  50 

803 
10 
87 
3540 
1375 
43  ( 
3il 


•2000 
1115 
795 
325 
538 
1040 


lOS 
221 

91 
UCO 
868 

94 
477 

'  742 
11  50 
86 
313  1 
1380 
410 
310 


101  75 

98  25 
68  . 
67  1 

398  . 

10  1  . 


102  . 

loi  . 

100  ., 

72  i: 

33?  . 

282  . 
570  . 
225  50 
229 

93 
100  20 

91  7u 
375 

91  40 
23  92 
499  50 

82  . 
81 

7  S  20 
99  7U 
99  8. 
100  20 

100  . 

101  5 
100  80 
lui  85 
100  9 

85  50 
94  65 
64  25 


410  . 

460  . 
97  75 
51 


99 

46  95 
2 

22  92 
425  .. 
480  .. 
515  .. 


98  i 
6ri  3: 
67 

•.H5  î 

77  5U 
85  50 

102  30 
104  45 
100  6 
70  67 
330 
2.5 

225 

96 
91  20 
377 

94  50 
22 
499 
86 
81  25 
-.9  f. 

78  -25 

99  90 
99  50 

99  50 
99  75 

100  95 

100  45 
100 

98  5t 
84 
93  45 
64  50 


410  .. 

460  .  . 
98  40 
51  .. 


99  50 
95 

46  8>. 
25  60 
22  95 

425  .. 

467  .. 

616  .. 


413 

458 


49  10 


95  25 
45 
24  901 


92 
422 
4'jO 
517 


'  09  .. 

458  . 


48  50 


L'l'<:( ;()N<)IVI ISTK  EUROI'KKN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Kourse  de  Paris  (SUITE) 


it  TilriK 


TM. 
nom. 


■>oû.ono 

10(1. I«i0 
iUOtlilli 
io.odii 

IliO.UUO 

co.ooo 
38.") 
ii;).;t;n 

523.615 
554.5-18 
Hl.  'i  3 

188.4,">v' 
391.5,i0 

in.9-r< 

2.118 
3185158 
590.000 
lO'.i.OlO 
94.319 
1(1.000 
til  i-KM'i 
•JJ0'.I35 
■'16. 181 
45.535 
94.551 
195.09-' 
•no.  9.50 
•>3-2.06C 
93.619 
50. 4--.' 
100.001 
70.100 
il  8. 750 
355.93-> 
I  |-.n  i'.8 
139.2:!9 

il.  "/•.>: 
■2.1\(: 

139,8ir 
95.810 

100,000 
40.0v'0 

:i25  00(1 
2.000 

m.Oi\< 

110.000 

■200.000 
40.000 

100.000 


500 
5(10 
51  iO 
5tlO 
lOD 
500 
.500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
5(10 
500 
500 
5110 
500 
500 
500 
10£ 
.5(10 
500 
500 
5(  0 
500 
5(i0 
500 
5(  0 
500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
50') 
500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
lOî 
500 
5ï 
5£ 
200 
500 
500 


.5(10 
■.'Oo 
2(0 
250 
KiO 
200 
125 
250 

5  0 
50(1 
500 
50(1 
50(1 
500 
,51  .U 
50(1 
500 
500 
&0( 
500 
50U 

ma. 

500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
50(.i 
50(1 
5(l(. 
50(1 
500 
'lOll 
50( 
50( 
50( 
500 
500 
5(1(1 
5U0 
50( 
.5('0 
500 
50( 
Klï 
5(jO 
5ï 
5$ 
20( 
5(1(1 
500 


ni';SIGN.Vri()N  VAI.KUUS 


VALEURS  ETRANGERES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  liyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Cré(Jit  Foncier  Egyptien. 
Crédit  Foncier  Or  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.Vct.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  'i'  série.. 
Acl.  Ch.  Autrich -Honsr  . . 
Olil.  anc.    —    3  %  Ir'- à  8"  émis. 

—  -     —  9'  émis  

—  _     _  10"  émii-. . . . 

—  uou\  .  —   série  A  

OIjI.  Beyr.-Dam.-Haur.3  % 

Art.  Lombards  

Obi. 


%  

—  —  —  série  X 
Ael.  Mérid  ionaux  

—  Nitrates  Railways  *'!  u 

—  Nord  de  l'Espagne . . . 
Obi.         —        3  %  l'-  sériir 

_  —  ^  '2' 


série 
série 
série 
série 


—  —         —  t>' 
~           —  Paiii|iehine  

—  —  Barcelone  

—  —     .Vsluries  If  hvp 

—  -         -     2'  hyp 

—  —         —      S"  hyp 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . 

3  %  1"  hv|i 

—  "     2'  bvp 

—  —     3'  h"yp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

-  4%  95 

Suddel'Esp.3%  l'-hyp 

Wagons-Lits  

Cnmp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  i  into  Cy  l.-l  

Act.  Charb.,  (Jsin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T  bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 


Act. 


lllVIMiinii  0(1  l\TKIltT  (li^(^(l>u«  en 


1891  I  1895 


16  11 
15  p 
15 

20  . 


37  50 

r 

24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 

40  10 


li  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 


5  . 
15  . 
15  . 

28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

5  . 
15  . 
15  . 
33  1 

29  25 


"1  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
'.2  50  p 

11  40 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 


1890  I  1897  1898 


12  fl. 
15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
2'i  .. 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 


15 
15 

28  50 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

3  . 

15  . 

15  . 

33  1 

7  50 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30  . 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
U  85 


15  . 


30  . 


47  70 
37 


12  20 
19  .. 
45  p. 
li  55 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
10  .. 


15 


32  50 


50  30 
37 


3 
15 
45  p. 
15  26 


10  11. 
15  p. 
13  50 
12  50 

5  . . 
37  50 

7  .  . 


50 


7  . 

45  p 
22  . 


('.(Kirs  (le  comp 

.  COIIIIII 

jdillcl 

Ciiurs  (1 

e  rl(M(irn  ile.s  5 

lerriières  si-rn. 

I89i'i 

11S9T 

—  0.1  — 
1898 

18.1,1 

7  juin  1 

Il  juin 

21  juiii 

2't  jdiii 

.''juillet 

O.lO     .  . 

o20  .  ■ 

'.88 

515  .  . 

Î08  .. 

40  i 

11^  . . 

490  . . 

■150  .. 

518  .. 

5.70  .. 

5  \*t)  . . 

i>Ç)U  . . 

;>92  . . 

601  .. 

670  .  . 

7^20  .. 

7^5 

7.  0 

7*./  1 

1 0.'  î  ,  . 

. . 

0  i  i  .  . 

565  .  . 

r)7o  .. 

56')  .  . 

54c 

•iji  , . 

I5ii  . . 

1  JlU 

7  4  . . 

99  . 

91  ., 

91 

89 

89 

l'iGG  .  . 

1  '^l^f\ 

1300  .. 

i^2(;o  . . 

1272  .. 

1267 

1240 

1  •268 

1 ■ '  i '» 

410  .  . 

/.Qn 

.  - 

515  .. 

5.'î  '1  .  , 

5->9  50 

5.^9 

5'^5 

?f.îO  .  - 

790  .  . 

770  .. 

5-20  .. 

175  . . 

45  . . 

38  .. 

98  .. 

113  .  . 

1  (il 

1  tu  • . 

100 

107 

1 06 

l.'iG  . . 

65  . . 

65  . . 

2i2 

315  .. 

.ÎO.^  . . 

277 

îiOO 

'266  . . 

180  •  • 

1,50  .. 

■232  .. 

315  .. 

'ï  1  1 

305 

•  04 

;  ;()-, 

255  .  . 

176  .  ■ 

r,5  .. 

•2^26  .. 

313  .. 

305 

305 

31o 

llii  . . 

HT)  . . 

782  .  . 

750  .  . 

71-2  .. 

718 

728 

7*20 

7  ]  0 

. . 

418  . . 

175  .  . 

1(30  .. 

43-2  25 

.i.il  . . 

toi 

i.jU  . . 

'it57  . . 

469  . . 

421  .. 

t4yj  . . 

4-2^' 

■459  .  - 

467  . . 

414  .. 

4  P2 

4 1 1 

■4 1 3 

'168  - . 

■476  .  ■ 

420  50 

420 

4 1  tf  75 

4 1 7 

30 '1  .  . 

295  . . 

•286  .. 

2^>3  '.  . 

219  .. 

1 78 

17^2 

1 13 

137 

•2*25  . . 

195  . . 

173  .. 

170  .. 

142  .. 

1  ',0 

1 4^2 

1 .19 

1 3  i 

36  i  - . 

386  . . 

389  .. 

.348  .. 

341  .. 

•ï  f.'i 

333 

337  '0 

33 1  '25 

360  •  - 

382  . . 

385  .. 

352  .. 

3:17  . . 

33  7  . . 

333 

034  . . 

09tj  .  . 

695  .. 

680  .. 

701  .. 

"Oiï 

69(J 

704 

'200  - . 

115  . . 

130  .  . 

193  .. 

150  . . 

i.»r>  , , 

146 

]  5(1 

135 

115  . . 

58  .. 

190  .. 

20G  .. 

■^09 

199 

■204 

i^n 

253  . . 

223  .  . 

192  .. 

■254  .. 

316  .. 

ii  1  (J 

301 

305 

305 

210  . . 

205  .  . 

172  . 

210  .. 

306  .  . 

302 

-')07 

■298  .50 

244  - . 

209  . . 

168  .. 

'235  .. 

314  .. 

.J(JD  . . 

.ÎO  i  • . 

3().3 

t>U'>   . . 

239  .  . 

207  _« . 

168  .. 

233  .. 

315  .. 

îu*' 

300 

300 

2!i6  - . 

21t~.  . 

170  .. 

•2.32  .. 

311  . 

306 

.303  50 

305 

30» 

248  . . 

2)5  .  . 

173  . . 

232  .  . 

.305  .. 

.30 1 

29  î 

298 

29  i 

25  i  . . 

2 19  .  . 

182  . . 

241  .. 

312  .  . 

'UW 
.lU.l   . . 

297 

300 

301 

2'j9  . . 

215  .  . 

171  .. 

•2.50  .. 

3i'i  .. 

.>(Jw    . . 

298 

"'9  S 

201) 

235  . . 

202  . . 

164  .. 

2W  .. 

295  . . 

(;95 

')(i^ 

291 

VoD    .  . 

208  .. . 

166  .. 

243  .. 

295  .  . 

"296 

■*91 

•  i55 

470 

65  . . 

45  .  . 

31  .. 

75  .  . 

73 

69 

69 

70 

280  . . 

270  . . 

278  .  . 

281  .  . 

■271 

27  i 

270 

■269 

?6ô 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

212 

299  .. 

-289  .  . 

283 

2  .10  .  '. 

2Si 

328  .. 

288  . . 

2 15 

310  .. 

.359  .. 

.354  .. 

351  .. 

318  50 

344  . 

325 

280  . . 

231 

3(J2  .. 

353  50 

352  .. 

348  .. 

313  .. 

337 

320  . . 

■277  .. 

■m  .. 

303  .  . 

3  (9  .  . 

348  50 

347  .. 

310  .. 

418 

4-22  .. 

132  . . 

425  . . 

130  .  . 

416  .. 

4i6 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

.370  .. 

360  .  . 

3(5(') 

378  ] 

357  . . 

350  .. 

118  .. 

107  .. 

100  . . 

136  .  . 

2^22  50 

2-25  .. 

220  . 

•2^20  .. 

200  .. 

605  .. 

7()5  .. 

750  .  . 

685  .. 

6-)0  .. 

610  .. 

60)  .  . 

565  .. 

Ii3  *.. 

100  .  . 

71  .. 

l'i'i  .. 

13  -2  .. 

1.37  .. 

132  .. 

131  .. 

135 

010  .. 

680  .. 

1130  .. 

1-281  .. 

1308  .. 

1^286  .. 

1303  .. 

1286  .. 

-2-260  .. 

•23jO  .. 

23  8  . . 

222 1 

23 i5  .. 

2295 

% 

65  .. 

■28  .. 

29  .. 

36  50 

3)  .  . 

33  25 

160  .  . 

128  .. 

108  .  . 

105  .. 

100  .  . 

35  4  . . 

3i2  .. 

293  .. 

309  .. 

315  .. 

314  .. 

310  . . 

312  .. 

311  .. 

685  .. 

600  .. 

445  . . 

650 

655  . . 

580 

555  . . 

500  .. 

6-26  . . 

772  .. 

765  .  . 

766  .. 

765.. 

175  . . 

VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


\(iuiiiii': 

lin 

IITIIf.S 

Val. 
nom. 

Soin, 
lers. 

1 1 .  7-20 

» 

lO.CiC.I 

» 

35. 170 

)) 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

50(1 

O.OJlO 

500 

500 

6.000 

500 

51 10 

21.000 

500 

1-2.. 

100. OUO 

100 

10(1 

■20.00.' 

500 

500 

1.380 

500 

500 

4.6-20 

» 

» 

26  000 

5(  10 

500 

12.000 

501 1 

500 

■20.000 

5(1(1 

500 

23. -200 

32.600 

500 

50(. 

■25.410 

500 

50( 

20.000 

500 

500 

40.0U0 

500 

5(11 

■20.000 

500 

5(10 

6.  OUO 

500 

5(  H 1 

1  4 . OUO 

501 

5(  Il  1 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

5(1(1 

40.000 

500 

.500 

20.000 

500 

50( 

25.000 

500 

50(" 

10.000 

500 

500 

5.00(1 

501 

5(10 

1  1  .  (  i(  i(  1 

501 

500 

9.(l-.'3 

5(l( 

500 

20.000 

5(J(J 

500 

21 .(«  10 

50( 

500 

10.000 

500 

500 

UE.SIGNATION  liKS  V.\l,Ki;RS 


VALEURS  FRANÇAISES 
(actions; 

Midi  j<  uiss  

Nord  jnuiss  

Ouest  jiiiiiss  

Tramways  (C»  O''  F-  des).. 
Banque  ue  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine.. .. 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  fC.(iiii|ia;;iiie  ceiilralej  

Dombro-wa  1  lldiiilléres  de).. 
Aguas-Tenid.  (Minesde  cuiv.; 

Carmaux  (.Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel. ,  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atol.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  'sié  F'  1 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Havr  -Péa.  deNav.  àV^ 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ. 'Ci' G'^j 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  C"'. 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


ooLUS  OK  CLoruui.; 

Ile  niiers 
(:01:11s 

Coll'S 


730 
935 
ri70 
930 
KKJO 
1 250 
300 
2-25 
920 
(Ul 
540 
5,0 
9:0 
1360 
9.S5 
43 


juin 


570  .. 

161  .. 

900  .. 
U'OO  .. 

880  .  . 

649  . . 

600  .  . 

511  .. 
1540  . . 
lO.iO  .. 

7:0  .. 
1110  .. 

602  .  . 
6500  . . 

157  .. 


885 
2.'5  10 
1380 


580 
465 
951 
1200 


663 
,520 
1510 


735 
UOÛ 


sjnillet. 


57  i 

9-20 


59 


1550 
918 


94(1 


9 10 
1200 


1615 
700 

1170 
MO 

6150 


iVOiiDite 

Val, 

So(0 

(te 

ÎITItES 

nom. 

ver.i. 

56.700 

500 

500 

1(35.000 

50(1 

500 

41.462 

500 

50O 

31 .607 

120 

12.490 

,350 

41.412 

500 

500 

30.676 

5)0 

500 

261.119 

r.oo 

.000 

9.275 

500 

500 

18.530 

,500 

500 

5.876 

450 

450 

32  98.3 

500 

50(1 

I03.(;02 

500 

500 

1(J9.573 

rioo 

500 

55 . 6(j6 

500 

500 

286.0-20 

500 

500 

9.710 

500 

500 

5 . 096 

300 

300 

30. 180 

600 

600 

2.5.116 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.20! 

500 

500 

.'ÎS  050 

500 

500 

29.. 373 

500 

;iO(l 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DKSIGNATION  DK.S  VAI.KUHS 


VALEURS  FRANÇAISES 

JoHLKl.VTIONs 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Cb  de  1er,  5  %. . . . 
C"-  G'^  F  '  de  Tramways  1  "„ 
Créd.  Fonc.  Col.  niii.  '..'o  1  5  % 
obi.  lie  350  1. 
Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  iionv. 

Gaz  et  Eaux  1  \  ■  ■  ■:  

C''  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6   

Métaux  F»m  "bl.  byp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  Vî  %• 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  3  J4  %  — 
C"  Transatlantique  3  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ir"  série  

—  —    2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  18,88  ,.. 

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

'U11I.I0.\T10NS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  i  %  1",  -2'  sér. 


COLU.S  I  E  CLÔTURE 


Ilernicp..; 
COlIilS 

mn 

■H  juin 

5illillrl 

240 

165 

165 

75 

164  50 

499  50 

513 

500  .. 

■279 

i80 

279  .. 

'23(1 

232 

415 

50 

415  50 

488 

4S6  . 

51)0 

r.08  50 

501   .  . 

489 

... 

ioo 

500 

475 

176 

480 

ISJ 

ns 

497 

.-.Cl 

505 

■497  .. 

413 

117 

1 1 3  . . 

3;  3  50 

331  .- 

5'd 

290 

015 

liio 

50 

615  .. 

C20 

lOl 

615  .. 

470 

16l> 

50 

S65  .. 

159 

160  .  . 

411 

112 

440  .. 

223 

•225 

155 

155 

•200 

193 

■m  .. 

3  6 

336 

339  50 

181 

166 

174  ., 

507 

508 

497  .. 

493 

495 

495  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


BANQUE  COMMERCIALE 
ET  INDUSTRIELLE 

SOr.IÉTli  ANONVMIC.   —    CAPITAL     5   MILLIONS  DE  KR. 

onlièroment  vei-sés. 
Siège  social  :  8,  rue  Auber,  Paris 


L'assi'm))lé('  générale  des  atlionnaires  i.lu  20 
avril  l'.i'iO,  a  llxé  à  17  fr.  50  par  action  lo  divi- 
dondc  de  l'exi^rcici;  1899. 

Un  premiiT  acompic  de  7  fr.  50  par  aclion  ayant 
été  payi.'  le  15  janvier  derniei',  lo  solde,  soit  10  fr. 
par  action,  sera  payé  à  partir  du  16  juillet  l'.XlO.  à 
la  Banque  Commerciale  et  Industrielle.  8,  rue 
Auber,  coidrr  roniise  du  coupon  n»  34,  sous  déduc- 
tion des  iiii|i6Ls  au  ])rofit  du  Trésoi-,  soit  net  à 
décevoir  : 

9  fr.  60  par  action  noiiiinalivc  : 
9       19  par  action  au  porteur. 

9'.r) 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


SOCIÉTÉ  .«lNONYME 

Capital  :  60  millions.  —  Fondée  en  1859 


Siluatioii  ail  31  ///(/'  i900 


ACTIF 

Espèces  ;  Au  Siège  social   7 . -,'7',) .  2-,'7  90 

—      A  la  Banque  île  France   I.004.si'i4  79 

Fonds  disponibles  dans  les  banques   IU.381 . 150  78 

Coupons  S  encaisser   1  ri22.:i3î  18 

Agents  de  change   53.69!)  15 

Effets  à  recevoir:  Franco   55.2'.?i.C)l5  17 

—             Etranger    5..Si0.6(iS  05 

Report?   93. 4 13. 200  :c, 

Rentes,  Actions  et  Obligations   5.781,3li»  ni 

Avances  sur  Titres   22 . 1 3û . 111 

—        Garanties   1  l«S  271  5C 

Comptes  courants   2O.107.5ir.  10 

Crédits  d'acceptations  garantis   iTi  177. 33 >  30 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cours   SOI. 76-.'  52 

raienionts  laits  sur  intérêts  et  dividende 

de  ro.Kcrcice  IS'JQ   1  37Û.250  » 

Immeuble  social.   4-  ioO.OOi'  » 

Versement  non  appelé   45.000.000  » 


Total  de  l'actif   221.351.779  13 


PASSIF 

Capital   60.000.000  » 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   6.000.000  » 

—  Extraordinaire   1.000.000  » 

Comptes  de  dépôts  :  A  vue   45.601.330  9S 

—  A  préavis   27.6.><7.00-.Mi'.i 

Comptes  courants  :  France   51. ICO. 996  11 

—  Etranger   1.272.535  46 

Agents  de  change   897.2v'8  10 

Acceptations  à  payer   17.601.6/9  (iO 

Divers  "   '.^i.SOl  77 

Réescompte  du  Portefeuille   '260.837  15 

Intérêts  et  Divid.  nntèr.  restant  à  payer. .  11.555  tO 

))              Kxeivic-e  18'.)9   1 .5(l('.0(iO  • 

Profits  et  Pertes  :  R-port  de  l'exeiT.  1899. .  301 . 163  03 

—             Seincslre  en  cours...  .  1.693  051  71 

Total  du  passif   221 .351 .779"~Î3 


Effets  à  échoir  en  portefeuille   61 .071 .283  82 

EfTets  en  circulation  avec  l'endossement 

de  la  Société   11.523.56'i  » 

7i  b93.817  S 2 


Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur, 


<J46    Desyaux 


Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  el,  à  la  Méditer- 
ranée. —  Excursion  au  Château  et  dans  la  Forêt  de 
Fontainebleau.— Ea  Couiiiai^iiie  P.-L.-M.  oi-ganise, 
avec  1«;  concours  de  la  Société  di^s  Voyages  Econo- 
miques, uni  '  X'  in  sion  au  Château  et  dan.'- la  Fiu-èf 
(Te  Fontaiin  lili  au  pour  lo  diuuinclir  8  juillel  l!)UO. 
—  Départ  de  Paris  :  81i.  matin.  —  ilelour  à  Paris: 
9  h.  57  noir. 

Prix  'Ions  frais  compris)  :  1''  classe.  'iO  fr.  — 
'l"  classi-,  17  fi-.  .')!).  —  8"  classe  15  fr. 

Les  sousc  ipiiijiis  sont  reçues  au  bureau  de  la 
Sociéti'  des  \  o\  agos  Economiques,  17,  rue  du  l"'au- 
))ourt,'-M()iilinàrt're,  el.  10,  r\w  Aiiber,  Paris.  ii'w 


COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  L.'\ 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  mai  1900,  du 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
!)78.4H;!  fr.  (ou  $  m/n  447.000) 

Contre  :  89G.904  fr.  (ou  $  m/n  'i0;!.28i) 
en  mai  1899. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

so  iété  anonyme  fondée  en  1880 
(.Capital  :  80  millions.  —  Réserve  :  (i  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTKS   DE  CHÈQUES 

A  vue.  .   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres.  . 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger  . 


CRÉDIT  LYONNAIS 


SOCHirÉ  ANONYME,   CAPIT.VI,  :    DEUX  CENTS  MIt.LlONS 


liihm  au  :il  mai  1 9()() 


Actif 

Kspècos  en  caisse  et  dans  les  banques.  I','5.7l0.636  11 

Portefeuille   708.399.755  Si 

Reports   1C.).--'18.13S  91 

Comptes  courants   100 . 386 . 56-.>  68 

Avances  sur  garanties   Ii7.8'29.47e  63 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   7.:.>j5.051  09 

Immeubles   :i0.000.000  » 

Comptes  d'ordre  el  divers   1 7 .  3S 2 . -.'(JO  21 


Fr.     l . 5S7 . -'21'  ISi  .-.0 


Passif 

Dépôts  et  Bons  à  vue   177.574.557  18 

Comptes  courants   588.995.015  'i5 

Acceptations   13-.'.  1 16  396  4-' 

Bons  à  échéance    i6.705.  458  68 

Comptes  d'ordre  el  divers   ;  1.8.30.756  ><7 

Réserves   '.O.OOO.COO  » 

Réserve  extraordinaire   30.000  000  » 

Ctipital  entièrement  versé   200.000.000  » 


Fr.    1.587.î-.'-2.  |si  .M.i 

Cerlitié  conforme  aui  écritures  : 


Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  '.'  O 


En  vue  de  faciliter  la  visite  de  l'Expusition  uni- 
verselle de  1900;  ia  Compagnie  d'Orléans  a  I'Ikhi- 
nrur  d'ijiformer  le  public  que  le  délai  de  validité 
i jours  dc>  d;.4Dart  et  d'arrivée  non  compris)  sera 
doublé  par  les  billets  d'aller  et  retour  qui,  à  par- 
tir du  lo  juin  inclus,  seront  délivrés  pour  Pa  is, 
de  foute  gare  ou  slauon  de  son  réseau  siln^-e  à 
10.)  kilomètres  au  moins  de  Paris. 

Eu  outre  CJtte  validité  sera  augmentée  de  '2i 
lieures  quand  elle  exigera  un  dinianclie  ou  un  jour 
de  fête  et  de  48  heures  quand  elle  expiicra  un 
dimanche  suivi  d'un  joui'  de  fête  on  nn  jour  de 
fête  suivi  d'un  dimanclic. 

Elle  ne  pourra  être  iirolongée  même  moyennant 
supiilémcnt. 
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mPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
W.  nu»  du  Croissant,    Parisi.   —  Sîni«r» 


BIBLIOGRAPHIE 


Études  d'Économie  coloniale.  —  l"  fascicul 

C'i/oiiics  II lleinande.s,  impéria les  ei  sjioniaiiéi: 
par  Henri  IIausisiî,  professeur  à  l'Université  i  ' 
Clermonl.  (l'aris,  Nony  et  Cie). 

Aucune  ('lude  d'ensenihlo  n'a  encore  paru  il 
France  sur  le  jeune  einpire  colonial  de  l  Allem 
S^iie,  né  d'hier  et  déjà  très  vivace.  Une  nation  ((iij 
en  seize  ans,  devient  une  nation  coloniale  el 
llaus:^e  déjà  sinon  au  preiniijr,  du  moins  au  socoi , 
rang,  c'est  là  un  fait  onsidérable  cL  qui  dnil  inl  ' 
lessi.'r  les  peu))  es  possesseurs  do  colonies. 

Ce  fait,  M.  ilatiser  l'étudié  à  fond  dans  ce  pr 
niier  fascicule  d'Êtuiles  d'Économie  coloniale, 
promène  le  lecteur  à  trave'S  les  riches  plaiiliitio 
du  Togo  et  du  C^amerouc,  les  plat^aux  jiierreiix 
li's  sables  de  l'Ouest-Afi icain,  les  stepjies  di'  \  V.y 
Africain,  les  eolonics  du  Pacilique.  11  étudie  1 
plus  réconles  acquisitions  de  l'Empire,  les  Car 
lines,  les  .Samoa,  Iviao-lchéou.  11  se  place  toujoii 
au  point  de  vue  de  l'économie  coloniale,  son  Hv 
est  une  réponse  à  ces  trois  questions. 

i)nu  valent  les  divers  Sclaitiiiehiele f  (,)iii'l  i)ai 
les  Allemands  (m  ont-ils  tiré"/  Quel  avenir  poui  i 
augurer  pour  chacun  d'riix'? 

11  n'a  i)as  voulu  com]M-endre  uniquement,  soi 
il'  nom  de  eolonies,  les  territoires  ofticiellenir 
allemands.  Il  y  a  joint  les  grou[)es  do  poimlalii 
alleiiiaiid'?  que  rémigration  déverse  chaque  anii 
sur  les  pays  d'oiitre-mer  aux  États- (.'iiis,  au  Brés 
en  Palestine,  etc.  Ce  livre  est  donc  indis|iensal 
à  tous  ceux  que  préoccupent  les  prodigieux  pr 
grés  do  nos  rivaux. 

L'ouvrage  est  enrichi  de  six  croquis. 


'W.  N.   TENIGHEFF.  —  Etudes  critiques  si 
les  connaissances  et  sur  la  psychologie. 
Paris,  V  Giard  et  E.  Briere.  l'JiiO.  Une  broc 
in-S»  de  'ri  pages.  Prix  :  1  : 

La  curieuse  monographii;  que  vi' nt  de  publi 
le  prince  Teiiichefl'  se  rattache  à  la  gr-inde  enqiu 
ettino^iiaphique  qu'il  a  !"ait  entreprendre  sur  1 
populations  de  la  Russie  II  se  demande  quel  ( 
l'i'-iat  des  connaissances  dans  les  diverses  tlass 
de  la  Société  et  qu-lle  est  leur  psychologie  Ch 
min  faisant,  il  critique  avec  ])énélralion  les  idé 
reçues  en  ces  matières  et  qui  se  raltaclient  à  d 
doctrines  n  priori  trop  souvent  admises  sai 
Contrôle.  Il  montre  qu".  les  liesoins  de  I  homi, 
dans  les  diverses  conditions  sociales,  sont  le  fs 
leur  principal  de  la  mentalité,  thèse  qu'il  a  illu 
trée,  par  des  exemples  caractéristiques,  da. 
son  volume  jirécédem tuent  paru  sur  VAcHrih-  • 
riinnihie. 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Exp:)sition  univr 
selle. — Service  rapide  de  Paris  .Saint-Lazare  ; 
Cliamp-de-Mars.  —  I^a  Compagnie  de  l'Ouest  vie 
d'ouvrir  à  l'exploilation  la  nouvelle  litjne  de  Cou 
celles  au  ('Jiaiiip-de-Miirs.  Celle  nouvelle  ligne  [le 
met  d'effectuer  lo  trajet  de  la  gare  Saint-Lazare; 
(".liainp-de-Mars  en  'ij  minutes. 

Le  service  des  trains  entre  Paris-Saint-Lazy 
et  le  Champ-de-Mars  est  actuellement  lixé  aiu 
qu'il  suit  : 

De  Paris-Sainl-Lazare  an  Champ-de-Mars: 
Premiers  trains  du  matin  :  h  h.  89',  (>  h.  !J', 
(3  n.  89' ; 

De  7  h.  9'  du  matin  à  '2  h.  .39'  .lu  soir  elde  5  h' 
à  7  h.  8J'  du  soir  : 

Quatre  trains  à  l'heure  parlant  aux  9',  '24'.  •' 
el  .54'. 

De '2  h.  89  à  h,  9'  du  soir  et  de  7  li.  89" 
9  h.  9*  du  soir  : 

Deux  trains  à  l'heure  parlant  aux  9'  el  39".' 

Dernier  départ  de  Paris-Saiut-Lazarc  à  9  li. 
du  soir. 

Du  Champ-de-Mars  à  Paris-Sainl-Lazarc  : 
Premiers  trains  du  matin  :.5  h.  8V,  6  h.  4".  Oh.  8 

6  h.  49' ; 

Di' 7  h..  4"  du  matin  à  2h.4'  du  soir  el  c|..  4  h.; 
à  7  h.  4"  du  soir  : 

Quntre  trains  à  l'heure  jiartant  aux  4'.  19'.  ; 
cl  "V.V. 

De  2  h.  ï  ;i  4  h.  84'  du  soir  et  de  7  h.  4'  à  h.i 
du  soir  : 

Deux  trains  à  l'heure  parlant  aux4  el  8'i  . 
Dernier  départ  du  Champ-do-Mars  à  9  h.  4'  i 
soir. 

Un  avis  ultérieur  fera  connaître  au  luildic  le  s( 
vice  définitif  sur  l'Exposition.  '. 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  44! .  —  18«  volume.  (2) 


BUREAUX  :  11,  RUE  HONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  13  juillet  1900. 


CIE  GÉNI-E  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  jaiiv.  au  80  juin  1900 

:  inclus  Fr.  3.218.195  80 

Recettes  du  1"  janv.  au  30  juin  1899 
inclus   3.086.827  10 


Dillërence  en  faveur  de  1900  Fr.     131.368  70 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Assemblée  Générale  du  31  mai  1900 

PRÉSIDENCE   DE  S.   E.    M.  PRAXEDES  MA.TEO  SAGAST.V 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 

Messieurs, 

Vous  avez  été  convoqués  en  Assemblée  générale 
ordinaire,  conformément  aux  dispositions  de  l'ar- 
ticle 26  des  statuts  de  la  Compagnie,  pour  délibé' 
rer  sur  les  comptes  de  l'exercice  1899,  pour  procé- 
der au  remplacement  des  administrateurs,  dont  le 
mandat  est  expiré,  et  pour  examiner  les  autres 
questions  qui  vous  seront  soumises. 

Nous  commencerons  par  vous  exposer  les  résul 
tats  de  l'année  dans  la  forme  où  ils  ont  été  présen- 
;és  pour  les  exercices  précédents  : 
Exploitation 

Les  recettes  obtenues  pendant  l'année  1899,  sur 
"ensemble  des  lignes  (3.456  kilomètres)  à  part 
:elles  de  San  Juan  de  las  Abadesas  et  de  Valence 

i  Utiel,  se  sont  élevées  à          P.    109.108.845  80 

loit,  par  liilométre,  à  31.570  p.  84. 

Les  sommes  versées  par  la  Com- 
jagnie  dans  les  caisses  de  l'Etat,  à 
.itie  d'impôts  sur  les  voyageurs  et 
es  marchandises,  ont  été  de  (1)..       8.721.398  90 

îoit,  par  kilomètre,  de  2.523  p.  55. 

Les  recettes  pour  la  Compagnie 
mt,  par  suite,  été  réduites  à..  P.    100.387.446  90 

loit  à  29.047  p.  29  par  kilomètre. 

Les  résultats  de  l'exploitation,  en  1899,  se  résu- 
nent  comme  suit  : 

RECETTES  ET  DÉPENSES 


Totales 


rlecettes  de  l'exploita- 
tion  

i'roduits  divers  


100.387.446  90 
120.559  88 

100.508.006  78 

40.525.248  51 
59.982.758  27 


par  kil. 
3.456  kil. 


29.047  29 
34  88 


55.125.716  81 


29.082  17 

11.726  05 
17.356  12 

15.950  72 


4.857.041  06      1.405  40 


Totaux  

)épenses  d'exploita- 
tion  

Produit  net  

Lie  produit  net  avait 
été,  en  1898,  pour  les 
mêmes  lignes,  de.'.. 

-.'augmentation  en 
1899,  est  donc  de. . . 
it  équivaut  à  8.81  0/0. 

Les  recettes  de  l'exploitation  présentent,  en  1899, 

ine  augmentatson  de  p.    6.568.767  45 

)ar  rapport  à  celles  ilo  1898,  soit  de 
7  0/0,  et  les  dépenses  d'exploitation 
du  iiiùnie  exercice  une  augmenta- 
tion de  

[ui  équivaut  à  4  24  0/0,  d'où  il  ré- 
sulte pour  1899,  une  augmentation 
dans  le  produit  net  de  l'exploita- 

t'wn.   4.918.468  50 

jCs  produits  divers,  en  1899,  ont  été 

inférieurs  de   61.426  54 

i  ceux  de  l'exercice  1898  et,  pour  ~ 
cette  cause,  l'augmentation  est  ré- 
duite à   4.857.041  96 


1.650.298  95 


lOit  à  8.81  0/0. 
La  situation  créée  à  notre  Compagnie  par  la 
upprcssion  du  traité  de  commerce  Franco-Espa- 
;nol,  à  partir  de  la  lin  du  mois  de  février  1892,  n'a 


l)as  changé.  Les  exportations  des  vins  ordinaire 
ont  continué  à  diminuer  en  1899,  par  rapport  à 
l'année  1891  comme  l'indique  le  tableau  ci  après 

Années      Hectolitres  de  vins  ordinaires  d'Es- 


pagne  qui  ont  été  exportés 

Pour  la  France 

En  totalité 

1891. 

9.604.451 

11.081.541 

1892. 

5.657.871 

6.543.899 

1893. 

3.656.216 

5.019.659 

1894. 

2.507.268 

3.971.425 

1895. 

3.673.953 

5.173.145 

1896. 

5.252.327 

6.559.118 

1897. 

3.904.186 

5.250.068 

1898. 

4.905.461 

6.305.029 

1899. 

3.457.498 

4.807.973 

Moyenne  annuelle 4 . 735 . 525 

6.079.161 

Valeur  totale  en  pié- 
cettes des  vins  ex- 
Années  portés 


Piécettes 


Valeur  moyenne 
par  hectolitre  de 
vin  mis  à  la 
frontière  fran 
çaise  ou  dans  un 
port  de  la  pé- 
ninsule. 

Piécettes 


1891. 
1892. 
1893. 
1894. 
1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


20,  .. 

18,  « 

15,  » 

16,  » 
20,  .. 
20,  .. 
22,.  » 
20,  » 
20,  . 
20,  » 


277.038.515  , 
117.790.178 
75.294.886 
63.542.807 
103.463.000 
131.182.360 
115.501.486 
126.112.580 
95.159.460 
Moyenne  annuelle  122.787.232 

On  voit  par  les  indications  qui  précèdent,  que 
les  quantités  de  vins  exportées  en  1899  présentent, 
par  rapport  à  1891,  une  diminution  de  6.273.508 
hectolitres,  soit  de  56  0/0. 

Par  suite,  nos  transports  de  vins  et  de  futailles 
vides  ont  éprouvé,  en  1899,  une  diminution  de 
3.427.213  piécettes,  soit  de  25  0/0  par  rapport  à 
1891. 

L'importation  des  blés  étrangers  en  Espagne  a 
été,  en  1899,  de  373.590  tonnes,  représentant  une 
valeur  de  92.550.882  piécettes  supérieure  de  77  mil- 
lions 681.735  piécettes  à  l'importation  en  1898  qui 
avait  porté  sur  314.093  tonnes  de  moins. 

L'importation  des  farines  a  été,  en  1899,  de  22.082 
tonnes  représentant  une  valeur  de  7.508.037  pié- 
cettes. En  1898,  elle  n'avait  été  que  2.804  tonnes 
d'une  valeur  de  953.517  piécettes. 

La  plus  grande  partie  de  ces  blés,  ayant  été  im- 
portée par  mer,  a  donné  lieu  à  peu  de  transports 
sur  les  lignes  des  Compagnies  de  chemins  de 
fer. 

Les  transports  de  blés  efifectués  en  1899  sont  in- 
férieurs de  58.335  tonnes  et  de  1.664.549  piécettes 
aux  résultats  obtenus  on  1898.  La  recette  moyenne 
par  tonne  transportée  présente  une  diminution  de 
1  ]).  44  sur  celle  qui  a  été  obtenue  en  1898. 

Pendant  la  même  période  de  neuf  années,  de  1891 
à  1899,  les  produits  obtenus  sur  les  diverses  lignes 
ont  été  les  suivants  ; 


Kilom. 
expl.  en 
1899 


Ligne  principale  

—  de  Santander 

—  de  Barcelone . 

—  du  Bilbao. . . . 

Totaux  de  l'ancien 

réseau  

Ligne  d'Almansa- 
Valence-ïarragone 
Ligne  Asturies  -  Ga- 
lice-Léon   

Ligne  d'Avilès  

—  de  Ciano  

—  de  L  é  r  i  d  a- 
Tarragone  


909 
139 
773 
249 

.070 

499 

7il 
21 
oo 


En 
1891 

Piécettes 
33.243.253 

3.664.079 
20.298.387 

6.707.121 

63.912.840 
12.629.478 

10.968.145 
143.500 


En 
1895 

Piécettes 
29.251.807 

3.288.583 
10.400.010 

6.877.6bl 


55.818.067 
10.551.407 

13.877.091 
271.893 
189.684 


103     1.728.046     1.436. 7 16 


Totaux   3.456  89.382.009  82.145.458 


!7  'i36  561 
8.09% 

Kilom. 


LIGNES        expl.  on 

En 

En 

1899 

1 07JO 

Piécettes 

Piécettes 

Ligne  principale. . . . 

909 

30.876.754 

33.2.53.276 

—    de  Santander 

139 

2.065.664 

2.868.545 

—    de  Barcelone. 

773 

19.958.747 

20.711.518 

—    de  Bilbao.... 

249 

7.714.792 

8.404.129 

Totaux  de  l'ancien 

2.070 

61.215.957 

05.237.468 

Ligne  d'Almansa- 

Valence-Tarragone 

499 

13.103.056 

14.284.844 

Ligne  Asturies -Ga- 

741 

16.783.029 

18.185.360 

21 

692.244 

704.527 

—    de  Ciaho  

22 

325.817 

344.039 

—    de  Lèrida- 

103 

1.698.576 

1.631.209 

Totaux  

3.450 

93.818.679  100.387.447 

Augmentation  des  recettes 
par  rapport  à  1891  


4.436.670 
4.96  % 


11.005.438 
12.31  % 


La  baisse  moyenne  des  recettes  pendant  les  huit 
dernières  années,  comparativement  aux  résultats 
de  1891,  a  été  de  813.030  piécettes.  Elle  provient 
d'une  diminution  moyenne  sur  le  trafic  des  vins, 
des  futailles  vides  et  des  céréales,  de  4.478.879  pié- 
cettes, laquelle  a  été  compensée,  en  grande  partie, 
par  une  augmentation  de  3.665.849  piécettes  sur 
d'autres  branches  du  trafic. 

Voici  maintenant  quelles  ont  été,  suivant  leur 
nature,  les  recettes  obtenues  pendant  les  quatre 
dernières  années,  pour  l'ensemble  des  lignes,  avec 
l'indication  de  la  longueur  kilométrique  exploitée: 


DESIGNATION 
DU  TRAFIC 


En  1896         En  1897 

(3.456  kilomètres) 


Voyageurs  

Grande  vitesse. 
Petite  vitesse. . , 
Divers  


Piécettes 
24.082.019  55 
7.165.831  69 
56.579.108  95 
287.542  52 


Piécettes 
,24.554.423  77 
7.506.403  02 
56.328.041  18 
274.452  98 


Totaux  

DÉSIGNATION 
DU  TnA.FIG 


Voyageurs  

Grande  vitesse . 
Petite  vitesse. . , 
Divers  


i8. 115. 002  71     88.663.320  95 

En  1898         En  1899 

"(3'455'kiïometrës) 


Piécettes 
24.582.114  52 
8.219.388  » 
60.734.319  86 
282.857  07 


Piécettes 
27.594.533  76 
8.388.950  13 
64.112.904  38 
291.058  63 


Totaux.   93.818.679  45   100.387.446  90 

Le  tableau  suivant  donne  la  répartition  des  re- 
cettes et  du  produit  net  de  l'exploitation,  en  1899, 
entre  les  diverses  lignes  qui  y  sont  désignées  : 

DÉSIGNATION 
DES  LIGNES 


Ligne  principale  

—  de  Santander, 

—  de  Barcelone.'. 

—  de  Bilbao  


Totaux  de  l'ancien 


Ligne  d'Almansa  à  Va- 
lence et  à  Tarragone 

Lignedes  Asturies, Ga- 
lice et  Léon  

Ligne  d'Avilès  

Ligne  de  Soto  de  Rey 
à  Ciano-Str-Ana. . . . 

Ligne  de  Lérida  à  Tar- 
ragone   

Ensemble  


Long, 
expl. 

Recettes 
de 

l'exploit. 

Produits 
nets 

909 
139 
773 
249 

(en  milliers  de  piéc.) 
33.253.2  19.764.6 

2.868.5  1.622.9 
20.711.5  12.999.6 

8.404.1  6.003.0 

2.070 

65.237.4 

40.390.1 

499 

14.284.8 

9.115.7 

741 
21 

18.185.3 
704.5 

9.131.9 
308.7 

22 

344.0 

154.0 

103 

1.631.2 

760.9 

3.456 

100.387.4 

59.862.1 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Comparaison  des  recettes  de  l'exploitation 

DES  DEUX  DERWBRÈS  ANNÉES 

'  RECETTES   

totales  par  kil. 

Piécettes  Piécettes 

Les  recettes  de  l'exer- 
cice 1899  ont  été  de  ... .  100.387 .446  90  29.047  29 

En  1898,  elles  avaient 

été  de   93.818.679  45  27.146  60 


Contrôle  et  surveil- 
lance de  l'Etat  

Assurance  contre  les 
incendies  

Pensions  de  retraites 
(part  contributive  de 
la  Compagnie)  

Frais  judiciaires  

Service  de  santé  


L'aùgmentation'eh  1899 
est  donc  de   6 . 568 . 767  45     1 .900  69 

Les  recettes  données  par -le  transport  des  voya- 
geurs, en  1899,  présentent,  par  rapport  à  celles  de 
1898,  une  augmentation  de  plus  de  3  millions  de 
piécettes,  soit  de  12,25  0/0.  Cette  augmentation  a 
été  de  1.167.4;31  piécettes  pour  les  recettes  corres- 
pondant aux  voyageurs  de  l"  classe  ;  do  643.010 
piécettes  pour  ceux  de  2"  classe  et  de  1.165.182  pié- 
cettes pour  les  voyageurs  de  3°  classe. 

L'augmentation  obtenue  sur  le  trafic  des  mar- 
chandises et  des  bestiaux,  eu  1899,  a  été  de  plus 
de  3.300.000  piécettes,  par  rapport  au.x  résultats 
de  1898,  soit  de  5,56  0/0,  malgré  une  baisse  de 
1.717.116  piécettes  qui  s'est  produite,  en  1899,  .sur 
les  transports  de  blés,  de  céréales  et  de  légumes 
secs,  et  une  autre  baisse  de  54.049  piécettes  sur  les 
transports  de  tissus  et  de  vins.  Les  autres  trans- 
ports qui  ont  donné  un  excédent  de  recettes  se 
rapportent  principalement,  par  ordre  d'impor- 
tance, aux  objets  manufactures,  aux  oranges,  aux 
fers,  aux  bois,  aux  sucres  et  comestibles,  aux 
matériaux  de  construction  et  au  charbon  minéral. 

Le  nombre  des  voyageurs  Iransjjortés  à  un  kilo- 
mètre a  été,  en  1898,  de  503.625.750  et,  en  1899,  de 
548.895.550. 

Le  tarif  moyen  perçu,  par  voyageur  et  par  kilo- 
mètre, a  été,  en  1898,  de  0  p.  049  et,  en  1899,  de 
0  p.  050. 

La  répartition  entre  les  trois  classes  de  voya- 
geurs a  été  la  suiTanle  eu  1899  : 

1"  classe   6,14 

2*  classe   15,03 

3«  classe   78,83 


402.343  56  169.896  01 
112.100  55  151.782  07 
147.012  50      1G9.425  58 

Totaux   2.005.686  69   1.901.325  58 

La  différence  en  plus  dans  les  dépenses  de  l'Ad- 
ministration centrale  est  justifiée  par  le  renouvel- 
lement des  feuilles  de  coupons  correspondant  à 
différentes  séries  d'obligations  et  par  l'augmenta- 
tion du  personnel  dans  le  service  du  contrôle  de 
la  perception.  Celle  qui  est  signalée  dans  les  dé- 
penses des  services  de  l'Exploitation  et  du  Matériel 
et  Traction,  est  due  à  une  augmentation  de  305.940 
kilomètres  dans  le  parcours  des  trains,  laquelle  esl 
équivalente  à  2.25  0/0,  par  suite  du  développement 
du  trafic  qui  a  eu  une  augmentation  de  7  0/0  par 
rapport  à  celui  de  1898.  Quant  à  la  différence  en 
plus  qu'indiquent  les  dépenses  du  service  de  la 
Voie,  elle  provient  des  travaux  complémentaires 
et  d'amélioration  qui  ont  été  exécutés  sur  la  voie 
et  dans  les  bâtiments  des  stations. 

Le  parcours  des  trains  sur  chacune  des  lignes 
déjà  indiquées,  en  1898  et  1899,  est  donné  dans  le 
tableau  ci-après  : 


Total  100,00 

Le  nombre  des  tonnes  de  marchandises  ti-ans 
portées  à  un  kilomètre  a  été,  en  1898,  de  794.017.649 
et,  en  1899,  de  806.986.384, 

Le  tarif  moyeu  perçu  a  été,  eu  1893,  de  0  p.  072 
et,  en  1899,  de  0  p.  075. 

Dépenses  d'exploitation 

Les  dépenses  d'exploi- 
tation pour  l'ensemble 
des  lignes,  à  part  celles 

de  San  Juan  de  las  Aba-  Totales 

desas  et  de   Valence  à  — 

Ûliel,  ont  été,  en  1899,  Piécettes 

de   40.525.24S  51 

En  1898,  elles  avaient 

été  de   38.874.949  56 


Par  kil 

Piécettes 
11.726  05 

11.248  55 


Augmentation  en  1899  1. 650. 298  95-  477  51 
soit  de  4.2'i  O^O. 

Les  déi)cnses  pour  l'ensemble  des  lignes  don 
nous  nous  occupons  se  répartissent  comme  suit: 
entre  les  différents  services  : 


DÉSIGNATION  DES 


Dépenses  Différence 
18;-i8      1890  en  1899 


Milliers  de  piécettes 
Administration  et  services 

centraux  de  la  Direction  1.252  1.408  4-15." 

Frais  généraux  (1)   2.005  1.901  —  104 

Exploitation   12.190  12.843  +  652 

Matériel  et  traction   14.233  14.586  -+-  333 

Voie  et  travaux   9.171  9.785  -t-  613 


Totaux  

Différence  en  plus  eu  1899. 
qui  équivaut  à  4.24  0/0. 


3S.874  40.525 


-1.650 


(l)  Ces  sommes  se  divisent  comme  suit  : 

1898  1899 


Impôt  sur  les  actions 
et  les  obligations. . . . 


Piécettes 
886.540  53 


Piécettes 
952.332  37 


317.610 
140.079 


317.610  » 
140.079  55 


DÉSIGNATION 
DES  LIGNES 


Ligne  princi- 
pale   

Ligne  de  San- 
tander  

Ligne  de  Bar- 
celone  

Ligne  de  Bii- 
bao  

Totaux  de  l'an- 
cien réseau. 

Lignes  d'Al- 
mansa  

Lignes  des  As- 
turies  

Ligne  d'Avilés 

Ligne  de  Soto 
de  Roy  à 
Ciano  . . . . . . 

Ligne  de  Léri- 
da  à  Tarra- 
gone  

Totaux. . 

Augmentation 
Soit  de  2.25  0/0. 


Parcours 
en  1898 

kilomètres 
4.241.910 
409.811 
3.094.751 
854.311 

8.600.786 

1.598.888 

2.930.631 
95.023 

37.124 

296.98-4 


13.. 559. 436 
en  1897... 


des  trains 
en  1899 

kilomètres 
4.372.002 

406.520 
2.944.336 

8G(i.663 

8.590.121 

1.668.953 

3.1:i2.]87 
104.197 

42.168 

327. '/.'Xi 
13. 86-").  376 


Différen  g 
en  1899 

kilomètre^ 
+  130.692 
—  3.294 
.—  150.415 
+  12.352 


—  10.665 

-f  70.065 

H-  201.5.5( 
-+-  9.174 

5.014 

-+  30.7(36 


305.910 


Cette  augmentation  des  parcours  provient  de  la 
nécessité  oii  l'on  s'est  trouvé  placé  en  1899  de  met- 
tre en,  circulation  un  plus  grand  nombre  de  trains 
qu'en  1898,  sur  la  plupart  des  ligues  qui  figurent 
au  tableau  porté  ci-dessus,  en  particulier  sur  la 
ligne  principale,  sur  la  ligne  de  Valence  et  sur 
celles  des  Asturies,  Galice  et  Léon,  à  cause  du  dé 
veloppement  qu'a  pris  le  trafic. 

Ls  nombre  moyen  de  voyageurs  transportés,  par 
train  et  par  kilomètre,  a  été,  en  189,  de  76.51  et 
par  voiture  attelée  et  par  kilomètre,  de  11.13. 

Le  rapport  des  places  occupées  aux  places  of- 
fertes a  été  de  0.26. 

Le  nombre  moyen  de  tonnes  de  marchandises 
transportées  par  train  et  par  kilomètre  a  été  de 
132.7a.  Le  poids  utile  transporté  par  wagon  chargé 
a  été  de  6.32  et,  par  wagon  attelé,  de  4.58. 

Le  rappsrt  du  parcours  des  wagons  vides  à  celu 
des  wagons  chargés  et  vides  a  été  de  0.27. 

Les  dépenses  par  kilomètre  exploité  et  par  kilo- 
mètre de  train,  en  1898  et  en  1899,  sur  l'ensemble 
des  lignes  désignées  plus  haut,  sont  indiquées  dans 
le  tableau  ci-après  : 

DÉPENSE 

DÉSIGNATION  par  kilomètre  exploité 


Frais  généraux. 


Matériel  et  traction  

Voie  et  travaux  

Totaux  

Différence  en  1899.... 

DÉSIGNATION 
DES  SERVICES 


Administration  et  services 
centraux  de  la  direction 

Frais  généraux  

Exploitation  

Matériel  et  fraction  

Voie  et  travaux  

Totaux  

Différence  en  1899. . . . 


580  35 

550  16 

3.527  41 

3.716  82 

4.124  30 

4.220  73 

2.653  93 

2.831  41 

11.248  54 

11.726  m 

-1-  477  51 

DÉPENSE 

par  kilomètn 

de  train 

1898"'^ 

"T899 

Piécettes 

Piécettes 

0  09 

0  11 

0  15  ■ 

0  14 

0  eo 

0  92 

1  05 

1  05 

0  67 

0  70 

2  86 

2  92 

0  06 


Les  recettes  et  les  dépenses  par  kilomètre  de 
train  ont  été  les  suivantes,  pendant  les  deux  iler- 


nières  années  : 


DES  SERVICES 


Administration  et  services 
centraux  de  la  direction 


1898 


1899 


Résultats 


Kilom. 

Parcours 

par  kilomètre  dt 

»  Iraiii 

,\nnéi;s 

de  voie 
cxpl. 

des 
trains 

Recett. 
br. 

Dép. 

■prôd". 
nets 

En  1898. 
En  1899. 

kil. 

3.4')6 
3.456 

kil. 
13.559.436 
13.865.376 

Piée. 
6,92 
7,24 

Piéc. 
2,86 
2,92 

Piéc. 

4,06 
4,32 

DÉSIGNATION  D£S  LIGNES 


Le  rapport  des  dépenses  aux  recettes  a  ét''',  on 

1898,  de  41.43  0/0  et,  en  1899,  de  40  37  OyO. 

Les  conditions'  générales   de   l'exploitation  oi, 

1899,  pour  chacune  des  lignes  dont  nous  parlons, 
sont  résumées  dans  le  tableau  suivant: 

Longueur  Recettes 
expl.       par  ki). 
en  1899  exploité 

Kilom.  Piécettes 

909  30.582  26 

139  20.637  01 

-/73  £6. -,93  68 

249  33.751  52 

31.515  68 
28.626  94 
24. .541  64 
;i3.i>â8  89 
15.886  97 
  15.638  15 

3.456      29.047  29 

Dépenses  Rapport 
par  kil.  de  la  dép. 
exploité     à  la  réc. 


Ligne  principale  

—  de  Santander. 

—  do  Barcelone. 

—  de  Bilbao  


Total  et  moyennes  de 
l'ancien  reseau  

Ligne  d'Almansa  

—  des  Asturies  

—  d  -Avilès  

—  de  .Soto  de  Rey  à  Ciano 

—  de  Lérida  à  Tarragonc 

Totaux  et  movennes.. 


DÉSIGNATION  DES  LIGNES 


2.070 
499 
741 
21 
22 
103 


Ligne  principale  

—  de  Santaiider  

—  de  Barcelone  

—  de  Bilbao  

Total  et  moyennes  de 

l'ancien  réseau  

Ligne  d'Almansa  

—  des  .Asturies  

—  d'Avilès  

—  deSotodeReyàCiaùo 

—  de  Lérida  à  Tarragonc 
Totaux  et  moyennes. . 


Piécettes 
14.838  97 
8. £61  34 
9.9';6  60 
9.643  01 

12.C03  52 
10.. 35 8  98 
12.217  78 
18.846  62 
8.448  96 
8.610  38 


4(^56 
43.42 
37.23 
28.87 

38.0J 
36.18 
49.78 
56.17 
55.  (.6 
.53.35 


11.726  05  10.37 


Piécettes  Piécettes 
362  55  407  43 


Réclumatioiis.  —  Les  indemnités  payées  en  18£y, 
au  compte  des  ligues  déjà  indiquées  et  à  la  suite 
des  réclamations  présentées  par  le  public,  pour  des 
accidents,  avaries,  perles  et  retards,  se  sont  i-le- 
vées  à  la  somme  de  677.794  p.  58.  soit,  par  rapport 
aux  recettes  qui  ont  été  de  100.367.416  p.  90,  j  t).75 
par  l.OÛO  piécettes  de  recettes. 

Procès.  —  Le  nombre  de  procès  suivis  en  1899, 
pour  répondre  à  des  réclamations  du  public,  a  clé 
de  281,  dont  la  plupart  n'ont  tas  eu  d'iinpoi  tance. 
A  la  suitL-  de  ces  procès,  la  Compagnie  n  a  ou  à 
j7  p.  72,  au  lieu  de  222.122  p.  00 


payer  que  33.167 

qu'avaient  demandées  les  riclamar.ts. 


95<; 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  PruM.  3  0/0.... 

Rasse  Oi  i»nl  4  0/0  

Bxtérieure  Espagnole  . . 

HoDgroii  

Turc  IV  

It«lUn4  %  

OhaminB  d»  fer 

Autrichiens  

Lombards  

•othard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  


Banques 

Crédit   

Disoonto  

Darmstadt-Bank  

Barl-Handels  

Drssde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —  Londres  —  .. 

—  —   Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois, 
Reables  comptant  

—     ûn  courant  


6  juin  13juii»  iOjuin  '27juin  'ijuill  lljuil 


87  50 
» 

72  -m 

97  10 

2:i  10 

95  10 


141  . 

28  90 
liO  10 
92  » 
11  10 


223  10 
18i  70 
138  » 
158  75 
155  10 
138  » 
81  25 
20  43 
8i  3J 
212  90 
216  10 


87  20 

» 

78  >■ 
97  50 
22  85 
9i  60 


142  50 
27  40 

138  » 
91  50 


221  40 
181  20 

135  20 
15'i  90 
153  60 

136  10 
81  20 
20  42 
83  80 

212  85 
216  05 


86  90 
» 

70  50 
96  30 
22  70 
9i  40 


132  25 
27  70 

138  60 
91  » 
74  50 


217  20 
179  20 
134  40 
151  .50 
150  25 
134  50 
81  20 
20  39 
84  20 
212  80 
216  05 


86  75 
» 

71  90 
96  20 
22  70 
94  60 


143  » 
27  » 
137  » 

89  25 
73  50 


216  10 
179  50 
131  40 
149  60 
149  10 
134  10 
81  30 
20  42 
84  10 
212  9U 
216  05 


86  60 


96  50 
22  20 
93  50 


139  10 
26  n 

134  » 
89  10 

73  50 


211  70 
174  50 
133  75 
148  90 
148  50 
133  75 

81  30 
20  40 
8i  20 

212  90 
216 


86  40 

71  75 
96  60 
22  15 
93  50 

142  10 
25  20 

135  70 
88  75 
74  ■ 

212  60 
177  » 

133  25 
149  60 
148  25 

134  n 

81  30 
20  41 
83  55 

213  » 
216  05 


BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/!  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  0  0/0  

Tuto  I  

—  II  

—  IV  

Bgypte  Unifiée  

8rec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  i  0/0  

Hongrois  

Frsnçais  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suei  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque. . , 
Escompte  hors  banque  .  .. 


6  juin 

13jUin 

20juin 

27juin 

4  juin 

U  juil 

102  37 

101  43 

101 

06 

100 

81 

99 

93 

9'J  75 

64  » 

63  75 

63 

87 

63 

75 

63 

25 

63 

66  » 

66  12 

05 

25 

66 

75 

66 

50 

65  75 

93  50 

93  75 

93 

75 

93 

()2 

90 

89  60 

99  50 

99  25 

98 

75 

98 

75 

97 

75 

98  .  » 

n 

» 

» 

46  25 

46  » 

45 

75 

45 

75 

45 

50 

46  )) 

23  » 

22  87 

22 

50 

22 

62 

22 

37 

22  56 

104  50 

104  » 

104 

25 

103 

75 

104 

» 

104  25 

45  50 

4b  50 

15 

50 

45 

50 

43 

75 

43  1) 

94  75 

94  50 

94 

37 

94 

62 

92 

91  87 

VI  50 

99  25 

99 

5: 

99 

50 

98 

50 

98  » 

24  75 

24  ,37 

23 

87 

23 

87 

23 

n 

23  » 

71  87 

71  75 

70 

37 

71 

50 

70 

25 

71  >, 

97  50 

98  » 

98 

» 

97 

75 

95 

50 

95  50 

100 

100  » 

100 

100 

100 

99 

6 

6  » 

G 

» 

6 

5  50 

5  50 

141  » 

142  » 

141 

142 

» 

139 

138  » 

6  " 

6  >. 

6 

6 

» 

6 

5  50 

U  87 

12  50 

11 

75 

12 

» 

11 

26 

11  10 

bl  50 

51  75 

51 

37 

52 

31 

51 

75 

52  31 

156  50 

liô  50 

153  50 

153 

150  50 

147  » 

83  » 

83  » 

82 

50 

82 

)) 

82 

n 

82 

27  62 

27  68 

27 

75 

28  50 

28 

31 

£8  43 

25  37 

25  36 

95 

33 

25 

32 

25  32 

25  32 

3  5(1 

3  50 

3 

)) 

3 

)) 

3 

» 

3  » 

2  SI 

2  56 

2 

5U 

2 

60 

2 

31 

2  68 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

6  juin 

13juin 

ÏOjuiii 

27j, 

lin 

4  juill 

"J 

iil 

Fonds  d'État 

116 

10 

IIG 

20 

115 

60 

115 

80 

116 

» 

115 

65 

98 

10 

97 

00 

97 

4J 

97 

50 

97 

3J 

97 

10 

98 

25 

97 

90 

97 

80 

97 

6i! 

97 

55 

97 

55 

116 

20 

116 

05 

115 

40 

115 

60 

115 

65 

115 

50 

—      Rente  Couronne. . . 

91 

55 

91 

25 

91 

25 

91 

10 

91 

15 

90 

99 

Chemins  de  fer 

1162  .) 

1051 

113 

1150  » 

lia 

» 

111: 

i  > 

5i0 

» 

538 

» 

537 

536 

530 

530 

Ferd.-Nord  

6250  » 

6290  » 

6340  » 

6310  n 

611C 

> 

616J  » 

470 

436 

476 

>j 

464 

a 

160 

162 

» 

126 

» 

609 
122 

)) 

H 

670 
lï3 

6i4 
119 

657 
116 

670 
112 

» 

Change  sur  Londres  

212 

07 

242 

35 

242 

30 

212 

2b 

2i2 

■.'5 

242 

40 

96 

27 

96 

37 

96 

40 

96 

62 

96 

50 

96 

55 

19 

19 

29 

19 

31 

19 

32 

19 

3u 

19 

29 

■OURSES  FINANCIÈRES  DE  MADRID  A  BARCELONE 

Madrid 
Datte  Intérieure  4  0/0  .' 

—  Extérieure  4  0/0  .... . 

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—      sur  Paris  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0..  

Obligations  Uyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/0 
4t)%D|;«  »ur  P«rie  


6  juin 

13j  UHl 

20juin 

2;j  uiu 

4  juill 

Il  juil 

71  25 

7i  70 

71  85 

72  70 

35 

72  20 

77  6j 

78  30 

78  5J 

79  26 

79 

78  90 

78  7a 

8J  65 

80  50 

SI  lu 

80 

50 

80  •>> 

31  79 

31  66 

31  83 

31  6n 

31 

«5 

31  86 

26  42 

25  82 

20  85 

26  lu 

27 

15 

'.6  95 

71  37 

71  72 

71  85 

72  62 

72 

55 

72  35 

76  50 

76  » 

7d  25 

76  » 

76 

» 

76  • 

t} 

86  « 

85  5j 

8<S  » 

S5 

55 

85  75 

71  85 

71  50 

72  n 

71 

50 

71  75 

27  10 

20  55 

27  „ 

26  20 

iO 

27  20 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/8  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Galais 

—  Congo  (p.  d.  f.).. . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


ôjuui  13juLn  2Ujuin  27juin 


94  10 
82  25 
» 

2900  » 
» 

552  50 
12337» 
207  90 
123  12 
25  18 
100  10 


100  11 
123  » 
25  19 


91  47 
8t  50 

» 

2925  » 

550  » 
11325.) 
208  05 
123  35 
25  19 
100  13 


100  16 
123  27 
25  19 


95  47 
» 

2il5  » 

» 

542  50 
109l2it 
207  9^ 
123  30 
25  17 
100  16 


100  18 
123  20 

25  17 


95  30 
13  50 

I) 

2902  » 
1) 

535  » 
9550  » 
208  40 
123  40 
25  19 
100  22 


100  21 
133  10 

25  IS 


4  JQllI  1 1  juil 

95  35 
85  » 


95  » 
84  95 


» 

2902  » 

» 

537  50 
9550 
208  10 
123  12 
25  15 
100  16 


100  IS 
123  15 
25  16 


2920  n 

532  n 
9070  » 
208  25 
123  27 
«S  15 
100  Ifl 

100  21 
123  » 

25  15 


BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienn«'4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  &  vap.  F.  R.  . . 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  J  oidres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  berlin  


6  juin 


101  35 
544  1) 
745  » 
865  » 
» 

441  » 
» 

1100  » 
106  10 
26  69 
130  50 


101  32 
745  . 
106  12 

13^  55 


13juin 


101  07 
541  » 
741  » 


440  » 
» 

1100  » 

106  38 
26  76 
130  90 


101  12 

740  » 
106  36 
130  90 


îOj  uin 


UO  70 
535  » 
735  » 
S51  » 
»  » 
437  ,. 

1096  » 
100  15 
i6  36 
130  6; 


100  6;j 
-i33  ,. 
106  17 
130  70 


27juin 


100  65 
535  » 
735  » 
855  » 
» 

lil  » 


1096  •> 
105  87 
26  60 
130  i5 


IJl  » 

737  50 
105  93 
130  15 


4  juill 


98  35 
512  » 
702  » 
81  i  » 

430  •< 
n 

1060  » 
106  30 
26  69 
130  » 


98  32 
701  » 
106  24 
130  15 


lljuil 

97  80 
519  » 
705  » 
817  » 
» 

435  n 
t> 

1079  » 
106  27 
20  68 
130  50 


97  75 
704  50 
106  25 
130  52 


BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  i  %  %  val.  de  Gr.  f. 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


6  juin 


98  12 
292  » 
505  » 
362  » 
152  1. 
37  32 
Ci  » 
45  70 


13juiu 


98  « 
Ï89  » 
500  n 
350  » 
15^ 
37  32 
93  95 
15  70 


i  0  i  u  i  u 


98 

2S5  » 

500  . 

358 

152  » 
37  32 
93  fO 
45  70 


27j  ulil 


98  » 
2S0  » 
193  » 
360  » 
iji  » 
37  35 
93  95 
15  75 


4  juill 


98  » 
267  » 
iS3  » 
349  .1 
152 
37  37 
93  90 
45  70 


11  juil 

98  » 
266  » 
475  » 
340  n 
152  » 
37  37 
93  90 
15  77 


BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  Iota  3  %.. 

—  1890  3  K  %■■■■ 
Fédéral  1889  3  >/.  %.., 

—  Ch.  dt,  fer  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Lendres.. 


6  juin 


99  » 
98  » 
97  50 

94  » 

95  70 
100  51 

25  28 


13juiu 


99  50 

98  » 

97  12 
» 

95  20 

100  50 

25  27 


10}  uni 


98  » 
98  " 
97  » 
»  » 
9»  50 
100  3 
25  2j 


27juin 


93  » 
98  » 
97 

96  » 
95  50 
100  61 
25  26 


4  juill 


98  50 
96  50 

99  50 
92  50 
92  75 

100  57 
25  25 


lljuil 


93  » 

96  » 
t9  » 

91  25 

92  25 
100  62 

25  25 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Ualata) 


VALEURS 


Tabacs  Ottomans  L. 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  3'  groupe... 

Parité  à  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman    L. 

Change  tiur  Paris  3  mois... 
—     surLondres  3  mois. 


6  J  uni 


87  14 
25  08 
I) 

117  50 
2  3i 
22  97 

109  20 


13juiii 


87  15 
25  t£ 

113  » 
2  3i 

22  93 
109  25 


Jlljuin 


87  ,9 
24  2J 

109  ;.0 
2  31 
i->  92 
109  30 


27  juin 


87  24 
24  3J 

113  75 
2  34 
22  93 
1L9  25 


1  JuiU 


87  28 
24  21 

109  50 
2  3i 
22  91 
109  30 


lljuil 


87  30 
24  23 
» 

110  75 
2  34 
22  91 
109  25 


BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atciiisou  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jersey . . . 

Goulral  Pacitic  

Milwankee  

lUiuois  Central  

.Laixo  Shore  

Luaisville  et  NasviUe.. 

Ené  

New- York  Central  

Northern  Pacitic  préf. 

Reading  

Union  Pacilic  

WabachSt-Louispréf. . 
Chan^'e  sur  Londres.. 

—  Paris  

Util  IriDsItra  sur  Londres. . . . 

Cuivre  

Argent  


6  juiu  IJ  .juin  2uj  uiu  27  juiu  3juillet  U  juill 


115 
25 
93 

121 

t) 

115 
113 
212 
78 
11 
13u 
75 
17 
54 
ZO 
.Si 
.18 
.87 
16 
60 


115  K 

26  y, 

92  % 
1.'2 


114 

tu 

"■78 
il 

131 
7i 
17 

U  ■ 

1.84 
5.17 
4.88 

16  ■ 

60 


115 
24 
tO 

i2l 

1.0 
111 

21(8 
7i 
11 
127 
72 
16 
50  ■ 
17 
4.84 
5. 18 
1.67 
16 
OJ 


115 

24 

88 
12.!  }i 
o 

109  ^4 

110  ;<j 

'4  % 
11 
12/ 
70 
16 

4.83  % 
5.1S  % 
1.86  % 
16  \ 


114 

25 
8J 
128 

111 
113 
219 
71 
li 
128 
70 
17 
50 
18 
1.84 
j.lS 
1.86 
16 
61 


114 

::6  ■ 
SJ  % 

128  y» 
» 

111  M 

219 

71  y, 

u 

129  Ji 
71  % 

17  >4 

5^  % 

18  % 

4.84 

4.87  ' 
16  % 
61 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Blé.....   100  kil, 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n°  3  100  kil. 

—    raffiné      qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp. 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil 

Laine  lUO  kil. 

Café   50  kil, 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Cliili  1«  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Cvédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-ur  -.  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

ErcOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

  —  d'Allemagne 

  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —     de  Hollande.' 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie.. 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉRilSSION 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  Tor  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


lu 

1  * 

or 

1^ 

ZI 

28 

12 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Mai 

Mai 

Mai 

Mai 

Juin 

Juin 

Juin 

Juin 

Juillet 

Juillet 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  29 

26  38 

33  32 

33  78 

27  62 

23  62 

26  12 

26  75 

27  37 

27  62 

27  62 

28  12 

28  37 

27  87 

27  12 

29  13 

28  45 

35  93 

37  30 

28  88 

28  87 

28  87 

28  87 

29  37 

29  37 

29  87 

30  37 

30  37 

30  37 

30  37 

29  93 

29  08 

36  57 

37  94 

29  54 

29  50 

29  50 

29  50 

30  » 

30  » 

30  50 

31  .. 

31  » 

31  » 

31  » 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

19  62 

19  87 

20  12 

20  37 

20  30 

20  62 

20  87 

20  87 

20  87 

20  62 

10  89 

11  61 

15  84 

16  68 

13  93 

14  62 

15  » 

15  . 

15  23 

15  » 

15  . 

15  .. 

15  25 

15 

14  -E 

15  66 

15  04 

16  73 

19  53 

17  06 

17  37 

17  62 

17  87 

18  87 

17  62 

17  23 

17  37 

17  37 

17  12 

17  37 

1  63 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  22 

1  2i 

1  24 

1  30 

1  23 

1  25 

1  14 

1  25 

1  12 

1  23 

2  n 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  75 

1  80 

1  73 

1  73 

1  73 

1  60 

1  57 

1  6(1 

1  37 

1  60 

2  09 

1  89 

1  79 

1  82 

1  88 

1  75 

1  80 

1  71 

1  86 

1  77 

1  76 

1  63 

1  76 

1  62 

1  (il 

1  66 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

1  47 

1  50 

1  47 

1  43 

1  43 

1  32 

1  43 

1  45 

1  44 

1  42 

28  61 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

31  06 

31  81 

32  43 

32  06 

32  43 

32  18 

33  18 

35  18 

35  C,H 

33  9.! 

99  52 

100  88 

96  69 

103  92 

105  10 

105  » 

105  >' 

104  » 

104  » 

104  50 

104  59 

105  • 

105  .30 

103  50 

10."i  30 

31  15 

30  82 

38  11 

44  80 

Il  74 

36  50 

36  50 

36  .. 

34  23 

35  75 

34  75 

34  50 

33  " 

34  30 

35  23 

24  25 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

27  .50 

27  50 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

28  » 

2s  .1 

52  29 

55  35 

57  43 

53  75 

51  32 

63  50 

65  50 

66  75 

63  25 

63  30 

65  75 

66  » 

66  25 

67 

67  2î 

49  25 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

78  50 

78  » 

78  75 

74  50 

76 

74  25 

79  23 

79  50 

83  23 

82  50 

52  93 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

65  » 

65  » 

63  » 

64  » 

64  » 

62  » 

62  » 

63  - 

64  » 

64  30 

121  25 

140  » 

137  75 

132  >. 

132  08 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  30 

132  50 

132  50 

132  50 

<32  50 

132  50 

>.  » 

»  » 

»  » 

»  n 

»  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  » 

170  ■> 

170  » 

170 

170  » 

170  » 

17o  » 

i>  » 

»  » 

»  » 

»  » 

»  n 

18U  » 

180  » 

180  » 

180  » 

180 

180  « 

180  » 

180  » 

180  11 

180  11 

46  35 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

61  50 

61  25 

39  50 

58  62 

58  73 

59  62 

60  62 

63  75 

■  69  37 

68  » 

115  50 

123  .. 

113  25 

123  50 

130  50 

158  50 

158  » 

163  .. 

162  50 

138  50 

152  50 

147  50 

150  » 

153  1. 

92  37 

73  37 

55  87 

37  12 

35  54 

43  75 

43  50 

45  25 

43  23 

47 

46  73 

46  23 

47  75 

52  30 

ïil  25 

113  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  61 

193  » 

193  50 

190  » 

188  » 

189  » 

»  » 

»  » 

181  73 

185  » 

183  30 

n4  62 

165  62 

168  25 

202  .. 

330  90 

.36(5  23 

364  » 

364  » 

335  50 

361  50 

338  50 

362  50 

369  » 

371  . 

363  - 

365  63 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

535  » 

538  » 

535  » 

523 

510 

501  » 

476  » 

467  » 

493  » 

476  . 

14  25 

14  75 

i;;  50 

16  50 

22  (i8 

29  )> 

29  » 

28  50 

27  30 

27  50 

*27  30 

27  » 

28  » 

27  » 

26  11 

16  » 

16  » 

16  37 

17  12 

21  8:î 

24  >• 

24  » 

23  50 

23  » 

24 

24  » 

23  » 

24  » 

23  » 

22  » 

ICI  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

100  87 

101  15 

loi  » 

101  13 

101  22 

101  23 

100  02 

100  20 

99  47 

99  97 

107  28 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

101  97 

loi  95 

101  85 

102 

101  93 

loi  85 

loi  70 

101  90 

101  77 

102  4'J 

3671 

3597 

3692 

3567 

4. 070 

4223 

4200 

4160 

410U 

41(10 

4120 

4063 

39^15 

3993 

4')iu 

868 

660 

679 

680 

728 

698 

693 

687 

694 

686 

683 

679 

680 

" 

(;6i 

812 

777 

776 

847 

94.') 

1133 

1107 

f081 

1077 

lOCÛ 

1037 

1050 

1032 

1020 

1045 

804 

813 

851 

935 

1 . 053 

1165 

1185 

1170 

1165 

1043 

1147 

1113 

1120 

1035 

1045 

1804 

1805 

1945 

2119 

2.135 

2495 

2493 

2467 

2455 

2440 

2435 

2415 

2403 

2270 

2315 

1475 

1565 

1757 

1915 

1.890 

1907 

1895 

1872 

1875 

1834 

1835 

1830 

182J 

178(J 

1820 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.621 

3490 

3563 

3545 

3532 

3537 

3332 

3523 

3340 

3430 

3467 

Million 

\f  i  1 1  i  rtn 
lVJ.li  I  lUll 

Million 

Million 

\  f  i  1 1  i  j-i  n 

M  i  11  ion 

Ml  1  lion 

iVlllliOD 

...... 

AiiIJion 

iVl  1  11  lUli 

Million 

Million 

\fillmn 

\fiIIiAn 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3.82') 

4.027 

4 . 002 

3.934 

4.106 

3.9"9 

3.966 

3 . 926 

3.9i6 

4.067 

4.030 

2.048 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

1.965 

1.983 

2.004 

2.038 

2.032 

2.056 

2.097 

2. 113 

2.149 

2.154 

1.244 

1.244 

1.222 

1.225 

1.196 

1.139 

1.141 

1.144 

1.143 

1.146 

1.145 

1.148 

1.147 

1.143 

1.149 

693 

lùu 

798 

828 

0  lo 

819 

801 

755 

692 

834 

-  815 

312 

364 

358 

391 

441 

481 

478 

479 

480 

499 

492 

507 

503 

.327 

492 

547 

566 

492 

491 

477 

479 

473 

4bO 

518 

506 

434 

491 

617 

330 

49J 

202 

237 

221 

252 

207 

161 

174 

200 

213 

1.6 

196 

216 

266 

222 

246 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

0/ 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  50 

3.50 

3  » 

3  » 

3  » 

3 

3  » 

3  .. 

3  » 

3  11 

2  » 

2.4S 

2.78 

3.26 

3.75 

4  .. 

4  » 

3  50 

3  50 

3  50 

3  » 

3  >. 

3  » 

3  r> 

3  » 

3.15 

3.65 

3.84 

4.28 

5. 04 

5  50 

5.50 

5  50 

5  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

5  50 

...30 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

504 

4  50 

4  30 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4  3U 

2.60 

2.85 

y  « 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  >■ 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3.SÔ 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

.H  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

6.05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  KO 

5  50 

3  50 

5  50 

O..30 

3. 26 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

5  " 

5  «- 

5  » 

5  » 

3  . 

4  50 

4  50 

4  30 

4  oJ 

4  30 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

deJr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

15.896 

14.585 

15.254 

14.975 

14.992 

14.662 

14.361 

14.465 

14.510 

14.467 

14.316 

14.318 

14.373 

14.9.38 

14.899 

-.611 

7.95.> 

8.746 

8.160 

7.85U 

8.220 

8.26(i 

8.319 

8.369 

8..35-J 

8.366 

8.433 

8.474 

8.37.) 

K.34- 

2.635 

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

2.699 

2.707 

2.734 

2.734 

2  759 

2.770 

2.786 

2.699 

2.773 

2  7t^7 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

56,0 

56,7 

57,5 

57,6 

57,7 

38,4 

58,8 

58,9 

36,U 

5o,0 

L  ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cours  (le  clôture  dos  5  iliTuiiTCs  som. 

l 'i  juin 

21  juin 

28  juin 

.jillllol 

2  juin 

101  -25 

100  02 

100  20 

99  47 

99  97 

101  '20 

99  90 

100  J5 

99  30 

99  90 



99'  42 

99  45 

98  12 

(    99  60 

99  50 

99  65 

98  . . 

98  60 

j  101  85 

101  70 

101  90 

101  77 

102  40 

1  101  65 

101  45 

101  90 

101  70 

102  40 

480  .. 

481  5Û 

480  .. 

473  .. 

478  50 

81  .. 

81  . . 

81  .. 

80  50 

80  50 

80  10 

80  50 

80  25 

79  50 

80  50 

465  . . 

465  .. 

460  .. 

461  .. 

459  ., 

549  .. 

544  .. 

536  .. 

540  .. 

510  .. 

418  .. 

410  25 

418  75 

418  .. 

415  ., 

406  .. 

408  . . 

405  50 

398  . 

404  . 

106  -'ô 

107  .. 

108  .. 

106  .. 

105  .. 

5 12 

540  25 

539  .. 

539  .. 

515  .. 

541  50 

540  .. 

536  .. 

539  .. 

539  .. 

356  .. 

356  .. 

350  .. 

3:2  .. 

356  .  . 

93  50 

94  50 

93  75 

92  -ô 

94  50 

358  50 

358  .. 

356  25 

355  .. 

356  .: 

9-2  .. 

93  25 

93  .. 

9?  50 

92  50 

411  .. 

408  .. 

397  .. 

403  50 

407  .1 

lOi  .  . 

102  . . 

102  . . 

102  50 

103  .  '. 

382  .. 

378  50 

375  . 

378  .. 

.376  . . 

401  15 

399  . 

401  75 

400  .. 

4C0  ,. 

453  .. 

455  .. 

450  .. 

455  . . 

4"3  .; 

495  .. 

496  .. 

494  . 

496  75 

495  .[ 

484  .. 

485  .. 

485  .. 

485  ,. 

487  Si 

440  .. 

439  .. 

439  .. 

426  .. 

430  .. 

455  .. 

453  .. 

450  75 

i50  . . 

448  ,. 

386  . 

384  .. 

385  .. 

382  . 

385  .  . 

457  50 

453  .. 

457  .. 

440  ,  . 

410  .. 

450  .. 

44)  .. 

445  ,  . 

419  . 

417  51 

443  .. 

440  25 

143  50 

liO... 

410  .. 

509  50 

Î09  50 

509  56 

505  .  . 

501  51 

47  5t. 

47  •.. 

47  50 

47  .. 

41  25 

47  . . 

47  50 

49  .. 

48  50 

41  .. 

550  50 

550  .. 

540  .  . 

544  .. 

555  .. 

431  25 

432  .. 

430  25 

427  .. 

426  5; 

4120  .. 

4065  . . 

3955  . 

3995  .. 

;oio  . . 

1147  .. 

1115  .. 

1120  . . 

1035  . . 

1015  . . 

435  . . 

435  50 

760  .. 

604  .. 

604  .. 

604  . . 

tm 

595  .. 

540 

5^5 

683  .. 

679  .. 

680  . . 

660  .. 

661  .. 

612  .. 

610  . . 

610  . . 

607  . . 

6ÙH  . . 

1057  .. 

1050  .. 

1052  . . 

1020  . . 

1045  . . 

608  .. 

608  .. 

607  . . 

607  . . 

607  . . 

91  .. 

90  .. 

88  .. 

81  .  . 

80  .. 

555  .  . 

550  .. 

507  .  . 

479  .. 

ISO  .. 

518  . . 

518  .. 

510 

507  . . 

5  0.. 

1035 

1010 

1030 

1015 

1020  . . 

725 

716 

720 

716 

725 

438  75 

434 

435 

438  3 . 

4 10  . . 

690 

695  **5 

',.)^ 

424  5C 

4"^7 

426  .i. 

426 

426 

4''8 

426 

■131  .'. 

'.  421 

421  50 

421  .. 

423  5(1 

i2!  5t 

.    716  .. 

715  ,. 

715  .  . 

720  .  . 

432  . . 

432 

431 

;  '(  . ,{} 

'.  1110  .. 

1090  .. 

1101  .. 

iu;r  . . 

Il  ',iO  .  . 

515  .. 

5  0.. 

.    452  .. 

448  .  . 

412  5( 

■1 17  .  . 

.    450  .. 

450  50 

116  51 

151  50 

444  50 

119  . 

.  1855  . . 

1830  . . 

IS.O  . . 

1  -/SU  .  . 

is-jo  .  . 

4  45  5( 

l 'iS  r-i 

l'i.s  7r 

.     4  48  .  . 

4  16  .  . 

1  r2  .iii 
1 16  ,  . 

450  .  . 

.     403  . . 

402  . 

4  16  . . 

4ul  75 

101  5t 

.  1345  . . 

1325  . 

i  xy.)  .  . 

1317  .. 
443  .. 

1318  . . 
414  .51 

.    44'J  ;.o 
.     447  . . 

451  .. 

l  iO  .  . 

4  18 

446  50 

147  . 

447  50 

2454 

2  i  15  .  . 

2405  . . 

2270  . . 

2315  .. 

4C3  .  . 

463  50 

457  Eo 

458  . 

]    450  .. 

450  .. 

450  .. 

450  . . 

451  5( 

.    404  50 

406  .. 

405  75 

406  .. 

408  ,  . 

446  . . 

445  50 

443  50 

446  .. 

448  7f 

.  1753  .. 

1733  .. 

1740  .. 

1085  .. 

1730  .. 

RENTES 

nom 

A  PAYER 

liinion& 

Franfs 

15212 

456.367.401 

3887 

115.104.990 

6790 

237.638.374 

25839 

809.110.765 

390.356  olil.(le500tr. 
891.600obt.iie5001r. 


39.883obl.de  500 Ir. 
109. 700 obi. de  500 Ir. 


DÉSIGNATION  0ES  VALEURS 


\oiubre 

YjI. 

de  Titres 

nom. 

Ters. 

45 1 . 481 

500 

500 

27  4 . 029 

400 

400 

1088030 

400 

400 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235 . 47 1 

500 

500 

583.560 

400 

400 

100 

10() 

441.731 

400 

400 

100 

100 

685.498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

160 

155.675 

400 

400 

833. 151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

s;i8  642 

500 

500 

1779129 

500 

5)00 

500 

969 . 87 1 

400 

400 

491  010 

500 

riuu 

496 . 879 

500 

500 

199 .812 

500 

i>QQ 

!  non 

500 

500 

■*  'l  948 

OQQ 

100 

1  is  940 

200 

100 

1 17.3 1 7'^ 

1000 

500 

500 

182. 500 

1000 

1000 

1 25 . 000 

500 

500 

40 . 000 

500 

250 

30 . 000 

500 

50u 

200 . 000 

500 

500 

60 . 000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

100.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

378.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

07.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

491.516 

500 

500 

515.133 

500 

500 

OH. 567 

» 

» 

19553116 

500 

500 

1S4><3K0 

500 

500 

152.477 

500 

500 

«00 . 000 

500 

500 

21 1  .00! 

500 

500 

ll:;n-2iM 

500 

500 

4^.56031 

500 

500 

171.2j2 

500 

500 

237 . 487 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

.501  .  131 

40(. 

400 

:iO  14704 

500 

500 

136.317 

500 

500 

91.14'. 

500 

500 

142.60'- 

500 

'500 

500.301 

500 

500 

RENTES  FRANÇAISES 

q  0/  i  Terme. 

/»  \  Compt. 

3  o/„  Amortissable} 
3M%  1894  (anc.  4}i)|Te™e; 

Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  % 

(ger.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  C])! 
Indo-Chine  3  %  %  


mVIDEKDE  ou  mut  distribné  en 


1895     1896     1897  I  1898  1899 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  » . . . . 

1875  4  %  .  

1876  4  %   

1892  2  'A  %  

—  quarts  

1894-96  2  '4  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1 899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Com^nunales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1893  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OilL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  ~  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est- Algérien  '.  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  iouiss  

Obi.  -  3  %  

—  —  3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

—  3  %  1855   

— .   3  %  fusion  auc.  . . 

—  3  %  fusion  nouv.. 
2  K  %  


Obi. 


Act.  Midi. 
Obi.  — 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2 '/^  %, j.  avr. et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


29 


50 


04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .. 
14  .. 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
12  50 
26  .. 
12  29 
34  . 
12  50 


35  . 
25  . 
19  01 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 


50 


13  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  . 
15  .. 

14  .  . 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


113  5  -4 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25  .. 
12  50 
35  . . 
12  50 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


30  .. 
15-. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
55 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  . 
58  60 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


114  58 
50 
12  60 
35  . 
25  . 
25  . 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  50 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .• 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


Cours  (le  comp.  comm.  juillet 


1897  1898 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  . 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


579  .. 
438  .. 
424  .. 


587  . 
587  . 
392  . 


398  .. 


412  . 


1.35  11 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
13  a. 
12  50 
20  a, 

7  50a 


12  50; 
27  50 
16  20   16  2 


30  .. 
15  .. 
20  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
57  .  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  30 
50 
15 
15 
61 
15 
15 
12  50 
15 
68  50 


30 
15 
ZO 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
68 
15 
15 
15 
12  50 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


1899 


100  86 
100  80 

102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 

460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 


393 
434 


57  .. 

53  50 
627  .. 
465  . . 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
505 
483 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72J 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
4.55 

1375 
4i:3 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476  . 


477 
1946 

48i 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 


1885 


479 


740 
448 

700 


^38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1900 


100  10 


480  . 


80 
463 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


3975  . 
108O  . 

430  . 

780  . 

615  . 

496  . 

715  . 

632  . 

946  . 

600  . 
90  . 

625  . 

500  . 


1770 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
72l> 
432 
1095 


445 
446 


1815 

455 
446 
402 

13:5 
449 
446 

2400 
461 
450 
40'j 


1740 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


ir,  TillCS 


99.G99 

inoioo 

I4939:)4 
2r.9.911 
203.045 
3325401 
113-2841 
33.25'7 
183.195 

149.9-.'4 
49.409 
243. 128 
100.000 


15.296 
60.000 
13.842 
105.321 
220.619 
.000 
120  000 
14.120 
19.280 
58.205 
200.000 
10.500 
18.880 
31.120 
125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
510.000 
212.103 
100.000 
39.600 
60.000 


Capital  ou 
Sombre  de  Titre* 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 
250 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

500 
100 
100 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 

» 
500 
300 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
501 

» 
500 
100 
100 
250 

» 

100 
500 
500 

500 
105 
500 

» 
500 
300 


■.'■,'(■,68.360  £ 
91 1101. 000  f. 

24;  ;o6. 20011. 

5.298.600  £ 
18.389.000  £ 
59.  UOoli 
318109. 500f. 

100.000  ob 
105000.0001'. 
ISiOlO.OOOf. 
13992990001'. 
134839.5001'. 
611830. 400f. 
1.111.500 ob 
1.080.600 ob 
39.331.1451'. 
58.114ob 
■.'(■.0.(190  oli 
124r>(iO.C)(i(il'. 
68-200U.(l(l(ill. 
80130949  h 

90.;;u(i  oi. 

85. 651.  r.l  ]()]■. 
■29.000.  OOdT. 
il. 121. 111  £ 
4.38.650  cil 
21.032.0001 . 
■255396. 500  r. 
lUi2:i.500f. 
19-.'.',.-...-.(IUl'. 
1 .015.  ',64  ob 
1I0'.)0.5001'. 
89131.5001'. 
646162.5001. 
39. 950.0001. 
11-2212.5001'. 
449131.5001'. 
190-2-2420001. 
351081.5001'. 
395681. E 00 f. 

214.000  ob 
■25.000.0001'. 
136981.2001'. 
69. 333.0001. 

3/1. 915  £T 
3 1346. 282  £T 
15913. •296£T 
10(J( '115.0001. 

ii  ''ii:.G  ooiii . 
1  l'.T.sij.r.iiiu . 

■20. 915.0001. 
39.U61 .5001. 
1.996.900  ï 
19.763.350  i 


1924 


1946 
1932 
1981 


1941 

» 

» 
1936 
1940 
1949 
1922 
19(V 


I92S 
I9C„- 
191  ^ 

19-.': 
195: 

19-23 
1939 
1958 
1951 
1961 
1910 
1911 
1950 
1915 
19 
1910 
1913 
1916 
1961 
1950 
1930 
» 


1931 
1931 

1950, 
1934» 
1938 
193S 


DESIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (SuitC) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       -  3%  

—  —      3  %  1884  

—  2  y,  %  1895.. 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Poi't  ilo  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.         .      —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ, 

(ACTIONS  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Goinp''  Générale  des) 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G''  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jiiuiss  .  . 

■Voitures  à  Paris  

C  '  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 
Malfidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (G  '  1", 
Métaux  (G"  lran(,-aise  des 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.(G"  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lois  1889 

Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  lond. 

Dynamite  (Soc.  Gcntralc  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(cli.  fixeîsiso,, 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (cli.  (i.\e2f.50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  1  %)  

—  (Privilégiée  3  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1815  

Hellénique  4  %  1887  

—  2J4%orl898gar 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Euide)  5o/e  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  aniort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2^- et  3' émis. 

—  —  1890  (4-  émis.)... 

—  —  1893  (5'  émis.)... 

—  —  1894  (6°  émis.)... 

—  Consolidé4%(lr'et2«sér.) 

—  3  %  or  1891 1' et  2' ém.  1894 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y.  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  siirie  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  'A  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


niTIDEmE  00  I5TÉRÈT  dislribut  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 

1896 

1891 

1898 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

15 

15 

15 

15  .. 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

•  •  ■  • 

12  50 

12  50 

12  50 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

38  50 

38 

50 

38  50 

38  50 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15  .  . 

15 

15 

15  . . 

25  . . 

25 

25 

25  , . 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

ID  . . 

12 

lo    .  . 

15  .. 

15 

f5 

18  .. 

18 

18 

20  .. 

21  50 

28  50 

28  50 

28  50 

64  50 

66  50 

68 

11 

64  50 

65 

62 

49  " 

52 

52  50 

49 

50 

36  50 

15 

18 

15 

15 

30 

21 

50 

25 

17  50 

45  .  . 

55 

05 

65  .. 

20  .. 

30 

40 

40  .. 

28  50 

28  50 

28 

80 

15  .. 

6  .. 

5  .. 

5 

6 

40  .. 

40 

40 

50  .. 

21  50 

21 

50 

21 

50 

31  50 

1  . . 

1 

5 

50 

5  .. 

12  . . 

30 

30 

30  .. 

25 

25 

12 

50 

12  50 

99  49 

100 

05 

91 

62 

101  14 

41  96 

42  28 

40 

91 

45  61 

12  50 

15 

12  50 

20  .. 

6  .. 

12 

15 

18  .  . 

2  15 

2 

15 

2 

15 

2  15 

5  .. 

5 

5 

5  75 

4  . . 

4 

4 

4  50 

4 

50 

4 

50 

4  50 

4  . . 

4 

4 

*i    .  . 

. .  . . 

5 

4 

4 

'        '  ' 

3  . . 

3 

3 

* 

O    J  . 

4  . . 

4 

4 

4    .  . 

4  . . 

4 

4 

f. 

1    .  . 

3  50 

3 

50 

3 

50 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

6  . . 

6 

6 

6 

5  . . 

5 

5 

CL 

î>     .  . 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  5C 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

4  OU 

4  . . 

4 

4 

4    .  . 

4  .  . 

4 

4 

/ 

.  . 

25 

ao  .  . 

o    .  . 

3 

3 

3 

o  OU 

3 

50 

3 

50 

3  50 

1 

1 

2'2  50 

22 

50 

22 

50 

22  50 

3 

3 

3 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

H.  . . 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

3 

3 

3  5C 

3 

50 

3 

50 

3  50 

4  .. 

4 

4 

4  .. 

3  . 

3 

3 

3  .. 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  .. 

3 

3 

3  .. 

1  .. 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1  . . 

20  .. 

•20 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20  .. 

25  .. 

25 

25 

25  .. 

4  .. 

4 

4 

4  .. 

20  .. 

■20 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20  .. 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  50 

43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


20 
28  50 
14 
59 
46  50 
16 
22  50 
65 
40 

5 

5 

5 
50 

31  50 
5  50 
10 

25 


1 16  48 

51  .53 

22  50 

16  50 


50 


50 


50 


4 
4 
25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4 
4 


4 
4 
4 
3 
3  50 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


Cours  de  clcjture  des  5  dernières  sem. 


1891 

1898 

1899 

1900 

1 1  juin 

1250 

1390 

1210 

1222 

12.35 

4SI 

482 

468 

451 

451 

483 

480 

464 

446 

447 

456 

443 

420 

400 

400 

483 

480 

451 

1145 

1-222 

1150 

1080 

1093 

50 

485 

483 

466 

451 

450 

483 

419 

463 

441 

411 

685 

685 

654 

620 

628 

414 

469 

446 

430 

430 

482 

480 

436 

210 

335 

340 

325 

325 

458 

460 

438 

422 

421 

438 

466 

4'70 

405 

690 

140 

610 

630 

638 

2050 

2400 

2130 

2030 

2100 

1125 

1128 

1130 

IKO 

1138 

840 

835 

8-25 

805 

805 

365 

362 

325 

330 

325 

115 

690 

585 

510 

515 

1520 

1935 

1156 

■2000 

•2085 

930 

1350 

1215 

1350 

139J 

098 

835 

609 

4-25 

415 

121 

210 

■235 

250 

1 1  i 

1  P8 

93 

IW\J 

1030 

t 

1  OoO 

1  1  ".Ci 

l"*'  5 

TIO 

140 

8  ^0 

1  ir. 

I  lO 

9'2 

i)0 

1  no 

9*) 

605 

650 

c.OA 

426 

DDU 

>i  'il 
O  io 

112 

lu  / 

80 

o£t  >•> 

3115 

OOoo 

3552 

l  4oV 

1  i65 

lo  10 

1 3/5 

4  'ti* 

414 

•  MO 

430 

431 

265 

-269 

315 

315 

112 

80 

112 

108 

101 

50 

102 

50 

448 

io'i 

80 

103 

102 

91 

:25 

91 

69 

35 

53 

66 

68 

68 

45 

66 

35 

52 

15 

64 

01 

61 

440 

435 

399 

106 

80 

106 

40 

101 

50 

100 

ioi 

81 

94 

88 

78 

80 

25 

99 

99 

92 

50 

84 

lio 

85 

105 

20 

102 

85 

103 

15 

102 

-102 

■25 

101 

109 

106 

15 

104 

lOi 

40 

102 

30 

104 

25 

102 

20 

100  30 

100 

90 

63 

10 

34 

59  1b 

12  30 

12 

12 

3)2 

151 

284 

336 

338 

310 

129 

240 

232 

■280 

576 

218 

214 

220 

•  • 

■2-27 

235 

140 

2-25 

255 

i2'.i 

101 

60 

98 

15 

io6 

104 

10 

100 

98  êO 

100 

50 

95 

90 

94 

40 

93 

io 

94  70 

9i 

05 

384 

371 

38  i 

91 

85 

15 

in'. 

lU'i 

5C 

lU-4 

50 

100 

95 

26 

23 

60 

18 

25 

24 

90 

2i 

24 

35 

414 

450 

495 

497 

499 

50 

93 

50 

93 

10 

85 

103 

20 

95 

10 

92 

Su 

50 

81 

90 

25 

95 

50 

92 

■io 

80 

50 

80 

60 

93 

30 

92 

15 

18 

10 

103 

102 

35 

101 

40 

lOU 

100 

25 

102 

30 

102 

50 

101 

o'o 

99 

ïij 

lUO 

102 

10 

103 

15 

100 

1'.} 

99 

luO 

■20 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

MM 

4U 

100 

20 

103 

102 

50 

100 

65 

99 

50 

101 

15 

103 

50 

106 

10 

103 

100 

101 

■20 

105 

50 

106 

16 

104 

102 

102 

15 

103 

20 

104 

101 

40 

99 

101 

13 

94 

30 

97 

50 

90 

86 

86 

10 

101 

25 

101 

50 

91 

93 

35 

9i 

66 

10 

20 

61 

60 

63 

63 

15 

6J 

60 

104 

103  15 

101 

30 

98  60 

101 

15 

101 

98 

92 

96 

31 

15 

41 

41 

46  60 

46  35 

22  10 

21 

20  50 

25 

55 

■20 

15 

21 

10 

22 

16 

22  95 

22 

80 

■23 

15 

380 

401 

419 

420 

425 

444 

410 

494 

46S 

485 

50 

482 

499 

510 

510 

613 

102  25 

103 

104 

101 

360 

310 

415 

400 

410 

435 

460 

456 

460 

460 

99 

20 

100 

100 

98 

91 

15 

40  80 

44 

48 

75 

49 

61 

1215 

451  .. 
446  . 
402  .. 

449  15 
1015  .. 

452  60 
4i1  . 
623  .. 
4^29  15 

430  .. 

421  50 
131  .. 


12-20  . 
451  . 

446  15 
402  25 

448  .. 
1082  .. 

449  50 
446  50 

4-28 


320  .. 
424  50 
44'» 


400  EO 
6:i0 


1125 

191 

325  50 

535 
2020 
i:i30 

425 

2.30 
92 
1-200 

910 
96 

480 

188 
11  50 
88 
3525 
1315 
430 
311 


102 


98 

61  50 

66  10 
391 

99 

18 

81  60 
102  -20 
10  i  45 
100 

10  90 
335  .. 
218  .. 

225  25 

92  60 
lÙJ  50 

94  60 
315 

85 

94  50 

23  85 
499  50 

'éi 

81 

78 
100 

99  65 
100 

99  50 

99  60 

100  86 

101  10 
100  90 

84  50 

93  50 
63  60 


99  . 

46  96 
25  55 
22  92 

425 

480 

515 


410  .. 
460  .. 

98  40 
51 


408 

o:to 

2051 
1140 

815 

3-21 

540 
2000 
1350 

4^26 

242 
96 
1110 

818 
97 

411  50 

803 
10 
81 
35  iO 
1315 
43J 
321 


101  15 


98  25 

68  .. 

67  15 
398 
100 

18 

102 
104 
100 

12  15 
337  .. 
•282 
610 
225  60 
■2^29 

93 
100  20 

94 
375 


94  iO 
■23  92 
499  60 


81 

18  -20 
99  10 
99  86 

100  ^20 
100 

101  6> 

100  80 

101  85 
100  9 

85  50 
94  65 
64  ^25 


99  60 
95 
46  80 
25  60 
22  95 

425 

461 

516 


413 
458 

49  10 


H90 

442 

441 

404 

441  ^25 
1010 

443 

448 

626 

428 

432 
315 
429 
42-.! 


2000 
1115 

195 
3^25 
538 
1940 

'i08 
■221 
91 
1160 
868 
94 
471 

142 

11  50 

86  .. 

3430  .. 

1380  . 

410  .. 
310 


98  25 
68  35 
61  20 

96  40 
77  50 
85  50 
102  30 
104  45 
100  60 
70  0 
330  . 
2:5  . 


2^23 
■225 


96  .. 
91  20 
371 

94  50 
•22  fa 
499  . 
86  . 
81 

;9  £0 
18  ^25 
99  90 
99  50 
99  50 
99 
100  95 
100  45 
100 
98  50 
84 
93  45 
64  50 


95  ^26 
45  15 
24  90 
22  47 

4-22 

460 

511 


409 
458 


48  50 


1212  .. 
444  . 

447  . 
403  .. 

442  •25 
1015  . 
444  25 

448  . 

6o:t  .. 

432 

435 

424 
414 


419 
615 

im 

199 
320 
545 
1897 
1210 
406 
•2-21 
89 


92 
476 

784 
11 
87 
3  «57 
1348 
420 


100  65 


61  80 

66  81 

398  .. 

91  50 

18  .. 

85  -25 

102  40 

lOi  50 

100  45 

72  1 

331  . 

-211  . 


-2-23 
•2^20 


96  . 

91  8' 
319  . 

94  30 
23  .. 
499  5. 
85  50 

16 

16  85 
lOu  05 

99 
lOJ  .. 

99 
100  15 
100 
101 

98  75 

83  80 

93 

63  95" 


98  25 
£5  T. 
46  901 
•25  20 
22  SO 

421 

467 

5lS 


40'.' 
480 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  h  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Kowhre 

Soin 

de  Titres 

nom. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

soo.ooo 

500 

200 

wo.ooo 

500 

250 

144.000 

100 

100 

120.00» 

500 

200 

160.000 

50U 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

» 

00.000 

500 

50O 

375.:)85 

500 

500 

99.331 

500 

500 

523.615 

500 

500 

554.518 

500 

500 

141. 403 

500 

500 

188.45-.> 

500 

500 

391.556 

500 

500 

111.921 

500 

500 

132.118 

500 

500 

3185158 

500 

500 

590.000 

500 

500 

409-610 

500 

500 

94.319 

104 

10£ 

490.000 

500 

500 

002007 

500 

500 

226035 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.535 

500 

500 

94.254 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

500 

500 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.412 

500 

500 

100.000 

500 

400 

10.000 

500 

500 

318.150 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.123 

500 

5C0 

112.116 

500 

500 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325.000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5î 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DKSKiNAÏlON  des  V.M.Kl'RS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jiuiis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2", série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  li-' à  S' émis. 

—  -     —  9'  émis  

—  —     —  10'  émis. . . . 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —        3,  %  1"  série. 

—  —         —   2«  série. 

—  —         —   3'  série. 

—  —         —   4'  série. 

—  —         —   5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     .\sturies  1"  hvp. 

—  —         —     2'  hvp. 

—  _         _      3'  hyp- 

Orientaux  

\cX.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
.\ct.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         -         3  %  l--  hyp. 

—  -  -    2'  hyp. 

—  —  —    3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  lr>  hyp 

Act.  Wagons-Lits  ". .  . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  dxi  Portugal  


IIIVIDKNIIK  ou  mmt.'i  (listriliu«  en 


Cours  (le  Cdiiip.  conim.  juillet 


1  W  'i 

1 K95 

1896 

1897 

1H98 

189C 

1 897 

1898 

1 899 

1  juin 

21  Juin 

28  JUIN 

"  luit 

*  i 

■  Il 

12  juin 

16  11. 

14  n. 

12  11. 

8 

fl. 

10  n. 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

515  .. 

462  .. 

464  .. 

448 

454  .. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 
13  13 

15  p . 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

518  .. 

550  .. 

550  .. 

.549 

549 

554  .. 

15  15 

18  48 

18 

06 

13  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  .  . 

725  .. 

1.30  .. 

721  .. 

703 

710  .. 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

572  . . 

574  .. 

565  . . 

570  .. 

563  .. 

546  .. 

550  .. 

524 

5.34  .. 

10 

6 

25 

5  .. 

153  .. 

108  .. 

74  .. 

99  .. 

94  .. 

8»  .. 

89  .. 

89 

88  .. 

31  50 

31  50 

31 

50 

31  50 

37  50 

1266  .. 

1.300  .. 

1300  .. 

1260  .  . 

1267  .. 

1240  .. 

1268  .. 

1245 

1208  . . 

5  .. 

5  . . 

5  50 

6 

1  .  . 

479  .. 

489  .. 

515  .. 

534  .. 

529  .. 

525  . . 

526  .. 

530 

528  .. 

24  .. 

24  .. 

24 

24 

24  .. 

790  .  . 

770  .. 

60  '] 

45  .. 

38  .. 

98  .. 

110  .. 

100  .. 

107  .. 

106 

lua  .. 

5  .. 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

242  .. 

.305  .. 

277  .. 

290  .. 

285 

285  .. 

15 

15  .. 

15 

15 

15  .'. 

266  .. 

180  .  . 

150  .. 

232  .. 

314  .. 

305  .. 

304  .. 

305 

307  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

255  .. 

176  .. 

145  .. 

226  .. 

313  .. 

.305  .. 

305  .. 

310 

3U6  .. 

33  .. 

28  .. 

31 

28 

50 

31  .. 

775  .. 

775  .. 

782  . . 

750  .. 

718  .. 

728  .. 

120  .. 

71Ù 

703  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .  . 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

160  .. 

431  .. 

431  50 

4.30  .. 

430 

42s  .50 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

T5  .. 

467  .. 

469  .. 

420  .. 

422  .. 

422 

422  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

459  .. 

467  .. 

414  75 

412  .  . 

4ii  '.' 

413 

410  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

468  .. 

476  .. 

420  .. 

420  .. 

419  75 

417 

416  50 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

.304  .. 

295  .. 

286  .' 

223 

178  . 

172  .. 

143  .. 

137 

135  .  . 

4  .. 

5  .. 

4 

3 

1  .. 

225  .. 

195  .. 

173  .  . 

170  .. 

140  .. 

142  .. 

139  .. 

134 

125  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .  . 

364  .. 

386  .. 

.389  .. 

348  .. 

342  . . 

333  . . 

337  50 

331 

25 

333  50 

15  .. 
33  .. 

15  .. 

33  1. 

15 

33 

15 

33 

15  .. 

33  1. 

360  .. 
634  .. 

382  .  . 
696  . . 

385  . . 
695  .. 

,352  .. 
680  .. 

337 

333  . . 

334 

336  .. 

1 . 

ï. 

700  . . 

690  .. 

704  .. 

653 

661  .. 

40  10 

29  25 

7 

50 

11  70 

200  .  . 

115  .  . 

1.30  .  . 

193  .. 

155  .. 

140  .. 

150  .. 

135 

135  .. 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  .. 

209  .  . 

199  .. 

204  .. 

197 

200  .. 

15  .. 

i5  .. 

lo 

15 

15  .. 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  .. 

310  .. 

.301  .. 

305  .. 

305 

315  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

240  .. 

205  .. 

172  .. 

240  .. 

302  .. 

297  .  . 

298  5Û 

299 

304  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

244  .. 

209  .. 

168  .. 

2.35  .. 

306  .. 

301  .. 

303  .. 

305 

301  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

239  .. 

207  .. 

168  . . 

233  .. 

.308  .. 

298  .. 

300  .. 

300 

300  .. 

15  .. 

15  . 

15 

15 

15  .  . 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

232  .. 

306  .. 

303  50 

,305  .. 

304 

299  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

248  .. 

215  .. 

173  .. 

232  .. 

301  .. 

296  . . 

298  .. 

294 

29  4  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

254  .. 

219  .  . 

182  .. 

241  .. 

.305  .. 

297  .. 

.300  .. 

301 

300  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .  . 

249  .. 

215  .  . 

171  .. 

250  .. 

302  .. 

298  .. 

298  .. 

299 

303  . . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

2,35  .. 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

295  .. 

292  .. 

291  50 

291 

294  15 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  . 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

243  .. 

296  . 

292  . 

291 

■/92  .. 

16  .. 

16  .. 

16 

16 

16  .. 

483  .. 
65  .. 

490  .. 
45  .. 

435  .. 
31  .. 

455  . . 
75  .. 

470  . . 

400  .  . 

73  .. 

69  .. 

69  .. 

70 

71  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  .. 

273  .. 

270  .. 

269  .. 

266 

268  .. 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

242  .. 

289  .. 

283  .. 

290  .. 

281 

284  . . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  .. 

328  . . 

288  .. 

245  .. 

310  .. 

354  .. 

351  .. 

348  50 

344 

33i  .. 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

325  . . 

280  . . 

231  . . 

302  . . 

352  . . 

348  . . 

343  . . 

337 

332  ■ . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

320  . . 

277  . . 

229  .. 

303  .. 

348  50 

347  .. 

340  .. 

3i2  .. 

20  . 

20 

20 

2p  .. 
20  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .. 

425 

416  .. 

410 

410  .. 

20  .. 

20 

20 

362  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

360  .. 

.358  .. 

357  .. 

350 

360  .. 

i  6o 

15  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

225  .. 

229  . 

220  .. 

200 

210  . . 

20  .. 

30  .. 

30 

32  50 

35  .. 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

660  .. 

640  .. 

600  .. 

565 

545  . . 

1  50 

143 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

1,37  .. 

132  .. 

131  .. 

135 

132  51 

10  05 

2T  65 

41 

70 

50  30 

59  74 

610  .. 

680  .. 

11.30  .. 

1308  .. 

1286  .. 

1303  . . 

1286 

1317  .. 

30  .. 

40  .. 

31 

37 

50  .. 

855  . . 

1235  .. 

2260  .. 

2378  .. 

2221  .. 

2345  .. 

2295 

2365  .. 

9  ,  . 

76 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

35  . 

36  50 

36  .. 

33  25 

32  .. 

18  30 

20  50 

12  20 

20  50 

12 
19 

20 

65 

3  65 
7  .. 

160  .. 

354 

128  .. 
342  .. 

108  .  . 
293  .. 

105  . . 

liO  .. 

S)5  .. 

15 

309  .. 

314  .. 

310  .. 

312  .. 

311 

313  .. 

42  50p 

45  ]) 

45 

P- 

45  p . 

45  p. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

050  .. 

655  . 

655  . . 

655 

(50  .. 

11  40 

11  85 

14 

55 

15 

26 

22  . . 

580  .. 

555  .. 

500  .  . 

626  .. 

765  . . 

76o  .  . 

765  .  . 

775 

77  4  .  . 

C.iiurs  do  clôture  îles  5  di'i  iiiéi  i's  scm. 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


NUMBRE 

Val. 

Som. 

de 
IlIlUiS 

nom. 

vers. 

11.726 

» 

16.661 

» 

35.170 

)) 

60.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1.380 

500 

500 

4.020 

» 

26 , 000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

32.600 

500 

50O 

25.440 

5U0 

500 

ÏO.OOO 

500 

5011 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

50(J 

6.000 

500 

5o0 

14.000 

50(J 

500 

24.000 

500 

500 

24.01)0 

5(.I0 

500 

40.000 

5(10 

.".00 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

500 

lO.OOO 

500 

500 

5.000 

500 

'500 

14.ÛÛÛ 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10. 000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DKS  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(.\CTIONSj 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'f  W'  des).  . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  do  la  Guyane  

—  de  la  Martinique . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  1  Indo-Chine.  . . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (ComiKiguie  centrale)  

Dombrowa  i Houillères  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (.Mines  de)  

Laurium  (Mines  dcj  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métalliirgie  (sté  F  i 

Fives-Lille   

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  H j,vr.-Pén.  de  Nav.  à  V' . 
Bénéd,  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  mllit.  et  civ.(Gi'Gi«; 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C'. 

Gr.  Moulins  de  Corbeiî  

Lits  Militaires  


COUUfi  UE  CLOTUKlî 

Val, 

Derniers 

J'OMIIRE 

Som. 

de 

TITRES 

COURS 
Cotes 

5juillet 

12  juin 

nom. 

rers. 

730 

50.700 

500 

500 

1935  , 

165.000 
41.462 

500 

500 

500  .. 

574  .. 

500 

600 

965  .. 

920  . . 

9liJ  . . 

31 .607 

420 

1000 

12.490 

350 

1250  .. 

44.412 

500 

500 

300  .. 

30.676 

5;io 

500 

225 

261.149 

500 

OOO 

920 

9.275 

500 

500 

57  . 

59  .. 

57  . . 

18.530 

500 

500 

540  .  . 

5.876 

450 

450 

15-)U  . . 

1550  '.. 

32  983 

500 

500 

950  .. 

9  48  .. 

635  . . 

103.602 

500 

500 

1350  . 

109.573 

500 

500 

915  . . 

910  . . 

975 

55.666 

500 

500 

43  15 

286.020 

500 

500 

1  i60 

9.740 

500 

500 

510  . . 

560  .. 

5.096 

300 

300 

102  .  . 

470  .. 

30.180 

600 

600 

930  .. 

910 

955  .. 

2i5.146 

500 

500 

1190  .. 

1200  . 

68.878 

500 

500 

880  .  . 

218.207 

500 

500 

630  .  . 

020 

060  .  . 

060  .. 

509  .  . 

510  .. 

3'6  050 

500 

500 

1525  .. 

152.)  .. 

29.373 

500 

.^00 

1650  .. 

iiis  . . 

1050  .. 

97.880 

500 

500 

7.0  .. 

700  . . 

701  .. 

49.232 

500 

500 

1150  .. 

U70  .. 

1170  .. 

33.622 

500 

500 

650  . . 

610  .. 

48.572 

500 

500 

6375  . . 

;;i.50  .. 

157  .. 

3225  .. 

885  .. 

S85  . . 

40.000 

500 

500 

300  .. 

300  .. 

1380  , 

1380  .. 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEUR; 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OBLIGATIONSJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.. 
C"  G' "  F"-  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  oIjL  420  f  5  % 
—  obi.  de  350  f 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  i  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C"  F>')  ohl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  >i  % 

Omnibus  4  %  .'. . . 

Voitures  à  Paris  3  ^  %... 
C"'  Transatlantique  3  %  . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  '}. 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  lr«  série  

—  —  2"  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888   

Espirito-Santo  5  %  1891.... 
Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(ObLlGATION.s) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1«,  i'  sur. 


COUKS  DE  CLOTURE 

llerniers  1 

COl'RS  5juill(-'t 
Coté: 


240 
165 

504 
278 
235 

415  50 
48S 
500 
489 
.500 
470 

416  50 
478 
497  50 
414  50 
335 
,505 
290 
617 
620 
410 
4.59 


■ai  .. 

224  .. 
154  50 
199  . 
339  25 
167  .. 


496 
496 


164  50 
.500  .. 
279  .. 

415  50 
486  . . 
501  .. 

500 


12  juin 


165 
500 
278 
230 

490 

502 
489 


478  .  . 

47 'S 

497  .. 

497 

413  .. 

410 

334  .  . 

.33  4 

506 

615  .  . 

ois 

015  .. 

620 

465  .. 
460  . . 

458 

440  .. 

155 
200  .. 
339  50 
174  ., 


497 
495 


*J7 

495 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

St  des  Grra.zi.d.s  S3cx>ress  S!urox>éezi.a 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Dul»'  janv.  au  20  juin..  Fr.  5.216.757  5.913.887 
Du  21  au  30  juin   266.569  363.242 


Différence  en  faveur  de  1900 . , 


5.483.326  6.277.129 
"793^803 


COMP"'  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  109  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Râi3 


Ventes  du  mois  de 
juin  1900  (y  compris 
la  recette  provenant 
des  droits  d'importa- 
tion directe)  .•  

Ventes  des  mois 
antérieurs  

Total  des  ventes  au 
30  juin  1900  

Période  corresp.  du 
précédent  exercice  . . 

Difïér.  en  moins  sur 
l'exercice  en  cours. . . 

958 


Kilogr. 

180.722 
357.740 


$ 

717  :  907  520 
1.428  :  705  756 


538.462     2.146  :  613  282 


551.547     2.192  :  915  333 


13.085 


46  :  302  051 


COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  5  MILLIONS  DE  FR. 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  -en 
assemblée  générale  ordinaire  annuelle  le  27 
juillet  1900,  à  trois  heures  et  demie,  au  siège 
social,  1<S,  boulevard  des  Capucines,  à  Paris, 
à  l'effet  d'entendre  les  rapports  du  Conseil 
d'administration  et  des  Commissaires  et  de 
délibérer  sur  les  questions  suivantes  : 

i"  Approbation  des  comptes  de  l'exercice 
1899  et  des  propositions  du  Conseil  d'admi- 
nistration ; 

2"  Fixation  du  dividende  ; 

3°  Nomination  d'administrateurs  ; 

4°  Nomination  de  commissaires. 

Conformément  à  l'article  3'à  des  statuts,  nul 
ne  peut  assister  à  l'assemblée  ou  s'y  faire  re- 
présenter s'il  n'est  propriétaire  de  40  actions 
au  moins. 

Los  actions  ou  les  certificats  de  dépôt  déli- 
vrés par  les  Sociétés  de  crédit  et  les  officiers 
ministériels  devront  être  déposés  au  siège 
social  au  plus  tard  le  23  juillet,  à  trois 
heures. 
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Gliemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Exposition  universelle  de  19U0.  — 
Billets  collectifs  à  prix  réduits  pour  Paris.  —  Du 
1"  au  31  octobre  1900,  toutes  les  g;ires  situées  à 
plus  de  100  liilomètres  de  Paris  déiivrci'out  des 
billets  aux  familles  (époux,  ascendants,  descen- 
dants) d'au  moins  trois  personnes  voyageant  en- 
semble. 

Pour  les  familles  de,  trois  personnes,  le  prix 
perçu  sera  égal  à  celui  de  trois  billets  d'aller  et 
retour  ordinaires. 

Pour  les  familles  plus  nombreuses,  le  prix  ci- 
dessus  sei'a  augmenté  de  la  moitié  du  prix  d'un 
billet  d'aller  cl  retour  pour  chacun  des  membres 
de  la  faucille  en  plus  de  trois  personnes. 

IjB  prix  total  ne  pourra  être  inférieur  à  50  0/0 
du  prix  (]ui  serait  perçu  pour  l'ensemble  do  la  fa- 
mille SI  le  tarif  général  était  appliqué. 

<-e.s  billets  seront  valables  pendant  : 

Vi  jours  pour  les  parcours  de  100  à  7U0  kilomè- 
tres ; 


14  jours  pour  les  parcours  de  701  à  900  kilomè- 
tres ; 

16  jours  pour  les  parcours  au  delà  de  900  kilo- 
mètres . 

Faculté  de  prolongation  de  moitié  à  deux  repri- 
ses, moyennant  un  supplément  de  10  0/0  chaque 
fois.  960 


PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 


Emprunt  5  0/0  1896 

Le  coupon  n"  8  des  obligations  de  l'Emprunt 
bulgare  5  0/0  1896,  échéant  le  1/14  juillet,  sera 
payé  à  partir  du  14  juillet  à  l'aison  de  12  fr.  50. 

Ce  paiement  sera  elléctué  aux  caisses  des  Eta- 
blissements suivants  et  à  leurs  succursales  : 

Banque  de  Paris  et  dos  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin; 

Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue  Saint- 
Georges  ; 

Banque  I.  R.  P.  des  Pays  Autrichiens  (succur- 
sale de  Paris),  12,  rue  du  Quatre-Septembre  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14,  rae 
Bergère  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  Franco,  54  et  56, 
rue  de  Provence. 
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PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Emprunt  5  0  0  1896 

Lo  paiement  de  l'intérêt  semestriel  au  14  juillet 
1900  sera  effectué,  à  partir  du  14  juillet,  à  la  Ban- 
que  Internationale  de  Paris,  3  et  5,  rue  Saint- 
Georges. 

9r.2 


BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 

Bilan  au  3(i  juin  19i)iJ 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   39.489.15'/  94 

Rentes  sur  l'Etat   18.411.393  35 

Portefeuille   79.053.835  10 

Avances  sur  titres   278.511  14 

Correspondants  d'Algérie  .    '.263.08"  01 

Liquidations  (comptes  amortis  conformé- 
ment à  l'article  35  des  statuts)   8.286.338  43 

DiiiiiiiiiiP   n  1. 

Hotels  de  la  Banque   2.312.000  » 

Acquéreurs  d'immeubles  (solde  des  prix 

de  vente)   2  4^3.938  10 

Dépenses  d'administration   124.475  29 

Charges  extraordinaires   101.790  96 

Succursales  (leur  compte  avec  la  Banque)  71.427.288  88 

Société  domaniale  algérienne   3.6.57.500  >> 

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce).  1.320.211  22 

Divers   5. 687.. 306  01 


239.896.827  13 


PASSIF 

Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Bordereaux  à- payer  

Comptes  courants  sur  place  

Trésoriers-pay"  (leurs  comptes  courants). 

Trésor  public  '  

Dividendes  à  payer  (solde  précéd.  semest.) 

Agios  et  commissions  

Profits  et  pertes  ((rei)ort  du  dernier  sem.) 

Réescompte  (du  dernier  semestre)  

Réserve  statutaire   6.670.000 

Réserve  extraordinaire....  5.280.000 

Réserve  immobilière   2.312.000 

Réserve  immobilière  extra- 
ordinaire (Amortissement 
du  Domaine)   » 

Réserve.  Provision  pour 
amortissement  de  risques   3.311.301  74/ 

Banq.de l'Algérie  (son  compte  avec  suce.) 

Correspondants  de  France  

Divers  

903 


20.000.000  » 
84.827.670  » 
9.2i6  95 
7.195.019  10 
2. 230.000  » 
23.984.430  67 
158.898  63 
665  422  38 
2.194  80 
286.627  24 


17.603.301  74 


71.670.722  27 
606  361  12 
10.645.532  4 


239.896..S27  43 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Fête  Nationale, 
14  juillet  1900.  —  A  l'occasion  de  la  Féte  Natio- 
nale du  14  juillet  1!»0:),  les  billets  aller  et  retour  à 
prix  réduits,  délivrés  dans  les  gares  de  la  Gom- 
]>agnie  d'Orléans  aux  conditions  de  son  Tarif  spé- 
cial G.  V.  n"  2,  pendant  la  période  du  samedi 
7  juillet  inclus  au  mardi  17  juillet  inclus,  seront 
valables,  pour  le  retour,  jusqu'aux  derniers  trains 
du  mercredi  18  juillet.  964 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  mars  1900 
ACTIF 


Actions.  Versements  non  appelés. . . 

125 

000 

000 

a 

1  dans  les  succursales  

43 

843 

852 

95 

9 

344 

685 

45 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

21 

970 

489 

10 

53 

681 

257 

75 

29 

876 

788 

85 

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 

49 

873 

585 

45 

Comptes  courants  divers  

74 

296 

209 

10 

Avances  sur  valeurs  publiques  et 

86 

652 

981 

35 

5 

701 

594 

80 

1 

608 

277 

95 

Fr. 

501 

84!» 

722 

75 

PASSIF 

Capital   250.000.000 

Billets  de  Banque   21.139.295  45 

Effets  à  payer   31. 732.024  10 

Dépôts  à  échéances  fixes   21.610.454  55 

Comptes  courants  divers   147.802.124  55 

Dividendes  à  payer  

Réserve  statutaire  

Divers  

Fr. 


142.118  65 
16.107.402  70 
13.256.242  75 


501.849. 


>i  73 


Certiûé  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton  Lang. 
Le  Directeur  gén.  adj.:  (Signé)  G.  Auboyneau. 
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Les  fascicules  685  et  686  de  la  Grande  Ency- 
clopédie, parus  celte  semaine,  ne  peuvent  nuiiiquei 
d'obtenir  un  vif  succès.  Ils  se  recommandent  aux 
hommes  de  science,  par  les  articles  :  Reptiles,  de 
MM.  de  Rochebrune  (erpétologie  ,  Trouessart  (dis- 
tribution géographique!.  Sauvage  :  paléontologie)  : 
Respiration,  de  M.  Paul  Langlois  ;  Résistance, 
de  M.  Lecoriiu  :  —  aux  historiens  et  aux  géogra- 
phes, par  les  articles:  République,  de  M.  H.  Mo- 
nin;  Résurrection,  de  M.  E.-H.  Vollet  ;  Réu- 
nion (ile  de  lai,  de  M.  Ch.  Delavaud  ;  —  aux  phi- 
losophes, par  une  belle  étude  sur  le  Rêve,  de 
M.  Ch.  Blondel;  —  aux  jurisconsultes,  par  les 
pages  que  consacrent  à  la  Responsabilité  MM. 
Ch.  Strauss  (droit  civil  et  commercial  ,  Le  Sueur 
[droit  criminel),  Ernest  Lehr  (droit  international', 
R.  Samuel  (politique).  Ces  mêmes  fascicules  ren- 
ferment les  biographies  des  Résal,  de  Rétif  de  la 
Bretonne,  de  Reuter.  etc. 

Prix  :  de  la  livraison,  1  fr.;  du  volume  broché, 
25  fr.  ;  du  volume  relié,  :30  fr. 

Envoi  franco  d'un  fascicule  spécimen  de  16  pages 
contre  toute  demande  affranchie  adressée  à  la  So- 
ciété de  la  Grande  Encyclopédie,  01,  rue  de 
Rennes,  Paris.  966 


Che)nius  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. Prolongation  de  la  validité  des  Billets 
d'aller  et  retour  ordinaires.  A  partir  du  1"  juin,  et 
pendant  toute  la  durée  de  l'Exposition,  la  validité 
des  billets  d'aller  et  retour  ordinaires  pour  Paris 
sera  ainsi  fixée  : 

4  jours  pour  les  distances  de  100  à  200  kilomètres. 
G  —  de  201  à  300  — 

8  —  de  301  à  40O  — 

10  —  de  401  à  500  — 

12  —  de  501  à  700  — 

14  —  de  701  à  900  — 

16  —  audelàde900  — 

Faculté  de  prolongation  de  moitié  à  deux  repri« 
ses  moyennant  un  supplément  do  10  0  0  chaque 
fois. 


UIPRIHERIE  DE  L»  PRESSE 
M,  tM  du  Croissant,  Paris.  —  Simart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉGONOMISTË~ËUROPÉEN 


N<»  445  —  18'  volume,  (o- 


BUREAU  :  il,  RLE  MOSSKiH,  PARIS 


Vendredi  '10  juillet  1900. 


RUSSIE 


à  15300 
110500 
138700 
319800 
393750 


OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  0/0 
î  CHEMINS  DE  FEtl  RUSSES  (1''  série) 
(Émission  1889) 

l;  ('ommission  Imp-rialo  d'Amortissemoiit 
édi'.  le  \H  juin,'  l"  j'/illut  190J,  au  tirage  dos 
jations  (le  l'emprunl  ci-dessus  nommé 
;s  oliligaiions  sorties  à  ce  tirage  sont  romhour 
?s  fi  partir  du  18  scplembre/l"  octobre  1900  : 
Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'É'at; 
s,  cbt-z  MM.  de  Rolhscbild  frères  ;  à  Londres 
M.Vl.  N.  M.  Uolbschild  and  Sons  ;  à  Berlin,  à 
>ireclion  do  la  Di.scorito-Go-<cllschaft  el  cjiez 
S.  Bleichrœder  ;  à  Francfort-sur-Mein.  chez 

M.  A.  von  Rothschild  u.  Sœhne. 
iméros  des  obligations  sorties  au  tirage: 
A  135  roubles  or 
ir.201  à  15250 
110(i51  110700 
184.551  lS4l!00 
238101  238150 
395401  395450 

A  635  roubles  or 
597001  à  597050 
G3G901  03G950 

A  1.250  roubles  or 
26  à  691375     707870  à  707925 

783826  à  783875     783976  à  78>'i035 
A  3.135  roubles  or 
r)làlO761O0    1 139551  à  1 1 39000    1 13i55  làll34(J00 
51  1158500   1191101  1191450     1205351  1305300 
31  1231250   1233351  1333300    1384401  1384450 
jl  1395700   1368301  13GS350 

obligations  sot  tics  au  tirage  doivent  èlro  mu 
le  tous  les  coupons  éch-'ant  après  le  18  sep- 
■6/ 1"  octobre  190)  ;  dans  le  cas  contraire,  le 
int  des  coupons  niamiuants  sera  déduit  du 
il  à  roniboursf  r. 

era  délivré  à  dater  du  18  juin/ 1»'  juillet  1900 
uvelks  feuilles  de  coupons,  tant  pjur  les  obli. 
is  sorties  au  pr-sent  tirage  que  pour  celles 
acore  tiragées,  et  ce  aux  guichets  chargés  du 
ede-i  coupjQs  et  des  titres  tirages,  Saint-Pé 
urg,  juin  1900. 


01  à  596750 
51  630000 


37901  à  37950 
134151  124200 
219301  319250 
242401  242450 


611301  à  011350 
640201  640250 

716176  à  716225 


1896) 
1897) 
]97:-'51 
199950 


fiéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
ns  de  fer  Russes  de  la  première  série  (émis- 
889:,  sorties  aux  tirages  antérieurs  el  non 
tées  au  remboursement  à  la  date  du  18  juin  ' 
llet  190;). 

lartirdes  termes  désign  's  entre  parenlh<'>ses. 
ligalions  ne  porlunt  plus  d'inti-iél. 

A  125  roubles  or 

30  niars/P-  avril  1896),  32-8  3362  3263 
3280  32-<5  à  3387  3290  8299  (19  mars /l" 
OOtJj,  5515  5j1G  5523  5534  (20  mar.s'l" 
89(5),  14301  à  1430!  14806  à  Ii3l5  l\:m  à 
14336  à  14333  14338  14:i39  14343  à  Uais 
i0253  a  20255  30259  à  •<()3d2  '30267  à  ■>Q-''r2 
1  30395  ^03:)7  à  2.300  (19  mars/1"  avril 
37-:îil  27282  27i;S3  à  2;i'95  2(2.)7  27398  (3(j 
l"  avril  18.(8).  3Ô669  35()70  43126  (19  .septem 

octobre  1890),  43551  43558  à  4^^561  43566 
i3573  43.')76  (19  septcmbre/P'' octobre  1898), 
44314  (19  ,sei)teinbre/l"  octobre  1893), 
63681(20  mars/1"  avril  1894),  64337  à 
(20  niar.s/l"  avril  1897),  65563  65566 
i  570  65571  65579  à  65.584  (19  septembre/ 
Jbre  1897),  66101  (;i;ii)2  66108  66113  à  66118 
f613i  66126  66127  t6133  à  66la5  66142  à 
19  septembre/ 1"'  octobre  1899),    79768  à 


70772  (19  septembre/ 1"-  octobre  1895),  71U01  ;'i 
71039   71017  à  71050  (19  scptembre/1"  octobre 
189.)),   72)26  à  73538  (19  seplembre/1"  octobre 
1898),  87135  (20  mar-^/1"  avril  189;),  95796  95797 
(30  mars/1"  avril  1891),  130951  à  13C953  1309^8 
13(1959    120964  ix  120968    130972    1209;3    120984  à 
1309^^8   120994   1209  5  (19   septembre/P'''  octo- 
bre 1898),  124401  (30' mars/1"  avril  183i),  139480 
(30  mars/ P'-  avril  1893),    143062   143083  à  1 13084 
143088    143Û^9  143097  à  143100  (30  mars/P'  avril 
1897',  118551  à   148554   148568  (19  septcmbre/1 
octobre  1897),  158057  158058  158076  158077  158087 
à  158090  (19  septembre/1"  octobre  1896),  170:;0, 
170:J35   170343    (19   sept-^mbre/l"  octobre  1897) 
174352  174i53  17 ',275  174.89  à  174293  178001  ];8U01 
a  1780i)7    1780U  à  178015   178018  178039  (19  sep 
tembre/l"  octobre  1898),  1825U3  à  18v515  18>51.i 
182530  à  182533  182534  183538  ;20  mar.s/l"  avril 
18.)9),   183519  à  183531  (20  mars/1"  avril 
lS506i   1850-0   IbW.n  (30  mars/1"  avril 
187209  à  187211    (zO  mars/1"  avr.i  189  ,), 
à  19/300  (20  mars/1"  avril  1898),  P.)9J16 
.20  mars/P"-  avril  1897),  301501  201502  (20  ma^s/ 
1"  avril   1894),  205173  205176   à   205178  505153 
(19  septembre/1"  octobre  1896),  209751  à  309756 
30.);59   209763   209761  à  209772    209/75  à  3U977v 
209783  à  20;i78J   (19  mars/P'  avril  1900),  217537 
à  217541  (20  mars/l"  avril  1893),  336551  à  336:i51 
336556  à  236564   236567  a  336572   236574  à  33o577 
336' 83  à  236590   23U5'.i2  à  33'j600   213551  à  343556 
342558  à  242600  (l.j  m?,rs/l"  avril  1900),  248004 
(30  mars,  1"  avril  1893),   219931  (19  septembre/ 
1"-  octobre  189a),  250559    250561   250566  250567 
250571  à  250575  250581   250582  250589  250599  (30 
mars/1"  avril   1899),   256651   35tii55  à  2Î6661 
356163  à  356665   2566  )7   356669    256()83  à  25'j697 
356699   2")6;00    (19  mars/1»'-  avril    1900).  359i);!3 
359039   (30  mirs/l"-avril  1897),    3G03i5  à  301) >5u 
(19  septembre/l"  octobre  1891),  361703  à  301  ;o5 
261723  à  26!7a8  (19  s»-j)tembre/l"  octobre  1898), 
364323  264336  36432  )  à  364331  264341  cà  :i61315  .>0 
mats/l"  avril  1898i.  265714  26.5742  27u;37à3,0749 
19   seplembre/1"  octobre  1897),  277201  27720K 
S77311  à  277313    2.7330    377231    277326  à  277348 
-387501  283.03  i8750l  281533  287537  287538  287513 
2875i4  (19  septembre/P'  octobre  189:i),  289079  à 
383081   230806   (M  mars/1"  avril   1897j,  296^84 
296895   298175  298476  (19  sopleinbre/l"  octobre 
1895),  29-<809  298839  à  293812  2.-)8850  (20  mar.Vl 
avril  1897).  299^01  à  299313  399218  299319  299-!23 
à  29'J325  299236  à  2.ffi213  (19  seplembre/1"  octo- 
bre 1899),  301305  (19  septembre/J"  octobre  1891), 
303351   303352   303360  à  303265   303284  à  303387 
il. 3293  303398  à  3 13300    803651    30i653  303689 
19  seplembre/1-'  octobre  1898),  307908  à  307930 
(19  seplembre/1"  octobre  1891),   308863  30S863 
308365   3i)8'567  à  308871    308881  à   308883  308:700 
(30  niars/1"-  avril  1897),  317161  à  317172  311186  à 
317191    (19  .septembre/l  "  octobre    1899),  331861 
321863  3218e6  331873  S3  883  321886  3218)5  32189(i- 
(30   mars/l"   avnl    1897),    324374  à  334377  (30 
mars/1"  avril  1892),   326203   (19  sept(3mbre/l" 
octobre  1891),  336753  326772  à  3-36774  (i9  seiJ-lein- 
bre/1"  octobre  1897),  3i9;31  329732  (20  mars/l" 
avril  1891),  330360   330M61  330363  330371  à  330400 
(20  mars/l"  avril  189-'),   339719  339731  à  339747 
(•30  mars/l"  avril  1897),   341107   341112  à  311115 
(19  seplembre/1"  octobre   1893),   342252  343253 
342366  à  313373    343:180   34^281    343383   313385  à 
343287  343-'9l  à  342^96  343398  342300  (20  raars/1"- 
avril  18991,  317851  à  31)855  317866  à  347870  317873 
3,78.6   34.87-(   3478;9   347881    312883  317884 
347886  à  34:891  357894   à  347900  (19  septembre/ 
1"  octobre  1899\  351551  à  351559  3515,*8  à  351610 
(19  mars/l"  avril  190),  355377  à  355381  (3() mars/ 
1"  avril  1895),  3738u6   373826  à  373831  373845  (3(3 
mars/l"  avril  1894),  3741ul   374114  à  374116  (19 
septetnbre/l"  octobre  1894).  377387  (19  septem- 


391673 
39i9,)4 


410447 
411938 
41 1993 
416027 


bre/  l"  octobre  1891),  379606  379610  379620  k 
3)96-29  3796:14  à  379637  379642  (19  septcmbro/1" 
oclol)rc  1896),  380572  380583  (30  inars/1"  avril 
189.3),  3813-39  1 19  sofitembre/ 1"  octobre  1891), 
388509  388535  388536  388544  (19  seplenibi'e/1" 
octobre  189)),  39.J751  390752  390754  à  39.758 
390;69  à  390771  390779  à  3  .0783  390785  à  a%787 
390790  à  390)95  390800  (20  mar.'./l"  avril  1899), 
(19  septembrc/P'-  octobre  1893),  394951 
391968  à  3919)0  391982  39i9-!3  y94995  à 
3  )4998  (19  septembre/l"  octobre  1897),  396001 
à  396010  (20  mars/P'  avnl  1898;,  409380  (19 
seplerabre/1"  octobre  1893),  409533  (  30  mars/l" 
avril  1895).  410417  410418  410420  410121  410435 
410426  410428  410135  à  410137  410410  4104i2  à 
411953  à  411958  411961  411963  411966  à 
411981  411982  411985  411987  411989 .  à 
411995  (30  mars/l"  avril  1899).  416025 
416639  416040  (19  septembre/l"  octobre 
189)),  435901  425902  435906  à  4359(J8  43".923  435937 
à  435910  435916  425917  !30  mur.s/l"  avril  1898). 
439615  à  4396i7  4-.i9(j39  439.119  (19  septembre/l" 
octobre  1838),  431210  à  431214  431216  431317 
43  219  à  431332  (19  septembre  /l"  octobre  1896), 
433356  433358  4333.'.9  43.361  433)90  <30  mars  'P'- 
avnl  189.-<),  436312  436313  (19  seplembre/1"  octo- 
bre 1898),  438151  à  438151  4:  8166  à  438108  (20 
mars/P'-  avril  1898),  439600  à  43,)6iî8  439674  à 
439676  (19  s^ptembre/1"  octobre  1896),  441462 
441463  (20  mars/l"  avril  1895).  441751  à  441753 
44i;67  441768  441780  (20  mars/l"  avril  1896(, 
413901  à  413904  ()9  seplembre/l"  octobre  1896), 
444817  444833  :i  44'i836  441836  441848  à  414850  (30 
mars/l"  avril  1897).  4154(33  445131  à  445123  (20 
mars/l"avril  1895),  446503  à  446501  (19  septem- 
bre/l" octobre  189-<),  448920  448936  à  44892S 
118934  448911  448945  (30  mars/l"  avril  1899). 
15-!016  453031  à  4530:3  (19  septembre/l"  octobre 
1897),  457.589  457590  457596  à  457598  (-.'O  mars/ 
1"  avril  1898  .  466906  4K6908  à  4)-;69ll  466920 
166921  (19  septembre/l"  oclob  e  1898),  468601  à 
168607  468G14  468617  à  4686^2  468631  46.8635 
468616  468647  (19  septembre '1"  octobre 
168885  468886  468891  (20  mars/l"  avril 
573887  (20  mars/l"  avril  1896),  477401 
477411  (19  seplembre'P'  octobre  1896), 
480805  48(1871  19  septembre/l"  octobre 
187601   487665   487608   487627  (  2i)  mars/P'- 


1897), 
1.894), 
477415 
480855 
1837), 
avril 


1898  ,  499107  499112  499123  à  499135  499137  500254 
500261  500389  à  5003.(1  50039  i  (19  septembre/ 
1"  octobre  1897),  5049  6  504911  à  504918  504922 
à  504929  (20  mar-s/P''  avril  1895).  504955  504957 
504958  501969  504965  504974  504976  (19 septeaibre/ 
1"  octobre  1896). 

A  (325  roubles  or 
510901  à5109(J5  (19  sei)lombre/l"  octobre  1893), 
)15011  à  5150-20   515026  à  51.',030   515036  à  51.:010 
51504H  à  515('50  {19  septembre/l"  octobre  1899), 
51.5281  à  515385  (30  mars/l"-  avril  1897  ,  517016  à 
517020   517046  à  517030  (19  septembio/1"  Octo- 
bre  1897),   517191  à  517195   (30   mars/l  '  avril 
1895),    517481  à  517485   517196   à  5P500  5-26503 
à  536510  5-26511  à  536550  (19  septcmbre'l"  oc- 
tobre 18','8).  531416   à  531-420  2u  mars/l"  avril 
189S  ,  531571  à  533575  (19  sep  embre/l"  octobre 
1899).  533761  à  533765  5337.-6 à  533790  (19  septem- 
bre/l" octobre  1897),   533986  à  533  )90   533996  à 
534000  (19  sei)tembre/l"  octobre  1898),   53(5986  à 
6990  ,(20  iiucs/l"  avril  1897),    511816  à  541850 
30  mars/l"-  avril  18991,517061  à  547065  547071  à 
547075  (-20  mars/P'-  avril  1898).   547631  à  547635 
551600  à  551610  (19  seplembre/P'-  octobre  1899), 
572916  à  572i)20  572916  à  572  i50  (20  mars/l.^' avril 
1898  ,  58i951  à  582955  (19  sei)lembre/l"  octobre 
1898),  586021  à  586025  594356  à  59436.)    (19  sep- 
tenibre/l"  ocl-.bre  1896),  606261  à  6(36285  (I9  sep- 
tembre/l"-  octobre  1895),  622191   k  6-32195  (20 
mars/l"  avril  1893).   634901   à  621930   630356  à 
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K3040Û  G464U3  à  646410   646416  à  6464-10   6i644B  à 
646450  (19  mars/i"  avril  1900). 

A  1.250  roubles  or 
(560746  il  66075 j  6607G')  à  6rt0;75  (19  septembre/ 
1"  octobre  1899).  6889Ï6  à  tS  025  6ii25;6  à  692û9.-) 
69361)6   à    69^615   704706   à  701715  (20  niars/l"- 
avril  1900),   737726  à  787775  (20  mars/l-'  avnl 
1893)    75G326  à  756345  (19  septembre/1"  octo- 
bre 1890),  7659:6  à  7660^5  (19  mars/1"  avrill900), 
787086  à  78712)  (20  mars/l-'  avril  W8),  79<,)5-^6  a 
799575  20  mars/ 1"-  avril  1900),   80.1676  à  80.372._. 
(20  mars/1"  avril  18,(9),  810696  à  810705  (19  sep 
tembre/\"  octobre  1892),   8  51256  à  8312(55  (19 
seplemi)i«/l"-  octobre  1898),  832826  à  83287.0  i20 
mars  'l-  avril  1^9il,  842816  4  842S25  (19  septem- 
bre/1-- octobre  189'0.    858116  à  8L8125   862S  6  à 
862845   86ï8.-.6  à  8628B5   (20  mars/1--  ayriM^OO  . 
894706  à  8M725  (19  septemhre/1"  octobre  18J8), 
914706  :i  91 '.725  9  il3-e6  â 901305  (-20  mars/l"  avril 
■1899),   995-276  à  995285   9.15-dl6  à  9953>5   19  sep- 
tembre/1- octobre  1899:.    996386   à  996i2o  (20 
maft>s/l'  avril  189.,.  1004786  à  1004795  (19  sep_ 
tembre/1"   octobre   1897),     10072/G   a  lo0-28o 
îneDembre/1'-- octobre  189-2),  1022776  à  102->78- 
I9  sebtenibîe  1"  octobre  1895),  1028186  à  1028225 
(20  mar^'l"  avnl  1891).  10486-26  à  1048645  10'.86:6 
()if-75  (19  mars,  !"  avril  T-OO),  10'^0'G« 
(20  mars/1"  avr,l  1898),  1053156   a   10._v316o  (20 
mars'l"  avril  1897). 

A  3.125  roubles  or 
1071851  à  1071875  1097926  à  1097.>5O  (20  mars/ 
v.  avril  190  9  1108876  à  1108900  (19  septembre/ 
1..  octobre  1895),  1110551  à  1110^75  lllS^m  à 
lU3i5o  11  ^3551  à  1123600  (19  mars/1"  avril  1900), 
1123776;!  1123-iOO  19  septembre/ 1''  octobre  189,n, 
1927301  à  122735)  1261851  à  1.61900  1263-'51  a 
1263900  1  353526  à  1;>53550  (19  mars/l"  avril  19U0;. 

ÏUSSIE 

OBLIGATIONS  CONSOLIDÉES  4  0/0 
DES  CHEMINS  DE  FER  RUSSES  (2'  série) 
(Émission  1889) 


A  3.125  roubles  or 
2069110à2069159   2l29060à2129109  2166710à2166759 
2212460  2212509   2308310  230S359    2406360  2106409 
2427360  2427409   2439260  2439309 


Les  obligations  sorties  aa  tirage  doiyeut  être 
munies  de  leurs  talons  seuls  sans  coupons. 

Il  ne  sera  pas  d 'livré  de  nouvelles  feuilles  _  de 
coupons  pour  les  obligations  sorties  au  'tirage  jas- 
qu'aulS  juin/l"  juillet  1900  inclusivement.  Pour 
ce  qui  est  des  obligations  non  tirag^es,  les  nou 
volbs  feuilles  de  coupons  y  afférentes  seront  deli 
vrécs,  à  partir  du  18  septembre/1"  octobre  190O. 
aux  guichcls  chargés  du  service  des  coupons  et.  des 
tilres  tirages  de  cet  emprunt.  Les  talons  destines 
à  l'échange  peuvent  être  présentés  avant  la  date 
ci  dessus.  Saint-Pétersbourg,  juin  1103. 

Numéros  des  obligations  consolidi'es  4  0/0  des 
Chemins  do  fer  Russes  delà  deuxième  série  (émis- 
sion 1889  ,  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  18  juin/ 
]_■■'■  juillet  19U0.  . 

A  partir  des  termes  désignés  entre  parentlieses 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 


L.,  C.iuimissiou  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  18  juin'V'  juillet  19(J0,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nomme. 

y.es  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  .sCptembre/1"  octobre  1900:  ^ 
\  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  FEtaf.  à 
l'aris  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Londres, 
chez  MM  N.  M.  Ro  hschild  and  Sons;  à  Berlin, 
la  Direction  de  la  'Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder:  à  Francfort-s-.Mein.  chez  MM. 
M.  A.  von  Rotlischild  und  Sœhne.  , 

Numéros  des  c.l.li»alions  sorties  au  tirage; 
A  125  roubles  or 
8201  à    8250      33001  -à  33050       85601  à  85650 
88151     88200     110051    110700      122051  122100 
190501    190550     195201    195250      209401  209450 
O09751    -^09800     360801    360850      391901  3919o0 
4-18751    428800     502551    50-2000      519101  5191.-.0 
003701    603750     635401    635450      700301  7003.)0 
716651    716700     745201    745250      762851  762900 

A  625  roubles  or 
H90460  à  890509    1007410à  1007  459    10573(  lOà  K  )57  409 
1067260  10(r/309    1084860  1084909 

A  l.'iSO  roubles  or 
)i09460àl  109509  1 164ilOàl  164459  1224460,4 1221509 
1%0400  1260509  1272760  1272809  12S3110  128:-,1:)9 
l'-»)160  1329209  1354160  1354209  137.5060  1375109 
1404110  1404159  1408010  1408059  1413660  1413709 
14:i8-M(i  1438259  1447560  144760.)  1462560  1462609 
14')33(;o  149340!»  1557610  1557659  1568460  1508...09 
15'»;ii010  159:^.050  1596360  1596409  1634010  16340._>9 
1829210  l8'i9V)li  1843710  1843759  1852210  lS522o9 
1867100  186720!)  1934360  1934409  1990510  1990.55<> 
•SiiSf.lo  2018359   2058260  2058:^09 


A  125  roubles  or 
8401  20  mars'l"  avril  1898).   12980  ,12981  '19 
septeml.re/1"  octobre  1893),  21361  à  2l3Go  21o,2 
21374  à  21376   21380  21383  21  «il  213Jb  (20  mars/ 
pr   avril   1897),   23-535  23550  (19  seplembre/1' 
octobre  1898-.  26110  à  26115  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1894),  39051  à  39100  (19  mar.-/ 1"  avril  19.  0). 
4925     49       4'.-257   49259  à  49268   49271  à  49275 
40-^81  à  4928'.  49287  à  49290   492!)2   49297  à  4v299 
49i-)3  à  49126  49420  49130  49433  à  49437  (20  mars/ 
l'-  avril  1899),   49911  à  49917    (19  septembre/1" 
octobre  1890),    52051  à  52070  52072  à  & '^086  520^8 
à  52094  52096  52097  52099  (19  ma rs/1"  avril  19.)0), 
■•■>S3i  5--'83  >  jVi-^SO  à  52841  52845  (20  mars/ 1"  avril 
1807)    54826  à  518:16  54846  à  54B.-.0  (19  mar.s  1" 
avril  1900  .  54975  51994  à  54998  (20  mars  l"a^  ril 
189t;),   57M5L    57355   57356  57.  58  à  o7360  5*362  a 
,^7t66  57385   (19   sepiembre/l"   oc  obre  189'), 
(53951  à  63958  63  61  à  6:  i)64  639C6  à  63070  63991  a 
SSg  (19  mars  l"  avril  1900),   6^606  (MCOS  66624 

V  66o28  6t648  66619  (19  septembre/1"  octobre 
1809)  73001  73004  73;J0Ô  73015  à  73018  73031  730^0 

19  sei  tembre/1"  octobre  1898),  73-82  7388!  ilv. 
septeinhœ  1-  octobre  1893),  76602  76603  7e;029  ^ 
30(131  7o63.ià  76641  76649  76650  (là  septembre'!- 
octobre  1899),  86309  86319  86329  8633  J  20  mars 

V  avril  18.)9),  87832  (20  mars/1"  avril  189.) 
.06:Î5  89358  b9659  89662  896 14  89(i69  89670  896, U 
8't681  89C87  81689  89691  89694  896'.'5  (19  septem- 
bre 1"  octobre  1899),  92-2.53  (21  mars/1"  avril 
1897)  93  151  à  93051  93057  93059  930:il  98063  9-30 
:i30'c8  93080  à  93081  93087  930.^8  9309\(194eptem_ 
lie  1"  octobre  1899),  98060  98061  980<3  98082 
98086  9808^   (19   septeinbre/1"   oc  obre  189o) 

31  98733  98738  98739    9s712   98/44  a  98/lb  (19 
sei^embi/l"  octobre  1898),   98976  98977  98..8. 
98  82  98989  à  98991  98995  (20  m  -irs/l"  avril  1896  . 
103601  à  103606   103648  (20  mars'l"  avri  ^m. 
10.-.827  à  105S18  (19  mars/1"  avril  190o)  Il   -.9  a 
n4-,0    1146 '9  à   114636   111641  à  111643  11434b 
19  septembre/1"  octobre  1898)    117920  à 
in9-i3  117926  117927  117929  117930   (20  mar.s/l«' 
avril  1895).   r306-29   (19   seplembre/1"  octobre 
895)    121555  121556  121575  à  121585  (2)  mars,  1" 
avril    1899).    123501  à  123-550   (19  mars/1"  avnl 
100!))  123902  (19   septembre/1"   octobre  1893), 
09301  a  l->9-303  129312  12.^315  129341  (19  septem- 
bre/1" octobre  1895).   13-2819   1  32S-22   1  32824  (-20 
m  irs/l"  avril  1898),   142798   112799  (19  septem- 
bre/l"  octobre  189-2  ,    142878   142879   1428.r2  (20 
m^rU-avriî  1891).'l46101  à  146103  146110  146114 
146116   14bU7   146119    (20  mars/1"  avnl  189<), 
1508;>i  à  150837  (19  septembre/1"  oc^tobje  1898)^ 
155009  (20  mars/1"  avril   18!)5),   I06IL  ob_n 
15H134  (19  septembre/ 1"  octobre  1896),  1603,w 
lOOî^r,')   1603,51   160362  (19  septembre/l'''  octobre 


1898)    161828  161829   161837  (20  marsyi"  avr' 
1897)  168714  lt  8715   168733  à  10-1743  (19  septet 
bre/i"  octobre  1897),  172717  172724  (20  mars 
avril  1896),  172900  172988  à  172990  17-2994  à  17-.^ 
(20  mars/1"  avril  1897),   178035  178045  178c 
(20  mars/1"   avril    1891),  178052   178055  17.^., 
178068   178071  (20  mars/1"  avril  1898),  1890o 
189005  (19  seiitembre/1"  octobre  1892),  1949(' 
194V04  194906  à  194911  194914  à  194916  (19  mai 
1-  avril  1900),  197501  (19  septembre/1"  octol. 
189i))    19-(894   198-97    (20   mars/1"  avril   18. 1^ 
py«03   199  U6   199  i35  199342  199.143  (-20  mars  , 
aVril   189-t),   199.570   199871   (20  mars/1"  a 
1893)    200540   (20  mars/l"  avril   1891),  2o: 
903763  à  20.H765  (19  septembre/1"  octobre  1^ 
2079.58  à  207965  (19  septembre,'!"  octobre  18!^ 
^08080   (19  septembre/l"  octobre  1890),  21.s; 
218963  à  2189-17    219^.3  à  219-i63   219-<80  21989'  . 
219.-<98  219900  (19  seplembre/1"  octobre  18 
■>»554  m  mars/1"  avril  1891).  228075  228076 
^eotembre  1"  ocb-bre  1891).  2-29663  229664 
mïrsa-  avril   1895),    236208  236219   à  236 
•>362n  à  235236  236241   2-36246  (19  septembre, 
octobre  l^<9.-<i,  2->4927  251928(19  septembre/l  " 
tobrel895  )  259221  259-222  :2.59242  (20  mars;l" 
18<*7)  -^615072  266075  à  26607  9  266089  à  266094  271 
271421   (20  mars/1"  avril  1895),  287912  287 
•2379-22    287923    287932    à    287934   30)729  SOL 
3  I07HO  300740    19  septembre/ 1  "  octobre 
■i018-'3  301841   301846  à  30185.)  (19  septembre 
'.ctobre   1893\    3039)1  à  303905   30.i908  à  30.' 
■nmV  801933  à  301937  303.^47  303949  (20  mar- 
avril  18.)9),  307908  307910  à  307914  307923  à  30 
07938  à  307!)40  307950  (19  septembre/ 1"  octo 

1896)  309205  309-206  (19  septembre/ 1'-  octq 
1892  '  3158.56  :;15%6  315868  à  315896  (19  sept 
bre/î"  octobre  1890),  317213  à  317217  (20  m < 
l»r  avril  189-ii.  321242  (20  mars/1"  avril  b. 
329702  20  mars/1"  avril  1895),  330117  a 
3501-'3  330124  33  )130  3:3)131  330141  330147  a  31 
(■>j  mars/l"  avnl  H99).  332193  (20  mar- 
avril  im).  332137  à  3:Î2410   (20  mar.s/1"  n 

1897)  352651  352  56S  à  ;15  >67l  (19  septembr. 
octobre  18.11),  350S51  356S85  356386  3o6-^ 
;,:356S94  3568)3  ^'^ '«^^  (19  mars' 1"  avril  P 
159227  (19  septembre/ 1"  octobre  181.),  .38oa 
-3800-^5  (2)  mars/l"  avril  18 16),  381200  (19 
lembre/1"  octobre  18.11),  385135  ('iO  _  mat- 
avril  18,}â,.  3910o9à3.1073  392S.57  3928m  a  3. 
i-h)  mir^/l-avrd  18«8),  3917u9  (19  septembr 
'^tZil'W  400913  ^009.7  à  40^19  009 
'.0  1944  m  mars/l"  avril  181)).  4.)-3b32  a 
S5       -20  mars/l"  avril  1893  ,    40,502  4r 

039-X5  401027   40  5029  â  406031  (20  mars 
8991    412151    412165   41  166    412186  412191 
Si/1"  î^^r-il    18.).),    423151    423152  4234 
•^349-2   42319-3  à  12.5500  (19  mars/l"  avril 
4->61l2  (19  septeinbre/l"  octobre  1 
431313   (19   septemhre/1"  octobre 
-,  431.S03   431813  à  431S15   431831  à  4 
!»  431839   (20  mars/ 1"  avril  139.)),  4 
43016I  (2)   iuars/1"  avril  139-!),  4 
(2)  mars/l"  avril  1S.17).   416951  à  4 
(19  mar^  l"  avril  19i)0),  450543  à  4.^0.3 iO  _lJ 
tem™  e/1--  octobre  189^).   45^613  à  45861o  4 
,.58614  à  4-58616   (19  septembre,'!"  octobre 
460301  à  4.50112   460321  à  46032.  J032b 
■.603  !5  à  4603  57   46  .:3:i9  ^  4^.^314   ¥v)3  /  . 
'.(50  350(l9mar./l"Hvill9)0).  464208  4642-8 
464-^88  464293  464297  (19  seplembre/1"  oc 
,898)    46.50i4  4650-25   (19  septembre/!"  oc 
1894)'    469  )25   469 '32  à  469336  '20  mars,- 1" 
1898)'   469932  à  469'.)36  (20  mars/l"  avril 
47  .i:-,6  à  472161  472192  à  472198  ;19  sep  emt 
oc'tobre  1899),   473037  à  47:10:39  (19  septeml 
octobre  1897),   476(40   476:341  (20  mars' L 
S  S)    476451   476452   (20   mars/!.;  avn 
77401  477403  à  47740  5-  f  I^f  ^  4.  a  l  4 
'.77421  477131  à  477133   47.438  a  477440 
4-,7449  119  sc,.tembre/l"  octobre  1898). 
',8  -  6  4^324   485337   48r.31(i  '.85319  4«.vi 
mars  1"  avril  1897),    487640   187641  (19  s. 
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4261 1 1 
431342 
4318.)! 
•i31837 
,32013 
411072 
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•e/1"  octobre  ISO'O.  400fi3^  f>  4lKKjH7  (20  mari?/ 
'  avril  1801),  491001  i\  49101)0  4V)10>I2  à  /i!tlO>'(i 
I10S)()  40rv>ir)  40rv.'2f)  V.m-il  (l'.l  soptoinhre/l"  oc 
bre  l«9o).  49~101  40;i  .4  .1  49/"  115  ',971-27  à  49;  i:!:i 
)7147  ù  497140  (19  inars/l"  avril  1900),  ùOO'iO-;  ;i 
WÔOO  501-400  (-20  mars/1"  avril  1897),  511518  ù 
115-28  (-20  niars/l"'-  avril  1895),  5197u2  ri9  sep- 
[mibre,  1"  oclubra  W.\(i),  5'209i5  5-20910  o'MfSi  à 
\l(m7  b-2il9'il  à  520944  5-2' 917  (19  septemiw e/ 1°' 
'ctuiu-e  1899),  5-2'i'i'25  (19  septcmbre/1"  oc-lubi-e 
393),  5-2795-i  527955  (20  umr-/l"  avril  1895). 
38G85  5-28()0i  ('20  mars/1"^  avril  189S).  54'iU(i8 
'44073  544975  544070  544079  544098  à  5'i41i  0 
19  seplenilire/l"  octobre  1899),  555:351  à  55:)a',0 
553C.2  :\  555:373  5i5:i77  555:385  à  555400  (19 
aars/1"  avr.i  1900),  555751  555752  5'5';02  5557i3 
55775  555776  555778  5"'5780  !\  555800  557004  à 
5700G  557008  557026  5570:27  5570 il  ^5:o^G  537047 
570-,0  (19  septembre/ octubre  1899),  557651 
57657  557661  à  557670  557692  à  557697  (20  mars/ 
"  avril  1895),  5G0837  à  5150841  ('20  mars/1"  avril 

890)  ,  56-2909  i\  56-2910  56.-»50  (19  seplemlire/1" 
ictobre  1899),  565362  (-20  mars/I"  avril  ]89ii), 
67202  567274  à  567'276  (19  seplembre/1"  octobre 

897)  .  587-252  à  587257  (20  inars/l"'-  avril  1896), 
89207  f8i!24i  589240  (19  septembre/ 1"  octobre- 
898;,  594302  594:307  à  59131:3  5.>43l5  594322  5'.i43-23 
94336  à  594340  (20  mar'i/l"'  avril  1899),  ,59950-2 
99503  599522  à  59.'5i4  5995:33  59  )542  599547  599548 

19  septembre/1"  octobre  1898),  60-2357  à  Gii2378 
0-2389  0  )2:590  (19  seiHembie/l"  octobi-e  1897), 
03303  à  60o:365  tiOo374  à  606379  (19  sefiiembre/l" 
clobre  189o)  60680.)  6068•^:>  à  606837  (19  seplem- 
>re/l"  octobre  1895),  6148-20  6148:30  (20  mars/1" 
.vril  1895),  621877  621H78  (i21^98  (-.'0  mars/l^r 
.vril  1899),  623:301  6-23302  62:3304  à  6-23:<09  ()2:3313 
.  6-23327  6-23329  à  6.'3347  {V^  mirs/P'  avril  1900), 
24-251  à  6242)2  62128')  à  (i242,)2  624294  (;21-295  (-20 
nars/1-'  avril  1899;,  624i03  à  024309  624314  :i 
2432  4  621:342  Gi4:346  (19  septeinbre/1"  oclob  e 
899),  627851  à  627854  627856  627857  627890  627891 

20  mars/1"  avril  1894),  QM'ôôi  6-i8955  6-28963  à 
28972  6-28976  628977  (19  septembre/1"  octobre 
899),  6:357:30  il  (i3j739  (20  mnrs/l"-  avril  1896). 
:35951  à  636000  (19  mars/l"'  avril  190  ),  641713  à 
41711-,  64173J  à  6417;i4  (19  septembre/ 1"  octobre 

898)  ,  04-297  1  04297  2  64:300iJ  (20  mars/l='  avril 
896).  613542  '19  sept'-mbre/l"  octobre  18'.)7), 
53-238  653289  (19  septembre/l"  octobre  1S9:3), 
59602  659bu3  65960;  65,)t)14  h  659116  ()59621  ti59  >2i 

659626  1559630  6596  <4  059637  6)9641  0)9618  (19 
eptembre/1"  octobre  1398),  663952  60  908  663959 
6b9o8  66:3972  6^3J/5  (19  septembre/1"  oetubie 

899)  ,  672082   68:3005  683i)06   (20  mar.s/1"  avril 

891)  ,  6S49j7  684919  à  6S4923  (-20  mdirs/1"  avril 
896).  685177  à  t)8  >182  ii<M86  68dlrt7  (19  seplem- 
ire/1-''  octobre  1898),  68,601  h  (385510  085014  à 
85019  685625  685626  685 .30  à  085033  685636  à 
85650  (19  mars/l"avril  1900),  68:J.j82  (-20  mars/ 
"  avril  1891),  694320  à  094332  694:334  6ii43;35  (19 
eptembrd/1"  octobre  1891),  6958-25  6958-26  (19 
eptembre/1"  octobre  1891),  6  10203  60(5-264  696274 
J6276  il  696  i78  096281  (-20  mars/l"'  avril  1898;. 
09906  à  709 J69  709971  709976  h  70.l9-<2  70999.1 
09992  710U0O  (19  septembre/1"  ociobre  1896), 
15065  (19  septembre/1"  octobre  I8JO),  7^214-20  â 
21429  (19  septembre/1"  ociobre  189:3),  7244.5i^ 
20  mars/1"  avril  189o),  7-27422  à  727424  72743 
27435  735034  7;350'il  à  730050  (-20  mars/1"  a^rii 
899),  741114  74114'.'  (20  mars/l<..-  avril  1898), 
45852  7i5855  745S.)7  745  58  7*5870  7i.5882  74.-88:i 
45888  745896  747306  à  747340  74i343  à  7473  ,0  (p., 
eptcmbre/l"  ociobre  18»8),  756007  (19  seplem 
•re/1"  octobre  189:3),  761107  701112  :\  7611 U 
61122  76112)  761120  ^011:37  à  76il'(l  (19  sept  m 
ire/1"  octobre  1898),  7013:32  7013:33  (19  septem- 
ire/l'"'  octobre  1693). 

A  625  roubles  or 
77:3940  ù  7739-39  (19  septerobre/'I"  octobre 
893),  774-530  à  774)59  (19  sepit- mbl-^  / 1"  octobre 
898),  780070  à  780074  (20  mars/1"  avr.l  18!»4), 
91045  à.  791059  (i9  septembre/ 1"  octobre  1893)] 
97550  à  797559  (19  septembic/l"  octobre  1897)] 


801410  il  8011.59  825310  il  825859  (19  mars/1" 
avril  1900),  831405  :\  831-109  (19  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1896).  84-2810  à  8^:2814  ('20  niurs/l"  avril 
1890).  81-2875  il  812919  849310  ù  819014  849635  iV 
m4'iK39  (10  septembre/1"  octobre  1890),  873195  à 
873199  (20  mars/1"  avril  1891),  837.530  à  88;5Î4 
887-"'50  il  8<7554  (-20  mars/1"  avril  1800),  839410  à 
880414  (19  soptembre/l"  octobre  1897\  89:3360  à 
S93:]64  893375  893379  80  W85  ;i  89|:-(94  893100  ;i 
803'iOl  (19  septeinbre/l"  octobre  1899),  89t;820 
396859  (10  mars/1"-  avril  19(0).  901,310  à  901019 
9010-25  h  0010,0  (-20  mars/1"  avril  1890),  912440  à 
912444  (20  mars/1"  avril  lb07),  0284  5  à  028i;3.i 
(19  septembre/1'"  octobre  1898),  931165  à  9:!4I74 
1)34180  à  934184  931190  .4  934  .'04  915460  à  9io469 
9'.5475  à  945489  015495  ù.  94.5509  95:3925  à  953959 
(19  mars/l"  avril  1900),  963910  à  9J3954  (19  sep- 
tembre/!" octobre  1895),  96.510  à  96.5514  (20 
mars/1"  avril  1897).  966005  l'i  966009  (19  septom- 
hre/l  "  octobre  18v8),  90-*il0  à  9681-29  0684.50  à 
9GS459  (20  mars/l«-  avril  1899),  969085  à  969689 
(19  seiitembre/l"  octobre  1892),  97(i9lo  à  976050 
(19  septembre/l  '  octobre  l>-98),  904565  à  994.579 
(19  septembre/1"  octobre  1891),  999805  ù  999809 
1011112.)  à  1001121  10011:35  à  10011.39  1001145  -À 
1001149  (-20  mars,  1"  avril  18  0),  10i.37I0  i,  101)3734 
11105165  à  1005179  1005185  à  1005194  1005200  ;i 
l005-20i  (19  mars/1"  avril  19o0),  1007040  à  1007010 
(-20  mars/1"  avril  1899),  1020:3,80  à  10-30334  (19 
septembre/ 1"  octobre  189  ),  1021505  à  1021-509  (19 
septembre/1"  octobre  1898),  1031f.65  à  1031669 
(-20  mars/1"  avril  1896),  1032620  à  10.3-2621  ]03-26.'".0 
il  10;-!2659  (10  mars/^'  avril  lO  iO),  1035970  ;i  10:35999 
(19  .septembre/ 1'  octobre  1895  ,  10:33.565  à  103 -(574 
10:38595  îllO  18609  (19  mars/1"  avril  10  to),  1045060 
il  10'i5069  (19  septembre/b' octobre  1898),  1048415 
,1  1018419  (19 -septembre/ 1"  octobre  1895),  1050280 
à  1050281  10.502  0  à  10.50294  1050300  à  10.50:304 
(20  mars/1"  avril  1898),  10682:J5  à  106823.3  (10 
septembre/ 1"'  octobre  1898).  1094760  à  1094769 
1094790  à  10*.)479i  (19  septembre/l"' octobre  1896), 
1095105  à  1005109  (20  mars/ 1'"  avril  18 '8),  110-22-25 
il  1102229  (10  septembre/1"  octobre  1893),  1106870 
h  110u874  110^830  à  1106884  (20  mars/!"'  avril 
1898). 

A  1.2,50  roubles  or 
11.50510  à  1150559  (19  mars/1"  avril  1900), 
115t610  il  1158619  (:20  mar-/l"  avril  1895),  1187860 
à  1187869  (19  septembre/l"' octobre  1899;,  119<i:3o 
à  119:5159  (19  mars/1"-  avril  1900),  119:3790  à 
1193809  (20  mars/1"  avril  1897).  119'i0,)0à  11940(.9 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  1197710  à  1107729 
il9  mars/1"  avril  l'.lOO.,  120.5310  à  l-2i)i5319  1205350 
il  1205359  (19  septembre/l'"- octobre  1897),  1209760 
à  1-209779  1209790  à  1209309  1212660  k  1212099  (19 
mars/l"  avril  1900).  12161.50  i,  1216159  (.0  mars/ 
l«'  avril  1809),  12-2:3:360  à  122:3360 (-20  ma r^/l-^^'  avril 
1807).  1-2:32910  à  1-2:3-2919  (19  septembre/l"' octobre 
1895),  12-58310  à  1-258)29  (-20  mars/l"  avril  1899), 
126-2320  !\  1262329  12..4060  11  1264709  (20  mars/l" 
avril  1898),  1271760  à  1:;:717'69  1271800  à  1-271809 
(19  septembre/ 1"  octobre  1899),  r272490  à  1272490 
(19  septembre/l»'- oc  tobre  1806),  1275610  n  1275629 
(19  septembre/1"  octobre  1891),  1-2818-50 1)  1-2818.59 
vl9  mars/l"-  avril  1900),  1302310  ii  1:302319  (19 
septembre/l"  octobre  1899j,  13028:30 ii  1302899  (19 
septembre/1"  ociobre  1892),  1.j2827o  ii  13-28279 
l.}iih20.j il  13-28:309  (-20  mars/l"'  avril  1n97),  1374410 
,1 1371:'i59  (19  septembre/l"  octobre  1897),  1375180 
1  137.5.509  (-20  mars/l" avril  1896),  1376:340  ;i  1376:349 
19  septembre/l"  octobre  1800),  H8(HkO  ii  1:38088' 
:10  septembre/l"  octobre  1890),  1431270  ii  14:31279 
(-20  mars/l"  avril  1895),  1431610  à  1431619  (19 
septembre/l"  octobre  1898),  i  137400  à  14:37409  (20 
mars/l"  avril  1898),  14:38260  ii  14:38269  14:38280  à 
14:38:309  (19  mars/l'^'-  avril  1900).  1444290  à  1444309 
(20  mars/l"  avril  1895),  1445980  à  144-"989  (20 
mars/l"  avril  1896),  1447870  à  1147899  ('20 
mars/l"  avril  1897),  1449320  ;\  1449349  (19  seplem 
bra/1"  octobre  1897),  1451010  à  1451019  (*20  m«rs/ 
1"  avril  18.J8),  1456890  ii  1456800  (10  septembre/ 
1"  ociobre  1833),  1458440  à  1458459  (20  mars/l" 
avril  1899),  1464720  à  1464730  (19  seplemûre/l°" 


octobre  1897),  116.5010  -.i  1405019  1487360  :'i  l'i87:)69 
(20  mars/l"  avril  189.)),  1491560  ii  1491009  (19 
scplombro/l"'-  octobro  1899),  151)9570  à  1509579, 
1.509.590  à  1.51)9590  ''20  mars/l"  avril  1899),  15106-20 
il  15106-29  (19  scpt»-mbre/l'-'- ocbibre  IHO')).  1512060 
lï  15r,>079  (20  mars/l"  avril  1896),  1.52.5-230à  1.52,5259 
(19  septembre/]"  octobre  1894),  1.530210  à  1.530219 
(19  septembre/l"  ociobre  189.5).  1541^80  à  1541309 
(19  mars/l"  avril  1900),  1.503640  à  1563649  (20 
mars/l'-^  avril  1893),  15'.)1230  à  15-,il2.59  15  83e0  il 
1598369  15983.t0  à  15983)9  (19  septembre/  octo- 
bre 1899),  1601260  à  100428.)  U:0i500  à  16114579 
I6OI6I1O à  1604609  (-20  mars/l"  avril  1899),  1052'00 
il  U:5-2.509  (19  septembre/l"  ociobre  1897),  1671.320 
à  167132.)  (19  seplembre/l" octobre  18:19],  1675870 
à  1675899  (19  septembre/l" octobre  1893),  1680870 
à  1680879  (20  mars/l"  avril  1893),  16976.30  k 
1;:W7619  (19  septembre/l"  ociobre  IW),  1709930 
il  1709939  (-20  mars/l"  avril  1892),  1719720  à 
1719759  (19  septembre/I"  octobre  1896),  1722:360 
à  1722399  17274  20  ii  1727429  1727440  ii  17274.59  (19 
mars/l"  avr.l  1910),  1727930  ii  172i939  (19  sep- 
tembre, 1'  octobre  1898),  1738280  à  1738309  (-20 
mars/l"  avril  1893).  1764370  à  176+109  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  1776630  à.  17766:39  (19  septembre/ 
l  '  ociobre  1898),  1777310  à  1777359  (19  iinrs/l" 
avril  1900),  1778780  à  1778789  (19  septembre/l" 
octobre  1896),  1791000  à  1791009  (20  mars/l" 
avril  1899),  1799260  à  1799299  19  mars/l-  avril 
1900),  18:32360  à  18:32869  (10  septembre/l"  octo- 
bre 1891),  1837360  à  1837:399  1860160  à  1860-209 
(19  mars/l"  avril  1900).  1870110  <à  18701 19  1870150 
à  1870159  (19  septembre/l"' octobre  1899),  18  0  330 
à  1890839  (20  mars/b'-  avril  1899),  19088i30  à 
1908909  (20  mars/l"  avril  1894),  1917710 iV  1917719 
1917740  à  1917749  (19  mars/ 1='- avril  IOjO),  1930580 
à  19:30589  (20  mars/l"  avril  1896),  1940110  k 
1940119  (19  seplembre/1"  octobre  1895),  1957520 
19575:39  (1-'  septembre/l"  octobre  1897).  1071610 
k  1971639  1990970  à  1991009  (19  mars/l'''  avril 
1^00),  1995560  à  190-5589  (10  septembre/l"  octo- 
bre 1893),  19.)9380  à  lf9,):389  .,20  mars/l-'-  avril 
1S09),  2.)-20'-00  à  -2020593  (19  mars/l«'  avr.l  1900). 
203  050  à  20  15059  (19  septembre/l"  octobre  1899), 
2036810  à  2030819  (19  septembre/l"  octobre  1893). 
A  3.125  roubles  or 
2065860  à  203.5909(19 sei^lembre/l"  ociobre  1896). 
2066-260  à  2066284  ('20  mars/l"'-  avril  1898),  2073710 
il  2073731  19  seplembre/1"  ociobre  l89i.i,  2099760 
il  2099809  (19  mars/l"  avril  1900).  2115760  ii 
2115800  2129:360  à  21-29384  (19  septembre/l"'  octo- 
bre 1899),  2163860  à  216-3909  (20  mars/l"  avril 
1893),  2199560  à  2199600  (10  septembre/l"  octo- 
bre 1890),  2251135  il 2-251 159  (19  se[)lembre/l"  oc- 
tobre 1891),  225'i9a0  à  2-2.55009  (19  septembre/l" 
ociobre  1899),  231 1935  i^i  2311959  (19  seplembre/1" 
ociobre  1896),  ;23 13985  à  2314"  09  (19  septembre/l" 
octobre  1899),  2:360160  à  236n509  (20  mars/]"- avril 
1899).  2390110  à  '2390134  (19  septembre/l"  octo- 
bre 1894),  2401210  à  2101250  (19  mars/l"  avril 
Uion),  2105060  à.  2405081  ('20  mars/l"  avril  1897), 
2430535  i\  24:30550  (19  septembre/l"  octobre  1806), 
2449760  il  2419809  ('20  mars/l"'-  avril  1898). 

'.m 


RUSSIE 

OBLIGATIONS  4  0/0  DU  CHEMIN  DE  FER 
DE  KOURSK-KHARKOF-AZOF 

(Série  B,  1889; 

Lii  l3uminissiou  liiipiTiale  d'uniortis.soineiit.  n 
procédé,  le  juin/ V  judlet  1900,  au  tirage  des 
obligations  do  l'eTiiprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  i'i  ce  tirage  f-onl  rcmboiii  - 
siiblos  à  partir  du  18  sepleinbre/l"  octobre  1000  : 

A  Sainl-Féleisl)Ourg,  à  la  Banque  do  l'Klat,  à  lii 
Banque  lnlern;itioiialo  de  Commerce  et  k  la  Ban- 
que d'Escompte;  à  Berlin  à  la  Din^ction  do  la 
Disconto-G.  solischaft  et  chez  M.  S.  Bleichrœder  ; 
;'i  Franc!'orl-s''-Mein,chcz  MM.  M.  A.  von  Rotbschild 
und  Sœbn^,  t'i  Paris,  chez  MM.  de  RothscliiM  fn'  fés  ; . 
k  Amsterdam,  chez  MM.  Lippinann,  lîoscnthal 
et  C«. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Nmnéi'os  des  obligalious  sortifs  au  lirage 
A  5C0  marks 


11 

3559 
8341 
10192 
12370 
l'i574 
19322 
22674 
24577 
20989 
29041 
35469 
38388 
43741 
46994 
49219 
53024 
54816 
57000 
59150 
63512 
66251 
69471 
75146 
79690 


624 
4060 
8350 
10002 
12560 
15077 
19408 
22091 
24629 
27171 
29732 
36029 
38427 
43753 
474G8 
49690 
53406 
55465 
57423 
59351 
63985 
66450 
69568 
76442 
7'J826 


977 
4086 
8691 
10001 
12018 
10854 
20110 
22736 
24990 
27160 
30667 
36037 
38593 
44146 
47534 
49770 
53429 
56048 
57816 
60227 
64457 
66735 
71161 
76487 
80197 


1618 
4123 
8869 
10682 
13033 
17597 
20446 
22912 
25045 
27751 
31245 
86442 
39791 
45740 
47757 
51322 
53457 
56202 
57866 
60259 
651.9 
07809 
714S6 
77062 
80346 


22'i8 
4287 
8885 
10888 
13720 
18356 
2OGO0 
22932 
25194 
27802 
32050 
37045 
40134 
46411 
48395 
51408 
54283 
56527 
58019 
02550 
05330 
67952 
72100 
78245 
80433 


A  l.OLO  mil  i  l 


-49 
1801 
4988 
7448 
10140 
13856 
17548 
18696 
23859 
27924 
32401 
35417 
39083 
42280 
46957 
49808 
54973 

58 
1178 
4548 
8339 
11060 
14341 
17804 
21650 


187 
1895 
5004 
7913 
10451 
13925 
17856 
19088 
25315 
28318 
32835 
35750 
40544 
43072 
46964 
49894 


67 
1210 

4892 
8344 
11239 
144SO 
18479 
21810 


616 
2121 

5658 
7914 
10538 
13956 
18183 
19326 
26024 
28402 
33588 
35810 
40733 
43598 
47542 
5U728 


529 
1336 
5339 
8398 
11205 
14578 
18677 
22098 


922 
2902 
5721 
8308 
10870 
150S3 
18343 
20011 
20029 
29283 
34067 
3669  i 
41011 
44109 
47912 
51260 


1157 
3150 
6270 
8909 
11323 
15114 
18347 
21935 
26084 
30292 
34649 
37531 
41053 
45019 
48574 
52048 


A  2.C0(I  mai- 
566  598 
1837  18-42 
5860  6429 
10358  10359 
11300  11377 
15713  15742 
18746  19229 
23056 


2435 

2775 

30U5 

5111 

5083 

6030 

9049 

9056 

9124 

11335 

11716 

11956 

14311 

14355 

14483 

18668 

19043 

19070 

20733 

22131 

22425 

23625- 

24248 

24304 

25401 

25842 

26529 

28292 

28582 

28665 

32377 

32893 

34529 

37241 

37457 

38359 

40263 

41338 

42032 

46722 

46810 

40878 

48481 

48834 

49017 

52086 

52622 

52625 

54381 

54740 

54744 

56S29 

56933 

50989 

58456 

58802 

59007 

62815 

03145 

63311 

65544 

65773 

05949 

68025 

08252 

68760 

72497 

73700 

74351 

78730 

7890(; 

7S)337 

80434 

1234 

1259 

1784 

3554 

4358 

4401 

6550 

7053 

7237 

9520 

9()79 

!I814 

11899 

12(i86 

13098 

15129 

15146 

16940 

18388 

18535 

18591 

22611 

22999 

23049 

26749 

27087 

272S2 

30017 

30791 

31635 

34695 

35289 

35360 

38105 

38124 

38203 

41219 

41278 

41829 

45183 

402'iO 

46488 

49007 

49390 

49440 

53152 

53674 

53980 

615 

KtU 

1093 

3021 

4431 

4400 

0641 

7487 

8216 

10554 

10690 

10958 

11901 

13590 

14217 

16129 

16997 

17100 

19837 

20078 

21593 

■In 


Loa  obligations  soiiii's  au  liragi-  dnivcnl 
iimnios  do  tous  los  coupons  ccliL'uiit  ajnvs  li'  18 
s('plomhre/l=''  oclobri;  1909;  dans  lo  vas  conlrairr 
le  juontîtul  des  cou)  on  s  nianrpianl^  s<a'a  d<''duil  du 
capital  à  rrnibou)'scc. 


Xunnn'ùs  des  obligaliuns  4  0,  0  du  Chcniiu  de  l'er 
Koursk-Kliarkof-Azol,  >crieB  (■■nus>ion  l>-89),  soi- 
lies  aux  tirages  anléricurs  cl  non  présentées  au 
rcuibourscmont  à  la  date  du  18  juin/h'  jnil'i't 
1900. 

(A  partir  des  lernn;s  désignt's  l'iitrp  pa lir>,'s. 
CCS  obligations  ne  i)Oi  tcnl  plus  d'inli-iV I  > 

A  500  marks 

239  499  509  59t  906  1073  (19  mars-  l"avril  190  )), 
1097  19  septembre/l"  octobre  1899i,  1^72  152o 
1562  1576  (19  iaars/1"-  avr.I  19U0),  1647  19  sep- 
fembre/1-'  octobre  1899),  lr.98  ir29  (19  mars/l" 
avrd  1900).  1871  'VO  mars/l"  avril  1898:,  2023 
•.^110  ^594  (19  rnars/l-  avr'd  180u),  2908  ;;>916  (19 
scpteml.ne/r"'  octobre  18-i2',  3627  20  mars/l"' 
avnl  18*1).  4')72  (20  niars/l"  avril  18V)^),  4iij4  (19 
S6i)icn)br<"/1"  o.-tobrc  18'.i9),  4(387  (20  mar,s/l" 
avril  iM'.ii)  4S"9  (19  seplembre/1"  octobre  l«v)8), 
■f>\-2  iV.)  iuars/1"  avril  1900).  5622  (19  septeml)re/ 
octobre  189.1),  5'J(i5  5762  5815  (19  mars/1" 
avril  1900),  5837  (19  sei)tembre/i"  octobre  1<^99), 


6142  7.512  7782  8403  (19  mars/1"  avril  1900),  8628 
8944  (20  mars/l"  avril  1897),  9065  9295  9300 
9567  9788  9812  (19  mars/  1"  avril  1900),  10060 
(19  septembre/^'  octobre  1899),  10339  (19  sep- 
tembre/! '  octobre  1894  i,  11125  11219  (19  mars/ 
l"'  avril  1900,1,  1Î050  12356  12395  12507  (  19  sep- 
tenibre/1"  octobre  1899),  12917  (19  mars/1"  avril 
1900),  13062  (20  mars/ 1"  avril  liSOS),  13436  138U1 
l:;914  14527  ( (9  mars/1"  avril  19  0),  14916  15188 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  ISOfO  1£0)0  15665 
16410  16481  16545  1' 655  16978  ]72  ,6  (19  mars/1" 
avril  1900),  17326  (19  t-eptembre,  1"  octobre  1899;, 
17555  (19  mars/1"  avril  1900).  17C01  (19  septem- 
bre/1" octobre  18t-9),  17838  (19  mars/1"  avril 
1900),  18413  (20  mar.-/l"  avril  1898).  18786  IbSlH 
18846  19053  19387  (19  iiiars/'l"  avril  19J1  ),  19574 
(19  septembre/1  ■  '  octobre  1899,,  19o43  19859  (19 
mars/1"  avril  1900),  l!t888  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1898),  20634  20704  20910  (19  mars/l"  avril 
19U0),  218i0  (20  mars/l"  avril  1899),  21879  (20 
mars/l"  avril  1896),  21'-89  220.57  22125  (19  mars/ 
avril  190').  22288  (19  septembre  1"  octobre 
189-i),  ^2535  23029  ^3091  234  4  19  mars/l''  av  ii 
1!X)U),  24742  (19 septembre  l"octol)re  1899;,  2'i969 
250;3  (19  mars/l'-'  avril  1900),  25247  i  19  s-eptem- 
bre/1"   octobre  ]8'.>6!,   252/0  (20  mars/l"  avril 

1899)  ,  25701  26268  (19  mars/l-'  avril  19j0),  2(^319 
27667  2;6.;)3  27887  (19  s-eptembre  1"^  octobre 
18.9  ,  28135  28925  29o46  29"/78  (19  mars/l  '  avril 

1900)  ,  29909  (19  septenibre/1"  octobre  1899), 
30204  39322  flO  mars/l"  avril  191.0,30413(40 
mars/l"-  avril  1^9  i,  30524  (19  mars/l"  avril 
1900),  30757  31-250  31-.69  (ly  septembre/l'^octobre 
1H99),  31405  (19  mars/l"  avril  190O),  31408  (19 
septembre/1"  oclolire  1899),  31598  32717  32795 
(Ij  mars/l"  avril  1900  ,  32815  .19  septembre/1" 
ocl'-bre  1899,  bi28(;9  19  mars/l  '  avril  19  o-, 
32886  (19  septembre/l"  octobre  189;),  3302» 
330  9  33385  83404  3û6'.j6  (19  mars/l"  avril  lOOOi, 
3y7u9  (20  mars/l-^  avnl  1894)  i399ô  34167  3i44o 
(19  mars/l'^'  avril  1900  ;  34494  (20  mars/l"  avnl 
1897),  34501  (19  septembre/1"  octobre  189u),  35232 
(19  mars/l"'  avnl  19ui'  ,  35241  (19  septembre  1" 
octobre  1H96),  35921  (19  septembre'!"  octobre 
1899),  3j]37  36313  3Gb71  .367t5  (19  mars'l"  avnl 
190i  ),  ai82l  (19  SI  plembre/l'-'-  octobre  1^99', 
36826  19  septembre/1"  octobre  1898),  36881  (19 
ma-s/b'  avril  19  0),  37404  37709  (19  septembre/ 
1"  octobre  1899),  37r47  37f62  (19  septembre,  1" 
octobre  1897),  3^<ll8  (20  mars,  1"  avnl  1899),  38363 
(19  septembre/l"-  octobre  1897),  38  (55  (19  sep- 
tembre;!" octobre  189i),  -.ma  38903  38964  3.'078 
39557  39847  |19  mars/l"  avril  ]9oO  ,  40380  40410 
(19  septembre/l"  octobre  1899),  40418  19  mars/ 
1"  avril  190'i),  40941  .19  septembre  1"  octobre 
18991,  4  199  435-25  435':)2  437-<0  43828  44507  44534 
(l'.i  mars  1"  avril  1900),  44540  (19  septembre/l" 
octobre  1898),  44542  445S0  4  4793  (19  mars/l" 
avril  1900),  44830  45175  (19  septembre/l"  octol)re 
1899),  45457  46174  46192  (19  mars/i"  avril  1900', 
464'(7  (19  sepiombre/1"  octobre  1899),  4(i76l 
4730  5  474G3  (19  mars/l"  avril  190Oi,  47557  (19 
sept-miire/l"  octobre  1J-9S),  47579  (20  mars  1" 
avril  1899),  47746  (19  seplembre/1"  octobre  i8,J9), 
4/897  4S473  49060  (19  mars/1-'  avril  1900),  49154 
(19  feijtembre/1"  octobre  1^99).  40613  50i'31  5t-()72 
51347  51762  (19  mars  l"  avril  h:m.  51825  5.858 
5.032  (19  septembre/ 1"  odolire  1899),  52-28i  (19 
mur.-*/!  '  avnl  ly).)),  5344S  19 septembre/l" octo- 
bre 1899  .  535-23  54-^13  54818  5.58-20  5.5b71  55898  56119 
56120  564/4  5lj621  56-568  571-23  57412  57651  57667 
.58342  58792  ,19  mar.^/  "  avr-il  19(j0i.  58:  94  (19  .<-ep- 
tembre/i"  octobre  1899),  591)15  59  86  (19  mars  'l" 
avril  19)0  .  592n4  (20  mar^/l"  avril  1898  .  y<rm 
(iOOiiu  60111  60298  t0393  6(  631  (19  mars/l"  avril 
luoo),  60974  (1.-)  sept.etiibi-e/1"  octobre  1899), 
612.:0  61519  6  .566  6 il.'.  9  64747  63758  63843  il9 
ina-s/l"  avril  1900",  (;'il02  (19  septembre/l"  oc- 
loiire' 1899),  64142  6'j451  64596  (19  mars  1"  avril 
190'),  6  308  119  septembre/l"  octobre  1699), 
65465  (19  mars/l"  avnl  W  0),  68399  (iv)  .^eptem- 
bre/1"  octobre  1899),  t-h634  68654  (19  niars/l" 
avnl  1900),  68714  (20  mars/l-  avril  1^93).  0'-)737 
(19  septembre/l"  octobre  iS9y\  70I28  70925  71279 


71.M3  71827  72i'09  72434  72570  7->581  737-20  7420 
75124  70093  7G2S0  76329  76'.84  7776S  77871  7789 
79463  80185  8U610  ilO  mars/l"  avril  1900). 

A  l.OOO  marks 
278  1078  (19  mars/l"  avril  1900),  1138  (l;j  .-ep, 
tembre/1"  octobre  1819),  1302  1721  (19  mars/l'l 
avril  1900),  2599(19  sepiembre/1"  octobre  1899) 
3535  (19  mnrs/l"  avril  191)0),  3733  (19  septem 
bre/1"   octobre    1899;,   3740  3889  (19  mars/l' 
avril  19C0),  4058  (19  septembre/l'"  octobre  1899) 
4344  4435  (19  mars/l"  avnl  1900),  4762  4839  (2( 
mars/l"   avril   1899),   4^65  (I9   mars/l"  avri 
1900),   5.599   (19   sejitembre/l"    octobre  1899) 
5690  6160  6866  7315   (19  mar.s,/l"  avril  1900 
7330  (19  septembre/l"  octobre  i898i.  7352  754i 
7  27  7742  79)9  8117   19   mar-1"    avril  1900t 
8-2-26  (19  septembre/l"  octobre  1898  ,  82i-8  8ti8( 
8878  8914  (19  mars/l"  avril  1900).   92(Jl  9211  (1! 
septembrc/l''-  octobre  1899),   9269  9591  10054  (lî 
mars/l"  avril  1900),  10ii59  (19  septeiiibre/1"  oc 
lobre  1899),  10876  11057  (!9  mars/l"  avril  19bO) 
11182  (19  seplenibre/1"  octobre   1898).  ]im 
11366    117i6  (10  mars/l"  avfil  19(0;.  11822  1195. 
(19  seplem))re/l"  octobre  189.)),  12605   1203:!  (K 
mars  1"  avril   1900).  1:2.340    19  .septembre  1- 
octobre  1899),  12770  12!  33  i3',4u  13616  (19  mars 
1"  avril  19  0),    137K0  (19  scplembre/l--'  ocU.bre 
1898,    13815  (19  mars/l"  avril    I9(i0),    14632  !£ 
seplembre/1"  octobre  189.5),  1.5:56  (19septembre' 
!  "  octobre  1899  ,  174;i4  (ly  mars/l"'  avnl  1900), 
17947    19   septembre/l'   octobre    1897),  1840P 
I8i09  (19  mars/l"  avril  1900 ,    1h711   ];i1<.;4  (Î9 
septembre/l"  octobre  1899),   l92-")2   -20  mars/l" 
avr  il    189VI  ,   2(  394  (19   septembre.  !"  octobre 
1899),  20678  (  19  septembre  1"  oi;lol)ré  18*5),  21267 
21776  22021  2-23:33   223:34  ()9  mars/l  "  avril  1900;^ 
2373;)   (-20  mars/l"  avril  189;';,   2:i'.05  245(9  (19 
mars/l  "  avril  190()).  24691  (19  se[)tembrc/l"  oc- 
tobre 1899),    24860  (20  mars/l"  avril  1«9'2),  24874 
19  septembre/i  '  octobre- 1894),  24890  24912  25372 
-25662  25776    19  mars,  1"  avril  190,c,   2.")8.52  19 
septembre/l  "  octobre  1899  ,  2.5v)3S  263  0  26874 
•26930  27140  27345  27683  27817  27827   284-25  ■2.8.334 
•2913?  29278  29745  29843  i9997   SoOiiU  (19  .mnrs/1" 
avril    1900,    31370  (19  septembre  1"  octobre 
1899),  31465  31760  :32  90  82324  (19  mars  1"  avril 
19  Oi,  3:3168  (19  septembre/l"   octobre  1899), 
:3:3.580(19  mar-î/l"  avnl  1900  ,   :«  96  (20  mars' 
1"  avril    1891),  S3641  34743   34716  35820  351<0 
;36047   36380   :36704    ;  19  mai-s/1"   avnl    19  0, 
:J68:30  (19  septemi)re/ 1"  octobre  189.;»,  :i6iio4 
(19  septembre/!  '  octobre    1^97  ,  38o;>l  î8839 
:390S1  39838  40176  4(^(195  40973   409.1   19  mars,-!" 
avril  1900),  41577  (19  septembre  1"  octobre  189T(. 
41878  42148  4-2298  (19  mars  1"  avril  1900),  42461 
(19  septembre/l"  octobre  1899»,  42488  (19  mars 
l"  avril  19o0),   42600   (19  septembre/l"  oct<.i)re 
1899  ,   43102   43164   4:3221    4i!16  45-<:69  45314  19 
mars/^'  avril  li  0:J),  45374  (19  se|^tembre/l"  oc- 
tobre 1899  .  45789  46869  47547  47974  (19  mars  1" 
avril  lOOOi,  48001  (-20  mars/l"  avnl  l'O:)  ,,  48094 
48;j7  4  485t8  :>è7-iH  53878  5:39;-:!   ôiOt'3  (l!)  iiiars/l«' 
avril   l^OO),   £4194  (19  septembre  1"  octobre 
1899),  54877  19  mars/l"  avril  1900  . 

A  2.(.)00  marks 
873  1053  1098  1685  (19  mars/ 1"  avril  UWO), 
19.55  (19  seiitembre'l"'  o.tjbre  1893),  at.5r  2902 
3625  3636  3783  4511  45.' 8  0471  5798  6(57  72 -(7  7362 
74-25  7881  8171  8310  8^77  (19  mars/l"  avril  19(0), 
8907  (19  septembre,!"  octobre  18;'9).  9(  9-i  -cr/s 
10542  10  79  (i9  mars/l"  avril  19i  0).  liH'.8f!  19 
heptembi-e  1"  octobre  189.1).  l:^i;33  l;:68-j  19 
mars/l""-  avril  19  0),  1:3044  (19  s^jttembre  l"oc- 
tùbi-e  1899),  13:308  13625  13X4')  14.-^5  14441  152(-3 
la  mars/i"'^  avril  lOiiO  .  15-.'52  (19  septembre/l" 
octobi-e  1899),  l538o  154'^1  15  '<2  10.^54  17145  19 
mars  1"  avril  19U0  .  17487  (19  septembre  1"  oc- 
tobre 1899),  17733  l7i-23  183-6  18779  18.91  IS982 
i9.572  2(.0y3  (19  mars/l"  avnl  I9J0).  20194  (19 
septembre/1'^'^  octobre  1898),  2  )254  20:3;>')  2  »794 
-2i'82ô  209^2  21977  2|9<H)  1'.)  marsy  !"  avnl  lnnO), 
22126  221:32  (19  septembre/l"  octobre  180".);. 
V2410  22585  23o85  '  i9  mai'.'?  1  '  avril  19J0 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Dom 


illioDS 
1,V.'I2 

3831 

6790 


UKM'IOS 

A  IWYKU 


456.:!07. 101 
liri.lOi.OSiC 
237.G38.37i 


2585P  809.110.7Gr 
390.356  0111. de  500  (r 
8yi.()OOobl.de500Ir. 


39  .nS3oIi1.iIp  5 

00  Ir. 

10'.t.70Uolil  cir 

JOfr 

\  0  fil  11  1 

V;il  1 

Soin . 

(te  Titrt!^ 

nom 

'er- 
— 

45 '..61 

5UU 

50 

400 

40t 

1 08803 J 

400 

40( 

» 

100 

lOl 

'i5'..710 

500 

50( 

•.'35.'i71 

50U 

50( 

583.560 

400 

40' 

n 

100 

lOi 

i4i.731 

400 

401 

» 

100 

l()(i 

(3^5,  i9S 

500 

50< 

100 

lOl 

.5110 

161 

155.075 

400 

401 

853. 151 

500 

500 

1509'.  5  J 

500 

500 

8.38.  G  i-J 

500 

501 

ln:)[->'J 

500 

50( 

98  'i .  7  'i  i 

500 

50(1 

909.871 

400 

400 

l'.il  .010 

500 

,50( 

490. .'^79 

500 

500 

'i99.81-,' 

50  1 

200 

IGO.OOU 

500 

500 

'i.9'i8 

200 

100 

IW.O-iO 

200 

100 

1 173n-> 

1000 

500 

18->.82-.' 

500 

500 

18->.500 

1000 

1000 

125.000 

5')0 

500 

40.000 

500 

2.5(  i 

.30.000 

500 

50( 

200.000 

500 

50(i 

Go. 000 

500 

250' 

3 'il  .000 

500 

500 

120.000 

500 

12.". 

'.00.000 

50O 

500 

320.000 

5(10 

251 

iOO.OOO 

100 

100 

80.000 

500 

501 

40.000 

500 

50( 

40.000 

500 

50' 

58.. 5: '.9 

600 

50( 

378.770 

500 

50( 

1 -,0.000 

500 

250 

54  .:;^57 

500 

50() 

1,1  .H-V.i 

500 

500 

IGl .012 

500 

50(J 

49.7011 

50O 

500 

i9c.5l(i 

500 

500 

515. 133 

500 

500 

G'<.5(n 

» 

1955:;90 

500 

500 

lN'i8..S0 

50(1 

.500 

152.477 

500 

500 

.SOI).  000 

50(1 

500 

211  006 

500 

500 

1130207 

500 

500 

is50i  3l 

500 

.500 

171.2  .2 

50( 

500 

237 . 487 

50( 

5  0 

2.505210 

500 

500 

531,  101 

500 

500 

5117.  4.3 'i 

40f 

400 

3014704 

50( 

5oO 

I3r,.:;i; 

500 

5(J0 

91.1 4'. 

500 

■  500 

142.002 

r,0(J 

500 

590.301 

500 

500 

l)É.SI(i,N.\Tl()N  i,i.;s  \  AI,K(!RS 


RENTES  FRANÇAISES 

0  0/  )  Terme. 

3  %  Amortissable!  compt! 

(  Tenue 


3  M  %  1894  (anc.  1  %) 


Goinpl. 


Tunis  3  %  29  (gac  Fnmce)  Cpl 
Aunam  et  Tonkin  2  % 

(gi;i'.  Fr.iiice'   Tenue 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
Inio-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(ac  comptant 

1865  1  %  

Ih69  3  %  

1871  3  %   

—    ([uarts  »  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %  

1892  -î  %  %  

1894-96  2  Vs'%''--'.^.-"'-'' 

—        quarts  .■  

1898  2  %   

quarls  

Ville  de  JVIarseilie  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(\v  i:oMrT,\Nr, 
Communales  1879  2.(50  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  <>{,  

—         188  6  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  1899  2  150  . 

Foncières  1899  3.75  ",  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(AClIcNS   A  TEI'.MI.;, 

Banque  de  France  iiun;.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Alger. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


IIIVIllli.M)!!  ou  l.\'Ttu£T  di^tiibiio  en 


1895 


3  . 

3  . 

3  50 

15 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


12  . 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
12  . 

16  . 
14  . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  i:r  (ilii..  Al'  r.oMer.vNT) 

Ac(.  Bône-Guelma  

Obi.         —  :!  %.. . . 


.■\cl, 
01)l, 


Art 
Olil 
Acl 


Départementaux^ 

—  3  %  tilres  lilêll; 

—  :'>  %  lilr.  nuigv: 
Economiques  3  "„ .... 
Est-Algérien  


Est  

—  —  (le  ioiiiss  

Obi.   -  3  %  

—  —   3  %  noov  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  »; 

Act.  Lyon  

Obi. 


Act.  Midi 
Obi.  — 

Aot.  Nord. 
Obi. 


3  %  1865   

3  %  fusion  iiiic.  . 

3  %  fusion  nouv. 

'/^  %  

3'%;:;;;;:':;;:.; 

3  %  nouv  




— ■     —     3  %  nouv  

-  -     2 /s  %.j.avr.etor 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
.Vct.  Orléans  


107  29 
40  . 
12  .50 
31  .. 

25 

12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


35 
32  04 


1896  I  1897  I  1898 


3  50 

15  .. 

2  50 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  . . 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50 


15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .  . 
14  .. 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
12  50 
26 
12  29 
34  . 
12  50 


35 


19  01 


30  .  . 
15  . 
17  50 
15  . 
15  .. 
15  .  . 
27  50 
15  .  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 


3 
3 
3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


13  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12 

15  ,. 

14  .. 


113  54 
50 
12  50 
33 
25 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

9  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 

14  . 
12  . 

15  . 
14  . 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
.35 
25 
16  20 


30  .. 
15  . 
17  50 
15  .  . 
15  .. 
15  .  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  .. 
56  .. 


15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
62  .. 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15  ., 
58  50 


15  . 
15  . 
15  , 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


30 
15  .. 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
5H  50 


1899 


20  . 
12 
12  . 
3  . 
■20  . 
90  . 

10  . 

•>  5 
10  . 

2  5 
10  . 


135  1 
» 

6  25  a 
36  . 

12  50 
7  a 

15  a 
12  5i 
20  .■! 

7  .50;  1 

19  5(3; 
27  5 

16  2 


30  .  . 
15  .. 
v;0  • 
15  . 
15  .  , 
15  . 
30  . 
15  . 
35  51 
15  5( 
15  .. 
15  .. 
15  . 
58  .. 
15  ... 
15  . 
15  . . 
1-2  5( 
40  a 
15  .. 
15  . 
(57  .. 
15  , 
15  , 
12  .-.( 
15 

58  50 


rs  (le  eonip.  «(Jinin.  juiUel 


1897 


103  80 
101  60 
107  .  . 

505  .. 

93  50 
160  .. 


587  .. 
'.87,  . , 
.i92  .  . 


.598  ., 


.501 
.503 
.504 
177 
503 
102 
512 
i'JO 


010 
1159 


.750 
882 
400 
680 
577 
400 
090 
.595 
780 
516 
80 
050 
447 


790 
479 
GS3 
464 
465 
167 
72) 
172 
1030 


479 
488 
1.82 
1710 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
45(5 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


1899 


562  .. 
430  .. 
420  .. 


576  .. 
P76  . . 
390  .. 


398 


408  . 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 
53 
627 
465 


50 


3560 
955 
440 
780 

588 
588 


600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1916 


481 
477 
440 

1489 
481 
480 

9197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 


83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


i38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


100  10 


99  60 


102  30 


480  .. 

KO  50 
HO  .  . 
463  .  . 


511 
419 
416 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 

4.31 
760 
605 
539 
680 
610 
10.50 
607 
87 
505 
515 


730 
430 
700 


421  . 


4;i2 
1(595 


446 


4n;) 
446 
10> 

!3;5 
4 19 
446 

2100 
464 
450 
403 


1770 


1740 


Cours  (i 

e  clolur 

■  ile>  5  ( 

eniii-re 

<  stitn . 

il  1  11  1 1 1 

■  ■ 
2  '^  loin 

.  ,p  1  1  11  1'  ( 

■  1 

12  j  '  1 1  1 

.  -Il 

19  Jlllll 

100  2'1 

09  .47 

99  97 

99  (>2 

'    99  90 

100  15 

09  1 

99  6(|| 

1    Vf  y  i£ 

,'0  .  ~ 

98 

i    l'y  <  >u 

99  6  ■ 

OS  60 

9n  (3 

1  .lUI  iyj 

101  90 

loi  77 

lu.  1() 

10/  .5.) 

i  101 

1 0 1  90 

1  A 1    11  1 

i(ji  /" 

10*  10 

102  20i 

481  5 

480  .. 

473  .. 

478  5C 

478  50 

81  . . 

?!  . . 

80  5( 

^0  5'J 

80  75 

80  50 

80  25 

79  5 

80  50 

-465  .. 

460  .  . 

461  .. 

,59  .. 

4.-8  '. 

544  .. 

536  .. 

510 

510  .. 

542  . 

416  25 

418  75 

418  . 

415  .. 

416  . 

408  . . 

405  50 

398 

401  . 

4(  4  .50 

107  .. 

108  .. 

106  .. 

105  .. 

Il '3  25 

540  2 

539  .. 

539  .. 

545  .. 

5  6.. 

540  .. 

536  .. 

539  .. 

539  .. 

545  . . 

356  .. 

350  .. 

3  2.. 

356  .. 

357  . 

94  50 

93  75 

92  ■•. 

94  £0 

94  50 

358  .. 

356  25 

355  . , 

356  .. 

355  50 

93  25 

93  .. 

9f  5. 

92  îO 

92  50 

4C8  .. 

397  .. 

40  •>  5t 

407  .. 

40-.  75 

1C2  . . 

102  .  ■ 

102  l( 

103  . . 

101  .. 

378  50 

375  . 

318  .. 

3^6  . . 

399  . 

401  75 

100  .. 
-* 

1.0  .. 

399 

4.55  .. 

450  .. 

455  .. 

4"3  .. 

45  i  .. 

496  .. 

494  . 

196  7r 

4^5  . . 

494  . 

485  .. 

•485  .. 

485  ,  . 

487  5' 

488  . 

439  .. 

439  .. 

426  . 

430  .. 

428  .. 

450  75 

•50  .  . 

448  .. 

450  .. 

384  .. 

.385  .. 

38-J  . 

385  .. 

385 

433  .. 

4-7  .. 

440  . 

410  .. 

410  .. 

44.  .. 

445  . . 

449  . 

447  ro 

413  .. 

440  25 

143  50 

416  .. 

410  .. 

414  .. 

509  M 

;  0.)  .. 

.501  5 

199  .  . 

47  .. 

47  5: 

47  .. 

44  25 

44  5 

47  50 

49  . . 

48  50 

41  . . 

44  25 

550  .. 

540  .. 

541  .. 

555  . . 

555  .. 

432  .. 

430  2r. 

427  .. 

426  50 

425  .. 

4065  .. 

3955  . 

— ' 

3995  .. 

.010  .. 

1025  .. 

1115  ,. 

1120  .. 

1035  . 

1015  . . 

10  .0  . . 

435  50 

42.  .. 

750  .. 

0(34  y. 

6(54  .. 

:90  .. 

595  .. 

5V2  .. 

5ï0  .. 

679  .. 

680  .. 

600  .. 

661  .  . 

OjO  .. 

610  . . 

610  .. 

(507  .. 

6  '6  .  . 

605  . . 

1050  .. 

10.52  .. 

1020  . 

p  45  .  . 

103i  .. 

608  .. 

G07  . . 

607  . 

6j7  .. 

608  . 

90  . 

•S8  .. 

81  .  . 

80  .. 

81  .. 

.550  .. 

507  . . 

179  .  . 

1^0  . . 

415  .. 

518  .. 

510  . . 

507  .. 

5  0.. 

5)5  .. 

1010  .. 

1030  .. 

1015  . . 

lo2J  .. 

1U29  .. 

716  .. 

72)  . 

7  '6  . 

"25  . 

720  .. 

43 1  . . 

435  . . 

43S  . 

410  . . 

110 

690  . . 

424  50 

4.7  .. 

426  .  . 

1"  4  5( 

426  . . 

428  . . 

426  .. 

43    . . 

\>1  . . 

421  5lj 

421  .. 

423  50 

421  ;■,( 

42,""» 

715  .. 

715  . . 

720  . . 

713  . . 

718  .  . 

432  .. 

431  .. 

43  i  5.' 

43;;  . 

421  5(. 

1090  .. 

llOl  .. 

lOU)  .. 

I'  90  . . 

,  0  ->0  .  . 

5  0.. 

5lj5  .. 

659  . . 

5o5  . . 

.,08  .. 

448  .. 

412  50 

411  25 

W7  .. 

416  .. 

450  50 

446  50 

418  2. 

4  1  10 

448  25 

444  50 

413  .. 

446  .  . 

449  . 

1830  .. 

1820  .. 

1780  .. 

1820  .. 

isio 

418  50 

4 18  ■ . . 

417  . . 

418  75 

459  .. 

455  . 

450  .. 

442  50 

445  . . 

4  115 

446  .. 

45i  85 

416  .. 

450  .  . 

447  50 

402  . 

416  .. 

4ol  75 

401  50 

402  .. 

1325  . 

339  .. 

1317  .. 

13'8  .. 

l-.'.O  .. 

451  .. 

418 

443  .. 

414  5 

413  .. 

446  . 

446  50 

447  . 

447  50 

447  . 

2115  .. 

2405  .. 

2270  .. 

2315  .. 

2299  .. 

403  .. 

46  i  50 

457  ro 

458  . 

460  . 

450  .. 

450  .. 

45.)  .. 

451  50 

455  . . 

406  .. 

405  75 

406  .. 

408  - 

410  . . 

443  50 

446  .. 

448  75 

450  .. 

1735  .. 

1740  .. 

16 ^5  . . 

1730  .. 

r,20  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Hemlire 

Tal. 

Som.  . 

de  Titrer 

nom. 

99.{ifi9 

» 

33917-/1 

500 

500 

iiw;ûu 

560 

500 

1493954 

500 

500 

259.91 I 

500 

500 

!^tî3.045 

500 

500 

33-54CT 

500 

50(1 

1 1 3'J84 1 

500 

500 

33 . 251 

600 

500 

1 83 . 1 95 

500 

5wl 

149.224 

500 

500 

49. 40*. 

500 

.500 

243. 12î» 

600 

500 

100.000 

250 

256 

75.290 

500 

500 

en  AAfl 

DU.UUU 

500 

500 

73.8i2 

50O 

50(1 

105.3-.'l 

250 

250 

220  6T.> 

80.000 

500 

r>00 

120  000 

500 

50' 

14.72(i 

500 

,'U' 

19 . 28f' 

» 

58.2(5r. 

,5110 

500 

200  000 

100 

101 

70  500 

100 

100 

18.880 

250 

25(.i 

31.120 

» 

125.000 

100 

10( 

50.000 

roo 

50(1 

•40.000 

500 

500 

800.001 

500 

501 

510.000 

400 

10.- 

212.703 

500 

50li 

100.000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

30(1 

300 

CjpiUil 

011 

a  Ë 

Sombre  ilu 

Tilres 

ï)2-iu08.3bU  £ 

190767. 0001. 

524306. 2(j0fl. 

» 

5.998.600  ï 

18.389.000  £ 

» 

59. 

lOoli 

l9-i( 

378109, 5001. 

700.000  ol. 

105000.0001' 

)) 

i5'é07U.i  (lor. 

» 

1 3992990001'. 

1941 

734t<39  50ur. 

671830. 

lOOl'. 

» 

1.171. 

lOO  oli 

1936 

1 .  OSU .  I'jUO  ol' 

19-10 

39.331 . 

451' 

i91'. 

58. 

174  ol 

I92v 

206.(19(1 

196-, 

124500. u(jor 

582000.00611. 

S01309t9  i2  li 

90. 

;00  ol' 

192> 

•^5. 657. 5001' 

iw;: 

.'9.000. 

OOOf 

1>.  1 

.1.727. 

r.i  i 

438.6-">Ool> 

192: 

i7.632. 

001'. 

195;. 

i55;-l96. 

5001', 

1923 

m  123. 

500  f. 

19.31 

179255.5001' 

1958 

1.045. 

164  ol 

1951 

.171090. 

:,oo  1'. 

1961 

'.89137. 

5001' 

I97( 

i4(i762 . 

5001' 

1971 

;9.950 

"100 1' 

195( 

(72212. 

5001' 

1975 

■('.9737. 

5001'. 

197; 

I9u224200ut' 

,971. 

'51087. 

5001" 

197: 

195687. 

00  f 

i97' 

21 1.000  ol 

196', 

iS.OOO.OOOt' 

.95( 

130987. 

>00t 

1930 

.9. 333. 

OOUl' 

» 

7. 371. 915  £'1 

31340.282 fl 

» 

■5913. 296  £'1 

'ii'j()75. 

0001'. 

,9.31 

71756 

OOOf . 

,9.J 

l<>5H6  501  11 

6.060. 

120  i 

.95(  1 

;).915 

toor 

'934» 

■.!.(  61 

roor 

7.996.900  1 

I93H 

19.703. 350  £ 

DESIGNATION  drs  VALKURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OISL.  AU  COMPT.  I  (SuUe) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  189;. 

Ad.  Ouest  

Obi.    -    :',  %  

—  —    :!  %  iiouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  -  3  %.... 

—  Réunion   Ch.  ilo  fer  el 

l'dit  (ii^  l;i,'  

Act  Sud  de  la  France  

01.1.  -  3  0/,. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 
SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMl'TANl  ' 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  cl  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cditip"  (.iciiéi-Hle  des,!. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  i'iiii^s. 
C"  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  -  j' miss  . . . 

■Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  .... 
Malâdano  (Mines  i.le  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl  iC'  -  (>' 
Métaux  'C"  rraiic;)i>(.'  di's  .., 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  merid  

Canal  interoc.  (C"  du)  eu  li(i. 

—  li'ius  11  b'ts  I8(S9 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  pai't^  de  t'ind. 

Dynamite  Soc.  <;eiilr;ili.' de 
Téléphones  Soc.  indusi.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2^^  %[ch.  ii.\eî3iio 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  i  %  w  (cb.  fixe2£.50) 
Brésil  4  H  %  1888.  . . 

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  . . 
Chine  1  %  ov  1895 . . . 

Congo  b'ts  1888  

Danemark  3  %  I89i 
Egypte  I  l):iii  a-Sanieh 

^       lUnitiéiî  7  %)  

—  Privilégiée  3  }4  %). 
Espagne  4  %  Kxtiji  ieure. . . 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  :!  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  Vs  %or  1898gar 

Hongrie  i  %  or  

Italie  5  %  li  fr.  nets)  

Minas  Geraès  tiai  it)  sue  im 
Norvège  3  %  1888  

—  3/4  %  1898  

Portugal  3  %   :  

—  4      %  1891  ^Tabacs 

Québec  ;i  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  1  %  amort.  1894., 

—  4  %  aiuoi-t.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  ."  

—  —  1890  (2'et:i'éinis 
_  —  1890  |4«  émis. I... 

—  —  1893(5'  émis.)... 

—  —  1894  (6' émis. |.. . 

—  Gonsolide4%(l"et2"sér.) 

—  3%or  1891  l'el2<'éiii.  1894 
_   -S  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  sei  ie  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

-  4  %  1891.... 
3  %  %  1894. 

Uruguay  3  %  %  1894 


IIITIIIEMIE  ou 

IMÉIIÉT  dislriliuC 

PU 

Cour 

s  de  coiiip 

.  couim 

juillel 

I.S95  1 

1896 

1897  1 

1898  1 

1 899 

1897 

1.S98 

1'S99  1 

1900 

43 

50 

43 

50 

43  50 

43  50 

43  50 

1250 

1390 

mo 

12  2 

15 

15 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

iS7 

482 

4()8 

451 

in 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

483 

480 

464 

446 

12 

50 

12  50 

12  50 

12  50 

456 

413 

420 

400 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

483 

180 

38 

50 

38 

50 

38  50 

38  50 

38  50 

1145 

122-2 

liso 

lOSO 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

485 

483 

466 

4.51 

15. 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

483 

479 

463 

447 

25 

25 

25  .  . 

25  . . 

25  . . 

685 

685 

654 

620 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

474 

469 

146 

430 

15 

15 

l;j  . . 

iT}  . . 

15  .  . 

482 

480 

12  . . 

1  o 

12  .  . 

270 

335 

340 

325 

15 

15 

15  . . 

10    .  . 

15  .  . 

458 

460 

438 

422 

438 

1 S 

18 

18  .. 

20  .. 

20  . . 

/.on 

470 

i35 

1  I  V 

27 

50 

28  50 

28  56 

28  50 

2.'<  5( 

690 

740 

610 

630 

64 

50 

66  50 

68  .. 

71  .. 

74  .. 

,'050 

2400 

2  KM 

2o;io 

61 

50 

65 

K)i  . 

49 

59  . 

1135 

1128 

1 1.30 

11-0 

52 

52  50 

36  50 

16  5' 

8i0 

8;)5 

823 

805 

15 

18 

lO    .  . 

15 

16  . 

365 

362 

325 

3.i0 

;io 

27 

50 

i  o    .  . 

17  .50 

22  50 

115 

690 

585 

510 

55 

•65  .. 

65  .. 

ij'y  . 

ir.-iO 

19:i5 

1756 

■.•coo 

20 

.30 

40  .. 

40  .  . 

10  .  . 

930 

Ki.'iO 

12  5 

13:" 

28 

50 

28  50 

28  88 

15  .  . 

5  .  . 

698 

835 

609 

125 

6  .. 

5  a . 

121 

270 

235 

5 

5 

6  .. 

.5  . . 

100 

117 

1  1  fi 

40 

•  ■ 

40 

40  .. 

.50 

50  .. 

lOOO 

1030 

1  O'iO 

11/0 

27 

50 

27 

50 

27  50 

37  50 

37  5f 

710 

740 

1045 

0  iV 

7 

5  50 

5  . . 

5  5C 

1  10 

92 

5(3 

ll'tQ 

12 

'M\ 

3U  .. 

30  .. 

10  .. 

650 

'iSO 

-■' 

25 

12  50 

12  .50 

25  . . 

■Aiit 

■i26 

ODU 

.  .      •  ■ 

1 

1 12 

lU  i 

oO 

99 

49 

100 

o:. 

97  t>S 

107  71 

116 

>355 

3715 

3585 

i  1 

96 

42 

2x 

'iO  91 

45  61 

51  .-.i 

1 380 

1 165 

lOUU 

12 

50 

15 

20  .. 

22  5( 

î  Î5 

474 

o  1 D 

Ait 

6 

12 

15  .. 

18  .  . 

16  50 

VO.) 

269 

3 1 5 

2 

75 

2 

75 

V  if) 

i  io 

2  7o 

112 

80 

112 

108 

101 

50 

5 

5 

5  . . 

O  éo 

5  7i 

418 

't 

4 

A 

4  . 

t. 

.  . 

4  . . 

ioi 

80 

103 

1(32 

97 

25 

50 

4 

5(3 

4  50 

4  50 

4  5( 

69 

:i5 

53 

m 

68 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

06 

35 

52 

7.5 

64 

67 

ï>  . . 

5  . . 

5  .  , 

4  lu 

135 

399 

■k 

4 

4  . . 

4  - . 

1  .  . 

106 

80 

106 

40 

1(31 

.50 

lÔÔ 

SI 

94 

88 

78 

3 

3 

;  •  • 
3  . . 

•  ;  •  • 
o  .  . 

3  .  . 

99 

99 

'J-i 

50 

Si 

60 

4 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

105 

■20 

102 

85 

103 

75 

102 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

107 

109 

106 

75 

lOi 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

102 

;îo 

104 

25 

102 

20 

100 

31:1 

•4 

4 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

Ki 

10 

31 

.■^>Î3 

70 

-■) 

36 

6 

6 

6  . . 

6 

6  .  . 

3  2 

157 

284 

336 

5 

5 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

310 

129 

240 

282 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

218 

214 

220 

•  ■ 

227 

■  *  '  : 

140 

225 

255 

2  29 

. .  . . 

'2  oO 

2  50 

101 

éo 

98 

75 

4 

4  » , 

4  . . 

4  . . 

106 

lOi 

70 

100 

98 

fO 

4  . . 

4  . 

4  .  . 

95 

90 

94 

40 

93 

io 

94 

70 

35  . . 

25  . . 

384 

377 

.3 

3 

3  - . 

Q 

o    .  . 

3  . . 

97 

;i 

.50 

3 

5(3 

3  50 

3  50 

3  50 

i04 

50 

lOi 

50 

100 

1 

1 

1  . . 

23 

63 

18 

25 

24 

90 

2i 

22 

50 

22 

50 

2'-?  50 

50 

22  50 

474 

4.50 

495 

497 

3 

"i 

o 

i  >  . . 

3 

3  . . 

9o 

oO 

93 

70 

.\ 

4 

4  . , 

A 

4     .  . 

4  . . 

103 

20 

95 

10 

92 

80 

50 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

90 

25 

95 

50 

92 

40 

80 

50 

' 

/     ■  ■ 
■*     .  . 

1  . . 

93 

30 

92 

75 

'li 

10 

4 

4 

4  . . 

A 

*i 

'  . . 

i6:j 

102 

35 

101 

40 

lOJ 

i 

4 

/. 

4 

4  . . 

102 

;30 

102 

50 

101 

35 

99 

7 

4 

4 

4   .  . 

4  . . 

102 

70 

103 

75 

100 

7.' 

99 

4 

4 

4  .  . 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

99 

4(1 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

103 

102 

50 

100 

65 

99 

50 

4 

4 

t   .  • 

4  . . 

103 

50 

106 

10 

103 

100 

4 

4 

4  . . 

1(35 

50 

106 

75 

loi 

102 

4 

4 

4  . . 

103 

20 

lOi 

101 

413 

99 

85 

3 

3 

3 

3 

3  . . 

94 

30 

97 

50 

90 

86 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  5C 

3  50 

101 

25 

101 

50 

97 

93 

35 

4 

4 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

70 

20 

61 

50 

63 

63 

75 

3 

3 

3  .. 

3  .. 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  .50 

104 

1(33 

75 

101 

30 

3 

3 

3  .. 

3  .. 

3  .  . 

101 

75 

101 

98 

92 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

37 

7r 

47 

47 

46 

6tj 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22 

70 

27 

26 

50 

25 

55 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

21 

70 

22 

75 

22 

95 

22 

8 

20 

20 

20  .. 

20  .  , 

20  .. 

380 

407 

419 

420 

20 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

444 

470 

494 

468 

25 

25 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

482 

499 

510 

510 

4 

4 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

102 

25 

103 

104 

101 

20 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

360 

370 

415 

400 

20 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

435 

460 

456 

460 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

99 

20 

100 

100 

98 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

40 

80 

44 

48 

75 

49 

Cours  de  ch'itiu'e  des  5  dernières  som 


■i\  juin  2'*  juin  5jui|li't  12  juin  19  juill 


75 


I2'5 

451 

446 

402 

449 
1075  .. 

452  ,50 

417 

623  .. 

429  75 

4C0  .. 

421  50 
437 


40Û  ; 
630 

ii25 
791 

;«5 

5:i;j 
i:i:i0 

125 
•2:!0 

92 
120(3 
910 

96 
'i8d 

788 

Il  50 

88  . 

i525  . 

1375  . 

4.30  . 

317  . 


102 


98 
67  50 
66  10 
397 
99  75 
78 

84  60 
102  20 
101 
100 

70  91, 

3:i5  . 

278  .. 
2-25  2; 

92  60 

lo  '  50 

94  60 

:i75  .. 

85  7 
94  5( 
23  8r 

i99  50 


81  7: 
81  . 

78  5 
100  . 

99  6: 

100  . 

99  50 

99  ;o 

100  85 

101  70 
100  90 
84  50 
93  50 
63  60 


99 

46  95 
25  55 
22  92 

425  .. 

180 

615 


410 
460 

98  40 

51 


1220  .. 
451  .. 
446  75 
402  25 

448  .. 
1082  . . 

449  .50 
446  50 

428 


320 
42  i  50 


408 
630 
2051 
1 1 40 
815 
327 


2000  . 

1:j50  . 

426  . 

2'r>  . 

95  . 

1170  . 

878  . 

97  . 

477  50 

803 
10 
K7 
.•i5i't 
1375 
4:i  1 

:i.'i 


2000 

1115 

795 

325 
â:i8 
10 10 

i08 
221 

91 
1160 
868 

94 
477 

742 
Il  SO 

8«;  . 

313  1  . 
1380  . 

410  . 

31(1  . 


101  75 


98  25 

68 

67  15 
398 
lOJ 

78 

162 
lOi 
100 

72  15 
33/  . 
282  . 
570  . 
•225  50 
229 

93 
100  20 

94  70 
375 

94  10 

23  92 
499  50 


81 
78  20 
99  70 
99  85 
lO'i  2j 

100  . 

101  5 

100  80 

101  86 

100  y 

85  50 
94  65 
64  25 


99  50 
95  . 
46  8 
25  60 
22  95 

425 

467  ■■ 

516 


413  . 
458  . 


49  10 


1190  .. 

4 12  . . 

117  .. 

40i  .. 

441  25 
1070  .. 

4  43  .. 

418  .. 

6  26  .. 


4;i2 

315 
429  ... 

429 


98  2;. 
6S  35 
67  2(! 

96  40 
77  50 
8'  5u 
102  3« 
loi  li 
100  6 
7(1  6 
330  . 
2.5  . 

223  '. 
225  . 

96  . 
91  20 
377 

91  50 
22  ;5 
499 
86 
81 
19 
78 

y.)  90 

99  5<i 
,  y9  50 

99  75 
100  95 
100  45 
100 

98 

84 

93  45 

64  50 


95  25 
45  75 
24  90 
22 

422 

460 

517 


409 
458 


48  50 


1212 
444 
4  47 
403 
412 

1075 

4  li 

44X 
60  < 
432 

43i 


75 


25 


I2n:j- 
44:i  50! 
447 

4-:; 

441 
1055  .. 
441  5' 
i  n  5tf 

605 
429  25 

433  EC 


42  i 
414 


119 
61.5 


1120 
799 

:i2o 


|Ks)7 

1210 
406 
227 
,S9 


92 
476 

784 
II 
87 
31(37 
1318 
120 
299 


100  6." 


98 

67  8u 

66  8 

398  . 

97  5(1 
78 

85  2:^ 

102  10 

101  -50 

100  4: 

72  r 
;!37  . 
277  . 

223  . 
220  . 

96  . 
91  8 
379  . 

94  30 
23  . 
499  3 
»5  LO 

76  . . 
76  8.^ 

101  tf 
99  .. 

10  . . 
99  7 

loû  1" 

101  .. 

101  . 

98  7" 
8:i  8j 
93 
6.3  95 


98  25 
95 
46  90 
25  20 
2e  80 

421 

461 

518 


409 
480 


427  .. 

;i90 


115 
620 


11 1.5 
792 

:i-22 

5rrll 


l'KKl 
1-265 

.Vxi 
205 


850 


7M 
10 
88 
11.30 
!.3:!5 

"298 


9'.'  W 


98  501 
66  :! 
65  50 

398 

77 

81  (tf 
101  30 
103  90 
100  -20 

72  1 

:m  . 

27  "i  . 

570  . 

220  . 

22  J  . 

97  ; 

91  faO 

:m 

85  -iô 
91 

22  m 

498 

75  50 
75  601 
7  ')  50 

99 

99  20 

99  10 

100  30 
I  0 
100  ;tOj 

97  80 

82  25 
91  50 


95 
46  57 

21  9f 

22  6f 
426  50; 
462 
ÔOO 


401 
449 

98  3C 
49  35 


L' ÉCONO M 1 ST  K  E  U  UO l' K  K N 


7 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


.  CUIIIIII 

jiiilli-l 

Ciiiir.i  cil!  clotiii'i:  ili:»  h 

iJi;riiii-li 

1  S'.t'î 

1898 

1 S99 

■"  iiiiii 

•)><  jtitii 

;>jiiill'!l'12  jillll|l9  jlrll 

5;i0  . . 

520  .. 

488  .  . 

515  .  . 

ir.S  .. 

44s 

454 

i9y  .. 

4'JO  .. 

450  . . 

51S  . . 

5.>0  . . 

5.9 

5  49 

55 1 

5  4.. 

580  .. 

592  .. 

604  . . 

670  .  . 

7!0  .. 

721  .. 

70.3 

710 

715 

m-i  .. 

5T1  .. 

565  . . 

570  . . 

546  .. 

ar»)  .. 

524 

5iî4 

530 

153  .. 

108  .. 

71  • . 

99  . 

89  .. 

89  .. 

iS'J 

88 

8'» 

l-2(iG  . . 

1300  .. 

1300  . . 

1260  . . 

1210  .. 

1268  .. 

1245 

1 20  » 

4'iy  . . 

189  .  . 

515  . . 

534  . . 

5  -2.'>  .. 

52'J  . . 

5:i0 

528 

528 

790  . . 

770  . . 

520  . . 

60  . 

10»  .. 

107  . . 

l'  6 

105 

130  .. 

05  .. 

65  . . 

212  . . 

277  .. 

<:90  .. 

2*5  /. 

265 

26G  .. 

180  .. 

150  . . 

232  ,. 

305  . . 

i04  .. 

305 

307 

iîO  4 

955  . . 

no  .. 

145.. 

220  . . 

305  .. 

305  .. 

310 

3  6.. 

3'i4 

115  .. 

175  . . 

782  . . 

750  . . 

728  .. 

720  .. 

710 

70 1  . . 

704  '. . 

4'i5  . . 

178  .. 

475  . . 

160  . . 

431  50 

430  .. 

430 

42  «  50 

430 

mi  .. 

409  .. 

422 

422 

422  . . 

421  i(3 

459  .. 

467  .. 

112  . 

4ii  .. 

413 

410  . . 

lit  ..' 

■OS  .. 

470  . . 

420  . . 

419  75 

417  .. 

416  50 

il7  50 

304  .. 

295  .. 

28t)  . . 

223  . . 

172  .. 

143  .. 

137 

135  . . 

132 

■2  -25  .. 

195  .. 

173  .. 

170  . . 

112  .. 

H9  .. 

134  '. . 

125  . . 

133  . . 

304  .. 

386  .. 

389  . . 

348  . . 

33:i  . . 

3.37  50 

331  25 

333  5 

332 

3r,n  .. 

382  .. 

3.36  . . 

031  .. 

096  . . 

695  . . 

680  . . 

590  .  . 

704  .. 

6,53 

661  . . 

200  . . 

115  .. 

1.30  . . 

193  . . 

14(i  .. 

1.50  .  . 

1 3 1 

135  . . 

115  .. 

85  . . 

58  . . 

190  . . 

199  .. 

204  .. 

197 

2u0  . . 

188  .  '. 

253  .. 

223  .. 

192  . . 

254  . . 

301  .. 

305  .. 

305 

31  >  . . 

3j9 

210  .. 

2' 15  .. 

172  . 

240  .. 

297  . . 

2<.l8  5J 

299  '.  '. 

304  .. 

S!97  .  '. 

214  .. 

209  .. 

168  .. 

235  . . 

301  .. 

303  .. 

.305 

3'il  .. 

OJ  . . 

23ii  .. 

207  .. 

168  . . 

233  . . 

29S  . . 

300  .. 

300 

300  . . 

299  . . 

236  .. 

211  .. 

170  . . 

232  .. 

303  5i' 

305  .. 

301  . . 

299  . 

299  . . 

248  .. 

215  .. 

173  . . 

232  . . 

29  >  .. 

298  .. 

291  !  ! 

294  .. 

28s  . . 

25i  • 

219  .. 

182  . . 

241  .. 

297  .. 

30J  . 

30t 

30  '  . . 

295  . . 

24'9  .. 

215  .. 

171  .. 

250  . . 

298  . . 

29  ■<  .. 

299 

3  3  . . 

302  . . 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

2  40  . . 

292  .  . 

291  5m 

291 

291  75 

235  .. 

2"S  .. 

166  . . 

243  .. 

292  . 

291 

-.93  . . 

294 

483  .. 

490  .. 

435  .-. 

455  . 

470  .. 

400  . . 

65  .. 

45  . . 

31  .. 

75  . . 

69  .. 

69  .. 

70  . 

71 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  . . 

27  )  .. 

2o9  .. 

*?6ô  . . 

268  . . 

258 

178  .. 

134  .. 

116  . . 

242  . . 

283  .. 

2  H)  .  . 

2Si  .. 

28  4  . . 

2" 3  .. 

328  .. 

288  .. 

2 15  . . 

310  . . 

351  .. 

:V'H  50 

344  '. 

:3<  .. 

338  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

302  . . 

318  .. 

3i3  . 

33?  .. 

332  .. 

.332  .. 

320  .. 

277  .. 

229  . . 

303  . . 

347  . . 

34^)  .. 

3  2  . . 

329  .. 

432  . . 

425  . . 

-ilo  . . 

410 

410  .. 

410  .. 

362  .  . 

355  .. 

308  .. 

370  .. 

3\s  .. 

3.>7  .  . 

350  .. 

360  .. 

355  . . 

IIS  .. 

107  .. 

100 

136 

2:0  . 

220  .. 

a>o  .. 

210  .. 

210  .. 

605  .. 

765  .. 

750  .  . 

GiO  .. 

(iO  1  . . 

5  '5  . . 

545  . . 

555  . . 

lis  ! . 

100  .. 

71  .  . 

141  .. 

I.!2  .. 

131  .. 

135  .. 

132  5i. 

133  .. 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1286  .. 

1303  .. 

12'<6  .. 

13  7  .. 

1328  .. 

855 

1235  .. 

•.«60  .. 

«21  .. 

23.5  .. 

2i95  .. 

2,  6.  .. 

23>*0  .. 

iè  '.. 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

36  50 

3i  .. 

33  25 

32  .. 

2J  . 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  , 

1  0  .. 

354  .. 

312  .. 

293  .. 

309  .. 

310  .. 

312  .. 

311  .. 

3H  .. 

308  .. 

685  .. 

600  .. 

445  . . 

650  .. 

655  . . 

655  .. 

655  .  . 

1.53  .. 

615  . . 

580  .. 

555  . . 

500  .. 

626  .. 

7ijG  . . 

765  . . 

7:5  .. 

77  i  . . 

77i  .. 

t.il 

114)111 


100. 01 III 
2011  iiiio 
ilK)  OiHI 
li.OliO 
120.0UO 
Irtl  1.000 
10(1. 000, 
95.000 
60.000 

■>->.:).<' 

99.33" 
123.615 
654.578 
U7.1  3 
188.4.52 
391.556 
117.927 
732.118 
185158 
fj90.0(X) 
409.610 
94.319 
190.000 
(i02007 
2>0!)35 
46.181 
45.535 
94.254 
195.992 
210.2.50 
232. 06t". 
93.649 
56.472 
100.001' 
O.tOO 
)  18. 750 
9:12 
1121148 
139.2;i9 
67.723 
112.716 
139.845 
95.816 
100.000 
40.02G 
325  000 
52.000 
120.010 
110.000 
200.000 

lO.OOOf- 
100.000 


500 
20(1 
21  0 
2.^>0 
1(1(1 
2(10 

2."'ii 

5  0 
5*1 

r.oi) 

50(1 
.500 

:m 

5iiO 
500 
500 
500 
50c 
500 
50(j 
1«£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
-XlO 
500 
500 
500 
500 
400 
5uu 
50(, 
500 
50(1 
500 
5f.O 
500 
5CH1 
.51.0 
500 
50(' 
lOï 
500 


nivSIGNATlON  i>i:s  V.VI.KKHS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  liyp.  (i'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  F.  ncier  Egyptien. 
Crédit  Foncier  J.'  Hongi'ie 
Crédit  Mob.  Espagu.  j<.iii>. 

.Vil.  Andalous  

Olil.       —        3  %  1"  S('rii^. 

—  —   2'  séi-ie.. 

Ch.  Autrich -Honer. . . 

Olil.  aïK-.    —    3  %  l"-' ;i  8' (.'lllis. 

—  -     —  9'  émis  

—     —  10'  i>mi.s. . . . 

—  iKiiiv.  —    série  A  

01)1.  Beyr  -Dam.-Haur.  3  % 
Acl.  Lumbards  

Obi.  3  %  

—  —  —  st'ric  X  . 
A<  t.  Méri  ionaux  

—  Nitrates  Railways  c;  Lii 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Ohi.         —        3  %  l"S(^jle 

—  ~  —   2»  sfrie. 

—  —  —  3''  série. 

—  —  —   .4«  série. 

—  —  —  5'  série. 

—  —  Parnpelune  

—  -  Barcelone  

—  —     .Vsturies  1"  hvp 

—  -        —     2'  hvp. 

—  —         —     3'  hyp. 


rriantaux  

Art.  Portugais  

Salomque-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse . 

-  3  %  l-  hyp 
~    2'  hyp 

—  —     3'  hvji 
Smyme-Cassaba  4%  9 

-  '.%9: 
SudderEsp.3%  l'Miyii 

Wagons-lits   '. . 

Cnmp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  iinto  Cy  L.1  

.\.ct.  Charb..  Usin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T-bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Acl 
Obi 


Acl. 


IIIVIIIKMIK  oii  IMKIlIlT  diOrilMir  m 


1.- 


IG  11. 
15  p. 
15  7." 
20  . 


37  50 

24  y. 


15  .. 

15  .. 

33  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  . . 

15  .. 

15  .  . 

33  .. 

40  10 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  . . 

16  .. 


15 


15  . 
15  . 
15  . 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
i2  50ii 

11  40 


14  11. 

15  p. 
18  -48 
15  .. 


37  50 
.5  . . 
24  .. 


15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 

5  . . 

15  . . 

15  .. 

33  1. 

29  25 


12  fl. 
15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .  . 


15  .. 

15  .. 

31  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  ., 

4  . 

15  . 

15  . 

33  1 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

3  . 

15  . 

15  . 

33  1 

7  50 


15  . 


15  ., 
15  . , 
15  ., 
20  . 
20 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15 


30 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  .. 
45  p. 

n  55 


15  .. 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  .. 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  .. 
45  p. 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13  .50 
12  50 


ou 


24 


15  . 


3  65 
7  .. 

45  p. 

22  .. 


VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVÏPTANT 


Miunnr 

(al. 

Son). 

TITRfS 

non). 

1 1 . 726 

16.661 

» 

35.170 

» 

50.000 

500 

500 

6. 000 

500 

50() 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

50(1 

6.000 

500 

.500 

2  4.011O 

51X1 

12.. 

IdO.OOo 

100 

100 

20.00U 

500 

5(111 

1.380 

51)0 

50(1 

4.620 

» 

)) 

26  000 

500 

5ii0 

12.000 

50(1 

5uij 

20.000 

5U0 

50U 

23.200 

» 

:!2.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

5(1(, 

14.000 

50(1 

50(1 

24.000 

500 

5U(  1 

24.000 

500 

5i  II  ' 

40.000 

50O 

,5(111 

90.000 

500 

5011 

25.0(10 

5(111 

5i  )i 

10.000 

5(  111 

.".{ Il  t 

5.000 

r>(iii 

U.ttlO 

51 H 1 

r.i  II  1 

9.023 

5(K) 

.",1  II  1 

20 -.01 10 

500 

«1 

¥4.000 

500 

500 

10.000 

5U0 

5(10 

DKSKINATION  DES  VA1>^;UR^ 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS,! 

Midi  jo(ii.-;s  

Nord  j.iiiiss  

Ouest  jiniiss  

Tr-uiways  tC"  G''  F"  des). . 
Banque  ue  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

de  I  lndo-Chme. . . . 

spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


Banq. 


—  jflUISS  

Gaz  Ci.iijpai^'iiii'  reiilrale)  

D:>mbrowa  •  Houillères  dei.. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  tuiv.; 

Carmaux  (.Mines  de/  

Laurium  iMincs  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Ciiant.  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  Mo  F 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  ■  H<xvr  -Pén.  de  Nav.  àV'. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  <  ('.i< G'"; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  C". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


CIILKS  DE  CLUTLKK 


Iiernieri 

coins 

Cotfi 


730  .. 
19.{5  .. 

570  . . 

9u0  .. 
1(100  .. 
12.50  .  . 

300  .  . 

225  .  . 

920  .. 


12  juin  19  .juin 


9)0 


540  .. 

1-5.0  .. 

9,35  .. 

1350  .. 

1000  .. 

43  50 

1460  .. 

510  .. 

ni  .. 

965  .. 
1199  .. 

870  .. 

620  .. 

050  .  . 

5(0  .  . 
1560  .. 
16  lO  .  . 

7  0.. 
1170  .. 

610  .  . 
0410  . . 

167  .  . 
3225  .. 

890  .. 

2  5.. 
i.S.  O  .. 


935 
975 


560 
470 

955 


G20 
660 
510 

1  .2. 

1650 
701 

1170 


300 


950 


1020 

1 440 
560 
472 


614 
1535 


SdUCRE 

Vsl. 

lie 

IIIIIES 

nom . 

lers. 

56.700 

500 

500 

165.000 

.500 

5)0 

41.462 

500 

500 

31.607 

120 

12.490 

350 

14.412 

500 

500 

30.676 

5  10 

500 

:'G1.149 

500 

530 

9.275 

500 

500 

18.. 530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

10.3.602 

500 

.500 

109.573 

500 

500 

55 . 660 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.7i0 

5(X) 

500 

5.096 

.300 

300 

30.180 

600 

60U 

2.5.146 

500 

500 

68.878 

500 

50(1 

218.20/ 

500 

500 

^ii  050 

500 

500 

99.373 

500 

;;(io 

97.880 

500 

500 

49.2.32 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.024 

500 

300 

DKSKJNATION  Dl-N  \  AI.KI  KS 


VALEURS  FRANÇAISES 

om.io.M  IONS 

Ethiopiens  %  

Santa- Fê  Ch  iW  ler  5  %..., 
C  '  G  '  F   de  Tramways  1 
Créd.  Fonc.  Col.  hIiI.  I-.'h  1  5  % 

i.hl.  .Il- 3.->0  f. 
Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  "„  

Ci  Parisienne  du  Gaz  1  % 

Aciéries  ds  France  . 

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  i  % 

Fives-Lille  i'>  "„  

Métaux  0  ■  K-'  i  <.hl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  %  % — 
C'  Transatlantique  3  %  ... 
Jardin  d' Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

-    3  %  If  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  G  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  G  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  G  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

NllILlO  .VTIONS 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  V?^ag,-Lits  1  %  1",  2«  ît-r. 


l.ULU^   LIK  CLUÏLKB 


Derniers 
(.(lins 
Colev 


12  juin 


239  . 
163  .. 
5i»3  . 
28j  .. 
23  7  .. 
422  . 
485  50 
5j2  . 
489  . 
5(0  . 
470  . 
476  50 
4/9  .50 
497  50 
415  25 
3u3  .. 
50  .. 
290  .. 

615  . 

616  50 
470  . 
157  50 


437  .. 
*3  .. 
156  .. 
IV  8  50 
3iy  75 
166  .. 


19  juill 


165  . 
500  . 
i78  . 
2iO  . 

490  ] 


502  . 

5  2 

489  .. 

4^9 

495  .. 

195 

170 

47'S 

478 

497  .'  '. 

407 

110  .. 

4  5 

XSi  75 

333 

506  . 


Gl.-S  . 
620  ., 


158  . 


340 


1  >4  01/ 
5  11  .50 
230 


616  5U 
4.58  25 

437 


l'.H.) 

340 


497  50 
495  .. 


497  , 

495  ., 


4y6 

495 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


RUSSIE 


OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  0,  0 
DES  CHEMINS  DE  FER  RUSSES  (3=  série) 
(Émission  1390) 

La  Cominissio!:  impériale  d'amorlissemeiit  a 
procédé,  le  iSjoin/l"  juillet  190 ',  au  tirage 
des  obligations  d(;  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligaLlon-s  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
?;ihles  à  parlir  du  IS  sept<-mbre/l=''  octobre  19u0  : 

A  Sainl-l'éli'rsbourg,  à  la  Banque  de  l'IilLal  ;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  irères  ;  à  Londres, 
:hcz  MM.  N.  M.  liolhschilLl  and  Sons;  à  Berlin, 
h.  la  Dircclion  de  la  Disconto-Uesellscliafl  et  chez 
M.  S.  Bleichiwdnr  ;  à  Fr.mcforl-s-Mein,  chez  MM. 
M.  A.  von  Kotlischild  und  So'hni\ 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  135  roubles  or 
l-H'A  à  23800       2Ô551  à   QiGUO     31801  à  34850 
54451  à  WmO       12i001  à  1-24100 
A  G  25  roubles  or 
■-'(:;3501  à  203550        315(51  à  3151(10 
A  1 .250  roubles  or 
■S51  à  33C900   344101  à  344150    ;î72351  à  372'i(J0 
A  3.1v'5  roubles  or 
iiJ5451  à  405500    400051  à  400100   535751  à  53')800 
•)38151     538200    547951     546000   (518451  G18500 

I>es  obligations'  sorlies  au  tirage  doivent  être 
V unies  do  tous  les  coupons  ociiéant  après  le  18 
i(enibrc/L''  ochibre  ivOO;  dans  le  cas  conlraire, 
iiontant  des  coupons  mamiuants  sera  déduit  du 
pilai  à  reniliourser. 


Numéros  des  obligalions  rcmsolidées  'i  0,0  des 
Ihcmins  de  fer  Russes  de  la  troisième  série  (émis- 
i'.n  1890),  sorlies  aux   tirages  antérieurs  et  non 
>enlées  au  icni hourseineut  à  la  dah'du  18  juin  ' 
juillet  19.0. 

\  parlir  des  1er. lies  désign^'s  entre  parenlliéscs, 
obligations  ne  portent  plus  d'int'''rêl.) 

A  125  roubles  or 
1718  à  9750   (19  mars/l"    avril    1900,  1105G 
.7  11061  à  11031  (19  spi)tembre/l"'  octobre 
.i),  120U8  à  12011    12014  à  12018    12022  à  12025 
2027  12031  12033    120',0  (21  niars/l"  avr.l  189.'), 
9f;os  à  19609  lOGlo  à  li!6l9  (20  mars./l"  avril 
1-^),  2"-2G9  (20  niars,'l"  avril  1894  ,  2G708  26713 
03  (20  um'H/l"'-  avril  1896),  35593  à  35595  (20 
iiar.s/1"  avril  1892),    4i:-i54   41355  41370  à  41372 
]378à413Sl  4.1392  413 '3  (20  niars/l"' avril  189-!), 
1756  43139  à  43144  (20  mars/1"  avril  1896),  G7385 
20  inars/1"  avril  1894),  71801  71810  71816  92251 
''i4  à  92  267  9  2278  à  ;i228o  92-93  (19  septembre/ 
jctobre  1897),   92353  à  92357   92373  à  92378 
s8   (19   se|itembre/l"  octobre    1899i,  96579 
•92  (19  se()tembre/l"  octobre  189i),    9/901  à 
03   97906  à  97.)20   97922   97923   979J3  à  97931 
933  (19  mar-/l«'  avril  1901),  ■  103408  à  103417 
'!431(19  seprembre/1"  octobre  1897),  10636G 
r/O   1(6374  à  1063;()    106396  à  ICGiOO  (I9sep- 
lubre/l"   octobre  18.*8),    106481  à  106i86  (20 
lars/l"    avril    1895),    113.505   1135 J2   à  113526 
13528  113548  (20  mars/1"  avril  1S99),   114357  à 
14260   (20  "mars/1"  avril  lK9i),   119441  119442 
•19445  à  119 'i 47  119449  119450  (19  sejjtembre/l" 
■tobre    1896),   12  loi    122102    122114  à  122117 
Î2U9  à  12M23    122125  à  122130    122133  à  122142 
'147  à  122149  (19  mars/1"   avril  19(J0  .  124304 
m  124308  124:«4  1243 '5  124334  à  1243H8  124341 
45  124(46  124348  à  124:150  1  9808  12980!)  129811 
-!12    1  29814  à  129(16    12^(846  à    120848  138352 
<i54  13''G56  13^(i57  13-5661  à  13S;64  138667  138608 
-675  1  38676  1  3S6n9  à  1  87(j()  (19  septemlire/l'" 
Mbre  1899;,  144951  1449.2  1449ti2  144989  144997 
1.5000  (19  septembre/1"  octobre  1896),  1506''5 
septemnre/1"  octobre    1894),  150851  à  150S84 
-'.90  à  150^99  '19  mars/L''  avr.l  1900,,  152'600 
207  160216  L6ir^33  ]i0234  XG0242  (20  mars/l' 
il  mm.    162369   162370    16-2399  (20  marâ/l<" 
il  1897). 

A  62û  roubles  or 
1,2741  à  17<!74'>  (20  mar</l"  avril  1897),  173561 
1735G5  1735%  k  I73î(i0  (19  mars/]"  avril  lOi'O), 
206  à  177210  (-20  niars/1"  avril  1893),  179430  à 
'l'.O  (19  SBplembrp/l"  octobre  1895).  188701  à 
>705  18'i711  à  1H8715  1887-26  à  188730  (20  m<  rs/ 
avril  1M  I6),  207206  à  2(j72-20  (19  septembre/ r 


octobre  189S),  217601  à  217615  217621  à  2176-35  (19  ; 
septembre/ 1"  octobre  1897),  228406  à -228410  (19 
septembre/1"  octobre  1894),  234811  à  234820 
234831  à  234845  (20  mar.-^/l"'  avril  1898),  240366  à 
'24(IJ70  (19  mars/l-  avril  1900),  27;65l  à  2737(;0 
19  septembre/ octobre  1899),  288636  à  288640 
(19  septembre/1"  octobre  1897),  290676  à  2 '(m5 
(20  mars/1"  avril  18;)8),  .306406  à  308415  (19  sep- 
tembre/!" octobre  1891), 

A  1.2.50  roubles  or 
332561  à  33-2580  (19  septembre/1"  octobre  1899), 
388101  à  888180  (20  mars/l"  avril  1897  . 

A  3.125  roubles  or 
404501  à  404550  (19  mars/t"  avril  1900),  412951 
à  41.300;)  (20  mars/1"  avril  189Si,  413601  à  413650 
(20  mars/L'  avril  1899),  4-292.51  à  429300  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1896),  5-28,01  à  528.V25  (i9 
mars/1"  avril  1900  ,  543951  a'  544000  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1898),  5443')1  à  544325  569o01 
à  5b9650  624701  à  6247.jO  (19  mars/1"  avril  1900). 

il",! 


RUSSIE 


OBLIGATIONS  4  0  0  DU  CHEMIN  DE  FER 
OREL-GRIASI  (Série  B,  1889) 

JjU  Oomiiiissidn  Imjiériah'  d'Aiiiortissenicnt  a 
procédé,  le  18  juin  \"  juillet  liiOi,  au  tirage  des 
obligations  de  l'e-niiirunl  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  ])artir  du  18  sujitembrc/ 1"'  oeiolu'i'  19(10  : 

A  Saiiil-Pélersbourg,  à  la  Banque  de  rKtal,  à  la 
Banque  Internai  ioiialc  di' Commerce  et  à  la  Banque 
d Lscompt(>  ;  à  Paris,  chez;  MM.  de  11  itlischild  l'ré- 
ri's;  à  Francforl-sur-Mcin.  chez  MM.  M.  A.  von 
Rothschild  u.  Sieline;  :i  Berlin,  à  la  direction  delà 
l)isci)iao-Ces(:llschafl  et  chez  M.  S.  BleirlirœiLr :  i\ 
Amsli  rdam,  chez  MM.  Lii)]mianii,  l'osentlial  el  (> 
l't  L.  Aucrbach. 
Numéros  des  obligalions  sorlies  au  lirag.'  : 

A  500  marks 
239     4G0    1054    1178    1-2.54    1.393     1.5ti3  1993 
2283   2351    2697    3078   3105    3-2;î8     4490  3085 
4689   4710   4929   5135   .5.5.55    6517     6981  7005 
7313   7707    7732   8!)12   9027    9-279     9.577  9591 
96.50   9920  10383  10434  10601  11313    11781  12124 
12142  13629  13844  13902  14398  144-28   147-20  14756 
15132  152.58  1.5379  15636  1.5779  16-204    10372  16774 
17140  17172  18186  18-270  19022  19466    196-53  19902 
199i):i  20183  -20877  20967  21  Kil  21-236   21410  21421 
22177  22218 -2-2640  22774 -230,58  "23080   23-268  235S9 
23S74 -240.37  251.5')  •>.■  3  13 -25497  '264!l0   -27576  277.53 
2776!!  28062  2.-(343  '28647  2887:5  29:535   2.96:57  29891 
29997  311004  30576  30631  30676  :5069:^   31105  311X1 
313:;Î6  31733  :«2.55  32 323 

A  1.000  marks 
1     '2(10     424     68S     782     812     1231  1315 
17:37   2872   :3062   3152   ;3212    3604     38.56  4896 
5160   5222   56()4   65-2:3   7:300    7316     76S7  7756 
7948   8149   8252   8396   9536    9550     9343  993:5 
109-20  1-2210  1-2610  12642  l'2667  12800   13354  140.59 
14249  14776  1-50.53  15809  16317  16340    163-59  16868 
17006  17-255  17401 

A  2.000  marks 
211     231     5S2     789     8  46    1863     '263  4  2643 
2652   2835   3183   3-562   3666    4686     5095  5176 
6120   6150   6'i49   6902   7-322  77:32 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  écliéaiit  après  le 
18  septembre/1"  octobre  1900:  dans  le  cas  con- 
traire,, le  montant  des  coupons  manquants  sera 
déjuit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  (.Ihemin  de  fer 
d  OreKjriasi,  série  B  (émission  1889  ,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  18  j  liii/l"'  juidt-t  1  Oj 

A  partir  di;s  termes  désignés  en  re  porenlhi'ses. 
c  'S  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt-' 
A  -500  marks 
71  304  608  il9  mar.-^/l"  avr.l  19i0),  78i  (19  seti- 
I  temhi-e/1"  octobr,;  1897),  798  8  :0  1.5-21  2459  il9 
I  mars/1"  avril  1900),  2522  ^19  seplembre/1"  oc- 
tobre 1899:,  2941    119  iimrs/1"  avril  1900:,  3i)13 
|(  0  niars/l"'  avril  J897),   3)76  (19  septembre/!" 
I  octobre  1899).  3243  S27ô  (19  mars/l"'  avril  L'OO). 
:3:-(36   (19  seolembre/l"  octobre  1899).   3472  3837 
'39.3  4012  41.55(1»  mars/l"  avril  1900),  4210  4-4.-d 


45)0  5041  (19  seplembre/l"  octobre  189);,  5078 
5161  ;.532  (19  mars/l"'  avril  19.  0),  5931  (-20  mars 
1"  avril  1899),  .59:(5  (19  septembre/ 1"  octobre 
1899),  6113  t.506  (19  murs/1"  avril  19J0),  6557 
(19  seplembre/1"  octobre  1899),  7045  70.53  (19 
inars/l''  avrd  190  ),  7092  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1899),  7179  (19  niars/l"  avril  1900,;,  7267 
73  .'6  (19  septembre/1"  octobre  1899,,  7423  749(1 
7842  (19  mars/1"  avril  19u0),  7-54  (19 septembre- 
1"  octobre  1899),  7921  803'5  8779  9346  i'19  mars 
1"  avril  1901),  ;)6-29  (19  septembre/1"  octobre 
I8'.)S),  9672  ly  septembre/1"  octob  e  1899),  9701 
9e586  10»75  19  mar.s/l"avril  l9oo  .  lOlOo  (ib  sep- 
tembre/1" octobre  1899),  10333  lOO.'l  11112  11195 
11538  11775  117/9  (19  mars/1"  avril  1900),  11842 
(19  septembre  1"  octobre  1899),  119  0  12213  12-2-29 
1-2331  12633  1-2688  12952  (19  niai-s/l  '  avril  L'OO  , 
13074  (-20  mars/l"  avril  189'().  1:54-22  1.3685  1:3862 
14056  142:8  !  19  mars/ 1"  avrd  1900  ,  144'25  19 
luar.s/l"  avril  ]8'.)9).  14801  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1899),  14874  (19  mars/1"  avril  l  Oo.  15074 
(20  mars/1"  avril  1899).  15-297  1-5473  (19  septem- 
bre/1'" octobre  1899;.  1.5.5:35  (19  mars/1"  avril 
1900  ,  15969  ;-20  mar.-./!"-  avril  1899  .  16264  1  64.55 
(19  seplembre/1"  octobre  1899),  16608  17.507  17673 
(19  mars/1"  avril  1900),  17578  (19  septembre  !" 
oclobi-.3  1897),  L803  l''484  (19  mars/1"  avril  1900  , 
18761  19  se[)lemhi-e/l"  octobre  18i'8  ,  18971  14286 
19:332  (19  mars,  1"  avril  19.0),  19365  (19  septem- 
bre l''  octobre  18,19),  l9o91  (l!i  mar-j/1"  avril 
19,iu),  200SO  (19  se[itembre/l"  octobre  1899),  -20164 
(-20  mars,  1"  avril  lb99„  -2041!  (19  septembre  1" 
o  -tobre  1895).  204:53  (19  seplembre/1"  octobre 
1894).  '29486  '20905  21003  (19  mars/l-  avril  1900). 
21004  -20  mars/1"  avril  1899 ,i.  21014  21037  (19 
mars  1"  avril  1900;,  21748  (!9  septembre/1"  oc- 
tobre 1898).  21888  ,.^0  mar</l"  avril  1898,  -22188 
;19  mars/!"  avril  1900)  2-2-267  (!9  septembre  !" 
octobre  1896),  22271  (-20  mar.-/l"  avril  189!  , 
'22:85  2-28..5  -22.%8  '23139  (1)  mars,!"  avril  1900), 
231.55  (19  septembre/ l"oclob.re  1899,.,  23178  23327 
(19  mars/1"  avnl  !9ii0),  2:3699  (!9  .septembre  1" 
1  octobre  1899;,  '23777  (19  septembre,  1"  octobre 
j  1891),  2:38:39  ,  i9  .se|ilembre/l"octobre  1899),  24693 
I  251)14  2.5:381  2.V  91  2-5592  ;19  mirs/l"  avril  190O„ 
'2.5645  '2.574G  (19  .septembre/ 1"  octobre  1899,,  26179 
19  mars/1-  avril  !9)').  26341  '26527  (19  septeni- 
bre/l"'  oiîtobre  18!)9  ,  267o2  :2f)736  26790  269.57 
•27!  6  '27460  (19  mars/1"  avril  UK).)), 27564 (19  sep- 
tembre/l"  octobre  1899),  2770»  283  5  28426  28«'28 
'288-8  2  3921  29258  21)348  -dQj.d  300)8  30891  1 19 
mars/1"  avril  190)),  31-227  (19  septembi  e '1"  oc- 
tobre 18-99).  31-230  (19  septembre,  1"  octobre  1398), 
31.5:36  19  septembre/ 1"  octobre  1899.32247  32438 
,19  mars/1"  avril  1900). 

A  1.000  marks 
274  19  mars/1"  avril  1900),  303  19  .seplem- 
bre/1" octobre  1899),  578  1049  17.56  2196  (19 
mars/!"  avril  1900  .  2267  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1899).  24.86  -2871  19  mars/l"  avril  190D  . 
mji  (19  septembre/!"  octobre  189  i).  32.52  , 19 sep- 
tembre,!" octobre  1898),  3;l()  3834  4272  4(i40 
47-22  4889  5-25J  5:*50  6176  6  ■21  7032  72  51  19  mars/ 
1"  avril  1900  ,  77'20  (19  se(.lembre/l"  octobre 
1893).  8024  (20  mars/l"  avril  1S98).  8193  84.37 
8786  9195  (19  mars,,  1"  avril  1900|.  9ia5  (19  sep- 
tembre/!" octobre  1899),  9494  9669  10103  10444 
(19  mars/l"  avril  19J0  ,  10)96  (19  septembre,  l'- 
octobre 1899),  10785  a9  mars/l"  avril  1900,, 
11U85  1115  5  -19  seplcmbre/1"  octobre  1899),  11779 
(19  mars/!"  avril  IbOO),  118.53  121:37  (19  seplem- 
bre/1" octobre  1899),  )-23!8  1-2:399  l'2519  12745 
13033  (19  mars/l"  avril  mO),  1:3242  (19  septem- 
bre/1" octobre  1899),  1:3780  14054  14192  14993 
15069  15442  1.5473  16019  160,8  10;97  16877  17266 
17306  17i.03  19  mars/l"  avn!  IJOO  . 

A  2.000  marks 
1355  ;19  mar.5/1-'  avril  1900*,  1468  1556<19  sep- 
tembre/1" octobre  1809),  -2032  8079  3191  3'276 
(19  mars  ]"avdl  1900),  3517  3.'>8-5  (19  septembre 
1"  octobre  1899),  3621  r-C65  3867  41:32  46:36  48y5 
.5032  51i'2  59.50  6  15  6116  63.»7  b-'i' 8  6731  7145  (19 
mars/l"  avnl  1900),  7425  (19  septembre  1"  oc- 
tobre 1899,,  7448  (19  mars/l"  avril  lOuO). 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Si  des  Gl-ra.iids  SSscsireaa  Sïxiropéeixa 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 


Du  1"  janv.  au  ;iO  juin.. 
Du  1"  au  10  juilliil  


Kr.  5.'i8;J.3i6   «.277. 1-29 

. ...     2H:i.:i3G  S<2Sm 


Différence  en  faveur  de  li  (X) . . 


."1.775.663  t;.(j.")9.7H8 


CIE  GÉNIE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  janv.  au  1.5  juill.  1900 

inclus  Fr.  3. 57 5. '231  35 

Kecettes  du      janv.  au  15  juill.  1899 

inclus  3.4'^0.533  25 


Différence  en  faveur  de  1900  Fr.     154.098  10 
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C0MP.4(iNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


MM.  les  Porteurs  dCobliijations  3  OjO,  i^"  série , 
sont  informo.s  que  le  paiemi  nl  du  coupon  n"  20, 
venant  à  échéance  le  l"^^'  août  prochain,  aura  lieu 
à  partir  de  cette  dat(^  : 

A.  Madrid,  ;V  l'AKonce  du  Crédit  Lyonnais: 

X  Barcelone,  à  la  Caisse  du  Credito  Merc;intil  ; 

.\  BUb(io,A  la  caisse  dr  la  Banque  do  Bilbao  ; 

A  Malar/a,  à  la  Caisse  centrale  delà  Compa 
gnie, 

A  raison  de  pesetas  7  50,  sous  déduction  des 
impôts  espagnols,  soit  par  pnselas  7  141. 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  3,  rue  d'Antin,  sous  diMlmiion  des  impôts 
français  et  espnt-'nols.  soit  6  fr.  95  par  coupon. 


EMPRUNT  NORVÉGIEN  3  0/0  !888 

MM.  les  Porteurs  de.  litres  de  I  Kiaiirunl  nor- 
Kîj^ien  3  0/0  18m8  sont  infoiMiiés  que  le  coupon 
l'intérêt  échéant  le  1'^'  août  procluiin  sera  payé,  à 
partir  do  cette  époque,  cliez  MM.  E.  Hoskier  et 
Cie,  banquiers  à  Paris,  hO.  lioiilevanl  Hnussmanu, 
i  raison  do  7  fr.  56  par  litre  do  fj)',  fr.        rf^  --*- 


CRÉDIT  FONCIER   ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  jond  'e  en  1880 
Capital  :  30  nuUioiis.  —  Uésorvo  :  0  niilliou« 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DR  CHKQUrCS 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  q/O 

A  2  ans   3  xjZ  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  ost  délivré 

ies  bons  de  cais.so  munis  i,de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger  ' 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

liLUBK,  UIZEIITU,  «LIDAH,  BÔNE,  BOUGIE,  CONSÏAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  CRAN,  SÉTIP,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAllRAS,  TUNIS. 


COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  boniGés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  .  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  5  ans  3  1/2  0/0 
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COMPAGNIE  DES  CH1':M1N,^  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Assemblée  Générale  du  31  mai  1900 

PRÉSIDENCE   DE  S.   E.   M.  PRAXEDES  MATEO  SAOASTA 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 

SUITE  (*) 


Matér  el  roulant. 

Effectif.  —  L'clîéctif  du  matériel  roulant  de  la 
Compagnie,  au 31  décembr.;  1899,  se  composait  ilc  • 
666  locomotives. 
1.920  voitures  à  voyageurs. 

13.111  wagons  de  toute  csprce. 

Réparation  de  machines.  —  Les  dillerents  ate- 
liers de  la  Compai^nie  ont  fait,  en  1899,  de  grandes 
réparations  à  139  machines  et  à  110  teiiders  et  des 
réparations  moins  imporlantcs  à  30  machines  et  à 
21  tenders.  Ces  réparations  se  résument  comme 
suit  : 

On  a  placé  33  foyers  neufs  et  2  cliaudièrcs  coni- 
plclcs,  et  remplacé  ]2.'>  tubulures,  'i2  manivelles 
motrices,  17  boulons  do  manivelles,  18  essieux  de 
machines  et  15  de  teiiders;  on  a,  de  plus,  monté 
uu  jeu  de  roues  entièrement  neuves. 

Réparation  de  voitures  et  de  wagons.  —  De! 
grandes  réparations  ont  été  faites  à  t'30  voilures, 
])arnii  losquelins  UO  ont  élé  regarnies  à  neuf,  ot  à 
2.088  wagons. 

Des  rép.iratious  moins  importantes  oui  été  faites 
i  464  voitures  et  à  3.8'i6  wagons. 
On  a  renouvelé  la  loilnri"  à  1.025  véhicules. 

Installation  du  frein  à  vide  aatomafir/uc.   .V 

la  lin  de  l'année  1899,  le  frein  automatique  par  Ir 
vide  avait  été  monté  sur  95  machines,  y;  (endors, 
3(i'i  voilures  et  1.55  fourgons  et  wagons  de  arandi' 
vilesso.  Do  plus.  158  véhicules  sont  munis  do  tubes 
d  intei  coiniTiunication. 

Nomlire  d'ouvriers.  —  Le  nombre  d'ouvriers 
employés  dans  les  nteliors  do  la  Compagnie,  au 
:!1  décembre  1^99,  était  de  2.237,  dont  ].H>--\  pour 
les  ateliers  proprement  dits,  et  464  pour  renlietieu 
courant  et  le  nettoyage  du  matériel  roulant. 

Etablissements  de  prévoyance. 

Coiiivst'b'.es.  —  \  a  veiito  fies  objets  de  consom- 
mation, à  prix  réduits,  au  personnel  de  la  (Compa- 
gnie, s'est  élevée,  en  1899,  à   1.598.947  p  'i3 

En  1898,  elle  avait  élé  de   1.748.9.50  98 

Il  en  résulte  donc  une  diminu- 
tioii,  en  1899,  de   150.003  p.  .16 

Caisse  de  prét-oyance.  —  La  Caisse  de  prévo.vane(! 
instituée  en  l87sl  a  pour  objet;  comme  vous  le  sa- 
vez, d'assurer,  aux  emjiloyés  et  aux  ouvriers  ma- 
lades ou  blessés,  une  allocation  égale  à  la  nioilié 
de  leur  liTileinent  ou  salaire;  pendant  la  durée  do 
leur  maladie,  de  payer  les  frais  d'enterrement  et 
d'accorder  dos  secours  aux  veuv(>s  et  aux  tnfants 
des  employés  et  des  ouvriers  décédés. 

Cette  caisse  e-t  alimentée  par  un  prélèvement 
mensuel  de  1/2  à  1  0/0  sur  les  traitements  ot  les 
salaires  du  personnel,  par  le  montant  des  amendes 
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el  i>ar  le  produit  nox  de  la  vente  des  billels<renLlKt<4i. 
dans  les  gares. 

I<]u  189i<,  les  rétenues  opérées  sur  les  traitements 
et  les  salaires  ont  produit.   131 .057  p.  02 

Le  montant  des  amendes  a  été  de.      3.871  25 

Et  celui  de  la  vente  des  liillots 
d'entrée  dans  les  gares,  de   140.331  y& 

Ensemble   275.261»  p.  22 

Les  secours  accordés,  en  1899,  aux  employés  et 
aux  ouvriers  souscripteurs  à  la  Caisse  do  pré- 
voyance, à  leurs  veuves  et  à  li;urs  enfanis,  se  sont 
élevés  à   277.727  81 

Il  t'U  résulte;  donc  une  insuffisance 

de  recettes  de   2.467  p.  59 

au  31  décembre  1889. 

La  Compagnie  a  pris  à  son  compte  cette  insutli- 
sance  qui  figure  dans  les  dépenses  d'exploitation. 

Pensions  de  retraite.  —  La  somme  que  la  <iora- 
pagnie  a  payée,  eu  1899,  pour  les  pensions  de  re- 
traite el  a  portée  au  compte  d'exploitation  a  été 
de   176.790  p.  87 

La  Compagnie  sert  actuellement  464  pensions, 
dont  le  montant  annuel  est  de   177.102  p.  61 

S'erours.  —  En  outre  des  secours  payés  par  la 
Caisse  de  prévoyance,  la  Compagnie  a  accordé,  en 
1.S99,  à  tiire  de  compléimnit  de  Irailement  ou  de 
salaire,  aux  employés  et  aux  ouvriers  malades  ou 
blessas  et  de  secours  aux  veuves  et  aux  enfants 
d'agents  décédés,  une  somme  de. . .    2.59.618  p.  15 

Médicanients.  —  La  somme  que  la  Compagnie 
a  payée  pour  les  médicanients,  en  1899,  est 
(le   79.678  p.  72 

Médecins.  -  Les  traitements  et  les  honoraires 
lies  médecins  se  sont  élevés  pendant  l'année  1899 
ù  la  somme  de   94.211  p.  07 

Habillement.  —  La  part  contributive  de  la 
Compagnie  dans  les  dépenses  d'habillement,  en 
1899,  a  été  de   41.905  p.  m 

Écoles.  —  Les  écoles  d'apprentis  et  d'enfants 
d'ouvriers  établies  à  Valladolid  et  à  BarrueJo 
comptaient,  au  31  décembre  1899,  365  élèves  d<îs 
deux  sexes. 


En  récapitulant  coque  la  Compagnie  a  l'ait  eu 
1899,  en  laveur  du  personnel,  à  savoir  :  Caisse  de 
prévoyance,  pensions  do  r-trailo,  secours,  médica- 
ments, médecins  et  habillement,  on  arrive  à  un 

total  do   929.932  p.  .58 

Le    personnel    n'y  a  conlribué 

que  pimr   134.92:<  p.  27 

et  la  vente  dos  billets  d'entrée  dans  les 
ares  y  ligure  pour.    140.331  95 

275.^60  p.  2:^ 

llrestedonc  unesomme  totaledo.  654.672  p.  8t; 
dont  la  Compagnie  a  chargé  sou  compte  d'exploi- 
talion  de  1899. 

Mines  de  Barruelo 

Hoiiilfe  extrai/e.  —  En  1899,  il  a  été  extiuit  di  > 
mines  de  lîarruelo  89.216  tonnes  de  houille  bruL-, 
soit  9.424  tonnes  de  plus  qu'en  1898. 

Des  89.216  tonnes  extraites,  38.167  proveniiicnt 
s  mines  appartenant  à  la  Compagnie  et  51.049 
des  mines  grevées  d'une  redevance  de  1  p.  87.'"> 
par  tonne. 

L'exploHalion  de  cos  mines,  en  IMJ9,  a  laissé  ài.. 
Compagnie  un  bénélice  de  483.364  p.  57  qui  a  été 
appli(|ui'  à  l'amortis.sement  de;  la  valeur  des  ins- 
tallations et  de  l'outillage  de  ces  mines. 

ISombre  d'ouvriers.  —  Le;  nombre  moyen 
d'ouvriers  employés  aux  mines  de  Barruelo 
pendant  l'année  1899,  a  été  de  70i  par  jour,  soii 
40  de  plus  que  pendant  l'exercice  précédent. 

Ligne  d'AIsasua  à  Barcelone 

Les  ])orloui-s  d'obligations  de  BarC3lono  el 
d'obligaiions  de  Pampciuno,  restés  sous  lo  régime 
de  l'arraiigemeut  de  1870,  ont  droit,  pour  l'exercice 
1899,  nu  paiement  intégral  du  coupon  à  raison  de  : 

3<i  p.  00  par  obligation  Barcelone..,  6  0/0 

•i5      00             -  -     ...  5  0/0 

Y;                    -  -     •••  «  0,0  A. 

li      i"^            ~  ^    —     •••  3  "/O  H, 

5  *      "^-J            —  Pampelune.  3  0/0 
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Eduin(je  des  obligations  de  Sarragosso.  a  Barce- 
lone et  de  celles  de  Snrragosse'à  Pampelune.  — 
Le  nombre  des  obligations  de  la  ligne  de  Saragosse 
à  Barcelone  qui  se  trouvaient  en  circulation, 
au    moment    où  l'on    a   procédé    à  réch;inge. 

élait  de   145. 17S  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont  été 
changées  jusqu'à  la  fin  .de  l'exer- 
cice 1899,  contre    les  obligations 
nouvelles  d'un  type  unique  de  3  0/0, 
est  de   148.3>3  — 

Il  restait  à  échantter.  au  81  dé- 
cembre 1899   1.855  oblig. 

Le  nombre  des  obligations  de  la  ligne  do  Sara- 
v;osse  à  Pampelune  qui  se  ti'ouvaionl  en  circnla- 
lon.  au  moment  où  l'on  a  procédé  à  l'échange. 

lait  de   lCi.889  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont  été 
hangées  jusqu'au  31  décembre  1899. 
st  do   16;!.:*65  oblig. 

11  restait  à  échanger,  au  31  dé- 
'-embre  1899   1.0-24  oblig. 

Lignes  des  Asturies,  Galice  et  Léon. 

Les  recettes  des  lignes  des  Asturies,  Galice  et 

Léon,  ont  été.  en  1899.  de   18.185.359  p.  80 

Çn  1898,  elles  avaient 
été  de   1(). 783.029  17 

Augmentation  on  1899...      1 . 403. 330  p.  03 
Mjit  de  8  :!')  0/0. 

Les  2Jroduit«  des  e.xercices  antérieurs  et  les  aug- 
iientations  obtenues  sucecssivemenl,  par  rapport 
lUx  résultats  do  1885.  sont  indi((ués  au  tableau  ci- 
iprés  : 

Rocelles 

.Années   — 1 1  

totales.  jiar  kilomelre. 

piécettes.  Piécettes. 
1885  7.843.563.07  10.5^5,10 

1880  8.671.448,23  11.702,35 

1887  9.398.742,9(1  12.083,86 

1888  9.513. 682,08  IS. 838,97 

1889  10.531.018,08  14.811,90 

1890  10.810.220.69  14.588.69 

1891  10.968.145.23  14.801,81 

1892  12.306.339,96  16.607.75 

1893  12.609. 2i0.80  17.097,49 

1894  13.715.281,05  18.509,15 

1895  13.877.690,71  18.728.32 

1896  14.886.069.25  20.089,16 

1897  15.572.734.74  21.015,83 

1898  16.783.029,17  22.649,16 

1899  18.185.359,80  24.541,04 

_  Augmentations  totales  Augmentation 

Années  par  pour  cent, 
rapport  a    laune(!  188;..  ' 

l'iécettes.  Piécettes. 

1885  » 

1886  827.885,16  10.55 

1887  1.555.179,N3  19,83 

1888  1.670.119,01  21.29 

1889  2.687.455.01  34,26 

1890  2.966.657.62  87.82 

1891  3.124.582.16  39.83 

1892  4.462.776,89  56.89 

1893  4.825.677.79  01,52 

1894  5.871.717,98  74,86 

1895  6.034.127.64  76.93 

1896  7.042.506.18  89.79 

1897  7.729.171,67  98,54 

1898  8.939,466,10  113.97 
(899  10.341.790.73  131,85 

Los  recettes  de  l'exploitation,  en  1S99,  se  résument 
Ciinimc  suit  : 

Recottes  el  dépenses 

totales,  par  kilomètre. 
Piécettes.  Piécettes. 

Itecettes   18.185.359  80         24.541  64 

<olde  du  compte 
(•  Exercices  clos  »         3.157  31  4  .26 

otal  des  recettes.    18.188.517  11         24.545  90 
>éi)en3e,'5  d'exploi- 
tation   9.053.381  06         12.217  78 

roduitn«t   9.135.1,36  05         12.328  12  " 

/larges  de  l'ex- 
iiioitation  : 
intét-^ls  lies  obli- 
-«at.  5.5;0.160p. 


gal..  959.275  >■ 
Amortissem.  des 
bons  sans  inté- 
rêts. 333.500  >■ 
Dépens,  pour  tra- 
\aux  extraordi- 
naires et  coni- 
plém.  482.301  04 

Dillérences  

Intérêts,  change  el 
commissions. . . 

Reste  


7.285.236  04 


1.849.900  01 

389.339  85 
1.460.560  16" 


9.831  62 


2.496  50 
525  42 


1.971  08 


Ligne  de  Lérida  à  Reus  et  à  Tarragone 

Les  lecettes  de  cetti-  ligne  ont 

été,  en  189!».  de   1. («1.208  p.  7() 

los  dépenses  d'exploitation  de, .. .      870.243  08 

et  le  pi'oduit  net  , . 

A  déduire  : 
Intérêts  etanior- 
lissomont  dos  obli- 
gations  8111. 172  [I.  5ii 

Intéi-èts,  change 

37.3(11 


7(10. 9tC)  p.  (i2 


et  commissions. . . 

Dépenses  poui' 
travaux  extraordi- 
naires el  complé- 
mentaires   


91  •. 


(■>.2(;8 


81)2.7  43 


I  NSUFKIS.iNCK  lui, 

IjO  nombre  des  actions  de  la  li- 
gne de  Lérida  à  Eeus  el  à  Tarra- 

gOUr  est    do   ."«(l.llfKI 

Le  nonibrc  des  actions  qui  ont 
adhéré,  jusqu'au  31  décembre  1899. 
à  l'arrangemonl  oq  vorlu  du(}uel  la 
Compagnie  du  Nord  leur  garantit 
un  revenu  fixe  et  l'amortissrment, 
est  de   49.6()(i 


lit  1».  78 


2.774.44".  p, 
1.1(»8.:i.T. 


<i5 


Il  reste  donc   34i» 

actions  ijui  n'ont  pas  adhéré. 

Sur  ces  actions,  l(i7  n'ont  pas  encore  été  pré- 
sentées à  l'adhésion  et  2;i:!  sont  représentées  par 
des  résidus  et  des  récépissés  provisoires  )ion 
échangés. 

Ligne  de  San  Juan  de  las  Abadesas 

Los  recettes  de  cotte  ligne,  pen- 
dant l'exercice  1899,  ont  été  de.. . 
et  les  dépenses  d'exploitation  de. 

Différence  

Bénéfices  des  mines  de  Surroca 

Solde  du  compte    •<  Kxcrcice 

clos  >>  

A  déduire  : 

Intérêts  e  l 
amorti  ssoment 
desobligations. . 

Intérêts,  clian- 
geetcommissiou 

I  )épenses  pour 
travaux  extraor- 
dinaires et  com- 
plémenlaire.s. . .  . 


1.606.11(1  p.  Kl 
123.207  4(1 


i.<in 


19 


1.194.81I.S  p.  .')2 
87. M")/  59 

(i.(i72  72 


1 .288.328 


,s:i 


lixCKDENT. 


.502. (r;2  p.  8(; 


Ligne  de  'Valence  à  Utiel 


l^es  recettes  de  cette  ligne,  pen- 
dant l'exercice  1899,  onl  été  do... 

Les  produits  divers  en  dehors  de 
l'exploitation  se  sont  élevés  à... . 

Soldé'  du  compte  «  Exercice 
clos   

Total  des  recettes   l.:*4.948  p.  40 

Les  dépenses  d'exploitation  onl 
été  de  '  


1.288.529  p. 
7(î.240 
178 


et  le  produit  net  de. . 

A  déduire  : 
Intérêt  et  amortisse^ 
mont  des  obligations 
Intéréls,  change  et 
commissions  ....... 


ExeKDENÏ. 


537 .900  p. 
127 , 140 


5:k>.988  39 
8(17  .or.it  p.  (17 


(iO.-..ll2 


97 


142.847  p-  10 


SITUATION  GÉNÉRALE 

La  situation  générale  au  31  décembre  18<i9,  jointe' 
à  ce  rapport,  présente.  ci>nipar;<tivement  à  colle  dei 


1898,  ceilainos  dift'èr<'.ncoB,  Sur  tesapielle-  nous 
allons  vous  donner  des  explications. 

ACTIF 

Les  comptes  de  premier  établissement  do  l'ea- 
semblo  de  nos  lignes  on  exploitation  et~eti  cons- 
truction ont  varié  en  1899,  comme  l'indique  le  ta- 
bleau comparatif  suivant  : 

SITIATJO.V 
DESIGNATION  DES  LIGNES  en  189K 

])iéccttes 

334.410.413  ,) 
30.421.058  88 

191.328.458  73 
42.040.8.31  7:{ 
1.429.670  71 
3Î(0.566  84 
9.985.2;i'.  51 
16. 485. .5;»  97 
1.002.398  11 

10!t.2ô4.605  :îO 

2S.533.7lc.  -JO 

4.523.('.'35  :i5 

1.509.432  98 

•2-2. 81 0.084  15 

33.389.068  05 

8.073.845  41 

17 7. 9-2! 1.935  ils 
8.8%.  67(1  '.»3 
778.251  56 

Tolaux   1. 02:1. iJOO. 024  O'i 


Ligne  principale  et  ses  dépen- 
dances  ,  

—  d'Alar  à  Santander. .  ... 
— -     (le  Saragosse  à  Pampelune 

el  h  liarcolone  

—  de  Tudela  à  Bilbao  

—  do  Bîi  rruelo  

—  de  'Villalba  au  Berrocal. . 

—  de  Médina  à  Ségovie  

—  de  Villalba  à  Ségovie. . . . 

—  dfi  Tudela  a  Tarazona  

—  des  Asturies,   Galice  el 

Léon  

—  do  Lérida  à   Reus  et  à 

Tarragone  

—  de  Villabona  à  Avilès  

—  do  Selgua  à  Barbastro. . . 

—  de'  (JlanCranc  

—  lie  San  .Juan  de  Las  Aba- 

desas   

—  de  Sot",  de  Rey  à  CiaiK. 

Stu  Ana  

—  d'Almansa  à  Yalence  et  à 

Tarragone  

—  de  .Jativa  à  Alcoy  

Frais  d'études  el  de  coniiessions. 


UÉSK.N.^TIO.S 

des  lignes 


SITUATION 

en  1899 
piécettes 


uifikri:n(  1 
onl8;)9pai 
rapport  à  1898 

pit'cottes 


Ligne  principale 
el  SCS  dépendan- 
ces   

—  d'Alar  à  Santan- 
der  

—  de  Sai'îigosse  à 
Pampelune  et  à 
Barcelone  

—  de  Tudela  à  Bil- 
bao   

—  de  Barruelo  . . . 

—  de  Villalba  au 
Berrocal  

—  de  Médioa  à  Sé- 
govie  

—  de  Villalba  à 
Ségovie  ........ 

—  de  Tudo,la  a  Ta- 
razona  

—  des  Asturies, Ga^ 
lice  et  Léon  

—  deliéridaà  Reus 
et  à  Tarragone. . 

—  de  Villabona  à 
Avilès  

—  de  Selgua  à  Bar- 
bastro  

—  de  ( 'anfranc . . . 

—  de  San  ,Tuan  de 
las  Abadesas. . . 

—  de  Solo  de  Boy  à 
Giano  Sta  Ana. . 

—  d'Almansa  à  Va- 
lence et  à  Tarra- 
gone   

—  de.Iativaà  Alcoy 
Frais  d'études  i>t 

de  concessions. . 

Totaux  "1.023.572.537  36       372.51:!  27 

Les  différences  indiquées  dans  le  tableau  ci-des 
sus  se  justifient  comme  suit 

Ligne  de  Villabona  a  -■Avilès,  —  O  Cunn'>t( 

[. résente  une  augmentation  de   :32.593  p.  C' 

qui  se  justifie  par  les  travaux  exécutés  en  189! 
pour  la  construction  de  voies  sur  le  port  d'Avilé; 
et  par  les  intérêts  de  la  somme  avancée  pour  l'exé 
cution  de  ces  travaux  par  la  Société  Syndicat  mi 
nier  du  port  d'.Vtilès. 


:!34. '.1(1.41:: 
:iO.'r21  .r..'.8  H8 

191.:«8J.-.8  7:f 

42.04(1.831  73 
1.4-2i<.(i70  71 

:^90.566  84 

9.965.235  .51 

1(1. 485.. 538  97 

1.0(i2.39N  11 

l(i9.25i.6(»5 

98..5:«.716  20 

'^.:^:i6.•m  fj2 

1.509.432  98 
'22.887.893  75 

:i3.:389.068  (J5 

8.083.^186  54 


177.929.935  68 
9.148.645  80 

778.251 


:«.Ô93  67 


77.809  tu 


lu.  141  i; 


•2.51 .968  87 


L^ËCONOMlS'l'E  EU  KOI'  KEN 


'  LioNE  DE  C.ANi-lUNo.  —  Déponses  faites  ou  1899 
lOur  rach(^vftmenl  do  cello  li^na   77  .809  p.  & 

LuiNE  ni'.  Santo  dk  Rey  \  C.uno  Santa  Ana. 
iopcnses  faites  en  189!t  pi)iir  des  tra- 
aux  oxocut'S  sur  cottii  ligne  .10..l4lp.  13 

r.KiNE  DE  Jativa  A  Algoy,  —  Ucs  travaux  exi'cu 
os  ot  les  dt-pensf-s  faites  on  ÏSiH)  ]iour  la  construc 
ion  de   cctto  ligue  sur  les  deux  seotions  qu'clli 
ouiprend.  soit  culio  Jativa  et  Outeuimlo  ot  entre 
)ntcnienti'  ot  Alcoy,  ont  donné  lieu 

une  au<;nu';italii>n  de.   251.968  p.  87 

MiNE3  Dr;  B\BuuEr.o.  —  Ce  compto  présente,  on 

89'.».  une  diminution  do   48:î.:!ti4  p.  bl 

taroo  ((uo  Ion  a  appliipié  la  somme  provenant  do; 
péui  lioos  obtenus  dans  l'exploilation  de  18911  ;' 
amorlissoincnt  d'une  partie  de  lu  valeur  des  ins 
illalious  ot  de  loulillage  do  oes  mines. 

Matkuieij  ROULANT.  —  Ce  compto  présente  una 
uf^mentation  de  861.344  p.  17 qui  s'explique  de  la 
laniùro  suivante  : 

La  valeur  da  matériel  de  transport  et  celle  de 
outillage,  pour  les  machines,  acheté  et  construit 
ans  nos  ateliers,  pour  les  diverses  lignes  do  la 
lompaguie  ont  été  do   l.(V2.').(ji)3  p.  29 

II  faut  déduire  de  cette  somme 
î  montant  do  la  dépréciation  du 
latériel  et  la  valeur  du  matériel 
e  transport  démonté  qui  ont  été 
étirés  de  l'inventaire  et  portés 
ans  les  dépenses  d'cxploitalion..       108.719  p.  l'2 

Reste  égal  à  l'augmentation  du 
latériel  roulant    861.344  p.  17 

ilOBIUER,  MATÉRIEL,  OB.IETS  INVENTORIÉS  ET  AP- 

RovisiONNBMENTS.  —  La  différence  en  plus  que 
rosentent  les  approvisionnements  des  magasins 
énéraux  et  des  services,  justifie  l'augmentation 
a  31  décembre  1899,  qui  estindi- 

uée  et  qui  est  de   1.408.977  p. 

Caisses  ET  Banquiers.  —  L'augmentation  que 
rcsento  ce  compte  et  qui  est  dans 

)n  ensemble  de   3.004.789  p.  06 

jt  justifiée  pai-  le  moulant  des  fonds  qu'accuse  le 
jmpto  de  la  Société  Générale  de  Crédit  Mobilier 
ispagnol. 

CoN  TiiOLE  DE  LA  PERCEPTION.  —  La  dift'éreiice  eu 
lus  de  1.101.724  p.  4.'),  que  présente  l'ensenible  de 
î  compte,  est  due  aux  transports  de  troupes  qui 
Qt  été  ell'ectués  et  qui  n'ont  pu 

;re  perçus  en  1899  

;  à  l'augmentation  des  soldes  des 
ations  et  des  comptes  débiteurs 
^s  autres  Compagnies  


6V2.107  p.  35 


4511.617  p.  10 


Total  égal  à  l'augmentation..  1.101.7-24  p.  4 
C.au'Hoxnements  et  dépôts  da.ns  les  haissiîs  d 
Etat.  —  La  diminution  de  ....  341  p.  02 

ne  présente  ce  compte,  par  ra])port  à  1898,  est 
ne  au  mouvement  des  dépôts  de  la  Caisse  géné- 
ile. 

Bons  sans  intérêt  des  lignes  D!is  Asturies, 
ALioE  et  Léon.  —  La  diminution  de  2.52.140  p. 
ae  prosente  ce  compte,  provient  de  ce  que  5U0 
;s  dits  bons,  qui  se   trouvaient  en  portefeuille, 
Il  été  amortis  au  tirage  du  mois  do  juillet  1899, 
5ur  leur  valeur  nominale  de...      250.000  p.  » 
de  ce  que  4  bons  et  7/25  de  bon 
it  été  remis  aux  actionnaires  du 
ord,  en  échange  du  coupon  u"  00 
îs  actions   2.  l'iO  » 

Total  égal  a  la  diminution...  2.52.150  p.  » 
Titres  en  portefeuille.  —  Los  titres  en  porte- 
uille  ont  subi  une  augmentation 

s   1.741.482  p.  60 

•ovenant  du  [placement  temporaire  de  fonds  dis- 
)nibies  dans  l'achat  de  3.480  Cédules  à  4  0/0  de 
Banque  hypothécaire. 

Comptes  d'ordru.  —  Ces  comptes  ont  eu,  pcn- 
mt  l'exercice  1899,  une  diminu- 

m  de    4.085.727  p.  10 

Cette  diminution  est  due  à  l'amortissement,  en 
illet  1899,  de  067  bons  des  Asturies,  Galice  et 
3on,  do  500  p.  l'un  et  d'une  va- 

ur  totale  de   33:3.500  p.  » 

A  la  répartition  des  obligations, 
série  de  Tudela  à  Bilbao,  ap- 
irtenant  au  fonds  de  l'éserve,  par 
lté  du  convenio  conclu  avec  la 
jminission  permanente  des  ob- 
[atairos,  le  13  février  1899.  La 
leur  en  est  di;.   2.975,070  » 


et  à  la  liquidation  du  compto 
«  Bons  sans  intérêt  des  lignes  do 
Saragosso  à  FAmpelune  et  à  Bar- 
celone >,  ces  bons  en  totalité 
ayant  été  échangés  conln^  des  ob- 
ligations sj)éciales  d'Alsasua  à 
Barcelone  tm  amortis  et  payés. . . 

Total  égal  a  la  dimin  ution  .... 


PASSIF 


76.t;57 


10 


4.085.727  p.  10 


.\(;'riON>-  UE  LÉUIK-A   a     RiOI  -*;    et     a  TAR»A(iONE 

—  L'augmentation  de   25  p. 

que  présente  ce  compto  est  duo  à  la  diiï'éienco 
entre  la  valeur  nominale  de  chaque  action,  475 
l>iocettes,  ot  colle  qui  a  été  refonnuc  par  lo  Con 
venio  pourramortissemcnt.  50O  pii'celtes,  une  seule 
action  ayant  adhéré  pendant  l'année  1899. 

Cautionnements.  —  L'augmen- 
tation de   208.021  p.  0' 

qu'à  eue  ce  compte  s'explique  comnu!  suit: 

Cautionnement  déposé  en  garantie  du  contrat 
pour  l'exécution  des  travaux  cle  la  ligne  de  Onte 
niente  à  Alcoy   129.079.  p.  53 

Obligations  achetées  par  divers 
agents  de  la  (Compagnie,  suivant 
ce  qui  est  prescrit  dnns  l'Instruc- 
tion générale  n«  2   89.500 

Toi' AL  

A  déduire  : 
La  somme  employée  pour  l'a- 
chat d'obligations  en  garantie  des 
fonctions  que  remplissent  divers 
agents  des  Services  de  l'exploita- 
tion et  du  mouvement   . 

Différence  égale  a  l'augmenta- 
tion  203.021  p.  07 

Coupons  et  .Obligations  a  paver.  —  Ce  compte 

présente  une  diminution  de   2.179.954  p.  25 

qui  est  due  à  ce  que  beaucoup  de  porteurs  d'obli- 
gations à  l'étranger,  qui  n'avaient  pas  encore  tou- 
ché leurs  coupons,  et  ont  perçu  lo  montant  en  18)9, 
par  suite  de  la  baisse  qui  s'est  produite  dans  le 
taux  du  change  par  rapport  à  1898. 

AcnONNAIRES  CRÉDITEURS  DE  BoNS   DE  LiOl'II 

iton  des  Asturies,  Galice  et  Léon.  —  La  dimi- 
nution de   2.140  p 

que  présente  ce  compte  en  1899  provient,  comme 
nous  l'avons  déjà  dit,  des  quatre  bons  7/25'»  qui 
ont  été  remis  aux  actionnaires  du  Nord,  en  échange 
lu  coupon  n"  60  des  actions.  ■  "arasa» 


218.. 579  p. 


10.5.58  40 


Réserve  pour  les  assurances  conti'.e  les  incen- 
dies. —  L'augmentation  de  ce  compte,  en  1899 
est  de   108.010  p.  0( 

Elle  provient  de  ce  que  la  réserve 
faite  comme  de  coutume  a  été  de..    141.000  p.  .3'- 
dont  il   faut  déduire  les  sommes 
payées  pour  les  incendies  qui  ont 
eu  lieu,  soit   32.390 


26 


Différenceéç.aleal'aig.ment.ation.    108.010  p.  06 

Excédent  de  Recettes  en  1898.  —  Cet  excédent 

iiTuse  une  diminution  de   33.737  p.  60 

[iii  représente  la  somme  payée  au  Trésor  à  titre 
le  Contribution  et  de  surtaxes  sur  rexcédcnt  de 

produit  net  de  l'exploitation  on  1898.  lequel  a  été 

de  417.924  p.  73. 

Comptes  d'ordre.  —  Ces  comptes  présentent  une 

iminution  de   4.085.727  p.  10 

tjui  est  due  aux  causes  déjà  indiquées  dans  les 
comptes  d'ordre  de  l'actif  do  la  situation  générale 
au  31  décembre  1899. 


(.1  suivre. 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 

Situation  au  ZO  juin  1909 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  k  la,  Banque  d« 

France  ', 

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  liypothéo.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  Tiypolliécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st«); 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la' 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provisioù  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  .Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  2. 20:..  S'/^.  300  » 

Des  obligat»  retirées 

de  la  circulation  

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat«5. 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation   

Des   obligat»  retirées 
de  la  circulation  . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  

Obligations  â  rembourser  9t  intérêts 

échus  à  pa3'er  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exerc.  ISSO    

Exercice  1900  


174.739.500  « 

475.421.070  71 

1.557.86-2.700  » 
136.775.000  » 

1-23. 9 'i9. 385  >) 
113.520.Û59  9i 


4. («2.629  58 
176. «^7. 403  n 
18.114.469  38 
18.902.561  71 
4.0i4.085  28 
•2O.56i.0;y  56 

1.867.6.>2.7<l  9i 
1.450.130.077  01 

28.012.877  01 

59  413.115  09 
■-'S.  53 '..051  «0 


U9. 873. 613  99 
125.618.3i5  88 

29.693.092  24 

12.933.709  25 

4(35.789  ::ô 
21.330.556  .-.7 
;;.7.17>  '.35  40 
2. 107.825  )i 

4.07'.i.915.y.';2  2i.t 


170.500.000  » 
19. 660.. 368  05 


6:î.ll9.5-2fc'  08 
71.393.6-27  31 


4.3gS.707 
133.574 


1.033.588  27 
1.340.986  .S3 


6.392.558  18 
5.512.160  36 
67.126.570  95 
45  588.208  39 
3.571.875  60 

21.611.497  62 
135  51  i. 57-2  80 


1.905. 23 i.7-,'9  29 


1.4-27.107.755  OS 


28. 012. 877  01 

21.239.241  59 

14.115.880  45 
18.144.318  97 
40.200.036  8-2 

8.558  47 
5.818.756  71 


Total   4.079.915.982  29 

Certifié  conforme  aux  écritures: 

081  H%  MORBL. 
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L'EGONOMISTK  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

25 
Mai 

31 

Mai 

•Juin 

14 

.Juin 

■21 

■luin 

.In  in 

.luillpt 

.Tuillet 

•Juillet 

.Juillet 

CÉRÉALES  (Paris) 

PBIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

21  '29 
29  13 
29  9i 
19  14 
10  89 
13  66 

26  38 

28  45 

29  08 
19  io 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

35  78 
37  30 
37  94 
23  80 
16  68 
19  53 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 

26  75 

28  87 

29  50 
20  12 
15  ' 
17  87 

27  37 
-9  37 
30  » 
20  37 
15  23 
18  87 

27  62 

29  33 

30  « 
20  ,50 
13  » 
17  62 

27  62 
2i»  87 
30  50 
20  62 
15  . 
17  23 

28  12 

30  37 

31  .. 
20  87 
15  » 
17  37 

28  37 
30  37 
31 

20  87 
13  25 
17  37 

27  87 
30  37 
31 

20  87 
15 

17  12 

27  12 

30  33 

31  » 
20  62 
14  25 
17  37 

25  62 

29  83 

30  50 
19  87 
14  25 
17  83 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
14  » 
17  87 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 
rRix 

1  bo 

2  n 

2  09 
1  66 

1 

1  99 
1  89 
1  15 

1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  4-) 

1  93 

1  88 
1  51 

1  24 
1  73 
1  71 
1  47 

1  oU 

1 73 

1  86 
1  45 

1  iij 

1  73 
1  77 
1  45 

1  ZO 

1  60 
1  76 
1  32 

111 
1  57 
1  65 
1  43 

1  60 
1  76 
1  45 

lie 

1  57 
1  62 
1  44 

1  60 
1  61 
1  42 

1  18 
1  6J 
1  61 

i  :{9 

1  zil 
1  60 
1  6J 
1  42 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

—    raffiné  \"  qualité  — 

—     lin   - 

Suif   — 

28  61 

31  1.5 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 

lUU  00 

30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 

27  29 

%  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 

44  80 
31  06 
53  75 
40  83 
48  97 

31  86 

ION  4n 
lu.)  lu 

'.1  7i 

32  :tî 
51  32 
51  31 

59  26 

32  43 

36 

28  » 
66  75 
78  75 
65  » 

32  06 

1U4  •* 

34  23 
28  » 
63  25 
74  ,^0 
64 

32  43 

tuf.  Kl\ 
lu*  OU 

35  75 
28  » 
65  50 
76  « 
64  » 

32  18 
104  50 
34  75 
28  » 
65  73 
74  23 
62 

33  18 

lUO  ■ 

34  50 
28  » 
66  » 
79  23 
62 

33  18 
inf;  fin 

1U.J  OU 

33  • 
28  » 
66  23 
79  50 
63  . 

35  68 
105  50 
34  50 
28  » 
67 

83  23 

64  n 

35  93 
10.3  50 
35  23 
2'i  » 

63  23 
82  50 

64  30 

36  68 
luo  ou 
34  35 
28  n 
67  23 
83  » 
61  50 

38  50 

Ivo  ou 

36  .. 
28  » 
66  75 
81  75 
64  50 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fut  et  oct.  ruinp.) 
Bordeaux  oïd.  — 
Mftcon  (irdiu.  — 

121  25 

140  » 

»  » 
»  » 

137  75 
»  1) 

M  >i 

132  » 
»  » 

132  08 

■>  » 
"  » 

132  30 
170  . 
180  ■ 

132  50 
170  » 
180  >> 

132  50 
170  ■ 
180  " 

132  50 
170  » 
180 

132  50 
170 

180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
17i) 

180  » 

132  50 
170  n 
130  » 

132  50 
17u  » 
180  . 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

'.1  14 
123  50 
37  12 

44  56 
35  5  4 

,59  50 
1.58  » 
45  25 

58  62 
163  .. 
43  25 

58  75 
162  50 

47  >. 

5Vt  62 
1.38  50 
46  73 

m  62 
152  ,50 
46  23 

63  75 
147  50 
47  75 

69  37 
150 

52  30 

68  » 
153  n 
51  25 

67  87 
115  ,50 
53  50 

66  75 
146  - 

53  23 

MÉTAUX  (Paris) 

FRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.)-  100  kil. 
Fer  (Marchand)              100  ki;. 

113  » 
174  62 

365  OU 
14  25 
10  » 

126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 

128  » 
168  25 
437  30 

15  ,50 

16  37 

139  87 
202  » 
510  94 

16  .50 

17  12 

193  6  4 
33J  90 

»  » 

22  i« 
21  83 

190  » 
36  4  » 
.33.-;  •> 
28  50 
23  50 

188  » 
335  50 
523  '< 
27  30 
23  » 

189  » 
361  SO 
510  » 
27  .50 
24  » 

»  » 
358  50 
501  » 
27  30 
24  » 

»  » 
362  50 
476  » 
27  » 
23  .. 

181  73 
369  » 
467  " 
28  » 
21  » 

185 

371  . 

493  » 
27  .. 
23  » 

183  50 

36.3  » 
436  >• 
26  » 
22  » 

184  23 
373  50 

2ii  » 
22  .. 

189  .) 

372  » 

%5Z  0 

26  2  ; 

22  .30 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
80  i 

1475 
3249 

102  04 
105  65 
3597 
660 
777 
813 

lOUJ 

1565 
33  i7 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1940 
1757 
3234 

102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

102  -4 

4. 070 
728 
94:; 

1.053 

1.890 
3.62I 

101  » 
loi  83 
4160 
687 
lOM 
1170 
2467 
1^72 
3545 

101  13 
102 
4101 

1077 
1165 
2455 
1873 
3532 

101  22 
101  93 
4100 
686 
1060 
1043 
2440 
1834 
3337 

101  2:4 

loi  85 
4120 
683 
1037 
1147 

1855 
3552 

100  02 

101  70 
4065 

679 
1050 
1113 

1830 
3525 

100  20 

101  9U 
39.  >5 

680 
105.! 
1120 

182) 
3540 

99  47 
loi  77 

3i):)3 

102J 
1033 

i  J 

1780 
3450 

99  93 
102  4'J 
4»  10 
661 
lOiS 
1013 
_.j  1  .j 
1820 
34113 

9:)  62 
102  20 
40^5 
W.) 
1034 
10(0 

I8IU 

313) 

99  90 
102  47 

3  1/2  0/0  1894  

Banq.àe'ParlsetPavs-Bas. .  t- 
—        P.-L.-M   - 

4O05 
630 
1038 
10-28 
i2>3 
Ihoi 
3422 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITLATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.244 

544 

312 

.547 

202 

Million 
defr. 

3.607 
1.978 
1.244 

C93 

364 

566 

237 

Million 
de  fr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 

Million 
de  fr. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

232 

Million 
de  fr. 

3  82) 
1.866 
1.19li 

828 

444 

477 

207 

Million 
de  fr. 

3.934 
2.004 
1.144 

819 

479 

4t,0 

200 

Million 
defr. 

4.106 
2.038 
1.143 
1.1 42 

480 

518 

213 

Million 
de  fr. 

3.979 
2.052 
1.146 

801 

499 

506 

I16 

Million 
defr. 

3.966 
2.056 
1.145 

735 

492 

434 

196 

Million 
de  fr. 

3.926 
2.097 
1.148 

692 

607 

491 

21(i 

Million 
de  fr. 

3.9i(i 
2.11:; 
1.147 

834 

31)3 

617 

2(i6 

Million 
defr. 

4.167 
2.149 
1 . 1 13 

815 

327 

3;!l} 

222 

Million 
de  fr. 

4.030 
2. 1.54 
1.14) 

814 

492 

49J 

246 

Million 
de  fr. 

4.001 
2.173 
1 .141 

834 

493 

536 

23  4 

Million 
defr. 

3.97i 
2.183 
lUO 

716 

491 

488 

294 

Encaisse-or  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers . . 
Compte  courant  du  Trésor  

EfCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-IIongrie 

—  —     de  Belgique. 

—  —    de  Hollande 

~             —     de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2.20 

2  .1 

3  15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  « 
5  « 
3  26 

% 

2  « 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3. 02 

5  » 

6  05 
3.9i 

% 

2  ). 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.73 
5  « 
5.27 
4. 31 

% 

3.0:! 
3.7.5 
3. 04 
5. 04 
3  92 
3.58 

K  „ 

5.19 
4.97 

% 

3  » 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  « 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  .50 
5  >■ 

% 

3  » 

3  50 
5  50 

4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  . 

% 

3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 
3  » 

3  » 

5  50 

4  50 

4  » 

3  30 

5  >> 
5  50 

4  50 

% 
3 

5  50 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  " 

3  » 
5  50 

4  50 

4  • 

3  50 

5  » 
5  50 

4  5J 

% 

3  » 

3  » 
5.50 

4  50 
4 

3.50 

5  » 

5.50 
4  50 

% 

3  « 

4  - 

5  » 
4  50 

4  " 

3  50 

5  » 

5  50 
1  oO 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  > 
3  50 

5  « 
5  50 
4. 50 

BANQUE:SEUR()r'ÉENNES  O'ÈRiISSION 

SITUATION  AU  31  DKCr-MURB 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

ÏKucaisse-argf  nt  

Rapport  de  Tor  à  la  circulation  % 

Million 
de  fr. 

15.896 
7. 611 
2  63; 
47,8 

Million 
defr. 

14.585 
7.95o 
2.. 578 
54,5 

Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.(!36 
54,4 

Million 
de  fr. 

14.992 
7  830 
2.585 
52,3 

.Million 
de  fr. 

14.465 
8.319 
2.734 
57.5 

Million 
de  f  r. 

14.510 
8.369 
2.75! 
57,6 

Million 
defr. 

14. 467 

8.33-i 
2  739 
57,7 

Million 
de  fr. 

14.316 
8.365 
2.770 
58,4 

Million 
de  fr. 

14.318 
"8.433 
2.7,S6 
58,8 

Million 
de  fr. 

14.375 
8.474 
2.699 
58,9 

Million 
de  fr. 

14.938 
8.37J 
2.773 
50,0 

Million 
de  fr. 

14.890 
8.34" 
2  367 
56,0 

Million 
de  fr. 

14. 8  if 
8.360 
2. 367 
56,:î 

Million 
defr. 

14.801 

8. 394 
2. 771 
56.7 

L  ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Ctpllil 


UlUons 
15212 

383T 

6790 


HKNÏES 

A.  l'AYBH 


tmts 

456.367.401 

115. tôt. 990 

237.638.374 


Î5839  809.110.765 
390.356ebl.il«500tr 
891 .600  obl.de  500  (r 

39.K83obl.df  500  Ir 
I09.700»bl.d«500lr, 


Konbre 

til. 

Som. 

tfe  Titres 

som. 

Tors. 

451,481 

500 

500 

2^4.0■29 

400 

400 

108803 J 

400 

400 

» 

100 

100 

454. T 10 

500 

500 

235. 4T1 

501) 

500 

583.560 

400 

400 

» 

100 

100 

44*.  "731 

400 

400 

100 

100 

585. 498 

500 

500 

100 

100 

280.  Ul 

500 

160 

155.675 

400 

400 

833. 151 

500 

500 

150945) 

500 

500 

838 . 6  'i^2 

500 

500 

n  71)  129 

500 

500 

984 . 74  't 

500 

500 

96*^  871 

400 

400 

'lit  i  •  0 1 0 

500 

500 

'iW  .  0  / 

500 

500 

A QO   Ô 1 0 

''.Al  1 

OAA 

lOU. uuu 

500 

2'M  .948 

zyjv 

100 

t  /.o  f\/.  f\ 

I4o.y4U 

200 

100 

in317'2 

1000 

500 

18?.  82"2 

500 

500 

loli.  DUU 

.  AAA 

I '25. 000 

500 

500 

/.  nnn 
'iU .  UUU 

500 

250 

ou . uUU 

lïUU 

500 

tîAA  AAA 

t.UU 

500 

AA  AAA 
OU . UUU 

«>uu 

2;'"0 

341. 000 

nuu 

500 

120.000 

500 

125 

'1 A  A  A  AA 
^UU . UUU 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

378.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161 .642 

500 

500 

49.701» 

500 

500 

49'.  T.  1(1 

500 

500 

515. ',33 

500 

500 

68.5117 

1955390 

500 

500 

1848;>8n 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211 .006 

500 

500 

4430267 

500 

500 

4856031 

500 

500 

171.2:12 

500 

500 

237 . 487 

500 

5i  0 

25115210 

500 

500 

531.16'. 

500 

500 

507.4.34 

400 

400 

3014704 

500 

5oO 

136.317 

500 

500 

91 .149 

500 

500 

1 '.2.602 

■500 

500 

500.301 

500 

500 

DÉSIGNATION  pk-s  V.VLKURS 


Dl?lllitli[l8  ou  mMl  distribué  en 


1895  I  1896  I  1897  [  1898  1899 


RENTES  FRANÇAISES 

q  0/  I  Terme.) 

3  »/„  Amortissable  I  Temie-j 
Tunis  3  %  29(gar.  Kr;.iice)  Cpt 

Annam  et  Tonkin  2  %_  % 

(gBr.  France/   Terine. 

Madagascar  2  V.,  gar.  Kr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT' 

1865  i  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  o/„  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  oo.mptant; 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-  1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

~  1892  3  %  lib- 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2  60  %... 

Foncières  1899  3.75  ','„  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACIIONS   A  TEBME) 

Banque  de  France  iiuii!.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd  Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   Eï  OUr..    Al     CIIMI^I  \NT) 

Act.  Bône-Guelma  

Ot)l.  -  3  «/„..., 

Aci.  Départementaux  

Obi.       —       .3  %  lili-ps  l>U>u 

—  —       3  %  titr.  roiif,'!' 

—  Économiques  3  .... 

Act.  Est- Algérien  

Obi. 

Act.  Est  

—  —  fie  inuiss  

Obi.  —  3  %  

—  "   3  %  nouv  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

Obi.    -    :i  0/^  i!>r.5  

—  —     3  %  fusion  a  ne.  . . 

—  —     3  %  fusion  nouv. 

—  -     2  V,  o/„  

Act.  Midi  

Obi.     -     3  o/„  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

01>1.     -     3  %  

—  —     3.  %  nouv  

—  —     2  '4  %,j.avr.cloci:- 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
AcI.  Orléans  


3 
3 

3  50 
15 


20  . 

19  . 
12  . 

3  . 

20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  50 
34  . . 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 

50 
15 
15 
62 
15 
15 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2 


50 


12  . 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  . . 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  . . 
12  50 
15  .  . 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 


15 

2  50 
2  50 


20  .. 

n  .. 

12  .. 
3  .. 
20  .. 

20  .. 
10  .. 
2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25  .. 
12  50 
35  .. 
12  50 


30  .. 
15  .  , 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
•15  » 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  . . 
35  .. 
25  .  . 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  .  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 


15 

2  50 
2  50 
17  5 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .• 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  .. 


15  .. 
15  .. 


135  '.I 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
r>  a. 
12  51 
20  a. 

7  50a 

12  56a 
27  50 
16  27 


30  .  . 
15  .. 

ïO  ■■ 

15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
.35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 
'12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15 

58  50 


Cour»  (le  comp.  comm.  juillet 


1897       1898  I  1899 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


,501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


400 
680 
577 
460 
690 
.595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72) 
472 
10.30 


479 
488 
482 
1740 

48-7 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


102  70 
101  .. 
106  70 

501 
91 

90  50 


562  .. 
430  .. 
420  .. 


576  .. 
576  .. 
390  .. 


398  .. 


408  . 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560  ., 
955  . 
440  ., 
780  . 
588  . 
588  . 
485  . 
600  . 
847  . 
530  . 
80  . 
565  . 
483  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 

477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  . 

84  . 
83  . 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


893 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


<38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


1900 


Cours  (le  cU'.ture  i\<'.h  5  d.trni^^res  sem. 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
72>> 
432 
1095 


445 
446 


1815 

455 
446 
402 

13.'5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 

1740 


100  10 


99  60  j 
102  3ol 


480 

80  50 
80 
463 


28  juin 

.5juillel 

12  jiiiM 

19  juin 

26  juin 

100  20 

99  47 

99  97 

99  69 

•M  90 

100  15 

99  30 

99  90 

99  60 

99  90 

i    99  45 

98  :2 

98  35 

99  .. 

1    99  6  > 

98  .  . 

98  60 

9K  75 

98  90 

1  101  90 

101  77 

102  40 

102  20 

102  47 

1  101  90 

10;  70 

102  40 

102  20 

102  4ôj 

480  .. 

473  .. 

478  5C 

478  50 

478  51 

81  .. 

80  50 

80  50 

80  75 

80  60 

80  25 

79  50 

80  50 

81  .. 

460  .. 

461  .. 

459  .. 

458  y. 

457  .. 

536  .. 

540  .. 

540  .. 

542  . 

544  .. 

418  75 

413  .. 

415  .. 

416  . . 

415  .. 

405  50 

398  . 

404  . 

404  50 

399  .. 

108  .. 

106  .. 

105  .. 

10.3  25 

102  50 

539  . . 

539  .. 

545  .. 

546  .. 

541  .. 

536  .. 

539  .. 

539  .. 

545  .. 

543  .. 

350  .. 

3.  2  .. 

356  .. 

357  .. 

346  .. 

93  75 

92  '0 

94  50 

94  50 

90  .. 

356  25 

355  .. 

356  .. 

355  50 

350  .. 

93  .. 

9c  50 

92  50 

92  50 

8)  50 

397  .. 

40>  50 

407  .. 

40.>  75 

397  .. 

102  . . 

102  10 

103  .. 

104  .. 

102  .. 

375  . 

378  . . 

376  .. 

375  .. 

iOl  75 

400  .. 

400  .. 

399  .  '. 

401  50 

450  .. 

455  . . 

4'3  .. 

454  .. 

449  .. 

494  . 

496  75 

495  .. 

494  . 

490  .. 

485  .. 

485  .. 

487  b^j 

488  .. 

487  75 

439  .. 

426  .. 

430  .. 

428  .. 

427  .. 

450  75 

i50  .. 

448  . . 

450  .. 

439  .. 

385  .. 

382  . 

385  .. 

385  - 

382  .. 

457  .. 

440  .  . 

4'iO  .. 

440  . . 

435  .. 

445  .. 

449  . 

447  50 

44!  .. 

440  .. 

446  .. 

440  .. 

4i4  .. 

442  .. 

509  50 

50  )  . . 

501  50 

499  . . 

501  50 

47  50 

47  .. 

44  25 

44  5'i 

44  .. 

49  .. 

48  50 

44  .. 

44  25 

43  .. 

540  . . 

544  .. 

555  .. 

555  .. 

55>  .. 

430  25 

427  .. 

426  50 

426  . . 

429  .. 

3955  . 

3995  .. 

4010  . . 

4025  . . 

4  05  .. 

1120  . . 

1035  .. 

1045  . . 

1030  .. 

10.'8  .. 

425  . . 

760  . . 

750  . . 

604  . . 

590  .  . 

595  . . 

592  . . 

595  .. 

525  . . 

5Ï0  . . 

680  . . 

660  .. 

661  . . 

660  . . 

650  .  . 

610  . . 

607  . . 

6  '6  . . 

6u5  . . 

605  . . 

1052  . . 

1020  . . 

1045  . . 

1 03  '1 

lo38  .. 

607  . . 

607  . . 

6u7  . . 

608  . . 

608  . . 

88  . . 

81  . . 

80  . . 

81 

80  .. 

507  . . 

479  . . 

4^0  . . 

4  jO  . . 

510  . . 

507 

5  0.. 

505 

510  . . 

1030  . . 

1015 

102  J 

102) 

1015  . . 

72  > 

716 

725 

720 

725 

435 

438  1 . 

4  40 

4  .0 

'il  2 

695  95 

6H5  ' 

424  50 

4'37 

426 

4^'4  5U 

43  J 

428 

426 

43 

1  . . 

i2^< 

421 

423  50 

421  50 

4'*  ' 

424 

715 

720  .. 

713  .. 

tT»  .. 

ih  .. 

4.31  . . 

43  1  50 

433  . . 

42  i  50 

1101  .. 

10  70  .. 

1190  .. 

10.10  . 

1076  .. 

505  .. 

659  .. 

505  .. 

508  .  . 

5  5  ,  , 

442  50 

444  25 

4  47  .. 

4 16  . . 

446  50 

446  50 

448  2.5 

4-1  50 

448  25 

4.6  50 

443  .. 

446  .. 

449  . 

1820  .. 

1780  .. 

1820  .. 

lài')  '.. 

18oi  .. 

448  .. 

447  .. 

418  75 

449  .. 

i'iX  .  ■ 

450  .. 

442  50 

4'.5  .. 

413  . 

452  85 

446  .. 

450  .  . 

447  50 

447  25 

446  .. 

401  75 

'.01  50 

402  .. 

402  . 

i339  .. 

1317  .. 

1318  .. 

1290  . . 

1290  .. 

448 

443  .. 

444  5' 

443  .. 

444  .. 

446  50 

447  .  , 

447  50 

447  .. 

446  50 

2405  .. 

2270  .. 

2315  .. 

2299  .. 

2;85  .. 

463  50 

457  îo 

458  . 

460  . 

457  . . 

450  .. 

450  .. 

454  50 

455  . . 

455  .. 

405  75 

406  .. 

408  . 

410  .. 

41i  ..  1 

443  50 

446  .. 

448  75 

450  .. 

417  501 

1740  .. 

1035  .. 

1730  .. 

1790  .. 

17  0  ..jl 

L»ÉGONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Nombre 

Tal. 

8,m, 

ùt  Tilres 

DOIl). 

Jers. 

3391771 

500 

500 

1171)700 

.500 

500 

14;):i9->i 

500 

500 

259.01 1 

500 

500 

COO ■ v^o 

500 

500 

500 

DUU 

1  1  'ÏOC/j  1 
1  U*0'ï  1 

500 

OUU 

600 

DUU 

500 

DUU 

14y .  z'i^ 

500 

DUv 

500 

^AA 
DUU 

500 

500 

i AA  AAA 

550 

250 

c;aa 

500 

A  A  AAA 

500 

500 

no  QAO 
i  O  .  O'i  * 

500 

105.3v>I 

L>50 

250 

220.679 

» 

OU . UUU 

.>uu 

.500 

ion  c\(\C\ 
i/u  uuu 

500 

500 

1 4 . 720 

500 

50*' 

1'*  280 

58  265 

,500 

500 

200.000 

100 

100 

70,500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

)) 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

500.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100.000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

■  300 

300 

Capitiil 

ou 

\omlrt^  de 

Tilres 

D226(i8 . 

360  ï 

190767. 

000  r. 

1924 

r.2'.:!06. 

2iion. 

)> 

5.298.600  î 

» 

18.389. 

000  ï 

» 

59. 

110  oh 

1946 

378109.5001'. 

1932 

700.000  ob 

1987 

105000. 000 f. 

» 

15i070.CO0f. 

1, 3992990001'. 

1941 

73'iS39.5001'. 

67 1830. 

ioor. 

» 

1.171. 

500  ub 

1936 

1.080. 

GOO  ob 

1940 

39.331. 

1451. 

1919 

58. 

174  ol) 

1922 

266. 

090  oli 

1962 

121500.0001'. 

682000. OÛUll. 

8013091942  li 

90. 

300  ob 

1928 

85. 657.5001. 

1965 

■.'9.000.0001'. 

19 1^^ 

il. 727. 

171  £ 

43N. 

650  ol 

1925 

27.632.6001'. 

1955 

255396. 

500  f. 

1923 

Illi23 

500  f. 

1939 

179255 

500  f. 

1958 

1.045. 

464  ol 

1951 

571090 

5001 

1961 

489137 

5001. 

1970 

646762. 500f. 

1971 

950. 0001'. 

1950 

172212.6001'. 

1976 

4  19737 

5001. 

1975 

19022420001. 

1970 

651087 

5001 

1973 

395087 

îOOl 

1976 

214.000  ol 

1967 

25.000.0001' 

1950 

1 36987. 20af 

1930 

89. 333. 000 f 

» 

7. 37 1.9 15  £1 

» 

3i;i46.282ïl 

i5'i|3.296it'I 

10ui,75 

(iiior 

1931 

174756 

OlKll 

1931 

ll95Mi 

50Ul 

» 

6.060 

.  120  s 

195( 

■20.915 

.ooof 

1934 

39.061.500f 

193^ 

7.096 

.900  i 

l  1938 

19.763.350  ) 

DÉSIGNATION!  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.,  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suile) 

Act.  Orléans  jouiss  

ObU       —     '3  %.;  

—  3  %  1884  

—  2  y,  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 

Acl.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—   Réunion  (Ch.  de  ter  el 

Port  de  laj  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  -  3  %. 

Act  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION.S  au  COMI'TANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cnuip"'  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  joiiis-s. 
C"  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  -  jouiss .  .  . 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 
Malâdano  dMines  de  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C''  f- 
Métaux  (C"  Irançaise  des'... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(C"  du)  eu  lie]. 

—  lions  à  b.ts  1.SX9 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  foiui 
Dynamite  iSoc.  Centrale  de) 
Téléphones  l'Soc.  Indust.des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS ' 

Angleterre  2  s >;  %  (  c  1 1 .  li  x cssi  20 ) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  1  %or  (ch.  fixe 21. 50) 
Brésil  1  %  %  1888  

—  i  %"18S'.I  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  1  %  '"'  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  Oaira-Sanieh  i  %) 
I  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  K  %)•• 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

—  2  ^  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  ôr  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etal  de)  5  0/«  189? 
Norvège  3  %  1888  

-       3  K  %  1898  

Portugal  3  %...  

—  4     %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  .4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2«  613'- émis 

—  —  1890  Cl'  émis.).. . 

—  —  1893(5'  émis."!... 

—  —  1894(6"  émis.)... 

—  Gonsolidéi  %(l"-'et2''sér 

—  3  %  or  1891  Pet  2' ém.  189. 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  Kî  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  si'rie  U  . . , 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893, 

—  4  %  1894  

3       %  1894  

Uruguay  3  Yt  %  1894  


IIITIDEHIIE  ou  llfTÉRÊT  distribué  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895  ^  1896     1897  |  1898  [:i8i>9 


43  50 
15  . 
15  . 

15  . 
38  50 

16  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 

50 
64  50 
6'i  50 
52 
15 
30 
45 
20 
28  50 


40  . 

27  50 
7 
12 

25 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


4  50 
/, 

'4 


3 
4 

3  50 
/, 

6 
5 

3  50 
15 


3  . 
3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

'4  '. 
4  . 
4  . 


4 
4 
3 

3  50 

4  . 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1  . 

20 

20 

25  . 
4 

20 

20  . 
3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42  28 
15 
12 


2  75 
5  . 
4  . 
4  50 


3  . 

4  . 
4  .. 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15  . 

15  . 
25  . 

16  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18  . 

28  50 
08 
62 
49  50 
15  . 
25  . 
05  . 
40  . 
28  80 


6 
40 
27  50 

6  60 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
!2  50 
15 


75 


3  50 
4 
6 
5 
3  60 
15 


4  . 

4  . 

3  '. 
3  60 
1 

22  50 
3 
4 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 
4 


50 


60 


3  50 


4 
4 
25 
3 
3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

4  '. 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 

3  50 

4  . 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  60 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
16 

15 

,2 


60 


50 


50 


;7  50 


•12  50 


107 
45  61 
20 
18 


2 
5  75 
4 

4  50 

4  . 

5  . 
4  . 


50 


50 


2  50 
4  . 
4  . 

25  . 

3  . 
3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  , 
3 

3 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

15  ... 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1897 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


1390 
482 
480 
443 


12V2  . 
483  . 
479  . 
685  . 
469  . 


20 
28  50 
74  . 
.79  . 
16  50 
16  . . 
22  50 
65  .. 
40  .  . 

5  .  . 

5  a. 

5  . . 
60  .. 
37  50 

5  50 
10 

25 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
20 
930 
698 

ioo 

1000 
710 
116 

665 

590 


116  48 

51  53 
22  50 
16  50 


5  7 
4  . 
4  50 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


50 


3  .. 
3  50 

3  .. 
1  .. 
1  .. 
1  . . 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


2  50 
4  . 

4  . 

25  . 

3  . 
3  50 
1  . 

22  50 
3 
4 
4 


4 

4  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 


50 


50 


50 
3  50 


125 
3255 
1280 
145 
265 


112  80 

lo'i  80 

69  3 

66  3; 

io6  80 
81 
99 

105  20 
107 
102  30 
63  10 

3^2  . 
310  . 

%  \  k  '. 
140  . 

106  '. 

95  90 


104  50 
23  60 

474  .. 

9.3  50 
103  20 
90  25 

103 

102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 
70  20 


1898 


1270 


464 

420: 


m 

335 
460  .. 


470 
740 

2400 

1128 
835 
.362 
690 

1935 
350 
835 
121 
117 

1030 
740 
92 
650 


50 


426  . 


112 
3715 
1465 
474 
269 


.1899. 


28  juin  .'>j:iiillel'l2  juill  19  juill  26  juill 


1150 

466' 
463 
654 
446 


340 
43» 


4.35  .  . 

610  . . 

2130.  . . 

1130  .. 

825  .. 

325  .. 

585  .. 

1756  . . 

1215  .. 

609  .. 

270  . . 

1C8  .  . 

1335  . 

1045  .. 

109  ., 

528  .. 

550  ., 


2£2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


1220 
451 
446  ' 
402  : 

iS 
10K2 
49 
446 

428 


325 
422 
438 


110 
630 
2030 
ll'.O 
805 
330 
510 
2000 
135(1 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


107 

3583 
1360 
515 
315 


86 
35 '.2 
1375 
430 
315 


112 
418 
103 

53 

52  75 
440  . 
106  40 

94 

99 
102  85 
109  . 
10  i  2; 

34  . 
157  . 
129  . 

214  '. 

225  . 
m  60 
104  70 
94  40 


104 

101  75 
37  7 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


97 

104  50 
18  25 

450  . . 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  60 

103 

102  90 

102  50 

106  10 

106 

104 
97  50 

101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


108  .. 


102  .. 

66  .. 

64  .• 
435  .. 

101  60 
88 

92  50 
103 
106  75 

102  20 
59  70 

284  . 
240  . 

220  . 

255  . 
98  75 
100  .. 

93  10 
384  .. 


101  50 


100  .. 
24  90 

495  .. 

92 

92  40 
92  75 

101  40 
101  35 
100  7 
100  80 

100  65 

103  .. 

104  .. 

101  40 
90  .. 
97  .. 
63  .. 


101  30 
98  . 

47  . 
26  50 
22  95 

419 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48  75 


97  2; 

08  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 

227 
£29 

'98 
94 
377 


2»  . 

497  . 

80  50 
80  50 
78  10 
100 

99  7i 
69 
9;i  40 
99  50 

100  . 
102  . 

99  85 
86  .. 
93  35 
63  75 


92  . 
46  60 
25  55 
22  80 

420 

468 

510 

101 

400 

460 
98 
49 


320 
424  50 


1190 
44? 
447 
404 
441 

1070 
443 
448 
626 
428 


25 


433 
315 
429 


121-2 
444  . 

447  . 
403  .. 
442  26 

1075  .. 
444  25 

448  . 
60b  . 
43?  , 

43  j  . 


408  . 

030  . 

2051  . 

1110  . 

815  . 

327  . 

540  . 

2000  . 

13,50  . 

420  . 

242  . 

95  . 

1170  . 

878  . 

97  . 

4T7  5() 

803  .. 

10  .. 

87  . 

:i540  . 

1375  . 

130  . 

i21  . 


2000 
1115 

795 

325 

538 
1940 

*408 

221 

91 
1160 
868 

94 
477 

742 

I!  50 

86  .. 
3130  . 

13H0  . 

410  .. 
310 


101  75 


98  25 

68  .. 

67  15 
398  .. 
100  .. 

78  .. 

162  '.. 
104  .. 
100  .. 

72  15 
:J37  .. 
282  .. 
570  .. 
225  50 
229  .. 

93  .. 
100  20 

91  70 
375 


94  40 
23  92 
499  50 

82 
81 
78  20 

99  70 

99  86 
100  20 
100 
101 

100  SO 

101  85 

100  9 
85  50 
94  65 
64 


99  50 
95 
46  80 
25  60 
22  95 

425 

467 

516 


413 
458 


19  10 


98  25 
i;8  3; 
67  20 

96  10 
77  .50 
85  50 

102  30 

104 

100  0<) 
70  0' 

330  . 

275  . 

223  '. 
225  . 


96 
91  20 
377 

94  .50 
22 

499 
86 
81  25 
19  oO 
78  25 
99  90 
99  50 

99  50 
99  75 

100  95 

100  45 
100  .. 

98  50 
84  .. 
93  45 
64  60 


1-203  .. 

443  50 
447  .. 
403  .. 

444  75 
1055  .. 

444  50 
447  50 
605  .. 
4-20  25 

433  tO 


424 
414 


419 
615 

lièo 

799 
320 
545 
1897 
1240 
406 
227 
89 


92 
476 

784 
U 

87 
3167 
1318 

120 

>99 


100  65 


98  25 
67  80 
06  8 
398 
97  50 
78  . 
85  2: 
102  40 
lOi  50 
100  45 
12  1 
337  . 
■277  . 

-2-23  . 
■220  . 


95  -25 
45  75 
24  90 
22  47 

4-22  . 

460  . 

517  . 


409  .. 
458  .. 


18  50 


96 
91  8 

379 

94  30 
23 
499  5.. 
85  50 

■76 

76  85 
100  15 

99 
101 

99  75 
100  15 
100 
101 

98  75 

83  80 

93  . 

63  9; 


1202 
443 
447 
400. 
441 

106* 

44r 

60â 
431' 


427  . 
390  . 


415 

620 

1115 
792 
3i2 
550 
l'.tOO 
1-265 
365 
205 


850 


781 
10 

88 
34.10 
1335 

•298 


99  40 


98  50 
66  30 
65  riO 
398 
97 
77  -'l 

84  eo 

101  50 
103 
100  20 
72  1 
333  . 
■277  . 
570  . 
•220  . 
220  . 


98  25 
95  75 
46  90 
■25  -20 
'2?  80 

421 

46" 

518 


409 
480 


97 
91  50 

365 

85  25 

94 

22  80 
49S 

7.5  50 
75  60 
75  50 
99 
99 
99  -20 
99  10 
100  30 
lOO  25 

100  30 

97  80 
82  -25 
91  50 

'.'i 

95  •7; 
46  5 
24  95 
22  60 
4-20  50 
462  .. 
500  .. 

4oi  y. 

44»-. 

98  30 

4;»  ^5 


1.30  .. 
•295 

429  .50 

'(  - 


411  £0l 

600 

iii:i  !. 

781 
315  .. 
540  .. 

1890  .: 

1250  . 

:!.'>i',  . 

212  . 

81  . 

1140  .. 

840  . 

et  . 

470  . 

794  . 

10  . 

89  . 

3422  . 

132)  .. 

•?9rt  .  1 


97  80 


98  50 
65  95 
64  50 

'97  70 
78  .. 
84  70 

102  50 

103  8 
100  2 

72  0 
332  . 
■278  . 

2^»  '. 
217  . 


9.-< 
91 
364 

94  50 
22  6 
499 

"7  S  2 

77  -2 
89  10 

98  95 

99  90 
99 

100 

100 
99  50 
98  56 
82  50 
91  90 
60  50 


95 
46  50" 
25  05 
->2  6C 

4-27  .. 

480  .. 

506  50 

101 

408  50 

413 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


(le  Tllrfi 


JOO.OOO 
lOO.OK) 

200.000 

r.cio.ooo 

■7 'il.  0(1(1 
120.0(111 
160.(101) 
100.0(10 
•lâ.OOO 
60.000 

215.  ;«5 
99.3:n 

:>2;!.6I5 

1141.403 

.452 
(391.556 

jn.92' 

732.118 

3185158 
SîlO.OflO: 
'.09.610 
94.319 
490.000 
t!02007 
2*035 
40.1^^1 

94.254 
195.992 
210.250 

'32.066 

93.649 

56.4-i2 
100.000 

•iO.OOO 
SIS.'/SO 
355.9.32 
112r.i8 
139.239 

6-/.W3 
112.116 
139.845 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 
110.000 
200.000 

40.000 
100.000 


500 
500 

500 
500 
100 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOÎ 
500 
500 
500 
500 
5D0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
I0£ 
500 
51 
5£ 
200 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
125 
250 

5f0 
500 
500 
5011 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10« 
500 
500 
.500 
500 
5Û0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 
50O 
500 
500 
500 
500 
500 
lOi 
500 
5î 
5)i 
200 
500 
500 


nft.-'KiN.VTlON  DKs  VAMOnUS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\(  t.  Andalous   — 

Obj..  ,  —  3  %  1"  si'.rie. 
'—      ,  —  —   2'  sc'rie.. 

AcV.';  Ch.  Autrich  -Honçr. . . 
OM/ anc.   —   3%J'-' ;ï8<-emis. 

—  •      _     _  ri«  émis  

—  —     —  10'  émis. . . . 

—  nouv.  —   séi'ie  A  ,  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         -        3  %...  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  c;  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
01)i.         —        3  %  série. 

—  —         —  2°  série. 

—  —         —  3«  série. 

—  —         —  4"  série . 

—  —         —  5«  série. 

—  —  Painpcliine  

—  -  Barcelone  

—  —     Astiu'ies  l'' hyp. 

—  —         —     2«  hvp. 
-         -     3'  byp- 

Orientaux  

AcI.  Portugais  

Obl^  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l''  hvii. 

—  -  -    2«  hyp. 

—  —  —     3"  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  i%  9î> 

—  Suddel'Esp.3%  Ir'hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  l.il  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


lilîllllilllil!  on  IMKKÉT  ilis(rlliu* 


189'c 

1895 

1896 

1897 

1X98 

16  n. 

14  n. 

12  fl. 

8 

fl. 

10  11. 

15 

|)- 

15 

P- 

15 

P- 

15  p. 

15  p. 

15 

15 

18  48 

18 

06 

13 

13 

13  50 

20 

15 

12  50 

12  50 

12  50 

10 

6  25 

5  . . 

3T  50 

31  50 

31  50 

31  50 

31  50 

5 

5  50 

6 

1  ■  ■ 

24 

24 

24 

24 

24  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

■  * 

15 

15 

15  . . 

33 

28 

31 

28  50 

31  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

I5  .. 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

5 

4 

3 

1  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  .. 

33 

33 

1 

33 

33 

i; 

33  1. 

40 

10 

29 

25 

1  50 

11  70 

15 

15 

lo 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . 

16 

16 

16 

16 

16  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  .. 

15 

15 

15 

IS 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  .. 

20 

20 

20 

2p  .. 

20 

20 

20 

20  .. 

î 

5(3 

15  .. 

20 

30 

30 

32  50 

35  .. 

1 

50 

10  05 

21  65 

il  70 

50  30 

59  74 

30 

40 

31 

31 

50  .. 

9 

18  30 

12  20 

12  90 

3  65 

3  65 

20 

50 

20 

50 

19 

15 

7  .. 

i2  50p 

45 

P 

45 

p- 

45 

P- 

45  p. 

II 

40 

11 

85 

14 

55 

15 

26 

22  .. 

(".iiiirs  lie  ciiiiip.  cciiririi.  juillcl 


Cuurs  (h:  rIOliirc  îles  5  di^niiri  e»  sein. 


1896 

1897 

1898  . 

1899 

'^H  i  1)  i  1 1 

.'>i(iillel 

12  jUill 

1'.'  jiiill 

2(  '  juin 

536  .  . 

520  .  . 

488  .  . 

515  .  . 

4  4«  .  . 

454  .. 

499  . . 

490  . . 

450  .  . 

518  .  . 

549  .. 

549  .. 

55  i  . . 

554  y. 

.5.57 

580  .. 

592  . . 

60  i  . . 

670  .  . 

721  . . 

703  .. 

710  .. 

ri5  .. 

572  . . 

574  . . 

565  . . 

570  . . 

550  .  . 

524  .. 

534  .. 

530  .. 

528  .  . 

153  . . 

108  . . 

74  . . 

99  .  . 

89  . . 

HO  .  . 

8H  .  . 

H(i  .  . 

81  50 

1266  . . 

1,300  .. 

1300  . . 

1260  . . 

1268  . . 

1215  .. 

lacH  . . 

1200  . . 

479  . . 

'489  . . 
790  . . 

515  .. 
770  . . 

5.34  . . 
520  . . 

520  .  . 

,530  .. 

.528  . . 

528  .. 

52.S  .50 

60  . 

45  .. 

38  .. 

98  .. 

107  .. 

106  .  . 

ind  . . 

105  . . 

10.3  .  . 

136  .. 

65  . . 

65  .  . 

242  . . 

290  . . 

285  . . 

285  . . 

iCiS  .. 

265  .. 

266  .. 

180  . . 

150  .. 

232  , . 

30<  .. 

.305  . . 

307  . . 

301  . 

301 

255  . . 

176  .. 

145  .. 

226  . . 

305  . . 

310  .. 

36  .. 

304  .  . 

303  50 

775  . . 

775  .. 

782  . . 

750  . . 

720  . . 

710  . . 

703  . . 

704  . . 

f')95  .  . 

475  .. 

478  .. 

475  . . 

160  . . 

430  . . 

430  . . 

42  ■<  50 

430  . . 

i:;0  .. 

467  .. 

469  . . 

422  .. 

422  . . 

421  50 

418  . 

459  .. 

467  .. 

4ii  . . 

413  .. 

410  . . 

413  . . 

410  .. 

468  . . 

419  75 

417  . . 

416  50 

417  50 

117  50 

304  . . 

295  .. 

286  . . 

223  .. 

1 43  . . 

137  . . 

135  .  . 

132  . 

155  .. 

225  .. 

195  .. 

173  . . 

170  . . 

139  .. 

134  .. 

125  . . 

133  . . 

131  .. 

36i  .. 

386  . . 

389  . . 

348  . . 

337  50 

331  25 

333  5u 

332  . 

328  . . 

360  .. 

382  .  . 

385  .. 

352  .. 

333  .. 

334  .. 

336  . . 

336  50 

332  .  ■ 

63i  .. 

696  . . 

695  . . 

680  .. 

704  .  . 

653  .. 

661  .. 

671  . 

200  . . 

115  .  . 

130  .  . 

193  .. 

1.50  . . 

135  .. 

135  . . 

115  .  . 

85  .  . 

58  . . 

190  . . 

204  .. 

197  . . 

200  . . 

188  . . 

183  . . 

253  .. 

223  . . 

192  . . 

254  . . 

305  .. 

305  .. 

315  .  . 

309  . . 

310  .. 

210  .. 

205  .. 

172  .. 

2i0  . . 

298  50 

299  . . 

304  . . 

297  . . 

297  .  . 

2i4  .. 

209  . . 

168  .. 

235  . . 

303  . . 

305  .. 

301  . . 

300  . . 

298  . . 

239  .. 

207  .. 

168  .  . 

233  .. 

300  . . 

300  .. 

300  . . 

299  .. 

293  .  . 

236  .. 

2:1  .. 

170  .. 

232  .. 

-.305  ;. 

304  . . 

299  . 

299  .. 

297  . 

248  .. 

"215  .. 

173  .  . 

232  . . 

298  .. 

294  . . 

294  .. 

28s  .. 

287  . . 

254  .. 

219  . . 

182  . . 

241  .. 

,300  .. 

.301  .. 

300  .. 

295  . . 

249  .. 

215  .. 

171  . . 

250  .. 

298  .. 

299  .. 

3i)3  . . 

302  .. 

297  . . 

235  .. 

202  .. 

164  . . 

240  .. 

291  50 

291  . . 

294  75 

294  . . 

290  . . 

235  .. 

208  .. 

I(i6  . . 

243  . . 

292  . 

291  .. 

292  . . 

294  . 

483  .. 
65  .  . 

470  . . 
69  .. 

45  . . 

31   .  . 

75  .. 

70  . 

71  .. 

280  . . 

270  .. 

278  .. 

284  . . 

269  .. 

266  . . 

268  . . 

268  . . 

267  . . 

178  . . 

134  .. 

116  . . 

242  . . 

290  . . 

281  .. 

284  . . 

273  .. 

272  . . 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

310  .. 

348  50 

344  . 

338  .. 

3.38  .. 

3,39  ..j 

325  . . 

280  . . 

231  . . 

302  . . 

343  .  . 

337  .  . 

332  . . 

332  . . 

332  50 

320  .. 

277  .. 

229 

303  .. 

340  .. 

312  .. 

329  .. 

418  .. 

422  .. 

432 

425  .. 

416  .. 

410  .. 

410  .. 

410  .  . 

40  i  25 

.362  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

357  .. 

3,50  .. 

300  .. 

355  .. 

3r2  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  . . 

220  .. 

200  .. 

210  .. 

'210  .. 

219  . 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

000  .. 

565  . . 

570  .. 

ii3 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

131  .. 

135  .. 

132  50 

133  .. 

125  .. 

610  .  . 

680  .. 

1130  .. 

1303  .. 

1286  .. 

1317  .. 

1328  .. 

1353  .. 

855  ]] 

1235  .. 

2260  .. 

2345  .. 

2295  .. 

2365  .. 

2380  .. 

2402  .. 

76  .  . 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

33  .. 

33  25 

32  .. 

29  . 

25  .. 

160  .. 
354  .. 

128  .. 
342  .. 

108  .  . 
293  .. 

105  . . 

10  .. 

309  .. 

312  .. 

311  .. 

.313  .. 

,308  .. 

.312  '. . 

685  .. 

600  .. 

445  . . 

650  .. 

645 

580  .. 

555  . . 

500  .  . 

(526  .. 

766  .. 

775  .. 

774  . . 

774  .. 

772  .. 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


MIMBRE 

ïsl. 

Som. 

(te 

TURKS 

nom. 

vers. 

11.726 

» 

16.661 

» 

35.170 

» 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1  .200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1.380 

500 

500 

4.620 

» 

n 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

1) 

.32.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.000 

500 

50(1 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9,02:1 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

.  500 

\0MI1RE 

Vnl. 

Som. 

do 
TITIIES 

nom. 

vers. 

56.700 

500 

500 

KS.OOO 

500 

500 

41 .4(52 

500 

500 

31 .607 

420 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.(576 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

50(1 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2i5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

MO 

500 

33.622 

500 

500 

48.672 

,500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEUIiS 


VALEURS  FRANÇAISES 

1' ACTIONS 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'»  Gi»  F"  des). . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine — 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Coiiipasiiie  centrale^  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  'Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  'sié  F' 1 

Fives-Lille   ...   

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  'Havr.-Pén.  de  Nav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  miUt.  et  çiv,  (Ci'  Gi»; 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Oueenler  et  C'', 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLÔTURE 

Derniers 

colins 

Colés 


730 
19.J5 
570 
940 
1000 
12.50 
300 
225 
920 
55 
540 
15i0 
935 
1350 
1020 
3 

1400 
505 
501 
930 

1180 
811 
614 
610 
5U0 

1540 

1649 
700 

1155 
650 

6450 
157 

3225 
8hl 

289 
1330 


50 


19  juin 


950 


2(i  juin 


570 
940 


1020 

1 44(j 
560 
472 


614 
1535 


286 


1400 
500 
539 
930 

1 195 
S42 
614 


505 
1540 
1650 

690 


1330 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

lOnLK.  \TI0NS 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  'Ch.  de  feri  5  %  

Q.r  Qi,  p.,      Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  (dd.  '.20  f  5  % 
nbl.  de  350  f . 
Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  i  %  

C''  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  «„  

Métaux  fC"'  F»-)  obl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  '-s  %. 

Omnibus  i  %  

Voitures  à  Paris  3  %  %  — 
C''  Transatlantique  3  %  , . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %.... 

Lits  Militaires  i  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —  2"  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1S88  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  18.S8  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OBLIO.VTIONS) 

Obi .  Charb.,  Mineset  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",  2'  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


235  .. 

162  .. 

500  .. 

279  .. 

240  .. 

422  .  . 

485  ., 


489  .. 
494  . . 
470  .. 
476  50 
485  .. 
496  50 
410  .. 
:i:i3  75 
500  .. 
290  .. 
OuO  .. 
OIS  .. 
46.S  50 


164  50 
601 
280 


502 
489 
495 
470 


158  50 


219  . . 
156  50 
199  50 
3  9  50 
169  .. 


478 
497 

415 
333 


162  50 
498  50 

282 
240 


199  . 


616  50 


4.58  25 


437 


199 
340 


49(5 
493 


4K5 
497 
410 
333 
495 


598 
616  50 


45,y  50 


496 
495 


156  2â 
199  5( 
340  .. 
169  .. 


497 

493 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


VILLE    DE  PARIS 

A  adjo's'  lcnch.jCh.  desNot.  de  Paris,  le  "/août  1900. 
fAlVir  PC  A  V  Kiosques  liiniineiix  à  Fleurs 
tUilLuoMUll  et  aJournaux  (Publicité  et  per- 
ception (lu  prix  de  loralionj  350  kiosques  exis» 
tant  et  80  à  établir.  Durée  15  annécîs  du  1"  jan- 
vier 1901.  Caut'  pourench.  50.000  fr.  M.  à  pr.  re- 
dev.  ann.  p''  chaque  kiosque  250  fr.  S'ad.:  à  la 
Préfecture  de  la  Seine,  bur.  du  Domaine  de  la 
Ville,  et  aux  net.  M"  Delorme,  r.  Auber,  11,  et 
M*  Mahot  de  la  Qiiérantonnais,  14,  rue  clos  Py- 
ramides, dépositaires  du  cahier  des  charges.  982 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPI!  DE  PARIS 

Capital  :  150  Millions  de  Francs 


SIÈGE  SOCIAL  :  14,  rue  Bergère,  14 
Succubsale  :  2,  place  de  l'Opéra,  2.  Paris 


'Président  :  M.  Denormandie,  ancien  gouverneur 
de  la  Banque  de  France,  vice-président  de  la  Com 
pagnie  des  Chemins  de  fer  Paris- Lyon-Méditer- 
ranée. 

Directeur  général  :  M.  Alexis  Bostand.  O.  j^. 


OPÉRATIONS  OU  COMPTOIR  : 

Bons  à  éclu'ance  li.Ke,  Escompte  et  Recouvrements, 
Comptes  de  (Miéques,  Lettres  de  Crédit,  Ordres 
de  Bourse,  Avances  sur  Titres,  Chèques,  Traites, 
Paiements  do  (^.oupons.  Envois  de  fonds  en  Pro- 
vince et  à  l'Etranger,  Garde  de  Titres,  Prêts 
hypothécaires  Maritimes,  Garantie  contre  les 
risques  de  remboursement  au  pair,  etc. 


ULHEAUX    DE   <iUARTICR    I»A\S  l'AItlS 

A.  —  176,  boulevard  Saint-Germain; 

B.  —  3,  boulevard  Saint-Germain; 

C.  —  2,  quai  de  la  Râpée; 

D.  —  11,  rue  Rambuteau; 

E.  —  16,  rue  de  Turbigo  ; 

F.  —  21,  place  de  la  llépubliquf  ; 

G.  —  24,  rue  de  Flandre  ; 

H.  —  2,  r.  du  Quatre-Septeml)re(pl.(lpla  Bourse); 

I.  —  84,  boulevard  de  Magenta: 
K.  —  92,  boulevard  Richard-Lenoir  ; 
Là.  —  36,  avenue  de  (Jlichy  ; 

M.  —  87,  avenue  Kléber  ; 

N.  —  îîy,  avenue  Mac-Mahon  ; 

O.  —  71,  ))oulevard  Montparnasse  ; 

P.  —  27,  faul)ourg  Saint-Antoine  ; 

R.  —  b'-i,  boulevard  Saint-Michel  ; 

S.  —  2,  rue  Pascal  ; 

T.  —  1,  avenue  de  Villicrs: 

U.  —  49,  avenue  des  Champs- Klysi'cs; 

"V.  —  8.").  avenue  d'Orléans. 


AGENCE  DE  L'EXPOSITION  DE  1900 

au  CHAMP-de-MARS  (Pilier  Sud  de  la  Tour  Eiffel) 

Salle  de  d  'pèclu'S  —  Salon  de  correspondance  — 
(labine  téléphouique —  Change  de  monnaie —  Achat 
et  vente  de  chèques,  etc.  Celle  Af/nnce  tr/ntp  les 
}/icmes  opérai  ions  que  le  Siège  social^. 


BUREAUX    DE  ISAXLIEUE 

l.ecall'tis-Perret  :  o,  place  ae  la  Répiibli(iue. 
Enghien  :  47,  Grande-Rue. 
Asnièrcs  :  8,  rue  de  Paris 
i  harenion  :  50,  rue  de  Paris. 
.AGENCES   EiX  PROVINCE 
.\l)bevillf,  Agen,  Aix-en  Provence,  Alais,  Amiens, 
Angoulême,  Arles,  Avignon,  Bagnères-de-Luchon, 
Bagnols-sur-Cèze.  Beaucaire  Beaune,  Belfort,  Ber- 
gerac, Béziers,   Bordeaux,   La  Bourboule,  Caen, 
I  . alais,  Cannes,  Carcassonne,  Castres,  Cavaillon, 
'••lie.  (^hagnv,  Clialon-sur-Saône,  Chàteaurenard, 
.lermont-Ferrand ,    Cognac ,  Gundé-sur-Noireau, 
Oax;  DeauviUe-Trouville,  Dieppe,  Dijon,  Dunker- 
que,   Klbeuf,  Epinal,  Firmiuy,  Fiers,  Gray,  Le 
Havre,  Hazebrouck,  Issoire,  Jarnac,  La  Ferté-Macé, 
Lési^an,  Libourne,   Lille,  Limoges,  Lyon,  Ma- 
nosqu(\.  Le   Î^Luu;.  Marseille,    Mazanie't,  Mont- 
dc-Marsaii.    T,e  Mont-Dore,  Montpellier,  Nancy, 
Nantis,   Narbonne,    Nice,  Nîmes,  Orange,  Or- 
léans. Périgueiix,  Perpignan.  Reims.  Remiremont, 


Roanne,  Roubaix,  Rouen,  Royal,  Sainl-Chamond, 
Saint-Dié,  Saint-Etienne,  Salon,  Toulouse,  Tour- 
coing, Vichy,  Villefranche-sur-Saône.  Villeneuve- 
sur-Lot,  Vire. 

AGEIVCES  DAIVS  LES  PAYS  DE  PROTECTORAT 

Tunis.  Sfax,  Sousse,  Gabès,  Tanger,  Majunga, 
Tamatave,  Tananarive. 
AGEX'CES   A  L'ÉTRAiVUER 

Londres,  Liverpool,  Manchester,  Boml)ay.  C;al- 
cutta,  Chicago,  San-Francisco,  New-Orléans.  Mel- 
bourne, Sydney. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 


Le  Comptoir  tient  un  service  de  coffres- forts  à  la 
disposition  du  public  :  14,  rue  Bergère.  2,  place 
de  l'Opéra  et  dans  les  principales  .\gences. 


Une  clef  spéciale  unique  est  remise  à  chaque  loca- 
taire. —  La  combinaison  est  faite  et  changée  à 
son  gré  par  le  locataire.  —  Le  locataire  peut  seul 
ouvrir  son  coffre. 

BONS  A  ÉCHÉANCE  FIXE 

Intérêts  payés  sur  les  sommes  déposées  : 

De  (i  m.  jusq.  1  an.  20/0      1   De  18 m.  jusq. -,' ans.  3  U/ 0 
De  1  anjusq.  18m.  21/--'0/0  |  A-!  ans  etau  delà..  31/JO/O 

Les  Bons,  délivrés  par  le  Comptoir  National  aux 
taux  d'intérêts  ci-dessus,  sont  à  ordre  ou  au  por- 
teur, au  choix  du  Déposant.  l>es  intérêts  sont  re- 
présentés par  des  lions  d'intérêts  également  à 
ordre  ou  au  porteur,  payables  semestriellement 
ou  annuellement,  suivant  les  convenances  du 
Déposant.  Les  Dons  de  capital  et  d'intérêts  jieu- 
vent  être  endossés  et  sont  par  conséquent  ni'go- 
ciaijles. 

VILLES  D'EAUX,  STATIONS  BALNÉAIRES 

Le  (Comptoir  National  a  des  agences  dans  les 
principales  Yi/ies  d'Eaux  :  Nice,  Cannes.  Vicliy, 
Dieppe,  Trouville-L>eauville,  Dax,  Luxeuil,  Royat, 
Le  Havre,  La  Bourhoule.  le  Mont-Dore.  Bagnères- 
•le- Ludion,  etc  ;  ces  agences  traitent  toutes  les 
opérations,  comme  le  siège  social  el  les  autres 
agences,  de  sorte  que  les  Etrangers,  les  Touristes, 
les  Baigneurs  peuvent  continuer  à  s'occuper  d'af- 
faires pendant  leur  villégiatui'e. 

LETTRES  DE  CRÉDIT  POUR  VOYAGES 

Le  ('.oMPTOiR  National  u'Esco.mi'tk  délivre  di.s 
Lettres  de  Crédit  circulaires  payables  dans  li/ 
monde  entier  auprès  de  ses  agences  et  corresiion- 
'lants  ;  ces  Lettres  de  Crédit  sont  accompagnées 
d'un  carnet  d'identité  el  d'indications  et  offrent 
aux  voyageurs  les  plus  grandes  commodités,  en 
même  temps  qu'une  sécurité  incontestable. 


Salons  des  Accrédilcs,  Brandi  Office,  2,  pla.e  de  l'Opéra 
Spécial  départraent  for  travellers  and  lelters  of  cré- 
dit. Luggages  slored.  Letters  of  crédit  cashed  and 
delivred  troughout  the  world.  —  Exchange  office. 
The  Comptoir  N  vtiona.l  xeceive  and  send  on  par- 
cels  addressed  to  them  in  the  name  of  their  clients 
or  bearers  of  crédit.  '^X'-'> 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  Billets  d'Aller  et  Retour 
de  Famille  pour  les  .^tat  ons  Thermales  de  Cham 
blcl-NérisiN  i  js),  Fvaux-les-Bains,  Moulins  (Bour- 
bon-l'Archambaull),  Saiut-Eloy  (Chàteaunenf-les- 
Bains),  La  Bourboule,  Le  Mont-Dore,  Royat, 
Rocamadour  (Miers).  Vic-sur-Cère. 


Réduction  de  50  0/0  pour  chaque  membre  de  la 
famille  on  plus  du  deuxième. 

Il  est  délivré  du  15  Mai  au  15  Septembre,  dans 
tout<'s  les  gares  du  réseau  d'Orléans,  sous  condition 
d'eff"(;ctuer  un  parcours  minimum  de  3(X)  kilomètres 
(aller  et  retour  compris),  aux  familles  d'au  moins 
trois  personnes  payant  place  entière  et  voyageant 
ensemble,  des  Billets  d'aller  et  retour  collectifs  de 
1'",  2'  et  '.i'  classes,  pour  les  stations  ci-dessus  in- 
diquées. 

Les  billets  sont  établis  par  l'ilinéraiit-  à  la  con- 
venance du  public;  l'itinéraire  peut  n'être  pas  le 
même  à  aller  et  au  retour. 

Deux  enfants  de  trois  à  sept  ans  sont  comptés 
pour  un  voyageur  à  place  entière.  Pour  un  seul  en- 
fant, ou  un  enfant  en  excédent  sur  un  nombre  pair, 
le  prix  est  la  moitié  di;  celui  que  payerait  un  voya- 
geur à  place  entière. 

La  durée  de  validité  des  Billels,  à  compteur  du 
jour  du  départ,  ce  jour  non  compris,  est  de  30 
jours. 

La  durée  de  validité  peut  être  proloiigèe  une  ou 
plusieurs  fois  d'une  période  de  quinze  jours.  Cha- 
que période  de  prolongation  part  de  l'expiration  de 
la  période  précédente  et  donne  lieu  à  la  perception 
d'un  supplément  de  10  0/0  du  prix  tolal  du  billet. 

Les  voyageurs  ont  la  faculté  de  s'arrêter  à  toutes 
les  gares  desseivies  jiar  les  trains  et  situées  sur 
l'itinéraire;  mais  ils  doivent  faire  apposer,  .à  l'arri-» 
vèe,  dans  l'un  des  cadres  réservés  à  cet  effet,  le 
timbre  de  la  gare  où  ils  s'arrête  ni.  984 


COMPAGNIE  INTEKNATIONALE  DES 
WAGONS-LITS 


LK  <.  SI;D-EXPRE.SS     Ql  OTIDIKN 
A  J,A  GARE  DU  QUAI  DOUSAV  'i 

I ,e  train  lie  luxe  entre  Paris-Bordeau.\,  BiarriW 
et  .Madrid,  devenu  quotidien  depuis  le  ti  juin  iler- 
nier.  sera  l'un  des  pn  miers  gi-ands  services  inter- 
nai ionaux  prenant  leur  point  d'attache  à  la  nou- 
velle gare  d'Orléans.  ; 

Depuis  le  23  juillet  courant,  le  «  Sad-Expre>s 
|)art  tous  les  jours,  à  midi  18',  pour  arriver  : 

à  Bordeaux,  à  7  h.  12'  du  soir;  ! 

à  Biarritz,  à  9  li.  'lO  du  soir;  , 
et  à  Madrid,  le  lendemain,  à  1  h.  45' de  l'aprês-midi.; 

Les  suppléments,  pour  l'usage  de  ce  train,  doiii- 
la  rapidité  n'a  d'égal  jque  le  grand  confortable  de 
son  matériel,  ont  été  réduits  ilans  la  j>lus  large 
mesure. 

Parmi  les  autres  trains  dont  le  départ  a  lieu, 
également,  de  la  gaie  du  quai  d'Orsay,  nous  «  ité- 
rons : 

Le  Rapide  de  jour,  avec  wagon-restaurant,  dé- 
pait  quotidien  a  H  h.  -iS'  du  malin. 

Li  Rapide  de  Paris  jiour  Nantes  el  )e  Croisie 
(wagon -restaurant^  départ  à  'J  li.  48'  du  matin. 

Le  Rapide  de  nuit,  wagons-lils,  pour  Bonleaux. 
Irun,  Madrid,  déjiarl  du  quai  d'Orsay,  ;i  l<i  h.  18 
du  soir.  '.iH.'i 


(Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Exposition  univei- 
selle.  —  Augmentation  de  la  durée  de  validité  de- 
billets  d'aller  et  retour.  —  Pendant  l  Exposilion 
universelle,  la  durée  de  validité  des  billets  d'aller 
et  retour  ordinaires  ïgrandes  lignes,,  délivrés  sur 
Paris,  par  louti's  les  gares  du  réseau  situées  ;')  ItK.i 
kilomètres  au  moins  de  Paris  sera  doublée. 

En  conscqueucc,  la  durée  do  validité  de  ces  bil- 
lets sera  de  : 

4  jours  i)Our  lej  parcours  de  100  à  Pi")  kilomè- 
tres ; 

0  jours  pour  les  parcours  de  126  à  2.")0  kilonié 
1res  ; 

8  jours  pour  les  parcours  de  251  à  'lOO  kilo- 
mèl)-es. 

10  jours  pour  les  parcours  de  401  à  •'MX)  kilo- 
mètres ; 

l'2  jours  pour  les  parcours  de  501  à  i'>Oi)  kilo- 
mètres ; 

14  jours  pour  les  parcours  au-dessus  de  ki 
loniètios. 

Celte  durée  de  validité  exceptionnelle  pourri 
être  prolongée  d'-ux  fois,  rte  inoilié,  moyennant  l 
paici;  ont.  pour  chaque  prolongation,  d'un  su[)plé 
inont  égal  U  10  0  0  du  prix  du  "billet.  'M*; 
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BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  8  août  1900. 


COMPAGNIE  PAIUSIKNNE 

ILAIRAGE  II  CHAUFFAGE  'iï  GAZ 


BECKTTES  1)K  QAZ 


1900 


fr.  c. 

r>.Ea5.:jii  si 

i;i.S80.308  41 


1899 


fr.  c. 

i.'Jn'.t.ôlKt  ."lo 
40  i54.4-.';  18 


DIKt'KRENCE 


en  1900 


fr.  c. 

+  575.7-^0  lifi 
+3.i:jl.934  93 


Soit 
0/0 

Ir 

II.  lit 
8.48 
987 


MPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

(Société  Anonyme) 

comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 
1899  1900 

'  janv.  au  10  jiiillct .  Fr.  5.77.5.662  6.G5f).78i 
.  au  30  juillol   3117. (»2fi  41'i.047 


6.082.688  7.(173.835 
ence  en  faveur  de  U'OO  . .  991. 147 

nss 


rerfleineoi  impéilal  de  lliissie 


gâtions  4  0  0  de  la  Grande  Société 
î  Chemins  de  fer  Russes.  —  Emission 
S  (Nicolas). 

BAl\OUE  RUSSE  pour  le  COM- 
Rt  E  ETRAj\GER,  rue  du  Helder, 
à  Paris,  est  charçéc  par  Son  Excellence 

3  Ministre  des  Finances  de  Russie  de 
r  le  coupon  de  ces  obligations  (£  1.18 
échéant  le  1"'  août  lOOO,  an  change 
iur  sur  Londres  et  sans  frais,  1:5^^-::^ 

9s!ng 

l/ERNEiyiENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0 
e  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 

Crédit  Lyonnais  et  MM.  E.  Jloskier  et  O, 
liers  à  Paris,  39,  boulevard  Haussmann,  sont 
é.s  par  S.  Exc.  M.  le  Ministre  des  Finances  de 
e  d'ellectuer  le  paiement  du  coupon  des  Lcl- 
e  Ga^i-  3  1/2  0/0  de  ladite  Banque  écliéanl,  la 

août  prochain. 

990 

DIT  FONCIER  Tt  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
ital  :  :}0  niillions.  —  llésorve  :  G  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
«ARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHKQUES 

vue   2  0/0 

7  jours  de  préavis   2  1/2^0/0 

1  an   3  0/0 

52  ans   3  1/2  0/0 

4  ans   4  0/0 

r  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  iljest  délivré 
ions  de  caisse  munis  [[de  coupons  d'intérêt 
le  tous  les  trimestres. 


1res  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
icaissement  d'effets  et  factures.  —  [Es- 
te d'effets.  —  Avances  sur  titres.  — JEn- 
e  fonds  (Province  et  Etranger). 
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RUSSIE 


Obligations  4  0/0 
DU  CHEMIN  DE  FER  RIGA-DVINSK 

Emission  1894 
La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 

procédé  le  ■i/lSjicillet  1900  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  V'^/li  octobre  1900  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État  et 
ses  comptoirs  :  à  BerUn,  cbez  MM.  Mendels- 
sohn  et  C"  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
frères  ;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann 
Rosenthal  et  C"  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  commerce  étranger. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
1"/14  octobre  1900;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser.  - — 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 


2.526 

à  2.550 

4201 

à  4225 

5101 

à  5125 

6726 

6750 

10201 

10225 

1107(i 

mon 

11901 

11925 

16251 

16275 

18851 

18875 

211.51 

21175 

22951 

23975 

26276 

2(5300 

27276 

27300 

31301 

31335 

32951 

32975 

34251 

34375 

34626 

34650 

41201 

41225 

42726 

42750 

44926 

ii950 

46001 

'j6025 

46076 

46100 

48076 

48100 

.50:^16 

.50316 

.50371   50380  50412 

50434 

.50603 

50659   50667  .50703 

A  625  roubles  or 

51095 

;i  51119 

.55720  à  55744 

.5,5970 

à  55994 

56495 

56519 

62145 

62169 

(i3330 

63344 

64295 

64319 

05020 

65044 

66970 

66994 

67020 

67044 

71920 

71944 

75705 

7.5709 

757.S5 

75789 

75915 

75919 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Riga-Dvinsk  (émission  1894)  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  préi^entées  au  rem- 
boursement jusqu'au  5/18  juillet  1900. 
A  partir  du  1"  '13  octobre  des  années  désignées 

entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  portent 

plus  d'intérêt. 

A  135  roubles  or 

158  2190  3249  (1899),  5076  à  5100  (  1896),  5251  à.5275 
(I897,i,  6451  à  6467  (1899),  6925(1897),  8976  w  9Û0J 
9695  à  9099  21051  à  aiOC)3  26501  à  26535  (1899i, 
30276  à  30278  (1895),  32-521  32522  34S87  (1898). 
36051  à  36071  42676  ;i  42700  (1899), 
(1897),  50429  (1899),  50555  (1898,., 
50597  (1899),  50688  (1896). 

A  625  roubles  ur 
.53000  à  53004  (1895),  (^1095  à  61119  (1896) 
à  63444  (1899). 


47772  à  47775 
.50557  1896), 


03420 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Assetnblee  Générale  du  31  mai  1900 

PRÉSIDENCE   DE  S.   E.    M.  PRAXEDES  M.VrEO  SAOASTA 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 

SUITE  ET  l'IN  (*) 


RÉSUMÉ  DES  COMPTES 
DE  L'EXPLOITATION  EN  1899 

Le  compte  général  do  l'exploitation   pour  l'en- 


{')  Voir  L'Économitie  Européen  /i«  446. 


scnililo  des  lignes,  à  part  celles  de  San  .luaii  d<!  lu^ 
Ahadesas  et  de  Valence  à  Utiel,  se  résume  commf! 
suit  : 

Recettes  de  l'cxploitritioii   100.:;87.446  p.  90 

Produits  divers   120. .559  88 

Ensemule  7.    100. .508. 006  p.  78 

Dépenses  de  l'exploitation. . .     40.525.248  51 

Produit  net   59.982.7-58  p.  2Î7 

Charges  de  l'exploitation 

1"  Intérêts  et  a?norlissameiit  des  obligations  : 
Iiitérèls...    3S. 0-57. 040  p.  42 
.Amortisse- 
ment  7.040.225 

— — —  ,,7 2(55  p_ 

Amortissement  des  bons  sans 
intérêt  des  lignes  des  Asturies, 
(ialice  cl  Léon   33:3. .500  » 

2"  Intérêts,  change  et  commissions  : 

(jliange  et  dépréciation  do  la 
monnaie  sur  le  paiement-  des 
coupons  et  des  amortissements 
échus  avant  le  l"  avril 
1895   32.465  p.  81 

Change  sur 
les  paiements 
faits  à  l'elrau- 
gcr,  commis- 
sions et  inté- 
rêts   1.348.893  52 

'  ~~  F381.359  33 

3"  Dépenses  pour  travaux 
extraordinaires  et  complémen- 
taires : 

Travaux     1.1-52.792  .53 

Ensemble   47.964.917  p,  28 

Ptoduit  NhT. . . . .     59.982.7-58  27 

Excédent  7.     12.017.840  p.  99 

qui  sera  porté  au  compte  «  Liquidation  en 
suspens  »,  pour  parer  aux  difïérencos  de  change 
que  les  obligataires  prétendent  devoir  être  à  la 
charge  exclusive  de  la  Compagnie. 

Administrateurs 

Les  administrateurs  dont  le  mandat  expire  cott'' 
année  sont  :  MM.  Ellisskn,  Rouen. 
lis  sont  rééligiblcs. 

Questions  diverses 

I.  —  Change.  —  Le  change  le  plus  élevé  en  1899 
a  atteint  35  (i/0  ;  le'laux  moyen  pour  cetto  année  a 
été  de  30,2i  0/0,  ce  qui  constitue  une  augmentation 
de  16,82  0/0  par  nipport  à  l'année  1895. 

Le  change  et  la  dépréciation  de  la  monnaie  re- 
présentent, pendant  les  années  1892,  1893,  1894. 
1895,  1S96,  1897, 18iJ8  et  1899  une  dillérenco  de  phi.s 
de  87  millions  do  piécettes,  ainsi  qu'il  ressort  du 
tablocU  suivant  : 

Taux 

Dépréciation  moyeu 
de  la  du 
Anii.      Change        monnaie         Total  change 

Picettes  Piécettes       Piécettes  % 

1892   0.481.028  42  l.-5«0.954  28  8.067.982  70  16,85 

1793   7.514.935  63  1.5-S4.965  16  9.U99  900  79  19,21 

1894    7.621.831  75  1.580.6;r/  88  9.yoS.469  68  20,30 

lh95    4.855.408  75  1.585.801  08  6.441.2U9  83  13,40 

1896  7.384.734  24  1.-584.754  75  8.969.488  99  20,26 

1897  10.743.327  24  1.584.701  13  12  328.0i:8  37  29,47 
18118  18.756.479  40  1.584.6.'2  .59  20.341.101  99  51,47 
1899  11.0-55.679  30  1.591.587  ;i2  12.647.266  b8  30,22 
Tôt.  74.413.424  79  12.684.024  19  87.097.448  98  25,19 

II.  _  Impôts  versés  au  Trésor.  —  Les  impôts 
qui  grèvent  les  transports  ont  continué  à  augmen- 
ter au  profit  du  Trésor,  par  suite  de  l'augmenta- 
tion du  trafic  sur  nos  lignes,  malgré  la  suppression, 
à  partir  du  1"  juillet  1899,  de  i  impôt  de  guerre. 

Pondant  l'exercice  1899,  en  plus  des  8.721.398  p.  ii<J 
qui  représentent  le  moulant  des  im- 
pôts perçus  par  la  Compagnie  et 
versés  au  Trésor,  celle  ci  a  payé, 
pour  frais  de  contrôle  et  de  sup» 
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T.4'^8.2nç)  21 


l(J.l59.(5U-<p.  11 


reillance,  contributions,  droits  de 
iloiiane  et  autres,  uiiu  somme  de. . 

Total  

D'autre  part,  les  iraiisporLs  de  la 
l)0Ste,  des  militaires,  di'S  mmiiis, 
des  piÏHonniers,  ollectué-i  ]>f^nd;mt 
la  niomc  année  sur  nos  lignn?=,  à- 
prix  réduits,  ont  permis  à  1  Etat 
de  réaliner  des  éconouiico  s'élevant 
M   7.G91.278  27 

Ensemble. .....  17.8.^0.f3ti  p. ;W 

Résolutions  de  l'Assemblée  générale 

J.  —  L'assemblée  générale  :ip[)i'onvc  en  toutes 
sps  pu  lies  le  rapport  da  Cimseil  d':idniiuislralion, 
:iinsi  que  les  comples  d^;  l'o.vorc c  1890 

II.  —  L'assemblée  générale  réélit  comme  admi- 
nistrateurs do  la  ('.o'npHgnie,  pour  cinij  ans,  les 
membi'cs  snriants,  M\l.  Elhssen  et  Rouen. 

III.  —  L'a^sehiblée  c;éuérale  conlirme  ses  auto- 
risations antèrieuies  et,  en  ras  de  besoin,  autoris- 
de  nouveau  le  (jonseil  d'aclministraliim  à  ailoplcr 
toutes  les  me.-un  s  (pie  la  situât  on  de  la  Compa- 
gnie r-ndrail  néces-iuiies,  on  proci-dant  judiciair''- 
ment  ou  (?.\traj ndiciairemi-nl.  et  à  iiégo-iei'  et  à 
cs.iclure  tous  arrangements  avi  c  ses  ouligataires 
ou  tout  .contial,  tend-nit  à  1  arU' l.oration  et  à  la 
régularisation  de  ci  tt3  situation. 

Les  résolutions  pr'cédentcs  ont  été  adoptées  a 
l'unanimilé  par  l'a-scm))! 'e  générale  des  action- 
naires, lya  n  solution  suivante  a  tlé  approuvée  par 
la  majorité  de-,  actionnaii  es  : 

IV.  —  L'assemblée,  aorés  avoir  pris  connais- 
sance de  la  pi-opo>ition  foi  mulé.e  pir  dix  action- 
na res,  conforméine  t  a  l'ariiult^  des  statuts,  ap- 
prouv  ■  à  la  ma  orité  le  projet  de  convenio,  qui  doit 
être  proposé  à  l'ac -i-ptalioti  des  porteurs  des  litres 
énumérés  dans  ledit  couveuio. 

PROJET    DE  CONVBNIO 

avec  les  obliajataires  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Nori  de  I  tspagne 

Article  premier.  —  1/^  piés  -nl  convenio  se  rap- 
porte aux  obligalions  hypothéc  aires  do  la  (Compa- 
gnie des  Chemins  de  l'er  du  Noul  de  ri'^sp;ignc  et 
aux  titres  qui  leur  sont  as  imilés,  eu  circul^dion 
au  3)  juin  19U0,  et  émis  sur  les  ligues  désignées 
ei-après  : 

Lignn  principale       Madrid  à  Inin 
et  de  VdHla  de  Banos  à  Akir  del  Hcy 

598.181  obligalions  de  la  1"  série,  libellées  au 
CM]ùtiil  de  1.90.»  réaux.  50)  l'r.,  porlaiii 
un  intérêt  annuel  de  ;i  %,  soit  de  'M  ri'a- 
1  s  :  0.  7  fr.  5.)  pur  coupon  semostriel  ; 

22-''>.493  oliligatioiis  de  la  '2°  scrii\  libellées  au 
capiiai  de  1.90:)  léaux,  iîOO  fr.,  aviC  un 
intérêt  annuel  d-^  o "„.  soit  de  28  réaies  50. 
7  fi'.  50  par  coupon  seines! net  ; 
'ii'>.181  olj'ig liions  de  la  'il'  série,  librOlées  au 
(^apilal  de  475  pesolas  |1.9i  ()  réauN),  avec 
un  intérêt  annuel  d-  3  %,  soit  de  7  pe- 
setas lA")  (28  réaux  50),  7  Ir.  5u  par  cou- 
pop  semesli'ied  ; 
46.085  olil'galions  de  la  4"  série,  libellées  pour 
le  capital  et  les  intérêts  comme  celles  di^ 
la  3»  série. 


Oui.yjo 

94  25i  oldigalions  de  la  5'  série,  libellées  au 
capital  di;  LU)  peseta^,  5(!0  fr.,  avec  un 
intérêt  annuel  d.;  h  %.  soit  do  "  pesetas 
50,  7  rr.  50  par  coupon  semesiriel, 

l.OlO.G4i  obligations  en  titaliti'. 

Li.ç/ur  de  Medina  à  S(g  n  ie 
I9.8li2  uliligalions  d  une  série  unique,  l'bellées 
au  capital  do  5  0  pesetas,  50  1  fr.,  avec 
un  intéiêt  annuel  de  •*  ''i,-  >^<"t  l'e  7  pe- 
selas  5  )  [o)  réaux),  7  fr.  5)  par  coupuii 
semest  riel. 

IJi/ne  de  Srirnf/osse  à  Paiiiiiclune 
et  à  Barcelone. 

21it.2.>t»  obligations,  dites  do  priorité,  lib;  llées 
iiu  cap  tai  de  1.900  réaux,  -00  f. .,  av(;e 
un  inlêrêl  annuel  de3%,  s  -il  dC'28rranx 
ô ',  7  fr  .«0  par  coupon  seuiestiiel  : 

1*->,V!'j2  obligalions ,  ilites  specia  es  ,  libellées 
pour  li4  cain'al  et  les  intérêts  comme 

 Celles  de  priorité. 

Atif>,2/t2  obligations  en  tout. 


Lign".  dex  A^l.uries,  Onlice  et  Léon 
231.458  obligîdions  de  la  l"-"  liypotlièquc,  libel- 
lées au  capilal  do  475  ]iese'as,  ;.00  fr  , 
avec  un  iuiérèt  annmd  de  3  %.  soit  de 
7  i)eselas  125,  7  l'r.  jiar  coupon  sl- 
inoslnel  ; 

93.404  ohl'gulions  de  'l'  hypothèque,  libellées 
]ioiir  le  capital  et  los  intérêts  comme 
celles  de  la  1'"  hypothèque. 


3-^4.«t3î 

5(5.303  obligalions  de  S"-  bypollicque,  libellées 
au  ea|iilal  de  500  pes.  las,  50o  fr.,  avec 
un  inléjêt  annuel  de  3  %,  soit  de  7  p 
selas  5o,  7  fr.  5»  par  coupon  semestriel. 


Ssl.Uii  obligations  en  totalité. 

Ligne  de  Lerida  à  lieii.s  et  ù  'J'arrag^iie 

45. W4  actions  lran.?formé.  s  en  oblig;itions  à 
revenu  lixe,  libellé. 's  au  capilal  de  5iiu  jie^elas, 
i'OOfr,  avi  C  ua  intérêt  annuel  de  3%,  soit  de 
7  peselas  .^o  ])ar  coupon  semo-tricl. 

(>es  litres  altoignent  en  total. té  le  nombre  de 
1.863. Mo,  dont  : 

1.2J9.9.G  soid  libellés  au  capital  de  1.903  réaux 

ou  d  •  ôoo  tr  l'un  ; 
417.578  .sont  libellés  au  (-qiilal  de  475  peselas 

ou  1.90  1  réaux  ou  de  5  11  fr.  l'un; 
216.022  sont  lioidlés  au  capital  de  5u0  pesetas  ou 

de  51)0  fr. 


Art  2.  —  Kn  r.=^Tn placement  des  titres  énumérés 
i  l'article  |irê('''ili>nt,  la  C.jmpaijnie  des  (Cliemins  de 
fer  du  Nortl  de  ri']spagne  lemetlra  aux  porteurs 
lie  l'un  ((uelonqne  des  titres  suséiioiic 's,  quel  que 
soit  le  liiiellé  de  c.;  litre,  un  nombre  égal  d  •  titres 
au  capilal  de  50  i  fr.  on  (■esetas  lapportant  un  in- 
térêt annuel  di'  lô  fr.  ou  pesetas,  re|iré.~enlé  par 
deux  coup.'iis  seme.~trie!s  de  7  fr.  50  ou  pe-etas 
ch-icnn,  aux  mêmes  (•cbéaiices  qu'acluellement. 

Les  intérêts  et  raniort issenient  d.  s  L>»6:-i  5l6  li- 
'los  in  iq.iês  ci-des-us  seront  payi's  en  pese'as  à 
Mîidri  I  et  à  Raicelone;  en  francs  à  Paris,  à  Lyon 
et  à  liiuxelles,  la  (ilompagnic  s'engageanl  expr<-s- 
>émenl  à  assurer  le  service;  de  ces  obligations  sur 
cliacnne  de  ces  ph.res  jusqu'à  leur  complet  rem- 
hoiirsement  et  conformément  à  ce  qui  sera  dit  ci- 
aprés. 

Les  nouveaux  titres  maintiend'"ont  en  faveur  des 
porleu  s  et  >ans  nova'ion  li-s  mêmes  hypothèques 
et  traranl  les  q.ie  cellesqui  coi'resp  )ndenl  aux  litres 
(]u'ils  son!  destinés  à  remplacer  lespecti veim  iU. 

jj'échang"  d 'S  litres  induiui-s  p  un  r-i  êtri;  limité 
il  celui  dô  leurs  feu  Iles  de  coupons;  dans  ce  cas, 
ces  titres  seront  m^.rqiiés  d  Une  estampille  pour 
consialer  b  iir  noiive  le  comlilion. 

Art.  —  La  C 'iiipagnij  aura  la  facnlf'  d'ellec- 
lie  r,  jx  ndaid  cin  i  années,  à  roni|)ter  du  1"'  juillet 
l'.iOo,  ramorlisseineiit  des  obligalions  comprises 
dans  lu  pr'sent  c  nvenio  par  voie  de  rachat  en 
Bi.urse,  pour  un  nombre  de  t  Ires  'gai  à  celui  qui 
e-.l  porté  aux  ta'il  aux  d'auiorlissenienl. 

L'éconouiio  rés'illant  de  la  dill'  rence  eulre  le 
montant  de  l'aniorlissement  au  pair  à  5')i  fr.  el  la 
dépense  en'(!Clive  du  rachat  sera  employée,  d'aliord 
il  coiiipléler  la  réserve  sp  ciale  prévue  à  l'a'ticle  5 
et  le  surplus  sca  all'ecte  à  la  conslitiilion  d'une 
seconde  rés^Tvo  pour  travaux  neufs  et  acliat  de 
matériel  roulant. 

Art.  4.  —  Dans  le  cas  où  les  recettes  noUcs  d'un 
exercice  lie  ]ieriueilra  eut  ]ins  â  la  Compagnie  de 
fiiro  face  a  la  charge  intégiale  <ies  iuléréis  de  ses 
obliga'ions  payable-*  à  l'étranger,  à  raison  de  7  fr.  .^;) 
)  arci»npon,  et  du  remb.uirsiMiienl  à  l'iOO  fr  d.'sdites 
obligalions,  h»  cliani.'e  allèrent  à  ces  paiements 
étant  supérieur  à  1  0  0/0  la  (Conipa^niî  est 
autoris'e.  aorés  épuisement  complet  de  la  réserve 
s|iécial(!  cri'êe  par  l'art  de  5  ci-après,  à  etîecluer 
ses  ain(U'lissi  in.-nl<5,  au  cours  duiiit  exercice,  en 
cimCormité  des  tableaux,  par  voie  de  rachal  en 
lîourso  au  lien  d'amortissement  an  pa'r. 

Art.  5.  —  La  Gompagni-  des  (Cliemins  de  fer  du 
Nord  ''e  l'E-p  ig'ie,  ans- ili'ii  après  l'approliaiion 
Judiciaire  du  convenio,  ]i(élèveia  une  somme  de 
dojze  uiillions  (121  de  posetys  pour  la  coiistituli.in 
d'uiu;  ré  erve  ell'ective  (jui  sera  exclusivement  al- 
feelée.  jnsoii'à  complet  remlioursenient,  à  parfaire 
li>  service  des  ronpons  et  de  l'a mortisseméet  des 
obligalions  pa  a'iles  à  léiraeger,  énuiiiérées  ci- 
di'ssns,  on  cas  o  iMsullisnnce  d^s  ])roduils  de  l'ex- 
liloilation  dan  4  un  exercice  quelcon'que. 


(1)  Cest-à-diro  120  pesetas  pour  100  fr. 


fjos  prélèvements  que  la  Oompaj^nie  aurait 
obligée  de  faire  sur  celle  réserve  ser-ont  reriibt 
sés  à  coacui  rence  des  excéd.  ii!s  des  produits  ! 
annuels. 

.lusqu'à  complète  reconstitution  de  ("elle  résa( 
connue  dans  t<-ul  exercice  m'i  l'am^il  ssemcni 
p;ur  u'aniait  pas  été  ell'cctue.  il  ni;  pour  a  être 
aucune  répartition  aux  actions  à  litre  de  dividï 
ou  H  tout  aulrj  titre. 

Art.  6. —  Les  (!xcé  'cnls  de  roccttcs  des  excro 
antérieurs  à  1M99  ont  f  il  l'ob  et  d'alVe.  talions  i 
ciale-i  ])our  amoi  tissement  de  co. optes,  coiistitui 
de  re-er-'e.s  ou  dépi  ii^es  pour  Ira. aux  exlrad 
nair'es  et  comiil.'mentaires. 

Les  excédents  an  -U  di-cembro  l*-9y,  s'jl  en  exi 
après  les  prélèvements  pour  lonsl'lulion  dt 
réserve  s]v>ciale  prévue  à  l'article  5  recevront 
alléclations  analogues  cl  daus  Jcs  mêmes  coi| 
lions. 

Les  alîeclalions  ainsi  faites  seront  définitivj 
les  fonds  qui  ea  ont  <'lé  l'objet  ne  pourront 
recevoir'  d'autre  destina  ion. 

Art.  7.  —  'locis  les  dillérends,  réclamation 
réser'ves  ivlatifs  au  modi"  de  paiement  des  iule 
cl  de  l'anioil  ssem3nt  des  l  très,  depuis  le  1"  s 
l'-95  jusqu'au  30  jui'i  I9:)ii.  correspondant  au 
gnes  el  aux  séries  d'obligaiions  énunréiées  à 
licle  premier,  sont  annules  et  résolus  compléter 
eu  ver  tu  du  pr'éseut  eonvouio.  dont  les  clauses 
i-or.l  à  l'aven:!'  les  seules  appliiables  pour  le  ] 
ment  des. lits  int  'rêts  (ît  ainoi  liss  'inenls. 

En  corrséquence,  l'apinobalioa  du  lu-ésenl 
venio  eiitraincra  lu  renoncia  ion  à  toules  ces  p 
maiions  porrr  les  coup  'iiS  et  Ls  amortissem 
correspondants  aux  échéances  comiirises  enli 
1"'  avril  el  le  3;t  juin  i'.InO. 

.\rl.  X,  —  Le  jirësi  ni  convenio  n'entr-era  ej 
guérir  qu'après  son  approb-diun  réiîuliérc  et 
Cimqilissemenl  des  forinalilés  légales;  toute 
ses  cIVels  s'appliquer.'Hl  réiro  f  l  veinent  aux. 
pons  Cl  anx  anioi  tissemei.ts  des  éclièaiic(!s  p 
rieures  au  3'  juin  19)0.  La  Onripagnie  jir'endr, 
m-sui'es  née  ssaire-i  pour  assurer  les  bénélic 
celte  clause  aux  porieiirs  dont  les  coupons  et 
monissemeiil  sennrl  mis  en  ]iiiernent  pendai 
péiiodo  de  régiilari>aiion  du  convenio. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORisErt  LK  i«Kvt;r.oi'i'r;Mb:\T  ou  coMU. 

ET  DE  L'i.NrjUM  UIB  EN  FUANCE 


^ Bilan  au  30  juin  1900 
Actif 

Caisse  ei  lianque   zn.-iùi.i 

l'orleleuille                        'i  W,:<8{  Ii9/  i  'ii  ..  .-^ 

lillels  à  l'eucaisaoï.ieul      3i. iStl.  •  i5  S'.») 

iteporls   12  87.'  ; 

Coupons  à  encaisser   I  'i72. 

Keiiles  et  actions,  lions  el  obligations...  ôl.O.'fi 

Avances  sur  gariiiilios  ,   10^.571 

Participalious  indnslrielles  et  coniiner- 

ciales  

l'arlici)i:ition3  linaiiciéi'es   57.40^ 

tinrneuliles   5.l»8(i. 

Coniples  (le    liani|iie    à    t'élran(;er  el 

comptes  courants  .li.vers   160  '.<û' 

Appels  dilTérés  sur  actions   SO.OOO. 

8:->5.:70 

Passif 

Capital   160.000. 

Itésorvo  statutaire    12.7.  0. 

Héserve  spéciale   6.000. 

Comptes  do  clléipies   2î;t  '.>^i 

l>epots  à  écliéauce  rixe   in.'iJ.i. 

liilets  à  payer   61.511. 

Comptes   do    ban(|ue    à    l'étranger  et 

comptes  coui-aiils  livors   •271.5-.'S. 

Intérêts  et  ilividen.les   "?ôO 

Silde  du  dernier  «-xercico   l'i 

Proli's   et  perles  (liais  généraux  dé- 
duits)    

.-5:1. 7/0 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  da  la  Société  : 

Administration  cenliuiie   51.017 

Agences  de  province   3-.'.i  r, 

Total   S6  970 


Certifié  conforme  aux  écritures  ; 
yji  Le  Uirocleur  :  LOUIS  DORIZ 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  riNANCIERE   DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

ron»ol    l'nnH.  8  0/0  

U  i««^  Orient  I  i>/n  

Kxlériciirti  Kspn^iiole  

Hoiitfini!)  

Turc  IV  

ItalîeD  4  %  

Chpmtns  de  fer 

A.ulric'ii  iHiis  

Loin  r<l8  

Oiithsril  

NopI-KhI  Siii88e  

Marieubour^'  , 

Banques 

ctmh  

Disï'onto  , 

D«rMiHi»<lt-l<{  i.k  , 

Berl-ll»ii.l«ls  

Dr»Kil'x-Kniik  

Natiou»l-tt»nk  
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BOURSE    FINANCIERE    OE  VIENNE 
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BOURSES  FIIM^IMCIÈRES  OE  BTUX'^Lt.E'*  *  r»> »i Mi/trc»^ 


BOUHBfcS  FINANCIEKEa  OE  MAORIO  A  ÉiMrtOtl.ONe 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  contparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  "VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Po'rcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  lilanc  n»  3  100  kil. 

—    rariiiié  1"  qualité  — 

Alcool  3/0  Nord   hectol. 

Fécule  lOU  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif  

VINS  (Paris) 

l'RIX 

Vins  de  soutir.  (fût  cl  ocl.comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordiu.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  luO  kil . 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

t  RIX 

Cuivre  (Chili  l^e  marq.).  100  kil. 

Ktain  Baiika   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   11)0  ki;. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  mi  

Banque  de  France  action? 

C'-édit  Foncier   — 

Crédit  I^yonnais   — 

Baiiq.de'PariselPays-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord   — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  ■  avances  

Comptes  courants  i)articuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  


EfCOIVIPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d'Angletcrr 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 

—  —     de  Hollande 

—  —  d'Italie   

—  —     de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉRiISSiaN 

SITUATION  AU  31  DlicE.MBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  Tor  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 
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Francs 

Francs 

Francs 
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Francs 
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Francs 

Francs 
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35  78 

27  62 

27  37 
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15  6^ 
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35  93 
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29  87 
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30  37 

30  37 

3(1  37 

l'i)  87 

29  37 

29  37 

i!t  'J3 

29  08 

36  .57 

37  91 

29  54 

30  » 

30  » 

30  50 

31 

31  >. 

31 

31  » 

30  ,50 

30  » 

3)  » 

19  14 

19  38 

25  37 

25  80 

20  02 

20  37 

20  50 

20  62 

20  -87 

20  87 

20  87 

20  62 

19  87 

19  62 

19  i'>i 

10  89 

H  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  25 

15  » 

15  » 

15  .. 

15  25 

15 

14  i5 

14  25 
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13  73 

15  66 

15  04 
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28  61 
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7(;  » 

74  25 

79  25 

79  50 

83  25 

82  50 

83  . 

61  73 
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59  26 
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61  » 
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63 
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64  50 
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64  50 

04  5J 

121  25 

140  .. 

137  75 

13â 
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i.32  50 
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132  ,50 
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n  » 
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17.) 
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» 
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»  >' 

"  » 

>'  n 
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180  " 
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180  >. 
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130  » 

180 

180 

46  '!5 

51  98 

48  59 

1 1  1 4 

44  56 

58  62 

58  75 

,59  62 

(iO  6  ' 

63  75 

69  37 

68  » 

(i7  87 

66  75 

(;)  y-j 

115  KO 

123  « 

113  25 

123  50 

163  » 

162  50 

158  50 

152  ,5Ô 

117  .50 

150  » 

153  n 

1.5  50 

146 

143  . 

92  37 

73  37 

5b  87 

37  12 

35  51 

4.'i  25 

47  « 

46  75 

46  23 

47  75 

52  50 

51  25 

55  50 

53  23 

51  75 

113  » 

126  25 

128  » 

139  87 

193  61 

188  » 

189  >' 

»  » 

»  » 

181  75 

183  » 

183  .50 

f8T  23 

189  » 

189  » 

174  62 

165  62 

168  25 

202  » 

33J  90 

355  50 

361  SO 

358  50 

362  50 

30!) 

371  • 

363  » 

3-3  50 

372  » 

376  » 

30.5 

374  80 

437  3u 

510  94 

»  ■  » 

523  " 

510  » 

501  » 

476  » 

4ti7  » 

493  » 

470 

472  •> 

452  » 

478  » 

14  25 

1 1  75 

l.'i  .50 

16  50 

22  (18 

27  50 

27  51) 

27  50 

27  » 

28  » 

27  » 

26  >' 

i6  » 

26  23 

ili  » 

16  » 

16  » 

16»37 

17  12 

21  83 

23  » 

24  .. 

24  n 

2:î  » 

24  » 

23  .. 

22  » 

22  >. 

22  50 

23  » 

101  89 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

101  15 

101  22 

101  25 

100  02 

100  20 

99  47 

9'.)  97 

'  91  62 

99  90 

100  23 

107  28 

105  65 

l(i6  61 

166  06 

ltj2  7* 

102 

101  93 

loi  85 

loi  70 

101  90 

loi  77 

102  4  ) 

U.2  20 

102  47 

loi  80 

3671 

3597 

3692 

356  ( 

4.070 

410) 

4100 

4120 

4065 

3915 

3:195 

4'llO 

40ï3 

4005 

393  1 

868 

660 

679 

680 

728 

094 

686 

683 

679 

680 

(i6l 

(iliO 

630 

655 

812 

777 

776 

847 

9i:i 

1077 

1060 

1057 

lOôO 

1052 

1020 

10i5 

1034 

10.S8 

10 10 

804 

813 

851 

935 

1.0,53 

1165 

1045 

1147 

1115 

1120 

1033 

1015 

1010 

1028 

I0'8 

1804 

1805 

1945 

2119 

2. 135 

2455 

24i0 

2455 

2415 

2405 

227J 

2315 

2299 

22S3 

•,i2îl3 

1  n5 

1.565 

1757 

1915 

1.890 

1875 

1834 

1835 

1830 

182J 

1780 

1820 

1810 

l.-Ol 

^.^l.^ 

3249 

3347 

3234 

3583 

3.6:il 

3552 

3537 

3552 

3525 

3540 

34i0 

3407 

3i3j 

3122 

3458 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

defr. 

de  f  r. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

3.527 

3.607 

3.687 

3.094 

3  82) 

i .  106 

3.979 

3.966 

3.926 

3.9i(; 

4.1.67 

4.030 

4.C0Î 

3.972 

4.039 

2.018 

1.978 

1.963 

1.875 

1.8ti6 

2.038 

2.0.'.2 

2.0.56 

2.097 

2.113 

2.149 

2.154 

2.173 

2.183 

2.209 

1.244 

1.244 

1.222 

1.225 

1.19li 

1143 

1.146 

1.145 

1.148 

1.147 

1.145 

1.14J 

1.141 

1140 

1.133 

544 

693 

730 

798 

828 

l..)42 

801 

755 

692 

834 

815 

811 

.834 

746 

87  i 

312 

364 

358 

391 

4 1 1 

480 

499 

492 

507 

505 

527 

492 

495 

491 

543 

547 

566 

492 

491 

477 

518 

506 

454 

491 

617 

530 

490 

536 

4.S8 

46) 

202 

237 

221 

252 

207 

213 

li6 

196 

216 

260 

222 

216 

234 

2!)  4 

289 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

2.20 

2  » 

2  » 

2.20 

3.03 

3  » 

3  » 

3  .. 

3  » 

3  . 

3 

3  » 

3  ■■ 

3  » 

3  » 

2  » 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3  50 

3  50 

3  .. 

3  » 

3  " 

3  » 

3  » 

4  » 

4  .. 

4  » 

3  15 

3.65 

3.84 

4.28 

5.04 

5  50 

G  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  .50 

5.50 

5  » 

5  » 

5  » 

4.30 

4.09 

4  » 

4.16 

5-01 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4.50 

4  50 

4  50 

4  30 

2.60 

2.85 

3  » 

3.04 

3  92 

4  » 

4  » 

4  » 

4  >) 

4 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

2.50 

3.02 

3.14 

2.75 

3.58 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3.50 

3  30 

3  50 

3  50 

5  » 

5  -> 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  .. 

5  >) 

6  05 

5  87 

5.27 

5.19 

5  50 

5  50 

5  .50 

5  50 

5  50 

5  30 

5.50 

5  50 

5  .50 

5  50 

3  26 

3.94 

3.83 

4. 31 

4.97 

5  » 

5  • 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4. 50 

4  50 

4.50 

4  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

de  f  r. 

15.896 

14.585 

15.254 

li.975 

li.992 

14.510 

14.467 

14.316 

14.318 

14.373 

14.9.58 

14.890 

14.823 

14..S01 

14.817 

7.611 

7.9.5.. 

8.746 

8.160 

7  850 

8.369 

8.35:! 

8.366 

8.433 

8.474 

8.379 

8.347 

8.360 

8.394 

8.442 

2.635 

2.578 

2.546 

2.  («6 

2.585 

2.75't 

2  759 

2.770 

2.786 

2.699 

2.773 

2  767 

2.767 

2.771 

2.763 

47,8 

5i,5 

57,3 

54,4 

52,3 

57,6 

57,7 

58,4 

58,8 

58,9 

56,0 

56,0 

56,3 

36.7 

36.9 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  l^'ratieaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


nom 


■illious 
15-212 

3831 

6790 


UKNl'KS 

A   l'A  Y  un 


Frnnfs 
456.:l67.i01 

115.  lOÎ.WO 

237.038.37.4 


■25839  80ii.  1 10.76f 
360.350  obi. Ile  500  Ir 
89l.a00ol]l.ile500ir 

39.883obl.(ie500fr 


10il.700olil  ilp 

iOO  fr. 

Sombre 

Suili- 

de  Tilres 

Dum. 

Ters. 

451 . i81 

5U0 

500 

■27  i. 029 

400 

40() 

108803J 

400 

■lOO 

)) 

100 

100 

45'i.710 

500 

500 

•235.471 

500 

500 

583 . 5(50 

400 

400 

*  )) 

100 

100 

4  i  i . 73 1 

400 

400 

100 

1 00 

S85.  'i9S 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

160 

155.675 

400 

400 

833 .151 

500 

500 

1 509  'i59 

500 

500 

838. 6 'i2 

500 

500 

17791-29 

500 

500 

98  't .  7  i  i 

500 

500 

969 .  'S"  I 

400 

400 

491 .010 

500 

ôOif 

. s7o 

5)0 

501  ) 

49'.'  .812 

.50) 

20( 

160  01  lij 

500 

50: 

.;).> 'j  t)',  X 

'.>(  K  ) 

10! 

1  4S  jl) 

•200 

10(1 

1 173172 

lf)(  10 

500 

182.  f<22 

500 

500 

1 83 . 500 

1000 

1000 

1-25.000 

570 

50O 

/.()  non 

500 

25(.i 

30 . 000 

500 

500 

■m(\  non 

500 

500 

r>n  non 

500 

250 

ii  4 1  000 

500 

500 

120. 000 

500 

1^25 

400,000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

lOo 

80.000 

501) 

501 1 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

378,770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

ô  4 , i57 

500 

f.Oo 

67.843 

500 

500 

161  .ll',2 

500 

500 

19.70  i 

500 

500 

191.510 

500 

500 

515. 133 

500 

500 

6S.5i;7 

1955:j'.iB 

500 

500 

l.slS,)--<0 

500 

500 

152,477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

21 1 .006 

500 

500 

4  430^267 

500 

500 

4856031 

500 

500 

171  .-202 

500 

500 

•237.487 

500 

51  0 

■2r«52IO 

500 

500 

531.164 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

500 

136.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

l)K,SIGN.\ÏION  DKS  VAI.KIIRS 


mVIIIEMie  ou  IKTÉIIÉT  dislribu«  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  . 
3  . 


RENTES  FRANÇAISES 
o  0/  i  Terme. 

3  o/„  Amortissable!  Coinpt: 
3  K  %  1894  (anc.  4  /,) }  }    3  50 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Gpl 
Annani  et  Tonkin  2  %  % 

liîer.  France)   Terme 

Madagascar  2  t;ar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  >  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  rpiarts  

1894-96  2  t/i  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %  

Villa  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  CdMrT.VNT. 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  18  9  5  2.80  %  

Communales  1899  2.60  %... 

Foncières  1899  3  75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

~  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(AGI  ImN'S  .\  TEKMF) 

Banque  de  France  iinm.  .. 

B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Tra.nsatlantique. . 
Com,)agnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr  d'Algér. 
Cré  lit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

C. -i-dit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Alrici.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  

.  DE  FER  FRANÇAIS 

T.   ET   OBI,.   AU  GOMl'TANT) 

Bône-Guelma  


CH 

(AO 

Acl. 
OI)l. 
Act. 
Obi. 


Act 
01)l 
Act 

Obi 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


Act. 


Départementaux  

—      3  %  tit]^es  bleus 
,   —       '•>  %  litr.  l'ouges 

Economiques  3  ",,  

Est- Algérien.  

3  %  

Est  

—  de  jouiss  

•  -  %  

—  3  %  nouv  

Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

Lyon  

.     —     3  %  1855   

—  3  %  fusion  auc.  . . 

—  3  %  fusion  nouv. 
2  %  

Midi  

•  -     3  %  

—  3  %  nouv  

,  Nord  

•  -    3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %,j.avr.etûct. 
Nord-Est  franç,  3  %  . . 

Orléans  


20 
12 
12 

3 

20  .. 

20 
10 

2  50 


107  -29 
40 
12  50 
31 


12  .50 
34 
12  50 


35  .. 
25 

32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 


27  50 
15  .  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


15 
15 
15 

50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 


■20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


l'2  . 


119  79 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .  . 


55 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  ,50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50: 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 
2  50 


12 


113 

50 
12 

33 


30  .. 
15  . . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  . 
15  .. 
15  . . 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  ». 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 


15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2 
10 

2  50 


50 


114  58 
50 
12  50 


1-,'  riO 

lO  ,  . 
12  5( 


35  .. 


16  20 


30  .. 
15  .. 
20  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 

58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  5(i 
17 


-20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  . 


135 

20 


36  .  . 
12  :,0a 
7  a. 

i  .  a. 

12  50 

■'0  a. 
i  50)1 

12  50a 
27  50 
16  27 


30  .  . 
15  .  . 
'20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .  . 
35  50 
15  50 
15  .  . 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
12  50 
40-  a. 
15  .. 
15  . 
67  . . 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15  . 
58  50 


Cours  lie  coiup.  comm. 


1897 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
400 


58 
55 
610 
469 


i750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
,595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
721 
472 
1030 


479 
488 
482 
1710 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


102  70 
101 
106  70 

501 
91 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


ifiùO 
955 
440 

780 
588 
ri.ss 

600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
7-25 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493 

84 

83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 


393 


434  . 


479  . 


3975 
1080 
430 
780 
015 

715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


*38 
7^20 
447 
1012 


461 
462 


1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
4'22 

1770 


1900 


100  10 


Cours  lie  clotui^e  îles  5  ilrMTiiéres  sem 


.juillet  12  juin  19  juill|26  juill|  2  a.oil 


99  60 


102  30 


480 

80  50 
80 
463 


511 
419 

4(j6 


539 


353 


354  . 


406 


377 
411 


4000 
1 1 22 
4 .3  i 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


440  ., 

402  ., 

t3-;5  ., 

449  ., 
440  ., 

2100  ., 

464  .. 

450  .. 
406  .. 

1740  .. 


99 

99  30, 

98 

98 
101  77 
101  70 

473 

80  50 
79  50 
461 


540 
418 
.398 
106 

539 


>:i9 


92 
355 

93 
405 
102 
3/8 
400 


455 
196 
485 
4^26 
i50 
382 
440 
449 
l'iO 
50) 
47 

48  50 


3995 
1035 


90 


600  . 

607  . 

Kr20  . 

607  . 

81  , 

479  . 

507  . 

1015  .. 


7 16 

43» 

4^27 
126 
4-23 
720 
431 

1070 
659 
444 
448  ' 
446 

1780 
447 
442  i 
440 
401  ' 

1317 
43 
47 

2270 
457 
450 
406 
446 

1683 


-0 


99  97 
99  90 

98  60 
102  40 
102  40 


478  5C 

80  50 

80  50 
459 


510 
415 
40 1 
105 


91  50 
356 

92  50 
407 
103 
376 
40O 


4"  3 
495 


4  ifS 

385  . 

410  . 

110  . 

.501  5 


555  .  . 
4-26  50 


1010  . . 
1015 


50.1  . 

525 

661  . 

6>'6  . 

10  45  . 

607  . 

80  . 

1^0  . 

5  0  . 

102  J  . 


725 
410 

426 
43) 
421 
713 
433 

n  90 
505 
447 
4il 
449 

1820 
448 
445 
450 
10 1 

131. S 


50 


■2315 
458 
454 
408 
448 

1730 


99  62 
99  60 
98  85 
98  75 
102  -iO 
102  '20 

478  .50 
80  75 
458 


\)  i  .lO 
355  50 

92  ,50 
40  "j  75 


45  4 

49  4 


426 


,.0 


99  91) 
99  90 
99  .. 
98  90 
102  47 
102  15 


80  6' 

81  . 
457  . 


415  .. 

Ili2  I 

511  .. 

513  .. 

310  .. 

91 1  .  . 

:i50  . . 

s.)  5i 

lii2  .  . 

375  .  . 

loi  51 


419 

400 


1'  05 
10,'S 


5-;0 
660 
6o5 
i03i 

vm 

SI 

505 
102J 


720 
410 


1,-^ 
21 
lOJO 
508 
416 
448  . 

fsio 

4 19 


02 
I-J9(i 

447 
2299 
460 
455 
410 
450 
1720 


li'38 
008 
80 


loir: 


100  2: 

100  G: 

98  8) 

101  80 

loi  or 

IMI    .  , 

f-O  7." 
82  ,. 
400  .. 


510  51. 
417  .  . 
402  .  . 


t>'ii  .  . 

318  .. 

94  2: 

',  2  :  .o 

'tôi  50 
103 

371  50 

400  5f) 


453 


113 
3^5 
438 


39'  0 
10  8 


000 

ai5 

655 
601 
IU70 
610 


725 
14  "2 

685 
43,1 
4-2K 
424 
715 
4  2^1 
li)76 


1  ,0 
ISOI 


•1 1  /  2,' 

102  . 
1-290  . 

444  .. 

446  50 
2 .'85  .. 

457  .. 

4.55  .. 

41  i  .. 

417  50 

700  .. 


12 1   .  . 

7.0  .. 

0  )80  .  . 
512  .. 
150  .  . 
i53  .  . 

4.1  .. 
1815  .. 

150  .  . 


I  iO 

40  ! 
280 
445 
448 

2295 
401 
455 
4C8 
450 

17i5 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Til. 

'ioni 

p   1  r  A 

9!'.(;>.»0 

„ 

„ 

500 

501  i 

1  nn-.Dij 

5(,U 

501. 

5(K) 

500 

^2"9.ii|  1 

500 

501 

;6:i  o'.f. 

5U0 

501 

500 

501 

1  i:i-.'84i 

500 

51  lO 

60() 

5110 

183.195 

5U0 

5  < 

149.2?') 

500 

500 

5110 

500 

243  l-J.'" 

500 

51  II  r 

luO.COO 

2r,o 

•7").-:>9r, 

500 

500 

500 

■'Ol 

!<!■.' 

500 

501 

105  3-,'i 

2r,o 

2.5i 

•.'■20  61; 

80  Ouo 

500 

50t 

120  OUO 

5o0 

5o 

14."/->0 

.5U0 

50i 

19  -M' 

„ 

5S  20"' 

5  0 

5oi 

21)0  UOO 

1  ou 

loi 

-0  500 

luu 

loi 

1.^.8-0 

250 

31 . 120 

125  01  m 

lOu 

lOl 

50 . 001 1 

roj 

501 

40  OOu 

5ou 

51 ,( 

GOO  00  ' 

500 

50i 

510. OOU 

400 

lor 

■2 12. '03 

500 

50; 

KO  000 

39  OUO 

500 

501 

GO. 000 

30u 

301 

l.li[iil»l 

ou 

\oniliie  fie 

Tilre 

huntw.ooiii . 

192. 

52-1:  i06. 

011. 

5.298.000  1 

18.38y.0tiO  ï 

59 

Iloiil, 

1941 

3^8109 

.001' 

l'.i:i-. 

',00.000  oli 

I9t<\ 

105000.0001' 

15 ',11'),) 

1  01'. 

13992990001' 

19',! 

7:ils39  50ur 

,■,1830 

iOOf. 

» 

1  m . 

00  ut, 

1931 

1  . 080 .  Cl.O  ul. 

1911 

i9  351 

115 1' 

.91'. 

5,S . 

174  oli 

192. 

200.090  uli 

I9G-. 

I245iiù.u0lll' 

'.S2i)00.l00,l. 

■!013ij9l942  ii 

90. 

3'  0  iili 

I92^ 

■<5  65-! 

5001 

191-,. 

.'9.000.0001' 

l'.'l 

il  .'/2'î 

1  ■.  1 

438. 

650  oli 

1  '.  2: 

.-'7, 032. 

001'. 

iu5; 

.'55:-,90. 

5001' 

i'.'2: 

m  123 

5liut' 

193'. 

51 101' 

19:.- 

1 .045. 

404  ol. 

1951 

",'/ioyo 

■00  1'. 

1901 

i8',il3"/. 

5001' 

197i 

,  i(riG2 . 

5001' 

1971 

i9.9ro  0001'. 

1951 

112212. 

5001' 

1975 

149731 

5001'. 

197: 

l9o2. '420010' 

1971 

.51087. 

5001' 

197:. 

395687 

00  r 

197 

21  1. 

01  0  ol 

I9U7 

.'5.0011.0001' 

1 9.5i 

13G98T. 

2001'. 

1930 

19. 333.0001'. 

7.371 .915£'l 

» 

,!1316.282Ï'J 

)i 

15913.290  t'I 

lui  075. 

OOU  r. 

1931 

17 1756 

(lOOl 

19:11 

1  1^  581 

rouf 

Oui.O 

I20  l 

1951 

2'. 915 

UtiOl 

19:141 

.iy.(  Gl 

5001' 

193^ 

■7.990  900  1 

I93!< 

19.763 

3:0  1 

DKSIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

Aci .  nr  iiuL.  AU  coMi'T.)  (Suite) 
.\ci.  Orléans  jouiss  

001.         -       3  %  

—  -      3  %  1884  

—  —      2  !4  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 
Aci.  Ouest . .   

01.1.      -      3  %  

—  —     3  %  oouv  

Aci.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  el 

l'ort  de  lii)  

Art  Sud  de  la  France  

()M.  -  3  %. 

Ad.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INHUSTR.  FRANÇ. 

Ia(:tio>s  ao  (.omi'TaN'») 
Docks  i  t  Entrep.  Marseille 
Eiitr.  .1  Mag.  Gen.  ili-  Paris 
Eaux  iCiOip"  (iOiiéi-Mk'  dos). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jiiin>s 
Ci.'  Qi.  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris          .  ■ 

—  "  jouiss  . . . 

■Voitures  à  Paris  —  

C"  Générale  de  Traction. 
Etai  1.  Decauville  aine  ... 
Malfidano  i Mines  dc;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'orei  d'expl  ic^"  h' 
Métaux        ri:uii,'jiisi'  des  .. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  nierid  .  ... 
Canal  iutercc.iC"^  oo)  eu  ll<| 
—  loius  il  liils  1881 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  li;u'l^  de  Imid. 

Dynrmite  (Suc.  Ceolr^ile  de; 
Téléphones  (Suc.  liulusl.  des, 

FONDS  D'ÉTATS 
ETRANGERS 

Angleterre2 %  %(c1j.  Ii,xe!5(2ii 

Argentine  6  %  1891  

Aiitiicue  1  %oi'  (cil.  Iixe2f.50i 
Brésil  4  s  %  t8««  

—  1  %  1889  

Bulgarie  ô  %  1896   

Chine  1  %  or  1895  

Congo  ints  1888  

Danemark  3  %  189 i  

Kgypte  I  l);iirii-S;iiiieli  4  %) . 

1  Uiiiliee  1  %}  

—  (l'rivilégiée  -d  %  %) 
Espagne  '1  %  t-xléricure. . . 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  '/^  %  1889  

Ha  ti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

—  2  K  %  Ol'  1898  gar 

Hon  grie  4  %  or  

Italie  5  %  (1  rr.  iicls).,  

Minas  Geraès  iHaliie)  so/t  m7 
^orvege  3  %  1888  

^        3  y.  %  1898  

Portugal  3  %  

-  'i%  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roum  .nie  4  %  1890..   

—  4  %  aiuorl.  1894.. 

—  4  %  aniiirl.  1898.. 
Russie  '•  %  1867-1869  

—  4  %  1880   

—  4  %  or  1S89  

—  —  1890  (2' etS'émis.) 

—  —  1890  i4'  éuiis.i. 

—  —  18'.  3  (:■,'  éuiis.1. 

—  —  189'(  (6'  einis.i. 

—  Consolide 4  %  ( l'->- et2''  sér.) 

—  3%or  1891  l«el2«éui.  1894 

—  3  !4  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suéde  3  %  1894  

—  3  '4  %  1895  

Suisse  3  %  1^90  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B... 

—  série  C  . . . 

—  si'ric  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  ottomanes  4-%. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893. 

—        4  %  189  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1S94.  .... 


lIITlIitMtii  ou  IMÊIIÊT  di-lribup  «i 


1 895 


43  50 
15 
15 

15 
38  .50 
15  .. 
15  .. 
■^5  . . 
15  .. 

15  .. 

15  .  '. 


18  .. 

27  50 
64  50 
6  4  .50 

15  . 

;io  . 

■ii)  '. 

28  5 


40 

27  50 


25  .. 


99  49 

11  ■fo 

12  50 
6 


5 

4i 

'i  50 


i 

3 
i 
i 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15  . 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
/, 

4  '. 
4  .. 
3 

3  50 

4  . 
3  . 
3  50 
3 
1 
1 
I 

20  .. 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


1896 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


18  . 
28  50 
06  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5  . 
40  . 
27  50 

7  . 
30  . 

95  . 


100  05 
42  2- 
15  .. 
12  .. 


2  r. 

5  . 

4  . 

4  ,51 
4 


1897 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .  . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


1898  I  18  -9 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
^5  .. 


18 
28 
OS  .. 
62  . 
49  50 
15  .  . 
25  .. 
65  .. 
iO  .. 
28 '80 


6 
40 
27  50 

5  r.o 

30 
12  50 


97  (  2 
40  91 
'.2  50 
15 


4  50 
4 
5 
4 

3 
i 
4 

3  50 


3  50 
15 


3 
3  50 
1  .. 
22  50 
3  .. 


50 


3 

3  50 
3 
1 
1 

1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


4 

25  . . 

3 

3  50 

1  . 
22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 

3  50 

4  . 
3  . 
3  50 
3 

1 
1 
1 

20 
20 
■dh 

4 
20 
20 

3 

3 


50 


20 

28  r.o 

71 
49 

36  50 
15 
17  ,50 
65  .. 
'lO  .. 
15  .. 

6  . . 

50 

37  50 
3  0  '. 
12  .50 


107  T. 
15  61 
20 
18 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  .50 
15  .. 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


20  . 

28  .51 

71  . . 

59  . 

iù  5( 

16  . 

22  5i 

65  . 

40  . 

5  il 

o  . 

50  . 

37  51 


25  . 


2  7r 

5  V. 

4  ., 

4  50 

4  . 

5  . 
4  . 


3 
4 
4 

3  no 

4  .. 
6  . 

5  . . 
3  50 
15  .  . 


2 
4 
4 
ïô 
3 

3  50 
1  . 
22  50 
3 
4 
4 


4 
4 
4 
i 

4 
3 

3  50 
4 


50 


116 


16 


3  5. 

4  .. 
6  .. 

5  . 
3  51 

15  . 


2  5( 
4  .. 
4  .. 

25  .  . 

3  .  . 


3  5( 
1  .  . 
22  5( 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


Cours  ( 

e  ciiiup 

coinrn 

juillel 

i>';9s 

l.-<99 

1 

191 10 

I2r>0 

1,300 

1270 

12  2 

i8"î 

4S2 

468 

451 

483 

480 

464 

446 

443 

420 

400 

80 

1  1 45 

1 22*2 

iiso 

1081) 

(85 

483 

466 

451 

^83 

479 

463 

447 

fi85 

685 

654 

620 

469 

446 

430 

/.QO 

-10 

3:<5 

340 

325 

458 

460 

438 

429 

438 

m 

170 

435 

410 

O'JO 

740 

610 

o:iO 

.'(150 

2100 

Il  •25 

ll'-'8 

Il  30 

ir-o 

K  iO 

S'i5 

0*  j 

805 

325 

3.i0 

585 

5i0 

1  ■  'iU 

i  0'î5 

1750 

2000 

y:iu 

i:V5b 

12  5 

3  0 

609 

125 

121 

270 

2:i5 

lôo 

117 

1'  8 

97 

.1100 

103  I 

1335 

1 170 

110 

7'.0 

1045 

870 

110 

92 

50 

109 

95 

005 

650 

528 

480 

5M 

426 

550 

780 

1^5 

112 

107 

86 

■•^55 

:ni5 

:î.585 

!5 1*^ 

1  i(i5 

)  '{i'iA 
lOUU 

375 

1 15 

471 

,51 5 

430 

■205 

■209 

315 

315 

1 1'2 

80 

112 

108 

101 

f.( 

4 18 

10  i 

oU 

lU.Î 

ioà 

•ii 

oy 

0.) 

0.» 

66 

68 

00 

3.» 

5** 

64 

07 

'l 'tu 

135 

399 

i  àr 

fil 

1  uo 

■âU 

101 

.50 

100 

; 

9  i 

88 

78 

•  : 

'  ' 

99 

92 

.51 

81 

61 

20 

102 

■  J 
O.) 

103 

7: 

lO.' 

10  / 

10.* 

*  ■ 

lu6 

7." 

101 

10*2 

ô, 

31. 

10'» 

102 

20 

100 

.31 

IC 

3 1 

59 

H 

',•) 

31 

1.57 

284 

■  3:{6 

iilO 

1 29 

240 

282 

■  '  • 
218 

21'. 

2ï0 

• . 

227 

1  ÎO 

2-.'5 

'  ' 

255 

-SJ 

lin 

98 

75 

106 

101 

10 

100 

98 

Ti 

95 

90 

94 

40 

93 

io 

9'i 

7( 

384 

377 

1 

50 

101 

5(1 

100 

6> 

18 

'25 

24 

90 

2i 

r.i 

450 

495 

497 

9o 

M 

93 

-70 

103 

20 

95 

1 V 

92 

80 

5( 

90 

25 

95 

50 

92 

40 

80 

51 

9:i 

.iU 

92 

75 

75 

u. 

1 0:3 

102 

:H,5 

101 

40 

10,) 

1 0'^ 

30|  10.' 

5e 

lOi 

35 

s-9 

7 

IQ.) 

70 

103 

100 

7 

99 

10'* 

35 

102 

QC 

100 

80 

99 

41 

103 

102 

5C 

loO 

65 

99 

.51 

50 

106 

le 

103 

lOO 

10.5 

.50 

106 

''^ 

loi 

102 

103 

20 

101 

101 

40 

99 

85 

;ju 

97 

5C 

90 

86 

,  101 

101 

50 

97 

93 

35 

70 

2u 

61 

50 

63 

63 

75 

.  104 

103 

75 

101 

30 

101 

7.'' 

loi 

98 

92 

37 

75 

47 

47 

46 

60 

22 

70 

97 

26  50 

25 

55 

21 

70 

92 

•75 

22  95 

22 

8' 

380 

407 

419 

420 

444 

470 

494 

468 

482 

499 

510 

510 

102 

ï5 

103 

104 

101 

360 

370 

415 

41)0 

4:i5 

460 

456 

460 

)  yy 

20 

100 

100 

98 

1  40 

80 

44 

»8  75 

49 

Ciurs  dc  clôture  des  5  dernières  sein 


l'I  12  juill  19  iiiill,26  jiiill;  2  août 


l'90 
4  'i2 
i47 
104 
'•41 

1070 
4 13 
'.18 
6.'6 


25 


315  . 
429  . 
129  . 


000 
115 

795 
:f25 
5:18 
9'.0 

i08 
221 
91 

,160 
868 
9i 

477  . 

742  .. 
Il  50 
80  . 
il3  . 
i;i80  .. 
110  .. 
310  .. 


1212  .. 

17  . 
03  . 
i  '  25 
1075  .. 
411  25 
448  .. 
60  ■  . . 
432  .. 

43-.  .. 


421 
411 


123  .. 

443  50 

417  .. 

4  3  . 

141  75 
1055  .. 

441  5 

i.7  .50 

t05 

42J  25 

433  : 0 


127 

390 


1202 

413  50 

447 

400 

441 
1061 

445 

417  50 

605  .. 

431  .. 

430  .. 
295  .. 
499  .50 


419 
615 

1 120 
709 
320 
515 
18  17 
1210 
■  06 
227 


92 
476 

7?i 
11 
^7 

:;i67 
i:r.8 

120 

2.19 


98 

6  s  35 

67  2 

96  41 

77  51 

8  ■  50 

102  :i. 

loi  4' 

10  '  6 

70  67 

:i;io  .. 

2.5  .. 

■223  '.. 

■2-25  .. 


96 
91  90 


91  50 
22  .  : 
499  .. 
86  . 
81  2.- 
:9  0 
78  2: 
9.»  90 
99  fHi 
9J  .50 
99 
100  95 
100  45 
lOO  .. 
98  lo 
81  .. 
93  45 
61  50 


95  ■25 

45 

21  90 

22 
42'2 
16O 
517 


409 
458 


48  50 


100  6; 

98  2: 
67  SU 
66  S 

398  . 
97  50 
■8  . 
85  2: 

102  10 

lili 

m 

72  1* 

3:i7  . 
277  . 

2  -23  . 
220  . 


93  . 
91  8 

379  . 

94  30 
23  . 

499  5 
65  ;  0 

76  . 
76  t 
10'  . 

99 

10  . 
99  7 

1,.0  I 

10-  . 

101  . 
98  75 
83  80 
93  .. 
63  9; 

98  ï5 

95  75 
46  90 
25  20 
2'.  80 

421 
467 
518 


409 
480 


115 
6'20 

liif> 
792 

:i-'2 

550 

r.)oo 

1265 
365 
2u5 


85» 


781 
10 
88 

)i:i0 
;335 

'■2'.')8 


99  4i 

98  :i 

6fi  3 

65  51 

398  . 

97  . 

7-  2: 
84 

101  51 

103  91 

100  2(' 
72  I 

:i:i3  . 

277  . 

570  . 

■220  . 

22  J  . 


97 

91  :0 
.365 

85 

91 

22 
498 

75  50 
75  60 
7'. 
99  . 
99  .  . 
99  ^20 
Kl  lu 
100  30 
1  0  2 
100  30 
97  SU 
82  25 
Ol  50 


1205  .. 

441  TA 

447  .. 

404  . . 

4 13  7: 
1061  .. 

4 16  . . 

418  .. 

615  .. 

436  .. 

428  51 
315  .. 
427  2: 
46.  .. 


411  :o 

60  I  . 

1  i    " . 

781  ., 

315  . 

540  ., 

I8:i0  .. 

1-250  . 

36  . 

212  . 

81  . 

11,0  . 

840  . 

91  . 

47  <  . 

791  . 

10  . 

^9 

:r.-22  . 

132.  . 


296 


415 

19.)0 
1 100 
7^0 
315 
51  I 


355 
2  8 
81 
1 1.50 

yii 

'.72 

8-0 
10  ' 
87 

:ii58 
1,-3  » 

4  '2.  » 

.".6 


97  80 

98  5 

65  y: 

61  5( 


97  7( 
78  .. 
81  7( 

102  .51 

103  8 
100  2 

72  0. 
332  • 
278  .. 


95  75 
46  57 

21  95 

22  60 
420  50 
462  .. 
600  .. 


4ol  .. 

449  .. 
98  ,30 

49  S. 


n<  ■ . 

217  .. 

98  '. 
91  65 
361  .. 

94  51 
22  6 
199  .. 

i  ï  25 

■7?  2 
89  lu 

98  95 

99  90 
99 

l'O  . 

100  . 
9.»  50 
98  56 
82  50 
91  9) 
60  50 


46  50 
2  ->  05 
22  60 

427 

480 

506  50, 
101 
408  50 
4.3  .. 


98  30 

98  (io 
66  2.' 
65  4; 


9i  2 

83  7i 
10  -2  51 
10.  2, 
100  4 

72  1, 

;i:f2  . 

276  25 


92  15 


22  7: 
499  . 


79 

77  90 

99  40 

y  .t  liO 

99 

99  î55 
101  -25 
luO  6J 

99  50 

1,9  8 

8f  . 

92  25 

61 


46 

25 
23 
425 
487 

5j8 

406 
411 


52  50 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Homlirr 
da  Tllrfi 

iii>ni, 

Sun 
fpr>. 

DÉSKiNATlON  nus  VAI.KUKS 

iiiïiii  ;\iii',  .11 

il- 

Il  1  ^1  tll'IPC 

'  •!  mes 
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l.  COIIlIll 

■ 

)  1)  1 1 1  < ' l 

e  clôture  îles  5 
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:rt  si;  m . 

IS'.I.. 
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1S.I-. 
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iiiill 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES 
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13.  !•  XV*   f  •   Cloa  Jr  d.y  b-A.U  II  ■ 

16  n. 

l'i  fl. 
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-ioa  .  . 

ol.>  .  . 
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■  / 

4 1 1  . . 

1  Al\    1  W  \l\ 

IW .  vU'l-l 

ir> 

!•■ 

15  p. 

15  p. 

15  1». 

15  p. 

'i99  . . 

490  . . 

^i50  .  . 

1  )3 

5      . . 

55  t  . . 

5  \  . . 

5ii1  . . 

O  )d    .  . 

5l  '0 

■).  () 

Ssiuquo  ri£it*  du  IN^oxiquô- 

15 

15 

18  48 

I  a  UO 

11}  1  •  1 

1,1  .'1' 

DîîU   .  . 

t)\)£    .  . 

604  . . 

K)  i\j   .  . 

703  .  . 

lit    .  . 

1 A  1  11  11  t 

"lOU 

.)",(  1 

T5  a  in  n  1 1  /a  /~\  ♦  f     tvi  q  n  o 

■20 

15  .. 

1  4  OU 

l 'J  i)0 

1  -  UU 

->  /.5    .  . 

D  i'I    .  . 
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52  i  . 

534  . . 
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10 

0  '■'5 
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DKSIGiNATlON  HK.S  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 
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VALEURS  FRANÇAISES 

(Olil.llOVTlON.S) 
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Q.I,:  p.,  ,,Q  Tramways  1  X 
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—  ohl.  dç  3.-1O  1. 

Soc.  Fouc.  Lyonn.  3  %  nuuv. 

Gai  et  Eaux  1  %  

U"  Parisienne  du  Ga^  4  % 

Acié.ies  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  i  % 

Fivas-LlUa  6  %  

Métaux  lO'  i'")  olil.  liyp.  4  "/ 
Messageries  Marit.  3  '/^  % 

Omnibus  i  %  
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C"  Transatlantique  3  %  .. 
Jardin  d'Acclimatation  5 
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—  3  %  l''"  sérii;  

—  —   2''  sei  ie  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

BaWa  5  %  IS,S8  

Catarmaca  6  %  1888  

Corioba  1  %  1888  

Corrieiitas  6  %  1888  

Espirito-Saato  5  %  1891  

Mjudoza  6  %  18.S8  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(oHl.n.Al'IU.Ns) 

Obl.Charb.,  Mines  et  Usines 
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Ohl.  "W,ig.-Liîs  1  %  1",'2'  !■. 


CUOK.S  UB  Cl. II  I  I  RB 

lieniiers 
i.llUIS     26  joill   2  aul'il 
liuli- 


210 
105 
5.  0 
2S2 

116 
iHii 
98 
4s5 
491 
4;  • 
.11 
.'M 
19; 
lo9 
:i  .:i 
t  15 


000  . 
611  .. 
Î05  .. 

155  :.o 


10-2  50 

iu.s  ;,o  501 

-82 


109 


5l> 


22.( 

i;.7 
ol 
340 
loi 


419  .. 


485  .. 

491  .  , 

'ilil  ,. 

.331  .. 

495  . 

59S 

616  50 
15^  50 


l  iO  -25 

199  50 

340  .. 

llij  .. 


491 


417  .  . 
189  .. 
490  .  . 
407  5u 
333 


614 
'.58 


439 


340 


495 
49 't 


4S 


9 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Jiilnn  au  31  mars  1900 
Actif 

Versements  non  appelés                      Fr.  9.000.000  » 

Caisse  (Paris  et  succursales)   17.042.720  08 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   21.635.89C  12 

Avances  sur  nantissements   16.158.895  65 

-Succursales  et  agences   10.S99  800  57 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  7..'!lïi  88i  20 

Frais  généraux  (Pari.s  et  succursales)  ....  328.204  3G 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

■    de  hfWels  au  porteur   538.910  29 

Mobiliers   206.835  58 

Immeubles   942.435  50 

Fr.  .Si. 073 .582  35 

Passif 

Capital  social                                      Fr.  12.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   580.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   606.328  50 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   600.000  » 

Amortissement  des    frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   538.910  29 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   500.000  » 

Billets  au  porteur  en  circulation   37.296.380  25 

Comptes  de  dépots   15.220.98i  75 

Effets  à  payer   288.215  29 

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.)..  15.123.081  3'i 

Intérêts  el  Cdininissioiis  du  semestre   511.799  ÎO 

Dividendes  à  payer   I0.5"i6  .80 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  lor  semestre  1899   8.880  77 

—   du  2e  semestre  1899    371.589  38 

V95                                                Fr.  ,s'i.u73.582  35 


BANQUE  HYPOTHECAIRE  DE  FRANCE 


(en  liquiu-^tion) 


SiUialiun  au  30  juin  19(i;t 


ACTIF 

Kfvipi-uuteurs  : 

Prêts  hypotliéraires  

\  Prêts  rommutiaux  

Semestres  d"annuités  échus... 

Divers  débiteurs  

[ntérêls  acquis,  mais  non  échus. 

Total  


9(1.524.435  20 
803.778  36 
1.8I1.0G9  !I7 
7.818.210  93 

I.r)i)9.(i.j9  » 

108.028.0.33  46 


PASSIF 
Obligations  en  circulation  : 
Montant  au  pair.    I'i3.199.500  « 
A  déduire  : 

Prime  àaniortirconforniétïient  au     76.557.911  63 
tableau  d'amortissement  porté 
sur  les  titres. .     «6.6il..588  37 
Provision  pour  l'amortissetiient  des 

emprunts   8.247.205  39 

Versements  différés  sur  prêts  hypo- 
thécaires  604.450  » 

Obligations  à  rembourser  et  inté- 
rêts échus  à  payer   327.083  38 

Semestres  d'annuités  encaissés  par 

anticipation   50.568  20 

Divers  créancier.';   823.215  80 

Intérêts  dus,  mais  non  échus...  739.1.")8  48 
Gri'dit  Foncier  de  France  : 
Son  compte  courant  crédi- 
teur                  20.564.079  56 

A  ajouter  :  20.688.460  58 

Bénéfices  nets  au 
30  juin  1900...         124.381  02 


Total   108.028.053  46 


^  Certifié  conforme  aux  écritures  ; 

Lr  gouvn-neur  du  Crédit  Foncier  de  France, 
lir,u,. dateur  de  la  Banque  Hypothécaire, 

H.  MOBEL. 


CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  CAPITAL  :    DEUX  CENTS  MILLIONS 


Bilan  au  30  juin  1  900 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  117. 897. 280  91 

Portefeuille   7.35.154.949  78 

Reports   203.665.781  08 

Comptes  courants   .378.019.033  61 

Avances  sur  garanties   134.621.4S2  53 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   8.068.121  80 

Immeubles   30.000.000 

Comptes  d'ordre  et  divers   2U. 972. 176  13 

Fr.  l.C2.S.9'.Hi  i29  47 

Passif 

Dépots  et  Bons  à  vue   474.005.120  ?8 

Comptes  courants   585.677.839  38 

Acceptations   131.186.8.52  1)2 

Bons  à  échéance   48.113.866  16 

Comptes  d'ordre  et  divers   119.985.750  53 

Réserves   40.000.000  » 

Réserve  extraordinaire   30.000  000  » 

Capital  entièrement  versé   200.000.000 

Fr.  1 .62K.;nU.  129 

Certifié  conforme  aui  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration. 

Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  '.ili-, 


Clii  iniii  dr  loi'  d'Orléans.  —  "Voyage  d'excur- 
sion aux  plages  de  Bretagne.  —  Du  l  ''  mai  au 
31  octobre,  il  est  délivré  des  billets  d  excursion 
aux  plages  de  Bretai^ne.  à  prix  réduits  cl  comiior- 
lant  le  parcours  ci-après  : 

Li'  Croisic,  Guérande,  Saint-Xazaire,  Saveiiay. 
Quoslombcrt,  Ploérmel,  Vannes,  Auray,  Pontivv, 
Quibéron,  Le  Palais  (Belle-Isli'-on-MiT),  Lorient. 
Quimpcrlé,  Rosporden,  (joncarneau,  Ouiiuper 
Douarnenez,  Ponl-l'Abbé,  (.'.iiàteauliii. 

Aller  et  retour.  —  Prix  des  biliels  :  l"  cl.,  45  fr.: 
2«  cl.,  36  fr.  —  Durée  de  validité  :  30  jours. 

(^es  billets  comportent  la  faculté  d'arrêt  à  Ions 
les  points  du  parcours,  tant  à  l'aller  qu'au^-elour. 
Le  voyage  peut  être  commencé  à  l'un  quelconque 
des  points  du  parcours. 

Les  voyageurs  peuvent  s'arrêter  aux  gares  in- 
termédiaires situées  entre  les  points  indiqués  à 
l'itinéraire,  à  la  condition  de  déposer,  pendant  le 
temps  de  leur  si'jour,  leurs  billets  à  la  gare  à  la- 
quelle ils  s'arrêtent. 

Les  voyageurs  peuvent  suivre,  à  leur  gré,  l'iliné- 
raire  dans  le  sens  inverse  de  celui  indiqué  ci-des- 
sus ;  ils  peuvent  également  ne  pas  effectuer  tous 
les  parcours  détaillés  dans  cet  itinéraire,  et  se 
rendre  directement  sur  les  seuls  points  où  ils  dési- 
rent passer  ou  séjourner,  en  suivant,  loutefois,  le 
sens  général  de  l'itinéraire  qu'ils  ont  choisi  et  i-n 
abandonnant  leurs  droits  aux  parcours  non  effec- 
tués. Ils  peuvent  de  même  revenir  directement  à 
leur  point  de  départ  en  suivant  au  retour  l'itiné- 
raire parcouru  à  l'aller. 

La  durée  de  validité  des  billets  de  voyage  d'ex- 
cursion peut  être  prolongée  de  10  jours,  moyen- 
nant le  paiement  d'un  supplément  égal  à  lu  des 
prix  ci-dessus.  Cette  prolongation  pourra  être  ac- 
cordée trois  fois  au  plus  ;  le  supplément  à  payer 
pour  chaque  prolongation  de  10  jours  sera  de  10 
du  prix  primitif.  La  demande  de  prolongaliou  de- 
vra être  faite  et  le  supplément  payé  avant  l'expi- 
ration de  la  durée  de  validité,  en"  tenant  compte, 
s'il  y  a  lieu,  de  la  prolongation  déjà  payée. 

Il  est  délivré  de  toute  station  du  réseau  d'Orléans 
pour  Savenay  ou  tout  autre  point  situé  sur  l'itiné- 
raire du  voyage  d'excursion  aux  plages  de  Bretagne 
et  inversement  de  Savenay,  ou  de  tout  autre  point 
situé  sur  ledit  itinéraire  à  toute  station  dudit  ré- 
seau, des  billets  spéciaux  de  l"  et  de  2'  classe, 
comportant  une  réduction  de  40  %  sur  le  prix  ordi- 
naire des  places,  sous  condition  d'un  parcours 
minimum  de  50  kilomètres  par  billet. 

Ces  billets  sont  délivrés  distinctement,  le  pre- 
mier pour  aller  rejoindre  l'itinéraire  du  voyage 
d'excursion  aux  plages  do  Bretagne,  le  second 
pour  quitter  cet  itinéraire  lorsque  le  voyageur  l'a 
terminé  ou  veut  l'abandonner.  '  998 
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ALLEMAGNE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Lts  chiffres 
liés  au  lui-  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superâcie  de  l'Empire  

Population  (2  déc.  1895)   i 

—  (éviil.  1900)   r 

—  par  kil.  c.  (1895)  

—  —  (19l0)  

Armée.  Pied  de  paix  


—       Pied  de  guerre  :  Environ  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  15  avr.  1899 

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants. . . 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1897).. 

—  —       des  lils  

—  Long,  des  fils  par  million  d'hab. 
Dépèches  transmises  en  1898  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels: 
540.663  kil.  carrés 
;2. 279. 901  habitants 
>  1.008. 000  — 
97  — 
101  — 
23.176  officiers 
557.436  soldats 
98.038  chevaux 
5.100.000  off.  et  sold. 
49.56(1  kilomètres 
91  — 


U1.068  — 
511.763  — 
10.362  — 
l'>7.359  dépêches 


BUDGET  DE  1899-1900  (ex  rrancs) 

Dette  publique  de  l'Empire   2.9ijri  millions 

—  ~           des  Etats  confédérés   13.21.;5  — 

Total  de  la  dette  allemande   16.178  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   309  francs 

Dépenses  militaires  totales  de  l'Empire   801  millions 

—       pour  la  marine   167  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   971  — 

Moyenne  par  habitant   18  fr.  50 

Dépenses  totales  de  l'Empire  et  des  Etats   5.725  millions 

Moyenne  par  habitant   109  fr.  50 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1SS9. . 

4.927 

3.908 

1893. . 

4.8tf3 

3.819 

1897, 

1890. . 

5.182 

4.1,5S 

1894. . 

i.86i 

3.657 

189S 

1891 . . 

5.126 

3.922 

1895. . 

5.151 

4.117 

1899 

1892.. 

4.933 

3.6S8 

1896. . 

5.383 

4.406 

1900- 

Imp. 

Exp. 

5.851 

4 . 5  i  i 

6.398 

4.683 

6.'i96 

4.989 

3.276 

2  603 

ANGLETERRE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :   Les  chi 

tifiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication 

Superficie  du  Royaume-Uni  

Population  —        (5  avril  1891). . 

—  —         (éval.  1900) . . . 

—  par  kil.  carré  en  1891  

—  —       en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


—        Pisd  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (IS99)  

—  par  l.(X)0  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants.. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      des  fils  

—  —  par  million  d'hab.... 
Dépêches  transmises  en  1898-99  


tfres  ci-dessous  sont  rec- 
des  documents  officiels  : 
314.33'.»  kil.  carrés 
38.  lOi.975  habitants 
40.811.000  — 
120  — 
129  — 
10.718  officiers 
242.957  soldats 
30.095  chevaux 
7i5.837  off.  et  sold. 
31.856  kilomètres 

m  — 

851  — 
68.166  — 
466.143  — 
11.122  — 
87.043.652  dépêches 


BUDGET  DE  1899-1900  {en  francs) 


Dette  publique  du  Royaume-Uni  

—  Moyenne  par  habitant. 

Dépenses  militaires  du  Royaume-Uni  

—        pour  la  marine  —   

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

Dépenses  totales  du  Royaume-Uni  

—         Moyenne  par  habitant  


15.6S9  mill. 
384  francs 
515  mill. 
665  — 
1.180  — 
3.367  — 
8-2  fr.  50 


COMMERCE    EXTÉRIEUR   (en  minions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889.. 

10.784 

6.277 

1S93. . 

10.206 

5 . 505 

1S97  

11.275 

5.855 

1890. . 

10. .-.17 

6 .  5n8 

1894. . 

10.297 

5. 147 

1898  

11.759 

5.834 

1891. . 

10.9?.1 

6  234 

1895. . 

10.  U7 

5.653 

1899 

12.126 

5.987 

1892.. 

10.68S 

5.730 

1896. 

11.0'i5 

().003 

1900.(6  ms). 

6.391 

3.109 

AUTRICHE-HONGRIE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 

fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 
Superficie  de  la  monarchie  auslro-hong. . .  '  625.337  kilom.  car. 
Population  totale  (31  déc.  1890)   41.384.956  habitants 

—  •  (lo'- janv.  1900)  lestim.)    15.1-rj.OOO  — 

—  —  par  k.  c.  en  1890. .  66  — 

—  —     —      en  1900. .  70  _ 
Armée.  Pied  de  paix  en  1898                            24.583  officiers 

—  ^    333.628  soldats 

,,.  ,  "7    17.757  chevaux 

—  l'ied  do  guerre  (environ)   1.872.178  of.  et  sold. 

Chemms  de  fer  (Ré.seau  total)  (1899)  ....         31.568  kilomètres 

—  p»r  1.000  kilom.  carrés..  55  — 

—  par  million  d'habitants. .  766  — 


Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  Longueur  dos  (ils  

—  —         par  million  d'hab. 

—  Dépêches  transmises  on  1897. 


53.97i  kilomètres 
165.339  — 
3. CM  — 
2l.151..i.)0  dépêches 


BUDGET  DE  1899  (en  francs) 
(Pour  toute  la  monarchie  austro-hongroise) 

Dette  publique  do  la  monarchie   11.606.462.900  francs 

—  Moyenne  par  habitant. . .                   323  — 
Dépenses  militaires  de  la  monarchie                  389.195.810  — 

—  pour  la  marine   35.576.646  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   424.773. 166  — 

—     Moyenne  par  habitant   9.41  — 

Dépenses  totales  de  la  monarchie   2.774.400.000  — 

—  Moyenne  par  habitant   61.48  — 


COMMERCE  EXTERIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

1 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1889.. 

1.473 

1.915 

1893.. 

1 . 108 

1.691 

1897  

1.582 

1890.. 

1.526 

1.928 

1894.. 

1.470 

1.670 

1898  

1.721 

1891. . 

1.545 

1.969 

1895. . 

1.517 

1.558 

1899  

1.660 

■1892. . 

1.568 

1.809 

1896.. 

1.482 

1.625 

1900.  (6  nr). 

898 

Exp. 

1.609 
1.695 
1.9.50 
941 


BELGIQUE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  ?.  ir.esure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume   29.456  kil.  carrés 

Population  totale  (31  décembre  1890)   6.069.321  habitants 


(éval.  l»' janvier  19(J0) . 

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


—       Pied  de  guerre  (environ)  

Ch«mins  de  fer  (Réseau  total)  (1899)  

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

par  mill.  d'hab. 


.750.000  — 
208  — 
229  — 
3.419  officiers 
48.011  soldats 
10.9,39  chevaux 
239.000  off.  et  sold. 
6.089  kilomètres 
206  — 
902  — 
6.379  — 
32.500  — 
4.814 


Dépêches  transmises  en  1898   10.555.200  dépêches 

BUDGET  DE  1899  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume   2.607.081 .000  francs 

—  Moyenne  par  habitant   386  — 

Dépenses  militaires   52.897.770  — 

—  Moyenne  par  habitant   7.83  — 

Dépenses  totales  du  budget   433.868.020  — 

—  Moyenne  par  habitant   61.27  — 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (an  millions  de  francs) 

Imp. 


Imp. 

E)i.p. 

Imp. 

Exp. 

1889.. 

1.556 

1.458 

1893. . 

1.575 

1.3.56 

1890. . 

1.672 

1 . 437 

1894.. 

1.575 

1.30i 

1891.  . 

1.800 

1.519 

1895.. 

1.680 

1.385 

1892.. 

1.536 

1.369 

1896.. 

1.777 

1.468 

1S97  

1898  

1899  

1900.  ^6  ni'). 


1.8/3 
1.961 
2.108 
1.036 


Exp. 

1.62c, 
1.700 
1.772 
826 


BULGARIE 


officiers 
soldats 
hommes 
kilomètres 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  de 

Superficie  de  la  Principauté  

Population  continentale  en  1893  

—  —         en  1900  (estim.)... 

—  parkil.  carré  en  1893  

—  —        en  1895  

Armée.  Pied  de  paix  

—  Pied  de  guerre .  Total  général  (env.) 
Chemins  de  fer  Réseau  total  (1"  Janv.  99). 

-  par  1.000  kilom.  carrés. .. . 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      des  fils  

—  —  par  million  d'habit.. 
Nombre  total  des  dépèches  en  1897  

BUDGET  DE  1899 

Dette  publique  on  1^98   204.694.000  francs 

Moyenne  par  habitant   59.34  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  guerre   22.465.50(1  — 

Moyenne  par  habitant   6.51  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   83.887.2.36  — 

Moyenne  par  habitant   21.03  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


ci-dessous  sont  recti- 
s  documents  officiels: 
95.701  kilom.  carrés 
3.309.816  habitants 
3.442.000  — 
33  — 

36 
2.500 
40.5.55 
208.960 
1.267 

13.22  — 
367  — 
5.231  — 
10.790  — 
3.128  -- 
1.285.386  dépêches 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Ëxp. 

1888... 

66. 4 

61.2 

1S92. . . 

77.3 

74.6 

1896  

76.5 

108.7 

1889. . . 

72.9 

80.6 

1893. . . 

90.9 

91.5 

1897  

8i.O 

59.8 

1S90... 

81.5 

71.0 

1894... 

99.2 

72.8 

1898  

72.7 

66.5 

1S91... 

81,3 

71.0 

1895. . . 

69.0 

77.7 

1S99  

69.2 

53.5 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'OUEST 


Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  des  Actionnaires  du 
31  mars  1900. 

Messieurs, 

Nouï-  comiuencerons  par  lo  complo  d'établisso- 
iiienl  l'exposé  des  laits  et  résultats  do  l'exercice 
189'.t. 

Compte  il' Étahlissement 

L'riisemblo  des  dépenses  faites  au  couiiito 
d'étalilissement  «'élevait,  au  31  décembre  18!I8,  ù 
la  somme  totale  de  1.885.9->."').:û<.t  95(11 

Par  suite  de  rectifications 
prescrites  ])ar  les  arrêtés  mi- 
nistériels réglant  les  exercices 
ISS'i  à  1893  inclus,  cette  somme 
a  été  iliminuéo  de   ';!l.').3G8  8'2 

Eestc   1.885. 130.  %1  1:5 

11  a  été  dépensé  en  1899: 

En  capitaux  à  la  cliargo  de 
la  Compagnie. .    53.937.  t51  H8 

En  capitaux 
au  comi)(ci  de 
l'Etat,  et  ,  Fcm- 
boursablefe  par 

annuités  :   3.9'i7.S41  CG 

Total   57.884.993  -'.j 

Ce  qui  porte  renseml)le  des 
capitaux  employés,  au  31  dé- 
cembre 1899,  à   1.943.015.204  67 

Se  répartissanl  ainsi  qu'il  suit  : 

1°  (.'apitaux  à  la  charge  de  la  Compagnie  : 

Lignes  en  exploitation  com- 
plète.....  1.535.567.015  80 

Lignes  on  exploitation  par- 
tielle ou  en  construction   114.112,918  G') 

Approvisionnements  géné  - 
rf.ux  du  réseau   19.254.3()8  83 

Comiitc  annexe  de  l'ètablis- 
.^emenl   072.424  09 

Total  à  la  charge  de  la  Com- 
pagnie  1.669.G06.727  37 

2"  Capitaux  à  la  charge  de 
l'Etat  et  remboursables  par  an- 
nuités   273.408.477  30 

Total  «■'gai   1.943.015.204  G7 

Capital  réalisr 

Eu  l'égard  des  dépenses  et  avances  indiquées 
ci-dessus,  le  capititl  réalisé  s'établit  comme  suit: 

Capital  des  actions   150.000.000 

Titres  des  anciennes  (compa- 
gnies non  converties  en  obli- 
gations (  )uest  3  0/0   37.544.300 

(  Miligalions  3  0/0  émises  à  la 
lin  de  1898   1.635.645.457  3G 

(  tbligations  3  0  0  émises  à  la 
fin  de  1899   11.727.50}  27 

(>l)lii^ations21'2  0,0  émises 
à  la  fin  de  1898.   59.214.951  94 

Obligations  3  1/2  0/0  émises 
a  la  fin  do  1899   33.820.556  98 


ol)ligations  2  1/2  0/0  à  des  prix  se  rapprochant  de 
ceux  de  parité. 
Il  a  été  émis  : 

81.328  obligations  2  1/2  O  'O 

ayant  produit  '. .        33.820.556  98 

25.864  ol)ligations  3  /O  avant 
produit  ■  ...        11.727.567  27 


ce  ([ui  a  procure  une  ressource 

totale  de   45.548.194  25 

Le  produit  net  moyen,  déduction  laites  de  toutes 
commissions,  do  tous  droits,  frais  et  intérêts  courus 
au  jour  de  la  négociation  a  été  ainsi  : 

Par  obligation  3  0  0   453  43 

Par      —       2  1  2  0/0   415  85 

Dans  ces  conditions,  la  charge  annuelle  en  in- 
térêts, amortissements  et  frais  accessoires  ressort 

eu  moyenne  à   4  08  0,  0 

et  correspond,  déduction  fade  de  l'amortissement 
du  capital  reçu,  à  un  taux  d'intérêt  de.,    3  53  0/0 

Construction 

Les  dépenses  de  construction  laites  en  1899  se 
répartissent  d'après  leur  nature  comme  il  suit  : 

I.  'i'ravaux  compléiucntaires  sur 
rensemble  du  réseau,  ^déduclion 
faite  d'une  rentrée  do  4  1.105  fr.  54 
jiour  amortissement  des  anciens  ou- 
vrages remplacés   9.579.5'i(>  00 

II .  Lignes  en  exploitation  partielle 
ou  en  construction  : 

Concessions  dr  1875  2 . Sl3 . 802  64 
Concessions  do  1883   4.6G2.919  71 
Connussions  de  1897  391.'i.')G18 
Insuftisance  des  li- 
gnes eu  exploitation 

partielle   1.460.59ii  17 

Charges  des  ligués 

on  construction   1.937.914  27 

■  — -    11 . 272 .  G82  ".  t7 

m.  Déiienses  au 
compte  des  16(1  mil- 
lions : 

Gares  de  jonction 
et  parachèvement  des 
lignes  (Convention  de 

188:!)..'   4.311.iiii,s  li; 

Doublement  (le  voies 
et  linnes  neuves  i,Gon- 
venlion  de  1897)          24. 527. 604  67 


28.838.612  83 


IV.  [Matériel  roulant  et  outillage 
des  ateliers  et  dé-pôts  (déduction 
faite  d'une  rentrée  de  1.G4O.054  fr.  04 

pour  matériel  mis  à  la  réforme)   6.283.403  9i 

V.  Matériel  naval,  Mobilier,  etc. 
(déduction  faite  d'une  rentrée  de 
.565.(118  fr.  .56  pour  amortissement 

do  doux  navires)  ; . ,   56H.;)()1  61 

V I  Approvisionnements  gi'néraux  1.217.080  43 
VII.  Soldes  de  comptes  de  cons- 
truction première  et  diverfj  sur  les 
lignes  en  exploi  talion  complète.  Frais 
généraux  et  intérêts  sur  les  objets 
mobiliers   125.275  14 


Total. 


.57.88'i.993  54 


Total  réalisé  au  31  décembre 

1S99    1.927. 952. 8; f3  55 

D'autre  part,   les  capiiaux 

employés  s'élevant  i'i   1.943.015.204  67 

L'excédent  des  dépenses  or- 
donnancées sur  le  capital  réa- 
lisé ressort  à...-   15.0G2.371  12 

L'émission  de  1899,  détaillée  au  tableau,  page 
GD,  s'est  faite  non  seulement  en  obligations  2  )  /2(i/0 
mais  encore  en  obligations  3  0  '0  à  partir  du  mois 
do  septembre.  Lrs  cliangenients  survenus  dans  le 
prix  des  valeurs  à  revenu  lixo  nous  ont  amenés, 
iju  effet,  à  user  de  la  faculté  que  nous  nous  étions 
réservée  vis-à-vis  do  l'Adiuinistration  supérieure, 
d'oUrir  simultanément  aux  souscripteurs,  suivant 
leurs  préférences,  dos  o))ligations  3  0  0  et  des 


'l  Savoir:  Compte   de  r(''ta]ilissement  propre- 
ment dit   1.885.253.155  86 

Compte  annexe  de 
l'établissement . .  (i72.424  09 

T':tal  égal         1 .885. 92.").. V/ il  95 


Travaux  complémentaires  sur  l'ensemble 
du  réseau 

l.hjiies  de  la  conventiun  de  1883.  —  Le  Havre 
à  (îlos-Montfort  (,58  kilomètres)  et  raccordements 
sur  Caudebec  (12  kilomètres'  et  sur  Pont-Audemer 
(14  kilomètres). 

t')\e  décision  ministérielle  du  6  février  19iO^  a 
prescrit  de  soumettre  simultanément  à  l'enquête 
d'utilité  publique  la  solution,  élaborée  autrefois 
par  les  iiiKouieurs  do  1  Etat,  qui  comporte  une  tra- 
versée souterraine  de  la  Seine  maritime,  près  de 
TancarviUo,  et  colle  présentée  par  la  Compagnie 
dans  laquelle  celte  traversée  s'effectuerait  par  un 
viaduc  à  grande  jiortéc  et  à  grande  hauteur  prés 
d'Aizier.  Cette  décision  écarte  ainsi  implicitement 
les  modes  île  traversée  par  bac  à  vapeur,  bac 
porte-trains  ou  transbordeur,  au  sujet  desquels 
nous  avions,  dans  le  courant  de  l'année  dernière, 
l'ourni  sur  la  demande  de  l'Administration  supé- 
rieure, une  (Hude  sommaire,  mais  en  attirant  l'at- 
tention sur  la  précarité  et  l'insuffisance  de  leurs 
dispositions. 

En  ce  qui  concerne  les  deux  solutions  qui  vont 
être  soumises  à  l  enquêle  d'utilité  publique,  noire 
opinion  n'a  jamais  varié.  Nous  estimons  que  l'é- 
tablissement d'une  traversée  souterraine  de  la 
Seino  est  une  opération  i>xlrêmeniont  dilficilo  et 


aléatoire.  Après  a\oir  dcpeusé  beaucoup  do  l'  Uips 
et  d'argent  à  celle  entreprise,  on  peut  être  expose 
à  l'abandonner,  comme  cela  est  arrivé,  à  plusioui  f 
reprises,  à  l'étranger  pour  des  travaux  de  mèm( 
nature.  La  construction  d'un  viaduc  à  tablier  mé 
talliquo,  d'une  ouverture  de  :15<I  mètres,  égalé  à  la 
largeur  du  lit  do  la  Seine,  aux  abords  d'Aizier, 
apparaît,  au  contraire,  dans  l'état  actuel  de  l'art  de 
la  construction,  comme  un  ouvrage  d'une  cxécu 
tion  relativement  facile.  Oi't  ouvrage,  placé  à  iin( 
liauteur  convenable,  ne  peut  occasionniT  aucune 
gêne  à  la  navigation  des  plus  grands  bateaux  sui 
le  lleuve.  Aussi  comptons-nous  insister  viveineni 
pour  l'adoption  du  tracé  que  comporte  cette  der 
nièro  solution,  qui  a  déjà  reçu  des  adliésions  trei 
nettes  do  la  (^liambre  de  Commerce  et  du  Consei! 
municipal  du  llavrc. 

Exploitation 

Lomiuew  e.i  iiloiléc .  —  La  longueur  des  iignoi 
cxi-lditéi  s  sur   l'ensemble  du  réseau,  au  31  dé 

cembre  1899,  s'élève  à   5.59"  kil 

dont  au  compte  de  l'exploitation  com- 
plète  i>.W2  — 

et  au  compte  de  l  exploitation  partielle.  1:>H  — 
.\ucune  ligne  n'ayant  été  ouverte  en  1899,  la  Ion 
gueur  totale  est  la  même  qu'au  31  déi-ombre  1H'*8 
le  détail  par  compte  d'exploitation  a  seul  \ariô 
par  suite  du  passage  au  compte  d'cxploitatio! 
complote  du  raccordement  des  gares  de  la  riv 
gauche  à  Rouen  ,2  kilomètres). 
Quant  à  la  longueur  moyenne  exploitée,  elle  { 

été  en  iHOii  de   -"'.Wm  kil 

Elle  était  en  189S  do   ''-bT'  — 

Différence  en  plus   l:; 

Dca   srrriccs.  —  Les  parcours  des  train-- 
voyageurs  et  do  inarcliandises  ont  été.  en  1899, 
l'efî^emble  du  réseau  à  voie  nor- 
male, de   '.%.ll'i.2V2  i  li' 

ils  avaient  été.  l'année  précé- 
dente, do   46.G46.8',r, 


soit  une  augmentation  de   1.407.3tt6  kil 

Cette  augmentation  se  décompose  de  la  facoi 
suivante  : 

Trains  de  voyageurs  et  mixtes..  ..lb.20(>  kU 
Trains  de  marchandises   951  .lin i  — , 

Total   1.467.39Gki! 

La  cause  principale  de  l'augmentation  de  516.20 
kilomètres  sur  les  trains  de  voyageurs  et  les  train 
mixtes  est  la  mise  en  circulation  des  nouveau 
trains  de  grand  parcours  sur  les  lignes  de  CheF 
bourg.  Granvillo.  Brest,  Dinard  et  Saiul-M  'lc 
dont  nous   vous  avons   entretenus  l'année  'loi 

uièrc.  . 

Leur  succès  a  été  jdus  grand  même  qucn  .u 
no  l'avions  espéré,  et  si  nos  recettes  s'en  sont  Iro 
heureusement  ressenties,  nous  avons  rencontre  d 
«randes  dillicultés  pour  assurer  la    marche  d 
certains  de  ces  trains  dans  les  horaires  prévus, 
cause  précisément  do  l'aflluence  des  voyageurs  ( 
des  bagages,   s'ajoutanl  aux  sujétions  d>'  loid 
nature  dues  aux  nombreux  travaux  en  cours  \>y- 
l'amélioration  de  nos  lignes.  Nous  avons  étudie 
très  près  toutes   les  causes  des  retards  et  2.>i 
prendrons  col  été   les  mesures  nécessaires  pm 
obtenir  une   régularité  plus  grande  et  éviter  U 
justes  réclamations  du  public. 
■   En  ce  qui  concerne  les  parcours  de  trains 
marcliandises,  une  certaine  partie  de  l'augin. 
talion  de  951.190  kilomètres  revient  tout  dab  ^i 
aux  nouveaux  trains  de    nipssagories  que  noi 
avons  créés  au  1"  juillet  1899  dans  le  but  d'am 
liorcr  le  transpoitdes  denrées,  en  nous  permelia 
en  même  temps  d'alléger  la  charge  de  ceux  de  n. 
trains  de  voyageurs  qui  assuraient  auparavant 
double  service  des  vovageurs  et  des  denrées. 

Ouant  ans  trains  de  marchandises  de  peu 
vitesse,  l'augmentation  do  parcours  constatée,  q 
ressort  à  774.00(1  kilomètres,  ré>ultc  de  laugiuo 
latLon  du  trafic  et  aussi  do  celle  des  transi  o 
nécessaires  à  nos  nombreux  travaux. 

I.  —  RECETTES 

1  e-;  recettes  sur  l'ensemble  du  réseau  de  l'Ouc: 
impôts  déduits  et  produits  divers  comnris  se  so 

élevées  en  1899  à  :■•  182.914.169 

dont  au  compte  de  l'exploiUtiou  _ 

c.miplete   I82.t>00.8... 

et  an  compte  de  l'exploitation  par- 

ti,,iie   ■   8b8,a.2 

Elles'avaLcnt  ét^-  en  imdç   177.7:^7  .440 
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ni  au  coniplo  do  l'exploitation 

Impiété   176.!>r)l.  iO:j  51 

au   complo  do  l'oxploitalion 

rtiolie   "/.se-oar 

L'oxorcico  18!)9  présente  donc  uuc  aujinionlalion 
:  rc.-ellos  do  _5.17ti.7-j8  ft8 

Vo yageu rs   •> . 47'i . 756  M 

Messageries  cl  bagages   «1)0.841  S2 

Petite  vitesse   I.'i07.107  (15 

Keeottes  en  dehorâ  du-  trafic   6".)3.9:«  5i 

Nous  allons  rapidement  passer  en  revui\  comme 
s  années  précodonles,  les  résultats  donnés  par  les 
'inciiiaux  éléments  de  notre  trafic  : 
Voi/uficKis.  —  La  recette  voyageurs  a  été  : 

En  lSiJiî.  de   77.511.001  20 

En  1898,  de   75.0:iri.2Vi  68 

Aufrmentation  en  1809    2.474.756  25 

Les  résultats  comparalit's  des  cinq  dernières 
inées  sont  résumés  dans  li'  tableau  suivant  ; 

Recettes.  DiflV'rcnce  d'une  année 

sur  l'autre. 

1894   liS. 389.000  fr, 

1895   70.778.000  2.389.000  IV. 

18'.!(i   73.518.000  -t-  2.740.000 

181)7    73.963.000  +  445.000 

1808   75.036.000  -h  l.t)73.000 

1899   77.511.000  -h  2.475.000 

L  augmentalion  de  2.475.00C)  francs  en  1899  est 
3S  satisl'ais'jnte,  surtout  pour  une  année  précé- 
,nt  celle  de  l'Exposition.  Ti'expérience  montre,  en 
"et,  que  les  receltes  voyageurs  subissent  généra- 
mt'ut  ces  années-là  un  ccrlain  ralentissement. 
Nous  devons  penser  que  l'augmentation  consta- 
3  sur  notre  tralic  voyageurs  est  due  principale- 
mt.  d'une  part  aux  améliorations  considérables 
iportées  dans  notre  service  do  trains  sur  les 
;nes  de  «Cherbourg  et  de  Bretagne,  et  d'autre 
,rl  aux  modilicalious,  très  appréciées  du  public, 
tniduiles  dans  notre  tarit  de  bains  de  mer,  et 
Il  ont  eu  pour  ellet  d'augmenter  la  recette  de  ces 
llets  do  plus  de  800.00()  l'raucs,  soit  32  0/0. 

Transpofts  de  grande  vitesse.  —  Les  recettes 
s  transports  de  grande  vitesse  ont  été  en  1899 

 ,   19.052.024  fr.  06 

•nt .    pour    le»    bagages  el 

ions   2.437.886  fr.  34 

pour  les  colis 

staux   5.394.651  18 

Elles  avaient  été  on  1898  de. .    18.451.182  24 

nt,  pour  les  bagages  et  les 

ions   2.366.877  70 

pour  les  colis 

slaux   4.924.213  90 

)ù  une  augmentation  en  1899  de      6(W.841  fr.  82 

Nous  donnons  ci-après,  pour  b  s  cinq  dernières 
nées,  les  recettes  afférentes  à  ce  trafic,  ainsi  que 
progression  d'une  année  sur  l'autre  : 

Différences  d'une  année 
Recettes  sur  l'autre 

1894.....    14.498.000  fr.  » 

1895           15.223.000  +     725.000  fr. 

18'.id           16.023.0IJ0  +     800  000 

1897           17.071.000  ^  1.048.000 

1898           18.451.000  +  1.. 380. 000 

1899           19.052.000  +  601.000 

1.,'augmentalion  de  nos  recettes  a  été  bien  moins 

rte  ([ue  les  deux  années  précédentes.  (^e!a  tient 

partie  à  la  séclieresso  do  l'été  et  de  l'automne 
à  l'épidémie  do  fièvre  aphteuse  qui  ont  nui  à  la 
odiiction  du  beurre,  notamment  en  Bretagne  et 

Basse-Normandie. 
Il  y  a  lieu  do  signaler  aussi  la  présence  dans  la 
anche  d'une  véritable  invasion  de  pieuvres,  (jui 
porté  un  grave  préjudice  à  la  pêche  et  par  suite 
nos  transports  de  poissons. 

D'autre  part,  la  récolte  des  fruits  a  été  mauvaise 
,ns  plusieurs  de  nos  régions.  Si  le  trafic  des  mes- 
gorii's  s'est  développé  dans  son  ensemble  malgré 
nt  do  causes  contraires,  il  y  a  lieu  do  considérer 
t  accroissement  comme  d'un  bon  augure  pour 
.venir. 

La  c(jnoontration  à  Balignollcs  du  service  des 
essagerios  livrables  à  domicile  dans  Paris,  réa- 
lée  à  la  fin  de  1898,  et.  dont  nous  vous  parlions 
rs  do  votre  dernière  assemblée,  a  donné  les  bons 
sullats  que  nous  en  attendions  pour  la  rapidité 
H  livi-aisons  dans  Paris. 


B'iff";/cs.  —  IjO  service  dos  bagages  a  été  encore 
on  augmentation  en  1899  ù  Saint- Lazare  et  à  Mont- 
parnasse, notamment  par  suite  tlu  plus  grand 
nombre  de  déplacements  vers  les  stations  bal- 
néaires. 

Nous  insistons  do  nouveau  sur  notre  riigrot  de 
ne  pas  voir  .se  répandre  davantage  l'habitude  d'a- 
dresser à  l'avance  les  bagages  à  la  gare,  el  nous 
rappelons  ([u'une  agence  spéciale,  chargée  do  Vdii- 
lèvomcnt  do  ces  colis  à  domicile.  (■'vil(>  tout  déran- 
gement aux  voyageurs  lorsqu'ils  \eulont  bien  nous 
apporter  ce  concours  très  (îHicaco  dans  l'i^xècution 
d'un  service  qui  devient  chaque  année  plus  dilTi- 
cilo. 

Colis  postau.):.  —  Le  produit  des  colis  postaux 
a  été  le  suivant,  pour  la  Compagnie  de  l'Ouesl, 
jx'udant  les  six  dernières  années  : 

1894   3.165.000  Ir. 

1895   3.292.000 

1896   3. 472.000 

1897    3.851.000 

1898   4.924.000 

1899   5.39i.0Û0 

L'augmentation  des  recettes  en  1899  est  due  en 

majeure  partie  aux  colis  postaux  de  10  kilogram- 
mes. 

En  1899,  les  transports  de  colis  postaux  sur  no- 
tre réseau  se  sont  répartis  comme  suit,  ])ar  cou- 
pures de  poids,  dans  los  douze  mois  écoulés  du 
1"  novembre  1898  au  31  octobre  1899  : 

Nombre  riccettos 

Colis  de  0  à  3  kilos         4.511.494  j 

—  de3à  5   —  ....    2.090.347      5.313. 70B  88 

—  de  5  à  10  —   ....    2.740.078  1 

Tralic  internat ional.. . .       328.672  80.944  30 

9.070.591      5,394.651  18 
Trafic  de  petite  vitesse.  —  La  recette  des  trans- 
ports ou  petite  vitesse  a  été,  en  1899,  de  80. 347. 1.57  44 
EUo  avait  été,  en  1898,  do   78.939.9.59  79 

Augmentation  en  1899   1.407. 1!17  (iô 

Nous  indiquons  ci-après  les  résultats  compares 
d'une  année  à  l'autro  pour  les  cinq  dernières  an- 
nées : 

Différences  d'une  année 
Recettes  sur  l'autro 

1894   71.014.000  fr.  ~ 

1895   71.783.000  h-     769. oOO  fr 

1896   74.216. 000  -4-  2.433.000 

1897   74.908.000  692  000 

1898   78.940.005  +  4.032.(»;i0 

1899, ....  80 . 347 . 000  -t-  1 . 407 . 000 

L'augmenlation  de  1.407.000  fr.  .près  de  2  O/Oi 
de  nos  roeetlesde  petite  vitesse  doit  être  considérée 
comme  d'autant  plus  satisfaisante  qu'elles  accu- 
saient, l'année  précédente,  un  excédent  de  plus  do 
quatre  millions  de  francs,  dû  en  partie  à  rim]ior- 
tation  très  active  des  céréales  on  1898. 

II.  —  DÉPENSES 
Les  dépenses  se  sont  élevées,  sur  l'ensomblo  du 

réseau,  à  la  somme  de  Fr.    105.5"6,273  31 

Savoir  : 

Dénensps  nrdin  ^  normale...     93.145.728  25 

Utpenses  ordin.  ^  y^j^  -^^^.^-^^^      _         080.121  21 

Dépenses  extraordinaires  et  divor- 
ces  11.680.423  85 

Lignes  à  voie  normale. 
Dépenses  d'exploitation  de  1899.  —  La  compa- 
raison des  dépenses  do  1899  pour  los  lignes  à  -voie 
normale,  avec  celles  de  1898,  s'établit  comme  suit: 

Nom))ro  de  Dépenses 

Longueur      kiloni.  exti-aordi- 

moycnne    parGuuius    Dépenses  naire.s  et 

oxploilée  p'' lo.s  trains  ordinaires  diverses  Total 

En  1899 

.3. .585       i8. 111. -212   93.H.->.7à8    ll.(is0.331  10i.S26.059 
En  1898  . 

5.480       i6.643.84S   90.5i71.22    11.0i4.9i3  102.192.335 

Dill'éronces  en  1899 
H-  5      -f  1.617.395  -f2.r)98.,30(;     -|-  3:..-H8    -|-2. 633.721 

Dépenses  ordinaires 
Administration  centrale  el  services  généraux. 
—  Los  dépenses  de  l'administration  centrale  et  des 
services  généraux  se  sont  élevées  à.    9.()73.3oi  13 
contre,  on  1898    9.424.295  91 

L'augmentation  de...      249.058  22 1. 


porle  exclusivement  sur  1rs  di'pensiis  diverses  et 
notamment  sur  la  cajiilalisation  des  pension.'?  à.  la 
suite  d'accidents,  la  dotation  h  la  (laisse  d(:s  re- 
traites, lc«  liais  méilicaux  el  les  contributions. 

Seroice  de  l'e./:ploit(jlion.  —  ].iOs  dé))enses  ordi- 
naires du  service  de  rexploitation  se  sont  élevée- 
i'i   35.008.0f)'i  42 

Elles  avaient  été  en  1898  de   34.740-302  '-U 

d'oii  uni,'  augmentation  en  1899  de.  1.167.701  51 
dont  1.171.029  fr.  47  en  plus  à  l'exploitation  com- 
plote, et  3.327  fr.  96  on  moins  à  l'c-xploifalion  pai- 
liclle. 

Dans  les  dépenses  de  1890  figurent  un  certain 
nombre  de  dépenses  sans  é([iiivalenl  en  1898  (lig;ies 
nouvelles,  extension  des  allocalions  de  famille,  etc., , 
et  dont  le  montant  s'élève  à   72.000 

L'augmentation  dos  dépenses  com  - 
parablos  il'une  année  sur  l'autre  res- 
sort donc  à   1.095.700  > 

portant  principalement  sur  les  points  suivants  ; 

Personnel  (promière  augmentation  do  cadre  ré- 
sultant des  décisions  prises  par  l'adminisl ration 
pour  régler  le  temps  do  présence  des  agonis  des 
trains  et  des  gares.  Allocations  diverses,  déplace- 
ments)  180.. 500  ; 

Eclairage  électrique   51.000 

Locatiou  et  compte  d'échange  de  ma- 
tériel roulant   440.-500  > 

Indemnités  pour  pertes  et  avaries.. .    219.090  » 

Notre  service  do  l'exploitation  s'est  trouvé,  dans 
la  dernière  campagne,  aux  prises  avec  des  ditll- 
cultés  oxceptionnolles. 

il  lui  a  fallu  faire  face  à  des  à-coups  de  tralic 
tout  à  fait  anormaux.  Le  camionnage  i)arision 
s'est  trouvé  insuffisant  pour  l'enlèvement  des 
matériaux  et  approvisionnements  do  toute  nature 
qu'ont  fait  affluer  à  Paris  la  préparation  de  l'Expo- 
sition et  l'exécution  des  grands  travaux  entrepris 
à  la  fois  sur  tous  les  points  de  la  capitale.  De  là 
une  immobilisation  prolongée  du  matériel  de  tou- 
tes les  Compagnies  dans  los  gares  tètes  de  ligne 
et  dans  les  gares  di'  Ceinture,  et  un  encombre- 
menl,  non  seulement  sur  los  points  où  les  mar- 
chandisos  devaient  être  prises  en  livraison,  mais 
encore  dans  tous  les  principaux  centres  de  triage 
avoisinant  Paris. 

Los  efforts  que  nous  avons  dû  faire,  en  ce  qui 
nous  concorno,  pour  continuer  à  satisfaire  les  de- 
mandes du  commerce,  ont  donné  lieu  à  des  dépen- 
ses que  nous  u'a\-ous  pas  h(''sité  à  faire  malgré 
leur  importance,  dépenses  parmi  lesquelles  ligu- 
ront  nolamment  les  locations  de  wagons  que  nous 
avons  faites,  soit  à  la  (compagnie  auxiliaire,  soit 
à  des  entrepreneurs,  dans  lo  but  d'augmenter  nos 
ressources  on  matériel  roulant  et  de  remplacer  les 
wagons  ainsi  immobilisés  pour  des  causes  tout  à 
fait  indépendantes  de  notre  service,  en  attendant  la 
livraison  du  matériid  que  nous  avons  conimandé. 

C'est  aux  retards  occasionnés  par  les  encombre- 
ments signalés  plus  haut  qu'il  faut  également 
attribuer  l'augmentation  do  nos  indemnités  pour 
pertes  et  avaries. 

Service  du  matériel  et  de  la  traction.  —  Le- 
dépenses  ordinaires  se  sont  élevées,  on  ,189'.) 
à   34.505.860  2'. 

Elles  avaient  ét,é,  en  1898,  de          33.4'.i0.77(i  56 

^    Différence  en  plus...     1.015.083  70 

dont  994.274  fr.  45  à  l'oxploitatiou  complète, 
et       20.809  fr.  25  à  l'exploitation  partielle. 

L'augmentation  de  dépenses  de  1.015.O00  fr. 
représente  la  balance  des  augmentations  et  des 
diminutions. 

Los  augmentations  comprennent  notamment  et 
en  chiffres  arrondis  : 

1°  850.000  fr.  provenant  de  l'accroissement  du 
chiffre  des  iiarcours  dos  trains;  cotte  augmenta- 
tion a  été  de  1.467.396  kilomètres  ; 

2"  .530.000  fr.  sur  les  combuslibles,  provenant  do 
la  hausse  générale  des  prix  dans  tous  les  bassins 
houiUers. 

Les  diminutions  do  dépenses  comprennent  no- 
tamment et  en  chiffres  arrondis  : 

1"  280.000  francs  sur  les  dépenses  des  ateliers  et 
dépôts  ; 

2°  35.000  francs  sur  los  frais  généraux. 

Service  de  la  voie.  —  Les  dépenses  ordinaires 
;y  compris  les  grosses  réparations) 
s'élèvent  en  1899  à   13. 0.59. .509  4'i 

Elles  étaient,  en  1898,  de   12.892.047  04 

Diflérence  en  plus   107.462  40 

(.1  sniore.)  JOOS 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

OanBol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

Italien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Golhard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paria  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —    Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  

—     fin  courant  


■ijuill  lljuil  ISjuil  îrijuil  1  aofit  8  août 


86  60 


96  50 
22  20 
93  50 


139  10 
:>(i  » 
13i  » 
I  10 

;  50 


211  -û 
171  50 
133  75 
l  i8  <i() 
148  50 
13a  75 

81  30 
20  4û 
8i  -.'O 

212  90 
216 


85  40 

» 

71  75 
96  60 
2-2  15 
93  50 


li-.'  10 
25  -.'0 
K'5  70 


13 


74 


212  00 
177  » 
133  -'5 
1  V.i  50 
1 18  25 
134 

81  30 
20  11 
X3  55 

213  : 
216  0; 


86  70 
» 

7'-'  30 
90  70 
■>2  ir. 
9-2  SO 


130  50 
25  25 

136  10 
89  25 
73  80 


210  70 
17;.  80 
132  50 
1  l'.i  75 
1  19  10 
131  » 

81  40 
20  43 
S3  (.5 
213  lu 
216  C5 


85  yo 
97  35 
71  90 
96  30 
22  » 
93  » 


139  90 
25  50 
136  10 

88  75 
72  60 


208  90 
175  80 
132  25 
118  40 
148  » 
134  25 

81  40 

20 

83  00 
213  10 
216 


85  70 
96  90 
71  10 
90  25 
22  15 
93 


139  70 
25  20 


80  10 

73  » 


JO:J  70 
175  50 
132  00 
lis  31) 
118  40 
134 
81  45 
20  IN 
K3  80 
213  n 
216  » 


85  70 
97  10 
71  60 
96  U) 
22  50 
93  10 


139  10 
25  20 

136  10 
88  .SO 
73  50 


2or,  70 
171  50 
132  90 
116  50 
147  20 
13.>  25 

81  10 
20  49 

213  10 
216  05 


BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  JI  

—  IJI  

—  IV  

Egypte  Uniriée  

Qrec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0...  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto   

Brighton  A  

North  Brit  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque. .  . 
Sscompte  hors  banque 


4  j 11 ] Il 

11  jiiil 

isjuii 

25  juil 

1  août 

8  août 

99  93 

99 

75 

98 

12 

97  56 

97  68 

98 

37 

63  25 

63 

63 

62  n 

62  50 

62 

50 

66  50 

65 

75 

6r. 

64  12 

Ci  .. 

61 

» 

90 

S9  £0 

88 

50 

88  25 

8J  « 

90 

97  75 

98 

98 

I) 

98  » 

98  » 

Os 

45  50 

16 

45 

75 

45  50 

45  75 

45 

75 

25  38 

25 

12 

25 

21  !>7 

25  12 

25 

37 

22  37 

23 

56 

37 

22  25 

2i  37 

ii 

67 

104  » 

104 

25 

103 

87 

103  62 

103  » 

1(3 

n 

43  75 

43 

43 

43  ■ 

12  59 

42 

92  .. 

91 

87 

91 

37 

91  .50 

91  37 

91 

62 

68  50 

98 

» 

97 

97  11 

97  25 

97 

50 

23  n 

23 

22 

87 

23  50 

22  5., 

S  2 

62 

70  25 

71 

» 

71 

50 

71  12 

70  75 

70 

87 

95 

50 

95 

50 

S5  » 

95  )i 

90 

50 

100  » 

99 

99 

99  62 

99 

'.19 

5  50 

5 

50 

5  50 

5  50 

5  50 

5 

50 

13'!  » 

138 

» 

13s 

» 

13:  » 

137  » 

i37 

» 

6 

50 

50 

5  50 

5  50 

5 

» 

11  25 

11 

10 

il 

25 

U  25 

11  2> 

U 

25 

51  75 

53 

31 

62 

75 

53  55 

55  75 

f  6 

75 

150  50 

147 

139 

» 

129  » 

13  {  » 

1.35 

82  n 

82 

81 

5j 

£0  50 

80  » 

H 

iS  31 

i8 

43 

28  25 

27  75 

2S  .. 

<8 

» 

25  32 

25  32 

25 

32 

25  36 

95  36 

25 

37 

3  » 

3 

3 

n 

4  » 

1  » 

4 

n 

2  :il 

2 

68 

3 

1  » 

4  12 

1 

12 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Uenle  Or. .  .*  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . . 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czeinowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lomhards   . . .  . 

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or. .  


Ijuill 

lljuil 

18  juil 

116  » 

115  65 

115  55 

97  3'J 

97  10 

97  10 

97  55 

97  55 

97  70 

115  65 

115  50 

115  iO 

91  15 

Su  90 

91  >i 

1110  » 

1112  » 

1096  » 

520  » 

530  » 

533  » 

6110  » 

616J  )) 

6135  » 

■l60  11 

162  » 

158  » 

657  11 

670 

659  1) 

116  • 

112  » 

112  » 

212  V5 

242  40 

212  50 

96  50 

96  55 

96  55 

19  30 

19  29 

19 

115  60 
V7  '15 
97  50 

115  lu 
90  95 


1100  » 
530  « 
6140  1. 
156  11 
601  » 
110  » 
2i2  73 

96  65 

19 


115  90 

97  25 
97  7o 
115  50 
90  95 


1C95  » 
528  » 
6120  » 
IcO  » 
659  n 
lus  » 
240  85 
96  62 
19' 32 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Pans  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuna  6  0/t 

—               5  0/L 
Change  sur  Paris  


ijuill 

1 1  juil 

IS  juil 

2t  juil 

1  août 

8  août 

72  35 

72  20 

72  25 

72 

71  75 

72  3) 

79  » 

~ii  90 

78  9j 

78  90 

78  7J 

79  1.0 

><Û  50 

80  2> 

SO  55 

8J  50 

SO  40 

80  75 

31  85 

31  8i'i 

32  » 

31  85 

32  13 

32  17 

27  15 

26  95 

27  55 

27  20 

27  95 

28  » 

72  55 

72  35 

',■>  SI 

72  3  J 

72  22 

72  3) 

76  >i 

76  » 

76  » 

76  » 

79  10 

^.  1  5ô 

8)  75 

S5  50 

85  37 

85  35 

86  » 

71  .50 

71  75 

71  65 

71  37 

71  30 

71  75 

27  10 

27  20 

27  90 

27  50 

28  8i 

28  10 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 

1  jnill  lljuil  ISjuil  îjjuil  1  août  8  août 
30  Ti    )i   95  » 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rolterd. . 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.).. . 
Change  sur  Amsterdam  .... 

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


95  » 
81  95 
» 

2902  » 

537  50 
9550  " 
208  10 
123  12 
25  15 
100  16 


95  35 


2920  » 

532  » 

9070  .1 
208  25 
123  27 
25  15 
100  16 


t5  10 
84  25 
» 

2962  » 
1) 

532  50 
936J  » 
208  25 
123  95 
25  16 
100  17 


100  18 
12,'!  15 
25  16 


100  21|l00  18 
123  .122  95 
25  I5l  25  16 


85  1. 
» 

2990  1. 

587  50 
8862  » 
207  85 
122  «0 
25  19 
100  16 


100  21 
122  85 
25  20 


86  25 
n 

2997  . 
11 

■40  » 

S650  » 
207  90 
122  92 
85  19 
103  16 


100  21 
t2J  97 
25  20 


2995  » 

M 

537  5-.) 
8125  n 
207  97 
122  97 
25  22 
100  18 

100  21 
122  85 
25  23 


BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  i  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Cliamius  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   


i  juin 

lljuil 

18juil 

25juil 

1  août 

8  aoûl 

98  35 

97  80 

97  77 

97  87 

9S  07 

93  62 

512  » 

519  » 

518  11 

516  11 

515  1. 

519  » 

702  » 

705  . 

702  » 

703  « 

700  » 

701  » 

81  i  » 

817  11 

813  » 

811  >. 

808  .. 

811  » 

n 

n 

»  " 

» 

130  » 

435  n 

438  » 

445  » 

141  » 

119  55 

n 

T. 

» 

» 

1060  » 

1079  11 

1050  .. 

10  lO  . 

1013  - 

1053  •) 

106  3.0 

106  27 

106  57 

106  65 

106  62 

100  92 

26  69 

26  68 

26  7  s 

26  80 

i.6  82 

26  92 

130  » 

130  50 

130  80 

130  8) 

130  90 

131  20 

9s  32 

97  75 

97  77 

97  90 

98  32 

'.t.s 

701  >. 

701  50 

699  .50 

699  11 

706 

70. 

106  2i 

106  25 

106  51 

106  62 

106  7  1 

106  90 

130  15 

130  .52 

130  90 

130  80 

131  03 

131  12 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  i  Yi  %  val.  de  Cr.  f. 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres.  

—  sur  Berlin  


Ijuill  lljuil  18 juil  25 juil  1  auût  8  août 


93 

267  » 
iS3  » 
319  11 
152  . 
37  37 
9:j  90 
45  70 


93  n 
266  » 
475 

310  » 
15-2  >i 
37  37 
93  90 
15  77 


261  » 
465  >i 
3.35  » 
152  >. 
37  40 
93  90 
15  s> 


97  m 
260  » 
465  » 
330  « 
152  1. 
37  4  ) 
93  85 
15  82 


97  2.) 
265  1. 
168  • 
33)  » 
152  . 
37  15 
93  (5 
45  82 


277  » 
190  . 
332  » 
153  » 

37  42 

93  90 
45  sj 


BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 


Qenéve  avec  lots  3  %. . . 

—  1890  3  U 
Fédéral  1889  3  %  %  .... 

—  Ch.  db  fer  3  %. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.., 


l  juill 


98  50 
96  50 

99  50 
92  50 
92  75 

100  57 
25  25 


lljuil 


9.*  » 

96  » 

V9  » 

91  25 

92  2i 
100  62 

25  25 


is  juil 


98  75 
95  50 

100  1) 
92  11 
VI  75 

100  63 
25  ^5 


25  juil 

93  75 
U.i  .'0 
99  r 
96  n 
92  25 
100  63 
25  29 


1  août 


98  25 
93 
»  « 

9.'!  1 
100  63 
25  30 


8  août 


99  50 
91  » 

99  50 


loO  60 
25  3-.> 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Oalata; 


TAI.KUKS 


Tabacs  Ottomaus   L. 

Pièce   

Ottoman  4  0/0  3«  gjroupe... 

Parité  à  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman  ....   L. 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     surLondres  3  mois. 


Ijuill  lljuil  18 juil  25 juil  1  août 


87  28 

21  21 

109  50 
2  3i 

22  91 
)09  30 


87  30 
27  23 
I) 

110  75 
2  3i 
22  91 
109  25 


87  25 
24  15 
II 

!08  12 
2  36 
22  91 
IC'9  30 


106  7.^1 
i  36 
22  95 
ll9  17 


8  août 


87  25 
2i  3i 


109  50 


22  56 
119  17 


BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Étals-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jersey... 

Central  Pacitic  

Milwankee  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville.. 

Erié  

New-York  Central  

Northern  Pacitic  préf. 

Reading  

Union  Pacitic  

WabachSt-Louispréf. . 

Change  sur  Londres  . . 

—  Paris  

Citilt  translers  sur  Looilres  

Cuivre  

Argent  


3juilU't  l  I  juill  18  juili  25  juill  !  août   8  août 


114 

.:.5 
Si» 

123 
n 
111 
113 
219 
74 
11 
128 
70 
17 
50 
18 
1.84 
1.18 
1.86 
16 
61 


114 
.'(i 

89 
128 
» 

111 

117 
219 
74 
11 
129 
71 
17 
53 
18 
4.84 
5.1k 
4.87 
16 
01 


115  % 

25  )'i 
SS 

lï6  % 

llÔ  % 
118  % 
■2-2* 

73 

10  % 
129  % 

71  h 

17 

57  % 
18  % 
i.Si 
5.18  ',9 
1.87  % 
l«  % 
61  % 


113  % 

26 

88  K 
130  Yt 

in  y, 

119  % 
220 

73 

U 
129  H 

71  h 

10 

-6  >, 

15  % 
1.83  ?i 
5.18  y, 

1.88  >i 

16  M, 
60  % 


H5  >i 

^'  % 
I2S  y, 

n 
111 
116 
219 

'\  % 

10  % 
I2<  \ 

'1  y* 

16  y^ 

58  % 

1~  ' 
1.83 
5.18  % 
1.88  % 

16 

61 


111  % 
20  Ji 
86  >4 

129  >i 

II"  K 
116  % 
219 
71 

10  % 
128  % 

71  y, 

16  \ 

59  % 
17 
1.84  % 

>.:s  •» 

l.ss  % 
16  h 
61 
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MARCHÉ    OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cipilll 

KKNTKS 

gon 

A  TAYKK 

IIIHtns 

Francs 

15212 

456.367.401 

3837 

115.104.900 

6790 

237.038.374 

2?>m 

809. 1 10.76;. 

3r\l.35G  obi. de  500 fr 
851 .600  obi -de  500  Ir 

30.883obl.de  500 (r. 
100. 700 obi  de  500 Ir, 


Nombre 

Val. 

Son) 

de  Titres 

nom. 

Ters 

'i5 1.481 

"soô 

500 

•.'7  1.0-29 

400 

40(> 

108S03U 

400 

^0( 

» 

100 

lot 

451.710 

500 

50( 

■235.471 

500 

50( 

583 . 500 

400 

40( 

» 

100 

10(_ 

4'ii.731 

400 

400 

» 

100 

loi: 

585.498 

500 

501 

100 

lOi 

280.411 

500 

16i_ 

155.675 

400 

40C 

833. 151 

500 

500 

1509150 

500 

50( 

S:iS.64'2 

500 

50( 

17791-29 

500 

50( 

984.7V'i 

500 

50( 

969.871 

400 

40' 

491 .010 

500 

50( 

490 . 879 

500 

501 

499.81-2 

500 

'201 

1 00 . 000 

500 

50< 

-224.918 

200 

10( 

148.940 

■200 

lor 

1173172 

1000 

50( 

18-2.8-2-2 

500 

500 

182.500 

1000 

100( 

l'25.000 

500 

50f. 

40.000 

500 

25C 

30.000 

500 

501 

■200.000 

500 

50( 

60.000 

500 

251 

311 .000 

500 

501 

1-20.000 

500 

1-2." 

'lOi  1.000 

500 

50( 

::2i).ooo 

500 

251 

400 . 000 

100 

101 

80.000 

500 

50( 

40.000 

500 

50( 

40.000 

500 

50(' 

58.539 

600 

500 

3^8.770 

500 

50(, 

60.000 

500 

250 

54.2.57 

500 

500 

07.843 

500 

500 

161 .612 

500 

500 

49 . 701) 

500 

500 

491.510 

500 

500 

500 

500 

0'<..567 

» 

\'K,:,V)G 

500 

500 

\!-  ls.,80 

500 

500 

15.'.  477 

500 

500 

800 . 000 

500 

500 

■211  .006 

500 

500 

4'i;i0^267 

500 

501! 

4S.-,O031 

500- 

171  .-20-2 

500 

50u 

-237 . 487 

%0 

50O 

|-2565-^;;^ 

500 

500 

1.164 

500 

500 

5117. 'i34 

400 

400 

301 4704 

500 

500 

136.317 

500 

500 

91.1  V.) 

500 

5011 

I'i-'.6n2 

500 

500 

509.301 

500 

500 

DKSIGNATION  des  VALKURS 


RENTES  FRANÇAISES 

g  y  (  Terme. 


3  %  Amortissable 

3  M  %  1894  (anc.  i^) 


Compt 
Terme. 
Compt. 
Terme . 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gee.  Kraiicei   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  '/,  %..  


VILLE  DE  PARIS 

(A.U  COMPTANT) 

1865  i  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  'A  %■  

—  quarts  

1894-96  2  ^  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899 

Ville  deMarséiliei877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

-  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.    ET  ODL.   AU  CO.MI'T.VNT) 

Act.  Bône-Guelma  

OIjI.  —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  (le  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —      %  uouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
.\ct.  Lyon  

3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 

'i  %  fusion  nouv.. 

2  !4  %  


Obi.  — 


Act.  Midi 
Obi.  — 


:i  %  

3  %  nouv. 


AcI.  Nord. 

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv. . 

    o  t  / 

—  Nord-Èst  frânç.  3  % 
.\.ct.  Orléans  


DIVIDliMIK  ou  IHÉRfiT  distribué  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


32  04 


30 
15 
17  50 


27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 


ir 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 


30  . 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  ,  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
'5 


15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  . 
25  . 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


35 


30  . 
15  . 
17  50, 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15 
56 
15 
15 


15  . 
12  51 
50  . 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 

ir 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


50 


50 


50 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  . 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  5i 


20  .. 
12  . 
12  .. 
3  .. 
20  .. 
20  .. 

10  .■ 

2  50 
10  .. 

2  51 
10  .. 

2  50 


12 


135  41 
ao  a. 

6-25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
ri  a. 
12  50 
20  a,. 

1  50a 

12  .50a 
27  50 
16  27 


30  .. 
15  .. 

ÏO  -■ 

15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .  : 
15  .  . 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  . 
12  50 
15  . 
58  50 


Cours  de  coiiip.  comni.  juillel 


1897 


103  80 
ICI  60 
107  .. 

505  ., 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


i750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
729 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898  1899 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
200 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

48  i 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493 

84 
83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 


393 
434 


479  . 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


.138 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


100  10 
99  60 
102  30 

480 

80  50 
80  . 
463  . 


(,;ours  lie  clùtnre  lies  5  ilci'iiières  sem. 


511 
419 

4C6 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
440 


1815 

455 
446 
402 

i3-;5 

449 
440 
2400 
464 
450 
40(> 

1740 


1-2  juin 

19  ,{Uill 

26  juin 

2  aiji'il 

9  «ol'l  t 

99  97 

9'.f  62 

99  9lj 

100  25 

100  2') 

QO  (tO 

99  60 

OO  0(i 

100  05 

100  25 

'  - -  ' - 

98  85 

99  . . 

9'*  W'I 

98  oO 

98  75 

98  9fl 

•     • . 

98  8  ' 

99  40 

1  102  40 

102  20 

102  47 

101  80 

101  97 

\  10-2  40 

102  20 

102  45 

101  65 

102  .  . 

478  50 

478  .50 

478  5' 

480  .. 

481  .. 

80  50 

80  75 

80  60 

80  75 

79  .  . 

80  50 

81  .. 

82  .. 

81  75 

459  .. 

4;)8  .". 

457  .. 

460  .. 

465  .. 

540  .. 

542  .. 

544  .. 

540  -50 

536  . . 

415  .. 

416  .. 

415  .. 

417  .. 

414  ., 

404  . 

404  50 

399  .  . 

402  .. 

401  . 

105  .. 

103  25 

102  EO 

103  5(j 

100  25 

545  . . 

5'.6  .. 

541  .. 

544  .. 

546  . . 

539  .. 

545  .. 

543  .. 

544  .. 

542  50 

356  .. 

357  .. 

346  .. 

348  .. 

347  75 

94  50 

9i  .50 

90  .. 

94  2r 

94  .. 

356  .. 

355  50 

350  .. 

348  . 

348  .. 

92  50 

92  50 

89  50 

62  50 

92  "10 

407  . . 

405  75 

.397  . . 

402  50 

400  50 

103  .. 

104  .. 

102  .. 

103  .. 

104  .. 

371  5( 

371  ÎO 

400  .. 

399  .  . 

401  50 

400  50 

397  50 

453  .. 

454  .. 

449  .. 

453  .. 

455  .. 

495  .. 

494  .. 

490  .. 

495  . 

492  .. 

487  5o 

488  .. 

487  75 

488  .. 

489  .. 

430  .. 

428  .. 

427  .. 

429  .. 

430  .. 

448  .. 

4.50  .. 

439  .. 

443  .. 

i49  .. 

385  .. 

385  .. 

382  .. 

385  .. 

383  50 

440  .. 

440  .. 

435  .. 

438  .. 

441  .  . 

447  50 

443  .. 

440  .. 

436  . . 

442  25 

440  .. 

444  .. 

442  .. 

131  .. 

430  .. 

501  50 

499  .. 

501  50 

509  . 

506  .. 

44  25 

44  50 

44  . . 

42  . . 

42  50 

44  .. 

44  25 

43  .. 

44  75 

42  50 

555  . . 

555  .  . 

55b  .. 

555  . . 

554  . . 

426  50 

426  .  . 

4-29  . . 

423 

428 

4010  .. 

40-25  .. 

4065  .. 

39:0  . 

3980  .. 

1045  .. 

1030  .. 

1028  .. 

10'8  .. 

1037  ,. 

4-25  .. 



425  . . 

595  .. 

592  .. 

595  .. 

600  . . 

590  .. 

525  .. 

520  .. 

o25  .. 

515  .  . 

061  .. 

660  .. 

650  .. 

655  . . 

659  .. 

606  .. 

605  . . 

605  .. 

604  .. 

605  .. 

1045  .. 

1031  .. 

1038  .. 

1070  .. 

1060  .. 

607  .. 

608  .. 

608  .. 

610  .. 

608  .. 

80  .. 

Si  .. 

80  .. 

82  .. 

80  ,  . 

480  .. 

445  . . 

450  .. 

407  .  . 

■429  .. 

510  . . 

505  .. 

510  .. 

510  .. 

50.S  .. 

10-23  .. 

1029  . . 

1015  .. 

980  .. 

725  . . 

720  . . 

7-25  .. 

7-20  .. 

7-20  . . 

4 10  . . 

440  . 

442  .. 

685  . . 

6,sO  .. 

426  . . 

424  50 

430  .. 

428  .. 

4-29  .. 

431  .. 

427  .. 

4-28  .. 

431  .. 

42  !  50 

424 

421 

423  5o 

713  .. 

718  .. 

715 

710 

71!j  . . 

43:!  .. 

42  i  50 

4-25  .. 

4:  2  .. 

12")  .  , 

1000  .. 

1090  , . 

1076  . . 

Ki.sO  .  . 

10«5  . . 

505  .. 

508  .. 

5i>)  .  . 

515  .. 

447  .. 

446  .. 

146  50 

4.50  '.. 

448  .. 

451  50 

448  25 

446  50 

453  .. 

450  5û 

449  . . 

451  .. 

449  .. 

18-20  .. 

isio  . . 

isoi  .. 

1815  .. 

1821  .. 

448  75 

440  .. 

448  .  . 

450  .. 

450  .. 

4  'i5  . . 

4  43  .. 

4  45  . 

4  44  75 

444  75 

450  .. 

447  50 

447  -25 

449  .. 

449  50 

401  50 

402  .. 

402  . 

40J  .. 

402  75 

1318  .. 

1290  .. 

1290  .. 

i2S0  .. 

1297  .. 

441  5(1 

443  .. 

444  .. 

445  .. 

445  75 

447  50 

447  .. 

446  50 

448  .. 

447  75 

■2315  .. 

2-299  .. 

2285  .. 

-2-295  .. 

•2310  .. 

458  . 

460  . 

457  . . 

461  .. 

405  .. 

451  50 

455  .. 

455  .. 

455  .. 

460  .. 

408  .  . 

410  .. 

414  .. 

408  .  . 

414  .. 

44S  75 

450  .. 

447  50 

450  .. 

451  50 

1730  .. 

17-20  .. 

1700  .. 

1705  . . 

17-23  .. 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lîomlr? 

Tal. 

Soi».  , 

de  Tilres 

nom. 

lers. 

99.G09 

» 

33917'! 

500 

500 

mOTO 

500 

500 

U939r>4 

500 

500 

259 .911 

500 

500 

263 . 045 

500 

500 

500 

500 

1132841 

500 

500 

33 .  ''2^1 

600 

500 

183. 195 

500 

500 

149.  V'2 1 

500 

.)00 

49 . 409 

500 

500 

243. 128 

500 

500 

A AA  AAA 
100.000 

250 

250 

T5. 290 

500 

,)00 

AA  AAfl 

oU . UUU 

500 

oOO 

73.842 

500 

500 

105.321 

250 

250 

/ VU ,  u 

)) 

500 

<>UU 

1  tIA  A/IA 

IVU  UUU 

500 

500 

14. 720 

500 

.)0<  ' 

19 . 280 

■  58.265 

500 

500 

200.000 

100 

100 

70.500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

500.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

,212.703 

■500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

on 

Nombre  de 

Iilre^ 

Fin 
l'ai 

5y-J068.360  £ 

190707.0001'. 

1924 

524306.20011. 

» 

5.298.000  ï 

» 

18.389.000  £ 

» 

59. 

lOoli 

1946 

378 109. 500 r. 

1932 

700.000 ol 

1987 

105000.0001'. 

» 

15i070.000r. 

isôo-iypooor. 

1941 

73W39.500r. 

)) 

571830.4001. 

» 

1.171.500  oli 

1936 

1.080. 600  oli 

1910 

39.331. 

45  f. 

1919 

58. 

74  oli 

1922 

266.090  ol. 

1962 

124500.0001'. 

682000.00011. 

^) 

8013094912  li 

90. 

}00al. 

192^ 

85.0,57.5001. 

19G5 

29. 000. 000 f. 

lois 

il. 727. 171  £ 

43S.650  oli 

1925 

37.6,32.0001. 

1955 

255396.5001. 

1923 

ll'U23,500r. 

1939 

179255.5001. 

1958 

1.045. 

i64  ob 

1951 

571090.500 f. 

1961 

489137.5001. 

1970 

546762. 5001. 

1971 

39. 950.0001. 

1950 

172212. 

lOOf. 

1975 

449737.5001. 

1975 

19022420001. 

1970 

651087.5001. 

1973 

395687.  f  001'. 

1976 

214.000  ol> 

1967 

25.000.0001'. 

1950 

136987.2001. 

1930 

59.333.0001. 

» 

7.371.915£T 

» 

31346.282  £T 

n 

459 13. 296  £T 

1Ù0(;75. 

3001. 

1931 

174756 

0001. 

1931 

1  iy5si;. 

5001 . 

» 

6.000. 

120  £ 

1950 

■20.915.0001. 

19341 

39.001 , 

5001. 

193Sj 

7.990. 

900  t 

19381 

19.763.350  £ 

DKSIGNAÏION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACï.  ET  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       —     3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  'Ch.  de  fer  el 

Port  de  la')  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  el  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Ciiinji"'  fioiiérale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jciniss. 
C''  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  joiiiss . . . 
Voitures  à  Paris  

Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decau-ville  ainé  

Malfldano  (.Mines  de;  .- 

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (G'' 
Métaux  IC."  Irançaisc  des'... 
Sels  gemmes  et  HouiUes 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G''  du)  eu  liq. 

—  Bons  (i  bits  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  ]i;ii-ts  <lc  fond. 

Dynamite  iSoe.  Geiilrale  de'i 
Téléphones  (Suc.  Indust.desi 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2%  %(ch.  ti.\e25i2ti; 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  i  %or  (ch.  fixe 2  f.  50) 
Brésil  4  '/j  %  1888  

—  1  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  bits  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  f  Daira-Sanieh  4  %) . 

—  lUiiilioe  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure  — 
Cuba  6  %  1886  

—  ^  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2K2%or-1898gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (1  l'r.  nets)  

Minas  Geraès  (KUUe)  5  0;»  189 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  1  %  1890  

—  4  %  amort.  1894, 

—  4  %  ainort.  1898, 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2»  et  3'' émis.) 

—  —  1890  (-4' émis.).... 

—  —  1893  (5"  émis.)... . 

—  —  1894(6'  éinis.).... 

—  Consolidé  4%  (If  et2'sér.) 

—  3%or  1891  l''el2'ém.  189 

—  3      %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (cb.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  G   

—  S("rie  D  

Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893. , 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894.  


lllVIIlBm  ou  IMÉIIÊT  distribut  eD 


Gours  de  comp.  comm.  juillet 


1S95 


43  50 
15 
15 

15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 

15 


18 

27  50 
04  50 
64  50 
52  . 
15  . 
30  . 
45  . 
20  . 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
12 


99  49 
41  90 
12  50 
6 


50 


3 
4 
4 

3  50 

4  .. 
6  .. 

5  . . 

3  50 
15 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


50 


1896 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


18  . 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 

30 

25 


100  05 
42  28 
15 
12 


50 


50 


50 


50 


4 
4 

3 
3 
1 

22  50 
3 
4  .. 
4  . 

4  '. 
4  . 
4  . 


50 


50 


1,S97 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18  .. 

28  50 
68  .. 
62  . 
49  50 
15  .  . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


4  50 


50 


5 

3  50 
15 


4 
25 
3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 


50 


1898 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
1.2  . 


20 
28  50 
71 
49 

36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 

6  . 

50  '. 

37  50 
5 

30 

12  50 


107 
45  61 
20  . 
18  . 


5  75 
4 

4  50 
4 


3  . 

4  . 
4  . 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


,  2  50 
4 


50 


25 
3 
3 
1 

22  50 
3  .. 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 


50 


3 
3 
3 
1 

1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


1899 


43  50 
15  .. 
15  .. 

12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


20 
28  50 
74 
.59 
'(6  50 
10 
22  50 
65 
40 

5 

5 

5 
50 

37  50 
5  50 
10  . 

25  . 


1 16  48 

51  53 
22  50 
16  50 


4  50 


3  .. 


50 


50 


50 


2  .50 
4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4 

4  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 


50 


50 


50 

3  50 


Gours  de  clôture  des  5  dernières  soin 


1897 

1898 

1899 

1900 

12  juill 

19  juill 

1250 

1390 

1270 

12Î> 

1212 

1203  .. 

487 

482 

468 

451 

444 

443  50 

483 

480 

464 

446 

447 

447  . . 

456 

443 

420 

400 

403 

41I3  . . 

483 

480 

442 

2.5 

411  75 

1145 

1222 

1150 

1080 

1075 

1055 

485 

483 

466 

451 

444 

2.5 

483 

479 

463 

447 

448 

417  50 

685 

685 

654 

620 

60b 

605 

474 

469 

446 

430 

432 

429  25 

482 

480 

435 

433  50 
*  '  *  *  ■ 

270 

335 

340 

325 

458 

460 

438 

422 

424 

427  . . 

438 

414 

390  . . 

420 

470 

-135 

110 

419 

415  .. 

690 

740 

610 

630 

615 

620  . . 

2050 

2400 

2130 

2030 

1125 

1128 

1130 

11 '.0 

1120 

1115  . . 

840 

835 

825 

805 

799 

792  . . 

365 

362 

325 

330 

320 

322  .  . 

715 

690 

585 

540 

515 

550  . . 

1520 

1935 

1756 

2000 

IS97 

1900  .. 

930 

1.350 

121 5 

1350 

1240 

1205  .. 

698 

835 

609 

425 

406 

365  .. 

121 

270 

235 

227 

205  .. 

100 

1 17 

108 

97 

89 

1000 

1030 

1335 

1 170 

710 

740 

1045 

870 

850  . . 

1 16 

92 

50 

109 

95 

92 

60o 

050 

528 

480 

476 

590 

4"^ 

550 

780 

781 

781  .. 

11 

10  .. 

125 

11.. 

107 

86 

87 

S8  .. 

ii255 

371.5 

3585 

3542 

!il',7 

34.30  .. 

1280 

t  465 

1360 

1375 

1318 

1335  .. 

474 

515 

430 

420 

265 

269 

315 

315 

299 

298  . . 

112 

80 

112 

108 

101 

50 

100  65 

99  40 

418 

101 

80 

103 

102 

97 

25 

98 

25 

98  50 

69 

35 

53 

66 

68 

07 

80 

66  30 

66 

35 

52 

75 

64 

67 

66 

80 

65  5C 

110 

435 

399 

398 

398  . . 

ioo 

80 

106 

40 

101 

50 

100 

97 

50 

97  . . 

81 

91 

88 

78 

78 

77  25 

99 

99 

92  50 

84  60 

85 

25 

84  6C 

105 

•20 

102 

S5 

103 

102 

102 

40 

101  .5C 

107 

109 

106 

75 

104 

101 

50 

103  9C 

102 

30 

104 

25 

102 

20 

100  30 

100 

45 

100  20 

63 

10 

31 

59  70 

72  30 

72 

17 

72  17 

372 

157 

284 

330 

337 

333  . . 

310 

129 

240 

282 

277 

277  . . 

218 

214 

220 

227 

223 

220  . . 

140 

225 

255 

289 

220 

223  .. 

101 

60 

98 

75 

ioe 

104 

70 

100 

98  EO 

96 

97  . . 

95 

90 

94 

40 

93 

io 

94  70 

91 

87 

91  50 

384 

377 

379 

365  . . 

97 

85  25 

104 

50 

104 

50 

100 

94 

30 

91  . 

23 

60 

18 

25 

24 

90 

•21 

23 

22  80 

474 

450 

495 

497 

499 

sj 

498  . . 

93 

50 

93 

70 

85 

50 

103 

20 

95 

10 

92 

80 

50 

75  50 

90 

25 

95 

50 

92 

40 

80 

50 

■76 

75  60 

93 

30 

92 

75 

78 

10 

76 

85 

75  50 

103 

102 

35 

101 

40 

100 

10) 

05 

99  .. 

102 

30 

102 

50 

101 

35 

99 

70 

99 

90  .. 

102 

70 

103 

75 

100 

99 

10) 

99  20 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

99 

40 

99 

75 

99  10 

103 

102 

50 

100 

65 

t»<J 

50 

100 

15 

100  30 

103 

50 

106 

10 

103 

100 

100 

100  25 

105 

50 

106 

75 

104 

102 

101 

100  30 

103 

20 

104 

101 

40 

99 

85 

98 

75 

97  80 

94 

30 

97 

50 

90 

86 

83 

80 

82  25 

101 

25 

101 

50 

97 

93 

35 

93 

91  50 

70 

20 

61 

50 

63 

63 

75 

63 

95 

104 

103  75 

101 

30 

98 

25 

101 

75 

101 

98 

92 

95 

75 

95  75 

37 

75 

47 

47 

46  60 

46 

90 

46  57 

22  70 

27 

26  50 

25 

55 

25 

20 

24  95 

21 

70 

22 

75 

22  95 

22  80 

22 

80 

22  60 

380 

407 

419 

420 

■421 

420  50 

444 

470 

494 

468 

467 

462  .. 

482 

499 

510 

510 

518 

500  .. 

102  25 

103 

104 

101 

360 

370 

415 

400 

409 

401  .. 

435 

460 

456 

460 

480 

449  .. 

99 

20 

100 

100 

98 

98  30 

40 

80 

44 

48 

75 

49 

49  35 

1202 

443  50 

447  . 

400  . . 

441  50 
1061  . 

415  . 

447  50 

605  .. 

431  .. 

430  .. 
295  .. 
429  50 
444 


411  50 
003 


1H3  . 

781  . 

315  . 

510  . 
1890  . 
1250  . 

356  . 

212  .. 

81  . 
1140  . 

840  . 
91  . 

470  . 

791  . 
10  . 
89  . 
3422  . 
132  )  . 

■296  . 


97  80 


98  50 
65  9: 
64  50 

97  70 
78  .. 
84  70 

102  50 

103  8 
100  2" 

72  02 
332 
278 


2-28 
217 


91  05 
361 

91  50 
22  0 
199  , 

78  25 

77 
89  10 

98  95 

99  90 
99 

100  .. 

100 
99  50 
98  50 
82  50 
91  90 
00  50 


95  .. 
46  50 
25  05 

22  eo 

427 
480 
506  50 
101 
408  50 
413 


1205 

411  50 

447 

404 

413  75 
1001  .. 

446  .. 

418  .. 

615  .. 

436  .. 

428  50 
315 
427  25 
461 


1210  .. 
4  V;  . . 

418  .. 
401  . . 
412  .. 

1062  .. 

419  50 
4 19 
615 
438  5u 

427 

42.5 
463 


415  .. 

1950  . 
1100  .. 

780  .. 

315  .. 

540  .. 


3.55 
228  .. 

84  . 
1150  . 

90  .. 

472 

880 

10  25 

87  . 

3158  . 

13:10  . 

425  . 

296  . 


98  30 


98  60 
66  2." 
05  15 

97  25 

83  75 
102  50 
104  25 
100  10 

72  15 
332 
276  25 


234  50 


92  15 


22  7 
499  . 


79 
77  90 
99  40 
99  60 
99 
99  85 
101  25 
100  60 
99  50 
<>9  8 
83  . 
92  25 
61 


46  9? 
25  65 
23  02 

425 

487 

508 


406  . 
441  . 


52  50 


411  . 

005  . 
(990  . 
1100  .. 

780  .  . 

311  . 

535  50 
1825  . 


35(j 
223 

80 
1151 
X70 

91 
473 

865 
10 

80  25 
3405 
13.50 

420 
9,1) 


407. 

98  9 
66  70 
65  10 

97  30 

79  50 

84 
102  15 
loi  5C 
100  75 

71 
332  251 
278 


225 
215 


98  .. 

91  95 
363  . 

83  50 

22  80 
498  . 
83  50 
77  75 
77  10 
76  25 

99  00 
99  20 

100  C5 

100 

101 

102  25 

100 
99  90 
82  5u 

92  30 
61 


9S  75 


47 

25 
21 
435 
486 
505 


07 


409 
441 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


ïsl. 

$11111 

(le  1ilrf< 

nom. 

iprs. 

■.'00.000 

500 

500 

100. 000 

500 

200 

■.'01 1.000 

500 

20O 

r.00.000 

500 

250 

,11.000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

160.000 

500 

1 2;'» 

100.000 

500 

250 

;>5.ooo 

» 

00.000 

500 

5(  0 

■î-5.n^ô 

500 

5Uli 

90 .  M~i 

500 

500 

cir. 

500 

500 

IS  t.ïûS 

500 

5(i0 

m.  iii3 

500 

5U0 

18g./i,V2 

500 

500 

:î01.5.i0 

500 

500 

in.'.v?" 

500 

500 

IIS 

500 

500 

500 

500 

r.'.Hi.ooo 

500 

500 

l'".i.GIO 

500 

500 

01.319 

10£ 

10£ 

500.000 

500 

500 

P0-2O0T 

500 

500 

500 

500 

■iO.lSl 

500 

500 

4Ô.53Ô 

500 

500 

91.051 

500 

500 

195.992 

500 

500 

■2 10. -250 

500 

500 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56 .  ■112 

500 

500 

100.000 

500 

40O 

70.000 

500 

500 

3 18. '(50 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1121148 

500 

500 

139. -239 

500 

500 

(i'i  .IQ'S 

500 

500 

112. TIO 

500 

5110 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325  000 

lOï 

10£ 

52.000 

500 

500 

120. OOO 

5£ 

5ï 

110.000 

5£ 

5£ 

300.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

nl'JSIGNAÏION  iiES  VAr-KIJUS 


Obi. 
Act. 
Obi. 

Aol. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  di-  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

-\(  t  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

.—  —   2'  série. 

Aci.  Ch.  Autrich.-Hongr. .: 
Obi.  anc.    —    3%      à  8' émis. 

—  -     —  9''  éini.s  

—  —     —  10''  émis — 

—  iiouv.  —   série  .\  

Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 
Lombards  

3  %  

—  —    série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  c;  u 
Nord  de  l'Espagne — 

—  3  %  1"  série. 

—  —  —   2'  série. 

—  —  —   3^^  série. 

—  —         —  4'  série. 

—  —         —  5°  série . 

—  —  Paiiipeiune  

—  -  Barcelone  

—  —     .\sturiesl"  hvp. 

—  —         —     2'  hyp- 

—  —         —      3"  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salomque-Constant. . . 
Madrid  à  Saragosse . 

—  3  %  |."  hyp. 

—  —    2'  hvp. 

—  —    3'  hyiK 
Smyrne-Cassaba  4%  9'i 

-  '.%95 
Suddel'Esp.3%  l'>  byp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Bio-Tinto  Cy  IjI  

Act.  CUarb..  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 
.'Vct. 
Obi. 


Ad. 


mnmM.  ou  mMt  UsUim  m 


isoi 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 


15  .. 

15  .. 

33  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  . . 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

40  10 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
30 


18  30 
20  50 
12  50p 
U  40 


1K95 


14  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 


5 
15 
15 
98 
15 
15 
15 
15 
15 

5 
-15 
15 
33 
29  25 


15  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15  , 
15  . 
15  . 
15  .. 
15  . 

15  . 

16  . 


1896     1S97  IS'.IS 


12  n. 

15  p. 

18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  . 
4  . 
15  . 
15  . 
33  1 


15  .. 


30 


2T  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
U  85 


lo  . 
15  ., 
15  . 
15  ., 
15  .. 
15  . 
15  ., 
15  .. 
15  .. 

15  . 

16  .. 


15  .  . 


15  ., 
15  . 
15  . 
90  . 

20 


30 


47  70 
37  . 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .  . 
15  .. 
28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

7  50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  . . 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 

,37  50 
7  .  . 
24  .. 


15  . 


59  74 
50  .. 


3  65 

7  . 
45  p 
22  . 


Cours  (le  comp.  cumiil.  juillet 


189i', 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 

60 
136 
266 
255 
775 
475 
467 
459 
468 
304 
2-25 
364 
360 
631 
200 
115 
253 
240 
244 
239 
236 
248 
254 
249 
235 
935 
483 

65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 

153 
610 

76 
160 
354 
685 
580 


1897 


520 
490 
592 
574 
108 
1300 
489 
790 

45 

65 
180 
176 
775 
478 
469 
467 
476 
295 
195 
386 
382 
696 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
in 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


1898 


4-50 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
05 
150 
115 
782 
175 


286 
173 
389 
385 
695 
130 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


1K99 


515 
518 
670 
570 

9» 
1260 
53  i 
520 

98 
212 
232 
226 
750 
lîO 


'■/23 
170 
3i8 
352 
580 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
14  i 
1130 
2260 
29 
105 
309 
650 
626 


Cour»  lie  cloliu  e  îles  5  dernières  sein 


12  juill|19  juin  \>r,  juin  2 


710 

534 
88 
120S 
528 


106 
285 
307 
3.6 
703 
42h  50 
422 
41Ô 
416  50 
135  .  . 
125  .. 
333  5u 
336  .. 
661  .. 
1.35  .. 
200  .. 
315  . . 
304  .. 
301  .. 
300  .. 

299  . 
294  .. 

300  .. 
303  . . 
291  75 
292 
400 

71 


284  . 

338  . 

332  . 

3(2  . 

410  . 

360  . 

210  . 

545  . 

132  50 
1317  . 
2.36i  . 
32  . 

313  . 
650  . 
774  . 


554 
715 

530 
80 


528 


50 


105 

265 
301 
301 
704 
430 
421 
413 
417 
1.32 
133 
332 
336  50 


188  .. 

309  .. 

297  .. 

300  .. 

299  .. 

299  .. 

28b  .. 

295  .. 

302  .. 

294  .. 

294  . 


268  . 

273  . 

338  . 

332  . 

329  . 

410  . 

355  . 

210  . 

555  . 

133  . 
1328  .. 
2380  . 
29  . 

Il  0  . 

308  . 

645  . 

774  . 


528  .. 
81  50 
1200  .. 
528  50 


103  . 

265  . 

301  . 

303  50 

695  . 

430  . 

418  . 

410  . 

417  50 

155  . 

131  . 

328  . 

339  . 

071  . 

183  . 

310  . 

297  . 

298  . 
293  . 
297  . 
287  . 

297  . 

290  . 


267 
272 
339 
332  50 

401  25 

352  . 

210 

570  ., 

125 

1353  . 

2402  . 

25  . 

3i-2  '. 


772 


iCil 


li  1 

563 
724 

533 
SU 


875 
301 
302 
699 
430  50 
421  . 
412  . 
417  50 
165 
125 
334 
336 
656 
133 
188 
313 
298 
295 

29.4 
288 
293 
302 
291 
291 


68 
272 
282 
342 
332 
331 
415 
355 

560 
134 
1434 
2507 
25 

315 
610 
777 


50 


9  aofil 


'iii) 
501 

53i 
89 
1200 


106 

270 
301 

295 
600 
436 
•421 
415 

m 

15S 
126 
336 
341 
670 
135 
182 
313 
301 
297 
295 
295 
289 
295 
302 
293 
294 


69 
272 
274 
349 
339 
336 
404 
310 
208 
55S 
141 
1422 
2515 
25 
100 
313 
640 
760 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


MlUlIRE 

Val. 

.Soni. 

de 

TITKES 

nom. 

Ters. 

11.726 

» 

16.661 

» 

.35.170 

« 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1 .200 

500 

50(1 

6.000 

500 

50U 

6.000 

500 

500 

21.000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1 .380 

5O0 

500 

4.6.j0 

» 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

5(10 

23.200 

« 

32.600 

50O 

500 

25.440 

500 

5{  Il  1 

20.000 

500 

500 

411.000 

500 

r»(  i(  1 

20.000 

500 

5(111 

6.600 

500 

50(1 

11.  OOO 

500 

500 

21.000 

500 

50fl 

21.000 

500 

5011 

40.000 

500 

5(J(  1 

20.1100 

"lOO 

50(1 

25.000 

500 

5011 

lO.OiX) 

500 

501) 

5.000 

500 

50r,' 

l'i.OdO 

500 

5(.i(.i 

9,093 

500 

50(1 

-.'0.000 

500 

5(J(| 

21.000 

500 

500 

10.000 

500 

5()() 

DÉSIGNATION  DE.'-;  VALKI  Rs 


VALEURS  FRANÇAISES 

(actions,! 

Midi  jouiss..-  

Nord  jfiuiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'"  CV'  F»'  des).  . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

~  jouiss  

Gaz  iCoiupas^iiie  centrale;  

Dombro-wa  (Uouillèras  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.  i 

Carmaux  (Mines  de;  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Long-wy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  isté  1'' i 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C'  Havr.-Pén.  de  Nav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb,  de  FéO-.. 
Éntrepr.  milit.  et  civ.  (Ci'  G'') 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C''. 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . . . 
Lits  Militaires  


COURS  DR  CLÔTURE 

Beniiers 
COURS 
ColPs 


730 
1935 


970  .  . 

1000  . . 

1250  . . 

300  .  . 

2-25  .. 

800  .. 

61  50 

r.iO  .. 

1375  .. 

900  .. 

1350  .. 

1040  .. 

43  50 

1445  .. 

596  .. 

515  .. 

980  . . 

i-.'or.  .. 

860  .. 

645  .  . 

bUO  .  . 

1590  .. 

1680  . . 

(320  .  . 

U-JO  .. 

625  .  . 

6520  ,. 

157  .. 

3225  .. 

890  .. 

290  . . 

1310  . . 


2  aoiM 


945 


9  aodl 


560 
965 


800 
55 


580 
500 
950 

857 
645 
610 
500 
1555 
1600 
620 


290 
1340 


800 
62 
520 


1355  . 


1480 

578 
505 
980 
1205 
S()5 


500 
1595 
169 1 

620 
11.50 

6520 


290 


NOMBRE 

Tat, 

Son). 

d« 
TITRES 

nom. 

lers. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41 .402 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

iiOO 

9.275 

500 

500 

18.530 

!jOO 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

UOO 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

.30.180 

600 

600 

•2i5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

•49.232 

MO 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGN.VTION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OUI.KÎ.M'IONSJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  'Ch.  de  l'en  5  %  

Qi,  Q.I..  Y"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  1-20  f  5  % 
obi.  de  3.50  f. 
Soc .  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

C'^  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  iC"  F"  )  olil.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  iParis  3  %  % — 

C"  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5  %.... 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2'-'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTBAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(0!)I,IG.\riONSi 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  i  %  1",2'  sér. 


COUR.S  DE  CLOTURE 


Herniers 

c{ii;rs 

Cotés 

2  août 

9  aoi'it 

240 

160  .. 

160  .. 

508  . 

soi 

507  50 

280  .. 

285  .. 

215 

423  . 

il6  .. 

490  .. 

490  . . 

502  .. 

506 

503  . 

489  .. 

489  .. 

189  .. 

■463  .. 

466  .. 

483  .. 

477 

485  .. 

489  .. 

501  .. 

490  .. 

505 

409  .. 

407  50 

408  .. 

332 

333  .. 

4.)Ô 

606  .. 

602  . . 

613  .. 

614  .. 

615  . . 

465  . . 

459  .. 

4(U  50 

458  .. 

462  .. 

410  .. 

439  .. 

■223  75 

2-24  50 

159  .. 

159  50 

204  .  . 

204  50 

340  .. 

340  .  . 

340  .. 

197  .. 

495  .. 

497  .. 

494  .  . 

494  .. 

491  .. 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMP"  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  lOe  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Reis 


Ventes  du  mois  de 
juillet  1900  (y  com- 
pris la  recette  prove- 
nant des  droits  d'im- 
portation directe)  

Ventes  des  mois 
antérieurs.  

Total  des  ventes  au 
.30  iuillet  1900  

Péri^ode  corresp.  du 
précédent  e.iercice  . . 

Différ.  en  faveur  de 
J'exercice  courant  ... 

1003 


Kilogr. 

201.280 
538.462 


800  :  731  51G 
2.146  :  613  282 


739.742     2.947  :  344  798 


736.847     2.930  :  030  735 


2.895 


17  :  284  063 


COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DK  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  juin  1900,  du 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.)  : 
903.455  fr.  (ou  $  m/n  'i  15.000) 

Contre  :  795.827  fr.  (ou  $  m/n  3'i8.741) 
en  juin  1899. 

  lOOi 

COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Soci('té  anonyme  au  capital  do  15  raillions 
entièrement  versés 


Situation  an  30  juin  1900 

ACTIF 

Caisses  et  Banques                              Fr.  2.344 

Effets  en  portefeuille   iO.085 

Valeurs  diverses   -,'.298 

Prêts  hypothécaires  et  sur  nantissements. .  i  187 

Comptes  courants  et  correspondants   5.405 

Mobilier   32 

Immeubles  urbains  et  magasins  généraux .  3.726 
Immeubles  ruraux  (Bâtiments,  plantations 

et  exploitations)   1.654. 

Soldes  de  prix  de  ventes  dus  par  acqué- 
reurs de  terres   382, 

Terrains  ,   .0.299. 

Diver.s   1.178 

Total....  Fr. 

Valeurs  en  circulation  avec  l'endos  ou  la 
garantie  de  la  Compagnie  

PASSIF 

Capital   Fr. 

Réser-l  statuaire   1.113.1-28  15  ) 

ves  (extraordinaire   1. 500. 000    »  j 

Provision  pour  amortissements  et  risques 
en  cours  

Dépots  en  compte  courant  

Bons  de  caisse  

Correspondants  

Emprunteurs  sur  hypothèques  et  nan- 
tissements (leur  compte  d'etfots)  

Mandats  a  payer  

Obligations  de  la  Société  Générale  Algé- 
rienne   

Divers  

Caisse  de  prévoyance  du  personnel  

Dividendes  à  payer  

Compte  d'ordre  

Profits  et  pertes,  report  des  exercices  anté- 
rieurs  

Protits  et  pertes,  exercice  1900  

Total....  Fr. 

10(10 


976  2'i 

981  (;o 

830  39 

\m  40 

793  -iS 
637  08 
599  55 

7  7-.>  07 

012  41 

700  70 

977  5e 


64.898.280  IG 
16.266.779  4i 

15.000.000  n 
2.613.128  15 

028.3.32  01 
36.458.826  51 
1.869.300  >. 
2.050.691  33 

927.131  75 
323.074  87 

102.171  93 
1.334.295  02 
533. -.'35  31 
151.836  83 
OOr.026  3:i 

1.535.800  30 
091.310  02 


64. 898. -,'80  10 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Fête  de  TAssomp- 
tion  i;15  août  1900)  —  A  l'occasion  de  !a  fête  de 
1  Assomption,  les  billets  aller  et  rclour  à  pri.\  ré- 
duils.  délivrés  par  Us  gares  de  la  Compagnie  d'Or- 
léantaux  condit  ons  de  son  Tarif  spécial  U.  V. 
'-i,  pendant  la  période  du  samedi  11  août  inclus 

Il  lundi  20  août  inclus,  seront  valables,  pour  le 
M^lour.  jus(jii  iui\  derniers  Irniiis  du  mardi  21  août. 
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BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  mai  1900 
ACTIF 


Actions.  Versements  non  appelés. . . 

125 

000 

000 

* 

j  dans  les  succursales 

42 

130 

8(32 

05 

14 

415 

843 

a5 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

22 

453 

549 

55 

Autres  valeurs  acquises  

54 

3.39 

205 

Effets  en  portefeuille  

30 

0)9 

089 

10 

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 

48 

401 

591 

80 
75 

69 

641 

412 

Avances  sur  valeurs  publiques  et 

87 

156 

463 

85 

Immeubles  et  mobilier  

.") 

077 

241 

35 

2 

559 

673 

83 

Fr.  504.854.93:5  15 

PASSIF 

Capital   250.000.000  » 

Billets  de  Banque   22.413.750  « 

Effets  à  payer   29.504.361  15 

Dépôts  à  échéances  fixes   22.166.019  10 

Comptes  courants  divers   1.50.101.367  95 

Dividendes  à  payer   137.104  30 

Réserve  statutaire   16.107.462  70 

Divers   14.424.867  95 

Fr.    5ii4.8r)i^)33  15 

(jerlifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  (Signé)  Gust.  ^^■ûl^lng. 
Le  Directeur  gén.  adj.:  (Signé)  G.  .\ub()yneaa. 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  100.000.000 /"?■.,  entièrement  verséi 

Situation  au  30  juin  1900 


ACTIF 

Caisse  et  Banque   47,110.514  80 

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  »   364.003.847  89 

Reports   ES.739.1E6  45 

Banques  des  Colonies  françaises   814.0."<2  22 

Correspondants  ♦  Effets  à  l'Encaissement  •  42.877.711  20 

Comptes  courants  débiteurs   57.119.954  x6 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  20.390.  157  88 

Agences  hors  d'Europe     17.262.403  21 

Avances  garanties   61.993  CM  97 

Participations  iinancières   ".i. 643.319  :iS 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  8.953. 71S  85 

Débiteurs  par  Acceptations   48.237.422  55 

Crédits  par  Acceptations  garantis   20.800.2J9  40 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   15. 1 18. 130  52 

Immeubles   8.830.251  50 

Fr.  79i.764.9il.'i  8.3 
PASSIF  — — — — 

Capital   100.000.000  » 

Réserves   9  442.145  35 

Comptesdechèquesetconipt.d'Escompte..  29I.28S.S27  08 

Comptes  courants  créditeurs   1  i."). 703. 370  12 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe   73.532.821  (8 

Coupons  et  Dividendes  à  payer   14.176.335  35 

Banques  des  Colonies  françaises   0.108.560  73 

Effets  remis  à  l'Encaissement   19.901.826.51 

Acceptationspour  compte  desAgenceshors 

d'Europe   6.051.956  20 

Acceptations  pour  compte  de  tiers   71.103.711  90 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   8.825.340  16 

Immeuble  ♦  Annuités  à  régler  »   4.312.352  45 

.Vuijmf'ntation  du  capilal  «  Versements 

effectués   43. $07.625  .. 

Fr.  70 i.  764.905  f<3 

CERTIFIÉ  CONFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration. 
1008  DENORMANDIE. 

lIFfllMERIE  OE  LA  PRESSE 

M,  nt*  du  Croissant,   Paris.  —  Simart 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Cipital  :  60  millions.  —  Fondée  en  1859 

 »  

Situation  au  31  Jnillet  1900 

ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social   7.539.1119  30 

—       A  la  Banque  de  France   436.037  35 

Fonds  disponibles  dans  les  banques   4.929.737  M 

Coupons  à  encaisser   3.963.  IW  ' 

Agents  de  change   09.474 

Effets  à  recevoir  :  France   53.050.131  22 

—  Etranger   7.62^.7.^5  15 

Reports   22.990.299  '.• 

Rentes,  Actions  et  Obligations   7.348.933  i  : 

Avances  sur  Titres   23.617.403  '.\ 

—        Garanties   1  711  815  3'' 

Comptes  courants   2H37.730  13 

Crédits  d'acceptations  garantis   10  6»jJ.090  " 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cours   l."i2.0U2 

Immeuble  social    4.  400.O00 

Versement  non  appelé   60.000.000  n 

Total  de  l'actif   235.970.C2-<  1'. 

PASSIF  """"""" 

Capital   sO, 000.000  » 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   8.000.000  » 

—  Extraordinaire   2.000.000  » 

Comptes  de  dépôts  :  A  vue   4»  9IO.rrf)ï  i.i 

—  A  préavis   29.200.127'  ! 

Comptes  courants  :  France   .39.4.59.265  > 

—  Etranger   0.539.906 

Agents  de  change   1  691.281  .0 

Acceptations  à  payer   18.095.087 

Divers   204.292  r 

Réescompte  du  Portefeuille   182.980  ' 

Intérêts  ét  Divid.  antér.  restant  à  payer..  52.3 l'.i 

Profits  et  Perles:  Report  de  l'exerc.  1899. .  301.163  '  ; 

>)             Itr  semestre  1900   1  .iKi2.543  22 

—            Semestre  en  cours...  .  329.837 

Total  du  passif   235.970.ii2s  \:, 

Effets  à  échoir  en  portefeuille   C0.679.2lv  • 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société     8.078.514  ï  . 

~os.  ,&;.;63 

Certifié  conforme  aux  éci'itures. 

Le  Directeur. 
1009  DRsV-\t  x  

CATALOGUE  DE  JOURNAUX 

DU 

i'i.  l'Oiilevurd  MontMartre.  faris 

Liste  complète  de.s  journaux  français  ;  Paris,  d''- 
partements  pl  colonies;  chroniqueurs  ei  critiquas: 
renseignements  tcchni(jues,  etc. 

JOURNAUX  ÉTRANGERS 

Environ  13.000  journaux,  dont  3.800  à  l'ari.s, 
4. .51 10  pour  les  départements  et  colonies,  et  i  80<) 
étrangers. 

1  vol.  in  8°  broché,  de  450  pages  environ.  —  Aux 
bureaux  du  Courrier  de  la  Presse,  21,  boulevard 
Montmartre.  —  Prix  :  Au  Bureau,  3  fr.;  fram-o 
domicile  à  Paris,  3  fr.  25:  ilépartements  et  étrau- 
gi'i-,  3  fr.  50.  contre  mandat-iioste. 

Très  attachante  Iccluro  a  faire  dans  le.-  OSI''  et 
688'  livraisons  de  la  Grande  Encyclopédie  qui 
vioiment  de  paraître.  Xou.s  y  remarquons  les  ai 
ticles  :  Revenu,  par  M.  11.  iJourgin;  Révolution 
française,  par  M.  11.  Monin;  Rhétorique,  par  M. 
.\.  (ia/ier  :  Rhin,  par  M.  .André  Berlhelot  ;  Rhino- 
céros, par  M.  ïrouessart;  Rhône  (di'part.  dut. 
par  MM.  Onésime  Reclus,  Ph.  Glangoaud.  l-^.-l». 
Grand;  Rhumatisme,  par  M.  le  D'  Potol,  Pir., 
etc.  Les  mêmes  fascicules  renferment  les  liio.Lïra- 
phies  du  philosophe  Reynaud,  par  M.  Parodi,  'lu 
peintre  Reynolds,  jiar  M.  Benoit,  de  Cécil 
Rhodes,  par       Ren  >  .Samuel,  etc..  etc. 

Prix  :  de  la  livraison  1  fr.,  du  volume  broché 
i")  fr..  du  volume  relié  30  fr. 

Envoi  fianco  d'un  fascicule  spécimen  de  16  pag^  s 
contre  toute  demande  affranchie  adrcsséi?  à  la  So- 
ciété de  la  Grande  Encyclopédie.  61,  rue  'ie 
Rimncs,  Paris.  1"1 1 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  4'i9.  —  18«  volume.  (7) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONMY,  PARIS 


Vendredi  17  août  1900. 


DANEMARK 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  :\  mesure  île  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume   39.(305  kil.  carrés 

Population  totale  (l»--  février  1890)   2.185.335  habitants 

—  (éval.  1900)   2.416.000  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1890. . 

—  —  en  1900.. 
Armée.  Pied  de  paix  


—      Pied  de  guerre. 


57  — 
60  — 
814  officiers 
8.945  soldats 
1.448  officiers  • 
63.134  soldats 
2.512  kilomètres 

63  — 
1.(39  — 
6.032  — 
17.505  — 
7.245 


Chemins  de  fer  (Réseau  total,  1899)  

—  par  1.000  kil.  carrés.... 

—  par  million  d'habitants.. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  —            par  mill.  d'hab. 
Dépèches  transmises  en  1898   1.997.100  dépèches 

BUDGET  DE  1899-1900  {en  francs) 

Dette  publique  du  royaume   266.767.340  francs 

—             Moyenne  par  habitant. .. .  110  — 

Dépenses  militaires   14.393.595  — 

—      de  la  marine   9.580.279  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  mai-ine   23.973.804  — 

—   Moyenne  par  habitant   9.92 

Dépenses  totales  du  budget   97.291.733  francs 

■   "■                ....  40.26 


Moyenne  par  habitant. 
COMMERCE  EXTÉRIEUR 


millions  de  fi-ancs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1886... 

294 

224 

1890.... 

430 

327 

1894 

485 

366 

1887. . . 

348 

254 

1891.... 

465 

346 

1895  , ,   , . 

456 

303 

1888... 

381 

259 

1892.... 

451 

350 

1^96 

477 

306 

1S89... 

423 

291 

1893.  .. 

445 

327 

1897  

156 

341 

ESPAGNE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  

Population  —  (31  déc.  1897) 

—  —  (éval.  19C0).. 

—  par  kil.  carré  en  1897  

—  —       en  l'j;0  

Armée.  Pied  de  paix  (environ)  

—        Pied  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total,  1899)  

—  par.1.000  kilom.  carrés... 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  par  million  d'haniiants. . . . 
Dépêches  transmises  en  1897  ,  

BUDGET  DE  1900  (en  pesetas 
Dette  publique  du  royaume  

—  Moyenne  par  habitant  

Dépenses  militaires  

—       de  la  marine  

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  totales  du  budget  

—  Moyenne  par  habitant  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels  : 
504.517  kil.  carrés 
18.089.500  habitants 
IS.iOi.OOO  — 
36  — 
36  — 
128.559  off.  et  sold. 
183.972  — 
13.048  kilomètres 
25  — 
717  — 
31.678  — 
72.825  — 
4.002  — 
5.149.534  dépêches 

=  1  franc) 

9.500.392.287  Pesetas 
522  — 
165.974.331  — 
25.002.973  — 
190. 977.304  — 
10.49  — 
905.451.827  — 
49.73  — 


COMMERCE  EXTERIEUR  [en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  précieux 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889.. 

866.3 

896.9 

1893.. 

770.7 

709.7 

1897  

664.4 

801.5 

1890. . 

810.1 

824.8 

1894.. 

710.5 

579.9 

1898  

532.0 

792.9 

1891 . . 

862.3 

855.0 

1895. . 

678.5 

650.4 

1899  

863.0 

710  6 

1892.. 

850.5 

759.5 

1896.. 

631.2 

732.1 

1900  (6  m.) 

423.7 

;U9.1 

FRANCE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  de  la  République   536.464  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1896   38.517.975  habitants 

—  —         (éval.  1900)   38.623.000  — 

—  par  kil.  carré  en  1896   71  — 

—  —          en  1900   72  — 

Armée.  Pied  de  paix  (1899)   29.604  officiers 

—              —        sous-offs  et  hommes. . .  586.488 

Total  de  l'effectif  de  paix   616.092 

Chevaux   142.333 

Effectif  probable  de  guerre   4.372.000  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Rés.  total  1«>- janv.  18P».  41.703  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   77  — 

—  par  million  d'habitants. .  1.080  — 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1896)   101.372  — 

—              —     des  fils  (1896)   352.149  — 

„      —              —    par  million  d'habit...  9.117  — 

«ombre  total  des  dépêches  eu  1898    38.915.000  dépêches 


BUDGET  DE  1900  (en  francs) 

Dette  publique  :  3  %  perpétuel   15.212  mill.  de  francs 

—  3  %  amortissable   3.837  — 

—  ^  Vi  %  1894   6.790  — 

Total  de  la  dette  consolidée   25.839  mill.  de  francs 

Moyenne  par  habitant   006  — 

Dépenses  du  ministère  de  la  guerre   659.237.500  — 

—                 —       de  la  marine   312.776.332  — 

Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   972.013.832  francs 

Moyenne  par  habitant   25.16 

Total  des  dépenses  budgétaires   3.547.863.008  — 

Moyenne  par  habitant   91.85 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889.. 

4.317 

3.704 

1893.. 

3.85i 

3.237 

1897  

3.956 

3.598 

1890. . 

4.437 

3.753 

1894. . 

3.850 

3.078 

1898  

4.473 

3.510 

1891.. 

4.768 

3.570 

1895. . 

3.719 

3.374 

1899  

4.217 

3.899 

1892. . 

4.188 

3.461 

1896. . 

3.799 

3.401 

1900  (7  m.). 

2.656 

2.319 

Superficie  du  royaume 
Population  totale 


GRECE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

64.679  kil.  carrés 
2.433.808  habitants 
2. 538.000  — 
37  — 
39  — 
1.880  officiers 
23.453  soldats 
3.294  chevaux 
158.925  hommes 
952  kilomètres 
14  — 
375  — 
8.330  — 


Armée.  Pied  de  paix. 


(en  1896)  

(éval.  1900}  . 

par  kil.  carré  en  1896  

en  1900  


—      Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer  (Réseau  total,  lei  janv.  9S 

—  par  1.000  kilom.  carrés. 

—  par  million  d'habitants.. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      des  fils    9.808  — 

—  —         —     par  mill.  d'hab.         3.86i  — 
Dépêches  transmises  en  1898   1.020.131  dépêches 

BUDGET  DE  1900  (en  francs) 
Dette  publ.  du  royaume  payable  en  or   721.716.000  francs 

—  —  —  en  papier      76.354.000  — 


Total  de  la' dette  publique   798.070.000  francs 

Moyenne  par  habitant   314  — 

Dépenses  militaires   18.735.000  — 

—       de  la  marine..   7.823.073  — 


Total  pour  la  guerre  et  la  marine   26.558.073  francs 

Moyenne  par  habitant   10.46 

Dépenses  totales  du  budget   112. 049. 279  — 

Moyenne  par  habitant   44.15 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1888. . . 

109.1 

95.7 

1892.... 

119.3 

82.3 

1896 

116.3 

1889... 

132.7 

107.8 

1893.... 

91  5 

88.0 

1897 

116.4 

1890... 

120.8 

95.8 

1894.... 

110.0 

74.3 

1898  , 

152.1 

1891... 

140.4 

107.5 

1895.... 

109.6 

72.2 

1899  . 

128.1 

Exp. 
72.5 
81.7 

89.4 
94.7 


HOLLANDE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  rec- 
tifiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume   33.000  kil.  carrés 

Population  continentale  (31  déc.  1889)   4.511.415  habitants 

éval.  1900)   5.145.000  — 


—  par  kil.  carré  en  1889. 

—  —        en  1900. 
Armée.  Pied  de  paix  


137  — 
162  — 
1.881  officiers 
26.977  s-off.etsold. 
184.361  off.  et  sold. 
2.729  kilomètres 
82  — 
530  — 
5.907  — 
20.945  — 
4.090  — 
5.072.788  dépêches 


—  Pied  de  guerre  Total  général. 
Chemins  de  fer.  (Réseau  total,  1899).. 

—  par  1 .000  kil.  carrés  . . 

—  par  million  d'hab  

Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1898  

BUDGET  DE  1900  (en  francs) 

Dette  publique  eu  1899   2.391.397.950  francs 

Moyenne  par  habitant   465  — 

Dépenses  du  ministère  de  la  guerre   47.434.344  — 

—  —        de  la  marine   33.514.450  — 

Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   80. 948. 794  — 

Moyenne  par  habitant   15.73 

Total  des  dépenses  budgétaires   3t7.646.514  — 

Moyenne  par  habitant   61.73 

COMMERCE   EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  précieux 


1887. 
1888. 
1889., 
1890., 


Imp. 
2.387 
2.650 

Exp. 
2.082 
2.322 

1891.. 
1892.. 

Imp. 
2.825 
2.675 

Exp. 
2.376 
2.362 

1895  

1896  

împ. 
3.032 
3.433 
3. 582 
3.771 

2.594 

2.279 

1893.. 

2.9.34 

2.326 

1897  

2.729 

2.284 

1894.. 

3.043 

2.322 

1898 

Exp. 
2.474 
2.809 
3.106 
3.183 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'OUEST 

Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  des  Actionnaires  du 
31  mars  1900. 

SUITE   ET  FIN  (*) 

Celte  légère  augmentation  provient  :  1"  pour  la 
majeure  pai'tie  de  l'introduction  de  la  méthode 
d'entretien  des  voies  par  la  revision  méthodique  ; 
il  en  résultera  d'ailleurs  une  réduction  équivalente 
sur  les  renouvellements  de  voie;  2°  des_  frais 
supplémentaires  afférents  aux  postes  de  sécurité 
de  pleine  voie  introduits  pour  assurer  le  maintien 
de  l'intervalle  entre  les  trains. 

DÉPENSES  EXTRAORDINAIRES 

D  jp e n ses derànouveUement  duniatcrielroulaiU 
et  de  la  voie.  —  Les  dépenses  de  renouvellement 
du  matériel  roulantsesonl élevées  à  1.G49.0j5  fr.  Oi, 
chiffre  ramené  par  les  rentrées  provenant  des 
réformes    dont   bénéficie  le    compte  rrinouvclle- 


mentà   1.2o2.432  98 

Los  dépenses  extraordinaires  de  la  voie  pré- 
sentent, en  1893,  un  total  de.   8.840.648  20 

chillre  ramené  par  une  rentrée  sur 

exercices  clos  à   8.240.G'iS  2(J 

Dans  ce  Lotal  les  renouvellements 

de  ballast  entrent  pour   2.478.014  97 

et  les  renouvellements  de  matériel 

de  voie  pour   4.181.375  37 


Autres  dépenses  exiraordinoi'-es  et  diverses. 
—  Parmi  les  autres  dépunses  extraordinaires  et  di- 
vers3s,  le  prélèvement  reconslilutif  de  la  réserve 


statutaire  a  dû   être  élevé  à  la 

somme  de   1.124.404  64 

Les  o]iérations  sur  les  exercices 
clos,  qui  n'ont  pas  bénéficié  comme 
l'année  dernière  d'une  rentrée  ex- 
ceptionnelle, sont  montées  à   814.019  45 

Enfin  une  somme  do   95.120  9() 


a  été  affectée  à  l'amortissement  du  navire  à  mar- 
cliandiscs  «  Newliaven  »,  qui  a  été  retiré  du  ser- 
vice et  vendu. 

OBJETS  DIVERS 

Profits  résultant  pour  l'Etat  de  J-'exploitation 
des  lignes  du  )'éseau  de  l'Ouest.  —  Nous  avons 
dressé,  sur  les  mènies-bases  réduites  qu'en  1895, 
une  évaluation  des  bénéfices  que  l'Etat  a  retiré  de 
l'exploitation  de  nos  lignes,  tant  en  rect^ttes  perçues 
pour  impôts  de  diverses  natures  qu'en  économies 
réalisées  pour  les  transports  des  différents  services 
public». 

Le  montant  de  ces  bénéfices  s'élève,  pour  l'exer- 
cice 1899,  aux  chiffres  ci-après  : 

Recettes  per .  ues   23 . 426 . 802  fr. 

Economies  réalisées   17.533.526  » 

Total   40.960.328  » 

Ce  qui  correspond  à  7.327  fr.  par  kilomètre  de 
longueur  exploitée. 

Le  total  ci-dessus  de  40.960.328  fr.  est  supérieur 
de  5.677.981  fr.  à  celui  qu'on  obtient  en  prenant 
les  bases  adopté  s  par  l'Administration  supérieure, 
mais  c'est  celui  que,  d'après  nos  estimations  très 
modérées,  nous  croyons  devoir  mettre  en  regard 
du  chiffre  de  la  garantie  d'intérêt  dont  l'avance 
nous  est  faite  par  l'Etat. 

CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES 

Travaux.  —  Nous  résumons  ici  ce  qui  a  été 
fait  sur  le  réseau  de  l'Ouest  depuis  votre  dernière 
assemblée.  Vous  verrez,  d;ins  cette  rapide  revue, 
combien  grande  a  été  l'importance  de  l'ett'ort  ac- 
compli. 

La  ligne  nouvelle  de  Courcclles  au  Champ  de 
Mars  doit  ouvrir  le  12  avril,  si  aucune  circons- 
tance imprévue  ne  vient  troubler  les  derniers 
efforts  qui  restent  à  faire  poui-lapose  des  signaux 
et  enclanchements.  Nous  avons  la  satisfaction  dt 
pouvoir  dire  que  celle  ligne,  construite  sous  les 
yeux  mêmes  de  la  population  parisienne,  fait  le 
plus  grand  honneur  ù  nos  services.  Grâce  à  l'hahi- 
ielé  et  ;'i  la  précision  des  mesures  prises,  le  duu- 
î)lement  des  voies  entre  (.iourcelles  et  Taveiiue 
Henri-Marlin  a  pu  être  exécuté  sans  troubler  im 
seul  jinu-  la  circulation  de  la  ligae  d'Auteuil,  où  les 
trains  se  succèdent  ù  certaines  heures  à  moins  de 


(*)  'Voir  L'Économiste  Européen  w  448. 


trois  minutes  d'intervalle.  Le  tunnel  de  Passy, 
percé  dans  un  amas  de  blocs  ébouleux,  reposant 
sur  un  lit  incliné  d'argile  compacte,  c'est-à-dire 
dans  les  conditions  techniques  les  plus  difficiles: 
le  grand  viaduc  sur  la  Seine,  avec  son  arche  uni- 
que sur  le  bras  navigable  et  son  tracé  courbe  sur 
l'autre  Ijras,  sont  des  ouvrages  remarqualdes  et 
qui  ont  obtenu  les  sulfrages  des  juges  les  plus 
compétents.  Enfin,  tout  le  système  des  signaux  et 
enclanchements  à  commande  électrique  aussi  bien 
pour  les  aiguilles  et  leur  verrouillage  que  pour  les 
signaux  eux-mêmes  est  entièrement  nouveau  et 
constitue,  pour  la  facilité  des  manœuvres,  \m  pro- 
grès considéral>le  sur  les  anciennes  transmissions 
à  tringle  rigide. 

Entre  le  Champ  do  Mars  et  les  Invalides,  l'ins- 
tallation des  palais  de  l'Exposition  au-dessus  de 
nos  voies  a  transformé  notre  tranchée  à  l'air  libre 
en  un  long  tunnel  qui  ne  peut-être  parcouru  que 
par  des  machines  sans  fumée  et  exige  impérieuse- 
ment une  traction  spéciale  dont  nous  vous  avons 
expos'j  le  programme  l'année  dernière.  Malheureu- 
sement l'exécution  de  ce  programme  a  été  entravée 
par  les  difficult  's  de  toute  nature  '''iirouvéos  par 
nos  entrepreneurs  depuis  dix-huit  mois.  L'elat 
d'avancement  de  l'usine  productrice  d'électricité, 
relui  des  sous-stations  et  des  locomole  irs  nous  ont 
fait  perdre  tout  espoir  de  pouvoir  appliquer,  au 
moment  de  l'ouverture  de  la  ligne,  tous  les  moyens 
primitivement  prévus. 

Mais,  p('nétrés  de  la  nécessité  d'offrir  au  public, 
dès  le  dél)ut  dc-l'Exposition  un  moyen  de  transport 
entie  les  Invalides  et  le  Champ  de  Mars,  nous 
avons  fait  établir  d'urgence  une  usine  provisoire 
dans  cette  dirnière  gare,  en  môme  temps  que  l'on 
organisait  dans  nos  ateliers  un  train  électrique, 
également  provisoire,  qui  alternera  sur  la  ligne 
avec  d'autres  trains  remorqués  par  des  machines  à 
c  mdensation.  En  moins  do  trois  mois,  notre  ser- 
vice du  mat'ricl  et  de  la  traction  auia  réussi  ù 
créer  ainsi  de  toutes  pièces  les  moyens  de  fortune 
qui  nous  permettront  d  attendre  que  nos  fournis- 
seurs, vis-à-vis  desquels,  nous  réservons,  bien  en- 
tendu toiit  lecours  do  droit,  aient  pu  réalibcr  leurs 
conti'ats. 

Ces  installations  provisoires  seront  d'ailleurs 
réutilisables  pour  la  ]ilus  grande  partie.  L'usine 
du  (jhami)  de  Mars  nulamment,  a,  dés  maintenant, 
son  emploi  assuré  pour  l'éclaiiage  de  la  gare  de 
Rennes  et  la  fourniture  de  l'énergie  élcclriquc  à  ses 
ateliers. 

Pour  la  ligne  d'Issy  à  Viroflay,  les  difficultés 
rencontrées  dans  le  percement  du  tunnel  de  Meu- 
don  ne  nous  permettront  pas  de  l'ouvrir  comme 
nous  l'avions  espén'  dès  le  début  de  l'Exposition. 
Il  y  a  encore  trop  d'aléa  dans  ces  travaux  pour 
que  nous  puissions,  dès  maintenant,  préciser  la 
date  d'ouverture  de  la  ligne.  Il  faut  cependant  re- 
connaître que  nos  entrepreneurs  ont  déploy''  une 
très  grande  activité  dans  l'exécution  du  tunnel, 
car  malgré  les  afflux  d'eau  cl  les  gonflements  d'ar- 
gile contre  lesquels  ils  ont  eu  à  lutter,  l'avance 
ment  moyen  dos  travaux  n'a  pas  été  inférieur  à 
211(1  mèlres  par  mois,  ce  qui  est  une  vitesse  rare- 
ment atteinte,  même  dans  les  souterrains  ordinai- 
res. 

A  Montparnasse,  les  travaux  sont  en  voie  d'ache- 
menl.  On  peut  dés  maintenant,  se  rendre  coUipte 
de  la  transl'o.-mation  radicale  dj  cette  gare  devenue 
insuffisante,  qui.  va  désormais  répondre  dans  les 
conditions  les  plus  satisfaisantes  aux  besoins  de  sou 
très  gros  trafic.  Là  encore,  nos  services  ont  eu  à 
résoudre  un  problème  bien  difficile  en  exécutant 
en  pleine  exploitation  des  changements  aussi  com- 
plets dans  les  aménagements  de  la  gare,  de  ses 
voies,  de  ses  cours  et  do  ses  bâtiments,  au-dessus 
d'au  sous-sol  sillonné  d'anciennes  carrières. 

La  suppression  des  passages  à  niveau  entre 
Montparnasse  et  les  fortifications  s'est  poursuivie 
simultanément,  entraînant  dans  la  marche  de  nos 
trains  d'inévitables  retards  par  les  ralentissements 
de  sécurité  qui  leur  étaient  imposés.  On  a  dû.  sur 
certains  points,  changer  le  niveau  de  la  ligne  en 
exploitation  do  plus  d'un  mètre,  par  petits  abaisse- 
ments successifs.  Ce  sont  des  travaux  très  déli- 
cats et  qui  demandent  du  temps,  d'autant  plus 
qu'ils  sont  compliqués  par  des  questions  de  voirie 
ne  dépendant  pas  de  notre  Compagnie. 

Nous  avions  en  même  temps,  et  sur  la  même 
ligne,  à  exécuter  la  transformation  de  la  bifurca- 
tion de  Viroflay,  en  faisant  passer  les  voies  mon- 
tantes des  trois  lignes  de  Montparnasse,  InvaUdts 
et  Saint-Lazare  au-dessous  des  trois  voies  descen- 
dantes pour  supprimer  les  croisements  à  niveau 
qui  auraient  constit  né  à  la  fois  un  danger  et  une 


véritable  impossibilité  pratique  pour  la  cin 
tion  régulière  des  trains  do  la  nouvelle  Hgne. 
travaux,  qui  ont  également  entraîné  de  iiombii  u 
ralentissements  de  sécurité,  sont  à  peu   prés   !■  r 
minés.  1 

Nous  allons  donc  prochainemont  pouvoir  cnfii 
rendre  à  nos  trains,  sur  cette  ligne,  leur  marchi 
normale,  et  répondre  ainsi  à  l'impatience  bien  na 
turelle  du  public  (jui  ne  peut  se  rendre  un  compti 
exact  de  la  difficulté  vaincu»  et  de  l'activité  dé 
jdoyée  et  qui  demande  uniquement  à  être  biei 
servi .  .  ; 

Tout  en  poursuivant,  aux  environs  de  Paris,  cd 
grands  travaux,  nous  avons  décidé,  et  nous  exi  ju! 
tons  en  ce  moment  encore  sur  le  reste  du  réseau 
de  nombreuses  et  importantes  mises  en  état  di 
nos  lignes  en  vue  du  service  de  l'Exposition  ;  tanj 
parler  du  doublement  des  voies  de  Rennes  à  Breg 
et  de  Cacn  à  Cherbourg,  aujourd'hui  à  peu  \  i 
terminé,  nous  citerons,  notamment,  le  remp' 
ment  de  tous  nos  croisements  des  voies  princii 
sur  la  ligne  du  Havre,  la  consolidation  des  voie^-  -^u 
les  pontes  de  la  ligne  de  Granvillc,  l'amelioi .ii ,  n 
des  voies  de  la  ligne  de  Chartres  au  !Mans  tw  '. 
par  l'accélération  de  la  vitesse  des  trains,  l'o 
tion  du  cantonnement  sur  330  kilomètres  de  li^m 
le  cominenccment  dos  travaux  de  la  nouvelle  gur 
de  triage  de  Sotleville,  du  remaniement  (■oiuiilei  d 
la  gai  i;  du  Mans  cl  d'un  faisceau  de  tr  aj^e  ;t  1 
gare  de  Cacn. 

Matériel  roulant.  —  Los  importantes  commaii 
des  de  matériel  roulant  que  nous  avons  l'ai  es  de 
puis  doux  ans  sont  on  pleine  voie  do  livrais  pu 

L'effectif  des  voitures,  tel  qu'il  était  au  !• 
vier  lS9.t,  sera  augmenta  au  moment  où  le  sei 
de  rExi)osition  ))att!a  son  plein,  dans  les  propoi 
lions  suivantes  :  ' 

4S  voitures  de  1"  classe,  dont  12  à  boggie 
couloir  d  iiitercommunication  du  type  le  plu-^ 
fortal)li>  (avec  \v.  c.  et  éclairarge  éleclriquei  et  . 
couloir  partiel  avec  vv.  c.  Notre  effccli  '  de  v.jit  irr 
de  1"  classe  à  \v.  c.  cl  couloir  se  trouve  ainsi  |  r: 
à  72. 

239  voitures  de  2»  classe,  parmi  lesquelles  6 
tercominun:calion  et  éclairage  électriqu»'.  1' 
im[)c'riales  ferin  •es  pour  le  service  de  la  )ian  : 
lOU  du  type  à  6  comparlimenls  et       à  plat  .  >  : 
mes  pour  les  services  d'Auteuil  et  des  Invalide» 
Notre  clientèle  de  banlieue  profilera,  comme  voil 
le  voyez,  de  la  mise  en  service  d'un  matériel  !r<' 
considérable,  approprié  à  ses  besoins  et  ré;,l;-  u 
sur  le  matériel  actuel  un  sérieux  progrés. 

L'effectif  des  machines  ne  sera  pa.s  accru  q 
moins  de  102  unités,  dout73  machines  de  grande  lign, 
des  tvpes  les  plus  puissants,  munies  de  boggies 
l'avant  et  comparables  par  leur  qualité  de  foi  ce  i 
de  vitesse  à  tout  ce  qui  se  fait  de  mieux  acti  ■ 
meut  on  France  ou  à  l'étranger,  et  29  machin 
banlieue. 

Enfin,  l'eflcclif  do  nos  wagons  et  tourgons  s 
trouvera  pour  la  campagne  de  l'automne  pi  ochaij 
au"menté  de  1.541  unités  de  différents  modèles  d( 
derniers  tvpes  (jui,  comme  vous  le  savez,  [)rései 
tout  une  capacité  de  transport  très  supérieure  au 
anciens.  Nous  vous  signalerons  notamment  5t 
wagons  couverts  do  18  tonnes  de  chargement  avt 
frein  à  contrepoids  et  350  wagons  plats  de  20  toi 
nés. 

Gi'iice  à  la  convergence  de  tous  ces  efforts,  grà( 
aussi  au  dévoueiniMit  de  notre  personnel  de  loi 
grade,  nous  espérons.  Messieurs,  nous  trouver  c 
mesure  de  répondre  aux  exigences  du  service  ( 
celte  année  exceptionnelle  et  montrer  aux  voy 
geurs  si  nombreux  qui  parcourront  nos  lignes,  q» 
notre  Compagnie  est  à  la  hauteur  de  sa  diilici 
mission. 

Tarifa.  —  Au  point  de  vue  de  nos  tarifs,  mn 
avons  poursuivi  notre  programme  de  simplificalio 
notamment  en  ce  qui  concerne  la  tarification  coi 
mune  entre  les  réseaux. 

En  ce  qui  concerne  les  marchandises,  et  sai 
entrer  dans  des  détails  qui  ne  seraient  point  ici 
leur  iilace,  nous  rappellerons  sommain'inent  i] 
nous  avons  dès  maintenant  réalisé  l'unilicalien 
tarif  avec  les  réseaux  voisins,  sous  forme  de  t 
rifs  à  barèmes  de  toute  gare  à  toute  gare,  pour  1 
cér>:ales,  pour  les  pommes  à  cidre,  pour  les  boi 
sons,  pour  les  produits  métal. urgiques,  pour  1 
bois  de  construction,  pour  les  engrais,  pour  les  i 
vés  et  macadams,  chaux  et  ciments,  les  graui 
les  matériaux  de  construction  et  les  kaohns.  Ci 
tains  de  ces  tarifs  ne  s'étendent  eacore  qu'à  de 
ou  plusieurs  r  ^scaux.  d'autres  s'appliquent  a  1  ( 
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.ble  ilo  la  Frunct'  et  notre  tendance  est  do  les 
èraliscr  Je  plus  t-ii  plus. 

Il  tarification  intérieure,  les  deux  plus  impor- 
jes  n\odilicalions  que  nous  avons  soumises  à 
probatiou   luinisteriello  il  y  a  plus  de  neuf 
s,  portant  sur  le  tarif  des  beurres  et  sur  celui 
bestiaux.  Pour  le  premier,  donnant  satisl'ac- 
à  de  très  nombreux  vœux  des  principaux 
éditeurs  et  dos  Chambres  de  Commerce,  nous 
as  voulu  unilier  la   larilication  des  beurres  et 
irimer  la  distinction  entre  les  bêurres  frais  et 
beurres  demi-sel,  que  les  intéressés  nous  si- 
laieut  comme  uiio  source  de  fraude  et  de  con- 
ence  déloyale,  cette  distinction  u'a  plus  de 
on  d'être  avec  les  pratiques  actuelles  du  corn- 
ée des  beurr<>s.  saut  pour  l'exportation  où  nous 
jns  mainlen  e;  pour  les  bi  stiaux,  nous  avons 
30sé  la  tarification  au  wagon  qui  nous  était 
imée  depuis  Longtemps.  Nous  ne  savons  encore 
l  accueil  sera  fait  par  l'Administration  supé- 
re  à  ces  propositions  qui  ont  été  favorablement 
tcillies  par  notre  clientèle, 
n  ce  qui  concerne  la  grande  vitesse,  la  ques- 
des  colis  agricoles  qui  seraient  si  utiles  no- 
moiit  à  nos  expéditeurs  de  Bretagne  et  du 
ntin,  est  toujours  en  suspens  devant  le  Parle- 
l. 

)ur  les  voyageurs,  nous  avons  obtenu,  comme 
s  l'avons  constaté  au  cours  de  ce  rapport,  les 
"eurs  résultats  par  les  modifications  de  notre 
de  bains  do  mer. 
)ursuivant  l'extension  progressive  de  nos  bil- 
d'aller  et  retour,  nous  avons,  en  décembre 
ler,   mis  en  vigueur  un  tarif  qui  triplait  eii- 
le  nombre  des  relations  en  possession  de 
billets.  En  présence  de  l'accueil  fait  par  le 
ic  à  c.'ttj  amélioration  et  des  vœux  très  nom 
X  qui  nous  ont  ôié  adressés  et  qui  ont  eu  leur 
usque  dans  le  Parlement,  pour  que  nous 
cbissious  la  dernière  étape  en  généralisant  la 
rauce  des  aller  et  retour  de  toute  gare  à 
gare,  nous  venons  d'en  adresser  la  proposi- 
à  l'Administration  supér.'eure,   espérant  que 
année  surtout  le  développement  de  la  popn 
,1  couvrira  la  plus  grande  partie  de  la  perte  à 
oir  au  début  d'une  réforme  si  importante. 
uation  financièi  e.  —  Il   nous  reste,  Mes 
s,  à  vous  dire  un  mot  de  notre  situation 
iciére. 

le  s'est  encore  améliorée  notablement  celte 
L',  malgré  l'accroissement  rapide  de  nos  char 
résultant  des  travaux  que  nous  vous  avons 
:acrsè.  Notre  appel  à  la  garantie  ne  sera  que 
800.000  Ir.,  en  diminution  de  près  de  2.00t>.u0lJ 
ancs  sur  l'année  dernière.  Mais  des  dépenses 
elles  et  imprévues  viat  gre\er  nos  budgets 
.■s.  Nous   voulons  parler  des  récentrs  il(jri- 
mieistérielles  relatives  au  travail  des  agents 
rains  et  des  gaies  et  à  l'extension   du  ""can- 
anient  sur  certaines  de  nos  lignes.  Les  pre- 
es  représentent  pour  nous  une  dépense  an- 
e  supplémentaire  d'au  moins  l.SOO.OUO  fr.,  et 
ecoudes  de  jilus  de  ;J:jO.OOO  fr. 
us  devons  vous  signaler  également  que  l'aug- 
ation  du  prix  du  cliarbon  surchargera  notre 
et  de   lâOO   de  plus   de  deux  millions  de 
celle  de  toutes  les  autres  matières  en- 
era  également  dans  tous  nos  services  des 
'Oits  de  dépenses  très  sensibles.  Nous  sommes 
menacés  d'un  ac.;roissement  de  dépenses  qui 
a  atteindre  cinq  millions, 
us  espérons,  néanmoins,  que  l'accroissement 
ecettes  nous  permettra  de  faire  face  à  ces 
riantes  augmentations  de  dépenses,  sans  que 
ayons  à  nous  départir  du  programme  de 
ès  et  d'amélioratiim    constante   que  nous 
suivons,  aussi  bien  dans  nos   services  de 
5  que  dans  nos  tarifs,  et  nous  continuons  à 
;r  que  la  Compagnie  de  l'Ouest  ne  fera  plus 
à  la_  garantie  de  l'Etat  dans  un  très  petit 
'fe  d'années.  Mais,  si  ces   espérances  ne  se 
aient  pas  aussi  rapidement,  nous  ferons  re- 
uer  combien  il  serait  injuste  dé  faire  grief  à 
Compagnie  d'un  ralentissement  dans  l'amé- 
ion  de  ses  budgets,  puisque  ce  ralentissement 
lù  entièrement  à  des  causes  indépendantes 
gestion. 

terminant  cet  oxposé.  Messieurs,  pormettez- 
de  rendre  hommage  à  la  mémoire  de  dévoués 
écieux  coUaborateui  s  .dont  nous  avons  eu 
année  à  déplorer  la  perte  soudaine:  MM. 
ère,  ingénieur  en  chef  de  la  voie;  Fol  Le- 
chef  de  l'exploitation  adjoint.  Tous  deux  ont 
iQlevés  en  quelques  heures,  travaillant  jus-j 


77.388.53a  7G 


((Li'au  dernier  moment  pour  la  Cùmi)agnie,  à  la 
quelle  ils  avaient  voué  toutes  leurs  forces  et  tout 
leur  cieur.  Nous  ne  doutons  pas.  Messieurs,  ipie 
vous  ne  veuillez  prendre  part  aux  profonds  regrets 
qu'ils  ont  laissé  parmi  nous. 

RÊSUKÉ 

Les  recettes  de  toute  nature  des  lignes  en  ex- 
ploitation complète  se  sont  élevées,  en  1899 
à   I8;i.050.837  10 

Les  dépenses  d'exploitation  de 
toute  nature  des  mêmes  lignes  ont 
été  de   104.682.303  34 

L'excédent  des  receltes  est  do.. 
Les  charges  du  capital  se  résu- 
ment comme  suit  : 
Capital  obligations  84.997.986  12 
Capital  actions  (re- 
venu réservé  com- 
pris)   11.946.823  15 

96.944.809  27 

Moins  : 

Annuités  de  l'Etat 
pour  les  subven- 
tions, les  secondes 
voies  et  la  construc- 
tion des  lignes  des 
concessions  de  1883, 
et  l'entrées  diverses 
sur  les  charges  des 
emprunts   11.752.188  74 

Reste  pour  ciiarges 
nettes  


85.192.620  53 


Les  charges  sont  donc  supérieu- 
res   aux    recettes   nettes  d'une 

somme  de   7.804.086  77 

dor.t  l'avance,  à  titre  de  garantie  d'intérêt,  sera 
faite  par  l'Etat. 

•J.e  résultat,  dans  lequel  vient  se  résumer  tout 
l'ensemble  de  notre  exploitation,  accuse  sur  le 
thillVe  (9  020.544  30)  de  la  garantie  de  1899  uni 
amélioration  de   1.816.457  63 

Le  revenu  réservé  aux  actions  cal  o  dans 
cliilfre  des   charges  du  capital  actions,  indiqué 
d'autre  part,  par  une  somme  de  Fr.  11.550.000 
conformément  avec  notre  convention 
avec  l'Etat. 

Sur  cette  somme,  l'intérêt  à  3  1/2  0/0, 
noit  17  Ir.  50  par  action,  a  été  payé,  à 
l'échéance  du  octobre  dernier,  aux 
actions    de  capital,    au   nombre  de 

264.830  Fr.  4.634.525 

et  le  fonds  d'amortissement 
a  été  complété  avec  l'inté- 
rêt au  même  taux  afférent 
aux  actions  amortie'j,  au 
nombre  de  35.170   615.475 

Soit  ensemble,  pour  les 
3UO.O0O  actions,  un  prélève- 
ment de   5.250.000 


Il  reste  disponible. , 


Fr.  6.300.000 


Nous  vous  proposons  de  distribuer  intégrale 
ment  cette  somme,  à  raison  de  21  francs  par 
action,  ci  '  Fr.  (i.oiio.ouO 

Si  vous  approuvez  ces  propositions,  ce  dividende 
do  21  fr.  par  action  de  capital  et  de  jouissance 
vous  sera  payé  à  la  caisse  de  la  Compagnie,  à  par- 
tir d'aprés-demain  2  avril. 

Le  revenu  total  de  vos  actions  do  capital  sera 
ainsi  de  38  fr.  50  pour  1899. 

Vous  avez  pu  juger  de  l'étendue  et  do  l'impor- 
tance de  la  tache  que  nous  avons  eue  à  remplir 
pendant  l'année  qui  vient  de  s'écouler. 

En  ce  qui  concerne  la  construction,  nous  ne 
croyons  pas  qu'on  ait  vu  réaliser  nulle  pait  ail- 
leurs, en  uii  aussi  court  esiiace  do  temps,  des  tra- 
vaux plus  nombreux  et  plus  importants. 

Notre  exploitation  a  dû  faire  face  à  l'accroisse- 
mont  subit,  des  transports  industriels,  coïncidant 
avec  l'époque  haliituelle  des  transports  agricoles, 
qui  a  occasionné  dans  toute  l'Europe  une  pénurie 
do  niatériel  dont  aucun  réseau  de  voies  ferrées  n'a 
évité  les  fâcheux  olfets  et  que  nous  nous  sommes 
efforcés  d'atténuer  par  tous  les  moyens  en  notre 
l)0uvoir.  Sur  i^resque  toutes  nos  ligues,  notre  sei- 
vice  dos  trains  a  eu  à  surmonter  les  sujéiions  de 
de  toute  nature  et  à  subir  les  mesures  de  sécurité 
résultant  dos  travaux  d(^  réfection  et  d'exlnnsion 
djnt  nous  avions  arrêté  le  programme  en  vue  de 
l'Exposition  universelle  de  1900,  et  dont  l'exécution 
ne  pouvait  être  ralentie. 


Bien  ({uo  ces  difficultés  nous  eussent  mérité 
peut-être  moins  de  sévérité  ou  plus  de  bienveil- 
lance, li;s  criliiiucs  le  [tins  souvent  injustes  ou 
exagérées,  i  e  nous  ont  ])a8  été  épargnées.  Votre 
Conseil  d'administration  a  voulu  y  ré[)ondro  par 
un  redoublement  d'ellorls  pour  donner  satisfaction 
aux  désirs  légitimes  du  public.  L'impulsion  nou- 
velle donnée  aux  services  de  notre  (Jompagnie,  les 
résultats  déjà  obtenus  et  les  mesures  importantes 
dont  nous  avons  rendu  compte  au  cours  de  ce  rap- 
port, en  sont  le  meilleur  témoignage. 

Au  mois  do  novomin'o  dernier,  M.  Marin,  qui  a 
occupé  pendant  dix-sept  années  les  fonctions  de 
directeur  avec  le  plus  entier  dévouement  et  dont 
les  plus  éminentes  qualités  vous  sont  connues, 
nous  a  demandé,  par  suite  do  l'état  de  sa  santé,  à 
être  relevé  de  ses  fonctions  ;  nous  nous  sommes  in- 
clinés devant  sa  détermination  et  nous  l'avons  prié 
de  continuer  à  nous  donner,,  comme  ingénieur  en 
chef  conseil,  le  précieux  concours  de  son  expé- 
rience consommée  et  de  sa  connaissance  approfon- 
die de  nos  affaires. 

Nous  avons  appelé  à  le  remplacer  M.  de  Lar- 
ininat,  sous-directeur,  qui  possédait  une  connais- 
sance parfaite  de  tous  nos  rouages  et  surtout  des 
services  do  notre  exploitation  dont  il  s'était  plus 
particulièrement  occupé  depuis  quinze  ans.  Il 
nous  avait  donné  la  preuve  des  qualités,  et  no- 
tamment de  l'activité  et  de  l'énergie,  indispensables 
dans  le  poste  élevé  auquel  nous  l'avons  appelé, 
surtout  dans  les  circonstances  actuelles,  pour  la 
réalisation  des  vues  d'amélioration  et  de  progrès 
qui  animent  votre  (?.onseil  d'administration 

Nous  avons  eu  laaouleurde  perdre  deux  de  nos 
collègues  : 

M.  Emile  Clerc,  décédé  le  lendemain  de  votre 
dernière  assemblée;  .vous  vous  rappelez  la  place 
considérable  qu'il  a  tenu  dans  notre  Compagnie 
comme  ingénieur  en  chef  de  la  voie,  puis  comme 
directeur  des  travaux  et,  enfin,  comme  adminis- 
trateur ; 

M.  Emile  Masquolier,  membre  de  la  Chambre 
de  commerce  du  Havre,  (jui  nous  a  été  enlevé  sans 
que  nous  ayons  pu  recueillir  longtemps  le  bénéfice 
de  sa  grande  expérience  des  affaires. 

Leur  perte  nous  a  fait  éprouver  de  très  vifs  re- 
grets auxque's  vous  vous  associerez  certainement. 

Nous  ne  vous  proposerons  pas  de  les  lempiacer, 
quand  à  présent. 

Nous  partageons  les  sentiments  qui  viennent  de 
vous  être  exprimés  par  votre  Commission  de  vé- 
rification des  comptes,  au  sujet  de  la  perte  qu'elle 
a  faite  en  la  personne  de  M.  A.  des  iJigueres  qui, 
depuis  1871,  époque  de  sa  création  faisait  partie  de 
cette  Commission  dans  le  soin  de  laquelle  il  a 
toujours  fait  preuve  du  plus  grand  dévouement  à 
vos  intérêts.  En  aiipliiation  des  règles  établies  par 
votre  assemblée  du  ao  juin  1871,  il  a  été  remplacé 
par  le  plus  fort  actionnaire  nominatif,  M.  le  mar- 
quis de  Triquerville,  qui  a  bien  voulu  accepter  de 
vous  donner  son  concours. 

Nous  vous  proposons  do  réélire  administrateurs 
de  la  Compagnie  :  MM.  0.  Homberg,  le  vicomte 
de  Vaufreland,  dont  les  pouvoirs  expirent  cette 
année  et  qui,  aux  termes  do  l'article  14  de  nos  sta- 
stuts  sont  rééligibles. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Eociété  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

Alan   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  an^   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  di-là  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    iVlarchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


MOYENNES  ANNUELLES 


1895 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé.....   100  kil 

Seigle   ~ 

Avoine  

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

B«ufs   le  ^'l- 

Veaux   _ 

Moutons    

Porcs  

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n«  3  100  kil. 

_    raffiné  l"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   ^^J^}'?}' 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif  

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oct.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordiu.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil. 

Laine  100  kil. 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  (Rails)  

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.deParisetPavs-Bas. .  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez  

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers  . 
Compte  courant  du  Trésor  

ErCOMPTE  OFFteiEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongri 

—  —    de  Belgique 

—  —    de  Houande 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie.. 

—  aux  Banques  Suisses 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉffiISSION 

SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale... 

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 


Franos 

27  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 


1  63 

2  n 

2  09 
1  66 


28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 


121  25 


46  35 
115  50 
92  3'7 


113  » 

174  62 
365  63 
14  25 
16  » 


101  89 

107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 


1896 


Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
H  61 
15  04 


30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
55  35 
46  68 
46  79 


140 


51  98 
123  .. 
73  37 


1897 


Francs 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 


1  46 
1  96 
1  79 
1  24 


27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 


137  75 


48  59 
113  25 
55  87 


126  25 
165  62 
374  80 
14  75 
16  » 


128  >. 
168  25 
437  30 

15  50 

16  37 


102  04 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 


Million 
defr. 

3.527 
2.048 
1.244 

544 

312 

547 

202 


% 

2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  « 
3.26 


Million 
defr. 

13.896 
7.611 
2.633 
47,8 


Million 
de  fr. 

3.607 
1.978 
1.244 

693 

364 

566 

237 


% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 
3.94 


1898 


Francs 

33  78 
37  30 
37  94 
25  80 
16  68 
19  53 


1  39 
1  89 
1  82 
1  24 


31  17 
103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 


132  .. 


41  14 
123  50 
37  12 


139  87 
202  .. 
510  94 

16  50 

17  12 


1899 


Francs 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
17  06 


1  43 
1  93 
1  88 
1  51 


31  86 
105  10 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 


132  08 


44  5G 
35  54 


193  64 
330  90 

22  68 
21  83 


103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 


Million 
de  fr. 

3.687 
1.963 
1.222 

730 

358 

492 

221 


% 

2  « 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 
3  » 

5  87 
3.83 


Million 
de  fr. 

14.585 
7.95.3 
2.578 
54,5 


Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 


102  81 
106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 


Million 
de  fr. 

3.094 
1.875 
1.225 

798 

391 

491 

232 


% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
3  » 
5.27 
4.31 


101  21 

102  74 
4.070 

728 
943 
1.033 
2.133 
1.890 
3.621 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


14 

Juin 


Francs 

27  62 

29  87 

30  30 
20  62 
13  » 
17  23 


1  25 
1  60 
1  76 
1  32 


32  18 
104-50 
34  75 
28  » 
65  73 
74  25 
62 


132  50 
170  » 
180  » 


39  62 
158  ,50 
46  73 


»  » 
338  30 
301  » 
27  50 
24  » 


Million 
de  f  r. 

3.820 
1.866 
1.196 

828 

444 

477 

207 


Million 
defr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 


% 

3.03 
3.75 
3. 04 
5.04 
3  92 
3.58 
5  '■ 
5.19 
4.97 


Million 
defr. 

14.992 
7.850 
2.585 
52,3 


101  23 
101  85 
4120 
683 
1057 
1147 
2453 
1855 
3352 


Million 
defr. 

3.966 
2.056 
1.145 

753 

492 

434 

196 


% 

3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 


21 

Juin 


Francs 

28  12 

30  37 

31  » 
20  87 
15  .. 
17  37 


1  14 
1  57 
1  63 
1  43 


n  18 

105  » 

34  30 
28  » 
6(i  » 
79  25 
62  » 


132  50 
170  .. 
180  » 


60  62 
152  30 
46  25 


362  50 
476  » 
27  » 
23  » 


100  02 

101  70 
4063 

679 
1050 
1113 
2415 
1830 
3525 


Juin 


Francs 

28  37 
30  37 
31 

20  87 
15  25 
17  37 


1  25 
1  60 
1  76 
1  45 


35  18 
103  50 
33  » 
28  » 
66  25 
79  50 
63 


132  50 
170  » 
180  » 


63  75 
117  50 
47  75 


181  73 

369  » 
467  » 
28  » 
24  » 


100  iO 

101  90 
39.i5 

680 
10.32 
1120 
2403 
1820 
3340 


Million 
defr. 

3.926 
2.097 
1.148 

692 

507 

491 

216 


Million 
defr. 

14.316 
8.366 
2.770 
58,4 


% 
3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 


Million 
defr. 

14.318 
8.433 
2.786 
38,8 


Million 
defr. 

3.916 
2.U3 
1.147 

834 

303 

617 

266 


% 

3  » 

3  » 
5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  30 


Million 
de  fr. 

14.373 
8.474 
2.699 
58,9 


Juillet 


Francs 

27  87 

30  37 

31  » 
20  87 
15 

17  12 


1  12 
1  57 
1  62 
1  44 


35  (;8 
105  50 
34  30 
28  » 
67  » 
83  23 
64  » 


132  50 
170  » 
180  « 


69  37 
150  » 
32  50 


185 
371 
493 
27 
23 


99  47 
101  77 

3993 

1020 
1033 
2270 
1780 
3430 


Million 
defr. 

4.067 
2.149 
1.145 

815 

327 

530 

222 


% 

3 

3  » 

5  50 

4  50 

4  » 

3  50 

5  « 
5  30 

4  50 


Million 
de  fr. 

14.958 
8.379 
2.773 
56,0 


12 
Juillet 


Francs 

27  12 

30  37 

31  » 
20  62 
14  25 
17  37 


1  23 
1  60 
1  61 
1  42 


33  93 
103  50 
35  23 
28  » 
67  23 
82  50 
64  50 


132  50 
170  » 
180  » 


68  » 
15:i  » 
1  25 


183  30 
365  » 
476  » 
26  » 
22  » 


99  97 
102  40 
4010 
661 
1055 
1015 
2313 
1820 
3467 


Million 
defr. 

4.030 
2.154 
1.149 

814 

492 

490 

246 


% 
3  » 
3  >> 
5.30 
4.50 


19 
Juillet 


Francs 

25  62 

29  87 

30  50 
19  87 
14  25 
17  87 


1  18 
1  60 
1  61 
1  39 


36  68 

105  50 

3i  75 

28  » 

67  23 

83  .. 

61  50 


132  50 
170  » 
)80  » 


67  87 

143  50 

53  50 


186  23 
373  50 
i72  » 
2(i  » 
22  » 


99  62 
102  20 
4023 
669 
1034 
1030 
229!l 
1810 
3430 


Million 
de  fr. 

4.C0S 
2.173 
1.141 

834 

493 

536 

234 


Million 
defr. 

14.890 
8.347 
2  767 
56,0 


3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 


26 
Juillet 


Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
1 4  » 
17  87 


Millioc 
de  fr. 

14.823 
8.360 
2.767 
56,3 


1  20 
1  60 
1  (iO 
1  42 


38  50 
108  50 
36 

28  » 
66  75 
81  75 
64  30 


132  50 
170  » 
180 


66  75 

146  .. 
33  23 


189  » 
372  » 
482  » 
26  23 
22  50 


99  90 
102  47 

4003 
650 
1038 
1028 
2285 
1801 
3422 


.Million 
defr. 

3.972 
2.183 
1.140 

716 

491 

488 

2.14 


% 

3  » 

4  . 

5  » 
4  50 
4  » 


Million 
defr. 

14.801 
8.394 
2.771 
36.7 


2 

Août 


Francs 

25  62 

29  37 

30  » 
19  62 
13  73 
17  37 


1  17 
1  71 
1  60 
1  44 


36  62 
108  30 
33  2j 
27  30 
66  73 
80  50 
^  50 


132  50 
170  -. 
180  » 


62  37 
146  . 
51  73 


189  » 

376  » 

478  . 

2(;  » 

23  » 


100  23 

101  80 

3950 
633 
1070 
1038 
2293 
1813 
3458 


9 

Août 


Francs 

26  37 

28  87 

29  30 
20  37 
14  12 
17  50 


Million 
defr. 

4.039 
2.209 
1.133 

874 
343 
463 
289 


% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  30 

4  >> 

3  30 

5  » 
5  50 

4  cO 


1  13 
1  70 
1  71 
1  48 


35  93 
108  50 

36  » 
27  50 
67  » 
80  . 
64  50 


132  50 
170  » 
180  » 


39  62 
148  30 
31  » 


191  25 
377  50 
478  » 
26  » 
23  » 


Million 
de  f  r. 

14.817 
8.142 
2.7&3 
56,9 


100  25 

101  97 

3980 
659 
1060 
1037 
'2310 
1821 
34(S 


Million 
defr. 

3.961 
2.232 
1138 

708 

498 

512 

3iO 


% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 


Million 
defr. 

14.810 
8.406 

2 . 735 
56,7 


16 
Ai.ùt 


Francs 

23  62 

28  87 

29  50 
19  87 
14  23 
17  62 


i  13 
1  70 
1  71 

1  50 


33  31 
108  30 
35  75 
27  30 
67  » 
80  .30 
61  50 


132  30 
170  » 
180  » 


65  12 

1.46  30 
0  5) 


192  5  ) 
377  50 
489  « 
26  » 
23  » 


100  47 
102  20 
3990 
670 
1092 
'.0  i5 
2323 
1838 
3477 


Million 
defr. 

3.946 
2.234 
1.134 

691 

497 

482 

321 


% 

3  » 

4  n 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 
5.  » 

5  30 

4  iO 


Million 
defr. 

14. 961 
8.380 
2  747 

56,0 
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MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  l'aris 


■illlous 
15->12 

3831 

6790, 


L>5839  809.110.76: 
^90.356  obl.defiOOfr, 
89 1.600  obi,  de  500  Ir, 

39. 883 obi, de  500 tr, 
109. 700 oH, de  500 Ir, 


Capital 
nom 


RENTES 

A  l'AYEB 


Francs 
456.367.-i01 

115.104.990 

•237.638.374 


No  ni  lire 

Val 

^DOIIK 

Ter" 

451.481 

500 

50U 

274.0-29 

400 

400 

1088030 

400 

400 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235.471 

500 

500 

583.560 

400 

400 

» 

100 

100 

444.731 

400 

400 

» 

100 

100 

685.498 

500 

500 

1  rtn 

lUU 

100 

280.411 

500 

160 

155.675 

400 

400 

833.151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838.612 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491.010 

500 

500 

496. 87<) 

500 

500 

499.812 

500 

20(1 

160.000 

500 

500 

224.948 

200 

100 

148.940 

200 

10(1 

1173 172 

1000 

50(1 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

40.000 

500 

250 

30.000 

500 

50(1 

200.000 

500 

500 

60.000 

500 

25(1 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

37  8.77  0 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

-500 

161.6'i2 

500 

500 

-49.700 

500 

500 

49i.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68.567 

)> 

» 

1955396 

500 

500 

Iff 48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

4430267 

500 

500 

48r.6631 

500 

500 

171 .262 

500 

500 

237 . 4S7 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.164 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

500 

136.317 

500 

500 

Ol.lW 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500,301 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 

3  %  


3  %  Amortissable 
3  H  %  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

)  Terme. 
Coinpt. 
Terme. 
Conipt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gsr.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  ^  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

%  •  


1865 
1869  3  % 

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %  

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %%  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2.60  %  , 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2,80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nuii!.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. , 
Compagnie  Algérienne  , . , 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr,  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm., 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   KT  OliL.  AU  CO.MUTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

-  30/0  

Départementaux  

—  3  %  titres  bleus 

—  3  %  titr.  rouges 

Économiques  3  %  

Est- Algérien —   

^       -  3  %  

Est  

—  de  jouiss  

-  3  o/„  

—  ~     3   %  MdllV  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 


Obi, 
Act, 
Obi 


Act. 
Obi. 
Act. 

Obi. 


Obi.  — 


Act.  Midi. 
Obi.  — 


3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 
2  %  %  


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —  3%  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2     %,j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


DITIDKMie  ou  INTËRËI  distribué  en 


1S95     1896     1897     1898  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


107  29 
40 
12  50 
31 

25 

12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


35  . 
25  . 

32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

is 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 


20  . 

12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  . 

19  01 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
55  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


113  Wi 
50  .. 
12  50 
33 
25 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30  .. 
15  .  . 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
1 

15 

58  50 


50 


3  .. 

3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 

57  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15  .. 

58  50 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  50 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 


20 
20  .. 

10  .■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 


1.35  41 
20  a. 

6  25  il. 
36  . . 

12  50a 
7  a, 

15  a, 
12  50 
20  a, 

7  50;i 

12  .5(3a 
27  50 

16  27 


30  .  . 
15  .. 
20  •• 
15  ., 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
40  a, 
15  .. 
15  . 
67  .  . 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  (le  comp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 

4yo 


58  . 

55  . 
610  . 
469  . 


3750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1K98 


102  70 
101 

106  70 

501  '.. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500  . 

502  . 

502  . 

472  . 

502  . 

401  . 
506 

494  . 


57 

53  50 
627  . 
465  . 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488  , 
445 
475 

1885 


1WI9  1900 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


Cours  (le  clùtiu'e  lU'.a  5  dernii'ros  sein. 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 

406 


377 
411 


4000 
1(22 
431 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
72(' 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

13Ï5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


100  10 
99  60  i 
102  30 


480 

80  50 
80  .. 
463  .. 


1740  ., 


r.i  juin 

26  juin 

2  a  ■ni! 

9 

16  anOI, 

99  62 

99  90 

100  25 

100  25 

100  47 

99  60 

99  90 

100  05 

100  25 

100  50 

1    98  85 

99  .. 

o'i  ;i2 

99  47 

[    9H  75 

98  90 

98  85 

99  40 

99  55 

102  20 

102  47 

101  80 

101  97 

102  20 

102  20 

102  45 

101  65 

102  .. 

102  25 

478  50 

478  50 

480  .. 

481  .. 

480  .. 

80  75 

80  60 

80  75 

79  .. 

80  .. 

SI  .. 

82  .. 

81  75 

81  .. 

458  . . 

457  . . 

460  . . 

465  . . 

468  . . 

542  . . 

544  . . 

540  50 

536  . . 

535  . . 

416  . . 

415  . . 

417  . . 

414  , . 

415  . . 

404  50 

399  . . 

402  . . 

401  . 

402  50 

103  25 

102  EO 

103  50 

100  25 

1 04  . . 

516  . . 

541  . . 

54 1  . . 

546  . . 

542  . . 

545  . . 

543  . . 

54  4  . . 

542  50 

543  . . 

357  . . 

346  . . 

348  , . 

347  75 

347  75 

94  50 

90  . . 

94  25 

94  . . 

93  50 

355  50 

350  . . 

348  . . 

348  , . 

348  . . 

92  .50 

89  50 

92  50 

92  75 

91  .. 

405  75 

3'.I7  .. 

402  50 

400  50 

402  . . 

101  .. 

102  .. 

103  .  . 

104  .. 

103  75 

375  .. 

371  .50 

371  zO 

372  50 

399  . . 

401  50 

400  50 

397  50 

397  .  . 

454  . . 

449  . . 

453  . . 

455  . . 

4  0  . . 

494  . . 

490  . . 

495  . 

492  . . 

495  . . 

488  . , 

487  75 

488  . . 

489  , . 

488  . . 

428  . . 

427  . . 

429  , . 

430  . . 

432  50 

450  . . 

439  . . 

443  . . 

149  . . 

446  . . 

385  . . 

382  . . 

385  . . 

383  50 

385  . . 

440  . . 

435  . . 

438  . . 

441 

410  50 

443  . . 

440  . . 

436  . . 

442  25 

4 16  . . 

444  . . 

1 12  . . 

131  . . 

430  . . 

431  . . 

199  .. 

501  50 

509  . 

506  .. 

503  .. 

44  50 

44  . . 

42  . . 

42  50 

43  . . 

44  25 

43  .. 

44  75 

42  50 

42  50 

555  . . 

555  .. 

555  . . 

554  . . 

539  .. 

426  . . 

429  . . 

423  - . 

428  . . 

432  a 

1005  . . 

400a  . . 

o9v0  . 

3980  . . 

3990  . . 

1030  . . 

1028  . . 

10>8  . . 

1037  . . 

1060  . . 

42j  . . 

425  . . 

750  . . 

•    •  • 

liO  . . 

592  . . 

595  . . 

600  . . 

590  . . 

592  . . 

520  . . 

a25  . . 

515  .  . 

520  . . 

060  . . 

650  . . 

655  . . 

,659  . . 

670  . . 

605  . . 

605  . . 

604  . . 

605  . . 

61 7  . . 

103i  .. 

1038  . . 

1070  . . 

1060  . . 

1092  . . 

608  .. 

608  . . 

610  .  . 

608  . . 

608  . . 

81  .. 

80  . . 

82  . . 

80  . . 

81  . . 

445  .. 

450  . . 

467  . . 

429  .. 

430  .. 

505  ., 

510  . . 

510  .. 

508  .. 

518  . . 

1029  . . 

1015  .. 

980  .. 

983  . . 

720  .. 

725  .. 

720  . . 

720  . 

725  .  . 

440  . 

442  .. 



685  .. 

6SU  ,. 

G'-O  .  , 

424  50 

430  .. 

428  .. 

429  .. 

129  .  . 

427  .. 

428  .. 

431  .. 

430  .. 

42.->  . . 

424  .. 

421  .. 

423  5(3 

423  .. 

718  . . 

n  1 1\ 
1  w  . . 

1  f  'i 

IlO    -  • 

709 

424  50 

425  .. 

1' 

42)  .. 

431  50 

1090  .  . 

1076  .. 

1080  .. 

10S5  .. 

1090  .. 

508  .. 

51j5  .  . 

512  .. 

515  .. 

515  . . 

446  . . 

446  50 

4.50  .  . 

'.18  ., 

448  .. 

448  25 

416  50 

153  .  . 

450  50 

42  . 

449  .. 

447  . 

1810  .. 

1801  .. 

1815  .. 

18-''4  .. 

1838  .. 

440  .. 

448  .. 

4.50  .. 

450  .. 

443  .. 

445  . 

■444  75 

144  75 

444  .. 

447  50 

447  25 

419  .. 

449  50 

449  50 

402  .. 

402  . 

40J  .. 

402  75 

403  .. 

1290  .. 

1290  .. 

)2S0  .. 

1297  .. 

1300  .. 

443  .. 

444  .. 

445  . . 

445  75 

444  .  , 

447  .. 

446  50 

448  .. 

447  75 

447  75 

2299  .. 

2285  .. 

2295  .. 

2310  .. 

2325  ., 

460  . 

457  .. 

461  .. 

465  .. 

462  . 

455  .. 

455  .. 

455  .. 

460  .. 

16 1  25 

410  .. 

414  .. 

408  ,  . 

414  .. 

408  .. 

450  .. 

447  50 

450  .. 

451  50 

455  .. 

1720  .. 

1700  .. 

1705  .. 

1723  .. 

1740  .. 

I /ECONOMISTE  KHHOPËKN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


ITombre 

Val. 

Som. 

de  Titres 

nom. 

Ters. 

99.699 

» 

3391771 

500 

500 

m0700 

500 

500 

1493954 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

3325467 

500 

500 

1132841 

500 

500 

33.2.-17 

600 

500 

183.195 

500 

500 

149.2-24 

500 

500 

49.409 

500 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

500 

105^321 

250 

250 

220.679 

» 

» 

80.000 

500 

500 

120  000 

500 

500 

14.720 

500 

501/ 

19.280 

58  5G5 

50U 

200.000 

100 

"lOO 

70.500 

100 

100 

18.880 

260 

250 

31.120 

125.000 

100 

m 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100.000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

on 

=  1 

■\oiiilire  de 

Titrer 

522068.360  £ 

190767. 000 f. 

1924 

52i.306.200n. 

5.298.600  « 

» 

18.389.000  £ 

» 

59. 

10  ob 

1940 

378109. 

.001'. 

1932 

700.000  oli 

1987 

105000.0001'. 

151070. 00(11'. 

1 399299000 C. 

1941 

731839.5001'. 

671830. 

,00  f. 

» 

1.171. 

lUO  ob 

1936 

1 . 080 . 600  oti 

1940 

39.331. 

45  f. 

1949 

58. 

174  ob 

1922 

266.090  ob 

1962 

121500.0001'. 

682000.00011. 

»> 

8013094942  li 

90. 

500  ob 

192S 

85. 657. 5001. 

1965 

29. 000. 000 f. 

191.S 

il. 727. 171  £ 

4.38.650  ob 

1925 

37.632.0001'. 

1955 

255396.5001'. 

1923 

111123.5001'. 

1939 

179255. 500 f. 

1958 

1 .045.464  ob 

1951 

571090. 

.00  f . 

1961 

189137. 

'.00  f. 

1970 

6 10762 . 

.OOf. 

1971 

(9. 950. 0001'. 

1950 

172212. 500f. 

1975 

iV.i737.500l'. 

1975 

191122120001'. 

1970 

".00  f. 

1973 

395687 . 

001', 

1976 

211. 

900  ol. 

1967 

25.000. 

000  f. 

1950 

136987.2001'. 

1930 

69.3.33.0001'. 

» 

7.371 .915  £T 

» 

:ii:;46.2 

'<2£T 

.16  £  T 

lOUC'/'i. 

OliOf. 

1931 

174756 

moi  . 

1931 

1 i95K6. 

5(1111  . 

6 . 000 . 

120  £ 

1950] 

20.915. 

000  f. 

19341 

39.001. 

500  f. 

1938 

7.996.900  i 

1938 

19.763.350  £ 

DESIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Sulte) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —  3%  

—  —      3  %  1884  

—  —      ^  'A  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  iiouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  ..... 
Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION.S  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cmap"'  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 
—  —  jouiss. 

Qu-  Q.U.  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  — 
Malfidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl  {C"  (") 
Métaux  (C.'«  française  des) 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(G"'  du)  en  liq. 

—  Bons  il  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  ])arls  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  liidust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2 %  %(ch.  fixessi 2» 

Argentine  6  %  1891  

Autriclie4  %or  (ch.  fixe2f.50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (l)aiia-Sanich  4  %).. 

—  (Uniliée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  'A  o/o).. 
Espagne  4  %  Extérieui  e. . . . 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2;4%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etatdej  5û"/«  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' et3' émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.). 

—  —  1893  (5'  émis.). 

—  —  1894  (6'  cmis.). 

—  Consolidé 4  %(l'-'cl2'  sér.) 

—  3%or  1891  l'^^el2"ém.  1894 

—  3       o/o  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  G  

—  si'rie  D  

Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

3       %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894.  ... 


DITIDESIIE  ou  IBTÉBÈI  distribué  en 


loyo 

1897 

1898 

1899 

1897 

43  50 

43  50 

43 

50 

43  50 

43  50 

1250 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

487 

15  . . 

15  .. 

15 

15 

15 

483 

12  50 

12 

50 

12  50 

12  50 

456 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

483 

38  50 

38  50 

38 

50 

38  50 

38 

50 

1145 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

485 

15  .  . 

15  . . 

15 

15 

15 

483 

25  . . 

25  . . 

25 

25 

25 

685 

15  .. 

15  . . 

15 

15 

15 

474 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

482 

12 

12 

270 

15  . . 

15  . . 

15 

1? 
f5 

15 

458 

18  .. 

18  .. 

18 

20 

20 

420 

27  50 

28  50 

28 

50 

28  50 

28 

5(3 

690 

64  50 

66  50 

68 

71 

74 

2050 

64  50 

65  . . 

62 

49 

59 

1125 

52  . . 

52  50 

49  50 

36  50 

46 

50 

840 

15  . . 

18  . . 

15 

15 

16 

365 

30  . . 

27  50 

25 

17 

50 

22 

5(3 

715 

45  .. 

55  .. 

65 

65 

65 

1520 

20  .. 

30  .. 

40 

40 

40 

930 

28  50 

28  50 

28 

80 

15 

5 

698 

6 

5 

a. 

5  .. 

5  .. 

6 

5 

100 

40  . . 

40  .. 

40 

50 

50 

1000 

27  50 

27  50 

27 

513 

37 

io 

37 

50 

710 

7  . . 

7  .  . 

5 

50 

5 

5 

50 

116 

12  . . 

30  . . 

30 

30 

10 

665 

25  . . 

25  . . 

12  50 

12  50 

25 

590 

125 

99  49 

100  05 

97  62 

107 

74 

116 

48 

3255 

41  96 

42  28 

40  91 

45  61 

51 

53 

1280 

12  50 

15  .. 

12 

50 

20 

22 

50 

445 

6  .. 

12  . . 

15 

18 

16  50 

265 

2  75 

2  75 

2 

75 

2 

75 

2 

75 

112 

80 

5  . . 

5  .  . 

5 

5 

75 

5 

75 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

164 

80 

4  50 

4  50 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

69 

35 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

66 

35 

5 

5 

b 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

106 

80 

81 

3  .. 

3  .  . 

3 

à 

3 

99 

4  .  . 

4  . . 

4 

4 

4 

105 

20 

4  . . 

4  .  . 

4 

4 

4 

107 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

102 

30 

4  .. 

4  . . 

4 

4 

4 

63 

10 

6  .. 

6  . . 

6 

6 

6 

3/2 

5  .. 

5  .. 

5 

5 

5 

310 

3  50 

3  50 

.  3 

50 

3 

50 

3 

50 

15  .. 

15  . . 

15 

15 

15 

218 

140 

0 

50 

2 

50 

4  . . 

4 , . . 

4 

4 

4 

106 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

95  90 

25 

25 

25 

3  . . 

3  . . 

3 

3 

3 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

104 

50 

1  . . 

1  . . 

1 

1 

1 

23 

60 

22  50 

22  50 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

474 

3  . . 

3  . . 

"3 

3 

3 

93 

5(3 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

103 

20 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

90 

25 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

iÔ3 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

102 

30 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

102 

70 

4  , . 

4  . 

4 

4 

4 

102 

35 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

103 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

103 

50 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

105 

50 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

103 

20 

3  .. 

3  .. 

3 

3 

3 

94 

30 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

101 

25 

4  .. 

4  .. 

4 

4 

4 

70 

20 

3  . 

3  .. 

3 

3 

3 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

104 

3  .. 

3  .. 

3 

3 

3 

101 

75 

1  .. 

1  . . 

1 

1 

1 

37 

75 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1 

22  70 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1 

21 

70 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

380 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

444 

25  .. 

25  .. 

25 

25 

25 

482 

4  .. 

4  .. 

4 

4 

4 

102  25 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

360 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

435 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

99  20 

3  50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

40  80 

(jOurs  de  cornp.  comm.  juillel 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1390 
482 
480 
443 
480 
1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
740 

92  50 
650 

426 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
17.56 
12;5 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550 


112 

3715 
1465 
474 

269 


112 
448 

103  .. 
53  .. 
52  75 

440  . 
106  40 

94  .. 

99 
102  85 
109 

104  25 
34  . 

157  . 
129  . 


214 
225 
101  60 
104 
94  40 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


1270  .. 

1222  . 

468  .. 

451  . 

464  .. 

446  . 

420  .. 

400  . 

1150  .. 

1080  . 

466  .. 

451  . 

463  .. 

447  . 

654  .. 

620  . 

446  .. 

430  . 

340 
438 


107 

3585 
1360 
515 
315 


108  . 


102  .. 

66 
64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103 
106 

102  20 
59  70 

284 
240 


1900 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 
lUO 
805 
330 
510 
2000 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


86 
3512 
1375 
430 
315 


101  50 


97  25 

68  .. 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282  .. 


220 
255 

98  75 
100 

93  10 
384 


100  .. 
24  90 
495  .. 


92 
92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  75 
100  80 

100  65 

103  .. 

104  .. 

101  40 
90  .. 
97  .. 
63  .. 


101  30 
98  .. 

47  .. 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  .. 
100  .. 

48  75 


227  .. 
k29  .. 


98  50 
94  70 
377 


2i  . 
497  . 


80  50 
80  50 
78  10 

100 
99  70 
99 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  85 
86  .. 
93  35 
63  75 


92 
46  60 
25  55 
22  80 

420  . 

468  . 

510  . 

101  . 

400  . 

460  . 
98  . 
49  . 


19  juill|26  juin.  2  août   9août  lOanùl 


1203 
443 
447 
403 
41  i 

1055 
444 
447 
605 
429 


50 


25 


433  50 


427  . 

390  .. 


415 
620 


1115 
792 
322 
550 
1900 
1265 
365 
205 


850 


781 
10 

88 
3430 
1335 


1202 
443  50 
447  . 
400  .. 
441  50 

1061  . 
415  - 
447  50 
605  .. 
431  .. 

430  .. 

295  .. 
429  50 
414 


1205  .. 
441  50 

447  .. 
404  .. 
443  75 

1061  .. 
446  .. 

448  .. 
615  .. 
436  .. 

428  50 
315 
427  25 
461 


1210  .. 
446  .. 

448  .. 
404  .. 
442  .. 

1062  . . 

449  50 
449  . 
615  . 
438  50 

427  .. 

425 
463  .. 


411  50 
600  .. 


99  40 


98  50 
66  3J 
65  50 

398  .. 
97  .. 
77  25 
84  CO 

101  50 

103  90 

100  20 
72  17 

333  .. 

277  .. 

570  .. 

220  .. 

229  . . 


97  .. 

91  50 
365  .. 

85  25 

94  . 

22  80 
498  .. 


75  50 
75  60 
75  50 
99  .. 
99  .. 
99  20 
99  10 
100  30 
luO  25 
100  30 
97  80 
82  25 
91  50 


95  75 
46  57 
24  95 
22  60 
426  50 
462  .. 
500  .. 

4oi 

449  .. 

98  30 
49  35 


1113  .. 

781  .. 

315  .. 

510  .. 
1890  .. 
1250  .. 

356  .. 

212  .. 

81  .. 
1140  .. 

840  .. 
91  .. 

470  .. 

794  .. 
10  .. 

89  .. 
3422  .. 
1323  .. 

290  '.. 


97  80 


98  50 
65  95 
64  50 


97  70 
78 
84  70 

102  5( 

103  8 
100  2 

72  02 
332 
278 


2-28 
217 


91  65 
364 

94  50 
22  6 
499  , 


78  25 


89  10 

98  95 

99  90 
99 

100  .. 

100 
99  50 
98  56 
82  50 
91  90 
60  50 


95 
46  50 
23  05 
22  60 

427 

480 

506  50 

101 

408  50: 

413  .. 


415 

1950 
1100 
780 
315 
540 


355  . 

228  . 

84  . 

1150  . 

9(3  . 
472  . 

880  . 
10  25 
87  . 
3458  . 
133J  . 
425  . 
296  .. 


98  30 


98  60 
66 
65 


97  25 

83 
102  50 
104  25 
100  40 

72  15 
332 
276  25 


234  50 


97  75 
92  15 


22  75 
499  . 


79 
77  90 
99  40 
99  60 
99  75 
99  85 
101  25 
100  60 
99  50 
99  8 
83  .. 
92  25 
61 


46  9v) 
25  65 
23  02 

425 

487 

508  .. 


406  . 
441  . 


50 


1218  . 

445  . 

448  . 

403  . 

444  50 
1065 

444  50 

450 

615  .. 

410 

432 
310 
426 
515 


411  .. 

605  . . 
1990  . 
1100  .. 

780  .. 

311  .. 

535  50 
1825  . 


350  .. 
223  . 

8'J  .. 
UM  . 
870  . 

91 

473  . 


86-.  .. 

«90  .. 

10  .. 

10  75 

86  25 

86  75 

3465  .. 

3477  .. 

1350  .. 

1345  .. 

420  .. 

430  .. 

294  .. 

290  .. 

467. 
98  9 
63  70 
65  10 


97  30 

79  50 

84 
102  15 
104  5i< 
100 

71  75 
332  25 
2T8 


225 
215 


98 
91  95 
363 
8i  50 


22  80 

498 
83  50 
77  75 

'  77  10 
76  25 
99  60 
99  20 

100  C5 

100 

101 

102  25 

100 
99  90 
82  50 
92  30 
61 


98  75 
97  . 
47  . 
25  57 
2?  07 

435 

486 

505 


409 
441 


410 
610 
1950 
1096 
785 
316 
540 
1830 


360  .. 
2-29  .. 

83 
1.00 
903 
90  50 


430 

98  95 
65  iâ 


97  90 
79  75 
84  25 
102  25 

10  i  55 
100  9: 

71  9 

331  . 


232  . 
217  . 


96  5 
92  7Û 
367  50 
84 


23  3 
530  . 
83  50 
76  75 


99  6j 
99  85 

103  25 
99  7ô 

100  25 
99  85 
99  75 
99  60 
83  50 
92  80 
61  50 
85  25 
99 
96  50 
46  80 
25 

23  22| 

m 

474  .. 
510 


409 

441 
98  10 
52  5( 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


iombrt 

Tsl. 

Som. 

de  Tilrfs 

nom. 

iprs. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

?00.000 

500 

200 

500.000 

500 

250 

7-i4.00O 

100 

100 

120.000 

500 

200 

160.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

» 

00.000 

500 

500 

^•;5.385 

500 

500 

99.337 

500 

500 

523. 615 

500 

500 

104.578 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

39 1 . 556 

500 

500 

117.927 

500 

500 

732. 118 

500 

500 

3185158 

500 

500 

690.000 

500 

500 

409.610 

500 

500 

94.319 

10£ 

10£ 

490.000 

500 

500 

602007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.535 

500 

500 

94.254 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

500 

500 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

318.750 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

500 

500 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325  000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

■jOO.OOO 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

PÉSKiN.VTION  M'.s  VALKIJUS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

•Vrt.  Andalous  

Obi.       —        3  %  l"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
01)1.  anc.   —   3  %  If  à  8' einis. 

—  -     —  9'  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  nouv.  —   série  .A.  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act,.  Lombards  

Obi.         -        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2'  série. 

—  —         —  3°  série. 

—  —         —   4'  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  l'«  hvp. 

—  _        _     2-  hyp. 

—  -        -     3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         -         3  %  l''hyp. 

—  -  -    2-  hyp. 

—  —  —    3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  i%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Lil  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Çy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


IIIVIIIKNIIB  ou  I\TÉIiI!T  (li^lrltlu^  en 


189i 

1S95 

1 S96 

1S97 

1 S98 

16  11. 

14 

fl. 

12  fl. 

8 

fl. 

10  fl. 

15  p. 

15 

P- 

15  p. 

15 

P- 

15  p. 

15 

75 

18 

48 

18  06 

13 

13 

13  50 

20 

15 

12  50 

12 

50 

12  50 

10  . . 

6  25 

5  .. 

37 

50 

37  50 

37  50 

37 

50 

37  50 

5 

5 

5  50 

6 

7  .  , 

24 

24 

24  . . 

24 

24  .. 

15 

15 

15  ., 

15 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15 

15  .. 

33 

28 

31  .. 

28 

50 

31  .. 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

t5  .. 

15 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

15 

15 

15  . 

15 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

4 

5 

4  . . 

3 

1  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

33 

■  ■ 

33 

!.' 

33  1. 

33 

i' 

33  1. 

40 

10 

29 

25 

7  50 

11  70 

15 

15 

la  .. 

15 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . 

16 

16  .. 

16  . . 

16 

16  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  .. 

15 

15 

15  .  . 

15 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

20 

20  .. 

20 

2p  .. 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

7  50 

15  .. 

20 

30 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7 

50 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30 

40 

37  .. 

37 

50  .. 

9 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20 

50 

20  50 

19  .. 

15 

7  .. 

42  50p 

45 

P 

45  p. 

45 

p- 

45  p. 

11 

40 

11 

85 

14  55 

15 

26 

22  .. 

Courii 

le  coiiip.  coiiim 

.  juillet 

CourR  1 

e  clôture  iIch  5 

dernières  sem . 

IKOij 

1 8*  n 

1898 

1  S  J9 

19  jlll  II 

26  juin 

'2  ;  (  n  1  j  t 

9  :if)ii  t 

10  J<  Ml  l 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

515  .. 

444  .. 

445  .. 

447  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .  . 

518  .. 

554 

557 

563  .. 

561  .. 

563  .. 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

070  .. 

715  .. 

724  .. 

720  .. 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

570  .. 

530  .. 

528 

533  .. 

531 

5.32  .. 

153  .. 

108  .. 

74  .. 

99  .. 

80  .. 

81  50 

86  .. 

89  .. 

85  .. 

1260  .. 

1300  .. 

1.300  .. 

1260  . . 
534  .. 
520  . 

1200  .. 

1200  ., 

479  .  . 

489  . . 
790  .. 

515  .. 
770  .. 

528 

528  50 

527 

530  . 

60  ". 

45  .. 

38  .. 

98  .. 

105  .. 

103  .. 

105  .. 

106  .. 

105  50 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

242  .. 

265  .. 

265  .. 

875  .. 

270  .. 

270  . . 

266  .. 

180  .. 

150  . . 

232  .. 

301  ., 

301  .  . 

301  .. 

301  .. 

301  .. 

255  .  . 

176  .. 

145  .. 

226  . . 

304  .. 

303  50 

302  .. 

295  .. 

295  .. 

775  .. 

775  .. 

782  .. 

750  .. 

704  .. 

695  . . 

699  .. 

690  .. 

695  .. 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

lîO  .. 

4.30  .. 

430  .. 

430  50 

436  ., 

436  5C 

467  .. 

469  .. 

421  EO 

418  .  . 

421  .. 

4él  .. 

424  .  . 

459  .. 

467 

413  .  . 

410  .. 

412  .. 

415  .. 

414  75 

468  .. 

417  50 

417  50 

417  50 

•423  .. 

424  .. 

304  .. 

295  .. 

286  .. 

•'J23  .. 

132  . 

155  .. 

165  .. 

l.=  8  .. 

150  .  . 

225  .. 

195  .. 

173  .. 

170  .. 

133  .. 

131  .. 

125  ., 

126  .. 

126  ., 

364  .. 

,386  .. 

389  .. 

348  .. 

332  . 

328  .. 

334  .. 

336  25 

334  . . 

360  .. 

382  .. 

385  .. 

352  .. 

336  50 

332  .■ 

336  .. 

341  25 

337  50 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

680  .. 

671  .. 

650  .. 

670  .. 

670  . . 

200  .. 

115  . . 

133  .. 

135  .. 

150  .. 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  . . 

188  .. 

183  .. 

188  .. 

182  .. 

187  .. 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  .. 

309  .. 

310  .. 

313  .. 

313  .. 

3i2  .  . 

240  .. 

205  .. 

172  .. 

240  .. 

297  .. 

297  .. 

298  .. 

301  75 

301  7b 

244  . . 

209  .. 

168  .. 

235  .. 

300  .. 

298  .. 

295  ... 

297  50 

299  .. 

239  .. 

207  .. 

168  .. 

233  .. 

299  .. 

293  .. 

295  .. 

296  .. 

236  .. 

21 1  . . 

170  .. 

232  .. 

299  .. 

297  . 

294 

295  .. 

297  . 

248  .. 

215  .. 

173  .. 

232  .. 

28s  .. 

287  .. 

288  .. 

289  .. 

288  60 

254  .. 

219  .. 

182  .. 

241  .. 

295  .. 

293  .. 

295  .. 

294  .. 

249  .. 

215  .. 

171  .. 

250  .. 

302  .. 

297  .  '. 

302  .. 

302  .. 

302  .. 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

294  .. 

290  .. 

291  .. 

293  .. 

295  .. 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

243  .. 

294  . 

291  .. 

294  .. 

295  . . 

483  .. 

490  .. 

435  .. 

455  , 

65  .. 

45  . . 

31  .. 

75  .. 

68  .. 

69  . 

70  .. 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  .. 

268 

267 

272  .. 

272  .. 

272  .. 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

242  .. 

273  .. 

272  .. 

282  .. 

274  .. 

277  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

310  .. 

338  .. 

339  .. 

342  .. 

349  . 

346  .. 

325  .. 

280  . . 

231  . . 

302  .. 

332  .. 

332  50 

332  50 

339  . . 

338  . . 

320  .. 

277  .. 

229  . . 

303  .. 

329  .. 

331  .. 

336  .. 

3i8  .. 

418  . . 

422  . . 

432  .. 

425  . . 

410  . . 

401  25 

415  .. 

404  .. 

362  .  . 

355  .'. 

368  .. 

370  .. 

355  .. 

352  .. 

355  .. 

340  .. 

315  50 

118  .  . 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

210  .. 

216  . 

208  .. 

206  .. 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

555  .. 

570  .. 

560 

558  .. 

554-  .. 

1 13  '. . 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

133  .. 

125  .. 

134  .. 

141  .. 

liO  .. 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1328  .. 

1353  .. 

143  4  .. 

1422  .. 

1473  .. 

855 

1235  .. 

2260  .. 

2380  .. 

2402  .. 

2507  .. 

2515  . . 

2640  .. 

70  . . 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

29  . 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  .. 

KO  .. 

100  .. 

100 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

308  .. 

312 

315 

313  .. 

314  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  .. 

645  . . 

640  .. 

640  .. 

640  .. 

580  .. 

555  . . 

500  .. 

626  . . 

774  .. 

772 

777  .. 

760  .  . 

VALEURS  FRANÇAISES   ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


liOSBRS 

Tal. 

Som. 

it 

TITRES 

nom. 

Ters. 

11.726 

» 

16.661 

» 

35.170 

» 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

100 , 000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1.380 

500 

500 

4.620 

» 

« 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

600 

20.000 

500 

500 

23.200 

)> 

32.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.000 

500 

5011 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

24.000 

500 

500 

■lô.ûoù 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

5011 

10.000 

500 

,500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.600 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DE.S  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'»  G'«  F"  des). . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chaut,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel,  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  V) 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  de  Nav.  à  Vf. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ, (Ci« G'«j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Derniers 
COCRS 
Cotes 


730  .. 
1935  .. 

5:0  .. 

960  .. 
1000  .. 
1250  .. 

300  . . 

225  .. 

800  .. 
63  .. 

520  .. 
1375  .. 

900  .. 
1350  .. 
1040  .. 

48  50 
1479  .. 

565  .. 

520  .. 

990  .. 
1195  .. 

880  ,. 

645  .. 

590  . . 

500  .. 
1675  .. 
1750  .. 

615  .. 
1100  .. 

630  .  . 
6500  .. 

157  .. 
3225  .. 

680  .. 

29i  .. 
1370  .. 


9  août 


566 
965 


800 
62 
520 


1355 


1480 
578 
505 
980 

1205 
865 


500 
1595 
1694 

620 
1150 

6520 


8f5 
290 


10  août 


958 


63 


1340 


,575 
522 
990 
1195 


602 

10;'l6 
1760 
630 

630 


880 
13;  5 


NOUBRB 

TjI, 

Soœ. 

de 
TITRES 

nom. 

Tors. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31 .607 

420 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

601) 

2i5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

.500 

500 

33.622 

500 

5flu 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(0IiLlGATI0N,SJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.. 
C"  G''       de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  f  5  % 
—  obi.  de  350  1 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci=  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C'^  F>')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'à  'A  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  !4  % — 
C''  Transatlantique  3  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1''  série  

—  —  2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(oiil.R-.ATIONs) 

Obi .  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1", 2'  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


llerniers 

COURS 
Cotés 

9  août 

16  août 

23  S 

164  .. 

160  .. 

164  75 

503  . 

507  50 

506  . . 

290  . 

292  .. 

245  .. 

246  .. 

488  .. 

490  .. 

490  .. 

502  . . 

503  . 

506  .. 

489  .. 

489  .. 

488  . . 

4;i9  50 

464  .. 

466  .. 

483  .. 

485 

492  .. 

505  .  . 

502  .. 

405  .. 

408  .. 

403  . 

333  .. 

333  . . 

496  . . 

490  .. 

290 

602  10 

602  .. 

616  50 

615  .. 

ois 

462  .. 

459  .. 

462  50 

.161  . . 

162  . . 

461  .. 

438  . 

224  .. 

224  50 

158  .. 

159  50 

isS  50 

204  ,50 

204  50 

345  . 

340  .. 

345 

500  .. 

497  . 

500  . . 

494  .. 

■491  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Emprunt  Russe  4  0/0  or 

(Cinquième  émission  1893) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
f  procédé,  le  19  juillet jl"  août  1900,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
Jioursables  à  partir  du  19  octobre/1"  novembre 
190Û  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat; 
a  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais  et  chez  MM.  Hottinguer  et  C°  ;  à  Ber- 
,  lin,  chez  MM.  Mendeissohn  et  C°  ;  à  Amster- 
■  dam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  C»  et 
à  la  succursale  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
'  Pays-Bas  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour 
le  Commerce  étranger  :   à  New-York,  chez 
MM.  Baring  Magoun  and  C». 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 

-;;276  à  27300       38026  à  38050       38776  à  38800 
107101  à  107125        124851  à  124875 

I  A  625  roubles  or 

151226  à  151250      166401  à  16(i425      174751  à  174775 
197926  à  197950       257276  à  257300 

A  3.125  roubles  or 

1273176  à  273200     296876  à  296900      299951  à  29997* 
314526  à  314550       316676  à  316700 
Les  obligations  sorties   au   tirage  doivent 
être  munies  de  tous  les  coupons  échéant  après 
le  19  uctobre/1"  novembre  1900;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
.  sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


I  Numéros  des  obligations  de  l'Emprunl  Russe 
I  4  0/0  or,  cinquième  émission  1893,  sorties  aux 
■  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
î  boursement  à  la  date  du  19  juillet/1"  aoiit  1900. 
I  (A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
1763  1775  (19  avril/1"  mai  1897),  9350  (19  avril/ 
1"  mai  1899),  13595  (20  octobre/ 1"  novembre 
1897),  19329  à  19332  19338  (20  octobre/1"  novem- 
bre 1899),  30120  30121  (19  avril/l"  mai  1896), 
34328   (20   octobre/1"  novembre  1898),  39951  à 

i!  39059  39964  :i  39968  ';20  octobre/1"  novembre 
18;)9),  4093:3  40944  à  40946  40949  40950  (20  octobre/ 
1"  novembre  1898),  49526  à  49528  49537  à  49539 
54576  à  54600  (19  avril /l"  mai  1899),  57890  57892 

.  57894  57897  57898  (19  avril /l"  mai  1898),  60502  à 
60506  60510  60524  60525  (20  octobre/1"  novembre 
1899),  67173  (20  octobre/1"  novembre  1898),  67401 
;i  67410  67414  à  67425  (18  avril/J"  mai  1900), 
67794  85226  à  85228  85231  85232  (19  avril/ 1"  mai 
1899),  88732  (19  avril/1"  mai  1895),  99187  99188 
9!il93  à  99195  99200  (20  octobre/1"  novembre 
1897),  105445  105446  (19  avril/1"  mai  1896),  105601 
à  105625  (18  avril/1"  mai  1900),  110576  à  110578 
110583  il  110587   (20  octobre/1"  novembre  1899), 

•  113208  à  113211  (20  octobre/1"  novembre  1898), 
124901  à  124904  (20  octobre/1"  novembre  1899), 
125913  à  125916  125921  125924  125925  (19  avril/l=^ 

'  mai  1899),  130251  à  130254  130265  à  130267  130271 

.  1811272  130275  130534  à  130547  130.549  (19  avril/1" 
mai  1898),  133577  à  133579  133591  à  133594  (20 
(,clobre/l"  novembre  1894),  138709  138710  (20  oc- 
tobre/1" novembre  1898).  142269  à  142272  (20 
:>i-tobre/l"  novembre  1896). 

A  625  roubles  or 
145476  à  145500  168426  à  168445  187476  à  187500 
191076  à  191085  (18  avril/1"  mai  1900),  242131  à 
242140  (20  octobre/1"  novembre  1899),  248321  à 
2483:24  260976  à  260990  (IS  avril/1"  mai  1900), 
264011  à  264020  (20  octobre/1"  novembre  1896). 

A  3.125  roubles  or 
274801  il  274825  (20  octobre /l"-  novembre  1897), 
oA3-^}    27.-6.5  (yo  octohre/1"  novembre  1899), 
oo^^Si  !  ^^^^2-''  <20  oclobre/l"  novembre  1895), 
■■^1226  à  3;!  12.50   (20  octobre/ 1"  novembre  1899). 

lOU 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

St  des  Grrsizids  Slzxjress  :EIurox>éen.s 

(Sociélé  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Du  1"  janv.  au  20  juillet.  Fr.  6.082.688  7.073. 8a5 
Du  21  au  31  juillet   347.966  433.31 

6.430.654  7.507.148 

Différence  en  faveur  de  1900  . .         1 .076.494 
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GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  -4  0/0  or  1889  et  1890  (2  Ém.) 

Le  coupon  trimestriel  au  1"  septembre  1900  sera 
payé,  à  partir  de  cette  dalo,  à  la  caisse  de  la  Banque 
de  Paris  et  des  I^ni/s-l)as.  3.  rue  d'Antin.  à  Paris. 

loir, 


EMPRUNT  HOLLANDAIS  3  0  0 

Le  coupon  n»  9,  à  l'échéance  du  1"  septonibro 
1900,  des  obligations  3  0/0  de  la  Dette  Néerlan- 
daise, est  payable  dès  aujourd'hui,  au  change  du 
jour,  à  la  caisse  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-lins,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

loi 


CONFÉDÉRATION  SUISSE 

Rente  3  0  0  des  Chemins  de  fer 

Le  coupon  n"  30,  échéant  le  1"  septembre  1!00, 
s.'ra  payé  à  partir  dudit  jour,  sans  frais,  à  la 
caisse  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3, 
rue  d'Antin,  à  Paris. 


lOiS 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  des 
Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Espagne,  qui  a 
eu  lieu  le  31  mai  1900,  ayant  approuvé  le 
projet  de  convenio  qui  a  été  présenté  par  le 
Comité  de  défense  des  obligataires,  MM.  les 
Obligataires  sont  priés  d'envoyer  le  plus  tôt 
possible  leurs  titres  à  la  Société  Générale  de 
Crédit  Mobilier  Espagnol,  69,  rue  de  la  Vic- 
toire, à  Paris,  pour  qu'ils  soient  estampillés 
conformément  à  la  loi  espagnole.  Les  titres 
seront  retournés  à  leurs  propriétaires  aussi- 
tôt cette  formalité  remplie.  Les  frais  d'envoi 
et  de  retour,  assurance  comprise,  seront  rem- 
boursés à  MM.  les  Obligataires. 

Pour  faciliter  l'envoi,  les  titres  pouri'ont 
être  déposés  :  au  Crédit  Lyonnais,  au  Comp- 
toir d'Escompte,  à  la  Société  Générale,  au 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  et  dans  tou- 
tes leurs  agences  et  succursales  ;  à  la  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas  à  Paris,  Genève  et 
Bruxelles,  et  à  la  Société  Lyonnaise  à  Lyon. 

ioi9 


EMPRUNT  CHINOIS  5  0  0  OR  1898 

Le  paiement  du  coupon  n°  3,  à  l'échéance  du 
1"  septembre  1900,  sera  effectué  à  partir  de  ladite 
date,  à  raison  de  12  fr.  50,  aux  caisses  des  Eta- 
blissements suivants  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France, 

Et  dans  les  succursales  ou  agences,  à  Paris,  de 
ces  Etablissements. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ   ANONYME   FONDÉE  EN  1859 

Capital  :  80  millions 

 ,     .         \  .Statutaire   8  millions 

Fonds  de  reserve  I  E^tr^^r^j^^.^^    ^    2  ,. 

Siège  social  :  66,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris 

Comptes  de  chèques   1/2  0  0 

—  à  7  jours  de  préavis   1         0,  0 

—  à  6  mois   11/2  0/0 

Ordres  de  Bourse  ; 

Paiement  de  coupons  ; 
Encaissement  d'effets  et  factures  : 
Escompte  d'effets  ; 

Envois  de  fonds  province  et  étranger); 
Avances  sur  titres.  * 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 


A 
1'. 
(J 
1) 
pail 
E 
F 
G 
H 
1 

K 
L 
M 
N 
P 
1{ 
S 
T 
V 
X 
AB 


Bureaux  succursales  dans  Paris  : 
Rue  de  Turbigo,  83  : 
Place  des  Victoires,  3  ; 
Boulevard  de  Sébastopol,  111; 
Rue  du  Bac,  61,  à  l'angle  du  Jjoulevard  Ras-< 

Place  de  la  Madeleine,  20; 

Rue  de  Rennes,  GS: 

Avenue  Marceau,  47  ; 

Boulevard  Malesherbes,  48; 

Avenue  Bosquet,  16  fer; 

Rue  de  Turenue,  96  ; 

Rue  de  la  Bourse,  4; 

Boulevard  Saint-Michel,  11; 

Rue  de  Dijon,  1,  à  Bercy: 

•  '.haussée  de  la  Muette,  6; 

Rue  du  Fanbourg-Saint-Honoré,  131; 

Place  Yiclor-Hugo,  12  ; 

Place  des  Ternes,  6; 

Rue  Lafayette,  95; 

Boulevard  des  Batignolles,  2i; 

Avenue  de  la  Défense,  2,  à  Courbevoie. 


Agence  de  Londres  :  126,  Cannon  Street. 
Dépots  d'argent  —  Garde  de  titres  —  Ordres  da 
Bourse  —  Souscriptions  —  Opérations  diverses 
sur  titrss. 

Pour  renseignements,  s'adresser  à  l'agence  de 
Londres  ou  au  siège  social,  à  Paris,  66,  rue  de  la 
Victoire. 
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MINISTERE   DES  FINANCES 

DE  LA 

PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 


Avis  n»  6279 

Les  céréales  provenant  des  dimes  de  l'an- 
née courante  sont  mises  en  vente  aux  enchères 
publiques. 

Les  adjudications  auront  lieu  le  1/14  sep- 
tembre prochain. 

Le  cahier  des  charges  concernant  le  mode 
de  vente,  ainsi  que  la  liste  de.s  points  de  li- 
vraison, peuvent  être  consultés  tous  les  jours 
non  fériés  au  Ministère  des  Finances  et  chez 
les  préposés  des  finances.  Ces  pièces  sont  en- 
voyées par  le  Ministère  à  ceux  qui  en  feront 
la  demande. 

Les  renseignements  sur  les  quantités  et  les 
espèces  des  céréales  à  vendre  et  sur  les  cau- 
tionnements à  déposer  seront  mis  à  la  dispo- 
sition des  intéressés  après  le  lb/28  août  pro- 
hain. 

Sofia,  le  24  juillet/6  août  1900. 

Le  Secrétaire  général. 

Ch. -M.  BONTGHEFF. 


«railERIE  DE  LA  PRESSE 
nM  dn  Croissant.  Paria.  —  fittmaM 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N°  450  —  18"  volume.  (8) 


BUREAUX  :  H,  RDE  MOSSIfin,  PARIS 


Vendredi  2'i  août  VM). 


ITALIE 


Superficie  du  rovaume. 
Population  (M  liéc.  1891)  

—  (éval.  1900)  

—  —  par  kil.  carré. 
Armée.  Pied  du  paix  


DOCUMENTS  STATISTIQUES  !  Les  chilTres  ci-deàsous  sont  recti- 
fié.? au  l'iir  et  à  mesure  de  la  publicalion  des  documents  officiels: 

286.048  kil.  carrés 
31. 38». 853  habitants 
31.851.000  — 
111  — 
14.438  officiers 
211.151  soldats 
3.300.366  off.  et  sold. 
15.115  kilomètres, 
54  — 
493  — 
•13.376  — 
102.831  — 
5.111  — 


—  ried  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  (1899)  

—  par  1.000  kil.  carrés... 

—  par  million  d'habitants 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —  tils  

Longueur  des  fils  par  million  d'hab  

Dépêches  transmises  en  1896-97    10.011.388  dépèches 

BUDGET  1899-1900  [en  Lire  =  1  fr.) 

Dette  Consolidée  au  31  décembre  1899   9.659  millions 

Dettes  diverses   3.2U  — 

Total  de  la  Dette  italienne   12.890  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   401  lire 

Dépenses  militaires  totales   266  millions 

—  mai'ine         —    115  — 

Total  guerre  et  marine   381  -— 

Moyenne  par  habitant....   11  lire  96 

Dépenses  totales  du  budget   1.702  millions 

Moyenne  par  habitant   53  lire  42 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  'millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889. . 

1.391 

951 

1893. . 

1.191 

964 

1897  

1.192 

1.092 

1890. 

1.320 

896 

189  !.. 

1.095 

1.026 

1898  

1.413 

l'.204 

1891.. 

1  127 

877 

1895  . 

1.187 

1.038 

1899  

1  307 

1.431 

1892. . 

1.173 

958 

1896. . 

1,180 

1.052 

1900  (7  m-) 

911 

710 

GRAND-DUCHE  DE  LUXEMBOURG 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
ftés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  ofliciels  : 

Superficie  du  Grand-Duché   2.597  kil.  carrés 

Population  au  U'-  décembre  1895   217.583  habitants 

—  (éval.  1900)   223.000  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1895    84  — 

—  —  ■       1900    S5  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l»' janv.  99..         435  kilomètres 

—  par  l.MO  kil.  carrés   169  — 

—  par  million  d'haliitants   1.950  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   957  — 

—  —  fils   1.888  — 

—  —     par  million  d'habit...       8.466  — 

—  Dépèches  transmises  en  1898    147.198  dépêches 

BUDGET    DE    1899  {en  francs) 

Dette  publique  du  Grnud-IJuché   12.00a.000  francs 

Moyenne  par  habitant   53  fr.  81 

Dépenses  budgétaires  totales   11.141.060  francs 

Moyenne  par  habitant   5-^  fr.  69 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 
Le  Grand-Duché  fait  partie  de  l'Union  douanière  Allemande 


PORTUGAL 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  nlliciels  : 

Superficie  du  royaume    92.157  kil.  carré 

Population  totale  en  1-90   5.049.729  habitants 

—  (éval.  19(i0)   5.430.01.0  — 

—  par  kil.  carré  en  1890..  .  55  — 

—  —          en  1900....  58  — 
Armée.  Pied  de  paix   2.514  officiers 

—  —    32.625  soldats 

—  —    4.762  chevaux 

—  Pîed  de  guerre   150.000  hommes 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  en  1899   2.362  kilomètres 

—  par  1.000  kilomètres  carrés.  25  — 

—  par  million  d'habitants   ,  435   

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   7.3^1  — 

—  —      des  fils   15.257  — 

—  —       par  million  d'hab   2.809   

—  Dépôch'es  transmises  en  1891..  4.714.485  dépèches 

BUDGET   DE   1899-1900  {en  francs) 

Dette  publique  en  1899   1.200.459.137  francs 

—               Moyenne  par  habitant. .  733   

Dépenses  militaires   33.149.517   

Dépenses  de  la  .\lariue   23.923.502   

Total  pour  la  Guerre  et  la  Marine   51.313.01'.)  francs 

Moyenne  par  habitant   10  Ir  ")6 

Dépenses  totales  du  Budget   SOl.9i8.Oi6  '  ~ 

Moyenne  par  habitant   55  fr.  60 


COMMERCE    EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

ICxp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889... 

231.0 

130.4 

1893... 

214.1 

129.8 

1897 

226.4 

152.9 

1890. . . 

218.1 

120.6 

1891... 

199.7 

133.9 

18«8  

■272  3 

174.3 

J891... 

221.2 

119.8 

l'<»5. . . 

223.1 

151 .0 

1899  

280.5 

161.5 

18i2. . . 

172. 1 

137.7 

1890. . . 

221.4 

116.4 

1900  (1  nr) 

23.4 

14.2 

ROUIVIANIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Los  chiffres 
fiés  au  tur  el  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  en  isoi  

—  (éval.  1900)  

—  par  kilomètre  carré  en  1894  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


—       Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Rés.  total  eu  1899  

—  par  1.000  kilomèt.  carrés. 

—  par  million  d'habitants.. 
"Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —       des  fils  

—  par  million  d'habitants  

Nombre  de  dépèches  expédiées  en  1898  


ci-dessous  sont  recli- 
documents  officiels  : 
131.020  kil.  carrés 
5.406.249  habitants 
5,1u8.(J00  — 
4)  — 
43  — 
3. 118  officiers 
56. 189  soldats 
12.675  chevaux 
183. .500  hommes 
3.051  kilomètres 
23  — 
534  — 
6.851  kilom. 
11.590  — 
3. ('81  — 
2.586.531  dépêches 


BUDGET   DE   1900-1901  {en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  au  li^r  jauv.  1900  1.392.240.031  francs 

—                   Moyenne  par  habitant..  21,î  fr. 

Dépenses  militaires   45.9i0.6t9   

Moyenne  par  habitant..  8  fr  04 

Dépenses  totales  du  budget   238.378.375  — 

Moyenne  par  habitant..  41  fr.  14 


COMMERCE    EXTÉRIEUR  {en  millions  de  francs) 


Imp. 

E.'cp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1887. . . 

314.6 

265.7 

1891  

435.7 

274.6 

1895  

.304.6 

18S8... 

310.4 

256.7 

1892 

380.7 

285.3 

1896  

337.9 

1^89... 

367.9 

274.1 

1893..  .. 

430.5 

.370.6 

[m 

355.8 

1890... 

362.8 

276.0 

1894 

422  1 

294.1 

1898 

389  9 

Exp. 

265.0 
324.1 
iZi.2 
283  3 


RUSSIE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  ch 

fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication 

Superficie  de  la  Russie  d'Europe  

Population  —         —  (1897).. 

—  moyenne  par  kil.  carré  

Superficie  de  la  Pologne -russe  

Population  —        —  (1897)... 

—  moyenne  par  kil.  carré  

—  Evaluation  totaln  en  1900.. 
Armée.  Pied  de  paix  


Total  de  l'effectif  de  paix. 


Pied  de  guerre  (  non  compris  l'armée 
territoriale  et  les  troupes  cosaques  de 
défense  nationale  comprenant  plus  de 
5  millions  d'hommes)  


ffres  ci-dessous  sont  recti- 
des  documents  officiels  : 

4.889.062  kil.  carrés 
94.215.  '.15  habitants 
19  — 
127.319  kil.  carrés 
9.455.943  habitants 
74  — 
106  581.000  — 
36.000  officiers 
860.000  s.-of  et  sold. 

896.000  combattants 
139.966  chevaux 


63  '000  officiers 
140.000  s.-of  et  sold. 


Total  de  l'effectif  de  guerre. 


.503.000  combattants 
462.917  chevaux 

39.949  kilomètres 
7.9  — 
314  - 
143.2^9  — 
299.500  — 
2.810  — 
.318.0^9  dépèches 


Chemins  de  fer:  Réseau  total  d'Europe 
a  II  1"  janv.  1899  . . 

—  par  1.006  kil.  carrés. . 

—  par  luillion  d'habi  tants 
Télégraphes  :  Longueur  des  ligues.... 

—  Longueur  des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépêches  en  iSO'i  

BUDGET  DE  1900  {en  francs) 

Dette  publique  de  la  Rus.sie  et  de  la  Pologne  Russe  au  1900  : 

Dette  métallique   .  1 i ~  1  . 0  0  francs 

Dette  rouble-crédit   ,s  i,',;-,.  i  l'/.uOU  — 

Total  de  la  Dette  publique   16  i5:J.bJl  .i-'OO  — 

Moyenne  par  habitant   15i  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre  .. .  862.754.201  — 

■   —                    —                 .Marine...  230.430.5i9  — 

....    ~1 .093.185.123  francs 
10.25 

  4.674.649.693  francs 

43.85 


Total  de  la  Guerre  et  Marine. 

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  totales  du  budget. 
Moyenne  par  habitant... 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  {en.  millions  de  fraiics) 


Imp. 

Exp. 

Imj) . 

Exp. 

1887.. 
1888 . . 
1889. . 
1890.. 

888  ô 
SsS.I 
996.5 
963.7 

1  01  0; 

1915.2 
1:91  9 
1596,7  1 

1891. . 
1892. . 
1893. . 
1804. . 

SîO.l 
9-W.6 
10.53.6 
1.302.8 

(634.8 
1029.0 
1349.0 
1547.6 

1895 
1896 
1897 
1898 

I  Imp.  I  Exp. 


|1220.6  15X1,2 
1^83.2 
16S7,(; 
1890  3 


!3i0,8 
11286,5 


3 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


ROUIVlANiE 

MINISTÈRE   DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LX  COMPTABILITE  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente 
4.  %  amortissahle  de  1896,  de  l'ei/iprunt  de 
90  millions  de  francs,  sortis  au  tirage  du  IQjuil- 
Ict-i"  août  1900. 

Montant  nominal  :  43^<.500  l'r. 
133  titres  à  SOO  fr. 
594     739  989 
2793   2944  3013 
4114   4624  4729 
6812   6829  7015 
7297   8556  8577 
9899  10058  10211 
11200  11237  11511 
12455  12609  13239 
14228  14il5  14444 
15360  15456  15551 
16853  17157  17247 
1V;078  19086  19279 
20458  20470  20788 
21422  22157  22165 
22877  23141  23199 
24569  24615  24830 
25690  25964  27000 
132  titres  à  1.000 


41 
2161 
3392 
6604 
7272 
9673 
10958 
11853 
13761 
15260 
16757 
18614 
19690 
21230 
22501 
23785 
25490 


72 
2200 
3987 
6727 
7275 
9723 
11136 
12101 
13910 
15350 
16792 
18969 
20179 
21392 
22815 
24247 
25525 


1557 

1873 

1955 

3164 

3249 

3310 

5536 

5556 

5808 

7072 

7114 

7154 

8657 

8749 

88()0 

10224 

10560 

10562 

11593 

11622 

11706 

13253 

13280 

13407 

14709 

14776 

15188 

15641 

15704 

15987 

17647 

17989 

18428 

19413 

19503 

19529 

20896 

20944 

21218 

22218 

22360 

22379 

23319 

23356 

23678 

25009 

25097 

25320 

fr. 


27125 
29068 
30128 
32101 
33307 
85546 
37744 
38899 
39671 
41050 
43044 
44508 
46236 
47573 
48762 
50203 
5147S 


28076  28220  28337  28516  2869(5  28844  28924 

29099  29177  29288  29856  29911  29999  30122 

30156  30227  30875  30916  31221  31681  32035 

32150  32306  32483  32677  32714  32!-6S  33066 

33330  33555  34257  34349  34406  34675  34775 

35877  36079  3li4:r(  36718  37262  37353  37650 

38043  38053  ;]8082  :«140  38245  38777  388()4 

3912S  39196  39343  39380  39414  39610  39657 

39719  39733  39850  399nl  40105  40474  40761 

41410  41832  41906  42087  42210  42624  42744 

43208  43315  43519  43589  431)84  44330  44486 

44573  44705  44907  45550  45679  46049  46053 

46444  46817  47002  47017  47042  47147  47474 

47665  47779  47889  47998  48077  48185  48730 

48962  49014  49030  49149  4^446  49558  50149 

50324  50456  50639  50782  51064  51256  51452 
51904  53399  53681 

52  titres  à  2.500  fr. 

54U«7  54311  54479  54505  54702  54889  54961  55051 

55115  55875  56217  56n91  56432  566 i3  56700  56784 

56810  56927  57016  57294  57411  57421  57468  57573 

57651  57850  57974  581fs4  59052  i  9i)71  .59318  59425 

59441  50731  59795  59861  59976  60954  61u34  61042 

61110  61193  61399  61609  6188».'  61894  62073  62242 
62893  64628  64671  64778 

■    22  titres  à  5.000  fr. 

1)4930  65058  65642  05850  65959  65V63  (16041  66050 

66055  66059  66185  66328  67469  67517  67653  67834 
68230  68233  68241  6849(J  68881  ()9i)71 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  10 
du  1"  mai  1901,  ainsi  que  le  paiement  du  coupon 
n"  9  du  1"  novembre  1900,  se  fera  à  partir  du  1"' 
novembre  1900  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  géin'ralos  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  l)it;conlo- 
(  ;"sc-llschaa  et  S.  BIcichrœder; 

.V  rrandorl-sur-Mein,  :'i  la  maison  do  banque 

I .  A.  d(!  Rothschild  et  lils  ; 

-V  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
iris: 

A  Bruxelles,  à  la  Banque,  de  Bruxelles  et  chez 
:\IM.  B:il-  r  el  CÀc; 

•  -  à  la  Ban([ue  (.li.'ntralc  Anversoise. 


eu  lie  u  à  partir  du  premier  tirage  du  20  jan- 
vier— février  1897  jusqu'au  20  janvier — 
1"  février  1900  inclusivement,  et  non  présentés 
au  remboursement  jusqu'au  1 9  juillet — 1"  août 
1900.  ■ 

Titres  à  500  fr. 


157  b 

358  b 

878  a 

655  b 

1469  b 

1604  b 

2037  11 

2055  a 

2180  a 

2707  1» 

3091  a 

3668  a 

3721  b 

3762  a 

3952  b 

3974  b 

3975  c 

4030  a 

4399  a 

4472  a 

4692  1) 

4723  a 

5031  c 

51  ()3  a 

5689  a 

6103  b 

6174  c 

6195  a 

0260  a 

6480  b 

7144  c 

7145  b 

7274  c 

7299  a 

7308  a 

7490  c 

7551  b 

7781  a 

7910  a 

79-26  b 

8040  a 

8139  a 

8530  a 

8636  a 

8845  a 

9519  b 

9(520  b 

9651  d 

9997  a 

10170  a 

10332  1» 

10445  a 

10613  a 

11-242  b 

11432  c 

11789  a 

12476  b 

12914  a 

13117  a 

13540  a 

i<i.C')i  a 

l'IOOO  JJ 

14714  a 

15718  b 

15790  c 

16-289  a 

16657  b 

17594  1  1 

17843  1) 

18021  a 

18469  b 

18804  b 

18911  a 

1891(5  c 

19331  d 

19443  a 

19466  e 

1115-23  b 

19575  a 

19576  a 

20397  a 

20421  a 

2(1507  a 

20572  a 

20577  a 

■20612  a 

20641  a 

-20772  1) 

209;  >9  a 

21081  a 

21388  b 

21438  b 

21(544  b 

21672  a 

21682  c 

21791  b 

215)25  a 

21988  a 

22332  a 

22746  a 

•22875  a 

22950  b 

'2-2956  a 

23(I4H  c 

23070  b 

23-207  ]) 

23307  a 

23!  132  d 

242-2-2  a 

24281  b 

24546  a 

34596  a 

-24624  a 

24738  b 

25175  a 

-25197  a 

25316  b 

25876  il 

26073  a 

29790  a 

26944  b 

Titres  à  1.000  fr. 

270(^8  a 

271(53  a 

280(52  c 

'28107  b 

--Oin»)  JJ 

28485  a 

28569  b 

28852  b 

29175  b 

™iJ4ou  a 

29331  b 

29648  a 

29795  a 

30087  b 

tj^iixi'i  a 

302()6  a 

30801  b 

31059  J) 

31243  a 

.îioUo  r 

o.)/,nQ  o 

o*iU'>  a 

33398  a 

33416  a 

34139  a 

34'269  a 

34432  b 

35-269  c 

36116  d 

:!615(»  c 

36914  a 

38064  a 

38342  c 

38969  a 

3ii(  i5i)  a 

40233  b 

41315  a 

42246  a 

mm  b 

4:  il  107  b 

43332  c 

43779  c 

44110  a 

44117  a 

444.')S  b 

44610  b 

44789  b 

44995  b 

45163  a 

45515  a 

46390  b 

46573  b 

4(5975  a 

47041  d 

47090  a 

47150  a 

47413  b 

477-26  a 

47788  a 

47945  a 

47974  c 

48346  a 

48374  a 

4855(5  c 

486:>5  b 

48652  c 

49037  b 

49215  d 

49566  )> 

498-25  a 

50175  b 

50475  b 

50515  a 

50634  a 

50686  c 

50964  a 

50977  a 

51246  f 

51490  a 

51531  a 

51586  a 

51869  b 

53081  a 

53180  a 

539-2:3  b 

Titres  à  2.500  fr. 

54533  a 

54804  b 

54834  b 

5-4853  a 

54965  b 

55517  c 

55()69  a 

55731  ]) 

561-25  u 

56729  1) 

515793  b 

56866  a 

569-25  a 

57816  d 

60454  c 

G0667  1) 

60809  b 

61048  b 

611-27  b 

61310  b 

61841  il 

61982  a 

62327  a 

62598  b 

(■)2737  11 

62813  b 

62988  a 

63008  a 

63277  l3 

6;366()  a 

Titres  à  5.000  fr. 

65101  a 

656(58  a 

65752  h 

6(5074  a 

67097  a 

67483  b 

68996  b 

D.\TES 
Fi'.vrier  1900 
Août  1899 
Février  1893 


DE  ÏIRAfiE 

d.  ..    Août  1898 

e .  . .    Février  1898 
f  . . .    Août  1897 

1033 


'bleau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4 
''iriortissable   de  189G,  de  l'emprunt  de  90 
millions  de  francs,  sortis  aux  tiragcs  qui-  ont 


ROUMANIE 

MINISTÈRE    DES  FIN.\NCES 


DIRECTION     DE     I-A     COSIPTABILITÉ  GENERALE 


DETTE  PUBLIQUE 


9806 
12891 
18082 
21886 
■25568 
29425 
35952 
39879 
43717 
45344 
49412 
53718 
57018 
60403 
63189 
66502 
67858 

2625 
75740 
79771 


Tableau  des  mtméros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1898,  de  l'emprunt  de  180  mil 
lions  de  francs,  sortis  au  tirage  du  19  juillet- 
1"  août  1900. 

Montant  nominal  :  891.500  fr. 
174  titres  à  500  fr. 
1583   -2793   3695   3792   38^26    5668     6234  7066 
7177    7343   7492   7524   7.526    8252     8752  9796 


10.390 
13336 
18473 
22587 
-25734 
30741 
3C>097 
41(408 
44149 
46493 
49688 
54342 
.57134 
60973 
63614 
66604 
67953 
73213 
76322 
80034 


10.594 
13468 
18515 
-2-2939 
25931 
31525 
37887 
41000 
44245 
46700 
49796 
55042 
57143 
61 470 
63765 
66624 
(58796 
78973 
76455 
80317 


10701 
13841 
18737 
23275 
26901 
32806 
87895 
41949 
44375 
47-281 
51782 
5r)987 
.57144 
616-26 
(538  36 
67300 
69206 
74112 
77917 
80423 


10793 

11636 

12446 

12558 

16099 

16497 

17588 

18023 

18860 

21588 

21622 

21839 

23430 

23453 

24083 

24929 

2(5951 

'27368 

279-23 

-2ii04:; 

34297 

;34.360 

3r)561 

;î.5(1.52 

88317 

38:3.55 

38385 

39627 

42472 

427-20 

43450 

4:3689 

44457 

45151 

45204 

45277 

48522 

48589 

48850 

48979 

52997 

.53003 

53015 

53613 

562:39 

563' 14 

5(1702 

56885 

.58326 

58&19 

59098 

60175 

61691 

,61857 

6-2211 

62:35(5 

64792 

65820 

65945 

G6091 

67667 

67671 

67673 

6784(; 

70491 

70.523 

71000 

71:37:! 

74370 

74505 

75381 

7540: 1 

78357 

78(573 

79021 

797-* 

80.581 

80916 

117  titres  à  1.000  fr. 

651     884   1084   -2047  2076 
4:S09   5983   6160   6161  6313 
(5904   7077    7538   8043  8331 
10609  11414  11505  11670  12-242 
15175  10217  16591  16951  17500 
19920  :2ii879  21849  '22282  2:3058 
2:59.58  2  4;).58  '24818  24842  '24941 
260(;6  26120  26425  27458  2766(5 
806:{3  30634  :30875  ;30996  81'299 
32158  3-2297  :3:3017  83037  3:3(518 
36118  3(5880  390 j(J  :39406  397:39 
4-2095  42413  4:3767  44067  44487 
56:37  47:378  47493  47549  48782 
94(J9  49784  497fc6  .50181  517.50 
52804  53126  58285  534:J2  539():{ 

47  titres  à  2.500  fr. 
516  766  2434  -2523  :3075  3481 
4046  4126  4998  5519  6927  8*55 
10353  10S87  10941  11004  11608  12357 
13880  1:3945  14245  14'278  14:369  1.5483 
1(1002  16854  17212  17731  177:39  18401 
18607  18702  19547  -20586  '20706  21114 
14  titres  à  5.000  fr. 
849  2370  3603  39:36  4014 
4901   5099   54.57   55:36  0183 


2519 

2828 

3788 

6:346 

6663 

6718 

8621 

9554 

9746 

1-2(547 

13743 

13TO8 

18'275 

19027 

19'2r)9 

2:3240 

2:3.308 

23541 

'25054 

251:32 

25410 

29(560 

:i02'29 

:5'  552 

31:3(54 

31659 

3i8(i(; 

34«'29 

35-240 

:;r..524 

41062 

41:301 

41742 

44659 

450-29 

45348 

48898 

48948 

4905:1 

51914 

52324 

52332 

3à92 
9345 
1,3395 
ir)664 
18407 
21467 


:3899 
1015: 1 
138:!'.  I 
15707 
18.57 1 


1.565  4621 


156 
4863 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon 
n"  6  du  1"  mai  l'.Mil,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n°  5  du  1"  novembre  1900,  se  fera  à  partii- 
iJu  1"  iiovemlire  190(J  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  cl 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  ans.  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellscliafl  el  S.  Blciclirœder  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils  : 

A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  de 
Paris  et  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  à  la  Caissr 
Commerciale  de  Bruxelles,  et  chez  MM.  Baiser 
et  (j;ie; 

A  Anvers,  à  la  Banque  (Centrale  Anversoise. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  ", 
amortii^sable  de  1898,  de  l'emprunt  de  180  nul 
lions  de  francs,  sortis  au  premier  tirage  da 
20  janvier—  I"  février  1899  jusqu'au  20jar 
lier—l"  février  1900  inclusivement,  et  no 
présentés  au  remboursement  jusqu'au  19  jui 
let-l"  août  1900. 

Titres  à  500  fr. 
3358  a  8029  b  8221  c  8733  a 
8894  a  114-26  a  115i>3  a  11644  a 
12561  a  1-2816  a  182:36  1)  13-265  b 
15032  b  15607  a  15711  1»  16994  1> 
17315  a  18018  a  20199  a  '20587  a 
-20970  a  21694  a  21799  a  -22563  c 
22937  a  23228  b  24711  a  24867  c 
-i5412  b     25848  a     26105  b      '2!t202  a 


8835  a 
11807  b 
14890  1) 
1711' 
20662  a 
22757 
251 '26  s 
-26-2i)8  t 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


36442  a 
28932  a 
30846  1) 
SeiGT)  1) 
385(59  a 
42r)33  a 
403:58  a 
4880()  a 
50383 
51391 
52057 
550-23 
56511 
57825  c 
C0032  h 
62721  a 
73853  a 
S0184  a 


26778  1) 
29577  a 
:!5088  a 
37999  a 
39131  a 
'i26'il  )) 
472'i8  h 
'i9030  a 
50719 
51464 
5:J()92 
55177 
56829 
58361 
601!  17 
6V2S5 
74246 
80316 


2()864  1) 
2'.)7'il  a 


38;î60  1) 
41029  a 
'i3848  1) 
47877  a 
50(H0  b 
507  ;!«  a 
51505  a 
5;î  82  h 
55'.)!)  4  a 
575:!()  a 
5i)462  b 
62105  a 
C&fil  a 
75481  b 
8043<3  a 


27218  b 
30131  a 

30089  b 
38464  c 
42152  a 
44()a5  b 
47921  I) 
50072  b 
50942  h 
51827  b 
53681  a 
55966  a 
57596  a 
597;«  a 
62237  a 
68639  a 
78942  a 
80850  c 


28413  a 
30340  b 
36110  a 
38530  b 
42226  a 
44223  b 
48727  a 
50200  a 
51305 
52391 
53690 
56232 
57760 
59940 
62376 
73165 
79008  a 


Titres  à  1.000  fr. 


229 
11218 
13796 
14805 
17494 
20238 
22927  a 
28767  e 
30259  a 
32916  )) 
35102  a 
35955  a 
37842  a 
46751  b 
49439  b 
53713  b 

687  a 
2481  a 
5707  a 
8540  a 
17926  b 
20206  b 

410  a 


a. . 
1).. 


229 i  a 
12941  b 
13896  a 
15482  b 
17957 
20'i36 
23148 
28929 
30C)12 
:î3162  b 
35151  b 
36148  a 
38808  b 
47191  b 
52336  a 


7695  b 
13088  a 
14466  a 
16504  a 
18352  b 
20498  h 
27150  a 
28077  a 
3164:3  a 
3Î3393  ]< 
3537G  b 
36595  a 
38847  1) 
48408  b 
52342  a 


10865 
13170 
14547 
16918 
18807 
20520  1) 
27710  b 
295:59  b 
31815  b 
33827  a 
35702  a 
:37138  b 
40893  b 
48860  b 
53163  a 


Titres  à  2.500  fr. 

1145  b  1453  a  1808  a 
2987  b  3118  a  4414  a 
6022  b  6559  b  732:3  a 
9704  1)  1060  la  12658  b 
18652  b  18771  1)  18824  b 
20:305  a 

Titres  à  5  000  fr. 
525  a      1327  b       2946  1) 

DATES  DE  TIRAGE 

Février  lOOO  c .  . .  Février 

Août  1899 


10935 
13268 
14734 
17025 
18838 
21724 
28710 
29728  h 
31936  a 
33848  b 
35760  a 
37823  b 
42177  a 
49019  1) 
53343  a 


1880  a 
5153  1) 
7633  h 
16782  a 
20155  b 


3455  b 
1899 


mi 
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La  Journée  de  huit  heures.  Théorie  et  étude 
comparée  do  ses  applications  ol  do  leurs  résul 
lats  économiques  et  sociaux  par  .lOHN  RAE, 
traduit  par  Geo.  F.  Stark.  —  1900.  Paris,  V. 
GiARD  et  E.  Bruche,  éditeurs. 

1  volume  in-8.  Prix   ..    6  fr. 

On  a  beaucoup  écrit  sur  la  réduction  de  la 
journée  de  travail  ;  la  journée  do  huit  heures  est 
une  des  principales  reyendications  des  partis 
ouvriers  ;  en  ce  moment  mém<>  le  "  (longrôs  iiiter 
national  pour  la  probîrtion  des  travailleurs  »  n"a 
inscrit  que  cotte  question  à  son  ordre  du  jour.  Et 
cependant  on  peut  soutenir  sans  paradoxe  que  la 
(|uestion  est  encore  assez  mal  connue,  parce  qu'on 
s'en  est  tenu  jusqu'ici  aux  questions  <le  principe. 
La  journée  de  travail  a  été  réglementée  dans  do 
nombreux  pays,  réduite  dans  un  grand  nombre 
d'industries,  et  on  on  est  encore  à  des  «  liypo 
thèses  sur  les  oITets  ualurcils  des  courtes  journées  » 
M.  John  Rac  a  fort  justement  pensé  qu'on  devait 
désormais  .se  placer  à  un  autre  point  de  vue,  no 
plus  s'en  tenir  à  des  sui)positions  et  étudier  les 
effets  de  la  réduction  de  la  journée  de  travail  dan 
les  pays  où  ou  en  a  fait  i'expérienco.  C'est  cette 
vaste  enquête,  dont  hîs  conclusions  sont  toutes 
favorabliis  à  la  réduction  de  la  journée  de  travail, 
ipii  a  été  mélhodiquomcnl  ]iré9ontcc  dans  cet 
ouvrage,  célèbre  déjà,  dont  M.  (jeo.  Stark  nous 
donne  une  excellente  traduction. 

Nous  ne  pouvons,  dans  cette  courte  notice, 
analyser  cette  vaste  enquête.  Voici  l'énumération 
des  chapitres  :  l.i0  bilan  des  courtes  journ('es  ;  les 
applications  de  la  journée  de  huit  heures  ;  les 
reserves  do  force  productive  personnelle  ;  la  journée 


le  huit  heures  et  la  concurrence!  l'ti'angére  ;  la 
|0urn('!0  do  huit  heures  et  les  sans-travail:  huit 
lieurcs  de  travail  et  dix  heures  de  salain^  ;  le 
mouvementd(>s  huit  heures  en  Angleterre  en  18;3:i  ; 
la  journée  de  huit  heures  à  Vu;toria  ;  la  jouiaiéo 
légale  do  huit  heures.  Le  trailuctour  a  eu  l'heu- 
reuse idée  d'ajouter  en  appendice  une  étude  ré- 
cente de  M.  .John  Rae  sur  les  «  |)rogrès  récents  du 
mouvement  (les  huit  heures  en  Angleterre  ». 

C'est  un  ouvrage  indispensalile  à  lous  ceux  qui 
s'occupent  des  problèmes  du  travail,  un  arsenal 
d'arguments  i)our  les  partisans  de  la  réduction  de 
la  journ('e  de  travail,  1025 


A  signaler  dans  les  68;)"  et  690"  livraisons  de  la 
Grande  Encyclopédie,  qui  viennent  de  paraître, 
ime  très  intéressante  ('■tiuio  do  M.  Hausor  sur  Ri- 
chelieu; les  articles  Richesse,  do  M.  Simiand; 
Rire,  do  M.  Mclinaud  ;  Rite,  Rites  chinois,  Ri- 
tes malabares,  de  M.  Vollet;  Rivet,  Rlvetage, 
de  M.  Lave  ;  Rivière  (à  suivrc\  de  M.  Sagnet,  etc., 
etc.  Les  mêmes  fascicules  renferment  en  outre  les 
Inographies  de  Richa'  d  Cœur-de-Lion,  do  .Jean 
Richepin,  de  Frédéric  Richter,  d'Arlhur  Rim- 
baud, etc.,  etc.,  et  les  monographies  do  Rimini  et 
do  Rio  de  Janeiro,  par  ^*1.  Pli.  Berthelol. 

Prix:  do  la  livraison  1  fr.,  du  volume  broché 
25  fr.,  du  volume  rélié  30  fr. 

Envoi  franco  d'un  fascicule  spécimen  de  16  pages 
contre  toute  demanile  affranchie  ailressée  à  la 
ciété  de  la  Grande  Encyclopédie,  61,  rue  de 
Rennes,  Paris.  Hrl'n 


Chemins  de  fer  do  Paris-Lx  on-Méditerram'o.  — 
Exposition  Universelle.  'Vacances  de  1900. 

—  Trains  siji'cidiix. 

A  l'occasion  de  l'Exposition  Universelle  et  des 
Vacances,  la  Compagnie  mettra  en  marche,  pen- 
dant le  mois  d'aofit,  des  trains  spéciaux,  à  prix 
réduits,  comprenant  dos  voilures  de  2''  et  3"  classe 
au  départ  de  Nice,  Celte,  Clermont-Ferrand,  Saint 
Etienne,  Besani'jn,  Genève  et  Lyon. 

Pour  renseignements,  voir  les  affiches  et  pros- 
pectus publiés  par  la  Compagnie.  1027 


Chemins  do  fer  de  Paris- Lyon-Méditerranée. 
Excursion  au  Château  et  dans  la  Forêt  de 
Fontainebleau. 

La  Compagnie  P.-L.-M.  organise,  avec  le  con- 
cours de  la  S'jciété  des  Voyages  Economiques,  une 
excursion  au  Château  et  dans  la  Forêt  de  Fontai- 
nebleau 2)our  le  dimanche  26  août  IflOO.  Départ  de 
Paris  :  8  h.  matin.  Retour  à  Paris  :  9  h.  57  soir. 

Prix  (tous  frais  compris)  :  1'"  cl.,  20  fr.;  2"  cl 
17  fr.  50;  3»  cl.,  15  fr. 

Les  souscriptions  sont  reçues  au  bui'eau  de  la 
Société  d(-s  Voyages  Economiques,  17,  rue  du  Fau- 
bourg-Montmartre, et  10,  rue  Auher,  Paris.  1028 


Chemins  de  fer  de  Haris  à  Lyon  et  à  la  Méditer 
ranée.  —  Bains  de  Mer  —  Billets  d'aller  et  retour 
de  33  jours. 

1"  Billets  individuels 

Il  est  délivré  du  l"  juin  au  15  septembre  des 
billets  d'aller  et  retour  de  bains  de  mer  de  1 
2«  et  3'  class'^s,  à  prix  réduits,  pour  les  stations 
balnéaires  suivantes  : 

Agay,  Aigue.s- Mortes,  Antibes,  Bandol,  Beau- 
lieu,  Cannes,  Golfe-.luan-VaOauris,  Hyères,  La 
Ciotat,  La.  Seyne-Tamaris-sur-Mor,  Menton,  Mo- 
naco, Monte-(jarlo,  Mont|.T41ier,  Nice,  OUioules- 
S,inary,  Saint-Raphaid-Valescurc,  Toulon,  Ville 
franche-sur-  Mer. 

Ces  billets  sont  émis  dans  ioutes  les  gares  du 
réseau  P.-L.-M  et  doivent  comporter  un  parcours 
minimum  de  300  kilomètres  aller  et  retour. 
2"  Billets  collectifs  pour  familles 

11  est  également  délivré  du  15  mai  au  15  .sep 
tembre  de  chaque  année,  aux  familles  d'au  moins 
deux  personnt's,  des  billets  d'aller  et  retour  col 
Icctil's  do  bains  de  mer,  de  1"  2'  et  :3«  classes, 
pour  les  stations  balnéaires  citées  plus  haut  ainsi 
que  pour  Celte  et  .Juan-les-Pins  i>.s  billots,  émis 
dans  toutes  .es  gares  du  réseau  P  -L  -M.,  doivent 
comporter  un  parcours  simple  minimum  de  150 
kilomètres. 

Le  prix  s'obtient  on  ajoutant  au  prix  de  deux 
billots  .simples  !  pour  la  première  personne)  le  prix 
d'un  billot  simple  pour  la  deuxième  ])ersonne,  la 
moitié  de  ce  prix  pour  la  troisième  et  chacune  des 
suivantes.  -,1.-1 

Arrêts  facultatifs.  —  Faire  la  demande  do  bil- 
lets quatre  jours  au  moins  avant  le  départ.  1029 


Clioinin  de  1er  d'Orléans.  —  Billats  d'aller  cl 
retour  à  jirix  léihiils  pour  La  i'.oiirboiile,  le  Mont- 
Dore,  Royal  et  V'ic-snr-Cère. 
Des  billets  d'aller  et  nîtour,  avec  réduction  de 
"„en  1''  classe  et  de  20  %  en  2»  et  3"  classes, 
sont  délivrés,  du  1"' juin  au  30  sei)tembre,  à  toutes 
les  gares  et  stations  du  réseau  d'Orléans,  pour  La 
Bourl)oule,  Lo  Mont-Oore,  Royat  et  Vic-sur-Oèrc. 

Durée  d(!  validilé  :  10  jour.s,  non  compris  les 
jours  (le  départ  et  d'arrivée. 

Les  billets  d'aller  et  reiour  d<'divré-î  au  départ 
d'une  gare  situ'''e  à  :)()!)  kilomètres  au  inoins  do 
Royol,  de  La  Bourboule,  du  Monl-Dore  ou  de  Vic- 
sur-Cère,  donnent  droit  pour  le  porteur  à  un  arrêt 
on  route,  à  l'aller  comme  au  retour. 

La  période  de  validité  des  billots  peut  êtr.'  pro» 
longée  d'une  période  de  5  jours,  moyennant  paie- 
iiiont  d'un  supplément  de  10  %  du  prix  du  billet. 

1030 


BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  31  juillet  19o0 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   i2.01'J  610  (> 

Rentes  sur  l'Etat   18.4ll.39.i  3 

Portefeuille   81.565.4(j.5  01 

.Avances  sur  titres   285.173  9 

Correspondants  d'Algérie  .    5.635.77'?  8 

Liquidations  (comptes  amortis  conformé- 

.  ment  à  l'ai-ticle  33  des  statuts)   8.77i.506,  42, 

Hotels  de  la  lianque   2.8(38.286  40i 

Acquéreurs  d'iuimeul)les  (solde  des  prix 

de  ventel   2  430.727  i 

Dépenses  d'administration   201.739  6- 

Cliarges  extraordinaires   17!. 45'!  69} 

Succursales  (leur  compte  avec  la  Banque)  08.863.895  19| 

Société  domaniale  algérienne   3.647.250 

Avances  à  l'Ktat  (loi  du  5  juillet  11100)...  3.000.090 

Avances  à  l'Etat  iChambres  de  commerce).  1.29."), 317  92(1 

Divers   6.13y.359  54i 


245.. '102. '.190  03 


Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Bordereaux  à  payer  

Comptes  courants  sur  place  

Trésoriers-pay ^  (leurs  comptes  courants). 

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (solde  précéd.  semest.) 

Agios  et  commissions  

Profits  et  pertes  ;(i-cpoi'l  du  dernier  sem.) 

Réescompte  (du  dernier  semestre)  

Réserve  statutaire   6.670.000 

Réserve  extraordinaire....  3.280.000 

Réserve  iinmolUlière   2.312.000 

Réserve  immobilière  extra- 
ordinaire (Amortissement 
du  Domaine)   » 

Réserve.  Provision  pour 
amortissement  de  risques    3.0il.301  lij 

Banq.de l'Algérie  (son  compte  avec  suce. 

Correspondants  de  France  

Divers  

10:11 


20.000.000 
86.701.740 

8.301  501 
7.034.063  1t 
2.025.000 
29.148.819  59 
6>.235  10 
985  171  18 
2  t94  80 
286.627  2-i 


17.303.301  74 


70.870..382  11 

■>3,7  179  ^■ 
10.617..",:;  1 

245.3C-2.900  'j 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  30  juin  190J 

ACTIF 

Caisse   -18 

Portefeuille   ^030 

immeubles  et  Mines  de  Bert   314 

Accrédités  et  .Vssociations  ouvrières   82.580. 

Billets  non  renouvelés   19.593. 

Crédit  Foncier   3.773. 

Frais  généraux  et  judiciaires   t51. 

113.691. 

l'.ASSIF 

Capital  social  ;   5.000. 

Réserve  statutaire   3.874. 

Billets  des  accrédités   83.253. 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus   l'i.ihO. 

—           compte  intérêts  à  valoir..  201. 

Ri'i.;lements  litigieux   836. 

Créditeurs  divers   2.395. 

Profits  et  pertes   682. 

10.32  113.694. 


951  80 
086  S  5 
687  3i 
170  73 
200  .. 
13-2  10 
460  li 


27ti  26  : 


000 

000  >) 

550  0 

800  ,) 

336  ;)0 

206  98 

863  49 
13 -.'  ,1 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSF  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  Prvisa.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

BoD(;i'ois  

Turc  IV  

rtalien  4  %  

Cbemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gotha  rd  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darnistadt-Btck  

Berl-Handels  '  

Dresde-Hank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    LouJres  —  .. 

—  —    Vienne    —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roables  comptant  

—     ân  courant  


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Tuic  ;i  

—  IV.!!"!!!!!'!!!!"". 

Egypte  Unirtée  

Grec  Monopole  

Italien  4  o/o  

Rasse  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0...  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto   

Brighton  A  

North  Bril  

Argent  eu  barres  

Change  sur  Pans  

ËBComjite  de  la  Banque  , 
Escompte  horK  banque 
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BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  1er 

Buschtherader-B  

Leniberg-Czeinowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-Wost  

Staalsbahn  

Lomnards  


Change  sur  Londres.. 

—  Pans  

Napoléons  d'or.       . . 
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'j7  3i 

t7  15 

97  70 

97  50 

97  7u 

97  ot, 

97  SU 

9?  65 

115  iO 

ll,-5  i  . 

115  50 

115  15 

115  2o 

115  50 

91  » 

90  9j 

90  05 

90  75 

90  00 

VU  OJ 

10'. '0  ■> 

1100 

1C05  .) 

lOVy 

1073  « 

1075  • 

533  » 

;30  » 

558  1. 

5. 'S  „ 

532  » 

jï8  n 

0135  » 

6140  >. 

r.150  11 

.-IVO  r, 

Gl20  . 

itO  » 

458  » 

156  >' 

1,0  » 

451  n 

Il8  » 

i48  » 

601  » 

c59  » 

658  « 

055  » 

0.9  >. 

115 

no  » 

108  1. 

lt.9  >. 

110 

llO  » 

215  50 

212  7i 

240  85 

213  10 

212  S5 

242  20 

90 

90  65 

00  <>5 

yo  62 

96  50 

t;6  35 

19  3.- 

19  3; 

la  35 

19  c3 

19  3v 

19  30 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amorlissalile  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—      sur  Pans  8  jours. . 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  U/0  

Obligation»  nyy,.  Cuna  6  0/0 

—                5  0/0 
(.liani^e  sur  Paris  


ISjuil 

54  juil 

1  août 

s  août 

14  aofi 

55  aou 

75  25 

75  5  ) 

71 

75 

72  3J 

73  601  75  95 

78  9  . 

78  90 

78 

7j 

79  10 

70  10 

79  55 

8J  55 

sj  ;û 

80 

i  J 

80  75 

81 

81  50 

52  » 

31  85 

32 

13 

32  17 

35  59 

35  35 

57  55 

27  -.^0 

2/ 

9j 

iS  >i 

28  77 

58  0: 

15  S, 

72  3j 

75 

52 

72  3j 

75  57 

73  » 

76  » 

76  )i 

79  10 

» 

» 

85  50 

85  3- 

S5 

35 

tO  .1 

85  S 

86  25 

71  65 

7l  3i 

71 

30 

71  7. 

71  85 

75  '2> 

V7  9u 

27  bO 

-S 

r. 

58  10 

58  8o 

5S  80 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  .invers  Rotterd.. 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.). . . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


18jnil 

55ju.l 

1  aoiU 

S  aoflt 

1  i  aofi 

22  aoii 

95  10 

95  30 

>  S  11 

95 

1) 

95  10 

91  97 

8i  55 

85  » 

S  G  55 

87 

86  11 

81  50 

» 

» 

11 

2962  » 

2990  » 

2997 

29:)r 

1  11 

■.•990  » 

2999  » 

)) 

532  50 

58  7  50 

•  V)  11 

=  .37 

5) 

537  50 

=^38  50 

920J  11 

8862  11 

Sli50  " 

815 

>  n 

.SOU  .. 

9962  » 

208  55 

m  85 

il  7  90 

9  • 

2u8  11 

208  05 

123  95 

152  'IO 

152  <2 

122 

07 

12.1  05 

123  12 

25  16 

25  19 

25  19 

25 

25 

25  22 

25  21 

100  17 

100  16 

101  10 

100 

IS 

100  15 

100  20 

1 lOO  18 

100  51 

lifi  21 

loO 

51 

100  50 

100  51 

125  95 

122  85 

1 25 

85 

12.3  - 

123  15 

1  25  10 

25  "20 

25  -ÎO 

25 

53 

25  23 

25  22 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  OE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  for  Méditerranée  aot. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Gomp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Cliemius  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Herl  n  


ISjuil 

55  J  11  il 

1  aoiU 

8  a. 

01 

1  !  aiiii 

52  a.iir 

97  77 

97  87 

98  07 

OS 

65 

98  90 

'.))  65 

518  11 

516  11 

15  » 

519 

11 

■20  r, 

52  i  » 

702  » 

7oO  - 

:oo  . 

704 

11 

70  ^  1) 

;os  - 

813  11 

811  -. 

808 

814 

810  n 

8l5  II 

n 

»  Il 

1) 

0 

438  11 

445  .1 

141  11 

'l'J 

50 

450  » 

450  1) 

n 

lO'iO  » 

10  îo  . 

043 

i05- 

1055  0 

1065  » 

106  .57 

100  65 

h  o  li.' 

l-i'i 

92 

106  82 

106  37 

2à  7  S 

26  80 

^6  82 

2(i 

'.15 

26  k9 

2i>  75 

130  80 

130  8  ■ 

130  90 

131 

20 

131  10 

130  70 

97  77 

07  90 

98  32 

OS 

98  80 

99  65 

OO'i  50 

699  11 

;  or,  •■ 

7o. 

ly  'i-  « 

7.  8  » 

tu6  .il 

lo6  62 

IU6  7  1 

106 

9< 

106  85 

106  31 

130  90 

130  80 

131  o3 

m 

15 

131  35 

130  70 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-P£T£R880URG 


Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb. . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  4  '/t  %  val.  de  Cr.  f. 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


18.1 

ml 

'  J 

iil 

1  août 

S  auùi 

15a(ni 

52  a  CI  11 

97 

75 

97 

07  2j 

97~Ti 

97 

96  50 

201 

11 

i60 

1) 

265  » 

577  » 

296  « 

293  1) 

105 

II 

•165 

ios  > 

y  1  . 

'>  i  »  " 

513  .• 

335 

» 

330 

33)  .1 

332  .. 

372  1. 

360  » 

152 

152 

loi  . 

l.>2  !■ 

1j2  • 

1.2  » 

3? 

10 

.(7 

4) 

37  15 

37  i5 

37  37 

37  35 

93 

90 

8. 

93  '.5 

v»3  90 

93  85 

03  90 

45 

s? 

15 

85 

15  Si 

15  S 

15  8. 

15  80 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


Genève  avec  lots  3  %  

—  1890  3  U  %  

Fédéral  1.889  3  %  

—  Ch.  dt,  fer  3  %  

Italien  4  %  


Change  sur  Paris  

—  Londres  


ISjuil 

25  juil 

1  ao'it 

S  a  ont 

15  aoii 

22  aoù 

98  75 

93  75 

98  25 

'.19  50 

9TTÛ 

99  75 

95  50 

93  .=  0 

V3 

91 

9i  • 

» 

100  » 

9J  - 

»  11 

'Jê  'M 

99  37 

9  75 

92  11 

'.lu  11 

» 

95  7 

0  » 

?1  75 

95  25 

93  1 

» 

■;(/ 

94  » 

lUO  03 

100  63 

100  63 

loO  60 

loO  53 

00  50 

25  2.-1 

25  2'.i 

25  30 

25  35 

25  31 

25  28 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANT! NOPLE  (Ualata 


'  Is  juil  55  jui, 


1  août  S  août  14 aoù  25 aoù 


Taoacs  Ottoinaus   L. 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  3»  groupe. . . 

Parité  à  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman  ....   L. 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 


1) 

11 

i> 

» 

» 

87  25 

81 

0 

87 

57 

87 

25 

87  20 

87 

21 

24  15 

24 

12 

21 

2. 

21 

31 

24  3'.i 

i5 

11 

» 

» 

1) 

lOs  15 

106 

7 

.08 

C 

,09 

50 

lOJ  55 

111 

02 

2  30 

i 

3i 

» 

11 

I) 

22  91 

22 

9. 

o 

95 

25 

Kl 

«  9 

22 

97 

IU9  3l 

1*9 

17 

.oa 

l7 

1.  9 

11 

iU9  .5 

109 

17 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEJV-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacilic  

Central  New-Jersey  

Ceuiral  Pacirtc  

Milwaiikee  

Uliuois  Central  

Lake  Shore  

LouisviUe  et  NasviUe. . . 

Ené  

New-ïork  Central  

Northern  Pacific  préf. . 

Reading  

Union  Pacilic  

WabachSt-Louispréf. . . 
Change  sur  Londres... 

—  l'aris  

Cible  trinslers  sur  Loudres  

Cuivre  

Argent  


18  juill 

25  y- 

!  a  . 

ùl 

s  aoiit 

15  a 

■it 

22  août 

1 15 

% 

115 

y» 

!I5 

y* 

11  i 

% 

115 

%. 

115 

25 

% 

56 

26 

y» 

M 

% 

28 

h 

i  1 

8s 

88 

8? 

% 

86 

yo 

A 

89 

a 

126 

% 

130 

I5.S 

'/i 

120 

h 

134 

136 

1) 

n 

fi 

«1 

» 

110 

% 

111 

% 

11: 

111 

Ili 

H 

113 

as 

% 

119 

% 

116 

ll6 

117 

y* 

li6 

\ 

25  i 

520 

21'J 

Zl9 

2l8 

219 

73 

73 

71 

,i 

72 

y» 

71 

10 

% 

11 

10 

% 

"8 

10 

■\ 

11 

10 

y» 

129 

y» 

159 

y-, 

15-î 

128 

% 

130 

129 
il 

'Â 

71 

h 

71 

y* 

,1 

y* 

71 

% 

71 

\ 

17 

16 

1. 

16 

>* 

16 

7» 

17 

v« 

16 

% 

57 

% 

% 

E6 

;* 

58 

59 

h 

60 

19 

18 

18 

% 

17 

17 

?* 

18 

18 

1.81 

1.83 

% 

's 

1.83 

1.84 

>* 

i.-si 

i.84 

% 

0.18 

5.18 

).18 

:>.i8 

..18 

w 

..18 

i.S7 

i.88 

>i 

1.88 

% 

1.85 

4.85 

V. 

l.îS 

16 

% 

16 

% 

16 

V, 

lo 

id 

16 

01 

\ 

60 

61 

6! 

.  61 

>» 

01 
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MARCHÉ    OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Capiljl 
nom 

lillltns 
15212 

3837 

6790 


UKNTKS 

A  l'AVEK 


FrsBCS 
456.367.401 

115.101.990 

•237.638.37 


■25839  809.110.76," 
390.356obl.il«50l)lr 
891  .GOOoblilf  500lr 

39.88;Ulil  ite.-.OOIr 
109.700ohl  dt  500lr 


Somlpre  i  Val. 
le  litreï  nom. 


451 . 181 

■)7i.029 
1088030 
)} 

45'i.710 
■235. 471 
583.560 
I) 

.731 
» 

685.498 

280.  ni 
155.675 


833.151 
150945D 
838.64-2 
17791-29 
984.744 
969.871 
491.010 
496.879 
499.812 
160.000 
■2-24.948 
148.940 
1173172 
182.8-22 


182.500 
1-25.000 
■40.000 
30.000 
•200.000 
60.000 
341.000 
r20.000 
iOO.OOO 
«0.000 
400.000 
80.000 
40.000 
40.000 


58.539 

:5:8.770 

GO. 000 
54.Ï57 
67.843 
161. 6i2 
49.70 
494.516 
515.4.33 
68.567 
1955396 
lKi8;)80 
152.477 
^800. 000 
21 1  ooe, 
i'ii'.l^.'GT 

'isr,ijr.:H 

i/l  .2  .2 

•2:;7 .  is7 

•2."i6.5210 
531.1(;'i 
.507.434 
3014704 
136.317 
91 .149 
142.602 
500.301 


5U0|  500 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
5011 
500 
200 
•200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

)) 
500 
500 
500 
500 
500 
5(10 
5011 
51)0 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 


lOOi 
50( 
25(1 
50( 
50(J 
250 
500 
12 
.500 
25(1 
100 
500 
500 
500 


500 
50(1 
■25(1 
50(1 
500 
5011 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5  0 
50(1 
500 
400 
5()l 
500 
500 
500 
500 


HESIG.N ATION  i«ks  VALKURS 


RENTES  FRANÇAISES 

o  0/  i  Terme. 

3  %  Amortissable  I  compt 
3K%  1894(anc.  './,){ 


mVlllliMI!!  ou  INTÉRÊT  distribue  en 


1895 


Tunis  3  %  -29  (fîar.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  '2  >s  % 

(fîKr.  France)   Terme 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Gpl 
Indo-Chine  3  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant! 

1865  4  %  .'  

1M69  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %   

1876  4  %   

1892  2  K  %  

—  ([uarts  ■.  

1894-96  2  %  %..  

—  quarts  

1898  9  %  

quarts  

1899  ■>  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMCTA.NT 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Conununales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—         1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 
—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2  60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACIION'S  A  TEKMH 

Banque  de  France  noiii.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


3  . 

3  . 

3  50 

15  .. 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  50, 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  . 
15  . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   KT  0[n,.  AU  COMI'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Ol'l.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.       —       3  %  titres  bleus 

—  ,  —      3  %  titr.  routes 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien —  '.  

Obi.  ~  3  %  

Act.  Est.  

—  —   (le  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

■i  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 

3  %  fusion  nouv. 

2  K  %  


Obi. 


Act. 
Obi 


Midi. 


3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv. 

—  —  ■   2  K.  %.j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  % 
Act.  Orléans  


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
■26 
12  50 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 

15  '. 

58  50 


1896 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
12  . 

16  . 
14  . 


15  . 

15  . 


119  79 

12  50 
32  . 

25  . 
12  50 

26  . 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
55 


1897  1  1898  ,  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 

2  50 


20  ;. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
■20  .. 
10  ... 

2  50 
10  .. 

2  50 


13  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12 

15  .. 

14  ., 


15  .. 
15  .. 


113  54 
50  . 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 

12  50 
35 
12  50 


15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  .. 
56  .. 
'15  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
■20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  . . 

25 

25  '.. 
12  50 
12  5U 
40 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30 
15 
20 
15 
15 

ir! 

30 
15 

35  50 

15  50 

15  . 

15  . 

15  . 
57 

15  . 

15  . 

15  . 

12  5 

50  . 
15 

15  . 

64  . 

15  . 

15  . 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  .. 

3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  5. 


20  .. 

12  . 

12  . . 

3  . 

■20  .. 

■20  .. 

10  .  ■ 

2  51' 

10  .. 

2  5(> 

10  .. 

2  ^ 


12  ., 


15  . 
15  . 


l.'^S  4' 
ÏO  a. 

.■.■25  a. 
36  . 

12  50;i 
7  a. 
1  .  a. 
12  50 
■20  a. 

/  50a 

12  50;'i 
27  50 
16  27 


30 
15 
•20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
58  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
40  a 
15  . 
15  . 
67  . 
15 
15 

12  50 
15 

58  50 


Cours  do  comp.  comni.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  ., 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
392 


398 


412 


501 
5' '3 
504 
477 
503 
4U2 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


i750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
050 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72  J 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740  . 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408 


500 
502 
502 


502 
401 
506 
494 


57 
53 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 

434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 


466 
■462 
421 
1380 
465 
463 
2160 
474 
473 
422 

1770 


190(J 


{jours  lie  cb'iture  (les  5  dernières  sein 


100  10 

99  60 1 
102  30  ! 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 
406 


539 
538 

353 

354 
406 


377 
411 


4000 
1IÏ2 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
■7.2.1 

432 
1095 


446 


1815 


455 
446 
402 

13:5 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 

174(3 


■26  juin 

2  août 

9  aofit 

10  a  oui 

23  ;iofit 

99  90 

100  25 

100  2' 

100  47 

1 

100  82 

9»  90 

100  05 

100  25 

lOÛ  511 

10.1  50 

99  .. 

99  32 

99  47 

99  HO 

98  90 

98  8'> 

99  40 

99  55 

9.1  SO 

102  47 

101  80 

101  97 

102  iO 

102  25 

102  45 

101  65 

102  .. 

102  25 

102  ^20 

478  5 

480  .. 

481  .  . 

480  .. 

481  .. 

SA  (\C\ 
ou  O'-' 

79  .  . 

on 

en 

S  1 

'    OC    .  . 

81  75 

81  . . 

otf    .  . 

4f>7 

460  . . 

465  . 

4  OS  . . 

H\>0    .  . 

04*    .  . 

UOO 

5.>o  •  • 

A  1  ^ 
'ilO    -  > 

'kl  i  ■ . 

/■  1  '1 
fii  1  • 

/.  1 

<i Irt  .  . 

415 

'-00 

.  . 

40 1 

40  2  50 

■lUO  .>u 

1  flO   '  f\ 
IV  i  •  u 

iUv  /•> 

104  . . 

103 

DU   . . 

0^-1  .  . 

546 

542  . . 

D-iO    •  . 

54  I  .  . 

5 12 

543  . . 

'-i  /i  r; 

iN  . . 

O-i  / 

j  1  j  /.) 

90  .  . 

94  25 

9i  .. 

93  ;,0 

90  .. 

350  . . 

348  . 

348  .. 

318.. 

348  .. 

89  5( 

ta  ro 

9-2  7- 

91  .. 

9-2  50 

3V)7  .. 

402  5(j 

400  5; 

402  .. 

400 

102  . . 

10.3  .  . 

104  .. 

103  75 

3'75 

011  .)U 

371  "ti 

0  /j&  DU 

04  C    .  . 

-lui  01 

■tuu  i>U 

39  t  5( 

-l  y  *  . . 

•iOi  1 

-iDO   . . 

4d5  . . 

4  0  . . 

4d.:>  . . 

490  . . 

495  . 

i9'2  . . 

495  . . 

49G  •  0 

1  t' 

4ï>b  . . 

ïoy  ,  . 

488  . . 

489  . . 

4*27 

/.  00 

430  . . 

f.-^O  Ci.. 
Ou 

L'XX 

439 

/.  f.'i 

.  . 

i49  . 

446  . . 

4  ki)      .  . 

385  . . 

3^3 

385  . . 

oc'i 

4o5  . . 

43s  . . 

441 

440  50 

438  .  . 

440  . . 

430  .. 

412  2 

4i0  .. 

4il  .. 

'i'i'l 

131  .. 

430  .. 

'.3i  .. 

435  .. 

ÔOÏ  50 

509  . 

500  .. 

5U3  .  . 

505  .. 

4i. 

4'2 

4-2  50 

43  .. 

43  .. 

44  /.) 

4 '2  50 

4*2  50 

44  . 

<JO  »    .  . 

5o5  . . 

554  . . 

539  . . 

•  ■  ■  •  ■ 

1  -y  . . 

423  ■ . 

428  . . 

'toi  « 

432  . . 

'A\C\'\ 

.j9  0  . 

39o0  . . 

ÏOOA 

o.'9ij  .  . 

1  0  JC 

10  8.. 

1037  . 

ICOO  . . 

1 104  . . 

42o  . . 

/.  QO 

'  ■  '    '  ■ 

■.  ■  ■  '  ' 

^  *  *  *  * 

/  lO  . . 

740  .. 

59î>  . . 

600  . . 

90  . . 

592  . . 

59  5  . . 

•  j  -  ■  ■ 

Di!&  . . 

515 

520  . . 

5-0  . . 

6rj0  . . 

65  j  . . 

659  . . 

67(')  . . 

(5)  . . 

6O0  .  . 

60-4  . . 

605  . . 

6  7.. 

6u5  . . 

1038  . . 

1070  . . 

1060  . . 

1(J92  . . 

1101  .. 

608  . . 

610  . . 

608  . . 

6u8  . . 

608  . 

80  . . 

82  . . 

80  .  . 

t-l  . . 

81  50 

450  . . 

467  .  . 

429  . . 

430  . . 

440  . . 

510  .. 

510  . . 

508  . . 

5  8.. 

530  . . 

980  . . 

980  . . 

985  . . 

7-25  . . 

'■2)  . . 

7-20  . . 

725  .. 

724  . . 

4  42  . . 

431  25 

685  . . 

680  .. 

S-0  . . 

6  0.. 

430  .. 

4-28  '.. 

il9  .. 

4-29  .. 

430  .  . 

4-28  . . 

431  . . 

430  . . 

431  .  ■ 

424  .. 

421  .. 

423  50 

4-23  .. 

4 -.'3  5(.' 

715  .. 

710  .. 

713  .. 

709  . 

710  .  . 

425  .. 

4;:2  .. 

42  >  . 

431  5(1 

4:<2  . 

1076  .. 

1080  .. 

10.85  .. 

Il  90  . . 

108.1  .  . 

512  .. 

515  .. 

515  .. 

515  .. 

446  50 

450  . . 

448  . 

448  .. 

4(8  .. 

4 16  50 

453  .. 

450  50 

4  2  ■ 

452  . 

449  .. 

447  . 

447  50 

1801  .. 

1815  .. 

18'>4  .  . 

18.38  .. 

18  .3  .  -. 

448  .. 

450  .. 

450  .. 

451  .. 

445  . 

44  4  75 

444  75 

444  '.. 

4i5  . 

447  -25 

449  .  . 

449  50 

449  50 

448  .. 

402  . 

40i  .. 

4u2  75 

403  .. 

402  75 

1^290  .. 

i2S0  .. 

1-297  .. 

1300  .. 

1301  .. 

444  . . 

415  .. 

445  75 

444  .. 

443  5U 

446  50 

448  .  . 

447  75 

447  75 

449  . 

2  85  . . 

2295  . . 

-2310  .. 

•2325  .. 

2342  .. 

457  .. 

461  .. 

465  .. 

462  . 

462  . 

455  .. 

455  .. 

460  .. 

46  {  -25 

461  .. 

414  .. 

408  .  . 

414  .. 

408  . . 

413  .. 

447  50 

450  .. 

451  50 

455  .. 

454  50 

1700  .. 

17u5  . . 

17-23  .. 

1740  . . 

1742  .. 

6 

e?T>- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Yaleurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Sombre  ïsl 
!  de  Tilres  nom 


99.699 
I33917T1 
linO'ïOO 
J 149395 
1259.911 
1B63.045 
,632546' 
1 11132841 
33.251 
183.195 


DÉSIGNATION  des  VALEURS! 


500 
50U 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(1 


500 
560 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 
'250 


500 
500 
500 
250 

» 
500 

5U0  r.ui 

50U  50i 

500 
100 
100 
250 


IIIVUIEMIE  ou  ISTÉKÈI  dislrilint  en 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (SUlte) 

Act.  Orléans  jouiss  

OW.       -      3  %...■•■•  • 
_      3%  1884... 
-      2  %  %  1895 
Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

OW.  — 


1896 


1891  I  1898 


Act.  Oues'. 
Obi. 

Réun 


foi-  etl 


100 
500 
500 


500 
30O 


Capital  ou 
Ikomlire  ilc  TUre; 


h22ij08.360  ï 

||i90"/(n.ooor. 

ri2i:i00.200n. 
I  5.298.000  i 
||l8.389.0U0  £ 
59. 110  ob 

ltr(8iC9.5oor 

100.000  oli 
I  11  05000.0001'. 

151(110. OllOf. 
1113992990001'. 

13i839.50Uf . 
11611830. lOOf. 
1.111.5UOob 
1 . 080 . 000  oli 
1139.331  .145f. 

r.s.  ii'i  «b 

l!l215nirUiinl'. 
1 68201  lu.  l'OOIl. 
||801309i9'i2  li 
90.3110  ol 
1185.651. 5001'. 
1 29. 000. 000 f. 
Hil.121.111  £ 
438.650  ob 
1121.632.0001 
lB55396.500t' 
I  lH423.500f 
11119255. 500f 

1.045.464  ob 
511090.500 f 
489131.5001'. 
1 646162.5001'. 
I 39. 950. 000 f 
I  112212.5001'. 

4'i97:il  .5001 
1  19U22'r,'iiinil 
I  65  UlS'i  .5UU 1 
l3yr,(i8l.;  OOf. 

•J  1  1 . 000  ob 
||25.00fl.000l 
1  136981 . 

||69.3:i;;.ui'ui 

7.371  .'.Ur.ï'l 
iKI'ii,  .•,'S2  Ï'I 
i:.:i\:..->':<r.fl 
|liijui:i7ri.iiiioi 

11417.6  0001 
I  1 197>S(7. 7,0(11 
,  6. 000.120  1 
Iî0.915.000f 
189.061.5001'. 
1.996.900  £ 
19.763.350  £ 


•'  %  

;  %  nouv. 
\lgérien^. 

m  (Ch.  de 

■       ■ic  loi-  

Act  Sud  de  la  France 

Obi  —  %  ■  I 

Act.  Métropolitain  de  Parisl 
SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris] 
Eaux  (Cnmi.".<iéiieralo  des,. 
Comp.  Parisienne  du  Lraz. 

Q,o  Q\c  Transatlantique.. 
Messageries  maritimes. 
Omnibus  de  Paris  . . . .  ■  • 

    jouiss . 

Voitures  à  Paris  . . . . .  ■.•  •  ■  • 
C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ame 
Malfidano  (Mines  de;.... 

  _  joinss. 

Mines  d'or  et  d'expl  (Ç"  f" 
Métaux  (C-  l'i-iUH'âise  d(-;s^^^. 
Sels  gemmes  et  Houiuesi 
de  la  Russie  merid.  .  .  .1 
Canal  interoc.  (C"  du)  en  iq. J 
_  lions     bds  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

_  parts  de  fourl. 

Dynamite  (Soc.  Genti-rtlc  dei 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des; 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  M  %(ch.  lixcîsi  m 
Argentine  6  %  'pi- , 
AutricUe  i  %  or  (ch.  fixe  2 1 .  ..0) 
Brésil  4  %  %  1888. . 

%  1889  

Bulgarie  5  %  1896  . 
CUine  4  %  or  1895.. 

Congo  lots  1888.  

Danemarlt3  %  1894........ 

EavDte  I  Dana-Sanieh  i  %).• 

_       (Uniliéc  1  %)  

—      (Privilégiée  3  K  %)• 
Espagne  4  %  Extérieure... 

Cuba  6  %  1886  

-     5  %  1890..  

Finlande  3  %  %  1889   

Ha-iti5_%  1815  

Hellémque  i  %  — 
2  !4  %or  1898gar 

Hongrie  4  o/  or  • 

Italie  5  %  (i  fi'-  nets)  

Minas  Geraès  (EtaUe)  so/o  1897 
Norvège  3%  1888^^.... 

Portugal  3%.^^.^^^...^^^.^.^.^ 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  ■  ■  ■  ■ 

4  %  amort.  189^. 
4  %  amort.  1898. 

Russie  4  %  1867-1869   

4  %  1880  

4  %  or  1N89..  ....... 

—  1890  1,2'  ct3'-  emis.) 
_    189U  (4«  émis.) 

—  1893  i5=  émis.i 
_     189i  'G'  emis.) 

Consolidé  4  %  (     el-i'  sér.  ) 
3%  or  1891  l'ct2'  em.  189 
3       %  1894- • 
Serbie  4  %  1895... 
Suède  3  %  1894... 

-      3  %  %  1895 
Suisse  3  %  1890  (cil.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . 

série  C  . 
_  série  D  . 

Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5 

I97>(i|  Ottoman  4  %  1891  

1(1341       —        4  %  Tombac  1893 
193sj        —         4  %  1894.... 
19381  3  %  %  1894, 

I  Uruguay  3  %  %  1894 


1899  I   1891   I  1898 


50 


21  50 


30 


25 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


50 


100  05 
42  28 
15 
12 


43  50ll250  . 
15  ..|  4SI 
15  ..|  483 
12  50l  456 
15  ..)  483 
38  50I1I45 
15  ..|  485 
15  ..|  483 
25  . . I  685 
15  ..|  414 


15  ..  15  ..I  482 
19  ..  12  ..I  210 
Ï5  ..    15  ..I  458 


18  .. 

20  .. 

20  .. 

28  50 

28  50 

28  50 

68  .. 

11  .. 

14  .  . 

62  . 

49  .. 

59  .  . 

49  50 

36  50 

16  5(1 

15  .  . 

15  .. 

16  . . 

25  .. 

17  50 

22  50 

65  . . 

65  .. 

05  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

28  80 

15  .. 

5  . . 

6  .. 

5  a. 

é  .'■ 

5  . . 

40  .. 

50  *.  '. 

50  .. 

21  50 

31  50 

31  51 

5  50 

5  .. 

5  5( 

30  .. 

30  .. 

10  .. 

12  5C 

1  12  50 

25  .. 

91  62 
40  91 
!2  50 
15 


1390  .. 

482  .. 
480  .. 
443  .. 
480  .. 

1222  .. 

483  .. 
419  .. 
685  .. 
469  .. 

480  . 
335  . 
460  . 


116  48| 

51 
22  5o| 
16  50| 


410  . 
140  . 
2400  . 
1128  . 
835 
302 
690 
1935 
1350 
835 
121 
111 
1030 
140 
92 
650 

426 

112 

3115 
1465 
414 
.1  269 


4  ., 


50 


50 


50 


20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


1899 

1900 

26  juin. 

1210  .. 

1222  ..1 

1202  . . 

468  .. 

451  .. 

443  50 

464  .. 

446  .. 

441  . 

420  .. 

400  .. 

400  .. 

441  50 

1150  .. 

1080  .. 

1061  .. 

466  .. 

451  .. 

415  - 

463  .. 

441  .. 

441  50 

654  . . 

620  .. 

605  . . 

446  .. 

430  .. 

431  .. 

340 

438 


435  . 

610  . 
2130  . 
1130  . 

825  . 

325  . 

585  . 

1156  . 

1215  . 

609  . 

210  . 
1C8  , 

1335 

1045 
109 
528 

550 

io'7 

3585 
1360 
515 
315 


430  .. 
295  .. 
429  50 


411  50 
600 


180 


3542 
1 1.315 
430 
315 


296 


2  50 


50 


112  80 

104  80 

69  35 
66  35 

106  80 
Bl 
99 

105  20 
10 
102  30 

63  10 
372 
310 

218 
140 

i06 
95  90 


112 


108 


214  . 
225  . 
101  60 
lOi 
94  40 


50 


50 


104  50 

23  60 

14 

93  50 
103  20 

90  25 

103  '. 

102  30 
102  10 

102  35 
103 

103  50 
105  50 
103  20 

94  30 
101  25 
10  20 


91 

104  50 
18  25 

450 
93  10 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  15 
102  90 
102  50 
106  10 
106  15 
104 

97  50 
101 
61 


104 

101  15 
31  15 
2?  10 
21  10 

380  .. 
444  .. 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  . 

99  20 
40  80 


1210 
446 
448 
404 
442 
1062 
449  50| 
449 
61S 
438  soi 


428  50 
31f 
421  25 
461 


415 

1950 
1100 
780 
315 
54J 


619 
435 


350 
223 
80 


101  50l    91  80 


220 
255  . 

98 
100 

93  10 
384 

100  .. 

24  90 
495  .. 

92 

92  40 
92  15 

101  40 
101  35 
100 
100  80 

100  65 
103 
104 

101  40 
90 
91 
63 


97  251 

68  .. 

61  .. 
399  .. 
100  .. 

78  .. 

84  60| 
102 
104  ..[ 
100  301 

12  30| 
336 
282 

ni 

289 


98  5' 
65  95 
64  50 

'g'i  io 

18 
81  10 

102  50 

103  8 
100  2 

12  02 
332 
218 


EOl  98 


94  70| 

91  65 

311  ..1 

364  .- 

94  50 

2i  . . 

22  6 

497  .. 

499  ,. 

80  50 

'iS  25 

80  50! 

18  10 

17  2' 

100  .. 

89  10 

99  H. 

98  95 

99  .. 

99  90 

99  40 

99  . 

99  50 

IllO  . . 

100  .. 

100  . 

102  .. 

99  50 

99  85 

98  56 

86  .. 

82  50 

93  35 

1    91  90 

63  15 

1    60  50 

98  30 

98  60 
66  25 
65  45 

{n  25 

83  15 
102  50 
104 
100 

72  15 
332 
216 

234 


92 


360  . 
2»  . 
83 
11. 00  . 
90)  . 
UJ  50 


890 
10  15 


15 


91  90 
19  i: 
84  2: 

102  2; 

10  i  55 

100  9: 

11  91 
331 


■j-.'a  . .  1  232  . . 
215  . .  211 

98  . .     96  5ô 
91  95|    92  lO 
363  . .   361  50 
8j  .501  8 


92  . . 
46  60' 
25  55 
22  80 

420  .. 

468  .. 

510  .. 

101  .. 

400  .  . 

460  .. 
98  .. 
'fi  ■  . 


95  .. 
46  50 
25  05 
22  60 

421 

480 

506  50 

101 

408  50 

413 


19 
11  90 
99  40 
99  60 
99 

99  85 
101  25 

100  60 
99  50 
99  8 
83  . 
92  25 
61 


46  90 
25  65 
23  02 

425  . 

481  . 

508  . 

406  . 
441  .. 


y2  50 


(!-/;> 
71  10 
16  25 
99  60 

99  20 
10  J  i5 
100 
101 
102  25 

100  . 
99  9 
82  50 
92  30 
61 


99  5'J  I 


233  ..|| 
211 

98  5C|1 
93 
313 


409 
441 


23  3J 

m  . 

83  50 
16  15 


99  6  I 
99  85 

10  '  95 

99  15 

100  25 
99  85 
99  75 
99  60 
83  50 
92  8  ) 
61  50 
8S  25 


96  50 
46  80 
25  75 
23  22 

435 

474 

510 

409 
444  50 
98  lû 

52  50 


25  95| 
2.3  ^ 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


\.\\ 

Sum 

de  Tilri*s 

nom. 

»crs. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

■.'00.000 

500 

200 

r.oo  000 

500 

2.50 

■iliOOII 

lOil 

100 

|-io.ooo 

500 

2(10 

1611.000 

500 

125 

100  000 

500 

250 

95.000 

» 

60.000 

500 

5.  0 

J15.385 

500 

5011 

99.33T 

500 

50(1 

r.23.015 

500 

500 

500 

50O 

m.  m 

500 

500 

188.452 

500 

500 

:»  1.556 

50O 

500 

m.  92" 

5U0 

500 

"(32.118 

500 

500 

31851.58 

500 

500 

S90.00Ù 

500 

500 

109.610 

500 

500 

94.310 

lOî 

loi 

490.000 

500 

500 

G0200T 

500 

5iin 

226935 

500 

500 

46.181 

5i.:0 

500 

45.535 

500 

500 

94.251 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.2.50 

500 

500 

232.060 

500 

500 

93.049 

500 

500 

56.4T2 

500 

500 

100.000 

500 

40n 

70.000 

500 

500 

318.7.50 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

139.2.S9 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

.500 

500 

139.815 

500 

500 

95.816 

500 

51(0 

100.000 

500 

500 

40.020 

500 

50(1 

325  000 

10£ 

lOï 

52.000 

500 

500 

120.0ÙO 

5ï 

5j: 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

llKSUiN.VnON  i.i-N  V.\1,KUUS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  liyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banqvie  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Ci'édit  Foncier  d'Auti-iche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\(  I.  Andalous  

Oh[.        —  3  %  1"  sériL'. 

—  —  —   2''  siM'ie.. 
.V(  I.  Ch.  Autrich  -Hongr. 
Obi.  anc.   —   3  %     il  8"  émis. 

—  -     —  9'  émis  

—  —    —  10°  émis — 

—  nouv.  —  série  A....;.... 
Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méricionaux  

—  Nitrates  Railways  C;  LiI 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —   2'  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —   4«  série. 

—  —         —   5"  série. 

—  —  PainpeUuie  

^  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hvp. 

—  _         _      2«  livp. 

—  _  _       3t  hyp. 

Orientaux  

.\ci.  Portugais  

Olil.  Salonique-Constant. . . 
.Vct.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.  —  3  %  l'«  hvi). 

-     2'  hyp. 

—  —  —  3'  liyp. 
"  Sniyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  40/„95 

—  Suddel'Esp.3  %  l"hyp 

.\ct.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

AcI.  Charb.,  Osin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


IIItlIlKMIK  ou  nTKIIKT  dl.slnliuo  m 


1891 

1.S95 

1S90 

1897 

IS'.IH 

16  t1. 

14  11. 

12  11. 

8  II . 

lu  II  . 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  |). 

15  lf> 

18  48 

18  06 

13  13 

13  50 

20  . . 

15  .  . 

12  50 

12  r)0 

12  50 

10  . . 

6  25 

5  . . 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  5U 

5  . . 

5  50 

0  . . 

7  .  . 

24  • . 

21  . . 

24  •  • 

24  . . 

24  .  . 

15  .. 

5  .. 
15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

33  . . 

28  . . 

31  . . 

28  50 

31  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  ■ . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

l5  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  .  ■ 

15  .  . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  - . 

15  . . 

4  . . 

5  . . 

4  . . 

3  . . 

1 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

33  .. 

•33  1. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

40  10 

29  25 

7  50 

11  70 

15  .. 

i5  .. 

lo  . . 

15  .. 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . .' 

15  .  . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  , . 

15  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  ,  . 

15  . 

16  . . 

16  , . 

16  . . 

16  . . 

16  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15  .  . 

15  . 

15  . . 

.  . 

15  .  . 

15  ,  . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

■  15  .  . 

20  . 

20  .. 

20  .. 

■na  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7  50 

20  .. 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7  50 

10  05 

2T  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

9 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

Il  40 

11  85 

14  55 

15  26 

22 

(^durs  1 

1!  Cllllll 

.  coiiim 

jinllitl 

GuUI'8  l 

i:  cloUire  di;»  5 

ijerniin;»  sein . 

1890 

1897 

1 898 

1X99 

jtiill 

2  aiiiil 

9  iiofit 

Irt  îiofjl 

2'ï  ;ioOl 

536  .. 

520  . . 

488  . . 

515  . . 

■  :  *  '  • 

444  .. 

445  .. 

4  47  .. 

4 15  . . 

499  .. 

490  . . 

450  .. 

518  . . 

5.>7  .  . 

563  .. 

561  .. 

503  .. 

563  .. 

580  . . 

592  .  . 

004  . . 

070  . . 

■  '  *    *  ' 

724  .. 

720  .. 

720  . . 

572  . . 
153  .. 

57  4  . . 

565  . . 

570  . 

o2S  .  . 

533  .  . 

531  . . 

532 

540  .. 

108  . . 

74  . . 

99  . 

8 1  r»u 

86  .. 

89  .  . 

S  J  .  . 

82  . . 

1260  . . 

1.300  . . 

1300  . . 

1260  . 

1200  . . 

120J  .. 

1200  .. 

479  . . 

489  . . 

515  .. 

534  ,  . 

52^  50 

.527  !  . 

530  . 

529  .. 

790  .  . 

770  . . 

520  . 

i(V)  50 

ios 

60  . 

45  . . 

38  ■ . 

98  . . 

r  V  ' 

10. î  .  . 

io5  '  '. 

100  .. 

136  . . 

65  . . 

65  . . 

242  . . 

265  .  . 

a  75  .  . 

270  .. 

270  .. 

290  .. 

266  . . 
255  . . 

180  .  . 

150  . . 

2.32  . . 

301 

301  .. 

301  .. 

301  .. 

301  . 

176  .. 

1 45  . . 

220  . . 

303  5' 

302  .. 

295  . . 

295  . . 

2  J6  .  . 

775  .. 

775  .. 

782  . . 

750  . . 

(V.)5  .  . 

099  .. 

090  .. 

695  .. 

090  .. 

475  .. 

478  . . 

475  . . 

1 ÎO  . . 

't.'iO  . . 

430  50 

436  .. 

433  50 

41.3  .. 

467  .. 

469  . . 

'lis  . 

421  .. 

4SI  . 

424  .. 

428  2: 

459  .. 

410  . 

412  .. 

415  .. 

414  75 

417  .. 

408  .. 

476  . . 

'i  1 7  50 

417  50 

423  .. 

424  .. 

430  .. 

304  . . 

295  .. 

286  . . 

'.'23  . . 

155  . . 

165  .. 

l-'S  .. 

156  .. 

164  . 

225  .  . 

195  .. 

173  .. 

170  .  . 

131  . . 

125  .. 

120  .. 

120  .. 

132  .50 

.364  .. 

386  . . 

389  . . 

318  .  . 

;i28  ■ . 

33  4  .. 

330  25 

334  .  . 

337  50 

338  . 

360  .. 

382  . . 

385  . . 

.352  .  . 

332  .  * 

336  .. 

311  25 

310  .. 

634  . . 

696  . . 

695  . . 

680  . . 

67 1  . 

050  .  . 

(i70  . . 

670  .. 

(63  ., 

200  . . 

115  . . 

130  . . 

193  . . 

133  .  . 

13.5  .. 

150  .. 

150  .. 

115.. 

85  . . 

58  . . 

190  . . 

18;^ 

18X  .. 

182  .. 

187  .. 

194  .. 

253  . . 

223  . . 

192  . . 

254  . . 

310  • . 

313  .. 

313  .. 

312  . . 

314  .. 

240  . . 

205  . . 

172  .  - 

240  . . 

298  .. 

301  75 

301  75 

302  ., 

2 14  . . 

209  . . 

168  . . 

235  . . 

295  .. 

297  50 

299  .  . 

2i)9  50 

239  . . 

207  . . 

168  . . 

233  . . 

2v3  .  - 

295  .. 

290  .. 

297  .. 

236  . . 

211  . . 

170  . . 

■  ■ 

297  . 

294  y. 

295  . . 

297  . 

300  .. 

248  . . 

215  .. 

173  . . 

232  .  . 

288  .. 

289  .. 

288  10 

291  .. 

254  . . 

219  . . 

182  . . 

24 1  . . 

293  .. 

295  .. 

294  .. 

297  .. 

249  . . 

215  . . 

171  . . 

250  . . 

.302  .. 

302  .. 

3112  .. 

305  .. 

235  . . 

202  . . 

164  . . 

240  . . 

290  .  . 

291  .  . 

293  .. 

295  .. 

297  .. 

235  . . 

208  . . 

166  . . 

243  . . 

29  (  . 

294  .. 

295  .. 

297  . 

483  . . 

490  . . 

435  . . 

455  . 

65  . . 

45  .  . 

31  . . 

75  . . 

•  ■ 

'68 

'éà  '.' 

70 

70 

280  . . 

270  . . 

278  . . 

284  . . 

26  ^  .  ■ 

272  .. 

272  .. 

272  .. 

275  .. 

178  . . 

1 3  i  . . 

110  . . 

212  .  . 

282  .. 

274  .. 

277  .. 

286  .. 

328  . . 

2S8  . . 

245  . . 

310  .  . 

33'J  . . 

342  . 

319  . 

346  .. 

348  ..1 

325  . . 

280  . . 

231  .  . 

302  . . 

332  50 

332  50 

339  .. 

338  .. 

336  .. 

320  . . 

277  . . 

229  . . 

303  .  , 

331  .. 

336  .. 

356  .. 

326  .. 

418  .. 

422  . . 

425  . . 

401  2r> 

415  .. 

40i  .. 

403  50 

362  .  . 

355  .. 

308 

370  .  . 

3^2  .. 

355  .. 

340  .. 

315  50 

349  75 

118  . . 

107  . . 

iou    .  . 

208  .. 

206  .. 

205  .. 

005  .. 

765  .. 

750  .. 

570  .. 

560 

558  .. 

554  .. 

545  .. 

lis  '.  . 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

125  . 

134  .. 

141  .. 

liO  .. 

130  .. 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1353  .. 

1431  .  . 

1122  .. 

1473  .. 

1459  .. 

1235  . . 

2200  .. 

2102  .  . 

2507  .. 

i.'  lô  .. 

2C40  .. 

2595  .. 

76  .. 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

25  . . 

25  .. 

25  . 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

100  .. 

100  .. 

354  . . 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

312  .. 

313  .. 

313  .. 

314  .. 

315  . . 

685  .. 

000  .. 

445  .. 

650  .. 

040  .. 

040  .. 

640  .. 

023  . . 

580  .. 

555  .  . 

500  .. 

626  .. 

772  y. 

777  .. 

760  . . 

'53  .. 

VALEURS   FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COIVIPTANT 


Ile 

TORES 


1 1 . 720 
16.601 
35.170 
50.000 
6.000 
1 .200 
6 .000 
6.000 
24.000 
100.000 
20.0ÛU 
1.380 
4.020 
20  000 
12.000 
20.000 
23.200 
32.000 
25 . i  1 1 1 
20 . 001} 
10. DUO 
20.000 
0.000 
14.000 
24.000 
24.000 
40 . 000 
20.000 
25.000 
10.(JO0 

5.00.:; 

1  l.diif; 
9 . 023 
20.0(10 
21 .000 
10.000 


500 
500 
50O 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
» 

500 
500 
500 
>) 
500 

r.iiii 

r.iin 
51.1(1 
50(1 
5(10 
5011 
50(1 
50(1 
500 
500 
500 
500 
5(|i 

I 

5(1(1 
500 
5(1(1 
50(1 
500 


DK.SIGN.VTION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

I  ACTIONsi  l 

Midi  jiiuiss  

Nord  jiiiiiss  

Ouest  juiiiss  

Tr.imways  iG'c  Gi'-  F"'  des;.  . 
Banque  cie  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  lndo-Chine. . . . 
Banq.  spéc.  de  Val.  ludust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

joniss  

Gaz  !G()inp:it;iiie  ceiilraléi  

Dombrowa  (Iloiiillcros  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv. ; 

Carmaux  f.Miiiesdo)  :  

Laurium  (Mines  doj  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  sté  F'j 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  deNav.  àV^ 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Gi>  G'' j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C'°. 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COUHS  UK  CLUTURK 


Pei"nier>i 

r.oiiiis 

(kilcs 


655  . . 

1935  .. 

505  5(1 

911  :. 

1(100  .  . 

1250  ... 

300  .  . 

225  .  . 

800  .. 

61  .. 

520  .  . 

1375  . . 

900  .. 

i;i40  .  . 

1040  .. 

43  50 

1155  .. 

575  .. 

530  .  . 

9X8  . . 

1220  .. 

910  .  . 

000  .  . 

000  .  . 

5(t0  .  . 

1605  .. 

1769  . . 

020  .. 

1200  .. 

010  .  . 

0500  .. 

157  .. 

3225  .. 

890  .. 

290  .. 

1320  . . 


10  afuil 


958  .. 


23  aoi'il 


665 


.->74 
910 


63 


1310 


575 
522 
990 
i  9:1 


602 

1690 
17ii() 
OliO 

030 


800 
60 


885 
1310 


1165 
505 
520 
^  990 
1220 


095 

195 
1650 
1705 

015 

645 
«500 


OCO 
280 


KOMDUE 

Ta!, 

Som. 

de 

TITRUS 

nom. 

Ters, 

56.700 

500 

50(1 

165.000 

500 

50(1 

41.4(;2 

.500 

500 

31.(i07 

120 

12.490 

350 

14.412 

500 

500 

30.076 

S'IO- 

50(1 

.'01.119 

500 

uOO 

9.275 

500 

.500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

50(1 

10.3.602 

500 

500 

109.573 

lioo 

,500 

55 . 006 

500 

50(1 

286.020 

500 

5011 

9.710 

50(1 

50(1 

5 . 096 

300 

30(1 

.30.180 

00(1 

0011 

2,5.116 

500 

50(1 

08.878 

500 

501 1 

218. 20Î 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

'iOli 

97.880 

500 

500 

49.232 

r>oo 

500 

33.622 

500 

5011 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGN.VTION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

l'ouï, Ill.\TIONS,i 

Ethiopiens  .3  "„  

Santa-Fé  Cli  de  Ter.  5 

G''  F  '  de  Tramways  1  ';„ 
Créd.  Fonc.  Col.  nbl.  420  I'  5  % 
—  (>bl.  de  350  f. 

Soc.  Fonc.Lyonn.  3  %  m  un. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

C''"  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  0  %  

Métaux  (G'''  P'-'i  o]>\.  Iiyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %. 

Omnibus  1  'Xi  

Voitures  à  IParis  3  %  %  — 
C"  Transatlantique  3"  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %■■.. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %   

—  3  %  b-' série  

—  —   2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmacà  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

:oiii.ii;.\rioNs) 
Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  1  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  1  %  1",  2"  ser. 


COL'KS  DE  CLOTfKB 


Di^rDiers 
COCRS 
Cotes 


233  . 
105  25 

503  ro 

289  .. 
245  .. 
415  .  . 
489  . 
513  25 
489  .. 
199  50 
401  . . 
480  . . 
4  0:0 
503  75 
401  50 
332  .. 
400  .. 

290  .. 

609  ;.o 

OIS  .. 
465  .. 
461  5U 


227  23 
161  25 
206  .50 
350  . 
106  50 


501  .. 

493  50 


10  aiiûl 


164  75 
.500  .. 
292  .. 
246  .. 


503  . 


2  5  août 


240 
166 
50S  .. 


158  50 
34.5 


505 
490 


477  .. 

502  .. 

5('3  V> 

405  . 

11:;  .  . 

333  .. 

332  .  . 

490  .  . 

490  . 

009  5( 

ois  .. 

015  2 

462  50 

05  50 

461  .. 

162  .  . 

161  25 


350 


500 


501 
193  50 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


RUSSIE 

EMPRUNT    INTÉRIEUR  CONSOLIDÉ 
DES  CHEMINS  DE  FER  4  1/3  0/0 
1"  émission  1*^90} 

La  Cominission  Impériale  d'Amorlissement 
à  procédé,  le  1"'/14  août  1900.  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  oi-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables, à  partir  du  novembre  1900, 
aux  guichets  de  la  Banque  de  l'État. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  100  roubles  crédit 
63801  à  63900      86801  à  86900 
A  1.000  roubles  crédit 
128671  à  128680      136551  à  136560 
A  5.000  roubles  crédit 
155413    155414    156365    156306    156853  156854 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
1"/14  novembre  1900;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  de  l'Emprunt  inté- 
térieur  consolidé  4  Ij-J.  0/0  des  Chemins  de  fer, 
première  émission  lo90,  sorties  aux  tirages  an- 
térieurs et  non  [ir^senlées  au  remboursement 
à  la  date  du  l"/i4  août  1900. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthè- 
ses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  100  roul)les  crédit 
2401   24C8  à  "iVil  2423  242o  242  /  2431  2432  2436 
à  2443   2445  à  2453   2402   2463  (l"/13  novemtjrc 
1899),   8009  à  8012   8021   8025   (1"713  novembre 

1896)  ,  8345  8358  {1"/13  mai  1896),  34005  34606 
34650  34655  à  34657  340«8  54501  à  54527  (1"/13 
novembre  1893). 

A  500  roubles  crédit 
115433  (1"/1=^  mai  1894),  115441  à  115443  ll.5i.56 
à  1154.58  (l"7U-f  mai  1899). 

A  1.000  roubles  crédit 
120741  à  1207.  0  (1"/14  mai  1900),  125151  à  125159 
1"/13  mai  189.);,  129777  (1<"713  mai  1897),  136247 
1"/13  mai  18!)rf),  186685  (l"-/13  novembre  1896), 
136694  à  laOioO  novembre  1898),  138191  a 

138200  (1"/14  mai  1900),  140481  (1"/13  novembre 

1897)  ,  141256  141258  J41766  (1"/13  novembre 
1899),  144321  144322  (1"/13  mai  1896),  14687d 
146875  à  liyb'; 6  14>j880  i  l"/ 13  novembre  18991, 
147181  à  147190  (1"/14  mai  1900j. 

A  10.000  roubles  crédit 
157114  (1"/13  mai  1891) 

lo:;:! 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICoTe 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  /ondée  en  1880 
Capital  :  30  inillions.  —  liéscrvc  :  G  inillions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTEE  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  do  préavis   2  1/2  0/0 

Alan   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  di;là  de  2  ans,  il  ost  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
-—  Encaissement  d'effets  et  factur'es.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  — -  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger  . 
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CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 


Recettes  du  15  au  31  juUlet  1900.  Fr.     377.640  40 

Recettes  du  1"  janv.  au  31  juill.  1900 

inclus  Fr.  3.952.871  75 

Recettes  du  \"  janv.  au  31  juill.  1899 

inclus   3.782.806  nO 

Différence  en  faveur  do  1900  Fr.     l':0.^65  25 

GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Emprunts  or  4  0/0  1889  et  1890  2  Émiss.) 

i\lM.  E.  lloskier  et  C",  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  S.  Exc. 
M.  le  Ministre  des  Finauces  de  Russie  ■  o  payer  le 
coupon  trimestriel,  échéant  le  1"  septembre  pro- 
chain, dosdits  emprunts. 

I0:i6 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 


DEMANDEZ  i«s  ENCREj 


coupon  n"  43  dos  actions  sera  payé,  le  1" 
octobre  1900,  au  siège  social,  7,  rue  d'Àstorg,  à 
Paris,  ou  aux  bureaux  de  l'Exploitation  du  chemin 
de  fer,  à  Rône. 

Par  action  nominative   14  fr.  208 

Par  action  au  porteur   13  fr.  462 

Le  paiomonl  de  ce  coupon  pourra  avoir  lieu  au 
siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du  1»'  septembre 
IViOO,  sous  une  retenue  de  4  0/0. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANCE 


Bilan  au  31  juillet  1900 
Actif 

Caisse  et  banque   51. 640. 1)93  SiS 

Portefeuille                  ,  -281.6S3.339  60)  o^,,  j,,, 

Eflets  à  l'encaissement-    31.nr3.933  H\  •"^■°»-'  '=''» 

Reports   12.762  SiO  1! 

Coupons  à  encaisser   1.9d3.093  7ô 

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations...  53.0.54.3 il  (H 

Avances  sur  garanties   112.008.651  10 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  2.4Si.549  80 

Participations  financières...   ô'î.slp  050  où 

Immeubles   5. 086. 607  95 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   163.970.5'.S  37 

Appels  différés  sur  actions   80.000.000  » 

860.610.6-,'2 

Passif 

Capital   160.000.000  » 

Réserve  statutaire   12.7.î0.2vi9  i;i 

Réserve  spéciale   6.000.000  m 

Comptes  de  chèques  ^   242.653  Tri  38 

Dépôts  à  échéance  fixe   116.513.300  » 

Effets  à  payer   63.195.885  1^ 

Comptes  de    ba»que    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   v5ô.566.93S  38 

Intérêts  et  dividendes   303  588  50 

Sjlde  du  dernier  exercice   43.006  85 

Profils   et  pertes   (frais  généraux  dé- 
duits)  2  984.031  74 

860.610.0jj  52 

Effets  eu  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   46.533.000  u 

Agences  de  province   30.752.576  17 

Total   77  -,'91.576  17 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

1038  Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 

INPfllHERIE   DE   LA  PKtSSË 

IC.  ra«  du  Croissant,    Paris.   —  Simart 


ET  3L,ES 


PLUMES  NOUVELLE! 


8) 
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E.  MATHiEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


il '3 


18,RUEDESMATHUR1NS 
PRÈS  DE  lOPÉRA 


CT 

SUDATION 
MASSASE 

O-^  LAVAGE 
^  PISCINE 
_  y     SALONS  DE  REPOS 

SALON  DE  COIFFURE 
^       PÉDICURE,  BUFFET 
HYDROTHÉRAPIE  COMPLÈTE 
SALLE  OE  GYMNASTIQUE. 

^  8Âlll0Es0AiilES47B«nHAllSSMÂNN 
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Compagnie  Général 

TRANSATLANTIQUE 

Pas UBbotf' Posté  français 

Services  dans  la  MÉDITERRANÉI 
desservanl  Alger,  Oran.Tunis,  Bôni 
Phitippeviile,  Malte  ei  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  sieatnoi 
rapides  sur  la  ligoe  LE  «AÏIE-IEl-TOII 
■  Services  réguliers  sur  les  AITILLEt,  1 
8EXIQUE.  l'âSURIÇ'JE  CEKTRALE,  les  ItTAIB 
le  VENEZUELA  ei  le  PACIFigUL 

Services  divers  de  cargo-boati  wtl 
la  FRABGE.  rALSÉRlE.  et  VkWLmUt 

S«rr/M  o*nfri/  :  S,  ruê  Âubêf; 
illiêtt     (  !2.    dis  Capuclnéi  (Grtné-ëêf 

Frit  :  lût,  Fatcàourf  Saint- 0$hIm. 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  'i51   —  18'  volume.  0') 


BUREAUX  :  il,  RUE  mmm,  PARIS 


Vendredi  :Jl  aoiil  1900. 


SERBIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :   Los  chiffres  ci-dessous  sont  rec- 
titifs  nu  lur  ot  à  inesiu-f.  do  la  publication  des  docunients  ofticîels: 


Superficie  du  royaunw 
Population  totale 


1895  

—  —         (.■■val.  1900)  

—  paï  kil.  cai-ié  en  1S95  

—  —  en  1900   

Armée.  Pied  de  paix  

—       Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer.  Uéseau  total  au  l"  jan.  9) 

—  j.ar  1.000  kilom.  carrés. . . 

—  par  million  d'habitants. . . 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1898;.. 

—  —         des  nis  (1S9S)... 

—  par  million  d'habitants  

Nombre  total  des  dépèches  en  1S9S  


18.303 
2.314.153 
2.WM0 
47 
50 
22.248 
353.366 
570 
11 
233 
4.068 
8.118 
3.39i 
996.066 


kil.  carrés 
habitants 


hommes 
kilomètres 


dépèches 


BUDGET  DE  1900 

Dette  publique  au  1"  juin  1899   410. 912. 807  fra 

SXo3enne   par  habitant   170.7-2 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   19.975.000 

Moyenne  par  habitant   8.18 

Total  des  dispenses  budgétaires   75.703.531 

Moyenne  par  habitant   31 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  million  s  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

1888.... 

35.2 

38.9 

1892 

37.1 

46.5 

1896.... 

33.4 

53.4 

1S89.... 

34.8 

39.1 

1893 

40.9 

48.9 

1897.... 

45.3 

55.9 

1890.... 

38.0 

45.8 

1894 

34.9 

46.0 

1898.... 

41.1 

57.0 

1891.... 

42.8 

52.3 

28.2 

43.4 

1899.... 

46.4 

65.7 

SUEDE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
flés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  continentale  en  1890  

—  —  (éval.  1900)  

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —         eu  1897  

Armée.  Pied  de  paix  


ci-dessous  sont  recti- 
documents  officiels  : 
450.574  kil.  carrés 
4.789.981  habitants 
5.096.000  — 
11  — 
11       —  ■ 
1 .946  officiers 
37.178  soldats 
490.412  hommes 
10.359  kilomètres 
23  — 
8.032  — 
13.839  — 
41.910  — 
8.224  — 
2. 134.270  dépêches 


—       Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer.  Réseau  total  en  1899  

—  par  1000  kil.  carrés 

—  par  million  d'hab. . 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —    des  fils  

—  —  par  million  d'habitants. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1897  

BUDGET  DE  1900 

Dette  publique  au  lef  jnin  1899   397.211.215  francs 

Moyenne  par  habitant   77.94  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre   38.445.509  — 

—  —       de  la  Marine   10.478.776  — 

—  extraordinaires,  armée  et  fliotte   27.335.185  — 

Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   70.259.470  francs 

Moyenne  par  habitant   1.5.16  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   192. -229. 800  — 

Moyenne  par  habitant   37.72  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
(y  compris  les  métaux  précieux) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1887.. 

413.3 

342.9 

1891.... 

513.5 

449.3 

1895  

482.0 

436.0 

1888.. 

451.0 

391.4 

1892. . . . 

500.5 

457.4 

1896  

.-.01.6 

476.  i 

1889. . 

523.7 

419.1 

1893.... 

402.1 

450.0 

1897  

571.7 

501.5 

1890.. 

528.1 

426.4 

1894.... 

487.  S 

411.8 

1898  

037  3 

182  9 

NORVEGE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  royaume   325.429  kil.  carrés 

Population  continentale              en  1891   2.000.917  habitants 

—  —                      (éval.  1900)  2.153.00C  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1891....  6   

—  —                enl900    6. G  — 

Armée.  Pied  de  paix   1.700  officiers 

—  —   •   18.000  hommes 

—  Pied  de  guerre.  Total  général   40.000  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l"i- janv.  93  1.981  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   0   

—  par  million  d'habitants....  920   

Télégraphes.  Longueur  des  lignes  en  1898. .  13.941   

—  —       des  fils   31.859  — 

—  par  million  d'habitants   14.797   

Nombre  total  des  dépêches  en  I89S   2.147.472  dépêches 


BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  au  30  juin  1898    2.52.239.820  francs 

—  —       Moyenne  par  habitant   117.15 

Dépenses  du  Ministère  do  la  Guerre   19.2ii9.'iU0  — 

—  —      de  la  Marine   IC. 010. ISO 

Total  de  la  Guerre  ot  de  la  Marine   29.275.8Ï0  francs 

—  Moyenne  i)ar  habitant   13.58 

Total  des  dépenses  budgétaires   108.909.358  — 

—  Moyenne  par  habitant   50.6(1 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp.  1 

Imp. 

Exp. 

1887. . 

185  8 

148.1 

1891.. 

309.7 

181.1 

1895  

311.2 

192.2 

1888.. 

220.0 

170.0 

1892.. 

277.8 

175.7 

1896  

330.3 

2t'6.9 

1889.. 

266.1 

184.3 

1893 . . 

284.2 

189.0 

1897  

309 . 2 

234  8 

1890.. 

292.1 

183..'. 

1894.  . 

280.1 

183. 3|| 

1898  

392.3 

223  0 

SUISSE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 


Superficie  de  la  Confédération  

Population  (l"  décembre  iCSo). . . 

—  (éval.  1900)  

—  par  kil.  carré  (1888).. 

—  (1900) . . 

Armée  fédérale. 

Armée  régulière. 
Pied  de  Guérie  \  Landwehr  ...... . 

Landsturm  


41 .346  kil.  carrés 
2.917.754  habitants 
3.149.000  — 
71  — 
76  — 


Effectif  en  1899  : 
  148.435  combattants 


Total  de  l'effectif  

Chemins  de  fer.Réseau  total  au  1" jan.  99 

—  par  1.000  kil.  carrés.. . . 

—  par  million  d'habitants. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  Long,  des  fils  

—  —  par  million  d'hab.. 
Dépèches  transmises  en  1808  


85.670 

275.598 

509.707 

3.708  kilomètres 

89 

1.176 

7.113 

21.083 

6.693 

BUDGET  DE  1899 


3.977.570  dépêches 
(en  francs) 
84 


Dette  publique  de  la  Confédération  en  1899.  84.392.065  francs 

Moyenne  par  habitant   26.79  — 

Dépenses  militaires  totales   27.284.899  — 

Moyenne  par  habitant   8.66  — 

Total  des  dépenses  budgétaires  fédérales..  98.620.000  — 

Moyenne  par  habitant   31.31  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp.  1 

Imp. 

Exp. 

1889.. 

900.0 

695.3 

1893.. 

827.5 

646.5 

1897  

1031.2 

693.2 

1890.. 

954.3 

702.8 

1894.. 

825.9 

621.2 

1898  

1065.3 

723.8 

1891.. 

932.2 

671.9 

1895.. 

915.9 

663.4 

1899  

1163.0 

796.0 

1892.. 

869.1 

657.6 

1896.. 

993.9 

688.1 1 

1900  (3  m.). 

272.8 

210.2 

TURQUIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES:  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  de  la  Turquie  d'Europe   170.340  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1897    6.086.300  habitants 

—  —          (éval.  1900)   0.326.000  - 

—  par  kil.  carré  en  1897    36  — 

—  —           en  1900   37  — 

Armée.  Pieu  de  paix   350.000  hommes 

—       Pied  de  guerre.  Total  général   900.000  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l»"-  jan.  99  1.576  kilomètres 

—  par  1.000  kilom.  carré  9.25  — 

—  par  million  d'hab   2l8  — 

Télégraphes.  Long,  des  lignes  (1892-93)....  35.103  — 

—  —     des  fils   51.366  — 

—  —     par  million  d'hab   8.59i  — 

Dépèclies  transmises  en  1898-93    3.026.085  dépêches 

BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  en  1900   3.199.507.023  francs 

Moyenne  par  habitant   127.24  — 

Départements  militaires   148.474.237   _  • — 

Moyenne  par  habitant   6.03  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   420.190.570  — 

Moyenne  par  habitant.   17.14  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


302.4 
313.6 
354.2 


Imp. 

Exp. 

tmp. 

Exp. 

Imp. 

1887-  1888 

1888-  1889 

1889-  1890 

477.2 
406.1 
475.6 

292.9 
278.3 
294.9 

1890-  1891 

1891-  1892 

1892-  1893 

463.^ 
559.8 
557.8 

252.7 
350.3 
355.  C 

lSfl3-1891 
1891-1895 
1895- 1896 

519.7 
548.9 
469.1 

il 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


^lOMi'AGN'lK  DU 

CKEIVIIN  DE  FER  DU  NORD 


Assei'il'l'-'i'  (jciirrnti'  du  30  nrril  1900 

RAPPORT 
Présenté  par  le  Conseil  d'Administration 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  poixi' statuer  sur  les  comptes  de 
l'exercice  1899  et.  en  me  nie  temps,  pour  délibérer, 
;ï  la  majorité  requise  par  les  statuts,  sur  trois 
l)rojels  de  conventions  concernant  les  «oies  ferrées 
du  porl  dieBoulogiie,  celles d'Arras  et  de  Saint-Lau- 
renl-Blangy  et  la  ligne  de  Guise  à  Hirson. 

Nous  TOUS  présenterons  d'abord  les  courtes 
explications  que  nécessitent  ces  afiaites.  Nous  vous 
exposerons  ensuite,  dans  les  formules  habituelles, 
l(.'s  résultats  de  l'exercice  i«99. 

(UIAPITRE  PREMlEi; 

Concessions  :  des  voies  ferrées  des  quais  du 
port  de  Boulogne  ;  —  des  voies  ferrées 
d'Arras  ;  —  de  la  ligne  de  Guise  à  Wimy 
et  à  Hirson. 

Voies  ferrées  il  et  louais  du  porl  de  Boulogne 

Les  voies  ferrées  existantes  ou  à  établir  pour 
relier  les  quais  du  porl  de  Boulogne  à  la  gan;  de 
cette  ville  n'ont  pas  été  jusqu'ici  concédées  dans 
les  formes  pn-scriles  parla  loi  du  11  juin  1880. 
Pournous  conlonner  à  une  jurisprudence  adminis- 
trative, ((ue  nous  avons  eu  souvent  l'occasion  de 
vous  rappeler,  nous  avons  conclu,  à  cet  ell'et,  avec 
M.  le  Ministre  des  Travaux  publics,  une  convention 
que  nous  vous  demandions  de  vouloir  bien  ralilier 
et  qui  a  été  approuvée  jiar  un  décret  en  date  <lu 
11  juin  1899. 

IjCs  clauses  de  celte  convention  et  du  cniiier  des 
charoes  qui  y  est  annexé  sont  semblables  à  celles 
sur  Testjuelli'S  vous  avez  déjà  statué  pour  les  voies 
concédées  sur  les  quais  des  ports  de  Iloucn,  le  Trc- 
porl,  «.'.alais  et  Dunkorque. 

T"f;i(,>A'  ferrées  d'Arras 

A  la  suite  du  déclassement  de  la  place  d'Arras, 
la  municipalité  de  celte  ville,  dans  le  but  de  raj)- 
proclier  du  chemin  de  fer  certaines  parties  de  sou 
territoire  el  d'attirer  le  commerce  et  l'industrie  sur 
les  terrains  provenant  du  .  démantôlenieni,  a 
demandé  à  la  Compagnie  du  Nord  d'installer  sur 
les  voies  publiques,  à  l'exemple  do  ce  qui  a  été 
fait  il  Douai,  des  voies  ferrées  reliées  à  la  nouvelle 
gare. 

La  commune  do  Sainl-Laurent-Blangy,  ajire: 
entente  avec  la  ville  d'Arras.  iloni  elle  est  tout  à 
fait  voisine,  nous  a  exprimé  le  même  vouiencequi 
concerne  l'agglomération  t'oruiée  jiar  Saint-LaurenI 
et  lUangy-li''s-An"as,'i'l  les  clablissemonts  indus- 
triels qui  s'v  iiouveut. 

Des  Iraitos.  eu  date  ilu  20  janvier  1899,  ont  fixi' 
les  conditions  de  l'accord  intervenu  à  ce  sujrt 
entre  les  x^dniinistrations  municip.ilcs  d'Arrasot  d 
Saint-Laurent-l'.langy  ei  la  Compagnie,  sur  des 
bases  identiques  à  colles  qu.-;  vous  ave/ approuvées 
le  29  avril  18H:t.  poui-  la  vil'o  de  Douai:  les  terrains 
et  la  plate-forme  ué.'e>saires  à  l'établissement  des 
voies,  des  gares  de  dol).>r.|  et  ilo  garag  s  projetés, 
sont  livrés  gratuitement  l'i  la  ('.ompagnie  du  Is'oixl, 
qui  se  charge  de  toute  la  s  ipeTslruclure. 

A  la  suile  de  ces  arfaiigonients  no'is  avons 
ilenuxndé  à  l'I^'-lal.  dans  les  fnrim-s  el  aux  condi- 
tions prévues  i)ar  la  loi  du  11  juin  ISSO,  la  concus- 
sion de  trois  embranchements  dont  l'origino  serait 
à  l'extrémité  nord  de  la  gare  principalo  d'Arras, 
et  qui  aboutiraient  à  des  gares  de  débord  ou  gara- 
ges à  établir  à  Méaulcns,  à  la  (irand  Plac-  i-t  ;i 
Saint-Laurent -Blangy. 

La  convenlionque  nous  avons  canciue  à  col  ell'ol 
avec  M.  le  Ministre  des  Travaux  juiljlics  a  élr 
approuvée  par  décret  du  10  janvier  li  O  )  déclarant 
d'ulilité  publique  l'exécution  dos  travaux  do.M  il 
s'agit. 

Nous  vous  démaillions  do  liieii  vouloir  latilier 
les  traités  el  la  convention  concernant  une  Con- 
cession qui  intéresse  le  trafic  général  de  noire 
réseau. 

Ligne  de  Cuise  à  Wliny  el  à  Hirson 
La  ligne  de  (<uiso<i  Wimy  a  été,  vous  le  savez, 
concèdes  à  titre  éventuel,  à'ia  Compagnie  du  Che- 
min de.  ter  du  Nord  par  la  convention  de  1883. 

Ainsi  que  nous  vous  l'avou.s.  antérieureinent  in- 
diqué, les  études  nuxquellis  il  a  été  procédé,  d'ac- 


cord avec  l'administration  des  travaux  publics  et 
conformément  à  un  vœu  du  conseil  général  de 
l'Aisne,  ont  amené  à  reconnaître  qu'il  y  aurait 
ivantage,  au  ^double  point  de  la  construction  et  de 
l'exploitation,  ù  exécuter,  avec  une  voie  de  un 
nu'Hre,  la  ligne  dont  il  s'agit  et  à  la  prolonger 
ainsi  jusqu'à  Hirson. 

(blette  solution  consistant  à  substituer  la  voie 
étroite  à  la  voie  normale  prévue  pour  les  conces- 
sions éventuelles  de  18S;î,  a  fait  l'objet  d'une  con- 
vention que  nous  avons  conclue  le  A  juillet  1899 
avec  M.  le  Ministre  dos  Travaux  Pulilics  et  que 
nous  vous  demandons  de  vouloir  bien  ratifier. 

Cette  conventiim  a  été  appi'ouvée  par  une  loi  en 
date  du  12  avril  190(»,  déclarant  d'uiililé  publique 
rétablissement,  dans  ce.>  conditions,  de  la  ligne  de 
Guise  à  Wimy  et  à  Hirson. 

Cri.^l'ITRE  II 

Compte  de  premier  établissement 

DÉPENSES 

Lignes  françaises 

Les  dépenses  de  prcMiner  établissement  et  les 
dépenses  "a' tachées  au  compte  de  pi'emier  étalilis- 
scuient  s'élèvent  ensemble  à. . . .    l.G49.()42.(iU9  11 

Ces  dépenses  s'élevaient  au  ;il 
décembre  1898.  à   l.C.20.->(il.4'i6  Ti 


L'augmentai  ion  pendant  l'exer- 
cice 1899  a  été  de  

Elle  se  ré]iarlil  comme  il  suit 
comptes  : 

N'ature  dos  dépenses 

Dépenses  de  premier  établisse- 
ment : 

Travaux   

Matériel  et  mobilier  de  l'exploifa- 

lion  

Matériel  roulant  et  outillage  


Approvisionnements  : 

De  l'rxploitation  

Du  matériel  roulant  

Des  travau?!  


■i^. 881. 222  8'i 
entre  les  divers 

Au  31  décembre 
1S98 

francs 

1.0i'.9.2'/0.81.")  Oô 

24.293.50'.) 
:!7().7ti(J.2.')9  (i4 


1  'iG'i..'l?4.()l."S  41 


1 .970.07.')  "19 

I. ').411.."):{S 

II.  (187.028  21 


29.009.842  :>'i 


Dépenses  rattachées  au  compte 
de  premier  établissement  : 

Avances  à  l'Etat  

Parlicipalions  iinancièros  à  di- 
verses entreprises  de  chemins 
ds  fer  


Lignes  en  construction  Fonds 
de  concours  à  l'Etat)  


Nature' des  dépenses 

premier  établisse- 


19.443.121  (if) 


33.807.492  U 


r)3.2.')0.01 


74.110.374 


1.020. 761. 440  2 

Au  31  décembro. 
1899 

francs 


Dépenses 
ment  : 

Travaux  . . .  .•   1.0S3.080.0O 

Matériel  et  mobilier  de  l'exploi  ta- 
lion   

Ma'eriel  roulant  et  outillage  


49 


26.287.475  79 
383  œo. 284  94 


1.493. «3. 708  22 


.\pprovisionncnients  : 

De  l'exploitation  

Du  matériel  roulant. . . . 
I )es  travaux  


2.208.274 
15.317.727 
10.1.58.837 


Nature  des  dépenses 

Dépenses  de  premier  établisse- 
ment : 

Travaux  

Matériel  et  mobilier  de  l'exploita- 
tion  

Matériel  roulant  et  outillage. . . . 


Approvisionnements  : 

De  l'exploilalion  

Du  matériel  roulant  

Dos  travaux  


+ 


Dépenses  rattachées  au  compte 
de  premier  établissement  : 

Avances  à  l'Etat  

Participations  financières  à  di- 
verses enlreprises  do  chemins 
de  fer  


Lignes  en  construction  (Fonds 
do  concours  à  l'Etat;  


Diflcrences 
francs 
13. «09.190  44 

-h  1.99:^.930  47 
+  13.176.025  '.10 

-f-  28.979.1.52  H\ 

-+-      2;?7..599  IS 

—  93.810  X5 
--    1..5'J8.791  la 

—  l.tm.OOi 


—  2.Jt').232  .52 

—  250.232 


1.54^^^.405  32 
28.881.222  84 


I 


27.684.«8<)  77 


Dépenses  rat  lâchées  au  compte 
do  ])remicr  établissement  : 

.Vvances  à  l'Etat  

Participations  financières  à  di- 
verses entreprises  de  chemins 
do  1er  •  


Lignes  en  conslruclio:;  (Fonds 
de  concours  à  l'Elal)  


19.443.121  00 


33.551.159  .50 


52.994.281  2.5 


75.6r.9.779  £7 
1.049.643,009  11 


Trava ux  cDinplémenfnires 

Los  travaux  comi>lémHntaires  les  plus  impor- 
anls  exécutés  en  1899  ont  été  les  suivants  : 

Installations  jjour  le  service  des  trains  :  Renia 
niement  de  la  disposition  des  voies  principales  el 
dédoublemonl   do    la    voie    unique    des    train.=  - 
trainways,  entre  Paris  et  Saiut-Deuis:  dédoubl 
ment  du  tronc  roiumun  aux  lignes  do  Pontoise 
de  Montsoult  enbre  le  fort  de  la  Briche  et  la  gar  ■ 
d'I-'pinav  :  élablis-oment  du  block  syslom  sur  h 
sections  do  Saint-.lusi  à  Marcoing  jiar  Péronne.  il  ■ 
Busigny  A   Wassigny,    d'Orchios   à  Pont-de-la- 
Deûlo,  "de  Fenain  à   Orcliies  et  d'ilazebrouck  a 
Dunkerque;    éUiblissement    d'enclenrhemenls  a 
l'aide  de  serrures   Bouré  dans  diverses  slalion- 
à  voie  unique  et  à  double  voie. 

Installations  nouvelles  dans  les  gares  :  Gon 
traction  de  deux  embranchomenls  avec  garos  u 
débord  dans  l'inl -rieur  de  la  ville  de  Douai  : 
création  d'une  gare  annexe  de  débord  au  fauboiu, 
de  Paris,  à  Valeuciennes. 

Amélioration  des  services  des  voyageurs  et  des 
marchandises  :  Construction  à  Paùs  du  bâtiment' 
de  la  nouvelle  gare  de  ceinture  et  transformation 
en  holel  des  anciens  bureaux  en  façade  do  la  gan- 
de  Paris  :  —  continuation  des  travaux  d'agran- 
dissemont  de  la  gare  d'Arras;  —  établi.ssement 
d'un  nouveau  groupe  de  voies  de  triage  à  Vakn 
ciennes  ;  —  aniélioralion  du  service  total  dans 
diverses  gares  ou  slations  du  réseau. 

Travaux  divers:  Etalilissenient  de  parcs  à  re- 
misage de  matériel  à  la  Plaine-Sainl-Denis  et  à 
Saint-Ouen-les-D.  cks  ;  reconstruction  du  pont  sur 
le  canal  à  Saint-Denis  ol  du  pont  sur  la  Lys  à 
Arnicnlières  ;  construction  sous  les  voies  d'un 
passage  pour  relier  l'aleber  des  maoliines  et  celui 
des  voitures  à  Amiens  ;  aniélioralion  du  service 
d'alimentation  d'eau  à  Monldidier  et  à  Boulogne  ; 
élargissement  d'une  partie  de  la  rotonde  des  ma- 
chin'es  à  Calais-'Ville  :  agrandissement  de  Tusine 
électrique  à  la  gare  de  Laon. 

Malcriel  ci  mobilier  d'exploitation 
Les  dépenses  de  premier  établissement  concer 
nant  le  mat' riol  et  le  mobilier  d'exploitation,  qui 
se  sont  élevées,  en  18"9,  à  1.993  9o()  fr.  47,  consis- 
tent principalement,  comme  pour  lesdcrniers  exer 
cices,  en  dépenses  d'inst  dlalions  électriques  poui 
l'éclairage  des  gares  et  pour  divers  appareils  di 
manutention  ou  de  sécurité. 

MUériel  roulant,  matériel  mai  itnue  et  ouiiltogi 
Ce  chapitre  présente  une  augmentation  totah 
de  13.176.025  fr.  90,  dont  12.259.2S3  fr.  53  concer 
nant  le  maléri  l  roulant  et  le  matériel  maritime 
Le  surplus  porte  sur  l'accroisseni'  ni  de  l'oatUlag. 
du  mobilier  et  de  l'installation  des  ateliers. 
Les  livraisons  de  matériel  ont  compris  ; 

1  locomotive  Compound  avec  tender. 
113  grandes  voitures  à  bogies  à  intercoininuu 
cation. 

(30  voitures  de  1"  classe  à  4  compartiments. 

86  voitures  de  2«  classe  à  5  compartiments. 
159  voitures  de  'i'  cla^ise  »  6  compartiments. 
319  wagons-plateformes  10  tonnes. 
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140  fourgons;  pour  le  Iransporl  di^s  fruits  et  lé- 

gumes. 
119  wiisjous-fcuries. 
62  fournous  à  lia^ages. 
64  wasions  i\  portos  roulantes  '20  tonnes. 
(M)  NVii-ïoiis-lonibcreiuiK  '10  lonaes. 
21  waKi)us  il  bestiaux, 
t)  wajîous  divers. 
Los  coniiuandf's  exécutées  depuis  le  janvier 
900  ou  actuolleraeni!  on  eours  coniprennont  : 
47  locomotives  Comjiouivi  à  4  cylindres  à  2  et 

8  essieux  accouplés  avec  tendcrs. 
30  locomotives  ^ouders  ilc  grande  J)aDlieue  à 
2  b  'gies. 

15  locomotives  de  gare  à  8  roues  accouplées. 
44  grandes  voitures  ù  liogies  à  intercommuni- 
cation. 

14  voitures  de  2°  clu»se  à  5  compartiments. 

141  voitures  d'î  3"  classe  à  6  compartiments. 

1  voilure  de  serviCii  pour  l'inspection  de  la 
voie. 

13  grands  fourgons  à  bogies. 
7  wagons-écuries  à  6  chevaux. 
.2'20  wagons  toniberoaux  20  tonnes. 
.01)8  wagons  à  portes  roulantes  20  tonnes. 

54  wagons  à  portes  roulantes  -10  tonru^s. 
094  wagons-plateformes. 
250  foui'go  is  lestés  20  tonnes. 

80  wagons  à  bestiaux. 

23  wagons  divers. 

!  L'impoi  tance  des  livraisons  de  voitures  au  cours 
'le  l'aunéB  1899  et  des  commandes  semblables 
clievécs  dans  les  premiers  mois  de  1900  ou  ac- 
uellemcnt  en  voie  d'achèvement,  montre  que  les 
nesurcs  nécessaiiCi  pour  assurer  le  service  de 
'Exposition  ont  été  prises  en  temps  utile.  Vous 
avez  qu^l  succès  ont  obtenu  les  nouvelles  grandes 
oiturcs  à  inlercommunication  dans  les  principaux 
xprcss. 

Malgré  la  très  forte  hausse  des  prix  et  l'extrême 
liiliculté  de  faire  accepter  des  travaux  nouveaux 
!)ar  les  usines  déjà  sure'  argees,  nous  avons  fait 
le  nouvelles  et  très  importantes  commandes  da 
vagons  à  marchandises.  L'accroissement  soudain 
t  imprévu  du  trafic,  surtout  pour  les  charbons  et 
okcs,  en  faisait  une  nécessité.  Nous  ne  néglige- 
ons rien  pour  que  ces  commandes  soient  exécu- 
ées,  conformément  aux  stipulations  des  contrats, 
vaut  l'époque  où  se  produit  tous  les  ans  le  plus 
'ort  nujuvement  du  trafic. 

I  Vous  remarcjuerez  que  les  commandes  nouvelles 
Ile  wagons  portent  encore  principalement  sur  le 
lype  à  20  lonu'  s.  Le  nombre  de  ces  véhicules, 
Ivagons  couverts  ou  tombereaux,  on  service  ou 
n  construction,  s'est  trouvé  ainsi  porté  à  !)  888 
)n  constate  de  plus  en  plus  combien  leur  emploi 
Lst  avantageux  tant  pour  les  expéditeurs  que  pour 
la  Compagnie  elle-même  Et  tout  nous  confirme  à 
'lenser,  d^^puis  que  la  Compagnie  a  inauguré  ce 
lype,  que  le  wagon  de  20  tonnes  remplacera  dans 
■avenir  comme  type  normal,  sur  notre  réseau,  le 
vagon  de  10  tonnes  Les  wagons  de  plus  grande 
.apacité  ne  paraissent  convenir  qu  à  des  charge- 
nents  spéciaux  où  à  des  re'aiions  desservies 
onstanirnent  par  les  mêmes  trains  complets. 

Comme  pour  les  wagons,  de  nouvelles  com- 
nandes  de  locomotives  ont  été  rendues  nécessaires 
)ar  l'accroissement  des  parcours  au  delà  des 
imites  qu'on  avait  dû  pn^voir.  Pour  les  trains  de 
narchanilises  à  grande  vitesse,  on  ne  pouvait  que 
l'en  tenir  aux  machines  Compound  à  quatre 
cylindres  et  à  trois  essieux  couplés  de  notre  type, 
[ui  soni,  vous  le  savez,  de  plus  en  plus  appréciées 
;ur  notre  réseau  et  sur  ceux  où  elles  ont  été  ailop- 
ées  avec  des  variantes  diverses.  Mais  pour  les 
;rands  trains  rapides  à  voyageurs,  composés 
tujourd'hui  de  lourcies  voilures  à  bogies,  il  a 
)aru  nécessaire  de  renforcer  encore  notre  morféle 
ictuel  par  l'augmontalion  du  diamètre  et  du  llm- 
)re  di8  la  ch  audière  La  première  de  ces  machines 
dent  d'être  livrée  et  figure  h  l'Exposition. 

Nous  n'avons  pas  une  moindre  confiance  dans  le 
louveau  typs  de  locomotive  tender  que  le  service 
lu  matériel  se  prépare  à  inaugurer.  Cette  ma- 
•hine  sera  pourvue  d'un  double  bogie  et  de  dou- 
jles  organes  pour  la  manœuvre  en  vue  de  donner 
jlus  de  sécurité  à  la  marche  dans  les  deux  sens 
Lies  ateliers  delà  Compagnie  ont  été  chargés  dé  la 
ïonstrurtion  des  maciiines  d»  ce  type.  Nous  avons 
oujours  cru  préférable  de  réserver  les  ateliiTs  de 
a  Compagnie  aux  travaux  de  réparation  et  d'en- 
retien,  mais,  en  présence  de  l'insulTisancc  actuelle 
le  la  production  des  usines  et  de  la  hausse  des 


prix,  il  deviendra  sans  doute  nécessaire  de  iléve- 
lopper  nos  moyens  de  construction. 

Les  dépenses  du  i)ronMec  établissement  du  ma- 
térit-l  maritime  se  sont  accrues,  en  1899,  d'une 
somme  do  2;î7.5/8  fr.  7<)  [lar  suite  du  iiaiement 
d'une  i>artie  de  la  somni"  restant  encore  duo  sur 
les  deux  paquebots  construits  pour  le  service 
entre  Calais  cl  Dou\res,  et  par  suite  de  l'acquisi- 
tion de  pièces  de  matériel  et  accessoires. 

Approv  ision  ncm  cnls 
IjC  compte  des  approvisionnements  a  subi  une 
réduction  de  1  8-15.(102      77.  qui  provient  presque 
enlièrcment  di'  la  division  des  travaux, 

Varlicipations;  financières  à  diverses  en/reprises 
(le  chtminu  de  fer 
Le  compte  dos  jiarti -ipations  aux  diverses  entre- 
prises de  chemins  defer  auxquelles  la  Compagnie 
a  lu'ètc  son  concours  financier,  en  vertu  de  traiiés 
approuvés  par  les  "ssemblées  générales  et  avec, 
l'autorisation  leyislative,  est  en  diminution  de 
250.332  fr.  .')3  .par  suite  du  jeu  normal  de  l'amor- 
tissement 

Lignes  nouvelles 

Les  travaux  de  terrassements  et  d'ouvrages  d'art 
de  la  ligne  d'Avesnes  à  Sars-Poleries  sont  très 
avancés;  on  entreprendra  bientôt  la  construction 
des  bâtiments  des  stations  et  la  pose  de  la  voie. 

Quant  au  raccordement  direct  entre  les  gares  do 
Roubaix  et  de  Tourcoing-li-s-Francs,  la  déclaration 
d'utilité  publique  n'est  pas  encore  intervenue. 

Domaine  privé 
Le  compte  du  domaine  privé  do  la  Compagnie  a 
été  réorganisé  dans  des  conditions  nouvelles  per- 
mettant d'en  mieux  déterminer  la  consistance  et  la 
valeur. 

Les  immeubles  qui  font  iiartie  du  domaine  privé 
sont,  d'une  manière  générale,  tous  hîs  immeubles 
de  la  Compagnie  n'apparlenant  jias  au  domaine 
public  de  la  concession  du  chemin  de  fer,  tels  que  : 
immeubles  acquis  en  vue  d'une  incorporation  pro- 
chaine, dont  la  consistance  varie  sans  ces^o  au  fur 
et  à  mesure  que  les  incorpo cations  sont  réalisées 
et  dont  1  iniporlance  doit  bientôt  décroître  dans 
une  très  forte  proporlion;  —  immeubles  acquis 
pour  divers  services  accessoires,  notamment  pour 
les  bureaux  de  ville  ;  —  crtés  et  maisons  ouvrières 
construites  pour  assurer  le  logement  des  emploj'és 
et  ouvriers  de  la  Compagnie  dans  des  localités  qui 
ne  présentent  pas  à  cet  égurd  des  ressources  suf- 
fisantes ;  propriété  des  d-cks  de  Saint-Ouon.  suc- 
cessivement réduile  par  des  incorporations  au  do- 
maine public,  mais,  d'autre  pari,  accrue  par  dos 
accpiisitions  nouvelles  eu  vue  d'en  faciliter  l'utili- 
sation. 

Le  domaine  privé  immobilier  de  la  Compagnie 
représente  ainsi  une  dépense  totale 
.le  Er.  21.842.593  80 

Le  domaine  privé  mobilier  de  la 
Compagnie  s'est  noiablement  accru 
dans  ces  dernières  ann('es.  La  somme 
qu'il  représente  dans  nos  comptes 
nest  pas  inférieure  à   13.269.486  47 

Ce  chitlre  comprend  d'abord  les  ini- 
portantes  avances  lai  les  au  compte 
de  i^remier  élablissement  des  lignes 
Mord-Belges,  pour  une  somme  de 
11.044.957  fr.  77. 

Le  surplus  concerne  le  solde  du 
compte  courant  ouvert,  coolormé- 
ment  à  la  délibi'ration  de  l'assemblée 
générale  du  29  avril  1895,  en  vue  d'as- 
surer l'achèvement  et  la  mise  en  ex- 
ploitation de  divers  chemins  de  fer 
il'intérèt  local,  —  les  actions  de  cjuel- 
ques-uns  de  ers  chemins  àf  fer  d'in- 
térêt local,  acquises  eu  conformité 
de  la  même  délibération,  —  le  solde 
du  compte  courant  ouvert  à  la  Cham- 
bre du  commerC(î  du  Tréport,  —  en- 
lin,  divers  titres,  créances,  nu-pro- 
priétés et  caulionnemenis  do  -peu 
d'importance. 

Tj'ensemble  du  domaine  privé  de  la 
Oimpagnie,   immeubles  et  valeurs 

mobilières  réunies,   représente  un   

total  de  Fr.  35.112.080  27 

Les  prcjduits  annuels  du  domaine  privé  ainsi 
constitué  se  sont  ('levés,  en  1899,  à  un  total  de 
064.787  fr.  72,  somme  inférieure  aux  dépenses 
annuelles  et  charges  d'intérêts  correspondantes  qui 
ont  été  de  944.216  fr.  32. 


Mais  la  diirércnco,  soit  27!»,428  fr.  Oit  est  facile- 
ment couverte  par  rcnseuibh'  des  inlérél.s  des 
réserves  qui  n'ont  jias  un(^  a(Tei:tatioii  spéciale, 
ainsi  que  des  intérêts  alli''rents  ;'i  la  |)artie  (lu  divi- 
dende non  disti'ibuéo  an  l  '  janvier  et  qui  n'est 
mise  on  paiemeni  ipie  le  1  '  judiel  suivant,  ij'excé- 
dent  de  ces  iuti'rèlH  a  été.  |)our  l'exei-cice  1899. 

401,2()8  fr.  7().  .lusqu'à  f)rés(!nt,  celte  disponi- 
i)ililé  a  été,  taulôt  laissée  en  accroissemimt  du 
bénéfice  île  l'année,  tantôt  reportée  au  comple  de 
la  réserve  cxtraordinaiie.  Nous  jwnsons  <(u'il  con- 
vient, à  l'avenir,  de  l'aU'ecler  à  l'amortissement 
progressif  des  divers  comptes  du  domaine  privé. 

lAgnea  Sord-Bel;ir'^ 
Sur  les  ligues  Nord-Belges,  li's  dé|)onses  sont 
en  diminution  de  91.\4'<5  fr.  87.  Celle  réduction 
résulte  principalement  du  report  d'imnifiiibles 
au  compte  du  domaine  privé  des  bç/i'e^-,  Nord- 
Belges. 

BoiDiilne  privé  Nord-Belge 
Le  compte  du  domaine  privé  des  lignes  Nord-  , 
Belges  s'élève  au  31  décembre  1899,  à  la  somme 
de  840.028  fr,  'i(i. 

§  II 

RESSOURCES  RÉALlSÉI  g 

Accroissement   des  ressources 

Los  ressources  réalisées  en  vue  de  couvrir  les 
déi^onsos  ci-dessus  ont  été  portées,  au  31  décem- 
bre 1899  à  1..545.515.055  08 

l'.es  r^'ssources  atteignaient,  au 
31  décembre  1898  1.527.035.744  46 


L'accroissement  est  donc  de. 


18. 470. :n 2  22 


Emissions  d'obligations 

Il  a  été  émis  6.605  obligations,  série  D  3  Oyti  cl 
36,700  obligations,  série  C  2  1/2  0/0. 

I.;e  produit  brut  de  ces  émissions  s'est  élevé 
à   18.G58.616  25 


469  968 
423  827 


4'i7  178 


donnant  un  prix  brut  moyen  par 
obligations  pour  la  série  B  3  O  'O 
de  .  ■.  

Pour  la  sériée:  2  1/2  0/0  de  

Le  prix  brut  moyen  par  obliga- 
tion des  émissions  de  l'exercice 
1898  avait  été,  en  ol)ligations  de  la 
série  C  2  1/2  0/0  de  

Apfès  déduction  des  intérêts 
courus   au  jour   de  la  vente,  le 

produit  net  a  été  de  

représentant  un  prix  moyen  net 
par  obligation,  pour  la  série  B 
3  0/0  de  

Pour  la  série  C  2  1/2  0/0  de.... 

Le  prix  moyen  net  par  obliga- 
tion des  émissions  do  l'overciee 
189-^  en  obligations  série  G  2  1/2  0/0 
avait  été  de  

Le  taux  moyen  d'intérêt  et  d'amor- 
lissenKMit,  qui  était,  ou  18r)8,  de... 
e.st,  en  1899,  de  

,Le  taux  moyen  d'int(''rêt  et  prime 
de   remboursement,    non  compris 

l'amortissement,  est  de  

tandis  qu'il  était,  en  1898,  de  

Le  tableau  ci-après  permet  de  comparer  les  ré 
sultats  des  émissions  des  dix  dernières  années. 


18.  '179.312  22 


405  563 
419  734 


443  158 

:!.914  0/0 
4.132  0/0 


3.427  0/0 
3.122  0/0 


Prix  moyen 


Taux 


An- 
nées 


Avant 
déduction 

dos 
intérêts 
courus 
au  jour 
de  la  von  te 


1890   440.781 

1891   447.960 

1892   459.511 

1893    405.296 

1894   467.021 

1895   481.709 

,™  S  B.  481.77 

^^■^^  I  C.  453.229 

1897     C.  455.935 

1898   447.178 

^  B.  469.968 

I  G.  423:837 
(A  sîtivre.) 


Après 
déduction 

des 
intérêts 
courus 
au  jour 
de  la  vente 

437.054 

443.410 

454.255 

46l.l'i4 

4(52  .  747 

478.^55 

477.20 

449. '-55 

452.128 

443.158 

465.563 

419.734 


d'int  ■■l  èt 
et  prime 
de 

rembour- 
sement 
et  amortis- 
sement 


d'intérêt 

et 
prime 

de 
rem- 
bour- 
sement 


4.159 

3.685 

4.124 

3.617 

4.0H2 

3.499 

4.013 

H.  424 

3.991 

3.423 

3.905 

3.244 

3.894 

3.174 

3.804 

3.016 

3.914 

3.122 

4.157 

3.417 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  juillet  1900 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 

France   r,  362.661  89 

Effets  et  valeurs  diverses   2'i5.iO5.1O0  14 

Trésor  public   18.114.169  36 

Avances  sur  dépôts  de  titres   19.'i21.'i52  18 

Correspondants   à. 70-2  568  U 

Banque  hypothéo.  de  France,  en  liquid.  19  985.498!  ',2 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   1.866  226. 151  4i 

—    communaux   1.38^.953.100  91 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 

des  Bons  à  lots   28.07'i.25i  -56 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves   59  -'82.013  96 

Semestres  d'annuités  échus   19.058. 506  31 

Ohligations  retirées  de  la  circulation, 

soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st«): 

Obligations  Foncières   119. 871. 194  45 

Obligations  Communales   lS5.ô09.ri8  S2 

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations   S9. 700. 121  » 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels   12.933.709  25 

Frais  d'appropriation  et  mobilier   409  318  i5 

Divers   22.260.290  2.". 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus   1  5.020  928  Ci 

Dépenses  d'administration   2.459.139  20 

Total   4.(57.387^929  67 


Fasslf 

Capital  social   170.500.000  » 

Réserve  obligatoire   19.660.368  05 

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire   63.4i;2.9'i2  42 

Provision  extraordinaire   .        71.716.325  76 

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social   4.3X.S'. 707  » 

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire   133.574  86 

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie   1.04i.349  55 

Réserves  sans  affectation   1.347. 844  42 

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  Société   6.392.558  18 

Provision  pour  créances  douteuses   5. ,539. 805  .18 

Dépôts  en  comptas  courants  ■.■   67.238.063  18 

Correspondants   31  .383.138  8S 

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs   3.799.235  45 

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires   21.177.168  18 

.  —        communaux   132  119.60î<  53 

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  2.200.985.500  » 

Des  obligat»  retirées 

de  la  circulation.  .. .       174.737.000  » 

A  déduire  :  1.90o.23i.492  80 


Versements  à  rece- 
voir des  obligat". 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 


prunteurs  475.488.007  11 

Obligations  Communales  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  1.558.177.300  » 

Des  obligat'  retirées 
de  la  circulation  .. .       136.765.200  » 

A  déduire  :  1.427. 75s. 807  SI 


Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  123  596.985  » 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 


prunteurs  113.586.707  19 

Bons  à  lots  en  circulation   28. 071.251  5ô 

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 

échus  à  payer   21.942.219  88 

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  5.935.126  95 

Divers   22.188.451  43 

Intérêts  dus,  mais  non  échus   32.259.811  39 

''rofits  et  pertes  : 

liriuot  de  l'exerc.  1899   ..  8.558  47 

■.orcice  1900   6.791.223  15 


Total   4.057.3S7.929  07 


Certifié  contoi-me  aux  écritures: 

Le  gouverneur , 

II.  MOREL. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 
DE  CRÉDIT  INDUSTRIEL  &  COMMERCIAL 
ET  DE  DÉPOTS 


Bilan  au  31  juillet  1900 
ACTIF 

Caisse  et  banques   1.825.774  10 

Portefeuille  : 

Effets  en  franc»   26.350.750  15  ) 

Effets  en  monnaies  étran-                         >  23.885.821  38 

gères   2.535.071  23  ) 

Compte  reports   4.037.230  98 

Rentes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses   12.017.388  4S 

Avances  sur  titres   9.370.426  89 

Comptes  courants  garantis   11.017.361  82 

Crédits  sur  garanties   14.913.010  G5 

Correspondants  débiteurs   4.740.302  70 

Ordres  île  Bour.se   141.295  30 

Frais  généraux  ; 

Compte  ancien   310.714  03 

Compte  nouveau   51.144  57 

Immeubles  sociaux   4.040.000  » 

Actions.  Versements  non  appelés  sur  37.351 

actions   9.337.750  . 


100.760.160  90 

PASSIF 

Actions   30.000.000  n 

Réserves  : 

Statutaire   3.000.000   »  1 

Supplémentaire                  3.000.000   »  [  8.250.000  a 

Immobilière   2.250.000   »  ) 

Comptes  de  dépôts   38.735.450  62 

Comptes  d'encaissement   400.637  88 

Correspondants  créditeurs   3.787.832  80 

Effets  à  payer   17.584.28:f  19 

Comptes  d'ordre   439.622  99 

Dividendes  à  payer   55.(Xi3  04 

Réescompte  du  dernier  semestre   168.597  47 

Profits  et  pertes  : 

Compte  ancien   1.204.383  31 

Compte  nouveau   l.'il  349  .'iS 


liiû. '.611.160  96 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 
la  Sociéli   21.057.761  40 

1014 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Bilan  au  30  avril  1900 


Actif 

Versements  non  appelés                      Fr.  9.000.000  » 

Caisse  (Paris  et  succursales)   19.187.049  52 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   19.851.123  71 

Avances  sur  nantissements   15.951.484  10 

Succursales  et  agences   13.510.89'.'  42 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  7.841  .■i69  37 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)  ....  444.819  78 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   538.910  29 

Mobiliers   206.835  58 

Immeubles  ■.   942.435  50 

Fr.  87. 181.927  27 


Passif 

Capital  social                                      Fr.  12.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   5S0.OO0  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   696.328  50 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   600.000  » 

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   538.910  29 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   500.000  « 

Billets  au  porteur  en  circulation   40.257.422  25 

Comptes  de  dépôts   15.094.991  02 

Effets  à  payer   323.707  15 

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.)..  15. 510.032  61 

Inléi-èts  et  commissions  du  semestre   638.421  89 

Dividendes  à  payer   7.804  80 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  l«i- semestre  1899   s. 380  77 

—   du  2e  semestre  1899    371.589  38 

1345                                                 Fr.  .S7. 484. 927  27 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000 /V.,  entièrement  vtnéê 


Situation  au  31  juillet  190(>  ' 


ACTIF 

Caisse  et  Banque   65.331.202  68 

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  »   354.974.898  30 

Reports   E6. 679. 043  6fl 


Banques  des  Colonies  françaises   937.968  15 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  37.îâ3.026  06 

Comptes  courants  débiteurs   61.951.447  12 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  ..  28.961.192  51 

Agences  hors  d'Europe   15.li5.260  67 

Avances  garanties   63.580.370  80 

Participations  financières   9.623.650  18 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  0.651.886  40 

Débiteurs  par  Acceptations   52.583.170  05 

Crédits  par  Acceptations  garantis   28.2.30.568  80 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   15.247.715  53 

Immeubles   8.830.254  5C 

Vorsenienls  non  appelés,  déduction  faite 

des  libérations  anticipées   13.081.125  ■ 

Fr.  819,778.779  9î 


PASSIF 

Capital   l.-,0.000.000  » 

Réserves   15  942.145  39 

Comptesdechèquesetconipt. d'Escompte..  307.645.186  M 

Comptes  courants  créditeurs   139.772.916  H 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe   74.003.351  91 

Coupons  et  Dividendes  à  payer   8.149  906  8Î 

Banques  des  Colonies  françaises   5.241.912  40 

Effets  remis  à  l'Encaissement   20.656.881  5u 

Acceptations  pour  compte  des  Agenceshors  [ 

d'Europe   5.585.172  » 

Acceptations  pourcompte  de  tiers   77.580.805  1'^ 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   10  852.119  4s 

Immeuble  «Annuités  à  régler»   4.312.352  45 

Fr.  HjÇi.778.779  95 


CERTIFIB  CONPORMB  1 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration . 
1046  DENORMANDIE. 


CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,   CAPITAL  :    DEUX  CENT 
l.INOUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  31.jiiillcl  1900 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  127. 555. 4SI  57 

Portefeuille   710.718.042  «3 

Reports   192.142.168  40 

Comptes  courants   393.777.311  1'.' 

Avances  sur  garanties   139.464.268  10 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes  .  7.663.825  65 

Immeubles   .30.000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   26.670.089  52 

Versement  d'oclobre  i déduction  failc 

des  libérations  nnlicipées)   26.2i9.6?5 


Fr.    I.e81.2'i0  sO-.'  56 


Passif 

Dépôts  et  Bons  à  vue   496.101.274  0.' 

Comptes  courants   S^si.  438.885  >U 

Acceptations   128.426.732  31 

Bons  à  échéance   49. 1. "xi. 28'.'  3  ! 

Comptes  d'ordre  et  divers   65. 120.081  03 

Réserves  diverses   100.000.000  . 

Réserve  immobilière   10.000.000 

C>.pital   250.000.000  ■ 


Fr.    1.684.240.8C2  50 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration. 

Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  1047 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Capital 
Dom 


lUIlicDS 

15212 

3831 
6790 


RKNTIOS 

A  l'AYHU 


Francs 
45G.;!07,i01 

115. 101. '.".10 

237.038.374 


25839  809. 110.76i 
390.350  obi. lie  500^ 
89 1.600  obi. (le  500  fr. 

39. 883 obi. lie  500 fr. 
109.700obl,ile500lr. 


KomLire 

Val. 

Som 

de  Titres 

nom. 

Ters. 

4;>  1  .-iol 

*^AA 

'rrr 

500 

21 4 . 0'39 

/.AA 
'iUU 

40(' 

AAA 

■  Ai 

100 

4o  i .  / 10 

500 

SOC 

235 . 47 1 

tAA 
OUU 

50(i 

400 

40( 

)> 

100 

10( 

44  i  .'731 

400 

400 

)) 

100 

100 

685.498 

500 

500 

100 

lOii 

280.411 

500 

160 

155.675 

400 

400 

833. loi 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838.642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969 . 87 1 

400 

400 

491 .010 

500 

500 

496 . 879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

224 . 948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1 173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

1 82 . 500 

1 000 

1001) 

125 . 000 

500 

500 

.)UU 

r'!" 

30 . 000 

500 

.)0l  1 

JUU . UUU 

500 

500 

AA  AAA 

OU . UUU 

.»uu 

250 

àii.ooo 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320. QQO 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

3^8.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161 .6i2 

500 

500 

49.700 

500 

500 

491.516 

500 

500 

515. '.33 

500 

500 

6S.567 

» 

1955396 

500 

500 

1V48;)80 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211 .006 

500 

500 

4 'i  30267 

500 

500 

4856631 

500 

500 

171.262 

500 

500 

237.487 

500 

500 

25G52I0 

500 

500 

153  î .  loi 

rii'iù 

500 

507. 43 i 

400 

400 

30ri70i 

500 

5oO 

1.36.317 

500 

500 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 


500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALKURS 


RENTES  FRANÇAISES 

q  0/  1  Terme. 

^  /o  (  Compt. 

3  %  Amortissable!  J"™,^; 
3M%I894(anc.4K)|  J^^'t] 

Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(ger.  France)   Terme. 

Madagascar  2  '/^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Ctiine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  "  %  

Ville  de  Marséilie  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  CO.MPTANT! 

Communales  187  9  2.00  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

-  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887.  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  TERME: 

Banque  de  France  nun! .  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d' Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  ... 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   Eï  OIJL.  AU  CO.Ml'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3%.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  liions 

—  .   —       3  %  titr.  ronge 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nonv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 
Obi.  — 


Act. 
Obi. 


Midi. 


3  %  1855   

3  %  fusion  aiic.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 
2  /s  %...  


Act. 
Obi 


Act. 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


—  3  o/„  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,  j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 

Orléans  


DlVlUBDIie  ou  ISTÉIIËT  ditlribut  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 


15  . 
15  . 


29 


50 


50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


12  . 


79 


50 


50 


29 


50 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 

27  5o: 

15 

35  50 
15  50 
15 
15 
15 


55 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


54 


50 


50 


50 


50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


58 


50 


50 


20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50  . 
15 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  51 


20  .. 
12  . 
12  .. 
3  .. 
20  .. 
20  .. 

10  •• 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


15  .. 
15  .. 


1.35  41 
20  a. 

6  25a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .50a 
27  50 

16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
58  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
40  a 
15  . 
15  . 
67  . 
15 
15  . 
12  5i 
15 
58 


50 


Cours  de  conip.  conim.  juillet 


1897       1898      1899  1900 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


i750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
4i7 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .'. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 
53 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 

460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


-.38 
720 
447 
1012 


461 
462 

1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


Cours  lie  clôture  (les  5  dernières  sem 


2  août  9  aofit   lOanOl  23aofil  30aofll 


100  10 
99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  . . 


511 
419 

406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1(22 
43  i 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 

1815 

455 
446 
402 

13i5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


17  iO 


100  25 

100  05 

98  k-> 

101  80 
101  65 

480  .. 

80  75 
82  .. 
460  .. 


540  50 
417  .. 
402  .. 
103  50 
.54  4  .. 
54  4  .. 
318  .. 

94  25 
348  .. 

92  50 
402  50 
103  .. 
371  50 
400  50 


453  . 
495  . 
488  . 
429  . 
443  . 
385  . 
438  . 
436  . 
431  . 
509  . 

42  . 

44  75 
555 
423 


39ro 

10'8 
425 


600 
s26 
655 
604 
1070 
610 
82 
467 
510 


720 
435 

428 
431 
421 
710 

4;.2 

1080 
512 
450 
453 
451 

1815 
450 
4  'i  't 
449 
40i 

1280 
445 
448 

2295 
461 
455 
408 
450 

1705 


100  25 

100  25 
99  32 
99  40 

101  97 

102  .. 

481  .. 

79  .  . 
81  75 
465  . . 


5.36  .. 
414  .. 
401 
100  25 
546  . . 
542  .50 

347  75 
94  .. 

348  .. 
92  7.1 

400  50 
104 
371  tO 
397  50 


455 
492 
489 
430 
449 
383  50 

441  . 

442  2o 
430  .. 
506  .. 

42  50 
42  50 

554 

428 


3980 
1037 


590 
515 
659 
605 
1060 
608 
80 
429 
508 
980 


720 

680 
4i9 

423 
713 
42> 

10.85 
515 
448 
450 
449 

18'4 
450 


50 


50 


449 

4U2 
1297 

445  75 

447  75 
2310  .. 

465  .. 

460  .. 

414  .. 

451 
1723 


50 


100  47 
100  50 
99  47 
99  55 
102  20 
102  25 

480  .. 

80  .. 

81  .. 
468  .. 


535 
415 
402  50 
104  . 

542  . 

543  . 

317  75 
93  50 

318  .. 
91  .. 

402  .. 
103  75 
372  50 
397 


4'^6 
495 
488 
432  5u 
446 
385 
440  50 
446 
434 
503 

43 

42  50 
539 
432 


3990 
1060 


7i0 
592 
520 
670 
6  7 
1092 
608 
81 
430 
5i8 
980 


725 

-sas 

ô'O 
429 
430 
423 
709 
431 

1090 
515 
448 
4  2 
447 

1838 

444 
449 
403 

1300 
444 
447 

2325 
462 
46J 
408 
455 

1740 


50 


50 


lui)  62 
lOo  50 
99  KO 
99  Wi 
102  25 
102  20 

481  .. 

80  .. 
82  .. 
468  .. 


534  . 
415  .. 

403  50 
103  . . 
542  50 
544  .. 

347  25 
90  .. 

348  .. 
92  50 

400  .. 

.372 
399  . . 


455  .. 

496  ro 

489  .. 
433  .. 

386  . 
438  .. 
441  .. 
435  .. 
505  .. 

43  .. 

44  .. 

432  y. 


3995 
1104 

430 

740 

595 

520 

650 

605 
IlOi 

608 
81  50 

440  . 

530  . 

985  . 


724 
431 
680 
430 
431 
423 
710 
432 

I0S9 
515 
418 
452 
447 

1843 
451 
415 
448 
402 

1301 
443 
449 

2342 
462 
464 
413 
454 

1742 


50 


50 


50 


160 
100  80 

'.)')  90 
102  2 
102  20 

480  . 

79  7: 
81  50 
480 


534 
417 

404 
100 
546 
545 
348 

92 
348 

9J 
400 
103  50 
369 
399  50 


454 
498 
48S 
43"- 
442 
388  50 
438 
442 
433 
503  50 

44  . 

43  . 
516  . 
432  . 


39  ?0 
1130 
4i0 

596 
520 
654 
605 

1020 
609 
80 
4  45 
529 

1005 


725 
438 
670 

43'l  2." 

42c 

71- 

42.S  50 
1US9 

525 

448 

452  50 

449  7f 
1810 

452 

44  4 

450 

402  50 
1300 

445  50 

448  50 
23  .'0 

451  50 

460  50 

416 

1740 


6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Val. 

Som. 

it  litrf- 

Ters. 

99.699 

» 

339 1 7-;  1 

500 

500 

1 170*00 

500 

14939:.'! 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

3325467 

500 

500 

1133841 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183.195 

500 

5ul 

149.23'. 

500 

500 

49.409 

500 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

25Q 

75.296 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

500 

1  ur> .  I 

2;>0 

■'.50 

220  679 

» 

)) 

80.0UU 

500 

500 

120  000 

50l) 

501 1 

14.720 

500 

501 

19.280 

» 

)i 

58.265 

590 

5U0 

200 . 000 

100 

100 

70  500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

» 

125.000 

100 

100 

,50.000 

500 

500 

40,00U 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

.212.703 

500 

500 

100  000 

1) 

39.600 

500 

500 

60.000 

30u 

300 

Capiljl 

ou 

NomL''e  Je 

Tilns 

522668. 36U  i 

190767. 000 f. 

1924 

521306.20011. 

5.298.600  £ 

» 

18.389.000  £ 

» 

59.  llOob 

19.'!f 

378109  5001". 

1932 

700.000  a\> 

1987 

105000.000f. 

» 

15i07U.i  001'. 

13993990001'. 

1941 

73'i839  r 

001'. 

671830. lOOr. 

» 

i.ni.r 

00  oli 

1930 

l.ObO.C.UO  uli 

1941 

39.331 . 1 

i51'. 

19  il 

.58. 1 

74  ok 

192-. 

206 . 090  oli 

196-. 

124500. ooor. 

682000. UliUll. 

801309i;)42  li 

90.: 

00  oli 

1 92S 

85. 6,57. 5001'. 

19i'.r 

29. 000. 000 f. 

191' 

41.727.1 

71  £ 

438.650 ob 

i92r 

27.632.U001'. 

195; 

255396. r 

OOf. 

192:, 

lH423.500f . 

193; 

179255.,^ 

OOf. 

195.'- 

1 .045.  'i64  oli 

1951 

571090.500  f. 

1961 

489137.5001'. 

1970 

646762.5001'. 

1971 

39.950.0001'. 

1950 

r>2312.r 

001'. 

1975 

4'i9737.r 

OOf. 

197; 

1902242000r. 

197(1 

651087.5001'. 

1973 

395687 . 

001'. 

197( 

211.000  oli 

1967 

25.000.0001'. 

1951 

136987.2001'. 

1930 

39  333.0001'. 

7.371 .915£T 

KI346.282£T 

'■i5''i:i.-H)0£T 

lli(i(r/5.(J00f . 

1931 

174756  iJÛOl . 

19:i1 

111  586.5001 . 

6.UC0.12Q  i 

1951 

20, 915.0001'. 

19311 

39.061 .500f. 

I9;!^| 

7.996.900  £ 

19.3»sj 

19.763.350  £ 

DliSIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suitei 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  2       %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  18^5 

Act.  Ouest  

Obi.     —  3%  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  1er  el 

Poi  l  (lo  hi   

Act  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coia|>"'  Générale  desi 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  jouis.s 
C"  G''  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jnuiss.. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  . . 
Malfidano  (Mines  dcj  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (G''  f»< 
Métaux  iC'"  fraïK^'aise  desl.. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  iC'"  du)  en  liq. 

—  Mous  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  [laits  (le  fond. 

Dynamite  'Soc.  Centrale  del 
Téléphones  iSoc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  ?i%(cb.nxe23l20j 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %or  (ch.  fixe 2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  189 'i  

Egypte  iDaïra-Sanieh  4  %).. 

—  1  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  -i  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2K%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etaidej  5  0,  e  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i'A  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  aniort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890(2«ct3''émis 

—  —  1890  (4*  émis.)... 

—  —  1893(5' émis.)... 

—  —  1894(6»  émis.)... 

—  Consolidé  4  %(l'-'et2'sér.) 

—  3  %  or  1891  l«el2'éni.  1894 

—  3      %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  G  

—  si'rie  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  %, 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

3      o/o  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


DIVIIIHllE  ou  INTEIlET  distribue  en 


1895 

1896 

1897 

1898 

180f» 

1S97 

1898 

43 

50 

43  50 

43 

50 

43  50 

43 

50 

1250 

1390 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

15 

487 

482 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

483 

480 

12  50 

12 

50 

12  50 

12 

50 

456 

443 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

483 

180 

38 

38  50 

38 

50 

38  50 

38 

50 

1145 

1222 

15 

15 

15 

15 

15 

485 

483 

15 

15 

15 

15 

15 

483 

479 

25 

25 

25 

25 

25 

685 

685 

15 

15 

15 

15 

15 

474 

469 

15 

15 

15 

15 

15 
12 

482 

480 

12 

12 

270 

335 

15  .. 

15 

15 

h  :: 

15 

458 

460 

18 

18  .. 

18 

20 .. 

20 

420 

27 

50 

28  50 

28  50 

28  50 

28 

50 

690 

740 

04 

50 

66  50 

68 

71  .. 

74 

2050 

2400 

61 

50 

65  . . 

62 

49  . . 

.59 

1125 

1128 

52 

52  50 

49  50 

36  50 

16 

50 

840 

835 

15 

18 

15 

15  . . 

16 

365 

.362 

30 

27  50 

25 

17  50 

22 

50 

715 

690 

45 

55  .  . 

65 

65  .. 

65 

1520 

1935 

20 

30  .. 

40 

40  .. 

40 

930 

1350 

28  50 

28  50 

28  80 

15  . . 

5 

698 

835 

6  .. 

5 

a. 

121 

5 

5  . . 

6 

■* 

100 

1  n 

40 

40  .. 

40 

50  '.  . 

50 

lOOO 

1030 

37  50 

27  50 

27 

50 

37  50 

37 

50 

710 

4-i\J 

7  .  . 

.  5 

50 

5  .. 

5' 

1 16 

0-> 

50 

12 

30  .. 

30 

30  .. 

10 

665 

GôO 

25 

25  .. 

1-2  50 

12  50 

25 

=,QQ 

4*26 

125 

1 1"^ 

99 

49 

100  05 

97 

62 

107  71 

1  if, 

4>. 

Ï2.55 

41 

% 

42  28 

40  91 

45  61 

51 

1280 

1  ib5 

12 

50 

15  .. 

12 

50 

20  .  . 

23 

51 

4*74 

6 

12  .. 

15 

18  .  . 

1 6 

50 

265 

""^69 

o 

75 

2  75 

.3 

75 

2  75 

0 

112 

80 

112 

5 

5 

5 

5 

7r 

448 

4 

4 

4 

4 

4 

io'i 

80 

103 

4 

50 

4  50 

4 

50 

4  50 

4 

50 

69 

.■15 

53 

4 

4 

4 

4 

4 

66 

35 

52 

75 

5 

4'iO 

'4 

4 

4 

4 

4 

106 

80 

106 

40 

81 

94 

3 

3 

3 

3 

3 

99 

99 

4 

4 

4 

4 

105 

•20 

102 

85 

4 

4 

4 

4 

4 

107 

109 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  5o 

^ 

5( 

102 

30 

104 

25 

4 

4 

4 

4 

63 

10 

34 

6 

Q 

6 

Q 

6 

3  2 

157 

5 

5 

5 

5 

310 

129 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  5(i 

15 

15  . 

15 

15 

15 

218 

214 

110 

225 

2  50 

0 

50 

101 

60 

4 

^  ■  ' 

4 

4 

4 

iO& 

101  70 

4 

4 

4 

4 

4 

95  90 

94 

40 

25 

25 

25 

'3 

3 

3 

3  . 

3 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

104 

50 

104 

50 

1 

1 

1 

1  . 

1 

23 

60 

18 

25 

22 

50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

174 

450 

~3 

3 

3 

3  . . 

3 

93 

50 

93 

•76 

4 

4 

4 

4  . 

4 

103 

20 

95 

10 

4 

4 

4 

4 

4 

90 

25 

95 

56 

4 

4 

93 

30 

'4 

4 

4 

4 

4 

io3 

102 

35 

4 

4 

4 

4  . . 

4 

102 

30 

102 

50 

4 

4 

4 

4 

4 

102 

70 

103 

75 

4 

4  \ 

4 

4  . . 

4 

102 

35 

102 

90 

4 

4  ! . 

4 

4  . . 

4 

103 

102 

50 

4 

4 

4 

4  . . 

4 

103 

50 

106 

10 

4 

4 

4  .  '. 

4 

105 

50 

106 

75 

4 

4  . . 

4 

4  . . 

4 

103 

20 

104 

3 

3  .'. 

3 

3 

3 

94 

30 

97 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

101 

25 

101 

50 

4 

4  .. 

4 

4  .. 

4 

70 

20 

61 

50 

3 

3  . 

3 

3  .. 

3 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  5l> 

104 

103  75 

3 

3  .. 

3 

3  .. 

3 

101 

75 

101 

1 

I  .. 

1 

1  .. 

1 

37 

75 

47 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

1 

22 

70 

27 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

1 

21 

70 

22 

75 

20 

20  .. 

20 

20  . 

20 

380 

407 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

444 

470 

25 

25  .. 

25 

25  .. 

25 

482 

499 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

102  25 

103 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

360 

370 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

435 

460 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

99 

20 

100 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  5u 

40 

80 

44 

Cuui's  de  coni]).  conini.  juillet 


1270 
468 
464 
420 


1150 

466 
463 
654 
446 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
:J25 


1756 
12:5 
609 
270 
108 
1335 
10 'i5 
109 
528 

550 


107 
3585 
1360 
515 
315 


108 


102  . 
66  . 
64  . 

i:!5  . 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  7," 

102  20 
59  70 

284 
240 


220 
255 

98  75 
100 

93  10 
384 


100 
24  90 
495  .. 

92  . . 
92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  7. 
100  80 

100  65 
103 
104 

101  40 
90 
97 
63 


101  3i 
98  . 

47  . 
26  50 
22  95 

419 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48  75 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1900 

2  ;o  n'jt 

9  aoi'il 

16  a. 

11 1 

2 1  août 

3  '  aijùl 

1222 

1205 

12'0 

1218 

1210  .. 

1218 

451 

441 

,50 

446 

445 

445  .. 

iii 

50 

416 

4  17 

44S 

448 

448 

448 

400 

401 

404 

403 

402 

50 

413 

75 

442 

444 

50 

413 

445 

1080 

lÙCl 

1062 

1065 

1073 

1072 

451 

416 

419 

50 

444 

50 

414 

50 

447 

448 

449 

450 

4 19  50 

450 

020 

615 

61  > 

615 

619 

610 

430 

436 

438 

50 

440 

4.'i5  ]. 

434 

50 

428 

50 

427 

432 

429  f  0 

325 

315 

310 

30*»  50 

310 

422 

427 

25 

4-35 

4-26 

4'27  tO 

432 

438 

461 

463 

515 

50:i 

523 

410 

415 

411 

410 

412  . 

411 

630 

61.5 

610 

610 

60  î 

2030 

1950 

990 

1950 

■30,JO 

iOOO 

11 '.0 

1100 

IPO 

1096 

1115 

1137 

805 

780 

780 

785 

'/93 

79.» 

330 

315 

311 

31G 

305 

:!15 

510 

540 

535  50 

510 

531 

2000 

18^25 

1830 

1815  .. 

1 350 
125 

1^2^35 

;i55 

350 

360 

360  .. 

;)6o 

235 

228 

233 

■3^2S  .. 

•3:îi 

y  ( 

84 

8U 

8;i 

82  75 

8'  1 

1  no 

1150 

ir>i 

1  00 

I3^3:i  .. 

H  85 

870 

901 

9iJ  .. 

8*'0 

9(3 

91 

90 

50 

92 

472 

473 

465 

880 

865 

890 

890  .. 

935 

10 

25 

10 

10 

75 

10  25 

10 

«i-'. 

87 

86  23 

86  75 

89  .. 

co 

''1 

3')  l'v* 

3158 

:î465 

3477 

3  ^20  . . 

35^3Û 

1  0  iO 

I3:i0 

13.50 

1345 

1331  .. 

1 349 

430 

4^25 

420 

430 

4^35  .. 

*  26 

315 

296 

■2:)  1 

290 

315  .. 

0  t 

101 

50 

98  ,'30 

99  5i 

«1  j 

467.. 

465 

vn 

25 

98  60 

98  9 

98 

95 

99  7 

Ç'.l 

-À' 

68 

66 

•35 

6*) 

70 

67  2' 

67 

65 

15 

65 

lu 

65 

ïé 

66  50 

<"o 

50! 

399 

3s  j 

.100 

97  25 

97 

.30 

97 

90 

99  95 

9'.' 

50 

78 

79  50 

79  75 

78 

78 

84 

00 

83 

84 

84 

•25 

84  ^25 

^5 

5(1 

102 

102  50 

102 

15 

102 

•35 

102  70 

103 

;)o 

104 

104 

•35 

104 

lOi 

.5-"' 

105  95 

105 

l'Ol 

100  3r 

100 

1' 

100  75 

100  95 

100  70 

100 

1 

72  .3(1 

72 

15 

7 1 

7,'i 

71 

97 

72  66 

73 

o.' 

:C6 

332 

,332  25 

331 

334  . . 

3:k 

•282 

■276  25 

278 

•278  50 

278 

560 

, . 

•2-27 

234 

.50 

2'25 

232 

■3;i:i  . . 

■331 

■i2'J 

■315 

217 

211  .. 

,,, 

98 

97 

75 

98 

96 

5 

98  5 

98 

■J" 

94  70 

92 

15 

91 

95 

92 

70 

93  4 

9:; 

85 

377 

363 

367  50 

373  . . 

57  1 

83 

50 

81 

84  . . 

SI 

50 

2i 

22 

75 

22 

80 

23 

3 

23  37 

23 

4,5 

497 

499 

498 

5'  0 

508  . 

507 

83 

50 

83 

50 

83  25 

8-2 

80 

50 

77 

75 

76 

75 

71 

75 

80 

50 

79 

37 

10 

75  ^25 

75 

75 

78 

10 

77 

90 

76 

-35 

77 

73  75 

75 

100 

99 

40 

99 

60 

99 

6 

100  . 

100 

75 

99 

7 

99 

60 

99 

•30 

99 

85 

00  15 

lOJ 

99 

99 

75 

100 

i5 

10 

•25 

10  50 

loi 

99 

41 

99 

85 

100 

99 

7 

100  30 

100 

1 

99 

50 

101 

•35 

101 

100 

■25 

101  -Ta 

101 

."O 

100 

100 

m 

102 

95 

99 

85 

10.. 

100 

5m 

102 

99 

50 

100 

99 

/.■ 

100  75 

m 

3,1 

99 

85 

99 

8 

99 

9  i 

99 

60 

10'  70 

100 

86 

83 

82 

50 

83 

50 

81  60 

85 

10 

93 

35 

92 

•35 

92 

30 

92 

8 

93  05 

91 

30 

63 

75 

61 

61 

61 

50 

62  05 

63 

88 

25 

98 

75 

99 

98  91 

9'.^ 

92 

97 

96 

56 

97  60 

96 

^0 

46 

6C 

46 

9r( 

47 

46 

f 

47  40 

47 

25 

55 

■25 

65 

■25 

5-; 

25 

75 

•25  95 

'35 

22  80 

•23 

02 

21 

07 

23 

22 

■23  42 

23 

4-20 

4-25 

435 

4.35 

437  .. 

437 

468 

487 

486 

474 

491  60 

4Pi 

510 

508 

505 

510 

5i1  .. 

503 

101 

10.. 

k  - 

400 

406 

409 

409 

3:<9  .. 

405 

460 

441 

441 

441 

50 

415  .. 

415 

98 

98 

10 

98  25 

98 

49 

.50 

52  50 

51  .. 

50 
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Tableau  des  l'riiici|)ales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


(loui's 

le  C(im|).  foiiiin.  jiiilli't 

(;<)iiis  1 

le  cl<')Uil'i;  iji^s  5 

•s  yiitin. 

mn 

1898 

1899 

2  :ioi'it  1  9  aofil 

1  .  ;ii.fit 

23  ;iMfil  30  iioijl 

536  .. 

520  . . 

4oo  .  . 

- 

OlO    .  . 

i44  .. 

4  'i5  .  . 

417 

4 15  . . 

415  .. 

■499  .. 

490  . . 

450  . . 

518  . . 

563  .. 

5iil  .. 

563 

5i;3  .  . 

561  .. 

580  .. 

592  . . 

604  . . 

G70  .  . 

m  .. 

7i0 

720  .. 

716  .. 

5T2  .. 

574  . . 

565  . . 

570  . . 

533  .. 

540  .. 

b35  . . 

153  .. 

108  . . 

74  . . 

99  . 

88  .. 

89  .. 

85 

H2  .. 

85  . 

1266  .. 
419  .. 

1300  . . 
489  . . 
790  . . 

1300  . . 
515  . . 
770  . . 

I20J  ., 

1200  .. 

1200  .. 


534 
520 

5-27  .. 

530 

529  .. 

60  ' 

45  . . 

38  . . 

98  . . 

105  .. 

1"6  .. 

1115  50 

10^  .. 

109  .. 

136  .. 

65  . . 

65  .  . 

2  42  . . 

275  .. 

270  .. 

270 

290  .. 

315  .. 

266  .. 

180  . . 

150  . . 

2.32  . . 

aoi  .. 

301  .. 

301 

,301  . 

.301  .  . 

255  .. 

176  . . 

1 45  . . 

22G  . . 

302  .. 

295  . . 

295 

2.)6  .. 

iOl  '25 

Ti5  .. 

775  . . 

782  . . 

750  . . 

699  .. 

690  . . 

695 

690  .  . 

699  .. 

475  .. 

478  . . 

475  . . 

I ÎO  . . 

430  50 

436  .. 

43'J 

5ii 

413  .. 

137  ."!) 

46-  .. 

469  . . 

421  .. 

421 

424 

428  2 

122  5  : 

459  .. 

412  .. 

4r.  .. 

414 

75 

417  .. 

416  . 

468  .. 

.  417  50 

423  .. 

421 

430  .. 

lai  50 

304  .. 

295  . . 

286  • . 

.i'23  . . 

lb5  .. 

1  .S  .. 

156 

161  . 

160  .. 

225  ■. . 

195  . . 

173  ■ . 

170  . . 

125  .. 

120  .. 

126 

132  50 

133  .. 

364  .. 

386  . . 

389  . . 

348  . . 

33i  .. 

336  25 

33  i 

338  . 

3  i5  75 

360  .. 

382  . . 

385  . . 

352  . . 

336  .. 

3 'il  25 

337 

50 

3M  .. 

.338  .. 

034  .. 

696  . . 

695  ■ . 

680  . . 

656  . . 

670  .. 

670 

(63  . 

663  .. 

200  .. 

115  .  . 

130  .  . 

193  . . 

133  .. 

13.  .. 

150 

l.)0  .. 

115  .. 

85  .  . 

58  .  . 

190  . . 

188  .. 

182  .. 

187 

194  .. 

205  .. 

253  .. 

223  . . 

192  .  . 

25  i  .  • 

3  3.. 

313  .. 

312 

314  .. 

314  7^ 

2i0  .. 

205  . . 

172  . . 

2  iO  . . 

298  .. 

301  75 

301 

76 

30i  ., 

303  75 

214  .. 

209  . . 

168  . . 

235  . . 

295  .. 

297  50 

299 

219  jli 

299  .. 

239  .. 

207  . . 

168  . . 

. . 

295  .. 

290 

2i)7  .. 

30  >  . . 

236  .. 

211  . . 

170  . . 

232  . . 

294  .". 

295  .  . 

297 

300  .. 

298  5U 

248  .. 

215  . . 

173  . . 

232  . . 

288  .. 

2S9  .. 

288 

:'o 

291  .. 

293  5i 

254  .. 

219  . . 

182  . . 

241  . . 

293  .. 

295  .. 

294 

297  .. 

298  . 

249  .. 

215  . . 

171  . . 

250  . . 

302  .. 

302  .. 

3  2 

305  .. 

311  .. 

235  .. 

202  . . 

164  . . 

2  iO  . . 

291  .. 

293  .. 

295 

297  . . 

;0)  50 

235 

208  . . 

166  . . 

2i3  . . 

29 1  . 

294  ... 

295 

297  . 

298  50 

483  .' 

490  . . 

435  . . 

455  . 

65  .  . 

45  . . 

31  ., 

75  .. 

68  .. 

6')  . 

70 

70  .. 

67  75 

280  .. 

270  . . 

278  . . 

284  . . 

272  .. 

■m  .. 

272 

275  .. 

276  .. 

178  .. 

134  . . 

116  . . 

252  . . 

282  .. 

274  . . 

277 

28i  . 

305  .. 

328  .. 

288  .. 

2  i5  . . 

310  .. 

342  . 

3iU  . 

3 16 

348  . . 

3  48  . . 

325  .. 

280  . . 

231  .. 

302  .. 

332  50 

339  . . 

338 

336  .. 

339  .. 

320  .. 

277  .. 

229 

303  .. 

331  .. 

3.36  .. 

3t6 

326  .. 

335  . 

418  .. 

422  .. 

•432  y. 

425  .. 

415  .. 

40i  .. 

4"3  .50 

362-  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

355  .. 

310  .. 

315 

50 

3 19  75 

346  . . 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  . . 

2u8  .. 

206 

2l)5  .  . 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

560 

558  .. 

551 

545  .  . 

540 

lis  '. '. 

100  .. 

71  .. 

144  .  . 

134  .. 

1U  .. 

liO 

130  .  ■. 

128  .. 

610  . . 

680  .. 

1130  . . 

1434  .. 

1122  .. 

1473 

1459  .. 

1457  ,. 

855  . . 

12;i5  .. 

2260  .. 

2507  . . 

2515  . . 

2640 

2595  .. 

iC>02  . . 

y. 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

25  .. 

23  .. 

160  .. 
354  .. 

128  .. 
342  .. 

108  . . 
293  .. 

105  .. 
309  .. 

100  .. 

100 

315  y 

313  .. 

314 

315  .. 

315  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  .. 

640  .. 

640  .. 

640 

623  .. 

600  .. 

580  .. 

555  .  . 

500  .. 

626  .. 

777  .. 

760  . . 

753  .. 

de  Tllwi 


200.000 

100.000 
200.000 
■lOO  0110 
Ml. 01 10 
120.000 
160.000 
10(1.01  M» 
95.0(10 
60.000 
f275.38,- 
99.337 
1523.015 
354.578 
147. 4( 
188.4? 
391.556 
117.927 
732.118 
31851,58 
690.000 
409.610 
94.319 
490.000 
602607 
22(39:)5 
46. 181 
4  5., 535 
94.254 
195.992 
210.2.50 
232.066 
93.649 
56.. 
100.000 
70.000 
318.7.50 
355.932 
1124448 
139.239 
67.723 
112.716 
139.845 
95.8(6 
100.000 
40.026 
325  000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
lOO.OOO' 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
,500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500, 
5u0 
500 
500 
5110 
500 
500 
500 
I0£ 
,5(10 
500 
500 
.5(0 
500 
5(j0 
500 
5l,0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOÎ 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


500 
20( 
200 
250 
100 
200 
125 

2r.o 

5  0 

500 

500 

500 

.500 

500 

5(i0 

50( 

500' 

500 

501 

500 

500 

I(;ï 

500 

500 

500 

50(1 

500 

.500 

r.oo 

500 
500 
500 
500 
40(1 
500 
SOI' 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOi 
500 

5ï 

5Î 
20O 
.5(10 
500 


iii:si(;.N.\  1 i.h.x  VAMii'H.^ 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  K.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  F-incler  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis 

.\ct.  Andalous  

Obi.        —         3  %  1"  série 

—  —  —  2''  S(?ric. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.. 
Obi.  anc.   —   3  %  If  à  8' émis 

—  -     —  9»  émis  

—  —     —  10'  émis. . . , 

—  iiuuv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X 
Act.  Méri  ionaux  

—  Nitrates  Railways  t;  Lii 
Nord  de  l'Espagne 


Obi. 


3  %  1"  série. 

—  —         —  2"  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —   4«  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Painpelune  

—  -  Barcelone  

—  —    Asturiesl"  hvp. 

—  —        —     2»  hvp. 

-     3'  hyp- 

Orientaux  

Acl.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"  hvp. 

—  —  —    2»  hyp. 

—  —  —     3'  liyj). 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -                 4%  95 
Suddel'Esp.3%  Ir'hvp 
"Wagons-Lits  ". . . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-'iinto  Cy  lA  

Act.  Charb..  Osin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T  bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Act. 


llUinKIIIIK  ou  nmt.l  dislnliur  cri 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5  .. 


1S95 


14  fl 

15  p 
18  48 
15 


37  50 

5 
21 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
40  10 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 


15 


7  50 
20  .. 
7  50 

10  05 
30  .. 

9  .. 
18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


5  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 


IS'.Ki      1S97  IS'.IH 


12  fl. 
15  p. 
18  00 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


8  n 

15  p 
13  13 

12  50 
6  25 

37  50 
6 


15 
15 
28  50 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

3  . 
15  . 
15  . 
33  1 

7  50 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


30 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  .. 

45  p. 
14  55 


15  . 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  .. 

45  p. 
15  26 


10  n 

15  p 
13  50 
12  50 
5  .. 

37  50 


15  . 
15  . 
31  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  . 
15  . 
15  . 
33  1 
11  70 


15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  . 

16  .. 


15 


59  74 
50  .. 


3  65 
7  .. 

45  p. 

22  .. 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVÎPTANT 


AOMnRI! 

do 
TITIIES 


11.726 
16.061 
35.170 
50.000 
6.000 
1.200 
6.000 
6.000 
21.000 
100.000 
20.00U 
1.,380 
4.620 
26  000 
12.000 
20.000 
23.200 
32.000 
25.440 
20.000 
40.000 
20.000 
6.000 
14.000 
24.000 
.000 
40.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.000 
14.000 
9.023 
20.000 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
» 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEI  RS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tr.»uiways  (C'i-  G''  h'"  des).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

de  ITndo-Chine  

spéc.  deVal.  Indust. 

Gaz  êt  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


Banq. 


—  JOUISS  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  i Houillères  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  '.  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F') 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Hcivr  -Pén.  de  Nav.  à  Vf . 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci'G'»; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  G''. 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DU  CLÔTUKIi: 


Cerniers 

i;oi;iis 

Cotf.s 

23  août 

30  aoill 

679  .. 

665  .. 

670  .. 

19,«  , 

570  .. 

574  . . 

565  5 

926  . . 

910  .. 

<  2 , 

300  .  . 

225  .  . 

800  .  . 

80(1  y 

tO  50 

GO  .. 

'ei 

520 

l;*75 

800  .. 

885  .. 

790  .. 

1341  .. 

1340 

1010  .. 

43  50 

1480  .. 

1 405  . . 

152  j 'y. 

578  .. 

565  . . 

533  . . 

520  .. 

533  y 

975  .. 

990  .. 

970  .. 

1220  .. 

1220  .. 

1220  .. 

860  .. 

8;5  .. 

690  .. 

695  y 

680  .. 

640  .  . 

640  .. 

490  .. 

495  y 

1640  .. 

1650  .. 

1610  y. 

1725  .. 

1765  .. 

1725  .. 

635  .. 

615  .. 

639  .. 

11  (;7 

1160  .. 

649  .  . 

645  .. 

6475  . . 

6500 

3225  ,. 

912  50 

900  y 

oio  ., 

28G  .. 

286  .. 

ii94  .. 

1.3F.0 

1 

^0MnnE 

Val. 

Soni. 

de 
IITBES 

nom. 

Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41 .462 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

4  4.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

r>oo 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2;5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

.500 

97.880 

500 

500 

49.232 

:m 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DESIGN.A.TION  DES  VALEUR 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OULHI.ITION-S) 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  'Ch.  de  fer)  5  %... 
C"  G''  F"  de  Tramways  4  <}, 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  f  5  % 
—  obi.  de  3.50  1 
Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nom- 
Gaz  et  Eaux  1  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  1  J 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C"'  F^'i  obi.  hyp.  4 
Messageries  Marit.  i  'A  % 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  3  'A  %... 
C"  Transatlantique  3  %  .. 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G'«  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  If  série  

—  —   2«  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  18.S8  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(oULU'.A'nON.s) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",2'  sér. 


COURS  UK  CLOTURE 


héritiers 

((jins 

2  !  août  30  aoiH 

(;oté.s 

210  .. 

240  .. 

166  .. 

166  .. 

165  'y. 

5o9  75 

501  .. 

2;t0  .. 

287  y 

233  .. 

242 

4  3. 

4:.0  . 

491  ; 

5  i4  .  . 

505  " 

503  7.=. 

490  .. 

490  . . 

490  .. 

499  50 

495  .  . 

i()3  . . 

476  75 

177  .. 

177  .. 

477  !. 

01  ;5 

503  75 

Ô'ii  ,=)( 

419  .. 

4^3  .. 

4-.  2  . 

:(32  .. 

33a  .  . 

333  .  . 

4  15  . . 

490  . 

495  .. 

(illj  .  . 

6C9  5(j 

60)  75 

61S  . . 

615  a 

617  .50 

■,65  60 

I(i2  . . 

162  .. 

463  .  . 

139  . 
23'  .. 

232  25 

164  25 

16  i  25 

1(J5  .  . 

210  .. 

349  . 

350  y 

349  .. 

lOô  50 

502  .. 

501  . 

502  .. 

490  .. 

493  50 

490  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  tl  CHAUFFAGE  'if  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1900 

1899 

en  1900 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

Ir.  «. 

Juin  

5.2S7.261  91 

1 

010.914  88 

+ 

030.347  0;j 

7  prem.  mois. 

.'i9.173.C2i  32 

45 

095.31-2  36 

.078.281  90 

9.04 

1048 

COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Eît  d.e3  Crra.n.d.s  'Slxs>r&3a  E3-uiroi>éeii.s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Dul"  janv.  au  :J1  juillet.  Fr.  6.430.654  7.507.148 

Du  1='  au  10  aoùl   367.134      426. 80S 

(i. 707. 788  7.9;;i;i.9:.4 
Différence  en  faveur  de  1900 . .         1 . 136. 166 
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CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  août  1900. .  Fr.     302.613  -20 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  août  1900 

inclus  Fr.  4.315.485  » 

Recettes  du  l"'  janv.  au  15  août  1899 

inclus   4.127.296  80 

Différence  en  faveur  de  1900  Fr.     188. ISS  20 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jour.s  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'efTets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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BIBLIOGRAPHIE 


Lecture  très  attachante  et  très  variée  à  faire 
dans  les  f)91*  et  692'=  livraisons  de  la  Grande  En- 
cyclopédie, qui  viennent  de  paraître.  No.s  lec- 
teurs eu  jugeront  par  l'énumération  de  quelques- 
uns  des  articles  contenus  dans  ces  deux  fascicules. 
Citons  :  Rivet,  Robinet,  ]iar  M.  Laye;  Riz,  par 
M.  J.  Troude  ;  les  biographies  de  tous  les  person- 
nages ayant  porté  le  nom  de  Robert  dans  les  dif- 
férents pays  ;  celles  de  Robespierre,  par  M.  II. 
Monin;  de  Rodin,  par  M.  René  Berllielot,  d'Henri 
Rochefoçt,  etc.,  etc.  ;  les  monographies  de  Ro- 
chefort  et  de  la  Rochelle,  par  ;\I.  Ch.  Delavaud  : 
une  belle  étude  sur  les  Roches,  par  M.  Ber- 
Ircnd,  etc.,  rte. 

Prix:  delà  livraison  1  fr.,  du  volume  broché 
iî5  fr.,  du  volume  relié  30  fr. 

Envoi  franco  d  un  fascicule  spécimen  de  16  pages 
contre  loulc  demande  affranchie  adressée  à  la  So- 
i  iet<!  de  la  Grande  Encyclopédie.  61,  rue  de 
i!''nnes,  Parj.^.  jQr^o 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 

PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  qu'il  leur 
sera  paye,  à  dater  du  samedi  6  octobre 
prochain,  une  somme  de  12  fr.  50  par  action 
de  capital,  à  titre  d'acompte  sur  le  dividende 
de  l'exercice  1900. 

Cet  acompte  sera  payé  tous  les  jours  non 
fériés,  de  10  heures  à  '6  heures,  au  siège  de  la 
Gompjigviio,  0,  rue  Gondorcet. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  de  finances,  est 
lixée  ainsi  qu'il  suit  : 

1"  Action  de  capital  nominative  12  fr. 
2°  —  au  porteur  10  805 

]>es  porteurs  de  vingt  actions,  au  moins, 
pourront  déposer  leurs  titres  ou  leurs  cou- 
pons, à  dater  du  0  septembre,  en  échange  d'un 
mandat  de  paiement  à  l'échéance  du  ()octo])re 
suivant. 

Les  intérêls  ci-dessus  indiqués  pourront 
être  payés  au  siège  de  la  Compagnie,  à  partir 
du  G  septembre  prochain,  .sous  une  retenue 
calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 
France  (sauf  pour  les  titres  grevés  d'un  usu- 
fruit ou  inscrits  aux  noms  d'incapables)  ; 
mais  les  titres  qui  auront  usé  de  cette  faculté 
d'escompte,  ne  pourront  être  présentés  au 
transfert  ou  à  la  conversion  avant  le  ti  oc- 
tobre 1900. 

1053 


(  :0MPAGN1E  1  )'ÉLEG1'RICITK 

THOMSON-HOUSTON  MÉDITERRANÉE 

Société  anonyme  établie  à  Bruxelles 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en 
assemblée  générale  extraordinaire  pour  le 
l.j  septembre  1900,  au  siège  social,  rue  de  la 
Croix-de-Fer,  n°  02,  à  Bruxelles,  ii  3  heures 
de  relovée. 

ORDRE  DU  .TOUR 

1°  Augmentation  du  capital.  —  Emission 
d'actions  ; 
2"  Modifications  aux  statuts. 

Pour  faire  partie  de  l'assemblée,  MM.  les 
Actionnaires  devront  se  conformer  aux  stipu- 
lations de  l'art.  28  des  statuts  de  la  Société. 

Les  titres  peuvent  être  déposés,  au  plus  tard 
le  2  septembre,  à  Bruxelles,  à  la  Banque  de 
Bruxelles,  et  à  Paris,  chez  MM.  Périer,  Mer- 
cet  et  Gie,  banquiers,  59,  rue  de  Provence. 

N.  B.  —  Pour  le  cas  ofi  cette  assemblée  ne 
serait  pas  en  nombre,  une  seconde  assemblée 
générale  extraordinaire  sera  convoquée  pour 
le  29  septembre  1900. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

Obligations  3  0/0  1"  série 

Renouvellement  des  feuilles  de  coupons 

IslM.  les  Obligataires  sont  invités  à  déposer 
leurs  titres  dont  les  coupons  sont  épuisés  aux  gui- 
chets de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
8,  rue  d'Antin  ;  il  en  sera  délivré  un  récépissé  qui 
sera  échangé,  dans  un  délai  d'un  mois,  contre  îts 
obligations  munies  de  nouvelles  feuilles  de  cou- 
pons. 

Paris,  le  27  août  1900. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Excursions  aux  Gorges  du  Tara  par 
le  Bourbonnais. 

Les  Compagnies  Paris-Lyon-Méditerranée,  Or- 
léans et  ]Midi,  organisent,  "avec  le  concours  de 


l'Agence  Desroche?,  des  e.'ccursions  aux  (iorgcs  du 
ï:u-n,  les  1"  et  8  septembre  lyOO. 

Prix  (tous  frais  compris  et  suivant  l'itinéraire < 
choisi):  l"  classe,  250  et  360  francs:  2°'»  clas.se,  ' 
225  et  325  francs. 

S'adresser,  pour  renseignements  et  billets,  aux 
bureaux  de  l'Agence  Uesroches,  21,  rue  du 
Faubourg-Montmartre,  à  Paris.  105('> 


BANQUE  PARISIENNE 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Banque  Parisienne 
sont  convoqués  en  assemblée  généi-alc  ordinaire 
pour  le  sfdiiedi  15  septembre  1900,  ii  3  heures, 
au  siège  social,  n»  7,  rue  Chauchat,  à  Paris. 

ORDHE  DU  .lOUR 

1°  Rapports  du  (Conseil  d'administration  et  dr 
MM.  les  Commissaires  sur  l'exercice  1899-19IW  : 

2"  Délibération  et  vote  sur  les  opérations  et  I<  > 
comptes  de  l'exercice  et  sur  la  fixation  du  divi- 
ilende  ; 

3°  Nomination  ài'3  Commissaires  pour  l'exercii  e 
1900-1901.  lu57 


SOCIETE  GENERALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 


Société  Anonyme 
CAPITAL  :  169  MILLIONS  DE  FRANCS 
Siège  social,  54  et  56,  rue  de  Provence,  à  Paris 

Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  on  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans  :  3  1/2  0  0 
net  d'impôt  et  de  timbre).  —  Ordres  de  Bourse 
(France  et  Etranger).  —  Souscriptions  sans  frais. 

—  "Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obligations  de  Chemins  de  fer.  Obligations 
et  Bons  à  lots,  etc.).  —  Coupons.  —  Mise  en  règle 
de  titres.  —  Avances  sur  titres.  —  Escompte  et' 
Encaissement  d'Effets  de  commerce.  —  Garde  de' 
litres.  —  Garantie  contre -le  remboursement  au 
pair.  —  Transports  de  fonds  (France  et  Etranger). , 

—  Billets  de  crédit  circulaires.  —  Lettres  de  crédit. 

—  Renseignements.  —  Assurances.  —  Services  de 
Correspondant,  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois  ;  tarif  dé- 
croissant en  proportion  de  la  durée  et  de  la  dimen- 
sion.) 

Agence  à  l'intérieur  de  l'Exposition  do  1900  entre 
le  pilier  Est  de  la  Tour  Eiffel  et  le  Palais  de  la  Métal- 
lurgie) ;  58  bureaux  à  Paris  et  dans  la  Banlieue  ; 
275  agences  en  province  ;  une  agence  à  Londres  ; 
correspondants  sur  toutes  les  places  de  France  et 
de  l'Etranger. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Saison  thermale  : 
La  Bourboule,  le  Mont-Dore,  Royat,  Néris-les- 
Bains,  Evaux  les-Bains. 

A  l'occasion  de  la  saison  thermale,  la  Compagnie 
du  Chemin  de  fer  d'Orléans  organise  chaque  année 
un  doutl  ■  service  direct  de  jour  et  de  nuit,  qui 
fonctionne  du  8  juin  au  2o  septembre  inclus,  par 
Vierzon,  Monllui'onel  Eygurande,  voie  la  jibis  di- 
recte et  trajet  le  plus  rai^ide  entre  Pari.s  et  les  sta- 
tions thermales  de  La  Bourboule  et  du  Monl-Doro. 

Ces  trains  comprennent  des  voitures  de  tout?s 
classes  et,  habituellement,  des  wagons  à  lits-toi- 
lette, dans  chaque  sens  du  parcours. 

La  durée  totale  du  trajet  est  de  dix  heures  en- 
viron, dans  chaque  sens. 

Prix  des  places,  de  Paris  à  La  Bourboule  et  au 
Mont-Dore  et  vice  versa  : 

1"  classe     2'  classe     3'  classe 

La  Bourboule..  50fr.-40  34 fr.  »  22fr.20 
Le  Mont-Dore..    50     95     34     40     22  40 

Aux  trains  exjiress  partant  de  Paris  le  matin  et 
de  Chamblel-Néris  dans  l'après-midi,  il  est  affecté 
une  voiture  de  1"  classe  pour  les  voyageurs  de  ou 
pour  Néris-les- Bains,  qui  effectuent  ainsi  le  trajet 
entre  Paris  et  la  gare  de  Chamblet-Néris  sans 
transbordement  en  six  heures  environ. 

On  trouve  des  omnibus  de  correspondance  à  tous, 
les  trains,  à  la  gare  de  Chamblet-Néris,  pour  Néris 
et  vice  versa.  In.ï'.i 


linUMERIE  OE  L»  PRESSE 
M,  TVi*  dD  Croissant,   Paris.  —  SlMkrt 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  45-2  —  18''  volume.  (10) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  7  seplciiiljn;  1900. 


ALLEMAGNE 


Armée.  PietI  do  [laii. 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  l.-is  chillres  ci-dessous  sont  recti- 
lii's  ;ui  t'iu-  cl  à  iiiosiiro  do  la  publication  des  docununits  ofticiels: 

Superficie  du  l'Kiupire   510.003  kil.  carrés 

Population  [2  dcc.  1895)    52.279.001  habitants 

—  (éval.  1900)   51. 008.000  — 

—  par  kil.  c.  (1895)   97  — 

—  —        (19.0)   101  — 

23.  ne  officiers 

  557.136  soldats 

—    98.038  chevaux 

—       Pied  de  suerre  :  Environ   5.100.000  oir.  et  sold. 

Chemins  do  fer  (Héseau  total)  15avr.  1899 

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  (1897).. 

—  —        des  fils  

—  Long,  des  fils  par  million  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  189S  


4'.i.5GO  kilomètres 

91  — 

9  n  — 

lil.068  — 

511.763  — 

10.362  — 

•52.1->7.359  dépêches 


BUDGET  DE  1899-1900  (en  francs) 

Dette  publique  île  l'Empire   2.eijr.  millions 

—              des  Etats  confédérés   13.213  — 

Total- de  la  dette  allemande   10.178  — 

Moyenne  de  la  datte  par  habitant   309  francs 

Dépenses  militaires  totales  de  l'Empire   801  millions 

—       pour  la  marine   167  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   971  — 

Moyenne  par  habitant   18  fr.  5ù 

Dépenses  totales  de  l'Empire  et  des  Etats   5.725  millions 

Moyenne  par  habitant   1&9  fr.  50 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  fmnes) 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1889. . 

4.927 

3.908 

1893. . 

4.8y3 

3.819 

1897  

5.851 

1890. . 

5.1S2 

i.l.'-iS 

1894.. 

4.864 

3.657 

1898  

6.398 

1891 . . 

5.126 

3.9^2 

1895.. 

5.1.^.1 

4.117 

1899  

6.496 

1892.. 

4.933 

3.648 

1896.. 

5.383 

i.406 

1900.  (6  ms). 

3.276 

4.541 
4.683 

4.989 
2  663 


ANGLETERRE 


DOCUIVIENTS   STATISTIQUES  :    Les  chiffres 
tifiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  Royaume-Uni  

Population  —         (5  avril  1891). .  38 

—  —         (éval.  1900)  ...  40 

—  par  kil.  carré  en  1891  

—  —       en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


—        Piad  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (1899)  

—  par  l.(K)0  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      des  fils  

—  —  par  million  d'hab..., 
Dépèches  transmises  en  1898-93   


ci-dessous  sont  rec- 
documents  officiels  : 
314.33!)  kil.  carrés 
.  104.975  habitants 
.811.000  — 
120  — 

129   

10.118  officiers 
242.957  soldats 
30.095  chevaux 
745.837  off.  et  sold. 
34.856  kilomètres 
111  — 
854  — 
68.166  — 
466.143  — 
11.I2Î  — 
.043.052  dépêches 


BUDGET  DE  1899-1900  (en  francs) 

Dette  publique  du  Royaume-Uni  

—  Moyenne  par  habitant  

Dépenses  militaires  du  Royaume-Uni  

—       pour  la  marine  —   

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

Dépenses  totales  du  Royaume-Uni  

—         Moyenne  par  habitant  


15.6S9  mill. 
384  francs 
515  mill. 
665  — 
1.180  — 
3.367  — 
82  fr.  50 


COMMERCE    EXTÉRIEUR   {en  millions  de  francs) 


1889. . 
1890. . 
1891 . . 
1892. . 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

10.784 

6.277 

1893.. 

10.206 

5.505 

1897  

11.275 

10.517 

6.588 

1894.. 

10.297 

5.447 

1898  

11.759 

10.981 

6  234 

1895.. 

10. 417 

5.653 

1899 

12.126 

10.088 

5.730 

1896. 

11.045 

6.003 

1900.(7  m»). 

6.647 

Exp. 

5.855 
5.834 
5.987 
4.223 


AUTRICHE-HONGRIE 

DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 

fies  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 
Superficie  de  la  monarchie  austro-hong.. .        625  337  kilom  car 
Population  totale  (31  déc.  1890)   41.384.956  habitants  ' 

—  (1"  janv.  1900)  (eslim.)    45.125.000  — 

—  —  par  k.c.  en  1890. .  66  — 

—  —     —      en  1900..  72  _ 
Armée.  Pied  de  paix  en  1898                             24.583  officiers 

—              —    333.628  soldats 

,  "7    47.757  chevaux 

„—  ,    Pied  de  guerre  (environ)   1.872. 178  cf.  et  sold. 

Chemins  de  fer  (Réseau  total)  (1899)   3  r  568  kilomètres 

—  par  1.000  kilom.  carrés..  55  — 

—  par  million  d'habitants. .  766  — 


Télégraphes.  Longueur  des  lignes. 
—  Longueur  dos  fifs.... 


—  par  million  d'hab. 

Dépèches  transmises  on  1897. 


53.97i  kilomètres 
165.3.39  — 
3.611  _ 
il .  !51.;H0  dépêches 


BUDGET  DE  1899  (en  francs] 
(Pour  toute  la  monarchie  austro-hongroise) 

Dette  publique  de  la  monarchie   14.006.462.900  francs 

—  Moyenne  par  habitant. 
Dépenses  militaires  do  la  monarchie  

—  pour  la  marine  

Total  pour  la  guerre  et  la  marine  

—     Moyenne  par  habitant  

Dépenses  totales  de  la  monarchie  

—  Moyenne  par  habitant  


323 
389.196.81ij 
35.576.616 
421.773.456 
9.41 

2.774.400.000 
61.48 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp.  1 

I 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1889. . 

1.473 

1.915 

1893.. 

1 . 408 

1.691 

1897  

1.582 

1890.. 

1.526 

1.928 

1894.. 

1.170 

1.670 

1S98  

1.7-21 

1891. . 

1.545 

1.969 

1895. . 

1.517 

1.558 

1899  

1.660 

1892.. 

1.568 

1.809 

1890.. 

1. 182 

1.625 

1900  (7 ni"). 

1.0.37 

Exp. 

1.609 
1.695 
1.9.-,0 
1.115 


BELGIQUE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 
Superficie  du  royaume. 


  29.456  kil.  carrés 

Population  totale  (31  décembre  1S90)   6.069.321  habitants 

—  (éval.  l«r  janvier  19(j0) . 

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  uaix  


750. OoO 

208  — 
229  — 
3.119  officiers 
48. OU  soldats 
10.939  chevaux 
239.000  off.  et  sold. 
6.089  kilomètres 
206  — 
902  — 
6.3;9  — 
32.500  — 
4.811 


—        Pied  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  tot'al)  (1899)  

—  par  1 .000  kil.  carrés  

—  par  million  d'habitants.... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  —         —    par  mill.  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  1898   10.f55.200  dépèches 

BUDGET  DE  18{:9  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume   2.0)7.081.000  francs 

—  Moyenne  par  habitant   386  — 

Dépenses  militaires   52.897. 770  — 

—  Moyenne  par  habitant. . .   7.83  — 

Dépenses  totales  du  budget   433. 868. 0-20  — 

—  Moyenne  par  habitant   04.27  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1889. . 
1890.. 
1891 . . 
1892.. 


Imp. 

E.'cp. 

Imp . 

Exp. 

Imp. 

1.556 

1.458 

1893. . 

1.575 

1.356 

1897  

1.873 

1.672 

1 . 437 

1894.. 

1.575 

1.301 

1898  

1 .961 

1.800 

1.519 

1895.. 

1.680 

1.385 

1899  

2.10S 

1.536 

1.369 

1896.. 

1.777 

1.468 

19D0.i7ms). 

l.-.'37| 

1.626 
1.700 
1.772 
1.006 


BULGARIE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  ;  Les  chittres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

9i.704  kilom.  carrés 
3. 308. 816  habitants 
3.442.000  — 
35 
36 
2.500 
40.555 
208.966 
1.267 
13.22 
367 
5.231 
10.790 
3.128 


Superficie  de  la  Principauté 
Population  continentale  en  1893  

—  —  en  1900  (estim.). 

—  parkil.  carré  en  1893  

—  —         en  1895  

Armée.  Pied  de  paix  


officiers 
soldats 
hommes 
kilomètres 


—  Pied  de  guerre.  Total  général  (env.) 
Chemins  de  fer  Réseau  total  (U'  Janv.  99). 

-  par  1.000  kilom.  carrés. ,. . 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      de.s  fils  

—  —       par  million  d'habit.. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1897   l.-.>85.386  dépêches 

BUDGET  DE  1899 

Dette  publique  en  1898    204.694.000  francs 

Moyenne  par  habitant   59.34  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  guerre   22.465.500  — 

Moj'enne  par  habitant   6.51  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   83.887,236  — 

Moyenne  par  habitant  ,  ,  ?J'03  -=■ 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


1888... 
1889. . . 
1890. . . 
1891... 


Imp. 

Exp. 

Imp . 

Exp. 

Imp. 

66.4 

64.2 

1892. . . 

77.3 

74.6 

1896  

76.5 
81.0 
72.7 
60.2 

72.9 

80.6 

1893... 

90.9 

91.5 

1897  

84.5 

71.0 

1894... 

99.2 

72.8 

1898  

81.3 

71.0 

1895. . . 

69.0 

77.7 

Exp. 

108.7 

59.8 
66.5 
53.5 


s 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DU 

CHEIWIN  DE  FER  DU  NORD 

.issernblée  générale  du  30  m-ril  1900 
RAPPORT 
Présenté  par  le  Conseil  d'Administration 


Vole  de  Crédit 

Les  dépenses  de  premier  établissement  parais- 
feaient   devoir   s'élever  en   1900  : 

Poi\r   les  Iravaux  complémen- 
taires à   15.000.00(1 

Pour  le  matériel  roulant,  le 
matériel  rùaritime,  le  mobilier  et 
l'outillage  à   5.850.000  " 


Soit  ensemble. 


20.850.009 


Nous  avons  donc  à  vous  demander  un  nouveau 
crédit  qui  pi'ut  être  fi.xé  à  21. Oi  i).(liiO  fr.,  crédit 
réalisable  par  voie  d'émission  d'obligations  indé- 
pendamment, bien  entendu,  du  crédit  correspon- 
dant, comme  les  années  i)récédentcs.  aux  ressour- 
ces fournies  au  compte  du  premier  établissement 
par  les  diverses  réserves  do  la  Com])agnie,  et  qui 
serait  aussi  éventuellement  réalisable  par  une 
émission  effecti\  e  des  o))ligalicns  dont  les  imputa- 
lions  actuelles  tiennent  lieu  dans  ces  conditions 
analogues. 

CHAPITRE  m 
Résultats  généraux  de  l'exploitation 

Etat    du  réseau 

Le  nombre  de  kilomètres  exploités  au  31  décem- 
bre 1899  a  été  de  3.750,  en  augmentation  de  4  kilo- 
mètres sur  la  longueur  exploitée  au  31  décembre 
1898,  par  suite  de  rouverlure  du  prolongement  de 
T.oubaix-Watrelos  à  la  frontière. 

Développement  des  service.^ 

L's  parcours  des  trains  (voyageurs  et  marchan- 
dises) ont  été,  en  1899,  de.  . 515.4136.001  kilom. 
présentant  sur  l'exercice  précé- 
dent  55.037. 15 i  — 


Une  augmentation  de   828.847  kilom. 

Les  trains  de  voyageurs  et  mi.\les,  sont  en  excé- 
dent de  455.035  kilom.  (.'.et  accroissement  résulte 
"du  dédoublement  des  tj'ains  rajiides  sur  la  Belgi- 
que et  sur  Lille  et  .d'autres  umélioratious  apjjor- 
tées  à  l'urganisatiou  du  service  des  trains. 

L'accroissement    des    trains    de  messageries 

.297  kilom.  i  et  l'accroissement  des  trains  de  niar- 
■uandises  (3G'i.518  kilom.),  sont  plus  que  justifiés 
par  l'au^nientation  du  tralic. 

Pour  les  trains  de  marchandises,  le  résuhat 
obtenu,  ou  1899,  est  des  jdus  remarquables,  puis- 
que rauginenlation  du  lonnage  n'est  pas  inférieure 
à  1.702.0110  timties.  Les  clïorts  du  service  de 
l'exploitation  que  nous  avons  déjà  signalés,  en 
vue  d'amélioror  l'utilisation  des  trains  et  des 
wagons,  ont  été  couronnés  d'un  plein  succès.  Jus- 
(pi'aux  derniers  mois  de  l'année,  les  parcours 
des  trains  de  marchandises  étaient  restés  en  dimi- 
nution malgré  un  accroissement  déjà  très  considé 
rablc  du  tonnage,  et  cette  situation  aurait  été 
maintenue,  s'il  n'avait  fallu,  pendant  les  derniers 
mois,  qui  ont  dii  faire  fàce  à  un  trafic  excejjtion- 
nellemeiit  actif,  multipler  les  trains  jiour  accélérer 
le  retour  des  wagons  vides.  Le  résultat  n'en  reste 
pas  moins  des  plus  importants  et  les  progrés 
'réalisés  dans  les  méthodes  appliquées  et  dans  la 
surveillance  du  service  nous  font  espérer  que  des 
améliorations  nouTelles  seront  encore  oljlenues 
pendant  les  prochains  exercices. 

Dans  les  derniers  mois  de  l'année  1899,  la  régu- 
aritô  habituelle  du  service  des  trains  a  été  trou- 
blée par  des  circonstances  générales  qui  ont  pro- 
duit les  mêmes  effets  sur  tous  les  chemins  du  fer 
do  l'Europe,  et  aussi  par  suite  d'incidents  parti- 
culiers à  notre  réseau.  La  cause  générale  a  été 
-  surtout  l'accroissement  exceptionnel  du  nombre 
des  trains  de  marchandises  se  produisant  au 
.loment  même  où  la  vitesse  des  trains  de  voya- 

eurs  venait  d'être  sensiblement  augmentée  et  où 
l'  S  travaux  sur  la  voie,  qui  obligent  les  trains  à 
des  ralentissements,  avaient  élé  multipliés  pour 
l)Ousser  ]Jus  activement  la  consolidation  des  lignes 


(")  Voir  L'Écoiioinisle  Eurepcen  ?i°  451. 


avant  l'Exposition.  Sur  le  réseau  du  Nord,  des  faits 
exceptionnels  ont,  en  outre,  atfecti'  les  trains  en 
correspondance  avec  les  services  maritimes.  Soit 
à  cause  de  l'état  de  la  mer  plus  agitée  que  d'ordi- 
naire, soit  à  cause  des  travaux  en  cours  d'exécu- 
tion dans  le  port  de  Douvres,  soit  par  suite  des 
relards  exceptionnels  que  les  trains  anglais  ont 
suliis,  les  trains  en  coi'respondance  avec  les  ser- 
vices maritimes  sont  partis  avec  des  retards  inac- 
coutumés de  Calais  ou  de  Boulogne,  Or,  l'irrégula- 
rité de  ces  trains  a  une  répercussion  qvii  affecte  un 
très  grand  nombre  de  trains  de  voyageurs  et  de 
trains  de  marchandises,  et  se  fait  sentir  ainsi 
indirectement  jusqu'aux  extrémités  du  réseau. 

Nous  avons  immédiatement  prescrit  de  prendre 
les  mesures  les  plus  énergiques  pour  faire  cesser 
c<Hte  situation.  Nous  n'avons  pas  hésité  à  rectifier 
la  marche  des  trains  maritimes  en  reculant  de 
quelques  minutes  leur  départ  réglementaire  du 
pori  de  nier.  On  a,  de  plus,  prolongé  le  temps 
durant  lequel  la  voie  est  réservée  à  ces  trains, 
pour  éviter  les  répercussions  sur  ceux  qui  auraient 
dù  suivre  le  mémo  itinéraire  à  dos  intervalles 
rapprocliés.  linliu  certains  de  ces  trains,  devenus 
trop  lourds,  ont  été  dédoublés.  Il  a  fallu  natu- 
rellement modifier  la  marche  de  plusieurs  trains 
secondaires  et  même  créer  quelques  trains  nou- 
veaux pour  rétablir  des  correspondances  néces- 
saires. 

En  même  lem]is,  un  .service  spécial  était  créé, 
au  contrêdo  du  mouvement,  pour  riïchorcher,  par 
une  élude  systématique,  les  causes  accidentelles  ou 
chroniques  des  relards  et  pour  en  trouver  les 
remèdes. 

Grâce  à  ces  mesures  cl  à  la  surveillance  la  plus 
attentive,  la  silualion  est,  dés  à  présent,  redevenuc 
tout  à  fait  normale  et  même  peut-être  meilleure 
qu'elle  n'a  jamais  été.  C'est  ainsi  que,  iiendanl  le 
mois  de  mars  dernier,  les  retards  de  plus  de  10 
minutes  n'ont  pas  dépassé  1.5  0/0  sur  le  nombre 
total  des  trains  ;  les  lefards  excédant  15  miniil's, 
0.7  (i  n,  et  les  retards  exci'dant  2U  minutes,  0.4  0/0. 
11  est  évidemment  impossible  de  supprimer  toutes 
les  causes  de  reiard,  notamment  celles  qui  sonl 
purement  accidentelles.  Mais  les  éludes  actuelle- 
ment entreprises  permettront  certainement  de  les 
réduire  au  strict  luinimum,  bien  entendu  en  temps 
normal  et  en  dehors  des  périodes  où  une  affluence 
exceptionnelle  de  transports  dérange  forcément 
les  horaires  par  suite  de  la  multiplicité  des 
trains. 

Recettes 

[>es  recettes  sur  l'ensemble  des  lignes  exploitées 
par  la  Compagnie  du   Nord,  impôts  déduits  et 
i)roduits  divers  compris,  se  sonl 
élevées  à   229.510.412  01 

En  1898,  elles  avaient  élé  de....    219.&(G.617  (i4 

L'exercice  1899  présente  donc, 
pour  un  nombre  égal  île  kilomè- 
tres exploités,  une  augmentation 

de   9.633.794  37 

se  répartissant  comme  il  suit  : 

VuTageurs)  ••.    -1-2.707.043  29 

Grande  vitesse   -^1 .000.790  40 

Petite  vitesse   -+-6. 765. 730  78 

Produits  divers   —   845.984  10 

Voy/igenys 

La  progression  du  nombre  des  voyageurs 
3.877.ÙU0!  s'est  de  nouveau  accentuée,  et  celle 
des  recettes  {-^  2.707.043  fr.  29)  s'est  plus  encore 
aiuéliorée,  résultat  d'autant  plus  remarquable  que 
les  circonstances  générales  n'ont  pas  été  favorables 
au  développement  des  voyages  et  que  l'approche 
de  l'Exposition  en  a  cerlainement  fait  ajourner  un 
nomlirc  important. 

Marchandises  en  iji-ande  vitesse 
L'augmentation  des  recettes  de  la  grande  vitesse 
se  partage  à  peu  prés  égalenient  entre  les  cohs  pos- 
taux (  -1-406.844  fr.  72)  «t  les  messageries  et  trans- 
ports en  grande  vitesse  ordinaires  {-+-  412.365  fr.  65;. 
Marcltandises  en  petite  vitesse 
Les  transports  on  petite  vitesse  ont  présenté  les 
dilVérencos  ci-apiès,  en  tonnage  et  en  produit  : 
Houille    et         1899  1898  Différence 

aake  :  —  —  ' — 

Tonnes.  13.358.160  12.878.8.50  479.310 
Francs  .  48.376.021  47.098.847  -f-1.277.774 
Autres  mar- 
chandises: ^„  „  , 
l'omies.  17. im.!:-!!  10.497.733  -i-1. 283.021 
Francs  .     83.687.277    78.319.978  -f-5.367.299 


Hoinlles  et  cokes 

Les  transports  de  houille  et  de  coke  se  répap 
tissent  comme  suit,  au  point  de  vue  des  prove- 
nances : 

Bassins 

du  Nord      1900       0/0        1898       0/0  Différ. 

et  du        —        —         —  — .  — 
Pas-de-    Tonnes  Tonnes  Tonnes 

Calais.  11.328.105  84  80  10.!H)7.920  84  70  -420.185 

Char- 
bon s  bel- 
ges....   1.729.7h)  12  95   1. 710.000  13  28 -f  19.G5( 

Char- 
bons  an- 
glais...    192.020   1  44      166.335   1  29  25.685 

Char- 
bons  al- 
lemand»    108.325  0  81        94  535   0  73  -f-  ]3.79( 


13.358.160 


12.878.850 


-f479.3l(l 


On  ne  peut  qu'être  frappé  de  l'énormité  du  ton- 
nage de  ces  transports,  de  la  multiplicité  dea 
trains  et  de  l'effort  de  manutention  qu'il  suppose; 
Cet  accroissement  à  peu  près  const?nl  est  la  con- 
sé(juence  du  développcmcnl  des  bassins  français 
du  Nord  et  du  Pas-de-C^alais,  dont  l'exploitation 
est  si  liabilement  conduite.  Mais  il  est  aussi  dù  à 
l'abaissement  de  nos  tarifs,  à  la  sûreté  et  h  la 
rapidité  de  nos  services.  Dans  ces  derniers  temp^ 
surtout,  l'extension  aux  wagons  isolés  des  prix  Ica 
plus  réduits,  précédemment  réservés  aux  expédi- 
tions iiar  rames  de  dix  wagons,  et  l'accélération 
des  transiiorls  de  houille  ont  coniribué  largemcnl 
aux  nouveaux  progrès  de  ce  trafic. 

Marchandises  diverses 

Plus  encore  que  pour  les  combustibles,  le  trafni 
des  marchandises  diverses  a  pris,  cette  année,  un 
nouvel  essor. 

La  récolte  des  belleravcs  ayant  été  exceptionnel- 
lement abondante,  tous  les  transports  qui  en  dé: 
])eiid(MU  ont  présenté  de  fortes  augmentations  ! 
befleravcs  (4-  278.0(K)  t.\  sucres  {+  99.000  t.  ,  mé-~ 
lasses  (01.000  1. %   Le  transport  des  betteraves 
représenté,  à  lui  seul,  le  chargement  de  plus  (i 
135.000  wagons,  et  la  plus  grande  partie  en  a  >\ 
être  effectuée  en  deux  mois  environ.  C'est  u 
mouvement  spécial,  en  un  temps  limité,  qui  peu 
être  n'est  atteint  nulle  part  ailleurs,  sur  un  espa 
n'excé'dani  pas  la  surface  du  réseau  du  Nord. 

Les  produits  métallurgiques  sont  comme  par- 
tout, en  grande  augmentation  (+ 3^9.000  t.)  et  aussi 
les  minerais  (-(- 71 .0(HJ  t.l .  Les  matériaux  de  cons- 
truction ont  nalurellemenl,  ct  tle  année,  accru  leur 
tonnage  18:!.000  t.).  Enfin  les  engrais  (llO.OuO' 
tonnes)  et  les  produits  chimiques  (40.000  t.)  ne 
cessent  pas  de  se  dévelop])er. 

Les  céréales  seules  ont  tléchi  (—  70.000  t.),  \>ia' 
suite  de  la  cessait  n  des  importations  et  îles 
transports  intérieurs  à  grande  distance  que  1  in- 
sullisancc  de  la  récolte  précédente  avait  détermi- 
nés. 

Déjienses 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à  la 

somme  de   110.490.628  22 

présentant  sur  celles  de  1898,  qui 

étaient  de   m..-)05.837  09 


4.9:W.837  13 

968.289  v5 
1.403.501  ■ 
1.882.W2  52 

011.143  49 


une  augmentât  on  de  

qui  se  réijartit  comme  suit  : 

Administration  centrale   • 

Exploitation  

Traction  et  matériel  - 

Travaux  et  surveillance  

Le  coeincieut  de  l'exploitation  est  de  50  7o  0/0 
à  peu  près  égal  à  celui  de  l'année  dernière  (59  71 
pour  cent). 

Le  coùl  du  kilomètre  de  train  s'est  un  pou  re- 
levé. Il  est  de  2  fr.  063,  tandis  qu'il  n'était  que  <le 
2  fr.  O05  en  1898.  C'est,  en  partie,  la  conséquence 
de  la  réduction  du  nombre  des  trains  par  compa- 
raison avec  le  tonnage  transporté. 

Administration  centrale 

Les  dépenses  de  l'administration  centrale  sont 
en  augmentation  de  90S.289  fr.  75,  provenant  du 
règlement  de  quelques  indemnités  pour  accidents 
exceptionnellement  élevées,  des  secours  au  person- 
nel et  indenmités  de  réforme. 

Le  total  des  allocations  intéressant  le  personnel 
et  portées  au  compte  de  l'administration  centrale, 
s'est  élevée  à  6.2.50.057  fr.  07. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


!  L'institution  dos  sn-ours  do  famillo  quo  vous 
'vez  autorisos  ;\  crcor  on  1S91  ol  i|uia  dopais  reon 
io  nouveaux  doveloppomonts,  roj^'oscnlo  une  do 
lensc  do       S!)l  Ir. 

\  Les  aulros  doponsos  principales  do  la  (lompa 
jnio  en  faveur  d'agonis  qui  ont  besoin  d'assislance 
'a  d'appui  ont  cto  les  suivantes  : 

Pensions  capitalisées,  secoui's,  indemnités  aux 
kenls  et  à  leurs  familles,  pour  cause  d'acci  - 
jents  Fr.    670. 156  84 

Secours  di\ers,  indemnilos  eu  cas 
îe  mise  à  la  reforme,  allocations  di- 
'orses  aux  aj^ents  ou  à  leurs  familles, 
àr  suite  de  décos,   077.347  55 

Frais  médicaux  et  pharmaceutiques.    192.396  4(3 
i  Subventions  aux  Sociélos  do  secours 
lutuels,  bourses,  demi-bourses,  se- 
Durs  scolaires,  école  d'apprentis   120.797  23 

L'allocation  à  la  réserve  spéciale  des  pensions 
e  retraite  instituée  par  l'ancien  règlement  et  les 
ersements  faits  à  la  Cais.se  nationale  des  retraites 
ourlavieilles.se  au  iiiofîtdes  agents  nouveaux, 
Dnfot  mément  au  nouveau  règlement,  représentent 
ne  dépense  do  4.281.471  fr.  02. 
Les  pensions  de  retraite  qui  ont  été  liquidées 
endant  l'exercice,  conformément  à  l'ancien  règle- 
lent,  indépendantes  des  pensions  que  les  agents 
î  sont  acquisés  par  leurs  versements  à  la  Caisse 
ationale  des  retraites  pour  la  vieillesse,  et  servies 
ir  les  fonds  des  réserves  spéciales  de  la  Compa- 
lie,  ont  été,  pendant  l'exercice  18y9,  au  nombre 
î  4.189  pensions  diverses,  représentant  un  ensem- 
lo  de  559.877  fr.  50  à  servir  par  la  Compagnie. 
En  1897,  le  total  des  pensions  liquidées  ne  s'était 
ové  qu'à  1.057  i30ur  une  somme  do  458.869  fr.  50 
,  en  1898,  à  l.OôG  pour  une  somme  de  459.340  fr.  50. 
Mais  nous  vous  avions  fail  prévoir  que  le  mou- 
iment  des  pensions  reprendrait  bientôt  sa  marche 
censionnelle,  lorsque  les  licpiidations  concerne- 
icnt,  dans  une  plus  forte  mesure,  dos  générations 
agents  autres  que  celles  qui  ont  été  alteiatos  pnr 
s  conséquences  de  la  guerre  de  1870.  La  progres- 
on  des  liquidations  de  pensions  nouvelles  .se  pro- 
ngera  ainsi  jusqu'à  ce  qu'elle  ait  atteint  un  point 
aximuni,  djnl  il  semljle  pourtant  qu'on  se  rap- 
•oche.  Comme,  d'autre  part,  les  extinctions  ne 
iccroissent  que  lentement  et  ne  représentent  en- 
re,  en  1899,  que  230.454  fr.  6;i.  les  charges  do 
nstitution  continuent  à  s'aggraver  dans  des  con- 
tions qui  justifient  les  préoccupations  dont  nous 
lUS  faisons  part  depuis  plusieurs  années,  ainsi 
ic  les  sacrifices  nouveaux  et  si  coasidérables 
l'elles  ont  motivés  de  votre  part. 

1^-  Exploitation 
L'aggravation  des  dépenses  du  service  de  l'ex- 
oitation  est  duc,  plus  encore  quo  les  années  pré- 
deutes,  à  l'augmentation  des  traitements  et 
laires  pour  les  agents  inférieurs,  ainsi  qu'à 
.ccroissemenl  de  leur  nombre  par  suite  des  exi- 
nces  du  service  et  aussi  dos  prescriptions  minis- 
rielle»  concernant  le  travail  et  le  repos  des 
ents. 

Nous  avons,  d'autre  part,  do  nouveau  à  vous 
jnaler  l'accrois.semcnt  constant  des  dépenses  du 
it  des  indemnités  pour  avaries,  perles  et  retards, 
augmentation,  en  1890,  n'est  pas  inférieure  à 
S.OOO  fr.  et  elle  est  évidemment  plus  que  propor- 
innelle  au  mouvement  du  trafic'  C'est,  en  partie, 

conséquence  de  la  perturbation  générale  qui 
ist  plus  ou  moins  produite  sur  tous  les  réseaux, 
r  suite  de  l'accroissement  exceptionnel  des  trans- 
rts  vers  la  fin  de  l'année,  et  qui  a  particuliére- 
înt  atteint  les  relations  directes  de  réseau  à  ré- 
au  et  les  relations  internationales. 
Dans  leur  ensemble,  les  dépenses  do  l'exploita- 
in  sont  loin  d'avoir  été  excessives  et  les  agonis 

ce  service,  comme  leurs  chefs,  se  sont  montrés 
as  que  jamais  à  la  hauteur  de  leur  mission,  en 
:e  d'un  mouvement  de  lranspor:s  exceptioniielle- 
;nt  intense. 

Parmi  les  innovations  lieurouses  que  continue  à 
iliser  chaque  année  le  service  de  l'exploitation, 
y  a  lieu  particulièrement  de  signaler,  cette  an- 
e,  l'emploi  combiné  du  décalque  et  de  la  machine 
5crire  pour  établir  les  feuilles  d'expédition.  Ce 
océdé  n'a  pas  seulement  l'avantage  de  réduire  la 
rée  du  travail,  il  l'ait  disparaître  les  erreurs  de 
•oi  lion  qui  résultaient  soit  du  pou  de  lisibilité 
i  iture  à  la  main,  soit  des  inexactitudes  de 
■  l  ipLion.  (jo  sera  très  certainement  un  grand 
jgrés,  surtout  lorsque  ce  procédé  aura  été  adopté 
;ur  le  trafic  direct  de  réseau  à  réseau. 


Maléne  et  li-aalion 

IjOs  dépenses  de  la  division  du  matériel  et  de  la 
traction  présentent  une  augniontalion  de  1  mil- 
lion 882.902  fr.  52  par  comparaison  avec  l'exercice 
1898. 

La  traction  a  dû  faire  les  plus  grands  efforts  ]iour 
assurer  le  service  des  derniers  mois  de  rann(''e. 
Kilo  n'y  a  roussi  que  grâce  aux  progrés  accomplis 
au  point  de  vue  de  l'utilisation  des  machines  et  de 
l'organisation  des  services  du  personnel,  (^'est  ainsi 
qu'on  a  pu  porter  à  ;-i9.;349  le  parcours  moyen  des 
kilomètres-machines.  L'augmentation  dos  dépenses 
a  été  naturellement  considérable  (-+-1.882.902  fr.  52 
et  le  coût  du  kilomètre  des  machines  s'est  élevé  à 
0  fr.  6681,  taudis  qu'il  n'était,  en  1898,  que  de 
0  fr.  6576. 

Cotte  aggravation  de  dépenses  est  d'ailleurs  due, 
en  partie,  à  des  causes  exceptionnelles,  telles  que 
l'augmentation  des  salaires  et  l'accroissement  du 
nombie  des  agents  r(5sultant  des  prescriptions 
ministérielles,  un  surcroît  d'activité  imprimé  à  la 
réparation  des  voitures,  en  vue  de  l'Exposition,  et 
la  hausse  des  ])rix  du  combustible  ipxi  so  fait  de 
plus  en  plus  sentir,  au  fur  et  à  mesure  que  do 
nouveaux  marchés  entrent  en  cours  d'exécution. 
Les  prochains  exercices  en  seront  naturellement 
l)ien  plus  atTectés,  mais  Ijoaucoup  moins  qu'ils 
n'auraient  pu  l  étre,  gnice  à  la  prévoyance  de  notre 
ingénieur  en  chef  de  la  Iraclion  et  du  matériel. 

Travaux  et  surveillance 

La  troisième  division  (travaux  et  surveillance), 
qui  est  en  augmentation  de  1)11.143  fr.  39,  approclie 
de  la  fin  des  grands  travaux  de  substitution  du  rail 
de  45  kilog.  au  rail  de  30  kilog.  sur  les  principales 
lignes  du  résoan. 

Elle  poursuit  aclivenioiU  le  .renforcement  des 
autres  voies  et  elle  compte  achever,  en  1.100,  le 
remplacement  des  rails  de  fer  sur  les  quelques 
kilomètres  do  lignes,  presque  toutes  provenant 
d'anciennes  Sociétés  locales,  où  ce  rail  existe  en- 
core. 

Grâce  aux  nouvelles  méthodes  qui  assurent 
une  meilleure  utilisalion  du  tra-vail,  telh's,  notam- 
ment, quo  les  rcvisiuns  d'enseeiljle  et  l'innploi  du 
service  à  voie  unique  pour  les  grandes  substitu- 
tions, les  dépenses  de  l'entretien  de  la  voii'  restent 
si.'nsiblo'ment  au  même  cliilfre.  Jilais  il  eu  est 
autrement  de  celles  qui  concernent  la  surveillance 
et  le  servici'  des  ajipareils  de  sécurité,  particu- 
lièrement du  Block-Sysiera  qui  i>xiste  sur  toutes 
les  lignes  à  double  voie  et  fpi'on  étend  ;iux  lignes 
à  simple  voie  les  plus  fréc|uentées. 

Co ns idéralio n s  gén érales 
Les  résultats  de  l'exercice  1899  sont  assui'ément 

les  plus-  favoi'ables  qui  aient  été  constatés  depuis 

bien  dos  années. 

La  progression  des  r(^i'r(trs  de  inMiti'  vitesse,  qui 

précédemment  n'étinl   su 1 1 ~(ai  -  uiic  ((iio  pour  les 

transports  de  combusUliles,   a  repris  un  essor 

nouveau. 

D'antre  part,  l'accroissement  des  dépenses  a  pu 
être  ralenti,  grâce  aux  progrès  réalisés  par  tous 
les  services  dans  le  sons  d'une  exploitation  plus 
économique,  et  bien  qu'on  ait  ressenti  les  premiers 
oiTots  de  la  hausse  des  charbons  et  des  métaux. 

Le  coefficient  général  de  l'exploitation,  mar- 
quant le  rapport  dos  dépenses  aux  recettes,  est 
encore  élevé  de  (50. ;6  0/0)  comme  il  doit  l'être  sur 
un  i-le  iiiiii  de  for  qui,  comme  le  réseau  du  Nord, 
]irés-iiie  ;i  la  fois,  des  tarifs  très  abaissés,  une 
forte  proijDi  tion  de  transports  à  bas  prix  et  un 
mouvement  intons  f.  Mais  les  recettes  nouvelles 
ont  laisse  à  peu  près  le  même  produit  net  que  les 
rejettes  antérieures.  C'est  le  résultat  que  nous 
regrettons  de  ne  pouvoir  constater  les  années 
précédentes  et  qui  doit  être  le  but  constant  de  nos 
ell'orts. 

D'autre  part,  et  au  point  de  vuo  des  services  que 
le  chemin  de  fer  doit  rendr.i  au  i^ublic,  nous 
n'avons  pas  à  nous  féliciter  moins  de  l'œuvre 
accomplir'  pendant  cet  exercice.  Jamais  la  Compa- 
gnie n'avait  été  en  présence  d'une  telle  masse  do 
transports  et,  sauf  quelques  embarras  très  passa- 
gers, l'enlèvement  eu  a  éié  fait  avec  une  régularité 
qui  ne  s'est  pas  démentie. 

C'est  d'ailleurs  le  résultat  des  longs  etforls 
auxquels  la  Compagnie  se  livri>  depuis  bien  dos 
années  :  et,  à  la  veille  de  l'Exposition  oii  cliaquo 
industrie  est  appelée  à  rendre  compte  de  ce  qu'elle 
a  l'ait  depuis  dix  ans  pour  se  maintenir  à  son 
rang,  il  nous  parait  intéressant  de  marquer  en 
quelques  mots  les  progrés  réalisés  par  la  Compa- 


gnie du  Xuid  durant  la  période  cpii  .s'est  écoulée 
(l'une  l''.xpositiou  k  l'autn,',  du  31  dé^combre  1888 
au  31  décembre  1899.  Il  suffira  de  comparer 
quelques  chill'r<;s  pour  chacune  des  parties  ossen- 
ticlle.s  de  l'exploitation. 

"Voici  d'abord  l'énorme  accroissement  de  la  tache 
qui  s'impose  chacpie  année  au  chemin  de  fer  du 
Nord, 

En  1888,  le  nombre  dos  voyageurs  à  transporter 
avait  été  de  30.,586.2')2.  Eu  1899,  il  a  été  de 
73.672  010.  Et  le  tonnage  des  marchandises  est 
passé  de  20.377.442  à  31,138.917  tonnes. 

C'est,  en  très  grande  partie,  la  conséquence  des 
abaissements  do  tarifs  incessamment  consentis.  Le 
tarif  moyeu  kilométrique  a  été  ré'duit  pour  les 
voyageurs  do  0  fr.  0  i30  .  à  0  fr.  0333,  soit  de 
'23  0/0  —  indépendamment  de  la  diminution  de 
l'impôt  —  et  pour  les  marchandises  do  0  fr.  0492 
à  0  fr.  0417,  soit  de  15  0/0.  Pour  les  charbons,  le 
tarif  moyen  perçu  n'est  i)lus  que  de  0  fr.  0310. 

Ces  tarifs  moyens  kilométriques  sont  inférieurs 
à  ceux  dos  réseaux  qui  sont  considérés  comme 
ayant  les  tarifs  les  plus  abaissés,  notamment  à  ceux 
dos  chemins  de  for  de  l'Ktat  j^russien,  qui  ont  été 
(pour  l'année  189,-1898)  de  0  fr.  0339  pour  les 
voyageurs,  de  0  fr,  045  pour  les  marchandises, 
sans  tenir  compie  du  supplément  payé  par  le  pu- 
blic aux  groupeurs,  de  0  fr.  0321  pour  les  char- 
bons. 

Lis  importantes  amélioratioiii  de  service  qui 
étaient  réalisées  pendant  la  même  période  n'a- 
vaient pas  un  moindre  etlèt  pour  l'accroissement 
du  trafic. 

Pour  les  voyageurs,  la  vitesse  des  trains  a  été 
acc(''léri'e  dans  une  très  forte  proportion.  La  vitesse, 
arrtHs  compris,  du  train  de  Paris  à  Fcignies,  sur 
Bruxelles,  qui  était  de  63  kilom.  à  l'heure  en  1888, 
est  maintenant  de  85  kilom.  Colle  du  train  do  Paris 
à  Lille  est  passr'e  de  6i  à  80  kilom.  et  celle  des 
trains  île  Paris  à  (.'.alais  de  60  à  91  kilom.  Certains 
de  Cl 'S  trains  ont  ainsi  dépassé  la  vitessedes  trains 
anglais  les  jilus  rapides. 

En  même  temps,  ci's  express  ont  été  composés 
de  grandes  voitures  à  intercommunication  qui 
n'ont  à  redouter  aucune  comparaison  en  aucun 
pays. 

L'accélération  des  trains  do  marchandises  n'a 
pas  été  un  moindre  progrés.  Et  l'on  peut  voir  un 
train  de  charbon  faisant  le  trajet  do  Lens  à  Paris 
en  cinif  heures,  arrivé  le  matin,  déchargé  et  re- 
tourné à  vide  le  soir. 

Le  nomlu'o  des  trains  a  dù  être  augmenté  comme 
leur  vitesse.  Les  kilomètres  parcourus  ont  ])ro- 
grossé  de  3S.oa.3u5,  en  l>-88,  à  .50.466.091  on  1899. 

On  n'a  pu  assurer  un  aussi  grand  mouvement 
de  trains,  de  voyageurs  et  do  marchandises,  que 
grâce  aux  amédioratioas  dont  les  gares  et  la  voie 
ont  iHi'  l'objet  et  aux  accroissements  que  le  maté- 
riel roukiut  l't  riiutilhige  ont  reçus:  293  machines, 
2.533  voitures,  13.'.I4S  wagons.  Et  l'augmeutation 
des  déiienses  qui  en  est  résultée  n'a  pas  été  infé- 
rieure à  un  total  de  plus  de  245  millions  de  francs. 
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Chemin  di.'  fer  d'Orli'ans.  —  Deux  Excursions 
aux  Châteaux  des  bords  de  la  Loire. 

D'accord  avec  l'Agence  des  Voyages  Economi- 
ques, la  Compagnie  fera  émettre  des  billets  d'ex- 
cursion comprenant  :  le  transport  en  chemin  de 
fer,  les  repas  (vin  compris),  le  transport  en  om- 
nibus el  en  voitures,  les  entrées  dans  1rs  nioiiu- 
ments,  li's  soins  des  guidos-conducli. ur-j  îles  ex- 
cursions, par  les  soins  et  sous  la  resjJonsabilité 
de  l'Agence  des  Voyages  Economiques. 

1»  Visite  de  Blois  et  de  Chambord.  —  Départ  de 
Paris,  gare  d'Orl(''ans,  le  dimanche  9  seiitembre  ; 
retour  le  mêmi'  jour. 

Prix  de  l'excursion  complète  :  1"  cl.,  30  fr.  55; 
2"  cl.,  24  fr.  70;- 3°  cl.,  20  fr.  50. 

2°  Visite  des  Châteaux  des  bords  de  la  Loire: 
Blois,  Chambord,  Amboise,  Tours,  Loches,  Che- 
nonceaux,  Valençay.  —  Départ  de  Paris  le  diman- 
che matin  9  sepienibre  ;  retour  à  Paris  le  12  au 
soir. 

Prix  de  l'excursion  complète  :  l'«  cl.,  110  fr.; 
2«  cl  ,  100  fr. 

^  Le  nombre  des  places  e.st  limité. 

Les  billets  sont  délivrés  dans  les  bureaux  de 
l'Agence  des  Voyages  Economiques,  17,  rue  du 
Faubourg-Montmartre,  et  10,  rue  Auber,  à  Paris. 
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IIPRIHERIE  DE  LA  PRESSE 
M.  rn*  du  Croissant,   Paris.  —  Simart 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

Itilien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards.  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  < . . . 

Darnisladt-Bfnk  

Berl-IIandels  

Dresde-Bank  

Nalional-Bank.  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —    . . 

—  —    Vienne    —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  

—     "tin  courant  


1  août 

8  août 

15  MOI] 

3i  a  où 

29  a 

oh 

5  sept 

85  70 

85 

70 

85  20 

86  40 

85 

90 

85 

96  9(1 

97 

40 

97  10 

" 

)) 

» 

7  i  40 

71 

6u 

71  O't 

)> 

V.'  .50 

)) 

Cil'  .")^ 

96 

10 

yo  o  / 

96  '•'0 

90 

» 

90 

8) 

23  15 

22 

5'i 

20  (j-, 

g?  PQ 

3i 

80 

22 

90 

93  »' 

93 

10 

V-J  lU 

9i  60 

94 

40 

91 

40 

I30 

10 

1.38  80 

137  60 

l'iO 

11 

113 

90 

25  Qô 

25 

20 

3i  70 

25  30 

35 

90 

36 

70 

13(1 

10 

136  30 

139  50 

139 

50 

141 

8  ) 

8!)  10 

x8 

8  S  60 

90  50 

89 

75 

89 

70 

73 

50 

72  75 

72  25 

72 

73 

30 

20;  70 

206 

70 

^06  60 

206  » 

206 

10 

209 

50 

175  50 

174 

50 

175  50 

175  » 

173 

175 

70 

132  60 

13-> 

90 

131  76 

133  » 

133 

40 

132 

35 

1S8  :w 

146 

M) 

1 17 

1 40  '.)  ) 

1 15 

75 

1  is 

70 

118  'jO 

147 

30 

147  25 

MO  20 

1  16  20 

147 

60 

I3i  » 

13;.. 

132  » 

131  80 

131 

50 

132 

50 

81  45 

81 

•40 

81  35 

81  30 

SI 

30 

81 

30 

20  is 

20  49 

20  47 

20  15 

20 

46 

3.J 

45 

83  SO 

Ni 

81  30 

84  45 

81 

40 

8i 

50 

213  » 

213 

II) 

213 

213  20 

213 

30 

213 

)} 

216  » 

216  05 

210  05 

216  50 

216 

16 

316 

40 

n 

)) 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0: 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/b  

Turc  !1  

—  111  

—  IV  

Egypte  Uui/lée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto   

Brighton  A  

North  Bril  


Argent  eu  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Ejcompte  hors  banque 


1  aofit 

8  août 

15,1 

ii'l 

33  aoù 

39  aoù 

5  sept 

97 

68 

'.i< 

98 

93 

98 

10 

98 

37- 

98  63 

63 

50 

62 

60 

63 

75 

02 

75 

fti 

12 

63  85 

01 

61 

» 

6i 

7  5 

65 

50 

65 

66  » 

89 

« 

90 

91 

93 

92 

75 

93  » 

98 

» 

98 

98 

50 

98 

1> 

98 

75 

98  75 

45 

75 

45 

75 

(6 

43 

25 

46 

25 

47  M 

•>5 

13 

35 

i'i 

.37 

35 

6i 

35 

10 

3)  » 

22 

37 

22 

67 

2  i 

75 

.}) 

87 

32 

87 

23  06 

103 

» 

lt.3 

)) 

lÙ3 

6-i 

103 

62 

f04  75 

13 

5'J 

43 

42 

25 

41 

50 

42 

» 

43  » 

91 

37 

91 

62 

93 

93 

50 

93 

13 

93  50 

1)7 

25 

97 

50 

98 

50 

99 

» 

99 

99  50 

"22 

T>j 

Si 

63 

23 

75 

33 

37 

23 

12 

23  50 

70 

75 

79 

87 

71 

25 

71 

63 

73 

73  50 

95 

» 

90 

50 

95 

25 

95 

50 

95 

50 

':5  10 

1)1 1 

99 

100 

100 

100 

100  » 

5 

59 

5 

50 

5 

» 

5 

5  60 

137 

137 

il 

137 

138 

» 

139 

» 

139  » 

5 

50 

5 

» 

5 

5  50 

11 

3) 

U 

25 

U 

12 

11 

U 

50 

U  62 

55 

75 

E6 

75 

59 

5S 

50 

t8 

35 

58  c3 

13i 

» 

135 

135 

M 

133 

135 

5  ' 

i3J  50 

80 

79 

» 

79 

» 

79  50 

80 

n 

tO  » 

J8 

28 

» 

i8  06 

18 

35 

28 

31 

•:8  91- 

95 

36 

25 

37 

25 

37 

2b  36 

25 

37 

2o  35 

» 

4 

» 

4 

4 

n 

4  >. 

i 

12 

13 

4 

50 

3 

87 

3  63 

BOURSE  FINANCIERE   DE  VIENNE 

ioùt  8  août  11  aoù  32ao0  39  3011  5  sept 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . . 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-H  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-Wast  

Staatsbahn   , . , . 

Lombards   , . .  . 

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or. .  -   


115  90 

115  93 

116  >i 

116  80 

117  10 

116  80 

97  ■>:, 

97  15 

97  3; 

97  15 

97  30 

t7  25 

97  7o 

97  Db 

97  80 

97  65 

97  60 

97  60 

1!5  50 

115  45 

115  20 

1 15  30 

115  10 

115  lu 

90  95 

90  75 

90  60 

90  6j 

90  6'3 

90  50 

1095  i> 

iOVx)  » 

1073  » 

1075  . 

I08S  1) 

1100  » 

538  » 

52N 

532  » 

528  » 

528  )i 

o30  » 

6|-.>0  » 

ol30  n 

6120  . 

120  >^ 

(il 33  » 

6130 

150  » 

451  n 

i  18  » 

148  >i 

160  » 

455  » 

659  » 

058  .. 

655  » 

6 -.9  » 

661  )i 

673  » 

108  II 

1U9  » 

110  - 

110  » 

111 

1 17  » 

240  65 

213  10 

212  85 

242  30 

213  35 

212  05 

96  63 

96  62 

96  50 

96  35 

96  35 

96  23 

19  33 

19  33 

19  bv 

19  30 

19  3j 

19  28 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Paris  8  jours.. 
Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 
^.  -  5  0/0 
«-.hange  sur  Paris  


1  août 

S  août 

14  a 

0  ù 

33  aoù 

29  aoù 

5  sept 

71 

75 

72  33 

"72 

60 

7->  95 

73 

25 

73  70 

78 

7J 

79  10 

79 

10 

79  35 

79 

6j 

SU  35 

80 

4'J 

80  75 

81 

SI  30 

81 

85 

83  35 

32 

13 

32  17 

33 

39 

33  35 

32 

45 

32  15 

27 

28  » 

2b 

77 

28  6: 

39 

25 

29  05 

73 

•,'2 

72  3U 

73 

57 

73  )) 

73 

i'i 

73  85 

79  19 

» 

n 

I) 

» 

85 

i., 

t6  . 

85 

85 

86  25 

86 

75 

87  13 

71 

30 

71  7. 

71 

85 

73  2; 

72 

65 

73  » 

3  S 

38  10 

3-i 

80 

38  80 

V9 

5u 

29  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  B^lUXELLES  &  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Galais 

—  Congo  (p.  d.  f.).. . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


1  aoûl 

8  aoùl 

1 1  aoù 

22  a  0  h 

Î9  aoù 

5  sept 

9S  » 

95  n 

95  10 

9i  97 

91  93 

95  10 

86  25 

87  . 

86  » 

SI  511 

85  50 

86 

» 

» 

» 

» 

» 

2997 

2995  » 

299)  » 

2999  » 

3003  » 

8935  » 

» 

)) 

» 

f43  » 

537  5) 

537  50 

538  50 

540  » 

513  » 

8050  » 

8135  n 

.8912  ,. 

990  i 

'.i95Ù  I) 

1020  0 

207  90 

207  9> 

208  .) 

208  05 

208  > 

208  >) 

122  92 

I2J  97 

123  05 

123  13 

123  13 

133  05 

25  19 

25  23 

25  22 

85  31 

25  31 

25  19 

103  16 

100  18 

100  16 

100  20 

100  15 

100  12 

100  21 

100  21 

ino  20 

100  31 

lOO  18 

100  17 

122  97 

123  85 

12.3  .. 

123  15 

123  „ 

122  95 

25  20 

25  33 

25  23 

25  2} 

25  23 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROIVIE  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Jh.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  à  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  : . . 

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Merlin  


l  août 

S  aoùl 

1 1  aoù 

32  a.. ù 

2*  aoù 

5  .sept 

9S  07 

9^  63 

98  90 

93  65 

100  03 

100  13 

515  » 

519  » 

520 

585  » 

525  » 

530  » 

700  » 

704  » 

702  » 

708  ., 

706  » 

711  » 

808  .. 

814  » 

810  » 

812  II 

8ii  » 

857  . 

»  » 

» 

» 

» 

n 

iil  » 

419  50 

150  » 

450  » 

462  11 

476  » 

» 

n 

H 

1015  . 

1055  >i 

1055  n 

1C65  .. 

10'i5  .. 

1065  ». 

loi;  62 

106  92 

106  82 

106  37 

106  DÛ 

106  63 

i6  82 

26  93 

89 

26  75 

26  S3 

20  80 

130  90 

131  20 

131  10 

130  70 

131  10 

130  97 

9S  32 

9S 

98  80 

99  65 

100  07 

lOi)  15 

706  « 

70. 

7o3 

708  » 

I) 

710  » 

106  71 

106  90 

106  85 

106  3! 

106  62 

106  57 

131  03 

131  13 

131  35 

130  70 

133  97 

131  » 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSaOURG 


VAI.KCWS 

1  aoùl 

8  aiu"lt 

I5.KIÙ 

3iaoir 

29  aoù 

5  sei)t 

Russe  4  %  91  (Papier)  

97  2."; 

97  » 

97 

96 

50 

96  13 

96  .< 

Banque  de  Commerce  exté. 

36S  .. 

277  » 

293 

293 

» 

295  » 

«91  » 

—    d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

468  » 

«90  » 

54') 

543 

Dj'S  n 

5;o  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

33)  » 

332  .. 

372 

)) 

330 

)) 

370  » 

3l8  > 

Russe  i  %  %  val.  de  Cr.  f. 

152  » 

152  » 

152 

152 

)> 

153  >. 

152  . 

37  15 

37  13 

37 

37 

37 

35 

37  35 

37  3  5 

93  '.5 

93  90 

93 

85 

93  90 

93  85 

93  85 

45  82 

15  8j 

45  82 

15 

80 

45  80 

45  80 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 


Genève  avec  lots  3  %. 

.  -     1890  3  %  %.. 
Fédéral  1889  3  y,  %  .. 
—     Ch.  db  fer  3  5 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres. 


1  août 

8  août 

15  aoù 

33  aoù 

29  aoù 

5  sept 

98  25 

99  59 

93  00 

99  75 

99  75 

lOti  » 

93  .. 

9i  1 

91  » 

)) 

)} 

» 

»  » 

99  50 

99  37 

99  75 

03  50 

99  ■ 

>■  n 

95  7  ) 

96  » 

9i  » 

95  25 

93  0 

)> 

92  ";U 

94 

:  3  75 

93  90 

100  63 

loO  60 

100  53 

100  .50 

100  il 

100  40 

25  30 

25  33 

25  30 

25  28 

25  28 

25  2'-. 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galata; 


Tabacs  Ottomans   L. 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  3»  groupe. . . 

Parité  à  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman    L. 

Change  sur  Paris  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 


1  août 

S  août 

l 't  aoM 

22  aoù 

k\i  aoii 

Cl  sept 

» 

» 

1) 

» 

» 

87  27 

87  35 

87  23 

87 

31 

87 

30 

87  21 

21  3, 

24  31 

24  39 

iD 

11 

25 

01 

24  30 

» 

n 

» 

108  lO 

109  50 

109  35 

111 

62 

109 

75 

1 12  87 

)> 

)) 

)) 

» 

i  -2  95 

23  Ê6 

22  9  i 

22 

97 

23 

24  04 

109  17 

lo9  11 

)09  v5 

109 

17 

109 

l'i 

109  03 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jersey  

Central  Pacitic  

Milwankee  

Illinois  Central  

Lake  Shore  -  

Louisville  et  Nasville. . . 

Erié  

New- York  Central  

Northern  Pacitic  préf. . 

Ueading  

Union  Pacitic  

WabachSt-Louispréf. . . 

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Ubie  IriDsItrs  <ur  Londres  

Cuivre  

Argent  


1  aiiùt    8  août  15  août  23  août  29  aofit  5  sept 


115 

11 1 

% 

115 

26 

y. 

26 

% 

28 

y» 

87 

% 

86 

y» 

90 

/> 

128 

v% 

129 

y* 

134 

n 

n 

n 

111 

111 

% 

114 

U6 

116 

117 

y* 

219 

219 

218 

71 

% 

71 

72 

'/» 

10 

% 

10 

\ 

11 

128 

\ 

128 

y* 

130 

% 

71 

% 

71 

% 

71 

16 

16 

% 

17 

y» 

58 

'A 

59 

% 

60 

17 

l._ 

17 

18 

% 

4.83 

W 

4.84 

y* 

1.84 

5.18 

V, 

5.18 

0.18 

% 

1.88 

% 

4.88 

1.8S 

y. 

16 

h 

16 

16 

"îë" 

61 

61 

61 

y. 

115 

115 

115 

27 

27 

II) 

28 

y* 

89 

SS 

89 

% 

136 

131 

y* 

133 

» 

)) 

113 

% 

ll.i 

114 

116 

fi 

116 

117 

219 

219 

319 

71 

>i 

71 

% 

72 

^; 

10 

10 

% 

11 

y. 

139 

'A 

129 

/j 

130 

I, 
/t 

71 

71 

71 

16 

'/* 

16 

\ 

16 

59 

59 

57 

\ 

18 

13 

y* 

18 

% 

i 

y* 

1.81 

1.83 

5.18 

6.18 

;» 

5.18 

1 

-  J 

1.88 

1.88 

i.88 

10 

II 

16 

16 

61 

y. 

01 

63 

L'ÉCONOMISTE  EUROPB^KN 


f 


MARCHÉ    OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  do  Paris 


naoi 


15-.M2 
3837 
G790 


'->5839 


RKNTKS 

A  l'AVUH 


Franei 
450.307. 10 1 

115.101.W0 

•J37.G3.S.37 


SO'.l.  U 0.765 
!S0.35(jol.l.ileriOOfr. 
SOI  .C00obl.(i«500lr. 

39.883 obi. de  500 tr. 
109. 70001.1, de  500 tr. 


N'oiiilirc 

Kil. 

Som. 

tU'  Titrer 

DUIU- 

t. il  . lOl 

oOO 

500 

400 

400 

1 UooUoU 

•iOO 

^00 

1 00 

it>  t  .  J  lU 

500 

i>00 

iO<t .  i  il 

500 

583 . 5Ô0 

'.nA 
•lUU 

400 

» 

1 00 

lou 

.  loi 

wv 

400 

)> 

1 00 

100 

685 . 49S 

500 

500 

100 

100 

^280.411 

500 

100 

155.G15 

400 

400 

boS- laV 

500 

500 

1509450 

500 

500 

s:!S.61-3 

500 

500 

I7791-3y 

500 

500 

JS4.7i4 

500 

500 

909.871 

400 

400 

191 .010 

500 

500 

196 . 879 

500 

500 

199.81-2 

500 

200 

lOO.OOo 

500 

500 

•2-l'i  ■  9 IS 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1  n317-> 

1000 

500 

182  822 

500 

500 

182.500 

1000 

1 000 

125. 000 

500 

500 

40 . OOU 

500 

250 

30 . 000 

500 

50u 

200 . 000 

500 

500 

60 . 000 

500 

250 

341.000 

500 

5011 

120.000 

500 

125 

'■00.000 

500 

500 

:i20.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

3';  8.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.012 

500 

500 

49.70) 

500 

500 

191.510 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68.567 

)) 

» 

195539G 

500 

500 

lKi8;>80 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

50ft 

500 

211.006 

500 

500 

4'i30î67 

500 

500 

4856e3l 

500 

500 

171.202 

r,oo 

500 

237 . 487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.161 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3011701 

500 

500 

136.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

OKSIGNATION  des  VALKUKS 


RENTES 
3  %  


FRANÇAISES 

l  ïorme. 

 (  CoiniU. 

3  o/„  Amortissable!  T;;™o- 

3;^%  1894(anc.  J^'V. 

Tunis  3  %  29  (f,';u'.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  >s  % 

(gKr.  Franco I   Ternie. 

Madagascar  2  'Â  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  


PlVimne  o»  IJITRRST  dl>lribu«  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1 899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  COMPTANT) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—         1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ, 

(AciioNS  A  tf;r.\iei 
Banque  de  France  n(ini.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. . 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Coram 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  .  . . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  01)L.   AU  COMl'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Ol'l.  -  3  %  

Act.  Départementaux  ^ 

Obi.      —      3  %  litres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %..... 

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  o/„  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  niiuv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. 
2  X  %  


Obi. 


Act 
Obi 


Act. 
Obi 


Midi. 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


3 


—  —     3  %  nouv  

—  —     2 '4  %,j-<ivr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Act.  Orléans  


3  .. 

3  .. 

3  50 

15  . 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


15  . 
15  . 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50 

15  .. 

15 
62 
15 
15 


15 

58  50 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 


12 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 
25  .. 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15 

27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
•55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  feo 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  . 
25  . 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


35  .. 
25  .. 
10  .. 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 

3  .. 

3  50 


15 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


114  58 
50 
12  50 
35  .. 
25  . . 
25  .. 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 
25 

16  20 


30  . 

15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 

57  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  . 
15 

15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 

3  . 

3  50 

15  .  . 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  . 
12  .. 
3  .. 
20  .. 
20  .. 

10  •■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


15  . 
15  . 


135  41 
20  a. 

0  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
n  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  -îOa 
27  nfl 
16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
15 
12  50 
40  a 
15  . 
15  . 
07  . 
15 
15  . 
12  50 
15  . 
58  50 


Coiu's  lie  cciinp.  conun.  juiilel 
1897 


103  80 
101  6U 
107  .  . 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424  ■ 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


i750 
882 
400 
680 
577 
460 
690 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72) 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560 
Ô55 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 

460  . . 


547 
422 
410 


547 
547 
380 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 

700 


^38 
720 
417 
1012 


461 
462 

1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


lur.s  (le  clOtui  e  lies  5  'b-miiTCS  sem. 


100  10 I 
99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  . . 


511 
419 

406 


539 

o38 
353 


354 


406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 

1815 

455 
446 
402 

13.^5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 


)  aofU 

16  août 

2,'i  août 

:iOaofll 

6  »i;pt. 

100  25 

100  47 

100  82 

ion  72 

101  10 

100 

25 

100  50 

lOO  50 

100  80 

101  . 

99 

.32 

99  17 

99  80 

99  95 

99 

40 

99  55 

99  80 

9:)  90 

99  80 

101 

97 

102  20 

102  25 

102 

22 

102  27 

102 

102  25 

102  2(j 

102 

20 

102  .. 

4SI 

480  .  . 

481  .. 

480 

ATi  75 

79 

80  .. 

80  .. 

79 

80  .. 

81 

75 

81  . . 

82  .. 

81 

5u 

80  .'0 

465 

468  . . 

408  . . 

480 

47!)  . . 

536 

53i)  . . 

o34  . 

534 

5. ÎO  /.) 

414 

415  .. 

415  , . 

417 

416  50 

401 

402  50 

403  50 

404 

403  2.5 

100 

25 

104  . . 

103  . . 

10) 

10 

103  73 

546 

542  . . 

542  50 

54f') 

551  .  . 

512 

50 

543  . . 

544  . . 

545 

547  . . 

3 -il 

317  75 

347  25 

318 

319  73 

94 

93  50 

90  . . 

92 

50 

93  . . 

348 

3 18  . . 

348  . . 

348 

35  )  .  . 

92 

75 

91  . . 

92  50 

9) 

■    91)  .. 

400 

50 

402  . . 

400  . . 

100 

401  . . 

104 

103  75 

103  50 

103  50 

371 

".6 

372  50 

372 

360 

370  2.3 

397 

50 

397  , . 

399  . . 

399  51) 

400  .  • 

455 

4  6.. 

4d5  . . 

454 

75 

44 1  2o 

492 

495  . . 

496  "î  0 

498 

495  . 

489 

488  . . 

489  . . 

48S 

482  . . 

430 

432  5u 

433  . . 

43" 

430  50 

ii9 

446  . . 

445  . . 

412 

448  . . 

383 

50 

385  , . 

386 

388 

5(j 

392  . . 

44 1 

410  50 

438  , . 

438 

441  . . 

412 

25 

4 16  . . 

441  .. 

442 

4 15  . . 

430 

r  Of. 

'li  l    .  . 

435  . . 

433 

-135  . . 

506 

503  .. 

505  .. 

503 

50 

500  .. 

42 

50 

43  .. 

43  .. 

44 

43  75 

42 

50 

42  50 

44  .. 

43 

43  .. 

554 

516 

550  . . 

428 

432  . . 

432  . . 

432 

422  . . 

3980 

3990  . . 

3095  . . 

.i930 

J98  >  . 

1037 

1060  . . 

1 104  . . 

1130 

1 130  . . 



430  . . 

440 

445  . . 

7S0  . . 

740  . . 

7 10  . . 

590 

592  . . 

595  . . 

596 

602  .  . 

515 

520  . . 

520  . . 

520 

b2  >  •  • 

659 

670  . . 

650  . . 

654 

66(>  . . 

605 

6  7  . . 

605  . . 

605 

604  . . 

1060 

1092  . . 

IlOi  .. 

1120 

1125  . . 

608 

608  . . 

608  . . 

609 

608  . . 

80 

81  . . 

81  50 

80 

83  . . 

429 

430  . . 

440  . . 

445 

480  . . 

508 

5î8  . . 

530  . . 

529 

527  . . 

980 

989  . . 

985  . . 

1005 

1000  .. 

720 

725  .. 

724  .. 

725 

7-,  8  . . 

'.3-  .. 

431  25 

438 

435  . . 

6.S0 

6-0  .. 

6S0  .. 

670 

672  50 

429 

429  .. 

430  ,  . 

431  .. 

43-5 

25 

431  .. 

423 

50 

423  .. 

423  50 

425 

42S  5'i 

713 

709 

710 

715 

'05  .  • 

42) 

431  50 

432 

428 

50 

430  .. 

1085 

1090  .. 

1089  .  . 

10t)9 

1107  .. 

515 

515  .. 

515  .. 

525 

522  .. 

448 

448  .. 

418  .. 

148 

449  ;. 

450 

50 

4'i2  .. 

452  .. 

452 

50 

448  .. 

4'i9 

417  .. 

447  50 

449 

75 

451  .. 

1824 

1838  .. 

1843  .. 

1810 

1842  .. 

450 

451  .. 

45  J 

418  50 

144 

75 

444  ". . 

415  .. 

444 

445  . 

419 

50 

449  50 

448  .. 

450 

419  .. 

402 

75 

403  .. 

402  75 

402 

50 

40 1  .. 

1297 

1300  .. 

1301  .. 

1300 

1303  .. 

4 15 

75 

4  44  . . 

443  50 

445 

50 

4  44  . . 

447 

75 

447  75 

449  .. 

448 

50 

449  .  . 

2310 

2325  .. 

2,342  .. 

23  iO 

2310  .. 

465 

462  . 

462  . 

461 

50 

463  50, 

460 

10}  25 

4ÔS  .. 

460 

50 

460  ..1 

414 

408  .. 

413  .. 

416 

418  ..' 

451 

50 

455  .. 

454  50 

455  ..| 

1723 

1710  .. 

1742  .. 

1740 

1755  .J 
1 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Sombre 

TjI. 

Som. 

de  Titrer 

Dom. 

Tprs. 

99.699 

» 

33917'71 

500 

500 

1170700 

500 

500 

1493954 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

3325407 

500 

500 

113-2841 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183.195 

500 

500 

149.224 

500 

500 

49.409 

500 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

500 

500 

60.000 

500 

50(1 

73 . 842 

500 

501 1 

105.321 

250 

250 

220.679 

)) 

» 

80.000 

500 

r«o 

120  000 

500 

501 1 

14.720 

500 

r.oi 

19.280 

» 

DVJU 

200.000 

100 

'lOo 

70.500 

100 

RIO 

18.880 

250 

250 

31.120 

» 

125.000 

100 

1011 

50.000 

500 

r.oi.i 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.000 

4(X) 

105 

212.703 

500 

50fl 

100.000 

» 

») 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

ou 

=  S 

P22668.3GU  ï 

» 

190767.0001. 

1921 

524306. 

20011. 

5.298.600  ï 

» 

18.389.01.-0  ï 

» 

59. 

llOob 

1946 

378109. 

5001'. 

r.i:;-,' 

700.000  oli 

19S7 

105000.0001'. 

154070. t'dOr. 

rt 

13992990001'. 

1941 

734839  500f. 

») 

671830. 

4001'. 

» 

1.171  . 

500  ob 

1936 

1 .OBO. 

CUO  ob 

1940 

39.331 . 

1 151'. 

1949 

58. 

17  4  ob 

1922 

266. 

090  ob 

1962 

124500. 001  If. 

682000. OliOll. 

« 

801309  4912  li 

90. 

:-;(io  oi 

85.657. 

5001. 

lil|',5 

29.000.0001'. 

191N 

11.727 

171  ±' 

438.650 «b 

1925 

27.632.0001'. 

195)5 

255396 

5001. 

1<.I23 

11112:; 

5001'. 

1939 

17'.'255 

500  f. 

1958 

1.045 

464  ob 

1951 

.571090.500  f 

1W31 

489137. 500f. 

1970 

646702 

5001'. 

1971 

39. 9-50.0001'. 

1950 

172212 

5001'. 

1975 

419737 

500  f. 

1975 

19022420001' 

1970 

351087 

5001' 

1973 

395687 

!  00  f 

1976 

211 

000  0 

1967 

25. 000. 000 1' 

I95U 

136987 

2001. 

1930 

69  333.0001 

7.:;71.915ï'l 

» 

;ii:;i6.2K2!:i 

45'.ii:;. 

396  ï'I 

100675 

ouof 

1931 

171756 

0001 

1931 

li;  586 

.5001 

6.060 

.120  5 

.  1950 

20  915 

.OOOf 

1931 

39.061 

.5o0f 

193t- 

7.996 

.900  1 

L  1938 

19.763 

.350  j 

DESIGN.\TION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  coMPT.)  (Suite). 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       —     3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  K  %  1895- 

—  Grand  Central  3  %  1895 
Act.  Ouest  

Obi.     —  3%  

"        —     3  %  iiûuv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  cl 

Port  de  hi)  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  CO.MPTANt) 

Docks  cl  Entrep.  Marseille 
Entr.  l't  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Goiii])"-  Générale  ilesi. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 
C  "  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

■Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  — 
Malfidano  (Mines  dei  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C^'  f«' 
Métaux  (G"  Irauvaiso  dos).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  {(>'  dui  en  liq. 

—  Buns  à  lots  188' 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  lond 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  3^  fixeîâisO) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe 2  f.  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1890   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1891  

Egypte  iDa'ira-Sanieb  4  %) 

—  (  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

^     5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2  y.  %or  1898gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etal  de)  5o;«  uri 
Norvège  3  %  1888  

-       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i'A  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aniort.  1894. 

—  4  %  ainort.  1898. 

Russie  4  %  1867-1869  

•  —    4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' el3' émis. 
._  _  1890  (4'  émis.).. . 

—  —  1893  (5»  émis.)... 

—  —  1894  (6"  émis.).. . 

—  Consolidé  4  %(l'"et2=sér. 

—  3%orl891  l'et2'éni.  189 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  s(''rio  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

•       —        4  %  Tombac  1893 

j        -       .4  %  189.4  

3  'A  %  1894  

j  Uruguay  3  %  %  1894  

I 


lIlTIliENHE  ou  IMÉKÊT  divlnluC  en 


1895 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

38  50 
15  . 
15  . 
25  : 
15  . 

15  . 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
•)2 
15 
30 
45 
20 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  . 
12  . 

25  . 


99  -49 
41  96 
12  50 
6 


2  75 
5 
4  .. 
4  50 
4 


3 
4 
A 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


3 
3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3 


1896 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 

30 
25 


100  05 
42  28 
15 
12 


1897 


1898 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18 

28  50 
68 
62 
49  M 
15 
25 
05 
40 
28  80 


40 
27  50 
5  50 
30 

12  50 


2  75 
5  .. 


4  50 
4 


50 


50 


50 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20  .. 
20  .. 
25  .. 

4  .. 
20  .. 
20  .. 

3  50 
3  50 


50 


50 


97  02 
40  91 
12  50 
15 


50 


3 
4 
4 

3  50 
4 

6 

3  50 
15 


•4  . 

4  . 

25  . 

3  . 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4.. 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 

3  50 

4  . 
3  . 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 
6  . 


50 
37  50 


30  . 


12  50 


1899 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


107  74 

45  61 

20  .. 

18  .. 


50 


20 
28  50 
74 
59 
iô  50 
16 
22  50 
65 
40 

5 

5 

5 
50 
37  50 

5  50 
10 

25 


1 16  48 
51  .53 
22  50 
16  50 


2  75 
5  75 
4 

4  50 

4  . 

5  . 
4  . 

3  '. 

4  . 
4  . 

3  50 

4  . 
6 

5  . 
3  50 

15 

2  50 
4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 

3  .. 


4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3 
3 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 


2  75 
5 
4 

4  50 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


2  50 
4 
4 

25 


50 


50 


50 
3  50 


3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


lui  s  de  conip.  cunini.  juilb'l 


1897 


420  .. 
690  .. 
2050  .. 
1125  .. 
840  .. 
365  . 
715  ., 
1520  .. 
■930  .. 
698  . 

100  . 
1000  . 
710  . 
116  . 

665  . 

590  . 


1898  1899 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 

335 
460 


1270 

468 
464 

,20 


1150 

466 
463 
654 
446 


470 
740 
2400 
1128 
835 
.362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
740 
92 
650 

426 


125 
1255 
1280 
445 
265 


112  . 
3715  . 
1165  . 

474  . 

269  . 


50 


112  80 

104  s6 

69  35 
66  35 

106  80 
81 
99 

105  20 
107 
102  30 
63  10 

3-2  . 
310  . 

èié  . 

140  . 

106  '. 

95  90 


104  50 
23  60 

474 

93  50: 
103  20 

90  25 

i03  '. 

102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 

101  75 
37 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


435 
610 
2130 
1130 
825 
3-25 
585 
756 
121 5 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
526 

550 


112 
418 
103 

53 

52 
440 
106 

94 

99 
102  85 
109 
101  25 

3i  . 
157  . 
129  . 

■ïl  'i  . 
225  . 
101  60 
104 
94  40 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50, 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44  . 


12?2 
451 
440 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
«8 


107 
3585 
1,360 
515 
315 


108 

102 

06 

64 
435 

101  50 
88  .. 

92  50 
103 
106 

102  20 
59  7 

284  . 
240  . 

220  '. 

255  . 
98  7 
100  . 

93  10 
384 


1900 


9  aofit  16  août  2i  août  3  )  août, G  sept. 


325 
422 
438 


1210  .. 

218  .. 

1210  .. 

416  . . 

445  . 

445  . . 

448  .. 

448  . 

448  .. 

404  .. 

403  .. 

401  .. 

442  .. 

444  50 

443  .. 

1062  .. 

1065  .. 

1073  .. 

419  50 

444  50 

447  .. 

449  . . 

450  .. 

449  50 

615  .. 

01b  .. 

619  .. 

438  50 

410  .. 

435  .. 

427  .. 

432  .. 

429  10 

310  . . 

30'>  50 

425  ] 

426  . . 

427  tO 

463  .. 

515  .. 

503  .. 

410 

630 
2030 
1140 
805 
330 
510 
2000 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


86 
3542 
1375 
430 
315 


101  50 

97  -À 
68  . 
67  . 

399  . 
100  . 

78  . 

84  60 

102  . 
104  . 
100  30 

72  30 
336 
282 

227 
229 

98  cO 
94-70 

377 


100 


21  90 
495  . . 

92  . . 

92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  7 
100  80 

100  65 

103  . 

104  . 

101  40 
90 
97 
63 


101  30 

98 

47 
■  26  50 

22  95 
419  ... 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  . . 
100  .. 

48  75 


10 


497 

80  50 

80  50 

78 
100 

99  7' 

99 

99 

99  50 
100 
102 

99  85 

86  .. 

93  35 

63  75 


92  . 
46  60 
25  55 
22  80 

420 

468  . 

510 

101 

400 

460 
98 
49 


:iurs  de  clôture  des  5  dernii/i  f 


411  . 

605  . 

990  . 

UiiO  . 

780  . 

311  . 

535  60 

1825  . 


350  .. 
223 

80  . 

151  . 

870  . 

91  . 

473  . 


865  . 
10  . 
86  25 
i'i05 
1350 
420 
291 


407. 
98  9 
66  7ui 
65  10 


97  30 
79  50 

81  . 
102  I 
104  51 
100 

71  7 
332  25 
2'.8  . 

22.5  '. 
215  . 

'98  '. 

91  9ô 

363 
83  50 

22  80 
498 
83  50 
77  75 
77  10 
76 

99  60 
99  20 

100  15 
100 
101 
102  25 

100  .. 
99  9  ) 

82  50 

92  30 
61  .. 

98  75 
97  .. 
47  .. 
25  57 
2  H  07 

435  .. 
■180  .. 
505  .. 


410  . 

610  . 
1950  . 
1096  . 

785  . 

316  ■ 

540  . 
1830  . 


50 


1218 
144  50 

448 
402  50 
445 
1072 
444 
450 
610 
431  50 


U9 
432 
523 


412 
610 
20U0 
1115 
793 
305 
531 
1815 


360  . 
229  . 
83  . 

i;oo  . 

90)  . 

90  50 


360 
226 


1223 
90  J 


890  .. 

890  .. 

10  75 

10  25 

86  75 

89  .. 

3177  .. 

3'20  .. 

1315  .. 

1331  .. 

4.!0  .. 

425 

290  .. 

315  •'. . 

405 
98  95 


65  li 


409 
441 


97  90 

79 

84  25 
102  2^ 
101  5r 

100  9: 

71  97 

331 


232 
217  .. 

96  5 
92  70 
367  50 
84  . 

23  3 
500  . 
83  50 
76  75 


99  6 

99  85 
10  I  25 

99 

100  25 
99  85 
99  76 
99  60 
83  50 
92  8'i 
61  50 
88  2 
99 

96  50 
46  80 
25  75 
23  22 

435 

47  i 

510 


411  . 

00)  . 

8000  . 

1127  . 

79i  . 

315  . 

533  . 


99  50 

99 
67  20 
66  50 


99  95 
78 
84  25 

102 
105  95 

100  70 
72  66 

334 
278  50 

233 
211 

98  50 
93 

373 


23  3 
■508 
83  25 

75  25 

73 
100 
100  15 
loO  50 

100  30 

101  2: 

100 

100 

100  70 
81  60 
93  0: 
62  05 


1220 

446  26 

449  50 

403 

443 
1080 

447 

450 

610 

428  25| 


325 
43) 
565 


1225  . 
360  . 
23  i  . 

89  . 
1185  . 
890  . 
92  . 
465  50 

935  . 
10  7 
88  . 
3520  . 
1349  . 
426  . 
315  . 


410 

605 
1979 
113S 
805 
315 
535 
1790 


,365 
241 
97 
liSO 
860 
9X 


917 
11 
Si, 
3490 
1345 
415 
31  I 


99  75 

99  50 

06  50 
386 
99  50 


65  50 
102  30 
105  60 
100  1 

72  9: 
336  . 
278  ., 
560  . 
234  . 


99  70 
99  '. 


98  50 

78 

85 
10:i  9." 
106  I 
100  7 

73  50 
337 
2s2 

235 
212 


409  . 
444  50 

9,'*  10 
52  50 


98  97 

97  60 
47  40 

95 
23  42 
437  .. 
494  50 
511 
100 
o'.i9 
445 

98  25 
51 


98  25 

101  25 

93  85 

93  6<i 

371  .. 

874  . . 

Kl  50 

94  50 

oi  50 

23  45 

23  85 

507  . 

506  50 

82  .. 

8>  .. 

74  75 

76  .. 

15  75 

7i  . . 

75  . . 

100  75 

100  15 

lOJ  10 

100  .. 

101  .. 

98  .. 

lOÛ  .. 

97  75 

101  50 

100  50 

99  io 

101  25 

100  .. 

100  . 

100  5(1 

85  10 

85  .. 

94  20 

93  25 

62  . 

62  50 

99 
96  80 
47  35 
25  75 
23  35 

437  . 

494  . 

503  . 

405  . 

4S5  .. 

98  .. 

v50  .. 


95  25 

47  eo* 

26  sa; 

23  35 
435 
491 
509. 

400 
446 

50 


L'ÉCONOMISTE  KtlROPKKN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


nombre 

V.ll 

Soffi 

nom . 

^'00.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

iJOO.OOO 

500 

200 

jOO-OOO 

r.oo 

250 

744.000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

160.000 

500 

l-.'5 

100.000 

500 

2.50 

95.000 

" 

60.0(10 

500 

5'  0 

500 

500 

99.3;n 

500 

500 

500 

500 

554. SIS 

500 

500 

147. 'ma 

50o 

5U0 

188.4.V3 

500 

500 

391.5ri0 

50O 

500 

in.9-,>: 

500 

500 

132.118 

500 

500 

:ii8.Mr.8 

500 

500 

aoo.ooo 

500 

500 

iOP.OlO 

500 

500 

94.319 

lOt 

lot 

'«90.000 

500 

500 

602007 

500 

500 

'>-2on3r. 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.535 

500 

500 

94.25i 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

500 

500 

232.066 

500 

500 

93.6.'.9 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

5lX» 

400 

70.000 

500 

-.00 

318.750 

500 

500 

:!:.5.932 

500 

500 

1121118 

500 

500 

139.2.39 

500 

500 

07.723 

500 

500 

112.716 

500 

500 

130.815 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325  000 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5i 

51 

110.000 

5£ 

51 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

1)Ksi(;n.\ti()n  dus  v.\i,kuus 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  di'  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  j<iuis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  sùrie. 

—  —   2"  sérii?. . 

Art.  Ch.  Autrich  -Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3%  U«  à  8' émis. 

—  -     —  9"  émis  

—  —     —  10'  émis.. . . 

—  nouv.  —   sérii'  .\  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 
Art.  Lombards  

3  %  

—  —   série  X  . 

MérirUonaux  

Nitrates  Railways  C;  u 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1"  série. 

—  —  2"»  série. 

—  —  3'  série. 

—  —  4'  série. 

—  —  5'  série. 

—  Pampelune  

—  Barcelone  

—  Asturies  l'Mivp. 

—  —2'  hvp. 

—  —      3«  hyp. 


Obi. 


Act. 


Obi. 


Orientaux 

Acl 


Portugais  

Salomque-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  l''  hyii. 

—  —    2'  hyp 

—  —    3'--  hyp 
Smyrne-Cassaba  4%  9^ 

4%  9; 

Suddel'Esp.3%  irchyp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-l  into  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act 
Obi 


Acl. 


HlflliOIIK  a»  IMÉIIÈT  ilislnliué  m 


Coors  lie  cmiip.  corriiii.  juillet 


1S95 


16  tl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 


24 


15  .. 

15  .. 

33  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  . . 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

40  10 


15  . 
15  . 
15  . 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
12  50p 

11  40 


14  fi. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
2i  .. 


15 
15 
28 
15 
15 
15 
15 
15 
5 
15 
15 
33 
29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


30 
27  65 


12  20 
20  50 
45  p 
U  85 


I.S96  I  1S97  I  ISOS 


12  fi. 
15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


iD  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


30 


47  70 
37 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  . . 
21  .. 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  ., 

15  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

7  50 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 


15 


15  .. 
15  .  . 
15  .  . 
20  .. 
20  .. 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 

5  .. 
37  50 

7  .  . 
24  .. 


15  . 


59  74 
50 


3  65 
7  . 

45  p 


IS'.li' 


530  . 

499  . 

580  . 

572  . 

153  . 

1200  . 

479  . 

60  ' 
136  . 
266  . 
255  . 
775  . 
475  . 
467  . 
459  , 
408  . 
304  . 
225  , 
364  . 
360  , 
631  , 
200 
115  . 
253 
210 
214  . 
239 
236 
248  , 
254 
249 
235 
935 
483 

65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 

113 
610 

76 
160 

354 
685 
580 


1897 


520  . 
490  . 
592  , 
574  . 
108  . 
1300  . 
489  . 
790  . 

45  , 

65  . 
180  . 
176  . 
775  , 
478 
469  . 
467 
476 
295 
195 
386 
382 
696 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
.270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


1898 


450 
604 
565 
7i 
1300 
515 
770 
38 
05 
150 

r.5 

782 
475 


286 
173 
389 
385  , 
695 
130  . 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
215 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
12:55 

28 
108 
293 
445 
500 


515 
518 

670 
570 

99 
1260 
531 
520 

98 
242 
232 
220 
750 

no 


.'i23 

170 

348  , 

35-2  , 

680 

193 

190 

254 

210 

235 

233 

232 

232 

241 

250 

210 

243 

455 
75 

284 

242 

310 

302 

303 

425 

370 

136 

750 

144 
1130 
2200 
29 

105 

309 

650 

626 


Cours  de  clôture  den  5  diM-iiii.Ti.'S  sein 


9  aoiU  16  iioftt  ï3  aoiill30  août  6  siîpt 


561  .. 

531  y. 

89  .. 

1200  .. 


106  .. 
270  .. 
301  .. 

295  .. 
69Û  .. 
436  .. 
421  .. 
415  .. 
423  .. 
l'S  .. 
126  .. 
336  25 
311  25 
070  .. 
135  .. 
182  .. 
313  .. 

301  75 
297  50 
295  .. 
295  . . 
289  .. 
295  .. 

302  .. 

293  .. 

294  .. 


69 
272 
274 
319 
339 
336 
404 
340 
208 
558 
141 
1 122 
2515 
25 
iOO 
313 
640 
760 


447 

563 
720 
5.32 
85 


530  . 


105  50 
270  . 
301  . 
295  . 
695  . 
436  50 
424  .. 
414  75 
42i  .. 
156  .. 
126  .. 
33Î  .. 
337  50 
670 
150 
187 
312 
301  75 
299 
296 
297 
288  10 
291 
303 
295 
295 


70 
272 
277 
316 
338 
3J6 

315 
206 
554 
140 
1473 
2640 


50 


56.! 
720 
540 
82 
1200 
5-29 


lOS 
290 
.301 
2;J0 
090 
443 
428 
417 
430 
161 
132 
338 
310 
(63 
150 
194 
314 
302 
2.)9 
297 
300 
291 
297 
305 
■297 
297 


50 


100  . 

•314  . 
640  . 


70 

275 

28  > 

348 

336 

326 

403  50 

349  75 

2o5 

545 

1.30 
14.59 
2595 


315 
623 
753 


4(5 
501 
716 
535 
85 
1200 


109 
315 
301 

<:94 
699 
437 
422 
416 
424 
160 
133 
3  v5 
338 
663 


75 


205  . 
314  7 
303  7: 

299  . 
301  . 
298  50 
293  5- 
298  . 
311  . 

300  50 
298  50 


67  75 
276 
305 
318 
339 
335 

346 

540  .. 

128 
1457 
2002 


'1.1  ( 

r.63 

720 
■  545 
90 
1214 

535 
466 


315  . 
660  . 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


«OMnilE 

TjI. 

(le 

nom. 

I 

TITRES 

Ters, 

1 1 . 726 

» 

lO.GOl 

35.170 

>) 

50.000 

5CK) 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

50(1 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

21.000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1.380 

500 

500 

4.620 

» 

n 

20.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

50O 

23.200 

n 

.32.600 

500 

50(1 

25.440 

500 

50(i 

20.000 

500 

5ll0 

10.000 

500 

500 

'20.000 

500 

500 

0.600 

500 

50O 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

50(1 

21.000 

500 

50O 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25,000 

5oo 

ÔÛir 

IC.COO 

500 

1  500 

6.000 

50f 

500 

14.000 

500 

500 

9.0-23 

500 

500 

20.000 

500 

50(1 

21.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALKURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIO.NS; 

Midi  jouis.-»  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G"  <;''■  F"'  dcsj. . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine — 
Banq.  spéc.  de  Val.  ludust 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  ceiitrale)  

Dombrowa  iHouilli'res  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv. 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France!  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant.  &e  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  K'j 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Cliargeurs-Réunis  

C'^Havr.-Pén.  deNav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.etciv.(Gi«Gi«j 
Etablissements  Duval.... 
Gde  Distill.  Cusenier  et  0 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COUHS  DE  CLOTURE 

Derniers 
COURS 
ColC's 


30  août 


675 
1770 

565 

940 
1000 
1250 

300 

225 

800 
60 

520 
1375 

790 
1310 

980 
43 
15.0 

565 

5.35 

976 
1219 

879 

690  . 

490 
1640 
1700 

620 
1180 

650 
0500 

157 
3225 

920 

'292 
1315 


50 


50 


50 


50 


070 


505  5'J 
625  . . 


6  sept 


680  .. 
1/90  .. 


790 


1520 

533 
970 
1220 
875 
680 
640 


1610 
1725 
639 
1100 


910 
294 


800 
60  50 


1385  . 
910  . 


999 
43 
1540 

562  50 

531 

976  50 
1201 

875 


1648  .. 
1710  .. 
000  .. 
1190  .. 


295  . 
1306  . 


KOllDRK 

Tal, 

Soin. 

de 

TITRES 

nom. 

Tcrs. 

56.700 

,500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

120 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.1  19 

500 

500 

9. '275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.006 

500 

500 

286.0-20 

500 

500 

9.7i0 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30. 180 

600 

000 

2ï5 . 1 16 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

4Q.00O 

500 

500 

1  48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OIiLIGATIO>^SJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %■■■■ 
C"  G''  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4-20  f  5  % 
—  obi.  rte  350  1. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  0  %  

Métaux  (C'«  K>')  obi.  Iiyp.  1  % 
Messageries  Marit.  3  '/i  %. 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  3  %  %■■■■ 
C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %.. .. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %   

—  3  %  1"  série  

—  —   2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

fOBLIOATlONS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  . .. 
Obi.  Wag.-Uts  4  %  1",2«  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 

30  aoùt'o  sept 


Berniers 
COURS 
(lolfs 


240  .. 

170  .. 

500  . . 

'2IJ1  .. 

■235  .. 


495  . 
5  9.. 

490  .. 

199  .. 

105  .. 

177  .. 

177  .  . 

501  .. 

425  .  . 

333  .. 

500  .. 

•235  ., 

OU  50 

018  .. 

,458  .. 


139  .. 
■232  .. 
im  25 
2-20  .. 
318  50 
169  .. 


508 
490 


165 


287 
242 


4911  . . 

503  75 

490  . . 

495  .. 

477 

502  50 
1-22 

"495  .  . 


(0)  75 
017  .50 


1(33  .. 


232  25 
165  .. 


349 


5112  .. 
490  .. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


BANQUE_PARI8IENNE 

Rapport  des  Commissaires  des  comptes 

Exercice  1899-1900 
Messieurs, 

Les  vérifications  auxquelles  nous  nous  sommes 
Mvfâ  des  écnlui-es  de  la  Banque  Parisienne  pour 
Vexeicicc  1899-1100,  en  verlu  des  pouvoirs  que 
vous  nous  avez  confiés,  nous  ont  permis  de  cons- 
Tater  ?a  "'arfaUe  concordance  des  inventaires  et  du 
bilan. 


AVOIR 

Intérêts,  escomptes  et  produits  des 

reports  •  /'y- 

Participations,  portefeuille,  rentrées 

et  divers  ■"  "  a'  ' 

C^.ommissions,  changes,  services  des 

fonds  publics   à.i^.ymt  4. 

Fr.. 

1062 


1.086.626  60 
373.96:3  48 


1.85:2.640  50 


COMPAGNIE  INTERNATIOUALE 
DES  WAGOHS-LITS 

E3t  des  Grran.ci3  Express  I[iu.roï>éeii» 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  aettes  des  toitures 


juin  dernier  a 
■    "'  >rcicc 
circonstances  moins  favo- 


T  Vxprcico  aui  s'est  terminé  le  £0  . 
donnTcf  aussi^bons  résultats  que  ceux  de  1  exercice 
précédent,  mal.^ré  les 
rables. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  G  millions. 
PARIS  .  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan, 


Du  1"  janv.  au  10  août- 
Du  11  au  -20  août  


Fr. 


7.93:3.904 
43.5.830- 

l.-)4.038    8. 3(39. 78» 


B.  797. 788 
356.vd5(> 


Différence  en  faveur  de  IVOO  . . 


1 .215..751 


1 01' "i 


43 


miP  les  en-ao-enionts  en  cours  ne  doivent,  seiou 
lousl  donncn  -^beu  à  aucune  i réoccupat.on  pour 

^"  Nouï'vous  proposons,  en  conséquence,  dapprou^ 
ver  les  comples  qui  vous  sont  soumis. 
Paris,  le  31  juillet  1900. 

Les  Commissaires  : 

Auguste  Poirier, 
F.  Arn'.^.l. 


DE  CHÈQUES 

  2 


COMPTES 

A  vue  

A  7  jours  de  préavis  

A  1  an  

A  2  ans  

A  4  ans  

Pour  les  dép;")ts  au  delà  de  2 
des  bons  de  caisse  munis  de 
pavablc  tous  les  trimestres. 


2 

.  3 
.  3 
.  4 

ans. 


0/0 
12 

0/0 
1,2 
0/0 

il  est  délivré 


0/0 


0/0 


C'E  GLE  PARISIENNE  DE  TRAMWAYS 

(Tramways  Sud) 

Recettes  comparées  de  la  Compaiznie  '■^|'^>-al 
Parisienne  de  Tramways  iTramwaxs  bud  ,  du 
h-ausienne  ut         met  1899  et  190J.  c'esl-a-dir 


coupons  d'intérêt 


1"  janvier  au       ..        _  . 
pendant  une  période  de  /  mois  : 

En  KOO  

En  1899  

DilTérence  en  favrur  de  190i>. 

10G8 


Fr. 


Fr 


3.372.300  65 
2.474.495  35 


«97.805  3( 


Ordres  de  Bourse.  -  Paiement  de  coupons. 
-  Encaissement  d  effets  et  factures.  -  Es- 
compte d^effets.  -  Avances  sur  titres.  -  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger  . 


EWPIRE  D'AUTRICHE 

Rente  or  4  0/0 


BILA^IV  au  30  Juin  1900 

ACTIF 


letiilles  (le  coupons 


2.312.178  90  I 
13  335.837  25  ) 
contré 


Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque 

de  France   ^ 

Portefeuille  : 
Effets  à  recevoir.. . 
Rentes.  Actions, 
Oblisïations.. . . . 

Coupons  en  caisse  

Prêts  sur  Titres  et  Avances 

garanties  spi'cialrs  

Participations  financières  

Reports  

Comptes  courants.   ...  ■  ■ .  •  •  •  • 

Comptes  divers  et  Comptes  d  ordre 
Aw.uls  do  Cliange  (Titres  a  livrer). 
Iinpots  et  Droits  de  Transmission 
(à  recouvrer  sur  actions).  ........ 

Impôts  et  Droits  de  Transmission 
(à  recouvrer  sur  parts  de  fonda- 
teur)   

Immeubles  : 
Siège  social..  Fr.  650.000 
5,  rue  Chaucliat. 

Terrains  

Mobilier  

Fr. 


754.187  09 

15.648.016  15 

118. ICI  19 

3.785.714  10  1 
2.794.646  15 
2  940  013  60! 
17  292.171  52 
1.161.711  83 
271.713  701 


Délivrance  de  nouoeUe 

La 
par 

t  îSweî^.s'Srdrc^pons  T.>ur-les'ti.res  de 

^^iJlf' ï^tlïScrUs°pci£s  de  ces  titres^ont 
in  Ués  °  déposer  les  talons  à  la  caisse  de  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas.  a  partir  du  lo 
septemln-e  1900. 


i  COMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

Dli  I.  V 

PROVINCE_DE_SANTA-FÉ 

Recettes  brutes,  pendant  le  mois  de  ï'iillf / /fO'^; 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kil.) . 
972. 9i3  fr.  (ou  $  m/n  4.d<.000) 
''«ntre  :  834.689  fr.  (ou  $  m/n  357. OUI) 
en  juillet  1899.  ^^^^^ 


344.986 


SO^JS-COKIPTOIRJESJNTREPRENEURS 

1900 


Recettes  du  16  au  31  août  19iMJ. .  Fr. 
Recettes  du  1-  janv.  au  31  août  lÊOO 

Re'ce1l'oi"du'l"'  janv.'  au  31  août  189Î1 

inclus  

Différence  en  faveur  de  1900  Fr. 


4.640.451 

4.461.182  7a: 
199. 26S  'JC( 
1  l'i 


Bilan  au  31  juillet 

ACTIF 


2.177  17 


361.173  43 
8.345.128  85 
3H.6S"!  3i 
S2. 914. 971  52 


■.  —  Billets  d  aller  et 
.  Stations  tliermales  de 
Evaux-les-Bains,  Moulins 


718.992  63 
.573.434  02 


49.163  12  I  Caisse  

Portefeuille  

immeubles  •. 

Accrédités  et  Associations  ouvneres  „ 

Billets  non  renouvelés   ^        ^^.^  ^, 

Crédit  Foncier   ii;G  620  9i 

Frais  généraux  et  judiciau-es  


-Ch^^Eiin  de  1er  dX)rl''a u s 
retour  de  famiile  pour  les 

Le  Monl-Dore,  Royat, 
liocaniadour  Mitrs  ,  Vic-sur-Cére 


Total  de  l'Actif.  . 

PASSIF 


1.942.426  65 

22.7S7  59 
46.782.889  86 


(Bourbon-l'Aicl 
les-Bains,  La  Bourboule, 

de  ^lo^b'ïo^^^^-  '--^^''^ 

famill 
Il  est  déiivr 


lls.89l.yiH  53 


PU  dIu s  du  deuxième. 

-  ré  du  15  mai  jusqu'au  l.>  septembre 
dans  toutes  Us  Rares  du  réseau  d  Orléans 


Fr. 


20.000.000  » 
519.730  72 
741.841  70 
2  351.960  13 


Oapital 'social.  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale   ^ 

Comptes  de  checiues   l5'oi3:580  79 

Comples  courants    •  "  ■,  "  '  q  -?k7  qsft  07 

Comptes  divers  et. Comptes  d'ordre 

Agents  de  Change  (Titres  a  lever)  . .  o2..0|  -o 

Effets  à  payer  855 '.034  27 

Coupons  a  payer   1  9^1  5S6  81 

Profits  et  Pertes   .  1-^^-^  " 

Total  du  Passif...  Fr.  46.782.889  86 

ProCts  et  Pertes  au 

DOIT 


passif 

Capital  social  

Réserve  statutaire  

Billets  des  accrédités. ......  • 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus...... 

_  compte  intérêts  a  valoir.. 

Règlements  litigieux   ^  ioi!5-27  03 

Créditeurs  divers   -,90.387  12 

Prolits  et  pertes  

10G5  


5.000.000 
3.Sn.00i>  . 
H. 196. 003  » 
18. 13  i. 900  » 
31.000  « 
fol. COI  3S 


condition  d'ellecluer  un  parcjurs 
l  iloniéues  aller  et  retour  compris  ,  aux  lan 
iÏÏ'mc.ns  uois  P^-so"-.  Pavant  P^^^^^^^ 
....,...,^..o„t  onstmble,  des  billets  d  aiiei  ci  r 


ouï 

minimum  do  :!<K 
aux  familles 
re  e 
retoui 


m. 894. 918  53 
Médi 


à  Lvoa  et  a  la 
^l^j^fi    _  Excursion 
'—    Les  Compagnies 


Chemins  de  fer  de  Paris 
terranée.  d'Orléans  et  du 


d 

vovagcaut 
coileclils  de  1 

'^'t^fbUlSSt  établis  par  l  itinéraire  à  la  coa- 
venance  du  public:  litmera.rc  pe^d  n  être  pa.  1- 

"î?^^^<Snts1e^oin'"sept  ans  sont  compté: 

mir   ie  prix  e'Vla  moitié  que  celui  que  paiera. 
^^'à  ?Si^^erb.Uels,  à  compter  d 
du  départ, 


cnstmble,    _  ,ntinn. 

2«  tt  3°  classes,  pour  li  s  station, 


lité  des  jDilieis,  a  comuici  ^ 
jour  non  compris,  est  de  -l 


30  juin  1900 


Fr. 


Amortissement  du  mobilier 

Impôts  et  Contributions  

Droits  d'abonnement  au  Timbre 

Frais  généraux   p.„^ 

Solde  !)énéficiaire   1.2ol.536  81 

Fr...     1.852.640  50 


48.190  26 
26.581  24 
43.500  » 
482. 8S2  19 


llTlîàu.'S;.,  CarJaLœine,  Tou;ou^,^^J;.o:ama- 1 
dour.  Le  Puits  de  Pad.rac  Paris  .OrleansV 

Prix  (tous  frais  compris)  .  1"  c  as.  e,  ^10 
2'  classe,  245  francs.         .  .^  i  iilots  à 

S'adresser,  pour    renseignements  e  liUets, 
Vùva^es  Economiques,  1/,  rue 


La  durée 


de  validité  peut  être  prolongée  une  0 


Ftfbourg'MontnlaXre  el  10.  rue  Aubcr, 


du 


à  Paris. 


'Les  voyageurs  ont  la  f-uUé  de  s-arrêter  à 

•a  rivS  da'.s  l'un  dos  cadres  réserves  a  e ff 
I  le  timbre  de  la  gare  où  ils  s  arrêtent.  1'» 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément    50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»        —  18"  volume.  (11) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MOSSIGNY,  PARIS 


Vondredi  14  seplcinhro  1900. 


DANEMARK 


DOCUIÏIENTS  STATISTIQUES  :  Les  cliillVes  ci-dessous  sont  recti- 
lii's  a\i  l'ur  l't  à  iii.'siiro  il<)  la  publioatioa  îles  documents  oftlciels  : 

Superficie  du  loyamue   39.065  kil.  carrés 

Population  totale  (!«■■  février  1890). .    2.185.335  habitants 

((■'val.  1900).,.   â.ilG.OOO 


par  kilomètre  carré  en  1890. 

_  en  1900.. 


Armée.  Pied  de  paix. 


—      Pied  de  guerre. 


Chemins  de  fer  (Réseau  total,  1899)  

—  par  1.000  kil.  carrés  

—  par  niilliûu  d'habitants.. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  lils  

par  mill.  d'hab. 


57  — 
fiO  — 
814  officiers 
8.945  soldats 
1.448  officiers 
63.134  soldats 
2.512  kilomètres 

63  — 
1.(3)  - 
6.032  — 
n.505  — 
7.245 


Dépêches  transmises  eu  1898   1,997.100  dépêches 

BUDGET  DE  1899-1900  (en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  :..  260.767. 340  francs 

—             Moyenne  par  habitant. .. .  110  — 

Dépenses  militaires   14.393. 525  — 

—      de  la  marine   9.580.279 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   23.973.804  — 

—    -Moyenne  par  habitant   9.92 

Dépenses  totales  du  budget   97.291.733  francs 

—        Moyenne  par  habitant   40.26 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Iiiip. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

18SC. . . 

294 

22i 

1890.... 

430 

327 

1894 

485 

366 

1887... 

348 

254 

1891.... 

465 

346 

1895   

456 

303 

1888.. . 

381 

259 

1892.... 

451 

350 

1896 

477 

30() 

18S9... 

423 

291 

1893.  . . 

445 

327 

156 

341 

Superficie. 
Population 


ESPAGNE 

DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chilïres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

504.517  kil.  carrés 
18.089.500  habitants 
18. 191.000  — 
36  — 
30  — 
128.559  o£f.  et  sold. 
183.972  — 
13.048  kilomètres 
25  — 
717  — 
31.678  — 
72.825  — 
4.0(12  — 


—  (31  déc.  1897) 

—  (éval.  1900).. 

—  par  kil.  carré  en  1897  

—  —       en  19;0  

Armée.  Pied  de  paix  (environ)  >. . 

—        Pied  de  guerre  (environ)  

Chemins  de  fer  (Réseau  total,  1899)  

—  par  1.000  kilom.  carrés. . . 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —     des  fils  

—  par  million  d'hannants. . . . 
Dépèches  transmises  en  1897   5.149.534  dépêches 

BUDGET  DE  1900  (en  pesetas  =  /  franc) 

Dette  publique  du  royaume                         9.500.392.287  Pesetas 

—  Moyenne  par  habitant                           522  — 

Dépenses  militaires                                            165.974.331  — 

—       de  la  manne   25.002.973  — 

Total  pour  la  guerre  et  la  marine   190.977.301  — 

Moyenne  par  habitant   10.49  — 

Dépenses  totales  du  budget   905.451.827  — 

—           Moyenne  par  habitant   49.73  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  {en  millions  de  francs) 
'    Y  compi'is  li's  métaux  précieux 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889. . 

866.3 

896.9 

1893.. 

770.7 

709.7 

1897  

664.4 

801.5 

1890. . 

810.1 

ii-r,.s 

1894. . 

710.5 

579.9 

532  0 

792.9 

1S91. . 

SG2  3 

855.0 

1895. . 

678.5 

r,.")ii,4 

1899  

863.0 

710  6 

1892.. 

850.5 

759.5 

18U6. . 

631.2 

732.1 

1900  (6  m.) 

423.7 

3i9.1 

FRANCE 

DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  ut  à  mesure  île  la  publication  des  documents  ofliciels  : 

Superficie  de  la  République   536.164  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1896   38.517.975  habitants 

—  —          (éval.  19;J0)  .......  38. 023. 000  — 

—  par  kil.  carré  en  1896               ..  71  — 

—  _          en  1900   72  — 

Armée.  Pied  de  paix  (1899)   29.004  officiers 

—               —        sous-offs  et  hommes. . .  586.488 

Total  do  l'elfectif  de  paix   616.092 

Chevaux   142. 3î3 

Effectif  probalde  de  guerre   4.372.000  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Rés.  total  l«r  janv.  1899.  11.703  kilomètres 

—  ■        par  1 .000  kil.  carrés   77  — 

—  par  million  d'habitants. .  l.OSO  — 
Télégraphes.  Long,  dos  lignes  (1890)   101.372  — 

—  —     des  fils  (1896)   353.149  — 

—  —     par  million  d'habit...  9.117  — 
Nombre  total  dos  dépèches  en  18PS   38.915.030  dépêches 


BUDGET  DE  1900  (en  francs) 
Dette  publique  :  3  %  perpétuel....-   15.212  mill.  de  francs 

—  3  %  amortissable   3.837  — 

—  3  ^  %  1894   6.790  — 

Total  de  la  dette  consolidée   25.839  mill.  de  francs 

Moyenne  par  habitant   606  — 

Dépenses  du  ministère  de  la  guerre   059.237.500  — 

—  —       de  la  marine   312.776.332  — 

Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   972.013.832  francs 

Moyenne  par  habitant   25.10 

Total  des  dépenses  budgétaires   3.547.803.008  — 

Moyenne  par  habitant   91.85 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 

Imp.    Exp.  I  Imp.    Exp.  Imp.  Exp. 

1889..    4.;J17    3.704    1893..    3.855    3.237    1897   3.956  3.598 

1890..    4.4.37    3.7531   1894..    3.8.50    3.078    1898   4.473  3.610 

1891..    4.768    3.5701  1895..    3.719    3.374    1899   4  217  3.899 

1892..    4.188    3.401     189G. .    3.799    3.401     1900  (K  m.).    2.605  2.618 


GRECE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  ; 


Superficie  du  royaume 
Population  totale 


—         par  kil. 
Armée.  Pied  de  paix. 


(en  1896).... 
(éval.  1900) 

carré  en  1895  

en  1900  


6i.079  kil.  carrés 
2.4:i3..S06  habitants 
2.533.000  — 
37  — 
39  — 
1.880  officiers 
23.453  soldats 
3.294  chevaux 
158.925  hommes 
952  kilomètres 
14  — 
375  — 
S. 330  — 
9.808 
3.85i 


—       Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer  (Réseau  total.  l='  janv.  98^ 

—  par  1.000  kilom.  carrés.. 

—  par  million  d'habitants... 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —      des  fils   

—  —         —     par  mill.  d'hab. 
Dépêches  transmises  en  189S   1.020.131  dépèches 

BUDGET  DE  1900  (en  francs) 
Dette  publ.  du  royaume  payable  en  or   '(2!. 710. 000  francs 

—  —  —  eu  |iapier,      70. .354. 000  — 

Total  delà  detin  publique   798.070.000  francs 

Moyenne  par  habitant   314  — 

Dépenses  militaires   18.735.000  — 

do  la  marine   7.823.073  — 


Total  pour  la  guerre  et  la  marine   20.558.073  francs 

Moyenne  par  habitant   10. iO 

Dépenses  totales  du  budget   112. 019.279  — 

Moyenne  par  habitant   41.15 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  raillions  de  francs) 


1  m  p . 

Exp, 

Imp. 

Exp 

Imp. 

Exp. 

1888.. 

109.1 

95.7 

1892..., 

119.3 

8i 

1890 

110.3 

72.5 

1889... 

132.7 

107.8 

1893 

91  5 

88 

0 

1S97,,.  .. 

110.4 

81.7 

1890... 

120.8 

95.8 

1894.,.. 

110.0 

74 

3 

1898 

152.1 

89.4 

1S91... 

140.4 

107.5 

1895  

109.6 

72 

2 

1899 

12S.1 

94  7 

HOLLANDE 


Superficie  du  royaume. 
Population  coutinentale  (31  déc.  1889). 

—  (éval. -ISOO).. . , 

—  par  kil.  carré  en  1889. 

—  —        en  1900. 
Armée.  Pied  de  paix  


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  rec- 
tifiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 
'"  ■  33.000  kil.  carrés 

4.511.415  habitants 
5.145.0u0  — 
137  — 
102  — 
1.881  officiers 
26.977  s-off.etsold. 
181. .301  ofl'.  et  sold. 
2.729  kilomètres 
82  — 
530  — 
5.907  — 
20.945  — 
4.030  — 
5.072.7SS  dépêches 


—  Pied  do  guerre  Total  général. 
Chemins  de  fer.  (Réseau  total.  1899).. 

—  par  1.000  kil.  carrés  .. 

—  par  million  d'hab  

Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  — •     des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépèches  eu  1898... 

BUDGET  DE  1900  (en  francs) 

Dette  publique  en  1899   2.391.397.950  francs 

.    Moyenne  par  habitant   405  — 

Dépenses  du  ministère  ae  la  guerre   47.43i.3ii  — 

—  —        de  la  marine   33,514.4ri0  — 

Total  de  la  guerre  et  de  la  marine   80.918.79-1  — 

Moyenne  par  habitant   15.73 

Total  des  dépenses  budgétaires   317.643.514  — 

Moyenne  par  habitant   61.73 

COMMERCE  EXTÉRIEUR   (en  millions  de  francs) 
y  compris  les  métaux  précieux 


1887. 
1888. 
1889. 
1890. 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

împ. 

2.3S7 

2.082 

1891 . . 

2,82i 

2.376 

1895  

3.032 

2.050 

2.322 

1892. . 

2,075 

2  362 

1896  

3.433 

2.59! 

2.279 

1893. . 

2.934 

2.326 

1897  

3.5>2 

2.729 

2.2si 

1894, . 

3.0'i3 

2.32-i 

1893  

3.771 

Exp. 
2.474 
2.809 
3. 100 
8.183 


I 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


RC!J£ANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  h\  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  litres  de  la  renie 
.j  0/0  amortissable  de  1881-1888,  de  l'emprunt 
de  436.525.000  fr.,  sortis  au  tirage  du  1/1 1 

aot'il  1900. 

Moulant  nominal  :  2.5^1:2.000  fr. 


1.814  titres  à  500  fr. 

loi 

10!) 

28!) 

:î0C) 

,">;!!) 

1 1 1 

<S<.)1- 

1021 

111;! 

.1370 

1549 

1988 

20/  / 

2:îr)(i 

2079 

274(i 

2750 

2813 

2!)98 

.)l)l  / 

;!072 

;il!)0 

;)214 
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22!)205 
2:30981 
2:!2():30 
•234409 
2;!5448 
;2:îti706 
-237894 
'238811 
24a)03 
241:3:37 
24:3527 
24.5:39!) 
2.504-25 
2513-27 
2520-2(5 
253403 
'254794 
2556.59 
25(5931 
257892 
•258541 
•2.-)9506 
'261141 
262:206 
2(53305 
'264194 
:2(  557)00 
267374 
268664 
•281797 
283347 
284400 
2fs(5(!52 
2^7020 
2S71)34 
-288488 
290404 
2:11710 
29-28% 
•2!)3776 
295167 
•2959f^2 
297605 
298806 
2f)!)863 
3007:35 
:3o2086 
3u3;386 
.804862 
:30(!757 
308527 
:3(^)h)816 
310847 
3r2121 
3l:36t50 
314366 
315464 
316731 
3178^24 
3190-28 


177214 

178:357 

179015 

179620 

181-207 

182680 

1836:38 

185704 

191562 

194045 

197-2(53 

202284 

'205154 

'207(517 

-209680 

2114!)5- 

21'2917 

214838 

'210614 

224351 

■2-2.-)986 

227:525 

•228142 

'2'29335 

231127 

23292!) 

'234540 

235.-)34 

:237053 

•237!)95 

238!)18 

240154 

241764 

•243642 

24557(5 

'250518 

251:38:5 

'252:279 

2;)a-)07 

254807 

255719 

•257078 

25792-2 

2.=)8.565 

259598 

261.809 

2(52215 

'20:3370 

264672 

266117 

267760 

268884 

28^2448 

283.557 

284.596 

286-203 

287142 

287738 

•288731 

29050O 

291857 

292972 

293829 

'29.5273 

•296313 

•297743 

•299130 

•299970 

300905 

302257 

30:3574 

3ft5173 

:307046 

;5086:39 

309846 

310995 

31^234!) 

313716 

3144(0 

3157.30 

316769 

317908  ' 

319196 


2.598S 

'261' 

•26-.-' 

26:> 

■26  J 

■260 

;2)5: 

2(51' 

28-  ; 
2»;  ; 
284, 
28) 
287  : 
-287^ 
•2»^ 
2»i: 

29-  2..- 
2931  : 
'294-.' 
295.  ■ 
-29(51.1 
•298nl 
•2991." 
3001 
;30in 

302 
304:; 

307.; 

307:;. 

;30!«i( 

31011 

.811' 

3r20( 

31:37 

314.V 

31.56} 

;!lt58( 

;518:3 

;3194i 


L'È( ^.ONOM IST E  K U RO P K KN 


319850 

3-209G7 
32->;î81 
3'>3«1> 
32'i!)!);! 
327071 

320m:> 

330'i70 
331529 
:]325i5 
;!:!;i8(U 
3:J5239 
33655(5 
337580 
34039(1 
3-41644 
343378 
344868 
347347 
349179 
:S50593 
352391 
:354308 
:SÔ53V8 
356817 


32(U73 
;!'.'iOlO 
322601 
;i-.>;i'.H;4 
;;25()M;i 
;!272I0 
3290.');  t 
3305  V) 
a31707 
332765 
3:!.301() 
;!35355 
3:^(>614 
337630 
34040(; 
342153 
343543 
345.386 
347626 
349427 
350975 
35246'. 
;  154502 
35.")501 
356(;7l 


320427 
321288 
;î22727 
324075 
32.5700 
327478 
33002', 
33(1647 
331780 
3323S4 
334302 
335485 
336019 
337834 
340512 
342582 
343626 
434 


347770 
349508 
;i51567 
352851 
354547 
355580 
356683 


3205;!7 
321476 
322820 
324122 
32596() 
3280t)(î 
3;î0134 
330720 
331877 
333,0:51 
;!;!4720 
3:3(51()1 
337006 
3:mS4 
340625 
342728 
344022 
345826 
347847 
349589 
:5517'j7 
:î529(j8 
:î54849 
;!556()9 
;!56819 


313  titres  à  5.000 


51:!57 
52170 
i;!852 
i50S5 
!64itl 
57261 
'.0-257 
il.534 

i:>v5û 

147  06 
471.57 
'i!Xt;!0 
•)0:177 
'.2201 
■)410:! 
M247 
j6:J23 
(37067 

'100.53 
i0942 
il.S23 
i2520 
'■3163 
44207 
i'4950 
10468 
17009 
'18008 
'19080 
■)1206 
jl986 
13509 
;)4508 
15717 
i 16737 
18166 
1.9287 
'39030 
Î31760 
:312.44 
321.50 
1)3118 
')4067 
36:398 
,37;396 
168RG 
17031 
18025 
20187 
21500 
224:î9 
172(i8 
18207 
19015 
70068 
72171 
73«53 
?5020 
78118 
39545 
10409 
)3658 
i7475 

30494 

Le  rcmboursomoiit  de  ces  tilros,  portaul  le  cou- 
011  dul»'  (13)!ivril  10)1,  ainsi  que  le  paiement  du 
jupon  ùi;  1"  (loi  ocLobro  lOjO,  se  fera  àpiirlir  du 
14)  oclolirc  HXX): 

En  Houmaiiie,  à  la  caisse  cenirale  ii  IjUcarosL  et 
ux  caisses  gi'nérales  dans  les  dislricls; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
csellschaft  cl  S.  Bloichroîder  ; 

A  Kraneforl-sur-Mein,  à  la  maison  de  banqre 
I.  A.  de  llothschild  el  fils  ; 


40186 

40219 

403-24 

40447 

41158 

41336 

413b7 

41511 

419:25 

42073 

42196 

42207 

42005 

42053 

42732 

42924 

43277 

4:3344 

43629 

43(;92 

44309 

44363 

44482 

44534 

450.52 

4.5396 

45454 

4GO30 

40666 

468.53 

46976 

47191 

48020 

48101 

48373 

48497 

49243 

49331 

49456 

49635 

.50152 

.50261 

50481 

50668 

51263 

51533 

51713 

51729 

52-213 

52418 

.52606 

.52744 

53651 

5386:5 

54056 

54150 

54571 

54788 

54865 

5.5000 

.55792 

55858 

.56000 

.50112 

.57118 

57503 

57630 

57789 

58213 

58473 

58731 

58881 

59495 

.59764 

598:38 

69411 

69908 

70042 

70341 

70504 

81949 

82095 

82831 

82708 

131497  1  31560  131080  1  318:30 
132:353  132419  132.589  i:32661 
153253  1.53446  153018  15:30(i9 
154260  154405  154.573  18(5(102 
18e54C.  180810  186850  18707S 
187459  18;?56:5  187717  187875 
210931  217107  2173,35  217442 
218062  21S188  218229  21S409 
219161  219373  219528  219081 
•220446  220573  220740  220813 
221055  2217;3  221972  2-22100 
240010  246270  240442  246491 
247477  217652  247781  2478.57 
248404  248620  248767  248909 
249819  249955  269.503  269744 
270187  270029  270700  271734 
2723.50  272610  272757  273100 
274044  274290  274490  274014 
275952  270086  27()481  276938 
278501  279100  279925  280256 
339803  340037  34009(;  346182 
340753  34687;!  347001  353216 
953702  353803  35:3916  357109 
357078  35770(5  357825  357;)8G 

6  titres  à  20  000  fr. 
00804   00937   01190   (il270  61405 


;î'206;36 

;521710 
;!22025 
:!244;18 
;!-2()169 
:528:!84 
3:302-25 
331080 
:5:!1934 
:3:î:!499 
;3;34828 
330214 
3-*57143 
338600 
340780 
34-2925 
344456 
;345893 
348302 
:ï49651 
351902 
:i52985 
:i5.5078 
355744 
356900 

fr. 

40522 
41631 
1-3453 
42980 
43890 
44583 
46207 
47590 
48553 
49803 
50840 
51849 
52807 
54209 
55322 
56279 
57850 
.59001 
09453 
70585 
130784 
131943 
132780 
153746 
186088 
1%7159 
188041 
2177,50 
2186-25 
219879 
221093 
222200 
246665 
248014 
-249080 
260803 
27186(i 
273452 
27.5094 
^.77124 
339100 
340268 
3.5:3327 
357368 


32074S 
:521822 
;323015 
324641 
326403 
3-28755 
;3:30'il8 
831:295 
331987 
:;;!:!7:!2 
;!:J5070 
:!;!6:!18 
337256 
3:587;37 
341412 
34:!0y5 

:î44(;oi 

3460(;4 
:î48488 
:  150054 
;  152 121 
:î5:)054 
:  1,55 140 
356215 
;  1571):  14 


40858 
41763 
42502 
43038 
43970 
44777 
46413 
47687 
487.50 
49902 
50977 
51943 
52975 
54347 
55610 
50.587 
57970 
59147 
69538 
81032 
130999 
182029 
153080 
153910 
18025(5 
187:320 
188402 
217882 
218744 
219953 
221403 
'222301 
240932 
248158 
240335 
209948 
271905 
273652 
27.5263 
277441 
339287 
346319 
353573 
:557435 


A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  ol  dps  Pays-Bas. 
Les  coupons  des  litres  sortis  cesseront  d'être 
payés. 


Tdhlemi  des  numéros  des  titres  de  la  rente  .7  % 
finwrlissdbie  de^  188t-18S8,  de  l'emprunt  de, 
■136 .5l'3 .000  fr.,  sorli.'i  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  A  partir  du  'premier  tiia/jc  du  ij  13  août 
1881  Jusiiu'ou  1/13  l'écrier  1900  inclusive- 
ment, et  non  préseiités  aie  remfwursemenl 
jusqu'au  1/1-1  août  1900. 

Titres  à  SOO  fr. 


72  c 
1725  a 
4215  c 
8312  h 
103:38  a 
10895  z 
13630  b 
15436  n 
17327  h 
18281  u 
19326  b 
'20804  a 
25052  a 
27410  a 
28778  d 
30030  a 
:30j55  )) 


31400 
32418 
84'276 
35527 
37802 
38692 
61.594 
62832 
65414 
67774 
73045 
74282 
75728 
79599 
842'26 
87980  a 
90200  a 
93609  a 
95938  c 
97925  c 
98055  V 
101047  a 
105508  a 
106217  c 
109521  a 
111185  a 
111966  a 
113691  g 
118451  t 
119996  b 
123830  a 
l'26-257  a 
127166  a 
134944 
138228 
143431 
148050 
149472 
1557-20 
1.58799 
103440 
105'2C6 
170659 
174633 
177907 
179929  a 
184363  a 
190084  d 
193080  a 
196507  a 
198269  a 
200760  a 
'2038:32  ]) 
206277  a 
208370  a 


137  '» 
1759  a 
5734  a 
9()31  m 
10:367  c 
11212  d 
14092  a 
15576  a 
17555  a 
18940  a 
19880  q 
22620  a 
25680  a 
27794  d 
29068  c 
30121  b 
31-225  p 
31461  c 
32433  a 
34,588  d 
35636  b 
37984  a 
38946  a 
61786  X 
63205  a 
05904  b 
69119  1) 
73609  a 
74526  a 
76692  b 
8O00O  e 
84758  d 
88071  I) 
92111  b 
946'27  b 
95992  s 
97995  a 
99736  b 
101479  c 
105837  a 
106290  a 
109661  a 
111282  a 
112098  a 
114141  a 
118867  a 
120298  1 
1-24016  d 
126343  e 
1-28461  d 
1:36540  d 
138895  a 
143856  a 
148503  b 
149769  c 
1559:33  c 
159861  a 
163741  a 
165617  a 
172394  b 
174955  a 
178462  c 
180400  a 
184390  b 
191114  a 
195280  b 
197568  a 
1983:i0  b 
201789  a 
203863  c 
206800  a 
'209-271  d 


303  a 
1951  a 
0:373  a 
!)777  r 
105(i7  a 
r2094  a 
14150  c 
10507  a 
17050  b 
18947  a 
•20195  J) 
■24110  a 
20052  a 
28115 
29400 
80127 
31-270 
31467 
32602 
34858  u 
36258  h 
38194  a 
39210  a 
620-25  r 
6:3920  a 
66002  u 
71-266  b 
7:3713  z 
74531  u 
76788  b 
80515  b 
84967  b 


89265 
9-2216 
95073 
96419 
98271 
100211 
103489 
10.5902 
107619 
109997 
111586 
112-216 
114933 
119353  d 
120305  a 
124152  a 
126373  c 
129:328  g 
1:30713  i 
130«90  c 
144299  a 
149189  a 
151174  b 
157055 
100204 
104000 
106043 
173397 
177373 
17S494 
1813.58 
184086 
191487 
195570 
197731 
199  272 
202111 
203020 
-207177 
•2()'.)416 


358  a 
'2642  )) 
7815  d 
9820  n 
10753  b 
12849  0 
14249  c 
16030  1) 
18139  d 
18990  b 
20357  c 
24334  a 
26405  b 
28524  a 
'29496  c 
.30138  a 
31-279  a 
31782  d 
33170  a 
35168  e 
30608  ]) 
38479  a 
39.500  ]) 
62132  a 
641-28  b 
(56402  d 
72582  a 
73817  c 
75099  a 
77020  c 
80901  a 
87094  e 
89413  b 
92909  c 
95571  b 
96541 
98:373 

100235 

lo;3812 

106036 

1(J7760 

110700 

111650  d 

113015  b 

115900  s 

119602  g 

121077 

12443 

126543 

1:34886 

137218 

140863 

144500 

149301 

151597 

157218 

160779 

165044 

166540 

173559 

1776:36 

179094 

181994 

185234  d 

191700  i 

195781 

197948 

199562 

'203038 

204192 

207440 

209951 


832  a 
;3080  a 
7915  b 
10214  d 
10701  V 
129:27  b 
15010  a 
17189  a 
18278  a 
19044  a 
20447  0 
24760  a 
20444  a 
28776  a 
29720  c 
30420  J) 
31:3-29  b 
32067  j 
34127  c 
35204  p 
:36807  ], 
38(503  a 
:39684  e 
62664  a 
64245  a 
07741  b 
72721  a 
74110  ]  . 
7.5577  b 
78864  a 
8.3593  il 
87252 
89542 
93315 
95620 
07279 
98.579  a 
100893  n 
104007  a 


106098 
107816 
111140 
111818 
1 13033 
116456  b 
119650  a 
121983  a 
1-24795  c 
12(5586  a 
134941  a 
1:37428 
141714 
146249 
149430 
151044 
157519 
102289 
105158 
109.554 
1745-22 
177704 
179851 
18r!002 
185998  I) 
191791  a 
■190185  c 
198103  a 
199744  a 
'203572  a 
'205992  c 
207894  a 
209978  b 


209982 
21:ilir2 
214693 
•222(180 
2252(55 
228321 
228099 
229850 
231:505 
2:5-2-209 
234063 
2:37689 
241.557 
■243-270 
244930 
251,528 
25,3712 
254878 
255734 
2.58.550 
200597 
'201596 
266229 
-267697 
268751 
283-224 
286.360 
289893 
292309 
208011 
•2998^22 
303908 
:30711C 
:309128 
313575 
314780 
3162'29 
317071 
,3-20 573 
323809 
3:27028 
32S377 
:329714 
332294 
3.34580 
3:37571 
338218 
340908 
343t64 
:!476:36 
:354348 
355107 

42020 
43938 
47807 
5356(5 
55933 
59146 
153392 
218:226 
'260843 
•27(57  76 
3400.53 
346009 
35^491 


00518  b 

a 
1) 

c 
d 
c 
f 

<T 

i 
j 
k 
1 

m 


211304  a  211626  a 

214:30'i  b  214432  u 

'210:3«6  a  21(5511  b 

222837  a  224000  b 

2261.57  a  ;22727-2  b 

228466  a  2-28.502  c 

229-221  a  2-29:572  b 

21308(56  b  '231118  a 

'231901  b  '2:32054  ]> 

2.3281.3  b  2:53454  c 

•234925  c  '2351:35  a 

2:38651  c  240278  a 

'242490  a  24'2761  c 

241315  a  244876  b 

'2.50.502  a  251218  a 

252461  a  25'2.5.58  a 

254172  a  '254193  b 

255499  b  255.598  b 

256501  h  256958  c 

259340  b  259994  c 

:261'253  b  261-254  a 

263481  a  2050-2(5  a 

206702  c  200843  1) 

■208122  a  208-2*^0  a 

28 '1:34  b  282149  b 

2853(51  ]>  2855'25  a 

2H9121  b  '289713  d 

291484  b  291610  a 

293088  h  294:369  b 

298287  a  298591  )) 

300697  a  301684  c 

305269  a  305496  a 

307575  b  308981  d 

3101^25  a  31-2007  b 

.314576  b  314694  d 

31.5:307  c  315857  a 

310756  a  317'216  a 

318-208  ])  318820  a 

320893  a  321'291  c 

324418  b  324695  a 

327130  d  3-27800  b 

328506  a  329030  u 

330,599  c  331'358  d 

333074  b  :333109  a 

335988  a  33(5044  f 

:338017  a  338046  b 

,338647  b  340123  d 

341611  a  34:3:301  h 

344047  e  345489  a 

349978  d  351815  a 

354650  d  354741  b 

:5,55402  a  356685  e 
Titres  à  5.000  fr. 

4-2.55()  ^\■     4-2865  a  43528  a 

45809  a  47457  a 

49352  11  52406  c 

54585  11  55001  d 

5701)5  c  57535  a 

59900  a  69610  a 

186244  b  217087  a 

220207  c  247579  a 

273980  d  274167  a 

279232  b  279975  b 

;34(5-279  a  346457  a 

347071  a  353107  I.) 
357228  a 
Titres  à  20.000  fr. 

OlOlio  b 

DATES  DE  TIRAOE 


210000  b 

2130:27  a 
21.5049  a 
222(589  a 
225487  a 
228442  a. 
'229180  b 
'2:30725  b 
'231800  :i 
232246  b 
234843  d 
238525  a 
241819  b 
243805  b 
24.5788  a 
251000  b 
2513718  a 
'254959  c 
25.5975  ]> 
2.58670  a 
261084  ]) 
262182  b 
266405  b 
267810  a 
280380  a 
283508  a 
'287733  a 
2910.57  a 
29:3008  d 
298032  c 
300579  a 
304077  a 
307559  c 
:309321  1) 
31:3796  1) 
31.5-271  a 
316538  c 
318057  a 
320755  f 
324-263  a 
:3270r)9  a 
328504  a 
;330t)23  a 
332399  a 
;33.5836  d 
337784  a 
338470  a 
341107  a 
343870  a 
340905  o 
354350  a 
3.55256  c 


4530:5  b 
48360  c 
54.583  f 
.501.57  b 
.59469  a 
186096  a 
218432  a 
273401  b 
278406  a 
340171  a 
34(5973  a 
;354051  a 


211943 
214.567 
2115598 
2251:56 
'228011 
228609 
2:29540 
2312(58 
23-2076 
2:33917 
235520 
240714 
24:S105 
244910 
2514:37 
2.53640 
254501 
-2,5.5(514 
257-246 
200557 
-201376 
205676 
2(57027 
2686,52 
'283058 
286263 
289775 
292105 
294584 
298903 
301883 
306507 
309069 
813010 
314751 
316174 
:!177,58 
318985 
3237:30 
326813 
3-28370 
320505 
.332238 
333529 
330004 
338215 
340318 
343:365 
:i400-28 
354219 
:355101 


4:5.529 
47464 
5:3:3!X) 
.5.5003 
57933 
132400 
2181.50 
2477:38 
2749-25 
280230 
346784 
358363 


Février  1900 
Août  1809 
Février  1899 
Août  1898 
Février  1808 
Août  1807 
Février  18D7 
Août  1893 
Février  ISrO 
Août  1805 
Février  1895 
Août  1894 
Février  1801 
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o 
V 
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r 
s 
t 
u 
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X 
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Février  189:3 
Février  1891 
Février  1888 
Août  1886 
Août  1885 
Février  1885 
Février  1884 
Août  1833 
Février  1883 
Février  1882 
Août  1882 
Août  1889 
Août  1884 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DU 

CHEMIN  DE  FER  DU  NORD 

Assemblée  géiiérale  du  30  avril  l'JOO 
RAPPORT 
Présenté  par  le  Conseil  d'Administration 


{suite  ') 

iùn  mémo  temps,  on  perfectionnait  à  la  fois  et 
les  installations  fixes  et  les  types  du  matériel  rou- 
lant. Pour  les  niacliincs,  le  système  Compound 
était  appliqué,  dans  les  couditions  les  plus  sfires. 
tant  aux  machines  de  petite  vitesse  ({u'aux  machi- 
nes des  express.  Et,  grâce  à  l'accélération  des  répa- 
rations, le  parcours  annuel  moyen  d'une  machine 
était  porté  de  27.535  kilomètres  au  chiffre  qui  n'a 
peut-être  été  atteint  nulle  part  encore  de  30.349 
kilomètres. 

De  son  côté,  la  voie  était  transformée  sur  la 
plupart  des  lignes  du  réseau.  Près  de  l.GOO  kilo- 
mètres étaient  renouvelés  on  rails  de  45  kilog.  et  les 
rails  en  fer  qui,  en  1888,  existaient  encore  sur  771 
kilomètres,  avaient  à  peu  près  disparu. 

Pour  faire  face  à  un  aussi  giand  accroissement 
de  trafic  et  de  travail  il  a  fallu  l'expérience,  l'acti- 
vité et  le  dévouement  d'un  personnel  tel  que  le 
personnel  de  la  Compagnie  du  Nord,  l'habileté 
d'ingénieurs  aussi  émineiits  que  ceux  (|ui  sont  à  la 
tète  de  nos  services:  de  M.  Sartiaux,  ingénieur  en 
chef  de  l'exploitation;  do  M.  du  Bousquet,  ingé- 
nieur en  chef  du  matériel  et  do  la  traction  ;  de 
M.  'V'ainct,  ingénieur  en  chef  des  travaux  et  de  la 
surveillance,  et  des  collaborateurs  dont  ils  ont  su 
s'entoure)'. 

Nous  sommes  heureux  d'avoir  cette  occasion  de 
leur  rendre  ce  jusie  hommage  ;  mais  il  nous  est 
aussi  certainement  permis,  en  rappelant  cette 
œuvre  de  dix  années  qui  se  sont  écoulées  entre  les 
deux  Expositions,  d'allirmer  que  la  (Compagnie  du 
Nord  se  ri'trouve,  en  1899,  ayant  plus  qui  gardé  le 
rang  qu'elle  pouvait  occuper  déjà  parmi  les  gran- 
des exploitalions  de  chemin  de  fer,  publiques  et 
privées, 

CIIAl'lTRE  IV 

Liquidation  des  divers  éléments  du  compte 
de  l'exploitation 

Aucune  des  lignes  exploitées  par  la  Comimgnie 
n'ayant  été  laissée  au  compte  de  premier  établis- 
sement, nous  n'avons  qu'un  seul  comiitc  particulier 
à  maintenir  celte  année,  celui  de  la  ligne  d'Amiens 
à  Rouen,  à  cause  de  la  participation  de  la  Compa- 
gnie (le  l'Ouest. 

Amiens  à  Rouen 

LdL  ligne  d'Amiens  à  Rouen  a  donné  les  résultais 
suivants  : 

Années       Recettes         Dépenses     Produit  net 

1898...  0.197.544  29  3.345.793  10  2. 851.751  13 
1899...     6.475.181-25     3.859,615  66   2.015.565  59 

Diflër.  ■ 

en  1899    -^277.636  90    -^513.823  50   — 230.1b5  54 

r^a  part  de  la  Compagnie  du  Nord  dans  le  pro- 
duit net  est  de  deux  tiers,  soit  1.743.710  fr.  39,  qui 
laissent  encore,  sur  les  charges  d'intérêt  et  d'a- 
mortissement incombant  à  la  Compagnie.,  lesquel- 
les sont  de  2.082.444  fr.  08,  une  insuflisancc  de 
:',38.73/i  fr.  29. 

Réseau  Nord 
Le  produit  net  de  l'ensemble  des  lignes  du  ré- 
seau du  Nord,  après  déduction  des  résultats  de  la 
ligne  d'Amiens  à  Rouen,  se  détermine  comme  il 
suit  : 

Receltes  Fr.    223.(135.230  76 

Dépenses   112.037.012  50 

Produit  net  Fr.    110.398.218  20 

Ikhicfice  dos  lignes  du  réseau 

11  y  a  lieu  d'ajouter  les  deux  tiers 
du  produit  net  de  la  ligne  d'Amiens 
à  Rouen,  liquidé  ci-dessus  1.745.710  39 

Ee  produit  net  total  est  de  .  Fr.    ll?.143.i2S  59 

l)e  ce  chinre  il  faut  déduire  les 
charges  d'inlérèts  et  d'amortisse- 
nionl  dos  emprunts,  l'inlérêt  et 
l'ainorlissemcnt  des  actions  ainsi 

(')  'Voir  L'Économiste  Européen  w  452. 


que  les  redevances  diverses  à  la 

charge  de  la  Compagnie   78.4r>4.599  2:! 


Le  bénéfice  de  l'exploitation  des 
lignes  du  réseau  est  ainsi  de. .  Fr.     3;îî.687.329  36 

Ceintures  de  Paris 

Il  faut  en  retrancher  la  perte  sur 
l'exploitation  des  deux  Ceintures 
(le  Paris  qui  est  de..     362.012  73 
(  i  n  d  é  ]  1  e  n  d  a  m  m  e  n  t 
des  charges  d'intérêts 
et  d'amortissement  de 
la  (Peinture  de  Paris, 
rive  droite,  qui  sont 
comprifos   dans  les 
charges  générales  du 
réseau  ; 

Participations  finan- 
cières 
Et  la  perte  à  ]iré- 
voir  sur  les  partici- 
pations de  la  Com- 
pagnie daijs.  diver- 
ses entrepUses  do 
chemins  do  fer,  (|ui 
paraît  devoir  s'éle- 
ver à   244.429  Cl 

606.942  34 

Service  maritime  postal 

Au  chiflre  ainsi  obtenu   33.080.387  02 

il  y  a  lieu  d'ajouter,  conformé- 
ment aux  conventions,  le  îjolde 
cr(''diteur  de  l'exploitation  du  scr- 
viciï  maritime  poslal  entre  Ca- 
lais et  Douvres,  (|ui  ne  constitue 
pas  cependant  un  produit  net 
proprement  dit,  car,  d'après  les 
mêmes  conventions,  il  laisse  l'a- 
morlissemenl  et  la  dépréciation 
du  mat('riel  naval  à  la  charge  de 
l'exercice  oii  le  renouvellement 
aura  lieu  '   252.183  .58 


Eé    bénéfice    des    lignes  fran- 
(•aises,  en  1899,  est  ainsi  de   .33 . 3.33 . .570  60 

C H. \ PITRE  V 

Lignes  Nord-Belges 

Les   receltes  des   lignes    Nord-Belges  se  sont 

élevées  à  la  somme  de   18.37 7. £09  77 

l^résenlant.  sur  les  recettes  de 
l'exercice  1898  qui  étaient  de 
10.774.280  fr.  91.  une  augmenta- 
tion de  1.603.021  fr.  80. 

Cotte  augmentation    se  ré'partit 
comme  suit  : 

Voyageurs   +    197.620  99 

Grande  vitesse. .    -+-     22.393  09 

Petite  vite.sse. . . .    -f  1.048.879  35 

Produits  divers.         334.723  43 

Les  dépenses  se  sont  éhn'ées  à 

la  somme  de   6.497.8.57  81 

en  augmentai  ion  de  349.727  fr.  73 
sur  celles  de  l'exercice  1898. 

La  dilTérence  entre  les  recettes 
et  les   dépenses   fait  ressortir  un 

produit  net  de   11.880.044  90 

dont  il  y  a  lieu  de  déduire  les 
charges  d'intérêts  et  d'amortisse- 
ment qui  sont  de   5.789.067  60 


Le  bénéfice  des  lignes  Nord- 
Belges',  pour  l'exercice  1899.  est 
ainsi  de  ;   0.140.077  30 

cH\prrj!E  VI 
Fixation  du  dividende 

D'après  les  résultats  ci-dessus  exposés,  le  divi- 
dende de  l'exercice  1899  se  liquide  comme  il 
suit  : 

Bénéfice  des  lignes  françaises. .  33.332.570  60 
Bénéfice  des  lignes  Nord-Belges..     6.140.077  30 

Sur  le  bénéfice  total  de  l'exercice, 
qui  osl  ainsi  de   39.4'(2.647  96 

Il  serait  distribué  un  dividende 

de  58  fr.  par  action,  soit   30.450.000  » 

formant,  avec  les  16  fr.  d'intérêt, 
un  revenu  de  74  fr.  par  action 
entière. 


Le  solde   9.022.047  90 

serait  reporté  à  la  réserve  extraordinaire. 


Le  dividende  ([ue  le  Conseil  vous  propose  est 
notablement  plus  élevé  que  celui  de  ces  dernières 
années.  Mais  il  est  encore  inférieur  au  dividende 
de  77  fr.  ([ui  a  été  distribué  en  1881  et  en  1882.  Il 
est  égal  à  celui  de  l'exercice  1880  et  légèrement 
supérieur  à  celui  de  l'exercice  188.">  (73  fr.l.  Le 
chill'ro  de  70  fr.  avait  été  d'ailleurs  déjà  dépassé 
on  180»;  (71  fr.  50)  et  en  18H7  (72  fr.).  C'est  que, 
comme  nous  vors  l'avons  souvent  fait  remarquer, 
les  accroissemerils  de  produit  net  que  la  Compagnie 
n'a  pas  cessé  de  réaliser  au  prix  des  oltorts  que 
vous  connaissez,  ont  toujours  été  absorbés,  pour 
la  plus  grande  ]iartie,  par  les  améliorations  de  tout 
genre  réiilisées  au  profit  du  pu))lic,  de  l'Etat  ou  du 
personnel. 

Nous  vous  proposons,  en  même  temps,  d'ajouter 
à  la  réserve  extraordinaire  le  solde  de  l'exercice,  , 
qui  s'élève  à  9.022.647  fr.  9'j. 

Nous  vous  avons  suffisamment  fait  connaître, 
dans  nos  précédenls  rapi>orts,  les  motifs  qui  ren- 
dent absolument  nécessaire  la  constitution  d'une 
réserve  assez  élevto  pour  l'aire  face,  non  seulement 
aux  dépenses  et  cliarges  arriérées,  imprévues  ou 
exceptionnelies  —  au  noniiire  desquelles  il  faudra 
maintenant  comprendre  1p  renouvellement  du  ma- 
tériel naval  —  mais  aussi  aux  éventualités  que 
fait  craiiuUe  le  fonctionnement  des  pensions  de- 
retraites,  conformément  aux  prévisions  des  rap- 
ports présentés  à  vos  dernières  assemblées  géné- 
rales. 

p;t  nous  avons  les  mêmes  raisons  que  l'année 
dernière  d'insister  am)rès  de  vous  pour  que  cette 
reconstituiion  do  la  reserve  cxtiaordinaire  no  su- 
bisse aucun  relard. 

Il  est  vrai  que  l'exercice  courant  paraît  noua 
promettre,  grike  à  rEx])osition,  des  résultais 
exce])tionnellement  favorables. 

Mais  nous  comptons  sur  cet  exercice  même 
pour  nous  rapprocher  pins  encore  du  chilTre  au- 
quel la  réserve  exira.irdinaire  pourra  paraître 
devoir  être  portée.  Et,  d'autre  purt,  on  sait  (jue  les 
ann(''es  d'Exposition  ont  toujours  éti-  l)ient("it  suivies 
de  pi'iiodes  où  le  trafic  s'est  ralenti,  quelqucfoij 
même  a  très  fortement  décru.  Enfin,  la  hauss 
actuelle  du  prix  du  i-oiiibustible.  des  fers,  dei 
aciers  et  de  bien  d'autres  ir:aiières.  si  elle  se  pro-) 
longeait,  entraînerait  pour  les  chemins  de  fer  une 
crise  qui  pourrait  être  diflicile  à  traverser. 

11  faut  donc,  fi  tous  les  iioinls  de  vue,  nous 
hâter  de  conqiléter  nos  lui^-t-ures  de  prévoyance,  de 
manière  à  ne  laisser  il 'l'a venir,  selon  l'i-xiiressior 
de  notre  dernier  rapi)ort.  ([ue  !-es  propres  charges^ 
autant  du  moins  qu'il  d' pend  de  nous. 

Mais  vous  aurez  le  dn  il  alois  d'espérer  que  votrd 
Compagnie  aura  atteini  un  état  délinitif  de  pros-J 
périté  qui  sera  la  juste  lécomtense  de  tant  d'an-J 
nées  d'efforts,  d'application  incessante  et  de  sage'' 
prévoyance. 

f^uAi  i  i  RE  vu 
Conseil  d'administration  et  Commission 

des  comptes 
Le  renouvellement  pHrli>4  du  Conseil  d'admi- 
nistration comprend,  par  l'etret  du  roulement  éta- 
])li  : 

MM.  le  comte  Pillet  \\"\\\, 
■Vernos, 

le  baron  Aithur  de  Rolhschild, 

MaricUe-Piiiguot. 

le  baron  Lamherl. 

Poiret. 

Nous  vous  proposons  de  réélire  nos  coUègU(- 
sortants. 

Vous  serez  enfin  app<  lés  à  renouveler  la  (com- 
mission des  comptes,  dcul  les  membres  sont  réé- 
ligibles  et  qui  est  actuellement  composée  de: 
MM.  le  comte  de  Fonlaine  de  Resl  ecq. 
de  Saissct, 
de  Ronseray. 
(^1  suivre.)  1073 


En  vue  de  frciliter  la  Msite  do  l'Exposition  um- 
verselle  de  1900.  ia  Compagnie  d  Orloans  a  l'houj 
iiour  d'informer  le  public  que  le  délai  de  validité 
(jours  de  départ  et  d'arrivée  non  compris'  sera 
doublé  par  les  billets  d'aller  et  retour  qui.  a  par- 
tir du  10  juin  inclus,  seront  délivrés  pour  Pans, 
de  loute  gare  ou  staiion  de  son  réseau  située  à 
KiO  kilomètres  au  moins  de  Paris. 

En  outre  cette  validité  sera  augmentée  de  24 
heures  quand  elle  ex  géra  un  «limanche  ou  un  joui 
de  fête  et  de  48  heures  (juand  elle  expirera  UD 
dimanche  suivi  d'un  jour  de  fétc  ou  un  jour  dc 
fète  suivi  d'un  dimanche.  10' i 
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MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


r.9|Ml)l 

KKNTKS 

am. 

456.367. loi 

■mi 

115.104.990 

6790 

237.638.374 

■,'58:19 

809.1 10.765 

;'.'.'vi.;»6  oM.(l(500Ir, 

SOI  .(jOÛotil.dtôOO Ir. 

39. 883 obi. Je  500 fr. 

109.700ob:,d«  SOOfr. 

^oml^^e 

VjI. 

Som. 

de  Tilrei 

nom. 

icrs. 

451.181 

500 

"sôô 

•271  0^«J 

400 

400 

1088030 

400 

400 

» 

100 

100 

451.710 

500 

500 

■235.471 

500 

500 

583.560 

400 

400 

100 

100 

441.731 

400 

400 

» 

100 

100 

885.498 

500 

5011 

100 

100 

280.411 

500 

160 

155  375 

400 

400 

833.151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838.612 

500 

500 

17791-29 

500 

500 

984.7 

4 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499.81-2 

500 

200 

100.000 

500 

500 

•2-24.948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

117317-2 

1000 

500 

18^2. 8-2-2 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

1-25.000 

500 

500 

40.000 

,500 

250 

.30.000 

500 

50O 

-200.000 

500 

50O 

00. 000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

1-25 

100.000 

500 

500 

3-20.000 

500 

•250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

3';8.770 

500 

500 

60.000 

500 

250' 

.54.257 

500 

500 

67  8 

13 

500 

500 

161 .612 

500 

500 

49.7011 

500 

500 

491.516 

500 

500 

515.4 

S3 

500 

500 

6'i.567 

» 

)) 

1955396 

500 

500 

If  18580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

1130-267 

500 

500 

11856631 

5CC 

.500 

171.262 

500 

500 

237 . 487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

V.:;  1.164 

500 

500 

j507 . 

400 

40f> 

:i0117 

)\ 

500 

5oO 

136.:;I7 

5110 

500 

91.119 

500 

.500 

142.602 

500 

500 

500.301 


500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 
3  %   ' 


3  %  Amortissable 
S%%  1894  (anc.  4  K) 


(  Compt. 
l  Terme. 
(  Coinpt. 
i  Ternie, 
i  Goinpt. 


DIVIUEMIK  ou  nmh  ihlriM  en 


1895     1896     1897  [  1898  1899 


Tunis  3  %  29  ('^av.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  '/^  % 

(^'lU'.  France)   Terme. 

Madagascar  2  ^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  '/,"  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  >  

1875  4  %  

1876  4  o/„  

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TEBMIC) 

Banque  de  France  non!.  .  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  PE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  et  OUL.   AU  COMI'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi 
Act 
Obi 


-  :i  %  

Départementaux  

—  3  %  titres  bleus 

—  3  %  titr.  rouges 

Economiques  3  %  

Est- Algérien  

-  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

—  3  %  1855   

-»-     3  %  fusion  anc.  . . 

—  3  %  fusion  nouv.. 
K  %  


Act, 
Obi 


Obi. 


Act.  Midi 
Obi.  — 


Act. 
Obi 


Nord. 


%  

%  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  '/i  %,i.avr.ct  oct 

—  Nord-Est  fïanç.  3  %  . 
Act.  Orléans  


3  50 


15 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 

Iry 
15 
15 


15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


12  . 


50 


50 


35  .. 
•25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
1 

35  50 
15  50 
15 
15 
15 


55 
15 
15 
12 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


50 


3  .. 

3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


54 


50 


50 


50 


50 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15 
56 
15 
16 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
6  ii  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
■20 
10 

2 
10 

2 
10 

2  50 


50 


50 


50 


20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  ,50 


20  .. 
12  . 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 

10  .■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


58  1.35  41 
20  a. 
50[f;-25  a. 
36  .. 
12  50a 
7  a. 


15 
12  50 
20  a. 
7  50a 

12  .50;'i 
27  50 
16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
,15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
15 
12 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


1898 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
'469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46': 
69; 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 

479 
488 
482 
1740 

isi 

483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3.560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
8i7 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 

4'76 
480 
477 
1946 

48i 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493 

84 
83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


■i38 
720 
447 
1012 

■461 
462 

18'76 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

17-70 


1900 


100  10 
99  60 
10-2  30 

480 

80  50 
80 
163 


511 
419 

4C6 


539 
538 
353 


354 


406 


377 
411 


4000 
1)22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
4,32 
1095 

445 
446 

1815 

455 
446 
402 

449 
446 
2400 
464 
450 
406 

1740 


Cours  (le  clôture  lies  5  dernières  sern. 


16  aoùl  23  août  30aoril  6  sept.  13  sept 


100  47 
100  50 
99  47 
99  55 
102  20 
102  25 

480  .. 

80  .. 

81  .. 
468  .. 


535  .. 
415  .. 
402  50 
104  .. 
512  .. 
543  .. 

317  75 
93  50 

318  .. 
91  .. 

402  .. 
103  75 
372  50 
397  .. 


456  . 
495  . 
488  . 

432  DU 
4'i6  . 
385  . 
410  50 
446 
43 'i 
503 

43 

42  50 
539 
432 


3990 
1060 

740 
592 
520 
670 
6'.7 
1092 
608 
81 
430 
518 


725 
'.3-i 
5ï!0 
429 
430 
4-23 
709 
431 

1690 
515 
4i8 
4^2 
447 

1838 

■144 
449 
403 

1300 
444 
447 

■23-^5 
462 
163 
408 
455 

1740 


50 


50 


75 


100  62 
100  50 
99  80 
99  80 
102  25 
102  20 

481  .. 


82  ., 
468  . 


534  .. 
415  .. 
403  50 
103  .. 
542  50 
544  .. 

347  25 
90  .. 

348  .. 
92  50 

400  .. 

372 
399  .. 


455  . 
496  : 
489  . 
433  . 
445  . 
380  . 
438  . 
441  . 
435  . 
505  . 

43  . 

44  . 

43-2  '. 


3995  . 
1104  . 

430  . 

740  . 

595  . 

520  . 

650  . 

605  . 
IlOi  . 

608  . 
81  50 

440  . 

530  . 

985  . 


431 
680 
430 
431 
4-23 
710 
432 

1089 
515 
418 
452 
447 

1843 
451 
415 
448 
402 

1301 
443 
449 

2342 
462 
46  i 
413 
454 

17 'i2 


50 


50 


50 


50 


100  72 
100  80 

99  90 
102  -22 
102  20 

480  .. 

79  75 
81  50 
480  .. 


534  .. 
417  .. 
404  .  . 
lOi)  EO 
546  . 
515  . 
318  . 

92  50 
348  .. 

90  .. 
100  .. 
103  50 
369  .. 
399  50 


451  75 
498  .. 
48S  .. 
43?  .. 
412  .. 
388  50 
438  .. 
4  .'12  .. 
133  .. 
503  50 

44 

43 
516 
432 


39S0 
1130 
410 

596 
520 
65  i 
605 

1120 
609 
80 
445 
5-29 

1005 


50 


7-25 
438 
670 

433  25 

4^25 

715 

428 
1089 

525 

44-8 

452 

449 
ISiO 

450 
402 
1300 

448 
2320 
461 
460 
416 


50 


1740  ..  1755 


101  K 

101  . 

99  9: 
99  80 

102  2 
102  . 

477  75 

80  . 

80  50 
470 


536  75 
416  50 
403  25 
103  7.5 
551 
547 
319  75 

93 
350 

90 
401 
103  50 
370  2." 
400  .. 


444 

•'i95 

482 

430  50 

448  .. 

392  .. 

441  .. 

415  .. 

m  .. 

500  .. 
43  75 
43  .. 

550  . . 


3985  . 
IliO  . 

445  . 

710  . 

002  . 

d2  >  . 

666  . 

004  . 
Ili5  . 

608  . 
85  . 

480  . 

527  . 
1000  . 


728 
435 
672 

431 
4-28 
705 
430 

1107 
522 
449 
448 
451 

1812 
448 
445 
4 19 
40i 

1303 
444 
449 

2310 
463 
460 
418 


50 


50 


725  , 
437  . 
6N0  . 
4-29  . 
4-0  . 
427  50 
710  . 

4-  ^9  . 
1115  . 

5- 20  . 
-lis  75 
418  23 
450 

18,0 

419 

145 

450 

4o2 
1300 

445 

449  23 
2370 

463  75 

464 

417 

456  50 
1762 


G 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Nomtire 

Tal. 

Son,  , 

de  Titres 

nom. 

ters. 

99.C9'.i 

■"■^ 

» 

3391711 

500 

500 

1  1  IV  IVV 

500 

149395', 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

332540'/ 

500 

500 

1132841 

500 

500 

33.2.5'7 

600 

500 

183.195 

500 

500 

149.22'j 

500 

500 

49.409 

500 

500 

343.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

'/5.29C 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

.500 

1  A"-,    Q-)  1 
lU.l .  O  -  l 

^^5(1 

220  679 

80.000 

500 

500 

120  000 

500 

500 

14.720 

500 

50< 

19.280 

» 

» 

58.265 

500 

500 

200 . 000 

1  Oo 

loi  ' 

70.500 

Rio 

100 

18.880 

250 

25n 

31.120 

)) 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

500 

510.000 

4(10 

1 0.5 

212.703 

500 

500 

100.000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

ou 

Somb'-e  de 

Tilre- 

522GG8.36Û  £ 

)) 

190767. 

MOf. 

1921 

524306. 

20011. 

)> 

5.298.G00  £ 

» 

18.389.000  f 

» 

,59. 

llOoli 

1916 

378109. 

5001'. 

1932 

700.000 ob 

I9S7 

1 05000. OOOf. 

» 

15i07O.CO0f. 

13992990001'. 

1941 

731839 

5001'. 

» 

571830. 

4001'. 

» 

1.171. 

500  oli 

1936 

1. 080. 600  ol. 

1910 

39.331. 

1451'. 

1919 

58. 

ni  ol. 

1922 

266. 

090  oli 

1962 

124500. OOOf. 

682000.00011. 

») 

8013091942  li 

90.300  ul 

19-)!- 

85.657. 

5001'. 

1965 

29.000.0001' 

lois 

'.1.727 

171  i 

438.650  ol 

1925 

27.632.0001'. 

1955 

255396 

500  r. 

1923 

1 1 1  i23 

5001'. 

1939 

179255 

5001'. 

1958 

1.045 

464  ol 

1951 

571090.500 f 

1901 

489137 

500  f. 

1970 

640762. 500f. 

1971 

39. 950. OOOf. 

1950 

172212.5001'. 

1975 

4'i9737 

5001'. 

1975 

1902242000f. 

1970 

95I0S7 

5001' 

1973 

3950S- 

:  00  f 

1976 

21 1.000 0 

1967 

25.000.0001' 

1950 

136^7.2001' 

1930 

59.333.0001' 

» 

7.:;71.915£1 

» 

:îi:;'i6.282£'1 

» 

'.5'.il3.296£'l 

10(]675 

000  r 

1931 

174756 

0001 

1931 

11'.  5.86 

.50ol 

6,060 

.  120  i 

.  1950 

20,915 

.OOOf 

193'. 

:J9.001 

.500f 

193Î5 

7.990.900  £  !<.I38 

10,763.350  £  « 

?  

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Sulte) 

.\ct.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  y.  %  1895.... 

—  Grand-CentralS  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nonv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  'Ch.  de  fer  et 

Poi  l  (le   

Act,  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  COMl'TANTj 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  c\  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  iComi)"  Générale  des) 
Comp.  Parisienne  do  Gaz 
—  jouis.s 
C''  G'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes. . 

Omnibus  de  Paris  

~  —         jouiss . . 

■Voitures  à  Paris  

C''  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . 
Malfidano  (.Mines  de  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl  iC"  f^' 
Métaux  iC"  Iraiiriiisc  desV. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  (O'^  dm  en  liq. 

—  lions  il  l'.ls  188; 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         l)ai'ts  de  fond 
Dynamite  fSoc.  Ccniriile  de,i 
Téléphones  (Soc.  Induit,  dcsj 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre23i  %(ch.  fixeJ3i-20 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  1  %  or  (ch.  fixe2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %].. 
Espagne  4  %  E.xléricure. . . 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  S  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875   

Hellénique  4  %  1887  

—  2  K  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  o"r  

Italie  5  %  Cl  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  so/e  m 
Norvège  3'  %  1888  

—       3  K  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i%  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  189-1 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  


—  % 

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  et  3-^  émis, 
-—       —    1890  (4' émis.).. . 

—  —    1893(5'  émis.)... 

—  —    1894  (0°  émis.).. . 

—  Consolidé  4  %(1''^  et 2°  sér 

—  3%orl891  l«ct2'ém.  189 
■   —  3  K  %  1894 
Serbie  4  %  1895. 
Suède  3  %  1894 


3      %  1895. 


Suisse  3  %  1S90  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  si'i  ic  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894.... 

Uruguay  3  %  %  1891.  . . 


IHTIBEXTIF.  CD  INTEllÉI  distribué  en 


1895  j 

1896 

1897 

1898 

1899 

43  50 

40  DU 

<lj  OU 

4o  DO 

40  ou  1 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

12  50 

iè  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

25  .. 

25  . . 

25  .. 

25  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

12  .. 

12  .. 

12  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

iô  .. 

15  .. 

18  . . 

18  . . 

18  .  . 

20  . . 

20  .  . 

27  50 

28  50 

28  50 

28  50 

2S  50 

64  50 

66  50 

68  .. 

71  .. 

74  . .  ■ 

64  50 

65  .. 

62  . 

49  . . 

.59  .  . 

52  .. 

52  50 

49  50 

36  50 

16  50 

15  .. 

18  . . 

15  .  . 

15  . . 

16  . . 

30  .. 

27  50 

25  .  . 

17  50 

22  50 

45  .. 

55  .. 

65  .. 

65  .. 

65  . , 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

40  .. 

'iO  .. 

28  50 

28  50 

28  80 

15  . . 

5  .  . 

6 

5  a 

5  .. 

5  .. 

6  .  . 

5  . . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

50  .. 

50  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

37  50 

37  50 

7  .  . 

5  50 

5  . . 

5  50 

12 

30 

30 

30  . . 

10  .  . 

25  . . 

25  . . 

12  50 

12  50 

25  . . 

99  49 

. .  . . 

100  05 

97  62 

107  71 

1 16 

41  96 

42  28 

40  91 

45  61 

12  50 

15  . . 

10  5(j 

20  . . 

22  51 

6  . . 

12  . . 

15  . . 

18  .  . 

16  50 

2  75 

2  75 

2  75 

2  75 

5 

5 

5 

5  75 

4 

4  '.. 

4 

4  .. 

4 

4  50 

4  60 

4  50 

4  50 

4  50 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

1  .  . 

5  .. 

5  . . 

b  . . 

i 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

3 

3  y. 

3 

3  .. 

3  .. 

4  .. 

4 .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4 .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

6  .. 

6  .. 

6  . . 

6  . 

6  . . 

5  .. 

5  .. 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

2  50 

2  50 

4  !! 

4 

4 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

3 

3 

3  .. 

3  .. 

3  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

1  .. 

1  .. 

1  . . 

1  .. 

1  . . 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  . . 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .  . 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

"4 

4.  '.. 

4  .'. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

4  . 

4  . . 

4  . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .-. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  •. . 

4  .. 

4  .. 

4  . 

4  . . 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  . 

4  . . 

3  .. 

3  . 

3  .. 

3  . 

3  .. 

3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  50 

4  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

3  . 

3  . 

3  .. 

3  . 

3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  50 

3  .. 

3  . 

3  . 

3  . 

3  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1  ,. 

1  . 

1  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

25  . 

25  . 

85  . 

25  . 

25  .. 

4  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

3  5C 

)     3  5( 

)    3  5C 

3  5( 

3  50 

3  5( 

3  5( 

)    3  5C 

3  5C 

3  50 

.lours  de  comp. 

comm. 

juillet 

::ours  de  clôture  des  5  derniere.s  sem. 

1897 

1898 

1899  1 

1900 

Il')  a'iùl  -, 

"î  août  K 

'  aoùt|0  sept. 

3  sept 

250  . . 

1390  . 

. 

1270  .. 

222  .. 

218  . . 

210  . . 

218  .. 

1220  .. 

222  . . 

487  .. 

468  .. 

451  .. 

4  45  . 

445  .. 

44  4  50 

4 '16  25 

4 '16  75 

483  .. 

480 

464  . . 

4 16  . . 

418  . 

448  .. 

448 

449  50 

450  75 

456  .. 

443 

420  .. 

400  .. 

403  .. 

4e4  . . 

402  50 

403  . . 

402  .. 

483  .. 

'.fin 

44  4  50 

143  .. 

443  .  '. 

4'i3  50 

1145  .. 

1150  .. 

080  .. 

1065  .. 

073  .. 

,072 

,080 

1075  .. 

485  .. 

'ioo 

466  .. 

451  .. 

444  50 

447  . . 

414  50 

4'i7 

445  .. 

483  .. 

479 

463  .. 

447  .. 

4r)0  .. 

449  50 

450 

450 

451  .. 

685  .. 

685 

654  .. 

620  .. 

615  .. 

619  .. 

610 

610  '. 

015  .. 

474  .. 

469 

446  .. 

430  .. 

440  ... 

4,35  .. 

434  50 

428  25 

426  50 

482  .. 

480 

432  .. 

429  :  0 

270  .. 

335 

340 

325 

310  .. 

30'5  50 

319 

325 

324  .. 

458  .. 

460 

438 

422 

426  .. 

427  £0 

432 

43Î  . . 

427  .. 

438  .. 

515  . . 

503  .. 

523 

565 

588  .. 

i'O 

470 

4.35  .. 

110  .. 

410 

412 

111 

410  .. 

410 

690 

740 

610  .. 

6:jo  .. 

610  '. . 

61Ô  '.. 

60  »  . . 

6Î5 

610  .. 

20.50  .. 

2100 

2130  . . 

1950  .. 

2000  .. 

iOOO 

1979  . . 

975  . 

1 125  . . 

1128 

11.30  .. 

lUO  .. 

1096  .. 

1115  .. 

1 127 

1 13s  . . 

11.30  .. 

810-  . . 

835 

825  ., 

805  .. 

785  .. 

793  .. 

79J 

805  . . 

799  . . 

365  . 

.362 

325  .. 

330  .. 

316  .. 

305  . 

315 

315  . . 

311  .  . 

715  .. 

690 

585  .. 

540  .. 

5'i0  .. 

531  .. 

533  '.. 

5.35  .. 

5:-:o  .. 

1520  .. 

19,35 

1756  . . 

2000  .. 

1830  .. 

181&  .. 

1790  .. 

1700  . 

930  .. 

1350 

121 5  .. 

698  .. 

835 

609  .. 

425  .. 

360  .. 

360  .. 

360  .. 

365  .. 

;i50  . . 

121 

270  . . 

235  .. 

iiTt    .  . 

2.{1  .. 

244  .. 

'2  lit     .  . 

\oo  .'. 

117 

1C8  .. 

97  .. 

83  .. 

82  75 

89  .. 

97  .. 

1000  .. 

1030 

1335  . 

1 170  . . 

I-.OO  .. 

1223  .. 

1185  .. 

1 180  . . 

1189  . 

710 

740 

10'.5  .. 

870  .. 

90  i  . . 

90J  . . 

890  . . 

860  .. 

.-:85  .  . 

116.. 

92  50 

109  .. 

',)5  . . 

90  50 

H2  . . 

98  . . 

99  . 

6iJU  . . 

650 

iviO 

405  50 

474  .. 

52Û  . . 

590 

426 

550 

7.'^0 

890  .. 

890  . . 

935  . 

947  .. 

021  .  . 

10  75 

10  25 

10  75 

n  . . 

15  .  . 

125 

112 

107 

86 

86  75 

«9  . . 

88  .. 

8S  . . 

87  . . 

ii"*55 

3715 

.x>c.>  . . 

àOii    . . 

3  20  . . 

3520  .. 

3490  .. 

.iiHÎ  .. 

('^80 

1465 

1  'U\(\ 
loOU   .  . 

lO  tù  . . 

1315 

1 33 1  . . 

1.349  .. 

1345  . . 

1345  . . 

474 

t>I  5  . . 

lov  . . 

430  . . 

425  . . 

426  .. 

115  . . 

437  . . 

265 

269 

315  . . 

290 

315  . . 

315  .. 

;!  11.. 

3  ;  )  . . 

112  80 

1 12 

108  .. 

101  50 

99  50 

99  75 

99  70 

100  .. 

418 

99  . . 

i04  80 

103 

102  .. 

97  25 

98  95 

99  7. 

99  50 

100  . . 

69  35 

53 

66  .. 

68  .. 

67  2' 

67  4;.i 

66  35 

52 

75 

64  .• 

67  .. 

05  iri 

66  50 

<'6  5C 

67  . , 

66  40 

440 

il»  80 

106 

40 

101  .50 

100  .. 

97  90 

09  95 

99  50 

98  50 

'  99  25 

81  .. 

91 

88  .. 

78  .. 

79  75 

78  .. 

78 

78  . 

7S  50 

99  .. 

99 

92  50 

84  60 

84  25 

84  2r 

85  50 

85  75 

. .  . . 

105  20 

102 

85 

103  75 

102  .. 

102  2"> 

102  71 

102  31. 

103  or 

102  75 

107  .. 

109 

lll6  75 

104  .. 

10  i  55 

105  9r 

105  6t. 

lOô  15 

106  .. 

102  30 

loi 

25 

102  20 

100  30 

100  95 

100  7o 

100  1 

100  75 

IOO  80 

63  10 

34 

59  70 

72  30 

71  97 

72  66 

72  9' 

73  50 

73  . . 

3-2  .. 

1.57 

284  .. 

336  .. 

331  .. 

SSi  .. 

.337  . 

338  ' . . 

310  .. 

129 

240  . 

282  .. 

278  51 

278  . . 

2>2  .. 

280  . . 

218  .. 

214 

220  . . 

227  .. 

232  .. 

233  .. 

234  . . 

235  . . 

231  50 

140  .. 

325 

255  .. 

28U  .. 

217  .. 

211  .. 

212  .. 

210  .. 

101 

60 

98  75 

101  25 

io6  .'. 

104 

70 

100  .. 

'93  fO 

96  5"- 

98  5' 

98  2" 

98  3 

95  90 

94 

40 

93  10 

94  70 

92  70 

93  4' 

93  85 

93  Ot 

93  50 

384  .. 

377  .. 

367  50 

373  .. 

374  . . 

.'174  . . 

371  . . 

97 

84  .. 

84  .. 

81  50 

i04  50 

104 

50 

ioo  " 

94  51 

91  50 

23  60 

18 

25 

24  90 

21  .. 

23  3 

23  37 

2.'i  4r 

23  sr 

23  50 

474  .. 

450 

495  .. 

497  .. 

5C0  . . 

508  .  . 

507  . 

506  50 

506  . . 

93  50 

93 

hh 

83  50 

83  25 

82  . . 

82  . . 

103  20 

95 

10 

'92  .] 

80  50 

76  75 

74  7; 

76  .. 

76  . 

90  25 

95 

50 

92  40 

80  50 

75  25 

75  75 

93 

30 

92  75 

78  10 

77  . . 

73  7," 

7i  . . 

71  95 

i03  .. 

102 

35 

101  40 

103  .. 

99  6 

ItiO  . 

100  75 

100  1  = 

100  75 

102  3C 

102 

50 

101  35 

99  7t 

99  85 

00  15 

lOJ  10 

100  .. 

lOJ  . . 

102  7C 

103 

75 

100  7.' 

99  .. 

10  •  25 

li.O  50 

1(1  .. 

98  .. 

99  5 

102  3: 

102 

9C 

100  80 

99  4C 

99  7" 

10  )  30 

100  . 

97  7ô 

96  95 

103  .. 

102 

5C 

100  65 

99  50 

100  25 

101  2f 

lui  5C 



100  70 

103  5C 

106 

IC 

103  .. 

100  .. 

99  85 

lOO  . 

100  5r 

99  IC 

99  80 

105  5C 

100 

7^ 

104  .. 

102  .. 

99  7o 

100  75 

101  2j 

100  .. 

100  50 

103  2C 

104 

101  .4C 

99  85 

99  6C 

10  '  7C 

100  . 

100  5( 

100  . . 

94  3C 

97 

5C 

90  .. 

86  .. 

83  51 

84  6C 

85  IC 

85  .. 

8")  . . 

101  2f 

101 

5C 

97  .. 

93  3r 

92  8 

93  or 

94  2C 

93  2c 

93  95 

70  2f 

61 

5C 

63  .. 

63  75 

61  5C 

6?  Oc 

>    02  . 

62  se 

Cl  2".i 

8.S  2- 

104  . 

103 

7ï 

101  3C 



99 

98  9' 

1     99  . 

98  50; 

101  11 

>  101 

98  . 

92  .. 

96  5C 

97  0( 

)    96  8( 

)    95  2: 

37  7; 

)  47 

47  .. 

46  GO 

46  8C 

-17  4( 

)    47  3c 

>     47  6< 

47  or. 

22  7( 

)  27 

26  5C 

25  5; 

25  7c 

25  9î 

)    25. 7r 

>     26  3: 

25  90 

21  K 

)  22 

7: 

>    22  9t 

22  8C 

23  2^ 

23  4i 

>    23  3: 

>     23  3: 

21  27i 

380  . 

407 

419  . 

420  .. 

4.'i5  . 

437  . 

437  . 

435  . 

4.35  ..1 

444  . 

470 

494  . 

468  .. 

47i  . 

494  6( 

)   494  . 

491  . 

i94  7Ô 

482  . 

499 

510  .. 

510  .. 

510  . 

511  . 

503  . 

509  . 

501  ..! 

102  2; 

>  103 

104  . 

101  .. 

360  . 

370 

415  . 

400  . 

409  ' 

393  . 

405  . 

400  . 

401 

435  . 

460 

456  . 

460  .. 

■Îi4»  5C 

445  . 

445  .. 

446  . 

441  50 

99  2( 

)  100 

100  . 

98  .. 

9  ,-!  K 

98  2; 

)    98  . 

c<J  .)-,' 

40  St 

1  44 

48  7C 

49  .. 

52  51 

51  . 

50  . 

50  '.: 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  i_ 

C  Cilliip 

.  Cllllllll 

jiiilli'l 

Cimrs  ilr;  clOliii 

(?  (les  5 

ili'i'iiif.'i'* 

H  Sf.'IIl . 

1  'S'J7 

1 8')8 

[(5  :,<)!il 

a3  aoiil 

30  aoi  1 1 

I .'»  sojd 

5:i(;  .. 

520  .. 

488  .. 

515  .. 

447 

4  45 

1 Î5  .  . 

457  .  . 

455  .. 

m  .. 

490  .. 

450  .. 

518  .. 

563  . . 

563 

561  .. 

563  ,. 

563  .. 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  .. 

720 

720 

716  .. 

720" . . 

73S  .. 

:>ri  .. 

574  .. 

565  .. 

570  .. 

5:i2 

535  .. 

545  .. 

539  .. 

153  .. 

108  .. 

74  . . 

99  . 

85 

'ni 

85  .. 

90  .. 

94  .. 

1-2G(1  .. 

1300  .. 
489  .. 

1300  .. 
515  . . 

1260  . . 

1200 

1200  .. 


1214  , . 

ra  .. 

534  . 

530 

529 

5:i"i  . . 

531  .. 

790  .. 
45  .. 

770  .. 

520  . 

46'i  . . 

60  ". 

38  .. 

98  ■.. 

105  50 

lOS 

109  .. 

112  .. 

io8 

m  .. 

65  .. 

05  .. 

242  .. 

270 

200 

HI5  .. 

313  .. 

296  .. 

206  .. 

180  .. 

150  .. 

232  .. 

30 1  . . 

301 

301  .. 

.  05  .. 

305  .. 

255 

176  .. 

145  .. 

226  .. 

295  . . 

296 

ii94  25 

300  .  . 

295  .. 

ÎV)  '.. 

775  . . 

782  .. 

7Ô0  .. 

695 

■  GÔO 

699  .. 

712  .. 

710  .. 

175  .. 

478  .. 

475  . . 

lîO  .. 

43')  50 

413  . . 

437  50 

410  .. 

418  .. 

461  .. 

469  .. 

424 

428  2  • 

12i  5; 

40  1  .. 

409  . . 

459  .. 

414  75 

417 

416  . 

397  50 

40  ">  75 

m  .. 

42i 

430 

124  50 

4o8  50 

30  i  .. 

295  .. 

286  .. 

';23  .. 

156 

164  '. 

160  .. 

158  '.' 

l'^rt  .  . 

225  .. 

195  .. 

173  .. 

170  .. 

126 

132  50 

133  .. 

14)  .. 

140  .. 

36 'i  .. 

386  .. 

389  .. 

348  . . 

33  i 

338 

3J5  75 

331  .. 

332  50 

300  .. 

382  .. 

385  .. 

352  .. 

337  50 

3  '(1) 

338  .. 

336  .. 

337  .. 

63  i  .. 

696  . . 

695  .. 

680  .. 

670 

t  63  '.  '. 

663  .. 

685  .. 

66')  . . 

200  . . 

115  .. 

130  .. 

193  .. 

150 

150 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  .. 

187  . . 

194 

205  ., 

210  .. 

193  .. 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  .. 

ol2  . . 

314  .  '. 

314  7" 

316  50 

315  .. 

210  .. 

205  .. 

172  .. 

240  .. 

301  75 

302 

303  75 

305  50 

305  .. 

2i4  .. 

209  .. 

168  .. 

235  .. 

299 

299  .. 

300  .. 

299  . . 

239  .. 

207  .. 

168  .. 

233  .. 

290  . . 

297  .. 

30J  .. 

299  .. 

299  .. 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

232  .. 

297 

300 

298  50 

307  .. 

302  .. 

248  . . 

215  .. 

173  .. 

232  . . 

288  S  O 

291 

293  5 

297  . . 

295  . . 

25  i  .. 

219  .. 

182  .. 

241  .. 

294  .. 

297 

298  . 

302  .. 

300  .. 

219  .. 

215  .. 

171  .. 

250  .. 

3"2 

305 

311  .. 

310  .. 

308  .. 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

295 

297 

300  50 

300  . . 

301  .. 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

■?43  .. 

295  .  • 

297 

298  50 

299  . 

3)0  .. 

483  .. 

490  .. 

435  . . 

05  .. 

45  . . 

31  .. 

75  . . 

70  . . 

70 

67  75 

70  .. 

75  . 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  .. 

272  . . 

275 

276  .. 

279  50 

280  .. 

178  .. 

131  .. 

116  .. 

242  .. 

277 

28  j 

305  .. 

310  .. 

292  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

310  .. 

316  '.. 

348 

348  .. 

343  .. 

310  .  j 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

302  .. 

338  .. 

336  .. 

339  .. 

335  ,  . 

334  50 

320  . . 

277  .. 

229  .. 

303  .. 

3J6  .. 

326  .. 

335  .. 

332  .. 

418  .. 

422  .. 
355  . . 

432  .. 
368  . . 

425  .. 

4(13  50 
349  75 

403 
345  . . 

362  .  . 

370  . . 

315  50 

316  . . 

3  iO  ,  . 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .  . 

206  .. 

205  .. 

215  .. 

227  .. 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

554  .. 

545  .. 

540  .'. 

540  .. 

480  .. 

113  '.  . 

100  .. 

71  .. 

14  4  .. 

140  .. 

130  .. 

128  .. 

140  .. 

138  .. 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1473  .. 

1459  .. 

1457  .. 

1473  .. 

14S8  .. 

855  . . 

1235  ., 

2260  .. 

20 40  .. 

2595  .. 

2602  .. 

2620  .. 

"2665  . . 

76  .  . 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

105  .. 

100  y 

100  . . 

35  i  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

314  .. 

315  .. 

315  .. 

323  .. 

328  .. 

685  .. 

GOO  .. 

445  . . 

650  .. 

640  .. 

623  .. 

660  .. 

650  .  . 

580  ;. 

555  .  . 

500  .. 

626  .. 

753  .. 

■jjo 

770  .. 

V,il. 

tic  llllf^ 

nom 

T<'r\. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

20U 

îoo.ooo 

500 

2(10 

iOO.OOÛ 

r.oo 

250 

Î44.O0O 

100 

100 

120.000 

.500 

200 

160.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

» 

60.000 

500 

5(0 

L'7r.  .:iS5 

500 

500 

500 

500 

:i23.i'.i:. 

500 

500 

an  1.5 -.s 

;.oo 

500 

147.  1.'3 

500 

500 

188.452 

500 

500 

;i91.556 

500 

500 

117.927 

500 

500 

732 .IIS 

500 

5tKi 

500 

500 

il'.Hi.dOO 

500 

500 

109.610 

500 

500 

i'4.319 

10£ 

lUÏ 

190.000 

500 

500 

602007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.5:<5 

500 

500 

9 1 . 25 1 

500 

500 

195.992 

500 

50U 

210.250 

500 

50u 

•232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

r.oo 

4011 

70.000 

5(10 

500 

:;18.750 

50O 

500 

355.932 

500 

500 

1121148 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

.500 

500 

139.815 

500 

500 

95 .816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

41).  020 

500 

500 

325  ono 

lOi 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5ï 

5Ï 

110.000 

5i 

5ï 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

|)l■:.-^l(;  N  ATION  i)i.:.s  V.VI.KL'U." 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Acl.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1'"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
.4ct.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  aiic.   —   3  %  U' à  8' émis. 

—  -     —  9'  émis  

—  —     —  10'  émis — 

—  iiouv.  —    série  .\  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

.\ct.  Lombards  

Obi.         -        3  %  

—  —  —  série  X  , 
Act.  Mériiiionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1" série. 

—  —         —  2«  série. 

—  —  —  3'  série. 
. —         —         —  4'  série. 

—  —         —  5°  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturics  l'"  hvp. 

—  -        -     2»  hyp- 

—  _         _      3^  hvp. 


Orientaux  

Acl.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . 
Obi.         —         3  %  l'-'  hvp 

—  —  —    2'  hvp 

—  —  —    3'  hyp 

—  Snayrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3  %  l"hyp 

.Vct.  Wagons-Lits  ". . 

Cnmp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  iinto  Cy  Ld  

.\ci.  Charb..  Osin'  Sosno-w 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tiibacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


1  SO  1 

1S95 

1S96 

IS'.i.S 

16  n. 

14  fl. 

12  II. 

8  fl. 

10  11. 

15 

|). 

15  n 

15  p . 

15  p. 

15  1) 

15 

75 

18  48 

18  06 

13  13 

13  50 

20 

15  . . 

12  50 

12  50 

12  50 

10  . . 

6  25 

37 

50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  . . 

5  50 

6  . . 

7  . . 

24 

21 

24  . . 

24  . . 

24  . . 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

33 

28  . . 

31  . . 

28  50 

31  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15  . 

JD    .  . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . 

15  .  . 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15 

4 

5 

4  . . 

3  . . 

1  . . 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15  .. 

15  .  '. 

15  .. 

33 

33  l . 

33  1 . 

33  1 . 

33  1 . 

40 

io 

29  25 

7  50 

U  70 

15 

15 

. .  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  .  '. 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15 

15  .". 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15 

15  .  . 

15  . . 

15 

15  . 

16 

16 

16 

16 

16  . . 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15  '. . 

15 

15  '.  . 

20  ., 

20  .. 

20  .. 

^  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7 

50 

15  .. 

20 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7 

50 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

9 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20 

50 

20  50 

19  . 

15  .. 

7  . . 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

22 

11 

40 

11  85 

11  55 

15  26 

VALEURS  FRANÇAISES  ET   ETRANGERES  SE  TRAITANT   AU  COWIPTANT 


Val. 

Som. 

de 

IITIIKS 

nom. 

U  726 

16  60 1 

)) 

35. 170 

« 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

50o 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24  000 

5(J0 

125 

100.000 

100 

100 

20.00U 

500 

500 

1  380 

500 

500 

4.620 

» 

)) 

20.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

32.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

.500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

0.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

600 

500 

25.000 

500 

5o(i 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEUU> 


VALEURS  FRANÇAISES 

lAcriONS, 

Midi  jouiss  

Noid  joinss  

Ouest  jipiiiss  

Tr-iui-ways  (0^"=  iV'  E"  desi.  . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  lndo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


—  JOIU.SS  

Gaz  fCuoip:if,'iiie  coiilralej  

Dombro-wa  i Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.j 

Carmaux  (Mines  do)  

Laurium  iMiues  de/  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Long-wy  

Atel.  et  Cnant.  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (S té  E'; 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens   

Chargeurs-Réunis  

C  •  Hiivr.-Pén.  de  Nav.  à  V'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci'  G''; 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C'«. 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


couns  DI-;  cLuToai-; 
Derniers 

ciinis 

Ooles 


673  .. 
1860  .. 

566  .. 

930  .. 
1000  .. 
1250  .. 

300  ,  . 

225  .. 

799  . . 
60  .. 

520  .  . 

i;-io7  . . 

910  .. 
1335  . . 

990  .. 

43  50 
1.535  .. 

550  .. 

510  .. 

989  .. 
1218  .. 

875  .. 

655  . . 

675  .  . 

492  .. 
1650  .. 
1715  .. 

600  .. 
1160  .. 

650  .  . 
6500  .. 

157  .. 


6  sept 


680  .. 
1790  .. 


915 
290 
1320 


800 


60  50 

CO  .. 

1385  , , 

910  .. 

910  .. 

999  . 

995  . . 

43  50 

1540  . . 

1.535 

562  50 

531  .. 

518  !  '. 

976  50 

1201  .. 

1-2-20  .. 

875  .. 

875  .. 

1648 
1710 
600 
1190 


295 
1300 


13  sept 


6' 5 
1850 

566 


650 
674 
495 
1650 
1720 

1155 

635 


915 
286 


ïal, 

Som, 

lie 

TITIlli.S 

nom. 

vers. 

56.700 

500 

.500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

4-20 

12.490 

350 

41.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

000 

9.275 

500 

500 

18.530 

îioo 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

5(  Il  1 

103.602 

5o0 

500 

109.57:! 

rioo 

500 

55 . 666 

500 

.500 

•286.0-20 

500 

,500 

9.740 

500 

,500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2--5 . 1 46 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

,500 

'jOO 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.022 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

ÏÏOO 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(oUI.li;,\T10N.S,l 

Ethiopiens  3  %  ■ 

Santa-Fé  Ch.  de  IVr;  5  %  

C"  G'^  F-  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4-20  f  5  % 
—  obi.  de  350  1'. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nuuv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

C"  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (('."  F'')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  Ji  %  — 
C"  Transatlantique  3  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'«  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  If  série  

—  —  2«  série  ,. 

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

OUI.IOATION.S) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosno-wice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1«,  2«  sér. 


COUKS  DE  CLnrUHE 

6  sept.  13  sept 


llernier 

coins 

tôles 


•2.39  .. 

167  .  . 

5o5  . . 

-296  .. 

246  . . 

411  .  . 

498  . 

5  '3  .. 

490  . . 

192  .. 

464  75 

477  .. 

478  .. 
502  .. 
4-25  .. 
331  .. 
■500  .. 
■285  .. 
605  .. 
615  .. 
46,!  .  . 
159  75 


210  50 
I7t  .. 
219-  .. 
318  .. 
169  . . 


50o 
490 


1/3  .. 

,503  .. 
292  .. 
24-î  50 

499 

502 

493  50 
463  50 
480 
171 
502  50 
422  .. 
333  .. 
50O  .. 

610  .. 
618  .  . 
462  .. 
155  -25 


348  50 


492 


239  . 

1l4  . 

503  . 

296  . 

217  . 
414 

497  5 
503  . 
191  . 

498  . 
165  . 
17?  . 

503  . 

334  . 

•29  )  50 
tOj  50 
618  . 

459  7; 


172 

348 


502 


1 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

S!t  des  Grra,n.ds  :Elxx>ress  Slurosiéezia 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Du  1"  janv.  au  20  août. .  Fr.  7.ir.4.0;W  8.309.789 
Du  21  au  31  août   340.251  442.299 

7.503.239  8.812.088 
Différence  en  faveur  de  1900  . .         1 .308.799 

COIVIP'^  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  108  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Kilogr.  ■  Reis 
Ventes  du  mois  de        —  — 
août  1900  (y  compris 
la  recette  provenant 

des  droits  d'im  porta-  $ 

tien  directe)   188.480       748  :  284  1G3 

Ventes    des  mois 
antérieurs   739.742     2.947  :  344  798 

Total  des  ventes  au 
31  août  1900   928.322     3.69-5  :  G29  961 

Périjode  corresp.  du 
précédent  exercice  . .       920.998     3.660  :  478  296 

Différ.  en  faveur  de 
l'exercice  courant  ...         7.224         35  :  150  665 

1075 

COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOiflSON-HOUSTON 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  10,  rue  de  Londres,  Paris 

MM.  les  Porteurs  d'obligatioas  5  0/0  sont 
informés  que  le  coupon  d'intcrèts  semestriels 
n"  9,  écliéant  le  !<:''  octobre  prochain,  sera 
payé  à  raison  de  : 

i»  Obligations  nominalives,  12  fr.; 

2"  01;ligalions  au  porteur,  11  fr.  48, 
net  d'impôts, 

aux  caisses  : 

De  MM.  Perler,  Mercet  et  Cie,  baïKjuiers, 
59,  rue  de  Provence,  à  Paris; 

Du  Goinploir  National  d'Escompte  de  Paris, 
14,  rue  BorgC're  ;  de  sa  succursale,  2.  place  de 
l'Opéra,  Paris,  et  dans  ses  bureau.^  de  quar- 
tier et  agences  de  province  ; 

De  MM.  Cambefort,  F.  et  G.  Saint-Olive, 
13,  rue  de  la  République,  à  Lyon. 

Le  remboursement  à  49S  fr.,  impôt  déduit, 
des  oldigations  désignées  par  lo  sort  au  tirage 
du  10  septembre,  sera  etiectué  aux  mêmes 
caisses  à  partir  du  1er  octobre  iiroebain. 
  ii)n 

A  si,L>naler  dans  les  (i93''  et  ()!I4'  livraisons  de  la 
Grande  Encyclopédie,  qui  viennent  de  pcrfiître, 
une  magistrale  étude  de  MM.  A.  Sa'mon  otL. 
Brandiu  sur  les  langues  Romanes:  un  savant  ar- 
ticle de  M.  J.  Toulain  sur  lu  Rome  antiijur  et 
moderne,  complote  par  un  long  paragraplu-  sur  la 
numismatique  de  Rome  dû  à  la  plume  autorisée 
de  M.  E.  Babelon.  Les  plans  de  Rome  aux  di- 
verses époques  do  son  histoire,  de  belles  vues  do 
monuments  et  des  reproductions  de  monnaies 
accompagnent  cet  article  et  ajoutent  encore  à  son 
intérêt. 

Prix:  delà  livraison  1  fr.,  du  volume  broché 
25  fr.,  (lu  volume  relié  30  fr. 

Envoi  franco  d'un  fascicule  spécimen  de  16  pages 
contre  toute  deinamle  arfranchio  adressée  à  la  So- 
ciété de  la  Grande  Encyclopédie.  Gl,  rue  do 
Rennes,  Paris.  '  107H 


GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  0/0  1891  1894  ^2  Émission) 

MM.  E.  lloskier  et  C«,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Ilaussmann,  sont  chargés  par  S.  Exc. 
M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie  cio  payer  le 
coupon  trimestriel  d'intéréis,  échéant  le  l"  octobre 
prochain,  desdils  emprunts. 

io:s 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHiiQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

-  A  a  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  do  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger  . 

107'.J 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anoiyme.  —  Capital:  15  »iiUio>is  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

ALGER,  mZERTE,  BLIDAH,  B(>NE,  BOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  OR.VN,  SÊTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUK.VIIRAS,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉl'ÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  au   3  0  () 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  .'t  5  ans   4  0/0 

1080 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

JiS  LA 

PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE 

Contributions  directes 
l^ns  adjudications  pour  la  vente  des  céréales 
provenant  des  dîmes  de  l'année  courante,  annoii- 
C'.'os  pour  le  1/14  septembre,  sont  ajournées  pour 
le  11/24  du  même  mois. 

Le  Secrétaire  ijén'ral: 

ClI.   ]M.  BONTCIIEIF. 

lOSI 

En  vue  de  faciliter  la  visite  de  l'Exjiosilion  uni- 
verselle dé  1900,  la  Compagnie  d'Orléans  a  l'iion- 
nour  d'informer  lo  public  que  les  billets  d'aller  el 
rot  our  ordinaires  délivrés  pour  Paris,  de  toute  gare 
ou  station  du  réseau  située  à  100  kilomètres  au 
moius  de  la  gare  Paris-Austerlitz,aurontleurduréi' 
de  validité  doublée. 

Cette  validité  exceptionnelle  pourra  être  prolon- 
gée dans  les  conditions  ci-après  : 

Pour  les  billets  valables  : 

G  ou  8  jours  faculté  de  prolongation  de  2  l'ois 

2  jours; 

10  ou  12  jours  facullé  de  prolongation  de  2  fois 

3  jours; 

14  ou  16  joiirs  faculté  de  prolongation  de  2  fois 

4  jours  ; 

18  ou  20  jours  faculté  de  prolongation  de  2  fois 

5  jours. 

Moyennant  paiement  pour  chaque  lirolongation, 
d'un  sui)pléniont  égal  à  10      du  prix  du  billet. 

IHPRItlERIE  DE  LA  PRESSE  [ 
M.  ra«  do  Croissant,    Paris.   —  Simarl 


DEMANDEZ  i»s  ENCRES 


ET  LES 


PLUMES  NOUVELLES 


91 

S. 

01 


h  MATKIEU-FLESSY 


chez  loua  les  Papetiers. 


I09:i 


18,RUEDESMATHURINS, 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


SUDATION 
MASSAGE 
LAVAGE 
^  PISCINE 

_  salons  de  repos 

\     salon  de  coiffure 
^     pédicure,  buffet 
hydrothéra.pfe  complète 
saue  de  gymnastique. 

^  BAINDEsDAf^E847B''.''HÂllSSMANN 
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Compagnie  Généra  le 

TRANSATLANTIQUE 

Pagusùots-Poit»  français 

Services  dacs  U  MÉDITERRANÉE 
desservanl  AJger,  Oican,  Tunis,  Bône, 
PhitippeviiEe.  Malte  et  Sousse. 

Services  bebdomadanes  par  steameri 
rapides  sar  la  ligne  LC  KAYRE-IEW-TOIIl 

Services  réguliers  .<nr  !es  AITILLES.  U 
iEXIÇ'JE,  r&WÉRiÇyE  CEPTRAlE.  î«s  iuiaiei, 
le  YESiEZUELA  el  le  PASJFsyUL 

Services  divers  de  eirgo-boats  OBtft 
it  mm.  rALSÉRlE.  et  rAgfiLETlRIt 

StvIm  e»ntrtl  •  ê,  rut  Âub§r; 
SlIItts     (  12.  B"  dês  Cn,-yicin6t  (Grtnd-imêH 
•f  ^<m|«t  t  6,  Ruf  Aube-, 

Frèt  :  lOt,  FaL'ûourg  Stud-OtnU. 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  i')'!  —  1S*1  volume.  U'-) 


BOREADX  :  W,  M  MONMY,  PARIS 


Vendredi  21  sept-'iiibro  1900. 


ITALIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  lecti- 
tits  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume   SSe.O'i.S  kil.  carrés 

Population  (31  déc.  1897)   31.381.803  habitants 

—  (èval.  1900)   31. 85";. 000  — 


Armée.  Pied  de  paix. 


par  kil.  carré   111  — 

  14.138  officiers 

  2il.l51  soldats 

—        l'ied  de  guerre   3.300.366  off.  et  sold. 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  (1899)   15.71'.  kilomètrep. 

—  par  1.000  kil.  carrés...  54  — 

—  par  million  d'habitants  493  — 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes   13.370  — 

—                 —           .  fils   162.831  — 

Longueur  des  fils  par  million  d'hab   5.111  -.- 

Dépèches  transmises  en  1890-97    10.071.388  dépèches 

BUDGET  1899-1900  {en  Lire  =  1  fr.) 

Dette  Consolidée  au  31  décembre  1899   9.659  millions 

Dettes  diverses   3.231  — 

Total  de  la  Dette  italienne   12.890  — 

Moyenne  de  la  dette  par  habitant   401  lire 

Dépenses  militaires  totales   260  millions 

—      marine         —    115  — 

Total  guerre  et  marine   381  — 

Moyenne  par  habitant   11  lire  90 

Dépenses  totales  du  budget   1.70-2  millions 

Aloyenne  par  habitant   5:i  lire  12 


COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


Inip. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp . 

1889. . 

1.391 

951 

1893. . 

1. 191 

964 

1897  

1.192 

1890. 

1.320 

890 

189i.. 

1.095 

1.026 

1898  

1.413 

1891 . . 

1  127 

877 

1895  . 

1.187 

1.038 

18S9  

1  507 

1892.. 

1  173 

958 

1896. . 

1.180 

1.052 

19U0  (7  m^) 

911 

Exp. 

1.092 
1 .204 
1.431 

770 


GRAND-DUCHE  DE  LUXEMBOURG 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chifi'res  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  l'ur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  : 

Superficie  du  Grand-Duché   2.597  kil.  carrés 

Population  au       décembre  1895    217. 5S3  habitants 

—  (éval.  1900)     2-23.000  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1895    81  — 

—  —  1900    85  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  If  janv.  99..         435  kilomètres 

—  par  1.000  kil.  carrés   169  — 

—  par  million  d'habitants   1.950  — 

Télégraphes.  Longueur  des  lignes   957  — 

—  —  fils   1.888  — 

—  —     par  million  d'habit...       8.466  — 

—  Dépèches  transmises  eu  1898  ....    147".  198  dépèches 

BUDGET   DE    1899  {en  francs) 

Dette  publique  du  Grand-Duché   12.000.000  francs 

Moyenne  par  habitant   53  fr.  81 

Dépenses  budgétaires  totales   11.741.000  francs 

Moyenne  par  habitant   ,  Si  fr.  G9 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 
Le  Grand-Duché  fait  partie  de  l'Union  douanière  Allemande 


PORTUGAL 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chifiVes  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  olflciels  : 

Superficie  du  royaumo   92.157  kil.  carré 

Population  totaile  eu  1«90   ."..049.729  habitants 

—  .   (éval.  19(10)   5  430.0(0  — 

—  par  kil.  carre  en  1890..  .  55  — 

—  —          en  l'.iOO.. .  .  .58  — 
Armée.  Pied  de  pai.t   2.514  officiers 

—  —    32.6-25  soldats 

—  —    4.762  chevaux 

—  Pied  de  guerre   150.000  hommes 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  on  1809........  2.302  kilomètres 

—  par  1.000  kilomètres  carrés.  25  — 

—  par  million  d'habitants   435  — 

Télégp?aphes.  Longueur  des  lignes.   7.38)  — 

—  —      des  fils   15.257  — 

—  —      par  million  d'hab   2.809  — 

—  Dépêches  transmises  en  1897..  4.714  485  dépèches 

BUDGET   DE    1899-1900  {en  francs) 

Dette  publique  en  1899   J.200.4.^;M37  francs 

—               Moyenne  par  habitant. .  73.j  — 

Dépenses  militaires   33.119.517  — 

Dépenses  de  la  Marine    23.923.502  — 

Total  pour  la  Guerre  et  la  Marine   57.373.019  francs 

Moyenne  par  habitant   10  Ir.  50 

Dépenses  totales  du  Rndget   30l.9i8.0so  — 

Moyenne  i)ar  habitant   55  fr.  60 


COMMERCE   EXTÉRIEUR  {en  millions  de  francs) 


Imp. 

Exp. 

linp. 

Exp. 

Imp. 

Kzp. 

1889. . . 

231.0 

13J.4 

1893, . . 

214.  1 

129.8 

1897 

Ï20.4 

152.9 

1890. . . 

218.1 

liO.i] 

1891.. . 

199.7 

133.9 

1898  

-J72  3 

171.3 

J891... 

221.2 

119.8 

1895. . . 

223.1 

151.0 

1899  

280.5 

101  5 

1892. . . 

172.1 

137.7 

1890. . . 

221.4 

116.  i 

1900  II  ni") 

23.1 

14. a 

ROUMANIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chirt^res 
liés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume  

Population  en  l'89i  

—  (éval.  1900)  

—  par  kilomètre  carré  en  1891  

—  —  en  1900  

Armée.  Pied  de  paix  


ci-dessous  sont  recli- 
documents  officiels  : 
131.020  kil.  carrés 
5.406.249  habitants 
5.708.000  — 
4)  — 
43  — 
3. 178  officiers 
50.189  soldats 
12.675  chevaux 
183.500  hommes 
3.051  kilomètres 
23  — 
534  — 
6.851  kilom. 
17.590  — 
3. 081  — 
2.580.531  dépèches 


—       Pied  de  guerre  

Chemins  de  fer.  Rés.  total  en  1899  

—  par  1.000  kilonièt.  carrés. 

—  par  million  d'hab'tants. . 
Télégraphes.  Longueur  des  lignes  

—  —       des  fils  

—  par  million  d'habitants  

Nombre  de  dépèches  expédiées  en  1898  

BUDGET   DE   1900-1901  {en  francs) 

Dette  publique  du  royaume  au  Icrjanv.  1900   1.3ft2.240.û31  francs 

—  Moyenne  par  habitant..  213  fr. 
Dépenses  militaires                                              45. 910.609  — 

Moyenne  par  habitant..  8  fr.  Oi 

Dépenses  totales  du  budget   238. -3 T 8  .375  — 

Moyenne  par  habitant. .  il  fr.  71 


COMMERCE   EXTERIEUR  {en  millions  de  francs) 


1888. . 
1889. . 
1890. . 
1891 . . 


Imp. 

314.6 
310.1 
367.9 
435.7 


Exp. 

265.7 
256.7 
274.1 
274.6 


1892. . 
1893.. 
1894. . 
1895.. 


Imp. 

380.7 
430.5 
122  1 

304.6 


Exp. 

285.3 
370.6 
294.1 
205.0 


1896. 
1897. 
1898. 
1899. 


Imp. 

337.9 
355.8 
389  9 
338.  ;i 


Exp. 

324.1 
iZi.2 
■283  2 
119  1 


RUSSIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chifi'res  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  of.lciels  : 
■  "    "       ■     •  -  4.889.062  kil.  carrés 

94.215. 115  habitants 
19  — 
127.319  kil.  carrés 
9.455.913  habitants 
74  — 
lOi;  581.000  — 
30.000  officiers 
860.000  s.-of.  et  sold. 


Superficie  de  la  Russie  d'Europe. 
Population  —         —  (1897). 

—  moyenne  par  kil.  carré. . . . 

Superficie  de  la  Pologne  russe  

Population  —        —  (1897).. 

. —  moyenne  par  kil.  carré.. . . 

—  Evaluatli  n  lulab'  on  1900  . 
Armée.  Pied  de  paix  


Total  de  l'effectif  de  paix. 


Pied  de  guerre  (  non  compris  l'armée 
territoriale  et  les  troupes  cosaques  de 
défense  nationale  comprenant  plus  de 
5  millions  d'hommes)  


896.000  combattants 
139.966  chevaux 


63  000  officiers 
3.410.000  s.-of.  et  sold. 


Total  de  l'elVectif  de  guerre. 


Chemins  de  fer:  Réseau  total  d'Europe 
a'i  l"  jnnv.  1899  . . . 

—  par  1 .000  kil.  carrés. . 

—  par  million  d'habitants 
Télégraphes  :  Longueur  des  lignes.... 

—  Longueur  des  fils  

—  —  par  million  d'hab. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1897  


3.503.000  combattant» 
162.917  chevaux 

39.949  kilomètres 
7.9  — 
371  — 
113.289  — 
299.500  — 
2.810  — 
10.318.0j9  dépèches 


BUDGET  DE  1900  (on  francs) 

Dette  publique  de  la  Russie  et  de  la  Pologne  Russe  en  1900  : 

Dette  métalli(|U«   8.120.281.0  0  francs 

Dette  rouble-crédit   8.333.410.000  — 

Total  de  la  Dette  publique   10  453. 0'JI  .01)0  — 

Moyenne  par  habitant                                   _    154  — 

Dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre  ...         862.754.204  — 

—                   —                Marine...         2:i0. 1.30.519  — 

Total  de  la  Guerre  et  Marina  

Moyenne  par  habitant  

Dépenses  totales  du  budget  

iSIoyonne  par  habitant,,  


1 .093. 181.723  francs 
10.25 

4.071.649.693  francs 
43, 3î 


COMMERCÉ  EXTÉRIÉUR  (ên  miUionS  de  francs) 


1887. 
1888.. 
1889. . 
1890. . 


Imp 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

888 

6 

1  01  0 

1891. . 

870.1 

1031.8 

1895   

1220.6 

888 

1 

1915.2 

1892,. 

920.6 

1029.0 

1896  

!3i0.8 

996 

5 

1791.9 

1893.. 

1053.6 

1349.0 

1897  

1-286.5 

963. 

7 

1,596.7 

1894. . 

1302.8 

1547.6 

J.898  

M9S.7 

Exp. 

1581.2 
1583.2 

ite7.o 

1890  3 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


>MPAGNiE  DU 


CHEf^iPI  DE  FER  DU  NOBD 

.I.S.V....W.V  rjéiit^ralf  ilu  SOooil  I9<'<> 

RAPPORT 

Présenté  par  le  Conseil  d'Administration 

<\  vn:  ET  KiN  I*) 


r.APPoRi    PE   LA  COMMISSION 
DES  (;f)MPTES 

MoSsilLU'S. 

N'ons  iivc/  bicu  voulu,  lort-  de  la.  doruién;  a»soju- 
))lro  générale,,  r»  is  confier  la  mission  de  vérilier 
les  com]>les  présentés  par  le  conseil  d'adiuiiiistra- 
tion  pour  Icxcrcico  IS'.itS.  Nous  avons,  en  consé- 
((ueiii'e,  riionnenr  de  vous  sounielLro  le  résidlul  des 
Iravaux  auxquels  nnu^  avons  procédé  depuis  colle 
('•poquc. 

Compii-  (h-  pri'iHier  ('l((blitsj»icnt 
( '.ouformémonl  à  nos  usages,  nous  examinerons. 
r,\  premier  lieu,  le  eonipte  de  premier  élaldiss'- 
menl.  à  la  date  du  :!l  déeombre  1808. 

I  lONJES  FUANO.VISES 

Di'iH'iiM  -  I'  'nslruction  el  Iravau.s.  eomplrmi.ii- 
luires   l.Wi.3rei.OI.'>  'il 

Approvisionuenieiits  di:s  Ira- 
\aux.  de  l'exploitation  cl  <hi  nia- 
|,-.|-icl   r^!).L«^y..S'i-i  -Vj 

.Vvauces  à  TElal  et  iiarLieiiia- 
lions  à  divi;rs','s  culrvprises  dv 
chemins  de  fer....   "■'.i.'i.^iO.fil:!  "</ 

Lignes  ou  conslrurlion  sur  le 
iMiids  do  concurirs  à  TEtal   "iA.lU'>.:'û'i  '>'> 


Total   l.d-îlJ.'-OI  .W>  ri 

LViisemble  des  dépenses  de 
même  nature  étant,  au  :!1  décem- 
bre 1897,  de   1.5^0.80/  .8I;i  (13 


11  ressorl  t(ue  le  compte  de 
]jremicr  établissement  des  li^^nes 
irancaiscs  s'est  accru,  en  18!i8. 
dr  la'  somme  de. .  '.   ;39.8Li;;..ti"i2  t)4 

La  dépense  faite,  pcndaul  tannée,  sur  le  tonds 
de  eoni'(mrs  de  HO  millions  prévu  i)ar  rarlicle  G 
di;  la  convention  du  •')  juin  1883.  a  été  de  1  mil- 
lion 47.1155  II .  (i6. 

LlGNliS  N0B1)-BI;LGE.S 

Premier  établissement  et  trar 

vaux   ;,.-;m-J.-,0|  S'i 

Matériel  el  mobilier  d'cxi)loila- 

fem   T/  .(i'it"/  -'-A 

Matériel  el  outillage  d'atelii'rs.  >..->'r(.n;o  81 

Approvi.-^ioiinements  des  ti'a- 
\au\.  de  l  exploiiation  et  du  nia- 

léiirl.  ..   l.itU.0o4  a-2 

Ensemble'  

.Vlor."  qu'au  ;il  décembre  18J?. 
le  montant  du  compte  l'iail  de.. 

l/angnientalion  esl  d  ■  


106.781.51;)  Kl 

iO(;.7ô8.Ga">  ru; 


•3-2.87 


I/eusemlile  du  comple  de  premier  élablissemeid 
laiil  sur  les  lifines  IVancaises  que  belges,  s'est  ac 
ciu,  pendaQt  l'exercice  ipe'  nous  avons  vérilie 
l  ime  somme  de  23.8'^G.-')10  IV.  18. 

Le  ra[)port  du  conseil  renrernu'  l'expose  de; 
havaax  exécutés  les  plus  iiuportanls.  Ils  consis- 
lent  ou  agrandissement  de  gares,  création  ou  traus- 
l'orination  <le'  stations  et  de  haltes,  installations 
complémentaires  pour  le  service  des  trains,  amé 
liorations  dans  les  services  des  voyageurs  et  des 
inarchandi.ses,  installations  électriciues  et.  enlin, 
en  augmentation  du  matériel  roulant  et  maritimé 

Il  a  été  émis,  en  ls<.i8.  '21.688  obligations  de  la 
série  C,  à  2  1/2  O  'O. 

Le  ]u-ix  moyen  de  celle,->-ci.  aju-ès  dédiiclion 
des  inl(''rêls  courus  au  jour  de  la  vente,  a  été  de 
'l'e!  l'r.  15',  au  lieu  de-  4.52  l'r.  12  en  18i)7.  Le  produit 
ie.ovcn  de  ces  21.68IS  ohliL'alioiis  a  été  de  '.>  mil- 
lions 611.221  fr.  08. 

(JompU-  â'e.i-phj'ditt io ) i 

Le  total  dos  recettes  réalisées  sur  les  ligues 
du  Nord  au  comjde  de  l''exploilalion,  sur  celle 
d  Amicus  à  Rouen  et  sur  le  réseau  Nord-Belge,  a 
été  (impôts  déduits  et   produits  divers  compris 

Voir  L'È^eonomi^te  Ettmpf'en  ii"  453. 


•  Fr.    235.108.578  59 

Les  receltes  l'aites  en  1897  ayant 
été  de   .'   228.425.562  46 


L'augmentation  esl  de  Fr.  6.743.()]6  IH 

Les  lignes  françaises,  au  compte  de  l'exploita- 
tion, gagnent  Fr.  6.009.21)8  48 

Celle  d'Amiens  à  Rouen   :î38.054  70 

Le  Nord-Belge   :!;-)5.752  95 


Total  égal  Fr. 


6. 743. 016  13 


Les  di''peuses  ont  été,  pendant 

'exercice,  de  Fr,    110.0^8..'^(JG  54 

Celles  de  im  avaient  été  de.. . .    lll.(Xl7.3G4  29 


L'augmentalion  esl  de.'  Fr.      5.0j1.142  25 

Le  Conseil  vous  a  signalé  les  causes  de  cette 
uigmentalion,  qui  sont  les  conséquences  de  l'ac- 
croissement du  li-alic,  l'élévation  des  salaires,  etc.; 
il  vous  a  mar(iué  son  intention  de  redoubler  d'ef- 
forts en  vue  de  provoquer  des  augmentations  île 
receltes  et  de  ralentir  autant  que  cela  lui  sera  pos- 
sible la  progression  des  dépenses. 

Il  nous  reste  à  faiie  l'exauren  particulier  d(-s 
comptes  de  idiaque  réseau. 

Nous  constatons  les  résultats  suivanis  : 

Les  recettes  dos  lignes  du  Nord,  au  compte  de 
l'exvjloitation,  se  sont  élevées  à  la 

somme  de  Fr.    212. 19t;.75:!  39 

de  laquelle  il  y  a  lieu  de  déduire  : 

1"  Les  dépenses  d'exploita- 
tion  Fr.    106.564.fc8i  30 

2"  Les  charges 
d'intérêts  et  d'a- 
morlissement  de.s 
emprunts,  ainsi 
pii'  les  redevances 
nettes   t;6.5:s.76:!  /: 

3"  La  perle  sur 
la  ])arl i ci  pa  li o n 
aux  cliemins  de 
fer  de  Ceinture...         242.235  .57 

L;i  perle  a 
prévoir  sur  diver- 
ses entreprises  de 
chemins  d.'  fer...  'i73.8l7  12 

  173.83y.:!9'.)  76 

Le  bénélice  est  de  Fr.     :'.8.357.35::  63 

.Sur  lesquels  il  faut  prélever  : 

D'abord,  pour  le  service  des  ar- 
rérages des  pensions  pour  acci- 
denls,  créées  antérieurement  au  ;jl 
janvier  1«91,  et  non  capilalis('es, 
ht  somme  de.  Fr.         221. 5H4  ('>;5 

Ensuite,  ainsi 
(]u'il  aélé  expliqué 
au  rapport,  pour 
capitaliser  ces  i)en- 
sions  à  leur  tour, 
le  capital  néces- 
saire, à  raison  de 

l'àgc  des  pension-  . 
naires.  une. somme 

de    2.i',;i:;.si4  l 'i 

 ■   2.'.)15.;;'.is  7'.i 


Le  bénélice  di.sponible  des  lignes 
francaiS'  S  au  comple  de  l'exploita- 
tion  estde  Fr.     35. 4',  1.95'.  M 

Le  comple  de  la  ligne  d'Amiens  à  Pionen  se  ré- 
sume de  la  façon  suivante:  , 

Les  recettes'  (produits  divers  cou\pris)  ont  «  le 
Je  Fr.       G.197..5','i  29 

Les  dépenses  (charges  spéciales 
comprises",  de  

1/excédent  des  recettes  sur  les 

dépenses  est  de  Fr.       2.8.51.751  1:1 

dont  un  tiers  appartient  à  la  (Com- 
pagnie de  rOuest,  soit   9.50. ■>83  /] 

11   reste  ^   la   Compagnie  du 
iS-ord....  Fr.       1.'.«}1.1()7  'j2 

Les  r,'>sullats  de  l'exploitation  des  lignes  Nord- 
Belges  sont  ceux-ci  : 

Les  receltes   (produils  divers   compris-  sont 

,1e  Fr.      lG.77'i.280  91 

sur  les(pu;lles  il  faut  prélever  : 

1"  Les  dépenses  d'expioila- 
tion  Fr.       (;.l'iX.130  OS 

2"  Les  cliargi's 
d'intérêts   el  d'a- 

morlissement   5.'i.54.'i5u  ;i.> 

 ,   II. (102.3.^0  48 


liéll.'l'jri}  nel  est  do  . 


;i .'.»o<'  'i8 


Chacun  des  chiffres  que  nous  avons  eu  l'hon- 
neur de  vous  soumettre  est  le  résultai  des  véiifica-' 
lions  faites  par  U'.us  sur  les  pièces  comptables  et 
sur  les  livres  de  la  ("ompHgnie.  Messieurs  les  chefs 
des  divers  services  nous  ont  prêté  le  concours  le 
plus  empressé  pendant  nos  travaux,  et  nous  aimons 
1  constater  une  fois  de  plus  que  les  comptes  soni 
toujours  tenus  avec  la  plus  parfaite  régularité. 

Nous  avons,  d'autre  part,  fait  de  nombreuses 
vérifications  sur  les  existences  en  matières,  sur 
l)liisieurs  points  du  roseau.  Nous  avons  ainsi 
visité  le  magasin  général  de  la  Chapelle,  ceux  du 
petit  mati'riel,  des  services  électriques,  les  dépôts 
ot  les  ateliers  de  Tergnier  ainsi  que  le  dépôt  de 
Conipiégn».  La  concordance  entre  les  existences 
de  matières  avec  les  fiches  d'entrée  et  de  s.irii  ■ 
été  partout  reconnue  exacte. 

Fixation  du  dividende 

Le  total  des  bénéfices  réalisés,  pendant  l'année 
1898,  a  atteint  le  chiffre  de  : 
1»  Sur  les  lignes  françaises.  Fr.     :!7.3'i3.122  2ti 
2»  Sur  le  Nord-Bolge   5.171.90»  4h 

L'ensemble  dos  bénéfices  est  de  42.515.022 
Ils  ont  été  répartis  comme  suit  : 
Anvortissement  de    870  actions 

à  400  fr.  l'une   348.i)U:J 

Intérêt  de  8  fr.  à  chacune  d'elles  6.960 
Intérêt  de  IG  fr.  à  chacune  des 

50H.:t39  actions  entières   S.133.'i2't 

Dividende  de  51  fr.  à  chacune 
des  .525.000  aclions  de  la  Compa- 
gnie  2G.7  7Ô.IJOO 


Il  a  été  ainsi  distribué   35.203.384 

Il  est  donc  resté  une  somme  de  7.2yl.6;!8  fr.  7  i. 
que  le  Conseil  vous  a  proposé  de  reporter  a  la  ; 
réserve  extraordinaire.  OUe-ci  réduite  à  1  ndlliou  ■ 
3.648  fr  05  par  suite  de  prélèvements  opérés  a\i 
votre  ai)probation,  '.ors  du  règlement  des  derniei 
exercices,  se  trouve  portée,  à  la  date  du  31  decen, 
bre  1898,  au  chillre  de  8.255.28G  fr.  79. 

Celt"  récoustitulion  de  la  réserve  extraordinaii 
vous  paraîira.  comuie  à  nous,  une  mesure  e 
haute  prudence.  Vous  n'avez  certainement  p  ■ 
oublié,  d'ailhmrs,  les  motifs  <iui  ont  guidi-  le  C'  : 
seil  d'administration. 

Nous  avons  l'honno'ir,  Messiturs,  de  vous  prr 
de  donner  votre  approbation  délinitive  aux  comph 
de  l'exercice  1898,  tels  qu  ils  vous  ont  élé  souiu 
par  le  Con.seil. 


Résolutions  de  l'assemblée 

.M    le  Président  met  aux  voix  les  dinérentes.1 
questions  portées  à  l'ordre  du  jour,  el  rassem))h'(|| 
vote  les  résolutions  suivantes  : 
I 

Elle  approuve  définitivemeni,  .^ui    le  rappuil 
présenté  au  nom  de  la  Commission  des  compte-, 
les  comptes  de  1898.  i 
II 

i:ile  approuve  les  comptes  de  l'exercice  1899, 
sauf  le  contrôle  de  la  Commission  des  comiites.  et 
lixe  à  58  fr.  iiar  action  le  dividende  pour  I  année 
1899  ce  qui.  avec  les  IG  fr.  d'intérêt,  porte  à  fr. 
le  revenu  afférent  à  chaque  action  pour  ladite 
année  18'.'9. 

iir 

Elle  ouvre  un  crédit  de  21  millions  de  francs 
applicables  aux  dépenses  à  faire  dans  le  courant 
de  l'exercice  19i)U,  pour  Iravaux  de  premier  ela- 
bli.ssemenl  sur  les  lignes  en  exploitation,  pour  le 
matériel  roulant,  le  matériel  maritime,  le  mobilier 
et  l  oaiillat'C  —  indépendamment  du  crédit  corres- 
pondant aux  ressources  déjà  fournies  au  compt' 
de  premier  élablisseiuent  par  les  reserves  de  h 
Compagnie. 

IV 

Elle  approuve   une   con^•«nllou   conclue  a\e( 
le  Ministre  des  Travaux  publics  pour  la  con 
cession  des  voies  ferrées  du  port  de  Coulog»e. 
Y 

1 

ession 

VI 

Elle  approuve  uiio  convention  avec  l'Etat  pou 
ta  concession  défluilive.  du  chemin  ^e  ft  r  a  voi 
étroite  de  Gmsfe*  Wimy  et  à  Hirsor. 


l'.lle  approuve  les  conventions  relatives  i  la  coi. 
ssion  des  embranebeoiaits  de  la  gare  d  Arras. 


L'K(  :UN(  )MIS  l'K  KUJIOPKKN 


Elle 
lion  : 
MM 


Vil 

n'olil  itiombrcff  du  t'.onsoil  d'iiilmiiiisiiu 


te  .  uinle  Pillol-Vill, 
Vorncs, 

lo  havon  Arthur  do  l.'<.l b-^i  Itild. 

Mariollo-Hintïaol, 

lo  baron  Lamlifrl, 

VIII 

Kllc  mmuin^  iiicnil)rcs  do  la  CoiiiMiissicm  des 
comptes,  pour  l'cxamou  des  comptes  de  18'.>'.l  : 
MM  .  lo  comte  de  Foulaine  do  Rcsbeci|, 

do  Saissel, 

de  Ronsoray. 

La  .séance  est  ensuile  continuée  au  )naidi  l" 
«ni,  pour  le  tirage  au  sort  des  actions  et  des  obli- 
;,'alions  à  rouibonrsHr  au  pair,  savoir  ; 

1  •  !M-2  actions,  au  V'  juillet  lyOO: 

3"  aS.Oto  obligations  de  la  série  A,  au  1"  juillet 
1900: 

>  1.63/  obligations  de  la  série  B,  au  1  '  octobre 
liiOO  : 

\'  1.90;;  obligations  do  la  série  C,  au  1"  octobre 
1000; 

.")<'  l'21  obligations  de  la  Compagnie  de  Picardie  et 
Flandres,  au  1«' juillet  1900. 

Ce  tirage  a  eu  lieu  l(>dil  jour,  sous  la  présidence 
do  M.  llottinguer,  administrateur,  et  en  présence 
de  M.  de  Waru,  administrateur,  d(!  MM.  Mareuse 
et  Vuipiau.  scrntatciuv.  oi  do  quelques  actionnai- 
res. 
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SOrJÉTÊ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMIYIERCIAL 

SOCIÉTÉ  .\NONYME 

Capital  :  HO  millions  —  Fondée  en  1859 


Situution  oAi  31  août  190() 


ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social  .,   9.  |ij2.."ri>J 

—      A  la  Banque  ite  France   i  74.5. 2Î2  96 

Fonds  di.sponiblos  dans  les  banques   7.62(.r>''i  S6 

Coupons  à  encaisser   I.  ji7.16ri  S'2 

Agents  do  change   i:i.2  i  10 

Effets  à  recevoir  :  France   5;<.39.).327  81 

—  Etranger   à.'iM.b-iZ  88 

Reports   21.311.992  89 

Rentes,  Actions  et  Obligations    7.359. 4-.>'i  56 

Avances  sur  Titres   22.762. 1  .■.>  85 

—       Garanties   :;  890  OVO  6'i 

Comptes  courants   20.381 .8,S-2  48 

Crédits  ^'acceptations  garantis   ir).9i5.9.56  ;|S 

Frais  généraux  :  Semestre  on  cours   3'i0  111  tO 

Immeuble  social    -4.400  000  » 

Versement  non  appelé   €0.000,000  m 

Total  (le  l'actif   2.19 ,  :)a5 . 1  lî»  .55 

PASSIF 

Capital   .SO.OOO.OOO  » 

Fonds  de  réserve  :  Statutaire   8.000.000  m 

—  Extraordinaire   2.000.000  » 

Comptes  de  dépôts  :  k  vue   47  |2o.c.'.):!  09 

—  A  préavis   :i0.228.  i-24  06 

Comptes  courants  :  France   43.811  .-.'78  02 

—  Etranger   0.:i28.475  10 

Agents  de  change   1^85  J71  » 

Acceptations  à  payer   18.00.^.10.5  45 

Divers....'   203.28151 

Réescompte  du  Portefeuille   182  gso  60 

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer. .  45.501)  >. 

Prolits  et  Pertes:  Hepoi-t  de  l'exorc.  1899..  301.103  o:! 

—            l"  scmestro  19G0   1.002.543  22 

Semestre  en  cours...  .  619  5U  75 

Total  du  passif   239.3^5.102  55 

Ell'els  à  échoir  eu  portefeuille   .59.831.?<û0  69 

KSets  en  circulation  avec  rendossement 

de  la  Société   5.205.P69  25 

J^i5_037.8i9  Cil 

ilertilié  conforme  rtux  l'ci  ilures.  ^ 

l.e  Directeur, 
l"'"^'  Desvaux 


BANQUE  DE  L'INDQ-CHINE 

lUlcn  (tu  JJ  iiiiii  1900 
Actif 

Versements  non  appelés                      Kr.  9.000.0(X)  » 

Caisse  (Paris  et  succursales)   17.780.3)1  i'i 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   19.757 .2.1(',  90 

Avances  sur  nantissements   10.844  375  15 

SuciHirsales  ut  agcni'Os   11.351.421  14 

Correspond,  divers  (Paris  èt  succursales).  10.1211  785  .55 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)  ....  53'.'. 682  28 
lî'i-ais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   538.910  29 

iMobiliers   206.835  58 

Immeubles   942.135  50 

Fr.  87.072.019  88 

Capital  social                                      Fr.  12.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   580.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   690. .528  .50 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   600.000  » 

Amortissement  des    frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   5.38.910  29 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   500.000  i 

Billets  au  porteur  en  circulation   '12.292.797  90 

Comptes  de  dépôts   13.339, 102  73 

Elîetsàpayer   327.485  10 

Correspondants  divers  (Paris  ni  succurs.l..  li. 687. 161  28 

Intérêts  et  cunimissions  du  semestre   7',iS.312  49 

Dividendes  à  payer   1.612  s) 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  1"'' semestre  1899   s..S8)  Ti 

—    du  2<>  semestre  1899    371.189  3  i 

IJss                                                 Fr.  s7. 072. 019  8H 
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PARIS,  «,  rue  do  Cluny,  11,  PARIS 

ENCRE  NOUVELLE 

MATHIEV-PLESSY  ^ 

Spécialité  de  Carmin  et  d'Encres  de  Couleurs 

F»lL.TTIVtE   I<JOTJ VELINE 


Croix  de  la  Légion  d'Honneur  à  l'Exposit.  univ"°  de  iWl 

EICRE  NOUVELLE  DOUBLE  ÏIOLET  A  COPIER 

ADOPTÉB  PAR  TOUTES  LES  GRANDES  ADMINISTHATIOMS 
Dépôt  chez  tous  les  Papetiers. 
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18,RUEDESMATHURINS 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


cr 

SUDATION 

UVAGB 
,^5^  FISCINE 

SALONS  DE  REPOS 
^    SALON  DE  COIFFURE 
^        PÉDICURE,  BUFFET 
"  ^Ar   MYDROTHéRA.PIE  COMPLÈTE 
SALLE  OE  GYMNASTIQUE. 


Compagnie  Générale 

TRANSATLANTiOUE 

PaQusùotS'Postê  Français 

Services  dans  MÉDITERRANÉE 
desservant  Aîger.Oran.Tunis,  Bôn^ 
PhitippeviUe,  Malte  et  Sousse. 

Services  bebdomadaiies  par  steameri 
rapides  sur  la  ligne  l£  BAÏBE-IIEW-YOlll 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES,  It 
mi\W'  l'ARItREpE  CENTRALE,  les  lUIAIEH 
le  VENEZUELA  et  le  PACiFIQUL 

Services  divers  de  cargo-boats  eatrt 
la  FRANCE,  rALgÉRIE.  et  rANCLETERNE. 

BURBA-UX.  A  PARIAS  -, 
Stnh9  ctntrtl  :  B,  m»  iutêfi 
titittt     [  12,     dis  Capucines  (Grand-Hêt^i 
éê  PtttHêt  i  6,  Ruê  Aube; 

Frét  :  lOt,  Faubourg  Saint- Ùêniê. 


1 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TîAPPORT  DU  GONSETL  D'ADMINISTRATION 
à  l'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires 

DE  LA 

BANQUE  PARISIENNE 

du  19  septembre  1900 


Messieurs, 

Koiis  vouons,  conformémeat  aux  slipulatious  do 
i'artlcle  31  des  statuts,  soumettre  à  votre  appro- 
l)ation  los  opérations  ei  les  comptes  de  l'exercice 
Isfi9-I900. 

Xo^  services  de  ban(|uc  accusenî  une  progres- 
sion scnsilile,  malgré  les  inquiétudes  provoquées 
par  la  guerri'  du  Transvaal  et  par  les  (■vénemenls 
de  (  '.liinc,  et  nous  avons  la  satisfaction  de  pouvoir, 
comme  l'année  dernière,  vous  proposer  la  distri- 
Imtion  d'un  dividende  de  27  l'r.  50  par  action. 

Les  allaires  dans  lesquelles  nous  avons  conservé 
lia  intén't  important  continuent  à  êircdans  une 
situation  prospère.  Nous  ne  citeions  que  pour  mé- 
moire la  Compagnie  d'Eclairage  électrique  du  Sec- 
teur des  Champs-Elysées,  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  Dépaitementau.K  et  la  Société  de 
l'Hôtel  du  Palais  (Biari-itz). 

Nous  avons  participé  à  la  transforinalioii  de 
I  ancienne  maison  Soula,  de  Trincaud-Latour  et 
Cie,  en  Société  anotiyme.  sous  la  dénomination  de 
Banque  do  Bordeaux. 

Les  délints  de  cel  Elablisseincnt  i)ermettcat  de 
bien  augurer  de  sou  avenir.  En  eftel,  les  résultats 
obtenus  jusqu'à  ce  jour  sont  tels  qu'ils  ont  permis 
au  Conseil  d'administration  de  distribuer,  le  l" 
juillet  dernier,  un  acompte  do  12  fr.  50  sur  le  divi- 
'lende  du  premier  exercice. 

Les  emprunts  des  j)rovinces  de  Catamarcq  cl  de 
San-Luis.  qui  avaient  été  émis  eu  1888  par  notre 
Etablissement,  vienni  nt  d'être  l'objet  d'un  arran- 
gement, aujourd'hui  définitif. 

l'.n  vertu  de  cet  arrangement,  les  porteurs  des 
litres  do  ces  provinces  reçoivent  des  titres  4  t)  (>  or 
du  Gouvernement  national  argentin,  dans  une  ju-o- 
portion  sensiblement  suiiérieure  aux  attributions 
laites  aux  créanciers  des  autres  provinces. 

Nous  n'avons  donc  pas  lieu  de  regretter  les  lon- 
gues et  délicates  négociations  qu'il  nous  a  fallu 
suivre  pour  obtenir  un  résultat  dont  il  y  a  lieu 
d'être  satisfait  dans  les  circonslances  actuelles. 

Nous  avims  encore  parlicip  '  à  la  plupart  des 
émissions  cl  des  opérations  linancières  présenli''es 
au  public,  notamment  à  une  avance  de  2;).7O[».O0() 
francs,  consentie  par  la  Compagnie  des  Tabacs  de 
Portugal  au  GouvernemoL't  portugais,  pour  le  rè- 
glement de  l'indemni'i''  mise  à  sa  charge  par  le 
tribunal  arbitral  de  Berne,  relativenn'nt  au  chemin 
ih'  fer  de  Loui-enço-Marquez. 

Si  vous  approuvez  les  comptes  qui  vous  sont 
s.  amis,  nous  vous  proposerons  la  répartition  sui- 
vante.     Conformité  avec  l'article  4  dlcs  statuts: 

Solde  bénéficiaire  Fr.    1.251.536  81 

A  déduire  : 

5  0  0  à  la  réserve  h'gale   62.570  84 


188.950  97 


Fr.    1.IS8.959  97 
5  0,  0  aux  actionnaires   l.ûdO.OCO 

Re.^l   Fr. 

|.'>  i>  0  au  Conseil  d'admi- 
nistration  Fr.  28.3Vt  >> 

1  0,  0  à  la  Direction   1.XH9  GO 

1  0/Ù  à  la  Caisse  d'épargne  1 .  «8't  (JO 
10  0  à  la  Caisse  de  se- 
cours  1.889  60 

2  0  0  aux  actionnaires. . .  3.779  20 


25  0/0  aux  parts  de  fon- 
dateur  Fr. 

75  0  ti  aux  actionnaires. . 


Fr. 

37.792  » 
118.375  97 


151. 1(17  97 


F»-.  151.167  97 


Les  actionnaires  auraient  ainsi  à  loucher  : 

Première  répartition  (.")  0/0  du  ca- 
pital  Fr.  I.OtJO.Ooo 

Deuxième  répai-tition   :L779  20 

■"Iroisième  répartition   113.375  07 

Soit  ensemble   1.117.15'il7 


Ce  qui  permet  la  distribution  d'un  dividende  de 


27  l'r.  50  par  action.  En  déduisant  les  droits  de 
transmission  et  en  appliquant  le  solde  disponible 
de  17.155  fr.  17  à  l'impôt  sur  le  revenu,  ce  chiffre 
de  27  fr.  50  se  trouve  ramené  à  : 

2(i  fr.  SO  pour  les  actions  nominatives  : 

25  fr.  79  pour  les  actions  au  porteur. 

Si,  au  prélèvement  de  37.702  fr.  fait  pour  l'exer- 
cicc  1899-1900,  en  faveur  des  parts  de  fondateur, 
l'on  ajoute  le  solde  non  réparti  au  30  juin  1890,  de 
163  fr,  05,  et  l'on  tient  compte  de  l'imprjt  4  0/0  sur 
le  revenu,  des  droits  de  transmission  cl  de  l'a- 
bonnement au  timbre,  il  reste  disponible  une 
somme  de  34.430  fr.  77,  qui  permet  la  distribution 
de  I  fr.  72  par  vingtième  de  part  de  fondateur. 

Le  dividende  des  actions  et  celui  des  parts  de 
fondateur  pourront  être  mis  eu  paiement  à  partir 
du  1"  octobre  procliain. 

Après  que  vous  aurez  entendu  le  rapport  de 
MM.  les  Comuiissaiies,  vous  aurez  à  statuer  sur 
les  résolutions  que, comporte  l'ordre  du  jour  de 
l'assemblée. 


RAPPORT 

pi-i'-xf.nii-  (I  VassemhU-e  géiiér'ile  ordinairr  dex 
act.ionnaii  ex  de  la  linnque  Parisienne  sur  /es 
comptes  de  Verercicc  1899-1900,  par 

MM.  F.  AliNAL  et  A.  POIRIER 
Coiii iiiissaires  itoinmcs  à  rci  efl'ei  le  16 
icdire  1899. 

Messieurs, 

Les  vérifications  auxquelles  nous  nous,  sommes 
livrés  des  écritures  de  la  Banque  Parisienne,  poiir 
l'exercice  18.^9-1900,  en  \ertu  des  pouvoirs  que  vous 
nous  avez  confiés,  nous  oui  permis  de  constater  la 
parfaite  concordance  des  in\eDtaires  et  du  bilan. 

L  exercice  qui  s'est  terminé  le  80  juin  dernier  a 
tlonnè  d'aussi  bons  résultats  que  ceux  de  l'exercice 
précédent,  malgré  les  circonstances  moins  favo- 
rables 

Los  aflfaires  de  la  Banque  ont  été  conduites  avec 
la  prudence  à  laquelle  vous  a  habitués  le  Conseil 
d'administration.  Le  compte  de  profits  et  pertes  se 
solde  par  un  l)i'néfice  de  1.251.536  fr.  81,  encore  su- 
péi  ienr  à  celui  du  précédent  exercice,  et  qui  permet 
la  distribution,  après  les  r(''serve5  et  les  amortisse- 
ments habituels,  d'un  dividende  de  27  fr.  50  aux 
actii)ns  cl  de  I  fr.  72  aux  parts  de  fondateur. 

Nous  terminerons  en  déclarant  que  la  situation 
continue  à  être  aussi  satisfaisante  que  possible  et 
que  les  engagements  en  cours  ne  doivent,  selon 
nnus,  donner  lieu  à  aucune  préoccupation  ])Oui- 
l'avenir. 

Nous  vous  proposons  en  conséquence  d'approu- 
ver les  Comptes  qui  vous  sont  soumis. 

P:iris,  le  31  juillet  1903. 

Les  Commissaires  : 

.\l  OUSTE  l'OIRIEl;.  F".  Arnai  . 


B1LA.\  au  30  «Tuin  1900 

ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque 

de  France                             Fr.  751.187  00 

Portefeuille  : 

EEfets  à  recevoir. .      2.312.178  90  j 

Rentes,    Actions,                       [  15.CiW.oI6  15 
Obligations. ....    13  335.837  25  ) 

Coupons  en  caisse   118.161  10 

'Prêts  sur  Titres  et  Avances  contre 

garanties  s])éciales   3.785.714  10 

Participations  financières   2.794.6'i6  15 

Reports   2.040  013  60 

Comptes  courants   17.292.171  52 

Comptes  divers  et  Comptes  d'ordre  1.101.711  83 

Agents  de  Change  (Titres  à  livrer).  271.713  70 

Impôts  el  Droits  de  Transmission 

(à  recouvrer  sur  actions)   49.163  12 

Impôts  et  Droits  de  Transmission 
(à  recouviei'  sur  parts  de  fonda- 
teur)  2.177  17 

Innneubles  ; 

Siège  social  .  .  Fr.        <)ÔO,000    »  j 

5.  rue  (.'.hauclial, ,         718. 91-2  63  '  1.942.426  65 

Terrains   .")73.434  02  ) 

Mobilier   82.787  59 

Total  de  l'Acth'.  . .  Fr.  4^.782.889  80 


PASSIF 

Capital  social                            Fr.  io.im.im  ,< 

Réserve  statutaire   519.730  72 

Réserve  spéciale   741.841  70 

Comjites  de  ché((ues   2.351.960  13 

Comptes  courants   10.013.580  79 

Comptes  divers  et  Comptes  d'ordre  3.707.386  27 

Agents  de  Change  (Titres  à  Jever) . .  524.033  75 

Etl'els  A  payer   6.757.785  '42 

(joupous  à  paver   855.034  27 

Profits  et  Pertes   1.251.536  81 

Total  du  Passif...  Fr.  46.782.880  86 


Pi'oCts  et  Pertes  au  30  juin  1900 

DOIT 

Amortissement  du  mobilier  Fr.  48.190  2t'. 

Impôts  et  Contributions   26.581  24 

Droits  d'abonnement  au  Timbre  .. .  43.500  » 

Frais  généraux   482.832  10 

Solde  bénéficiaire   1,251.536  81 

Fr...  1.8r.2.(i40  50 

AVOIR 

InliTets.  escomptes  et  produits  des 

reports  Fr.  1  i»86.626  60 

Participations,  portefeuille,  rentrées 

et  divers   373.963  48 

Commissions,  changes,  services  des 

fonds  publics   302.050  42 

Fr. . .  1.852.040  5f> 


RESOLUTIONS 

J're'iiière  rcsoliiiion.  —  Le  rapport  du  (Conseil 
d'Administration,  les  comptes  sociaux  et  le  bilan 
de  l'exercice  1800-1900,  se  soldant  par  un  bénéfice 
de  1.251.5.3(1  fr.  71.  sont  et  demeurent  approuvés. 

Deiixiciiic  résolution.  —  L'assemblée  approuve 
la  réi>artilion  proposée  par  le  Conseil  d'Adrainis- 
tiation. 

En  l  onséquence.  après  le  prélèvement  statutaire 
de  5  (I/O  pour  la  réserve  légale,  le  solde  bénéficiaire 
sera  distribué  comme  suit  : 

aux  attionnairos  Fr.    l.llf.l-'ô  17 

aux  paris  de  fondateur   37.7ii'i 

et  le  surplus  suivant  l'article  41  des  status. 

L'assemblée  décide,  par  suite,  la  distribution,  à 
dater  du  1"  octobre  prochain,  d'une  somnir-  de 
27  fr.  .')(•  par  action,  sous  déduction  des  inipôts.  en 
appliquant  le  solde  dis|)onible  de  17.1.'>5  fr.  17  à 
l'atténuation  do  rim]iot  sur  le  revenu,  soit  : 
pour  les  actions  nominatives  . .  Fr.    2»;  8o 

l>our  les  actions  au  poiteur   25  70 

et  d'une  somni"^  tle  1  fr.  72  par  vingtième  de  part 
do  fondateur  (déduction  faite  des  impôts  .  contre 
remise  du  coupon  n"  16. 

Troisième  résolution.  —  Sont  nommés  coiiiinis- 
saiTcS  des  compt'  s.  avec  pouvoir  d'agir  ensemble 
ou  séparément,  et  sans  qu'il  soit  nécessaire  de 
pourvoir,  en  ca<<  d'empêchement  de  l'un  d'eux,  à 
son  remp  acemeut,  MM.  Arnal  et  Poirier. 

lU'.i:: 


CREDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Soci'té  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  ;  3iJ  millions.  —  Réserve  :  0  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  A 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan.  43 

COMPTES  DE  CHÈQUE^ 

A  vue   2  G;  O 

.\  7  jours  de  préavis   2  12  0  0 

A  1  an   3  0  0 

A  2  ans   3  12  0/0 

A  4  ans   4  0  0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger 

ion  4 


L'ÉCONOMISTE  EUKOPKEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


383- 
6790 


nom 


RKNTHS 

A  PAYER 


FrlOM 

456.367.401 
H5. 101.990 
■237.638. 


■.'5839  809.IIO.76r 
;»^i.350oH.ile500Ir. 
891  .liOOolil.ilf  500lr, 

;i9.883ol.l.(lf  500 Ir. 
l09.700olil  il«  500 Ir. 


ftoml-re 
de  Iilres 


451  .',81 

'.ni  0-W 
1088030 
» 

.710 
■235.471 
583.560 

44  ■..731 

585.498 

280.411 

155  575 


833.151 
1509150 
8,38.64-2 
17791-29 
984.7i'i 
969.871 
491  010 
496.879 
499.812 
160.000 
224.918 
148.910 
1173172 
182.8-22 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
200.000 
60.000 
341.000 
1-20.000 
100.000 
f-20.000 
400.000 
80.000 
40.000 
40.000 


58.539 
378.770 
60.000 
54.257 
67.843 
161.0'i2 
49.70) 
i9'i.510 
515.133 
6v  567 
1955.396 
l.vlS.-,80 
152.477 
800.000 
[211 .006 
i't30-207 
14856631 
171 .25-2 

-2505210 
[531.161 
507.434 
301470 
136.317 
9 1.1 49 
142.60-2 
500.301 


Tal.  {oœ 
oom.  Ters. 


500 
400 
400 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
100 
500 
400 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

H 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
500 
1-25 
500 
250 
100 
500 
500 
500 


500 
500 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
WO 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

3  ^  (  Terme. 


3  %  Amortissable 

3%%  1894  (anc,  4 


Compt. 
Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  '2  %  % 

(giM'.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Cliine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  K  o/i  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

ViUe  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

~  1892  3  %  lil.. 

Foncières  18  9  5  2.80  %  

Communales  1899  260  %  .. 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACIIONS  A  TERMK, 

Banque  de  France  nom .  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique  . 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Kat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.       —       3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 


Obi. 


Act.  Midi. 
Obi.  — 


3  %  185r>  

3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. 
2  %  %  


3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2     %,  j-avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


DlVintlilll!  ou  IKTKKÊT  distrlbD«  on 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


12 


30  . 
15  . 

17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  '.. 
15  .. 
15  .. 


15 

58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15  . 
2  50 


-20  . 

12  . 

12  . 

3  . 

20  . 

20  . 

10  . 

2  50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
55  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  . 

3  . 

3  50 

15 

2  50 

2  50 


50 


50 


12  . 


113  54 
50  ., 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 
12  50 
35  . 
12  50 


35  . 
25  . 
16  . 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 
3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
-25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4 
35 
25 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 

57  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15  .. 

58  50 


3  . 
3  . 
3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  5u 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

'20  .. 

20  .. 

10  .■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


1,35  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
13  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .508 
27  50 
16  -27 


30  .  . 
15  .. 
20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  . . 
15  ..' 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  .  . 
15  .  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  conip.  coinm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


1898  1899 


102  70 
101  . 
106  70 

501  . 

91  . 

90  50 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46^ 
69. 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 

683 
464 
465 
467 
72) 
472 
1030 


479  . 


482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


08 


500  .. 

502  .. 

502  .. 

472  .. 

502  .. 

401  .. 

506  . 

494  .. 


57  .. 

53  50 
6-27  .. 
465  .. 


(560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
7-25 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481  .. 

466 

477  .. 

462 

440  .. 

421 

1482  .. 

1380 

481  .. 

465 

480  .. 

463 

2197  .. 

2160 

490  .. 

474 

488  .. 

473 

445  .. 

422 

1885  . 


100  85 
100  80 
102  25 

493  . 

84  . 
83  . 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


-i38 
7-20 
447 
1012 


461 

462 


1870 


1770 


1900 


Cours  lie  clôture  des  5  rlci  nières  scm 


100  10 j 
99  60  S 


102  30 


480  . 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

13-25 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 


23  aofi  t 

30  .-lofil 

6  sept. 

I.t  sept 

20  S(!pl 

1  100  02 

100-72 

101  10 

101  . . 

100  10 

1  10.)  5  ) 

lO.J  80 

101  . 

100  95 

•lOO  10 

i    99  80 

99  95 

100  20 

[    99  80 

99  90 

99  80 

99  H  7 

1(1(1  25 

102  25 

102  22 

102  27 

102  -27 

102  Ol] 

102  20 

102  -20 

102  . . 

102  '25 

10 1  92 

481  .. 

480  .. 

477  T. 

478  , 

477  . 

80  . . 

79  75 

80  . . 

80  .  . 

79  55 

Si  .. 

81  50 

80  50 

80  50 

81  10 

408  .  . 

480  .. 

470  .. 

472  .. 

4;o  .. 

531  . 

53i  .. 

5.36  75 

534  25 

531  ,. 

415  . 

417  . 

416  50 

417  .. 

418  75 

403  50 

404  .. 

403  25 

403 

403  75 

103  .. 

IOj  EO 

103  T-> 

103  50 

103  50 

542  50 

540  .. 

,551  . . 

547  .. 

546  50 

54  4  .. 

545  .. 

547  .. 

54T  .. 

545  .. 

347  ^25 

348  .. 

349  75 

352  .. 

3  8  .. 

90  .. 

92  50 

93  .. 

93  75 

93  7 

348  .. 

348  .. 

350  .. 

346  50 

3!"  .. 

92  ,50 

9»  .. 

90  .. 

91  .. 

90  25 

400  .. 

400  .. 

4)1  .. 

405  .. 

394  . . 

103  bO 

103  50 

103  -25 

101  .. 

372 

369  .. 

37ù  2  . 

373  . 

371  .  . 

399  .. 

399  50 

400  .. 

400  .  . 

398  25 

451  75 

441  -25 

452  .. 

4"0  .. 

496  :o 

498  .. 

495  . 

195  25 

495  .. 

489  .. 

488  .. 

482  .. 

48$  .  . 

485  . . 

43J  .. 

43'^  .. 

430  50 

430  50 

430  7'-. 

445  .. 

412  .. 

448  .. 

i45  .. 

447  50 

386  . 

388  50 

392  .. 

395  . 

391  . . 

438  .. 

438  .. 

441  .. 

439  75 

437  25 

441  .. 

442  .. 

415  .. 

445  .  . 

443  . . 

435  .. 

433  .. 

43'>  .. 

435  . . 

457  .. 

505  .. 

503  50 

500  . 

50J  .. 

503  .. 

43  .. 

44  .. 

43  75 

43  .  . 

43  .. 

44  .. 

43  .  . 

43  .. 

42  50 

44  . 

516  .. 

550  .. 

541  .. 

540  .. 

432  . . 

432  .. 

422  .. 

4-34  .. 

424  75 

3995  .. 

39-0  .. 

398 '>  . 

3980  .. 

.999  . . 

1104  .. 

11.30  .. 

1130  .. 

1127  .. 

1117  . . 

4,30  .. 

410  .. 

445  .. 

444  .. 

44  J  50 

740  . . 

740  .. 

735  . . 

730  . 

595  . . 

590  .. 

602  . . 

599  .. 

598  . . 

5-20  . . 

52)  .. 

d2.  .. 

52)  .. 

650  . . 

651  . . 

,666  .. 

609  .. 

C6j  50 

605  . . 

605  . . 

601  . . 

600  . . 

llOi  .. 

1 1-20  . . 

1 125  . . 

1121  .. 

H  23  . . 

608  . . 

609  . . 

608  . . 

609  . . 

610  . . 

81  50 

80  . . 

8  >  . . 

87  ,  . 

84  50 

410  . . 

445  . . 

480  . . 

4';o  , , 

442 

530  . . 

539  . . 

527  . . 

527  . . 

525 

985 

1005  . . 

1000  . . 

995  . . 

995 

7-21 

7-25 

728 

725 

431  25 

438 

435 

437  '. 

^3  ' 

680 

670 

672  50 

680  . 

O  -U   -  . 

430 

429 

4^*7  50 

431 

43  )  25 

431 

4^0 

43  4 

423  50 

4-25  ".. 

428  50 

427  50 

4''8  '..1 

710  . . 

715  . . 

705 

710  . . 

715 

432  '.. 

428  50 

430  '.. 

429  . . 

425  50' 

10S9  . 

10b9  .. 

1107  .. 

111.)  ,. 

l'OO  .. 

515  .. 

525  .. 

522  .. 

520  .. 

515  . . 

4(8  .. 

448  .. 

4 19  . . 

418  75 

419  50 

45-2  .. 

45-2  50 

448  .. 

448  8  . 

447  . 

447  50 

449  75 

451  .. 

450  .. 

1843  .. 

1840  .. 

1842  .. 

18  0  ., 

1835  .. 

448  50 

449  75 

419  .  . 

415  .. 

444  . 

445  . 

445  .. 

444  25 

44S  .. 

450  .. 

419  .. 

450  .. 

448  .. 

402  75 

402  50 

401  .. 

4o2  . 

402  75 

1301  . . 

1300  .. 

1303  .. 

1300  .. 

1297  .. 

443  50 

445  50 

444  .. 

445  .  . 

444  75 

449  .. 

448  50 

449  .. 

449  25 

449  50 

2312  .. 

23:0  .. 

2340  .. 

2370  .. 

2315  .. 

462  . 

461  50 

463  50 

463  75 

458  . 

461  .. 

460  50 

460  .. 

464  75 

462  50 

413  .. 

416  .. 

418  :. 

417  75 

418  .  . 

454  50 

455  .. 

456  50 

456  .. 

1712  .. 

1740 

17.=)5  .. 

1762  .. 

1750  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Val. 

Soni. 

de  Tilre^ 

nom. 

TITS. 



99.G99 

)) 

3391771 

500 

500 

1170700 

500 

500 

1493954 

500 

500 

259.91 I 

500 

500 

CDD . •  1 

5(T0 

f^nn 
riuu 

500 

1 1 3"284  1 

500 

33 . 257 

000 

500 

183.195 

OV\J 

1 49 . 22  4 

rioo 

500 

49  40'' 

^00 

500 

243  l'^S 

'  500 

«iOO 

7.5  290 

500 

r>oo 

60.000 

500 

500 

73.842 

5U0 

500 

105.321 

l>5t^ 

'J5(J 

220  679 

80 . 000 

500 

500 

120  000 

500 

50" 

14.720 

500 

50i 

19.280 

n 

■  .58.205 

51)0 

50O 

200  000 

100 

101) 

70  500 

100 

100 

1  s . sso 

'■>50 

25(1 

:!l  .  120 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

500.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100  000 

» 

39.000 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital  ou 

E  i 

Nomli'e  (le  Titre> 

522068.300  £ 

190767.0001'. 

1924 

524300. 200n. 

» 

6.29S.C00  1 

» 

18.389.000  £ 

)) 

59. 110  oh 

1940 

378109.5001. 

1932 

700.000  oli 

1987 

1 05000. ooor. 

» 

15'i07O.((iOI'. 

» 

13y929'.i000r. 

194! 

731839  5001'. 

» 

571830. 400 f. 

» 

1. 171. 500  ol. 

1930 

1.080. 000  oli 

1940 

39.331.1451'. 

1919 

58.17',  ol. 

192-.' 

260.0',)0  ol. 

1962 

124500.0001 . 

682000.(10011. 

i) 

801309 19  j2  li 

90.3(10  oli 

192^^ 

85,057.5001'. 

I9i;:. 

■29.000.0001' 

loi- 

11.727.171  ±' 

438.650  oli 

1925 

Ï7. 632. ooor. 

1955 

255396.5001'. 

1923 

114423.5001'. 

1939 

179255.5001'. 

1958 

1 .045.404  oli 

1951 

571090.5001'. 

1901 

189137.5001'. 

19711 

Ci  10702. 500  f. 

1971 

39. 950. 000 f. 

1950 

172212.5001'. 

1975 

4  19737.5001'. 

1975 

l9U2242000f. 

1970 

*  1087. 5001'. 

1973 

:i950S7.^  OOf 

1970 

2 M. 000  oh 

1907 

25.000.0001'. 

1950 

130987.2001'. 

1930 

39.333.0001'. 

)) 

7.371.915£'l' 

» 

31316. 282£T 

■i5'.il3.2!>r)£T 

1011075.0001'. 

1931 

I747r.f)  000 1. 

1931 

ir.  5Sf,.50iil. 

6. 000. 120  ï 

1950 

20  915.0001'. 

19341 

S9  001  .5001' 

19o8! 

7.D90.900  î 

19381 

1'). 7 63. 350  ï 

1 

DK.SIGNATION  des  V.-VLEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suile) 

.4cl.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  2  K  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 
Act.  Ouest  

01)1.     -     3  %  

—  —     3  %  iiouv  

Aci.  Ouest-Algérien  

01)1.  —  3  %.... 

—  Réunion  'Ch.  de  fer  cl 

Port  cjf  lu)  

Acl  Sud  de  la  France  

01)1.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(AC  IIO.N.S  AU  CO-MPTAM) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinp'"  Géiiéi"ile  des;. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jonis.s. 

C"  G''  Transatlantique  

Messageries  maritimes ... 
Omnibus  de  Paris  

jl)UisS... 

■Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decau'vllle  aîné  ... 
Malfldano  (Mines  de;  

—  —  joiiiss. 
Mines  d'or  el  d'expl  (C"  f^' 
Métaux  iC"  ri';in(,"ii>*c  des... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(*;''  dni  en  liq. 

_  lions  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  'Is  de  l'onil. 

Dynamite  iSec.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soe.  Indusl.desi 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2%  %(ch.  fixeMisii 

Argentine  0  %  1891  

Autriche  1  %  oi  (cli.  Iixe2f.50) 
Brésil  4  H  %  1888  

—  1  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  1  %  m-  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1891 .  ;  

Egypte  (Daha-Sanich  4  %) . 

—  (Uîlil'iéC  7  %)  

-  iPrivilégiée  3  %  %}. 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  0  %  1886  

^-     5  %  1890  

Finlande  3  '/.  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2  K  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  ot  

ItaUe  5  %  (  I  fr.  nets)  '. . 

Minas  Geraès  (Hlatcle)  5  0,'»  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  K  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i  %  %  1891  (.Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1891.. 

—  4  %  amort.  1«>8.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1880  

—  —  18yo'2'et3'émis.) 

—  —    1890  (!''  émis.l  

—  —  1893  (5"  émis.' .... 

—  —  1894 .6"  émis.).. . . 

-  Consolidé  i  % (lf'et2'- sér.) 

—  3%  or  1891 1" et  2' ém.  1894 

—  3  y,  %  189i  

Serbie  1  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3       %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer;. 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  série  1) . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

4  %  Tombac  1893. 
—        4  %  1894  

■  3  %  %  mi.  

Uruguay  3  %  %  1894.  


BITIIIEMII!  on  WTÉRÈI  distribue  en 


1.S95 

1890 

1897  1 

1898  1 

1899 

43  .50 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

12  50 

15  . . 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

25  . . 

25  . . 

25  . . 

25  . . 

25  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

12  . . 

12  . . 

E  :: 

12  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

18  . . 

18  . . 

18  .. 

20  .. 

20  . . 

27  50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

01  .50 

66  50 

08  . . 

71  . . 

74  . . 

61  50 

65  .. 

02  . 

49  .. 

59  .. 

52  .. 

52  50 

49  50 

36  50 

16  50 

15  .  . 

18  . . 

15  . . 

15  . . 

16  . . 

30  .. 

27  50 

25  .. 

17  50 

22  50 

45  . . 

55  . . 

65  .. 

65  .. 

65  .. 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

28  50 

28  50 

28  80 

15  . . 

5  .. 

6  .. 

5  a. 

5 

5  . . 

40  . . 

40  .. 

40  .. 

50  .. 

50  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

37  50 

37  50 

1  . . 

7  . . 

5  50 

5  . . 

5  50 

12  . . 

30  . . 

30  . . 

30  . . 

10  . . 

25  . . 

25  . . 

12  50 

12  50 

25  . . 

99  -49 

100  05 

97  62 

10-7  '74 

lie  48 

41  96 

42  28 

40  91 

45  01 

51  53 

12  50 

15  . . 

12  50 

20  . . 

22  50 

6  . . 

12  .  . 

15  . . 

18  .  . 

16  50 

2  75 

2  75 

2  75 

2  75 

2  75 

5  .. 

5  . . 

5  75 

5  75 

4  . . 

4  . . 

4  .- 

4  . . 

4  . . 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

3  . . 

3 

3 

3  . . 

3  . . 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4 

i 

4 

6 

6 

6 

6 

6 

5 

5 

5 

5  .  '. 

5  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

15 

l5 

l5 

15  . . 

16  . . 

2  50 

2  50 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4  . . 

25 

25  . . 

25 

3  . . 

3  '. . 

3  '.  '. 

3  .  ] 

3  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

1  . . 

1  . . 

1  . . 

1  . 

1  . . 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  .. 

4  . . 

4  . . 

4  .  -. 

4  . . 

4 

4  . . 

4  .  . 

4  . . 

4  .. 

4  . . 

4 

4 

4 

4 

4  . . 

4  ! . 

4  . . 

4  ! . 

4  .  '. 

4  . . 

4 

4 

4 

i  . . 

4  . . 

4  ] 

4  ... 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4  . . 

4  ]  '. 

4 

4  . . 

4  . . 

4  '. . 

i  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

3  . . 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

3  . 

3  . 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  . . 

3  .  . 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

1  .. 

1  . . 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . . 

1  .. 

1  . . 

1  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .  . 

20  .. 

20  .. 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

Cours  de  comp 

.  corarn 

juillet  ( 

1897 

1898 

1899 

1900 

1250 

1390 

1270 

12-2  .. 

487 

482 

408 

451  .. 

483 

480 

464 

440  .. 

456 

443 

420 

400  .. 

483 

480 

1145 

1222 

1150 

1080 

485 

483 

466 

451 

483 

479 

463 

447 

685 

085 

654 

620 

474 

469 

446 

430 

482 

480 

270 

:i35 

340 

325 

458 

460 

438 

42'^ 

438 

420 

470 

435 

410 

690 

740 

610 

630  . . 

2050 

2400 

2i:j0 

2030  .. 

1125 

1128 

1130 

IKO  .. 

810 

835 

825 

805  .. 

365 

362 

325 

330 

715 

090 

585 

540 

1520 

1935 

1756 

2000 

030 

1.350 

10 

i  £-0 

1350 

098 

835 

609 

i25  y. 

121 

270 

2.35  .. 

100 

117 

U  8 

97  .. 

1000 

1030 

1335 

1170  . 

710 

710 

1045 

870  . . 

1 10 

92  50 

109 

95  . . 

665 

050 

528 

480  .  . 

590 

426 

550 

780  .. 

125 

112 

107 

86  .. 

.3255 

3715 

3585 

3542  .  . 

1280 

1165 

1360 

1.375  .. 

471 

515 

430  .. 

265 

269 

315 

315  .. 

112 

80 

112 

108 

101  50 

118 

io'i 

80 

103 

102 

97  25 

69 

!«5 

53 

66 

68 

66 

35 

52 

75 

64 

67 

4  40 

135 

i06 

80 

106 

10 

101 

50 

100 

81 

91 

88 

78 

99 

99 

92  50 

84  60 

105 

20 

102 

85 

103 

75 

102 

107 

109 

106  75 

104 

102 

30 

101 

25 

102  20 

100  30 

63 

10 

31 

59 

70 

7*'  30 

3-2 

1.57 

284 

336 

310 

129 

240 

218 

214 

220 

227 

140 

225 

255 

ï89 

101 

60 

98 

75 

106 

lOi 

70 

100 

98  cO 

95  90 

94  10 

93  10 

94  70 

384 

377 

97 

104 

50 

104 

50 

100 

23 

60 

18 

25 

24 

90 

24 

474 

450 

495 

497 

93 

50 

93 

70 

103 

20 

95 

10 

92 

80  50 

90 

25 

95 

50 

92 

40 

80  50 

93 

30 

92 

75 

78  10 

io3 

102 

35 

101 

40 

100  . . 

102 

30 

102 

50 

101 

35 

99  7 

102 

70 

103 

75 

100 

7.. 

99  .  . 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

99  lu 

103 

102 

50 

lOO 

65 

99  50 

103 

50 

106 

10 

103 

100  . . 

105 

50 

106 

75 

104 

102  . . 

103 

20 

104 

101 

40 

99  85 

94 

30 

97 

50 

90 

86 

101 

25 

101 

50 

91 

93  35 

70 

20 

61 

50 

63 

63  75 

104 

103  75 

101 

30 

101 

75 

101 

98 

92 

37  75 

47 

47 

46  60 

22  70 

27 

26  50 

25  55 

21 

70 

22 

75 

22  95 

22  80 

380 

407 

419 

420  .. 

444 

470 

494 

468  .. 

482 

499 

510 

510  .. 

102  25 

103 

104 

101  .. 

360 

370 

415 

400  .  . 

4.'35 

460 

456 

460  .. 

99  90 

100 

100 

98  .. 

40  80 

44 

48  75 

49  .. 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


■><  août  3  1  aoùtO  si-pt.  13   epl  20  se|jl| 


1210  . 
415 


107;; 

4  47 
419  50 

619 
435 


1218  .. 
414  50 

448  . 
402  50 
445  .. 
1072  .. 

144  oO 
450  . 
610  ., 

134  .50 


301  50 
427  :0 
.503  .. 


412 
610 
■iOno 
1115 
793 
305 
531 
1815 

360 
226 
82 
122:: 
90  J 


890 
10  25 

so 

3  20 
1331 

125 

315 


99  50 


99  7 
67  2' 
60  50 


99  95 

78  .. 

84  25 
102  70 
105  95 
100  70 

72  66 
331 
278  50 


2;i3  . 

211  . 

98  5- 

93  4' 

373  . 


23  37 
508 
83  25 

75  25 

100 
00  15 

1.  0  50 

lO'i  30 

101  25 

li.O 

100 

10  I  70 
81  60 
93  05 
62  05 


98 

97  60 
47  40 
25  95 
23  42 

437 
49 
511 
l'O 
399 
4-45 

98  25 
51 


50 


319 
432 


12-20 
446 
449 
403 
443 

1080 
417 
450 
610 
428 


1222 
440 
450 
402 
443 

1075 
415 
451 
61^ 

m 


325 
431 

565 


411 

60. 
«000 
11-27 

79.) 
315 

533 

1-2-25 
.'160 
•234 
89 
1185 
890 
»2 
465 


50 


93r.  .. 

10  -.:> 

88  .. 

35'JO  .. 

1349  .. 

4^6  . . 

315  .. 


9J  75 


99  50 


('6  50 
386 

99  50 

78  . 

85  50 
102  ;îo 
105  60 
100  1 

72  9 
3::Î6 
278  . 
560  . 
-234  . 


98  -r, 

93  85 
371 

î!l  .50 

94  50 
23 

507  . 
82 

"i  7; 

75  75 

lÔo  '75 

100  tû 
li.l 

ro.) 

101  50 

100  50 

101  -25 
100 

85  10 
.94  -20 
62 


99 
96  80 
47 

-25  75 
23  35 

437  . . 

494  .. 

503  .. 

405 
415  .. 

98  .. 

50  .. 


410 
6)5 
1979 
1138 
805 
315 
535 
1/90 


305 
244 
97 
1180 
sOO 
98 
414 

947 
il 

3490 
1345 
415 
311 


U9  70 


67 


98  50 
78  ■ 
85  75 

103  9-r 

106  V 
100  75 
73  5u 
337 
2y2 


•235 
212 


101  25 

9,1  60 
374 

•)i  50 
■23  85 
506  50 
82 
76 

75  .. 
100  15 

100 
98 
07  75 

V>9  19 

100 

100  50 
85 
93  25 
62  50 


95  25 
47  611 
•26  32 
■23  35 

435 

491  .. 

509  . 

400  '. 
446  . 

50  '75 


50 


5a 


1218 
444  75 

4-49  r. 
403 
145 
1077 
414 
450 
613 
430 


324 
427 
588 


410  . 
610  . 

ïi';5  . 

1130  . 

799  . 

311  . 

53D  . 

170O  . 


350  . 
215 

1189  '. 
885  . 
99  . 
5  >0  . 

y-21  . 
15  . 
87  .. 
3182  . 
1315  . 
437  . 
32.7  . 


100 


100 
67 
66  4u 


99  2i 
78  50 

10-2  ■75 
106 
100  80 
73 
338 
•280 


•234  50 
210 


98 
93  50 
374 


•23  50 

506  . . 

76  . 

74  9r 
100  Tz 
100  .. 

99  5 

96  95 
100  70 

99  80 

roo 

100 
85 
93  95 
61  25 


98  pO 
66  50 
47  05 
25  90 
21 

435 

194  75 

501 

40  i 
444  50 

98 
19  90 


321 
430 
609 


412 
005 
1985 
1115 
801 

;i09 

530 
I7KI 


3^20 

2:!5 

1180 

885  - 
98  ..' 
535.. 

910  ., 
I  1  . 

89  2: 
3515  . 
I3.Î0  . 
435  . 
3^20  . 


:>[)  2' 


90  55 
65  (XI 
65  05 
.;85 


LIS  o: 

79  . 

8i  5- 
10'!  50 
10» 
100  80 

72  92 

3.3i:'  . 


231 
210 


08  60 
9.'!  40 
305 


•23  15 
-,08 


7)  50 

73  50 

100  6 

99  8 
99  4 
9  S  90 

101  35 

99  75 

100  lô 

100  o: 

8i  2: 

93  '2 

61  . 

9!5  80 
6/ 

46  iOl 

25  271 

•22  tO 

42<J  .. 

46<S  ' 

512 

iiû 

449 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


\iitiil're 
rte  Tilrc^ 


iOO.OOO 
100.000 
-,'00.000 
00,000 
ii.OOO 
120.000 
160.000 
100.000 
05.000 

Go.iHii; 
'■;r..:isr 
oo.:!;;' 
kv.':;.c,ir 


'.ii.r.r.() 
n.or. 
::-Mls; 
ls.-,l.-.s 

o;  1.0 10 
'.î',.:ii9 

'.lÔ.OIIM 
(I0-.'U07 

0  i .  -.Ti  1 

ior..'.'o-.' 
îio.','r.o 

'Li-.'.OOO 
0:i.0i9 

100.000 

^o.ooo 
Ks.-ir.o 
:ir.r,.9;!-> 

ll-.>i'.'i8 

rto.i'io 
0"  . 
ll-.'.-ilO 

.s  16 
1(10. ono 

40. 0* 

ir>  udi  i 
w.ooo 

l-iO.OOO 
110.000 
•MO.  000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500 
5(i0 
100 
500 
50U 
5U0 

r.ûo 

500 
500 
500 
50U 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5U0 
500 
10£ 
5(10 
500 
500 
51  lO 
500 
500 
500 
5L0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

r.oo 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
5H0 
51)0 
10£ 
500 
5£ 
5£ 

m 

500 
500 


500 
■>0U 
•-'00 
■.'50 
100 
•200 
l-,'5 
•250 

5  0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50O 
500 
500 
lo£ 
500 
500 
500 
500 
500 
îiOO 
501 
500 
500 
500 
500 
iol 
500 
5(Xi 
500 
500 
500 
500 
5o0 

r.oo 

500 
.500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
•200 
500 
500 


DKSUiNATlON  V.Vl.i':UH.- 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  Of  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\(  t.  Andalous  

Olil.        —         3  %  1'"  série. 

—  —  —  '2«  soiio.. 
Act.  Ch.  Autrich.-HonKr  . . 
01)1.  anc.   —  3%  II"  à  8' émis. 

—  -    —  9'  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  nonv.  —    série  A. 


Obi. 
AcI. 
01)1. 


Bayr.-Dam. 
Lombards 


-Haur.  3  % 


0/ 

/o  • 


Act. 


Obi. 


—  —   série  X 

Méridionaux  

Nitrates  Rail'ways  Cj  id 
Nord  de  l'Espagne. . . 

—  3  %  l"-'  série 

—  —  —   9'  série 

—  —         —  3"  série 

—  . —  —    4"  série 

—  —         —h'  série 

—  —     Païupeluiie — 

—  -  Barcelone  

—  —  Asturies  If»  hvp 
_  _        _     2»  l)vp. 

—  _     3«  hyp 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salonique-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse . 

—  3  %  1-  liyp 
-    -2'  liyp 

—  —     3'  hyp 
Smyrne-Cassaba  4%  9i 

-  i%  95 

Suddel'Esp.3%  lr"byp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-'l  into  Cy  lA  ,. . 

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T«bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines. 
Tabacs  du  Portvigal  


Obi 
Act 
Obi 


Art. 


l>iVlliti(|il!  ou  lUKItÊT  distnliud  rn 


Ciiiirs  lie  coiop.  cdhim)  joilli'i 


KSOi  I  I.S95 


10  11 
15  p 
15  1 
'20  . 


37  50 

5 
24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 

40  10 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
10  . 


15 


14  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
2'.  .. 


15  . . 

15  ., 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


12  11. 
15  p. 
18  00 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 


1807 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 
0  25 
37  50 


15 
15 
28  50 
15 


15 
15 
15 
15 

3 
15 
15 
33  1. 

7  50 


15 


7  50 
20  .. 

7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
'i2  50  p 

11  40 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 
21  65 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 


47  70 

37 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  . 
45  p 
15  '26 


10  11. 
15  p. 
13  50 
12  50 
5  . . 
37  50 


15  . 
15  . 
31  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  . 
15  . 
15  . 
33  1 
11  70 


59  7 
50  . 


3  65 


45  p 


189Ô 


530  . 

499  . 

580  ■. 

572  . 

153  . 

I2CG  . 

479  . 

6(3 

136  . 
266  . 
255  . 
775  . 
475- 
467 
459 
468 
304 
2^25 
36  i 
360 
634 
200 
115 
253 
240 
244 
239 
236 
248 
254 
2i9 
235 
235 
483 
65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 

ïih 
610 


76 
160 
354 
685 
580 


1897 


520  . 
490  . 
592  . 
574  . 
108  . 
1300  . 
489  . 
790  . 

45  . 

65  . 
180  . 
176  , 
775  , 
478 
469 
467 
476 
295 
195 
386 
382 
690 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 


1R98 


1899 


65 
128 
342 
600 
555 


488 
450 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
145 
782  , 
475 


286  . 
173  . 
389  , 
385  . 
695 
130  . 

58 
192 
172 
168 
168 
170  ■ 
173 
182 
171 
16i 
160 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500- 


515 
518 
670 
570 

99 
1260 
534 
520 

98 
2i2 
232 
2^26 
750 
130 


-723 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
2i0 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 


284 
242 
310 
302 
303 
4-25 
370 
136 
750 
14'i 
1130 
2-260 
29 
105 
309 
650 
626 


.ÎDiirs  (le  clôture  des  5  ileriiiéies  sein 


■23  ncii'il|30  !io01  (i  se|>t    13  Kopl  20  KO(it 


415 
563 
720 
5i0 
82 
1200 
529 


m 

290 
301 
290 

im 

413 
428 
'.17 
430 
16'. 
132 
338 
3.0 
(63 
150 
194 
314 
30-2 
2J9 
997 
300 
•291 
297 
305 
•;97 
297 


50 


70  . 

275  . 

28j  . 

348  . 

336  . 

326  . 

403  50 

319 

2o5 

545 

130 
1459 
2595 


315 
6-23 
753 


561 
716 
535 
85 
1200 


50 


410 
(2'i  50 
160 

133 
315  75 
338 
663 


205  .. 

314  7- 
303  75 

299  . 
301  . 
298  50 
293  5! 
298  . 
311  . 

300  50 
293  50 


67  75 
278 
305 
348 
339 
335 

346 

540 

128 
1457 
2602 


315 
660 


'.57 
563 
720 
5 '.5 
90 
1214 
53  ) 
460 
112 
313 
:-:05 
300 
712 
410 
40O  . . 
397  50 

158 
14)  .. 

331  .. 
336  . . 
685  . . 


'IDO 

5  (9 
94 

'531 


210  .. 

316  50 

305  50 

;soo  . 

299  . 

307  . 

297  . 

302  . 

310  . 

3.00  . 

299  . 


70 

279  50 

310 

313 

335 

332 

399 

3i6 

215 

540 

l'iO 
1473 
2620 


323 
750 


li'K  .. 
290  .. 
305  .. 
295  .. 
710  .. 
418  .. 
409  .  . 
40  •  75 
4«iS  50 
186  . 
140  . 
332  50 
337 

00  ■> 


193 
315 
305 
299 
299 
302 
•295 
30) 
308 
301 
300 


75 
•280 
292 
âiô 
334  50 

40.3 

345 

227 

480 

138 
1488  .. 
■2665 


100 
328 
650 
770 


448  .. 

730 
538  .. 
91  50 
1222  . 
530  . 


108 

.^07 

30  i 
294  .'.0 
7ii8 
422 
411 
411 
413 
ISl 
13S 
334 
3;i8 
6iO 


201  . 
315  . 
301  ô( 
299  . 

298  5( 

299  ;  ( 
■291  . 
206  . 
307  . 
299  . 
298  . 

ii)  2 

278  . 
295  . 
335  . 
330  . 
330  . 
407  . 
315  -2: 
220  . 
40  . 

ns  . 

U92  . 
2760  . 


328 
(■:45 
',70 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


Yal, 

Som. 

de 

IIIIIES 

nom. 

Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

1^20 

12.490 

350 

41.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261 . 1 19 

500 

500 

9. -275 

500 

500 

18.530 

:ioo 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.57:.» 

500 

'  500 

55 . 666 

500 

5Û0 

286.0-20 

500 

500 

9.7i0 

500 

500 

5.096 

300 

.■ioo 

30.180 

600 

000 

•2^5.116 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

an  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

-«00 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

AOUliBE 

Val. 

Som. 

de 

TITRÏS 

Dom. 

)«r.s. 

1 1 , 726 

n 

16  061 

)) 

35.170 

» 

50  000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1  .^200 

500 

500 

6 . 000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24  000 

500 

m 

100.000 

100 

100 

•20.000 

500 

51)0 

1  380 

500 

500 

4  620 

» 

n 

20.000 

500 

5(!0 

12.000 

500 

50(> 

20.000 

500 

500 

23.200 

» 

32.600 

50H 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

•20.000 

500 

500 

6.600 

500 

50(! 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

5(J(i 

10.000 

500 

500 

5 . 000 

500 

500 

l'i.OOO 

500 

0.0'23 

500 

50(1 

20.000 

501, 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

I  A.VriONS 

Midi  joiiiss  

Nord  j.juiss  

Ouest  j..iii.;s  

Tr-iin'ways  (C'c  G''  V"-  des).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

de  ITndo-Chine  

spéc.  deVal.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


Banq. 


—  JOUISS  

Gaz  iCiiriipo-fiiiic  centrale)  

Dombr«-wa  illouillèrcs  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  dej  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Long-wy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F'; 

Fives-LiUe    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Rôunis  

C"  Havi  -Pén.  de  Nav.  à  V^ 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Eutrepr.  milit.  et  civ.  (Ci"  U'«; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  C". 
Gr.  Moulins  de  Corbeil  — 
Lits  Militaires  


COURS  DU  CLOTURI-; 


Derniers 
COURS 
Cotes 


685  .. 

1850  .. 

6C6  . . 

920  .. 

1000  .. 

1- 250  .. 
300  . . 

2- 25  .. 
799  .. 

60  .. 

517  .. 

IMl  .. 

900  .. 

1335  .. 

1015  . . 

43  50 

1535  .. 

523  50 

511  .. 

980  . . 

1210  .. 

8-0  .. 

650  .. 

0:0  .  . 

5C0  .. 

167.)  .. 

1670  .. 

591  .: 

U'iO  .. 

620  . . 

,6610  .. 

157  .. 

3-225  .. 

91  I  . 

2;  7  . . 

13-20  .. 


13  sept  -20  sept 


6;l 

1850 
566 


676  . 
1860  .. 
505  5. 
912  ., 


60 


910 


995 

1535 

518 

1220 
8?5 
650 
674 
4'.'5 
1650 
1720 

1155 
635 


915 
286 


1308  .. 


1500 
5-23 
512 
OSO 

1175 
8»5 
635 
(HO 
500 

17-20 

1675 
581 

1145 
630 


DESIGN.VÏION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAfSES 

i'ouLif;.vrioNs, 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  'C.b  .le  fen  5  %. . 
C-  G''  F  '  de  Tram-ways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4^20  1  5  % 

—  obi.  de  350  1 

Soc.  Fonc.  Lyomi.  3  %  nonv 

Gaz  et  Eaux  1  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  IC"'  E>'  )  obi.  byp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  

Voitures  à  Paris  3  %  %  

C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G''  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %   

-  3  %  I"  série  

—  —   2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  18.SS  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1S88  


VALEURS  ETRANGERES 

((>IÎL)0.\TlON.s) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosno-wlce  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  i  %  lr',2'  sér. 


COC'RS  DE  CLOTURE 


Iternitr.s 

couns 

toli-s 


239 
165 
501  50 
202 
•2'A 
411 

499  ;5 
5.  2  50 
491  . 

500  . 
4()5  . 
478  . 
'i78  . 
503  . 
42  <  50 
333 


287  SO 
6)3  . 
616  2 
'16)  . 


250  .  . 

170  .. 

213  .. 

350  .  . 

169  .  . 


506 
490 


13  sept 


-239 
164 
503 
296 
247 
414 
49?  50 
503  .. 
491  .. 
'.98  .. 
465  .. 
47;  .. 

5li3  '.. 


■29  I  50 
(:0.1  50 
613  .. 

159  75 


172 

348 


20  sept 


239 
161 
501 
291  50 
241  . 

499  50 
502  50 
lai  .. 
5'JO 
469  .. 
480  . . 
478  . . 
502  5t! 

333  .  . 


608 
617  50 
213 
155 


443  7; 

iér  '. 

35(3  . 


&02 


5tn 

4^5 


1^ 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Le  Conseil  iradministration  de  la  Compa- 
gnie al'lionneur  d'informer  MM.  les  Porteurs 
d'obligations  qu'il  leur  sera  payé,  à  partir  du 
l'""  octobre  prochain  : 

i'^  Sur  les  obligations  Nord  de  l'Espagne  : 
série.  Le  coupon  n°  01,  à  raison  de  pesetas 
7  125,  tous  déduction  de  0.-355  pour  les  im- 
pôts esïpagnols,  soit   pesetas  6.77 

2«  série.  Le  coupon  n»  49,  à  raison 
de  pesetas  7  125,  sous  déduction  de 
0.355  pour  les  impôts  espagnols, 
soit   pesetas  6.77 

2o  Sur  les  obligations  Ashiries-Galice-Léon : 

li«  hypothèque.  Lo  coupon  n»  41,  à 
raison  de  pesetas  7  125,  sous  déduc- 
tion de  0.355  pour  les  impôts  espa- 
gnols, soit   pesetas  6.77 

2e  hypothèque,  f^e  coupon  no  35,  à 
raison  de  pesetas  7  125,  sous  déduc- 
tion de  0.355  pour  les  impôts  espa- 
gnols, soit   pesetas  6.77 

3'  hypothèque.  Le  coupon  ii»  27,  à 
raison  de  pesetas  7  50,  sous  déduc- 
tion de  0.375  pour  les  impôts  espa- 
gnols, soit   pesetas  7.125 

A  Madrid,  à  la  gare  du  Nord  et  à  la  Société 
(Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  17, 
Paseo  de  Recoletos. 

Les  porteurs  d'obligations  qui  préféreraient 
présenter  leurs  coupons  à  l'étranger  pourront 
les  toucher  par  l'intermédiaire  des  banquiers 
de  leur  choix. 

Les  porteurs  qui  présenteront  leurs  cou- 
pons en  Espagne  seront  assujettis  au  paie- 
ment des  impôts  fixés  par  les  dispositions 
légales. 

Il  sera  délivré  à  chaque  obligataire  un  bor- 
dereau comp'émentaire  au  moyen  duquel  il 
pourra  toucher  le  complément  du  coupon  en 
francs  sous  déduction  de  l'impôt  espagnol, 
dès  que  le  Gonvenio  du  31  mai  1900  aura  été 
approuvé  par  la  majorité  requise  des  obliga- 
taires et  aura  élé  rendu  exécutoire  par  l'auto- 
rité judiciaiie. 


Avis  aux  Obligataires 

de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  de  l'Espagne 

Les  Etablissements  financiers  ci-après  dé- 
signés ont  l'honneur  d'informer  MM.  les  Por- 
teurs d'obligations  que,  pour  leur  faciliter  le 
recouvi'ement  de  leurs  coupons,  ils  les  rece- 
vront à  leurs  guichets  et  en  escompteront  le 
produit  à  présentation,  sans  aucuns  frais  ni 
charge,  au  cours  moyen  du  change  de  la  veille 
à  Paris. 

Pour  l'échéance  du  l-''  octobre,  les  porteurs 
pourront  donc  présenter  leurs  coupons  à  partir 
de  cette  date  : 

A  Paris,  au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 
rue  de  la  Victoire,  et  au  Crédit  Lyonnais; 

A  Lyon,  au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 
Lyonnaise  (palais  Saint-Pierre)  ; 

A  Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque 
le  Paris  et  des  Pays-Bas. 

La  Société  Générale  de  Crédit  Mobilier 
Espagnol  rappelle  à  MM.  les  Obligataires 
(u'clle  a  fait  auprès  de  la  Compagnie  du  Nord 
le  l'Espagne  toutes  réserves  de  droit  relative- 
iient  au  recouvrement  en  pesetas  de  tous  les 
oupons  et  remboursements  d'obligations. 

MM.   les  Porteurs  d'obligations  peuvent 
lonc    être    assurés,    en   présentant  leurs 
oupons  ou  obligations  amorties  aux  gui- 
•  hets  dos  Sociétés  ci-dessus  désignées,  que 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


leur  perception  en  pesetas  n'implique  aucune 
déchéance  de  leurs  droits  éventuels,  et  qu'ils 
participeront  à  tout  avantage,  compensation 
ou  arrangement  qui  pourraient  être  convenus 
au  bénéfice  des  porteurs  d'obligations  de  la 
Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne,  soit  par 
voie  amiable,  soit  autrement. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

SUD  DEUESPAGNE 

Le  coupon  semestriel  n°  '^i  des  ol)Ugatioiis  à 
revenu  fixe  de  la  li^ne  de  Linarès  à  Alméria,  à 
l'écliéancc  du  1"  octobre  1^00, 

Et  le  coupon  trimestriel  n"  8  des  obligations  11  0/0 
de  la  ligne  de  Moreda  à  Gi-onado,  à  la  nv"'me 
écliéaDce  du  1"  octobre. 

Seront  payés  à  partir  de  ladite  date,  à  raison  de 
7  piécettes  50  : 

A  Paris,  10,  rue  de  la  Paix; 

A  Madrid,  plaza  de  la  Indcpendencia  ; 

A  Alméria,  pla/.a  de  la  Catodral  : 

A  Bruxelles,  chez  MM.  Baiser  et  Oie,  7.  rue 
d'Arenborg  ; 

A  Barcelone,  chez  M.  Agustin  Manant,  lîajada 
San  Miguel.  1. 
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( ;OMPAGNIE  D'ÉLECTRICITÉ 

THOIVISON-HOUSTON  lei»  MÉDITERRANÉE 

Société  anonyme  établie  à  Bruxelles 


Le  iiom!)re  des  actions  déposées  en  \  ue  de 
l'assemblée  générale  extraordinaire  du  15  sep- 
tembre 1900  n'ayant  pas  atteint  le  chilfrefixé 
par  l'article  .59  de  la  loi  du  18  mai  18';3  sur 
les  Sociétés  et  par  l'article  -32  des  statuts,  le 
Con-^cil  d'administration  convocjue  MM.  les 
Actionnaires  en  assemblée  générale  extra- 
ordinaire pour  le  29  septembre  1900,  au  siège 
social,  rue  de  la  Croix-de-Fer,  u2.  à  Bruxel- 
les, à  3  heures  de  relevée. 

ORDRE  DU  .lOUl! 

1»  Augmentation  du  capital.  —  Emission 
d'actions  ; 
2"  Modifications  aux  statuts. 

Pour  faire  partie  de  l'assemblée,  MM.  les 
Actionnaires  devront  se  conformer  aux  stipu- 
lations de  Tarticle  28  des  statuts  de  la  So- 
ciété. 

La  nouvelle  assemblée  délibérera  quelle 
que  soit  la  portion  du  capital  représentée  par 
les  actionnaires  présents,  i  Art.  -59  précité.) 

Les  titres  doivent  être  déposés  au  moins 
cinq  jours  avant  l'assemblée,  à  Bruxelles,  à 
la  Banque  de  Bruxelles,  et,  à  Paris,  chez 
MM.  Périer,  Mercet  et  Cie,  banquiers,  59,  rue 
de  Provence. 

iii'j; 


GOUVERNEiYIENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


^    i  Or  3  "„  1891  et  1894 
Emprunts  ^  q^,  ^      ^gg^  q„  émission 

Le  coupon  trimestriel  au  1"  octobre  igOO  sera 
payé,  à  partir  do  cette  date,  à  la  caisse  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  M,  rue  d'An- 
tin,  à  IHiris. 


DETTE  AUTRICHIENNE 


Rente  4  0/0  en  or 

Le  coiipon  au  1"  octobre  l^iOO  sur  la  Rente  autri- 
chienne 4  o/O  en  or  stra  payé,  à  partir  dudit  jour, 
à  la  cbisse  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  i.  nie  d'Antiu,  à  I^aris. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  0/0  1891-1894  2'  Émission) 

MM.  E.  lloskier  et  C»,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  S.  Esc. 
M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie  f C  payer  le 
coupon  trimestriel  d'intérêts,  échéant  le  1"  octobre 
prochain,  desdits  emprunts. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU   CAPITAL  DE   80  MILLIONS 

Fondée  en  1859 

Siège  social  :  66,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu"  un 
acompte  de  5  fr.  nets,  à  valoir  sur  le  dividende  de 
l'exercice  1900,  sera  payé  à  partir  du  1"  novemJjre 
procliain  sur  chaque  action,  tant  ancienne  que 
nouvelle. 
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Chemins  do  fer  de  l'Ouest.  —  Délivrance,  aux 
exposants  résidant  en  province,  de  cartes  d'abonne- 
ment comportant  .50  0/0  (le  réduction  sur  les  prix 
des  a))onncmeijts  ordinaires. 

Dans  le  but  de  faciliter  aux  exposants,  résidant 
à  .50  kilomètres  au  moins  do  Pari.~;,  les  déplacements 
qu'its  auront  à  elTectuer  pour  se  rendre  à  TExpo- 
silion,  la  Compagnie  des  Clieminsde  for  de  r<)nest 
met  à  leur  disposition,  pendant  toute  la  ihirée  de 
l'Exposition,  dos  caries  d'abonnement  de  toutes 
classes,  valables  trois  mois  ou  six  mois  et  com- 
portant une  réduction  de  50  0/0  sur  les  prix  des 
abonncuieiils  onlinaires. 

Ces  cartes  seront  délivrées  aux  intéressés  sur  la 
production  de  leur  carte  d'exposant,  pour  voyager,' 
par  l'itinéraire  direct,  eutn;  la  gare  des.servaiît  leur 
domicile  commercial  et  Paris. 

La  date  extrême  de  validité  de  ces  abonnements 
est  fixée  au  f.j  novembre. 

Les  cartes  de  six  mois  souscrites,  soit  à  partir 
du  1"  mai,  soit  à  partir  du  1"  juin,  expirerimt  éga-, 
lemenl  L-  15  novembre. 


En  vue  de  faciliter  la  vi.site  de  l'Exposition  uni-, 
versellc  de  1900,1a  Compagnie  d'Orléans  a  I  lion- 
nour  d'informer  lo  public  que  les  billets  d'aller  et 
retour  ordinaires  délivrés  pour  Paris,  de  toute  gare 
ou  station  du  réseau  située  à  100  kilomètres  au 
moins  de  la  gare  Paris-Austerlitz,aurontleurdurée 
do  validité  doublée. 

( '.elle  validité  exceptionnelle  pourra  èlrv  i.r  il  in- 
géo  dans  les  conditions  ci-après  : 

Pour  les  billets  valables  : 

6  on  8  Jours  faculté  de  prolongation  de  2  lois 

2  jours; 

10  ou  12  jours  faculté  de  prolongation  de  2  fois 

3  jours: 

l'i  ou  16  joiiis  faculié  de  prolongation  de  2  fois 

4  jours  : 

18  ou  20  jours  facnllé  de  prolongation  de  2  fois 
.j  jours. 

Moyennant  paiement  pour  chaque  prolongation, 
d'un  supptéiuent  égal  à  10      du  prix  du  billet. 
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En  vue  de  faciliter  la  visite  de  l'Exposition  uni- 
verselle de  1900,  la  Compagnie  d'Orléans  a  l'hon- 
neur d'informer  le  public  que  le  délai  de  validité 
jours  de  d'-parl  et  d'arrivée  non  compris'i  sera 
doublé  par  les  billets  d'aller  et  retour  qui.  à  par- 
tir du  10  juin  inclus,  seront  délivrés  pour  ParLs, 
de  toute  gare  ou  station  de  son  réseau  située  à 
ion  kilomètres  au  moins  de  Paris. 

En  outre  cette  validité  sera  augmentée  de  24 
heures  quand  elle  exigera  un  dimanche  ou  un  jour 
de  fêle  et  de  48  heures  quand  elle  expirera  un 
dimanche  suivi  d'un  jour  de  fête  ou  un  jour  de' 
fête  suivi  d'un  dimanche. 

Elle  ne  pourra  être  prolongée  même  moyennant 
supplément. 
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IIPfllMERIE  DE  LA  PRESSE 
M.  ra»  dn  Croissant,   Pari».   —  SlBMi 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


455  —  18"  volume.  (13) 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGM,  PARIS 


Vendredi  28  septembre  1900. 


Emprunt  Russe  4  7o  Or 

(1889) 

La  Commission  Impéritile  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  aoiiiil"  seplemUre  1900,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/ 1"  décem- 
bre 1900  : 

A  SaiA-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  ; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Suciélé  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  et  chez  MM.  E.  Hos- 
kier  et  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn  et 
G»,  à  la  Berliner  Haadeis-Gesellschaft  et  chez 
MM.  Robert  Warscliauer  et  C°;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C»  (Limited)  et  C.  I.  Ham- 
bro  and  Son;  à  Amsterdam,  cliez  MM.  Hope 
et  C"  et  à  la  Succursale  de  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas;  à  New- York,  chez  MM.  Ba- 
ring Magoun  and  C. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles  or 

8401 

k  8425 

38626 

à  38650 

40701  à  40725 

42326 

42350 

49851 

49875 

92126 

92150 

98151 

98175 

114676 

114700 

117201 

117225 

152226 

152250 

160901 

160925 

176051 

176075 

182251 

182^5 

183001 

183025 

253126 

253150 

262676 

262700 

277426 

277450 

280201 

280225 

285626 

285650 

287101 

287125 

310751 

310775 

329801 

329825 

358501 

358525 

365151 

-365175 

455001 

455025 

481351 

481375 

510276 

510300 

524576 

524600 

571351 

571375 

581326 

581350 

589601 

589625 

634601 

634625 

668701 

668725 

710201 

710225 

718776 

718800 

731226 

731250 

750326 

750350 

753951 

753975 

759426 

759450 

780776 

780800 

786776 

786800 

799651 

799675 

804701 

804725 

A  625  roubles  or 

819S26 à  819650 

819751  à  819775 

847451  à  847475 

868026 

868050 

890426 

890450 

914601 

914625 

A  3. 125  roubles  or 
948401  à  948425     950926  à  950950      964401  à  964425 
985351  à  985375 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1"  décembre  1900;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or  1889,  sorties  aux  tirages  antérieurs 
et  non  présentées  au  remboursement  à  la 
■date  du  19  aolit/1"  sepieini)re  19ul».  A  partir  des 
termes  désignés  entre  par^ntlièses,  ces  obli- 

'  .gâtions  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  125  roub  es  or 

2951  à  2975  3426  à  34.  0  Wul  à  48125  (19  mai/ 
1"  juin  19U0),   50614   à    iiiOlb   (20  mai/1"  juin 

1899)  ,  52434  52436  524:i7  (l'J  n^  ,vembre/l"  décem- 
bre 1897),  69793  697'.)8  (lu  noveinbre/l"  décem- 
bre 1898),  73983  (20  mai/1"  juin  1893),  76026 
76027  (19  novembre/1"  oéceuibre  IW),  77267 
(20  mai/1"  juin  1894),  7^4()0  (20  mai/1"  juin 
1898),  82758  à  82760  8^/  2  S27ri  !  827H5  K2766  (19 
novembre/1"  décemhri»  18;)..).  89?51  à  89775  (19 
mai/1"  juin  1900),  95(i(i0  à  «.'iHM  9ôe;67  à  95670 
(19  novembre/1"  d.'cembre  1899),  98201  (19  no- 
vembre/1" décembre  18î)3),  iW28:{  9S.38  98290 
98293  à  98299  99826  à  99844  (i9  novembre/1"'  dé- 
•eembre  1899),    1U3701  à  1 03725   (19  mai/ 1"  juin 

1900)  ,  107660  à  107667  lOîu  h  (i9  novembre/1" 
décembre  1898),  1084()l  à  |nH'i25  111451  à  111475 
(19mai/l"juin  1900),  IHrt..''  I14S72  114874  114875 
(19  novembre/1"  décemb'-'  18  f.i),  1 17851  à  117854 
117863àll7867  (19  noveml.r.-/ 1"  décembre  1898), 
119255  119256  119261  a  1IM2' 5  (20  mai/1"  juin 
1897),  131457  à  131461  (io  m;ii/l"  juin  1898), 
137769  (19  novembre/1"  .lé  -  inbre  1897),  138616 
à  138625  (19  novembre/1"  décembre  1899),  138651 


à  138860  (19  novembre/1"  décembre  1898),  145801 
l'i5802  14.5812  à  145814  145822  146164  146165  (19 
novembre/1"  décembre  1899),  152183  152183 
152190  152199  152200  (19  novembre/ 1"  décembre 

1898)  ,  154930  154931  156426  à  156431  156433  156438 
(20  mai/1"  juin  1899),  159515  à  159525  (19  no- 
vembre/1" décembre  1899),  162080  162081  162097 
à  162099  (19  novembre/l"  décembre  1898),  17.5751 
à  175775  (19  mai/1"  juin  1900),  175881  à  170884 
(19  novembre/l"  décembre  1898),  184945  (19  no- 
vembre/1" décembre  1896),  185551  à  185553 
185556  185560  185563  185574  185575  (20  mai/1" 
juin  1899),  188321  à  188324  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1895),  190680  190681  (19  novemJ)re/l" 
décembre  1898),  200751  à  200775  |19  mai/1"  juin 
1900),  210926  (20  mai/1"  juin  1898),  212379  (20 
mai/1"  juin  1895),  214a78  214379  214384  214:385 
214392  à  214394  214396  à  2143g9-(I9  novembre/l" 
décembre  1899),  214605  à  214609  {20  mai/1"  juin 

1899)  ,  224612  à  224614  224616  224623  224624  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  232676  à  232680 
232682  à  232697  232;00  (19  novembre/l"  décem- 
bre 1899),  232785  à  232787  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1898),  233257  à  233264  (19  novembre/l" 
décembre  1896),  235401  à  235425  (19  mai/l«'  juin 
L!OÛ),  240318  (20  mai/1"  juin  1898),  242526  à 
242550  (19  mai/1"  juin  1900),  244930  à  244932 
244935  à  244945  244949  245832  à  245834  246228  à 
246231  246234  à  246237  246243  246244  246247  246248 
(19  novembre/l"  décembre  1899),  247376  à  247400 
2.51351  à  251375   258651  à  258675  (19  mai/1"  juin 

1900)  ,  259347  (20  mai/1"  juin  1898),  264044  (19 
novembre/l"  décembre  1897),  265967  265975  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  267151  à  267155 
(20  mai/1"  juin  1898),  288804  à  288821  288824  (20 
mai/1"  juin  1897).  289626  à  289650  (19  mai/1" 
juin  1900),  291906  291907  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1893),  292879  (19  novembre/l"  décembre 

1898)  ,  294467  (20  mai/1"  juin  1896),  298301  à 
293325  (19  mai/1"  juin  1900),  321110  321111  (19 
novembre/l"  décembre  1898),  325026  à  325039 
328101  11328105  (19  novembre/l"  décembre  1899), 
332322  à  332324  332831  à  332866  (19  novembre/l" 
décembre  1898),  336601  à  336625  (19  mai/l='-  juin 
1900),  337131  à  337133  337235  à  337137  (20  mai/1" 
juin  1899),  337176  à  337200  (19  mai/1"  juin  1900), 
339181   3;39182   339195  à  339199   (20  mai/1"  juin 

1899)  ,  342254  (20  mai/!''  juin  I890i,  342601  à 
342625  349151  à  349175  (19  mai/1"  juin  1900), 
350302   à   350307   (19   novembre/l"  décembre 

1899)  ,  358870  (20  mai/l"'  juin  1899),  361451  3614.^2 
(19  novembre/l"  décembre  1897),  364721  (19 
novembre/l"  décembre  1895),  364726  à  364750 
365626  à  365650  (19  mai/1"  juin  1900),  366339 
à  366342  366344  à  366348  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1899),  368901   à  368925  (19  mai/1"  juin 

1900)  ,  379978  (19  novembre/l"  décembre  1894), 
381413  381415  381422,  381423  (20  mai/1"  juin 
1899),  387736  (19  novembre/l"  décembre  1897), 
.392614  à  392622  (19  novembre/l"  décembre 
1899),  395203  à  395208  (20  mai/1"  juin  1899), 
405376  à  405400  (19  mai/1"  juin  1900),  408293 
(19  novembre/l"  décembre  1894),  412561  412562 
(19  novembre/l"  décembre  1897),  416298  (20  mai / 
1"  juin  1895),  420561  (19  novembre/l"  décem- 
bre 1895),  435949  4.35950  (20  mai/1"  juin  18!i7), 
439157  à  439159  439171  (19  novembre/ décem- 
bre 1898),  440413  440414  440425  (19  novembre/ 
1"  décembre  1899),  448382  (20  mai/l-  juin 
1899).  448452  448469  à  448475  (19  novembre/ 
1"  décembre  1897),  455776  à  455792  (19  no- 
vembre/l" décembre  1899).  457751  à  4.57755 
457760  à  457774  (20  mai/1"  juin  1899),  460351  à 
460375  (19  mai/1"  juin  1900),  470901  (19  novem- 
bre/l" décembre  1892),  472480  (19  novembre/l" 
décembre  1898),  475333  à  475335  (20  mai/1"  juin 
1899),  490951  à  4909,53  490955  490957  à  490962 
490966  à  490970  (19  novembre/l"  décembre 
1899),  495909  à  495911  (20  .mai/1"  juin  1899), 
498651  à  498675  (19  raai/1"  juin  1900),  500208 
.500209  500213  à  500225  (aO  mai/1"  juin  1899), 
508'i01  à  508425  (19  mai/ 1"  juin  1900),  508865 
508866  (20  mai/1"  juin  1897),  515276  à  51.5299 
(19  novembre/l"  décembre  1899),516697  à  516700 
(20  mai/1"  juin  1899),  519295  à  519299  5202.30 
520234  520236  à  5202.'39  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1898),  520776  h  520779  520781  à  520787 
520794  à  520796  520798  .520800  (19  novem- 
bre/l" décembre  1899),  .522045  (19  novembre/l" 
décembre   1897),  539357  à  539369  539373  à  539375 


(20  mai/I"  juin  1899),  5'i0l51  à  540175  (19  mai/ 
1"  juin    1900),   541707  541708  (20  mai/1"  juin 

1898)  ,  54408:3  (■<!0  mai/1"  juin  1897),  .546078  546081 
;i  546085  546088  à  546091  5'46095  a  546100  (19  no- 
veiiibre/1"  décembre  1899),  .552251  à  552275  (19 
iriai/l"  juin  1900),  .556048  (19  novembre/l"  dé- 
cembre 1896),  .560720  (20  mai/1"  juin  1899), 
562622  562623  (19  novembre/l"  décembre  1897), 
56:i401  à  .56;34V5  (19  mai/1"  juin  1900),  .564792  à 
564796  5B5570  à  .565572  (19  novemlire/l"  décem- 
iH-e  1898),  567417  567418  (  20  mai/ 1"  juin  1898), 
.567878  567884  à  .567888  567890  .567^)2  (19  novem- 
bre/l" décembre  1899),  568693  à  568696  {19  no- 
vembre/l" décembre  1897),  .573")51  à  573-575  (19 
mai/1"  juin  19U0),  .5768'i9  -5768.Ô0  (20  mai/1"  juin 

1899)  ,  587819  (19  novembr^/ler  décembre  1898), 
588852  -588853  5888.56  à  -588860  .588870  (20  mai/1" 
juin  1898), 589903  à  ,j899lO  .58991:)  591786  591795 
591800  (20  mai/1"  juin  1899),  594756  (19  novem- 
bre/l" décembre  1894),  6(i0(i57  (ju0666  à  600668 
600670  à  600673  60U675  602873  à  6U2875  (19  no- 
vembre/1"  décembre  1899),  606951  à  6)6975  (19 
mai/1"  juin  1900),  610151  6101,52  610160  à  610168 
(20  mai/1"  juin  1899),  612626  012627  (19  novem- 
bre/l" décembre  1896),  613:326  à  61;3:3;;0  (19  mai/ 
1"  juin  1900),  614477  a  614480  614482  à  614497 
014499  614500  (19  novembre/l"  décembre  1899), 
617346  (19  novembre/l"  décembre  1897),  617905 
à  hl7S08  617913  617915  à  617921  617924  (19  no- 
vembre/l" décembre  1899),  627078  627079  (19 
novembre/l"  décembre  1894),  627168  (19  no- 
vembre/l" décembre  189(31,  630285  à  630289 
6:37803  à  637819  (20  mai/1"  juin  1899),  644188 
644196  (19  novembre/l"  clécenilire  1898),  650826 
à6508:34(l9  novembre/l"  décembre  1896),  672576 
à  672600  (19  mai/1"  juin  li.OO),  674156  674157 
674168  674169  {20  mai/l"juin  1896),  676491  676495 
676496  676499  676500  (20  mai/1"  juin  1893), 
681420  à  681423  682683  (20  mai/1"  juin  1899), 
686598  à  686600  (19  novembre/l"  décembre  189.5), 
691675(20  mai/1"  juin  1899),  692695  692700  697026 
à  697028  697038  à  697 U40  697047  à  697050  (19  no- 
vembre/l" décembre  1899),  708151  à  708175  (19 
mai/1"  juin  1900),  711917  711918  711920  713151  à 
713153  713158  à  713174  (20  mai/l"juin  1899),  713751 
713753 713759 7137h0 713767  717214  717217  717218(19 
novembre/l"  décembre  1898),  72-5044  à  725049  {20 
mai/l"j  uin  1896), 734991  (20mai/l"juinl895), 735576 
à  73-5600  (19  mai/1"  juin  1900),  737505(20  mai/1" 
juin  1894),  740551  à  740575  740626  à  7406-50  743951 
à  743975  (19  mai/1"  juin  1900),  747391  (19  no- 
vembre/l" décembre  1899),  747513  (19  novem- 
bre/l" décembre  1895),  752900  '(20  mai/1"  juin 

1898)  ,  75:3627  753628  (19  novembre/l"  décembre 
1896),  753801  à  753806  (20  mai/1"  juin  1892), 
757029  à  757041  (19  novembre/l"  décembre  1898), 
761.301  à  761325  (19  mai/1"  juin  1900),  768023 
768024  (19  novembre/l"  décembre  1895),  771109 
771113  771118  771119  {20  mai/1"  juin  1899),  773403 
773108  (19  novembre/l"  décembre  1899),  778354 
à  778:356  (19  novembre/l"  décembre  1898),  783141 
783142  783146  (19  novembre/l"  décembre  1897), 
783985  à  78.3987  783990  78:3995   (20  mai/1"  juin 

1899)  ,  789199  789200  (20  mai / 1"  juin  1894), 
798201  à  798225  (19  mai/1"  juin  1900),  801321  (19 
novembre/l"  décembre  1898). 

A  625  roubles  or 
817421  à  817425  (20  m^i/l"  juin  1899).  833551  à 
833575  (19  mai/1"  juin  1900),  8;J3871  à  8:33875  (19 
novembre/ 1"  décembre  189X),  848171  à  848175(19 
novembre/l"-  décembre  1899),  851926  à  851950 
862326  à  862350  (19  mai/1"  juin  1900),  870971  à 
870975  (19  novembre/l"-  d>^<:  mbre  1899),  877626 
à  8776.50  (19  mai/l"  juin  1910),  88i):356  à  880360 
(20  mai/1"  juin  1899)',  88(34  76  à  886480  886491  à 
886495  (19  novembre/ 1"  décembre  1897),  887831 
à  887835  (20  mai/1"  juin  1895).  88^901  à  888925 
(19  mai/1"  juin  19(i0),  89^-^56  à  898-575  (20  mai/ 
1"  juin  1899),  900401  à  ^00  20  (19  novembre/l" 
décembre  1898),  914626  à  9I4H30  914641  à  914650 
(20  mai/1"  juin  1899),  923676  à  923700  (19  mai/ 
l"juin  1900). 

A  3.125  roubles  or 
928701  à  928725  942676  à  942-00  (19  mai/1"  juin 

1900)  ,  948C01  à  948025  (19  novembre/l"  décem- 
bre 1899),  962451  à  9247  5  9H902t^  à  969050  (19  mai/ 
1"  juin  mO),  992801  à  992825  (19  novembre/l" 
décembre  1899). 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Emprunt  Russe  4  °/'o  Or 

(Deuxième  Émission  1890) 

a  Commission  Impériale  d'Amortissemenl  a 
cédé,  le  19  aoûtiï" septembre  190u,  au  tirage 
i\es  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

T^es  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
i^pables  à  partir  du  18  novembre/l"'  décem- 
1900  : 

,  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat; 
:  .'ans,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lvonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le" développement  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Cn'dit 
Industriel  et  Commercial  et  chez  MM.  E.  Hos- 
kier  et  G";  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
et  G»;  à  Londres,  chez  MM.  Baring  frères  et  G" 
(Limited)  et  G.  I.  Hambro  and  Son  ;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C  et  à  la  Succursale 
de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pay.s-Bas;  à 
New-York,  chez  MM.  Baring  Magoun  and  G». 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  ; 


3G451  à  36475 

123301  vm>s^ 

18fi601  18(i(j-2r) 
223026  22;-î950 
248751  343775 


255376  à 

350126 

36:3526 

373501 

423076 

532&51 

600451 


255400 
350irrf) 
363550 
373525 
423100 
532675 
600475 


A  125  roubles  or 
70176  à  70200 
15'ilj()l  154025 
207801  207825 
226851  226875 

A  625  roubles  or 
276226  à  276250 
350476  350500 


76876  à  76900 
170576  170600 
207826  207850 
240326  240350 


281176  à  281200 
357451   3574  5 


867251 
383251 
4;î'i201 
540151 
646251 


367275 
383275 
434225 
540175 
646275 


369076 
404126 
477551 
568151 
657001 


369100 
404150 
477575 
568175 
657025 


A  3.125  roubles  or 
684476  à  684500      69230 1  à  692325      709651  à  709675 
718201  718225 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après 
le  18  novembre/1"  décembre  1900  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0  0  or,  deuxième  émission  1890,  sorties  aux 
tirages  arilérieur.s  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  19  aoùi/  i"  .septembre 
J9U0.  A  partir  des  termes  désignés  entre  pa- 
renthèses, ces  obligations  ne  portent  plus 
d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
122  1729  à  1731  (20  mai/P'-  juin  1898»,  4710 
4724  4725  (19  novembre/ 1"  décembre  1K98),  11779 
11780(20  mai/1"  juin  1897).  11828  à  11830  11836 
11841  11843  (19  novembre/l"  décembre  1898), 
16101  à  16125  (19  mai/1"  juin  190-'),  16464  H34b7 
16468  \19  novembre/l"  décembre  1895),  17988 
17989  (20  mai/1"  juin  1895),  23526  235-.!7  23537 
à  23539  23542  2354b  à  23548  2^550  (19  novembre/ 
1"  détierabre  1«99),  42426  à  42450  (19  mai/1" 
juin  19(  0),  47179  à  47181  47183  47186  (20  mai/1" 
■juin  1899).  53679  53684  à  53698  (19  novembre/1" 
décembre  1897),  59i8U  59289  59293  59294  (19  no 
vemhre/l''  décembre  1899),  59101  à  59425  (19 
mai/1"  juin  1900),  63101  6:^103  63104  63111  à 
68114  63116  à  63119  63121  à  63125  (19  novembre/ 
1"  décembre  1899'),  71526  à  71550  7372H  à  73750 
73901  73925  (IS  mal/1"  juin  1900  ,  76162  761fi3 
76165  à  76167  76174  (20  mai/1"  juin  189H),  79180 
à  79192  (20  mai/1"  juin  189b),  81051  à  81067  ,20 
mai  1"  juin  1897).  90977  90.-t94  (19  novembre/1" 
décémbi-a  1898„  95'i01  ii  95425  (19  m-ù/l"  jum 
1900)  100476  à  100478  100481  100482  100495  à  KW  MIO 
100885  à  100H87  100889  à  1011895  lOoOdO  (19  novem- 
bre/1" décembre  1899),  102676  à  lo270(i  (lOmai; 
1"  uin  10011),  105779  105780  105792  105793  (20  mai/ 
1"  juin  1899),  108168  à  108170  (20  mai/1"  juin 
1896).  109984  (19  novembre/ 1"  décembre  1K)4:, 
115344  (20  mai/1"  juin  1899),  121126  à  121150 
(U»mai/l"  juin  1900)  li!2719  à  122720  (19  no- 
vembre/1" 'décembre  1897),  123525  (19  novem- 
bre/1" décembre  1898),  131727  à  131729  (20  mai/ 
V'jainl892),  13*576  133578  133582  à  l;i35»8  133502 
.5'.'8  133600  (19  novembre/1"-  décembre  1899), 


141001  à  141025  (19  mai/1"  juin  1900î,  143192  (19 
novembre/l"^' décembre  189?),  145551  à  14  )575  ,19 
mai/P"  juin  IHOO),  1489<;b  à  148928  148934  148936 
(19  novembre/1"  decembr»^  1899),  153252  à  153255 
(20  mai/1"  juin  1894),  ]57«t)2  à  157864  157873 
157874(20  mai/1"  juin  189^.),  Iiil5«0  (20  mai/1" 
juin  1893),  163208  "  163209  (pi  novembrt^/l"  dé- 
cembre 18i)4),  165272  (2o  ma. /l"  jum  1893),  165814 
à  165816  (20  mai  M"  juin  1894),  169133  169148 
(20  inai/1"- juin  189H),  i;bHb2  17^692  Vi&m  176696 
(19  novembre/1"  dec<  nilire  1895),  177562  177575 
(20  mai '1"  juin  1899),  178287  à  1  8290  178292  à 
178294  178296  à  178300  (20  mai/1"  juin  1898i, 
179801  179825(19  mai/1"  juin  ut.O),  181111  181122 
à.  181125  (20  mai/1"  juin  1896),  182628  182629 
18V631  à  182633  (19  novembre/ 1"  décembre  1899), 
186794  (19  novembre/1"  décembre  1896),  186964 
(19  novembre/1"  décembre  18H4),  195051  (19  no- 
veiiibre/1"  décembre  1898).  196K51  (20  mai/l"juin 
1895),  198745  (19  novembr.-/l"  décembre  lb98), 
198897  (19  novembre/1"  dé. 'Hiiibre  1897),  2(J0905 
2fl090(')  200911  (20  mai/1"  juin  1895),  203451  a 
203475  19  mai/1"  juin  1  U0„  205128  205136  à 
205139  205144  205149  (  19  novembre/l"  décembre 

1898)  ,  207486  à  207488  il9  novembre/1"  dé- 
cembre 1896),  208507  à  208510  (20  mai/1"  juin 
1897),  208901  ;i  20«9-:i5  (19  mai/P  juin  PJOo), 
209776  20978i  2O9790  à  20.i79<;  20  mai/l"  juin 
1897  ,  2098H3  209H8'j  20y«96  à  209899  (2o  mai/l" 
juin  1895),  214501  à  21'4525  119  mai/l"  juin  1900), 
217565  à  217-67  (19  novembr'  /l"  (iécenihre  1898), 
219826  à  219330  219333  2l9  i3i  21934(-.  219350  (20 
mai/1"  juin  1899),  22:3;37«  (19  novembre  1"  dé- 
cembre '1897),  23050  1  230510  (20 mai /l"  juin  1896i, 
•'31904  231921  (19  nov.-mbre/l"  décembre  1896'), 
233579  233581  23:^590  i\  233592  233600  (19  novem- 
lire/P'  décembre  1899),  237976  à  2379i)l  (20  mai 
/!"■  juin  1898),  24:îfW  ,  19  nov  mbrp/l"  décem- 
bre i8H0),  250451  à  250463  251)465  à  250475  (19  no- 
vembre/l"  dfcembr^  1S99),  250926  à  2.j()946  (19 
mai/1"  juin  1900  ,  252427  ,19  novembre  1"  dé- 
cembre 1890). 

A  625  roubles  or 

257596  il  257600  (20  niai/1"  juin  1894),  267651  :i 
267660  (20  mai/1"  juin  1899),  274226  à  k74235  (19 
novembre/1"  décembre  18o9  ,  a74696  i\  2747oii 
(19  novembre/1"  décembre  1898),  285411  à 
285420  (20  mai/1"  juin  l^i^S),  290.<66  à  290870 
(19  novembre/1"  décembre  1897),  299151  4  299175 
(19  mai/1"  juinlbOO),  311001  à  311005  i20mai/l" 
juin  1898i,  312501  à  312510  (20  mai/1"  juin  1899). 
■3^4976  à  3250(X)  (19  mai/1"  juin  ll^OO),  :J;B2596  à 
3321 OJ  335376  à  3:5.5385  335,96  à  335400(19  no- 
vembre/1" décembre  1898).  ;^37026  à  337050  (20 
mai '1"  juin  1899),  342761  a  3427)0  (19  novembre/ 
1"  décembre  1899),  348741  à  348745  (19  novem- 
bre/P'  décembre  1896),  351026  à  351040  (19  no- 
vembre/1" décembre  1898;,  352476  î'i  £.52485  (19 
novembre/ 1"  décembre  18^9),  356241  à  356245 
(20  mai/1"  juin  1898,,  3r6251  à  3:62.55  (19  no- 
vembre/1" décembre  189;»;,  362826  à  :3628.50 
(i9  mai/1"  juin  liOO).  379561  à  379.575  (20  mai/l" 
juin  1899).  383136  à  :J83l40  (19  novembre /l"  dé- 
cembre 1899),  384:301  à  38i3^5  (19  mai/1"  jum 
1900),  391081  à  391095  (19  novembre/1"  décem- 
bre 1895),  302526  à  392540  (20  mai/1"  juin  1899), 
;395620  à  395650  (19  mai/P'  juin  1900),  397101  à 
;397i05  405956  à  40.5960  (19  novembre,  1"  décem- 
bre 1>^99),  435576  à  4:-l5b0u  (19  mai/P-  juin  1900i, 
442491  à  442495  (19  novembre/1"  décembre 
1893),  46i266  à  464275  (20  raai/P'  juin  1899), 
477676  à  477700  fl9  mai/l"  juin  1900),  482046  à 
4820.50  .501586  à  501590  501596  à  501600  (20  mai, 
1"  luin  1895),  527401  à  5-^7425  (19  mai/1"  juin 
1900  )  532866  à  5:32870  20  mai/l"  juin  1899), 
536601  à  536625  (19  mai/1"  juin  1900),  548946  à 
548950  (20  mai/1"  juin  1898),  -5.50571  à  550575  20 
mai/P'  juin  1899),  55:3076  a  553100  (19  mai  1" 
juin  \%m.  5.5:3661  à  553665  (19  novembre  P'  dé- 
cembre 1897),   556801  à  .556810   (20  mai/1"  juin 

1899)  ,  560376  à  560:380  (19  novembre/l"'  décem- 
bre 1895),  562026  à  562050  562901  à  562925  (19 
mai  '  P'  juin  19O0).  571741  à  .5717rO  (19novembre, 
1"  décembre  1898  .  582286  à  582290  (20  mai/1" 
juin  1898),  534521  à  584.525  5»i516  à  591.520  19 no- 
vembre, 1"  décembre  1899',.  597651  à  597675  (19 
mai  P'  juin  1900;,  602801  à  602810  (19  novembre/ 

décembre  1898),  604176  à  604180  (20  mai/ 1" 
juin  1899),  604336  à  604330  (20  mai/1"  juin  1897), 
615901  à  615910  62ti670  ù  620680  620691  à  620695 
(10  novembre /l"  décembre  1890).  6:3:3491  à  633500 
20  mai/1"-  juin  1899),  634401  à  634425  642826  à 
643650  651126  à  651150  (19  mai/1"  juin  190O). 


659881  à  6.59885  659891  à  659895  (19  novembre  1" 
décembre  1899). 

A  3.125  roubles  or 

(68976  :i  669000  (19  novembre/1"  décembre 
1899).  68617^5  à  68  200  68(^2.6  à  686J50  691126  a 
691150  (19  mai/l"  juin  190»). 

llOtj 


Emprunt  Russe  4  °/o  Or 

(Troisième  Émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  \^  août  j\"  aepUmb'  e  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-de.-sus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/1"  décem- 
bre 1900  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Ber- 
lin, chez  M.  S.  Bleichrœder  et  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellscluifl  ;  à  Francfurt  sur-Mein, 
chez  MM.  M.  A.  von  Rothschild  et  Sulme  ;  à 
Londres,  chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage; 
A  125  roubles  or 

2001  à  20^J  34626  à  346.50  38301  à  38.325 
60526     60550       66201     66225        73526  7^550 

117.526    117.550      126126    126150  139801  1:39825 

14(i326    146.350      151.501    151  25  154426  1544.50 

190051    190075      2:38076   238100  2(59201  269225 

A  625  roubles  or 
;321501  à  .321525     335126  a  3:35150      :370426  à  :3704,50 
372401   372425      417901   41792.5      432251  432275 
440451  440475 

A  3.125  roubles  or 
456301  à  4.")6325     47(i651  à  476675      49:3226  à  49.32.50 
495551    49.5575     513076   513100      528^26  5282r)0 
57(i476  ,576.500 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  couiions  échéant  après  le 
18  novembre/1"  dncenioie  1900  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  troisième  émission  18'.ki,  sorties  aux 
tirages  antérieur.s  et  non  piésentèes  au  rem- 
boursement a  ladaiedu  lOaoùt  1"  septembre 
1900.  A  partir  des  termes  désignés  entre  pa- 
renthèses, ces  obligations  ne  portent  plus 
d'intérêt. 

A  125  roubles  or 

1:368  1317  (19  novembre/ 1"  décembre  1897), 
4752  4753  4770  à  4  72  (PJ  novembre/ 1"  décemb re 
1892  11176  à  11179  11  84  lll«ô  11187  11188(20 
mai  P'- juin  1899).  12^93  12296  à  P  3u0  19  novem- 
bre 1"  décembre  'I899),12-i78  12470  12481  à  12486 
12491  à  12499  (20  mai/1"  juin  1899),  186f)9  à  18662 
(19  novembîe/1"  décemore  1899),  26<»46  £(X)47 
26049  26050  (  19 novembre,  P'  décembre  1897),  30380 
30181  30.385  30:«6  ::0  88  à  3i'4(Ht  :s0876  à  308fcO  30883 
:30884  (19  novembre/l"  décembre  189-^),  332.51  à 
3;î275  (19  mai/1"  luin  1900  ,  356:30(20  mai/1"  juin 
1895),  44476  à  4448  5  ^i44aj  444^7  à  44489  44491  à 
4i495  44409  44500  - 19  novembre  1"  décembre 
1899),  44696  (20  mai/1"  juin  1891),  48126  à  48150 
19  novembre '1"  décenibre  1899).  49748  (20  mai,' 
P'juin  IhflS),  .507ti5  (20  mai,  !"  juin  1896),  55655 
à  55665  55669  (20  mai/1"  juin  1898),  59426  à  59436 
(19  novembre/ 1"  décembre  1897),  72183  à  7219* 
(20  mai/1"  juin  1«W),  72:24  (20  mai/1"  juin  1897). 
82.552  à  82575  (20  mai/1"  juin  189:3).  85258  (19  no- 
vemhre/l"  décembre  1897).  87301  1 19  novembre/ 
1"  décembre  1898!  90965  à  90968  (19  novembre/ 
1"  décembre  1895),  H2591  à  9->.595  9-.'5;«9  92600  (19 
novembre/l"  décembre  I8i>9).  936r;4  à  9:3657  93668 
9:3673  (19  novembie  1"  décembre  1898),  95726  à 
9.5729  95734  95785  100079  à  1000H3  100085  10C090 
100094  (20  mai/1"  juin  1898).  105176  à  105178  (20 
mai/1"  juin  1896),P'9101  à  109125  (:i0  mai/P  -  juin 
1899).  111026  à  1110.50  1 19  mai  I"  juin  1900).  116620 
(19  novembre/ 1"  décembre  189.3),  117784(20  mai/ 
pMuin  18991,  11 9.")03  119.5o4  119.507  à  119511(20 
mai'l"  juin  1897),  P<:;3()40  à  12:304-3  (20  mai/P^ 
juin  1895).  125981  à  12598.5  12.59-9  (20  mai  1"  juin 
18^19)  128826  à  128845  128819  (19  novembre,  1"  dé- 
cembre 1899),  129162  129163  129166  ù  129171  (20 


L'ÉCDNOMIS'l'K  KUUOPÉEN 


mai/1"  juin  1891),  131417  (l'J  novembre/ 1"  (16- 
cembro  l«.t«),  i:i><i*i  à  i^mM  (li)  nia./|'  lom 
1900).  liOiHH  ù  l'iOV.1)  (2'Uiiai/l'giiin  lH;r2),  .0^^^^^^^ 
14a".;!4  ri.M:5i:'i  ntif.;WCJ(>mai/l"  juin  189!)),  U-iol  > 
144r>17  (19  novembre/!"  di^cenibre  189,),  \'M 
à  1486:56   148649  ("iO  rn«i/l"  jutn-lK99  ,  149.,S7 


1"  décembre  189'0,  158851  à  1588'>4  (19  novembre/ 
1"  décembre  189.')),  1614r)4  161408  (20  mm/l"  jum 
1897)  162021  à  162j2.>  f  19  novembre/ 1"  décem- 
bre 1891),  Itwil.");}  ù  164169  (19  novembre/ 1"  dé- 
cembre 1H97),  166781  h  166750  (20  mai/1"  |um 
1899),  168851  ù  168875  (19  mai/1"  J'im  9-0), 
171762  171768  (19  novembre/1"  décembre  18%) 
173687  173695  173700  CM  mai/1"  J^jn  1897)  17'2o< 
à  177275  (19  mai/1"  juin  19U0),  178^08  178809  (20 
mai/1"-  juin  1898).  179451  à  179175  09  n'?i/i" 
juin  19010,  180385  à  1804UU  (20  mai/l"  jum  1898), 
183101  à  18;SI25  (19  mai/i"  juin  1900),  18*i229  à 
186233  (20  mai/1''  juin  1899),  187259  187260  18,2.)4 
à  187266  18;26Hà  187^/5  (19  novembre/ 1"  décf^m- 
bre  1898),  M2051  à  192'i75  (20  mai/1"  juin  1899), 
192726  192727  192733  192735  19ii747  à  192749  (19 
novembre/1"-  décembre  1898),  195751  à  195775 
.  19  mai/1"  juin  1900. 197894  197895  (19  novembre/ 
1er  décembre  1895),  I9y705  199706  199709  à  1997-25 
(20  mai/1"  juin  1898),  20U27(;  à  200282  20029. 
il  200298  (20  m.ii/1"  jum  1899),  202277  202280(20 
mai/1"  juin  1897),  204101  à 204 125  (19  mai /l"  juin 
19001,  208630  à  208634  (20  mai/1"  jum  189/), 
211521  (19  noverabre/1"  décembre  1892),  2ll/8ii 
211787211739(20  mai/1"  juin  1898),  213303  à  21:-i308 
213319  2133=!2  213:328  i20  mai/1"  juin  1899),  213713 
à  213716  213723  213724  (20  mai/1"  juin  189/ 
214464  à  214466  214473  216576  216577  216579  21658(i 
216587  216597  19  novembre/1"  décembre  1898), 
218797  à  218800  224851  à  224875  (2ilmai/l"  juin 
1839;,  226433  (20  mai/1"  juin  1896),  236201  à 
236225  (19  mai/l"  juin  190ii),  239318  à  2:«3]5 
239324  (20  mai/1"  juin  1898),  2485.6  248577  2*8o80 
248583  à  248585  24S592  à  248597  248.599  (19  novem 
bre/l«'  décembre  1898),  2.5U551  (20  mai/1"  juin 

1896)  2521-26  252129  à  352132(19  nnvembre/l"  dé- 
cembre 1897),  252402  (20  mai/1"  juin  1894), 
253626  à  2.53o-29  253H38  à  25  i64l  25bri44  2o8645 
253648  à  253650(19  novembre/!"  décembre  1899) 
261026  à  261050  (19  mai/1"  juin  190(>),  26.3615  ! 
263619  (30  mai/1"  juin  1892),  2ti9051  à  269u75  (19 
novembre/l"  décembre  1899),  :i6vi563  à  269  06 
269575  '  19  novembre/1"  décembre  1898).  272129  à 
272231  272183  272184  262141  à  2;2Um  (20  mai/1" 
iuin  1899),  274680  (19  novembre/l"  décembre 

1897)  ,  2791U1  à  27itl25  .19  mai//!"  juin  19U0;. 
2.S0426  à  28(1431  (19  novembre/ 1"  décembre  1893), 
285115  (19  novembre/1"  décembre  1894),  287001  à 
287010  (19  novembre/1"  décembre  1896),  287126  à 
287131  287133  287140  à  287142  (19  novembre/l«- 
décembre  1899),  293440  (20  mai/1"  juin  1899) 
296780  (19  novembre/ 1"  dt^cembre  1897),  2979/6 
à  297983  2979  )0  à  29 W  )  298401  à  298425  (19  mai/ 
1"  juin  19u0),  299612  (20  mai/1"  juin  1897). 

A  625  roubles  or 
304566  à  304570  (20  mai/1"  juin  1898),  307710  à 
307725  (20  mai/1"  juin  1894),   309086  à  309095 
(20  mai/1"  juin  1896),  313226  à  313-250  (19  no- 
vembre/1" décembre  1895),  316176  à  316200  (19 
mai/1"  juin  1900),   316611  à  316625   (19  novem 
bre/1"  décembré  1893),   320451  à  320475  (19  no 
vembre/l"  décembre  1895),   33657ri  à  336595  (19 
novembre/1"  décembre   1898),   337026  à  3370a5 
337041  à  3370.50  "20  raai/1"  juin  1895),  340826 
340830  340841  à  3408.50  (20  mai/1"  juin  1899) 
348581  à  348(100  (19  novembre/1"  décembre  1899) 
351186  ;i  .351-200  y\d  novembre/1"'  décembre  189s 
352386  à3.')2390  (19  novembre/1"  décembre  1896) 
360296  à  360300  (19  novembre/1"  décembre  1894) 
382706  à  882710  l20  mai/l"-  juin  1h99).   388401  à 
:»3425  (19  mai/l"-  juin  1900),  3«5866  à  385870  (20 
mai/l"  juin  189^1,   888201  à  ;:88226   (19  mai/l" 
iuin  1900),  395296  ù  395300  (20  mai/l""'  juin  1899), 
397346  à  3973.50   (20  mai/l"  juin  1893),    397631  à 
397635  39764!  à  897650  (19  novembre/1"  décem 
bre  1899).  40:^326  à  403350  ;19  mai/l«'  juin  1900) 
406176  à  4064^0  (19  novembre/1"  décembre  1899) 
408121  ù  408125   (20  mai/!"'  juin  1891),    409s76  : 
409890  (20  mai/l"  juin  1899),  4100-26  à  4100.j0  (19 
mai/P'  juin  19(i0).   413056  à  413(165   (19  novem- 
bre/1" décembre  1896),   423.321  à  423325  (19  no- 
vembre/1" décembre   1899),   431201   à  431225 
437626  à  437650   442266  à  442270   19  mai/l''  juin 
1900  . 


A  3.1.25  roubles  or 

458901  à  458925   4'-.5.526  i\  465.550    (19  mai/l" 
uin  191)0),  4661(11  à  4()6l25  (19  novembre/1"-  dé 
"cembro  1896),   46882(s  à  4t88.')0  (19  noveml.ro/l- 
décembre  1897),   4'i965i  k  «)9i)75  47*51  à  47957o 
19  mai/1"  juin  19  •  ),   4911001  à  490025  (20  mai/ 
"  juin  189S\   49i72'i  à  '(947  0   (19  mai/l"  jum 
looii)    .52i4~()     ?>2450ii  (19  novembre/!"'  décem- 
bre 1899j,  b-îma  à  .52.9.')0  (20  mai/l"  juin  1896), 
1501  à  5515-25   (  20  mai/l"  juin  189'*).^ j^''^'^'^  à 
)78000  (20  mai/l"  juin  I89i)),  .58()i)76  (i  .58i)lU0  19 
mai/l  '- juin  19.'0),   5X1201  a  581225   (19  novem- 
bre/P'  déceintire  !.S9'.i). 
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Emprunt  Russe  4  °/o  Or 

(Quatrième  Émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  aout/\"  septembre  1900,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nomme 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem 
boursables  à  partir  du  18  novembre/ 1"  décem 
bre  1900  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Ber- 
in  chez  M.  S.  Bleichrœder  et  à  la  Direction 
de  la  Disconlo-Geselischaft  ;  à  Francfort-sur. 
Mein,  chez  MM.  M.  A.  von  Rothschild  et  Sohne. 
à  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  ; 
A  125  roubles  or 
12276  à  12300 


JONAS,  1h  dernier  ouvia^çc  do  M.  Iwan  Oilkin 
csl   une;   liumorisiiiiuo   laiilaisic   brodoo   sur  un 
tlitme  économifinf.  Quel  rircl  oxorcera  sur  lo  lia 
vail  européen  l'inslallalion  do  nos  marlunes  cl  (  ' 
nos  capitaux  dans  raiilKiue  empire  cl  iuois,  on  b' 
niain-a'(euvro  no  coùto  ((n  iin  \ni\  dérisoire  / 
Chini'  ,t'eil-ellc  pus  ilc.siirK'C  a  inonder  l  Europe 
le  ijroiluits  à  bon  nm relié  r/ui  ruineront  les  pro 
.liiciour^  f'itropéens  ?  (juo  deviendra  alors  la  mass' 
(les  Iravailleurb?  Que  deviendra   l'Europe  ullc- 
uièmo?  Tel  est  le  problème  qirexamincnl  le  ren- 
tier .Jouas  et  sa  lia  oim'  empaillée. 

Le  conle  pliilosophiipio,  illustré  par  VoUair.v 
psl  nu  o-(>nro  anjourd'liui  abiuidonné,  bien  a  tori, 
car  il  pcriTiel  d'ox[)oser  des  (pieslions  pçra\e-;  sont, 
une  forme  ainnsante.  Lo  Jori"s  de  M.  Gilkin  mon- 
tre qu'on  peut  renouveler  ce  «onre  en  lui  impri- 
mant uue  allure  tr-s  mnd^•rnl>.  L'auteur,  bici 
connu  dans  !■■  monde  des  lettres,  esl  l'un  des  poète 
Ijelges  les  plus  en  vue.  L'Acailémiir  française  . 
couronné,  il  y  a  quelques  semaines,  deux  de  se 
ouvrages  :  le  Cerisier  fleuri,  recued  de  poesn- 
Iviiques,  et  Promi-cnée,  drame  philosopluque,  qi. 
a  produit  une  impression  piolonde  dans  le  inond 
des  gavants  non  moins  que  dans  le  public  lettr' 
Jo,if(s  montre  le  talent  do  l'auteur  sous  un  aspe 
nouveau  et  sinsuliércnient  piquant. 

lllu 


1726  à  1750 


12301  à  12;î25 


A  625  roubles  or 
17929  à  17953       38554  à  38578       40454  à  40478 
52804  à  52828        58629  à  58653 

A  3. 125  roubles  or 
64929  à  61953  76304  à  76328 
Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1"  d  l  embre  1900  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  quatrième  émission  1890,  sorties 
aux  tirages  auiéneurs  et  noa  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  l'-J  aoiîi/1"  sep- 
tembre 19U0.  A  partir  des  termes  désignés 
entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  portent 
plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
476  à  500  (19  mai/l"  juin  1900;,  899  900  (20 
mai/l"  juin  1897),  117.  à  1182  (20  mai/l"  juin 
1892)  1867  1868  (19  novembre/1" décembre  18v)7), 
2311  à  2313  (20  mai/1"  juin  1897),  2951  à  297o 
4476  à  4500  (19  mai/l"-  juin  1900).  6151  à  6l.o5 
6157  à  6159  6171  617^  (20  mai/1"  juin  1899) 
10401  à  10425  (19  mai/l"  juin  1900),  10652  i 
10656  (20  mai/l"  juin  18.»8),  10762  (19  novem 
bre/1"  décembre  18^8).  10960  à  10962  (19  no 
vembre/l"  décembre  1892).  13ii65  180  '8  14476  à 
14482  14494  à  11496  (19  novembre/1"  décembre 
1898). 

A  625  roubles  or 

16629  à  16633  16'>h9  à  16643  (19  novembre/1 
décembre  1898),  l-<729  ;'i  1^7.53  (19  mai/1"  juin 
1900),  29614  à  29  28  (  0  mai/l"  juin  1899),  30104 
à  30128  (19  mai/l"  juin  !9(j0i,  30224  à  3u228  (20 
mai/l"  juin  1898),  '32829  à  3-.'8;^8  83".84  à  33(;03 
(19  novembre/l"  décembre  1899),  3t)054  à  3(iOtv3 
42519  à  42-553  (19  novBim.re/l"  décembre  1896) 
43049  ;\  4-3053  (19  novembre/l"  décembre  1894) 
45759  à  45763  (19  mai/l"  juin  1894),  54804  à  54823 
(19  novembre/l"  decemiire  1899). 

A  3,l-4!5  roubles  or 

62379  à  62403  78129  à  7315  i  80354  à  80378  80504 
80528  (19  mai/l-'-  jnin  19'0).   ^"8 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Depuis  le  lunch  24 
septembre,  la  ComiiaRuie  d'Orléans  a  augmenté  le 
nombre  dos  trains  qui  partent  do  la  nouvelle  gar 
du  quai  d'Orsay  et  de  cihix  qui,  en  sens  inverse, 
viennent  y  aboutir,  do  façon  h  faire  J^énéncier  de 
cet  avantaïkc  la  presque  totalité  de  ses  trams. 


BIBLIOGRAPHIE 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


Situation  au  30  juin  1900 


ACTIF 

Actions. 'Versements  non  appelés. . . 

(à  Gonstantinople  

(^aisse  j  ^^^jjg  succursales  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier.  

Divers  

Fr. 


125.000.000 
44.346.171  ! 
11.538.637  ■ 

25.153.930 
54. 813.. 542  0 
39.264.969  1 

53.377.077  5 
74.536.558  0 

83.305.912  3 
5.621  344  .8- 
470.380  1 

517.441.544  y 


PASSIF 

Capital   250.000.000 

Rillels  de  Ranciue     22.13o.500 


Billets  de  Banque. 
Effets  à  payer  — 

Dépôts  à  échéances  fixes   21 .768 . 45N. 

Comptes  courants  divers   157.5(18.427 

Dividendes  à  payer   .^'^J?'?.^ 

Réserve  statutaire  

Divers  

Fr. 


36.055.768 


16.814.809 
6.786.602 

517.441.524 


Certilié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton  Lan, 
Le  Directeur  gén.  adj.:  (Signé)  G.  Auboynea 
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En  vue  de  faciliter  la  visite  de  l'Iîxposition  un 
verselle  de  1900,  la  Compagnie  d'Orléans  a  1  hc 
neur  d'informer  le  public  que  le  délai  de  validi 
(iours  de  départ  et  d'arrivée  non  compris)  sei 
doublé  par  les  billets  d  aller  et  retour  qui,  a  pa 
tir  du  10  juin  inclus,  seront  délivrés  pour  Pan 
de  toute  gare  ou  staiion  de  son  réseau  située 
100  kilomètres  au  moins  de  Paris. 

En  outre  cette  validité  sera  augmentée  de  : 
heures  quaad  elle  exigera  un  dimanche  ou  un  joi 
de  fête  et  de  -18  heures  quand  elle  expirera  i 
dimanche  suivi  d'un  jour  de  fêle  ou  un  jour 
fêle  suivi  d'un  dimanche. 

Elle  ne  pourra  être  prolongée  même  moyenna 
supplément. 

111' 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consol.  Pru88.  3  0/0  

Russe  Oiient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

rtalien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darnistadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —   Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois, 
Roubles  comptant  


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0, 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Turc  II  

—  m  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

Srec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0..  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Otiomane  

Rio-Tinto  , 

BrightOD  A  , 

North  Brit  

Argent  en  barres  , 

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  .  . 
Escompte  hors  banque  . 


22  a  on 

29  aoti 

5  sept 

12  sep 

19  sep 

26  sep 

86 

40 

85  90 

85 

90 

86  10 

85  60 

85 

ro 

» 

95  80 

96  20 

96 

10 

» 

72 

50 

» 

72  60 

72 

2o 

71 

70 

96 

20 

9Ô 

n 

90 

80 

90  70 

90 

25 

90 

10 

22  90 

22 

80 

22  90 

22  85 

22 

45 

22  30 

94  60 

94 

40 

91 

40 

94  25 

94 

20 

91 

13T  60 

liO 

10 

1 12  90 

142  r  0 

112 

» 

1  il 

25 

20 

25 

90 

26 

70 

26  20 

25  70 

25 

20 

139  50 

1.39 

50 

140  S  ) 

110  20 

140 

» 

140 

» 

90  50 

89 

75 

89 

70 

89  40 

» 

89 

» 

72  25 

72 

72 

20 

72  25 

72 

10 

» 

20G 

)) 

206 

10 

209 

50 

208  n 

206  60 

203 

7) 

175 

173 

:>') 

175 

70 

175  « 

172 

70 

169 

IS.'i 

1.32 

10 

132 

25 

132  50 

130  75 

121 

5i) 

116  :m 

lis 

75 

US 

70 

117  80 

114 

10 

138 

9  i 

146  20 

1  i6  20 

147 

00 

IIG  75 

145 

n 

13S 

.■0 

80 

131 

50 

132 

50 

132  75 

130 

25 

115 

50 

81 

30 

81 

30 

81 

30 

81  35 

81 

20 

81 

30 

2o  45 

20 

46 

20 

45 

20  1() 

20  42 

21' 

44 

84 

45 

81 

40 

84 

50 

84  50 

si 

40 

81 

213  20 

213 

20 

213 

» 

213  >i 

212 

9,1 

213 

216  50 

216 

15 

216 

40 

216  40 

216 

15 

216  35 

HNCIÈRE 

DE 

LONDRES 

22  aoù 

2»  aoi'i 

5  sept 

12sep 

19  sop 

26  sep 

98 

Cû 

98 

37 

98 

62 

98  08 

98 

32 

98 

50 

62 

75 

63 

12 

63 

85 

64  » 

63 

75 

c3 

87 

05 

50 

65 

66 

» 

06  50 

61 

25 

6i 

5 

93 

92 

93 

» 

92  87 

92 

75 

91 

75 

98 

7j 

98 

75 

98 

75 

98  £0 

98 

75 

98 

■46 

25 

46 

25 

47 

» 

47  » 

46 

,6 

25 

02 

25 

10 

2o 

n 

25  75 

25 

» 

25 

22 

87 

28 

87 

23 

06 

22  87 

22 

50 

2- 

25 

lÔ3 

62 

103 

62 

104 

104  62 

104 

75 

'.5 

41 

50 

42 

» 

42 

» 

il  50 

41 

41 

50 

93 

50 

93 

12 

93 

50 

93  25 

9o 

92 

87 

99 

» 

99 

99 

5U 

99  50 

99 

» 

98 

5o 

23 

37 

23 

12 

23 

50 

23  5v 

23 

23 

71 

62 

72 

» 

72 

50 

72  50 

71 

75 

71 

37 

95 

50 

95 

50 

95 

50 

95  50 

95 

50 

i'S 

100 

100 

lô'o 

101 

100 

10  1 

» 

5 

5 

50 

5  » 

5 

50 

50 

138 

)} 

139 

» 

131' 

» 

139  » 

i39 

» 

139 

» 

5 

5 

50 

5  50 

5 

5 

50 

11 

2b 

11  50 

11 

02 

11  62 

II 

50 

ï 

50 

5S  50 

b8  25 

58 

t3 

59  IS 

58  87 

58 

7  ) 

133 

7j 

135 

13J  10 

U2  » 

139 

37 

50 

79  50 

80 

» 

fcO 

)) 

82 

82 

» 

82 

5J 

18 

25 

28 

31 

1 8 

94 

Î8  80 

Î8 

75 

.9 

» 

25 

36 

25 

37 

25  35 

25  33 

25  35 

36 

4 

n 

4 

» 

4 

4  M 

4 

4 

» 

3 

50 

3  87 

3 

63 

3  62 

3 

96 

4 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRU)(ELLES  &  D'ANVERS 


BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent.. 

—  —  Papier  . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  N'ord-West  

Staatsbahn  

LoniDards  

Change  sur  Londres.... 

—  Paris  

Napoléons  d'or  


22  aoù 

29  aoii 

5  sept 

19  sep 

19  sep 

20  sei> 

116  80 

117  10 

116  80 

116  75 

116  20 

115  70 

67  15 

97  20 

97  25 

97  30 

9/  lo 

.6  yj 

97  65 

97  60 

67  60 

97  70 

97  4  . 

97  10 

115  20 

115  10 

115  lu 

r.5  » 

115  .. 

m  i5 

90  00 

90  00 

90  50 

90  9J 

90  90 

9o  8U 

1075  » 

1088  » 

1100  » 

Iu90  » 

107  j  •■ 

1008  .. 

528  » 

528  » 

530  » 

531  » 

531 

.  .  90 

120  » 

6133  » 

6130  » 

6100  » 

6080  r, 

6j7j  . 

148  )i 

W  » 

155  )i 

45.^  » 

451  n 

5  J  » 

6 '.9 

661  » 

673  M 

b'  i  » 

669  .. 

.01  1) 

110  )) 

111 

117  » 

114  » 

113  » 

109  ■■ 

242  20 

212  25 

242  05 

241  15 

2 12  05 

2ii  05 

96  35 

96  25 

96  22 

96  27 

96  2u 

i)i>  30 

19  30 

19  3  J 

19  28 

19  31 

19  .31 

l'J  oO 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  «  BAHOet.oi<it. 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Pans  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Kitérieure  4  0/0  

Obligalious  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                 5  0/0 
Chan^'e  sur  Paris  


22  aoù 

29  aoù 

5  sept 

12  sep  19  sep  2u  sep 

7->  95 

73  25 

73  70 

73  65 

73  40 

73  10 

79  25 

79  6o 

80  35 

80  6  J 

80  10 

81  20 

81  85 

82  25 

82  35 

82  .) 

82 

32  35 

32  45 

32  15 

32  64 

32  57 

32  02 

28  6j 

29  25 

29  05 

29  82 

29  5Ô 

y? 

73  » 

73  41 

73  85 

73  80 

73  52 

73  20 

n 

n 

» 

» 

n 

80  25 

86  75 

87  13 

87  ys 

87  25 

fi 

72  2. 

72  05 

73  » 

73  43 

72  9:. 

28  80 

29  50 

29  20 

30  3b 

30  » 

30  50 

Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd.. 

—  Brux.-Lille-Galais 

—  Congo  (p.  d.  f.). . . 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


22  ao  ù 

29  aoO 

5  .sept 

i2  sep 

19  sep 

25  sep 

9i  97 

9î  90 

P5  10 

91  5-$ 

94  80 

95  .. 

81  50 

85  50 

86  » 

84  25 

84  25 

84  » 

» 

» 

» 

» 

» 

2999  « 

3000  n 

2935  » 

2960  » 

2980  » 

3000  » 

» 

» 

» 

» 

538  50 

540  » 

540  » 

f,40  » 

54)  » 

540  » 

9962  » 

9950  » 

10200 

10275» 

10.300» 

10075 , 

208  05 

208  » 

208  » 

207  97 

207  9i 

208  10 

123  12 

123  12 

123  05 

123  05 

123  27 

123  20 

25  21 

25  21 

25  19 

25  19 

25  18 

25  20 

100  20 

100  15 

100  12 

100  13 

100  16 

100  2» 

100  21 

lOO  18 

100  17 

100  17 

100  17 

100  23 

123  15 

123  » 

122  95 

122  9: 

123  25 

123  17 

25  22 

25  23 

25  20 

25  20 

25  20 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Kente  Italienne  4  0/0  

2h.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  &  vap.  F.  R.  . . 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Hente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Merlin  


22  ami 

2,"^  aon 

5  sept 

12  sep 

19  sep 

26  sep 

99  65 

100  02 

100  12 

100  15 

99  85 

99  62 

525  .. 

525  11 

5,30  >i 

523  » 

524  » 

520  » 

708  . 

706  ^ 

711  . 

709  » 

706  » 

705  » 

8 12  )i 

8il  >< 

857 

835  » 

845  » 

844  » 

t) 

n 

»  » 

» 

450  n 

462  » 

476  » 

178  » 

105  » 

461  » 

T. 

1065  .1 

» 

lOiS  .. 

I) 

1065  » 

l0^5 

1055  M 

» 

1050  » 

106  37 

106  60 

106  62 

I(i6  75 

lu6  67 

106  65 

26  75 

26  ,S3 

26  80 

iô  81 

26  81 

29  f3 

130  70 

131  10 

130  97 

131  22 

131  35 

131  17 

99  65 

100  07 

100  15 

100  10 

99  87 

93  62 

708  » 

709  » 

710  » 

709  - 

705  " 

7t5  » 

106  31 

106  62 

106  57 

106  07 

106  70 

106  66 

130  7u 

130  97 

131  » 

131  05 

131  3! 

131  15 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-P£TERSBOURQ 


VAI.EUWf 

Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb. . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  4  ^  %  val.  de  Cr.  f 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


22  aoù 

29  aoù 

5  sept 

1 1  sep 

)!i  sej) 

20  sep 

96  50 

96  12 

96  .. 

90 

90  11 

96  12 

293  » 

295  » 

291  11 

2S8  50 

280  » 

290  » 

543  » 

5d3  » 

5iO  11 

5:i.j  . 

525 

53Ô  » 

360  » 

370  » 

318  - 

34)  Il 

340  >. 

357  » 

152  » 

152  II 

152  « 

152  . 

152  . 

152  . 

37  35 

37  35 

.37  35 

37  31 

37  35 

37  37 

93  90 

93  85 

93  85 

93  85 

93  05 

93  70 

15  80 

45  80 

15  80 

45  77 

45  70 

45  :% 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

22  aoù 

29  aoù 

5 

pt 

12  sep 

1 0  sep 

26  sep 

99 

75 

99 

75 

100 

» 

1.0 

11 

99 

75 

99 

73 

—      1890  3  J-i  %  

» 

1) 

11 

9i 

93 

» 

Fédéral  1889  3  y,  %  

99 

75 

99 

50 

99 

11 

11 

—     Ch.  db  fer  3  % 

96 

» 

93 

» 

95 

2") 

95 

50 

94 

75 

95 

25 

Italien  4  %  

94 

1-3 

75 

9J 

90 

93 

65 

93 

82 

93 

52 

100 

50 

100 

41 

103 

10 

100 

38 

\M 

3. 

100 

3s 

—  Londres  

25 

28 

25 

28 

25 

25 

25 

25 

25 

23 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  iGalata» 


VALEURS 

22  aoù 

29  aoù 

5  S"pt 

12  sep 

19  sep 

26  sep 

n 

» 

11 

» 

87 

21 

87  20 

8.  21 

87  20 

87  22 

87  22 

Ottoman  4  0/0  3«  groupe... 

25 

11 

25  04 

24  30 

24  26 

2i  U 

21  10 

Parité  à  Paris  Fr. 

1} 

1) 

11 

111 

62 

109  75 

112  81 

13  37 

111  12 

109  25 

» 

1) 

Change  sur  Paris  3  mois. . . 

22 

97 

2.3  r 

a  01 

23  01 

23  0! 

23  03 

—     sur  Londres  3  mois. 

lO'j 

17 

109  Vi 

lc9  03 

109  03 

i;9  0; 

109  .. 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


22  août 

29  août 

5  sept. 

I2sept 

19  sept 

2o  sept 

États-Unis  4  0/0  

115 

115 

115 

115 

116 

115 

% 

Atchison  

27 

28 

Vu 

28 

y* 

26 

26 

% 

89 

88 

/h 

89 

'/i 

88 

87 

y* 

87 

Central  New-Jersey . . . . 

136 

131 

y* 

133 

% 

132 

12<.i 

130 

» 

11 

» 

n 

» 

113 

% 

113 

114 

111 

3 

8 

111 

% 

112 

% 

116 

% 

116 

y. 

117 

116 

115 

114 

% 

219 

2l!* 

219 

219 

219 

215 

LuuisviUe  et  Nasville.. . 

71 

71 

% 

72 

73 

% 

10 

Va 

70 

10 

y» 

10 

11 

y» 

U 

10 

\ 

10 

% 

129 

129 

i" 

130 

1' 

/2 

130 

127 

?4 

127 

\ 

Northern  Pacifie  préf. . 

71 

71 

71 

% 

74 

Va 

70 

67 

% 

16 

16 

16 

16 

15 

15 

y» 

59 

59 

57 

'/» 

57 

% 

5i 

% 

54 

% 

W'abachiSt-Louispréf. . . 

18 

18 

18 

y* 

18 

Va 

17 

16 

H 

Change  sur  Londres . . . 

4 

% 

1.81 

1.83 

\ 

4.83 

\ 

4.83 

y* 

1.82 

—  Paris  

5.18 

5.18 

5.18 

1 

5.18 

% 

5.18 

0.19 

\ 

i.88 

>4 

4.88 

y* 

i.SS 

•1.87 

% 

4.87 

% 

1.86 

> 

16 

16 

16 

w 

16 

,''8 

16 

lô 

y» 

61 

61 

'A 

62 

7* 

62 

62 

e3 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


millins 
15-212 

383T 

6790 


25839  .809.110.76.- 
390.356  obi. de 500 Ir 
891 .600  obi. df  500  Ir 

39.883obl.d(500lr. 
109. 700 obl.de  500 fr 


lj|iilil 
DOin. 


RKNTKS 


Francs 
456.367.401 

115.104.990 

237.638.374 


Sombre 

Tal. 

Soni 

de  Tilres 

nom. 

Ters. 

451 .481 

500 

501.1 

27  i  0-29 

400 

400 

1088030 

400 

^Ofl 

» 

100 

ion 

451.710 

500 

500 

235.471 

500 

500 

583. 5d0 

400 

400 

100 

lOii 

441.731 

400 

400 

» 

100 

100 

685. 49S 

500 

500 

100 

10(1 

280.411 

500 

220 

155.365 

400 

400 

833. 151 

500 

500 

1509450 

600 

500 

838.642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.714 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499 .812 

500 

200 

160 . 000 

500 

50(1 

224 . 948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1 173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

50o 

40 . 000 

500 

250 

500 

500 

■?00  000 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

3';8.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.012 

500 

500 

49.700 

500 

500 

491.516 

500 

500 

515.4.33 

500 

500 

68,567 

» 

» 

1955396 

.500 

500 

lK48:-)80 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211 .006 

500 

500 

1430267 

500 

500 

4850031 

500 

500 

171.202 

500 

500 

237.487 

500 

500 

2505210 

500 

500 

531.101 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

5oO 

136.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

l>KSl(iN.\TU)N  DES  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

o  0/  i  Terme. 

3  %  Amortissable  j  J^'^^; 
3y,%  1894(anc.  4/,)}  H'^^'^^, 

Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  % 

(gur.  France)   Ternie. 

Madagascar  2  gar.  Pr.  Ciit 
Indo-Ctune  3  %  %  


DIVIIIIt^Dli  ou  l\Téll£T  distribue  en 


1895 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  >■  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  !4  %  

—  quarts  

1898  2  %  ;  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseilië  lè77  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %.... 

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

{ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. . 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

lACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

ooi.        -  30/0  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  .  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien. ...  !  

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3%  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.  — 


Act.  Midi 
Obi.  — 

Act.  Nord. 
Obi.  — 


3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . 

3  %  fusion  nouv. 

2  X  %  


3  %  

3  %  nouv. 


3   

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  !4  "/o.j.avr.etoct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


3 
3 

3  50 
15 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  50 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  0' 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  . 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

58  50 


1896 


3  .. 
3  .. 

3  50' 

15 
2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
3i  .. 
12  50 


35  .. 

25  . 
19  01 


30  .. 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
.55  .. 


55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 

58  50 


1897 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10 

2  50 


113  54 

50  .. 

12  50 

33  .. 

25  .. 

12  .50 
25 

12  50 
35 

12  50 


35  . 
25  . 
16  . 


30  .. 
15  .  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50: 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


1898 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  . . 
35  .. 
25  .. 
16  20 


15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


1899 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 

2  50 

17  5 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


135  41 
20  a. 

G  25  a. 
36  . . 

12  50;\ 
7  a. 
I  l  a. 
12  ,50 
20  a. 

'I  50a 

12  ."lOa 
27  50 
16  27 


30  .  . 
15  .. 
■20  •  ■ 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  .  . 
12  50 
40  a. 
15  . . 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  (le  comp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


.3750 
882 
400 
680 
.577 
46" 
69. 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
721 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898       1899  1900 


102  70 
101  .. 

106  70 

501 
91 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500  . 
502  . 
502  . 
472  . 
502  . 
401  . 
506 
494  . 


57 

53  50 
627 
465 


3560  . 
955  . 
440  . 
780  . 
588  . 
588  . 
485  . 
600  . 
847  . 
530  . 

80  . 
565  . 
483  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  . 

84  . 
83  . 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


3975 
108O 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466  . 

462  . 

421  . 
1380  . 

465  . 

463  . 
2160  . 

474  . 
473  . 

422  . 

1770  '. 


(^lurs  (le  clôture  lies  5  ilcriiiri-es  .seiu. 


511 
419 

4C6 


539 

538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1096 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 

1740 


100  10 j 

99  60 1 
102  30! 

480  . 

80  50 
80  . 
463  . 


30  .loO  t 

6  S(ï[it. 

13  sept 

20  s"|jt 

27  .-iept 

1  100  72 

101  10 

101  . . 

100  10 

99  9  ' 

1    4  Alt  Ql\ 

'   lUU  SU 

101  . . 

100  95 

100  10 

99  95 

99  95 

100  20 

■  ■   •  ■ 

'  ■   ■  ■ 

l    99  90 

99  80 

99  8j 

100  25 

99  80 

1  102  22 

102  2* 

102  27 

102  07 

102  . . 

t  102  20 

102  . . 

IO2  25 

101  92 

101  93 

480  .. 

477  73 

478  .  . 

477  .. 

479  50 

79  75 

80  .. 

80  .  . 

79  53 

80  .. 

81  50 

80  50 

80  50 

81  10 

81  .. 

480  .. 

470  .. 

472  . . 

170  .. 

471  .. 

534  .. 

536  75 

,531  25 

534  .. 

533  10 

417  .  . 

410  50 

417  . 

418  "5 

417  30 

404  .. 

403  25 

103 

403  75 

402  93 

100 

103  75 

103  50 

103  50 

103  .30 

546  .. 

561  . . 

547  .. 

546  50 

546  75 

545  .. 

547  .. 

547  .. 

545  .. 

546  75 

318  .. 

349  75 

332  .. 

318  .. 

347  .. 

92  ,50 

93  .. 

93  75 

93  7 

93  .. 

348  .. 

350  .. 

340  5U 

317  .. 

341  .. 

90  .. 

90  .. 

91  .. 

90  25 

92  .. 

400  . . 

401  . . 

405  . . 

394  .. 

39J  . . 

103  60 

103  50 

103  2,1 

101  .. 

101  .. 

369  .. 

370  25 

373  . 

371  .  . 

371  .. 

399  50 

400 .. . 

■iOO  .. 

398  23 

3.18  .. 

454  75 

444  25 

— — — 

4r  2  . . 

4"0  .. 

449  . . 

498  .. 

495  . 

493  25 

495  .. 

493  .. 

m  .. 

482  .. 

483  .  . 

485  .. 

482  .. 

43^  .. 

430  50 

430  50 

430  7.5 

428  10 

412  .. 

448  .. 

i45  .. 

447  30 

447  .. 

388  50 

392  .. 

395  . 

391  .. 

391  .30 

438  .. 

441  .. 

439  75 

437  23 

436  .. 

442  .. 

415  .. 

413  .  . 

413  .. 

414  .. 

433  .. 

135  .. 

135  .  . 

4' 7  .. 

439  .. 

503  50 

500  .. 

500  .. 

503  .. 

501  .. 

44  .. 

43  75 

43  .  . 

43  .. 

43  . . 

43  .. 

43  .. 

42  50 

41  . 

43  .. 

510  .. 

550  .. 

511  .. 

310  .  . 

341  .. 

432  .. 

423  .. 

421  .. 

424  75 

421  .. 

39^0  .. 

3983  . 

3980  .. 

5999  .. 

.3'.  7)  .. 

1130  .. 

1130  .. 

1127  . . 

1117  .. 

I0S3  .. 

410  .. 

4  45  .. 

144  . . 

442  50 

440  .. 

740  .. 

735  .. 

730  .. 

...  . . 

,596  .. 

602  .. 

599  .. 

398  .. 

595  ]. 

520  .. 

d2>  .. 

520  .  . 

310  .. 

65i  .. 

666  . . 

669  .. 

060  5t' 

609  .. 

605  . . 

604  .. 

600  . . 

6u0  .. 

1120  .. 

1125  .. 

1121  .. 

U23 

1073  .. 

609  .. 

608  .. 

609  .. 

610  . . 

609  .. 

80  .. 

83  .. 

87  ,  . 

84  50 

83  .. 

443  .. 

480  . . 

470  . . 

142  .. 

433  . . 

529  .. 

527  .. 

.527  .. 

525  . . 

5v5  .. 

1005  .. 

1000  .. 

993  .. 

995  .. 

983  . . 

725  .. 

728  . . 

725  .  . 

T-^O  .. 

725  . . 

438  . . 

435  . . 

137  .. 

437  75 

670  . . 

672  50 

680  .. 

û80 

429  . . 

427  50 

42)  50 

4.36  25 

431 

4-0  .. 

434  .. 

433  73 

425  .. 

428  50 

427  50 

428  .. 

420  . 

715  . . 

703  . . 

710  . . 

715  . . 

710  . . 

428  50 

4.30  .. 

429  . . 

425  50 

427  .. 

10b9  .. 

1107  .. 

1115  .. 

1(00  .. 

1099  . 

525  .. 

522  .. 

520  .. 

515  .. 

513  .. 

448  .. 

419  . . 

448  75 

419  50 

415  .. 

452  50 

448  .  . 

448  83 

447  .. 

4 13  . 

449  75 

451  .. 

450  .. 

1810  .. 

1842  .. 

18  0  .. 

1835  .. 

1817 

448  50 

419  75 

4  19  .  . 

447  50 

444  . 

445  . 

145  . . 

444  23 

445  .. 

450  .. 

419  .. 

450  . 

418  . . 

450  50 

402  50 

403  .. 

402  . 

102  75 

403  . . 

1.300  .. 

1303  .. 

1300  .. 

1297  .. 

i;;oj  .. 

445  50 

444  . . 

443  .  . 

444  75 

442  50 

448  50 

449  .  . 

449  23 

449  50 

448  .. 

2320  .. 

2310  . . 

2370  . . 

2315  .. 

2327  .. 

461  50 

463  50 

403  75 

458  . 

456  . 

460  50 

460  .. 

464  75 

162  50 

459  50 

416  .. 

418  .. 

417  73 

418  . 

417  .. 

455  .. 

4.30  50 

456  .. 

448  .. 

1740 

1735  .. 

1762  .. 

1750  .. 

1730  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUEOPÉEN 


Tableau  des  Priûcipales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


DIÏIDESIIE  on  l\TÉRÊI  distribu*  en  G 

1895 

1896 

189T 

1898 

1899 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50  1 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

12  50 

15  .  '. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50  1 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

25  .. 

25  .. 

25  . . 

25  .. 

25  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  . . 

15  .. 

12  .  . 

12  .. 

12  .. 

15  ,. 

15  .. 

15  .. 

h  .. 

15  .. 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

20  .. 

20  .. 

Ti  50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

64  50 

66  50 

68  .. 

71  .. 

74  .. 

6'i  50 

65  .. 

62  . 

49  .. 

59  .  .  1 

52  .. 

52  50 

49  50 

36  50 

56  50 

15  .. 

18  .. 

15  . 

15  . . 

16  .. 

30  .. 

2"!  50 

25  .. 

17  50 

22  50 

45  .. 

55  .. 

65  .. 

65  .. 

65  .. 

20  .. 

30  .. 

40  .. 

iO  .. 

40  .. 

28  50 

28  50 

28  80 

15  . . 

5  . . 

0  .. 

5  a. 

5  . . 

5  . . 

6  .  . 

5  . . 

40  . . 

40  .  . 

'lO  . . 

50  .  . 

50  . . 

27  50 

2T  50 

27  50 

37  50 

37  50 

1  . . 

1  . . 

5  50 

5  . . 

5  5{t 

12  . . 

30  . . 

30  . . 

30  . . 

10  . .  ■ 

2d  . . 

25  .  . 

12  50 

12  50 

v5  . . 

99  49 

100  Oo 

97  62 

107  74 

116  48  . 

4 1  96 

42  28 

40  91 

45  61 

51  51 

12  50 

15  . . 

Î2  50 

20  . . 

~~ 

6  . . 

12  . . 

15  .  . 

18  . . 

16  50 

2  75 

2  15 

2  75 

2  75 

2  75 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  75 

5  7; 

4  .. 

4  .. 

4  .• 

4  .. 

4  .. 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . 

4  . . 

'4  '.. 

4  . . 

4 

4  '. 

4  . . 

'3 

3 

3  '.  . 

3 

3 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  5o 

3  5l 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

6  .. 

6  .. 

6  .. 

6  . 

6  .. 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  .. 

5  . . 

3  50 

3  50 

3  f.O 

3  5f 

3  50 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

2  50 

2  50 

ï  . . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .: 

I      .  . . 

25  .. 

25  .. 

25 

.     3  .. 

3 

3  .. 

3  .. 

.     3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

1 

1 

1 

1  . 

1 

)    22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

.     3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

.  '4 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

■      4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

4  .. 

)     4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

.      4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

.      4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

)     4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

i     3  . 

3'  . 

3  . 

3  . 

3  .. 

)     3  5( 

)    3  5( 

J    3  5( 

)    3  50 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

3  . 

3  .' 

3  . 

3  5( 

)     3  5 

)    3  5 

)    3  5( 

)    3  50 

3  . 

3  . 

3  . 

3  . 

3  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1  . 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  . 

1 

1  . 

1  .. 

,    20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

.    20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

.    25  . 

25  . 

25  . 

25  . 

25  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . . 

.    20  . 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

.    20  . 

20  . 

.   20  . 

20  .. 

3  5 

3     3  5 

3    3  5 

3     3  5 

3    3  50 

.      3  5 

»    3  5 

3    3  5 

3     3  5 

3    3  50 

Nomtire 

Son. 

d»  Titres 

nom. 

Tcrs. 

99.699 

» 

3391771 

:  '  " 

500 

1170";00 

500 

500 

1 493954 

500 

500 

2,59.911 

500 

500 

263.045 

500 

50(1 

33Ï5467 

500 

50(1 

1132841 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183.195 

500 

501 

149.224 

500 

500 

49.409 

500 

500 

243. 128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

5(J(I 

105.321 

250 

250 

220  679 

» 

» 

80.000 

500 

500 

120  000 

500 

501. 

14.720 

500 

501 

19.280 

)) 

58.265 

500 

500 

200  000 

100 

100 

70  500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

5011 

40.000 

500 

500 

600.000 

500 

501! 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100  000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capit;il 

on 

Nombre  de 

Titres 

522668.360  £ 

)) 

190767. 000 f. 

192'. 

:i24306.200fl. 

)) 

5.298.600  £ 

» 

18. 389.0110  f 

» 

59. 

llOol 

194(. 

378109. 

500  f. 

1932 

700. 

000  oli 

1987 

105000. 000 f. 

» 

1 54070. (  no r. 

» 

13992990001". 

1941 

73 4839, 500 f. 

» 

671830. 

400  f. 

» 

1.171. 

500  «l 

1936 

1.080.000  ol 

194( 

39.331 

145f 

194; 

58 

174  0 

1922 

266 

090  0 

1962 

124500. 000 f 

682000.00011 

») 

DÉSIGNATION  des  "VALEURS 


80130949  42  li 
90.300  01) 
85. 657. 500 f 
29. 000. 000 f 
il .727. 171  £ 
438.650  oli 
e7. 6,32.0001'. 
255396. 500 f. 
111423,5001. 
179255.5001. 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (sSuUej 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  K  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  iiouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  - 

—  Réunion  (Cli.  de  fer  et 

Poi'l  (le  la)  

Act  Sud  de  la  France  

01)1.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIO.N.S  AU  COMI'TANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  pt  Mag.  Gén.  di'  Paris 
Eaux  (Coiiip''  Géiitiralc  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 
C"  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes. . . 
Omnibus  de  Paris  

—  ^  jouiss... 

"Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  . . 
Malfidano  (Mines  de  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  cl  d'expl  (C" 
Métaux  iC''  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G''  du)  en  liq 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 


464  oli 

,500  r 


1.045 
71090 
489137. 500f 
6762. 500 f 
39. 950. 000 f 
1 722 12. 500 f 
49737. 500f 
1 902242000 f 
'551087. 500f 
395687.'  00 f 
211.000  ob 
25. 000. 000 f 
136987. 200r. 
39. 333. 000 f. 
7.371.915£T 
31346.282  £T 
459 13. 296  £T 
100075. 000 f. 
174756  0001 
111  5R6.500f 
6,000. 120  ï 
20  915.0001' 
39  061 .500f 
7.996.900  £ 
19.763.350  £ 


192S 
196 
191 

192: 

19: 

1923 

1939 

1958 

1951 

1961 

1970 

197 

1950 

197; 

197i 

1970 

197; 

197( 

196 

1950 

1930 


193 
1931 

19.5(1 
193 
1938' 
1938 


1891. 


Argentine  6  % 


Brésil  4  %  %  1888  

-  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  iDaïra-Sanieh  4  %) . 

-  (Unifiée  7  %)  

-  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  EMérieurc... 
Cuba  6  %  1886  :.. 

—    5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haiti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  y.  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  o"r  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  


Norvège  3  %  1888. ... 

—  3  %  %  1898. 
Portugal  3  %  


Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aniort.  1894, 

—  4  %  ainort.  1898 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2' et3' émis 

—  —    1890  (4'  émis.).. . 

—  —    1893  (5"  émis.)... 

—  —     1894  (6- émis.).. . 

—  Consolidé4  %(lr'et2'sér 

—  3%  or  1891  l'ct2'-ém.  18; 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . 

—  série  C  . . . 

—  série  D  . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  y,  %  1894  


Gours  de  comp.  connu,  juillet 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1897 


483 
145 
485 
83 
685 
474 

482 
270 
458 


1390 
482 
480 
443 
'.80 

1222 
483 
479 
685 
469 


335 
460 


420 
690 
050 
125 
840 
;»5 
715 
520 
930 


100 

000 
710 
116 

665 

590 


125 
255 
1280 
445 
265 


1898  1899 


1270 
4(>8 
64 
420 


1150 

466 
463 
654 
446 


470 

740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
1035 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650 

426 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
1215 
609 
270 
|C8 
1335 
1045 
109 
528 

550 


112  . 
3715  . 
1465  . 

474  . 

269  . 


112 

104  80 

69  35 
66  35 

m  80 
81  .. 
99  . 

105  20 
107 
102  30 

63  10 
3'.2 
310 


218 
140 


106 

95  90 


112 
448 
103 

53 

52 
4  40 
106 

94 

99 
102  85 
109 
104  25 

34 
157 
129 


214 
225 
101  60 
104 
94  40 


104  50 
23  60 
4'.  4 

93  50 
103  20 

90  25 

i03 
102  30 
102  70 

102  35 

103  .. 
103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 
101 

37 
22  70 
21  70 

380  . 

444  . 

482  . 

102  25 

360 

435 
99  20 
40  80 


97 
104  50 
18  2: 
450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 
102  3; 
102  50 
103 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104  .. 
97  50 
101  50 
61  50 


1900 


12?2 
451 
46 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
438 


107 
3585 
1300 
515 
315 


108 


102 

66 

64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106 

102  20 
59  7 

284  . 
240  . 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384 


1218 
114 

48 
402 
45 
1072 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 
U.O 
805 
330 
5iÛ 
2000 
13.50 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 
315 


101  51 


97  2; 
68 
67 
399 
100 
78 

84  6( 
102 
104 
100  3( 

72  3( 
336 
282 


227 
Î89 

98 
94 
377 


103 
101 

47 

27 

92  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


100  .. 
24  90 

495  .. 

92 

92  40 
92  75 

101  40 
101  35 
100  7 
100  80 

100  65 
103 
101 

101  40 
90 
97 
63 


101  30 

98 

47 

26  50 

22  95 
419  . 
494  . 
510  . 
104  . 
415  . 
456  . 

100  . 
48  7 


10 


497 

80  50 
80  50 
78 
100 
99 
99 

4o 

99  50 
100 
102 

99  85 

86 

93  35 

63  75 


92 

46  60 

25 

22 
42Ô 
468 
510 
101 
400 
460 

98 

49 


aoijt  0  sept.  13   eptiïO  sept  27  sept 


50 


50 


450 
610 
434 


50 


432 
23 


411  . 

60  >  . 
000  . 
tI27  . 
99  . 
315  . 
533  . 


1220  .. 

446  25 

449  5li 
403  .. 
443  .. 

1080  .. 

447  .. 

450  .. 
610  .. 
428  25 


325 
43.Î 

565 


410 
635 
1979 
1138 
805 
316 
535 
1790 


1222  .. 

446  75 

450  75 

402 

443  50 
1075 

445 

451 

6f-< 

426  50 


1218 
444 

449  75 
403  .. 
445  .  . 

1077  .. 
444  .. 

450  .. 
613  .. 
430  .. 


324 
427 

588 


410 
010 
975 

1130 
799 
311 
5:t0 

1700 


1225 
360 
234  .. 

89  . 
1185  .. 
890 
92  .. 
465  50 

935  .. 
10  75 
88  .. 

!520  .. 

1349  .. 

426  .. 

315  .. 


365 
244 
97 
1180 
860 
«8 
474 

947 
II 
88 
3490 
1345 
415 
314 


99  75 


99  51 

f'6  50 
386 

99  50 
78  . 
85  50 

102  30 
105  60 

100  1 
72  9 

■ 

278  . 
560  . 
234  . 


98  20 

93  85 
37  4 

si  50 

94  50 
23 

toi 

82  .. 

74  75 

75  75 
7o 

100  75 
lOJ 

loi 

100 

101  50 
100  50 
101 
100 

85  10 
94  20 


99 
96  80 
47  35 
25  75 
23  35 

437 

494 

503 


405  . 
415  . 

98  . 

50  . 


1189 
8?5 
99 
6'iO 

921 
15 
87  . 
1482 
1345 
437 
32.> 


99  70 


99 
67 

98  50 

78 

85 
103  95 
106  1," 
100 

73  5i 
337 
2>2 


235 
212 


101  2 

93  60 
374 

94  50 
23  85 

506  50 
82  . 
76  . 


100  15 
100 

98 
97  75 

'99  io 

100 
100  50 

85 

93 

62  50 


95  25 
47  60 
26  3 
23  35 

435 

491 

509  . 


400 
446  . 


50 


412  . 

605  . 

1985  . 

1145  . 

801  . 

309  . 

530  . 

1710  . 


350 
245 


320  . 
235  . 

92  . 
1180  . 
880  . 

98  . 
535  . 

940  . 
14  . 
89  sr 
35 15  . 
1350  . 
435  . 
3  20  . 


100  . 


100  . 

67  4' 
66  4 

'  99  2: 
78  50 

162 
106 
100  80 

73 
338 
280 


234  5 
210  . 


98  3 
93 
374 


23  50 
506 

76  . 

74  95 
100  75 
100 

99  5 
96  9: 

100  70 
99  80 
100  50 

100  . 
85 
93  9: 
61  25 


98  50 
96  50 
47  65 
25  90 
2<  27 

435 

494  75 

501 


401 
444 

98 
49 


321  . 
430  . 
609  . 


1215  . 

44  4  . 

4-0  . 

403  . 

4)  . 

1078  . 

44;;  . 

419  . 


320 

427  501 

618 


405  . 

610  . 
IfOô  . 
1155  . 

80.;  . . 

306 
526 
1695 


99  2 


99  5 
65  60 
65  0 

385  . 

98  9 

79 

84 
lft3  50 
106  01 

100  80 
ni  9 

336 
278 


231 
210 


98  60 
93  40 
365 


23  ( 
508 


75  r>0 
73  50 

100  6 

99  S 

99 
98  90 

101  35 
99 

100  1 

100  0: 

84  2 

93  2 

61 

88 

98  80 

97 

46 

25  2 

2-2  50 
420 
468 
512 


410 

449  . 


49 


320 


173 
87.'; 

90 
526 

93) 

12  50 

86 
349"; 
13»0 

317 


99  20 
66  05 
65  :iO 

''.'•8  30 

78  50l 

ib  ■ 

102  90 

10< 

100  ''>■ 
72 

335 
27  ■>  ôtlf 


231 


99 
93  ; 

363  . 
83  5 
92  : 
2!  ' 

511 


100 

99  9^ 

'.)3  50 

9>i  95 
100  0 

9*.!  50 
100  10 
100 

81 

93 

61 


96 

40  25 

25  2: 

22 
425 
470 


41:; 
4  0 

98 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Ro  Hil>ri' 

V,il, 

iOO.OOO 

500 

5(X) 

100.000 

500 

•.'0(1 

JOO.OOO 

5W> 

-.'iiO 

iOO.OOO 

5(10 

-.'50 

744,000 

11)11 

1(10 

126.000 

500 

•.'00 

160.000 

50u 

l-.'5 

100.000 

:m 

'350 

or..  000 

n 

CO.OÛO 

500 

5  0 

■,'■;-:).  38f> 

500 

500 

yu.:j;n 

500 

500 

523.615 

500 

500 

.500 

500 

1  il. 

500 

500 

500 

500 

:»  1.550 

500 

50(1 

in.'!-?"; 

500 

500 

732.118 

5(10 

500 

3185158 

500 

50(' 

r.sw.ooo 

500 

5u0 

'1O9.6IO 

500 

50U 

94.319 

10£ 

Uiï 

490.000 

500 

500 

C0->007 

500 

500 

500 

500 

Îg, isl 

5<'0 

50(1 

4.^ .  ■^3.> 

500 

.500 

9.1. -.'51 

1.00 

500 

195. '.Kl-.' 

500 

500 

•-'10. -3511 

,51  0 

500 

-.';>■.'.  060 

500 

500 

93.Gi9 

.500 

5W1 

5G.4-;-? 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

50(1 

318.750 

500 

,50(1 

:;:,5.932 

500 

50(1 

11  ■>  1148 

500 

500 

139.^39 

500 

500 

07.7-23 

500 

500 

11--'. 710 

.500 

500 

1,39.815 

500 

50(1 

95.810 

500 

500 

luÛ.OOO 

500 

500 

40. 0« 

500 

50O 

325  000 

10£ 

101 

55.000 

,500 

500 

1 '30. 000 

5i 

5£ 

1 10.000 

5£ 

5£ 

■300.000 

'?00 

■30O 

10.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

IIK'SKIN.V  I  ION  [iKs  V.M.KVUU 


Act. 
Obi. 


Obi. 


.Vct. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  F-  ncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  lic  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\cl.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  3'  série.. 
Ch.  Autrich.-HonKr  . . 
anc.   —   3%  1"  à  8' éinis. 

—  --     —  9'^  émis  

—  —     —  10'  émis — 

—  nouv.  —   série  ,\  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 
Aft.  Lombards  

—  3  %  

—  —  série  X  . 

Méri  ionaux  

Nitrates  Rail-ways  Cj  u 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1"  série. 

—  —         —   2'  série. 

—  —  —   3'  série.. 

—  —  —   4'^  série. 

—  —  —   5"  série. 

—  —  Paiiipeloiio  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  11' liyp. 

—  —         —      2»  hyp. 

—  _         _      3'  hyp. 

Orientaux  

.\ci.  Portugais  

Salomque-Constant.  - 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  l"  hyp. 

—  —    '3'  hyp. 
—     3"  hyp. 

Smyrne-Cassaba  1%  94 
-  4%  95 

SudderEsp.3%  l"hyp 

Wagons-Lits   

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  I  into  Cy  l.il  

Act.  Charb..  Osin'  Sosno-w 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T  bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 
AcI. 
Obi. 


Act. 


liKflliKBe  ou  Wmtl  ilis(nlju«  CD 


16  11. 

15  p. 
15  75 
-30  .  . 


37  50 

5 
24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 

40  10 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
'30  50 
12  50p 

11  40 


iso:, 


14  fl. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
2\ 


15  .. 

15  ., 

'38  . 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

15  . 

5  . 

15  . 

15  . 

33  1 

•29  2; 


15  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15 
15  . 
15  . 
15  ., 
15  . 

15  . 

16  . 


1896 


12  n. 

15  p. 
18  06 
1-2  50 
10  .. 
37  50 
5  50 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

G  25 
37  50 

0  .. 
21  .. 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  .. 

15  ,. 

15  .. 

33  1. 

7  50 


15 


15  , 
15  . 
15  . 
■20  . 

20 


30 


21  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15 


15  ., 
15  . 
15  . 
20  . 

20  .. 


30 


47  70 
37 


12  20 
19  . 
45  p 
li  55 


15  . 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 
5  . . 

37  50 


15  . 

15  . 

31  . 

15  . 

I5  . 

15  . 

15  . 

15  . 

1  . 

15  . 

15  . 

33  1 

11  .70 


15 


59  74 
50 


3  65 

7  . 
45  p 
22  . 


('.■Kirs  (le  ciiiiip.  (-(iKim.- juillet 


189Û 


5.36  . 
499  . 
580  . 
572  , 
153  . 
1-366  .. 
479  . 

6(3 

136  , 

266  . 
255  . 
775  , 
475  . 
467 
459 
468 
301 
225 
364 
360 
634 
200 
115 
253 
240 
244 
239 
236 
248 
254 
249 
235 
235 
483 
65 
'280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 

ii3 
610 

76 
160 
351 
685 
580 


5-20  . 
490  . 

592  . 
574  . 
108  . 
1300  . 
489  . 
790  . 

45  , 

65  , 
180  , 
176  . 
775  . 
478  . 
469  . 
467 
476  , 
295  . 
195 
386 
382 
696 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
■302 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
'277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


1898 


488 
450 
C04 
506 
71 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
115 
782 
475 


286 
173 
389 
385 
695 
130 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
•229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


1.H99 


('.DOI  S  cloUire  îles  5  Jeniirrcs  sem. 
30  rioot  6  .sept  |13  moiiIiïO  sopli2/  Ni-pt 


515 
518 
670 
570 

99 
l'260 
534 
5'20 

98 
242 
232 
2-26 
750 
150 


i23 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
210 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 

75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 
1130 
-2260 

29 
105 
309 
650 
626 


415  .. 

561  .. 

716  .. 

535  .. 


1^200  . 


109  .. 
315  .. 

301  . 
d9'i  -25 
699 
437  50 
422  5 
416 

124  50 
160 
133 
315  75 
338 
663 


205  . 
314  7 
303  75 
299 
30) 
298  50 
293 
298 
311 
300  50 
•298-50 


67  75 
■276  . 
305  . 
318  . 

339  . 
335  . 

340  '. 

540  . 

128  . 
1457  . 
2602  . 


315 
660 


563  . 

720  . 

545  . 

90  . 

1214  . 

535  . 

466  . 

112  . 

313  . 

305  . 

300  . 

712  . 

410  . 

400  , 

397  50 

158 

14) 

331 
336 
685 


210 
316  50 
305  50 
300  . 
'399  . 
307  . 
297  . 
302  . 
310  . 
300  . 
'299  . 


70 

279  50 

310 

313 

335 

332 

399 

346 

215 

540 

1.0 
1473 
■2620 


323 


5.i3 
73 
5  '.0 


94 
531 


108  .. 
296  .. 

305  .. 
■295  .. 
710  .  . 
41S  .. 
■409  .. 
40  >  75 
408  50 
186 
140 
332  50 
337 
06. 


193  .; 

315  .. 

305  .. 

299  .. 
-299  .. 
302  .. 
295  .. 
30)  .. 
308  .. 
311  .. 

300  .. 


75 
280 
292 
310 
331  50 


i03 
315 
227 
480 
138 
1188 
3665 


'00 
328 
650 
770 


■41.S  .. 


91  50 
1-3-22 
530 


108 

.301 
294  50 
708 
122 
411  5J 
411 
413 
181 
1.38 
334 
338 
6S0 


■301 
315 
301  50 
299  . 
298  -M 
'399  .0 
•291 
296 
3"7 
299 


70  2 

278  . 

295  . 

335  . 

330  . 

330  . 

407  . 

315  2: 

220  . 

4  0  . 

H8  . 
1192  . 
•3760  . 


328 
f4> 
770 


:m  .. 
:n  .. 

;.34  ..! 
91  50 
l'215 
5-28 


10') 

3l.i 
30  •  50 
2.t5 
'.06 
421 
417 
413 
413 
180 
131 
333  50 
3  {8  . 
681  . 
1 15  50 
196  . 
31i  . 
■30:  . 
298  . 
297  . 
297  . 
291  . 
-295  . 
306  50 
295  . 
293  . 

'71  '. 

278  . 

290  . 

3(6  . 

330  25 

3.8 

410 

314 

2  0 

4:0 

135  50 
1474 
2825 


100 
321 
640 


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


ifOXBRIi 

de 
TIIB£S 


!  ! .  7-36 

16  061 

» 

35. 170 

» 

50  000 

500 

50(1 

G.  000 

500 

500 

1.-200 

500 

50O 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

21. 000 

500 

12;. 

100.000 

100 

100 

'30.000 

-.00 

500 

1  ,380 

500 

500 

4.6'30 

» 

n 

26,000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

•30.000 

500 

500 

23. '300 

» 

.32.600 

500 

500 

25 . 440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

'30.0(X) 

500 

500 

6.600 

500 

500 

11.000 

500 

500 

31.00(1 

500 

500 

21 .000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

■30.000 

500 

500 

•35.000 

500 

500 

1 0 . 0(  10 

500 

500 

5.01IO 

500 

500 

1  i.  (100 

500 

500 

9.0-33 

500 

500 

•30.000 

500 

500 

-31.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DfeiGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(  AC.TIO.NS 

Midi  jndiss  

Nord  jiioiss  

Ouest  jdiiiss  

Tr-uiivays  {C''  S'«  F"  <lesi.  . 
Banque  <ie  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  ae  la  Martinique . . 

—  d'e  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jiKiiss  

Gaz  (C(jmpagiiie  ceiitralej  

Dombro-wa  ^ Houillères  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.i 

Caimaux  (.Mines  de)  

Laurlum  (Mines  dej  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Ciiant.  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  i,sté  E'  j 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Ho.vr.-Pén.  de  Nav.  à  V"-. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Eutrepr.  milit.  et  civ.fCi'Gi'j 
Etablissements  Du  val.... 
Gde  Distill.  Cusenier  et  C 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . 
Lits  Militaires  


COL'KS  lin  C.LOTUKR 

Derniers  |  i 
coins    20  sept  37  sept 
Cote 


690  .. 
1850  .. 

565  50 

905  .. 
1000  .. 
1-3.50  . . 

300  .. 

'225  .. 

799  .  . 
59  .. 

517  ,. 
1387  ,. 

900  ,. 
l'295  .. 

990  .. 
43  50 
1.500  ,. 

50O  . . 

515  .. 
1005  . . 
1175  .. 

905  .. 

642  . . 

670  .  . 


676  .. 
1860  .. 
565  50 
912  .. 


1725 
1(>70 

570 
1140 

618 
6610 

157 
3225 


237 
1320 


1300  . 


1500 
523 
513 
OOO 

1175 
885 
635 
670 
500 

1720 

1675 
581 

1115 
630 


675  50 
1855  .. 
565  50 
900  .. 


;  8 


1298 
1010 

152() 
500 
519 

1025 


910 
(37 
645 
530 
1720 


Il  10 


897 


KOMBltl! 

Val, 

Soœ. 

de 

TITIIES 

nom. 

Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.4(32 

500 

500 

31.607 

1-30 

12.490 

350 

11,112 

500 

500 

30.676 

5tl0 

500 

261 . 1 19 

500 

oOù 

9.275 

500 

500 

18.530 

yoo 

500 

5.876 

450 

150 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55 . 666 

500 

500 

'386.0-30 

500 

500 

9.710 

500 

500 

5.096 

300 

30O 

30.180 

600 

600 

■3;5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

600 

500 

.35  050 

500 

500 

-39.373 

500 

.jûO 

97.880 

500 

500 

49.-332 

MO 

500 

33.6-22 

500 

50(1 

48.572 

501) 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ollI.Ii;.VT10NS 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  a:h  de  l'or.  5  %  — 
Ce  (jil  fi.,      Tramways  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  ubi.  4-30  f  5  % 
—  (ibl.  de  350  f. 

Soc.  Fonc.  Lyoïm.  3'%  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

C''  Parisienne  du  Gaz  1  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-LiUe  6  %.....  

Métaux  (C''  F*M  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'i  'A  %■ 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  3  %  %  — 
C''  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'''  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  1  %  

Suez  5  %  

—  3  %  11-'  série  

—  —  2'^  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTBAN. 

Bahia  5  %  1888;  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  18.88  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

iout.iiiArioxs; 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosno-wice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  1  %  1",2'  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 

lleniiers 
tOlIllS 
Cotes 


■3;j9  . 
162  .. 

500  .. 
■290  .. 
245  .  . 
4i^l  . 

5  3  50 

5  2.. 
491 

501  . , 
i72  .. 

478  .. 
47  )  .. 
:.00  50 
417  -35 
333  .. 
49  .  . . 
290  .. 

6  '6  50 
618  .. 
150  .. 
456  .  . 


240 
16J 
218 
3i5 
I8i 


503 
485 


'20  sept  -27  sept 


•239  .. 
Ml  .. 
.501  .. 
29 1  50 
211  .. 

499  50 
5'  2  50 
IHI  .. 

500  , 
469  .. 
480  .. 
178  .. 
502  50 

333 


608  .. 
617  50 
413  .. 
155  .. 


443  /• 


•339  .. 

164  .. 

500  .. 

295  .. 

241  .. 

5'"2 

504  '. . 

50  j  y. 


5' 13 
-117  25 
332  0' 

i  .a  . 


610 
617 


456 


167 
350 


507 
4!^5 


340 
183 


503 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


AU  BON  MARCHE 

PARIS.  MAISON  ARISTIDE    BOUCICAUT  PARIS. 

Lundi        Octobre  et  Jours  suivants 

EXPOSITION  GÉNÉRALE 

de  toutes  les 

NOUVEAUTÉS  de  la  SAISON 

Affaires  considérables  vendues  très  bon  marché 

Hautes  Nouveautés  en  TOILETTES  d'HIVER  pour  Hommes,  Dames  et  Enfants 
NOI^BREUSES  OCCASIONS  A  TOUS  NOS  COMPTOIRS 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  II  CHAUFFAGE  GAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

DIFFÉRENCE 

1900 

1899 

en  1900 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr. 

c. 

fr.  c. 

Ir.  e. 

Août  

5.520-303  25 

•1.653.351 

13 

+   807.002  12 

18.63 

tpregi.  mois. 

51.693. 977  57 

49.718.693 

49 

+  4.945.281  08 

9.94 

nu 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hit  des  Grra.xi.d.s  !E2::c£>ress  IHiiaropéens 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Dul"  janv.  au  31  août..  Fr.  7.503.289  8.812.088 
Du  1"  au  10  septembre   33G.483  431.887 

7.839.772  9.243.975 

Différence  en  faveur  de  1900  . .         1 . 404.203 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT   DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANCE 

Société  anonyme.  —  L'opital  :  160  millions. 


Le  Conseil  d'administration  a  décidé  qu'en  vertu 
de  l'autorisation  donnée  par  l'article  57  des  statuts, 
il  serait  distribué,  à  valoir  sur  les  bénéfices  de 
l'exercice  courant,  6  fr.  25  par  action,  rei^résen- 
tant,  pour  le  capital  versé,  l'intérêt  à  5  0/0  l'an  du 
1"  semestre  190Û. 

Le  paiement  s'effectuera  à  partir  du  l"  octobre 
prochain  : 

A  Paris,  au  siège  de  la  Société,  rue  de  Provence, 
54,  et  dans  ses  bureaux  de  quartier; 

Dans  les  départements  et  à  Londres,  aux  agen- 
ces de  la  Société  ; 

En  Algérie  et  en  Tunisie,  aux  caisses  de  la  Com- 
pagnie Algérienne  ; 

A  Bruxelles  et  à  Anvers,  aux  succursales  de  la 
Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 

En  Alsace-Lorraine,  à  Lausanne  et  à  Francfort- 
Bur-Mcin,  dans  les  agences  de  la  Société  Générale 
Alsacienne  de  Banque. 

A  l'étranger,  le  paiement  se  fera  au  change  du 
jour. 

Le  Directeur:  Louis  Dorizon. 


11 1:'. 


GOUVERNEMENT  nVlPÉRIAL  DE  RUSSIE 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COM- 
MERCE ETRANGER,  7,  rue  du  Helder,  à 
Pari.s,  est  chargée  i)ar  Son  Excellence  Mon- 
sieur le  Ministre  des  Finances  de  Russie  de 
payer  les  couinons  suivants  : 

Emprunt  4  »  o  Or  1894  (6e  Emission) 
roupon  échéant  le  1''  octolire,  à  raison  de 
5  fr. 

Obligations  4  0  0  du  Chemin  de  fer 
Dvinsk-"Vitebsk 

Coupon  échéant  le  ô  octobre,  à  raison  de 
10  fr. 

Obligations  4  0  0  du  Clieniin  de  fer 
Orel-Vitebsk 

Coupon  échéant  le  5/18  octobre,  à  raison 
de  10  fr. 

Obligations  4  0  0  de  la  Grande  Société 
des  Chemins  de  fer  russes  Emission  1861) 

Coupon  échéant  le  1/14  octobre,  à  raison 
de  10  fr. 

Obligations  4  «/o  de  la  Grande  Société 
des  Chemins  de  fer  russes  Emission  1898) 

Coupon  échéant  le  1  14  octobre,  à  raison 
de  40  fr. 
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GOUVERNEMENT  ESPAGNOL 


Conversion  des  Billets  Hypothécaires 
de  l  île  de  Cuba  1886-1890 

La  conversion  facultative  des  Billets  hypo- 
thécaires de  l'île  de  Cuba,  émissions  1886  et 
1890,  en  titres  de  la  Dette  intérieure  espa- 
gnole 4  0/0  perpétuelle,  décidée  par  la  loi  du 
27  mars  1900  et  le  décret  royal  du  13  juillet 
1900,  aura  lieu  à  partir  du  l'^r  octobre  pro- 
chain à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin. 

Les  porteurs  des  Billets  hypothécaires  6  0/0 
1886,  coupon  1""'  janvier  1901  attaché,  rece- 
vront, pour  100  pesetas  en  capital  nominal, 
120  pesetas,  capital  nominal,  en  titres,  munis 
du  timbre  français,  de  la  Dette  intérieure 
4  0/0  perpétuelle,  coupon  1'='  janvier  1901  at- 
taché. 

Les  porteurs  des  Billets  hypothécaires  5  0  0 


1890,  coupon  1er  janvier  1ÎK)1  attaché,  re 
vront,  pour  100  pesetas  en  capital  nomin 
une  somme  égale,  soit  100  pesetas,  capi 
nominal,  en  titres,  munis  du  timbre  frança 
de  la  Dette  intérieure  4  0  0  perpétuelle,  <n 
pon  du  le'-  janvier  1001  attaché. 

11  sera  remis  aux  déposants  un  rei;u  c< 
statant  le  montant,  en  capital  nominal,  < 
Billets  hypothécaires  présentés  à  la  conv 
sion,  alin  de  leur  permettre  de  retirer  ull 
rieurement  les  titres  de  la  Dette  intériei 
i  0/0  leur  revenant. 

iilj' 

ÉTATS  UNIS  DU  BRÉSIL 


ÉTAT  DE  ESPIRITO  SANTO 

Obligations  5  0  0 

Le  coupon  semestriel  au  5  octobre  19u0  so 
payé,  à  partir  de  celte  date,  à  la  cai.^se  de  la  Ba: 
que  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Anti 
à  Paris. 

iiii 


C.OMPACiNlE  DE 

CHEMINS  DE  FER  DÉPARTEMENTAU 

SOCIÉTÉ  ANO.NVMt;  AU  CAPITAL  DE  3U  MILLIONS  1)1 

Siège  social:  5,  rue  Louis-le-Grand.  F  ai 


Avis  aux  actionnaires 

Le  Conseil  d'administration,  dans  sa  séant 
15  septembre,  a  décidé  ipi'cn  vertu  de  Faut'  : 
tiùn  donnée  par  l'article  47  des  statuts,  il  ^ 
distribué,  à  valoir  sur  l'cxeréice  courant.  7  fr.  a« 
par  action. 

Le  i)aieinent  s'effectuera  à  partir  du  15  octot 
procliain,  contre  la  remise  du  coupon  n»  23  po 
les  litres  au  port'^ur  : 
A  Paris  :  Au  Crédit  Foncier  de  France; 
i  Au  Crédit  Lyonnais  ; 
A  la  Société  Générale,  rue  de  Pi 

vencc  ; 
A  la  Banque  Parisienne, 
En  province,  dans  les  succursales  de  ces  El 
Ijlissements. 

MO' 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOL 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  :30  millions.  —  Réserve  :  0  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan.  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0  0 

A  7  jours  de  préavis   2  12  0  0 

A  1  an   3  0  0 

A  2  ans   3  12  0/0 

A  4  ans   4  0,  0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  déliv 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'inléi 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupoc 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  E 
compte  d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  E 
voi  de  fonds  (Province  et  Etranger  . 
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Outre  un  bel  article  de  pathologie  sur  la  Ro 
geôle,  par  î^L  le  doct'^ur  Potel,  les  097*  et 
livraisons  de  la  Grande  Encyclopédie  rente 
ment  les  intéressantes  monographies  de  la  Ro 
manie,  par  MM.  de  Martonne  et  Teodoru  ;  de 
Roumélie,  par  M.  Onésime  Reclus:  une  renia 
quable  biographie  critique  du  célèbre  philosop 
Jean-Jacques  Rousseau,  par  M.  Gustave  Lansc 
une  étude  très  complète  sur  les  Routes,  leur  hi 
toire,  leur  mode  de  construction,  etc.,  par  M.  Lé' 
Sagnet,  etc.,  etc. 

Pris  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  i 
spécimen  de  l'ouvrau-e  envoyé  franco.  11 


MPRIIERIE  OE  Lt  PRESSE 
M.  ra»  da  Croiisant.  Parit.  —  Slmart 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N<»  'ir)!!  —  18"  volume,  (l'i) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGP,  PARIS 


Vendredi  5  o.:lol)n;  1900. 


SERBIE 


DOCUIVIENTS  STATISTIQUES  :   Los  chiffres  ci-dessous  sont  rec- 
lifu's      fur  et  à  niesiiru  Jo  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  du  royaume   i8.3U3   kil.  carrés 

Population  totale  en  1895    2. 311. 153 

_  _        (éval.  1900)   2. 44-.'. 000 

—  parkil.  carré  en  1895   

—  —         en  1900   

Armée.  Pied  de  paix  

—  Pied  de  guerre.  Total  général.... 
Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  1"  jan.  9) 

—  |>ar  1.000  kiloin.  carrés. . . 

—  par  million  d'habitants. . . 
Télégraphes.  Lonf^ueur  des  lignes  (1898;.. 

—  —         dos  lils  (1898)... 

—  par  million  d'habitants  

Nombre  total  des  dépêches  en  1898  

BUDGET  DE  1900 

Dette  publique  au  1«"' iuin  1S99   416.913.807  francs 

Sloyenne   par  habitant   170.7-2  — 

Dépenses  "du  ]\Iiuistt're  de  la  Guerre   19.975.000  — 

Moyenne  par  habitant   8.18  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   75.703.331  — 

Moyenne  par  habitant   31  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


47 
50 
22.218 
353.366 
570 
II 
233, 
4.U68 
8.118 
3.3^1 
996.096 


habitants 


hommes 
kilomètres 


dépèches 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Esp. 

Imp. 

Exp. 

1888. . . . 

35.2 

38.9 

1892 

37.1 

46.5 

1896. .. . 

33.4 

53.4 

1889. . . . 

34.8 

39.1 

1893 

40.9 

48.9 

1897.... 

45.3 

55.9 

1890. . . . 

38.0 

45.8 

1894 

34.9 

46.0 

1898..., 

41.1 

57.0 

1891.... 

42.8 

52.3 

28.2 

43.4 

1899.... 

46,4 

65.7 

SUEDE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres 
fiés  au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des 

Superficie  du  royaume...  

Population  continentale  en  1890  

—  —  (éval.  1900)  

—  par  kil.  carré  en  1890  

—  —        en  1897  

Armée.  Pied  de  paix,  


—        Pied  de  guerre.  Total  général  

Chemins  de  fer  Réseau  total  en  1899  

—  par  1000  kil.  carrés 

—  par  million  d'hab.. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  —    des  fils  

—  —  par  million  d'habitants. 
Nombre  total  des  dépêches  en  1897  

BUDGET  DE  1900 

Dette  publique  au  i"  jnin  1899  

Moyenne  par  habitant  


ci-dessous  sont  recti- 
docunients  officiels  : 
450.574  kil.  carrés 
4.789.981  habitants 
5.096.000  — 
11  — 
Il  — 
1.946  officiers 
37.178  soldats 
490.412  hommes 
10.359  kilomètres 
23  — 
2.032  — 
13.839  — 
41.910  — 


—       de  la  Marine   10.478.776 

extraordinaires,  armée  et  flotte   27.3,35.185 


Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   76.259.470  francs 

Moyenne  par  habitant   1.5.16   

Total  des  dépenses  budgétaires   192.229.800  — 

Moyenne  par  habitant   37.72   

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 
(y  compris  les  métaux  précieux) 

Exp. 

436.0 
476.4 
501.5 
482  9 


Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

1887. . 

413.3 

342.9 

1891.... 

513.5 

449.3 

1895  

482.0 

1888. . 

451.0 

391.4 

1892. . . . 

500.5 

457.4 

1896  

501.6 

1889. . 

523.7 

419.1 

1893. . . . 

402,1 

456.0 

1897  

571.7 

1890.. 

528.1 

426.4 

1894.... 

487,8 

414.8 

1898  

637  3 

NORVEGE 

DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chifl'res  ci-dessous  sont  recti- 
fies au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels  ■ 

Superficie  du  royaume   325.429  kil.  carrés 

Population  continentale              en  1891 . . . .  2.000.917  habitants 

—  —                      (éval.  1900)  2.153.00C  — 

—  par  kilomètre  carré  en  1891   6   

—  —                en  1900   6.6  — 

Armée.  Piod  de  paix   1.700  officiers 

—  „.  ,  T    18.000  hommes 

—  Pied  do  guerre.  Total  général   40.000  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l^  janv.  99  l.gsi  kilomètres 

—  par  1 .000  kil.  carrés   ê   

—  par  million  d'habitants   9-10  — 

Télégraphes   Longueur  des  lignes  en  1898. .  13  911  _ 

—  —       des  fils   3K859  — 

—  par  million  d'habitants   H  797  _ 

Nombre  total  des  dépêches  en  1898  ,  2  147  47-^  dépèches 


BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  au  30  juin  1898   252. 23», 820  francs 

—           —       Moyenne  par  habitant   117.15 

Dépenses  du  Ministère  do  la  Guerre   19,229,700  — 

—                —      de  la  Marine   10,040.120  — 

Total  de  la  Guerre  et  de  la  Marine   29.275.820  francs 

—  Moyenne  par  habitant   13.58 

Total  des  déi)enses  budgétaires  ;..  108,909,358  — 

—  Moyenne  par  habitant   50.60 


COMMERCE  EXTERIEUR  (en  millions  de  francs) 


Imp . 

Exp. 

Imp . 

Exp.  Il 

Imp. 

1887.. 

185  8 

148.1 

1891.. 

309.7 

181.1  1895  

311.2 

1888. . 

220.0 

170,0 

1892.. 

277.8 

175.7  1890  

33(1.3 

1889. . 

266.1 

184,3 

1893. . 

284.2 

189.0  1897  

369.2 

1890. . 

292.1 

183,")  1894.. 

280.1 

183. 3|(  1898  

392.3 

Exp. 

192.), 

2'jr,.K) 
2.i4  8 
223.0 


SUISSE 


DOCUMEN.TS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  fur  et  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels; 

Superficie  de  la  Confédération   41.346  kil.  carrés 

Population  (1"  décembre  1888)  

—  (éval.  1900)  

—  par  kil.  carré  (1888;  

—  (1900)  

Armée  fédérale.  Effectif  en  1899 

Armée  régulière  

Landwehr  

(  Landsturm  

Total  do  l'effectif  

Chemins  de  fer. Réseau  total  au  1"  jan.  99 

—  par  1.000  kil.  carrés.. .  . 

—  par  million  d'habitants. 
Télégraphes.  Long,  des  lignes  

—  Long,  des  fils  

—  —  par  million  d'hab. . 
Dépèches  transmises  en  1898  


Pied  de  Guérie 


2.917.754  habitants 
3.149.000 
71 

76 


148.435  combattants 


85.675 

275.593 

509.707 

3.708  kilomètres 

89 

1.176 

7.143 

21.083 

6.693 

BUDGET  DE  1899 


3.977.570  dépêches 
(en  francs) 


Dette  publique  de  la  Confédération  en  1899.  8i. 392. 065  francs 

Moyenne  par  habitant   26.79  — 

Dépenses  militaires  totales   27.284.899  — 

Moyenne  par  habitant   8.66  — 

Total  des  dépenses  budgétaires  fédérales..  98.620.000  — 

Moyenne  par  habitant   3).. 31  — 

COMMERCE  EXTÉRIEUR  (en  millions  de  francs) 


8.224  — 
2.134.270  dépêches 

Imp . 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

1889. . 

906.6 

695.3 

1893.. 

827.5 

646.5 

1897  

1031.2 

693.2 

1890.. 

954.3 

702.8 

1894.. 

825.9 

621.2 

1898  

1065.3 

723.8 

397.211.215  francs 

1891 . . 

932.2 

671.9 

1895.. 

915.9 

663.4 

1899  

1163.0 

796.0 

77.94  — 

1892. . 

869.1 

657.6 

1896.. 

993.9 

688.1 

1900  (3  m.). 

272.8 

210.2 

TURQUIE 


DOCUMENTS  STATISTIQUES  :  Les  chiffres  ci-dessous  sont  recti- 
fiés au  furet  à  mesure  de  la  publication  des  documents  officiels: 

Superficie  de  la  Turquie  d'Europe   170.340  kil.  carrés 

Population  continentale  en  1897    6.086.300  habitants 

—  —          (éval.  1900)   6.326.000  - 

—  par  kil.  carré  en  1897    36  — 

—  —           en  1900   37  — 

Armée.  Pieu  de  paix   350.000  hommes 

—        Pied  de  guerre.  Total  général   900.000  — 

Chemins  de  fer.  Réseau  total  au  l»"-  jan.  99  1.576  kilomètres 

—  par  1.000  kilom.  carré  9,25  — 

—  par  nulliou  d'hab   218  — 

Télégraphes.  Long,  .des  lignes  (1892-93)   35.103  — 

—  —     des  fils   51.366  — 

—  —     par  million  d'hab   8.59i  — 

Dépêches  transmises  en  1892  93    3.026.085  dépèches 

BUDGET  DE  1897-1898 

Dette  publique  en  1900   3.199.507.023  francs 

Moyenne  par  habitant   127.24  — 

Départements  militaires   148.474.237   _  — 

Moyenne  par  habitant   6.05  — 

Total  des  dépenses  budgétaires   420.190.570  — 

Moyenne  par  habitant   17.14  — > 

Commerce  extérieur  (en  millions  de  francs) 


1887- 1888 
18.S8-1S89 
■1889-1890 


Imp. 

Exp.  1 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

477.2 
406.1 
475.6 

292.9 
278.3 
294.91 

1890- 
1891- 
1892- 

1891 
1892 
1893 

463.3 
559 . 8 
557.8 

252.7 

350.3 
355.0 

1893-1891 
1891-1895 
1895- 1896 

549  .7 
548.9 
469.1 

.302.4 
313.6 

354,2 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  ano)ujr,ie.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

ALGER,  lUZERTIi,  BLIDAH,  BÙNE,  BOUGIE,  GONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAIIRAS,  TUNIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis  ."  2  0/0 

BONS  DPJ  CAISSE 

A  1  ail   3  0  0 

A  :2  cl.  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

1 1  j.'i  

<    ! \|  r  \  (;\ !  I   DES  CHEMINS  DE  FElî 

DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


NATIONAL  D'ESCOMPfE  DE  PARIS 

Capital  :  150  Millions  de  Francs 


-  Le  conpoii  n"  20  des  oblisialioiis  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  15  octobre  IDOO,  h  raison  de  : 

Titres  nomiuaLifs   7  fr.  20 

Titres  aw  porteur.  6  76 

(impôts  d<jduits 
A  Paris  :  au  ('.redit  Industriel  et  Comnieicial,  00, 
rue  de  la  Victoire:  à  la  Société  Marseillaise.  4,  rue 
Aulier;  à  la  Société  (léiiérnle,  54,  rue  de  Provence; 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue  Ber- 
gère; au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  4, 
rue  Mogador. 

A  Marseille  :  ;'i  la  fociélé  Marseillaise,  (13,  rue 
Paradis. 

iir. 


COMPAGNIE  FRAi^CO-ALGERIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CU'ITAL  S(h;IAL:  30  MILL.  DE  FR, 

Siège  social  :  6,  nie  l'iijallc 


MM.  les  Porteurs  des  ohliKa lions  ci-dessous 
désignées  sont  inl'oriués  que  les  coupons  desdites 
obligations  seront  payés  à  Paris,  à  la  Banque 
Parisienne,  7,  rue  Chauchat,  à  partir  du  1"  octo- 
In-e  lyoO,  à  i-aison  do  ; 

Numéro        Au  Au 
du  coupon    porteur  nominatif 

Moslaganeni-Tiarel.  30  6,7ël  7,20 

Modzbah-M&chéria.  30  (i,7(i't  7,20 

Ain-Thizy-Mascara.  30  6,770  7,20 

Méchéria-Aïn-Sefra  2S  t),768  7,20 


BIBLIOGRAPHIE 


SIÈGE  SOCIAL  :  14,  rue  Bergère,  14 
SuccuKS.ALE  :  2,  place  de  l'Opéra,  2,  Paris 


Président:^.  Denormandie,  ancien  gouverneur 
de  la  Banque  de  France,  vice-président  de  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  Paris-Lyon-Méditer- 
ranée. 

Directeur  général  :  M.  Alexis  Rostand,  0.  y?. 


La  France  hors  de  France.  De  nulrti  émigra- 
l'ioiK  ta  nécessité,  ses  conditions,  par  J.-B 
Pkilet,  s.  j.  —  1  vol.  in-8"  de  la  Bihliothéqut 
d'Iiisloin;  ' conteinpori'ine,  10  fr.  (K<'lix  Alcan 
éditeur). 

(Jn  s'ucciirilc  Lji'iiiTuleraenl  à  dire  que  lo  temps 
des  conquêtes  i  .n  m  les  est  passé,  (^esl  peut-être 
un  peu  tioji  t('>i  cijut  lure.  Cerlaine.s  questions  ont 
été  soulevées  qu'il  faudra  bien  résoudre  un  jour  ou 
l'autri.  Mais  te  temps  de  mettre  on  œuvre  notre 
empire  colonial  est  certainement  venu,  et,  pour 
cela,  il  faut  de  toute  nécessité  y  envoyer  des  co- 
lons et  y  meitre, notre  argent, 

Or,  sommi's-nous  capables  de  coloniser?  Si  jus 
qu'ici  le  Fra  cais  a  très  peu  émigré  hors  de  France 
vers  nos  colonies,  les  circonstances  économiques 
actuelles  sont  telles  que  cette  émigration  est  de 
venue  une  véritable  nécessité  :  nous  devons  en 
voyer  au  loin  un  grand  nombre  de  nos  enfants. 

Ce  sont  ces  idées  que  fauteur  expose.  L'ouvrage 
est  divisé  en  cinq  parties,  dans  lesquelles  il  montre 
successivement  :  1°  Pourquoi  nous  éiriigrons  si  peu  ; 
.jue  nous  devons  émigrer  ;  3°  que  nous  ijouvons 
iigror;  4"  (juels  sont  ceux  qui  doivent  éniigier  : 
ijuels  sont  les  jiays  où  ils  doivent  éiuigrer.  11 
!;';ontre  clairement  la  possibilité  et  la  nécessité 
nu  fort  mouvement  d'i'migration  des  Français 
'  l's  leurs  colonies. 

l-e  livre  se  termine  par  la  statistique  du  com- 
merce dans  nos  diverses  colonies,  indifiuant  la 
progression  générale  du  trafic  durant  ces  dernières 
années.  1120 


OPÉRATIONS  DU  COIHIPTOIR  : 

Buns  à  échéance  fixe^  Escompte  et  Recouvrements, 
(Comptes  de  Chèques,  Lettres  de  Crédit,  Ordres 
cie  Bourse,  Avances  sur  Titres,  Chèques,  Traites, 
Paiements  de  Coupons,  Envois  de  fonds  en  Pro- 
vince et  à  l'Etranger,  Garde  de  Titres,  Prêts 
Jiypothécaires  Maritimes,  Garantie  contre  les 
risques  de  remboursement  au  pair^  etc. 


AGENCES 

BUUEAjj.V   DE   «UVRTIEIt    D.4«IS  PARIS 

A.  —  176,  boulevard  Saint-Germain; 

B.  —  3,  boulevard  Saint-Germain; 

C.  —  2,  quai  de  la  Râpée; 

D.  —  li,  rue  Rambuleau; 

E.  —  16,  rue  de  Turliigo; 

F.  —  21.  place  de  la  République  ; 

G.  —  24,  rue  de  Flandre  ; 

H.  —  'i.  r.  du  Ouatri<-Septenibrel|)l.  delà  Bourse); 

I.  —  84,  boulevard  de  Magenta; 
K. —  02,  l)oulevard  Richard-L'uoir  ; 
L.  —  36,  avenue  do  Cdichy; 

M.  —  87,  avenue  Kléber  ; 

N,  —  35,  avenue  Mac-Mahon  ; 

O.  —  71,  boulevard  Montparnasse  ; 

P.  —  27,  faubourg  Saint-Antoine  ; 

R.  —  53^  boulevard  Saint-Michel  ; 

S.  —  2,  rue  Pascal  : 

T.  —  1,  avenue  de  Villiers; 

U.  —  49,  avenue  des  Champs-Elysées; 

■y.  —  85,  avenue  d'Orléans. 


LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

Le  Comptoir  tient  un  service  de  coffres-forls  à  la 
disposition  du  pul)lic  :  1  1,  rue  Bergère,  2,  place 
de  VOpéra  et  dans  les  principale»  Agences. 


AGENCE  DE  L'EXPOSITION  DE  1900 

au  CHAMP-de-MARS  (Pilier  Sud  delà  Tour  Eiffel) 

Salle  de  dépèches  —  Salon  de  correspondance 
Cabine  téléphonique—  Change  de  monnaie—  Achat 
et  vente  de  chèques,  etc.  \Cette  Agence  traite  les 
mêmes  opérations  que  le  Siège  social.) 

BUREAUX   DE  BANLIEUE 

Levallois-Perret  :  3,  place  ae  la  République. 
Enghien  :  47,  Grande-Rue. 
Asniéres:  8,  rue  de  Paris. 
Charenton  :  50,  rue  di'  Paris. 
AGENCES   BI\  PROVI.\CE 

Abbeville,  Agen,  Aix-en  Provence,  Alais,  Amiens, 
Augoulème,  Arles,  Avignon,  Baguères-de-Luchon, 
Bagnols-sur-Cèze.  Beaucaire,  Beaune,  Belfort,  Ber 
gerac,  Béziers,  Bordeaux,  La  Bourboiile,  Caen 
Calais,  Cannes,  Carcassonne,  Castres,  Cavaillon 
Cette,  Chagnv,  Chalon-sur-Saône,  CluUeaurenard, 
Clermont-Ferrand ,  Cognac,  Condé-sur-Noireau, 
Dax.  Deauville-Trouville,  Dieppe,  Dijon,  Dunker- 
que,  Elbeuf,  Epinal,  Firminy,  Fiers,  Gray,  Le 
Havre.  Hazebrouck,  Issoire,  Jafnac,  La  Ferté-Macé, 
Lésignan,  Libourne.  Lille,  Limoges,  Lyon,  Ma- 
nosque.  Le  Mans,  Marseille,  Mazamet,.  Mont- 
de-Marsan,  Le  .  Mont-Dore,  Montpellier,  Nancy, 
Nantes,  Narbonne.  Nice,  Nîmes,  Orange,  Or- 
léans, Périgueux.  Perpignan,  Reims,  Remiremont, 
Roanne.  Roubaix.  Rouen,  Royat,  Saint-Ghamond, 
Saint-Dié.  Saint-Etienne.  Salon,  Toulouse.  Tour- 
coing, Vichy.  Villefranche-sur- Saône,  Villeneuve 
sur-Lot,  Vire. 
A«Ei\CES  DAKS  LES  PAYS  DE  PROTECTORAT 

Tunis.  Sfax,  Sousse,  Gabès,  Tanger,  Majunga, 
Tamatave,  ïananarive. 

AGE.\CES   A  L'ÉTRAIVUER 

Londres.  Liverpool,  Manchester,  Bombay,  Cal 
cutta,  San-Francisco,  New-Orléans,  Melbourne 
Sydney. 
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Une  clef  spéciale  unicjue  est  remise  à  chaque  loca- 
taire. —  La  coml)inaison  est  faite  et  changée  à 
son  gré  par  le  locataire.  —  Le  locataire  peut  seul 
ouvrir  son  colfre. 


BONS  A  ÉCHÉANCE  FIXE 

Intérêts  payés  sur  les  sommes  déposées  : 

De  6  111.  iusq.  1  an  .  20  0      |  Do  18m.  jusq.  "2  ans.  3  0/ 0 
De  l  aujustj.  ISni.  21/^0/0  |  A-.'  ans  et  au  delà..  31/30/0 

Les  Bons,  délivrés  parle  Comptoir  National  aux 
taux  d'intérêts  ci-dessus,  sont  à  ordre  ou  au  por 
leur,  au  choix  du  Déposant.  Les  intérêts  sont  re 
lirésentés  par  des  lions  d'intérêts  également  à 
ordre  ou  au  porteur,  payables  semestriellement 
ou  annuellement,  suivant  les  convenances  du 
Déposant.  Les  Bons  de  capital  et  d'intérêts  peu 
vent  être  endossés  et  sont  par  conséquent  négo 
cialdcs. 

VILLES  D'EAUX,  STATIONS  BALNÉAIRES 

Le  Comptoir  National  a  des  agences  dans  les 
principales  Villes  d'Eaux  :  Nice,  Cannes,  Vichy, 
Dieppe. Trouville-Deauville,  Dax,  Luxeuil,  Royat. 
Le  Havre.  La  Bourboule.  )<■  Mont-Dore.  Bagnéres- 
de-Luchon.  elc  :  ces  agences  traitent  toutes  les 
opérations,  comme  le  siège  social  et  les  autres 
agences,  de  sorte  que  les  Etrangers,  les  Touristes, 
les  Baigneurs  peuvent  continuer  à  s'occuper  d'af- 
faires pendant  leur  villégiature. 

LETTRES  DE  CRÉDIT  POUR  VOYAGES 

Le  Comptoir  NAmoNAL  d'Escompte  délivre  des 
Lettres  de  Crédit  circulaires  payables  dans  le 
monde  entiei-  auprès  de  ses  agences  et  correspon- 
dants :  ces  Lettres  de  Crédit  sont  accompagnées 
d'un  carnet  d'identité  et  d'indications  et  offrent 
aux  voyageurs  les  plus  grandes  commodités,  en 
même  temps  qu'une  sécurité  incontestable. 


Salons  des  .\ccrédiles,  Braiich  Olficc,  2,  place  de  l'Opéra 

Spécial  departraent  for  Iravellers  and  letters  of  cré- 
dit. Luggages  stored.  Letters  of  crédit  cashed  and 
delivred'throughout  the  world.  —Exchange  olllce. 

The  GoMPTom  N.\.tional  receive  and  send  on  par- 
cels  addressed  to  theia  in  the  name  oftheir  clients 
or  bearers  of  crédit. 

ii-r, 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranéc.  — 
Exposition  Universelle.  —  Trains  spéciaux. 

A  l'occasion  de  l'Exposition  Universelle,  la  Coni 
pagnie  mettra  en  marche,  pendant  le  mois  d'août 
des  trains  spéciaux  à  prix  exceptionnels,  compre 
nant  des  voitures  de  2'  et  3«  classes,  an  départ  de 
Nice,  Celte,  Clermont-Ferrand,  Saint-Etienne,  Be 
sançon,  Genève  et  Lyon. 

Pour  tous  autres  renseignements,  voir  les  aliiche 
et  prospectus  publiés  par  la  (Compagnie. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  CAPITAL  :    DEUX  CKNT 
ilINQUAN  TE  MILLIONS 


ininn  au  :U  coût  1900 


Actif 

Sspècos  en  caisse  et  dans  les  banques.  120.113.'!à9  n 

'orlefeuille   lôS . G8T . SOT  82 

leports   19-2.582.508  28 

Comptes  courants   388.484.789  75 

Vvances  sur  garanties   1  i2.92,'i.063  69 

ictions,  Bons,  Obligations,  Kentes   7.593.338  79 

mmeubles   30.000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   38.830.217  73 

■ment  d'octobre  (déduction  faite 

>  libérations  unlicipées)   25.iI3.375 

,    .        ■                                    Fr.  1.C90.62»  920  06 
Passif 

)ép6t8  et  Bons  à  vue   49i. 986.950  91 

omptes  courants   508.693.202  22 

Lcceptations   125.114.371  73 

ions  à  échéance    51.593.969  91 

lomptes  d'ordre  et  divers   79.2i0.425  29 

léserves  diverses   100.000.000  » 

;^pital   250.000.000  >■ 

Fr.  1.699.628.920  06 

Certifié  conforme  aus  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZERAT.  1129 


SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 
)E  CRÉDITINDUSTRIEL&  COMMERCIAL 
ET  DE  DÉPOTS 


29, 172.890  29 


Bilan  au  31  août  1900 
ACTIF 

laisse  et  banques  

ortefeuille  : 

Ertets  en  franc»  

EtTetsen  monnaies  étran 

gères   1.417.043  90 

ompte  reports  

.entes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses  

vances  sur  titres  

omptes  courants  garantis  

rédits  sur  garanties  

orrespondants  débiteurs  

rais  généraux  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  

mmeubles  sociaux....  

étions.  Versements  non  appelés  sur  37.129 
actions  


PASSIF 

étions  

éserves  : 

Statutaire   3.000.000 

Supplémentaire   3.000.000 

Immobilière   2.250.000 

omptes  de  dépôts  

omjites  d'encaissement  

orrespondants  créditeurs  

ff'ets  i  payer  

omptes  d'oniro  

rdres  de  Bourse  

ivide'ndes  à  payer  

iescompte  du  dernier  semestre  

roflts  et  pertes  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  


1.801.119  95 


30.019.940  19 

4.176.942  88 

12.006.907  38 
9.132.450  32 
11.033.223  59 
15.231.552  10 
3.0i0.3.'>8  02 


340.711  03 
98.976  94 
4.040.000  » 

9.282.250  .. 
100.834.435  40 


30.000.000  )) 


8 

250 

000 

» 

37 

913 

660 

99 

375 

695 

l> 

3 

182 

111 

49 

18 

874 

568 

39 

5U 

64i 

90 

22 

787 

75 

45 

036 

19 

168 

597 

17 

1 

204 

383 

31 

282 

349 

41 

100.831 

435 

40 

ffotsen  circulation  avec  l'endossement  de 

la  Société   19.781.778  65 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  aoùl  19i)() 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  da 
France  

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  l'^rauce,  en  liquid. 
Emprunteurs  ; 

Prêts  Hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st»): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mouiller  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provisioij  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  , 

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comiïtoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.23S.65S.700  » 

Des  obligat'  retirées 
de  la  circulation. .. ,      173.235.500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligate».  »  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  558.819.800 

Des  obligat»  retirées 
de  la  circulation  .. .  136.765.200 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  , 

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Relicpiat  de  l'oxerc.  1899  

Exercice  19U0  


3 

130.957  60 

261 

798. 55J  01 

18 

114. 169  36 

19 

406.619  11 

3 

209  677  70 

21 

376.064  56 

1.873 

538.173  7Ï 

1.384 

067.358  67 

87 

831. 9Û8  82 

59 

309.261  58 

37 

271.551  iS 

lis 

42S.032  38 

127 

281.018  82 

29 

734.298  89 

12 

933.709  25 

409.818  15 

22 

929.766  76 

25 

798.446  05 

2 

810.-133  30 

4.080.643.679  ."il 

170.500.000  M 
19.660.368  05 


63.716.983  79 
75.099.024  21 


4.388.707  » 
133.574  86 


1.0 44.. 339  60 
1.354.702  .. 


6.3y2.55S  18 
5. 550. <■>":;  Tu 
61. 177,  lio  ur, 
39  805, 2: 15  i  s 
3.777.508  15 

22.850.810  18 
130  551.195  02 


1.906, 109.2,35  68 


475.480.961  32 


111.561.855 


113. 017. 150  03 


1.410.372,991  3 


27,8Î1.908  82 

15.123.911  03 

11.504.631  91 
20.390.618  26 
42.1'iS.161  11 

8.558  47 
7.817.513  65 


Total   4.080.613.679  51 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur, 
131  H.  MOREL. 


DEMANDEZ  ENCRES 


PLUMES  NOUVELLES 


Cl 


MATHiEU-FLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


1 1,32 


laRUEDESMÂTHURINS. 
PRÈS  DE  L'OPÉRA 


MASSAGE 

O-^  LAVAGE 
«iP«*  PISCINE 
^  SALONS  DE  REPOS 

4^    SALON  DE  COIFFURE 

>  ^     pédicure,  buffet 
hydrothérapie  complète 
^jo^  8aue  oe  gymnastique. 

^  BâINdesOAME847B1»HAUSSMANN 


N5 
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_____  Compagnie  Générale 

TRÂNSATLANTIOUE 

PdQUBboU'Postt  français 

Services  dans  b  MÉDITERRANÉE 
desservant  Aîger.Oran.Tunîs,  Bône» 
PhiUppeviiSe,  SMalte  et  Soiisse. 

Services  bebdomadaiies  par  steamer! 
rapides  sur  la  lign?  LE  HAÏSE-MEW-TOIll 

Services  réguliers  sur  les  ANTILLES.  U 
MEXIQUE.  rAnÈRIQVE  GEISTRALE.  les  SUYAHEI, 
le  VEKEZilELA  et  le  PâSIFIQUL 

Services  divers  de  cargo-boals  entrt 
la  FRANCE,  mmil.  et  l  AMeLETEBIIL 

Sêrrio»  otntrti  :  ê,  ru$  Aubêr; 
illittt     (  12,  B"  dis  Capuclm»  (Grtnd-Hêtêl^ 
§è  ^âtuft  f  S,  Rue  Aubr^i 

Feit  :  109 ,  Feif bourg  Saint- OmlM. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rnsse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

ftalien  4  %  

Chemins  de  fer 

Antricbiena  

Lombards  

Gothard  ;  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit  

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —  .. 

—  —    Vienne   —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


29  aoû 

5  sept 

19  sop 

26  sep 

3  oct. 

85  90 

85  90 

86  10 

8o  GO 

8d  rO 

85 

50 

95  80 

96  20 

96  10 

96 

» 

72  50 

72  60 

72  20 

71  70 

71 

40 

90  » 

90  80 

90  70 

90  25 

90  10 

95 

20 

22  80 

22  90 

29  85 

22  45 

22  30 

zi 

35 

9i  40 

91  40 

94  25 

9i  20 

91  » 

02 

liO  40 

142  00 

142  EO 

112  )> 

lu 

140 

50 

95  90 

26  ',0 

26  20 

25  70 

25  20 

S;  5 

139  50 

liO  80 

l  iO  20 

110  » 

140  » 

138 

90 

89  75 

89  70 

89  40 

» 

89  » 

88 

10 

72  .. 

72  20 

72  25 

72  10 

» 

71 

30 

206  iO 

209  50 

208  T) 

206  60 

203  70 

203 

70 

173  50 

175  70 

175  « 

172  70 

169  » 

171 

20 

132  40 

132  25 

132  50 

130  75 

124  50 

127 

70 

155  75 

lis  70 

117  80 

144  50 

138  90 

r.o 

30 

1 46  20 

147  60 

l'iG  75 

145  » 

138  50 

139 

90 

131  50 

132  50 

132  75 

130  25 

115  50 

126 

75 

81  30 

81  30 

81  35 

81  20 

81  30 

81 

30 

20  46 

20  45 

20  16 

20  42 

20  44 

20 

43 

Si  40 

84  50 

84  50 

^4  40 

81  50 

83 

75 

213  90 

213  » 

213  » 

212  90 

213  » 

212 

90 

216  f.i, 

216  40 

216  40 

216  15 

216  35 

216 

25 

BOURSE   FINANCIERE    DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1  /2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/û  

Turc  ;i  

—  IJI  

—  IV  

Kgypte  Uniriée  

Qrec  Monopole  

Italien  4  0/0  

R-jsse  4  0/0  

Portugais  3  0/0.;  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  OUomane  

Rio-Tinto   

Brighton  A  

North  Bril  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque.  , 
Escompte  hors  banque 


2Ô  a  011 

5  se|it 

12:, 

ep 

19  sep 

26  seji 

3  oct. 

98  37 

98 

62 

98 

08 

98 

32 

98 

50 

98  37 

63  12 

63 

85 

64 

n 

63 

75 

63 

87 

63  75 

65  75 

66 

06 

50 

61 

95 

6i 

5L' 

G2  50 

92  75 

93 

» 

92 

87 

92 

91 

75 

92  50 

98  75 

98 

75 

98 

EO 

98 

75 

98 

75 

97  76 

46  25 

47 

)) 

47 

N 

46 

<6 

45  75 

25  ÎO 

•16 

» 

95 

75 

25 

» 

25 

» 

21  87 

22  87 

23 

06 

22 

87 

22 

50 

22 

25 

22  12 

103  62 

104 

75 

104 

62 

104 

75 

Ii5 

» 

K'5  .. 

42  » 

42 

» 

4t 

50 

41 

5lj 

41 

50 

41  50 

93  12 

93 

50 

93 

25 

f5 

92 

87 

92  87 

99  V 

99 

50 

09 

50 

69 

» 

S8 

50 

91  50 

i3  12 

23 

50 

23 

5w 

23 

23 

23  12 

72  » 

72 

50 

72 

50 

71 

75 

71 

37 

70  63 

95  50 

95 

50 

95 

50 

95 

50 

95 

94  50 

100  » 

100 

» 

101 

lOil 

100 

» 

98  50 

5  » 

5 

50 

H 

5 

50 

5 

50 

5  50 

139  » 

139 

n 

139 

(39 

» 

139 

139  » 

5  1. 

50 

5 

50 

5 

5'J 

50 

5  50 

11  50 

Ti 

62 

11 

62 

11 

50 

11 

50 

11  37 

b8  25 

58 

t3 

59 

18 

58  87 

58 

75 

5S  87 

135  5J 

139  50 

1 42 

)) 

139 

137 

50 

138  50 

80  » 

80 

» 

82 

89 

)) 

82 

50 

8-2  » 

28  31 

-•8 

94 

S  8 

80 

J8 

75 

i9 

» 

S9  50 

25  37 

25  35 

95 

3i 

25  35 

25  36 

25  35 

4  » 

4 

4 

» 

4 

» 

» 

4  » 

3  87 

3  63 

3  62 

3 

96 

4 

4  » 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

29  aoû 

5  sept 

12  seji 

19  sep 

20  seii 

3  oct. 

Fonds  d'État 

117 

10 

116  80 

116 

75 

116  90 

115  70 

114 

80 

97 

20 

t7  25 

97 

30 

97  15 

to  9J 

96 

65 

97 

60 

67  60 

97 

70 

97  40 

97  10 

96 

95 

115 

10 

115.  10 

1!5 

» 

115  » 

114  45 

113 

70 

—      Rente  Couronne. . . 

90 

60 

90  50 

90 

90 

90  90 

90  80 

90 

50 

Chemins  de  fer 

1088  1) 

1100  » 

109C 

» 

.1075  >. 

1068  . 

1080  » 

528 

)) 

530  » 

531 

531  « 

532  90 

529 

» 

Ferd.-Nord  

6133  » 

6130  » 

6100  >i 

6080  n 

6070  . 

60  lO  » 

460 

155  ), 

453 

» 

451  n 

■150  » 

!50 

» 

661 

» 

673  » 

671 

» 

669  .) 

664  » 

662 

111 

117  » 

114 

113  » 

109  ■■ 

108 

n 

212 

25 

242  05 

241 

15 

249  05 

242  05 

242 

05 

96 

25 

90  22 

96 

97 

66  20 

96  30 

96 

27 

Napoléons  d'or. .  .   

19 

30 

19  28 

19 

31 

19  31 

19  30 

19 

28 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—      sur  Paris  8  jours. . 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

~                 5  0/0 
Change  sur  Paris  


29aoù 

5  .sept 

19  sep 

19  sep 

26  sep 

3  oct. 

73  25 

73  70 

73  65 

73  40 

"ts'ïô 

7>  15 

79  6u 

80  35 

80  60 

80  10 

)) 

79  25 

81  85 

82  95 

82  35 

82  » 

82  » 

81  10 

32  45 

32  45 

32  64 

32  57 

32  09 

32  70 

29  25 

29  05 

29  82 

29  50 

29  97 

30  25 

73  47 

73  85 

73  80 

73  52 

73  20 

72  22 

1) 

» 

» 

1) 

» 

86  75 

87  13 

87  93 

87  26 

» 

86  10 

72  65 

73  » 

73  43 

72  95 

71  70 

S9  50 

Ï9  20 

30  96 

30  » 

30  50 

30  bO 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 

29  aoû  5  sept  12  sep  19  sep  2à  sep  3  oct. 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  de  Belgique  

—  Nationale  

Ch.  de  fer  Anvers  Rotterd. . 

—  Brux.-Lille-Calais 

—  Congo  (p.  d.  f.)... 
Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


9i  90 
85  50 
» 

3000  » 
» 

540  » 
9950  » 
208  » 
123  12 
25  91 
100  15 


lOO  18 
123  .) 
85  23 


86  » 

2935  » 

510  » 
lOÎOO 
208  >i 
193  05 
25  19 
100  12 


100  17 
122  95 
25  20 


9i  "5 

84  95 

2960  » 

f  40  » 
10275.. 
207  97 
123  05 
25  19 
101  13 


100  17 
122  9.^ 
25  20 


94  80 
84  25 
» 

2980  » 
» 

54)  » 
103000 
207  95 
123  27 
25  18 
100  16 


100  17 
123  25 
25  20 


95 
81 
» 

3000  B 
» 

510  » 

100:5 . 

208  10 
123  20 
25  20 
100  20 


100  23 
123  17 

25  20 


9i  90 
83  95 

30O3  » 

555  « 
90C0  » 
208  20 
192  15 
25  18 
100  21 

100  23 
183  12 
85  19 


BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 

—  Méridionaux  act. 
Banque  Nationale  act  

—  Générale  

Comp.  Nav.  &  vap.  F.  R.  .. 

Banque  Immobilière  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  1  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Herlin  


9  .S  a  011 

5  sept 

12  sep 

19  sep 

26  sep 

3  oct. 

100  09 

100  12 

100  15 

99  85 

'M  62 

'Ji  62 

595  1) 

530  » 

523  « 

524  » 

520  » 

520  » 

700  » 

711  . 

709  . 

706  » 

705  » 

701  » 

811  » 

857  .. 

835  » 

8-15  M 

844  » 

819  .1 

n 

»  » 

» 

» 

462  » 

476  » 

478  » 

466  i> 

461  . 

460  n 

» 

» 

T. 

1035 

1065  » 

1055  » 

1055  >> 

1050  n 

1C55  » 

106  60 

106  62 

U  O  75 

106  67 

106  65 

108  55 

26  .S3 

26  80 

i.6  81 

26  81 

26  83 

20  77 

131  10 

130  97 

131  22 

131  35 

131  17 

131  » 

100  07 

lOii  15 

loO  10 

99  8? 

99  62 

99  67 

709  I) 

710  » 

709  » 

705  11 

7t5  " 

701  11 

106  69 

100  57 

106  (7 

106  70 

106  »3 

lOô  60 

130  97 

131  » 

131  05 

131  31 

131  15 

131  07 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEUBf 

29  aou 

5  sept 

1 1  sep 

19  sep 

20  sej) 

3  oct. 

Russe  4  %  91  (Papier)  

96 

19 

96  .. 

96 

96  .. 

i6 

12 

96  » 

Banque  de  Commerce  exté. 

295 

» 

291  » 

288 

50 

280  « 

290 

287  » 

—    d'Esc,  de  St-Pétersh. . 

5c3 

5-10  .1 

5:<.j 

525  . 

533 

53-2  » 

—    Intern.  de  St-Péters. . 

370 

» 

318  . 

34) 

340  » 

357 

351  M 

Russe  i  %  %  val.  da  Cr.  f. 

152 

152 

152 

152  » 

152 

152  » 

37 

35 

37  .35 

37 

37 

37  .35 

37 

37 

37  37 

93 

85 

93  85 

93 

-5 

93  65 

93 

70 

93  70 

45 

80 

15  80 

45 

77 

15  7j 

45 

.5 

15  77 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Qenéve  avec  lots  3  %  : . 

—  1890  3  %... 
Fédéral  1889  Z  %  %... 

—  Ch.  db  ter  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


29  aoù 


99 


100  îl 

25  28 


icpt 


100 


95  25 
93  90 
100  41) 

25  26 


12  sep 


UO 


95  53 
93  65 
100  38 
25  25 


19  sep 


99  75 
94  » 

94  75 
93  82 
\mO  3, 

25  23 


26  sep 


9rf  73 
93  » 
>} 

95  25 
93  52 
100  38 
25  23 


3  oct. 


99  25 

92  1) 
99  . 
95  05 

93  20 
100  38 

25  21 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  lUalata 

'ALEURS 

Tabacs  Ottomans   L. 

Pièce   

Ottoman  4  0/0  3>  groupe... 

Parité  à  Paris  Fr. 

Chemins  Ottomans  

Crédit  Ottoman    L. 

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     surLondres  3  mois. 


29  aou 

5  sept 

12  sep 

19  sep 

20  sep 

2  ucl. 

» 

» 

H 

1) 

87  90 

87  21 

87  20 

87  22 

87  22 

87  22 

25  04 

24  30 

24  26 

2i  11 

24  10 

24  12 

» 

» 

109  75 

1 12  87 

113  37 

111  19 

109  25 

UO  » 

1) 

>) 

n 

0 

2.3  r, 

24  04 

23  04 

23  01 

ï3  03 

23  01 

109  12 

lu9  03 

109  03 

U9  Oi 

109  . 

109  02 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


29  août 

5  se 

.t. 

12  sept 

19  sopl 

20  sept 

3  octob 

Étals-Unis  4  0/0  

115 

115 

115 

y* 

116 

115 

114 

!;7 

-k 

28 

28 

26 

26 

28 

88 

89 

h 

88 

'/» 

87 

y» 

87 

y» 

86 

a 

Central  New-Jersey  

131 

% 

133 

'A 

132 

Vu 

129 

130 

133 

Va 

» 

n 

n 

» 

» 

113 

114 

114 

% 

111 

y. 

112 

118 

\ 

116 

y. 

117 

116 

115 

y^ 

114 

Vk 

116 

219 

219 

219 

219 

215 

215 

Louisville  et  Nasville. . . 

71 

y. 

72 

y» 

73 

7  0 

% 

70 

% 

72 

Yt 

Erié  

10 

11 

y» 

11 

10 

\ 

10 

11 

y* 

129 

t 

/i 

130 

130 

127 

% 

127 

% 

129 

y. 

Northern  PaciUc  préf. . 

71 

71 

% 

74 

70 

67 

% 

69 

16 

% 

16 

16 

y. 

15 

15 

y. 

16 

59 

il 

h 

57 

51 

y. 

54 

% 

f8 

WabachSt-Louispréf. . . 

18 

% 

18 

% 

18 

y» 

17 

16 

18 

Change  sur  Londres... 

1.81 

1.83 

% 

4.83 

\ 

k.ii 

\ 

4.82 

4.81 

% 

5.18 

'/8 

5.18 

5.18 

%. 

5.18 

% 

0.19 

% 

5.20 

% 

1.88 

>4 

i.88 

1.87 

% 

4.87 

% 

4.86 

i.S5 

h 

16 

16 

16 

16 

/'• 

16 

16 

y» 

61 

%. 

62 

7» 

62 

\ 

62 

63 

63 

% 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tabteau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


f'.iuirs  (lo  clùtiu 

(Mil,', 

Icilli 

l  ies  sein. 

1)  sept. 

13  sept 

20  so[»t 

27  sept 

4  oc  t. 

101  10 

101  .. 

100 

10 

99 

95 

100  .12 

101  . . 

100  95 

100 

10 

99  95 

99  97 

99  95 

100  20 

99  80 

99  87 

100 

25 

99  80 

99  25 

102  Ti 

102  27 

102 

07 

102 

102  2  i 

102  .. 

102  25 

101 

92 

101 

95 

102  . 

477  75 

478  .. 

477 

479  50 

479  .. 

80  .. 

80  .. 

79  55 

80 

79  55 

80  50 

80  50 

81 

10 

81 

81  .  . 

470  . . 

472  . . 

470 

471 

475  . . 

536  75 

534  25 

534 

535  50 

534  .. 

410  50 

417  .. 

418 

75 

417 

50 

419  .. 

403  25 

403  . 

403 

75 

402  25 

405  . . 

103  75 

103  50 

103 

50 

103  50 

108  . . 

551  . . 

547  .. 

546 

50 

546 

Î5 

547  .. 

547  . . 

547  . . 

545 

546  75 

547  .. 

349  75 

352  . . 

318 

347 

347  5u 

93  . . 

93  75 

93 

75 

93 

92  .. 

350  .. 

346  50 

3i7 

344 

345  .. 

90  .. 

91  . . 

90 

25 

92 

89  .. 

401  .. 

405  .. 

394 

390 

390  .. 

103  50 

103  25 

101 

lot 

100  . . 

370  2:> 

373  . 

371 

371 

400  . . 

400  . . 

398 

25 

398 

400  .. 

441  25 

452  . . 

4=0 

449 

447  . . 

495  . 

495  25 

495 

■  495 

497  .. 

482  . . 

483  .  . 

485 

482 

482  .. 

430  50 

430  50 

430 

75 

428 

50 

42S  . . 

448  . . 

445  . . 

447 

50 

447 

412  .. 

392  . . 

395  . 

391 

391 

50 

388  .  . 

441  . . 

439  75 

437 

25 

436 

437  .. 

4 15  . . 

445  .  . 

443 

444 

440  . . 

435  .'. 

435  .. 

437 

439 

436  .. 

500  .. 

500  .. 

503 

501 

507  .. 

43  75 

43  .  . 

43 

43 

43  .. 

43  .. 

42  50 

44 

43 

44  .. 

550 

541 

540 

541 

510  50 

422 

424  . . 

424 

~o 

421 

425  .. 

3985  . 

3980  . . 

3999 

3970 

4000  .. 

1130  . . 

1127  . . 

1117 

1083 

1090  . . 

445 

444  . . 

442 

50 

440 

740  .  . 

735  . . 

730 

602 

699  . . 

598 

595 

590  . . 

si'y  .  '. 

520 

510 

519  50 

666 

669 

660  50 

669 

660  . . 

604 

600 

600 

600  . . 

1 1:^5 

1121 

1123 

1075 

1077  . . 

608 

609 

610 

609 

615  . . 

87 

•84  50 

83 

81  . . 

480 

4*0 

442 

432 

415 

527 

527 

525 

5V5 

514 

1000 

995 

995 

985 

975 

/  £o   .  • 

730 

725 

729 

435 

437 

<35 

437  75 

433  25 

\)i  i  DU 

DoU  .  • 

680 

675 

'icy  . . 

427 

50 

427  50 

425 

431  \\ 

4f0  .. 

434 

433  75 

429  76 

428  50 

427  50 

428 

426 

426  .. 

i\jo  .  . 

1  \  Ci 

715 

710 

710 

430  .. 

429  .. 

425 

50 

427 

4-.'5  .. 

1107  .. 

1115  .. 

ICOO 

1099 

IIOU  .. 

522  .. 

520  .. 

515 

515 

512  .. 

449  .. 

448  75 

449 

50 

445 

445  25 

448  .. 

448  85 

447 

443 

443  25 

451  .. 

450  .. 

448  . . 

1842  .. 

18:0  .. 

1835 

1817 

1840  .. 

448  50 

449  75 

4 19 

447 

50 

449  .. 

445  . 

445  .. 

444 

25 

445 

445  . 

449  .. 

450  .. 

448 

450  50 

450  75 

40J  .. 

402  . 

402 

75 

403 

40Î  50 

1303  .. 

1300  .. 

1297 

1300 

1297  .. 

444  . . 

445  .  . 

444 

75 

442  50 

446  .. 

449  .. 

449  25 

449 

50 

448 

449  25 

23  40  .. 

2370  .. 

2315 

2327 

23?5  .. 

463  50 

463  75 

458 

456 

456  .. 

460  .. 

464  75 

462 

50 

459  50 

460  .. 

418  .. 

417  75 

418 

417 

415  .. 

455  .. 

456  50 

456 

448 

448  .. 

1755  .. 

1762  .. 

1750 

1730 

1735  .. 

lillltl» 
15212 

3837 

6790 


>58;î9 


KKN'l'KS 
A  i'.\Yi:u 


Fraies 

456.;W7.401 

115.104.990 
237.638.374 


809.110.765 
,1.356  obi. de  500  Ir. 
SOI. 600  obi. de  500  Ir 

39. 883 obi. d»  500 fr. 
109. 700 obi, de  500 Ir: 


Nombre 

fil. 

iSom. 

de  Tilres 

oom. 

lers. 

451 .481 

500 

500 

27  i  029 

400 

400 

1088030 

400 

■lOO 

100 

100 

45  i .710 

500 

500 

235 .471 

500 

500 

^K'i  ^6(1 

400 

40i' 

100 

100 

44t. 731 

400 

400 

» 

100 

100 

685.498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155  575 

/.Ai  1 
^Uv 

C5oo  -  lOi 

oou 

CAA 

500 

iï)uy  iDo 

DUO 

500 

838 . 642 

DOU 

500 

UUU 

500 

984 . 74  4 

OVIU 

500 

IIAII    en  1 

yo.* .  cs  i  1 

/.  AA 
400 

400 

491  010 

500 

50o 

^yo . o /y 

500 

500 

499 .812 

500 

200 

100 . 000 

500 

500 

22  4 . 948 

200 

100 

148.940 

200 

10(> 

1 1 i3172 

1 AAA 
lUUU 

500 

ioi.oii 

^AA 
OUU 

500 

1000 

1000 

19=1  non 

500 

500 

40 . 000 

500 

250 

30.000 

500 

500 

200 . 000 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341 .000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.5.39 

600 

500 

3:8.770 

500 

500 

6û.0(j0 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68-567 

» 

» 

1955390 

500 

500 

IV '.8580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

21 1 .000 

500 

500 

'>430-.'67 

500 

500 

4S.-,6t'31 

500 

500 

171  .21  y 

500 

500 

237 . 487 

500 

500 

2,565210 

500 

500 

^531. 1 6 'i 

500 

500 

/.07.434 

400 

400 

3014704 

500 

500 

136.317 

500 

50(1 

01.  Uy 

500 

500 

1142.602 

500 

500 

^00.301 

500 

500 

UÈSIGN.VTION  DES  V.VLEUR.s 


RENTES  FRANÇAISES 

3  %   '  '^'«'■"i*' 


3  %  Amortissable  j 

3M  %  1894  (anc.  4^) 


Gompt. 
Terme. 
Gompt. 
Terme. 
Gompt. 


DIHIIEM>li  ou  l,\TÉIlliT  disInliuH  en 


1895 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Gpt 
Annam  et  Toukin  2  ^  % 

(g«r.  France)   Terine. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Gpt 
Indo-Chine  3  %  %..  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts   

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  /s  0^  

—  quarts  

1894-96  2  Yi  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  % 

Ville  de  Marseilie  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Conuuunales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Ohl.  -  3  o/„  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —       3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %..... 

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 

3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  


Obi. 


Art.  Midi 

Obi.  — 

Act.  Nord. 
Obi. 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  '/j  %,j.avr.etoct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


3 
3 
3  50 

15  . 


12 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  50 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  0^ 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  . 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15 

58  50 


1896 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  . 

2  50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30  .. 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


1897 


3  .. 

3 

3  50 
15 

2  50 
2  50 


20 
1-2 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 

12  50 
35 
12  50 


30  .. 
15  . . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
50  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


1898 


3  .. 

3 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 
10 
2 


50 


50 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40  . 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 


15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


1899 


3  . 
3  . 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 
17  5u 


20  .. 
12  . 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


1,35  41 
20  a. 

6  25  a. 
30  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .50à 
27  50 

16  27 


30  . 
15  . 


15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  .  . 
15  .  . 
12  50 
15  . 
58  50 


r.imrs  (II'  ciinip.  coiiiin.  joilicl 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  ., 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46': 
69; 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 

.483 
45B 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  . 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
4^1 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


3975  . 
1080  . 

430  . 

780  . 

615  . 

495  . 

715  . 

632  . 

946  . 

600  . 
90  . 

625  . 

500  . 


1770  . 


1900 


100  10 
99  60 
102  30 

480  . 

80  50 
80  .. 
403  .. 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740  . 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Sombre 
df  Titres 


99.699 
3391771 

mo'oo 

1493954 
259.911 
263.045 
332546T 
1132841 
33.25-i 
183.195 

149.224 
49.409 
243.128 
100.000 


75.290 
60.000 
73.842 

105.321 

220  079 
80.0U0 

120  000 
14.720 
19.280 
58.265 

200.000 
70.500 
18.880 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 

600.000 
51 0.000 
212.703 
100,000 
39.000 
60.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 
250 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
500 

500 
100 
100 
250 

100 

500 
500 

500 
40') 
500 
» 

500 
300 


Capital  ou 

Nombre  de  Tilrev 

Fin 

522008.360  i 

» 

190767. 000 f. 

1921 

524300. 2ÛOfI. 

» 

5.298.600  £ 

» 

18.389.000  £ 

» 

59. 110  01. 

1940 

378109. 500f. 

1932 

700.000  ob 

1987 

1 05000. OOOf. 

» 

154070. 000 f. 

» 

13992'.i9000f. 

1941 

734839, 500 f. 

» 

u71830.400f. 

» 

1.171.500 oL 

1930 

1.0t<0.000  ob 

1940 

39.331. 145f. 

iOiO 

5x,174ob 

l',)-j2 

i21.jOu,v'i|li', 

OK'>llUii.lj:il>il, 

n 

801309  i'Ji2  li 

90.300 ob 

1928 

85. 057. 500 f. 

l'.'or. 

29.000.000f. 

19  l> 

'.1.727.171  £ 

438;  650  ob 

\<.i->:< 

i7. 0.32.  OOOf. 

lo:,:. 

2553ii6:500f.- 

I9-j:; 

1 14423. 500f. 

I9:>',i 

n9255:500f. 

1958 

1.045.164  ob 

195) 

571090.500  f. 

1901 

489137.-500f. 

1970 

5 46762: 500 f. 

1971 

:J9. 950.  OOOf. 

1950 

n2212.500f. 

1975 

4'i9737.500f. 

1975 

I902212000f. 

1970 

65 1087  .'500  f. 

1973 

395687. r 00 f. 

1970 

211.000  ob 

1967 

25. 000 .OOOf. 

1950 

13e587.200f. 

1930 

59. 333. OOOf. 

» 

7.371.915£T 

» 

31346. 2S2£T 

» 

fi5«13.'i90£T 

100675  .'OOOf. 

1931 

1747r.r,  OOOf . 

1931 

11'.  5sr,,t)0ul. 

» 

0,  Oro.  l'>0  £ 

1951 

20,915. OOOf. 

1931 

39,n|-i|  .59ûf . 

I9SS 

7.990.900  £ 

1938 

19.763.350  £ 

1-,,  

DESIGNATION  DES  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  ODL.  AU  COMTT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        -      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —       2  'A  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

.4ct.  Ouest  

Obi.     -     3  o/„  

—  —     3  %  iioiiv  

Ouest- Algérien  


Act, 
Obi 


—  Réunion  fCb.  de  fer  et 

Pdi't  (le  la)  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AI-'  COMPTANT) 

Docks  ("I  Entreç.  Marseille 
Entr.  ."t  Mag.  Gén.  do  Paris 
Eaux  (Coiiipi'  (lëiiéi'alc  des  . 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 
Q.c  (ji,  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jOui^S  .  .  . 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  ... 
Malfldano  (Mines  dej  

—  —  joniss. 
Mines  d'or  et  d'expl  (C"  f" 
Métaux  (C"  fraiiç:iise  des... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(C"  du)  en  liq. 

—  lions  il  lots  1W9 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  p.ii'ls  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Conti'ale  dei 
Téléphones  (Soc.  Indust. desi 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.fixe23i2o 

Argentine  G  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f .  50) 
Brésil  4  '/j  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  I Daira-Sanieh  4  %).. 

—  I  Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  S  %  %)■■ 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

.  —     5  %  1890  

Finlande  3  ;^  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  188?  

—  2  ^2  %or  1898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Mmas  Geraès  (Etat  de)  5o;e  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898..... 
Portugal  3  %  

—  i  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aniorl.  1894. 

—  4  %  aniort.  1898. 
Russie  4  %  1807-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  '  

—  —  1890(2'el3«émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.). 

—  —  1893  1.5'  émis.). 

—  —  1894  16»  émis.). 

—  Consolidé4  %  (Irt  et2>'sér.) 

—  3%or  1891  l  =  et2«ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (cil.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  séwe  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

4  %.  Tombac  1893.. 

—  i  %  1894  

3  K  o/„  1894  

Uruguay  3  %  %  1895.  .. 


DITIDESIiF.  ou  ISTÉIIBT  dhtribué  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

43  50 

43  50 

43 

50 

43  50 

43 

50 

15  .. 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

12  50 

12 

50 

12  50 

12 

50 

15 

15 

15 

15 

15 

38  50 

38  50 

38 

50 

38 

50 

38 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

25 

25 

25 

25 

25 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

12 
15 

12 

15 

15  .. 

H 

15 

18  .. 

18 

18 

20 

20 

27  50 

28  50 

28 

50 

28 

50 

28 

50 

64  50 

60 

50 

68 

71 

74 

64  50 

65 

62 

49 

59 

52 

52  50 

49  50 

36  50 

iO 

50 

15 

18 

15 

15 

16 

30 

27 

56 

25 

17 

50 

22 

50 

45  .  . 

55 

65 

05 

65 

■20  .. 

30 

40 

40 

40 

28  50 

28  50 

28 

80 

15 

5 

6 

5 

a. 

5  .. 

5 

6 

5 

40  .. 

40 

40 

50 

50 

27  50 

27 

50 

27 

50 

37 

50 

37 

5(1 

7  . . 

7 

50 

5 

5 

50 

12  .. 

30 

30. 

30 

10 

25  .. 

25 

12 

50 

12  50 

25 

99  49 

100  05 

97 

02 

197 

7  i 

116 

48 

41  96 

42 

28 

40 

91 

45 

0! 

51 

53 

12  50 

15 

10 

50 

20 

22 

50 

6  .. 

12 

15 

18 

10  50 

2  75 

2 

75 

2 

75 

2 

75 

.1 

5  .. 

5 

5 

5 

75 

5 

4 

4 

4 

4 

4 

4  50 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

4 

4 

4 

4 

5 

b 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

3 

3 

3 

4 

4 

4 

4 

4 

/, 

4 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

50 

4  .. 

4 

4 

4 

4 

6  .. 

■6 

6 

6 

6 

5 

3  50 

3  50 

3  50 

3 

50 

15 

15 

15 

15 

15 

0 

50 

2 

50 

4 

4 

4 

4 

4 

*  . . 

4 

4 

4 

4 

25 

•'5 

3 

3 

3 

3 

3 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

1 

1 

1 

1 

1 

22  50 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

3 

'3 

3 

'3 

'3 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

3 

3 

3 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

6(3 

4  .. 

4 

4 

4 

4 

3  . 

3 

3 

,3 

3 

3  50 

3 

50 

3 

■50 

3 

50 

3 

50 

3  .. 

3 

3 

3 

3 

1  .. 

1 

1 

1 

1 

1  .. 

1 

1 

1 

1 

1  .. 

1 

1 

1 

1 

20  .. 

20 

20 

20 

20 

20  .. 

20 

20 

20 

20 

25  .. 

25 

25 

25 

25 

4  .. 

4 

4 

4 

/; 

20  .. 

20 

20 

20 

20 

20  .. 

20 

20 

20 

20 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

5(3 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

Cours  lie  clôture  des  5  dernières  sem 


1897 

1898 

1899  1 

1900 

(>  sep 

t. 

13  »ept| 

ïO  sept  27  sept 

1250  .. 

1390 

1270 

12;2 

1220 

1222  .. 

1218 

1215  ..  1 

'iS7  .. 

482 

408 

451 

4  i(j 

25 

446  75 

444 

75 

444  .. 

483  . . 

480 

464 

446 

4'i9 

50 

450  75 

449  75 

4iO  .. 

456  . . 

443 

420 

400 

403 

402  . . 

403 

4-^3  .. 

483  . . 

480 

443 

443  50 

415 

44)  .. 

1145  .. 

1222 

1150 

1080 

1080 

1075  .. 

1077 

1078  . .  1 

,',85  . . 

483 

466 

451 

447 

415  . . 

4 14 

443  .. 

483 

479 

463 

447 

450 

451 

450 

419  .. 

085 

685 

620 

610 

615  . . 

613 

474 

469 

446 

430 

428  25 

426  50 

430 

425  .. 

482 

480 

270 

335 

340 

325 

325 

:;24 

321 

320  .. 

458 

460 

438 

422 

43,? 

427 

430 

427  50 

438 

565 

58S  . , 

609 

618  .. 

420  .. 

470 

435 

410 

410 

410  .. 

412 

405  .. 

090  . . 

740 

610 

630 

635 

610 

605 

610  .. 

2050  . . 

2400 

2130 

2030 

1979 

975 

1985 

1995  . . 

1 125  . . 

1128 

11,30 

1140 

1138 

1 130 

1145 

1155  . . 

840 

835 

825 

805 

805 

799 

801 

800  .. 

365  . 

362 

325 

330 

315 

311  . . 

309 

300  . 

715  .. 

690 

585 

510 

535 

530 

530 

526  .. 

1520  .'. 

1935 

1756 

2000 

1790 

1700  '.' 

1710 

ro95  .. 

930  .  . 

1350 

1215 

(350 

(.■.98  . . 

835 

609 

425 

305 

350  .. 

320 

320  .. 

121 

270 

235 

■}  ',  ', 

215  . 

235 

218  .. 

100  .  . 

117 

11. 0 

y  1 

97 

92 

1000  .. 

1030 

1335 

j  1  ifi 

l  l  iV 

1180 

1189  . 

1180 

173 

710  .  . 

740 

870 

860 

885  .. 

•885 

875 

116  .  . 

92  50 

98 

99  . 

98 

o*'. 

665  .. 

650 

iflft 

■loU 

47  i 

520  . 

535 

590  .. 

426 

917 

921  .. 

940 

r.>  J  .  . 

It 

15  .. 

11 

1  •>  ^0 

l£  Du 

125  .. 

112 

107 

8>î 

87  .  . 

89  2- 

KA 

OU    .  . 

3255  . - 

3715 

3585 

354'* 

i490 

3(82  .. 

3515 

349Ï 

l->80  .. 

1465 

1360 

lo  10 

1345 

1315  .. 

1350 

f  'i  i(\ 
1  ôiv   .  . 

145  . 

474 

515 

430 

415 

265  .  . 

269 

315 

315 

311 

325  .. 

320 

•il  i  .  . 

112  80 

112 

108 

101 

50 

99 

70 

100 

99 

■1 

10  i  80 

103 

102 

97 

25 

99 

100 

99 

5r 

99  20 

69  35 

53 

66 

68 

65  60 

66  05 

66  35 

52 

75 

64 

67 

67 

66  4(i 

65  0.= 

65  3v 

440 

135 

399 

106  80 

106  40 

101 

50 

100 

98  50 

99  25 

98  9: 

98  30 

81 

94 

88 

73 

78 

78  .50 

79 

78  50 

jy  . . 

99 

92  50 

84 

6(3 

85 

75 

84 

85  .. 

105  20 

102  85 

103  75 

102 

103  95 

102  75 

103 

:>l^ 

102  90 

109 

106 

75 

104 

106 

15 

1U6 

UiO 

01 

106  70 

102  30 

lOi 

25 

102  20 

100  30 

100 

75 

100  80 

100  80 

100  !>. 

63  10 

34 

59  70 

72 

30 

73  50 

73 

Il  92 

72  32 

157 

284 

336 

337 

338 

.330 

335  .. 

310 

129 

240 

282 

232 

280  . . 

271? 

278  50 

218 

21  i 

220 

•  ■ 

227 

235 

234  50 

231 

23!  .. 

1 40 

225 

255 

289 

212 

210  . . 

210 

101 

60 

98 

75 

106 

104 

70 

100 

98 

EO 

101 

25 

98  3 

98  00 

99  .. 

95  90 

94 

40 

93 

10 

94  70 

93 

60 

93  50 

93 

40 

93  35 

384 

377 

374 

374  . . 

305 

3li3  . . 

80  5 

104  50 

104 

50 

100 

94 

50 

■  g.»  50 

23  60 

18 

25 

2i 

90 

2i 

23 

85 

23  50 

23 

k.5 

23  <  5 

i74  .. 

450 

495 

497 

506 

50 

506  . . 

508 

511  .. 

93  50 

93 

70 

82 

103  20 

95 

10 

92 

80 

50 

76 

76  . . 

90  25 

95 

50 

92 

40 

80 

50 

74 

51,1 

73  75 

93 

30 

92 

75 

78 

10 

7S 

74  95 

73 

50 

7  4  50 

103 

102 

35 

101 

40 

100 

100 

\i 

100  75 

100 

0 

100  . 

102  .30 

102 

50 

101 

35 

99 

7i 

100 

lOi»  . . 

99 

8 

99  95 

102  70 

103 

75 

100 

7.1 

99 

98 

99  5 

99 

4 

99  50 

102  35 

102 

90 

100 

80 

99 

40 

97 

75 

96  95 

98 

9U 

OS  95 

103  . . 

102 

50 

100 

65 

99 

50 

100  70 

101 

35 

100  65 

103  50 

106 

10 

103 

100 

'99 

io 

99  8(j 

99 

99  50 

105  50 

106 

75 

104 

102 

100 

100  50 

100 

1; 

100  10 

103  20 

104 

101 

99 

85 

100 

50 

100  . . 

100 

05 

100  05 

94  30 

97 

50 

90 

86 

85 

85  .. 

81 

25 

84  05 

loi  25 

101 

50 

97 

93 

35 

93 

2.5 

93  95 

93 

25 

93  75 

70  20 

61 

50 

63 

63 

75 

62 

50 

61  25 

61 

61  75 

104  .. 

103  75 

101 

98  50 

88 
98 

80 

101  75 

101 

98 

92 

95 

2.5 

96  ÔO 

97 

96  75 

37  75 

47 

47 

46  60 

47  00 

47  65 

46 

4(3 

46  25 

22  70 

27 

26  50 

25 

55 

26  32 

25  90 

25 

27 

25  ■.>5 

21  70 

22 

75 

22  95 

22  80 

23  35 

21  27 

22 

50 

22  5  - 

380  .. 

407 

419 

420 

435 

435  .. 

420 

425  .. 

444  . . 

470 

494 

468 

491 

494  75 

468 

470  .. 

482  .. 

499 

510 

510 

509 

501  .. 

512 

515 

102  25 

103 

104 

101 

360  .. 

370 

415 

400 

400 

401  .. 

410 

413  .. 

435  . 

460 

456 

460 

446 

441  50 

449 

4.^0  .. 

99  20 

100 

100 

98 

98  25 

98  .. 

40  80 

44 

48 

75 

49 

50 

75 

49  90 

49 

49  40 

147 

448  50 
405  . 

444  . 
1071  . 

445  50 
449 
605 
425  25 


431 
320 
428 


4»8 
60  ■> 
980 

1102 
810 
300 
525 

1695 


305 
195 


1144 

85) 
95 
539 

940 
12  25 
89  50 

3524 

1315 


315  .. 


99  50 


98 

65  27| 
(5 


98  6 
78  50 
85  .. 
103  50 
106  65 
KX)  6I- 
72  70 
332 
276  .. 


•235 
213 


97  50| 
93  45 
362  50 

93  20 
23  40 
509  50 


jo  . . 
73  15| 
73  50| 

100 
99  9'| 
99  5d 
99  23 

100  25 
99 

100  70 
99  80 
84  10 
93  051 
62 

98  70( 
95  50 
46  -iff 
25  35 
22  55 

424  .. 

484  .. 

515  .. 


419 
416 
98  75| 

51 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Il'  Cillll 

).  cuiaii 

.  jlllllcl 

(jdllI'S  ( 

II!  ClOlll 

■(•  lies  5 

lIl'JllilT 

■M  .se ni. 

IK'.M'» 

1897 

1 898 

1 8*  19 

S(!|ll 

— :  

«''l>l 

4  of  1 . 

536  .. 

590  .. 

488  .. 

515  .. 

457  .. 

455  .. 

448  .. 

443  .. 

'•12  .. 

m)  .  . 

490  .. 

450  .. 

518  . 

563  .. 

563  . . 

560  .. 

555 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  .. 

720  .. 

73S  ,  . 

730  .  '. 

732  .. 

737  y. 

5T2  .. 

574  .. 

565  .. 

570  . 

545  .. 

539  . 

538  .. 

534  .. 

b'i7  .. 

153  .. 

108  .. 

7i  .. 

99  . 

90  . . 

9'»  .. 

91  50 

91  5U 

93  .. 

1«6  .. 

1300  .. 

1300  .. 

1200  .. 

1214  . . 

1222  .. 

1215  .. 

1210  .. 

■179  . . 

489  .. 

515  .. 

534  . 

535  .  . 

531 

530  . 

528  .. 

520  .. 

790  .. 

770  .. 

520  . 

00'  . 

45  .. 

38  .. 

98  .. 

112  .  . 

108  .. 

108  .. 

10  )  .  . 

105  .  . 

136  . . 

65  .. 

65  . . 

242  .. 

313  .. 

296  .. 

.Ï07  .. 

313  .. 

;'.  14.. 

266  .. 

180  .  . 

150  .. 

232  .. 

:-;o5  .. 

305  .. 

304  .. 

30  »  5Û 

:ii  i5  . 

255  . . 

176  .. 

145  .. 

226  .. 

300  .. 

295  .. 

29  i  50 

295  ., 

i95  25 

115  .. 

775  .. 

782  .. 

750  .. 

~n2  . . 

710  . . 

708  .. 

;06  .. 

705  .  . 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

150  .  . 

■ilO  .. 

4IS  . 

422  .  . 

421  .. 

423  .  . 

467  . . 

409  .. 

'illO  . , 

'l'.i'J  .  . 

il  i  r/i 

417  . . 

419  .. 

459  .. 

467  .. 

ii'ji  ::>(! 

40  '  i:, 

411  .  . 

413  .  . 

'i  1  i  75 

468  . . 

4US  51) 

4i:!  .  . 

413  .. 

30  4  .  . 

295  .. 

286  .. 

'.'23  .  . 

158  .. 

186  .. 

1  s  1  .  . 

180  . 

ïôi  '.  '. 

225  . . 

195  .. 

173  . . 

170  .. 

140  .. 

140  .. 

13S  .  . 

131  . 

132  .. 

364  .. 

386  .. 

389  .. 

348  .. 

331  .. 

332  5U 

3:i  i  .  . 

333  50 

3:(5  . 

360  . . 

382  . . 

385  .  . 

352  .. 

3:tj  .. 

3:-;7  . . 

33.S  . 

338  .  . 

339  .. 

63'»  .. 

696  . . 

695  .. 

680  .. 

6So  .  . 

66')  .. 

6S0  .  . 

681  . 

675  .. 

200  . . 

115  .  . 

130  .  . 

193 

145  50 

141  .. 

115  .. 

85.  . . 

58  .  . 

190  .. 

210  .. 

193  .. 

201  .. 

196  . . 

201  .. 

253  . . 

223  .. 

192  .. 

254 

316  r,û 

315  .  . 

315  .. 

315  .. 

312  .. 

2i0  .. 

205  .. 

172  .. 

240  .. 

:;iir,  Ml 

305  .. 

301  50 

302  . 

305  .  . 

244 

209  . . 

168  .. 

235  .. 

iiMI.I   . . 

.".1.1  .  . 

299  .. 

2tf8  .  , 

300  .  . 

239  .. 

207  .  . 

IGS  .  . 

233  .. 

21 19-  .  . 

299  .. 

298  50 

297  .  . 

296  50 

236  .. 

211 

170  .  . 

232 

307  .  . 

302  .. 

299  ;o 

297  .. 

297  5ij 

248  .. 

2i:.  .  . 

r,3  .  . 

232 

297  .. 

995  .. 

291  . 

291  .. 

289  5 

254  .. 

219  ,  . 

1S2  .  . 

241  .. 

302  . 

300  . . 

296  .. 

295  .. 

294  . 

249  . . 

215  .  . 

nr  . . 

250  .. 

310  .. 

308  .. 

3ii7  .. 

300  5 

3.  6  51 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

300  .  . 

301  .. 

209  .  . 

295  .  . 

294  .. 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

2  43  .. 

299  . 

30U  .. 

298  .  . 

293  . 

29i  .. 

483  . . 

490  .. 

435  . . 

455  . 

65  . . 

45  . . 

31  . . 

75  .  . 

70  .. 

75  . 

70  2 

71  .. 

70  25 

280  .. 

270  . 

27S  .  . 

284  .. 

279  50 

280  .. 

278  .  . 

278  .. 

278  .. 

178  .. 

134  . . 

116   .  . 

2  42 

310  .. 

292  .. 

295  .. 

200  . 

292  .. 

328  .. 

288  . . 

2 15  .  . 

310  .. 

343  . 

340  . 

335  .. 

3;i6  . . 

338  .. 

325  . . 

280  .. 

231  .. 

302  .. 

335  .. 

334  50 

330  ,. 

330  25 

3.33  .. 

320  . . 

277  . . 

229 

303  .. 

332  .. 

330  .  . 

328  .. 

3:-:0  . 

418  .. 

422 

432 

425  .. 

399  ,. 

403  . . 

407  .. 

410  ., 

409  .. 

362  .  . 

355  . . 

368  . . 

370  . . 

346  . , 

345  .. 

345  25 

344  . . 

347  .. 

118  .: 

107  .. 

100  . . 

136  .. 

215  . . 

227  .. 

220  .. 

220  .. 

210  . 

605  .. 

765  ., 

750  .. 

540  .  . 

480  .. 

4'0  .. 

450  .. 

420  .. 

iis  ".  . 

100  .. 

71  .. 

14  4  .. 

140  .. 

138  .. 

138  .  . 

135  50 

130  . 

010  .. 

680  .. 

1130  .. 

1473  . . 

14S8  .. 

1492  . . 

1474  .. 

1481  .. 

855  . . 

1235  .. 

2260  .. 

2620  . . 

2665  . . 

2760  .. 

2825  .. 

295  4  .. 

76 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  . . 

(00  .. 

100  .. 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

323  .. 

328  .. 

328 

321  .. 

.327 

685  .. 

600  .. 

445  . . 

650  .. 

650  .. 

645  .. 

640  .. 

640  .. 

5S0  .. 

555  .  . 

500  .. 

626  .  . 

-iso  '.  '. 

770  .. 

770  .. 

765  .. 

200.000 
100.000 

200.000 
500.000 
.090 
120.000 
160.000 
lOO.OOU 
95.000 
60.000 
275.3.85 
99.337 
1523.615 
■  4 . 578 
147.  4m3 
188. 152 
391 .556 
117.92 
7,32.118 
3185158 
790.600 
409.6 

.319 
490.000 
602007 
926935 
46. 181 
45.5.35 
91.251 
195.992 
910.250 
'232.066 
93.(*49 
56.479 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
1124148 
139.939 
67.723 
119.710 
139.Si5 
95  .8  6; 

10(1.  Mi  in 
4(i.ii-.'r, 

25  1)00 
52 . 000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
900 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
900 
125 
950 

5;  0 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOf 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
.500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5ï 
5£ 
900 
500 
500 


UKSUiN.VTlOX  iii.;s  V.M.KURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\(  t.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —   2"  série.. 

.A.ct.  Ch.  Autrich -Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  If  à  8' émis. 

—  -     —  9"  émis  

—  —     —  10"  émis  

—  nouv.  —   série  k  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —   2'  série. 

—  —  —   3"  série. 

—  —         —   4«  série. 

—  —         —   5«  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     .Asturies  1t' livp. 

—  —        —     2«  hvp. 

—  —        —     3«  hvp. 

Orientaux  

Ad.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"  hvi). 

—  —  —    2-  hVp. 

—  —  —     3«  hvp. 

—  Smyrne-Cassaba  'i%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  Ir'hvp 

Art.  Wagons-Lits  ". .  . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  U\  

/Vol.  Ctiarb.,  Usin*  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


IIIVIDUIIK  ou  I.MHlf.r  dislnbue 


I.S9  4 

I  S') 5 

1896 

1.897 

1 SUH 

16  fl. 

14  n. 

19  fl. 

8  fl. 

10  11. 

15 

p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15 

75 

18  48 

18  06 

13  13 

13  50 

20 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

10  .. 

6  25 

5  .. 

37 

50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5 

5  .. 

5  50 

6  .. 

7  .. 

24 

24  .. 

5 

15 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33 

28  .. 

31  .. 

28  50 

31  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

I5  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15 

15  .. 

15  . 

15  . . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .  . 

4 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

1   .  . 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

40 

10 

29  25 

7  50 

11  70 

15 

15 

io  . . 

15 

15  . . 

15 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .  . 

15  .  . 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .  . 

15  .. 

15 

15  . 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .  . 

15  .. 

15 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .  . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

16 

16  ., 

16  .. 

16  .  . 

16  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .  . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .  . 

15  .  . 

.15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  . 

20  .. 

20  .. 

30  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7 

50 

15  .. 

20 

30 

30  .'' 

32  50 

35  . . 

7 

50 

10  05 

97  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

9 

18  30 

19  90 

12  90 

3  65 

3  65 

20 

50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

11 

40 

11  85 

li  55 

15  26 

29  .. 

VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


VjI. 

Soni. 

de 

TITRES 

vers. 

1 1 . 726 

» 

16,661 

35. 170 

» 

50  000 

500 

500 

G.OOO 

r,iio 

500 

1 .  -,'01 1 

5ol) 

5ui) 

6 . 000 

500 

501) 

6.000 

500 

500 

24,000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20,000 

500 

51 10 

1  380 

500 

500 

4.620 

» 

n 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

» 

32.600 

500 

500 

95.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

90.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

2'i.000 

500 

500 

10,000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(actio.xsi 

Midi  joiiiss  

Nord  jouiss  

Ouest  joiiiss  

Tramways  (C'»  G'"  F"  des).  . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane,  

—  de  la  Martinique . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  rindo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  'GdMipagiiie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de).. 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.i 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  .  .  .  .  . 

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F'; 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  'HavT.-Pén.  de  Nav.  àVr. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (G'-  G'«j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C" . 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COUBS  DE  CLOTURE 

Derniers 


COIIIIS 

27  sept 

4  cet 

Cole.ï 

676  .. 

675  50 

674  . 

I8'i8  .. 

1855  .. 

569  50 

565  50 

570  , 

8,0  .. 

900  ., 

8u0  . 

1000  .. 

12.50  .. 

300 

225 

8  0.. 

'fé  2.5 

51  2 

517 

1385  . . 

885 

1295  .. 

1298  .. 

1000  .. 

1010  .. 

43  50 

1507  .. 

1,520  " 

499  . . 

500  .. 

500  . 

510  .. 

519  .. 

505  . 

1(20  .. 

1025  .. 

1029  . 

1140  . 

f90  .. 

910  .. 

905  . 

630  .. 

635  .. 

655  .  . 

645  .. 

510  .. 

530  .  . 

528  '. 

1720  .. 

1720 

1600 

1600  . 

570  .. 

1135  .. 

1140  .'. 

li3(j 

615  .  . 

6810  .. 

70(j6 

3295 

895  .. 

897  .. 

900  .. 

990  .. 

288  .. 

1390  .. 

Tal, 

Soin. 

de 

TUEES 

nom. 

Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41 .4(42 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

41.412 

500 

500 

.30.676 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55 . 666 

500 

500 

286.090 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

915.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.907 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

.500 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572. 

600 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500  j 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OBLIG.\TION'S) 

Ethiopiens  3  %. .'  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %.. 
C"  G'»  F«  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  niii.  -'i->o  f  5  % 

—  obi.  do  350  f 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  4  %  

CO  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-LiUe  6  %  

Métaux  (C''-  F>')'obl.  hvp.  i  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  %  

C"  Transatlantique  3  %  ... 
Jardin  d' Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ir'  série  

—  —  2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888   

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %.  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(obligations) 
Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  4  %  

Obi.  Wag.-Lits  4  %  Ire,  a»  sér. 


COUR.S  DE  CLUTURE 


Derniers 
COUKS 
Cotes 


27  sept 


oot 


235  . 

239  .. 

235  .. 

165  .  . 

164  .  . 

165  . . 

494  .  . 

500  .. 

492  .. 

295  .. 

295  .. 

295  .. 

242 

241  .. 

246  . . 

4i4  ' 

491  .  . 

502  .  . 

491  .. 

5.4  .. 

504  .. 

504  . 

492  .. 

■112  .. 

498  .. 

5(3(i 

460  . . 

465  .. 

475  .. 

480  .. 

47a  .. 

479  .. 

501  . 

i(â 

502  . 

412  50 

411  25 

419  . 

324  .. 

332  50 

333  ., 

495  .. 

497  .. 

499  . 

6' 8  75 

6J9  , 

6(37  .. 

605  .. 

617  .. 

^  606  . . 

150- . . 

458  , . 

456  . 

455 

238  50 

169  . . 

215  50 

345  .. 

340 

343  y. 

190  . . 

183  ., 

191  .. 

505  .. 

503  .. 

505  .. 

485  .. 

OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


du  Hallier,  à  la  Ferlé -Vidame 
(Eure-et-Loir)  :  Château,  dep.,parc, 
bois'pr^s,  3  fermes  louées.  Cent.  152  hect.  M  a  p. 
200  duU  fi  A  adj.  S'  1  ench.  ch.  not.  Paris,  9  oct 
S^ad  à  M"  BoiLLOT,  not.  à  la  Ferté- Vidame  et 
LanC'UEST,  92.  bd  Haussmaun.  il* 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

E5t  des  G-ran-cis  EJxuress  BJurouéens 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  It^Uu 

Dul«'  janv.  au  10  sept  .  Fr.  ^.SaÔTr/a  9-243.975 

Du  11  au  20  septembre  _m0â5  43).422 

8.128.81 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Les  propriétaires  d'actions  anciennes  qui  you 
dront  user  de  la  faculté  de  souscrire  devront,  a 
peine  de  déchéance,  effectuer  avant  le  20  octobre 
1900  leur  souscription  et  le  versement  de  tr. 
sur  chacune  des  actions  nouvelles  par  eux  sous- 
critGs 

Ces  souscriptions  et  versements  seront  reçus  : 
A  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris, 'l4,  rue  Bergère;  n,  rc 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  de  Bruxelles,  56,  rue 

RoyrIg 

^ur  la 'présentation  des  actions  actuelles,  qui  se- 
ront revêtues  d'une  estampille  constatant  l  exercice 
du  droit  de  préférence.  j-  on 

La  souscription  sera  close  le  samedi  20  octo- 
bre 1900,  à'3  heures,  tant  à  Pans  qu  a  Bruxelles, 
et  toule  souscription,  non  accompagnée  des  actions 
actuelles  et  du  versement  de  225  fr.  par  titre,  sera 
considérée  comme  nulle  et  non  avenue. 

Le  Conseil  d'administration. 

1139 


nutcs  de  M«  Dufour,  notaire  à  Paris,  des  15  fé? 
1882  et  26  septembre  1900,  relativement  à  l'augi 
tation  du  capital  social,  décidée  par  l'asseni 
Générale  extraordinaire  du  23  décembre  1881 
en  conséquence,  modifier  le  texte  des  articles 
G  des  statuts,  pour  indiquer  que  le  capital  s( 
est  de  40  millions  de  francs,  divise  en  fcO.OO( 
tiens  de  500  fr.  chacune. 

Tous  les  actionnaires,  même  ceux  ne  posse( 
qu'une  seule  action,  ont  droit  de  prendre  '^^ 
cette  assemblée.  .  - 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  dev 
déposer  leurs  titres,  qninze  jours  au  moins  a* 
l'assemblée,  à  Paris,  au  siège  social,  rue  d  Ai 
.52,  ou  à  Lyon,  chez  MM.  Camiiefort  et  t^aint-OI 
banquiers.  ,,  , 

Une  carte  nominative  et  personnelle  leur 

délivrée.  ,  ■ 

Le  Conseil  d  administratiû 

1142 


Différence  en  faveur  de  1900  . 


9.679.397 
1.550.580 

1136 


GOMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


Recettes  brutes,  pendant  le  mois  d  août  1900,  du 
Réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.311  kU.) . 
862.840  fr.  (ou  $  m/n  407.000) 

Contre  :  675.963  fr.  (ou  $  m/n  305.589) 
en  août  1899.  jjg- 


,       BANQUE  IMPÉRIALE  ROYALE 
IpRIVILÉGIÉE  DES  PAYS-AUTRICHIENS 

AVIS 

La  Banque  Impériale  Royale  Privilégiée  des 
Pays  Auti-ichicns,  à  Vienne,  délivrera,  a  partir  du 
15  octobre  prochain,  de  nouvelles  feuilles  de  cou- 
pons de  ses  actions,  contre  remise  des  talons  cor- 
respondants auxdites  actions.  T  -  ■  i„ 
A  Paris,  la  succursale  de  la  Banque  Impériale 
Royale  Privilégiée  des  Pays-Autrichitns,  12.  rue 
du  Ouatre-Septembre,  recevra  les  talons  déposes 
narles  actionnaires  en  vue  du  renouvellement  des 
feuilles  de  coupons  ;  ces  talons  devront  être  accom- 
pagnés d'un  bordereau  où  ils  seront  consignes  par 
ordre  numérique. 

Paris,  le  2  octobre  1900. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICO 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millioi 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 

Rue  de  Grignan,  43 


MARSEILLE 


C'E  GLE  PARISIENNE  DE  TRAMWAYS 

(Tramways  Sud) 

Recettes  comparées  de  la  Gompaonie  Géné- 
rale Parisienne  de  Tramways  (Tramways 
Sud)  du  ier  janvier  1899  et  49(X»  au  ài  aoat| 
1899  et  1900,  c'est-à-dire  pendant  une  période  > 

Augmentation 
1899  1900  en  190O 

"  1.153.474  60 

1  138 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue  

\  7  iours  de  préavis   2  1  2  0/< 

Alan   ,* 

A  2  ans  ••    3  12  0/ 

A  4  ans   -4  0,0 

I    Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  d 
I  des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d  i' 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  cou; 
,  —  Encaissement  d  effets  et  factures.  — 
compte  d'effets.  —  Avances  sur  titres.  - 
vol  de  fonds  (Province  et  Etranger;. 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  EAUX 

POUR  L'ÉTRANGER 


2.793.352  70      3.946.727  60 


COMPAGNIE  D'ÉLECTRICITÉ 

THOMSON-HOUSTON  Je  la  MÉDITERRANÉE 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  10  MILLIONS  DE  FB 

Siège  social  à  Bruxelles,  62,  r.  de  la  Croix-de-Fer 

Augmentation  de  capital 

Le  Conseil  d'adniinisl ration  a  l'honneur  d  infor 
mer  MM.  les  Actionnaires  que  l'assemblée  gene 
raie  extraordinaire  du  29  s.  plembre  19Û0  a  vote 
l'augmentation  du  capital  socra!  de  dix  million»  a 
vinet  millions  de  francs,  par  1  émission  de  20.000 
actions  nouvelles  de  500  fr.  chacune. 

Ces  nouvelles  actions  seront  émises  contre  es 
péces,  au  taux  de  600  fr.,  dont  .500  fr.  représentant 
le  capital  nominal,  et  le  surplus  une  prime  de 
100  fr.  par  titre» 

Le  montant  de  chaque  action  est  payable  comme 

suit  : 

225  fr.  en  souscrivant,  versement  comprenant  : 

125  fr.,  le  quart  du  capital  nominal; 

100  fr.,  la  totabté  de  la  prime, 
et  le  surplus  du  capital  nominal  (soit  37o  fr.)  a  la 
date  ou  aux  dates  qui  seront  fixées  par  le  Conseil 
d'administration. 

Les  actionnaires  seuls  ont  un  droit  de  préférence 
h  la  sousir.ptiou  à  raison  d  une  action  nouvelle 
pour  une  action  ancienne. 


MM  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Générale 
des  Eaux  pour  l'Elranger.  Société  anonvme,  sont 
convoqués  en  assem))lée  générale  extraordinaire  le 
mercredi  7  novembre  1900,  à  2  heures,  a  Pans. 
8,  rue  d'Athènes,  salle  des  Agriculteurs  de  France, 
à  l'effet  de  :  .  , 

Reconnaître  la  sincérité  des  déclarations  do  sous 
cription  et  de  versements  faites  par  actes  aux  mi- 
nutes de  M«  Dufour,  notaire  à  Pans,  des  22  mars 
1882  et  20  septembre  1900,  relativement  a  l  augmen- 
fation  du  capital  social  décidée  par  assemblée 
uéncrale  extraordinaire  du  24  décembre  18S1  et 
en  conséquence,  modifier  le  texte  de  1  article  5  des 
statuts  pour  indiquer  que  le  capiUl  social  est  de 
W  mmions  de  francs,  divisé  en  80.000  actions  de 

500  fr.  chacune.         •       .  '  „„A/i„„f 

Tous  les  actionnaires,  même  ceux  ne  po.=sedant 
qu'une  seule  action,  ont  droit  de  prendre  part  a 

*^'ÏÏs'S";Sires  d'actions  au  porteur  devront 
déposer  leurs  litres,  quinze  jours  au  """ûf  avant 
l'i^pmlilée  à  Paris,  au  siège  social,  rue  d  Anjou, 
52, Tu  à  Lyon,  chez  MM.  Cambefort  et  Saint-Olive, 

''^Uno"'carte  nominative  et  personnelle  leur  sera 
délivrée. 

Le  Conseil  d'administr-ytion. 

1141 


AN""'  DES  ACIÉRIES  DE  FRAN 

CAl'ITAL  SOCIAL  :  10  MILLIONS  DE  VRAN  5 

Siège  social  :  29,  quai  de  Grenelle,  à  1'" 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  EAUX 


MM  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  Générale 
des  Eaux,  Société  anonyme,  sont  convoques  en 
assemblée  générale  extraordinaire,  le  mercredi 
31  octobre  1900,  à  2  heures,  a  Pans,  8,  rue 
d'Athènes,  salle  des  Agriculteurs  de  l^rance.  a 

^  '^Reconnaître  la  sincérité  des  déclarations  de  sous 
cription  et  de  versements  faites  par  actes  aux  mi- 


MM.  les-  Actionnaires  sont  convoqués,  co 
mém'ent  aux  articles  24  et  32  des  statuts,  e. 
srmblée  générale  ordinaire  le  16  octobre  l 
à  2  h.  1/2  précises,  à  la  salle  de  la  SocMe  de 
eénieurs  civils  de  France,  19,  rue  Blanche,  a  I 

ORDBE  DU  JOUR 

Rapport  du  Conseil  d'administration. 
Rapport  des  commissaires. 
Approbation  du  l)ilan,  du  compte  profits  el 
tes  et  du  rapport  du  Conseil  d'administration 
Fixation  du  div  dende. 
Fixation  du  montant  des  jetons  de  presem 
adminislraleurs.  .  . 

Nominatiou  du  ou  des  commissaires  et  tii 
de  leur  rémunération 

Les  actionnaires  dont  les  litres  sont  au  pc 
doivent,  conformément  à  l'article  2(;  des  st 
pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'assemblée 
raie,  être  propriétaires  d'au  moins  dix  ac 
Qu'ils  devront  déposer  au  plus  tard  le  U  oi 
dans  les  bureaux  de  la  Société  à  Pans,  Isb( 
et  Aubin,  ou  remettre  au  siège  social,  dans  le 
ci-dessus,  le  certificat  de  dépôt  de  leur.--  a 
dans  un  des  grands  Etablissements  de  crédit 
Les  porteurs  d'un  nombre  infeneur  d_a 
pourront,  conformément  à  la  loi  du  1"  août 
se  <^rouper  pour  former  le  chiffre  10  et  se 
representer  par  l  un  d'eux  dans  les  conditic 
dessus  déterminées. 

La  Société  des  Aciénes  de  France  tiendra. 
10  octobre,  à  la  disposition  de  tout  actionnai 
en  fera  la  demande  au  siège  social,  29,  q 
Grenelle  le  rapport  du  Conseil  dadministi 


M. 
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CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"'  au  i:>  sepl.  1900.  b'r.     3:ji.(i8:i  75 

Recettes  du  1"  janv.  au  !•")  sept.  1900 

inclus  Fr.  4.9.€.035  8r 

Recottes  du  l"  jauv.  au  1")  .sept.  1899 

inclus   i.1'r.i.7'û  75 


DifTérence  on  faveur  de  1900  Fr.     :2'i'J.'.'S7  bii 
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C'E  C-E  PARISIENNE  DE  TRAMWAYS 

(Tramways  Sud) 

Recettes  comparées  de  la  Compagnie  Géné- 
rale Parisienne  de  Tramways  (l'ramways 
Sud),  du  janvier  au  30  septembre  li^WJ 
et  1900,  c'est-à-dire  pendant  une  période  de 
n  mois  : 

Augmentation 
1899  1900  eu  19uO 


8.099.203  40      V.ôGl.!-8'.l  -J.') 


i.'i63.78.j  8.-> 

1 1  'i(> 


COIVIP'«  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  10e  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Kilogr.  Reis 

Ventes  du  mois  de  —  — 
sept.  1900  (y  compris 
la  recelte  provenant 

des  droits  d'im  porta-  $ 

tion  directe)   199.795  791:501054 

Ventes   des  mois 

ar.térieurs   928.2^3     3. 095  :  628  961 


Total  des  ventes  au 
30  sept.  1900   1.128.017     4.487  :  130  015 


fériiode  corresp.  du 
précédent  exercice  ..    l.lOi.866     4.387  :  807  784 

Différ.  en  faveur  de 
lexercice  courant  ...        23.151         99  :  822  231 
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RENTE  EXTERIEURE  D'ESPAGNE  4  0  0 

ESTAMPILLÉE 


IjAssocialioii  XalioïKili;  <les  J'nrtcurs  fran- 
çais (le  valeurs  (Hrarif/rres  convoque  les  por- 
teurs à  une  assemidée  générale  pour  le  lundi 
15  octoljre.  Les  porteurs  qui  voudraient  assis- 
ter à  cette  réunion  doivent  s'adresser  au  siège 
de  l'Association,  .j,  rue  Gaillon. 

  1  I  rf* 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  .\XONY.\IE  W  CAPITAL  DE  25  MtLl.IONS  OE  FR. 

Siège  social  :  10,  me  Volney,  Paris 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaiivs  que  l'asseml)li''e  générale 
ordinaire,  pi'évue  p-.ir  l'arlicl'^  ;!i  des  statuts,  aura 
lieu  le  mercredi  14  novembre  1900,  à  3  h,  1/2 
de  relevée  à  la  salli.'  des  Ayruiulteurs  de  France, 
8,  rue  d'Athènes. 

ORDKE    DU  .lOUR 

1'  Rapport  du  Conseil  d'à  iministration  : 
2°  Rapport  des  Commissaires; 
3"  Approbation  des  eompt'is  et  fixation  du  divi- 
dende; 

4°  Nomination  des  Commissaires  pour  l'exercice 
1900-1901  et  fixation  de  leur  rémunération. 

Le  dépôt  des  actions  doit  être  elTecluft  avant  le 
SO  octobre,  à  la  Sociéti''  Générale  de  Crédit  ludus- 
triel  et  (lommorcial,  fiO,  rue  de  la  Victoire,  ou  dans 
ses  bureaux  de  quartier.  Pur  application  de  l'ar- 
ticle 35  des  statuts,  les  pouvoirs  devront  être  dé- 
posés le  8  neveiubre  au  jdus  lard  aux  mêmes  gui- 
chels.  114<) 


S^É  MÉTALLURGIQUE  de  l'OURAL  VOLGA 

S0CU5TÉ  ANONYME.  —  ('.Al'ITAI,  :  25  .MILLIONS   DE  l'U. 

Sicgc  social  :  rue  l'aithout,  SO,  Fm-is. 


MM.  l(^s  Obligataires  de  la  SociéU;  IMétallurgiqu 
de  l'Oural- Volt;a  sont  informés  (pie  le  coiipoii  se 
meslriel  n"  3  des  obligations  4  0/0  18  8,  échéant 
le  15  octobre  1900,  sera  mis  en  paiement,  à  partir 
du  15  octobn,'  1900,  à  raison  de  10  fr.  :nt-ts  d'im 
pôts),  aux  caisses  des  Établissements  ci-après  : 

A  t'aris,  à  la  Banque  lutcrnalionalc  de  Paris, 
rue  Saint-Georgi  s,  3  et  5  ; 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  luternalionale 
de  Coaimerce  et  à  la  Banque  d'Escompte  de  Sainl- 
Pétersbourg  ; 

A  Bruxelles,  à  la  succursale  do  la  BanqiU'  de 
Paris  et  des  Pays-Bas  et  à  la  Caisse  Générale  de 
Reports  et  de  Dépùts; 

A  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal 
et  G". 

Les  2ol  obligations  sorties  au  tirage  du  1"  oc- 
tobre 1900  seront  remboursées  à  partir  du  15  octo 
bre  1900,  à  raison  de  500  fr.  fnets  d'impôts),  aux 
caisses  désignées  ci-dessus. 

une 


CHEMINS  DE  FER 

DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MEDITERRANEE 


As.iemb/cr  gtiiirrale  ordinaire  du  27  a'iril  1900 


RAPPORT 

DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

Messieurs, 

Nous  vous  avons  réunis  en  assemblée  générale 
ordinaire,  conformément  aux  statuts,  jiour  vous 
nmdre  compte  du  résultat  de  nos  opérations  eu 
1809. 

(CHAPITRE  PREMIER 
Premier  établissement 

*  1".  —  Travaux  neufs  sur  las  li'jnes 
en  construclion 
Une  note  délaillée  insérée  à  l;i  fin  du  rai)i)ort 
vous  fait  counaitre  l'état  des  travaux  sur  chacune 
de  nos  lignes  e..  construction.  Deux  d'entre  elles, 
celles  de  Saint-Uaurent  à  Morbier  et  de  Longeray 
à  Divonne,  dont  les  longueurs  respectives  sont  de 
7  et  38  kilomètres,  ont  été  livrées  à  l'exploitation 
en  1899. 

2.  —  Trovau.r  complrmenlaires  sur  les  lignes 

en  exploiLata^n 
Le  détail  di'  ces  travaux  est  contenu  dans  une 
note  à  la  lin  de  ce  rapport.  Nous  ne  vous  en  indi- 
querons ici  que  les  pi  incipaux  : 

Le  bâtiment  do  tête  de  la  gare  de  Paris,  nota- 
blement retardé  par  la  difficulté  de  nous  procurer 
s  fers,  sera  terminé  au  mois  de  juin  ; 
Deux  stal  ions  :  Saint- Laurcnl-(r(Jiiigt,  et  Aurac- 
Lai'ayette.  et  sept  lialtes:  Aubiat,  Biot,  Marmeoux, 
Vlarcenay,  Saisy,  Mougins  et  Ternay  ont  été  ou- 
veries  ; 

Nous  avons  enfin  obtenu,  le  20  février  190f>,  ie 
décret  déclarant  d'utilité  publique  la  suppression 
des  six  passages  à  niveau  de  la  Guillotiérc  à  Lyon, 
et  nous  nous  occupons  de  réaliser  la  déviation  de 
la  ligne. 

Nous  avons  continué,  de  Paris  à  Vintimille,  le 
renforcement  des  voies  principales  en  jiosant  48 
kilomètres  en  rails  de  12  et  18  mètres,  du  poids  de 
38  et  'il  kilogrammes  par  ift^lre;  cela  porte  à  577 
kilomètres  la  longueur  ainsi  reuforcéi-  surkM  2.232 
kilomètres  de  voie  simple  qui  coiii]Ms  nt  notre  ar- 
tère principale  ;  1.911  kilomètres  (dont  131  en  1890) 
soni  munis  d'éclisses  cornières  à  4  et  (>  boulons; 
1.H82  kilomètres  (dont  135  en  1899)  sont  munis  de 
selles  à  tahm. 

Le  ren  'Uvellement  en  rails  d'acier  a  port'5  sur 
188  kilomètres  (contre  130  en  189-<  et  68  en  1897). 
Sur  nos  13.5iî8  kilomètres  do  voie  simple,  il  ne 
reste  plus  en  rails  de  fer  que  547  kilomètres,  soit 
4  0/0. 

46  kilomètres  de  ligues  ont  éti'  munis  de  signaux 


à  cloi  lii' ;  ils  ■•xistent  aujourd'hui  sur  2.203  l<ilo- 
luètres  de  nos  lignes  à  voie  nniipie  dont  la  lon- 
gueur totale  est  de  4.912  kilomèires. 

Le  nombre  de  nos  aigui  les  encK'ncliées  l't  soli- 
daires avec  les  signaux  de;  |)rote. Loti  s'est  aug- 
menté de  104.  11  s  elève  aujourd'hui  à  4.11.5. 

Nous  avons  pou.ssé  avoc  activité  los  travail, 
neufs  dont  nos  deux  rapports  luécédents  vous  oni 
fait  connaître  l'important  prograinmc. 

Nous  mettrons  en  service,  an  mois  de  mai,  deux 
nouvelles  voies  princip^los  entre  Paris  et  Conllan- 
(2  kil.  7);  nous  avons  présenU'  le  projet  de  li'in 
prohmgement  de  (Jl.mtlans  à  Bruii.y  \:[  de  V'illi 
neuvc-Sainl-Gi!orges  à  .luvisy,  et  n';tiéndons.  |)Oiii 
les  entreprendre,  que  la  déclaraticm  d  utilité  pu 
hli([ne  :  enfin,  nous  avons  allaipié  les  deux  nou- 
velles voies  principalOf  enire  Saint-Gi-rinaiii-au- 
Monl-d'Or  et  (^oUonges  (lo  kil.  5  dès  la  réception 
du  décret  les  déclarant  d'iiliiité  publique  dé- 
cembre 1899  ; 

La  double  voie  sera  livrée  à  l'exploitation  pour 
le  service  d'été,  sur  les  sections  il  ;  D  'de  à  Arc-Sc- 
nans,  de  Dijon  à  Saint-Jean-de-Losin;  et  de  Saint- 
Germain-au-Mont-d'Or  à  l'Arbre  le  (longueur  totale 
(i8  kilomètres);  elle  est  activement  poussée  entre 
Ivîoucliard  et  Poulailler,  entre  Seurre  et  Saint- 
Amour,  entre  Avignon  et  Miramas  par  Salon  (lon- 
gueur totale  190  kilomèlies  ;  nous  pr 'senteroris 
prochainement  à  l'Administration  les  projets  rela- 
tifs aux  lignes  de  l'Etivalière  aii  Pont-de-l'^ue  près 
Saint- Etienne,  d'Alais  ;1  La  Levade  et  d'Arles  à 
Lunel  (  iO  kilomètres). 

Les  110  voies  d'évileinont  projetées,  ries  1898. 
pour  i)ermcttre  le  garage  des  trains  de  marchan- 
dises qui  troublent  trop  souvent  la  marche  des 
trains  de  voyageurs,  sonI  à  peu  près  lerininôes. 
Nous  en  avons  entrepris  40  autres  dans  le  même 
but,  notamni'-nt  sur  la  ligne  du  Bouriionnais,  qui 
nous  servira  à  décharger  notre  ligne  de  Lyon  à 
Paris  d'un  certain  nombre  de  trains  de  marchan- 
dises dès  le  mois  de  juin  prochain,  date  a  laquellr 
nous  ouvrirons  à  l'exploitatiivi  la  1  giie  à  doubli^ 
voie  de  La  Mure  à  Paray-lo-Monial. 

Nous  avons  mis  "n  service,  près  de  Saint-Etienne 
la  ligue  minière  de  Montmartre  à  la  Beraudière  et 
Bcllevue  et  supprimé  lo  plan  incliné  qui  descendait 
les  charbons  de  Montmartre  au  Clapier. 

D'importants  agrandissemenis  de  gares  ont  été 
exécutés,  notamment  à  Lyon  (Pcrraclie  1  et  Saint- 
Paul,,  Monte-Carlo,  Poutarlier,  (^àva  lion,  Salon 
Saint-Germain-des-Fossés  ,  le  Crenso-,  Roanne, 
Saint-Etienne,  Vichy,  Montpellier.  Celio,  (.;ierniont 
et  Lo  Puy  et  aux  gares  de  triage  de  Vil  en3uveà 
Saint-'.ieorges  et  Miramas. 

Nous  avons  apport  -  d'importantes  améliorations 
dans  l'insla dation  des  dortoirs,  lavabi  s  et  réfec- 
toires de  99  corps  de  garde  de  mécaniciens. 

Eu  dehors  de  ces  travaux,  dont  le  montant  nous 
incoiubd  en  imtier,  nous  en  avois  ex 'eut'  d'autres 
importants  pour  le  compte  de  l'pjtat  :  la  seconde 
voit- de  Lozanne  à  La  Mure  (''()  kilomèt  es)  et  de 
Chambéryà  Aix-les-Baiiis  f  14  kilomètres'  sera  mise 
en  service  l'été  prochain  ;  elle  est  en  ex  'cutiou  de 
Culoz  à  Aix,  il'Aigue])elle  à  S  "icit-Michel-dc-Mau- 
rienne  68  kilomètres);  d'importantes  améliorations 
ont  été  apportées  aux  gares  d'.\ix-les-Bains,  Saint- 
Tean-de-Maurienne  et  Modane. 

En  ce  ([ui  canccrne  le  matériel  roulant,  nous 
avons  reçu  dans  le  courani  de  18  '9  une  partie  du 
matériel  dont  nous  vous  annoncions  l'.iji  dernier  la 
commando  :  21  loc'unotives  à  grande  vitesse,  527 
voitures,  50  fourgons  et  574  wagons  à  marchan- 
dises. Le  reste  sera  livré  en  1900. 

Le  dévcdoppcment  persistant  du  trafic  nous  a 
amenés  à  commander  encore,  à  la  fin  de  1899  et 
au  commencement  de  cette  année,  20  voitures 
mixtes,  100  fourgons  et  2.89;)  wagons  qui  nous  se- 
ront livrés  en  1900,  plus  140  locomotives  que  nous 
ne  pourrons  i-ecevoir  qu'en  1901. 

A  la  fin  do  18'.t9,  notre  matériel  rou'ant  se  com- 
posait de  2.638  locomotives,  6.535  voitures  et  86,853 
wagons. 

§  3.  —  Situation  financii're  de  l'exercicr 

Le  compte  d'établissement  de  l'ensemble  de  nos 
concessions  s'est  accru,  en  1899.  de  57  07ti  974  fr.  91 
(contre  35.419.577  fr.  62  on  1898).  Cette  somme  se 
répartit  comme  suit  entre  l'Etat  et  nous  : 
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.1  la,  charge  <Je  l'Etat  et  remboarxahlcs 
par  nnnuités : 
iIjIos  voies.  —  Clopvenlioii  de  1878         3.728  40 
; '  .ae  au  Moht-Cein.s:  —  Coaveiitiou 

',■18.7   2.;M.009  f9 

nos  do  1883  (Ail.  l"  et  2^   18.1V<a.4i)l  06 

•20..">H' /,b 

I  !"  chnrtje  de  l»  Comparjnie  : 

i-,lractioii  <le  lijjiios   4.000.457  20 

'  >iîi)eii*L'.s  sur  les  lignes  exploitées  : 

,  iivàux  d'établissement   2.844.781  7'i 

i  .avaux  i-onipléiiieiilaires   15.729.177  13 

I  :\ i)n-Genèvu  ipariie  suisse)   151.895  68 

'inins  algériens,  matériel  com- 

ris  ,   473.249  47 

iipte  général  du  matériel  du  ré- 

IVauçais   13.240.094  2'i 

lolal  à  la  charge  de  la  Compagnie   3t;. 4S9.(i5.')  4ti 

Total  général   57.u/t).y<4  i  l 

hi,'S  riîssources  réalisées  ou  constati'i's  en  180î) 
proviennent  : 

1"  De  l'émission  de  73.442  obliga- 
tions 3  O/o   32.499.587  98 

2"-  De  l'émission  de  45.896  obliga- 
tions 2  1/2  0/1)   19. 239. 029  76 

3°  Du  bénéfice  pi-ovenant.  pour 
notre  réseau  algérien,  de  l'excédent 
de  l'annuilé  di'S  suhveutiims  sur  les 
cliarg' s  cfl'cctives  (reniprnuls,  béné- 
fice afleclé  aux  travausr  coniplcnien- 

1  aires,  pour  une  somme  de   473.249  47 

Ensem Ijlo  ~52.  241.867  2l 

Le  produit  net  de  l'émission  de  nos  obligations 
les  l'ait  r(\ssorlir.  défalcation  laite  des  arrérages 
courus  au  jour  de cliatpie  vente,  aux  prix  suivants: 
no'o  4oO  fr.  3.^,  2  1/2  o/;i,  41H  fr.  84. 

An  prix  moyi'U  de  l'ea^omble  do  ci^s  deux  émis- 
ions correspond  une  charge  annuelle  de4  fr.  02 1)/0, 
Irais  acccss  lires  compris,  soil,  déduction  l'aile  de 
l'amorlissement  et  des  frais  accessoires,  un  taux 
elléctif  d'inlérèt  de  3  l"r.  40  0-U. 

|4.  _  Situation  finfincière  à  lu  fn  de  1899 

l,:i  dépense  depremier  élablis- 

ii.mt  à  lin  isy.^  est  de  (l)   4.634.641 .8Ù8  11 

;  es  sommes  employ  ées  en  ap- 
provisionnements sont  do   30.?8H.3('5  46 

Total   4.664.930.173  57 

Les  ressources  de  toute  nature 
réalisées  à  la  fin  de  1899  soni  de   4.650.422.810  27 

Tl  ressort  donc,  à  la  iinde  1899. 
uneinsuffisance  de  ressources  de        ]4.507.3'j3  30 

l>a  dépense  lotale  d'établissement  de  4  millions 
il  ;'i  (i41.868  fr.  11  se  décompose  d'ailleurs  comme 

■.ml  ;  ■ 

népcnses  à  la  charge 

de  l'Etat  tioirO/0 
ou  couvertes  des 
de  la  par  subven- 

Coiiipatri.ie  les  subventions  lions 

Francs  Francs 
Ancien  rosnau  pro- 
prement dil             2  390.S18.C31  12  320. 1/1.335  Tl    11. S 

Liane  de    la  cod- 

vention  de  18^3.  .        59.009.673  12  î'.il  G9I.737  03  S3.'> 

Nouveau  r  seau...  573.8i0.0 1 i  i5  179.874.309  33  .i.i.'J 
Lvon     à  Genève 

"(pa,rlie  suisseï  ..  irj.iCO.Orô  i.".  3  5jO.COO  n  18.5 
Cdinplo  ee'néral  du 

ma:é  iel                   6-S.3-.3.279  « 

Hé  se  nu  algérien 

imatéric-l  compris)        87.37-i.G:;8  9';  81.(305.800  -IS.:! 

Totaux  ^'cnérau.t.    3.75j.7'.'"' G^Sû  It  sTS..'^ jj)  IS-J  07  2)|9.J) 
4.G3i.Gll.So3  11 

(1)  Pour  raccorder  ce  cliil'IVe  à  celui  donné  au 
rapport  précéilent.  comme  dépenses  totales  au  31 
décembre  189s   4.577.951.981  89 

11  faut  tenir  compte  : 

D'une  diminution  de   387.088  69 

résultant  ae  diverses  modifica- 
tions ou  reclificalions  sur  b-s 
exercices  antériour.s.  'Concor- 
dance avec  les  comptes  de  l'ins- 
iii'Ction  de<  lintuiccs,  imputations 
détinitivt^s  de  redressemf'iils  an- 
■  .s.  rl.\ 

Reste   4.577.5G4.893  20 

.11  y  ajoutant  les  dépenses  de 
I  s'élpvant  à.   57.076.974  91 

re  trouve  le  chitl'ie  ci-dessus  de  "4.634.641.868  11 


CHAPITRE  II 
Exploitation 

%  l'''.  —  Résultats  d'ensemble 
Nous  ne  donnerons  ici.  Messieurs,  que  le  résumé 

des  résultats  de  l'exploitation  dont  les  annexes  7  à 

la  l'ont  cminaitre  les  détails. 
Le  réseau  exploité  s'asl  accru  des  lignes  de: 
Saint-LaurenL  à  ^lorliier  i,7   kil.),  ouverte  le 

15  mai;  Longoray  à  Divonne  i38  kil.),  ouverte  le 

1"  luin;  leur  longueur,  rapportée  à  l'année,  est  de 

26  kil. 

La  longueur  exploitée  en  1899  s'élève  à  9.562  kil. 

En  d<'d"iiisant  les  lignes  exploitées  à 
des  condiliims  sp 'ciale»  : 

La  IMaine  à  tienévo  (15  kil.'i  cl  les 
("hemius  algériens  (513  kil.)   528  — 

Il  reste  à  compter  une  longueur  de. ..  9.i'24  kil. 
qui,  aux  termes  do  la  convention  de  18^*3  et  de  ses 
annexes,  se  divise  en  doux  groupes  dont  les  résul- 
tats se  soldent  : 

Pour  l'un,  formé  des  lignes  ouvertes  avant  le 
1"  janvier  1899,  par  le  com]ilc  d'exploitation, 
8.903  kd. 

Pour  l'autre,  par  le  comiilc  d'é'tablisseinenl, 
121  kil. 

Pour  l'ensemble  do  9.024  kilomètres: 

la  re.-ollc  a  été   435  787.907  kil. 

•a  dépense   2  IS. 9 43. 497 

le  luoduit  net,   226.844.470  » 

Ce  qui  représente,  par  rapport  à  H  »^  : 
En  receltes,  une  augmenl.  de  1 1 .4  17.283  soit  2.70/(1 
En  dépenses,  une  augmonl.  di;  12.(l95.74x       6-1  0/0 


Enproduitnctunediuiin.de      (■>-ÎS.4(>3  0.30,(1 
Raiiprffchons  les  résultats  généraux  des  derniers 
cxercici.'s  : 

189it  1898  1897 


Longueur. . 
lieC''llos.. . 
Dépenses. . 

Prodnitiiet 


9  (124  kil. 
435.788.a)0 
208.943.00) 


8.98}  kil. 
424.381.099 

196  «48.01)0   

227.53:î.()i)0  224.49;).O00 


8.901  kil. 
406.S>7.0ii() 
182.:W7.000 


i86. 845.00;.) 
Soit,  par  kilomélre  exploité  : 

lîecellcs  (Kl   48.^92  47.222  45.729 

Dépenses  (D)   23.154  2L'.-04  20.4S7 

(h/H)..:..   47.95  46.38  41.80 

Et  par  kilomètre  de  train: 

Recettes   5  20  5  37  5  63 

Dépenses   2  49  2  49  '2  52 

Produit  md   2  71  2  88  3  11 

^  2.  —  Bétail  des  rcrelles 
La  recette,  impôts  déduits,  se  décompose  on: 

Aiigiaen- 
1899  talion. 

Grande  vitesse   180.770. .521  li.8:i2.586 

Petite  vitesse   246.779.409  4  256.961 

Services  extérieurs,  do- 
maine, etc.,  clc               8.2:^.S.0:37  327 .  riô 

435.787.907 
A.  —  'Voyageurs 
l,cur  nombre  a  atliànl  (55.450.000:  le 
millions    71.000   fr.  ;  augmentation 
l.(i37.8iK)  vovagenrs  cl  3.148.000  fr. 


11. 407, 2^3 

produit  129 
sur  1898, 


(2)  La  dépense  à  la  charge  de  l'Etal  ou  couverte 
par  les  subventions  se  décompose  de  la  manière 
suivante  : 

Sul)veiiti(nis  reçues  en  capital  

Subveiilions  réglées  on  annuités.. 

Doubles  voies  niililaircs  

Convealiou  do  1883.  —  Lignes  con- 
cédées jiar  tes  articles  1  et  2. . . . 

Suppression  des  passages  à  niveau 
sur  la  Peiile-C-einlure  

Ligne  de  (.^rest  à  Aspres-sur-Buëch 

Travaux  compléinenlaires  ;R.  !M. 
C.)  (Convention  de  iH9/)  

Percement  du  Monl-Cenis  

Ca])italisation  de  l'annuité  decom- 
p(uisation  de  la  supiiivssion  do  la 
garantie  du  li.  M.  C  (Ijonvention 
de  lS'.i7)  ■ 

Suhvenliqn  de  l'Etal  de  Genève.  — 
Partie  suisse.  

Su!>\  (  iilion  des  départements,  com- 
munes et  particuliers  

Ensemble  égal  


111.665 

788 

20 

326.598 

725 

44 

f:2.391 

tl52 

37 

291.691 

737 

03 

1.123 

409 

75 

11.2:25 

7cl) 

03 

3.746 

325 

24 

26.201 

083 

24 

47.4U3 

74'3 

48 

:i.5(0 

000 

3.289 

907 

29 

878.!;  46 

182  07 

Le  tarif  kilométrique  moyen  s'abaisse  d'une  ma- 
nière ronlinue  :  de  5  cent.  57  en  1885  et  4  cent.  89 
en  1891  au  moment  de  la  réforme,  il  >'est  réduit 
en  18.38  à  4  cent.  24  et  à  4  cent.  20  en  1899. 

Il  en  est  de  même  de  la  proportion  des  voyageurs 
à  plein  tarif  qui,  de  18S3  à  18l)9.  a  baissé  comme 
nombre  do  39  à  24.3  (J;0,  comme  ])rodail  de  7o  à 
48  0/0. 

La  proportion  des  classes  : 

l"  classe      2''  classe      3''  classe 


Savoir   5.0  0/0 

était  en  1883.  . .  6.2 
La  proportion  en  recette  : 
l"  classe 


10.9  0/0 
13.2 


84.1  0/0 
80.() 


2''  classe      3"  classe 


Savoir  

était  en  1^83. 


23.4  0/0 
;>7.8 


22.3  0/0 
19.2 


54.3  0/0 
53.0 


La  variation  l'st  progressive  mais  tWs  lente. 
Le  nombre  de  nos  iiillets  spéciaux  d'aller  et  re- 
tour a  été  : 

rranéc,   6.821  contre  7.043 


4.749  contre  4.719  (1898)  et 


Bains  de  la  'Médit 
(1898;  et  5.311  (l8V«i). 

Stations  Iherniales, 
3.;«2  189().. 

i^e  iiomln-c  des  caries  d'abonnement  à  demi-tarif 
sur  l'ensemlile  des  réseaux  français  a  été  de  12.081 
contre  12.078  en  I»98. 

Le  nombre  des  cailes  de  ce  genre  limitées  è 
notre  léseau,  créées  en  18i)8,  est  passé  de  598  à 
1.741.. 

B.  —  (^olis  postaux 

Le  iioiiibre  des  colis  postaux  transportés  sur 
l'ensemble  du  réseau  français  a  été  de  5L2J6.2()(. 

Leur  produit  s'est  élevé  pour  notre  (Compagnie  à 
12.912.o;)i)  l'r.,  eu  augmentation  de  10  0/0  par  r.ip- 
port  à  18".t:j. 

G.  —  ÏNIessagerici 

Le  tonnag'»  a  été  de  517.0  lO  tonnes;  augmciilalion 
47  Qoo  tonnes. 

Le  proluit  26.111.030  fr.  ;  augmenlalion  2.?0;î.(JCo 
francs. 

D.  —  Animaux. 

Le  nomlnc  de  chevaux  trans|iorlés  à  été  de 
89.737  iC.  V.  77.286,  P.  V.  12.45D. 

Le  noiubiv,  de  tèli  s  de  bestiaux  transportées  a 
ét-  de  2.110.846  (G.  V.  I  .l;i8.>.)55.  P.  V.  971.891;. 

La  recette  totale  de  6.3:50.0.58  fr.  est  en  augmenta- 
tion sur  l'ensemble  de  0.8  0/0  en  nombre  et  dr 
1.7  0/0  en  produit. 

E.  —  Petite  vitesse 

En  dehors  des  matériaux  transportés  pour  notre 
service,  le  tonnage  d  s  marchan  lis-es  est  d(^ 
23  479  (MKi  1.  :  lour  (iroluit  de  2:îi.O  .O.dOU  fr.,  en  aug- 
rai-ntation  de  227.000  t.  et  de  2.927.000  fr. 

Le  parcours  mo.\  en  d'une  tonne  est  de  209  kilo- 
mètres contre  203  en 

Le  tarif  kilomélrique  moyen  s'abaisse,  comme 
celui  des  voyageurs,  d'iine  manière  coutii  ue  :  de  •> 
cent.  95  en  1886.  il  s'ist  réduit  à  5  cent  (  5  en  18iH'. 
et  4  cent.  90  en  1898.  Eu  1891),  il  est  de  4  cent  7L 

Les  augnidntations  de  tonnage  sont  les  suivantes  : 


]89'.i 


1898 


Graines  el  semences  

Denrées  de  halle,  comestibles 
Papiers,  chiffons,  pâte  pa- 

Foins.  fûiiirages,  paille.  

Minerais  

Pierres,  caill  .ux  

Briques,  tuiles  

Textiles  

Tissus  

Engrais  ■  • . 

(^Jiaux  et  ciments  

Faïence,  "porcelaine,  poterie. 

Verreries  

Produits  métallurgiques  

Houilles  et  cokes  

Vins  et  s]Miilueux  

Transports  de  l'Etat  


78 

000 

72 

000 

699 

(X).) 

6i7 

(X)0 

390 

OOO 

335 

000 

352 

000 

34r) 

0(0 

77it 

0(H) 

762 

(KX) 

1 

.5-^1 

(10  ) 

1.573 

(X)0 

4  :{ 

01)0 

tio 

OLO 

123 

00) 

112 

000 

165 

oofl 

155 

Ort) 

85  < 

000 

830 

otio 

1 

.087 

000 

1.068 

IXX) 

84 

coo 

84 

OOO 

167 

(H)0 

154 

000 

1 

419 

0  0 

1.320 

OOO 

6. 5;  M 

(MiO 

6.417 

OOO 

2 

217 

oOO 

2.182 

000 

139 

01)0 

121) 

OtiO 

e  sont 

les  suivantes  : 

Céréales  

Farines  el  issues  

Sucre  brut  et  ralTiné  

Sels  mai  in  et  gemme  . . . . 
Bo:s  


18U9 

.031  .OIK) 
6S8.(I  0 
174. (KM) 
1..2.000 
490.000 


1898 

1.128.000 
7i)6.0tM) 
175.0.;0 
l(i2.0a! 

1.562.000 


I/K(X)N()M1STK  EIJIU)I'KKN 


Charbon  de  l)oi«   \&i.m)  101). (KK) 

Tluiles,  Ki-iiiss.'s   'ill  lOO  'i  ••2.01)0 

Dépouilles  d  animaux   l.V>.Oiiil  lôS 

PhUro   -31 'i. 0(10  -j-io.iKin 

Diverses   1. •-'«.■). (Kio  l.:!01.(io.i 

I^es  produits  iiK^'Iulliu-fiiciups  (lui  prési'n'airtiil,  eu 
1808,  uiio  aujviuiMiialiou  d,'  11  «.i)Oli  linucts.  en  pré 
senleni  une  uouvello  de  ;(9.0llU  tonnes  en  18i«). 

Les  houilles  (jui  nous  avaient  donné,  l'année  der 
nière,  une  antiineulalion  do  ;i7;i  000  tonnes,  on  pré 
sentent  cnrore  une  de  110.000  tonnes  cotte  ainiée 
C'est  la  l'onséiiiience  d'un  mouvement  inilusirie 
auquel  les  prépiratifs  de  l'Kxposilion  de  IIUO  onl 
conlribui^  pour  une  hxr^e  piirl.  Les  deux  bassins 
do  la  Loire  el  de  Saône  et-Loire  sont  en  diininuLiou 
rcspeclivein.  nt  de  lO.OdO  el  40.001)  tonnes  soit  O.-i  et 
6.;i  0/0.  —  i,cs  augiueutations  de  tonnage  provicn 
nent  des  bassins  : 

Du  Gard,  pour  tonnes  ii.OOi 

J)e  Konchainp   11.000 

De  Brassac   21.000 

Do  La  Mure  ;anthrac  les)   10.000 

Des  Basses  Alpes  (lijinites)   15.000 

Des  Bouches-  lu-Rhône  ili;^nites)   40.(X)0 

Le-!  vins,  gui  constituent  pour  nous  un  des  plus 
impoi'tanls  i-iénients  d  Iralic.  nous  avaient  donné 
une  augnuMilation  de  l'i8. 00  )  tonnes  en  180S;  leur 
tonnage  s'est  encore  accru,  en  18!)9,  de  ;!5.000  lonnes 
provenant  priucipalenn^it  du  Var  (^ti.OOO  lonnes), 
do  l'OrléauiHs  (10.000).  du  Rhône  (.^.(XM)  ,  de  la 
Bourgogne  4.(X30),  de  l'Auvergne  iS.OOOi,  du  Jura 
(2.(X)0i;  nous  constatons,  parconlre,  une  diminu- 
tion de  17.01)0  t.  dans  les  e.\péditious  du  (lard,  de 
j^'Hérault,  de  l'Aude  tt  du  Iloussillon. 

§  3.  —  Détail  'les  déitenses 

L'augmentation  de  recettes,  dont  nous  venons  de 
vous  indiquer,  les  éléments,  a  été,  en  1899,  entière- 
ment absorbée  par  lc~  dépenses  d'exploilalion,  de 
sorte  que  l'exercice  se  solde  par  un  produit  net 
infi'rieur  d-  t)8«.4  '3  l'r.  a  celui  de  18  '8. 

Il  en  faut  chercher  l'explication  surtout  dans 
l'auginentalion  du  parcours  des  trains  : 

1899  1898 

Ce  parcours  a  été  Kil.    83.770.000  79.0o(;.000 

Savoir  : 

Voyageurs   40. 012. 000   37. .55'.). 000 

Mixtes   8.7G7.000     9. '208. 000 

Messageries   4.Of)l).O0O     3. '20 1.000 

Marchandises   30.915.000  29.098.000 

l'our  décharger  les  trains  de  voyageurs,  nous 
avons  dimhiué  la  proportion  des  trains  mixtes,  et 
spécialisé  le  traiisi)ort  des  denrées  et  marchandises 
de  grande  vitesse  dans  des  trains  de  messageries 
dont  le  parcoui-s,  1  .V)  iO.OOO  kilomètres  en  18Jd,  a 
plus  que  double  en  trois  ans. 

11  nois  a  fallu,  de  plus,  pour  déférer  aux  injonc- 
itions  de  l'Admiiiistrution  supérie  ro,  créer  de  nou- 
veaux trains  de  voyageurs;  malheureusemcnl,  le 
Jéveloppemenl  de  la  circulation  n'a  pas  été,  à 
beaucoup  près,  en  proportion  des  facilites  nou- 
illes ofl'ertes  au  public. 

Il  en  est  ré  uUé  que  1(^  produit  par  kilomètre  do 
:rain  moyen  qui,  de  1^93  à  18y7,  s'était  élevé  jjro- 
l'jressiveinenl  de  fr.  -.0  a  ôfr.  63.  s'est  abaissé  à 
■)  fr.  .37  en  189 -i  et  est  lomlié,  en  189!),  à  5  fr.  '20. 
l  La  recette  moyenne  d'un  train  do  voyageurs,  eu 
oarticulier,  s'est  ;ibais3'  de  /i  fr.  10  en  18!)?  à 
i  fr.  l'année  dernière  et  à  3  fr.  69  en  18a9.  Ce  ré- 
iullat  fâcheux  ne  tient  que  pour  une  faible  part  à 
la  r/'duclion  du  tarif  kilométrique  moyoîi  :  il  est 
Dieu  de  U'ature  à  rendre  prudent  en  matière  de 
îouvellt'S  créations  de  Irains  de  voyageurs. 

La  dépense  totales'est  r.'[iarlie  comme  suit  entre 
.es  divers  services  : 

1899 


\dministralion  centrale 

etservicesgénéraux  Fr  20.1'-23.04l 

Exploi  tat  io  n   70 .  :-  33 . 298 

Vlaténclet  Iraclion   ^'j.892.r)96 

Voie   ;-;f).594.5(>-2 


1898 


19.87i).70.". 
72.  «8.').  941 
09. 3-15. 770 
3't.92fi.3H.'i 


Total.... Fr.    20^.943.497  l')i;.S'i7.7ul 
Les   dé])ens 'S  de  l'Administration  centrale  se 

iont  augmentées  réellement, on  l><99,  de  798.01)0  fr.; 

nais  une  réduction  de  .VtS.OOO  fr.  dans  le  chiffre 

les  indemnités  pour  accidents  en  a  ramoné  le  solde 

i  2'i3.0O0  fr. 
Les  principales  augmentations  portent  : 
l'oiir  57.001)  fr.  sur  les  impôts  de  toute  nature; 


Pour  1 12.000  fr.  sur  les  iionsions  pour  accident 
jirofessionnels,  en  exécution  de  la  loi  du  '.)  avi 
1«)S; 

Kl  pour"i80.(i()0  fr.  sur  nos  iiislitiitions  patronales 
savoir:  120.000  fr.  du  fait  du  doiililcment  des  se 
cours  accordés  aux  familles  nombreuses  et  'wO.OOO 
francs  du  chef  di's  allocations  pour  la  conslilution 
■de  retrailos  aux  ai.:euts. 

L'augniiMilation  des  déjiensos   de  l'exploitation 
propnuucnt  dilo,  3. 04/. 000  fr.  soit  5  %  s'expli(in 
en  grande  partie  par  l'augmentation  de  0  %  dan 
le  ji  ircours  des  trains. 

L'amélioration  do  l'éclairage  v  ligure  pour 
210.0  0  fr.: 

112.000  fr.  pour  les  gares,  !i8.0(i0  fr.  po/a-  les 
trains  ; 

Les  machines  et  chevaux  de  manœuvres  pour 
230.000  fr.; 

Les  indemnités  pour  iiertcs,  retards  el  avarii 
pour  997.01)0  fr.  : 
3.8'i2.O0î)  fr.  conire  2.845.800  en  18'.)8. 
Ce  dernier  chiffre  d'augnientaliou  mérite  que 
nous  nous  y  arrêtions  un  instant,   il   se  décom 
pose  on  : 

9.000  fr.  pour  les  bagages  : 
329.000  fr.  pour  la  messagerie: 
059. OjO  fr.  pour  les  marchandises. 

li  se  répartit  d'une  autre  manière  on  : 
Pertes:  428.000  fr., soit  74  %d'augment.  sur  1898 
Pvetards :  177.000 fr.,  soit  40  %■  — 
Avaries  :  39 '.000  fr.,  soi  122  %  — 

et  représente  8  fr.  SOpour  LOiH)  fr.  de  recette  brute 
Cotte  situation,  qui  n'est  d'ailleurs  pris  spéciale 
à  nolro  Compagnie,  s'explique  en  partie  jiar  l'au, 
mentation  considérable  du  trafic  qui,  pendant  le; 
derniers  mois  de  re,\ercice,  a  épuisé  nos  ressources 
en  niati'i'iol  roulant,  et  amené  des  perturbations 
dans  la  marche  do-  trains  de  marchandises  (etpa 
suite,  dos  trains  de  voyageur.s/ 

Enfin,  !■  s  dépenses  du  personnel  de  ce  service  se 
sont  accrues  de  2.035.000  fr.  :  20  ..000  fr.  ont  été 
consacrés  au  relèvement  des  petits  Iraitiuiaenls  ;  le 
reste,  1.780.000  fr.,  est  dû  à  raugmeiiialion  nuiué' 
rique  du  pei'souuel. 

L'utilisation  du  umtériel  dans  les  trains  de  mar 
(handisês  a  été  meilloiiro  encore  que  dans  l'cxer 
cice  précédenl.  Le  charge  uonl  moyen  d'un  wagon 
de  marchandises  a  été  : 

Par  wagon  chargé  5  t.  61,  contre  5  t.  50  en  1898 
et  5  t.  06  en  1803; 

Piir  wagon  moyen  i  t.  29,  conire  'i  t.  20  en  1898 
et  3  t.  80  en  1893. 

Mais  il  n'en  a  pas  été  de  mènio  pour  la  charge 
moyenne  d'un  train  de  marckaudises  ,  105  tonnes 
contre  108  en  1898.  Cela  vient  de  ce  que,  sur  nom- 
bre do  iielites  lignes,  nous  avons  dû  transformer 
dos  liains  mixtes  eu  trains  do  voyageurs  et,  ])ar 
suite,  créiu'  dos  trains  de  marchandises  dont  la 
charge  est  assez  faible;  cette  situation  s'aniélio 
rera  sans  doute  cette  année,  dès  que  nous  pourrons 
mettre  on  service  sur  nos  grandes  lignes,  les  ma- 
chines plus  puissantes  qui  vont  nous  être  li- 
vrées. 

Les  dépenses  du  matériel  el  traction  sont  à  peu 
près  exactemonl  proportionnelles  au  parcours  des 
Irains;  elles  pourraient  donc,  normalement,  dépas 
scr  do  6  %,  soit  do  4.160.000  fr.,  celles  de  1898. 
L'augmontation  ell'ective,  0.537.000  fr.,  est  beau- 
coup plus  im[iorl;uit('. 

L'augmentation  du  prix  des  métaux  de  toute 
nature  y  ligure  pour  843.000  fr.;  l'élévation  du  prix 
des  combustibles,  ((ui  do.  19  fr.  95,  prix  brut  moyen 
en  1^9,■i. de  la  tonne  chargée  sur  l(;nder,  s'est  élevé 
i  2i  fr.  50  en  18  )9,  repiespule  3.1  .(i.OOOfr. 

Il  est  malhuureu-ieinent  corlain  que  la  situation 
s'aggravei'a  encore  dans  l'exercice  eu  coui's;  le  prix 
des  métaux,  du  for  en  particulier,  ne  décroîtra  sans 
doute  pas  sonsiblemeut  on  1900;  quant  aux 
houilles,  leur  jirix  atlcindia  vraisemblablement 
20  fr.  la  tonne,  sur  tiiider.  Jl  faut  donc  nous  at- 
tendre, de  ce  chef,  à  \  oir  les  dépenses  du  service 
du  matériel  el  traction  s'accroître  en  1900  d'au 
moins  4  millions. 

L'augmentai  ion  dos  dépenses  du  service  de  la 
voie,  1.(508.000  l'r.,  tient  pour  250.001)  fr.  environ 
à  raugniontaiiiui  d(.'  la  longueur  du  réseau  ox- 
])loité.  ]jO  renforcem  "ni  des  voies  sur  nos  artères 
l)rinci])ales  nous  a  coûté  000  000  fr.  de  plus  qu'en 
1898.  Enfin,  l'augm  'nlaùon  dnns  la  longueur  des 
voies  renouvelées  représente  70  kilomètres  cori'os- 
pondant  à  un  accroissement  de  dép.-nses  de 
l.lHO.iJOO  fr. 

En  terminant  ce  chapitre,  nous  ne  pouvons  pas 


oniollredi!  vous  signaler  les  mesures  ((uc  nous 
avons  ci  u  devoir  prendre  pour  améliorer  la  situa- 
tion <lu  pei'sonuej  ;  ^ 

l'^ii  ri'inauiant  le  roulement  des  mécaniciens  cL 
des  coiidiicleurs  do  trains  de  muniéro  à  réduire 
leur  |■atigll(^  lout  en  les  ramenant  le  pl.is  f  ouveut 
possible  prendre  leur  i'(!pas  ri'gloinenlairc  au  si;in 
de  leur  fainille: 

Imi  donnant  à  ci's  agi  uts  et  au  personnel  des 
gares,  dont  les  fonctions  inip|j(|uent  un  tra\ail 
piM'iiianeiiL  dimanchi^  compris,  de-  i'ept)S  réguliers 
nécessaires  pour  réparer  leurs  forces. 

Ciîs  mesures,  qui  ont  été  ratifiées,  pour  toutes 
les  (jompîignics,  jjar  arrèli:  du  •Minisire  des  tra- 
vaux iiuh  ics  dos  4  el  23  novembre  I8'I9,  sont  en 
vigueur  de)inis  le  4  .janvier  l9oi)  poua  O  s  mécani- 
ciens el  conducteurs  de  Irains.  |)  pni(i  'e  l''"  avril 
liour  les  agents  des  gares.  Parraiiport  à  18  9, elles 
senmt,  pour  l'exercice  1900  el  les  suivaiits,  une 
cause  d'augmentatioa  de  dépenses  qu  j  nous  n'éva- 
lu(jiiti  pas  à  moins  de  3  millions. 

% '\ .  —  Chemins  algéfions 
Les  résultats  de  l'exploilatiou  ont  été  les  sui- 


vants : 


1^99 


1898 


llecelle   9. 8. 1.071  9.2.0.:}79 

Dépense   5. '11  '. 282   5. .500. 178 

Produit  net. . .    4.351.789  3.7/0.201 

.\vec  un  coefficient  d'exploitation  de  55.6  %  con- 
tre 58      eu  18^8,  savoir  : 

Alger  Oran,  57.1  pour  18.017  fr.  de  recette 
kitonuHri(iue. 

Philippevillii-Constantine,  49.4  pour  24.090 fr. 
de  recette. 

L'augmenfation  des  recolles  se  décompose 
ainsi  : 

Voyageurs   228.000  fr..  soit  8.)) 

Messagerie   08.000  1 .6  ' 

Marchandises...    231.010         —  3.9 

Les  principales  augmentations  de  tonnage  ont 
porté  sur  :  les  vjns,  27.000  tonnes,  soit  19  %;  les 
allas,  18.(300  tonnes  ou  27  %\  les  minerais,  4.600 
tonnes  ou  08  •;'-(/,  les  matériaux  de  construction, 
12. WO  tonnes  ou  14  %. 

Nous  ne  constatons  de  diminution  importante, 
par  suite  do  la  sécheresse,  que  sur  les  céréales, 
21.000  tonnes,  soit  lo  %,  et  sur  les  bestiaux  dont 
le  nombre  s'est  réduit  à  380.000  tètes  au  lieu  de 
5!):-!.0ii()  ou  1898. 

Les  déjjons  s  devraient  se  présenter  avec  une 
auginenialion  à  peu  près  proporlionnellc  à  celle 
des  recettes.  Nou-  constatons,  on  effet,  un  accrois- 
seineiil  de  5:-?. 000  fr.  sur  les  d''penses  du  personnel 
des  gares,  do  80.000  fr.  sur  les  coinbusiibles  et  de 
120.000  l'r.  environ  sur  les  f rai.s  de  renouvellement 
de  ballast  cl  d  ciitrelien  des  bâtiments  e!  de  la  voie; 
mais  la  vente  à  des  prix  rémunérateurs  do  notre 
stock  do  vieilles  matières  et  une  réduct  on  de 
112.000  fr.  sur  les  frais  dont  l'oxercire  1898  avait 
é(/.  u-revi''  du  chef  de  l'accid'  nt  d'Adelia,  nous  ont 
permis,  au  coniraire,  de  solder  1899  par  une  réduc- 
tion de  dépenses  de  123,h'00  fr. 

D'ai^rés  la  convention  du  1"  mai  1803,  l'I-'Ial 
nous  garantit  5  0/0  sur  un  ca])iial  de  80.000.00O  de 
francs,  soit   4.000.OL.0 

Le  in'oduit  net  de  l  exuloitation  s'élant 
élevé  à  :   4.351.789 


aisso  un  excédent  de. 


151. 789' 


Dont  il  faut  déduire  : 
(commission  à    la  Compagni*;  algé- 

ioiine  pour  transport  do  fuids   12. /Ol 

Impôt  du  timbré  et  frais  de  service 
des  obligations  afférentes  à  ce  réseau...  1(>0.;330 

Intérêts  dos  approvisionneinenis   ()4.864 

Et  les  dépenses  d'exercices  clos   1.130 

Soit  ersoinblo   239.115 

Il  reste  nu' excédent  de  112.074  francs,  que  nous 
verserons  à  l'Etat  eii  diminulion  de  notre  dette 
du  chef  de  la  garantie  d'int  'rét  cautionnée  par  la 
Valeur  du  nuiléricl  spécial  à  l'Algérie. 
A  hn  181)9,  notre  dette  s'élève  en 

capital  à   33.873.289  34 

A  tin  1889,  notre  dette  s'élève  en 
intérêts  à   23.673.815  98 

Soit  au  total          57.547.105  32 

I  5.  —  Institutions  patronales 
Les  renseignements  très  détaillés  que  nous  vous 
avons  donnés  l'année  dernière  sur  nos  diverses 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


„^iitutionsdc  naluro  à  améliorer  la_  situation  et 
iL  I  In  Mre  fio  no.  n^mnls,  dans  lo  présent  et  dans 
enTr  no  ;  .  r.notlout  cette  année  d'être  plus 
L^cfs  è  'dè  nouscouienter  de  mettre  sous  vos  yeux 
fc  relevé  des  sommes  que  nous  y  avon.  consacrées 

'^"iSts  des  capitaux  consacrés  à  rinstaUf 

lorrements,  écoles,  réfectoires,  ouvroirs,  6 
%  p^"l^  .  .onseatir  au.  agents  momentanément 


embarrasses   - 

Soins  médicaux,  fourniture  de  médica- 
ments  

Boissons  chaud. ^s  ou  hygiéniques.  .  . . 
Salaire-  et  (li'mi-sahn  i  es  de  maladie. 

Indemnili's  di>  résidence  

Allocations  aux  familles  nomln-euses. 
Contribution  à  la  d  -pense  de  l'habiUo- 

ment  ■  •  ■  ;  ,•  ■  V-'  '  '  ' 

\llocntinns  aux  Sucii'Ies  coopérât ivfs. 
Pensions  viagères,  secours,  orpheli- 
nats V  ' 

Allocations  spéciales  de  nusc  a  la  k  - 

traite  \',^' 

Allocations    pour    la    retraiti;    de:,  ^ 

agents  •  (1)  '   — 


637.900 

.578.700 
966. -200 
9.04. 700 

132.100 
27.800 

8r,6.7G0 

'.170.100 


a)  Pour  le  rachat  et  la  construc- 
tion des  lignes  et  la  constitution 
les  approvision- 
nements  

6)  Pour  notre 
contribution  à  la 
construction  du  ré- 
seau de  1883  

c)  Pour  les  tra- 
vaux, complémen- 
taires cxéculés  de- 
puis le  l'"-  janvier 

ISS'i   

Suivant  les  ar- 
ides .'),  §  8  et  6, 
de  la  conven- 
lior.  du  17  mai 
1897  :  annuité  do 
libération  de  la 

de  la  dette  

Intérêt  do  la 
sommede'i.rion.OOO 
francs  1'   


161.904.880  87 


2.532.583  87 


4.849.980  95 


6.000.00(1 


15:^.048 


Ai)rès  ces  prclèvemenls  d'un  to- 
laî  de. 


10. 23 i. 005 
U.  930. 361 


Total   14.908.f.0i) 

représentant  32  0/0  de  la  somme  de  46  400.0i  0 
rrancs  qui  vous  est  distribuée  a  tiliv   de  dui 

^'if'^^Pro'r-r  ?  rf-alisrApnr  l'Etal  fie  l  E.niloitalion 

'  'du  ré-iff<u  de  la  Compaqnie 

\\  n'est  poul-être  p^^s  sans  inlérêl,  Messionrs, 
aiie  nous  vons  fassi<,ns  connaître,  en  regard  du 
chiffre  des  subven  lions  que  nous  avons  reçues  (le 
l'Etat,  ce  (!U0  représenl-nl  pour  Ou  les  impôts 
auxquels  noiis  sommes  soumis  et  les  économies 
«a'ilré.,lise  annuellemenl  dn  chef  des  luimnn.les 
Stipulées  par  le  c  .hier  d  s  clKn  ges  en  laveur  d  un 
"rand  nombre  de  >erviri's  publics  . 

I  miii'it  de  hi  granilo  yilesse  

Timbre  des  recé|nssés  

Abonnement  an  liinbre  pouractions 
et  obliga'ioiis  

Droit  de  transmission.    

Impôt  sur  le  revenu  ues  valeurs 
mobilières  ■   

Impôt  sur  la  propriélc  batie  

Patente.  

Droils  de  douaiv",  etc  •  • 

Economies  résnllant  des  Causes  .In 
cahier  des  charges  : 

\dniinislralion  ilos  posles  

Adininislralion  des  télégraphes..  .. 

^.V\  ipiires  et  mari  s,.  

Contribulions  imlirectes  et  douanes 

Transports  «le  1  i  guerre  

Ce  total  produit  on  économise  à 

lEtat    ••,   

Eapproclié  du  montant  dessubven- 
lions  et  des  dépenses  à  sa  charge. ... 
il  représenté  p.uir  Ini  un  mleret  de  , 
(TL\PITRK  111 
Liquidation  de  l'exercice 
Le  produit  net  des  8  , 903"  kilomètre:,  de- lignes 
composant,  en  1899,  le  compte  uniq.^  dexplmla^ 


reste  un  excédent  disponible 


175.440.493  96 
{52.921.36^  18 


52.921.863  18 

283. 36G  Ç3 

1.6.52.927  69 

545.417  (19 
.5.40:!.(t7'i  89 


254.9.58 


71.909.866 

933.318.  li)7 
74  (Kl. 


•2.124.202  76 


lion's'e-l  élevé  à  

Eu  y  ajoutant  les  produits  dos 
l)lacem"ids  de  fomls  des  excédents 
,1c  terrains  et  des 
locations  foncières 
et  défalquant  le 
'déticit  d.es  exploi- 
tations annexes, 
les  charges  de  lo- 
ration  de  matériel 
,  1  dabouneinent 
;in  timbre  et  les 
i  rais  de  service  des 
actions.,  


Cette  somme  étant  inférieure  a  colle  de  o4  mi 
lions  de  francs  au  delà  de  laquelle  «  '^^^'"ce  le  P-  " 
tacve  avec  l'Etat  (art.  5.  §  3  de  la  convention  de 
1897,  doit  êlro  reportée  intégralement  au  compte 
du  dividende. 

Décompte  du  diciden'/e 
A  cet  excédent  disponible  de  . . . 
11  faut  ajouter  : 

,    solde  de  diverses  rectifications 

relatives  a  des  exercices  clos  • 

Le  produit  du  placement  des  re- 
serves. Ole  •  •  ••  .•  ■ 

Le  s.dde  disponible  de  1  exercice 

189S  

De  ce  total  de  

il  y  a  lieu  de  d''duire  : 

i»  Le  déticit  de 
a  seclion  suisse 
de  lu  Plaine  à  Ge- 
nève   

2'  l'n  -'euxiome 
acompte  sur  les 
redressement-  opè- 
res jiar  l'inspection 
des  tinances  ou  ré- 
sviltant  des  arrêts 
du  Conseil  d'Etat 
des  27  décembre 
1895  et  25  mars 
1898. 

Ces  redresse - 
monts,  évalués  à 
11.000.000  de  fr.. 
ont  donné  lieu  l'an 
dernier  à  une  pre- 
mière imputation 
de  9,000.000  de  fr. 

11  resterait  à  li- 
quider 2.00^1.000  de 
francs;  mais,  d'a- 
près l'état  actuel 
des  écritures  de 
roclilication  ,  1  e 
chiffre  définitif  to- 
tal sera  inférieur  à 
U.OO.JOOO  de  fr.. 
et  le  d  e  u  X  i  e  m  c 
acompte  peut  être 
réduit  à  


1.7ÛO.OI30 


868.133  tif 


Nous  arrivons  à  ;  •  •  •  '  ;  '  '  ".'i 

c  unme  produit  ml  total  sur  lequel 
doivent  être  effectues  les  prelese- 
inenls  ci-aprôs  : 

1"  Suivant  l'article  13  de  la  con- 
vention de  1883,  ch.argos  nettes  des 
sommes  empruntées  : 


1 .256.(169  16 
228.361.8.57  14 


(1)  Le  nombre  des  agents  inscrits  à  notre  Caisse: 
de  relraites  au  1"  janvier  iOOOesl  de  34.0  .4  et  celui 
des  agents  inscrits  à  la  Caisse  nationale  des  re- 
lraites pour  la  vieillesse  de  26.760. 

Le  nombre  de  nos  pensionnaires  vivants  est  de 
13.K95  touchant  12.511.69d  francs  de  pension. 


1.954.958  88 

11  reste  donc  un  net  disponible  de     53,4'i8.116  01 

Nous  vous  nroposons.  Messieurs  . 

P  D'approuver,  à  titre  provisoire,  les  comptes 
de  l'exerdce  1899,  qui  seront,  avant  approbation 
dèfi.nth-e^  soumis  à  l'examen  de  votre  Commission 
de  vérification  ;        . ,     ,     ,    .,(;,„,  .   ko/-,,  .-ojt 

2»  De  fixer  le  dividende  de  1899 
pour  800.000  actions   4b. 400.000  » 

30  re  porter  à  la  réserve  une  ^, 
somme  do   


nouveau  réseau  pour  les  années  antérieures  a  18A., 
a  "lé  par  la  convention  de  1807  au  chitlre  ci-dos- 
sas  et  soldé  au  moyen  des  ressources  propres  de  j 
la  Compagnie. 


4°  De  reporter  à  l'exercice  pro- 

'^^H'^vous'  approuvez"  ces  propositions,  le  divi- 
dende, déduction  faite  des  20  fr.  payes  le  1-  no- 
vembre, soit  38  fr.  par  action,  moins  les  impots, 
sera  payalde  à  partir  de  demain  28  avril. 
'  '  CHAPITRE  IV 

Conseil  d'administration 
I    Durant  l'exercice  qui  vient  de  s'écouler,  votre 
C.ompagmie,  Messieurs,  a  été  cruellc-ment  éprouvée 
nai  lapert;  de  son  chef,  M.  le  président  lirman 
r  Vous  aviez  appelé  M.  Tirman  dans  votre  Conseil 
en  1892-  il  se  recommandait  alors  à  votre  confiance 
par  de  hautes  fonctions  publiques    occupées  ave.:^ 
Uare  distinction;  M.  Tirman  a<Miu.t  prompten  ent 
'une  parla  te  connaissance  de  nos  contrats  e  de 
nos  services  et  quand,  en  1896,  après  la  mort  de 
réminenl  M.  Caillaux,  nous  lui  avons  conhe  la 
nrSnce  du  Conseil,  il  était  prépare  aux  re.spon- 
Silés  de  cette  lourde  tâche,  et  .    conduis,!  nos 
^^vaux  avec  autant  d'autorité  que  de  bonne  grâce. 
Achevant  l'ouivre  de  son  prédé.-essour.  il  put  ne-- 
icï^^^^^^^^  lib  uation  de  notre  dette  et  .1 

?a  ainsi  l'heureuse  fortune  de  mener  votre  Com- 
Da^nie  à  l'augmentation  de  s.-s  dividendes.  Vous 
Fafe/  vu.  Messieurs,  présider  vos  trois  dernières 
assemblées  annuelles,  et  vous  savez  a.vec  quelle 
clarté  et  quelle  compétence  il  en  dirigeait  les  deli- 

""^RÏm'chez  lui  ne  trahissait  la  fatigue  T>and^  au 
mois  de  juillet,  il  fui  emporte  par  une  maladie  de 
ueloues  iours:  .  ous  lui  avons  rendu  les  dernier, 
d  vm  si  Mézières,  d'où  il  éb.it  parti  j.îune  encore- 
nom  -a  'u-iUante  carrière  et  ou  U  avait  v<du1u  rc- 
noser  Donnons  à  sa  mémoire  1  hommage  de  notre 
ratIVude  Avec  nous,  Messieurs,  vous  adresserez 
I  sa  famille  l'expression  de  nos  profonds  regre  s. 

Pour  remplacer  M.  Tirman,  dont  le  mandat  de- 
vait expirer  en  1902,  nous  présentons  a  vos  su - 
frases  M.  Goy.  ancien  président  du  'i  ribunal  cle 
commerce  de  la  Seine  ;  sa  grande  expérience  clos 
Xires  nous  assure  -un  collaborateur  des  plus 

"""sf^ous  ratifie:,  notre  proposition,  M.  Goy  .sera 

'■'c^ux  d^ vos  administrateurs  dont  le  mandat  ex 

I^'mm'bIouX Comnet,  Girod  de  l'Ain,  Le  Vavas- 

^^ï'^ï^'i^Sgu^^'à'S^nunilé,  vous  proposent  J 
de  leur  renouveler  ce  mandat  pour  cinq  ans.  1 

Pittrait  du  procès- verbal  de  l'assemblée  géné 
raleVdinaire  du  27  avril  1900 

Le  relevé  des  signatures  a  pennis  d^  constate!  j. 

vantes.  pi.,jn'ère  résoliHion 

T 'assemblée  générale,  sur  le  rapport  cle  la  Com- 
m^sion  rex^'^en  et  la  proposition  du  Conscn! 
Sunislration.  .«Pprouve  del.niUvemenl  les 
comptes  de  rexc.cK.^8^^^^^^^.^^^ 

T  assemblée  oé„éra!e,  sur  la  proijosition  du  (.on- 
seiltvadministnition  développée  dans  lo  rappoi-t. 
^nm-(^u  e  à  li  re  provisoire,  les  comptes  do  lexei- 
c  ce  ?89i  et  fixe  le  dividende  à  r8  fr.  par  action. 
I  '  Troisième  résolution  . 
L'assemblée  g  'nérale.  sur  la  proposition  d"  Con- 
<>pn  d  adra  nist^dion.  soumet  les  comptes  de  1  exe.- 
S  1899™  l'exainen  d'une  Commission  de  cinq 

'"sontlronimés  membres  de  cette  Commission  : 
A  M    de  la  Tournerie.  inspecteur  gen-;'-*!  ^  - 

es  finances  ;  Hector  Bourue  -Aiibertot. 

Quatrième  résoliiiion 
T  -o^c^emblée  aéneralc,  sur  la  proposition  du  Con 
seU  d^dSistfation,  réélit  administrateurs  pour 

'''^îll'lî^onnt,  Girod  de  l'Ain,  Coffinel,  Le  Vava.- 
seur  de  Précûurt.  Trubert.      ,    .  / 
Cinquième  resr>hUtoA 
T  'assemblée  générale,  sur  la,  proposition  du  C. 
se^  d'administration  développée  dans  le  i^p,  oa, 
■  Tit  administrateur  pour  deux  an^M.  Goy,  en  rem 
placement  de  M .  Tirman,  decede.  1 
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MARCHÉ    OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


HK.N'l'KS 

nom 

A  l'AVKR 

illllitns 

Fraacs 

456.;«7.iOI 

3831 

115.104.990 

6790 

■.'37.638.374 

25830 

809.110.765 

;5S0.356ohl.(le.''iOOfr, 
891 .600oljl.de  500  Ir. 

39. 883 obi. de  500rr. 
109.7uilobl  de  500 fr. 


lïombrt 

TjI.  j 

de  Titrev 

nom.  1 

ïe^^. 

451  481 

^00 

50'  ' 

cyjf^  0*29 

400 

400 

400 

.iOO 

100 

.nu 

500 

500 

235  4T 1 

50U 

500 

000 .  «ïOU 

400 

y.  Ai  1 

100 

t  Al  i 

441.731 

400 

400 

» 

100 

10(1 

685.498 

500 

5(  lO 

100 

lOil 

ZtSV  .Il  il 

500 

.}->i  1 

100 .  J  lo 

400 

400 

000 . loi 

500 

1509450 

ouu 

500 

838. 64  "2 

500 

500 

myl  "29 

500 

50(  1 

984 . T  4  i 

500 

500 

yoy . 0  U 

400 

400 

491  010 

500 

50() 

496 .879 

500 

500 

499 .81-2 

50" 

200 

loO. ouo 

500 

501.1 

200 

100 

148.940 

'200 

100 

in3n'2 

1000 

50O 

18*2.8'2"2 

500 

500 

1000 

1^5 . 000 

500 

50(  ' 

i)00 

2,iO 

30 . 00 0 

500 

500 

«oo.ouo 

500 

500 

60.000 

500 

250 

34 1 . 000 

r.oo 

500 

1-20.000 

500 

1-25 

400.000 

500 

500 

3-20.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

50(1 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.53'.) 

600 

500 

3:8.770 

500 

50(1 

60.000 

500 

250 

54.Ï57 

500 

500 

67,843 

500 

500 

161.6W 

500 

50O 

49.70  ' 

500 

500 

49i.516 

500 

500 

515. '1.33 

500 

500 

6'^  507 

l'KÛ.'.'ll] 

500 

51 10 

lyis.),so 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

50(1 

211 .000 

500 

500 

4'i30-.>67 

500 

500 

'4850l'31 

500 

500 

171.2.2 

500 

500 

'237.487 

500 

5i  0 

!t2565210 

500 

500 

|53l.l0i 

500 

500 

;f.07.43i 

400 

400 

1301  i7Ui 

500 

51)0 

|il36.317 

500 

50( 

1  Ol.liO 

500 

500 

1  142.602 

500 

500 

1  500.301 

500 

500 

OESIGN.iTION  DUS  VALEURS 


RENTES 

3  %  


3  %  Amortissable  ; 

3%%  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

l  Terme. 

 (  Coinpt. 

Tenue. 
Cotiipt. 
Terme. 
Gompl. 


DI?llll!\De  ou  mMT  distribue  en 


1895 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  -2  '/^  % 

(gur.  France)   Terme. 

Madagascar  '2  '/^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1865  '.  %  

1»69  3  %  

1871  3  %   

—  (luarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  (juarts.  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT. .  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—         1885  '2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  UL). 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

1  AGI  IONS  .\  TERME) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Comi^agnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Alger. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


Obi 
Act 
Obi 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   ET  OliL.  AU  COMPT. \NT) 

Act.  Bône-Guelma  

„  .     -  '-i  %  

Départementaux  

—      3  %  titres  bleu? 

—  —       3  %  tilr.  l'outçej 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  -  3  0/0  

—  —  3  %  nom-  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon 
Obi.  — 


Act. 
Obi, 


Midi. 


3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . 

3  %  fusion  nouv. 

2  K  %  


3  %  

—  —     3  %  nouv   . 

Act.  Nord  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2  %  %.j.aYr.et  oct 

—  .Nord-Est  l'ranç.  3  %  . 
Act.  Orléans  


3  . 
3  . 

3  50 

15 


50 


29 


50 


50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
'27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15  .. 


1890 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


50 


12  . 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
l'2  50 
26 
12  29 
34- 

12  50 


35 
25 

19  01 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 


15  .. 

58  50 


55 
15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


1897 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


13  . 
15  ., 
15  .. 
15  ., 
15  . 
12 

15  ., 

14  . 


113  5 
50  . 
12  50 
33 
25 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
6i 
15 
15 
12  50 
15 

58  50 


1898  I  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 

2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  .. 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 
25 
16  '20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  . 
15 

15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 


15 


20  .. 
12  . 
12  . . 

3  . . 
•20  .. 
20  .. 
10  . 

2  5( 
10  . 

2  5( 
10  .. 

2  50 


12 


15  . 
15  . 


135  il 
20  a. 

6 '25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
1-.  a. 
12  50 
20  a 

7  50a 

12  56a 
27  50 
16  27 


30 
15 
■20 
15 
15 
15 
30 
15 

35  50 

15  50 

15 

15 

15 

58 

15 

15 

15 

12  50 
40  a 
15  . 
15  . 

67  . 
15 

15  , 
12  50 
15 

58  50 


Cours  (le  com|).  coinm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46'' 
69. 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
405 
407 
72) 
472 
1030 

479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
4'20 


576 
576 
390 

398 


408 


500  . 
502  . 
502  . 
472  . 
502  . 
401  . 
506 
494  . 


57 

53  50 
627  . 
465  . 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 

476 
480 
477 
1946 

m 

477 

440 
1482 
481 
480 
2197 
490 
488 
445 
475 
1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 


83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 

434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^3S 
720 
447 
1012 

461 

462 

1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


1900 


Cours  (le  clôture  îles  5  dci-ni.' 


100  10 


99  60 


102  30 


480 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 

406 


539 
538 
353 

354 


406 


377 
411 


4000 
11^2 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 

445 
446 

1815 

455 
446 
402 

13.-5 
449 
446 

2i00 
464 
450 
400 

1740 


13  sept 

-20  s.'pt 

27  sept 

1 

1 1  ..fl. 

101  . . 

100 

10 

99  95 

100  02 

'.,9 

100  95 

100  10 

99  65 

99 

97 

'.l'.i  80 

100  20 

99  87 

100  95 

99 

80 

99 

25 

99  05 

102  -27 

102  07 

102 

102 

2  . 

102  30l 

102  25 

101 

92 

101 

95 

102 

102  20j 

478  . 

477 

479 

50 

479 

4.,  ..^ 

80  .  . 

79  55 

80 

79 

7,1  51 

80  50 

81 

10 

81 

81 

J-1  50 

472  .  . 

470 

471 

475 

477  .  . 

534  -25 

534 

535  50 

534 

5:i5  .. 

417  .- 

418 

^5 

417 

50 

419 

4-23  .. 

403 

403 

75 

402  25 

405 

402  .. 

103  50 

103 

50 

1(J3 

50 

108 

104  .  . 

547  .  . 

546 

50 

546 

■5 

547 

548  50 

547  .  . 

545 

546 

75 

547 

548  75 

352  .. 

3.8 

347 

347 

3  49  . . 

93  75 

93 

7 

93 

92 

93  .  . 

346  50 

317 

344 

345 

3iô  .  . 

91  . . 

90 

■25 

92 

89 

90  .. 

405  .. 

394 

39u 

390 

397  .  . 

103  -25 

101 

1(1 

100 

101  50 

373  . 

371 

371 

371  25 

400  . . 

398 

25 

398 

400 

397  .. 

452  .. 

4'0 

449 

447 

44:;  .. 

195  25 

495 

49  > 

497 

497  -,'0 

483  .  . 

485 

482 

482 

482  50 

430  50 

430 

7'i 

42S 

50 

42S 

4;(0  50 

*  'i5  . . 

447 

50 

447 

412 

435  .. 

395  . 

391 

391 

50 

388 

380  .. 

439  75 

437  25 

436 

437 

437  .. 

44-.  .  . 

443 

444 

440 

412  .. 

435  .. 

4;-7 

439 

436 

1.36  .. 

507 

500  . 

43  ,  . 

43 

43 

43 

43  .. 

42  50 

44 

43 

44 

43  . . 

541  .. 

540 

541 

5 10 

50 

540  .  . 

42  i  .. 

421  75 

421 

4'25 

425  EO 

3980  .. 

J999 

3070 

4ono 

4000  . 

1127  .. 

1117 

10« 

lOOi' 

I(  80  .  . 

44  i  .. 

442 

440 

4  43  . . 

735  .  . 

730 

730  . . 

599  . . 

598 

595 

500 

■  - 

520  .  . 

510 

01 J 

5(j 

ol9  tO 

669  . . 

660 

669 

C60 

050  . . 

600  . . 

6u0 

6'  '0 

1121  .. 

1123 

1 075 

l(f77 

1075  .. 

609  . . 

610 

609 

6 1 5 

610 

87  ,  . 

84 

83 

81 

81 

4;  0 

442 

432 

415 

420 

527 

525 

503 

995 

995 

985 

975 

97.5 

725 

730 

725 

729 

i  u.»  . . 

4.n 

43> 

437 

75 

433 

25 

6  NO 

5-0 

67  > 

4-J9  .'. 

4'27 

50 

427 

56 

4-25 

4-25  .. 

4  0  .. 

434 

433 

75 

429 

75 

426  7 

4'27  50 

428 

4'26 

4-26 

710  '.  . 

715 

710 

710 

717  '.. 

4-29  .. 

425 

50 

4-27 

425 

125  .. 

1115  .. 

Il  00 

1099 

IKJO 

1(.)05  .. 

520  .. 

515 

515 

512 

512  .. 

44S  75 

449 

56 

415 

145 

25 

418  75 

4  48  8i 

447 

413 

443 

25 

441  .. 

450  .. 

4  48 

445  . . 

18  0  .. 

1835 

18 '7 

1810 

1818  .. 

449  75 

419 

447 

5(1 

4 19 

445  .. 

445  , . 

444 

25 

445 

415 

445  . 

450  . 

448 

450 

50 

4.50 

:5 

443  .. 

4u2  . 

402 

75 

403 

402 

50 

403  .. 

1300  .. 

1-297 

1300 

1-297 

1285  .. 

445  .  . 

444 

75 

44  i 

5(') 

446 

445  50 

449  25 

449 

50 

448 

449 

'25 

441 

-2370  .. 

-2315 

2327 

'23:5 

'2315  .. 

463  76 

458 

4:6 

456 

4  6  50 

464  75 

462 

50 

459 

50 

460 

451  .. 

417  75 

418 

417 

415 

iOS  .. 

45o  50 

456 

448 

448 

444  .. 

1762  . . 

1750 

1730 

1735 

1710  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


lîombre 

îal. 

Som. 

de  Titrer 

ooni. 

Ters. 

99.699 

n 

33917T1 

500 

500 

ino'iûu 

56U 

500 

1493954 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

332546'/ 

500 

500 

1132841 

500 

500 

33 . 257 

600 

500 

183.195 

500 

5u(i 

149.224 

500 

500 

49 . 409 

560 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.8'i2 

50O 

50(1 

105.321 

250 

250 

•220  679 

» 

80.000 

500 

500 

120  000 

500 

500 

14.720 

500 

50i 

19.2K0 

>' 

>' 

58 . 265 

500 

500 

■>fin  000 

100 

100 

70  50(1 

100 

lOo 

18.SK0 

250 

250 

31 . 120 

)) 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

500.000 

500 

50o 

510.000 

401 

'lor, 

-'12.703 

500 

50fi 

100  000 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

00 

=  1 

>omi>re  de  Tilrc^ 

52266«.360  S 

190767.0001'. 

1921 

524306. 2(>0n. 

5.298.600  î 

» 

18.389.000  ï 

» 

59. 

UOol 

1916 

378109 

5001' 

1932 

700.000  oli 

1987 

105000.0001'. 

» 

154070. l'OOC. 

1399299000f. 

1941 

73ix:)9 

-.OI)f . 

» 

B718:!0 

lOOf. 

» 

1.  171  , 

"ilid  uli 

l'.\!6 

1 .Oso. 

'iiiO  iili 

Il '10 

39.331. 

1151'. 

lOi'.' 

58. 

17'.  (il. 

I92v 

266. 

090  oli 

1962 

12 '(500. 0001'. 

iS.'iiOD.OOOIl. 

S013i>9i 

.112  li 

90. 

,;oo  ol) 

192^^ 

85.657. 

500  f. 

196:. 

29. 000. 000 r. 

191 

il .727. 

171  £ 

43S. 

050  oIj 

1925 

27. 632. 600 f. 

I9r,5 

255:-l'.l6. 

500  f. 

1923 

1 1 1123. 500  f. 

19,39 

1792.55. 

500  r. 

1958 

1 .045. 

404  ol 

1951 

571090 

500  f 

1961 

189137. 500r. 

1970 

S 10762 

500  f. 

1971 

'->50.ooof. 

1950 

172212 

500  r . 

1975 

riOOf. 

1975 

19C22'<2000f. 

1970 

'i5 1087. 500  r 

1973 

39b6S7 

OOf 

1976 

211.000  ol 

1967 

■,'5, 060. 000  f 

1950 

136987.2001' 

1930 

39. 333. 000 f 

» 

7.371 .915£'l 

31346. 282£1 

55913. 296£1 

100675 

000  f 

1931 

17 ',756 

0001 

1931 

H;  r.sii 

50uf 

6  1160 

120  S 

.  195o| 

■20  915 

OUOf 

193-11 

39  061 

500  f 

19.-* 

7.996.900  j 

.  1938 

19.763.350  i 

DIVIDEBB  OD 

INTÉRÊT  dislribue  en  ( 

1895  1 

1 

1896 

1897 

1898 

1899 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

12  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

25  .'. 

25  . . 

25  .  . 

25  . . 

25  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

12  . . 

i?  •■ 

12  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

TO   .  . 

15  . . 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

20  .. 

20  .. 

27  50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

64  50 

66  50 

68  .. 

71  .. 

74  .. 

6'i  50 

65  . . 

~62  . 

49  . . 

59  . . 

52  .. 

52  50 

49  50 

36  50 

16  50 

15  . . 

18  . . 

15  .  . 

15  . . 

16  . . 

30  . . 

27  50 

25  . . 

17  50 

22  50 

45  . . 

55  . . 

65  .  . 

65  . . 

65  . 

20  .. 

30  . . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

28  50 

28  50 

28  80 

15  . . 

5  . 

6  . . 

5  a. 

5  . . 

5  .. 

6 

5  . . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

50  .. 

50  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

37  50 

37  50 

7  ... 

7  .  . 

5  50 

5  .. 

5  5(- 

12  .. 

30  .  . 

30  . . 

30  .. 

10  .  . 

25  .. 

25  . . 

12  50 

12  50 

25  .. 

99  49 

100  05 

97  62 

107  74 

1 16  48 

'il  96 

42  28 

40  91 

45  61 

51  5;. 

12  50 

15  .. 

12  50 

20  .. 

22  50 

6  .. 

12  . . 

13  . . 

18  .. 

16  50 

2  75 

2  75 

2  75 

2  75 

2  75 

5  .. 

5  .. 

5  . . 

5  75 

5  75 

4  .. 

4  .. 

4  .  • 

4  .. 

4  .. 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

5  . . 

5  . . 

b  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

4  . . 

4  . . 

4  .  . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  .  . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

6  . . 

6  . . 

6  . . 

6  . 

6  . . 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

5  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

2  50 

2  5(i 

4  .. 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

25  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

1  . . 

1  . . 

1  . . 

1  ■ . 

1  . . 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

22  5l 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  • . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  .  . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  , . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

)     4  ,. 

4  . 

4  . . 

4- . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

)     4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

1     3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  . . 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

4  . . 

4  . . 

4  .. 

4  .. 

4  . . 

3  . 

3  . 

3  .. 

3  .. 

3  5C 

3  5C 

3  50 

3  5C 

3  50 

3  . . 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  . 

1  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

.    20  .. 

20  . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

.    25  .. 

25  . 

25  .. 

25  .. 

25  .. 

4  .. 

4  . 

4  . 

4  . 

4  .. 

.    20  .. 

20  .. 

20  .'. 

20  .. 

20  .. 

20  . 

20  . 

20  . 

20  .. 

20  .. 

,      3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  5C 

3  50 

3  5C 

3  5C 

3  50     3  5C 

3  50 

Cours  (le  clôture  des  5  dernières  sem. 

13  epl] 

-0  sepl  27  sept j 

4  0  e  t . 

1'  ocl. 

1 222 

1218  .. 

1215  .. 

215  . . 

1200  . . 

4'i6  75 

444  75 

444 

il7  . 

446  25 

4f0  75 

449  75 

40  .. 

448  50 

443  25I 

402  . . 

403 

i.  ''i 

■i  '  0    .  . 

405  . 

399  . . 

443  .50 

145  ". 

441  .. 

444  . . 

442  50 

1075  . . 

1077  .. 

1078  .. 

1071  . . 

1059  .. 

445  . 

444  .. 

443  . . 

445  50 

445  50 

4ril  . . 

450  .. 

449  . 

449  . 

442  75 

61''  . . 

613  .. 

605  . . 

605  . . 

426  50 

430 

425  25 

425  . . 

43i  .. 

:i24  . . 

321  . . 

320  .  . 

320  . . 

315  . . 

427  . . 

4:;o  .. 

427  50 

428  . 

430  . 

588  .. 

Ol-  9  . . 

618  .. 

588  . . 

547  . . 

410  .. 

412  .. 

405 

4»8  .. 

412  .. 

610  .. 

60  >  . . 

610  .  . 

60.  .. 

610  .. 

975  . 

1985  .. 

995  .  . 

Ii:î0  . . 

1145  .. 

1 1 55  . . 

1 162  . 

1 172  . . 

799  . . 

801  .. 

806  . . 

810  . . 

827  . , 

311.. 

3"9  .. 

306  . 

306  . . 

310  . . 

.530  . . 

530  .. 

1700  . 

1710  . 

1095  .. 

1695  . . 

1660  . . 

350  .. 

320  .. 

320  .. 

305  .. 

300  .. 

245 

235  .. 

218  .. 

195  . . 

185  . . 

1189  . 

1 180  . 

173  . . 

1144  .. 

885  . 

885  . 

875  . . 

850  .. 

H25  .. 

99 

98  .  . 

96  . . 

^"5  . 

93  . . 

5i0  . 

35  . 

526  . . 

539  .. 

521  .. 

921  .. 

9  i0  . 

930  . . 

940  .. 

92  :^  .. 

15  .. 

14  . 

12  50 

12  25 

12  2 

87  . . 

89  V,' 

86  . . 

89  50 

88  .. 

(482  ..- 

i''15  . 

i  49  i  . . 

.1524  .. 

;510  .. 

1345  .. 

, 350  . . 

:340  . . 

1345  .. 

1356  50 

437  .. 

435  . 

325  . . 

.■!20  . 

317  . . 

315  '.. 

378 

100  . 

99  2 

99  50 

99  25 

465  . . 

100  . . 

99  5 

99  20 

98  . 

95  75 

07  4' 

65  6 

ii6  0 

65  27 

64  20 

66  4 

65  0 

65  3 

05  . . 

C-3  80 

3(S."-> 

375  . . 

99  -2: 

9S  9 

98  i< 

9i  6 

98  55 

l-i  5i 

79  . 

78  5l 

78  5C 

78  75 

. .  . . 

84  5 

85  .. 

85  . . 

85  25 

102  7: 

103  5 

102  9. 

103  5i 

103  55 

106  . 

106  0 

106  7 

100  6; 

106  75 

100  8o 

100  8 

100  6- 

100  6 

100  6(' 

73  .  . 

Il  9 

72  3". 

72  70 

71  2  ' 

338  . 

336  . 

.135  .. 

,i32 

;i24  . . 

280  . . 

■>!■*  7. 

278  5' 

276  . . 

272  .  . 

234  51 

231  . 

23!  . 

235  . . 

230  . . 

210  . . 

210  . 

213  . . 

208  7,ï 

■  *  *  *  ' 

89  70 

98  3 

98  6 

99  .. 

*  -  è  r 

y  1  5C 

97  .80 

93  50 

93  4 

93  3t 

93  45 

93  5(1 

374  . . 

36.  . 

303  ■■ 

362  5t 

364  . . 

8')  5 

fi  '.  0-. 

.  ■  •  * . 

92  5l 

*  *  4  ' 

93  2t- 

23  5' 

23 

23  '  ! 

23  40 

O'J  A- 

506  . 

M.8  . 

511  ■ 

09  5t 

\          .  . 

.... 

CO    .  . 

(0  . 

■  ■ 

10  .  ■ 

75  . . 

7  ■  5 

73  7r 

73  15 

7.'i  9^' 

t  i  9. 

73 

74  5i 

10  Ou 

73  7^ 

100  7r 

00  6 

loQ  . 

lOO  . . 

101  60 

lOo  . 

99  8 

99  9: 

99  9 

100  5C 

99  5 

99  ^ 

9J  5( 

99  5( 

99  8Û 

96  9." 

9,  ç) 

98  9. 

99  30 

100  7i 

loi  3 

100  6 

10!)  2  i 

99  .. 

99  8' 

99  7. 

99  5 

99  7r 

100  5',. 

100  5' 

100  1 

100  1 

I()0  1 

100  35 

100  . 

100  0. 

10  •  0: 

*i9  8C 

85  . . 

84  2- 

84  0: 

83  60 

1     93  9 

93  2: 

93  7; 

93  05 

91  60 

>    61  2r 

61  . 

61  75 

62  . 

60  90 

88 

98  5f 

98 

98  70 

97  50 

96  0! 

97 

90  i: 

95  5( 

96  75 

<    47  6: 

46  41 

46  2: 

46  2C 

46  45 

.     25  9 

25  2 

J5  25 

25  35 

25  15' 

'     2<  27 

22  ' 

22  5 

22  55 

22  47 

435  .. 

42Ô  - 

425  .. 

424  .. 

427  .. 

194  75 

468  .  ■ 

470  .. 

484  .- 

482  50 

501  .. 

512  . 

515  .. 

515  .. 

5n  .. 

401  '.. 

410 

413  .. 

41?  .  ■ 

416  '.  \ 

444  50 

449  .. 

.450  .. 

4(6  .. 

4'i3  .. 

98  25 

98  .. 

98  75 

98  oq 

49  90 

49  . 

49  40 

51  .. 

50  65 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

01)1.        —  3%  

—  3  %  1884  

-  2      %  1895... 
Grand  Central  3  %  189 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—     3  %  nnuv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %... 

Réunion  fCh.  de  fer  et 

l'nrt  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  — 
01.1.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  CO.MI'TANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  pl  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cduip"'  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  j<)uis.s. 

C''  G''  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 

Omnibus  de  Paris  

—         jouiss  . . . 

'Voitures  à  Paris  

C'-  Générale  de  Traction. 
Etanl.  Decauville  ainé  ... 
Malfldano  (Mines  de,  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl  (Ci« 
Métaux  'C'«  l'ranv'iise  desi... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(C"  du)  en  liq 
—  lions  à  lois  188! 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indusl.  des,! 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

AngleterreS  \  %(ch.  fi.\eîjl20,i 
Argentine  6  %  1891 
Autriche  4  %  or  (cli.  fixe  2  f.  50; 
Brésil  4  J4  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  ... . 

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894  . . 
Egypte  I  Diiu-a-Sanieh  4 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  K  %  1889   

Haïti  5  0/0  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—         2  '/s  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  


%). 


Norvège  3  %  1888. . . . 

—  3  K  %  1898. 
Portugal  3  %  


Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  ainort.  1894. 

—  4  %  aniort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

■—   4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2' et 3' émis. 

—  —    1890  (4'-  émis.).. . 

—  —    1893  (,5' émis.)... 

—  —    1894  (0«  émis.)... 

—  Consolidé4%(l'-'et2»sér 

—  3%or  1891  I''et2'ém.  189 

—  3  y,  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  !4  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  série  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891.   

4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894....... 

Uruguay  3  ^  %  1894  


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897       1898  1899 


1250 
487 
483 
456 
483 
(145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
158 


420 
690 
'050 
1 125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

ioo 

1000 
710 
116 

665 

590 


1390 
482 
480 
443 
.•80 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
400 


470 

740 
2400 
1 128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650 

'426  .. 


1280 


265 


112  . 

3715  . 
1465  . 
474  . 

269  . 


112  80 


104  80 

69  35 
66  35 

io6  80 
81 
99 

105  ^0 
107 
102  30 

63  10 
3  2  . 
310  . 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 
.74  .. 

93  50 
103  20 

90  25 

103 

102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 
105 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


1900 


1270 

m 

464 
420 


12:2 
451 
46 
400 


1150 

466 
463 
654 
446 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
438 


435 
610 
2130 
11.30 
825 
325 
585 
1756 
12^5 
609 
270 
1C8 
1335 
1045 
109 
528 

550 


410 

630 
2030 
110 
805 
330 
510 
2000 
1350 
125 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


107 
3585 
1360 

515 

315 


112  .. 
418  .. 

103  .. 
.53  .. 
52  75 

440  .. 
106  40 

94  .. 

99  .. 
102  85 
109  .. 

104  25 
34  .. 

157  .. 
129  .. 


214  . 

225  . 
101  60 
101  70 
94  40 


104  . 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444  .. 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  . 

99  20 
40  80 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 

104  . 
97  50 

101  50 
61  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407  .. 
4'70  .. 
499  . 
103  . 
370  . 
460  . 
100  . 

44  . 


108 


102 

66  .. 

64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284  . 
240  . 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384 


100 

24  90 
495 

"92 

92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  7. 
100  80 

100  65 

103  . 

104  . 

101  40 
90  . 
97  . 
63  . 


101  30 

98 

47 

26  50 

22  95 
419 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48  75 


325 

422 
438 


86 
3542 
1375 
430 
315 


101  50 


68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  6 
102  . 
104  . 
100  3( 

72 
330 
282 


227 
i89 


98  r( 


377 


497  . 

80  5( 
80  51 
78  10 

100  . 
99  7 
99  . 
99  41 
99  5( 

100  . 

102  . 


93  3: 
63 


92 


420 
468 
510 
101 
400 
460 
98 
49 


L' ÈCONOM I S'Y E  E U U(  > l ' K KN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


iOO.OOO 
100.000 
iOO.OOO 
500. OOU 
•(•14.000 
120.000 
160.000 
100.000 
95.000 
60.000 
f.'-5.3S5 

99.  an 

fc2:i.615 
654. 5"8 
147.1  3 
l88.45-> 

.550 

in.o-,''; 
•;;!i.ii8 
;usrii58 

li'.iO.OOO 
109.610 
94.319 
490.000 
()02007 
?->0935 
46.181 
45.535 
94.351, 
195.99-2 
210.250 
%?.066 
93.649 
56.47-2 
[100.000 
70.000 
318.7.50 
:!55,932 
1121448 
139.239 
67.7-23 
112. 710 
139.845 
95.816 
100.000 
40.026 
^25  000 
52.000 
;i20.000 
lUO.OOO 
•200.000 
40.000 
100.000 


500  500 
500  -200 
5U0 
500 
UIO  nul 


500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 


2110 
1-25 
2.".0 

5  0 
50(1 
500 
500 
500 


500  500 


5u0 
500 
500 
5ii0 
500 
500 
;)(lO 
10£ 
500 
500 
500 
5i  0: 
500 
500 
500 
5i  0 
500 
500 
500 
500 
.^00 
50O 
500 
5011 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


5i  lO 
50(1 
50U 
5(1(1 
50(1 
500 
50u 
l(-i 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
.500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5('Û 
50O 
,500 
10£ 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


liKSKiN.VTlDN  i>KS  V.VLKHU.--; 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  byp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Kobinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  F. >ncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  ili'  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.\cl.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  séi-ie. 

—  —  2«  série.. 
.\cl.  Ch.  Autrich.-Hongr  . . 
Obi.  anc.    —    3%      à  8' émis. 

—  —     —  9"  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  noiiv.  —   série  .\  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —         —   série  X  . 

Méri  ionaux  

Nitrates  Railways  cj  Ld 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1"  série. 

—  —  —   2"  série. 

—  —  —   3'  série. 

—  —         —   4'  série. 

—  —         —  5'  série. 

—  —  Pampeiiinç  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  l"  byp. 

—  _         _      gc  hyp. 

—  —         —      3»  hyp. 

Orientaux   ■ . 

Act.  Portugais  

Salonique-Constant. . . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  l-'hyp. 

—  —    2'  livp. 

—  —    3=  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  91 

i%  95 

Suddel'Esp.3%  l"by\i 

Wagons-Lits  '. .  . 

Comp.- Madrilène  du  Gaz. 

Rio-  rinto  Cy  Ld  

Act.  Charb..  Osin'  Sosno-w. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tibacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 
Act. 
Obi. 


Act. 


IIIVlIlKmiK  ou  IMF.nÊT  dislnbu»  en 


ISO  4 


16  n. 

15  p. 
15  75 
20  .  . 


37  50 
5  .. 


15  .. 
15  .. 

33  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
4  .  • 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
40  10 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


1895 


11  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
21  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


1806  1  1807 


12  n. 

15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  .. 

15  .. 

31  .. 

15  .. 

15  ., 

15  .. 

15  . 

15  . 

/,  . 

15  . 

15  . 

33  I 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
21  .. 


15  .-. 

15  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

7  50 


15 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


1.1  . 
15  . 
15  . 

15  . 
15  ., 
15  . 
15  .  . 
15  ., 
15  . 

15  . 

16  ., 


15 


15  .  . 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


30 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  .. 
45  p. 
IS  55 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  . 
45  p 

15  26 


1808 


10  11. 
15  p. 
13  50 
1-2  50 

5  . . 
37  50 

7  .. 
24  .. 


15  .. 

15  .. 

31  .. 

15  .. 

I5  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

1  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

11  70 


15 


59  74 
50  .. 


3  65 
7  .. 

45  p. 

22  .. 


.  CDium 

.  joilli^ 

i  8U<"i 

1  8'JT 

1  -S.' J 

536  .. 

5-20  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

518  . 

680  .. 

592  .. 

604  .. 

670  . 

572  .. 

574  . . 

565  . . 

570  . 

153  .. 

108  .. 

74  . . 

99  . 

1-266  . . 

1300  .. 

1300  .. 

1260 

479  .  . 

'i89  .. 

515  .. 

534 

790  .. 

770  .. 

520 

60  ". 

45  .. 

38  .. 

98  . 

136  .. 

65  .. 

65  .  . 

242  . 

206  .. 

180  .. 

150  .. 

232  . 

255  .. 

176  .. 

145  .. 

2-26  . 

775  .. 

775  .. 

782  .. 

IZO  . 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

130  . 

467  .. 

469  .. 

459  .. 

467 

468  .. 

304  .. 

295  .. 

•286  .. 

;i23  . 

2-25  .. 

195  .. 

173  .. 

170  . 

364  .. 

386  .. 

389  .. 

348  . 

360  .. 

382  .. 

385  .. 

353  . 

634  .. 

696  . . 

695  .. 

680  . 

200  .. 

115  .. 

130  .  . 

193  . 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  . 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  . 

240  .. 

205  .. 

172  .. 

240  . 

2  44  .. 

209  .. 

168  .. 

235  . 

239  .. 

207  .. 

168  .  . 

233  . 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

233  . 

248  .. 

215  .. 

173  .. 

232  . 

254  .. 

219  .  . 

182  .. 

241  . 

219  .. 

215  .. 

171  .. 

250  . 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

210  . 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

243  . 

483  .. 

490  .. 

435  .. 

65  . . 

45  . . 

31  .. 

75  . 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  . 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

242  . 

3-28  .. 

-288  .. 

245  .. 

310  . 

3-25  .. 

2,80  .. 

231  .. 

302  . 

.3-20  .. 

277  .. 

229 

303  . 

418  .. 

4-22  .. 

4,32  .  '. 

425  . 

302  .  . 

355  . . 

368  .. 

370  . 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  . 

605  .. 

765  .. 

750  . 

lis  '.. 

100  .. 

71  .. 

144  . 

610  .. 

680  .. 

1130  . 

855  . . 

1235  .. 

2360  . 

76 

65  .. 

28  .. 

29  . 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

105  . 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  . 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  . 

580  .. 

555  .. 

500  .  . 

636  . 

Cours  (le  clOtiM'C  des 

5 

(liNTiiéres  sein. 

1 3  sopt 

2(j  sept 

-27  .s.-pl 

4  "Cl. 

1 1  oct. 

455  ,  . 

448  .. 

4 1> 

112  .. 

563  .. 

5(i0 

557)  . . 

73S  .. 

730 

732 

'.37  .. 

vA 

539  .. 

538  .. 

5.34 

:  *7    .  . 

537  .. 

94  .. 

91  50 

9 1 

93  . 

86  .. 

1-2-22  .. 

1215 

1210  .. 

1-204  . 

531 

530  . 

528 

5-20  .. 

5.-7-  .  . 

108  .. 

108  .. 

,  'v 

i6>  .. 

103  .  . 

290  .. 

.107  .  . 

3l3 

H14  .. 

310  .  . 

305  .. 

304  .. 

30  > 

50 

305  . 

■A)i  .. 

295  .. 

294  50 

295 

i!95  25 

-298  .. 

710  . . 

708  .. 

<  06 

705  .. 

7()2  .. 

418  . 

422  .. 

^4  l 

423  .  . 

4-29  .. 

409  .. 

411  50 

41 7 

419  .. 

417  50 

40 '>  75 

411  .. 

413 

414  75 

112  .. 

408  50 

413  .. 

413 

417  .. 

186  .. 

181  .  . 

180 

iès 

170  .. 

140  .. 

138  .. 

131 

132  .. 

...  .. 

332  50 

333 

50 

O  tu 

342  . . 

337  .. 

338  . 

338 

3,39  .. 

663  .. 

6S0  .. 

681 

• 

675  . . 

ùôi  . . 

1 45 

50 

141  .. 

1  lO  . . 

196  .. 

201  .. 

196 

2(jl  .. 

193  .. 

315  .. 

315  .. 

.3 1.> 

312  .. 

307  .. 

305  .. 

301  50 

302 

»i5  .  . 

•295  . . 

299  .. 

299  .. 

2^8 

300  .  . 

2.)7  50 

-299  .. 

298  50 

297 

296  50 

296  50 

303  .. 

299  SO 

297 

297  50 

297  .. 

295  .. 

291  . 

291 

•289  5" 

291  .. 

300  .. 

296  .. 

395 

'  * 

294  . 

-295  50 

308  .. 

3o7  .. 

.306 

5(' 

3'  6  50 

299  .. 

301  ... 

299  .. 

î;95 

29t  .  . 

2-'7  .  . 

300  .. 

298  .. 

293 

294  .. 

■283  .. 

75  . 

70  2 

71 

70  25 

70  25 

280  .. 

278  .. 

278 

■278  .. 

275  .. 

293  .. 

295  .. 

290 

29i  .. 

•2-i4  .. 

340  . 

3.35  .. 

336 

338  .. 

336  .. 

334  50 

330  . . 

330 

25 

333  . . 

330  .. 

328 

cO  . 

330  .. 

403 

407  .. 

410 

409  .. 

413  .. 

345  .. 

345  -25 

344 

347  .. 

342  .. 

227  .. 

2-20  .. 

220 

210  . 

215  .. 

480  .. 

4-0  .. 

450 

420  .. 

V28  .. 

1.38  .. 

138  .. 

135 

513 

130  . 

132  50 

1488  .. 

1492  .. 

1474 

148.  .. 

1479  .. 

-2665  .. 

2760  .. 

2825 

-2954  .. 

■2840  .. 

•26  .. 

100  .. 

100 

328  .. 

328 

321 

327 

3-24 

650  .. 

(545  . . 

640 

640  .. 

770  .. 

770  .. 

765  . . 

VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


u  7-26 
10  G61 
35. 170 
M  000 
6,000 
1 .200 
6 , 000 
6.000 
31  000 
KW.OOO 
•20.00U 
1  380 
4,6-20 
26.000 
13  000 
'20.000 
33.-2(J0 
33.600 
25.440 
ÏO.OOO 
lO.OoO 
20.(J0O 
6 .  (jUO 
11.1 100 
31.000 
31 .000 
40.000 
■20.000 
35 . 000 
10. 000 
5.00'.! 

H.OCjO 
9,0-23 
20.000 
21.000 
10.000 


500  i  500 
500  5011 
500  12.-, 
lOo 
.51 10 
500 

n 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
,500 
500 
500 

5(  H 1 

5011 
5il(  1 
;iO() 
50(A 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 

^"<:i 
dOO 
500 
500 
500 
500 


UE.SlGNATlOiN  DEsi  VALEURS 


Banq. 


VALEURS  FRANÇAISES 

'  .\CTIO.\S  I 

Midi  jouiss  

Nord  jouis.s  

Ouest  jouiss  

Tr-iin-ways  (G'»  G'"  ¥"  des,.  . 
Banque  uo  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  ao  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

de  l  lndo-Cliine — 

spéc.  deVal.  Indust. 

Gaz  ët  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Cunipa^'oie  centrale)  

Dombfowa  illouilicres  de).. 
Aguas-Tenid.  (Miiiesdo  cuiv.) 

Carmaux  '.Mines  de)  

Laurium  i. Mines  dej  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Long-wy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F'j 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C''  Hiivr.-Pén.  de  Nav.  à  V'-. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entiepr.  milit.  etciv.iCi'G'-j 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  G". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Iternicrs 
tOlHS 
Cotes 


080  .. 
1810  .. 
f(5  50 


1000  . 

i-2:iO  ., 

300  . 

235  . 


i  oct. 


67  4 


570  . 
800  ., 


517  .. 
l.<o5  .  . 


885  . . 

1395  .. 

1025  .. 

43  50 

1.505  .. 

500  .  . 

510  .. 

1IJ07  .  . 

1 1  lu  .  . 

9(,'0  .  . 

635  .  . 

or)5  . . 

510  .. 

l6-i5  .  . 

1615  .. 

570  .. 

1130  .. 

615  .  . 

6995  . . 

157  .. 


870  .  . 
285  .. 
1345  . . 


)l  2, 


500 
505 
1029 
1140 

9;  5 


528 
1600 


1130 

70l6 


900 


Il  oct, 


680 


8s9 

1035 

151'.-, 
49.- 
515 

1005 


895 
(.30 


501 
1665 
1005 


1130 

030 
(i975 


870 


Tal, 

Som, 

d« 

TUBES 

nom. 

(crs. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

,500 

31.607 

4-20 

12.490 

350 

41.412 

500 

500 

30.076 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

SOO 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.002 

500 

500 

109.573 

UOO 

500 

55.660 

500 

500 

■286.0-20 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

30O 

,30.180 

600 

000 

'2,5.146 

500 

500 

68.878 

500 

•500 

218.207 

500 

500 

.3.5  050 

500 

500 

29., 373 

500 

:i00 

97.880 

500 

500 

49. -232 

r)00 

500 

,33.6'22 

■500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

OOO 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(om.IC.ATlONSj 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  ^Ch,  de  fer)  5  %  

C  G  '  F  '  de  Tram-ways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4^20  f  5  % 
~  obi.  de  350  f. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  : . . . 

C"  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel;  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  iC"  P^'}  obi.  hyj).  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  ^  %  — 
C"  Transatlantique  'i  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5  %.... 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"-«  série  

—  —  2»  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OULIGATIONS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosno-wice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",  i'  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Derniers 
COIIIIS 
Cotés 


'235  . 
163  . 
474  . 
200  . 
■245  . 
414  . 
190  . 
5.  3  . 
491  . 

500  . 
466  . 

478  . 

479  . 

501  75 
414 
324  75 
500 
290 
610 
606  50 
457  76 
455 


444  50 
'238  .50 
172  .. 
217  50 
334  50 
191  .. 


505  .. 
485  . . 


4  oct.  1  U  oct 


235 
165 
493 
295 
246 

491 
504 
ls.2 


465 
480 
179 
502 
419 
333 
499 

6(37 
606 


455 


343 
191 


505 


4ÔS 
290 
245 

49,'^ 
503 

491  50 


465  . . 
478 


502 

m 


5-0  . 


610  . 

608  . 


451  50 


507  . 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Socu  té  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  ;>0  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  enlièrementnsrsé. 

Situation  au  31  aoiit  1900 


Caisse  et  Banque. 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   ^°'°n/n 

A  7  iom-s  de  préavis   2  1/2  0/0 

Alan   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   0/0 

Pour  les  dép-.ts  au  d.dà  de  2  ans,  il  est  délivre 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons 

payable  tous  les  trimestres. 


Espèces 


d'intérêt 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
_  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 


Porleteuille  «  Elfets  de  commerce  »   365. 159.946  35 

Reports   ''^/tAt 

Banques  des  Colonies  françaises   l.fjai.iDi  >i 

CorrespoudBDts  .  Effets  à  l'Encaissemenl  .  Sl.KSr.  296  08 

Comptes  courants  déhitears   01.n6.948  86 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  28.  /or>  0-Ai  .io 

Agences  hors  d'Europe   «IgSS  C9I  07 

Avances  garanties   «In  3^ 

Participations  tinancieres  • 

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe.  «-^f^-^'^ 

Débiteurs  par  Acceptations   ort'«  «ki  ^-xX 

Crédits  par  AcceptatioQs  garantis   f^,^^        â,  Reports 

comptes  d'Ordre  et  Divers   15.^6.4,3  83  |  ^^^^^^ 

Immeubl'"."  •  •  •• 

Vcrssnicnls  non  appi'U-s.  déduction  faite 

libcraticni  anticipées  

Fr. 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  juillet  1000 
ACTIF 

Actions. Versements  nonappelés...    125.000.000  1 

\  à  Gonstantinople   39.70'i.!)/7  0. 

Caisse  j  jgjjy       succursales   13.697.02:3  20 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

Allemands   

Autres  valeurs  aequi^es  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  dii  Trésor  Impo- 

Comptes  courants  diver.s  

Avances  sur  valeurs  publiques  cl      ^  ^ 
marchandises  


)'i.68i.203  90 
30.216.130 

51.8-33.117 
80.531.055 


Immeubles  et  mobilier 
Divers  


5. 680. 793 
902.540 


Fr.    503.IW1.656  65 


PASSIF 

Capital  

Billets  de  Banque   v.o-Qr«^^n 

Effets  à  payer   o  'noo-S  ï) 

Dépôts  à  échéances  fixes   21 .920. 80^  80 

Comptes  courants  divers.. 
Dividendes  à  payer 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

BE 

CREDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERC 

SOCIÉTÉ  ANONYMK 

Cipital  :  60  millions.  —  Fondée  en  1859 


ACTIF 


72.280.676  92 


Situation  au  30  septembre  1 900 


ACTIF 


13.069.125  » 
-,0)  39 


8li| 


PASSIF 


ir.0.000.000  » 

15  942.145  35 
314.6^■2.•209  38 


Capital   ■   

Réserves  

Comptesdechèqueselcompt.d'Escomple 

Comptes  courants  créditeurs   V-i 

Bons  et  Dépots  à  échéance  fixe  

Coupons  et  Dividendes  à  payer  

Banques  des  Colonies  françaises  

Effets  remis  à  l'Encaisscirient  

Acceptations  pour  compte  des  Agenceshors 

d'Europe  ;  

Acceptations  pourcompte  de  tiers   4,-1 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   ^"i 

Immeuble  •  Annuités  à  régler  »  

Fr.    810  218.'i"0  39 


Au  Siège  social   7.000 

_      A  la  Banque  de  France. .    012 

Fonds  disponibles  dans  les  banques   0.4  >1 

Coupons  à  encaisser   ^  ^'ac 

Agents  de  change   ^  ^ 

Effets  à  recevoir  :  France   î'  ' 

Etranger   li.u^n 

  28.400 

Rentes,  Actions  et  Obligations   ^-235 

Avances  sur  Titres  '  ' 

—        Garanties   . 

Comptes  courants   fo'o^' 

Crédits  d'acceptations  garantis   1^  i*- 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cours   i6> 

Immeuble  social   •-•  •  ■  '"" 

Versement  non  appelé  


eo.oon 


Total  de  l'actif   234.30'. 


7.165  233  25 
4.482.279  H 
20.605.084  28  | 

8.531.502 
SI ,578.813  10 
213 

4.312.352  15 


PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve 


Statutaire   

Extraordinaire 

Comptes  de  dépots  :  A  vue  

A  préavis 


sO.OOO.Ji 
8.00 

2.00II 

48.66 
-.'8.845 


France   41 . 179 


CERTIl'lé  CO.NFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MUiTlN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
,1-5  DKNORMANDIE^  


Comptes  courants  : 

  Etranger. 

Agents  de  change  

Acceptations  à  payer  

Divers   

Réescompte  du  Portefeuille.. 
Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer. 
Prolits  et  Pertes  :  Report  de  l'eser< 

  ler  semestre  1900... 

_  Semestre  en  cours. 


. 1899. 


BIBLIOGRAPHIE 


Total  du  passif   234^ 


leur  signaler 


1.52.058.749  30 
3.623.408  65 


Réserve 
Divers . 


statutaire   16.814.869  55 


391.614  30 


Fr.    503.6t5l.656  65 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton  Lang. 
Le  Directeur:  (Signé)  GusI.  Wûlfing 


1 153 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  31  août  1900 


Caisse  

Portefeuille  

immeubles  

Accrédités  et  Associations  ouvrières. 

Billets  non  renouvelés  

Crédit  Foncier  

Frais  généraux  et  judiciaires  


Nos  lecteurs  nous  sauront  gr''  d 
dans  la  OiiO"  livraison  de  la  Grande  Encvclope- 
die,  qui  vient  de  p  .iaiUe,  une  série  de  biographies 
aussi  variées  qu'intéressantes^  Ce  sont,  eulre  at,- 
ires,  celles  de  Royer-Collard,  par  M  V'.^'^^^""" 
-ou    de  Rubeus,  pur  M     Duratid-G^reville  de 
Rude,  par  M.  Ploucliart;  de  Rumford  pai  M.  L. 
"onel-  de  Ruskin,  par  M.  Renr  Bertlie  ol .  des 
Russei.  par  M.  H.  b^-nuel.  Le  niètue  fasc.ct^^^^ 
renferme  les  articles:  Rubis,  par  M.  F  .do  "«fî  ' 
Ruche  et  Rucher,  de  M.  L.  Sagnet:  Runes,  de  ]  ^ 
:M.  Th.  C;irt,  elc,  etc. 
Pri\  de  la  livraison  :  1  Ir.            ,   t-  „^ 
Demander  à  la  Direction.  61  r.ie  de  Rennes  un 
spécimen  de  l'ouvra-e  envoyé  franco.  


ElTets  à  échoir  en  portefeuille   .>7.8-' 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société  


10. lu. 


Certifié  conforme  aux  écritures. 


1159 


Le  Directe!' 

DESVA.UX, 


171.933  S6 
7.697.SS3  85 
311. 08T  34 
83.538.669  li 
18.713.860  » 
3.777.5U8  45 
176.514  74 

114.390.420  38 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  -  La  Compaguie  d'Or- 
léanl  à  l'honneur  d'informer  le  l-^hc  qti  elle  vien 
de  soumrltre  à  niomologalioii  munstec  Ue  la  p-o 

os^lion  d'étendre  jusqu'à  ses  gares  du  quai  dOi- 
laTet  dn  l'oul-S.int-îJlichel  le  parcours  des  cartes 
d^bonnement  hebdomadaire  d'aller  e  i-e tour,  en 
.3=  classe,  qu'elle  délivre  pour  l>r.'s-ÂubteihU^aux  ] 
employés  et  ouvriei  s  rés 


■ésidant  dans  la  banlieue.  _ 

1 15  1 


PARIS,  11,  rue  de  Cluny,  11,  PARIS 

ENCRE  NOUVELl 

MàTEIEV-PLESSY 

îpcciaiilé  de  Gamin  et  d'Encres  tie  Goul 


5.000.000 
3.8r4.000 


PASSIF 

Capital  soeial  

Réserve  statutaire  

Billets  des  accrédités   ^-'*,?f'=nn 

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus   1,  .3/1.500  » 

—          compte  intérêts  à  valoir..  49.000  » 

Règlements  litigieux   S-JÇ-^'  96 

Créditeurs  divers   "o  '^'^ 

Profits  et  perles  '   °^ 

^154  114.390. 4?0  38 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  -  Exposition  Uni- 
verseUe  -  A  l'occasion  de  la  clôture  mamtenant 
prochaine  de  l'Expo-ition  Universelle  la  Gompa- 
rrnie  d'Orléans  a  pris  les  dispositions  sunanlts 
pour  être  appliquées  à  par.ir  du  10  octobre  et  jus- 
qu'à la  clôture  de  l'Expos  lion  : 

Biliets  d'excursion  à  Paris 

Des  billets  d'excursion  de  2»  et  de  3-  f  asses  of- 
frant une  réduction  de  40  0  0  sur  le  don  e  du  piix 
des  billets  simples,  et  valables  pe  idanl  «  joui^:, 

ours  de  départ  el  d  arrivée  '^O'"?'-;^*-  «''::°''Vseln 
vrés  pour  Pans,  par  les  gares  et  stations  du  t^ean 
qui  en  sont  dislanles  d'au  moins  101^  k'  °;i><^  'i^f^. 

Ces  billets  seront  ulilisables  pour  tous  les  tiains. 
à  l'exception  des  traius  express  et  des  trains.^a- 
pides.  •  ' 


Cr,",, ,  ,K  i  I  •,  ii.c  V.  d'Honneur  à  l'Eïposit.  univ""  .1« 

EERE  Mmu&  wm  mm  â  c 

iOÛPTÉF.  PA^  TOUTtS  LES  G»J/VDfS  ADMINISTRA 
Dépôt  chez  tous  les  Papetiers. 


ta. 


IIPRIIERIE  OE 

du  Croissant. 


H  PRESSE 
PaniL   —  8SB»r» 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  4r)S   —  18^  volume.  (KJ) 


BUREAU  :  il,  M  MOiMn,  PARIS 


Vendredi  1!)  octobre  1900. 


Smprunt  Russe  3  0|0  or 

(1891) 

Commission  Im  (^riaie  d'Amortissement  a 
■dé  le  18  scpltmbre/i"  octobre  1900  au 
e  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
né. 

5  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
sables  à  partir  du  19  décembre  1900/1"  jan- 
1901  : 

Russie,  aux  fjuic  etsde  la  Banque  de  l'Etat; 
ris,  au  cré.lii  lM»ncier  de  France,  à  la 
ue  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit 
nais,  à  la  Société  Générale  pour  favuri- 
e  développement  du  Commerce  et  dt;  l'Jn- 
I  le  en  Fi'anoe,  a  la  Société  Générale  de  Crédit 
Striel  el  C<ommercial,  au  Comptoir  Nalio- 
Escompte  dtî  Paris  el  chez  MM.  E.  Hoskier 
à  Berhn,  chez  MM.  Mendelssohn  et  C°, 
obert  Warschauer  et  G»;  à  Amsterdam, 
MM.  Hope  et  G"  et  à  la  Succursale  de  la 
[[ue  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  à  Londres, 
i  MM.  C.  1.  llambro  and  Son:  à  Copenha- 
!  à  la  Ban(|ue  privée  de  i  lopenhasue,  et  à 
f-York,  chez  MM  Baring  Magounet  C°. 

méros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


I 

(6  à  15250 

Il  41«7.5 

il  10sl^!5 

!6  l.')78ôO 

!1  187'.25 

'6  20.S500 

6  238800 

Il  2829^5 

1;6  3357!)0 

;.6  375 lôO 

:;6  4432."'0 

Iî6  473950 

il  514175 

}!  535975 

Î.1  563375 

^'6  596500 

]!6  6540.50 

!!6  080550 

|'6  72'i800 

)1  827225 
m  846600 


i)l  à  92.5825 

95y301 à  959325 


A  125  roubles  or 


28326  à  28350 

29001  à  29025 

67851 

67875 

93401 

9942;') 

121101 

121125 

141351 

141375 

1.59251 

159275 

167951 

167975 

197726 

1977.50 

205851 

205875 

221401 

221425 

227801 

227f<25 

2491101 

249025 

25G776 

2568(0 

2!)935l 

20;)::!75 

327276 

327:-i0O 

oiOfWO 

34(16.50 

342026 

3420:.0 

4009-i6 

401000 

407976 

411800.1 

466676 

466700 

469.)76 

47()0u0 

478226 

478  50 

502t)76 

5030UO 

51.53  i6 

515350 

534126 

534150 

5:i6876 

536:100 

557351 

55737.-> 

563ti01 

563625 

564151 

564175 

625876 

625'io0 

6U851 

644875 

G5ti276 

6563(10 

670151 

6:0I75 

686801 

686825 

699176 

699200 

760126 

766150 

787151 

787175 

842551 

842575 

843901 

853925 

859051 

859075 

900501 

90052.) 

A  625  roubles  or 

938451  à  938475 

946276  à  946300 

960026  à  960050 


A  3.125  roubles  or 
')1  à  962875      967476  à  967.500      971226  à  971250 
?6   975800      982826   982850     9836i6  983700 
•)1  999975 

S  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
i.ies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
)  décembre  1900/1"  janvier  lO  il  :  dans  le  cas 
raire,  le  montant  des  coupons  manquants 
déduit  du  capital  à  rembourser. 

imérus  des  obligations  de  l  emprunt  russe 
)  or  1891,  sortie.s  aux  tirages  antérieurs  et 

présen  ée-i  au  remboursement  à  la  date  du 
eptembre/1"  octobre  1900. 

partir  ries  t-rmes  désignés  entre  paren 
es  ces  obligations  ne  portent  plus  d'mtérêt.) 
A  V<5  roub'es  or 

1  à  814  818  819  823  824  (18  juin/1"  juillet 
),  7176  7r-7  )1«4  à  7191  7193  7196  à  7199 
G  109;i7  10941  à,  I0.)i3  lo946  à  10950  (20  dé 
bre  1899/1"  janvier  190ii),  12185  (19  juin/ 
uillet  1H<M).  1-^510  12511  12518  (viO  décembro 
j\"  janvi-r  1900j,  20986  (20  décîombre  1897/ 
anvier  1K9-),  al422  21i23  (19  juin/l"  juillet 
24001  24"0.i  2i010  24011  ■<^4iJl6  24017  24023 
1025  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900) 
là26364  2637:i  26374  (19  juin/l"'  jiidlet  1899), 
0  (20  décembre  1H96/1«'- 'janvier '1897),  38551 
775  (20  décembre  18*5/1"  janvier  1896),  39li!6 
156  (19  juin/1"  juillet  1«99),  ;î920l  à  39225 
juin/1"  juilhU  i900),  432.50  (20  décembre 
/!"•  janvier  1899).   45997   (19  juin/1"  juillet 


1898),   49733  49734  (20  décembre  1895/1"'- janvier 

1896)  ,  57u99  (20  décembre  18.i6/l"-  janvier  1>97), 
(il. 51  h  (>17?5  (19  juin/1"'-  luillet  1899),  69982  .-i 
69985  6  1988  iï  70000  71;-i;i5  7i3.")6  (is  jum/l"  juil- 
let 1900),  90848  (20  décembre  189//1-'- janvier 
1898),  ii8;6l  98762  98)72  l02.!63  10:264  Wiir^ 
lii22?3  (19  juin/b-'-  juillet  1899),  1057«7  à  10.58OO 
(18  juin/1"'  juillet  1900),  109()7()  à  109700  (19  juin/ 

'  juillet  1898).  IIO.5.1I  à  lu  575  (19  juin/]"  jiin- 
t  I8'.(9),  115826  il  ll.58:,0  ('20  déc«nibre  1898/1"- 
jauvier  1899),  124476  à  1-24484  1244vi5  I2i498  à 
2'i.5ii0  ^20  uécenibre  1899/1"  janvier  1«00), 
124m7  à  125850  (19  juin/1"  j uillet  1895).  1253-2.) 
(19  jmn/1"  juillet  1899),  libS-ri  à  1253-35  (20 
ilécembre  1897/1"-  janvier  1898).  12.5826  à  125«5 
1-2,58  8  à  125s4a  125846  à  125849  12.i98u  12598:^ 
1259«9  .-k  1-26000  (18  jum/l"- juillet  1900),  12.826 
l-7X:i4  à  12;8i0  127849  12,8.50  (ïO  décembiv 
1899/1"  janvier  1900),  1318..8  a  131861  13(868  à 
131874  (19  juin/l"  juillet  1899),  132141  imVi2 
1.  2144  13214.J  132149  132150  (20  dé  embre  1-98/ 
1"  janvier  1899),  13  i.503  à  1335  7  ISiilrt  à  l;33.)20 
IH:i522  à  1335i5  (19  juin/ 1"- juillet  1899),  133-551 
(•20  décembre  1899/i"  janv  er  19:)U),  1343'i7  à 
I3i:s25  ^20  décembre  1898/1"-  janvier  1899),  18.5092 
(19  juin/l"-  juillet  189(5),  141131  141132  (19  juin/ 
l"  juillet  )8:)S),  143S54  à  I4i8.i6  143S(iO  à  148M6--1 
I4:i«(i6  à  14^69  143871  à  143s75  (20  décembre 
1^9.-1/1"  janvier  19u0).  148lii2  1481ii6  1481-'l  a 
'48r>5  (19  juin/1"  juillet  1899),  15197»;  à  151978 
I51V87  151;i88  J539^(ià  1.539;-)5  153912  15:W'i6  l.'.3'.i,5i> 
(20décembi-e  1899/1"  janvier  19uo;,  157o51  à  157075 
(20  décembre  189H/1"  janvier  1899),  158545  (19 
jiiin/l"  juillet  1897),  161498  (20  décembre  1897/ 
1"-  janvier  1N98),  168471  168472  (19  juin/1"  juil- 
let 1899),  174051  à  174075  (18  )uiii/l"-  juin,  t 
19(10),  l/484:-{  (19  juin/1"-  juillet  1898),  178426 
1784o7  à  178441  178.44  178446 a  178150  (18  juin/1" 
ju'Ilet  19  0),  1--<4101  à  184415  I89i5  i  à  lxv)355  189:-i(-il 
a  189(66  18v);-i69  (19  jiiin/l"-  hull-t  189  1),  19r243  à 
i9'-.=:4K  192'<16  (20  décembre  1899/1"  janvier  1900), 
lH3il4à  Utyilt)  193121  à  19;:J1-<I5  2ni7.54  à  201775 
(18  jnin/1"  juillet  IM(IO),  2l9;i.|  2i9.i57  (19  juin/ 
l"  juillet  18.)9),  221)31  à  2214.33  221443  22144;^ 
iiU-'O  (-4O  liée  mbre  18.-)9  /  janvier  19ii0;, 
i21726  à  221738  221741  221745  221750  (19  juin/1"- 
jiiiliet  18  9;,  221051  229(152  (19  juin/1"'  juillet 
189>').  230-274  a.3'i275  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 18-19).  23-2035  233037  232039  à  232049  236071 
\  >0  décembre  1891^/1"-  janvi.  r  I  'W).  236477  2.W47H 
(19  juin/1"  juillet  1897),  2374  0  à  237488  2374'(0  à 
.':i75no  (18  juln/1"  ju  ilei  iVfOO),  245754  2457,55 
-245764  à  245768  (2ii  déc-  mbre  1898/ i"  janvier 
i89'.t),  2632-.6  à  263  39  -,'0  (244  à  261247  (18  juin/ 
1"  juillet.  1900),  2739^:4  27;i9  5  2739 -.9  (19  'jum' 
("'juillet  189  1),  27.8876  à  2788-<3  (20  déce'ml)fé 
1898/1"  lanvier  18.-W),  27*23  •'79k9,  (K)  juin/1" 
juillet  189'<),    --^80522   280.523   (19  jui  i/l"  juillet 

1897)  ,  -28)113  (2  1  ilécembre  /l"  laavie-r  189. i), 
•283148  283149  (-20 décembre  189.V1''--' jMnvier  1900), 
,'8i220  (2odecembre  1898/1"- janvnr  1899),  2843;i7 
(19  juin/l"-  juillet  1898),  -.^93680  à  •293h84  (-20  dé- 
cen'ibre  1899/1''-  janvier  19u0),  294(ii»4  294014  à 
2'.-t'4(|-<!3  (19  juin/1"  juillet  1898^,  294815  294816 
301753  "à  3(}1755  3'J.j778  à  30.5781  (19  juin/l-' 
juillet  1899),  306701  30:-i7(i2  306;04  à  306716  (18 
juin/1"  juillet  1900),  30-l.'.5  ii  308166  '19  juin/1-' 
■|uillet  189.1),  308401  3(J8i03  à  3u84ii5  3(')8407  à 
3(184-25  (18  juin/l";  juillet  1900),  321.3-26  à  321350 
:t2-^851  à  3-22865  32-28' i8  à  32-2874  (19  |uin/l"  juillnt 

1898)  .  324251  3  .'4252  H24254  à  32i2.'.8  '3  24264 
32'i2ii5  32C275  (-2(1  décembr.- 1899/1"- janvier  li'OO), 
324782  324783  (20  décembre  1895/1"  janvier 
1896),  3-28028  à  3-28048  (20  décembre  1898/1"-  jan- 
vier 1899),  3-i085:  à  3:^0858  .3308(io  33o8(;7  à  330875 
(18  juin/1"-  juillet  lOO»),-  33198'i  33.5-22  (20  de 
cenibre  1898/1"  janvier  1899),  338976  à  33-i  i95 
3:^91)0(1  (-20  décembre  1899/1"-  janvier  1900). 
3-(9i52  à  ;i394.54  3394ii0  à  339475  (18  jnin/1"-  juillet 
1900),  3424-26  à  .34-24-28  34-2444  (19  juin/1"  juillet 
1898),  344i-26  3443<:9  344:-i33  à  34'i;(38  (19  juin/l- 
juillet  189.-1),  348987  à  34s98.t  ,351257  (20  décembre 
1896/1"  janvier  1897),  y.,;j981  n  358v)84  3.53999  (-20 
déi-embre  1899/1"  janvier  ]9ii0),  3  .HSOl  à  35t>3-20 
(20  d'^cembre  1898/1"  janvier  1899),  3i53-,89  363'i90 
(19  juin/l"  juillet  1898),  364*168  à  364670  (-20  dé- 
cembre I818/I"  janvier  1^99),  30V/87  3.5788 
(-20  dt^cembre  1897/1"  janvier  18(8),  367056 
367057  367059  à  367061  367066  à  367070  (18  juin/ 


à  369062 
janvier 


.'i690(.6  .3(79067 
]9()0; ,  .369.506 


369511  .369.)I2  (20  décembre  1898/1"  jan- 
899),  37U126  à  37ul30  37.  13-1  à  3  013.)  370140 


1"  juillet  1900),  3i;90.57 
-20   décembre  1899/  1» 
369507  " 
vier  189 

;i  3701.0  (  20  décembre  189.^/1"  janvier  190fJ), 
3,0501  a  37()j18  37C5.il  ;'i  iVt\}:j2ô  (18  niii/l"  juillet 
I9U0  ,  3,6186  à  376188  376194  a  3761-9  (-20  dé- 
cembre 189.1/1"  janvier  1900),  378045  378..46  (20 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  3814(j4  à  381466 
(-20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  386026  (19 
juin/1"-  juillet  1897),  3ft6'..(il  à  38h90;) ,  juin/ 
juillet  1896),  395126.  à  3'.l  .l-.:8  39.)13i  HOIKiS  20 
décembre  1898/1"  janvier  18.-<9;,  ;.96070  à  .-196073 
(20  décembre  18-rfO/l"  janvier'  18h7),  ;!98ii01  k 
o980^5  ',18  juin/1-'  juillet  1900),  398691  400881  à 
400884  40.1890  (19  juin/1"  juillet  lK9<),  410151  à 
410175  (18  juin/1"  juillet  1900),  41099.J  410994 
413144  à  4Kill7  (20  décembre  1899/1"-  janvier 
1900),  .  418101  à  418i25  (18  juin/1"  juillei  1900), 
234.51  à  4, '3467  '20  décemure  189.-)/ 1"  j,invier 
r.wo),  424989  à  42(991  (-20  déc-^mbre  1^97/1"  jan- 
vier 1898),    433:i04  à  4)3314   (19   juin/1"  juillet 

1898)  ,   433572  (20   décembre   1898  /  1-^'  janvier 

1899)  ,  435434  4354;!5  (19  juin/1"  juillet  1897), 
4365^0  -20  décembre  1898/1"  j;mvier  1899, 
436748  à  4367.jO  20  décembre  1899/1"  janvier 
ivtuO-,  44(JU62  à  44U064  i20  décembre  1898/1'^'- jan- 
vier 189.^),  411128  441133  à  441l;S9  (19  juin'p-' 
juillet  189;'),  446949  (19  juin/1"  juillet  189.5), 
448t)78  à  4487(10  i20  décembre  18>9/1"  janvier 
19(J0).  4494.6  449477  449i84  449485  449595  ix  44949»! 
(19  jum/l"- juillet  1899),  453203  à  4.5h-20()  453224 
4.)3ii.5  20  dé.-embi-rt  1899/1"  janvier  19(J0 , 
4591183  Ab.Mm  (19  juin/1"  juillet  189-),  461770  (19 
juin/l"  juillet  1897),  46.5390  46  3^1  46-'i394  à 
.ti.'.3:i7  4i.540()  (19  juin/1"  juillet  1899),  4(i8-255  à 
568260  468264  à  ab8-275  (-20  décembre  1897/1"  jan- 
vier 1898),  471397  (-20  dé -embre  1896/ 1"  j -mvier 
18H7).  47(7405   -476-407  à  476416    (19  j  nin/1"  juillet 

1899)  ,  48;;2-20  482-221  (19  juin/1"-  juillet  189.5), 
4859.1  à  485967  48.59,1  48-5972  (2i  décembre 
1899/1"  janvier  190'),  486-281  48ii'282  (19  juin/ 
1'-'-  juillet  1896),  488183  à  488.87  488192  488i97  à 
488-200  20  décembre  1899/ p-r  janv. er  1900),  492032 
à  492035  (-20  décembre  189(5/1"  janvier  1897), 
4'r2778  à  -492784  49.'786  494:788  à  492;91  492796 
I  iO  décembre  1899/1-'- janvier  19  Oi,  4ii4i21  (20 
décembre  1897/1"  janvier  1898),  494263  à  494-268 
(-20  (lé.;erabre  1899/1"  janvier  19011;,  494676  à 
4M4680  4v(4688  à  494700  (18  juin/1"  jiiill-t  1900j, 
496052  (19  juin/1"-  juillet  IK-iO),  496501  à  49B503 
49.505  à  496.507  496510  à  496513  49i-.517  496518 
-196521  à  49ii5-.?5  (18  juin/l-  juillet  1900^.  499651 
à  49.^67   49.'673  ':-20'  décembre    1899/1"  jHnvier 

1900)  ,  501721  à  .5(117-23  ('20  décembre  1896/1" 
janvier  18^)7),  501954  5019  .5  501965  501966  501970 
à  .501975  (2(1  décembre  1898/1"-  janvier  1899), 
502589  à  i02594  5026(72  à  50-2664  (19  jnin/1"  juil- 
let 1897),  504076  à  504078  (20  décembre  1896/ 
1"  janvier  1897),  ,50:i47  6  506177  506483  50^1484 
505486  à  5O6.')L0  (18  juin/ 1"  judiet  1900),  507603 
(19  juin/1"  juillet  1899),  51o2;38  510.'45  ,510247  ù 
5102-0  (20  décembre  1898/lorjanvier  1899).  510501 
510502  510505  510.5(16  51050  •  a  5105-20  (18  juin '1" 
juillel  1900).  513880  à  513886  (iO  décembre  181)0 
'b'-  janvier  1897),  52-2076  â  f.2210(»  (18  j.iin/1' 
juillet  19(10  .525224(19  juin '1"- juillet  1897).  5-25235 
à  52.5237  52.5':49  525250  (20  décembre  1898/1"  jan- 
vier 189.J),   528-3()8  (-20  décembre  1897/1"  janvier 

1898)  ,  53;-i(i01  a  5.i3i)25  ,5M6-i77  5363.8  (20  d<^cem- 
bre  1898/1"  janvier  1899).  5«(51  à  538 175  (18 
juin/1-'- juillet  1900),  5iol79  à  540183  550185  à 
'540189  54019-2  5S0i9i  ;'40-200l-0  décembre  1899/1" 
janvier  19(J0i,  5480,59  (19  juin/l"  juillet  1895), 
551427  à  551434  551447  :ï  ,551449  5523()8  (-20  dé- 
cembre 1898/1"  janvier  189(),  554130  à  554141 
(19  jnin/^'  juillet  189. 1),  551901  555902  554906 
554908  à  554910  55492')  5549->5  (  0  déc-  mbre  1899/ 
1"  janvier  190n  ,  557790. à  557793  (19  juin/1" 
juilict  1897),  564..80  565.593  564.594  (19  juin/l'=' 
■juillet  1899),  .5677  81  à  567786  (19  jui  n/ 1  "- j  uillet 
'1898).  .^73i76  à  .573100  (18  juin/1"  juillet  1900). 
,57()481  67h482  5764  6  à  ,576.500  i2o  décembre  i899/ 
1-  janvier  1900).  577.i26  à  iS775-29  577533  577534 
577545  à  .577558  5/7  ,50  580998  (18  juin/l"  juillet 
1900  ,  .581343  ;i  .5S1345  (20  décembre  189^/J"  jan- 
vier  1899),  ,582776  à  58-2783    (19   juin/1"  juillet 

1899)  ,  5859^8  à  .584933  (-20  décembre  1898/1'"  jan- 
vier 1899).  586619  (19  juin/1"  juillet  1899),  586883 
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586897  5S6899  586900  593226  à  593230  59323'i  593250 
(20  décembre  189i)/l"  janvier  1900),  603351  à 
603354  003:^58  à  603362  603366  à  603371  603375  !  l8 
juin/1"  juillet  1900),  610509  610510  (20  décembre 
1899/1"  janvier  19i)0),  610651  à  ()1(I675  615824 
615825  (i8  juin/1"  jinilet  1900),  625087  à  625092 
(19  jum/1"  juillet  1898),  62532o  à  6^5350  G36432  à 
626434  6^6439  626447  624448  (18  iuin/l"  juillet 
1900.  6313râ  à  631:99  (19  juin/1"  juillet  1899), 
642302  à  64231J4  ^20  décembre   189i/l'"  janvier 

1898)  ,  643076  à  643100  647678  à  647700  663951 
663952  663956  à  663075  (18  jiiin/1"  juillet  1900), 
664578  (19  juin/l-'  juillet  1897),  667592  à  667595 
(20  décembre  1H97/1"'  janvier  1898),  669879 
669888  à  669895  669898  66i»8V)9  ,20  décembre  1S99  ' 

janvier  1900),  675475  (19  juin/1"  juillet  18.35). 
677346  (19  jum/1"  luillet  1898),  697926  (20  dé- 
cembre 1898/1"-  janvier'  1899).  702270  702271 
702273  702274  (19  |uin/l"'  juillet  1897).  705751  à 
}05753  705756  à  705760  (20  décembre  1899,  l-^jan- 
vier  1909  ,  707222  à  707225  727076  à  727078  727080 
à  727089  (18  juin/1"-  juillet  19U0),  727226  à  727231 
727236  à  72^249   (20  décembre   1898/1"  janvier 

1899)  ,  7'?795l  à  7-^7961  (l<s  juin/1"  juillet  i9U0), 
730453  730454  730460  730461  730471  à  7g0474  ;19 
juin/1"-  juillet  imi),  73-22'-5  à  7323U0  (18  juin/1" 
juillet  1900,,  V32476  7324H5  à  732491  (19  juin/1"- 
juillet  1898),  733301  733362  733306  733314  â  733321 
733323  733325  {20  décembre  1899/1"  janvier  19uO  , 
7339(J7  à  733919  (19  juin/1"  juillet  1895).  735431 
(20  décembre  1896/1"  janvier  1897),  738991  à 
7389i9  7H8915  à  73H919  (18  juin  1"  juillet  1900), 
739583  à  7395H6  (19  juin/1"  juillet  1894),  744903 
744915  744916  (19  juin/l"  luillet  1896),  7/j5057 
745059 à 745065  745071  à  745074  (19  juin/1"  judlet 
1899).  746172  à  746175  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 190  t),  749001  749002  (19  juin  !"  juillet  1896), 
7527  8  752710  752713  à  ',52718  i20  décemlire  1899/ 
1"  janvier  1900 ,  757042  à  757050  (19  juin/1" 
juillet  1899),  767:^01  à  7672-25  7703i4  à  770350  i  18 
juin/1"-  juillet  1900»,  773876  773877  7"/3882  773«95 
il  773900  (19  juin/1"-  juillet  1899),  773902  à  773904 
775101  775117  ;i  7751-^5  19  juin/1"  juillet  1898  . 
787726  787727  787729  787V37  à ',87750  789611  789612 
789614  à  789618  789623  à  789o25  791824  791825 
797726  797727  797729  :i  797750  18  juin  1"  juillet 
1900  .  805153  {^05156  à  805158  8(j5l63  805167  à 
805169  806599  806600  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1990),  81()9;i5  810937  (20  décembre  1896/1" 
janvier  1897),  819970  819.^72  ;i  819975  (20  décembre 
1898/1"  janvier  1899),  820476  à  8-20478  (19  juin  1" 
juillet  '1899).  8«()46  à  823049  824606  à  824(ill 
82461G  à  824625  (  20   décembre   1898/1"  janvier 

1899  ,  831846  à  831849  (-20  d(H'.«ml.re  1899  1"  jan- 
\  ier  1900  ,  832226  à  832237  832239  :\  832244  832216 
à  83-22'-i0  18  juin/l"-  juillet  1900;,  8332(.'9  833-<i22 
à  833225  (20  décembre  1899  1"  janvier  1900), 
842826  842827  842^37  ti42838  842S45  842816  (20  dé- 
cemljre  1898  1"  janvier  1899).  844167  à  844171  (19 
juin/1"- juillet  1K98),  844905  84490S  il9  juin/1" 
juillet  1895).  846077  846079  :ï  8i6u88  846091  846092 
846095  à  846100   ('20  décembre   1898  h-'-  janvier 

1899)  ,  847176  847190  847191  847196  847200(19  juin/ 
1"-  juillet  1899),  848351  848370  à  848375  (20  décem- 
bre 1894/1"  janvier  18-95),  818406  à  8'i8411  848421 
à  8'!8525  (19  juin/l"  juillet  1899),  848869  à  848871 
IV.)  juin/1"  juillet  18h8).  850351  à  850354  8.59361 
850362  850369  à  8:-)0<J73  (20  décemlire  1899/ 1" jan- 
vier 191 0  .  850608  8.50622  à  8506-24  (19  juin  1"- 
juillet  1899),  857522  857523  (20  décembre  1895/1" 
janvier  1896),  866101  à  866106  il8  juin/1"-  juillet 

1900  .  870977  à  870982  870985  à  8700!  r-^  870997  à 
871000  (20  décembre  1899,''l"  janvier  1900  ,876111 
876112  19  juin/1"-  juillet  1898).  876296  876297  (20 
décembre  1897/1" 'j envier  1S98  .  879312  (19  juin 

juillet  1893).  881614  (20  décembre  1897/l"jan- 
•.'ier  1898),  884978  à  884982  ,19  juin/l"  juillet 
1897),  897401  à  897405  897415  à  897424  900701 
900702  9G0707  ;'i  900714  900719  à  9C0725  18  juin- 
1"  juillet  1900),  903451  à  90-Vi54  90^456  9')3459 
903463  903475  905927  à  905930  905934  à  905936 
9(J5944  (19  juin/l"  juillet  1899).  908701  à  908701 
908711  908712  908719  à  908725    (18  juin/l"  juillet 

1900)  .  913081  à  913084  913097  à  913099  (20  décem- 
bre 1899/1"  janvier  1900). 

A  625  roubles  or 

921186  à  921195  (19  juin/l"  juillet  1890),  925K)6 
;i  9-25175  (19  juin/l"  juillet  1899),  9253-26  à  925335 
92.5341  à  9:i5i50  18  jùin/I"  juillet  1900-,  932861  à 
932865  944796  S  944800  (20  décembre  1899/1" 
janvier  190.'),  948776  à  948780  (19  juin/l"  juillet 
1897).  95104fi  à  9510.50  (18  juin/]"-  juillet  '  1900), 
^         ;■;  M-,:-joo  ,,f)  juin,/l"  juillet  1897),  955651  à 


955665  (18  juin/l"  juillet  1900),  959891  à  959900 
(20  décembre  1899/1"  janvier  1900). 

A  3.125  roubles  or 

962701  à  962725  (19  juin/l"  juillet  1899),  962751 
à  962775  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895), 
974001  à  974025  990576  à  990600  (18  juin/l"  juillet 
1900). 

IIGI 


Emprunt  Eusse  3  0|0  or 

(Deuxième  émission  1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  18  septembre/l"  octobre  1900  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursal)les  ù  partir  du  19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat  : 
à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssuhn  et  C»;  à  Paris, 
chez  MM.E.  Hoskier  et  <>,  Hottinguer  etO,  àla 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bus.  au  Crédit 
Lyonnais  et  au  Comptoir  National  d'Escompte, 
à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenlhal 
et  C":  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le 
Commerce  étranger  et  aux  Succursales  du  Cré- 
dit Lyonnais  et  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris:  à  Copenhague,  à  la  Banque 
Privée  de  Copenhague,  et  à  New- York,  chez 
MM.  Baring  Magoun  et  C». 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


21920 
39776 
83451 
168226 
199276 
241.576 
250601 


à  21959 
39800 
83475 
168250 
199300 
241600 
250625 


A  125  roubles  or 
26851  à  26875 


(50951 
162776 
176270 
201570 
246351 
256S01 


00975 
162800 
176:X)0 
201600 
246;î75 
256323 


27301 
77801 
166376 
191601 
237726 
247951 


i  27:325 
77825 
166400 
191625 
237750 
247975 


281776  à  281800 
30:V226 


A  625  roubles  or 
296901  à  296925 
303250  305776 


301976  à  302000 

;œ8oo 


Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  IvOO/l"  janvier  1901  :  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  0  0  or.  2'  émission  1894,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  et  non  présentées  au  remboursement 
à  la  date  du  18  septembre/1"-  octobre  1900. 
(A  partir  des  termes  désignes  entre  parenthè- 
ses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
248  ri9  juin/l"  juillet  1899),  1437  à  1441  (18 
juin '1"  juillet  19(jO).  6-251  0274  6'^^  (19/31  aé- 
cem'bre  1897  -.  7051  à  7056  7060  à  7075  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  10094  (19  juin/l"  juillet  1897), 
21609  à  21662  (19/31  décembre  1898),  21851  à  21870 
(18  juin/l"  juillet  1900),  24731  à  24750  26326  à 
20;28  19/31  décembre  1899  ,  3;:i751  ;i  33775  33351 
3:i856  :i  33S75  (18  juin/l"  juillet  1900),  34096  à 
;M100  (19  juin/l"  juillet  18961,  51651  à  51635 
51073  à  51675  (18  jiiin/1"  juillet  1900).  54759  à 
54762  54764  à  54766  547  73  à  54775  (19/31  décem- 
bre 1899),  57625  19  juin/l"  juillet  1899).  718;^  à 
71843  71859  73926  à  -73929  73931  à  73950  78252  à 
78268  (18  juin/l"  juillet  19(;0:,  94-501  94506  à 
94525  (19/31  décembre  1839;,  97664  (19  juin/1" 
juillet  1898).  101998  101999(19/31  déceaibre  1898), 
113159  113168  113170  à  113174  (19/31  décembre 
1899),  114050  (19  juin/l"  juillet  1899),  1147.» 
117496  11749/  (19  juin/l"  juillet  1898),  118976  à 
118983  18  juin/l"  juillet  1900,  119803  1Î9864 
119806  1198(57  (19/31  décembre  1898).  121355  à 
121375  (19/31  décembre  1899),  126962  126963(19/31 
décembre  1898,,  12(j985  à  126987  (19  juin/l"  juil- 
let 1899),  127826  à  127850  (18  iuin/l",)uillet  1900), 
1293()7  (19  juin '1"  juillet  18'.)9).  132529  à  132545 
13-2547  à  132550  (18  juin/1"  juillet  1900),  1:35721 
à  135723  (19  juin/l"  juillet  189,s),  138201  à  138210 
(19/31  décembre  1899!,  14:^493  à  143498  (19,  31 
décemijre  1898),  158747  à  158749  (19  juin/l"  juil- 
let 1897  .  161115  :19/31  décembre  1898),  162401 
162402   162406   1624Ô7    162411   à   162420  162424 


162425  (18  juin/l"  juillet  1900),  162557  à  \m 
(19/31  décembre  1897),  162817  172882  i: 
172890  à  1/2893  (19/31  décembre  1898),  173CÎ 
173650  (19/31  décembre  18i)9),  177795  (19/31 
cembre  1896),  179376  à  179378  (19/31  décer 
1898),  184576  à  184585  18459(i  à  184600  19/31 
cembre  1899;,  189656  (19  juin/l"  juillet 
195^:33  19..834  (19  juin/L''  juillet'  1^9^^),  19 
(19/31  décembre  1898,  197852  1978.55  19 
197864  197872  197«73  (19/31  décembre 
198154  à  198160  198162  198169  à  198172  198179 
juin/l"  juillet  1900),  205401  à  205411  (19/31 
cembre  1H90),  206587  206.589  (19/31  décer 
1897),  2129(  9  à  212916  212919  à  212925  (19/31 
cembre  1899).  218036  à  218040  (19  juin/l"  ju 
1895,,  220528  220.529  220542  à  220544  (19  juii 
juillet  1898),  221601  à  221613  22U;15  à  25 
221624  (18  jnin/1"  juillet  1900),  221650  (19/31 
cembre  1897).  224801  à  v24HO:î  224805  à  22 
224814  il  224825  2:Î1801  à  231815  244128  à  24 
(19/:U  décembre  1899),  249801  à  249808  19/3; 
cembre  1898),  254501  à  254522  254525  (19/31 
cembre  1899).  255(136  à  2.55039  (19/31  décei 
1898  ,  264308  (19/31  décembre  1897). 

A  625  roubles  or 

267651  à  257655  267661  à  mi&Qf,  267671  à  2( 
19/31  décembre  1899!,  270.32(i  à  270350  (19/3 
cembre  1898),  270.351  à  2703.55  (19  juin/l"  ji 
1897),  273191  à  2732W  (19  juin  1"  juillet  1 
290561  à  290.575  (18  juin/1"  juillet  1900),  2S 
à  291010  19  juin/l"  juillet  1899),  310151  à  :3: 
312-2:11  à  312240  (19/31  décembre  1898),  8271 
327175  (19  juin/l"  juillet  1898). 

Il 


Emprunt  Russe  3  1|2  0|0  c 

1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissemd 
procédé,  le  18  septembre/ 1"  octobre  lOOi 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-de 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont 
boursables  à  ))arlir  du  19 décembre  1900  1" 
vier  1901: 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banqi 
l'Etat;  à  Berlin,  àla  Direction  de  la  Disc 
Gesellscbaft,  chez  MM.  .S.  Bleichni'der  et 
delssohn  elC";  à  Londres,  chez  MM.  N.  M,-" 
schild  and  Sons:  à  Paris,  chez  MM.  de  Rolt 
frères  ;  à  Francfort  s-Mein,  chez  MM.  M. 
Rothschild  u.  Su'hne. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tira??» 


A  125  roubles  or 


2970 
43626 
98951 
182101 
217126 
2-27276 
240901 
257726 


à  :3O0O 
43(>50 
98975 
182125 
217150 
2273(50 
240925 
257750 


4551 
.59551 
134476 
190426 
219426 
229101 
253551 
260320 


à  4575 
59575 

mm 

190450 
219450 
2-29125 
253575 
260350 


22251 
93801 
163426 
213176 
2-27201 
23&476 
255651 
278126 


2.jt 
-255 

■m 


309001  à  3'iî!025 
373(526  373(550 
442901  442925 
502801  502825 
639276  639300 

70(5301  à  706325 
745126  745150 


A  625  roubles  or 

;i3.5526;i  3:35550 
386.526  386550 
451776  451800 
513376  513400 

A  3.125  roubles  or 
711 101  à  71 1125 
776201  776225 


354701  à  35< 
440526  4« 
487801  48" 
622926  (52! 


744826  à  74 
777551  77 


Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  aprè 
19  décembre  19{jO/1"  janvier  1901  ;  dans  le 
contraire,  le  montant  des  coupons  manqu! 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  n 
3  1/20  0  or  18;'4,  sorties  aux  tirages  antérii 
et  non  présentées  au  remboursement  à  la 
du  18  septembre/l"  octobre  1900. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  pa 
thèses,  ces  obligations  ne  portent  plus  d'inté 

A  125  roubles  or 

4029  4031  4032  4035  à  4038  10376  à  1040< 
décembre  1898/1"  janvFer  1899).  1.3729  à  1 
13737  i\  13743  13746  13749  20  décembre  189 
janvier  1900).   25393  à  25395   (19  juin  1"  ju 


L'É(UJN()MISTE  EUROPÉEN 


•mbl  aOVrâ  364:').')  2G458  26'i59  •m{>'i 


2646') 


lîcemlji-e  189.»/ 1"  janvier  l'.MiO),  8(t801  :\  ;W82ô 

•in/l"  jmllol  I8i)7),  :iiO)2  i\  ;i200r)  ;)'20l2  it 
(l'J  juin/l"-  iuilhît.  18'.)!)),   ;îô8  .2  (20  dôcem- 

B9C/1"  janvier  18'.>7K  411)52  i\  4li).');)  41i)G8 
41'.). 4  4I'.);.'>  (19  jiiin'I"-  juillet  189".)),  44777 
à  4'i784  4i787  4i78S  'i'i7<)0  iï  44797  44S0O  (18 
"  juillet  lyoJl,    48782    48785  48793  à  48796 

^ce'mbr-e  1«98/1"'  janvier  18'J9),  58226  Ù582;i5 
à  5S2;59   582i4  ;\"r)S2i8   (18  )uin/l''  Juillet 

(i;îs-b  à  u:îS29  oa^;^i  asHSi  6;!s:38  Gxsai 
àG;S8i5  (M  d-'cembre  1899/1"-  janvier  1900), 
à  74075  74151  à  7'il75  77101  77103  77104 
à  7112  /7 114  à  77128  77125  (18  juin/l-^-' 
It  19001,  8-mO  à  82H34  823S«  k  82338  8  2  345 
tôcembre  1898y  l-  janvier  1899),  89954  (20 
tibre  189tM-  janvier  18!)7).  91()S0  91(jSl 
,91700  ^l'j  juin/l"  juillet  1899),  93780  à 93789 
'écenihre  1890/ 1"  janvier   1897),    10G007  à 

lUb017  à  10:)(i20  1209;-i5  k  120947  (20  dé- 
re  1898/1°'  janvier  1899),  121(j7o  à  121680 
\  à  121687  l:ilfi9()  à  121700  130076  à  130095 
in/l"  jutllel  1900).    135076   (20  décembre 

janvier  1897),  137792  137795  à  137799  (^0 
libre  1898/1''-  janvier  1899),  141852  à  141354 
;  141368  141369  (19  juin/ 1"  juillet  18VI9), 
)  ;'i  161528  141.5H9  a  141546  141.550  (19  juin/ 
illet  1898),  14>5057  148058  (20  ilécembre  1898/ 
nvier  189'.)!,  152681  152682  156702  156703 
,  150712  (19  juin/l-^'- juillet  1898),  168354 
>  168372  à  108374  (20  décembre  1898/1" 
àr  18991,  16>802  à  168806  1C.8813  à  168821 
^  16'<825  i20  décembre  18h9/1"  janvier  19  )0) 
î  à  l'>9405   169425   (19  juin/1' 


juillet  1899), 

170418  (20  décembre  18'J8/1'-' janvier  18991. 
i  178n74  (90  décembre  1897/^'  janvier 
1  179802  à  179810   (19  juin/l'"-  juillet  1896), 
ï  à  181000   181068  181069  181071  à  181074  (19 
i"  juillet  \m)).  182'J51  à  182954  (19  juin/l"^'- 
',   18'J8;,    187062   187063   (  19  juin/P'- juillet 
[  194061  à  19i063   194U68  a  194075  (19  juin/ 
[illet  1891).    197327  à  197330    1973.39  1973'iO 
19;347  (20  décembr.i  1899/1"  janvier  1900  , 
198043   (19  juin/1"'-  iuillet    1898i.  201156 
(20  décembre  1898/1'-  janvier  1899),  203239 
à2i32'i3   (19  jum/l"'  iuillet  1897),  203559 
in/bMuillet  1891),    206051  à  2066/0  206675 
mj\"  iuillet  1900).  2r20iW19  juin/l"^' juillet 
2I3i>5  2134.57  213467  213470  (20  décembre 
"  janvier  19J0),   213738  à  2l:-!743  (19  juin/ 
llel  1898).    216-98  à  2l6'.)00  217702  à  217717 
à  217725   (20  rlécembra  1899/1''  janvier 
218406   (19  ji»in/l"  juillet  im),   234202  à 
234213  à  2342-<<5   2!.i330  ii  235)33   23.5337  à 
2:-i5343  à  2m  >0   (18  juin/l"'  juillet  1900). 
(19  luin/l-'-  juillet  1898).   240986  à  240994 
241000  (2!>  d<^!cembre  1899/1"  jan  vier  lOdO), 
à  247.5H2  247589  (19  juin/l-"- juillet  1897;, 
à  251430  251 'i33  254330  254331  254336  2-^4350 
cembre  18JH/1'='- janvier  1900),  264603  284604 
(19  juin/1"  juillet  1899),    265319  à  265325 
in/l'-'iuillet  1896),    265524   265525   (20  dé- 
fe   18.'i7/l«'  janvier   18!)8),    267380  267388 
(19  juin/l-'  juillet  1899),   271505  à  271510 
271513   271515   27213  5   272134  2721-39  '18 
•'  juillet   1900),   273951  à  2:39-54   273962  à 
(19  juin/l-'  juillet  1899),   277026  à  277031 
(19  jiiin/l«'  juillet  1897),  279887  2'/9892  (19 
•'   juillet   1899).   283141   283142   283144  à 
(19  juin/l''  juillet  1897). 

A  625  roubles  or 

11  :>  30.5225  (20  décembre   1899/1"  janvier 
311480  à  3114'J0  (20  décembre  1897/l«'  jan- 
1898),  312926  à  312i^3)  (19  juin/1--  juillet 
318651    à   318 i55  (19  juin/l»' juillet  1898), 
à  ;il9.595   343-261  à  313275  (18  juin/l"^'  juil- 
)0),  844i)26  à  344635  (19  juin/l"'  juillet  1899), 
à  348  2^5   (20  décembre  1899/1»'  janvier 
356196  à  3.56200  (20  décembre  1898/1"  jan- 
899),  37090)  à  370915  (20  décembre  1899/1»' 
n-  19  Ht»,  377331  à  377345  (19  juin/b'  juillet 
38355(;   à    «83565  (19  juin/l-^'  juillet  1899), 
à  3865()0   (19  juin/^'  juillet  1890),  388226 
35  391751  ;'i  891775    419076  à  419700  437861 
i65  (18  juin/l"  juillet  1900).  449681  à  449700 
écembre   1899/1"'  janvier  1900),   450771  à 
(19  juin/l'-'  juillet  1898),  46-5606  à  465613 
corn  lire  1898/1"  janvier   1899),   466251  à 
I  (20  décembre  18'.);V1"  janvier  1900),  473026 
30  (19  juin/l"'  iuillet  mi),  477186  à  477195 
écembre   18)5/1"'  janvier  1896,,  510251  à 
■  (20  décembre  1899/)''- janvier  19C0), .513821 
1825  (20  décembre  1897/1»'  janvier  1898), 


.539916  ù  .5'20925  (19  juin/l»'  juillet  18!)8),  523475 
à  ,523480  5-23486  à  523490  (20  décembre  18!)7/ 
1"'  janvier  1898),  ri26446  à  5'26450  (20  décemOro 
18'.)S,  l"  janvier  189.)).  531291  à  .531295  (19  juin/ 
1"' juillet  1899),  5-14376  à  ^  3'i>i80  ,20  décembre 
189,1/1-'  janvier  l90lii,  ,534681  à  534685  (18  juin/ 
1"  juillet  1900),  ,545676  à  545695  (20  décembre 
18&7/1" janvier  189S),  5.50711  i\  ,550715  (19  juin/l" 
juillet  18i)6),  .551.571  à  551575  (20  décembre  1897/ 
1"'  janvier  18i^8).  551751  à  ,55476)  (18  juin/l'' 
juillet  1900),  5,56276  à  .5.56300  (20  décemiire  1899/ 
i°'  janvier  lOOH),  560861  à  560875  58H966  à  588970 
(18  juin/l"  juillet  1900),  ,589651  à  ,589670  (20  dé- 
cembre 1899/ 1"  janvier  190  )).  603401  à  603425 
6187.56  à  618765  (18  juin/l"'  juillet  1900),  625131  à 
625150  (-20  décembre  1899/1"  janvier  l'.IOn),  633791 
à  633795  647201  à  647205  (19  juin/l"  juillet  1899). 

A  3.125  roubles  or 

669576  à  669600  ;20  décembre  1899/1»'  janvier 
190i  ),  684351  684375  691401  à  691425  (18  juio/l"' 
jui  let  1900),  754676  à  754700  19  juin/l"'  juillet 
1899),  779076  à  779100  (20  décembre  1898/1"'  jan- 
vier 1899).  782776  à  782800  (20  décembre  1899/1"' 
janvier  19O0). 

1163 


Emprunt  Russe  4  0|0  or 

(Sixième  émission  1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement 
a  procédé  le  18  sepiembre'l"  octobre  1900  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  .sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1900/1"  jan- 
vier 1901  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque 
de  l'Etat;  à  Berlin,  cliez  MM.  Mendelssohn 
et  C"  ;  â  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas.  au  Gomiit.oir  National  d'Es- 
compte, au  Crédit  Lyonnais,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  Commerce  étranger  et  chez  MM,  Hot- 
tinguer  et  C;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  Commerce  étranger;  à  Amsterdam, 
chez  MM.  Lippmann,  Rosenlhal  et  C"  ;  à  New- 
York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  C. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 


52476  à  52500 
148926  148950 
273.551  273575 
339051  339075 


425601  à 

454126 

471926 

6'23276 

(;528ôl 

656126 

733176 

829976 


425625 
454150 
471950 
6-23300 
652875 
656150 
733200 
830000 


58676  à  58700 
197051  197075 
279701  279725 
342126  342150 

A  625  roubles  or 
429301  à  429325 
460326  460350 


137376  <à  137400 
236:301  2,36325 
312576  812600 
.394901  394925 


516251 
626176 
654076 
726151 
735701 
837826 


516275 
626200 
654100 
720175 
735725 
837850 


442901 
464451 
539951 
630676 
6.5.^)826 
72877(; 
810901 


à  442925 
4ii4475 
539975 
630700 
655850 
728800 
810935 


867301  à  867325 


A  3.125  roubles  or 
868851  à  868875 
87^601  871625 


870351  à  870375 


Les  uliligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  c  jupons  échéant  après  le 
19  décembre  1900/1  ■  janvier  1901  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manipiants 
.sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  sixième  émission  1894,  sorties  aux  tira- 
ges antérieurs  et  non  présentées  au  rembour- 
sement à  la  date  du  18  septembre/l''  octobre 
1900, 

(A  partit'  des  termes  désignés  entre  paren- 
thèses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
841  842  (19  juin/l"  juillet  1899),  2739  (20  dé- 
cembre 1896/1"  janvier  1897),  11901  à  ll'.)25  (18 
juin/l''  juillet  1900),  17651  à  17G53  17665  17666 
(20  décembre  1899/1»' janvier  19Q0),  24301  à 24804 
24307  24309  à  24317  (18  juin/l»'  juillet  1900  ,  30001 


à  30003  (20  décembre  1898/1»'  janvier  1899), 
3.5065  35oy(i  (19  juin/ 1"' juillet  1898,,  4(»376à4u381 
40;]92  il  40397  (20  décemlire  189:)/1"' janvier  1900), 
.54100  (2  1  déceiiiliie  1896/I--'  janvier  1897),  .56500 
,20  décembre  18'.t,)/l  j.-uivior  19!J0;,  747.52  74758 
74761  (20  décembre  1898/1'--'  janvier  1899),  77451 
77452  77454  77457  ;'i  774,59  77i61  ;i  7; 463  7  467  (18 
juin/l"  juillet  lOiiO),  8-2279  à  8-2283  82298  82^95  à 
82-298  84i8i  84286  84200  à  8i29(  84296  :'i  8429-)  (20 
décembre  189.)/1'  janvier  19i)'i).  8i)013  86014 
86016  h  86020  87076  à  87093  870'.'8  87100  (18  juin/ 
1"' juillet  19U0),  89969  (20  décembre  1897/1"'-  jan- 
vier 18981,  90108  90121  (19  juin/l  '  juill<;t  1899j, 
90880  90881  90883  (18  juin/l"  juillet  'lOiO),  91228 
91244  91246  (20  décembre  189  i/I"  janvier  1900). 
'.)8134  à  98137  (19  juin/l»' juillet  18'-)7).  '.^9144  à 
H9146  (19  juin,  l  -  juillet  1899),  W)876  i  99^79 
99889  à  93891  99893  à  99898  (18  juin/l"(  juillet 
1900),  110891  à  110'900  (20  décembre  189,5/1"  jan- 
vier 1896,,  113794  à  113797  1]3;!)9  (20  décenibre 
1898/1"' janvier  ]8'.)9),  ]1.;310  1322.57  182261  (20 
décembre  1897/1»'  janvier  1898)  136126  à  136150 
(20  décembre  1895/1»'  janvier  1896),  137276  à 
137;W»  (20  décembre  1898/1»' janvier  1899),  l;i7.551 
à  137575  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895,, 
157984  157935  159U01  159013  159015  à  1.59017  (19 
juin/l»'juillel  1899),  1635iil  163.502  103.508  à  163512 
163514    U^jl.'.  I63.J18  à  16:3525  (18  juin/l"  juillet 

1900)  ,    1H8-209    lti8214    l(iS215    (19  juin/l»' juillet 

1898)  ,  169015  (20  décembre  1890/1»'  janvier  1897), 
177029  17  70:î7  177039  177040  177042  177014  177045 
(20 décembre  1899/1"  janvier  19J0),  182076  182077 
(19  juin/l»'  juillet  l8àS),  186777  à  186800  ;20  dé- 
cembre 1899/1»'  janvier  1<.)00),  188.502  à  188-306 
(19  juin,  1"'  juillet  1898),  220976  à  221000  (18  juin/ 
I»'juillell9a0),  2-22187  2  22188  2  22192  222199  '222200 
(19  juin '1'  juillet  1899),  222- 86  à  222.3'JO  222599 
(20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  2;j-.i351  à 
2-3:^3  2:33:370  à  2:3:3:375  [IH  juin/l»'  juillet  1900), 
243130  à  243i:i8   (20  décembre  1898/1»'  janvier 

1899)  ,  252501  2,52)02  (19  juin/1»'  juillet  1897), 
2583-55  (20  décembre  1899/1»'  janvier  1900),  2.585-51 
à  258553  2.58557  258.565  2.58,567  258568  (20  décembre 
1898/1»'  janvier  1899),  283526  (20  d-^cembre  )896/ 
1»'  janvier  1897  ,  299549  (19  juin/l»'  juillet  1897), 
;304225  (20  décembre  1895/1»' lanvier  1896),  ;3'14826 
304827  3  14830  304836  304837  hOiiib'.)  ,304840  :304844 
.304848  18  juin/l»' juillet  1900),  :3o9997  (20  dé- 
cembre 1895/1"'  janvier  1896),  312848  à  812850 
(20  décembre  1899/ P'  janvier  1900),  3:324ol  à 
m-im  382415  à  332419  ;33-2422  à  3:3242)  (18  juin/ 
P'  juillet  1900),  340937  f20  décembre  1895/1»' 
janvier  1890  ,  341751  341752  3417,59  à  341762  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  3424:^0  à  :-)42450 
(18  juin,l»'  juillet  1900),  348698  à  3i8700  a9juin/ 
P'  juillet  1897),  :3.52:301  :352309  (20 décembre  1898/ 
!«■■  janvier  1899),  :]b6026  (19  juin/l  '  juillet  1899). 

A  625  roubles  or 

405351  à  405:îB0  ^18  juin/P-  juillet  1900).  4-53951 
à  453960  462151  .'i  4621-55  467201  à  407215  (20  dé- 
cembre 1899/1"  janvier  IGOu),  467501  à  467.505 
(20  décembre  1895/ P'  janvier  1896),  473481  à 
473500  (20  décembre  1897/1"  janvier  l>-98),  475501 
à  475520  (20  décembre  1894/1"  janvier  1895), 
477446   à   4774-50   ^20  décembre  1899/P'  janvier 

1901)  ),  488386  à  488390  488.396  à  4^8'.00  (19  juin/P' 
juillet  1898).  49o766  à  496775  500786  à  500800  (18 
luin/l»'  juillet  1900),  503401  à  503415  50-5,586  à 
505600  508126  à  .508130  (20  décembre  18^9/1" 
janvier  1900),  51iii;8(i  à  .5r.)700  (20  décembre  1807/ 
P' janvier  18!)8,,   -5:36126   à   536130   (18  juin/P' 


juin/l"  juillet  1899),  65:3756  à  6,53760  (20  décem- 
bre 189^/P'  janvier  1900),  675076  à  675i)85  67-i091 
à  675100  (18  juin/l"  juillet  1900),  676451  à  676475 
(19  juin/l»'  juillet  1899),  ()97o31  à  ()970:î5  697041  à 
697045  (18  juin/P'  juillet  P-Wl)),  711721  à  711725 
(20  décembre  1899/1'^'  janvier  1900),  7460:^6  à 
746040  (19  juin/P'  juillet  1899),  797501  à  7'J7,505 
(19  juin/P'  juillet  1898),  809711  à  80''725  (20  dé- 
cembre' 1899/P'  janvier  1900),  810076  à  810080 
(19  iuin/P'  iuillet  1897),  841591  à  841600  (20  dé- 
cembre 1897/1"-  janvier  1898),  849126  à  849150 
(19  juin/p'  juillet  1899). 

A  8.125  roubles  or 

874051  à  874075  (18  juin/P' juillet  190O),  883601 
à  8830-25  (19  juin/l"  juillet  18'J7). 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeiidi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

10 

.'Vont 

23 

Août 

30 

A.jùt 

6 

Sept. 

13 

Seul, 

•2(1 

.^rpl. 

27 

SDJit. 

4 

Octoli 

11 

Oct.ili. 

18 

Octob. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Pai  is  . .  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Blé  100  kil. 

l'ranos 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

27  29 
29'  13 
id  9i 

lu  14 

10  89 
15  6G 

26  38 

28  45 

29  08 

lij  oo 
Il  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 

15  84 
1<3  7S 

35  78 
37  30 
37  94 

40  Ou 

16  68 
19  55 

27  62 

28  88 

29  54 

Kî  93 
17  06 

25  62 
z8  87 
29  50 

10  Kl 
i . J  o  t 

14  25 

n  62 

26  12 

28  87 

29  5  1 

£,\J    1  Z 

14  50 
17  37 

23  62 
28  87 
2'i  .50 
to  <l 

14  « 

17  2;i 

25  87 

28  hl 

29  50 

•)t  ï  i  0 

1  z 
14  6  -2 
17  :^7 

26  2 

28  87 

29  50 

15  12 
17  62 

2(;  12 

28  H/ 

29  50 

15  12 
17  62 

26  12 

28  87 

29  M 
20  1  i 
15  12 
17  37 

25  8" 

28  81 

29  oii 
* 0 

15  12 
17  37 

25  62 
2.S  87 
9  50 

'A\   1  ^ 
4U  13 

15  12 

17  37 

"^5  37 
.8  fvî 
29  .5o 

l->  o  l 

15  12 
17  37 

BESTIAUX  (à  La  Villettej 

PRIX 

1  Do 

2  17 
2  09 
1  66 

A 

1 

1  99 
1  89 
1  15 

1  4U 

1  96 
1  79 
1  24 

1  ou 

1  89 
1  82 
1  24 

1  93 
1  88 
1  51 

1  lo 

1  70 
1  71 
1  50 

1  X  l 

1  75 
1  67 
1  46 

1  70 
1  67 
1  46 

1  71 
1  60 
1  46 

1  17 
1  61 
1  65 
1  42 

i  nQ 
1  55 
1  62 
1  42 

1  10 

1  6i 
1  6z 
1  42 

4   1  II 
1  iU 

1  5t. 
1  56 
1  c-8 

1  U  j 

1  56 

1  5i; 

1  40 

4  4  1 

1  7u 
1  56 

1  3ti 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PKIX 

Sucre  blanc  n»  3   100  kil. 

—     ralliné  1'»  qualité  — 
Alcool  3/0  Nord   hectol. 

—     lin   — 

28  61 

31  15 
24  2o 
52  29 
49  25 
52  93 

30  4i 

UjU  oo 

30  82 
25  37 

46  68 
46  79 

27  29 

38  11 

28  37 
57  13 
37  93 
44  72 

31  17 

44  80 
31  06 
53  7.5 
40  83 
48  97 

31  86 
in'i  tn 

lU->  lU 

41  74 

32  37 
51  32 
51  31 

59  2(i 

33  31 
lUîs  ou 
35  75 
27  50 
67  » 
80  50 
64  50 

30  75 

lUu  OU 

34  73 
2'7  50 
ti(>  » 
80  25 
64  50 

30  68 

IVD  du 

34  25 
27  » 
61  i  » 
79  23 
03  .> 

30  '> 

lUO  " 

34  75 
27  •> 

UJ  10 

79  2. 

62  50 

30  31 
100  " 
34  25 

27  n 

69  75 
78  ,^0 
62  50 

30  62 
106  » 
34  » 
27  » 

79  50 
62  50 

29  06 
103  30 
33  'i3 
26  » 

t  1  ov 

82  » 
63  . 

29  » 
lO.'i  .^0 
3t  2.) 
26  » 
i  5  .50 
65  » 
63  .50 

28  75 
iu4  50 
33  '-.5 
'6  » 
78  » 
»6  » 
64  • 

27  9.'! 
Iu4  » 
.<3  23 
2  >  5U 
83  » 
!1 .  50 
t4  » 

VINS  (Paris) 

l'KIX 

Vins  de  soutir.  (fut  el  ocl.  comp.  i 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

121  25 

»  j) 

140  » 

»  » 

137  75 
»  » 
»  » 

132  » 
»  » 

»  » 

132  08 

w  » 

»  n 

132  30 
170  » 
180  " 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  .. 
180  >> 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
17u 

180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
17u  » 
180  >• 

1.32  50 
170  - 
180 

132  30 
170  » 
180  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  .. 
73  37 

48  59 
113  23 
55  87 

41  14 
123  50 
37  12 

44  56 
35  54 

(i5  12 
146  50 
50  50 

66  12 
132  " 
48  50 

66  » 
lli  .. 
49  75 

78  _  ' 
1)9  .50 
47  50 

80  75 
UO  50 

4a  » 

(h  ■)'} 

113  50 
47  50 

75  62 

.111  r^i  1 
1 1 1  M 

46  50 

72  » 
11'.  w 
47  25 

li)  • 
47  25 

u  .l  o  / 
lU.  >  uU 

46  73 

MÉTAUX  (Paris) 

1  RIX 

Cuivre  (Cliili  1"  niarq.).  100  kil. 
Fer  (Marchand)               100  ki!. 

113  » 
174  62 

365  63 
14  25 
16  » 

126  25 
165  (;2 
374  80 
14  75 

16  n 

128 

168  25 
437  30 

15  50 

16  37 

139  87 
202  .. 
510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 
»  » 
22  68 
21  83 

192  50 
377  tu 
489  » 

2(;  » 

23  .. 

191  25 
377  50 
481  » 
26  50 
23  » 

190  » 
31U  » 
469  » 

2'i  50 
■/3 

190  . 
3(i7  50 
461  >i 
2u  .50 
23  » 

191 

.;61  30 
461  » 

2li  50 
22  5iJ 

191  30 
361  50 
473  " 

21  :iO 

22  50 

190  50 
341  50 
464  0 
2(;  50 
22  50 

188  » 

31.5  50 
i(l3  » 

23  .. 

22  iO 

189  .50 
350  » 

2.5  50 

2:j  » 

189  - 
346  .. 

26 

22  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COUKS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  01 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776  ■ 
851 

1757 
3234 

102  SI 
106  06 
3567 
680 
847 
935 

1915 
3583 

101  21 

102  7i 
4.070 

728 
94.5 
1.053 

9    1  "î^i 
-  .  1  t>. J 

1.890 
3.621 

100  47 
102  20 
3!  190 
670 
1092 
1063 

1838 
3477 

ICO  62 

100  72 
102  22 
3980 
654 
1120 
1130 
2'}'0 
18Ï0 
352C 

100  10 

101  " 

10  -'  25 
39,S0 
6t/J 
1121 
M  27 
2370 
1850 
3482 

100  10 

9!»  93 

m  02 

99  95 

100  05 

3  1/2  0/(1  I8ai  

Crédit  l<'oncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.de'PaiiselPays-Bas. .  — 

—        P.-L.-M   — 

105  65 
3597 
660 
777 
813 
180o 
1563 
3347 

102  25 
39*5 
639 
1104 

Ilot 

2342 
1813 
352u 

102  27 
39-0 
663 
1120 
1120 
2347 
1836 
3490 

102  07 
399;» 

(ibO  30 
1123 
1117 
■'Vto 
1835 
3315 

1.2  » 
397(1 
66) 
1075 
10S3 
23"' 7 

isTî 

3495 

102  20 
400(» 
660 
1077 
1096 
2325 
1840 
3324 

102  30 
lOlO 
6  0 
)075 
1080 
2315 
iM8 
3510 

l(.2  4ii 
î  Oi 

(.6'.) 
1(.7! 
1  5 
■^■/■>i 
IblO 
330;i 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

iMillion 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

.Million 
de  fr. 

3.527 
2. 048 
1.244 
54-4 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 

693 
364 
566 
237 

3.687 
1.91» 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 

3  82') 
1.866 
1.196 
828 
444 
477 
207 

3.946 
2.234 
1.134 
691 
497 
4S2 
321 

3.898 
2.248 
1.137 
609 
494 
523 
332 

3.936 
2.250 
1.130 
790 
492 
558 
3S8 

3.9:^9 

3.946 
2.245 
1.1  jO 
650 
499 
464 
291 

3.943 
2.264 
1.130 
632 
.'j02 
466 
316 

3.918 

4.048 

4. 012 

4.o:o 

Eiica  isse-or  

2.249 
1.130 
653 
304 
489 
283 

2.266 
1.12!) 
732 

m 

311 

350 

2.292 
1.125 

2.287 
1.118 

2./S.' 
1.117 

Comptes  couranls  iiarliculiers  . . 

f^.Arïiiitti  p/"!!  1       n  f  lin  'T'i-ticru' 

798 
391 
491 
252 

737 
528 
491 
319 

737 
516 
446 
3H» 

SI8 
.•23 
4^0 

;-32 

EfCOiyiPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    (le  Hollande. 

—  -    d'ilaiie  ... 

—  —    de  Russie.. . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2.20 

2  » 
3. 15 
4.30 
2.6u 
2.50 
S  « 
5  )) 

3  26 

(  

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 
3.9i 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  n 

3  « 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  » 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.75 
5. 04 
5. 04 
3  92 
3.58 
5  >■ 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  « 

3  » 

4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  5*) 

4  w 

3  50 

5  » 
5  ."iO 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  r> 

3  » 

4  50 

3  50 

5  » 
5  50 

4  30 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4.50 

4  " 
3.50 

5  » 
5. 50 
4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  30 

4  30 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 

4  n 

3  .1 

4  50 

4  » 

3  30 

5  .) 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
5  " 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉRÎISSiu' 

1         SITUATION  AU  31  DECEMBRE 

1  Circulation  fiduciaire  totale.... 
1  Encai'sse-or  

Million 
de  i'r. 

15.896 
7.611 

2.633 

Million 
de  fr. 

14.585 
7.9.5.) 
2.578 

Million 
de  fr. 

15.254 
8.746 
2.546 

Million 
deir. 

14.975 
8.160 
2.6:i() 

Million 
de  fr. 

14.992 
7-8.50 
2.585 

Million 
defr. 

14  981 
8.380 
2  747 

Million 
defr. 

14.081 
8.4H6 
2.7.57 

Million 
de  fr. 

14.645 
8.536 
2.763 

Million 
defr. 

14.81-3 
8.541 
2.743 

Million 
defr. 

14.690 
8.454 
2.794 

Million 
defr. 

14.745 
8.469 
2  705 

Million 
de  fr. 

14. -72 

8.423 
2.700 
57,0 

Million 
defr. 

15.296 
8.330 
2. 6.50 

Million 
defr. 

13. -286 
8.205 
2.612 
53.6 

Million 
defr. 

5  234 
iS.169 
2.6Î3 

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

47,8 

54,5 

57,3 

54,4 

52,3 

56,0 

57,6 

58,4 

57,6 

57,. J 

57,4 

54. 4 

5:!. 6 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ    OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


aillions 

ir>-.'i2 

383T 


Ci|iiljl 
nom 


iiKN'n'> 

A  P.\YEI> 


Francs 

456.367.40 

115.10S.99 


6790  037.638. 


25839  809.110.76 
390.356  i>bl.d«500(r 
891. 000  obi.  lie  500  II 

39. 883 olil. de  500(1 
109.TOOobl.de  .50011 


Nombre 

Val. 

Son. 

de  Titrer 

ji^iL 

451. i81 

500 

5(1 

274  0-29 

400 

40. 

108*030 

400 

40 

» 

100 

iv 

454.710 

500 

5(J 

235.471 

500 

5(1' 

583.560 

400 

40 

.< 

100 

10 

441.731 

400 

4(1. 

» 

100 

lOi 

585. -498 

500 

50i 

100 

10. 

280.  Ul 

500 

22 

155 . 515 

400 

40' 

833.151 

500 

501 

1509150 

500 

5(1. 

638.612 

500 

50 

1779129 

500 

50 

984.744 

500 

5(1. 

909.871 

400 

40' 

491  010 

500 

50. 

496.879 

500 

50' 

499.812 

501) 

2(1. 

100.000 

•500 

50' 

224.948 

200 

10. 

148.940 

200 

10' 

1173172 

1000 

50 

182.822 

500 

50i 

182.500 

1000 

1001 

125  000 

500 

50i 

40.000 

500 

25' 

30.000 

500 

50 

200.000 

500 

60. 

60.000 

500 

25i 

341.000 

500 

6U1 

120.000 

500 

12: 

400.000 

500 

5()i 

320.000 

500 

251 

400.000 

100 

lOi 

80.000 

500 

501 

40.000 

-500 

60( 

40.000 

500 

50( 

58.539 

600 

500 

3Î8.770 

500 

501 

60.000 

500 

250 

54.2.57 

500 

.500 

67.843 

500 

500 

161.612 

500 

500 

49.70' 

500 

500 

491.516 

500 

50O 

515.4.33 

600 

600 

68.567 

» 

» 

1955396 

500 

500 

lS'48n80 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

501) 

500 

211 .006 

500 

500 

i'i:;(i-.'(;7 

500 

500 

500 

500 

171.2';2 

500 

500 

237 . 487 

500 

5>  0 

2565210 

500 

500 

■531.161 

500 

500 

507.43'( 

400 

400 

.;0 14701 

500 

5oO 

i36.317 

500 

500 

91 .119 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

iKSIGN.VTION  DUS  VA[>EIJU.'< 


RENTES 


FRANÇAISES 

l  Ti3rnie. 
 (  Coinpt. 


DIVlUeMie  ou  IKTÉHiT  diviribue  en 


1895 


3  %  Amortissable  J 
3  %  %  1894  (anc.  4  y,) 


Terme 
Gonipt. 
1  Terme. 
(  Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
vnnam  et  Tonkin  2  '/i  % 

(gi:r.  France)   Terme. 

.Vtadagascar  2  '/i  gar.  Fr.  Gpl 
Indo-Chine  3  '/  %  


VILLE  DE  PABIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  i  %   

If69  3  %   

1871  3  %   

—  tiuarts  ». 

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  o/„  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(al:  co.mptantj 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-  1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  18  9  9  2  60 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(agi  IONS  .V  TERME/ 

Banque  de  France  nom .  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Comijagnie  Algérienne. 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Alger 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 


1896 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  . 

2  50 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   ET  Oer,.   au  COMI'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Ol'l.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —       3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien.  

ot'l-         -  30/0  

Act.  Est  

—  —   (le  iuuiss  

Obi.  -  3  o/„.   

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

..Vct.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855   

—  —    3  %  fusion  anc.  . . 

—  —    3  %  fusion  nouv. 

Act.  Midi....'^.;^ 

Obi.    —    3  %  

—  —    3  %  nouv  

Acf.  Nord  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv.  

—  —    2  %,j.avr.otoct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Vcl.  Orléans  


12 


50 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
26  .. 
12  50 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  04 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 


15  . 
15  . 
15  . 

50  ! 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 

15  '. 

58  50 


20 
12 
12  .. 

3 

20  .. 

20 
10 

2  50 


12  . 


119  79 
45 
12  50 
32 
25 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50i 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


1897  ,  1898  I  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  60 


20  . 
12  . 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  50 
10  . 

2  50 


113  54 
50 
12  50 
33 
25 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  .. 
56  .. 
15  . 

15  .. 

16  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 


15 


20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 
25 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  ,. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  5( 
17  5 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .■ 

2  51 
10  . 

2  5( 
10  .. 

2  5(. 


12 


135  41 
■iù  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  .50;. 
7  a. 
1.1  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .5(ja 
27  50 
16  27 


30  .  . 
15  .  . 
•20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15 

58  50 


Cimrs  de  coinp.  comin.  juillet 

Tsot" 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


1898 


102  70 
101  . 
106  70 

501  . 

91  . 

90  50 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


,501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 

4yo 


58 
56 
610 
469 


(750 
882 
400 
680 
577 
46'- 
69 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
46  i 
465 
467 
72) 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


662 
430 
420 


676 
576 
390 

398 


500  . 
502  . 
502  . 
472  . 
502  . 
401  . 
506 
494  . 


67 

63  50 
627 
465 


1899 


100  8: 
100  80 
102  25 

493  . 

84  . 

83  . 
460  . 


547  . 
422  .. 
410 


547 
547 
386 

393 


434  . 


!560 
955 
440 
780 
588 
688 
486 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
466 
725 
470 
1095 


476 


477 
1946 


487 
483 
456 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
496 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


-1.38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


480 


80  . 

463  . 


511 
419 

406 


539 
538 
363 

354 


406 


377 
411 


4000 
1122 
431 
760 
005 
539 
680 
610 
1050 
007 
87 
606 
615 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


456 
446 
402 

13;;5 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 


t  (Jlours  lie  clôture  îles  5 

(lernières  sem . 

20  sept 

27  sept 

^  4  i)'-l.  |ll  >•(■>. 

IS  (.1-1. 

)    100  K 

99  95 

100  02 

99  9*. 

lOf)  05 

100  10 

99  î'5 

99  97 

9'.)  80 

100  .. 

99  05 

M  K  o  25 

99  80 

99  25 

99  05 

08  80 

j    102  0' 

102  . . 

102  2') 

102  :;o 

10'2  40 

101  92 

101  95 

102  . 

i(y>  -20 

t'02  37 

477  . . 

479  50 

470  .. 

475  .. 

{ 

481  . 

)     79  55 

80  .. 

79  55 

TO  50 

79  50 

81  10 

81  .. 

81  .. 

81  50 

81  50 

4/0  . . 

471  .  . 

47;)  .. 

477  .  . 

477  .  . 

531  .. 

635  50 

540 

418  "5 

417  .50 

419  . 

42.'!  . . 

417  .50 

403  75 

402  25 

405  .  . 

402  . . 

403 

103  50 

103  60 

108  . . 

104  .  . 

103  -25 

646  50 

546  "6 

647  . . 

548  50 

540 

545  .. 

646  76 

517  . . 

548  75 

540  -25 

3iS  .  . 

347  .. 

317  5 

319  . . 

348  .. 

93  7 

93  .. 

92  . . 

93  . . 

93  26 

317  .. 

344  .. 

345  . . 

346  . . 

344  5.. 

90  25 

92  .. 

89  .. 

90  .. 

8J  .50 

394  .. 

390  .. 

39iJ  . . 

397  . . 

404  .. 

101  .. 

10.  .. 

100  .  . 

101  50 

102  50 

371  .  . 

371  25 

373  . 

398  25 

398  .. 

100  .  . 

397  . . 

400  . . 

4"0  .. 

449  .. 

447  . . 

44'j  , . 

413  .. 

495  . . 

49)  .. 

4'.i7  . . 

497  25 

50)  .. 

485  .. 

482  . 

482  . . 

482  50 

484  75 

430  7'-. 

428  m 

42^f  . 

4  (0  50 

430  . 

447  50 

447  .. 

412  . . 

436  . . 

i37  75 

391  .  . 

391  50 

388  . . 

380  . . 

384  . . 

437  25 

436  .. 

437  . . 

4:i7  .  . 

43.  . 

413  .. 

444  .. 

440  . . 

4 12  . . 

440  . 

439  .. 

436  . . 

136  . . 

436  .. 

501  .. 

50;  .. 

500  . 

506  .. 

43  .. 

43  .. 

43 

43 

42  50 

41  . 

43  .. 

44 

43 

43  25 

540  .. 

541  .. 

510  50 

540  .. 

544  0 

42  i  7,T 

421  .. 

425  . . 

425  50 

4^25  75 

.i999  .. 

3970  .. 

40"0  . . 

1000  . 

4000  .. 

1117  .. 

10>3  .. 

lOOii  . . 

1080  . . 

1075  .  . 

443  50 

440  .. 

4  43  . . 

440  .. 

730  .. 

730  . . 

715  .. 

598  . . 

595  .. 

590  . . 

584  . . 

^86  .. 

510  . . 

5l9  50 

oi9  tO 

61.J  .  . 

C60  60 

609  . . 

660  . . 

6.50  .. 

669  .. 

6u0  . . 

6  0.. 

598  .. 

1123 

1075  .. 

lo77  .. 

1075  .. 

1077  .. 

610  . . 

609  . . 

615  . . 

610  .. 

610  . . 

84  5u 

8J  . . 

•  SI  . 

81  . . 

iO  .. 

442  . . 

432  .. 

41.)  . . 

420  . . 

410  . . 

525  . . 

5'.'5  .. 

514  .. 

503  . . 

503  .. 

995  . . 

986  . . 

975  .. 

975  .. 

960  . . 

730 

7-25  . . 

7-29  .. 

705  .. 

7  10 

437  76 

433  i;5 

432  25 

ii2  50 

o^O 

67  .  .. 

670  . . 

...  .1 

427  50 

427  50 

4-25  .. 

425  .. 

4-,  0  50 

43  4 

433  7.3 

4-29  75 

426  7'. 

i-.'O  .  . 

4'28  .'  1 

426 

426  .. 

427  .. 

^T^  . . 

715  '.. 

710  .. 

710  . . 

717  . . 

ll-i  . . 

425  60 

427  .. 

iVD  .. 

4^25  .. 

4v7  75 

Il  00  .. 

1099  . 

1100  .  . 

1005  .. 

10-2  . 

515  .. 

515  .. 

512  . 

512  .. 

505  .. 

449  50 

445  .. 

445  2:5 

418  75 

447  75 

447  .. 

413  . 

413  26 

44 1  . . 

447  .. 

18.35  .. 

1817  .. 

1810 

1818  .. 

1810  .. 

119  .  . 

417  50 

4  i'J 

4  16  . . 

4,8  . 

444  25 

4-45  .. 

115 

415  . 

146  .. 

418  .. 

460  50 

450  75 

413  .. 

443  . 

402  75 

403  .. 

402  50 

401  .. 

404  . 

1-297  .. 

1300  .. 

1297  . 

1^2,S5  .. 

1275  .. 

441  75 

50 

446  . . 

415  50 

446  .  . 

41!)  50 

448  .. 

149  25 

444 

442  7. 

2315  .. 

2327  .. 

23  5  . . 

2315  . 

2^290  .. 

458  . 

4:6  . 

459  50 

456  .. 

4^6  50 

459  .. 

162  50 

460  .. 

451  .. 

1418  . 

417  .. 

415  .. 

408  .  . 

407*  .' .' 

450  . . 

448  .. 

448  .. 

414  .. 

441  25J 

750  . . 

1730  .. 

1735  .. 

1710  .. 

1690  .'.J 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


^onlb^« 
de  Titres 


99.699 
339 17 71 
1170700 
149395'j 
259.911 
263.045 
3325467 
1132841 

33.257 
183.195 

149.224 
49.409 
fe43.128 
■100.000 


75.296 
60.000 
73.842 
K 05. 321 
P20.679 
.000 
fl20  000 
14.720 
19.280 
58.265 

feoo.ooo 

70.500 
18.880 
31.120 
(125.000 
50.000 
40.000 

feoo.ooo 

510.000 
■212.703 

rioo.ooo 

39.600 
60.000 


500 
500 
500 
250 

« 
500 
500 
500 

500 
100 
100 
250 

100 
500 
500 

500 
400 
500 

» 
500 
300 


500 
500 
500 
250 

500 
501) 
50i 

» 
500 
100 
100 
250 

» 
100 
500 
500 

500 
10.= 
500 
» 

500 
300 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


Capital  ou 


522068.300  £ 
190767.0001. 
524306. 200n. 
5.298.600  £ 
18.389.000  i 
59.110(ib 
3"8109.500f. 

700.000  iib 
[05000. 000 f. 
154070. 000 r. 
1 399299000 f. 
734839, 500 f. 
B7I830.400f. 
1.171.500  ol 
1.080.600 ob 
39.331.1451'. 
58.174  ob 
266.090 ob 
124500.0001'. 
582000.00011. 
B013094942  li 
90 .  3u0  oli 
85. 657. 5001'. 
29. 000. 000 f. 
41.727.171  £ 
438.650 ob 
27. 632. 000 f. 
255396. 500f. 
■lU423.500f. 
179255. 500f. 
1.045.464  ob 
71090.5001'. 
489137.5001'. 
3467G2.500f. 
39.950.000f. 
*172212.500f. 
4 '(9737. 500  f. 
1 902242000 f. 
551087. 500f. 
395687.;  00 r 
214.000  ob 
25. 000. 000  i'. 
130987.2001'. 
119.333.0001'. 
).37)  .915£T 
>i;'.46.282£T 
i5'.))3.296£T 
10U675.00()I', 
17'|756  OOilI . 
11'.'586  50u(. 
6,060.120  £ 
20. 915.0001 
89, 061. 500 f 
7.996.900  « 
19.763.350  £ 


1924 


1946 
1932 
1987 


1936 
1940 
1949 
192? 
1962 


1 928 
1965 
1918 

192" 
195r 
1923 
1939 
1958 
1951 
1961 
197(1 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
197: 
1971- 
190' 
1 951 1 
1930 


19341 

195S' 
1938 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       —  3%  

—  —      3  %  1884  

—  _      2  '/„  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Fort  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION.S  AU  comptait) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  Pi  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  iCiimpi»  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
C'«  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

C  '  Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decauville  ainé  

Malûdano  (Mines  de;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (G'=  i"j 
Métaux  (G"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G''  du)  en  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Gentrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.fixe25l20) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  iDa'ira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  i  %  1887  

•   —  2  ^  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (RiaUc)  5  0/o  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3      %  1898  

Portugal  3  %  

—  i'Â  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  18S4  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  arnort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' et  3« émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.)... . 

—  —  1893  (5«  émis.). 

—  —  1894  (6'  émis.). 

—  Consolidé  4  %  (If  et2«sér.) 

—  3  %  or  18911' et  2' ém.  189 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

  3  y  %  1895 

Suisse  3  %  1890  (ch. 'de "fer)'.. 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  séwe  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %■ 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3      %  1894  


DITIIIENDE  ou  INTÉRÊT  distribue  eu 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1895     1896     1897     1898  1899 


43  50 
15 
15 

15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


15 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52  . 
15  . 
30  . 
45  . 
20  . 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  . 
12  . 

25  . 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  . 
30  . 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


99  49  100  05 


41  96 
12  50 
6  .. 


42  2S 
15  . 
12  . 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .  . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18  .. 

28  50 
68  .. 
62  . 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


6 
40 
27  .50 

5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

Iv. 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 
6  . 


50 
37  50 

5 
30 

12  50 


107  74 
45  61 
20 
18 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


20 
28  50 
74 
59 
46  50 
10 
22  50 
65  . 
40  . 

5  . 

5  a 

5  . 
50  . 
37  50 

5  50 
10 

25  .. 


1 16  4S 
51 
22 
16  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1897  1898 


1250  .. 

487  .. 

483  .. 

456  .. 

483  .. 

1145  .. 

485  .. 

483  .. 

685  .. 

474  .. 

482  .. 
270  .. 
458  .. 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

100 
1000 
710 
116 
665 

590 


125 
3-255 
1280 
445 
265 


0 

75 

2 

75 

0 

75 

2 

75 

2 

75 

112 

80 

112 

108 

101  50 

5 

5 

5 

5 

75 

5 

75 

448 

4 

4 

4 

4 

4 

io'4 

80 

103 

102 

97  25 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

4 

50 

69 

35 

53 

66 

68  .. 

4 

4 

4 

5 

4 

5 

4 

66 

35 

52 
440 

75 

64 

135 

67  .. 
399  .. 

'  k 

4 

4 

106 
81 

80 

106 
94 

40 

101 

88 

50 

100  .. 
78  .. 

'3 

3 

3 

3 

3 

99 

99 

92  50 

84  60 

4 

4 

4 

4 

4 

105 

20 

102 

85 

103 

75 

102  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

107 

109 

106  75 

104  .. 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

102 

,30 

104 

25 

102 

20 

100  30 

4 
6 

4 

6 

4 

6 

4 

6 

4 
6 

63 
372 

10 

34 
157 

59 
284 

70 

72  30 
336  .. 

5 

5 

5 

5 

5 

310 

129 

240 

282  .. 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

15 

15 

15 

15 

15 

218 
140 

214 

225 

220 

255 

227  .. 
229  .. 

'2 

50 

'2 

101  60 

4 

4 

4 

4 

106 

104 

70 

100 

98  fO 

4 

4 

4 

4 

4 

95  90 

94 

40 

93 

io 

94  70 

25 

25 

25 

384 

377  .. 

'3 

3 

3 

3 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

104 

50 

104 

50 

100 

1 

1 

1 

1 

1 

23 

60 

18 

25 

24 

90 

2»  .. 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

22 

50 

474 

450 

495 

497  .. 

*3 

3 

3 

3 

'3 

93 

50 

93 

70 

4 

4 

4 

4 

4 

103 

20 

95 

10 

"92 

80  50 

4 

4 

4 

4 
4 

4 

4 

90 

25 

95 
93 

50 
30 

92 
92 

40 
75 

80  50 
78  10 

'4 

4 

4 

4 

4 

i03 

102 

35 

101 

40 

100  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

102 

30 

102 

50 

101 

35 

99  7i 

4 

4 

4 

4 

4 

102 

70 

103 

75 

100 

7.") 

99  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

99  40 

4 

4 

4 

4 

4 

103 

102 

50 

100 

65 

99  50 

4 

4 

4 

4 

4 

103 

50 

106 

10 

103 

100  .. 

4 

4 

4 

4 

4 

105 

50 

106 

75 

104 

102  .. 

4 

4 

4 

/, 

4 

103 

20 

104 

101 

40 

99  85 

3 

3 

3 

3 

3 

94 

30 

97 

50 

90 

86  .. 

3 

50 

3 

5(3 

3 

56 

3 

50 

3 

50 

101 

25 

101 

50 

97 

93  35 

4 

4 

4 

4 

4 

70 

20 

61 

50 

63 

63  75 

3 

3 

3 

3 

3 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

104 

103  75 

101 

30 

3 

3 

3 

3 

3 

101 

75 

101 

98 

92  '.. 

1 

1 

1 

1 

1 

37 

75 

47 

47 

46  60 

1 

l 

1 

1 

1 

22 

70 

27 

26  50 

25  55 

1 

1 

1 

1 

1 

21 

70 

22 

75 

22 

95 

22  80 

20 

20 

20 

20 

20 

380 

407 

419 

420  .. 

20 

20 

20 

20 

20 

444 

470 

494 

468  .. 

25 

25 

25 

25 

25 

482 

499 

510 

510  . . 

4 

4 

4 

4 

4 

102  25 

103 

104 

101  ,  . 

20 

20 

20 

20 

20 

360 

370 

415 

400  .. 

20 

20 

20 

20 

20 

435 

460 

456 

460  .. 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

99 

20 

100 

100 

98  .. 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

3 

50 

40  80 

44 

48 

75 

49  .. 

1270 


464 
420 


1150 
466 
463 
654 
446 


470 
740 
2400 
1128 
835 
.362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
740 
92 
650 

426 


50 


112 
3715 
1465 
474 
269 


1899 


1900 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
1215 
609 
270 
IC8 
1335 
1045 
109 
528 

550 


12'?2 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 
1140 
805 
330 
540 
>000 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


107 

3585 
1360 
515 
315 


86 
3542 
1375 
430 
315 


0  seiili27  se 


1218 
444 


i9  75 


403 
445 
1077 
444 
450 
613 
430 


321  . 
4:»  . 
609  . 


oct. 


1 1  ..et.  18  ucl 


1215  .. 

444  .. 

450  .. 

403  .. 

44')  .. 
1078  .. 

443  .. 

449  . 

425  .. 


1215 
147 

448  50 
405  . 

444  . 
1071  . 

445  c»0 
449 
605 
425  25 


412 

605 
1985 
1145 
801 
3119 
530 
1710 


320 
235 

92 
1180 
885 

98 
535 

9i0 
14 

89  25 
3515  . 
1350  . 
435  . 
.•'.20  . 


99  2 


99  5.' 
65  60 
65  05 

385  . 
98  9 
79  . 
84  5 
103  .51 
106  0: 

100  80 
72 

336 
278 


231 
210 


98  60 
93  40 
365 


23  05 
508 


75  50 
73  50 

100  6 

99  8 
99  4 
98  90 

101  35 
99 

100  l.i 

100  05 
84  2 
93  25 
61  . 
88 

98  80 
97 
46  iO 
25  27 
22  50 

420  . 

468  . 

512  . 


410 

449 


320 
427  50 
618 


405 
610 
995 

1155 
SOC. 
306 
5?6 

1095 


320 
218 


1173  . 
875  . 

96  . 
526  . 

930  . 

12  50 

86 
349  i 
1340  .. 


317 


99  20 
66  0: 

65  3' 


98  30 

78  50 

85 
102  90 
100  7 
100  6: 

72  3' 
335  . 
278  50 


1200  .. 
440  25 
443  25 
399 
442  50 

1050  .. 
445  fO 
442  75 
605  . 
425  . 


43  4 
320 
428 


428 
60  > 
^980 
1 162 
810 
301; 
525 
1695 


305 
195 


1181 

446 
443 
400 
443 
1040 
44â 
443 
610 


315  .. 
430  .. 
547  .. 


412 
010 

1172 
827 
310 
510 
1660 


.300 
185 


1144  . 

850  . 

95  . 

539  . 

940  . 
12  2; 
89  50 
3524  . 
1345  . 


315 


99  50 


98  . 
65  2 
1^5  . 


9S  6". 

78  50 
.  85 
103  50 
106  6r 
m  61 

72  70 
332 
276 


231  . 


99  .. 
93  35 

303  .. 
8)  5 
92  50 
23  l'5 

511 


73 
74  50 
100  . 

99  95 
<.\è  .50 
9,S  95 
100  6: 
99  5u 
100  10 
10")  05 
84  05 
93 

61  75 


96 
46  25 
25  25 
22  5^ 

425  .. 

470  .. 

515  .. 


413  .. 
450  .. 
98  .. 

49  40 


235 
213 


97  60 
9.'!  4: 
362  50 

9'3  20 
23  40 
509  50 


73  15 
73  50 

100  .. 
99  9' 
99  50 
99  25 

100  25 
99  75 

100  70 
'.'9  80 
84  10 
93  05 


98  70 
95  50 
46  20 
25  35 
22  ^5 

424  .. 

484  .. 

515  .. 


419  .. 
446  .. 

98  75 
51  .. 


825  . 

93  . 
521  . 

923  . 
12  2 
88  . 
3510  . 
1356  50 


3:8  . 


465 

95 

64  20 

63  80 
3(5 

98  55 

78  7. 

85  2: 
103  55 
106 
100  60 

71  2 
324  . 
272  . 


236  . 

208  7 
89  70 

97  80 
9.{  Wi 

.■ji'.i 
84  2: 

2.3  6: 
499  . 

83  . 

75  . 

73  90 

73  71 
101  60 
100  50 

99  80 

99  .'iO 
99  .. 

100  5( 
100  35 

98  25 
83  60 
91  00 
60  90 


50 


436 
315 
424 
564 


410 

605 
980 
1160 

8:« 

3LI8 
500 
I5IS8 
1075 
2.S0 
1x0 


815 

92 


928 
12  50 
80  25 
3500 
1.355 


325  .. 


62 


98  85 
7  7  75| 
85 

102 
liX.  50 

99  801 
69 

320 
208 


97  50 
90  75 
46 
25  15 
22  47 

427  .. 

482  50 

510 


416  .. 

443  .. 
98  60 

50  65 


239 
212  501 

98  31 
93  Cû| 

364 

94 

23  20| 
477 
84 
73 
74 

7;  ICI 

101  70 
100  80 
100  2j 

99  7i 
99  20 

100  25 
(00  25 
99  >â 
8.'i  10 
91  50 
60  50 


97  Î5i 

46  6ffl 
25  251 
22  52| 

422 

483 

512 


415.  .. 
445 

97 

49  50 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


niviDcnim  ou 

mMt  distribué 

en 

Guurs  de  comp 

.  coinin 

juillcl 

IH'i'i 

1895 

1896 

1897 

1898 

1 89i'> 

1897 

1898 

1 899 

16  fl. 

14  n. 

12  fl. 

8  fl. 

10  n. 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

515  . . 

IT)  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 
13  13 

15  ]). 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

518  .. 

15  15 

18  48 

18  06 

13  50 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  . . 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

572  .. 

574  .. 

565  .. 

570  .. 

10  .. 

6  25 

5  .. 

153  .. 

108  .. 

74  . . 

99  . 

50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  5U 

1266  .. 

1300  .. 

1300  .. 

1260  .  . 

5  .. 

5  . . 

5  50 

6  .. 

7  .. 

479  .. 

489  .. 

515  .. 

534  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

60  '! 

790  .. 
45  .. 

770  .. 
38  .. 

520  . 
98  .. 

5  . . 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

242  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

266  .. 

180  .. 

150  .. 

2,32  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

255  .. 

176  .. 

145  .. 

226  .. 

33  . . 

28  .. 

31  .. 

28  50 

31  .. 

775  .. 

775  .. 

782  . . 

750  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

r30  .. 

15  . . 

15  ... 

15  .. 

15  .. 

l5  . 

467  . . 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

459  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . 

15  .. 

15  .. 

468  .. 

476  . . 

15  . . 

'15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

30i  . . 

295  .. 

286  '.  ' 

'i23  '.  . 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

1  .-. 

225  .. 

195  .. 

173  .. 

170  . . 

15  .  - 

15 

15 

15 

15  .. 

364 

386 

389  .. 

348  .. 

15  .. 

15  V. 

15 

15  .] 

15  .. 

360  . . 

382 

385  .. 

352  .. 

33  . . 

33  1 . 

33  1. 

33  1. 

33  1 . 

634  . . 

696  . . 

695 

680 

40  10 

29  25 

y.  y. 

7  50 

11  70 

200  . . 
115  .. 

115  . . 
85  .. 

130  .'. 
58  .. 

193  .. 
190  . . 

15  . . 

15  . 

lo  .  . 

15  . . 

15  .  . 

253  . . 

223  .. 

192  .. 

254  .. 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

2'i0  .. 

205  .. 

172  .. 

210  .. 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

244  . . 

209  . . 

168  .. 

235  .. 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

239  . . 

207  . . 

168  .. 

233  .. 

15  .  . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

236  . . 

211  .. 

170  .. 

232  . . 

15  . . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

248  . . 

215  . . 

173  .  . 

232  . . 

15  . . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

254  . . 

219  . . 

182  .. 

241  .. 

15  . . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

249  . . 

215  . . 

171  . . 

250  .. 

15 

15 

15  . . 

15  .  . 

15  .. 

235  . . 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

15  . . 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . 

235  . . 

208  . . 

166  . . 

243  .. 

16  . . 

16  .. 

16  . . 

16  . . 

16  . . 

483  . . 
65  . . 

490  . . 
45  . . 

435  . . 
31  .. 

75  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

280  .. 
178 

270  .. 

134 

278  .. 
116  .. 

284  .. 

242  . . 

15  .. 

15  .  '. 

15 

15  .. 

15 

328  ;  ' 

288 

245  .. 

310  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15 

325  .. 

280  .. 

231 

302 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

320  .. 

"277  . . 

229  .  . 

30.3 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

■iO  .. 

418  .. 

422  .. 

432  .  . 

425  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

362  .  . 

355  .. 

368  .. 

.370  .. 

■7  50 

15  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

20  .. 

30 

30  .'' 

32  50 

35  .. 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

7  50 

lis 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

855 

1235  .. 

2260  .. 

9 

'■76 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

160  .. 

128  .. 

108  . . 

105  .. 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

i2  50p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  .. 

11  40 

11  85 

li  55 

15  26 

22  .. 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

626  .. 

Cour»  ili;  clôture  îles  5 

lllM'Ill 

(•i'i;8  sein . 

20  sept 

27  .s. 

|.t 

4  .ict. 

11  ix-.l. 

18  DCt. 

448  .. 

445 

412 

439  . . 

500 

555 

730  .'. 

732 

737 

7  41 

734  50 

538  .. 

534 

537 

534 

535  . . 

91  50 

91 

50 

93 

86 

87  .. 

1222  .. 

1215 

1210 

121)4 . 

1195  .. 

530  .  - 

528 

520 

5;7 

528  . . 

108  . . 

10 '> 

105 

103 

*  '3  . . 

m  . . 

313 

310 

Il .  : 

304  . . 

30  > 

50 

305 

:-oi 

30.Î  Ju 

294  50 

295 

^90 

25 

298 

295  . . 

708  .. 

;06 

705 

702 

6!;  2  . . 

422  .. 

421 

423 

429 

431  25 

411  50 

417 

419 

417 

50 

421  .. 

411  .. 

413 

414 

75 

412 

418  25 

413  . . 

413 

417 

419  .. 

ISl  .. 

180 

168 

170 

178  .. 

138  . . 

131 

132 

136  . . 

334  . . 

333 

50 

3  15 

342 

342  . , 

338  . 

338 

339 

337  50 

630  ... 

681 

675 

657 

680  .. 

145 

50 

141 

no 

146  .. 

201  '.. 

196 

2ul 

192 

181  .. 

315  . . 

3n 

312 

307 

307  . . 

301  50 

303 

;iii5 

295 

295  50 

299  .  . 

2.>S 

300 

2.n 

50 

299  . . 

298  50 

297 

2'.i6 

50 

296 

50 

297  .. 

299  10 

297 

297 

50 

297 

297  . . 

291  . 

291 

289 

5' 

291 

283  5(1 

296  .. 

295 

294 

295 

50 

291  50 

307  .. 

306 

5i'i 

3i  6 

50 

299 

297  50 

299  .. 

295 

294 

287 

2-6  50 

298  . . 

293 

294 

288 

236  50 

70  2 

71 

70  25 

70 

25 

70  25 

278  T. 

2/8 

278 

275 

268  .. 

295  .. 

290 

291 

284 

269  .. 

335  .. 

3.U 

338 

336 

338  50 

.330  .. 

330 

25 

333 

333  50 

330  .. 

358 

•1:0 

3.30 

333  .. 

407  .. 

411) 

109 

413 

410  .. 

345  25 

344 

347 

34-2 

220  .. 

220 

210 

215 

210 

4-0  .. 

450 

420 

423 

432  .. 

138  .. 

135 

50 

130 

133 

50 

130  .. 

1492  .. 

147  4 

148. 

1479 

1475  .. 

2760  .. 

2825 

2954 

2840 

2835  .. 

26 

34  .. 

100 

116  .. 

328 

32  i 

327 

324 

325  .. 

645  .. 

640 

640 

770  .. 

765 

762  .. 

Dioni^r« 

Som 

de  Tilft» 

noDi. 

TCVS. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200.000 

500 

200 

SOC. 000 
744.000 

500 

250 

100 

100 

120.000 

500 

200 

160.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

» 

60.000 

500 

5C0 

:'75.385 

500 

TiOO 

99.337 

500 

500 

523.615 

500 

500 

S54.578 

500 

500 

147. 403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

391.5.56 

500 

500 

117.927 

500 

500 

7;?2.1I8 

500 

500 

3185158 

500 

500 

590.000 

500 

500 

409.610 

500 

500 

94.319 

lOÏ 

loi 

490.  (XlO 

500 

500 

G02007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

50  0 

500 

45 , 535 

500 

50u 

94.254 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

5i,0 

50U 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

501. 

56.472 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

318.750 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

139 . 239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

500 

500 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325,000 

lOÊ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

bi 

110.000 

5it 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DÉ.'^IGNATION  des  VALEUK.^ 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne  . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Bobinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien. . 
Crédit  Foncier  ilo  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  juuis. 


Al  t.  Andalous. 
Obi.       —        3  %  1"  séi-ie. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  aiic.    —    3  %  l"  à  8' émis. 

—  —     —  9"  émis  

—  —     —  10"  émis — 

—  nouv.  —   sé]'ie  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur. 3  % 

Act.  Lombards  

Obi.  -        3  %  

—  —  —  sél'ie  X  . 
Act.  Méricionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 
Nord  de  l'Espagne  — 


Obi. 


%  1" 


série . 
série . 
série.' 
série, 
série. 


—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  hyp. 

—  —        —     2'  hvp. 

—  _        _     3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l.'iiyi-. 

—  —  —    2'  hyp. 

—  —  —    3"  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  Ir'hyp 

Act.  "Wagons-Lits  

Comp.  Madrilèxie  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb..  Usin'Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


VALEURS  FRANÇAISES  ET  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


^0M8RB 

Tal. 

Som. 

de 
TlIliES 

nom. 

lers. 

1 1 , 726 

» 

16  661 

» 

.35. 170 

» 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24  000 

5O0 

125 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1  380 

500 

500 

4.020 

» 

» 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

)) 

32.600 

500 

500 

25.440 

.',1  II  1 

r,i  II  1 

20.000 

TiOli 

40.Û0U 

1 

:,i  II  1 

20.000 

50(.) 

5(JI  1 

6.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

50(! 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

50f 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

50( 

500 

24.000 

50(. 

500 

10.000 

500 

500 

DESIGNATION  DE.S  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTION s J 

Midi  jouis.-;  

Nord  jiiuiss  

Ouest  jmiiss  

Tramways  {O'  G'-  F"  de.";).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  1  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Éaux  

Gaz  de  Bordeaux  


—  JOIUSS  

Gaz  (Compagnie  ceiitr.tlej  

Dombrowa  illouillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.  i 

Carmaux  i, .Mines  doj  

Laurium  (.Mines  dej  

Le  NicKel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  F'j 

Fives-LiUe  

Forges  et  Ag.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Char  geur  s-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  de  Nav.  àV^. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci»  G''; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistUl.  Cusenier  et  C''. 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . . . 
Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Derniflrs 
COl'RS 
Cotes 


67  4  50 

1835  .. 

560  .. 

780  .. 

1000  .. 

1250  .. 

.300  .  . 

225  .. 

799  .. 


517  .. 
1385  .. 

889  .. 
1275  .. 
1030  .. 

43  50 
1500  .. 

500  .. 

5ï0  .. 

990  . . 
1010  .. 

895  .. 

635  .. 

620  .. 

512  .. 
1670  .. 
1575  . . 

570  .. 
1130  .. 

605  .. 
6925  .. 

157  .. 
2675  .. 

843  50 

285  .. 
1355  . . 


11  oct. 


080 


775 


889 


1035 

1515 
49; 
515 

1005 


895 
630 

soi 

1665 
1605 


1130 

630 
6975 


870 


IS  cet 


670 
1830 
■550 

785 


798 
50 


1035 


1.500 
49".) 


1000 
1050 
891 

620 
506 
1009 
1575 


1155 
641 
0960 


2700 
280 


iVOMBKB 

Tal, 

Som. 

de 

TITRES 

nom. 

yers. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

4! .402 

500 

500 

31 .007 

i-JO 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.676 

5U0 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

.500 

500 

55 . 666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2î5.146 

500 

500 

68-.  878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

600 

50C 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OliLIG.iTIONSJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %  

C"  G''  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4'JO  S  5  % 
~  obi.  de  350  1 . 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C'«  F>'')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  %  % — 
C'=  Transatlantique  'A  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'"  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %   

Suez  5  %  

—  3  %  I""  série  

—  —   2°  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


COUR.S  DE  CLOTURE 

Derniers 

tOliRS 
i;oles 


235  . 
162  .. 
485  .. 
2a0  50 
244  .. 
4il  .  - 
491  .  . 
5  2  . . 
491  50 
ôuO 
465 
479 
47.J 
^02 
413 
325 
496 
290 
611 
610 
459 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OBLl(i.\TIONS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",2'  ser. 


416  ,50 
238  50 
170  50 
217  50 
333  .. 
190  .  . 


500 
485 


11  oct. 


235  .. 

4ô< 
290  50 
245 


49''  . 
503  . 
491  50 

465  .. 
478  .. 


5i)2 
414 
326 
5u0 

610 

008 


451  50 


507  .. 


18  oct. 


234 
163 
490 

245 


491 
502 
-191  50 
500 
465 
4(5 


502 
412  50 
321 
i95 
285 

612 


446  50, 


170  .. 
216  .. 

332 
191 


505 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGWIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

d-ea  C3-ra,iid.s  Ex:p>res3  Bîu.roiJéei\a 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

1 1"  janv.  au  20  sept  .  Fr.  8.12S.817  9.679.397 
ju  -21  au  30  septembre  ......  _300.310  _469.590 

F429.127  10.148.987 
'^•ifférence  en  faveur  do  1<'00..  1.719.860 

Il  65 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

SoHH''  anonyme  lond'e  en  1880 
Capital  :  3i»  nnllions.  —  Ké.servc  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  UB  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  au   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépMs  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
s  bons  lie  caisse  munis  do  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimeslros. 

Ordres  d-^  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissemeut  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'e.i'ets.  —  A/ances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

 I  IG6 

COMPAGNIE  DES 

CHEÎVIINS  DE  FER  ANDALOUS 

MM.  les  Porlours  d'ohliijn/ioîis  3  0/0,  /"  série, 
sont  ini'ofiii  'S  que  le  paieiU'  iit  du  coupon  n»  41, 
■^mianl  à  écliéanco  le  1"'  novembre  prochain,  aura 

Il  à  pai'tir  de  cette  dale  : 

A  Madrid,  à  TAgi-nco  du  Crédit  Lyo'inais  ; 
A  Barcelone,  à  la  Caisse  du  (^rodito  Mereantil  ; 
A  BUbao,  à  la  caisse  do  la  Banque  do  Bilbao  ; 
A  Malar/a,  à  la  Caisse  ceutralc  do  la  Compa- 
gnie, 

A  raison  de  pesetas  7  bO,  sous  déduction  des 
impôts  c-pagnols,  soil  pa;  jvsflas  7  175; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  3,  rue  d'.\nliit.  à  i-uisun  de  7  fr  50,  sous 
déduction  des  impôts  français  et  espagnols,  soit 
6  fr.  80  par  conpou  1167 

CHËMINS  DE  FER  D£  L'EST  ALGÉRIEN 

Actions.  —  Coupon  n'  49 

Astious  nominatives....   14  fr.  40 

Actions  au  poi-tear   13  67 

impôts  déduits). 

Payable  le  15  novembre  1900  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus- 
triel et  Commercial,  O-i,  ruo  do  la  Victoire; 

VjW  Algérie,  chez  les  correspond  mis  habituels  do 
la  Conipagnie.  Ilu8 

MINES  DE  IVIALFIOANO 

SOCIÉTÉ  ANONYMIi. —  CAPITAL  SOCIAL  :  12..")U0.00Û  FR. 

Par  décision  du   Conseil  d'administration,  un 
<im])t.c  de  12  fr.  50  pir  actiiui  de  capital  sur  les 
iélices  de  ]  e.\orcu;o  1900  1901  sera  payé  (sous 
luction  ocs  impôts  au  profil  du  Trésor),  à  parlir 
>  2  novimbro  prochain,  au  siogn  de  la  Sociélc 
uéralo  de  (>r ''dit  Industriel  et  (Commercial,  66, 
•do  la  Vie  oir(>,  à  Paris,  et  dans  ses  succursales, 
■y>--  0  h.  à  4  h.  : 

Net  à  recevoir  pai'  action  dê  caiùlal  nominatif, 
12  fr.  ; 

Net  à  recevoir  par  action  do  cauital  au  porteur, 
il-  remise  du  coupon  n»  hi.  10  tr.  60.  11G9 


COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  OTTOMAN 

JONCTION 
SALONIQUE-CONSTANTINOPLE 

Los  ])ortcurs  d'obligations  do  la  Compagnie  du 
Clieinin  de  fer  otloniMn  .Jonction  Saloniquc-Cons- 
tantinoplo  sont  informés  que  le  coupon  n"  15,  à  l'é- 
cbé.inc^  du  15  octobre  1900,  sera  payé  : 

1»  A  Paris,  aux  cmIssos  do  la  Banque  Impériale 
Ottomane  ot  de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas,  à  r  ison  de  7  fr.  20  (impôt  doduit'i; 

a»  A  ("onsianlinople  ot  dans  les  villes  de  l'empire 
ottoman  où  il  existe  des  succursales  de  la  Banque 
Impi^rialc  Ottoman",  à  rais"n  do  33  piastres; 

3"  Dans  les  aut  es  villes  énumérécs  sur  le  titre, 
à  raison  d»  7  fr.  50,  calculés  au  cours  du  change 
à  vue  sur  Piuis. 

1 1  ',(\ 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRANCE 


Bilan  au  30  septembre  1900 


Actif 


■m.<^\'^.■.m  '2.3) 
3:i  31  i. 381  80 


Caisse  et  banque  

Hortefeuille  

Ert'ets  à  l'encaissement 

Heports  

Coupons  à  encaisser  

Renies  et  actions,  bons  et  obligatiotts. . . 

Avances  sur  garanties  ■  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales. . . .'  

Participations  financières.. .   

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  

Intérêts  sur  acti  ms  (coupon  au  1"'  oc- 
tobre 19j(j)  


Passif 

Capital  

Késerve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  lixe  

Effets  à  payer  .'  

Comptes  de  basque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profils  et  pertes  (frais  généraux  dé- 
duits)   


59 

6'.i3.697  0< 

3-27 

S;r>8  Cii.5  12 

12 

150  lit  Sô 

3 

570. "ÏS  i-i 

5:î 

ÛO.T  907  7-? 

in 

I.")9.b2ï  S7 

2 

4-<4.549  80 

5"! 

708  912  Su 

5 

086. 6G7  9i 

li3 

176  088  &•< 

SO 

000.000  » 

000. OUO  » 

86:i.8ô.-.  0.7  :i5 

lôO.OOO.OOO  » 
12.7.i0.2-.'9  19 
6.000.000  » 
2il  895  O'iD  16 
115.3io.200  » 
63.'i85.76-.'  17 

ï;8.391.G51  03 
2.114.021  7> 
-i-J.OOe  85 

3  890.07?  90 
S6:{.S55.UJ7  35 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale                       12. 009.000  » 

Agences  de  province                             37.058.-.?62  17 

Total                             79  (SCiT.-îri  17 


Certifié  conforme  aux  écritures 
I  ni  Le  Directeur 


LOUIS  DORIZON. 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Féte  de  laTous-aint, 
l"'  novembre  1900.  —  Ext  nsioii  de  la  dui('e  de 
validité  des  billets  d'aller  et  retour.  —  A  l'occasion 
de  la  Féte  do  la  Toussaint,  les  billets  a'icr  et  re- 
tour, à  prix  ri'duits,  qui  auront  été  délivrés  aux 
conditions  du  Tarif  sp  cial  G.  V.  n"  2  du  samedi 
■l'i  Octiibro  indu-;,  au  samedi  3  novembre  iiiclus, 
seront  \alablos  pour  le  retour  jusqu'a^iX  derniers 
trains  du  lundi  5  novembre 

l  es  billets  de  même  nature  conserveront  la 
durée  de  validilé  déterminée  par  ledit  Tarif  lors- 
(ju'cllo  expirera  api'ès  le  .ô  novembre. 
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IMPRIMERIE   OE   Lt  PRESSE 
tt.  nu  du  Croissant,   Pans.  —  Siaart 


BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 

Bilan   au  30  septembre  1900 


ACTIF 

Numéraire  en  caisse  

Rentes  sur  l'Etal  

Portefeuille  

Avances  sur  titres  

Correspondants  d'.\lgérie   

Liquidations  (comptes  amortis  conformé- 
ment à  l'article  35  des  statuts)  

Hôtels  de  la  Banque  

.Vcquércuis  d'immeubles  (solde  des  prix 
de  vente)  

Dépenses  d'administration  

Charges  extraordinaires  •  

Succursales  (leur  compte  avec  la  Banque) 

Soi-icte  domaniale  algérienne  

.\vances  à  l'Élat  lloi  du  5  juillet  1900)... 

Avances  à  l'Etat  iChamhres  de  commerce). 

Divers  


47.577.470  90 
18.411.393  35 
91.099.801  81 
307.105  VI 
6. 311. 110  II 

8.567.345  8i 
2.973.286  iO 

y  66.Î.782  71 
.'106.985  66 
318.918  20 
75.900. 158  02 
3.012  250  - 
3.030.000  n 
1.251.000  57 
4.8?0.'i7l  66 

207. 11.8.511 


PASSIF 

Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Bordereaux  à  payer  

Comptes  courants  sur  place  

Trésoriers-pay"  (leurs  comptes  courants). 

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (solde  précéd.  semest.) 

Agios  et  commissions  

Profits  et  pertes  jreport  du  dernier  sem.'; 

Réescompte  (du  dernier  semestre)   

Hés»rve  statutaire   6.670.009 

Réserve  extriiordinaire  '  5.280.000 

Réserve  immobilière   2.312.000 

Réserve  immobilière  extra- 
ordinaire (Amortissement 
du  Domaine)   » 

Réserve,  l'rovision  pour 
amorlissoniunt  de  risques   2.5J7.701  13/ 

Banq.del'.AIgérie  (son  compte  avec  suce.) 

Correspondants  de  France  

Divers  

267.108.511 

Certifié  conforme  aux.  écritures  : 

Le  dirocleuf  de  la  Banque  de  l'Algérif 
1173  M.\Ro  Lafox. 


20.000.  000  » 
94.21-2. (iSO  » 

."..025  60 
'■..002.354  60 
1.9r,n.000  » 

35.1. sO.'.i91  59 
3i.s0i  48 

1.719  900  47 
■2  191  sO 
280.027  -.'1 


Iij.7s9.-,JI 


75.641.355  \'i 
730  013  G, 
10.962.769  CO 


BANQUE  liyiPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  août  1903 
ACTIF 

Actions.  Versements  nonappelés. . . 

.    p  J  à  Gonstautinople  

I  dans  les  succursales  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

.\vanccs  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  

Fr.  494.(i70.331  9-') 

PASSIF 

Capital   250.000.000 

Billets  de  Banque   22. '284.0:16  40 

Effets  à  payer   ;2  j.059.879  30 

Dépôts  à  échéances  fixes   2'2. 106.858  65 

Comptes  courants  divers   148.049.173  90 

Dividendes  à  payer  

Késerve  statutaire  

T)ivers  


125 

000 

000  .1 

3i 

913 

430  ^.j 

12 

G69 

902  3o 

2i 

039 

812  05 

53 

889 

9^0  1". 

29 

131 

737  .'îij 

53 

032 

178  40 

77 

176 

081  80 

77 

•m 

078  40 

5 

599 

949  80 

1 

313 

165  90 

Fr. 


1.016.46-2  30 
16.814.869  55 
8.288.4.31  85 

'194.070.331  95 


Certilié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé;  B.  llamilton  Laiu 
Le  Directeur  :  (Sigué;  Gusl.  ^^■ûltîng. 
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Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 
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N»  'ir)9   —  IS"  volume.  (17) 


I  COMPAONIK  l'AUISlKNNK 

D'ÉCLAIRAGE  .i!  CHAUFFAGE  Te'  GAZ 


MOIS 

RKCKTTBS  DU  GAZ 

Dn''FliRENCE 

1900 

1899 

en  1900 

Soit 
0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  e 

Sepleniliio 

ii.iji59.413  se 

,5.831.889  73 

+   831. 53 1  13 

11.  :m 

1  jirtm.  mois. 

61.363.451  i3 

55.583.583 

+5.™. 868  21 

10.  Kl 

![■/.■> 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

E!t  des  Ghra,ri.d.s  IH3x£}res9  rSurox^éezia 

'  (Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

;Du  1"  janv.  au  30  sept.  .  Fr.  8.429.1-27  10.148.987 
Ou  l"-  au  10  oclobre   :299.G58  dO.î.O'jO 

I  8.728.78.-)  10.554.927 

Différence  en  faveur  de  1900 . .         1 .  S26. 142 

1176 


:iE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 


Recettes  du  1"'  au  lî>  ocl.  1900..  Fr.     321.756  35 

Recettes  du  l"  janv.  au  15  oct.  1900 
inclus  Fr.  5.654.028 

îecettes  du  l"'  janv.  au  15  oct.  1899 
inclus   5.827.066  10 

iDiflférence  en  faveur  de  1900  Fr.     326.t^6^i  2  ' 

1 1  ~n 


GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

'Anciens  Etablissements  Darblay  et  Béranger) 

OCIÉTÉ  ANONYMIi  AU  G.^.PITA.L  DE  12  MILLIONS  DE  FK. 

Siêtie  social  :  rue  du  Louvre,  6,  à  Paris 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  4  0/"  avec  affer- 
ation  hypothécaire  sur  les  iniiuoubles  de  la  Société 
ont  informés  que  le  coupon  n°  S  desdiles  obliqu- 
ions leur  sera  payé,  à  partir  du  l"'  novem))re 
irochain,  sous  déduction  des  impôts  établi.s  par  les 
ois  de  finances,  soit  â  raison  de  9  fr.  13  pour  Ips 
ibligations  au  jiorteur,  contre  remise  du  coupon 
1°  3,  et  de  9  fr.  60  pour  les  obligations  nomina- 
ives,  sur  présentatioa  dos  certificats. 

Ce  paiement  auia  Ii(!ii  dans  les  caisses  des  Eta- 
ilissements  ci-dessous  : 

Banque  luternationalc  de  Paris  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris: 

Crédit  Algérien  ; 

Société  dr  Crédit  Mobilier  ; 

Société  Générale  do  Crédit  Industriel  et  Com- 
iicrcial  : 

MM.  Péricr,  Mercet  et  Cie, 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
le  province. 

 ir/s 


liOS  actionuairos  de  la  Compagnie  Nationale 
jl'Electricité  sont  convoqués  eu  asscmhL'e  géni- 
ale ordinaire  et  extraordinaire  au  siège  social, 
19,  rue  di'  la  Victoire,  le  mardi  30  octobre  courant. 

I  ORDRE  DU  .JOUR 

I  Rapport  du  Conseil  d'administration  et  du  com- 
nissairc  des  comptes  ; 

Approbation  des  comptes  du  dernier  exercice  ; 
;  Nomination  d'un  adminisirattur  et  du  commis- 
liaire  ; 

Réduction  du  capital  social  de  5  millions  à 
îôO.oOOfr.; 

'  Augmentation  du  capital  social  par  la  souscrip- 
ioii  lie  7..')(Hi  aclions  de  100  fr. 
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mm\  :  11,  RL'E  MOMM,  PARIS 


SOCiKTK  DKS 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SO(;i.KTÉ  ANON'VMK 

(JtipUal,  social  :  32  miUions  de  fr/iucs 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoques  on 
assemb  éc  tîénérale  ordinaire,  conlormémcnt 
au.x  disp  'sitions  des  articles  80  et  .'il  des  sta 
tilts,  pour  le  15  novembre  1900,  à  trois 
lieures  et  demie,  à  Paris,  dans  l'hôtel  de  la 
la  Société  des  Ingénieurs  civils,  rue  Blanche, 
■n»  19. 

ORDRE  DU  JOUR 

lo  Rapport  du  Conseil  d'administration  et 
des  Commissaires  des  comptes; 

2"  Approbation  des  comptes  du  2«  exercice, 
clos  le  .'iij  septembre  190IJ  ; 

3°  Fi^^ation  du  dividende; 

4"  Nomination  des  Commissaires  pour  le 
3«  exercice  et  fixation  de  leurs  émoluments. 

Pour  faire  partie  de  cette  assemblée,  les 
actionnaires  doivent  posséder  au  moins  vingt 
actions. 

Les  (iropriétaires  d'actions  au  porteur  doi- 
vent déposer  leurs  titres  avant  le  10  novem- 
bre, au  siège  social  ou  dans  les  caisses  : 

Du  Crédit  Algérien,  place  Vendôme,  10,  à 
Paris  ; 

De  la  Société  (générale,  rue  de  Provence, 
û'i:,  à  Paris,  et  dans  ses  agences  ; 

De  M  VI.  .J.-M.  Cattaui  nls  et  Cie,  rue  La- 
fayettp,  l'i,  à  Paris  ; 

De  MM.  E.  Monteaux  et  Gic,  Palais-Royal, 
70,  à  Paris  ; 

De  la  Société  Marseillaise,  à  Paris  et  à 
Marseille  ; 

De  la  Société  Française  de  Banque  et  de 
Dépôts,  à  Bruxelles  et  à  Anvers  ; 
De  l'Union  Financière  de  Genève,  à  Genève. 

Le  Conseil  d'.vdmixistuation. 
l'8i   


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DES 

CHEiyil^S  DE  FER  ÉCONOMIQUES 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Société  Générale 
dos  Chemins  do  fer  Economiques  sont  prévenus 
que  le  couijon  n"  31  sera  mis  en  paiement  à  partir 
du  2  novembre  1900,  à  raison  de  : 

6  fr  756  pour  les  titres  au  porteur,  et  de 
7  fr.  20  pour  les  titres  nominatifs. 

Ce  coa|i.)n  sera  payable  au  siège  de  la  Société  et 
aux  guielicls  des  Etablissements  de  crédit  ci-après  : 

Hanqiic  de  Paris  et  des  Pay>-Bas; 

Crédit  Industriel  et  Commercial; 

Crédit  Lyonnais  et  ses  agences  dans  les  dépar- 
tements ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  di'veloppe- 
mcnt  du  Ommeice  et  de  l'Industrie  en  France,  et 
ses  agences  dans  les  départements  ; 

Socii'té  Bordelaise  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, k  Bordeaux. 

Ce  coupon  est  également  payable  dans  les  gares 
do  la  Société  où  les  obligations  ont  été  achetées. 

IlSl 


COMPAGNIE  DKS 

MINERAIS  DE  FER  DE  KRIVOI-ROG 

SOelÉTli  A."<()NYME.    —    C.M'ITAL  !  5  MILLIONS  DE  FR. 


^IM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
mardi  'St  novembre  prochain,  à  trois  heures  pré- 
cises, au  siège  social,  avenue  de  rOjiéra,  26,  ;'i 
Paris,  en  assemblée  générale  ordinaire,  pour  en- 
tendre et  ai)prouver,  s'il  y  a  lieu,  les  comptes  do 
ro.\ercico  1M99-1900,  statuer  sur  la  répartition  dos 
produits,  nommer  les  administrateurs  et  les  com- 
missaires. 

Tout  titulaire  ou  iiorleur  de  20  actions  est  mem- 


Vondredi      oclobre  1900. 


brode  l'assemblée,  coiiforiiiémeiil  ;\  l'article  30  des 
staliits,  mais  nul  no  iieiil  éliv  |)orleur  de;  jioiivoir 
d'aclioniiairi'.  s'i,'  n.est  actionnaire  lui-iileme  «l 
nieinbro  de  l'assemlilé-e  (uilicle  32  des  statuts). 

Des  caries  d'admission  seront  délivrées  dans  les 
bureaux  de  la  Compagnie,  avenue  du  l'Op  'ra,  26,  a 
Paris,  au.x  ayants-droit  qui  auront  fidl  le  dépôt  de 
leurs  actions  et  pouvoirs  dans  la  caisse  sociale, 
avant  le  7  novembre  prochain  (article  :30  des  sta- 
tuts). 

  )  lis;; 


C''  INTERNATIONALE  qes  WAGONS-LITS 

EJ  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  con- 
voquer ]MM.  les  Actionnair.  s  en  asst^niblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  l'i  5  novembre,  à  deux 
heures  de  relevée,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale, 
à  Bruxelles,  pour  délibénu"  sur  les  objets  portés  à 
l'ordre  du  jour. 

ORDRE  DU  JOUR 

Modifications  aux  articles  21  et  34  des  statuts. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  M  VI.  les  Actionnaires 
propriétaires  do  titres  au  porteur  devront  se  con- 
former à  l'article  36  ancien  40;,  imprimé  au  verso 
des  titres. 

Le  dépôt  des  actions  devra  se  faire  : 

A  Bruxelles,  au  siège  social,  29,  rue  Ducale  ;  à 
la  Société  Générale  jxmr  favoriser  l'Industrie  natio- 
nale, 3,  Moiilagne-du-Parc,  et  à  la  Caisse  .Générale 
do  P>eports  et  de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois  ; 

A  Liège,  chez  MM.  Nagi^lmackers  et  fils  et  chez 
MM.  Mcuffels  Xeef  et  (ae,  banquiers; 

A  Londres,  chez  'Sl'Sl.  Williams  Deacon  et  Man- 
chester et  Salford  Bank,  Limited,  Charing  Cross 
Branch,  Cockspur  Street  (S.  V.); 

A  Cologne,  chez  MM.  Sal.  Oppenheim  Junior  et 
(  ^0,  banquiers  ; 

A  Pans,  au  bureau  de  la  Direction  g  mérale,  63, 
boulevard  Ilaussmann,  et  à  la  Société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  (lommH.rcc  et 
de  l'Industrie  en  France,  54,  rue  de  Provence. 
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COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 


Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'assemblée  générale  ordinaire  et 
extraordinaire  des  actionnaires  du  28  avril 
1900. 

Messieurs, 

L'Assembli''B  générale  extraordinaire  convoquée 
pour  le  26  mars  dernier  n'ayant  pu  avoir  lieu,  en 
raison  de  l'insuffisauce  du  nombre  des  actions 
inscrites,  nous  avons  dû  vous  adn  sser  une  cou- 
\ocation  nouvelle  pour  vous  réunir  aujourd'hui 
en  assemblée  générale  ordinaire  et  extraordin  liro 
dans  les  conditions  fixées  par  nos  statuts 

Nous  aurons  d'abord  à  vous  exposer,  suivant 
l'usage,  les  résultats  généraux  de  notre  gestion 
do  1899  et  ;'i  vous  demander  de  vouloir  bien  ap- 
prouver les  comptes  de  cet  exercice. 

Nous  soumettrons  ensuite  à  voire  ratification: 

1°  Une  convention  avec  M.  le  Ministre  des  Tra- 
vaux publics,  portant  : 

w  Renonciation  de  la  Compagnie  à  la  conces- 
sion di's  lignes  de  .lussey  à  Gray  et  de  Luro  à 
Eaucogney  et  à  Kupt; 

h  Concession,  à  titre  définitif,  d'une  ligne  de 
Bricy  à  lïussigny  et  à  ViUerupt,  passant  par  ou 
prés"  Audun-le-Homan  ; 

c  Concession,  à  titre  éventuel,  d'une  ligne  se 
détachant  de  celle  de  Loiiguyon  à  Pagny-sur- 
Moselle  et  aboutissant  à  un  point  à  déterminer  de 
la  ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  à  ViUerupt. 

2°  Une  convention  avec  M.  le  M  mstre  des  Tra- 
vaux pul)lics,  établissant  qu'à  la  fin  de  la  conces- 
sion du  réseau  de  l'Est,  ou  en  cas  de  rachat  de  ce 
réseau,  la  ligne  d'intérêt  général  de  Bazancourt  à 
Béllienivillc.  dont  l'esploiiation  a  été  rétrucédéc  à 
la  Conipagaie  de  l'Est  par  la  Société  anonyme  du 
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Chemin  de  1er  de  la  Vallée  de  la  Suippe,  fera  re- 
tour à  l'Etat  et  que,  dans  le  cas  ou  les  deux  li- 
gues d'intérêt  local  de  Remilly  à  Raucourt  et  de 
Rcmiremont  à  (_"<a'iiimont  serais  nt  classées  coiuuic 
lignes  d'intérêt  «énêral,  la  durée  de  leur  conces- 
sion sei'ait  rMmeiiée  à  colle  du  réseau  de  l'Est. 

"Vons  trouverez,  joints  à  ce  Rapport,  les  docu- 
ments statistiques  que  nous  avons  l'habitude  de 
vous  fournir  et  qui  résument  les  faits  principaux 
de  l'cxpluiiation. 

CHAPITRE  PREMIER 
ETABLISSEMENT  DES  LIGNES 
ET  TRAVAUX  DIVERS 

Etat  d'avancement  des  Etudes  et  travaux  des 
lignes  en  construction  ou  restant  à  cons- 
truire. 

Ligne  de  Vitry  à  Lérouville.  —  La  section  de 
Vitry-le-François  à  Rcvigny  est  en  service  depuis 
la  tin  de  l'année  1894. 

Los  travaux  soutirés  avancés  sur  la  section  de 
Revisny  à  Nançois-Tronville,  f^auf  p  iur  la  tra- 
vers('e  de  la  gare  do  Rar-le-Duc,  qui  a  fait  l'objet 
d'un  projet  spécial  soumis  à  l'Administration  su- 
périeure. 

Nous  comptons  mettre  cette  section  eu  exploita- 
tion dans  le  courant  de  l'année. 

Ligne  de  Liar.t  à  M/'3iCres.  —  Un  projet  de  loi 
])ortant  déclaration  d'utilité  i)ublique  a  été  déposé 
à  la  Chanibri!  des  députés  le  -'2  décembre  1897;  ce 
projet  n'est  pas  encore  approuvé. 

Ligne  de  Gevhévillev  à  B)'iiyc'res.  —  Le  projet 
d'exécution  do  l'infrastructure  de  la  sei'tion  de 
Raml)ervilliers  à  Bruyères  a  été  approuvé  par  dé- 
cision minisiérielle  du  (>  juillet  189J.  Les  travaux 
.sont  en  cours. 

Le  projet  de  superstructure  vient  d'êlro  ai)prouvé 
par  décision  ministérielle  du  2  mars  191)0. 

Le  projet  do  tracé  et  de  terrassement  de  la 
section  do  Gerbévillcr  à  Ramljerviller,  a  été  pré- 
senté à  l'Administration  supéiieure  le  11  juillet 
1899  ;  il  est  actuellement  soumis  à  une  conférence 
niixle. 

Ligne  de  P)'ovins  à  Eaternay.  —  Le  projet 
d'exécution  do  riufraslructurc  a  été  approuvé  par 
décision  ministérielle  du  ^5  juillet  1«99.  Les  tra- 
vaux sont  entrepris.  Le  projet  de  superstructure 
a  été  approuvé  par  décision  minisiérielle  du  29 
décembre  1899. 

Ligne  d'Esbly  à  Coulonvniers  (section  d'Esbly 
à  Crécy).  —  Le  projet  d'exécution  de  l'infrastruc- 
ture do  la  partie  comprise  entre  Esbly  et  Oécy  a 
été  approuvé  par  décision  ministéi  ielle  du  9  sep- 
tembre 1899.  Les  travaux  sont  entrepris. 

Embrancliement  de  liozoy.  —  Rien  n'est  changé 
à  la  situation  de  cotte  l'gnequi  ne  nous  a  d'ailleurs 
été  concédée  qu'à  titre  éventuel. 

Lignes,  de FU'wboi'^  à  MoKy-sur-Seine.  —  Jiissey 
à  Groy.  —  Liire  à  Faurogney  et  à  Rupt.  — 
Seclioii  de  C>~ôcy  à  Coulo»in>'iers.  —  La  cons 
truction  de  la  ligne  de  FlamLoin  à  Mouy-sur 
Seine  et  do 'la  section  de  Crécy  à  Coubimmiers 
reste  ajournée  sur  l'ordre  de  M.  le  Ministre  des 
Travaux  publics. 

Aux  ternies  d'une  convention  passée  le  15  mai 
1899,  sous  réserve  de  votre  apjirobation,  la  Com- 
pagnie de  l'Est  a  renoncé  à  la  concession  dos  li- 
'^ncs  de  Jussey  à  Gray  et  de  Lure  à  Faucogney 
et  à  Rupt. 

Lignes  de  Briey  à  Hussign;,'  et  à  Villeviqil  el  ^fe 
Bai'oneoHVl  à  Audun-le  Rotnan.  —  Par  la  con 
vention  précitée  du  15  mai  1899,  M.  le  ÏNIinislre  d  t 
Travaux  publics  a  concédé  à  la  Com])agnie  do 
l'Est,  sur  les  250  kilomètres  de  chemins  de  fer  non 
dénommés  dont  il  est  question  au  paragraphe  2  de 
l'article  l"''  de  la  Convention  de  188:^,  savoir  : 

1"  A  titre  définitif,  une  ligne  de  Briey  à  Hns- 
signy  et  à  Villerupt,  passant  par  ou  prés  Audan 
le-Roman  ; 

2°  A  titre  évcntufcl  et  sous  réserv(;  de  la  décla^ 
ration  d'utibté  pulilique  à  intervenir,  une  ligne  do 
Bai  encourt  à  un  point  à  déterminer  do  la  ligne  de 
P.riey  à  Hussigiiy  et  à  Villerupt. 

Le  S 'nat  et  là  Chambre  des  députés  ont  déjà 

I  >pte  cette  convention,  et  la  loi  à  laquelle  elle 
rsL  annexée  et  qui  i)orte  déclaration  d'utilité  pu- 
l)hq\ie  de  la  première  ligue  a  été  promulguée  le 
19  avril  courant.  Nous  avons  adressé  à  l'Adniinis 
tration  le  5  mars  1900  l'avant-projot  do  la  seconde 
ligne  ^Baroncourl  à  Audun-le-Roman}. 

Ces  concessions  doivent  être  acceptées  par  l'as- 
lublée  générale  extraordinaire  des  actionnaires 
.  ou'^  allons  vous  soumettre  la  'piostion. 


Situation  de  l'ensemble  des  concessions 
de  1883 

La  situation  do  l'ensemble  de  nos  concessions 
de  1883  se  résume  ainsi  qu'il  suit,  au  31  décembre 
1899  : 

Longueurs 

1°  Lignes  constrtii'es  et  exploitées 

Armentières  à  Bazochcs  kilom.  28 

Ba?:-Evette  à  Ciromagny   7 

B  theni ville  à  Challerange   37 

Bricon  au  raccordement  direct  de  (^hau- 

mont   8 

Brie-Comte-Robert  à  la  ligne  de  Mul- 
house  18 

Brienne  à  Sorcy   104 

Favières  à  Frenelle   20 

Fère-Chamiienoise  à  Vitry   50 

Hirson  à  .\magno..."   61 

.lussf'V  à  Darnieulles   77 

Meriey  à  Neufcliâteau   39 

Mont-Saiut-Martin  à  la  frontière  luxem- 
bourgeoise  1 

Neufcliâteau  à  Barisey   24 

]-iacc<irdenicnt  dans  la  direction  de  Bois- 
sy-Saint-Léger,  entre  le  chemin  de  for  de 
lioissy-Saint-Léger  à  Brif-t^iomle-Robcrl 

t  le  chemin  de  for  de  (irande-Ceinture. . .  2 

Saiiit-Dizier  à  Rovigny   28 

Saint-Florentin  à  \'iliy-le- François   120 

Saint-Maurice  à  lîtissang   4 

Gare  de  Troyes  à  .Saiut-.Julicn   4 

Raccordement  de  Saint-Julien   1 

Raccordement  de  Troyes-Preize   3 

Trilport  à  l.a  Ferté-Milon   28 

Veriieuil  à  Ma' les   14 

Section  de  Vitry  à  Revigny  avec  raccor- 
domont  fi  Blosmo  tronçon  (le  la  ligne  de 
"Vitry-lo-Frai'cois  à  Lérouville,  avec  rac- 

ordement  à  Blesme)   36 

Section  de  Tout  à  Pont-Saint-Vincont 
(tronçon  de  la  ligne  de  Toul  à  Nancv,  pai- 

Pont-Saint-Vincent)  ."   23 


Longueur  toLale  kilom.  732 


2'»  Lignes  en  eonstrnction 
Section  de  Revigny  à  Nançois-Tronville 
(.tronçon  de  la  ligne  de  Vitry  à  Lérouville, 

avec  raccordement  à  Blesme)   27 

Ligne  de  Gerbévillcr  à  Bruyères   40 

Provins  à  Eslernay   29 

Section  d'Esbly  à  Cré'-y  i,tronçon  de  la 
ligne  d'Esbly  a  (iculomraiors)   10 


liOngueur  totale 


kilom.  112 


3°  Lignes  non  encore  entreprises 

Section  de  Ponl-Sainl-Vincent  à  Nancy, 
concédée  à  litre  définitif  ^tronçon  de  la  ligne 
de  Tcul  à  Nancy  par  Pont-Saint-Vincent.  14 

Section  de  Nançois-Tronville  à  Lérou- 
ville, concédée  à  titre  définitif  (tronçon  de 
la  ligne  do  Vitry  à  Lérouville)   23 

Emluanchemènt  de  Rozoy  (concession 
éventuelle)  '.   I'~ 

Lisne  de  Liarl  à  Mézières  (concession 
éventuelle)   23 

Flamljouin  à  Mouy-snr-Seine  /concession 
éventuelle    C 

Secticm  de  Crécy  à  Coulonimiers,  concé- 
dée à  titre  éventuel  tronçon  de  la  ligue 
d'Esbly  à  Coulommiers;   12 

Ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  à  Villerupt 
(concession  définitive  •.  

Ligne  de  Baroneourt  à  Audun-le-Eo- 
man  (concession  éventuelle,!   20 


Longueur  totale  kilom.  153 

4"  Chemins  de  fer  no)i  dénommés 
(Articles  1,  !^  2  de  la  Convention  de  1883  . 
Longueur  restant  à  concéder  kilom.  40 

Études  diverses 

Pour  nous  conformer  au  désir  exprimé  par  les 
dépèches  ministérielles  dos  13  août  1898  et  4  fé- 
vrier 189:t.  nous  avons  fait  l'étude  d'un  avant 
projel  coniin-enant  une  ligne  de  Pont-Saint-Vin 
cent  à  Bavon,  une  variante  de  Pont-Saint-Vin- 
cent  à  Vincev.  suivant  constamment  la  rive 
cauche  de  la'  Moselle,  enfin  une  variante  de 
Geiniroy  à  Vincey  par  les  vallées  du  Madon  et  du 
Colon . 


Travaux  complémentaires   de  premier 
établissement  et  travaux  divers 

Nous  a\ons  exécuté  les  travaux  d'une  nouvelle 
phase  de  l'agrandissomout  de  la  gare  de  Paris. 

Sur  la  suiiaco  que  nous  avons  gagnée  du  côté 
du  faubourg  >aiul-Martin.  nous  avons  établi  do 
nouvelles  installations  pour  le  service  des  voya- 
geurs (cour  couverte,  salle  dos  bagages  et  de 
louane,  bâtiment  de  sortie,  etc.).  Nous  rappolons 
que  la  consigne  n  l'arrivi'e  a  dû  être  établie  dans 
une  construction  provisoire  en  bois  longeant  le 
faubourg  Saint-Martin,  le  if-mps  qui  nous  séparait 
do  l'Exposition  de  UOi  ne  nous  ayant  pas  permis 
de  construire  un  bàtinT-nt  définitif.  Le  terminus 
des  voies  dariivée  a  été  reporté  vers  le  Sud, 
à  l'alium'inent  des  vo'es  actuelles  de  départ.  11  sci'a 
de  nouv(!au  rapproché  de  20  nièties  quand  nous 
m  ions  pu  déniollir  le  pavilon  nord-est  de  la 
,'are.  Enfin,  le  service  de  la  niossag«rie  au  départ. 
au(|uel  on  accédait  par  la  rue  d'Alsace,  vient 
■  tri!  reporté  du  côté  du  faubourg  Saint-Martin 
et  réuni  au  ser^  ice  îles  ui'  Ssageries  à  l'arrivée 
dans  la  halle  cnnveuHblement  agrandie.  Tous  les 
bur(>aux  de  messagerie  ont  été  réunis  dans  un 
iiàtiment  construit  à  Cet  elhtt.  • 

La  sup]lIes^ion  îles  me»>asreries  au  départ  du 
Coté  Oue.st  nous  a  permis  d'établir  un  nouveau 
trottoir  à  voyageurs,  en  sorte  qm-  le  nombre  des 
voies  principales  à  quai  est  maiutena'  t  de  10. 

Les  travaux  entrepris  à  la  gare  de  Rouilly  sont 
très  avancés;  nous  avons  reporlé  l'exploitation 
sur  les  nouvelles  voies  pi'incipales  et  mis  en  ser- 
vice les  niinveaux  bâtiments  des  voyageurs  et  de 
la  messagerie. 

A  (^liàlons-sur-Marne,  les  travaux  d'établisse- 
ment d'une  rotonde  pour  32  machines  seront  pro- 
chainerni'ul  acln'vés. 

L'élargissoini'ut  dos  trottoirs  de  cotte  gare  avec 
construction  de  dfux  passages  souterrains  et 
l'agi  audissement  du  bîUiment  des  voyageurs  sont 
jioussés  activement. 

Le  nouveau  projot  d'agrandissement  de  la  gar 
de  Bar-le-Duc,  noces.silé   par  la  construction 
la  ligne  de  Vitry  à  Lérouville,  entre  Rovigny  c 
Nançois-Tronville,  n'est  pas  encore  approuvé  p 
lAdininistralion. 

Nous  avons   cependant    obtenu  rautori>atio 
d'exécuter  la  demi-roton  le  pp'vue  en  remplac 
ment  de  la  leinise  actuelle  dont  l'cmplacemea 
est  nécessaire  à  l'agrandissenienl   des  installa- 
tions delà  gare. Les  travaux  sont  en  cours  d'exécu- 
tion. 

A  Lunévillc,  les  travaux  d'agrandissement  de 
gare  sont  ])ros(jue  Itrniin  s. 

Nous  avons  prés'-nlé  pour  la  gare  de  Reims  i 
projet  d'amélioration  des  installations  du  servi 
des  bagagi'S  avec  agrandissement  dt-  la  salie  de 
Pas-Perdus,  etc.  (Je  proiet  vient  de  recevoir  l'a 
prohation  iniuistériclle  à  la  date  du  '.iO  mars  19 

A  Roniirenionl.  les  travaux  d'extension  du 
tiincnt  dos  voyageni  s  sont  sur  le  po  nt  d'èt 
achevés  L'agraïul  ssemont  du  butt'el  e4  en  co 
d'exécution  Nous  a\ons  piésenlé  un  projet  po 
l'élargissement  dos  trottoirs  à  voyageurs  et  l'am 
lioratioii  des  marquises. 

Nous  avons  adressé  à  l'Administration  un  proj 
d  amélioration  du  bâtiment  des  voyageurs  et 
projet    d'agranilisseineiit  des   in.stailations  de  l 
traction  de  la  gare  de  Saint-Dié. 

Nous  avons  commencé  la  pose  de  nouvell 
voies  de  garage  à  Ilomécourt-.lœuf  et  à  Gonflans 
.Jarny.  Nous  oiudions,  en  outre,  pour  ces  deu 
gares,  un  nouveau  projet  d'amélioration  des  in 
tallations  de  ])i'tite  vitesse. 

En  vue  de  la  formation  des  trains  de  la  nouvo 
ligne  d'Esternay,  nous  venons  de  soumettre 
l'AdmiiiiM ration  un  projel  pour  l'augmentation 
nombre  des  voies  et  pour  la  construction  d'u 
demi-rotonde  à  Limgui  villo. 

Des  réfections  impo  tantes  ont  dû  être  exécuté 
dans  le  souterrain  de  Torcenay. 

Nous  avons  à  peu  près  terminé  les  réparation- 
et  rejoinloit-menls  que  nous  avons  di'i  exécuter  au 
grand  viaduc  do  Chaumoiit. 

Lo  nombre  des  tabliers  de  ponts  mélalliquos 
sous  rails  qui  avai-  nt  été  remidacés  ou  consolidés 
î\  la  fin  do  1^98  était  de  29l>;  IG  aulrcs  l'ont  été  en 
18!)9,  ce  qui  porte  à  312  le  nombi  o  de  ces  ouvrages 
aujourd'hui  remplac 's  ou  consolidés. 

Un  grand  nombre  de  jxmls  en  maçonnerie  ont 
été  aussi  réparés  et  coii>o!id''s  par  l'addition  de 
chapes  en  asphalte  destinées  à  protéger  les  voûte)» 
contre  h^s  infiltrations. 

j    A  Montereau,  un  pont  sur  l'Yonne,  à  tablier  en 
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fonte,  a  (A-S  remplacé  par  un  oiivraj^e  en  nia(,on- 
nerie. 

Nous  avons,  sur  une  lon{j;ucur  do  78  kilomotirs, 
substitué  ù  d'ancioMs  rails  on  acier  do  80  kilo- 
grammes et  remplacé,  sur  VU  kilomètres,  di^s 
rails  de  ce  dcrn  er  type  par  des  rails  on  acier  de 
Vi  kilogrammes. 

Six  n  •uvollos  haltes  ou  arrêts  de  t'ains  ont  élé 
établis  on  l-'iW  sur  l.'s  lignes  ou  exploitation.  Le 
nombre  total  diî  co-<  insiallalions  ainsi  mises  en 
service  posioriimrement  :\  l'ouverture  des  ligues  se 
trouve  porté  à  llo. 

Matériel  roulant 

Kn  tenant  compte  des  démolitions  ot  construc- 
tions oflectuécs  en  IS'.lVt,  n()tro  matériel  roulant  so 
composait,  au  \"  janvier  1900,  île  : 

1.3't7  locomotives. 

1.117  tenrters. 

â.58it  voitures  à  voyageurs. 
31.732  wagons  à  marchandises. 
Nous  prévoyons  la  livraison  dans  le  cours  de 
l'exercice  190i),   laut  en    augmentation  d'eU'eclil' 
[u'en  ronouvellemeut  de  : 

37  locomotives. 
I       37  tendres. 
'    "iO'S  voitures  à  voyageurs. 
5^.08.^  wagons  à  ma  chaudises. 

Au  l"  janvier  IDoO,  l'olTeclifdo  nos  voitures  à 
vouloir  partiel  ou  à  intercircuhition  était  de  200 
voitures. 

:  Il  restait  en  construction  à  celte  date,  soit  dans 
jes  ateliers  dn  la  Comiiaguio,  soit  dans  ceux  de 
.'induslrie  privéi\  G9  voLliin  s  de  c^s  typas. 

T  )ut  ce  matériel  est  actuellement  on  service,  à 
.'exception  de  iiuelques  unités,  dont  la  construc- 
i:ion  s'achève  ou  qui  liguront  à  l'Exposition,  et  nos 
,rains  express  di^s  grandes  lignes  sont  maintenant 
îomposés  presque  entiér'Mnent  do  voilures  à  in- 
ercirculation  ou  à  couloir  parliel. 

En  ce  qui  concerne  le  nialériel  à  marchandises, 
lous  avons  poursuivi,  ))eiKlant  le  dernier  exer- 
:ice,  la  construction  de  wagons  d'un  tonnage  su- 
périeur à  10  tonne.s,  c(>s  wagons  étant  très  avanta- 
;eux  pour  e  transport  des  matières  pondéieUses 
t  (les  iiroduils  de  l'industrie  métallurgique.  En 
)arliculier,  nous  avons  mis  en  conslruction,  en 
uo  de  la  prochaine  campagne  d'automne,  800 
vagons  à  houille  ou  à  minerai,  d'une  capaciié  de 
i5  mètres  cubes  et  susceptibles  de  transporter  20 
onnes. 

Nous  avons  construit  dans  nos  ateliers,  au  cours 
le  l'année  1800,  454  wagons  à  marchandises  sus- 
eplibles  de  transporter  1  >  tonnes  chacun. 

Au  l»'' janvier  liXtO,  nous  disposions  de  : 

4.378  WHgons  de  diverses  séries,  à  2  ou  3  paires 
0  roues,  d  un  tonnage  de  15  tonnes. 

34  wagons  d'un  tonnage  de  20  tonnes. 

58  wagons  à  boggie  de  grande  longueur  d'un 
ionnage  de  30  tonnes. 

Les  cnn'^tructions  en  cours  ou  aulorisées  porte- 
ont  ces  elFectifs  respectivement  à: 
5.151  wagons  d'un  tonnage  de  15  tonnes. 
834     —  _  20  tonnes. 

80     —  —  ;30  tonnes. 

Chauffage  des  trains 

La  situation  dn  chaullage  des  trains  par  la  va- 
eur  et  l'air  comprimé  est  sensiblement  la  même 
our  l'hiver  1808-180!!. 

Nous  avions,  au  l-'  janvier  1900,  201  machines 
t  1.147  véhicules  aménagé.'!  pour  ce  système  de 
lauU'age.  L-s  consiruclions  en  cours  porteront 
Biroclit  des  voitui-cs  chaulïées  par  la  Vapeur  à 
.3;!!),  y  compris'les  Hl  véhicules  dont  l'appareil- 
ige  o<t  sur  li^  point  tl'èlre  achevé. 

Les  tr^iins  actui  Uement  pourvus  de  ce  modo  de 
laull'age  comprennent  : 

Sur  la  banlieue  du  grand  réseau,  tous  les  trains 
3  faible  parcours,  qui  y  circulent  au  nombre  de 
W  par  jour; 

Sur  la  ligne  de  Vinceunes,  la  totalité  des  trains 
)it  164  par  jour  ; 

Enfin,  125  trains  lége-s  desspr\aul  un  certain 
imbre  d'embranchements  du  réseau. 
Le  nombre  dus  rames   sei'vant   à  former  ces 
aius  est  de  74. 

Eclairage  électrique  des  voitures 

A  la  suite  d  une  série  dessais  dcmt  les  résultats 
it  été  favorables,  nous  avons  d ''cidé  de  doter  nos 
liturus  à  intercirculalion  d'un  éclairage  intense, 
(tenu  à  l'aide  d'accumulateurs  électii(|aes. 


Ce  nouvel  clément  do  confort  s(>ra,  nous  n'en 
doutons  pas,  appr  'cié  par  les  voyaviOurs. 

Le  travail  il'am '  naKomanl  a  clé  entrepris  à  la 
lin  de  l'année  1809  sur  les  voitures  do  l"  et  2" 
classes  à  intiurirculalion  déjà  construites  ;  il  so 
poursuit  actuellement  sur  toutes  les  voitures  du 
même  ly  pe. 

Nous  disposerons  ainsi,  vers  la  lin  do  l'année 
1000,  de  itil  voilures  à  inlercirculation  éclairées  à 
l'électricité. 

Mesures  de  sécurité 

123  aiguilles  nouvelles  cnt  «lé  enclenchées  dans 
diverses  gares 

Le  block-svstem  a  élé  établi  en  1800  sur  une 
longueur  de  29  kilomèlri^s,  savoir: 

Entre  La  Eoilé-.Vlilon  el  la  I)ifurcatiou  de 
Troësnes  (3  kilmnètres); 

Entre  iJarnioulies  ot  la  bifurcation  do  Golbey 
(6  kilomètres); 

Entre  la  bifurcation  de  Saint  Laurent  et  la 
bifurcation  d'Aiches(10  kilomètres), 

Et  entre  Mirecoart  ei  Mymout  (4  kilomètres). 

La  longueur  lolalc  exploit -e  ave -le  bloi-k-system 
s'e'sl  Irouv  e  ;'iusi  jiorléo  à  -9ot  kilomètres, 
comprenant  notamment  touti^s  nos  ligues  princi- 
pales. 

Nous  avions,  au  31  décembre  18 '9: 

710  locouiolives  et  5..JU0  véhicules  armés  du 
frein  Weslinghouse  ; 

5.250  véhicules  à  grande  vitesse,  munis  de  si- 
gnaux d'appel  (iulerci'mmuiiicaliou"!; 

2.845  voitures  pourvues  de  glaces  dormantes 
établies  dan^*  leurs  cUiisons  sépaïaiives. 

Les  dépenses  faites  a  i  :il  décembre  1898  pour 
le  block-syslem,  les  cloches  électriques,  les  en- 
clenchemenls,  les  freins  Weslingh ause,  l'inter- 
communication,  les  glaces  dormantes,  s'élevaient 
à.......   19. 705. 000  >> 

Les  dépenses  de  même  ualure  fai- 
tes en  1899  se  sont  élevées  à   855.000  » 


Total  au  31  décembre  1899  . .    2  1. 1520. 000  » 


Dépenses  de  premier  établissement 
au  31  décembre  1S99 

(Jonc<^S-'!ions  an/i'rietircs  à  1883 

Dépenses  de  l'exercice  18  lO   995.265  23 

Dépenses  antérieures   1.217.957.347  Gl 

Total...  1.218.952.612  84 

Subventions  reçues  eu  capital, 
à  retrancher   I  L8  10.408  05 

Reste  au  31  décembre  1809         1 .205. 14>i.2' 4  19 


Concessions  d?,  1883 
(Dépenses  de  l'exercice  1899) 

Ligne  d'Armentières  à  Hazoches.  •   328  75 

Ligne  de  Béthenivil  o  à  iJhalie- 
range   9  5G 

Raccordement  de  Boissy-Saint- 
Lc'ger  avec  la  Grande  Ce.niuro   059  75 

Ligne  de  Brie-uonite-Robei  t  à 
Vorneuil   120  76 

Ligne  de  Brienne  à  Soicy   4  85 

Ijigne  de  Goi-bt-viller  à  i  ruyères.  150  37 

Ligne  d'IIirson  à  Amague   11  97 

Ligne  de  Neufchàteau  à  Barisej'- 
la-O'jte   4  12 

Ligne  de  Provins  à  Eslernay   9.208  26 

Ligue  de  S'iut  Florentin  à  I  royes 
(Saint-.l  ulion  et  Troyos  à  Vitry-le- 
Erançois)   "•  .'   11  82 

Ligne  de  Tout  A  Nancy  par  Pont- 
Saint- Vincent  (de  Tout  a  Pont-Saiul- 
Vim  cnt)   11.0;8  45 

Ligne  de  T  ilport  à  la  Ferlé-  VI  ilon         28.0.55  98 

Raccordement  de  Suinl-.lulien. . . .  875  87 

Ligne  de  Vilry-lo-Kraui;ois  à  Lé- 
rouville   1.590.771  96 

Ligne  d'Amagne  à  Vouziers  et  à 
Apremont . . .  •  .  9  37 

Ligue  des  Vosges  (d'Arclif-s  à  St- 
Dié  avac  embranchement  sur  Fraize 
et  sur  Gérard m(!ri   (Î67  50 

Ligne  de  Baccarat  à  Hadoiiviller.  5  57 

Ligne  de  Pompoy  à  Nomeny   8  28 

Ligne  de  Tout  à  Colombey  el  à 
ji'j^vières    411 

Gares  cie  jonction  032.586  8!) 

Total   2.574.G4C  14 


A  déduire  : 

UecetlGs  uiversps  ..  8.837  «-0 

Reste  pour  les  dépenses  do  l'exer- 
cice 189!)   2.W;5.808  'iS 

Déncrnses  ant 'riourcs   101.()18.lMl 

Sii»vontions  reçues  en  capital,  à 

retrancher   151.147  19 

Hesle  au  31  déccm))re  1899    lo:i.4    .■^'i  ■  00 

Lifi»as  d'iiitrrèl  f/ém'ral  el  tonr/l  exploit (>e'<  fier 
lit  Convpmmie  en  venu  des  traités  fpprouvé^ 
par  l'FJat. 

Dépendes  de  l'exercice  1K99   24.793  18 

Dijpenses  antérieures   lu  74"i.'i -7  95 

Total   ^,).,07./-yl  l:; 

Subventions  reçues  en  capital  à 
retrancher  •   1 .424.302  35 

Reste  au  31  décembre  1899    ]x.:{i:j.  2  78 

Ti v.vavx  complémentaires 

Dépenses  de  l'exercice  1899   3. 946. .579  76 

Dépenses  antérieures   ltii.6  7.520  10 

Ensemble          134.614.099  Wi 

Subveations  reçues  en  capital,  à 
retrancher   444.767  2;^ 

Reste  au  31  décembre  1899   134. 109.332~G3 

Matériel  roulant 

Dépenses  de  l'exercice  1899   5.790.375  50 

Dépenses  antérieures....'   298. 1()8.50() 

Tolalaii  ;!1  décembre  1899   303.0.5S.«81  83 

Insia/fntions  iimnobiUères  des  ateliers  el  dépôts 

Dépenses  de  l'exercice  1899   G"i2.!l9  96 

Dépenses  antérieures   40.1.'!2.PG5  84 

Total  au  31  décembre  1899   40.814  98.'r85 

M(/bili.er  et  maétriel  des  r/Kres  et  des  iraïus 

Dépenses  de'l'exorcice  1899   107.876  40 

Dépenses  antérieures   9.736.414  98 

Total  au  31  décembre  1899   9. 84 'i. 291  38 

Dépenses  faites  en  1899  pour  le  compte  de  l'ktoi 
' remboursables  par  atmiàtes 

Lignes  d'Armentièr.îs  à  Bazoches  00.076  80 
Uaccordemont  de  Boissy-Saint- 

Ltger  avec  la  Grande  Geintuie  ....  1.287  03 

Ligne  de  Brienne  à  Sorcy   817.058  52 

Ligue  d'Esbly  à  Crécy   319.682  44 

T.,îgne  do  Gm-béviller  à  Bruvères.  828.397  17 

Ligne  di'  Liart  à  Mézièros   10.742  37 

Ligne  de  Piovins  à  Esternay   518.578  57 

Li..;ne  de  Tout  à  Nancy,  par  Pont- 
Saint- Vincent    42.8()3  72 

Ligne  de  Trilport  à  la  Fort  '  M  ilon  4 . 339  59 

Raccordement  de  Troyes-Pi-eizo..  7.552  76 
Ligne  de  Vitry-le-Francois  à  Lé- 

rouville  ■.   4.528.253  31 

Ligne  de  Nançois-le-Petit  à  Gon- 

drecourt  et  à  Neufchàteau   1.191  80 

Ligne  do  Tout  à  Colombey  et  à 

Favièrcs   16.020  29 

Total   7.1.5(;.014  ^ 

A  déduiriî  : 

Recettes  diverses   15.996  82 

Reste  pour  les  dépenses  de  l'exer- 
cice 1809   7.140.017  56 

Dépenses  anlérieures   178.765.732  91 

Ensemble          185.9u5.750  47 

Subventions  i-eçues  en  capital,  à 
retrancher   22.500  » 

Heslo   185.883.250  47 

A  détliiire  ; 
Valeur  du  matériel  repris  par  la 
Compagnie   7.677.07  0  03 

Beste   178.20i>.180  'l'i 

A  ajouter  : 
Particijialion  de  -l'État  dans  les 
dépenses  do  suppression  des  passa- 
ges à  niveau  de  la  Petite-Ceinture.     1.127.383  88 

Total  au  31  décembre  1899   179.333.564"32 

(/I  suivre)  1184 
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L'ÈGONOMI^^  TE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbeil)   — 

Blé   100  kil. 

Seigle   — 

Vvoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

r^orcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raftiné  \"  qualité  — 

Alcool  3/6  iSord   hectol 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soulir.  {fut  et  oct.  cunip. 
Bordeaux  ord.  — 
Màcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil 

Laine  luO  kil 

Café   50  kil 

MÉTAUX  (Paris) 
rRix 

Cuivre  (Chili  1"  inarq.).  100  kil. 

Ktain  Baiika   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil. 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  action 

Cvédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.de  ParisetPavs-Bas. .  — 
Coini)agi'iie  du  ISord  — 

—  P.-L.-M   — 

Suez   — 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers. 
GoniiJte  courant  du  Trésor. . . . . 


121  23 


MOYENNES  ANNUELLES 


1895 


Francs 

27  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 


1  63 

2  n 
2  09 
1  66 


28  61 

99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 


46  35 
115  50 
92  3-7 


113  » 
174  62 
363  63 
14  25 
16  .' 


101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 


Million 
de  fr. 

3.527 
2.048 
1.244 

544 

312 

547 

202 


EfCOmPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banquede  Fi  ance. 

—  —  d'Angleterre 
r-  —  d'Allemagne 

—  — d'AuU-Hongris 
_  —  de  Belgique.! 
_  —  de  Hollande. 
_            —    d'Italie  I 

—  —  de  Russie. .  .i 
  aux  Banciues  Suisses  I 

BANQUES  EUROPÉENNES  O'ÉBSISSiur: 

SITUATION  AU  31  DÉCEMGRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 


% 

2.20 
2  » 
3.15 

«i.OO 

2.60 
2.50 
5  » 
5  » 
3.26 


Million 
de  fr. 

15.896 
7.611 
2  633 
47.8 


- 

1896 

1897 

1898 

1899 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

26  38 

33  32 

33  78 

27  62 

28  43 

35  93 

37  30 

28  88 

29  08 

30  57 

37  94 

29  54 

19  38 

23  37 

25  80 

20  02 

H  61 

15  84 

16  68 

13  93 

15  04 

16  73 

19  55 

17  m 

1  52 

1  46 

1  39 

1  43 

1  99 

1  96 

1  89 

1  93 

1  89 

1  79 

1  82 

.  1  88 

1  15 

1  24 

1  24 

1  51 

30  44 

27  29 

31  17 

31  86 

100  88 

96  69 

103  92 

105  lu 

30  82 

38  11 

44  80 

41  7i 

25  37 

28  37 

31  06 

32  37 

55  35 

57  43 

53  7.5 

51  32 

46  68 

37  93 

40  83 

51  31 

46  79 

44  72 

48  97 

59  26 

140  » 

137  75 

132  » 

132  08 

»  » 

»  » 

51  98 

48  59 

41  14 

44  56 

123  » 

113  25 

123  50 

73  37 

55  87 

37  12 

35  0  i 

126  25 

128  » 

1.39  87 

193  64 

330  90 

374  80 

437  30 

510  94 

»  » 

14  73 

11)  JU 

22  68 

16  » 

16  37 

17  12 

21  83 

102  04 

103  34 

102  81 

101  21 

105  65 

106  61 

106  06 

102  74 

3397 

3692 

3567 

4.070 

660 

679 

680 

728 

777 

776 

847 

945 

813 

851 

933 

1.0.53 

1805 

1945 

2119 

2.135 

1565 

1  10  i 

1  890 

3347 

3234 

3583 

o'o^l 

Mil  lion 

IVf  i  1 1  î  nn 
i>  J 1 1  11  (J 1 1 

\ï  i  1 1  i  nri 
1*1 1 1 1  tuii 

Mil  1  iop 

defr. 

de  tr 

de  fr. 

de  f  r 

3.607 

3.687 

3. 094 

3  82') 

1.978 

1.963 

1.875 

1.866 

1.244 

1.222 

1.223 

1.196 

693 

730 

798 

828 

364 

358 

391 

444 

566 

492 

491 

477 

237 

221 

232 

207 

% 

% 

% 

% 

2  .. 

2  » 

2.20 

3.03 

2.48 

2.78 

3.26 

3.75 

3.63 

3.84 

4.28 

5.04 

4-09 

4  » 

4.16 

5-04 

2.83 

3  » 

1  2.04 

3  92 

3.02 

3.14 

2.73 

3.58 

3  » 

5  « 

5  « 

5  » 

6  03 

5  87 

5.27 

5.19 

3.94 

3.83 

4.31 

4.97 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  f  r. 

14.585 

13.254 

14.975 

14.992 

7.93.1 

8.746 

8.160 

7. 850 

2.578 

2.546 

2.636 

2.585 

54,3 

57,3 

54,4 

32,3 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


•23 

Aofit 


Francs 

26  12 

28  87 
Ï9  50 
20  12 
14  50 
17  37 


1  17 

1  75 
1  67 
1  46 


30  75 
106  50 
34  75 
27  50 
66  » 
8U  23 
64  50 


132  50 
170  » 
180  » 


66  12 
132 
48  50 


191  23 
177  .50 
481  » 
26  50 
23  » 


100  62 
102  23 
3915 
630 
1104 
1104 
2342 
1843 
352J 


Million 
defr. 

3.898 
2.248 
1.137 

699 
494 
523 
332 


% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 


defr. 

14.681 
8.4t)6 
2.757 
37,6 


D 

i  t 

L 
4 

4  t 
l  1 

0~f 

Août 

Sepl. 

Seul. 

Soi)  t. 

Sejil. 

Och.b 

Octob. 

Oetob. 

Octob . 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

23  62 

25  87 

26  2 

26  12 

26  12 

25  87 

25  62 

25  37 

25  37 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

28  87 

2S  87 

;8  87 

■zS  87 

29  50 

29  50 

29  50 

29  50 

29  .50 

29  50 

iO  50 

2it  50 

29  50 

19  87 

20  12 

20  62 

20  37 

20  12 

SO  25 

20  12 

19  87 

19  62 

14  » 

14  62 

15  12 

15  12 

15  12 

15  12 

15  12 

15  12 

15  37 

17  23 

17  37 

17  62 

17  62 

17  37 

17  37 

17  37 

17  37 

17  87 

1  19 

1  18 

1  17 

1  09 

1  16 

1  10 

1  07 

1  11 

1  0:i 

1  70 

1  71 

1  61 

1  55 

1  6i 

1  56 

1  56 

1  70 

1  7u 

1  67 

1  60 

1  65 

1  62 

1  62 

1  56 

1  56 

1  36 

1  m, 

1  46 

1  46 

1  42 

1  42 

1  42 

1  28 

1  40 

1  36 

1  36 

30  68 

30 

30  31 

30  62 

29  06 



29  » 

28  75 

27  93 

28  U6 

lus  50 

106  •> 

106 

106  >' 

105  50 

10.3  50 

104  .30 

lu4  » 

lui  » 

34  25 

34  75 

34  23 

3i  » 

33  75 

33  25 

33  73 

33  25 

33  30 

27  » 

27  » 

27  » 

27  » 

26  )) 

26  » 

26  » 

2)  50 

23  50 

66  » 

69  75 

69  75 

70  » 

7»  50 

75  50 

78  » 

83  » 

82  » 

79  23 

79  2) 

78  50 

79  50 

82  » 

8.3  » 

86  » 

9j  50 

83  » 

63  » 

62  50 

62  50 

62  50 

63  .. 

63  50 

64  • 

64  » 

63  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  30 

132  50 

132  30 

170  >■ 

170  » 

170  n 

17u  >• 

170  « 

170  » 

170  ■• 

170  » 

170  >• 

180  » 

180  » 

480  » 


180  » 

18U  » 

180  » 

180  » 

180  )> 

180  '• 

66  » 

78  " 

80  73 

78  .50 

75  62 

72  " 

70 

63  87 

62  m 

114  .. 

1J9  .50 

liO  50 

113  50 

111  50 

m  > 

110  » 

10.3  30 

101 

49  73 

47  50 

49  » 

47  50 

46  50 

47  23 

47  2'i 

46  75 

43  i3 

190  » 

190  » 

191  .. 

191  50 

190  50 

188  » 

189  50 

189  » 

187  2) 

370  » 

307  50 

361  50 

361  50 

341  50 

345  50 

350  » 

346  » 

310  » 

469  » 

461  » 

461  » 

473 

464  n 

463  » 

480 

4:2  » 

467  » 

2o  30 

26  50 

2(  .  50 

26  :;o 

26  .50 

25 

25  50 

26 

26  • 

23  » 

23  » 

22  50 

22  50 

22  50 

22  50 

—  - — 

23  » 

22  » 

22  . 

100  72 

100  10 

101  » 

100  10 

99  95 

100  02 

99  93 

100  Ou 

100  17 

102  22 

102  87 

102  23 

102  07 

102  » 

102  20 

102  30 

lu2  40 

102  51J 

3980 

39-0 

3980 

3999 

3970 

4O0O 

1000 

l'jO.J 

3'i7u 

634 

665 

6t)9 

660  30 

669 

660 

630 

669 

66:; 

llsiO 

1120 

1121 

1123 

1075 

1077 

1075 

lu77 

I081 

1130 

1120 

1)27 

un 

1083 

1096 

1080 

1075 

1077 

2320 

2347 

2370 

2343 

2327 

2325 

2315 

2290 

2272 

18  iO 

1836 

1850 

1833 

1817 

1840 

1>'18 

Ihld 

1800 

3320 

3490 

3482 

3513 

3193 

3524 

3510 

3501) 

3303 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

de  fr. 

3.956 

3.9.39 

3.946 

3.943 

3. 9 18 

4.048 

4. 012 

4.070 

4.023 

2.250 

2.219 

2.245 

2.264 

2.266 

2.292 

2.287 

2.2S2 

2.29! 

1.136 

1.130 

1.130 

1.130 

1.129 

1.125 

1.118 

1117 

1114 

790 

635 

650 

632 

732 

737 

737 

818 

786 

492 

504 

499 

502 

503 

528 

316 

523 

511 

658 

489 

469 

466 

511 

491 

446 

480 

462 

348 

283 

291 

316 

330 

319 

319 

332 

381 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 

4  1) 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  . 

5  « 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  >> 

4  » 

4  n 

4  » 

3  30 

3  50 

3  50 

3.50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

5  n 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  n 

5  » 

5  n 

5  50 

5  50 

5  30 

5.50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4.50 

4  50 

4.50 

4  50 

5  » 

-i  30 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

de  f  r. 

de  fr. 

de  fr. 

14.643 

14.823 

14.690 

14.745 

14.772 

13.296 

15.286 

15. 23 4 

13  144 

8.5.Ï6 

8.541 

8.454 

8.469 

8.423 

8.330 

8.205 

8.IWI 

S.li'.u 

2.763 

2.743 

2.794 

2  703 

2.700 

2.630 

2.612 

2.lirt3 

2.til7 

58,4 

57,6 

57,5 

57,4 

57,0 

34,4 

53,6 

53,6 

53.8 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ooia 


«Ulllons 

3831 
6790 


25839  goa.iio.wri 

aVr;\3fiO  Obi.  lie  500  Ir 
8yi  .600obLile500lr 

39.S83obl.i)e500  (r. 
109. 700 obi. de  500(r, 


RENTKS 

A  r.VYEH 


France 
456. 307.101 

115.104.990 

■237.638.374 


Somliro  VjI.  Soin 
if  Titres    nom.  îers. 


451. iSl 
27.  0-J9 
108S030 
» 

454.710 
235. ',71 
583.500 

44i.731 
» 

585.498 

280.  Ul 

155. 375 


833.151 
1509450 
8:iS.0i2 
17791-.'9 
984.744 
969.871 
491  010 
496.879 
499.812 
160.000 
224.948 
148.940 
1173172 
182.822 


182.500 
125  000 
40.000 
30.000 
200.000 
60.000 
341.000 
120.000 
400.000 
,320.000 
400.000 
80.000 
40.000 
40.000 


.539 
.378.770 
60.000 
54.257 
67 ,843 
161 .642 
49.701) 
toi. 5 16 
515.433 
68.507 
1955396 
ISV.SnSO 
152.477 
BOO.OOO 
211  .000 
30267 
>485C,(;31 
Il  7 1.262 
ri37.4S7 
-505Î10 
31.164 
r-07.434 
'5^014704 
1136.317 
91  .149 
14'-'.  602 
tiOO.301 


500 
400 
400 
100 
500 
50U 
400 
100 
400 
100 
500 
100 
500 
400 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

)) 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 


1000 
500 
'250 
500 
500 
250 
500 
12 
50u 
250' 
100 
500 
500 
500 


500 
500 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
5oO 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 

3  %  


3  %  Amortissable 
3  M  %  1894  (anc,  4  %) 


FRANÇAISES 

l  Terme. 

 (  Coinpt. 

Tenue. 
Corn  pl. 
Terme . 
Gompt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  '2  %  % 

(gur.  Fraucei   Tenue. 

Madagascar  2  ^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 
1865  4  %  .'  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  K  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  'y 

Ville  deMarseilie  l877  3% 
OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.30  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  1899  260  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME! 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. . 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  0I3L.  AU  CO.MPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  0/„.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est-Algérien —   

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  -  3  o/„  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.     —     3  %  1855   

—  —    3  %  fusion  anc.  . . 

—  —     3  %  fusion  nouv. 

—  -  2X0/0  

Act.  Midi  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —  3%  

—  —     3  %  nouv  

—  -    2  o/o,j.avr.etocl. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
.'Vct.  Orléans  


DITIDEXniS  ou  IfiTKKfiT  distribue  eu 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  .. 

15  .. 


107  29 
40 
12  50 
31  . 
25  . 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 

32  04 


30  .. 

15 
17  50 
15 
15 
15 
'27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
16 


50  .. 
15  .. 

15 

62 

15  .. 

15 


15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


50 


50 


29 


50 


30  . 
15  . 

17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55-.. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


50 


50 


50 


50 


30  .. 
15  .. 

17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


50 


50 


50 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 
25 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15  .. 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  5i' 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 


50 


12 


15  ., 
15  ., 


135  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
15  a. 
12  50 
20  a 

7  50a 

12  ôOa 
27  50 
16 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
15 
12  50 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  conim.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 

4yo 


58  . 

55  . 
610  . 
469  . 


3750 
882 
400 
680 
577 
46'- 
69. 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487  . 
483  . 

455  . 
1375  . 

483  . 
482  . 
1975  . 
494  . 
497  . 

456  . 
480  . 

1744  . 


1898 


102  70 
101  .. 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 
53 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1883 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 


83  ., 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 

434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


100  10 
99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 

406 


539 
538 
353 

354 

406 


377 
411 


4000 
1(22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
430 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

13^5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740  « 


Cours  fie  clôture  îles  5  dernières  sem 


27  sept  4  cet.   11  dcI.  Ij^  ncl.  25  ort 


99  95 
99  95 


99  80 
102  .. 
101  95 

479  50 


81 
471 


535  50 
417  50 
402  25 
103  50 
546  "5 
546  75 
347  .. 

93  .. 
344  .. 

92  .. 
390  .. 
lOi  .. 
371  .. 
398  .. 


449  .. 
49.)  .. 
482  .. 
428  50 
447  .. 
391  .50 
436  .. 
444  .. 
439  .. 


501 
43 
43 
541 
421 


3970 
1083 
440 

595 
510 
669 
600 
1075 
609 
83 
432 
5V5 
985 


725 
437 

427 
433 
426 
710 
427 
1099 
515 
445 
443 


1817 
447 
445 
450 
403 

1300 
442 
448 

2327 
466 
459 
417 
448 

1730 


50 


50 


50 


50 


100  02 

99  97 


102  2d 
102  . 


479 


81  .. 
475  .. 


534  .. 

419  .. 
405  .. 
108  .. 
547  .. 
547  .. 
347  5u 

92  . . 
345  .. 

89  .. 
390  .. 
100  .. 

400  '. . 


447 
497 
482 
42S 
442 
388 
437 
440 
436 
507 

43 

44 
510  60 
425 


4000  . 
1096  . 


590  . 

519  50 

660  .. 

600  .. 

1077  .. 

615  . . 

81  .. 

415  .. 

514  .. 

975  .  . 


729 
433 
67.i 
425 
429 
426 
710 
425 

1100 
512 
445 
443 
418 

1840 
449 
44,î 
450 
402 

1297 
446 
449 

2325 
456 
460 
413 
448 

1735 


25 


99  9'' 
99  80 


99  05 
102  30 
102  20 

475  .. 

19  50 
81  50 
477  .. 


635  .. 
423  .. 
402  .. 
104  .. 

548  50 
548  75 
349  .. 

93  .. 
346  .  . 

90  .. 
397  .  . 
101  50 
371  26 
397  .. 


443  ,. 

497  26 
482  50 
4;i0  50 
435  .. 
380  .. 
437  .. 
412  .. 
136  .. 
500  . 

43  .. 

43  .. 
540  .. 
425  50 


4000 
1080 
4  43 
730 
584 
0l9 
650 

1075 
610 
81 

420 
503 
975 


705 
432 
679 
426 
426 
427 
717 
425 

1096 
512 
448 
441 
445 

1818 

'l  'l-  > 

445 
4  43 
40.! 

1286 
445 
444 

2315 
4f6 
454 
408 
444 

1710 


23 


7.5 


75 


lor>  or 

100  .. 
99  0." 


98  80 
102  40 
102  37 

481  . 

79  50 
81  50 


540  .. 

417  50 
403 
103  26 
540  .  , 
540  25 
348  . . 

93  26 
344  .511 

8.)  50 
401  .. 
102  50 
373  . 
400  .. 


443  .. 
501  .. 
484  76 
430  ,  . 
i37  76 
384  .. 
434  . 
440  -  . 
436  .. 
506  .. 

42  50 

43  25 
.54  4  CO 
425  75 


4000  .. 
1075  .. 

440  .. 

715  .. 

686  .. 

510  .. 

669  .. 

598  .. 
1077  .. 

610  .. 
80  .  . 

410  .. 

503  .. 

960  .. 


710 
4.12  50 

426  50 

426  . 
422  . 
712  . 

427  75 
10-2  .. 

505  . . 

447  76 

447  .. 

446  .  . 
1810  .. 

413  . 

416  .. 

443  .. 

404  . 
1275  .. 

446  . . 

442  75 
2290  .. 

459  .. 

454  .. 

407  .. 

411  26 
1690  .. 


1800 

413 

446 

445 

403  5o 
1272 

445 

443 
2272  .. 

458 

454 

403 

411  50 
IG82 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Val. 

SOID. 

ûf  Titres 

nom. 

Teps. 

on  i^no 

3391771 

500 

500 

1170:ou 

50u 

500 

149395; 

500 

5U0 

259.911 

500 

500 

263 .045 

500 

0*3  "VK.  /  /■  n 

ûo-r>^b  / 

500 

500 

1  IS'-^H'i'l 

500 

5'  M) 

33  -  '■^57 

600 

500 

183. 195 

500 

5\*' 

l4i9  v24 

500 

500 

49. 409 

500 

500 

243 . 1 28 

500 

50U 

4 AA  AAA 

lUU. UUO 

250 

25lj 

7ï> .  V96 

500 

50(t 

60 . 000 

500 

73  ■  8V<? 

500 

105.3v'l 

250 

950 

2-20  679 

)) 

QA   Al  li  1 
OU  UUU 

500 

ouu 

i  OA    A(  \  f \ 

500 

r>u' 

1 4 . 720 

>>00 

50' 

1 9 ■ 2^0 

r  ?!( 

58  265 

»)0u 

300  000 

100 

11)1 

70  500 

100 

100 

18.880 

250 

'iM 

31.120 

125.000 

100 

lOC 

50.000 

500 

50(1 

40,000 

500 

5(10 

300.00'» 

500 

50(' 

ïlO.OOO 

'lOO 

105 

212.703 

500 

50( 

100  000 

39.600 

500 

500 

60 . 000 

300 

30(1 

Capital  ou 

•S  t 

Somlii-e  U  Titres 

c  e 

b'i-^()08.3tj(J  £ 

190%7.000f. 

1924 

524306. 'idOn. 

5.298.(500  i 

n 

18.389.000  a 

» 

59. 11(1  oh 

1940 

3'/8109  50(lf 

1932 

lOU.dOOob 

1987 

105000. 000 C. 

>ï 

1540'7O,O(l0f. 

» 

1 399299000 f. 

1941 

■Î34W9  5(10f. 

)) 

BT1830  400 f. 

» 

1 .  m  .500  oli 

1936 

1.080. 600  oli 

1940 

39.331.1451- 

1949 

58.174  oli 

1922 

266.090 ob 

1962 

124500. oOOf 

682000.00011. 

6013094942  li 

90.3(10  ol) 

1928 

85. 65"!  5001'. 

196r. 

^9. 000. OOOf 

191.^ 

41.'i27.r/l  £ 

438.650 ob 

192" 

27. 632. OOOf. 

1955 

i55390.50(lf. 

1923 

11  1423. 500f. 

1939 

179255. 500 f. 

19.58 

1 . 045 . 464  ob 

1951 

571090.500  f. 

1961 

489137. 500f. 

1971.1 

ii46762.500f . 

1971 

39.950  OOOf. 

195(1 

1 7221 2. 500 f. 

1975 

4'.9737.500f. 

1975 

19O2242O0(lf. 

1970 

«51u87.500f. 

1973 

395687  oof 

197(, 

2U.O(l0  ob 

1967 

25. 000. OOOf 

195(1 

130987.2001. 

1930 

59. 333. OOOf. 

» 

7.371.915ÎT 

31346. 282ÏT 

» 

45913. 296iT 

IO(J675.00uf. 

1931 

174756  0001 

1931 

lU58f.  50ui. 

» 

6.0(50. 120  ï 

1950 

20  9(5.UU0f. 

19341 

39  OGl .500f 

19SS| 

7.996.900  ï 

1938 

19.763.350  ï 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       -      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  J4  %  1895. 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %., 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Géii(irale  des). 
Comp.  Parisienne  dd  Gaz. 

—  jdiiiss. 
C'"  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss  . . . 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etahl.  Decauville  ainé  ... 
Malfldano  (Mines  dei  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl  (0*^  f"; 
Métaux  iC"  française  desi.. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C"  du)  en  liii. 

—  Bons  à  lois  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  do  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des; 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2    %(cli.  fixcîsiîo) 

Argentine  6  %  1891  

Autriclie  %  or  (ch.  fi.\e2f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure  — 
Cuba  6  %  1880  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  ï  %  1887   

—  ?  ^  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  o"r  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  so/t  m 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  K  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1«80  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2»  et  3«  émis. 

—  —  1890  (4'  émis.)... 

—  —  1893(5=  émis.)... 

—  —  1894  (6«  émis.)... 

—  Consolidé  4  %(l'-'et2'sér.) 

—  3%orl891  l'et2«ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3'  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  séuje  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %■ 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


DlfllIKMiB  OD  mim  distribue  eo 


Cours  de  coinp.  comin.  juillet 


1895 


43  50 

15 

15 

15 
38 
15 
15 
25 
15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 

12 

25 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


50 


3  .. 

4  .. 
4  .. 

3  50 
4 
6 
5 
3 
15 


50 


3  .. 

3  50 
1 

22  50 
3 

4  .. 
4 

"i 
4 
4 

4  .. 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


1W)6 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


18  .. 
28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

25 


100  Ob 
42  28 


75 


50 


3  . 

4  . 
4  . 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 


4  .. 
4  .. 

4 
4 
4 
4 

4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 
3 
1 
i 
1 

20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


1897  ,  1898  1899 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .  . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18  .. 
28  50 
68  .. 
02  . 
49  ,50 
15  . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
30 

12  50 


97  62 
40  91 
!2  50 
15 


75 


50 


3  50 
4 
6 
6 
3 
15 


50 


50 


4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 

3  .. 

4  . 
4  . 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
I  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


50 


43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 

il 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15 

i; 

65 
40 
15 
6 


50 


50 
37  50 
5  .. 
30  .. 

12  50 


107  7 
.5  61 
20  . 
18  .. 


4 

3  50 

4 

6 


50 


2  50 
4  . 

4  . 
25  . 

3  . 
3  50 
1 

22  50 
3  .. 
4 
4 
4 
4 


4 
4 
4 

3 

3  50 
3 

3  50 

3  .. 

1  .. 

1  .. 

I  . . 
20  . 
20  .. 
2a  .. 

20  .. 

20  . 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .  . 
15  .  . 

15  .  . 
12  .  . 
15  .  . 


20  . 
28  5(1 
74  .  . 
59  . 
16  5(i 
16  . 
22  5(1 
65  . 
40  . 

5  . 

5  a. 

5  . 
50 

37  50 
5  51 
10  . 

25  .. 


1 16  4.- 

51  .5. 

22  51 

16  .50 


2  7r 
5  7r 
4  . 
4  5i 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 
3  50 
15 


5u 


2  50 
4  .. 
4  .. 

25  . 

3  .. 
3  5( 
1  . . 

22  5i 

3  .. 

4  .. 
4  .. 


4  . 


50 


1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


1897       1898  1899 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


'.20 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

100 
1000 
710 
116 
665 

590 


125 

1255 
I2H0 
145 
265 


1390  .. 

482  .. 
480  .. 
44SI  .. 
.80  .. 

1222  .. 

483  .. 
479  .. 
685  .. 
469  .. 


1270 
408 
464 
420 


1150 
466 
463 
654 
446 


480 
335 
460 


470 
740 
2400 
1128 
835 
.362 
690 
1935 
1350 
835 
121 
117 
1030 
740 
92 
650 

426 


50 


112  80 

104  80 
69  35 
66  35 

i06  80 
81 
99 

105  20 
107 
102  .30 

63  10 
3  2 
310 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 
174 

93  50 
103  20 

90  25 

io3 

102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360  . 
435  . 

99  20 
40  80 


112 
3715 
1165 

414 

269 


12-2 
451 

446 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
12.5 
609 
270 
1<8 
1335 
1045 
109 
528 

550 


107 

3585 
1360 
515 
315 


112  .. 
448  .. 

103  .. 
53  .. 

52  75 
440  .. 
106  40 

94  .. 

99  .. 
102  85 
109  .. 

104  25 
34 

157 
129 


214 
225 
101  60 
104  70 
94  40 


97  .. 

104  ,50 
18  25 

450  .. 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101  .. 

47  .. 

27  .. 

22  75 
407  .. 
470  .. 
499  .. 
103  .. 
370  . . 
460  .. 
100  .. 

44  .. 


108 


102  . 

66  . 

64  . 
135  . 

101  50 
88  ■. . 
92  50 

103  7 
106  7, 

102  20 
59  70 

284 
240 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384  .. 


1900 


325 
422 
438 


410 
630 
2030 
1 140 
805 
330 
510 
iOOO 
13.50 
125 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


86 
3512 
1375 
430 
315 


101  50 


97  25 

68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 
102  . 
104  . 
100  30 

72  30 
336 
282 


227 
229 

98  ÎO, 
94  70 
377 


100  .. 

24  90 
495  .. 

92 

92  40 
92  75 

101  40 
10 1  .35 
100  7  . 
100  80 

100  65 

103  .. 

104  .. 

101  40 
90  .. 
97  .. 
63  .. 


101  30 
98  .. 

47  . . 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  .  . 
100  .. 

48  75 


21 
497 

80  50 
80  50 
78  10 

100  . 
99  7 
99  . 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  85 
86 
93  35 
63  75 


92 
46  60 
25  55 
22  80 

420 

468 

510 

101 

400 

4Ô0 
98 
49 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

27  sept 

4  ocl . 

Il  oct. 

25  ool . 

1215  .. 

1215 

1200 

1181 

1188  .. 

444  .. 

m 

446  25 

446 

25 

446  75 

450  .. 

448  50 

443 

25 

443  75 

414  50 

4.'3  .. 

405 

399 

400 

403  .. 

44)  .. 

444 

442 

50 

443 

ii3  50 

1078  .. 

1071 

1050 

1040 

1026  50 

443  .. 

445 

50 

44". 

'0 

44o 

')  j 

446.25 

419  . 

449 

412 

75 

443 

442  .. 

605 

605 

610 

6u9  50 

425  . . 

425 

25 

425 

426 

425  .. 

432  .. 

320  .. 

320 

315 

315 

427  rO 

428 

430 

424 

422  . . 

618  .. 

588 

547 

501 

5.38  .. 

4'"'5  .  . 

428 

412 

410 

610  .. 

60. 

010 

605 

095  .. 

t98i) 

9S0 

1970  '.  . 

1155  .. 

1162 

1172 

UoO 

1168  .. 

800  .. 

810 

827 

^32 

S2>  .. 

306  . 

306 

310 

3-8 

3  0  59 

5:^6  . . 

525 

510 

5<i0 

5i  10  . . 

1695  .. 

1695 

1660 

1588 

1510  .  • 

1075 

lii45  ■ . 

320 

305 

300 

280 

268  .. 

218  . . 

195 

185 

180 

170  . . 

173  .. 

1144 

875  . . 

850 

'825 

815 

96  . . 

95 

«3 

92 

oo  .  . 

526  . . 

539 

521 

51  i 

D  *U    .  . 

9.30  .. 

940 

923 

928 

930  .. 

12  50 

12 

25 

12 

12 

50 

13  50 

86  . . 

89 

50 

88 

86  2.5 

t*6 

ti9  >  . . 

3.521 

3510 

3500 

3  t'  5 

.  .)  lu  .  . 

1345 

1350  50 

13  5 

1 3  't5 

'*25 

315 

3:8 

32.) 

99  50 

99  25 

99  55 

405 

99  20 

98 

95  75 

97 

59  25 

66  05 

65  27 

61  2f 

•  62  80 

65  3 

(■5 

63 

80 

62  7 

61  30 

98  30 

9!(  6 

98  5 

98  8i 

93  .. 

78  50 

78  50 

78 

75 

77 

7. 

7  7  50 

85  .. 

85 

85  25 

85 

102  90 

103  ,5(1 

103 

102 

101  9J 

106  7- 

100  65 

106 

75 

106 

106  45 

100  05 

100  6 

100  60 

99  80 

99  50 

72  32 

72  70 

71 

■il 

69 

69  12 

335  .. 

332 

324 

3-'0 

318  . . 

278  50 

276 

272 

268 

201  . . 

•23!  .. 

235 

236 

239 

239  .. 

213 

208 

75 

212 

5i 

89 

7o 

99  .. 

97 

50 

97 

SO 

'98 

3 

98  25 

93  35 

93 

15 

93 

50 

93 

60 

94  3U 

363  .- 

362 

50 

364 

364 

363  .. 

8)  5 

81 

2.5 

SI  .. 

92  50 

93 

20 

91 

23  o5 

23 

40 

23 

K. 

23 

2i. 

23  5 

D  1  1    •  • 

509 

50 

499 

477 

499 

83 

84 

84 

75 

75 

73 

7 

72  75 

73  75 

73 

i5 

73 

90 

74 

73  2c 

71  50 

73 

50 

73 

71 

7  ! 

io 

100  .. 

100 

101 

60 

lui 

70 

101  5 

99  95 

99 

9' 

100 

50 

10  1 

8 

1  0  7  1 

9!»  50 

99 

50 

99 

,80 

100 

1  0  20 

98  95 

99 

25 

99 

30 

99 

96  30 

100  65 

100 

25 

99 

99 

20 

lui  30 

99  M 

99 

75 

l'O 

5(1 

100 

25 

100  4ô 

100  10 

100 

70 

100 

35 

100 

25 

100  20 

lOU  05 

99 

80 

98 

2> 

99 

),") 

98  75 

84  05 

84 

10 

83 

60 

83 

îo 

84  25 

93  75 

93 

05 

91 

60 

91 

5' 

91  60 

61  75 

62 

60 

90 

60 

51) 

62  .. 

98 

70 

97 

50 

97 

25 

96  75 

95  50 

90 

75 

9t'«  ôij 

16  25 

46  20 

46 

45 

46  60 

46  0) 

25  25 

25  35 

25 

15 

25 

25 

25  43 

22  5) 

22  .'>5 

22  47 

22  52 

22  6.= 

4->5  .. 

424 

427 

422 

424  .. 

470  .. 

484 

482  50 

48:s 

482  50 

515  . . 

515 

510 

512 

512  .. 

413  .. 

419 

416 

445 

413  ". 

450  .. 

416 

443 

415 

449  .. 

98  .. 

98  75 

98 

60 

97 

96  65 

19  40 

51 

50  65 

49  50 

5iJ  15 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  l'rincipales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  i 

e  corin 

.  C()I]1I11 

181  ici 

isin 

1898 

iH'jy 

536  .. 

520  .. 

488  .. 

515  . 

499  . . 

490  .. 

450  .. 

518  . 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  . 

5'2  .. 

574  .. 

565  .. 

570  . 

153  .. 

108  .. 

74  .. 

99  . 

1-206  .. 

1300  .. 

1300  .. 

1260  . 

4"9  .. 

489  .. 

515  .. 

534 

790  .. 

770  .. 

520 

60  . 

45  . . 

38  -. 

98  . 

136  .. 

65  .. 

65  . . 

242  . 

266  .. 

180  .. 

150  .. 

232  . 

255  . . 

176  .. 

145  .. 

226  . 

T!5  .. 

775  . . 

782  .. 

750  . 

415  .. 

478  .. 

475  .. 

lîO  . 

467  .. 

459  .. 

467  .. 

468  . . 

304  . . 

295  .. 

286  .. 

'm  . 

225  . . 

195  .. 

173  .. 

170  . 

364  .. 

386  .. 

389  . . 

348  . 

360  .. 

382  . . 

385  . . 

352  . 

634  .. 

696  . . 

695  . . 

680  . 

200  . . 

115  . . 

130  .  . 

193  . 

115  . . 

85  .. 

58  . . 

190  . 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  . 

240  . . 

205  . . 

172  .. 

240  . 

244  . . 

209  .. 

168  .. 

235  . 

239  . . 

207  . . 

168  . . 

233  . 

236  . . 

211  .. 

170  .. 

232  . 

248  . . 

215  . . 

173  . . 

232  . 

254  . . 

219  . . 

182  .. 

241  . 

249  . . 

215  . . 

171  . . 

250  . 

.235  .. 

202  .. 

164  .. 

240  . 

235  . . 

208  . . 

166  .. 

213  . 

483  .. 

490  . . 

435  .. 

455  . 

65  . . 

45  . . 

31  . . 

75  . 

280  .. 

270  . . 

278  .. 

284  . 

178  . . 

134  .. 

116  .. 

242  . 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

310  . 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

302  . 

320  .. 

277  .. 

229  . 

303  . 

418  .. 

422  .. 

432 

425  . 

362  .. 

355  .. 

368  .. 

370  . 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  . 

605  .. 

765  .. 

750  . 

113  *.  . 

100  .. 

71  .. 

144  . 

610  .. 

680  .. 

1130  . 

855  . . 

1235  .. 

2260  . 

•76  y. 

65  .. 

28  .. 

29  . 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  . 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  . 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  . 

580  .. 

555  . . 

500  .. 

626  . 

Sombre  Yat. 
4i  Tilre>  Diia 


iOO.OOO 
100.000 
-W.OOO 

tsuo.ooo 

■i'i.UiMI 
ÏU.  1.10(1 
16(1.  Ui  III 
00.0(10 
95.000 
60.000 
>75.385 
99.337 
t>23.615 
B5 4.578 
147.  r  3 
188.452 

39i.r.;.6 

117.927 
732.118 
3185158 
590.000 
409.610 

94. 319 
i90.iii)0 

G02O07 

2-.'693r. 

46.181 

45.5.35 

94.254 
195.992 
210.250 
232.066 

93.649 

56.472 
100.000 

70.(00 
318.75U 
355.932 
112  4148 
139.239 

67.723 
112.716 
139.815 

95.816 
100.000 

40.026 
325  000 

52.000 
120.000 
110.000 
200.000 

40.000 
100. 000 


500  500 

500  2«»i 

500  2ii0 

500  250 

lOdl  1(10 

r^ou'  2ii(i 

5li(l!  125 


250 

50 
500 
500 
500 
501» 
500 
500 
50*1 
500 
500 
50(1 
500 
50o 
K'ï 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500, 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
5(J() 
500 
500 
500 
51  0 
500 
500 
lOÎ 
500 
5Ï 
5£ 
200 
50(1 


UKslC. .NATION  PFs  V.\1.^;^■H^ 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne  . 
Banque  nat.  du  Mexique 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  Joui^. 

.\cl.  Andalous  

Obi.  —  3  %  1"  série. 
—         —  —   2'  série. 

Ch.  Autrich  -Honsr. . . 
anc.   —   3  %  l"  il  8' émis. 

-  —  9'  émis  

—  —  10'  émis — 
nouv.  —   série  .A.  

Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Lombards  

3  %  

—  —  série  X  . 

Méri  ionaux  

Nitrates  Railways  Cj  u 
Nord  de  l'Espagne — 

—  3  %  1"  série. 

—  —  2'    ■  ■ 

—  —  3' 


Acl 
Obi 


Obi. 
Act. 
Obi. 

Act. 


Obi. 


sene . 
série. 

—  —         —  4'  série. 

—  —         —  5'  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barteloiie  

—  —     Asluries  l"  hyp. 

—  —        —     2"  hvp. 

—  —         —      3«  hyp. 

Orientaux  '. . . 

.Vcl.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1"  hvi). 

—  —  —    2'  hvp. 

—  —  —    3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3  %  ir«hvp 

Act.  Wagons-Lits   '. .  . 

C^mp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-  I  into  Cy  1a1  

.Agi.  Charb..  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T-bacs  Ottomans  

Tabacs  des  t-hilippines.  . 
Tabacs  du  Portugal  


InïHinul',  ou  IMÏlIf.r  Jistnliue  tn 


1891 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20 


37  50 

5  . 
24  . 


15  .. 

15  .. 

33  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  .  ■ 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

40  10 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 


15  .. 


15  .. 
15  .. 
15  .. 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
30 

9 

18  30 
20  50 
42  50  p 

11  40 


1895 


14  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 


15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


12  n. 

15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  .. 


30 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


lo  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 

16  . 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  .. 


30  .  . 


47  70 

37 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


iH'.n 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

7  50 


15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  .. 

45  p. 

15  26 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 
5  .. 

37  50 


15 


3  65 
7  .. 

45  p. 

22  .. 


(>j(ir'i  de  cliiliirc  di-s  ■>  di'i  iiii  ri'S  sein, 


i!7  .s.rpt   4  "Cl.    1  1 


i.cl 


4  io  . . 

412  . . 

439 

440 

560  . . 

toi  . . 

711 

. 

loi 

50 

733 

534  .. 

537  .. 

537 

5.i5 

537 

91  50 

93  . 

86 

8i 

1215  . . 

1210  .. 

1204 

1195 

1202 

528  . . 

520  .. 

5^7 

528 

528 

10>  . . 

105  . . 

103 

1'  3 

Il  0 

3l3  .. 

H14  . . 

310 

297 

2.10 

30  ■>  50 

305  . 

01 

301 

i) 

301 

2ii5  . . 

295  25 

29S 

295 

:06  . . 

705  . . 

702 

6v2 

692 

421  .. 

423  . . 

429 

43. 

25 

433 

r> 

417  . . 

419  .. 

417  50 

421 

121 

25 

413  .. 

414  75 

412 

418 

25 

413  25 

417 

41 

420 

180  . 

1Ô8  .. 

170 

17.S 

181 

131  . 

132  .. 

136 

130 

333  50 

315  . 

342 

342 

339 

3iS  . . 

339 

337 

50 

336 

681  . 

G75  . . 

657 

68o 

67.. 

50 

(45  50 

141  .. 

liO 

146 

liô 

196  . . 

2ot  ■.. 

192 

181 

18i 

31->  . . 

312  .. 

30"i 

307 

307 

302  . . 

305  .  . 

295 

295 

50 

291 

2J8  .. 

300  .  . 

2)1 

50 

293 

294 

297  . . 

296  nO 

29o 

50 

297 

214 

<;97  . . 

297  5" 

297 

297 

295 

291  . . 

289  5 

291 

28  < 

5 

288 

295  . . 

291  . 

295 

50 

S9' 

5(> 

293 

306  5i. 

3t6  50 

29:J 

2-17 

50 

295 

295  . . 

294  .. 

2'S7 

2  0 

rn 

28. 

293  . 

294  . . 

288 

286 

50 

284 

75 

71  y. 

70  25 

■70 

70 

■<'. 

71 

278  .. 

278  .. 

275 

263 

269 

290  .. 

29i  .. 

284 

2.9 

267 

3:iii  .. 

338  .. 

330 

338 

BO 

340 

330  25 

333  .. 

333 

5li 

333 

358  .. 

1.0  . 

33(3 

3!3 

333 

410  .. 

409  .. 

413 

ilO 

11'. 

314  .. 

347  .. 

H2 

342 

220  .. 

210  . 

215 

èio 

207 

450  .. 

420  .. 

128 

432 

410 

135  50 

130  . 

132 

ô'i 

130 

125 

1474  .. 

148  .. 

1479 

1475 

li73 

2825  .. 

2954  .. 

2>'«40 

2835 

,'730 

2d 

34 

33 

100  '.. 

(  16 

111 

321  .. 

327 

324 

325 

.08 

6i0  . . 

640  .. 

63  i 

765  . . 

762 

764 

VALEURS   FRANÇAISES   ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


!(UllDilB 

ïal. 

Son. 

de 

iims 

nom. 

ItlS. 

11.726 

» 

16  661 

» 

35.170 

» 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

fiiXi 

G.  000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

21  000 

500 

125 

KiO.OOO 

100 

100 

20.00>J 

5(10 

50(1 

1  380 

500 

500 

4.620 

s 

)) 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

32.600 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20,000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1 1.000 

500 

50(1 

2 1 . 000 

500 

■  500 

21.000 

500 

500 

lu. 000 

500 

5o0 

20.000 

51 JO 

501 1 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

50ti 

5.000 

500 

.501. 

1 1 . 000 

500 

500 

9.023 

500 

.500 

20.000 

500 

50(1 

21.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DE.S  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

Midi  j.lui.^s  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tr.-iuways  (C  t  G"  F"  des).  . 
Banque  ue  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  ae  la  Martinique.. 

—  de  la  Réuuion  

—  de  l  lndo-Ctiine  

Banq.  spec.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  Goinpagiiie  centrale)  

Dombrowa  Houillères  de). . . 
Aguas-Tenid.  (.Minesde  cuiv.  i 

Carmaux  (.Minesde)  

Laurium  (.Mines  dei  

Le  Nickel    

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Cuant.  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  i^té  Fv 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Charge  urs-Reuuis  

C"  H  .vr.-Pen.  de  Nav.  àV'. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  C." G'"; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  C". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLÔTURE 

Val, 

DerDiers 

SOUBRB 
TITRES 

Som. 

tOliRS 
Ilotes 

IN  oct. 

25  oct. 

Dom. 

Ters. 

672  .. 

670  . . 

670  .. 

56.700 

500 

500 

1801  .. 

1830  .. 

im  .. 

165.000 

500 

500 

5 15  . . 

,50  . . 

41.462 

500 

500 

765  .. 

785  .. 

770  .. 

31.607 

420 

1000  .  . 

12.490 

350 

1250  .. 

44.412 

500 

500 

300  . 

30.676 

5U0 

500 

225  .. 

261 . 1 49 

500 

yOO 

79i  .. 

798 

9.275 

500 

500 

57  , . 

50  75 

iô  50 

18.530 

SOO 

500 

517 

5.876 

450 

430 

1:M5  . . 

18.35  .. 

32  983 

500 

500 

889  , 

103.602 

500 

500 

1275  .. 

109.573 

500 

500 

1030  .. 

1(335  '. 

55.666 

500 

500 

43  50 

286.020 

500 

500 

1500  .. 

1500  .. 

1500  y. 

9.740 

500 

500 

198  .. 

499  .. 

498  .. 

5.096 

300 

300 

510  .. 

514-  . . 

30.180 

600 

600 

lOuO  .. 

l666 

992  .. 

2;  5. 116 

500 

500 

llllU  .. 

It50  .. 

1050  .. 

68.878 

'500 

500 

882  .. 

891  .. 

218.207 

500 

500 

630  .  . 

620  .. 

615  .. 

510  .. 

506  .. 

5U  .  . 

35  050 

500 

500 

1640  .. 

1669  .. 

U40  .. 

29.373 

500 

oOO 

1567  . . 

1575  .. 

1550  .. 

97.880 

500 

500 

49.232 

5Û0 

500 

1130  .. 

33.6'22 

500 

500 

64*  , . 

641  .. 

48.572 

500 

500 

06il5  .. 

6950 

157 

8706  .. 

•29.50  .. 

2940  .. 

8.<5  .. 

835  .. 

40.000 

500 

500 

280  .. 

280 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

OBLIM.VTIONS; 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  Ch  de  lerj  5  %... 
C  c  G"  F  '  de  Tramways  4  »/ 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  t"  5  % 
—  obi.  de  350  f . 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  1  %  

C'"  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lalle  6  %  

Métaux  G"  F>'|  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  }^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  J4  % — 
C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %..,. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  "/o  l"  série  

—  —  2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  18S8  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

OULIi-..\T10NS) 

Obi .  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-LitS  4%  1",  2<  sér. 


COURS  DE  CLÔTURE 

Deraicrs 


i;«lRS 


234  . 
160  iO 
483  50 
2o0 
243 

4  5 
191 

5  3 
493 
3,0 
165 
180 
■Û4 
.03 
412 
324 
41)8 
290 
6l0 
607 
155 
453 


4  in  50 
238  50 
171  .. 
215  50 
330  .. 
190  50 


501  50 
48.  .. 


18  oct. : 25  oet 


234 
l-'.3 
490 


491 
502  2  S 
191  5J 
500  . 
465  . . 
475  .. 

502  y 

412  50 
321  .. 
495  . 
233  .. 


612 


446  50 


170 
216 
332 
191 


505 


162  50 
491  . 
294  5 
242  . 


4"1 
503 
493 
500 
468 
479 
474 
5  3 
m  50 
323 
495 


611  75 
458 

451 


330 
190 


5C6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

SoriéU  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :      millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHEQUES 

A  vue....   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

Alan   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'mteret 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  d«  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es 
compte  d'eiiets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Vient  de  paraître  :  Les  Rues  de  Paris,  avec 
indiralion  de  chaque  arrondissement,  brochure 
publiée  par  le  Monde  Financier,  54,  rue  Saint 
Georges,  Paris  i 

On  sait  ([ue  t. .ut  envoi  postal,  a  destination  de 
Paris,  dont  la  suscription  ])orte  le  numéro  d'ar 
rondissemeid,  arrive  plus  rapidement  à  destination 
puisquil  est  immédiatf-ment  expédié,  tandis  que 
ceux  où  ne  ligure  pas  celte  indication  nécessitent 
un  classf'iuent  qui  le-^  roporic  forcément  à  une  dis- 
tribution suivaiile.  On  ci.ni prend  donc  toute  l'uti- 
lité d'une  puidiration  permettant  d'inscrire  imme 
diatenient  sur  toute  lelirc,  carte  ou  envoi  quelcon 
que,  l'arrondissement  où  se  trouve  chaque  adresse 
jtarisienne. 

Prix  :  50  centimes,  franco. 


Le  Drame  Chinois  (Juillet-Août  1900),  par 
Maroul  MoNNiBR,  1  vol.  in-12,  2  fr.  50.  (Félix 
Alcan,  éditeur.) 

Sous  ce  titre  :  le  -Brame  Chinois,  un  des  explo- 
rateurs et  des  écrivains  qui  connaissent  le  mieux 
lii  Chine,  M.  Marcel  Monnier,  a  réuni  en  uu  vo- 
lume une  .série  d'articles  publiés  dans  le  Temps 
au  fur  et  à  mesure  que  se  déroulaient  les  événe- 
ments d'Extrèmc-Orient.  Les  titres  des  chapitres 
en  montrent  l'intérêt  :  l«s  Causes  éloignées,  1  Edu- 
cation de  la  Chine,  les  Leçons  de  choses  et  le  Culte 
du  passé,  la  Conquête  industrielle,  les  Chemins  de 
ter  et  l'Opinion  publique,  la  Politique  patiente,  la 
Chine  et  les  Missions,  la  Garde  européenne.  Ce 
sont  d.}s  études  documentées,  écrites  d'un  style 
alerte,  entraînant,  dont  la  lecture  s'impose  à  qui 
veut  comprendre  et  suivre  les  phases  de  la  Inite 
ouverte  entre  l'Eur.ipo  et  la  Chine.  Elles  évoquent 
très  clairement  et  très  exactement,  ;i  celle  heure, 
cette  Chine  toujours  énigmatique  cl  dont  désor- 
mais il  est  devenu  nécessaire  pour  l'Europe  de 
trouver  le  mol  II  la  connaît,  non  pas  pour  eu 
:ivùir  aperçu  les  côtrs  de  la  dunette  d'un  sicamer, 
mais  pour  l'avoir  traversée  dans  tous  les  sens  et  y 
av'ir  s''journé.  .  .    ^  , 

Son  opinion  a  le  mérite  de  l'autorité  et  les  con 
clusions  de  son  étude  sont  précisément  celles  que 
se  sont  approiiriées  les  diplomates. 

Il  faut  lire  le  livre  de  M.  Marcel  Monnier  pour 
avoir  quohiues  clarti's  sur  les  événements  d  hier, 
d'aujourd'hui  et  surtout  de  demain^  


situées  entre  Ganues  (inclus;  et  Menton  inclus). 
Le  parcours  simple  doit  être  d'au  moins  5IX)  kilo- 
mètres. La  famille  comprend  :  père,  mère,  enfants, 

rand-père,  grand'-mère,  beau-père,  bellc-nière, 
gendre,  belle-fille,  frère,  sœur,  beau-frère,  IJcUe- 

œur,  oncle,  tante,  neveu  et  n.èce. 
Le  prix  du  billet  collectif  est  calculé  comme  suit: 
prix  de  quatre  billets  simples  pour  les  deux  pre- 
mières personnes,  prix  d'un  billet  simple  pour  l;i 
troisième  personne,  la  moitié  du  prix  d'un  billel 
simple  pour  chacune  des  personnes  en  sus  de  la 

oisièmc.  Les  familles  composées  d'au  moins  trois 
personnes  bénéficient  ainsi  d'une  réduction  de 
50  n/U  à  partir  de  la  troisième  personne  et  d'uni 

éduction  de  7ô  0/0  pour  cliacune  des  personnel 
en  plus  de  la  troisième,  sur  les  prix  du  tarif  gén^ 
ral.  Les  billets,  valables  jusqu'au  15  mai,  permel 
tcnt  aux  vovageurs  de  s'arrêter  à  tout' s  les  gare 
situées  sur  l'itinéraire  et  deserves  l  ar  le  Iraiii  uti 
lisé.  —  Faire  la  demande  du  billet  quatre  joun 

ni  moins  ù  l'avance.  '1- 
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La  Natalité  en  France  en  1900,  par  G.  M. 

Prix  :  1  fr  50.  —  Librairie  E.  Beriuird  et  Cie, 

29,  quai  des  Grands-Augustins,  Paris. 

Ce  petit  livre,  tout  d'actualité,  est  de  nature  a 
ntéresser  vivement  les  personnes  s'inquiétant  de 
cette  question  qui  pr  ■occupe,  à  juste  raison,  les 
politiques  et  les  sociologues.  ^  _ 

L'auteur,  avec  une  grande  impartialité,  enumere 
les  causes  qui  ont  amené  l'abaissement  de  la  nala 
lité  en  France  Celte  énumération  très  complèle  el 
très  sincère  constitue,  sinon  une  peinture  brillante 
lout  au  moins  une  photographie  exacte  de  notre 
société  en  lt).iO.  C'est  un  livre  à  lire  el  mi^me  a 
rehre.  H*^"' 


Bilan  au  30  septeml)re  1900 
ACTIF 

Caisse  el  banques  

Po:-lefeuille  : 
Ertpts  en  franc»   21.397.993  2t 

"^'g^'T''."''"":     2.321.054  62 

Compte  reports  

Keiiles,  actions,  obligations  et  participa 

tioiis  diverses    „ 

Avances  sur  titres   .^ZV?  o  ,ô 

Comptes  courants  garantis   \l  A)i..nj  i>. 

Crédits  sur  garanties  

Correspondants  débiteurs  

Frais  généraux  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  

Immeubles  sociaux  

Actions.  Versements  non  appelés  sur  31.027 
actions..  


1.629.083  - 


29.li22.047  S:i 
4.741.9%  03 
11.992.30Î  OS 


15. 403.015  O: 
3.849.930  O: 

.S40.71 1  o: 
155. 7C0  51 
4.040.000 


Vient  de  paraître  à  la  librairie  Stock  :  L'Aurore 
de  la  Civilisation  ou  l'Angleterre  au  siècle, 
par  J.  C.  Sfence.  traduit  de  l'anglais  par  A.  Xa- 
quet,  anci'-n  député,  et  (ieorgcs  Mossé. 

Do  ce  livre,  te  moins  qu'on  puisse  dire  c'est  ccr- 
lainement  qu'il  n'est  pas  banal.  Certes,  les  idées 
qui  s'y  trouvent  développées  sont  sur  bien  d^-s  | 
points  en  oiiposition  avec  celles  des  traducteurs. 
M.  A.  Naqiiel  a  même  dû,  pour  ne  pas  devenir 
solidaire  d'opinions  qu'il  ne  partage  pas,  faire 
précéder  le  volume  d'une  longue  préface  1res  ètu- 
tlièe,  dans  laquelle  il  étalilil  neltement  par  où  il  se 
rapproclie  el  par  où  il  s'éloigne  de  l'auteur  an- 

Slais.  .  ,    ,  .1 

Mais  si  les  divergences  existant  entre  les  vues 
de  l'auteur  et  celles  des  traducteurs  ont  oliligé  ces 
derniers  à  des  réserves  formelles,  elles  n'ont  dimi- 
nué en  rien  leur  d- sir  de  placer  VAurore  de  le 
Civilisation  sous  les  yeux  du  lecteur  français.  Il 
y  a  dans  cet  uuvrage  d'études  sociologiques  une 
icllc  originalité,  un  tel  bonheur  d'expressum.  une 
lello  humour,  qu'il  présente  vraiment  rintérétd'un 
roman,  en  même  Icmps  qu'il  est  éminemment  sug- 
geslil',  (ju'il  fait  penser. 

'  Ajoutons  (ju'il  procède  d'une  fiction_qui  en  rend 
la  lecture  jjIus  fauil'î  et  plus  agréable.  Il  est  censé 
écrit  dans  40  i  ans  et  représente  le  jugement  pro- 
bable (pic  porieront  sur  notre  époque  les  écrivains 
de  ce  lointain  avenir.  118<S 


PASSIF 

Actions  

Réserves  :  „ 

Slalul.ire...,   ^.000.000 

Supplémentaire   ?-,?nnnn 

Immobilière   -2. -.'M). 000 

Comptes  de  dépôts  

Comptes  d'encaissement  

Correspondants  créditeurs  

Effets  à  payer  

Comptes  d'ordre  

Ordres  de  lîourse  

Dividendes  à  payer  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Profits  et  perles  : 

Compte  ancien  

Compte  nouveau  


Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 

la  Sooiéli  

1190   


9 

256.750  » 

101 

099.302  39 

30 

000.000  « 

8 

250.000  » 

36 

G02.960  59 

196.981  83 

3 

264.802  47 

19 

.012.275  82 

1 

.801.553  99 

124.274  25 

43.290  81 

168.597  17 

1 

.204.383  31 

427  475  S2 

101.C99.3Ù2  ,39 

■21 

028.116  ■,7 

COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  iôO.OOO.OOO  fr.,  enlièremenl  versi 


Situation  au  30  septembre  190!J 
ACTIF 

Caisse  el  Banque   01.981.067 

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  »   366. 174.  'il9 

Reports   57.711.079 

Banques  des  Colonies  françaises 
Correspondants  ♦  Effets  i  l'Encaissement  » 


Comptes 


i.27i.8i0 
38.942.640  l 

courants  débiteurs   60.787.109  1 


29.448  523  I 
15.480.063  . 


Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses 

Agences  liors  d'Kurope  

Avances  garanties   '^.r 

Participations  financières   '.i.8/;>.5*l  f| 

Tirages  à  éch.  des  Ajçences  hors  d'Europe. 


11.530.3VJ 


Débiteurs  par  Acceptations  

Crédits  par  Acceptations  garantis   ■29.5Su..ii 

d'Ordre  et  Divers   14.237. 


Comptes 

Immeubles  ■  • 

Versanienls  non  appelés,  déduction  faite 

les  libérations  anticipées  

Fr.  ' 


S. 830. 254  ! 

8.68X.500 
837  2W.6:.7 


PASSIF 

Capital   150.000.000 

Réserves   15  942.115 

Comptes  de  chèques  et  compt.  d'Escompte..  309.009.589 

Comptes  courants  créditeurs   148.3Uo.560 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe. 


73.738. 116 


Coupons  et  Dividendes  à  pay 


er   ll.88-<  r. 


Banques  des  Colonies  françaises  

Effets  remis  à  l'Encaissement  

Acceptationspour  compte  des  Agences  hors 

d'Europe  •  

Acceptations  poiircompte  de  tiers. 


3.215.  Ilo 
21.o:!S.'.i07 

10.200.320 
76. 136. 7-6 


Comptes 


d'Ordre  el  Divers   12  524.359 


Immeuble  «Annuités  à  régler  ». 


Fr. 


4.:;12.352 


CERTIFIÉ  CONFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administiatic 
liç)2  DENORMANDIE. 

SOCIÉTÉ  LYONNAISE 

Bilan  au  30  septembre  1900 


Chemins  de  t-r  de  Pari*-Lyon-Mediterranee.  - 
L'Hiver  à  la  Côte  d'Azur.  —  Billets  daller  et 
retour  collectifs  de  2'  et  3"  classes  pour  fami  les.  _ 
Du  1"  octobre  au  lô  novembre  19U0,  il  est  délivre 
les  gares  P.-L.-M.  aux  familles 


par 


ts. 


inPHiHtRit  ai 

ra*   du  Croissant, 


Lk  PRESSE 
Paris.  —  SiBurt 


(serviteurs 

compris)  composées  d'au  moins  trois  personnes, 
dos  billets  d'aller  el  retour  collectifs  pour  les  gares 


ACTIF 

Caisse  (espèces  en  caisse  et  à  la  Banque). 

Portefeuille  (effets  de  commerce)  

Avances  et  crédits  sur  garanties  statutaires 

Comptes  courants  

Comptes  d'ordre  

nieul)le 


910.01.3 
36.078.462 
13.7J1.10» 
3.393.117 
1.029.3SC 
'."100  oos 


.m 


Actions,  versements  non  appelés   22-5Q0- 

79.21(i.l5> 


PASSIf 

Capital  

Réserve  statulairo  

Réserve  spéciale   •  ■ 

Compte  de  dépôts  et  comptes  courants 

Acceptations   j  l'j  itm 

Comptes  d'ordre  ,   " 

79.210.15 

1193 


30.000.00( 
3.000.00( 
500.001 

11.2ir..72! 
1.315.00 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  '161)   —  18«  volume.  (18) 


BUREAUX  :  li,  RUE  MOSSIGNY,  PARIS 


Samedi     iiovcinbro  1900. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

St  des  Q-rELiicis  2ja::i3ress  Sîurox>éexia 

(Société  Anonyme) 


flitat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Oui"  janv.  au  10  oct  ..  Fr.  8.728.785  10.554.927 
Du  11  au  20  octobre   290.513  402.987 


Différence  en  faveur  de  1900 . 


9.019.298  10.957.914 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 

PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  et  Obliga- 
taires de  la  Compagnie  que  le  2U«  tirage  des 
actions  à  amortir  en  1900,  au  nombre  de 
15.484,  ainsi  que  le  1'=  tirage  des  obligations 
4  0/0  à  amortir  également  en  .1900,  au  nombre 
de  34.386,  auront  lieu  publiquement  le  jeudi 
22  novembre  prochain,  à  deux  heures  de  re- 
levée, au  siège  de  la  Société,  rue  Gondorcet, 
n"6. 

1195 


CHEMINS  DE  FER  DU  SUD  DE  L'ESPAGNE 

(LINARÈS  A  ALMERIA) 

:  '  iiE  Cour  de  Cassation  de  Madrid  vient  de 
îfatuerdans  l'affaire  de  la  Compagnie  du  Sud 
ie  l'Espagne. 

Par  son  arrêt  du  18  octobre  1900,  confirmant 
les  décisions  rendues  en  première  instance  et 
3n  appel,  elle  vient  d'annukr  définitivement, 
3omme  étant  contraire  à  la  loi,  le  dernier 
prpjet  de  convenio  présenté  par  ia  Compagnie 
lu  Sud  de  l'Espagne  en  avril  1898. 

Il  résulte  de  cette  décision  que  la  Compagnie 
1  indûment  exécuté  par  avance  un  conveoio 
jui  n'avait  aucuhe  existence  légale. 

Il  résulte  également  de  cette  décision  que 
;ous  les  obligataires  qui  ont  cru  pouvoir  ac- 
;epter  ce  convenio  reprennent  leur  entière 
iberté  d'action,  l'estampille  dont  leurs  titres 
)nt  été  revêtus  par  la  Compagnie  devenant 
ville  et  non  avenue. 

Nous  ne  saurions  trop  les  engager  à  en- 
voyer sans  retard  leur  adhésion  au  Comité 
ormé  pour  la  défense  des  obligataires  de  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  du  Sud  de 
'Espagne,  qui  a  son  siège  à  Paris,  64,  rue  de 
a  Ghaussée-d'Antiu. 

Cette  adhésion  leur  permettra  d'assister  à 
a  prochaine  assemblée  des  adhérents  de  ce 
syndicat,  qui  sera  convoquée  pour  examiner 
a  situation  nouvelle  créée  par  l'arrêt  de  la 
lour  de  Cassation  de  Madrid  et  décider  les 
nicsurcs  à  prendre. 

  1195 


lOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0 
de  la  Banque  Foncière  de  la  Noblesse 

Le  Crédit  Lyonnais  et  MM.  Hoskier  et  Gie,  ban- 
uicrs  à  Paris,  39,  Jjoulevard  Haussmann,  sont 
hargés  par  S.  E.\c.  M.  lu  Ministre  des  FinancL^s 
e  Russie  d'eliecluer  le  paiement  du  coupon  des 
.eltres  de  Gage  3  1/2  0/0  de  ladite  Banque,  échéant 
!  1/13  novembre. 
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COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

VLGER,  BIZERTE,  BLIDA.H,  BONE,  BOUGIE,  GONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE,  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAHRAS,  TUNIS, 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue.  .  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   30/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

1  i;is 

LE  NICKEL 

SOCIÉTÉ   ANONYME   AU    CAPITAL    DE  10  MILL.  DE  FR. 

Siège  social  :  13,  rue  Lafayette,  Paris 


Avis  aux  Actionnaires 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  «Le  Nickel  » 
sont  informés  qu'à  partir  du  jeudi  15  novembre  il 
leur  sera  payé,  à  valoir  sur  le  dividende  clos  le 
80  juin  1900  : 

10  fr.  par  action  (coupon  n°  3) 

Aux  caisses  : 

Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

De  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial; 

De  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France, 

Ainsi  que  dans  les  agences  et  succursales  de  ces 
trois  Etablissements. 

Nota.  —  Ce  coupon  no  devant  êire  payé  que  sur 
les  titres  nouveaux  (papier  bleu  et  rose),  les  an- 
ciens titres  (papier  vert)  devront  être  échangés 
avant  le  15  novembre. 
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ROUMANIE 

MINISTÈBE   DES  FINANCES 

DIRECTION    DE   LA    GOOTTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  4.5  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septem- 
bre—1^'  octobre  1900. 


Montant  nominal:  278.000  fr. 


115 
967 
2740 
3795 
4671 
7031 
7585 
9341 
10486 
11156 
12601 

13686 
14559 
15682 
16985 
17891 
19061 
21813 
22863 
24002 
25224 
26480 


166 
1228 
3021 
3851 
4873 
7231 
7637 
9521 
10526 
11401 
12955 

13702 
14749 
15872 
16995 
18046 
19653 
21971 
22932 
24042 
25888 
2G970 


titres 

283 
1497 
3372 
3902 
6437 
7453 
8008 
9679 


596 
1740 
3589 
3997 
6702 
7468 
8145 
9855 


85 

234 
1363 
3223 
3860 
5385 
7289 
7701 
9604 

10534  10536  10544 
11493  11889  11897 
13126  13264  13421 

83  titres 
13872  13935 
14753  14976 
15936  16068 
17004  17097 
18316  18365 
20065  200G9 
21976  22041 
23144  23353 
24214  24540 
23011  26051 
26977 


à  500  fr. 


845 
1811 
3594 
4039 
6777 
7550 
8229 
10038 
10669 
12127 


à  1.009  fr. 

14364  14380 

15005  15250 

16171  1G238 

17182  17268 

18524  18625 

20858  21147 

22100  22309 

23583  23655 

24636  24811 

26171  26395 


909 
1841 
3786 
4183 
6910 
7553 
8958 
10319 
10772 
12225 


14382 
15338 
16532 
17684 
18833 
21282 
22609 
23674 
24899 
26452- 


933 
2057 
3792 
4333 
6968 
7554 
9060 
10381 
10907 
12480 


14418 
15503 
16640 
17735 
18944 
21539 
22615 
23689 
2.5089' 
26471 


33  titres  à  2.500  fr. 

27217  27564  27639  27602  28109  28112  2H448  2a517 
28851  29159  29;J59  29425  29756  29793  29832  30159 
30286  30355  30470  30472  30576  30653  31483  31690 
31752  31844  31861  31900  32014  32130  32277  32281 
32318 

14  titres  à  5.000  fr. 

32570  32629  32669  32825  32892  33349  )33392  33413 
33486  34057  34110  341.53  34299  34601  ' 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n»21 
du  l"-  juillet  1901,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n»  2)  du  1"  janvier  1901,  se  fera  à  partir 
du  1"  janvier  1901  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellscliaft  et  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  fils  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  "/« 
amortissable  de  1891,  de  l'emprunt  de  45  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  qui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mars— 
l"  avril  1891  jusqu'au  18/31  mars  1900  inclu- 
sivement, et  non  présentés  au  remboursement 
Jusqu'au  18  septembre— 1"  o"tobre  1900. 
Titres  à  500  fr. 


303  f 

908  f 

1470  d 

1734  f 

1927  f 

2088  c 

2330  b 

2.512  b 

2636  f 

3178  d 

3182  f 

3709  f 

3768  e 

3963  d 

4805  e 

4806  f 

50.53  e 

5331  f 

6094  d 

6748  f 

9079  e  ■ 

9202  f 

10031  e 

10242  e 

10656  a 

10880  f 

11356  f 

11372  f 

11457  f 

11862  f 

12083  f 

12482  f 

12666  f 

12736  f 

12821  f 

12879  f 

13173  f 

13212  f 

13219  f 

13439  f 

Titres  à  l.OOO  fr. 

13720  c 

13757  f 

14036  0 

15179  f 

15563  f 

15937  f 

172.36  f 

18052  f 

19026  f 

19623  e 

20048  d 

20276  e 

20458  f 

20911  e 

22137  f 

22340  f 

22612  f 

22995  e 

23060  e 

23182  f 

23266  d 

23449  f  ■ 

23801  e 

24622  a 

24900  f 

25361  f 

25490  c 

26023  c 

26054  e 

26062  d 

26067  f 

26125  f 

26276  f 

26319  f 

26387  f 

26451  f 

26556  f 

26735  f 

26859  f 

Titres  à  2.500  fr. 

27175  f 

28118  e 

28327  d 

29337  f 

30007  e 

30563  f 

31256  f 

31960  c 

31977  f 

32147  f 

32228  f 

32388  f 

Titres  à  5.000  fr. 

32650  f 

32983  f 

33389  f 

33780  f 

a.  . 

b.  . 

c .  . 


DATES 

Octobre  1897 
Avril  1898 
Octobre  1898 


DE 


TIRAGE 
d. 
e. 
f . 


Avril  1899 
Octobre  1899 
Avril  1900 

■2000 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon- Médiierranée.  — 
Stations  hivernales  :  Nice,  Cannes.,  Menton,  etc. 
—  Billets  d'aller  et  retour  collectifs,  valables  33 
jours. 

Il  est  délivré  du  15  octol)re  au  15  mai,  dans  tou- 
tes les  gares  du  réseau  P.-L.-M.,  sous  condition 
d'effectuer  un  parcours  simple  minimum  de  150  kilo- 
mètres, aux  familles  d'au  moins  quatre  personnes 
payant  place  entière  rt  voyageant  ensemble,  des 
billets  d'aller  et  retoiu  collectifs  de  1",  2'  et  3* 
classes,  pour  les  stations  hivernales  suivantes: 
Hyores  et  toutes  les  gares  situées  entre  St-Raphaël- 
Valescure,  (irasse,  Nice  et  Menton  inclusivement. 

Le  piix  s'obtient  en  ajoutant  au  prix  de  6  billets 
simples  (pour  les  trois  premières  personnes)  le  prix 
d'un  billet  simple  pour  la  quatrième  personne  ;  la 
mo  tié  do  ce  prix  pour  la  cinquième  et  chacune  des 
suivantes.  —  Arrêts  facultatifs. 

Les  demandes  de  ces  billets  doivent  être  faites 
4  jours  au  moins  à  l'avance  à  la  gare  de  départ. 

2001 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


ROUiyiANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 


DIEECTION  DE  LA.  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1892,  de  l'emprunt  de  75  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septem- 
bre—!" octobre  1900. 

Montant  nominal  :  358.000  fr. 
276  titres  à  500  fr. 
10032  10630  non  11423  11850  12634 
13039  13179  13559  14184  14364  14396 
14676  15349  15535  15685  15993  16180 
16535  16541  16631  16679  16762  16875 
17123  17279  17503  17691  17809  17814 
18595  19085  19142  19159  19467  19536 
'50015  20062  20342  20441  20857  20872 
21051  21292  21745  22367  22582  22605 
23069  23539  23650  24026  24087  24109 
24559  24763  24822  24926  25013  25047 
25244  25604  25739  25826  2619G  26295 
27221  27248  27335  27692  27721  28241 
29395  29513  29639  30139  31530  31751 
30073  3221S  322:38  32259  32417  32662 
33516  33765  33873  34032  34131  34268 
34876  34918  34943  35081  35180  35184 
36463  36872  36873  37018  37061  37560 
38615  38946  38964  39074  39642  39834 
40525  40891  41021  41234  41488  41581 
41887  42196  42293  42520  42835  43029 
44724  44914  45317  45334  45429  45702 
47018  47024  47198  47264  47738  47945 
48490  48747  48834  48927  49050  49058 
4%16  49998  50129  5-0166  50292  50333 
50869  51264  51461  51568  51883  51901 
52630  52678  52925  53304  53587  53609 
54981  55005  55621  55653  55798  56077 
56346  56406  56445  56850  56949  57219 
57786  57838  57879  57881  57962  58134 
58561  58588  58700  58896  59365  59401 
61365  G1694  61743  62224  62239  62253 
62406  62503  62864  62919  62985  63101 
63753  643Ô6  65065  65113  65226  65346 
65843  65878  66167  66284  66408  66512 
U6778  67062  67176 


9244 
12846 
14670 
16435 
16895 
18040 
19934 
20969 
22972 
24339 
85122 
27004 
28582 
32060 
33405 
34868 
35328 
38453 
39909 
41739 
43982 
469(58 
48241 
49434 
50529 
52486 
54652 
56291 
57655 
58479 
60768 
62370 
63745 
65588 
66662 


12741 
14489 
16431 
16877 
18036 
19666 
20895 
22680 
2416(i 
25082 
26462 
28311 
31955 
33335 
34721 
35313 
38283 
39876 
41657 
43965 
46741 
48086 
49188 
50430 
52067 
54509 
56264 
57403 
58309 
60676 
62264 
63737 
6550 
66573 


44  titres  à  5.000  fr'. 


263  439  482 

1609  1700  1839 

2628  2720  2775 

4202  4525  4686 

6635  6641  6740 

7541  7935  8122 


483 
1937 
3020 
5415 
6820 
8544 


714 

886 

1022 

1039 

2181 

2256 

2340 

2611 

3127 

3156 

3176 

3727 

5640 

5735 

5787 

6121 

7087 

7199 

7227 

7357 

titres, 

portant  le 

coupon 

19864  f      20808  c      20997  d  21058  f 

21349  e      21617  d      22410  e  28643  f 

24732  f     ^24923  e      25261  c  25678  f 

26226  d      26263  f      26413  f  26536  e 

28055  f      28570  f      29004  f  29057  f 

30658  f      31583  d      33482  f  34215  f 

3552:3  d      36157  c      362:32  f  :36233  e 

36425  d      36631  f      ;!6992  f  38687  f 

40002  f      40276  f      40409  c  40731  f 

427:35  d      4:3255  f      43:349  f  44901  f 

48294  f      49632  c      49654  f  50317  e 

52076  f      54486  f      54507  f  54750  f 

56098  e      56189  e      56392  e  56454  f 

56701  f      57200  e      57310  d  57312  f 

57353  e      57522  f      57550  0  57552  d 

57910  e      58474  e      58559  f  (;15:{4  e 

62992  f      62993  e      6:3079  f  63199  f 

63470  f  6:3793  f  64377  f  65258  c 
65713  f      65731  f 

Titres  à  5.000  fr. 

62  f        10:!:!  r       l:i73  f  2242  e 

58:30  e  7903  1'  7915  e  7968  e 
8816  c        8962  i 

DATES  DE  TIR.'VGE 

a.  .    Octobre  1896             d...    Avril  1899 

b.  .    Avril  1897  o...    Octobre  1899 

c.  ..    Octobre  1898            f....    Avril  1900 

VOlV.' 


19219  f 
21276  d 
2:3664  e 
26006  f 
27602  f 
29178  d 
34504  f 
36421  f 
39743  f 
42445  f 
7239  f 
51826  e 
555:35  f 
56543  f 
57323  f 
57614  e 
62703  f 
63297  f 
65:370  e 

13  f 
2744  f 
8612  f 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1803,  de  Vemprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  gui  ont  ett 
lieu  à  partir  du  premier  tirage  du  20  mart — 
1"  avril  1893  jusqu'au  18/31  mars  1900  in- 
clusivement, et  non  présentés  au  rembourse- 
ment jusqu'au  18  septembre— 1"  octobre  1900. 


coupon  n°  17,  du  1"  janvier  1901,  se  fera  à  partir 
du  l»"'  janvier  1901  : 

Eu  Roumanie,  à  la  Caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  Caisses  générales  dans  le-i  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  Banque  Disconto- 
Gesellschatt  et  S.  Bleichrœder; 

A.  Francforl-sur-Mein,  à  la  mai.-on  de  Banque 
M.  A.  de  Rotlischild  et  fils  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  cl  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1892,  de  l'emprunt  de  75  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  gui  ont  eu 
lieu  à  partir  du  ■premier  tirage  du  19  septem- 
bre—1"  octobre  1892  jusqu'au  18/31  mars 
1900  inclus ivem.ent,  et  non  présentés  au  rem- 
boursement jusqu'au  18  septembre— 1"  octobre 
1900. 

Titres  à  500  fr. 
9461  f       9872  0      10205  e      13370  a      13:372  f 
14598  c      14ii29  1)       15510  f      15620  e      16067  f 
]'  '.U  f      177i.3  f      18253  1-      18829  e       19U6U  f 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITÉ  GÉNÉRALE 

DETTE  PUBLIQUE 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de  50  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  18  septcmbt  c- 
octobre  1900. 

Montant  nominal  :  227.000  fr. 
184  titres  à  500  fr. 
62(16   6931   7002   7315   7463  7769 
8845   8959   9318   9501  9592 
102:36  10264  10483  10528  10659 
11379  11894  12148  12262  12310 
12969  13071  13073  13'282  13606 
14658  14918  15143  15239  15523 
16287  16405  16872  16918  17022 
17936  17962  17986  18213  18388 
18750  18756  19066  19079  19124 
•mis  20458  20513  20535  21450  21480 
22199  22211  22214  22390  22413  22865 
2372B  24901  25055  25174  25225 
26179  26859  272r-.5  27582  98141 
28513  28791  28874  28884  29551 
31220  31257  31439  31513  32183 
33024  33261  33312  33796  33800  3:3845 
34187  34196  34733  35325  35372  35'  99 
36155  36726  36793  36816  36856  37167 
37563  37957  38498  :38579  39170  39381 
40024  40232  40292  40317  40448  40ol3 
41102  41257  41406  41635  41685  41691 
4^838  4:3012  43113  43179  4318  4  43212 
43475  44076  44159  44288  44361  44535 
27  titres  à  5.000  fr. 
618     668     693  902 
2294  '2515   3114  3197 
3887   4311   4567  4896 
5188 

Le  paiement  de  ces  litres,  portant  le  coupon  n"  17 
du  1"  iuillel  1901,  ainsi  que  le  paiement  du  coupon 
no  16  du  1-  janvier  1901,  se  fera  à  partir  du  1" 

'"'eu  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  banque  Disconto- 
Gesellschafl  et  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-siir-Mein,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rothschild  et  lils  : 
A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-bas. 


Titres  à  500 

fr. 

6858 

a 

7744  c 

8738  a 

9569  b 

9687  b 

10086 

c 

10439  c 

10523  b 

10810  c 

11480  c 

11650 

c 

12060  1:. 

12582  c 

14011  b 

14198  a 

145i9 

c 

14565  c 

14711  b 

14746  c 

15142  c 

15297 

c 

15869  c 

16051  c 

16175  b 

17913  <• 

18316 

c 

186:36  c 

18867  c 

18871  c 

1%»  h 

20224  b 

20497  c 

20926  c 

21363  c 

21532  c 

21951 

c 

22049  b 

22585  c 

227a3  c 

23559 

c 

24188  b 

24345  c 

24548  b 

24987 

c 

25323  c 

25505  c 

25975  b 

261%  c 

28319 

c 

28677  I) 

28754  c 

28911  c 

29348  c 

29835 

c 

30009  c 

30135  c 

30r)27  b 

;30614  c 

;30777 

c 

31191  b 

31508  c 

31997  c 

32021  c 

32291 

c 

33034  c 

;33517  c 

33944  c 

35079  b 

35C)06 

c 

36879  c 

37170  c 

37316  b 

:37595  c 

:38069 

a 

38420  h 

38539'b 

38652  )) 

;i8(i82  b 

38845 

c 

38970  b 

392:32  c 

39621  b 

40085  h 

40383 

c 

40442  c 

40974  b 

41153  b 

415  '22  c 

41704 

c 

42011  c 

42310  b 

43264  c 

4:3745  e 

44050  Jj 

44545  c 

44957  c 

Titres  à  5.000  fr. 

1570 

c 

2275  a 

3708  c 

4482  b 

4487  1» 

4491 

a 

4850  b 

5823  c 

D.\TE.S  DE  TIRAGE 

a. . 

Avril  1899 

c. . 

Avril  ISOO 

b.. 

Octobre  ItOO 

9612 
10710 
12350 
13921 
15524 
17171 
ia567 
19458 


25681 
'28:304 
29652 
32318 


170  222 

1589  1886 

3714  385j 

5144  5187 


7790 
9695 
11105 
12549 
14338 
15730 
17814 
18695 
20163 
21497 
22884 
25758 
28366 
29827 
32721 
33870 
35628 
37246 
39794 
40694 
41879 
43217 
45641 

924 
3627 
4914 


8830 
10188 
11287 
12575 
14384 
15962 
17865 
18717 
20347 
22018 
23115 
28778 
28468 
30722 
33021 
33913 
36096 
37322 
39873 
40779 
42501 
43468 
4593: 

1146 
36  i5 
5048 


COMPAGNIE 

DES  CHEiyiiNS  DE  FER  DE  L'EST 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Adminis- 
tration à  l'asserabléé  générale  ordinaire  et 
extraordinaire  des  actionnaires  du  28  avrO 
1900. 

(SUITE  J 


Secondes  voies  donnant  lieu  au  paiement 
i:ar  l'Etat  d'annuités  provisoires 

Dépenses  de  l'exeicicc  1849   ..v'-^ni  n 

Dépenses  antérieures   42.i)6«;.:39t  1^ 

Total  au  31  décembre  1899   42.i>t>^.:39i  « 

Récapitulation 

Concessions  antérieures  à  1888  1-205.14.>.^  Il 

Concessions  de  1883   103.4.32.Ki.}  « 

Li'TUCs  d'intérêt  général  et  local 
exploitées  par  la  Comp-^gnio  en 
vertu  de  traités  approuves  par 
l'Etat  •.  

Travaux  coœplcmcntaiics.  

Matériel  roulant   ■  •  • 

Installations  immobilières  des 
atehers  et  dépôts  •  •  •  

Mobilier  ul  matériel  des  gares 
et  des  tiains  

Dépenses  faites  pour  le  compte 
de  l'Elat.  remboursables  par  an- 
nuités •  :  

Sfcondes  voies  donnant  lieu  au 
paiement  par  1  Etat  d'annuités 
provisoiies.  

Total  généial  au  31  décembre 
1899  


18. :343.52a  7! 

i;34.U)9.;3:«6 
303.958.:38l  8 

40.814.985  Si 

9. 844 .291  3 

179.33:3.564  3 

42.9()().:391  1 


2.038.010.023  I 


CHAPITRE  II 
RÉSULTATS  DE   L  EXPLOITATIOH 

Longueur  exploitée 

T  '.-.iPTidue  des  li^iics  que  nous  exploitons,  s< 
,Îm?o  compte  comme  concessionnaire.  s< 
''""r  1.  cnmnte  dM^er. ,  en  vertu  des  traites  appn, 
l-^s  ïr  >r'hln'is.re  des  travaux  publics,  cfci 


f) 


Voir  L  Économiste  Européen  n»  459. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


3 


au  ai  dèeomliro  18',)8,  de....    4. 8;!")  kiloiujHres  (1). 

Aai'une  Wgni^  ou  soclion  de  ligiio  n'a  étr  ouverte 
&  l'exploitât iou  pondant  l'oxorcico  iSW. 

Recettes  de  l'exploitation 

La  rocelte  totale  dos  li^'ues  en  oxploilat'on  com- 

fète  (2),  déduction  fuite  de  l'impôt,  s'est  élevée 
   r;().21)i).2'i0  Vi 


Savoir  : 

Voyageurs   50. 757. 024  1)5 

Batra^e    liaanc  >s,  articles  do  mes- 
sagerie, etc   17.21:!. 521  !ll 

«laichumlises  de  petite  vitesse  ..  102.:i-iS.ii'.«  28 


Totalégal...  176.299.240  14 

L<!S  recettes  de  l'année  1898  avaient 
été  do.   167. 51)9.476  19 


Augmentation   8. 729 .760  95 


Les  dilTérentos  catégories  de  trttflc  ont  contribué 
A  celte  augmentation  dans  les  proportions  sui- 
vanfos  : 

Vovaoeurs.   1,754.000  fr.,  soit  :i.l8  0/0 

(îninde  vitesse .. .     882.000      -      5.40  0/0 

Petite  vitesse         6.098.000      -      6. «8  0/0 

IjCS  produits  de  l'exploitation  des  cinq  derniers 
exercices  sont  résumés  dans  le  tableau  ci-après  : 

PRODUIT  -  IMPOT  DEDUIT 
Grande  Pelile 
Anuées    Voyageurs     vitesse       vitessj  Totau.x 

I89-)....  50.952.273  14,:W6.n31  88.732.802  153.992.006 

1806....  53.207.1S8  15. 10'.. 337  92.570.977  160.942.502 

1897  ...  53.963.368  15.920.273  93.82>.^97  16:!. 709. 138 

189">   55.002.600  16.331.536  96. 235. 3  iO  167.569.476 

t839....  56.757.025  17.213.522  102. ,328. 693  176.299.240 

Los  résultats  de  l'exercice  1839  s  m t  très  satis- 
faismls  L'augmentation  do  recettes  du  8.780.003 
francs  csl  sensiblement  supérieure  au  dou))lc  de 
l'augmonlTtion  moyenne  (3.765.000  lianes)  des 
cinq  années  ])récédonles.  (Je  résultat  r-sl  dû  sur- 
tonl  à  l'accroissement  du  trafic  de  la  petite  vitesse. 
Nous  traversons,  en  ellct,  une  période  de  grande 
activité  industrielle.  La  métallurgie,  en  parliculier. 
a  pris  un  essor  considérable  sur  notre  ré.seau.  La 
progression  du  mouvement  des  voyageurs  qui 
s'était  ralentie  depuis  deux  ans  est  en  reprise  assez 
sérieuse;  ce  fait  est  la  conséquence  de  l'aclivité  des 
usines  ot  de  l'abondance  des  récolles  qui  ont  aug- 
Bionté  les  ressourças  de  la  population. 

Tl  est  int''re-sant  d'établir,  pour  chaque  ealégo- 
dio  du  trafic,  une  comparaison  entre  l'anginenta- 
li)n  du  dei'nier  exercice  et  l'accroissement  moyen 
rcs  cinq  anné;;s  précédentes  : 

Aujmentat.  Augmentât: 
annuelle         iln  18)9 

moyenne  de  juir  rapport 
1893  à  1899         à  1898 

Voya;{Cu rs   1 . 3.53 . 0'IO      1 .  lôi . 000 

Grande  vitesse   6.5'î.OOO         822. (KIO 

Petite  vitesse   1.759.0O0  6.0'J'..0)(I 


Totaux. 


3.7(i5.000  8.7:!0.0(K) 


Iji  pi'oduil  kilométrique  des  lignes  en  exploita- 
lion  comidéto,  déduction  faiti  de  l'inipol,  est,  pour 
l'oxercice  1899,  de,   36. '168  18 

Il  élait,  ep  1898,  de.   84.66't  77 


Augmentation  on  1899. 


1.798  86 


Importance  '/es  transports  à  grande  et 
à  petite  vitesse 

1°  Voijar/eurs.  —  Lo  nombre  des  voyageurs 
transportés  en  1893  sur  l'enseir.ble  de  nos  lignes  a 
été  de   f  2 . 526 . 380  vo s-ageu  rs 

Il  avait  été,  en  1833,  de  .    60.730.642     "  — 


Augmentation   1 . 795 . 738  voya.genrs 


Le  nombre  des  voyageurs  de  .la  ligne  de  \'iii- 
cen'ies,  compris  dans  le  cliiirrc  général  ci-'Iessus  a 
Pli)  do  IS. 21s. 372  contre  18. 192.544  on  ]8,}8  :  d'.,ii 
une  augiuentE^lion  de  25.82S. 

(l)  Concessions  de  la  Compagnie  :  Lignes  en  ev 
ploilalion  complète.  ; . ,   4.73i  kilomèti-cs 

Ligiie.s  exploitées  aux'  lieu  et 
place  des  conccîSiQpnairo--. . ....       101,  — 


4.885  kilomètres 


(2)  Aucune  ligne  ôli  Section  de  ligne  n'est  actuel- 
lement au  compte  d'exploitation  partielle. 


Cet  accroissement  dans  le  nombre  dos  voyageurs 
do  cotte  ligne  est  peu  important. 

En  cll'el,  la  concurrence  ((ui  nous  est  faite  dans 
l'intc'rii'ur  de  Paris  par  un  tramway  électrique 
d'installation  récente  nous  a  eidevé  de  la  lîasliUe 
à  lleiiilly  2.52.000  voyageurs,  d(!  l'icuillv  à  la  lias- 
tille  2V).U0O,  (11'  la  Uastilh^  à  li(>l-Air  72.000  et  (!(• 
liol-Air  à  la  Bastille  70.000,  soit  on  tout  ()34.000 
voyageurs. 

Les  voyageurs  en  provenance  de  Ticl-Air  ot  de 
lleuilly,  ([ue  leurs  a ITairos  appellent  dans  le  centre 
de  Paris,  nous  échappent  en  partie,  parce  que 
le  tramway  leur  délivre  des  correspondances  (|ui 
leur  permettent  d'atteindre  sans  frais  supplé- 
mentaires un  point  quelconque  de  Paris  ot  réci- 
proquement. 

Les  portes  do  recettes  correspondantes  ne  sont 
d'ailleurs  pas  très  élevées,  car  il  s'agit  de  très  pe- 
tits parcours  pour  les([uels  un  billet  d'^aller  et  re- 
tour en  2"  classe  de  la  Bastille  à  lïouilly,  par 
exemple,  ne  coûte  que  0  fr.  20,  soit  0  fr.  10  par 
voyage . 

11  y  a  d'ailleurs  compensation,  grâce  à  une  aug'- 
montalion  de  600.000  unités  dans  le  nombre  des 
voyageurs  entre  Paris  et  les  au-iglà  de  Bel-Air  ot 
vice-versâ . 

Sur  l'ensemble  du  réseau,  le  mouvement  des 
voyageurs  en  1899  présente  une  augmeiïtation  de 
2  95  "u/0  sur  189-'.  L'acc"oissement  de  recette  cor- 
respondant est  do  3  18  0/0.  Contraireme^.t  à  ce 
qui  a  été  observé  dans  les  exercices  antérieurs,  la 
progression  de  la  recette  se  trouve  ainsi  plus  con- 
sidérable que  'a  progression  du  nombre  clgs  voya- 
geurs . 

Los  abonnements  ouvriers  continuent  à  se  déve- 
lopper rapidement.  Nous  avons,  en  1899,  délivré 
175.340  abonnements  à  la  semaine  à  notre  gare 
princiiiale  de  Paris  et  229.902  .h  la  Bastille.  Les 
chiffres  correspondants  de  1^^98  no  s'étaient  élevés 
(ju'à  152.010  pour  la  gare  de  Paris  et  à  196.6'39 
pour  la  gare  de  la  Bastille,  ce  ([ui  donne  une  aug- 
mentation de  23.330  à  Paris  et  83.263  à  la  Bastille. 
La  moyenne  du  nombre  quotidien  dos  voyages 
d'abonnés  ouvi-iers  (arrivées  ot  départs  cumulés)  a 
été  de  8.818  à  la  Bastille  et  de  6.725  à  la  gare  de 
Paris. 

Dans  les  localités  in.lustrielles  de  notre  réseau, 
le  nombre  des  abonnements  d'ouvriers  croit  l'ga- 
lement  très  vite.  Nous  avons  délivré,  cri  1899, 
204.'i2'i  abonnements  hebdomalaires  contre  169.911 
en  1898.  L'augmentation  a  donc  été  do  34.713 
cartes. 

Pour  tenir  compte  d'un  vœu  qui  nous  avait  été 
fréquemment  exprimé,  nous  avons  cru  devoir 
consentir  à  étendre  le  liénéfice  des  abonnements 
ouvriers  aux  jietits  employés,  c'est-à-dire  à  ceux 
qui,  suivant  une  formule  proposée  pir  M.  le  Mi- 
nistre des  Travaux  publics,  n'ont  pas  un  revenu 
total  supérieur  à  2.000  francs  par  an  et  ne  paient 
pas  une  cote  mobilière  personnelle  excédant  pour 
la  part  de  l'Etat  le  chiirro  de  10  francs.  Cette  inno- 
vation est  encore  trop  récente  pour  cju'il  novis  soit 
possible  d'en  apprécier  les  résultats. 

Le  nombre  des  voyages  effeclués  avec  des  billets 
J'aller  et  retour  sur  l'ensemble  du  réseau  s'est 
élevé  à  29.213.402,  en  ausmjntation  de  231.190  sur 
189S. 

La  proportion  des  voyageurs  dos  trois  classes  se 
traduit,  pour  1898  et  1899,  par  les  chiffres  ci- 
après  : 

tS9S  1899 


1" classe   4  95  0/0 

2"  classe   83  32  0/0 

8»  classe   61  78  0/0 


4  68  0/0 
32  65  0/0 
62  67  0/0 

Le  tableau  suivant  indique  la  répartition  des 
voyageurs  entre  les  trois  classes  pendant  les  cinq 
dernières  années  : 

Années      V'  classe     2'  classe      'i'^  classe  Totaux 


1S95.... 
1896... 
H97.  .. 
1-"9S.  .. . 
1S99.  .. 


2.977.521 
3.034.978 
3.025.643 
3.009.92^ 
2. 92  S. 103 


Voyageurs 
18.957.95-4 
19.531.335 
19,8  /5.28^ 
2).  2.32. 9  40 
20.416  260 


.32.587.4  4  2 
31  432.1.33 
31.942. 519 
37.487.7/3 
.39  182.017 


54.322.917 
56  998.446 
.58. 7(3. 4.50 
60  730.642 
62.526.3S0 


Le  produit  moyen  par  vOyagour  et  par  kilomètre 
présente  une  légère  baisse.  De  0  fr.  03.57  en  1898, 
il  tombe  à  0  fr.  085i  en  1899. 

Le  parcours  moyen,  par  contre,  a  '  légèrement 
augmenté;  il  est  de  25  km.  63  contre  25  km.  40  en 

18r)8. 

Le  produit  moyen  par  vovageur  s'est  un  peu 
relevé;  de  0  fr.  906,  il  passe  ;'i  0  fr.  908. 
Le  parcours  total  des  trains  de  voyageurs  a  été 


de   kilom.  28.6.51.9.50 

Il  n'avait  été,  en  1898,  que  de   28.188.887 

Augmentation         kilom.  468..56.'{ 

2°  Articles  de  Me.isar/crie.i  el  Denrées.  —  La 
recette  des  messageries,  y  compris  les  colis  iios- 
taux  do  8,  5  et  10  kilog.,  s'est  éle- 
vée à   Fr.    13. 990. .508  73 

Elle  avait  été,  on  1898,  do   13.154.108  69 

Augmentation   836.395  04 


Le  poids  des  bagages  expédiés  a 
été  de   kilog.       158. 2.50. .827 

Le  poids  total  dos  articles  de  messagerie  s'est 
élevé  à   kilog.  210.851.889 

La  valeur  déclarée  des  finances  tvansporté;es  a 

été  de   Fr.  208.004.828 

Elle  avait  été,  en  1898,  do   190.6-56.661 

Augmentation         Fr.  12.348.167 

Le  nombre  des  exi^édi lions  de  bagages  et  de 
messageries  a  été  de  8.405.158,  soit  23.027  par 
jour. 

Le  nombre  de  colis  postaux  expédiés  par  notre 
Compagnie,  en  1899,  a  été  de  colis   6.422.689 

Nous  en  avons  reçu  des  autres  Com- 
pagnies   2.273.6.30 

11  en  est  passé  en  transit  sur  nos  li- 
gnes   1.269.344 

Total   colis.  9.965.663 

soit  27.303  par  jour. 

Ce  nombre  n'etiit  que  de  25.377  en  1898;  l'aug- 
mentation quotidienne  est  de  1.926,  soit  7.6  0/0. 
Cet  accroissement  est  proportionnellement  égal  à 
celui  qui  avait  èlé  constaté  l'an  dernier. 

[A  suivre)  2034 
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Les  f  iscicules  700  et  700  bis  de  la  Grande  En- 
cvclopédie,  qui  viennent  de  paraître,  terminent  le 
XXVIIP  volume  de  cette  belle  publication.  Ils 
renferment  une  longue  et  intéressante  monographie 
de  la  Russie  par  MM.  Vélain  (géographie  physi- 
que et  géologie',,  Zaborowski  (ethnographie),  Le- 
mosof  (géographie  politique  et  économique),  Hau- 
mant  (histoire),  Legras'  (histoire  littéraire),  Ph. 
Berthelut  (beaux-arts);  celle  des  îles  Ryou-Kyou, 
par  M.  Maurice  (^louranl;  un  magistral  article  sur 
le  Rythme  musical,  ])ar  M.  Henri  Quittard  ;  le 
commencement  de  la  lettre  S  (linguistique,  par 
M.  Paul  Regnaud;  paléographie,  par  M.  Daniel 
Grand),  etc..  etc. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  ,à  la  Direction.  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  do  rouvra;.^o  envoyé  franco.  2005 

Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
'Voyages  circulaires  à  coupons  combinables  sur 
le  réseau  P.-L  M.  et  sur  les  réseau.x  P.-L.-M.  et 
Est. 

Il  est  délivré  t  a\te  l'année,  dans  toutes  les  gares 
du  réseau  P.-L.-M.,  des  carnets  individuels  ou  de 
famille  pour  eirectnor  sur  ce  réseau,  ou  sur  les  ré 
seau  P.-L.-M.  et  Est,  en  p-,  2»  ot  classes,  des 
voyages  circulaires  à  itinéraire  tracé  par  les  vo.ya- 
geurs  cux-mème',  avec  parcours  totaux  d'au  moins 
30O  kilomètres.  Les  prix  de  ces  carnets  comportent 
des  réductions  très  importantes,  qui  atteignent, 
pour  les  billets  collectifs,  .50  0/0  dii  larif  général. 

La  validité  de  es  billets  est  de  80  Jours  jusqu'à 
1.500  k-lom  ;  45  jours,  de  1..501  à  3.000  kilom.;  60 
jours  pour  plus  de  3.1.00  kilom.  —  Faculté  de  pro- 
longation, à  deux  reprises,  de  15,  23  ou  30  jours 
suivant  le  cas,  moyennant  1î  paiement  d'un  sup- 
plément égal  au  10  0/0  du  prix  total  du  carnet, 
pour  chaque  prolongation.  —  Arrêts  facultatifs  à 
toute n  les-  gay^s  situées  sur  l'itinéraire  —  Pour  se 
procurer  un  carnet  individuel  ou  de  famille,  il  suf- 
fit de  tracer  sur  nne  carte,  qui  est  délivrée  gratui- 
tement dans  toutes  les  gares  P.-L.-M,  bureaux  do 
ville  et  'agences  de  la  Compagnie,  le  voyage  à  ef- 
fectuer, et  d'envoyer  cette  carte,  cinq  jours  avant 
le  di'jiart,  à  la  gare  où  le  voyage  doit  être  commencé, 
on  joignant  à  cet  envoi  une  consignation  de  10  fr. 
—  Le  "lélai  de  demande  est  réduit  à  deux  jours 
(r'imauches  et  fctcs  non  compris)  pour  certaines 
gi'andes  gares.  2006 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Rasse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  ...... 

Hongrois  

Turc  IV  

Italien  4  %  

Chemins  de  (er 

Antricbiens  

Lombards  

Gothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banquas 

Crédit  

Disconto  

Darmstadt-Benk  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —   Vienne   —  .. 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


26  sep 

3  oct . 

10  oct 

17  oct 

24  oct 

1  liOV 

85  10 

85  50 

85  60 

85  50 

86  60 

87  75 

96  10 

96  » 

96  10 

96  20 

90  10 

11  10 

71  40 

71  80 

70  50 

6S  25 

67  » 

90  10 

95  20 

90  20 

95  20 

95  80 

96  90 

22  30 

22  35 

22  35 

22  25 

22  30 

25  55 

94  » 

93  60 

93  90 

93  80 

94  25 

9 1  90 

i  » 

1-11  » 

140  50 

138  90 

137  » 

137  40 

140  40 

25  20 

25  » 

24  70 

2i  70 

25  50 

140  » 

138  90 

138  50 

139  20 

139  40 

144  70 

89  » 

88  10 

87  75 

87  10 

» 

» 

71  30 

69  • 

69  » 

09  1) 

09  40 

203  70 

203  70 

201  80 

201  70 

202  70 

207  10 

169  » 

171  20 

163  90 

170  20 

171  « 

175  60 

124  50 

127  70 

128  40 

129  70 

129  9J 

132  90 

138  90 

l 'lO  30 

141  30 

142  60 

lii  00 

145  75 

138  50 

139  90 

141  20 

141  GO 

142  25 

145  30 

115  50 

120  75 

114  75 

123  10 

129  50 

131  80 

81  30 

81  30 

81  .35 

81  40 

81  40 

81  45 

20  44 

20  43 

20  45 

20  44 

20  13 

20  45 

8i  50 

8}  75 

8i  45 

84  05 

84  85 

S  4  90 

213  >. 

212  90 

212  80 

212  85 

212  9. 

213  10 

216  35 

216  25 

216  40 

216  35 

216  45 

216  65 

BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


■VALEURS 

Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  8  0/0  

Turc  31  

—  111  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

8rec  Monopole  

Italien  4  0/()  

Russe  4  0/0  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Lombards  

Banque  Oliomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

North  Brit  

Argeut  en  barres  

Change  sur  Paris  

E'3Comi>te  de  la  Banque  . 
Escompte  hors  banque 


26  sop 

8  oct. 

10  oct 

17  oct 

31  oct 

31  oct 

98  50 

98 

37 

98 

62 

98 

87 

98 

87 

98 

07 

63  87 

63 

75 

64 

25 

64 

50 

04 

75 

64 

75 

6i  5U 

02 

50 

62 

84 

62 

Cl 

25 

61 

» 

91  75 

92 

50 

92 

» 

01 

53 

92 

92 

13 

98  75 

97 

75 

97 

50 

98 

98 

25 

98 

75 

46  » 

45 

75 

45 

75 

45 

75 

46 

n 

46 

25 

25  » 

2i 

87 

25 

» 

24 

87 

24 

87 

25 

22  25 

oi 

12 

22 

19 

22 

12 

22 

12 

22 

25 

U5  )i 

105 

105 

u 

105 

37 

105 

» 

105 

50 

41  50 

41 

50 

42 

)> 

42 

u 

42 

n 

41 

hi 

92  87 

92 

87 

93 

» 

93 

93 

50 

94 

25 

98  50 

94 

50 

98 

98 

'JS 

50 

94 

50 

23  .. 

23 

12 

23 

37 

23 

25 

23 

25 

23 

37 

71  37 

70 

63 

70 

60 

•69 

08 

37 

66 

75 

95  . 

94 

50 

95 

» 

05 

» 

95 

50 

96 

50 

100  » 

98 

50 

99 

99 

» 

99 

100 

5  50 

5  50 

5  50 

5 

50 

5 

50 

5 

50 

139  » 

139 

» 

140 

139 

n 

139 

139 

» 

5  50 

5 

5J 

5  50 

5 

50 

5  06 

5 

» 

11  50 

11 

37 

11 

37 

U 

3? 

n 

37 

U 

37 

58  75 

5S  87 

59 

)) 

59 

12 

5S  62 

59 

12 

137  50 

138  50 

136  5j 

141 

134 

5. 

130 

82  50 

82 

» 

82 

» 

82 

» 

82 

82 

» 

19  » 

i:9 

50 

29 

56 

;9 

18 

30 

19 

i9 

75 

25  36 

23 

35 

25  30 

2o  3^ 

95 

33 

25  32 

4  M 

4 

» 

4 

1) 

4 

4 

» 

4 

» 

4  n 

4 

» 

4  62 

3  87 

3  62 

4 

» 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALKUB8 

26  sep 

3  oct. 

10  oct 

17  oct 

24  oct 

31  oct 

Fonds  d'État 

115  70 

111  80 

114 

80 

114 

» 

114 

10 

114 

50 

V6  9J 

16  65 

16 

85 

te 

00 

96 

:;8 

96 

90 

97  10 

96  95 

97 

15 

16 

-.5 

96 

5j 

y? 

20 

114  45 

113  70 

111 

» 

113 

bu 

113 

7o 

1.4 

50 

—      Rente  Couronne. . . 
Chemins  de  (er 

90  80 

Ou  50 

90 

40 

90 

05 

90 

C5 

90 

.'0 

1068  . 

1080  > 

1066 

» 

1052  » 

leo- 

!  » 

1100  » 

Lemberg-Czernovitz  

53Z  90 

529  » 

526 

» 

52j 

)) 

5^4 

587 

607U  • 

60.0  II 

6O30 

604( 

) 

6080  » 

n 

I5J  » 

i50  » 

449 

446 

447 

» 

453 

n 

064  » 

t,62 

653 

n 

843 

)) 

0^3 

h 

056 

109  -■ 

108  « 

108 

107 

» 

107 

107 

Change  »ur  Londres  

242  05 

242  05 

212 

» 

m 

i5 

240 

82 

210 

05 

96  30 

96  2i 

96 

2/ 

96 

15 

«5 

8j 

t5 

95 

Napoléons  d'or  

19  30 

19  28 

19 

19 

25 

1<< 

22 

19 

21 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BAKCELONt: 


Madria 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Lonares  3  mois 

—     sur  Paris  8  jour».. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  lixlérieure  4  0/0  

Obligations  Ujp.  Coba  6  0/0 

—                5  0/0 
Cbaoge  sur  Paris  


'/iù  sep  3  oct.  10  oct  17  oct  2i  oct  31  oct 


73 

10 

7  3  15 

71  90 

71 

45 

71 

» 

67  C5 

» 

79  25 

78  7  ; 

>} 

'8 

30 

73  >. 

82 

81  10 

80  90 

80 

15 

79 

85 

M 

32 

62 

32  70 

3Z  77 

:-3 

33 

33  » 

97 

30  25 

30  57 

31 

45 

10 

33  85 

73 

20 

72  ii 

;i  90 

71 

47 

71 

)i 

05  95 

D 

M 

B 

» 

f> 

86  10 

ta  >. 

85 

50 

85 

15 

b  J  35 

71  /u 

71  t5 

71 

ÏO 

71 

15 

03  4j 

30 

50 

30  10 

30  90 

3ï 

15 

c2 

7 

33  25 

BOURSES  FINANCIERES  DS  BRUXELLES  &  D'ANVERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 
—       Confro  (p.  d.  f.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  «ur  Berlin   

—  sur  Londres  

—  «ur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  ,  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


23  sep 

3  oct. 

10  oct 

17  oct 

24  oct 

31  oct 

95  » 

9i  90 

94  70 

94  25 

94  53 

95  05 

84  » 

83  95 

83  50 

81  50 

81  50 

83  25 

3000  » 

300Î  » 

3050  » 

3045  . 

3050  . 

3100  » 

540  » 

55»  X 

575  . 

575  » 

572  50 

672  50 

10075- 

9600  » 

9737  » 

9300  » 

9525  » 

9575  » 

71  54 

71  06 

70  ii 

68  75 

6S  50 

66  12 

63  36 

62  50 

63  87 

G2  12 

61  75 

60  06 

208  10 

20S  20 

208  9J 

«08  20 

208  40 

208  ?5 

123  20 

123  15 

1Ï3  10 

123  05 

123  n 

122  90 

25  20 

«5  18 

85  19 

25  Ki 

t5  15 

25  14 

100  2» 

100  21 

100  17 

100  15 

103  16 

100  15 

100  23 

100  23 

lOO  18 

100  18 

100  18 

100  17 

123  17 

123  12 

183  07 

113  0» 

122  85 

122  SO 

25  20 

S5  19 

85  19 

Ï5  17 

25  15 

25  15 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  Q&NE8 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—       Méridionaux  act. 

Kanqne  d'Italie  aci  

Cré  lit  Foncier  Italien  acl.  . 
Gomp.  Nav.  k  vap.  K.  H.  .. 
Bons  Méi-jiiionaiix  â  0,  0. . . . 

Eau  Marcia  

Change  sur  la  Kranc»  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Qdnes 

Mente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  HerLu  


2d  sep 

3  oct. 

10  oct 

17  oct 

24  oct 

31  oct 

93  62 

93  62 

99  80 

99  60 

99  57 

99  97 

520  » 

580  ,1 

520  » 

515  » 

517  » 

518  » 

7fi5  » 

701  « 

701  . 

69!)  . 

696  » 

700  » 

854  » 

815  » 

85R  >. 

851  . 

851  . 

887  » 

iiS3 

4s4  » 

4S2  » 

490  . 

481  » 

m  » 

461  ■ 

460  n 

459  » 

453  » 

473  » 

489  50 

525  » 

525  « 

575  ■ 

515  " 

515  > 

545  . 

1050  „ 

1055  n 

10  '5  » 

1055  . 

\0f6  . 

1050  •> 

106  65 

106  55 

lOO  37 

106  32 

106  02 

105  67 

26  83 

86  77 

ttJ  76 

26  71 

£8  60 

28  50 

131  17 

131  » 

130  80 

130  45 

ISO  12 

129  75 

99  62 

99  67 

9i*  77 

S9  52 

99  60 

no  20 

705  . 

701  1) 

731  * 

694  » 

495  . 

700  » 

108  66 

108  60 

108  41 

106  30 

108  Ol 

105  68 

131  15 

131  07 

130  85 

130  GO 

130  08 

l/>  07 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURQ 


VAl.KLPf 

Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Coninierce  exlé. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb.. 

—  lutern.  de  .St-Péters. , 
Russe  i  Yi  %  val.  de  Cr.  f 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berliu  


ii6  sep 

3  oct. 

10  cet 

|7  oct 

24  oct 

31  oct 

96  12 

95  » 

96  » 

98 

96 

96  12 

290  . 

287  » 

287  » 

m 

234 

2i2  » 

534  . 

53  >  - 

530  « 

503 

514 

510  » 

357  » 

351  » 

355  » 

318 

318 

» 

346  50 

152  . 

152  » 

152  » 

15i 

152 

152  . 

37  37 

37  37 

37  37 

37 

37 

37 

37 

37  42 

93  70 

93  70 

93  75 

93 

70 

93 

76 

93  75 

45  76 

45  75 

45  80 

■15 

45 

80 

45  80 

BOUK8E  FINANCIERE   DE  QENEVE 


VALEURS 

Qenéva  avec  lots  3  %. . 

—  1890  3  %  %... 
Fédéral  1889  3  K  ^,  ... 

—  Ch.  d»  fer  3  % 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres.. 


aô  sep 


9rf  75 
93  >, 

95  25 
93  52 
100  3S 
25  23 


3  oct. 


99  25 

92  » 
99  . 

93  05 
93  20 

100  38 
25  Xi 


10  oct 


99  25 
93  K 
99  » 
95  50 
k3  50 
tOO  31 
25  20 


17  oct 


93  I) 
91  . 
98  • 

95  75 
9j  55 
100  34 
25  18 


24  oct 


99  50 
92  50 
98  25 
95  65 
94  02 
100  35 
2»  18 


1  nov 


103  « 
»2  . 

98  » 

96  » 
94  75 
li;u  33 
25  16 


EOURSSi  FINArvClÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galal.^ 


VAl.BUKS 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  3»  groupe. . . 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Pans  3  luois... 
—     sur  Londres  3  uioib. 


26  sep 

2  oct. 

10  oct 

17  o.'t 

2i  oct 

31  oct 

87  22 

87  22 

87  28 

n,  24 

87  19 

87  20 

24  10 

24  lie 

24  0. 

21  o; 

■iï  13 

109  25 

110  - 

lOi  25 

107  75 

lu7  37 

108  75 

23  03 

23  01 

23  12 

Z2  9-- 

23  05 

22  87 

109  . 

109  Oï 

109  05 

109  17 

109  It 

1U9  22 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-^ORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atchibun  

Canada  Pacitic  

Central  New-Jorsoj. . 

Milwaukeo  

Kiié  

lUiuoi»  Central  

La^e  6hore'  

Luuisville  et  Nuaville. 
Ne»-Vork  Central. . . . 
Northoiu  PaciDC  pref 

Ueading  

Uuiuu  l'acuic  

Wabd  cil  M-Loi.ib  pref. 

Caluiuel  et  Hecla  

Change  sur  l.on  iro». 

—  Parib . . .  . 
Ubli  IriBiliti  >ir  L>ii<ru. .. 

Cuivre  

Argemt  


26  «ept3oclob  10  oct.  17  uct.  2>  oct.  1  nov. 


115 

26 
87 
133 
112 
10 
114 
215 
70 
tï7 
67 
15 
5. 
16 
7J6 
.52i 
0.19 
4.86 
iO 
t3 


114 

:-8 

86 
133 
112 

U 
116 
Z  b 

72 

i2y 

u9 
16 

;8 
i« 

717 
i.81 
5.20 
i.l:5 
16 
63 


Ui 
Ï7 
83 

131 

111 
U 

116 

215 
71 

128 
68 
15 
57 
17 

75S 
4.70 
5. 22 
4.84 
16 
63 


lli 
23 
b7 

135 

113 
Ii 

118 

2.6 
74 

130 
71 
17 
60 
18 

762 
1.81 
5.2i 
4.85 
16 
63 


1)5 

se 

87 
13  J 
116 
li 
119 
216 
76 
133 
73 
17 
62 
<9 
730 
4.80 
5. il 
1.84 

la 

65 


115  X 
3^ 

tù  % 
135 
115  % 

Il 
lis 

■  i>  % 
13;  -A 
7o  /-i 

1'  '/. 
ol  y, 

Ij  % 
790 

4.80  yi 

5.21 

4.81  s. 
16  ^ 

6i  ;4 


L'ÉCONOMISTE  EUI{0I'I<:KN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cipilil 
Dom. 


Wllltni 

15012 

3837 
67'JO 


UKMKS 

A  l'AYKK 


Frincs 

456.367.401 

115.104.990 
237.638.374 


25839  809.110.765 
390.356  obl.(le500fr 
89 1.600  obi.  de  500  Ir 

39.883obl.ile500(r. 
109.700obl,it»500  Ir. 


Sombre 

Tal. 

Son) 

il(  Titres 

451.481 

500 

500 

■274  0-29 

.400 

400 

1088030 

400 

■lOO 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235.471 

500 

500 

583.560 

400 

400 

100 

100 

44i.731 

400 

400 

» 

100 

100 

685. 49S 

500 

500 

100 

100 

■280.411 

500 

155.575 

400 

400 

633.151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838. 64-2 

500 

500 

meii29 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

2^24.948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

117317-2 

1000 

500 

18'2.823 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

40.000 

500 

250 

30.000 

500 

500 

200.000 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

3-20.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.00( 

500 

500 

58.53' 

) 

600 

500 

378.77( 

) 

500 

500 

60.00 

) 

500 

250 

54.25 

7 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

49 i. 516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68.567 

» 

» 

1955396 

500 

500 

1>''48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211 .006 

500 

500 

'■430-267 

500 

500 

4856631 

500 

500 

171.262 

500 

500 

237.487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.16 

4 

500 

^oo 

.W.434 

400 

400 

3014704 

500 

5oO 

136.317 

500 

500 

91.14 

y 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

DÉSIGNATION  ues  VALEUR: 


RENTES  FRANÇAISES 

,  0/  i  Terme. 

3  0^  Amortissable* 

i  Terme 


3%%  1894 (anc. 


Compt, 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  % 

(gKr.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  >  

1875  4  %.....  

1876  4  %  

1892  2      %  ■  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  y 

Ville  de  Marsèiiie  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2. 80  %  

Communales  189  9  2.60 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 


(action'S  a  tekme) 
Banque  de  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %..  . . 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  -  ,  —      3  %  tilr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  '.  

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

"  %  1855   

%  fusion  anc.  . . 
%  fusion  nouv. 
K  %  


Obi. 


Act.  Midi 
Obi.  — 


%  

%  nouv. 


Act.  Nord. 
Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     2     %,j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


DITIIIENDB  ou  mwiT  di.stribué  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  . 
3  . 
3  50 

15  . 


20  .. 

12  .. 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .. 

2  60 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .. 
14  .. 


15  .. 
15  .. 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
15  . 
15  . 
15  . 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 

15  '. 

58  50 


3  .. 
3  .. 
3  50 

15 

2  50 


50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 
25  .. 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30  . 
15  . 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
55 
15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


,3 
3 
3  50 

15  .. 

2  50 

2  50, 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  .. 


13  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  . 
15  .. 

14  .. 


15  .. 

15  .. 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56'. 
15  . 
15  . 
15  . 
12  5Û 
50 
15 
15  .. 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
68  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


50 


50 


50 


114  68 
50 
12  50 
35.  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40 
12  60 
4  .. 
36  .. 
25  .. 
16  20 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
60 
15 
15 
64 
15 
-15 
12  50 
16 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

16  .. 

2  5C 
2  60 

17  5i 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .- 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


135  41 
20  a. 

6-25  a. 
36  . . 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  ôOa 
27  50 

16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  60 
16 
16 
15 
58 
15 
15 
15 
12 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  ili!  conip.  comm.  juilletlCours  ilc  clôture  dos  5'il(,-i-]iii'r('s  sern 


1897 


103  80 
101  60 
107  . . 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


601 
503 
504 
4Î7 
503 
402 
612 
490 


65 
610 
469 


3750  . 

882  . 

400  . 

680  . 

577  . 

46':  . 

69-;  . 

595  . 

780  . 

516  . 

80  . 

650  . 

447  . 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 

488 
482 
1740 

487 
483 
465 

1375 
4S3 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


18'.»S 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
676 
390 

398 


408 


600 
502 
502 
472 
502 
401 
606 
494 


57 
63 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 


486 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
466 
465 
465 
7-25 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 

477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1S85 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

81  .. 
83  .. 
460  . . 


547 
4-22 
410 


547 
547 

386 

393 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
626 
500 


740 
448 
700 


-i38 
7-20 
447 
1012 


461  . 

462  . 

1870  '. 

466  '. 

462  . 
421  . 

1380  . 
465  . 

463  . 
2160  . 

474  . 
473  . 
4-22  . 


1770 


100  lOj 
99  60 1 
102  30 ' 


480 

80 
8U. 
463 


511 
419 
4C6 


539 
638 
353 

354 


406 


377 
411 


4000 
1(22 
434 
760 
606 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 

1815 

455 
446 
402 

13r5 
449 
446 

2100 
464 
450 
406 


1740 


t  oct. 

11  oct. 

18  oct 

■)\  ,  .1,  t 

ij  1  K  l  . 

'Z    1 1  '  r  V  . 

lÔO  02 

99  9^ 

100  05 

1 00  00 

99  97 

69  80 

100 

100  05 

9'J  05 

08  97 

')'}  40! 

99  '^5 

99 

05 

98  80 

98  ~i'> 

y)  4"' 

102  2' 

102 

30 

1 02  '»0 

10'2  50 

iiji  ij 

102 

102 

20 

102  37 

1(2  45 

loi  5(' 

479  .  . 

475 

481  .. 

4:5  .. 

476  .. 

79  5r 

70 

5(1 

70  50 

79  50 

80  85 

81  .. 

81 

50 

81  50 

81  .. 

81  .. 

475  .. 

477 

477  .. 

4"/7  ., 

47?  .. 

534  .. 

535 

540  .. 

541  50 

542  .  . 

419  . 

4-23 

417  50 

417  .. 

417  25 

405  .. 

402 

403 

402  .. 

403  .  . 

108  .. 

104 

103  -25 

103  75 

103  50 

547  .. 

548 

50 

540  .. 

541  .. 

5U  .. 

547  .. 

548 

75 

540  25 

541  .. 

544  .. 

347  5i 

349 

348  . . 

316  50 

348  .. 

92  .. 

93 

93  25 

90  0 

90  5' 

345  .. 

346 

344  51 

313  50 

344  50 

89  .. 

90 

89  50 

89  50 

80  50 

390  .. 

397 

40»  .. 

397  50 

397  .. 

100  . , 

101 

60 

102  50 

104  60 

371 

2.^ 

373  . 

372  25 

400  '. . 

397 

400  .. 

400  . . 

ko  ..' 

447  .. 

443 

443  .. 

411  2 

444  50 

4<J7  .. 

497 

25 

501  .. 

499  cO 

498  .. 

482  .. 

482 

50 

48  î  75 

484  75 

485  .. 

4-2S  .. 

430 

50 

4,30  .. 

430  .. 

431  .. 

412  .. 

435 

i37  75 

438  .. 

438  .. 

388  . . 

380 

384  .. 

383  -2.- 

383  .  . 

437  .. 

437 

431  . 

436  50 

436  . . 

440  .. 

412 

440  .  . 

413  .. 

444  . . 

436  .. 

436 

436  . . 

436  .. 

436  .. 

507  .. 

600 

506  .. 

505  .. 

507  .. 

43  .. 

43 

42  .50 

42  75 

43  ,. 

44  . . 

43 

43  "25 

43  . 

42  50 

540  50 

540 

544  50 

540  .. 

538  .. 

4-25  .. 

425 

50 

425  75 

4-22  .. 

426  .. 

4000  .. 

iOOO 

4000  .. 

3'J70  .. 

3;  50  .. 

1096  .. 

1080 

1075  .. 

1077  .. 

lObO  .. 

443 

440  .. 

441  50 

440  .. 

730 

715  .. 

715  .. 

...  . . 

590 

584 

586  .. 

582  .. 

585  .. 

519  50 

0l9  &0 

510  .  . 

517  .. 

520  .  . 

660  .. 

650 

669  .. 

663  . . 

655  .. 

600  . . 

598  .. 

595  .. 

595  .. 

1077  .. 

1Û75 

1077  .. 

1086  .. 

1087  .. 

615  .. 

610 

610  .. 

610  .. 

610  .. 

81  .. 

81 

80  .. 

77  .. 

70  .. 

415  .. 

420 

410  .. 

397  .. 

383  . . 

61i  .. 

503 

503  .. 

502  .. 

501  .. 

975  .. 

975 

960  .. 

930  .. 



7-29  .. 

705 

710  . 

702  .. 

715  .. 

4:i3  25 

432 

25 

U2  50 

431  7 

432  .  . 

675  .. 

679 

6,SJ 

4-25  . . 

425 

4-26  60 

4-2G 

429  -,ô 

4-29  75 

426 

7.5 

4-26  .. 

426  .. 

430 

426  .. 

4-27 

422  .. 

4-26  .. 

4-29  .. 

710  .. 

717 

712  . . 

713  ..- 

713  .. 

4-25  . . 

425 

427  75 

430  . . 

433  50 

1100  .. 

1095 

10-2  .. 

1(72  .. 

1085  . 

512  . . 

512 

505  . . 

E05  .. 

bu5  . . 

445  25 

418 

•» 

447  75 

450  .. 

419  50 

443  25 

444 

447  .. 

448  .  . 

■i  i5  50 

448  .. 

445 

446  .. 

1810  .. 

1818 

1810  •• 

180O  . . 

18-20  y. 

4-W  . 

445 

448  .. 

4 13  .  . 

444  50 

415  . 

445 

4i6  .. 

146  . 

445  75 

450  75 

443 

443  .. 

445  .. 

415  . . 

402  50 

40; 

4u4  . 

403  50 

401  60 

1-207  .. 

1-285 

l-27,>  .. 

12; 2  .. 

1290  .. 

446  .. 

4i5 

50 

446  .. 

4i5  .. 

4-«4  50 

449  26 

441 

44-2  75 

443  .. 

443  25 

2:î  5  .. 

2315 

2290  .. 

2272 

2315  .. 

4r6  .. 

4' 6 

50 

459  .. 

'458  '. 

4:6  . 

410  . . 

45  V 

454  .. 

'i5i  .. 

451  .. 

415  . . 

408 

407  .  . 

403  . 

400  .. 

444 

441  25 

411  50 

441  .. 

1735  .. 

1710 

1690  .. 

1682  .. 

1725  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Konibre 

Val, 

Som, 

d»  Titres 

nom 

Ters 

99.699 

„ 

» 

3391771 

500 

500 

inO'OÛ 

500 

500 

1493954 

500 

500 

i259.91! 

500 

,500 

263.045 

500 

500 

332546'/ 

500 

500 

113Î84I 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183.195 

500 

500 

t 49. 224 

500 

500 

49.409 

500 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

r.oo 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

500 

105.321 

250 

250 

220.679 

)) 

« 

80.000 

500 

50(J 

■120  000 

500 

500 

14.720 

500 

50i 

19.280 

>. 

» 

,  58.265 

500 

500 

200.000 

100 

100 

70.500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

n 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

600. 000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Capital 

on 

C3  î 

Kombi-e  de 

Titres 

522608.360  £ 

190767. 000 f. 

1924 

524306. 200n. 

» 

5.298.600  £ 

» 

18.389.000  £ 

59.110  01] 

1946 

378109. 

.001. 

1932 

700. QOO ob 

1987 

105000. 000 f. 

» 

154070. 000 r. 

» 

13992990001. 

1941 

734839.5001. 

» 

571830.4001. 

» 

1.171.500 ob 

1930 

1 .080.600 ob 

1940 

39. 331.1451. 

1949 

58. 

74  ob 

1922 

266.090 ob 

1962 

124500. 000 f. 

i;»-.'oOi).  00011. 

» 

Hf)i:-;i)9i0  4-2  li 

90 . 

'I  lO  ob 

1928 

85.657. 

•  iHlt. 

1905 

29.000.0001, 

191S 

'.1.727. 

71  £ 

438.650  ob 

1925 

27.632.0001. 

1955 

255396.5001. 

1923 

11 1123.5001. 

1939 

179255-.  5001. 

1958 

1.045.464  ob 

1951 

571090. 

-.00  f. 

1961 

489137. 

lOor. 

1970 

640762.5001. 

1971 

39.950.0001. 

1950 

172212.5001. 

1975 

t4'i9737.500f. 

1975 

19022420001. 

1970 

55IUS7.5001. 

1973 

3956^:7 . 

001. 

1976 

21  1.000  oli 

1967 

25.000.0001. 

1950 

130987.2001. 

1930 

69.333.0001. 

» 

7.371 .915  £T 

31346. 282£T 

» 

459i:;.296£T 

101)675.0001. 

1931 

174756  OOOf . 

1931 

1 1  ;  5«r, . 

.ilOf . 

» 

6  000. 

120  £ 

1950 

20.916.0001. 

1934 

W  (lOI  . 

7001. 

1938 

7.990.900  £ 

1938 

19.763. 

150  £ 

DITIBESDE  ou 

IMÉRÈT  dislriboé 

ED 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

43 

50 

43  50 

43  50 

43 

50 

43  50 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  .. 

12  50 

12  50 

12 

50 

12  50 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

38 

38  50 

38  50 

38 

50 

38  50 

15 

15 

15  .. 

15 

15  • . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

25 

25 

25  . . 

25 

25  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

12  .. 

12  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

"à 

15  . . 

18 

18 

18  .. 

20 

20  .  . 

27 

50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

64 

50 

66  50 

68  .. 

71 

74  .. 

6i 

50 

65 

62  ., 

49 

.59  .. 

52 

52  50 

49  50 

36  50 

46  50 

15 

18 

15  .. 

15 

16  .. 

30 

27 

50 

25  .. 

17  50 

2'2  50 

45 

55 

65  .. 

65 

65  . . 

20 

30 

40  .. 

40 

40  . . 

28  50 

28  60 

28  80 

15 

5  .. 

6 

5  a. 

f) 

5 

6 

5  . . 

40 

40 

40  . . 

50 

50  .. 

27 

50 

27 

50 

27  50 

37  50 

37  50 

7 

5  50 

5  50 

12 

30 

30  . . 

30 

10  .. 

25 

25 

12  50 

12  50 

25  .. 

99 

49 

100  05 

97  62 

107 

74 

116  48 

41 

90 

42 

28 

40  91 

45 

61 

51  53 

12 

50 

<5 

12  50 

20 

22  50 

6 

12 

15  .  . 

18 

16  50 

2 

75 

o 

75 

2  75 

2 

75 

2  75 

5 

5 

5  .. 

5  75 

5  75 

4 

4 

4  .■ 

4- 

4  .: 

4 

50 

4 

50 

4  50 

4 

50 

4  50 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

5  .. 

5 

5  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

3 

3 

3  .. 

3 

•  •  ■ 

3  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

■  4  . . 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  60 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

6 

6 

6  .. 

6 

6  . . 

5 

5 

5  .. 

5 

6  . . 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

15 

15 

15  .. 

15 

15  . . 

2 

50 

2  50 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

25  . . 

25 

25  . . 

3 

3 

3  .. 

3 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

1 

1 

1  .. 

1 

1  . . 

22 

50 

22 

50 

22  50 

22 

50 

22  50 

3 

3 

3  .. 

'3 

3  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

"*  •  ■ 

i 

4 

4  .'. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

4 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

4 

4  . . 

4 

4 

4  .. 

i 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

4 

4  . . 

3 

3 

3  .. 

3 

3  . . 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3 

5(3 

3  50 

4 

4 

4  .. 

4 

4  .. 

3 

3 

3  .. 

3 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

3 

3 

3  .. 

3 

3  .. 

1 

1 

1  . . 

1 

1  .. 

1 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

1 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

20 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

25 

25 

25  .. 

25 

25  .. 

4 

4 

4  .. 

4 

4  .. 

20 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

DKSIGNATION  DES  A'ALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.  )  (Suite) 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —       3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  K  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —  3%  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION-S  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinii''  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 
Qic  (jic  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes. . . 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss . . . 

Voitures  à  Paris  

G"  Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decauville  aîné  

Malfidano  (Mines  dej  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl  {C"  l>' , 
Métaux  (C"  Irançaise  des»... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (G"  du)  en  lin. 

—  nous  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez..^ 
—  parts  de  lond. 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(ch.  fixeîstîo) 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %)  . 

—  (Unifiée  7  %)....-... 

—  (Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2  '/o  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  o'r  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etal de)  6  0/«  1887 
Norvège  3  %  1888  

—  3  y,  %  1898... 
Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amorl.  1894. 

—  4  %  ainort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869... 

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2'et3'émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.) 

—  —  1893  (5'  émis.) 

—  —  1894  (6»  émis.) 

—  Consolidé4  %(lr'et2''sér.) 

—  3%or  1891  fet2«ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894.  

—  3  'A  %  1895  

Suiss'e  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  sétie  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891.   

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  'A  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894.  ..  . 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


1897       1898  1899 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
.365 
715 
1520 
930 


100 
1000 
710 
116 

665 

580 


1-25 
3255 
1280 
445 
265 


112  80 

io'4  80 

69  35 
66  35 

i06  80 

81 

99 
105  20 
107 
102  30 

63  10 
3:2 
310 


218 
140 


106 

95  90 


104  50 
23  60 

474 

93  50 
103  20 

90  2r 

103  y. 

102  30 
102  7C 

102  3r 

103  .. 
103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 
101 

37 
22  70 
21  70 

380 

444  .. 

482 

102  25 

360  . 

435  . 
99  20 
40  80 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


1270 
468 
464 
420 


470  .. 

740  .. 

2400  .. 

1128  .. 

835  .. 

.362  .. 

69'0  .. 

1935  .. 

1.350  .. 

8,35  .. 

121  .. 

117  .. 

10,30  . 

740  . 

92  '50 

650  .. 

426 


112 

3715 
1465 
474 

269 


112 

448 
103 

53 

52  75 
440 
106  40 

94 

99 
102  85 
109 
104  25 

34  .. 
157 
129  .. 


214  . 

225  . 
101  60 
104  70 
94  40 


97 

104  50 
18  2: 

450  . 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103 

102  90 

102  50 

106  10 

106 

104 
97  50 

101  50 
61  50 


103  75 

101  . 

47  . 

27  . 

22  75 

407  . 

470  . 

499  . 

103  . 

370  . 

460  . 

100  . 

44  . 


1900 


1222 
451 
446 
400 


1150 
466 
463 
654 
446 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 


1756 
1215 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550^ 


107 

3585 
1360 
515 
315 


108 


102 

66 

64 
435 

101  50 
88  .; 
92  50 

103  7i: 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
240 


220 

255 

98 
100 

93  10 
384  . 


100 
24  90 
495 

"92 

92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  7.1 
100  80 

100  65 
103 
104 

101  40 
90 
97 
63 


101  30 

98 

47 

26  50 

22  95 
419 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48  75 


1080 
451 
447 
620 
430 


325 
422 
438 


410 
630 
2030 
1140 
805 
330 
540 
•MOO 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
[.375 
430 
315 


101  50 


97  25 

68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  .. 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


227 
229 

98  to 
94  70 
377 


2i 
497 

80  50 
80  50 
73  10 

100  . 
99  7 
99  . 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  85 
86  .. 
93  35 
63  75 


92 
46  60 
25  55 
22  80 

420 

468 

510 

101 

400 

460 
98 
49 


4  cet. 


1215  .. 

447  . 

448  50 
405  .  . 

444  .. 
1071  .. 

445  50 
449 
605 
425  25 

43i  . 

320  . 
428  . 
588  . 


I  )  oct.  18  oet.  25  cet.  I  2  nov 


1200  . 

446  25 

443  25 

399 

442  50 
1050 

445 

442 

605 

425 


315  . 

430  . 
547  . 


60"!  . 

1980  , 

1162  . 

810  . 

306  . 

525  . 

1695  . 


305  . 
195  . 


1144 

850  .. 

95  . 

539  . 

940  . 
12  25 
89  50 
3524  . 
1315  .. 


315 


97  50 


65  2 

t'Ô  . 

9^  6" 

7S  50 

85 
103  50 
106  65 
100  6'i 

72  70 
332 
276 


235 
213 

97  50 
93  45 
362  50 

93  20 
23  40 
f09  50 

75 
73  15 
73  50 

100 
99  9', 
99  50 
99 

100  25 
99  75 

100  70 
99  80 
84  10 
93  05 
62 


98  70 
95  50 
46  20 
25  35 
22  55 

424  .. 

484 

515 

419 

416 
98  75 
51  .. 


1181 
446  25 
443  75 
400  . 
443  . 

1040  . 
44Ô  50 
443  .. 
610  .. 
425  .. 

438  .. 
315  .. 
424  .. 
601  .. 


412  . 

610  . 

1172  . 

827  . 

310  . 

510  . 

1660  . 


300  . 
185  . 


825  . 
93  . 
521  . 

923  . 
12  2 
88  .. 
3510 
1350  50 


3:s 


99  25 

465 
95  75 
64  20 
63  80 

375 
98  55 
78  75 
85  25 

103  55 

106 

100  60 
71  2) 

32  i  . 

272  . 


2.'J6 

208  75 
89  70 
97  80 
93  50 

364 
84  25 

23  65 
499 
83  .. 
75 

73  9'J 
73  7'.' 
101  60 
100  50 
99  80 
99  30 
99 

100  50 
100  35 
93  25 
83  60 
I  1  60 
60  90 


1188 

446 

444  50 

40  D 

443  50 
1026  50 

446  25 

442 

609  50 

425  .. 

432  .. 

422 

538  .. 


410  . 

605  . 
1980  . 
1160  . 

832  . 

3u8  . 

500  .. 
1588  .. 
1075 

280 

186 


815  .. 
92 


928  . 
12  50 
86  25 

3500  . 

1335  . 


32  )  .. 


97  . 
62  7 


77  7" 

85  .. 
102  .. 
106 

99  8C 

69 
320 
268 


239  .. 
212  50 


97  50 
96  75 
46  45 
25  15 
22  47 

427  .. 

482  50 

510 


il6  .. 
443  .. 

98  60 
50  65 


98  3 
93  60 
364  . 

91  '. 
23  20 
477  .. 


7!  10 
101  7i 

100  8' 
100  2") 
99 
99  20 
100  25 
100  25 
93  25 
83  10 
91  50 
60  50 


97  25 

46  60 
25  25 
22  52 

422 

483 

512 


415 
415 

97 
49  50 


1195 
447 

445  50 
399  50 
445 

1048 

446  .. 
443  50 
607 
427 


310  .. 

421  75 
530  . 


1970  . 

1168  . 
825  . 
3'.'0  5J 
500  . 

1540  . 

1045  . 

m  . 

17J  . 


640  . 

930  . 
13  50 
86 
3505 
1345 
425  .. 
327  . 


99  55 

99  25 
62  80 
61  30 

99  '. 
77  50 

loi  90 

100  45 
99  50 
69  12 

318 

261 


405 
610 


1145 
8i5 
303 
505 
1680 
1090 
285 

m 


790 

525 

9(9 

13  50 
84  .. 
3i30  .. 
135U  .. 
421  .. 
327  .. 


239 


98 
94  30 
363  . 

83  ., 

23  5 
499  . 

84  ., 

72  75 

73  -25 

ll3i  5 
MO  75 
I  0  20 
96  30 
101  30 
100 
100  -20 
98  75 
84  25 
91  00 
62  .. 


96  50 
46  65 
25  42 
22  61 
424  .. 
482  50 
512  .. 


413  . 
449  .. 

96  65 
50  15 


93  30 
477 
97 
63  25! 
62  05 

'99  2) 

78 

86 
102 
106  75 

99  95 

60  9 

290. 
237  . 


237  50 
20s  50 


50 


99  75 

95  2 
363 

81 

94 

23 
500 

83 

72  751 

73  25 
7i  20 

loi  50 

100  S5( 
103  23 
103 

101  15 
100  6' 

100  55 

100  50 
85 
92  101 

63 

97 
95 
46  45' 
25  4'^ 
22  65 

425 

48  < 

515 


401 
454 

96  50' 


(.'ÉCONOMISTE  EUllOPKKN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  de  clôture  do»  7i 

diu'i] 

i.T('S  scrn. 

■4  oc  l . 

1 1  II 

.•t. 

18  .)Ct. 

25  ocl. 

2  ïiov. 

ii2  .  . 

439 

440 

413  .. 

737  .. 

741 

731 

50 

733 

7ir  . . 

537  . . 

537 

535 

9:j  . 

86 

87 

8î 

80  . . 

1-210  .. 

1204 

1195 

1202 

1195  .. 

520  .. 

5ï7 

12? 

528 

532  . . 

105  . . 

103 

103 

HO 

93  . . 

;-il4  . . 

310 

297 

299 

280  ■. . 

305  . 

30  i 

303 

50 

301 

Vo 

ii95  25 

298 

295 

2^2  . 

705  . . 

702 

0'.2 

692 

;( 5  . . 

423  .  . 

429 

431 

25 

433 

75 

435  75 

419  . . 

417 

50 

421 

421 

25 

414  7.) 

il2 

418 

25 

415 

2r> 

418  75 

417 

419 

420 

421  . . 

IdS  . . 

170 

17S 

181 

182  . 

132  . . 

■  j;jQ 

137  . 

3.)5  . 

342 

342 

33y 

343  50 

339  ., 

337 

50 

336 

337  .. 

675  .  . 

657 

G8o 

675 

50 

670  . . 

141  .  . 

HO 

146 

115 

2ul  .. 

192 

181 

182 

170  . . 

312  .. 

30T 

307 

307 

298  . . 

305  .  . 

235 

295 

50 

291 

284  . 

300  .  . 

âJ? 

50 

299 

294 

2i6  . . 

296  50 

296 

50 

297 

2S,4 

2c6  . . 

297  5j 

297 

297 

295 

286  . . 

289  5 

291 

288 

5' 

288 

2',9  . . 

294  . 

295 

50 

29. 

50 

ï9.; 

Ï9  ■ 

3i,6  51  ■ 

299 

2. '7 

50 

295 

•  • 

29 1  . . 

287 

2  0 

50 

28  1 

29i  . 

288 

236 

50 

284 

75 

273  . 

70  25 

70 

2.'. 

70  iif. 

71 

278  . . 

275 

269 

261  . . 

2\)t  . . 

284 

2o9 

267 

2ô2  .. 

33i  .. 

336 

338 

tu 

340 

3i0  .. 

333  . . 

333 

50 

333 

335  . 

.■i:'0  . 

330 

3t3 

333 

335  .. 

409  .. 

413 

410 

il'. 

41!  .. 

347  .. 

342 

312 

3i0  . 

210  . 

215 

210 

■207 

420  .. 

428 

.432 

4iO 

4Ï5  .  , 

130  . 

13i 

50 

13  ) 

125 

1  ■.  1 

148    . . 

1479 

1475 

1  r,  ! 

llMJ  .. 

2951  .. 

■28  40 

2S35 

2730 

.7,0  . 

2<3 

3i 

1 10 

ll'î 

liî: 

327 

324 

3i5 

JOS 

3C6  .. 

7G5  .. 

762 

761 

770  .. 

loiubre 
it  Tilm 


117.92' 
732.1  If 
3185158 
590.000 
409.610 
94.319 
490.000 
602007 
226985 
46.181 
45.535 
94.254 
195.992 
210.250 
'232.066: 
93.649' 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 


ï,ll. 

Som 

nom 

lers. 

500 

500 

500 

200 

5(10 

200 

5(  10 

250 

100 

100 

500 

2oO 

500 

125 

500 

250 

n 

500 

5(0 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

10£ 

lOï 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

5O0 

500 

500 

500 

500 

51,0 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

50O 

500 

400 

500 

50U 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

500 

5('(i 

500 

50O 

5i;)0 

511(1 

10£ 

lOt 

500 

500 

5ï 

5£ 

5£ 

5î 

200 

200 

500 

500 

500 

600 

DÉSIGNATION  dks  VALKUUS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne  . 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  juuis. 

Al  t.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Hongr.  . . 
Obi.  anc.   —   3  %  l"  à  8"  émis. 

—  —     —  9«  émis  

—  —     —  10»  émis. . . . 

—  iiouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         -       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  tj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  ■ 


■erie. 
série, 
série. 
série, 
série. 


—  —  Paiiipeluiie  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  —         —      2»  hvp. 

—  _        -     3«  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salonique-Constant. . . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

—  3  %  1'-  hyp. 

—  —    2'  hyp. 

—  —     3'  hyp. 
Smyrne-Cassaba  4%  94 

-  '>%  95 

Suddel'Esp.3  %  l^hyp 

Wagons-Lits   '. . . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-'linto  Cy  Ld  

Act.  Charb..  Osin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act 
Obi 


Act. 


lilVIlIKIlllli  on  INTkllT  disiribué  en 


1891     1895     1896     1897  1  1898 


16  n, 

15  p 

15  7; 

20  . 


37  50 
5  .. 


15  . 
15  . 
33  . 
15  . 
15  ., 
15  . 
15  ., 
15  ., 
4  . . 
15  .. 
15  .. 
33  .. 
40  10 


15 


7  50 
20 
7  50 

10  05 
80 

9 

18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


14  fl. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


5  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15... 
15  . 
15  .. 
15 

15  .. 

16  .. 


12  fl 
15  p 

18  06 
12  50 
10 


15  .. 

15  .. 

31  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

4  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 


15 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 


27  66 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


la  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  .. 
l'j  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


30 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  .. 
45  p. 
14  55 


8  fl 
15  p 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .; 
15  .. 
33  1. 

7  50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  ., 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  6f 
15  .. 
45  p, 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13' 50 
12  50 

5  . . 
37  50 

7  .  . 
24  .. 


15  ., 


59  74 
50  .. 


3  6ï 
7  .. 

45  p. 

22  .  , 


Cours  de  comp.  coiiiiii.  juillet 


1896 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 

60 
136 
266 
255 
775 
475 
467 
459 
468 
304 
225 
364- 
360 
634 
200 
115 
253 
•240 
244 
239 
236 
248 
254 
249 
235 
235 
483 

65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 

113 
610 

'% 

160 
354 

085 
580 


1807 


520 
490 
592 
574 
108 
1.300 
489 
790 

45 

65 
180 
176 
775 
478 
469 
467 
476 
295 
195 
386 
382 
096 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


1898 


488 
450 
604 
565 
'74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
145 
782 
475 


286 
173 
389 
385 
695 
130 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435  ■ 

31 
278 
116 
2 15 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


1899 


515 
518 
670 
570 

99 
1200 
534 
520 

98 
242 
232 
226 
750 
150 


•r23 
170 
348 
352 
680 
193 
190 
254 
240 
235 
233 
232 
232 
241 
250 
240 
243 
455 
75 
284 
242 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 
1130 
2260 
29 
105 
309 
650 
626 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


KOVBRB 

Tal. 

Som. 

de 

TITRES 

nom. 

vers. 

11.726 

» 

16.661 

35.170 

» 

50.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

24.000 

500 

125 

100.000 

100 

100 

20.00U 

500 

500 

1  380 

500 

500 

4.620 

n 

n 

26.000 

500 

50(; 

12.000 

500 

501) 

20.000 

500 

50(1 

23.200 

» 

32.600 

500 

50(1 

25.440 

500 

50(1 

ZO.OOO 

500 

5(  i(j 

40.000 

500 

50(  1 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

50(  1 

14.000 

500 

50(1 

24.000 

500 

50(1 

24.000 

500 

50(1 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

5011 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

50(1 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

51)0 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIO.NS; 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  ."  

Ouest  jouiss  . .   

Tramways  (G'e  G''  F"  des). . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  dev. 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (.Slé  ¥') 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  'Havr.-Pén.  deNav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.(C''Gi«j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . 
Lits  Militaires  


COURS  DE  CLÔTURE 

Derniers 
COCRS     25  OCt. 
Cotes 


665 

1840 
blO 
790 

1000 

1250 
300 
'225 
7!0 
51 
517 

i:i85 
889 

1273 

1030 
43 

1494 
498 
502 
995 

l(4i 
876 
670 
619 
4V2 

1700 

1574 
495 

1130 
630 

6950 
157 

2665 
tOb 
279 

1315 


50 


50 


;0 


50 


670  .. 

18-.0  .. 

.•50  .. 

770  .. 


t56 
1859 
5f5 
790 


16  50 


1835 


15(0 
498 
5H 
992 

1050 


615 
511 
1c40 
1550 


2J40  . 
835  . 


57 


1030 


495 
501 
V95 
Ui4() 
8'.  5 
635 
615 
495 
1699 
1571 
500 


6955  . 


2650 
8.5 


^OMBRB 

Soiu, 

de 

TITRES 

Dum. 

ïcrs. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

41,412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.119 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.53(1 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.57;*' 

500 

500 

55.66fi 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.710 

500 

500 

5.090 

300 

300 

30.180 

600 

60(1 

2; 5. 140 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.20) 

500 

500 

H5  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

501 

500 

49.23-.' 

500 

500 

33.622 

500 

50(1 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

1  48.624 

1 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OULIGATION.S) 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Gh  de  fer)  5  %.... 
C"  G''  F"  de  Tramways  1  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  4-20  f  5  % 
—  ubi.  de  3.=i0  f. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C''  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  1  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C"'  F»')  obi.  hyp.  1  % 
Messageries  Marit.  3  %. 

Omnibus  1  %  

Voitures  à  Paris  3  %  % — 
C'"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1"  série  

—  —   2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OULIGATIO.NS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  lr«,2'  sér. 


COURS  UE  CLOTURE 


Derniers 
COURS 
tôles 


2- /9 

loi 

491 
2a  1 
-240 
4ïâ 
492 
5  j4 
493 
Di  0 
4(,9 
478 
472 

:  04 

410 

3- <!l 
498 
290 
6i2 
608 
456 
454 


50 


25  oct. 


162  50 
491  .  . 
294  5  ■ 
242  .. 


503  . . 

493  .. 

.500  .. 

168  .. 

479  .. 

47  i  .. 
5  3.. 

m  50 

3-23  . 
495  . . 


611  75 
45S  .. 
451  .. 


4.7  -.0 
238  50 

i;o  50 

215  .. 
331  .. 
190  25 


505 
485 


330 
190 


•229 
1  0 
492 


192 
5..3 
L3 


Itjl 

4:  S 


320 


608 
455 

•155  50 


418 


332 
19J  25 


5.0  ..  506 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  iîO  millions.  —  Réserve  :  G  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHEQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an...   3  0/0 

A  2  ans  .   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  C.VPITAL  :    DEUX  ORNT 
CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  an  30  septembre  1900 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  122.2'1.540  40 

Portefeuille   7bT.824.025  18 

Reports   19-'.270.5S1  S'J 

Comptes  courants   4 l.'j. 681 .1 1  i  M 

Avances  sur  garanties   liS.lï8.730  9a 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   7.55S.:2G  17 

Immeubles   30.000.OOJ  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   31.536.317  90 

Restant  à  paver  sur  le  versement  d'oc- 
tobre  !   23.72S.87Ô  » 

Fr.  1.7-27 .039.51-.'  31 


Passif 

UépôtB  et  Bons  à  vue   4S5.4J5.72Ô  47 

Comptes  courants   C40.983.928  33 

Acceptations   125.863.476  05 

Bons  à  échéance    52.316.0)7  51 

Comptes  d'ordre  et  divers.....   72.4i0.323  89 

Réserves  diverses   1  JO.OOO.COO  » 

Capital   250.000.000  « 

Kr.  1.7  >7.039.ô;2  31 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'admiuislration 
Henri  CiDlUIAlN. 

Le  Directeur  général, 

A.  MAZEU.iT.  200S 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 


Bilan  au  30  septembre  l'JOO 

ACTIK 

Caisse   1  ■'3  758  79 

l'orlefeuiUe   7  203.224  85 

Immeubles   3ll  687  34 

Accrédités  et  Associations  ouvrières   82.33S.2I4  91 

Billets  non  renouvelés   19.303.150 

Crédit  Foaoier   3.758.325  50 

Frais  généraux  et  judiciaires   187.113  19 


113.348,434  5S 


l'.VSSlF 

Capital  social   5 

Réserve  statutaire   3 

billets  des  accrédités    82 

Crédit  Foncier,  compta  billets  échus   17 

—  compte  intérêts  à  valoir.. 

Règlements  litigieux  

Créditeurs  divers   2 

Protits  et  perles  

sooo 


.000. 
.8/4. 
.696. 
.416. 
94. 

608, 
.419. 

OSl. 


000 
000 
300  » 
000  » 
OOJ 
537  16 
218  00 
398  82 


lU.31J.iS4  53 


CREDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  30  septembre  19tX) 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  de 
France    

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondanls  

Banque  hypotbéo.  de  France,  en  liquid. 
Kmprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bons  à  lots  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st«): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hotels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriatidn  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


3  981.107  31 
255.321.550  81 
18.114.469  3d 
19.763.766  33 

e.bSa  751  72 
23.019.043  91 

1.876  880.5-3  79 
1.390.179.557  83 

27.922.607  08 

59  333.589  45 

33.800.608  33 


I48.189.R27  87 
126.263.254  35 

29.7.7.239  95 

12.933.709  23 
470.711  23 
21.671.510  3) 
37.507.481  64 
3.161.737  50 


4.C9i.9,j5.0'<i  41 


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provisic.  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Couiptoir  des  Futrepreueurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  lî"oncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  

Des  obligat'  retirées 

de  la  circulation   172.985.500 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligal".  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  551.885.700 

Des   obligat»  retirées 
de  la  circulation  .. .       13:-. 743.100 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bous  à  lots  en  circulation  

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exerc.  1S99   ..  ..... 

Exercice  19.0  

Total.:...  


Certifié  conforme  aux  écritures: 


2. 208. 915. 100 


.181.311  57 


170.500.000  >i 
19.660.368  05 


04.062.670  87 
75.451.722  66 


4.38S.707  » 

133.571  86 

1. OU. 216  25 
1.361.559  59 


6.392.558  18 
5.569.452  02 
65.074.293  32 
42  648.666  43 
3.758.325  40 

22.317.876  42 
130  120.258  81 


1.906.449.588  43 


1Q1.01S.260 


113.  ICI. 697  ii 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Bilan  au  30  juin  1900 
Actif 


1.116.505.842  72 


27.922.607  08 

19.678. ;5S  51 

11.600.47)  13 
19.790.919  30 
41.676.630  56 

8.553  47 
8.817.391  S5 


4.094.935.031  41 


iOlO 


Le  gouverneur , 

H.  MJREL. 


Versements  non  appelés   Fr. 

Caisse  (Par4s  et  succursales)  

Portefeuille  (Paris  et  succursales)  

Avances  sur  nantissements  

Succursales  et  agences  

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales). 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur  

Mobiliers  

Immeubles  ,  


9.000.000 
20.8l5.V8i 
16.454.037 
16.944.512 
51.553.788  3! 

5.291  354  51 


E53.980  a 
206.835  si 
942.435  M 

Fr.  121. 768. 7T^  Tî 


Passif 

Capital  social   Fr. 

Fonds  de  réserve  statutaire  

Fonds  de  prévoyance  statutaire  

Fonds  de  secours  

Fonds  de  réserve  supplémentaire  

Réserve   pour   installation  de  nouvelles 

agences   

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur  

Amortissement  du  mobilier  

Réserve  immobilière  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  de  dépots  

Effets  à  payer  

.Succurssliîs  et  agences  

Correspondants  divers  (Paris  fl  suceurs.).. 

Réescompte  dos  portefeuilles  

Dividendes  à  payer.  

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  2«  semestre  1899  

—   du  1m  semestre  1900  


12. 000. on. 
595.01 
722.9- 
120.0- 
600. 0' 

100. oco 

556  980 
206.835 
6OO.0 
43.591.398 
13.5'.'9.3a3 
227.505 
35.21  i.aôî 
12.928.44S 
33.1 
292.54fl 


12.151 
368.041 


2011 


Fr.  121. 768. 77^ 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

Société  anonyme  au  capital  de  15  millions 
entièrement  versés 


Situation  au  30  septembre  1900 


Caisses  et  Banques                               Fr.  1.948.3'i2 

Effets  en  portefeuille   37.846.274 

t'aleurs  diverses   2.151.103 

Prêts  hypothécaires  et  sur  nantissements..  2  535.627 

Comptes  courants  et  correspondants   6.790.017 

.Mobilier   32.787 

Immeubles  urbains  et  magasins  généraux.  3.726.599 
Immeubles  ruraux  (Bâtiments,  plantations 

et  exploitations)   1.631.974 

Soldes  de  iirix  de  ventes  dus  par  acqué- 
reurs de  terres   377.416 

Terrains   5.262.609 

Divers   l.mAlO 

Total....  Fr.  63.595.252 


PASSIF 

Capital   Fr. 

Réser-j  statuaiie   1  113.12»  15  ) 

ves  (  extraordinaire   1.50J.CO0    »  j 

Provision  pour  amortissements  et  risques 
en  cours  

Dépôts  en  compte  courant  

Bons  de  caisse  

Correspondjnts  

Emprunteurs  sur  hypothèques  et  nan- 
tissements (leur  compte  d'effets)  

Mandats  a  payer  

Obligations  de  la  Société  Générale  Algé- 
rienne   

Divers  

Caisse  de  prévoyance  du  personnsl  

Dividendes  à  payer   

Compte  d'ordre  

Profits  et  pertes,  report  des  exercices  anté- 
rieurs  

Profits  et  pertes,  exercice  19JJ  

Total....  Fr. 

2012 


15.COO.000 
2.613.128 

628.3.SÎ 
33.406.869 
1.870.000 
2.487.S97 

979.310 
6:9.157 

96.517 
1.537.681 
532.211 

35.  UK 
1.176.27Ï 

1.535.S6t 
1.0iô.25t 

63.59o.25i 


IMPRIIERIE  OE  Ik  PRESSE 
M.  t««  du  Croitsant,   Paria.   —  Slaait 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  'ail   —  IH''  volume,  (l'.i; 


lOUVERNElYIENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Manuel  du  porteur  de  fonds  russes 
Nouvelle  édition 

Co  maniii;l,  (]ui  ooiiUoul  ilus  renseij^nonionls 
ntéressaiil  Ions  les  iiorlours  do  titres  dos  iMiiijruiits 
{asses,  est  délivré  (jmliiilemriit  aux  giiich(;ls  clos 
tablissoiiiruts  ou  liiaisous  cliarj^i's  resiieclivemcnt 
lu  scrvii'o  dosj  cuiprunls. 

l'.'OÛ 


ÎOMP.  FRANÇAISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

PROVINCE   DE  SANTA-FÉ 

iecetles  brutes,  pendant  le  mois  de  seplciiibrc  1900, 
du  Késeau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  ; 
751.180  fr.  (ou  $  m/n  35.5.000) 

:ioatro  :  79i).776  fr.  (ou  $  m/n  3'/7.U-2S) 
en  >i'ptenil)ri'  1S99. 

1-201 


AFFAIRE  EXCEPTIONNELLE 

Ancienne  Maison  très  connue  on  France,  Four- 
lisscur  des  Grandes  Administrations,  étendant  ses 
iffairos,  demande  CHEF  DE  SERVICE  inté- 
j'cssé.  A[)port,  3(J  à  ÔO.IJOII  Ir.  (irand  aveuT  assuré. 
Positioii,  7.000  fr.  pour  di'diuter.  —  Écrire Hôtel  des 
Postes,  Boite  406. 
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':OIVIPAGNiE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

OGIJÉTÉ  .WONYME  AU  CAPIT.YL  DE  25  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  10,  rue  Volney,  Paris 


;  Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'inlor- 
jaer  MM.  les  Actionnaires  quelo  délai  pour  le  di'pôt 
.es  actions  en  vue  de  l'Assemblée  prénorale  ordi- 
naire du  morcrodt  14  novnmhre  1900  est  prolongé' 
'usqi'.'au  8  novi:'mhro  19  )lt  iiK'lusivemont. 

 I2||3 


INTERNATIONALE  des  WAGONS-LITS 

ET  DES 

GRANDS  EXPRESS  EUROPÉENS 


]/Asseniblée  Générale  extraordinaire  du  5  no- 
emhre,  n'ajant  point  été  en  nomljro  pour  déli- 
érer  valableinenl,  le  Onseil  d'adiuinislration  a 
honneui-  de  convoquer  MM.  les  Actionnaires  à 
no  seconde  Assemblée  qui  sera  tenue  le  24  no- 
emlire,  à  doux  heures  de  relevée,  au  .siège  social, 
D,  rue  Ducale,  à  Bruxelles,  pour  délibérer,  quel 
ue  soit  le  nombre  d'actions  représentées,  sur  1-iS 
bjets  portés  à  l'ordre  du  jour. 

ORDRE  DU  .joun, 

Modifications  aux  articles  21  et  34  des  statuts. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Actionnaires, 
ropriétaires  de  titres  au  po)leur,  devront  se  con- 
)rmer  à  l'article  36  (ancien  40),  imprimé  au  verso 
es  titres. 

Le  dépôt  de.s  actions  devra  se  faire  : 

A  Bruxelles,  au  siège  social,  2'),  rue  Ducale  ;  à 
1.  Société  Générale  pour  favoriser  l'Industrie  natio- 
ale.  3,  Montagne-du-Parc,  et  à  la  Caisse  Générale 
e  lioiiorls  et  do  Dépôts,  Vî,  Marché-au-Bois  ; 

A  Liég(!,  chez  MM.  Nagelmackers  et  fils  et  chez 
IM.  Meull'els  Neef  et  Cie,  banquiers; 

A  Londres,  chez  MM.  Williams  Deacon  et  Man- 
liester  et  Salford  Bank,  Limited,  Charing  Cross 
iranch,  Cockspur  Street  (S.  V.i: 

A  Cologne,  chez  MM.  Sal.  Oppenheim  .Junior  et 
le,  ))aii(iuiers  ;  ^ 

A  Paris,  au  bureau  de  la  Direction  générale,  63, 
ouli'vard  llaussmann,  et  à  la  Société  Générale 
our  favoriser  le  développement  du  Commerce  et 
e  l'Industrie  en  France,  51,  rue  de  Provence. 
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mmi  :  11,  RDE  mmm,  paris 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

SociiHé  anonyme  fond  '-e  en 
(Inpital  :  30  millions.  —  Itésorve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMl'TES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  a  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

|-)05 


SOGIlÔTÉ  ANONYME 

DES  ACIÉRIES  D'ANVERS 


Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée Générale  ordinaire  des  actionnaires 
du  10  octobre  1900. 

^Messieurs, 

Conformément  à  la  loi  et  à  nos  statuts,  unis 
avons  l'honneur  de  soumettre  à  votre  approbation 
le  bilan  de  notre  premier  exercice  social,  arrêté  au 
30  juin  1900  et  devons  présenter  notre  rapport  sur 
les  opérations  de  notre  Société  pendant  le  mèaie 
exercice. 

Le  premier  de  ces  documents  se  rapportant  à 
une  période  de  construction  qui  n'est  même  jias  en- 
core complètement  terminée  —  bien  qu'une  des  di- 
visions de  nos  usines  ait  été  mise  en  activité  posté- 
rieurement au  30  juin  dernier  —  ne  constitue  qu'un 
bilan  de  première  installation  résumant  notre  si- 
tuation active  et  passive  à  cette  dernière  date,  c'est 
dire  qu'il  n'est  pas  accompagné  d'un  coniide  de 
l>rolits  et  perles. 

Nous  croyons  opportun  de  vous  donner  quelques 
éclaircissements  sur  les  postes  jirincipaux  de  ce 
bilan. 

Bilan  au  30  juin  1900 


Actionnaires  ►   9  000  » 

Premier  établissement   237. '398  70 

Immeubles   1.01'i.773  77 

Machines  et  matériel.       10S.668  27 

  1.123.449  Oi 

Caisse  (Espèces  en)   3.978  8o 

Voie  de  raccordement  et  Traction  . . .  9J.09i  22 

Mobilier   2  323  99 

Débiteurs  en  compte   859.947  31 

Portefeuille   50.000  » 

Approvisionnements  divers   19.93;  98 

Titres.  I Caulionnenients  des  Admi- 
nistrateurs et  Commissaires)   P'  niémoire 


2.405.020  30 

PASSIF 

Capital  :  Actions   1. 250. 000  » 

—       Obligations   î. 000. 000  » 

Prévisions   37 .500  » 

Intérêts.  Coupons  d'obligations  non 

ré'clamès   731  2-) 

Créditeurs   113.789  05 

Ailminisl ration.  Cautionnements  •. . , .  P'  mémoire 


2. 405. 020  30 

Nos  installations,  une  fois  achevées,  compren- 
dront, deux  fonrs  à  acier  de  15  tonnes,  du  système 
Martin-Siemens,  avec  tous  leurs  accessoires  tels 
que  gazogènes,  hall  de  coulée,  points  roulants, 
chargeur  mécanique,  etc.  ;  une  vaste  fonderie  d'a- 
cier pour  la  fabrication  des  pièces  en  acier  moulé, 
une  fonderie  de  fonte,  un  laminoir  comprenant 
deux  trains  l'un  de  2i')0  m/m,  l'autre  de  3-50  ni/m. 


Vfiiiliodi  !»  iKtvenildc  1900. 


avec  train  d'aisance  respectivement  de  55')  et  (iOO. 
(^es  trains  seront  pourvus  des  accessoires  tels  que 
fours,  cisailles,  etc.,  constnuts  suivant  les  systè- 
mes les  plus  perfectionn('s.  l-;nliu  nos  installations 
seront  compliHé'os  jiar  un  vaste  atelier  servant  lani 
à  la  ré[)aration  du  matériel  existant  qu'à  la  cons- 
truction du  matériel  destiné  aux  agrandissements 
futurs. 

Nous  sommiis  heureux  de  pouvoir  vous  annon- 
cer que  nous  avons  résolu  do  fai'on  satisfaisante 
l'importante  question  du  recrutement  du  person- 
n(d  ouvrier.  Nous  avons  engagé  à  de*  conditions 
l'onvenables  les  ouvriers  nécessaires  à'  notre  ser- 
vice de  construction,  qui  a  pris  une  importance 
très  considérable,  ainsi  qu'à  notre  fonderie.  Nous 
avons  de  bonnes  raisons  de  croire  ([ue  nous  serons 
dans  la  mémo  situation  pour  les  autios  sei'vices. 

Ajoutons  enfin  que  le  tr.ivail  ne  parai!  pas  de- 
voir nous  manquer  au  (.lèbiit.  Notre  division  fon- 
derie a  en  commande,  tant  pour  nos  propres  cons- 
tructions que  pour  la  clientèle  cxtèrieurj,  plus  de 
800  tonnes  de  pièces  do  foute  et  4(30  tonnes  de 
lilècos  d'aciîr  coulé,  soit  du  travail  pour  plus  de 
trois  mois. 

Disons  en  terminant  que,  selon  toutes  j^irobabi- 
lités,  nous  aurons  recours,  pour  la  production  do 
l'acier,  à  un  système- nouveau  qui  vient  d'ètro  es- 
sayé avec  le  plus  grand'succés  et  qui  semble  ap- 
peler à  révolutionner  la  fabrication  de  l'acier, 
louant  aux  laminoirs,  ils  seront  installés,  jusque 
dans  1  urs  moindres  détails,  d'afirès  les  derniers 
porfoctionnemonts,  et  nous  cruyon.j  pouvoir  dire 
qu'ils  constitueront,  dans  leur  luisemble,  un  mo- 
dèle du  genre. 

De  cet  exposé  il  résulte,  messieurs,  que  notre 
situation  se  présente  sous  un  jour  favorable  :  nous 
avons  tout  limi  do  croire  (|ue  dans  un  avenir  peu 
éloigné,  notre  .Société  iiccu]>era  une  jjlace  brillante 
dans  l'industrie  m  ^tallnrgii(ue. 

Au  cours  de  roxorcico.  M.  Emile  Dubreucq. 
administrateur,  a  donné  sa  démission.  Vous  aurez, 
si  vous  le  jugez  opportun,  à  pourvoir  à  son  rem- 
placement. 


Conformément  à  l'avis  du  coUèg-e  des  commis- 
saires ce  rapi^ort  a  été  approuvé  par  l'assemblée 
générale. 

1  iuo 


ROUMANIE 


MINISTÈRE    DES  FINANCES 


DIRECTION     DE     L.\     COIIPTABIMTÉ  GÉXKRALl-; 


DETTE  PUBLIQUE 


Tdbicau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  '/„ 
amortissable  de  1890,  de  l'emprunt  de  274  mil 
lions  375.000  fr.,  sortis  au  tirage  du  IS  septein- 
bre—l"  octobre  1900. 

Montant  nominal  :  3.2j2.f)00  fr. 


982  titres  à 

500  fr. 

15'.  1 

294 

375 

469 

501 

090 

'.12.1 

1120 

1129 

1240 

13-20 

1507 

1589 

1642 

1790 

1792 

1995 

204-4 

2083 

2269 

2385 

2398 

2399 

2409 

2636 

2650 

2716 

2736 

2854 

3106 

3131 

3171 

3222 

3263 

3314 

3364 

3672 

3918 

4074 

4312 

4350 

4422 

4629 

4678 

4872 

5108 

5370 

5518 

5698 

5728 

.5963 

5970 

6005 

6094 

6117 

6149 

6182 

6283 

6481 

6512 

0540 

6578 

6626 

(>784 

6932 

6941 

6980 

7290 

7410 

7599 

7600 

7692 

7776 

8212 

8224 

8349 

8434 

8485 

8612 

8772 

8832 

8976 

9026 

9208 

î)241 

9246 

9317 

9384 

94:^2 

9637 

9813 

9819 

9862 

9869 

9896 

10135 

10219 

10328 

10437 

10537 

10557 

10705 

10733 

10902 

10940 

11090 

11274 

11362 

11400 

11572 

11643 

11687 

11773 

11787 

11823 

11901 

12090 

12173 

1261!! 

12999 

13003 

13018 

13100 

13121 

13223 

13281 

13380 

13503 

13.531 

13745 

13746 

13933 
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1.50769  150787  1510-26  151141  151211  1,51-266 
151,521  151548  151637  151727  151770  151981 
151974  152031  1,52128  152212  1.5-230!)  1,52328 
152:5^3  15-24:!8  15-2545  1.52749  152808  152876 
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Le  paiomontde  ci^s  lilros.  porlaiil  le  coupon  ii''21 
(lu  l"  juillet  1901,  ainsi  quo.  le  paienionL  -.lu  cou- 
lion  n"  20  du  l"  janvier  1001,  se  fera  à  partir  rlu 
r  -  janvier  1900  ; 

En  Roumanie,  à  la  c-ais.si;  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  aux  maisons  d'  banijue 
(iesellschal't  et  S.  BleicbroHlpr  ; 

A  Franefort-sur-Mein,   à  la  maison 
M.  A.  de  Rolbscliild  et  lils; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  cl  de; 


Disconto- 
de  hanquo 
Pavs-Bas. 


Tnbleau  des  nurmirox  des  titres  de  lu  renie  1  "^y 
amoriiss(d)le  de  1890,  de  l'emprunt  de  274  mil- 
lions  375. OOU  />  .,  soj'tis  au.c  tirages  qui  ont  en 
lieu  à  partir  da  premier  tirage  du  20  mors— 
!<"■  avril  18D1  Jusqu'au  18/31  iii'irs  1900  in- 
clusivement, et  non.  présentés  au  rembourse- 
ment jusgu' a  u  18  septembre — 1"  orlobre  ii'OO. 
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134170 

a 

135305 

a 

■  135(518  b 

loOoW  D 

1:38419 

a 

l-)O''0ri  tl. 

1:59387 

c 

lO'i loi  a 

139687 

a 

142684 

a 

14:3908 

c 

14428G111 

144702 

a 

144795  1 

145512  b 

14,55:30  , 

147597 

a 

147790  i, 

149117 

a 

149123  a 

149883 

a 

1.50095 

152035 

a 

1,52412  11 

153298 

a 

15:1:352  ;i 

156058 

a 

1,50078  U 

157463 

a 

1-57579  b 

159257 

a 

159599  a 

1G0300 

a 

161442  a 

162465 

a 

1(52482  II 

163547 

c 

163.586  ;i 

0  fr. 

16(5078 

a 

166258  a 

167205 

a 

168702  a 

169402 

b 

169429  a 

171722 

a 

171947  a 

175228 

a 

170.556  a 

177739  a 

178198  a 

179435  b 

180241  a 

181300 

a 

182160  a 

185148 

a 

185095  a 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


185717 
186620 
187900 
189762 
191954 
195171 
196622 
197086 
197294 

■i0063G 
•i0:3271 
■i05316 
.!0e541 


a . . , 
h.. 


18(3061  a  18G181  a 

186706  a  186716  a 

188175  a  188816  a 

isy8(i6  b  190910  a 

192560  a  194295  c 

195218  a  195854  a 

196630  a  196S96  f 

107164  c  197229  a 
1&7359  a 

Titres  à  5.000  fr. 

200695  a  202158  a  202670 
204392  a  204755  b  204881 
205654  a  205773  a  206030 
209095  a   209251  a  211108 

DATES    DE  TIRAGE 
Avril  1900 
Octobre  1899 


186198  b 
187070  m 
189076  a 
191160  a 
194963  c 
195882  a 
197023  a 
197230  a 


186492  a 
187255  a 
189705  I 
191587  a 
195075  a 
196332  a 
197083  a 
197260  a 


202927  a 
204915  a 
208522  a 


(L... 


Avril  1899 
Octobre  1898 
Octobre  1897 
Avril  1897 


h., 
i  . . 

k., 


Ocloliro  1896 
Avril  1896 
Oclobro  1894 
Oclobre  189;! 
Avril  1893 
Octobre  1801 
Aviil  189S 


RQUiyiANIE 

MINISTÈRE   DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTAIilLlTlï  GÉNÊRA.LK 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  lit  rente 
i  %  amortissable  de  180-1.  de  l'emprunt  de 
120  millions  de  francs .  sortis  au  tirage  du  IS  sep- 
ffmbre-1"  octobre  1900. 

Montant  nominal  :  633.000  fr. 
192  titres  à  500  fr. 


820 
2491 
3172 
4393 

rmi 

7252 
8192 
10266 
13420 
14983 
16710 
17974 
18578 
191501 
20618 
21648 
22803 
25305 
27255 
29280 
30198 
31903 
33757 
34945 

86143 
37581 
39988 
41200 
43178 
'i4184 

'|i-:.'l59 

'i7896 
50178 
M700 
;  :6G 
,749 
1 168 
.;63 

>m 
,-',ri 

(,1558 
02235 


1149 

2557 
3345 
4418 
5683 
7357 
8503 
11264 
13876 
15562 
16888 
18010 
18753 
19644 
20766 
21753 
22950 
25900 
27309 
29310 
30307 
32032 
33923 
35070 

36240 
37595 
40149 
41265 
4<i376 
44824 
40688 
47986 
50194 
51972 
53152 
54793 
56214 
57437 
59488 
60:?55 
61582 
62238 


1225 
2710 

3376 
4511 
6238 
7512 
8566 
11974 
13991 
15744 
17300 
18238 
18780 
19951 
20909 
21821 
23829 
26044 
27510 
2!)3o6 
30377 
32316 
33926 
35205 

192 

36476 
37858 
40244 
41436 
43442 
45032 
4(>841 
48945 
50256 
52111 
533()7 
54866 
51)215 
57513 
59504 
60695 
61643 
62258 


1467 
2767 
3386 
4602 
6294 
7574 
8598 
12377 
14171 
15810 
17349 
18272 
18879 
19965 
20932 
22147 
23896 
26119 
27666 
29353 
30490 
32325 
33988 
35468 

titres 

36627 
38138 
40594 
41663 
43529 
45541 
46928 
49058 
50594 
52362 
53857 
55013 
56  473 
57587 
59544 
()0765 
61903 
62270 


1811 

2795 
3615 
4727 
6312 
7736 
9328 
12378 
14316 
15919 
17477 
18308 
18922 
20063 
21096 
22151 
24120 
26128 
27875 
29468 
30570 
32352 
34002 
35677 

à  l.< 

36794 
3X700 
40612 
41964 
43658 
45587 
47027 
49471 
51009 
52579 
53870 
55254 
56957 
58149 
59799 
()1037 
61914 
62309 


2002 

2212 

2478 

2847 

3021 

3146 

8651 

3899 

4114 

4732 

5024 

5198 

6569 

6767 

6993 

7847 

8007 

813S 

9469 

9a53 

9773 

12731 

13183 

13292 

14454 

14475 

14540 

16'i38 

16481 

166Vi 

17561 

17780 

17858 

18532 

18536 

ia569 

19181 

19311 

19583 

20171 

20246 

20532 

21302 

21596 

21638 

22400 

22436 

22542 

24675 

24688 

24901 

26198 

26664 

27195 

28012 

28244 

29054 

29647 

29655 

29665 

30814 

30950- 

31476 

32471 

3:«02 

33107 

34303 

34503 

;M555 

35690 

35861 

35973 

300  fr. 

37133 

37303 

37572 

38896 

39178 

39210 

407  17 

40733 

41110 

419S5 

42505 

42817 

43795 

43960 

44083 

45787 

4(il65 

46546 

47499 

47583 

47843 

49578 

49634 

49919 

51214 

51312 

51643 

52713 

5277-4 

53009 

54135 

54563 

54636 

55429 

55527 

55847 

56962 

57104 

57273 

58361 

58778 

58900 

59878 

59979 

60195 

61070 

61074 

,612()7 

61942 

62000 

621(il 

62497 

(;2518 

62707 

63357  (j3421 
64775  64908 
66123  66159 
67649  (57752 
(59040  (59182 
(59890  69965 


(i3497  (54240 
65079  65179 
66391  66499 
67840  67842 
69328  69379 
70206  70677 


64452  64616 

65282  (55402 

66639  66657 

67927  67963 

69401  69544 

70837  70973 


76  titres  à  2.500  fr. 


72077 
73175 
73686 
76158 
7(592  4 
7978(5 
8083O 
82(525 
83759 
85444 


72085 
73177 
74(_)27 
76212 
77690 
79888 
80875 
82(572 
83845 
85817 


72291 
73222 
74584 
7(5241 
77816 
80298 
81081 
82985 
84091 
85991 


72319 
73247 
75066 
76521 
78136 
80512 
81924 
83006 
84332 
86021 


72396 
73477 
75103 
76(i80 
78426 
80567 
81928 
83114- 
84854 


72565 
73481 
75370 
7(i789 
7851() 
80591 
82108 
83313 
85270 


31  titres  à  5.000  fr. 

86483  86(581  87127  87487  87517  87601 

88162  88200  88272  8S:!88  88531  88680 

89172  89674  89839  89875  89959  9024(5 

90928  91267  91291  91578  91843  9197(i 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  iv  14 
(lu  1"  juillrt  1901,  ainsi  que  le  paiement  tlii  cou- 
pou  n"  13  (lu  l"'  janvier  1901,  se  fera  à  partir  du 
1"  janvier  1901: 

Eu  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  géiu''ralcs  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  aux  maisons  de  baïupic  Disconlo- 
Ocsellscliaft  et  .S.  Dleichrœder  ; 

A  Francfort-.snr-Mcin,  à  la  maison  de  banque 
M.  A.  de  Rolh^child  et  fils; 

A  Paris,  à  la  BaïKjuo  do  Paris  et  des  Pays-Bas. 


64621 

647(58 

.52787 

f 

53005  f 

53353 

g 

53650 

If 

53850 

(55852 

65919 

54879 

c 

.55108  e 

55228 

f 

55511 

1- 

55727 

66717 

66752 

57304 

n 

57337  f 

57548 

g 

57715 

g 

5842X 

68423 

68.504 

58499 

o- 

58681  K 

59171 

g 

59723 

f 

59841 

69707 

(Î9816 

59951 

a 

59972  g 

60035 

61088 

f 

61097 

71135 

71596 

616.52 

(r 

61762  e 

62197 

g 

6-2438 

f 

C2490 

625(j9 

z 

6-2664  g 

62939 

6:5028 

f 

63050 

(53091 

63098  g 

63214 

f 

63;r>0 

e 

633«0 

1 

72773 

728.55 

645"(5 

g 

64595  d 

64622 

g 

&59-20  d 

66039 

g 

73584 

7361;i 

66072 

66330  g 

670-22 

cr 

70222 

c 

70-279 

75409 

76109 

70533 

r 

70745  g 

70775 

tf 

70808 

71119  d 

76844 

7(5854 

71360 

c 

78636 

78835 

Titres  à  2.500  fr. 

80602 

80756 

82371 

82538 

73268 

73340  f 

73458 

0 

74497 

f 

74523 

if 

83421 

83750 

75146 

751.54  g 

76695 

<r 

77126 

g 

77-a8 

g 

85328 

85391 

77307 

g 

77469  f 

77940 

g 

483-25 

g 

78^34 

(f 

D 

79114 

g 

79307  g 

80077 

z 

80802 

f 

81413 

g 

81489  d 

82888  g 

83028 

g 

83.589 

g 

83^57 

0 

84-205 

r 

84435  g 

87647 
88814 

88151 
891-22 

Titres  à  5.000  fr. 

90283 

90650 

867.58 

CT 
O 

87167  g 

87757 

g 

89540 

(f 

89911 

g 

91992 

90175 

f 

so:fô4  5 

903(50 

g  . 

90531 

if 

9077G 

cr 
o 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1894.  de  l'emprunt  de  120  mil- 
lions de  francs,  sortis  nu  premier  tirage  du 
20  mars — 1"  avril  189-1  jusqu'au  18 — 31  mars 
1900  inclusivement,  et  non  présentés  au  rem- 
boursement jusqu'au  IG  sepiemhi  c  —  i  '  cciobi  c 
1900. 

Titres  à  500  fr. 


518 

1' 

715 

r 

f)88  (1 

1100  g 

1107 

cr 

1645 

g 

1648 

f 

2291 

r 

2853  f 

:30;38 

e 

3157 

g 

3517 

g 

48:!6 

49()3  a 

5175  d 

5184 

e 

5545 

f 

6481 

1 

6700  g 

78r)5 

1 

9085 

g 

8278 

g 

8475 

c 

8673  <• 

8871 

g 

9310 

b 

93-2(5 

10-2.59 

10448  r 

l(j854 

cr 

1-2054 

f 

12147 

f 

12250 

g 

1-2280  g 

1-2575 

tr 

12830 

f 

13195 

0 

13309 

g 

13841  r 

14:307 

<f 

1 4459 

d 

14595 

0 

14633  b 

14715  g 

î  47.58 

15385 

f 

15443 

f 

15577 

g 

1566.5  J- 

1.5772 

ij 

1(1155 

c 

162(58 

g 

16457 

e 

16570  d 

17019 

r 

17568 

g 

17732 

g 

178;î0 

g 

17889  g 

184715 

g 

18809 

g 

19-203 

f 

19713 

g 

-20-267  g 

-20397 

ï 

20563 

(>■ 

n 

'20591 

f 

20701 

g 

-20703  g 

-20759 

a 

>D 

20798 

Çr 

21067 

g 

21381 

21553  g 

21779 

21974 

et 

2-2114 

22156 

g 

22:333  g 

2:2571 

cr 

22874 

fr 

24030 

f 

24248 

f 

24297  e 

24410 

tf 

24527 

25354 

f 

-25490 

f 

25510  g 

25749 

26076 

-26180 

f 

26214 

a 
o 

26:360  f 

•26423 

r 

2(;5I8 

26667 

g 

2(5934 

•28039  g 

28295 

f 

28479 

28856 

fr 

29329 

f 

30231  g 

30768 

:!09-26 

e 

30982 

f 

3148(5 

31.541  r 

31684 

g 

3-2C02 

{*- 

b2235 

ir 

33048 

"î' 

33049  r 

:33036 

r 

33172 

r 

33279 

b 

3:3507 

or 

r- 

;33562  d 

34643 

g 

34781 

35110 

f 

35141 

g 

:35332  g 

:35548 

a 
o 

355.52 

8 

Titres  à  1.000  fr. 

36376 

f 

•36-429 

f 

36781 

g 

37490  0 

38-209 

39708 

f 

39881 

f 

40277 

If 

40542  g 

40,569 

41885 

r 

43545 

4390() 

4:3951  g 

44022 

44085 

f 

44180 

f 

44408 

f 

44688  r 

44705 

44779 

g 

45566 

g 

45840 

45891  f 

459,50 

4()957 

cr 

47220 

4737() 

48-265  f 

48:3-23 

48433 

0 

48545 

7 

48595 

48778  r 

49085 

(f 

49125 

g 

49492 

g 

49885 

50227  g 

50403 

50564 

a 

50622 

f 

51418 

'f 

51656  g 

.5-2014 

52105 

1 

5227:5 

g 

52385 

tr 

5-2;378  d 

52673 

{ 

91597  g     92310  f 

DATES  DE 
a    Avril  1896 
b    Octobre  1897 
c.    Avril  1898 
.1    Octobre  1893 


TIP.AGE 
0   Avril  1899 
f   Ocloliro  1899 
g   Avril  1900 


1208 


Compagnie  lulernalionaln  des  Wagons-Lits. 
Service  do  luxe.  —  Hiver  1900-1901. 

I.  —  Le  train  luxe  '<  Médilei  raure-Express  ■>  sera 
remis  en  circulation,  à  partir  du  1(J  novembre,  en- 
tre Paris-Xord  et  Paris  P.-L.-M.  et  La  Riviera, 
trois  fois  par  semaine. 

Les  départs  ont  lieu,  de  Paris-Nord,  h  5  heures 
et  de  Paris  P.-L.-M.  à  6  heures  du  soir,  les  mardis 
jeudis  et  samedis.  Retour  de  San-Rcmo,  etc.,  lea 
mercredis,  vendredis  et  dimanches. 

II.  —  Le  train  de  luxe  ■<  ('alais-Méditerianéc< 
Express  »  sera  remis  en  marche  à  partir  du  12  no- 
vembre, deux  l'ois  par  semaine,  les  lundis  ft  m'u- 
dredis  au  départ  de  ('aiais;  départ  de  (lalais  mari- 
tinic  à  1  heure  après-midi,  et  de  Paris-Nord  à  5' 
heures.  11  aura,  à  partir  de  Paris-Nord,  le  même 
horaire  (lue  le  «  Méditerranée-Express  »  et  revicn 
dra  de  La  Riviera  les  mardis  et  samedis. 

Cinq  fois  jiar  semaine  donc,  dés  lo  début  de 
saison  et  tous  les  jours  à  dater  du  12  déccmbi 
prochiiip,  il  y  aura  de  Paris  vei-s  La  Riviera,  ^ 
vice  versa,  un  traiu  de  luxe  régulier,  assurant 
P,iris-Nord  les  corrps[)ondances  de  et  vers  l'Ang!  - 
terre,  ainsi  que  de  et  vers  la  Belgique.  l'Allemagn': 
et  la  Russie  (Nord-Express),  correspondances  l  ~ 
plus  confortables  et  les  plus  rapides. 

III.  —  Indc'pendammcut  de  ces  trains  de  lux. 
des  sleeping-cars,  nouveau  modèle  à  bogies,  foi 
partie  tous  les  jiairs  de  la  ccmpo.silion  des  train 
rapides  entre  Paris-Nord  et  Vintimilîe  et  entr.; 
Paris  P.-L.-M.  et  Menton,  partant  journellement 
pour  ces  destinaiious. 

Un  train  de  luxe  entre  Paris  et  Kome  et  vica 
versa  sera  prociiaicemcnt  organisé. 

1  Ji.!'. 


Chemiiis  de  l'or  de  .Paris-Lvun-Méditerrauée.  — 
■Voyages  circulaires  à  coupons  combinables  sur 
le  réseau  P.-L.-M.  et  sur  les  réseaux  P.-L.-M.  et 
Est. 

Il  est  délivré  toute  l'année,  dans  toutes  les  gares 
du  réseau  P.-L  -!M.,  des  carnets  individuels  ou  de 
famille  pour  ellcctuer  sur  ce  réseau,  ou  sur  les  ré- 
seau P.-L.-M.  et  Est,  en  1",  2°  et  :>■■  classes,  des 
voyages  circulaires  à  itinéraire  tracé  par  les  voya- 
geurs eu.x-mèmcs,  avec  parcours  totaux  d'au  moins 
300  kilomètres.  Les  prix  de  ces  carnets  comiwrtent 
des  réductions  très  importante»,  qui  atteignent 
pour  les  billets  collectifs,  50  0/0  du  tarif  général 

La  validité  de  ces  billets  est  de  :30  jours  jusqu'à 
1.500  k  lom.  ;  45  jours,  de  l.'M  à  3.(KK)  kilom.  ;  6»' 
jours  pour  plus  de  3.60(3  kilom.  —  Faculté  de  ju-o 
longation,  à  deuo;  reprifcs,  de  15,  23  ou  SO  jours 
suivant  le  cas,  moyennant  1*  paiement  d'un  sup- 
plément égal  au  10  0  ()  du  juix  total  du  carnet 
pour  chaque  prolongation.  —  Arrêts  facultatifs 
toutefi  les  gares  situées  sur  rifiiiéraire. 

i-no 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  l'aris 


'a  [lilal 

OUID 


i.'5839  809.110.765 
390.35Gobl.ile500fr, 
301. 000  obi, de  500  ir^ 

39. 883  «bl. de  500  fr. 
I09.700obl.de  .500ir. 


'151.181 
■27  4  029 
1088030 
» 

454.710 
•.)35.-471 
583.500 

444.731 
» 

685.498 

■280.411 
155.575 


15-.M2 
3837 
6790 


A  P.VYKli 


FriD» 
456.367.401 

115.104.990 

237.638.374 


îiombre  Val. 
de  litres  nom. 

"50Ô 

400 
400 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
100 
500 
400 


833.151 
1509450 
838.642 
1779129 
984.744 
969.871 
491  010 
496.879 
499.812 
160.000 
224.948 
148.940 
1173172 
182.822 


182.500 
125.000 
40.000 
30.000 
200.000 
60.000 
341.000 
120.000 
400.000 
320.000 
400.000 
80 .  OOij 
40 . 000 
40.000 


58.539 
«8.770 
60.000 
54.257 
67.843 
161.642 

IO .  7o;j 

494.516 
515.1.33 
68, 507 
i;i."i.".:i9G 

S;  .80 

15  ,'.477 
800.000 
211  .006 
1430267 
l^."Ce31 
171 .202 
.':n.4.87 
25i;5210 

■::;l,lGi 

:>07 . 434 
iO 14704 
i;!6.ril7 
91.  IV.) 
142. C02 
.500.301 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 


1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 


600 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


Som, 
lers. 

400 
^00 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
100 
2211 
400 


1000 
500 
250 
500 
500 
250 
500 
125 
500 
250 

ion 

500 
500 
500 


500 
500 
2.50 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


lOO  500 
500  500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5C0 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


400 
500 
500 
500 
500 
500 


400 

r.oo 

500 
500 
500 
500 


DE.'^;iGiN.\T10N  PKS  VALEUR.^ 


BEN TES 
3  %  


3  %  Amortissable 

3%%  1894  (aiic 


FRANÇAISES 

l  Terme. 

 (  Compt. 

Ternie. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


DIVIDËMIE  ou  mMt  dMribu«  en 


1895     1895     1897     1898  1899 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  '/^  % 

({,'Hr.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  K  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

{AU  COMPT.VN'T) 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %....  

—        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  18  9  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

~  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—         .   —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TEEME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Ci'édit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie.. . . 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  "7... 

Obi.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  litres  bleus 

—  ,  —      3  %  titr.  l'ouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouis.''  

Obi.  —  3  %  

—  —  3  %  nouv  

Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 


Act 
Obi 


Lyon. . 


Act. 
Obi. 


Aci. 
Obi 


Midi. 


3  %  1855   

3  %  fusion  auc.  . 
3  %  fusion  nouv. 
2  H  %  


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %   .... 

—  —     3  %  nouv  

—  -     2  o^,j.avr.etoct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Vct.  Orléans  


3 
3 
3  50 

15  . 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  '.  . 
15  .. 
15  .. 

50 

15  .. 

15  .. 

62  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 


119  79 

45 
12  50 
32  . 
25  . 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 

25  . 
19  01 


30  . 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
55  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


35  . 
25  . 
16  . 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
là  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2 

10  .. 

2  50 


50 


50 


12 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4 
35 
25 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
15 
15 
15 
12  50 
50  . 
15 
15  . 
6i  . 
15  . 

15  ; 

12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  5u 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 

10  .. 

2  50 


50 


50 


12  . 


1.15  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .50à 
27  50 

16  27 


30  .. 
15  .. 
20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  .  . 
15  .  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  (le  conip.  comni.  juillet 


1897      1898  1899 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  ., 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 

4yo 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46-: 
69; 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
083 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

'1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


102  70 
101  . 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57  .. 

53  50 
627  .. 
465  .. 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483- 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1916 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


547 

547 
386 

393 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


438 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870  . 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


Cours  (le  cloturi;  (If  s  5  (lernii-res  s(im. 


100  10 
99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 

■463  .. 


511 
419 

406 


539 
538 
353 

354 

406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
440 


1815  . 


455 
446 
402 

13-J5 
,449 
446 

2400 
464 
450 
406 

1740 


1 1  «et. 

18  oc  t. 

•25  net. 

2  niiv. 

8  11. 

V. 

1    99  95 

100  05 

K'O 

17 

100 

00 

100 

47 

99  80 

100 

100  05 

lOU 

.'i7 

100 

50 

99  05 

98 

97 

99 

10 

99 

5:. 

,    99  05 

98 

80 

98 

75 

99 

45 

99 

40 

102  30 

102  40 

102 

50 

101 

"5 

101 

00 

102  20 

102  37 

102  45 

101 

50 

101 

to 
( 

475  ,. 

481 

4^5 

476 

477 

5i 

79  50 

79 

50 

79  50 

80  85 

SO 

81  ,50 

81 

50 

81 

81 

79 

90 

477  . . 

477 

4:7 

477 

470 

535  . . 

540 

511 

50 

512 

542 

50 

423  .. 

417 

5(.' 

417 

417 

■'f. 

423 

402  . . 

403 

402 

403 

405 

104  . . 

103 

25 

103 

75 

103 

50 

104 

548  50 

5 10 

5  (  1 

511 

510 

548  75 

5  10 

r.  1  i 

544 

547 

50 

348 

35  a 

93  . . 

93 

■y, 

vu 

=  0 

90 

5' 

92 

75 

346  . . 

344 

51 1 

313 

50 

341 

ro 

316 

90  .. 

89 

50 

89 

5U 

S',) 

H) 

90 

397  . . 

404 

397 

50 

397 

100 

101  ,50 

102 

50 

104 

5(' 

103 

371  25 

373 

3r> 

25 

375 

50 

397  .. 

iOO 

400 

399 

400 

*  ■ 

443  ,. 

443 

4il 

2- 

444 

50 

447 

497  25 

501 

499  50 

498 

4;  5 

482  50 

481 

75 

48  4 

75 

4S5 

487 

430  50 

430 

430 

430 

432 

435  . . 

i37 

75 

438 

438 

138 

380  . . 

3.^4 

38:? 

ijs:  1 

380 

437  . . 

431 

\:w, 

50 

l.'iO 

437 

4 12  . . 

440 

413 

414 

445 

436 

43ô 

436 

436 

50 

500  . 

506 

505 

507 

507 

43  . . 

42 

50 

42 

43 

43 

50 

43  .'. 

43 

25 

43 

42 

50 

43 

540  .. 

544 

;0 

510 

538 

514 

425  50 

425 

75 

4-J2 

420 

425 

25 

4000  . 

1000 

3970 

3950 

3980 

1080  . . 

1075 

1077 

10-0 

1085 

443  .. 

410 

441 

440 

138 

730  .  . 

715 

715 

7:10 

584  .  . 

f86 

582 

585 

585 

5i9  fcO 

5i;j 

517" 

520 

520 

650  . . 

669 

66.3 

655 

C60 

598 

595 

595 

590 

1075  . . 

1077 

10x6 

1087 

H  OU 

610  . . 

610 

610 

610 

610 

81  . . 

80 

77 

70 

10 

420  . . 

410 

397 

!N  > 

■,ou 

503  . . 

503 

502 

501 

501 

975  . . 

9G0 

930 

850 

705 

710 

702 

715 

710 

432  25 

432  50 

431 

75 

432 

433 

75 

679 

680 

676 

425 

4-:6  50 

4-25 

429 

75 

427 

^og  75 

4-.'C. 

426 

430 

42s 

407 

422 

426 

4^.'9 

420 

7 1 7 

712 

713 

713 

712 

4  ■-'S  .  . 

'f^  1 

75 

430 

433  50 

lO'.i:.  . . 

10-2 

1172 

1085 

1(11.5 

5u5 

502 

418  75 

447 

75 

450 

419  51' 

155 

50 

441  . . 

447 

4!8 

415 

50 

446 

445  .. 

446 

1,52 

1818  .. 

ISIO 

180O 

1820 

17.85 

415  .. 

442 

111 

50 

445 

75 

445  . 

448 

iiO 

445 

4-46 

443  .. 

443 

4  (5 

4 15 

444 

403  .. 

404 

103 

50 

404 

50 

400 

1285  .. 

1-275 

12:2 

1290 

1-290 

415  50 

416 

445 

441 

56 

447 

5lD 

444  .. 

442 

75 

443 

443 

25 

444 

2315  .. 

2290 

2273 

2315 

23C0 

4?6  50 

459 

"458 

456 

458 

451  .. 

454 

45  i 

451 

4f3 

408  .  . 

407 

403 

406 

408 

4  4  4  . . 

4il 

■ii 

411 

56 

441 

41 1 

1710  .. 

1690 

1G82 

17-25 

1705 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


■ 

lîofflbre 

ïjI. 

Soni.  . 

de  Titrcv 

nom. 

  - 

99.699 



» 

3391771 

500 

500 

ino'.ùu 

500 

.500 

14'.)39ril 

500 

500 

259.911 

500 

50(i 

26:j.045 

500 

51 1(  ! 

500 

5*  1*  1 

1 13-,'84I 

500 

H  ■ 

ï! .  25"; 

GOO 

50(1 

183.  lyf) 

500 

'' 

ll49.95 'i 

500 

500 

1  49.409 

500 

50(' 

243.  l'JS 

500 

500 

100.000 

350 

251  > 

500 

r.Oo 

60.000 

501 1 

Mil, 

73.8  V.' 

51)0 

501 

105.3-.'l 

250 

25l 

L'i;0.679 

80.009 

500 

500 

120  000. 

5U0 

5111 

1 1  ."/-.'O 

500 

50i 

19.'2nii 

" 

ï) 

58 ■ 205 

5no 

5o< 

200 . 000 

100 

loi 

70  500 

100 

lot. 

I8.8WI 

250 

251 

3l.l-.'0 

l?5.0O0 

100 

101 

50.000 

500 

501 

40.000 

50U 

500 

BOO.OOO 

500 

501 

510.000 

409 

lor 

212.703 

500 

501 

100.000 

39.600 

500 

501 

60.000 

300'  301 

Capilul  au 


DÉSIGNATION  DiïS  VALEURS 


W0()8.3o0  ï 
190707. 0001. 
24300.21:011. 
5.298.000  ï 
18.389.000  i 
59.  1 10  oli 
:t78l09.500r. 

■/OO.OOO  (ili 
105000.0001. 
54070.001)1'. 
13992990001. 
734S39  5001'. 
571830.4001'. 
1.171. 500  ol> 
1 .080.000  ol. 
39.331.1451'. 
58.17'i  ol 
266.090  ol 
12'i500.000f . 
582000.00011. 
KO  1309 19 12  li 
90.3110  ol 
85.657.5001'. 
29.000.00iit' 
1.727  ,  r.l  i. 
438.650  ol. 
27.632.o00l'. 
255396.5001'. 
111423.5001'. 
179255.5001'. 
1.045.41»  Dl 
571090.500  I'. 
489137.5001'. 
546762.5001'. 
39.9.50,0001'. 
172212.500f . 
4'i9737.500f . 
I 902242000 f. 
S51U><7.500f . 
395687.  00 f 

21  1.000  ol 
25.000.0001'. 
136987.2001'. 
39.3:i3.O0Ol'. 
7.371.915ÏT 
S1346.2S2£T 
45913.296  tX 
1011675.0001' 
174756  0001 
111  586.5001 . 
0  IK;0.120  î 
liO  9 15. 000 f 
39  001.5001' 
7.996.900  £ 
19.763.350  £ 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Sulle) 

.Vcl.  Orléans  jouiss  

Obi.        -       3  %  

—  —      3  %  1884  

-       2  y,  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  J895 
Arl.  Ouest  

Obi.      —     3  %  

—  —     3  %  noiiv  

Art.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

Réunion  (Ch.  de  fer  el 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  


Aet 
Obi 

Act.  Métropolitain  de  Paris 
SOC.  INDUSTR.  FRAWÇ. 

(ACTIONS  AU  COMl'ÏANTI 

Docks  el  Entrep.  Marseille 
Entr.  l't  Mag.  Gén.  do  Paris 
Eaux  (Ciiiii|)"'  Générale  des). 
Conip.  Pai'isienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 

C''  G''  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  juuISS... 

'Voitures  à  Paris  . .'  

C"  Générale  de  Traction. 
Etahi.  Decau-ville  aîné  ... 
Malfidano  (.Mines  de;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (Ci'  1'»', 
Métaux  iCi'  franvaise  des'... 
Sols  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  {C"  du)  eu  liq. 

—  liims  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond, 

nynamite  (Soc.  Centrale  de; 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(cli.  fixeïsno i 

Argentine  6  %  1891  

AutricUe  i  %  or  (rh.  fixe2f.50) 
Brésil  4  K  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  1  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  189i  

Egypte  Dati  a-Sanieh  4  %) . 

—  [Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %,  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  '/«  %   

Ha.ti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2;4%orl898gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (1  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  ôo.'o  mi 
Norvège  3  %  1888  

■3  %  %  1898.... 

Portugal  3  %  

_  4  '/s  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  i  %  ainorl.  1898 

Russie  4  %  1867-1869  

■  —    4  %  1880  

—  i  %  or  1889  

—  —  ISÎiO  (2<cl3'émis. 

—  —  1890  (4' émis.)... 

—  —  1893  émis.'... 

—  —  1894  (6°  émis. j.. . 

—  Consolidée  %(l"cl2'sér.) 
1 '73      —  3%orl8911'el2'ém.  189 

1970      —   3  %  %  1894  

1907   Serbie  4  %  1895  

1950   Suède  3  %  1894  

1930  —       3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer; 

»    Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C 

—  .si'Bie  D 

1931  Consolidation  Ottom.  4  % 
1931    Priorités  Ottomanes  i  % 

Douanes  Ottomanes  5  % 

1950  Ottoman  4  %  1891  

19,341       —        4  %  Tombac  1893 

I9;,s.i       —        4  %  1894  

19381  '    3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  189i  


192'. 


I9',i 
193- 

I9.S' 


1941 
» 
» 

193( 
I9i( 
19','. 
192-. 
I90-. 


P. 

I '.':,'. 
i'.i:,> 

l'.i51 
1901 
197' 
1971 
1951 
1975 
197;, 
1970 


I 


UIVItlESDI!  ou  IMBIIIil  ilisIribiiP  fU 


Cours  de  conip.  connu,  juiilel 


1895 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


18 

27  50 
04  50 
64  50 
52 

15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


1896 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .-. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18 
28  50 
66  50 
65  . 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


40  .. 
27  50 
7  .. 
12  .. 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 


4  50 
4  . 


50 


40 
27  50 
7  . 
30  . 

25  . 


1897     1898  I  1899 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


18 

28  50 
68 
62 
49 
15 
25 
65 
40 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
30 

12  50 


100  05  97  62 

42  28  40  91 

'  5  . .  12  50 

12  ..  15 


3  50 
15 


3  .. 

3  50 
1  .. 
22  50 

3  .. 

4  .. 


50 


3  50 

1 

1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


50 


4  . 


50 


50 


3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4  .. 
4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 
4 
3 
3 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  . . 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 
0  . 


50 
37  50 
5 
30 

1?  50 


107 
45  61 
20  . 
18  . 


2  75 
5  . 
4  . 
4  50 

4  . 

5  . 
4  . 

3  '. 

4  . 
4 

3 
4 

6  .. 

5  .. 

3  50 

15  .. 


4  . 

4  . 
95  . 
3  . 
3  50 
1 

22  50 
3 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


2 
5 
4 

4  50 
4 
5 
4 

3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 
3 
15 

2  50 
4 
4 
25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4 


4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 


1250 
87 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482' 
270 
458 


20 
28  50 

4  . 
59  . 
46  50 
16 
22  50 
65  .. 
40  .. 

5  .  . 
5  a. 
5  . . 

50  .. 
37  51 
5  5(- 
10 

25 


1 16  4.'^ 
51 

22  51 
16  50 


3  5( 
4 
6 
5 
3  51. 
15  . 

2  50 
4 
4 
25 
3 
3 
1 

22  50 
3 


3 
3  50 


3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 
3  50 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  seni 


1897 


420 
690 
2050 
1125 
840 
165 
715 
1520 
930 
698 

166 

1000 
710 
116 

665 

'.90 


1898 


1390 
482 
480 
443 
■.80 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


1270 
468 
464 
420 

liso 

466 
463 
654 
446 


470 

740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
19.35 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650  . 

426  . 


125 
(255 
280 
445 
265 


112 

3715 
1165 
474 
'269 


1899   I  1900 


12<2 
451 
446 
400 

1680 
451 
447 
020 
430 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
121 5 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550 


107 

3.585 
1360 
515 
315 


112  80 

\  o  \  80 

69  35 
66 

I 

106  80! 
81  .. 
90  .. 

105  20 

107  .. 
102  30 

63  10 
3-2  .. 
310  .. 


50 


218 
140 


106 
95  90 


104  50 
23  60 
474 

93  50 
103  20 

90  25 

103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 

101  75 
-37 

22  70 
21  70 

380 

444 

482 

102  25 
360  . 
435  . 

99  20 
40  80 


112  . 
418  . 
103  . 

53  . 

52  75 
440 
106  40 

94 

99 
102  85 
109 
lOi 

34 
157 
129 


25 


214 
225 
101  60 
104  70 
94  40 


1200 
46  ; 
43  ' 
399 
442  ; 
\0'fi 

442 
605 
425 


325 
422 
438 


410  , 
630 
2030 
1140 
805 
330 
5S0 
■2000 

mo 

125 
235 

97 
1170 
870 

95 
480 

780 


86 
3542 
1375 
430 
31Ô 


108 

162  .. 

66  .. 

64  .• 
135  . . 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
'240 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384  . 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  .35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 

104  .. 
97  50 

101  50 
01  50 


103  75 
101 

47 

27 

22  io 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


100 
24  90 
495 

"92 

92  40 
92  75 

101  40 

101  35 

100 

100  80 

100  65 

103  .. 

104  . . 

101  40 
90  . 
97  . 
63  . 


101  50 

97 

68 

07 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336  . 
282  . 


■227 
229 

98 

94  70 
377 


2t  . 

497  . 

80  50 
80  50 
78  10 

100  . 
99  7i 
99 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  8: 
86  . 
93  3; 
63  75 


101  30 
98  . 

47  . 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .  . 
456  .. 
100  .. 

48  75 


92  . 
•16  60 
25  55 
22  80 

420 

408 

510 

101 

400 

460  . 
98 
49 


I  ..et.  118  oct.!25 


2  nov. ,  8  11  iv 


315  . 
4.30  . 
5  47  . 


412  .. 

610  .. 

1172  .'. 
827  .. 
310  .. 
510  ., 
060  .. 

300  - 
185  . 


1181  .. 

446  25 

443  75 

400 

443 
1040 

44.5 

443 

610 

425 

'M 


315 
424 
51  ji 


410  . 

605  . 
•  980  . 
1160  . 

832  . 

3>i8  . 

500  . 

r88  . 

107':  . 
2H0  . 
186 


S25 
93 
f,21 

923 
12 
88 
!510 
1356  50 


99  2: 
465  . 

95  7: 
61  '20 
63' 80 

3/5 
98  55 
78 
85 

103 

100 

100  60 
71  2J 

324 
272 


'236 
'208 
89  70 

97  80 
93  50 

364  .  . 
84 

23  6r 
499  .. 

83  .. 

75  . . 

73  9i 

73 
101  60 
100  50 

99  80 

99  30 

99 
ICO  50 
100  35 

98  2i 
83  60 

1  60 
CO  90 


97 
90  75 
45  15 
25  15 
22  4) 

427 

482 

510 


416 
443  .. 

98  60 
50  65 


815 
92 
54  i 

928 
12 

86  : 
Î500 
13';  5 

32.5 


118'?  ..  119: 
4  46  75  44' 
444  50;  44 '< 
40^)  . .  I  SO*.) 
f.3  50  ;  445 

10-26  f«  10  48 
AV>  '25  446 
412  ..|  413  50 
609  50  617 
425 


432 


422 

53S 


427 


1187 

552 

448  25( 

403  . 

447  7 
1050  . 

450  . 

445  . 

610  . 

430  . 


310  . 
421  7 
530  . 


1970 
1168 

m 

3  0  5j 
500  .. 
15iO  .. 
1(i4d  .. 
268  . . 

nj  ..  16S  .. 


403  . 
610  .. 

1145  .. 
8  5.. 
300  . 
5H5  .  . 
158>  .. 
1090  .. 
285  .. 


97  .. 


62  7 

98  85 
77  7.' 
85  .. 

102  .. 
100  51 

99  80 
69 

320 
268 


239 
212  50 

98  3 
93  60 

364 

91 
23  20 
477  . 
81  . 
73  7 

7.Î  io 
101  70 
10.)  8.- 

100  2: 

99  7. 
99  20 

100  25 

100 
99  25 
83  10 
91  50 
60  50 


400 

600 
1975 
1120 

810 

305 

519 

579 
1075 

'281  30 

170 


790 


88  .. 

540  .. 

525 

930  .. 

9S9  .. 

13  50 

13  50 

86  . 

81  .. 

35  5  .. 

3' 30  .. 

1345  .. 

135J  .. 

425  .. 

421  .. 

327  .  . 

327  .. 

99  55 

99  25 
62  80 
01  30 

93  '.. 
77  50 

loi  90 

106  i.7 
99  30 
69  12 

318  .. 

201  .. 


239 


98  25 
94  30 
363  .. 
Si  .. 

93  5 
499  .. 

84  .. 

72  75 
'  73  25 

loi  5 
KO  7 
1  0  2) 

96  30 
loi  30 
100 
100  -20 

98 

84  23 

91  60 

62 


97  23 

46  60 
25  2: 
22  52 

422  .. 

183  .. 

512  .. 


415  .. 
445  .. 
97  .. 

49  50 


90.  50 
46  6 
25  42 
'22  0 

424  . 

482  50 

512 


413  . 

449  .. 
96  65 
50  15 


93  31 
477  . 
97  7 
63  2 
62  0." 

9^  2j 
78 
86 

102 

106 
99  9: 
66  9 
290. 

237  . 


237  51 
20s  50 

99 

95 
303 

81 

94  50 

23  I 
590  . 

8.i  6 

72 

73  i5 

74  2o 
loi  50 
100 
100  2 

100  10 

101  1 
100  6 
100  55 
10  )  50 

85 
92  10 
63 


3l6 
i'22 
',60 


753 
85 
530 

623  .. 
12 
86  5« 
3540 
1380 
410  .. 
335 


97  95 
64  60 
13  M 
374 

99  90 
77  50 
86  05 

102  . 
105  20 

100  1' 
68  0: 

30*  . 
250  . 


'239 
210 

8  )  2"., 
10 

91  Sij 
36 

94  60 
24  15 
500  5C 

•il  70 
73  65^ 

99  m 
101  05 


99 
101 
101  O'Jj 

100  9h 

101  ai{ 

100  50 

101  2r,| 
101  0 


n  00^ 
34  li 
n  73f 


97 

95  75 

46  45 

2: 

22  65 
425  . 
484  . 
515  . 


I 


401 

454 
96  ï,0 
52  .. 


92 

63  50' 

97  oôj 
97  33i 
46  9'-! 
25  3(ï 
22  60 

411  50 

483 

515 


418 
460 
97 


.1 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


1'  (!oiii|>.  connu 

Il 

1 1 1 1 1  h  '  l 

Cdui's  ûv.  cliHiii'c;  ili-'s  5 

(lt!l"  11 

18'.».', 

1 8*n 

1899 

1 1  oct 

IS  o'-t. 

'^'t  fiel 

2  iiov. 

H  liov. 

520  .. 

i88  . 

f\  1  f'. 

439  . 

440  .. 

Ail 

4*)9 

490  .. 

450  .. 

01  o    .  . 

552  .. 

•ril    ■  . 

580 

604  .. 

010 

7ii 

731  50 

7.13  .. 

717 

i  £^    .  . 

V>  14    .  ■ 

574  .. 

565  . . 

fil  A 

53)  .. 

5  35  . . 

537  .. 

51*  .  . 

153  . . 

108  .. 

74  . . 

jy  ■ 

86  .. 

1*7  .. 

Si  .. 

80  .  . 

85 

1^200  . . 

1300-  . . 

1300  .. 

1260  . ■ 

1204  .. 

H9  .-V  .. 

I2il:j  . . 

1  IVt,    .  . 

\  i\}  i  .  . 

489  .. 

515  .. 

5;7  .. 

lii  .. 

5i8  . 

52  H 

"m  . . 

45  . . 

770  .. 
38  .. 

o  i\J 

ou 

103  .. 

1 '3  . 

IM)  .. 

9  î 

1,>0   .  . 

05  . . 

65  .. 

310  .. 

297  .. 

2  '9  .  . 

2t>G  .  ■ 

180  .  . 

150  .. 

O'tO 

01  .. 

30  i  5J 

301  .. 

"vo  ' 

25.)  .  . 

ne  .. 

145  .. 

-îiO    .  . 

2ys  .. 

295  .. 

2S2 

iî83  ( 

i  i  'O   ■ . 

775  .. 

782  .. 

it  XJ   , . 

7i)2  .. 

6.2  .. 

692  . . 

05 

1^12 

^liy  . . 

478  .. 

475  .. 

l  tI^ 

i  jU    .  . 

429  .. 

43 1  25 

4:13  ].". 

435  75 

W  i   ■ . 

469  . 

417  50 

4-;i  .. 

421' 25 

424 

■ir»y  . . 

467  .. 

412  .. 

418  25 

415  2> 

418  75 

41  i  50 

"iGS  . . 

476  .. 

417  .. 

4IX  . 

4-'0  . 

121 

50 

oU  i  . . 

995  .. 

286  .'. 

S^O        4  ■ 

170  .. 

ns  .. 

ISl  .. 

1.'52 

1^1 

iiD  . . 

195  .. 

173  .. 



136  .. 

l:;0  .. 

137 

141 

30  ^  . . 

386  .. 

389  .. 

'-!  /.  Q 

342  .. 

342  . 

33'J  . . 

34  î  50 

3  i  1  50 

ooy  . . 

382  .. 

385  .. 

Ooi    .  . 

337  50 

3.36  . 

3 17 

339 

63  i  . . 

696  .. 

695  .. 

ARA 

657  .'. 

(J8o  .. 

675  50 

670 

079 

115  .. 

130  .. 

lyo  - . 

UO  .. 

146  .. 

115  .. 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  .. 

192  .. 

181  .. 

182  .. 

170  . . 

. 

253  . . 

223  . . 

192  .. 

254  . . 

307 

307  .. 

307  .. 

2'.f7  cO 

o  '.A 
Ct\J    ■  . 

205  .. 

172  .. 

O/.A 

295  .. 

295  50 

291  .. 

s;84 

2^3 

2ii  . . 

209  .. 

168  .. 

*;oD   .  . 

■ZM  50 

299  . . 

294  .. 

2'<6 

Ï9| 

239  .. 

207  .. 

168  . . 

■333  .. 

296  50 

297  .. 

294 

2«6  . . 

290  . . 

936  . . 

211  .. 

170  .. 

232  .  . 

Ï97  .. 

297  .  . 

295  . . 

ioO   .  . 

290 

iy/,Q 

215  .. 

173  .. 

■co-i  ■  ■ 

291  .. 

28S  5 

28S  . 

2'9 

2s) 

254  . . 

219  . . 

182  .. 

295  50 

291  50 

293  .. 

285 

28  !î 

249  . . 

215  .. 

m  .  . 

299  . . 

297  50 

295  .. 

2'*5 

i^G 

235  . . 

202  .. 

164  .. 

->  '.A 

287  .  . 

2-6  "0 

28  )  . . 

218 

235  . . 

208  .. 

166  .  , 

■i-lO    .  . 

288  .. 

286  50 

284  75 

276 

27  i 

483  . . 
65  . . 

490  .. 
45  .. 

435  . . 
31  .. 

■iOO  . 

j5  . . 

70  25 

70  25 

71  . 

70  50 

OCA 

■ctSv  . . 

270  .. 

278  ., 

.  . 

275  .  . 

?68  .. 

209  .. 

269 

I/o  . . 

134  .. 

116  .. 

Z  le    .  . 

284  .. 

2o9  .. 

i^67  .. 

252 

26i 

Q.)Q 
040    .  . 

325  . . 

288  .. 

245  .. 
231  .. 

11 A 
olU    .  . 

•JKji    .  . 

336  . 

338  f.o 
333  50 

340  .. 

3  40 

3'JC) 

280  .. 

333  .. 

335 

334 

277  . . 

oKjO    .  . 

330  . . 

3  )3  . . 

333  . . 

OO.)   , . 

;^ -3 

418  .. 

422  .. 

432  ,' 

425  .. 

413  .. 

410  .. 

415  . . 

41J  .. 

n  \  5r 

36'?  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

342  .. 

342  .. 

310  .. 

3iO  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  . . 

215  .. 

éio  '.. 

207  .. 

202  . 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

423  .. 

432  .. 

4iO  .. 

425 

4:v5  .. 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

132  50 

130  .. 

125  .. 

m  50 

123  . 

610  .. 

080  ., 

1130  .. 

1479  . . 

1475  .. 

1473  .. 

14S0  .. 

I4i7 

855  .'. 

1235  .. 

2260  .. 

2840  .. 

2835  .. 

2730  .. 

2760  .. 

2015  .. 

■76  y. 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

23  .. 

34  .. 

33  .. 

45  . 

48  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  .. 

116  .  . 

m  .. 

12i  .. 

liJO 

35    . . 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

324 

325  .. 

308  .. 

306  .. 

3i>8 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

6i5  . . 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

626  .. 

762  .. 

764  . . 

770  .. 

165  .. 

JSomlir? 


200.000 
100.000 
JOO.OOO 

hooooo 

744.000 
(120.000 
160.000 
100.000 
95.000 
60.000 
'75.385 
99.337 
.23.615 
b54.578 
147. 41 '3 
188.452 
391 .556 
117.927 
i32.U8 
:i  185 158 
1690.000, 
409.610. 
94.319: 
490.000 
602007 
226935 
46.181 
45.535 
94.254 
195.992 
210.250 
232.066 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
1318.750 
355.932 
1121448 
139.239 
67.723 
112.716 
139.845 
95.816 

•hoo.ooo 

40.026 
325  000 

52.000 
120.0C0 
110.000 
200.000 

40.000 
100.000 


nam. 


500  50(1 
5U0  2O1 


500 
5l)0 
lOll 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
MO 
500 
500 
500 
500 
lOt 
5u0 
500 
500 
51  lO 
500 
500 
500 
5i0 
500 
500 
500 
500 

r.oo 

500 
500 
500 
.500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
5£ 
51 
200 
500 
500 


2:.o 

1(10 

200 
12" 
250 

5  0 
5O11 
50(1 
500 
50O 
500 
5(.'0 
501 1 
50U 
500 
5()ii 
500 
50(1 
U,i 
500 
500 
500 
500 
50(1 
50(i 
501.1 
50o 
500 
500 
500 
401 
.500 
f.0l 
500 
500 
51 10 
,5(i(t 
500 
501 
500 
.500 
5()( 
10£ 
500 
51 
5£ 
201 
51 H 
500 


ni;sKi.\.\Ti(>N  iiKs  v.xi.ioru^ 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banqvie  Dyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Kobinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autiiche 
Crédit  F-ncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  ili'  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Acl.  Andalous  

OIjI.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  sih'it'.. 
.\ct.  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi.  auc;.   —   3  %  jr' à  8' émis. 

—  -     —  9«  omis  

—  —     —  10"  émis  

—  nonv.  —    série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Oljl.  —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méri  ionaux  

—  Nitrates  Railways  c;  u 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —  —   2«  série. 

—  —         —  3«  série. 

—  —         —   4'  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelonç  

—  —     Asturies  1"  hvp. 

—  _         _      2'  hyp. 

—  —         _      3"  hyp. 

Orientaux  

.ici.  l^ortugais  

Olil.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —  3  %  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  —  —    'i'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  9i 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  Ir'hyp 

Act.  Wagons-Lits  '. . 

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-f  into  Cy  Ld  

Act.  Charb..  Osin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Laùtaro  Nitrate  Cy  

T-tbacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


IIIVIIIHMIR  ou  \\m\n  ilislnliue  en 


16  n 

15  p 

15  75 
20 


37  50 

5 
24 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 

15 
15 

33 
40  10 


15 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
30  .. 

9 

18  30 
20  50 
42  50  p 
U  40 


1S95 


14  fl. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 

28  .. 
15  ., 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


1S96 


12  fl. 
15  p. 

18  06 
12  50 
10  .. 

37  50 
5  50 
24  .. 


1.S97 


8  n. 

15  p. 

13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .. 

15  .. 

28  50 

15  . . 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

33  I. 

7  50 


15  . 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


30 


47  70 
37  .. 


12  20 
19  . 
45  p 
li  55 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


32  50 


50  30 
37 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


1,898 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 
5  .. 

37  50 
7  .. 


15  .. 
15  .. 
31  .. 
15  .. 
|5  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
1  .. 
15  .. 
15  .. 
33  I. 
U  70 


15  . 


59  74 
50  .. 


3  65 
7  .. 

45  p. 

22  .. 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COiVIPTANT 


AUUBRB 

Tal. 

Soin. 

TITRES 

nom. 

Tcrs. 

U  720 

>î 

16  G61 

» 

35.170 

n 

50,000 

500 

50(1 

6.000 

500 

500 

1.200 

500 

500 

6-000 

500 

.500 

6.000 

500 

500 

24  000 

500 

12,-. 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1  380 

500 

500 

4  020 

» 

n 

26.000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

32.600 

500 

500 

25.440 

5i]0 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

5011 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

2O.O1JO 

500 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.02:; 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DKSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(actions  ( 

Midi  .jouis.s  

Noid  j.iuiss  

Ouest  joiiiss  

Tr.iiiways  (C'o  (ii,  dos).  . 
Banque  ne  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  as  la  Mai'tinique . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  i  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


—  jouiss  

Gaz  (Gonipagnie  centrale)  

Dombrowa  iHouilh^res  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mincsde  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France    

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et» Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (.Sté  K'j 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Charge  urs-Réunis  

C  ■  Havr.-Pén.  de  Nav.  à  V'. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Féo... 
Eutrepr.  milit.  et  civ.  fCi«  G'«y 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COlilïS  UE  CLOTL'IUS 

Dernitrs 

C.OtllS      2  iiuv 
Cotes 


656 

1830 
555 
7.S0 

1000 

1250 
300 
225 
790 
56 
517 

1385 
889 

1265 

1025 
43 

1 494 
495 
500 
995 

K4'J 
915 
635 
620 
497 

1700 

1015 
515 

1110 
630 

6950 
157 

2600 
850 
27". 

1315 


656 
1859 
555 
790 


1030 


495 
501 
995 
1040 
875 
635 
615 
195 
1699 
1574 
500 


6955  . , 


2650 
825 


1850 
;  55 
775 


890 
1265 
1025 


495 
995 
1040 
891 
625 

498 
17C0 
1650 

525 
1115 

630 
6îiÛ 


2615 
860 


1325 


SOMBRE 

du 
TITRES 


56.700 

165.000 
41.4(32 
31.607 
12.490 
44.412 
30.676 

261.149 
9.275 
18.. 530 
5.876 
32  983 

103.602 

109.573 
55 . 666 

286.020 
9.710 
5.096 
30.180 

2^5.146 
68.878 

218.207 


35  050 
29.373 
97.880 
49.232 
33.622 
48.572 


40.000 
48.624 


Tal, 

nom. 


500 
500 
500 
420 
350 
500 
500 
500 
500 
500 
450 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 

500 


500 
500 
500 


500 
500 
5o0 
500 
500 
451) 
50O 
500 
500 
50(1 
500 
5flfl 
300 
600 
500 
500 
500 


500 
500 


DESIGNATIO.N  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OllLIG.STIONS  I 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch  de  leri  5  %  

C'«  G''  F-'  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  dhl.  420  f  5  % 
-  (jbl.de  350  1. 

Soc .  Fonc.  Lyonn.  3  %  iioin  . 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci"  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  <C"  P-')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ;4  %• 

Omnibus  4  %   — 

Voitures  à  Paris  3  y,  %  — 
C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'  de  Laiterie  5 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %   

—  3  %  Ir"  série  

—  —   2'-'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888.'  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OIlLICl.*.TIONS) 

Obi .  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",2''  sér. 


COURS  UE  CLOTUKB 


Herniers 
COURS 
Coli's 


220 
161 
492 
ii  2 
240 
415  50 
492 
5  6  75 
494 
495 
468 
480 
473 
504 
414 
323 
4'.)5 
290 
603 
611 
458 


418  ,50 
238  50 
I(j0  50 
215  .. 
331  .. 
190  25 


505  50 
485  .. 


2  nov.  8  nov 


229 
\>'ù  75 
492 


492  .. 
5i<3  25 

ia3  .. 


461 
478 
472 
503 
411 
320 


50 


608  .. 
45>  .. 
«5  50 


448  .. 


332  .. 
190  25 


506 


222 
161 
494 


492 
506 
495 
495 
165 


ÔO'.^ 
612  75 
45S  50 


400 


340  . 
19a  23 


507 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Vdjud  .  même  s.  1  eiicli..  ch.  Paris,  4  déc.  IVjiiO. 
K.Traversiere,  11  b.  K.  b.  10.426.  M.  à  p.  120,000. 
B''.  Diderot,  9.  Rev.  brut  16,;i(li.  M.  à  pi'.  180,000. 
K.  Caulaincourt,  1^'7.  R.  b.  10.758.  M.  à  p.  12o,000. 
R.  Marcadet,  121.  K.  l)r.  ;),20j.  M.  ;i  pr.  lUO.OOU. 
R.  Francœur.  10.  R.  br.  10,G;j1.  M.  à  pr.  110,000. 
S'ad.  à  M"  Ail).  Mennié,  not. ,  r.  Poissonnière.  37. 
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SOC  [ÉTÉ  .\X(^NYME 

DES  TOLERIES  D'ANVERS 

Assemblée  générale  ordiaaire  des  actionnaires 
du  17  octobre  1900. 

J{.\PPORÏ  DU  COiNSEIL  D'ADMINISTRATION 

Messieurs, 

(".onfoi'iliéini'nl  à  la  loi  cl  à  nos  statuts,  nous 
'vons  l'houneur  de  vous  jirésentcr  notre  ra])pcirt 
-iir  1rs  opérations  de  notn;  Société  depuis  sa  fon- 
Uition  et  de  souineltreà  votre  approbation  le  liilan 
arrêté  au  ;j  )  juin  1000. 

Ce  bilan  n'est  à  proprement  parler  que  l'exposé 
do  la  situation  active  et  passive  de  notre  Société, 
puisque  nous  en  sommes  encore  à  la  péi'iode  de 
consiruction,  nous  allons  donc  examiner  succinc- 
tement les  postes  principaux  de  ce  bilan  et  vous 
donner  ensuite  (luchiues  éclaircisscnniils  sur  la 
situation  actuelle  de  notre  Société. 

Bilan  au  30  juin  1900 
A.e.TlF 

l'roniior  élablissenienl   Vr.       2::i7.26:î  % 

Immeubles   ;î:3().4:!7  97 

.Mobiliers   .  843  27 

Matériel   4(i.SHS  86 

Raccordement  et  traction   l.Sl!)  42 

C-iisse  (espèces  en    3.!iO,')  08 

Portefeuille   50.000  Oo 

Débiteurs  en  compte   2.382.010  G2 

Titres.  CauUonnenn'.its  des  Admi- 
nistrateurs et  C.  )nimissairos   P'  mémoire 


Fr.    3.059.2:iO  18 


Capital  :  Actions                         Ér  1.750.000  0:» 

—       Obligations   1.250.(K)0  00 

Prévisions   37.500  OO 

Intérêts  (c-vupons  d'obligations  non 
réclamés  et  intérêts  de  deux  mois 
sur  éch  'ance  du  1"'  novembre  pro- 
chain)  20.6;i6  25 

(Créditeurs  en  compti>   1.102  93 

Administration.  Cautionnemeuls   P'-  mémoire 

Fr.  3.059.2:311  18 


Mous  croyons  utile  d  s  vous  donner  quelques 
renseignements  sur  le  programme  dont  nous  pour- 
suivons la  réalisation. 

Notre  Socié;é  dispose  d'un  terrain  d'une  conte- 
nance de  0  hectares  92  ares  84  centiares,  sur  les- 
([uels  s'érigeront  les  usines,  présentant  un  déve- 
loj)peraenl  de  quai  à  l'Escaut  de  100  mètres.  La 
pai'.ie  la  rapproch'e  de  l'Escaut  est  destinée 
à  servir  de  dépôt  tant  des  matières  premières  que 
(les  produits  liois  (|ui  doivent  être  embarqu-s.  Le 
quai  est  relié  par  voie  ferr 'C  au  terrain  des  usines, 
qui  se  trouve  à  un  nive  lu  inférieur,  et  à  la  gare  et 
aux  Aciér.es  d'Anvers  par  le  r  jccordement. 

L^s  .'Vciér  es  d'Anvers  installent  un  grand  appon- 
tement  à  l'Escaut,  p.mrvu  de  puissants  appareils 
de  décliargement.  ainsi  qu'un  chemin  aérien  au- 
quel nos  installations  seront  raccord 'es  par  un 
embranchement  qui  y  amènera  les  charbons  et  au- 
tres matières  premières  à  des  prix  extraordinaire- 
nientbas.  . 

N  )s  étalîlissements  sont  maintenant  en  pleine 
voie  de  réalisation.  Nous  avons  d 'cidé  de  créer 
tout  d'abord  un  train  de  900  m/m  de  diamètre  et 
de  3  mètres  de  longueur  de  table.  Ce  train  duo  ré- 
versible sera  actionné  par  une  machine  réversible 
à  deux  groupes  de  deux  cylindres  en  comp  )und- 
landem  et  à  condenseur  indépendant  par  surface. 
C  3  train  sera  équip  j  pour  laminer  des  tùles  en  très 
grande  longueur;  il  s'-ra  alimenté  de  lingots  chauds 
par  des  fours  souterrains  à  récupération.  Son  ou- 
tillage sera  complét''  par  une  cisaille  électrique  ca- 
pable de  couper  à  froid  de  i  loles  d'acier  de  3  mè- 
tres de  large  et  de  40  m/m  d'épaisseur;  il  sera  éga- 
lement pourvu  d'un  vast'i  refroidissoir,  d'une  aire 
pour  le  dressage  et  le  trai;age  des  têjles  et  d'un 
\aste  magasin  couvert.  Au-dessus  du  train  et  de  la 


machine,  circulera  un  pont  électrique  de  30  tonnes 
à  trois  moteurs  qui  servira  non  seulement  aux  ré- 
parations, mais  aussi  au  service  ([uotidien  de  l'ins- 
tallation. Enfin,  le  magasin  à  produits  finis  sera 
desservi  par  doux  ponts  roulants  électri(|ues  à  trois 
moteurs  et  à  très  grande  vitesse  d'une  force  de  5 
tonnes  chacun.  Les  wagons  en  chargement  vien- 
dront sous  le  parcours  des  ponts;  les  chargements 
se  feront  donc  avec  une  extrême  rapidité  et  à  hm 
marché. 

Ce  train  aura  pour  son  service  une  batterie  de 
quatre  chaudières  Cornwall-Galloway  de  100  mè- 
tres carrés  de  surface  de  chauOe  chacune  et  tim- 
brées à  9  atmosphères.  Au-dessus  de  ces  chau- 
dièios  seront  installées  de  grandes  trémies  de 
charbon  capables  de  recevoir  une  quantité  de 
charbon  pour  une  marche  de  20  jours  effectifs  de 
travail  jour  et  nuit.  Nous  serons  ainsi  à  l'abri  des 
grèves  ou  des  retards  dans  l'arrivée  des  bateaux 
de  charbon.  Le  charbon,  amené  automatiquement 
dans  ces  trémies  par  le  chemin  de  fer  aérien, 
descendra  près  des  cliaudièrcs  où  il  sera  repris 
par  les  chaull'eurs  qui  le  recliargeront  sur  les 
grilles. 

Plus  tard,  si  les  essais  auxquels  va  procéder  Ir 
Compagnie  Industrielle  d'Electricité  d'Anvers  sont 
Concluants,  nous  installerons  des  chargeurs  qui 
prendront  automatiquement  le  charbon  dans  les 
trémies,  le  lanceront  d'une  façon  continue  sui-  les 
grilles  et  décrasseront  celles-ci  sans  le  secours  de 
la  main  de  l'homme. 

Tout  le  matériel  nécessaire  à  cette  installition 
est  commandé,  et  une  bonne  partie  déjà  est  sur  le 
terrain. 

Ajoutons  que  nous  trouverons  un  sérieux  dé- 
bouché poar  nos  jiroduits  chez  les  Sociétés  voi- 
sines qui,  dans  les  grandes  installations  qu'elles 
se  proposent  d'établir,  devront  employer  de  très 
grandes  (]\mntitésde  lêdes;  au  surplus,  nous  avons 
to'it  lieu  d'espérer  que.  vu  les  puissants  moyens 
de  production  dont  nous  disposerons,  les  grands 
chantiers  de  navires  situés  à  lloboken,  tant  ceux 
existant  que  ceux  qui  sont  en  voie  de  construc- 
tion, viendront  s'api)rovisionner  chez  nous. 

De  cet  exposé  succinct,  il  résulte.  Messieurs, 
que  notre  situation  se  pn'sinte  sous  un  joui-  favo- 
rable ;  nous  avons  tout  lieu  de  croire  que  dans  un 
avénir  peu  éloigné,  notre  .Société  oscupera  une 
place  brillante  dans  l'industrie  métallurgique. 


Rapport  du  Collège  des  Commissaires  à  l'As- 
semblée générale  des  Actionnaires  du  17  oc- 
tobre 1900. 

Messieurs, 

Vos  commissaires  soussignés,  déclarent  s'être 
rendus  à  dillérent^s  reprises  à  lloboken.  isolé- 
ment d'abord,  collectivement  (msuile,  à  Teli'ot  de 
procéder  à  la  vérilication  complète  et  minutimise 
des  écritures  sociales. 

Ils  reconnaissent  les  avoir  trouvées  convenable- 
ment et  régulièrement  tenues. 

Le  bilan  ([ui  vous  est  soumis  étant  l'expression 
sincère  de  la  situation  delà  Société  au  '■>)  juin  der- 
nier, ils  vous  proposent  de  l'approuver  comme  ils 
Font  fait  eux-mêmes 

Bruxelles,  le  3  octobre  1900. 

l-.'l-2 


BIBLIOGRAPHIE 


Les  701  et  702'  livraisons  do  la  Grande  En- 
cyclopédie renferment  une  série  d'études  impor- 
tantes. Nous  attirons  spécialement  l'attention  de 
nos  lecteurs  sur  les  ai-licles  suivants  :  Sacchari- 
mètre  et  Saccharimètrie,  par  M.  A.  Joannis  ; 
Sacerdoce  et  Sacrement,  ])ar  M.  E.-II.  "Vollet  ; 
Sacre,  jiar  M.  Danid  Grand  ;  Sacrifice,  par  M: 
.J.  Toutain  ;  Sacrilège,  par  M.  E.  Champeaux  . 
Safran,  par  M.  J.  Troude  ;  Sahara  et  Sahel,: 
par  M.  Onésime  Reclus,  etc.  Les  mêmes  fasci- 
cules renferment  les  biographies  du  fameux  mar- 
quis de  Sade,  du  ministre  espagnol  Sagasta,  etc. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  (51,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen- de  l'ouvrage  envoyé  franco.  1213 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest  se 
propose,  dès  la  fermeture  de  l'Exposition,  défaire 
continuer  directement  sur  les  Invalides  les  trains 
de  Pariè-Saint-Lazare  qui  actuellement  aboulisseni 
au  Champ-dc-Mars. 


Il  sera  donc  prévu  jiar  heure  : 

Sens  de  Paris-Saint-La/are  aux  Invalides  :  'i 
trains  partant  de  Paris-Saint-Lazaro  à  l'heur^  . 
l'heure  15,  30  et  45  ; 

Sens  des  Invalides  à  Paris-.Saint-Lazarc  :  4  trains 
également  partant  des  Invalides  à  Theure  10,  25. 
40  et  55.  j 

Ce  service  commencera,   au   déi)art  de  Paris-I 
Saint-Lazare,  à  6  lieures  15  matin,  pour  .se  termi- 
ner à  10  heures  .3oir,  et  au  d'part  des  Invalideï^a 
6  heures  lo  matin  pour  se  terminer  à  9  heures  'io 
soir. 

La  durée  du  trajet  de  Paris-Sainl-Lazare  aux 
Invalides  et  vice  versa  comporte  un  stalionnem '  iii 
de  4  minutes  à  la  gare  de  passage  du  C!iamp-<l /- 
;\lars  nécessité  par  un  changement  de  machine. 
En  effet,  l'établissement  de  la  rue  des  Nations  a 
entraîné  la  couverture  de  la  ligue  entre  le  Champ- 
de-Mars  et  les  Invalides,  et  cette  transformation 
de  la  ligne  à  air  libre  en  un  long  tunnel  s'oppose 
à  rem)iloi  de  machines  locomotives  à  vapeur  ordi- 
naires, les  trains  n'y  peuvent  être  remorqués  qu6 
l)ar  des  tracteurs  spéciaux  ne  dégageant  aucune 
fuinéo,  et  ce  sont  les  locomoteurs  électriques  q\x\ 
ont  été  choisis,  d'où  le  changement  de  machin< 
indiqué  ci-dessus. 

i-.'l'. 


DEMANDEZ  les  EUCRES 


LUMES  NOUVELLES 


c.  MATHIEU-FLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


Compagnie  Oènêrilc 

TRANSATLANTIQUE 

PaauBbotS'Postt  Français 

Services  dans  ^a  MÉDITERRANÊI 
desservanlAiger.Oran.Tunis.  Bôni 
Phitippeviiie.  Malte  ei  Sousse. 

Services  bebdomadaiies  par  steamei 
rapides  sur  la  Ugoe  LE  HAVRE- lEl-TOI 

Services  réguliers  sur  les  AITILLEt. 
iEXIOUE.rAKfcRIÇyE  CENTRALE,  les  lUTAIE 
le  VENEZUELA  el  le  PACIFIQUL 

Services  divers  de  cargo-boats  «kt 
la  FRAICE.  rAlBÉRlE.  et  TARBLETERIL 

UrriM  etntrti  :  $,  rui  Aub§r,'  . 
mutt     i  12.    ilts  Capuclnéi  (Grtné-imt 
ê»  nutft  \  6,  fiui  Aubcr;  I 

Frit  :  lOi,  FaicÈourg  Saint- Ùtiil». 

r.'' 
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IIPnilERIE  DE  L«  PRESSE 
<*.  ru  du  Croisuni,    Par.i.  —  81au< 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  4l)-i  —  18^  volume.  (20) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Veiiiliedi  !(>  iii^\ciiil)i(!  1900. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Bit  des  Gl-reuxdLa  XCxxsress  SSiiroiséezia 

(Société  Anonyme) 

jÊtat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 


1899 


1900 


)ul"  janv.  au  2Ù  oct  ..  Fr.  9.019.298  10.957.914 
)u  21  au  31  octobre   304.570  399.500 


pifférence  en  faveur  de  1900 . 


9. 32;?. 868  11.357.414 
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COMP'^  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  109  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Eeis 


Kilogr. 

194.925' 

1.128.017 

Total  des  ventes  au 
1  octobre  1900   1.322.943 


Ventes  du  mois  d'oc- 
Dbre  1900  (y  compris 
1  recette  provenant 
es  droits  d'im porta- 
on  directe)  

Ventes  des  mois 
ntérieurs  


$ 

775  :  948  784 
4.487  :  130  015 


5.263  :  078  799 


Période  corresp.  du 
réeédent  exercice  . .  1.320.220 

Différ.  en  faveur  de 
exercice  courant  . . . 

l'?18 


5.246  :  269  221 


2.723 


16  :  809  578 


lE  GENLE  FRANÇAISE  DE  TRAWIWAYS 

ecettes  du  16  au  31  ocl.  1900...  Fr.     309.004  65 


.ecettes  du  1"  janv.  au  31  oct.  1900 

inclus  Fr.  5.963.092  95 

ecettes  du  1"  janv.  au  31  oct.  1899 

inclus   5.646.650  95 


ifférence  en  faveur  de  1900  Fr.  316.442 


1^19 


BANQUE  DE  L'ALGÉRIE 

AVIS 

:'MM.  les  actionnaires  sont  informés  que  le  divi- 
•'înde  du  semestre  clôturé  le  31  octobre  dernier 
.'il  fixé,  impôt  déduit  : 

Pour  les  actions  nominatives,  à  Fr.  10  42 
I  Pour  les  actions  zu  porteur,  à  Fr.  10  » 
'jCe  dividende  sera  payé  à  dater  de  ce  jour  aux 
'lisses  du  Comptoir  Salionai  d'Escompte  de  Paris 
\>  de  ses  Agences,  ainsi  qu'au  siège  social  de  la 
'Diquede  l'Algérie,  217,  boulevard  Saint-Germain, 
t.  Paris,  sur  pré.sentation  des  certificats  noniina- 
ffs  ou  du  coupon  n°  98. 
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COMPAGNIE  ALGERIENNE 

YCiété  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
I  Paris,  11,  rue  des  Capucines 

Lgkr,  bizerte,  blidah,  bône,  bougie,  constan- 
itine,  marseille,  mostaganem,  oran,  sétip,  sfax, 

IsIDI-BEL-ABBÈS,  SOUIvAHRAS,  TUNIS, 
j  COMPTES  DE  DÉPÔTS 

1        Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

I  .A  vue  ■  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

îj    A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fond  '-e  en  1880 
Capital  ;  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   -4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  lès  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 

Assemblée  générale  ordinaire  du  14  novembre  1900 
Messieurs, 

Nous  vous  avons  réunis  en  assemblée  générale, 
conformément  à  l'article  40  des  statuts,  pour  sou- 
mettre à  votre  ajîprobation  les  comptes  de  l'exer- 
cice 1899-1900  et  la  fixation  du  dividende. 

Cet  exei'cice  avait  la  double  mission  de  travailler 
d'une  part  au  développement  industriel  et  com- 
mercial de  la  Compagnie,  et  de  liquider,  d'autre 
part,  entièrement  lu  passé,  de  fai;on  que  les  ac- 
tionnaires retrouvent  la  Société,  une  fois  les 
comptes  que  nous  vous  soumettons  approuvés, 
dans  une  situation  digne  de  son  importance  et  de 
son  crédit. 


Pour  ce  qui  concerne  le  passé,  vous  vous  son- 
venez  rjue  la  perte  de  1.104.758  fr.  05  provenant 
de  l'opération  de  vente  à  découvert  de  1.!).jO  tonnes 
de  cuivre  Standard  portait  pour  893.116  fr.  60, 
soit  17  fr.  96  par  action,  sur  l'exercice  1898-1899 
et  pour  208.641  fr.  45,  soit  4  fr.  13  par  action,  sur 
l'exercice  que  nous  examinons  aujourd'hui. 

Le  dividende  acquis  par  1  exercice  1898  1893, 
indépendamment  de  l'opération  sur  les  cuivres, 
était  de  22  fr.  96.  Comme  on  prélevait  alors  17  fr.  96 
pour  payer  la  première  partie  de  la  perte,  il  ne 
restait  que  5  francs  disponibles;  aussi  a-t-il  fallu 
absorber  presque  entièrement  le  report  à  nouveau 
de  l'exercice  précédent  en  lui  empruntant  250.00(1 
francs,  soit  5  francs  par  action,  pour  arriver  à 
distribuer  au  total  10  francs  par  titre.  Pour  re- 
mettre les  choses  en  état,  il  convenait  donc  de 
reconstituer  au  l"  juillet  1900  un  reporta  nouveau, 
sinon  aussi  important,  du  moins  eu  rapport  avec 
les  bonnes  traditions  de  la  Société. 

Le  bénéfice  acquis  par  l'exercice  1899-1900  se 
décomposera  donc  en  trois  parties  : 

1°  Les  4  fr.  13  par  action  qui  sont  destinés  à 
payer  le  reste  de  la  perte  xirovenant  de  l'opération 
du  cuivre  Standard  ; 

2»  La  somme  que  nous  vous  proposons  de  dis- 
tribuer :  22  fr.  50  par  action  ; 

3"  La  somme  destinée  à  reconstituer  le  report  à 
nouveau  dont  la  suppression  accidentelle  avait  été 
une  conséquence  delà  perte. 

En  répartissant  ainsi  les  résultats  de  l'exercice, 
les  dernières  traces  do  l'opération  engagée  sur  les 
cuivres  se  trouveront  liquidées  ;  -il  no  restera  plus 
qu'à  suivre  le  procès  actuellement  pendant  devant 
la  cour  d'appel. 

Le  jugement  rendu  le  8  janvier  liJOO  par  le  tri- 
bunal de  commerce  n'a  pas  partagé  l'avis  de  l'as- 
semblée générale  du  30  juin  181)0  à  l'égard  de  la 
responsabilité  pécuninire  des  anciens  })résident  et 
vice-président;  mais  il  a  confirmé  l'appréciation 
des  actionnaires  dejcette  assemblée  relative  à  leur 
conduite  vis-à-vis  du  conseil.  Il  constate,  en  elïet, 
qu'ils     ont  tenu  le  conseil  d'administration  dans 


l'ignorance  complète  do  l'opération  au  moment  où 
ils  l'ont  faite  et  ((uo  tant  que  cette  dernière  a  du- 
rée, ils  ont  conservé  à  l'égard  de  leurs  collègues 
un  silence  regrettable  cpie  le.  sf'cret  nécessaire  en 
pareille  matière  n'est  pas  sullisant  à  excuser  ». 

11  ne  serait  ni  opportun  ni  convenable  de  discu- 
ter ici  une  décision  qui  va  èlre  examinée  par 
d'autres  juges.  Nous  nous  bornoi-ons  à  vous  rendre 
compte  de  ce  que  nous  avons  fait. 

Nous  n'avons  pas  voulu  nous  fier  seulement  à 
notre  propre  appréciation  pour  savoir  (luelle  i-on- 
duite  nous  devions  suivre  pour  exercev  le  mandat 
qui  nous  avait  été  confié  par  l'assemblée  générale 
du  30  juin  1899. 

Nous  avons  pris  l'avis  do  juriconsultes  érninents  : 

M'  Sabatier,  ancien  président  de  l'ordre  des  avo- 
cats à  la  cour  de  cassation  ; 

M"  Devin,  b;'itonnior  de  l'ordre  des  avocats. 

Ils  ont  été  d'avis  que  nous  devions  porter  l'af- 
faire devant  la  cour  d'appel.  Elle  est  sortie  du  rôle 
le  25  octobre  dernier. 


Examinons  maintenant  les  résultats  de  l'exer- 
cice 1899-1900. 

La  direction  générale  do  la  Société  a  été  unifiée 
entre  les  mains  de  l'administrateur  délégué. 

Fidèles  au  programme  que  nous  avons  exposé 
l'an  dernier,  nous  avons  travaillé  au  développe- 
ment industriel,  à  laugmeutation  des  débouchés 
commerciaux  et  à  la  diminution  des  charges  de  la 
Compagnie. 

Nous  avons  eu  à  lutter  cependant  avec  un  élé- 
ment qui  joue  un  rôle  considi'raljlo  aujourd'hui 
dans  l'industrie.  Nous  avons  abordé,  au  cours  de 
cet  exercici',  les  nouveaux  prix  du  charbon,  les  an« 
ciens  marchés  étant  épuisés.  La  haus.^e  des  com- 
bustibles se  manifeste  à  la  Compagnie  par  une  dé» 
pense  supplémentaire  annuelle  d'environ  980.000  fr. 
dont  on  est  loin  de  retrouver  la  compensation  dans 
les  prix  de  vente. 

Nous  nou.s  sommes  appliqués  à  donner  une 
grande  activité  aux  usines  ;  nous  avons  porté  la 
production  de  la  plupart  des  ateliers  à  la  limite  de 
la  puissance  du  matériel  et  les  dépenses  nouvelles 
ont  été  surtout  employées  ;i  augmenter  encore 
l'outillage  de  certains  d'entre  eux.  Le  tonnage  fa- 
briqué s'est  donc  accru  dans  de  notables  propor- 
tions. Cette  augmentation  se  répercute  particuliè- 
rement sur  le  chilfie  d'alYaires  qui  est  oassé 
de  42.940.5.J6  fr.  4'i 
à  50.404.285  fr.  57. 

Cet  accroissement  a  d'ailleurs  été  obtenu  sans 
sortir  des  limites  de  la  prudence  et  le  montant  des 
créances  douteuses  n'atteint  pas  la  somme  de 
54.0110  fr.,  dont  une  partie  sera  recouvri''e. 

Comme  consé(|uence  de  ce  courant  il  aHaires  et 
de  l'augmentation  continue  de  la  valeur  du  stock 
di'  cuivre,  le  chiffre  des  approvisionnements  figu- 
rant au  bilan  est  do  2 i. 40 1. 001  fr.  40,  au  lieu  de 
20.075.748  fr.  18  l'an  dernier  :  néanmoins,  la 
somme  immobilisée  dans  les  x^roduils  eu  cours  de 
falirication  est  moindre  par  suite  des  efforts  qui 
ont  cLi  faits  dans  ce  sens  dans  l'organisation  du 
travail  des  ateliers.  Une  autre  conséquence  de  ces 
mêmes  causes  a  été  l'augmentation  des  débiteurs 
et  des  créanciers  :  la  clientèle  devait  9.529.20S 
francs  49  au  30  juin  1900,  au  lieu  de  7. 161. '.'16 
francs  80  au  30  juin  1899. 

Du  côte  commercial,  nous  avons  organifîc  des 
représentations  en  France  et  à  l'étranger,  et  nous 
avons  créé  des  dépôts  nouveaux  dans  ces  centres 
éloignes  de  nos  usines. 

Enfin  nous  avons  réalisé  la  diminution  de  cer- 
tains frais. 

Les  conditions  do  location  du  siège  social  ont 
été  réduites  ; 

Le  loyer  de  notre  principal  dépôt  de  Paris,  rue 
EIzévir,  a  été  très  diminué; 

Nous  avons  sous-loué  l'usine  de  Lalande,  près 
de  Toulouse,  à  des  conditions  qui  dépassent  légè- 
rement l'ensemble  des  charges  que  nous  avions  de 
ce  côté  et  qui  grevaient  depuis  longtemps  la  Com- 
gnie,  car  cotte  usine  était  arrêtée  depuis  dix- 
neuf  ans 

Ce  n'est  que  sur  l'exercice  actuellement  en  cours 
que  ces  diverses  mesures  commenceront  à  pro- 
duire leur  effet. 

Les  frais  généraux  de  direction,  Ipersonnel, 
loyers,  contributions  et  autres  frais  divers  ont  été 
de  392..323  fr.  8i  au  lieu  de  418.773  fr.  99  prccé- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

„    .  j„  rVv,^A  I  rail  loul  le  produit  brut  réalisable  que  s'il  n'y 

ctemment,  et,  sans        ^''^^^  f  ^.S:?.;;'^,]^^^^^^  ni  moms-value.  Ce  système 

sitionde  1900,  l'ensemble  des  frais  genei  aux  bci  ait  avau  j,^^^,^jj^gg       faire  ressortir  la  plus- 

moindre.  .    ,      1  t        vqIiio  fin  qtork  de  cuivre  qui  serait  réalisable  en 

'  Noire  exposition  a  été  très  remarquée  e  a  oMem  ^^^l^^J^/i  ^  Sion.  en  admettant  que  celte  réalisa- 
un  lé;4itime  succès  ;  elle  nous  a  valu  des  >  ela  ons  jas  «ic^  .^^^^  sans  déchet  ;  mais  il  a  l'inconvenien 
avec  un  grand  nombre  d'industriels,  rirangeif,  I  "on  bt  idb..e 

'''ff^Sne  Française  des  Métaux  éla^t  hors 
concours,  son  président  cl  adminislrateur-delegue 
étant  membre  du  jury  de  la  grosse  métallurgie  II 
lui  a  été  décerné,  ainsi  qu'a  ses  collaborateuib  .  la 
croix  de  la  ï.égion  d'Honneur,  quatre  medailb 
d'or  et  (rente-deux  autres  recompenses  diverses. 

il  reste  à  examiner  les  amortissements  et  1 
l)rovisions.  Le  cbapitrc  «  Amortissement  des  ap 


I  vitesse  a  été  de  ■'.  tonnes.  17.404.3G 

Il  avait  été,  en  1898,  de   Ib.aHO./iC 


de  faire  souvent  naître  une  interprétation  erronée 
dans  l  esprit  de  ceux  qui  Usent  le  Bilan  et  le 
compte  de  Profits  et  Perles.  ^  ,.i„,,oi«nv 
En  résumé,  la  provision  régulatrice  delà  valeui 
d.  s  cuivres  n'est  pas  une  réserve  constituée  avec 

j  - 1        _'  _  .   1         U  Al-,  iif  I  /lûcî   it»oQ  1 1  Vf 'Q  Al. 


Augmentation ....  tonnes .     1. 123.91) 

Le  nombre  des  expéditions  a  été  de  5.7C9.-^(. 
soit  ir).80G  par  jour.  ■  •  »7  au 

Le  tonnage  moyen  par  jour  s  est  eleve  a  4?.bH 
tonnes  transportées  à  une  distance  moyenne  d 
llG  kilom.  53.  ,  ., 

Le  prix  moyen  de  la  tonne  kilométrique  a 
de  0  fr.  0476,  au  lieu  de  0  fr.  MH\  en  1898  ;  fo  pri 


ét  « 


cuivres  n  e.-^i  {Jiw  ui"?  '^^^'.'^..r  T  ,.   .    ^.    de  U  ir.  Ul.>^,  —  -  ■-•    -  -       ..     ,  .-, 

dos  sommes  prélevées  sur  les  bénéfices  réalises  et  hiùssp  continue,  par  suite  des  lediu 

représentée  par  autant  d'espèces  en  caisse,  '-'eitcr.^^^g  ^^^-^^^  ^j^^^j^  ^^^g  faisons  bénéficier  noti 
provision  est  entièr-ment  constituée  avec  les  pUis-  j  ^^^^^-^^^^ 


values  annuelles  du  stock  des  cuivres  qui  lont  pni- 
lic  inléorante  du  matériel  des  usines  et  elle  est 
représentée  par  ces  cuivres  eux-mêmes,   dont  la 


K^r^cî^s^^^K.  a^^^=î'-l^"^-  m^:^^;.:^e  ?;;^liénair  ;nr^;rc   matériel  fonc^ 
CnesmnSe  5W.000  fr.qui  était  alors  intérieure  Lionne.  Elle  no  saurait  <^'^^^' ."^\^'^^^Zn 
Imx  acnîssements  de  l'exercice;  nous  v  avons  I ,-.  ,.n..i,e  s«ns  réaliser  tout  ou  paitie 


La  recette  nette  des  services  'actage  et 
camionnage  a  passé  de  2.')ij.4v8  fr.  a  .i/0.880  tr. 

Les  principales  variations  du  trafic  ont  porte  si 
les  marchandises  suivantes  : 

.\ngiiienlation 


porté  cette  année  500,000  fr.,  son.me  qui.  par  «>m 
Dcnsation,  a  été  caiculé^  supérieure  aux  accroisse 
Ks  nouveaux.  La  moyenne  des  amorUssemeuts 
™muels  prélevés  sur  les  bénéfices  depuis  1  origin, 
de  la(;.ompagnie  est  de  545.000  ,envn't)n 

L%  provision  pour  i  Lxposition  de  l!)00  est  desti 
iK^e  à  solder  un  cimipte  temporaire.  . 
-lans  nous  arrêter  aux  provisions  F'-^r  lupuda; 
tion  de  l'exercice,  valeurs  de  portefeuil  e,  pensions 
ouvr  ères  dépréciations  de  marchandises  qui  on 
élTialculées  'comme  précédeniuvent  ^^l-I-/-"-- 
ensemble  la  somme  de  2lh.r2b  fr.  tO  au  lieu  ue 


lolalit.s  ni  en  partie,  sans  réaliser  tout  ou  partie 
de  ces  cuivres,  c'est-à-dire  sans  arrêter  les  ateliers 
lutalenieiit  ou  partiellement. 

t^ette  provision  est  plutôt  un  compte  qui  totalise 
pendant  les  périodes  de  hausse  1.  s  plus-values  du 
stock  de  cuivre  en  Rn  d'exercice  et  qui  pendant  es 
périodes  de  Laisse,  déduit  les  .nouis-values  ,  si  bien 
Lv,  tous  les  ans,  il  indique  aux  aclioiman  es  si  n- 
plemeul  lu  plus-value  restante  .^"'/«'•'V.^  P.  ^, 

Société  est  eu  bonne  posture  v  is-.iM^  ;  |v ,    ci  islallcries.poleries.verreri.îs 


aii;mi';ntatk)Ns 

.•vcier  et  d'aciers...  

Argile,  bi'iiiues,  pavés  pier.res 

il  macadam  

lietlcraves  

Bières  

Bdis  

Ikiissiins  en  lùt«. 


totales 


35.000  soil  8 


5i0.0 


•>4i  976  fr.  îan  dernier,  nous  remarquerons  que 
provision  régulatrice  des  .n'etaux  autres  qm  1 
cuivre  so  retrouve  au  passif  au  même  chiflre 
3lo.(»0(i  fr.  (lui  figurait  sur  le  précèdent  bU.m. 
Nous  porterons  votre  attention  sur  la  «omme  d 
(KO  francs  qui  vient   s'ajouter  au  cbapitit 
.  Provision  régulatrice  de  la  valeur  des/"^'^*?,  " 
cAle  somme  i^présenle  en  chitTres  ronds  la  pUi. 
value  ac(piise  par  le  stock  do  cuivco  a   la    n  de 
rexerciee  d'après  les  calculs  qm  ont  pu  être  laits  à 
t'et  égard,  ,,       .  , 

Il  convient  de  bien  comprendre   le  rôle   U  le 

fonctionnement  de  ,;eUe  P^'^V'^'^JJ:  ^'  Vnvoifé^ 
esseutiellcinenl  inali.'uable  ne  semble  '/  ^ 

toujours  bien  saisi;  nous  pensons  don,  utile  de 

fournir  des  explications  sur  ce  point. 
,)uand  nous  parlons  du  ..  Stock  V  i. 

Comniemie,  nous  désignons  par  ces  leimesicn 

les  enivras  à  Fétat  brut,  counne  ■■n  lasous<ni 
mnm'is:  ces  derniers  ne  forment  ^^^.V^^}^ 
ivHl  veulent  faible  du  stock;  car,  pcuir  bien  uti- 
ser  es  cà  itaux,  nous  nous appli.|uons  a  avoir  le 
de  cuivre  possible  qui  ne  soit  pas  en  acti- 


SOClele  est  eu  Donne  posturfc  ....  -  ■■■   "  "  v  ■  ,  • 

éventuelle  et  qu  elle  est  prudemment  admini^titt 
Dans  ces  conditions,  la  situation  générale  au 
30  juin  se  présente  comme  suit  : 

Solde  crJditcur  du  comi-te  P^'O^l^  ^^Vi^s  703  80 

l'exercice  ■.•      •  ' 

Solde  créditeur  du  compte  bqui- 

lation  des  exercices  clos  

Total  

A  déduire  :  Complément  des  dilVé- 
l  ences  pavées  pendant  l  exercice  pour 
;older  l'o'péi'ation  sur  1.H50  tonnes  de 

cuivre  

I  teste  

A  ajouter  :  Reliquat  créditeur  dn 
compt'^  de  profits  et  perles  de  l'exer- 
cice J  898-99  


11'.».  000 
;iii.ooj 
I  noo 
i:t:uoo 

'2  800 
■)•,'  OU) 
i.l.  0 
-«.000 
'il.eOO 
00.000 


1(»5.689J<7 
T754093  7:t 


206.641  45 


Ciislallcries.poleries.verreriiîs 

Engrais  

l-'erf*  

l'eiTOinierie.iiuincaillerie.tail- 

liuiderie  

Foules  lu'utfis  

iMiules  niPUléiis  

Houilles  et  cokes   ■  O 

Mia.-i"d  de  fer   •-''"•<'"" 


•.'S  000 
110. 000 
',0  OUO 


•2 
1 

0. 

•-M 

18 


10 


l'a|iici  s. . 

Prinliiits  chimîqnes  

Tissus  de  coliiu  

Tissus  iiuties  ((ue  ceux 
crilon  


de 


DIMIMTION 


0.000  *< 
TO.OOO  n 
13.0011  i:: 

i  .00(1  ■' 
Diiiiinuli'iii 


380 

r.tt 
li 

11« 

10. 

m. 

o;t 

IH-.^. 

r.-a. 

v!i-,9, 
(KiO 

'.o:i 

002 

'lO-i 
100 

■.>:iii 
*? 


11. 

l'rod; 


lolate- 


Pour 
ceni 


mot 


0/0 


1.365.948  90 
li6.887  61 


mnins  de  cuivre  po 

\ilc  de  travail .  ,    .       •  , 

Pour  ce  motif,  également,  le  ■  Stock  av.  cuivre  : 
repré^n  e  la  quantité  de  cuivre  ' 
et  suffisante  pour  assurer  la,  marche  ':le.-^  - 
De  même  aue  dans  ,  une  chaudière  a  \apeui  t  \ 
une  ceriiine  quaulilé  d'eau  'i^}f::^^l^^^^ 
sans  cesse  et  qui  est  indiseeusabh?  à  sa  n  a  . 
de  même,  pour  nos  usines,  il  y  a   une  t'^i  ;  " 

quantité  de'cuivre  riui  «%\<^",°r'^''5,,X  Je  n  t  e 
1  lert  et  oui  est  iiid"ispons;iblea  la  marche  do  ncirc 
llSrlèl  ' Cette- quJ'i.^  de  , 
mons  n  le  Stock  de  enivre  "  et  jwi  '.  .''''l  'fii  ' 
sTocl  est  indispensal)le.  il  r<-'ste  inaliénable  tant 
'ue  les  usims  i  la  Compagnie  ^-^^^^^''^^^  ^ 
IhLvaUio  qu'il  acquiert  .  la  hausse,  par  ^  e  du 
■....inlacement  des  cuivres  qui  sortent  i  ai  aaïuie.s 
S-  s  ï  i  enuenl  a  une  valeur  supérieure  n  e  t 
"as  ré-alisable  :',  moins  de  liqualation  de  la  So- 

''ïts  écritures,  telles  qu'elles  .ont  organisj.-.^ 

r!"  „l"     co,J,o  d,=  ,P,'oO>»  «i/Sg»  s      .  ê 

<:i-<inlinn  de  ce  Produit  brut  de  ll*.xti(^nL.    ,  une 
^oînm'îu?  nU  pas  en  totalité  r^f^^  ^  ^'^^i-^^ 
y  a  plus-value  du  stock  el  qui  au  fo"' 
î.résLtera  pas  tout  le  pvodu  t 
qu'il  y  aufa  moins-Valuc.  Cet'o  somme  nexpnn.t 


\  déduire  :  Rései  ve  b'gale 

>ur  1..S37.752  fr.  28  

Re^e  disponible. 
Nous  vous  proposons  donc  de  dis- 
tribuer '22  fr.  59  par  action,  soit. . . . 
et  de  reporter  à  nimveau  le  reste. 

,.oit  

Nous  n'avons  pas  à  sous  proposer  de  lenouvel- 
lomënl  .le  mandat  d'administrateur,  aucun  n  arri- 
vant à  e\piration  cetie  année. 

Nous  vous  demanderons  .le  voter  lo^,  deux  i.'so- 
lut"i.)^squi  se  représentent  .  haque  anm,e.  relat.xes. 


:<\  ,1111" 

il,(l(MI 

i.'i.m 

2i.0t«> 
'W.OOIi 


"il 


"lO',) 
89 
1(1-2 

ir>c> 
là'! 


1.299.061  90 
1.125.000  )' 

174.061  29 I 


28.106  62  I  ^  ctl'arines 
Cliarlion  de  bois.  ■ 
Côlon  en  balles — 

Foin  el  paille  

Sel  gcnnne  

Le  tableau  des  augnientations  montre  coml 
liuduslrie  métallurgique  est  activ..  elle  noU 
donné  (non  compris  les  fanspo  ts  de  combi 
bles  et  de  sous-pr..du,ts  »cls.que  les  sco.ic^ 

[  ,1,.  l->Tnes  d'intérêt  local,  au  rer 

ïSr:  Sm  s  î.;^'act^li.é  générale^  de 
Sus  r  e  On  peut  de^s  lors  espérer  que  celte  s 
Uon  se  maintiendra,  au  moins  dans  une  cert 

"^^ris?;ï'liif  l^dé^verte  de  giserrents 
si.Kbles  tfe  ' m  tuerai  de  fer  dans  le  nord-esj 
dépa  te  nent  de  Meurlhe-et-Moselle,  les  us 
ancfei  ncs  se  développent,  d'autres  usines  très 
'portaX^^  sV-iablisseîU  Cl  1'^  ■'^Plo|talioa  du  ba 
■|        el.,  mémo  vous  consoliaere/.  son  ceu.i.  <       i  i,.  p.nov  s'organise  ;  elle  se  développera  ceru 

r  jrd  J°3  -  iS.s'  s!;';ssfv^:^ 

ce  «l'vi  assurera  u^  ,^    ^^^^  i,épéfïces  que  vous  avez  j  ^^^^^^^.^^^j.^^^'en  raison  de  1  abondance  gcm  ralf 


.î;^  ne  ^i^  n^mulon  d;;co.ainissa.res  des  .;..n.p- 
es  et Vautre  à  l'autorisation  pour  es  udm.mstra- 
enrs  de  traiter  des.  atïair.  s  avec  la  Oompa-uu'. 
cès  aïiires  examinées  par  vos  commissaires,  s.- 
sont  bornées  à  des  transactions  eourantes^ 

■,,   .,,^r,r,innt    Messieurs,  «es  r.'sotulions.  vous 
li  J  d;  e/rÏAsiî'vous  ellacere.  dans  ropmu.n 
que  le  souvenir  des  causes  'l»»  ^ 
roubler  accidentellement  la  marche  de  ja  boci  ^ 
eh,  mémo  vous  coiisolidere/.  son  crédit.  V  ous 


sauce  et  la  régulant 
h;  droit  d'esperei 


COMPAGNIK 

DES  CHEWlINj^^ER  DE  L'EST 

Rapport  présenté  ^aHrConseil  d'Adminis- 
""traUoi/à  lassembléè  générale  ordmaire  e^ 

extraordinaire  des  actionnaires  du  28  avril 

1900. 

^sUHE 


la  somme  total 


1  Voir  L'Êcononns'-   F'<c9,'>ccn  ir 


4C)(-i. 


luil  et  16.000  moutons  de  plus  qu  en  l^J^- 
Dépenses  d  exploitation 
Nos   dépenses    g  nérales  d'exploitation, 
re\ercice  1899,  seiovent 
10(1.018.806  fr-  70,  savoir  : 
Service  de  la  voie. . . . . .  •  -  •  •  •  1"  ^■ 

Service    du   matériel   et    de  la 

Iractiou  . . .  •  •'■  •   ' 

Service  de  l'exploitation. ...  • . . 

Adnnnistralion  centrale  et  dépen- 
ses générales . .. — .•  •  •  ■.•  •.•  •.• 

Total  des  dépenses  d'exiilûitalion. 


19.410.0 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


A  ajout(M-  ; 
Charges  diversfs  (étrangores  à 
icploilalion  piMpreinent  dite)   3.712.'.)l>li 

Total  (î.iiu'ral   Fr.  10().018.ij(l6  70 


"es  dépenses  priiseiit<>nl,  par  rapport  à  l'excr- 
;e  181)8,  les  cxeedents  suivants  : 
Sur  lo  service  du  malériel  et  de  la 

LClion   Fr.    l.U/i24  !)9 

iur  le  service  de  l'cxploiliiliou   580.102  il2 

Sur  radminislraiion  centrale  ol  les 

penses  générales   1G7  .80i  10 

^ur  les  charges  de  la  Compagnie   7.3i)(>  82 

9(12.028  88 

Mais  si  l'on  en  retranche  les  écono- 

es  réalisées  sur  Je  service  de  la  voie   207.542  00 

x.oédent  se  rodait  à   G94.480  77 


L'accroissement  des  dépenses  du  service  du 
ilériel  et  oie  la  traction  provient  d'une  aug- 
nlation  de  800.000  francs  environ  sur  la  eon- 
iiimation  et  les  prix  de  la  houille,  augmenla- 
a  compensée  eu  grande  partie  par  des  dimi: 
lions  sur  les  frais  généraux  et  divers  autres 
icles. 

L'excédent  des  dépenses  du  service  de  riLxploi- 
ion  n'est  que  la  conséquence  du  développement 
isidérahle  du  trafic. 

Malgré  une  légère  diminution  dans  les  dépen- 
i  du  per.sonnel  de  l'administration  centrale, 
us  devons  porter  en  compte  un  excédent  de 
'.:304  francs  de  dépenses  d'ordre  général,  qui 
imputable  pour  près  de  100.000  francs  à  la  ca- 
alisalion  des  i>ousions  accordées  aux  agents 
times  d'accidents  professionnels,  pour  45.(:«J0  Ir. 
'accroissement  de  la  part  de  bénéfice  des  cou- 
sionnaires  de  lignes  d'intérêt  local  et  pour 
000  francs  à  l'augmentation  des  primes  d'assu- 
ices  i)ayées  par  noire  Compagnie  pour  les  mar- 
:»ndises  et  les  accidents  de  voiture. 

Institutions  de  prévoyance  et  dépenses 
patronales. 

X'S  dépenses  faites  en  1899  par  la  Compagnie  en 
eur  de  son  personnel,  en  sus  des  traitements, 
aires  et  indemnités  diverses  comprises  dans  hi 
amc  totale  ci-dessus  de  100.018.80G  fr,  70  ont 
les  suivantes  : 

allocations  à  la  Caisse  des  rctrai- 


dlocalions  à  la  Caisse  de  Pré- 


5.015.212  :il 
884.553  02 


ecours  extraordinaires  aux  agents 

i  souscripteurs  à  la  Caisse  de  pré- 

jance  -,   52.968  5i) 

rersonnel  du  service  médical  et 
irniturede  médicaments  aux  agents 
fi  souscripteurs  à  la  Caisse  depré- 

liance   254.496  67 

llalaires  de  maladie   1.143.979  7:! 

i  llocalious  aux  agents  chargés  de 

Lille  nombr<!use   229.141  » 

(I  llocations  i>our  résidence  ou  jiour 

Jjrté  de  vivres  »   127.650  l'i 

lï; ratifications  de  fin  d'année   1.149.232  27 

ioissons  chaudes  ou  tiygiéniques.        67.171  •'>•') 
llocations  aux  Sociétés  coopcra- 
s  de  con.sommalion  fondéi-s  par 
ersonnel  de  la  (^ompag  de   64.55")  ■> 

iDUtribution  aux  d<ïpenses  d'uni- 

jj,(ie   291.791  46 

pjourses  fondées  dans  divers  or- 

lelinats  et  dépenses  scolaires   63.728  10 

aa-"  total  qui,  jwur  1898,  était  de 
1 8.768  fr.  73,  s'est  lUevé,  pour  1899, 
  (1)   9.44^.486  65 


îtle  somme  représente,  an  ])rolit  du  personnel, 
augmentation  de  17  10  0/0  des  traitements  et 
ires  et  48  62  0/0  du  dividende  qui  vous  est 
al^ribué  (2). 

nsi  que  vous  le  voyez,  nous  n'avons  pas  tréé 
ouvcUes  inslilutions  patronales  en  1899,  maig 
5  avons  augmenté  le  nombre  des  bourses  mises 
disposition  des  u-nfanls  de  nos  agents.  ' 
autre  ])art,  nous  basant  sur  l'expérience  ac- 
e,  nous  avons  cru  pouvoir  apporter  une  amé- 
|}  ,tion  do  détail  à  la  situation  des  employés 

3,8;  Non  compris  les  appointements  et  salaires 
jspondant  aux  journées  de  congé, 
i  En  1898,  ci;s  cliillV(!s  étaient  respcctivomonl 
7  09  0/0  et  <le  'i7  66  0/0. 


qui,  |)ar  leurs  l'oiiclions,  étaient  astreints  à  l'o- 
bligation (lu  cautionnement.  Nous  avons  reconnu 
que  celli'  obligation  jxiuvail,  ètio  supi)riméo  sans 
inconvénient  ])0ur  cerlain(!s  fonctions,  et  que,  pour 
les  autres,  il  convenait  de  remplacer  lo  cautionne- 
ment en  argent  par  te  dépôt  d'oldigations  de  notre 
Compagnie,  dont  li's  titulaires  touchent  naturelle- 
ment les  intérêts. 

l)ans  un  autre  ordre  d'idées,  nous  avons  pour- 
suivi avec  sollicitude  l'application  du  jM'Ogiamme 
((ue  UKiK  nous  étions  tracé  pour  assurer,  dans  les 
limites  compatibles  avec  les  exigences  ilu  trafic, 
la  jouissance  du  repos  du  dimanche  au  plus  grand 
nombre  passible  d  employés  et  ouvriers  d("  tous  les 
services . 

Rapport  des  Dépenses  aux  Recettes 

En  déduisant  de  nos  dépenses  générales  d'ex- 
ploitation ; 

Les  redevances  payées  aux  concessionnaire.s  des 
lignes  que  nous  exploitons  à  forfait  (1)  ; 

Le  fonds  fixe  d'amortissement  des  actions  : 

l^es  charges  des  emprunts  da  Chemin  de  fer  de 
Grande  Ceinture; 

Le  timbre  et  les  frais  du  service  des  litres,  qui 
ne  sont  autre  chose  que  d''S  charges  de  premiers 
établissements,  nos  dépenses  générales  .•^e  rédui- 
sent à   95.305.809.95 

pour  une  recette  brute  de  (2)  179.130.0)5.75 

Si  l'on  supprime  également  des  recettes  el  des 
dépenses  les  transports  en  service  qui  ne  figurent 
dans,  nos  comptes  (|ue  pour  ordre,  le  rapport  des 
dépenses  aux  recettes  est  cte  52  75  0/0  an  lieu  de- 
55  17  0/0  en  1898. 

Profits  résultant  pour  l'Etat,  en  1898  de 
l'exploitation  des  lignes  de  l'Est  i^-gsp^ 

Pour  une  longueur  moyenne  exploitée  de  4.71)1) 
kilomètres  (3i,  les  profits  de  l'Etat,  en  1898.  ont 
été  les  suivants  : 

En  recettes  perçues   19.685.079  39 

En  économies  réalisées   15.9)5.681  90 

Total   85  620 .7^1  -^9 

Ce  chiffre,  qui  représente  un  revenu  de  5,36  U/0 
pour  les  665  millions  consacrés  par  l'I^tat  à  des 
dépenses  d'établissement  du  réseau  de  l^Est,  cor- 
respond à  7.569  fr.  2i  i»ar  kilomètre  et  à  (>()  fr.  99 
par  action^  •  'i.^};- 

CHAPITRE  111 
SITUATION  FINANCIÈRE 
Capital  social  et  emprunts 

Le  capital  social  et  les  emprunts  de  la  Compa- 
gnie étaient,  au  81  décembre  1898,  représentés  par 
les  titres  ci-après  : 

584.009  actions   292.009.000  » 

308.828  obligations  (dites  5  %).     175.672.989  45 

4.306.133  obbgations  3  %   1.440.634.81)8  04 

36 . 820  obligations  2  1/2%...       18 . 488 . 3il  » 
490.083  obligations  des  ancien- 
nes Com])agnies   .     147.673.1;35  85 

Total   2.072.429.333  84 

Nous  avons,  pendant  l'année 
1899.  émis  9.780  obligations  3  % 
et  16.2-20  obligations  2  1/2  %  qui, 
déduction  faite  de  l'intérêt  couru 
au  jour  de  la  vente  de  chaque  li- 
tre,'ont  produit  ...... .   11.3'24.''i94  » 

Total  au  31  décembre  1899  (1)..  2. 088. 753. 8 >7  85 

La  dépression  subie,  en  1898,  par  les  cours  des 
oVdigations  des  grandes  Compagnies  de  chemins 
de  fer,  s'est  encore  ac(^''nUiée  en  1899,  en  harmonie 
avec  la  baisse  générale  de  toutes  les  grandes  va 
leurs  de  placement  à  revenu  fixe. 

Aussi  le  prix  moyen  des  obligations  que  nous 
avons  négociées  en  1S99 est-il  seuhmient  de  454  fr.  46 
pour  les  obligations  du  type  3  0/0  et  de  424  fr.  16 
pour  les  obligati  ms  du  iy|)e  2  1/2  0/0. 

(1)  Eperuay  à  Itoiuilly,  Nancy  à  Vczelue,  Nancy 
à  Moncel,  B.i'zancourt  à  Bélheniville. 

(2)  Ileceltes  do  l'exploitation  pro- 
prement dite   176.299.8'iO  15 

Recettes  accessoires   2.830.825.65 

'  Total   179.130.065  70 

(3)  Non  compris  les  lignes  d'intérêt  général  et 
local  exploitées  par  la  <  ;ompagnie  pour  le  compte 
de  tiers. 


.mo^i>^.Ml  50 

14.022. 8:15  18 
1  .()9.J.771  .38i  68 


Ces  taux  d'ihnission  fout  ressortir  une  chartje 
annuelle  d'intérêt  et  d'aniortisg  îmcnt  de  4,015  0/0 
en  moyenne,  el,  déduction  faite  de  l'amorliHjac- 
ment,  un  taux  d'intérêt  <;trectif  de  3,370  0/0. 

Emploi  du  capitail  social  et  des  emprunts 

La  som)ne,  ci-ilessus  d/'Iaillée,  de  2.083.753.827  84, 
qui  représente  noire  caf)ilal  social  au  31  décembre 
1899,  a  été  affectée  an  paiement  des  dépenses  iJoiit 
l'énuméralion  suit  : 

1"  Drpense^  n  la  <:harge  de  l".  Compagnie 

Travaux  do  premier  établissement  aniériouns  à 
l'exercice  1899  (2;>.  

Tràvaux  de  premier  établisse- 
inont  de  l'exercicp  1899  

Total  

-2-'  Dépenses  putcr  lesquelles  la. 
Compagnie  reçoit  des  annuités. 

Subventions  attribuées  aux 
concessions  de  1863  (  emprunt 
dont  l'Etal  nous  sert  l'annuité  . . 

.Avances  des  garanties  des 
exercices  1871  et  1872  (pour  les- 
quelles l'Etat  nous  sert  des  an- 
nuités)   

Subventions  attribuées  aux 
concessions  de  1873  (emprunt 
dont  l'Etat  nous  "sert  l'annuité) . 

Subvention  attribuée  à  la  ligne 
de  Chalindrey  à  Is-sur-Tille, 
dont  la  Compagnie  de  Paris- 
Lyon  -  Méditerranée  nous  sert 
l'annuité  

Subventions  attribuées  aux 
concessions  de  1875  (emprunt 
dont  l'Etat  nous  sert  l'annuité)  , 

Travaux  exécutés  pour  le 
compte  de  l'Etat  contre  .rem- 
boursement par  annuités  en 
vertu  des  conventions  <le  1888  et 
1886  (suppression  des  passages 
à  niveau  de  la  Ceinture  rive 
droite)  

Construction  de  doubles  voies 
annuité  provisoire  de  l'Etat). .. 

3"  Approi-isionmments  et  fonds  de  roulement 

Matières  et  métaux  en  maga- 
sins, fonds  en  cais.se,  valeurs  on 
portefeuille   33.719.532  82 

Somme  égale  au  capital  réalis  ■.  2.083. 7.")3.827  84 
Comptes  d'exploitation  de  l'exercice  1899 

RECETTES 

Produit  brui,  de  l'exploitation  (y  compris  la  part 
(le  notre  Compagnie  dans  les  résultats  de  l'exploi- 
tation des  deux  Chemins  de  Cein- 


43.205.531  74 


J2.(t24.271  SI) 


27,310.(K)0 


2.423.153  25 


48.1 100.  ('HtO 


179.333.564  32 
42.966.3Sll  Vi 


179.130.065  75 


2.349.876  80 


ture)  

/\nnuité  de  20.500.000  fr.  attri- 
biu';eà  la  Compagnie  en  compensa 
tion  de  la  perte  du  réseau  de  l'Ai- 
sace-Lorraine   20.50(l.iHin 

Annuités  l'cmplaçant  les  sub- 
ventions attribuées  aux  concessions 
de  18()3  : 

Portion  servie  par 
riîtat   1.979.455  64/ 

Complément  four 
ni  par  notr(!  Caisse 
dos  annuités.   370.121  16] 

Annuités  remplaçant  Ics^subven 
lions  attribuées  aux  concessions  de 
1873:  complément  fourni  par  notre 

(1)  Les  amorlissemenis  efleclués  depuis  l'origine 
jusqu'au  31  décembre  1498  représentaient  les  som- 
mes ci -après,  savoir; 

Actions  Obligations 

Sur  les  actions.;...  32.660.500 

Sur  les  obligations.  191.950.924  61 
Il  a  été  amorti  en  1899; 

Sur  les  actions   1.623.000 

Sur  les  obligations.    11.996.608  05 

Totaux ...    31 .283.5(10   203.947.532  66 

238.231.08a  66 

2  Y  compris  '.es  dépenses  complémentaires,  le 
matériel  roulant,  les  dépenses  de  guerre,  les  reli- 
quats d'insuffisance  antérieurs  à  l'exercice  1884,  etc. 


J 
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(^aisscdcB  annuités  (la portion  sor- 
v^Jar  rKtal,  l.-^r,3.310  fr.,  se 
li-ouvo   conip.isG   dans    1  annuité 

-orécitéode  20.500.000  fi-.)....  

Annuités  remplaçant  les  subven- 
tions attribuées  aux  concessions  de 

^^Aniiuités  remplaçant  le  capital 
dos  avances  de  rrarantie  des  exer- 
cices 1871  et  1872  

■Annuité  de  la  subvention  attri- 
buée àla  ligne  d'Is-sur-TiUe  a  Llia- 
lindrey  (servie  par  la  Compagnia 
do  Paris-  Lvon-Méditerranée)  

Annuités  définitives  des  dépenses 
d'établissement  laites  pour  le 
compte  de  TEtat,  en  exécution  des 
Conventions  de  1883 


120.224  76 


2.090.499  76 


SOCIÉTÉ  GENERALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  GOMMEKCE 
ET  DE  l'industrie  EN  FRA.NCE 


Bilan  au  31  octobre  1900 
Actif 


734.850  53 


110.890  50 


Caisse  et  banque  

Portefeuille..   2*8-245. 0^5 


63) 

33  817.603  73i 


l't  de  1886.. 


7.370.953  35 

Annuités  provisoires  des  dcpcn- 
ses  de  seconde  voie    


Total  des  recel t" 
[A  suivre) 


214..j01.54a  11 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Mediterrannee 
-  Vovaaes  circalaireâ  à  itinéraires  fixes.  -  il 
I^i  délivré  toute  î-année  à  la  gare  de  Pans-Lyon, 
linsi  que  drnis  les  principales  gares  situées  sur 
les  Hinéraires,  des  billets  de  voyages  circulaires 
à  it  nScs  fixes,  extrêmement  varie  s,  permet- 
Lit  de  vsiter  en  1"  ou  on  2"  classe,  à  des  prix 
Sès  réduits,  les  coutn'es  les  plus  inleressantes  do 
la  France,  ainsi  que  l'Algérie,  la  Tunisie,  l'Ilahe, 
l'Espagne,  rAutriche  et  la  Bavière. 


et 


l«r  OC- 
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Chemins  de  fer  do  Paris-Lyon-Medilerranee.  - 
Voyages  circulaires  à  coupons  combinables  sur 
le  i-éseau  P.-L.-M.  et  sur  les  reseaux  P.-L.-M.  et 

est  délivré  toute  Tannée,  dans  toutes  les  gares 
du  réseau  P.-L.-M.,  des  carnets  individuels  ou  de 
famille  pour  etîectuer  sur  ce  réseau,  ou  sur  les  re 
seau  P  L -M.  et  Est.  en  1",  2»  et  ,3'  classes,  des 
vovaoes  circulaires  à  itinéraire  trace  par  les  voya- 
geurs eux-mêmes,  avec  parcours  totaux  d  au  moins 
300  kilomètres.  Les  prix  de  ces  carnets  comportent 
des  réductions  très  importantes,  qui  alteianent, 
pour  les  billets  collectifs,  50  0/0  du  tarif  genoral. 
^  La  validité  de  ces  biUcls  est  de  30  lours  jusqu  à 
1  500  lulom  ;  45  iours,  de  1..501  à  3.000  kilom.  ;  60 
ioius  X  plus  de  3.000  kilom.  -  Faculté  de  pro- 
onàation  cï  den,:  reprises,  de  15,  23  ou  30  jours  | 
suwkut  le  cas,  moyennant  1î  paiement  d  un  sup- 
plément égal  au  10  0/0  du  prix  total  du  carnet 
pour  chaque  prolongation.  -  Arrêts  facultatifs  a 
toutes  les  garès  situé^'S  sur  l'itinéraire  -  Pour  se 
procurer  un  carnet  individuel  ou  de  famille,  il  suf- 
lit  do  tracer  sur  une  carte,  qui  est  délivrée  gratu,- 
tement  dans  toutes  les  gares  P.:L.-M,  bureaux  de 
ville  et  a.  onces  de  la  Compagnie,  le  voyage  a  et- 
foctuer    et  d'envoyer  cette  carte,  cinq  jours  avant 
le  départ,  ù  la  gare  où  le  voyage  doit  être  commence, 
en  joig^nant 
—  Le  délai 


Effets  à  l'encaissement 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions, bons  et  obligations... 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de    banque    à  l'étranger 

comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  

Intérêts  sur  actions  (coupon  au 
lûbre  190O)   . 

Passif 

Capital  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  fixe  

Effets  à  payer  • 

Comptes   de    ba«que    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  ■  ■  • 

Profits   et  pertes   (frais  généraux  dé- 
duits) ■_ 


56.028.689  'V 

322.092.649  36 

12.068  731  57 
4.026.363  73 
53.904.229  85 
116.319  530  15 

2.481.549  80 

58.10T.585  24 
5.086.66'!  95 

148.961.909  59 
80.000.000  » 

2.000.000  n 
861.986  9C6  9S 

160.000.000  » 
12.750.2J9  19 
6.000.000  » 
242.308  930  11 
Hi.33i."00  » 
6i. 409. 779  65 


5:51.155.820  'li 
622.915  -ib 
43.006  85 

4.361.485  31 
861.986.906  96 


HISTOIRE  RELIGIEUSE.  -  Art.  Redemi 
tion,  Réformation,  Religieux,  Religieuseï 
Résurrection,  Rite  (H.  Vollet^.  ,  .    ,^  „  , 

LITTERATURE.  —  Art.  Rabelais  (R.  Samuel 
Renard  (roman  du)  (D.  Grandi,  Rhétoriqu 
(A  Gazicr),  Romanes  (langues)  (A.  balnion  et  J 
Br'andin),  Racine,  Rotrou,  Rousseau  (G.  Lanson 

Saadi  (E.  Blochet).  tt  i , 

PHILOSOPHIE.  -  Art.  Réalisme  (G. -IL  L 
quet  s  Réalité  (D.  Parodi).  Reid  _G.  Lyon;.  Rel 
gion  (Murillier),  Regret,  Réflexion,  Rire  (Me 
nand).  Rêve  (Ch.  Blondel).  -  r,„„„„, 
DROIT  —  Art.  Relégation  (Losncuri,  Respoi 
sabilité  (Ch.  Strauss,  Lesucur,  Ernest  Lehr; 
INDUSTRIE.  —  Art.  Rail,  Régulateur,  Rive 

""WN  tNCÉs"^' Art.  Rente  (E.  Champeau 
Albert' Wahl,  H.  Bourgin)  ^«J^^.  i^j^^^li',^" 
BIOGRAPHIES.  -  Art.  Raphaël  (E.  Brico) 
Rècamier  (M-)(H.  ^^on\n).Re^hT^dt  nuhB^ 
(Durand-Gréville).  Renan,  Rodin,  Ruskm  Ke 
Berthelot!,  les  Reinach,  Richepin,  Rocheto 
Cecil  Rhodes,  Rostand,  etc. 

VARIETES.  —  Rapière  (Maurice  Maindro 
Repas  (R.  Samuel).  x  ■  ^ 

La  partie  artistique  et  cartographique  do 
Grande  Encyelopédie  est  toujours  aussi  soign 
De  nombreuses  illustrations  éclairent  et  compleU 
le  texte  On  remarquera  les  superbes  caries 
couleurs  et  hors  texte  du  Rhône,  de  Ro«™a, 
et  de  Russie  ;  les  plans  de  Rome  aux  dittercn 
énoaues  de  son  histoire,  de  belles  vues  de  moi 
raents  anciens  et  modernes,  des  reproducti 
dVpuvres  d'art,  de  monnaies,  etc. 

Demander  à  la  Société  de  l.v  Grande  Encvc 
PÉmÈ  Gl,  rue  de  Rennes,  i\  Pans,  un  specir 
sratuit  de  IG  pages  avec  les  conditions  de 
I  cription  à  forfait  à  l'ouvrage  complet. 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   30.650.000 

Agences  de  province. 


37.. 537. 528  93 


Total   -i7  187.5->8  93| 


Certifié  conforme  aui  écritures 
(cj.jg  Le  Directeur 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

SE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  CONUyiERCI 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  60  millions.  —  Fondée  en  1853 
Situation  au  31  octobre  1900 


LOUIS  DORIZON. 


(dimanches  et 
grandes  gares. 


une  consignation  de  10  fr. 
demande  est  réduit  à  deux  jours 
fêtes  non  compris)  pour  certaines 


LA  GRANDE  ENCYCLOPEDIE 

INVENÏ.VIUK   RAISONNÉ   DES    SCIEM~.ES,  DES  LETTRES 
ET  DES  ARTS 

Sommaire  du  tome  XXVIII 

Te  \XVIII'  volume  de  la  Grande  Encyclo- 
pèdie'vient  de  paraître.  H  contient  la  tin  de  la 
k^me  R  etenlainela  lettre  S.  L'aclievemont  do 
eette  œuvre  colossale  est  donc  imminent.  Ce 
volume  est  particulièrement  remarquable  _  par 
■Sortance  et  l'inlérêt  des  sujets  traites.  H  réuni 
a  collaboration  des  savants,  des  erudits  et  dos 
ettî-és  qii  assurent,  depuis  le  début  la  valeur 
leiuLs  q        l'oi-igioalitô  absolue  de  la  Grande 


Sspéces 


7.5-i9.6' 
164.5 
6.017.4 
2.616.5 
105.6 
44.916.3 


à  cet  envoi 
d 
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SOCIÉTÉ_LYONNAISE 

Bilan  au  31  octobre  1900 


AOTIF 

(espèces  en  caisse  et  à  la  Banque) 


Caisse  lespci^c!.  --   -  --^  »  „ 

Portefeuille  (effets  de  commerce). . . . . . ....    3d. 823. 18b  0 

■  •■  anlies  statutaires  li.283.SD7b/ 


Avances  et  crédits  sur  garanties  statutaires  ii. 

Comptes  courants   

Comptes  d'ordre. . 

Immeuble  •,■   ,.7  nnn 

Actions,  versements  non  appelés   ii.bOO.UW 


PASSIF 

Capital  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciiile  ■  •  •  ■ 

Compte  de  dépôts  et  comptes  courants.. 

Acceptations  

Comptes  d'ordre  


hors  pair  et 

^"vfuîX'iSnnerons,  dans  les  différents  ordres] 
de  matières,  quelques-uns  des  travaux  tous  s^^^^^^^^ 
de  noms  réputés,  qui  mettent  le  X>\  iH.  ^olume 
à  la  hauteur  des  précédents.  Cette  simple  enumera- 
tion  suffira  à  expliquer  le  succès  obtenu  par  la 
Grande  Encyclopédie  auprès  des  spécialistes 
aussi  bien  que  du  grand  public,  pour  lesquels  elle 
constitue  un  admimble  i'-trument  de  travail  e 
une  source  de  renseignements  intéressants,  d  une 
documentation  rigoureuse.  >,„mainas 
SCIENCES.  —  Articles:  Races  humain&s 
(T  Deniker  -  Races  bovines,  chevalines,  etc. 
J  Trot  lo^;  Rayons  X  (L.  Sagnet);  Réfraction 
L  Joannis  et  l":  Sagnet);  Rouge  (M.. Matignon^ 
Rein  Pinel  -Maisonneuve);  Respiration  ,D 
P  Lancrloisi;  Rougeole.  Rhumatisme  (D^  Potel  . 
Reptiles  (de  Rochebrune,  Troucssart,  Sauvagej. 

HISTOIRE  ET  GÉOGRAPHIE.  --  Art.  Re- 
aence  Rouen  (D.  Grand),  Reims  (Chantriots 
Renaissance,  Rhin  André  BeiahelotU  Reçu^ 
blique,  Robespierre,  Révolution  française 
ai  Monin),  Richelieu  (Hauser*,  Rochefort,  La 
Rochelle  r.h.  Mavaiid),  Rome  J.  Toutain  et 
Babelon),  Roumélie,  Rhône  (Onesime  Reclus^ 
Roumanie  (de  îMartonnc  et  leodoru  ,  Russie 
"vdain,  Zaborowski,  Lemosof,  Haumant,  Legrasi, 
797351.913  17  1  importantes  monographies,  d'une  haute  valeur  ac 


ACTIF 

Au  Siège  social  

A  la  Banque  de  France., 
Fonds  disponibles  dans  les  banques 

Coupons  à  encaisser  

Agents  de  change  

Effets  à  recevoir:  France  

_  Etranger   io 

Reports  : 

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  sur  Titres  

  Garanties  

Comptes  courants  

Crédits  d'acceptations  garantis  

Semestre  en  cours 


28.807.7 
7.563.6 
22.484. 3 
3  431  0 
19.599.1 
15  431. S 

Frais  généraux  :  Semestre  en  cour»   4  toO  ( 

Immeuble  social      60  000  ( 

Versement  non  appelé   '  L 

Total  de  l'actif   S38^0rj 


PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve 


80.000.( 

Statutaire   8.000.' 

Eitraordinaire   2.000.' 

49.515. 
■29.112. 


1.718.338  » 


A  vue  

A  préavis  

France   43.871. 

Etranger   6.048. 

831. 


548.038  65 
,=)8 1.522  65 
900.009  » 


79. 354. 913  17 


30.000.000  » 
3.000.000  » 
500.  OC  0  >i 

-40.989.095  55 
1.595.000  » 
3.270.917  ô-> 


importâmes  monugiaiJiiica,  «  — r" nnt  I 
documentation,  que  les  spécialistes  du  genre  ont  | 
admirablement  rédigées. 


Comptes  de  dépôts 
Comptes  courants 

Agents  de  change  

Acceptations  à  payer  

Divers  

Réescompte  du  Portefeuille  

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer.. 

Profits  et  Pertes  :  Report  de  1  exerc.  1899. . 

_  1er  semestre  1900   1-W 

_            Semestre  en  cours...  .       t. 371^ 
Total  du  passif   238.oli7. 

Effets  à  échoir  en  portefeuille  •  ^9 

Effets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société  


824. 
182. 
31. 
301. 


13.765 
7J.7-.2 
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MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


390. 356  obi. de  500  Ir, 
891. 600  obi. de  500  Ir 


39.883obl.de  500  fr. 
109.700obl.de  500lr 


Cipilal 

RKMES 

nom 

A  1>AYKR 

llllUoi 

FraDCs 

15212 

456.367.401 

3837 

115.104.990 

6790 

237.638.374 

25839 

809.110.765 

Sombre 

Tal. 

Som 

de  Titres 

nom. 

lers. 

500 

dou 

400 

lUÎSoUoU 

^uu 

4  00 

» 

A  AA 
lUU 

100 

454.710 

UUU 

500 

235 . 47 1 

jUU 

500 

583 . 560 

/.AA 
^UU 

400 

)) 

100 

100 

444.731 

400 

400 

» 

100 

100 

685.498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155. 376 

400 

400 

833.151 

500 

500 

1509150 

500 

500 

838 . 642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

.500 

500 

224.948 

200 

100 

148. 940 

200 

100 

1173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

500 

250 

QA  AAA 

oU . uuu 

500 

500 

OAA  AAA 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

3';  8. 770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.612 

500 

500 

49.700 

500 

500 

491.516 

500 

500 

515.1.33 

500 

500 

68.567 

)) 

» 

1955396 

500 

500 

1^48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

1430267 

500 

500 

4856C31 

500 

500 

171.262 

500 

500 

237.487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.161 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

5nO 

136.317 

500 

5Ô0 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

600.301 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

3  ^  (  Terme. 


3  %  Amortissable 

3%%  1894  (anc.  4  %) 


Compt. 
-  Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(ger.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %....:  

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  y 

Ville  de  Marsèilie  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Conununales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  etdes  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. . 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  litres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3%   :. 

—  —  3  %  nouv  

—  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1856   

3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. 
2  K  %  


Obi.  — 


Act.  Midi . 
Obi.  — 

Act.  Nord. 
Obi. 


3  %  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2 %,j.avr.etoct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


DniOE.i|l)E  ou  amtl  di.vlribut  en 


1895     1896     1897     1898  1 


3  . 
3  . 

3  50 

15  .. 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  50 
34 
12  50 


35 
26 
32  04 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 

15  .. 

16  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15  '] 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30  .. 

15  . 
17  50 

16  .. 
16  .. 
16  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 

15  .. 

16  .. 
16  .. 
65  .. 
55  .. 
15  .. 

15  .. 
12  50 
50  .. 

16  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
26  .. 
12  50 
25  .. 
12  50 
35  .. 
12  50 


35  .. 
25  .. 
16  .. 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
56  .. 

16  . 
16  .. 
16  .. 
12  50 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  ». 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


50 


12  . 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  60 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 

15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
36  50 
15  50 
15 
15 
15 
57 
16 
16 
16 
12  50 
60 
15 
15 
64 
15 
16 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  5u 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 

10  .. 

2  60 
10  .. 

2  50 


50 


15  .. 

16  .. 


135  41 

20  a. 

6  26  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  .50a 
27  50 

16  27 


30  .. 

16  .. 
20  •■ 
16  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 

15  .. 

16  .. 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  .. 
15  .  . 
12  50 
15  . 
58  50 


Cours  lie  corn]),  comm.  julllel 


1897 


103  80 
101  60 
107 

505 

93  50 
460  . 


579 
438 
424 


587 
687 
392 


398 


412 


501 
603 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46': 
69j 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1376 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101 
106  70 

501 
91 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500  . 
502  . 
502  . 
472  . 
502  . 
401  . 
506 
491  . 


57 

53  50 
627 
465 


3660 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
566 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1886 


1899 


100  86 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547  . 
422  . 
410  . 


547  .. 
547  .. 
386  .. 


393  . 


434  . 


479 


3975 
108O 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
4'65 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


100  10 

99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 

406 


539 
538 
363 


354 


406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
606 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
516 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1096 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

13ï5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 


Cours  lie  clôture  il<' 


ilerniiTCs  sem 


18  oct. 

25  oct. 

2  11. 

V  . 

8  nov. 

15  11 

OV 

100  05 

100 

17 

100  6U 

100  17 

100 

100  .. 

100  05 

100 

37 

100  50 

100 

35 

99  05 

98 

97 

99  40 

99  -.5 

99 

35 

98  80 

98 

75 

99  45 

99  \0 

99  30 

102  10 

102 

50 

101 

!01  ',!') 

101 

90 

102  37 

102  45 

101 

50 

101  90 

101 

80 

481 

475 

470 

477  50 

79  50 

79  50 

80  85 

80  .. 

Q  1 

OCi 

81  50 

81 

81 

79  90 

«n 

o\) 

io 

477  .  . 

4/7 

477 

470  . . 

469 

540  . . 

5it 

60 

643 

542  50 

o'i  1 

417  60 

417 

417 

25 

423  . 

421 

403  . 

402 

403 

405  . . 

408 

103  25 

103 

75 

103 

50 

104  . . 

104 

50 

540  . . 

541 

611 

516  .. 

550 

540  25 

541 

541 

547  . . 

D  ly 

5i 

348  . . 

316 

50 

348 

3;>3  . . 

0 10 

93  25 

90 

f,0 

90 

5 

92  75 

92 

341  50 

313 

50 

344 

50 

346  .. 

89  50 

89 

60 

89 

50 

90  .. 

Oif 

OU 

40 1  . . 

397 

50 

397 

400  .. 

'.Ct  1 
■iUJ 

102  50 

104 

60 

103  . . 

i  f\'i 
IVO 

373  . 

372 

25 

375  50 

"in 

400  . . 

400 

399 

4u0  . . 

^uu 

443 

4U 

2 

444 

50 

417  . . 

501  . . 

499 

50 

498 

4'.  6  . . 

497 

481  75 

484 

To 

485 

487  . . 

495 

430  .  . 

430 

43  1 

432  . . 

4i0 

137  75 

438 

438 

438  . . 

411 

384  .. 

383 

25 

383 

386  . . 

389 

*  ' 

43  i 

436 

50 

436 

437  . . 

411 

50 

440 

443 

414 

445  . . 

4 19 

*  • 

436  . . 

43o 

436 

436  5. 

141 

506  .. 

505 

507 

507  .. 

507 

* 

42  50 

42 

75 

43 

43  50 

4 1 

43  25 

43 

42  50 

43  .. 

4 1 

25 

54  i  iO 

540 

538 

511  .  . 

512 

425  75 

422 

42G 

425  25 

132 

4000 

3970 

3950 

3980  . . 

3950 

1075 

1077 

lOSO 

1085  . . 

1081 

440 

441 

50 

440 

US  . . 

«S 

715 

715 

730 

770 

f  86 

582 

585 

585  . . 

580 

510 

517 

520 

520  .. 

669 

663 

655 

660 

660 

598  . . 

595 

595 

590  . . 

594 

1077 

1086 

1087 

1090 

1081 

610 

610 

610 

610 

611 

80 

77 

70 

70 

69 

410 

397 

38.1 

400 

336 

503 

502 

501 

501 

501 

960 

930 

850 

fil 

7  1 A 
MU 

702 

715 

710 

710 

î'^O  RA 

-iOJi  JU 

431 

75 

432 

433  75 

4-4 

680 

fi"6 

680 

/..TA  t^A 
'1  UU 

423 

429 

75 

4'*7 

428 

426  .. 

426 

43J 

42S  75 

428 

422  .. 

420 

429 

120  .. 

425 

50 

712  .  . 

713 

713 

712  .. 

7  Û 

427  75 

430 

433  50 

4-3 1  . . 

432 

10-2  .. 

1U72 

108.5 

1065  .. 

loeo 

505  .. 

505 

5(i5 

502  .. 

505 

447  75 

450 

4i9  5" 

455  50 

456 

447  .. 

443 

415 

50 

446  .. 

446  50 

416  .. 

452  .. 

4^0 

1810  .. 

1800 

1820 

1786  - 

1780 

4'<2  . 

413 

444 

50 

415  75 

444  50 

418  .. 

146 

445  75 

446  .. 

448 

443  . 

416 

415 

444  . 

415 

4U4  . 

403 

50 

401  50 

400  .. 

401 

1275  .. 

1272 

1290 

1290  .. 

1300 

416  .. 

445 

444  50 

447  50 

417 

442  75 

443 

443 

25 

444  .. 

444 

2290  .. 

2272 

2315 

2300  .. 

2285 

459  .. 

"458 

4A6 

458  .. 

458 

50 

454  .. 

464 

451 

4r3  .. 

454 

407  .. 

403 

406 

408  .. 

408 

441  25 

411 

50 

441 

444  .. 

444 

1690  .. 

1682 

1726 

1705  .. 

1700 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cour 

s  de  comp 

.  comm.  juillet 

189T 

1898 

1899 

1900 

1250 

1390 

1270 

1222  . . 

iSl 

482 

468 

451  .. 

483 

480 

464 

446  .. 

456 

443 

420 

400  . . 

483 

'.80 

1145 

1222 

1150 

1080  . . 

485 

483 

466 

451  . . 

483 

479 

463 

447  . . 

685 

685 

654 

620  . . 

4'74 

469 

446 

430  . . 

482 

480 

210 

335 

340 

325  . . 

458 

460 

438 

422  . . 

438  • . 

420 

470 

435 

410  .. 

690 

740 

610 

630  .. 

■-'050 

2i00 

2130 

2030  .. 

1125 

1128 

1130 

lUO  .. 

840 

835 

825 

805  . . 

365 

362 

325 

330  . . 

'/15 

690 

585 

540  . . 

1520 

1935 

1756 

2000  . . 

930 

1350 

1215 

1350  .. 

698 

835 

609 

425  . . 

121 

270 

235  . . 

ioo 

117 

108 

97  .. 

1000 

1030 

1335 

1170  . . 

710 

740 

1045 

870  .. 

116 

92  50 

109 

95  .. 

605 

650 

528 

480  .. 

590 

426 

550 

780  .. 

125 

112 

107 

86  .. 

.'i255 

3715 

3585 

3542  .. 

1280 

1465 

1360 

1375  .. 

445 

474 

515 

430  .. 

265 

269 

315 

315  .. 

112 

80 

112 

108 

101  50 

448 

104 

80 

103 

102 

97  25 

69 

35 

53 

66 

68  .  • 

66 

35 

52 

75 

64 

67  . . 

440 

135 

399  . . 

106 

HO 

106 

40 

101 

50 

100  . . 

81 

94 

88 

78  . . 

99 

99 

92  50 

84  60 

105 

20 

102 

85 

103 

75 

1 02  . . 

101 

109 

106 

104  . . 

102 

30 

104 

25 

102 

20 

100  30 

63 

10 

34 

59 

70 

72  30 

3  2 

157 

284 

336  . . 

310 

129 

240 

282  . . 

218 

214 

220 

•  ■ 

227  . . 

140 

225 

255 

289  . . 

. 

101 

60 

98 

75 

106 

104 

70 

100 

98  fO 

95 

90 

94 

40 

93 

10 

94  70 

384 

377  . . 

97 

104 

50 

104 
18 

50 

ioo 

23 

60 

25 

24 

90 

2»  . . 

m 

450 

495 

497  .. 

93 

50 

93 

70 

103 

20 

95 

10 

'92 

80  50 

90 

25 

95 

50 

92 

40 

80  50 

93 

30 

92 

75 

78  10 

iôs 

102 

35 

101 

40 

100  . . 

102 

30 

102 

50 

101 

35 

99  7< 

102 

'lO 

103 

75 

100 

1'' 

99  . . 

102 

35 

102 

90 

100 

80 

99  40 

103 

102 

50 

100 

65 

yy  ou 

103 

50 

106 

10 

103 

i  nn 
lUU  . . 

105 

50 

106 

75 

104 

10^ 

103 

20 

104 

iOl 

40 

yy  OD 

94 

30 

97 

50 

90 

86  . . 

101 

25 

101 

50 

97 

93  35 

■70 

20 

61 

50 

63 

63  75 

104 

103  75 

101 

30 

101 

■75 

101 

98 

92 

31 

75 

47 

47 

46  60 

22 

70 

27 

26 

50 

25  55 

21 

70 

22 

75 

22  95 

22  80 

380 

407 

419 

420  .. 

444 

470 

494 

468  .. 

482 

499 

510 

510  .. 

102  25 

103 

104 

300 

370 

415 

400  .. 

435 

460 

456 

460  .. 

99  20 

100 

100 

98  .. 

40  80 

44  .. 

48  75 

49  .. 

Iftnbrc 

Tal. 

Som. 

le  Titres 

OOID. 

lers. 

99-699 

)) 

3391  r;i 

500 

500 

U 70700 

500 

500 

1493954 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

.î3«54o  ; 

500 

500 

1 I 3284 1 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183.195 

500 

5U(i 

(149.224 

500 

500 

49 . 409 

500 

500 

ie43 . 1 2» 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75.296 

500 

500 

DU . uuo 

500 

500 

73.842 

500 

500 

105.321 

250 

250 

KO.  679 

» 

» 

80.0U0 

500 

50U 

120  000 

500 

501  ' 

14.720 

.500 

50< 

19 . 280 

» 

58-265 

500 

500 

200.000 

100 

lOl» 

70.500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

500.000 

500 

500 

510.000 

400 

105 

212.703 

500 

,50(' 

100.000 

» 

)> 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

ou 

a  i 

IgabrY  de  Titres 

322668.300  i 

)) 

190767. 000 f. 

1924 

524306.2000. 

» 

5.298. GOO  i 

» 

18.389.000  « 

» 

59.1 10  ol) 

378109. .500f. 

193^' 

700.000 ob 

IOS"; 

105000. 000 f. 

n 

154070.0001'. 

» 

1 399299000 f. 

1941 

734839, 500 f. 

n 

671830. 

lOOf. 

» 

1.171.500  ob 

1936 

1.080.1 

.00  ob 

194(1 

39.331. 

451'. 

19411 

58. 

7  4  oli 

Ki.j.j 

266.090(11) 

124500. 000 f. 

682000.00011. 

8013094942  li 

90.300  ob 

85. 657. 500 f. 

lOG"' 

29.000.000f. 

191^ 

41.727.171  f 

438.650  ob 

1925 

27.632.000f. 

1955 

255396. 500f. 

1923 

111423.. 5001'. 

1939 

179255.. 500 r. 

1958 

1.045. 

164  ob 

1951 

571090.500  f. 

1961 

489137. 500f. 

1971) 

346762. 500f. 

1971 

39.950. OOOf. 

195(1 

1 7221 2. 500 f. 

1975 

449737. 500f. 

1975 

19022420001'. 

1970 

351 087. 500 f. 

1973 

395687. 

001' 

1970 

211.000  oli 

1967 

K5.000.000f. 

1950 

130987.2001'. 

1930 

f>9.333.000f. 

» 

n.371.915£T 

» 

fil346.y82£T 

» 

45-)ia.296£T 

lOOOVn.OdOf. 

1931 

174756  0001. 

1931 

II>.586.50of . 

» 

6.060. 

120  t 

1950 

P0.915.000f. 

1934 

P9.061. 

500f. 

19381 

7.99<'i.<)nn  * 

1938 

|19.7C3. 

350  C 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACr.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suitej 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       —     3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -      2  %  0/0  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Cli.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  -  3  %. 

Act.  Méti'opolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Goiiip''  G(;iiérale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 

C"  G''  Transatlantique  

Messageries  maritimes. .  ■ 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Voitures  à  Paris  

C''  Générale  de  Traction. 

Etabl.  Decauville  aîné  

Malfldano  (Miiios  dej  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C^'  f^j 
Métaux  iC"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C'«  du)  eu  liq. 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez . . 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2%  %(cli.  fi.\€2ji2(tj 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  4  K  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  I  Daira-Sanieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  J4  %).. 
Espagne  14  %  Extérieure  — 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3      %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  ^  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (EiaUe)  so/e  1897 
Norvège  3  %  1888  

—  3  '/^  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  ^  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  ainort.  1898.. 
Russie  4  %  1867- 1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2»  et 3"  émis.) 

—  —  1890  (4«  émis.).. . . 

—  —  1893  (  5'  émis.)  

—  —  1894(6' émis.).... 

—  Consolidé 4  %(lr«el2'sér.) 

—  3  %  or  1891  l' et  2'^  ém.  1894 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  

—  série  C  . . . . 

—  s(»iue  D  

Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

.  3  Î4  %  1894  

uguay  3  y,  %  1894  


DlTIDEroB  OD  IKTÉRfiT  distribue  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


43  50 

15 

15 

15 
38 
15 
15 
25 
15 

15 

15 


18  .. 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


5  .. 
40  .. 
27  50 

7  .. 
12  .. 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 
6 


2  75 
5 
4 

4  50 
4 


3  . 

4  . 
4  . 

3  50 

4  . 
6  . 

5  . 
3  50 

15 


4 
4 

'3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

'4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

15 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  .. 
52  50 
18  .. 

27  50 
55  .. 
30  .. 

28  50 


40 
27  50 

7  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42  28 


2  75 
5 
4 
4 
4 


50 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 

3  50 
15 


4  . 
4  . 

3  '. 
3  50 
1  . 
22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

4  ! 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

3  . 

3  50 

4 

3 

3  60 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


18  .. 

28  50 
68  .. 
62  . 
49  50 
15  .  . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
30  . 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


75 


50 


3  . 

4  . 
4  . 
3  50 
4 
6 
5 
3  5Ô 

15 


4  .. 
4  .. 
25  .. 
3  .. 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 
6  . 


50  . 
37  50 
5  . 
30  . 

12  50 


107  74 
45  61 
20  .. 
18  .. 


Î5 


50 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 
3  50 
15 


2  50 
4 
4 

as 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4  .. 
4 
4 
4 
4 
4  .. 
4 
4  .. 
4 

3  .. 
3  50 
4 

3  .. 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
I  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12 
15 


20  .. 
28  50 
74  . 
59  . 
46  50 
16 
22  50 
65 
40 

5 

5 

5 
50 

37  5( 
5  50 
10  . 

25  . 


51  5: 
22  51 


4  50 

4  . 

5  . 


4  . 


6 
5 

3  50 
15 


2  50 


50 


3  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 


50 


3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
.25  . 

4  . 
20  . 
20  . 


 •"- 


Cours  de  clôture  des'  5  dernières  scm, 


18  oct.l 

25  00t. 

2  nov.i 

8  nov 

15  iiov 

1181 

1188 

1195 

1187 

1196 

446 

25 

446 

75 

447 

152 

450 

443 

75 

444 

50 

445 

50 

448 

25 

448  25 

400 

400 

399  50 

403 

402 

443 

443 

50 

445 

447 

75 

447 

50 

1040 

1026 

50 

1048 

1050 

1035 

44Ô 

53 

440 

25 

440 

450 

449 

443 

442 

443  50 

445 

446 

610 

609 

50 

607 

610 

630 

425 

425 

427 

430 

432  50 

436 

432 

315 

310 

3l0 

314 

424 

422 

421 

75 

422 

422  50 

501 

538 

530 

560 

558 

410 

405 

400 

400 

605 

610 

600 

605 

980 

19'70 

1975 

1990 

1160 

1168 

1145 

1130 

1145 

■!*32 

825 

8i5 

810 

810 

3(J8 

3  0 

50 

300 

305 

302 

500 

500 

505 

5ig 

532 

1588 

1540 

1580 

1579 

1540 

1073 

1045 

1090 

1075 

1025 

280 

j!68 

285 

281 

50 

286 

180 

170 

168 

170 

157 

815 

790 

753 

92 

'88 

85 

84 

54  i 

540 

525 

530 

515 

928 

930 

9J9 

920 

926 

12  50 

13 

50 

13 

50 

12 

75 

13 

2c> 

86 

2.5 

80 

84 

86  50 

86 

3500 

3505 

3"  30 

,3540 

3537 

1355 

1345 

135J 

1360 

1355 

425 

421 

410 

430 

325 

327 

327 

335 

339 

99  55 

99  30 

477 

97 

9'.( 

2ô 

97 

7 

97 

95 

97 

60 

62  80 

63 

2; 

64 

611 

66 

62 

61 

30 

62  05 

13 

U 

63 

374 

374 

98 

85 

99 

99  20 

99  PO 

99 

90 

■  77 

75 

77  50 

78 

77 

50 

77 

.50 

85 

86 

86 

05 

80 

50 

102 

101 

90 

102 

102 

102 

« 

106 

5(' 

106 

4.5 

106 

7'. 

105  20 

105 

50 

99 

80 

99 

50 

99  9.'' 

100 

1 

100 

25 

69 

45 

69 

12 

■  t')G 

9 

68  0' 

6S 

82 

3'iO 

31s; 

290. . 

308 

316 

268 

261 

237 

259 

262 

545 

239 

239 

237  50 

239 

214 

212 

50 

208  50 

210 

206 

5(3 

83 

•2:, 

92 

90 

98 

3 

98 

25 

99 

75 

101 

100 

75 

93 

60 

94 

30 

95 

2 

91 

8< 

9i 

90 

364 

363 

303 

364 

303 

25 

83 

81 

4 

84 

50 

91 

94 

50 

94 

(30 

94 

75 

23 

20 

23 

5/ 

23 

42 

24 

15 

21 

55 

477 

499 

500 

500  50 

501 

50 

84 

84 

83 

6 

84 

73 

75 

72 

75 

72 

75 

7.  70 

75 

74 

73 

25 

73 

25 

73  65 

73 

io 

73 

io 

7  4 

2o 

72 

71 

65 

101 

70 

loi 

5  ' 

101 

50 

99  80 

100 

55 

100 

80 

1'  0 

7.3 

100 

85 

101 

05 

101 

50 

100 

25 

1  0 

20 

100 

25 

101 

1)11 

loi 

30 

99 

7' 

96 

30 

100 

40 

100  95 

1.  1 

99 

20 

101 

30 

101 

15 

101 

101 

60 

100 

25 

100 

100 

6  ' 

lOO  50 

100 

50 

100 

25 

100 

20 

100 

55 

101 

25 

101 

2(1 

99 

25 

98 

75 

100 

50 

loi 

05 

102 

83 

10 

84 

25 

85 

84 

fO 

84 

40 

91 

51) 

91 

60 

92 

10 

92 

731 

93 

60 

50 

62 

63 

63  50 

6i 

97 

25 

97 

97  50 

98 

96 

50 

95 

75 

97 

35 

9(3 

46 

60 

46 

65 

46  45 

46  95 

47 

25 

25 

25 

42 

25 

40 

25  3  1 

25 

25 

22 

52 

22 

65 

22  65 

22 

00 

22 

52 

422 

424 

425 

431  50 

433 

183 

482 

iù 

484 

483 

iS8 

512 

512 

515 

515 

514 

415 

413 

401 

418 

445 

449 

454 

460 

459 

97 

at)  ho 

HO  OU 

5f<  .  . 

yo  M\ 

49  50 

50 

15 

52  .. 

49  .. 

48 

75 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Sa  nibre 
4l  Tilm 


MO.  000 
100.(l(") 
HW .  000 
UO.dilO 

1 1 . 000 

1 -'0.000 
160.000 
100.000 

ilô.ooo 

OO.Ono 
ii:>.:is:> 
99.3:n 

j23.61.') 

147.413 
188.4.V2 

in.9-.>7 

32.118 
318r.U".8 
590.000 
409.610 
94.319 
490.000 
602007 
926935 
46.181 
45.535 
94.254 
195.992 
210.250 
232.060 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
tl24'i48 
139.239 
67.723 
112.716 
139.815 
95.810 
100.000 
40.020 
325  000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100.000 


nom 


500 
500 
500 
500 

100 
500 
5(K) 
500 

» 
500 
500: 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
5U0 
500 
500 
5t<0 
500 
5(i0 
50O 
5t0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 

5f 

5£ 
200 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
12-5 
250 

5  0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50O 
500 
500 
loï 
500 
500 
5U0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
5U0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50U 
5011 
10£ 
500 
5£ 
5« 
200 
500 
500 


nrosKlNATION  DF.S  VAI.KIIUS 


XcA. 


Obi, 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  K.  P.  des  Pays-Autr, 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinsou  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Ac't.  Andalous  

Obi.        —         3  %  1"  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Honçr.. . 
Obi.  anc.  —  3  %  1"  à  8' émis. 

—  —     —  9'  émis  

—  —     —  10'  émis — 

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —         —   série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  Cj  u 
Nord  de  l'Espagne — 

—        3  %  1"  série. 

—  —         —   2'  série. 

—  —         —  3'  série. 

—  —         —   4»  série. 

—  —         —  5'  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  bvp. 

—  -         -     2'  hVp. 

—  —         —     3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —  3  %  l'"  hvp. 

_  _  _    y.  hyp. 

—  —  —     3'  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  i'/o  95 

—  Suddel'EsD.3%  l'«hvp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  l  into  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Osin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 
Tabacs  du  Portugal  


IIUMIK.SIIF,  iiu  mmt.l  diïlnliué  ra 


1 89  4 

1 895 

1 80f  > 

1897 

1 S08 

16  fl. 

14  n. 

12  n. 

8  fl. 

10  n. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  75 

18  48 

18  06 

13  13 

13  50 

20  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

10  .. 

6  25 

5  .. 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  .. 

5  .. 

5  50 

0  .. 

7  .  . 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

24  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

28  .. 

31  .. 

28  50 

31  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .; 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

1  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

40  10 

29  25 

" 

7  50 

11  70 

15  .. 

15  .. 

lo  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  ., 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  . 

16 

16 

16 

16 

16 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . . 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  . 

20  .. 

20  .. 

2p  .. 

20  ., 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

'i  50 

20  .. 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7  50 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

22  .. 

(  '  1 1 1 1  r  s 

le  C'»[ll] 

.  Jlllll<:l 

d>llis  ( 

e  clôture  5 

1 80t1 

1897 

1808 

1H99 

18  (irl. 

25  o 

■t . 

2  n  V 

5,36  .. 

520  .. 

488 

515  .. 

439  .. 

4iU 

443  .. 

499  .. 

490  .. 

450  .. 

518  .. 

50ï 

580  .. 

592  .. 

604  .. 

670  .. 

731  50 

IX'. 

7lf  .. 

572  . . 

574  .. 

565  .. 

570  .. 

535  .. 

537 

534  . . 

153  .. 

108  .. 

74  . . 

99  .. 

87  .. 

84 

80  .. 

1266  .. 

1300  .. 

1300  .. 

1200  .. 

1195  .. 

1202 

1195  .. 

479  .  . 

790  .. 

770  .. 

534  .. 
520  . 

528  .. 

528 

532  .. 

60  ". 

45  .. 

38  .. 

98  .. 

103  .. 

100 

93  .  . 

136  .. 

65  .. 

65  .. 

242  .. 

297  .. 

299 

280  .. 

266  .. 

180  .. 

150  .. 

232  .. 

303  »Û 

301 

i90  .. 

255  .  . 

176  .. 

145  .. 

226  .. 

295  .. 

282  .. 

775  .. 

775  .. 

782  .. 

750  .. 

692  .. 

692 

475  .. 

478  .. 

475  .. 

lîO  .. 

431  25 

433 

75 

435  75 

467  .. 

469  . 

421  .. 

421 

25 

459  .. 

467 

418  25 

415 

25 

418  75 

468  .. 

476  .. 

419  .. 

420 

421  .. 

304  .. 

295  .. 

280  .. 

!.'23  V. 

178  .. 

181 

182  . 

225  .. 

195  .. 

173  .. 

170  .. 

136  . . 

130 

137  . 

364  .. 

386  .. 

389  .. 

348  .. 

342  . 

339 

343  50 

360  .. 

382  .. 

385  .. 

352  . . 

337  50 

336 

337  .. 

634  .. 

696  .. 

695  .. 

680  .. 

080  .. 

675 

50 

670  . . 

200  .. 

115  .. 

130  .  . 

193  .. 

146  .. 

145 

115  .. 

85  .. 

58  .. 

190  .. 

181  .. 

182 

170 

253  .. 

223  .. 

192  .. 

254  .. 

307  .. 

307 

298  .. 

240  .. 

205  .. 

172  .. 

240  .. 

295  50 

291 

284  .. 

244  .. 

209  .. 

168  .. 

235  .. 

299  . . 

294 

2^0  .. 

239  .. 

207  .. 

168  .. 

233  .. 

297  .. 

294 

8-^6  .. 

236  .. 

211  .. 

170  .. 

232  .. 

297  .. 

29.5 

286  .. 

248  .. 

215  .. 

173  .. 

2.32  .. 

288  5' 

288 

2:9  .. 

254  .. 

219  .. 

182  .. 

241  .. 

29  i  50 

293 

285  .. 

249  .. 

215  . . 

171  .. 

250  .. 

297  50 

295 

8-i5  .. 

235  .. 

202  .. 

164  .. 

240  .. 

2-6  50 

28  i 

2/6  .. 

235  .. 

208  .. 

166  .. 

243  .. 

286  50 

284 

75 

276  . 

483  .. 

490  .. 

435  .. 

65  .. 

45  .. 

31  .. 

75  . . 

70  25 

71 

280  .. 

270  .. 

278  .. 

284  .. 

268  .. 

269 

264 

178  .. 

134  .. 

116  .. 

242  .. 

269  .. 

267 

252  .. 

328  .. 

288  .. 

245  .. 

310  .. 

338  50 

340 

340  .. 

325  .. 

280  .. 

231  .. 

302  .. 

333  50 

333 

335  .. 

320  .. 

277  .. 

229  . 

303  .. 

333  .. 

333 

335  .. 

418  .. 

422  .. 

432  . 

425  .. 

410  .. 

415 

4H'  .. 

302  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

342 

340  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

éio  '.. 

207 

605  .. 

765  .. 

750  .. 

432  .. 

4iO 

425 

iii 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

130  .. 

125 

121  50 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1475  .. 

1473 

1480  .. 

855  .'. 

1235  .. 

2260  .. 

2835  •. . 

2730 

2760  .. 

76 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

34  .. 

33 

45  . 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

105  .. 

116  .  . 

111 

126  .. 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

325  .. 

308 

306  .. 

685  .. 

600  .. 

445  . . 

650  .. 

63) 

580  .. 

555  . . 

500  .  . 

620  .. 

762 

764 

770 

450 
541 
723 
534 
85 
1207 
527 


100-.. 
2H6  .  . 
ï^.i  \ 
283  V 
712  .  . 
435 ■ . . 
42i  . 
414  50 
421  50; 
181  .. 

141  .. 
3  il  50 
339  .. 
679  .. 

142  .. 
178  . 
297  50 
=2<i  . 
291  .  . 
290  .. 
29J  . 
28)  . . 
283  . 
ïg6  .. 
Z78  .. 
27i  .. 


70 
269 
26  i 
339 
334 
<:<3 
ill 
310 
202 
4>5 
123 
1417 
2675 
43 
120 
308 
645 
765 


50 


50 


447  . . 

715 
531 
8«  .. 


538  . . 
470 
93 
282 
282 
283  25 
708 
i<6 
422 
417 
4-27 

1.  <0 
l'<2 
343  50 
340 
065 
142 
179 
297 
284 

2. n 

289 

290 
280 
283  50 
287 
277 


70 
207  i 
261 
343 
335 
334  ! 
412 
344 
190  : 
430 
1?5 
1429 
2625 
51 

308 
650 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


NOHBHE 

?3l. 

de 

TiTBES 

niim 

11.726 

10  661 

« 

35.170 

» 

50,000 

51» 

500 

6, 000 

500 

50(1 

1.200 

500 

500 

6. 000 

500 

500 

6,000 

500 

500 

2  4  000 

500 

125 

100,000 

100 

100 

20.000 

500 

500 

1  380 

500 

500 

4  620 

» 

20.000 

500 

500 

12,000 

500 

500 

20,000 

500 

500 

23.200 

rt 

32,600 

500 

500 

25,440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

MO 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14,000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25.000 

500 

500 

10,000 

500 

5oe 

5.000 

•500 

500 

l'i.OOO 

500 

500 

9.023 

50O 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10,000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS; 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'e  G''  V"  desi,  , 
Banque  ue  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  i  lndo-Chine  

Banq.  spéc,  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  illouilléres  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde 
Electro-Métallurgie  (sté  K') 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  '  Hdvr  -Pén,  de  Nav.  àV'. 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée  , . 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Gi«G'»j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  O'*. 

Gr.  Moulins  de  Corbell  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 

Derniers 


mm 

Cotes 


685  .. 

1855  .. 

555  . . 

761  .. 

1000  . , 


300  .. 

225  .  , 

789  ., 
56  .  , 

515  . , 
i;i95  .. 

880  .. 
1266  .. 
1024  .. 

43  50 
1400  .. 

495  .. 

490  .. 

938  .. 
1035  .. 

930  .. 

625  .. 

620  .. 

480  50 
1695  .. 
1635  .. 

5Cl  .. 
I12&  .. 

640  .. 
Ô980  . . 

137  .. 
2610  .. 

860  .. 

275  .. 
1345  ,. 


890 
120 
102; 


15  nu 


1855 
560 
770 


495 
995 
1040 
891 

025 

498 
1700 
1650 

525 
1115 

630 
6940 


2615 
860 


1325 


515 


1205 
1Ù25 
43 
1410 
496 

837 
1040 

625 
600 
475 
1685 
1635 
515 


040 


2000 
861 
275 


KOUBRB 

Val, 

Som, 

de 

6m. 

TiTRES 

ters. 

56,700 

500 

500 

165,000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

4i.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

SOO 

9.275 

500 

500 

18.. 530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286,020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2^5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

uOO 

97,880 

500 

500 

49.232 

MO 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉ.SIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

{oKI.lC.ATIONSi 

Ethiopiens  3  % —  

Santa-Fô  iGh.  de  fer)  5 
Q.,  Qi.,  p>u  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  f  5  % 
-  obi.  de  350  f . 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C''  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C"  F")  obi.  byp.  4  % 
Messageries  Marit.  i  % 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  %  % — 
C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d' Acclimatation  5  % 
Soc.  G'»  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  lr=  série  

—  —  2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894.... 
Mendoza  6  %  1888  


COURS  DE  CLOTURB 

Derniers 
COURS 
Cotes 


220 
160  75 
496 
2iJd 
244  50 
420 
492 
509 
495 
495 
468 
490 
475 

M'5  50 
414 

323 
49.J 
29U  50 
60? 
623 
458  50 
455 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(0B!,IG.\T10NS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  l",2'  sér. 


458  .. 


335 
191 


508 
485 


222  50 
161 
494 


492  . . 
506  .. 
495  .. 
495  .. 
465  .. 


332 
495  50 


603  . , 
612  75 
458  50 
455  .. 


160  .. 


340  . 
190  25 


507 


220  .. 
160  ,. 
492  ., 

294  50 
211  50 

420 
492 

508  50 
195 
490 
■100 


506  . 

110  ., 

321  .  . 

500  . 


603  50 
622  50 


455 


456 


339 
191 


508 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


AFFAIRE  EXCEPTIONNELLE 

Ancienne  Maison  très  coanur  on  France,  Four- 
sscur  des  Grandes  Administrations,  étendant  ses 
idires,  d.-maïKie  CHEF  DE  SERVICE  inté- 
■^sé.  Apport,  :i(J  à  50.0U0  fr.  Grand  avenir  assuré. 
1  -ition,  7.000  fr.  pour  débuter.  — Écrire  Hôtel  des 
.  ,4cs.  Boîte  406. 
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OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


'.]ud.,  môme  s.  1  ench.,  ch.  Paris,  4  déc.  1900. 
.  Traversiére,  11  b.  R.  b.  10,426.  M.  à  p.  120,000. 
i  Diderot.  9.  Rov.  brut  16,394.  M.  à  pr.  180,000. 

Caulaincourt,  12?.  R.  b.  10,758.  M.  à  p.  120,000. 

Marcadet,  121.  R.  br.  9,205.  M.  à  pr.  100,000. 

Francœur,  10.  R.  br.  10,0.31.  M.  à  pr.  110,000. 
ni.  à  M"  Ail).  Mennié,  not..,  r.  Poissonnière.  37. 
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lAisOi^  K:'.sf cïîrf  mmu  s/s 

di.2inov.l900,2h.Et.  BRAULT.not.  M.àp.  22.000f. 
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La  France  économique  et  financière 
ondant  le   dernier  quart   de   siècle  (1) 

Sous  ce  titre,  la  librairie  de  VEcono)nisle 
■uropéen  yient  de  publier  un  fort  intéressant 
uvrage  de  son  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
liéry. 

C'est  l'élu  le  la  plus  complète  et  la  plus 
■ivaatc  des  éléments  de  notre  situation  éco- 
lomique  et  linancière. 

Tour  à  tour,  M.  Edmond  Théry  y  a  dé- 
omposé  nos  budgets;  examiné  nos  chapi- 
res  de  dépenses  et  nos  sources  de  revenus  ; 
iiontié  la  progression  de  notre  dette;  établi 

historique  des  relations  linancières  (le  l'Etat 

•  •c  les   Compagnies   de  chemins  de  fer; 

iialysé  notre  outillage  industriel. et  les  élé- 
uents  de  la  fortune  et  du  crédit  publics  fran- 
■ais. 

Les  statistiques  de  la  population  ont  été 
'usuite  examinées  dans  tous  les  sens  et  com- 
mentées à  souhait;  le  commerce  extérieur, 
îvec  les  nombreuses  questions  qui  s'y  ratta- 
chent, a  fait  l'objet  d'une  étude  des  plus 
attentives.  Une  analyse  du  marché  intérieur 
■a  conduit  l'auteur  à  nous  présenter  le  tableau 
lu  plus  minutieux  de  toutes  nos  dépenses  : 
[li'penses  d'iinpjts,  d'alimentation,  de  loge- 
ments, de  vêtements,  de  chauffage,  etc.,  etc. 
i;t  ce  chapitre  —  l'un  des  plus  intéressants 
lie  l'ouvrage  —  a  permis  à  M.  Edmond 
l'iiéry  d'arriver  ii  cette  conclusion  que,  pen- 
dant le  dernier  quart  de  siècle,  les  conditions 
(le  la  vie  matérielle  se  sont  beaucoup  amélio- 
r''es;  que  les  salaires  ont  sensiblement  pro- 
pressé; que  l'épargne  jjublique  a  augmenté 
d'année  en  année  ;  que  la  fortune  acquise 
B'ost  transformée  progressivement  en  valeurs 
mobilières  et  que  ces  valeurs  se  morcelant  à 
1  infini  ont  déjà  pénétré  en  masse  dans  les 
classes  laborieuses. 

Cette  conclusion  devait  amener  l'auteur  à 
examiner  le  rôle  économique  et  social  de  la 
A  aleur  mobilière.  Il  l'a  fait  avec  toute  sa 
(  ompétence  et  en  ouvrant  des  aperçus  très 
neufs  sur  cette  importante  question.  Passant 

l'étude  des  valeurs  elles-mêmes,  il  nous  a 

suite  présenté  un  excellent  tableau  des 
aeveloppements  de  notre  Bourse  depuis  le 
commencement  du  siècle  et  a  complété  cette 
étude  par  un  examsn  de  la  situation  des 
grandes  Sociétés  de  crédit. 

Cette  étude  termine  la  partie  personnelle 
de  l'ouvrage;  celle  où  M.  Edmond  Théry 
naus  prosente  avec  une  virtuosité  remar- 


(1)  Economiste  Europccn,  1  vol.  in-8«,  3  fr.  50, 


quable,  en  se  jouant  avec  les  statistique»,  en 
donnant  de  la  vie  aux  chiffres,  une  analyse 
aussi  complète  que  détaillée  de  notre  situa- 
tion économique  et  financière. 

Reste  une  partie  documentaire  où  le  lecteur 
trouvera  réunis  tous  les  renseignements  épars 
jusqu'ici,  dans  de  trop  nombreuses  publica- 
tions et  qui  ont  trait  à  notre  production  in- 
dustrielle et  agricole,  à  nos  chemins  de  fer, 
aux  postes  et  télégraphes,  à  la  navigation, 
aux  finances  de  la  ville  de  Paris,  à  notre  ré- 
gime monétaire,  etc.,  etc. 

Ces  documents  complètent  très  heureuse- 
ment le  livre  de  M.  Edmond  Théry;  ils  en 
font  un  manuel  indispensable  pour  tous  ceux 
qui  ont  à  se  renseigner  sur  notre  situation 
économique. 
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CAISSE  DES  PROPRIÉTAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Autorisée  par  ani'tc  roi/al  du  8  juin  183^ 


Rapport  du  Conseil  d'administration 
à  rAssemblée  générale  du  3  octobre  1900. 

Messieurs, 

Nous  avons  l'iionneur  de  vous  présenter  le  bilan 
et  le  compte  de  ))rurils  ol  perle?  du  soixante-cin- 
quième e.xercice  social  de  la  (^aisse  des  Propriétai- 
res, du  1"  juillet  1899  au  30  juin  1903. 

Les  résultats  do  cet  exercice  ont  permis  d'attri- 
buer :  aux  actions  de  la  première  émission  K  0/0, 
soit  4  0/0  d'intérêt  et  4  0/0  de  dividende;  aux  ac- 
tions de  la  deuxième  émission,  4  0/0  d'intci-êt  sur 
les  sommes  versées  et  un  dividende  do  6  francs. 

Dans  ce  ijilan,  le  domaine  et  l'hôlel  de  laMaloja 
ne  figurent  plus  au  nomlire  des  propriétés  de  la 
Caisse  ;  ils  ont  été  apportés  à  la  Compagnie 
Franco-Suisse  des  Hôtels,  que  nous  avons  consti- 
tuée l'an  dernier,  et  cel  apport  a  été  rémunéré 
partie  en  une  créance  de  l.ooo.OOO  de  francs  entrée 
dans  notre  portefeuille  hypothécaire,  partie  en  ac- 
tions privil ''glées  et  oriUnaires  dont  s'est  accru 
notre  portefeuille  de  fonds  publics.  La  Compagnie 
a  commencé  cet  été  l'exploitation  de  riiôtel  de  la 
Maloja:  d'autre  part,  elle  vioit  de  construire  à 
(jaunes  l'iiùtel  Gallia,  qui  sera  ouvert  au  mois  de 
novembre  et  qui  eât  aménagé  de  manière  à  pouvoir 
rivaliser,  au.  point  de  vue  di' l'iiygiène  et  du  confort, 
avec  les  liotels  les  plus  renommés  de  Londres,  de 
Paris  et  de  Nice. 

Par  suite  de  la  réalisation  d'un  nantissement,  la 
Caisse  possédait  un  fort  lot  d'actions  de  la  Compa- 
gnie du  Tramway  à  vajieur  de  Paris  à  Saint-Ger- 
main ;  celles-ci  demeuraient  improductives  ;  nous 
les  avons  échangées  contre  des  actions  d'un  trust 
de  chemins  de  U^t  et  tramways,  actions  bien  cotées 
et  payant  un  dividende  régulièrement  en  hausse; 
cette  "opération  nous  dédommage  largement  des  per- 
les d'intérêt  que  nous  avions  éprouvées;  nous 
avons  d'ailleurs  pu  réaliseï-  déjà  une  partie  de  ces 
titres. 

Nous  opérons,  cette  année,  de  forts  amortisse- 
ments; le  comjite  «  à  amortir  •>  qui  figurait  aux 
bilans  depuis  188S,  et  qui  d'un  million  d(!  francs 
était  descendu  à  300.000  fr.,  disparaît,  cette  fois, 
complètement. 

Les  bénéfices  extraordinaires  (764.000  francs) 
renseignés  au  compte  de  profits  et  pertes  pro 
viennent  surtout  du  fait  de  l'admission  à  la  cote 
de  la  Bours  de  Bruxelles  dos  actions  privilégiées 
et  ordinaires  des  Usines  de  Monclieret  et  de  la 
réalisation  d  une  parti©  des  actions  ordinaires.  Le 
bilan  de  cette  société  au  30  juin  dernier  accuse  un 
bénéfice  de  1.057 .OUO  francs:  il  sera  proposé  à 
l'assemblée  générale  d'affecter  540.000  francs  à  des 
amortissements  et  fonds  de  réserve  divers  et  de 
distribuer  517.000  francs  en  dividendes  et  tantiè- 
mes ;  sur  ces  bases,  l'action  ordinaire  recevra 
30  francs. 

î^a  prospérité  de  l'industrie  charbonnière  ne 
nous  est  pas  non  plus  indifférente;  la  caisse  est, 
en  effet,  créancière  de  pULsieurs  charbonnages  et 
s'est  réservé  des  participations  dans  les  bénéiices. 

Vu  la  hausse  générale  du  taux  de  l'intérêt,  le 
Conseil  d'administration,  de  l'avis  du  Conseil 
général,  a  décidé  de  porter  à  4  0/0  l'intérêt  des 


obligations  a  émettre  à  i)arlir  du  mois  d'octobre; 
ces  obligations  seront  remboursables  la  dixième 
année  de  leur  émission. 

Après  avoir  entendu  le  rapport  de  MM.  les 
Commissaires,  qui  ont  approuvé  le  bilan  et  le 
compte  de  profits  et  pertes,  l'assemblée  générale 
sera  appelée  à  voter  sur  la  décharge  à  leur 
donner. 

Le  mandat  de  vos  administrateurs  prenant  fin 
aujourd'hui,  vous  aurez.  Messieurs,  à  procéder  au 
renouvellement  intégral  du  Conseil  d^dministra- 
tion. 

Nous  nous  faisons  un  devoir  de  rendre  ici  un 
dernier  hommage  à  la  mémoire  de  M.  Edmond 
ïerlinden,  décédé  cette  année,  après  avoir  rempli 
depuis  181)5  jusqu'en  1892  les  fonctions  de  secré- 
taire do  fa  société  ;  ses  longs  et  loyaux  services 
lui  avaient  mérité  la  reconnaissance  de  notre 
administration. 

Sifiné:  E.  Nerincx,  baron  Dn  .Steen- 
hault,  baron  De  Morkau,  vicomte 
A.  Desmaisikrks,  A.  Glibert. 


Rapport  du  Collège  des  Commissaires 

Messieurs, 

Nous  avons  approuvé  le  bilan  et  le  compte  de 
profits  et  pertes  de  l'exercice  social  clos  le  .30  juin 
dernier,  tels  ([u'ils  vous  sont  présentés  par  le  C^on- 
seil  d'administration. 

Des  pointages  nous  ont  permis  de  constater  la 
parfaite  concordance  du  bilan,  du  compte  de  pro- 
fits et  pertes  et  de  leurs  annexes  avec  les  écritures 
sociales  et  les  inventaires. 

Nous  avons  également  procédé  à  des  vérifications 
de  la  caisse  ainsi  que  des  titres  en  portefeuille  et 
en  dépôt. 

Nous  nous  associ(jns  à  l'hommage  rendu  par  le 
Conseil  d'administration  à  la  mémoira  de  M.  Ed- 
mond Tcrliuden,  ancien  secrétaire  de  la  .Société. 

(Signe)  Comte  de  Rib.îucourt, 

A.   VAN    IlOOBKOUCK    DE  ÏE- 

Av.vLLK,  Comte  de  la  B.vrre 
d'Erquelinnes,  -JdlesBobel, 
Comte  Fl.  de  Liei^ekerke, 
Et.  Visart  de  Bocarmê,  P. 

MiSONNE. 

ii:r, 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Voyages  à  ilinéraires  facultalfis  ea  Algérie  et  en 
Tunisie. 

11  est  délivré  ])endant  toute  l'année,  dans  toutes 
les  gares  P.-L.-M.,  des  carnets  de  1",  2°  et  3' 
classes  pour  elfectuer  des  voyages  pouvant  com- 
porter des  parcoiirs  sur  les  "lignes  des  réseaux  : 
Paris-Lyon-.Mèditerranée,  Est.  Etat.  Midi,  Nord, 
Orléans,  Ouest,  P.-L.-M.  Algériens,  Est  Algérien. 
Franco-Algérien,  Ouest  Algérien.  Bône-Guelina. 
et  sur  les  lignes  maritimes  desservies  par  la  Com- 
pagnie Générale  Transatlantique,  par  la  Compa- 
gnie de  Navigation  Mixte  (Cie  Touache)  ou  par  la 
Société  Générale  des  Transports  maritimes  à  va- 
peur. Ces  voyages  dont  les  itinéraires  sont  établis 
à  l'avance  par  les  voyageurs  eux-mêmes,  doivent 
comporter,  eu  même  temps  que  des  parcours  fran- 
çais, soit  des  parcours  maritimes,  s'>it  des  par- 
cours maritunes  et  algéri-ins  ou  tunisiens;  les  par- 
cours sur  les  réseaux  français  doivent  être  de  300 
kilomètres  au  moins  ou  être  comi^tés  iiour  300  ki- 
lomètres. 

Les  parcours  maritimes  doivent  être  effectués 
exclusivement  sur  les  paquebots  d'une  même  Com- 
pagnie. 

Les  voyages  doivent  ramener  les  voyageurs  à 
leur  point  de  départ.  Ils  peuvent  comprendre,  non 
seulement  un  circuit  fermé  dont  chaque  portion 
n'est  parcourue  qu'une  fois,  mais  encore  des  sec- 
tions à  parcoiu'ir  dans  les  deux  sens,  sans  qu'une 
mémo  section  puisse  y  figurer  plus  de  deux  fois 
(une  fois  dans  chaque  sens  ou  deux  fois  dans  le 
même  sens  . 

Arrêts  facultatifs  dans  toutes  les  gares  du  par- 
cours. Validité  :  90  jours,  avec  faculté  de  prolon- 
gation de  3  l'ois  30  jours,  moyennant  le  paiement 
d'un  supplément  de  10  %  chaque  fois.  Faire  la 
demande  de  carnets  5  iours  au  moins  à  l'avance. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  4G3.  —  18»  volume.  (21) 


BUREAUX  :  il,  RUE  HONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  23  novemhre  1900. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Bit  des  O-rands  SlJCDress  Blu.rox3âezxB 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Du  1"  janv.  au  31  oct. ..  Fr.  9.323.86S  11.357.414 
Du  1"  au  10  novembre   239.803  310.81 


Différence  en  faveur  de  1900 . 


9.563.731  11.668.231 
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CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Recettes  du  1"  au  15  nov.  1900..  Fr.     295.654  30 


Recettes  du  1"  janv.  au  15  nov.  1900 

inclus  Fr.  6.258.747  25 

Recettes  du  1"  janv.  au  15  nov.  1899 

inclus  :   5.902.832  35 


Dififérence  en  faveur  de  1900  Fr.     355.914  90 
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GOiMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE  &  A  ALICANTE 


MM.  les  porteurs  des  obligations  de  la  Gompa 

fnie  sont  informés  que  le  samedi,  l"  décembre 
900,  à  dix  heures  du  matin,  il  sera  procédé  à 
Madrid,  au  siège  de  la  Compagnie,  4,  Galle  del 
Pacilico,  au  tirage  au  sort  pour lamortissement  au 
1"  janvier  1901,  de  : 

10.394  obligations  Saragosse,  de  1",  2'  et  8«  liy 
pothéqucs  ; 
312  obligations  Gordoue-Séville. 
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SOCIETE  DES 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  social  :  32  millions  de  francs 
123,  boulevard  de  la  Gare,  123 


L'assemblée  générale  du  15  novembre  190D  a  fixé 
le  montant  du  dividende  pour  rcxercico  1^^99-1900 
à  60  fr.  par  action,  sur  lequel  un  acompte  de  25  fr. 
a  été  payé  le  1«'  juin  1900,  et  a  décidé  que  le  solde, 
soit  35  fr.,  sera  payé  à  partir  du  l"  décembre 
1900,  sous  déduction  îles  impôts,  soit  à  raison  de  : 

;«  fr.  Wi  pour  les  actions  nominatives  ; 

32  fr.  55  pour  les  actions  au  porteur. 

Le  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  cou- 
pon n»  4. 

A  Paris  :  au  siège  social  ;  au  Crédit  Algérien,  10, 
place  Vendôme;  à  la  Société  Générale,  5G,  rue  de 
Provence,  et  dans  ses  siiccursalss  de  Paris  et  de 
province;  choi:  MM.  J.-M.  Catlaui  fils  et  Oie,  14, 
rue  Lafayelte;  chez  MM.  Emile  Monteaux  et  Gie, 
70  à  73,  Palais-lipyal. 

A  Marseille  :  à  la  Société  Marseillaise.  —  A  Bru- 
xelles et  à  Anvers  :  A  la  Société  française  de 
Banque  et  de  Dépôts.  —  A  Genève  :   à  l'Union 
Financière  de  Genève. 
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COMPAGNIE  IMPÉRIALE 

DES  CHEMINS  DE  FER  ÉTHIOPIENS 

MM.  les  Obligataires  sont  informés  que  le  cou- 
pon semestriel  sera  mis  en  paiement  le  1"  décem- 
tore  aux  guichets  du  Oédit  Lyonnais,  coutre  remise 
du  coupon  n»  G,  à  raison  de  7  fr.  5Q,  soit  net  7  fr.  20, 
mpùts  déduits,  par  obligation. 

11' sera  en  outre  procède,  le  15  décembre,  au  pre- 
tnier  tirage  pour  l'amortissemenl  des  obligations. 
Le  paiement  des  obligations  sorties  à  ce  tirage 
aura  lieu  le  15  avril  1901. 

mi 


COMPAGNIE  D'AGUILAS 

société  anonyme.  —  Capital  15  millions  de  francs 
Siège  social  :  32,  rue  des  Mathurins,  à  Paris 


MM.  les  Actionnaires  de  la  Compagnie  d'Aguilas 
sont  convoqués  en  Assemblée  générale  extraordi 
naire  pour  le  lundi  10  déceml)re  1900,  à  quatre 
heures,  rue  des  Mathurins,  38,  à  l'effet  de  statuer 
sur  la  modification  des  articles  2  et  3  des  statuts. 

Le  dépôt  des  actions,  en  vue  de  l'assistance  à 
cette  Assemblée,  peut  être  effectué  soit  à  la  caisse 
de  la  Compagnie,  32,  rue  des  Mathurins,  soit  à  la 
Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Gommer 
cial,  66,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris  (art.  .34  des 
statuts). 

Pour  faire  partie  de  l'Assemblée,  il  faut  être  pro- 
priétaire d'au  moins  10  actions. 

Cependant,  tous  propriétaires  d'un  nombre  d'ac- 
tions inférieur  à  10  pourront  se  réunir  pour  former 
ce  nombre  et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux 
(art.  31  des  statuts). 

Le  Conseil  rappelle  spécialement  à  MM.  les 
Actionnaires  que  l'Assemblée  extraordinaire  ne 
peut  être  régulièrement  constituée  qu'autant  qu'elle 
est  composée  d'un  nombre  d'Actionnaires  repré- 
sentant la  moitié  au  moins  du  capi'al  social. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 


Société  Anonyme 
CAPITAL  :  160  MILLIONS  DE  FRANCS 
Siège  social,  54  et  56,  rue  de  Provence,  à  Paris 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans  :  3  1/2  0/0 
net  d'impôt  et  de  timbre).  —  Ordres  de  Bourse 
(France  et  Etranger).  —  Souscriptipns  sans  frais. 
—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obligations  de  Chemins  de  fer.  Obligations 
et  Bons  à  lots,  etc.).  —  Escompte  et  encaissement 
de  coupons.  —  Mise  en  règle  de  titres.  —  Avances 
sur  titres.  —  Escompte  et  Encaissement  d'Effets 
de  commerce.  —  Garde  de  titres.  —  Garantie  contre 
le  remboursement  au  pair  et  les  risques  de  non- 
vérification  des  tirages.  —  Transports  de  fonds 
(France  et  Etranger).  —  Billets  de  crédit  circu- 
laires. —  Lettres  de  crédit.  —  Renseignements.  — 
Assurances.  —  Services  de  Correspondant,  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois;  tarif  dé- 
croissant en  proportion  de  la  durée  et  de  la  dimen- 
sion.) 

58  bureaux  à  Paris  et  dans  la  Banlieue;  280 
agences  en  province  ;  une  agence  à  Londres  ;  cor- 
respondants sur  toutes  les  places  de  France  et  de 
l'Etranger. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Li  Compagnie  d'Or- 
léans, en  vue  de  donner  dos  facilités  nouvelles  do 
circulation  aux  employés  et  employées,  ouvriers 
et  ouvrières  habitant  la  banlieue,  vient  d'étendre  à 
ses  nouvelles  gares  de  Paris  (Quai  d'Ort^ay  et  Pont 
Siiinl-Michel),  la  délivrance  do  cartes  d'abonnement 
hebdomadaire  d'aller  et  retour,  valables  en  3°  classe 
et  par  des  trains  désignés,  au  déjiart  des  gares  et 
•talions  comprises  entre  Vitry  inclus  et  Brétigny 
inclus.  1244 


Chemins  de  fer  de  l'aris-Lyon-Méditerranée.  — 
La  Compagnie  P.-L.-M.  organise,  avec  le  concours 
de  la  Société  dos  Voyages  l3ucheniin  : 

1»  Une  excursion  eu  Italie,  du  22  novembre  au 
20  décembre.  —  Prix  :  1"  cl.,  960  fr.;  2°  cl.,  8;0fr.; 

2°  Trois  excursions  permettant  de  visiter  la 
Syrie,  la  Palestine,  l'Egypte  ot  la  Haute-Egypte 
dans  le  courant  dos  mois  de  novembre,  décembre 
et  janvier. 

S'adresser,  pour  renseignement:*  et  billets,  aux 
bureaux  des  Voyages  Duchcn-.in,  20,  rue  de  Gram- 
mont,  à  Paris.  1245 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE. 

D'ALQÉRIB 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions.  . 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHKQUEv;  ^ 

A  vue....   t  0/0 

A  7  jours  de  préavis.   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  8  ans....   3  1/2  0/0  5 

A  4  ans   4  0/0  â 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré» 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêtO 
payable  tous  les  trimestres. 

  0 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons.  0 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 5 
compte  d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En-  5 
vol  de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST  ' 
 •  ■ 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Adminis-  1 
tration  à  l'asserabléé  générale  ordinaire  et  ■ 
extraordinaire  des  actionnaires  du  28  avril 
1900. 

Suite  et  Fin  (')  r 


DÉPENSES 

Dépenses  du  service  de  la  voie. 
—             —      do  la  trac- 
tion  

Dépenses  du  service  de  l'exploi- 
tation  

Dépenses  de  l'adm  inistration  cen- 
trales et  dépenses  générales  

Charges  diverses  concernant  le 
premier  établissement  (Redevances 
aux  concessionnaires  des  lignes 
d'intérêt  général,  fonds  fixe  d'a- 
mortissement, charges  des  em- 
prunts de  la  Grande  Ointure,  ser- 
vice des  titres,  timbre  dt-s  titres, 

etc .  )   

Charges  du  capital  d'établisse- 
ment des  lignes  en  exploitation 
complète,  y  compris  les  travaux 
complémentaires,  le  matériel  rou- 
lant, les  dépenses  de  guerre,  le  re- 
liquat des  exercices  antérieures  à 

1884,  etc  

Charges  do  l'empcuut  contracté 
pour  remplacer  le  capital  des  sub- 
ventions attribuées   aux  conces- 

sioiis  de  1863  

(charges  de  l'emprunt  contracté 
pour  remplacer  le  capital  des  sub- 
ventions attribuées  taux  conces- 
sions de  1873  ; . . . 

(Charges  do,  l'emprunt  contracté 
pour  remplacer  le  capital  des  sub- 
ventions attribuées  aux  conces- 
sions de  1875  

Charges  de  l'emprunt  contracté 
pour  remplacer  les  avances  do  ga- 
rantie des  exercices  1871  et  1872. . 

Charges  de  l'emprunt  contracté 
pour  remplacer  la  subvention  at- 
tribuée à  la  ligne  do  Ghalindrey  à 

Is-sur-Tille  

Charges  de^  dépenses  de  cons- 
truction de  doubles  voies  sur  les 
gnos  dont  le  produit  brut  n'at- 
teint pas  35.00J  francs  par  kilo- 
mètre  

Charges  d"sdé))enses  d'établisse- 
ment faites  pour  le  compte  de  l'E- 
tat, remboursables  à  la  Compagnie 
par  annuités  définitives  (Conven- 


19.410.000  37 
31.975.911  84  I 
40.107.979  98  * 
4.811.917  76 


3.712.996  75 

72.729.823  20_ 

2,349,576  80 

1.383.534  76 

3.090.499  7G 
736.240  20 

110.890  50 
2.094.480  66 


(')  Voir  L'Economiste  Européen  w  462, 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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lions  de  1883  et  de  188G);  

Charges  du  capital  des  approvi- 
sionnements. . 


7.370.953  35 
545.109  83 


Total  des  dépenses   189.399.915  76 

Garantie  d'intérêt 

Alix  termes  de  l'article  10  de  la  Convention  de 
1883,  nous  devons  ajouter  a      .j.q  qqq  915  76 

somme  ci-dessus  de   isy.dyy.aio  /d 

le  montant  du  revenu  reserve  aux 

actionnaires,  fixé  au  chiffre  de   20.750. uuu 

ce  qui  porte  les  dépenses  totales  à  210.149.915  76 

Les  recettes  du  compte  gênerai 
de  l'exploitation  s'élevant  à  214.501.5i2  11 

L'excédent  du  produit  net,  soit.     4.351.626  35 

doit  conformément  à  l'article  10  de  la  Convention 
de  1883  être  versé  à  l'Etat,  en  remboursement  de 
ses  avaAces  de  garantie.  Au  lieu  de  «courir  a^a 
garantie  de  l'Etat,  nous  commençons  a  lui /em  | 
bourser  notre  dette.  Ainsi  se  trouve  réalise  1  es- 
S  que  nous  vous  exprimions,  l'année  derme  e, 
Hmver  prochainement  à  la  période  de  rembour-  | 

^"nous  croyons  intéressant  de  vous  remettre  sous 
les  chiflVes  qui,  pour  chacun  des  exer^ 
1899,  ont  représente  le  solde  annuel  | 


Domaine  prive 

L'actif  du  domaine  privé  se  compose  des  sommes 
I  ci-après  : 

Immeubles  affectés  au  service  de  la  Compagnie, 
parcell6.5   situées  en  deliors  de  l'empr-sc^^des  1 


voies.   .  , 

ObUgations  de  la  Compagnie  cte 

Actions  du  Jura-SÏmpion  ::.   ■  1.500.000 

Fonds  dispombles  à  la  clôture  de    ^  ^.^^^^^ 


l'exercice  1899. 

Total  au  31  décembre  1899. 


,764.444  79 


Réserve  en  prévision  d'incendie 

à  la  fin  do 
000.000  » 


s'élevait, 
  1 


Le  montant  de  cette  reserve 
l'année  1898,  à   • 

Les  dépenses  imputées  a  ce  compte, 
dans  le  cours  de  l'exercice  1899,  se 

sont  élevées  à  :_ 

Restait  

Nous  avons  prélevé,  sur  les  ic- 
ce.tes  de  l'exercice  1899,  la  somme 


88.788.35 


911.211  65 


788  35 


18.863.105  581 
17.005.042  66  1 
17  572.994  68 
l'j.4'i8.887  98 
7  2)8.407  02 
5.612.8H4  69 
2.892.8 '1  68 
4.351.626  35] 

i  1898,  s'étant 
.892.811  fr.  68, 

un  excé 
85,  nous  avons  donc 


-'les  yeux 

cices  1892  à 
.  de  notre  compte  de  garantie  : 

1892  

1893  

1894   

1895   '  •  ■ 

.  1896  

a897   

1898  

1899   

Notre  compte  d'exploitation, 
soldé  par  une  insuffisance  de  2. 
tandis  que  celui  de  1899  présonte  un  excédent  de 
ilroduit  net  de  4.351.626  fr.  85,  nous  avons  donc 
réalisé  d'une  année  à  l'autre  une  augmentation  dj 
Recettes  nettes  de  7."4V468  fr.  03.  . 

Le  montant  total  des  avances  faites  ou  a  faire  a 
notre  Compagnie,  jusqa  au31  décembre  1899,  s  e  c,c 
à  209  784  39:i  fr.  34  (l),  y  compris  les  inieiel, 
simples  à  4  0/0  sur  les  sommes  deja  versées  par 
leTrésor. 

Revision  des  comptes  des  exercices 
1893  et  1895 

Des  arrêtés  en  date  des  17  avril  1899  et  5  mars 
dernier  portant  règlement  définitif  de  nos  comptes 
de  premier  établissement  et  dexploitalion  jDOur 
les  e.xercicos  1895  et  1896,  no.s  ont  ele  notifie, 
roar  M.  le  Ministre  di'S  Travaux  publics.  Ces  arrê- 
tés laissant  subsister  encore  quelques  desaccords 
.  entre  notre  Compagnie  et  l'Administration  de. 
Travaux  publics,  nous  les  avons  défères  au  Con- 
seil d'Etat  comme  les  précédents. 


Emploi  du  revenu  réservé  -  Fixation 
du  dividende 

Le  revenu  réservé,  qui  vous  est  a"'''''"^  i;f'; 

"    la  Convention  du  11  juin  e&i 


.fr.  20.700.Uo0 


.fr.  1.2'i3.9()0 
ly.5  6.100 


1  article  11  de 

^^"^il  y  a  lieu 'd  'en  déduire  pour  l  araor 

tissement  des  actions  (1)  'r 

R-islc. . .  .fr. 

Il  vous  a  été  payé,  le  1"  novembre 
dernier,  un  acompte  do  ''^O/rancs  par 
action  non  amortie. .  .fr.  10.d/3.&SU 

Nous  vous  proposons 
de  distribuer,  à  titre  de 
compléiKcnl  de  dividen- 
de, une  som  me  de  U)  fr.  oO 
par  action,    soit  pour 

58i.0'JO  actions  fr. 

El  de  reporter 
rli^rJ^caUse'  des'  annuités  jusqu'à  l'apurement 
des  comptes  de  l'exercice  1899.  ,  n„  on  fr 
Cette  somme  de  15  fr.  oJ.  :V''"'^';;  f  ^^^i*'^^^  J^l 
déià  pavée,  formera,  pour  1  exercice  1899,  un  it 
venu  dé  3  .  fr.  5;)  par  action.  , ,        1-,  f,-  50 

Si  rass<aiibk>e  adopte  ce  dividende,  les  lo  fi. 
reslaal  à  dislribuor  seront  payes,  a  partir 
1"  mai  ].roc!ia;n,  au  siège  de  la  Compagnie 


Convention  avec  l'État  portant  concession  de 
deux  lignes  nouvelles  et  renonciation  a  la 
concession  de  deux  lignes  de  la  Convention 
de  1883. 

La  convention  du  15  mai  1899,  dont  nous  vous 
annoncions  l'année  dernière  la  conclusion  pro- 
chaine, a  pour  objet  :        .    .      ,  ,0 

l»  De  consacrer  la  renonciation  de  notre  Compa- 
gnie à  la  concession  quelle  avait  acceptée,  en  vertu 
de  la  convention  de  1883,  des  deux  lignes  de  Jusscy 
à  Grav  (43  kilomètres]  et  de  Lure  a  laucogney  et 
à  Kupt  (ST)  kilomètres),  dont  le  Ministère  de  la 
Guerre  a  expressément  consenti  1  abandon  et  qui 
vont  d'ailleurs,  être  ramplacocs  par  des  bgaes 
de  chemin  de  fer  d'intérêt  local  ou  de  tramways 
actuellement  projetée  dans  le  département  de  la 

^^2^Ijf  do'nner  à  notre  Compagnie  la  co.icession 
définitive  dune  ligne  à  voie  normale  dcnviran 
43  kilomètres  de  Bney  a  Hussigny  et  a  \illeiupl, 
par  ou  près  Audun  le-Roman,  et  la  concession 
éventuelle  d'uae  autre  ligne  de  16  à  20  kilomètres 
se  détichant  de  celle  de  Lougyon  a  Pagny-sur- 
Mosclle  à  ou  près  Baroncourt  et  aboutissant  a  un 
point  il  déterminer  de  la  nouvelle  ligne  de  Bney  a 
Hussigny  et  à  Villcrupt. 

r  v  a  'l  eu  de  foiidcr-de  grandes  espérances  pour 
l  avcliir  de  la  métallurgie  .de  notre  région  sur  1  ex- 
ploitation des  importants  gisL-iiients  de  minerai  de 
1er  (lui  ont  été  réremmeiil  découverts  dans  larron- 
disscnienl  de  Briev. 

1  a  li'nie  de  Briey  à  Hussignv  et  a  \  illorupl, 
dont  nous  avons  demandé  et  obtenu  la  conce  - 
sion  définitive  et  la  déclaration  d'ulilile  ]uil).ique 
nous  permettra  de  trr.nspjrter 
minerai  vers  Nancy,  Longwy, 
Fiance  et  la  Belgique  ;  d'amener 


direclômenl  le 
le  Nord  do  la 
l^s  houilles  et 


du 


9.052.000 


provisoirement  ^le 


19.V25..JH0 


80.520 


cokes  nicessaii-es  a  l'exi.loitation  des  mines 
nouveau  bassin  et  des  usines  métallurgiques  qui 
crnnmicr-nt  à  s'v  construire,  d'exporter  leurs 
pvo.luits  vers  les  g'ranJs  ceiitiTS  de  çonsoimuation 
de  France  et  de  l'étranger  et  d  établir  enfin  con- 
for.m-.menl  au  vœu  pln>ieurs  fois  exprime  do|>i„s 
187i  par  le  Conseil  gênerai  de  Meurlhe-et-.MosUle, 
une  communicaliou  plus  directe  entre  Nancy  et  la 
partie  nord  du  dé]>art"ment. 

D'après  le  proiel  d'exécution  que 
préseiilé  à  l'approbation  ministérielle,  'a  nouvelle 
icnc  aura  son  origine  dans  la  gare  de  Briey  . 
etiê  se  raccordera  à^Audun-le  Roman  avec  la  ligne! 
de  Lon^uyon  à  Thi..iiville.  puis,  se  dirigeant  versl 
e  nordr  eile  se  divisera  l^'^s ,  de  Tiercelet  en  deux  1 
...•anches  about.ss=iul,  l'une  ^  llus^igny  et  1  autre 
Villcrupt.  La  longueur  totale  au  trac;  sera  cl  en- 


nous  avonsi 


les  principales  gares  de  notre  r 'seau 


du 
dans 
dans  toutes 
Paris-Lvoii-Médiler- 


,        Caisse  des  annuités. 

Le  solde  créditeur  de  la  Caisse 
était,  à  la  fin  de  l'exercice  1838,  de 

Il  s'est  accru,  dans  le  cours  de 
l'année  1«99.  des  sommes  ci-après  : 

Reliquat  du  revenu  réservé  de 
l'exercice  1893  

Produit  dos  placements  de  tonus. _ 


les  ^^1^^^^^:^^^.,,^,  dan.  cer- 
de  la  Compagnie  do  l'Ouest,  et,  eiiUn, 
financiers  ci-apres  desi- 
Société  (Générale  pour 


ranèe  et 
laines  gare 

dans  les  établissements 


de  1881.  l'infra^ 


ave 
est  éva'l 


des  annuités 
17. 33 i. 742  37 


78  100  » 
692.391  43 


Total   IS.  105. 233  83 


Dont  il  faut  retrancher  : 
Les  sommes  nécessaires  pour  par- 
faifc,  avec  les  annuités  de  l'Etat, 
l'intérêl  et  ramortissemant  des  em- 
prunts contractés  par  la  Compa- 
gnie en  remplacement  ries  subven- 
tions afférentes  aux  concessions^  de 

1863  et  1873   49J.34J  92 

La  portion  dei  fonis 
disponibles  de  la  caisse 
des  annuités  reportée  au 

ïSL.'^^^.""!"?  685.000 
Reste  au  31  décembre  1899  


gnés  :  Banque  de  France,  . 
favoriser  le  d''veloppcinent  du  Commerce  et  de 
Tndusl  ie  en  Franc'e,  Crédit  Ly.nina.s,  Comp lo  r 
National  d'Es'ompte  do  Paris,  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  Banque  d'Al-ace-Lorraïue,  Banque 
Mauheimer  (Coimar). 

CHAPITRE  IV 
OBJETS  DIVERS 
Ainsi  que  vous  le  savez,  les  conventions  provi-  j 
nous  avons  passées  avec  M.  le  Mmistredeb 
ont  aiuf-nes  a  vous 
ont 
cliacuiij 

d'elles  à  vofe  approbatiou  par  un  vote  spécial, 
voas  avoir  domi  '.  les  expli.-.atioi.s  necessau-es 
Les  textes  soiU  r^proluits,  suivant  1  usage,  a  la 
fin  du  présent  rapport.   


virou  43  kilomètre.--. 

Conforinémcnt  à  la  convention 
slucture  inco  vbe  à  l'Etal. et  la  ^;'U>o;'^l»ctu  e  e. 
la  charge  de  la  Coinpagaie,  ainsi  que  le  mal  .m 

'^^I -'dépense  d'infrastructure  pour  une  voie, 
ac(niisitioii  des  terrains  pour  deux  voies 
luée  à  ll.''>50.()00  francs. 

Mais  cette  charge  de  l'Etat  sera  notamment  re 
dnite  par  les  subventions  considérables,  souscn 
en  sa  faveur  par  le  déparlemc.il  et  par  les  conce 
'.ion  laires  da  nouveaa  l'assin  m  nier. 

La    part    de    la    Compagnie  est 
^  '^^O  OjO  fr3.  ic*"" 

C  >s  chilïres  ne  comprennent,  ni  les  intérêts  pei 
da.it  la  construction,  ni  les  frais  généraux,  ni 
malériel  rou'.aul 


évaluée 


sjiresqu 

Travaux  publics  et  qui  nou  . 
réunir  en  assemblée  générale  exli-aord,na:re, 
au  nombrd  de  deux  :  nous  soum  -111011. 


Les  4î  kilomètres  de  la  ligne  île  Briey 
a,iv  et  à  Villerupt  sero-'t  iniput'  S    ■-  ° 


mètre -i 


(Ij  la  couvea 


1  175.345  92 
16.929.887  88 


(1)  Principal  - 
Intérêts  


163.697.2)9  55 
46.087.18:^  7'.) 


2J9.78'1.393  Si 


(11  Le  mmib  e  des  actions 
ment  a  é^é  porlé  en  1^99  est  de  3. 121, 
soit,  à  raison  de  500  francs  1  une  

Cette  somme  a  été  couverte  : 

Par  le  fonds  fixe  (l'amortissement 
p  >rté  en  dépense  au  comp:c  d'exploi- 
tation, pour   •  •  •  ■  •  • 

Par  la  somme  preljvce  sjr  le  le- 
venu  réserve,  pour 


dont  le  rembonrse- 
1.. 560. 500 


316.600 
1 .2'i3.O00 


Total  égal   1.560.5  )0 


II  us: 

sur  lés  2-50  kil 
de  lignes  non  dé.ioniméos,  d  >nt  notre  Co 
paCTiiiri  s'étai't  engagci;,  par  l'article 
Il  m  d-  18?!3.  à  acc  pler  la  concession. 

Il  en  sera  de  même  pour  le  race  •>'' 
à  20  kilomètres  que  nom.  aurons     et'  ,J  ,von 
c  lie  nouvelle  ligne  et  la  lijzne  de  Longuj  on 
Pagnv-sur-MoseUe.  à  ou  pris  Baioncou.  .  po 
d  sservir  la  partie  ouest  du  "ouveau  bassi  ,  Cel 
li,^.„o  ne  nous  est  aujourd  hai  coaced.  c  q u  a  t.L« 
éventuel  parce  qu'elle  n  a         enco  '•- 
des  enquêtes  r  •glemenlaires  et  de  '•\diclaiation 
d  ut.lite  publique.  N  .us      f  0"\^dress.^  ly 'j. 
dernier.  l'Hvaiit-projel,  a  M  le  ^  ">;^^  f  • ''f 
vaux  publies.  Les  dépenses  soii    e  aluees  pour 

liQUaslruclure,  à  la  ^^'^^^^ ]^^'\'' :\2^^filx^ 
francs  et  pour  la  superstructure,  a  !a  cliaige  ue  la 
Compignie.  à  1.950.00)  francs^  .^n- 

vA  cdiitfre.  ne  comp.vnneiit  m  les  . 
dunt  la  constructioii.nl  les  Ir.is  gcn.'iaix,  ni  le 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


'.i 


matériel  nnihint,  do  niriiu'  ii»*'  pour  la  liguo  ilo 
Briey  à  \'illt'iii[)t. 

Nous  vous  avous  (lit,  l'année  domioro,  quf!  les 
nombre  des  kilomMres  qui  roslaieut  dir,ponil)lo.s 
au  ;il  docombrc  18;)8  sur  les  200  kiloniolros  non 
dénommés  n'i'tait  pas  supérieur  à  '2").  L'abandon 
do  la  l'oucossion  ilo  Lure  à  Faucognoy  et  à  lluiil  a 
porté  ce  chilïro  à  60  kilomètres;  d'autre  part,  la 
Compagnie  a  consonti  à  ce  qao  la  longueur  de  la 
ligne  de  Jusscy  à  Gray  fut  également  ajoutée  à  ce 
mémo  compte.  Cet  engagement,  dont  nous  vous 
demandons  accessoirement  la  ralilicalion,  est  con- 
sacré par  un  éoliange  de  lettres  ci-après  reprodui- 
tes :  il  a  permis,  en  élevant  à  103  le  noinl)ro  des 
kilomètres  disponibles,  d'imputer  sur  ce  chiU'rc  la 
longueur  des  , deux  lignes  nouvel'es  du  bassin  de 
Briey  et  nous  laisse  la  possibilité  d'ac-cc])ter  encore 
ullérienrenieut  la  concession  do  -40  kilomètres  au 
mémo  titre. 

Votée  lo  8  décembre  ISOD  par  la  Chambre  des 
Députés  et  lo'29  mars  1900  par  le  Sénat,  la  loi  por- 
tant déclaration  d'utilité  ])ublique  de  la  ligne  de 
Briey  à  Hussigny  el  à  'V'^illerupt  et  approuvant, 
sous  réserve  tle  votre  ratificat  on,  Isi  convention 
dont  nous  venons  de  vous  expliquer  les  termes, 
vient  d'être  promulgiK'e  lo  13  avril  courant.  Nous 
sommes  convaincus  qu'à  votre  tour,  vous  n'hési- 
terez pas  à  ratifier  cette  convention  qui  nous 
donne,  en  remplacement  do  deux  concessions  pou- 
avantageuses,  deux  lignes  nouvelles  dont  rexji.'oi- 
tation  paraît  appelée  à  exercer  l'inlluence  la  plus 
favorable  st;r  le  développement  de  notre  tralir. 

II 

Convention  avec  l'Etat  portant  régularisation 
de  la  situation  de  trois  lignes  exploitées  par 
la  Compagnie  de  l'Est. 

Signée  fi  la  date  du  25  janvier  IDtjo,  la  ceconde 
co!iAention  que  nous  avons  à  vous  soumettre  nous 
a  été  proposée  par  le  GouvernouTcnf,  6ur  linit'a- 
tivG  de  la  (Commission  du  budget  de  la  Chambre 
des  Députés,  et  ne  présente  à  notr(}  point  de  vue, 
l'i  avantage,  ni  inconvénient.  Elle  a  simplement 
pour  but,  en  eft'et,  de  régulariser,  dans  dos  condi- 
tions qui  nous  ont  paru  devoir  être  acceptées,  .'a 
situa'ion  des  lignts  de  Bazancourt  à  Béthoniville, 
do  Remilly  à  Haucourt  et  de  RoMuireuiont  àCorni- 
nionl,  déjà  exploitées  à  des  ti'ros  divers  par  notre 
Compagnii'. 

La  Drcinière  de  ces  ligces,  colle  de  Bazancouil 
à  Bétheniville,  a  été  déclarée  d'utilité  publique 
par  un  décret  du  88  décembre  18G5  qui  a,  en 
mémo  temps,  approuvé  un  traité  pass=é  entre  les 
concessionnaires  et  la  Compagnie  do  l'Est  pour 
l'exploitation  de  la  ligne  pentlaut  toute  la  durée 
de  sa  concession,  c'est  à-diro  jusqu'au  'M  juin 
1970,  alors  que  .'a  concession  du  léseau  de  l'Est 
expire  dés  le  novembre  1954.  Une  loi  du  11  fé- 
vrier 1883  a  clatsé  celte  ligne  dans  le  réseau  d'in- 
térêt gén('Tal  et  autorisé  la  (compagnie  de  l'Est  à 
comprendre  les  résultats  de  son  exploitation  dans 
son_  compte  do  garantie,  mais  elle  n'a  rien  sti- 
pulé pour  la  période  postérieure  au  26  novcmI)re 
1954.  Le  Gouvernement  estime  qu'il  y  a  intérêt  à 
faire  disparaître  cette  anomalie,  en  décidant  que 
l'Etat  sera  substitué  à  la  Compagnie  après  le  2i 
novembre  1954,  vis-à-vis  des  concessionnaires 
primitifs  de  la  ligne,  ainsi  qu'il  a  été  fait  par  une 
loi  du  2  août  1886  pour  les  lignes  des  Dombes 
incorporées  au  réseaude  Paris-Lyon-Mcditcrraaéc. 

Quant  aux  lignes  de  Remilly"à  Raucourt  et  do 
Remireniont  à  Cornimont,  des  traités  ajiprouvés 
par  les  décrets  dos  25  juin  1875  et  8  février  1882 
nous  ont  assuré  la  jouissance  et  l'exploitation  de 
la  première  de  ces  lignes  et  rétrocédé  la  conces- 
sion de  la  seconde.  Bien  qu'elles  aient  été  décla- 
rées d'utilité  publique  au  titre  d'intérêt  local,  elles 
sont  soumise.5  au  régime  dos  lignes  d'intérêt 
général  du  réseau  de  l'Est,  au  jioint  de  vue  linan- 
cier  comme  au  point  de  vue  des  tarifs.  Elles  n'ont 
donc  plus  d'intérêt  Ljcal  que  le  nom  et  le  G<ju- 
vornenient  juge  le  moment  venu  do  les  incorpo- 
rer dans  le  réseau  d'intérêt  général,  ainsi  qu'il  a 
été  l'ait  on  18t?3  pour  pres(iue  toutes  les  lignes 
qui  so  trouvaient  dans  le  mêure  cas  :  on  s'abstien- 
dra toutefois,  pour  éviter  des  dépenses  inutiles, 
do  modilier  les  conditions  techniques  d'établis- 
sement des  deux  lignes,  notamment  en  ce  qui 
concerne  lo  régime  des  passages  à  niveau.  En 
outre,  et  pour  les  mêmes  motif  s  que  pour  la  ligne 
de  Bazancourt  à  Bétheniville,  les  concessions  qui 
finissent  pour  la  ligne  de  Romilly  à  Raucourt  le 
31  mars  1972  et  pour  la  ligne  de  Remiremont  à 
Cornimont  lo  21  lévrier  1976  seront  limitées  au 


24  novembre  1954,  étant  entendu  que  l'Etat  assu- 
mera après  cotte  dernière  date  toutes  les  cliargcH 
d'intérêt  et  d'amortissement  des  obligations  non 
encore  remboursées  de  l'ancienne  Compagnie  do 
la  Moselotte.  Un  article  du  projet  de  loi  réserve, 
d'autre  part,  couforméuH^nt  à  l'usage,  les  droits 
des  départements  dos  Ardennes  et  (les  Vosges  à 
tous  dédomuKigementset  indcmniti's qui  pourraient 
leur  être  dus. 

Bien  que  le  projet  de  loi  déposé  par  lo  Gouver- 
nement n'ait  encore  été  voté  par  aucune  des  doux 
(Chambres,  nous  vous  proposons  de  l'approuver 
dès  à  présent  pour  confirmer  définitivement  l'ac- 
ceptation signée  par  votre  Conseil  sous  réserve  de 
vos  droits  et  pour  rendre  inutile  la  convocation 
d'une  nouvelle  assemblée  gtmérale  extraordinaire 
avant  le  25  janvier  1901,  c'ci^l-à-diro  dans  lo  délai 
d'un  an  à  partir  de  la  signature  provisoire  de 
l'acte. 

III 

Administrateurs  sortants 

Les  administrateurs  sortants,  par  suite  du  rou- 
lement établi,  sont  :  MM.  le  marquis  d'iMEcouRT, 
le  baron  Victor  Reille,  Léon  Vieillard,  Mau- 
rice Davillier. 

Vous  savez  qu'aux  termes  de  nos  statuts,  ils 
sont  rééligiblcs.  Nous  avons  l'honneur  de  vous 
proposer  de  renouveler  leur  mandat. 

Résolutions  de  l'Assemblée. 

Les  actionnaires  présent  à  l'assemblée  au  mo- 
ment du  vote  des  résolutions  étaient  au  nombre  de 
752  représentants  80.538  actions. 

L'Assemblée  consultée, 

A  l'unanimité  : 

I.  —  Approuve  une  convention  du  15  mai  1890 
aVec  M.  le  Ministre  dos  Travaux  publics  por- 
tant : 

a)  Renonciation  de  la  Compagnie  à  la  conces- 
cossion  des  lignes  de  Jussey  à  Gray  et  de  Luro  à 
Faucogncyet  à  Rupt; 

■  b)  (Concession  à  titre  définitif,  d'une  ligne  de 
Briey  à  Hussigny  Qt  Villerupt,  passant  par  ou  près 
Audun-Ie-Roman  ; 

c)  Concession  à  titre  éventuel,  d'une  ligne  se 
détachant  de  celle  de  Longuyon  à  Pagny-sur-Mo- 
selle  et  aboutissant  à  un  point  à  déterminer  de  la 
ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  Villdrupt. 

Etant  entendu  que  la  longueur  de  la  ligne  de 
•lussey  à  Gray  sera  ajoutée  au  nombre  dos  kilo- 
mètres non  dénommés  qui  peuvent  être  concédés  à 
la  Compagnie  par  application  de  l'article  l"  |  2  de 
la  convention  du  11  juin  1883. 

II.  —  Approuve  une  convention  du  25  janvier 
1900  avec  le  Ministre  dos  Travaux  publics  établis- 
sant, qu'à  la  fin  de  la  concession  du  réseau  de 
l'Est  ou  on  cas  de  rachat  de  ce  réseau,  la  ligne 
d'intérêt  général  de  Bazancourt  à  Bétheniville, 
dont  l'exploitation  a  été  rétrocédée  à  la  Compagnie 
do  l'Est  par  la  Société  anonyme  du  Chemin  de 
fer  do  la  Vallée  de  la  Suippe,  fera  retour  à  l'Etat, 
tt  ([ue,  dans  le  cas  où  les  deux  lignes  d'in- 
térêt local  de  Romilly  à  Raucourt  et  de  Remi- 
remont à  Cognimont  seraient  c'asséos  comme  li- 
gnes d'intérêt  général,  la  durée  de  leur  concession 
serait  ranrenée  à  celle  du  réseau  de  l'Est. 

III.  —  Réélit  administrateurs  pour  cinq  an- 
nées : 

MM.  le  marquis  d'Imécourt,  le  baron  Victor 
Rcille,  Viellard,  Maurice  Davillier. 

En  conséquence,  le  Conseil  d'administration  se 
trouve  composé,  pour  l'exercice  courant,  de  la 
manière  suivante  : 

MM.  Van  Blarenberghc,  président;  de  Boische- 
valiei-,  vice-président;  de  Blignières,  Caillotot 
(Louis),  Davillier  (Maurice),  le  comte  Foy.  (iomel 
(Cdiarlos),  Hottinguer  (Jean),  le  marquis  d'Imé- 
court, le  inar(jui8  de  La-Tour-du-Pin  Chambly, 
Loféburo  (Léoni,  Mallet  ;  Albert),  Pctsche,  le  baron 
Victor  Reille,  Ronaudin,'  Rogé  (Xavier),  le  baron 
Alphonse  dt^  Rothschild,  lo  baron  Edmond  de 
Rothschild,  Viellard  (Léon),  le  comte  Werlé. 

IV.  —  Renouvelle,  pour  l'année  1900,  le  mandat 
donné  à  MM.  Grandeau,  Mérendet  et  Bordet,  mem- 
bres de  la  Commission  do  la  vérification  des  comp- 
tes pour  l'année  1899. 

V.  —  Approuve  les  comptes  de  l'exercice  1899, 
et  fixe  à  la  somme  de  15  fr.  .50  par  action  le  com- 
plément du  dividende  à  distribuer,  lequel  joint  à 
l'acompte  de  20  francs  payé  en  novembre  der- 
nier, forme  un  dividende  total  de  35  fr.  50  par 
action.  1247 


(jliemins  do  fer  de  Paris-], yon-.Méditorranée.  — 
Services  directs  entre  Paris,  l'Algérie,  la  Tunisie 
et  Malte  (via  Marseille).  —  Billots  simples  vala- 
bles 15  jours. 

PRIX  DES  niLM'.TS 

ÇoinpagnU;  (lénérale  TransotlnnWmc 
Alger,  Oran,  Bono  (par  Philipi)eville),  Philippe- 
ville,  Tunis  :  1"  cl.,  197  fr,;  2»  cl.,  135  fr.  50; 
Maltc(La  Valette)  :  1"  cl.,  267  fr.;2«  cl. ,  180  fr.  50. 
Comparjnie  de  Navirjation  mixlc  (Touache) 
Alger,  Bône  (par  Pliilippeville),   Philippeville  : 
1"  cl.,  147  fr.;  2«  cl-,  105  fr.  50;  3»  cl..  63  fr. 

Oran,  Tunis  :  1'^»  cl.,  157  fr.;  2«  cl  ,  110  fr.  50  ; 
3»  cl.,  65  £r. 

Les  prix  de  ces  billets  comprennent  la  nourri- 
ture à  bord  des  paquebots. 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Billets  directs  de  France  en  Espagne. 

Des  gares  ci-dessous  à  Barcelone  : 

Paris   l'«cl.,  132.80;  2- cl.,  yl.^5;  8"  cl.,  59.45 

Lyon   »        83.05     «      57.95     »  37.55 

Marseille..     «        61.30     »      43.30  28.  » 

Genève....     »      100  65     »      69.85     »  45.30 

De  Barcelone  anx  gares  ci-dessous  : 

Paris   l"cl.,  132.90;  2«cl.,  91.65;  3°  cl.,  59.50 

Lyon   ).        83.15     «      .58.05     »  37.60 

Marseille..  »  61.40  »  43.40  »  28.05 
Genève....     »      100.75     »      IÎ9.95     »  45.35 
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^jSS^^  Compagnie  Qénôrile 

TRANSATLâNTlOOE! 

FaautliQtS' Rosit  français 

Sertlces  dans  ta  MÉDiTERRANÊB  | 
desservant  Aiger,  Oran,  Tunis,  Bôna^ 
Phitippeviiie,  SVIalte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steamert 
rapides  snr  la  ligne  LE  NAVRE- NEW-T8R1 

Services  réguliers  sur  les  AITILLE8,  I» 
«EXIQUE.  rASI£RSQy£  CERTRALE.  les  lUTAREl^ 
le  Ï£RE2UELA  et  le  ?Â2!FiQUL 

Services  divers  de  cargo-boats  tntrt  ï 
ia  FRARCE,  rALBÉRlE.  et  rARBLETERRt 

BURSA-UX.  4k  PAXtJCO  : 

Siffle*  etntràl  :  6,  ru§  Âub»r; 
illittt     { 12.     iits  Capucine  (Grtnd-ëêtêl^ 
ê»  F»$ttft  (  6,  Ru»  Aube; 

Frit  :  /Ot  ,  Ftkiturg  Saint- atntt. 
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PARIS,  îî,  ruo  do  Gluny,  H,  PARIS 

ENCRE  È^OUVELLE 

MATRIEV-PLESSY 

Spécialité  de  Carmin  et  d'Encres  de  Couleurs 


Criùx  (ie  la  Légion  d'ÎIonneur  à  i'Esposit.  univ""  de  f  î*"] 


mil  mmu  mm  mm  â  cofier 

iOOPTÉF.  PAn  TOUTtS  LES  OH^HOES  ADMINISTRATIONS 
Dépôt  chez  tous  ies  Pftpetiara. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompli 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

—  (Corbèil)   — 

Blé  100  kil, 

Seigle   — 

Avoine   — 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

PRIX 

Bœufs   le  kil. 

Veaux   — 

Moutons   — 

Porcs   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PRIX 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

PRIX 

Vins  de  soutir.  (fût  et  oc  t.  comp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Mâcon  ordin.  — 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

Coton   50  kil 

Laine  100  kil 

Café   50  kil. 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Zinc  à  Londres   tonne 

Fer  (Marchand)   100  kil 

Acier  (Rails)   — 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

3  1/2  0/0  1894  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais  — 

Banq.de'ParisetPays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—       P.-L.-M  — 

Suez   — 


Francs 

21  29 
29  13 
29  93 
19  14 
10  89 
15  66 


121  25 


46  35 
115  50 
92  31 


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 


Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers . 
Compte  courant  du  Trésor  


ESCOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Eicompte  à  la Banquede France. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique 
—    de  Hollande 

—  -  d'It-llè  

r-.  —'de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

BUNQUES  EUROPÉENNES  D'ÉKISSiur! 

SITUATION  AtJ  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

,  Encaisse-argent  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1895 


1  63 

2  11 
2  09 
1  66 


28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 


1896 


Francs 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 


1  52 
1  99 
1  89 
1  15 


30  44 
100  88 

30  82 
25  31 
55  35 
46  68 
46  19 


1897 


Francs 

33  32 

35  93 

36  51 
25  31 

15  84 

16  13 


1  46 
1  96 
1  19 
1  24 


21  29 
96  69 
38  11 
28  31 
51  43 
31  93 
44  12 


140 


137  15 


51  98 
123  » 
73  31 


48  59 
113  25 
55  81 


113  » 

114  62 
365  63 

14  25 
16  . 


126  25 
165  62 
314  80 
14  15 
16  » 


101  89 
101  28 
3611 
868 
812 
804 
1804 
1415 
3249 


102  04 
105  65 
3591 
660 
111 
813 
1805 
1565 
3341 


Million 
defr. 

3.521 
2.048 
1.244 

544 

312 

541 

202 


2.20 
2  » 
3.15 
4.30 
2.60 
2.50 
5  » 
5  » 
326 


Million 
defr. 

13.896 
1.611 

2. 633 
47,8 


128  » 

168  25 
431  30 

15  50 

16  31 


103  34 
106  61 
3692 
679 
116 
851 
1945 
1151 
3234 


Million 
defr. 

3.601 
1.918 
1.244 

693 

364 

566 

231 


2  . 

2.48 
3.65 
4.09 
2.83 
3.02 
5  » 
6. 05 
3.94 


Million 
defr 

14.583 
1.95o 
2.518 

54,5 


Million 
defr. 

3.681 
1.963 
1.222 

130 

358 

492 

221 


2  » 
2.18 
3.84 
4 

3 
3 
5 

5  81 
3.83 


1898 


Francs 

33  18 
37  30 
31  94 
25  80 
16  68 
19  55 


1  39 
1  89 
1  82 
1  24 


1899 


Francs 

27  62 

28  88 

29  54 
20  02 
13  93 
n  06 


31  11 

103  92 
44  80 
31  06 
53  15 
40  83 
48  91 


31  86 
105  10 

41  14 

32  31 
51  32 
51  31 
59  26 


132 


132  08 


41  14 

123  50 
37  12 


139  81 
202  » 
510  94 
16  50 
11  12 


193  64 
330  90 

22  68 
21  83 


102  81 
106  06 
3561 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 


Million 
defr. 

3.094 
1.815 
1.223 

198 

391 

491 

252 


14 


Million 
defr. 

15.254 
8.146 
2.546 
51,3 


2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.15 
5  » 
5.21 
4.31 


Million 
defr. 

14.913 
8.160 
2.636 
34,4 


1  43 
1  93 
1  88 
1  51 


44  56 
35  54 


101  21 

102  74 
4.010 

128 
943 
1.053 
2.135 
1.890 
3.621 


Million 
de  fr 

3. 820 
1.866 
1.196 

828 

444 

411 

201 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 


% 

3.03 
3.15 
5. 04 
504 
3  92 
3.58 
5  » 
5.19 
4.91 


Million 
de  fr, 

14.992 
1  850 
2.585 
52,3 


20 

21 

4 

11 

Sept. 

S&i)t. 

Oclob. 

Octob. 

c  1  otiiLo 

26  12 

26  12 

25  81 

25  62 

28  81 

28  81 

28  87 

2S  81 

29  50 

29  50 

29  30 

29  50 

20  31 

20  12 

20  25 

20  12 

15  12 

15  j  9 

15  1' 

15  12 

11  62 

11  31 

n  31 

11  31 

1  09 

1  16 

1  10 

1  01 

1  ou 

1  62 

1  56 

1  56 

1  62 

1  6i 

1  56 

1  56 

1  42 

i  42 

1  38 

1  40 

30  62 

29  06 

29  « 

28  15 

106  >> 

105  50 

105  50 

104  50 

33  15 

33  25 

33  15 

21  » 

26  » 

26  » 

26  » 

10  » 

1i  50 

75  50 

78  » 

19  50 

82  » 

85  » 

86  » 

62  50 

63  .. 

63  50 

64  » 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

17u  » 

110  n 

170  » 

110  >• 

180  » 

180  » 

180  » 

180  » 

78  50 

15  62 

72  » 

10  >■ 

llo  OU 

111  OU 

114 

lll  >' 

1 1 A  . 
IIU  » 

47  50 

46  50 

41  25 

47  23 

19!  50 

190  50 

188  » 

189  50 

361  50 

341  50 

345  50 

350  » 

413  » 

464  n 

463  » 

480  » 

ZO  DU 

£0  ou 

25  » 

20  OU 

22  50 

22  50 

22  50 

23  » 

100  10 

99  95 

— ' 
100  02 

99  95 

102  01 

102  » 

102  20 

102  30 

3999 

3970 

4U0O 

4000 

660  50 

669 

660 

630 

1123 

1075 

1011 

1015 

1111 

1083 

1096 

1080 

2345 

2321 

2323 

2315 

lOOJ 

1811 

1840 

1818 

3515 

3493 

3524 

3510 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

3.943 

3.9t8 

4.048 

4. 042 

2.264 

2.266 

2.292 

2.281 

1.130 

1.129 

1.123 

A    A  AU 

632 

132 

137 

137 

502 

503 

528 

516 

466 

511 

491 

446 

316 

350 

319 

319 

% 

% 

% 

% 

3  » 

3  • 

3  » 

3  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  " 

4  » 

4  » 

4  » 

3.50 

3  50 

3  50 

3  50 

5  » 

5  » 

5  « 

5  » 

5.50 

5  50 

5  50 

5  50 

4.50 

4  50 

4.30 

4  30 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

14.145 

14.112 

15.296 

13.286 

8.469 

8.423 

8.330 

8.205 

2  105 

2.100 

2.650 

2.612 

57,4 

51,0 

54,4 

53,6 

18 

25 

2 

8 

15 

22 

Octob 

Oct<ib 

Nov. 

IN0\. 

No\ . 

0\  . 

Francs 

Francs 

Francs 

l 

Francs 

Francs 

Francs 

25  31 

25  31 

25  3'J 

23  62 

26  37 

23  81 

28  M 

28  81 

0  i 

28  31 

20  O  1 

98  "il 

£0  0  i 

29  30 

29  50 

29 

29 

29  » 

19  81 

19  62 

19  62 

19  87 

20  12 

20  » 

15  12 

15  31 

13  50 

15  12 

13  23 

15  37 

n  37 

11  81 

19  25 

11  81 

18  62 

18  37 

1  11 

1  08 

1  10 

1  15 

1  li 

1  17 

1  lU 

1  JU 

1 

1  iU 

A  ad 
1  oy 

A  KR 
1  DO 

1  56 

1  50 

1  56 

1  56 

1  60 

1  60 

1  36 

1  36 

1  34 

1  36 

1  34 

1  23 

21  93 

28  06 

28  .. 

28  18 

2b  56 

28  25 

104  » 

104  » 

103  30 

103  50 

103  .. 

102  « 

Ai  OU 

O  à  » 

32  15 

39  gy 

32  » 

23  50 

23  50 

25  » 

24  50 

24  50 

24  50 

83  » 

82  . 

18  » 

19  » 

14  50 

77  » 

9J  50 

83  » 

83  50 

83  > 

18  » 

19  » 

64  » 

63  50 

63  50 

63  » 

63  50 

63  30 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

132  50 

121  50 

110  » 

110  » 

110  » 

170  » 

170  » 

165  n 

180  » 

lOU  " 

180  » 

180  » 

180  » 

115  » 

65  81 

62  50 

59  .. 

59  50 

62  23 

6i  87 

103  30 

104  » 

104  » 

1  tic 
lUo  » 

A(\". 
lUJ  » 

110  .30 

46  13 

*  J  i  J 

48  » 

46  . . 

43  . . 

189  » 

ISl  25 

189  » 

181  50 

181  50 

181  50 

346  « 

340  » 

342  » 

341  50 

343  23 

351  » 

472  » 

407  « 

461  » 

410  » 

415  » 

470  » 

20  » 

26  » 

os: 

2  >  )ï 

2i 

22  50 

22  « 

22  » 

21  » 

21  . 

22  » 

21  » 

100  n 

100  60 

100  4" 

100  53 

100  60 

102  40 

102  50 

101  13 

101  90 

101  90 

101  13 

MM  "7  II 

3900 

3980 

3950 

3800 

669 

663 

655 

660 

660 

665 

4  (HT 

lUOO 

1086 

1090 

1081 

11187 

A  (ni 

1082 

1083 

10X1 

lu87 

2290 

2212 

2315 

2300 

22S5 

22!» 

1810 

1800 

lo2U 

i  iOD 

1180 

AHK 

3300 

3505 

3530 

3540 

•»331 

3350 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

*  .u  lu 

4.023 

4  J94 

4. 012 

4.081 

4  029 

2.282 

2^293 

2.293 

2.300 

2.302 

2.309 

1111 

1.114 

A  Ail 

1.113 

A   1 1A 
1 .  1J4 

4   1  1  •! 
i  •  i  i  i 

A   4  14 
1.11* 

818 

186 

948 

844 

834 

188 

523 

511 

517 

522 

514 

512 

480 

462 

419 

491 

4.SO 

463 

332 

381 

394 

363 

384 

390 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

3  » 

3  » 

3  . 

3  » 

3  • 

3  » 

4  > 

4  » 

4  <• 

4  » 

4  • 

4  T> 

5  » 

5  « 

5  » 

5  » 

3  » 

5  » 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  50 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  • 

3  50 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

5  » 

5  » 

5  . 

5  » 

5  » 

5  » 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  » 

4  50 

4  50 

4  50 

4  30 

4  50 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

15.234 

15.114 

15.249 

15.312 

13.3-22 

15-175 

8.169 

8.160 

8.172 

8.163 

8.162 

8.184 

2.633 

2.617 

2.629 

2.618 

2.593 

2.621 

53,6 

53,8 

53,5| 

53,1 

33,2 

33,9 
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MARCHÉ   OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CipiUlj  RENTES 

lOD.  I    A  PAYER 


UIHiul  Friin 

i5312  456.367.401 

3837  115.104.990 
6790  237.638.374 


fô839|809. 110.765 
390. 356  obl.it  500  Ir 
89l.600«bl.de500lr 

39.883 M  ie  500 Ir 
I09.700obl.dll  500 Ir 


Sombrt 

Val. 

Soœ. 

it  Tilres 

aom. 

Ters. 


S51 .481 

500 

■ 

274  029 

400 

400 

1088030 

400 

400 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

1235.471 

500 

500 

583.560 

400 

400 

)) 

100 

100 

444.731 

400 

400 

» 

100 

100 

685.498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155.575 

400 

400 

833.151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838 . 642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496 . 879 

500 

500 

499.812 

5Q0 

200 

160.000 

500 

500 

224 . 948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1173172 

1000 

500 

lOO  oao 

500 

500 

1000 

1000 

l . vUU 

500 

500 

500 

250 

QA  non 

ou . uuu 

500 

500 

*uu . uuu 

500 

500 

fin  non 

DU . UUU 

500 

250 

341.000 

500 

500 

190  non 

500 

^  o^, 

l  CO 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

318.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.4.33 

500 

500 

68.567 

» 

» 

1955396 

500 

500 

IS'48b80 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

1430267 

500 

500 

4856631 

500 

500 

171.262 

500 

500 

«37.487 

500 

500 

2566210 

500 

500 

a3 1.164 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

500 

13G.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.301 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 


3  %  Amortissable 
3  M  %  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

1  Ternie. 

 (  Compt. 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


DITIDBKDK  ou  mMl  listribot  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  % 

(gïr.  France)   Terme. 

Madagascar  2  ^  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  ^  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  »  

1875  4   

1876  4  %  

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  ^/ 

Ville  de  Marsèiliè  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Com^nunales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

-  1892  3  %  lib. 

Foncières  18  9  5  2.80  %  

Communales  1899  2.60 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 


(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  obl.  au  comptant) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  ,  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  \  

Act.  Est- Algérien. ...  ;  

Obi.  -  3  o/„  

Act.  Est  

—  —  de  iouiss  

Obi.  -  3  o/„  

—  —  3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855  ".. 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 
2  K  %  


Obi. 


Act.  Midi 
Obi.  — 


Act.  Nord. 
Obi.  — 


%  

%  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —       Vt  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  . 


12 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
26  . 
12  50 
34  . 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50 
15 
15 
62 
15 
15 

15  .. 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 


12 


119  79 
45 
12  50 
32  . 
25  . 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  .. 
19  01 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
55  . 
55  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25 
12  50 
35  .. 
12  50 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15  .. 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


50 


50 


50 


12  .. 


114  58 
50 
12  50 
35  .. 
25  .. 
25  .. 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 

57  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15  .. 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  50 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .• 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


135  41 
20  a. 
25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 


12  50a 
27  50 
16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
15 
12  50 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  cornp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46-: 
69-3 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 


482 
1740 


487 
483 
456 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
602 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560  ., 
955  . 
440  ., 
780  . 
588  . 
588  .. 
485  . 
600  . 
847  . 
530  . 

80  . 
565  . 
483  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 

■  477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
476 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 


434 


479 


3975  . 
1080  . 

430  . 

780  .. 

615  ., 

495  ., 

715  . 

632  . 

946  . 

600  . 
90  . 

625  . 

500  . 


740 
448 
700 


438 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870  . 


462 
421 

1380 
4'65 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


100  10 
99  60 


102  30 


480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
U22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


1815  . 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 


25  uct. 

2  nov. 

8  iiuv. 

15  nov 

22  no' 

100  17 

100  00 

100  47 

100 

55 

100  6r 

100  05 

100 

37 

100  50 

100 

35 

100 

55 

98  97 

99  40 

99  55 

99 

35 

99 

50 

98  75 

99 

45 

99  40 

99  30 

90 

50 

102  50 

101  75 

101  90 

101 

90 

101 

75 

102  45 

101 

50 

101  90 

101  80 

101 

65 

475  .. 

lie 

47o 

477  50 

480 

480 

79  50 

80 

OO 

80  .. 

81 

20 

81  20 

81  .. 

81 

79  90 

80 

25 

81 

477 

477 

470  . . 

469 

462 

541  50 

542 

542  50 

547 

551 

417  . . 

417 

25 

423  . . 

421 

42  i 

402 

403 

405  . . 

408 

408 

103  75 

103 

50 

104  . . 

104 

50 

107 

541 

541 

546  . . 

550 

553 

541 

544 

547  . . 

549 

5U 

552 

3 16  50 

348 

353  . . 

316 

348 

90  50 

90 

5'> 

92  75 

92 

75 

92 

75 

343  50 

344 

50 

346  . . 

348 

344 

89  50 

89 

50 

90  .. 

89 

50 

90 

75 

397  50 

397 

400  .. 

403 

406 

104 

50 

103  .. 

103 

101 

25 

372  25 

375  50 

377 

378 

400 

399 

400  . . 

400 

50 

401 

75 

441  2.i 

444 

50 

447  . . 

453 

455 

499  50 

498 

4£5  . . 

497 

499 

484  75 

485 

487  . . 

495 

494 

50 

430 

43) 

432  . . 

440 

439 

438 

438 

438  . . 

441 

i4? 

383  25 

383 

386 

389 

390 

436  50 

436 

437  . . 

441 

50 

441 

50 

443 

444 

445  . . 

449 

449 

43d 

436 

436  5u 

444 

448 

505  . . 

507 

507  .. 

507 

510 

42  75 

43 

43  50 

44 

25 

44 

75 

43  . 

42  50 

43  .. 

41 

25 

k\ 

75 

540  .. 

538 

514  .. 

542 

540 

422 

426 

425  25 

432 

435 

3970 

3950 

3980 

3950 

3300 

1077 

1080 

1085  . . 

1081 

1089 

441  50 

440 

438  . . 

438 

715  . . 

730  . . 

770 

740 

582 

585 

585  .. 

580 

f82 

517 

520 

520  .. 

51.> 

663 

655 

660  . . 

UDU 

665 

595 

595 

590 

594 

lO^^O 

1087 

1090 

lUOl 

1087 

610 

610 

610 

611 

611 

77 

70 

70 

oy 

70 

397 

383 

400 

ooo 

395 

502 

501 

501 

501 

si) 

502 

930 

850 

911 

875 

/U4  . . 

715 

/lu  . . 

710 

713 

432 

-ioo  i  J 

434 

435 

75 

680 

D  iO   .  . 

680 

677 

/A"  ' 
42o  . . 

429  75 

'IZ  1    .  . 

428 

430 

426  . . 

430 

4"^8  75 

428 

428 

50 

426  .. 

429 

420  .. 

425 

50 

425 

713  . . 

713 

712  .. 

700 

700 

430  .. 

433  50 

434  .. 

432 

75 

433 

50 

1072  .. 

1085 

1065  .. 

1060 

1059 

505  .. 

505 

502  .. 

505 

503 

450  .. 

449  50 

455  50 

456 

454 

448  .. 

445  50 

446  .. 

446 

50 

447 

50 

452  .. 

450 

455 

180O  .. 

1820 

1785  .. 

1780 

1775 

413  . . 

444  50 

445  75 

444 

50 

446 

446  . 

445 

75 

446  .. 

448 

449 

75 

445  .. 

415 

444  . 

445 

447 

2w 

403  50 

404 

50 

400  .. 

401 

398 

1272  .. 

1290 

1290  .. 

1300 

129.1 

445  .. 

444  50 

447  50 

447 

450 

443  .. 

443 

25 

444  .. 

444 

75 

447 

75 

2272  .. 

2315 

2300  .. 

2285 

2290 

458  . 

4S6 

458  .. 

458 

50 

461 

154  . . 

454 

4f3  .. 

454 

454 

403  . 

406 

4Û8  .. 

408 

408 

411  50 

441 

444  .. 

444 

446 

1682  .. 

1725 

1705  .. 

1700 

1685 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Nombre 

Tal. 

Som.  , 

dt  Tilres 

nom. 

lers. 

99.C99 



» 

3391771 

: 

500 

500 

500 

1493955 

500 

500 

259.911 

500 

500 

263.045 

500 

500 

500 

500 

1132841 

500 

500 

33.257 

600 

500 

183. 19.') 

500 

500 

149.224 

500 

500 

49 . 409 

500 

500 

243. 128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

75 . 296 

500 

500 

60.000 

500 

500 

73.842 

500 

500 

105. 3il 

250 

250 

220. C79 

)> 

)) 

80.0(J0 

500 

500 

120  000 

500 

500 

14.720 

500 

50( 

19,280 

» 

" 

58 • 265 

500 

500 

200.000 

100 

100 

70 . 500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

» 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

poo.ooo 

500 

500 

MO. 000 

400 

105 

212.703 

500 

500 

100.000 

» 

» 

39.600 

500 

500 

60.000 

300 

300 

Cspidl 

ou 

a  1 

Jomb'-e  de 

Tilres 

b22ii68.3e0  £ 

» 

!l90767.000f. 

1924 

524306. 2n0fl. 

» 

5.298.600  € 

» 

118.389.000  « 

» 

59. 

1 10  ol) 

1946 

378109. 

500  f. 

1932 

700. 

000  ob 

1987 

105000.0001'. 

» 

154070. OOOf. 

1399299000f. 

1941 

734839. 500 f. 

» 

571830.4001'. 

» 

1.171. 

500  ob 

1930 

1.080. 600  »1j 

1940 

39.331. 

145f. 

1949 

58. 

174  ob 

1922 

266. 

090  ob 

1962 

121500.0001'. 

^82(100.00011. 

» 

80i:ii)9i942  li 

1       ',10.300  ob 

1928 

B5,6:w, 

500  f. 

1965 

K9. 000. OOOf - 

1918 

41.727. 

171  £ 

438.650 ob 

1925 

27.632.l.Û0f. 

1955 

255H96. 

500  f. 

1923 

11 1423. 500 f. 

!9:i0 

179255. 500f'. 

1958 

1.045. 

464  ob 

1951 

571090 

500  f. 

1961 

18'.  137  5001'. 

1970 

«546762. 500  f. 

1971 

B9.'.50  OOOf. 

1950 

172212. 

500  f. 

1975 

4'i9737. 

500  f. 

1975 

1 962242000 f. 

1970 

U51087. 

500  f. 

1973 

395GS7 . 

'OOf 

1976 

214. 

000  ub 

1967 

25. 000. OOOf. 

1950 

130987. 200 r. 

1930 

59. 333. OOOf. 

» 

7.371 .915£1 

» 

31346. 282£'l 

» 

459 13. 296  £'1 

100675. 

OOOf. 

1931 

174756  0001 . 

1931 

11'.  586 

5001. 

» 

6  060 

120  £ 

1950 

P0.9I5 

OOOf. 

19341 

39  06-1 

500  f. 

19381 

7,996.900  £ 

1938 

19.763.350  i 

*  1 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


::-'u8  on  ISTÉRÊI  dislribo»  en 


Cours  de  comp.  conim.  juillel 


CH.  DE  FER  FRANÇAIÎ5  ! 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suilf>< 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —       3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     -     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Poi  t  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION.S  AU  comptant) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp''  Générale  des;. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 

C"  G''^  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss  .  .  . 

■Voitures  à  Paris  

C'"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauvillo  ainé  ... 
Malfidano  (Mines  dei  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl,  iC"  1'') 
Métaux  iC"-  française  des 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  (C"  du)  en  liq 

—  Bons  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  parts  de  fond 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

AngleterreS    %(ch.  fixeSMî» 

Argentine  6  %  '891  

Autriche  4  %  or  (cb.  fîxe2  f.  50j 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Cliine  4  %  01-  1895   

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  189  i  

Egypte  !  Da'ira-Sanieh  4  %) 

—  tUnilîée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  'A  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Ha'iti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2  K  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (1  l'r.  nets)  

Minas  Goraès  (Etal  de)  5  0/9  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898... 
Portugal  3  %  

—  iVi  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890....... 

—  4  %  ainort.  1894 

—  4  %  ainort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  .  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2' et3' émis. 

—  —  18'.;0  (4»  émis.l.. . 

—  —  1893(5''  émis.)... 

—  —  1894  (6'  émis.).. . 

—  Consolidé4%(lr«et2''sér. 

—  3  %  or  1891  1«  et  2'  ém.  1894 

—  'S  y,  %■  1894  

Serbie  4  %  1895   

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . , 

—  série  C  . . , 

—  séae  D  . . 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

uguay  3  %  %  1894  


1896 

1897 

1898 

1899 

'i3  50 

43  50 

43  50 

43  50 

43  50 

15  . . 

15 

15  .. 

15  . . 

15  . . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

12  50 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  .  . 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

38  50 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

85  . . 

25 

25  .  . 

25  . . 

2.5  . . 

15  . . 

15 

15  ■ . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  . . 

lo  . . 

Is  . . 

1  ^   .  . 

i  ■■ 

ro  . . 

12  . . 

_ 

10  • . 

15  .. 

lO    .  . 

15  . . 

i  fi 

18 

1  fi 

OA 

. . 

27  50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

50 

66  50 

68  .. 

71  .. 

74  .. 

6't  50 

65 

62  . 

49  .. 

59  .. 

5*2 

52  50 

^ly  ou 

36  50 

'iO  DU 

-15 

18 

15  .  . 

15  .. 

16  .. 

ou  .  . 

27 

50 

1  1  OU 

a  DU 

45  , . 

55 

65  . . 

DO    .  . 

uO   .  . 

-tu  . . 

30 

ÏU  . . 

iA 

'.A 

^u  .  . 

28  50 

28  50 

28  80 

15  .  . 

6  .. 

5  a' 

5  .. 

5 

6 

5  . . 

40  .. 

40 

40  .. 

50  .. 

50  .. 

27  50 

27 

50 

27  50 

37  50 

37  50 

7  .. 

7 

5  50 

5  .. 

5  50 

12  .. 

30 

30  .. 

30  .. 

10  .. 

25  .. 

25 

12  50 

12  50 

25  .. 

99  49 

100  05 

97  62 

107  74 

116  48 

41  96 

42  28 

40  91 

45  61 

5 1  53 

12  50 

15 

12  50 

20  .. 

22  50 

6  .. 

12 

15  .. 

18  .. 

16  50 

2 

75 

£  10 

i  iO 

5 

5  75 

5  75 

4 

4 

4  !• 

4  .. 

4  .. 

4  50 

4 

50 

4  50 

4  50 

4  50 

/, 

4 

A 

H    .  . 

4    .  . 

ry 

c. 

O    .  . 

t 

D    .  . 

4 

/. 

f, 

H    .  . 

4  .  • 

O 

0   .  . 

3 

o 

O    .  . 

•i 

O    .  . 

o 

o    .  . 

4    .  . 

4 

H.    .  . 

K 

^    .  . 

■*   .  . 

^    .  . 

4 

4     .  . 

o  OU 

3 

50 

O  DU 

O  oU 

3  50 

4   .  . 

4 

.  . 

4  . . 

i 

.  . 

D    .  - 

6 

D    .  . 

6 

6  . . 

5    .  . 

5 

0    .  . 

5  . . 

D   .  . 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

15  . . 

15 

15  .  , 

15  . , 

15  . . 

2  DU 

Z  dU 

■  ■ 

4 

4  . . 

4  . 

4  . . 

4  .  . 

4 

4  . . 

4  .  , 

4  . . 

25  , . 

25  . 

o  *  ' 
o  . . 

3 

Q 

O  . . 

3  - . 

3  . . 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  Dû 

3  50 

1  . . 

1 

1  . . 

1  • . 

1 

2"2  50 

22 

50 

22  50 

22  5C 

22  50 

3  . . 

3 

3  . . 

3  . . 

4  . . 

4 

4 

4  . . 

H  . . 

4 

•4    •  . 

4  . . 

/, 

•1  .  ■ 

4 

4  .  . 

4    .  . 

4  . . 

4 

4  . . 

î. 

**   .  . 

^  ' 

4  . . 

4 

4  . . 

4    .  . 

4  . . 

.  4 

4  . . 

4  . . 

1. 

'i    .  . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

A 

t    .  . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  .  . 

■i     .  . 

4  . . 

4 

4  . . 

4  .  . 

4  , . 

3  . . 

3 

3  . . 

3  . . 

q 

o   .  . 

o  OU 

3 

50 

O  DU 

o  DU 

3  50 

4  .. 

4 

4  .. 

4  .. 

4 

3  . 

3 

3  .. 

3  .. 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  .. 

3 

3  .. 

3  .. 

3  .. 

1  .. 

1 

1  . . 

1  .. 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1 

1  .. 

1  . . 

1  .. 

20  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

25  .. 

25 

25  .. 

25  .. 

25 

4  .. 

4 

4  .. 

4  .. 

4  .. 

20  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

20  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  50 

3  50 

Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


1897      1898      1899  1900 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

100 
1000 
710 
116 

665 

590 


125 
3255 
1280 
445 
265 


1150 
466 
463 
654 
446 


470 

■740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
10.30 

740 
92  50 

650 

420 


112 
3715 
1165 
474 
269 


1270 
468 
464 
420 


1222 
451 
446 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
1215 
609 
270 
1C8 
1335 
10i5 
109 
528 

5;.0 


410 

630 
2030 
1  UO 
805 
330 
510 
2000 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


107 
3585 
1300 
515 
315 


112  80 

104  80 

69  35 
66 

106  »6 
81  .. 
99  .. 

105  20 

107  .. 
102  30 

63  10 
372  .. 
310  .. 


218 
140 


106  .. 

95  90 


104  50 
23  60 

474  .. 

93  50 
103  20 

90  25 

103 
102  30 
102  70 

102  35 

103  .. 
103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380  .. 
444  .. 
482  .. 

102  25 
360  .. 
435  . 

99  20 
40  80 


112  .. 
4i8  .. 

103  .. 
53  .. 
52  75 

440  .. 
106  40 

94  .. 

99  .. 
102  85 
109  .. 

104  25 
34  .. 

157  .. 
129  .. 


214  .. 
2-25  .. 
101  60 
101  70 
94  40 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101  .. 

47  .. 

27  .. 

22  75 
407 
470 
499 
103 
370 
460 
100 

44 


108  .: 


102  . 

66  . 

64  . 
135  . 

101  50 
88 
92  50 

103 
106 

102  20 
59  70 

284 
240 


220 
255 

98 
100 

93  10 
38 


100 
2i 

495 


90 


92 

92  40 

92 
101  40 
101  35 
100  7 
100  80 

100  65 
103  .. 
10 

101  40 
90 
97 
63 


25  oct.|2  nov.  8  nov    15  nov|22  iiov 


325 
422 
438 


86 
3542 
1375 
430 
315 


101  50 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

84  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


227 
289 

98  ÎO 
94  70 
377 


2i 
497  .. 

80  50 
80  50 
78  10 
100 

99  71 
99 
99  40 
99  50 

100 

102 
99  85 
86  . 
93  3: 
63  75 


101  30 
98  . 

47  . 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  .. 
100  .. 

48  75 


92 
46  60 
25  55 
22  80 

420  .. 

468  . 

510  . 

101  . 

400  . 

460  . 
98  . 
49  . 


1188  .. 

446  75 
444  50 
400  .. 
443  50 
1026  50 
446  25 
442  .. 
609  50 
425 


1195  .. 
447  . 
445  50 
399  50 

445  .. 
1048  .. 

446  .. 
413  50 
6^7  .. 
427  .. 


432 


422 

538 


1970  .. 
1168  .. 

825  .. 

3 '0  50 

500  .. 
15i0  .. 
1045  .. 

268  .. 

170  .. 


540  . 

930  . 
13  50 

;6 

i'H-5 
1345 

425 

327 


99  5." 

99  25 
62  80 
61  30 


99 
77  50 

loi  90 

106  45 
99  50 
69  12 

318 

261 


239 


98  2 
94  30 
363 
83 

23  5.' 
499  .  . 
84 

72  75 

73  25 

loi  5 
KO  7 
1  0  20 
96  30 
101  30 
100  45 
100  20 
98 
84  25 
91  60 
62  .. 


1187  .. 

152  . 

448  25 

403  .. 

447  75 
1050  .. 

430  .. 

445  . 

610  .. 

430  .. 


310  . 
421  75 
530  . 


4''i5 
610 


1145 
Si5 
300 
505 
1580 
1090 
285 
168 


790 
525 

919 

13  50 

84 
3-30 
35) 
421 
327 


93  3f 
477 
97 
63  25 
6:-i  05 


93  20 
78  . 
86  . 

102  . 

106  75 
99  95 
66  9 
290. 

237  . 


96  50 
46  6î 
25  42 
22  65 
424  .. 
482  50 
512  .. 


413  . 

419  .. 
96  05 
50  15 


237  50 
208  50 

99 

95 
303 

81 

94  50 

23  i 
500  . 

83  6 

72  7: 

73  ir> 
7i  2o 

101  50 
100  85 
100  25 

100  40 

101  15 
100  6 
100  55 
10')  50 

85 
92  10 
63 


97  . 
95  75 
46  45 
25  40 
22  65 

425  . 

484  . 

515  . 


3l6 
422 

563 


1196 

450 

448  25 

402 

447  50 
1035 

449 

416 

630 

43i  50 


314 
422  50 

558 


400 

600 

'.175 
1130 

810 

305 

519 
1579 
1075 

281  50 

170 


400  .. 

605  .. 
1990  .. 
1145  .. 

810  .. 

302  .. 

53  >  .. 
1540  .. 
1025  .. 

286  .. 

157  .. 


753  . 

85  . 
530  . 

920  . 
12  7: 

86  50 
3540 
1360 

410 
335 


97 
6'.  60 
1^3  10 

374 
99  90 
77  50 
86  05 

102 

105  20 

100  l'i 
68  05 

308 

259 


239 
210  .. 

83  25 
101 

91  8'» 
364 

94  60 
24  15 
lÙO  50 

•il 

73  65 
72 

99  80 
101  05 
101  60 

100  95 

101  6(J 

100  50 

101  25 
101  05 

84 
9J  75' 
63  50 


97  50 
97  35 
46  95 
25  33 
22  60 

431  50 

483 

515 


401 

454 
96  tO 
52  .. 


8'.  . 
515  . 

926  . 
13  2 
86  . 
3537  . 
1355  . 
430  . 
339  . 


1195  ., 

452  ., 

448  . 
399  ., 

449  ., 
1035  . 

450 

448  . 

63)  . 

433  . 

434  2; 

426  . 
517  ., 


400 
615 

980 
1132 
814 
3e5 
53  ) 
lô'.O 
1020 
280 
163 


SI  50 
485 

882 
13 
87 
3551 
1360 

342 


97  60 
66  .. 
63  .. 
374  .. 
09  90 
77  .50 
86  50 
102  25 
105  50 
100  25 
Qi  82 
310 
202 


206  50 
92  90 

10)  75 
94  90 

363  25 
84  5'J 
i-4  75 
21  55 

501  50 
84  .. 
75  . . 
73  H' 
Il  65 

100  55 

101  50 
101  39 
U  1 
101  60 

100  50 

101  20 
102 

84  40 
93 
61 


98  25 
96  70 
47  20 
25  85 
22  52 

433 

483  . . 

514 


98  75 
64  iO' 
62  8 

370  . 

lûO 
78  . 

103  ! 
105  50 
10)  50 

70  20 
315 
261 

213  50 
214 

93  50 
101 

9">  10 
363 

8t  50" 

95  10 

21 
502  50 

75  50 
■74  50 

71  40 
101 
100 
101  80 
101  I.S 

101  . 

102  . 
101  45 
100  15 

8i  60 

94  IC 
64  ■'ia 


418 

460  ..  -459 
97  . .  I    96  50 
49  ..t   48  75 


99 
97 

47  25 
25  40| 
22  70 

447  . 
485  . 
517  . 

99  . 
435  . 
458  . 

97  50Î 

48  75 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Coui's  < 

0  coiii]).  coiiii]» 

.  juilli'l 

Cours  lie  cKitui  e  dos  5 

iloriiiiu-es  sein. 

189c; 

1897 

1898 

1 899 

25  oft. 

2  nov. 

H  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

536  . . 

520  . . 

488  . . 

515  .. 

440  . . 

4 13  . . 

450  . . 

447  . . 

4i8  . . 

499  . . 

490  . . 

450  . . 

518  . . 

552  . . 

54 1  . . 

552  . . 

580  . . 

592  . . 

604  . . 

670  . . 

733  . . 

' ■ 

lit   .  . 

7  23  . . 

/lu  . . 

725  . , 

512  . . 

574  . . 

565  . . 

570  . . 

537  . . 

534  ■  • 

534  . . 

531  . . 

532  . . 

153  . . 

108  . . 

74  . . 

99  . . 

81  . . 

80  . . 

85  .  . 

88  . . 

85  50 

1266  . . 

1300  . . 

1300  . . 

1260  . . 

1202  . . 

1 195  . . 

1218  . . 

479  . . 

489  . . 

515  . . 

534  . . 

528  . . 

532  .  ■ 

527  . . 

538  . . 

1 37  .  . 

790  . . 

770  . . 

470  . . 

...   .  . 

60  . 

45  . . 

38  . . 

98  . . 

100  . . 

93  . . 

100  . . 

68  . . 

loi  . 

136  . . 

65  . . 

65  • . 

242  . . 

239  . . 

280  . . 

infj    .  . 

"J^"  '  ' 

291  1 . 

266  . . 

180  ■  • 

150  . . 

232  . . 

Ovl   . . 

290  . . 

283  - . 

282  . . 

28  s  50 

255  . . 

176  . . 

145  . . 

226  . . 

■  *  '  '  ■ 

283  . . 

«OO    .  • 

283  25 

2>i6  . . 

llô  . . 

775  . . 

782  ■ . 

750  . . 

592  .  . 

'"'05  . . 

712  . . 

708  . . 

7'  5  . . 

475  . . 

478  . . 

475  . . 

no  . . 

433  75 

4 /O 

435  .  ■ 

436  50 

439  . . 

46T  . . 

42 1  25 

'  '   *  J 

424  . . 

422  . . 

430  . . 

459  . . 

467  . . 

415  25 

418  75 

414  50 

4 1 7  15 

419  75 

468  . . 

476  . . 

'  *  '  ■ 

421  .  . 

421  50 

427  50 

430  . . 

304  . . 

295  . . 

286  . . 

'i23  . . 

181  . . 

182  . 

181  . . 

1^0  . . 

177  , . 

225  . . 

195  . . 

173  • . 

170  . . 

130  . . 

137  . 

141  . . 

H2  .  • 

1  .6  .  . 

364  . . 

386  , . 

389  . . 

348  . . 

339  . . 

343  50 

o  î  1  OU 

343  5'' 

352  . 

360  . . 

382  . . 

385  .  . 

352  . . 

336  . . 

337  . . 

339  . . 

3  iO  . . 

344  5(' 

634  . . 

696  . . 

695  • . 

680  . . 

675  50 

670  . . 

679  . . 

665  . . 

065  .  . 

200  . . 

115  . . 

130  .  . 

193  . . 

145  . . 

■  '  *  *  " 

142  . . 

1 42  .  ■ 



115  . . 

85  . . 

58  .  • 

190  . . 

182  . . 

170  . . 

178  . . 

179  . . 

185  . . 

253  . . 

223  . . 

192  . . 

254  . . 

307  . . 

293  . . 

297  50 

Oi  et 

240  . . 

205  , . 

172  . 

240  . . 

284  . . 

283  .  . 

284  . . 

t85  50 

244  . . 

209  . . 

168  . . 

235  . . 

294  . . 

286  . . 

2.-J1  . . 

2.'^8  50 

239  . . 

207  . . 

168  .  . 

233  . . 

00  A 

2*6  . . 

290  . . 

289  . . 

286  . . 

236  . . 

211  . . 

170  . . 

232  . . 

295  . . 

286  . . 

290 

290  .  - 

28J  . . 

248  . . 

215  . . 

173  . . 

232  . . 

283  . 

2^9  . . 

28  D  . . 

280  . . 

2  S2  . 

254  . . 

219  . . 

182  . . 

241  . . 

iWo    .  . 

265  . . 

283  . 

283  5G 

ï8j  .  . 

249  . . 

215  . . 

171  . . 

250  . . 

^95  . . 

2<5  . . 

2^6  . . 

2S7  . 

28 J  51. 

235  . . 

202  . . 

164  . . 

240  . . 

285  . . 

î;76  . . 

6  /8    .  . 

2j  7  , 

279  5fl 

235  . . 

208  . . 

166  . . 

243  . . 

284  75 

276  . 

27  i  . . 

2r9  50 

483  . . 

490  . . 

435  . . 

455  . 

65  . . 

45  . . 

31  . . 

75  . . 

71  .  . 

•  *  ■  • 

70  50 

tO  50 

69  5' 

280  . . 

270  . . 

278  . . 

284  . . 

269  , . 

26  i  . . 

269  . . 

267  5' 

267  . 

178  . . 

134  .. 

116  .. 

242  . . 

267  .. 

252  .. 

2ài  . . 

261  .  . 

2"1  .. 

328  . . 

288 

245 

310  . . 

340 

310 

339 

3i3 

;  2 

325  .. 

280 

231  y. 

302  .. 

333 

335  '.. 

33i 

335  ' 

366  .  . 

320  . . 

277  .. 

229 

oUo  .  . 

333  .. 

335  .. 

Si  3  . 

334  50 

3)5  . 

418  .. 

422  .. 

432  . 

425  .. 

415  .. 

4n  .. 

41 1  5" 

412  .. 

4 1 1  75 

362  .  . 

355  .. 

368  .. 

370  .. 

342  .. 

3iO  .. 

3i0  .. 

344  . 

31=>  .. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

ï07  .. 

202  . 

190  51' 

197  .. 

605  .. 

705  .. 

750  .. 

4iO  .. 

425 

435  .. 

430  .  . 

376  . 

113 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

125  .. 

12 1  50 

123  . 

n-5  . 

U3  . 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1473  .. 

1430  .. 

1417  .. 

1429  .. 

1455  . 

855 

1235  .. 

2260  .. 

2730  .. 

2760  .. 

2C75  .. 

2625  .. 

2;  73  .. 

16  . . 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

33  .. 

45  . 

48  .. 

51  . 

48  . 

160  .. 

128  .. 

108  .  . 

105  .. 

lu  .. 

12i  .. 

120  .. 

21  . 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

308  .. 

306  .. 

3ii8  .. 

303  . . 

307  ., 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  .. 

63j  .. 

645  .. 

d50  . . 

650  . 

580  .. 

555  .. 

500  .. 

626  .. 

76i  .. 

770 

Som. 

it  TItm 

nom. 

lers. 

^00.000 

500 

500 

100  IXXI 

500 

200 

.'00.000 

500 

200 

iOO.OOO 

500 

250 

744.000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

leo.ooo 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

»  ' 

60.000 

500 

5C0 

275.385 

500 

500 

99.337 

500 

500 

523.615 

500 

500 

554.578 

500 

500 

147.403 

500 

500 

188.452 

500 

500 

391.556 

500 

500 

117.927 

500 

500 

732.118 

500 

500 

3185158 

500 

500 

390.000 

500 

500 

409.610 

500 

500 

94.319 

10£ 

10£ 

490.000 

500 

500 

C02007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.5,35 

500 

500 

94.254 

500 

500 

195..  992 

500 

500 

210.250 

.5.;0 

50u 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

318.750 

500 

50O 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

5Û0 

500 

112.716 

500 

500 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325  000 

10£ 

lOi 

52.000 

500 

500 

120  OOO 

5£ 

5£ 

110.000 

5£ 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  byp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  iK'  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich.-Honçr.. . 
Obi.  anc.   —   3  %  l"  à  8' émis. 

—  ._     _  9.  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 
Nord  de  l'Espagne 


Obi. 


3% 


série, 
série, 
série, 
série, 
série. 


—  —    l'ampelune — 

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  hyp 

—  —         —     2"  hyp 

—  —         —      3'  hyp 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salomque-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse  . 

—  3  %  lr<  hyp 

—  —    2'  livp 

—  —     3«  hyp 
Smyrne-Cassaba  4%  9 

—  4% -95 

Suddel'Esp.3%  l'-hyp 

Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


Obi 
Act 
Obi 


Act. 


UlTinKSIie  ou  LNTtK^T  dislilbui  tn 


1894     1895     1896     1897  1898 


16  fl 
15  p 
15  75 
20  .. 


37  50 

5  . 
24  . 


15 
15 
33 
15 
15 
15 
15 
15 
4 
15 
15 
33 
40  10 


15  . 
15  . 
15  . 


7  50 
20  .. 

7  50 
10  05 
30 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


14  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


12  n. 

15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


5  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

28  .. 

31  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

5  .. 

4  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

33  1. 

8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 

28  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

3  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

7  50 


15 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  . 
20  .. 


30 


27  65 
40  .. 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15 


15  . 
15  . 
15  . 

20  . 
20  . 


30 


47  70 
37 


12  20 
19  . 
45  p 
li  55 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 

5  .. 
37  50 

7  .. 
24  .. 


15  . 
15  . 
31  . 
15  . 
I5  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  . 
15  . 
15  . 
33  1 
11  70 


15 


59  74 
50  . 


3  65 

7  . 
45  p 
22  . 


VALEURS  FRANÇABSES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


mm 

de 
TITRES 


11.726 
16.661 
35.170 
50  000 
6.000 
1.200 
6.000 
6.000 
24.000 
100.000 
2Ô.000 
1  380 
4.620 
26.000 
12.000 
20.000 
23.200 
32.6O0 
25.440 
ZO.OOO 
40.000 
20.000 
6.600 
14.000 
24.000 
24.000 
40.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.000 
14.000 
9.023 
20.000 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
s 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
100 
500 
500 

n 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
SOU 
500 


DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIO.NSJ 

Midi  jouis.*  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  {O'  G'«  F"  des).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique .. 

—  de  la  Réunion  

de  i  Indo-Chine  

.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


Banq. 


—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel,  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Slé  h''} 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  'Havr.-Pén.  deNav.  àVr 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée. 
Entrepr.  miIit.etciv.(Ci"ti'«; 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenier  et  C 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . 
Lits  Militaires  


COUKS  DE  CLOTURE 


Derniers 
COliRii 
Cotes 


683 
1845 

555 

085 
1000 
1250 

300 

225 

789 
55 

515 
l:-95 

oOU 
1255 
1025 
43 
1440 

496  , 

498 

910 
II135 

92  1 

625 

590  , 

i  !5 
1650 
1620 

Ai 
1130 

63j 
6935 

157 

2)DD 

850 
275 
1344 


15  nov. 


1855  .. 
560  . . 
770  .. 


50 


57 
515 


1265 
1Ù25 
43 
1410 
496 

837 
1040 

62.5 
600 
475 
1685 
1635 
515 


50 


50 


640 


2600  .. 
861  .. 
275  .. 


15  nov 


680 


5) 


1024 


496 
499 
902 
1035 
920 

610 

475 
lOôO 
1620 

514 
lllf. 

631 
6935 


2550 
276 


\OUBKB 

de 
TITRES 

ïjI, 
nom. 

Som. 
vers. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31 .607 

420 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.076 

5J0 

500 

261.149 

500 

ooo 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

■  32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

3U0 

300 

30.180 

600 

600 

2-5.146 

500 

500 

68 . 878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

.^5  050 

500 

500 

29.373 

500 

.jOO 

97.880 

500 

500 

49.23^ 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.024 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

lOBLIGATlONSJ 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  1er)  5  %  

C"  G''  ¥"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  f  5  % 
—  obi.  de  350  1. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (C'"  F>')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  X  %• 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  >4  % — 
C"  Transatlantique  3  %  . . . 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"  série  

—  —   2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mondoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

lom,iL.ATio.Ns) 
Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  4  %  

Obi.  Wag.-Lits  i  %  1",2'  sér. 


COUnS  DE  CLOTURE 


Derniers 
COURS 
Cotes 


220 
163 

493 
295 
245 
42  > 
492 
509 
495 
4S8 
4i6 
i89 
'.78 
515 
113 
3i4 
497 
295 
603 
619 
460 
455 


15  nov.  22  nov 


220 
160 
50  492 


50 


50 


455  .. 


335  50 

lté  .. 


508  .. 
485  .. 


294  50 
2U  50 
420 
492 
501 
195 
490 
■466 


;,tJ0  . 

410  . 

32!  . 

500  . 


(in;;  ro 

622  50 


455 


m 


339  . 
191  ., 


508 


22  .3  . 

163  . 

495  . 

293  . 

244  ô{ 

425  .  . 

492  , 

509  . 

490 
^6  -.  . 
4s  7  5 
i75  . 
505 
^!l  2. 
32  i  . 
495  ( 


d07  . 
620  . 


455 


338  .. 
197  .. 


508  . 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


ÇiP  4  r^Tions  Soc.  Coin,  et  Ind.p'  la  France  et 
1°  mO  AL/ 1  ^'jE<raM^e?',nom.,  eu51otsde5act.  ch. 

(p'êt.  bais.)  MA  i  riri'ions 

Olf  Golden  Horse  Shœ  Estâtes 


M.  àpr.  p'  lot  (p'  êt. 
baiss.)  1.5G0  fr.  2" 


dcVittel, nom.  M.  à  pr 
'ions  C^'dcs  Mines  d'or  The 

1.600  fr.  a 

en  10  lot  s  de  5  act .  ch .  M .  à  p .  P'  lot  ;  p'  êt .  baiss .)  1.500  f . 
Cens,  p- ench.  500f.  Aad.  même  s''  1  ench.,  ét.  Cousin, 
not.  Paris,  pl.  St-Michel,  6,  jeudi  29  nov.  1900,  à  2  h 

1-253 


AFFAIRE  EXCEPTIONNELLE 

Ancienne  Maison  très  connuo  on  France,  Four 
nisseur  des  Grandes  Administrations,  étendant  ses 
affaires,  demande  CHEF  DE  SERVICE  inté- 
ressé. Apport,  30  à  50.000  fr.  Grand  avenir  assuré. 
Position,  7.000  fr.  pour  débuter.  — Écrire  Hôtel  des 
Po,stcs.  Boite  406. 

12? 


HEMINS  DE  FER  DU  SUD  DE  L'ESPAGNE 

(LINARÈS  A  ALMERIA) 

Le  Syndicat  des  Obligataires  de  la  Compagnie 

■(fChcmins  de  fer  du  Sud  de  l'Espagne  (Linarès 
d  Alméria)  vient  d'adresser  à  ses  adhérents  la  cir- 
culaire suivante  : 

«  Lorsqu'en  octobre  1898.  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  1er  du  Sud  de  l'Espagne  se  trouva,  pour 
la  seconde  fois,  dans  la  nécessité  de  proposer  un 
convenio  à  ses  créanciers,  un  groupe  important 
d'obligataires  protesta  contre  le  projet  présenté  par 
la  Compagnie, 

«  La  nullité  de  ce  projet  fut  poursuivie  devant 
la  juridiction  compétente,  et,  ainsi  que  nolr-e  Syn- 
dicat en  informait  les  obligataires  par  sa  circulaire 
dù  10  juin  lyoo,  cette  nullité  fut  successivement 
prononcée  par  le  Tribunal  de  première  instance  et 
par  la  Cour  d'appel  de  Madrid. 

«  La  Compagnie  du  Sud  de  l'Espagne  s'étant 
pourvue  on  cassation,  nous  avons  la  satisfaction 
de  vous  informer  que  la  Cour  suprême,  par  son 
arrêt  du  18  octobre  dernier,  a  contirmé  purement 
et  simplement  la  décision  déjà  rendue  et  a  défini- 
tivement annulé  le  projet  de  convenio. 

(1  La  Compagnie  se  trouve  donc  actuellement 
dans  l'alternative,  ou  de  payer  l'intégralité  de  ce 
qu'elle  doit,  c'est  à-dire  tous  les  coupons  et  l'amor- 
tissement arrién-s,  ou  do  soumettre  a  ses  créanciers 
un  nouveau  projet  de  convenio. 

«  Nous  nous  empresserons  d'informer  nos  adhé- 
rents du  parti  que  la  Compagnie  va  être  oliligée  de 
prendre  à  la  suite  de  nos  démarches  et  de  les  con- 
voquer en  asscmblôo  générale,  pour  leur  soumettre 
les  mesures  à  décider  et  le  programme  à  suivre  en 
vue  do  la  tléfense  de  leurs  intérêts. 

«  .Jusqu'à  ce  jour,  nous  avons  dû  écarter  de  notre 
^roiqiement  les  obligataires  dont  les  titres  avaient 
été  frappés  d'une  estampille  par  la  Compagnie  ; 
mais,  aujourd'hui,  l'arrêt  de  la  Cour  de  cassation 
ayant  pour  conséquence  d'annuler  à  la  fois  le  projet 
de  convenio  ol  les  actes  d'exécution  dont  il  a  pu  être 
l'objet  de  la  pai  L  de  la  Compagnie,  il  n'y  a  plus  à 
tenir  compte  des  estampilles  apposées  sur  les  titres, 
et  les  porteurs  do  ces  titres  recouvrent  leur  .entière 
liberté  et  la  plénitude  de  leurs  droits. 

<v  Notre  Syndicat  représentait,  dès  l'origine, 
30.000  obligations  non  eslaaipillées,  chiffre  que  des 
adhésions  nouvelles  soiit  venues  grossir  ultérieu- 
rement. Nous  nous  félicitons  de  pouvoir  aujour- 
d'hui, en  raison  du  récent  arrêt  de  la  Cour  de  cas- 
sation, élargir  encore  les  bases  de  notre  groupe- 
"lent,  on  accueillani  dorénavant  les  adhésions  des 
orteurs  d'obligations  estampillées   Nous  aurons 

iiif-i  d'aulant  plus  d'autorité  pour  exiger  de  la 

ompagiiio  Ijs  conditions  et  les  garanties  indis- 

3n.^ables  pour  la  sauvegarde  des  intérêts  de  tous 

I  sobligataires. 

Les  adhésions  peuvent  être  adressées  : 
«  Au  hiège  du  Syndicat,  64,  rue  de  la  Chanssée- 
d'Antin,  à  Paris  ; 

«  A  la  Sociêtj  Géu'^rale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54  et  56,  rue  de  Provence,  et  dans  toutes 
ses  agences  de  Paris  et  de  province  ; 

«  A  la  Banque  Internationale  de  Paris,  3  et  5, 
rue  Saint-Geoiges,  à  Paris.  »  i 

II  résulte  de  la  circulaire  qui  précède  que,  con- 
trairement à  l'avis  qui^a  été  publié  comme  émanant 
d'un  piétendu  Comité  de  Défense,  les  obligataires 


dont  les  titres  ont  été  estampillés  par  la  Compa- 
gnie du  Nord  de  l'Espagne  reprennent  leur  liberté, 
l'arrêt  de  la  Cour  de  cassation  ayant  pour  consé 
quence  d'annuler  non  seulement  la  procédure  du 
convenio,  mais  le  convenio  lui-même. 

Nous  engageons  de  nouveau  tous  les  obligataires 
à  adresser,  sans  retard,  leur  adhésion  au  Syndicat 
des  Obligataires. 

Nous  tenons  à  les  prémunir  contre  la  confusion 
qu'on  cherche  à  créer  entre  ce  Syndicat  et  d'autres 
Comités  de  Défense  récemment  organisés. 

Nous  leur  rappelons  que  le  Syndicat  des  Obli- 
gataires a  son  siège,  64,  rue  de  laChaussée-d'Antin, 
à  Paris,  et  que  les  adhésions  doivent  être  envoyées 
à  cette  adresse,  ou,  comme  l'indique  la  circulaire 
à  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence,  ainsi 
que  dans  ses  agences  de  quartier  et  de  province, 
et  à  la  Banque  Internationale,  3  et  5,  rue  Saint 
Georges. 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  verséi 


Situation  au  31  octobre  1900 


ACTIF 

Caisse  et  Banque  

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  «  

Reports  

Banques  des  Colonies  françaises  

Correspondants  ♦  Effets  k  l'Encaissement  » 

Comptes  courants  débiteurs  

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . . 

Agences  hors  d'Europe  

Avances  garanties  

Participations  financières  

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe. 

Débiteurs  par  Acceptations  

Crédits  par  Acceptations  garantis  

Comptes  d'Ordre  et  Divers  

Immeubles  

Versements  non  appelés,  déduction  faite 

des  libérations  anticipées  

Fr.  ' 

PASSIF 

Capital  

Réserves  

Comptes  de  chèques  etco  ni  p  t.  d'Escompte.. 

Comptes  courants  créditeurs  

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fixe  

Coupons  et  Dividendes  à  payer  

Banques  des  Colonies  françaises  

Effets  remis  à  l'Encaissement  

Acceptationspour  compte  des  Agenceshors 

d'Europe  

Acceptations  pour  compte  de  tiers  

Comptes  d'Ordre  et  Divers  

Immeuble  «Annuités  à  régler  •  

Fr.  ' 


74.646 

343.972 
69.5-29, 

2.485 
38 . 808 
57.522. 
30.370 
14.069. 
■5  2. 3-29 

9.688. 
10.009. 
52.214. 
.30.559. 
14.939. 

8.830. 


3S6  57 
753  46 
001  59 
651  37 
566  65 
807 
'i65  3S 
596  99 
ill  29 
71i  73 
517 
554  90 
05S  87 
231  55 
851  50 


7.988.750  » 
8-27.060.606  08 


150.000.000  » 
15  942.115  35 
30-2.317.317  19 
116.155. III  il 
73.457.826  32 
7.360  636  01 
2. 180. -200  82 
2-2.558.952  37 

9.456.114  20 
80.067.530  13 
13.222.439  80 

4.342.352  15 

8-27.0(50.606  08 


CERTIFIE  CONFORME  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 
G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration , 
1256  DENORMANDIE. 


BIBLIOGRAPHIE 


La  Grande  Encyclopédie  continue,  dans  les 
703"  et  704=  livraisons,  qui  viennent  de  paraître,  la 
publication  des  monographies  des  localités  dont  le 
nom  commence  par  Saint,  parmi  lesquelles  nous 
signalerons  Saint-Bertrand  de  Gomminges  ; 
Saint-Brieuc  (M.  Ch.  Delavaud)  ;  Saint  Cha- 
mond  (M.  Dumoulin);  Saint-Gloud  (M.  Bournon  i; 
Saint-Cyr:  Saint-Denis  :  Saint-Dié  (M.  Chan- 
triol);  Sainte-Menehould  i  M.  Tausserat-Radel)  ; 
Saintes;  Saint-Etienne  ;M.  Dumoulini;  Saint- 
Gall  (M.  Gabat  ;  Saint-Germain  des  Prés  lali- 
bave  de)  (M.  Maurice  Piou)  ;  Saint-Germain-en- 
Laye  (M.  Bournon\  Un  paragraphe  consacré  au 
Musée  est  signé  de  M.  Salomon  Reinach.  A  signa- 
er  encore,  dans  les  mémos  fascicules,  les  articles 
consacrés  à  la  Saint-Barthelémy  par  M.  Hauser, 
au  collège  Sainte-Barbe  par  M.  Barroux,  à  Sainte- 
Beuve  "par  M.  Gustave  Lanson,  au  Saint-Empire 
romain  par  M.  Daniel  Grand,  etc.;  etc. 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoyé  franco.  1257 


SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 
DECRÉDITINDUSTRIEL&COMMERCI 
ET  DE  DÉPOTS 


Bilan  au  31  octobre  1900 
ACTIF 

Caisse  et  banques   1 

Portefeuille  : 

Effets  en  franc»   28.550.579  07  ) 

Effets «n  monnaies  étran-  {  31 

gères   2.464.802  03  ) 

Compte  reports   4 

Rentes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses   12 

Avances  sur  titres   9. 

Comptes  courants  garantis   9. 

Crédits  sur  garanties   16 

Correspondants  débiteurs   4 

Frais  généraux  

Immeubles  sociaux   4 

Actions.  Versements  non  appelés  sur  36.981 
actions   9 


928.781 


.015.381 

,561.85  |i: 

036. 69 P 
824.41'i 
570.33» 
639. otr 
079.31  K 
235. 37J»; 
040.001  ■ 


102. 

PASSIF 

Actions   30 

Réserves  : 

Statutaire   3.000.000  : 

Supplémentaire   3.000.000  : 

Immobilière   2.250.000  i 

Gornptes  de  dépôts   36 

Comptes  d'encaissement  

Correspondants  créditeurs   3 

Effets  à  payer   20 

Comptes  d'ordre   1 

Ordres  de  Bourse  

Dividendes  à  payer  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Profits  et  pertes  


.245.25(1. 
.582.  i-2s|i 


OOO.OOCi 


8.250.00(1: 

636.83; 
501.63 
171.815|1 
480.86 
786.811 
72.47f 
628.851 
130. 86S 
922.665 


102.582.48211 


Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 

la  SociélA   21.852.  li 
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BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 


Bilan  au  31  juillet  1900 
Actif 

Versements  non  appelés   Fr. 

Rentes,  Fonds d'E  tat.  Obligations  etValeurs 

diverses   

Caisse  (Paris  et  succursales)  

Portefeuille  (Paris  et  succursales)  

Avances  sur  nantissements  

Succursale»  et  agences  

Correspond,  divers  {Paris  et  succursales). 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)  

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur  

Mobiliers  

Immeubles  

Fr.  T 

Passif 

Capital  social   Fr. 

Fonds  de  réserve  statutaire  

Fonds  de  prévoyance  statutaire  

Fonds  de  secours  

Fonds  de  réserve  supplémentaire  

Réserve    pour   installation  de  nouvelles 

ences   

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur  

Amortissement  du  mobilier  

Réserve  immobilière  

Billets  au  porteur  eu  circulation  

Comptes  de  dépôts  

Effets  à  payer  

Succursales  et  agences  

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.).. 

Intérêts  et  commissions  du  semestre  

Dividendes  à  payer  -.  

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  2»  semestre  1899  

—   du  l"  semestre  1900  

Fr. 


18.000.000 


2.255 
19.157. 

23.448. 
19.624 
55.351, 
7.237 
122. 

E53. 
206. 
942. 


.6191 

788  » 
888  ? 
043 
112 
170  1 
971  I 

980  ( 
835  ! 
435 


16.903.816 


125'.i 


21.000.000 
595.000 
7-22.987 
120.000 
4.800.000 

100. OCO 

556.980 
206.835 
600.000 
43.973.420 
12.839.403 
3S7.175 
43.407.084 
13.944.098 
255.133 
15.532 

12.15Ï  : 
S6S.011  ; 

115.903.8.6 


■arniiERiE  oe  u  mssE 

M.  nu  da  CroitMDt,  Pari».  —  StMH 


Il 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  'ili'i    -  18"  volume.  CJ'i) 


BIlBKAdX  :  [\,  M  MONSIGNY,  PARIS 


Vc'iidicdi       ii()V(;iiil)rc  1900. 


râL\IR\GE 


COMI'AONIK  PAUISIKNNE 

et 
de 


CHAUFFAGE  '^e 


GAZ 


Ul'.CKTTBS  OU  OM 

DIFfUUKiNCE 

MOIS 

en  1900 

Soit 

1900 

1899 

0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

tr.  e 

JctOlll  I".  . 

S..-.0:!.3i5  10 

T.'.iU.'JSO  77 

+   r.6-i.064  33 

7.08 

1'  prfEii.  mois 

d9.St)().'/'.>6  53 

()3.f.-.'i.803  9'.i 

+6.3U.93-2  r,l 

9.9S 

COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 


PAR  LE  QAZ 


Le  Conseil  d'A.  iministra^ion  a  l'honnem' 
l'inforiiicr  MM.  les  Obligataires  que  les  inté- 
■êts  du  2e  >eait-stre  l'JOU,  si.it  10  francs  par 
ibligalion,  seront  payes  à  partir  du  2  jaovier 
)rochain,  tous  les  jours  n  n  f  -i'iés,  de  10  heu- 
es  à  trois  heures,  au  siège  Je  la  Compagnie, 
ue  Condorcet,  n»  6. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
les  impôts  établis  par  Ic^  lois  de  fiiiance,  est 
ixée  ainsi  qu'il  suit  : 

lo  Obligations  cominalives.   0  fr.  60 
2°        —        au  porteur...    9  fr.  094 

Les  porteui*s  de  20  obligations  au  moins, 
lOiirront  dépo-er  It^urs  t  t  es  dès  le  l"''  d  - 
einbre,  en  échange  d  im  mandat  de  paiement 

l'échéance  du  2  janvier  prochain. 

Les  coupons  ci-dessu*  désignés  pourront 
tre  payés  à  dater  du  1"'  déi  etutirrt  1900  s-ous 
léduction  dn  l'ei-c mip  c cHkulé  au  taux  de  la 
banque  df.  France  (sauf  pour  1-stitres  grevés 
l'usufruit  ou  inscri  s  aux  nom^  d'incapables), 
oais  les  tiires  auxquels  appartenaient  1  s 
oupons  ainsi  escompt  s  i  e  pourront  plus 
tre  présentés  au  transfeit  ov  à  la  conversion 
vant  le  2  janvier  1901. 

 1961 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 


11  sera  procédé,  le  Inndi  17  décembre  1900,  à 
heures  oe  l'apiès-midi,  cii  séance  iiublique,  au 
lège  de  la  Compagnie,  dans  une  des  .«ailes  de 
Administration,  au  tirage  au  sort  des  1.40G  obli- 
utious  des  trois  séries  à  l'embourscr  le  l"'  février 
)01. 

Le  coupon  n»  47  des  obligations  sera  payé  le 
■'  février  1(101,  au  siège  de  la  Compagnie,  7.  rue 
Astorg,  à  Paris,  ou  aux  bureaux  do  l'Exploita- 
on  du  chemin  de  for,  à  Bôuo. 

Par  obligation  nominative  ..  7  fr.  20 
Par  obligation  lu  porteur  , .  6  756 
Le  paiement  do  ce  coupon  et  le  ronibourseniont 
500  fr.,  moins  l'impôt,  des  obligalious  sorlios 
1  tirage  du  17  décembre  1900,  pourront  être  oi- 
clués  au  siège  de  la  Compagnie,  à  paràr  du  3 
nvier  1901,  sous  une  ret'-'nue  de  4  0/0  l'an. 
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SOCIETE  ANONYME  DES 

MINERAIS  DE  FER  DE  KRIVOI-RGG 

CAPITAL  :  5  MILLIONS  DE  FRANCS 

Conformément  aux  résolutions  de  l'assemblée 
néralc  ordinaire  du  27  nrivembre,  le  coupon 
b")  sera  mis  en  paiement  à  partir  du  2  janvier 
01  : 

A  Paris,'  au  siège  de  la  Société  ; 

A  Lyon,  chez  MM.  Canibefovt  F.  et  C.  Saint- 

i^c  : 

En  Russie,  au  siège  de  rE.xploilation  à  Krivoï- 
3g,  à  riiison  de  : 

50  fr.  noiu'  les  litre.'»  nominalifs  ; 
54  fr.  10  pour  les  titres  au  porteur. 
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S0C1IÏT1<:  ANONYME  DES 

MINERAIS  DE  FER  DE  KRIVOI-ROG 

CAPITAL  :   ■")  MILLIONS   DU  FKANr.S 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
vemlrcdi  iS  décitmhrc  1900,  à  quatre  heures,  au 
siegc  d(!  la  .Société,  'iti,  asenue  d'!  l'Opéra,  on  as 
semblée  générale  ordinain;,  conformément  aux  ar- 
ticles 31  otot)  dos  ^tatuts,  à  l'olfet  do  délihéi'er  sur 
une  propo-ition  d'augnientaliou  du  c^ipital  social 

Des  cartes  d'admission  seront  délivrées  dans  le; 
bureaux  delà  S>icii'teaux  ayants-dioit  ;aclioriiiaires 
possédant  vingt  actions  au  moins)  qui  auront  fait 
le  dépôt  de  leurs  titres  et  pouvoirs  avanl  le  8  dé- 
cembre prochain. 

Le  dépôt  des  titres  pourra  également  être  elTec- 
tué,  à  Paris  et  en  province,  dan-  les  Dureaux  do  la 
Société  Générale,  qui  se  chargera  de  faire  par 
venir  aux  intéressés  des  cartes  d'admission  ou  des 
formules  de  pouvoir. 

L'article  36  des  statuts  exige,  pour  la  valiilité 
des  délibérations  de  1  assemblée  générale  extra- 
ordinaire, la  pi  é.«ence  d'un  nombre  d'actions  repré 
sentant  la  moitié  au  moins  du  capital  social.  MM 
les  Actionnaires  ayant  le  droit  d'y  assister  sont 
instamment  priés  de  s'y  rendre  ou  de  s'y  faire  ro 
présenter 

Un  jeion  de  présence  galculé  à  raison  de  0  fr.  50 
par  action  sera  attribué  à  chaque  actionnaire  qui 
assi.stera  à  l'as-emljlée  ou  qui  s'y  sera  fait  repré 
senter  par  un  pouvoir  régulier. 

t?iy( 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  BELGE-ROUMAINE 

DES  TRANSPORTS  ET  D'INDUSTRIE 


SOCIÉTÉ  ANONYME 


Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'as 
semblée  générale  des  actionnaires  du  4 
octobre  1900. 

Messieurs, 

Conformément  ;'i  nos  statuts,  nous  avons  l'hon 
neur  de  vous  présenti-'r  notre  rapport  -ur  les  opé 
rations  de  noire  .Société  pendant  son  deuxième 
exercice  social  et  de  soumettre  à  votre  approbation 
le  bilan  et  le  compte  de  profits  et  pertes  clôturés 
au  .30  juin  dernier. 

Le  bénéfice  net  de  l'exercice  1898-1899  s'élevait,  à 
795.734  fr.  42.  Vous  apprendrez  avec  satisfaction 
que  ce  Ijénefice  a  été  di'passé pendant  l'exercice  qui 
vient  de  finir:  le  compte  des  profits  et  pertes  clô- 
turé au  30  juin  lOOii  accuse,  en  elïet,  un  solde 
bénéficiaire  de  8'i(i.2H4  fr.  09,  dont  vous  aurez  à 
déterminer  la  répartition. 

Ceci  dit,  voici  les  ren«eigneihonls  que  nous 
croyons  devoir  vous  fournir  au  sujet  de  certains 
postes  du  bilan. 

ACTIF.  —  Le  poste  Porlcfeuiilc  de  9V2.5iO  fr. 
représente  la  valeur  globale  do-  titres  dont  la  réa- 
lisation n'a  pas  été  clî'ectnée  jus.pi'à  ce  jour.  Noire 
portef'  uillecomprenaità  la  date  clu  30  juin  dernier  : 
des  actions  de  la  Société  anonyme  métallurgique 
roumaine,  des  actions  de  la  Société  anonyme  des 
pétroles  dcPrahova,  évalués  à  dos  cours  inférieurs, 
et  de  beaucoup,  à  ceux  pratiqués  au  tO  juin  dernier; 
des  actions  do  la  Société  anonyme  roumaine  des 
tramways  et  Iramcars,  évaluées  àleur  jirix  d'achat; 
enfin  des  actions  de  la  Compagnie  intei'iialionale 
de  tramways;  ces  dernières  sont  porlées  égale- 
ment au  bilan  à  leur  prix  d'achat,  les  ordinain-s 
Pétroles  do  Prahova  et  les  ordinaires  Compagnie 
internationale  do  tramways  sont  comptées  pour 
zi'ro. 

Le  poste  Pavlicipaiion  financière  do  600.000 
francs  n^présc^ntc  lo  montant  de  notre  souscription 
à  la  constitution  de  la  (compagnie  internationale 
de  tramways. 

Lo  poste en  compte  de  fr.  4  404.32069 
représente  les  créances  de  notre  société  à  charge 
de  ses  filiale.-i  et  do  ses  banquiers. 

PASSIF.  —  Au  compbi  prédisions  est  porté  le 
solde  dû  sur  notre  participation  à  la  forraaticn  du 
capital  do  la  Compagnie  uilernationalc  dos  tram- 
ways. 

Sous  lo  libellé  Créditeurs  en  compte  nous  avons 
indiqué  le  montant  dos  sommes  ducs  à  noâ  liiialcs 


du  chef  d'op  'rations  <lr  lianquo  on  cours,  montant 
qui  comiienso  parti(;lleinent  lo  débit  de  ces  So- 
ciétés. 

Le  Solde  en  bénc/icr  de  fr.  H'i0.2;{l  09  représente 
le  boni  de  l'ext  rcice 

Au  Compte  de  pvofiU  cl,  iierles,  lo  seul  poste  qui 
demande  à  ètro  expliqué'  est  ctilui  qui  ligure  au 
dtdut  sous  lo  li\ir[\(':  Amorlissem' lUs  fl  qui  com- 
porte une  somme  de  fr.  l.H'iH  (13.  il  faut  remarquer 
quo,  l'année  dernière,  nous  avons  .lirecté  à  l'amor- 
tissement (les  frais  do  constitution,  de  premier 
établissemeni,  d'émission  d  obligalions  a';  de  mobi- 
lier, c'esl-à-diro  à  la  totalité  di's  di'pJlises  inhé- 
rentes à  la  mise  en  train,  une  simiiiK^  de  23O.30i>  fr. 
80  c.  ;  ceci  dndiquc  sulïlsamment  pf)iin(uoi  nous 
estimons  pouvoir,  cotte  année,  nous  borner  à 
amortir  la  faible  somme  ci-dessus. 

Le  Solde  a  réparln-  de  8'ii).23't  fr,  09,  permet, 
après  prélèvement  pour  la  réserve  légale,  d'attri- 
buer aux  actions  de  capilal  un  ])remior  dividotubî 
do  .j  (J'Oet  un  superdividende  de  7  1/2  0/0,  soit  au 
total  12  fr.  50  pour  cha-un  de  ces  Litres,  et  d'al- 
louer, en  outre,  un  dividende  do  4  fr.  50  aux  dixiè- 
mes de  parts  de  fondateur,  tout  en  reportant  à 
nouveau  une  somme  de  114.1;)S  l'r.  99.  Nous  vous 
r  reposons.  Messieurs,  d'approuver  celle  réparti- 
tion. 

L'importance  des  disjionibilités  que  révèle  le 
bilan  dont  nous  venons  de  di'laiUer  les  postes 
principaux,  d'une  part,  el  les  appuis  financiers  sur 
ic'squeis  notre  Société  est  en  droit  de  compter, 
d'aulic  part,  nous  engagent  à  vous  proposer  lo 
rcmbûiirsemenl  antieipaiif  do  notre  dette  obliga- 
tions, (jui  comiiorte,  coiiime  vous  le  savez,  doux 
mille  litres  do  00  fr,  ra|iporlant  4  1/2  0/0  et  amor- 
tissables en  25  années  à  partir  de  lOD'i.Vous  n'igno- 
rez pas,  Mcssirnirs,  que  cette  l'acult'  de  rembour- 
ser anticipalivemont  les  obli:-'al ions  de  notre  So- 
ciété, nous  est  ac(juisfi  en  v^rtti  d'une  stipulation 
tormelloiiient  indiquée  d'ailleurs  au  recio  du  titre. 
Nous  croyons  lo  monienl  venu  d'm  faire  usage,  et 
cela  en  raison  de  C'  l'ait  que  celle  opération  ne  di- 
minuera que  dans  une  faible  mesure  les  ca))itaux 
dont  notre  Soc  élé  tlisposo  et  que  nous  considérons 
comme  sujiHiieurs  à  ceux  qui  nous  sont  nécessai- 
res pour  poursuivre  la  réalisation  de  notre  but 
social,  en  égard  aux  résultats  quo  nous  avons 
obtenu  jusqu'à  présont. 

Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  vous  faire 
part  de  la  lionne  iiiarche  de  nos  trois  Sociétés 
filiales,  la  Métalliigi(|iio  Pioumaine,  la  Société  ano- 
nyme Roumaine  de  l'ramways  (t  Tramca  et  la 
Société  anonyme  les  Pétroles  de  Prahova.  Vous 
trouverez  on  annexe  au  présent  rapport  des  ron- 
seignenionls  sur  ces  entreprises. 

Au  couis  de  l'exerricr  (|ni  vient  de  se  terminer, 
nous  avons  engagé  îles  ui'g  iciations  pour  l'obten- 
tion des  diverses  roucessions  de  chemins  de  for  en 
Roumanie.  Les  lignes  r[ue  nous  avons  étudiées 
nous  paraissent  ajipolées  à  un  grand  avenir;  cer- 
lainiîs  d'entre  elles  traversent  dos  régions  pétroli- 
fères  et  noiamment  le  district  do  Prahova. 

Vous  êtes  appelés.  Messieurs,  à  élii'e  un  ailini- 
iiistrateur  en  romplacement  de  il.  Michel  Tatta- 
rescu,  administrateur  sortant  et  rééligiblo.  Vous 
aiir-z  également  à  nommer  un  cominissaire  en 
remplacement  de  M.  Antoine  Bodinar,  commissaire 
sortant  oL  rééligiblo. 

Bruxelles,  le  29  août  1!)00. 

LE  CONSEIL  D'ADMINISTRATIOX. 
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Rapport  présenté  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires,  dans  sa  réunion  du  30  mars 
1900,  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 

DEMANDE  D'AUTORISATION  D'EMPRUNTER 
Messieurs, 

Vous  savez  qu'eu  vertu  de  la  Convention  de  1883, 
nous  avons  à  fournir  â  l'Etat  les  capitaux  néces- 
saires il  la  construction  dos  lignes  neuves,  capitaux 
qui  nous  sont  remboursés  ])ar  annuités.  Il  nous 
faut  réaliser  par  voie  d'emprunt  le  montant  de  ces 
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avances,  en  sus  de  la  conti  ibution  aux  dépenses  de 
superslmclui  equela  Compagnie  a  prise  à  sa  charge 
cl  des  sommes  applicnbles  aux  travaux  complé- 
mentaires que  néces-ite  le  dH-eloppcmeut  du  trafic 
sur  nos  anciennes  coiice.-si  ns. 

L'auloiisation  d'emprunt  de  300  millions  que 
vous  nous  avez  donnée  en  i»yi  sera  prochainement 
épuisée.  , 

Nous  ne  saurions  fixer,  dés  a  présent,  le  montant 
exact  des  sommes  qu'exigera  ra<'hèvement  complet 
dos  1.(^69  kilomètres  en  constiuction  ou  à  l'étude 


l'arrêté  ministériel  du  17  février 

18!I8,  soit  la  somme  de  

Reste  Fr. 

D'autre  part,  les  dépenses  do 

l'exercice  ayaul  été  de  

Le  loLal  des  dépenses  sur  les 
anciennes  concessions  est  de  Fr. 


,    ,  dépensé  sur  ces  lignes  une  somme 
et  que  1  Etat  pourra  nous  de- I   ^  


sur  notre  réseau 

mander  de  mettre  à  sa  disposition 

Toutefois,  d'après  ims  piévisions  actuelles,  nous 
estimons  qu'en  nous  auiorisaiit  à  einp.  unter,  au  l'ur 
et  à  mesure  des  b  soins,  une  somme  de  2.j0  mil- 
lions qui  s'ajoutera  au  reliquat  de  l'autorisai  ion 
précédente,  vous  nous  mellr.-z  à  même  d  assurer, 
pendant  plusieurs  années,  l'exécution  de  nos  enga- 
gements 

Xous  avions  convoqué,  pour  le  9  de  ce  mois, 
une  assemblée  générale  qui  de  ait  être  appelée  a 
statuer  sur  celle  proposili<in  ;  mais  le  nombre  des 
actions  déposées  ayant  été  insullisant,  cette  assem- 
])lée  n  a  pu  avoir  lieu. 

Vous  vous  trouvez  aujoiirdhui.  Messieurs,  dans 
les  conditions  requises  pour  d  libérer  valablement, 
conformément  an  %  2  de  l  arliclti  47  de  nos  statuts. 

Nous  vous  demandons,  en  conséquence,  de  vou- 
loir bien,  jjar  une  ré.solution  spéciale,  donner  tous 
pouvoirs  au  C  uiseil  d'administration  à  l'ellet  de 
procurer  à  la  Compagnie,  par  voie  d'emprunt,  dans 
la  forme,  aux  conditions  et  aux  époques  successives 
que  le  Conseil  déterminera,  les  capitaux  qui  lui  se- 
ront nécessaires  pour  l'.-xécuii)n  dw  ses  engage- 
ments jusqu'à  concurrencii  d'une  somme  de  deux 
cent  cinquante  millions,  en  auginentalion  de  celles 
qu'il  a  l'té  préci'demment  autorisé  à  emprunter 

Résolution  relative  aux  pouvoirs  à  donner  au 
Conseil  d'administration  pour  procurer  à  la 
Compagnie,  par  voie  d'emprunt,  les  sommes 
qui  lui  sont  nécessaires 

L'assemblée  générale 


2.639.044  48 


1.. 377. 809. 134  17 

LIGNES  d'iDÉES  PAR  L'ÉTAT  ET  LIGNES  NEUVES 

Antérieurement  au  1"  janvier  1898,  il  avait  été 

551.077.307  16 

a  laquelle  il  faut  ajout'  r  le  solde 
des  rectificatiiins  opérées  pour 
conformer  les  écritures  de  la  Com- 
pagnie aux  prescriptions  de  l'ar- 
'êté  dont  nous  avons  parlé  plus 

haut  

Do  plus,  il  a  été 
avancé  à  l'Etat....  4.700.000 

Enfin  le  inonlaul 
des  trà\aux  exécu- 
tés par  la  Compa- 
gnie, tant  pour  son 
compte  que  pour 
celui  de  l'Etat. a  été 
de  21.104.657  99 

Total  Fr.  25.804.657  99 
desquels  il  faut  dé- 
duire l'excé  den  t 
des  recettes  sur  les 
dé|ionscs  d'exploi- 
I  on  des  lignes  au 
compte  de  premier 
établissement   4.884.309  05 

Soit  à  ajouter  la  somme  de   20.920.348  94 

Le  total  des  dépenses  est  de  J-'r.      574.636.7(X)  58 

MATÉlUEL  ROULANT  ET  OUTILLAGE 

Le  compte  du  matériel  roujant  et  de  l'outillage 
commun  à  l'ensemble  du  réseau  était,  au  1''  jan- 

251.310.938  21 


amortissements,  timbre,  frais  du 
1.258.239  03  service  des  litres,  une  somme  de. . . 
1.354.620.501  84  |    Le  produit,  net  de  toutes  charges, 

c«t  de  Fr. 

23.188.632  33  1  en  excédent  de  4.09  ".902  fr.  11  sur 

  l'exercice  préci-d  ni. 

Or,  la  somme  garantie  aux  ac- 
tionnaires par  les  conventions  de 
188'.,  s'établit  de  la  façon  suivante: 

Intérêt  et  amor- 
tissement   des  ac- 
tions............Fr.     9.039.005  » 

Prélèvement  fixe 
en  vertu  di^  la  con- 
veniion  du  28  juin 


70.269.39.' 


38.291.25^ 


lS8;j(Art.  14,  |  4)..    24.000.000  » 

Ensemble.. Fr.    34.239.0('>5  » 

La  Compagnie  doit  donc  reverser 

à  l'Etal  la  dilf  rencc, soit  Kr. 

premier  aiom)ili^  sur  les  sommes 


34.2;j9.(Xi. 

4.052.11': 
précédemi; 


vifi-  1898,  de  Fr 

^  „„,^  ^    .  ,  Dans  le  cours  de  l'exercice,  il 

Sur  la  proposition  du  Conseil,  développée  dans  été  dépensé,  déduction  faiiedu 
un  rapport  spécial,  ,  •■  r  i  ■  •■    •  ■  -  •    "  = 

Donne  et  délègue  tous  pouvoirs  au  Conseil  a  ait- 
ministration,  à  l'efl'et  de  procurer  a  la  Compagnie 
par  voie  d'emprunt,  dans  la  forme,  aux  conditions 
et  aux  époques  successives  que  le  (.".onsoil  détermi- 
nera, les  capitaux  qui  lui  seront  nécessaires  pour 
l'exécution  de  ses  engagements  jusqu'à  concurrence 
d'une  sommi'  de  (.leiix  cent  rinqur'nte  millions,  en 
augmentation  de  celles  qu'il  a  été  précédemment 
autorisé  à  cmprnnt«r. 


Rapport  présenté  au  nom  de  la  Commission 

spéciale  chargée  de  l'examen  des  comptes 
de  l'exercice  1898. 

Messieurs, 

Lors  de  votre  dernière  assemblée  générale,  von 
nous  avez  confié  le  soin  de  véritier  les  comptes  de 
l'exercii  o  1898,  avant  de  leur  donner  votre  appro 
bation  définitive.  Nous  avon>  l'honneur  de  vous 
soumettre,  en  conséquence,  le  résultai  des  travaux 
auxquels  nous  nous  sommes  livrés  depuis  cette 
époque.  Nous  lésumerons,  coinm«  il  est  d' 
les  différents  comptes  de  la  Compagnie  pendant 
l'exercice  el  nous  vous  ])résenterous  sa  situation 
la  date  du  81  décembre  18  8. 
^  j  r  —  Compte  de  premier  établissement. 
Situation  financière. 
RECETTES 
L'ensemble  des  recettes  de  toute  nature,  réalisées 
au       ianvier  1898,  s'élevaient  ; 

ia  somme  de  Fr.    2. 210. 342.. 578  03 

Pendant  le  cours  de  l'année,  il 
a  été  émis  72.679  obligations  de 
la  série  D  2  1/2  0/0,  ayaut  pro- 
duit   

Total  des  recettes  au  31  décem- 
bre  1898   2.242.639.909  ob 


roduit  du  matériel  dépecé  el 
vendu,  ainsi  que  de  quelques 
rentrées,  la  somme  de   1.956.368  61 

Le  total  dos  dépenses  de  ce 
compte  est  de  Fr.      253.267.305  82  | 

RÉCAPITULATION 

Les  recettes  du  compte  de  premier  établissement 
se  sont  élevées  an  chiffre  de  Fr.    2.2S2.639.969  56 
Les  dépenses  ont  été  pour  : 
1°  Les  ancien- 
nes C'incessions  1.377.809.134  17 

2»  Les  lignes 
cédées  par  l'E- 
tat et  les  lignes 

neuves ........     574.636.700  58 

3"  Le  matériel 
roulant  el  l'ou- 

Ullage   253.267.305  .^2 

Ensemble   2.205.713.140 

Le  solde  créditeur  est  de.  Fr. 
somme  à  laquelle  il  faut  ajouter 
les  comptes  divers  dont  le  solde 

créditeur  est  de  

Le  solde  créditeur  général  est 

de  Fr. 

Représenté,  suivant  procès-verbaux  dresses  par 
le  Conseil  d'administration,  par 

Espèces  en  caisse  Fr.         1.137.882  83 

Valeurs  en  portefeuille  

Fr 


reçues  de  lui,  an  litie  de  la  garantie. 

FIXATION  DU  DIVIDENDE 
Au  minimum  de  56  francs,  ga-. 

[ranti  ^ar  l'Et-t  Fr.  :l;!.000.00 

vous  avez  décidé  d'ajouter,  par  pré- 
lèvement sur  le  p'Oduit  du  domaine 
privé  et  des  léservcs  une  somme 
de   1.500. ce 

Le  total  à  r''])artir  entre  les  Ac 

tionnaires  était  do'  C  de  Fr 

qui  ont  clé  distribués  à  laison  de  58 
action . 

RÉSERVE  EXCEPTIONNELLE 

(>elte  réserve  était,  au  1"'  janvier 

1898,  de  Fr.    37 ..591.0^ 

somme  à  laquelle  il  faut  ajouter  pour  l'année, 

1»  Le  Cipital  des  R  ntes  viagères 
élointes  et  la  Revision  de  l'Inven- 
taire Fr.         77. 7Î 

2°  ijC  reliquat  du  revenu  des 
Réserves,  défalcation  faite  de  que 
quos  dépenses 


35.1iX).0( 
fr.  50  0. 


a6. 926.^28  119 


96.492  37 


37.023.321  36 


32.297.391  53 


DÉPENSES 

.ANCIENNES  CONCESSIONS 

Les  dépenses  do  premier  établissement 


sur  les 

lignes  formant  les  anciennes  concessions  s'éle- 
vaient, au  1"  janvier  1898,  au 

chilire  de  

Desquels  il  faut  déduire  le  solde 
des  rectititations  prescrites  par 


35.885.439  03 

Total  égal  Fr.        37. 023.321  36 

^11.  —  Compte  d'exploitation. 
DÉCOMPTE  DE  LA  GARANTIE  DE  L'ÉTAT 

Le  produit  net  du  réseau  princi- 
pal a  été  do  Fr.  104.053.927  12 

L'annuité  représentant  l'excédent 
du  produit  net  des  bgnes  cédées. par 
la  Compagnie  sur  celui  des  lignes 
reçues  deTElat  est  de   2.923.787  19 

Le  produit  net  des  lignes  neuves 
rattachées  au  compte  delà  garantie 
astde   1.. 582. 938  71 


790.0 

Total   3^.464.9' 

dont  il  faut  retrancher,  pour  rectili- 
ration  prescrite  par  l'arrêté  minis- 
tériel du  17  février  1898,  une  somme 
de   Fr.  406.3 

Le  total  de  la  Réserve  exception- 
nelle élait,  au  31  décembre  l^9S, 

de   Fr.  38.058.."^' 

Les  divers  chifl'ros  que  nous  venons  d'avoir  f 
neur  do  vous  présenter  sont  de  tous  point- 
formes  à  ceux  que  le  (Conseil  d'.\dininislratioi  ; 
avait  soumis  dans  l'assemblée  générale  du  29  ' 
1899. 

L'examen  attentif  des  comptes  et  les  nombi 
vérifications  auxq  .elles  nous  avons  procédé 
nt  permis  de  constater  que,  comme  toujoui 
écritures  de  la  Cumpagnie  sont  tenues  avec  1: 
grande  régularité.  Votre  Commission  de  Vérifi 
des  Comptes  vous  demande  de  se  joindre 
pour  témoigner  sa  saiisfaciion  aux  Chefs  c 
montés  du  Service  de  la  Comptabilité. 

Nous  aimons  à  les  nmiércier  de  nouve 
l'empressement  avec  leq'iel  ils  nous  onl  foui 
renseignements  et  les  etpliC'itions  que  nous 
cru  devoir  demander  dans  le  cours  de  nos  trî 
Nous  avons  l'honneur  de  vous  proposer  de  v  i 
bien  donner  votre  approbation  définitivt 
Comptes  de  l'Exercice  189-i. 

Résolution   relative   à  l'approbation 
Comptes  de  l'Exercice  1898 

Conformément  aux  conclusions  de  la  Cr 
sion  de  vérification  développées  dans  son  Ra 
les  Comptes  de  l'Exercice  1898  sont  et  dcm 
approuvés. 

Vote  de  remerciements  à  la  Commiss^i 

L'Assemblée  générale  vote,  à  l'unanimil 
remerciements  à  MM.  les  Membres  de  lal:( 
mission  de  vériQcation. 


1.355.878.740  87 


Le  produit  net  total  est  de.. .  Fr.  108.560.653  02  | 
Dont  il  faut  déduire,  pour  charges 
des  dill'érents  emprunts,  intérêts. 


Rapport  présenté  à  l'Assemblé»  ge 
des  acti'"nnair«'S,  dans  sa  réunie 
30  mars  1900,  par  le  Conseil  d'Admi: 
tion  de  la  Compagnie. 

Messieurs, 
Vous  êtes  ri'unis  en  .Assemblée  générale, 
mément  à  nos  statuts,  pour  entendre  le 


si 
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Miseil  d'Adininislration  sur  Icn  ojn'rulions  tlo 
unce  18*).). 

Nous  suivrons  dans  nolro  ron)])to  rendu  l'ordro 
ibiliii'l,  l'U  vous  prose,  tant  suc  cssiveuionl  nolrr 
tuation  liimncit're  ei  lus  opéralions  du  ConipLo 
PriMuii'i'  Ktablissonioiil,  [as  l.s  Résultats  de 
SxploUation.  el  nos  propositions  pour  la  fixation 
i  diviitoude. 

CHAPITRE  1" 

SITUATION  FINANl.lKRK.  —  (lOMPTU  DE  l'RKMlER 
KTAULISSKMIÎNT 

Le  capital  réalisp  en  ISO!),  pour  faire  hwi  aux 
avuu\  complonientairos  sur  les  Anciennes  Goii- 
'ssions,    à  la   coNStruciion  dos  Lignos  neuves 

à  i'aui^mt'iitation  du  Matériel,   s'est  élevé 
1.272.0:0  fr.  73  c. 

11  a  été  obtenu  par  la  uégocialion  de 73.421  Obli- 
itions  2  1/2  0  0  formant  le  solde  de  la  série  D  et 
1.2ôi  Obligations  de  la  s 'rie  Ken  cours  d'i'iïîis- 
on.  Le  prix  moyen  de  vente  a  élf"  de  418  fr.  7t)  c. 

Dep)iis  180.'),  époque  à  laquelle  nous  avons 
iopté  j)Our  nos  obligations  ce  nouveau  type,  les 
|rix  moyens  auxquels  nous  les  avdns  négociées, 
■duclion  faite  des  frais  de  confection  des  titres  et 
î  rintérêt  acquis  au  inomout  de  la  vente,  ont 
é  : 

En  1895  Fr.  420.89 

18'.)t5   441.40 

1807   452.68 

1~98   444'.38 

1890   418.79 

La  baisse  persistante  qui  a  atteint  foutes  les  va- 
iirs  à  revenu  tlxe  devait  nécessairement  peser 
ir  les  prix  de  vente  de  nos  Obligations.  Nous 
v'ons  la  confiance  que  la  fnveur  du  public  ne  tar- 
'ra  pas  <à  revenir  à  cette  catégorie  de  titres,  qui 
IX  prix  actuf-ls,  ofF  eut  un  revenu  comparable  à 
.'lui  des  fonds  publics  et  des  val»-urs  de  même 
rdro,  cl  pns  nient  de  plus  l'attrait  d'une  prime 
nportaato  réalisable  dans  un  délai  relativement 
mrt. 

La  t compagnie  a  rembour.'sé  en  1899,  conformé- 
lent  aux  tableaux  d'amortissement,  43.677  titres, 
our  un  capital  de  21. 9;3. Vf  0  francs,  savoir  : 
i.l'ii)  Actions  pour  un  capital 

de  Pr.     3.073.000  » 

et  39. 531  Obligations  pour  un  capi- 
tal de  :   19.890.750  « 

[A  suivre)  ioqq 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerrané<3.  — 
erviccs  directs  entre  Paris,  l'Algérie,  la  Tunisie 
t  Malte  (via  Marseille).  —  Billets  simples  vala- 
les  15  jours. 

PRIX  DES  BILLETS 

Compagnie  Générale  rransatlantique 
Alger,  Oran,  Bône  (par  Philippeville),  Philipne- 
ille,  Tunis  :  1"  cl  ,  197  fr.;  2»  cl.,  185  fr.  50; 
Malte  (La  Valette)  :  1"  cl.,  2ti7  fr.;  2°  cl  ,  180  fr.  50. 

Compagnie  de  Navigation  rwxl.e  [Totuiche] 
Alger,  Bône  (par  Phdippeville),   Philippeville  : 
"  cl.,  147  fr.;  2«  cl-,  10-3  fr.  50;  3«  cl..  63  fr! 
Oran,  Tanis  :  1"  cl.,  157  fr.;  2-  cl.,  110  fr.  50; 
=  cl.,()5fr. 

Les  prix  de  ces  billets  comprennent  la  nourri- 
ire  à  bord  des  paquebots. 

En  ce  qui  concerne  Ips  jours  et  heures  de  départ 
e  Marseille,  consulter  le.^  agences,  soit  de  la  Com- 
agnie  Générale  TransHtlanti((ue,  à  Paris,  boule- 
ard  des  Ga])ucines  (Grand  Hôtel)  ;  à  Marseille 
2,  rue  de  la  République;  solide  la  Compagnie  de 
îavigation  mixte  (Touache),  70,  rue  Basse-du-Rem- 
art,  k  Paris,  et  54,  rue  Ganuebière,  à  Marseille. 
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Chemin  do  fer  du  Nord.  —  Paris-Nord  à  Lon- 
res,  .sia  Calais  ou  Boulogne.  Quatre  services  ra- 
ides  qu  ddiens  dans  chaque  sens.  Voie  la  plus 
iipide.  Tous  les  trains  comportent  de=!  ;>«  classes 

En  outre,  les  trains  de  Malle  de  nuit,  partant  de 
'aris  Nord  pour  Londres  à  9  h.  soir,  et  de  Londres 
our  Paris  Nord  à  9  h.  soir,  prennent  les  voyageurs 
lunis  de  billets  directs  de  3"  classe. 

Paris-Nord  à  Londres 

Paris-Nord,  dép.:  1«  et  2»  cl.  (*j  (W.R.)  0  h.  30  in, 
ia  Calais  ;  arr.  à  Londres,  4  h.  50  s.  —  l»  et  2"  cl! 
<=),  10  h.  30  m.,  via  Boulogne  ;  arr.  à  Londres 

h.  .50  s.  —  1"  et  2«  cl.  (*),  11  h.  50  m  ,  via  Calais  ; 
rr.  à  Londres,  7  h.  30  s.  —  1°,  2»  et  3"  cl.,  9  h.  s. 
ia  Calais;  arr.  à  Londres,  5  h.  30  m.  ' 


Londres  à  Paris-Nord 
Londres,  dép.;  I»  et  2"  cl.  ;*)  (W  R. i,  9  h.  m.,  via 
Citais  :  arr.  à  Paris-Nord,  4  h.  45  s.  —  1»  el  2"  cl., 
(*),  10  h.  m.,  via  Boulogne;  arr.  à  Paria-Nord, 
5  h.  50  s.  —  1»  et  2"  cl.  (*),  11  h.  m.,  via  Calais  ; 
arr.  à  Paris-Nord,  7  h.  s.  —  1",  2"  et  3»  cl.,  9  h.  s., 
via  Calais  ;  arr.  k  P.iris  Nord,  5  h  50  m. 

(*)  Trains  composés  avec  l'-s  nouvelles  voitures 
à  couloir  sur  bogii^s  de  la  Compagnie  du  Nord, 
comport  uit  waltT-closel  et  lavabo, 

(W.  11.)  Wagon-Re-t lura'it.  L»s  voyageurs  de 
Isolasse  y  ont  seuls  accès;  les  voyat4eurs  do 
3°  classe  n'y  sont  admis  quoii  payant  le  supplé- 
ment de  2''  on  1°  c  asse. 

Services  oiriciels  de  la  poste  (via  (lalais). 

La  gare  de  Paris  Nord,  située  au  centre  des  af- 
faires, est  le  point  de  d-part  de  tous  les  grands 
express  européens  pour  l'Ai^gleti-rre,  l'Allemagne, 
la  Russie,  la  Belgique,  lu  lloi  lande,  l'Italie,  la  Gôte- 
d'Azur,  les  Indes,  l'Egypie,  otc  ,  elc.  lyiiO 


Chemin  de  fer  du  Nor  l.  —  Services  les  plus  ra- 
pides entre  Paris,  Cologne,  Coblence  et  Franc- 
fort-sur Mein. 

L"s  services  les  plus  rapides  entre  Paris,  (jolo- 
gne,  Coblence  et  Fraiicfort-siir  Mein,  en  1"  et  2« 
classes,  sont  assures  comme  suit  ; 

Aller.  —  Pans-Nord,  dép,  1  h,  50  s.,  9  h.  25  s.; 
Cologne,  arr.,  11  li.  2  i  s.,  7  h.  51  m . ;  (Coblence,  arr  , 

2  h.  52  m.,  10  h.  52  m.;  Francfort-sur-Mein,  arr., 
6  h.  22  m.,  midi  17. 

Retour.  — Francfort- '<nr-Mein,  d^^p.  8  li.  25  m., 
5  h.  48  ;  Coideuce,  dep.  Il  h.  16  m.,  8  h.  39  s.;  Co- 
logne, dép.  1  h.  45  s.,  11  h.  21  s.;  Paris-Nord,  arr. 
11  h.  17  s.,  8  h.  20  m. 

En  utilisant  le  Nord-Express,  1»  et  2=  cl.,  entre 
Paris  et  Liège  fi  le  tram  île  luxe  Ostende- Vienne 
entre  Liège  et  Francfort-  ur-Moin,  le  Li'ajet  de  Paris- 
Nord  à  Coblence  s'efî'ectue  on  d  x  hc^ures  et  celui 
de  P<iris-Nord  à  Francfort-- ur- Mein  en  douze  heu- 
res, par  les  itinéraires  indiqués  ci-d -ssous  pour 
l'aller  et  le  retour  : 

AUor.  —  Paris-Noi-d  (No« d-Expre- s,  1=  et  2°  cl.), 
dép.  1  11.  50  s.;  Li-ge  arr.  7  h.  (i  s.;  (Ostende- Vienne, 
train deluxe),  dép,  8  h.  8  s.;  CiOl'gnc,  arr.  11  h.  51  s.; 
Cohlence,  arr.  1  h.  22  m,;  Franct'ort-sur-Moin,  arr. 

3  h.  33  m. 

Retour.  —  Francfort-sur-Mein  (Vienne  Ostende, 
train  de  luxe),  d'  p  minait  36;  Coblence,  dép 
2  h.  49  m,  ;  (Pologne,  dép,  4  h,  16  m,;  Liège,  arr, 
ô  h.  50  m  ;  (Nord-Express,  1=  et  2'  cl,),  dép,  6  h.  30 
mal.;  Paris-Nord,  arr.  midi  .50.  1270 


CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME,  CAPITAL  :    DEUX  CENT 
CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  31  oniobre  1900 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  121.068,145  30 

Portefeuille   ■75s  •>82,,324  Ti 

Reports   161,293.  '1 58  8ri 

Comptes  courants   419.925,257  2-2 

•Avances  su.r  garanties   155  969, 'i97  55 

Actions,  Bons,  Obligations,  Rentes   7,576  681  05 

Immeubles   ,30.000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers   34.856,970  43 

Restant  à  payer  sur  le  versement  d'oc- 
tobre     23,128,875  » 

Fr,  1,691.H72  931  71 


Passif 

Dépôt»  et  Bons  à  vue   486. 004. .367  93 

Comptes  courants   595.506.919  19 

Acceptations   129. 7-56. 5.'!9  -i'i 

Bons  à  échéance   53.905.721  60 

Comptes  d'ordre  et  divers   79.809.387  52 

Réserves  diverses   100,000,000  » 

''«pital   250.000,000  1) 

Fr.  1.69i.yl2.93i  77 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'administration, 
Henri  GERMAIN. 

L»  Directeur  général, 

A.  MAZEKAT.  \rd 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  octobre  1900 


Actif 


Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque  d« 
France  

EtTets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  liypothéo.  de  l'Vance,  on  liqiiiiJ. 
Emprunteurs  : 

Prêts  Hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 
des  Bon»  à  Ixits  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st'): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Résarve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en   compte»  courants  

Correspondants  

Sous-Coniptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  ; 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  

Des  obligat»  retirées 

de  la  circulation   172.480,500 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligate»,  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  eni- 
prunteurs  

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation   

Des   obligat"  retirées 
de  la  circulation  ...  135.243.100 

A  déduire  ; 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  . 

Obligations  a  rembourser  9I  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  refus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exerc.  1899  

Exercice  1900  


2,209.382,300 


475,478.023  36 


1.554,857,700 


101,140.770 


113:093.982  43 


6  219,401  61 
240  560.062  41 
18,114.469  36 

19.579.022  :;o 

8.75  .  917  27 
22  967,830  20 

1,818  118.446  57 
1,39 '(^8.38,. 832  16 

28.01.!. 305  31 

59  4.!6.653  88 
.33.285.071  82 


147.703.835  37 
125. 182. 2U  95 

29.798.050  81 

12.9.33,709  25 
507,703  89 
23.127.344  89 
34.621  144  04 
3.5i3.0il  70 

4.r93.?09  111  85 


170,500.000  » 
19.660.368  05 


64.374.801  21 
75.804.498  73 


4.388.107 
133.574 


1.019,160  60 
1,368,416  54 


6.392.558  18 
5  588.300  34 
66.645.282  28 
37  307,670  98 
3.764.323  65 

20,412,297  92 
132  213,341  80 


1,906.390,716  64 


1,418.866.017  57 


Total.. 


28,0I3,3j5  31 

21,595,048  19 

11.460.243  15 
21. 3 (4.346  10 
38.378.769  58 

8.558  41 
9,828.615  70 

4,093,501.117  85 


Çtrtiâé  60ntor]n«  »ux  écritures: 
1272  H.  MOR.pl. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  ,DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi). 

ou 

SITUATIONS 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

27 

Sept. 

.  4 

Octob 

11 
Octob. 

18 
Octob. 

25 
Octob  . 

2 

Nov. 

8 

Nov. 

15 

Nov. 

22 
Nov. 

29 
Nov. 

CÉRÉALES  (Paris) 

PRIX 

Farine  fleur  do  Paris  ..  100  kil. 

—  (toutes  inarques)  — 

—  (Gorbeil)   — 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

27  29 
29  13 
29  9.i 
19  14 
10  89 
13  66 

26  38 

28  45 

29  08 
19  38 
11  61 
15  04 

33  32 

35  93 

36  57 
25  37 

15  84 

16  73 

33  78 
37  30 
37  91 
25  80 
16  68 
19  53 

27  62 

28  88 

29  5i 
20  02 
13  93 
17  06 

J!6  12 
J8  87 
id  50 

M  l^ 

13  12 
17  37 

25  87 

28  87 

29  30 
l'U  25 
13  12 
17  37 

25  62 
28  87 

19  50 

20  12 
15  12 
17  37 

25  37 
;;8  87 
29  30 
19  87 
15  12 
17  37 

25  37 

28  87 

29  50 
19  62 
15  37 
17  87 

25  3) 
28  37 
Îi9 

19  62 
13  50 
19  23 

23  62 

28  37 

29  . 
19  87 
15  12 
17  87 

26  37 

28  37 

29  . . 

20  12 
15  23 
18  62 

23  87 

28  3/ 

29  » 
20  » 
15  37 
18  37 

25  62 
28  3i 
■'9 

19  87 
13  37 
i8  12 

BESTIAUX  (à  La  Villette; 

TRIX 

1  63 

2  n 

2  09 
1  66 

1  52 
1  99 
1  89 
1  13 

1  46 
1  96 
1  79 
1  24 

1  39 
1  89 
1  82 
1  24 

1  43 

1  88 
1  51 

1  16 

1  ii-i 

1  bl 
1  6z 
1  42 

1  10 

1  00 

1  56 

1 

1  07 

1  00 

1  56 
1  40 

1  11 
1  iU 
1  56 
1  36 

1  03 

1  lU 

1  56 
1  36 

1  10 

A  RI 
1  0  » 

1.56- 
1  34 

1  15 

1  iU 

i  56 
1  38 

1  11 

1  oy 
1  60 
1  34 

1  17 

1  00 

1  60 
1  23 

1  11 

1  W.) 

1  t)0 
1  30 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

PBIX 

Sucre  Wanc  n»  3   100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

—     lin   - 

Suif   — 

28  61 
99  52 
31  15 
24  25 
52  29 
49  25 
52  93 

30  44 
100  88 
30  82 
25  37 
53  35 
46  68 
46  79 

27  29 
96  69 
38  11 

28  37 
57  43 
37  93 
44  72 

31  17 

103  92 
44  80 
31  06 
53  73 
40  83 
48  97 

31  86 
103  10 

41  7 1 

32  37 
51  32 
51  31 
59  26 

29  06 
105  50 
33  75 
26  » 
7.  SU 
82  » 
63  . 

29  » 

103  50 
33  23 
26  » 
75  50 
83  » 
63  30 

28  75 
104  .30 
Ao  1.J 
26  •> 
78  » 
86  » 
64  . 

27  93 
104  » 

do  £ii 

23  50 
83  » 
9J  .fiO 
64  » 

28  06 
104  » 
33  50 
23  50 
go  » 

83  » 
63  50 

28  .. 

103  50 

0  t  » 

25  » 
78  » 
83  50 
63  50 

28  18 
103  50 
'■1')  "î", 

24  50 
TJ  » 
85  . 
63  . 

2b  58 
103  - 

OC  .lU 

24  .30 

74  tO 
78  » 
63  50 

28  25 
102  « 

32  » 
24  30 
77  >' 
79  » 
63  30 

102  » 

o  1    Z  J 

24  » 

£0 
'rl  » 
63  ■> 

VINS  (Paris) 
rnix 

Vins  de  .soutir.  (f  iit  et  cet.  coinp.) 
Bordeaux  ord.  — 
Màcoii  ordin.  — 

121  25 

140  » 

»  » 

137  75 
»  » 

132  » 
»  » 

132  08 

»  » 

132  50 
170  )) 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170  .. 
18()  >' 

132  50 
170  » 
180  » 

132  30 
170  » 
180  >' 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

132  50 
170  » 
180  » 

l27  50 
163  » 
175  » 

127  50 
163  - 
175  » 

DIVERS  (Le  Havre) 

PRIX 

46  35 
115  50 
92  37 

51  98 
123  » 
73  37 

48  59 
113  25 
55  87 

41  14 
.'23  50 
37  12 

44  50 
33  54 

75  62 
111  30 
46  50 

72  » 
111  » 
47  23 

70  >. 
110  • 
47  23 

65  87 
103  30 
46  75 

62  50 
104  _» 
43  73 

59  » 
104  » 
48  » 

59  50 
106  » 
46  . . 

62  23 
103  •> 
43  . . 

O't  87 
llO  30 
41  73 

63  73 
113  » 
40  73 

MÉTAUX  (Paris) 

PRIX 

Cuivre  (Cliili  l"  marq.).  100  kil. 
Fer  (Marchand)              100  kil. 

113  » 

114 

365  63 
14  25 
16  » 

126  25 

374  80 
14  75 
16  » 

128  » 

437  30 
13  50 
16  37 

139  87 

510  94 

16  50 

17  12 

193  64 
330  90 

22  68 
21  83 

190  50 
341  50 
464  » 
26  50 
22  50 

188  » 

345  50 
463  » 
25  » 
22  50 

189  50 

350  » 
480  » 
25  .50 
23  » 

189  » 
346  » 
472 
26  » 
22  » 

187  23 
310  » 
467 
26  » 
22  » 

189  » 
3i2  » 
461  » 

25  » 
21  « 

187  50 
341  50 
470  » 
2N  « 
21  » 

187  .'G 
343  25 
473  » 

21  .. 

22  » 

187  50 
.;31  » 
i7J  » 
22  50 
il  » 

187  73 
.j4S  75 
469  . 
22  » 
21  » 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

101  89 
107  28 
3671 
868 
812 
804 
1804 
1475 
3249 

102  04 

103  65 
3597 

660 
777 
813 
1805 
1565 
3347 

103  34 
106  61 
3692 
679 
776 
851 
1945 
1757 
3234 

102  81 

106  06 
3567 
680 
847 
935 
2119 
1915 
3583 

101  21 

99  95 
102  » 
3970 
669 
1075 
1083 
2327 
1817 
3493 

100  02 

99  95 

100  05 

lOÔ  17 

100  60 

100  47 

100  35 

100  f  0 

100  92 

3  1  /2  0/0  IS'Jl  

102  74 
4.070 
728 
943 
1.053 
2.133 
1.890 
3.621 

102  20 
400O 
660 
1017 
1096 
2323 
1840 
3324 

102  30 

102  40 

102  50 

101  73 

101  90 

101  90 

loi  73 

102  . 

Banq.de'ParisetPays-Bas. .  — 
—        P.-L.-M   — 

4000 
650 
1075 
1080 
2315 
1X18 
3510 

4jOJ 
669 
1077 
1075 
2290 
1810 
3500 

3970 
663 
1086 
1077 
2272 
1800 
3303 

3900 
633 
1086 
1082 
2315 
182(1 
3330 

3980 
660 
1090 
1083 
2300 
1785 
3540 

3950 
660 
1081 
10><1 
22S3 
1780 
•637 

3S0O 
055 
1(187 
lo87 
22!  10 

i7;3 

3550 

3770 
liOO 
1083 

io;2 

/29  ) 
1773 
3540 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

MilliOD 
defr 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

.Million 
de  fr. 

3.527 
2.048 
1.244 
544 
312 
547 
202 

3.607 
1.978 
1.244 
693 
364 
566 
237. 

3.687 
1.963 
1.222 
730 
358 
492 
221 

3.094 
1.875 
1.225 
798 
391 
491 
252 

3. 821 
1.866 
1.196 
828 
444 
477 
207 

3. 918 
2.266 
1.129 
732 
503 
511 
3S0 

4.048 
2.292 
1.125 
737 
528 
491 
319 

4.042 
2.287 
1.118 
737 
516 
446 
319 

4.070 
2.282 
1.117 
818 
523 
480 
332 

4.023 

2.293 
1.114 
786 
511 
462 
381 

4.124 

2.293 
1.113 
948 
517 
479 
394 

4.072 

4.C81 

4.029 
2. 309 
1.114 
788 
512 
463 
390 

4  63u 

2.300 

2.302 

2.323 

1114 

1 . 1 1 1 

1112 

Comptes  courants  particuliers.. 

844 

52^ 

4U 

363 

834 
314 

4.>0 
384 

917 
.^01 
519 
393 

ErcOMPTE  OFFICIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  à  la  Banque  de  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Âun'-Hongrie 

—  —    de  EclK'iiiuê. 

—  —     de  Hollande. 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses 

% 

2.20 
2  « 
3. 15 
^30 

2.50 
5  » 

1    5  n 

1  3.26 

% 

2  » 
2.48 
3.65 
4.09 
2.85 
3.02 

5  » 

6  05 
3.94 

% 

2  » 
2.78 
3.84 

4  » 

3  » 
3.14 

5  » 
5  87 
3.83 

% 

2.20 
3.26 
4.28 
4.16 
3.04 
2.75 
5  « 
5.27 
4.31 

% 

3.03 
3.75 
5.04 
5.04 
3  92 
3.58 
5  " 
5.19 
4.97 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 
i  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 
3  50 

5  » 
5  50 
4.50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  n 

3  50 

5  .. 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  n 

3  50 

5  » 
5  50 
5  -' 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 
A  » 

3  50 

5  . 
5  50 

4  50 

0/ 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  » 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  » 

4  » 

5  » 
4  50 

4  . 

3  50 

5  » 
5  50 

4  50 

% 

3  - 

4  » 

5  . 
4  50 

4  • 

3  50 

5  » 
5  50 

4  30 

% 

3  » 

4  » 

3  » 
4.50 

4  » 
3.50 

5  » 
5.50 
4. 50 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉKilSSiu' 

SITUATION  AU  31  DÉCEMBRE 

Circulation  fiduciaire  totale  

lincaisse-or  

Bneaisse-argrnt  

Rapport  de  1  or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.896 
7.611 
2  633 
47,8 

Million 
de  fr. 

14.585 
7.9.3.> 
2.578 
54,5 

Million 
defr. 

15.254 
8.746 
2.546 
57,3 

Million 
de  fr. 

14.975 
8.160 
2.636 
54,4 

Million 
de  fr. 

14.992 
7  8.30 
2.585 
52,3 

MilliOE 
defr. 

14.772 
8.423 
2.700 
57,0 

Million 
defr. 

15.296 
8.330 
2.630 
54,4 

Million 
de  fr. 

15.286 
8.205 
2.612 
53,6 

Million 
de  fr. 

15.234 
8.169 
2.f«3 
53,6 

Million 
defr. 

13.144 
8.160 
2.617 
53,8 

Million 
defr. 

15.249 
8.1  Î2 
2. 629 
53,5] 

Million 
de  fr. 

15.372 
8.163 
2.618 
53,1 

Million 
defr. 

13.322 
8.1H2 
2.593 
53,2 

Million 
de  fr. 

15. 173 
8184 
2.621 
53,9 

Million 
defr. 

13.103 
8. 269 
2  587 
54,7 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tablea»  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


KKNTKS 

QOt) 

A  l-ATKK 

ilUiw 

FniK< 

15212 

456.307.401 

3837 

115.104.890 

6790 

i237.638.374 

25839 

809.110.765 

390.356  oU.de  500  Ir 
891 .60001)1.  de  500  Ir 


39. 883  obi,  de  500  fr 
109.700olil.de  SOOIr 


K  0  01  ^rc 

Vil. 

fe" 

do  Titres 

^_ 

451.481 

500 

500 

274  029 

400 

400 

1088030 

400 

^00 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235.471 

500 

500 

583.560 

400 

40(1 

>> 

100 

100 

44 i. 731 

400 

400 

» 

100 

100 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155. 575 

400 

400 

833.151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838.642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

490.879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

224.948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125  000 

500 

500 

40.000 

500 

250 

30.000 

500 

500 

200.000 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341 .000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

2511 

400.000 

100 

10(1 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

;JÎ8.:70 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.^57 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161 .642 

500 

500 

49.701) 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68,567 

» 

» 

r.155.396 

500 

500 

1^"48;)80 

500 

500 

152,477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211 ,006 

500 

500 

1430267 

500 

500 

4856631 

500 

500 

171.262 

500 

500 

237 . 487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.161 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

5qO 

136.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

500.. 301 

500 

500 

nKSWNATION  DES  VALEURS 


REIÏTES 

3  %  


3  %  Amortissable 
3  M  %  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

(  Terme. 

 I  Compt. 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


DIVIDBKDB  ou  IdTRKfil  distribue  en 


1895 


Tunis  3  %  29  (gar.  Fiance)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gBi-.  France)   Terme 

Madagascar  2  '/,  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  y^'  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  o/o  

—  (|uarts  »  

1875  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  qiia'rts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  CO.MPTANT) 

Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2,80  %  

Communales  1891  3  %.... 

-  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  189  9  2,60 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACIMNS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne... 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr,  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l'Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.   ET  OBL.   AU  CO.MPTAN'T) 

Act.  Bône-Guelma  

01)1.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  .  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien    

Obi.  -  3  o/„  

Act.  Est   

—  —  de  iouiss  

Obi.  —   3  %  

—  —   3  %  nouv  

~  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

3  %  1855   

—  3  %  fusion  anc.  . . 

—  3  %  fusion  nouv. 

2  %  

Midi  

—  3  o/o  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —     ~  Vi  %>j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
.\ct.  Orléans  


Obi. 


Act 
Obi 


Act 
Obi 


3 
3 
3  50 

15  .. 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

15  .. 
15  .. 


50  .. 

15  .. 

15  .. 

62  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

58  50 


1896 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  29 
34  ,. . 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30  .. 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
62  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


1897 


^  .. 
3 
3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10 

2  50 


113  54 
50  . 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25  . 
12  50 
35 
12  50 


30  .. 
15  . 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  . 
15  .. 
56  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
58  50 


1898  '  1899 


3  . 
3  .. 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  50 
10 

2  50 


50 


12 


114  58 
50 
12  50 
35 
25 
25 
12  50 
12  50 
40 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
57 
15  . 
15  . 
15  . 
12  50 
50  . 
15 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  5 


50 


15  . 
15  . 


135  41 
■dO  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50;i 
7  a. 
Ib  a, 
12  5(1 
20  a, 

1  50a 

12  .50a 
27  50 
16  27 


30  .. 
15  . . 
■dO  ■■ 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
■15  .. 
15  ., 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  (le  comp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  . 

505  ., 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


1750 
882 
400 
680 
577 
46'- 
69, 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72J 
472 
1030 


479 


482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101 

106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  . 

84  . 
83  . 
460  . 


547 
422 
410 


547 
547 


393 


434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


-i38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


Cours  (t(!  cKHiiro  (les  5  ilcrnii'i  os  sem 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 


406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


445 
446 


1815  . 


455 
446 
402 

13i5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


100  10 

99  60 
102  30 i 

480  .. 

80  50 
80 
463 


1740 


2  n  o  V . 

8  m 

V. 

15  1 

2i  no-- 

2')  ( 

100  60 

100 

47 

100 

.55 

lOi 

6) 

100  92 

100  .37 

100 

50 

100 

100  55 

100  95 

99  40 

9i) 

5'» 

99 

35 

99  50 

\  99  60 

99  45 

99 

40 

99  ,30 

99 

50 

99  85 

101  75 

101 

9  1 

101 

90 

101 

75 

102 

1  101  50 

101  90 

101 

80 

101 

65 

101  95 

476 

477  50 

480 

480 

482  50 

80  85 

80 

81 

20 

81 

20 

81  50 

81  . . 

79  90 

80 

25 

81 

81  50 

477  .  . 

470 

469 

462 

4'5  .. 

542  . . 

542 

50 

547 

551 

551  .. 

417  25 

4^3 

421 

425 

425  . . 

403  . . 

40-5 

408 

408 

4U9  50 

103  50 

104 

104 

50 

107 

106  75 

541  . . 

546 

550 

553 

f  ol  . . 

544  . . 

547 

549  5> 

552 

551  . . 

348  . . 

O-'O 

316 

348 

3io  . , 

90  5 

QO 

y  i 

75 

92  75 

92 

75 

92  7r 

344  50 

346 

342 

344 

314  .. 

89  50 

90 

89 

50 

90 

75 

92 

397  .. 

400 

iOi 

406 

406  50 

104  50 

103 

103 

101 

2.5 

lu2  .. 

375 

50 

377 

378 

380  . . 

399  .. 

4uO 

400  50 

401 

75 

403  75 

444  50 

447 

453 

455 

4"  9  . . 

498  .. 

4;  5 

497 

499 

i97  .. 

485  .. 

487 

4v)5 

494 

50 

492  . . 

43    . . 

432 

410 

439 

414  75 

438  .. 

438 

4  4" 

i43 

446  . . 

383  .. 

386 

389 

390 

389  .. 

436  . . 

437 

411 

50 

441 

50 

448  75 

444  .. 

445 

419 

449 

452  .. 

436  .. 

436 

5 

144 

448 

453  .. 

507 

507 

507 

510 

511 

43 

43 

50 

4  4 

25 

44 

75 

'44  75 

42  50 

43 

41 

25 

4  4 

75 

44  75 

538  .. 

514 

5  42 

540 

54)  .. 

426  . 

425 

25 

432 

435 

437  .. 

3950  .. 

3980 

3950 

,3800 

j7?0  .. 

1080  .. 

1085 

1081 

1Û8-J 

1072  .. 

440  .. 

4H8 

m 

440  .. 

.  .  . . 

730 

770 

740 

710  .. 

585  .. 

585 

580 

,-82 

581  ., 

520  .. 

520 

51 J 

510  .. 

655  .. 

660 

C6(j 

065 

660  . . 

595  .. 

590 

094 

591 

594  .. 

1087  .. 

I09J 

1081 

1087 

1083  .. 

610  .. 

610 

611 

611 

611  .. 

70  .. 

70 

69 

70 

68  .. 

383  .. 

400 

3S6 

395 

S82  . . 

501  .. 

501 

.501 

5'J 

502 

501  .. 

850 

911 

875 

900  .. 

715  .. 

710 

710 

713 

710  ., 

432  .. 

433  75 

434 

4<5 

75 

43  iO 

680  .. 

6:6 

680 

077 

429  75 

427 

•128 

430 

ï31  ' 

430 

428 

75 

428 

428 

50 

430  51 

429  . 

420 

42  > 

50 

425 

426  .. 

713  .. 

712 

7.'0 

700 

701  .. 

433  50 

434 

432  75 

433 

5li 

435  .. 

1085  . 

1065 

1060 

1059 

l(i.50  .. 

505  .. 

502 

5(15 

503 

502  .. 

449  50 

455  50 

4.56 

454 

455  50 

445  50 

446 

446 

50 

447 

il) 

448  75 

452 

450 

455 

461  . 

1820  .. 

1785 

178^» 

1775 

1775  .. 

444  50 

44.^ 

75 

44  4  50 

446 

448  50 

445  75 

446 

448 

449 

75 

455  .. 

445  . . 

444 

44s 

447 

25 

450  .. 

404  50 

400 

401 

398 

402  .. 

1290  .. 

1290 

1.300 

129,1 

1295  .. 

444  50 

447 

50 

4  47 

450 

454  .. 

443  25 

444 

444 

75 

447 

75 

448  . . 

2315  .. 

2300 

2285 

2290 

2290  .. 

4fi6  . 

458 

458  50 

461 

465  . 

451  . 

4f3 

454 

454 

454  .. 

406  .. 

408 

408 

408 

407  75 

441  .. 

444 

444 

446 

447  ,  . 

1725  .. 

1705 

1700 

1685 

1680  .. 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Coui  s  cie  clôture  des  5  dernières  sem.' 

2  IIOV  . 

S  n  0  V 

5  nov  " 

'2  nov|i9  niiV^ 

1195  ..  i 

181  . . 

136  . . 

195  ..  1 

180  .. 

ii'l  . 

i52  . 

450  .. 

45'-?  . . 

"IDO  . 

44--  50 

448  25 

448  25 

4  'iS  . . 

399  50 

403  . 

402  .. 

399  . . 

*éU*  /o 

4i5  .. 

441  75 

447  50 

. . 

\ô'2  > 

10'>8  .. 

050  .. 

035  .. 

. . 

040  • . 

446  .  . 

4^0  .. 

449  . 

456  . . 

4  43  50 

445  . 

446  .. 

44S  . , 

449  50 

607  .. 

610  .. 

6:!0  .. 

63  *  . . 

l' 

m  .. 

430  .. 

432  50 

40i5   .  . 

43"2  ou 

434  25 

■438 

310  . . 

3l0  .. 

31  i  . 

318  .. 

421  Tn 

422  . 

422  50 

426 

429  75 

530 

560 

558 

517  . . 

545  .  • 

4*'i5  . 

400  . . 

400  • . 

400  . . 

^u■^  •  • 

610  .. 

600  .. 

605  .. 

01 5  . . 

610  . . 

1915  . 

1990  . . 

980  . 

1145  .. 

ll:<0  . . 

114^  .. 

li>>*  .  ■ 

1 136 

8'5  .. 

810  .. 

810  .. 

K14   ■  • 

o4\/    •  • 

300  . 

:iOô  .. 

302  .. 

3* '5 

3ij6 

505  .. 

519  .. 

532  .. 

530  .. 

518  .. 

1580  .. 

1579  .. 

540  .. 

1  .'.0  . 

1535  .. 

1090  .. 

KI15  .. 

1025  .. 

1020  . 

1025  .. 

285  .. 

281  50 

286  .. 

280  .. 

ii15  .. 

163  .. 

110  . . 

151  .. 

169  . 

163  .. 

"(90  . . 

753  . . 

725  . 

105  . 

85  .. 

84  .. 

81  50 

81  .  . 

525  . . 

530  . . 

515  . . 

485  . 

485  .. 

9 19  . . 

920  . . 

926  . . 

882  .. 

880  .. 

13  50 

12  15 

1  13  2 

13  .. 

12  50 

84  . . 

86  50 

86  . . 

87  . 

81  15 

.  3  30  . . 

3540  . . 

35^11  ■  ■ 

3550  .. 

354)  .. 

.  ) 35u  . . 

1360  . . 

1355  . . 

1360  .. 

1355  .. 

421  . . 

410  . . 

430  . . 

«... 

321  .  ■ 

335  . . 

339  .  • 

342 

352  .. 

0     99  30 

99  £0 

5     9"  T  ' 

91  95 

91  60 

98  15 

OQ 

yy  /  0 

.     63  25 

64  60 

66  .. 

64  î'O 

K)o  Dv 

.     62  05 

i3  10 

63  .. 

62  8 

Al  '"i- 
Dl  iv' 

314 

374  .. 

370  . . 

'.      99  20 

99  PO 

99  9(' 

I(i0 

78  .. 

17  50 

17  511 

18  .  • 

7ft 

0      86  .. 

86  05 

86  5u 

.    102  . . 

102  . 

102  25 

1  riQ 

lUa  . . 

103 

.     106  15 

105  20 

105  51 

105  5 

1 05 

0      99  95 

100  1' 

100  2 

1 00  5( 

0     66  9 

68  0.' 

6-i  82 

10  2u 

6  )  9J 

.  290.. 

308  .. 

316  . 

315  . 

o  lu  -  ■ 

.    23T  .. 

259  .. 

262  .. 

261  .  ■ 

JOIJ  .  • 

.    231  50 

239  .. 

244  .. 

2 13  5i. 

215  . . 

.    208  50 

210  .. 

206  50 

i)l  /. 

212 

8J  25 

92  90 

0     99  15 

101  .. 

lOO  15 

lui 

loi  15 

0     95  2 . 

94  8' 

94  90 

9  ï  IC 

95  2u 

.    363  .. 

364  . 

363  2: 

ooo  .  . 

363  50 

81  4 

84  5j 

8  î  5( 

94  50 

94  60 

9  4  15 

95  11 

.      23  42 

24  15 

24  55 

21  4 

24  1 

500  . . 

0\j\}  D\) 

"SOI  5f 
OUI  \jy. 

502  5f 

83  6 

84  .. 

86  . . 

0     12  15 

il  10 

15  .. 

15  5* 

74  . . 

0     13  25 

13  65 

13  11 

14  5C 

1 4  25 

0     14  2o 

12  . . 

11  65 

11  4( 

72  .  . 

.    101  5C 

99  80 

100  55 

101  . . 

100  45 

'     100  85 

101  o: 

101  5C 

100  . 

99  90 

.     100  25 

101  6C 

lot  3'J 

101  8C 

1  1  45 

0    100  41 

100  9S 

M  .. 

101  uE 

101  10 

0    101  If 

101  61 

>  101  61 

101  . 

lo2  . . 

.    100  6 

100  5C 

loO  5C 

102  . 

101  50 

.     100  bf 

101  2; 

101  i!t 

101  V 

102  .. 

S5    100  5C 

101  Oc 

102  . 

lOO  If 

102  10 

.      85  . 

84  U 

»    84  4C 

84  6C 

84  15 

Î5     92  U 

92  1E 

r    93  4' 

94  11 

94  . . 

"5     63  . 

63  5( 

)    64  2c 

64  V 

)    64  25 

.     91  . 

91  5( 

)    98  2E 

99  . 

99  .. 

95  7; 

)    91  3; 

)    96  11 

91  . 

97  05 

50     46  4; 

)    46  9: 

>     41  2C 

)    47  2; 

)    48  10 

i5     25  4( 

)    25  3 

1     25  il 

)     25  4( 

^     25  90 

iO     22  6; 

)    22  6( 

)     22  5S 

î     22  1C 

>     23  10 

.    425  . 

431  5< 

)  433  . 

447  . 

426  .. 

.    48i  . 

483  . 

488  . 

485  . 

483  .. 

.    515  . 

515  . 

514  . 

517  . 

519  .. 

99  . 

101  .. 

.    401  . 

418  . 

435  . 

438  50 

.    454  . 

460  . 

459  . 

458  . 

462  . . 

.      96  tO     91  . 

96  jK 

)     97  5( 

)     ..  .. 

.      52  . 

49  . 

48  i; 

>    48  i: 

;  .... 

Ronitirc 

Val. 

Soin .  1 

de  Tilrc^ 

nom. 

ters. 

— 

99.699 

w 

3391111 

500 

,500 

1110100 

500 

50U 

1493954 

500 

500 

259.911 

500 

50(1 

263.045 

500 

500 

3325461 

500 

50O 

1132841 

500 

500 

33.2.51 

600 

500 

183.195 

500 

5i.i 

149.224 

500 

500 

1  49.409 

500 

500 

243.128 

500 

500 

100.000 

250 

250 

15.296 

500 

500 

60.000 

500 

50(1 

13 . 842 

50O 

500 

105.321 

250 

220.619 

» 

80,000 

500 

500 

120  000 

.500 

.501 1 

14.120 

50U 

50i 

19.280 

„ 

), 

58. 265 

500 

500 

200.000 

100 

ton 

10., 500 

100 

100 

18.880 

250 

250 

31.120 

)^ 

125.000 

100 

100 

50.000 

500 

500 

40,000 

500 

500 

BOO.OOO 

500 

.501 

510.000 

400 

lor. 

212.103 

500 

50(1 

100,000 

39.600 

500 

500 

60.000 

30U 

300 

•  î 

Capital 

ou 

[(ofniii'e  de 

Tiire.s 

522068.360  i 

» 

190161. 

000  f. 

1924 

524306.20011. 

5.298.600  t 

18.389.000  £ 

» 

59. 

1 10  oli 

1940 

318109. 500f, 

1932 

100. 

000  ah 

1981 

105000. 000 f. 

H 

1 54010. 000 f. 

» 

1 399299000 f. 

1941 

134839  500 f. 

» 

61 1830. 

ml. 

» 

1.111. 

500  ob 

1930 

1 .080. 

GOO  oh 

1940 

39.331. 

1451-. 

19-49 

58. 

ll  i  ot 

1922 

266. 

090  oh 

1962 

124500.0001 . 

582000 

00011. 

8013094942  li 

90 

300  ob 

19-J8 

85.651 

500  f. 

IHC,:. 

29.000 

000  f. 

lyis 

41.121 

m  ± 

4.38 

650  ob 

1925 

21.632 

oOOf. 

1955 

255396 

500f. 

1923 

111423 

500  f. 

1939 

119255 

500  f. 

1958 

1.045 

464  ot 

1951 

M 1090 

500  f 

1961 

489131 

500  f. 

1910 

340162 

500  f. 

1911 

i9.t«0 

OOOf 

1950 

112212 

500  f 

1915 

449131 

5001' 

1915 

1 902242000 f 

1910 

351 081. 500 f 

1913 

395681 

oof 

1910 

214.000  0 

1961 

,'5. 000. 000  f 

1950 

136981.2001' 

1930 

39. 333. 000 f 

» 

■(.,371.915*1 

» 

ii:;46.282£,l 

» 

4:';)i3. 

29611 

10(j615 

.OOOf 

1931 

11'i156 

000  i 

1931 

1  r.  58G  .5Ûuf 

11 

6  060 

.  120  i 

C  195( 

20  915.Go0f 

.  1934 

3'j  061 

.500f 

.  1938 

1,996.900 

E  1938 

19.76S 

.350 

£.  > 

DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACÏ.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (SuilOl( 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        -      3  %  

—  —      3  %  1884...... 

—  -      1  %  %  1895... 

—  Grand  Central  3  %  189; 

\ct.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

3  %  nouv  

.\ct.  Ouest-Algérien  

Obi.  -  3%... 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

\ct.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIO.V.S  AU  COMl'TAN'ï) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  l'i  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coiiijv'  Générale  des). 
Gomp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 
C"  Gi=  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes. . . 

Omnibus  de  Paris  

jouiss  . . . 

Voitures  à  Paris  

G"  Générale  de  Traction. 

Etafil,  Decau ville  aîné  

Malfidano  (Mines  dej  

jouiss. 

Mines  d'or  et  d'expl.  [C'  f" 
Métaux  iC"  fran(,-aise  des).,. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  iC"  du)  en  liq 

Bons  il  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez. 

pai  ts  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  desj 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 8  %(ch.  fixeîâi îOj 
Argentine  6  %  1891 
Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2  f.  50) 
Brésil  4  %  %  1888.  , , 

—     4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896  . . 
Chine  4  %  or  1895 . . . 

Congo  lots  1888  

Danemark  3  %  1894 


Egypte  (Daïra-Sanieh  4  %) 
—      (Unifiée  7  %)  


—  (Privilégiée  3  %  %}. 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1815  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  ^  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  {4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Etat  de)  5o/«  1697 
Norvège  3  %  1888  

—  3  K  %  1898.... 
Portugal  3  %  

—  'i  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort,  1894, 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1861-1869.... 

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889   

—  —    1890  (2' et 3«  émis. 

—  —    1890  (4*  émis.) 

—  —    1893  (5«  émis.), 
_        —    1894  {6*  émis.)'... 

—  Consolidé  4  %(!■■«  et2«sér 

—  3  %  or  1891  l' et  2"  ém.  1894 

—  3      %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G 

—  séue  D 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  4  %  1894  

3  'A  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


ûiii^.riiF.ou  IMÉUBT  distribue  en 
1 89.5     1886  I  1891     i  898 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1899 


43  50 
15  .. 
15  .. 

is 

38  50 
15  . . 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15  .. 


18 
21  50 
64  50 
64  50 
52  . 
15  . 
30  . 
45  . 
20  . 
28  50 


5 
40 
21  50 

1  .. 
12 

25  .. 


99  49 
41  96 
12  50 
6  .. 


15 


50 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

4  '. 
4  ■. 
4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


50 


43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  ., 

15  .. 


15 


18  .. 

28  50 
66  50 
65  . 
52  50 
18 
21  50 
55 
30 
28  50 


5 
40 
21  50 

1  .. 
30  .. 

25  .. 


100  05 
42  28 
'5 
12 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18 
28  50 
68  . 
62  . 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


6 
40 
21  50 

5  50 
30 

12  50 


91  62 
40  91 
12  50 
15 


2  15 
5 
4 
4 
4 


2  15 
5 
4 
4 
4 
5 
4 


50 


50 


50 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

*3 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


50 


50 


50 


4 

4 

25 
3 
3  50 
1 

22  50 
3 


4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 

3  50 

4  . 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

20 
20 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  ■. 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


1250 
481 
483 
456 
483 
145 
485 
483 
685 
414 

482 
210 
458 


20  .. 
28  50 
11  .. 
49  .. 
36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 
6  . 


iO 
31  50 

5 
30 

12  50 


101  14 
45  61 
20 
18 


2  15 
5  75 
4 

4  50 
4 
5 
4 


3 
4 
4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


2  50 
4  .. 
4 

25 
3 

3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3  50 
3 
1 
1 
1 

20 

20 
25 
4 

20 
20 

3  50' 
3  50 


50 


20 
28  50 
14  .  , 
59  . 
16  61 
16  . 
22  50 
65 
40 

5 

■5 

5 
50 
31  50 

5  51 
10  . 

25  . 


116  48 
51  .5: 
22  5i 
16  50 


2  50 
4 


50 


25 
3 
3 
1 

22  50 

3 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

4 

3 

3 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3  50 


1891      1898      1899  1900 


420 
690 
«50 
125 
840 
365 
715 
1520 
930 
098 

100 
1000 
110 
116 

665 

590 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
419 
685 
469 

480 
335 
460 


1270 

468 
464 
420 


410 
140 
2400 
1128 
835 
.362 
690 
19.35 
1350 
835 
121 
111 
1030 
140 
92 
650 


125 

i255 
280 
445 
265 


50 


1222 

451 
446 
400 


1150 
466 
463 
654 
446 


1080 
451 
441 
620 
430 


340 
438 


426  . 


435 
610 
2130 
1130 

825 
325 
585 
1156 
1215 
609 
210 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550 


112  .. 

,3115  ., 

1465  .. 

414  .. 

269  .. 


101 
3585 
1360 
515 
315 


50 


112  80 

104  80 
69  35 
66  3fi 

i06  80 
81 
99 

105  20 
101 
102  30 

63  10 
3  2.. 
310  .. 


218 
140 


106  . 
95  90 


50 


50 


104  50 
23  60 

414 

93  50 
103  20 

90  25 

103 
102  30 
102  10 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

10  20 


104 

101  15 
31  15 
22  10 
21  10 

380 
444  .. 
482 

102  25 
360  .. 
435 

99  20 
40  80 


112 
448 
103 

53 

52  15 
440 
106  40 

94 

99 
102  85 
109  . 
104  25 

34  . 
151  . 
129  . 


214 
225 
101  60 
104  10 
94  40 


91 

104  50 
18  25 

450 
93  10 
95  10 
95  50 
93  30, 

102  35 

102  50 

103 

102  90 

102  50 

106  10 

106 

104 
97  50 

101  50 
61  50 


103  15 
161  . 
41  . 

21  . 

22  15 
401 
410 
499 
103 
310 
460 
100 

44 


108 


102  . 
66  . 
64  . 

435  . 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  15 
106  15 

102  20 
59  10 

284 
240 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384 

ioo 


325 
422 
438 


410  . 

630  . 

20,30  . 

1140  . 

805  . 

330  . 

540  . 

2000  . 

1350  . 

125  . 

235  . 

91  . 

1110  . 

810  . 

95  . 

480  . 

180  . 


86 
3542 
1,315 
430 
315 


101  50 


68 
61 
399 
100 
78 
84 
102 
104 


336 
282 


24  90 
495  .. 

92 

92  40 
92  15 
101  40 
101  35 
100  1 
100  80 

100  65 
103 
104 

101  40 

90  . 

91  . 
63  . 


101  30 

98 

41 

26  50 

22  95 
419  .. 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48  75 


227  . 
289 


94 
311 


2i  . 

491 


100 
99 
99 


100 
102 


92 


420 
468 
510 
101 
400 
460 
98 
49 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


VITS 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

,'00 . 000 

500 

2ii0 

SOO . 000 

500 

250 

M  i .000 

100 

Il  10 

lïo.ooo 

500 

200 

160.000 

50O 

125 

100.000 

500 

250 

9r..ooo 

» 

00.000 

500 

5  0 

500 

500 

99.337 

500 

500 

523.615 

500 

500 

554.518 

500 

500 

M';.4li3 

500 

500 

18S.452 

500 

500 

391.556 

500 

50(1 

in.92T 

500 

500 

732.118 

.5110 

500 

3185158 

500 

50O 

590.000 

500 

500 

409.610 

500 

500 

94.319 

10£ 

ll)£ 

490.000 

500 

500 

602007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

5U0 

500 

45.535 

500 

500 

94.254 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

•500 

500 

232.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

500 

400 

70.000 

500 

500 

318.750 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1124448 

500 

500 

l.-!9.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

500 

500 

139.845 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

500 

500 

325  000 

101 

lOi 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5f 

110.000 

5£ 

51 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DÉSIGN.VTION  iin.><  VAIiEUUS 


VALEURS  ETRANGERES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottom9,ne  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  F<incier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagu.  jouis. 

\cl.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2"  série.. 
Act.  Ch.  Autrich -Honsr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  l'"  à 8"  émis. 

—  -     —  9»  émis  

—  —     —  10'  émis. . . . 

—  riouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Aet.  Lombards  

Obi.         -        3  %  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méri  ionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  is 

—  Nord  de  l'Espagne 


liIflIlKNIIK  ou  INTKIlliT  disiribue  en 


C.iiiirs  d(.'  coiiip.  luiiiiiii.  jmllid, 


16  n. 

15  p. 
15  75 
20 


37  50 

5 
24 


Obi. 


3  % 


série, 
série, 
série, 
série, 
série. 


Pampelune. 
Barcelone. . 
Asturies  l'' 


hyp. 
hyp. 

_         _      3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1-  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  —  —     3'  hyp. 

—  Smyme-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Sud  de  l'Esp .  3  %  1  "  hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Crvmp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-  I  into  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Osin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

T-bacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


15  . 
15  . 
33  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
4 

15  . 

15  . 

33  . 
40  10 


1S95 


14  fl. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
2i  .. 


15  .. 
15  .. 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
15  ., 
5  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 

29  25 


15 


7  50 
20 

7  50 
10  05 
30 


18  30 
20  50 
42  50p 
11  40 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  ,. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


1890 


12  n. 

15  p. 
18  06 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


1897 


8  fl. 
15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


15 
15 
28  50 
15 
15 
15 
15 
15 

3 
15 
15 
33 

7 


15  . 


15  . 
15  . 
15  . 
20  . 
20  . 


30  . 
27  65 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


lo  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
15  ., 
15  .. 
15  ., 
15  . 

15  . 

16  . 


15  . 


30 


47  70 
37 


12  20 
19  . 
45  p 
14  55 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
10  .. 


15 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 

20 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


1898 


10  fl. 
15  p. 
13  50 
12  50 

5  .. 
37  50 

7  .  .. 
24  .. 


15  . 

15  . 
31  . 
15  . 
l5  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  . 
15  . 
15  . 
33  1 
11  70 


59  7 
50  .. 


3  65 
7  . 

45  p 

22  . 


Cours  (le  clôture  di'S  5  di^rnicri;»  ai'.m. 


1.896 


536 
499 
580 
572 
153 
1266 
479 


60 

1.36  . 
266 
255  , 
775 
475 
407 
459 
468 
304 
225 
364 
360 
634 
200 
115 
253 
240 
244 
239 
236 
248 
254 
249 
235 
235 
483 
65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 


143 
610 

76 
160 
354 
685 
580 


1897 


520  . 
490  . 

592  . 
574  . 
108  . 
1300  . 
489  . 
790  . 

45  . 

65  . 
180  . 
176  . 
775  . 
478  , 
469  . 
467  , 
476  , 
295 
195 
386 
382 
696 
115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
.490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


1898 


450 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
145 
782 
475 


286  . 
173  . 
389  . 
385  . 
695  . 
130  . 
58  . 
192  . 

172  . 
168  . 
168  . 
170  , 

173  . 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


515 
518 
670 
570 
99 
1260 
534 
520 
98 
242 
232 
226 
750 
130 


!i23  . 
170  . 
348  . 
352  . 
680  . 
193  . 
190  . 
254  . 
2.10  . 
235  . 
233  . 
232  . 
232  , 

241  . 
250  . 
2i0  , 
243  , 
455  , 

75  . 
284  , 

242  , 
310 
302 
303 
425 
370 
136 
750 
144 

1130 
2260 
29 
105 
309 
650 
626 


iKiv.  H  iiov.  1.1  iiov.  22  Miiv.  iJO  riov 


413 


717 
534 
80 
1195 
32 


450 
541 
V23 
un 
85 
1207 
527 


93  .. 

280  .. 

90  .. 
282  .. 

05  .. 
435  75 


418  75 
421 
182 
137 
343  50 
337 
670 

170 

298 

m 

2S6 
2S6 
286 
279 
285 
2<5 
ï76 
276 


264  . 

252  . 

340  . 

335  . 

335  . 

41,5  .. 

3i0  . 

425  '. 

121  50 
1480 
2760 
45 

126 

306  .. 

770 


100  . 
2-<6  . 

283 
283 
712  . 
435  . 
424 
414  50 
421  50 
181 
141 
3U  jO 
339 
679 
142 
17S 
297  50 
2't3 
291  . 
290  . 
290 
28  )  . 
283  . 
ii86  . 
278  . 
27i  . 


70  50 

269 

26! 

339 

334 

1.^3 

41 1 

310 

202 

4.i5 

123 
1417 
2075 
48 

120 

3ii8 

645 

765 


447 


715 

531 
88 

538 
470 

«8 
282 
282 

28:5  25 
7ii8 

4  6  50 

422  .. 

417  75 

27  50 
10.. 

Ii2  .. 

343  5 

310  .. 

665  . . 
142  .. 

179  .. 
297 

284  . . 

2  1  .. 

2K9  .. 

290  . 

280  .. 

283  50 

2*7  . 

2i7  . 


4  48  . 

5j2  . 

725  . 

5.i2  . 

■<.=.  50 
1218.  .. 

37  .. 


50 


70  =.0 
207  5 
201  . 
3i3  . 
335 
334  50 
412  . 
344  . 
190  5 
430  . 
1:5  . 

1429  . 

2625  . 
51  . 

30S  '. 
650  . 


294 
z8 

2S8  . 

7  5  . 

439  . 

430  . 

419  7 

430  . 

177  . 

1  6  . 

352  . 

344  50 
065 

:S5 

2s  9 

85  50 
2-<8  50 
286  . 
289  . 
282  . 

m  . 

28  '  50 
279  50 
2,9  50 


550 
722 
537 
83 
1222 
535 


69  50 
i67  .. 
2-11  .. 
:  46  2.: 
■M  . 
3(5  .. 
ill  7ï 
34S  .. 
197  .. 
376  .. 
i;3  ., 
1155  ., 
2;73  ., 
48  .. 
121  ., 
.107  ., 
650  .. 


98 
285 
i!90 
l!90 
7 10 
441 
432 
421 
431 
192 
\ii 
352 
318 
080 
U2 
180 
■>,)i 
285 
292 
2S8 
289 
283 
888 
2S7  50 
279  50 
27  9  50 


206 

265 

345 

335 

334 

409 

350 

197  50 

390  . 

122  . 
1148  . 
2585  . 
51  . 

119  . 

307  . 

655  . 

755  . 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


KOMBRE 

de 
TITIIES 


11.726 
16, 661 
35.170 
50.000 
6.000 
1.200 
6,000 
6.000 
24,000 
100.000 
20.000 
1  380 
4.620 
26.000 
12.000 
20.000 
23.200 
32.600 
25.440 
20.000 
40.000 
20.000 
6.600 
14.000 
24.000 
24.000 
40.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.000 
14.000 
9.023 
20.000 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 

» 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
100 
500 
500 

n 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS) 

Midi  joui.^s  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'c  G'»  F"'  de.s).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  i  Indo-Chine — 
Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  i Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  K«) 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C'-Havr.-Pén.  de  Nav.  à  V' 
Benéd.  de  l'Abb.  de  Fée. 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci'  G'" 

Etablissements  Duval  

Gde  DistiU.  Cusenler  et  C'' 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . . 
Lits  Militaires  


COURS  DE  CLÔTURE 

NOllRRB 

de 
TITRES 

ïal, 

Som. 

Deniers 

COURS 
Cole.s 

15  nov 

29  nov. 

nom. 

Ters, 

680  .. 

690  .. 

56.700 

500 

500 

1825  .. 

1825  .. 

165.000 
41.462 

500 

500 
500 

557  .. 

500 

670  .. 

080  .. 

681  '. . 

31.607 

420 

1000 

12.490 

350 

1250  .. 

41.412 

500 

500 

300  . 

30.676 

500 

500 

225 

261.149 

500 

500 

772  50 

9.275 

500 

500 

54  .  . 

5'>  . . 

52 

18.530 

500 

500 

515 

5.876 

450 

450 

1395  . 

32  983 
103.602 

500 
500 

500 
500 

812  .. 

810  .. 

109.573 

500 
500 

500 
500 

1015  .. 

1024  .. 

980 

55.666 

43  50 

286.020 

500 

500 

1410  . 

9.740 
5.096 

500 
300 

500 
300 

498  .. 

496  .. 

500  .. 

499  .. 

504  y. 

30.180 

600 

600 

875  50 

902  .. 

8/5  .. 

2i5.146 

500 

500 

1030  .. 

1035  .. 

68.878 

500 

500 

9u6  .. 

920  .. 

900 

218.207 

500 

500 

620  .. 

625  . . 

610  .. 

610 

610  .. 

490  .. 

475  .. 

489  .. 

3a  050 

500 

500 

1650  .. 

1050  .. 

1645  . . 

29.373 

500 

.500 

1580  .. 

1620  .. 

15(j5  .. 

97.880 

500 

500 

506  .. 

514  .. 

501  .. 

49.232 

600 

500 

1116  .. 

1115  .. 

1121  .. 

33.622 

500 

500 

631  .. 

631  .. 

628  .. 

48.572 

500 

500 

6900  .. 

157  .. 

2460  .. 

2550  .. 

2350  .. 

850  .. 

850  .. 

40.000 

500 

500 

280  .. 

276 

1345  . 

1145 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEUR.- 


VALEURS  FRANÇAISES 

(obligations) 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %  

C''  G'«  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  420  f  5  % 

—  obi.  de  350  f. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'"  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (G'«  Fs')  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  %  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  ^4  %  — 
C'"  Transatlantique  'd  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %  — 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l"-'  série  

—  —  2°  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTKAK. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(obligations) 
Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  4  %  1",2«  sér. 


COURS  DE  CLÔTUM 
DerQierx 

CODRS    2i  nov.  -29  nov 

tote: 


222  50 

106  .. 

497  75 

2!)9  .. 

249  .. 

430  .. 

492  .  . 

509  .  . 

495  .. 

495  .  . 

470  .  . 

490  .. 

480  .. 

06  .  . 

414  . 

323  .. 
497  . 

295  .  . 
605 

617  50 

160  .. 

455  .  . 


451 


335  50 
195  .. 


507  .. 
140  .. 


223  .. 
163  .. 
495  .. 
293  .. 
214  50 
425  .  . 
492  .  . 
509  .. 


490  .. 

166  .. 
457  50 

.75  . 

505  0 
ill  -.'5 
32i  .  . 
195  0 


607  .. 
620  .. 


455 


338  .. 
197  .. 


508  ., 


222  îO 
1  5  . 
498  . 
301  . 

432  ! 
492  .. 
508  . 


4915 

470  . 

laO  . 

490  . 

500  . 

414  . 

323  75 

485  . 


(Î03  75 
617  25 
■465 
455 


337  25 


506 
425 
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AU  BON  MARCHE 

PARIS  MAISON   ARISTIDE    BOUCICAUT  PARIS. 

Lundi  3  Décembre  et  jours  suivants 

ITRENNES 

JOUETS,  LIVRES 

Mise  eu  Vente  de  l'Agenda-Buvard  du  BOM  MAierillî 
DANS  L'ANNEXE  :  Affaires  remarquaMes  en  TAPIS,  PETITS  MEUBLES,  etc. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Sorit'té  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  HO  millions.  —  Réserve  :  G  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES   DE  GHKQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  iMk  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  mun.s  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 


SOcnKTÉ  ANONYME  DKS 

CLOUTERIES  DU  GLOBE 

Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'assem- 
blée générale  ordinaire  des  actionnaires  du 
3  octobre  1900. 

Messieurs, 

Conforniéuicnl  à  la  loi  et  à  nos  statuts,  nous 
avons  l'houneur  'le  vous  rendre  compte  des  op  'ra- 
ratioiis  de  noire  Sociéti';  pendant  1  exercice  1S99- 
1900,  qui  a  été  consacré  presque  exclusivemenl  à 
l'installation  de  nos  usines  do  Marcliiennc-au- 

Les  travaux  de  construction  et  d  amonagemoni 
de  nos  élahlissements  n'ont  été  complètement 
achevés  que  le  1"'  juillet  di-rnier:  tonti'lbis,  dès  le 
mois  de  mars  1901),  nous  avons  pu  commencer  la 
fabrication  ctaugmenter  pro•;l■e^sivenl(■nt  le  nombre 
de  métiers  en  activité.  Noire  production  a  a  teint 
ainsi  300  tonnes  au  total  jusqu'à  lin  de  juin, 
mais  ce  cliitî're  ne  donne  évidemment  pas  la  me 
sure  de  la  capae.itéde  nos  ateliers,  qui  sont  outillés 
pour  une  production  de  10  tonnes  par  jour  au  mi- 
nimum, soit  do  aryi  à  oliO  tonnes  par  mois. 

Nous  avons  la  satisfacti  on  de  vous  annoncer  que 
toutes  les  spécialités  de  nos  u-ines,  tnlles  que  clous 
de  chaussures,  crampi  ys  pour  ress  n-ts  et  pour 
clôtures,  semences  et  bossettes,  etc.,  ainsi  que  les 
nombreuses  variétés  de  pointes  de  n-aris  et  de 
clous  que  nous  labi  iquons,  ont  été  très  appréciés 
parla  clientèle  dés  leur  arrivée  sur  le  nuirche; 
iussi  soniines-nons  fondés  à  dire  que  nos  établis- 

ments  ne  fourniss  ut  que  dos  produits  de  tout 

rcmier  ordre  : 

Los  terrains  que  no  s  avons  acquis  a  Mai'- 
iiionnc-au-Ponl,  à  de-  conditions  extrêmement 
;  vanlageuses.  ont  une  é'endne  de  prés  de  huit 
Mectaros,  te  qui  nous  p  -rmetlra  d'i-n  aliéner  une 
-Tandc  partie  avec  li'néticc,  tout  en  conservant 
me  superlici<>  sullisHiite  pour  tripler  au  besoin 
vios  installations  oxislanies  dans  l'avenir. 


Notre  production  maxiina  de  dix  tonnes  par  jour 
exige  une  consommalion  de  force  motrice  de  17.) 
clievaux,  dont  HO  au  maximum  nous  sont  fournis 
par  des  turbines  actioniii'S  par  une  chute  d'eau 
dont  l'utilisation  nous  a  élé  accordée  par  l'Etat. 
L'économie  que  nous  n  alisons  de  ce  chef  dans  la 
consommation  de  combustible  est  considérable. 

Nos  étaidissemonts  seront  proidiaini-rnont  ra< 
cordés  par  voie  Icrréi'  à  la  gare  projeli'e  de  la 
Sambrc  iialto  do  Zone;  des  ciiomins  de  fer  de 
l'Etat,  ce  qui  nous  donnera  toutes  facilités  poni 
l'expédition  île  nos  produits  finis,  ainsi  que  poni 
l'approvisionnement  do  nos  matières  premières, 
tant  au  point  do  vue  de  la  manutention  des  mar- 
chandises qu'à  celui  du  coût  des  transports. 

lin  résumé,  nous  croyons  pouvoir  affirmer  que 
nos  usines  sont  établies  confonnémont  à  tous  le.-- 
progrés  réalisés  dans  l'industrie  spéciale  de  la  l'a 
brication  des  clous  et  qu'elles  sont  dotées  d'un 
outillage  des  plus  perl'ectionnès. 

Ajoiitons  que  notre  carnet  de  commandos  est 
régulièremont  pourvu  d'ordres  el  que  l'allure  gé- 
nérale de  la  vente  de  nos  produits,  depuis  la  tin 
du  mois  de  juin  dernier,  nous  autorise  à  déclarer 
que  nos  usines  ne  tarderont  pas  à  se  créer  une 
clientèle  importante.  D;^ns  ces  conditions,  nous 
croyons  pou\oir  fonder  P  S  plus  grandes  espérances 
sur  les  résultats  bénéficiaires  de  l'e.xercice  1900- 
P.  Ol,  qui  sera  en  réalité  notre  première  année  de 
production . 

Voici  quelques  explications  sur  les  postes  prin- 
cipaux du  bilan  arrêté  au  30  juin  1900. 

ACTIF 

Le  poste  apports  de  500.000  francs  représent 
les  5.000  actions  ordinaires  d'une  valeur  nominale 
do  lOJ  francs  qui  ont  été  attribuées  à  la  Compa- 
gnie nationale  iinancière  lors  de  la  constitution  d  ■ 
U"lre  Société. 

Le  poste  frais  de  premier  établissement,  si 
montant  à  fr.  74.901  «1,  représente  les  frais  d'ac- 
tes notariés,  les  frais  d'impression  et  de  timbrage 
des  titres,  les  dépenses  des  usines  pendant  la  pé- 
riode qui  a  précédé  le  commencement  do  la  fabri 
cation,  etc.  ,      ^  , 

Le  poste  inritcricl  de  fr.  2:30. G98  51  représente  le 
montant  des  dépenses  eiï'ectuées  pour  l'acquisition 
et  la  construction  du  matoriel  et  de  l'oulillage  dos 
usines,  y  compris  les  frais  des  installat'ous  de 
l'éclairage  électrique. 

Le  poste  immeubles  de  fr.  200.503  03  comprend 
les  dépenses  relatives  à  l'achat  des  terrains,  à  la 
construction  dos  bâtiments,  de  la  cheminée,  des 
turbines  et  du  canal  de  dérivation  de  lEau- 
d  lleuie.  .  , 

Le  poste  Marriinndises  générales:  comprend  les 
matières  premières  et  les  produits  fabriques  en 
magasin  ;  il  représente  une  valeur  de  227  790  fr.  17. 
les  matières  premières  étant  estimées  à  leur  prix 
d'achat  et  les  produits  finis  au  cours  du  30  juin 
dernier. 

Le  poste  Ai>proiHsion>teûren's,  qui  représente 
15.2  3  l'r.  37,  comprend  les  objets  do  consomma- 
tion, tels  qu!  charbon,  acier  fondu  pour  outils, 
huiles  de  graissage,  etc. 

Les  autres  postes  de  l'actif  relatifs  aux  embal 
la"es,  aux  elTets  à  recoTOir,  aux  espèces  encaisse 


el  aux  débiteurs  par  comptes  n.'appeltent  aucune- 
mention  spéciale. 

P.ASSIF 

Le  poste  Capital,  de  i.oOi.ÛOO  de  francs,  repré- 
sente 5.000  actions  i)rivilégiées  dune  valeur  nomi- 
nale do  100  francs  et  5.01.0  actions  ordinaires  de- 
mémo  valeur  nominale. 

L(!  poste  Créditeurs  par  comptes  2.52.376  l'r.  74 
représrnte  nos  engagements  actiiel.s  envers  nos 
banquiers  et  nos  l'ouruisseurs.  L'importance  do  ce 
poste  s'o.xplique  par  la  quantité  de  matières  pre- 
mières que  nous  a  ons  cru  devoir  approvisionner 
avant  l'époque  de  la  hausse  dos  fers  et  aciers,  ce 
qui  nous  permet  du  fabriquer  aujourd'hui  à  un 
prix  de  rêv  ent  exlrémemfnl  avantageux.. 

Le  poste  Solde  en  'bénéfice  de  l'exercice  1W9- 
1900  de  fr.  10.905  il  r^présonle  le  soUli'  en  béné- 
fice de  l'exoicice  courant,  réalisé  uniquement  jiar 
une  fabrication  inc»nplète  et  pendant  une  durée 
de  quatre  mois  souioment. 

Au  crédit  du  compte  de  ju-olits  el  pertes  llguieiit 
les  bénéfices  bruis  sur  marchandises  p<mr  00.105 
francs.  Au  débit  du  nièmecompte,  cette  somme esl 
balancée  par  les  frais  généraux,  se  montant  a 
fr.  'i9.2.59  59,  et  le  solde  bénéficiaire  de  10.!K)5  fr. 
'il  cent. 

Vous  aurez.  Messieurs,  à  vous  prononcer  sur 
l'adoption  du  bilan  et  du  compte  do  profits  t-t 
])ertes  dont  nous  venons  de  vous  cxpo«er  la  teneur 
et  vous  auri'Z  éi.'al(mient  à  décider  d^-  l'emploi  du 
solde  bénéficiaire  que  nous  vous  proposons  d'à  (Vec- 
lor  à  des  amortissements. 

Bruxelles,  le  22  août  1900. 
Le  Conseil  d'Administration. 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


Situation  au  30  septembre 
ACTIF 

Actions.  Versements  nouappelés. . . 

p  .      j  à  Gonslantinople  

(^aisse  j  j^jjg  succursales  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefcudle  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  


1900 

125.000 
28.261 
9.620. 

25.038. 
53.807. 
S'i.ll'i. 

51.687. 
77.705, 

77.101, 
5.6a5 
1.786. 


,000  « 
.013  20 
.781  80 

,21-2  70 
,407  70 
.417  95 

.m  10 
197  25 

,9.52  70 
.538  40 
.832  70 


Fr.    4S9.728.778  .50 


PASSIF 

Capital   ^.000 

Billets  de  Banque  

Effets  à  payer  

Dépôts  à  échéances  fixes 


21.509 
25.402 
22.449 


Comptes  courants  divers   144.290. 


Dividendes  à  payer. 
Réserve  statutaire 
■Divers*.  


348. 
16.814 
8.913 


.000  » 
.772  70 
.548  40 
.621  35 
208  20 
512  25 
869  55 
2i6  05 


Fr.    489/728^78  .50 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Directeur  général  :  (Signé)  R.  Hamilton  Lang. 
Le  Directeur  :  (Signé  Gust.  'Wûlfing. 
  i-:-7.5 

Chemins  de  fer  di  Paris-Lyou-Méditerranée.  — 
Billets  directs  de  Franco  en  Espagne. 

Des  gares  ci-desso.'S  à  Barcelone  : 
Paris..  ...  l"cl  ,  1:^2.80;  2- cL,  91..=^5;  3' cl.,  59.45 
Lyon.    ...     «       83.05     «      57.95     »  37,55 
Marseille..      »  '     «LS'I     »       43  30     »      28.  » 
Genève   «      100  b5     »      69.85     »  45.30 

De  Barcelone  aux  gai  es  ci-dessons  : 
Paris   ....  1"  el.,  H2.90;  2'  cl.,  91  0.5;  3'  cl.,  59.50 

Lyon   »        83.15     »      58.05     »  37.60 

:^ïarseille. .  »  t>1.40  ■>  43.40  »  28.05 
Genève....      »       100.75     •>       69.95     »      45  f<5 
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BUREAUX  :  il,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

b  des  Gt-rem.cls  Express  BÎTaroi5éen.s 

(Société  Anonj'ine) 

tat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

il"  janv.  au  1,)  nov..  Fr.  9.563.731  11.668.231 
i  1"  au  20  novembre   254.524  288.556 

9.818.255  11.956.787 

fférence  en  faveur  de  1900 . .         2 . 138 .  .532 

ir/8 


►MP.  FR.\NÇ.\ISE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  LA 

PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 


cettes  brutes,  pendant  le  mois  d'octobre  1900,  du 
Réseau  exploité  parla  Compagnie  (1.311  kil.)  : 

828.768  fr.  (ou  $  m/n  388.000) 
■ntre  :  796.405  fr.  (ou  $  m/n  379.421) 
m  octobre^  1<S99. 

1-279 


E  GENLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

ci  U'  s  du  15  au  30  nov.  1900. . .  Fr.     261.159  10 

«ettes  du  1"  janv.  au  30  nov.  1900 

inclus  Fr.  6.519.906  35 

hcettcs  du  l"  janv.  au  cO  nov.  1899 

|.nclus   6.134.737  35 

I  fférence  en  faveur  de  1900  Fr.     385.169  » 

I   1:80 


1      COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

I  ciété  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

GER,  lîIZERTE,  BLIDAH,  B ')NE,  liOUGIE,  CONSTAN- 
riNE,  MARSEILLE,  MOSTAGANliM,  ORAN,  SÉTIP,  SF.4X, 
SIDI-BEL-ABBÈS,  SOUKAURAS,  TU.NIS. 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  o/O 

1-281 


impagnie  Parisienne  d'Éclairage  et  de  Cliauliage 

PAR  LE  GAZ 

isicge  social  :  G,  vue  Cundorccl 

AIMORTISSEMENT    DES  ACTIONS 

2'J'^  TiRAUE 

iste  des   15.484  actions   sorties  au  tirage 
du  22  novembre  1900 

Ces  litres  sont  remboursables,  au  taux  de  250  fr 
i  siège  social  (Survice  des /litres),  tous  les  jours 
>n  fi'riés,  de  10  b.  à  3  h.,  à  dater  du  2  janvier  1901. 
L'acompte  sur  ledividende  ces^e  à  partir  du  jour 
i  l'Action  est  remboursable.  —  En  outre  des  250 
mes  du  remboursement,  chaque  action  amortie 
t  remplacée  par  une  action  de  jouissance.  — 
ans  le  cas  où  un  ou  plusieurs  coupons  seraient 
dûment  payés,  li;  montant  v.n  sera  retenu  lors  du 
mboursement  du  titre.  —  Les  actions  du  pré- 
nt  tirage  pourront  être  payées,  au  siège  de  la 
mpagnie,  à  dater  du  1" décembre  prochain,  sous 


une  retenue  calcub'c  au 

aux  d'iiscompti'  di' 

la  li;ni- 

que  de 

France. 

2701 

à  2800 

.5901  à  6000 

6401 

à  6.500 

7301 

7400 

8501 

8600 

9501 

9600 

10601 

10700 

12001 

12100 

14301 

14400 

21401 

21500 

21801 

21900 

24801 

24900 

27201 

27300 

30201 

30300 

32201 

32300 

33901 

34000 

36301 

36400 

38901 

39000 

40601 

40700 

43301 

43400 

49001 

49100 

51101 

51200 

52001 

52100 

.52601 

52700 

53101 

53200 

56901 

57000 

57701 

57800 

57901 

58000 

59001 

59100 

63401 

63500 

64605 

64700 

64801 

64900 

73801 

73900 

74501 

74600 

75101 

75200 

75401 

75500 

77501 

77600 

79601 

79700 

79901 

80000 

83201 

83300 

83601 

8:3700 

80301 

864C0 

87701 

87800 

92601 

92700 

93901 

9i000 

95601 

95700 

98001 

98100 

99201 

99300 

99301 

99400 

103901 

104000 

104401 

104500 

105901 

1U6O0O 

107301 

107400 

110401 

110500 

111101 

111200 

113801 

113900 

114801 

114900 

115501 

115600 

116301 

116400 

117501 

117000 

117701 

117800 

118901 

IISOOO 

128501 

128600 

131795 

131800 

133501 

133600 

134501 

134600 

136401 

136500 

140201 

140300 

141801 

141883 

141901 

142000 

146201 

146300 

147901 

148000 

148801 

148900 

149601 

149700 

161447 

161500 

164701 

164800 

167601 

167700 

171.301 

171400 

173801 

173900 

175101 

175200 

176401 

176500 

176601 

176700 

179401 

179500 

180101 

180200 

186901 

187000 

187456 

187500 

189301 

189400 

189.501 

189600 

190401 

190500 

190701 

190800 

192501 

192600 

194301 

194400 

202101 

202200 

203001 

203100 

204401 

204500 

206301 

206400 

207501 

207600 

209701 

209800 

210901 

211000 

213101 

213200 

213201 

213300 

213901 

214000 

214001 

214100 

223201 

223300 

227801 

227900 

229501 

229600 

232401 

232500 

•  233701 

233800 

233801 

233900 

234101 

234200 

234901 

23.5000 

236001 

236100 

248101 

248200 

2.50401 

250500 

251601 

251700 

2.52801 

252900 

255001 

255100 

259001 

259100 

fv04'jOi 

263901 

204000 

265301 

265400 

265401 

265500 

265701 

265800 

268801 

268900 

271301 

271400 

271401 

271.500 

271701 

271800 

272701 

272800 

272801 

272900 

276201 

276300 

276.301 

276400 

276801 

276000 

278101 

278200 

279301 

279400 

280601 

280700 

280901 

281000 

281001 

281100 

282201 

282300 

285101 

28520(1 

298701 

298800 

299301 

299400 

304101 

304200 

305001 

305100 

,305301 

805400 

305401 

305500 

310901 

311009 

312501 

312600 

313601 

313700 

317401 

317500 

319101 

319200 

325201 

32531)0 

326201 

326300 

327001 

327100 

331001 

331100 

331101 

331200 

a32601 

332700 

334701 

334800 

1282 

Compagnie  Parisienne  d'Éclairage  et  de  Cliaulfage 

PAR  LE  GAZ 

Sii'<je  social  :  0,  rue  Condorcct 


AMORTISSEMENT  DES  OBLIGATIONS 

7"  Tirage 

Liste  des  34.386  obligations  4  0/0  sorties 
au  tirage  du  22  novembre  1900 

Ces  titres  sont  remboursables,  au  taux  de  ôOO  IV., 
au  siège  social  (Service  des  Titres),  tous  les  jours 
non  fériés,  de  10  h.  à  3  h.,  à  dater  du  2  janvier  1901. 
—  Les  obligations  du  présent  tirage- seront  payées, 
au  siège  delà  (.".ompagnie,  à  dater  du  1"  décembre 
prochain,  sous  une  retenue  calculée  au  taux  d'es- 
compte dp  la  Ban(jue  de  France. 

L'intérêt  cesse  à  partir  du  jour  où  l'obligation  est 
remboursable.—  Dans  le  cas  où  un  ou  plusieurs 
coupons  seraient  indûment  payés,  le  montant  en 
sera  retenu  lors  du  rembourseinent  du  tilro. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


54541  : 

54560 

5Vr61  .1 

54780 

55281  à 

55300 

114161  à 

114180 

114221  à 

114240 

55541 

55500 

55821 

55840 

56181 

56200 

114541 

114560 

114761 

114780 

5G001 

56620 

57201 

57280 

57441  . 

574G0 

115541 

115560 

115821 

115840 

57641 

57660 

57921 

57940 

58261 

58280 

116601 

116G20 

1172G1 

117280 

58521 

58540 

59441 

59460 

59481 

59500 

117641 

117660 

117921 

117940 

59561 

59580 

59581 

59600 

59781 

59800 

118521 

118540 

119441 

119460 

59841 

59860 

59921 

59940 

60021 

60040 

119561 

119580 

119581 

119600 

G0201 

60220 

60221 

G0240 

60561 

60580 

119841 

119860 

119921 

119940 

60721 

60740 

00741 

60760 

60901 

6092O 

120201 

120220 

120221 

120240 

61321 

61340 

61341 

01360 

61701 

61720 

120721 

120740 

120741 

120760 

61821 

618-40 

62001 

62020 

62281 

62S00 

121321 

121340 

121341 

121360 

62381 

62400- 

62621 

62640 

62801 

62820 

121821 

121840 

122001 

122020 

63081 

G31C0 

63801 

63820 

63881 

68900 

122381 

122400 

122621 

122640 

64161 

64180 

64221 

64240 

64301 

64320 

123081 

123100 

123801 

123820 

64541 

645G0 

64761 

64780 

65281 

G5300 

124161 

124180 

124221 

124240 

65541 

65560 

65821 

65840 

66i81 

16200 

124541 

124500 

124761 

124780 

66601 

66620 

67261 

672 >!0 

67441 

07460 

125541 

125560 

125821 

125840 

67641 

67660 

67921 

67940 

68261 

68280 

12GG01 

126620 

127261 

127280 

68521 

68540 

69441 

69460 

69481 

69500 

127641 

127660 

127921 

127940 

69561 

69580 

G9581 

G9G00 

69781 

69800 

128521 

128540 

129441 

129460 

69841 

69860 

G9921 

69940 

70021 

70040 

129561 

129580 

129581 

129000 

70201 

702^0 

70221 

70240 

70561 

70580 

129841 

129800 

129921 

129940 

70721 

70740 

70741 

70760 

70901 

70920 

130201 

130220 

130221 

130240 

71321 

71340 

71341 

71360 

71701 

71720 

130721 

130740 

130741 

l:!0760 

71821 

71840 

72001 

72020 

72281 

723O0 

131321 

131340 

131341 

131360 

72H81 

72400 

72621 

72640 

72801 

72820 

131821 

131840 

132001 

132020 

73081 

73100 

73801 

73820 

73881 

73900 

132381 

132400 

132621 

132640 

74161 

74180 

74221 

74240 

74301 

74320 

133081 

133100 

133801 

133820 

74541 
75541 

74560 

74761 

74780 

75281 

75300 

134161 

134180 

134221 

134240 

75560 

75821 

75840 

76181 

76200 

134541 

134560 

134761 

134680 

7660x 

76620 

77261 

77280 

77441 

77460 

135541 

135560 

135821 

135840 

77641 

77660 

77921 

77940 

78261 

78280 

liîCGOl 

1361520 

137261 

137280 

78521 

78540 

79441 

79460 

79481 

79500 

i:!7&41 

137660 

137921 

137940 

79561 

79580 

79581 

79600 

79781 

■79800 

138521 

138540 

l;î944l 

139460 

79841 

79860 

79921 

79940 

80021 

80040 

1395G1 

139580 

139581 

139600 

80201 

80220 

80221 

80240 

80501 

80580 

139841 

139860 

139921 

13f)940 

80721 

80740 

80741 

80760 

80901 

80920 

140201 

140220 

140221 

140240 

81321 

81340 

81341 

81360 

S1701 

81720 

140721 

140740 

140741 

140760 

81821 

81840 

820O1 

82020 

82281 

82300 

141;î21 

141340 

141341 

141360 

823B1 

82400 

82621 

82640 

82S01 

82820 

141821 

141840 

142001 

142020 

83081 

83100 

83801 

83820 

83881 

83900 

142381 

142400 

142621 

142640 

84161 

84180 

84221 

84240 

84301 

84320 

143081 

1431O0 

143801 

143820 

84541 

84560 

84761 

84780 

85281 

85300 

144161 

144180 

144221 

144240 

85541 

85560 

85821 

85840 

86181 

86200 

l'i4541 

144560 

144761 

144780 

86601 

86620 

87261 

87280 

87441 

874G0 

145541 

145560 

145821 

145840 

87641 

87660 

87921 

87940 

88261 

88280 

140601 

146620 

147261 

147980 

88521 

88540 

89441 

89460 

89481 

89500 

147641 

147GG0 

147921 

147940 

89561 

89580 

89581 

89600 

89781 

898CO 

148521 

148540 

149441 

149460 

89841 

89860 

89921 

89940 

90021 

OdO'iO 

149551 

149580 

149581 

149600 

90201 

90220 

90221 

90240 

90561 

90580 

149841 

149860 

149921 

149940 

90721 

91)740 

90741 

90760 

90901 

90920 

150201 

150220 

150221 

150240 

91321 

91340 

91341 

91360 

91701 

91720 

150721 

150740 

150741 

mim 

91821 

91840 

'•)2001 

92020 

92281 

92300 

151321 

151340 

151341 

151360 

92381 

92400 

92()21 

92640 

92801 

92820 

151821 

151840 

15'2001 

152020 

93081 

93100 

93801 

93820 

93881 

93900 

152381 

152400 

152621 

152640 

94161 

94180 

9i221 

94240 

94301 

9  5320 

153081 

153100 

153801 

153820 

94541 

94560 

94761 

94780 

95281 

95300 

1541(>1 

154180 

154221 

154240 

95541 

95560 

95821 

95840 

96181 

96200 

154541 

154560 

154761 

154780 

96601 

96620 

97261 

972«0 

97441 

97460 

155541 

155560 

155821 

155840 

976  U 

97660 

97921 

97940 

98261 

98280 

156601 

156620 

157261 

157280 

98521 

98540 

09441 

99460 

99481 

99506 

157641 

157660 

157921 

157940 

99561 

99580 

99581 

99G00 

99781 

99800 

158521 

158540 

159441 

159460 

99841 

99860 

99921 

99940 

100021 

100040 

159561 

159580 

159581 

159600 

100201 

100220 

100221 

100210 

100561 

10058O 

159841 

159860 

159921 

159940 

100721 

100740 

100741 

100760 

100901 

100920 

160201 

l(i0220 

160221 

160240 

101321 

101340 

101;î41 

101360 

101701 

101720 

160721 

1607  40 

160741 

160760 

101821 

101840 

102001. 

102020 

102281 

102300 

161321 

161340 

161341 

161360 

102381 

102400 

102621 

102640 

102801 

102820 

161821 

161840 

162001 

162020 

103081 

103100 

103801 

103820 

103881 

103900 

162381 

162400 

162621 

162640 

104161 

104180 

104221 

Il  14240 

104301 

104320 

163081 

1G3100 

163801 

163820 

104541 

104560 

104761 

104780 

105281 

105300 

164161 

164180 

164221 

164240 

105541 

105560 

105821 

105840 

106181 

10G200 

164541 

164560 

164761 

164780 

106601 

106620 

107261 

1O7280 

107441 

107460 

165541 

165560 

165821 

165840 

107641 

107660 

107921 

107940 

108261 

108280 

166601 

166620 

167261 

1672S0 

108521 

108540 

109441 

109460 

109481 

109500 

167641 

167S60 

167921 

167940 

109561 

109580 

109581 

1096O0 

109781 

1098GO 

168521 

168540 

169441 

169460 

109841 

109860 

109921 

109940 

110021 

110040 

169561 

169580 

169581 

169600 

110201 

110220 

110221 

110240 

110561 

110580 

169841 

169860 

169921 

169940 

i 10721 

110740 

110741 

110760 

110901 

110920 

170201 

17022O 

170221 

170240 

111331 

111340 

111341 

111360 

111701 

111720 

170721 

170740 

170741 

170760 

111821 

111840 

112001 

112020 

112281 

112300 

171321 

171340 

171341 

171360 

112381 

112400 

112621 

112640 

112801 

112820 

171821 

171840 

172001 

172020 

1  UIO.sV 

llt^fiOl 

113820 

113881 

1 13900 

17-.>:N0 

172400 

172621 

1726 'i0 

114301  à 

115281 

116181 

117441  • 

118261 

119481 

119781 

120021 

120561 

120901 

1217i)l 

122281 

122801 

123881 

124301 

125;281 

126181 

127441 

128201 

129481 

129781 

130021 

130561 

130901 

131701 

132281 

132801 

133881 

134301 

135281 

130181 

137441 

138261 

139481 

139781 

140021 

140561 

140801 

14nr01 

142281 

142801 

143881 

144301 

145281 

146181 

147441 

148261 

149481 

149781 

150021 

150561 

150901 

151701 

152281 

152801 

153881 

154301 

155281 

156181 

157441 

158261 

159481 

159781 

160021 

160561 

160901 

161701 

162281 

162801 

163881 

104301 

165281 

166181 

167441 

168261 

169481 

169781 

170021 

r0561 

170901 

171701 

172281 

1 72801 


114320 
115300 
116200 
1174G0 
118280 
11950O 
119800 
120040 
120580 
120920 
121720 
122300 
122820 
128900 
124320 
125300 
126200 
127400 
12S280 
129500 
129800 
130040 
130580 
130920 
131720 
132;i00 
132820 
133900 
134320 
135300 
136200 
1374G0 
138280 
139500 
139800 
140040 
140580 
140920 
141720 
142300 
142820 
143900 
144320 
145300 
146200 
147460 
148280 
149500 
149800 
150040 
150580 
150920 
151720 
152300 
152820 
153900 
154320 
155300 
lô620n 
157460 
158280 
159500 
159800 
l(i0040 
160580 
160920 
1G1720 
162300 
162820 
163900 

mm 

165300 
166200 
167460 
168280 
169500 
16S800 
170040 
170580 
170920 
171720 
172300 
172820 


173081  à 
174161 
174541 
175541 
176601 
177641 
178521 
179561 
179841 
180201 
lb0721 
181321 
181821 
182381 
183081 
184161 
184541 
185541 
186G01 
187641 
188521 
189561 
189841 
190201 
190721 
191321 
191821 
192381 
193081 
194161 
19 45  il 
195541 
196601 
197641 
198521 
199561 
199841 
2011201 
200721 
2(1321 
201821 
202:381 
2O3081 
204161 
21*4541 
2115541 
206601 
207641 
208521 
2n9561 
200841 
210201 
210721 
21 1321 
211821 
212381 
213081 
214161 
214541 
215541 
216601 
217641 
218521 
219561 
219841 
220201 
220721 
221321 
221821 
222381 
223081 
224161 
224541 
225541 
226601 
227641 
228521 
229561 
229841 
230201 
230721 
231321 
231821 


17:î100 
174180 
174560 
175560 
176620 
177660 
178540 
179580 
179860 
180220 
180740 
181340 
181840 
182400 
183100 
184180 
184560 
185560 
186620 
187660 
188540 
189580 
189860 
1C0220 
190740 
191340 
191840 
1924<K» 
193100 
194180 
194560 
195560 
196620 
197660 
198540 
199580 
199860 
200220 
200740 
2'J1340 
20184O 
2O240O 
2O3100 
204180 
204560 
205560 
206620 
207660 
208540 
209580 
209860 
210220 
210740 
211340 
211840 
212400 
213100 
214180 
214560 
215560 
■  216620 
217660 
21854n 
219580 
219860 
220220 
220740 
221340 
221840 
222400 
223100 
224180 
224560 
225560 
226620 
227660 
228540 
229580 
229860 
230220 
230740 
231340 
281840 


173S01  à 
174221 
174761 
175821 
177261 
177921 
179441 
179581 
179921 
180221 
180741 
181341 
182001 
182621 
183801 
184221 
184761 
185821 
1H7261 
187921 
189441 
189581 
189921 
190221 
190741 
191341 
192001 
192621 
193801 
194221 
194761 
195821 
197261 
197921 
199441 
199581 
199921 
200221 
200741 
201341 
202(X)1 
202021 
203801 
204221 
204701 
205821 
207261 
207921 
209441 
209581 
209921 
210221 
210741 
211341 
212001 
212621 
213801 
214221 
214761 
215821 
217261 
217921 
219441 
219:81 
219921 
220221 
220741 
221341 
222001 
222621 
223801 
224221 
224761 
225821 
227261 
227921 
229441 
229581 
229921 
230221 
230741 
231341 
23'2001 


173826 
174240 
,174780 
175840 
177280 
177940 
179460 
179600 
179940 
180240 
180760 
1813G0 
182020 
182640 
183820 
184240 
184780 
185840 
187280 
187940 
189460 
189G00 
189940 
190240 
190760 
191360 
192020 
192640 
193820 
l'.)424tt 
194780 
195&40 
197280 
197940 
199460 
199600 
199840 
200240 
2iH)760 
2(11360 
202020 
202640 
203820 
204240 
2O4780 
205840 
207280 
207940 
209460 
20960»  i 
209940 
210240 
2107611 
211360 
212020 
212G40 
213820 
214240 
214780 
215340 
217280 
217940 
219460 
219600 
219940 
220240 
220760 
221360 
222020 
222640 
223820 
224240 
224780 
225840 
227280 
227940 
229460 
2296(X) 
229940 
230240 
230760 
231360 
232020 


173881  à  17 

174301  17 

175281  1 

176181  ] 

177441  ] 

1782G1  ] 

179481  ] 

179781  ] 

180021  : 

180561  : 

180901  : 
181701  : 

182281  ; 

182801  : 

183880  : 

184301  ■ 

185281  ; 

180181 

187441 

1882G1 

189481 

189781 

190021 

190561 

190901 

191701 

192281 

192tOl 

I9:»l 

194301 

195281 

196181 

197441 

198261 

199481 

199781 

200021 

200561 

2O0901 

201 701 

202281 

2028O1 

203881 

204301 

205281 

206181 

207441 

208261 

209481 

209781 

210021 

■i\(m\ 

21i»901 

211701 

212281 

212801 

213881 

214301 

215281 

2)6181 

217441 

218261 

219481 

219781 

220O21 

220561 

220901 

221701 

222281 

222801 

223881 

224301 

225281 

226181 

227441 

228261 

229481 

229781 

230021 

23f)561 

230901 

■»3l70l 

232281 


r 


L'ÉCONOMISTE  B^UROPEEN 


■>;i()ii'20 

•ioTGGO 
'238510 

•>;îi)r)80 

•2308G0 

3'iO-i20 

•2in740 

'241340 

241840 

•2i'2iOO 

'24;JUIO 

244180 

•244560 

2i5r)60 

2406-20 

247660 

248Ô40 

249580 

249860 

250220 

250740 

2513 iO 

'25 18  40 

252400 

253100- 

'254180 

254560 

255j60 

•256620 

257660 

258540 

•259580 

259860 

2602'20 

260740 

'20i;i40 

261840 

262400 

263100 

264180 

264560 

'265560 

2666-20 

267660 

268540 

269580 

209860 

270220 

270740 

271340 

271840 

272400 

'273100 

274180 

274560 

275560 

•27662(1 

277660 

'278540 

279580 

279860 

280220 

280740 

281340 

281840 

'282400 

283100 

284180 

284560 

285500 

286620 

287660 

288540 

289580 

289860 

290'220 

290740 

291340 


■232621  j'i 
•233801 
23i-221 
234761 
•285821 
237261 
237921 
239441 
•239581 
239921 
240221 
240741 
241341 
24^2001 

242621 

243801 

244-221 

244761 

245821 

247^261 

247921 

249441 

249581 

249921 

250221 

'250741 

251341 

252001 

252621 

•253801 

254221 

254761 

255821 

257'261 

257921 

259441 

259581 

259921 

260221 

260741 

•261341 

•26-2001 

'262621 

•263801 

264221 

264761 

•265821 

267261 

267921 

269441 

269581 

269921 

270221 

270741 

271341 

27^2n01 

272621 

'273801 

274'221 

274761 

•275821 

277-261 

277921 

279441 

279581 

279921 

280221 

280741 

281341 

283001 
282621 
283801 
284221 
284761 
285821 
287261 
287921 
289441 
289581 
289921 
'290221 
29074 1 
29134J 


23-2640 
233820 
2;i4340 
'234780 
235840 
237280 
237940 
'2894C0 
'2;i9600 
239940 
240240 
240760 
241360 
242020 
242640 
243820 
244240 
244780 
245840 
247'280 
247  940 
249460 
24!  1600 
249940 
250240 
250760 
251360 
25'2020 

25- 2640 
:>53820 
254240 
•254780 
255840 
257280 
257940 
259460 
259600 
259940 
260240 
260760 
261360 
26^20-20 

26- 2640 
2638-20 
264240 
264780 
-265840 
267280 
267940 
269400 
269(i00 
•269940 
270240 
270700 
271360 
27^2020 
272640 
27382(J 
274240 
274780 
275840 
277'280 
277940 
279460 
'279600 
279940 
280240 
280760 
•281360 
282020 
282040 
283820 
284240 
284780 
285840 
287280 
287940 
289460 
289000 
289940 
290240 
290760 
291360 


23'2801 
233881 
234301 
235'281 
236181 
287441 
238261 
•239481 
239781 
240021 
240561 
240001 
241701 
242-281 
242801 
243881 
244301 
245281 
246181 
247441 
248261 
'249481 
249781 
250021 
•250561 
250901 
251701 
252281 
252801 
253881 
254301 
255281 
253181 
•257441 
258261 
259481 
259781 
260021 
200501 
260901 
261701 
262281 
•262801 


264301 

265281 

266181 

'267441 

268261 

269481 

'209781 

270021 

270561 

270901 

271701 

272281 

'272801 

273881 

'274301 

275281 

276181 

277441 

278261 

279481 

279781 

280021 

280561 

280901 

•281701 

282281 

2828(J1 

283881 

284301 

285381 

286181 

287441 

288261 

289481 

289781 

290021 

290561 

'290901 

291701 


k  232820 
233900 
234320 
•235300 
236200 
237400 
238280 
239'()i 
2;59800 
240040 
240580 
240920 
241720 
242300 
242820 
243901 
2443-20 
245300 
246200 
247460 
248280 
249500 
249800 
250040 
250580 
250920 
251720 
252300 
2528-20 
253900 
254320 
255300 
256200 
257400 
258280 
259500 
259800 
200040 
260580 
260920 
2617*20 
262300 
262820 
263900 
264320 
265300 
266201 
26740( 
268280 
209500 
269800 
270040 
270580 
270920 
271720 
272300 
•272820 
273900 
274320 
2753Û0 
2762(J0 
277400 
278280 
279500 
279800 
280040 
280580 
280920 
281720 
282300 
'282820 
283900 
284320 
285300 
286200 
287460 
288280 
289500 
289800 
290040  j 
290580 
390920  I 
•291720 


291821  :'i 
292381 
293081 
•294161 
294541 
'29554 1 
'290601 
297041 
298521 
'299561 
299841 
300201 
300721 
301321 
301821 
302381 
303081 
304161 
304541 
305541 
306001 
307641 
308521 
309501 
309841 
310201 
310721 
311321 
311821 
312381 
313081 
314161 
4541 
315541 
316001 
316361 
316501 
317661 
318541 
319001 
319541 
32008i 
32(1421 
;i21081 
321741 
322461 
323121 
323461 
323781 
325001 
125981 
326321 
3'26441 
327061 
328261 
328761 

'mm 

329921 
330221 
331021 
332141 
332921 
333331 
333741 
334481 
335861 
336161  - 
336381 
330721 
337781 
338741 
339081 
339001 
340121 
340481 
341381 
341801 
342661 
343281 
:  (43481 
343821 
345501 
346001 


291840 
292400 
293100 
294180 
294560 
295560 
290020 
'297000 
298540 
'299580 
299860 
300220 
30074(1 
301340 
301840 
302400 
303100 
304180 
304560 
305560 
300620 
307660 
308540 
309580 
309860 
31022O 
310740 
311340 
311840 
31-2400 
31310O 
314180 
314560 
315560 
316020  ' 
316380 
316520 
317680 
318560 
3190'20 
319560 
320100 
320440 
321100 
321760 
322480 
323140 
323480 
323800 
325020 
326000 
326340 
326460 
327080 
3-28280 
3-28780 
329160 
329940 
330240 
331040 
332160 
332940 
333340 
333760 
334500 
335880 
336180 
336400 
336740 
337800 
338760 
339100 
33962(J 
340140 
340500 
341400 
341820 
342680 
3433fX) 
343500 
343840 
345580 
346020 


292001  à 
29-2621 
293801 
294221 
294761 
295821 
297'26l 
297921 
299441 
299581 
299921 
3002-21 
300741 
301341 
302001 
302621 
303801 
314221 
304761 
305821 
307261 
307921 
309441 
309581 
309921 
310221 
310741 
311341 
312(J01 
312621 
313801 
314-221 
SI  4761 
315861 
316161 
316381 
316721 
317781 
818741 
319081 
319601 
320121 
3'20481 
321381 
321801 
322661 
323281 
323481 
323821 
325561 
326001 
326361 
326501 
327061 
3-28541 
329001 
329541 
330081 
330421 
331081 
33-2461 
333r21 
333401 
333781 
335001 
335981 
330321 
336441 
337001 
338261 
338701 
339141 
339921 
340221 
341021 
341501 
342141 
342921 
343321 
343741 
344481 
345861 
346161 


192020 
29-2640 
293820 
294240 
294780 
295840 
297280 
297940 
299460 
299600 
299940 
30O240 
300700 
301360 
302020 
30'2640 
303820 
30424(J 
304780 
305840 
307280 
307940 
309460 
309600 
30994(1 
310240 
310760 
311300 
312020 
31-2640 
313820 
314240 
314780 
315880 
316180 
316400 
316740 
317800 
318760 
319100 
319620 
320140 
3205(X) 
321400 
3218-20 
32261:0 
323300 
323500 
323840 
325580 
320020 
32038C 
326520 
327680 
328560 
329020 
329560 
330100 
330440 
331100 
332480 
333140 
333480 
333800 
335020 
336000 
336340 
336460 
337080 
338-280 
338780 
3391()0 
339940 
340240 
34I'04(i 
3415S0 
342160 
342940 
343340 
343760 
344500 
345880 
34618(1 


292281 
292801 
293881 
294301 
295281 
296181 
297441 
298261 
299481 
299781 
300021 
30(1561 
300901 
301701 
302-281 
302801 
303881 
304301 
305'281 
306181 
307441 
308261 
309481 
309781 
310021 
310561 
310901 
311701 
312281 
312801 
313881 
314301 
315281 
315981 
316321 
310441 
317061 
318261 
318761 
319141 
319.i21 
320221 
321021 
321561 
322141 
322921 
323321 
323741 
324481 
325861 
326101 
320381 
326721 
327781 
328741 
329081 
325001 
330121 
330481 
331801 
332661 
333281 
333481 
3^3821 
335561 
336O01 
336361 
336501 
337(i61 
338541 
339001 
339541 
340081 
340421 
341081 
341741 
342461 
343121 
343461 
343781 
345(J01 
345981 
346321 


I 292300 
29'2820 
293900 
294320 
295300 
296200 
2974(30 
298280 
299500 
299800 
;3O0040 
300580 
300920 
301720 
302300 
302820 
303900 
304320 
3C5300 
306-200 
307460 
308280 
309500 
309800 
310040 
31058( 
310920 
311720 
312300 
312820 
31390( 
31432( 
3153(10 
3160( 
310340 
316460 
317080 
31828( 
318/80 
319160 
319940 
320240 
321(J4( 
321580 
822160 
322940 
323340 
32376( 
324500 
325880 
326180 
326400 
326740 
327800 
328760 
329100 
3-29620 
330140 
330500 
3318-2(1 
332680 
333300 
333500 
333840 
335580 
336(120 
336380 
336520 
337680 
3385C0 
339020 
339560 
340100 
340440 
341100 
341700 
34248(1 
34314(1 
34348(1 
343800 
345020 
3400(JO  I 
34034O 


;i403(il 
346501 
347661 
348541 
3490(11 
349541 
350081 
3504'21 
351081 
351741 
352461 
3531'21 
353461 
353781 
355001 
355!>81 
356321 
356441 
357061 
358261 
358761 
359141 
359921 
360221 
301021 
361561 
3Q2141 
362921 
3C:!:!21 
36:!741 
304481 
305861 
366101 
300381 
366721 
367781 
368741 
369081 
369001 
370121 
370481 
371381 
371801 
372061 
373281 
373481 
373821 
375561 
376001 
376361 
376501 
377661 
378741 
379081 
370001 
380121 
38048X 
381381 
381801 
3326(51 
383281 
383481 
383821 
385561 
380001 
380301 
386501 
387661 
388741 
389081 
389601 
390121 
390481 
391381 
391801 
392661 
303281 
393481 
393821 
305561 


346380 
«40520 
347680 
348560 
349020 
349560 
35(  11(10 
350440 
351100 
351760 
352480 
353140 
S53480 
353800 
355020 
356000 
350340 
356460 
357080 
358280 
358780 
359160 
359940 
360240 
361040 
861580 
30-2100 
3(:i2940 
•■i(i:!:;'tO 
:!G370o 
364500 
:!05880 
360180 
3664(10 
366740 
367800 
308760 
369100 
369620 
370140 
370500 
371400 
371820 
3720«0 
373300 
373500 
373840 
375580 
376020 
376380 
376520 
377680 
378760 
379100 
370620 
380140 
380500 
3814011 
381820 
382680 
383300 
38350O 
3838it0 
385580 
386020 
386380 
386520 
387680 
388; 60 
389100 
3890-20 
390140 
: '.9050(1 
3914(30 
391820 
392680 
393800 
393500 
3113840 
395580 


34()381 
346721 
347781 
348741 
349081 
349(i(il 
350121 
350481 
351381 
351801 
352061 
353281 
353481 
353821 
3555(il 
356001 
356361 
356501 
357661 
358541 
359C01 
359541 
360081 
360421 
361081 
361741 
362401 
3(;:!121 

Mi-mi 

3G3781 


365001 

305981 

366321 

360441 

307(361 

368261 

3087Ô1 

369141 

369921 

370221 

371021 

:î71561 

3721 41 

372921 

373321 

373741 

374481 

375801 

376161 

376381 

376721 

377781 

378761 

379141 

379921 

380221 

381021 

381561 

382141 

382921 

383321 

38;!741 

384481 

385861 

386161 

386381 

:!86721 

387781 

:ï88761 

3S9141 

389921 

390221 

391021 

391501 

392141 

392921 

303321 

393741 

394481 


3464(HJ 
34(;740 
347800 
348760 
349100 
8496'20 
350140 
360500 
351 40Û 
351820 
352f;si3 
35330(1 
353500 
353840 
355580 
356020 
356380 
356520 
357680 
358560 
359020 
359500 
360100 
300440 
361100 
361760 
362480 
3(i3140 
303480 
3(>380(! 
3(35020 
;:i66000 
30034(3 
366400 
367080 
368275 
368780 
369100 
309940 
370240 
371040 
371580 
372160 
;!72940 
373340 
373760 
374500 
375880 
376180 
376400 
370740 
377800 
378780 
370160 
379940 
380240 
381040 
381580 
382160 
382940 
383340 
383700 
3845(30 
385880 
386180 
386400 
386740 
3878(30 
388780 
:389160 
389940 
390240 
391040 
391580 
392100 
392940 
393340 
393760 
394500 


34(;441m 
347001 
348261 
;i487(3l 
349141 
349921 
350221 
351021 
351561 
352141 
352021 
:!53321 
35374 l\ 
354481 
355861 
356161 
3.58381 
356721 
357781 
358741 
359081 
359C01 
360121 
360481 
361381 
301801 
362661 
363281 
363481 
3(i3821 
3!m501 

30(;ooi 

306361 
360501 
307601 
3{)854I 
3(J0()()1 
369541 
370081 
370421 
371081 
371741 
372461 
373121 
373461 
373781 
375001 
375981 
376321 
376441 
377061 
378541 
379001 
379541 
380081 
380421 
381081 
381741 
382461 
383121 
383461 
383781 
385001 
385981 
386321 
386441 
387061 
388541 
389001 
389541 
39(3081 
390421 
391081 
391741 
392461 
393121 
393461 
393781 
395001 


34046(1 
347oP(i 
348280 
348780 
3491  œ 
34994(1 
35024(1 
351040 
35158(1 
35216(1 
352940 
353340 
353760 
35450(3 
355880 
356180 
356400 
35674(1 
357800 
3587W) 
359100 
359620 
360140 
3(30500 
361400 
361820 
36'2680 
36a-J0O 
303500 
363840 
365580 
366020 
366380 
366520 
367(580 
368560 
3i;9(J20 
36956(3 
:!70100 
370440 
3711(30 
371760 
372480 
373140 
373480 
3738013 
375020 
376000 
370340 
37646(1 
37708(1 
378560 
379020 
379560 
38(3100 
380440 
3811(3(1 
381760 
382480 
38311(3 
383480 
383800 
385020 
386000 
386340 
380460 
387080 
388560 
389020 
389560 
3S0100 
390440 
391100 
391760 
392480 
39314(1 
393480 
3938(30 
395(320 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIERE  DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

It»lien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Oothard  

Nord-Est  Suisse  .  , 

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Ban  k  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —    Londres  —    . . 

—  —    Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Roubles  comptant  


1  no  V 

~i  no V. 

1  i  n  0  V 

20nov 

28no\ 

5  déc. 

8T  75 

86  90 

8()  10 

>6  20 

87  30 

ô7  20 

»  » 

95  90 

» 

95  90 

CI  n 

67  50 

68  75 

68  90 

69  10 

6h  60 

96  90 

96  50 

96  80 

96  40 

96  8(1 

97  40 

25  55 

22  40 

22  50 

2Î  35 

22  ro 

22  85 

91  SO 

95  » 

94  70 

94  70 

94  80 

95  40 

1  iO  iO 

141  90 

141  10 

140  50 

141  70 

142  50 

25  50 

20  » 

26  10 

27  60 

26  70 

26  40 

144  70 

145  60 

H5  30 

li7  10 

1 16  90 

145  60 

» 

»  » 

93  50 

97  75 

98  25 

09  40 

70  » 

73  iO 

74  25 

72  90 

74  » 

207  10 

207  20 

208  ro 

206  iO 

2C8  50 

211  50 

ns  60 

176  70 

180  50 

n8  90 

179  » 

180  40 

132  90 

134  90 

135  50 

134  50 

131  50 

1.33  50 

145  75 

Ii9  10 

lf.2  60 

151  80 

150  30 

151  60 

145  30 

lis  75 

150  » 

148  30 

147  25 

14S  90 

131  80 

133 

134  75 

133  » 

131  60 

132  90 

81  15 

81  45 

81  (0 

81  35 

81  35 

81  40 

20  45 

20  13 

20  42 

20  42 

20  42 

20  11 

Si  90 

8i  90 

8i  85 

84  85 

84  85 

84  90 

213  10 

213 

213  n 

213  05 

213  » 

212  90 

216  05 

,sl6  90 

216  80 

216  45 

216  35 

216  65 

BOURSE   FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0.-  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/0  

Tuic  !I  

—  111  

—  IV    

Egypte  Unifiée  

Srec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

^ez  

Lombards  

Banque  Oliomane  

Rio-Tinto  

Brigbton  A  

Norlh  Brit  


Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


VALEURS 


Fonds  d'État 

Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . . 

Chemins  de  fer 

Buschlherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbabn  

Lomûards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


31  oct 

7  nov. 

1  i  nov 

21  nov 

2s  no\ 

5  (It'c. 

«S 

67 

98 

(i3 

98 

50 

98 

38 

43 

97  68 

64 

75 

64 

75 

05 

» 

64 

81 

61 

62 

64  37 

61 

)) 

61 

5l 

02 

» 

61 

81 

61 

50 

61  25 

92 

13 

S2 

92 

50 

93 

25 

93 

87 

94 

Ç8 

75 

69 

99 

25 

99 

25 

99 

10 

99  75 

46 

25 

16 

25 

46 

25 

46 

75 

47 

25 

47  75 

25 

25 

M 

25 

25 

06 

25 

25 

25  50 

22 

2% 

22 

25 

22 

32 

Q-i 

31 

22 

37 

22  50 

105 

50 

103 

50 

103 

60 

103 

,50 

103 

59 

103  62 

41 

41 

50 

41 

50 

42 

» 

42 

50 

13  » 

94 

2) 

94 

75 

94 

25 

94 

36 

94 

50 

34  75 

9i 

50 

94 

50 

94 

50 

94 

50 

91 

50 

94  50 

£3 

37 

2i 

21 

50 

21 

19 

21 

12 

24  18 

60 

67 

37 

6S 

3? 

69 

69 

12 

68  75 

96 

50 

96 

50 

96 

75 

97 

25 

97 

» 

97  75 

100 

100 

» 

lOJ 

» 

100 

100 

» 

101  » 

5 

50 

5 

50 

5  50 

5 

75 

5 

50 

5  50 

139 

» 

141 

141 

» 

lil 

» 

lit 

» 

141  » 

5 

1) 

50 

5 

50 

5 

50 

5 

50 

5  50 

11 

37 

11  50 

11 

37 

11 

37 

11 

50 

11  50 

•^■9 

12 

57  37 

57 

C6 

b7 

37 

57 

87 

56  37 

130 

126 

60 

128  50 

131 

129 

130  50 

82 

» 

82 

» 

83 

» 

84 

z(l 

81 

25 

84  50 

29 

75 

Î9 

69 

£9 

68 

29  56 

J9 

68 

29  81 

25 

Si 

85  30 

25  32 

25  32 

25  a 

25  31 

4 

n 

» 

4 

» 

4 

n 

4 

4  » 

4 

3 

78 

4 

» 

3 

45 

06 

3  93 

lANCIÉRE 

DE 

VIENNE 

31  oct 

7  noT. 

14  nov 

20  nov 

28  nov 

5  dée. 

114 

50 

114 

65 

115 

10 

115  35 

115 

70 

117  » 

96 

90 

97 

40 

97 

86 

97 

75 

S.7 

70 

98  75 

97 

20 

97 

50 

98 

10 

98 

10 

88 

10 

98  60 

114 

50 

114 

70 

115 

10 

115  20 

115 

20 

116  » 

90 

20 

90  35 

90 

35 

90 

25 

90 

70 

91  95 

1100  » 

1130  » 

1141  . 

1129  » 

111 

1  1) 

1138  » 

527 

5Î7 

» 

531 

n 

535 

» 

538 

532  » 

» 

0080  » 

6230  » 

6îi0  » 

6220  » 

6200  » 

45  J 

n 

150 

» 

i63 

» 

459 

459 

463  » 

656 

C63  50 

660 

656 

663 

BÔ8  » 

107 

tu 

50 

113 

» 

117 

114 

113  » 

240  65 

2i0  60 

240  65 

210 

75 

210  60 

240  25 

95  95 

95 

95 

13 

Si 

95 

87 

95 

82 

95  70 

19  21 

19 

19 

19 

21 

19 

■ij 

19 

1» 

19  16 

BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amortissable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Paris  8  jours. . 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligations  Hyp.  Cuba  6  0/0 

—                5  0/t 
Change  sur  Paris  


îl  oct 

7  noT. 

14  nov 

21  nov 

2~*  llo\ 

5  déc. 

67  05 

"eîTo 

70  05 

70  30 

69  65 

70  45 

73  » 

69  10 

77  50 

77  15 

76  10 

77  10 

» 

77  60 

78  90 

78  60 

78  20 

79  20 

33  » 

33  50 

33  38 

;'3  30 

■é'S  49 

33  18 

33  25 

33  65 

33  IC 

32  83 

33  52 

33  70 

65  95 

68  lo 

69  9; 

70  42 

69  12 

70  37 

n 

n 

0 

» 

» 

83  35 

81  >. 

84  25 

83  55 

Si  » 

84  25 

69  40 

68  2î 

70  10 

60  70 

70  » 

70  25 

33  25 

33  40 

33  20 

34  « 

ii  » 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  A  D'AN  VERS 


Rente  belge  3  0/0  

—      —     2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brui.-Lille-Galais 
—       Congo  (p.  d.  {.).. . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin   

—  sur  Londres  


31  oct 

6  nov. 

14  nov 

21  nov 

28  nov 

r.  déc. 

95  5 

95  20 

95  20 

95  20 

95  10 

95  05 

83  25 

86  25 

85  95 

85  95 

86  50 

86  50 

3100  » 

3140  » 

3'J40  » 

3200  » 

3200  . 

32Û0  . 

578  50 

575  i> 

570  » 

570  » 

570  » 

565  » 

9575  n 

9850  . 

9825  M 

9775  » 

9075  i> 

9050  » 

66  12 

66  94 

68  » 

66  75 

68  75 

69 

80  06 

61  37 

62  IS 

al  75 

61  90 

61  45 

208  55 

808  30 

808  28 

Î08  20 

Ï08  iO 

808  25 

122  00 

122  9i 

133  - 

1*3  05 

123  02 

1Î3  » 

25  14 

25  U 

85  11 

25  16 

85  15 

85  14 

100  15 

100  15 

100  16 

100  18 

100  15 

10  J  15 

100  17 

100  21 

100  21 

lOO  21 

100  17 

100  16 

1Î2  80 

1J3  95 

122  90 

123  05 

122  90 

122  90 

25  15 

25  1.', 

25  15 

85  16 

2,=.  ii< 

85  1  1 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—-       Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  A  vap.  F.  R.  .. 
Boni  Méridionaux  4  0  0.,.. 

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Oènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Merlin  


31  oct 

6  nov. 

1  4  ni.iv 

21  uov 

2S  nov 

5  d,  c. 

99  97 

100  3r. 

100  27 

ICO  25 

100  77 

100  67 

518  » 

526  » 

584  » 

,52  i  1) 

52  i  » 

528  . 

700  » 

708  » 

701  . 

70J  » 

701  50 

708  > 

897  » 

8f)8  » 

861  » 

871  • 

888  .. 

900  • 

483  » 

498  » 

496  » 

489  » 

489  50 

i'Xf  » 

489  50 

487  . 

475  n 

474  50 

480  n 

482  « 

545  . 

545  » 

545  , 

545  » 

545  . 

545  » 

1050  t 

1045  n 

1018  » 

1059  . 

1060  » 

1060  . 

105  67 

105  57 

105  67 

105  Si 

103  62 

1(5  72 

28  50 

86  49 

25  53 

86  57 

îfl  53 

i.a  54 

129  75 

129  50 

129  90 

i2)  HO 

129  75 

159  72 

100  20 

100  35 

100  22 

100  25 

100  82 

lOO  67 

700  » 

706  . 

70 1  » 

70.3  n 

7)7  » 

707  « 

105  65 

1(  5  57 

1(5  71 

105  83 

105  62 

105  65 

1Î9  67 

12'.i  55 

129  85 

l->)  95 

129  72 

129  72 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURQ 


VALBUB? 

Russe  4  %  91  (Papier)  

Banque  de  Commerce  exlé 

—  d'Esc,  de  St-Pétersb.. 

—  Intern.  de  St-I*éters. . 
Russe  i  %  %  val.  de  Cr.  l. 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


31  oct 

6  MOV. 

1  i  nov 

21  nov 

28  II  o  V 

3  déo. 

96  12 

96  12 

96  )> 

86  » 

9S  06 

96  0  3 

282  » 

281  • 

280  » 

283  » 

883  » 

383 

510  » 

589  . 

506  » 

502  » 

503  » 

503  . 

346  50 

Si*  .. 

348  50 

345  » 

3lO  • 

341  » 

152  » 

152  . 

152  » 

152  >. 

158  > 

153  . 

37  42 

37  42 

37  37 

37  37 

37  37 

37  37 

93  75 

93 

93  65 

93  65 

93  65 

93  60 

15  80 

46  77 

45  77 

45  77 

45  (0 

45  77 

BOURSE   FINANCIÈRE   DE  GENÈVE 


Genève  avec  lots  3  %.. . 

—  1890  3  %  %.... 
Fédéral  1889  3  K  %  . . . . 

—  Ch.  db  fer  3  %. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres... 


1  nov 

6  nov. 

1 1  n  o  T 

21  uov 

28  nov 

5  déc. 

100  » 

lOO 

100  » 

lOJ  » 

lOU  25 

103  - 

92  « 

92  » 

92  » 

99  » 

95  50 

95  " 

98  . 

98  >i 

99  > 

08  » 

98  > 

99  37 

96  » 

97  » 

96  » 

96  » 

97 

97  1) 

94  75 

95  » 

94  50 

n 

95  . 

95  25 

loO  33 

100  38 

100  36 

100  3; 

100  4'J 

100  46 

25  16 

26  18 

25  19 

85  20 

25  22 

85  31 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  (Oalata, 


Pièce   

Ottoman  4  0/0  3«  groupe.., 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Pans  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 


31  oct 

6  nov. 

14  nov 

21  nov 

28uoT 

5  déc. 

87  20 

87  22 

87  22 

87  23 

8?  27 

87  27 

2i  13 

84  14 

24  14 

24  14 

84  27 

24  31 

108  75 

109  75 

109  87 

110  > 

m  50 

111  25 

22  87 

S  2  90 

82  91 

22  87 

ï2  87 

22  90 

109  22 

10»  2(J 

109  17 

109  2; 

109  27 

109  22 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacifie  

Central  New-Jersey  

Milwankee  

Erié  

Illinois  Central  

Lake  Shore  

Louisville  et  Nasville.. . 

New-York  Central  

Northern  Pacific  préf . . 

Reading  

Union  Pacifie  

WabachSt-Louispréf. . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Paris  

Cible  triDsIeri  sut  Londres  

Cuivre  

Argent  


1   nov.  tj   nov.  11  nov.  21  nov.  2Snov.   5  dé' 


115 

y* 

115 

115 

115 

Vt 

U6 

115 

h 

32 

35 

35 

y* 

40 

>i 

3i 

Va 

38 

% 

86 

87 

% 

88 

88 

>i 

86 

f5 

135 

136 

141 

143 

\ 

140 

% 

146 

% 

115 

119 

181 

127 

y* 

128 

H 

126 

% 

11 

% 

13 

13 

y. 

13 

14 

% 

16 

% 

118 

121 

y. 

132 

% 

1Ï5 

y* 

«24 

% 

1^4 

220 

\ 

220 

H 
% 

220 

H 

220 

y*. 

220 

\ 

220 

75 

78 

79 

y» 

82 

\ 

S3 

82 

132 

y» 

136 

\ 

137 

139 

% 

142 

(48 

% 

76 

75 

% 
\ 

78 

83 

82 

% 

81 

% 

17 

% 

18 

19 

10 

19 

y* 

19 

Yk 

61 

V» 

64 

\ 

68 

/i 

73 

y» 

72 

71 

\ 

15 

% 

20 

% 

20 

% 

21 

% 

20 

22 

y^ 

790 

798 

810 

820 

830 

$20 

4.£0 

y* 

4.^0 

y* 

4.80 

% 
'■h 

4.80 

% 

1.80 

4.81 

\ 

5.21 

'/♦ 

0.21 

y* 

3.20 

D.2C 

% 

5.20 

% 

5.20 

4.81 

4.85 

4.85 

"S 

i.85 

4.86 

4.85 

16 

16 

i! 

16 

16 

16 

16 

64 

64 

6i 

64 

64 

>i 

64 

y* 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL  DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Capilil 


milluDi 
15212 

383T 

6790 


RENTKS 

A  PAYKR 


Francs 
456.367.401 
115.104.990 
237.638.374 


25839  809.110.765 
890.356  obi.  de  500  Ir 
89 1.600  obi,  (le  500  Ir. 

39. 883 Obi. de  500 (r. 
109.700obl,iie500lr 


Tal. 

Som. 

it  Titres 

nom. 

Ters. 

45 1 . 48 1 

500 

50*' 

2T*  029 

400 

400 

400 

-lOO 

100 

100 

454  710 

500 

235  47 1 

500 

500 

Doo ■uDU 

400 

400 

100 

100 

400 

100 

100 

585  .'498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155 . 575 

400 

400 

833. 151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

338 . 642 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969 . 87 1 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

224 .948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1 173172 

1000 

500 

182. 822 

500 

500 

S 

ItSé.oUU 

lUUU 

1000 

500 

non 

500 

250 

30  000 

500 

f.AA 

iUw  .  'JUv 

500 

500 

AA  non 

500 

•^50 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

50U 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

378.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.612 

500 

500 

49.700 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68.507 

» 

1955396 

500 

500 

l|f48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

1430267 

500 

500 

4856631 

5CC 

500 

171.262 

500 

500 

237. 4S7 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.164 

500 

500 

507 . 434 

400 

400 

3014704 

500 

136.317 

500 

500 

91.149 

5O0 

500 

142.602 

5O0 

500 

500.301 

50C 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

o  0/  i  Terme. 

^ I  Compt. 

3  o/„  Amortissable  I  Je^^^; 
3X%  1894(anc.  4)i)j  Jerme; 

Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Toukiu  2  \  % 

(gBr.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


DIVIUEADS  ou  mMT  distribué  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant)  ■ 

%  


1865 
1869  3  % 
1871  3  % 

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  ^  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

-        1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  1899  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 


\ACTION.S  A  terme) 

Banque  de  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér, 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %..  .. 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleu 

—  ,  —      3  %  titr.  rouge 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien  '.  

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 

Act.  Lyon  

Obi.    -    3  %  1855   

—  —     3  %  fusion  anc.  . 

—  —    3  %  fusion  nouv. 

—  -    2  <4  0^  

Act.  Midi  

Obi.    —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -    3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  —    'i  Vî  %,j.avr.etoct 

—  Nord-Est  franç.  3  % 
Act.  Orléans  


3  .. 
3  .. 
3  50 

15  .. 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


15  . 
15  . 


29 


50 


50 


30  . 
15  . 

17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
55 
15 
15 
15 


50  .. 
15  . 
15  . 
62  . 
15  .. 
15 

15 

58  50 


3  . 
3  50 

15  .. 

2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 


12 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .. 

16  .. 
14  .. 


79 


50 


50 


29 


50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15 
15 
55 
55 
15  .. 
15  . 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3 
3 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


50 


50 


13  .. 
15  . . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  . 
15  .. 

14  .. 


15  . 
15  . 


50 


50 


50 


50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


13  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

14  .. 
12  .. 

15  .. 
14  .. 


15  .. 
15  .. 


54  114 

50 


30  .. 
15  .. 

17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15  .. 
15 
12  50 
15 
58  50 


50 


20 


30  .. 

15  .. 

20  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

30  .. 

15  .. 

35  50 

15  50 
15 
15 
15 
57 

15  .. 
15 
15 

12  50 

50  . 

15  . 

15  . 

64  . 

15  . 
15  . 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  .. 
3  . 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 
17  50 


50 


50 


50 


12  . 


135  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 
15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 


12  50a 
27  50 
16  2 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
15 
12  50 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897       1898  1899 


103  80 
101  60 
107  .. 

505  .. 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46': 
69-i 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


102  70 
101  .. 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398  .. 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57 

53  50 
627 
465 


3560 
955 
440 
780 
588 
588 
485 
600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 


83  .. 
460  . 


547  .. 
422  .. 
410  .. 


547  .. 
547  .. 
386  .. 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
015 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 
462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1900 


100  10 
99  00 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .  . 


511 
419' 

406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 

434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


1770 


730 
436 
700 


421 

720 
432 
1095 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


Gonr.s  de  clôture  (!('.•(  5  dernières  sem 


445 
446 


1815  . 


1740 


8  IHiV. 

15  nov 

2J  i]Ov|29  nov 

0  di'C. 

100  47 

100  55 

100  60 

100  92 

101  47 

100  50 

100  S  5 

100  55 

100  95 

101  25 

99  55 

99  :i5 

99  50 

99  00 

100  27 

99  40 

99  30 

99  50 

99  i'> 

ICO  21) 

101  90 

101  90 

101  75 

102  1 

U2  52 

101  90 

101  80 

101  05 

101  95 

102  15 

477  50 

480  .. 

480 

48"'  50 

488  .. 

80  .. 

81  20 

81  20 

81  50 

83  .. 

79  90 

80  25 

81  .. 

81  50 

83  .. 

470  .. 

469  .. 

462  .. 

4)5  .. 

480  . . 

542  50 

547  .. 

551  . . 

551  . . 

553  5( 

423  .. 

421  .. 

425  . . 

425  . . 

425  .. 

405  . . 

408  . . 

408  . 

409  50 

410  .. 

104  .. 

104  50 

107  . . 

106  75 

107  .  . 

546  .. 

550  .. 

553  . . 

561  .  . 

551  5C 

547  .. 

549  50 

552  . . 

551  . . 

553  50 

353  .. 

316  . . 

348  . . 

3  là  .. 

350  .. 

92  75 

92  75 

92  75 

92  7i 

93  . . 

346  .. 

342  .. 

344  .  . 

314  .. 

345  .. 

90  .. 

89  fO 

90  75 

92 

93  .. 

400  .. 

403  .. 

406  .. 

406  50 

4(5  .. 

103  . . 

103  .. 

101  25 

102  .. 

102  75 

375  50 

377  .. 

378  . 

380  . . 

384  . . 

400  .. 

400  50 

401  75 

4o3  75 

401  .. 

447  .. 

453  , 

455  . . 

4'9  .. 

460  .. 

4<5  .. 

497  .. 

499  . . 

i97  . . 

498  .. 

487  .. 

495  . . 

491  50 

492  .. 

493  .. 

432  .. 

440  .. 

439  .  . 

414  75 

448  . . 

438  .. 

441  .. 

143  . . 

446  .  . 

452  .. 

386  .. 

389  . . 

390  . 

389  .. 

389  25 

437  .. 

411  50 

441  50 

448  75 

454  23 

445  .. 

419  .. 

449  ,  . 

452  .. 

452  . . 

436  5u 

444  . . 

448  . . 

453  .. 

454  .. 

507  .. 

507  . 

510 

511 

513  .. 

43  50 

44  25 

4  4  75 

41  75 

46  . . 

43  .. 

41  25 

4i  75 

44  75 

43  50 

514  .. 

5i2  .. 

540  . . 

5it  .. 

541  .. 

425  25 

432  . . 

435  . . 

437  .. 

437  . . 

3980  .. 

3950  . 

3800  .. 

3770  .. 

3850  . . 

1085  . . 

1081  .. 

1089  .. 

1072  .. 

1052  . . 

438  .. 

43S  .. 

440  . . 

440  . . 

730  . . 

770  . . 

740  .. 

7  40  .. 

725  . . 

585  .. 

580  . . 

f82  . . 

581  .. 

577  . . 

520  .. 

510  . . 

610  .. 

515  . . 

660  . . 

660  .. 

665  .. 

660  .. 

675  . . 

590  . . 

594  . . 

591  .. 

594  .. 

595 

1090  . . 

1081  .. 

1087  .. 

1083  .. 

1 070 

610  . . 

611  . . 

611  .. 

611  .. 

612  .. 

70  . . 

69 

70  .. 

68  .. 

66 

400  . . 

386  . . 

395  .. 

382  .. 

362 

501  . . 

501  50 

502  ... 

501  .. 

500 

850  . . 

91 1 

875  .. 

900  .. 

S85 

710  . . 

710 

713  .. 

710  .. 

700 

433  75 

434 

435  75 

435  tO 

4 19 

676  . . 

680 

677  .. 



670 

427  . . 

428 

430  . . 

i31  . 

432  25 

428  75 

428 

428  50 

430  51. 

431 

420  .. 

42>  50 

425 

.  . 

439  .'. 

712  .. 

700  .. 

700 

701  .. 

702  .. 

434  .. 

432  75 

433  50 

435  .. 

440  .. 

1065  .. 

1060  .. 

1059  .. 

lOrO  .. 

1033  . . 

502  .. 

505  ,. 

503  .. 

502  .. 

501  50 

455  50 

456  .. 

454  .  • 

455  50 

453  50 

446  .. 

446  50 

417  50 

448  75 

456  50 

452  .. 

450  .. 

455  . . 

461  . . 

465  .. 

1785  .. 

1780  .. 

1775  .. 

1775  .. 

1755  .. 

4i5  75 

444  50 

446  .. 

448  50 

4F6  .. 

446  ,. 

448  . 

449  75 

455  .. 

461  50 

444  . 

415  .. 

447  25 

450  .. 

459  50 

400  .. 

401  .. 

398  .  . 

402  .. 

410  .. 

1290  .. 

1300  .. 

1295  .. 

1295  .. 

1290  .. 

447  50 

417  .. 

450  .. 

454  .. 

457  75 

441  .. 

444  75 

447  75 

448  .. 

455  50 

2300  .. 

2285  .. 

2290  .. 

2290  .. 

22.55  .. 

458  .. 

458  50 

461  .. 

465  . 

471  . 

it3  .. 

454  .. 

454  .. 

454  .. 

461  50 

408  .. 

408  .. 

408  .. 

407  75 

412  .. 

444  .. 

444  .. 

446  .. 

417  .. 

455  .. 

1705  .. 

1700  .. 

1685  .. 

1680  .. 

1661  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  de  clôture  des 

leriiieres  sein. 

8  uov 

5  iiovi 

.'2  nov|S:!l  novj 

0  déc. 

190  .. 

1195 

180  . 

lieu  .. 

450  .. 

452 

458 

464  .. 

448  25 

448  25 

448 

452 

460  . 

403 

jU~  . . 

399 

402  75 

44T  î 

-ï  '4  /  OU 

449 

152 

i'"i7 

1050 

Uon  .  . 

1035 

10  iO 

450 

449 

453 

456 

459  -  ■ 

4  '*  5 

4  'i6  . . 

448 

449  50 

610 

U.i'J    .  . 

63) 

430 

4  3 '2  50 

433 

432  50 

4  lO  . . 

434  25 

433 

3l6 

3i  1  . . 

318 

Oi'~   ■ . 

422 

m  50 

426 

4ï9  75 

433  .. 

560 

5iT 

5i5 

517  .. 

400 

400  / 

400 

404 

405  .. 

600 

00^  .. 

Gi5 

610 

62)  .. 

l'.nô 

i980 

19S5 

1  ^'85 

1120 

l 1 4^  . . 

Il  32 

1136 

1  l 'IO    .  . 

810 

810 

Kl  4 

820 

820 

305 

JUi   .  - 

3i'5 

3  6 

301 

519 

o-'-  •  - 

530 

518 

î>48 

1579 

1540 

1540 

1535 

1535 

KHâ 

ib-ir>  .. 

1020 

1025 

1(2)  .. 

281 

rio 

2S6 

280 

275 

270  .. 

no 

\'ù  .  . 

169 

103 

153  .. 

950  .. 

725 

705 

(VJO  .. 

85 

£  '. 

O  1    .  • 

81 

50 

81 

530 

515  .. 

485 

485 

452 

920 

926  .. 

882 

880 

845  .. 

12 

13  =ï 

13 

12  50 

12  .. 

86  50 

86  .. 

8Î 

87 

75 

87  50 

3540 

3537  .. 

3550 

354  ) 

31&S  .. 

1360 

1355  .. 

1300 

1355 

1379  .. 

410 

430  .. 

435  .. 

335 

339  .. 

342 

hi 

3i7  .. 

99 

50 

98 

j  97 

95 

97  GO 

75 

'99 

75 

100 

64 

60 

OO  ■ . 

64 

tiO 

63 

50 

6i  45 

.  (-3 

10 

62 

8 

61 

75 

68 

.  374 

Q  7/. 

370 

377 

.  99 

PO 

KO 

100 

•ié 

;ûO  75 

77 

50 

"3  7  ^0 

78 

78 

[r    86  05 

80 

84  50 

.  102 

103 

103 

'  • 

.  105 

20 

1  Ot  o*  ' 

105 

D! 

105 

105  30 

9  100 

1'^ 

lAA  0" 
lUU  4' 

lOÛ  50 

lf>0 

55 

100  -25 

0     68  05 

70 

20 

6» 

90 

09  40 

.  308 

316 

315 

310 

3li  . . 

.'  259 

261 

250 

2<>1 

.  239 

213 

50 

215 

24  i 

.  210 

206  5C 

214 

212 

89  25 

93  90 

93 

50 

0  101 

lOO  "75 

101 

loi 

75 

99  75 

0     91  8t 

94  90 

9') 

io 

95  2o 

95  3 

.  3G4 

363 

363 

363  50 

3G5 

8i 

50 

94  00 

94  "iS 

95 

IC 

95 

24 

15 

21 

4'/ 

24 

1 

24  25 

.    EOO  50 

501  5( 

502 

50 

5u4 

50 

504  .. 

8i  .. 

86 

0  î\ 

70 

75  . . 

75 

50 

74 

76  4 

0     73  65 

73  U 

74 

50 

74 

25 

76  75 

0  72 

71  65 

71 

40 

72 

72  20 

99 

80 

100  55 

101 

100 

45 

101  . . 

i  101 

05 

101  50 

100 

99 

90 

100  1S5 

.  101 

60 

101  3C 

101 

80 

1  1 

4ô 

100  75 

j    100  9; 

101  .. 

101 

<>}•> 

101 

IC 

100  15 

0  101 

60 

101  60 

101 

102 

100  55 

.    100  50 

100  50 

102 

101 

50 

101  8. 

.  101 

25 

101  20 

101 

45 

102 

101  80 

l  101 

05 

102  .. 

100 

15 

102 

ic 

lOJ  55 

84 

^0 

84  40 

84 

60 

84 

75 

85  80 

5  92 

75 

93'  41 

94 

10 

94 

95  75 

5     63  50 

64  25 

64 

V 

64 

k 

64  50 

.  97 

50 

98  2c 

99 

99 

99  20 

97  35 

96  70 

SI 

97  Oc 

96  5  ) 

0     46  95 

■  47  2(; 

47  25 

48 

ic 

48  30 

5     25  3* 

25  2i 

25  40 

25  9C 

0     22  60 

22  5i 

22 

70 

23 

IL 

•23  15 

.  431 

50 

433  .. 

447 

426 

440  .. 

.  483 

483  .. 

•185 

483 

490  .. 

.  515 

514  .. 

517 

519 

516  50 

99 

101 

131  .. 

418 

435 

43S  50 

435  .. 

.  460 

459  .'. 

458 

462 

470  .. 

.  97 

96  ÛC 

97  30 

95  îiC 

49 

48  75 

4S 

Sombre 
de  Titres 


99.699 
i3391771 
1170700 
1493934 
239.911 
263.045 
^3325467 
1132841 

33.257 
183.193 

k49.224 
49.409 
243.128 
100.000 


75.296 
60.800 
73.842 
105.321 
|f220.679 
80.000 
(120  000 
14.720 
19.280 
58.265 

feoo.ooo 

70.500 
18. i 
31.120 
125.000 
50.000 
40.000 

laoo.ooo 

510.000 
212.703 
100.000 
39.600 
60.000 


500 
500 
500 
250 

» 
500 
300 
500 

300 
100 
100 

250 

100 
,500 
500 

500 
400 
500 

» 
300 
300 


500 
500 
30(1 
250 

» 
50o 
500 
501 

500 
100 
100, 
250 

10(1 
500 
300 

500 
103 
50(1 

» 
300 
300 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


uiï;i..'>.iiB  ou  IMÉIIÈT  distribué  en 
Ts95"i  1836  I  1897 


Capibl  ou  I 
fiomb^e  de  Tilrcs 

022668.300  £ 
190707.0001'. 
324306.20011. 
5.298.600  £ 
18.389. OuO  £ 
59 . 1 10  ob 
:i78109.500f. 

700.000  ob 
105000.0001". 
134070.0001'. 
'13',i',i5V'00oor. 

oi'<l-)0.3uof. 
1671830. 4  001'. 
1.171.500  ob 
1.080.600  ob 
9.331.143f. 
58.174  ob 
266.090  oli 
124500.000!  . 
682000.00011. 
8013091942  li 
90.300 ob 
85. 657. 5001'. 
29.000.000f . 
41.727.171  £ 
438.650 ob 
â7.632.000f.' 
255396.5001. 
114423. 500 f. 
1179235.5(101. 

1.045.464  ob 
571090. 500 f 
489137. 500r 
346762.3001' 
39.c5O.OOOf 
172512.5001. 

49737. 300f 
[19022420001. 
151087. 300f 
195687.;  00  f 
214.000 ob 
5. 000. 000 f 
30987. 200 f 
«.333. 000 f 

371 .915  £T 
[il346.982£T 
fi:yi3.296£ï 
100075.0001 
■   '756  0001 
11'.  586.500! 

OCO  120  1 
20, 91 5. 000 f 
39,0(>1.500f 
7.996.900  £ 
„19.763..330  1 
( 


1924 


1940 
1932 
1987 


1941 


1930 
1940 

■194.'. 


I'.I2!< 

196; 
191.^ 

192f 
195f 
1923 
1939' 
1958 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
197.' 
197: 
1970 

un: 
iy7( 

1967 
1950 
1930 


1931 
1931 


195U 
1934  î 
193!^ 
1938 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMl'T.)  (SuitC; 

Act.  Orléans  jouiss  

OU.       —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  -       2  K2  %  1895.... 

—  Grand  Centrais  %  1893 
Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  iiouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  -  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTION.S  AC  CO.Ml>TANl  ) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  (H  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cuuip''  Générale  des;. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
C"  G''  Transatlantique  — 
Messageries  maritimes. . . 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . . 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  ... 
MalUdano  (iMines  de,  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  {C"  f«», 
Métaux  (C'«  fr;iu(,-:Hse  desi... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  iC  "^  du)  eu  li(i 

_  lions  à  lots  1889 

Canal  maritime  de  Suez. 

—  paris  de  fi>ud 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Iiulust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  "«i  %(ch.  li.xeîstao 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  1%  or  (cb.  ti.\c2f.50) 
Brésil  4  Yt  %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  bits  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  iDaïra-Sanieh  4  %) . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  2  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  3  %  1890  

Finlande  3  %  %  11889  

Haiti  3  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2'ys  %orl898f,'ar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Kiutde)  50/0  1897 
Norvège  3  %  1888. .. 

3  %  %  1898 
Portugal  3  %  

—  4  %  %1891(Tabaos 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  aniort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  -1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  12' et 3' émis. 

—  —  1890  (4'  émis,^.. . 

—  —  1893  (5'  émis.  ... 

—  —  1894  (6' émis.)... 

—  Consolidé  i  %(l"et2'sér. 

—  3  %  or  1891  l'et2"ém.  189 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  '895  

Suède  3  %  1894  

—  3  y»  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  C  . . . 

—  si'uie  D  . .  .■ 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 


—        4  %  1894  

3  %  %  1894.. 
Uruguay  3  %  %  1894. 


43  50 
15  .. 
15  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
12 


99  49 
41  96 
12  50 


2  75 
5 
4 
4 
4 


50 


3 
4 
4 
3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15 


4 
4 

'3 

3  50 
1 

22  50 
3 

4  .. 


4 
4 
4 
4 
4 
A 
4 
4 
3 

3  50 
4 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


18 

28  50 
66  50 

or: 

52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7  . 
30  . 

25  . 


100  05 
42  28 
'5 
12 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
26  .. 
15  .. 

15  .. 
12  .  . 
15  .. 


18 

28  50 
68  . 
62  . 
49  50 
15 
25 
65 
40 
28  80 


6 
40 
27  50 

5  50 
30  . 

12  50 


2  75 
5  .. 


50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


3  . 


3  50 

4  .. 
6  .. 

5  .. 
3  50 

15  .. 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 
3 


4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 


50 


50 


3 
3 
4 
3 
3 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

90  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  5 
3  5' 


75 


50 


50 


50 


50 


4 
25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 


50 


50 


1898 


43  50 
16  .. 
15  .. 
12  60 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .  . 


20 
28  50 
71 
49 

36  50 
15 
17  50 
65  . 
40  . 
15  . 

6  . 

30  '. 

37  50 
5  . 

30  . 

12  50 


107  7 
45  61 
20 
18 


2  75 


50 


4 

3  50 
4 
6 
5 
3  50 
15  .. 


50 


50 


25 
3 
3 
1 

22  50 
3 


4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3  . 
3  50 


1899 


Cours  de  comp.  comni.  juillet 


1897 


1898 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  ..' 

15  .. 
12  .. 
15  .  . 


1250 
487 
.483 
456 
483 

1145 
85 
483 
685. 
.474 

482 
^70 
458 


20 
28  50 
74  .. 
59  .  . 
46  51 
16  .  . 
22  50 
65  . 
40  . 

5  a 

5  . 
30  . 
37  5(( 

5  50 
10 

25 


116  48 
31  53 
22  50 
16  50 


4  50 
4  . 
b  . 


1  . 

3  50 


50 


2  50 


25 
3 

3  50 
1 

22  50 
3 


50 


50 


50 


420 
690 
.'030 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

100 
1000 
710 
116 
665 

590 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


1270 
468 
464 
420 


1150 
466 
463 
654 
446 


125 
3255 
1280 
445 
265 


470 
740 
2400 
1128 
835 
362 
690 
19.35 
1350 

121 
117 
1030 
740 
92 
650 

426 


50 


112 

3715 
1165 
474 

269 


1899  I  1900 


12;2 
451 
446 
400 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
12i5 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550 


1080 
451 
447 
620 
430 


325 
422 
438 


410  . 

630'  . 

2030  . 

1140  . 

805  . 

330  . 

510  . 

2000  . 

1350  . 

425  . 

235  . 

97  . 

1170  . 

870  . 

95  . 

480  . 

780  . 


107 

3585 
1360 
515 
315 


3542 
1375 
430 
315 


112  80 

io'i  80 

69  35 
66 

i06  SO 
SI  .. 
99  .. 

105  -20 

107 

102  30 
63  10 

3-2 

«10 


218  .. 
140  .. 


106  . 

95  90 


104  50 
23  60 

474 

93  50 
103,  20 

90  25 

103 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


112  .. 
418  .. 

103  .. 
53  .. 
52  75 

4  40  .. 
106  40 

94  .. 

99  . . 
102  85 
109  .. 

104  25 
34  .. 

157  .. 
129  .. 


214 
225 
101  60 
104  70 
94  40 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101  . 

47  . 

27  . 

22  75 
407  . 
470  . 
499  . 
103  . 
370  . 
460  . 
100  . 

44  . 


102 
66 
64 
135 

101  50 
88  .. 
92  50 

103  75 
106 

102  20 
39  70 

284 
240 


220 
iR5 

98  75 
100 

93  10 
384 


100 
24  90 
495 

'92 
92  40 
92  75 

101  40 

101  35 

100 

100 

100  65 
103 
104 

101  40 
90  . 
97  . 
63  . 


101  50 

97 

68 

07 
399 
100 

78  . 

84 
102 
104 


336 
282 


227 
289 


98 


377 


497 


100 


99 

99 


100 
102 


101  30 
98  .. 

47  .. 
26  50 
22  95 

419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  . . 
456  .. 
100  .. 

48  75 


92 
46 
25 
22 
420 
468 
310 
101 
400 
460 
98 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


iOO.OOO 
lOO.ddO 
fOO.OOO 
500.000 
.000 
U'O.OOO 
100.000 
100.000 
95.000 
60.000 

99. Xi' 

?3.6iri 

I4'7,'in3 
l88..'..->2 

,wi,r,:iG 
in.9-r/ 

118 

rtOO.OOO 
1011.610 

9i.310 
'190.000 

(iO-MO~ 

W.lSl 
45.535 
94.254 
195-.99-> 
■J10.Î50 
•>3-.>.066 
93  ..649 
5G.4T2 
100.000 
70.000 
318.150 
355.932 
Il?'ii48 
139.239 
6T.123 
112. ■Î16 
139.8'i5 
95.816 
100.000 
40.026 
325  000 
52.000 
120.000 
llO.OoO 
200.000 
iO.OÛO 
100.000 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
5U0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 

5£, 

5£ 
200 
500 

500 


500 
200 
200 
250 

loo 

2110 

12:. 

250 

510 
500 
50O 
50(1 
500 
5U0 
500 

r.oii 

500 
500 
500 
500 
500 
lOï 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501) 
500 
500 
500 
400 
500 
50O 
500 
500 
50u 
500 
500 
50U 
500 
500 
5011 
10£ 
500 
5ï 
5£ 
200 
5011 
500 


nllslGNATlON  DKS  VAL10UU> 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  K.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robiiison  Banking  Cy  Ld 
Ci'édit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  ilc  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

—        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich  -Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  W  i\  S' émis. 

—  -     —  9"  émis  

—  —     —  10'  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.         —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méri^iionaux  

—  Nitrates  Railways  Cj  i.ii 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2'  série. 

—  —  —   3'  série. 

—  —         —  4"  série. 

—  —         —   5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —  Asturiesl"  liyp. 
_  _        _     2«  hyp. 

—  —         —      3"  hyp. 

Orientaux  ■  •  ■ 

Art.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l'-'hyp. 

—  —  —    2'  hyp. 

—  —  —  "3"  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  9'i 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-ïinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines 
Tabacs  du  Portugal  


IIIVIIIKMII!  ou  inÉllAT  (li.slnliué  en 


C'.ijiii's  ili'  c<inip.  rdiiril  jiulb'! 


1S95 


16  fl. 
15  p. 
15  75 
20  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


15  .. 
15  .. 
33  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .  . 
15  .. 
15  .. 

4  . . 
15  .. 
15  . . 
33  .. 
40  10 


14  n. 

15  p. 
18  48 
15  .. 


37  50 
5  .. 
24  .. 


5  .. 

15  .. 

15  ., 

28  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

5  .  . 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

29  25 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 

15 


7  50 
20  .. 
7  50 

10  05 
30  .. 

9  .. 
18  30 
20  50 
42  50p 

11  40 


30 


27  65 
40 


12  20 
20  50 
45  p 
11  85 


is;i0  I  1897  I  IS98 


12  n. 

15  p. 
18  00 
12  50 
10  .. 
37  50 
5  50 
24  .. 


15  .. 

15  .. 
31  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
4  .. 
15  .. 
15  .. 
33  1. 


lo  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 

15 


15  . 
15  . 

15  . 
20  . 
20  . 


30 


47  70 

37 


12  20 
19  . 
45  p 
li  55 


8  n. 

15  p. 
13  13 
12  50 

6  25 
37  50 

6  .. 
24  .. 


10  n. 

15  p. 
13  50 
12  50 

5  .. 
37  50 

7  .  . 
216  .. 


15  . 

15  . 

28  50 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

3  .. 

15  .. 

15  .. 

33  1. 

7  50 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 

15 


15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 


32  50 


50  30 
37  .. 


3  65 
15  . 
45  p 
15  26 


15  . 
15  . 
31  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
1  . 
15  . 
15  . 
33  1 
11  70 


59  74 
50 


3  65 
7 

45  p. 
22 


189i', 


5:;o 

499 
580 
572 
153 
1266 
479 


60 

130  . 
266 
255 
775 
475 
467 
459 
468 
30  4 
225 
364 
360 
634 
200 
115 
253 
210 
214 
239 
236 
248 
251 
249 
235 
235 
483 
65 
280 
178 
328 
325 
320 
418 
362 
118 


113 
610 

76 
160 
354 
685 
580 


520 
490 
592 
574 
108 
1300 
489 
790 


65  . 
180  . 

176  . 

775  . 

478  . 

469  . 

467 

476 

295 

195 

386 

382 

696 

115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


488 
450 
604 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
115 
782 
475 


286 
173 
389  . 
385  . 
695 
130  . 

58 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
215 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


1X99 


Cmir»  ili!  clôture  (l''8  5  ileriiiéres  sein. 
H  iiov.  l.'j  iiiiv.  22  iiuv.  29  iiov  II  iléiv 


515 
518 
070 
570 

99 
1200 
534 
520 

98 
242 
232 
226 
750 
150 


223  . 

170  , 

348 

352  , 

680 

193 

190 

254 

210 

235 

233 

232 

2.32 

241 

250 

240 

243 

455 
75 

284 

242 

310 

302 

303 

425 

370 

136 

750 

144 
1130 
2260 
29 

105 

309 

650 

626 


150 
54  f 
723 
5S4 
85 
1207 
527 


100 
286 

283 
283 
712 
435 
424 
414  50 
421  50: 
181 
141 
311  30 
3.39 
079 
112 
178 
297  50 
283 
291  . 
290  . 
290 
28)  . 
283  . 
286  . 
278  . 
27  i  . 


70  50 

269 

202 

339 

334 

333 

41!  50 

310  . 

202 

435  . 

123  . 
14i7  . 
2075  . 
48  . 

120  . 

308  . 

645  . 

765  . 


417  .. 

ris 

531  .. 
88  .. 


538  .  . 
470  .. 

98  .. 

282  .. 
282 
28.3  25 
708  .. 
4:'6  50 
12' 

4I7  75 
■127  50 
l.-O 
112 
313 
310 
605 
112 
179 
29-1 
281 
2M 
289 
290 
280 

283  50 
287 
2)7 


70  50 

207  5u 

2ol  .. 

313  . 

335  . 

33  i  50 

412 

■314 

190  50 

130 

l'b 
1429 
2625 
51 

303 
650 


725 
532 

R5  50 
1218 

37 


101 

291 
28'i  50 
2,SÔ 
7.>5 
439 
430 
419 
4.30 
177 
1  i6 
:i52 
311 
065 


50 


185 
2..9 
S85  50 
288  50 
280 
289 
2S2 
28  i 
283  50 
279  50 
279  50 


550 
722 
5.37 

83 
1222 

35 


09  50 

267  .. 

2-^1  .. 

340  25 

336  . . 

3i5  .. 

411  75 

34)  .. 

197  .. 

376  . . 

123  .. 
14.55  .. 
2573  .. 
18  .. 

121  .. 

.307  .. 

650  .. 


98 
285 
290 
290 
710 
441 
432 
421 
431 
192 
14! 
352 
318 
680 
152 
180 
2J8 
285 
292 
288 
289 
283 
Zii 
287 
279 
279 


728 
541 
87 
1238 
535 


50 


26  ô  . 

26  i  . 

3  45  . 

335  . 

334  . 

409  . 

3.50  ., 

197  50 

o9a  . 

122  . 
1148  . 
2585  .. 
51 

119 

307 

655 

755 


90 
277 
293 
291  : 
7r.» 
453 

4  ,8 
425 
410 
189 
1 10 
357 
352 
684 


60 


171 

297  50j 
285  50 
29  J 
2'8 
293  50 
281 
2<9 
2iS 
279 
278 


69  50 

275 

261 

3  8 

336 

334 

409 

357 

197 

380 

125 
1421 
2500 
46  50 

115 

317 

762 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COiVIPTANT 


in 

mm 


1 1 . 726 
16  661 
.'5.170 
50  ÔOO 
0.000 
1.2U0 
6.000 
6.000 
21, 000 
100 . 000 
20.000 
1  380 
4,620 
20.000 
12,000 
20.000 
23.200 
32.000 
25.410 
20.000 
10.000 
20.000 
6.600 
14.000 
24.000 
24.Û00 
4(1.000 
20.(160 
25.000 
10.000 
5.000 
1 1 . 000 
9.U23 
20.000 
21.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
5(10 
500 

D 

500 
500 
500 
» 
500 
500 
500 
5(J0 
500 
500 
5U0 
500 
5(111 
500 
500 
500 
500 
500 
■500 
500 
500 
500 
500 


500 
50U 
500 
50(1 
500 
125 
10(1 
500 
500 

n 
500 
500 
600 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(J 
500 
50U 
500 
50o 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALKURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C"-  G'>  F"  desi.  . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

de  1  Indo-Chine  

.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


Banq. 


—  JOUISS  

Gaz  (Com))a};nie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  ot  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (Sté  K'i 

Fives-Lille    

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  do  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  de  Nav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Gi>  0''j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill-.  Cusenier  et  C' 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . 
Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 

Deroit^rs 
COURS 
Colcs 


690  .. 
1820  .. 

559  .. 

tj^h  .. 
1000  .. 
12.50  . . 

300  .  . 

225  .. 

790  .  . 
19  .  . 

514  .. 
1395  .. 

825  .. 
1275  .. 

985  .. 
43  50 
1412  .. 

503  .. 

525  . . 

876  .. 
ICOO  .. 

910  .. 

625  . . 

570  .. 

490  . . 
1550  .. 
15,50  .. 

50Ï  .. 
1132  .. 

625  .  . 
6900  .. 

157  .. 
2350  .. 

810  .. 

2h3  . . 
1340  . . 


•-'9  uov 


690 
18-25 


810 

98() 


504 
875 


900 
625 
610 
189 
1645 
1505 
501 
1121 
628 


2350 
860 


1145 


6  liée 


635 
IKi5 
556 
085 


55 
514 


825  . 


,503 
525 


995 
910 

580 
175 
1550 
1550 
501 

625 
6900 


2505 


1330 


S0,\11)RB 

Val, 

.Soin. 

de 
TITK8S 

uum. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

50(1 

41.462 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

41.412 

500 

50(1 

.30.676 

500 

500 

261.119 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18., 530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

5(J0 

103.602 

500 

500 

109.573 

SOO 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.7i0 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2i5.116 

500 

500 

68.878 

500 

500 

i.t8.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

r«oo 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OULIO,\TION'.S; 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  iCh.  de  fer)  5  %  

C'«  G''  F-»  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  olii.  4-.'o  f  5  % 
—  obi.  (k>  350  I'. 

Soc.  Fonc.Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'»  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (G"  K»»)  obi.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  3  ^  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  J4  %  — 

C"  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  %■■.. 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  1'"  série  

—  —  2"'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(OUI.IOATION'S) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosnowice  4  %  — 
Obi.  Wag.-Lits  1  %  1",2'  sér. 


COURS  DE  CLOTURE 


Doruiers 
COURS 
Cotes 


220  50 
161 
505 
304 
253 
437 
494 
509 
500 
501 
474 
492 
185 
506 
411 
326 
487  50 
295  .. 
606  . 
619  50 
460  .. 


337  25 
205  .. 


508  .. 
435  .. 


•29  nov. 


222  50 

498 
301 

432 
492 
50S 


47û 
J9G 
490 
506 
414 
323 
4-85 


603  75 
617  25 
465  . . 
455  .. 


337  25 


506  . 

425  .. 


6  déc. 


813 
162  50 

36  i  50 
252 
437 
19 1 
509 
500 
5  12 
471 


48j 

506 


325 
465 


607 
620 
464 


115 


336 
209  .,1 


435 


♦ 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 

C"  iC Assurances  s'  la  Vie  "  LA 
Fil  11  NATIONALE  "  au  cap.  nom. 
)0  fr  chac.  M.  à  ]i.  par  lot:25.000  f.  Gons.  5.000  f. 
i  en  3  lois,  17  tléc.  2  h.  Elude  M"  OLAGNIEH, 
,aire.  27,  bd  Italiens.  12S4 


u......  —  ..- aven.  Roule  l\EljiLLY   S  S» 

liervieu.  Gce  de  ch.  '^l?-'.  M.  à  p.  75  fr.  le  m.  Adj. 
di'c.  1900,  à  2  h.,  étude  M.°  Brault,  doI.  1285 


ÎOPR.,  rue  Grande-Ghauraière,  l'i.  Gce  570  m. 

Kev.  2.870  fr.  M.  à  p.  40.000  fr.;  à  adj.  s'  1  cnch. 

nol.  18  déc.  S'ad.  M»  Breuii.la.ud,  net.,  333,  r.  St- 
irtin.   1^ 


rue  Rodier,  47.  Rev.  8.005  fr.  M.  à  p. 

  95.000  iV.  A  adj.  s'  lench.  ch.  des  uot. 

ns','"l8  "d'cc.  M°  S.Mior.  not.,  3,  r.  Biot.  1287 


,   TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 

Gapilal  social  :  10.500.000  francs 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  on  Asscm- 
àe  Générale,  conformément  à  larlicle  10  des  sta- 
ts  le  vendredi  28  décembre  1900,  à  2  heures  de 
près-midi,  au  siège  social,  15,  avenue  Matignon. 
Paris. 

Ordre  du  jour  : 
1»  Lecture  des  rapports  du  Conseil  d'adminislra- 
)n  et  des  Gommissairos  ; 

3°  Vote  sur  les  rapports  et  sur  les  comptes  de 
*ercice  clôluré  le  31  juillet  1900: 
3»  Remplacftuient  slalulairo  d'un  adiuinistralour 
irlant  ; 

4°  Nomination  des  Gommissaires. 

Les  dépôts  d'actions  peuvent  être  effectués  : 

A  Paris,  au  siège  social,  15,  avenue  Matignon  : 

la  Société  G'ncralo  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
.ercial,  68.  rue  de  la  Victoire. 

A  Bruxelles,  à  la  Claisso  générale  de  Reports  cl 
3  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois;  à  la  Caisse  Com- 
lerciale  de  Bruxelles,  38.  rue  Royale. 
•A  Liège,  au  Crédit  Gé-néral  Liégeois. 

Extrait  de  l'article  10  des  Statuts  : 

<i  L'Assenibléi  générale  régulièrement  constituée 
3présenlc  runiv<"i'salité  des  actionnaires. 

«  Elle  se  compose  de  tous  les  actionnaires  ayant 
éposé  leurs  titres  10  jours  au  moins  avant  celui 
xé  pour  la  réunion. 

n  Nul  ne  peut  se  faire  représenter  en  Assemblée 
énérale,  qac  par  un  inandataire,  actionnaire  lui- 
lême  et  membre  de  Tasse m))lée. 

«  Chaque  actionnaire  a  autant  do  voix  qn  il 
osséde  de  fois  10  actions,  soit  en  son  nom,  soit 
omme  mandataire,  sans  limilaiinn. 

1238 


lOUVERNEWiENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  3  0/0  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes  (Emission 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
LTiiANGER,  rue  .tu  Ilelder.  7.  à  Pans,  l'st 
bar"ée  par  Son  Ex.-ellencc  M.  le  Minislre  d^s 
l'inances  do  Russie  dr  iiayer  le  coupon  de  ces 
ibligations  0.6  et  ï  i.lO_,  échéant  le  1/14  de- 
cmbre  au  cours  du  jour  et  suiis  frais.  ^^^^^ 


Messieurs  les  porteurs  d'obligations  6  0/0  des 
iiuprunts  1888  et  1893  do  la  Pravince  de  Mcndoza. 
sont  invités  à  prendre  connaissance  : 

i»  Aux  guichets  de  la  Société  Générale  pour  fa- 
■oriser  le  développement  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie en  France,  54,  rue  de  Provence,  à  Paris,  et 
'i  ses  agences  dans  les  départements; 

2°  Aux  guichets  de  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  6G,  rue  Je  la  Victoire, 
à  Paris; 

>  Aux  guichets  de  la  Société  française  de  Ban- 
que et  de  Dépôts,  à  Bruxelles,  74,  rué  Royale,  et  à 
Anvers,  22,  place  de  Moir  ; 
4°  A  la  Banque  de  Bruxelles,  à  Bruxelles. 
Des  bases  d'un  projet  d'arrangement  proposé  par 
le  Gouvernement  de  Mendoza  relativement  aux- 
dits  emprunts,  bases  dont  copie  lui  sera  délivrée. 

Los  adhésions  seront  reçues  jusqu'au  23  jan- 
vier 1901  au  plus  tard,  aux  Liuicliels  ci  dessus 
'  'sigéns. 


ÎRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anoni/me  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  0  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

Alan   3  0/0 

A  2  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   ■*  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

aes  bons  do  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  Kn- 
voi  de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Gouvernement  de  la  province  de  Mendoza 


SOCIETE  CENTRALE  DE  DYNANIITE 

ANONY.ME 

Au  LU  pilai   de  iO  millions  de  fraivs 
13,   rue  Aubsr.  Paris 

ADL  les  actionnaires  de  la  Soriélé  sont  in- 
brmés  que,  suivant  décision  de  rassemblée 
générale  ordinaire  du  29  courant,  il  sera  mis 
en  distrilnition,  à  partir  du  10 décembre  1900, 
on  écliani,'c  du  coupon  n"  17,  et  sous  déduc- 
tion des  impôts,  une  somme  de  21  fr.  50  par 
action,  savoir  :  1!)  fr.  à  titre  de  dividende 
jioiir  l'exercice  1899-1900  et  2  fr.  50  pour  solde 
d9  l'cKercice  1898-1899. 

En  conséquence,  il  sera  payé  : 

19  fr.  35  par  action  au  porteur; 

20  fr.  34  par  action  nominative. 

Le  paiement  de  ce  coupon  sera  elïectué  au 
siège  de  la  Société,  13,  rue  Aubcr,  de  dix 
icures  à  midi  et  de  deux  i'i  quatre  heures. 

l>aris,  le  29  novembre  1900. 

I.F,  flOXSEIL  d'aDMINISTR.VTIOX. 


SOUS-COMPTOIR  DES  ENTREPRENEURS 

Bilan  au  31  octobre  1900 

ACTIF 

Caisse   10t.9ôT  25 

Portefeuille   7.922.3G8  85 

immeubles   SU.liST  3i 

Accrédités  et  .Associations  ouvrières   83.321.712  11 

Billets  non  renouvelés   20.289.300 

Crédit  Foncier   3.76i  .SQS  65 

frais  généraux  et  judiciaires   2C2.291  io 


1IÔ.P19.6U  20 


p \SSIF 

Capital  social  

Réserve  statutaire  

Billets  des  accrédités  

Crédit  Foncier,  compte  billets  échus  

—  compte  intérêts  à  valoir.. 

Règlements  litigieux  

Créditeurs  divers  

Protits  et  pertes  


•ô.OOO. 
3.874. 
83.938. 

lO'j. 

214. 

91-i, 
2  -183, 
1.058 


000 
000 
450 

r,oo 
coo 

092  46 
461  a 
537  6 
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115.919.011  20 


Toujours  aussi  variés  qu'intéressants  les  articles 
publiés  par  la  Grande  Encyclopédie  dans  les 
70()''  et  707«  livraisons,  qui  viennent  de  paraître. 
Nos  lecteurs  en  jugeront  par  l'énumération  ri-des- 
sous :  Saintonge,  par  M.  J.  Ker^omard  :  Saint- 
Pétersbourg  (avec  plans),  par  M.  P.  I^emosol 
Saint-Pierre  (Bernardin  de),  par  M.  EUi,'éne  Asse 
Saints  culte  des),  par  M.  E.-H.  Vollei  ;  Saint- 
Saens.  par  ]^[.  .lulien  'l'iersot  ;  Saint-Simon  e 
Saint-Simonisme,  par  M.  H.  Bourgiii  ;  Saisie 
(ancien  droill,  par  M.  10.  Champeau-K  ;  Saisie  (pm 
cédure  civile),  par  M.  E.  Glasson,  doyen  de  hi  Fa 
cullé  de  Droit  fSalade  Jarchéologie  ,  jiar  M.  ^lau 
rice  Maindron;  Salaire  et  Salariat  (à  suivre  dans 
la  708"  livraison),  par  M.  F.  Simiund  ;  etc.,  elc, 

Prix  de  la  livraison  :  1  fr. 

Demander  à  la  Direction,  61,  rue  de  Rennes,  un 
spécimen  de  l'ouvrage  envoj'é  franco.  1294 


iP/lÂNDEI  les  ENCRES 


FLUMES  NOUVELLES 


If 
Cl 


iEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 


1-J9Ô 


18,RUEDESMATHURINS. 
PRÈS  DE  lOPÉRA 


MASSAGE 
LAVASe 
PISCINE 
SALONS  DE  REPOS 
SALON  DE  COIFFURE 
PÉDICURE,  BUFFET 


feC^  MYDROTHÉRAPŒ  COMPLÈTE 
SAILE  DE  GYMNASTIQUE. 


1 :9G 


CompagTiie  Oénérile 

TRÂNS AIL ANTIQUE 

PaQueJjotS'Posii  français 

SerTices  dans  la  WIÉDITERRANÊl 
desseryant  Alger,  Oran.Tunis,  Bôn^ 
Phitippeviiie,  Malte  et  Sousse. 

Services  hebdomadaires  par  steameri 
rapides  sur  la  ligne  L£  IWVIIE-IEl-TOIl 

Services  réguliers  sur  les  AITILLEt,  U 
iEXlQUE.rAlltfllÇilE  CEITIULE.  les  IBTAIEI 
le  VENEZUELA  et  le  PACIFiQUL 

Services  divers  de  cargo-boats  taift 
la  FRANCE.  rALBÉRIE.  etrAMBLETHIL 

BUIVS3A.XJX.  é.  PAWIO  • 

UrvlM  nntrtl  :  S,  ruê  AubêT', 
illittt    (  12,    ilêt  Capucine»  (Gràné-Mmit 
i0n$ni»tt  6,  Ru»  Aube  ^! 

Prit  :  lût,  FatcJtourg  Saint- DtHlM. 


IIPRIIERIE  DE  Là  PRESSE 
M.  tm»  du  Croiaiant,   Par.«.    —  Sman 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  46(1  —  18»  volume.  C^'i) 


IlliREilIX  :  11,  RIE  MIII.W,  PAIIIS  (  3"  ARR' 


VemU-edi  l'i  ilrcpiiilti-o  HK)0. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 


DES  WAGONS-LITS 

Bît  dos  3-ra.rxd3  SxiDresa  ICu.roEJéeiis 

(Société  Anonyme) 

i?t,Ht  i-oniparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

Du  1"  jan\.  au  -i)  iiov...Kr.  9.8IS.\;5')  11. 951). 787 
Ou  -21  au  30  novembre   ■>:!  ). •2ti7  2c,0.990 


10,048.5-23  1-2.217.777 
Différence  en  faveur  de  1900..  liiîi.'iV) 

I  -.".iS 


COIVIP  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

VENTES  du  10"  Exercice 
(1er  Avril  1900  au  31  Mars  1901) 

Kilogr.  Rei3 
Ventes  du  mois  de        —  — 
iiincmliic  1900  (y  compris 
la  recette  provenant 

des  droits  d'im  porta-  $ 

tion  directe)   196. 'i40       778  :  1-26  041 

_  Ventes   des  mois 

a  :!.;ricurs   1.3-2-2:943     :).-2iî3  :  078  799 


Total  des  ventes  au 
Il I  novembre  1900  .. .    1.519.38:!     6.041  :  -20  1  840 


Période  corresp.  du 
précédent  exercice  ..    1.50S.138     5.931  :  850  491 

DilTér.  en  faveur  de 
J'excrcics  eu  cours. . .        H.:345         49:354  349 
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COWPAGNIE  GÉNÉRALE  DES  OMNIBUS 

DE  PARIS 

A  partir  du  2  janvier  li)Ul.  il  sera  pavé  au  siège 
lie  lu  Compagnie,  ruo  Saint-Honoré,  155,"  de  10  heu- 
res à  3  heures  li->,  125  fi'.  par  action  non  amor- 
tie iiiipiital)le  sur  les  comptes  do  l'e.xerciee  190', 
sauf  (léiluclion  des  impôls,  soit  net  à  recevoir: 

22  fr.  21  par  action  au  porteur; 

24  fr.  par  action  ]i.ominative. 

L'intérêt  semcs'riel  des  obligations,  échéant  le 
1"  janvier  1901,  sera  payé  dans  les  mémos  bureaux 
à  raison  di.'  : 

9  tV.  60  par  obligation  nominative  4 

9  IV.  09  par  ohligatiou  au  porteur  4  %: 

8  Ir.  40  par  obligation  uoiiii.iativo  3  1/2  %; 

7  l'r  90  par  ohliualioii  au  porteur  3  1/2  \. 

Lo  rembour.^eniont  des  actions  et  obligations 
sorties  an  tirage  du  8  décembre  19C0  aura^liru  à 
]iarllr  du  2  janvier  KO',  à  raison  de  ': 

500  fr  par  action  et  la  remise  d'une  action  de 
Jouissance  : 

499  fr.  69  par  obligation  4  %; 

499  fr.  65  par  obligation  31/2 

i:;00 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIKTÉ    .\N-ONYMIS.    —     CAlTrAI.   :    nlJIN/.E  MILLIONS 

ent  /è)  Cl  ne  II  I  cn-gés 


Le  Cunseil  d'Administration   a   l  lionneur  d'in- 

foi-  r   MM.  les    Actionnaires    qu'à   partir  du 

?.,J>"Yi®'"  Pioclmin  il  sna.  payé  m,  acompte  de 
12  Ir.  .)0  sur  lo  divulen.lc  do  l'exercice  1900  soit 
impôts  déduits  :  '  ' 

12  fr.     »  aux  actions  nominatives,  sur  présenta- 
tion (les  titres  : 
11  fr.  45  aux  actions  au  porteur  contre  remise  du 
coupon  n"  45. 
Ce   paiement  sera  o|ïi;clué  aux  ("laisses  de  la 
Compagnie  à  Paris,  Alger,  Blidah,  Bône,  Bour/ie 
Constantiue.  M ;irseille,  M oslaganem,  (")ran,  Selif' 
Mdi-Bei-.Miés,  Bii'ertP,  Sfaxet  Tunis. 


1.^0I 


c.oMi'Acxif:  1)1'  ciii:mix  nr; 
MÉTROPOLITAIN   DE  PARIS 

SOCIÉTÉ  AN'iNV.ME 

au  capital  de       milliaiis  de  /'runes 
31,  avenue  de  l'Opéra,  Paris 


"MM.  les  actionnaires  sont  convoqués  ou  Assem- 
blée générale  extraordinaire  pour  le  jeudi  lo  jan- 
vier 1901,  à  trois  lioures,  :>1,  avenue  di'  l'Opéra, 
coaformi'mont  à  l'artich'  44  dos  statuts. 

Ordre  du  jour  : 

1°  .\ugmcntation  du  capital  de  25  à  5()  millions 
de  francs,  par  l'émission  et  la  sonscri])tion  de  cent 
mille  actions  de  250  francs. 

Conditions,  formes  et  délais  dans  le:;([aels  io  Iji'- 
nélice  de  ce  droit  pourra  être  réclamé: 

2"  Pouvoirs  à  donner  au  Conseil  d'administra- 
tion pour  réaliser  cette  augmentation  : 

3»  Nominations  d'administrateurs. 

Pour  assister  à  l'Assemblée,  le  dépôt  des  titres, 
s'ils  sont  au  porteur,  devra  être  oli'ectné  au  plus 
tard  le  24  décembre  1900: 

.\  Paris  :  à  la  Banque  do  Paris  ot  des  Pays-Bas: 
à  la  Société'  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
mont  du  Comnicrco  et  de  l'Industrie  en  France  et 
dans  toutes  ses  succursales;  à  la  Banque  Interna- 
tionale do  Paris;  chci:  MAI.  Bénard  ot  .farilowsky, 
19,  rue  Scribe. 

.V  Bruxelles  :  à  la  Baiique  de  Paris  et  des  Pays- 
Bas  ;  chez  "SI.  E.  L.  •].  Empain. 
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GRANDS  MOULINS  DE  C0R3EIL 

(Anciens  Etablissements  Darblay  et  Béranger) 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siéae  social  :  rue  du,  Louvre-,  6,  à  Paris 


riR.AtJE  DU  3  DÉCEMBRE  1900 
Obligations  de  500  fr.  4  1  /2  0  0  ' 
/™  Eiiiisslon 
\       70  181  à     11)0  421  à  4:!0 

5110  C:îl        r.40  L'ÎOI  1310 

l:!7a         1871       1880  2601  2610 

2720         :!161       :!170  :il81  3190 

:!:i00  :l;!(U  ;i;!70  ;i:i71  :«80 
ô'iSO         5501      5510  5621  5630 

5(j40         58;fl  5840 


61 
581 
l:]61 
2711 
;i29l 
5i71 
56:!1 

GOU 
6801 
7551 
9221 
10141 
lOool 
11511 


60Ï0 
0810 
7560 
'.)2:i0 
10150 
lloOO 
11520 


■>•'  Emission 
G071  k  6(80 
7061 


7on 
!)531 
10171 
11101 
11711 


7070 
7980 
!i.5'.K) 
10180 
11110 
11720 


6191 
7101 
0101 
10041 
lOOil 
1L'!51 


6200 
7110 
9110 
10050 
10!  150 
ll:!60 


Emission 
12401  à  ]2'ilO 
13191  l:i200 


12491  à  12500 
13i01  l:!410 


12()!ll  à  12100 
12641  12650 
l;!511  l:i520 

Kemboursaljh's  à  500  fi'.  sous  di'duction  do  l'im- 
pôt sur  la  prinie  de  remlioursenient,  soit  net  à 
498  fr.  40  iiour  les  obligations  de  la  1"  émission 
(n-  1  à  liOOO):  499  fr.  20  iiour  celles  de  la  £"  (n"« 
(iOOl  à  11800  .  ot  500  fi'.  iiour  celles  do  h\  3*  (n"' 
11801  à  13:60\ 

(^0  remboursement  aura  lieu,  à  partir  du  2  jan- 
vier 1901,  dans  les  caisses  dos  Etablissements  ci- 
dessous  : 

Banque  Internationale  de  Paris  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

Crédit  Algérien  ; 

Société  de  Crédit  Mobilier  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial ; 

MM.  Péricr,  Jlercet  et  Gie, 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
do  province. 


MM.  les  Porteurs  d'obligations  sont  informés 
que  le  coupon  n°  24  des  o))ligalions  de  ladite  So- 
ciété leur  sera  payé,  à  partir  du  2  janvier  lOUl, 


à  l'aiMS.  ;iux  cuisses  lies  l-:i,ibli-,s'  inenls  ci-des>ii., 
sous  déduction  des  impôts  établis  i)ar  les  lois  de 
linances,  soit  a  raison  de  10  fr.  80  pour  les  obli- 
gations nominatives  sur  présentatioa  du  cortiacat 
ot  de  10  fr.  30  jiour  celles  au  porteur,  contre  re- 
mise du  coupon  n»  24. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOMSON-HOUSTON 

SOCIÉTÉ  ANOXVME  AU  CAflTAL  DR  'l  0  MH.I.IO.NS  DE  KR. 

Sii'f/e  social  :  10,  rue  <li:  Lon'ln's,  Paris 

M.M.  les  Porteur.s  d'oljUgations  i  0/0  sont 
informés  que  les  inti'Tôts  du  2-  semestre  1900, 
soit  10  fr.  |i;u'  obligation,  seront  payés,  à 
partir  du  -1  Janvier  pi-ocliain,  contre  remise 
du  coupon  a"  :i,  à  raison  de  ; 

1"  Obligations  nominatives,  9  fr.  60; 
2"  Obligations  au  porteur,  9  fr.  12, 
net  d'impôts, 

aux  caisses-: 

De  MM.  Perier,  Mercet  et  Cio,  banquiers, 
59,  rue  de  Provence,  à  Paris; 

Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 
14,  n  o  Bergère  ;  de  sa  succursale,  2,  place  de 
l'Opéra,  Paris,  et  dans  ses  bureaux  de  quar- 
tier et  agences  de  province; 

De  MM.  Cainbefort,  F.  et  C.  Saint-Olive, 
13,  rue  de  la  Piêpublique,  à  Lyon. 

l:îOi 


TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 


Capil-il  :  10.5  ii».Ov):i  fi-ancs 

Lo  nombre  des  actions  dépo3(''o;  dans  les  délais 
prescrits  par  les  Statuts  on  vue  de  l'Assemblée  con- 
voquée, pour  lo  28  courant,  ne  permettant  pas  de 
tenir  va'ablcmont  cette  Assemblée,  MM.  les  .Vction- 
nairos  sont  convoqués  eu  Asseml)léo  générale,  oon- 
l'ormémont  à  l'arlicle  10  des  Statuts,"  le  vendredi 
4  janvier  1901,  à  2  heures  de  l'après-midi,  au  siège 
social,  15,  avenue  Matignon,  à  Paris. 

(jclte  nouvelle  Asseud)hM  déMjérera  valablement: 
((uelle  ([ue  soil  la  partie  du  capital  représentée  par 
les  actions  prés.'nlcs. 

Oi-dre  du  jour  : 

1°  Lecture  des  rapporis  ilu  Conseil  d'adminislia- 
li(ni  et  di's  (v)mmissairos  ; 

2°  Vote  sur  les  rapporis  et  sur  les  comptes  ce 
l'exercice  (dôiuré  lo3l  juillet  18(Ji): 

;>  liemplacmenl  siatutaire  d'un  administrateur 
sortant  ; 

4»  Nomination  dos  Commissaires. 

Les  dépôts  d'actions  peuvent  être  efTcctués  : 

A  Paris,  au  sieg^  social.  15.  avenue  Matignon  ; 
à  la  .Société  di  -nérale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, 6o,  rue  d-i  la  'V'ictoiro. 

A  Bruxelles,  à  la  Caisse  g(''uéra!o  do  Reports  et 
do  Dépôts,  12.  Marclié-au-Bui>  :  à  la  Caisse  Cotn- 
morciale  île  Bruxelles,  -'W.  rue  Koyale. 

.\  Liège,  au  Cré:iit  Général  Liégeois. 


Extrait  d  s  l'a  -  iole  10  des  Statuts  : 

"  L'.\ssoiubli' î  gr'ni''rale  r ''gulièrement  constituée 
rcpri''seute  l'universaliL''  des  actionnaires. 

■<  VA\o.  se  compose  do  tous  les  actionnaires  ayant 
L'posé  leurs  titres  16  jours  au  moins  avant  celui 
lixé  ))our  la  ri'uuion. 
"  Nul  ne  peut  so  faire  roprésonler  ax  Assemblées 
ui'rales,  qii.)  par  un  mandataire,  actionnaire  lui- 
même  et  membre  de  l'Assemblée. 

«  Chaque  actionnaire  a  autant  de  voix  qu'il 
possède  de  fois  10  aciions,  soit  on  son  nom,  soiti 
comme  mandataire,  sans  limitation. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 
D'ALGÉRIE 

SOCIÉTÉ   ANONYME.    C.Vl'ITAI.   30  MILLIONS  DE  FRANCS 


M'M.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un 
acoiiipto  de  7  Ir.,  à  valoir  sur  l'exercice  1900  sera 
mis  en  ])aiement  à  partir  du  2  janvier  prochain. 

A  Paris  :  aux  succur>.ales,  4,  rue  Mogador  et 
î-3,  boulevard  Arago  ;  au  Crédit  Foncier  Je  France. 
19,  rue  des  (lapucines. 

A  Marseille  :  à  la  suceursale,  'lo,  rue  de  Gri- 
gnan. 

Eu  Altiérie  et  Tunisie  aux  .succursfilos  :  à  Algi'r, 
Bône,    (jonstantinc,  Oran,   Fhilippeville,  Aïn-'r('- 
moucheid,  Batna,  Boufîie,  Boufai'jk.   Djidclii,  Or- 
loansville.  Sélil',  Bizei'te,  Sousse  et  Tunis. 
  l.-ini'. 

COM  PA<iXlE  FliAX(  '.ÂISE 

DES   MINES   DU  LAURIUIÏl 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  (JAl'ITAL  DE  Kl .  ;]l  IQ.OOO  FRANCS 

Sicge  social  :  37,  )-u<'  Laf/ilie,  i'ans 

Le  Conseil  d'Adiuinistration  a  décidé  le  paieiiunit 
d'un  acompte  de  15  fr.  brut,  par  action,  sur  le 
dividende  de  l'exercice  en  cours. 

Le  paiement  aura  lieu,  à  partir  du  2  janvier 
1901,  contre  remise  du  coupon  n"  V>  et  sous  déduc- 
tion des  iinjx'ils  de  finance,  soit,  net  : 

13  fr.  78  j-iai- action  au  pni'leur 

14  fr.  40  par  action  nominative. 

A  Paris  :  au  Comptoir  National  d'Escompte  ;  au 
;(Jrc(lit  Lyonnais;  au  (];rédit  Industriel  et  CJomnier- 
cial  ;  à  là  Société  (iénéraliv 

A  Lyon  :  à  la  Société  Lyonnaise. 

A  Marseille  :  à  la  Société  iVIarseillaise  :  ou  dans 
l'une  des  agences  des  étaiilisiemeuts  qui  précè- 
dent. 

l.-iOl 


COMP.  DJCS  CHEMINS  DE  FER  POUTI  UALS 

DE  LA  BEIRA-ALTA 

Mil.  les  Obligataires  de  la  Compagnie  des  (Che- 
mins de  fer  Portugais  de  la  Beii'a-Alta  sont  préve- 
nus qu'à  partir  du  ;{1  décembre  l'.tOt)  il  sera  iiayé, 
sur  le  coupon  n»  21,  2  IV.  50  comme  deuxième 
acompte. 

Le  paiement  s'cU'ectud'a  sur  ])résenlation  dudit 
coupon  qui  sera  rcétu  île  l'estampille  suivante 
Payé,  2  Ir.  50. 

Suivant  décision  de  la  Cliam))re  syndicale  di 
Agents  de  Clianye,  à  jiarlir  de  la  mènu)  dale,  la 
mention  inscrite  actuelienient  sur  la  cote  oflicielli 
sera  remplacée  parla  suivante  : 

Ex-coupon  n''21.  estampillé  ce  4  francs. 

L'estampilhige  et  le  i)aiement  se  feront  : 

A  Paris,  au  (;omptoir  National  d'Escompte,  14 
rue  Bergri-e  : 

-  A  Lisbonne,  au  siégv  de  la  Compagnie.  1,  nu 
Victor  Cordon  ; 

A  Loudn^s,  clie/  MiM.  l^liaplin,  Milne,  Grenfell 
et  C"  Liuiited,  l'jinccs  Street  6,  E  O. 


I.i:  CONSEIL 


I)  ADMINISTRATION. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  l?«DUSTRIEL  ET  COMIflERCIAL 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  ;  60  millions.  —  Fondée  en  1859 


Situation  au  30  novemljre  1900 


ACTIF 

Espèces  :  Au  Siège  social  

—      A  la  Banque  de  France  

Fonds  disponibles  dans  les  banques  

Coupons  à  encaisseï'  

Agents  de  change.  

ElTets  à  recavoir  :  France  

—  Etranger  

Reports  

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  sur  Titres  

—  Garanties  

Comptes  courants  

Crédits  d'acceptations  garantis   

Frais  généraux:  Semestre  en  cours  

déments  faits  sur  intérêts  et  dividendes 

de  l'exercice  IKOO  

Immeuble  social   

Versement  non  appelé  


7.598, 
436 
7.050, 
t.9i7 

4i:i .  145 
13.819 

25. en 

7.036 
83.705 

208 
19.327 
17  715 

8i4 


.632  10 
.241  » 
.018  63 
.311  58 
.196  75 
.327  43 
.937  20 
.768  10 
.687 
.146  75 
674  41 
.561  83 
.783  40 
490  64 


701. -285 
4.io0.000 
60.000.000 


Total  de  l'iictif. 


;i-,'.-.'ci  .1 91  s." 


PASSIF 


Comptes  de  dépôts  : 
Comptes  courants  : 


Capital  

Fonds  de  réserve  :  Statutaire  

Kxtraordinaire  

A  vue  

A  préavis  

France  

Etranger  

Agents  de  change  

Acceptations  à  payer  

Divers  

Réescompte  du  Portefeuille  

Intérêts  et  Divid.  antér.  restant  à  payer.. 
Profits  et  Pertes  :  Ucport  de  l'exerc  1899. . 

—  1"  semestre  1900  

~  Semestre  en  coui's...  . 

Total  du  passif  


80.000. 

8.000 
2.000 
50  306 
o.)^ 
43.221 
-4.786 
144 
18.100 
215 
182 
27 
301 
1.002 
1 . 736 


000  » 
000  1) 
000  » 
193  Cl 
713  9i; 
400  80 
692  45 
669  95 
985  25 
.530  -> 
980  60 
150 

163  03 
543  22 

553  58 


242. -.'61. 091  S." 


Effets  à  échoir  en  portefeuille   62.91)5.264  03 

Elfets  en  circulation  avec  l'endossement 
de  la  Société   13.316.263 


76  311.527  63 


Certifié  conforme  aux  écritures. 

Le  Directeur. 


l:ilu 


DESvAnx 


CREDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fond  c  en  JS80 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  ;  G  millions 
PARIS  :  Ruo  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Avne   2  0/0 

A  7  jours  de  préavis   3  1/3  0/0 

A  1  an   3  0/0 

a'2  ans   3  1/3  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paienaent  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Cliemius  de  fer  de  faris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. -—  A  l'occasion  des  fêtes  de  Noël  et  du 
.Tour  de  l'An,  des  courses  uo  Nice.(10  au  23  janvier  : 
du  carnaval  de  Nice  (•'U  janvier  au  10  février),  des 
régates  internationales  de  Cannes  (22  fi'vrier  au 
17  mars  ;,  des  régates  internationales  de  Nice  (uiars 
et  avril),  des  vacances  de  Pâques,  du  tir  aux 
pigeons  de  Monaco. 

La  (<ompnguie  délivrera,  du  1-3  décembre  1900 
au  lô  avril  lilOl  inclus,  des  bilUt-;  d'aller  et  retour 
1"  class  \  valables  pendant  vin^l  jours,  et  dont  le 
prix  au  dépari  de  Paris  sera  de  177  fr.  AO  pour 
Cannes,   182  Ir.  (iO  pouf  Nice,  186  fr.  80  pour 

Menton.  .  •„- 

On  trouvera  des  billetsct  des  prospectus  détailles 
aux  gares  de  Paris-Lyon  et  Paris-Nord,  ainsi  que 
dans  les  bureaux  de  ville  de  la  Compagnie  Paris- 
Lvon-:Méditerranée  et  dans  les  agences  spéciales. 
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BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  80  novembre  1900 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   47.CK5  451  17 

Rentes  sur  l'Etat   18.411.393  35 

Portefeuille   81.931.108  2» 

Avances  sur  titres   2'.I5.089  66 

Correspondants  d'Algérie    4.398.055  01 

Hôtels  de  la  Banque   3.655.286  40 

.Acquëreuis  d'immeubles  (solde  des  prix 

de  vente)   J  lô.'i  0.I7  05 

Dépenses  d'administration   3?. 983  21 

Charges  extraordinaires,   5i.2"0  99 

Succursales  (leur.s  comptes  au  siège  social)  31 .363.  473  43 

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce).  1.311.082  70 

Ikireaux  :uixili:iires   L.'iOa.SS.s  10 

Correspondants  de  France   453  759  63 

Société  domaniale  algérienne   2.896,375  » 

Avances  a  l'État  (loi  du  5  juillet  1900)...  3.0.')0.000  » 

Divers   3.957.513  10 


2n:;.2ri,7s7  I3 


l'.^.SSIP 

Capital   20.000. 

Billets  au  porteur  on  circulation   94.272. 

Bordereaux  à  payer   7. 

Comptes  courants  sur  place   G. 341 

Trésoriers-pay.»  (leurs  compte.--  courants).  1..SG5. 

Trésor  public   30.871. 

Dividendes  à  p.iyor   /,;jO. 

Agios  et  commissions   314 

Profits  et  pertes  (report  du  dernier  sem.)  12 

Réescompte  (du  dernier  semestre)   329. 

UésiTves   16. 

Banq.de l'Algérie  (son  compte  avec  suce.)  31.557. 

Divers   11.193. 


COO  » 

ysn  » 
im  30 

836  72 
000  » 
002  19 
515  58 
132  111 
039  33 
7.'4  74 
263  88 
472  78 
4' 9 


203.271.757  13 
Ccftilié  confonne  au.'c  écritures  : 

Le  directeur  de  la  Banque  de  l'Algérie 
13l:î  MAia:  Lakon. 


C'iemiiide  for  d'Orléans.  —  La  Compagnie  d  Or- 
léans a  l'honneur  d'informer  le  public  qu'elle  vient 
d  auloriser,  pour  le  retour  de  Paris,  les  ouvriers 
el  eiiiplovés  des  deux  'se.ses,  porteurs  de  cartes 
d'abonnement  hebdomadaire,  à  utiliser  les  trains 
suivants  :  '         .  . 

Ligne  de  Paris  à  Orléans,  tous  les  Irams  omni- 
bus partant  de  Paris  entre  le  Irain  217  ;niidi  -i-)), 
ce  train  inclus,  ot  le  train  243  ^8  li.  2(i  soir  ,  égale- 
ment inclus  :  ^  , 

Ligne  de  Paris  à  Sceaux  et  ii  Liraours,  tous  les 
trains  parlant  de  Paris  entre  le  train  15  (11  h.  48 
matin  ot  le  train  117  (9  h.  2  soir),  ces  deux  trains 
inclus.  1=^1' 


RIVIERA  EXPRESS 

Un  nouveau  train  de  luxe  organisé  par  la  Com- 
pagnie Internationale  des  Wagons-Lils,  le  «  Rivicra- 
Express  »,  facilitera  aux  liabilaiils  des  régions  du 
Nord  de  l'Europe  leurs  déplacemoals  vers  le  I^Iidi, 
de  la  France  el  le  littoral  de  la  Méditerranée. 

A  partir  du  îi  licceinbre,  'e  «  Riviera-fixpress  i>i 
quiltera  tous  les  lundis,  mercredis  et  sanudis/ 
Berlin  à  '■>  li.  40  du  soir,  Haml)onrg  à  1  h.  ô-i  du 
soir,  el  Amsterdam  à  2  h.  o7  du  soir,  ces  trois 
trains,  réunis  en  un  seul,  partiront  de  Francfort 
les  lendemains  vers  Lyon  et  le  lillorvil  delà  Médi- 
terranée, en  empruntant  la  voie  de  Strasbourg  et  do 
Belforl.  Arrivée  à  Lyon  à  11  h.  33  matin,  à  Mar- 
seille à  4  h.  11  soir,  à  Cannes  à  7  h.  3fj  soir,  à  Nici- 

8  h.  ;î  soir,  et  à  Menton  à  9  h.  1  soir. 

Au  retour,  le  <■  Kiviera-I^.vpress  »  quittera  la 
Côte  d'Aiur  tous  les  lundis,  mercredis  el  samedis: 
départ  de  Menton  à  0  h.  Ml»  matin,  Nice  10  h.  3c 
matin,  Canne.-;  Il  h.  10  inatiu,  ÎNIai-seille  2  h.  S£ 
soir:  départ  de  Lyon  à  /  h.  "iS  soir.  .\rrivée  à  Franc- 
fort les  lendemains,  à  8  h.  .30  nialiu,  à  Berlin 
5  h.  40  soir,  à  Hambourg  à  G  h.  49  soii-,  cl  à  Ams- 
terdam à  4  h.  22  ^0!r.  1314 


COMPAc.NlE  Dr 

CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 


Rapport  présenté  à  l'assemblée  générale  dei 
actionnaires,  dans  sa  réunion  du  30  mar: 
1900,  par  le  Conseil  d'administration  de  U 
Compagnie. 

(suite  'i 

» 

Noire  situation  financière,  au  .31  décembre  189i 

se  résume  ainsi  : 

Compte  de  Premier  Etablissement 
^  I".  —  RECETTES 

Montant  du  fonds  social  Fr.  3jO.OX).OÛO 

Capital  des  Emprunts  4  0/0,  savoir  ; 

Premier  empr. 
de  8. 888  Obli- 
gations.. Fr.         0.999.00a  >, 

Deuxième  eni- 

(•)  Voir  L'Économiste  Européen  n"  4G4. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


(  Uiligutioiis. . 


il.iMV.t.'/')!! 


I  i\s('iul)lo.        Hl.i«)S.7ôil    »        I'.).!K)3.7riO  » 
1  ipital  tic  l'Emprunt  o(l/0,  savoir  ; 
S,  i  „  s  X"  I  il 
i;  ; 

4.  (ViJ,0(ii)()lili- 

galious   l.'2l);.403.:2(vi  'lO 

5.  'ncVi  A.  b  et 

: 

l.'i'iO.(XX)Obli- 

.>atioi»9   517.88/(..)7'i  ôO 

Ensemble .    1 . 725. 287 . 8:ïS  40    1 . 7 25 . 387 . 833  «) 

Oapilal  derKmprunl  2  1/2  0,  U: 
Série  DiaôO.O'JO 

Oliiigationsj.     107.216. 814  79 
S.'rio  E  (Pfo- 

iluil  (le  1.25't 

litres)   .')!(). 077  83 

Ensemble.       107. 733.792  62      107.733.792  62 

Valeur  de  r/alisatiou  dos  Obli- 
gations du  Graiul-C^lenlral  3  0/0 
atlrihiiéps  à  la  (lompajinic,  d'a- 
près le  décret  du  1 1  avril  18j7.. .        7d. 127. 120  C6 

Valeur  des  Obligations  d'Or- 
say ^prciuiére  ."<érie)   2.793.000  » 

Valeur  des  Ob'igations  d'Or- 
say v'deuxième  série)   1.200.000  » 

i^roduit  de  là  négociation  des 
Obligations  de  la  Compagnie  de 
Lyon,  représentant  la  part  all'é- 
rcate  à  la  (Compagnie  d'Orléans 
dans  la  concession  du  chemin  de 
fer  du  Bourbonnais   23.160.839  69 

Koli(juat  disponible  des  annui- 
tés re(;ues  de  l'Etat  à  litre  de 
subventions   l.'3.28'i .83-3  95 

Kelic[u;it  des  Comptes  de  ga- 
rantie ci'int 'rôt  liquidés  au  31  dé- 
O'mbro  18^3    2.316.708  07 


'.liai  général  des  Recettes.  Fr.    2.273.012.946  20 
2.  —  DÉPENSES 

1  ■  ANCIENNKS  CO.SCESSfONS 

>  dépenses  de  premier  établissement  alTérentes 
aiiciennos  concessions  étaient,  à  la  lin  do  l'a  i- 

iKr  1898.  de  Fr.    1.377.809.134  17 

Les  opérations  de  l'année  1899 
font  ressortir  une  augmentation 

Lie  d 'penses  d(!   22.442.372  42 

Le  capital  alï'eulo  à  1  ensemble 
les  ligues  des  aucienncs  conccs- 
ïions  est  a'nsi,  au  31  décembre 


1899,  de  Fr.    1.400.251.506  59 

2"  LIONKS  CÉDÉES  PAR  l/ÉT.\T  ET  J.IGNES  NEUVES 

Ce  réseau  comprend  l'ensemljlc  des  lignes  con- 
cédées à  titri!  délinitif  ou  éventuel  par  les  articles 
î,  3  et  4  do  la  convention  du  28  juin  1,S83  et  par 
.'article  b"  de  la  convention  du  17  juin  1892.  La 
Compagnie  n'y  contribue  f(ue  pour  une  somme 
l(!levminée.  et  fournit,  en  outre,  à  titres  d'avances 
•omboursables,  les  capitaux  nécessaires  au  paie- 
nent  des  trava-'X  exécutés  par  l'Et.at  ou  pour  sdii 
•omple  par  la  Compagnie. 

Les  sommes  dépensées  ou  avancées  à  divers  liti  os 
i'élovaient,au3;  décembre  180Sà  Fr.   574.636.700  58 

fjos  dépenses  effectuées  ])eudant 
'Exercice  1H99  30  résument  ainsi  : 
.\vances  l'ait'^s  à  l'Etat  pour  la 
onstruclioji  et  l'achôivoment  des 
igiiguos    qu'il     termine    directe - 

nent  Fr.     5.000.000  » 

Travaux  exécutés 
ir  la  Compagnie 
loiir  son  compte  et 
elui  de  l'iaal.  y 
omi)ris  11!  service 
es  intérêts, les  frais 
e  personnel  et  les 
rais  généraux   10. 9'i-4. liti 

Ensemble.;  .Fr.  15.914.750  66 
ont  il  y  a  lieu  de 
éduire  l'excédent 
es  recettes  sur  les 
épenses  des  ligues 
xploitéesau  comp- 
i  du  premier  (ita- 
lissemeat   179.020  12 

Keste . . .  Fr .    15 . 765 . 736  54     15 . } 65 . 736  5i 


La  somme  lotalu  dépensée  pour 
les  lignes  cédées  par  l'I'ùtat  et  jiour 

les  lignes  neuves  est  ainsi  de   590.402.437  12 

C<etle  somme  a  reçu  les  all'ecta- 
tions  suivanl(\s  : 
Uoml)oursement  de  l'ancienne 

dette  de  garantie  montant  à   2Û9.()70.402  46 

Contriliulion   aux  dépenses  do 
construction  ou  de  superstructure.     80.442.805  i> 

Dé]ienses  mises  à  la  charge  de 
la  (Compagnie  i  iion  compris  le  ma 


lériel  roulant).   134.994.251  9: 

A\ances  remboursables  en  an- 
nuités par  l'Elal   165. 204. 9}/  7 


Total  égal  Fr.    590.402.437  12 

3"  COMPTE  DE  MATf:(^IEL  nOUL.\NT 

ET  OUTILLAGE 

Dans  co  compte  figurent  les  dépenses  faites  pour 
la  construction  du.  î^Iatcriel  roulant,  ainsi  que  la 
valeur  des  wagons  à  ballast  et  les  dépenses  de  mo- 
bilier et  d'outillage  des  ateliers  et  magasins  géné- 
raux établis  sur  divers  points  do  notre  réseau.  Ces 
dépenses  sont  réparties  entre  les  dill'éronts  grou- 
pes de  lignes  au  prorata  du  parcours  kilométri- 
que des  trains  axant  circulé  sur  chacun  d'eux 
pendant  l'année. 

Mnléviel  rouUtnt.  —  La  dépense  du  matériel 
roulant,  au  31  décembre  1898,  était 
do  •  ....Fr.    245.5S0.3i;5  31 

Los  sommes  dépensées  pendant 
l'année  1899,  déduction  fuite  de  la 
valeur  du  matériel  dépecé,  sont  de.       8. 671. 07(1  22 

Le  total  des  déponsos  de  cons- 
truction du  matériel  roulant,  au 


31  décembre  1899,  est  donc  de.  .Fr.    254 .251 . 441 

A  cette  somnu^  nous  rattachons 
la  valeur  des  wagons  à  ballast  em- 
ployés pour  les  travaux  de  la  voie 
qui  s'établit  comme  suit: 

Valeur  à  la  fin  de 
l'exercice  1898.  .Fr.     1.990. 400  » 
moins  :  valeur  des 
wagons  dépécés  en 
1899   64.600 


Reste  Fr.     1.92i.ii00  » 

Mobilier  el  outillar/e  des  Alc- 
Ucrs  et  Magasins  yciuirau.v.  —  Le 
total  des  dépenses  de  mobilier  et 
d'outillage  des  ateliers  et  magasins 
généraux  au  31  déconrbre  189R, 
était  de....  Fr.  5.696.540.51 

Les  dépenses  faites- 
pendant  l'année  s'é- 
ièscnt  à   8. .509  70 

Ensemble  Fr.    5. 701). 0.50  21 


1.925.803 


5. 700. 0.50  21 


Total  général  dos  dépenses  de 
matériel  roulant  et  outillage. .  .l'r.    2  51. 877. 291  74 

Résumé  général 

Les  recettes  du  compte  de  pre- 
mier établissement  sont  de.  .Fr.    2.273.'912.9i6  20 

Les  dépenses  s'élèvent,  savoir  ; 
.Vnciennescon-  ' 

cessions.  Fr.    1.400.251.506  59 
Lignes  cédées 
])ar  l'Etat  et 
lignes  neu- 
ves  590.402.437  12 

Matériel  rou- 
lant et  ou- 
tillage ......       281.877.291  74 

Ensemble.  Fr.   2.252.531.235115  2.252.531.235.45 


Le  solde  créditeur  est  dc...Fr.  21.381.710  84 

D'autre  part,  les  comptes  di-' 
vers  ])réseutant  un  .solde  crédi- 
teur de   12.4'25.135  00 

Le  solde  général  est  de  Fr.        33.800.846  44 

Ce  solde,  d'accord  avec  la  balance  générale  des 

écritures  au  28  février  1900,  (Hait  représenté  de  la 

manière  suivante  : 

Espèces  en  Caisse  Fr .     1 . 447 . 691 . 86 

Valeurs  en  Portefeuille   32. 35',L  154.58 


Total  ('gai. . 


Fr.    33. 806. 846.44 


.i  m.  -    Travaux  exécutés  en  1899 
1»    LIGNES  EN  EXPLOITATION 

Les  travaux  précéd(num(ml  entrepris  pour  por- 
fcc,lionu<!r  notre  (■xploilation  et  en  assu.-er  la  .secu- 
l'ité  ont  été  poursuivis  dans  le  cours  de  l'année  189J. 

Le  remplacement  des  rails  en  fer  jiar  dos  rails 
on  acier  a  été  ellectué'  sur  une  longueur  de  50 
kilomi'tres.  Il  ne  resLo  plus,  sur  l'ensemble  du 
réseau,  i(ue  4.70  0/0  de  rails  on  fer  dans  les  voies 
principales. 

La  substitution  des  rails  à  dojiblo  champignon 
aux  rails  Vignole  a  été  opérée  sur  une  longuimr 
de  28  kilomètres.  Au  1"  janvier  1909,  tt  longueur 
d(îs  voies  priimiiiales,  en  rails  \'ignole, ^Vêlait  plus 
que  do  .581  kilomètres,  soit  ().20  0/0  environ  du 
(iéveloppemimt  total  de  ces  voies 

L'emploi  du  rail  renforcé  s'est  étendu,  en  1899, 
à  86  kilomètres,  dont  73  kilomètres  sur  la  ligne 
(l'Orléans  à  Bordeaux.  La  longu(mr  totale  ren- 
forcée sur  celle  ligne  est  actuellement  de  1.119 
kilomètres,  et  sur  l'ensemble  du  réseau  de  l.loî 
k'iomèlres. 

Il  a  été  ajouté  une  septième  traverse  par  tra\' 
ilo  5'"5i),  sur  une  longueur  do  8  ki!om('tres,  dans 
les  parties  do  lignes  où  la  circulation  est  le  plus 
active  ou  qui  sont  tracées  en  courbes  de  très  faible 
rayon. 

•402. COO  coussinets  renforcés  nouveaux  ont  été 
introduits  dans  les  voies,  ce  qui  porle  à  2.506.000 
le  nombre  de  ces  app-ireils  actuellement  en  service. 

Dix-huit  nouveaux  postes  d'enclenchements, 
comprenant  2'x2  leviers,  ont  été  m.is  en  sirvice." 

Det;  installations  nouv(.'llos  dé  téléphoiu?s  ont  été 
faites,  tant  sur  les  lignes  à  faible  trafic  récemment 
ouvertes  à  l'oxploitatiim,  qiie  dans  les  postes  de 
grandes  gares  ou  de  cantonnemoul  pour  l'échange 
rapide  et  facile  des  dépêches  de  service. 

Diverses  stations  secondaires  ont  été  pourvues 
de  la  lumière  électrique  fournie  par  un  conces- 
sionnaire. 

En  raison  du  développement  considérable  de 
jiotre  trafic  et  en  vue  du  mouvenunu  exceptionnel 
ili'  l'Exposition,  nous  avons  décidé,  d'a.<tcord  avec 
r.Vdministration  supérieure,  d'étendre  l'iustallation 
ilii  block-systom  à  la  totalité  dos  artères  piincL- 
|iales  du  réseau. 

Cette  installation  axait  été  oll'ecluée  l'an  dor- 
iiior  sur  les  sections  de  Tours  à  P<)itiors,  de  Con- 
tras à  Libourne  et  de  Savenay  à  Montoir.  lOUo  est 
actuellement  on  cours  d'exécution  sur  celles  de 
Poitiers  à  Coulras,  di  Vierzon  à  Saint-Sulpicê- 
Liiurière,  de  Limoges  à  Montauban  el  de  Tours  à 
Nantes. 

Nos  grandes  lignes  de  Paris  à  Bordeau.<;,  Parià 
il  Xant(«  et  Paris  à.  Montauban  se  trouveront 
ainsi  complètement  pourvues  de  ce  modo  d'exploi- 
tation et  les  garanties  de  sécurité  on  seront  con- 
sidérablement accrues. 

Nous  nous  sommes  également  préoccupés  de 
perfectionner  l'outillage  de  nos  grandes  gares  et 
d'augmenter  leurs  installations,  pour  ju'évenir  le 
retour  do.s  encombrements  momentanés  qui  se 
sont  produits  sur  certains  points  pendant  le  der- 
nier exercice.  Nous  avons  dressé  à  cet  oireLmi 
programme  de  travaux  que  nous  nous  proposons 
d'exécuter  d'urgence. 

Ce  programme  comprend  la  construction  dans 
les  gares  de  triage  de  Juvisy,  des  .Aubrais,  de 
Saint-Pierro  des-Goriis  et  de  Vierzon,  de  voies  nou- 
velles qui  en  augmenteront  notablement  la  capa- 
cité et  le  rendement. 

A  Bordcîaux,  nous  établissons  dans  notre  gare 
(le  nuirchaiidises  actuelle  des  quais  supplémen- 
taires et  dos  voies  nouvelles;  nou.s  nous  y  sommes 
en  outre  assuré  la  possession  de  vastes  terrains, 
d'une  contenance  do  17  hectares,  oùn(3us  pourrons 
établir  progressivement  di'S  inslallations  annexes 
à  notre  gare  actuelle  et  qui  nous  ctmsti tuent  pour 
l'avenir  une  précieuse  réserve.  A  Montluç'on,  nous 
augmenterons  les  voies  do  la  gare  d'eau  et  les 
i|uais  de  la  gare  locale. 

Enfin,  nous  avons  pr  'vu,  sur  un  certain  nombre 
de  points  convenablement  choisis  de  nos  lignes 
principales,  la  création  de  voies  de  garage  do  trains 
(le  marchandises,  destinées  à  faciliter  la  circulation 
des  trains  de  voyageurs  et  à  régulariser  leur 
uuirche. 

Le  6  décembre  1899,  nous  avons  soumis  au 
.Ministre  des  Travaux  Publics  un  projet  de  dou- 
l)loment  des  voies  principales  entre  Paris  et 
Brétigny,  doublement  devenu  nécessaire  par  suite 
de  l'accroissement  du  nombre  des  trains  sur  cette 
section.  Ce  projet,  dont  le  montant  s'élève  à  10 
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1     .o  .l'Mlr.r,!  faire  l'objet  d'une  décla- 

nation  ;  ^;:":ux  aassUôl  que  les 

jnesur   a  ^.^^^on^  ,-.,6  remplies. 

ioniKilu-    11-  '  ■ ,  .enicnl  de  la  ligue  d  Or- 

j,,,  ''^^^'^">  ;'"^''t^rsu.vent  avec  la  plus 

loans  au  q.m      \  '  ^  i  .,e,„out  tcnninés entre 

grand.  ',,,1=  ,       '  àce  Saint-Michel.  Sur  le 

la  pl:,,-  A  all>u^   I  l         1^'  est  achevé  et  la 

resi''  'lu  i>u!voin>.  i'-       •  ^  .^^ 

pose  drs  vulrs  r-l  .  M,n  n  ^  ^yQ,.^,,y  et  dc 

Lcsbdinieul.  -'        .^aiiui   couverts:  la 

riuMel  l.''!-'»'!'^"  ■  ,;s   avancée:  nous 

distribulion    intericu  e    e.t    t    s  aN 

?-:i^r.ïn',;iter:  le%î;r;l;^s  être  livré 
prochamemeut  ^^^^^  dépendunc.;. 

iJi?^;::  '  ;  ^  ^ch^urdises  d'Ivry  pour  .lourmr 
,  vc  ••«  lu  traction  des  trains  et  a 

\,^VKuX    ''^^^  «sî  à  peu  près  leriuinée  :  elle 

r^-^.iH"i^vourvor-.s^^ 

du  quai  l'^''^-.,'^',,-,,,  ,1,,  ces  pro  ets  date  de 
peler  qae  /  •'PP,';^'!^''!  ^  îs;.8),  vous-'reconnaiirez 
moins  de  deux  ^^^^^  l'^^^c  ét  la  rapidité  avec 
ceriainen.eut  .lue    a       ^  le  plus 

laquelle  ces  lIa^da.\  uni  ^  > 

g,and  honneur  ^' ^';^;';;,::;e  Jormant  eiiseiuble 
J^^^;;^::ir:.Vl^;i:.l-etres;ontété  ouvertes  a 

^■^s;p;:^;:'uë'auM;^rt-Dore: 

Hantrforl  à  Sarlat  ; 

V'  ^!:^^^^^^io'!H roile  de  Saint-Aignau  à  lUois. 
La  ligne  a  N  ou  (  u^  kilomètres,   dont  la  cons 
d'une   l"nsu.na-    e  oS     a<  n  a 

SS^^Loir-el-Gl^^'aéteouverteàroxploitation 

^^iil^\lSbre  dernier,  le^^^ 
;^,;^s<XS' aù^ii        "dïv^liponienf  total  de 

1  .S90  kilomètres,  savoir  .  kilomètres 

Lignes  à  vol- normale  •    ^-^  _ 

Lin  ars  a  N  ou  étroite   


105  voitures  à  voyageurs, 
et  de  258  wagoas  à  marchandises 

Nous  avons  en  construction  : 

fiR  locomotives,  V  compris  les  8  maclunes 
^  ^  nùos  dn  traction  électrique  dans 
î;    prolongement  d.  la  ligne  jusquau 
quai  d'Orsay; 
GO  leaders  ; 

171  voitures  i  voyageurs: 
■t  -^.200  wagons  divers  à  marchandises, 
p'irmi  les  nouvelles  voitures,  à  Toy^S'e^j-s  f  {.s* 
c  !.         il  s'en  trouve  un  certain  nombre  dun 

cliaiucmcnl 


.  oi  fip  71  1  0/0.  en  tenant  compte  de 

ces  SèSrs  '  Srl^i^àge  des  marchandises  à  Irans- 
cescieruieis.  -^^  i  „^  ](,  i„ème  intervalle 

âS'o  0,  œf^u'qS  onc..e  Vaugmenta- 
î'ion  cîe  noti4  effectif  a  largement  pourvu  tous 
les  besoins 


Enseinb'.c   ^ 


.8aC)  kilomètres 


LIGNES    EN     CONSTRUCTION  OU 
CONSTRUIRE 


>  ,  nnne  dcs  lignes  non  encore  exploiteeb  qui 
1,,,  .,oup  .^^.„,,        les  conventions  du  '28 

"°■"^vs  17  juin  lH'-»'2.  comiu-cnd  vmgt-six 
nn  .    on  .ue      totale  de  l.OOr.  kilomètres 

Uyne^  duix   lon^u  engages  sur  .W) 

our  ^P,^^^  r,.^^,Vdè  sàrlat  à  Gonrdmi,  cPArgenton 
kilomètre.  U&]Çj,  à  Saint  Gervais,  de 

Compagnie  avait  acceptée,  puccuemme  , 
éventuel.  lianes  à  construire,  tes 

,  "^^'".-/  foie  tîoit  ig  ueaTpo^  une  longueur 
lignes  a  .^o'."^,,^^^"^  I  u-avaux  sont  engages  sur 
tf^li-^reî^OigneX^anc.  Argent). 

3»  MATÉRIEL  ROULANT 

,    X-    1   i  KvPrrice  IWiy,  l'elTectif  de  notre  Ma 
A  la  fin  de  ILxeiciee  )r^;'       ,  ^^g.   voitures  et 
\JÏinSmés,ïo';o^^sa:t domine  suit: 

Matériel  des  Vgnes  à  voie  normale 
761  locomotives  à  voyageurs  et  mixtes-. 
55:Vlocomolives  à  marchanUises . 
Kl  locomotives  dc  gare; 
VIS  S^us  eWoitures  de  voyageurs: 
o«:584  fourgons  et  wagons  divei  s  ,  _ 

alVectés  au  Service  de  la  ^oj^"  ^        présente  nne 

Comparé  au  précèdent,  cet  eiiccui  i 
augnieination  de  : 

20  locomotives  : 
leudrrs  ; 
de  XC)  voilures  à  voyageurs, 
fl  de  60'i  fourgons  et  wagons  divers. 

Celte  augmentation  serait  encore  accrue  de 


r  MatcrM  de  lignrs  a  voies  étroite 

Nous  possédons  : 
4  locomotivcs-tenders; 
pJ  voitures  à  voyageurs: 

ï^^lî^bg^e-del^S-'^'B^ois. 

'''T  ^^!on  0  S  bri.  à  Ro.norautin,,  .lui  sera 
gcut  uio  t     on  à  la  lin  de  l'exercice  cou- 

""yf'làUu  coSn  encement  de  l'année  prochaine,  et 
ïmus'alons  c^lmandéOl  véhicules  en  vue  dassu- 

^^:^;:  'co.r;;nr^tn;a"é  ^  «-Moccuno^^^^ 
conduite  se    .'  au  i  cu  corn 

^vagons  «^''^,™"."'"l;s'u,. 4  9:16  voitures  de  tou- 
duit..  du  signal  a v^rL  sscm  ,  -• ^^,,„,antes  dans 
tes  classes  dos^cômpartiments  et  L:&2 

Le=  .,1,  ' -^nour  proportionner  l'accrois- 

navons  ^«^"'^^f  ^^^^S^  développement  de 
''T'tX-  Di  .uis  fe  '  janvier  1884,  époque  de 
notre  trahc.  l-*epuis  it  •>    J  nouvelles 

1"  \s  sonane  cons  vcreesà  1-augmenlation  de 
SmaïérMr^ant  n'ont  pas  été  inférieures  a 

\À"cèit<l''dépense  correspondent  les  augmenta 
lions  d'effectif  ci-apres  : 

Locomotives  Voitures  Wagoas 


-Poufks  locomotives,  l'accroissement  d'efte.;tif 
de  n  iucinmeu^,  nouveller, 

't?if  "^^dan'' leirïuii^^eli  les  confiant  dans 
ceSl:^;;.^  cas  ï  deux  ou  plusieurs  équipes  se 
relayant  successivement  sacrifice 

CHAPITRE  II 

RÉSl  LÏATS  DE  L'EXERCICE  180!» 

Dans  ce  second  chapitre,  nous  vous  présentons 

"'^^tî^Stes  et  les  Dépenses  f -i;;;^!^^" ,; 
2"  Le  Décompte  de  l'excédent  a    reveiser  a 

Nos  propositions  pour  l'emploi  du  Produit 
net  et  pour  la  fixation  du  Dividende. 
.  I.r  _  Recettes  et  Dépenses  de  l'Exploitation 

nous  l  ayons  f  'g-^^^"  le  Réseau  principal, 
exploita  ion,  en  d^linou^n^  ^^^  ^ign.- 
forme  des  Airciennes^o  ^^^^  ^  ^^^^^^^ 


il 


En  tenant  compte  du 
matériel  livré  seu- 
lement : 
Augmentation  toifue 

En  tenant  compte  du 
matériel  livre  et  en 
construction  : 
Augmentation  ^^o^ale 


:118 
29  0/0 


;î8G 
35  0/0 


i.58r. 

70  O  'O 


1.750 
79  0/0 


5.7.51 

25  O  '  O 


7.951 
;35  0/0 


nouvellement  construites  ^^^e.  pour 

lieu  de  50,  ^^^"^^^^^^^^ii^^Seriel  l  été 

!^^?œ^"«}^^Jlg^-^LSn: 

SrS^^nSavSdSe^^dumouve- 
S  exceptionnel  de  IJxTOsiti^^^^  marchandises. 


formé  des  aroupe'des  Lignes  neuv 

J,   f  rrmvention'de  ISBa.^Toulefois, 
concédées  pai  la  de  celte  distinction  \ 

faut  reconna  ire  que  "  „ J^^g'^'^^'^^^-es  ouverf 
s  atténuant.  beaucorxp  le  explo 

depuis  P^«''^'^'?,f.'!  c,,ndi  ions  que  notre  ancn 
'^'^"^•i^'s^r  fus  av't  incorporé  au  comp! 
reseau.  J'-a  }.o•^•';,,.""^^f  ^-^  nouv.dles  lignes  lor 
de  la  garantie  d  nt  Tct  si^^        ^^^^.^^^  . 

en  S(  deux  nouvelles  lignes,  d  un, 
mètres  .  en  ; -  ,  ^^^i,.es.  y  seront  incorporée; 
1„  gueur  .  c  ^^^^^"^  l  Exircice  lO.X),  au  çon 
à  leur  oui  ,  <^  P'*  ,.  exploities  à  ce  mem 
S^tc'nfrôlîSralïnifi^Mcinîans.  aucune  non 

velle  exli'nsion.  de  diviser,  à  l'avenir 

Il  ^''■■''^^"''c/deurncruveaux  groupes  de  lignes 
notre  reseau  eu  aeiix  i  o  garantie  d  intere, 

celles  eM^loitees  iu^  8^  excédents  soi 

celles  dont  Ls  \,gemenl  :  c'est  dans  ce  ! 

portés  au  compte  f  *  "-^'f^r^.^"^^^^^  ré. 
Nouvelle  forme  qu,  ^«"^  P^,^^^^^^^^^^    d'écritures,  qi 

ment  adoptée.  jgj- 
[A  suivre)  ^ 

 '■  iTTT'dTTârï^^ï^f^-^Iéditerranée. 

Chemins  .le  f"^.*!'       '  o^p'yns  combinaljles  s 
voyages  circulaires  a  coupo  .^^^^^^  P.-L.-M. 

le  reseau  P.-L,  -^-vi-  '-^ 

Est.  ■.„„t,>  l'innée  dans  toutes  les  gar 

Il  est  délivre  toute  Jannee  ûa  .^^^^.^.^j^^,  , 

du  réseau  P-Li^-Y,','^,  ce  réseau,  ou  sur  les  i 
famille  pour  eflec tue  su  ce.^f.^^'g,  ,i^33e«,  c 

seau  P.-L.-M.  et  ^^^'itinérai re  «racé  par  les  vo) 
voyages  "^<^\^l"'':'^l^;,^'^;;côurs  totaux  d'au  moi 
txeurs  eux-mêmes  as  eç  parcoui  s  ^o„port< 

3(W  kilomètres.  f^^^/ianle^  qui  atteigne 

des  i-éductions  J^^|,t  ™P?,^î^"o  du  ?arif  général 

POj"-       a\\\t'de  ces  Wl^^^^^^   est  de  m  .iours  jusq 
La  validité  de  ce=  ,  -^^    3.,xk)  kilom.  : 

1.500  kilom.  ;  40  JO^'^JoJVio^  ;1-  Faculté  de  p 
jours  pour  plus  de  3-000  Ulon^  ^.  ^ 

longation  f  ^^.'Zjant  lî  paiement  dun  s. 
suivant  le  «as,  moyennaii  ^  j  cari 
pléraent  égal  au  10  9/  au  P'  facultatif: 
pour  chaque  Prolongation.  -  An^^^^^^^    _  ^^^^^ 

{outes  les  gares  ^^l'^Mulfo^^^^^^^  il  ^ 

procurer  un  ^'a^et  ii^dm^l»^^;^  ^.^.^^..^^ 
m  de  tracer  sur  une  wrte,  qu  bureau:, 
tement  dans  toute,  je-  ?aies  .  ^ 

ville  et  agences  de  la  ^^^^^^^^^  '^^^^  jours  av 
fectuer,  e  d  en>.oy er  «uc  ^au  ,  .H^  ^^^^^^^g, 
ledépart,  ala  gare  ou  l^  voj  a  e^^^ 

en  .ioignant  a  ee^e^^ o^^^^^Vrédifit  à  deux  j( 
i^ii^Lt^Ut  fSrnîu  compris,  pour  certa 

grandes  gares. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPE [iN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


H 

Cdiirs  de  clùtiu  e  Mi'-i 

3 

leriii 

l'i  es  scm. 

IS  nov 

2J  no" 

29  :i 

iV 

6  <U-r. 

13  'léc. 

) 

100 

10.'^  6') 

100 

101, 

47 

K  2  03 

100 

35 

100  55 

100  9:, 

101 

23 

101  8;. 

0 

90 

35 

99  30 

99  60 

100 

•27 

1  )0  82 

99  30 

99  50 

9J 

87 

lûO 

20 

1  V  73 

0 

101 

9J 

101  75 

102 

1(  9  52 

lOl  . 

101 

80 

101  05 

101 

93 

m 

15 

102  70 

480 

480  ,  . 

4K-> 

50 

48S 

49;  .. 

0 

8! 

20 

81  20 

81 

50 

83 

83  .. 

80 

25 

81  .. 

81 

50 

469 

HO-   .  . 

475 

480 

54-; 

551 

551 

553  50 

55  i 

421 

423 

425 

42" 

425 

408 

408 

409 

50 

410 

410 

104 

50 

\0~i 

106  75 

107 

lOT 

550 

553 

551 

554 

50 

55  )  5t 

54!) 

50 

552 

551 

55.'!  50 

316 

348 

3io 

350 

352  50 

9-2 

75 

92  75 

92  76 

93 

04 

34-2 

344 

314 

345 

346 

89 

50 

90  ~5 

92 

9:! 

93  .. 

Wi 

406 

406  50 

405 

412  .. 

103 

101  25 

lu  2 

102 

75 

lOi  .. 

377 

378  . 

380 

384 

381  50 

400 

50 

401  75 

403 

75 

401 

41. 2 

453 

455 

4"9 

460 

459  75 

497 

499 

i97 

498 

408 

495 

494  50 

492 

493 

492  23 

4i0 

439 

414 

75 

448 

4 18  . . 

441 

i43 

440 

452 

45i 

389 

390 

383 

389 

23 

395 

4U 

50 

/.il 

448 

75 

454 

23 

458  30 

419 

/,  '.Q 

'i-lV    .  ■ 

452 

452 

451 

14  i 

-ilo    ■  ■ 

453 

454 

507 

510  .. 

511 

513 

517  50 

4i 

25 

44  73 

44 

75 

46 

45  .. 

41  25 

44  75 

44 

75 

43 

50 

45  2i 

54-2 

540  .. 

541 

510  .. 

43-2 

437 

437 

445  ZOi 

3950 

00 UU   . . 

3770 

3850 

3840 

1081 

1072 

1052 

1060 

438 

440 

440 

435 

770 

T/.A 

/  W    •  • 

7  40 

725 

730 

580 

581 

577 

576 

510 

515 

660 

665  . . 

660 

675 

d94 

59  i 

594 

595 

".OQ 

1081 

1087  . . 

1083 

1070 

1  AQ  A 
lUcD   . . 

611 

611  - . 

611 

612 

69 

68 

66 

bO  . . 

3S6 

395  . . 

382 

362 

325  . . 

501 

5J 

502  . . 

501 

500 

500  . . 

911 

815  . . 

900 

885 

89J  . . 

710 

/ 1 3  . 

710 

700 

72o  . . 

434 

435  75 

433 

50 

449 

449  75 

680 

677  . , 

670 

672  .  • 

428 

430  . . 

^31 

432 

25 

431  . . 

428 

4 28  50 

430 

5'J 

431 

431  .  ■ 

42  > 

50 

425 

420 

439 

433  .. 

700 

700 

701 

702 

708  . . 

432 

75 

433  50 

435 

410 

456  . . 

1060 

1059  .. 

1050 

1033 

1050  .. 

505 

503  .. 

502 

50! 

50 

509  .. 

456 

454  .. 

453 

50 

453 

50 

458  .. 

446 

50 

447  50 

448 

73 

456 

50 

461  ... 

450 

455  . . 

461 

465 

1780 

1775  .. 

1775 

1755 

1785 

444 

50 

446  -. 

418 

50 

456 

460  .. 

448 

449  75 

455 

461 

50 

462  30 

445 

447  25 

450 

459 

50 

46i  50 

401 

398  . 

402 

410 

411  .. 

1300 

1293  .. 

1295 

1290 

1305  .. 

447 

450  .. 

454 

457 

75 

460  75 

444 

75 

447  75 

443 

435 

50 

456  .. 

2-285 

2290  .. 

2290 

2255 

2290  .. 

458 

60 

461  .. 

465 

471 

472  .. 

454 

*4  .. 

454 

461 

50 

467  .. 

408 

408  .. 

407 

75 

412 

418  .. 

444 

446  .. 

447 

455 

456  .. 

1700 

1685  .. 

1680 

1661 

1689  .. 

Dom 


15212 
3837 
6790 


25839 


A  l'AYKR 


FraD» 

436.367.401 

115.101.990 
237.638.374 


110.76,- 
3W. 336  011. Ile  500lr, 
89 1.600  obi.  df  300  Ir. 

39.883obl.de  500  Ir. 
109.700obl  de  300fr. 


^o[ilb^F 

Tal. 

Som 

de  Iilre^ 

nom. 

Ter>. 

451.481 

,  500 

500 

27  i  029 

400 

400 

1088030 

400 

■jOO 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235.471 

50U 

50(1 

583 . 560 

400 

40(1 

100 

lOU 

441.731 

400 

40(1 

100 

100 

035.498 

500 

50(1 

100 

100 

280.411 

500 

22(1 

155. 575 

400 

400 

ooo .loi 

500 

500 

louy-iou 

500 

500 

500 

C.AA 

1779129 

500 

500 

500 

500 

969 . 8  J l 

400 

400 

/.ai  fi  1 A 

500 

30tt 

496 . 8 1 9 

500 

500 

499 . 8 1 2 

500 

200 

1  tïA  A/tA 

500 

500 

224 .948 

200 

100 

148-940 

200 

100 

1173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

300 

40 . 000 

500 

230 

30 . 000 

500 

50(t 

200 . 000 

500 

500 

60 . 000 

500 

230 

341.000 

500 

300 

120.000 

500 

123 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

230 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

500 

37  8.7  70 

300 

500 

60.000 

500 

230 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

6S.567 

» 

1955396 

500 

500 

Iif48b80 

500 

500 

152.477 

300 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

4430267 

500 

500 

14856631 

301) 

criA 

;71.2(W 

50Ô 

500 

237.487 

500 

500 

2565210 

500 

500 

531.164 

500 

500 

.^07.434 

400 

400 

.iO  14704 

500 

5oO 

136.317 

500 

500 

'  91.149 

500 

500 

142.602 

3Ô0 

500 

fiOO.301 

1 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 
3  %  


3  %  Amortissable 
3  M  %  1894  (aiic.  4  %) 


FRANÇAISES 

1  Terme. 

 (  Compt. 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compl. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Toukin  2  '/^  % 

(gur.  France)   Terme. 

Madagascar  2  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  compta.nt) 

1865  4  o/„  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %.....  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  % 

Ville  de  Marseille  1877  3  % 
OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  CO.MITANTi 

Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—         188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  18  9  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.73  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

VACIIONS  A  TERME! 

Banque  de  France  nom.  .  . 
B.deParisetdes  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm,. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.  de  l' Afriq.  du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  et  OBL.  au  COMI'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %..  .. 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  tilr;  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien    

Obi.  -  3  %  

Aot.  Est  

—  —  de  iouiss  

Obi.  -  30/0  

—  —  3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

3  %  1855  '.. 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv. 

2  y,  %  


Obi. 


Act.  Midi . 
Obi.  — 


3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2 -4  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans  


DKIIIt.MIK  ou  l.\TÉRtT  dislribu«  «d 


1895  I  1896  I  1897  |  1898  |  1899 


3  . 
3  . 

3  50 

15 


12 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  -.. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

58  50 


o  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 


119  79 
45  . 
12  50 
32 
25 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  . 
15  . 
15  . 
27  50 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15  .. 
58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  .. 


113  54 
50  .. 
12  50 
33 
23 
12  50 
23 
12  50 
35 
12  50 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 

15  .. 
15  .. 
27  50 
15 
33  50 
15  50 
15 
15 
15 
56 
15 
15 
15 
12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  . 

2  50 
2  50 


50 


12  . 


114  5 
50  . 
12  50 
35 
25 
23 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
13  . 
33  50 
13  50 
15  . 
15  . 
15  . 

57  . 
15  . 
15  . 
15  . 

12  50 
50  . 
15  . 
15  . 
64  . 
15  . 

13  . 
12  50 
15 

58  50 


3 
3 
3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  50 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  .■ 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


15  ., 
15  ., 


41 


135 

20  a. 
0  25  a. 

36  .. 
12  50a 
7  a. 

13  a. 

12  50 

20  a. 
7  50a 

12  .503 
27  50 
16  27 


30 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
15 
15 
15 
58 
15 
15 
Ifi 
12  50 
40 
15 
15 
67 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460  .. 


579 
438 
424 


587 
387 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 

46-: 

69^. 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 

487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1973 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101 
106  70 

501  .. 

91  .. 

90  50 


562  ., 
430  . 
420  . 


576  .. 
576  .. 
390  .. 


398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


53  50 
627  .. 
465  .. 


3560 
955 
440 
780 
388 


600 
847 
530 
80 
565 
483 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 

481 

477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  85 
100  80 
102  25 

493  .. 

84  .. 
83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


547 
547 
386 


393 
434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 

466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422- 


1T70 


1900 


480  . 


463 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815  . 

455  ! 
446  . 
402  . 
13-25  . 

449  . 
446  . 

2400  . 
464  . 

450  . 
406  . 


1740 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


90.e99 
3391771 
1170700 
'149:i95'i 
259.911 
263.045 
3325467 
113-3841 

33.2.57 
183.195 

149.224 
49.409 
43.1-28 

100.000 


500 
500 
500 
500 
50U 
500 
500 
CÛO 
500 

500 
500 
500 
250 


75.-396 
60.000 
73. 8 42 i 

105.321 

220.6791 
80. 000 f 

120  OOOi 
14.7-20 
19.280' 
5S.205| 

■200.000 
70. 500 j 
18.880 
31.1-201 

125. 000 j 
50.000 
40.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
250 


500;  500 

5001  501) 

50O,  500 

250  250 

)i  I  » 

500!  500 

500,  500 

50t  |  50(' 

>■  -  n 

:m\  500 

lOoj  100 
100,  100 
250  2511 


SOO.OOOj  500  500 

510.000]  400  105 

212.703!  500  500 

100.0001  »  « 

39.600;  500,  500 

60.000  300 !  300 


Capital  on  ]^  | 
^ouib''e  (je  Tilro  i:! 


1924 


19,10 
193-2 
1967 


1941 


522008.360  ï 
190767.0001. 
524306. -200n. 
'  5.298.C0O  i 
18.389.000  £ 
59. 110  oh 
378109. 50ÛI'. 

700.000  oli 
105000.0001'. 
I 51070. 000 f. 
1399-2990001'. 
73iS39.50uf. 
i71830.400f. 
1.17 1.500  0V  1936 
1.080. 600  objl940 
39.331. 1'i5f.  1949 
58.17',  ol.  1922 
266.090  0')  1962 
124500. ÙOol. 
8-2000.00011. 
5013091942  li 
90.3u0t'.' 
55.657.5001'. 
29.000.0001'. 
■il. 7-27. 171  £ 
4:iS.650ol> 
i7. 632. 0001'. 
255396. 5001'. 
1 144-23. 500f. 
179255. 500 r. 
1.045.464  oli 
i7 1090. 500  f. 
189 137. 500 f. 
3'i6762.500f. 
/.i.ÇOO.OOOf. 
172212.5001'. 
4 197 37. 500 f. 
190224-2000f. 
l0S7.5Ù(lI'. 
:xlS7.;.00f. 
214.000  ob 
■25. 000. 000  f. 
136987.2001'. 
59.333.0001. 
7.371.915£T 
I346.2S2£T 
59|:i.296£l 
100075. 000 f. 
171756  0001. 
n!'586.500l . 

0C0.120  £ 
20,915.000f . 
39.061.5001. 
7.9%.900  1 
19.763.350  £ 


i9i^: 

191' 

1925 
195! 
19-23 
1939 
195,s 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1976 
1967 
1950 
1930 


1931 
1931 

1950 
1934 
1938 
1938 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


';;;:rul!  ou  IMÉRÊT  dislribné  en 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


-1: 


1895  ,  1896  I  1897  I  1898  |  1899 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMI'T.)  (SuitO; 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —       3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —  3%  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  Ch.  de  fer  et 

Poi-t  dp  1.1)  

Act  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  %. 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(ACTIONS  AU  COMPTAN-t) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  cl  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cniiip"  Générale  dcsi. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 

Qu  QIC  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss . . . 

■Voitures  à  Paris  

C  "  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  ... 
Malfldano  (Mines  de;  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C^'  S") 
Métaux  (C'"  françiiise  des;... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.lC"  du)  eu  liq. 

—  lions  il  lots  1.889 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         pai-ls  de  fond 
Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  indust.des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  3.^  %(ch.  fi.xetâiso 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2  f.  50) 
Brésil  4  '/s  %  1888  

—  4  %  1S8Ô  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  î  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Dauemark  3  %  1894   

Egypte  (Da'ira-Saiiieh  4  %) . . 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  %  %).. 

Espagne  4  %  Kxtérieuro  

Cuba  6  %  1886  

~     5  %  1890  

Finlande  'S  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  9  J4  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (i  fr.  nets)  

Minas  Garaès  (Eisi  de)  5  û/«  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  ^  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  i2«  et 3' émis.) 

—  —  1890  14' .émis.). 

—  —  1893  1 5' émis.). 

—  —  1894  (6'  émis.). 

—  Gonsolidé4%flr'et2''sér.) 

—  3%or  1891  l'et2«ém.  189 

—  3  K  %  1894  

Serbie  4  %  189-5  

Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer). 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  si;rie  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  5  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  4  %  1894  

3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


43  50, 
15 
15 


18  .. 

27  50 
64  50 
61  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
12 

•25 


99  49 
41  96 
12  50 


2 
5 
i 

i  50 
4 


50 


3 
4 
6 
i 

3  50 
15 


4 
4 

3 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

"i  '. 
4  . 
4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

4  . 

3  .. 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 

15  '. 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 
27  50 

7 
30 

■25 


100  05 
42  28 
'5 
12 


2  75 
5 
4 
4 
4 


3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 


3  . 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 


50 


50 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  .. 

15  . . 
12  .. 
15  .. 


18  .. 

28  50 
68  .. 
62  .. 
49  50 
15  . . 
25  .. 
65  .. 
40  .. 
28  80 


G 
40 
27  50 

5  50 
30  .. 

12  50 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


2  75 
5 


50 


50 


50 


25 
3 
3  50 
1 

22  50 
3 
4 
4 

4 
4 


50 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 

il:: 


20 
28  50 
71 
49 
36 
15 
17 
65 
40 
15 
6 


50 


50 
37  50 
5  .. 
30  .. 

19  50 


107  74 
45  61 
20  .. 
18  .. 


75 


60 


50 


50 


2  50 


25 

3  50 
1  .. 

22  50 
3 
4 
4 
4 

4  .. 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 


50 


50 


3 
3 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
I 

20 
20 
25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


43  60 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 
12  . 
15  . 


20 
28  50 
74 
59 
46  50 
16 
22  50 
65  .. 
40  .. 

5  .. 

5  a. 

5  . . 
50  .. 
37  50 

5  50 
10 

-35 


116  4S 
51  53 
22  5(1 
16  50 


2 

5  la 
4 
4  50 
4 
5 
4 


3  50 
4 
6 
5 

3  50 
15 

2  50 


4 
25 
3 
3 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 


50 


4 

4 

4 

4 

3 

3  50 

4 

3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


1897 


1250 

487 
483 
456 
483 
1145 
485 
483 
686 
474 

482 
270 

458 


420 
690 
2050 
1125 
840 
365 
715 
1.520 
930 


100 
1000 
710 
116 
065 

590 


1-35 
3255 
1-280 

445 

'265 


1898 


1390 
432 
480 
443 
180 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


1270 

4';8 

46i 
420 


1150 
466 
463 
654 
446 


470 

740 
2400 
1128 

835 

•m 

690 
1935 
1350 

835 

121 

in 

1030 
740 
92  50 
050  . 

4-36  . 


435 
610 
2130 
1130 
825 
326 
585 
1756 
1215 
609 
270 
108 
13.35 
1045 
109 
528 

550 


112  . 
3715  . 
1Î65  . 

474  . 

269  . 


112  80 

iû4  80 
69  35 
6a  3?» 

 I 

i06  80 

81  . 

99  . 
105  20 
10' 
102  30 

63  10 
3;  2 
310 


218 
140 


106 
95 


104  50 
-33  60 
174 

93  50 
103  20 

90  25 

i03 
109  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  25 

70  20 


104 
101 

37 

22 

21 
380 
444 
482 
102  25 
360  .. 
435  . 

99  20 

40  80 


112 
418 
103 

53 

52  75 
440 
106  40 

94  .. 

99  .. 
102  8J 
109  .. 
104  25 

34  . 
1.57  .. 
129  .. 


214 
■325 
101  60 


94  40 


104  50 
18  ^35 
450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 
102  33 
102  50 
103 
102  90 
102  50 
106  10 
106  75 
104 
97  50 
101  50 
61  50 


103  75 
101  . 
47  .. 

27 

■22  To 
407  . 
470  . 
499  . 
103  . 
370  . 
460  . 
100  . 

44  . 


1899 


1900 


340 
438 


1232 
451 
446 
400 


107 

3585 
1360 
515 
315 


108 

16-2 

66 

64 
435 

101  50 
88  .. 
92  50 

103 
106 

102  20 
59  70 

984  . 
240  . 


220 
•3.55 

98 
100 

93  10 
384 


100 
24  90 
495 

l)-2 
92  40 
92  75 
101  40 
101  35 
100  7 
100  80 

100  65 
103 
104 

101  40 
90 
97 
63  .. 


101  30 

98 

47 

■26  50 

22  95 
419  .. 
494  .. 
510  .. 
104  .. 
415  .. 
456  .. 

100  .. 

48  75 


1080 
451 
447 
6^20 
430 


325 
422 
438 


410 
630 
•3030 
ll'.O 
805 
330 
540 
2000 
1350 
425 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
4.30 
315 


101  5(! 

'97  25 

68  . 

67  . 
399  . 
100  . 

78  . 

84  60 

102  . 
104  . 
100  3C 

72  30 
i6 
(82 


2-37 
189 

98  EO 
94  70 
377 


24 
497 

80  50 
80  50 
78  10 

100  . 
99  7i 
99  . 
99  40 
99  50 

100 

102 
99 
86 
93  35 
63 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


11% 

450 
448 
409 
447 
1035 
419 
416 
630 
432 


25 


50 


50 


92  .. 
46  60 
95  55 
22  80 

4-20  .. 

468  .. 

510  .. 

101  .. 

400  .. 

460  .. 
98  .. 
49  .. 


314 
422  50 

558 


400 
605 
1990 
1145 
810 
302 
532 
540 
10-25 
286 
157 


S 

315  .. 

926  . 

13  -3 

86  . 

1537  . 

1355  . 

430  . 

.'139  . 


66 
63 


102  2; 
105  5( 

100  -3: 

68  S- 
316  . 
262  . 
545  . 
214  . 


100 
94 

.363  25 
84  50 
ir4  75 


75 

73  K 


Kl 


102 

84 


64  2." 


433 
188 
514 


159 


22  tiov| 

29  ni 

V 

G  di  ''C. 

13  dér. 

1195 

1180 

1160  .. 

IcuO  . . 

458 

464  .. 

16.  . 

452 

460  . 

460  . 

402 

75 

409  .. 

413  25 

449 

452 

157  .. 

462  25 

1040 

1030  .. 

1075  .. 

^nj 

456 

459  .. 

46')  .. 

4  48 

449  50 

455  .. 

458  .. 

63  ) 

039  .. 

632  .. 

433 

432  50 

4iO  .. 

441  .. 

434 

25 

438 

3:0  .. 

318 

315 .: 

300  .. 

426 

4-29  75 

433 

435 

517 

545 

517  :: 

5C2  .. 

W\J 

101 

407 . 

6t  5 

610 

6^2o  :. 

620  .. 

'  980 

1985 

1985  .. 

1  r'85  . . 

1 1  0 

1 1o« 

1136 

il48  . . 

1110  . . 

fit  fl 

820 

8-20  .. 

.soo  .. 

3u5 

3.'6 

301  . 

305  .. 

530 

518 

518  .. 

516  .. 

1510 

Ii3> 

1535  .. 

Iô3u  . . 

1020 

10'>5 

1020 

980 

275 

2/0  .. 

■274  .. 

169 

163 

950  .. 

87')  .. 

725 

705 

690  . . 

635  . . 

81 

50 

81 

485 

486 , . 

452 

185 

882 

880 

ti'y  .  ■ 

>3S  .. 

13 

12  6( 

12  . . 

lu  . . 

87 

87 

7; 

87  5L 

S3  .. 

3550 

3:34  ) 

!  58  .  . 

if  90  .. 

1360 

1355 

37d  . . 

,  sa  . . 

4:}3  . 

342 

35-2 

347  .  . 

341  .. 

99 

93  5 

98  ',2 

98 

75 

99 

7i" 

ioo  . 

6  .. 

04 

10 

63 

.5( 

6t  4: 

61  50 

62  3 

61 

7.' 

62 

I  -2  15 

370 

377 

:iS  )  . 

ICO 

100 

■25 

00  7; 

61  8C 

78 

78 

77  7; 

78  . . 

81  5 

103 

103 

102  . 

103  50 

105 

5' 

105 

105  3. 

105  . . 

lOj  5( 

100 

ô, 

100  2 

11)0  t5 

70 

2Û 

69 

9 

69  41 

7  1  Oï 

315 

310 

312  . 

117  .. 

'261 

256 

261  . 

.61  . 

2 13 

50 

2J5 

244  . 

241  -.ri 

214 

212 

:iS  .. 

93 

50 

101 

10', 

99  7: 

1(3  . . 

9'> 

io 

95  2> 

95  3 

9  )  67 

303 

363  5( 

305  . 

i71  . 

Si 

50 

8â  50 

95 

10 

95  2" 

21 

4 

■24 

i 

24  2." 

24  55 

502 

50 

5o4 

5i 

504  .. 

04  . . 

80 

75 

50 

74 

76  4 

77  • 

74 

50 

74 

25 

76  7f 

71 

10 

7-7 

72  2i. 

72  70 

101 

lOJ 

if, 

101  . 

1  J  )  95 

109 

99 

90 

100  ,Sc 

100  95 

101 

80 

1  1 

li 

100  7; 

lOI  59 

101 

101 

IL 

100  V 

100  95 

101 

102 

100  5; 

10  i  .. 

102 

101 

50 

ICI  8 

lui  75 

101 

45 

102 

101  8( 

103  -20 

100 

15 

102 

io 

10 1  5r 

1  )3  . . 

84 

60 

SI 

75 

86  80 

87  . . 

94 

10 

91 

95  7." 

95  30 

64 

40 

64 

64  50 

99 

99 

99  ■io 

98  soi 

97 

97  05 

96  sq 

»    47  25 

48 

10 

48  3L, 

48  15' 

25 

40 

25  9û 

■36  05 

23  25I 

92 

70 

-33 

11 

■23  15 

23  30] 

447 

4-26 

440  .. 

141  60D 

485 

483 

495  . . 

494  .. 

617 

519 

516  50 

517  .. 

99 

101 

101  -. . 

435 

438  50 

435  .. 

4'36  :: 

458 

462 

47iô  .. 

475 .. 

97  50 

95  SO 

95  25 

48 

48  75 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


7 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


30  m  1)  r9 

Tal. 

Siim 

*' 

ifrs 

JOO.OOO 

500 

500 

KW.OOO 

500 

200 

^00.000 

r,oo 

200 

WO .  OUO 

500 

250 

lii .000 

100 

100 

120.000 

500 

200 

100.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

yô.ooû 

GO. 000 

500 

5:0 

500 

500 

99.337 

500 

500 

523.615 

500 

500 

354.  rns 

500 

500 

I4'î.i03 

500 

500 

188.45-2 

500 

500 

^91.rc,6 

500 

500 

500 

500 

Ta.  lis 

500 

500 

:il8r.l;>8 

500 

500 

ijyo.oùo 

500 

500 

i09.(îl0 

500 

500 

9'i.319 

10£ 

10£ 

190.000 

500 

500 

OO-.'OOT 

500 

500 

■j-,'0!)aLi 

500 

500 

■16.181 

500 

500 

4.^ .  "■KÎ5 

500 

500 

9t.-2b'i 

500 

500 

195. 992 

500 

500 

?10.250 

5l0 

500 

.'3-.>.0e6 

500 

.500 

93.049 

500 

500 

50.473 

500 

500 

100.000 

500 

400 

"0.000 

500 

500 

J18.750 

500 

500 

,ir>5.932 

500 

500 

1121448 

500 

500 

139.239 

500 

500 

tn.723 

500 

500 

112.716 

500 

600 

139.845 

500 

500 

95.81S 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.020 

500 

500 

.525  OOO 

10£ 

10£ 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

5£ 

IHJ.OOO 

5£ 

5£ 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

L 


UKSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  K.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  do  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

.Vct.  Andalous  

Obi.        —         3  %  F"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
AcI.  Ch.  Autricli.-Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3%  1"  il  8' émis. 

—  -     —  9«  émis  

—  —     —  10'  émis — 

—  iiouv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Ai  l.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  MéricUonaux  

—  Nitrates  Railways  cj 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —   2'  série. 

—  —         —  3'  série. 

—  —         —   4«  série . 

—  —         —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asturies  hyp. 

—  _        -     2«  hyp. 

—  -        -     3»  hyp. 

Orientaux  

Ad.  Portugais  

ObJ.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid!  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1-  hvp. 

—  —  —    2»  hyp. 

—  —  —    3«  hyji. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -                 4%  95 
Suddel'Esp.3%  l''  byp 
Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin' Sosnow . 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottoiaa,ns  

Tabacs  des  Philippines.  . 
Tabacs  du  Portugal  


Act. 


mvllit»|iK  ou  IMMlftT  disliiliué  «a 


Cours  do  coiiip.  connu,  juillel 


1  K'.i  '1 

I SOG 

1  H')l 

l  oJri 

16  fl. 

14  n. 

19  fl. 

8  n. 

U  11. 

15 

P- 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15 

75 

18  48 

18  00 

13  13 

13  50 

20 

15  .. 

12  50 

12  50 

12  50 

10  .. 

6  25 

5  .. 

37 

50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5 

5  .. 

5  50 

6  .. 

7  .  . 

24 

0'. 

24 

15 

15  .. 

15  .. 

16  .  . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

33 

28  .. 

31  .. 

28  60 

31  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

I5  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15-.. 

15 

15  .. 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

4 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

1  .. 

15 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .'. 

15  .. 

33 

33  1 . 

33  1 . 

33  1 . 

33  1 . 

40 

10 

29  25 

'.A 

7  50 

11  70 

15 

15  .. 

lo  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

1"  . . 

ID   .  . 

15  . . 

15  . . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  . 

16 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

16  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

90  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7 

50 

20 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

1 

M 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30 

n 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

18  .30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

11 

40 

11  85 

14  55 

15  26 

22  . . 

Cours  (le  clotiu  o  (le.s  5  dernière»  -icm. 


W.)6 


536  . 
499  . 
580  . 
572  . 
153  . 
200  . 
479  . 

60  ' 
136  . 

266  . 
255  . 
775  . 
475  . 

467  . 
159  . 

468  . 
304  . 
225  . 
364  . 
360  . 
634  , 
200 
115 
253 
240 
214  , 
239 
236 
248 
254 

2  49 
235 
235 
483 
65 
280 
178 
328.  , 
325 
320 
418 
362 
118 

lis 

610 

76 
160 
354 
685 
580 


1,S'J7 


520 
490 
592 
674 
108 
1300 
489 
790 
45 
65 
180 
176 


478  . 

469  , 

467 

476  , 

295  , 

195 

386 

382 

696 

115 

85 
223 
205 
209 
207 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 

45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


I80H 


488 
450 
60  i 
565 
74 
1300 
515 
770 
38 
65 
150 
145 
782 
475 


286  . 
173  . 
389  . 
385  . 
695 
130  . 

58  . 
192 
172 
168 
168 
170 
173 
182 
171 
164 
166 
435 

31 
278 
116 
245 
231 
229 
432 
368 
100 
765 

71 
680 
1235 

28 
108 
293 
445 
500 


1899 


515 
518 

670 
570 

99 
1260 
534 
520 

98 
242 
232 
226 
750 

no 


223  . 

170  . 

348  . 

352  . 

680  . 

193  , 

190  , 

254  . 

240 

235 

233 

232 

232 

241 

250 

240 

24.3 

455 
75 

284 

242 

310 

302 

303 

425 

370 

1,36 

750 

14  4 
1130 
2260 
29 

105 

309 

050 

626 


15  nos'.  22  iiuv.  29  iiov   Cidéc  Kidér 


147 


715 

531 
88 

538 
470 
93 
282 
282 
283 
708 
436 
422 
417 
427 
ISO 
142 
343 
310 
066 
142 
179 
297 
284 
231 
289 
290 
280 
283 
287 
2/7 


532 


50 


70  50 

267  50 

201  . 

343  . 

335 

334  50 

412 

344 

190  50 

430  . 

1>5  . 
1 429- . 
2625  . 
51  . 

303  '. 
650  . 


1218 
37 


101  .. 
294  .. 

28  s  50 
230  .. 
7C5  .. 
439  .. 
4,30  .. 
419  75 
430 
177 
116 
352 
3 
665 

185 
299 

285  50 

288  50 

286  .. 

289  .. 
282  .. 
285  .. 
289  50 
279  50 
2:9  50 


50 


69  50 

267 

2-!l 

,"46  25 

336 

335 

411  75 

345 

197 

376 

123 
1455  .. 
2573 
48 

121 

,307 

650 


550 
722 
537 
83 
1222 
535 


9S  .. 
285  .. 
200  50 
290  .. 
710  .. 
441  .. 
432  .. 
421  50 
431  .. 
192  .  . 
142  .. 
352  .  . 
318  .. 
680  .. 

r.2  .. 

180  .. 
298  .. 
285  .. 
292  .. 

288  .. 

289  .. 
283  .. 
288  . 
2S7  50 
279  50 
2;  9  50 


265  . 

265  . 

345  . 

335  . 

334  . 

409  . 

350  . 

197  50 

390  . 

122  . 
1448  . 
2585  . 
51  . 

119  . 

307  . 

655  . 

755  . 


449 


•28 
511 


1238  ■ 
535 


96 
277 
293 
291 
110 
453 
438 
425 
4iO 
189 
110 
357 
352 
6.S1 


50 


174 

297  50 
285  50 
29J 
2^8 
290  60 
281 
2^:9 
2<8 
279 
278 


69  50 

275 

261 

318 

336 

334 

409 

357 

197 

380 

125 
1421 
2500 
46.50 

115 

317 

762 


11.)  . . 

549  .. 

728  .. 

E  11  .  . 


27oV.! 
289  .  . 
i'.)>  5  ) 
715  .  . 


43'. 
4  19 
193 

357 

:<53  cO 

674  . 

130  . 

175  . 

295  . 

2^5 

292  50 

289 

288 

282 

286 

;^6 

217 

277 

315 

277 
26=! 
?51 
3il 

:-;.i7 
109 
357 

\il 
1402 
24,sr) 
47 


318 
654 
745 


VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIViPTANT 


Val. 

Som. 

tims 

nom. 

lers. 

1 1 . 726 

» 

16  661 

» 

55.no 

)) 

50  000 

500 

500 

6.000 

500 

500 

1.200 

,500 

500 

6.00U 

500 

500 

6.000 

500 

500 

2i  000 

5(J0 

12:1 

100.000 

100 

100 

20.00U 

5U0 

500 

1  380 

500 

500 

4  620 

» 

n 

26.0U0 

500 

50{) 

12.000 

500 

5U0 

20 . 000 
2o.200 

500 

500 

32.60U 

500 

500 

25.440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

5(J0 

500 

11.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

21.000 

500 

500 

40 . 000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

25 . 000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

1 1 .009 

500 

500 

9.(l2.'i 

500 

500 

2(1.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIOiNa?) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C"  G^'  V"  des). . 
Banquâ  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Gujrane  

—  tie  la  Martinique . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  i  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  


—  joui.ss  

Gaz  (Conipafjuie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  df!).-.. 
Aguas-Tenid.  (Mines  de  cuiv.i 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  dci , .  . 

Le  Nickel  '. 

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (.Sté  l'^j 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  de  Nav.  àV' 
Bénéd.  de  l'Abb,  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Ci'  U'»j 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C". 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COUKS  UE  CLOTURE 


Bes-oiers 
(«US 


685 

1825 
659 
6i5 

1000 

1250 
300 
225 
790 
ÔJ 
,524 

Ki95 
840 

1325 
985 
43 

lilO 
;i5 
515 
875 

KOO 
93J 
625 
599 
478 

1 595 

1590 
505 

1150 
635 

6ÇÛ0 
157 

2645 
840 
278 

1340 


50 


6  déc 


685 
18i5 
556 
685 


13  déc 


691 
1825 
560 
600 


Ô14 


825 


503 
5i5 
880 
995 
910 

,580 
475 
1550 
1550 
501 


625 
6900 


2505 


1330 


49 
525 


840 


lilO 

505 
870 
9C0 
939 
625 

478 
1590 
1590 

504 
1170 

6.35 


2640 
840 
278 


Val, 

Soio. 

de 
IITllES 

«yra. 

ïers. 

56.700 

500 

rm 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

120 

12.490 

■  350 

44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

UOO 

9.275 

500 

500 

18.530 

000 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.602 

500 

500 

109.573 

KOO 

50O 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2;'5 . 1 16 

500 

500 

08.878 

500 

500 

2)8.20'7 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

50O 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

aoo 

DESIGNATION  DES  VALEURS 


COURS  DE  CLÔTURE 


Berniers 

colas 

Coli's 


VALEURS  FRANÇAISES 

(oULU.i.\TION.SJ 

Ethiopiens  3  %  

.Santa-Fé  (Ch.  de  1er)  5  %.. 
C"  G'»'  F"  de  Tramways  1  ' 
Créd,  Fonc.  Col.  obl.  420  f  5  % 
—  obl.  de  350  f 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  4  %  

C'°  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  i  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  [i:"  F")  obl.  hvp.  4  % 
Messageries  Marit.  '3  14  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  '3  %  %. 
C"  Transatlantique  3  % 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G''  de  Laiterie  5  % . . , 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  l'"  série  

—  —   2'  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  

Catarraaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1891.... 
Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(olJLIOATIO.N.s) 

Obl .  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  4  %  

Obl.  Wag.-Lits  i  %  1",2'  sér. 


213  . 
165  . 
503  . 
305  . 
254  . 
41li  . 
497  . 
508  25 
501 
500 
475 
491 
18  i 
505 
412 
325 
430 
295 
60S 
617 
465 
160 


6  déc.  !l3  dé( 


3S5 
209 


510  .. 
413  .. 


213 
102 

301 
252 
4x7 
494 
509 
509 
5'i2 
471 

485 
506 

325 
465 

607  . 
620  . 
464  . 
455  . 


445 


2i  9 
1  5 
500  5 
3C1  . 
254  . 
440 
4'.'7  . 
5-  9  . 
50  4  . 
5i:0 
iil  . 

1:  a .. 

4.s'i*  . 
506  . 

412  :,o 

3-.5 
435 
290 
010  50 


4M)  50 
443  60 


336 
209 


435 


344  75' 


143  .. 


L'KCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  WINISTËRIEI.S 

TERRAINS  .;™.'«o£,  NEUillY-S-S. 

3"    riTSTSAÎlC)        cVÂssiiraiire^  .s'  la  Vie  "LA 
4ijliDi^S  NATIONALE"  au   cap.  iioni. 

notaire,  27,  hd  1  talions.    ' 


Les  liiTO  (l'itMM 


d'imaginor.  C'e^l  une  chose  que  1  oa      plail  a  rc 
t^étei    et  lo  fail  ^st  que.  .fannee  en  ann.e  la  pic- 
^-      o       pMinn  . '  i-MH.  ni  Miiaiilité.  sans  nen  per- 
cieuse  colle.l.  n  >  I  ^^^^^^ 

dre  de  l;  '      „    ,:!.  ùv>     qui  viennent  de 

un  coup  dœil  la  imt  mu  h  .  ll^  ^  i 
paraître  à  l'occasion  da  l"  janvier  1901. 

Sîusl  ë^-in>^,  ri  K'-andes  chron.o  ypognx- 

Ihuls,  2  cartes.  Broclié,  y  Ir,:  cartonne  toile,  1  >  fi  - 
•elio,  14  fr.  ,  . 

en  démontre  la   iL^çaiinii.  . 
fndiscutables  ,   cesl-à-dire   avec   les    fait,  eux 

^"S'deplus  attachant  que  ce  ^écit  du  maitn. 
^'°Les''luusU-ations  de  George  Koux  ajoutent  à 
vain. 


préface  par  •C.h.ulley-Bert,  texte  par  le  R.  P. 

FioLET  et  Ch.  Nouri-L..RD.  Hlf ''■"'Tfn  '7^';: 
nature  par  Gourlellemont.  -  Un  vol.  .in-r>  sui 
papier  de  luxe.  Broché,  22  fr.;  cartonne,  2/  fr.  - 
Ce  volume  sera  suivi  de  quatre  autres. 
Le  grand  public  na  pas  encore  aujourd  Imi  la 
pleine  consci'encc  de  ce  qu'est  1  ^"JP're  f  oi  la^^^^^^ 
a  France.  11  ignore,  en  depit  de  tant  do  pajs  rat- 
acîi  s  au  nôtre  depuis  vingt-cinq  ans,  en  clepit  des 
clTorts   dont  nos   Expositions  nniverselles  nont 
nu  imparfaiteinent,  d'ailleurs,  mesure  les  progrès, 
c'e,iuc  cet  empire  colonial  doit_  10^'^^"'^=^^'"  °: 
duiro  de  nouveau  dans  nos  préoccupations,  dans 
„ÔL  cmiversations,  dans  nos  façons  d..  penser  et 

"^'c'est  pour  monTer  au  pubh'c  sous  une  forme 
sensib  o%t  attravante,  le  tableau  r.,),w,  joMr  de 
nos  colonies,  de  notr,.  plus  grande  i'^^^ce.  ji'ie  l.s 
éditeurs  Firmin-Didot  et  C-  ont  pense  a  gro."l'f' 
e  collaboration  les  personnalités  les  plus  uidiscu- 
tab  es  du  monde  colonial  et  à  entreprendre  ainsi 
une  œuvre  unique  et  vérilablemont  vivante. 


Le  Musicien  aveugle,  traduit  du  russe  de  Kor.> 
LENKo,  par  1..  tior.s,-.nM.>.NN  et  K.  J.u  nEK.  un 
vol.  iliu.lrégr.  in  8°.  Broché,  o  fr.;  relie.  /  fr.  60. 
Korolonko  est  l'un  des   "meilleurs  romanciers 
russes,  à  ce  point  qu'on  a  P^^  ll.:^;';'!'^';^^;,^"^ 
ment  à  Mérimée  et  à  de  Maupassa nt  —  et  'c  jai, 
^^rirn  areuale  est  h'  chef-d'œuvre  de  Korolonko 

Dès  Dremiéve  pag-.  c!e  cet  ouvrage  vo'as  fcntc/. 
voS^lm^^  ônvahiJ'i?.r  le  torrent  puissan  dune 
iMiésie  -^ans  artifice,  mais  vraie,  forte  a  iiaicnc. 
EU^re-ia  U  sur  vous  comme  une  source  limpide 
vo  iV  en  eluppe  d'une  atmosphère  s.  exqu.se  m 
;iVinmaè'il^en  dégage  une  V^^^^"^^^^^, 
irrénrochablenuTit  morale.  (  U  apieh  la  if^'"''; 
duŒ-Ln  ,n-e».g/e  vous  avez  l'impression  dune 

^•^^-rtîVnîde'',"Sdë"ù.rante  émotion  et  de  hon 
conse'rènintera'les  jeunes  1«  el^J-trices 
de  France,  comme  il  charma  eux  de  Hu^Me. 

Veillées  bretonnes,  par  K.ni  ,nd  Tlrvni..  -  J  |i 
vol.  illustré  .gr.  in-8".  Broch(  ,  ..  1..  -M.  uir. 
5  fr  40 

Fn  charmant  livre  on  M.  Edmond  linard  scat 
appliqué  sôus  forme  de  légendes,  contes  et  nou- 
ve l  es  à  faire  ressortir  le  caractère  hrct  ...  clars  le 
pùcheur,  le  marin  de  l'Etat,  le  paysan  et  e  sol  a  . 
'  N  oub  ions  pas  d'ajouter  que  l.  "at",y;'  .  .'^ 
le  piUoresqu.  du  dialogue,  la  v'vacite  du  u c  fon^^ 
de  TV/'i/t'cs  hrrioinv'S  an  ouvrage  P^^'f^'^,:\'?.7,  ''- 
cnlre  les  mains  des  jeunes  gens,  pour  l.u,»  el.en 
nés. 


Autour  du  Clocher,  par  Mllo  Bonu  s.  — 
vol  in-K),  illustré  do  85  gravures  dapre.  Ee- 
coultrc.  Broché,  2  fr.  25  ;  cartonne,  tranches  do-, 
rées,  :]  fr.  50. 

Dans  un  récit  plein  d'animation  et  d'entrain,  ou 
les  épisodes  émouvantes  alternent  avec  les  scènes 
drolaHques  et  désopilantes,  l'auteur  d'  l»<o»r  '  « 
C  o  u  r  enseigne  à  son  jeune  public  l'amour  du 
devoir  et  le  culte  de  la  patrie,  les  vertus  ess  nt.ell.s 
de  l'honnête  hommo  et  du  bon  citoyen. 
Mon  Journal.  Recueil  hebdo.uadairo  pour  les  cn- 

l-ints  de  8  à  12  ans  (10"  année,  18!«'-il'P";-  — 
o    in  8"  contenant        pages  et  plus  de  oOO  gra- 

vnres  on  couleur  et  en  noir.  -  Broche,  8  fi.. 

cartonni',  10  fr. 

la  charmante  publication.   Mon  Journal,  n»^ 
reîs^mble  pas  aux^utres  jo-;,"-" V^.^f  î '^j',!,';!';;' 
ost  très  amusant,  amusant  a  un  bout  a  laulie, 
amniant  par  ses  histoires,  amu.sant  par  ses  ima- 
T«  Ju4/-en  plutôt.  i?ave/.-vous  combien  1  année 
T'job      Mon  Journal  conlienl  de  g';»>»'-e^^;/.°'' 
vlÂ  de  sept  cents,  dont  plus  de  deux  rcnt^  en 
"uîeurs.  et^i  drôles  parfois,  ou  en  djn  res  on 
droits,  si  expressives  et  m  parlantes,  qu  on  ut  et 
qu'on  est  ému  rien  qu'à  les  rcgaraer. 
Mvrta,  par  Mme  Ciiéron  de      Biu  ykre.  -  Un 
vol.  in- 113.  illustre  de  3S  giavures  d  après  /  ei. 
Broché.  2  fr.  26  ;  cart..  tranches  dor..  S  fr.  on. 
Mvria  Ihé  oine  du  nouveau  livre  de  Mme  Cho- 
ron dn  la  Bruvère,  est  une  ivlite  Amc-ncaine  ((ue 
les  l  -Vsard.sde-'la  vie  ont  transplantée  en  Iraurr. 
t  q      ssaic  de  s'acclimater  à  notre  cel  et  a  nos 
m.ou  s    Sans  foriune,  délicate,  impr.  ssu.nnah le 
W  re  l'aimable  enfant  a  beaucoup  a  somn-ir  de  1 
vVnité  e     Via  sottise  des  nus,  de  1  etourderie  ou 
de     méchanceté  des  autres  ;  mais  sa  calme  raison 
son  bo     eus  et  son  bon  polit  cœur  surmoulenl 
toutes  ç( s  amertumes,  triomphent  de  tous  ces  ois- 
tacles  et  ci'S  chagiin 


Le  Journal  de  la  Jeunesse    \o»vea;     tTo  .  ' 
hebdomadaire  illustré,  pour  les  en  an  t.  dtMO  a  . 
15  ans.  -  Eanutc  UKIO,  brochée  en  2  vol.,  20  li.. 
reliée.  '26  fr.  , 
Deux  choses  expliquent  d'abord  le^  sneces  lou- 

dVoSs  ou  romans  inlimes,  qu'il  puhli.'  o"; 
îlnind  Cmbre.  et  le  souci  constant  de  1  actualité^ 
qui  parait  dominer  tous  ses  articles.  ^  ^^^^  , 


\  Cl  1  n  . 

Le  Tour  du  O^o^e  ^^^l^^^^llf  Y^^iJ^ 

Universités  de  lunexix,  t'"  illustré 

7       .        ,  ,  T     IJonpl  I           I  n  vol.  gr.  )  n-o  ,  lliu^  Il  I- . 

dessins  de  L.  bentu.  g^é  11  fr. 

Broché,  7  fr.;  cartonne  toile,  10  t!.,  'eue,  i 

-V'-l^^'      innt  conii  lire,  .1  ce  serait  pour  ams, 
I        tout  vou-  ol  oui  eon'         ,         ,  ;  nous 

a,  e  C''y''l'^:\  \^,e^°de  M  André  1  aurie  est  un  1res 
Mitoure.  Ec  on  r-.vHnr  d  une  plus  craude 

aoquent  Pl^'J"?'^  ,^,'^, .  ,  elques  n^ls  :  11 
expansion,  et  s'  r'^  'u.  f -riorité'  et  même  de 
ne  faut  pas,  }^^,    ^    ,      ,oqaille  ! 

''■■î:r:^:mènVraV;n,,.-en^ 

dré  Ecurie  n  y  est  sans  P^  ,  ;  e.te  un 

A  un   autre  point  de  ,^         ;     \     /    .Uo  façon 
gran^  intérêt  en  "°"^,;^Pt"'  "o  , 'ut  :  .1  nous  ex- 
sontlnslruits  ley^^'Ul^e^^e  ^^^i^^^^^^^        ,„„els.  , 
pliquo  la  cause  de  bien  'j-s  e\ei  documentée 
ESllustration  de^  E.  Len^^^^^^  dans 

;'S;îoîn%él!ué;^^  ^le  la  vie  aux  pays 

I  l  trient. 


BULLETlîTuNiyERSEL  DES  CONGRÈS 

RRVI  E  INTlîP.SATH  N  U.E  MENSfELI-E 


<omr>  a: '-e  du  Sumcro  de  Décembre  : 
partie  docun^entaire^  -.^I^Prog.-;m^^ 

^        1  1  o  Mvro  de  Vi'.trs,  GuievH.^^se.  liebraiddc 

S-^rBr^i:é:vi;:-;a;^m.K--t^ 

Ît^-:  Rousselet  a  fait  pour  I  g^^POMtion  Fn  -  h,^^^  ,,^0 
vei  selle  de  190O  ce  ^Pi^L^-^  ^^^'^elîe  Î^^ÎSo.  | ,  J^^f  ^ence?  psy 

M  S    ^oul•le^vltl  h).  —  ij-  i  lojei 

f'^  f  ^^dÊ^-'?-  /;;;;'?;^s'yr1^^liàlive  palu 
trick  oeddes  .  -  Y.W   f  L    Ololz.  députe  .  - 

Congrès.  -  Xotcsct  Echos, 


mmsmm 

quelques-uns  .  . 

KoussELEi  -„.,..,,„„,;■.    tiauches  do-  ! 

gravures.  rsro( 
rées,  4  fr.  60. 


U.r.<.airœ  de  /Vm   FMN^DIDOT  et  C 
impr'imeurs-édit  uiv,  oO,  rue  Jaco.t),  pn  stui 
vo'  unies  :  nivants  : 

L  Empire  colonial  de  la  France  :  ^f"'^!?;';;'^;  î 
nrinno,!.  Ma,joUe,  les  Comores,  Vjibouli , 


die  .le  190O  ce  qn  u  ax a  .  ;     j,,  i.gc) 

Hée  de  faire,  et  a  ,^°^^,kleurs,  artis- 

En  '^onipagnie  de  phu^;^u^-  co  .^^^ 

-^i-^m;9ieVrc;uùnp^^^^^^ 
t  Tour  du  '^1;^ 

'"^t^rvoî  ivio^  m-oché,  25  fr.:  relié,  M2  fr.  5t^. 
VoL,  prés  d'un  demi^siécle que  10  70,0-^^^ 

est  fondé,  et  prés  d'un  ^^rf^Xu  r  parler  que  de 
se  maintient  sans  riva.e.  ^  °"^„\\"o„l^' le  récit  du 

devons  lo  recl  '.  la  CMo  d'Ivoir.' 

m-ilioue  Yovage  qu  il  entrepiit  a  la 

"■r  les  conseils  L  M.  le  gouverneur  bmger. 


'  -^'emin  de  "f^^l^î^^^^^  ivï 
'ue^    l  iSr     prix  réduits,  qui  auront  e^o  de 

--=^^sTlïïbr/^\,:^;srïïn;;d^5"anv^ 

inclus    .Vont  valables  pour  le  retour  jusqua. 

aernieVs  trains  du  l^^-^;!' ^  J^'^a 'd.n-e  do  vatidj 
a,-;SniS.^tarnir;à^^Uw>oexpir,.raapr 

le  'i  janvier.   


"T^ffiieinit  ut  i.»  ■■■"■>»- 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimes  y 
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Veiidiedi  il  décembre  1900. 


;iE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

teo'Ui's  du  1"-  au     iléc.  1900. .  ..Fv.     '-j<)7.G(i;'>  65 


lecetles  du  1"  jaiiv.  au  15  déc.  1900 

inclus  Fr.  G. 787. 570  » 

lecettes  du  l"'  janv.  au  15  déc.  1899 

inclus   G. 345. 98-2  75 


Différence  en  faveur  do  1900  Fr.     441.587  2r) 
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COMPAGNIE  ALGERIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital:  15  millions  de  francs 
Paris,  11,  rue  des  Capucines 

iLSER,  BIZERTE,  BLIDAH,  BÔNE,  liOUGIE,  CONSTAN- 
TINE,  MARSEILLE.  MOSTAGANEM,  ORAN,  SÉTIF,  SFAX, 
SIDI-BEL-ABBÈS,   SOUKAIIRAS,  TUNIS, 

COMPTES  DE  DÉPÔTS 

Intérêts  bonifiés  aux  déposants 

A  vue  10/0 

A  sept  jours  de  préavis  2  0/0 

BONS  DE  CAISSE 

A  1  an   3  0/0 

A  ■>  (H  3  ans  3  1/2  0/0 

A  4  ot  5  ans   4  0/0 

  lS-,>3 


5ANQUE  DE  PARIS  ET. DES  PAYS-BAS 

;<M  H'.TK  ANONYME.  —  CAPITAL  :  6'2  1/-^  .MILLIONS  DE  FR. 


Lu  Conseil  d'administration,  dans  sa  séance  de 
se  jour,  a  décidé  qu'un  acompte  de  20  fr.  par  ac- 
.ion,  sur  le  dividcnne  de  l'exercice  1900,  serait  dis- 
;ribué  à  partir  du  2  janvier  prochain. 

En  verlu  dos  diverses  lois  de  finances,  cet  acomple 
le  20  fr.  sera  payé  comme  suit  : 
19  fr,  20  par  action  nominative    impôt  sur  le 

revenu  déduit)  ; 
18      35  par  action  au  porteur,  contre  remise 
du  coupon  n"  57  (impôt  sur  le  re- 
venu et  droits  de  transmission  dé- 
duits] : 

A  Paris,  au  siège  social,  ;J,  ruo  d'Antin, 
Et  au  chanf,'e  dû  jour  sur  Paris  : 
\  Bruxelles,  Amsterdam  et  (ienévo,  aux  succur- 
sales de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Ras. 
Paris,  le  11  décembre  liJOO. 

i:!94 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION  DES  PROCÉDÉS 
THOMSON-HOUSTON 

ÏOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  40  MILLIONS  DE  FR. 

Sicfifi  soriiiJ  :  10.  rue  de  Londres,  Paris 


MM.  les  .Vctionnaires  sont  informés  qu'il 
sera  payé,  à  dater  du  15  janvier  1901,  un 
acompte  sur  l'exercice  l'.lOO  de: 

25  fr.  par  action,  contre  présentation  du 
coupon  n"  10. 

Déduction  faite  des  impôts  établi"?  par  les 
lois  de  finances,  la  somme  nette  à  recevoir 
BSt  fixée  à  : 

24  fr.  par  action  nominative  ; 

22  fr.  55  par  action  au  porteur. 

Le  paiement  aura  lieu  chez  MM.  Perier, 
Mercet  et  G''',  banquiers,  59,  vue  de  Provence, 
il  P:iris. 

i;;>5 


(;()MPA(iXIE  liOYAI 

DES  CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 


Le  Conseil  tradniinislratiou  a  l'iiouiiour  d'iufoi'- 
mcr  MM.  les  Oblin;alaires  que  le  coupon  du  2'"" 
semestre  i9U0,  échéant  le  1"  janvier  1901,  des 
oUligulions  privilégiées  de  1"'  rang,  sera  mis  en 
paiement,  à  partir  dudit  jour,  anx  guichets  des 
Etal)lissernents  de  crédit  habituels,  sous  déduction 
des  impôts,  à  raison  de  : 

7  fr.  10  par  obligation  privilégiée  de  l"'  rang 

3  0/0,  contre  lomise  du  coupon  n°  14; 
9  fr.  47  par  obligation  privilégiée  de  1"  rang 

4  0/0,  contre  remise  du  coupon  n»  11. 

1.1-36 


CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST  ALGÉRIEN 


Obligations.  —  Coupon  n»  45 

Aetions  nominatives   7  fr.  20 

Actions  au  porteur   6  75 

limpôts  déduits). 
Payable  le  15  janvier  1901  : 
A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  Indus 
triol  et  Commercial,  66,  ruo  do  la  Victoire  ; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels  de 
la  Compagnie, 

i:!->7 


COMPAGNIE  DES  (HiEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE  &  A  ALICANTE 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  la  Compagnie 
sont  informés  que  le  paiement  des  coupons,  échéant 
le  1" janvier  1901,  aura  lieu: 

Pour  les  obligations  Saragosse,  sous  déduction 
de  3o  centimes  pour  les  impôts  français  et  de  35 
centimes  pour  les  impôts  espagnols,  soit  à  raison 
de  6  fr.  80  nets,  conti'e  remise  du  coupon  n»  8G  ; 

Pour  les  obligations  Cordoue-Sévillo,  sous  dé- 
duction de  20  centimes  pour  les  impôts  français  et 
de  35  centimes  pour  les  impôts  espagnols,  soit  à 
raison  de  6  fr.  95  nets,  contre  remise  du  coupon 
n°  85. 

Ces  paiements  seront  effectués  à  partir  dudit 
jour: 

A  Paris   chez  MM.  de  Rothschild  Frères, 

rue  Laffitte,  n°  23; 
(  chez  MM.   Cambefort,  F.  et  G. 

A  Lyon   5  Saint-Olive; 

f  chez  MM.  V°  Morin-Pons  et  C'°  ; 
A  Londres...     chez  MM.  N.  M.  Rothschild  et 
Fils; 

A  Bruxelles . .     chez  M.  L.  Lambert; 

A  Genève   chez  MM.  Bonna  et  C'°. 

jV.  lî.  —  La  liste  des  obligations  amorties  se 
trouve  chez  les  banquiers  ci-dessus  désignés  ot  aux 
bureaux  du  Comité,  20,  ruo  Chauchat. 

13-28 


GOMPA(ilNIE  FRANÇAISE  DES 

MINES  DE  CUIVRE  D'AGUAS  ÎENIDAS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  2  MILLIONS  DE  FR. 

(on  liquidation; 
Rue  de  Chàieaadun,  :}'.)  hi.-^ 
/■i-di'vant  IS,  boulevard  MDnlnunire 


Avis  aux  Actionnaires 

_  MM.  les  Liquidateurs  informent  MM.  les  Ac- 
tionnaires (|u'uni'  seconde  réparlilion  d'aclif  sera 
mise  en  paiem.ent  le  10  janvier  ])rochain  à  la 
Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  on  France,  à  Paris, 
ruo  de  Provence,  .54,  conire  reçu  et  estampillage 
des  titres. 

Le  montant  net  à  répartir  entre  les  20.000  actions 
dont  se  composait  le  capital  social  est  de  307.7.51  fr. 
5  c,  soif  15  fr.  :8  par  action. 
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<:i).\LI'.\GNIE 

GÉNÉRALE  D'ÉLECTRICITÉ 

socniri';  anhnwmr 
au  capital  de  15.000.000  de  francs 

S'i-f/e  social  :  .'>,  rue  lloiulreaii ,  Paris 
Ivxercico  1899-1900 


Compte    rendu   de  l'Assemblée  Minérale 
annuelle  du  mardi  27  novembre  1900 

Les  .\.ctiounairi'3  de  ia  Compagnie.  Générale 
d'Electricité,  réunis  le  mardi  27  novembre  1900  en 
Assemblée  générale  ordinaire,  avaient  à  statuer 
sur  l'ordre  <lu  jour  suivant  : 

1"  Rapport  du  Conseil  d'Administi'ation  ;  rap- 
port des  commissaires; 

Discussion  et,  s'il  y  a  lieu,  approbation  dos 
comptes  présentés  par  le  Conseil. 

2"  Répartition  dos  bénéfices;  fixation  et  date  de 
paiement  du  dividende; 

:!■'  Nomination  des  commissaires  pour  l'exercice 
1900-1901  et  fixation  de  leurs  émoluments; 

4°  Compte  rendu  de  l'exécution  des  marchés  et 
contrats  intervenus  avtc  des  administrateurs;  auto- 
risation d'en  conclure  de  nouveaux, 

RAPPORT 
DU  CONSEIL  D  ADMINISTRATION 

Messieurs, 

Conjormément  à  l'article  29  des  statuts,  nous 
vous  avons  réunis  pour  vous  rendre  compte  des 
opérations  de  l'exercici'.  1899-1900  et  soumettre  à 
votre  approbatiou  le  bilan  do  notre  Compagnie 
arrêté  au  3f)  juin  di>rnier. 

Les  bénéfices  nets  rossortent  à  1.251.861  fr,  OG 
en  augmentation  de  1-50. .502  fr.  09  sur  ceux  de 
l'exercice  précédent,  qui,  vous  vous  eu  souveur/, 
comporlait  une  période  de  treize  mois. 

Si  l'on  tient  compte  de  cet  écart  d'un  mois, 
l'augmentation  des  bénéfices,  d'un  exercice  à  l'au- 
Ire,  ressort,  à  périodes  égales,  à  200.000  francs  on 
chilfres  ronds,  soit  20  O  O. 

Co  sont  là  des  résultats  dont  il  y  a  d'autant  plus 
lieu  de  se  féliciter  que  l'augmentation  de  notre 
caiiital  n'a  pour  ainsi  dire  pas  profité  à  l'exercice 
1S9!)-1'.)00  puisqu'elle  a  été  réalisée  dans  le  dernier 
trimestre  do  l'année  sociale  et  (jue  la  libération 
des  actions  ne  s'est  même  achevér'  que  le  15  juin 
dernier. 

Notre  seconde  année  a  été,  autant  que  la  pre- 
mière, marquée  par  une  activiti'  dont  le  bilan 
jiorte,  d'ailleurs,  les  traces  aux  divers  comptes  de 
l'actif. 

D'une  part,  nous  avons  poursuivi  les  travaux 
d'agrandissement  commencés  dans  toutes  nos 
usines  au  cours  de  l'exercice  pr/Tédent;  ces  tra- 
vaux sont  presque  tous  termiués  aujourd'hui,,  mais" 
il  ne  produiront  leur  plein  effet  que  dans  le  se- 
cond semestre  de  l'exercice  en  cours. 

D'autre  part,  nous  avons  entrepris  plusieurs 
affaires  intéressantes. 

Nous  allons  passer  rapidement  eu  revue  It-;  af- 
faires anciennes  et  les  afl'aires  nouvelle.^-. 

AFFAIRES  .ANCIENNES 

Le  chilVre  dall'aires  des  Elablissemenls  Mou- 
chcl  a  progressé  d'une  façon  sensible;  les  travaux 
très  considérables  qui  ont  été  entiopris  dans  les 
deux  usines  do  Boisthorel  et  de  Tilléres  sont  à  la 
veille  d'être  achevés. 

Nos  trois  Fabriques  de  Lampes  ont  marché  à 
notre  entière  satisfaction:  jamais  l'augmentation 
du  nombre  des  lampes  vendues,  lanl  en  France 
qu'à  l'étranger,  n'a  été  aussi  considérable;  les  tra- 
vaux d  agrandissement  entrepris  à  l'origine  soni 
terminés. 

Nous  avons  adjoint  à  la  branche  A  n  ib  7-o'i  n  e  mi 
atelier  spécial  ])our  la  fabricat'on  des  pièces  dé- 
tachées en  général  et,  notamment,  des  «  Acces- 
soires de  Trolley  »  néces..?aires  à  l'établissement 
des  lignes  do  Tramways  à  traction  électrique  ;  les 
commandes  sont  assez  importantes  pour  nécessiter 
l'agraudissemcnt  de  certains  ateliers;  nous  entre- 
prendrons vraisemblablement  ces  travaux  à  la  lin 
de  l'hiver. 

Nos  trois  Htaliuiis  Centrales  d'Eleclricilc  de 


s 


L'ÉGONOMISTE'EUROPÉEN 


Rowen,  Nancy  et,  Amiens  se  sont  développées 
d'une  façon  très  satisfaisante. 

A  Amiens,  notamment,  l'usine  a  été  mise  en  ser- 
vice rcguUor  àu  mois  de  décembre  dernier;  toutes 
les  voies  publiques,  sans  exception,  ainsi  que  les 
bâtiments  de  la  Ville,  du.  Département  et  de  l'Etat 
sont  éclairés  à  l'électiicité  ou  vont  l'être  à  brève 
échéance;  l'ensemble  de  cet  Eclairage  public  est 
assuré  par  un  nombro  de  foyers  équivalant  à  7.000 
lampes  à  incandescence  de  30  watts.  C'est,  croyons- 
nous,  la  première  grande  ville  de  France  qui  ail 
radicalement  aubslitur  l'électricité  au  gaz  pour  son 
éclairage  public  ;  il  faut  s'attendre  à  voir  cet 
exemple  suivi. 

La  stali.stique  que  nous  vous  donnons  plus  loin 
fera  ressortir  la  marche  brillante  de  ce  groupe 
d'alTaires  qui  constitue,  vous  le  savez,  la  base  de 
notre  Compagnie. 

ArrAIRES  NOUVELLES 

Staiioli  Centrale  fVElecti-irHr  de  SaïUex.  — 
Au  mois  de  février  dernier,  nous  avons  acquis,  à 
des  conditions  que  nous  avons  jugées  avantageuses, 
la  presque  totalité  des  lities  de  la  Société  anonyme 
dite  <i  Société  Nantaise  d'Eclairage  et  de  Force  par 
l'Electricité  »,  concessionnaire  de  la  distribution 
d'énergie  électri(|uc  à  Nantes. 

L'indusli-io  et.  le  commerce  de  celle  importante 
cité  maritime  ont  pris,  au  cours  de  ces  dernières 
années,  un  essor  considérable  dont  prolilera  noire 
nouvelle  station  centrale.  Cette  alTaire  nous  semble 
devoir,  avec  le  tiuiips,  comporter  uu  dévelojjju'- 
mont  analogue  à  celui  de  Rouen. 

Nous  avons  réussi  à  renouveler  l'ancien  contrat 
avec  la  Ville;  le  nouveau  traité  comporte  une  du- 
rée de  trente  années  et  nous  accorde  un  droit  de 
préférence  en  cas  de  renouvellement  ou  do  proro- 
gation de  la  concession. 

Les  éludes  entreprises  pour  rélaljlissemeut  de  la 
nouvelle  usine  —  l'ancienne  éhint  iiisnllisaulc  cl 
d'un  foncliounemenl  peu  économique  —  sont  ache- 
vées et  les  travaux  commenceront  incessamment. 

Appareil  liijji'  électrique.  —  Nous  avons  créé 
une  bratiche  spéciale  pour  la  fâljricatiou  du  petit 
appareillage  dont  l'emploi  suit  la  [irogression  de 
l'éclairage  électrique  lui-même  et  dont  nous  fai- 
sons, d'ailleur.-i,  tui  usage  important  ilans  nos 
propres  stations  centrales. 

Nous  comptons  porter  d'abord  notre  altontion 
sur  l'appareillage  pour  hautes  leutions,  ai  tuelle- 
menl  très  défectueux  et  dont  la  mauvaise  qualité 
est  certainement  une  dès  causes  du  relard  a])poi;lé, 
eu  France,  à  l'adoption  d'un  mode  de  distribution 
août  les  avantages  sont  nombreux. 

Cette  usine  a  été  construite  sur  nos  terrains 
d'Ivrv-Porl  ;  elle  ose  déjà  eu  état  de  marche. 

Cristallerie  spcc.ink  pour  i'éleclnrtté.  —  Notre 
petite  cristallerie  do  Combs  ne  pouvant  sutlire  à 
nos  besoins,  nous  avons  décidé  la  création  à  Ivry 
d'une  importante  cristallerie  qui  fera  sa  spécialité 
des  ampoules  et  tubes  en  cristal  j)our  lampes  à 
incandescence,  tubes  pour  accumulateurs  et  autres 
articles  courants  pour  l'électricilé. 

Etablie  à  Jvry-Port,  comme  la  fabrique  d'appa- 
reillage, celle  nouvelle  usine  fonctionnera  dans 
quelques  semaines. 

Ateliers  de  /il<iiiients.  —  Uu  incendie  a  détruit 
au  mois  de  mai  dernier  l'at-^lier  où  étaient  produits 
les  filaments  né'ce'ssaires  à  notre  l'abrique  de  lam- 
pes à  incandescence,  d'Ivry  ;  ce  sinistre,  de  peu 
a'imi)ortance  d'nilleurs,  a  été  réglé  à  notre  satis- 
faction par  la  Compagnie  d'assurances. 

Une  véritable  usine  est  actuellement  en  cons- 
truction pour  remplacer  cet  atelier;  elle  sera  à 
même  d'alimenter  en  hlameats,  non  plus  la  seule 
usine  d'Ivry,  mais  nos  trois  fabriques  de  lampes  à 
incandescence. 

C'est  le  laboratoire  de  recherches,  dont  nous 
allons  vous  parler,  qui  procède  à  l'aménagement 
du  nouvel  atelier  et  qui  nous  rend  déjà  de  ce  clief 
des  services  appréciables. 

Laboratoire  de  recherches.  —  Vous  savez,  Mes- 
sieurs, quelle  place  importante  la  science  chimique 
occupe  dans  l'industrie  moderne. 

11  V  a  longtem])s  qu'on  s'en  est  rendu  compte 
en  ÂUemagm-  et  c'est  évidemment  là  une  des 
causes  du  développement  prodigieux  de  l'industrie 
allemande. 

Nous  avons  jugé  que  noire  Compagnie  devait 
entrer  dans  celle  voie  et  posséder  un  laboratoire 
de  recherches  et  d'études  chimiques  et  physiques 
ne  laissant  rien  désirer  sous  le  double  rapport  du 
du  personnel  et  du  matériel. 

I^a  mission  si)éciale  de  ce  laboratoire  est  de  se 
lir  au  courant  de  toutes  inventions  et  publica- 


tions touchant  l'une  quelconque  de  nos  industries. 

Il  doit  rechercher  quels  procédés  nouveaux  pour- 
raient amener  une  amélioration,  soit  dans  la  qua- 
lité, soit  dans  le  prix  de  revient  de  nos  produits 
manufacturés  et  de  quels  perfectionnements  sont 
susceptibles  les  procédés  acluolloment  employés. 

Il  doit  aussi  se  charger  de  résoudre  les  problèmes 
journaliers  que  soulèvent  les  fabrications  si  diverses 
dos  usines  et  se  tenir  à  leur  disposition  pour  faire 
les  analyses  et  procéder  aux  essais  qui  guident 
leur  production. 

Notre  laboratoire  de  recherches  est,  lui  aussi, 
étalîli  à  Ivry-Port. 

Le  nombre  et  l'importance  de  nos  établissements 
d'Ivry-Port  méritent  de  retenir  uu  instant  encore 
votre  attention. 

N<uis  possédions  à  l'origine,  dans  ce  centre  in- 
dustriel, un  terrain  de  '20. OUI)  mètres  carrés  que 
des  achats  successifs  ont  porté  aujourd'hui  à 
'i.'i.OOO  mètres  carrés  de  surface  d'un  seul  tenant, 
dont  '^ri-noO  couverts  ou  occupés. 

Les  usines  qui  y  sont  édifiées  sont  autonomes  en 
ce  sens  que  chacune  d'elles  possède  une  organisa- 
tion distincte  ;  leur  voisinagi.;  a  l'avantage  de  ré- 
duire dans  une  proportion  sensible  leurs  frais  gé- 
néraux en  permettant,  notamment,  une  distrilju- 
lion  commune  d'éiu.'rgie,  de  lumière,  de  gaz,  etc. 

Elles  comprennent  aujourd'lmi  une  fabrique  de 
lampes  à  incandescence,  une  fabrique  de  produits 
isolants  pour  l'électricité,  un  atelier  d'appareillage 
élcclri([ue,  une  cristallerie,  une  usine  à  filaments 
et,  enlin,  le  laboratoire  de  recherches. 

Comparpiie  de  Traction  j  ar  Trolley  automoteur. 

—  .\  la  suite  d  une  entente  intervenue  avec  M. 
Lombard-Gcrin,  ingénieur  à  Lyon,  inventeur  d'un 
nouveau  système  de  traction  éloctri<iue  sur  route 
])ar  fils  aériens,  nous  avons  pris  part  à  la  consti- 
tution de  la  "  Compagnie  de  tnicliou  par  trolley 
automoteur  >>. 

Tous  ceux  qui  ont  visité  à  Vincennes  l'annexe 
de  l'Exposition  universelle,  ont  pu  voir  fonctionner 
les  omnibus  électriques  du  système  Lombard- 
Gerin. 

La  ligne  d'expériences,  qui  avait  près  de  2..")00 
mètres  de  développement,  était  installée  autour  du 
lac  Daumesnil  ;  elle  a  été  inaugurée  le  2  août  par 
M.  le  Ministre  des  Travaux  publics. 

Ce  nouveau  système  de  traction  électrique  pré- 
sente, sur  le  trainsway  Tavantage  de  ne  pas 
nécessiter  l'établissement  d  une  voie  ferrée;  toujours 
coûteuse  do  pose  et  d'entretien. 

L'appréciation  qu'en  ont  faite  les  personnes 
compétentes  est  de  nature  à  nous  donner  confiance 
en  l'avenir  de  celte  all'aire. 

-  Compagnie  Générale  d'accumulateurs.  —  Nous 
avons"  enfin  à  vous  faire  connaître  la  part  prise  par 
nous  à  la  création  de  la  Société  anonyme  dite 
«  Compagnie  Générale  d'Accumulateurs  et  de  Trac- 
tion »,  constituée  sous  le  patronage  de  la  Société 
Française  d'Etudes  et  d'Eulre])rises,  et  à  laquelle 
nous  avons  apporté  notre  branche  «  Accumulateurs 
Pulvis  «. 

Cette  Société,  tjui  englobe  les  marques  Tudor, 
Puîvis  et  Escelsior,  constitue  la  plus  importante 
alfaird  d'accumulateurs  électriques  existant  en 
France. 

Elle  doit  bénéficier  de  la  suppression  de  toute 
concurrence  entre  les  marques  fusionnées,  profiter 
de  l'expérience  de  chacune  d'elles  et  de  la  réduc- 
tion des  frais  généraux  qu'entraîne  leur  groupe- 
ment. 

Nous  estimons  qu'un  l'éel  avenir  est  réservé  aux 
accumulateurs  éUectriques  ;  ils  sont  toujours  utiles, 
souvent  inéispeusa))les,  non  seulement  dans  les 
usines  d'Eclairage  électrique,  mais  encore  dans 
celles  de  Traction  dont  i's  régularisent  la  marclie 
en  leur  donnant,  en  outre,  une  sécurité  qui  ne  peut 
offrir  aucune  installation  mécanique. 

La  Compagnie  Générale  d'Accumulateurs  a  été 
définitivement  constiluée  le  11  août  1900,  c'est-à-dire 
postérieurement  à  la  clôture  de  l'année  sociale  qui 
nous  occupe. 

Ce  n'est  donc  que  dans  le  bilan  de  l'exercice  en 
cours  qu'il  en  sera  fait  mention  par  Faugmenta- 
lion  des  «  Valeurs  on  portefeuille  »  et  la  diminu- 
tion du  chapitre  des  «  Immobilisations  ». 

L'exposé  gi'néial  que  vous  venez  d'entendre  vous 
permei  d'apprécier  l'importance  de  la  tâche  ac- 
complie au  cours  de  l'exercice  l.S0O-i<)iKi;  nous  y 
avons  été  secondé  de  la  façon  la  plus  heureuse 
pai"  ce  même  personnel  dont  nous  faisions  l'éloge 
mérité  l'an  derniej'. 


C'est  pour  réaliser  le  programme  de  travaux  et 
d'aflaircs  qui  vient  de  vous  être  exposé  que. 
réunis  en  Assemblée  générale  extraordinaire  le 
1.")  mars  dernier,  vous  avez  autorisé  le  Conseil  m  -re 
procurer,  au  fur  et  à  mesure  des  besoins,  de  nou- 
velles ressources  par  voie  d'émission  d'actions  et 
d'obligations. 

Vous  avez,  en  outre,  décidé  île  porter  immédia- 
tement le  capital  social  de  10  à  15  millions  et  dans 
une  deuxième  Assemblée  générale  tenue  le  5  avril 
dernier,  vous  avez,  vérification  faite,  déclaré  défi- 
nitivemeui  réalisée  cette  augmentation  de  capital. 

Les  dix  mille  nouvelles  actions  ayant  été  émises 
avec  prime,  il  en  est  résulté  pour  notre  Compa- 
gnie un  bénéfice  qui,  tous  frais  déduits  et  réserve 
faite  de  la  somme  que  vous  avez  décidé  de  dis- 
tribuer aux  actions  nouvelles,  s'est  monté  à 
1.09:1138  fr.  (iO. 

A  ce  bénéfice  exceptionnel,  vous  jugerez,  comme 
nous,  qu'une  destination  spéciale  doit  être  donnée. 

Sous  réserve  de  votuc  approbation,  nous  avun- 
donc  affecté  celle  somme  : 

A  l'amortissement  total  du  compte  <i  apports  » 
qui,  au  lieu  de  600.000  francs  ne  figure  plus  au  bi- 


lan que  pour  1  franc;  diflereuce.Fr.      5!K).999  » 

.V  l'amortissement  total  du  compte 
<i  Frais  de  constitution  ■>  qui  figurait 
encore  l'aunèc  dernière  pour 'lOi.OW  fr. 
et  n'est  plus  inscrit  au  bilan  que  pour 

I  franc  ;  ditl'éreuce   :!99.999  » 

Et  à  l'amortis.sement  partiel  du 
compte  II  Prime  de  remboursement 
des  obligations  »  qui  l'sl,  dès  lors, 
diminué  do  '.        93.1'itt  Go 


1.093.18.S  M 


.Vvant  de  vous  soumettre  le  iirojel  de  répartition 
des  bénéfices  sociaux,  nous  vous  donnons  les  ren- 
se's^neuienls  usuels  sur  l'ensemble  de  nos  stations 
centrales  d'électricité. 

Nous  avons  cru  devoir  comprendre  dans  cette 
stalislique  la  station  '  centrale  de  Nantes.  Isien 
qu'elle  fassi'  l'objet  d  une  Société  anonyme  dis 
tincte,  puisque ,  comme  nous  l'avons  dit.  la  près 
que  totalité  des  actions  est  entre  nos  mains  :  tous 
ses  abonnés  sont  compris  dans  celte  statistique, 
ruais  ses  recettes  n'y  figurent  que  pour  moitié  en- 
viron de  leur  chilïre  annuel,  la  reprise  n'ayant  été 
eflcctuée  que  le  1"  janvier  dernier. 

NOMBRE  d'abonnés  DESSERVIS. 

Au  30  juin  1900    3.1 '.'■.! 

Contre,  au  30  juin  1893   ].O.V.i 

Augmentation   l.'2'iO 

i,.\Mr'ES  DE  30  WA'rrs  reliées  aux  réseaux. 

Au  30  juin  190U   14'/.'iOo 

Contre,  au  30  juin  1899    99.31.") 

Augmentation   i8.û91 

-MOTEURS  électriques  EN  SERVICE. 

Au  3(1  juin  1900   355  é;juivaL  à  &,  chev. 

Contre,  au  30  juin  1899      19_i_    —  — 

Augmentation   159  équival.à  2'22  chev . 

RECETTES 

Dul" juillet  1899au3<jjuin  190(1  Fr.  1.3V2.5(yi  o,, 

Contré,  l'an  dernier   l.U.'ii.539  4'i 

.\uginentalion   Fr.  '29U.9(ji  X'J 

soit  environ  '28  0/0. 

Vous  vous  rendrez  compte  par  ces  cliifl'res  com- 
bien a  été  satisfaisante,  au  cours  de  l'exercice 
écoulé,  la  marche  générale  de  nos  stations  centrales 
dont  cependant  une  seule,  celle  de  Rouen,  a  atteini 
sa  période  di'  pleine  iiroduction. 

Nous  croyiuis  devoir  attirer  à  nouveau  votre 
attention  sur  les  durées  relativement  considérables 
de  nos  concessions  qui  prennent  fin  aux  dates  sui- 
vantes :  Nantes  en  1930;  Amiens  en  1933:  Rouen 
en  1940:  Nancy  en  1949. 

Tous  ces  traités  accordent  à  notre  Compagnie  le 
bénéfice  du  concessionnaire  le  plus  favorisé. 

Nous  ne  reviemlrons  pas  sur  la  décision  prise 
par  l'Assemblée  générale  du  "27  novembre  189!>  de 
prélever  chaque  année  le  solde  du  compte  de  Pro- 
lits et  Perles  avant  toute  répartition  de  bénéfices, 
une  somme  à  celle  nécessaire  pour  rembourser  la 
quantité  d'obligations  pi-évue  au  tableau  d'amortis- 
sements. 

Celte  somme,  cette  année,  se  monte  à  138.260  fr.  4-2 
que  nous  attribuons  à  lamortissement  partiel 
du  compte  Prime  de  remboursement  des  obliga- 
tions 
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]  résulto.  de  l'oxamon  du  bilan  quo  le  solde  du 
a  ompte  de  Prolils  et  Portos  ressort 

„i  Fr.  1.2.M.8(il 

Ij   11  y  u  lieu  dm  déduire  tout  d'a- 

lord  la  souiiuc  do.   138.201)  4"3 

|lont  nous  vouons  de  porter. 
Il  reste  connue  produits  nets 

exercice  Fr.  1.113.594  6'i 

lonl  il  faut  art.  43  défal(|iier  5  0/0 
)our  la  constitution  de  la  réserve  lé- 

[iftale,  soit   55.6"/!i  70 

Le  solde  eat  de  Fr 

Sur  ce  solde  h-  Conseil  a  slatulai 

■ement  droit  à  5  0/0,  soit.   52.8!)5  70 

La  difl'érence  Fr.  1.005.011)  20 


1.057,914  9' 


ippartient  aux  actions. 

'   Nous  vous  proposons  do  la  répartir  eonime  suit: 
Dividende  brut  aux  'iO.OOO  actions 

'anciennes,  G  O'O   tiOO.OÙO 

.Vmortissement  du  solde  ■<  Prime 

sur  obligations  »   250.84-2  58 

Réserve  pour  amortissements   150.000 

Reliquat   4.170  60 

Total  égal              Fr.  ■  1.005. OUI. -ii 


.V  ce  reliquat  vient  s'ajouter  le  report  de  Texer 
cice  préct'dent,  —  17.3'.»!  fr.  (54  —  de  sorte  que  le 
report  à  nouveau  serait,  dans  ces  conditions,  do 
21.. '«tW  fr.  30. 

Si  vous  adoptez  la  répartition  i[ue  nous  vous 
proposons,  il  sera  mis  en  paiement,  à  partir  du 
15  décembre,  un  coupon  de  17  l'r.  50  par  action, 
impôts  H  déduire,  puisqu'un  acompte  de  12  fr.  .50 
iéjà  été  payé  aux  actions  anciennes  au  mois  de 
juin  dernier. 

Les  lO.OOO  actions  nouvelles  auront  également 
droit  à  un  coupon  de  même  valeur  qui,  conformé- 
1  ment  aux  décisions  de  r.\ssembléc  générale  ex- 
traordinaire du  15  mars,  est  prélové  sur  la  prime 
d'émission;  c-tte  décision,  vons  vous  en  souve- 
nez, avait  pour  but  de  penneltre  Tunilication  des 
:  30.000  actions  formant  le  capital  social  actuel; 
des  lors  ces  titres  ont  fait  l'objet  d'une  seule  et 
même  cote  à  la  Bourse  de  Pai-is  à  partir  du  1 
juin  dernier. 

Nous  voas  disions,  l'an  dernier,  que  l'exercice 
1899-1900  ne  proliterait  pas  des  «acrilicos  que  nous 
nous  sommes  imposés  pour  créer  de  nouvelles 
usines,  agrandir  les  anciennes  et  en  perfectionnei 
l'outillage;  nos  bénétices  ont  cependant  suivi  une 
progression  que  nous  n'osions  espérer. 
-  L'avenir  de  notre  Compagnie  pouvant  être  entrevu 
S0U9  un  Jour  meilleur  encore  qu'il  n'apparaît  au 
bilan  grâce  surtout  au  développement  que  pren 
dront,  lentement  mais  sûrement  nos  stations  cen- 
trales d'électricité,  nous  vous  avons  proposé  d'élever 
le  dividende  de  5  1/2  à  G  0/0. 

Malgré  celte  augmenlation  de  dividendi',  l'en 
semble  des  sommes  à  porter  en  réserve  ou  à  eni' 
ployer  en  amortissements  représente  à  peu  de 
chose  près  50  0/0  des  bénélices  de  l'exercice. 

l'n  mot,  avant  de  terminer,  sur  la  part  que  nous 
avons  prise  à  l'Exposition  Universelle  qui  vient 
d'être  close. 

La  Gomp-ignie  Générale  d'Eli^ctricilé  s'est  vu 
décerner  :  un  grand  prix  dans  lu  classe  25  et  trois 
médailles  d'or  dans  les  classes  23,  24  et  2(;. 

Ses  collaborateurs  ont,  eu  outre,  obtenu  neuf 
médailles  dont  deux  d'or,  quatre  d'argent  et  trois 
de  bron/e. 

Il  a  été  attribué  à  ses  liliales,  deux  médailles 
d'or  et  à  leurs  collaborateurs,  un  grand  prix  et 
une  médaille  d'argent. 

Vous  avez,  Messieurs,  à  procéder  au  remplace- 
ment ou  à  la  réélection  des  Commissaires  dont  les 
fonctions  ont  ces.sé  avec  l'exercice  clos  le  30  Juin 
dernier. 

RAPPORT  DE  MM.  LES  COMMISSAIRES 

Messieuiîs, 

Dans  votre  Assemblée  géui.|ale  du  27  novembre 
1899,  vous  avez  l)ien  voulu  nous  renouveler  le 
mandat  que  vous  nous  aviez  donnée  l'année  pré- 
cédente i)our  la  vérilicution  du  bilan  de  votre  So- 
ciété. 

Nous  avons  l'honneur  do  vous  rendre  compte 
des  résultats  do  l'examen  auquel  nous  nous  som- 
mes livrés. 

Nous  avons  pris  communication  de  la  compta- 
bilité générale  et  dos  comptabilités  parliculiêres 
de  cba({uo  étal)lis.si'ment,  et  nous  avons  pu  cons- 


tater leur  parfaite  concordance  avec  les  diilTres 
juibliés  dans  votre  bilan. 

Nous  allons,  coiiimo  de  coutume,  pas.ser  en  ri»- 
vue  les  div(M-s  chapitres  de  ce;  bilan  cA  du  compte 
de  profits  et  perlçs. 

Bilan. 

il  se  monte,  tant  à  l'actif  qu'au  passif,  i'i  la 
somme  do  30.332.974  fr.  02. 

ACTIF 

I^'actif  comprend  'quatre  chapitres  : 

Chapilrc  I.  —  hiimobiUsalions,  17  millions 
073.271  fr.  23. 

La  même  partie  de  l'actif  social  qui,  l'un  der- 
nier, se  montait  à  14. 251. .531  fr.  ii3  ne  figure  plus 
au  bilan  que  pour  13.583.8t)4  fr.  21  eu  diminution 
de  G07.G(>7  fr.  (12  par  suite  de  la  su])pression  des 
(>00.(HJO  fr.  du  compte  «  apports  ■>  qui  figure  main- 
tenant au  chapitre  3,  et  d'une  vente  de  matériel, 
se  montant  à  G7.667  fr.  (i2,  provenant  de  l'ancienne 
usine  de  Nancy. 

Los  dépenses  pour  travaux  en  cours  dans  bs 
usines  se  montent,  pour  l'exercice,  à  3.932.794  fr.  28 
dont  les  deux  tiers  environ  exactement  2..579.118  fr.  oG 
—  ont  été  immobilisés  dans  les  stations  centrales 
et,  notamment,  à  Amiens  et  à  Nancy,  les  nouvelles 
stations  acquises  l'an  dernier  par  la  (  '.ompagnie,  cl 
un  tiers  —  exactement  1.3.531)75  fr.  92  —  dans  les 
usines  de  fabrication  et,  notamment,  dans  les 
Établissements  Mouchel,  c'est-à-dire  à  Boisihorel 
et  à  Tillières. 

Le  rapport  du  (Conseil  vous  donne  tous  les  i-en- 
seignements  désirables  sur  les  affaires  nouvelles 
entreprises  au  cours  de  l'exercice;  elles  figurent 
au  bilan  pour  1.57.0()2  l'r.  74,  acomptes  payés  au 
30  Juin  dernier  sur  travaux  en  cours. 


Chapilrc  II.  — 
A.  —  A  terme. 


Actif  réalisable 
8  180.442  fr.  15 


L'actif  réalisable  à  terme  comprend  : 

Marchandises  fabriquées,  1.267.011  fr.  92.  — 
Le  stock  des  marchandises  fabri([uéos  n'a  jjresque 
pas  augmenté  d'un  exercice  à  l'autre,  ce  qui  est  un 
indice  évidemment  favoraljlc. 

Matières  premii^res  en  cours  de  fabrication 
et  approvisionnements  divers,  4.740.984  fr.  08,  en 
augmentation  de  970.000  francs  environ. 

Les  établissements  Mouchel  figurent  pour 
3. 458.005  l'r.  04  dans  cotte  somme,  au  lieu  de 
3.160.972  fr.  l'an  dernier.  Le  surplus  de  l'augmen- 
tation provient  surtout  des  .italions  centrales  do 
Nancy  cl  d'Amiens  qui  ont  dû  augmenter  leurs 
approvisionnements  en  raison  du  développement 
de  leur  clientèle. 

Titres  en  portefeuille,  2,172.445  fr.  .55.  _  Le 
portefeuille  titres  est  en  augmentation  de 
1.633.7()2  fr.  95;  la  majeure  partie  de  cette  somme 
est  représentée  par  les  titres  de  la  Société  nan- 
taise d'éclairage  et  de  force  par  l'électricité  ac(juis 
en  cours  d'exercice. 

Ce  portefeuille  comprend  deux  groupes  distincts 
des  titres  : 

■  L'un,  de  beaucoup  le  j^lus  important,  est  com- 
posé des  actions  et  parts  bénéliciaires  de  Sociétés 
quo  l'on  peut  considérer  comme  étant  des  liliales 
de  la  Compagnie  ;  ces  titres'  sont  inscrits  aux  prix 
d'achat. 

Dans  le  second  se  trouve,  en  même  temps  que 
de  la  rente  sur  rKtat,un  certain  nombre  d'actions 
de  Sociétés  induslrielles  ;  les  titi'es  cotés  à  la 
Bourse  de  Paris  ont  été  évalués  au  cours  ofticiel 
du  30  juin. 

B.  —  Disponible,  3.839.09S  fr.  G'i 
L'actif  disponible  est  en  augmentation  d'environ 
•550.000  fr.  et  comprend  : 

Caisse,  banquio-s,  e/fets  à  rececoirl.VJo.VM  h\  55 
(jOtte  somme  se  décompose  comme  suit  : 

Caisse   Fr.        60.826  59 

Banquiers   174.545  92 

Effets  à  recevoir  ■   9.59.705  04 


Total. 


Fr.    1.195.137  55 


Débiteurs  divers,  2.044.5()1  fr. 09  don  1941 .000 fr. 
appartiennent  aux  élablissemonts  Mouchel. 

t^ette  somme  est  décliurgée  des  débiteurs  consi- 
dérés comme  douteux:  la  presque  totalité  des 
créances  échues  qui  composent  ce  compte  est  au- 
jourd'hui rentrée. 

Clia.pi/re  III.  —  Comptes  divers  :  389.112  fr. 

Ce  chapitre  contient  les  non- valeurs  qu'enlraine, 
dans  des  proportions  plus  ou  moins  grandes,  la 
constitution|de  toute  Société  anonyme. 


Il  comprenait,  l'an  dernier,  les  "  frai.s  do  i-onsti- 
tulion  II  et  la  "  primo  (Le  rcmljoiirsomeiit  «  des 
vingt  «fiiile  obligations  comj)0sant  les  deux  séries 
de  5  milliouH  do  francs  chacune  émises  à  l'heure 
actuelle. 

■Votre  Conseil  a,  cette  année,  retiré  du  chapi- 
tre 1"'  le  compte  "  apports  »  qui  y  figurait  pour 
60(1.00(1  fr.  pour  le  porler  dans  les  "  cGmjjtcs  di- 
vers >.  du  chapitre  llloi'i  il  no  figure  plus  que  pour 
un  franc. 

L  ensemble  des  comptes  formant  ce  chapitre  ne 
se  monte  plus  qu'à  389. 112  fr. 

La  diminution  de  1.093.138  fr.  60  qui  en  résulte 
représente,  précisément,  le  b'nétice  net  qu'a  retiré 
la  (.Compagnie  de  1  émission  des  dix  mille  actions 
nouvelles,  grâce  au.^(]uellos  le  capital  a  été  porté 
de  10  millions  à  15  millions  de  francs. 

La  totalité  de  co  bénèlice  est  donc  employée  en 
amortissements.  '\ 

Dès  lors  les  trois  comptes  du  chapitre  ill  ne  figu- 
rent ])lu3  respectivement  au  bilan  que  pour: 

Apports  Fr.  1  <i 

Frais  de  constitution   ]  » 

Prime  de  remboursement  des  obliga- 
tions .'   .389.110 

Total  Fr.    389.113  " 

11  y  a  lieu  d'ajouter  que,  si  vous  adoptez  la  répar- 
tition de»  bénélices  (juo  vous  projiose  le  Conseil,  le 
solde  du  compte  "  prime  de  remboursement  des 
obligations  "  serait  lui-même  com[)lètement  amorti 
et  ne  ligurerait,  comme  les  deux  précédents,  qui' 
poui'  mémoire  .à  l'actif  du  bilan. 

Cliiipitre  IV.  — Acanees  sur  l/éné fiées,  250.000 fr. 

Acami)te  aux  actions,  250.000  fr.  représentant 
l'acompte  de  21/2(')/0  mis  en  paiement  le  15  Juinder- 
nicr  et  auquel,  seules,  les  anciennes  actions  ont  eu 
droit,  les  actions  nouvel  es  n'ayant  été  déiiniti\e- 
ment  libérées  qu'à  cette  date. 

PASSIF 

11  comprend  'i-ois  chapitres  : 

Chapitre! —  Eng'KjenienIs  sociaux,  15.3.50.825 ir. 

Capital  actions,  15  millions  francs.  —  En 
augmentalion  de  5  millions  de  francs  sur  l'année 
précédente. 

Des  5  millions  de  francs  sont  représentés  par  les 
10.000  actions  nouvelles  dont  la  création,  décidée 
par  r.Vssemblée  générale  extraordinaire  du  15  mars 
a  été  reconnue  définitive  par  celle  du  5  avril. 

Bx'serre  légale,  .50.825  fr. 

Bdserve  pour  amortissements,  300.000  fr. 

Cas  deux  réserves  sont  celles  qui  résultent  do  la 
ré)iartition  des  bénéfices  de  l'exercice  1898-1899. 

Cli,apitre  II.  —  Engaç/eirients  envers  des  lier'- 
.K.  —  .1  Terme,  9.77(>.87.')  francs 

Obligations,  première  série,  4.862.000  francs.— 
En  diminution  de  70.500  francs  ri>présentant  la  va- 
leur nominale  des  141  obligations  remboursées  au 
couis  de  l'exercice. 

(Obligations,  deuxième  série,  4.914.875  francs. 
—  En  diminution  do  67.766  fr.  42  représentant  la 
part  do  remboursement  de  cette  série  d'obligations 
pour  l'exercice  écoulé. 

B.  —  Exigible,  3.936.021  fr.  32 

E/fets  à  payer,  Eournitures,  Salaires,  ete mil- 
lions 239.290  fr.  23.  —  Le  quart  de  cotte  .somme 
est  dû  pour  travaux  on  cours. 

Coupons  à  pai/e)',  Obligations  à  rembourser. 
.521.730  fr.  09.  —  Valeur  di's  coujious  échus  qui 
n'ont  pas  encore  été  touchés  et  des  obligations  à 
rembourser,  il  est  à  remarquer  qu'une  bonne  par- 
tie de  cette  somme  vient  à  échéance  le  \"'  Juillet, 
c'est-à-dire  le  lendemain  de  la  clôture  des  comptes 
c'est  ce  qui  (m  explique  l'importance  relative. 

Provision  pour  dividende  aux  actions  nou- 
velles, 175. Oof)  fr.  Prélèvement  opéré,  selon  les 
indications  de  rAs,seml)lée  généi'ale,  sur  le  bénéfice 
d'émission  des  actions  nouvelles  afin  de  permetti-e 
leur  assimilation  rapide  avec  les  actions  anciennes 
en  leur  donnant  droit  au  solde  du  coupon  de 
l'exercice  clos  le  30  juin  dernier. 

Cliapilre  m  —  Profits  et  Pertes. 

Solde  du  compte,  1.251.861  fr.  06.  —  C'est  le 
chiffre  des  bénétices  nets  réalisés  au  cours  de 
l'exercice  1899-1900. 

La  répartition  que  vous  proposa  d'en  faire  le 
(3onseil  peut  se  résumer  comme  suit  : 

Sommes  distribuées   652.895  70 

Sommes    mises    en    réserve  ou 
employées  en  amortissements   594.788  70 

Solde  à  reporter   4.176  66 

~1. 251. 861  06 


i 
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Compte  de  profits  et  pertes 

DOIT 

Intérêts  sur  oblig.a' ions,  396.0'i.jfr.  —  La  somme 
incombant  de  en  chef  à  l'exercice  précédent  était  de 
321.666  fr.  .')9  seulement. 

Escompte    sur   nàr/ociations    et   intériH!<  en 
compte  courant,  U.lh'd  fr.  48. 
fioh^e  du  compte,  1  251.861  fr.  06. 

AVOIR 

Les  produits  nets  de  rexercico.  déduction  faite 
des  frais  généraux  proprement  dits,  figurent  ici 
pour  1.093.^45  fr.  54. 

Déduction  faite  des  441.384  fr.  48  qui  ont  éti- 
payés  pour  intérêts  sur  obligations,  en  compte 
courant  et  escomptes  sur  négociations,  le  solde  res 
sort  bien  à  1.251.861  fr.  06  comme  il  résulte  du 
bilan. 

L'examen  jninulieux  que  nous  avons  fait  des 
écritures  social' s  nous  amène,  messieurs,  à  vcmis 
.proposer  d'adoj)ter  les  comptes  de  l'exercice 
189d-10(K.)  tels  qu'ils  vous  sont  présentés  i^ar  le 
(jonseil. 

La  comptabilité  de  la  Compagnie  est  tenue  dans 
le  même  esprit  et  avec  la  même  méthode  (jui  nous 
en  faisaient  faire  l'éloge  l'an  dernier. 

Paris,  le  9  novembre  lOOt». 
iSignc  :  F..G.»beiel,  K,  du  \'i\ii:r  de  Streel. 

Résolutions. 

PREMIÈliK  RÉSOLI TION 

L'assemblée,  après  a\oir  entendu  la  loclure  du 
rapport  du  Conseil  il'administraliim  et  de  celui  des 
commissaires  chargés  de  la  vérification  doscomjites 
de  l'exercice  1849-liiOl),  approuve  dans  toutes  leurs 
parties  le  ra])|)ort  du  Conseil,  le  bilan  et  les  comptes 
arrêtés  au  80  juin  19U0,  tels  qu'ils  lui  sont  présentés. 

DEIJXiÈME  RÉSOLUTION 

L'assemblée  approuve  l'emploi  faitjiai'le  Conseil 
d'administration  de  la  prime  réalisée  sur  l'émissiori 
des  actions  nouvelles  et  ses  propositions  conccrnani 
les  réserves  et  amortissomenls  et  en  général  la  ré- 
partition des  bénéfices  sociaux. 

Kn  conséquence,  elle  fixe  à  :)0  fr.  par  action  an- 
cienne le  montant  du  dividende  pour  cet  exercice, 
impôts  C'tablis  par  les  lois  de  tiaance  à  déduire. 

Vn  acompte  de  12  fr.  50  brut  ayant  été  payé  le 
15  juin  dernier,  le  solde  de  dividende,  qui  est  de 
17  fr.  50,  impôts  en  moins,  soit  net  16  fr.  80  par 
action  nominative  et  16  fr.  164  par  action  au  porteur 
sera  mis  en  paiement  le  15  décembre  prochain. 

Pareille  somme  de  16  fr.  8(i  par  action  nomina- 
tive et  de  16  fr.  1(54  par  action  au  porteur  sera 
payée  à  la  même  époque  aux  lO.iKiO  actions  nou- 
velles, au  moyen  d'un  prélèvement  sur  la  prime 
d'émission  de  ci!S  actions,  conformément  à  la  déci- 
sion de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  15 
mars  1900. 

TROISIÈME  r.ÉSOI.UTION 

L'assemblée  nomme  M.  F.  tlabriel  et  M.  E.  du 
Vivier  de  Streel  commissaires  pour  l'exercice  1900- 
1001,  avec  faculté  d'agir  l'un  à  défaut  de  l'autre, 
conformément  à  l'article  28  des  statuts,  et  fixe  leur 
rémunération  à  1  500  fr.  pour  chacun  d'eux. 

QUATRIÈME  RÉSOLUTION 

L'assemblée  donne  acte  aux  administrateurs  de 
leurs  déclarations  en  ce  qui  concerne  les  opéra- 
tions faites  avec  la  (Compagnie  (lénérale  d'Elec- 
tricité par  les  établissements  dans  lesijuels  ils  sont 
intéressés  à  un  titre  quelconque. 

Elle  accorde  à  nouveau  aux  administrateurs 
l'autorisation  prescrite  par  l'article  40  de  la  loi  du 
24  juillet  1867,  sous  les  conditions  lixées  par  cette 
loi. 

i:î30 


Finances,  denrées  et  messageries . 
■^^oitures  et  chevaux  


COMPAGNIE  DU 

CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Rapport  présenté  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires,  dans  sa  réunion  du  30  mars 
1900,  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
^lompagnie. 

(suite  ' 
RECETTES 


Al'.  1°''.  —  Recettes  du  trafic. 

Grande  vitesse. 

vagsurs  Fr. 

'âges  et  chiens  


Réseau 
principal 

60.201.387  20 
2.344.703  16 


Petite  vitesse. 

Marchandises  

Voitures  

Chevaux  

Bestiaux  

Magasinages  

Recettes  diverses  

Chap.  II.  —  Recettes  diverses. 

Produits  du  Domaine  i.. 

Services  extérieurs  (omnibus,  fac- 
tage et  camionnage)  (solde)  

Produits  des  placements  tempo- 
raires de  fonds  

Chap.  III.  —  Recettes  sur  exer- 
cices clos  


20.672.457  21 
691.410  » 

103.601.145  37 
272.352  » 
595.501 

6.623.298 
393.878  10 

1.375.734  63 

664.571  .58 
131.235  6 
343.119  8i 
65.958  74 


Total  général  des  recettes  Fr.    197.076.7.52  47 


Lignes 

Chap.  I".  —  Recettes  du  tranc.  neuves 

Grande  vitesse.  — 

Voyageurs  Fr.  5.512.458 

Bagages  et  chiens   193.107 

Finances,  denrées  et  messagerie  . .  1.414.938 

Voitures  et  chevaux.   24.600 

l'ctile  vitesse. 

Marchandises   9.743.612 

Voitures   8.46;{ 

Chevaux   31.729 

Bestiaux   534.793 

Magasinages   32.739 

Recettes  diverses   96.081  92 

Cw.iP.  II.  —  Recettes  diverses. 

Produits  du  Domaine   54.165  55 

Services  extérieurs  (omnibus,  fac- 
tage et  camiannagei  (solde)   —15.041  32 

Chap.  III.  — Recettes  sur  exer- 
cices clos   6.483  20 

Total  général  des  recettes  Fr.  17.(i:^8.128  :rj 
DÉPENSES 

Réseau 

Chap.  1".  —  Administration  principal 

centrale  et  Services  généraux.  — 

Conseil,  Direction,  Services  géné- 
raux Fr.  810.477  01 

Allocations  au  personnel  (service 
médical,  secours,  retraites,  par- 
ticipation aux  bénéfices,  etc.). . .  6.555.911  06 

Impôts,  frais  de  contrôle,  frais  ju- 
diciaires, ctc   2.124.35;^  14 

Chap.  II.  —  Exploitation. 

Services  centraux  l't  Inspections 

principales   3.251.477  72 

Gares  et  bureaux  de  ville   17.316.894  44 

Trains   5.123.179  81 

Indemnités  pour  pertes,  retards  ou 

avaries   1.277.122  58 

Chap.  III.  —  Matériel  et  Traction 

Services  centraux  et  régionaux  ...  786.5'i8  80 

Traction  (personnel  et  matières) ..  20,102.785  06 

Matériel  (entretien  et  rcnouvlllc- 

ment)   10.513.737  47 

Chap.  IV,  —  "Voie  et  Bâtiments 

Servicr's  centraux  et  divisionnaires  1.048.349  01 

Surveillance   2.446.622  09 

Entretien  de  la  voie  et  du  matériel 

lixc   6.957.614  13 

Entretien  des  bâtiments  (gares , 

maisons  de  gardes,  etc.)   1.769.122  17 

Dépenses  extraordinaires  (renou- 
vellement, grosses  réparations, 

-transformations)   7,066.848  05 

Chap.  \.  —  Dépenses  diverses,  721.777  85 

Chap.  VI.  —  Dépenses  sur  exer- 
cices clos   144.274  28 

Total  général  des  dépenses  Fr.  88.017.094  17 


Voir  /,'  conomiste  Européen  n"  40(i. 


Chap.  I".  —  Administration 
centrale  et  Services  généraux 

Conseil,  Direction,  Services  géné- 
raux  Fr. 

Allocations  au  personnel  (service 
médical,  secours,  retraites,  par- 
ticipation aux  bénéfices,  etc.)... 
Impôts,  frais  de  («ntrôle,  frais  ju- 
diciaires; etc  


Lignes 
neuves 


80.767  » 

830.674  06 
393,851  27 


Chap.  II.  —  Exploitation 

Services  centraux  et  Inspections 
principales.-   ;ï)8.493  t'^ 

Gares  et  bureaux  de  ville   1.473.507  'i  i 

Trains   639.496  'rZ 

Indemnités  pour  pertes,  retards  ou 
avaries   117.134  2o 

Chap.  III.  —  Matériel  et  Traction 

Services  centraux  et  régionaux...  '  127.671 

Traction  (personnel  et  matières) ..      2.841.763  tii 

IMatériel  (entretien  et  renouvelle- 
ment  1.291.522 

Chap.  IV.  —  'Voie  et  Bâtiments 

Services  centraux  et  divisionnaircg         175.249  8'.i 

Surveillance   429.031  42 

Entrelien  de  la  voie  et  du  matériel 
«xe   1.416.892  K, 

Entretien  des  bâtiments  (gares, 
maisons  de  gardi's,  ctc.)   200.705  On 

Dépenses  extraordinaires  (renou- 
vellement, grosses  réparations, 
transformations    961.241  Ks 

Chap.  V.  —  Dépenses  aiverses.  83.807 

Chap.  VI. —  Dépenses  sur  exer- 
cices clos   15.0*13  tiii 

Total  général  des  dépenses  Fr,     11 .435.814  .58 

Sota.  —  La  perception  et  le  versement  au  Trésoi 
des  impôts  sur  les  tran.'-p'irts  à  grande  vitess' 
constituant  des  opérations  d'ordre,  ne  ligurent  p;i 
dans  le  cadre  des  recettes,  non  plus  que  dan 
celui  des  dépenses  :  ces  impôts  se  sont  élevés  • 
8.245.874  fr.  27. 

RÉCAPITULATION 

Rfiseau  joignes 
principal  neuves 
Les  recettes  totales         —  — 

s'élèvent  à  ...  Fr,  197.976,752  47    17.638.128  35- 
Les  dépcnsestotales, 
à   88.017.094  17    11.435.814  58 

Le  produit  net  res- 
sort ainsi  pour  le 
réseau  principal  à  109,959.658  30 

Et  pour  les  lignes 
neuves  à   6.202.313  7: 

Le  solde  des  exploi- 
tations annexes  est 

de   —198.206  22         l(i.013  l.i 

Fr.  199.761.4.52  08     6.S12,326  V'i: 

Pour  apprécier  les  résultats  généraux  do  la  ges- 
tion de  la  Compagnie  pendant  l'exercice  écoulé  et 
les  comparer  utilement  avec  ceux  de  l'exercice  pré- 
cédent, il  convient  d'écarter  des  chiffres  de  recettes- 
et  de  dépenses  indiqués  ci-dessus  les  opérations 
relatives  aux  exercices  clos,  et  tout  ce  qui  est 
étranger  -à  l'exploitation  proprement  dite. 

Ainsi,  nous  ne  comprendrons  dans  les  recettes 
que  les  produits  de  grande  et  de  patite  vitesse,  et 
ceux  des  omnibus  du  factage  et  du  camionnagi-, 
déduction  faite  de  ce  service. 

Du  total  des  dépenses,  nous  retrancherons  les 
sommes  payées  à  titre  de  loyers,  le  timbre  et  les 
frais  de  service  des  actions,  elles  dépenses  diverses 
du  domaine. 

Ces  réductions  opérées,  on  obtient  les  résultats 
suivants  : 

Sur  le  réseau  jirincipal,  formé  des  ancienne.s 
concessions  et  des  lignes  cédées  par  TElat,  d'une 
longueur  de  5.112  kilomètres,  qui  n'a  pas  varit- 
en  1899, 

Les  recettes  de  l'exploitation  proprement  dite  se 
sont  élevées  à   196.903.102  31 

Les  dépenses  de  l'exploitatioa 
proprement  dite  se  sont  élevées  à.     87.003.096  Ït9 

Produit  net....  Fr,    109.900.tX)5  32 
Ce  qui  fait  ressortir,  par  rapport  à  1898,  une 
augmentation  de  8.928.581  fr.  13  sur  les  recettes, 
de  2.970.201  fr.  98  sur  les  dépenses,  et  de  5.958.3/9 
francs  98  sur  le  produit  net. 

Les  moyennes  kilométriques  sur  ce  réseau  prin- 
cipal sont  de  : 

Racettes  Fr.    38.617  82 

Dépenses   17,019  38 

En  1898,  ces  moyennes  étaient  de  : 

Recettes.."  Fr.    86,771  23 

Dépenses.   16.455  97 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recette  est,  en  1899, 
de  44,1?  Ô  0;  il  avait  été  l'an  dernier  de  44,75  O'O, 
et  en  1897  do  45,60  0/0, 

[A  suivre)  1331 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cipilsl 

UKNTES 

nom 

■illldiu 

Pragu 

15212 

4 

56.367.401 

383- 

115.104.990 

6790 

237.638.374 

iS839 

809.110.765 

390.356  olil.deSOOIr, 

891. 600  obi. de  500  Ir, 

39.883obl.de  SOOfr. 

109.700obl.de  500Ir 

nombre 

SODl . 

le  Tilres 

tm^ 

Tcrs. 

151.481 

500 

Tii  0-29 

400 

400 

1088030 

400 

400 

» 

100 

100 

454.710 

500 

500 

235.471 

50Û 

500 

583.560 

400 

400 

100 

100 

44i.731 

400 

400 

» 

100 

100 

585.498 

500 

500 

100 

,100 

280.411 

500 

220 

155.375 

400 

400 

833. 151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

838.64 

2 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969.871 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496.879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

224.948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125.000 

500 

500 

40.000 

500 

250 

30.000 

500 

500 

200.000 

500 

500 

60.000 

500 

250 

341.000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

600 

58.539 

600 

500 

378.770 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.642 

500 

500 

49.700 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.43 

3 

500 

500 

68.567 

» 

» 

1955396 

500 

500 

1*48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

4430267 

500 

500 

/;85Cifi3i 

II17I/2Ô2 

5Ô0 

500 

[237.487 

500 

500 

p5652l0 

500 

500 

fol.lO'i 

500 

500 

'|Ô07 . 434 

400 

400 

«014704 

500 

500 

.136.317 

500 

500 

91.149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

pOO.301 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 


3 


3  %  Amortissable 
3'A%  1894  (anc.  4  %) 


FRANÇAISES 

1  Terme. 

 1  Compt. 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt 


(lYIUliMIK  ou  mimti  distribué  en 


1895     1896  I  1897     1898  1899 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonliin  2  % 

(ger.  France)   Terme. 

Madagascar  2  '4  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Cliine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  i  %   

1869  3  %   

1871  3  %   

—  quarts  »  

1875  4  %  ...»  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %.... 

Foncières  1883  3  %  

—         1885  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

-  1893  3  %  lit. 

Foncières  189  5  2.80  %  

Communales  189  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME  I 

Banque  de  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  et  oul.  au  CO.MI'TANT) 

Act.  Bône-Guelma  

-  3  %  

Départementaux  

—  3  %  titres  bleus 

—  3  %  titr.  rouges 

Economiques  3  %  

Est- Algérien.  

-  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  jouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —  3  %  nouv.  .   

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon.. 


Obi, 
Act 
Obi 


Act 
Obi 


Obi. 


Act.  Midi. 
Obi.  — 


3  %  1855   

3  %  fusion  anc.  . . 

3  %  fusion  nouv., 

2  'À   


3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  </,  %,j.avr.ct  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  .. 
Act.  Orléans  


3 
3 

3  50 
15  . 


50 


12  .. 


15  . 
15  . 
15  . 
15  . 

15  . 
12  ., 

16  . 
14  . 


15  .. 

15  .. 


107  29 
40 
12  50 
31 
25 
12  50 
26 
12  50 
34 
12  60 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  . 
15  . 
15  . 
62  . 
15  .. 
15 

15 

58  60 


3 
3  .. 
3  50 

15  .. 

2  50 


12 


119  79 
45  .. 
12  60 
32  .. 

25  .. 
12  60 

26  .. 
12  29 
34  .. 
12  50 


35  .. 
25  .- 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 

3 

3  50 
15 

2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


13  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  . 
15  .. 

14  .. 


113  54 
50  .. 
12  50 
33 
25 
12  50 
25 
12  50 
35 
12  50 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15 
35  50 
15  50 
15  . 
15  . 
15  . 
56  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  60 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  60 


3  .. 
3  .. 


3  50    3  50 


15 


2  50 
2  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2 
10 

2  60 


12  .. 


114  58 
50  . 
12  50 
36  . 
25  . 
25  . 
12  50 
12  60 
40  .. 
12  60 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  .. 

15  .. 
20  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

57  .. 

16  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 

58  50 


3  .. 
3  . 


15  .. 

2  50 
2  50 
17  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  .. 


135  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  50a 
27  50 

16  27 


30  .  . 
15  .. 
20  •• 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
35  60 

15  60 

16  .. 
16  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
40  a 
15  . 
15  . 
67  . 
15  . 
15  . 
12  60 
15  . 
58  50 


Cours  de  com|).  comm.  juillet 


1897 


103  80 
101  60 
107  . 

505  . 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 


398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


68 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
677 
46': 
69; 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
720 
472 
1030 


479 
488 
482 
1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


1898 


102  70 
101  .. 
106  70 

501 
91 

90  60 


562 
430 
420 


576 
576 
390 


398 


408 


500 
502 
602 
472 
502 
401 
506 
494 


57  .. 

53  50 
627  .. 
465  .. 


3560  . 
955  . 
440  . 
780  . 
588  . 
588  . 
485  . 
600  . 
847  . 
530  . 
80  . 
665  . 
483  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 

1482 
481 
480 

2197 
490 
488 
445 
475 

1885 


1899 


100  86 
100  80 
102  25 

493 


83  .. 
460  .. 


547 
422 
410 


647 
547 
386 


393 


434 


479 


3975  . 
1080  . 

430  . 

780  . 

615  . 

495  . 

715  . 

632  . 

946  . 

600  . 
90  . 

625  . 

500  . 


740 
448 
700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 

1770 


1870  . 


1900 


Cour.s  do  clùlure  dos  5  dei  iiirrci  sem. 


22  nov  29  nov  0  dùc.  Kidéf.  2i  dpc 


100  10 j 
99  60: 


102  30 


480 

80  50 
80  .. 

463  .. 


511 
419 
406 


539 
538 
353 


354 
406 


377 
411 


4000 
1(22 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1060 
607 
87 
505 
615 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

1325 
449 
446 

2i00 
464 
450 
406 

1740 


100  60 

100  55 
99  50 
99  60 

101  75 
101  65 

480 

81  20 
81 
462 


551  .. 
425  .. 
408  .. 
107  .. 
553  .. 

552  .  . 
348  .. 

92  75 
344  .. 

90  75 
406  .. 
101  25 
378  . 
401  75 


455  . 

499  . 

491  50 

439 

il3 

390 

444  50 

449  . 

448  . 

510  . 
44  75 
44  75 

540  .. 

435  .. 


3800 
1089 

740 
582 
510 
665 
59  i 
1087 
611 
70 
395 
502 
875 


713 
435 
677 
430 
428 
425 
700 
433 

1059 
503 
454 
447 
455 

1775 
446 
449 
447 
398 

1295 
450 
447 

2290 
461 
454 
408 
446 

1685 


50 


50 


50 


100  92 

100  9r 
99  00 
99  85 

102 

101  95 

482  50 

81  50 
81  50 
4-5 


651 
425 
409  50 
106  75 
551  .. 
551  .. 
3 IS  . . 

92  75 
344  .. 

92  .. 
406  50 
102  .. 
380  .. 
403  75 


439  .. 
^97  .. 
492  .. 
444  75 
446  . . 
389  .. 
448  75 

452  .. 

453  .. 
511  .. 

44  75 
44  75 

541  .. 

437  .. 


3770 
1072 
440 
740 
581 
510 
660 
594 
1083 
611 
68 
382 
501 
900 


710 
436 

^31 
430 
426 
701 
435 

1050 
502 
455 
448 
461 

1775 
448 
455 
450 
402 

1295 
454 
448 

2290 
465 
454 
407 
417 

1680 


50 


50 


50 


75 


101  47 

101  2.-) 
ino  27 

100  20 
5 

10-i  15 

48?  . 

83  . 
83  . 
480  . 


55.3  50 
42r  .. 
410  .. 
107  .. 
554  50 
553  50 
350 

93 
345 

93 
405 
102  75 
384 
401 


460  .. 
498  .. 
493  .. 
448  .. 
452  .. 
389  25 
454  25 
452  .. 
454  .. 
513  .. 

46  .. 

43  60 
544 
437 


3850  . 
1052  . 

440  . 

725  . 

577  . 

515  . 

675  . 

595  . 
1070  . 

612  . 
66  . 

362  . 

500  . 

885  . 


700 
449 
670 
432 
431 
439 
702 
440 

1035 
501 
453 
456 
465 

1755 
456 
461 
459 
410 

1290 
457 
455 

2255 
471 
461 
412 
455 

1661 


50 


102  0: 

101  85 
loi)  82 
IJi  V 

103  .. 

102  70 

496  . 
83  . 
480  '. 


55  i 
425 
410 
107 
55,i  5U 
555 
3c>2  50 

04 
346 

93 
412 
104 
.381  50 
41.2 


459  75 
498 
492  25 
418 
453 
395 
458  50 
451 
452 
517  50 

46  .. 

45  25 
510  .. 
445  50 


3840 
1060 
435 
730 
576 

685 
599 
1086 
612 
60 
325 
500 
89J 


725 
449  75 
6:2  . 
431  . 
431  . 
433  . 
708  . 
446  . 
1050  . 
509  . 
45S  . 
461  . 


1780 

460 

462  50 

404  50 

411  .. 
1305  .. 

460  75 

456  .. 
2290  .. 

472  .. 

467  .. 

418  .. 

456  .. 
1689  .. 


101  17 

101  50 

ICO  rl 

102  (<5 
102  70 

40) 

82  10 
82  25 
478 


653  75 
425 
411 
105 
555 
555 
iSO 

93 
345 

95  iO 
410 
104 
381  50 
407  . . 


45')  75 
498 
492  50 
455 
456  50 
391  25 
456 
451  75 
457 
614 

47 

46 
544 
446 


3870 
1072 

439  50 

740  .. 

5S5  . . 

515  .. 

660  .. 

600  .. 
1097  .. 

613  .. 
60  . . 

348  .. 

506  .. 

8E0  .. 


714  .. 

450 
674 
433  . . 

430  7f 

43 1  50 
716 

1045 
508 
461 
462 


1775 
45-i 
464 
460 
417 

1313 
462 
459 

2295 
472 
467 
420 
458 

1690 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 

-,'■2  nov|20  nov 

j  déc. 

3 déc.  2 

0  dcc. 

1195  1 

180  .. 

leo  ..  1 

205  ..  1 

190  .. 

458  . 

464  . . 

«00  . 

468 

4  'i8 

452 

460  . 

460  . 

468 

399 

402  75 

409  .. 

413  25 

410  .. 

449 

452 

457  .. 

4(32  25 

402  50 

1035 

040 

030  .. 

075  .. 

050  .. 

450 

45(3 

459  .. 

405  .. 

462  50 

4i8 

449  50 

455  .. 

458  .. 

458  50 

630 

639  .. 

632  .. 

64i  .. 

'ioO    .  . 

432  50 

440  .. 

441  . . 

44«  50 

)38 

450  .. 

449  . . 

318  . . 

315  .. 

300  .. 

313  .. 

426  .'. 

429  75 

433  .. 

435  . 

433  .. 

o  ti    .  • 

b  15 

517 

562 

57'N 

400  .. 

404  .. 

405  . 

407  .. 

400  .. 

D  i  0    .  . 

610 

620 

620 

620 

1980 

19S5 

1085  ]. 

1985 

1975  .'. 

1136 

1148  .. 

1110  .. 

1118  . . 

814 

820 

820  .. 

800  .. 

>0)  .. 

'iU5 

3ij6 

301  .. 

305  .. 

305  . . 

530 

518 

518  .. 

516  .. 

516  .. 

15'i0  .'. 

1535  .. 

1535  .. 

1530  .. 

1530  .. 

1020  .. 

1025  .. 

1020  .. 

1000  . . 

■.'80  . . 

275  .. 

2(0  .. 

274  .. 

265  .. 

169  .. 

163  .. 

153  .. 

152  .. 

156  .. 

950  .. 

875  .. 

925  .. 

725  '.. 

705  '.' 

690  .. 

635  .. 

635  .. 

■      81  50 

81  .. 

ou   .  . 

.    485  .. 

485  .. 

452 

485 

470 

.    882  .. 

880  .. 

845 

838 

840 

.      13  .. 

12  f>0 

12 

10 

10 

.     87  . 

87  "5 

87  50 

83 

83  23 

.  3550  .. 

354')  .. 

3-58 

3590 

.3590 

.  1360  .. 

1355  .. 

1379 

1382 

1380 

.  .  ■  ■ 

435 

418 

'.  342 

352  .. 

347  . . 

344 

334 

0 

99  50 

98  5C 

98  72 

98  40 

480  .. 

99  7r 

ioo  .. 

loi  .. 

100  93 

6  'i  £jC 

63  5( 

61  45 

64  50 

64  60 

61  'it 

62  .. 

r2  45 

63  15 

370 

377 

380  .. 

...  ■ . 

1C(I 

100  25 

;oo  75 

101  80 

101  80 

.  • 

78 

77  7E 

78  .. 

77  .. 

0          . . 

84  5t 

103 

103  • . 

102  .. 

103  50 

103  50 

105  5f 

105 

105  3r 

105  . . 

105  10 

100  5^ 

100  2:- 

100  85 

101  .. 

0      70  '3C 

'  69  y<j 

69  4C 

70. Oi 

70  35 

315 

310 

312  .. 

317  .. 

314  .. 

OA  1 

^56 

201  .. 

264  .. 

2G2  .. 

•2i3  5^ 

2 15  .  - 

244  .. 

244  -iî 

216  75 

212  ■  • 

223  .. 

222  .. 

93  5C 

0  101 

101  75 

99  75 

103  . . 

103  aO 

0     95  10 

95  2U 

95  3' 

95  6" 

95  83 

■  363 

363  5( 

305  .. 

371  . 

370  .. 

8}  50 

84  50 

85  .. 

95  10 

95  2? 

•21  40 

24  1 

24  2f 

24  55 

24  85 

■    502  5( 

5oi  51. 

504  . 

ôOi  -. 

504 

86  . 

0     75  50 

74  • 

76  4 

77  • 

76  . . 

0     74  50 

74  2ê 

76  7f 

. .  . . 

76  73 

0     71  iO 

72  . 

72  2t 

72  7C 

72  50 

•    101  .. 

100  4f 

101  . 

M'J  9S 

101  . . 

t    100  . . 

99  9C 

)  100 

100  9r 

101  .» 

101  80 

i^il  ic 

100  7f 

101  5i 

lui  15 

0    loi  o3 

lOl  K 

100  If 

100  95 

KO  75 

)0  loi 

102  . 

100  5r 

103  . 

103  90 

■    102  . . 

101  5C 

101  S'. 

101  7" 

102  03 

101  45 

102  . 

101  8( 

103  2C 

102  75 

S5    100  IS 

102  K 

102  5E 

103  . 

102  75 

84  6C 

84  7i 

>     85  8^ 

)     87  . 

86  40 

55     94  IC 

94  . 

95  7; 

95  3C 

97  . . 

75     64  iC 

64  2; 

>     6  i  5< 

)    6  4. 

(/'i  5Ç 

92  .. 

.     03  . 

99  ". 

99  2C 

)     98  Si 

98  ôq 

97  . 

97  Oc 

>     90  5' 

)    96  5C 

96  50 

30     47  2= 

48  K 

)     48  31 

>    48  il 

>    48  30! 

)5     25  4C 

25  9i 

)     26  0; 

>     26  2c 

26  2; 

50     22  70 

23  K 

23  1; 

>    23  3C 

•23  40 

■    447  . 

426  . 

440  . 

444  5C 

434  .. 

.    485  .. 

483  . 

490  . 

494  . 

488  .. 

■    517  .. 

519  . 

516  M 

)  517  .. 

517  .. 

.     99  . 

101  . 

435  . 

438  5C 

)  435  . 

i3C  .. 

440  .. 

■    458  .. 

462  . 

470  . 

475  . . 

475  . . 

•     97  50 

. .  . 

95  6C 

95  23 

48  75 

48  75 

49  15 

99.699 
3391771 
1170700 
1493954 
259.911 
263.045 
3325467 
1132841 

33.257 
183.195 

149.224 
49.409 
243.128 
100.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
250 


75.296 
60.Q00 
73.842! 

1105.321 

P20.679 
80. 000 1 

(120  000 1 
14.720 
19.280' 
58.2651 

200.000 
70.500 
18.880 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 

500. 000 j 
310.0001 
fcl2.703l 
^00.0001 
39.6001 
60.000 


500  500 

50ûl  500 

500,  500 

250  250 

»  I  » 

5001  500 

500j  500 

50t  501 

»  !  )) 

500I  500 
1001  100 
100  100 
250  250 


100 

500 


500  500 


500 
400! 
500] 

»  I 
500, 
30L'l 


500 
105 
500 

500 
300 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


'AS95"i  1896  I  1897 


Capital  on 
^omtire  de  Tllre> 


j2-2668.360  i 
190767.0001'. 
324306.20011. 
5.298.600  € 
18.389.000  £ 
59.IIO0IJ 
378109. 500f. 

700.000  oli 
105000.0001'. 
154070.0001'. 
139929900Of. 
734839.5001'. 
071830.4001'. 
1.171.500  0') 
1 .080.600  oh 
|39.331.U5f 
58.174ob 
266.090  oli 
124500. OOOf. 
682000.00011. 
801309i',i42  li 

9(>.:'.(io  o!' 

85.657.5001'. 
r29. -000.  OOOf. 
41.727.171  i 
438.650  oh 
J7-.  632.  OOOf. 
•:'55396.500r. 
,111423. 500  f. 
■1 79255. 500f. 
1.045.464 ob 
371090.500 f. 
489137.5001'. 
346762. 500 f. 
39.^*0. OOOf. 
172212.500f . 
449737. 500 f. 
1 902242000 f. 
551 087. 500 f. 
395687.;  00 f. 

214.000  oli 
25. 000. OOOf. 
136987. 200 f. 
59. 333. OOOf. 
7. 371. 915  £ï 
?1046.282£T 
!&5913.296£T 
lOÛins^OOf 
in''i756  OOOf 
lll'58B.r.00f 
6.0f,0.1'>0  £ 
80, 915. OOOf . 
39.061 .500f . 
7.996.900  £ 
19.763.350  £ 


1924 


1940 
1932 
1987 


1941 


19.36 
1940 
19.19 
1922 
1962 


1928 
I90: 
I91S 

i'.'-:r' 

lii;.- 

192:- 

193'. 

,8 
1951 
1961 
1970 
1971 
1950 
1975 
1975 
1970 
1973 
1970 
196' 
1950 
1930 


193 
193 
» 
1950 
193 
1938 
1938 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (SuitO)( 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.        —      3  %  

—  —      3  %  1884.... 

—  -      2  1/,  %  1895. 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Act.  Ouest  

Obi.     —  3%  

—  .—     3  %  nouv  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Poi't  do  I.Tl  

Act.  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  COMPTANT) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinii'«  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—           —  jouiss 
C''  G'"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss  . . 

■Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  aîné  . . . 
Malûdano  (Mines  dc,i  

—  —  jouiss 
Mines  d'or  et  d'expl.  (G"  f" 
Métaux  (C''  ri;in(;'aise  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  'G"  du)  en  licj 

—  Bons  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  (Soc.  Gentrale  de' 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 9 3^  %(ch.  fixeî'iiîo 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4  %  or  (ch.  fixe2  f.  50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  18S8  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  iDaira-Sanieh  4  %) . 

—  (Uniliée  7  %)  

—  (Privilégiée  3  ^  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 
Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  <4  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887   

—  2  ^  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (Eiatde)  5  0/e  1897 
Norvège  3  %  1888  

-  3  K  %  1898.... 
Portugal  3  %  

—  4  K  %  1891 (Tabacs 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869.... 

—  4  %  1880  '. . 

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  (2=  et  3' émis 

—  —  1890  (4«  émis.)... 

—  —  l8o3  f5«  émis.). . . 

—  —  1894  (6«  émis.).., 

—  Consolidé4%(lr«et2'sér 

—  3  %  or  1891 1' et  2' ém.  189 

—  3      o/o  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer) 
Dette  ottomane  série  B  . . . 

—  série  G  . . . 

—  si»iae  D  . . . 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  % 
Douanes  Ottomanes  5  % 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893 

—  4  %  1894  

i  3  J4  %  1894  

Uruguay  Z  \i  %  1894  


DiTiD:.;:!*  on  ISIÉRÉI  distribué  en 


3  50 
15  .  . 
15  .. 

15 

38  50 
15  .. 
15  .. 
25  .. 
15  .. 

15  .. 


15  .. 


18 

27  50 
64  50 
64  50 
52  .. 
15  .. 
30  .. 
45  .. 
20  .. 

28  50 


5 

40  .. 

27  50 
7  .. 
12 

•25 


99  49 
41  96 
12  50 
6  .. 


2  75 
5 
4 
4 
4 


50 


50 


5  .. 

3  50 
15 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 


15  . 


18 
28  50 
66  50 
65 
52  50 
18  .. 

27  50 
55 
30 

28  50 


5 
40 

27  50 
7 

30 
25 


100  05 
42  28 
15 
12 


1898 


43  50 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  .. 
25  . . 
15  .. 

15  .. 
12  .. 
15  .. 


18 
28  50 
68  . 
62  . 
49  50 
15  . 
25  . 
65  . 
40  . 
28  80 


12  50 


50 


2  75 
5  .. 
4 
4 
4 


97  62 
40  91 
12  50 
15 


50 


50 


4  .. 

3 

3  60 
1  .. 
22  50 

3  .. 

4  .. 
4  .. 

"i 

4  .. 
4  .. 

4  ,. 
4  .. 
4  .. 
4  .. 

4  .. 
3  .. 

3  50 

4 

3 

3 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


50 


5  .. 
3  50 
15 


4 
4 

3 
3  50 
1  . 
22  50 
3 
4 
4 

4 

4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3 
4 
3 
3  50 

3  . 
1  . 
1  . 
1  . 

20  . 
20  . 
25  . 

4  . 
20  . 
20  . 

3  50 
3  50 


50 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 
3  50 
15 


4  . 
4  . 
25  . 
3  . 

3  50 
1 

22  50 

3  . 

4  . 
4  . 

4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
4  . 
3 
3 
4 
3 

3  50 

3 

1 

1 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3 

3 


50 


43  50 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15  . 
25  . 
15  . 

15  . 


20 
28  50 
71 
49 
36  50 
15  . 
17  50 
65  . 
40  .. 
15 
6 


1899 


43  50 
15  . 
15  . 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
25 
15 

15 
12  .. 
15 


1250 
487 
483 
456 
483 
145 
485 
483 
68* 
474 

482 
270 
458 


20 
28  50 
74 
59 
46  50 
16  .. 
22  50 


50 
37  50 
5 
30 

12  50 


107  74 
45  61 
20  .. 
18  .. 


50 


3 
4 
4 
3 
4 
6 
5 
3  50 
15 


2  50 
4 
4 

25 

3 

3  50 
1 

2-2  50 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 
3  50 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  501 
3  50 


50 


50 
37  50 
5  50 
10  .. 

25 


116  48 
51 

22  50 
16  50 


75 


3 
4 
4 

3  50 


5 

3  50 
15 


50 


2  50 
4 
4 
25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4  . 
4  . 
4 
4 
4 
4 
4 


50 


50 


3 
3 
4 
3 
3 
3 
1 
1 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


ours  de  comp.  comm.  juillet 


1897 


1390  .. 

482  .. 
480  .. 
443  .. 
480  .. 

1222  .. 

483  .. 
479  .. 
685  .. 
469  .. 


420 
690 
2050 
125 
840 
365 
715 
520 
630 
698 

ioo 

000 
710 
116 
665 

590 


1-25 
i-255 
1-280 
445 
265 


50 


480 
335 
460 


1899 


1900 


1270 


464 
420 


12-22 
451 
446 
400 


1150 
466 
463 
654 
446 


1080 
451 
447 
620 
430 


340 
438 


470 

740 
2400 
1128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  50 

650  . 

426  . 


435  , 

610 
2130 
1130 

825 

325 

585 
1756 
1215 

609 

270 

108 
1335 
1045 

109 

528 

550 


112 
3715 
1465 
474 
269 


107 

3585 
1360 
515 
315 


112  80 

ioi  80 

69  35 
66 

106  80 
81  .. 
99  .. 

105  -20 

107  .. 
10-?  30 

63  10 
372  .. 
310  .. 


218  . 
140  . 


106 

95  90 


104  50 
23  60 

474 

93  50 
103  -20 

90  25 

i03 
102  30 
102  70 

102  35 
103 

103  50 

105  50 
103  20 

94  30 
101  '25 

70  20 


104 

101  75 

37 

22  70 
21  70 

380 

444 

482 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


112 
418 
103 

53 

52 
440 
106  40 

94 

99 
102  85 
109  . 
104  25 

34 
157 
129 


214 
225 
101  60 
104 
94  40 


97 

104  50 
18  25 

450 
93  70 
95  10 
95  50 
93  30 

102  35 

102  50 

103  75 
102  90 
102  50 
106  10 
106 
104 

97  50 
101  50 
61  50 


410  , 

630 
2030 

140 

805 

330 

540 
-2000 

350 

425 

235 
97 
1170 

870 
95 

480 

780 


108  . 

io2  ". 

66  . 
64  . 
435  . 

101  50 
88  .. 
92  50 

103 
106  7 

102  20 
59  71 

284 
240 


220 
255 

98 
100 

93  10 
384 


100 

24  90 
495 

'9-2 
92 
92 

101  40 
101  35 
100 
100  80 

100  65 
103  . 
104 

101  40 
90 
97  . 
63  . 


103  75 
101  . 

47  .. 

27  .. 

22  75 
407  . . 
470  .. 
499  .. 
103  .. 
370  .. 
460  . . 
100  .. 


101  30 

98 

47 

26  50 

22  95 
419 
494 
510 
104 
415 
456 
100 

48 


325 
422 
438 


3542 
1375 
430 
315 


101  50 


68 
67 
399 
100 
78 
84 
102 
104 


336  . 
•282 


227 


98 


377 


2»  . 
497 


100 


100 


92 


420 
468 
510 
101 
400 
460 
98 
49 
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Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


t.  cuiiini.  julll^^t 

(loiii  s  clot.iir 

;  «les  5 

M'I'  Il  Il'J  I 

1K99 

2'J  MOV 

— — 

i;  .liT. 

13 

2  )  'léc! 

■iOO    .  . 

515  . . 

j 

_ 

44y  . . 

4  !•>    .  . 

1^*>   .  . 

'i50  .  . 

518  • . 

DOU  . . 

5  49  . . 

C"^ 

•oU  . . 

004  . . 

670  . . 

i  Zi  .  . 

f>a 

1  À^i  . . 

72S  . . 

ioD   .  . 

565  . . 

570  . . 

00£    ,  , 

537  . . 

0  11    •  - 

u  11     .  . 

OiV  . . 

74  . . 

99  . . 

o,>  .  . 

^  •> 

1300  ■ . 

1260  . . 

l2 18 

1222 

1238  . . 

515  . . 

534  .  - 

537 

OOt>    •  ■ 

^^^^ 

.10^. 

110  . . 

38  • . 

98  . . 

101  . . 

oc 

Q{\ 

yu  . . 

.ri   .  . 

V£.  OU 

65  . . 

242  . . 

■cy-i  . . 

ioo  .  . 

on  7 

C  iKJ     .  . 

234 

150  •  - 

232  . . 

28"^  50 

«ya  .  ■ 

289  - . 

145  • . 

226  . . 

236  . . 

ia\j    .  . 

Zà  1  OU 

^^)0  50 

Zoo  . 

782  . . 

750  . . 

•7  An. 
iVD   . , 

1  i(\ 

1  \\J   .  . 

J I  y  . . 

7  l'S 

725 

475  . . 

150  . . 

439  . . 

/.  /.  1 

453  . . 

■iii  l     .  - 

452 

430  . . 

404    .  . 

1.J<S  . . 

442  oO 

419  75 

'1  «  1  OU 

425  . . 

io  i  .  * 

43-^  ' 

•  '  '  ' 

*  '  '  ' 

430  . . 

/.Q 1 

^Ol   . . 

440 

286  • . 

S2o  . . 

177  . . 

1  ÛO 
liJC    •  . 

t  fiO 

1  o-j  . 

1  tl'i 

173  . . 

170  . . 

1  i6  .  . 

1  A  > 

140  . 

1  '.  1 

389  . . 

348  . . 

352  . . 

OD-£    .  • 

03/    .  . 

357 

356  75 

385  . . 

352  . . 

344  50 

Q  <a 

o±o    .  . 

oTic  3'-' 

i53  50 

352  50 

695  . . 

680  . . 

065  . . 

680  . . 

AU  '. 

0  /  I    .  . 

689 

130  .  . 

193  . . 

*  '  '  '  ■ 

1  ',9 

l          •  ■ 

130 

58  . . 

190  . . 

185  . . 

180  . . 

H  7/. 

175 

1  T=i 

1        .  . 

192  . . 

254  . . 

Ayy  . . 

iî}^    .  . 

297  50 

295 

29" 

172  . . 

240  . . 

î:85  50 

iOO    .  . 

*oO  OU 

•^85 

OwO 

.  . 

168  . . 

235  . . 

288  50 

^y^  . . 

iv\J    .  . 

289 

168  . . 

233  . . 

286  . . 

AOO    .  • 

z^o    .  . 

289 

285 

170  . . 

232  . . 

289  . . 

289  . 

290  50 

288 

«ou  .  ■ 

173  . . 

232  . . 

282  . . 

283  ■  • 

■iok  . . 

282 

9R9 

.  . 

182  . . 

241  . . 

«OO   . . 

•3<5  . 

289  . 

286 

ioo   .  . 

171  . . 

250  . . 

OU 

2S7  50 

. . 

286 

285 

164  . . 

240  . . 

279  50 

279  50 

£  /y  . . 

277 

166  .. 

2i3  .. 

279  50 

279  50 

278 

277 

i  iK>   -  . 

435  . . 

-  •  " 

315 

31  . . 

75  . . 

59  ou 

69  50 

70  . . 

2-8  .. 

284  .. 

267  .. 

266 

■£  lo   .  . 

277 

-c  i  o  ou 

116 

242 

2*^1 

265 

Z\ii    .  . 

262 

261 

245  '.. 

310 

346  25 

345 

3i8  .. 

351  y. 

349  50| 

231  .. 

302  .. 

336 

335  .. 

336 

3U  . . 

33T  . 

229  • 

303 

335  .. 

334 

334  '.. 

337  .". 

334  .. 

432 

425  .. 

411  75 

409  .. 

409  .. 

409  .. 

409  .. 

368  .. 

370  .. 

345  , . 

350  -, 

357  .. 

357 

359  .. 

100  .. 

136  .. 

197  .. 

197  50 

197 

195  .. 

-765  .. 

750  .. 

376  .. 

390  .. 

380  .. 

387  .'. 

392  .  . 

Il  .. 

14i  .. 

r>3  .. 

122  .. 

125  .. 

12c,  .. 

m  .. 

680  .. 

1130 

1455  .. 

1448 

1421  .. 

1402  .. 

1414  .. 

1235  .. 

2260 

2573  .. 

2585  .. 

2500  .. 

2485  .. 

2505  .. 

28  .. 

29  .. 

48 

51  .. 

46  50 

47 

i3  . . 

108  .  . 
293  .. 

105  .. 

309  .. 

121  .. 

119  .. 

307  .. 

307 

317 

318  .. 

317  .1 

445  .. 

650  .. 

OdO  . . 

655  .. 

654  50 

500  .. 

626  .. 

755  .. 

762  y. 

745  .. 

747 

Sooit)  r« 
<•  Tilrn 


ÎOO.OOO 
100.  «)0 
iOO.OOO 
00,000 
000 
■M .  000 
fiO.OOO 
00.000 
95.000 
60.000 
275.385 
99.337 
W3.615 
554.578 
147.4(13 
188.452 
391.556 
17.927 
732.118 
3185158 
390.000 
409.610 
94.319 
490.000 
602007 
226935 
46.181 
45.435 
94.25 
195.992 
210.250 
232.066 
93.649 
56.472 
100.000 
70.000 
318.750 
355.932 
112ii48 
139.239 
67.723 
112.716 
139., 845 
95.816 
100.000 
0.026 
325  000 
52.000 
120.000 

uo.noo 

200.000 
40.000 
100.000 


500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
.500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
101 
500 
51 
51 
200 
500 
500 


500 
200 
200 
250 
100 
200 
125 
250 

5(0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
101 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5n0 
500 
500 
500 
500 
101 
500 
51 
51 
200 
500 
500 


nft.sKîN.VTlON  DES  VALKUHS 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  Oc  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Act.  Ch.  Autrich  -Hongr. . . 
Obi.  anc.   —   3%  1"  à  8' émis. 

—  _  9»  émis  

—  —     —  10«  émis  

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Act.  Lombards  

Obi.  —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  MéritUonaux  

—  Nitrates  Railways  cj  id 
Nord  de  l'Espagne  — 

—        3  %  1"  série. 

—  —  —   2"  série. 

—  —  —   3"  série. 

—  —  —   4'  série. 

—  —         —   5"'  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —  Asturiesl"  hvp. 
_  _        _     2'  hvp. 

—  -        -     3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

01(1.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"  hyp. 

—  —  —    2"  hvp. 

—  —  —     3'-  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  lr«hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-ïinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines.. 
Tabacs  du  Portugal  


IIIVIIII'.MIK  ou  IMKKfir  dislnliut  «n 


189i 

1895 

IS'tO 

1897 

1898 

10  II . 

14  11  ■ 

10  fi 
1  «  11 . 

fi  fl 
0  II . 

iU  11 . 

lo  p. 

lo  p . 

It)  p. 

ir>  p . 

15  p. 

15  75 

1  o  UO 

lo  lo 

1 1  ^0 
lo  .(U 

20  . . 

lo  .  . 

1'*  50 

W  DU 

1  li  OU 

lU   . . 

D  ^o 

o    •  . 

o  i  ou 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5  .. 

5  .. 

5  50 

6  .. 

7  .. 

24  .. 

24  .. 

24 

24  .. 

24  .. 

15  . . 

io  . . 

lo    .  . 

15  .  . 

10   .  . 

15  . . 

lo   .  • 

lo   .  . 

lo   ■  . 

•1  K 

10    .  . 

33  . . 

4o  <  . 

Q I 

/Î5  OU 

ol    •  ■ 

15  . . 

lo  .  . 

10    .  . 

15  ■ . 

lo    .  . 

15  . . 

lo  .  . 

lo   .  . 

15  . . 

15  . . 

10    .  . 

15  . . 

15  . . 

lo  .  . 

15  . . 

lo   .  , 

15  . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

10  . . 

lo   .  . 

15  . . 

lo   .  . 

4  .. 

5  .. 

4  .. 

3  .. 

1  .. 

15 

15  . . 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

33  .. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

33  1. 

40  10 

*y  Zo 

.  /  OU 

I  1  7A 

II  JU 

15  . . 

15 

lo  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15  . . 

15 

10    .  . 

10  . . 

10    .  . 

15  • . 

15 

lO    .  . 

lo  . . 

10  . . 

15  - . 

lO  . . 

15  .  . 

15  . . 

15  . . 

15  • . 

15 

lo  .  . 

10    .  . 

15  . . 

15 

lo    ,  . 

lo   .  . 

lO    .  . 

15  . . 

15 

19    .  . 

15  . . 

lo   .  . 

ID  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

lo   .  . 

15  . . 

15  .  - 

lO   .  . 

15 

lo   .  . 

lo  .  ., 

1 0  . 

16  - . 

16 

10    ,  . 

lu  . . 

10  . . 

15  .. 

15 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

2P  .. 

20 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7  50 

15  .. 

20  .. 

30 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7  50 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

9  , 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

42  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

11  40 

11  85 

14  55 

15  26 

22  . . 

189ij 


536  . 

499  . 

580  . 

572  . 

153  . 

1266  . 

479  . 

60  ' 
136  . 

266  . 
255  . 
775  . 
475  . 

467  . 
459  . 

468  . 
304  . 
225  . 
364  . 
360  . 
634  . 
200  . 
115  . 

253  . 
240  . 
244  . 
239  . 
236  . 

248  . 

254  . 

249  , 
235  . 
235  , 
483  . 

65  . 
280 
178 
328  , 
325 
320  , 
418  , 
362 
118 

143  ' 
610 

76 
160 
354 
685 
580 


520  . 
490  . 
592  . 
574  . 
108  . 
1300  . 
489  . 
790  . 
45  . 
65  . 
180  . 
176  . 
775  . 
478  . 
469  . 
467  . 
476  , 
295  . 
195  . 
386  . 
382  . 
696  . 
115  . 
85  . 
223 
205  . 
209  , 
207  , 
211 
215 
219 
215 
202 
208 
490 
45 
270 
134 
288 
280 
277 
422 
355 
107 
605 
100 

855 
65 
128 
342 
600 
555 


VALEURS   FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COMPTANT 


ItOMBRB 

lie 
TIIRES 


1 1 , 726 
16.661 
35.170 
50. 000 
6.000 
1.200 
6.000 
6.000 
24 , 000 
100.000 
20.00» 
1  380 
4  620 
26.000 
12.000 
20.000 
23.200 
32.600 
25.440 
20.000 
40.000 
20.000 
6.600 
14.000 
24.000 
24.000 
40.000 
20.000 
25.000 
10.000 
5.000 
14.000 
9.023 
20.000 
24.000 
10.000 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
100 
500 
500 

» 
500 
500 
500 

» 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 


500 
500 
500 
500 
500 
125 
1011 
501 
500 

n 
500 
500 
50(1 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501 

500 
500 
500 
500 
500 


DESIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS) 

Midi  jimi.ss  

Nord  joiiiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (G'«  G'=  F"-  des). . 
Banque  de  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique  . . 

—  de  la  Réunion  

—  de  1  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  Indust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Goiniiagiiie  centrale)  

Dombrowa  (Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (.Mines  de)  

Laurium  (Àliiies  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chant,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (JSté  F'; 

Fives-Lille  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Char  geurs-Réunis  

C"  Havr.-Pén.  deNav.  àV"-. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (Gi«  G''-j 
Etablissements  Duval. . . . 
Gde  Distill.  Cusenier  et  C 
Gr.  Moulins  de  Corbeil . . 
Lits  Militaires  


COURS  DE  CLOTURE 


Derniers 
COURS 
Coles 

13  drc. 

20  déc. 

690  .. 

691  .. 

690  .  . 

1825  .. 

1825  .. 

1825  .. 

584  .  . 

500  .. 

G8S  .. 

660  .. 

685  .. 

1000 

12.50  .  . 

3-.'»  , 

225 

758  .. 

50  .  . 

49  .  . 

525  .. 

525  .. 

525  .  . 

1395 

840  .. 

840  .. 

855  .. 

43  50 

1410  .. 

1410 

uis 

;i9  .. 

515  .. 

505  .. 

505  .. 

873  . . 

870  .. 

862 

990  .. 

990  .. 

980  .. 

950  .. 

939  .. 

930  .. 

025  .. 

62|5  .. 

480  .. 

478  .. 

1599  .. 

1590  .. 

1590 

1580  .. 

1590  .. 

1590  .. 

494  .. 

504  .. 

494  .. 

1150  .. 

636  .. 

635  .. 

640  .. 

6i50  .. 

157  .. 

2595  .. 

2640  .. 

2552  . 

8i0  .. 

840  .. 

835  .. 

277  50 

278  .. 

1345 

NOMBRE 

(le 
TITRES 

Tal, 
num , 

Som. 
Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

500 

31.607 

420 

12.490 

350 

44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

261.149 

500 

500 

9.275 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

500 

103.002 

500 

500 

109.573 

500 

500 

55.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.710 

500 

500 

5.096 

300 

300 

30.180 

600 

600 

22i5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

500 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.572 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(OBLIOATION.S) 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  1er)  5  %... 
C"'  G'°  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obi.  42U  r  5  % 
—  ubl.  de  350  f 

Soc.  Fonc.Lyonn.  3  %  nouv 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci"  Parisienne  du  Gaz  4  % 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (0"  Fs")  obl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'i  %  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  %  %  — 

C'"  Transatlantique  3  %  

Jardin  d'Acclimatation  5  % 
Soc.  G'«  de  Laiterie  5  %■ ... 

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  lr<  série  

—  —   2°  série  


FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAK. 

Bahia  5  %  1888  

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894  

Mendoza  6  %  1888  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(oUI,I(;.VTIONS) 

Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 

de  Sosnowice  4  %  

Obi.  Wag.-Lits  i  %  l'«,2"  sér. 


COURS  DE  CLOTURB 

Derniers 

COl'RS 


50 


204  . 
169  . 
504  . 
3u3  . 
263  75 
438 
496 
510 
504 
495 
475 
4S5 
481 
506 
420 
328 
450 
295 
612 
620 
405 
■60 


443 


313  .. 

212  50 


510  25 
4i0  .. 


13  déc.  20  déc 


159  50 


443  50 


344  75 


443  .. 


209  . . 

204  .. 

If5  .. 

170  .. 

500  50 

502  50 

301  . 

302  50 

254  . . 

265  .. 

440  . . 

439  .. 

497  .  . 

497  . . 

519  .. 
.5'04  .. 

512  .. 

500  . 

471  .. 

iso 

■150  .. 

m  .. 

4,S0  .. 

•isy  .. 

506  .. 

506  .. 

412  50 

418  .. 

3v5  .. 

327  .. 

435  .. 

290  .. 

610  .50 

615 

618  .. 
472 

460 


143  .. 


344  75il 
212 


443 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


La  Société  Générale  de  Crédit  Mobilier 
Espagnol  rappelle  à  MM.  les  Obligataires 
q/elle  a  fait  auprès  de  la  Compagnie  du  Nord 
de  l'Espagne  toutes  réserves  de  droit  relative- 
ment au  recouvrement  en  pesetas  de  tous  les 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa-  1,^^^  et  i-emboursements  d'obligations 
.nie  a rSonneur  d'informer  MM.  les  Porteurs^    -L.  .   

d'obligations  qu'il  leur  sera  paye,  a  partir  du 
3  janvier  prochain  : 

io  Sur  les  obligations  Nord  de  l'Espagne  : 
3e  série.  Le  coupon  n»  30,  à  raison 
de  pesetas  7.125,  sous  déduction  de 


MM  les  Porteurs  d'obligations  peuvent 
donc  '  être  assurés,  en  présentant  leurs 
coupons  ou  obligations  amorties  aux  gui- 
chets des  Sociétés  ci-dessus  désignées,  que 
leur  perception  en  pesetas  n'implique  aucune 
déchéance  de  leurs  droits  éventuels,  et  qu  ils 


des  bons  de  caisse  munis  de  coupons-  «'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d  effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 


6.77 


6.77 


7.1251 


0  3o5  pour  les  nouveaux  impôts 

espagnols,  soit   pesetas 

4e  série.  Le  coupon  n"  31,  à  raison 
de  pesetas  7.125,  sous  déduction  de 
0.355  pour  les  nouveaux  impots 

espagnols,  soit  pesetas 

5^  série.  Le  coupon  n»  2.5  à  l'aison 
de  pesetas  7.50,  sous  déduction  de 
0  375  pour  les  nouveaux  impots 

espagnols,  soit   pesetas 

20  Sur  les  ObligaUom  Priorité-Barcelone  : 
Le  coupon  n°  41,  h  raison  de  pesetas 
7  12.5  sous  déduction  de  0.3o5  pour 
les  nouveaux  impôts  espagnols, 

soit   pesetas  6.77 

30  Sur  les  Obligations  Spéciales-Pampelune 
Le  coupon  no  40,  à  raison  de  pesetas 
7  125  sous  déduction  de  0.3.j5  poui 
les  nouveaux   impôts  espagnols, 

soit   P^«^^^"  ^-'^ 

4"  Sur  les  Obligations  Ségovie  à  Medina-del- 
Canipo: 

f  p  counon  no  m,  à  raison  de  pesetas 
7  50  sous  déduction  de  0-375  pour 
^^nouveaux  impôts   espagnols,  ^^^^ 

A  Madrid,  à  la  gare  du  Nord  et  à  la  Société 
Générale  de  Crédit  Mobilier  Espagnol,  1/, 

^Tel  poiS  d'Obligations  qui  préféreraient  ] 
r^résenter  leurs  coupons  à  l'étranger  pourront 
Fi«  touchei  par  l'intermédiaire  des  banquiers 


participeront  à  tout  avantage,  compensation 
ou  arrangement  qui  pourraient  être  convenus 
au  bénéfice  des  porteurs  d'obhgations  de  la 
Compagnie  du  Nord  de  l'Espagne,  soit  par 
voie  amiable,  soit  autrement.   


Avis  aux  Porteurs  d'Obligations 

de  l'Est  de  l'Espagne 
MM.  les  Porteurs  d'obligations  de  l'Est  de 
l'Espagne  sont  informés  que  c  coupon  n  8 
des  oWigations  de  1-  hypothèque  de  lEst  de 
l'Espagne,  estampillées,  leur  sera  paye  a  rai- 
son de"  7  fr.  25,  à  partir  du  2  janvier  pro- 

chain  :  ^  i  r-n 

A  Paris,  au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 

rue  de  la  Victoire  ; 
A  Lyon,  à  la  Société  Lyonnaise. 

i:;:r2 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCONIPTE 

DE  PARIS 

Société  anony  me.  Cap.;  150.000.000  fr.,  entièremtnt  versé, 

Situation  au  30  novembre  1900 
ACTIF 

Caisse  et  Banque  

Portefeuille  «  Effets  de  commerce  »   3i5.l  io.lJ3  ■■- 

Reports   54.149.571. 

Banques  des  Colonies  françaises   f- 

Correspondants.  Effets  à  l'Encaissement»     ki.m.iib  b. 

Comptes  courants  débiteurs   '^^ •      '  l'i'^ 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses 

Agences  hors  d'I^urope  

Avances  garanties  

Participations  financières  

Tirages  à  éch.  des  Agences  hors  d'Europe. 
Débi 
Créd 


30.204.8<>2 
21.731.559  i:i 
11.380.042  Ot> 
9.818.39Ù  -28 
•ï. 956. 228  10 


iteurspa^Acceptafons   f'^'l-fH^^ 

dits  par  Acceptations  garantis   :r 

iptes  d'Ordre  et  Divers   ^l'  ^^'Ù',  1 


Comptes 

Immeubles   c'\' 

Versements  non  appelc-s,  déduction  taHe 

des  libérations  anticipées  

Fr.   807.600.9S1  7'j 


8.830.251  50 
1.932.500  » 


SOCIÉTÉ 

MÉTALLURGIQUE  DE  L'OURAL-VOLGA 


2.^  MU.l.IONS  l)K  FR. 


SDCIÉTÉ  ANONVMI'.  KV,  i-:.^l'ITAL  DR 

Siège  ■■social  :  80,  rue  Tailbout 


les  Actionnaires  sont  convoqués  en 


nblée  générale  ordinaire  pour  le  12  jan-  comptes  d'Ordre  et 
1901  °à  4  heures  de  relevée,  rue d'Athe-  immeuble. Annu.te 
no  8,  hôtel  delà  Société  des  Agriculteurs 


de  tous 


les  toucher  p 

^  Lerptrfeurs  qui  présenteront  leurs  cou- 
pons erSgne^  seront  assujettis  au  paie- 
Sient  des  impôts  fixés  par  les  dispositions 

ifsera  délivré  à  chaque  obligataire  un  bor- 
dereau complémentairi  au  moyen  duquel  il 
noun-a  toSer  le  complément  du  coupon  en 

tlires  et  aura  été  rendu  exécutoire  pai  1  auto  f 
rité  judiciaire. 


MM 
assem 
vier 

nés, 

de  France. 

L'assemblée  générale  se  .compose 
les  actionnaires  propriétaires  de  20  actions 

^\o«opriélaire.  d'un  nombre  moindre 
d'actions  peuvent  se  réunir  pour  former  le 
lîomire  nécessaire  et  se  faire  représenter  par 

^'Wuï  actionnaire  membre  de  l'assemblée  a 
le  droit  de  se  faire  l'epi-^^enter  par  un  man- 
dataire, également  membre  de  1  assemblée 
Pour  avoir  le  droit  d'assister  a  1  assemblée 


PASSIF 

Capital  

Réserves  

Comptesdechéquesetcompt.  d'Escompte 

Comptes  courants  créditeurs  ■  •• 

Bons  et  Dépôts  à  échéance  fi.xe  

Coupons  et  Divitfendes  à  payer  

Banques  des  Colonies  françaises  

Effets  remis  à  l'Encaissement   S3.w»...«> 

Acceptations  pour  compte  des  Agenceshora 

d'Europe  ■  

Acceptations  pourcompte  de  tiers  

"       ■  Divers   

s  à  régler  •  

Fr. 


150.000.000 

15.942.115  35 
-.'97.  i9S.90'3  •> 
l'.>6.97;5. 
.73.698.  :i91  0 
7.484  891 
1 .518. iui 

01 

7.117.922  (>'A 
.^3.067. 069  q 
13.92S.5i2  ! 
4.:it2.35i 

?07.  lit"  1.981 


CERTIFIÉ  CONFORMB  : 

Pour  la  Commission  de  Contrôle, 


G.  MARTIN. 
Le  Président  du  Conseil  d'Adminislratmi 
DENORMANDIE. 


oénérale,  les  actionnaires  devront  avoir  eu- 
OLUL i aie,  lo»  ^^^^  ^^^^^  (jçcembre 


Internationale  de 

,  -  et  5  ; 
aux  caisses  de 


"Tmniui'^nu-   lulenuaioiiatu  des  \Va;;oiis  Lits,  —à 
DeDius  le  12  décembre  ,   le  Calais-Me-iiterraiic; 
ExprÔss  nst  rends  en  niardic  vers  le  l'.ttoral  quatl 
fnU  i  ar  semaine  :  les  luadis,  mercredis,  \endicda 
S  dinv  nrhe^  Au  départ  de  Pans-Nor.t  el  de  Par 
P  -1    M   ce  train  adopte  I  horaire  du  Med.terran 
quittant  Paris  les  manliB.  jeudis  cl  S 
melus  etltubUt  ainsi  des  relations  journalières 
directes,  par  Irauis  de  luxe.      ro  P«''^:4°;'V,  ' 
4  11.  55  soir   et  Pans  P.-L.-.M.  d(pait 
cl  le  littoral. 


la 


Avis  aux  Obligataires 

de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 

du  Nord  de  l'Espagne 
T  PCI  Ftablissements  financiers  ci-après  dé- 
.nls  ont  Sn^^^^^  d'informer  MM.  les  Por- 
(Tobligations  que,  pour  leur  faciliter  le 
aujjut;^  .1.  ..Aiinnus.  ils  les  rece- 


A  Paris,  à  la  Banque 
Paris,  rue  Saint-George? 

A  Saint-Pétersbourg,  „j„cai„t 
Banaue  Internationale  de  Commerce  de  Saint 
Péte?shourg  et  de  la  Banque  a'^^^pompte  de 
Saint-Pétersbourg,  où  les  cartes  d  aamission 
pourront  être  retirées.  ..,.„w 
Le  Conseil  d'.m>ministb.\iion. 

1333  — — — =■ 


part 

soiri   

A  partir  du  15  courant,  au  départ  de  Paris,  et 
16  «rdépart  de  V.n.imille,  une  voilure-  Us  entr 
I  dans  la  composition  des  irains  rapide»  1/  et  18 

Départ  de  Pans  P.-L  ;>I-.  =' .'  ^- 

Arrivée  à  Nice,  10  h.  'tS  uialin  , 

Départ  de  Nice.  7  h.  0  soir  : 

Arrivée  à  Paris,  lu  h.  34  uialiD 


lo3e 


sans  aucuns  frais  m 
se  de  la  veille 


sig 
teurs 
r 

vront  à  leurs  gui 
produit  à  présentation,  sans  au 
charge,  au  cours  moyen  du  chan 

^  ?our' l'échéance  du  2  janvier,  les  porteurs 
pom-îont  fonc  présenter  leurs  coupons  a  partir 
de  cette  date  : 

A  Paris,  au  Crédit  Mobilier  Espagnol,  69, 
rue  de  la  'V'ictoire,  et  au  Crédit  Lyonnais  ,  _ 

A  Lyon,  au  Ci  édit  Lyonnais  et  a  la  Société 
Lyonnaise  (palais  Saint-Pierre)  ; 

"a  Bruxelles,  à  la  succursale  de  la  Banque 
de  Paria  et  des  Pays-Bas. 


CRÉDIT 


FONCIER  ET 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  -  Réserve  ■  - 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan, 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

  2  0/0 

A  vue  

A  7  jours  de  préavis  

A  1  an  

A  2  ans  

A  4  ans  

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans 


AGRICOLE 


Relations  directes  entre  Pans  et  1  Ital.o  via  .Uom 
i.eiauo_  rolourde  Pansa  luim 

Gênes  el  ù  Venise  via  Dijon.  MAcon 


•2'  classe 


6  millions. 


43 


1-21  7n 
120  iCi 
Km  s 


2  1/2  0/0 

3  0/0 

3  1/2  0/0 

4  0/0 

il  est  délivré 


Ceni 
à  Milan. 

\i\  les-Bains,  Modane  . 

Prix  des  billets  : 

Turin.    1"  classe   148110  — 

Milan.         -  .m  - 

Gènes.         -  Vmfr" 

Venise         —  ~" 

Vnlidité  :  30  jours.  ^.      .   .  , 

Ces  billels  sint  délivrés  toute  1  année  a  la  <: 
de  Paris-Lvon  et  dans  les  bureaux-succursales. 

1  ^  validilé  des  billets  d  aller  et  retour  c 
T,  du  .?t  portée  gratuitement  à  W  jours,  lor. 
le"  vovaaeurs  iustiiient  avoir  pr^s,  à  lu.in 
Inilot  de  voyage  circulaire  ilplien.  


de  Pari? 


M.  HM 


IKPHIBERIt.  Ot   L»  PRtSSt 
du   CroisBant.    P»r«.   —  8l«>»»» 


Prix  du  Numéro  avec  son  Supplément  :  50  Centimat 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


NO  468  -  18«  volume.  (26)       BUREAUX  :  11,  Rl'E  MUNSIliNY,  PARIS  (  2'  ARR' 


Vendredi  38  décembre  1900. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Hjt  des  Gt-retnds  Sxssress  3£:a.rojpâezi.a 

(Société  Anonj'uie) 

jStat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1899  1900 

l)ul"  janv.  au  3.)  nov. . .  Fr.lO.OW.rrfi  12. 217. 777 
)u  1".  au  10  décembre   vVi ;).814  2(10.248 


I0.20'1.3:îtj  12.478.025 
Mfiférence  en  faveur  de  1?100  . .         2 . 178 . 689 


lOMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

OCIÉTÉ  .'VN'ONY.ME  .\U  GAPlTAr,  DE  25  MILLIONS  DE  FR. 


Le  coupon  n?  18  des  obligations  hypotiiécaires 
0  0  sera  paj'é,  à  partir  du  2  janvier  lyOl,  à  raison 

!t  60  pour  les  titres  nominatifs  ; 
!)  10  pour  les  litres  au  porteur; 
caisses  de  la  Sociétù  Générale  do  Crédit  In- 
ustricl  et  (^.ommei'cial,  66,  rue  do  la  Victoire,  cl 
ans  ses  Bureaux  do  quartier. 

i;;3ii 


OUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

J,a  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
T.ÎANGER,  7,  rue  du  llelder.  à  Paris,  est 
largée  par  Son  Excellence  'SI.  le  Ministre  dps 
inances  de  Russie  de  payer  les  coupons  sni- 
xnts  : 

Emprunt  4  0/0  or  1894  6«  Kdhss  on  ,  cou- 
311  échéant  le  /"  janvier; 

Obligations  4  6/0  de  la  Grande  Société  des 
hemins  de  fer  Russes  {Emission  1890  Nicolas), 
up(in  écliéanl  le  I  j  l 'i  janvier,  de  i  l.l,^  ncl,  au 
lange  du  jour  sur  Londres  et  sans  frais. 

  LJ'iO 


A  UNION  ET  LE  PHÉNIX  ESPAGNOL 

C,(i.MP.\GNIE   Ii'asskRANCE.S  RÉUNIES 

.(Fondée  ou  1864^ 
66",  rue  de  la  Çh.auisée-d'' Antin.  Paris 


Le  Cciiiseil  d'administration  a  l'honneur  d'inlor- 
er  MM.  les  .Actionnaires  qu'il  seia  payé,  à  partir 
i  2  janvier  prochain,  un  acompte  de  lO  fr.,  net 
mpôl,  sur  le  dividcnife  de  l'exercice  l'.HK),  contre 
mise  du  coupon  n»  42,  à  Paris,  à  la  Société  Gé- 
irale  de  (^réd  t  Mobilier  Espagnol,  .69,  rue  de  la 
cloire  :  à  Madrid.  1,  callc  Olozaga. 


GOUVERNEMENT  ARGENTIN 

Emprunt  5  0/0  1894 

L'intérêt  Irimcstriel  au     janvier  1901  sera  nayé, 
Paris,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  : 
6  25  ) 

31  25  [  net  d'unpùls,  suivant  es  coupures. 
156  25  ) 

nlre  remise  du  coupon  n»  67,  à  la  caisse  de  la 
mque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'An- 
I,  à  Paris. 

  L'îl-2 


MUSEE  GREVIN 

UÉTÉ  ANONYME  AU  .CAPTl'AL  d'unJmJLLION   DI:  l'R. 

10,  boiflo.vard  Mon'martre 

Le  Conseil  tradininistration  a  l'honneur  de  jiré- 
lir  MM.  les  Actionnaires  (pi'iui  acompte  de  25  fr. 
V  action  de  fa))ital  23  fr.  30  net  d'impôt;  sur 
div  iiloiule  do  1901)  leur  sera  payé,  sur  la  présen- 
iiiu  du  coupon  n"  'à'-l,  à  partir  du  10  janvier  ]U"0- 
l'u.^uu  Crédit  Lyonnais. 


Avis  à  MM.  les  Actionnaires 

DIO  LA 

Compagnie  Générale  Transatlantique 

11  sera  payé,  à  partir  du  2  janvier  prochain,  un 
acoiniite  de  : 

7  fr.  164  par  action  au  porteur  coupon  n»  79)  ; 

7  fr.  50  ])ar  action  nominative  ou  mixte  cou 
pon  n»  79 î, 

A  la  Compagnie  Générale  Transatlanti(|ue,  chez 
ses  agents  et  correspondants;  à  la  Banque  Trans 
atlantique,  0,  rue  Auber;  à  la  Société  Générale,  au 
Crédit  Lyonnais,  au  Crédit  Industriel  et  (lommcr- 
cial,  dans  leurs  sièges,  succursales  et  agences  a 
Paris  et  dans  les  déparlemenis. 

1:î1 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1880 
Capital  :  30  millions.  —  Réserve  :  6  millions. 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

A  vue   20/0 

A  7  jours  de  préavis   2  1/2  0/0 

A  1  an   3  0/0 

A  a  ans   3  1/2  0/0 

A  4  ans   4  0/0 

Pour  les  dépôts  an  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  muins  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 


SOCIÉTÉ  (iÉNÉRALE 

DE  SUCRERIES  ET  RAFFINERIES 

EN  ROUMANIE 

SOCIÉTÉ  AN0NV:ME  ÉTAlîLIE  A   IinU \ l'XLES 


Assemblée  gruémle  du  10  déc^niln-c  1900 
RAPPORT 

l'RIiSKNTÉ   PAR  1>E   CONSEIL  d'.VI  >MIX[STI!.\TtON 

Messieurs, 

Conformément  à  l'arlicle  29  des  statuts,  nous 
venons  vous  faire  rapport  sur  les  opérations  (h;  la 
Société  pendant  le  premier  exercice  social. 

Notre  Société  a  été  constituée  le  18  mai  b'.)9; 
l'année  sociale  finissant  le 31  aoi'it,  le  premier  e.\er- 
cice  a  eu  une  durée  anormale  de  (juinze  mois  et 
Irei/e  jours,  pendant  laquelle  ur.e  seule  des  usines 
a  fonctionné  et  pour  une  seule  campagne  sucriéi-o 
seulement. 

Notre  Conseil,  immédiatement  après  la  constitu- 
tion, s'est  occupé  spécialement  de  deux  objets 
in'incipaiix  ;  préjiarer  l'usine  de  Sascut  pour  la 
fabrication  suivante  de  18t)9-1900  :  assurer  la  con- 
struction do  l'usine  de  Roman  pour  la  cimpagnc 
1900-11)01. 

L'usine  de  Sascut  a  été  notablement  améliorée  et 
développée  dans  ses  parties  essentielles;  nous  y 
avons  placé  des  appareils  nouve;iux  exigeant  des 
constructions  nouvelles  :  l'usine  a  ('lé  a])pro]n'iéc 
l^our  l'utilisation  des  ré.sidus  de  pétrole  comme 
combustible  par  l'acquisition  do  1-éservoirs  et  de 
wagons-citernes:  elle  a  reçu  une  réfection  générale. 
Ces  dépenses,  ajoutées  au  prix  d'a(;liat.  portent  le 
montant  des  soniiiies  absorbées  par  la  fai  rique  de 
Sascut  au  chillVe  di;  3.9.")4..1>88  fr  Kl. 

La  récolte  di.'  betteraves  a  été  en  18119  des  plus 
iiK'diocres  eu  Roumanie,  à  cause  de  la  grande  sé- 
cheress(!  durant  la  majeure  partie  do  l'été  ;  les  au- 
tres récoltes  ont  souffert  davantage  encore:  la 
diminution  de  richesse  qui  en  i^sl  résultée  pour  le 
pays  a  provoqué  une  érise  sans  exenipli\  non  en- 
core terminée  en  ce  moment. 


L(^s  betteraves  n'ont  ju'oduit  par  hectare  que 
12  OIXJ  li.;  la  teneur  en  sucri^  n'a  guère  dé'pussi'; 
lO,')!)  O/O;  la  quantité  do  betteraves  travaillées  n'a 
été  que  di'  ::(■,  millions  1/2  de  kil.  et  le  bénéfice  de 
l'usine  a  iHé  doubleinent  aHecté  par  l'insullisance 
de  ra]iprovisi(jiuiernent  et  des  reiidem  iiits.  N'épn- 
moins,  il  s'est  élev-  à  la  somme  de  7()r).r47  fr.  ()2  ; 
si  nous  ajoutons  à  celle  somme  celle  de  1 3.370  fr.  ;!3 
pour  prolits  divers  et  que  nous  déduisions  les  frais 
généraux  incombant  .1  Sascut  à  concurrence  de 
52.096  fr.  21,  il  reste  un  bénéfice  de  726»!21  fr.  14. 

-Votre  Conseil  a  conlié  à  la  Société  anonyme  Ma- 
schinenfabrik  Gnivenbroich  la  construction  com- 
plète de  l'usine  de  Roman  et  de  ses  dépendances. 
Le  coût  actuel  de  l'ensemble,  comprenant  le  lor- 
rain, la  sucrerie-raffinerie,  les  magasins,  les  liabi- 
tations,  bureaux,  bascules,  raccordements,  silos, 
elc,  s'élève  à  la  somme  de  .5.6'i9.176  fr.  41). 

I>'nsine  de  Roman  est  montée  pour  un  travail 
journalier,  sucrerie  et  raffinerie,  de  6.'itlà  700. OOo  U. 
par  jour.  Sascut  travaille  de  400  à  45i).OO0k.,  mais 
livre  ses  sucre.s  à  la  raffinerie  de  Roman,  beau- 
coup mieux  outilli''e  pour  le  raffinage. 

Nous  portons  au  bilan,  à  l'actif,  sous  une  ru- 
brique spéciale  compieaaut  38.5.137  fr.  9!t,  les  som- 
111  s  relatives  à  la  conslitution  de  la  Société,  la 
pari  de  lioiuau  dans  les  frais  généraux  (pii  lui  in- 
coiulje,  les  divers  s  dépenses  qui  se  rattachent  à 
la  construction  et  les'  simmes  dépensées  à  Sascut 
pendant  la  première  réfeclion,  attendu  que  l'exer- 
cice 1899-1900  a  su])porté,  d'autre  part,  après  la 
première  fabrication,  les  frais  d'une  seconde  et 
complète  réfection  imputés  sur  les  frais  de  fabri- 
cation, conformément  aux  halntudes  de  l'industrie 
sucriére . 

Le  mauvais  état  du  marché  financier  et  les  dé- 
fiances envers  une  affaire  industrielle  nouvelle  ne 
nous  ont  pas  permis  tl'oliieair  pour  le  placement 
de  nos  obligations  un  tau.K  suffisamment  favorable. 
Plutôt  que  de  grever  nos  budgets  pendant  vingt- 
sept  aniiées  d'une  charge  excc-sive,  nous  avons 
préfér('  remettre  jusqu'à  une  époque  plus  propice 
le  placement  des  obligations;  les  cliai-ges  plus 
lourdes  de  notre  service  financier  pendant  la  pre- 
mière année  trouveront  ainsi,  nous  en  avons  le 
ferme  espoir,  une  compensation  suffisante  lorsque 
l'amélioration  du  marché  financier  et  la  solidité  di' 
notre  entreprise  nous  am'éneront  la  confiance  des 
capilaux. 

Il  y  a  actuellement  ou  Roumanie,  outre  nos  deux 
visines,  quatre  autres  fabriques,  dont  deux  nou- 
velles qui  n'auront  cette  année  qu'une  très  fai])le 
produclion.  CL'pendant,  la  bc'llo  apparence  de  la 
récolte  en  septembre  et  le  ralentissement  de  la 
consommation  par  suite  de  la  crise  économique  et 
des  augmentations  d'impôts  nous  ont  fait  considérer 
les  avantages  d'une  entente  entre  tons  les  produc- 
teurs do  sucre  eu  llounianie.  Il  convenait,  en  effel, 
de  régulariser  lu  \enle,  d'empêcher  l'imporlation 
étrangère,  de  répartir  les  livraisons  dans  les  rayons 
des  usines,  d  éviter  les  perturbations  commerciiiles, 
■"assurer  aux  consommateurs  une  bonne  ([ualHé  à 
des  prix  modér.'s  et  uniformes  et  de  développer  la 
culture  de  la  betterave  si  nécessaire  dans  ce  i)ays. 

La  convention  qui  à  ces  fins  a  été  conclue  entre 
les  cinq  firmes,  a  pris  cours  aa  début  de  la  fabri- 
cation; elle  fonctionne  régulièrement  et  nous  pen- 
sons qu'elle  atteindra  le  but  pour  lequél  elle  a  été- 
conclue.  Le  surplus  de  la  production,  ai:-delà  tics 
besoins  de  la  consouimation  et  des  réserves  néces- 
saires en  vue  d'une  mauvaise  récolte,  sera  exporté 
favorablement  grâce  à  la  prime  de  fabrication, 
dont  le  montant  d;  16  fr.  par  101)  k.  est  accordé 
par  l'Eiat,  en  cas  d'exportition  comme  pour  la 
consommation,  jusqu'en  1914. 

La  récolte  des  jjotleraves  est,  cette  année,  très 
satisfaisante  :  noire  aiiprov'sionnement  sera  supé- 
rieur à  190  millions  de  kilos.  La  richesse  en  est 
aussi  très  élevée,  variant  de  14  à  15  O/O,  ce  qui 
noiis  assure,  loules  pertes  de  silos  déduites,  une 
mise  en  reuvre  jirobable  sur  le  pied  de  13  à  14  0/0. 

L'usine  de  Sascut  a  parfaitement  fonctionné  dés 
le  premier  jour  de  cette  seconde  campagne.  Celle 
do  Roman,  tardivement  achevée,  a  souffert,  comme 
toute  fabri([ue  nouvelle,  de  difficullôs  inséparables 
de  tout  début,  aujourd'hui  heureusement  surmon- 
tées. Les  )M-oduits  sont  de  belle  qualilé,  la  meil- 
urc  du  pays,  et  gagnent  encore  .journolloment. 
Les  betteraves  so  conservent  très  bien,  grâce  au 


L'ECONOMISTEIEUROPEEN 


climat  et  à  leur  bonne  mise  eu  silos.  Toutes  ces 
données  favorables,  parmi  lesque,lles  il  faut  com- 
prendre les  prix  de  vente  rémunérateurs,  autori- 
sent votre  Conseil  à  considérer  le  second  exercice 
sous  les  prévisions  les  plus  favorables.  Tous  les 
services  de  la  Société  fonctionnent  régnlièicmont. 

Le  compte  de  profits  et  pertes  accuse  un  bénéfice 
de  726.3^1  fr.  14,  que  nous  vous  proposons  de  ré-, 
partir  comme  suit  : 

1'  5  0/0  à  la  réserve  Fr.     36.316  OS 

2°  6  0/0  aux  actions,  non  comprises 
celles  réservées  aux  constructeurs  ... .    528.000  » 

3°  10  0/0  aux   administrateurs  et 
commissaires  -   16.800  51 

4°  Superbénéfice   145.80157 

que  nous  propos  ns  d'appliquer,  conformément  à 
l'article  31.  %Q  et  suivants,  à  la  dotation  d'un  fonds 
spécial.  Toutefois,  l'achat  des  bettei  aves  et  les  frais 
de  fabrication  ont  exigé  des  immobilisations  de 
capitaux  considérables  auxquelles  le  Conseil  comp- 
tait parer  au  moyen  de  la  vente  des  obligations  ; 
celles  ci  n'ayant  pu  encore  è're  placées,  nous  vous 
proposons  d'autoriser  le  Conseil  à  dillerer  la  date 
du  paiement  du  coupon  jusqu'au  moment  où  les 
disponibilités  le  permettront. 


COMPAGNIE  DU 

CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Rapport  présenté  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires,  dans  sa  réunion  du  30  mars 
1900,  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie. 

(suite  {') 

Sur  le  groupe  des  lignes  neuves  faisant  partie  des 
concessions  de  1883,  dunt  la  longueur  moyenne 
exploitée  a  été  en  189J  de  l.'ib2  kilomètres,  au  lieu 
de  1.074  kilomètres  en  1898, 

Les  recettes  de  l'exploitation  proprement  dite  se 
sont  élevées  à  Fr.     17.577.479  00 

Les  dépenses  de  l'exploitation 
proprement  dite  se  sont  élevées  à.     11.333.386  7.') 


Rapport  du  collège  des  commissaires,  à  l'as- 
semblée générale  ordinaire  du  10  décem- 
bre 1900. 

Messieurs, 

Conformément  ;iiix  prescriptions  des  arliclei  55 
de  la  loi  sur  les  Sociétés  et  18  des  statuts,  nou^ 
avons  procédé  à  l'examen  du  bilan  et  du  compte 
de  profits  et  pertes  arrêtés  au  31  août  1900,  qui 
nous  ont  été  soumis  par  le  Conseil  d'administra- 
tion. 

Deux  membres  de  notre  collège  se  sont  rendus 
à  Bucarest  ainsi  qu'à  Sascut  et  à  Roman.  Ils  y  ont 
procédi'î  à  un  examen  approfondi  des  livres  de  la 
Société,  des  pièces  comptables  et  des  titres  justifi- 
califs,  et  ils  ont  vérifié  l'inventaire.  Ils  ont  cons- 
taté leur  ])arfaite  concordance  avec  les  écritures 
sociales. 

En  conséquence,  en  raison  des  bénéfices  acquis 
et  des  résultats  ]>révus  pour  l'exercice  prochain, 
qui  vous  seront  exposés  par  le  Conseil  d'adminis 
tration,  nous  avons  l'honneur  de  vous  proposer 
l'ad  'ption  du  bilan  et  du  compte  de  profils  et  per 
tes  tels  qu'ils  vous  sont  présentés. 

Le  Collège  des  Commissaires  : 
Herman  diî  BuHLbT,         Geoiges  Tonnelier, 
Charles  Didisiiei.m,  Ferdinand  Qc.vnti.n. 

I.Si6 


La  Lihfai)i.e  Cli-'i i-r,  rue  Bi'i'g('r(ï,  2iK  l'aiis.  vient 
de  puldier  l'édiliou  de  1901  de  l'Annuaire-Ghaix 
des  principales  Sociétés  par  actions,  (^ctti 
publication  contient  des  renseignements  d'une  uti 
lité  pratique  sur  les  Compagnies  de  chemins  de  fer 
les  Institutions  de  crédit,  les  Banques,  les  Sociétés 
industrielh'S,  minières,  de  transports,  les  Compa 
gnies  d'tissurances,  etc.,  ainsi  que  sur  les  Rentes 
françaises,  les  Emprunts  dos  Villes  et  des  Di'par- 
tements,  les  Fonds  d'Etats  étrangers,  etc. 

Une  notice  sp(''ciale  est  consacrée  à  chaque  So 
ciété,  indiquant  les  noms  et  adresses  des  adminis- 
trateurs, commissaires,  directeurs  et  principaux 
chefs  de  service,  —  les  dispositions  essentielles  des 
statuts,  —  les  titres  en  circulalion,  —  le  revenu 
et  le  cours  moyen  des  litres  pour  l'exercice  1809.  - 
le  cours  du  2  novembre  1900  ou,  à  défaut,  le  der 
nier  cours  coté  précédemment,  —  les  époques  et 
lieux  de  paiement  des  coupons  et  des  titres  sortis 
aux  tirages,  etc. 

Tous  les  noms  citns  sont  groupés  par  ordi'e  alpha 
bétique,  chacun  suivi  de  son  adresse,  dans  une  table 
générale. 

Cette  nouvelle  édition,  mise  au  courant  des  der 
iiières  modifieaiions  survenues  dans  les  différentes 
Sociétés^  a  été  augmentée  de  plusieurs  notices. 

Ce  volume  contient,  en  outre,  le  texte  des  lois 
des  24  juillet  1867  et  l"-  août  1-893  sur  les  Sociétés; 
—  une  note  émanant  de  l'Administration  de  l'Enre- 
gistrement, des  Domaines  et  du  Timbre,  et  relative 
aux  droits  à  acquitter  sur  les  actions  et  obligations 
(déclarations  d'existence,  droits  de  timbre  et  de 
transmission,  impôt  sur  le  revenu,  eto;  —  un  ta- 
bleau des  Fonds  d'Etats  et  Emprunts  de  Villes  ;  — 
ui)3  liste  des  Agents  de  change  de  Paris  et  des 
Départements,  et  une  autre  des  principaux  ban- 
quiers de  Paris,  Lyon,  Marseille,  Bordeaux.  Tou- 
louse et  Nantes. 

Un  volume  in-18  de  500  pages.  Prix  :  cartonné. 
3  fr.;  par  la  i)osle,  3  fr.  50.  134'7 


Produit  net  Fr. 


0.244.092  84 


préscnlani,  par  comparaison  avec  1898.  une  aug- 
mentation de  700.470  fr.  7b  sur  les  recettes,  de 
1146.861  fr.  40  sur  les  déjwnses,  et  une  diminution, 
sur  le  produit  net,  de  186.390  fr.  64. 

La  recette  kilométrique  ressort  à  10.032  fr.  81. 
la  dépense  kilométrique  à  6.468fr.  83;  d'où  résulte 
un  produit  net  de  3.563  fr.  98  par  kilomètre. 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recette,  sur  ce 
rouiie  de  lignes,  est  passé  de  61.76  0/0  en  1898  à 
64.47  0/0  en  1899. 

Le  relevenumt  du  coellicient  d'exploitation  est  dû 
à  l'accroissement  des  dépenses  d'entretien  de  la 
voie,  qui  augmentent  naturellement  à  mesure  que 
l'on  s'éloigne  de  l'époque  où  les  lignes  dont  il  s'agit 
ont  été  mises  en  service. 

Si  nous  envisageons  enfin  l'ensemble  des  lignes 
exploitées,  dont  la  longueur  moyenne  a  été  portée, 
en  1899,  de  6.786  kilomètres  à  6.864  kilomètres, 
nous  constatons  que,  d'une  année  à  l'autre,  pour 
une  ]>lus-value  de  recettes  d'exploitation  propre- 
ment dite  de   Fr.    9.689.051  89 

l'augmentation  des  dépenses  i-'a  été 

que  de   3.917.063  3H 


traitement  aux  agents  qui  ne  sont  pas 
payés  plus  de  3.000  francs   1.163.148 

(iratifications   47o.i 

Indemnité»  de  rési  lence dansles loca- 
lités ou  la  vie  est  coûteuse    •429.021 

Secours  de  toute  nature  ;  salaires  de 
maladie  '.   1 .761 .0:15 

Service  médical  :  honoraires  des  mé- 
decins et  fourniture  de  médicaments 
gratuits   473.';iia 

Boissons  hygiéniques   193.764 

Dépenses  scolaires  :  bourses,  écoles, 
ouvroir  

Intérêts  des  fonds  alTect^s  à  des  avan- 
ces gratuites  au  personnel   .''>.26i 

.Vllucation  à  la  Société  de  secours 
mutuels  etde  prévoyance   I.So.Kil, 


ce  qui  fait  ressortir  une  augmentation 

de  produit  net  de   Fr.    5.771  î,'88  51 

L'accroissement  des  dépenses  provient,  ea  grande 
partie,  de  la  hausse  du  prix  des  combustibles,  (jui 
pèsera  encore  sur  l'exercice  en  cours,  el,  selon 
toute  vraisemblance,  sur  l'année  prochaine. 

Le  coefficient  d'exploitation  sur  le  réseau  total, 
qui  s'élevait  en  18ii6  à  47.80  0/0,  s'est  abaissé  à 
47.04  0/0  en  1S97,  en  1898  à  4»-.  15  0/0:  il  est  de 
45.85  Ô/O  en  1899  pour  une  recette  kilométrique 
moyenne  de  31.247  francs, 

l.es  chill'res  que  nous  venons  de  citer  no  com- 
prennent pas  les  opérations  concernant  la  ligue  à 
voie  étroite  de  Saint- Aignan-Noycrs  à  Blois,  d'une 
longueur  de  38  kilomètres,  dont  l'exploitation  est 
confiée  à  la  Société  des  Tramways  de  Loir-et- 
Cher,  avec  une  formule  sp<^ciale  cle  partage  des 
bénélic  s  au  profit  de  notre  Compagnie.  Cette 
ligne,  ouverte  le  15  mai  1899.  a  produit,  jusqu'au 
31  décemlire,  une  recette  brute  de  3.619  francs  par 
kilomètre  de  longueur  moyenne  exploitée.  La 
part  de  produit  net  revenant  à  notre  Compagnie 
s'est  élevée  à  10  013  fr.  19  c.,  soit  417  francs  par 
kilomètre. 

Eu  vous  pi'ésenlant.  Messieurs,  les  résultats 
satisfaisants  de  l'i  xercice  écoulé,  nous  sommes 
heureux  de  rendre  hommage  devant  vous  au  zèle 
et  au  dévouement  dont  les  agents  de  tout  grade  ne 
cessent  do  nous  donner  des  preuves. 

Nous  sfuiimes  assurés  da  recueillir  votre  appro- 
bation et  de  répondre  à  vos  seutinienls  unanimes 
en  vous  f  lisant  connaitre,  par  nature  de  dépenses, 
le  montant  des  sommes  consai  r 'es par  la  Compa- 
gnio,  eu  1899,  à  l'amélioration  du  sort  de  son  per 
.sonnel. 

Ces  dépenses,  Jibstraction  faite  des  avantages 
non  susceptibles  d'évaluation  en  argent,  tels  que 
les  facilités  de  circulation  pour  les  agents  et  leur 
famille,  ou  qui  n'entraînent  pas  de  charges  pour 
la  Compagnie, .comme  les  magasins  de  denrées  et 
de  vêtements,  le  réfectoire  de  Paris,  etc..  ainsi  que 
les  prêts  d'argent  consentis  à  diverses  Sociétés 
coopératives,  ont  été  les  suivantes  : 

Part  cipation  des  employés  dans  les 
bénéfices  de  l'exploitation.'  Fr.  2.084.726 

Complément  d'allocations  pour  les 
retraites  et  pensions  aux  agents  victi- 
mes d'accidents   3.1*58.07 

Allocation  en  tin  d'année  de  1/24  du 


(')  Voir  L'Economiste  Européen  467. 


Total  l'r.  10.733.96' 

représentant  environ  24  O/o  du  montant  total 
traitements  el  salaires. 

OBSERVATIONS  SUR  LE  TRAFIC 

Sur  l'ensemble  des  lignes  exploitées,  la  recell^ 
des  transports  de  grande  et  de  petite  vitesse  pré 
seule  par  rappoi  t  à  celle  df'  1898.  une  au;<nientatioiJf* 
de  9. .582. 235  fr.  76  c,  qui  gi;  décompose  comme  i 
suit  : 

Voyageurs  Fr. 

Messageries  et  accessoires  de  la 
grandi'  vitesse  

Mar.  liandisps  de  petite  vitesse 

lii-sliaiix  

Divers  accessoires  la  petile 
vitesse   


2.860.480  II 

2.041.416  J 
4.151.81.')  d 
451.062 


+ 


Total. 


.Fr. 


77.461 
..-.82  .23:.  H 


soit  de  4.68  o/O. 

Cette  augmentation  se  répartit  de  la  maniè^ 
suivante  entre  \i)  réseau  principal  et  les  ligne 
neuves  : 

l'éseau   principal:    8.821.517    fr.   54  c, 
4.69  (t  (I. 

Lignes  neuves  :  760.718  fr.  22  c..  soit  4. .52  O/O.  ' 

Lft  produit  des  transports  de  voyageurs  sur  > 
réseau  j.rincipal  est  supérieur  de  2.645.646  franco 
à  celui  de  l'année  précédente;  l'accroissemenl  (ïst 
de 4. 00  O/Ô- 

Si  l'on  considère  le  nombre  des  voyages  effectué.- 
8-53. 710''   on  constate   une    augmentation  d' 
de  1.361.588  voyages,  soit  de  4.19  OyO. 

Notre  trafic  des  voyageurs  s'est  développé  'l  iiii 
manière  remarquable.  Comme  l'année  demi  v 
l'augmentation  se  répartit  entre  les  trois  clas.--  !■ 
voyageurs. 

Le  nombre  des  voyages  effectués  en  1"  cl.— 
s  est  accru  de  36.633'.  soit  de  3.12  0  0  et  la  lecctl' 
orrespondante  de  698.112  francs,  soit  de  6.99  (i  0 
Le  nombre  des  vovages  ^ITectués  en  2*  classe  s  es 
accru  de81.l:^'>.  soit  de  2.4SO/0,  et  la  r  celte  cor 
espondante  de  -400. 493  francs,  soit  de  3.73  0 '0. 
Pour  la  3'  classe,  l'augmentation  du  nombre  il» 
voyages  est  de  1.243.819,  soit  de  4.44  U/u,  et  l'ae 
croissement  des  recettes  de  1.547.041  francs,  soi 
de  4.20  0/0. 

Le  parcours  nioven  des  vovageurs  a  diminué 
47''.3  en  1898  à  47S2  en  1899';  la  taxe  moyenne  p«|i 
çue  par  la  Compagnie,  par  personne  et  par  kil3|7 
mètre,  s'est  élevée  en   189;<  ;'l.3^77:   elle  était*; 
3' .74  en  1893.  Cette  légère-  augraenlat'O'i   du  lari 
moyen  tient  â  la  progression  relativement  pl^ 
élevée  du  nombre  des   voyageurs  de  premiè 
classe.  , 
Le  nombre  des  voyages  effectués  avec  des  billeli 
d'aller  et  retour  ordinaires  entre  Paria  et  les  st» 
lions  au  delà  de  la  banlieue  a  élé  clo  466.654,  . «; 
augmentation  de  4.48  o/O  par  rapport  à  ranr  deii 
nier.  Sur  l'ensemble  du   ré»eau,  le  nombre  de 
voyages  effectués  dans  ces  conditions  s"e>t  élevé 
18.410.774,  ce  qui  représente  49.56  0/0  du  nombti 
total  des  déplacements.  Le  même  rapport  était  dt 
49. a5  0.0  en  1898.  i 
Nous  avons  celte  année  jugé  le  moment  venu  d; 
généraliser  la  délivrance  des  billets  d'aller  et  ivloui 
entre  toutes  les  gares  et  stations  de  notre  réseanj 
Notre  nouveau  tarif,  qûi  est  ea  application  dep«i| 
ie  10  février  dernier,  comporte  en  outre  une  nObi 
ble  augmentation  de  la  durée  de  la  validité 
billets.  Auparavant,  pour  les  relations  de  gtir 
gare,  la  période  de  validité  éloit,  sauf  excepta 
uniformément  fixée  à  un  jour  ;  pour  les  relatij 
de  Paris,  de  Bordeaux,  de  Nantes  ot  de  Toulo« 
elle  était,  sauf  exception,  d'un  jour  par  100 
mètres  ou  fraction  de  100  kilomètres  ;  elle  est  ) 
sonnais  fixée  ainsi  qu'il  suif  : 
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.lus,|ii  .>  lU)  Uilciiiu''lres,  "i  jours,  cVsl-à-iliro  li' 
mr  du  déiiart  cl  1p  lomleiuuin. 

Do6il  à  KX>  kiloiiuHres,  :1  jour»,  i-'osi  à-iliro  le 
3ur  du  doi)arL,  lo  lotidcmaiu  cl  le  surloudo- 
Aitin. 

Au  M^  de  HW  kilomètre?,  1  jour  en  plus  par 
IM1  kilorui'lres  ou  fractions  de  KJO  kilomètres. 

I.a  validité  des  billets  peut  de  plus  être  prolon- 
ée,  à  deux  reprise."?,  de  moilié,  moyennant  un 
upplémeni  de  U)  0  0  du  prix,  du  billet  pour  clia- 
uue  d^s  deux  périodes. 

Kuliu.  le  nouveau  tarif  concède  aux  porteurs  de 
•lUels  aller  et  retour  dont  le  parcours  simple  est 
'au  moins  :!il(t  kilomètres,  la  faculté  de  s'arrêter  à 
eux  reprise  s,  soit  à  l'aller,  soil  au  retour,  soit 
une  à  l'aller  et  l'autre  au  retour.  Le  supplément  à 
ayer  pour  user  de  cette  faculté  est  de  1  franc  on 
classe,  de  0  fr.  75  en  2°  classe  et  de  0  fr.  50  en 
»  classe. 

Ces  dispositions  très  libérales  donnent  la  plus 
irge  satisfaction  aux  désirs  de  notre  clientèle, 
îous  avons  l'espoir  cpieles  sacrifices  qu'elles  nous 
iniioseni  seront  rapidement  compensés  par  le  dô- 
rloi»pcnient  de  la  circulation  qui  en  sera  la  con- 
iquence. 

Le  nombre  des  porteurs  de  billets  de  voyages 
rculaires  à  ilinériiii  e  tracé  au  gré  des  voyageurs 
augmenté  de  2,7  0/0.  Les  perceptions  do  notre 
ompagnie  ont  été,  de  ce  chef,  augmentées  de 
iî5.0(lO  fr. 

Le  nombre  des  cartes  de  circulation  à  demi-tarif 
a  pas  varié.  D'accord  avec  les  six  grands  rnseaux. 
JUS  avons  ab'«issè  dans  une  forte  proportion  le 
irix  dos  cartes  de  circulât!.. n  à  deuii-larif  ayaui 
ois  et  six  mois  de  durée,  et  nous  avons  étendu 
iix  cartes  d'un  an  la  faculté  d'échelonner  le  paill- 
ent de  leur  prix.  En  outre,  nous  nous  sommes 
is  d'accord  avec  les  réseaux  de  l'Eiatet  de  l'Ouest 
wr  la  délivrance,  à  des  prix  notablement  plus 
duits,  do  cartes  analogues  valables  dar.s  le  péri- 
ètre  des  trois  réseaux. 

L'utilisation  de  nos  billets  de  bains  do  nior 
3st  beaucoup  développée;  l'augmentation  atteint 
1/2  0/0.  Les  billets  de  pèlerinaoo  accusent  m\o 
ogressioa  exceiitionnelle  de  2o,8  0/0.  Les  billets 
excursion  individuels  et  de  famille  ont  continué 
ur  mouvement  ascensionnel:  l'augmentatiou  de 
cette  ost  de  H,09  O/o.  Sur  b  s  trois  sortes  de  bil- 
ts,  il  y  a  eu  un  accroissement  total  de  recette  de 
O003"fr.  , 
Li's  cart'^s  d'abonnement  hebdomadàire  d'ou- 
ieis,  valables  pour  certains  traiiis  déterminés 
itre  Paris  et  nos  gares  de  banlieue,  et  outre  di- 
ii's  ci'ntres  industriels  et  les  station-;  avoisinantos, 
lit  d(jinié,  cette  année,  une  augmentation  de  re- 
ttes  de  Î6.O11O  fr.  Le  nombre  de  ces  cartes,  qui 
ail  eu  1808  de  83.6C.J,  s'est  élevé  ou  ISîiO  à  9G.t)4'i, 
it  uiio  augmentation  de  15  1/2  0/0.  Lo  nombre 
voyages  simples  auquel  elles  correspondent 
t  de  I.:ij8.0i0,  soit  1/28'  du  nombre  total  des 
yagos  sur  le  réseau. 

Nous  avons,  à  ])artir  du  mois  d'octobre  1899, 
nJu  11'  ))énéfi'-e  de  ces  cartes  aux  eni[)loyés  de.s 
ux  sexes  dont  les  appointements  n'atteignent 
2.000  fr. 

Lo  nombre  de  nos  abonnements  ordinaires  a  éga 
ment  continué  à  progresser;  l'augmentation  est, 
recotte,  dn  6,13  l)/0.. 
Nos  abonnés  du  périmètre  de  la  banlieue  de 
ris  jus(|u'à  Bréligny  et  Ot'  ay,  en  faveur  des- 
cls  il  a  <'té  créé,  en  1898,  des  cartes  de  3"  classe, 
nt  le  prix,  calculé  a  i  tiux  ordinaire  do  l'ahon- 
mcnt  triniostriel,  semestriel  ou  annuel,  peut  être 
lé  par  paiements  mensuels,  ont  largement  usé 
cette  facilité.  243  de  ces  cartes  avaient  été  déli- 
res dès  1898.  En  1899,  leur  nombre  s'est  élevé  à 
42. 

La  ciriulation  sur  la  ligne  de  Sceaux  et  de  Li- 
)urs  a  continué  à  se  développer  en  189.î.  Le  nom 
î  des  voyagf'S  otl'ectuos  sur  ce  te  ligne,  qui  avait 
îgressé  de  3.151.000  en  1894  à  5.295.000  en  1898, 
itteint  5.(j27.000  on  1899.  L'augmentation  réalisée 
juis  la  transformation  de  la  ligne  ressort  à 
176.000  voyages,  soit  79  0/0.  correspondaTït  à  une 
'jmentatiou  de  recettes  de  51  0/0. 
îous  avons,  celte  année,  apporté  de  très  impor- 
tes améliorations  dans  la  marche  dos  trains  de 
.e  el  de  certains  ti-ains  rapides  ou  express  sur 
,re  grande  ligno  de  Paris  à  Bordeaux.  Grâce  à 
nise  en  service  de  nouvelles  machines  très  puis- 
ites  du  type  Oimpound,  la  vitesse  du  train  Sud- 
pross  a  pu  être  portée  de  85  à  95  kilomètres,  en 
lisant  une  vitesse  commerciale,  arrêts  compris, 
87  kilomètres  à  l'heure.  La  vitesse  de  marche  de 


nos  trains  lapides  do  jour  entre  Paris  et  iiordeaux 
a.  été  également  augmentée  de  façon  à  gagner 
1  h.  l!l  m.  sur  la  dtiré(!  du  trajet  de  Paris  à  Bor- 
deaux et  56  minutes  dans  le  sens  contraire.  8ui' 
colto  mémo  ligno,  los  trains  express  comportant 
dos  voitures  de  toutes  classes  ont  également  béno- 
licio  d'accélérations  importantes. 

Pour  donner  satisfaction  à  dos  vœux  souvent 
e\|)rjmés,  nous  avons  créé,  entre  l'ours  et  lo 
(h'oisic,  un  train  ra[)ule  dans  chaque  sens,  en  cor- 
rosfioudanco,  ù  Saint-Piorre-des-(Jorps,  avec  les 
trains  rapides  do  la  ligne  de  Bordeaux.  La  durée 
ilu  trajet  se  trouve  ainsi  réduite  à5h.  23  m.  entre 
Paris  el  Nantes  et  à  6  h.  41  m.  entre  Paris  et 
Saint-Nazaire.  Ce  nouveau  service  donne  pleine 
satisfaction  aux  désirs  des  populations  de  cette 
région 

L'accroissement  exceptionnel  du  trafic  qui  s'est 
produit  cette  année,  et  l'encombrement  momentané 
qui  en  a  été  la  conséquence  dans  quelques-unes  de 
nos  grandes  gares,  ont  occasionm''  l'automne  der- 
nier, dans  notre  service  des  trains,  dos  retards 
anormaux,  dont  l'opinion  ])iiblique  s'est  préoccupée. 
Cette  situation  n'a  pas  été  particulière  à  no  re 
iés(au  ;  elle  s'est  manifestée  à  la  mémo  époque  sur 
tous  les  chemins  de  fer  de  l'Europe. 

Nous  avons  pris  immédiatement  toutes  les  me- 
sures en  notre  pouvoir  pour  conjurer  le  retour. 
Grâce  à  l'exéculioi.  du  programme  de  travaux  que 
nous  vous  avons  exposé  dans  la  première  partie 
de  ce  Rapport,  à  1  emploi  des  nouvelles  et  puis- 
santes machines  qui  nous  seront  complèlemeul 
livrées  d'ici  à  quelques  mois,  grâce  aussi  au  renfor- 
cement de  l'ellectif  de  notre  personnel  sur  le^i 
points  où  le  service  est  le  plus  char^'é,  nous  esp''- 
roiis  bien  maintenir  la  régularité  IradilionnoUe  de 
noire  exploitation,  el  faire  face  dans  dos  conditions 
satisfaisantes  au  iiiouv.  nu'nt  exceptionnel  de  l'Ex- 
]iosition.  Pour  y  réussir,  nous  savons  pouvoir 
compter  sur  le  concours  dévoué  de  tout  notre 
personnel. 

L'année  qui  vient  do  s'écouler  a  été  pttrisléepar 
deux  accidents  graves.  Depuis  do  longues  années, 
nous  avions  été  particulièrement  favorisés  sous  ce 
rapport  ;  mais  quelles  que  soient  les  mesures  do 
précaution  accumulées,  et  quelque  attention  qu'on 
y  apporte,  il  n'est  malheureusement  pas  possible, 
dans  une  exploitation  de  chemins  de  fer  de  sup- 
primer compl/tenienlles  dangers  pouvant  résulter, 
soit  do  circonstance*  exceptionelles  qui  déjouent 
toutes  les  prévisions,  soit  simplement  do  la  failli 
bilité  humaine.  C'est  une  raison  pour  nous  de 
redoubler  d'eilbrls  el  de  vigilance  pour  perfec- 
iionner  sans  cosse  notre  exploitation  en  vue  d'en 
assurer  la  sécurité. 

Lo  trafic  des  marchandises  de  toute  sorte,  en 
grande  vil/e  se,  présente  des  augmentations  très 
importantes. 

En  ce  qui  concerne  le  trans))ort  de  denrées,  leur 
tonnage  .sur  lo  réseau  principal  s'est  accru  on  1899, 
par  rapport  à  18  18,  de  16  387  tonnes,  soit  de  9,10  0/0, 
et  la  recette  a  augmenté  do  8/7.414  fr.,  soil  de 
11,46  0/0,, 

L'augmentation  de  tonnage  porte  iiriucipalemont 
sur  le  transport  des  fruits  (prunes  el  raisins)  et  du 
lait.  Les  légumes,  par  contre,  sont,  dans  leur  en- 
semble, en  déficit  sur  l'année  1898,  la  gelée  ayant 
compromis  la  récolte  des  i etits  pois  dans  lAgc 
nain. 

Les  colis  postaux  sontj  en  progrés  de  1.042.936 
ou  nombre  et  de  536. 95o  fr.  en  recette,  soil  de 
8.18  0/0-.  ■ 

Sur  les  articles  de  messagerie  il  y  a  augnienta 
lion,  on  poids,  de  3.843  tonnes,  soit  de  4.26  0/0,  et 
augmonlalion  tn  produit  de  447.420  fr.,  soit  d 
10. U6  0/0. 

Si  nous  considérons  l'ensemble  des  recettes  dos 
colis  postaux  el  de  la  messagerie,  il  y  a  une  aug- 
luenlation  finale  de  974.375  fr.  En  1898,  l'augiuen- 
tation  n'avait  été  que  de  .501.734  fr. 

Dans  leur  ensemble,  les  transports  accessoires 
de  grande  vitesse  (marchandises,  bagages,  animaux 
finances  ot  voitures)  accusent  en  1899,  par  rapport 
à  1898,  une  plus-value  de  recette  cle  1.848.'i7l  fr., 
soil  de  8.46  0/0.  L'an  dernier,  la  plus-value  avait 
été  de  588.833  ou  de  2,77  0/0. 

Pour  les  transports  de  marchandises  en  petite 
vitesse,  la  recette,  abstraction  faite  des  produits 
divers  en  d-hors  des  taxes  do  transport  a  pro- 
gressé, sur  le  réseau  principal,  de  99.639.405  fr.  à 
103.601.145  fr.  L'augmentation  est  de  3.961.740  fr. 
ou  do  3.98  0/0. 

Le  nombre  des  tonnes  transportées  s'est  élevé  à 
,  11,993.394  tonnes,  en  augmentation  de  654.596  ton- 


nes, ou  de  5,77  0/0  sur  l'aniiée  dernière.  I.o  par- 
cours moyeu  d'une  tonne  a  été  de  166  kilomètres. 
Le  nombre  dos  tonnes  transporlées  àl  kilomètre  a 
au^jrnenié,  d'une  année  à  l'autre,  do  I45.095..'i71 
tonnes  kilométriques  ou  do  7,80  0/0,  ol  la  taxe 
luovenno  perçue  pur  tonne,  qui  était  de  G  fr.  054fl 
en  1898,  s'.-st  abaissée  à  0  fr.  0 

Les  marclian  lises  dont  le  trafic  s'est  lo  plus  scn- 
sibiemenl  développé  sont  L-s  suivantes: 

Produits  mélallurg.  .  109.085  liiiin.  on  plus,  soil  1.5,4«  "„ 
Engrais  et  anierule- 

inents  des  terres.. .  99.181  „  13  81 

Vins  en  fûts   44.071  »  4,92  » 

Pierre   40.391  ..  6,-i7 

Bois  à  brûler   :3G.532  \  11,77 

Bois  de  constructions 

et  divers   30.6:i0  5,67  - 

Marchandises  div. ...  20.783  ,>  11,10 

Chaux  el  ciments   16.945  •>  0.19  " 

B' iteraves  cl  pommes 

de  terre   15.777  •  8,80  » 

Minerais  et  castino.. .  15.221  »  6,;!9  » 

Produits  chimiques..  12.99:î  -  14.;i5  >. 

Blés   11.307  :2,12  » 

Houille  ot  coke  jiour 

le  commerce   Il.:i52  »  O..')0  » 

Terre     sable   10.793  »  7,51 

Farines  et  fécules   10.731  "  2.8(i  » 

Fùis  vides                    9.874  ..  7,38  .. 

Ardoises                        9.429  •>  9.85  » 

Chanvres  et  laines. . .     8.0,59  »  13,97  » 

Kaolin,  talc                  8.402  -  2i,sl  » 

Verreries  ,    8.166  »  12,59  » 

Couleurs  et  matières 

tinctoriales                 7.243  >i  17,74  » 

Il  n'y  a  do  diminution  importante  de  tonnage 
que  sur  les  foins  ot  pailles,  ll.7:J8  tonnes  en 
moins,  soil  9.07  0/0. 

Les  résultats  do  l'année  1899  témoignent  d'un 
développement  général  do  l'activité  commerciale, 
agricole  et  industrielle  sur  notre  réseau. 

En  particulier,  les  produits  mélallurgiquos  et  les 
engrais  ont  donné  lieu  à  des  accroissements  de 
transports  considérables. 

IjO  trafic  dos  vins  en  provenance  du  réseau  du 
Midi,  a  diminué  cette  année,  mais  ce  déficit  a  été 
très  largement  compensé  par  une  reprise  très 
active  des  expéditions  de  vins  dans  la  vallée  de 
la  Loire,  la  vallée  du  Cher  et  le  Bordelais,  dont 
les  transactions,  on  1898,  avaient  soufi'ert  des  cflels 
de  la  mauvaise  récolte  de  1897. 

Nous  ne  cesso  s  de  suivre  avec  la  plus  grande 
attention  le  développement  du  mouvement  com- 
mercial et  industriel  dans  la  région  que  nous 
desservons,  ot  nous  apportons  constamment  à 
notre  tariticalion  les  inoditications  qui  nous  parais- 
sent propres  à  le  favoriser.  Parmi  les  propositions 
de  tarifs  réduits,  que  nous  avons  ainsi  soumises 
cotte  année  à  l'homologation  de  l'Administration 
supéi'ieuro,  nous  vous  .signalerons,  eu  particulier, 
celles  relatives  au  transport  des  ferrailles  et 
plombs  bruts,  des  cliifl'ons  de  laine,  des  draps 
mélangés,  des  cartons  et  papiers  d'emballages,  des 
chaux,  des  briques  cl  tuiles,  etc. 

En  même  temps,  nous  ne  perdons  pas  de  vue 
que  notre  réseau  est  essentiellement  un  réseau 
agricole,  et  nous  éludions  avec  le  plus  grand 
intérêt  toutes  les  mesures  de  nature  à  faciliter  les 
progrès  de  l'agricullure  et  à  ouvrir  do  nouveaux 
débouches  à  ses  produits. 

Les  nouveaux  tarifs  réduits  communs  avec  los 
Compagnies  do  Lyon,  du  Nord,  de  l'Ouesl  et  du 
Midi,  pour  le  transport  des  céréales  et  dos  farines, 
que  nous  vous  signalions  l'année  dernière,  ont 
commencé  c»lle  année  à  produire  leurs  excellents 
elfots  Ils  ont  permis  aux  blés  et  aux  farines  du 
Centre  qui  n'auraient  pu  retrouver  leurs  débou- 
chés des  années  précédentes  sur  le  Languedoc  à 
cause  de  l'abondante  récolte  de  la  valléo  de  la 
Garonne,  de  s'ouvrir  un  marché  nouveau  et  très 
important  sur  Marseille  ot  sur  la  Provence. 

Les  orges  et  escourgeons  de  la  Beauce  et  du 
Centre,  les  blés  mômes  de  ces  régions  cul  trouvé  ' 
des  débouchés  nouveaux  ou  plus  faciles  dans  le 
Nord. 

En  vue  de  permettre  aux  sucreries  situées  sur 
le  réseau  de  prendre  leur  part  dans  l'approvision- 
iiemont  des  raflinerios  des  ports  de  l'Océan,  nous 
appliquons  de  nouveaux  prix  extrêmement  réduits 
aux  transports  de  sucres  bruts  à  destination  de 
ces  raffineries. 


(A  suivre) 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ÉTRANGÈRES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALBUBS 


Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  IV  

Italien  4  %  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Oothard  

Nord-Est  Suisse  

Marienbourg  

Banques 

Crédit   

Disconto  

Darmsladt-Brnk  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. 

—  —   Londres  —    . . 

—  —    Vienne   —    . . 

—  Pétersbourg  3  mois. 
Ranbles  comptant  


Fonds  d'État 

Consolidés  anglais  2  'i/'l  0/0. 

Rupee  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  6  0/û  

Turc  ;l  

_  lil  

—  IV  

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  3  1/2  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Uuumaiiie  

S>uez  

Lombards  

Banque  OUomaiie  

Rio-ïinto  

Brighton  A  

North  Bnt  


Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Ë8Coni)>te  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


20nov 

28I10V 

5  déc. 

12  déc 

I'.'  liée 

21  dt'c 

S6  20 

87  30 

87 

20 

88 

» 

87  30 

87  75 

« 

95 

90 

96 

40 

»  » 

90  15 

68  90 

69 

10 

6S  60 

69 

90 

09  50 

69  60 

96  40 

56  80 

97 

40 

98 

10 

98  25 

98  30 

22  35 

22 

îO 

22 

85 

22 

85 

22  90 

21  » 

94  70 

94 

80 

95 

40 

95 

10 

95  » 

95  10 


140 

511 

lil 

70 

142  50 

142 

21 

1 53  » 

l 'â'  » 

27 

(iO 

26  70 

26 

4  ' 

26 

10 

25  70 

26  » 

147 

10 

146  90 

145  60 

149 

20 

151  90 

1 5.3  20 

97 

75 

98 

25 

» 

103  6a 

103  00 

74 

25 

72 

90 

7i 

75 

n 

75  5j 

75  50 


206 

50 

208  50 

211 

50 

211 

20 

21 1  25 

211  n 

178  90 

179 

» 

180 

40 

177 

175  40 

170  40 

134  .^0 

131 

50 

133 

50 

133 

20 

132  » 

13'^  )) 

151 

80 

150  .'iO 

151 

OU 

150  80 

18  Ml 

14s  ^. 

I4H  30 

147 

25 

148 

90 

147 

".45  r  o 

1  1.) 

133 

» 

131 

6U 

!32 

9U 

132 

60 

131  9  . 

'  32  » 

81 

35 

81 

35 

81 

0 

81 

3:i 

81  30 

31  10 

20 

42 

211 

42 

20 

11 

20  41 

21'  ,39 

20  3r. 

8i 

85 

84  S5 

84 

90 

.>4 

15 

81  On 

8  4  x:-> 

213 

05 

213 

212  90 

212 

85 

-M  2  75 

212  HO 

216 

i5 

210  35 

216  05 

216  70 

316  35 

216  o:> 

IINCIERE 

DE 

LONDRES 

•21  iiiiv 

2X  no\ 

5  cl 

■c. 

12  dé<' 

19  ilfc 

— ■ — 1 — 
'-'  '  '''  '' 

98 

56 

98 

43 

97 

68 

97 

69 

97  ol 

97  25 

64 

81 

64 

02 

64 

37 

64 

19 

64  25 

63  87 

61 

81 

61 

50 

01 

25 

61 

75 

62  5- 

02  62 

93 

25 

93 

87 

94 

94 

li) 

94  ':b 

9 1  75 

P<) 

25 

99 

to 

99 

75 

99 

50 

«9  b7 

99  ;.. 

40 

7."> 

47 

2 . 

47 

17 

43 

<7  87 

47  87 

2n 

06 

25 

25 

25 

50 

25 

81 

25  81 

25  87 

22 

31 

22 

37 

•Âd 

50 

22 

NI 

2^  81 

103 

5U 

103 

50 

K3 

62 

104 

25 

lo3  75 

H  4  » 

42 

42 

50 

13 

0 

43 

5  . 

43  7") 

9i 

30 

91 

50 

94 

75 

94 

43 

95  25 

'■5  37 

94 

60 

91 

50 

94 

50 

9i 

50 

94  50 

91  50 

21 

l'J 

24 

12 

24 

12 

24 

50 

21  }>7 

21  62 

6',l 

09 

12 

68 

75 

69 

31 

69  7. 

69  62 

i)7 

25 

S7 

97 

75 

99 

» 

9J  » 

V9  » 

100 

iO'ô 

101 

101 

102  » 

102  1) 

5 

50 

50 

50 

5  50 

5  50 

111 

141 

u'i 

U2 

112  5u 

1  43  50 

50 

5 

50 

5  50 

5 

50 

5  50 

5  50 

11 

37 

11 

50 

11 

50 

11 

ol 

Il  75 

Il  75 

b7 

37 

57 

8/ 

50 

37 

56 

50 

50  )) 

56  02 

131 

129 

IcO  5 

131 

5li 

13  i 

130  » 

8i 

li> 

Si 

25 

»4 

50 

84 

50 

8  i  » 

83  50 

29 

56 

i9  68 

29  81 

29 

43 

29  02 

29  69 

25 

32 

25  3j 

25  31 

85  31 

25  3j 

25  31 

4 

n 

4 

4 

» 

4 

D 

4  » 

4  n 

3 

45 

4 

06 

3  93 

4 

1) 

4  12 

4  i6 

BOURSE  FINANCIERE  DE  VIENNE 

20nov  28ijuV'5  Uec.  12  déc  19  ilé( 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. . 

Chemins  de  fer 

Buscbtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  


Perd. -Nord. 

j^utriche  Nord-M  est  

Siaatsbahn  

l.oniDards  

Change  sur  Londres... 

—  Pans  

Napoléfus  d'or  


115  35 

115  70 

117  » 

118  40 

117  90 

117  CO 

97  75 

V.7  70 

98  75 

98  » 

S8  iu 

iS  40 

98  lu 

iS  lu 

9?;  00 

98  40 

98  40 

98  65 

115  20 

115  2u 

i;o  » 

117  05 

110  95 

116  90 

90  25 

90  TO 

91  95 

92  05 

92  iU 

y3  » 

1129  .) 

1111  >. 

1138  1. 

i'8n  II 

1108  » 

1118  » 

5o5  )> 

5.8  1) 

53  i  » 

53ï  » 
OtSO  <i 

:33  n 

:.i2  » 
6225  1) 

4i9 

6220  .. 
459 

O2Û0  » 
463  » 

458  n 

6190  » 
J5S  » 

459  » 

056  » 

663  » 

oo8  II 

601  » 

C67  H 

cOS  » 

117 

1  ;  1  » 

113  » 

112  .. 

110  n 

110  » 

2111  75 

210  60 

ï40  25 

2  lu  27 

210  15 

240  15 

95  Si 

95  82 

.tf5  70 

95  77 

95  75 

'.  5  i  1 

IK  2. 

19  lo 

IJ  16 

19  10 

ly  11 

19  13 

.'l'ilec 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 
Dette  lulenoure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Amorlisijable  4  0/0  

Change  sur  Londres  3  mois 

—     sur  Pans  8  jours.. 
Barcelone 
Dette  Intérieure  4  0/0  

—  Extérieure  4  0/0  

Obligaliuus  il>p.  Cuoa  6  0/U 

—                5  0/u 
Change  sur  Paris  


21  nov 

28lln\ 

5  .li'C. 

12  dëe 

l'.i  ih  r 

26  liée 

70  30 

69  65 

7U  45 

71  35 

TTcTs 

71  9j 

77  15 

76  10 

77  lu 

77  40 

77  7u 

78  « 

7!<  OU 

78  20 

79  ,2J 

79  2U 

79  80 

8U  25 

:<i  30 

c3  49 

33  48 

33  55 

33  ou 

33  67 

32  S3 

33  52 

33  7u 

S!  65 

34  10 

33  »5 

iO  42 

09  42 

70  37 

71  iO 

71  10 

71  90 

1) 

» 

» 

»  " 

» 

83  55 

Si  » 

84  25 

t;4  55 

85  n 

85  30 

60  7o 

70  » 

70  25 

70  55 

li  » 

71  30 

33  20 

34  >i 

3i  > 

33  95 

34  50 

34  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


21  n 

~>\' 

28  nov 

5  déc. 

12  déc 

19  (1 

l'C 

2*1  déi- 

Rente  belga  3  0/0  

95 

20 

95 

10 

95  05 

95 

25 

95 

25 

95  05 

—      —     2  1/2  0/0  

85 

95 

86 

50 

86  50 

«7 

dS 

88  55 

Banque  Nationale  

3200  n 

3200  . 

3200  « 

32  )0  11 

320C 

» 

3190  » 

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 

570 

570 

» 

565  » 

liOS 

n 

565 

565  i> 

—       Congo  (p.  d.  f.).. . 

9775  » 

9075  1) 

9050  11 

910.1  n 

90' 0  » 

8900  » 

Extérieure  4  0/0  

68 

75 

68 

75 

69  » 

61 

10 

69 

69  25 

Brésil  10  0  

61 

75 

61 

90 

61  45 

61 

35 

62 

87 

62  85 

Change  «ur  Amsterdam  

208 

20 

■••08 

30 

208  25 

2  'S 

28 

208 

23 

208  27 

123 

05 

1 23 

02 

123  1) 

123 

05 

123 

07 

193  05 

—     sur  Londres  

25 

10 

25 

15 

85  14 

25 

13 

25 

12 

85  12 

100 

18 

100 

15 

103  15 

100 

13 

100 

15 

100  13 

Anvers 

lOO 

21 

100 

17 

100  16 

100 

18 

100 

17 

100  17 

123 

05 

132 

90 

122  90 

123 

05 

123 

10 

123  » 

85 

10 

85 

16 

85  11 

25 

14 

25 

13 

85  li 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

uh.  de  fer  Méditerranée  act. 
—       Méridionaux  act. 

Banque  d'Italio  act  

Crédit  Foncier  Italien  act.  . 
Comp.  Nav.  à  vap.  K.  H.  .. 

lîous  Méridionaux  6  0  0  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Pans  

—  sur  Herlin  


21  nov 

2i  nov 

5  d. 

'C. 

12  déc 

19  liée 

26  déi- 

ll'O  25 

100  77 

100 

07 

100  87 

100  SO 

101  17 

52 1  » 

528 

530  11 

■31  » 

:3i  » 

703  » 

7U1  50 

7j8 

• 

709  11 

;i2  11 

711  » 

871  » 

888  " 

900 

897  50 

895  .. 

896  11 

489  n 

489  50 

493 

» 

192  11 

491 

4<Jl  » 

474  50 

4S0  .1 

482 

472  n 

473  • 

4:2  i> 

545  » 

515  » 

515 

545  . 

545  n 

515  ti 

1059  » 

1000  . 

lOOO 

1055  -1 

1057  „ 

1C57  » 

105  81 

105  02 

1U5 

72 

1u5  6  S 

105  55 

105  45 

8f5  57 

26  53 

54 

26  51 

26  48 

26  44 

129  80 

129  75 

129 

72 

129  7J 

129  77 

129  60 

100  25 

100  8  i 

ion  67 

100  90 

100  87 

100  87 

703  » 

7)7  « 

707 

7i9  - 

711  . 

712  11 

105  83 

105  02 

105 

65 

105  04 

li'5  51 

105  45 

123  95 

129  72 

129 

72 

129  72 

129  77 

129  55 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


V.\1,EL 

Russe  4  %  91  iPapier)  

Banque  de  Conimorce  exté. 

—  d'Esc,  de  St-Pélersb. . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
Russe  i  y,  %  val.  de  Gr.  f 
Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  su r  Berlin  


21  nov 

28  nov 

3  déo. 

12  Jéc 

18  i 

Icc 

:»;  liée 

96 

96  00 

90  0  i 

90  06 

iO 

12 

95  .1 

283 

1) 

28 1  1) 

2«  .. 

281  • 

278 

idi)  » 

502 

503  11 

503  . 

502  . 

50i 

«85  . 

345 

1} 

310  . 

311  >i 

33H  11 

336 

327  11 

152 

11 

152  . 

152  « 

15Ï  . 

152 

Ibi  11 

37 

37 

37  37 

37  37 

37  37 

37 

37 

37  37 

93 

05 

93.  65 

93  60 

93  ;>5 

93 

• 

91  56 

45 

77 

15  80 

15  77 

15  75 

15 

75 

15  75 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

21  nov 

28  nov 

5  deC. 

12. 

é<; 

i'.i  déc 

■20  1 

léc 

lOJ  n 

100  25 

102 

102 

101 

75 

m 

1890  3  y,  %  

Fédéral  1889  3  %  

93  » 

95  50 

9."; 

«5 

5(J 

i6 

90 

» 

98  » 

9g  . 

99  37 

100 

» 

—     Ch.  do  fer  3  %  

96  » 

97  - 

97  » 

97 

97 

» 

97 

50 

Italien  *  %  

I) 

95  .• 

95  25 

95 

40 

95 

90 

96 

» 

100  3J 

100  43 

100  46 

,0J 

4'. 

lUO 

OO 

loO 

59 

—  Londres  

25  2u 

25  22 

25  21 

25 

21 

25 

23 

25 

23 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE 

CONSTANTINOPLE 

(Galata) 

21  nov 

28  noT 

5  dec. 

12  d 

éc 

19  déc 

20  déc 

87  23 

6,  27 

87  27 

87 

25 

s; 

8/ 

36 

Ottoman  4  0/0  3«  groupe. . . 

24  14 

24  27 

24  31 

25 

07 

ï5 

03 

25 

11 

110  •■ 

111  5u 

m  25 

113 

» 

>u 

12 

111 

12 

Change  sur  Pans  3  mois... 

22  87 

22  8) 

22  yu 

22 

8.1 

.2 

8:. 

i: 

82 

—     sur  Londres  3  mois. 

109  2.: 

lu9  27 

iu9  2  . 

1U9 

>u9 

109 

37 

BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Étals-Unis  4  0/0  

Âtchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwankee  

Erié  

lUiuois  Central  

Lake  Sliore  

Louis VI lie  et  Nas ville. . . 

New- York  Central  

Northern  Pacilic  préf. . 

Koadiug  

Uniou  Pacilic  

WabachSt-Louisprél". . . 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres... 

—  Pans  

Cibl«  trinsleri  sar  LoDdru  

Cuivre  

Argent   ■  • 


21  nov.  2-inov 


dé< 


115 

% 

116 

115 

115 

116 

116 

40 

y* 

■■'■<  % 

38 

% 

39 

42 

% 

47 

y. 

88 

y* 

% 

86 

85 

87 

87 

% 

90 

% 

143 

140  y^ 

146 

% 

144 

144 

% 

145 

127 

y* 

186 

% 

127 

% 

131 

/i 

|38 

» 

13 

li  % 

16 

% 

17 

.Il 

Zi 

> 

25 

U5 

(24  Vj 

124 

124 

128 

129 

%. 

2ïU 

r« 

220  >4 

220 

% 

225 

225 

220 

82 

^« 

83 

82 

83 

% 

85 

% 

87 

% 

139 

% 

142 

142 

% 

lil 

y» 

1  12 

h 

143 

\ 

83 

% 

82  % 

81 

% 

81 

% 

Si 

>* 

87 

y* 

U 

y* 

19  >i 

19 

>i 

21 

y» 

iô 

>■» 

25 

73 

y» 

71 

% 

72 

75 

'A 

78 

21 

2Ô  % 

22 

•h 

82 

% 

2j 

% 

25 

S20 

830 

820 

800 

8u7 

825 

4.80 

y. 

1.80  % 

4.81 

\ 

4.80 

% 

i.tO 

\ 

i.SO 

\ 

6.20 

% 

5.20 

5.20 

5.20 

% 

O.20 

5.20 

V» 

4.85 

A 

4.86  % 

1.85 

4.85 

4.85 

4.85 

\ 

16 

16 

16 

16 

If- 

6i 

6i  S 

61 

•h 

64 

% 

64 

% 

63 

H 

12  déc.  19  déc.  20  déc 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ   OFFICIEL   DE  PARIS 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Etrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cipilll 


■lllltos 

15912 

3837 
6790 


RENTKS 

A  PAYER 


Prai« 

456.367.401 

115.104.990 
237.638.374 


25839  809.110.765 
390. 356  obi. de  500  Ir. 
89 1.600  obi  de  500  tr. 

39.883obl.de  500  Ir. 
109.700obl.de  500 Ir. 


'  Nombre 

Tal. 

Som. 

de  Titres 

non. 

Ter>, 

oUU 

-—T 

oO" 

2T*  0'29 

■âUU 

400 

lutsouou 

.*oo 

» 

iut> 

100 

454.710 

500 

500 

235. 4*71 

DUU 

500 

583 . 560 

400 

400 

100 

100 

44 i. 731 

400 

400 

100 

100 

685"498 

500 

500 

100 

100 

280.411 

500 

220 

155. 575 

400 

400 

833- 151 

500 

500 

1509450 

500 

500 

500 

500 

1779129 

500 

500 

984.744 

500 

500 

969 . 87 1 

400 

400 

491  010 

500 

500 

496 . 879 

500 

500 

499.812 

500 

200 

160.000 

500 

500 

224 . 948 

200 

100 

148.940 

200 

100 

1 173172 

1000 

500 

182.822 

500 

500 

182.500 

1000 

1000 

125  000 

500 

500 

40 . 000 

500 

250 

30 . 000 

500 

500 

200 . 000 

500 

500 

60 . 000 

500 

250 

341 .000 

500 

500 

120.000 

500 

125 

400.000 

500 

500 

320.000 

500 

250 

400.000 

100 

100 

80.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

58.539 

600 

590 

500 

500 

60.000 

500 

250 

54.257 

500 

500 

67.843 

500 

500 

161.6i-2 

500 

500 

49.7011 

500 

500 

494.516 

500 

500 

515.433 

500 

500 

68.567 

» 

» 

1955396 

500 

500 

1^48580 

500 

500 

152.477 

500 

500 

800.000 

500 

500 

211.006 

500 

500 

4430267 

500 

500 

4856631 

500 

500 

171.262 

500 

500 

237.487 

500 

5U0 

2565210 

500 

500 

531.164 

500 

500 

507.434 

400 

400 

3014704 

500 

500 

130.317 

500 

500 

91 .149 

500 

500 

142.602 

500 

500 

r.00,301 

500 

500 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES 
3  %  


3  %  Amortissable 

3  M  %  1894  (anc.  4  y,) 


FRANÇAISES 

l  Terme. 

 (  Compt. 

Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  29  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  '2  %  % 

(ger.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %   

1869  3  %  

1871  3  %...,.  

—  quarts  »  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  y,  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

ViUe  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT,  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.80  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  3  %  lib. 

Foncières  1895  2.80  %  

Communales  18  9  9  2.60  %... 

Foncières  189  9  3.75  %  

Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME  I 

Banque  de  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.Fonc.et  Agr.  d'Algér. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Crédit  Lyonnais  

Société  Générale  

B.Franç.del'Afriq.du  Sud 
Banque  Internat,  de  Paris 

Banque  Parisienne  

Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.^NT) 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —      3  %  titres  bleus 

—  —      3  %  titr.  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est- Algérien    

Obi.  -  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  iouiss  

Obi.  —  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  Gr.-Ceint.  de  Paris  3  % 
Act.  Lyon  

—  3  %  1855   

—  3  %  fusion  anc.  . . 

—  3  %  fusion  nouv. . 

2  y»  %  


Obi. 


Act.  Midi 
Obi.  — 


Act.  Nord. 
Obi. 


3  %  

3  %  nouv. 


3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  »4  %,j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  % 
Act.  Orléans  


DITIOKMIK  ou  IHTÉRfiT  distribue  en 


1895     1896     1897     1898  1899 


3  . 

3  . 

3  50 

15  . 


107  29 
40  .. 
12  50 
31  .. 

25  .. 
12  50 

26  .. 
12  50 
34 
12  50 


35 
25 
32  04 


30 
15 
17  50 
15 
15 
15 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 


50  .. 
15  .. 
15  .. 
62  .. 
15  .. 
15  .. 

15 

58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 


12  . 


119  79 
45  .. 
12  50 
32  .. 
25  .. 
12  50 
26 
12  29 
34 
12  50 


35  .. 
25  . 
19  01 


30 
15 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  . 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
55  .. 
55  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
62 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 
3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


50 


50 


113  54 
50  .. 
12  50 
33  .. 
25  .. 
12  50 
25  .. 
12  50 
35  .. 
12  50 


30  .. 
15  .. 
17  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
27  50 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
56  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50 
15 
15 
64 
15 
15 
12  50 
15 
58  50 


3  .. 
3  .. 

3  50 

15  .. 

2  50 
2  50 


20  .. 
12  .. 
12  .. 

3  .. 
20  .. 
20  .. 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


114  58 
50  .. 
12  50 
35  .. 
25  . . 
25  .. 
12  50 
12  50 
40  .. 
12  50 
4  .. 
35  .. 
25  .. 
16  20 


30  . 
15  . 
20  . 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

57  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
50  .. 
15  . 
15  .. 
64  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 

58  50 


3  . 
3  . 

3  50 

15 

2  50 
2  50 
17  5u 


20  .. 

12  . 

12  .. 

3  .. 

20  .. 

20  .. 

10  •• 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 


12  . 


135  41 
20  a. 

6  25  a. 
36  .. 

12  50a 
7  a. 

15  a. 
12  50 
20  a. 

7  50a 

12  56a 
27  50 

16  27 


30  .  . 
15  .. 
20  ■• 
15  .. 
15  .. 
15  . 
30  .. 
15  .. 
35  50 
15  50 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
58  .. 
15  .. 
15  . . 
15  .. 
12  50 
40  a. 
15  .. 
15  . 
67  .. 
15  . 
15  .  . 
12  50 
15 
58  50 


Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897      1898  1899 


103  80 
101  60 
107 

505 

93  50 
460 


579 
438 
424 


587 
587 
392 

398 


412 


501 
503 
504 
477 
503 
402 
512 
490 


58 
55 
610 
469 


3750 
882 
400 
680 
577 
46'' 
69-, 
595 
780 
516 
80 
650 
447 


790 
479 
683 
464 
465 
467 
72J 
472 
1030 


479 


1740 


487 
483 
455 

1375 
483 
482 

1975 
494 
497 
456 
480 

1744 


102  70 
101  .. 
106  70 

501 
91 

90  50 


562 
430 
420 


576 
576 
390 

398 


408 


500 
502 
502 
472 
502 
401 
506 
494 


57  .. 

53  50 
627  .. 
465  .. 


3560  . 
955  . 
440  . 
780  . 
588  . 
588  . 
485  . 
600  . 
847  . 
530  . 

80  . 
565  . 
483  . 


790 
473 
700 
465 
465 
465 
725 
470 
1095 


476 
480 
477 
1946 


481 
477 
440 
1482 
481 
480 
,2197 
490 
488 
445 
475 
1885 


100  85 
100  80 
102  25 

493 

84 

83 
460 


547 
422 
410 


547 
547 
386 

393 

434 


479 


3975 
1080 
430 
780 
615 
495 
715 
632 
946 
600 
90 
625 
500 


740 
448 

700 


^38 
720 
447 
1012 


461 

462 


1870 


466 
462 
421 

1380 
465 
463 

2160 
474 
473 
422 


1770 


1900 


100  10 
99  60 
102  30 

480  .. 

80  50 
80  .. 
463  .. 


511 
419 
406 


539 
538 
353 

354 


406 


377 
411 


4000 
1122 
434 
760 
605 
539 
680 
610 
1050 
607 
87 
505 
515 


730 
436 
700 


421 
720 
432 
1095 


445 
446 


1815 


455 
446 
402 

13i5 
449 
446 

2400 
464 
450 
406 


1740 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem. 


2'.t  nov 

6  doo. 

13  lU 

c. 

20  déc. 

27  doc. 

100  92 

101 

47 

102  05 

101  17 

101 

41 

100  95 

101 

25 

101 

85 

101  50 

101 

30 

99  60 

100 

27 

100  82 

I''0 

71 

99  85 

100  20 

lOi)  75 

160  55 

1*1  72 

102  . 

1C3  53 

103 

102  ''5 

103 

l'5 

101  95 

102 

15 

102  70 

102  70 

70 

482  50 

488 

496 

490  .. 

493 

81  50 

83 

83 

82  10 

82 

81  50 

83 

82  25 

81 

50 

475  . . 

480 

480 

478  . . 

4S'i 

551  . . 

553 

50 

554 

553  75 

651 

25 

425  .. 

42r 

425 

425  . . 

428 

409  50 

410 

410 

411  . . 

413 

106  75 

107 

107 

105  . . 

106 

C') 

551  . . 

554 

50 

55  > 

50 

555  . . 

555 

551  . . 

553 

50 

555 

555  . . 

55o 

:0 

3  iS  . . 

350 

3r-i2 

50 

350  25 

350 

92  75 

93 

Î4 

93  . . 

92 

75 

344  . . 

345 

346 

345  . . 

346 

92  .. 

93 

93 

95  40 

97 

51' 

406  50 

405 

412 

410 

409 

102  .. 

102 

75 

lOi 

lOt  .'. 

103 

kl 

380  .. 

384 

381 

50 

381  50 

382 

403  "75 

401 

4t2 

407  . . 

403 

25 

4?9  . . 

460 

459 

75 

451  75 

459 

75 

197  . . 

498 

498 

498  . . 

4!;8 

492  . . 

493 

492 

25 

4  2  50 

492 

75 

414  75 

448 

4 18 

4: 5  . . 

446  . . 

452 

■»53 

4.  6  50 

1  9 

389  .. 

389 

25 

395 

391  25 

391 

448  75 

454 

25 

458 

aO 

456  . 

456 

50 

452  . . 

452 

451 

451  75 

451 

453  . . 

454 

452 

75 

457  . . 

456 

511  .. 

513 

517 

50 

514  . 

516 

44  75 

40 

45 

47  . . 

47 

44  75 

43 

50 

45 

25 

46  . 

47 

25 

541  .. 

544 

510 

544  .. 

547 

437  .. 

437 

445 

50 

446  . . 

446 

3770  . . 

3850 

3840 

3870  . 

3790 

1072  .. 

1052 

1060 

1072  ... 

1070 

440  . . 

440 

4<5 

4:î9  50 

7 10  . . 

725 

730 

740  . . 

730 

581  . . 

577 

576 

585  . . 

584 

510  . . 

515 

515  . 

517 

660  . . 

675 

685 

680  . . 

680 

594  . . 

595 

599 

600  .. 

600 

1083  .. 

1070 

1086 

IL.97  . . 

1098 

611  .. 

612 

612 

613  . . 

614 

68  .. 

66 

60 

60  .. 

65 

382  .. 

362 

325 

318  . . 

350 

501  .. 

500 

500 

508  .. 

507 

900  .. 

SS5 

89J 

8î0  .. 

888 

— 

710  .. 

700 

725 

714  .. 

714 

50 

430  50 

44!) 

449 

75 

450  .. 

451 

670 

672 

674  .. 

673 

isi 

432 

25 

431 

433  .. 

4oO 

2: 

430  50 

431 

431 

430  75 

4U 

7.'j 

420  .. 

439 

433 

43  >  50 

430 

701 

702 

708 

716 

719 

435 .  . 

410 

416 

449 

• 

1050  .. 

1035 

1050 

1045 

1015 

503  .. 

501 

50 

509 

5l'8  .. 

5C8 

455  50 

453 

50 

45fï 

461  .. 

459 

/5 

448  75 

456 

50 

461 

462  .. 

463 

461  . 

465 

460 

1775  .. 

1755 

17S5 

1775  .. 

1775 

4S8  .50 

4&G 

460 

45:S  2. 

466 

455  . . 

461 

50 

462 

50 

464  . 

466 

450  .. 

459 

50 

464 

50 

460  .. 

462 

2 

402  .. 

410 

411 

417  .. 

418 

1295  .. 

1290 

1305 

1313  .. 

1306 

454  .. 

457 

75 

460 

75 

462  .. 

466 

448  .. 

455 

50 

456 

459  .. 

460 

2290  .. 

2255 

2290 

2295  . . 

2297 

465  . 

471 

472 

472  .. 

476 

454  .. 

461 

50 

467 

467  .. 

467 

50 

407  75 

412 

418 

420  .. 

416 

447  .. 

455 

456 

458  .. 

469 

50 

1680  .. 

1661 

1683 

1690  .. 

1685 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Frauçaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


d»  lilrci 


99.699 

493954 
159.911 
Î63.045 
325467 

1132841 
33.257 

183.195 

1149.204 
49.409 
143.128 

100.000 


75.296 
60.0001 
73.842 

105.321 

220.679 
80. 000 I 

120  000 I 
14.720 
19.280' 
58.265] 

200.000 
70.500 
18.880 
31.120 

125.000 
50.000 
40.000 


500.000  500  500 
BlO.OOO  ■" 
&12.7()3 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 

500 
500 
500 
250 


500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5U0 

500 

500. 
500 
250 


500  500 

5001  500 

ôOOi  500 

250  250 

»  I  » 

5001  500 

500]  500 

50C  50( 


500 
1001 
100 
250 

100 
500 
500 


400  101 

50o!  500 
100.0001  » 

39.6001  500;  500 

60.000    300 1  300 


Capilat  ou 

a  E 

[Somb'-fi  de  Tiirf^ 

d220(>(S.360  Ï 

» 

190767.0001. 

1924 

524306. 200n. 

» 

5.298.600  1 

» 

18.389.000  f 

» 

59.110ob 

1946 

378109.5001'. 

1932 

700.000 ob 

1987 

1 05000.0001'. 

» 

154070.0001'. 

1 399299000 f. 

1941 

731839  5001'. 

» 

B71830.400f. 

» 

1.171.500  0') 

1936 

1.080.600 ob 

1940 

39.331.145f. 

1949 

58. 174  ob 

1922 

266.090  o!i 

1962 

124500. 000 1'. 

682000.00011. 

1) 

8013094942  li 

90.300  01. 

1 928 

85. 657. 5001. 

1965 

39.000.000f. 

191 S 

41.727.171  £ 

438.650 ob 

1925 

â7.632.o00f. 

1955 

255396.5001'. 

1923 

114423. 500f. 

1939 

179255. 500f. 

1958 

1.045.464  oh 

1951 

571090. 500 f. 

1961 

489 137. 500 f. 

1970 

f)46762.500f. 

1971 

39.;'50.000f. 

1950 

172212. ftOOf. 

1975 

449737. 500 f. 

1975 

19022420001. 

1970 

351087. 500f. 

197:i 

395687.'  OOf. 

197C, 

214.000 ob 

1967 

25.000.000f. 

1950 

13G987.200f. 

1930 

39.333.00Ûf. 

n 

7.371.915fcT 

» 

31346.282  £T 
45913. 296£T 

» 

(100075. 000  f. 

1931 

OOOl. 

1931 

DÉSIGNATION  dks  VALEURS 


)0 
34 
13S! 
J38 


CH.  DE  FER  FRANÇAIS 

ACT.  ET  OBL.  AU  COMPT.)  (Suite^ 

Act.  Orléans  jouiss  

Obi.       —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2       %  1895.. 

—  Grand  Central  3  %  1895 

Ad.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %. 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  I.t'i  

Act  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Paris 

SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(ACTIONS  AU  COMl'TAN'l) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Coinp''  Générale  des). 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  jouiss. 

C'"  G''  Transatlantique  

Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —         jouiss  . . . 

"SToitures  à  Paris  

C'=  Générale  de  Traction. 
Etabl.  Decauville  ainé  .... 
Malâdano  (Mines  de  

—  —  jouiss. 
Mines  d'or  et  d'expl.  (C''  f»'; 
Métaux  iC"  hançaise  des) 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.(G'«  dui  en  liq 

—  Bons  à  luis  1889 

Canal  maritime  de  Suez.. 

—  jiarts  de  fond. 

Dynamite  (Soc.  Centrale  de) 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 

FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2%  %(ch.fixe!5i20j 

Argentine  6  %  1891  

Autriche  4%  or  (ch.  fixe2f.50) 
Brésil  4      %  1888  

—  4  %  1889  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  lots  1888  

Danemark.  3  %  1891  

Egypte  (Dana-Sanieli  4  %).. 

—  (Unifiée  7  %)  

—  (Privilé^'iée  3  %  %).. 

Espagne  4  %  Extérieure  

Cuba  6  %  1886  

—  5  %  1890  

Finlande  3  %  %  1889   

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2K%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (EisUe)  5o;e  mi 
Norvège  3  %  1888  

—       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i'A  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  .  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  aniort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —  1890  I2' et 3»  émis.) 

—  —  1890  (4'  émis.).. . . 
_  —  1893  (5'  éniis.l...  . 

—  —  1894  (6*  émis.).. . . 

—  Consolidé  4  %(lr«et2«sér.) 

—  3%orl891  l'et2''ém.  1894 

—  3  %:  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

Suède  3  %  1894  

—  3  >/î  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  série  B  — 

—  série  C  . . . . 

—  séiae  D  

Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  5  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

3      %  1894  

Uruguay  3  %  %  1894  


fj;î;t..?liK  on  ISTÉRÉT  distribue  eo 


1896 

1897 

1898 

1899 

43  50 

43 

50 

43 

50 

43 

50 

43  50 

15  .  . 

15 

15 

15 

15  . . 

15  .. 

15 

15 

15 

15  .. 

12  50 

12 

5(3 

12 

50 

12  50 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

38  50 

38  50 

38 

50 

38 

50 

38  50 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

25  . . 

25 

25 

25 

25  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15  .  ■ 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

12 

12  . . 

*  '  *  ' 

15  . . 

15  .. 

15 

15  . . 

lO   .  . 

18 

18 

20 

20  .  . 

27  50 

28  50 

28  50 

28  50 

28  50 

64  50 

66  50 

68 

71 

'74 

64  50 

65 

62 

49 

59  .. 

52  . . 

52  50 

49 

50 

36  50 

46  50 

15  .. 

18 

15 

15 

16  .. 

30  . . 

27 

50 

25 

17 

50 

22  50 

45  . . 

55 

65 

65 

00  . . 

£U  .  . 

30 

40 

40 

40  . . 

28  50 

28  50 

28  80 

15 

5  . . 

6 

5  a. 

5  . . 

5 

6 

5  . . 

40  .. 

40 

40 

50 

50  .. 

27  50 

27 

50 

27  50 

37 

50 

37  50 

7  .. 

7 

5  50 

5 

5  50 

12  .. 

30 

30 

30 

10  .. 

25  .. 

25 

12 

50 

12  50 

25  .. 

99  49 

100  o;> 

97  62 

10^7 

74 

lié  4S 

4 1  96 

42  28 

40 

91 

45 

61 

51  53 

12  50 

'5 

12  50 

20 

22  50 

6  .. 

12 

15 

18 

16  50 

2  /5 

2 

75 

2 

75 

2 

75 

2  "5 

5  . . 

5 

5 

5  75 

D  iO 

4  .. 

4 

4 

4 

4  .. 

i  50 

4 

50 

4 

50 

4  50 

4  50 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

•  ■  ■  • 

5 

5 

h  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

A  '  ' 

o    .  . 

3 

3 

3 

;  •  ■ 
0  , . 

4  . . 

4 

4 

4 

4*  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  .  . 

3  50 

3 

50 

3 

50 

3  50 

3  50 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

6  . . 

6 

6 

6 

6  . . 

5  . . 

5 

5 

5 

5  . . 

3  50 

3 

50 

3 

60 

3  50 

3  50 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

'2  50 

■  '  •  ■ 

2  50 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

25 

25 

3  . . 

3 

3 

3 

3  . . 

3  50 

3  50 

S  50 

3  50 

3  50 

1  . . 

1 

1 

1 

1  . . 

22  50 

22  50 

22 

5(j 

22  50 

22  50 

3  . . 

3 

3 

3 

3  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

-4   .  . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  , . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

i 

4 

4  . . 

4  . . 

4 

4 

4 

/. 

■ï  . . 

3  . . 

3 

3 

3 

Q 

0     .  . 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  50 

0  ou 

4  .. 

4 

4 

4 

4  .. 

3  . 

3 

3 

3 

3  50 

3 

50 

3  50 

3 

50 

3  50 

3  .. 

3 

3 

3 

3  .. 

1  .. 

1 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1 

1  .. 

1  .. 

1 

1 

1 

1  .. 

90  .. 

20 

20 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

20  .. 

25  .. 

25 

25 

25 

25  .. 

4  .. 

4 

4 

4 

4  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

20  .. 

20  .. 

20 

20 

20 

20  .. 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

Cours  de  comp.  comm.  juillet 


1897      1898  1899 


1250 
487 
483 
456 
483 

1145 
485 
483 
685 
474 

482 
270 
458 


420 
690 
■-'050 
1125 
840 
365 
715 
1520 
930 
698 

160 

1000 
710 
116 

665 

590 


125 
:i255 
1280 
445 
265 


1390 
482 
480 
443 
480 

1222 
483 
479 
685 
469 

480 
335 
460 


470 

740 
2100 
1128 

835 

362 

690 
1935 
1350 

835 

121 

117 
1030 

740 
92  60 

650  . 

426  . 


112 
3715 
1165 
474 
269 


112  80 

104  80 

69  35 
66  3f> 

I 

1(36  80 
81 
99 

105  20 
107 
102  30 

63  10 
3T9 
310 


218 
140 


104 

101  75 
37  75 
22  70 
21  70 

380 
444 
482  .. 

102  25 
360 
435 

99  20 
40  80 


112 
418 
103 

53 

52  75 
4iO 
106  40 

9'. 

99 
102  85 
109 
104  25' 

34  . 
157  . 
129  . 


214 
22b 
101  60 
101  70 
94  40 


97 

104 

50 

104 

50 

23 

60 

18 

25 

474 

450 

93 

50 

93 

ii) 

103 

20 

95 

10 

90 

25 

95 

50 

93 

30 

m 

102 

35 

102 

30 

102 

50 

102 

70 

103 

75 

102 

35 

102 

90 

103 

102 

50 

103 

50 

106 

10 

105 

50 

106 

75 

103 

20 

104 

94 

30 

97 

50 

101 

25 

101 

50 

70 

20 

61 

50 

103  75 
101 

47 

27 

22  75 
407  . 
470  . 
499  . 
103  . 
370  . 
460  . 
100  . 

44  . 


1270 
468 
464 
420 


1150 
466 
463 
654 
446 


340 
438 


435 
610 
2130 
1130 
825 
325 
585 
1756 
1215 
609 
270 
108 
1335 
1045 
109 
528 

550 


107 
3585 
1360 
515 
315 


108 


102  . 

66  . 

64  . 
435  . 

101  50 
88  .. 
92  50 

103 
106  75 

102  20 
59  70 

284 
240 


220 
255 

98  75 
100 

93  10 
384 


100 
21  90 
495 

92 

92  40 

92  75 
101  40 
101  35 
100  7.') 
100  80 
100  65 
103 
104 
101 

90 

97 

63 


101 

98 

47 

26  50 

22  95 
419  . 
494  . 
510  . 
104  . 
415  . 
456  . 
100  . 

48  75 


1900 


12« 
451 

446 
400 


1080 
451 
447 
620 
430 


325 
422 
438 


410 

630 
2030 
lUO 
805 
330 
510 
2000 
1350 
125 
235 
97 
1170 
870 
95 
480 

780 


3542 
1375 
430 
315 


101  50 


97  25 

68 

67 
399 
100 

78 

81  60 
102 
104 
100  30 

72  30 
336 
282 


227 
289 

98  fO 
94  70 
377 


497 

80  50 
80  50 
78  10 

100  .. 
99  7 
99  .. 
99  40 
99  50 

100  .. 

102  .. 
99  85 
86  .. 
93  35 
63  75 


92 
46  60 
25  55 
22  80 

420  . 

468  . 

510  . 

101  . 

400  . 

460  . 
98  . 
49  . 


Cours  de  clôture  des  5  dernières  sem 


ï!l  II 

IV 

6  déc. 

13  d<; 

e . 

20  déc. 

27  (léc. 

1180 

ueo 

1205 

1190  .. 

1185  .. 

458 

464 

165 

468  . . 

409  50 

452 

460 

460 

166  .. 

464  50 

402 

75 

409 

413  25 

410  .. 

112  ..] 

152 

457 

462 

25 

162  50 

461  50 

1010 

10.30 

1075 

1050  . . 

lO  iO  . . 

456 

459 

465 

462  50 

465  . . 

449 

âO 

455 

458 

458  50 

460  . . 

639 

632 

644  . . 

632  . . 

432 

50 

440 

441 

442  50 

445  . . 

43  s 

450 

449  . . 

455  . . 

318 

315 

300 

3l3  .. 

35  .. 

4Ï9 

75 

433 

435 

433  . . 

433  . . 

515 

517 

562 

578  .. 

60)  .. 

404 

405 

407 

400  . . 

401  . . 

610 

620 

620 

620  .. 

615  .. 

19S5 

1985 

1985 

1975  . . 

973  . 

1 136 

1118 

1110 

1118  . . 

1 1 15.  .  . 

S20 

820 

800 

SOO  . . 

SU  . . 

3  6 

301 

305 

305  . . 

315  . . 

518 

518 

516 

516  . . 

520  . . 

1;  35 

1535 

1530 

530  . . 

1507  .. 

H/25 

1020 

1000  . . 

990  . . 

275 

2i0 

274 

265  . . 

260  .. 

163 

153 

152 

156  .. 

154  . 

950 

875 

925  .. 

985  . 

705 

690 

635 

63>  .. 

689  50 

81 

80  .. 

77  .. 

485 

452 

185 

470  .. 

479  .. 

880 

845 

838 

810  . . 

8/5  .. 

12 

50 

12 

10 

Il)  .. 

9  50 

87 

75 

87 

50 

83 

83  25 

83  25 

3i4') 

3  58 

3590 

.t590  .. 

3622  .. 

1355 

1379 

1382 

1380  .. 

i3yo  .. 

435 

4H  .. 

352 

317 

34  i 

3)1  .. 

340  '.. 

99 

50 

98 

5'' 

98 

72 

98  40 

490  .  . 

99 

75 

100 

101 

100  95 

130  75 

63 

50 

61 

45 

64 

50 

64  60 

65  70 

61 

75 

62 

(..> 

63  15 

63  8 

377 

38'J 



374  . . 

100 

25 

00 

75 

01 

80 

101  80 

lo2 

78 

77 

75 

78 

77  . . 

77  . . 

84 

5(r 

88  .. 

103 

102 

103 

5U 

103  50 

103  90 

105 

105 

105 

105  10 

105  3 

100 

100 

2- 

100 

85 

lOt  . 

lOO  95 

69 

9j 

69 

40 

7') 

0. 

70  35 

70  3':; 

310 

312 

317 

311  .. 

320  . 

256 

261 

264 

262  . . 

265  50 

215 

244 

244 

25 

2  6  10 

216  .5'3 

212 

2i3 

ii  2  .  ■ 

217  5'J 

101 

75 

99 

75 

103 

103  oO 

lOl  . . 

95 

2o 

95 

3 

9. 

67 

95  8  ' 

9')  8C 

363 

50 

365 

371 

3  i  0  . . 

374  .  - 

81 

50 

85  . 

85  40 

95 

25 

. .  . . 

95  25 

24 

1 

21 

25 

24 

2t  80 

25  15 

5ui 

5t 

504 

.004 

504  . . 

503  5(1 

86 

85  50 

74 

76 

4 

77 

76  . . 

75  . . 

74 

25 

76 

75 

76  75 

76  40 

72 

72 

20 

72 

70 

72  M.< 

72  30 

10  ) 

15 

loi 

1')  1 

95 

101  . 

loi  20 

99 

90 

100 

85 

100 

95 

101  .  » 

101  .  . 

1  1 

45 

100 

75 

101 

5U 

loi  15 

100  90 

101 

10 

100 

15 

100 

95 

1  0  "5 

lui  50 

lu2 

100 

55 

101 

103  90 

103  90 

101 

50 

101 

8 

101 

■75 

lo2  05 

102  25 

102 

101 

80 

103 

20 

lOi  75 

102  75 

102 

10 

lOi 

55 

103 

102  75 

l(j3  55 

84 

75 

85 

80 

87 

86  40 

86  90 

91 

95 

75 

95 

3(3 

97  .. 

97  50 

61 

25 

64 

50 

64 

61  50 

64  50 

92 

99 

99 

20 

98 

VO 

98  50 

93  20 

97 

05 

96 

50 

96  50 

96  5  ■ 

96  50 

48 

10 

48  3o 

48 

15 

4»  30 

48  50 

25 

90 

26  05 

26  25 

26  2; 

26  37 

23 

lu 

23 

15 

23  30 

23  40 

23  45 

426 

440 

441 

50 

4.<4  .. 

m  .. 

483 

49Ô 

494 

488  .. 

490  .. 

519 

516  50 

517 

517  .. 

52J  .. 

101 

101 

438 

50 

435 

436 

440  .. 

/.ë  " 

462 

470 

475 

475  .. 

476  .. 

95  50 

95 

25 

96  .. 

48 

75 

49  45 

52  .. 

L'ÉCONOMISTE  EUHOPÉKN 


Tableau  des  Principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SUITE) 


ï.il 

Soin 

nom. 

icrs. 

200.000 

500 

500 

100.000 

500 

200 

200.000 

500 

200 

MO.  000 

500 

250 

Vii.OOO 

100 

100 

120.000 

500 

200 

160.000 

500 

125 

100.000 

500 

250 

95.000 

» 

60.000 

500 

5(  0 

275.385 

500 

500 

99.337 

500 

500 

553.615 

500 

500 

354.578 

500 

500 

147.4ii3 

500 

500 

188.45-2 

500 

500 

391.556 

500 

500 

117.927 

500 

500 

732.118 

500 

500 

3185158 

500 

500 

390.000 

500 

500 

409.610 

500 

500 

94.319 

lOi 

loi 

190.000 

500 

500 

G0'2007 

500 

500 

226935 

500 

500 

46.181 

500 

500 

45.535 

500 

500 

94.254 

500 

500 

195.992 

500 

500 

210.250 

500 

500 

332.066 

500 

500 

93.649 

500 

500 

56.472 

500 

500 

100.000 

600 

400 

70.000 

500 

500 

318.750 

500 

500 

355.932 

500 

500 

1121448 

500 

500 

139.239 

500 

500 

67.723 

500 

500 

112.716 

500 

500 

139.815 

500 

500 

95.816 

500 

500 

100.000 

500 

500 

40.026 

5(30 

500 

325  000 

101 

101 

52.000 

500 

500 

120.000 

5£ 

51 

110.000 

5i 

51 

200.000 

200 

200 

40.000 

500 

500 

100.000 

500 

500 

DÉSKINATION  uns  VAMOURS 


Act 
Obi 


Act. 


Obi. 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 
B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 

Banque  Ottomane  

Robinson  Banking  Cy  Ld 
Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 
Crédit  Mob.  Espagn.  jouis. 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série. . 
Act.  Ch.  Autrich  -Hon^r. . . 
Obi.  anc.   —   3  %  1"  à  8«  émis. 

—  •-     —  9«  émis  

—  —     —  10'  émis.. . . 

—  iiOLiv.  —   série  A  

Obi.  Beyr.-Dam.-Haur.  3  % 

Lombards  

3  o/„  

—  —  série  X  . 

Méridionaux  

Nitrates  Railways  C;  ld 
Nord  de  l'Espagne  — 

—  3  %  1"  série. 

—  —         —  2'  série. 

—  —         —   3"  série. 

—  —  —   4'  série. 

—  —         —   5'  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —  Asturies  l"  hvp. 
_  _        —     2"  hvp. 

—  _         -      3»  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Salomque-Constant. . 
Madrid  à  Saragosse  . . 

3  %  hyp. 

—  —  —    2«  hvp. 

—  —  —    3"  hyp. 

—  Smyme-Cassaba  4%  91 

—  -  40/0  95 

—  Suddel'Esp.3%  ir'^hyp 

Act.  Wagons-Lits  

Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines 
Tabacs  du  Portugal  


Obi. 
Act. 
Obi. 


IIIVIIIKNIIR  ou  INTKIIÊT  ili.slnbu«  «n 


1894 

1895 

18'.  16 

1S97 

1898 

16  fl. 

14  fl. 

12  fl. 

8  fl. 

10  fl. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  p. 

15  ^5 

18  48 

18  06 

13  13 

13  50 

20  . . 

15  . . 

12  50 

12  50 

12  50 

10  . . 

6  25 

5  . . 

3T  50 

37  50 

37  50 

37  50 

37  50 

5 

5  . . 

5  50 

6  . . 

7  . . 

24  . . 

21  . . 

24  . . 

24  . . 

24  . . 

15 

15 

15  . . 

15  .  . 

15  . . 

15 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

15  . . 

33 

28 

31 

28  60 

31  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . 

l5  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

16 

15  .  . 

1  .  • 

5 

4 

3 

1  . . 

lu    .  - 

15 

15 

15 

15 

15  .. 

15 

15 

16  ■'. 

15 

33  . . 

33  1 . 

33  1 . 

33  1 . 

33  1 . 

40  10 

29  25 

y. 

7  50 

11  70 

15 

15 

io 

15 

15 

15 

15 

15 

15 

16 

15 

15  '.  '. 

15 

15 

16 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15  .  '. 

15 

15  . . 

15  .  . 

15 

15 

15  . . 

15  .  . 

15  .  . 

15 

15  '■ . 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15 

15  . . 

15  . . 

15 

15 

15  . . 

15 

15  . 

16 

16  !! 

16 

16 

16  . . 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15  .. 

15  .. 

15  .  . 

15  .. 

15  .. 

15 

15 

15 

15 

15  . . 

15 

15 

15  '.. 

15  '.. 

15  .. 

20  . 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

20  .. 

7  50 

15  .. 

20  .. 

30  .. 

30  .  . 

32  50 

35  .. 

7  50 

10  05 

27  65 

47  70 

50  30 

59  74 

30  .. 

40  .. 

37  .. 

37  .. 

50  .. 

9 

18  30 

12  20 

12  20 

3  65 

3  65 

20  50 

20  50 

19  .. 

15  .. 

7  .. 

12  50p 

45  p 

45  p. 

45  p. 

45  p. 

11  40 

11  85 

14  65 

15  26 

22  .. 

Cours  de  coui] 

U  1 1 1  1 1 1 

juillet 

G(Mirs  de  cl(jlui'e  des  5 

dcniiere»  seiii. 

1896 

1897 

1898 

1899 

20  iiov 

6  i\i'>i:. 

13  <li'f 

20  di'c. 

27  df;(*,* 

536 

520  . . 

488 

515 

449  . . 

115  . . 

145  .. 

450  .  . 

499  . . 

490 

450 

518 

550  .  . 

519  .. 

S50  .. 

745 

580  . . 

592  . . 

6O4 

670 

722  . . 

728  '.. 

72«  .. 

735  .. 

572  . . 

574  . . 

565 

570 

537  .. 

541  .. 

141  .. 

540  .. 

510  .. 

153  . . 

108  . . 

74 

99 

83  .. 

87  .. 

83  .. 

l<3  .. 

1266  . . 

1300  . . 

1300  • . 

1260  . . 

1222  .. 

1238  .. 

1225  .. 

479  . . 

489  . . 

515  . . 

634 

635  . 

535  .. 

510  .'. 

039  .. 

790  .. 

770 

520 

94 

60 

45  . . 

38 

98 

9S  .. 

yo  . . 

yi  .  ■ 

DU 

136  .  • 

65  .  ■ 

65  . . 

242  . . 

285  . . 

277  .. 

270  .. 

2nl  .. 

271 

266  . . 

180  • . 

150 

232 

290  5U 

293  .. 

289  . 

285  .. 

2V7  .. 

255  . . 

176  . . 

145 

226 

290  .. 

291  50 

M  51' 

288  .. 

2S0  .. 
721  .. 

775 

775 

782 

750 

710  .. 

719  .. 

715  .. 

725  .. 

475  . . 

478 

475 

130 

441  .  . 

4.53  .. 

454  .. 

152  .. 

453  .. 

467 

469  . . 

432  .. 

438  .  . 

442  50 

4:i7  . . 

440  .. 

459 

467 

421  50 

425  .. 

434  .. 

432  . 

4;J5  .. 

168 

476 

431  .. 

4i0  .. 

449  .. 

440  . 

445  .. 

301 

295 

286 

223 

192  . . 

189  . 

193  .. 

1?5  .. 

1-5  .. 

226  . . 

195 

173 

170 

14'i  .. 

140  . 

m  .. 

1.0  .. 

364  . . 

386  . . 

389 

348 

352  .  . 

357  .. 

357  .  '. 

356  7.=) 

358 

360  .. 

382  .. 

385 

352 

0  10    .  . 

352  50 

i53  50 

362  50 

075 

634 

696 

695  . . 

680  . . 

680  .. 

681  . 

674  .. 

689  .. 

200 

115 

130  .  . 

193  .. 

112  . . 

130  .  , 

180  .. 

115 

85 

00  • . 

190 

180  . . 

171  '.. 

175  .. 

175  .. 

253 

223 

192 

264 

29'î  . . 

297  50 

295  . 

297  . 

291  .. 

210  . . 

205  . . 

172 

210 

285  .. 

285  50 

2'<5  . 

2i<-^  . . 

i84  .. 

244 

209 

168 

235 

292  .  . 

29J  .. 

292  50 

28  J  .. 

2S9  . . 

289  . . 

207  . . 

168 

233 

288  . 

2^8  .. 

289  .. 

285  .. 

286  .. 

236  . . 

21 1  . . 

170 

232 

289  .. 

290  50 

288  .. 

286  .. 

289  .. 

248  .. 

215 

173 

232 

283  .. 

281  .. 

282  .. 

282  .. 

280  .. 

254 

219 

182 

241 

238  . 

2.H9  . . 

286  . 

285  .. 

282  .. 

249 

215  . . 

171 

250 

287  50 

2'8  .. 

an  .. 

285  . . 

284  .. 

235  .. 

202 

164 

240 

279  50 

279  .. 

277  .  . 

276  .  . 

235  . . 

208  . . 

166 

243 

27  9  50 

278  . 

277  .. 

276  '.' 

275  50 

483  . . 
65  . . 

490  . . 
45  . . 

435 
31 

455 

315 

75 

69  50 

70  .. 

70  5( 

280  . . 

270  . . 

278  . . 

284  . . 

266  . . 

275  .. 

277  '.. 

270  50 

276  .. 

178  . . 

134 

116.. 

242 

265  .. 

261  .. 

26  !  . . 

261  .. 

'268  .. 

328  .. 

288  . . 

215 

310 

345  .. 

318  .. 

.■^51  .. 

349  50 

349  .. 

325  .. 

280  .. 

231 

302 

335  .. 

336  .  . 

311  .. 

337  . 

341  .. 

320  .. 

277  .. 

229  '  ] 

303  .' 

334  . . 

331  .. 

:-!:i7  . 
'.09  .. 

33i  . 

3j9  . . 

418  .. 

422  . . 

432  ,  . 

425  .. 

409  . . 

409  .  . 

iOi  .. 

'.(19  .. 

362  .  . 

356  .. 

368  .. 

370  .. 

360  .. 

357  .. 

357  .. 

3  .9  . 

3  6.. 

118  .. 

107  .. 

100  .. 

136  .. 

197  60 

197  .. 

195 

104  75 

605  .. 

766  .. 

750  .. 

390  .. 

380  .. 

387  .'. 

392  .  . 

39.b  .. 

143  '.  . 

100  .. 

71  .. 

144  .. 

122  .. 

125  .. 

125  .- 

127  .. 

137  .. 

610  .. 

680  .. 

1130  .. 

1448  .. 

1121  .. 

1402  .. 

1414  .. 

1451  .. 

855  y. 

1235  .. 

2260  .. 

2585  .. 

2500  .. 

2485  .. 

2505  . . 

2535  .. 

76 

65  .. 

28  .. 

29  .. 

51  .. 

46  50 

47  .. 

13  .. 

160  .. 

128  .. 

108  .. 

105  .. 

119  .. 

115 

354  .. 

342  .. 

293  .. 

309  .. 

307  .. 

317  .. 

318  .. 

317  .. 

315  .. 

685  .. 

600  .. 

445  .. 

650  .. 

655  .. 

654  50 

049  .. 

680  .. 

555  . . 

600  .. 

626  .. 

755  .. 

762 

715  .. 

717  '.  ' 

712  .. 

VALEURS  FRANÇAISES  ET   ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT   AU  COIVIPTANT 


KOUBRB 

îal. 

Sont. 

TITRES 

nom. 

Ter.s. 

11  726 

» 

16,661 

» 

35.170 

» 

50 , 000 

500 

500 

6.000 

509 

500 

1.200 

500 

500 

6.000 

506 

500 

6.000 

500 

500 

24  000 

500 

185 

100.000 

100 

100 

20.000 

500 

Î.00 

1  380 

500 

500 

4  620 

» 

n 

26 . 000 

500 

500 

12.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

23.200 

» 

32.600 

500 

500 

25 . 440 

500 

500 

20.000 

500 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

500 

500 

6.600 

500 

500 

14.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

24.000 

600 

500 

40.000 

500 

500 

20.000 

600 

500 

25.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

5.000 

500 

500 

14.000 

500 

500 

9.023 

500 

500 

20.000 

500 

500 

24.000 

500 

500 

10.000 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(ACTIONS) 

Midi  jouiss  

Nord  jouiss  

Ouest  jouiss  

Tramways  (C'  G'"  F"  des).  . 
Banque  ae  la  Guadeloupe. 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l  Indo-Chine  

Banq.  spéc.  de  Val.  ladust. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  

—  jouiss  

Gaz  (Compagnie  centrale)  

Dombrowa  .Houillères  de)... 
Aguas-Tenid.  (Mines de  cuiv.) 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Atel.  et  Chaut,  de  la  Loire 
Ch.  et  Atel.  de  la  Gironde. 
Electro-Métallurgie  (S té  F-i 

Fives-Lille   . ..;  

Forges  et  Ac.  Nord  et  Est. 

Aciéries  de  la  Marine  

Bateaux-Parisiens  

Chargeurs-Réunis  

C  'Havr.-Pén.  de  Nav.  àV'. 
Bénéd.  de  l'Abb.  de  Fée... 
Entrepr.  milit.  et  civ.  (C"*  G'') 

Etablissements  Duval  

Gde  Distill.  Cusenier  et  C'' . 

Gr.  Moulins  de  Corbeil  

Lits  Militaires  


COURS  DE  CLÔTURE 

D.erniers 
COURS     20  déc.'2î  déc 
Cotes 


700 
1820 
584 
685 
1000 
1250 
325 
225 
760 

la 

530 
la95 

855 
1400 

997 
44 
1 1.30 

;Q0 

510 

870 

975 

940  , 

625  , 

190  . 

479 
1600  . 
1590  , 

491  . 
1100  , 

640  . 
6750  , 

157 
2590  , 

839  , 

278 
1350  . 


690 
1825 


685 


700 
1825 


685 


525 
865 


1415 
515 

862 
980 
930 


1590 
1590 
494 


640 
6  50 


2552 
835 


1345 


530  .. 


14(0 

990 


U60  .. 

498  .. 

510  .. 

860  .. 

975  .. 

915  .. 

613  .. 

580  .. 

472  50 
1000  .. 
1585  .. 

49}  .. 
1080  .. 

641  .. 


2595  .. 

820  .. 

275  .. 
1340  .. 


SOMBIiB 

TjI, 

80m. 

de 

TITIIBS 

uum. 

Ters. 

56.700 

500 

500 

165.000 

500 

500 

41.462 

500 

&00 

31.607 

420 

■  12.490 

350 

j  44.412 

500 

500 

30.676 

500 

500 

1261.149 

500 

500 

9.276 

500 

500 

18.530 

500 

500 

5.876 

450 

450 

32  983 

500 

.500 

103. 602 

500 

500 

109.573 

500 

500 

65.666 

500 

500 

286.020 

500 

500 

9.740 

506 

500 

5.0.96 

300 

300 

30.180 

600 

600 

2ï5.146 

500 

500 

68.878 

500 

500 

218.207 

500 

500 

35  050 

500 

500 

29.373 

500 

500 

97.880 

500 

600 

49.232 

500 

500 

33.622 

500 

500 

48.672 

500 

500 

40.000 

500 

500 

48.624 

500 

500 

DÉSIGNATION  DES  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

(obligations; 

Ethiopiens  3  %  

Santa-Fé  (Ch.  de  fer)  5  %. . . . 
C  '  G''  F"  de  Tramways  4  % 
Créd.  Fonc.  Col.  obl.  420  f  5  % 

—  obl.  de  350  f. 

Soc.  Fonc.  Lyonn.  3  %  nouv. 

Gaz  et  Eaux  4  %  

Ci'  Parisienne  du  Gaz  4  %  . 

Aciéries  de  France  

Atel.  et  Ch.  de  la  Loire  4  % 

Fives-Lille  6  %  

Métaux  (G'"  F»')  obl.  hyp.  4  % 
Messageries  Marit.  'S  %. 

Omnibus  4  %  

Voitures  à  Paris  3  ^  %  

C'°  Transatlantique  '6  %  ... 
Jardin  d'Acclimatation  5  % 

Soc.  G'«  de  Laiterie  5  %  

Lits  Militaires  4  %  

Suez  5  %  

—  3  %  Ir»  série  

—  —  2"  série  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRAN. 

Bahia  5  %  1888  ,.. 

Catarmaca  6  %  1888  

Cordoba  7  %  1888  

Corrientes  6  %  1888  

Espirito-Santo  5  %  1894.... 
Mendoza  6  %  1888  


COURS  DE  CLOTURE 

Derniers 

COURS  20  déc.  |27  déc, 
Cotés 


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

(obligations) 
Obi.  Charb.,  Mines  et  Usines 
de  Sosaowice  4  %  .... 
Obl.  Wag.-Lits  4  %  l",  2'  sér. 


200  .. 

171  .. 

50:  .. 

3ol  .. 

254  50 

439  .. 

499  .  . 

512  .. 

506  .. 

495  .. 

477  .. 

190  .. 

485  .. 

505  75 

115  .. 

328  .. 

4,50  .. 

295  . . 

610  . 

617  .. 
408 
460 


140 


204 
170 
502  60 
302  50 
255  . . 
439  ., 
497  .. 
512  .. 


480. 
495. 
.89 
506 
4i3 
327 


dl5 
618 
472 
460 


443  ..  435 


200  , 
175  . 
501  . 
303  . 
251  . 
139  . 
499  . 
512  50 


495 
477 
190 

503.  75 


612 
617 


314  ..  344  75 
214  . .    212  . . 


510  25 
-.53  .. 


443 


344  50' 
213  .. 


464  .. 


I 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  30  novembre  1900 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  à  la  "Banque  d» 

France   5  106.743  22 

Effets  et  valeurs  diverses   245.405.083  57 

Trésor  public   18.114.469  36 

Avances  sur  dépôts  de  titres   19.451.263  48 

Correspondants   6.479  389  98 

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid.  21.084.180  14 

Emprunteurs  : 

Prêts  hyP°'*^écaires   1.882.544.679  65 

—    communaux   1.396.5'i7.799  55 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  provenant 

des  Bons  à  lots   28.016.908  54 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves   59  135.236  11 

Semestres  d'annuités  échus   31.745.920  70 

Obligations  retirées  de  la  circulation, 

soit  par  tirages  spéciaux  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st'): 

Obligations  Foncières   147.222.670  4C 

Obligations  Communales   127.149.613  03 

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations   30.002.147  75 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels...   12.933.709  25 

Frais  d'appropriation  et  mobilier   510.798  66 

Divers    22.378.700  77 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus   40. 411. 151  29 

Dépenses  d'administration   3.864.315  80 

Total   4. 107.034.827  31 


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provisior.  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire.  

Réssrve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  compte»  courants  

Correspondants  

Sous-Goiiiptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  

Des  obligats  retirées 
de  la  circulation.  . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligal".  u  » 
Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs                   475.252.295  03 

Obligations  Communales  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1.555.785.100  » 

Des  obligat»  retirées 
de  la  circulation  . . . 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  113. 128. 929  18 

Bons  à  lots  en  circulation  

Obligations  â  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  l'exerc.  1899   ....... 

Exercice  lOdO  


2.205.058.300 
171.980.500 


170.500.000  » 
19.660.368  05 


64.687.691  81 
76.057.277  99 


4.388.707 
133.574 


1.019.452  50 

1.375.310  73 


6.392.558  18 
5.607.148  60 
62.300.309  72 
il  515.820  01 
3.814.705  29 

20.552.112  94 
131  611.570  35 


1.901.786.501  97 


134.732. 000 


81  722.130 


1.46?. 666. 010  82 


28.046.908  64 

24.614.541  68 

11.572.365  27 
21.222,532  27 
36.615.301  38 

S. 558  47 
10.855.465  22 


Total   4.107.031.827  34 


Certifié  conforme  aux  écritures: 

Le  gouverneur , 

H  MOREL. 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

BiUm  au  31  août  1900 
Actif 

Versements  non  appelés                      Fr.  18.000.000  » 

Rentes,  Fond  s  d'Etat,  Obligations  etValeurs 

diverses   2.255.019  90 

Caisse  (Paris  et  succursales)   21.7S1..G95  38 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   21.071.224  94 

Avances  sur  nantissements   20.229.220  99 

Succursales  et  agences   60  2>2  925  08 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  6.966  476  91 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)   219.711  95 

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   Î5').980  89 

Mobiliers   206.835  58 

Immeubles   912.435  50 

Fr.  152. 143. 1  28 

Capital  social                                      Fr.  24.000.000  >. 

Fonds  de  réserve  statutaire   595.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   722.987  13 

Fonds  de  secours   120.000  b 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   'i. 800.000  » 

Réserve    pour   installation  de  nouvelles 

agences    100. OOO  . 

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  de  billets  au  porteur   556  980  89 

Amortissement  du  mobilier   206.835  58 

Réserve  immobilière   600.000  i 

Billets  au  porteur  en  circulation   3  1.689. 105  40 

Comptes  de  dépôts   13.810.689  19 

Dc|i(jts  m  Cciiuiilcs  courants   di^s  gmiver- 

neiueiils  ciilouiaiix   9. 312. .500  - 

Effets  à  payer   246.  471  70 

.Succursales  et  agences   48.914.325  76 

Correspondants  divers  (Paris  fl  suceurs.)..  12.962..Î78  99 

Intérêts  et  eummissions  du  semestre   38.3.582  57 

Dividendes  à  payer   12.076  80 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  2«  semestre  1899   12.152  29 

—   du  l«r  semestre  1900   36S.0'il  32 

1350                                                   Fr-  ir.2.r,3.1i8  22 


SOCIETE  GENERALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  l'industrie  ES  FRANCE 

Bilan  au  30  novembi'e  19iX) 


Actif 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   277.915.177  781 

Effets  à  l'encaissement     33  369. 19  >  23) 

Reports  

Coupons  à  encaisser  «... 

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations. . . 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Appels  différés  sur  actions  

Intérêts  sur  actions  (coupon  au  1"  oc- 
tobre 19J0)  

Passif 

Capital  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  fixe  

Effets  à  payer  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  ,  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profits  et  pertes  (frais  généraux  dé- 
duits)   


55 

279.555  71 

311 

31 '1.643  01 

12 

417.425  05 

885.301  29 

54 

083.512  59 

113 

24i.70'i  98 

2 

479.549  80 

58 

079.596  36 

5 

086.667  95 

Ils 

808.090  83 

80 

000.000  » 

000.000  » 

847 

279  077  57 

160.000.000  » 
12.750.299  49 
6.000.000  » 
233.7,38.581  0:i 
113.834.700  » 
65.049.258  56 

230.670.671  81 

370.215  25 
43.000  85 

1  822. 11 1  55 
847.279.077  57 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   42.097.000 

Agences  de  province.   37.021 .926 

Total   79.  Ils. 926 

Certifié  conforme  ans.  écritures  : 

(351  Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 


Vient  de  paraître,  ciiez  Guillaumiii  i-l  i  Uo,  i  im- 
Kichelieu,  14,  Paris,  la  14«  livraison  du  Diction- 
naire du  Commerce,  de  l'Industrie  et  de  la 
Banque,  publié  sous  la  direction  de  MM.  Yves 
Guyot  et  Arthur  RatFalovich. 

L'ouvrage  formera  deux  foris  volume»  gr.  iii  S. 
Prix  :  50  fr. 

Le  l"'  volume  est  en  vente.  Prix  :  broché,  25  fr.: 
relié,  29  fr.  —  Prix  de  la  livraison  ;  3  fr. 

Cette  livraison  contient,  entre  autre?-  articles, 
les  mots  : 

Minerais  isuitc),  par  M.  G.  Dumont.  —  Mines 
Législallou  des  .  —  Mines  d'or,  par  W.  Rapliat  l- 
(ieorgos  1  évy.  —  Ministère  du  Commerce  et  de 
l'Industrie.  —  Modèle  de  fabrique,  j)ar  M.  VA. 
Vidal-N'a((iiet.  —  Modes,  par  Mme  G.  Piégnal.  — 
Monnaie,  par  M.  ,\.  de  Foville.  —  Monopoles, 
par  M.  Yvi  s  Guyot.  —  Mons,  jiar      Louis  Strauss. 

—  Monténégro,  Montréal,  |iar  M.  A.  Ravier.  — 
Montévidèo,  [larM.  (Charles  Laroussie.  —  Monts- 
de-Piétè,  par  M.  E.  Duval.  —  Mortiers,  par 
M.  Paul  Barré.  —  Moscou,  par  M.  P.  Apostoi.  — 
Moteurs,  par  1^1.  A.  Rubiu.  —  Moûts  conc3n- 
trés.  par  M.  .1.  Desclozoaux.  —  Mulhouse,  par 
.M.  Paul  Mullor.  —  Musc,  par  le  D'  .J.  Laumoiiicr. 

—  Musées  commerciaux.  —  Musique  Gom- 
iiicrce  de  la  ,  (lar  M.  Gariiillr-  Le  .Senne.  —  Na- 
tions auversoi.ses  ,  i)ar  M.  A.  RalTalovicli.  — 
Navigation  intérieure,  Navigation  maritime, 
par  M.  .1.  Lleury.  —  Navires,  (lar  M.  Fouzi-.s.  — 
Newcastle-sur-Tyne,  suivi  dd  Fleuves  et  Ports 
de  la  Tyne.  psir  M.  G. -H.  lUunden.  —  New-York, 
par  M.  SrlidMiholV.  —  Nicaragua  cl  Canal  de 
Nicaragua,  ]iar  M,  D.  Poctor.  —  Nickel,  par 
.\l.  (!.  Duinonl.  —  Nigeria,  par  M.  A.  Ravier.  — 
Nijni-Novgorod,  par  ^l.  P.  .Apostoi.  —  Nitrates, 
par  M.  L.  Grandeau.  —  Nitrique  .\cide  ,  par 
.\1.  A.  Hébert.  —  Noir  animal.  —  Noirs  couleurs  . 
par  M.  L.  Guignet.  —  Nom  commercial,  par 
M.  Ed.  Vi  ial-Xaqiiot.  — North-Shields.  Northum- 
berland.  par  ^L  (i.-Tl.  Blunden.  —  Norvège,  par 
.M.  D.  Bellcl.  —  Nouveau-Brunswick,  Nouvelle- 
Ecosse,  par  M.  .\.  Ravior.  —  Nouvelle-Calédo- 
nie, Nouvelles-Hébrides,  par  .M.  M.  JL  —  No- 
vare.  par  M.  Hcnry-Blane.  —  Numérotage  des 
fils,  de  la  laine,  etc.,  par  M.  Persoz.  —  Objec- 
tifs, Obturateurs,  jiar  ^L  FIcury-Ilerniagis.  — 
Octrois,  jiar  M.  Yves  Guyot.  —  Odessa,  par 
M.  P.  .-Vpostol.  —  Œufs,  —  Offices  internatio- 
naux. —  Offre  et  demande,  ])ar  M.  Yves  Guyot. 

—  Offres  réelles,  par  M.  L.  Saverot.  —  Ohio,  par 
M.  A.  Moireau.  —  Oiseaux  Commerce  des  ,  |)nr 
M.  Eil.  Bauty.  —  Oldham,  par  M.  Fred.-L.  Daw- 
son.  —  Omnibus,  par  M.  C.  Lavollée.  —  Ontario, 
par  M.  A.  Ravior.   —  Opérations  de  Bourse 

ImpiM  sur  les  ,  par  M.  L.  Sa'.efranque.  — Opium, 
par  M.  Ed.  Bautv.  —  Or,  par  M.  .\.  de  Foville.  — 
Oran,  \yav  M.  Wahl.  —  Orange  (Etal  d' .  par 
M.  A.  Havicr.  —  Oranges.  —  Orfèvrerie,  par 
M,  G.-l'i.  Saudo.  —  Orthopédie,  par  M.  (r.  ^Vi<■k- 
ham.  —  Ostende,  par  M.  L.  Strauss.  —  Ouvra- 
ges de  dames,  par  Mme  G.  Régnai.  —  Ouvrier, 
par  M.  Yves  (;u3-ot.  —  Paiement,  par  M.  L.  Sa- 
v,.|-ot.  —  Palestine,  par  M.  A.  Ravier.  —  Panama 

Ville  de  .  —  Panama  r.anal  de  .  —  Papeterie, 
par  M.  Cil.  Fortin.  —  Papier,  par  M.  Choqiiet.  — 
Papier  monnaie,  par  M.  A.  Batlalovich.  —  Pa- 
piers de  fantaisie,  par  M.  Putois.  —  Papiers 
peints,  par  M.  Follet,  —  Papiers  photographi- 
ques, )iar  M.  P'ieury-Hermagis.  —  Paraguay.  p;ir 
M.  A.  Ravier, —  Parfumerie,  jiar  M.  V.  ivloiz.  — 
Paris,  par  M.  A.  Ravier.  V-'ffl 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Services  directs  entre  Paris,  l'Algérie,  la  Tunisie 
^t  Malte  via  Marseille).  —  Billets  simples  vala- 
bles 15  jours. 

PRIX  DES  BILLETS 

Compagnie  Générale  Transatlantifjue 
Alger.  Oran,  Bônc  (par  Philippevillel,  Philippe- 
ville,  Tunis  :  1"  cl  .  197  fr.;  2»  cl..  1-35  fr.  50: 
Malte  (La  Valetie)  :  1"  cl.,  261  fr.;  2»  cl  .  180  fr.  .")(t. 
Compagnie  rie  Navigation  mixte  \Touache 
Alger,  Bône  (par  Philippeville  ,   Philippeville  : 
p«  cl..  147  fr.;  2«  cl-,  10-3  fr.  50:  3»  cl..  63  fr. 
Oran,  Tunis  :  1"  cl.,  1.57  fr.:  2'  cl.,  110  fr.  50: 
cl.,  05  fr. 

Les  prix  de  ces  billets  comprennent  la  nourri- 
lure  à  bord  des  paquebots.  ^  _ 

laraiHERIE  OE  Li  PRESSE 
M.  !«•  da  Croiiiant.   Paris.  —  BUiul 
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ÉHDITIOXsT  VEI\.TEÎ 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur    en    Chef  :    EDMOND  THÉRY 


DIX-HUITIÈME  VOLUME 

N»*  443'"''*  à  468''"'  (du  6  Juillet  au  28  Décembre  1900  inclusivement).  Deuxième  semestre  1900 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 

Des  Matières  contenues  dans  le  Supplément  Hebdomadaire  des  Mines  d'Or 

(ÉDITION  VERTE) 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Anglo-French  Matabeleland,  p.  115,  131. 

Barratt  Gold  Mining  Gompanj-,  p.  108. 
Beers  Consolidated  (De),  p.  ;î. 

Charterland  Goldlields,  p.  186. 

Chemins  de  fer  au  Sud  de  l'Afrique  (Nouveaux),  p.  73. 
Colombie  Britannique,  p.  25,  34,  'i3,  50. 
Consolidated  Goldlields  of  South  Africa,  p.  140,  145, 
15'i. 

Coopérations  dans  les  Mines  du  Rand,  p.  98. 
Crown  Reef.,  p.  10. 

East  Rand  Proprietary  (Groupe  de  1'),  p.  83. 
Ecrste  Fabrieken  Distillery,  p.  107. 

Ferreira  Gold  Mining  Company,  p.  66. 
Franco-African  Exploratiou  and  Investment,  p.  42. 

Geelong  Gold  Mine,  Limited,  p.  170. 
(ieldenhuis  Estate,  p.  82. 
Goerz  (M.  Adolf),  p.  34. 

Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud,  p.  1,  9,  17.  25,  33,  41, 
49,  57,  65.  73,  8L  89,  97.  105,  113,  121,  129,  137,  145, 
153,161,  169,  177,  185,  193,  201.  Voir  Règlement  el 
le  17"  volume. 

Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud  (Frais  de  la),  p.  162. 

Guerre  (Transvaal  après  la),  p.  194. 

Industrie  dans  l'Afrique  du  Sud,  p.  129. 

Johannesburg  (Question  du  retour  à),  p.  178. 

Lancaster  Gold  Mining,  p.  18. 

Main  d^œuvre  chinoise  dans  la  Rhodesia,  p.  201. 
Mashonaland  Agency,  p.  58. 
Matabele  Gold  Reefs,  p.  188. 
May  Consolidated,  p.  114. 
Mines  de  diamants,  p.  138. 
Mines  Rhodésiennes,  p.  122,  130,  139, 163,  178. 
Mines  du  Witwatersrand  (Situation  des),  p.  74.  15'i. 
Mines  d'or  de  Mozambique,  p.  121. 
Mossamédès  (Compapnie  de),  p.  2,  9. 
Mozambique  (Compagnie  de),  p.  1,  17,  33,  41,  49.  57, 
65, 89.  105,  113,  129,  137,  161,  169!  185.  193. 

New  African  Company,  p .  106. 
Nigel  Gold  Mining,  p.  98. 


Oceana  Consolidated  Cy,  p.  195. 

Porteurs  français  de  mines  d'or  et  de  valeurs  du 

Transvaal  (Union  des),  p.  178. 
Princess  Estate  and  Gold  Mining  Cy,  p.  60,  67. 

Règlement  de  la  question  Sud-Africaine,  p.  113. 

Rendements  de  la  Rhodesia,  p.  18,  58,  90,  164,  186. 

Rezende,  Ld,  p.  123. 

Rhodesia  Goldlields,  p.  84. 

Robinson  (Discours  de  M.  J.  B.),  p.  156. 

Rose  Deep,  p.  19. 

Salisbury  Gold  Mining,  p.  91. 

Transvaal  Coal  Trust,  p.  164. 
Transvaal  Gold  Mining  p]states.  p.  9U. 

United  Rhodesia  Goldûelds,  p.  171. 

Village  Main  Reef,  p.  202. 
Violet  Consolidated  Gold,  p.  148. 

West  Nicholson  Gold  Mine,  p.  172. 
Willoughby's  Consolidated,  p.  203. 
Witwatersrand  Deep,  p.  27. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Associated  Gold  Mines  of  Western  Australia,  p.  21,  69. 
Australie  Occidentale  en  1899  et  1900,  p,  179. 

British  Broken  Hill  Proprietary,  p.  142. 

Chillagoe  Railway  and  Mines,  p.  13. 
Commerce  en  Australie,  p.  196. 

Découvertes  à  Kalgoorlie,  p.  109,133. 
Dividendes  des  mines  de    l'Australie  Occidentale, 
p.  21,  149. 

Entreprises  australiennes  (Nouvelles),  p.  201. 

Exportations  d'or  d'Australie,  p.  157. 

Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale,   p.  46, 

76,  109,  149. 
Exportations  de  la  Tasmanie,  p.  46. 

Golden  Arrow  Mine,  p.  165. 
Golden  Horseshoe,  p.  13,  101. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Great  Boulder  Persévérance,  p.  149. 
Great  Boulder  Proprietary,  p.  4. 
Great  Fiiigall,  p.  141. 

Half-Mile  Reef  Mines,  p.  133. 

Hannan's  Brownhill  (Baisse  de  la),  p.  92. 

Industrie  aurifère  dans  l'Australie  méridionale, 
p.  62. 

Industrie  minière  en  Australie,  p.  37. 

Industrie  minière  dans  l'Australie  Occidentale,  p.  165. 

Ivanhoe  (Travaux  sur  la),  p.  173. 

Ivanhoe  Gold  Corporation,  p.  124. 

Ivanhoe  South  Extended,  p.  133. 

Lake  View  Gonsols,  p.  .52,  189,  197. 

Marché  des  valeurs  australiennes,  p.  76,  132. 
Marché  des  valeurs  de  l'A.ustralie  Occidentale,  p.  117, 

148,  189. 

Melbourne  (Découverte  originale  à),  p.  173. 
Minerai»  (Traitements  des),  p.  69. 
Minerais  sulfures  (Traitement  des),  p.  29 
Mines  de  l'Australie  Occidentale,  p.  12,  45,  61,  165, 
173. 

Mines  de  Charters  Towers,  p.  69. 

Mines  de  Queensland  et  de  Victoria,  p.  86. 

Mines  de  Victoria,  en  profondeur,  p.  173. 

Notes  minières  d'Australie,  p.  5,  13,  21,  37,  46,  52,  62, 
69,  77,  86,  93,  101, 109, 118,  124,  133,  142,  149, 158, 
165,  173,  181,  189,  197,  205. 

Nouvelle-(  ialles  du  Sud  eu  1897,  p.  .52. 

Nouvelle  Galles  du  Sud  (Pluies  dans  la),  p.  1(55. 

Nouvelles  d'Australie,  p.  205. 

Pluies  dans  le  Queensland,  p.  13. 

Production  de  l'Australie  r)ccidentale,  p.  4,  29,  30,  52, 

61,  77,  86,93,117,  124,  132,  1.58,  165,  180,  197,  205. 
Production  des  Colonies  .\ustraliennes,  p.  101. 
Production  de  la  Nouvclle-(4alles  du  Sud,  p.  4,  46,  85, 

K.O,  109,  117,  l'iO,  181,  189. 
Production  de  la  Nouvelle-Zélande,  p.  12,  46,  86, 189. 
Production  du  Oueensland,  p.  13,  45,  86,  117,  141, 

149,  189. 

Production  de  Victoria,  p.  36,  52,  93,  117,  1.58,  180. 
Travail  du  dimanche  dans  les  mines,  p.  4. 
Vols  d'or  dans  l'Australie  Occidentale,  p.  109. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 


Achanti.  Voir  Cùte-d'Or. 
Afrique  du  Sud  (Dans  1'),  p.  181. 
Afrique  du  Sud  le  plus  riche  pays  du  monde,  p.  14. 
Afrique  du  Sud  (Développement  des  aS'aires  dans  1"), 
p.  143. 

Bewaarplaatsen  (Question  des),  p.  102. 

Charbon  dans  la  Colonie  de  Natal,  p.  94. 
Charbon  au  Sud  de  l'Afrique,  p.  22,  119. 
Chemins  de  fer  de  Natal  en  1899,  p.  31. 
Chemins  de  fer  de  la  Rhodesia,  p.  79. 
Chemins  de  fer  Sud-Africains,  p. 134. 
Chemins  de  fer  du  Transvaal  et  de  l'Orange,  p.  63. 
Commerce  allemand  dans  l'Afrique  du  Sud,  p.'  127. 
Commerce  de  l'Angleterre  and  le  Sud  de  l'Afrique, 
p.  198. 

Commerce  dans  la  Colonie  du  Cap,  p.  6. 
Commerce  Sud-Africain,  p,  30. 
Concessions  au  Transvaal,  p.  93. 


Consolidated  Goldfields  (Portefeuille  de  la),  p.  158. 
Côte-d'Or  et  l'Achanti,  p.  174. 

Découverte  dans  la  Rhodesia  (Riche),  p,  23. 
Dettes  du  Transvaal,  p.  15. 
Dynamite  du  Transvaal,  p.  143. 

Eau  dans  le  Rand,  p.  70. 
Eau  au  Transvaal,  p.  134. 
Economies  futures  dans  le  Rand,  p.  5. 

Guerre  (Dépenses  de  la),  p.  174. 

Houillères  de  Wankie,  p.  182. 

Inondation  des  mines,  p.  .38. 

Irrigation  dans  le  Sud  de  l'Afrique,  p.  150. 

Johannesburg  (Retour  à),  p.  191. 

Klimke  (Déclarations  de  M.),  p.  53. 

Liqueurs  fortes  au  Transvaal,  p.  5,  134. 

Main  d'œuvre  dans  la  Rhodesia,  p.  54,  71,  79,  182. 
Main  d'œuvre  indigène  au  Transvaal,  p.  110,  118. 
Marché  Sud-Africaiu,  p.  22,  47,  102,  118,  150,  166,  17'i. 
Minerai  dans  la  Rhodesia  (Teneur  du),  p.  198. 
Mines  durant  la  guerre,  p.  46,  54,  78,  190. 
Mines  après  la  guerre  (Situation  des),  p.  167. 
Mines  de  rAfri({ue  occidentale,  p.  126,  182,  206. 
Mines  dans  la  colonie  de  Natal,  p.  205. 
Mines  du  Rand  (Situation  des),  p.  22,  87. 
Mines  de  la  Rhodesia,  p.  118,  135. 
Mines  du  Transx  aal  et  les  ca])italistes,  p.  37, 
Mines  du  Transvaal  (Avenir  d^s),  p.  14,  126,  167,  199. 
Mines  du  Transvaal  et  le  Trésor  de  la  République  Sud- 
Africaine,  p.  126. 
Mineurs  à  Capetown  (Retour  des),  p.  38. 
Monopole  de  la  Dynamite,  p.  110. 
Monopoles  au  Transvaal  (.Vbolition  des),  102. 

Netherlands  South  African  Railways,  p.  7. 

Production  d'or  du  monde,  p.  125. 
Programme  (Un  joli),  p.  62. 

Rendement  de  la  Rliodesia,  p.  (>3,  103. 

Rhodesia  (Dane  la),  p.  95. 

Robinson  (.\ppréciations  de  M.  J.  B.).  p.  159. 

South  African  Gold  Trust,  p.  6. 

Valeurs  de  l'Afrique  occidentale,  p.  142. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Nous  lisons  dans  le  Manica  Mining  Journal  (Mo- 
zambique) que  M.  Bartissol,  lo  financier  pari&ien  bien 
connu,  s'est  rendu  acquéreur  des  mines  d'or  Bragança 
et  Richmoncl.  Situées  dans  la  vallée  du  Chimezi  (con- 
cession de  la  Compagnie  de  Mozambique),  ces  deux 
propriétés  étaient  counues  depuis  longtemps,  mais  on 
hésitait  à  se  prononcer  sur  leur  valeur  à  cause  mtme 
de  la  richesse  des  ('chantillons.  «  Ce  sont  des  poches  » 
disait  l'un.  —  «  Vous  ne  trouverez  rien  en  profondeur  » 
disait  l'autre. 

En  dépit  de  ces  augures,  M.  Dandl'ord  entreprit  le 
développement  de  la  Bragança  et  après  un  travaillong 
et  opiniâtre  mit  à  jour  un  »  reef  »  comme  il  n'en  exisle 
pas  au  Transvaal  si  ce  n  est  au  Rand. 

Ingénieurs  et  exi)=rts  lurent  surpris  de  la  richesse  de 
la  propriété,  et  une  Coiupa^^nie  devait  se  former  à  Lon- 
dres pour  l'acquérir,  lorsque  éclatèrent  les  événements 
du  Transvaal,  et  les  Anglais  laissèrent  échapper  l'oc- 
casion de  s'en  rendre  ac([uéreurs  à  bon  compte. 

La  Compagnie  formée  par  M.  Bartissol  est  au  capital 
<ie  140. OUO  liv.  st.  Elle  achètera  environ  500  claims.  Le 
personnel  et  le  matériel  sont  en  route.  Un  estime  que 
dans  ces  conditions,  M.  Bartissol  a  fait  une  excellente 
affaire. 

Il  en  est  de  même  des  commerçants  de  Macequece, 
qui  avaient  ouvert  à  M.  Dandfor'i  un  crédit  de  600.000 
francs  pour  l'aider  à  développer  Brangança  et  qui,  au- 
jourd'hui, non  seulement  sont  remboursés  de  leurs 
avances,  mais  encore,  ont  en  portefeuille  des  actions 
<[ui  font  déjà  prime. 

Les  prospections  faites  sur  les  concessions  voisines 
tendent  à  établir  qu'elles  .<!ont  aussi  riches. 

Ainsi  donc,  les  concessions  que  possède  la  Mozam- 
bique et  dans  lesquelles  l'or  avait  été  constaté  com- 
mencent à  être  mises  en  exploitation.  C'est  un  fait  sur 
lequel  il  convient  particulièrement  d'attirer  l'attention. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 

Les  Boers  ne  cessent  de  harceler  les  troupes  britan- 
niques, et  leurs  mouvements  ont  été  assez  inquiétants 
parfois.  C'est  ainsi  que  le  23  juin,  il  a  fallu  le  concours 
de  deux  divisions  pour  sauver  le  général  Cléments  qui 
se  rendait  avec  un  convoi  de  Winburg  à  Senekal.  Ce 
convoi  a  t-il  été  sauvé,  comme  le  mentionnent  les  dé- 
pêches anglaises  ?  C'est  ce  que  les  dépèches  venues  de 
Lourenço-Marquès  nient.  En  tous  cas,  lord  lloberts  a 
compris  qu'il  devait  tenter  un  ell'ort  pour  faire  cesser 
les  attaques  auxquelles  se  livre,  dans  le  nord  de 
l'Orange,  le  général  De  Wet  avec  ses  Burghers.  11  est 
vrai  que  ce  dernier  devient  véritablement  gênant.  On 
avait  envoyé  contre  lui.  il  y  a  un  mois,  la  division  Jan 


llamilton  qui  n'a  pas  suffi  ;  en  effet,  elle  a  perdu,  en 
tués,  blessés  ou  prisonniers,  1.700  hommes.  Lord  Ko- 
berts  a  alors  envoyé  à  la  rescousse  la  division  Hunter, 
qui  devait  opérer  sur  les  derrières  de  De  Wet  et  s'ef- 
forcer de  prendre  Frankfort  où  les  Boers  avaient  con- 
servé, dit-on,  un  important  dépôt  d'armes  et  de  muni- 
tions. Jusqu'à  présent,  le  général  Hunter,  bien  qu'ayant 
dù  passer  le  Vaal,  n'a  pas  donné  ce  qu'on  attendait  de 
lui.  On  l'attend  toujours  à  Frankfort  où  il  sera  rejoint 
par  la  brigafle  Macdonald  venant  de  Heilbron.  D'autre 
part,  le  général  Clery,  avec  une  partie  des  troupes  du 
général  Buller,  est  entré  en  ligne.  Bref,  à  l'heure  ac- 
tuelle, cinq  colonnes  anglaises  s'avancent  contre  les  3 
ou  4.000  hommes  que  commande  De  Wet  dans  r(Jrange. 
Elles  les  auraient  même,  dit-on,  entourés.  Il  faudrait 
donc  s'attendre  à  d'importantes  rencontres  d'ici  peu. 
Mais  De  Wet  se  laissera-t  il  surprendre,  et  n'a-t-il  pas 
déjà  passé  à  travers  les  mailles  du  filet  tendu  autour 
de  lui,  c'est  ce  qu'on  ne  sait  pas  encore.  En  tout  cas, 
pendant  ce  temps,  le  général  Botha  mélite  un  contre- 
coup sur  les  communications  par  voie  ferrée  de  Buller 
avec  le  Na'al,  et  il  a  même  déjà  commencé  à  agir.  Sir 
Redvers  Buller  a  en  effet  télégraphié  le  ler  juillet  : 

La  lO-  brigade,  en  reconnaissance  le  39  juin  près  de 
Amerspoort,  a  trouve  3.000  Boers  occupant  avec  des  canons 
une  forte  position.  La  10"  brigade  s'est  retirée  après  avoir 
combattu  les  Boers.  Elle  ne  fut  pas  suivie  par  eux  dans  sa 
retraite.  Elle  a  eu  2  tués  et  G  blessés. 

Ceci  n'est  qu'un  début.  Il  y  aura  sans  doute  des  ac- 
tions plus  importantes,  et  l'on  verra  plus  tard  si  le  but 
de  Botha  est  simplement  de  diminuer  la  pression  exer- 
cée sur  les  commandos  d'Orange,  ou  si,  au  contraire, 
De.  Wet  fait  le  jeu  de  Botha.  Quoi  qu'il  en  soit,  l'aire  où 
se  meuvent  les  commandos  d'Orange  est  si  vaste,  le 
pays  si  accidenté,  qu'ils  peuvent  fort  bien  échapper 
et  recommencer  ailleurs  le  même  jeu  qu'auparavant. 
Et  j-i  les  Burghers  de  l'Orange  se  montrent  tellement' 
tenaces,  ce  n'est  point  parce  que  le  pré>ident  Krûger 
les  excite,  mais  parte  que  la  llépublique  d'Orange  est 
annexée,  qu'ils  n'ont  potitiquement  plus  rien  à  perdre, 
ayant  déjà  tout  perdu  ;  c'est,  enfin,  parcequ'ilséprouvent 
la  sensation  iraméiiiate  et  perpétuelle  de  la  présence  de 
l'étranger  sur  leur  sol,  un  étranger  qui  annonce  l'inten- 
tion de  ne  jamais  s'en  aller. 

Pour  le  moment,  les  préliminaires  de  l'action  engagée 
paraissent  avoir  été  favorables  aux  Boers.  Les  Anglais 
ont  bien  pris  Heidolber.n  où  ils  comptaient  cerner  le 
commandant  Viljoi  n.  Mais  ils  n'ont  pu  y  parvenir,  et, 
d'après  une  dépêche  de  source  boer,  ils  ont  fait  des  per- 
tes conn'dérriblcs.  Deux  fourgons  de  cadavres  ont  été 
conduits  hors  de  la  a  ille.  De  même,  le  30  juin,  la  co- 
lonne volante  du  général  Cléments,  partie  de  Senekal 
avec  des  ordres  cachetés,  a  rencontré  des  Boers  à  5  ou 
6  milles  de  cette  ville,  sur  la  route  de  Lindley.  On  n'a 
reçu  aucun  détail  de  l'engagoment  qu'on  sait  avoir  été 
très  vif,  PU  dehors  du  fait  que  le  général  Cléments  a 
fait  savoir  que  tout  allait  bien. 

Au  sujet  de  l'Etat  Libre  d'Orange,  disons  encore 
qu'une  proclamation  du  général  anglais  Kundle,  en 
date  du  ;50  juin,  annonce  au.\  habitants  de  Trommel, 
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dans  l'Orange,  que  leurs  iermes  seroni,  cenfisqaées,  que 
tous  les  reçus  donnée  pour  r-^quisilions  militaires  se- 
ront annulés,  qu'aucun  paiement  ne  sera  fait  et  qu'une 
amend-!  sera  infligée,  si  les  habitants  reçoivent  des 
patrouilles  d'Ordngi>tes  ou  ne  signalent  pas  leur  pré- 
sence aux  Anglais  dans  leur  voisinage. 

La  pri)ciHination  fait  ressortir  que  des  petits  dcta- 
chemeiits  d'Oi angistes  armés  se  cachent,  le  jour  dans 
les  montagnes,  el,  la  nuit,  dans  les  fei nies,  et  qu'il  faut 
que  cet  état  de  choses  cesse.  Dans  l'état  d'esprit  où  s  >nt 
les  Orangisles,  ^eut-on  compter  que  cette  proclamation 
portera  ses  fruits? 

M^intenaiit,  si  on  se  reporte  à  une  dépêche  du  géné- 
ral iioberts,  oii  trouve  que  la  population  civile  des 
villes  de  Pretoria  et  de  Johannesburg  soulfre,  beau- 
coup en  ce  moment,  par  suite  de  la  pénurie  de  vivres. 
On  dit  qu*i  les  troupes  reçoivent  leur  ration  entière, 
mais  le  chemin  de  fer  de  Hlœtnfontein  à  Pretoria  étant 
toujours  intercepté,  le  service  de  ravitaillement  de 
l'armée  ne  se  tait  plus  que  par  la  route  oïdinaire,  et  il 
y  a  là  à  compter  avec  les  attaques  des  Boers  ;  on  pou- 
vait espérer  que  l'armée  pourrait  vivre  sur  le  pays, 
mais  les  rea^eignemeuts  transmis  laissent  entendre 
que  cette  ressource  n'existe  pas.  11  faut  donc  que  l'ar- 
méd  anglcise  vienne  à  bout  de  De  Wet  pour  pouvoir 
se  ravitailler  sérieusement,  et  c'est  pourquoi  les 
opérations  sont,  en  ce  moment,  dirigées  si  acdvement 
contre  ce  général. 

On  télégraphie  que  les  patrouilles  boers  se  montrent 
toujours  da.is  les  environs  de  Preioria.  On  ajoute  que 
de  fréquentes  communications  sont  échangées  entre  le 
général  B  )thaet  des  habila-its  de  la  ville  qui  serait, 
dit-on,  rempli'^  d'espions.  On  prétend  que  le  gros  de 
l'armée  de  Butha  se  préparerait  à  attaquer  Pretoria 
avec  la  coopération  de  Burghers  y  résidant.  On  dit 
môme,  au  deraier  moment,  que  les  communications 
des  Anglais  qui  occupent  la  ville  seraient  coupées, 
.jnûn,  s  il  en  faut  croir  a  un  correspondant  du  Chicago 
Record,  le  président  Kriiger  aurait  déclaré  que  les 
Boers  étaient  pleins  de  courage  et  que  les  Anglais  qui 
n'occupent  même  pas  le  tiers  du  Trausvaal,  ne  vien- 
dront jamais  à  bout  des  B^ersdans  les  montagnes. 

En  résumé,  la  situation  ne  s'est  pas  modifiée  depuis 
huit  jours.  Mentiounous  encore  les  dépêches  qui  sont 
parvenues  et  qui  donnent  des  détails  our  la  situation 
générale  dans  le  sud  de  l'Afrique  : 

Par  ordre  de  lord  R  ibeit^,  1.400  employés  hollan- 
dais de  U  Compagnie  des  Chemins  de  fer  néivlan- 
dais  siid-africuine  oat  élé  expulsés  avec  leurs  familles 
du  territo  re  du  Trausvaal.  I  s  seront  embarqués  pour 
l'Europe,  à  East-Lond  >n,  sur  des  navires  aug'ais.  Ces 
employés  refusaient  de  travaill-r  pour  assurer  le  ravi- 
taillement des  troupes  anglaises.  Li  Société  sud-afri- 
caine prr-nd  des  m  -sures  pour  les  secourir  dès  leur  ar- 
rivée eu  Hollande.  D'autre  part,  et  ce  qui  confirm-^rait 
ce  qui  se  dit  au  suj  -t  des  espions  à  Pretoria,  lord  Ko- 
berts  vient  d'enjoindre  à  tous  les  citoyens  mâles  au- 
dessus  de  seize  ans,  habitant  la  ville,  de  se  munir  d'un 
permis  de  séjour.  Celte  disposition  ne  s'applique  pas, 
naturellemeut,  aux  sujets  anglais. 

On  mande  du  Capetovvn,  à  la  Diily  Chronicle  que  la 
situation  à  K  mbcrley  e^t  actuellement  plus  mauvaise 
qu'elle  ne  l'était  pendant  le  siège.  Les  femmes  et  les 
enfaots  des  volontaires  locaux  sont  dans  b  plus  com- 
plet dénu'iment.  Dans  le  district  de  Birkly-West, 
75  0/0  d  -s  indigènes  et  un  nombre  assez  élevé  "d'Euro- 
péens sont  malades  de  la  fièvre.  Eufin,  le  D  lily  Gra- 
phie apprend  qu'un  médecin,  bien  connu  dans  le  nord 
de  rAngleterr.-:  et  quie-t  actuellement  dans  l'Afrique 
du  Sud,  écr  t  qun  le  public  anglais  serait  saisi  d'hor- 
reur b'il  connaissait  la  façon  dont  sont  traités  les  ma- 
lades. L°s  j)urnaux  d  se  nt  que  le  Com  té  chargé  de 
faire  une  enquête  sur  le  traitement  intligé  aux  malades 
dans  l'Afrique  du  Sud  est  composé  de  quatre  mem- 
bres :  un  civil,  un  miliiaire  et  deux  médecins. 

La  mission  Boer  a  décidément  quitté  les  Etats-Unis. 
Elle  doit  arriver,  aujourl'hui  vendredi,  à  Paris. 

Ouaiit  au  procès  îles  Cheinins  de  fer  du  Transvaal, 
à  Bruxelles,  il  n'a  pas  encore  pris  fin.  Les  avocats  des 
défendeurs  continuent  leurs  plaidoiries. 


COMPAGNIE  DE  MOSSAMÉDÈS 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie s'est  tenue  le  16  juin,  à  Lisbonne.  Dans  le  rap- 
port du  Conseil  d'administration,  nous  tiouvons  les 
renseignements  suivants  sur  Its  événements  saillants 
qui  se  sont  passés  au  courant  de  l'exercice,  ainsi  que 
sur  la  situation  présente  et  l'avenir  de  la  Compa- 
gnie. 

La  Compagnie  a  cédé  son  droit  à  la  construction 
d'une  voie  ferrée  qui  partira  soit  de  Port-Alexandre, 
soit  de  la  Baie-des-Tigres,  pour  aluntirà  Humbe,  ainsi 
qu'à  l'établissement  des  ports,  quai<,  docks  et  lignes 
t  légraphique"^s  nécessaires  à  l'exploitation  d  une  lelle 
ligne. 

L'exploitation  de  la  région  aurifère  de  Cas-inga  ne 
rencontrera  plus  maintenant  aucune  entrav,-;  en  effet, 
Iês  négociations  entamées  depuis  plusieurs  années  avec 
un  syndicat  local,  qui  prétendait  se  prévaloir  de  droits 
antérieurs  à  ceux  da  la  Compagnie  sur  une  des  plus 
riches  parties  aurifères,  ont  abouti  à  une  entente.  En 
vertu  de  cet  a:;cord,  ce  syndicat  de  Cassinga  a  aban- 
donné toutes  ses  prétentions  sur  lesdites  mines,  contre 
la  remise,  qui  xui  a  été  faite,  de  iO.CuO  actions  de  la 
filiale  The  Cassinga  Concessions,  Limiled,  qui  avaient 
été  réservées  dans  ce  but.  Dans  ces  circonstances,  la 
Cassinga  Concessions,  Limiied,  se  prépare  à  co'umen- 
cer  bientôt  l'exploitation  minière.  L'autie  filiale 
South  African  Company  se  propose  d  envoyer  une 
expédition  sur  ses  territoires  miniers  dès  que  la  saison 
le  permettra. 

La  Compagnie  a  jugé  que  l'heure  était  venue  de  con- 
naître les  territoires  de  sa  concession  situés  entre  le 
Cunene  et  le/ambèze,  et  d'en  prendre  définitivement 
possession.  Dans  ce  but,  elle  a  envoyé  une  expédition 
commerciale  et  scientifique  au  Zambèze;  celte  expédi- 
tion, qui  a  quitté  Mossainélés  en  août  18^9,  ne  sera 
pas  de  retour  avant  la  fin  de  cette  année. 

Relativement  aux  100.000  actions  de  réserve  dont 
l'émission  avait  été  décidée  par  la  dernière  a^-semblée 
générale,  le  Conseil  annonce  qu'au  31  décembre  der- 
nier, 15.000  actions  avaient  été  <<  levées  ». 

Les  50.000  actions  de  la  Soulli  West  Africa  Com- 
pany, Limited,  qui  figuraient  au  dernit'r  bilan  pour 
mémoire,  ont  été  vendues  à  un  prix  m  >yen  de  2i  sh. 
G  pence,  ce  qui  a  permis  de  réaliser  un  bénéfice  qui  a 
été  porté  dans  les  comptes,  et  que  le  Conseil  propose 
d'appliquer  à  l'amortisse jucnt  du  compte  :  »■  Conces- 
sion et  premier  établissement  ». 

Les  établissements  commerciaux  de  la  Compagnie  à 
Mossaméd-^sChibia,  Port-Alexandreet  Humbe,  ain.-i  que 
la  ferme  d'élevage  et  d'essais  de  cultuio  à  Ediva,  conti- 
nuent à  fonctionner  et  à  se  développer  d'une  manière 
normale.  Ces  établissements  sont  appelés  à  prendre 
sous  peu  un  essor  et  une  importance  con-iderables, 
dès  que  les  travaux  de  construction  du  chemin  de  fer 
de  Humbe  seront  commencés. 

I^a  petite  pêcherie,  jointe  àla  factorerie  de  Port- Alexan- 
dre depuis  le  mois  de  janvier  1899,  a  couvert  largement 
to'is  s-is  frais  pendant  ce  premi-r  exercice,  bien  que 
le  personnel  noir  affecté  à  ce  travail,  auquel  il  était 
absolument  étranger,  ad  été  bien  novice,  pendant  les 
premiers  mois;  on  peut  donc  compiler  avec  quelque 
certitude  que  l'industrie  de  la  pêche  donnera  pendant 
le  prochain  exercice  des  résultats  très  rémunérateurs. 
Les  salines  du  Cabo-Negro,  situées  dans  le  voi-inage 
de  Port- Alexandre  et  dont  la  construction  a  été  com- 
mencée au  mois  de  novembre  dernier,  vieadront  don- 
ner un  mouvement  plus  grand  encore  à  cette  facto- 
rerie, car  ces  salines  auront,  à  cause  de  le  ir  [jroxi- 
mité,  la  clientèle  tout  entière  des  villages  de  pêcheurs 
de  Port-Alexandre  et  de  la  Baie  des  Tigres. 

Ea  dehors  de  l'attention  apportée  au  développement 
des  moj-eas  de  communication  qui  donnèront  à  ses 
terrains  une  plus-value  considérable,  la  Compagnie 
veut  créer  dès  maintenant,  au  milieu  de  ses  territoires, 
des  centres  de  population  blanclie  en  favori?ant  l'éjui- 
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gration.  La  ])rosp(''ritA  de  telles  colonies,  installées 
dans  des  centres  feililcs  et  salubres,  attirera  d  autres 
colons,  g  Ace  auxquels  les  terrains  acquéreront  cer- 
tainement la  valeur  des  meilleures  ternies  du  Sud- 
Africain. 

En  soumettant  les  comptes  de  l'exercice  écoulé,  le 
Conseil  passe  successivement  en  revue  les  diveiS  arti- 
cles du  l)ilun  et  du  compte  profits  et  pertes,  sur  les- 
quels il  donne  les  explications  qu'ils  comportent. 


BILAN  AU  31   UÉCEMURK  1899 

Actif 

Concession  premier  élahlissement.  — «Ce  compte  com- 
prend la  valeur  de  la  propriété  et  les  droits  acquis,  ainsi  que 
les  frais  de  premier  élablissement. 

Route  de  Ilumbe.  —  La  somme  de  52.93G  francs  78  ou 
9.5a8$6i0  reis  or  représente  la  valeur  de  la  route  construite 
de  la  côte  à  Humbe. 

Mobilier  à  Pori.'!  et  à  Lisbonne.  —  Ce  compte  représente 
la  valeur  du  mobilier  des  bureaux  dans  ces  deux  villes. 

Banquiers.  —  Le  solde  disponible  chez  les  banquiers  de  la 
(.Compagnie  s'élevait,  au  31  décembre  1899,  à  1.75D.UU1  fr.  90 
ou  315.0U0$>ia  reis  or. 

Caisse.  —  Le  solde  des  espèces  en  caisse,  dans  les  bureaux 
do  siège  social  à  Lisbonne  et  du  Comité  de  direction  à  Paris, 
conslitue  cet  article. 

Compte  oé.néral  de  Mossamédès.  —  Dans  ce  compte,  se 
trouvent  compris  :  la  valeur  des  immeubles,  du  matériel,  des 
marchandises,  du  bntail,  des  produits  du  pays,  ainsi  que  les 
espèces  en  caisse,  existant  dans  chacun  des  établissements 
comraprciaux  ou  agricoles  d'Afrique,  soit,  en  reis  courant, 
213.2'^8$'271  représentant,  au  cours  moyen  de  tin  d'année,  une 
valeur  de  86!  .U43  fr.  7.^)  ou  15i.987$875  reis  or,  qui  se  décom- 
pose comme  suit  : 

COMPTE  GÉNÉRAL  DE  MOSSAMÉDÈS 

Factorerie  de  Mossamédès 

Reis  Francs 

Immeubles   41. 33c  $221  lfi6.917  » 

Matériel  et  mobilier   8.311  420  33.563  P3 

Mar(;handises  générales   53.508  9BI  216.078  20 

Caisse   435  234  1.7f.S  03 

EtTets  à  rectvdir   3.657  500  14.769  30 

Salines  du  Gabo  Negro   2.1-58  875  8.7i7  85 

Produits  divers   26S  950  1.0  6  05 

Personnel  noir   2.. 392  517  P.GU  2^ 

Comptes  courants,  débiteurs   30.084  069  121.480  13 

142.1ôv$747   574  OMI  45 

Factorerie  de  Humbe 

Immeubles   8.696$320  35.116  29 

Matériel  et  mobilier   2.32U  285  9.370  15 

Marchandises  1 1  espèces  en  caisse. .  5.448  606  2i  OOi  46 

Produits  divers   422  072  1.701  27 

Comptes  courants,  débiteurs   699  OW  2.8-I2  95 

17.,586$3H1     7I.01H  12 

Factorerie  de  Port  Alexandre 

Immeubles   9.875$S83  30.870  57 

Matériel  et  mobilier   2.396  409  9.677  39 

Marchandises  et  espèces   2.183  679  8.Hl><  lu 

Pêcherie  et  poisson  salé   573  530  2  316  26 

Débiteurs  divers   4.133  915  1().693  01 

19.16:!$-il5     77.:-<x4  M'-t 

•Factorerie  de  Chibia 
Marchandises  en  con.sigaation   1.863$-ï70  7.. 526  F 5 

Ferme  d'Evida 

Immeubles  et  terrains  cultivés              6.159$270  24.871  80 

Matériel  et  mobilier                           2!8j6  240  11  fi34  46 

Marchandises  \.,.      \  ^239  h08  5!('07  ()•>, 

Bétail                                             22.206  500  89  671  96 

32. 461  $808    Kjl.QxiS  •<j4 

Marchandises  en  route.  —  Cet  article  comprend  la  valeur 
des  marchandises  expédiées  aux  établissemenls  d'Afrique. 


au  31  décembre  189^,  non  arrivées  ù  di;.slin;iliofi  à  cette 
époque,  et  dont  l'importance  n'a  donc  pas  pu  tigurer  dans  la 
comi)tabilité  d'Afrique  de  cet  exercice. 

IC/fets  d  recevoir.  —  Ce  compte  s'explique  do  lui-même. 

Loyer  d'avance.  —  L:i  somme  de  2  7.'i0  fr.  ou  495. (JOO  reis 
or,  représente  l'imporlance  do  six  mois  «li;  loyer  payés 
d'avance,  inqiutables  sur  les  six  derniers  mois  du  jouissance 
des  locaux  du  bureau  à  Paris. 

Compte  ETpoiilion  de  1900.  —  La  somme  d"  3.f:62  fr.  29 
ou  5")1.2r2  rtis  or,  représente  la  valeur  d'achat  d'ivoire  et  de 
produits  qui  figurent  à  l'iixposilion  univcrsille  do  Paris, 
dans  l'exposition  de  la  Compagnie,  installée  au  ïrocaUéro,  au 
Pavillon  des  Colonies  portugaises. 

Produits  divers.  —  L'importance  de  ce  compte  représente 
la  valeur,  au  prix  de  revient,  des  produits  expédiés  par  les 
élahlissements  d'Afrique,  et  qui  n'étaient  (  as  encore  vt  iidus  à 
la  lin  de  l'exercice,  tt  se  trouvaient  en  consignation  chez  les 
agents  chargés  de  leur  vente  en  Europe. 

Valeurs  en  portefeuille.  —  Ce  chapitre  porte  la  trace  de 
la  vente  dont  il  a  été  parlé  plus  haut.  La  Compagnie  a  vendu 
ses  aciions  de  la  South  West- .i  frica  Company,  Limited  et 
elle  a  remis  au  Syndicat  d«  Cassinga,  en  vertu  du><  conven- 
ti  ins,  dix  mille  des  actions  qu'elle  riosï-édait  de  sa  filiale  The 
C'isfingn  Concessions,  Lirmte  t.  Par  suile,  elle  a  en  porte- 
feuille lOit.OOO  aciions  de  la  Cafsinga  Canct  ssiuns.  Limited,  , 
portées  pour  mémoire.  C'est  |>ar  mesure  do  prudence  que 
ces  actions  sont  porti'es  pour  mémoire,  ce  qui  n'enlève  rien 
de  la  valeur  de  ces  titres  qui,  aux  yeux  du  Conseil,  est  réelle 
et  très  importante. 

Passif 

Capital.  —  Ce  compte  se  trouve  augmenté  par  l'émission 
de  quinze  mille  actions  sur  les  cent  mille  fO!matil  l'impor- 
tance de  lacinqiiôme  série  émise  du  capital  de  la  Compagnie. 

Effets  à  payer.  —  Los  traites  acceplées  au  31  décpmbre  et 
payables  tn  1900,  se  montent  à  4.517  fr.  47  ou  ^18.5iô  reis  or. 

Compte  général  de  Mossamédès  «  suspens  ».  —  La  somme 
portée  dans  ce  compte  «  suspens  »  représente  Timportance 
de  comptes  s'appliquant  aux  établissenienls  d'Afrique  qui 
n'éitdfnt  pas  arrivés  à  temps  pour  être  passés  sur  la  compta- 
bililè  d'Afrique  au  31  décembre  1893. 

Crériiteurs  divers.  —  La  somme  de  13  736  francs  47,  ou 
2:472.564  reis  or,  se  compose  du  crédit  des  diliV'iciits  em- 
ployés de  la  Gompiignie,  de  marchandises  reçues  en  consi- 
gnation, et  des  honoraires  non  encore  payes  des  Conseils 
a'administralion  et  fiscal. 

Cessions  et  ventes. 
mentaires. 


Cet  article  ne  comporte  pas  de  com- 


Profits  et  pertes.  —  Ce  compte  se  solde,  après  amortisse- 
ment de  tons  nos  profils  et  pertes,  par  un  crédit  de  1  million 
215.146  fr.  05  ou  218:726.2»9  reis  or,  qui  servira  a  l'amortis- 
sement du  compte  :  Concession  et  premier  établissement. 

[A  suivre). 


DE  BEERS  CONSOLIDATED 


Ainsi  que  nous  le  disions,  il  y  a  huit  jours,  dans 
QO\v%  Revite  Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'or 
de  Paris,  cette  Compagnie  a  offert  en  souscription,  du 
22  au  27  juin,  567.740  liv.  st.  d'obîigations  4  0/0  for- 
m^nt  la  balance  d'une  émis>ion  de  1.7.jU.0i)0  liv.  st.,  et 
dont  la  plus  grande  partie  avait  été  l'éservée  aux  ac- 
tionnaires de  la  London  and  Snuih  Africnn  Explora- 
tion et  de  la  K  mbevley  Diamond  dont  les  propriétés 
ont  été  rachetées  par  la  De  Beers  Consolidated.  C'est, 
comme  on  sait,  pour  se  procurer  Ic^  funds  nécessaires 
au  rachat  de  ces  propriétés  que  la  De  Bters  Consolida- 
ted a  procédé  à  l'émiss-ion  en  question,  et  grâce  à  cette 
émission,  la  De  Beers  se  trouveen  posNes-sion  des  trois 
.fermes:  Bullfonlein,  ALe.Tandérsfunlein  ai  Dorlsfon- 
tein,  mesurant  en  tout  ;-i3.ô68  acres,  ainsi  que  des  mi- 
nes de  diamant  et  des  localités  urbaines  situées  dans 
ces  fermas.  Le  revenu  brut  de  ces  propriétés  ei-t,  comme 
nous  l'avons  dit  déjà,  de  88.O1  0  liv.  st.  par  an,  et  il 
couvre  amplement  la  somme  nécessaire  au  paiement  de 
l'intérêt  des  obligations. 

A  ce  qui  précèie,  il  convient  d'ajouter  que  la  Com- 
pagnie a  reçu,  dans  ces  derniers  jours,  le  télégramme 
suivant  de  Kimberlev  : 
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«  Pour  Tannée  se  teriiiinant  le  ;!0  juin  1900,  les  rect'Ucs  ont 
t^té-de  : 

Liv.  st. 

Ventes  de  diamants   2.C69.00O 

Autres  souiccs  de  revenus   126.000 

2.195.000 

Dépenses   . .   1.10:^.000 

1.092.000 

Intérêts  vi  amortissements   368.000 

Solde  de  bénéfices   72ii.000 

Augmentation  du  stock  de  minerai  :  365.000  loads. 

La  dépêche  ajoute  :  «  Nos  opérations  sont  Tort  gênées 
par  la  situalion  militaire.  Nous  ne  pouvons  pas  compter 
sur  une  production  ordinaire,  car  il  nous  manque  des 
bras  et  du  charbon,  desquels  dépend  la  rejirise  com- 
plète de  l'exploitation.  Pour  ces  motifs,  il  ne  nous  est 
pas  possible  de  déclarer  de  dividende  présentement.  » 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Travail  du  dimanche  dans  Iâs  mines." —  L'Act 
défendant  le  travail  dans  les  mines,  sauf  dans  certains 
cas  spéciaux,  a,  comme  ont  sait,  produit  une  jurande 
émotion"  dans  l'Australie  Occidentale,  et  n"a  pas  été 
accepté  partons.  C'est  ainsi  que  M.  E.  L.  Lloyd,  direc- 
teur de  la  Ge77i  of  Cue,  a  nettement  refusé  d'arrêter  sa 
batterie,  et  a  déclaré  de  plus  qu'il  fermerait  complète- 
ment la  mine  Soiitli  Volunleer,  si  on  le  mettait  dans 
l'obligation  d'observer  le  repo-i  du  dimanche.  M.  Lloyd 
a  donné  les  motifs  de  son  refus  d'obéir  à  la  loi.  S  il 
lui  fallait,  à-t  il  dit,  perdre  chaque  mois  le  bénélice  de 
quatre  ou  cinq  jours  de  broyage,  il  lui  serait  impos- 
sible de  joindre  les  deux  bouts.  C'est  pourquoi,  et  mal- 
gré YAcL  du  Parlement,  il  a  fait  fonctionner  sa  batterie 
tous  les  dimanches  pendant  le  mois  de  mai,  tout 
comnae  les  autres  jours  de  la  semaine.  Il  va  de  soi  que 
cette  violation  de  la  loi  mise  en  vigueur  depuis  le 
1er  avril  dernier  n'a  pas  échappé  à  l  inspecteur  des  mi- 
nes, mais  il  semble  que  les  termes  de  l'Act  sont  telle- 
ment obscurs  qu'ils  rendent  les  poursuites  peu  faciles. 
Aussi  l'inspecteur  des  mines  a  t-il  demamlé  des  ins- 
tructions aux  fonctionnaires  de  la  Couronne.  L'aCt'aire 
est  donc  en  suspens,  et  si  elle  comporte  des  suites, 
c'est  le  tribunal  de  Cae  qui,  probablement,  aura  à  ^e 
prononcer  en  la  matière. 

On  annonce,  d'autre  part,  que  les  fonctionnaires  de 
la  Couronne  ont  été  invités  à  poursuivre  immédiate- 
ment devant  la  Cour  suprême  toutes  les  Comi)agnies, 
minières  ou  autres,  qui  n'ont  pas  produit,  dans  les  dé- 
lais fixés,  les  déclarations  de  dividendes  faites  depuis 
le  11  juillet  1899,  ou  les  déclarations  de  bénéfices  réa- 
lisés depuis  la  même  époque.  Ces  déclarations  étaient 
exigées  par  VAcl  promulgué  au  cours  de  la  dernière 
session,  et  qui  a  trait  aux  impôts  (jue  les  Compagnies 
doivent  acquitter.  Il  faut  mentionner,  ici,  que  chaque 
contravention  entraîne,  pour  la  Compagnie  qui  en  est 
l'objet,  une  taxe  triple  de  celle  qu'elle  aurait  dfi  acquit- 
ter suivant  l'Aci  en  question. 


Les  Recsites  budgétaires  en  Australie.  —  On  télé- 
graphie d'Adelaide  que  les  recettes  budgétaires  de  la 
(Jolonie  ont  atteint,  pour  l'anuée  fiscale,  le  montant  de 
2.761168  liv.  st.,  soit  une  augmentation  de97.687  liv.  st. 
sur  l'année  précédente.  L'augmentation  porte  sur  les 
douanes,  13.12C  livres  sterling,  et  sur  les  chemins  de 
fer  114.415  livres  sterling.  Par  contre,  il  y  a  une  dimi- 
nution de  20.881  livres  sterling  dans  les  revenus  terri- 
toriaux. 

A  la  même  dat-e  du  1er  juillet,  on  télégraphie  de 
Melbourne  que  les  recettes  jjubgétaires  de  l'année  fis- 
cale de  la  colonie  de  Victoria  se  sontélevées  à  7.400.676 
livres  sterling,  soit  une  augmentation  de  66.775  livres 
sterling  sur  l'année  précédente.  Les  augmentations 
fiont  les  suivante*  :  chemins  de  fer.  160.000  livres  ster- 


ling ;  droits  de  timbre,  26.000  livres  sterling  ;  douanes, 
20.000  livres  sterling.  Les  diminutions  portent  sur  les 
contributions  indirectes.  132.000  livres  sterling,  et  sur 
les  revenus  territoriaux,  18.000  livres  sterling. 


Rendements  de  l'Australie  Occidentale.  —  l'en- 
dant  le  mois  de  juin,  les  rendements  des  mines  de 
l'Australie  Occidentale  appartenant  à  des  Compagnies 
anglaises  ou  à  des  entreprises  dans  lesquelles  les 
Anglais  sont  largement  intéressés,  se  sont  élevés  à 
85. '"^06  onces  d'or,  contre  82.513  onces  en  mai.  D'autre 
part,  il  a  été  envoyé  à  la  Monnaie  de  Perth,  ûLôGl 
onces,  ce  qui  constitue  un  total  de  136.767  onces  éva- 
luées 519.215  liv.  st.  l'ourles  six  premiers  mois  de 
l'année  en  cours,  l'exportation  d'or  et  la  frappe  portent 
sur  un  montant  de  758.304  onces,  contre  709.796  onces 
pendant  la  période  correspondante  de  1899. 


Production  de  la  Nouvelle- Galles  du  Sud.  —  La 

production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  s'est  élevée, 
durant  le  mois  de  juin  écoulé,  à  14.922  onces  d'or,  d'une 
^■aleur  de  52.606  liv.  st.,  contre  une  production  de 
40.676  onces  d'or  en  juin  1899,  d'une  valeur  de  133.454 
livres  sterling.  La  production  totale  du  semestre  écoulé 
s'sst  élevée  à  156.330  onces  d'or,  d'une  valeur  de 
34(3.663  liv.  st.,  contre  185.084  onces  d'or,  d'une  valeur 
de  631.344  liv.  st.  durant  le  premier  semestre  de  l'an- 
née dernière. 


Great  Boulder  Proprietary.  —  Les  actionnaires  de 
cette  Compagnie,  dit  notre  confrère  de  Londres,  The 
Mining  Journal,  Railicay  and  Commercial  Gazelle,  ne 
peuvent  qu'être  satisfaits  du  sixième  rapport  annuel 
que  les  Directeurs  de  la  Grcal  Boulder  Froprtelary 
ont  publié  récemment,  car  ce  document  donne  d'intéres- 
sants détails  sur  les  travaux  de  la  mine  au  cours  de 
l'exercice  dernier.  Cet  exercice  ayant  pris  fin  le  31  dé- 
cembre 1899.  on  pourrait  s'étonner  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration ait  attendu  si  longtemps  avant  de  rendre 
compte  aux  actionnaires  des  résultats  obtenus,  mais 
cette  circonstance  est  due  au  ptard  apporté  dans  la 
transmission  du  rapport  des  Directeurs. 

Le  revenu  net  des  opérations  de  l'année  s'est  élevé  à 
213.436  liv.  st.  Celte  somme  doit  être  augmentée  du  re- 
port de  l'exercice  précédent,  soit  59  60Sliv.  st.  et,  après 
défalcation  de  l'income-tax,  il  est  resté  disponible  un 
montant  de  260.834  liv.  st.  Sur  ce  montant,  quatre 
dividendes  de  6  pence  par  action  ont  été  payés,  qui  ont 
absorbé  174.800  liv.  st.,  laissant  un  solde  de  86.034 
liv.  st.  Sur  cette  dernière  somme,  il  a  été  prélevé  20.000 
liv.  st.  pour  dépréciation  des  machines,  un  montant 
égal  afl'ecté  à  des  constructions  et  au  ma'ériel,  et  300 
liv.  st.  pour  amortissement  du  mobilier  des  bureaux. 
Il  reste  alors  45.7;^>4  liv.  st.  à  reporter  à  nouveau.  Les 
résultats  de  l'exercice  sont  à  peu  près  les  mêmes  que 
l'année  précédente,  mais  le  montant  des  dividenrles 
payés  est  plus  important  en  raison  de  l'augmentation 
ducapital. 

Dans  la  nomenclature  des  broyages  on  voit,  en  1899, 
figurer  pour  la  première  fois  les  tailings.  et  la  production 
totale  a  atteint,  à  la  fonte,  83.616  onces  d'or.  LeConseil 
d'administration  considère  comme  tout  à  fait  réassu- 
rant ce  fait  que  le  Directeur  a  pu  maintenir  la  régula- 
rité du  rendement,  bien  que  la  mine  ait  eu  à  passer 
par  diverses  alternative.',  comme  l'installation  du  ma- 
tériel pour  traiter  les  tailings.  En  ce  qui  regarde  le  trai- 
tement des  minerais  sulfurés,  le  Conseil  et  le  Directeur 
sont  pleins  d'espoir.  Le  Directeur  a  demandé  aux  ad- 
ministrateurs de  consentir  à  la  mise  en  place  d'une 
machinerie  qu'il  a  désignée  et  qui,  selon  lui,  donnera 
d'excellents  résultats.  . 

Notre  confrère  de  Londres  ajoute  qu'il  est  tout  à  fait 
encourageant  d'apprendre  que,  dans  le  puits  principal, 
on  a  constaté  la  présence  du  minerai  à  une  profondeur 
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sont  on  (liininution.  par  contre  les  sulfurés  ont  aug- 
menté do  77.3'i8  tonnes  et,  sur  le  carreau,  il  existe  une 
unisse  (le  20  602  tonnes  du  minerai.  Ajoutons  qu  au 
rapport  sont  joints  plusieurs  plans  de  la  propritUc, 
qui  aideront  les  actionnaires  à  se  rendre  compte  do  la 
situation  do  l'entreprise. 


(VoteK  niiuièreti  d'AuNtralie 

Sons  of  Gwalin.  Détails  supplémenlaires  re(.His  par  câble 
et  relatifs  à  la  production  de  mai  ;  «  Coût  d'extraction  et  do 
broj'Hge  :  27  sli.  3  d.  par  tonne.  Evaluation  des  bénéfices  à 
provenir  du  moulin,  ti.OO.i  liv.  st.  Evaluation  des  profits  à 
venir  du  traitement  par  la  cyanuralion,  i.'.  Oi  liv.  st.  Valeur 
des  tailings  à  l'essai,  0  dwts.  On  a  recouvré,  en  or,  8.11U  on- 
ces du  broyage  et  1.902  onces  de  la  cyanuration  ". 

Westrnîia  Moiiut  Morgan.  Dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  :  "  Le  moulin  a  travaillé  pendant  20  jours  et  15  heures; 
il  a  été  broyé  1.211)  tonnes  qui  ont  produit  l.OUU  onc^s  d'or. 
On  a  traité  par  le  cyanure  93t)  tonnes  de  tailings  qui  ont 
donné  (342  onces  d'or.  Valeur  totale  de  la  production,  6.045 
livres  sterling  » 

Mount  Malcolm.  Dépêche  du  Directeur  général  datée  du 
27  juin  :  «  Or  brut  expédié,  750  onces;  valeur  approximative, 
2.8U0  onces.  On  compte  mettre  de  nouveau  en  marche,  le 
29  juin,  le  moulin  de  3u  pilons  qui  avait  été  arrêté  momenta- 
nément pour  la  mise  en  place  d  une  chciudière.  » 

Mount  Jackson.  Dépêche  du  représentant  de  la  Compa- 
gnie à  Pcrth  :  «  Le  Directeur  général  annonce  que  le  dernier 
broyage  part  du  2i  mai.  La  batterie  a  fonctionné  pendant 
824  heures;  elle  a  été  arrêtée  le  1(3  juin  pour  être  nettoyée. 

11  a  été  broyé  2  ^4  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit,  à  la 
fonte,  104  onces  d'or.  Le  coût  d'extraction  est  évalué  à  204  li- 
vres sterling  11  sh.  3  d.  et  le  coût  du  broyage  à  139  liv.  st. 

12  sh.  3  d.  Le  peu  de  tonnage  broyé  provient  de  difïicultés 
survenues  avec  les  ouvriers.  M.  i.  W.  Kaylield  va  venir  vi- 
siter la  mine.  » 

Broken  Hill  Proprielary .  Cette  Compagnie  annonce  la 
mise  en  paiement  d'un  dividende  semestriel  de  1  shilling  par 
action. 

Mount  Morgan,  Un  dividende  de  7  pence  par  action  vient 
d'être  proclamé  par  cette  Compagnie. 

Great  Boulder  Proprietary .  Dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  :  «  La  West  Ausiralian  Bonk  a  expédié  5.489  onces 
d'or  par  le  steamer  «  Oceana  »,  qui  a  appareillé  le  27  juin. 
La  valeur  de  cet  envoi  est  évaluée  à  21.495  liv.  st. 

North  Boulder.  Cette  Compagnie  a  reçu  1.919  liv.  st. 
l  sh.  2  d.  de  de  la  Sulphide  Corporation,  en  représentai  ion 
de  524  tonnes  de  minerai  traitées  Les  expéditions  de  minerai 
sulfuré,  jusqu'au  31  rtiai,  se  sont  élevées  à  3  Ï90  tonnes,  pour 
lesquelles  on  a  reçu  Itj.uSo  liv.  st.  16  ."h.  5  d. 

Waihi.  Pendant  les  24  jours  qui  ont  pris  fin  le  23  juin,  il 
a  été  traité  8.0U4  tonnes,  qui  ont  produit,  en  oi-,  une  valeur 
de  21.244  liv.  st. 

Komnta  Reefs.  Une  dépêche  du  Directeur,  datée  du  30  juin, 
mentionne  que  pendant  les  quatre  dernières  semaines,  et  au 
niveau  n°  4,  on  a  percé  142  pieds  de  galeries. 

New  Queen.  Dépêche  reçue  de  la  mine  et  datée  du  30  juin  : 
«  131  tonnes  broyées  ont  produit  88  oni'es  d'or.  On  a  traité 
par  la  cyanuralion  890  tonnes  qui  ont  donné,  en  or,  une  va- 
leur de  300  liv.  st.  11  a  été  expédié,  par  le  steamer  «  Jumna  », 
des  barres  d'or  brut  d'une  valeur  de  û70  liv.  st.  » 

Rpd  Hill  Gold  Syniiicate.  Dépêche  reçue  de  la  mine:  «  On 
a  broyé  î8'l  tonnes  qui  ont  produit  18H  onces  d'or.  Le  broyage 
a  été  suspendu.  Une  note  du  bureau  de  Londres  fa't  observer 
((ue  la  batterie  ne  pftut  travailler  que  d'une  manière  inter- 
mittente, autant  que  les  pluies  le  permiUtent.  " 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DH    LA  SEMAINE 


La  I,oi  des  L'queurs  au  Transvaal.  —  Une  dépu- 
tation  importante,  qui  comprenait  l'arclievêque  de 
Cape-ïowu  et  les  personnalités  les  plus  inlluentes  du 
Rand,  a  rendu  récemment  visite  à  sir  Alfred  Milner 
pour  lui  demander  de  faire  maintenir,  au  Transvaal, 
la  loi  prohibant  la  vente  des  liqueurs.  Le  Haut  Com- 
missaire britannique,  en  réponse  à  la  demande  qui  lui 
était  adressée,  a  déclaré  que  la  question  qui  lui  était 


soumise  avait,  au  plus  haut  point,  attir.')  son  attention, 
et  il  a  ajouté  qu'il  l'avait  déjà  abordée  dans  ses  dépè- 
clies.  C'est  pourquoi  il  espérait  que  le  Couvornemeot 
maintiendrait  la  léi,nslation  actuelle  concernant  la  vente 
des  liqueurs  aux  indigènes  et  qu'il  pensait  que,  sous 
une  administration  honnête,  cette  loi  produirait  d'heu- 
reux résultats. 


Les  Economies  futures  dans  le  Rand.  —  Dans  un 
article  spi^'cial,  le  Sialisl,  de  Londres,  étudie  les  éco- 
nomies que  ])Ourront  réaliser  les  mines  du  lland,  dès 
que  la  paix  sera  rétablie  au  Sud  de  l'Afrique. 

En  ce  qui  regarde  les  mines  qui  ont  déjà  travaillé 
avec  prolit,  notre  confrère  fait  observer  que  l'on  pout 
évaluer  à  shillings  par  tonne  la  dépense  moyenne 
sur  le  Rand  l'année  dernière.  Cependant  beaucoup  de 
Compagnies  travaillent  déjà  à  moins  d'une  livre  ster- 
ling, telles  la  Geldenhuis  Eslale  dont  l'exploitation 
coûte  environ  18  sh,  6  d.  ;  la  Langlnaç/te  Estate,  V/  sh. 
G  d.  lia  Geldenhuis  Deep,  environ  20  shillings  ;  la  Pritn- 
rose,  environ  18  sh.  G  d.,  etc.  D'antres  Compagnies, 
comme  la  Bonanza,  travaillent  avec  des  frais  s'élevant 
à  25  shillings,  et  à  la  Ferreira.,  à  la  Eenry  Nourse,  à 
la  Princess  Estate,  etc.,  l'extraction  coûte  cher.  C'est 
pourquoi  le  coût  de  25  shillings  i^eut  être  adopté,  et  il 
se  décompose  ainsi  : 

%  sur  les 
dépenses  Par 
totales  tonne 

sh.  d. 


Main-d'œuvre  blanche   30  7  (> 

Main-d'œuvreindigéne  elapprov.  29  7  3 

Charbon   10  2  6 

Explosifs   10  2  6 

Divers   21  5  3 


100  25/. 

Mais,  en  raison  des  réformes  économiques  qui  sui- 
vront l'établissement  d'une  adœistration  anglaise,  la 
main-d'œuvre  blanche  qui  coûtait  environ  26  liv.  st. 
par  mois  et  par  tête  d'individu,  pourra  être  réduite  à 
18  livres  sterling,  soit  une  réduction  de  60  0/0.  D'autre 
part,  on  peut  espérer  que  la  suppression  du  trafic  des 
liqueurs  permettra  de  rendre  les  indigènes  plus  aptes 
au  travail,  et  que,  par  suite  du  nombre  plus  considé- 
rable de  noirs  dont  on  aura  besoin  dans  les  mines,  les 
primes  que  l'on  accordait  aux  intermédiaires  diminue- 
ront. On  peut  donc  croire  qu'il  sera  aisé  de  ramenei  les 
gages  des  indigènes  de  2  liv.  st.  15  sh.  par  mois  à 
1  liv.  st.  1-5  sh.,  soit  une  diminution  de  30  0/0.  Quant 
au  charbon,  sa  cherté  a  dépendu,  jusqu'à  prés-ent,  des 
tarifs  élevés  des  chemins  de  fer,  et  les  modifications 
que  l'on  pourra  apporter  à  ces  tarifs,  pourront  repré- 
senter une  économie  de  40  0/0.  Knûn,  la  dynamite 
pourra  ne  plus  coûter  que  45  shillings  la  caisse,  c'est-à- 
dire  environ  50  0/0  meilleur  marché  qu'auparavant,  et 
de  divers  côtés  on  pourra  encore  économiser  quelque 
chose  comme  30  0/0.  Par  suite,  donc,  les  dépenses  de 
1901  comparées  à  celles  de  1899,  présenteraient  les  dif- 
férences suivantes  : 

1899  1901 


Dé- 

Par 

Réduc- 

Coût 

penses 

tonne 

tion 

par tonne 

.  (> 

broyée 

possible 

broyée 

sh.  d. 

sh.  d. 

Main-d'œuvre  blanche 

yo 

7  6 

30 

5  3 

Main  d'œuvre  indigène 

et  approvisionnem" 

29 

7  3 

36 

4  8 

10 

2  6 

40 

1  6 

10 

2  6 

50 

1  3 

21 

5  3 

30 

3  8 

.  100 

25/.Moyonn°34 

16  4 

Naturellement,  tout  d'abord,  aussitôt  les  hostilités 
finies,  il  y  aura  à  compter  avec  les  dépenses  faites  par 
le,  Gouvernement  boer,  avec  les  dégâts  causés  par  l'ar- 
rêt du  travail,  par  les  inondations  dans  les  mines,  etc. 
Il  V  aura  aussi  à  tenir  compte  des  frais  de  la  guerre,. 
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et  peut-être  que,  penclant  un  certain  temps,  les  frais 
d'administration  au  Transvaal  seront  élevés,  en  raisoQ 
des  garnisons  qu'il  f  tudra  y  maintenir  pendant  un  çer- 
tain  temps.  Mais  si  on  évalue  à  2  sh.  6  d.  par  tonne  ce 
qu'il  en  coùtfrà  aux  mines  pour  ces  frais  extraordi- 
naires et  momentanés,  on  arrive  à  un  total  de  frais  de 
18  sh.  10  d.  par  tonne  pour  les  mines  qui  travaillaient, 
en  iSdd,  à  raison  de  25  shillings.  On  peut  donc  dire  que 
celles  qui  ne  dépensaient  que  20  shilling-:,  n'en  dépen- 
seront plus  que  15.  Il  en  ressortirait  donc  une  grande 
économie  dont  le  tableau  suivant  donne  un  aperçu. 


Réduction 

Réduc- 

/o 

approxima 

tion 

parannee 

tive 

par 

sur  In 

Pilons 

Goupagnics 

par  tonne 

an 

capitt  1 

sh.  d. 

Liv.  st. 

200 

5  0 

80.000 

19 

•2(10 

Langlaagle  Estali?.. 

4  G 

64.0(0 

14 

280 

SimmfT  ami  Jack... 

5  0 

112.(100 

80 

7  0 

45.0J0 

120 

GelJenhuis  Jistate.. 

4  0 

33.0G0 

19 

Les 

chiffres  ci-dessus 

peuvent 

servir  à 

se  rendre 

compte  de  la  plMS-value  dont  devront  Lénéûcier  les 
mints  du  Ran  1  par  suite  des  économies  stipulées  plus 
haut,  et  en  tenant  compte  d'une  augmentation  éven- 
tuelle d3  2  thiillBgs  6  pence  provenant  des  dépenses  de 
guerre. 


Le  Commerce  dans  la  Colonie  du  Cap.  —  Daiis 

notre  numéro  du  27  avril  nous  avions,  d'après  VÀfri- 
can  R/'vieic,  de  Londres,  exposé  la  situation  commer- 
ciale de  la  (vdome  du  Gap  en  li<dd.  Or,  récemment,  le 
Commercial  Intelligence,  de  Londres,  a  publié  un  ar- 
ticle int'^ressant  sur  le  commerce  des  pays  étrangers 
avec  l'Afiique  du  Sud. 

Notre  confrère  semble  espérer  que  l'un  des  effets  de 
la  guerre  actuelle  sera  peut-être  de  modiSer  la  situa- 
tion respective  qu'avaient,  au  point  de  vue  économique 
dans  cette  partie  du  monde,  les  puissances  étrangères. 

L'an  dernier,  le  commerce  anglais  a  le  plus  souffert, 
ses  envois  dans  la  r.  gion  sud-africaine  ayant  diminué 
considérablement,  soit  de  1.85y.615  liv.  st.  par  compa- 
raison avec  1  année  précédente. 

Le  commerce  des  Etats-Unis,  qui  est  le  concurrent  le 
plus  sérieux  ie  l'Angleterre  dans  l'Afriqu'^  du  Sud,  a 
diminué  de  4.3  0/0  ;  cflui  de  l'Allemagne,  de  r>.7  (t/O; 
celui  dfï  la  Hollande,  de  3.G0/U  ;  et  celui  du  Danemark, 
de  39  0/0.  Celui  de  laB  dgique  a,  au  contraire,  augmenté 
de  10.9  0/0  ;  celui  de  la  France,  d".  15.2  0/0  ;  celui  de 
l'Autriche,  de  2.26  0/0  et,  enfin,  celui  de  la  Suisse, 
de  57  0/0. 

L'importation  du  Sud-Africain,  pi^ndant  les  sept 
premiers  mois  de  189!^,  a  représenté  une  valeur  de 
22.122  891  liv.  st.,  les  marchandises  envoyées  par  l'An- 
gleterre et  ses  colonies  y  entrant  pour  une  part  de 
15.5'i9  569  liv.  st. 

(^.omme  le  remarque,  en  outre,  le  Br  'iish  and  South 
Africiin  Export  Gazelle,  il  est  d'une  haute  impo' tance 
de  constater  que,  depuis  1894,  le  commerce  de  l'empire 
britanni(iue  e^t  ilescetidu  de  78.6  C/0  à  Ci. 7  O/i*  de  l'en- 
semble du  mouvement  commercial  dû  Sud  Africain, 
tandis  «(ue  celui  dt^s  puissances  étrangères  a  passé  de 
10.4  0/0  à  20.4  0/0,  c'est-à-dire  a  augmenté  de  10  0/0. 
C'est  cet  état  peu  satisfaisant  qu'on  espère  voir  se  mo- 
difier à  la  suite  de  la  nouvelle  hituation  qui  serait  faite 
au  pays  des  Boei's. 

Le  Commercial  Intelligence  constate,  à  ce  pronos, 
que  le  ressentiment  des  habitants  de  race  hollandaise 
ne  sera  pas  un  élément  favorable  pour  les  entreprises 
anglaises;  il  compte,  d'ailleurs,  que  c'est  au  commerce 
anglais  et  non  à  celui  de  ses  rivaux  étj-angers,  que  le 
drapeau  anglais  indiquera  la  voie  du  tuccès  dans 
l'Afrique  du  Sud. 


South  African  Gold  Trust.  —  Nous  avons  par'é.  à  la 
date  du  22  juin,  de  la  fusion  projetée  entre  cette  Com- 
pagnie et  le  Trust  Français.  A  ce  sujet,  le  Slatist  dit 


que  If s  actionnaires  du  Soulh  African  Gold  Trust  ont 
été  convoqués  en  assemblée  générale  pour  le  2  juillet. 
L'ordre  du  jour  portait  sur  l'augmentation  du  capital  de 
la  Société  en  vue  d'absorber  le  susdit  Jrust  Français. 
D'après  la  notice  publiée,  le  capital  du  SoidJi.  African 
Gold  Trust  sprait  augmenté  au  moyen  de  la  création  de 
250.00d  actions  de  préférence  et  de  250.0.0  actions  ordi- 
naires. Sur  ce  montant,  le  Trust  Français  recevrait 
250.(J00  actions  de  préférence  et  l-".0.000  actions  ordi- 
naires ;  quant  au  solde  de  100.000  actions  ordinaires, 
il  serait  ofl'ert  au prom<«  aux  porteurs  actuels  d'actions 
ordinaires  du  Soulh  African  Gold  Trust,  au  prix  Je 
5  liv.  st.  L'émission  serait  dès  à  présent  garantie. 

Le  jour  même  où  est  jiarue  cette  no'ice,  dit  notre 
confrère  anglais,  les  actions  ordinaires  du  Soulh 
African  Gold  Trust  cotaient  6  5/8  et  6  3/4.  En  ne  se 
basant  que  sur  le  cours  de  6  1/2,  et  en  prenant  celui  de 
1  1/8  pour  les  actions  de  préférence,  la  part  qui  revien- 
drait aux  actionnaires  du  Trust  Français  s'établirait 
ainsi  : 

Liv.  st. 

2ô0.nn0  aciions  de  préférence  à  1  1/8  liv.  st   281.250 

150.000  actions  ordinaires,  à  6  1/2  bv.  st   975.000 

Total    1.2j6.2(;0 

Le  capital  du  Trust  França's  est  représenté  par 
250.000  aciions  de  préférence  de  4  liv.  st.,  et  par  250.000 
actions  ordinaires  de  1  shilling.  Les  principales  va- 
leurs qu'il  détenait  au  31  octobre  1899  se  composaient- 
des  suivantes  ; 

Noms  des  entreprises 


Béatrice  (Rhodesia)   6.500  actions 

British  Gold  Coast  Syndicate   3.750  — 

—                  —        (actions  de  I  sh  )  250  — 

Bon?  or   1.000  — 

Guy  Ueep   S.COO  — 

Gonsolidate.i  (îold  Fields   25.';0J  — 

Consolidated  Exploration  and  Development 

(Rtiod-sia)   7.800  — 

Easi  Kand  Froprietary   6.000  — 

Enîerprise  Gold  Mining   4.500  — 

E  on  Gold  Mining   500  — 

Uarrison  Brothers  and  G"  (obligations  de  pré- 
férence)  20.700  dollars 

Harri.son  Brothers  and  G"  (obligations  ordi- 
naires)   14.9r0  — 

Emprunt  Japonais  4  0/0  18'J9   44.0110  liv.  st. 

Klip  Deep   5.000  actions 

Kniytifs  Deep   9.500  — 

Morven  (Rhodesia)   2.500  — 

RcOid  Mines  Deep   CO.dOO  — 

Rand  Victoria  Mines   9.00i)  — 

Rand  Victoria  East  .■•   I.<i00  — 

River  Plate  Construction  (act.  de  lUO  liv.  st.)  200  — 

_                 —       lact.  de  1  shilling).  100  — 

Rolnnson  Deep   44.800  — 

Simraer  and  Jack   13.700  — 

Si  m  mer  and  Jack  West   5.000  — 

South  ••.ity   5.000  — 

South  Gelienhuis  Deep   700  — 

Soulh  Nourse   10.000  — 

Soulti  Wolhuter   5.(i0)  — 

Wûlliutcr  Deep   5.000  — 


Sans  tenir  compte  de  quelques  autres  placements 
dont  rénumération  est  sans  importance,  la  valeur  du 
portefeuille  du  Trust  français  peut  être  estimée  à 
875.000  liv.  st.  environ.  A  celte  somme,  il  convient 
d'ajouter  les  avances  et  les  débiteurs  divers,  soit 
379  000  liv.  st.,  et  les  espèces,  76.000  liv.  st.  On  arrive 
alors  à  un  total  de  1.330.C00  liv.  st.,  dont  il  faut  défal- 
quer 100.000  liv.  st.  de  passif.  Il  reste  alors  1  million 
230.000  hv.  st. 

Or,  il  semble  que  l'attribution  à  faire  aux  action- 
naires du  Trust  français  aura  lieu  delà  façon  suivante  : 

Aux  porteurs  des  250.000  actions  de  préférence,  il 
serait  remis  250.000  actions  du  Sovlh  African  Gold 
Trust  représentaut  aux  cours  mentionnés  plus  haut 
(1  1/8)  281.250  liv.  st..  et  125.000  pctions  oïdinaires, 
d'une  valeur  (au  cours  de  6  1/2)  de  812.500  liv.  st.,  soit 
au  cours  moyen  de  4  3/8  pour  une  action  de  préférence 
de  4  liv.  st.  "  Quant  aux  250.000  actions  ordinaires  de 
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1  shilling,  elles  rec -vraient  25,000  actions  ordinaires 
du  Soulk  Afrioin  OoUl  Trust,  d'une  valeur  (à  U  1/2)  de 
lG:2.âOO  liv,  st.,  co  qui  représenterait  J3  shilling  pour 
une  action  de  1  sliilluig.  Dans  ces  conditions,  1  éclianyo 
correspondrait  à  peu  prrs  aux  cours  actuels  dus  titres 
du  Trust  punçnis  qui  sont  considérés  comme  de  bons 
titres,  ce  qui  cxphque  les  prix  élevés  auxquels  ils 
seront  rachetés.  Ajoutons  que  les  actionnnircs  du 
South  Afivyrti  Guld  Trust  ayant  la  faculté  de  sous- 
crire au  prix  do  T)  liv.  st.,  le  solde  de  lOO.OOu  actions 
nouvelles  do  cette  Compagnie,  il  y  aurait,  de  ce  fait, 
un  supplément  de  ressources  de  5'JO.OOO  liv.  st.  qui 
serait  obtenu  justement  à  un  moment  où  le  marché 
permet  d'opérer  des  remplois  avantageux.  . 

Les  nouvelles  actions  données  en  échange  des  actions 
du  Trust  Français  porteront  jouissance  du  1er  juillet 
et,  vraisemblablement,  avant  que  l'absorption  ne  soit 
devenue  définilive,  la  South  African  Gold  Trust  dis- 
tribuera à  ses  actionnaires,  sous  forme  de  «  bonus  », 
les  bénéfices  réservés  jusqu'à  ce  jour  de  façon  à  éga- 
liser tous  les  titres  à  partir  du  l»""  juillet. 


Netherlands  South  African  Railways.  —  On  télé- 
graphie d^i  Standerton  au  Central  News  de  Londres, 
qu'une  découverte  vient  d'être  faite  qui  a  causé  une 
certaine  sensation.  On  aurait  trouvé  im  certain  nom- 
bre de  circulaires  imprimées  dont  une  copie  a  été, 
probablenfkent,  remise  à  chaque  employé  de  la  Nether- 
lands Railway  Company.  Ces  circulaires  portent,  im- 
primée, la  signature  de  M.  Kretchmar,  le  directeur 
général  de  la  Compagnie,  et  elles  sont  datées  de  Pre- 
toria, septembre  1899.  Elles  mentionnent  que  les  em- 
ployas dont  la  Compagnie  pourrait  se  passer,  et  qui 
seraient  appelés  à  un  service  actif,  recevraient  la 
moitié  de  leurs  salaires  s'ils  étaient  célibataires,  et  les 
deux  tiers  s'ils  étaient  mariés,  durant  tout  le  temps  de 
leui'  service,  et  cela  à  condition  que  la  paye  militaire 
qu'ils  recevraient  d'autre  part  n'atîeiridrait  pas  l^s  pro- 
portions qui  viennent  d'être  indiquées.  Il  était,  de  plus 
convenu  que  ceux  qui,  volontairement,  prendraient  du 
service  actif,  recevraient  leur  paye  entière.  Ce  dernier 
avis  «st  imprimé  en  évidence,  en  gros  caractères. 

Si  on  rapproche  ce  fait  des  déclarations  faites  anté- 
rieurement par  la  Gocnpagnie  de  Chemins  de  fer,  ces 
circulaires  constituent  une  révélation  intéressante. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


L'Or  dans  la  péniasnle  de  Quantung.  — L'agent  com- 
mercial des  Etats-Unis,  M.  T.  Greener,  écrit  cju'il  y  a  une 
grande  exagération  dans  les  rapports  dun  inj^enieur  préten- 
dant que  la  péninsule  du  Quantung  contenait  des  mines  d'or 
très  riclies,  et  que  Poit-Arthur  reposait  même  sur  des  terrains 
d'all'uvions  très  riclies  en  or.  L'ingénieur  des  mines  IBagdano- 
vich,  envoyé  par  le  Ministère  des  propriétés  do  l'Etat,  a  pros- 
pecté dans  celte  région  ;  les  résultats  de  cette  mission  ne  sont 
pas  çncore  ofliciellement  connus  ;  on  sait  cependant  que  l'or 
a  été  reconnu  dans  les  falaises  et  dans  des  veines  de  quartz. 

M.  Gr.  ener  pei  so  que  l'on  ne  peut  encore  avoir  une  certi- 
tude absolue  de  cette  découverte.  Il  n'est  pas  douteux  qu'il 
n'y  ait  de  l'or  au  Quantung.  car  l'Administration  a  pris  la 
précaution  d'établir  une  f  )rte  surveilla  ice  et  a  prohibé  toute 
recherche  minière  jusqu'à  réception  des  ordres  venant  du 
Ministère  de  l'agriculture  et  des  biens  de  l'Etat. 


(iiscuicnls  aarifcrcs  dans  le  Péloponcse  M.  Mit- 

soî)oiilos,  professeur  de  géologie  et  d'orvctologie  à  l'Univer- 
sité d'Athènes,  signale  la  découverte  de  gisements  aurifères 
près  da  village  Dêlimili,  du  département  Messénie,  dans  le 
Peloponese.  M.  Milsopoulos  est  d'avis  que  lePéloponèse  ren- 
ferme des  couchps  assz  riches  d'or,  d'argent  et  de  plomb, 
chose  qui  avait  été  constuLtee,  du  reste,  par  un  représentant 
du  Gouvernement  vénitien  en  1419.  Les  ob.servation-j  de 
M.  Mitsopoulos  sont  confirmées  par  M.  Kyriakos,  agricul- 
teur. 


Les  Champs  d'or  de  Ynknn.  —  Le  correspondant  du 
Pmancial  News,  à  Vancouver,  l'avise  que  la  production  des 


lavages  des  cliainiis  d'or  du  Ynkon,  jusqu'à  la  date  du  1"' joiia 
dern  er,  s'établit  ainsi  ; 


Nombre  Production 

de  Mineurs  on 

daims            (;iiamps  d'or                employés  dollars 

13  Adam's  Greek   37  'Ji.2W 

8  Adam's  Ilill   61  1^5.400 

10  American  Gukh   81  2^'').000 

a»  Bonaiiza  supérieure   31.")  l.feîJl  901J 

47  Bonanza  iiil'érieure   GVi  l.i)Hi.590 

8  hionauza  lldl    i>ii  .'>i.60(> 

16  Chehecaco  llill   no  IVi.'m 

10  Dominion  suiiérieur   100  217.51)0 

28  Dominion  inférieur..   1?4  480.400 

11  Dominion  (Haut)   68  I.'jH.O'W 

31  Dominion  (Bas)   339  1.2^^0.000 

17  Dominion  Hillsid^s   fc6  19>.25o 

4  Dominion  (Tributaires  du).. .  Vi  22.>'50 
49  Eldorado   541  3.746.200 

8  Kllorado  Hillsides   32  'ài-lt'O 

17  Eox  Guich  and  Oro  Fino... .  121  70:.'.0(;0 

3  Erench  Guich   22  48.000 

G  French  llill   15  24.900 

13  Gay  Gulch   62  10G.800 

8  Gold  Botlom   23  39.200 

34  Gold  lliU   235  1.00>.000 

31  Gold  Run   U<S  1.037.000 

18  Hunker  supérieur   142  4v3.î00 

3.J  Hunker  inférieur   311  78S.O00 

5  Hunkpr   180.000 

12  King  Solomon's  HiU   148  749.100 

11  Magnet  Gulch   96  477.000 

G  Monte  Cristo   58  173.500 

2  Oro  Gran.ie  Gukh   15  21 .000 

—  Quartz  Greek   100  20).0(;0 

40  Sulphur  supérieur   275  803.220 

29  Sulphur  inférieur   1^6  594.500 

—  Divers   250  5o0.000 


559  5.280  18.553.270 


Le  nombre  de  terrines  au  moyen  desquelles  l'or  a  été  lavé 
se  chiffre  par  155.081). 180.  Ce  sont  les  champs  d'or  de  Domi- 
nion qui  ont  la  production  la  plus  importante,  mais  les  dé- 
penses, en  cet  endroit,  sont  très  lourdes,  le  fret  élant,  en 
hiver,  de  12  à  15  cnts  par  livre  anglaise,  c'est-à-dire  le 
double  de  ce  qu'il  e>t  en  été.  Le  matériel  employé  dans  les 
champs  de  Hunker  fournit  un  bon  travail.  Dans  les  champs 
du  Sulphur,  de  nouvelles  découvertes  ont  été  faites,  qui  ont 
donné  jusqu'à  50  cents  par  terrine. 


Revue  HeMoiaiaîre  il  larcM  fles  lues  Or 

DE 


Londres,  le  5  juillet  1900 

La  tendance  générale  du  Marché  était  trop  mauvaise 
pour  que  le  groupe  des  actions  de  mines  d  or  pùt  se 
dégager  de  la  mauvaise  influence  ex*  rcée  sur  l'ensem- 
ble des  cours  par  les  affaires  de  Chine  et  par  les  nou- 
velles défavorables  reçues  sur  la  situation  des  places 
étrangères. 

Ou  a  donc  constaté  des  dégagements  nouveaux  et  les 
cours  enregistrent,  dans  leur  ensemble,  une  déprécia- 
tion assez  sensible. 

Les  nouvelles  du  Transvaal  occuper t  peu  le  public; 
au  point  de  vue  minier,  on  f-ignale  seulement  de  Cape- 
town  que  le  premier  départ  d'ingénieurs  de  mines  a 
eu  lieu  pour  Johannesburg;  d'autres  départs  suivront. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  5/lG  à  3  1/4. 
La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  1/2,  au  lieu  de 

7  11/1(3, 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  1  15 '16,  au  lieu  de 

1  7/8.  . 

***  District  du  "Witwatarsrand.  —  h'East  Rand 
passe  de  7  15/32  à  7  5/lG.  VAngelo  se  tient  à  6  7/8^ 
au  lien  de  7  ./.  ;  la  New  Cornet  reste  à  2  7/8,  au  lieu 
de  3  1/16. 
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La  City  and  Suburban  reste  à  5  5/8,  comme  la 
semaine  dernière. 

La  Princess  Eslate  se  retrouve  à  1  3/8,  au  lieu  de 
1  1/2. 

La  Langlaagte  Eslate  est  à  3  1/8,  au  lieu  de  3  1/4. 

La  Simmer  and  Jack  à  6  3/16,  au  lieu  de  6  1/16. 

La  Jubilee  reste  à  6  ./.,  au  lieu  de  6  1/4;  la  fum- 
pers  est  à  5  ./.,  au  lieu  de  5  1/8. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  3  5/16,  au  lieu  de 
3  1/2. 

La  Croion  Reef  se  tient  à  15  1/4,  sans  changement. 
Ju'African  Iteview  dit  ([ue  l'exercice,  au  31  mars,  de  la 
Crown  Reef  est  de  129.908  liv.  st.  Lf  s  bénéfices  pour 
les  neuf  mois  d'exploitation  de  1899  ont  été  de  164.707 
livres. 

La  Randfontein  est  à  3  1/8,  après  3  3/16.  La  Wor- 
eester  reste  à  2  1/4,  sans  ciiangement. 

La  Robinson  est  à  8  1/2,  au  lieu  de  8  15/16. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  6  5/8,  au  lieu  de 
6  3/4  ;  la  Lancasler  à  2  5/8,  au  lieu  de  2  7/8. 

La  Neic  Heriot  reste  à  6  7/8,  au  lieu  de  6  3/4. 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  au  lieu  de  4  3/16;  la 
Wolhuler  est  à  4  5/8,  sans  cliangement. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  3/i,  au  lieu  de  8  3/8  ;  la 
Ferreira,  à  21  ./.,  au  lieu  de  21  1/2. 

La  Wewzîwer  reste  à  11  3/4,  sans  changement. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  3/8,  au  lieu  de  8  5/8. 

La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  1/8,  au  lieu  de  3  1/4. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  12  .  / . ,  au  lieu  de  11  3/8. 

La  Rand  Mines  est  à  39  1/2,  au  lieu  de  40  1/8. 

La.  Glen  Deep  reste  à  4  5/8,  sans  changement;  la 
Ferreira  Deep  est  à  6  1^8,  au  lieu  de  6  1/4;  la  Ro- 
binson Deep  est  à  4  3/4. 

La  Nourse  Deep  est  à  5  1/4,  au  lieu  de  5-3/16. 

Lb.  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  4  ./.,  au  lieu 
de  4  1/8;  la  Jumpers  Deep  à  4  3/8,  au  lieu  de  4  1/2. 

***  Valeurs  rhodésienaes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  1/4,  au  lieu  2  3/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/2.  au  lieu  de  2  5/8. 

La  Dunraven  est  à  1  ./.,  sans  changement;  la 
Geelong  à  3  ./.,  au  lieu  de  3  1/16. 

La  Selukice  est  à  2  1/2,  au  lieu  de  2  3/4. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  4  5/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslate  se  retrouve  à  13/16,  au  lieu  de  15/16. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  reste  à  2  3/16,  sans  changement. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  5/16,  au  lieu  de  3  3/8. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1 1/16, 
au  lieu  de  1  3/16. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  3/8,  au  lieu  de  12  3/4. 


Londres,  5  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  lourd. 


RevBe  HeMoiaiaire  k  Marclié  Jes  W\m  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  5  juillet  1200. 

Les  afl'aires  en  valeurs  Sud-Africaines  sont  peu  ac- 
tives, et  la  tendance  est  lourde.  Notre  Marché,  en  ef- 
fet, finit  par  se  ressentir  de  la  faiblesse  qui  atteint  les 
autres  compartiments  de  la  Cote.  Il  faut  dire  aussi 
que,  pour  le  moment,  les  opérations  militaires  dans  le 
Transvaal  et  dans  l'Etat  Libre  d'Orange,  font  que  le 
public  se  tient  encore  sur  la  réserve.  Il  n'a  plus  de 
crainte,  maintenant,  au  sujet  de  la  destruction  des 


mines,  mais  il  serait  heureux  de  voir  que  l'on  s'occupe 
activement  à  Johannesburg.  Malheureusement,  on  ne 
peut  guère  espérer  que  la  situation  se  modifiera  sensi- 
blement avant  au  moins  six  semaines  ou  deux  mois. 

La  liquidation  de  fin  juin,  à  Paris,  s'est  effectuée 
sans  incidents,  mais  avec  des  reports  phis  élevés  que 
précédemment,  ainsi  qu'eu  témoigne  la  liste  (]ue  nous 
donnons  ci-dessous  : 

Chartered,  50  centimes  ;  Buff'elsdoorn  Eslate,  12 
centimes;  Champ  d'Or,  20  centimes;  Chnrterland 
Goldfields,  10  centimes  ;  Consolidated  Goldfields, 
1  fr.  10  et  1  fr.  30;  Consolidated  Main  lieef,  30  cen- 
times ;  De  Beers,  3  et  5  ir. Durban  Roodepoort  Deep,  40 
et  60  centimes;  East  Rand,  1  fr.  05  et  1  fr.  25;  Fer- 
reira, 3  fr.  et  3  fr.  50  ;  French  Rand,  25  et  30  cen- 
times ;  Geduld  Proprietary,  60  et  65  centimes  ;  Gel- 
denhuis Deep.,  1  fr.  il5et  1  fr.  50  ;  Geldenhuis  Eslate, 

1  fr.  ;  Goch  (Neio),  20  et  30  centimes  ;  actions  Goerz 
et  Ci«,  30  et  35  centimes  ;  Henderson's  Transvaal,  5 
centimes;  Kleinfontein,  35  centimes;  Lancasler,^:) 
et  35  centimes  ;  Langlaagte  Estâtes,  45  centimes  ;  May 
Consolidated,  50  et  75  centimes  ;  Mostamédèn,  15  cen- 
times ;  Mozambique,  30  et  40  centimes  ;  Oceana,  25 
centimes  ;  New  Primrose,  50  et  60  centimes  ;  Rand- 
fontein Estâtes,  35  et  55  centimes;  Band  Mines,  5  fr. 
et  7  fr.;  Robinson  Gold,  1  fr  et  1  fr.  20;  Robinson 
Deep,  70  et  75  cenlimes  ;  Robinson  Randfontein,  25 
centimes  ;  Sheba,  17  centimes  ;  Simmer  and  Jtick,  80 
centimes  ;  Transvaal  Consolidated  Land,  35  et  55  cen- 
times ;  Transvaal  Goldfields,  20  centimes  ;  Village 
Main  Reef,  1  fr.  et  1  fr.  50;  Wemyner,  1  fr.  50  et 

2  fr.  ;  Western  Kleinfontein,  15  centimes  ;  Zambèze, 
15  et  20  centimes. 

La  Chartered,  qui  restait  à  83  fr.,  cote  82  fr.  Rand 
Mines,  1001  fr.,  en  recul  de  17 fr.;  Easl  Rand,  185fr.50, 
contre  187  fr.  50;  Consolidated  Goldfields,  190  fr.  50, 
en  raoins-value  de  3  Irancs.  Cette  Compagnie  a  reçu 
une  dépêche  de  Johannesburg  annonçant  qu'il  n'y  a 
aucun  dégât  matériel  dans  les  bâtiments  ni  sur  la  mine 
Simme>\  ainsi  que  sur  les  deeps.  L'épuisement  de  feau 
s'effectue.  La  provision  de  charbon  est  suffisante  pour 
six  semaines.  La  mine  Robinson  Deep  est  intacte. 
Cette  dépèche  comprend  également  les  mines  Simmer 
Easl,  Simmer  West,  Jupiter,  Soulh,  Geldenhuis  Deep, 
Soulh  Rose  Deep  et  Rand  Victoria. 

La  BuffeLsdoorn  Eslate  est  ferme  à  22  fr.;  Ferreira, 
535  fr.,  perdant  10  francs  ;  French  Rand,  47  fr.  50, 
contre  51  fr.  50. 

La  Geduld  est  revenue  à  120  fr.  50.  mais  la  Gelden- 
huis Deep  cote  246  fr.,  en  avance  de  2  fr.;  Geldenhuis 
Estâtes,  soutenue,  à  166  fr.;  actions  Goerz  et  C'e,  G3  fr., 
contre  66  fr.  50;  Lancasler,  66  fr.,  en  moins  value  de 
5  fr.  50;  New  Kleinfontein,  63  fr.,  contre  66  fr.;  New 
Goch,  65  francs. 

La  May  Consolidated,  qui  restait  à  115  fr.,  se  re- 
trouve à  110  fr.  50;  Mossamédès,  20fr.  75;  Mozam- 
bique, 58  fr.,  contre  61  fr.  50. 

L'Oceana  cote47  fr.  50  ;  Randfontein  Estâtes,  78fr.50, 
contre  79  fr.  75  ;  Robinson  Deep,  115  fr.,  perdant  4  fr.; 
Robinson  Gold,  215  fr.  50,  contre  220  fr. 

La  New  Sleyn  Eslate  se  maintitnt  bien  à 
son  même  cours  de  63  francs  ;  Simmer  and  Jack, 
156  francs,  -iagnant  Q  h-?Lnc^\  Transvaal  Consolida- 
ted Land,,  75'^francs  50,  contre  79  fr.  ;  Transvaal  Gold- 
fields, 45  francs  ;  Village  Main  Reef,  209  fr.  50.  en 
recul  de  3  fr.  50;  V^'emmer,  292  francs,  contre  290  fr. 

La  Zambèze  est  active  et  reste  demandée  à  38  francs. 
On  a  signalé,  ces  jours  derniers,  des  ordres  d'achats 
importants  sur  cette  valeur,  pour  compte  du  Portugal. 

La  Eerste  Fabrieken  DiMllery  est  nominale  à  16 
francs;  Dynamite  du  Transval,  32  francs. 

La  De  Beers,  dont  nous  parlons  plus  haut  dans  nos 
Questions  du  Jour,  est  calme  à  671  fr.  50,  contre  672 
francs  50. 


U Administrateur-Gérant  :  Georges  Boukgarel. 


Paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse.  16  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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QUESTIONS  DU  JOU.R 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  pituation  ne  paraît  pas  s'être  considérablement 
modifiée;  pourtant  des  engagempols  assez  sérieux  sem- 
blent avoir  eu  lieu  dans  l'Etat  Libre  d'Orange.  En 
effet,  deux  dépêches  du  gémirai  Roberts  annoncent 
que  les  troupes  des  généraux  Clemeots  et  Paget  sont 
entrées  le  7  juillet  à  Bethléem,  et  que  la  cavalerie  du 
général  Hunter  y  est  arrivée  lo  8.  Voici,  au  reste,  le 
récit  de  la  prise  de  cette  ville  : 

Le  général  Cléments  s'étant  approché,  le  6  cours  nt, 
de  Bethléem,  envoya  un  parlementaire  au  général  de 
Wet  pour  le  sommer  de  se  rendre.  De  Wet  refusa.  En 
conséquence,  le  général  Paget  dessina  un  grand  mou- 
vement de  flanc  pour  tourner  l'ennemi;  mais  le  pays 
étant  très  accidenté  et  très  difficile,  la  cavalerie  de 
Paget  et  Cléments  fut  obligée  de  restreindre  l'ampli- 
tude du  mouvement. 

Le  général  Cléments  attaqua  une  position  qui  fut 
enlevée  par  le  régiment  irlandais,  et  sur  laquelle  on 
reprit  un  canondcla77ebatteiie  qui  avait  été  perdu  par 
les  Anglais  à  Stormberg.  Pendant  ce  temps,  le  général 
Paget  attaquait  et  llnis^sait  par  enlever,  avant  la  tom- 
bée de  la  nuit,  la  plus  importante  partie  de  la  position 
boer  qui  commandait  la  ville.  Le  combatre  commença  le 
lendemain,  et,  à  midi,  les  Anglais  entraient  à  Bethléem. 
Les  Boeis  étaient  en  pleine  retraite.  Les  perles  du 
général  Paget  sont  :  1  tué,  45  blessés,  dont4  officiers,  et 
l  manquant.  Les  pertes  du  général  Cléments  ne  sont 
pas  connues,  mais  elles  sont  faibles  par  rapport  à  la 
force  des  positions  attaquées. 

Le  général  Baden-Bowel  est  arrivé  dans  la  soirée 
du  3  courant  à  Piustenburg  sans  rencontrer  d'opposi- 
tion. Il  dit  que  tout  le  pays  à  l'ouett  de  Rustcnburg  est 
un  peu  agité  parce  que  la  petite  troupe,  qui  a  attaqué 
la  ville,  est  toujours  dans  le  voisinage;  mais  des  me- 
surps  sont  prises  en  vue  de  parer  à  cette  agitation. 

C'est  donc  un  échec  des  Boers,  mais  le  général  De 
Wet  a  échappé  une  fois  de  plus.  Il  est  vrai  que,  d'un 
autre  côté,  on  dit  qu'un  mouvement  décisif  sera  tenté 
cette  semaine  par  les  autres  lieutenants  de  lord 
Roberts.  Le  général  French,  dont  on  ne  parlait  plus 
depuis  quelque  temps,  aurait  fait  secrètement  au  nord- 
efct  de  Pretoria,  par  l'Eland's  river,  un  large  circuit  qui 
le  ramènerait  sur  Bronkhorst  spruit  où  il  prendrait  à 
revers  les  forces  du  général  Botha,  tandis  que  Je 
général  Carrington,  débouchant  de  la  Rhodesia,  aurait 
déji>  franchi  la  frontière  septentrionale  du  ïransvaal, 
pour  couper  la  retraite  éventuelle  sur  le  Zoutpansberg 
des  dernières  forces  du  président  Kriiger  à  Macha- 
dodorp.  Ces  forces  sont  du  reste  menacées,  en  arrière, 
par  lo  détachement  anglais  qu'on  signalait  à  la  fron- 
tière portugaise,  à  Komatipoort.  Faut  il  rapprocher 
ces  nouvelles  de  celles  données  par  des  voyageurs 
venant  de  Middelburg  et  arrivés' à  Lourenço-Marquès? 


Ces  voyageurs  annoncent,  en  effet,  qu'un  grand  combat 
aurait  eu  lieu  aux  environs  de  Machadodorp  et  que  les 
Boers  auraient  été  mis  en  déroute.  11  est  vrai  qu'une 
dépêche  du  président  Kiiiger  parle  d'un  avantage  rem- 
porté par  les  Boers. 

.Vpprocherions-nous  d'une  solution?  S'il  fallait  en 
croire  M.  Grunberg,  de  retour  en  France  (M  Grunberg 
a  été,  avec  M.  Léon,  l'organisateur  de  l'artillerie  des 
Boers),  la  guerre,  loin  d'être  finie,  changerait  simple- 
ment de  phase.  En  passant  à  Middelburg,  et  deux  ou 
trois  jours  avant  son  embarquement,  notre  compatriote 
aurait  vu  le  président  Kriiger,  qui  lui  avait  affirmé  que 
tant  qu'il  y  aurait  quatre  ou  cinq  cents  hommes  valides, 
poFsédant  leurs  ar.mes,  les  hostilités  ne  seraient  pas 
terminées.  Ce  n'est  plus  la  guerre  à  l'européenne  que 
vont  faire  les  Boers,  a-t-il  ajouté  ;  ils  vont  se  livrer  à 
des  guérillas  beaucoup  plus  dangereuses  pour  les  = 
Anglais.  Mais  il  rette  à  savoir  si  un  grand  coup  ne 
sera  pas  porté  au  premier  jour. 

En  tous  cas,  il  apparaît  bien  que  lord  Roberts  se 
rend  compte  des  difficultés  qu'il  a  encore  à  vaincre. 
C'est  ainsi  que,  d'après  une  dépêche  de  Sir  Alfred 
Milner  à  M.  Chamberlain,  le  généralissime  anglais  n'a 
donné  qu'à  vingt  représentants  des  mines  l'autorisation 
de  renti'er  à  Johannesburg,  et  il  ne  pense  pas  que  les 
employés  des  Compagnies  puissent  revenir  dans  cette 
ville  avant  le  mois  de  septembre  au  plus  tôt.  Ajculons 
que  le  War  Office  vient  de  publier  un  tableau  des 
pertes  subies  par  l'armée  anglaise  dans  l'Afrique  du 
Sud  depuis  le  commencement  de  la  guerre  jusqu'au 
7  juillet.  D'après  ce  tableau,  les  pertes  (moins  les  ma- 
lades et  les  blessés  traités  actuel'ement  dans  les  hôpi- 
taux de  l'Afrique  du  Sud)  s'élèveraient  à  30.693.  Ce 
chiffre  comprend  tous  les  moits,  blessés,  manquants  et 
prisonniers. 

La  mii-son  boer,  arrivée  à  Paris  la  semaine  dernière, 
ainsi  qu'il  avait  été  annoncé,  a  été  très  bien  accueillie. 
EJlle  a  été  reçue  à  l'Hôtel  de- Ville  par  les  Conseillers 
municipaux  de  la  Ville  de  Paris.  En  cette  occasion, 
plusieurs  discours  ont  été  prononcés,  et  les  trois  délé- 
gués transvaalien  et  orangistes,  MM.  Fischer,  Wolma- 
rans  et  Wessels  y  ont  répondu  en  déclarant,  en  subs- 
tance, que  le  peuple  boer  luttait  pour  sa  liberté  et 
qu'eux,  ses  représentants,  se  montraient  émus  de  la 
sympathie  qui  lui  était  témoignée. 


COMPAGNIE  DE  MOSSAMÉDÈS 

Suite  et  fin  (1) 


COMPTES  PROFITS  ET  PERTES 

Doit 

Solde  reporté  de  l'exercice  J898.  —  Ce  compte  s'explique 
île  lui-nièiu?. 

Mobilier.  —  L'importance  de  ce  compte  constitue  l'amor- 
tissement du  niobdier  du  siège  social  à  Lisbonne  et  du 
bureau  à  Paris. 


'1)  Vair  V Economiste  Européen ,  n"  443  hix. 
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Conseils  d'administration  et  fiscal.  —  La  somme  portée 
dans  ce  compte  se  compose  des  honoraires  du  Conseil  d'ad- 
ministratipn  et  du  Conseil  fiscal'. 

Honoraires  du  Commissaire  du  Gouvernement.  —  Ce 
compte  comprend  les  honoraires  q)ie  la  Compagnie  est  tenue 
de  payer  au  Commissaire  nommé  par  le  Gouvernement  près 
de  la  Compagnie  en  Afrique,  conformément  à  l'article  15, 
paragraphes  I  et  II  du  décrat  de  concession  du  28  février  1894, 
ainsi  que  divers  frais  de  télégrammes  et  de  contrats  passés 
en  Afrique. 

Débiteurs  divers.  —  Ce  compte  i-eprésente  le  solde  de  di- 
verses créances  d'un  recouvrement  très  incertain. 

Produits  divers.  —  La  somme  de  1.516  fr.  71  ou  reis  or 
273$508  constitue  le  prix  de  revient  de  divers  produits  d'Afri- 
que, non  encore  connus  sur  les  marchés  d'Europe,  sur  les- 
quels la  Compagnie  cherche  à  trouver  un  débouché. 

Compte  commercial  en  Afrique.  —  L'importance  de  ce 
compte  représente  le  compte  de  profits  et  pertes  des  opéra- 
tions commerciales  en  Afrique. 

Frais  généraux.  —  Ce  compte  ne  comporte  aucune  expli- 
cation. 

Solde  au  crédit  à  reporter.  —  Le  compte  de  profils  et  per- 
tes qui,  jusqu'à  ce  jour,  se  trouvait  être  débiteur,  se  clôture 
cette  année  par  un  solde  créditeur  de  1.215.1''j6  fr.  05  ou  reis 
or  218.726$289  qui  est  reporté  au  compte  :  concession  et  pre- 
mier établissement. 

Avoir 

Marchandises  générales.  —  L'importance  de  ce  compte 
représente  les  escomptes  dont  la  Compagnie  bénéficie  sur  les 
marchandises  expédiées  à  ses  factoreries  en  Afrique,  ainsi 
que  les  bénéfices  réalisés  sur  la  vente  en  Europe  de  produits 
provenant  des  échanges  de  ses  établissements,  et  sur  lesquels 
des  bénéfices  ont  déjà  été  prélevés  en  Afrique. 

Intérêts,  commission,  change  et  comptes  courants.  — 
Dans  ce  compte  se  Irouvent  compris  les  intérêts  des  dépôts 
en  comptes  courants  et  des  reports,  chez  les  banquiers,  ainsi 
que  les  bénéfices  de  change  et  autres. 

Droits  de  conversion  des  actions.  —  La  somme  de  .3.689 
francs  05  ou  reis  or  664$029,  représente  le  solde  des  sommes 
versées  pour  droits  de  conversion  au  porteur  d'actions  no- 
minatives, après  paiement  des  droits  d'aljonnement  au  timbre 
français  et  des  frais  d'impression  des  titres. 

Cessions  et  ventes.  —  hdL  somme  de  1.401.410  fr.  90  ou 
reis  or  252.255$582,  inscrite  à  ce  compte,  représente  le  produit 
de  la  vente  des  50.000  actions  de  la  South  West  Africa 
Company  dont  il  a  été  parlé  plus  haut. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  donne  encore 
sur  la  Compagnie  de  nombreux  détails  : 

Lorsque  la  (>mpagnie  s'est  fondée,  dit-il,  elle  avait  devant 
elle  un  immense  territoire  d'une  étendue  de  23  millions  d'hec- 
tares, c'est-à-dire,  à  vol  d'oiseau,  d'environ  1.400  kilomètres 
de  longueur  sur  170  kilomètres  de  largeur  moyenne  ;  des 
ports  naturels  et  très  sûrs  en  eau  profonde,  comme  la  baie 
des  Tigres  et  Port  Alexandre,  dans  lesquels  les  plus  grandes 
flottes  de  la  terre  peuvent  mouiller  sans  danger.  Il  fallait 
étudier  et  connaître  tout  cela,  faire  un  triage  en  quelque  sorte 
de  tous  les  éléments,  sortir  les  choses  les  plus  urgentes  et  les 
plus  tangibles,  afin  de  les  exploiter  dans  les  meilleures  con- 
ditions. 

Notre  première  œuvre  fut  de  faire  explorer  la  région  du 
littoral  jusqu'à  Hnmbe,  situé  à  environ  400  kilomètres  de  la 
côte.  Il  est  résulté,  de  ces  explorations,  la  conviction,  pour 
nous,  qu'il  y  avait  lieu  de  créer  des  Etablissements  commer- 
ciaux qui  devaient  être  le  moyen  indispensable  de  pénétra- 
tion. 

Nous  installâmes  donc  les  factoreries  de  Mossamédès,  de 
Chibia,  de  Humbe  et  de  Port  Alexandre  ;  nous  créâmes  en- 
suite des  établissents  agricoles  et  d'élevage  qui  ont  fort  bien 
réussi  et  nous  aurions  certainement  à  enregistrer  de  beaux 
résultas  (qui  ne  sont  que  différés),  sans  la  peste  bovine  qui 
a  ravagé  toute  l'Afrique  du  Sud  et  qui  a  atteint  nos  régions  ; 
néanmoins,  nous  avons  pu  sauver  la  moitié  de  nos  trou- 
peaux, grâce  aux  procédés  scientifiques  employés  par  nos 
agents,  dans  le  traitement  des  animaux  atteints. 

Puis,  nous  organisâmes  de  nouvelles  explorations  qui  nous 
firent  connaître  la  richesse  de  nos  territoires  au  point  de  vue 
géologique. 

Ici,  Messieurs,  nos  espérances  ont  été  dépassées. 

En  1895,  nous  avons  concédé  les  droits  miniers  sur  deux 
points  de  notre  concession  ;  deux  Compagnies  furent  créées, 
la  South  African  Company,  Limited  et  la  Cassinga  Con- 
cessions, Limited. 

Les  droits  miniers  accordés  à  la  South  African  Company 
comprennent  surtout  les  leri-ains  cuprifères  qui  sont  voisins 
de  la  colonnie  allemande  du  Damaraland  ;  de  la  concession 
de  ces  droits,  notre  Compagnie  a  pu  déjà  réaliser  un  profit 


de  1.693.148  fr.  15,  notamment  sur  la  vente  des  actions  de 
l'une  de  ces  Compagnies.  Il  nous  restera,  en  outre,  la  per- 
ception de  10  shilling  (12  fr.  50)  par  claim  et  par  mois,  pen- 
dant toute  la  durée  de  l'exploitation. 

Les  droits  minier.-!  accordés  à  la  Cassinga  Concessions. 
Limited,  comprennent  les  terrains  aurifères  du  Nord  de  notre 
concession,  sur  une  étendue  d'environ  2..500.00(»  hectares. 
Celte  Compagnie,  plus  avancée  que  la  première,  a  déjà  en- 
tretenu, pendant  deux  années,  une  expédition  composée  de 
sept  ingénieurs-prosperteuis;  les  résultats  de  ce  côté  ont  été 
des  plus  satisfaisants,  et  les  rapports  que  celte  Compagnie 
nous  a  communiqués  nous  fout  envisager  son  avenir  avec 
sérénité. 

En  effet.  Messieurs,  la  présence  de  l'or  n'y  est  pas  seule- 
ment reconnue  dans  toutes  les  rivières,  mais  dos  échantillons 
de  quartz  aurifère  qui  nous  furent  envoyés  et  qui  figurent  à 
l'Exposition  universelle,  nous  donnent  là  preuve  qu'il  existe 
de  nombreux  filons  très  riches. 

.Jusqu'à  ce  jour,  on  a  fait  seize  déclarations  do  mines,  indé- 
pendamment des  alluvions  :  de  l'avis  de  tous  les  prospecteurs 
qui  ont  visité  cette  région,  elle  ne  le  céderait  en  rien  au  Rand 
du  Transvaal. 

Nous  citerons  l'opinion  d'un  missionnaire  de  l'ordre  du 
Saint-Esprit,  qui  exerce  son  apostolat  à  Cassinga.  Il  écrit,  à 
la  date  d'aoï'il  1896  :  Le  Père  Kicffer  a  recueilli  en  trois  heures 
dans  le  lavoir  même  de  la  maison.  120  grammes  d"or.  Si  plus 
d'un  pauvre  diable  qui  habite  la  cote  savait  cola,  il  viendrait 
d'urgence  ici  se  faire  laveur  d'or,  ue  PérÔ  Kieffer  parle  avec 
enthousiasme  de  la  richesse  d'or  de  Cassinga,  ce  serait  une 
des  mines  les  plus  riches  du  monde. 

Le  Conseil  cite  aussi  le  rapport  de  l'ingénieur  Brvant, 
chef  de  l'expédition,  qui  était  tenu  à  beaucoup  plus  de 
réserve,  mais  qui  n'en  donne  pas  moins  de  très  bons 
renseignements  sur  les  dépôts  de  sable  aurifère  dans 
le  pays,  pour  l'exploitation  desquels  la  Compagnie  de 
Cassinga  a  déjà  reçu  des  propositions.  Elle  prépare 
môme  une  exploitation  pour  son  propre  compte  dont 
elle  espère  de  brillants  résultats,  et  tout  cela  réuni 
pourrait,  à  la  rigueur,  et  dans  une  période  de  temps 
assez  courte,  sullire,  dit  le  rapport,  h  une  large  rému- 
nération du  capital  de  la  Compagnie  de  Mossamédès. 
Mais  il  est  V'Ue  autre  res.source  importante  :  c'est  le 
chemin  de  fer  que  favoriseront  les  magnifiques  ports 
de  la  Baie  des  Tigres  et  de  Port  .Vlexandre.  k  ce  su  jet, 
mentionnons  que  le  (  iouvernement  portugais  a  auto- 
risé la  Compagnie  de  Mossamédès  à  «  éder  ses  droits  à 
la  construction  et  à  l'exploitation  d'une  ligne  de  che- 
mins de  fer.  qui  partirait  soit  de  Port  Alexandre,  soit 
de  la  Baie  des  Tigres,  selon  que  les  études  révéleront 
les  avantages  de  l'un  ou  l'autre  port,  jusqu'à  Ilumbe, 
avec  l'établissement  de  ports,  quais,  docks  et  lignes 
télégraphiques.  Cette  ligne  constituera  la  première  sec- 
tion du  futur  réseau  des  chemins  de  fer  de  la  Compa- 
gnie qui  a  cédé  ces  droits  à  un  syndicat,  The  Trans- 
African  Haiiicay  Syndicale,  Limiled.  Ce  syndicat  est 
l'émanation  d'un  puissant  groupe  anglais  ;  il  a  été  créé 
pour  procéder  aux  travaux  d'études  techniques  du 
chemin  de  fer,  qui  sera  ensuite  construit  par  une  Com- 
pagnie constituée  à  cet  eff<  t.  Les  ingénieurs  se  sont 
embarqués  en  décembre  dernier  pour  remplir  leur 
mission.  Après  que  les  études  de  cette  première  section 
seront  terminées,  les  études  des  embranchements  vers 
les  territoires  aurifères  de  Cassinga,  vers  la  frontière 
de  la  colonie  allemande *de  Damaraland  et  la  prolonga- 
tion vers  les  territoires  anglais  de  la  Chartered  Com- 
pany .sevoni  également  laites.  La  première  section  aura 
500  kilomètres,  et  avec  son  prolongement  et  ses  em- 
branchements, cette  ligne  atteindrait  environ  2.000 
kilomètres. 

Nous  devons  nous  arrêter  ici  et  terminer  en  men- 
tionnant que  l'assemblée  générale  des  actionnaires  a 
approuvé,  à  l'unanimité,  le  bilan  et  les  comptes  qui  lui 
étaient  présentés.  Elle  a,  de  plus,  félicité  le  Conseil 
d'administration  de  sa  gestion  et  de  la  direction  im- 
primée aux  affaires  de  la  Compagnie. 


CROWN  REEF,  LIMITED 

Le  douzième  rapport  annuel  de  cette  Compagnie 
vient  d'être  distribué.  Il  contient  le  bilan  et  les  comptes 
de  profits  et  pertes,  diiment  approuvés  par  les  commis- 
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sairos  des  comptes,  du  l''"  avril  181)1)  au  31  mars  1900. 
X.'itiuellement,  les  actioan aires  ne  trouveront  pas, 
dans  les  documents  qui  leur  sont  soumis,  des  rensei- 
gnements allant  plus  loin  que  le  milieu  du  mois  d'oc- 
tolire. 

Jusqu'au  30  septembre,  la  mine  a  été  exploitée  nor- 
malement. A  partir  de  cette  date,  elle  a  été  exploitée 
avec  un  elïectil'  réduit,  la  plupart  des  employés  ayant 
quitté  le  travail  le  30  septembre.  Tous  les  etlbrts  ont  été 
faits  pour  remplir  les  vides  et  continuer  l'exploitation 
comme  en  temps  ordinaire  ;  mais,  après  la  proclama- 
tion d-^  la  loi  martiale,  il  devint  impossible  de  retenir 
les  ouvriers  et,  le  11  octobre,  la  mine  fut  forcée  de 
fermer.  Toutes  les  précautions  furent  prises  pour 
obtenir  que  le  directeur  des  «  compounds  »,  M.  von 
Ilarnach,  fût  autorisé  à  rester  dans  la  mine  comme 
surveillant  avec  quelques  aides  pour  protéger  la  pro- 
priété, et  que  les  hommes  de  la  police  des  mines  res- 
tassent en  permanence  sur  le  terrain.  On  pensait 
qu'avec  ces  arragements,  lamine  n'avait  rien  à  craindre; 
mais,  le  15  octobre,  l'ingénieur  des  mines  de  l'Etat, 
muni  de  l'autorisation  du  Gouvernement,  prit  posses- 
sion de  la  mine,  de  toutes  ses  marchandises  et  de  tous 
les  papiers,  et  fît  connaître  son  intention  de  l'exploiter 
pour  le  compte  du  Gouvernement.  Une  vigoureuse  pro- 
testation fut  adressée  au  Ministre  dos  mines,  mais  elle 
n'eut  aucun  etïet.  La  Compagnie  s'efforça  alors  de  ren- 
trer en  possession  d'une  partie  de  l'or  saisi,  -afin  de 
pouvoir  payer  ses  factures  et  les  isalaires  de  septembre, 
et  elle  s'adressa,  à  cet  effet,  au  Ministre  des  mines  et 
au  Secrétaire  d'Etat.  Le  Ministre  des  mines  réijondit 
qu'aussitôt  que  l'essayeur  du  Gouvernement  aurait 
évalué  l'or  saisi,  une  partie  serait  rendue  à  la  Compa- 
gnie; mais  cet  essayeur  ne  trouva  jamais  le  temps  de 
faire  connaître  le  résultat  de  ses  recherches.  En  même 
temps,  le  directeur  de  l'exploitation  annonçait  que  par 
ordre  de  l'ingénieur  des  mines  de  l'Etat,  il  avait  dû 
remettre  entre  ses  mains,  le  15  octobre,  les  clefs  de  la 
propriété,  et  qu'il  avait  été  informé  que  le  Gouverne- 
ment garantissait  la  protection  de  la  propriété  à  partir 
de  cette  date.  On  voit,  par  ce  qui  précède,  que  tout  a 
été  tenté  pour  sauvegarder  les  intérêts  des  action- 
naires. 

Le  compte  de  «  profits  et  pertes  »,  tel  qu'il  ressort 
des  comptes  présentés,  accuse  un  bénéfice  de  16i.707 
livres  sterling  13  sh.  1  d.  En  ajoutant  les  profits  repor- 
tés du  dernier  exercice,  soit  84.001  liv.  st.  2  sh.  8  d., 
on  obtient  un  total  de  248.709  liv.  st.  15  sh.  9  d.,  qui  a 
reçu  les  destinations  suivantes  :  dividende  n".  24  de 
90  0/0  pour  le  semestre  ayant  pris  fin  le  30  septembre 
1897.  108.000  liv.  st.;  reporté  au  fonds  de  réserve  sur  le 
dividende  payé,  10.800  liv.  st.  Ensemble,  118.800  liv.  st. 
D'où  un  solde  de  129.908  liv.  st.  15  sh.  9  d.  au  crédit 
du  compte  profits  et  pertes  au  31  mars  dernier. 

La  dépense  inscrite  au  compte  de  <<  Profits  et  Pertes  » 
(lu  1er  octobre  jusqu'au  12  octobre,  date  de  la  clôture 
de  la  mine,  s'établit  ainsi  : 

£    sh.  d. 

Salaires  et  gages   2.618  14  4 

Gages  des  Cafres   508  13  3 

a. 127   ô  7 

Les  dépenses,  du  12  octobre  au  31  mars,  ont  été  les 
suivantes  :  £  sh.  d. 

Salaires  au  personnel  dirigeant   2.709   3  4 

Loyer  et  dépenses  du  bureau  de  Cape-Towa  ...        81   3  4 
Commissions  sur  les  coupons  payables  à  Paris 
et  à  Londres,  et  dépenses  en  mandat  par  rfible 
de  Londres  pour  le  paiement  des  dividendes. .      323  13  3 
Fournitures  de  bureaux,  impressions  et  publi- 
cités   468  19  3 

Main-d'œuvre  indigène   35C   3  9 

Jjalance  de  Commission,  bonus  au  personnel 
dirigeant,  suivant  décision  de  la  deuxième 

assemblée  générale   772  iQ  q 

T-icences,  loyers,  assurances,  etc  1.133  10  10 

Honoraires,  commissaires  des  comptes,  (Jomité 

de  Londres,  etc   210  17  6 

Nouveau  bureau  des  essais,  amortissement..  . . .      500  0  0 

Balance,  procès  de  la  «  Royalty  »   876  g  Q 

IHvors  34  13  5 

6.873   3  8 


A  l'exception  des  chapitres  comprenant  les  salaires 
du  personnel  dirigeant,  les  dépenses  de  Cape-Town  et 
la  commission  sur  les  coupons,  les  dépenses  men- 
tionnées ci-dessus  ont  été  effectuées  dans  la  première 
parlie  de  l'exercice  financier,  et  elles  ont  été  dé- 
duites mensuellement.  En  temps  ordinaire  donc,  ces 
dépenses  auraient  fait  partie  des  frais  du  premier 
semestre  de  l'exercice. 

Voici  l'analyse  complète  des  recettes  et  des  dépenses 
de  la  Compagnie  depuis  sa  formation  : 

Relevé  des  recettes  et  dépenses  de  douze  ans, 
du  1^'  avril  1888  au  31  mars  1900 

RECETTES  Liv.  St.  sh.  d. 

Compte  de  premier  établissement  : 

Au  commencement   14.0G0  0  0 

Vente  d'actions  de  réserve  '   148.187   0  0 

Compte  de  l'or  : 
697.782.318  onces  d'or  provenant  de  1  mil- 
lion 547.914  tonnes  de  mi- 
nerai broyé; 
3 19 . 702 . 350  onces  d'or  provenant  de  888.031 
tonnes  de  sables,  concentrés 
et  slimes  traités. 

1.017.484.668  onces   3.515.126  14  6 

Concentrés,  sables  et  minerai  vendus   39.951  18  5 

4.879  7ô  onces  d'or  en  octobre   17. '785   5  1 

150  livres  de  slimes  aurifères  prises  par  le 

Gouvernement,  évaluées  à   3.500   0  0 

Revenus  divers  : 

Frais  de  transfert,  intérêts,  licences,  etc   11.339  18  10 

3.749.900  17  Q 

DÉPENSES 

Dépenses  d'exploitation  : 

Mine,  transport,  broyage,  cyanuration,  sli- 
mes, frais  généraux,  développement  de  la 
mine  et  dépréciation          2.164.719  10  2 

Moins  minerai  sur  le  car- 
reau  1.187  10  5 

  2.163.531  19  9 

Travaux  de  surface  : 

Achat  de  freehold,  claims  pour  l'emplace- 
ment de  la  batterie,  etc.,  réservoirs  et  di- 
gues, water-rights,  machinerie  et  équipe- 
ment, bâtiments   185.047  15  9 

Travaux  du  sous-sol  : 

Développement  de  la  mine   24.261    1  9 

Actif  espèces  : 
Minerai  sur  le  carreau,  marchandises,  ma- 
tériaux, dépôts,  etc.,  comme  au  bilan, 
moins  dettes  comme  au  bilan,  17.396  liv. 

sterling  2  sh.  4  d   129.908  15  9 

Fonds  de  réserve   89.251    4  0 

Dividendes  payés   1.157.900   0  0 

3.749.900  47  0 


D'après  cet  état,  les  recettes  de  la  Compagnie,  provenant 
de  l'or  produit  et  d'autres  sources,  ont  été,  pour  les  douze 
exercices  passés  en  revue,  de   3.587.713  17  0 

Moins  frais  d'exploitation   2.163.531  19  9 

Ce   qui  laisse  un  bénéfice  total,  au  31 
mars  1900,  de..   1.424.181  17  3 

Cette  somme  a  reçu  les  destinations  suivantes  : 

1=  Dividendes   1.157.900   0  0 

2»  Profits  transférés  au  capital  de  premier 

établissement   yO.OOO   0  0 

3"  Fonds  de  réserve  transféré  au  capital 

de  premier  établissement   27.121  17  6 

4»  Fonds  de  réserve  placé  comme  au  bilan.  89.251   4  0 

5»  Balance  du  compte  de  Profits  et  Pertes.  129.908  15  9 

1.424.181  17  3 

Sur  la  balance  du  compte  de  Profits  et  Pertes,  la 
somme  de  26.394  liv.  st.  10  sh.  5  d.  est  entre  les  mains 
du  Gouvernement  de  la  République  Sud-Africaine. 
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Cette  somme  se  décompose  ainsi  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Or  de  septembre  :  1.525  70  onces  d'or  bullion 

évaluées  à   5.109   5  4 

Or  d'octobre  4.548  10  onces  d'or  bullion  évaluées  16.765  13  4 

—  301  65      —        cyanure   1.019  11  9 

—  1  caisse  contenant  environ  150  li- 

vres de  slimes  d  or   3.500  0  0 

23.394  10  5 

Sur  ce  total,  2.060  onces  25,  évaluées  à  7.635  liv.  st. 
11  sh.  4  d.  et  remises  à  la  Banque  le  30  septembre,  ont 
été  saisies  avant  la  déclaration  de  la  guerre;  2.651  on- 
ces 50,  évaluées  à9.2061iv.  st.  13shill.7d.,  ont  été  remises 
à  la  Banque  le  3  octobre.  La  Banque  les  détenait  en- 
core au  moment  de  la  déclaration  de  guerre,  le  Gou- 
vernemsnt  ayant  interdit  la  sortie  de  l'or  du  territoire 
sans  permis  spécial.  Inutile  d'ajouter  qu'aucun  permis 
de  ce  genre  ne  pouvait  être  obtenu.  La  ba'ance  a  été 
remise  à  la  Banque  le  14  octobre. 

Les  Compagnies  d'assurances  ayant  décliné  toutes 
responsabilités,  un  procès  pour  fixer  la  jurisprudence 
leur  a  été  intenté  par  les  Compagnies  intéressées,  et  il 
faut  espérer  que  le  jugement  définitif  sera  favorable 
aux  mines. 

Un  dividende  de  93  0/0  a  été  déclaré  en  septembre 
dernier  pour  le  semestre  ayant  pris  fia  le  30  septemljre 
1899.  Il  a  été  payé,  le  6  novembre,  à  tous  les  a;tion- 
naires  enregistrée  sur  les  livres  de  la  Gouipaguie  à  la 
date  du  4  octobre.  Bien  qu'ils  aient  une  grand-j  somme 
disponible  en  caisse,  les  Administrateurs  ont  considéré 
qu'il  valait  mieux,  dans  l'intérêt  des  actionnaires,  ne 
pas  déclarer  de  nouveau  dividende  jusqu'à  la  reprise 
des  travaux..  Ils  ont  ainsi  de  quoi  faire  face  à  toutes  les 
éventualités  au  moment  de  la  lemise  eu  marche  de 
l'industrie. 

Les  dividendes  n^*  12  et  15  seront  forfaits  aux  ter- 
mes de  l'art.  96  des  statuts,  s'ils  ne  sont  pas  réclamés 
dans  le  courant  du  présent  exercice. 

Les  Directeurs  ont  continué  de  verser  10  0/0  des  di- 
videndes au  fonds  de  réserve,  qui  s'élève  maintenant 
à  89.2&1  liv.  st.  4  sh.  C'iV.e  somme  a  été  affectée  comme 
il  est  mentionné  au  bilan. 

L'action  arbitraire  du  Gouvernement  du  Transvaal 
a  obligé  la  Compagnie  à  laisser  à  la  mine  la  plupart  de 
ses  livres,  de  sorte  que,  n'ayant  plus  dans  la  main  les 
détails  de  l'exploitation,  le  Directeur  général  n'a  pu 
établir  son  rapport  ordinaire. 

Au  cours  de  l'exercice  en  revue,  M.  F.  Robinow  a 
donné  sa  démission  d'administrateur  ;  les  administra- 
teurs l'ont  remplacé  par  M.  S.  Evans. 

Aux  termes  des  statuts  de  la  Compagnie,  une  assem- 
blée générale  doit  être  tenue  chaque  année.  En  raison 
de  la  situation  actuelle,  le  Conseil  s'est  vu  dans  l'obli- 
gation de  passer  outre. 

Comme  il  a  été  dit  plu?  haut,  la  mine  a  dû  être 
fermée  le  11  octobre.  Tous  Us  ouvriers  étaient  payés  à 
cette  date.  Un  bonus  de  25  liv.  st.  par  ouvrier  et  un 
mois  de  salaire  à  tous  les  fonctionnaires  en  pied  ont 
été  payés  le  4  octobre  à  tous  ceux  qui  sont  restés  à  leur 
poste  pendant  tout  le  mois.  En  septembre,  le  Gouver- 
nement avait  manifesté  son  intention  de  laisser  fonc- 
tionner les  mines.  Sous  prétexte  de  permis  de  séjour  à 
délivrer,  il  se  fit  dresser,  par  chaque  Compagnie,  la  liste 
de  tous  les  employés  nécessaires  à  l'exploitation  de  la 
mine.  Plus  tard,  le  commissaire  des  mines  fit  savoir 
qu'aucun  permis  ne  serait  accordé.  Le  directeur  reçut 
alors  l'ordre  de  fermer  la  mine,  de  payer  le  personnel, 
et  de  prendre  toutes  les  mesures  de  protection  pos- 
sibles. Ceci  a  été  fait,  on  a  pu  le  lire  plus  haut. 

En  raison  de  la  grande  quantité  d'or  saisi  par  le  Gou- 
vernement, la  Compagnie  n'a  payé  aucune  facture  de 
septembre. 

L'année  dernière,  le  Gouvernement  fit  soumissionner 
les  Compagnies  aux  droits  miniers  des  bewaarplaatsen. 
La  Compagnie  soumissionna  donc  pour  ses  67  bewaar- 
plaatsen (67.441)  équivalant  à  45  claims  miniers  (exacte- 
ment 44.9599).  La  Compagnie  a  toujours  mamtenu  que 
las  droits  miniers  de  ses  bewaarplaatsen  lui  apparte- 


naient, puisque  les  claims  en  question  avaient  été 
jalonnés  comme  claims  miniers,  et  que  c'est  sur  le  refus 
du  commissaire  des  mines  de  délivrer  des  licences 
qu'elle  était  revenue  à  les  considérer  comme  des 
bewaarplaatsen.  La  soumission  était  accompagnée,  en 
conséquence,  d'un  état  démontrant  les  droits  miniers 
de  la  (Compagnie. 

Les  licences  sur  tous  les  claims  ont  été  payées  jus- 
qu'au 31  décembre  1899. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  —  Le  Fi- 

nancial  News  publie  uoe  correspondance,  datée  du 
1«''  juin,  de  Coolgardie,  et  émanant  de  son  représen- 
tant dans  cette  ville. 

En  dépit  des  bonnes  nouvelles  qui  parvenaient  du 
Sud  de  l'Afrique,  est-il  dit  dans  cette  correspondance,  le 
marché  des  valeurs  de  l'Austialie  Occidentale  allait  de 
mal  en  pis.  Pourtant,  il  n'y  avait  aucune  raison  de 
craintes,  rien  n'indiquait  qiie  la  production  d'or  fût 
amenée  à  décroître,  et  il  ne  sembbiit  pas  que  l'état  de 
choses  signalé  fût  dû  aux  tentatives  des  baissiers.  Il 
est  vrai  que,  par  contre,  on  avait  à  compter  avec  la 
situation  politique,  etaveclaconduiteéquivoquedu  Gou- 
vernement de  .-^ir  .lohn  l-'orrest  dans  plusieurs  questions, 
et  notamment  dans  celle  de  la  Fédération.  Cependant, 
comme  dans  la  presse  et  dans  certains  milieux  on  pré- 
tendait (jue  les  opérations  minières  en  Australie  accu- 
seraient, pour  l  anuée  1900,  un  recul  sur  l'année  précé- 
dente, le  représentant  du  Financial  Neics  dresse  les 
tableaux  suivants,  qui  offrent  un  grand  intérêt  : 

.  Production  de  l'Australie  Occidentale 

1899  1900 


(En  onces) 

En  janvier                            110.099  14'(i.820 

En  février                             100.565  117.849 

En  mars                               106.098  12o.049 

En  avril                               116.460  113.506 

433.228  501.224 
Produciion  du  Queensland 

En  janvier                            54.684  59.861 

En  février                              64.483  74.947 

En  mars                                86.375  91.304 

En  avril                                 72.125  74.994 

277.667  301.106 
Production  de  Victoria 

En  janvier                              51.378  37.983 

Eq  février                              59.317  64.708 

En  mars                                74.2i3  71.122 

En  avril                                 64.958  42.931 

249.876  216.744 

Produciion  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud 

En  janvier                             41.372  42.076 

En  février                            21.294  17.850 

En  mars                                37.487  25.377 

En  avril                                 31.979  38.625 

13i.l32  123.908 
Production  de  la  Nouvelle-Zélande 
En  ianvier,  février,  mars  et 

avril                                126.061  115.832 


L'ensemble  accuse,  pour  1900,  une  augmentation  de 
près  de  40.000  onces  dans  la  production  totale.  Il  est 
vrai  que  cette  augmentation  provient  des  rendements 
de  l'Australie  Occidentale,  qui  gagnent  68.000  onces, 
et  aussi  de  ceux  du  Queensland.  Quant  à  la  production 
de  Victoria,  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  et  de  la  Nou- 
velle-Zélanie,  elle  est  en  diminution. 


La  Production  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La 

production  de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois  de 
juin,  s'est  élevée  à  33.833  onces,  représentant  une  va- 
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leur  de  132.897  liv.  st.,  contre  'il. 547  onces,  ou  161.924 
livres  sterling  en  juin  1899. 


La  Production  de  Queeasland.  —  La  production 
pour  juin,  de  la  colonie  de  Oneensland,  comparée  à 
celle  de  mai,  s'établit  ainsi  : 

Mai  Juin 


Tonnes  Tonnes 

Districts  traitées  Onces  Irailées  Onces 

Glwrlers  To  s\'ers . . .  72.900  50.000  56.800  35.800 

Croydon   7.300  6.700  7.700  14.700 

Gympie   12.100  9.100'  11.100  8.100 

IVlount  Morgan   23.900  25.400  21.100  26  000 

Divers   9.700  7.900  11.700  10.600 

AUuvions   2.200  »  5.700 


Total   101.  bOO  100.900 


Penlant  le  même  mois,  on  a  relevé,  comme  appels 
d3  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants  : 

Mai  Juin 


Divi-  Divi- 

Distriats            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling; 

Charters  ïowers. .. .      6.900     22.100  7.300  21.200 

Gympie                        7.300      7.800  10.300  14.200 

Eidswold                         50C         »  300  30Q 

Mount  Morgan                 »       29.200  «  29.200 

Croydon                       1.700     15.400  1.000  2.900 


La  production  totale  pour  le  premier  semestre  de 
1900  s'élève  à  503.200  onces. 


Ivanhœ  et  Golden  Hcrseshœ.  —  Une  dépêche,  ve- 
nue de  Londres  ces  derniers  jours,  annonce  que  les 
actionnaires  français  de  ces  deux  Compagnies  ont 
demandé  la  nomination  de  trois  administrateurs  fran- 
çais dans  chacune  d'elles. 


Les  Pluies  dans  le  Queensland.  —  On  a  télégra- 
phié de  Brisbane,  à  la  date  du  3  juillet:  «  Il  est  tombé 
entre  1  1/2  et  3  pouces  d'eau  dans  toute  la  partie  du 
Queensland  qui  avait  jusqu'ici  le  plus  souffert  de  la 
sécheresse.  Les  pluies  continuent,  et  la  sécheresse 
peut  être  considérée  maintenant  comme  ayant  complè- 
tement cessé.  » 


Chillagoe  Railway  and  Mines.  —  La  British  Aus- 
Iralasian  de  Londres  a  reçu  récemment  de  Melbourne 
des  télégrammes  lui  annonçant  qu'une  réunion  des 
actionnaires  de  la  Chillagoe  Railway  and  Mines,  Li- 
mited venait  d'avoir  lieu,  et  que  le  rapport  annuel 
avait  été  adopté  à  l'unanimité.  M.  Ghopman,  le  prési- 
dent, a  établi  que  les  directeurs  élaboraient  un  projet 
tendant  à  la  division  de  la  propriété  en  vue  de  la  créa- 
tion de  plusieurs  Compagnies  subsidiaires.  Il  a  lu  le 
rapport  du  Directeur  dans  lequel  il  est  dit  que,  jusqu'à 
présent,  on  a  la  certitude  de  posséder  300.000  tonnes 
de  rainerai  bon  à  passer  à  la  fonte,  et  contenant  17.000 
tonnes  de  cuivre,  15.000  tonnes  de  plomb,  1  million 
d'once  d'argent  et,  en  plus,  une  quantité  d'or  apprécia- 
ble. Ces  déclarations  ont  impressionné  favorablement 
le  public. 

Il  est  probable  que  la  construction  du  chemin  de  fer 
coûtera  18  0/0  de  plus  qu'il  n'avait  été  prévu  à  l'ori- 
gine, et  cela  par  suite  de  l'augmentation  dans  les  prix 
des  matériaux  et  du  fret.  Cette  augmentation,  cepen- 
dant, sera  contrebalancée  par  la  plus-value  du  métal 
que  produit  la  propriété.  L'ingénieur  du  Gouvernement 
a  reçu  35  milles  de  voie  ferrée,  et  50  milles  seront  ou- 
verts à  l'exploitation  en  octobre.  Le  reste  de  la  ligne 
sera  achevé  au  mois  de  janvier  prochain. 

La  construction  des  ionderies  a  été  commencée,  et 
le  Président  félicite  les  actionnaires  du  choix  qui  a  été 
fait  de  M.  Higgins  comme  métallurgiste.  Il  a  aussi 
ajouté  qu'ils  devaient  être  satisfaits  de  l'émission  de 


50.000  liv.  st.  de  nouvelles  obligations,  émission  qui  a 
eu  lieu  à  Londres,  au  pair,  et  qui  met  la  Compagnie  en 
état  d'attendre  patiemment  le  moment  où  commencera 
la  période  de  production. 


Notes  miaièrci!*  d'Au»itralie 

Australia  United.  Pendant  le  mois  de  juin  il  a  été  traité 
200  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  168  onces  d'or. 

Kalgoorlie  Consols.  Le  Directeur  de  la  mine,  à  Kalgoortie, 
télégraphie  :  «  Le  puits  a  atteint  une  profondeur  de  bG3  pieds. 
Le  nouveau  matériel  fonctionne  bien.  » 

Vale  of  Coolgardie.  Kcndement  pour  Juin  :  le  moulin  a  \ 
travaillé  pendant  29  jours;  il  a  broyé  1.040  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  600  onces  d'or.  On  a  traité,  par  la  cyanuration, 
1.025  tonnes  qui  ont  produit  250  onces  d"or.  Total  de  la  pro- 
duction :  3.250  livres  sterling.  Les  dépenses  ne  se  sont  éle- 
vées qu'à  1.900  livres  sterling. 

Kalgurli.  Dépèche  datée  du  6  juillet  :  «  Il  a  été  lavé,  pen- 
dant le  mois,  1.250  tonnes  dont  450  tonnes  de  minerai  sul- 
furé. Le  rendement  s'est  élevé  à  2.063  onces  d'or.  On  peut 
compter,  à  l'avenir,  sur  un  tonnage  plus  important.  » 

Bayley's  United.  Dépêche  datée  du  4  courant,  reçue  de 
Coolgardie  :  «  Pendant  le  mois  de  juin,  la  batterie  a  broyé 
2.444  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  2.015  onces  d'or.  Il 
a  été  traité,  parla  cyanuration,  1.860  tonnes  de  tailings  qui 
ont  donné  2 il  onces  d'or;  927  tonnes  de  boues  ont  produit 
396  onces  d'or.  Total,  3.632  onces  d'or.  >» 

Menzies  Consolidated.  Voici  le  rendement  de  cette  mine 
pour  juin  :  300  tonnes  broyées  ont  produit  223  onces  ;  1.116 
tonnes  de  tailinge,  traitées  par  la  cyanuration,  ont  donné 
359  onces.  La  valeur  de  l'or  recueilli  atteint  2.269  liv.  st.  Les 
dépenses  se  sont  élevées  à  1.327  liv.  st.  Bénéfices  approxima- 
tifs, 942  liv.  st.  Les  chiffres  qui  viennent  d'être  donnés  com- 
prennent 72  onces  provenant  de  concentrés. 

Hovçley.  A  partir  du  17  mai  jusqu'au  29  juin,  le  moulin  a 
été  arrêté  par  suite  du  manque  d'eau.  Depuis,  la  mine  a  pu 
mettre  en  travail  20  pilons  qui  ont  broyé  200  tonnes;  pro- 
duction, 120  onces  d'or,  d'une  valeur  de  432  liv.  st.  Les  dé- 
penses d'exploitation  se  sont  élevées  à  400  liv.  st.  Par  suite 
des  pluies,  la  mine  est  actuellement  suffisamment  pourvue 
d'eau. 

Redcastle  Reward  Proprietary.  Dépêche  du  29  juin  : 
«  Au  cours  de  la  dernière  semaine,  il  a  été  extrait  25  tonnes 
qui  ont  produit,  au  broyage,  61  onces  d'or.  » 

Victoria  Gold  Mining  Association.  Il  a  été  broyé  170 
tonnes,  qui  ont  produit  245  onces  d'or. 

Star  of  the  East.  Pendant  le  mois  dernier,  il  a  été  broyé 
479  tonnes  qui  ont  produit  351  onces  d'or. 

White  Feather  Reward  Claim.  Dépêche  reçue  du  Direc- 
teur :  «  Il  a  été  broyé  700  tonnes,  qui  ont  donné  335  onces 
d'or.  » 

Victory  [Charters  Towers) .  Dépêche  reçue  de  Sydney: 
«  Il  a  été  broyé  347  tonnes;  rendement,  382  onces  d'or,  d'une 
valeur  approximative  de  1.300  liv.  st.  » 

May  Queen.  Dépêche  reçue  de  Thames  (Nouvelle-Zélande)  : 
«  May  Queen  Hauraki,  Limited  :  Broyé  769  tonnes  ;  rende- 
ment, 836  onces  d'une  valeur  de  951  liv.  st.  » 

Day  Daion  P.  C.  Durant  le  mois  de  juin,  l'usine  à  cyanu- 
ration a  traité  4.800  tonnes  de  résidus,  qui  ont  donné  un  ren- 
dement évalué  à  3.449  liv.  st.  ;  les  dépenses  se  sont  élevées  à 
1.500  liv.  st.  ;  les  dépenses  minières  et  les  frais  généraux  se 
sont  montés  à  625  liv.  st.  Le  minerai  extrait  et  prêt  pour  le 
prochain  broyage  s'élève  à  345  tonnes. 

Mount  Charlotte.  Un  cablogramme  annonce  que  510 
tonnes  de  minerai  broyé  ont  produit  189  onces  d'or  fondu. 

Lady  Shenton  Gold  Mine.  Pendant  les  quatre  semaines 
qui  ont  pris  fin  le  23  juin  dernier,  il  a  été  traité  1.250  tonnes 
de  minerai,  qui  ont  produit  1.219  onces  d'or  fondu,  non  com- 
pris les  résidus  contenant  4  dwts  à  la  tonne,  et  les  concentrés 
contenant  30  dwts  par  tonne.  Les  dépenses  minières  se  sont 
élevées  à  17  sh.  par  tonne  et  les  frais  de  traitement  à  9  sh. 
par  tonne. 

,  Hannan's  Proprietary.  Rendement  do  juin  :  Il  a  été  broyé 
688  tonnes  qui  ont  donné,  à  la  fonte,  377  onces  2  dwts  d'or. 
Le  broyage  de  mai  avait  porté  sur  600  tonnes,  qui  avaient 
produit  381  onces  15  dwts. 

Lady  Loch.  Dépêche  datée  de  Coolgardie,  2  juillet  :  <>  Pen- 
dant le  mois  de  juin,  on  a  travaillé  pendant  601  heures  et 
broyé  700  tonnes,  qui  ont  produit  602  onces  A'ox^  Un  échan- 
tillon des  tailings  a  donné  à  l'essai  3  1/2  dwts  par  tonne.  » 
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BEVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    L.A  SEMAINE 


Le  plus  riche  pays  du  monde.  —  M.  J.-B.  Robin- 
son  a  donné  récemment,  à  un  représentant  du  Daily 
Mail,  ses  appréciations  sur  l'avenir  du  Sud  de  l'Atri- 
que.  Répondant  à  la  question  qui  lui  était  posée  à  ce 
sujet,  M.  Robinson  a  dit  que  tout  dépendait  du  Gou- 
vernement anglais.  La  guerre  de  guérillas  qui  se  pour- 
suit en  ce  moment  ne  peut  pas  être  considérée  comme 
très  sérieuse,  et  on  peut  dire  que  la  grande  résistance 
des  Burghers  est  brisée.  S'ils  ne  se  soumettent  pas  en- 
core, c'est  simplement  par  crainte  de  ce  qui  peut  leur 
arriver  après  leur  reddition.  Aussi  faudrait-il  les  persua- 
der qu'ils  n'ont  rien  à  apjjréhender  de  leur  soumission 
et,  alors  on  les  verrait  se  courber  de  suite  devant  ce 
qui  est  inévitable.  Quant  au  Gouvernement  anglais,  il 
a  sûrement  préparé  déjà  le  pla'n  qu'il  aura  à  mettre  à 
exécution  aussitôt  après  la  conquête  du  Transvaal. 

A  en  juger  par  ce  qui  s'est  passé  après  la  i)rise  en 
possession  de  l'Etat  Libre  d'Orange,  on  est  almis  à 
croire  que  le  Transvaal  sera  annexé  à  l'Empire  britan- 
nique. Or,  s'il  en  est  ainsi,  on  verra,  au  Sud  de  l'Afri- 
que, une  période  de  développement  des  affaires  comme 
le  monde  n'en  a  pas  encore  vu.  Dans  ce  pays,  on  ne  se 
rend  pas  compte  des  richesses  que  le  sol  contient,  et  ce 
qui  a  été  fait  jusqu'à  présent  ne  compte  pas.  On  se 
trouve,  en  effet,  en  présence  d'un  territoire  d'une  su- 
perficie double  de  celle  de  la  France,  riche  au  point  de 
vue  minier  et  agricole  comme  aucune  autre  contrée  ne 
peut  l'être,  et  le  développement  de  ce  territoire  a  à 
peine  commencé.  Pour  développer  un  pays,  il  faut  des 
chemins  de  fer,  et  si  des  immensités  de  terrains  auri- 
fères n'ont  pas  été  touchées  à  l'heure  actuelle,  c'est 
parce  qu'il  était  impossible  d'amener  les  machines  qui 
auraient  permis  de  les  mettre  en  exploitation.  C'est 
pourquoi  le  premier  pas  à  faire  pour  arriver  à  l'expan- 
sion du  Transvaal,  consiste  dans  la  construction  des 
chemins  de  fer  dans  toutes  les  directions.  Nombre  de 
Compagnies  devront  être  créées  qui  établiront  des  quan- 
tités de  lignes  et,  pour  en  arriver  là,  il  faudra  que  des 
millions  de  livres  sterling  soient  envoyées  d'Angle- 
terre. 

Le  développement  des  charbonnages  suivra  immé- 
diatement la  construction  des  voies  ferrées,  et  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  que  le  Transvaal  est  une  des 
plus  riches  cootrées  houillères  que  l'on  connaisse.  A  ce 
sujet,  M.  Robinson  fait  observer  que  sur  ses  propres 
propriétés,  on  a  trouvé  des  couches  de  charbon  qui 
s'étendent  parallèlement  aux  filons  aurifères,  et  que 
l'on  a  déjà  commencé  à  exploiter  dans  vinè  certaine 
mesure.  Mais  ces  couches  de  charbon  existent  dans 
tout  le  pays,  à  peu  de  profondeur,  et  elles  procure- 
ront, pendant  un  temps  indéfini,  du  combustible  à 
bon  marché.  Des  communications  faciles  et  du  combus- 
tible à  bon  marché  amèneront  l'exploitation  de  toutes 
sortes  do  mines  autres  que  les  mines  aurifères.  Dans 
la  partie  nord  du  Transvaal,  on  trouve  de  véritables 
montagnes  de  cuivre,  d'argent,  de  cobalt,  de  plomb  et 
de  diamants.  Et  cependant,  toujours  en  admettant  que 
l'Angleterre  s'annexe  le  Transvaal,  ce  n'est  pas  seule- 
ment au  moyen  des  mines  que  ce  pays  doit  devenir 
puissant  :  il  y  a,  en  effet,  à  tenir  compte,  et  beaucoup, 
de  l'agriculture. 

Les  agriculteurs  anglais  ont-ils  chance  de  réussir  au 
Transvaal?  A  cette  question,  M.  Robinson  répond, 
qu'au  cours  des  dernières  années,  des  fermiers  anglais 
établis  au  Sud  de  l'Afrique,  ont  réalisé  de  véritables 
fortunes.  Ils  ont  acquis  de  grandes  jifopriétés,  et  se 
sont  adonnés,  avec  grand  succès,  à  l'élevage  des  mou- 
tons. Or,  si  le  Gouvernement  anglais  s'empare  défini- 
tivement du  Transvaal,  il  entrera  en  possession 
d'étendues  de  terrains  immenses  car,  sur  tout  le  terri- 
toire, il  existe  des  terrains  appartenant  au  Gouverne- 
ment du  Transvaal  tout  comme,  en  Angleterre,  on  en 
trouve  qui  sont  la  propriété  de  la  Couronne.  Ces  ter- 


rains, l'Angleterre  pourra  les  partager  entre  les  immi- 
grants. Et  comme  ils  sont  aussi  aurifères,  ils  pourront 
fournir,  en  outre,  des  quantités  d'or  et  d'autres  mi- 
néraux. 

Il  faut  se  souvenir  que  pour  arriver  aux  résultats 
obtenus  jusqu'à  présent  au  Transvaal,  il  a  fallu 
surmonter  les  plus  grandes  difficultés.  On  a  refusé  de 
laisser  construire  les  chemins  de  fer  nécessaires,  et 
toutes  les  entreprises  ont  été  entravées  de  tous  côtés. 
Bref,  l'activité  ne  s'est  réellement  affirmée  encore  qu'à 
•lohannesburg,  c'est  à-dire  circonscrite  aux  iniue.s  d'or; 
mais  il  ne  va  plus  en  être  de  même,  et  c'est  tout  le 
pays  qui  va  maintenant  profiter.  «.Je  vous  le -dis,  a 
déclaré  ]\1.  Robinson  au  représentant  du  j[>aî 'y  Ifa/i, 
^'ous  n'avez  rien  vu  encore  qui  se  rapproche  de  ca  qui 
va  se  produire.  Si  tout  se  termine  comme  on  est  en 
droit  de  le  croire  maintenant,  la  fertilité  et  les  res- 
sources du  Transvaal  sont  telles,  que  des  millions 
viendront  s'employer  dans  le  pays,  et  que  les  Ijesoins 
de  produits  manufacturés  seront  une  nouvelle  source 
de  prospérité  pour  la  mère  patrie.  Désormais,  les 
Ilollandai3  et  les  Anglais  vivront  en  parfaite  commu- 
nauté :  c'est  aussi  sûr  que  deux  et  deux  font  quatre.  A 
brève  échéance,  les  Boers  reconnaîtront  l'inévitable 
logique  des  événements.  Ils  se  sont  battus  courageu- 
sement, cela  n'est  i)as  à  mettre  en  doute,  mais  ils 
comuiencent  à  se  rendre  compte  qu'ils  se  sont  trompés, 
et  de  là  à  demander  la  paix  et  à  se  soumettre  à  r.\ngle- 
terre,  il  n'y  a  qu'un  pas  à  faire.  Lorsqu'ils  se  seront 
rendu  compte  que  ce  même  Gouvernement  ne  connaît 
pas  la  différence  des  races,  leurs  appréhensions  cesse- 
ront. Le  fermier  boer  verra  alors  que,  lorsqu'un 
différend  avec  un  sujet  britannique  l'amènera  devant 
le  juge  anglais,  ce  dernier  ne  s'occupera  pas  de  savoir 
qui,  des  deux  qui  se  présentent  devant  lui,  est  l'Anglais 
ou  le  Hollandais,  mais  seulement  du  fait  qui  lui  est 
soumis.  L'histoire  de  l'Afrique  du  Sud  depuis  1806, 
date  à  laquelle  Le  Cap  a  été  annexé  à  l'Angleteri'e, 
démontre  que  les  Hollandais  et  les  Anglais  peuvent 
très  bien  s'entendre.  Aussi,  dès  que  les  chefs  de  la 
République  Sud-Africaine  seront  réduits  à  l'impuis- 
sance, le  désaccord  qui  existe  aujourd'hui  disparaîtra^ 
et  chaque  pas  qui  sera  fait  pour  le  développement  du 
pays  ne  pourra  que  rapprocher  les  Hollandais  des 
Anglais.  » 


L'Avenir  du  Transvaal.  —  Un  rédacteur  du  Feil- 
(len's  Magazine  a  eu  récemment  un  entretien  avec  une 
personne  qui,  pendant  plusieurs  années,  a  occupé  une 
haute  position  à  Johannesburg.  Or,  cette  personne  a 
émis  l'avis  qu'en  moins  de  cinq  ans  après  la  conclu- 
sion de  la  paix,  la  production  des  mines  du  Rand  aura 
doublé.  Cet  avis  peut  paraître  trop  favorable,  dit  le 
Soitth  Africa,  bien  qu'il  n'y  a  pas  de  doute  à  avoir  que 
les  Compagnies  minières  élargiront  considérablement 
le  cercle  de  leurs  opf^rations,  et  qu'elles  retireront  un 
double  avantage  de  l'installation  d'administrateurs 
anglais.  Elles  consommeront  beaucoup  plus  qu'aupa- 
ravant, et  la  disparition  des  monopoles,  disparition 
dont  on  ne  peut  nier  l'importance,  les  mettra  dans  une 
situation  particulière. 

Si  la  situation  politique  devient  stable  au  Transvaal, 
dit  notre  confrère  anglais,  les  occasions  pour  l'initia- 
tive anglaise  se  présenteront,  au  cours  des  dix  prochai- 
nes années,  plus  nombreuses  qu'elles  n'ont  jamais  été 
depuis  que  l'histoire  coloniale  de  l'Angleterre  a  com- 
mencé. Aussi  bien  au  point  de  vue  minier,  manufactu- 
rier et  agricole,  les  perspectives  d'avenir  sont  incalcu- 
lables. La  grande  question  est:  combien  de  temps 
mettra-t-on  à  rassembler  les  capitaux  anglais  néces- 
saires? En  tous  cas,  il  est  une  chose  certaine,  c'est  que 
les  capitaux  dont  on  aura  besoin,  s'ils  ne  sortent  pas 
des  coffres-forts  anglais,  viendront  de  divers  autres 
côtés.  L'aventureuse  Amérique,  en  particulier,  voudra 
participer  aux  bénéfices  qui  peuvent  être  fournis  par  le 
Transvaal,  et  ce  qu'il  faut  souhaiter,  c'est  qu'elle  n'en 
accapare  pas  une  trop  grande  partie. 
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Los  Dettes  du  Transvaal.  On  a  commenté  assc/, 
vivement,  au  Stork-Excliantïo,  dit  le  Soulh  Afrira  de 
Londres,  l'inroiuiation  c()ii)Muini(iU(:c  au  d<'\n\t  de  la 
semaine  dorniiTe  par  IMM.  KoHi^^cliild,  cl  d'ai)rès  la- 
qUf'Uo  l'intiMi'l  delà  Renie  Trnusvaalienne  5  0/0  M 
[louvait  pas  Ctre  payô,  la  République  Sud-Africaine 
n'ayant  pas  fuit  les  fonds  nécessaire*  pour  le  service 
de  sa  dette.  MM.  Rothschild  avaient  bien  reçu  avis, 
cependant,  d'un  envoi  d'or  de  ()2.00U  liv.  st.  qui  re^  rc- 
sentait  l'intérêt  d'un  semestre  sur  cette  dette,  mais 
comme  le  nom  du  destinataire  avait  été  omis,  MM. 
Rothschild  n'ont  pu  trouver  la  trace  de  cett'i  expé- 
dition. 

Tout  d'abord,  les  porteurs  de  Bente  Transvaatienne 
5  010  ont  été  déconcertés  par  l'annonce  qui  leur  était 
faite,  mais,  après  un  peu  de  réflexion,  dit  notre  con- 
frère anglais,  ils  auront  trouvé  qu'il  n'y  avait  pas  lieu, 
pour  eux,  de  se  montrer  inquiets.  Il  faut  se  souvenir 
qu'en  annonçant  que  le  Gouvernement  anglais  autori- 
sait le  paiement  du  coupon  échu  le  1er  juillet  sur  l'Em- 
prunt G  0/0  de  l'Etat  Libre  d'Orange,  le  Haut  Commis- 
saire Britannique  dans  l'Afrique  du  Sud  avait  fait 
remarquer  qu'il  n'y  avait  aucune  crainte  à  concevoir 
au  sujet  de  cet  emprunt,  aussi  bien  au  point  de  vue  du 
capital  que  de  l'intérêt. 

A  la  vérité,  la  dette  de  l'Etat  Libre  d'Orange  est, 
pour  ainsi  dire,  nominale,  puisqu'elle  n'atteiiit  plus 
que  25.000  liv.  st.  Un  emprunt  de  200.000  liv.  st.  en 
titres  au  porteur  avait  bien  été  autorisé  en  1884  par  le 
Volksraad,  en  vue  de  construire  des  ponts,  d'installer 
le  télégraphe,  etc.,  mais  la  moiiic  seulement  de  cet 
emprunt  fut  émis  et,  depuis,  75.000 liv.  st.,  furent  rem- 
boursés au  moyen  de  tirages  annuels  de  5.000  liv.  st. 
chaque.  Quant  au  Transvaal,  il  a  une  dette  beaucoup 
plus  importante,  mais  nullement  considérable  pour 
un  Etat  dont  le  revenu  s'élève,  par  an,  à  5  millions  de 
livres  sterling. 

Le  premier  emprunt  émis  s'est  élevé  h  1.126.C60  fl., 
partie  d'un  montant  autorisé  de  3.600.000  florins.  Le 
taux  d'intérêt  était  de  5  0/0.  Il  ne  reste  en  circulation 
que  219.000  florins  de  cet  emprunt.  Seize  ans  après, 
MM.  Rothschild  s'occupèrent  de  l'émission  de  l'em- 
prunt connu,  actuellement,  sous  le  nom  de  Trans- 
vaal 5  0/0,  et  qui  s'élevait  à  2.500.000  liv.  st.  11  avait 
été  créé  en  vue  de  rembourser  les  avances  obtenues 
précédemment  par  le  Gouvernement  et  la  Compagnie 
des  Chemins  Je  fer  Néerlandais,  et  aus-si  de  procéder 
à  l'établissement  de  nouvelles  voies  ferrées  et  à  la  n'a- 
li^ation  de  divers  travaux  publics.  Cet  emprunt  devait 
être  remboursé,  au  plus  tard,  en  juillet  1942  et,  à  partir 
de  190y,  au  moj'^en  d'un  fonds  d'amortissement  égal  à 
uii  ;  demi-annuité  d'intérêt.  Cet  emprunt  est  donc,  ac- 
tuellement, entièrement  en  circulation.  Mais,  par  ce 
(jui  précède,  on  peut  voir  que  les  dettes  des  deux  Ré- 
publiques conquises  ne  représentent  qu'une  bagatelle, 
et  on  ne  peut  pas  croire,  même  pendant  un  instant, 
que  le  Gouvernement  Impérial  hésitera  à  les  endosser. 
Le  dernier  emprunt  du  Transvaal  sera  simplement  con- 
verti en  une  nouvelle  Rente  4  0/0.  Et,  quant  à  parler 
d'une  nouvelle  émission  transvaalienne,  il  faut  d'abord 
attendre  de  connaître  les  résolutions  auxquelles  s'ar- 
rêtera le  Gouvernement  britannique  lorsqu'il  aura 
établi  le  montant  des  dépenses  de  guerre.  En  attendant, 
dit  notre  confrère  anglais,  les  porteurs  de  Transvaa- 
lien  5  0/0  peuvent  le  conserver  en  toute  confiance. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

l'he  RIp  Gold  «liniiii;  C°.  —  L'exercice  1899  s'est  solde 
par  une  perte  de  L450  liv.  st. 
La  Compagnie  possède  comme  actif  : 
Environ  60  000  liv.  st.,  estimation  de  295  claims; 
Environ  20.000  liv.  st.,  matériel  et  mobilier  à  ;i;i;ortir: 
Environ  3.700  liv.  st.  enca'sse: 

Et  31.772  actions  Tudor,  estimées  à  28.000  liv.  st.  et  va- 
lant, à  l'heure  actuelle,  65.0011  liv.  st.  environ. 

Ces  actions  lui  ont  été  remises  en  échange  de  52  claims  1/2 
qu'elle  a  vendus  à  la  nouvede  ( 'compagnie  formée  par  la  mai- 
son Goerz,  la  Transvaal  Gold  Fields  et  autres  intéres.sés. 

La  Compagnie  ne  songe  plus  à  reprendre  l'exploitation. 


Elle  est  entrée  virtuellomi.'Dt  en  liquidation,  ot  elle  cherche  à 
vendre  ce  qui  lui  reste  de  terrain  cl  de  mati'riel. 

Le  capital  émis  étant  de  112.000  actions,  le  cours  actuel  de 
50  francs  environ  représente  22i.00i)  liv.  st.,  c'est-à-dire  une 
valeur  supérieure  à  son  aciif  actuel.  La  Compap^nie  n'a  au- 
cune dette. 


Décoiivcrlc«  d'or  <l:ni.s  la  !\onvellc-fiiiln<>c.  —  Notre 

conlrcre  de  Hambourg,  le  lInmburgisclie-Hoarsc.nhalle,  pu- 
blie un  avis  de  Melliourne  relatant  que  plusieurs  prospecteurs 
d'or  ont  décUu'o  qu'ds  avaient  découvert  dos  champs  d'or  d'al- 
luvions  dans  la  Nouvcll(!  Guinée  ademande.  La  dépèche  ajoute 
que  lesdits  prospecteurs  n'ont  pas  l'intention  de  révéler  où  se 
trouvent  les  nouveaux  champs  d'or  en  question,  juscpi'au 
moment  où  ils  auront  achevé  de  mener  à  fjonnc  fin  leurs  né- 
gociations avec  le  Gouvernement  allemand. 


I^e  Rcndcnient  Ach  Sliue.s  indicuues.  —  Pendant  le 

mois  dernier,  la  production  dos  mines  de  Mysore  (Indes)  s'est 
élevée  à  ;i9,872  onces  d'or,  soit  une  diminution  do  149  onces 
sur  le  mois  précédent,  et  une  augmentation  de  3.402  onces 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  de  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895      1896      1897      1898      1899  1800 


^En  o 
29.912 
30.420 
30.807 
31.425 
32.099 
32.008 
32.276 
3^.085 
33.271 
34.864 
34.4.54 
35.158 


nces) 
34.576 
33.060 
32.986 
32.780 
38.471 
35.290 
34.667 
34.464 
34.515 
34.764 
34.468 
35.106 


35.360 
33.898 
30.312 
34.546 
35.637 
36.470 
37.179 
38.257 
38.173 
39.795 
39.777 
40.845 


41.185 
39.238 
40.674 
40.774 
40.021 
39.872 


.Janvier...  19.3.58  22.986 

Février....  19.672  26.968 

Mars   20.257  26.171 

Avril   20.399  26.866 

Mai   20.797  26.840 

•Juin   20.839  25.751 

.Juillet....  19.280  26.112 

Août   20.704  26.739 

Septembre  21. .502  27.489 

Octobre...  21.350  28.161 

Novembre  22.545  28.559 

Décembre.  22.652  29.2;9   

Totaux..  249.355  331.878  889.779  415.147  440.249  241.764 

Quant  à  la  production  de  chaque  mine,  elle  se  résume  ainsi 
pour  les  cinq  derniers  mois  : 

Compagnies 


Balaghat  

Champion  Reef  

Coromandel  

Goldfields  of  My.sore 

Mysore  

Mysore   West  and 
Mysore  Wynaad  . 

Nine  Rcefs  

Nundydroog  

Ooregum  

Road  Block  

Wondalli  

On  manque  encore  de  renseignements  pour  la  Wondalli. 
Quant  à  la  Goldfields  of  Mysore,  elle  n'a  fourni  aucun  détail 
depuis  quatre  mois. 


Fév. 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

(En  onces 

1.013 

1.119 

1.181 

1.267 

1.286 

13.280 

13.451 

13.737 

13.482 

13.209 

531 

584 

592 

600 

572 

210 

13.655 

14.417 

14.110 

13.405 

13.142 

473 

437 

439 

355 

356 

473 

477 

484 

478 

479 

3.820 

3.941 

3.841 

3.894 

4.015 

5.94b 

6.144 

6.264 

6.404 

6.682 

86 

104 

126 

136 

131 

278 

359 

473 

282 

» 

km  MimÉûn 


k  Marciié  des  Mlaes  i'Or 

DE  L.OIVUREi!s 


Londres,  le  12  juillet  1900 

La  tendance  générale  du  Marché  sud-africain  est 
absolument  inactive.  Le  public  a  confiance  dans  l'issue 
de  la  campagne,  mais  il  commence  à  se  fatiguer  des 
lenteurs  subies  par  les  opérations  et  l'on  ne  pourra 
guère  compter  sur  une  reprise  tant  que  les  négocia- 
tions relatives  à  la  paix  n'auront  pas  été  engagées. 

La  liquidation  de  mi-juillet  s'est  faite  dans  debonnes 
conditions;  les  ventes  de  Berlin  ont  trouvé  leur  contre- 
partie ici  et  le  règlement  a  coïncidé  avec  de  meilleures 
nouvelles  de  Chine.  Les  reports  se  sont  maintenus 
entre  7  et  9  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Charle7-ed  reste  à  3  1/4. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  1/2,  sans  chan- 
gement. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  1  15/16,  comme  la 
semaine  dernière. 
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*♦*  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
passe  de  7  5/16  à  7  1/4.  L'Angelo  se  tient  à  7  ./., 
au  lieu  de  6  7/8;  la  New  Cornet  reste  à  2  15/16,  au 
lieu  de  2  7/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  18/16,  au  lieu  de 

5  5/8. 

La  Princes  s  Estate  se  retrouve  à  1  3/8,  comme  la 
semaine  dernière. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  1/8,  sans  changement. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/8,  au  lieu  de  6  3/16. 

La  Jubiles  reste  à  6  ,/.,  sans  changement.;  la  lum- 
pers  est  à  5  ./.. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  0/0,  sans  chan- 
gement. 

La  Croicn  Reef  se  tient  à  14  3/4,  au  lieu  de  15  1/4. 
La  Randfontein  est  à  3  1/8,  comme  la  semaine  der- 
nière. La  Worcester  reste  à  2  5/8,  au  lieu  de  2  1/4. 
La  Eobinson  est  à  8  1/2,  comme  il  y  a  huit  jours. 
La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  G  1/2,  au  lieu  de 

6  5/8;  la  Lancaster  à  2  3/4,  au  lieu  de  2  5/8. 
La  New  Heriot  reste  à  6  3/4,  au  lieu  de  6  7/8. 

La  Bonanza  clôture  à  3  7/8,  au  lieu  de  4  ./.  ;  la 
Wolhuter  est  à  4  3/8,  au  lieu  de  4  5/8. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  3/4,  sans  changement  ;  la 
Ferteira,  à  21  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  11  3/4,  sans  changement. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  1/4,  au  lieu  de  8  3/8. 

La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  1  /8. 

*♦*  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crotcn  Deep 
reste  à  12  ./.,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  est  à  39  5/8,  au  lieu  de  39  1/2. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/2,  au  lieu  de  4  5/8;  la  Fer- 
rgira  Deep  est  à  6  1/8,  sans  changement;  la  Robin- 
son  Deep  est  à  4  5/8,  au  lieu  de  4  3/4. 

La  Nourse  Deep  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  3  7/8,  au  lieu 
de  4  ./.  ;  la  Jumpers  Deep  à  4  3/8,  sans  changement. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  3/16,  au  lieu  2  1/4;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  3/4,  au  lieu  de  2  1/2. 

La  Dunraven  est  h  1  ./.,  sans  changement;  la 
Geelong  à  3  1/8,  au  lieu  de  3  ./.. 

La  Selukwc  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  2 1  3. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  4  5,8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  13/16,  comme  la  semaine  dernièr.^. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  1/8,  au  lieu  de  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigcl  est 
à  3  1/4,  au  lieu  de  3  5/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  I^a  Shehn  reste  à  1  1  8, 
au  lieu  de  1  1/16. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  3/16,  au  lieu  de  12  3/8. 


Londres,  12  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  lourd. 


Revie  HeMoiaflaire  k  ImÉ  les  Miiies  j'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  12  juillet  1900. 

Depuis  notre  dernière  Revue  Hebdoinadaire,  le  Mar- 
ché des  valeurs  Sud-Africaines  a  esquissé  un  mouve- 
ment en  avant  qui  s'est  trouvé  arrêté  par  le  manque 
d'afïaires.  Les  nouvelles  relatives  aux  mines  et  qui 
nous  parviennent,  sont  cependant  favorables.  La  Jo- 
hannesburg Consolidated  Investment  a  reçu  avis,  en 
effet,  que  les  diverses  mines  qu'elle  contrôle  sont  en 


bon  état.  La  New  Primrnse,  notamment,  est  parfaite- 
ment asséchée,  et  aon  malcriel  n'a  nullement  soufï<  rt, 
à  ce  point,  que  les  opérations  pourraient  être  immé- 
diatement reprises.  Malheureusement,  en  regard  de  ces 
bons  avis,  il  convient  de  me!tre  tout  ce  qui  se  dit  au 
sujet  de  la  reprise  de  l'explc  itation  minière  dans  le 
Rand.  Il  ne  semble  pas,  en  efïd,  que  le  moment  soit 
encore  proche  où  tout  le  personnel  des  Compagnies  re- 
cevra l'autorisation  de  revenir  à  -Johannesburg.  Les 
Boers  tiennent  toujours  la  campagne,  et  une  dépêche 
de  sir  Alfred  Milntr,  le  Haut  Commissaire  britannique 
au  Cap,  mentionne  que  le  Cap  es-t  actuellement  encom- 
bré de  personnes  qui  ne  pourront  pas  rentrer  au  Trans- 
vaal d'ici  plusieurs  mois. 

Elles  sont  très  mal  à  l'aise,  gaspillent  leur  argent 
parce  que  la  vie  est  très  chère,  et  t  lies  n'arriveront  pas 
un  jour  plutôt  dans  le  Witwatersrand,  que  si  elles 
étaient  restées  un  mois  ou  deux  en  Angleterre.  Etant 
donnée  la  rareté  des  moyens  de  transport,  il  faudra  au 
moins  six  semaines  ou  deux  mois  avant  que  le  public 
puisse  commencer  à  rentrer.  C'est  pourquoi,  en  retar- 
dant leur  départ  de  deux  mois,  h  s  nouvf  aux  arrivants 
débarqueront  largement  à  temps.  Il  faut  se  rappeler,  en 
outre,  ajoute  la  dépêche,  que  les  aO'aires  ne  pou'ront 
reprendre  que  graduellement,  et  il  faudra,  au  bas  mot, 
unanavaritque  la  situation  économique  redevienne 
normale.  Cette  dépêche,  puH'iée  ce  natin,  a  causé  du 
dpsappointement,  et  c'est  pourquoi  le  Marché,  non  seu- 
lement n'a  pas  conservé  ses  hauts  cours  de  ces  jours 
derniers,  mais  encore  finit  lourdement. 

A  tout  bien  consiilérer,  les  cours  sont  peu  différents 
de  ceux  de  jeudi  dernier,  mais  on  était  en  droit  d'espé- 
rer mieux,  i'hartered,  au  même  cours  de  82  fr.;  Rand 
Mines,  998  fr.,  en  moins-value  de  3  fr.  Le  bruit  court 
avec  persistance  que  la  division  des  actions  de  cette 
Compagnie  en  quarts  va  s'opérer  d'ici  peu.  Consolidated 
Goldfields,  188  fr.,  contre  190  fr.  50;  Enst  Rand, 
183  fr.  50,  perdant  2  francs. 

La  Bujfelsdoorn  Estate  se  retrouve  à  20  fr.  50  ; 
Ferreira,  sans  affaires.  Cette  Compagnie  <lisposait,  au 
31  décembre  1899,  de  102.000  liv.  st.,  somme  suffisante 
pour  remettre  l'exploitation  sur  le  pied  où  elle  était 
avant  la  guerre;  French  Rand,  48  fr..  contre  47  fr. 50. 

La  Geduld,  que  nous  laissions  à  120  fr.  50,  reste  à 
121  fr.  ;  Geldenhuis  Deep,  sans  changement  à  2'i6  fr. 
Au  31  mars  dernier,  les  disponibilités  de  cette  Com- 
pagnie s'élevaient  à  98.000  liv.  st.,  qui  lui  suffiront 
amplement  pour  faire  face  aux  réparations  causées 
par  l'interruption  du  travail  ;  Geldenhuis  Estâtes, 
165  fr.  50,  contre  166  fr.  ;  actions  Goerz  et  C'»,  64  fr.  50, 
en  bénéfice  de  1  fr.  50;  Lancaster,  69  fr.,  contre  66  fr.; 
Neio  Kleinfontein,  64  fr.,  contre  63  fr.;  New  Goch, 
62  fr.  75, 

La  May  Consolidated,  qui  linissait  jeudi  dernier  à 
110  fr.  50,  clôture  à  110  fr.;  Mossamédès,  22  fr.  25; 
Mozambique,  57  fr.  25,  contre  58  fr. 

L'Ocenna  est  à  47  fr.  ;  Randfontein  Estâtes,  11  fr.  50, 
perdant  1  fr.;  Robinson  Deep,  116  fr.  50,  contre  115 fr.; 
Robinson  Gold,  215  fr.,  sans  variation  appréciable. 
Cette  Compagnie  avait  en  réserve,  au  31  décembre 
1899,  une  somme  liquide  de  171.000  liv.  st.  qui  lui  per- 
mettra de  faire  face  à  tous  ses  besoins. 

La  New  Steyn  Estate  est  très  ferme  à  82  fr.  50; 
Simmer  and  Jack,  154  fr.,  contre  156  fr.  Une  dépêche 
est  arrivée  disant  que  ie  matériel  à  cyanuration  et  les 
chaudières  appartenant  à  cette  Compagnie  feont  en  bon 
état.  Transvaal  Consolidated  Land,  76  fr.  75,  contre 
75  fr.  50;  Transvaal  Goldfields,  48  fr.;  Village  Main 
Reef,  209  fr.,  contre  209  fr.  50;  Wemmer,  inactive  à 
292  fr. 

La  Zambèze  donne  lieu  à  de  bons  échanges  et  reste 
demandée  à  39  fr.  75. 

La  Eerste  Fabriehen  Dislillery  clôture  a  16  fr.  ; 
Dynamite  du  Transvaal,  délaissée.  De  Beers,  676  fr., 
en  avance  de  4  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourg.\kel. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Un  télégramme  nous  annonce  la  mise  en  exploi- 
tation du  C4iiemin  de  fer  à  voie  large  d'Umtali  à 
Beïra,  et  il  ajoute  que  dans  cette  dernière  ville, 
qui  est  la  capitale  de  la  Mozambique,  on  constate 
la  plus  grande  activité. 

Cette  activité,  du  reste,  se  trouve  confirmée  par 
ce  qui  suit  :  «  Pendant  le  mois  de  juin  dernier,  les 
recettes  de  Beira  se  sont  élevées  à  6  contos  pour  le 
transit  seul,  et  les  recettes  générales,  celles  du 
transit  non  comprises,  à  39  contos.  Or,  pendant  le 
mois  de  juin  1898,  les  recettes  totales,  y  compris 
les  recettes  du  transit,  ne  s'étaient  chiffrées  que 
par  15  contos  659$643  reis.  » 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  semaine  n'a  pas  été  aussi  favorable  que  la  précé- 
dente pour  les  armes  britanniques.  Elle  a  commencé 
par  un  échec  assez  sérieux  inlligé  par  les  Boers  à  28 
kilomètres  à  l'ouest  de  Pretoria,  et  qui  a  coûté  aux 
Anglais  deux  canons,  plus  la  perte  de  cinq  compagnies 
du  régiment  de  Lincoln,  et  la  plus  grande  partie  d'un 
escadron  d'Ecossais  gris.  Quant  aux  autres  faits,  ils 
sont  contradictoires.  Une  dépêche  de  Pretoria  annonce, 
par  exemple,  qu'une  patrouille  d'Australiens  a  rencon- 
tré, le  13  juillet,  un  parti  de  Boers  et  l'a  repoussé  avec 
pertes.  Un  autre  avis  de  Heidelberg  mentionne  que  les 
Boers,  dans  le  voisinage,  continuent  à  rendre  les  ar- 
mes, que  le  général  Gléry,  après  trois  jours  d'opéra- 
tions dont  le  résultat  a  été  de  refouler  l'ennemi  à  l'est, 
est  retourné  samedi  auprès  de  Greylinstad  sur  le  Vaal 
et,  qu'enfin,  les  Boers,  pour  couvrir  leur  retraite, 
mettent  le  feu  aux  prairies,  de  sorte  que  le  pays 
n'est  plus  qu'un  vaste  désert.  C'est  ainsi  que  l'on  parle 
au  War-Office.  Par  contre,  du  côté  boer,  on  apprend 
que  Villiersdorp  et  Francfort  ont  été  repris  par  les 
Transvaaliens  et  que  le  pont  de  Wittpont  a  été  détruit. 
On  ajoute  que  les  troupes  anglaises  souffrent  beau- 
coup du  froid  qui  devient  de  plus  en  plus  vif.  De  plus, 
une  dépêche  qui  vient  de  parvenir  laisse  bien  entendre 
que  la  pacification  n'est  pas  encore  faite. 

On  aurait  découvert  à  Pretoria  un  complot  qui  avait 
pour  but  de  surprendre  la  garnison  de  Johannesburg 
et  de  s'emparer  des  forts.  Quatre  cents  personnes  soup- 
çonnées d'avoir  trempé  dans  le  complot  ont  été  arrê- 
tées, et  une  grande  quantité  d'armes  et  de  munitions 
ont  été  saisies. 

Il  avait  été  également  convenu  qu'un  des  comman- 
dos boers  qui  se  trouvaient  dans  les  environs  devait 
prêter  main-forte.  Ce  commando  avait  été,  toutefois. 


rencontré  et  mis  en  déroute,  à  Kri'igersdorp,  par  les 
troupes  de  Smith  Dorrien. 

Voici  comment  on  aurait  découvert  ce  complot  : 

Un  des  conspirateurs,  un  jeune  Hollandais,  avait 
dévoilé  le  secret  à  une  de  ses  amies,  qui  s'était  em- 
pressée d'aller  prévenir  les  autorités  anglaises.  La 
police  a  pris  les  mesures  les  plus  rigoureuses  pour 
empêcher  le  renouvellement  de  pareils  faits.  Elle 
aurait  avisé  les  Consuls  respectifs  des  personnes  incar- 
cérées, qu'on  était  prêt  àrelficher  celles-ci,  si  les  Con- 
suls répondaient  de  leur  bonne  conduite  à  l'avenir. 
Cette  dernière  phrase  laisserait  soupçonner  que  le  com- 
plot ne  devait  pas  être  bien  terrible.  Cependant,  la 
situation  à  Pretoria  doit  être  assez  difficile,  si  l'on  en 
croit  une  autre  dépêche  arrivée  hier  matin  de  Pretoria, 
et  disant  qu'un  certain  nombre  de  Boers  se  sont  glissés 
dans  les  communs  de  la  ville  pour  s'emparer  de  mules 
et  de  bestiaux  ;  mais  ayant  été  aperçus,  ils  se  sont 
retirés  avant  d'avoir  pu  réussir. 

Il  est  bien  confirmé  que  le  général  de  Wet  a  pu  s'é- 
chapper. Il  se  trouverait  maintenant  entre  les  monta- 
gnes du  Drakensberg  et  les  Basutos  à  l'est  et  les  trou- 
pes anglaises  au  nord-est  et  au  sud. 

Mais  tous  ces  menus  faits  n'indiquent  toujours  pas 
la  fin  prochaine  des  hostilités,  et  on  les  considère 
comme  sans  grand  intérêt.  Les  Anglais  eux-mêmes 
glissent  sur  eux  et  il  semblerait,  en  ce  moment,  que  les 
événements  du  Transvaal  leur  sont  étrangers.  A  Lon- 
dres, on  parle  moins,  et  même  presque  plus  du  tout, 
de  M.  Chamberlain. 

Les  délégués  boers,  en  ce  moment  à  Paris,  font  peu 
parler  d'eux.  On  s'occupe  un  peu  plus  à  Londres  des 
délégués  afrikanders  qui  sont  arrivés  récemment 
dans  cette  ville.  M.  P.  J.  de  Vos,  le  président  de  la 
députation,  appartient  à  une  ancienne  famille  hollan- 
daise. Il  est  membre  du  Conseil  du  collège  Victoria  au 
Cap  et  professeur  de  théologie  à  Stellenbosch.  Il  a  fait 
son  éducation  à  Edimbourg. 

M.  Rudolph  Botha  est  parent  éloigné  du  général 
transvaalien  Botha,  par  cela  môme  d'origine  française. 
Il  s'occupe  d'agriculture,  exerce  les  fonctions  de  juge 
de  paix  et  appartient  au  consistoire  des  églises  réfor- 
mées. M.  Philippus  du  Plessis  est  le  descendant  direct 
du  comte  du  Plessis,  Français,  qui  s'établit  au  Cap 
en  1668.  Il  a  occupé,  à  plusieurs  reprises,  des  fonctions 
dans  les  magistratures  communales.  M.  D.  J.  de  Wet 
est  secrétaire  du  DivisionalCouncil  (Conseil  général). 
Enfin,  le  pasteur  Adrian  Moores,  qui  accompagne  la 
délégation,  est  vice-président  du  synode  de  l'Eglise 
réformée  dans  la  colonie  du  Cap  et  membre  du  Conseil 
de  l'Université. 

Un  état  des  pertes  subies  par  les  Anglais  depuis  le 
commencement  de  la  guerre  du  Transvaal,  publié 
par  le  War  Office  le  18  courant,  donne  les  chiffres  sui- 
vants : 

Morts  :  Officiers,  473;  hommes  de  ti-oupes,  7.788. 
Total  :  8:261.  Blessés  :  Officiers,  1.810;  hommes  de 
troupes,  32.274.  otal  :  34.093.  Prisonniers  :  Officiers, 
61;  liommes  de  troupes,  1  900.  Total.  1.961,  ce  qui 
donne  un  total  général  de  44.315.  Ces  chiffres  ne  con- 
cordent guère  avec  ceux  connus  jusqu'à  présent. 
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Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


Le  secrétaire  de  la  Chambre  des  Mines  de  la  Rhode- 
sia annonce  qu'une  dépêche  Tinforme  que  la  produc- 
tion des  mines  rhodésiennes,  pendant  le  mois  de  juin 
dernier,  s'est  élevée  à  6.185  onces  d'or.  Voici,  mois  par 
mois,  depuis  1898,  le  rendement  delà  Rhodesia  : 

1898  189ÎI  1900 

Onces  dwis   Onces  dwts   Onces  dwts 


Janvier   »  »  6.370  15  5.242  7 

Février   ->  »  6.482  18  H. 232  15 

Mars   »  ..  6.614  2  b.285  IG 

Avril   ..  5.755  1  5.456  0 

Mai   4.938  13  6.553  12 

.Juin   »  6.103  18  6.185  » 

.Juillet   »  6.031  7         «  » 

Août   »  »  3.177  2         '•  » 

Septembre   2.346  10  5.6.=>3  7         »  » 

Oclûbre   3.913  0  4.276  8 

Novembre   5.566  13  4.670  0  » 

Décembre   6.258  19  5.289  2  5> 


18.085     2     62.313   13     35.9.55  10 

Voici  quelques  rendements  pai'ticnliers  pour  les  trois 
derniers  mois  : 

Avril  Mai  .Juin 

Tonnes  Onces  Tonnes  Onces  Tonnes  Onces 


AnU'nior   1.008  650  954  605  ->  » 

Geelong   3.080  925  3.095  mv  691 

LomaRunda  Dev..      512  312  503  322  528  313 

Premier  Tati   1.700  354  1.600  405  l.m  352 

Selukwe   4.818   3.0  0  5.158  3.217  5.430  3.408 

Wesl  Nicholsou  . .  1.016  510  1.080  532  1.044  522 

Consoi.  Belliugwe      »  »  478  226  >>  » 


Tous  les  détails  de  la  production  n'ont  pas  encore 
été  fournis,  mais  on  possède,  en  tous  cas,  ceux  qui  se 
rapportent  aux  principales  Compagnies  rhodésiennes. 


Lancaster  Gold  Mining  Cy, 


Les  administrateurs  de  la  Lancaster  Gold  Mining 
viennent  d'adresser  à  leurs  actionnaires  le  rapport  sui- 
vant sur  les  opérations  de  la  Compairnie  pour  la  pé- 
riode ayant  pris  fin  le  31  décembre  1809  : 

I.i'uaverlurH  des  hostilités  entre  la  Grande  Brelastne  et  la 
République  Sud-Africaine  nous  a  mis  dans  rimpossi))ililé  de 
convoquer  la  cinquième  assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  pour  1  li  soumettre  les  rapports  et  les  comptes  de 
l  exercice  ayant  pris  fin  le  31  décembre  1899. 

Vos  directeurs  ont  néanmoins  décidé  de  publier  ce  rapport 
ainsi  que  les  C'imples  el  le  rapport  du  Directeur  général  pour 
ce  même  exercice,  afin  de  fournir  aux  aclionnaires  toutes  les 
informalions'dôsirables  sur  l'état  de  la  mine  et  sur  la  situa- 
tion financière  de  la  (^e^mpagnie  au  :!1  décembre  dernier. 

Il  est  impossible,  dans  les  circonstances  présentes,  de  vous 
pr('senler  les  comptes  revêtus  de  la  sanction  des  Commis- 
saires: mais  dès  que  le  siège  social  sera  rétabli  à  .lohannes- 
burg,  et  que  nous  aurons  sous  la  main  tons  lés  détails  de 
l'i-xploitation,  nous  préparerons  un  bilan  et  un  compte  de 
prolits  et  pertes  comme  à  l'ordinaire. 

La  guerre  a  été  d-clarée  le  11  octobre  dernier  et  l'exploita- 
tion a  dû  être  interrompue  le  13  octobre,  la  batterie  ayant 
été  formée  le  5  du  même  mois.  Le  pom^iage  a  cependant  été 
continué  depuU  cette  date,  et  le  niveau  de  1  eau  dans  la  mine 
a  été  maintenu  aussi  bas  que  possible. 

M.  W.  Nass,  directeur  général,  est  encore  dans  la  propriété 
fil  surveille  la  mine  et  les  usines.  D'après  les  dernières  nou- 
velles reçues  de  lui,  tout  était  en  Inn  état  dans  la  propriété. 

.Va  commeucement  d'octobre  dernier  une  force  de  police 
spéciale  des  mines  composée  de  sujets  non  britanniques  a  été 
recrutée  et  a  rendu  de  grands  services  dans  la  protection  des 
propriétés 

Lorsque  les  opérations  ont  été  suspendues  en  octobre,  tous 
les  employés  supérieurs  de  la  mine  ont  reçu  un  mois  d'ap- 
pointements d'avance  et  auront  droit  à  recevoir  la  moitié  des 
a)ipointements  de  quatre  mois  à  leur  retour  à  la  mine  :  cette 
condition  sera  même  étendue  en  favem  des  employés  dont  les 


services  sont  indispensables,  et  ceci  en  vertu  des  résolutions 
adoptées  par  les  représentants  des  principaux  groupes  mi- 
niers. Les  autres  employi's,  qui  sont  restés  à  leur  travail 
jusqu'à  la  fermeture  de  la  mine,  ont  reçu  chacun  un  bonus 
de  25  liv.  st.  et  une  mesure  analogue  a  été  prise  par  la  plu- 
part des  Compagnies  minières. 

Avant  la  déclaration  de  guerre,  les  titres  de  propriété  elles 
principaux  livres  delà  Compagnie  ont  été  envoyés  à  Capetown, 
où  le  travail  du  secrétariat  a  continué  de  fonctionner. 

Toutes  les  licences  de  claims  ont  été  acquittées  jusqu'au 
30  juin  1900. 

Un  dividende  de  10  0/0,  qui  a  absorbé  la  somme  de  35.103 
livres  sterling  2  sh.,  a  été  déclaré  et  payé  à  tous  les  action- 
naires enregistrés  au  30  juin  dernier. 

Le  11  octobre,  une  certaine  quantité  d'or  brut,  évaluée  à 
3.272  liv.  st.  3sli.  10  d.,  a  été  réquisitionnée  chez  les  banquiers 
de  la  Compagnie  à  Johannesburg  par  le  Gouvernement  de  la 
République  Sud-Africaine.  Cet  or  était  assuré  :  mais  la  Com- 
pagnie d'assurances  n'a  pas  encore  reconnu  sa  responsabilité. 
Vos  Administrateurs  vous  donnent  cependant  l'assurance  que 
tous  les  efforts  sont  tentés  pour  protéger  les  intérêts  de  la 
Compagnie. 

A  une  assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires, 
tenue  le  30  août  1898,  les  Administraieurs  ont  été  autorisés  à 
disposer  d  une  partie  des  100.000  actions  nouvellement  créées 
et  n'étant  pas  nécessaires  pour  la  conversion  des  oi)lig:)t  ons. 
En  vertu  de  cette  autorité,  les  Adndnislraleurs  ont  décidé, 
en  avril  1899,  d'offrir  30.0011  actions  aux  actionnaires  au 
prorata  des  actions  qu'ils  détenaient,  au  prix  de  60  sh.  par 
action.  Ces  actions  furent  souscrites  et  payées  an  ban(|uier 
de  la  Compagnie.  63.9Ô0  liv  st.  d  obligations  ont  été  échangées 
contre  des  actions,  ce  qui  laisse  la  dette  obligations  courante 
à  107.050  liv.  st.  Le  nombre  des  actions  nouvelles  émises  en 
échange  des  obligations  converties  a  été  de  21.302. 

En  vue  de  légaliser  l'émission  des  actions  nouvelles  dont  il 
vient  d'être  question,  quelques  articles  supplémentaires  aux 
statuts  de  la  Société  ont  été  enregistrés,  portant  le  capital 
nominal  de  la  Compagnie  de  300.000  liv.  st.  à354.0uo  liv.  st.; 
sur  les  54.000  actions  nouvelles,  2.698  actions  sont  encore  à  la 
réserve. 

Le  rapport  du  Directeur  général  vous  donne  un  résumé  des 
travaux  exécutés  au  cours  de  l'année  et  tous  les  chiffres 
nécessaires. 

L'état  des  dépenses  d'exploitation  et  des  recettes  embrasse 
la  période  qui  s'est  écoulée  du  1"  janvier  au  13  octobre  1899, 
date  à  laquelle  les  travaux  ont  ('té  suspendus  dans  la  mine. 

Depuis  la  date  du  dernier  rapport  annuel,  la  batterie  a  été 
portée  de  6  )  à  100  pilons  et  les  travaux  d'agrandissement  de 
l'usine  de  cyanuration  ont  été  faits  de  façon  à  répondre  à 
l'augmentation  de  l'effectif  de  broyage. 

Vous  remarquerez  que  le  rendf-ment  par  tonne  de  minerai 
broyé  est  un  peu  plus  bas  que  celui  de  l'année  dernière. 

La  rareté  de  la  main-d'œuvre  indigène,  causée  "par  les 
troubles  politiques,  s'est  fait  sentir  dans  les  résultats  de  tous 
départements  de  la  mine  et  des  usine-,  et  il  a  été  impossible 
de  maintenir  en  activité  l'effectif  complet  des  pdons. 

A  l'égard  du  rapport  du  Directeur  général,  il  est  à  remar- 
quer qu'un  effectif  de  25  à  30  perforatrices  a  étn  constam- 
ment employé  dans  les  chantiers  d'abaiage,  ce  qui  a  aug- 
menté, dans  une  assez  grande  proportion,  le  pourcentage  de 
la  poussière  de  roc  et  le  minerai  envoyé  à  la  batterie.  11  en 
est  résulté  un  abaissement  de  la  teneur  du  minerai  broyé  et 
en  même  temps  une  augmentation  des  frais  par  tonne. 

Lorsqu'il  sera  possible  de  se  procurer  une  maio^d'o'uvre 
indigène  sul'lisante  et  de  reprendre  l'abatage  à  la  main,  on 
arrivera  à  réduire  considérablement  le  pourcentage  de  la 
poussière  de  roc  et  le  triage  de  roche  stérile  sera  plus 
eff'ectif. 

Tous  les  arrangements  nécessaires  ont  été  pris  pour  éviter 
des  délais  inutiles  dans  la  reprise  des  travaux,  après  la  ces- 
sation des  hostilités. 

A  la  dernière  assemblée  générale  ordinaire  des  actionnai- 
res, le  Président  vous  a  dit  que  votre  (^onseil  d'administra- 
tion avait  décidé  de  foncer  un  grand  puits  deep-level  vers  le 
centre  de  votre  propriété  en  vue  d'exploiter  les  niveaux  pro- 
fonds sur  le  Botlia  Reef.  Ce  puits,  de  quatre  compartiments, 
a  été  commencé  en  mai  !180'.l  et  il  atteint  aujourd'hui  une 
profondeur  de  93  pieds  entièrement  boisés.  Un  chevalement 
permanent  a  été  érigé  sur  le  puits,  et  tout  est  prêt  pour  re- 
prendre le  fonçage. 

L'état  des  recettes  et  des  dépenses  ci  annexé  montre  que 
l'actif  liquide  an  31  décembre  dernier,  déduction  faite  des 
dettes  de  la  Compagnie  à  cette  date,  s'élevait  à  37.996  liv.  st. 
9  sh.  10  d 

Les  dépenses,  depuis  le  1"  janvier  1900,  s'élèvent  à  une 
somme  comparativement  faible  par  mois  et  consistent  uni- 
quement en  frais  de  police,  surveillance,  eu  paiement  de 
licences,  de  salaires,  etc. 

Vos  .Administrateurs  sont  heureux  de  rendre  hommage  Jt 
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l'énorfîie  et  ;i  la  piévoyanco  île  volro  diroctcuc  gênerai,  M.  \V. 
Nass,  (|ui  a  dirifjé  los  traviiux  dans  la  mine. 

M.  A.  Urakhaii,  votre  président,  est  encore  à.lohannfisburg 
et  n'a  cessfe  de  porter  son  attention  sur  les  intérêts  de.s  ac- 
tionnaires pendant  loiito  lu  durt'e  de  la  guerre. 

Le  rapport  du  Directeur  ^;énéral  contient  dos  ren- 
seignements très  détaillés  sur  les  opérations  et  l'équi- 
pement (le  la  mine  et  des  usines.  Parmi  ces  renseigne- 
ments, nous  croyons  devoir  extraire  le  suivant,  qui 
donne  la  production  pendant  l'année,  et  mois  par 
mois  : 


Rendement  de  la  batterie  et  de  la  cyanuration 


BuUion 

Or 

lin 

Par  tonne 

Par  tonne 

1899 

Total 

broyée 

Total 

broyée 

en  onces 

en  dwts 

en  onces 

en  dwts 

5.627  24 

11  65 

4.688  79 

9  70 

6.154  52 

12  25 

5.139  31 

10  23 

7.547  35 

11  .57 

6.290  67 

9  65 

7.237  30 

10  55 

5.996  33 

8  74 

7.379  29 

10  81 

6.078  98 

8  01 

6.19S  .52 

10  36 

5.136  15 

8  58 

6.034  14 

10  65 

4.093  81 

8  82 

5.789  86 

10  08 

4.799  12 

8  36 

Septembre  

5.003  72 

8  58 

4.129  34 

7  08 

Oct.  (nettoyage 

des  plaques. 

488  66 

349  05 

Tôt.  et  moy. ., 

57.460  t;0 

10  78 

47  601  55 

8  93 

Quant  à  la  situation  financière  de  la  Compagnie  au 
31  décembre  1899,  elle  se  résume  comme  suit  : 


Liv.  st.  sh.d. 

Espèces  en  caisse   32.280   1  4 

Bullion  de  la  cyanuration,  évalué   7.472  16  10 

Débiteurs  divers   2.440  18  5 

42.193  16  7 

Or  réquisitionné   3.272   3  10 

45.466   0  5 

Dettes  à  déduire   22.515  18  5 


Espèces  disponibles  au  31  décembre  1899.    22.950   2  0 


En  terminant  son  exposé,  le  Directeur  général  fait 
observer  qu'en  cours  ae  l'exercice,  la  constante  pé- 
nurie de  main-d'œuvre  indigène  a  eu  sa  répercussion 
dans  tous  les  déparicments  et  a  obligé  la  Compagnie  à 
recourir  trop  souvent  aux  perforatrices  mécaniques. 
Pendant  plusieurs  mois,  elle  a  utilisé  de  vingt-cinq  à 
trente  de  :.;es  machines  dans  les  chantiers  d' abatage 
seulement,  ce  qui  a  appauvri  les  rendements  d'or  par 
tonne  et  augmenté  les  frais  de  production.  Les  com- 
missions payées  aux  agents  recruteurs  de  main-d'œu- 
vre indigène  se  sont  considérablement  élevées  pendant 
cette  période  ,  ce  qui  a  été  la  conséquence  des  incerti- 
tudes de  la  situation  politique.  Depuis  la  fermeture 
des  mines  le  Directeur  a  cependant  réussi  à  maintenir 
UQ  certain  nombre  d'indigènes  suffisant  pour  lui  per- 
mettre de  continuer  le  fonçage,  et  ce  travail,  bien  qu'in- 
suffisant pour  conserver  la  mine  à  l'état  sec,  empê- 
che cependant  l'eau  d'atteindre  les  niveaux  supérieurs. 
Le  Directeur  ajoute  qu'il  continue  de  faire  exécuter  les 
pompages,  da  façon  à  lutter  contre  l'envahissement 
des  eaux  autant  que  possible. 

Les  machines  et  l'équipement  sont  maintenus  en 
bon  état  d'entretien,  de  façon  à  pouvoir  reprendre  les 
travaux  sans  retard.  La  police  spéciale  des  mines 
continue  de  veiller  sur  la  propriété  et  rien  n'est  né- 
gligé pour  protéger  les  intérêts  des  actionnaires. 


ROSE  DEEP,  LIMITED 


Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  a 
publié  un  rapport  intérimaire  sur  la  période  de  quinze 
mois  qui  a  pris  fin  le  31  mars  dernier. 

Dans  ce  rapport,  il  est  dit  que,  par  suite  de  l'ou- 


verture des  hostilités  entre  l'Angleterre  et  la  Répu- 
bli(iue  Sud-Africaine  l'asseuiblée  générale  annuelle  des 
actionnaires  qui,  ordinairement,  a  lieu  vt-rs  la  moitié 
du  mois  de  mars,  n'a  pu  être  tenue  et  (jit'il  n'a  pas  été 
non  plus  possible  de  publier  le  rapport  annuel  ordi- 
naire sur  l'année  financii';ro  close  le  ai  décembre  1899. 
Cependant  on  a  décidé  de  publier  un  rapport  inté- 
rimaire afin  de  donner  autant  que  possible  aux  action- 
naires les  informations  les  plus  récentes  sur  la  propriété 
et  sur  les  comptes  de  leur  Compagnie. 

La  guerre  a  été  déclarée  le  11  octobre  1899  et,  le 
7  octobre,  la  mine  a  été  fermée  par  suite  de  l'incer- 
titude extrême  qui  régnait  à  cette  époque.  Des  arran- 
gements ont  été  pris  afin  d'assurer  la  protection  de  la 
mine  et  du  matériel  de  surface  au  moyen  d'une  police 
spéciale  composée  de  quatre  cents  hommes  non  anglais, 
qui  devaient  surveiller  les  mines  entre  I^andtontein  à 
l'ouest  et  Modderfontein  à  l'est  et  qui  étaient  payés 
par  toutes  les  Compagnies  mioiéres  intéressi^es. 

Comme  d'autres  Compagnies  minières  du  Witwa- 
tersrand,  les  administrateurs  ont  payé  une  gratification 
de  25  liv.  st.  à  chacun  des  employés  qui  sont  restés  à 
leur  poste  jusqu'à  la  fermeture  de  la  mine. 

Les  administrateurs  regrettent  d'avoir  à  signaler 
qu'une  quantité  d'or  expédiée  par  la  Compagnie  de 
Johannesburg,  le  2  octobre  1899,  et  estimée  à  environ 
30.150  liv.  st.,  a  été  saisie  par  le  Gouvernement  de  la 
République  Sud-Africaine,  alors  qu'elle  était  en  transit. 
La  Compagnie  d'assurance  décline  toute  responsa- 
bilité et,  comme  le  litige  est  pendant,  les  adminis- 
trateurs ne  peuvent  que  donner  aux  actionnaires 
l'assurance  qu'ils  ne  négligent  rien  pour  protéger  les 
intérêts  de  la  Compagnie. 

Les  titres  de  propriété  ont  été  emportés  avant  la 
déclaration  de  la  guerre  et  les  licences  ont  été  payées 
au  Gouvernement  jusqu'au  31  décembre  1899.  Depuis 
cette  date,  on  a  pris  toutes  les  précautions  afin  de 
sauvegarder  les  droits  de  propriété,  en  offrant  de  payer 
les  licences,  etc.  Une  proclamation  a  été  émise  par  le 
Gouvernement  anglais,  disant  que  ce  Gouvernement  ne 
sanctionnerait  aucune  confiscation  de  propriété  qui 
aurait  été  opérée  après  le  commencement  des  hostilités. 
Cette  proclamation  tend  à  dissiper  toute  crainte  au 
sujet  des  titres  de  propriété  de  la  Compagnie  et  les 
administrateurs  ne  doutent  pas  que  la  validité  de  ces 
titres  ne  soit  après  la  guerre,  indiscutablement  établie. 

Il  n'a  pas  été  possible  de  soumettre  des  comptes  arrê- 
tés à  la  fermeture  de  la  mine,  car  les  comptes  de  sep- 
tembre 1889  n'ont  pas  été  complétés  avant  la  déclara- 
tion de  guerre,  et  d'autre  part,  les  livres  et  autres 
documents  ont  été  laissés  à  Johannesburg  ;  mais  les 
administrateurs  soumettent  un  bilan  provisoire  et  non 
contrôlé,  arrêté  le  31  août  1899,  et  d'après  lequel  on 
voit  que  pour  les  huit  mois  finissant  le  31  août  1899,1e 
bénéfice  a  continué  à  se  maintenir  d'une  manière  fort 
satisfaisante,  puisqu'il  a  été  de  232.640  liv.  st.,  soit  un 
rendement  mensuel  de  29.080  liv.  st.  La  dépense  de  ca- 
pital a  été  de  15.088  liv.  st.  18  sh.  11  d. 

Aucune  provision  n'a  été  faite  dans  les  comptes  arrê- 
tés au  31  août  1899  pour  la  taxe  de  5  0/0  sur  le  bénéfice 
net  réalisé  par  l'exploitation  des  daims,  car  la  taxe 
doit  être  calculée  sur  les  résultats  obtenus  jusqu'à  la 
clôture  de  l'année  financière. 

Un  dividende  intérimaire  n»  2,  de  40  0/0,  a  été  dé- 
claré et  payé  pour  la  période  finissant  le  SO  juin  1899, 
absorbant  170.000  liv.  st.  Les  espèces  et  l'actif  liquide, 
au  31  août  1899,  après  déduction  des  dettes,  étaient  de 
8k.7961iv.  st.  13sh.9d. 

Afin  d'établir  la  situation  financière  de  la  Compagnie 
au  31  décembre  1899,  le  bénéfice  de  septembre  et  d'une 
partie  d'octobre  doit  être  porté  en  compte  et,  d'autre 
part,  il  faut  déduire  la  gratification  des  employés,  les 
frais  de  police  et  de  garde,  les  licences  et  li'S  salaires, 
etc.,  etc.,  jusqu'au  31  décembre  1899.  On  estime  ces  di- 
verses dépenses  à  5.700  liv.  st.,  ce  qui  réduit  les  espèces 
et  l'actif  liquide  de  la  Compagnie  à  9û.'i96  liv.  st.  13  sh. 
9  deniers,  en  comprenant  la  valeur  de  l'or  saisi  par  le 
Gouvernement  de  la  République  Sud-Africaine  et  s'éle- 
vant  à  30.450  liv.  st. 
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Les  dépenses  depuis  le  1er  janvier  1900,  comprennent 
.  seulement  les  licences,  les  salaires,  etc.,  et  représen- 
tent un  débours  mensuel  relativement  peu  important. 
Malgré  la  balance  considérable  disponible  au  31  dé- 
cembre, les  administrateurs  ont  jugé  plus  prudent  de 
ne  pas  déclarer  le  dividende  intérimaire  ordinaire  pour 
le  semestre  échu  à  cette  date,  et  de  ne  disposer  des 
fonds  de  la  Compagnie  que  lorsque  la  guerre  sera  ter- 
minée. Ils  sont  certains  que  cette  mesure  sera  approu- 
vée par  les  actionnaires. 

Au  rapport  des  administrateurs  est  joint  un  rapport 
du  Directeur  général  donnant  les  détails  suivants  sur 
les  opérations  exécutées  du  le'"  janvier  1899  au  7  octobre 
1899,  date  à  laquelle  tous  les  travaux  ont  été  suspen- 
dus en  raison  de  la  crise  politique. 

Les  chiffres  postérieurs  au  31  août  ne  pouvant  être 
obtenus,  les  détails  complets  de  l'exploitation  ne  sont 
donnés  que  pour  les  huit  mois  se  terminant  à  cette  date. 

Tonnes 

Extrait  de  la  mine   285.152 

Pris  sur  le  déchet  du  carreau   60'i 

Envoyé  au  triage   2i<5.756 

Moins  décliet  rejeté  au  triage   55.496 

230.260 

La  production  totale  a  été  de  116.186  468  onces  d'or 
fin  ;  elle  se  décompose  ainsi  : 

Onces  d'or  fin 

Batterie  (230.100  tonnes  broyées). . .  67.772  896 
Gyanuration  (172.376  tonnes  sables 

et  concentrés)   42.106  453 

Slimes  (54.980  tonnes)   6.307.119 

Total   116.186  469 

La  production  moyenne  a  été,  pour  le  minerai  de  la 
batterie,  de  5,89  d\vts  par'  tonne  broyée;  pour  les 
sables  et  les  concentrés,  de  5,16  dwts  et,  pour  les 
slimes,  de  2,291  dwts  par  tonne  traitée.  La  production 
totale  par  tonne  broyée  a  été  de  10,098  dwts  d'or  fin. 

La  dépense  totale  des  huit  mois  a  été  de  267.987  liv. 
sterling  4  sh.  5  d.,  dont  15.088  liv.  st.  18  sh.  11  d.  ont 
été  dépensées  sur  le  compte  capital  pour  addition  au 
matériel,  et  252. 90S  liv.  st.  5  sh.  6  d.  sur  le  compte 
d'exploitation. 

La  dépense  de  ce  dernier  compte  se  décompose 
ainsi  : 

Dépenses  totales  Par  tonne 

Liv.  st.  sh.  d.  Liv.  sh.  d. 

Mine   169.255  16  6  0  14  8,538 

Batterie   37.894  19  6  0  3  3,525 

Gyanuration  (sables  et 

concentré.^)   35.233  12  11  0  3  0,753 

Frais  généraux  : 

Mine    8.037  12  9  0  0  8,383 

Siège  social   2.483  3  10  0  0  2, .590 

252.908     5     6         11  11,789 

Il  n'a  pas  été  compté  de  dépenses  pour  le  minerai 
pris  sur  le  carreau.  Le  compte  des  recettes  et  des  dé-- 
penses  se  résume  ainsi  : 

Sommes  totales  Par  tonne 

Production  Liv.  st.  st.  d.  Liv.  sh.  d. 

Batterie   '«2.283  0  2  1     4  6,428 

Gyanuration   199.024  16  4  0   17  3,587 

Sous-produits   4.245  9  1  0     0  4.428 

Recettes  totales...  485.553  5  7  2  2  2,448 
Moins  dépenses   252.908     5     6         1     1  11,789 

Bénéfice  net  des  huit 
mois   232.645     0     1         1     0  2,654 

Des  travaux  d'abatage  ont  eu  lieu  sur  les  2e,  3e,  4e, 
5e  et  0^  niveau,  sur  le  north  reef  et  sur  le  main  reef, 
dans  les  sections  est  et  centrale  de  la  mine  et  sur  le 
middle  reef,  à,  l'ouest  de  la  mine.  Des  travaux  de 


développement  ont  été  opérés  aux  4e,  b''  et  6e  niveaux, 
et  l'on  a  foncé  le  puits  incliné  no  3. 

Les  travaux  de  développement  mesurent  »ine  étendue 
de  3.077 pieds;  ils  ont  mis  à  jour  une  réserve  de  mi- 
nerai de  250.000  tonnes  environ,  ce  qui  porte  la  réserve 
totale,  au  31  août  1899,  à  environ  986.000  tonnes.  Une 
moyenne  de  200  pilons  a  fonctionné  pendant  219  jours. 
Il  a  été  broyé  230.100  tonnes,  à  raison  de  5.24  tonnes 
par  pilon  et  par  24  heures.  Le  rendement  des  tailings 
a  été  d'une  valeur  de  5  dwts  5  par  tonne. 

On  a  soumis  172.376  tonnes  de  sables  et  concentrés 
au  traitement  par  le  cyanure,  soit  74.90  0/0  de  la 
pulpe  de  la  batterie.  Le  rendement  théorique  a  été  de 
80.25  0/0  et  le  rendement  effectif  de  76.09  0/0;  54.986 
tonnes  de  slimes,  soit  23.89  0/0  de  la  pulpe  de  la  bat- 
terie, ont  donné  un  rendement  théorique  de  71.94  0/0 
et  un  rendement  effectif  de  62.22  0/0.  Le  rendement 
des  slimes  a  été  d'une  valeur  à  l'essai  de  3  dwts  314 
contre  3  dwts  66  l'année  précédente.  Enfin  on  a  rejeté 
comme  déchets  19.42  0/0  du  minerai  envoyé  au  triage. 
La  valeur  à  l  essai  de  ce  déchet  a  été  de  0.72  dwts. 

Le  taux  d'extraction  a  été  de  88.65  0/0  se  décomposant 
ainsi  :  batterie,  51.71 0/0;  sables  et  concentrés, 32.130,  0; 
slimes,  4.81  0/0. 

La  Compagnie  a  continué  ses  opérations  pendant  le 
mois  de  septembre.  Voici  l'estimation  des  résultats 
obtenus  pendant  ce  mois  : 

Par  tonne 

Production  Or  lin  broyée 


Batterie  

Sables  et  concentrés.. 
Slimes  

Total. 


Onces 
7.248.643 
4.431.703 

735.408 


Dwts 
5.685 
3.475 
0.576 


12.415.654 


9.736 

Par  tonne 
broyée 


Liv.  st.  sh.  d.  Liv.st.sh.d. 

Valeur  de  la  production   51.453   0   0     2   0  4.2 


Moins  frais  d'exploitation   31.483  0 

19.970  0 

Voici  le  bilan  provisoire  au  31  août  : 
Actif 


0     1    4  8.3 


0     0  15  7.9 


Liv.  st.  sh.  d. 


Propriété  (181  claims  2.188  pour  230.000  ac- 
tions de  1  liv.  st.)   230.000  0  0 

Espèces   3.734  14  1 

Travaux  de  développement   298.878  19  0 

Maeliinerie  et  matériel   265.532  13  10 

Gonstructions   ^'-^-^  9. 

Réservoirs  ■        4.078   3  2 

Marchandises  et  matériaux,  bêtes  de  trait 
et  véhicules,  fournitures  de  bureau,  certifi- 
cats d'actions  au  porteur   22.382  10  0 

De  la  National  Bank,  Johannesburg;  de  la  Na- 
tional Bank  London;  espèces  à  la  mine; 
dépôts  à  vue;  or  en  consigne;  passes  indi- 
gènes -.   80.715   0  0 

Débiteurs  divers   3.731  10  11 

996.278    6  0 

Passif 

Compte  capital  (425.000  actions  de  1  liv.  st.). 

Compte  primes  sur  actions  

De  la  National  Bank,  Germiston  

Comptes  dividendes  (dividende  n»'  1  et  2j  ... 
Créanciers  divers  (salaires,  marchandises,  etc). 
Bilan  (bilan  du  compte  affectation  non  affecté). 


425.000  0 
360.510  5 
2.989  15 
4.428  10 
14.614  0 


188.735  13  10 
996.278   6  0 


Les  travaux  intérieurs  ont  été  continués  jusqu'au 
7  octobre  1899,  date  à  laquelle  les  opérations  ont  été 
suspendues.  Tout  était  alors  en  bon  état  dans  la  mme 
et  à  la  surface,  et  l'état  des  travaux,  en  ce  qui  concerne 
la  réserve  de  minerai  et  sa  qualité,  était  également 
très  satisfaisant. 
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LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Les  Dividendes  des  Mines  de  l'Australie  Occi- 
dentale. —  Nous  donnons,  ci-dessous,  l'énumération 
dos  dividendes  distribués  pendant  le  premier  semestre 
1900  par  les  Compagnies  minières  de  l'Australie  Occi- 
dentale. Nous  les  rapprochons  de  ceux  répartis  pen- 
dant les  quatre  exercices  précédents.  Les  cliilTres  que 
nous  donnons  sont  en  tant  pour  cent  : 
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A  noter,  pour  la  Golden  Horseshoe,  que  le  dividende 
de  75  0/0  en  1898,  se  rapporte  aux  anciennes  actions  de 
1  liv.  st.  Quant  à  VIvanhoe,  il  ne  faut  pas  oublier  que, 
depuis  le  mois  d'octobre  1897,  les  actions  de  5  liv.  st. 
remplacent  les  actions  de  1  liv.  st.  de  l'ancienne  Com- 
pagnie, dont  la  Ivan/ioe  Gold  Corporation,  Limited,  a 
pris  la  suite. 


Associated  Gold  Mines  of  Western  Australia.  — 

La  sixième  assemblée  générale  ordinaire  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  le  12  courant  sous  la  présidence 
de  M.  Ilermann  Landau.  On  prévoyait  que  la  séance 
serait  agitée,  mais  il  n'en  a  rien  été.  Dès  la  veille,  en 
effet,  on  savait  que  M.  Frank  Gardner  avait  définitive- 
ment décliné  toute  candidature  à  la  présidence  de  la 
Compagnie.  M.  Landau  n'a  donc  plus  trouvé  d'adver- 
saire en  face  de  lui,  et  il  n'a  pas  eu  de  peine  à  ol4enirde 
l'assemblée  une  approbation  quasi  unanime  de  ses 
vues  et,  en  môme  temps,  carte  blanche  pour  l'avenir. 
La  présence,  au  Conseil,  de  M.  Ledoux  est  une  satisfac- 
tion donnée  aux  actionnaires  continentaux  et,  en  dépit 
de  la  façon  tout  à  fait  extraordinaire  dont  la  mine 
Associated  a  été  exploitée  dans  le  passé,  il  paraît  évi- 
dent qu'elle  est  encore  de  grande  va'eur,  et  pourra 
récompenser  la  ténacité  et  la  confiance  des  actionnaires 
actuels  si  elle  est  exploitée  dorénavant  avec  métliode. 

Le  président,  dans  les  déclarations  qu'il  a  faites  à 
l'assemblée,  a  rappelé  que  depuis  le  peu  de  temps  qu'il 
était  président  de  la  Compagnie,  c'est  la  troisième  fois 
qu'il  avait  le  plaisir  de  se  trouver  en  face  des  action- 
naires. La  première  fois,  vers  la  fin  de  l'an  dernier,  il 
annonçait  son  intention  d'aller  dans  l'Australie  Occi- 
dentale inspecter  sur  place  les  affaires  de  la  Compagnie 
dont  la  situation  lui  semblait  critique.  La  seconde  fois, 
c'était  pour  rendre  un  compte  exact  de  ce  qu'il  avait 
vu  et  pour  exposer  les  mesures  qu'il  jugeait  nécessaire 
de  prendre  pour  réparer  le  mal  qui  avait  été  fait.  L'un 
des  résultats  de  ces  mesures,  c'est  la  tenue  de  l'assem- 
blée générale  à  l'époque  actuelle  au  lieu  de  la  fia  de 
l'année  comme  cela  s'était  produit  jusqu'à  présent. 

Le  rapport  soumis  aux  actionnaires  ne  peut  pas  être 


autrement  ([ualilié  que  de  fort  peu  satisfaisant,  car  le 
dernier  rai)nort  publié  seulement  en  décembre  dernier, 
et  basé  sur  les  déclarations  du  directeur  qui  était  alors 
à  la  mine,  no  permettait  certainement  pas  de  prévoir 
les  désastres  qui  attendaient  la  Compagnie.  Vn  para- 
graphe du  rapport  du  directeur,  entre  autres,  évaluait 
à  789.290  tonnes  le  chiffre  des  réserves  de  minerai  en 
vue  et  indiquait  une  teneur  moyenne  de  1  o/.  16  dwts 
d'or  à  la  tonne.  L'événement  a  démontré  combien  tout 
cela  était  inexact.  Mais  il  faut  oublier  cela  comme  un 
mauvais  rêve,  et  se  féliciter  de  s'être  réveillé  à  temps 
pour  avoir  pu  sauver  cette  grande  propriété.  Il  est  pro- 
bable, en  effet,  que  si  le  Conseil  n'avait  pas  envoyé 
une  mission  spéciale  à  la  mine,  le  restant  des  fonds  de 
la  Compagnie  aurait  été  gaspillé  et  une  réorganisation 
rendue  inévitable. 

La  position  actuelle  est  que  l'on  a  quelque  240.000 
liv.  st.  en  mains,  que  la  Compagnie  ne  subit  plus  de 
pertes,  que  la  propriété  se  développe  rapidement  et  se 
développera  plus  rapidement  encore,  maintenant  que 
le  matériel  à  air  comprimé  est  prêt  à  fonctionner.  Rela- 
tivement aux  développements,  M.  Landau  fait  remar- 
quer à  l'assemblée  que  la  Lake  Yieic  a  extrait  pour  le 
compte  de  V Associated,  à  qui  elle  en  a  payé  la  valeur, 
5.000  tonnes  de  minerai  pris  sur  une  partie  de  la 
propriété.  Or,  V Associated  n'a,  en  cet  endroit,  qu'un 
puits  —  le  puits  no  12  —  qui  n'est  pas  encore  assez 
profond  pour  atteindre  le  point  en  question.  C'est  donc 
une  simple  question  de  développements  à  effectuer  et 
ces  développements  sont  poussés  avec  toute  la  rapidité 
possible. 


Notes  minières  d'Australie 

Consolidated  Goldfields  of  New  Zealand.  Rendement  delà 
Progress  Mines  of  New  Zealand,  Limited  en  juin  ;  Il  a 
été  broyé  4.600  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rende- 
ment évalué  à  7.535  liv.  st.  (y  compris  889  liv.  st.  provenant 
des  concentrés),  soit  12  sh.  9  d.  par  tonne.  Les  dépenses  se  sont 
élevées  A  3.628  liv.  st.,  soit  15  sh.  9  d.  par  tonne.  Le  bénéfice 
se  monte  à  3.907  liv.  st.,  ou  17  sh.  par  tonne.  Ce  rendement 
provient  uniquement  du  moulin  de  65  pilons,  l'ancienne  bat- 
terie de  20  pilons  ayant  été  définitivement  écartée.  Le  mou- 
lin a  marché  pendant  26  jours,  contre  28  en  mai  précédent. 

Lake  View  Consols.  Rendement  du  mois  de  juin:  traite- 
ment par  la  cyanuration  de  415  tonnes  de  sables,  contenant 
217  onces  3  dwts  d'or  (les  résidus  accusent  4  dwts  8  gr.  par 
tonne),  et  2.813  tonnes  de  boues  qui  ont  produit  941  onces 
d'or,  les  résidus  contienent  encore  1  dwt  21  g)  ains  par 
tonne).  Lo  traitement  de  3.000  tonnes  de  minerai  sulfui-é  a 
produit  4.247  onces  11  dwts  d'or.  Total  de  l'or  obtenu  5.405 
onces  16  dwts,  d'une  valeur  approximative  de  20.2G8  liv.  st. 
Il  a  été  expédié  à  la  fonderie  108  tonnes,  contenant  2.800 
onces  d'or,  d'une  valeur  approximative  de  12.000  liv.  st.  Ren- 
dement total  du  mois  8.205  onces  d'une  valeur  approximative 
de  32.868  liv.  st.  En  mai,  la  production  avait  été  de  8.261  on- 
ces. Dépenses  d'exploitation  et  de  traitement  22.680  liv  st. 

Sons  ofGwalia.  Résultat  du  mois  de  juin  :  La  batterie  a 
broyé  4.487  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  3.373  onces  d'or 
d'une  valeur  do  13.070  liv.  st.  ;  3.750  tonnes  de  résidus  traités 
par  la  cyanuration,  ont  donné  1.260  onces  d'une  valeur 
de  4.347  liv.  st.  ;  348  tonnes  de  concentrés  ont  donné  560  onces, 
d'une  valeur  do  1.960  liv.  st.  Production  totale  5.193  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  19.377  liv.  st.,  contre  5.012  onces  et 
18  080  liv.  st.  respectivement  en  mai  précédent. 

Golden  Horseslioe.  Résultats  du  mois  de  juin:  La  batte- 
rie a  marché  pendant  vingt  sept  jours  et  demi,  ])royant  5.552 
tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  5.723  onces  d'or  brut  ; 
l'usine  à  cyanuration  a  traité  3.286  tonnes  de  résidus,  qui  ont 
donné  2.52i  onces,  et  2.18i  tonnes  de  boues,  qui  ont  produit 
1.038  onces.  Il  a  été  obtenu,  en  outre,  54  tonnes  de  concen- 
trés, accusant  à  l'essai  5  1/2  onces  par  tonne.  Total  du  ren- 
dement, 9.601  onces  (y  compris  les  concentrés).  En  mai  pré- 
cédent, la  production  avait  été  de  9.155  onces. 

Grent  Boulder  Perseverence.  Rendement  du  mois  de  juin  : 
La  batterie  a  broyé  1.765  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit 
789  onces  d'or;  2  548  tonnes  de  résidus  ont  donné  1-343  on- 
ces; 140  tonnes  de  minerai,  contenant  670  onces,  ont  été  expé- 
diées- à  la  fonderie.  Rendement  total,  2.802  onces,  d'une  va- 
leur approximative  de  10.500  Uv.  st.  En  mai  précédent,  la 
production  avait  été  de  2.336  onces,  pour  1.750  tonnes  de  mi- 
nerai. 

Hannan's  Brownhilt.  En  juin  dernier,  la  batterie  a  traité 
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5.729  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  6.401  onces  d'or. 
Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élévées  à  9.7.50  liv.  st. 
Bénéfices  du  mois,  ^5.249  liv.  st.  En  mai  précédent,  la  pro- 
duction avait  été  de  6.214  onces. 

New  Zealand  Crown.  Dépêche  donnant  les  rendements  de 
juin:  Le  moulin  a  travaillé  pendant  vingt-cinq  jours;  il  a 
broyé  2.840  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit,  en  or  brut, 
une  valeur  de  5.579  liv.  st.  Dépenses  pour  le  mois,  4.130  li- 
vres sterling. 

Bellevue  Consolidated.  Pendant  le  mois,  il  a  été  traité  510 
tonnes,  qui  ont  produit  562  ©nces  d'or.  La  production  du 
mois  pri'cédent  avait  été  de  653  onces,  pour  600  tonnes.  La 
diminution  du  rendement  est  la  conséquence  des  fortes 
pluies  qui  sont  tombées. 

Burbank's  Birthday.  Pendant  le  mois  de  juin,  il  a  été 
traité  1.430  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  1.312  onces 
d'or,  non  compris  les  tailings.  On  a  traité,  à  la  cyanuration, 
1.000  tonnes,  qui  ont  donné  yi7  onces.  Total,  1.529  onces. 
Le  moulin  a  travaillé  pendant  sept  cents  heures. 

Tarar,u  Creek.  Rendement  de  juin  :  Le  moulin  a  travaillé 
pendant  vingt-deux  jours  ;  il  a  été  broyé  1.600  tonnes  et  on  a 
traité,  par  la  cyanuration,  1.230  tonnes.  La  production  d'or 
brut  représente  une  valeur  de  985  liv.  st.  Dépenses  d'extrac- 
tion, de  broyage  et  de  traitement  à  la  cyanuration,  824  liv.  st. 
Pour  les  travaux  de  développement,  il  a  été  dépensé  304 
livres  sterling. 

Florence.  Dépêche  reçue  du  représentant  de  la  Compagnie 
à  Perth  :  «  Le  l'ésultat  des  broyages  pour  les  quatre  semaines 
qui  ont  pris  tin  le  7  juillet,  s'élève,  après  la  fonte,  à  151  onces 
15  dwts  provenant  du  broyage  de  223  tonnes.  Les  essais  des 
tailings  accusent  une  teneur  moyenne  de  4  dwts  à  la  tonne. 
Le  rendement  de  mai  avait  été  de  451  onces  d'or  pour  350 
tonnes  traitées  ». 

South  Kalgurli.  Dépêche  du  Directeur  de  la  mine,  datée 
du  7 juillet:  «  La  production  mensuelle  s'est  élevée  à  1..").59 
onces  d'or  provenant  de  1.550  tonnes.  800  tonnes  d'oxides  ont 
donné  600  onces,  et  750  tonnes  de  sulfurés  959  onces.  Le  ren- 
dement de  mai  avait  été  de  1.470  onces,  provenant  de  1.421 
tonnes.  » 

Gem  of  Cue.  Pendant  le  mois,,  le  moulin  a  travaillé  pen- 
dant 20  jours,  et  il  a  broyé  545  tonnes,  qui  ont  donné  407  on- 
ces d'or.  Le  Directeur  mentionne  que  le  minerai  qui  a  été 
traité  provient  surtout  du  nouveau  reef. 

North  Star.  Pendant  le  mois  de  juin  il  a  été  broyé  l.OOO 
tonnes,  qui  ont  produit  1  006  onces  d'or,  représentant  une 
valeur  approximative  de  3.570  onces  d'or.  Le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  46;)  heures.  Les  tailings  accusent,  à  l'essai, 
une  teneur  de  2  dwts  12  gr. 

Robinson  {Australie  Occidentale).  Le  Directeur  de  la  Com- 
pagnie avise,  par  câble,  que  327  tonnes  de  minerai  ont  été 
extraites  et  qu  elles  ont  produit  244  onces  d'or. 

Eowell's  Con.'solidated  (Prince  ofW'ale  s).  Le  J)royage  pour 
les  quatre  semaines,  qui  ont  pris  fin  le  5  juillet  a  porté  sur 
3.450  tonnes,  qui  ont  donné  315  onces  d'or,  d'une  valeur  de 
1.142  liv.  st.  Les  dépenses  diverses  ont  atteint  le  montant  de 
1.668  liv.  st. 

Long  Reef.  Pendant  le  mois  de  juin,  il  a  été  broyé  1.380 
tonnes,  qui  ont  produit  LCOO  onces,  représentant  une  valeur 
approximative  de  3  930  liv.  st.  Les  dépenses  se  sont  élevées  à 
2.8i50  liv.  st.  La  production  de  mai  avait  été  de  999.000  onces. 

Bay  Dawn  Block.  Dépêche  donnant  le  rendement  pour  les 
quatre  semain>  s,  qui  ont  pris  fin  le  7  courant  :♦«  La  batterie 
a  broyé  2.8/0  tonnes  de  quartz,  qui  ont  produit  2.908  onces 
d'or,  d'une  valeur  de  10.000  iiv.  st.  Les  travaux  de  cyanu- 
ration ont  produit  3.000  liv.  st.  Au  total,  13.000  liv.  st.  » 

Mount  Malcolm.  Dépêche  du  10  courant  :  <>  Pendant  le 
mois  de  juin,  il  a  été  broyé  203  tonnes,  qui  ont  produit  209 
onces  d'or;  on  a  traité  par  la  cyanuration  161  tonnes,  qui 
ont  donné  77  onces  d'or.  Au  total,  286  onces.  Une  note  de  la 
Compagnie  fait  remarquer  que  ce  petit  broyage  est  dù  à  cette 
circonstance,  que  l'on  a  arrêté  le  moulin  pour  procéder  à  la 
mise  en  place  dos  chaudières.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Le  Marché  Sud-Africain.  —  La  lourdeur  actuelle 
du  marché  sud-africain,  dit  le  Statist  de  Londres,  est 
due  à  deux  causes.  La  première  est  la  cherté  des  capi- 
taux au  cours  de  la  liquidation  dernière  au  Stock- 


Exchange,  cherté  provenant  de  ce  fait  que  la  spécula- 
tion du  continent  a  rendu  à  Londres  ce  qu'elle  avait 
acheté  précédemment.  Berlin  surtout  s'est  beaucoup 
allégé.  Ses  ventes  paraissent  cessées  actuellement  ; 
néanmoins,  les  titres  dont  il  a  disposé  ont  besoin 
d'être  digérés.  La  seconde  raison,  c'est  que  plus  on  va 
et  plus  on  se  rend  compte  que  la  reprise,  dans  le  Rand, 
ne  pourra  avoir  lieu  aussi  vite  qu'on  l'et-pérait,  les  au- 
torités s'opposant  à  ce  que  l'on  revienne  dans  leTrans- 
vaal  avant  que  les  opérations  de  guerre  aient  pris  une 
tournure  plus  précise.  Quelques  personnes  ont  bien  été 
autorisées  à  se  rendre  sur  les  lieux,  afin  de  se  rendre 
compte  de  l'état  des  propriétés  et  de  ce  qu'il  y  aurait  à 
faire  pour  les  remettre  en  état,  particulièrement  au 
point  de  vae  de  l'assèchement  des  mines  ;  mais  il  ne 
s'agit  là  que  de  quelques  Compagnies,  et  on  n'est  pas 
encore  arrivé  au  moment  ofi  on  pourra  se  procurer 
toute  la  main-d'œuvre  nécessaire,  et  où  on  pourra  réel- 
lement recommencer  l'exploitation. 

L'impression  qui  domine,  pour  l'instant,  est  que  le 
nombre  d'ouvriers  blancs  employés  dans  les  mines  ne 
pourra  pas  être  augmenté  d'ici  quatre  ou  cinq  semai- 
nes, et  le  public,  en  conséquence,  ne  se  montre  pas  dis- 
posé à  escompter  les  événements  ni  à  se  mettre  ache- 
teurs aux  prix  actuels.  Quelques  spéculateurs,  qui  ont 
dernièrement  ramassé  ce  que  le  continent  rendait, 
n'ont  pas  vu  se  réaliser  les  espérances  qu'ils  avaient 
conçues  et  ne  recommenceront  pas  l'expérience  en  se 
chargeant  davantage,  au  moins  tant  qu'il  n'apparaîtra 
pas  comme  certain  que  le  réglementdéliûitif  est  proche. 
Ils  paraîtraient  plutôt  disposés  à  porter  leurs  préfé- 
rences sur  quelques  Compagnies  rhodésienaes,  leur 
argument  étant  que  l'activité  reprendra  plus  tôt  dans  la 
Rhodesia  que  dans  le  Rand.  Mais  s'ils  négligent  en  ce 
moment  les  titres  du  Witwatersrand,  et  s'ils  achètent 
les  actions  rhodésiennes,  ils  peuvent  provoquer  une 
hausse  de  ces  dernières,  et  les  profits  qu'ils  retireront 
ne  pourront  que  les  mettre  plus  à  même  encore  de  reve- 
nir aux  Compagnies  du  Rand  au  moment  opportun. 


La  Reprise  des  Travaux  dans  le  Rand.  —  Dès 

l'occupation  de  .Johannesburg  par  lord  Roberts,  dit 
VEconomist,  de  Londres,  nous  avons  parlé  des  diffi- 
cultés qu'il  y  aurait  à  vaincre  jusqu'à  ce  qu'il  fût  pos- 
sible de  procéder  à  l'extraction  de  l'or  dans  des  condi- 
tions normales.  Ces  difficultés  n'ont  pas  disparu,  et  il 
apparaît  nettement  qu'un  certain  délai  soit  iiécessalre 
avant  que  la  question  ne  soit  résolue.  Une  dépêche  de 
l'Agence  Reuter  a  publié,  en  effet,  que  lord  Roberts 
aA'ait  déclaré  que  les  «  employés  »  des  mines  ne  pou- 
vaient pas  retourner  à  .Johannesburg  avant  le  mois  de 
septembre,  au  plus  tôt,  et  une  Compagnie  (non  des 
moins  importantes)  aurait  annoncé  que  -ses  employés 
ne  recevraient  plus  d'appointements  tant  que  le  travail 
n'aurait  pas  recommencé  dans  le  Rand.  On  a  dit. 
aussi,  que  les  représentants  des  mines  qui  avaient 
voulu  se  rendre  à  Johannesburg  ont  dû  rebrousser 
chemin.  Néanmoins,  ce  qui  semble  ressortir  des  déci- 
sions de  lord  Roberts,  quelque  formelles  qu'elles  puis- 
sent apparaître,  c'est  qu'on  n'est  pas  très  loin  d'une 
solution. 

En  fait,  il  semble  bien  probable  que,  tant  que  la 
paix  ne  sera  pas  officiellement  proclamée,  et  tant  que 
l'on  n'aura  pas  reconnu  que  l'on  peut,  sans  inconvé- 
nient, réduire  considérablement  le  chifï're  des  corps 
d'occupation,  les  Compagnies  devront  se  contenter  de 
procéder  à  des  travaux  de  réparation  et  à  l'assèchement 
des  mines.  Par  suite,  les  actionnaires  des  entreprises 
sud-africaines,  et  tous  les  intéressés,  devront  proba- 
blement attendre  la  fin  de  l'année  en  cours  avant  de 
voir  la  reprise  de  la  production,  et  cette  période  peut 
même  être  de  plus  longue  durée  encore,  si  les  travaux 
ne  pouvaient  pas  encore  être  repris  par  suite  de  cir- 
constances imprévues  ou  si,  ayant  été  repris,  ils  ve- 
naient à  être  interrompus. 


Le  Charbon  au  Sud  de  l'Afrique.  —  Pendant  Tan- 
née dernière,  les  importations  de  charbons  anglais 
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pour  les  chemins  do  fer  de  la  colonie  du  Cap,  ont  at- 
teint 91.1)37  tonnes,  représentant  une  valeur  de  1G9.452 
livres  sterling.  Ce  l'ait,  dit  le  kSoiUh  Xfricd,  est  assez 
cloquent  par  lui-même  et  témoigne  do  la  nécessité  ab- 
solue du  développement  des  mines  de  charbon  des  co- 
lonies Snd-Afiicaines.  Il  laut  observer  toutefois  que 
l'année  a  été  exceptionnelle. 

La  fermeture  des  houillères  de  Vereeniging  qui,  d'or- 
dinaire, fournissent  une  bonne  partie  du  combustible 
nécessaire  aux  chemins  de  fer  du  Cap,  a  occasionne 
des  arrivages  d'Angleterre  inusitfs.  Néanmoins,  et  en 
tenant  compte  des  circonstances,  il  n'en  est  pas  moins 
vrai  que  le  Cap  est  un  gros  impoi-tateiir  de  charbon. 
Toutefois,  et  dès  que  le  commerce  de  charbon  entre 
Durban  et  Cape-Town  reprendra  de  nouveau,  les  arri- 
vages dimioueiont  considérablement,  bien  qu'il  ne 
faille  pas  perdre  do  vue  que  malgré  la  bonne  qualité 
du  charbon  du  Natal,  il  existe  toujours  de  bonnes  de- 
mandes dans  la  colonie  du  Gap  pour  les  meilleurs 
produits  des  mines  anglaises.  Jamai-,  jusqu'à  présent, 
des  prix  aussi  élevés  n'avaient  été  payés  pour  la  houille 
impoj  tée  dans  la  colonie  du  Cap,  et  la  principale  rai- 
son invoquée  a  été  que  l'Amirauté  anglaise  achetait 
continuellement  de  grosses  quantités  de  charbon  livra- 
bles immédiatement,  et  pour  lesquelles  elle  pouvait 
payer  au-dessus  de  40  sh.  10  d.  par  tonne  à  Port-Eli- 
zabeth  et  56  sh.  10  d.  par  tonne  à  East  London.  Mais 
cela  n'approche  pas  des  prix  du  Natal  qui  ont  atteint 
70  et  même  80  shillings  par  tonne. 


Une  riche  Découverte  dans  la  Rhodesia.  —  Ceux 
(jui  disent  qu'il  n'y  a  pas  d'or  dans  la  Rhodesia.  fait 
remarquer  l'A/rican  lieview,  de  Londres,  ne  doivent 
pas  manquer  l'occasion  qui  leur  est  offerte  par  la 
Chartered  Company  de  voir  les  quelques  spécimens  de 
minerai  riche  qu'elle  expose  dans  ses  bureaux  à  Lon- 
dres. Ces  spécimens  proviennent  d'une  mine  située  à 
environ  16  milles  de  Bulawayo  pils  ont  été  pris  sur  un 
reef  de  quartz  qui  est  le  type  ordinaire  de  quartz  dans 
la  Rhodesia.  Ce  sont  les  plus  remarquables  spécimens 
que  l'on  ait  jamais  vus  à  Londres.  Toutefois,  on  au- 
rait un  ppu  tort  de  les  considérer  comme  étant  réelle- 
ment du  minerai  car,  en  réalité,  ce  sont  des  masses 
solides  d'or  auxquelles  sont  mélangées  seulement 
quelques  autres  matières  étrangères. 

Ils  pèsent  environ  200  onces,  et  ne  représentent 
qu'une  petite  partie  de  la  trouvaille  faite  par  les  pros- 
pecteurs. Le  reste  est  déposé  dans  les  Banques  de  Bu- 
lawayo et  est  destiné  à  la  fonte.  11  va  de  soi  qu'il  ne 
faut  pas  conclure  que  ces  riches  spécimens  représen- 
tent le  vrai  caractère  du  reef  sur  lequel  ils  ont  été  pris, 
mais  plutôt  considérer  qu'ils  faisaient  partie  de 
«poches»  riches  de  ce  reef,  comme,  dit-on,  cela 
se  présente  souvent  dans  la  Rhodesia.  Qnoi  qu'il  en 
soit,  la  découverte  faite  tend  à  rehausser  considéra- 
blement la  valeur  spéculative  des  mines  de  ce  pays. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


.\ew  ila£;ersfontciii.  —  L'assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  de  la  New  Jagersfontidn  a  eu  lieu  à  Kim- 
berley  le  5  juin  dernier. 

Il  ressort  des  comptes  présentés  par  le  conseil  que  le  béné- 
fice réalisi;  durant  l'exercice  1899  a  été  de  1H9.85£J  liv.  st.  con- 
tre 196  150  l'année  précédente.  Le  rendement  a  été  en 
moyenne  de  11.48  carats  par  100  loads  contre  11.20  carats 
l'exercice  précèdent. 

La  valeur  des  diamants  a  également  augmenté.  Le  carat 
s'est  vundu  40  sli.  9  d.  contre  34  sh.  6d.  La  guerre  a  été  cause 
de  la  diminution  de  la  production.  La  Compagnie  a  produit 
150  000  carats  de  moins  que  durant  les  autres  ex°rcices  (la 
moyenne  était  de  300  OoO).  Aucun  dividende  n'a  été  réparti 
depuis  le  mois  de  sept»mbre,la  Compagnie  ayant  jugé  prudent 
de  ménager  ses  ressources. 

Durant  le  siège  de  Kimberley,  l'exploitation  de  la  mine  n'a 
pas  été  interrompue.  La  situation  financière  do  la  Compagnie 
est  excellente.  L'encaisse  atteint  60.000  hv.  st.  et  la  Compa- 
gnie a  pour  103.000  liv.  st.  de  diamants  en  stock. 


Il  n'a  pas  été  fait  mcntioai'i  l'assembb'o  dos  bruits  de  fu- 
sion de  c.;tfe  (iompugnio  avi;c  la  De  Divers,  liii  (Compagnie  a 
vendu a.OOO  de  ses  actions  0,!  Boor.s.  (Il  lui  on  n  .ste  8.000).  I,e 
rapport  et  les  comptes  ont  été  approuvé.s. 


La  Fusion  de  la  Windsor  et  de  l'Eton.  —  La  Windsor 
Qold  convoque  ses  actionnaires  en  assemblée  générale  pour 
le  24  août  prochain,  à  .lohannesburg,  à  l'effet  do  voter  la 
fusion  do  celte  Compagnie  ■jLVQcVElon  tiold.  Min  nu/  Company. 

La  nouvelle  Compagnie  portera  le  nom  de  Windsor  Gold. 
Mines,  Limited,  ou  un  nom  similaire,  dans  lequel  le  mot 
Windsor  sera  conservé.  Son  capital  nominal  s'élèvera  à 
450.000  aclioiis,  qui  seront  distribuées  comme  suit  : 

175.000  actions  libérées  seront  remises  à  la  Windsor  (soit 
1  action  3/4  nouvelle  par  chaque  action 
ancienne  Windsor)  en  paiement  de  tout 
l'actif  de  la  Compagnie. 

201.858  actions  libérées  seront  données  à  Y  Elan  Gold  Mi- 
ning C",  en  échange  de  ses  propriétés  et  de 
son  actif,  y  compris  les  espèces  qu'elle  a 
en  caisse  (100.000  liv.  st.). 
7;J.142  actions  resteront  en  réserve  pour  être  émises  ulté- 
rieurement, s'il  y  a  lieu. 

450.000  actions. 


L'avis  ajoute  que  ce  projet  de  fusion  a  été  l'objet  de  l'étude 
la  plus  attentive  de  la  part  des  administrateurs  des  deux  Com- 
pagnies et  que  ceux-ci  le  considèrent  comme  étant  à  leur 
avantage  mutuel. 

En  etl'et,  la  Compagnie  Eton  possède  203  claims,  plus  une 
encaisse  liquide  de  100.000  liv.  st.  C'est  une  Compagnie  filiale 
de  ia.  Luipaard's  Vlei;  cette  dernière  lui  a  cédé,  l'année  der- 
nière, toute  la  partie  ouest  de  son  domaine  qui  touche  im- 
médiatenn'nt  la  Windsor.  La  Windsor  elle-même  mesure 
78  claims,  de  sorte  que  la  nouvelle  entreprise  constituera  un 
bloc  de  281  claims  de  forme  très  avantageuse  pour  l'exploi- 
tation, avec  une  largeur  d'environ  27  claims  sur  l'affleurement 
du  Bothas  Reef  et  9  à  10  rangées  de  claims  sur  le  deep  level  de 
ce  reef. 

La  Windsor  possède  une  batterie  de  60  pilons.  Avec  les 
100. OOO  liv.  st.  que  la  fusion  va  mettre  à  sa  disposition,  aile 
va  pouvoir  augmenter  sa  batterie  proportionnellement  à 
l'augmentation  de  sa  superficie,  et  entreprendre  les  travaux 
de  développement  nécessaires.  En  outre,  la  Compagrue  aura 
une  réserve  de  73.000  actions  qui  pourront  être  émises  dans 
1  avenir,  en  tout  ou  partie,  avec  une  prime  importante,  et  qui 
foui'niront,  par  conséquent,  toutes  les  ressources  nécessaires 
pour  faire  de  la  nouvelle  entreprise  une  grande  Compagnie 
pourvue  de  tous  les  derniers  perleclionnements. 


Moddei'fontein  Ucep  Levcis,  Limited.  —  Cette  Com- 
pagnie a  été  formée  en  avril  1899  pour  acquérir  326  l/2claims 
situés  sur  le  pendage  immédiat  de  la  propriété  de  la  New 
Modderfontein  et  de  la  Van  Rijn.  La  Compagnie  a  été  for- 
mée sur  les  bases  suivantes  : 

Payé  aux  propriétaires  des  326  1/2  claims.     75.000  actions 
Scuscrit  pour  le  capital  d'exploitation  à 
2  liv.  st.  l'une   15.000  — 

Capital  total  émis   90.000  —, 

Tenu  en  réserve  (libre  de  toute  option)...     10. OOO    '  — 

Capital  nominal   100.000  hv.  st. 

Le  capital  d'exploitation  fourni  fut  donc  de  30.000  liv.  st. 
et  lut  destiné  principalement  à  des  travaux  de  prospection  et 
aux  dépenses  de  débat,  la  Compagnie  étant  plutôt  considé- 
rée, pour  le  moment,  comme  un  syndicat  de  prospection  que 
comme  une  affaire  ndnicre. 

On  a  l'intention  de  faire  deux  sondages,  l'un  et  l'autre  à 
3C0  pieds  au  sud  de  la  limite  nord  et  situes  aux  emplacements 
les  plus  convenables  pour  les  deux  puits  qui,  en  cas  de  ré- 
sultats favorables,  seront  ultérieurement  foncés.  L'un  des 
sondages,  situé  sur  l'emplacement  du  puits  ouest  projeté,  a 
été  commencé  en  juin  189t7,  et  au  moi.s  d'octobre  suivant» 
quand  les  travaux  ont  dCi  être  suspendus  en  raison  de  l'im- 
minence de  la  guerre,  une  profondeur  de  2.524  pieds  avait  été 
atteinte.  On  présume  recouper  le  filon  Van  Ryn  à  une  pro- 
fondeur peu  supérieure,  et  quand,  à  la  reprise  des  travaux 
de  prospection,  le  premier  sondage  aura  été  achevé,  le  second 
sera  commencé  ;  après  cela,  il  sera  décidé  si  la  Compagnie 
doit'  être  pourvue  de  tonds  suffisants  pour  le  lançage  des 
deux  puits  et  le  développement  de  la  propriété.  Il  n'y  a  rien 
sur  la  pro)iriété  qui  puisse  être  endomm;igé  par  suite  de  la 
guerre,  le  seul  travail  t'ait  à  ce  jour  consistant  dans  cet  uni- 
que sondage  qui  a  été  convenablement  protégé. 
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Londres,  le  19  juillet  1900. 

Le  Marché  commence  à  s'énerver  de  la  lenteur  subie 
par  les  événements  d'Afrique;  un  certain  nombre 
d'acheteurs,  qui  avaient  tenu  bon  jusqu'ici,  cherchent 
à  se  défaire  de  leurs  titres  et  ces  offres,  tombant  sur 
un  marché  très  étroit,  exercent  naturellement  une  in- 
fluence défavoroble  sur  les  cours. 

Les  dispositions  générales  du  Marché  anglais  sont 
d'ailleurs  peu  actives*  et  l'élèvemcnt  du  taux  d'es- 
compte de  la  Banque  d'Angleterre  a  produit  aujour- 
d'hui un  mauvais  effet  sur  le  public. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  1/4  à  3  3/16. 

La  Consolidated  Gold/ields  est  à  7  5/16  après  7  1/2. 
La  Transvaal  Goldfields  passe  de  1  15/16  à  2  1/18. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
passe  de  7  1/4  à  7  1/8.  h'Angelo  se  tient  à  6  3/4, 
au  lieu  de  7  ./.  ;  la  New  Cornet  reste  à  2  7/8,  au 
lieu  de  2  15/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/2,  au  lieu  de 
5  13/16. 

La  Princess  Estate  passe  de  1  3/8  à  1  1/4. 
La  Langlaagle  Estate  est  à  3  1/16,  .au  lieu  de  3  1/8. 
La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/8,  comme  la  semaine 
dernière. 

La  Jubilee  reste  à  5  1/2,  au  lieu  de  6  ./.  ;  la  ïum- 
pers  est  à  5  ./. . 

La  Modderfontein  se  retrouve  à 9  13/16  après  10  ./. . 

La  C7^own  Reef  se  tient  à  15  ./:,  au  lieu  de  14  3/4. 

La  Randfontein  est  à  3  1/32  après  3  1/8.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

T^a  Robinson  est  à  8  1/2,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  3/8,  au  lieu  de 
■6  1/2;  la  Lancaster  à  2  5/8,  au  lieu  de  2  3/4. 

La  Netc  Heriot  reste  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  3/4. 

La  Bonanza  clôtui'e  à  3  3/4,  au  lieu  de  3  7/8;  la 
Wolhuter  est  à  4  3/8,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  1/2  après  8  3/4  ;  la  Fer- 
reira,  à  21  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2  après  11  3/4. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  1/8,  au  lieu  de  8  1/4. 

La  Burban  Roodepoort,  à  5  3/4,  s&ns  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  1  /8. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  11  3/4  au  lieu  de  12  .  / . . 

La  Rand  Mines  est  à  39  1/16,  au  lieu  de  39  5/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/2,  sans  changement  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  ./.,  au  lieu  de  61/8;  la  Robin- 
son  Deep  est  à  4  5/8,  sans  changement. 

La  Nourse  Deep  est  à  5  ./.,  au  lieu  de  5  1/8. 

ha.  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  3  7/8,  sans  chan- 
gement; la.  Jumpers  Deep  à  4  3/8,  sans  changement. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  1/4,  au  lieu  2  3/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/4,  au  lieu  de  2  3/4. 

La  Dunraven  est  à  1  3/16,  au  lieu  de  1  ./.  ;  la 
Geelong  à  3  ./.,  au  lieu  de  3  1/8. 

La  Seluhice  est  à  2  5/8,  au  lieu  de  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  4  7/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 

Estate  se  retrouve  à  7/8,  au  lieu  de  13/16. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  1/16,  au  lieu  de  2  1/8. 

***  District  de  Heidelberg,  —  La  Nigel  est 
à  3  1/4,  sans  changement. 

♦**  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1/ 16, 
au  lieu  de  1  1/8. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  5/8,  au  lieu  de  12  3/16. 


Londres,  1 9  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  lourd. 


Revue  HeMoialaire  k  MarcM  des  Mines  l'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  19  juillet  1900. 

Les  échanges  en  Valeurs  Sud-Africaines  ont  été  des 
plus  restreints  cette  semaine.  De  tous  côtés,  on  reste 
sur  l'expectative,  et  la  dépêche  de  sir  Alfred  Milner, 
que  nous  reproduisions  ici  même,  il  y  a  huit  jours,  en 
-est  la  cause.  Toutefois,  on  fait  observer  que  cette  dé- 
pêche doit  vouloir  simplement  empêcher  le  public 
d'aller  trop  tôt  au  Transvaal.  On  est  persuadé,  en  ef- 
fet, qu'aussitôt  après  la  cessation  des  hostilités,  un 
grand  mouvement  d'immigration  se  produira  vers  ce 
pays,  et  on  ne  voudrait  pas  que  ce  grand  mouvement 
commençât  trop  tôt,  c'est-à-dire  avant  que  la  pacifica- 
tion ne  fût  bien  complète  partout. 

Ldi  Chartered,  qui  finissait  à  82  fr.,  perd  1  fr.  75  à 
80  fr.  25.  On  dit  qu'une  question  va  être  posée  au  Gou- 
vernement anglais  pour  lui  demander  s'il  est  exact, 
que  des  négociations  aient  été  entamées  avec  cette 
Compagnie,  relativement  à  des  concessions  de  terri- 
toires. Quant  à  la  production  actuelle  de  la  Rhodesia, 
on  fait  observer  que  son  état  stationnaire  n'a  pas  lieu 
d'étonner. 

La  plupart  des  blancs  qui  habitaient  les  pays  du  Sud 
ont  pris  les  armes  contre  les  Boers,  et  les  ouvriers  indi- 
gènes, insuffisamment  surveillés,  ont  montré,  par  suite, 
moins  de  discernement  dans  l'extraction  du  minerai. 
Toutefois,  on  espère  que  pour  les  mois  à  venir,  une 
progression  sensible  sera  à  enregistrer.  Les  machines 
qui  manquaient  à  la  Globe  and  Phœnix  viennent  d'être 
livrées,  et  les  propriétés  de  la  Geeelo?ig,  de  la  West 
Nicholso}i,  etc.,  vont  recevoir  bientôt  un  matériel  sup- 
plémentaire. 

La  Rand  Mines  a  fléchi  de  998  fr.  à  983  fr.;  Consoli- 
dated Goldfields,  183  fr.  50,  contre  188  fr.  ;  East  Rand, 
179  fr.  50,  en  recul  de  4  francs. 

La  Buffelsdoorn  Estate  reste  à  20  fr.,  mais  délaissée; 
Ferreira,  540  fr.,  mais  également  sans  affaires;  FrencÂ 
Rand,  48  fr.  75,  en  légère  plus-value. 

La  Geduld,  que  nous  laissions  à  121  fr.,  s'inscrit  à 
119 fr.,  mais  demandée  ainsi;  Geldenhuis  Deep,  243 fr., 
en  recul  de  3  fr.:  Geldenhuis  Estâtes,  160  fr.  50,  per- 
dant 5  fr.  ;  actions  Goerz  et  C'e,  63  fr.  25,  contre  64  50; 
Lancaster,  65  fr.  50,  contre  69  fr.;  New  Kleinfontein, 
59  fr.  50,  en  réaction  de  4  fr.  50;  New  Goch,  62  fr.  50. 

La  May  Consolidated  est  à  111  fr.,  en  avance  de 
1  fr.  ;  Mossamédès,  21  fr.  50  ;  Mozambique,  52  f r.  25, 
en  recul  de  5  fr. 

L'Oceana  finit  à  45  fr.  50  ;  la  Randfontein  Estâtes  à 
76  fr.  ,50,  contre  77  fr.  50  ;  Robinson  Deep,  114  fr.,  en 
moins-value  de  2  fr.  50;  Robinson  Gold,  soutenue  à 
214  fr.  Neic  Sleyn  Estate,  31  fr.  75. 

La  Simmer  and  Jack  s'échange  à  152  fr.,  contre 
154  fr.  Gomme  nous  le  disions  il  y  a  huit  jours  des 
nouvelles  satisfaisantes  ont  été  reçues  récamment; 
aucun  dommage  n'a  été  fait  ni  au  matériel,  ni  à  l'équi- 
pement; l'épuisement  d'eau  de  la  mine  se  poursuit 
activement.  Transvaal  Consolidated  Land,  76  fr.', 
presque  sans  changement  ;  Transvaal  Goldfields,  45  f  r.; 
Village  Main  Reef,  206  fr.  50,  en  recul  de  2  fr.  50  ; 
Wemmer,  292  fr.,  mais  inactive. 

La  Zambèze  a  des  affaires  suivies  entre  36  fr.  25  et 
37  francs. 

La  Eersle  Fabrieken  Dw/tiZerj/ est  nominale  à  l6fr.  ; 
Dynamite  du  Transvaal,  31  fr.,  délaissée  aussi;  De 
Beers,  672  fr.  50,  contre  676  fr. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


^     Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simart. 
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BCREAUX  :  il,  RI  MOSSIGNY,  PARIS 


Vendredi  21  Juillet  1900. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


A  en  croire  les  dépêches  reçues  ces  derniers  jours, 
les  hostilités  continuent,  au  Sud  de  l'Afrique,  avec  des 
alternatives  diverses,  ce  qui  fait  que  la  guerre  s'éter- 
nise. Le  général  De  Wet  et  le  président  Stei  jn  que 
l'on  croyait  presque  bloqués  dans  l'Etat  Libre,  ont 
rompu  le  cordon  de  troupes  qui  les  entourait,  et  se 
sont  dirigés  vers  le  nord,  coupant  de  nouveau  les  com- 
munications avec  Pretoria  par  Potchefstroom  et  Johan- 
nesburg. Par  contre,  on  parle  d'un  important  mouve- 
ment en  avant  des  troupes  de  lord  Robei'ts,  mais  au 
dernier  moment,  une  dépêche  arrive  disant  que  les 
Boers  ayant  eu  vent  des  résolutions  des  Anglais  ont 
évacué  toutes  leurs  positions.  Ils  se  dirigeraient  au 
nord-est,  vers  Lydenburg,  où  se  rendrait  aussi  le  pré- 
sident Krûger.  La  guerre  ne  prolongei-ait  donc  encore. 
Toutefois,  un  détail  à  noter  :  le  général  Garrington  et 
les  troupes  qu'il  a  fait  passer  par  le  territoire  portu- 
gais de  Beïra  entrent  en  ligne,  prenant  le  nord  du 
Transvaal  à  revei's.  Par  contre,  le  correspondant  de  la 
Daily  Mail  à  Pretoria  télégraphie,  le  24  juillet,  que 
dans  ces  quinze  derniers  jours,  le  nombre  des  Burg- 
hers  combattants  s'est  considérablement  accru.  Le 
même  correspondant  pense  ([ue  le  meilleur  moyen 
d'avoir  raison  des  Boers  serait  de  dévaster  le  pays  sur 
une  largeur  de  50  milles  de  chaque  côté  des  lignes  de 
communication.  Voilà  où  l'on  en  est,  et  il  faut  s'armer, 
plus  que  jamais,  de  patience. 

Le  Parlement  du  Cap  a  été  ouvert  le  20  juillet  par 
sir  Alfred  Milner,  gouverneur  et  haut  commissaire,  qui 
a  récapitulé  les  événements  de  la  guerre  depuis  la  clô- 
ture de  la  session,  et  fait  l'éloge  des  troupes  coloniales 
et  des  loyalistes  du  Gap  et  du  Natal. 

Il  nous  plait,  a-t-il  dit,  au  milieu  de  tant  d'angoisses  pas- 
sées, de  découvrir  un  brillant  horizon  en  considérant  la  con- 
duite des  indigènes  dans  notre  colonie.  Ils  avaient  une  belle 
occasion  de  se  joindre  aux  rebelles,  mais  ils  sont  demeurés 
inébranlables  d>r\s  leur  loyauté. 

Quand  la  rébellion  a  été  active,  il  a  été  nécessaire  de  pro- 
clamer la  loi  martiale  dans  certains  districts. 

Nous  vous  demanderons  de  sanctionner  une  mesure  qui 
indemnise  tous  les  ayants  droit  pour  les  actes  accomplis  en 
vue  de  supprimer  la  réttellion  et  de  continuer  la  guerre.  En 
ce  qui  concerne  la  répression  des  rebelles,  les  Ministres  ont 
décidé  que  les  cours  cîtistantes  sont  déjà  sulTisamment  occu- 
pées. Déjà  quelques  centaines  de  rebelles  sont  en  prison  et, 
pour  le  reste,  il  faut  une  justice  expédilive.  Nous  vous  propo- 
sons de  créer  une  Cour  spéciale  pour  les  meneurs,  et  une 
Commission  pour  juger  les  rebelles  ordinaires,  qui  seront 
condamnés  à  la  privation  de  leurs  droits  civiques  pendant 
-cinq  ans. 

Sir  Alfred  Milner  a  terminé  en  disant  que  tout  est 
préparé  pour  les  Etats-Unis  de  l'Afrique  du  Sud,  sous 
le  sceptre  bienfaisant  de  la  reine. 

M.  Scnreiner  a  pris  place  dans  l'opposition.  Le  doc- 
teur Jameson  a  été  accueilli  par  un  profond  silence. 


Ajoutons  que  M.  Merriman  a  déposé  devant  l'Assem- 
blée législative  un  projet  abolissant  la  loi  martiale.  Le 
ministre,  M.  Rose  Innés,  a  repoussé  énergiquement  ce 
projet.  Il  a  dit  que  la  conduite  de  la  Colonie  du  Gap 
était  unique  dans  l'histoire  de  l'empire.  Des  districts 
entiers  sont  passés  à  l'ennemi,  et  même  depuis  leur 
soumission,  les  districts  rebelles  suivent  les  phases  de 
la  guerre  avec  des  sentiments  hostiles.  De  l'avis  des 
magistrats  et  des  autorités,  la  loi  martiale  doit  être  non 
pas  abolie,  mais  renforcée. 

Les  délégués  afrikanders  ont  assisté,  à  Londres,  à 
un  premier  meeting  organisé  sous  les  auspices  du  Go- 
mité  de  conciliation  sud-africain.  Le  Times  constate 
que  le  meeting  tenu  à  Queen's  Hall  était  extrêmement 
nombreux.  C'est  le  révérend  Morees  qui  a  pris  la  pa- 
role après  que  M.  Courtney,  membre  du  Parlement, 
président  du  meeting,  eut  souhaité  la  bienvenue  à  la 
délégation. 

Le  révérend  Morees,  frérruemment  interrompu  par 
les  applaudissements,  a  déclaré  que  les  loyaux  sujets 
de  la  reine,  dans  la  colonie  du  Cap,  pensaient  qu'un 
règlement  juste  et  durable  des  questions  soulevées  par 
la  guerre,  ne  pouvait  être  obtenu  qu'à  la  condition  de 
respecter  l'indépendance  des  deux  Républiques  et 
de  soumettre  les  points  litigieux  à  un  tribunal  d'arbi- 
trage. 

M.  Maddison,  membre  du  Parlement,  a  présenté  une 
résolution  protestant  contre  la  destruction  de  l'indé- 
pendance des  deux  Républiques.  La  résolution  a  été  vo- 
tée à  l'unanimité.  On  a  également  voté  une  seconde  réso- 
lution de  protestation  contre  l'application  de  la  loi 
martiale  dans  le  Sud  de  l'Afrique.  Ici,  à  Pari<?,  la  mis- 
sion bocr  a  été  reçue  par  le  Président  delà  République. 

Le  jugement  dans  l  aU'aire  des  chemins  de  fer  du 
Trsnsvaal  (chemin  de  fer  de  Selati)  vient  d'être  rendu 
à  Bruxelles. 

Les  deux  MM.  Oppenheim  et  M.  Henri  Warnant, 
avocat,  sont  condamnés  chacun  à  un  an  de  prison,  et 
M.  'Ihéroigne  à  six  mois.  M.  Louis  Warnantest  acquitté 
ainsi  que  M.  Braconnier. 


LA  COLOMBIE  BRITANIQUE 


Notre  consul  à  Vancouver,  M.  de  Saint-Laurent,  vient 
d'adresser  un  rapport  sur  la  Colombie  Britannique 
que  le  Moniteur  Officiai  du  Commerce  a  publié  récem- 
ment : 

Les  mines,  dit-il,  sont  actuellement  la  principale 
industrie  de  la  Colombie  Britannique.  Quelques-unes  de 
ces  mines  sur  lesquelles  on  a  exécuté  des  travaux  consi- 
dérables depuis  plusieurs  années  commencent  actuelle- 
ment à  payer  des  dividendes.  Des  travaux  de  dévelop- 
penr.ent  sont  entrepris  sur  nombre  d'autres  qu'on  espère 
rendre  productives  du  jour  où  elles  seront  régulièrement 
exploitées.  L'or  et  le  cuivre,  d'une  part,  l'argent  et  le 
plomb,  de  l'autre,  se  rencontrent  surtout  dans  les  mines 
de  cette  région.  La  plupart  du  temps,  les  minerais  con- 
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sistent  en  veines  de  quartz,  dont  le  travail  demande  un 
capital  considérable.  La  production  des  mines  de  char- 
bon, toutefois,  bien  qu'elle  ait  moins  attiré  l'attention 
des  étrangers,  est  presque  aussi  importante  en  ce  pays 
que  celle  des  métaux  précieux. 

Dans  les  contrées  aurifères,  il  y  a  généralement  deux 
classes  bien  distinctes  de  mines  :  i°  Les  «  placers  »  ; 
2°  les  minerais  de  différentes  catégories.  Quand  les 
«  placers  »  ou  alluvions  aurifères  sont  riches,  leur 
exploitation  ne  nécessite  pas  d'installation  industrielle, 
partant,  pas  de  capital.  Aussi,  à  peine  des  mines  de 
cette  nature  sont-elles  découvertes  que  les  aventuriers 
de  toutes  les  parties  du  monde  se  précipitent  là  ou  elles 
sont  signalées.  C'est  ce  qui  est  arrivé  pour  la  Colombie 
Britannique  en  18t)8,  époque  à  laquelle  la  Californie 
commençant  à  ne  plus  donner  d'aussibeaux  rendements, 
un  flot  de  mineurs  se  dirigea  vers  les  placers  duGari])oo, 
dont  l'exploitation  donna,  ppndant  plusieurs  années, 
de  superbes  résultats.  Puis,  en  1897,  un  mouvement  de 
même  nature,  qui  eut  pour  résultat  la  fondation  de 
Dawson-City,  se  porta  vers  le  Klondyke  et  l'Alaska. 
En  1898,  nouvelle  découverte  au  lac  Atlin,  situé  au 
nord  de  la  province  de  la  Coloml)ie  Britannique.  Mais, 
sur  ce  dernier  point,  l'étendue  des  «  placers  »  de  valeur 
semble  être  fort  restreinte. 

Enfin,  il  y  a  un  ou  deux  mois  à  peine,  de  nouveaux 
"  placers  »  viennent  d'être  découverts  au  cap  Nome, 
sur  la  plage  même  de  l'Océan  Arctique  et  le  long  de  la 
rive  nord  de  la  haie  dans  laquelle  se  déverse  le  Vukon. 
Cette  dernière  zone  aurifère  est  encore  trop  peu  connue 
pour  qvi'on  puisse  formuler  une  opinion  sur  sa  valeur. 

Le  mouvement  initial  vers  une  région  aurifère  prend 
donc  presque  toujours  son  origine  dans  la  découverte 
do  (<  placers  ».  Quand  ceux-ci  commencent  à  s'épuiser, 
les  mineurs  se  meitent  à  rechercher  les  formations 
géologiques  desquelles,  par  le  travail  des  eaux  ou  des 
glaces,  ont  originellement  été  détachées  les  pépites  des 
«  placers  ».  De  la  période  rudimentaire,  l'exploitation 
de  l'or  passe  alors  à  la  période  industrielle. 

Mais  ce  sont  là  seulement  de  grandes  lignes  et,  quand 
on  vient  à  étudier  la  question  en  détail,  on  se  rend 
compte  que  l'extraction  du  métal  précieux  passe  entre 
ces  deux  modes  principaux  par  bien  des  phases  inter- 
médiaires. 

Le  Ilot  humain  qui,  de  1858  à  1870,  s'est  précipité 
vers  le  Gariboo,  a  pris  possession  des  <(  placers  »  faciles 
à  exploiter  à  la  main  par  bâtées.  Les  graviers  ont  été 
lavés  et  des  quantités  considérables  d'or  en  ont  été  re- 
tirées. Une  autorité  compétente  en  la  matière  prétend 
que  de  1858  à  1896,  les  placers  du  Gariboo  ont  produit 
35  millions  de  dollars,  mais  en  1896,  la  production  an- 
nuelle n'était  plus  que  de  138.000  dollars. 

Actuellement,  on  ne  trouve  plus  à  la  surface  de  gra- 
viers riches.  Seuls,  des  Chinois  lavent  une  seconde  fois 
les  rebuts  laissés  par  l'homme  blanc,  et  retirent  de  pe- 
tites quantités  du  métal  précieux  qui  suffisent  à  payer 
leur  fabear,  toujours  moins  rémunéré  que  celui  du 
blanc. 

Mais,  pendant  la  succession  des  siècles,  les  sables  et 
graviers  entraînés  par  les  eaux  descendant  des  monta- 
gnes se  sont  accumulés  dans  certaines  dépressions  à 
de  grandes  profondeurs  et  cette  masse  imprégnée  d'eau 
a  été  maintenue  dans  un  état  plus  ou  moins  liquide  ou 
boueux 

En  raison  de  sa  densité  supérieure,  l'or  a  continuelle- 
ment tendu  à  s'enfoncer  dans  es  milieu  peu  solide,  et 
à  gagner  les  régions  inférieures  jusqu'à  ce  qu'il  ait  at- 
teint la  couche  de  rocher  formant  la  base  originelle  sur 
laquelle  couiait  le  cours  d'eau,  c'est-à-dire  sur  le  «  bed 
rock  ».  C'est  donc  le  «  stratum  »  qui  précède  immé- 
diatement le  «  bed  rock  »  qui,  en  règle  générale,  est  le 
plus  riche. 

Après  avoir  exploité  les  alluviona  de  surface  et  de 
peu  de  profondeur  se  travaillant  à  la  main,  on  s'est  donc 
rejeté  sur  les  alluvions  de  grande  profondeur.  Là,  le 
capital  et  la  science  de  l'ingénieur  sont  requis  pour 
arriver  à  un  résultat.  Or,  il  s'est  dépensé  des  sommes 
considérables  au  Cariboo  pour  rexi)loitation  des  «  pla- 
cers »  à  grande  profondeur.  Une  ou  deux  Compagnies 


seulement  semblent  jusqu'ici  avoir  obtenu  des  résul- 
tats satisfaisants. 

On  a  également  tenté,  dans  cette  région,  de  draguer 
les  cours  d'eau  ;  mais  les  appareils  destinés  aux  dra- 
gages des  sables  aurifères  des  rivières  sont  encore  dans 
l'enfance,  et  n'ont  pas  donné  jusqu'à  présent  les  résul- 
tats qu'en  attendaient  les  constructeurs 

Au  Klondyke,  il  y  a  des  «  placers  »  de  surface  et  des 
«  placers  >•  profonds.  Ces  derniers  semblent  même 
former  la  majorité.  Comme  le  sol,  sauf  une  couche 
superficielle,  reste  continuellement  gelé,  il  faut,  pour 
creuser  des  puits,  commencer  par  dégfler  la  terre.  En 
1898,  on  opérait  d'une  façon  rudimendaire  en  faisant 
de  grands  feux  dans  les  trous  destinés  à  devenir  puits 
d'extraction.  Actuellement,  le  mode  d'extraction  est 
perfectionné,  et  après  avoir  mécaniquement  perforé  un 
trou  cylindrique  dans  le  sol,  on  y  injecte,  à  l'aide  d'une 
machine  spéciale  munie  d'un  tuyau,  des  jets  succes- 
sifs de  vapeur  bouillante  qui  permette  de  travailler 
ensuitw  le  sol  rendu  plus  malléable  à  la  suite  de  cette 
opération.  La  terre  retirée  des  puits  est  entassée  près 
de  l'orifice  et  lavée  pendant  la  belle  saison  dans  des 
«  sluice  boxes  ». 

Ce  genre  de  «  placers  »  ne  peut  pas,  comme  cela  se 
passait  autrefois  en  ( ".alifornie  et  au  Cariboo,  être 
exploité  par  un  aventurier  sans  capital.  Il  est  néces- 
saire de  posséder  les  instruments  destinés  à  dégeler  le 
sol,  de  se  procurer  le  combustible  qui  est  très  coûteux  et 
enfin  d'établir  des  «  sluice  boxes  »  avec  appareils  à 
amalgamer  l'or  fin. 

Ici,  comme  au  Cariboo  (situation  actuelle),  on  sort 
donc  de  la  règle  générale  d'après  laquelle  les  <(  placers  » 
s'exploitent  à  peu  de  frais.  C'est  pourquoi  M.  de  Saint- 
Laurent  a  toujours  déconseillé  aux  Français  pauvres 
d'aller  tenter  fortune  au  Klondyke  et  il  ne  peut  que 
maintenir  cet  avis  bien  que  le  voyage  qui,  en  1898, 
présentait  de  sérieuses  diili  'ultés,  et  quelquefois  de 
réels  dangers,  soit  actuellement  devenu  facile. 

En  1898,  a  eu  lieu  la  prise  de  possession  du  Klondyke 
par  les  mineurs.  Cette  année,  l'exploitation  industrielle 
a  commencé  d'une  façon  sérieuse  et  elle  va  continuer 
pendant  un  certain  nombre  d'années,  jusqu'à  l'épuise- 
ment des  gisements.  On  peut  estimer,  cette  année,  le 
rendement  des  mines  à  environ  15  raillions  de  dollars, 
soit  75  millions  de  francs.  Les  découvertes  du  cap 
Nome,  si  elles  rendent  ce  qu'elles  promettent,  vien- 
dront, l'année  prochaine,  grossir  encore  ce  produit. 

Sans  aucune  responsabilité  et  sans  y  attacher  autre- 
ment d'importance,  M.  de  Saint-Laurent  mentionne 
ici  l'opinion  d'un  missionnaire  français,  le  père 
Grouard,  qui  séjourne  depuis  de  longues  années  dans 
le  bassin  du  fleuve  Mackenzie,  au  nord  du  grand  lac 
des  Esclaves,  où  il  évangélise  les  Indiens.  Ce  religieux 
prétend  que,  d'après  la  constitution  géologique  de  cette 
région,  il  est  plus  que  probable  qu'on  y  découvrira 
quelque  jour  un  nouveau  Klondyke.  La  contrée  qu'il 
habite  sur  les  rives  du  fleuve  Mackensie  n'est  sillon- 
née, en  fait  de  blancs,  que  par  quelques  rares  chas- 
seurs de  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson,  ce  qui 
explique  que.  jusqu'ici,  le  pays  n'a  été  que  très  super- 
ficiellement exploré  et  qu'il  soit  relativement  inconnu. 

C'est  l  or  des  <>  placers  »  qui,  au  début,  a  attiré  une 
population  de  mineurs  dans  la  Colombie  britannique. 
Il  y  a  vingt  ans,  cette  exploitation  donnait,  de  beau- 
coup, les  plus  beaux  résultats  ;  mais,  depuis  lors,  les 
choses  ont  change;  les  «  placers  »,  en  grande  partie 
épuisés,  sont  passés  au  second  plan,  et  c'est  l'exploita- 
tion des  gisements  minéraux  qui  a  gagné  le  premier 
rang.  En  1898,  les  «  placers  »  ne  produisaient  plus 
qu'une  valeur  de  643.346  dollars,  tandis  que  l'exploi- 
tation des  minerais  d'or  donnait  2.201.217  dollars. 

Dans  cette  dernière  catégorie,  il  est  de  règle  générale 
que  les  minerais  contiennent  tantôt  de  l'or  et  du  cuivie 
mélangés,  tantôt  de  l'argent  et  du  plomb.  Du  moins, 
c'est  le  groupement  habituel.  L'or  se  trouve  aussi  quel 
quefois  à  l'état  natif  dans  certains  quartz.  Dans  ce  cas, 
on  dit  que  le  minerai  est  «  free  milling  c'est-à-dire 
qu'une  fois  la  roche  réduite  en  poudre  par  les  bocards. 
:  l'or  peut  être  extrait  facilement  en  plaçant  cette  pous- 
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bière  directement  sur  des  miroirs  do  enivre  recouverts 
d'un  amalgame  de  morcure  et  d'argent.  A  la  différence 
des  minerais  u  free  millin^'  »,  les  minerais  on  l'or,  le 
cuivre  et  quelquefois  d'autres  métaux,  se  trouvent  en- 
semble sous  dillérentes  formes,  le  plus  souvent  asso- 
ciés à  des  métalloïdes,  ne  peuvent  être  traités  par  amal- 
gamation et  doivent  être  envoyés  à  la  fonderie  de 
minerais  «  smelter  ».  —  C'est  le  cas  général,  car  les 
minerais  «  free  milling  »  sont  assez  rares. 

Une  difficulté  se  présente  dans  le  classement  des  mi- 
nerais composites  d'or;  le  cuivre,  gt^néralement,  do- 
mine de  ))eaucoup  en  ([uantité  ;  mais,  cependant,  la 
valeur  de  l'or  que  l'on  retire  d'une  tonne  est  supérieure 
à  celle  du  cuivre.  Par  suite,  ces  mines  sont  classées 
tantôt  comme  mines  d'or,  tantôt  comme  mines  de 
cuivre. 

.  Lorsque  des  minerais  assez  riches  en  or  ou  en  argent, 
et  cependant  composites,  se  trouvent  dans  une  localité 
éloignée  d'un  «  smelter  »,  on  les  traite  sur  place  à 
l'aide  d'un  procédé  au  cyanure  de  mercure.  Mais  le 
minerai  doit  être  préalablement  pulvérisé  à  l'aide  d'un 
outillage  muni  de  bocards.  On  emploie  également  ce 
procédé  pour  traiter  les  déchets  ae  minerais  «  free 
milling  »,  après  leur  passage  sur  les  plaques  à  amal- 
gamer. A  l'aide  du  cyanure  de  mercure,  on  déplace  l'or 
qui  se  trouve  dans  ces  poudres,  sous  forme  de  com- 
posés binaires,  tels  que  sulfures,  etc. 

Les  minerais  qui  ne  peuvent  être  traités  ni  par 
amalgamation  ni  par  le  procédé  au  cyanure  de  mercure, 
sont  expédiés  aux  «  smelters  »  ou  fonderies  de  mine- 
jais,  et  la  partie  minérale  est  dégagée  de  la  cangue  qui 
l'enveloppe,  par  diverses  opérations,  et  enfin,  par  la 
fusion,  on  obtient  la  matte  qui  est  ensuite  traitée  dans 
les  usines  spéciales,  où  les  différents  métaux  sont 
séparés  les  uns  des  autres  et  ensuite  affinés. 

Ces  mattes  qui,  sous  un  poids  très  inférieur  à  celui 
du  minerai,  représentent  une  valeur  élevée  peuvent  sup- 
porter des  frais  de  transport  importants  et  sont  souvent 
expédiées  en  Europe  pour  {'affinage. 

Les  propriétaires  de  mines  bornent,  d'ailleurs,  géné- 
ralement leurs  opérations  à  vendre  leurs  minerais  aux 
i<  smelters».  Les  minerais  sont  essayés;  ils  donnent, 
par  exemple,  20  dollars  à  la  tonne  ;  le  coût  de  la  fonte 
est,  supposons,  de  8  dollars  la  tonne,  on  liquide  à  la 
lin  de  chaque  semaine,  et  le  propriétaire  du  <i  smelter  » 
verse  12  dollars  par  tonne  à  l'expéditeur  des  minerais. 

Une  fois  les  frais  de  transport  payés  et  déduits  de 
ces  12  dollars,  le  reliquat  restant  entre  les  mains  de  la 
Compagnie  minière  représente  le  produit  brut  de  la 
vente  du  minerait  extrait. 

Le  grand  facteur  dans  l'exploitation  d'un  «  smelter» 
est  le  prix  du  coke;  c'est  ainsi  qu'il  y  a  trois  ans,  les 
tarifs  des  «  smelters  »  de  Trail  (district  de  Kootenay, 
Colombie  britannique)  Northport  (Etat  de  Washington) 
et  Tacoma  (Etat  de  Washigton),  étaient  respectivement 
de  8  dollars,  7  dollars  1/2  et  3  dollars  1/2. 

Aujourd'hui,  la  construction  du  chemin  de  fer  du 
Grow's  Nest  Pass  et  l'exploitation  de  mines  de  charbon 
permet  au  «smelter  »  de  Trail  d'obtenir  du  coke  à  meil- 
leur marché  et  de  lutter  avec  plus  d'avantage  contre 
ses  concurrents  des  Etats-Unis. 

La  partie  continentale  de  la  Colombie  Britannique 
est  divisée  en  six  districts  miniers  :  Colorado,  Gassiar, 
East  Kootenay,  West  Kootenay,  Lilloet  et  Yale.  Chacun 
de  ces  districts  est  subdivisé  en  divisions  secondaires. 

Les  régions  de  Cassiar  et  de  Cariboo  n'ont,  jusqu'ici, 
été  exploitées  que  pour  leurs  «  placers  »,  C'est  dans  le 
premier  que  se  trouve  le  lac  «  Atlin  ». 

Les  districts  que  les  rapports  du  minéralogiste  de  la 
province  permettent  d'étudier  d'une  façon  quelque  peu 
détaillée  sont  ceux  de  :  East  Kootenay,  West  Kootenay, 
Lilloet  et  Yale.  Ils  se  subdivisent  ainsi  : 

East  Kootenay  :  Sous-districts  :  Fort  Steele,  Win- 
dermere.  Golden  et  Donald. 

West  Kootenay  :  Sous-districts  :  Revelstoke,  Illeci- 
tlewaet,  Lardeau,  Trout  Lake,  Slocan,  Slocan  City, 


Ainswoi'lli,  Nelson,  Goat  River,  Arrow  Lal<e,  Trail 
Creek. 

Lilloet  :  Sous-districts  :  Clinton  et  Lilloet. 

Yaie  ;  Sous-districts  :  Kamloops,  "^  ale,  Similkameen, 
Vernon,  Osoyoos,  Kettle  River,  Grand  Forks. 

{A  suivre.) 


WITWATERSRAND  DEEP,  LIMITED 


Le  Conseil  d'administiation  de  cette  Compagnie 
vient  de  publier  un  rapport  intérimaire  qui  embrasse 
une  période  de  vingt  mois,  soit  du  ler  octobre  1898  au 
31  mai  dernier. 

Comme  le  fait  remarquer  ce  document,  la  quatrième 
assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  qui 
devait  avoir  lieu  en  novembre  ou  en  décembre  dernier, 
n'a  pu  être  tenue  par  suite  de  l'ouverture  des  hosti- 
lités entre  l'Angleterre  et  la  République  Sud-Africaine, 
et  il  n'a  pas  été  non  plus  possible  de  publier  le  rap- 
port annuel  ordinaire  sur  l'exercice  financier  qui  a 
pris  fin  le  30  septembre  1899;  mais  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  décidé  de  publier  un  rapport  intérimaire 
afin  de  donner  autant  que  possible  aux  actionnaires 
les  informations  les  plus  récentes  sur  la  propriété  et 
sur  les  comptes  de  leur  Compagnie. 

La  mine  a  été  fermée  quelques  jours  avant  la  décla- 
ration de  guerre  et  les  deux  puits  ont  été  bouchés 
avec  de  la  roche  et  de  la  cendre  à  une  profondeur  de 
12  pieds;  la  surveillance  de  la  propriété  a  été  confiée  à 
quelques  Européens  dont  les  efforts  devaient  être 
secondés  par  une  police  spéçiale  créée  en  vue  de  pro- 
téger les  mines,  et  à  l'entretien  de  laquelle  la  Compa- 
gnie a  contribué. 

Il  a  été  promis  aux  chefs  d'équipe  restés  à  leur  poste 
jusqu'au  dernier  moment,  une  partie  de  leur  salaire 
pendant  quatre  mois  (laps  de  temps  qui  a  été  prolongé 
dans  quelques  cas),  et  il  a  été  alloué  aux  autres  em- 
ployés une  gratification  de  25  liv.  st.  chacun.  Des 
avances  ont  été  faites  dans  le  premier  de  ces  deux  cas 
à  quelques  employés  dont  les  ressources  se  trouvaient 
épuisées. 

Avant  l'ouverture  des  hostilités,  les  titres  de  la  Com- 
pagnie ont  été  emportés  de  la  République  Sud-Afri- 
caine ;  les  licences  de  claims  ont  été  payées  jusqu'au 
30  juin  1900,  et  toutes  les  mesures  ont  été  prises  pour 
sauvegarder  les  droits  de  la  Compagnie.  A  une  date 
encore  récente  le  Conseil  a  été  avisé  que  les  bâtiments, 
le  matériel,  etc.,  de  la  Compagnie,  étaient  intacts  et  en 
bon  ordre. 

Maintenant  que  le  drapeau  anglais  flotte  sur  Johan- 
nesburg et  sur  Pretoria,  dit  le  rapport,  il  y  a  tout  lieu 
d'espérer  qu'il  sera  bientôt  permis  à  quelques-uns  des 
principaux  employés  de  la  Compagnie  de  retourner 
prendre  possession  de  la  propriété,  et  que,  dans  une 
période  de  temps  relativement  courte,  la  mine  sera  de 
nouveau  sur  le  pied  d'exploitation. 

Ainsi  que  les  actionnaires  l'ont  appris  par  la  circu- 
laire qui  leur  a  été  adressée,  les  Administrateurs  (con- 
formément à  la  décision  votée  par  l'assemblée  générale 
du  5  avril  1898)  ont  fait  une  seconde  émission  de 
100.000  liv.  st.  d'obligations  (soit  200.000  liv.  st.  d'obli- 
gations en  tout),  rapportant  5  1/2  0/0  par  an.  Les  dé- 
tenteurs de  bons  de  cette  seconde  émission  peuvent, 
jusqu'au  30  juin  1901,  convertir  leurs  obligations  en 
actions  dans  la  proportion  de  cent  actions  de  1  liv.  st. 
pour  300  liv.  st,  d'obligations. 

On  se  rappelle  que  les  détenteurs  de  bons  de  la  pre- 
mière émission  d'obligations  de  100.000  liv.  st.  ont  eu, 
jusqu'au  30  juin  1900,  le  droit  de  convertir  leurs  obli- 
gations en  actions,  à  raison  de  cent  actions  de  1  liv.  st. 
pour  250  liv.  st.  d'obligations.  A  la  date  du  rapport,  il 
n'avait  encore  été  adressé  au  siège  social  provisoire  de 
la  Compagnie,  à  Cape  Town,  aucune  demande  de  con- 
version, ni  pour  la  première,  ni  pour  la  seconde  de  ces 
émissions. 
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Au  rapport  des  Administrateurs  est  joint  un  rapport 
du  directeur  technique  et  un  rapport  de  l'ingénieur- 
conseil,  qui  contiennent  toutes  les  informations  qu'il  a 
été  possible  de  se  procurer  en  ce  qui  concerne  les  tra- 
vaux miniers  pendant  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30 
septembre  1899,  c'est-à-dire  quelques  jours  avant  la 
déclaration  de  la  guerre. 

Dans  le  rapport  de  l'ingénieur-conseil,  il  est  particu- 
lièrement mentionné  que  le  développement  de  cinq  ni- 
veaux dans  le  puits  ouest  a  donné  des  résultats  très 
avantageux  et  augmenté  les  chances  d'avenir  de  la 
Compagnie  au  point  qu'il  faudra,  à  une  époque  peu 
éloignée,  s'occuper  de  l'installation  d'un  matériel  de 
broyage . 

Gomme  les  livres  de  la  Compagnie  sont  restés  à  Jo- 
hannesburg, il  a  été  impossible  de  publier  un  bilan 
avec  le  rapport.  Cependant,  les  chiffres  suivants  don- 
nent le  résumé  approximatif  des  recettes  et  des  dépen- 
ses du  80  septembre  189G  au  31  mai  1900  : 

Recettes 

Liv.  st.  sh.  d. 

Solde  au  30  septembre  1898   52. 800   0  2 

Seconde  émission  d'obligations   100.000   0  0 

152.880   0  2 

Dépenses 

Frais  de  développement,  puits,  machinerie  et 
matériel,  constructions,  etc.,  dépenses  cou- 
rantes, commissiop  et  intérêt  sur  ol)Iiga- 
tions,  etc   89.74()   3  9 

Balance  au  31  mai  1900   e3.1:i9  m  5 

Le  rapport  du  Directeur,  qui  fait  suite  au  rapport 
du  Conseil  d'administration,  contient  des  renseigne- 
ments techniques  sur  les  travaux  effectués  dans  la 
mine.  Nous  en  donnons  ci-dessous  des  extraits  : 

7"  niveau.  —  Une  double  galerie  en  travers  banc  a  été 
l'orée  à  line  profondeur  de  478  pieds,  profondeur  à  laquelle 
elle  a  recoupé  le  North  Reef.  Tout  le  minerai  du  6*  niveau 
traversera  cette  galerie. 

Galerie  de  l'est.  —  Une  double  galerie  est  forée  à  l'est  ; 
cette  galerie  communiquera  avec  la  galerie  ouest  du  7°  niveau 
du  puits  est. 

Le  filon  mis  à  jour  jusqu'ici  est  très  large;  il  est  générale- 
ment séparé  par  quatre  bandes  de  pierre  friable,  d'une  lar- 
geur de  12  à  20  pouces.  La  cloison  inférieure  est  traversée 
par  une  petite  veine  qui  donne  un  rendement  de  3  à  lô  onces 
pour  une  largeur  de  3  pouces. 

Galerie  ouest.  —  Le  filon  y  est  également  très  large  mais, 
jusqu'ici,  on  n'a  pas  encore  constate  la  présence  de  la  riche 
veine  de  la  cloison  inférieure. 

8'  niveau.  —  Le  filon  a  été  recoupé  à  376  pieds  du  puits, 
il  est  composé  de  trois  couches  ;  la  couche  supérieure  a  donné 
39  dwts  à  l'essai,  pour  une  largeur  de  13  pouces  1/2  ;  la  cou- 
che intermédiaire  a  donné  3  dwts  1/2  pour  une  largeur  de 
16  pouces,  et  la  couche  inférieure,  6  dwts  pour  une  largeur 
de  13  pouces.  ^ 

La  galerie  est  a  été  forée  pour  mettre  à  jour  la  couche 
inférieure  du  filon  :  la  couche  supérieure  n'a  pas  encore  été 
mise  à  jour  sur  plusieurs  iioints  de  la  cloison  du  filon. 

(lette  dernière  remarque  s'applique  également  à  la  galerie 
ouest  où  le  filou  est  si  large  que  la  galerie  ne  peut  le  conte- 
nir tout  entier. 

9"  niveau.  —  Le  filon  a  été  recoupé  dans  la  galerie  à  236 
pieds  du  puits. 

Galerie  est.  —  Sur  une  étendue  de  188  pieds  1  2,  la  galerie 
est  a  mis  à  jour  un  filon  extrêmement  pauvre,  mais  à  partir 
de  cette  profondeur,  il  s'est  amélioré  et,  sur  une  étendue  de 
63  pieds,  il  mesurait  une  largeur  de  i3  pieds  et  donnait  un 
rondement  à  l'essai  de  15.1  dwls. 

Galerie  ouest.  —  Les  travaux  ont  rencontré  une  faille  près 
de  la  galerie  en  travers  banc,  et  le  lilon,  à  l'ouest  de  cette 
dernière,  est  extrêmement  pauvre. 

10"  niveau.  —  Le  filon  a  été  recoupé  dans  la  galerie  à  126 
pieds  du  puits. 

Galerie  est.  —  Sur  toute  l'étendue  de  cette  galerie,  le  lilon 
mesure  unn  largeur  moyenne  de  49.9  pouces  et  donne  à  l'es- 
sai un  rendement  de  16.9  dwts. 

Remontée  n"  1.  —  Une  remontée  a  été  établie  à  200  pieds 
à  l'est  de  la  galerie  en  travers  banc. 

Galerie  ouest.  —  Sur  une  étendue  de  89  pieds  1/2  (jus- 
t\a'i\  ce  qu'on  ait  rencontré  le  dyke  ,  le  filon  était  étroit. 


mais  riche  ;  son  rendement  était,  à  l'essai,  de  93.2  dwts 
pour  une  largeur  de  4.2  pouces.  A  partir  de  la  faille  il  est 
étroit  et  pauvre. 

Puits  d'aérage  ouest,  n"  1.  —  Un  puits  d'aérage  a  été 
foncé  à  l'ouest  de  la  galerie  en  travers  banc,  afin  de  commu- 
niquer avec  le  11'  niveau.  Le  filon  y  est  très  riche,  son 
rendement  est,  à  l'essai,  de  234  dwts  pour  une  largeur  de 
10  pouces. 

11'  niveau  : 

Galerie  est.  —  Le  filon,  dans  cette  galerie,  est  très  inégal. 
La  couche  supérieure  n'a  pas  encore  été  mise  à  jour  sur 
plusieurs  points;  la  valeur. du  filon,  dans  cette  galerie,  est 
donc,  en  réalité,  supérieure  à  celle  établie  par  les  essais 
déjà  faits. 

Le  rendement  moyen  du  lO'  niveau  est,  joint  au  rende- 
ment moyen  du  11»  niveau  est,  donnera  un  total  de  13  dwts 
pour  une  largeur  de  plus  de  42  pouces. 

Galerie  ouest.  —  La  galerie  ouest  a  été  forée  sur  une  éten- 
due de  463  pieds.  Le  filon,  sur  une  étendue  de  217  pieds  (près 
de  la  faille),  n'est  pas  rémunérateur,  et  il  est  pauvre  sur  une 
étendue  de  210  pieds  ;  il  donne  un  rendement  de  14  dwts 
pour  une  largeur  de  plus  de  24  pouces. 

Dans  le  tableau  suivant  la  distance  échantillonnée 
ne  correspond  pas  à  la  distance  forée,  parce  (jue  le 
résultat  des  essais  du  mois  de  sepieml)re  1899  n'a  pu 
être  définitivement  établi. 

Longueur 
totale 

de  la  Rende- 
galerie  Etendue     Lar-  ment 
vers               Etendue  échantil-    geur  à 
Niveaux  le  filon  Galeries  forée  lonnée  moyenne  l'essai 


Pieds 

Pieds 

Pouces 

Dwts 

1' 

478 

Est 

72  1/2 

61  • 

91.7 

11.5 

Ouest 

21 

21 

61.0 

5.0 

8» 

376 

Est 

205 

200" 

74.0 

8.1 

Ouest 

146  1/2 

146 

68.4 

5.5 

9» 

236 

Est 

248 

\  188  1/2 

1  63 

45.0 
43.0 

15.1 

Ouest 

125  1,2 

110  1/2 

19.0 

3.9 

10« 

125 

Est 

378 

389  1/2" 

49.4 

16.9 

Ouest 

379 

\    89  1  /2  • 
1  228 

4.2 
9.0 

93.2 
11.0 

11' 

Est 

457  1,2 

446- 

36.9 

8.8 

Ouest 

463 

\  217 
210- 

20.0 
24.0 

4.5 
14.0 

Il  faut  remarquer  que  la  largeur  moyenne  a  été 
établie  en  tenant  compte  de  la  paroi  du  filon.  D'autre 
part,  au  niveau  no  9,  galerie  ouest,  et  au  niveau  n»  10, 
la  largeur  de  la  galerie  a  été  comprise,  et  qu'au  niveau 
no  11,  on  a  compris  la  largeur  du  puits. 

Si  maintenant  l'on  considère  les  distances  marquées 
par  un  astéris([ue  comme  étant  rémunératrices,  on  peut 
évaluer  la  proportion  de  l'étendue  rémunératrice  sur 
l'ensemble  de  2.370  pieds  forés  et  échantillonnés  dans 
le  puits  ouest  à  1.459  pieds,  soit  une  étendue  de  911 
pieds  stérile. 

Toutes  les  galeries  à  l'est  du  puits  ouest  sont  traver- 
sées par  trois  couches  d'une  certaine  largeur  et  dont  le 
rendement  est  très  riche.  A  l'ouest  du  puits,  le  filon  ne 
présente  qu'une  seule  couche,  d  une  largeur  de  2  à  16 
pouces  aux  9»,  10°  et  lie  niveaux.  Aux  7e  et  8'  niveaux, 
le  filon  est  si  large  que  la  galerie  ne  le  met  à  jour 
qu'en  partie.  Aux  10°  et  lie  niveaux  ouest,  des  j^'aieries 
en  travers-banc  ont  été  forées  dans  la  paroi  inférieure 
du  filon.  En  général,  c'est  la  couche  .inférieure  qui  est 
la  plus  riche. 

Un  dyke,  large  de  18  pieds,  d'abord  rencontré  au 
lie  niveau  ouest,  en  allant  vers  le  nord-est,  a  depuis 
été  recoupé  dans  les  9e  et  10e  galeries  ouest,  dans  les 
7e  et  8e  galeries  en  travers-banc  principales,  et  dans  la 
8e  galerie  est.  Le  filon  est  rejeté  à  25  pieds  au  nord, 
du  côté  ouest  de  ce  dyke. 

Le  voisinage  immédiat  de  cette  faille  explique 
l'étroitesse  et  la  pauvreté  du  filon  aux  9e,  10e  et  11* 
niveaux  ouest.  Dans  cette  section  de  la  mine,  le  filon 
forme  une  inclinaison  de  49  degrés.  Les  niveaux  sont 
disposés  de  manière  à  donner  155  pieds  de  sondage. 

Au  moment  où  l'on  a  fermé  la  mine,  la  proportion 
de  minerai  exposé  était  de  50.000  tonnes  par  mois; 
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lorsqu'on  exploitera  les  deux  côtés  du  1^  niveau  et  que 
l'on  8e  sera  procuré  uno  bonne  équipe  d'ouvriers  mé- 
caniciens, on  pourra  compter  mettre  à  jour  50.000 
tonnes  de  minerai  par  mois. 

Pendant  le  fonçage  du  puits  on  a  pratiqué  un  trou 
de  sonde  formant  un  angle  de  o6  degrés  s'inclinant  au 
nord,  à  1,050  pieds  de  la  station  des  pompes  et  le  lilon 
a  été  recoupé  dans  le  voisinage  du  9e  niveau.  Un  autre 
trou  de  sonde  a  été  pratiqué  et  a  rencontré  un  dyke  à 
une  profondeur  de  312  pieds  ;  lorsque  les  travaux  ont 
été  interrompus,  à  une  profondeur  de  727  pieds,  la 
faille  continuait. 

Au  moment  de  la  cessation  des  travaux,  on  était 
en  train  d'installer  le  matériel  pour  monter  le  minerai 
dans  le  puit  ouest.  Ce  matériel  comprend  une  machine 
à  hisser  de  85  pieds,  déjà  installée  et  une  machine 
Gochrane  de  20  pouces  sur  48  pouces  sur  les  lieux  et 
dont  les  fondations  sont  prêtes.  Une  machine  liuston 
Proctor  a  été  in.stallée  et  monte  le  minerai  dans  les 
deux  compartiments  est  du  puits.  Les  chaudières  per- 
manentes sont  installées  ainsi  que  le  régulateur  et  la 
cheminée.  Le  hangar  pour  les  chaudières  est  terminé 
et  l'atelier  des  machines  n'est  encore  qu'à  moitié  cons- 
truit. On  s'occupait  également  de  l'installation  des 
bennes  permanentes  pour  le  minerai.  Un  marteau- 
pilon  de  5  quintaux  a  été  ajouté  au  matériel  accessoire. 

Tout  ce  qui  précède  est  con6rmé  dans  le  rapport  de 
ringénieui'-conseil  qui  fait  remarquer,  en  outre,  que 
le  filon  pauvre  mis  à  jour  dans  le  puits  ouest  ne  doit 
être  pauvre  que  temporairement,  puisque  dans  les 
propriétés  d'afileurement  situées  plus  loin  à  l'ouest  de 
ce  puits  et  au  nord  du  territoire  que  traversent  ces 
niveaux,  il  est  excessivement  aurifère.  Le  même  rap- 
port ajoute  que  comme  les  travaux  de  développement 
ont  été  effectués  sur  cinq  niveaux  dans  ce  puits,  11  ne 
sera  pas  nécessaire  de  le  prolonger  en  inclinaison  d'ici 
longtemps  et,  étant  donné  la  rapidité  avec  laquelle  les 
travaux  pourront  être  exécutés  dans  cette  partie  de  la 
mine  il  faudra,  dès  la  reprise  de  l'exploitation,  s'occu- 
per de  l'installation  de  la  batterie  et  de  l'usine  de  cya- 
nuration.  C'est  ce  que,  du  reste,  avait  déjà  dit  le  rap- 
port du  Conseil  d'administration. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Le  Traitement  des  minerais  sulfurés.  —  C'est 
avec  les  plus  grandes  démonstrations  que  l'on  avait 
accueilli,  jusqu'à  présent,  les  divers  procédés  mis  à 
l'essai,  dans  l'Australie  occidentale,  pour  le  traitement 
des  minerais  sulfurés  ;  mais  lorsque  ces  procédés  du- 
rent être  mis  en  pratique  sur  une  grande  échelle,  les 
résultats  qu'ils  donnèrent  furent  peu  satisfaisants. 
Gomme  le  rappelait  récemment  le  correspondant  mi- 
nier de  notre  confrère  de  Londres,  Y Economist,  il  y  a 
deux  ans,  les  Directeurs  de  huit  mines  s'entendi- 
rent pour  souscrire  les  fonds  nécessaires  à  des  expé- 
riences; mais  il  faudra  encore  du  temps  avant  que 
l'on  soit  fixé  sur  le  meilleur  procédé  à  employer. 

Pouriant,  depuis  quelquès  mois,  de  grands  efforts 
ont  été  faits  dans  la  colonie  pour  résoudre  la  question 
de  savoir  lequel,  du  procédé  à  sec  ou  du  procédé  hu- 
mide, coBvenait  le  mieux  pour  l'extraction  de  l'or  des 
minerais  sulfurés  et  lequel  était  le  meilleur  marché. 
Or,  la  semaine  dernière,  la  London  and  Hamburg  Gold 
Recovery  Company,  qui  est  propriétaire  du  procédé 
Diehl  —  procédé  humide  —  a  publié  les  résultats  d'un 
récent  es-ai  auquel  on  a  procédé  dans  l'usine  nouvelle- 
ment élevée  par  la  Hannan's  Slar  Mine. 

Il  a  été  traité  653  onces,  qui  avaient  donné  à  l'essai 
une  valeur  de  542  onces.  De  ce  minerai,  il  a  été  extrait 
519  onces,  soit  95.75  0/0  du  montant  de  l'or  évalué.  Le 
cout  total  du  traitement,  inclus  le  broyage  et  le  pas- 
sage a  la  fonte  des  concentrés,  a  coûté  28  sh.  3  d 
par  tonne;  mais  on  ajoute  que,  d'ici  peu,  il  sera  consi- 
derable.iient  réduit.  C'est,  et  de  beaucoup,  le  meilleur 
résultat  obtenu  jusqu'à  présent  pour  le  traitement 
dune  quantité  importante  de  minerai;  aussi  va-t-on 


procéder  aux  installations  nécessitées  pour  l'applica- 
tion de  ce  procédé  à  la  Lakc  View  Consols  et  ;i  la 
Hannan's  Browntiill.  Par  suite,  les  actionnaires  de  va- 
h^urs  westaiistraliennes  n'auront  plus  longtemps  à 
attendre  pour  savoir  ce  (jue  le  procédé  en  question 
est  réellement  capable  de  donner. 

Entre  temps,  on  procède  à  l'installation  du  procédé  à 
sec  dans  les  trois  mines  Boulder,  aninsi  qu'à  la  Kul- 
gurli  et  à  la  Kalgurli  South,  et  il  y  a  lieu  de  penser 
que,  dans  les  trois  premières,  on  commencera  le  trai- 
tement d'ici  quelques  semaines.  On  peut  donc  espérer 
que,  sous  peu,  on  aura  résolu  le  problème  du  traite- 
ment des  sulfurés  qui  a  tant  retardé  les  progrès  de 
l'industrie  minière  de  l'Australie  occidentale,  et  <iui  a 
tellement  préoccupé  les  actionnaires  de  ces  entreprises. 


La   Production  de   l'Australie  Occidentale.  — 

Le  Mining  World  constate  que,  pendant  le  premier 
semestre  de  1900,  l'industrie  minière  a  fait,  dans 
l'Australie  occidentale,  des  progrès  très  satisfaisants, 
surtout  si  l'on  tient  compte  de  cette  circonstance  que 
l'on  n'a  tiré  que  peu  parti  des  riches  minerais  tellurés 
qui,  au  cours  des  années  précédentes,  étaient  venus  aug- 
menter la  moyenne.  11  faut  aussi  noter  qu'à  l'heure 
actuelle,  l'industrie  aurifère  de  l'Australie  occidentale 
est,  en  raison  du  traitement  des  minerais  sulfurés,  dans 
un  véritable  état  de  transition. 

Sans  suivre  notre  confrère  anglais  dans  les  appré- 
ciations qu'il  émet  sur  diverses  entreprises  austra- 
liennes, nous  dirons  que  les  statistiques  officielles  de 
l'or  déclaré  à  l'exportation  de  la  colonie,  y  compris  la 
valeur  du  minerai  traité  ailleurs,  ont  été  très  irrégu- 
lières pendant  le  dernier  semestre;  mais  il  est  satis- 
faisant d'observer  qu'à  l'exception  du  mois  de  janvier, 
époque  à  laquelle  les  rendements  se  sont  trouvés  aug- 
mentés par  les  nettoyages  annuels  effectués  par  cer- 
taines Compagnies,  le  rendement  du  mois  de  juin  a 
été  le  plus  élevé  des  six  derniers  mois. 

Le  tableau  ci-aprés  montre  la  quantité  et  la  valeur 
de  l'or  déclaré  à  l'exportation,  mois  par  mois,  depuis 
le  début  de  l'année  1899  : 

1899  1900 


Onces 

Liv.  st. 

Onces 

Liv.  st. 

110.090 

418.342 

143.820 

.  546.515 

100.565 

382.147 

117.849 

447.827 

106.098 

403.175 

126.050 

478.986 

116.466 

442.572 

113.506 

431.325 

Mai  

114.623 

435.569 

120.313 

457.189 

161.953 

615.421 

136.767 

519.715 

Juillet  

137.932 

524.141 

» 

145.397 

552.511 

,  167.076 

634.890 

205.186 

779.708 

» 

139.867 

..  138.620 

526.756 

» 

1.643.873 

6.246.729 

758.305 

2.881.559 

Ainsi,  pendant  les  six  premiers  mois  de  1900,  la 
production,  qui  s'est  élevée  à  738.305  onces,  dépasse 
de  48.510  onces  la  production  de  la  période  correspon- 
dante de  1899. Et  cette  amélioration  est  d'autant  plus 
encourageante,  que  le  premier  semestre  de  1899  était, 
lui-même,  en  avance  de  239. 106  onces  sur  le  premier 
semestre  de  1898. 

A  ce  que  nous  venons  de  dire  il  n'est  pas  sans  in- 
térêt d'ajouter  les  rendements  trimestriels  des  mines 
australiennes  depuis  l'année  1896  : 
Trimestre  échu     1893       1897        1898        1899  1800 

(En  onces) 

31  mars   45.357    113.208   222.514   316.753  387.31!» 

30  juin   66.972   152.121    248.176   393.041  370.586 

30  septembre.. .    61  076   185.716   255.555  450.405 

31  décembre. .. .    87.858   223.750   3^3.933   483.673  » 

Il  faut  remarquer  que  le  second  trimestre  de  1900 
est  inférieur  de  17.131  onces  au  premier  trimestre, 
mais  la  raison  en  est  aux  nettoyages  exceptionnels  de 
janvier. 
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Rendements  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Voici,  comme  de  coutume,  les  rendements  des  prin- 
cipales mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois 
de  juin,  comparés  à  ceux  du  mois  précédent  : 

Mai  Juin 


Tonnes 
broyées  Onces 


Tonnes 
broyées  Onces 


Associated  G.  M.  ofW.  A...  4.087  4.168  3.204  2.266 

Australia  United   500  513  200  168 

Bayley's  United   2.512  2.703  2.444  2.632 

Bellevue  Consolidated   600  653  510  562 

Britannia   300  215  280  179 

Burbank's  Birthdav  Gift. . . .  1.200  1.354  1.430  1.529 

Central  and  West  Èoulder..  1.800  665 

Cosmopolitan  Proprietary.. .  1.350  1.164  1.305  1.146 

Coolgardie  Mining                  -..*Jî47  143  »  » 

East  Murcliison  United   1.560  2.564  1.36G  1.988 

Field's  Find   950  600  » 

Florence   350  451  200  172 

Gem  of  Cue   675  453  .545  407 

Golden  Horseshoe  Estâtes.,  5.924  9.155  5.552  9.601 

Great  Boulder  Main  Reef . . .  1.200  1.570  1.100  1.850 

Great  Boulder  Persevorance.  1.750  2.336  1.905  2.802 

Great  Boulder  Proprietary..  3.329  7.876  3.556  7. 865 

Hannan's  Brownhili   5.565  6.214  5.729  6.401 

Hannan's  Oroya   2.400  454  2.320  425 

Hannan's  Proprietary   6C0  381  688  377 

Hannan's  Reward   97  345  180  233 

Ivanhoe   5.684  9.015  6.105  9.178 

Kalgurli   720  1.229  1.260  2.083 

Lady  Charlotte   »  »  »  » 

Lady  Loch   760  554  750  602 

Lady  Slienton   1.250  1.303  1.240  1.219 

Lake  View  Consols   3.063  8.261  3.108  8.205 

Long  Eeef   1.332  9ÏJ9  1.380  1.000 

Menzies  Consolidated   300  623  300  654 

Mount  Jackson   275  137  »  » 

Norseman   2.300  712  2.744  1.062 

Premier   1.300  933  »  736 

Queensland  Menzies   »  5r)4  «  546 

South  Kalgurh   1.421  1.470  1.550  1.559 

Sons  of  Gwalia   4.150  5.012  4.487  5.193 

Westralia  Mount  Morgans. .  1.480  1.910  >•  » 

White  Feather  Main  iieef...  850  769  950  885 

White  Feather  Reward   700  309  700  335 

Les  détails  ne  sont  pas  encore  complets,  comme  on 

le  voit  et,  généralement,  les  différences  d'un  mois  à 
l'autre  sont  peu  importantes. 


Notes  minières  d'Australie 

Hauraki.  Dépêche  du  Directeur  :  <.  Le  Ijroyage  des  quatre 
dernières  semaines  a  porté  sur  130  tonnes,  qui  ont  produit 
255  onces  d'une  valeur  approximative  de  765  livres  sterling.  » 

Central  Boulder.  Un  filon  de  minerai  pyriteux  a  été  re- 
coupé à  l'étage  de  418  pieds.  L'épaisseur  de  la  couche  est  de 
7  pieds.  Le  minerai  est  de  basse  teneur. 

Great  Boulder  Persévérance.  Extrait  d'un  cablogramme 
du  Directeur  général  :  «  Nous  avons  découvert  du  minerai 
oxydé  à  100  pieds  du  puits  n»  8.  La  teneur  du  minerai  est  de 
1  once  sur  une  épaisseur  de  15  pieds.  L'épaisseur  du  filon 
est  actuellement  de  35  pieds.  »  Une  autre  dépêche  dit  :  «  La 
couche  du  minerai  oxydé  au  niveau  de  100  pieds  a  une  épais- 
seur de  46  pieds.  Les  5  pieds  suivants  sont  composés  de  mi- 
nerai pyriteux.  Les  pyrites  accusent  une  teneur  de  1  1/2  once 
à  la  tonne.  » 

New  Zealand  Talisman  Gold  Mining  Company,  Limited. 
Les  Directeurs  de  celte  Compagnie  ont  déclaré  un  dividende 
de  7  1/2  0/0  par  an,  payable  à  partir  du  23  juillet. 

New  Queen.  Un  cablogramme  annonce  qu'un  broyage  de 
17b  tonnes  de  minerai  a  produit  118  onces  d'or;  l'usine  à 
cyanuration  a,  en  outre,  traité  900  tonnes  de  tailings  qui  ont 
donné  un  rendement  évalué  à  360  liv.  st.  Une  légère  amélio- 
ration s'est  produite  dans  la  formation  à  l'étage  n"  6  (1.445 
pieds). 

Brilliant  Gold.  Un  cablogramme  annonce  que  durant  les 
cinq  dernières  semaines  il  a  été  broyé  2.700  tonnes  de  minerai 
qui  ont  produit  2.500  onces  d'or. 

Great  Boulder  Main  Reef.  Le  Directeur  de  la  mine  télé- 
graphie :  «  Niveau  n"  6  travers-banc  ouest  70  pieds.  Avons 
rencontré  le  filon  à  extrémité  ;  son  épaisseur  est  de  5  pieds 
et  le  minerai  contient  7  dwts  à  la  tonne.  » 

Field's  Find.  Les  représentants  de  cette  Compagnie,  à 


Perth,  télégraphient  qu'en  raison  des  fortes  pluies  qui  sont 
tombées,  il  a  été  impossible  d'amener  ducombustible  à  la  mine. 
La  batterie  a  donc  dû  être  arrêtée  pendant  27  jours  en  juin 
par  suite  du  manque  de  charbon  nécessaire  aux  machines. 
Les  travaux  ont  repris  le  7  courant. 


Victoria  [Charters  Tovoers) 
ont  produit  316  onces  d'or. 


Dixie.  Dépêche  datée  de  Coolgardie  : 
tonnes  qui  ont  produit  166  onces  d'or.  » 


Il  a  été  broyé  170  tonnes  qui 
Il  a  été  broyé  139 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


Le  Commerce  Sud-Africain.  —  On  peut  se  faire 
une  idée,  dit  le  South  Africa  de  Londres,  des  de- 
mandes considérables  que  le  sud  de  l'Afrique  adresse 
aux  manufactures  anglaises  en  temps  ordinaire,  en 
consultant  les  tableaux  suivants  qui  indiquent  la  con- 
sommation de  la  colonie  du  Cap  seule,  et  aussi  celle 
des  autres  Etats  voisins.  Ces  tableaux  ont  été  dressés 
d'après  les  chiffres  de  1897  et  1898,  années  qui  n'ont 
été  que  peu  troublées,  comparativement,  par  les  affaires 
politiques  et  i\'n  peuvent,  par  conséquent,  .servir  de 
base  : 

Importations  1897  1898 

En  livres  sterling 

Dans  la  colonie  du  Cap  pour  y  être 

consommées   18.303.786  10.481.013 

Importations  à  destination  de  : 

L'Etat  libre  d  Orange   905.900  822.880 

Basutoland   49.405  48.733 

Bechuanaland  Britannique  et  Protec- 
torat  61.896  34.570 

Transvaal   4.357.547  3.130.075 

Auti-es  pays   417.102  544.713 

Total   16.095.636  15.061.984 

Ces  importations  se  subdivisent  ainsi.  A  noter 
qu'elles  ne  comprennent  pas  les  articles  à  l'usage  du 
Gouvernement  colonial  : 

Articles  1897  1898 

(En  liv.  st.) 

Blés,  grains,  farines   794.953  913.754 

Cotonnades   1.125.199  1.140.455 

Bières,  vins,  alcools   473.424  224.056 

Vêtements  et  confections   857.801  779.761 

Voitures,  véhicules  divers   288.357  215.457 

Thé,  café,  chicorée   464.290  394.433 

Produits  chimiques  et  pharmaceut.  291.868  307.498 

Dynamite  et  poudre  à  mine   311.332  115.170 

Fournitures  de  bureaux   397.407  351.533 

Mercerie  et  modes   1.273.008  1.277.247 

Quincaillerie  et  coutellerie   944.861  877.933 

Cuirs  et  chaussures   648.197  590.655 

Alaehines    1.408.729  1.070.462 

Comestibles   1.079.590  1.098.90S 

Papeterie,  papier  à  imprimer   307.384  302.350 

Sucre  raffiné  et  non  raffiné   402.862  438.184 

Tabac   215.323  137.824 

Bois  de  toutes  sortes   463.125  491.155 

Lainages   377.548  370.727 

Divers   3.970.378  3.964.402 

Total   16.095.Ô36  15.061.984 

Les  exportations  de  la  colonie  consistent  principale- 
ment en  or  brut  et  en  diamants.  Ces  deux  articles  ont 
fourni,  en  1898,  un  montant  de  19.961.339  liv.  st.,  sur 
un  total  d'exportations  de  24.112.483  liv.  st.  Pendant 
la  même  année,  le  commerce  du  Natal  a  atteint  un 
montant  de  7.484.602  liv.  st.,  et  celui  de  l'Etat  libre 
d'Orange  était,  en  1897,  de  3.466.905  liv.  st.  Pour  le 
Transvaal,  on  trouve  comme  importations,  y  compris 
les  marchandises  pour  le  Gouvernement,  les  fourni- 
tures pour  chemins  de  fer  et  le  numéraire,  14.088.130 
liv.  st.  en  1896,  et  13.563.827  liv.  st.  en  1897.  Il  faut 
observer  que  pendant  ces  deux  années,  il  a  été  importé 
pour  121.396  liv.  st.  et  pour  264.295  liv.  st.  d'armes  et 
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de  munitions  de  guerre  qui  ont  été  comprises  dans  les 
«  marchandises  pour  le  Ciouvornenienl))  ;  mais  il  faut 
ajouter  que  sous  la  dénomination  do  «  marchandises 
diverses»,  il  a  été  importé,  en  180r.,  42.8i'i  liv.  st.  de 
munitions  ;  en  1897,  59.99:3  liv.  st.  ;  de  plus,  13.()2li 
liv.  st.  d'armes  à  l'eu  en  189(),  et  8.28G  liv.  st.  en  1897, 
soit,  pour  deux  ans,  un  total  de  509.839  liv.  st.  d'armes 
et  de  munitions.  Quant  aux  exportations  du  Trans- 
vaal,  elles  consistent  presque  entièrement  en  or  brut. 

Lors«[ue  les  hostilités  auront  pris  Un,  les  demandes 
pour  toutes  les  marchandises  diverses  seront  telle- 
ment importantes  qu'il  y  aura  de  la  peine  à  les  satis- 
faire. Néanmoins,  avec  un  peu  de  prévoyance,  on 
pourra  y  parvenir.  C'est  ainsi  que  des  commandes  ont 
déjà  été  faites  pour  des  charpentes  en  fer  qui  rempla- 
ceront le  bois  employé  jusqu'ici  dans  les  mines.  L'im- 
portation de  comestibles  a  déjà  beaucoup  augmenté,  et 
les  autorités  militaires  ont  demandé  de  grandes  quan- 
tités de  matériel  pour  la  construction  des  ponts;  elles 
ont  aussi  réclamé  des" locomotives,  des  automobiles, 
des  bicyclettes,  etc.,  et  tout  cela  est  tiré  de  la  Grande- 
Bretagne.  Par  contre,  on  importera,  pense-t-on,  beau- 
coup moins  de  margarine,  ce  produit  devant  être  main- 
tenant fabriqué  en  grande  partie  dans  le  pays. 

Il  y  a  eu  bien  peu  de  faillites  à  enregistrer  dans  la 
colonie  du  Cap,  et  cette  circonstance  a  dissipé  les 
craintes  que  l'on  émettait  au  sujet  de  la  crise  écono- 
mique que  la  guerre  avait  laissé  prévoir.  Bien  plus 
même,  on  envisage  que  la  disparition  des  maisons  dont 
les  ressources  étaient  trop  restreintes,  ne  pourra  que 
fortifier  le  crédit  du  marché  sud-africain. 

Il  est  un  fait  intéressant  à  enregistrer  :  c'est  que  les 
Banques  situées  dans  les  ports  sud-africains  ont  fait 
des  affaires  comme  il  ne  leur  avait  jamais  été  donné 
d'en  faire.  Cape-ïown,  par  exemple,  n'a  pas  souffeit 
de  la  guerre,  attendu  que  son  commerce  local  n'a  jamais 
été  aussi  florissant  que  maintenant.  Port  Elizabeth  et 
East  London  se  sont  bien  ressenties  des  pertes  que 
toute  la  contrée  a  dû  subir,  mais  leur  commerce  local 
a  aussi  auginenté  considérablement,  de  sorte  que  la 
guerre  n'a  pas  occasionné,  dans  ces  deux  villes,  de  dé- 
sastre sérieux  et,  de  l'avis  de  tous,  rien  n'indique  qu'il 
s'en  produira  plus  tard. 

Les  Chemins  de  Fer  de  Natal  en  1899.  —  Dans 
son  rapport  annuel  pour  l'année  189! »,  dit  VA/'rican 
Review,  de  Londres,  M.  David  Hunter,  directeur  des 
Chemins  de  fer  du  Gouvernement  de  Natal,  établit 
que  le  revenu  total  de  la  Compagnie,  pendant  ladite 
période,  s'est  élevé  à  910.000  liv.  st.,  contre  986.416 
livres  sterling  en  1898,  soit  une  diminution  de  4.69 
pour  cent.  Les  dépenses  d'exploitation  ont  atteint 
628.942  liv.  st.,  en  augmentation  de  6.63  0/0,  y  com- 
pris 102.737  liv.  st.  transférées  du  compte  capital  au 
compte  de  profits,  et  qui  se  rapportent  à  la  réfection 
de  la  ligne  principale,  aux  constructions  établies  et  aux 
travaux  entrepris  en  vue  de  faciliter  les  développe- 
ments du  trafic. 

Pendant  l'année  il  a  été  livré  à  l'exploitation  43  milles 
nouveaux  de  voie  ferrée,  et  le  compte  capital,  au  31  dé- 
cembre 1899,  est  en  augmentation  de  4.56  0/0  sur  celui 
au  31  décembre  1898.  Les  dépenses  d'exploitation  repré- 
sentent 66.90  0/0  du  revenu  brut,  contre  .59.79  0/0  l'an- 
née précédente.  Quant  au  revenu  net  il  s'est  chiffré, 
aprèsdéduction  des  frais  d'exploitation,  par  311. 157  liv. st. 
ce  qui  représente,  sur  le  capital  de  7.267.588  liv.  st., 
dépensé  pour  les  lignes  livrées  à  l'exploitation,  un  re- 
venu égal  à  4  liv.  st.  5  sh.  7  d.  pour  cent,  contre  5  liv. 
st.  14  sh.  1  1/2  d.  pour  cent  en  1898.  Le  trafic  des  voya- 
geurs a  augmenté  aussi  bien  en  nombre  qu'en  recettes, 
et  les  embranchements  continuent  à  accuser  une  pro- 
gression dans  le  transport  des  voyageurs  de  couleur. 
Toutefois,  il  faut  considérer  que  les  chiffres  fournis  se 
ressentent  de  l'afflux  de  population  qui,  en  raison  des 
événements  politiques,  ont  abandonné,  dans  le  dernier 
semestre,  les  deux  Républiques  ainsi  que  les  districts 
du  nord  pour  se  réfugier  sur  la  côte. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  nombre  des  voyageurs  trans- 
portés s'est  élevé  à  1.428.317,  en  plus-value  de  203.354. 


A.  ces  chiffres,  il  convient  d'ajouter  ceux  des  voyayeurs 
qui  ont  usé  des  billets  de  «  saison  »,  ce  qui  porte  le 
total  général  à  2. 156.117  voyageurs. 

Les  recettes  du  trafic  général  accusent  une  diminu- 
tion de  46.316  liv.  st.  Par  contre,  les  dépenses  ont 
augmenté  surtout  par  suite  des  transports  militaires 
qui  ont  été  effectués  à  dos  prix  bien  plus  bas  que  ceux 
établis  par  le  tarif  général.  La  valeur  de  l'actif  dis- 
ponible au  31  décembre  s'établit  à  184.299  liv.  st.,  y 
compris  les  approvisionnements  en  magasin  qui  attei- 
gnent 174.985  liv.  st.;  mais  il  y  a  lieu  de  considérer 
que  ces  chiffres  ne  sont  pas  tout  à  fait  exacts,  attendu 
qu'ils  comprennent  67.926  liv.  st.  de  marchandises  en 
route  et  qui,  en  fin  d'année,  n'avaient  pas  été  trans- 
férés sur  les  lignes  du  directeur  des  approvisionne- 
ments. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  3Iiii«>s  (lu  Colorado.  Le  vice- consul  anglais  àDenver 
vient  d'adresser  un  rapport  sur  l'industrie  minière  dans  le 
Colorado  en  1899,  et  vu  l'intérêt  que  Von  prête  au  district  de 
Cripple  Creek,  dit  le  Financial  Times,  les  renseignements 
suivants  seront  les  bienvenus. 

Le  Colorado  comprend  56  districts,  sur  lesquels  36  produi- 
sent le  métal  jaune,  le  plomb,  le  cuivre  et  l'argent.  Pourtant 
il  n'y  a  guère  que  13  districts  qui  se  fassent  remarquer  par- 
ticulièrement. En  voici  le  détail  : 

Production  en  dollars 


Districts  Or  Argent  Cuivre  Plomb 
Teller  (Cripple 

Creek)   16.058.564  49.034  48  » 

Boulder   547.858  45.503  13.879  1.254 

Chaflfee   216.663  87.785  132.695  53.330 

Clear  Creek..  546.825  895.428  322.567  51.591 

Gilpin   1.996. OBI  202.960  58.660  182.690 

Lake   2.196.498  4.307.704  2.172.:h63  1.137.577 

Ouray..   1.694.940  1.397.862  337.770  53.742 

Park.   153.041  42.979  24.176  1.392 

Pitkin    53.233  2.477.758  1.137.990  3.408 

San  Juan   996.273  710.108  715.722  210.908 

San  Miguel...  1.376.705  719.962  1/5.174  28.218 

Summit   260.566  156.811  180.250  11.540 

Minerai   91.671  2.262.192  253.769  3.561 

Total....  26.197.898  13.337.085  5.515.062  1.739.211 


La  production  totale  de  ces  treize  districts  se  chifiFre  par 
46.779.256  dollars,  alors  que  tout  le  Colorado  ne  donne  que 
48.320.342  dollars,  ce  qui  veut  dire  que  la  production  des  25 
autres  districts  est,  pour  ainsi  dire,  insigtiifiante.  Le  district 
de  Teller  est  de  beaucoup  le  plus  fécond,  puisqu'il  a  donné 
16.107.646  dollars.  Vient  ensuite  le  district  de  L.ake  County 
avec  9  814.142  dollars. 

Le  Colorado  produit  plus  qu'un  tiers  de  tout  l'or  et  de  l'ar- 
gent des  Etals-Unis,  un  cinquième  du  cuivre,  et  presque  un 
quart  du  plomb.  Le  plus  ancien  district  est  cehii  de  Gilpia, 
où  l'or  fut  découvert  pour  la  première  fois  en  1859.  On  trouve 
ensuite  le  district  de  Glear  Creek,  qui  a  été  mis  en  exploita- 
tion depuis  1870.  Le  Lake  County  contient  des  quantités  des 
susdits  quatre  métaux,  et  c'est  la  qu'avant  1876  on  a  travaillé 
des  placers  qui  ont  donné  10  millions  de  dollars  d'or.  C'est 
maintenant  un  district  qui  produit  surtout  lo  plomb  et  l'ar- 
gent. Le  district  de  Pitkin  est  aussi  une  localité  riche  en  ar- 
gent, bien  que  les  meilleurs  minerais  aient  déjà  été  exploités. 

Ce  n'est  que  depuis  1891  que  le  disli  icl  de  Teller  s'est  fait 
remarquer,  Cripple  Creek  ayant  été  considérj  pendant  de 
longues  années  comme  bon  seidement  pour  l'élevage  des  bes- 
tiaux, et  les  prospecteurs  ne  s'étant  aucunement  rendu  compte, 
au  début,  de  ses  richesses  souterraines.  Mais,  actuellement,  les 
mineurs  trouvent  là  de  quoi  s'employer,  et  on  no  constate 
aucun  dissentiment  entre  les  propriétaires  et  les  hommes 
qu'ils  emploient.  Une  Journée  de  travail  de  huit  heures  four- 
nit plus,  ici,  qu'une  journée  de  dix  heures  flans  les  autres 
districts,  et  les  gages  des  mineurs  varient  entre  2  1/2  et  3  dol- 
lars par  jour. 


Revoe  HeMomaSaire  in  Marcié  Ses  Mines  i'Or 

DE  I^OIVDRES 

Londres,  le  26  juillet  1900 
Les  tendances  que  nous  signalions  il  y  a  huit  jours 
se  sont  maintenues  pendant  la  plus  grande  partie  de  la 
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semaine.  Le  public  s'est  montré  réservé  par  la  lenteur 
des  opérations  militaires  dans  l'Afrique  du  Sud  et  les 
transactions  ont  été  de  moins  en  moins  actives.  Au- 
jourd'tiui,  cependant,  un  changement  s'est  produit 
dans  ces  dispositions;  des  bruits  plus  favorables,  sur 
lesquels  il  serait  difficile  d'insister,  ont  été  mis  en  cir- 
culation et  les  demandes  ont  été  plus  nombreuses  et 
plus  suivies.  La  clôture  s'est  faite  avec  des  tendances 
assez  fermes. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  3/16  à  3  5/32.  Un  télégramme  de 
Bulawayo  dit  qu'un  meeting  a  été  tenu  dans  cette  ville 
pour  protester  contre  l'emploi  d'ouvriers  chinois  dans 
les  mines.  On  annonce,  en  outre,  que  l'élargissement 
de  la  ligne  Bfira  est  entièrement  terminé  et  que  le  nou- 
veau matériel  roulant  pourra  désormais  atteindre  Sa- 
lisbury  sans  subir  les  arrêts  qui  se  produisaient  avec 
l'ancien  matériel.  Cet  état  de  choses  sera  favorable 
aux  villes  de  Beira  et  de  Salisbury  qui  se  développent 
plus  facilement. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  5/16  comme  la 
semaine  dernière. 

La  Transvaal  Goldfields  passe  de  2  1/16  à  1  7/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 

passe  de  7  1/8  à  7  b/32.  UAngelo  se  tient  à  6  3/4  ; 
la  New  Comel  reste  à  2  13/lG,  au  lieu  de  2  7/8. 

La  City  and  Suburban  passe  de  5  1/2  à  5  8/8. 

La  Pnncess  Estate  passe  de  1  1/4  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  ./.,  au  lieu  de  3  1/16. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  3/8,  au  lieu  de  6  1/8. 

La  Jubilee  reste  à  5  1/2,  comme  la  semaine  der- 
nière; la  fumpers  est  à  5  ./.. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  9  7/8  après  9  13/16. 

La  Croion  Reef  se  tient  à  15  ./.,  sans  changement. 

La  Randfontein  est  à  3  1/32,  sans  changement.  La 
Worcester  reste  à  2  5/8. 

La  Robinson  est  à  8  1/2,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  G  3/8,  sans  chan- 
gement; la  Lancasler  à  2  9/16,  au  lieu  de  2  5/8. 

La  New  Heriot  reste  à  6  1/2,  sans  changement. 

La  Bonanza  clôture  à  3  7/8,  au  lieu  de  3  3/4;  la 
Wolhuter  est  à  4  1/4  au  lieu  de  4  3/8. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  3/8  après  8  1/2  ;  la  Fer- 
)-eira,  à  21  ./..  • 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  1/4,  au  lieu  de  8  1/8. 
La  Durban  Roodepoort,  à  5  5/8  au  lieu  de  5  3/4. 
La  Van  Ryn  reste  à  3  1  /8. 

**♦  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Croicn  Deep 
reste  à  12  ./.  au  lieu  de  11  3/4. 

La  Rand  Mines  est  à  39  3/8,  au  lieu  de  39  1/16. 

La  Glen  Deep  i-este  à  4  3/8,  au  lieu  de  4  1/2;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  5  7/8,  au  lieu  de  6  ./.;  la  Robin- 
son  Deep  est  à  4  1/2,  au  lieu  de  4  5/8. 

La  Nourse  Deep  est  à  5  ./.. 

ha  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  3  7  /8,  sans  chan- 
gement; la  Jumpers  Deep  à  4  1/4,  au  lieu  de  4  3/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  1/16,  au  lieu  2  1/4;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/8,  au  lieu  de  2  1/4. 

La  Dunraven  est  à  1  1/8,  au  lieu  de  1  3/16  ;  la 
Geelong  à  2  3/4,  au  lieu  de  3  ./.. 

La  SeluJuoe  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  5/8. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  4  7/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 

Estate  se  retrouve  à  11/16,  au  lieu  de  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  ./.,  au  lieu  de  2  1/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  5/16  au  lieu  de  3  1/4. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1/32, 
au  lieu  de  1  1/16. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorsc  Shoe  est  à  12  1/2,  au  lieu  de  12  5/8. 


Londres,  26  juillet,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  lourd. 


Reîie  EeMomaJaire  U  Marché    Mines  l'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  26  juiUet  1900. 

Tout  comme  précédemment,  on  s'est  très  peu  occupé 
cette  semaine,  sur  le  Marché  des  valeurs  sud-africaines, 
et  la  tendance  est  irrégulière  et  même  plutôt  lourde. 
Cependant,  au  cours  de  ces  derniers  jours,  des  nou- 
vellpfi  favorables  nous  sont  parvenues. 

MM.  Wernher  Beit  and  C°.  de  Londres,  ont  reçu,  en 
effet,  une  dépêche  de  leur  représentant  au  Cap,  d'après 
laquelle  M.  Sidney  Jennings,  ingénieur  de  la  maison 
H.  Eckstein  and  C»  aurait  procédé  à  l'examen  du  maté- 
riel à  la  surface  des  mines  suivantes  :  Robinson, 
Croion  Reef,  Bonanza,  Langlaagte  Deep,  Crown  Deep, 
Nourse  Deep,  Henry  Nourse,  New  Heriot  et  City  and 
Suburban.  Le  rapport  qui  a  suivi  cet  examen  est  satis- 
faisant, aucun  dégfit  ])ar  malveillance  n'ayant  été 
constaté.  Il  en  est  de  même  pour  les  autres  groupes  de 
mines,  y  compris  les  deep  levels. 

D'un  autre  côté,  la  General  Mining  and  Corporation, 
Limited  a  reçu  de  son  ingénieur-conseil  à  Johannes- 
burg un  télégramme  annonçant  que  toutes  les  instal- 
lations et  la  machinerie  de»  mines  ci-après  ont  été 
retrouvées  en  bon  état  :  Meyer  and  Charlton,  Roode- 
poort Uniteil  Main  Reef,  New  Gocfi,  Van  Ryn,  Aurora 
Vi'est,  Cinderella  Deep  et  Violet  (Consolidated.  Mal- 
lieureusement,  la  guerre  se  prolonge  trop,  et  comme 
Londres  ne  nous  donne  aucun  encouragement,  on  se 
borne,  ici,  à  se  tenir  sur  l'expectative. 

La  Chartered,  qui  restait  ii  80  fr.  25,  clôture  à  79  fr. 
Interpellé  à  la  Chambre  des  Communes,  le  Gouver- 
nement anglais  a  répondu  que  tout  ce  qui  se  disait  au 
sujet  de  la  cession  de  territoires  dont  nous  parlions  il 
y  a  huit  jours,  était  dénué  de  fondement.  Rand  Mines, 
d'abord  i'aible,  puis  revenant,  au  dernier  moment,  à 
990  fr.,  en  avance  de  7  fr.  ;  Consolidated  Goldfields, 
18i  fr.,  contre  183  fr.  50;  East  Rand,  178  fr.  50,  per- 
dant 1  franc. 

La  Bu/felsdoorn  Estate  est  à  20  fr.  50,  sans  variation 
appréciable;  Ferreira,  518  fr.,  en  moins-value  sen- 
sible, mais  cette  moins  value  est  surtout  due  à  celte 
circonstance  que  le  Marché,  sur  ce  titre,  e'^t  très  court. 
French  Rand,  47  fr.  50,  en  perte  de  1  f r.  25. 

La  Geduld  se  tient  à  117  fr.  .50,  après  120;  Gelden- 
huis Deep  240  fr.,  en  recul  de  3  fr,  ;  Geldenhuis  Estate, 
160  fr.,  à  50  centimes  près,  comme  il  y  a  huit  jours; 
New  Kleinfontein,  ferme  et  en  avance,  à  64  fr.  ;  New 
Goch,  61  fr.  50,  contre  63  fr.  25. 

La  May  Consolidated,  que  nous  laissions  à  111  fr., 
est  revenue  à  107  fr.  .50;  Mossamédès,  21  fr.  ;  Mozam- 
bique, 54  fr.  50,  en  bénéfice  de  2  fr.  25  ;  Oceana,  44  50, 
contre  45  fr.  50;  la  Randfontein  Estâtes,  75  fr.  25,  en 
moins-value  de  1  fr.  25  ;  Robinson  Deep,  114  fr.,  sanà 
changement,  mais  aussi  sans  affaires  ;  Robinson  Gold, 
215  fr.,  en  avance  de  1  fr. 

La  New  Sleyn  Estate  finit  à  81  fr.  50,  à  peu  près 
comme  jeudi  dernier  ;  Simmer  and  Jack  ferme,  à 
157  fr.  50,  en  avance  de  5  fr.  50,  en  raison  des  nou- 
velles favorables  sur  l'état  de  la  mine  qui  ont  été  pu- 
bliées dans  ces  derniers  temps  ;  Transvaal  Consolidated 
Land,  75  fr.  50,  contre  76  fr.  ;  Transvaal  Goldfields, 
44  f  r.  50  ;  Village  Main  Reef,  206  fr.  50  ;  Wemmer, 
292  fr.,  mais  nominale. 

La  Zambèze  est  très  bien  tenue,  à  37  fr.  25;  De  Beers, 
679  fr..  en  bénéfice  de  6  fr.  50;  Dynamite  du  Trans- 
vaal, 33  fr.,  délaissée.  Il  en  est  de  même  de  la  Eerste 
Fabrieken  Dislillery ,  qui  cote  16  fr. 


U Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simar 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Nous  trouvons,  dans  le  Manica  Mining  Journal,  des 
renseignements  intéressants  sur  la  culture  du  caout- 
chouc dans  le  pays  de  Mozambique  : 

Les  grandes  forêts  de  caoutchoutiers  que  l'on  trouve 
dans  le  territoire  de  la  Compagnie  de  Mozambiquf^,  de- 
puis la  côte  jusqu'aux  altitudes  de  700  mètres  n'ont, 
pendant  longteuips,  été  exploitées  que  par  les  indigè- 
nes qui  en  écliangeaient  le  produit  avec  les  traficants 
indiens,  contre  du  sel  ou  du  limbo. 

L'année  dernière,  la.  Co-t/pagnie  de  Mozambiqice  a 
essayé  la  récolte  du  caoutchouc  en  exploitant  les  lia- 
nes de  Murrivane  et  du  Mossurire.  Elle  a  obtenu,  en 
trois  mois,  avec  300  Cat'res,  10  tonnes  de  caoutchouc 
qui  ont  été  vendues  à  Beira  6  s.  6  d.  le  kilog. 

Depuis  quelques  années,  la  Compagnie  du  Busi  a 
essayé  la  plantaiion  du  ceara,  notamment  de  l'espèce 
nommée  «  Manihot  Glaziovii  ».  Les  résultats  ont  été 
encourageants  au  point  que  plus  de  50.000  arbres  sont 
déjà  plantés  et  que  ces  plantations  continuent  active- 
ment. 

A  Fontesvilla,  à  Manica  et  un  peu  partout,  on  a  pro- 
cédé à  des  essais  et  la  réussite  a  été  complète. 

Eq  plantant  425  arbres  par  hectare,  les  jeunes  ar- 
bres de  quatre  mois  atteignent  déjà  6  pieds  de  hau- 
teur. 

Les  essais  faits  avec  le  genre  Gastilloa  n'ont  réussi 
qu'à  Fontesvilla  et  dans  le  Gtiemigoma.  Ils  ont  été  gé- 
néralement mal  c  mduits,  niais  les  quelques  plants  qui 
ont  échappé  à  Manica  commencent  maintenant  à 
pousser  vigoureusement. 

Dans  la  zone  de  Manica,  le  long  de  la  voie  du  che- 
min de  fer,  les  planteurs  trouveront  des  conditions 
parliculièr-^mcQt  favorables  pour  le  transport  de  leurs 
produits.  Ea  outre,  toute  la  contrée  sur  le  versant  du 
plateau  est  saine  et  fertile,  et  convient  au  caoutchou- 
tier,  qui  y  pousse  admirablement. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 

Les  nouvelles  que  l'on  avait  reçues  au  début  de  la 
semaine  n'avaient  qu'une  importance  relative.  On  avait 
appris  que  le  général  French  avait  occupé  Middleburg 
sans  résistance,  mais  le  mouvement  commencé  et  qui 
semblait  avoir  p  mr  objet  d'envelopper  le  général 
Botha.  avait  échoué,  et  les  Boers  se  repliaient,  sans 
être  inquiètes,  sur  Machadodorp.  Middleburg,  qui  se 
trouve  sur  la  ligne  ferrée  de  Lourpuco-Marquès  à  Pre- 
toria, est  pr.ur  ainsi  dire  au  pied  du  district  monta- 
gneux du  Lydeaburg,  derrière  lequel  se  trouve  encore 
le  massif  du  Magatoland,  qu^  l'on  considère  comme 
étant  la  suprême  forteresse  du  libre  Transvaal. 

Lord  Roberts  allait-il  continuer  sa  marche  en  avant 


ou  engager  de  graades  et  déliaitives  opérations  vers  le 
Nord?  Au  contraire,  n'avait-il  occupé  Middleburg  que 
pour  se  donner  de  l'air,  en  linir  avec  lus  perpétuelles 
entreprises  que  les  troupes  d>^.  Botha  tentaient  à  quel- 
ques kilomètres  de  Prt^toria?  C'est  ce  ([ue  l'on  se  de- 
mandait car,  tant  que  le  général  De  Wet  n'est  ni  pris, 
ni  même  battu,  il  constiiue  pour  les  communications 
de  lord  Roberts  une  menace  permanente,  et  il  ne  serait 
pas  prudent  d'étendre  encore  la  longueur  de  ces  com- 
munications. 

D'après  le  Standard,  c'était  l'avis  de  lord  Roberts  et 
ce  serait  pour  cette  raison  qu'il  serait  rentré  à  Pre- 
toria. D'autre  part,  le  correspondant  de  la  Daily  Chro- 
nicle  tél'^'graphie  que  le  général  Baden  Powell  était 
assiégé  par  les  B  >ers  à  Ru-tenburg,  et  que  le  colonel 
Hickman,  envoyé  à  son  secours,  avait  dû  rentrer  à  Pre- 
toria. Le  moment  n'était  pas  encore  venu  d'aller  trop 
loin. 

Mais  depuis,  deux  dépêches  de  lord  Roberts,  datées 
du  29  juillet,  sont  parvenues,  dont  voici  la  teneur  : 

Pretoria,  29  juillet,  .5  h.  45  soir. 

Le  2B,  Macdonald  a  eu  un  en  engagement  d'arrière-garde 
avec  l'ennemi,  depuis  le  lever  du  jour  jusqu'à  la  nuit,  à  neuf 
milles  de  Naauwpoort,  dans  les  collines  de  Bethleliem.  Le 
résultat  de  l'engMgement  a  été  de  fermer  le  col  de  Naauwpoort 
aux  convois  des  Boers. 

Huner  rapporte  que  leanemi  s'est  opposé  deux  fois,  hier, 
à  son  mouvement,  en  s'établissant  dans  de  fortes  positions 
dans  les  deux  cols. 

L'un  des  cols  a  été  enlevé  avant  la  nuit  par  nos  troupes, 
qui  ont  perdu  cinq  ou  six  hommes.  Le  deuxième  col  a  été 
occupé  la  nuit,  sans  opposition,  par  nous.  L'ennemi  s'est 
retiré  vers  Naauwpoort. 

A  la  suite  de  ces  engagements,  le  général  Prinslow,  com- 
mandant les  forces  bo-^rs,  a  envoyé  ce  matin  un  parlemen- 
taire pour  demander  un  armistice  de  quatre  jours,  afin  d'en- 
tamer des  négociations  de  paix. 

Huater  lui  a  répondu  avec  raison  qu'il  ne  pouvait  accepter 
qu'une  red  lition  sans  condition,  et  que  jusque-là,  les  hosti- 
lités continueraient. 

J'ai  approuvé  cette  réponse. 

Plus  tard.  Hunier  m'a  fait  connaître  que  Prinslow  lui  avait 
écrit  une  deuxième  lettre  pour  lui  dire  qu'il  (  tait  prêt  à  se 
rendre  avec  troupes,  munitions  et  armes  à  feu,  à  condition 
que  les  Burgliers  soient  libres  de  retourner  chez  eux  et  que 
leurs  chevaux  et  harnachements  leur  soient  laissés. 

J'ai  répondu  que  la  reddition  devait  être  absolument  sans 
conditions,  que  les  armes  et  munitions  de  toutes  catégories, 
ainsi  que  les  autres  objets,  devaient  être  livrés,  et  que  les 
Burghers  seraient  considérés  comme  prisonniers  de  guerre. 

J'ajoutai  que  les  ouvertures  faites  par  Prinslow  ne  devaient 
moditier  aucunement  les  opérations  de  Hunter,  qui  devaient 
être  pours'iivies  jusqu'à  ce  que  l'ennemi  soit  défait  ou  qu'il 
se  soit  rendu. 

Pretoria,  29  juillet,  7  h.  40  soir. 

Hunter  annonce  que  le  général  Prinslow  s'est  rendu  sans 
conditions. 

Son  envoyé  a  déclaré  à  Hunter  que  les  Boers  étaient  au 
nombre  de  5.000. 

Ce  que  vient  de  faire  le  général  Macdonald  est  un 
brillant  fait  d'armes.  Ce  général  avait  déjà  joué  un  rôle 
prépondérant  dans  la  délivrance  de  Ladysmith,  et  il 
semble  avoir  encore  inscrit,  à  l'actif  des  Anglais,  un 
nouveau  Paardeberg,  mais  sans  effusion  de  sang. 
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Toutefois  le  chiffre  de  5.000  (plus  IJ  canons,  disait  le 
Daily  Ezpr  es  s),  étSiit  il  exa.ot'!  C'ett  ce  que  l'on  s'est 
demandé  tout  d'abord.  Car  comment  était-il  possible 
que  5.000  hommes  en  armes  fussent  restés  à  Bethléem, 
alors  que  le  général  De  Wet  n'a  avec  lui  que  1.500 
hommes?  Le  fait  pourtant  sem])le  exact.  Lord  Hoberts, 
télégraphiant  les  détails  sur  la  capitulation  de  Prias- 
low,  ne  parlait  que  de  986  (et  non  5.000)  Boers,  avec 
un  canon  Krupp  de  9  livres,  mais  il  ajoutait  que  quel- 
ques-uns des  chefs,  dans  les  collines  plus  éloignées,  hé- 
sitaient à  se  rendre,  sous  prétexte  qu'ils  étaient  plus 
ou  moins  indépendants  de  Prinslow. 

Or,  de  nouvelles  dépêches  annoncent  que  1.200  nou- 
veaux prisonniers  ont  été  faits  par  le  général  Iluntcr. 
De  plus,  le  général  Bruce  Hamilton  aurait  reçu  la  sou- 
mission des  commandants  Joubert,  Detloy  ct  Podgle- 
ter.  Il  lui  aurait  été  rendu  1.200  fusils,  650  chevaux  et 
un  canon  Armstrong.  Bref,  on  estime  à  4.000  le  nom- 
bre des  prisonniers.  Mais  le  général  OUivier  a  pu 
s'échapper  dans  le  district  d'IIarrismith  avec  5  canons 
et  un  certain  nombre  de  Bnrghers. 

Quoiqu'il  en  soit,  les  événements  se  précipitent,  et 
on  dit  que  le  président  Kniger  a  ordonné  à  tous  les 
commandos  de  se  concentrer  à  Lj'denburg.  M^'e  Botlia 
a  dîné,  le  80  juillet,  chez  lord  Roberts  

La  liste  des  pertes  anglaises,  au  1'-'  août,  dans  le 
Sud-Afrique,  publiée  par  le  Ministère  de  la  guerre,  ac- 
cuse un  chiffre  de  80.559  hommes,  déduction  faites  des 
malades  et  des  blessés  en  traitement  dans  les  hôpitaux 
du  sud  de  l'Afrique. 


M.    ADOLF  GOERZ 


La  nouvelle  d-e  la  mort  de  .M.  Adolf  Goerz,  directeur 
général  de  la  Société  Ad.  Goerz  and  C",  qui  est  parvenue 
lundi,  a  douloureusement  impressionné  les  marchés 
financiers.  On  savait  cependant  que,  depuis  quelque 
temps,  il  soufl'rait  d'une  affection  cardiaque,  mais 
rien  n'indiquait  qu'il  fallait  s'attendre  à  un  si  brusque 
et  si  douloureux  événemnnt. 

M.  Adolf  Goerz,  qui  était  âgé  de  'j5  ans,  était  né  à 
Mayencc;  son  père.  Son  Excellence  Joseph  Goerz,  était 
membre  du  Keichsrath  allemaniet  de  la  Haute-Cour 
du  Grand-Duché  de  Hessc. 

M.  Adolf  Goerz  fut  l'un  des  premiers  et  des  plus  ac- 
tifs pionnier.^  de  l'Afrique  du  Sud.  Il  avait  été  envoj'é 
au  Gap  f.t  au  Transvaal  en  1888,  en  qualité  d'ingénieur, 
par  M.  Steinthal,  directeur  de  la  Deutsclie  Banh,  qui 
avait  su  apprécier  ses  grandes  connaissances  tech- 
niques. 

M.  Goerz  prit,  pour  le  compte  du  Syndicat  qu'il  re- 
présentait, des  intérêts  dans  un  certain  nombre  de 
propriétés  du  Witv  atersrand,  particulièrement  dans 
la  Meyer  and  C'harlton,  puis  dans  la  Xeio  RieLfonli'in, 
qui  est  passée,  depuis  1895,  sous  le  contrôle  de  MM. 
Harnato.  IL  fut  le  promoteur  de  la  Rand  Ce/itral  Elec- 
tric WorJis  Company. 

Les  intérêts  du  Syndicat  s'élant  étendus  sur  divers 
points,  M.  Ad.  Goerz  vint  à  Londres  où  il  continua  à 
diriger  l'entreprise  jusqu'à  la  lin  de  l^<97,  date  à  la- 
quelle fut  constituée  la  Société  Ad.  (loerz  and  Com- 
pany, dont  M.  Goerz  devint  administrateur-directeur 
général. 

Dès  sa  constitution,  la  Société  Goerz  prit  une  des 
premières  places  dans  les  affaires  sud-africaines.  Ses 
principaux  intérêts  sont  dans  les  entreprises  suivantes  : 

Geduld  Proprietary  Mine-t.  Geldenhuis  Estatc  and 
Gold  Mining  Company.  Gold  Patents  Company  {Tra7is- 
vaaD,  Klerksd  -rp  K-rploralion  Land  and  Estate  Com- 
pany, Uincaslcr  Gold  hining  Company ,  Lancasler 
West  Goli  Mining  Company,  May  Consolidated  Gold 
Mining  Company.  Modd" rfontein  Deep  Lfvels,  Prin- 
cess  Exlate  and  Gold  Mining  Company,  Rand  Central 
Electric  Works,  Ru?id  Central  Ore  Réduction  Cotn- 
pany,  lioodepoort  Cmtral  Deep,  Rooiepoorl  Uniled 
Main  Reef  Goid  Mining  Compajiy,  Transvaal  Consoli- 
dated Coal  Mines  et  Tudor  Gold  Mi>nng  Company. 


En  outre,  la  Compagnie  possède  des  participations 
dans  d'autres  nombreuses  et  importantes  affaires. 
Enfin,  des  pourparlers  sont  actuellement  engagés  avec 
MM.  S.  Neumann  et  C'e  en  vue  d'acquérir  un  intérêt 
dans  la  Hyderabad  (Deccan)  Company,  exploitation 
aurifère  indienne. 

M.  Ad.  Goerz  était  environné  de  la  plus  haute 
estime.  C'était  un  homme  très  pacifique  et  sa  parfaite 
urbanité  lui  avait  valu  les  plus  nom])reuses  sympa- 
thies. Il  emporte  avec  lui  les  regrets  les  plus  vifs  et  les 
plus  sincères. 

Terminons  en  disant  que  la  Société  Ad.  Goerz  et  C»e 
est  administrée,  soit  au  point  de  vue  financier,  soit  au 
point  de  vue  technique  à  Londres,  .lohannesburg,  Pa- 
ris, Berlin,  par  une  élite  de  personnalités  qui  conti- 
nueront à  conserver  à  cette  importante  affaire  le  rang 
qu'elle  occupe  parmi  les  grandes  maisons  sud-afri- 
caines. 


LA  COLOMBIE  BRITANNIQUE 


(Suite)  (1; 

District  d'East  Kootenay.  —  Dépourvu  jusqu'à 
l'année  dernière  de  voies  de  communication,  ce  district 
avait  été  négligé  par  les  c<  prospecteurs  ».  On  y  trouve 
surtout  des  mines  de  galène  argentifère. 

Sous-district  de  Fort  Steele.  —  Près  de  la  ville  de 
JNIoyle,  sur  le  lac  du  même  nom,  se  trouve  le  groupe 
Saint-Eugène.  Ce  groupe  a  été  récemment  acheté  par 
MM.  Gooderham  et  Blackstoke  qui  sont  les  principaux 
propriétaires  de  la  très  importante  mine  de  War  Eagle 
sur  laquelle  il  sera  donné  des  détails  au  chapitre  West 
Kootenay.  Le  groupe  Saint-Eugène  a  commencé  à 
expédier  des  minerais  aux  <<  smelters  »  des  Etats-Unis. 
Les  propriétaires  annoncent  TU  0/0  de  plomb  et 
50  onces  d'argent  à  la  tonne.  Sainl-Eugène  n'avait  pas 
été  mis  en  actions  aux  derniers  renseignements. 

A  signaler  aussi  dans  cette  division  le  groupe  North 
Star,  situé  entre  Cranbrook  et  Foit  Steele.  Ce  groupe 
appartient  à  une  Société  fermée  dont  M.  D.  D.  Mann, 
le  grand  entrepreneur  canadien,  est  le  président.  La 
Société  déclare  que  le  minerai  exî)cdié  aux  «smelters  » 
a  donné  50  onces  d'argent  et  50  0/0  de  plomb  à  la 
tonne.  Cette  mine  a  expédié  5.000  tonnes  de  minerai 
aux  Etats- I  nis  en  1897. 

Elle  a  été  enregi-^trée  le  10  mai  1894.  Capital-actions, 
130.000  dollars.  Siège  social,  Montréal.  Président, 
M.  D.  D.  Mann. 

Lb  groupe  se  compose  des  lots  miniers  suivants  : 
Norlh  Star,  —  0.  K.,  —  Dreadnaught,  —  Buclihorn- 
Rowan,  —  Daffod.il,  —  Cromarly,  —  Notre-Dame,  — 
Dorval,  —  Mavcrich,  —  Good  Liick,  —  Canton,  — 
Full  House,  —  Brandon,  —  i<lennomder,  —  Ontario. 

Dans  la  même  division,  le  Sullivan  Group  donnerait 
à  l'analyse  1"/  onces  1/2  d'argent  et  48  0/U  de  plomb  à 
la  tonne.  Les  propriétaires  de  cette  mine  sont  la  Sul- 
livan Group  Mining  Company  de  Spokane,  Etat  de 
Washington. 

De  nombreuses  concessions  ont  été  prises  sur  Sand 
Creek,  Bull  River,  Perry  Creek,  Saint  Maiy's  River, 
Wild  horse  creek  et  Tracy  creek:  mais  il  n'a  pas 
encore  été  possible  de  déterminer  si,  industriellement 
parlant,  elles  peuvent  être  exploitées  avec  succès. 

Dans  la  vallée  du  Wild  horse  creek,  on  rencontre  une 
ou  deux  exploitations  hydrauliques  de  «  placers  »  :  la 
Nip  and  Tuch  gold  hydraulic  Mining  Company  et  la 
Invicta  Gold,  Mining  Company. 

En  dehors  de  ces  propriété,  le  sous-district  renferme 
de.  nombreuses  concessions  minières  mais  qui  ont 
encore  à  peine  été  exj)loitées.  On  ne  peut  donc  se  pro- 
noncer sur  leur  valeur. 

C'est  également  dans  cette  division  que  se  trouvent 
les  mines  de  charbon  du  Crow's  Ncst  Poss.  Elle  ren- 
ferme également  quelques  terrains  pétrolifères. 
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Sous-districts  de  Windermere,  Golden  et  Donald, 

-  Ces  sous-districts  ne  comprenaient  pas  encore  en 
489S  de  propriclés  régulièrement  exploitées.  Nombre 
(le  concessions  avaient  été  enregistrées,  mais  fort  peu 
de  travail  exécuté  sur  aucune  d'elles.  Le  bureau  des 
mines  de  la  province  n'avait  donc  sur  ces  entreprises 
que  des  renseignements  très  superficiels. 

A  signaler  toutelois  la  division  de  Windermei-e,  la 
vallée  de  Toby  Creek,  ([ui  semble  Hre  assez  liche  en 
galène  argentifère  et  celle  de  Boulder  Greelc,  qui  con- 
tient des  minerais  de  cuivre. 

West  Kootenay.  —  Sous-district  de  Revelstoke.  — 
A  noter  quelques  «  placers  »  sur  Smith  Greek  et  Frencli 
Creek. 

On  a  aussi  découvert  des  minerais,  qui  paraissent 
promettre,  sur  Keystone  Mountain  et  dans  la  vallée  de 
Laforme  Greek  ;  mais  ces  mines  n'ayant  été  travaillées 
que  d'une  façon  très  rudimentaire,  il  n'est  pas  encore 
possible  de  se  prononcer  sur  leur  valeur.  Bien  que 
contenant  de  l'or  en  petite  quantité,  elles  doivent  plu- 
tôt être  considérées  comme  mines  de  galène. 

Sous-district  de  lUecillewaet.  —  On  y  remarque 
principalement  deux  mines  de  galène,  la  Lamark  et  la 
Dunvegan.  Cette  dernière  annonce  90  oaces  d'argent 
et  72  0/0  de  plomb. 

Sous-district  de  Lardeau.  —  Ce  district,  Rrâce  au 
lac  Arrow  dont  il  est  limitrophe,  se  trouve  d^ns  une 
position  avantageuse  pour  l'expédition  des  minerais. 
La  nature  de  ceux-ci  varie  suivant  les  parties  du  dis- 
trict. Sur  Pingston  Greek,  par  exemple,  on  trouve  du 
minerai  d'or  sous  forme  de  «  pyrrhotite  ».  La  galène 
cependant  domine  et  on  la  rencontre  sur  le  bras  Nord- 
Est  du  lac  Arrow  (Great  Western  Group)  sur  Boyd, 
Pool  et  Mohawk  Greeks. 

Aucune  raine  dans  ce  district  n'avait,  en  1898,  expé- 
dié de  minerai  aux  «  smelters  ».  Le  développement  des 
mines  de  cette  partie  de  la  province  est  encore,  comme 
on  le  voit,  à  son  stage  initial. 

Sous-district  de  Trout  Lake.  —  Le  minerai  domi- 
nant dans  cette  division  est  la  galène  argentifère.  On  y 
rencontre  cependant  quelques  quartz  contenant  de  l'or 
natif  près  de  la  so'irce  de  Gainer  Greek. 

Le  groupe  Silver  Cup  a  expédié  aux  «  smelters  » 
tàôO  tonnes  de  minerai  de  galène  argentifère  qui  aurait 
donné  un  reudement  brut  de  150  piastres  à  la  tonne. 

A  signaler  encore  le  gioupe  Mable  sur  Eight  mile 
Greek,  tributaire  de  Trout  Lake  ;  le  groupe  Silver  Bell 
sur  Five  mile  Greek  ;  le  groups  Elhel  sur  Glacier 
Greek  ;  le  groupe  Clenside  sur  la  fourche  nord  de  Lac- 
deau  Greek;  le  groupe  Glengarry  sur  la  ligne  de  par- 
tage des  eaux  entre  Boyd  Greek  et  Silver  Tip  Greek. 
C'est  la  galène  argentifère  qui  se  rencontre  surtout 
dans  ces  propriétés  jusqu'ici  peu  développées. 

Divisions  de  Slocan  et  de  Slocan  City.  —  La  si- 
tuation dans  cette  région  est  peu  prosi^ère  en  raison  de 
la  grève  des  mineurs  qui  y  sévit  depuis  quelques 
mois.  Cette  grève  s'est  produite  à  la  suite  d'une  loi 
passée  par  la  législature  de  la  Colombie  Britannique 
et  fixant  à  huit  heures  le  maximum  de  la  journée  de 
travail  dans  les  mines.  Avant  la  promulgation  de  cette 
loi,  les  mineurs  travaillaient  dix  heures  par  jour  et 
étaient  payés  3  dollars  50  (un  peu  plus  de  17  fr.  50)  ;  la 
loi  des  huif  heures  rendue  effective,  les  patrons  refu- 
sèrent de  payer  plus  de  3  dollars  par  jour  et  les  mineurs 
se  mirent  en  grève.  Cette  grève  dure  depuis  le  prin- 
temps 1899.  Il  y  a  donc  eu  une  saison  perdue.  Les 
patrons  vont,  parait-il,  tenter  de  faire  déclarer  cette 
loi  inconstitutionnelle  par  les  Cours  de  justice  ;  et  le 
Gouvernement  de  Victoria,  bien  qu'il  s'en  défende,  ne 
serait  peut-être  pas  fâché,  au  fond,  de  voir  la  Cour 
suprême  de  la  province  se  prononcer  en  ce  sens .  Ce 
serait  une  solution  qui,  sans  doute,  amènerait  un  com- 
promis enire  patrons  et  ouvriers  et  mettrait  fin  à  la 
situation  présente  qui  est  déplorable. 

Le  21  novembre  1899  l'argent  sur  le  marché  de  New- 
York  valait  0  dollar  58  5/8  l'once  troy.  Bien  que  ce 
coHrs  soit  plutôt  bas,  les  mines  de  la  région  du  Slocan 


sont  assez  riches  pour  pouvoir  encore  être  exploitées 
avec  proût  dans  ces  conditions.  Nous  allons  tenter  do 
donner  un  aperçu  des  mines  de  cette  région. 

Payne  Mine.  —  Ce  groupe  est  situé  à  quatre  milles 
au  nord  ouest  de  Saudon.  Ouatre-vingt-cin([  hommes  y 
sont  actuellement  employés.  Un  des  princijtaux  action- 
naires serait  M.  A.-W.-M.  Gune  de  Montréal,  i^e  mi- 
nerai est  composé  de  carbonates  et  de  galène  argen- 
tifère. Suivant  la  déclaration  des  propriétaires,  les 
carbonates  donneraient  80  onces  d'argent  et  ;J5  0/0  de 
plomb  à  la  tonne  ;  et  la  galène  argentifère,  75  onces 
d'argent  et  70  0/0  de  plomb.  C'est  une  des  mines 
réputées  bonnes  de  la  région,  peut-être  la  meilleure. 
Elle  expédie  ses  minerais  aux  «  smelters  »  des  Etats- 
Unis.  Suivant  le  rapport  du  minéralogists  do  la  pro- 
vince, l'i.OOO  tonnes  ont  été  expédiées  en  1898. 

La  Compagnie  actuelle  connue  sous  le  nom  de  Poync 
Mine  C"  a  été  incorporés  le  10  avril  1899.  Le  capital 
est  de  3  millions  divisé  en  actions  de  1  dollar.  Le  bureau 
est  situé  à  Saudon.  Le  groupe  comprend  les  lots  mi- 
niers :  Maid  of  Erin,  Payne,  MoaUdn  Vliief,  Tioo 
Jacks. 

Slocan  Star.  —  Cette  mine  est  situ-^e  à  un  mille  de 
Saudon  ;  le  minerai  consiste  en  galène  argentifère, 
avec  un  peu  de  cuivre  et  de  zinc.  D'après  les  déclara- 
tions des  propriétaires,  cette  galène  serait  très  riche  ; 
elle  donnerait  à  la  tonne  95  onces  d'argent  et  plus  de 
70  0/0  de  plomb.  La  mine  emploie  ItO  hommes  et,  en 
1898,  elle  aurait  expédié  2.862  tonnes  de  minerai  aux 
«  smelters  »  des  Etats-Unis.  La  mine  est  actuellement 
fermée  jiar  suite  de  la  grève.  Elle  est  considérée  comme 
bonne. 

Le  groupe  de  Slocan-Star  appartient  à  la  Société 
Byron  N.  While  C°,  enregistrée  le  27  mai  1893.  Le  ca- 
pital-actions est  de  500.000  dollars  divisé  en  parts  de 
1/2  dollar.  Le  siège  social  est  a  Milvaukec  et  le  bureau 
local  à  Saudon.  Le  groupe  de  Slncan-Slar  comprend 
huit  lots  miniers,  savoir:  Slocan-Star,  Slocan  King, 
Silver  Smith,  Windsor,  la  Planta,  Shogo. 

Ruth.  —  Située  à  un  demi  mille  de  la  précédente. 
Elle  emploie  55  hommes,  et  aurait  expédié,  en  1898, 
3.252  tonnes  de  minerai  aux  Etat  Unis.  Le  minerai 
consiste  en  galènes  argentifères  et  en  carbonates  ;  la 
galène  donnerait  de  100  à  120  onces  d'argent  à  la  tonne 
et  de  54  à  76  0/0  de  plomb  ;  quant  aux  carbonates,  ils 
produiraient  de  30  à  05  onces  d'argent  à  la  tonne.  La 
mine. est  actuellement  fermée  par  suite  de  la  grève. 
Elle  est  considérée  comme  bonne. 

La  Compagnie  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom 
de  Ihilh  Mines,  Limited.  Elle  a  été  enregistrée  le  8  sep- 
tembre 1897.  Le  siège  social  est  à  Londres.  Le  capital- 
actions  est  de  1.200.000  dollars  en  actions  de  1  dollar. 
Le  bureau  local  est  à  Kaslo.  Le  président  de  la  Com- 
pagnie est  M.  H.  W.  Foster,  membre  de  la  Chambre 
des  Communes  d'Angleterre.  La  propriété  comprend 
onze  lots  miniers  :  Ruth,  Hope,  Despair,  Wyoming, 
Ruth  Fraction  Aurora,  Aïirora  Fraction,  Yumn,  Yuma 
Fraction,  Suburban  Fraction,  Nighl  Hawse  Fraction. 

Noble-Five.  —  Cette  mine  est  située  à  trois  milles  et 
demi  au  nord  de  Saudon.  Elle  emploie  35  hommes.  Les 
expéditions  de  minerai  n'ont  pas  été  régulières.  La 
mine  parait  être  bonne  mais  a  été,  jusqu'à  présent,  mal 
administrée.  File  vient  d'être  achetée  par  MM.  Duns- 
muiretSons,  les  gros  capitalistes  propriétaires  d'une 
des  plus  importantes  mines  de  charbon  de  Nanaimo.  Il 
est  probable  que,  sous  cette  nouvelle  impulsion,  l'ex- 
ploitation va  devenir  plus  sérieuse. 

La  Compagnie  est  connue  sous  le  nom  de  Noble  Five 
Consolidated  Mining  and  Milling  C°  ;  elle  a  été  enre- 
gistrée le  2  septembre  1896  ;  le  capital-actions  est  de 
1.200.000  dollars  en  actions  de  1  dollar;  siège  social, 
Spokane  ;  bureau  local,  Gody  ;  président  et  trésorier, 
James  Dunsmuir,  "Victoria.  La  propriété  comprend 
huit  lots  miniers  :  Noble  Five,  Knoxville,  Bonanza 
King,  Beadman,  Wild  Goose,  Lucelta,  World's  Fair, 
Maud  E. 

Last  Chance.  —  Cette  mine  est  située  immédiate- 
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ment  à  l'ouest  de  la  précédente.  Elle  ne  doil  pas  être 
confondue  avec  une  propriété  dn  même  nom  dans  la 
division  du  Trail.  I^e  minerai  produirait  environ  182 
d'argent  à  la  tonne  et  de  71  à  78  0/0  de  plomb.  Eile 
emploie  45  hommes  et  aurait  expédié  1.70i»  tonnes  de 
minerais  aux  Etats-Unis  en  1896.  Cette  mine  est  con- 
sidérée comme  bonne. 

La  Compagnie  est  connue  sous  le  nom  de  Last 
Chance  Mining  G"  Limited.  La  mine  a  été  incorporée 
le  25  novembre  1898  ;  le  capital- actions  est  de  100. OUO 
dollars  en  parts  de  1  dollar.  Le  bureau  local  est  à 
Saudon  :  le  président  est  le  docteur  W.-A.  Hendyk  ;  la 
propriété  est  composée  de  sept  lots  miniers  :  Lnsl 
Chance,  Starliqht  n"  3,  Liille  Widotv,  Blizzard,  Blue 
Jay,  Silver  Cord,  Slarligitl  Fraction. 

Queeu  Bess.  —  Cette  mine  est  située  à  environ  4  mil- 
les de  Three  Forks.  Une  Compagnie  anglaise,  la  Bon- 
don  and  B.  C.  Gold  Fields,  y  a  un  intérêt  prépondé- 
rant. En  1898,  la  mine  employait  65  hommes  eu  a  ex- 
pédié 1.700  tonnes  de  minerai. 

La  Compagnie  est  connue  sous  le  nom  de  Queen 
Bess  Vroprietury  Company  Limited;  file  a  été  enre- 
gistrée le  18  janvier  1898.  Le  sié^je  social  est  Londres. 
Le  capital  actions  est  de  120.000  liv.  st;  en  parts  de 
1  liv.  st  .  Le  président  est  le  capitaine  R.-B.  Meedham. 
La  propriét-^  comprend  sept  lots  miniers  :  Queen  Bess, 
Ynang  Dominion,  May  bf,  Concord,  American  Girl, 
Hub,  First  Extension. 

Idaho.  —  Celte  mine  est  sittiée  à  environ  6  milles 
au  sud-ouest  de  Three  Forks.  (Il  y  a  une  autre  mine 
de  ce  nom  dan-^  la  division  de  Trail.)  E  le  emploie  45 
hommes  et  aurait  expédié  4.000  tonnes  de  minerais 
aux  Etats-Unis  en  1898.  Cette  mine  est  la  propriété 
d'une  CompagoiH  de  Londres  intitulée  :  «  Scottish  co- 
lonial gold  fields  limited  ».  On  ne  trouve  pas  d'indica- 
tion relative  à  la  richesse  du  minerai  dans  le  rapport 
du  minéralogiste  de  la  province. 

Vancouver  Mine.  —  Cette  mine  est  située  snr  «  Four 
mile  Creek  »  à  six  milles  de  Silverton.  On  développe 
actuellement  la  veine.  En  1898,  elle  a  expédié  800 
tonnes  de  minerais  aux  «  smelters  »  des  Etats-Unis. 

La  Compagnie  est  c  nnue  sous  le  nom  de  Vancoicvcr 
Group  Mining  C°,  Li)>nJed;  elle  a  été  enregistrée  le  6 
janvier  1897.  Le  capital  actions  pst  de  20.000  liv.  st. 
Le  président  e  t  M.  Edward  Mahon.  La  propriété 
est  le  groupe  Vancouver  consistant  en  sept  lots 
miniers. 

Sous  district  d'Ainsworth.  —  C'est  encore  la  galène 
argentifère  qui  domine  dans  cette  région.  Bien  que  C'-tte 
division  ne  soit  pas  aussi  riche  que  celle  de  Slocan,  on 
j  rencontre  de  nombreux  camps  miniers  dont  plusieurs 
semblent  avoir  un  certain  avenir. 

A  signaler  les  camps  de  Blve  Ridge,  Rot  Ridgc,Eot 
Sprinqs,  Blue  Bell.  Dans  ce  dernier  camp,  un  concen- 
trateur et  un  «  smelter  »  avaient  été  construits,  à  Pilot 
Bay  sur  le  lac  Kootebay.  Le  combustible  manquait 
alors,  l'usine  ne  prospéra  pas,  et  l'établissement  tomba 
entre  les  mains  de  la  Banque  de  Montréal  qui  lui  avait 
avancé  des  fonds.  Depuis  l'ouverture  de  l'exploitation 
des  mines  de  charbon  du  Cro/o's,  Ne<it  Pass,  la  situa- 
tion a  changé  et  la  Banque  de  Montréal  pense  à  rouvrir 
pour  son  compte  le  «  smelter  »  de  Pilot  Bay. 

Le  camp  de  Whitewater,  également  situé  dans  ce 
sous-district,  renferme  une  des  meilleures  mines  du 
pays  :  Whitewaler  Mine. 

Wh  tewater  Mine.  —  Celte  mine  est  située  sur  le 
«  Kaslo  and  Slocan  K-iilway  ».  Elle  appartient  a'-tuel- 
lement  à  ime  Corapagoi»^  anglaise  ;  emploie  120  hommes 
et  est  exploitée  depuis  189i.  Uo  concentrateur  destiné 
à  opérer  une  sélection  rudimentaire  du  rainerai  et  à 
n'expédier  que  le  plus  riche  aux  «  smelters  »  a  été  éta- 
bli près  de  la  mine.  Cet  appareil  travaille  120  tonnes 
de  minerai  par  jour.  Le  minerai  est  de  la  galène  aig^n- 
tifére  de  haute  teneur.  La  Compagnie  London  and 
B.  C.  Gold  Fields,  de  Londres,  est  le  principal  proprié- 
taire. La  Compagnie  est  connue  sous  le  nom  de  :  The 


Whitewater  Mines  Limited  (elle  ne  doit  pas  être  con- 
fondue avec  d'autres  Sociétés  portant  un  nom  à  peu 
près  semblable);  elle  a  été  enregistrée  le  9  mars  li^98. 
Le  siège  '•ocial  est  à  Londres.  Le  capital  actions  est  de 
12'). 000  liv.  st.  en  parts  d'une  livre.  Le  bureau  local  est 
à  Kas'o.  La  propriété  consiste  dans  les  lots  miniers  sui- 
vants: Whitewater,  Irène,  Myrlle  R..  Tennie  C. 

Dans  le  camp  de  «  Jackson  Basin  »  se  trouvent  les 
Jackson  Mines,  avec  un  concentrateur  de  la  capacité 
de  40tonnps.  Ce  concentrateur  a  commencé  à  expédier 
aux  <i  smelters  ». 

Le  camp  de  Kaslo  avec  les  rrines  True  Blue  et  Le- 
viathnn,  est  d'une  nature  différente  des  précédents.  Les 
minerais  contiennent  des  valeurs  en  or  et  en  cuivre.  Il 
eu  est  de  même  du  camp  de  Mi  ige  Creek. 

Le  camp  de  Duncan  River  contient  surtout  de  la  ga- 
lène et  celui  de  Crawford  Creek  est  mixte  et  donne  des 
mmerai  de  cuivre,  or,  argent  et  p'omb. 

Le  camp  de  South  Fork  avec  les  mines  de  Monle- 
znnia  et  Mexico  qui  paraissent  avoir  une  certaine  va- 
leur, produit  des  minerais  de  galène  ferrugineuse. 

(.4  suivre.) 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  d'or  de  Vic'oria.  —  La  Colonie  de 
Victoria,  dit  le  Financial  Times,  occupe  le  iroi>iéme 
rang  parmi  les  colonies  Australasiennes  productrices 
d'or,  et  on  est  heureux  d'avoir  à  constater  que  1  indus- 
trie auiifère,  dans  ce  pays,  ne  fait  que  progres-er.  Le 
volumineux  rapport  du  Ministre  des  Mines  pour  1899, 
rapport  Tjui  vient  rie  parvenir  en  Europe  mcnticnne, 
en  effet,  que  l'année  dernière,  cette  colonie  a  produit 
85i.5')0  onces  d  or,  soit  une  augmpntation  de  17.243 
on  es  sur  l'année  précédente.  Celte  augmentation  peut, 
toutefois,  et  au  premier  abord,  ne  pas  t.embler  impor- 
tante, mais  elle  n'en  sert  pas  moins  à  prouver  la  plus- 
value  constante  de  la  production  de  Victoiia  depuis 
1891.  Voici,  en  effet,  comment  s'établit  cette  produc- 


tion : 

.Vugmentation 

Années  Production  annuelle 

(En  onces) 

1891   576.399 

189 J   654. 45«  78.057 

1893   671. laB'  16.h70 

1894   716.^54  45.823 

1895   740.086  23.1:^2 

1896   J-05.(I87  eS.fOl 

1897   812.766  7.079 

1898   8H7.257  24.491 

1899   854.510  17.243 


Sur  la  totalité  de  la  production  de  1899,  on  compte 
17.300  onces  obtenues  au  moyen  des  dragups,  et  on  est 
en  droit  d'espérer  que  ce  mode  d'exphdia  ion,  si  on  le 
pratique  avec  méthode,  pei  meltra  de  travail  1er  avec  pro- 
lit  les  anciens  alluvions  qui  ont  été  délaissés  jusqu'à 
pré.sent.  La  production  de  la  colonie  s'en  trouvera  con- 
sidérab'ement  augmentée.  Toutefois,  les  entreprises 
d-vront  veiller  à  travailler  très  économiquement, 
autrement  elles  s'exposeront,  même  avec  des  dépôts 
d'or  riches,  à  ne  pas  pouvoir  donner  de  dividendes. 

En  1899,  la  quantité  de  minorai  traité  dans  la  colonie 
de  Victoria  s'est  élevée  à  997  985  tonnes  pour  une 
production  de  476.948  onces  15  dwts,  soit  une  moyenne 
de  9  dwts  13  gr.  à  la  tonne.  Les  meilleures  des  mines 
qui  payent  des  dividendes  ont  donnA  une  moyenne  de 
38  dwts  11  gr.  par  tonne,  et  une  mine  qui  ne  donne 
que  1  dwt  21  gr.  à  la  tonne  est  arrivée  à  proi  é  'er  àdes 
répartitions.  Pour  montrer  combien  il  e-t  difïïci'e  de 
préciser  à  quelle  distance  de  la  surface  l'or  peut  être 
extrait,  il  est  bon  de  dire  qu'il  existe  sept  mines  en 
exploitation  dans  le  district  de  liendigo  dont  la  pro- 
fondeur varie  entre  3.000  et  3.424  pieds. 


L'ÉCONOMISTK  KUROPKliN  (supplément  hkbdomadairk,  n»  4471)1») 


'.il 


En  ce  qui  a  trait  aux  dividendes  distribués,  il 
convient  de  dire  que  l'année  1899  n'a  pas  été  aussi 
satisfaisante  que  l'année  précédente.  11  n'a  été,  en 
effet,  répa'ti  que  û(iG.8ii5  liv  >vt.,  contre  615.634  liv.  st. 
en  1898.  Voici  les  dividen'les  répartis  par  la  colonie  au 
cours  des  six  derniores  années  : 


Années 


Liv.  st.  sh.  d. 


Années       Ijiv.  st.  sh.  d. 


1894   4^9.721  10  0 

189.'>    498.507   0  0 

1896   519.695   8  0 


1897. 
1898. 
I89y. 


537.094  7  0 
6i5.634  6  0 
566.305   4  G 


Dans  le  rapport  du  Ministre  des  mines  dont  il  a  été 
que-tion  plus  haut,  on  trouve  dn'S  chiffres  intéressants 
sur  la  proilucti^'U  des  colonies  australitnnes  jusqu'à  ce 


Quantité 

Valeur 

(Colonies 

en  onces 

en  liv.  st. 

63.539.205. 

234.156.820 

14.235.285 

5ô. 96b. 498 

13.878.737 

47.:^37.656 

Nouvelle-(ialles  du  Sud.. 

12.859.745 

47.498.1  91 

Australie  Occidentale .... 

4.3.6.681 

16.446.569 

98 1.2'/ 4 

3. 738.^34 

Australie  Méridionale  

5.^4 . 670 

,2.0.  .11. 111 

Totaux  

liU.4l.J.i.97 

4<:7.194.079 

Gomme  on  le  voit,  c'est  Victoria  qui  tient  la  tète  des 
sept  colonies  pour  la  produclion  de  l'or  depuis  le  jour 
où  ce  métal  précieux  a  été  découvert,  c'eat-à-dire  de- 
puis 1801.   

L'Industrie  minière  en  Australie.  —  On  a  télégra- 
phié de  Melbourne,  res  jours  derniers,  à  la  Briiish 
Ausiralasiun,  de  Lond  es  :  «La  hausse  du  prix  du 
plomb  prodie  giandement  aux  diverses  mines  du  Bro- 
ken  Hill. 

«  L'-s  travaux  exécutés  par  la  Sulphide  Corporation 
sur  la  Central  Mine,  ont  mis  à  jour  d  importants  gise- 
ments de  minerai  de  haute  teneur.  Les  concentrateurs 
travaillent  avec  beaucoup  de  succès,  et  le  résultat  finan- 
cier du  semesire,  en  cours  sera  grandement  profitable 
•aux  actionnaires. 

«  Après  avoir  distribué  7.500  liv.  st.  à  titre  de  divi- 
dendes, la  North  Brckf-n  HiLl  Company  a  en  mains  un 
solde  di-ponible  de  prés  de  16.Û0U  liv.  st.  Le  sépara- 
teur magnétique  Janie>(m  Odling  a  été  adopté  sur  le 
Block  lu  et  par  d'dutres  m  nés.  L'extraction  se  fait 
dans  d'excellentes  c  onditions. 

<(  La  Queen  M'irgarel  Mine  a  déclaré  le  dividende 
pour  le  mois  d'août.  La  Mount  Bischoff  distribue  un 
dividende  de  17  sh.  6  d. 

"  Les  consignations  de  matte  de  cdivre  pour  compte 
de  la  Mount  Lyeli  Mine  se  sont  élevées,  pendant  les 
trois  derniers  mois,  à  2.886  tonnes. 

«  La  Emu  Buy  RaiLway  Company  émet  50  000  ac- 
tions privilégiées  portant  8  0/0  d'intérêt.  Le  produit 
de  celte  émission  est  destiné  à  fournir  le  fonds  de  rou- 
lement. » 


Notes  iniiiièrcs  d'Atstralie 

Colcbrook  Profpecting  Associalion .  Les  actionnaires  de 
cette  t '.ompaiiiue  sont  convoqués  en  assemblée  j^éiiérale  ex- 
traordinuir..  à  f.jaiicaster,  pour  le  13  septembre  prnchain,  à 
l'effei  de  staluer  sur  une  propo.-iLion  tendant  à  augmenter  le 
capital  social,  en  portant  les  96.000  actions  d'actuellement 
10  shdlings  à  Vi  sîiillings. 

Broken  HiU  Proprietnrij  Compnny,  Limited.  Un  cablo- 
grauime  de  Melbourne  annonce  que  1<  s  bénéfices  dos  six 
derniers  mois  se  sont  élevés  à  96.191  liv.  st.  et  l'aclif  net 
à  4.^8. 211  liv.  st.  Le  compte  de  profils  ot  pertes  fait  ret-sortir 
un  .«olde  bénéficiaire  de  5/3  654  liv.  st.  Une  somme  de  •M  .Hb 
livres  sterling  a  été  dépensée  pour  travaux  do  construction. 

Pendant  les  quatre  semaines  qui  ont  pris  fin  le  19  courant, 
la  production  a  été  la  suivante  (y  compris  le  rendement  du 
minerai  acheté)  :  Or  fin.  1.253  onces;  argent  fin,  b89.13l 
onces;  plomb  doux,  3.192  tonnes;  plomb  antimonieux,  71 
tonnes. 

Golden  Blochs  (T'iitapu).  Un  cablogramme  annonce  qu'un 
broyage  de  232  tonnes  de  minerai  a  produit  186  onces  d'or. 


Komata  Reef's.  Télégramme  du  Directeur  :  <•  La  formation 
traversée  au  ni  veau  n"  4  est  composée  d'éléments  difticul- 
tueix;  une  couche  de  3  pieds  de  (|uarlz  a  i-U\  traversée; 
l'analyse  du  minerai  a  donné  un  icndiment  évalué  à  14  sh. 
par  tonne.  On  espère  recouper  le  fdwa  "Wil-on  (liloti  prin- 
cipal) ù  une  distance  de  20  pieds.  A'ia  desciidi  rie  partant 
(lu  niveau  n"  3,  le  Wilson  lleef  a  une  épais-senr  de  4  pieds  et 
le  rendement  du  minerai  représente  une  valeur  de  2  liv.  st. 
10  !;li.  à  la  tonne.  » 

Great  Boulder  Proprietnry.  Un  cablogramme  du  Direc- 
teur- de  la  mine  annonce  qu'un  travers  banc  a  été  poussé  sur 
le  filon  à  94  pieds  ;'i  l'ouest  du  puits  principil,  au  niveau  de 
700  pieds.  L'épaisseur  moyenne  du  filon  (st  do  6  pieds;  le 
re'idement  de  minerai  est  de  27  dwts  à  la  lor  no;  à  117  pieds 
à  l'ouest  du  puits  principal,  auniveau  de  800  pii- ds,  l'épaisseur 
moyenne  du  filon  est  de  8  pieds  et  la  teneur  du  minerai  de 
14  dwts  par  tonne. 

Kalqoorlie  Mini,  and  Iron  Kinq.  Le  Secr'  taire  annonce 
que  l'or  obtenu  des  taili'  gs  traités  jusqu'au  6  juin  est  arrivé 
et  a  été  réalisé  pour  1.428  liv.  st. 

Great  Boulder  Perseverence.  Eîvtrait  d'un  cablogramme; 
du  Directeur  général  :  «  La  perforatrice  diamantée  a  coupé 
le  filon  Lake  View  à  une  profondeur  de  10"  pieds.  L'épais.seur 
du  filon  est  de  20  pieds.  Le  minerai  a  fourni,  à  l'analyse,  une 
teneur  moyenne  de  4  onces  4  dwts  par  tonne.  » 

Ivanhoe  Go'd  Corporation.  L9  Directeur  général  câble  : 
«  Au  niveau  do  4(0  pieds,  le  travers-banc  «  est  »  à  crrupé  le 
filon  «  est"  à  260  pieds  du  puits  Patterson.  Le  fibn  n'est  pas 
encore  traversé.  L'  s  échantillons  de  muierai  ont  donné,  sur 
3  pieds,  2  onces  8  dwts  par  tonne.  » 

Victory  [Charters  Towers)  Gold  Mining  Company  Li- 
mited. Le  rapport  des  Directeurs  pour  l'ex!  rrice  clos  le 
30  avril  dernier  et  approuvé  par  l'assemblée  générale  des 
acionnaires  tenue  le  21  juin  dernier  à  Syiluf^y,  constate  qu'il 
a  été  broyé  1.84 1  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  2.670' 
onces  d'or,  réalisées  pour  8.ii97  liv.  st.  Le  traitement  de 
3.0n5  tonnes  de  résidus  a  donné  1.612  onces  d'or,  d'une 
valeur  de  2.79^^  liv.  st.  Le  compte  de  profits  et  pertes  accuse 
un  solde  bénéficiaire  de  5.538  liv.  st. 

Star  of  the  East.  Le  Directeur  de  la  mine  télégraphie  que 
l'usine  à  cyanuration  fonctionne  maaitenant  et  traite 20  tonnes 
par  jour. 

Npv;  Queen.  Un  cablogramrne  annonce  que  lepai^seur  du 
fdon  au  niveau  de  1.455  pieds  est  de  3  p  eds  et  que  la  forma- 
tion présente  des  caractères  généraux  d'am  'dioralion. 

Golden  Link.  Cablogramme  du  Dire.'teur  de  la  mine  : 
«  Puits  prii  c  pal  Link;  recoupé  le  filon  à  927  pieds;  exten- 
sion et  valeur  du  mujerai  non  encore  déterminées  ». 

Bonnie  Dundee .  Un  cablogramme  annonce  qu'un  broyago 
do  157  tonnes  de  minerai,  provenant  du  'Victoi  v  Reof,  a  pr-o- 
duit  247  oncts  d'or.  Les  perforatrices  ont  été  mises  en  maiche 
dans  le  puits  vertical  n»  2. 

Cosmopohtnn  Proprielary  Limited.  Los  Directeurs  de 
cette  Compagnie  viennent  de  déclarer  un  dividende  de  six 
pence  par  action. 


DE  LA  PRESSE  Al^GLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  du  Transvaal  et  les  capitalistes.  - 

Personne  n'ignore,  dit  ÏAfricnn  Bevieu-,  de  Londres, 
que  nombre  de  maisons  sud-africaines  f. ^nt  tous  leurs 
efforts,  en  ce  moment,  pour  se  procurer,  dans  l'Afi  ique 
australe ,  des  propriétés  d'avenir  qu'elles  pourront 
lancer  sur  le  marché  dans  des  conditioiis  favorables, 
aussitôt  que  les  troubles  politiques  auront  piis  fin. 
C'est  pourquoi  on  trouve  à  Cape  Town,  de  même  que 
dans  d'autres  centres  du  Sud  de  l'Afrique,  des  per- 
sonnes qui  ramasserit  les  »  options  »  de  tontes  sortes. 
Or,  pour  les  capitalistes  européens  qui  désireraient 
profiter  de  la  stagnation' actu^  lie  pour  s'iniéresser  à  ce 
qui  va  se  passer  au  Transvaal,  il  n'est  pas  sans  intérêt 
d'indiquer,  dit  notre  confrère  anglais,  un  ou  deux 
champs  d'or  transvaaliens. 

Le  district  de  Zoutpansberg  fera  certainement  beau- 
coup parler  de  lui.  C'est  là  où  ont  eu  lieu  l^s  premières 
découvertes  d'or  au  Sud  de  l'Afrique,  et  les  prospec- 
tions auxquelles  on  s'est  livré  ensuite  ont  prouvé  qu'il 
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existait  là  des  quantités  de  minerai  aurifère.  D'autres 
minéraux  existent  aussi  dans  cette  partie  du  Trans- 
vaal,  mais  il  est  certain  qae  c'est  l'or  dont  on  s'occu- 
pera tout  d'abord  et  dont  l'existence  a  été  prouvée  sur 
une  étendus  considérable.  Très  vraisemblablement  ce 
métal  se  trouve,  dans  les  parties  du  pays  minéralisées, 
aussi  permanent  en  profondev-r  qu'il  l'est  à  la  surface. 
Des  personnes  autorisées  fondent  les  plus  grandes  espé- 
rances sur  ce  district,  et  il  est  certain  que  les  capitaux 
trouveront  à  s'utiliser  là.  Le  minerai  aurifère,  dans  le 
Zoutpansbcrg ,  s'allie  à  l'antimoine  que  l'on  trouve 
d'une  façon  plus  ou  moins  permaeente  sur  une  lon- 
gueur de  40  à  50  milles,  et  ce  minerai  pourra  être  facile- 
ment travaillé  non  seulement  pour  l'or,  mais  encore  pour 
les  autres  minéraux  qu'il  contient.  Ce  qui  est  certain, 
c'est  que  ceux  qui  ont  acquis  des  propriétés  dans  ce 
district  les  ont  cons^  rvées  en  dépit  de  toutes  les  appré- 
ciations défavorables,  et  c'est  pourquoi,  tous  ceux 
qu'intéressent  les  entreprises  sud-africaines  auront 
raison  d'examiner  les  chances  spéciales  que  leur  offre 
le  district  de  Zoutf)ansb>^rg. 

Une  autre  contrée  d'avenir  est  aussi  le  Swaziland, 
dans  la  partie  «  est  »  du  Transvaal.  Le  contrôle 
qu'exerçaient  sur  ce  pays  et  les  Boers  et  les  Anglais,  et 
qui  valait  à  cet  Etat  indigène  des  complications,  n'a 
pas  servi  à  établir  sa  richesse  ;  au  contraire,  il  a  fait 
que  le  public  britannique  s'est  constamment  éloigné  de 
lui.  Et  cependant,  dans  sa  partie  basse  de  montagnes, 
c'est-à-dire  près  dp  la  côte,  on  a  découvert  des  couches 
considérables  de  charbon.  La  qualité  de  ce  charbon  a 
été  déclarée  très  bonne,  et  un  trafic  important  de  ce 
combustible  peut  s'étabMr  entre  le  Swaziland,  Delagoa- 
Bay  et  la  Côte  cest».  On  a  trouvé  de  l'or  dans  plu- 
sieurs des  concessions  qui  partagent  le  pays,  de  l'étain 
également,  mais  les  filons  de  ce  dernier  métal  n'ont  pas 
encore  été  nettement  définis.  De  plus,  à  part  ces  miné- 
raux, le  Swaziland  est  riche  au  point  de  vue  de  l'agri- 
culture, et  comme  la  population  indigène  est  peu  im- 
portante, il  s'ensuit  que  nombre  de  Compagnies,  dans 
ce  pavs,  détiennent  des  concessions  et  des  terrains 
qu'elles  ont  obtenus  à  des  prix  bien  au-dessous  de 
leur  valeur  intriosèque. 

On  pourrait  encore  indiquer  les  districts  de  Barber- 
ton  et  de  Zeerust.  C'est  dans  le  district  de  Barberton 
que  l'on  trouve  la  fameuse  mine  de  Sfieba.  Les  dépôts 
d'or  sont  irréguliers  ici,  et  il  faut  procéder  à  beaucoup 
de  travaux  de  prospection  avant  que  la  valeur  d'une 
mine  soit  prouvée  ;  mais  il  y  aura  place  quand  même 
pour  quelques  petites  Compagnies  ou  pour  des  mineurs 
particuliers  aussitôt  que  tous  les  impôts  vexatoires  au- 
ront été  abolis  et  que  l^.s  conditions  de  travail  se  se- 
ront améliorées.  Les  conditions  moins  chères  de  l'exis- 
tence occasionneront  certainement  un  examen  plus  ap- 
profondi des  lieux,  et  il  est  probable  que  le  district  de 
Barberton,  sous  un  nouveau  régime,  deviendra  de  nou- 
veau florissant. 

Ceux  qui  ne  &'intéress?nt  pas  seulement  qu'à  l'or, 
pourront  porter  leur  attention  sur  le  charbon,  qui 
existe  en  quantités  partout  au  Transvaal  et  sur  les  mines 
de  plomb  argentifère  du  district  de  Marico,  à  l'ouest, 
près  de  Mafeking.  Jusqu'à  présent,  les  difficultés  et  les 
dépenses  de  transport  ont  empêché  l'exploitation  des 
riches  dépôts  de  plomb  que  l'on  connaît  dans  ce  dis- 
trict ;  mais  un  petit  chemin  de  fer  ouvrirait  le  pays,  qui 
est  très  riche  aussi  sous  le  rapport  de  l'agriculture.  Ce 
chemin  de  fer  permettrait  d'envoyer  la  galène  au  bord 
de  la  mer,  où  on  pourrait  la  traiter  avec  profit.  On  ne 
sait  rien  encore  de  la  valeur  exacte  de  ces  mines  de 
plomb,  mais  on  peut  dire  que  le  minerai  existe  en  cou- 
ches importantes  tout  près  de  la  surface,  et  que  si  ces 
couches  persistent  en  profondeur,  elles  pourront  four- 
nir une  exploitation  importante.  On  a  trouvé  aussi  du 
plomb  argentifère  sur  le  plateau  de  Middelburg,  à 
l'ouest  de  Johannesburg  ;  mais,  là  encore,  les  difficul- 
tés et  les  dépenses  de  transport  ont  empêché  toute  ex- 
ploitation. Bref,  de  ce  qui  vient  d'être  dit,  il  s'en- 
suit que  l'or  n'est  pas  le  seul  minerai  que  fournisse 
abondamment  le  'Transvaal.  Toutefois,  il  ne  faudra 
pas  créer  de  Compagnies  nouvelles  sans  que  la  valeur 


de  leurs  propriétés  soit  bien  prouvée,  et  il  conviendra 
de  procéder  avec  méthode  afin  d'éviter  tout  embarras. 


Le  Retour  des  Mineurs  à  Cape-Town.  —  Notre 

confrère  de  Londres,  VAfrican  Review,  dit,  à  la  date 
du  28  juillet,  que  c'est  avec  un  vif  regret  qu'il  apprend 
que  les  représentants  des  mines  qui  avaient  été  auto- 
risés précédemment  par  lord  Roberts  à  venir  à  Johan- 
nesburg ont  reçu,  la  semaine  dernière,  et  du  généralis- 
sime, l'ordre  de  retourner  au  Cap.  Il  tant  se  souvenir, 
dit  YAfrican  Rtvieic,  qu'aussitôt  que  Pretoria  a  été 
occupée,  on  a  annoncé  qu'il  serait  i)ermis  à  environ  500 
repré.sentants  de  mines  ou  de  maisons  commerciales  à 
revéhir  à  Johannesburg.  Cette  permission,  toutefois, 
fut  modifiée  par  la  suite  et,  quoique  les  500  personnes 
dont  il  avait  parlé  aient  été  désignées  et  choisies,  il  fut 
notifié  que  leur  nombre  ne  pouvait  excéder  vingt.  Ces 
vingt  personnes  partirent,  mais  elles  durent  attendre, 
pendant  plusieurs  semaines,  à  Bloemfontein,  l'autori- 
sation de  continuer  leur  voyage.  Finalement,  elles 
arrivèrent  sur  le  Rand,  et  s'occupèrent  de  suite  d'ins- 
pecter les  mines  et  de  tout  pré|)arHr  en  vue  de  reprendre 
l'exploitation  aussitôt  que  possible. 

On  ignore  pourquoi  l'autori-^ation  dont  jouissaient  ces 
personnes  a  été  annulée,  mais  ce  qui  est  certain,  c'est 
qu'elles  ne  sont  plus  dans  le  Transvaal.  Il  est  impos- 
sible d'admettre,  dit  notre  confrère  anglais,  que  les 
représentants  de  r»?lément  civils  se  soient,  en  aucune 
façon,  occupés  des  opérations  de  la  guerre  en  cours,  et 
on  ne  peut  expliquer  leur  retour  au  Cap  que  par  ce 
motif,  à  savoir  :  que  lord  Roberts  considère  encore  sa 
position  dans  le  Transvaal  comme  incertaine,  et  qu'il 
ne  veut  pas  assumer  aucune  responsabilité  au  point  de 
vue  de  la  protection  des  civils. 

La  conclusion  de  ce  qui  précède  est  que  l'on  a  éprouvé 
une  sorte  de  désappointement,  attendu  que  tout  le 
monde  croyait  que  la  fin  de  la  guerre  était  proche,  et 
que  le  moment  n'était  pas  éloigné  où  la  pacification  du 
pays  permettrait  à  un  grand  nombre  de  résidents  de 
revenir  à  Johannesburg.  En  attendant,  la  situation  des 
réfugiés  dans  toutes  les  villes  de  la  côte  empire,  et  la 
détresse  est  telle  en  certains  endroits,  qu'il  est  néces- 
saire de  faire  appel  à  la  charité.  Autant  que  l'on  en 
peut  juger  par  ce  qui  se  passe,  dit  en  conclusion  VAfri- 
can Review,  il  ne  semble  pas  que  l'on  puisse  encore 
entrevoir  la  fin  da  la  guerre,  et  l'attente  dans  laquelle 
on  est  resté  depuis  quelques  mois  devra  se  prolonger. 
C'est  pourquoi  les  mineurs  qui  avaient  l'intention  de 
retourner  au  Sud  de  l'Afrique  doivent  bien  se  per- 
suader que  leur  présence,  dans  ce  pays,  n'est  pas 
encore  nécessaire. 


Inondation  des  Mines.  —  Le  correspondant  à  Johan- 
nesburg du  Daily  Telegraph  envoie  à  ce  journal  des 
renseignements  dont  nous  résumons  ici  une  partie  : 

L'inondation  des  mines  est  une  question  très  sérieuse, 
dit-il.  On  n'est  pas  d'accord  sur  le  laps  de  temps  qu'il 
faudra  pour  les  assécher  et  sur  les  effets  de  l'inonda- 
tion. On  a  dit  que  l'on  pom-rait  arriver  à  l'assèchement 
entre  six  semaines  et  trois  mois.  Dans  des  conditions 
normales,  cette  opération  ne  présenterait  aucune  diffi- 
culté; mais,  actuellement,  il  est  très  difficile  de  se  pro- 
curer des  hommes  pour  diriger  les  machines  d'épuise- 
ment, et  il  est  également  très  difficile  de  se  procurer 
des  employés  indigènes. 

En  ce  moment  (29  juin)  l'exploitation  aurifère  est 
interdite.  Cependant,  le  mines  dont  les  pompes  ont 
fonctionné  pendant  toute  la  durée  de  la  guerre  peuvent 
continuer  leurs  travaux  d'assèchement.  Il  est  incontes- 
tablement beaucoup  plus  intelligent  d'employer  à  effec- 
tuer ces  travaux  le  peu  de  main  d'œuvre  qu'on  peut  si 
difficilement  se  procurer,  au  lieu  de  l'éparpiller  inuti- 
lement sur  l'immense  étendue  des  champs  aurifères, 
ï^es  renseignements  suivants  permettent  de  se  faire 
une  idée  de  la  quantité  d'eau  accumulée  dans  les  diffé- 
rentes parties  du  Rand. 

Mine  Lancaster.  Puits  Botha  Reef.  Cette  partie  de  la 
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mine  donne  200.000  -gallons  d'eau  environ  par  jour. 
L'eau  est  actueilemont  à  800  pieds  Ue  la  surface.  Il 
faudra  si.K  semaines  pour  asséclier  la  mine. 

Pvinccss  et  lioodrpoorl  Central.  Le  matériel  de 
pompes  dans  ces  deux  mines  a  fonctionné  pendant  la 
;^uerre.  Elles  donnent  environ  130.0UO  gallons  d'eau 
par  jour. 

Consolidated  Main  Reef.  L'eau,  dans  l'ancien  puits 
ouest,  est  à  90  pieds  de  la  surface  et  à  00  pieds  de  la 
surface  dans  le  nouveau  puits  ouest. 

Les  pompes  ont  fonctionné,  dans  cette  mine,  jus- 
qu'au mois  d'avril  dernier. 

Ferreira  Deep.  Dans  un  puits  qui  mesure  environ 
2.700  pieds  de  profondeur,  il  y  a  actuellement  400  pieds 
d'eau.  ^(>~tte  mine  a  été  asséchée  par  le  Gouvernement 
transvaalien.) 

Treasury.  Dans  le  puits  1,  d'une  profondeur  de 
1.232  pieds,  il  y  a  900  pieds  d'eau  ;  dans  le  puits  n»  2, 
qui  mesure  une  profondeur  de  500  pieds  sur  l'inclinai- 
son, l'eau  est  à  5G0  pieds  de  la  surface.  Les  pompes  ne 
fonctionnent  plus  depuis  le  mois  d'avril,  mais  on  va 
reprendre  incessamment  ces  travaux. 

Witwatersrand  Deep.  Il  y  a  dans  cette  mine  deux 
puits  d'une  profondeur  l'un  de  2.000  pieds,  l'autre  de 
1.800  pieds.  Dans  l'un  et  l'autre  puits,  l'eau  est  à  200 
pieds  de  la  surface.  Une  pompe  électrique  est  installée 
à  480  pieds  de  la  surface.  Il  sera  donc  nécessaire  de 
retirer  l'eau  au  moyen  de  wagonnets  jusqu'au  moment 
où  le  niveau  de  la  pompe  électrique  aura  été  atteint. 

Les  pompes  ne  fonctionnent  plus  dans  la  mine  de- 
puis l'ouverture  des  hostilités. 

Ferreira.  Cette  mine  n'es  pas  inondée  ;  elle  a  été  as- 
séchée par  le  Gouvernement. 

Wolhiiter.  Dana  un  des  puits,  l'eau  est  à  980  pieds 
de  la  surface;  dans  le  puits  principal,  elle  est  à  920 
pieds. 

May  Consolidated.  Cette  mine  donne  environ  IGO.OGO 
gallons  d'eau  par  jour.  L'eau,  dans  le  puits  incliné, 
est  à  1.000  pieds  de  la  surface.  Les  deux  niveaux  infé- 
rieurs sont  seuls  inondés. 

Geldenhuis  Estate.  Celte  raine  a  été  asséchée  pen- 
dant la  durée  de  la  gusrre. 

Angelo.  Les  pompes  n'ont  pas  fonctionné  dans  cette 
mine.  Dans  les  puits,  d'une  profondeur  de  l.aOO  pieds 
l'un  et  l'autre,  l'eau  est  actuellement  à  800  pieds  de  la 
surface. 

La  Geldenhuis  Estais  fournit  un  exemple  intéres- 
sant de  la  rapidité  avec  laquelle  les  travaux  d'exploi- 
tation pourront  être  repris. 

Les  travaux,  arrêtés  au  mois  d'octobre  1899,  ont  été 
repris  le  l^''  février  dernier,  et  il  n'a  fallu  que  huit 
jours  pour  remettre  la  batterie  de  40  pilons  en  activité. 


INFORMATIOliiS  DIVERSES 


Alaska  Trcadwcll    Gold  Mini  ug-  Company.  —  MM. 

N.  M.  Rothschild  ariil  Sons  de  Londres  annoncent  que  sui- 
Tant  avis  reçu  de  la  Banque  de  Californie,  à  Sari-Francisco, 
les  Directeurs  AcV Alaska  Treadwell  Gold  Mining  Compam/ 
ont  déclaré  un  dividende  de  37  1/2  cents  par  action.  Ce  div'i- 
dendc  a  été  mis  en  paiement  à  partir  du  28  juillet,  contre 
remise  du  coupon  n»  45.  A  Londres,  ce  dividende  est  paj'able 
u  raison  de  1  sh.  6  d.  par  action. 

Cette  même  maison  de  banque  a  mis  en  paiement,  à  partir 
du  30  juillet,  le  coupon  n»  23  dîs  actions  de  Y  Alaska  Gold 
Mining  Company,  à  raison  de  10  cents,  soit  3  sh.  par  cou- 
pure de  cinq  actions. 


Glady's  Propiietary  Gold  lUiues,  Limited.  —  Sous 
cette  dénomin;ition,  il  vient  d'être  constitué  à  Londres  une 
nouvelle  Compagnie  pour  l'exploitation  de  diverses  conces- 
sions do  mines  d'or  dans  la  République  Sud-.\fricuine. 


Urltiith  Goliiiiiltiaii  Miitcrpriso  (Coloiiiliio  llrilaïuii- 

i|ne).  —  Le  sccrflaito  di;  la  (Joinpaf^nie  c()iriMiuni(|ne  la  letln; 
suivante:  —  «  M.  1*'.  (i.  Grahara,  l'in^éniciur  Ji-.  la  iSriUsk  Co- 
lumbirr,  Enierpriae,  Limited,  esiiicluellonienl  en  (>)loinbie 
I5ritanuique  où  il  prend  des  dispositions  pour  examiner  com- 
plètement les  difTéi'enles  proprielôs  dans  lesquelleH  laCorapa 
{{nie  est  intéressée.  Une  olïro  a  déjà  été  l'aito  pour  l'un  des 
claims  les  plus  avantageux  ». 


Tiidor  Ciold  Mining  Company,  Limited.  —  Cette  Com- 
pagnie a  été  Formée  en  luin  IbO'.i  dans  le  but  d'acquérir  261. 4G 
daims,  comprenant  le  bloc  de  7t).75  claims,  mentionné  au 
rapport  du  dernier  exercice  comme  appartenant  à  la  Société 
A.  Goerz  et  C',  Limited.  Cette  dernière  avait  également, 
avant  la  constitution  de  la  Compagnie,  acquis  des  intérêts 
dans  d'autres  claims  compris  dans  la  nouvelle  aU'aire. 

La  Compagnie  a  été  constituée  sur  les  bases  suivantes  : 

Actions 

Payé  aux  propriétaires  de  261.46  claims   '<!0i).()00 

Souscrit  pour  le  capital  d'exploitation  à  30  sh.  l'une.    140. OOO 

Capital  total  émis   340.000 

Tenu  en  réserve  (libre  de  toute  option)   60.000 


Capital  nominal   400.000 

La  propriété  s'étend  au  sud  des  claims  de  la  French  Rand 
Gold  Mining  Company  et  constitue  ledeep  level  des  portions 
les  plus  riches,  autant  qu'on  peut  le  savoir,  de  la  propriété 
la  Frencli  Rand,  c'esl-à-dire  des  sections  du  centre,  et  du 
centre  vers  l'est.  Le  rendement  moyen  de  la  French  Rand, 
qui  exploite  les  séries  du  filon  Botha,  a  été  d'environ  41  sh. 
par  tonne,  et  si  la  Tudor  peut  obtenir  un  rendement  analo- 
gue, elle  devra  faire  des  bénétices  très  sati? i'aisnnts. 

On  a  l'intention  d'avoir  une  batterie  de  100  pilons,  pouvant 
être  portée,  plus  tard,  jusqu'à  150  piions.  La  vie  de  la  pro- 
priété (en  supposant  éventuellement  l'emploi  de  150  pilons) 
est  évaluée  à  vingt  cinq  ans.  La  propriété  sera  développée  au 
moyens  de  deux  puits  que  l'on  suppo.se  devoir  r<  couper  le 
Botha  Reef,  à  une  profondeur  de  2.400  pieds  environ.  Un  de 
ces  puits  avait  été  foncé  d'environ  .30  pieds,  quand  la  crise 
transvaaiienne  e^t  venue  arrêter  les  opérations.  Il  n'y  a,  en 
effet,  rien  sur  la  propriété  qui  puisse,  êire  endomuîagé  pen- 
dant la  cessation  des  tiavaux.  M.  Nass,  unticteur  général  de 
la  Lancaster  Gold  Mining  Company,  a  la  charge  de  cette 
propriété  pendant  la  guen  e. 


Rem  HeMoiaiaire  ia  larcié  fles  Mines  i'O-' 

DE  LiOrVURES 


Londres,  le  2  août  1900. 
La  tendance  générale  du  Marché  a  été  bonne  pen- 
dant toute  cette  semaine.  Les  nouvelles  du  Transvaal 
ont  été  accueillies- favorableinent;  on  s'était  peut-être 
exagéré  au  début  l'importance  de  la  reddition  du  gé- 
néral Prinslow,  mais  remis  à  ses  just^\s  proportions, 
ce  fait  n'en  a  pas  moins  produit  une  forte  impression, 
car  il  permet  d'entrevoir  davantage  la  fin  de  la  cam- 
pagne. 

En  clôture,  on  a  constaté  au  jourd'hui  quelques  réali- 
sations :  le  Stock-Exchange  devant  être  fermé  samedi 
et  lundi  prochain,  on  comprend  que  bien  des  spécula- 
teurs aient  songé  à  se  dégager. 

***  Valeurs  do  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  .V32  à  3  7/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  1/2,  au  lieu  de 
7  5/16. 

La  Transvaal  Goldfields  passe  de  1  7/8  à  2  ./.. 

***  District  du  'Witwatersrand.  —  UEast  îïand 
passe  de  7  5/32  à  7  1.5/32.  L' Angelo  se  tient  à  7  .  ., 
après  6  3/4;  la  New  Comel  renie  à.  3  ./.,  au  lieu  de 
2  13/lG. 

La  City  and  Snburbah  passe  de  5  5/8  à  5  3/8. 

La  Piincess  Estate  passe  de  1  3/8  à  1  5/8. 

La  Langlaayte  Estate  est  à  3  1/4,  au  lieu  de  3  ./. . 
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La  Simmer  and  Jack  est  à  6  11/16,  au  lieu  de  6  3/8. 

La  Jubiiw  re-ste  à  6  ./•>  au  lieu  de  5  1/2;  la  Jum- 
l^ers  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  ./.. 

La  Modrierfnruein  se  retrouve  à  10  1/4  après  9  7/8. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/4,  au  lieu  de  15  ./.. 

La  Randfontpin  est  à  9  5/32,  après  3  1/32.  La  Wor- 
cesler  reste  à  2  9/16. 

La  Robi.naon  est  à  9  1/8,  après  9  1/2. 

La  Qf^ldenkuis  Eslate  se  tient  à  6  3^4,  au  lieu  de 
G  3/8;  la  Lancaster  à  2  3/4,  su  lieu  de  2  9/16. 

La  Neio  Heriot  reste  à  6  9/16,  au  lieu  de  6  1/2. 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  au  lieu  de  3  7/8;  la 
Wolhuter  est  à  4  5/8  au  lieu  de  4  1/4. 

La  Henry  Nourse  est  à  9  ./.,  après  8  3/8;  la  Fer- 
?'e?w,  à  22  ./.,  après  21  ./.. 

La  We/nmer  reste  à  12  ./.,  au  Upu  de  11  1/2. 

La  Villfige  Main  Reef  reste  à  8  7/8,  au  lieu  de  8  1/4. 

La  Durban  Rood'^poort,  à  5  7/8  au  lieu  de  5  5/8. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  3/8,  après  3  1  /8. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  12  ./.,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Rnnd  Mines  est  à  40  1/8,  au  lieu  de  39  3/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  3/4,  au  lieu  de  4  -i/S;  la  Fer- 
reira  Diep  est  h  6  1/4,  au  lieu  de  5  7/8;  la  Robin- 
son  Deep  est  à  4  3/4,  au  lien  de  4  1/2. 

La  No  urne  D^tep  est  à  5  1/4. 

ha.  Du7'ban  Roodepoorl  Deep  restehi  ./.  après37/8; 
la.  Jumpe)-s  Deep  à  4  13/16,  au  lieu  de  4  1/4. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  3/iG,  au  lieu  2  1/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/16,  au  lieu  de  2  1/8. 

La  Dunraven  est  k  1  1/4,  au  lieu  de  1  1/8  ;  la 
Geelong  à  2  7/8,  au  lieu  de  2  3/4. 

La  Seluhwe  est  à  2  3/8,  sans  changement. 

La  Globe  and  Pkœnix  reste  à  5  ./.. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
EstaLe  se  retrouve  à  13/16,  au  lieu  de  11/16. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estale  reste  à  2  1/4,  au  lieu  de  2  ./.. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  1/2  au  lieu  de  3  5/16. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1 1/16, 

au  lieu  de  1  1/32. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  1/8,  au  lieu  de  12  1/2. 


Londres,  2  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  ferme. 


Bévue  HeMomaSaire  ia  Marcié  ies  Miaes  S'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  2  août  1900. 

Le  march-^  sud-africain  a  repris,  ces  dernit^rs  jours, 
sur  toute  la  ligoe  et  il  clôture  en  avance  sensible.  Les 
nouvelles  du  Sud  de  l'Afrique  laissent  entendre  que  la 
pacifiL-atiou,  dans  l'Etni  libre  d'Orange,  a  faituti  grand 
pas  en  avant  et  on  espère  enfin  que  nous  sommes  à  la 
veille  de  la  solution  tant  attendue. 

"Ldi  Johannesburg  Consolidated InveslmentCompany 
publie  le  télégramme  suivant  de  Johannesburg.  «  Les 
mines  et  le  matériel  du  groupe  Barnato  sont  en  bon 
état.  Les  travaux  d'épuisement  sur  la  Ginsberg,  la 
New-Crœsus,  la  Neiv- Rietfontein  Estale  et  la  Riet- 
fontein  A,  viennent  d'être  commencés.  Des  avis  en 
date  du  5  juillet  disent  que  la  Neio  Primrose  a  été 
complètement  asséchée  et  que  l'on  commence  l'épui- 
sement de  l'eau  dans  la  Glencairn. 

D'un  autre  côté,  MM.  Neumann  et  C'*  ont  reçu 
un  avis  de  leurs  mines  du  Rand  annonçant  qu'elles 


sont  en  bon  état. La  machinprie  n'a  pas  été  altérée. 
L'épuisement  des  eaux  s'effectue  sur  les  mines  lYea- 
sury,  Wolhuter,  Main  Reef.  Les  dégâts  souterrains 
sont  peu  graves. 

Dans  le  groupe  Rohinson,  les  avis  au  sujet  de  la 
Langlaagle  Estale  sont  bons,  l'état  de  la  mine  est 
excellent,  la  mine  n'a  pas  été  inondée,  i.a  Cou.pagnie 
peut  recommencer  les  travaux  imm^diaienient,  de 
même  pour  toutes  les  Compagnies  Randfonte'n. 

La  liquidation  de  fin  juillet,  à  Paris,  s'est  effectuée 
d'une  façon  très  satisfaisante,  avec  des  reports  moins 
élevés  que  lin  juin.  Voici,  comme  d'ordinaire,  la  cote 
des  reports  qui  ont  été  pratiqués  :  ■ 

Chartered,  35  et  55  centimes  ;  Bu/felsdoorn  Eslate, 
12  centimes;  Champ  d'Or,  25  centimes  ;  Charter- 
land  Goldfields,  10  centimes  ;  Consolidated  Gold- 
fields, 85  centimes  et  1  fr.  ^:5;  Consolidated  Main  Ueef, 
25  et  3c  centimes;  De  Bcers,  3  et  4  fr.  50;  Durban 
Roodepoorl  Deep,  50  et  60  centimes;  Ka>it  Rand,  75 
cetimes  et  1  fr.  25;  Ferreira,  2  fr.  50  et  3  fr.  .5''>  ; 
French  Rand,  25  et  30  centimes  ;  Geduld  Froprie- 
iary,  50  et  65  centimes  ;  Geldenhuis  Deep,  1  fr.  '«iS  et 
1  fr.  45;  Geldenhuis  Estale,  90  centim^-s  et  1  fr.  ; 
Goch  {New)j  20  et  28  centimes;  actions  Goerz  et  C'e, 
30  centimes  ;  Henderson's  Trunsvaal,  5  centimes  ; 
Kleinfonlein,  25  et  35  centime'-;  Lancaster,  8U  et  35 
centimes;  Langlaagle  Estâtes,  35  et  45  centimes  ;  May 
Consolidated,  50  et  60  centimes  ;  MnsHimédè<,  10  et 
15  centimes  ;  Mozambique,  25  et  35  centimes  ;  Oceana, 
25  centimes  ;  Neio  Primroxe,  50  et  60  centimes  ;  Rand- 
fonlein  Estâtes,  40  et  45  centimes;  lîand  Mines,  5  fr. 
et  6  fr.  50;  Robinson  Gold,  1  fr  25  et  1  fr.  50;  Ro- 
binson  Deep,  60  et  70  centimes  ;  Robinson  Ratidfon- 
tein,  2i»  centimes  ;  Sheba,  10  et  20  centimes  ;  Sim- 
mer and  Jach,  80  centimes  et  1  fr.  ;  Tra7isvaal  Con- 
solidated Land,  40  et  55  centimes  ;  Transvaal  Gold- 
fields, le  pair  et  20  centimes  ;  Vilbige  Mam  Reef, 
1  fr.  15  et  1  fr.  70  ;  Wemmer,  1  f r.  50  et  1  fr.  70  ; 
Western  Kleinfonlein,  10  et  15  centimes  ;  Zambèze, 
15  centimes. 

La  Chartered.  qui  restait  à  79  fr.,  passe  à  81  fr.  25  ; 
Rand  Mines  en  bénéficie  de  2'i  fr.,  à  1.014  fr.;  Consoli- 
dated Goldfi,elds,  192  fr.,  contre  184  fr.;  Easl  Rand, 
fr.  50,  gagnant  10  francs. 

La  BuffeLsdoorn  Estatereate  à21  fr.;  Ferreira,  ûGOfr., 
en  reprise  de  42  fr.;  French  Rand,  51  fr.  25  contre 
47  fr.  50. 

La  Geduld,  qui  était  revenue  à  117  fr.  50,  monte  à 
124  fr.,  Geldenhuis  Deep,  2(j'i  fr.  contre  240  fr.;  Gelden- 
huis Estale,  174  fr.,  en  avance  de  14  francs  ;  Xew 
Kleinfonlein,  au  même  cours  de  64  fr.;  New  Primrose, 
103  fr.,  mais  délaissée. 

La  May  Cnnsolidated.  qui  avait  fléchi,  la  semaine 
dernière,  à  107  fr.  .50,  cote  maintenant  112  fr.  50; 
Mossamédès,  22  fr.  25  ;  Mozambique.  .54  fr.  25. 

On  annonce  que  1  élargissement  delà  voie  du  chemin 
de  fer  de  Beïra  à  la  frontière  de  Rhodé  ie  était  terminé, 
et  que  les  trains  iront  directement  de  Beiraà  Salisbury 
sans  transbordement,  comme  auparavant.  Oceana, 
49  fr.  75. 

La  Randfontein  Estâtes,  qui  restait  à  75  fr.  25,  est 
passée  à  80  fr.  25  ;  Robinson  Deep,  121  fr.  5  ),  en  rt  prise 
de  7  fr.  50;  Robinaon  Gold,  230  fr.  50,  gagnant  Ibfr. 50 
d'une  semaine  à  l'autre. 

La  Neio  Steyn  Eslate  se  retrouve  à  82  fr.  50  ;  Simmer 
and  Jack,  166  fr.,  contre  157  fr.  50  ;  Transvaal  Conso- 
lidated Land,  81  fr.  25,  contre  75  fr.  50  ;  Transvaal 
Goldfields,  47  fr.  50,  contre  44  fr.  50  ;  Village  Main 
Reef, 222  fr.  50,  en  plus-value  de  16  fr.;  Wemmer,  aux 
environs  de  300  fr. 

La  Zambèze  s'échange  entre  35  fr.  75  et  36  fr.  ;  De 
Beers,  714  fr.,  en  avance  de  25  fr.  On  dit  que  cette 
Compagnie  déclarera  un  dividende  en  septembre; 
Dynamite  du  Transvaal,  34  fr.,  contre  32  fr.;  Eersle 
Fabricken  Dislillery,  15  fr.  50,  sans  affaires. 


U Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simar 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  Manica  Mining  Joui-nal,  de  Macequece  (Mozam- 
bique), publie,  sur  les  terrains  aurifères  situés  dans 
cette  partie  de  l'Afrique,  un  article  intéressant  dont 
nous  détachons  ce  qui  suit  : 

«  Dans  le  territoire  de  la  Compagnie  de  Mozam- 
bique, où  depuis  1891,  époque  de  la  découverte  des 
premières  mines  d'or,  la  tranquillité  n'a  cessé  de  ré- 
gner, où  le  travail  a  été  conduit  sans  frais  de  réclame, 
mais  régulièrement,  un  grand  nombre  de  mines  et  des 
plus  riches  sont  aujourd'hui  développées,  et  les  nou- 
velles qui  nous  arrivent  d'Europe  promettent  la  for- 
mation, à  bref  délai,  d'un  certain  nombi'e  de  Compa- 
gnies. 

(<  Cette  faveur,  dont  jouissent  les  mines  d'or  de  la 
Manica,  est  d'ailleurs  compréhensible  :  d'abord  la  loi 
minière,  très  libérale,  assure  à  chacun  la  jouissance  de 
ses  découvertes,  puis  elle  n'est  pas  onéreuse  au  ca- 
pital ;  enfin,  elle  permet  la  création  d'un  grand  nombre 
de  petites  Compagnies  qui,  toutes,  prospéreront. 

«  Dans  le  territoire  de  Mozambique,  la  main-d'ujuvre 
abonde  et  il  n'est  pas  nécessaire  de  songer  à  l'importa- 
tion coûteuse  d'ouvriers  chinois,  ruine  du  travailleur 
européen  et  du  commerce.  De  plus,  et  c'est  le  point  es- 
sentiel, il  faut  le  dire  encore,  les  syndicats  européens, 
aujourd'hui,  veulent  acquérir  les  propriétés  et  non  pas 
les  actions.  Or,  les  mines  de  Macequîce  leur  offrent 
tous  les  avantages  désirables  soit  par  le  choix  des  pro- 
priétés, soit  par  les  conditions  offertes  aux  Compagnies. 

«  En  outre,  il  a  été  établi,  à  Macequece,  un  Bureau 
des  Mines  dont  beaucoup  d'autres  centres  miniers 
seraient  jaloux  en  Europe,  car  tout  y  est  fait  pour  la 
facilité  des  prospecteurs  et  des  transactions.  Les 
échantillons  sont  analysés  gratuitement.  Quant  aux 
propriétés  enregistrées,  il  est  à  peine  besoin  de  dire 
qu'elles  sont  immédiatement  délimitées  et  que  les  titres 
en  sont  délivrés  sans  délai. 

"  cat  te  minière,  à  l'échelle  de  1/10.000%  sera  pro- 
chainement achevée.  Ce  sera  une  nouvelle  commodité 
pour  les  prospecteurs  qui  pourront  ainsi  lixer  exacte- 
ment les  propriétés  qu'ils  désireront  se  réserver,  sans 
crainte  d'empiéter  sur  des  terrains  déjà  occupés,  ou  de 
voir  surgir  ensuite  des  difficultés.  Elle  nécessite  un 
travail  énorme  qui  fait  le  plus  grand  honneur  aux 
ingénieurs  qui  l'accomplissent,  mais  qui  s'imposait, 
vu  le  nombre  de  propriétés  déjà  acquises,  et  qui  dé- 
passe aujourd'hui  le  chiffre  de  G.OOO  claims.  Dans  ces 
(3.000  claims  sont  compris  656  claims  d'alluvion,  les 
autres  renferment  des  filons. 

«  Pour  ces  dernières  propriétés,  il  a  été  délivré,  dans 
les  deux  premiers  mois  de  l'année,  79  certificats  d'ins- 
pection, c'est-à-dire  que  les  concessionnaires  avaient 
déjà  exécuté,  à  cette  époque,  les  travaux  nécessaires 
annuellement,  aux  termes  de  la  loi  minière,  pour  la 


délivrance  du  certificat  d'inspection  qui  donne  droit  à 
l'obtention  de  nouvelles  licences  de  prospection  et  à  la 
démarcation  de  nouvelles  propriétés. 

«  Dans  les  mois  de  janvier  et  février,  il  a  été  déli- 
mité 530  claims,  ce  qui  démontre  l'activité  du  champ 
minier. 

«  De  nombreux  prospecteurs  explorent  la  région  mi- 
nière malgré  les  hautes  herbes  qui,  en  cette  saison, 
gênent  leurs  recherches.  >- 

Notre  confrère  ajoute  que  dans  les  propriétés  nou- 
vellement délimitées  l'analyse  de  certains  spécimens 
de  quartz  a  accusé  une  grande  teneur  aurifère;  aussi 
les  travaux  de  développement  de  ces  filons  ont- ils  été 
immédiatement  commencés.  » 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  soumission  du  général  Prinslow  n'a  pas  eu  toutes 
les  conséquences  que  l'on  en  espérait.  Le  commandant 
OUivier,  par  exemple,  qui  a  i)u  s'échapper  des  collines 
de  Bethléem  avec  environ  1.500  hommes,  a  informé  le 
général  anglais  Bruce  Hamilton  qu'il  ne  se  considère 
pas  comme  lié  par  l'offre  du  général  Prinslovv  de  se 
rendre  avec  toutes  ses  forces,  et  qu'il  a  l'intention  de 
continuer  la  guerre.  Il  se  trouve  entre  Harry-Smith  et 
Newmarket  et  serait  poursuivi  par  le  général  Rundle. 
D'autre  part,  on  n'est  pas  encore  venu  à  bout  de 
De  Wet.  On  a  dit  pourtant  qu'il  était  enveloppé  près  de 
Rcitzburg,  mais  on  apprend  maintenant  qu'il  a  com- 
mencé à  passer  le  Vaal.  Ce  qui  semble  certain,  c'est 
que  les  Anglais  paraissent  vouloir  en  finir  au  plus  vite. 
On  se  montre  impatient  à  Londres.  Aussi,  lord  Kitche- 
ner  a-t-il  pris  la  direction  personnelle  des  opérations 
sur  le  Vaal  contre  De  Wet  qui  se  trouverait  avec  le 
président  de  l'Etat  Libre  d'Orange,  M.  Steijn,  à  Scho- 
vans  drift. 

Si  le  général  De  Wet  est  obligé  de  capituler,  on  en 
aura  fini  avec  la  grande  résistance  dans  l'Etat  Libre. 
Mais  le  pays  sera-t-il  pacifié  ?  On  laisse  entendre  qu'à 
la  guérilla  succéderait  la  chouannerie  proprement  dite, 
les  coups  de  mains  individuels  ;  mais  presque  toutes 
les  forces  anglaises  pourraient  opérer  dans  le  nord  du 
Transvaal.  C'est  cet  endroit  qui  est  la  base  d'opérations 
des  Boers.  En  attendant,  les  attaques  contre  les  trains 
sont  signalées  de  divers  côtés  encore,  et  au  dernier 
moment,  une  dépèche  du  général  Roberts  laisse  en- 
tendre que  la  garnison  d'Jiilands  River,  sous  les  ordres 
du  lieutenant-colonel  Hoare  aurait  été  prise  par  le 

général  boer  Delarey,  après  dix  jours  de  résistance  

D'un  autre  côté,  le  général  anglais  llamilton  aurait 
abandonné  Rustenberg  pour  secourir  Baden-Powell 
menacé  par  Delarey  qui,  en  apprenant  l'arrivée  de 
secours  a  fait  vote-face  et  a  attaqué  la  garnison 
d'Elands  River...  Les  journaux  anglais  se  montrent 
très  impressionnés  par  ces  nouvelles. 

Le  président  Kriigcr  et  le  général  Botha  ont  lancé 
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une  proclamation  flans  laquelle  ils  déclarent  qu'ils 
indemniseront  les  burghers  des  dégâts  commis  dans 
les  fermes  par  les  Anglais,  àcondiliou  que  les  fermiers 
restent  dans  leurs  commandos.  On  annonce  que  l'on  a 
découvert  à  Lourenço-Marquès  une  grande  quantité  de 
produits  pour  la  fabrication  d'explosifs  à  bord  d'un 
navire.  Ils  étaient  étiquetés  :  «  désinfectants  ».  Ils 
étaient  consignés  aune  maison  de  la  ville  à  destination 
du  Transvaal.  La  découverte  est  due  à  un  incendie  qui 
s'est  déclaré  à  bord. 

A  Pretoria,  les  Anglais  ont  condamné  à  l'exil  de  nom- 
breux habitants  qui  avaient  outragé  ou  maltraité  des 
sujets  anglais  avant  ou  pendant  laguerre.  Pour  l'un  des 
condamnés  la  durée  de  l'exil  sera  de  25  ans. 

Un  incident  vient  de  se  produire  à  Londres. 

Lorsque  Je  Gouvernement  boer  a  quitté  Bloemfon- 
tein  pour  se  réfugier  à  Pretoria,  il  a  laissé  derrière  lui 
une  grande  quantité  de  correspondances  qui  ont  été 
examinées  sur  place  par  les  autorités  britanniques  et 
dont  une  partie  a  été  transmise  au  Colonial  Office. 

On  y  trouva,  parait-il,  des  lettres  écrites  par  des 
hommes  politiques  anglais,  par  des  membres  même 
du  Parlement.  Les  élections  sont  très  j^roches;  le  parti 
conservateur  ne  pouvait  manquer  de  grossir  le  scan- 
dale. M.  Chamberlain,  interroge,  a  déclaré,  en  «éance 
de  la  Chambre  des  Communes,  qu'il  allait  dire  toute  la 
vérité.  Et  il  a  reconnu  avec  empressement  qu'en  effet 
on  avait  trouvé  à  Bloemfontein,  outre  des  documents 
datant  d'avant  l,i  déclaration  do  guerre,  la  copie  de 
deux  lettres  qui  auraient  été  écrites  par  un  membre  du 
Parlement  anglais.  Le  Gouvernement  de  la  Reine  a, 
'de  plus,  en  sa  possession  une  lettre  et  un  extrait  de 
lettre  qui  auraient  été  écrits  par  deux  autres  membres 
du  Parlement  Une  de  ces  deux  lettre»  avait  été  écrite 
avant  la  guerre  et  l'autre  était  une  demande,  conçue 
sous  une  forme  critiquable,  d'information  relative  à  la 
mise  en  vigueur  de  l'état  de  siège. 

M.  Chamberlain  a  conclu  qu'à  son  point  de  vue  per- 
sonnel, les  lettres  attribuées  à  des  sujets  britanniques 
habitant  l'Angleterre  ne  devaient  pas  être  taxées  de 
haute  trahison.  Mais  ce  ne  sont  pas  des  lettres  que  pou- 
vaient décemment  écrire  des  sujets  britanniques  à  un 
moment  où  le  Gouvernement  était  engagé  dans  des  né- 
gociations difficiles.  Ces  lettres  seront  envoyées  à  leurs 
auteurs  présumés,  auxqui-ls  on  demandera  s'ils  dési- 
rent des  explications.  Le  Gouvernement  attendra  leur 
réponse  avant  de  décider  si  elles  doivent  être  publiées. 

Tous  les  journaux  ont  commontéen  termes  énergiques 
les  débats  de  la  Chambre  des  Communes  au  sujet  de 
ces  lettres.  Les  commentaires  des  journaux  conserva- 
teurs ont  été  excessivement  violents.  Les  députés  im- 
pliqués dans  cet  incident  sont  traités  de  traîtres.  Seuls, 
un  ou  deux  journaux  libéraux  ont  fait  exception. 

A  la  séance  de  la  Chambre  des  Communes  du  1  août, 
et  en  réponse  à  une  question  qui  lui  avait  été  posée, 
M.  Chamberlain  a  annoncé  qu'il  avait  consulté  le 
Canada  et  l'Atistralie  au  sujet  des  grandes  lignes  du 
règlement  de  la  question  sud-africaine.  Ces  colonies  se 
trouvt^nt  d'accord  avec  le  Gouvernement  anglais  pour 
préconiser  l'anBexion  et  l'établissement  d'un  Gouver- 
nement soutenu  par  l'armée  dans  l'espoir  que,  plus 
tard,  on  pourra  donner  aux  deux  nouvelles  colonies  un 
Gouvernement  représentatif  autonome. 

Au  Cap,  le  boycottage  des  marchandises  anglaises, 
par  les  Alrikanders,  s'étend,  mais  ceux  qu'il  a  à  sa 
tête  ne  paraissent  pas  s'entendre  en  affaires  commer- 
ciales,'et  le  commerce  n'en  a  pas  encore  beaucoup 
souffert. 

La  mission  boer,  comprenant  MM.  Fischer,  Wolma- 
rans  et  Wessels,  est  arrivée  mercredi  à  P)erlin,  accom- 
pagnée du  docteur  Leyds. 

Le  secrétaire  des  envoyés  boers  a  informé  un  repré- 
sentant du  Lok<ilnnz''iger  ({ue  la  visite  n'avait  aucun 
caractère  officiel,  ni  l'empereur  ni  le  comte  de  BiUow 
n'étant  en  ce  moment  à  Berlin.  La  mission  partira 
pour  Saint-Pétersbourg  dans  quelques  jours. 


The  Pranco-Affican  Exploration  and  Investraent  G* 

LIMITED 


La  cinquième  assemblée  générale  annuelle  de  cette 
Société  a  eu  lieu  le  25  juillet  à  Londres,  sous  la  prési- 
dence de  M.  William  Hillel  Bernardina,  président  du 
Conseil  d'administration. 

Aussitôt  la  séance  déclarée  ouverte,  le  secrétaire  de 
la  Société,  M.  W.  Cecil  Stronge,  a  lu  l'avis  de  convoca- 
tion qui  avait  été  adressé  aux  actionnairas.  Le  Prési- 
dent prit  ensuite  la  parole  et  s'exprima  ainsi  : 

«  Messieurs,  les  comptes  que  vous  avez  sous  les  yeux  cou- 
vrent une  période  de  15  mois,  du  30  septembre  1898  au  31  dé- 
cemln-e  1899. 

«  Comiûe  nous  l  avons  expliqué  dans  une  circulaire  aux 
actionnaires  à  la  date  du  18  décembre  dernier,  le  soulève- 
ment politique  dans  l'Afrique  du  Sud  a  contraint  la  Société 
à  transporter  ses  bureaux  à  Cape-Town,  et  à  ce  sujet  je  dois 
attirer  votre  attention  sur  une  erreur  de  plume  qui  s'est 
«lisséo  dans  le  rapport  de  votre  Directeur  qui  dé^igne  comme 
banquier  de  la  Société  la  National  Bank  vfihe  South  Afri- 
can  Republic.  Or,  à  l'exception  de  quelques  livres  sterling 
seulement  qui  ont  été  laissées  dans  cette  lîanque  à  .lohannes- 
burg  pour  empêcher  que  le  compte  ne  soit  fermé,  la  totalité 
dos  fonds  de  la  Société  ont  été.  au  moment  opportun,  et  par 
les  soins  de  ia  Direction  locale,  transférés  à  la  Banh  of 
Afnca  à  Gape-Town.  Cette  résolution  des  Directeurs  était 
tout  à  fait  justifiée,  et  elle  allait  au-devant  des  risques  que 
pouvait  faire  naître  la  situation  politique. 

<■  Tout  ce  qui  se  rapporte  au  translert  des  bureaux  de  la 
Société  à  l'.ape-Town  a  dû  être  ellectué  au  plus  vite  aussi- 
tôt la  déclaration  de  guerre  faite  par  les  deux  anciennes  Ré- 
publiques, et  c'est  pourquoi  nous  n'avons  pu  avoir  ni  noR 
documents,  ni  nos  livres  transportés  à  temps  pour  procéder, 
comme  à  l'ordinaire,  à  la  vérilicalion  des  comptes  a  la  date 
du  30  septembre. 

«  Saisissant  cette  occasion,  je  crois,  Messieurs,  qu'il  sera 
préférable,  à  l'avenir,  d'arrêter  nos  livres  au  31  décembre  de 
chaque  année,  ce  qui  est  plus  rationnel.  Kn  principe,  —  il  est 
vrai  que  c'est  une  opinion  personnelle,  — j'estime  que  toutes  les 
Sociétés,  sans  exception,  devraient  adopter  l'aunée  légale, 
c'est  à-dire  celle  qui  part  du  1"  janvier  pour  linir  au  31  dé-- 
cembre  suivant. 

«  Les  quinze  mois  que  nous  avons  exceptionnellement 
compris  dans  notre  bilan,  au  lieu  des  douze  mois  ordinaires, 
ont  â  supporter  les  charges  extraordinaires,  les  dépenses  de 
bureau,  les  impôts,  etc.,  pour  les  trois  mois  en  plus. 

«  Vous  observerez  que  durant  cette  période  de  quinze  mois, 
la  Compagnie  a  réalisé  un  profit  total  de  16.0:^8  iiv.  st.  11  sh. 

1  denier.  Sur  ce  montant  nous  avons  prélevé,  pour  déprécia- 
tion de  notre  actif,  la  somme  considérable  de  10. .IS?  liv.  st. 
G  sh.  (3  d.  Mais  si  vous  comparez  les  cours  du  31  décem- 
bre et  ceux  de  ce  jour,  vous  verrez  que  cette  dépréciation  a 
été  déjà  recouvrée. 

«  En  effet  :  Nous  possédions,  au  31  décembre,  175  actions 
Rand  Mines,  dont  le  coui's  était  alors  31 1/8  liv.  st.  Or,  nous 
en  avons  vendu,  depuis,  100  à  40  liv.  st.  Nos  (iOO  actions 
Glen  Deep,  (pai  t'Iaient  à  3  1/2,  sont  maintenant  à  4  3/8  ;  nos 
300  Kniphts  Central,  qui  cotaient  1 1:>/1G,  se  traitent  à  a  5/8; 
nos  iiOO  Wemmer,  qui  se  tenaient  à  9  1  '2,  sont  à  11  1/2; 
nos  2.50  South  Afvican  Oold  Trust,  qui  étaient  à  'i  3/4,  son! 
à  6  3/4.  Parce  qui  précède,  vous  pouvez  vous  rendre  compte 
(jue  la  somme  importante  amortie  au  31  décembre  vous  est 
déjà  rentrée.  Et  je  crois  pouvoir  dire  que  tout  le  reste  de 
notre  actif  a  également  ])rogrcssé. 

»  Je  dois,  maintenant,  passer  en  revue  divers  chapitres  de 
notre  bilan  : 

«  Débiteurs  divers  à.  Johannesburg.— C&  chapitre  n'a  pas 
été  sans  inquiéter  votre  Conseil,  eu  égard  à  la  crise  financière 
qui  s'est  produite  avant  le  commencement  des  hostilités. 
Mais  je  suis  heureux  de  vous  dire  que  ces  comptes  sont  ren- 
trés en  temps,  et  vous  pouvez  voir,  dans  le  bilan,  que  le 
montant  des  comptes  en  suspens  est  revenu  de  9.566  liv.  st. 

2  sh.  2  d.,  somme  à  laquelle  ils  se  tenaient  en  1898.  à  2.061 
livres  sterling  6  sh.  7  d.  au  31  décembre  dernier.  Nous 
savons,  d'autre  part,  que  cet  argent  est  en  sécurité  à  Johan- 
nesburg. 

«  Terrains.  —  Je  n'ai  pas  besoin  de  vous  dire  que  j'entre- 
vois une  forte  augmentation  des  terrains  que  nous  possé- 
dons. Il  est  raisonnable  d'admettre,  eu  effet,  que  les  prix  des 
terrains  qui,  l'année  dernière,  avaient  partout  fléchi,  alors 
que  le  Transvaal  était  sous  un  régime  de  despotisme,  remon- 
teront considérablement  lorsque  tout  le  pays,  pacifié,  sera 
régi  par  un  Go"uvernement  éclairé.  11  est  vrai  qu'une  certaine 
proportion  des  dépenses  de  guerre  devra  être  romboursée 
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par  les  ilinix  ancu-nnes  Hôpubliques,  niais  les  cliartîes  qui 
résuUoront  île  celle  cireonslanco.  soronl  équitables  et  non 
écrasantes.  De  c.ula  vous  pouvez  êlro  sûrs,  en  dépit  de  tout 
ce  que  peuveul  diie  les  ennemis  do  rAnf;leten-o. 

«  Tous  c^ux  qui.  alors  que  le  Transvaal  était  sous  lo  bon 
plaisir  de  l'oli^'irchio  de  Pretoria,  ne  voulaient  pas  acheter  do 
terrains  dans  co  pays,  si  ce  n'est  à  des  pri.\  considérablement 
dépréciés,  eoininencont  maintenant  ii  venir,  d'jsireux  de  pro- 
céder il  des  placements  sous  la  (iroteclion  du  drapeau  britan- 
nique. Déjà  nous  a,vons  re<:u  de  nombreuses  demandes  au 
sujet  de  nos  terrains  à  bâtir  de  llondepoort,  mais  nous  préfé- 
rons attendre,  surtout  parce  que  nous  savons  que  c'est  là  le 
désir  de  nos  actionnaires.  La  dernière  vente  que  nous  avons 
consentie  à  Koodepoort,  se  rapportait  à  un  «  terrain  à  bâtir  », 
qui  a  été  cédé  pour  IW  livres  sterling. 

«  Les  temps  troublés  que  noiis  avons  eus  à  traverser  l'an- 
née dernière  en  communauté  avec  les  autres  entreprises  sud- 
africaines,  par  suite  du  soulèvement  politique,  n'ont  pas  été 
sans  causer  beaucoup  d'inquiétude  à  votre  Conseil  d'adminis- 
tratiou,  mais  je  ne  crois  pas  employer  une  figure  de  rhétori- 
(|ue  en  avançant  qu'aucun  cataclysme  semblable  n'aura  jamais 
heu.  à  l'avenir,  dans  l'Afrique  du  Sud. 

«  Lorsque  viendra  la  paix  bienfaisante,  nous  pourrons 
compter  sur  la  stabilité  des  entrepri-^es  commerciales,  et  sur 
des  résultats  qui  récompenseront  ceux  qui  ont  si  patiemment 
attendu  le  rendement  que  devront  leur  procurer  leurs  place- 
ments. 

■  «  Maintenant  que  je  vous  ai,  Messieurs,  exposé  clairement 
la  situation,  jo  vous  demanderai  d'approuver  le  rapport  du 
Directeur  et  le  bilan.  Mais,  auparavant,  je  suis  prêt  à  répon- 
dre à  toutes  les  questions  que  vous  pouvez  désirer  m'adresser.  » 

(Après  ce  discours,  les  résolutions  suivantes  ont  été 
adoptées  à  Vunanimilé  : 

l"  Proposée  par  le  Président,  et  appuyée  par  M.  Koch  :  «  Le 
rapport  du  Conseil  d'administration,  ainsi  que  le  bilan  au 
31  décembre  189'J,  les  deux  soumis  aux  actionnaires,  sont  ap- 
prouvés »  ; 

2»  Proposée  par  M.  Fitz  Wygram,  et  appuyée  par  M.  A. 
Cohen:  «  Que  M.  W.  H.  Berlandina  soit  réélu  directeur  de 
la  Compagnie  «; 

8°  Proposée  par  M.  A.  Cohen,  et  appuyée  par  M.  E.  E.  Ber- 
landina :  «  Qu'il  s-oit  attribué  à  MM.  Broads,  Patterson 
and  C°  la  somme  de  39  liv.  st.  7  sli.  6  d.  comme  rémunéra- 
tion pour  la  vérification  des  livres  de  la  Compagnie,  et  pour 
l'établissement  des  comptes  au  31  décembre  1899  »  ; 

4°  Proposée  par  M.  A.  Cohen  et  appuyée  par  M.  Koch  :  «  Que 
MM.  Broad,  Patterson  and  C°  soient  réélus  commisssaires 
des  comptes  de  la  Compagnie  pour  l'exercice  en  cours.  » 

L'assemblée  a  ensuite  pris  fin  mais,  avant  de  se  sé- 
parer, les  actionnaires  ont  tenu  à  voter  des  remercie- 
ments au  Président  de  la  Société. 
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Sous-Dis'rict  de  Nelson.  —  La  ville  de  Nelson  qui 
donne  son  nom  à  ce  sous-district  minier  est  le  centre 
d'alïaires  le  plus  important  de  l'intérieur  de  la  pro- 
vince. A  quelque  distance  est  établie  la  fonderie  de 
rainerais  connue  sous  le  nom  de  Hall  Mine  Smelter. 

En  1898,  le  tarif  pour  le  traitement  des  minerais  était 
de  10  à  16  dollars  par  tonne.  A  la  même  époque,  les 
prix  payés  par  cette  usine,  pour  les  différents  métaux, 
ont  été  les  suivants  : 

Cuivre.  —  6  cents  à  6  ceiîts  1/2  au-dessous  du  cours 
du  Marché  de  New-York  ; 
Argent.  —  95  0/0  du  cours  du  Marché  de  New-York; 
Or.  —  19,25  dollars  par  once  ; 

Plomb.  —  90  0/0  du  cours  du  Marché  de  New-York, 
moins  le  droit  de  douane  de  1  cent  1/2  par  livre. 

Ces  métaux  sont,  en  effet,  presque  en  totalité  vendus 
aux  Etats-Unis. 

La  Compagnie  anglaise  qui  a  érigé  le  Hall  Mine 
Smelter,  possède  un  groupe  de  18  lots  miniers,  d'une 
surface  totale  de  196  acres.  Les  lots  miniers  :  Silver 
Ktng,  Koolenay,  Bonanza  American  Flag  et  Koh-I- 
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Nor  se  trouvent  sur  la  veine  urgent  et  cuivre  ;  c'est  siii- 
cette  partie  de  sa  concession  que  la  Ciinipagnie  a  con- 
centré ses  opérations.  Les  autres  lots  miniers  :  liri- 
lannia,  —  F.ureha,  —  J.  Ji.  ]).,  —  Grnitd,  —  Hoac,  — 
Thisllo,  —  S/ian/roch,  somlilcnl  appartenir  à  la  même 
formation  géologique. 

La  teneur  du  minerai  est  fort  variable,  suivant  que 
l'on  se  trouve  en  présence  des  extractions  de  la  veine 
même  ou  de  formations  diiïércntns  seulement  impré- 
gnées. Un  lot  a  donné  jusqu'à  321  onces  d'argent  et 
31  0/0  de  cuivre  à  la  tonne,  tandis  que  le  produit  d'une 
autre  tonne  a  été  seulement  de  4o  onces  d'argent  et 
6  0/0  de  cuivre  à  la  tonne. 

Les  travaux  préparatoires  et  l'installation  avaient, 
en  1898,  absorbé  toutes  les  ressources  de  la  Compagnie 
qui  n'avait  pas  encore,  à  celte  époque,  payé  de  divi- 
dendes. 

La  «Hall  mines  Go  „  a  été  formée  à  Londres  au  ca- 
pital de  300.000  liv.  st.  Sur  ce  montant,  fiO.OOO  parts 
d'une  livre  sterling  sont  privilégiées  ;  250.0U0  parts 
d'une  livre  sterling  sont  des  actions  ordinaires.  Le  pré- 
sident de  la  Compagnie  est  Sir  Joseph  Trutch,  et  le 
siège  social,  111,  Wool  exchange,  Coleman  Saint- 
London,  E.  G. 

Le  groupe  «  Poorman  »  comprenant  les  lots  miniers 
«  Poorman  »  —  Hardscrabble  —  White  —  Myemer  — 
Hardup  —  Electron  —  est  situé  à  6  milles  à  l'ouest  de 
Nelson. 

A  la  surface  de  la  veine,  l'or  natif  se  montrait  dans 
le  quartz,  mais  en  atteignant  une  profondeur  plus 
considérable,  on  a  surtout  rencontré  des  sulfures.  Ces 
sulfures,  avant  d'être  expédiés  aux  «  smelters  »,  doivent 
être  concentres,  et  la  valeur  moyenne  par  tonne  de  mi- 
nerai atteint  seulement  de  12  à  14  dollars. 

On  remarque  encore  dans  le  sous-district  de  Nelson 
le  «  Pioyal  Canadian  group  »,  le  ><  Mijestic  group  »,  le 
«  Starlight  group  »  et  le  «  Athahaska  group  ».  ■ 

Fern  group.  —  Ce  groupe  comprend  les  lots  mi- 
niers :  Fern  —  Eurêka  —  Hidden  Treasure  —  et  se  trouve 
à  10  milles  de  la  ville  de  Nelson.  La  veine  est  un  quartz 
opaque  contenant  des  pyrites  de  cuivre  et  de  fer.  .le 
n'ai  pu  obtenir  des  renseignements  satisfaisants  ,sur  l;i 
teneur  du  minerai. 

Sous-districts  de  Goat- River  et  de  Arrow  Lake. 

—  Ces  deux  divisions  minières  sont  encore  peu  déve- 
loppées et  il  est  actuellement  difficile  de  se  procurer,  en 
ce  qui  les  concerne,  des  renseignements  offrant  quel- 
ques garanties  d'exactitude. 

Sous-district  de  Trail  Creek.  —  Dans  ce  district,  où 
les  machines  sont  plus  employées  que  dans  les  mines 
d'argent  de  la  région  de  Slocan,  les  effets  de  la  grève  se 
sont  moins  fait  sentir  et  l'on  continue  de  travailler  mal- 
gré la  loi  des  8  heures.  Les  minerais  de  cette  région 
contiennent  surtout  de  l'or  et  du  cuivre,  bien  que  plu- 
sieurs gisements  donnent  une  certaine  proportion  d'ar- 
gent. Le  zinc  se  trouve  aussi  mélangé  aux  autres  mé- 
taux, mais  sa  présence,  loin  d'être  estimée,  rend  le 
traitement  des  minerais  plus  difficile,  de  sorte  qu'il  est 
de  règle  que  lorsque  lo  minerai  contient  plus  de  100/0 
de  zinc,  le  h  smelter  »  inllige  un  rabais  de  ,50  cents  par 
tonne. 

La  principale  mine  de  cette  division  est  Le  Roi, 
située  sur  la  Red  Mountain  à  Rossland.  Cette  mine 
semble  être  la  plus  riche  de  la  Colombie  britannique; 
mais,  aux  dernières  nouvelles,  les  actionnaires  étaient 
en  procès,  ce  qui  jette  tant  soit  peu  le  trouble  dans 
l'administration  de  l'affaire. 

La  mine  Le  Roi  expédie  en  moyenne  par  an  aux 
«  smelters  «  de  Northport,  situé  sur  le  côté  américain 
de  la  frontière,  environ  66.000  tonnes  de  minerai.  La 
veine  proprement  dite  donne  un  minerai  qui  produit 
environ  à  la  tonne  2  onces  6/10  d'or,  1  once  8/10  d'ar- 
gent et  2  onces  5/10  de  cuivre,  soit  environ  une  valeur 
nette  de  fret  et  de  fonte  de  53  doU.  05  à  la  tonne.  Les 
bancs  de  roche  entre  lesquels  se  trouve  comprise  la 
veine  proprement  dite,  donnent  un  minerai  de  teneur 
plus  basse,  soit  en  moyenne  1,34/100  onces  d'or,  1,4/10 
onces  d'argent  et  1,6/10  onces  de  cuivre. 
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Au  point  de  vue  financier,  la  mine  Le  Roi  était  ainsi 
constituée  : 

La  Roi  Mining  Company,  Limited.  —  Société  au 
capital  de  1  million  de  livres  sterling  divisé  en  actions 
de  1  livre  :  enregistrée  le  19  décembre  1898;  siège 
social  :  43,  Lothsburg,  Londres.  Président  :  marquis 
de  Dufiferin  and  Ava;  secrétaire  :  M.  F.  A.  Labouchère. 
Propriété  :  trois  lots  miniers  :  Le  Roi,  Black  Bear  et 
Ivanhoe  (fraction). 

Le  22  novembre  1898,  toutefois,  un  syndicatfinancier 
connu  sous  le  nom  de  BrUish  America  Corporation, 
Limited,  a  réussi  à  racheter  les  actions  éparses  de  la 
Roi  Mining  Company ,  qui  se  trouve  ainsi  englobée 
dans  la  nouvelle  combinaison  qui  a  pris  le  nom  de 
British  America  Corporation.  La  nouvelle  Société 
s'est  assuré  les  groupes  miniers  suivants  :  Le  Roi, 
Josie,  Number  one,  Nickel  Plate,  Great  Western, 
Columbia  and  Kootenay. 

Plusieurs  des  groupes  mentionnés  plus  haut  comme 
appartenant  à  la  BrUish  America  Corporation  feront, 
à  leur  rang,  l'objet  d'un  paragraphe  spécial. 

Après  la  Lr  Ro>,  la  mine  la  plus  importante  du 
district  de  Rossland  est  la  War  Eagle.  En  1898,  cette 
mine  a  expédié  aux  »  smelters  »  42.779  tonnes  de 
minerai  dont  la  valeur  serait  de  49G.395  dollars.  La 
richesse  du  minerai  est,  approximativement,  la  mr-me 
que  celle  du  minerai  de  la  Le  Roi. 

La  Société  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom  de 
War  Eagle  Consolidated  Mining  and  Development 
Company,  Limited.  Elle  a  été  enregistrée  le  22  janvier 

1897.  Le  capital-actions  est  de  2  millions  de  dollars. 
Sur  ce  capital,  1.250.000  parts  ont  été  émises  et  le 
montant  versé.  Le  siège  social  est  à  Toronto,  Ontario; 
président  de  la  Compagnie,  M.  George  Gooderliam.  La 
propriété  ne  comprend  qu'un  lot  minier  :  War  Eagle. 

Centre  Star.  —  La  •superficie  de  cette  propriété 
minière  est  d'environ  40  acres.  La  raine  produit  environ 
1.500  tonnes  de  minerai  par  mois.  La  composition  de 
ce  minerai  est  sensiblement  la  même  que  celle  des 
minerais  des  deux  exploitations  pi-écédentes.  Elle  a  été 
achetée  des  premiers  propriétaires  par  MM.  Gooderliam 
et  Blackstok  pour  2  millions  de  dollars  comptant. 

Ceux-ci  ont  depuis  formé  une  Société  par  actions 
connue  sous  le  nom  de  :  Centre  Star  Mining  C",  Limited, 
incorporée  le  16  septembre  1898  ;  le  capital  actions  est 
de  3  500.000  dollars  en  parts  d'un  dollar;  le  bureau 
local  est  il  Rossland;  les  directeurs  sont  MM.  Goo- 
derliam et  Blackstok. 

Columbia  and  Kootenay.  —  La  mine  est  située  sur 
la  montagne  Kootenaj',  à  environ  un  mille  1/4  au 
nord-est  de  Rossland.  Le  minerai  semble  ne  pas  être 
homogène;  la  majeure  partie  serait  de  trop  basse 
teneur  pour  être  actuellement  expédiée  aux  «  smel- 
ters ».  C'est  ce  qui  explique  que  bien  qu'une  grande 
quantité  de  minerai  ait  été  extraite,  aucune  expédition 
n'a  été  opérée  en  1898. 

La  Société  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom  de: 
Columbia  Kootenay  Mining  C°,  Limited.  Elle  a  été 
enregistrée  le  8  juillet  1898.  Le  siège  social  est  15, 
Austin  Friars,  Londres,  Angleterre.  Le  capital  actions 
est  de  .500.000  liv.  st.  en  parts  de  1  livre.  Le  bureau 
local  est  à  Rossland.  Cette  Compagnie  relève  de  la 
British  America  Corporation,  Limited. 

Monte  Cristo.  —  Superficie  :  600  sur  1.500  pieds.  Elle 
est  située  sur  le  versant  ouest  de  la  montagne  Monte 
Cristo,  à  un  mille  à  l'ouest  de  Rossland.  La  richesse 
du  minerai  n'est  pas  déclarée.  En  1898,  le  travail  avait 
été  arrêté  sur  la  mine. 

La  Compagnie  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom 
de  :  Monte  Cristo  Consolidated  Mining  and  Dévcloppc- 
jnent  C",  Limited  ;  elle  a  été  incorporée  en  janvier 

1898.  Le  capital  actions  est  de  2.500.000  dollars  en 
parts  de  1  dollar.  —  Cinq  cent  mille  parts  restent  la 
propriété  de  la  Compagnie.  Le  siège  social  est  à  Ross- 
land ;  le  président,  M.  .lohn  M.  Schith  ;  la  propriété 
censiste  en  2  lots  miniers  :  Montecristo  et  Buckeye 
n"  2  ;  la  surface  est  de  42  acres. 


Lily  May.  —  Surface  :  13  acres  87/100.  Elle  est 
située  à  un  mille  1/4  au  sud  de  Rossland.  Le  minerai, 
dont  la  richesse  n'est  pas  déclarée,  paraît  plutôt  être 
de  basse  teneur.  La  mine  n'a  rien  expédié  aux  «  smel- 
ters »,  en  1898. 

La  Compagnie  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom 
de  :  Lily  May  Gold  Mining  C".  Elle  a  été  enregistrée 
le  1er  septembre  1896.  Le  capital  actions  est  de  1  mil- 
lion de  dollars  ;  le  siège  social  est  à  Spokane  ;  le  bureau 
local  est  à  Rossland  ;  le  président  es*t  M.  Georges  Tur- 
ner.  —  La  propriété  est  le  lot  minier  Lily  May.  —  Le 
transfert  de  cette  propriété  a  été  opéré  à  la  :  English 
Canadien  C"  Limited. 

Jumbo.  —  Superficie  :  21  acres  6/10  ;  située  à  2 
milles  1/4,  à  l'ouest  de  Rossland.  La  richesse  du  mi- 
nerai n'est  pas  déclarée,  il  paraît  être  de  basse  teneur. 
La  mine  n'a  pas  fait  d'expéditions  aux  «  emelters  »  en 
1898. 

La  Compagnie  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom 
de  :  Jumbo  Gold  Mining  C^,  Limited.  Elle  a  été  enre- 
gistrée le  7  mai  1896  ;  le  capital  actions  est  de  500.000 
dollars  en  parts  de  1  dollar,  payables  par  fractions  ;  le 
siège  social  est  à  Spokane  ;  le  bureau  local  est  à  Ross- 
land ;  le  président  est  M.  .John  A.  Finch.  —  La  Société 
se  borne  au  lot  minier  <i  Jumbo  ». 

Josie.  —  Cette  mine  est  située  au  nord  de  la  Le  Roi, 
et  au  sud  de  la  War  Eagle.  La  richesse  du  minerai 
n'est  pas  déclarée,  mais,  malgré  cela,  la  mine  est  consi- 
dérée comme  l'une  des  bonnes  du  district  de  Trail. 
n  est  question  qu'elle  expédiera  prochainement  aux 
«  smelters  ». 

La  Société  d'exploitation  initiale  était  connue  sous  le 
nom  de  :  Josie  Gold  Mining  C",  Limited.  Elle  a  été 
enregistrée  le  28  décembre  1895.  Le  capital  actions  est 
de  700.000  dollars  en  parts  de  1  dollar.  —  200.000  parts 
ont  été  versées  au  Trésor  de  la  Compagnie.  Le  siège 
social  est  à  Spokane  ;  le  bureau  local  à  Rossland.  Le 
président  est  M.  George  T.  Crâne.  Le  lot  minier 
«  Josie  »  forme  la  propriété.  Depuis  lors,  la  mine  a 
été  vendue  à  la  Société  connue  sous  le  nom  de  British 
America  Corporation. 

Deer  Park.  —  Cette  mine  est  située  à  environ  un 
mille  1/4  au  sud-oues(  de  Rossland  sur  le  versant  est 
de  la  montagne  "  Deer  Park  <>.  Surface  52  acres.  Elle 
contient  un  bloc  considérable  et  massif  de  sulfures.  La 
richesse  du  minerai  est  annoncée  à  18  dollars  la  tonne 
sans  détails. 

La  Société  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom  de: 
Deer  Park  Miuing  C",  Limited.  Elle  a  été  incorporée 
le  27  septembre  1897.  Le  capital  actions  est  de  1  mil- 
lion 2.50.000  dollars  en  parts  de  1  dollar:  le  siège  social 
est  à  Toronto  :  le  bureau  local  est  à  Rossland.  Le  pré- 
sident est  M.  John  R.  Barber.  La  propriété  comprend 
seulement  le  lot  minier  de  Deer  Park. 

City  of  Spokane.  —  La  mine  est  située  à  1/2  mille 
au  nord  de  Rossland  sur  le  versant  ouest  de  la  mon- 
tagne Monte-Cristo.  La  surface  de  la  concession  est  de 
20  acres  1/2.  La  richesse  du  minerai  n'est  pas  déclarée. 

La  mine  City  of  Spokane  appartient  à  une  Compagnie 
connue  sous  le  nom  de  :  LilLoet,  Fraser  River  and 
Cariboo  Goldfields  C»,  Limited.  Le  capital  est  de 
300.000  liv.  st.  en  parts  de  1  liv.  st..  dont  250.000  parts 
ont  été  émises.  Le  siège  social  est  51,  Billiter  building?, 
Billiter  street,  London  E.  C,  Angleterre.  Cette  Société 
possède,  en  outre,  des  mines  dans  le  sous-district  de 
Trout  Lake,  dans  le  sous-district  de  Kettle-River,  connu 
aussi  sous  le  nom  de  Boundary  Creek,  la  mine  North 
Star,  près  de  Rossland,  et  des  "intérêts  dans  plusieurs 
autres  Compagnies  de  la  région. 

WMte  Bear.  —  La  concession  est  adjacente  à  la 
Le  Roi.  La  richesse  du  minerai  n'a  pas  été  déclarée. 

La  Compagnie  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom 
de  :  White  Bear  Consolidated  Mining  C»,  Litnited. 
Elle  a  été  incorporée  le  26  mai  1899.  Le  capital 
actions  est  de  300.000  dollars,  en  parts  de  0  doU.  10.  Le 
bureau  local  est  situé  à  Rossland.  La  propriété  consiste 
dans  le  lot  minier  White  Bear. 
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Oreat  Western.  —  La  superficie  de  la  concession 
est  (le  60  acres;  elle  est  située  au  nord  de  Rossiand  et 
au  pied  de  la  moQtagne  Monte-Cristo.  En  1898,  on  était 
encore  à  la  période  du  tâtonnement,  et  la  valeur  du 
minerai  n'était  pas  déclarée. 

La  Société  d'exploitation  était  connue  sous  le  nom 
de  :  Grcat  Western  Mines  C",  enregistrée  le  27  mars 
1897.  Capital  actions,  1  million  en  parts  de  1  dollar. 
Bureau  loc;)l,  Relstoke.  Le  président  était  M.  William 
B.  Poole,  et  la  propriété  consistait  en  trois  lots  miniers  : 
Young  Canuck,  —  Cracker  Jack,  —  Great  Western. 
Ce  groupe  a,  depuis,  été  acheté  par  la  British  America 
Corporation,  Limited. 

Iron  Mask.  —  Cette  concession  est  adjacente  à  la 
mine  Josie.  Le  minerai  produirait  à  la  tonne  2  3/10» 
onces  d'or.  En  1898,  cette  mine  a  expédié  3.370  tonnes 
de  minerai  aux  «  smelters  ». 

La  Société  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom  de  : 
Iron  Gold  Mining  Co,  Limited.  Elle  a  été  enregistrée  le 
8  février  1896.  Le  capital  actions  est  de  500.000  dollars 
en  parts  de  1  dollar  payables  par  fractions.  Le  siège 
social  est  à  Spokane,  le  bureau  local  est  à  Rossiand; 
le  président  est  M.  Austin  Corbin.  La  propriété  con- 
siste dans  le  lot  minier  Iron  Mask. 

A  la  fin  de  1898,  il  y  avait  dans  la  division  de  Trail, 
1.017  concessions  minières  enregistrées. 

La  plus  importante  Société  financière  constituée 
pour  exploiter  les  mines  du  sous-district  de  Trail  est 
la  British  America  Corporation  Limited.  Elle  a  été 
enregistrée  le  14  mars  1898.  Le  siège  social  est  43, 
Lothbury,  Londres  (Angleterre)  ;  le  capital  actions  est 
de  1.  500.000  liv.  st.  en  parts  d'une  livre  sterling.  Le 
bureau  local  est  à  Rossiand.  Le  président  est  le  mar- 
quis de  Dufferin  and  Ava. 

Les  propriétés  sont  : 

I.  Le  groupe  Coit<m&ia  Koolenay  qui  se  décom- 
pose comme  suit  : 

Columbia,  Kootenay,  Tip-Top,  Coppcr  Jack,  Koo- 
lenay fraction,  Black  Eagle.  Ces  mines  sont  situées 
sur  la  montagne  Columbia  à  un  mille  et  demi  de 
Rossiand. 

II.  Le  groupe  Great  Western  et  Nickel  Plate,  qui  se 
décompose  ainsi  qu'il  suit  : 

Great  Western,  Nickel  Plate,  Ore-or-no-go,  égale- 
ment près  de  Rossiand. 

III.  Le  groupe  Josie  qui  se  décompose  comme  suit: 
Josie,  Poorman  fraction,  N"  1,  Annie,  Surprise, 

You  Know,  Baltic  fraction,  Annie  fraction,  Thekla 
fraction,  également  situées  près  de  Rossiand. 

IV.  Enfin,  certaines  Compagnies  sont  entrées,  finan- 
cièrement parlant,  dans  la  combinaison  de  la  British 
America  Corporation.  Ce  sont  : 

La  Columbia  and  Kootenay  Co  Limited,  VEasl  Le 
Roi  Mining  Co  Limited,  la  \Vesl  Le  liai  Mining  Co 
Limited,  la  Vancouver  Smelliny  Co,  la  Le  Roi  Mi- 
ning Co  Limited. 

V.  Enfin,  cette  Société  financière  possède  les  conces- 
sions minières  non  développées  suivantes  ; 

Golden  Dawn,  à  Rossiand  ;  Wild  Horse  group, 
3  lots  miniers;  Whoop  nt  et  Tootsie,  sur  la  montagne 
Sophie  ;  Argenteuil  et  Haiokeye,  sur  la  rivière  Salmon; 
le  groupe  Hoskins,  composé  de  7  lots  miniers  situés 
sur  Perry  Greek  dans  la  division  de  Fort  Steele. 

Un  certain  nombre  des  mines  appartenant  à  la 
British  America  corporation  telles  que  Le  Roi,  Josie, 
Great  Western,  etc.,  ont  été  décrites  en  détail  ;i  leur 
rang  parmi  les  mines  de  la  division  de  Trail. 

[A  suivre.) 


LES  MINES  D*OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  de  Queeasland.  —  La  production 
pour  juillet,  de  la  colonie  de  Queensland,  comparée  à 
celle  de  juin,  s'établit  ainsi  : 

Juin  Juillet 


Tonnes  Tonnes 

Districts  traitées  Onces  traitées  Onces 

Gl»rters  Towers...  56.800  35.800  62.200  35.200 

Groydon   7.700  14.700  5.000  12.800 

Gympie   11.100  8.100  7.700  7.200 

Mount  Morgan   21.100  26.000  23.500  16.700 

Divers   11.700  10.600  8.200  fj.SOO 

Alluvions   »  5.700  »  2.100 


Total   100.900  79.800 


Pendant  le  même  mois  on  a  relevé,  comme  appels 
de  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants  : 

Juin  Juillet 


Divi-  Divi- 

Distriets            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Ghartors  Towers. ...      7 . 300     2 1 . 200  4 .  bOO  15 . 700 

Gympie                       10.300     14.200  8.600  8.400 

Eidswold   300  £00 

Mount  Morgan                 »       29.200  »  29.200 

Groydon  1.000      2.800  2.100  » 


Rappelons  que  la  production  totale  pour  le  premier 
semestre  de  1900  s'est  élevée  à  503.200  onces. 


Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  —  L'Ams- 
Iratian  Trading  World  publie  sur  les  valeurs  de  l'Aus- 
tralie occidentale,  une  étude  très  intéressante.  Il  com- 
pare les  cours  des  35  principales  mines  au  24  juillet 
1900  avec  ceux  du  23  décembre  1899. 

Ces  35  mines,  dont  la  valeur  nominale  est  de  7  mil- 
lions 470.000  liv.  st.,  représentaient,  aux  cours  du 

23  décembre  1900,  un  montant  de  28.604.787  liv.  st.  Au 

24  juillet  dernier,  elles  ne  valaient  plus  que  27  506.281 
livres  sterling.  Il  y  avait  là  une  diminution  de  1.098.506 
livres  sterling,  mais  il  y  avait  quand  même  reprise  sur 
le  mois  de  juin  et  surtout  sur  le  mois  de  mai. 

En  effet,  à  la  date  du  28  mai,  les  35  valeurs  passées 
en  revues  ne  représentaient  plus,  aux  cours  pratiqués 
à  cette  date,  qu'un  montant  de  24.833.374  liv.  st.  Au 

25  juin,  la  valeur  de  ces  titres  passait  à  26.070.906 
livres  sterling,  et  on  a  vu  plus  haut  comment  elle  s'éta- 
blissait au  24  juillet. 

Si  maintenant  on  veut  voir  quelles  sont  les  mines 
qui  ont  le  plus  varié,  entre  le  25  juin  et  le  24  juillet 
derniers,  ont  doit  se  reporter  à  la  cote  et  on  constate 
alors  les  principales  différences  suivantes  : 

En  un  mois,  la  Lake  Vieiv  Consols  a  gagné,  d'après 
les  cours  pratiqués  sur  le  marché,  437.500  liv.  st.  ; 
Vlvanhoe,  275.000  liv.  st.  ;  la  Golden  Link  Consolida- 
ted, 240.625  liv.  st.  ;  la  Great  Fingall  Consolidated, 
148.438  liv.  st.  ;  la  Great  Boulder  Proprietary,  131.250 
liv.  st.  ;  laGreat Boulder  Persévérance,  120.312  liv.  st.; 
la  Great  Boulder  South,  87.500  liv.  st.  ;  V Associated 
Gold  Mines  et  la  Central  and  West  Boulder,  chacune 
62.500  liv.  st.  ;  la  Kalgurli,  52.500  liv.  st.;  VEast  Mur- 
chison  United,  46.875  liv.  st.  ;  la  Lahe  View  South, 
12.500  liv.  st.  ;  la  North  Kalgurli,  9.375  liv.  st.  ;  la 
Cosmnpolitan  Proprietary ,  7.500  liv.  st. 

Comme  pertes,  toujours  d'après  les  cours  du  marché 
et  d'un  mois  à  l'autre,  on  se  trouve  en  présence  des 
résultats  suivants  : 

Sons  of  Gîvalia,  56.250  liv.  st.;  Hannan's  Oroya  et 
North  Western  Associated,  46.875  liv.  st.  chacune; 
(rolden  Eorseshoe,  37.500  liv.  st.  ;  Chaffers  Gold  Mi- 
ning, 25.000  liv.  st.  ;  6r'o?on/u7^ -E'.T/enrfet?,  15.000  livres 
sterling;  Great  Boulder  Main  Reef.  également  15.000 
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liv.  st.  ;  Hannan's  Brownhill,  13.750  liv.  st.  ;  Hainault, 
G.250  livres  sterling. 

Disons  encore  que  le  mois  le  plus  favorable,  j^our 
les  valeurs  de  l'Australie  occidentale,  a  été  le  mois  de 
février.  D'après  les  cours  pratiqués  le  20  de  ce  mois, 
les  actions  des  35  Compagnies  dont  parle  VAusiralian 
Trading  World  représentaient  un  montant  de  32  mil- 
lions 861.063  liv.  st.  Le  mois  de  mars  a  été  moins  bon, 
puisque  le  montant  en  question  ne  s'établissait  qu'à 
30.997.037  liv.  st.  ;  il  se  relevait  à  32.311.225  liv.  st.  en 
avril,  pour  reculer  considérablement  en  mai  comme 
on  l'a  vu  plus  haut. 


La  Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

La  production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  pendant 
le  mois  de  juillet,  s'est  élevée  à  53.464  onces,  représen- 
tant une  valeur  de  181.743  liv.  st.,  contre  62.862  onces 
ou  222.357  liv.  st.  pendant  le  mois  de  juillet  1899. 

La  production  totale  pour  les  sept  premiers  mois  de 
l'année  en  cours  atteint  209.820  onces,  d'une  valeur  de 
728.606  liv.  st.,  contre  243.092  onces  ou  845.339  liv.  st. 
pendant  la  même  période  de  1899. 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Les  exportations  d'or  enregistrées  à  la  Monnaie  de 
Perth  pendant  le  mois  de  juillet  se  sont  élevées  à  64.103 
onces  et  qu'il  est  entré  à  la  Monnaie  de  Perth,  pour  la 
frappe,  49.409  onces;  ce  qui  donne,  pour  la  production 
du  mois,  un  total  de  113.602  onces  d'une  valeur  de 
481.687  liv.  st.  12  sh. 


Rendements  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  pro- 
duction de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois  de 
juillet  s'est  élevée  à  39.678  onces  d'une  valeur  de  151.853 
livres  sterling,  contre  25.838  onces  ou  90  207  liv.  st.  en 
juillet  1899.  Pour  les  sept  premiers  mois  de  l'année,  la 

f»roduction  totale  accuse  une  petite  augmentation  sur 
a  période  correspondante  de  1899. 

lies  Exportations  de  la  Tasmanie.  —  Pendant  le 
mois  de  juillet,  les  exportations  de  minéraux  représen- 
tent une  valeur  de  137.000  liv.  st.,  contre  112.000 liv.  st. 
en  juillet  1899.  Les  exportations  totales  pour  les  sept 
premiers  mois  de  l'année  atteignent  875,000  liv.  st., 
contre  709.0CO  liv.  st.  pendant  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 


Kotes  minières  d'Australie 

Kalgoorlie  Cotisais.  Le  Directeur  de  la  miue  câble  que  le 
puits  atteint  maintenant  une  profondeur  de  402  pieds. 

Boiilder  Half  Mile  South.  Pendant  la  semaine  qui  a  pris 
fin  le  28  jviin  dernier,  le  puits  principal  a  été  foncé  de  17 
pieds,  ce  qui  porte  sa  profondeur  à  647  pieds. 

Great  Boulder  Proprietary .  Le  Directeur  de  la  mine  té- 
légraphie que  la  West  Australian  Bank  a  expédié,  pour 
compte  de  la  susdite  Compagnie,  4.186  onces  d'or.  Le  cliar- 
gement,  d'une  valeur  de  16.!)87  liv.  st.,  a  été  expédié  par  le 
vapeur  Britannia,  qui  a  quitté  l'Australie  le  22  juillet. 

New  Queen.  Un  cablogramme  annonce  qu'un  broyage  de 
155  tonnes  de  minerai  a  produit  54  onces  d'or;  il  a  été  traité, 
en  outre,  49  tonnes  provenant  du  niveau  n°  6  (1.445  pieds), 
qui  ont  donné  20  onces  d'or.  L'usine  à  cyanuration  a  traité 
MO  tonnes  de  résidus,  dont  le  rendement  est  évalué  à  340  li- 
vres sterling. 

Hannan's  Central.  Un  cablogramme  du  Directeur  de  la 
mine  annonce  que  le  puits  est  foncé  à  une  profondeur  de  441 
pieds  et  qu'il  espère  recouper  le  filon  à  une  distance  de  115 
pieds  du  puits,  vers  le  milieu  du  mois  de  septembre  pro- 
chain. 

Mount  Morgan  Gold  Mining  Company  Limited.  Les 
directeurs  de  cette  Compagnie  annoncent  la  distribution,  pour 
le  mois  de  juillet,  d'un  dividende  de  7  pence  par  action, 
payable  à  partir  du  1"  août.  Ce  dividende  absorbe  une  somme 
de  29.134  liv.  st. 

Mount  Charlotte.  Il  a  été  broyé  570  tannes  de  minerai  qui 
ont  produit,  à  la  fonte,  217  onces  d'or." 


Hannan's  100  Acres.  Les  travaux  avancent  doucement.  Il 
est  difficile  de  se  procurer  de  bons  mineurs  qui  aient  de 
l'expérience. 

Star  ofthe  East.  Dépêche  du  Directeur  de  la  mine  :  <•  Pen- 
dant le  dernier  mois,  il  a  été  broyé  .391  tonnes,  qui  ont  pro- 
duit 227  onces  d'or.  » 

Ivanhoe.  Dépèche  du  Directeur  général  :  «  Le  filon  «  est  ». 
au  niveau  de  4U0  pieds,  a  une  épaisseur  de  9  pieds.  Il  accuse, 
à  l'essai,  une  teneur  de  1  once  1  dwt  pur  tonne.  » 

Victoria  Gold  Minina  Association.  Il  a  été  broyé  165 
tonnes  qui  ont  produit  230  onces  d"or. 

Pambula  (Nouvelles-Galles  du  Sud).  Extrait  du  rapport 
du  directeur  daté  du  21  juin  :  «  Il  a  été  traité  120  tonnes  de 
tailings  et  de  boues  qui  ont  donné  80  onces  d'or  brut.  » 

Brilliant  Block.  Dépèche  delà  Direction  à  Charters  Towers; 
«Broyage  d'essai:  2liO tonnes  de  quartz  ont  produit  50  onces 
d'or  La  valeur  de  l'or  brut  obtenu  au  moyen  de  la  cyanu- 
ration pendant  les  quatre  dernières  semaines,  s'élève  à 
590  liv.  st.  » 

Lady  Loch.  Pendant  le  mois  de  juillet,  le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  608  heures  ;  il  a  été  lavé  750  tonnes  qui  ont 
donné  603  onces  d'or.  Les  tailings  ont  donné,  à  l'essai,  une 
teneur  de  3  dwts  1/2  à  la  tonne.  Le  nouveau  reef  a  augmenté 
en  qualité  :  il  accuse  11  dwts  à  la  tonne.  On  estime  qu'il  y  a 
encore  2i  pieds  à  percer  pour  atteindre  la  partie  payante. 

Mount  Lyell  Mining  and  Railway.  Dépêche  de  la  Direc 
tion  à  Melbourne  :  «  Du  28  juin  au  25  juillet,  il  a  été  traité 
20.197  tonnes  do  minerai  qui  ont  donné,  à  l'essai,  avant  le 
traitement  :  Cuivre,  2.6'J  0/0  ;  argent,  2.01  onces  à  la  tonne  : 
or,  0.01)7  once  à  la  tonne.  Les  convertisseurs  ont  produit, 
pendant  la  même  période,  659  tonnes  de  cuivre,  51.211  onces 
d'argent  et  1.811  onces  d'or.  On  a  moins  travaillé  cette  fois  à 
cause  d'un  incendie  dans  la  fonderie  n"  1,  et  aussi  à  cause 
d'une  grève  qui  a  éclati-,  mais  qui  est  terminée  maintenant.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINE 


La  Situation  des  Mices.  —  (^omme  on  le  sait,  dit  le 
South  Africa,  de  Londres,  les  divers  groupes  qui 
exerf^nt  un  contrôle  sur  les  mines  du  Wiiwatersrand 
ont  re<  u,  au  cours  de  ces  dernières  semaines,  des 
dépèches  satisfaisantes  sur  la  sitsalion  dans  laquelle 
leurs  représentants  avaient  trouvé  leurs  propriétés 
respectives.  Au  commencement  de  juillet,  la  Consoli- 
dated Gold  Fields  of  South  Africa  recevait  un  mes- 
sage l'avisant  qu'aucun  sérieux  dégât  n'avait  été 
commis  ni  sur  la  Simmer  and  .Jack,  ni  sur  les  diverses 
mines  deej)  levels  l'intéressant;  la  machinerie  et  les 
constructions  étaient  intactes.  Un  télégramme  vint 
ensuite,  annonçant  qu'à  la  Simmer  and  Jack  le  maté- 
riel à  cyanuration  était  en  ordre,  et  qu'il  en  était  de 
même  des  chaudières.  Depuis  lors,  tous  lés  autres 
groupes  miniers  ont  reçu  des  avis  rassurants. 

En  effet,  la  General' Mining  and  Finance  Corpo- 
ration a  été  informée  par  son  ingénieur-conseil,  qui 
était  retourné  à  Johannesburg,  que  toutes  les  mines  et 
tous  les  Iravaux  des  Entreprises  de  son  groupe  étaient 
en  bon  état.  Une  dépêche  vint  ensuite,  mentionnant 
que  ledit  ingénieur,  M.  G.-A.  Denny,  était  revenu  à 
Gape-Town,  et  qu'il  avait  témoigné  sa  satisfaction  de 
la  situation  dans  laquelle  il  avait  ti-ouvé  la  macninerie 
et  les  travaux  souterrains  de  la  Meyer  and  Charlton, 
de  la  Roodepoorl  United,  de  la  Van  Ryn,  de  la  Neic 
Goch.  de  la  Clnderella  Deep,  de  VAurora  AVes<et  delà 
Violet.  L'autre  semaime,l3.  Joha}inesburg  Consolidated 
Investment  Company  était  à  son  tour  à  même  de 
déclarer  que  les  mines  et  la  machinerie  des  Compagnies 
dont  elle  a  la  représentation  à  Londres,  étaient  dans 
des  conditions  satisfaisantes,  et  que  l'on  avait  com- 
mencé les  travaux  d'assèchement  sur  la  Ginsberg,  la 
A'eic  Crœsus,  la  Neto  Pdelfonlein  Estate  et  la  Rietfon- 
tein  «  A  ».  Une  dépêche  antérieure  avait  appris  que  la 
Neic  Primrose  était  complètement  sèche,  et  que  l'on 
avait  commencé  l'épuisement  de  l'eau  dans  la  Glen- 
cairn. 

Des  nouvelles  également  satisfaisantes  parvenaient 
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à  MM.  Vernhei-  Jleil  and  C  de  leurs  représentants  à 
c;apc-To\vn.  Elles  ctaieut  ainsi  conçues:  «  M.  Sidney 

Jennings  (ingénieur  do  la  maison  II.  Ecksteiu  und  G") 

vient  d  insi)octer  l'équipenienl  de  surface  des  mines 
H  suivantes  :  liobinson,  Croion  Jieef,  Bonanza,  La/i- 
«  glaagle  Dci'.p,  Crown.  Deep,  Nourse  Deep,  Henry 

Nom  se,  New  Eeriol  et  Cily  and  Suburhan.  La  con- 
«  clusion  de  ses  rapports  c-t  bonne.  Il  n'y  a  eu  aucun 
«  dommage  dû  à  la  malveillance.  »  Une  autre  dépêche, 
reçue  par  la  même  maison  et  émanant  encore  de  ses 
représentants  à  Gap  i-Town,  s'exprimait  ainsi  :  «  Les 
<<  mines,  qui  travaillaient  encore  dernièrement,  n'ont 

pas  soulïert  d'une  manière  appréciable  ;  les  pertes 
«  encourues  se  bornent,  pour  ainsi  dire,  au  nnineiai 
(1  qui  en  a  été  extrait.  Les  autres  mines  n'ont  pas 
«  d'eau;  la  plus  grande  partie  d'entre  elles  pourra 
«  recommencer  à  travailler  aussitôt  que  le  retour  gé- 
«  néralà  Johannesburg  aura  été  autorisé.  Les  rensei- 
«  gnements  émanant  des  autres  groupes,  y  compris 
«  toutes  les  mines  deep  levels,  sont  également  favo- 
«  rables.  » 

Il  faut  se  rappeler  qu'à  la  date  du  21  juin,  M.  A.  Bra- 
khan,  directeur  général  à  Johannesburg  de  la  maison 
Ad.  Groerz  and  G",  annonçait  que  tout  le  monde  était 
en  bonne  santé  et  que  tout  allait  bien.  Ceci  se  rappor- 
tait à  toutes  les  mines  et  à  toutes  les  propriétés  dépen- 
dant de  cstte  Société  qui  vient  de  perdre  son  chef 
dont  l'activité  a  été  si  grande.  D'autre  part,  MM.  S. 
Xeumann  and  G"  recevaient,  à  la  date  du  24  juillet,  un 
câble  disant,  notamment,  que  les  mines  étaient  à  peu 
près  dans  les  mêmes  conditions  qu'en  avril.  Les  ma- 
chines n'avaient  été  aucunement  abîmées;  il  devait 
suffire  de  p'  océder  à  uu  bon  examen  de  la  part  d'hom- 
mes compétents  pour  les  mettre  en  excellent  état.  Des 
arrangements  avaient  été  pris  à  ce  sujet.  On  avait  fait 
de  grands  progrès  dans  l'assèchement  de  la  Treasury , 
de  la  V/olhuler  et  de  la  Main  Reef  (section  ouest).  Les 
dégâts,  sous  terre,  paraissaient  de  peu  d'importance. 

Il  faut  ajouter  que  la  Robinson  South  African  Ban- 
king Company,  Limited,  a  aussi  reçu  des  dépêches  de 
ses  représentants  dans  le  Rand,  dépêches  portant  que 
la  Langlaagle  Esiate  Mine  n'avait  aucunement  souffert. 
Il  en  était  de  même  de  sa  machinerie;  de  plus  la  mine 
n'avait  pas  été  inondée,  et  elle  pouvait  être  de  nouveau 
exploitée  au  premier  moment.  Quand  aux  propriétés 
de  la  liandfontein,  elles  étaient  toutes  en  bon  état,  de 
même  que  leur  machinerie.  Enfin,  VOceana  Consoli- 
dated Company  a  été  informée  que  la  mine  et  son 
matériel  éîaient  dans  de  bonnes  conditions,  que  l'as- 
sèchement complet  n'offrait  aucune  difficulté,  et  que 
Ton  préparait  les  comptes  de  l'exercice  qui  a  pris  fin 
en  juin. 

Tout  ce  qui  vient  d'êti'e  dit,  fait  remarquer  notre 
confrère  anglais,  prouve  qu'en  dépit  de  tout  ce  qui  a 
été  colporté  pendant  le  temps  de  la  guerre,  peu  de 
dommage  a  été  occasionné  aux  mines.  Il  est  certain 
«jue  les  Gompagnies  qui  ont  été  exploitées  par  le  Gou- 
varnement  transvaalien  ont  eu  à  souffrir  par  suite,  de 
l'extraction  de  minerai  choisi  à  laquelle  il  a  été  pro- 
cédé, mais  cette  circonstance  ne  retardera  en  aucune 
façon  leur  mise  en  exploitation  à  nouveau.  Dans  les 
principales  mines,  les  opérations  d'assèchement  sont 
déjà  activement  poussées,  et  il  est  probable  que,  dans 
le  courant  du  mois  prochain,  les  puits  seront  secs  ot 
lout  prêts  à  servir  pour  l'extraction.  La  seule  difficulté 
avec  laquelle  il  peut  falloir  compter  réside  dans  la 
quantité  d'indigènes  à  faire  venir  pour  assurer  la  re- 
prise des  travaux  ;  mais  à  cela  il  sera  facile  de  remédier 
lorsque  l'ordre  sera  rétabli. 


Le  Marché  Minier  Sud-Africain.  —  Le  Slalist,  de 
Londres,  commente  les  nouvelles  parvenues  récem- 
ment sur  la  reddition  du  général  Prinslow,  et  il  dit 
qu'étant  établi  que  le  général  De  Wet  est  poursuivi  de 
près  maintenant,  on  peut  s'attendre  à  ce  que,  d'ici  peu, 
l'Ktat  Libre  d'Orange  sera  complètement  pacifié.  11  est 
curieux,  ajoute-t-ii,  que  le  public  ne  se  rende  pas 
compte  de  ce  fait,  et  qu'il  ne  profite  pas  du  moment 


pour  entrer  dans  les  valeurs  sud-africaiacs  lorsqu'elles 
sont  encore  bon  marché.  L'avis  qu'il  donne  à  ses  lec- 
teurs est  le  suivant  :  Un  capiialistc  qui  iiuraitù  em- 
ployer l.OOUliv.  st.  ou  tout  autre  montant,  devrait  uti- 
liser actuellement  en  achats  la  moitié  de  ses  dis[)oni- 
bilités,  et  réserver  le  solde  |iour  le  jour  où  la  pacifica- 
tion du  pays  sera  complète.  11  n'y  a  piifs  à  douter,  en  effet, 
maintenant,  que  la  guerre  finira  dans  ({uelquhs  semai- 
nes. 11  est  vrai  que  l'on  peut  arguer,  par  contre,  de  l'état 
de  choses  existant  en  ce  moment  en  Extrême-Orient  ; 
mais  on  peut  être  certain,  néanmoins,  que  si  la  pacifi- 
cation du  sud  de  l'Afrique  a  enfin  lieu,  et  s'il  est  bien 
démontré  que  les  Ghinois  n'ont  ni  troupes  l>ien  exer- 
cées, ni  de  bons  chefs,  c'est  la  hausse  qui  prévaudra 
sur  leis  entreprises  sud-africaines,  et  même  une  forte 
hausse.  Gar  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  qu'une  fois 
l'Etat  Libre  d'Orange  purgé  des  bandes  de  burghers 
qui  le  parcourent,  il  sera  possible  aux  propriétaires  de 
mines,  à  leurs  agents  et  à  leurs  employés,  de  revenir  à 
Johannesburg.  Jusqu'à  présent,  les  autorités  militai- 
res n'ont  pas  voulu  prendre  la  responsabilité  des  vies 
des  directeurs  de  mines  et  de  ceux  qu'ils  emploient.  De 
plus,  elles  ont  besoin  des  voies  ferrées  pour  l'approvi- 
sionnement des  troupes.  Mais,  une  fois  les  bandes  de 
burghers  dispersées,  et  lorsqu'il  n'y  aura  plus  à  crain- 
dre pour  la  vie  des  civils,  c'est  à  qui  reviendra  sur  les 
champs  d'or.  Bref,  il  y  a  toutes  probabilités  pour  que, 
d'ici  à  quelques  semaines,  tout  le  monde  soit  revenu  à 
Johannesburg,  et,  d'ici  quelques  mois,  l'or  commen- 
cera il  être  de  nouveau  expédié  en  Europe,  comme  il 
l'était  avant  la  déclaration  de  guerre. 


INF0R!Ï1.U10MS  DIVERSES 


Rendeuieuts  des  Mines  américaines.  —  Voici,  d'après 
les  derniers  avis  reçus,  comment  s'établit,  pour  mai  et  juin 
1900,  le  rendement  des  Mines  américaines  dont  les  actions  se 
traitent  siu-  le  Marché  de  Londres.  Nous  le  rapprochons  des 


Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

19.384 

24.472 

24.923 

» 

—  Treadwell  

36.242 

63.533 

130.353 

79.265 

50.8o9 

39.567 

51.329 

» 

*  Athabasca  

10.G74 

9.385 

18.500 

27.400 

"  Brit.  G.  M.  of  Mexicaii 

» 

1.320 

» 

1.578 

40.500 

44.250 

41.5011 

» 

"  Chiapas  

139 

127 

119 

161 

» 

U 

2.519 

•  El  Oro  Min.  et  Ry. . . . 

SS.152 

69.986 

86.839 

» 

"  t^aria  

40!) 

335 

"  Frontino  

2.765 

2.853 

» 

65.800 

55.600- 

50.900 

50.100 

■  Hall  Mines  (argent)  . . 

» 

)> 

» 

» 

119.000 

219.000 

45.500- 

••  Lillie  (Grip.  Greek-. . . 

3.5G0 

3.049 

» 

'  Mauunotli  Collius.... 

22.165 

21.000 

19.000 

19.000^ 

•  Mikado   

918 

894 

857 

94 'i 

'  Montana  (or)  

1.370 

2.350 

2.770 

2.570 

7.830 

9.940 

12.440 

11.700- 

1.697 

1.743 

2.054 

35.000 

28.500 

31.00J 

27.616 

27.166 

27.740 

27.825 

'  Tomboy  

45.500 

55.000 

47.000 

52.000 

1G.081 

22.081 

23.782 

10.760 

•  Yukon  Goldf  

16.500 

27.873 

21.385 

20.572 

Une  astérisque  indique  les  Gompagnies  dont  les  rendements 
sont  publiés  en  dollars  ou  en  piastres  ;  deux  astérisques  incli- 
quent les  Gompagnies  qui  les  publient  en  livres  sterling;  enfin, 
a  production  en  »  onces  »  est  représentée  par  trois  astéris- 
ques. Une  exception  est  à  faire.  La  Le  Roi  a  indiqué  sa  pro- 
duction en  dollars  en  avril  et  mai.  et  en  livres  sterling  ni 
juin.  A  remarquer  que  la  liste  n'est  pas  encore  complète. 
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Revue  HeMoiaialre  in  Marclié  Ses  Mines  l'Or 

DE  luONDRES 


Londres,  le  9  août  1900. 

Bien  que  le  marché  anglais  considère  la  fin  de  la 
guerre  sud-africaine  comme  prochaine,  la  tendance 
générale  n'est  pas  très  favorable.  Diverses  questions 
préoccupent,  en  effet,  la  spéculation  :  elle  se  demande 
comment  on  va  pouvoir  recruter  la  main-d'œuvre  ; 
comment  se  fera  l'approvisionnement  de  charbon  ; 
comment  les  difficultés  de  transports  pourront  être 
surmontées. 

L'incertitude  qui  plane  sur  tous  ces  points  gène  le 
mouvement  de  reprise  et  provoque  quelques  réalisa- 
tions. 

Il  faut  cependant  signaler  l'optimisme  avec  lequel 
les  représentants  des  Compagnies  envisagent  la  situa- 
tion; ils  considèrent  généralement  la  reprise  des  tra- 
vaux comme  prochaine  et  estiment  que  l'industrie 
sera  rapidement  remise  en  marche. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  7/32  à  3  1/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  7/16,  au  lieu  de 
7  1/2. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  ./.. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
passe  de  7  10/32  à  7  7/16.  L'Angelo  se  tient  à  7  .,  ., 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  reste  à 
3  ./.,  sans  changement. 

La  City  and  Suburban  passe  de  .j  3/8  à  5  5/8. 

La  Pnncess  Estate  passe  de  1  5/8  à  1  3  8. 

La  Langlaagte  Eslate  est  à  3  3/8,  au  lieu  de  3  l/'i. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/2,  au  lieu  de  G  11/16. 

La  Jubilee  reste  à  5  7  '8,  au  lieu  de  6  ./.  ;  la  Juni- 
per s  est  à  7)  1/2,  au  lieu  de  5  1/8. 

La  Modderfonlein  se  retrouve  à  10  1/8  après  10  1/4. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  3/4,  au  lieu  de  15  1/4. 

La  Randfontein  est  à  3  1/16,  après  3  5/32.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

La  Robinson  est  à  9  1/4,  après  9  1/8. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  6  3/4,  sans  chan- 
gement; la  Lancaster  à  2  13/16,  au  lieu  de  2  3/4. 

La  New  Eeriol  reste  à  6  3/4,  au  lieu  de  6  9/16. 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  comme  la  semaine 
dernière;  la  ^Volhuter  e^i  à  4  5/8,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  7/8,  après  9  ./.  ;  la  Per- 
pétra, à  21  1/2,  après  22  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4,  au  lieu  de  12  ./.. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  1/?,  au  lieu  de  8  7/8. 

La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4  au  lieu  de  5  7/8. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  5/16,  après  3  3/8. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  12  1/4,  au  lieu  de  12  ./.. 

La  Rand  Mines  est  à  39  13/16,  au  lieu  de  40  1/8,. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  3/4,  sans  changement  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/4;  la  Robinson  Deep  est  à  4  3/4. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  4  .  / .  ;  la  Jumpers 
Deep  à  4  7/8,  au  lieu  de  4  13  16. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  1/4,  au  lieu  2  3/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  3  16,  au  lieu  de  2  1/16. 

La  Dunraven  est  à  1  5/16,  au  lieu  de  1  1/4;  la 
Geelong  à  2  7/8,  sans  changement. 

La  SehiJuci'  est  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœmx  reste  à  5  .  / . . 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  13/16,  comme  la  semaine  dernière. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  l/'j.  sans  changement. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  7/16,  au  lieu  de  3  1/2. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1/16, 
comme  la  semaine  dernière. 


***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  ./.,  au  lieu  de  12  1/8. 


Londres,  9  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Bevie  HeMomalaire  in  larclié  Ses  Mines  l'Or 

DE  PARIS 

Paris,  le  9  août  1800. 

Le  mouvement  de  reprise  des  valeurs  sud-africaines, 
que  nous  signalions  il  y  a  huit  jours,  s'est  accentué 
encore  au  début  de  la  semaine,  mais  au  cours  des 
dernières  séances,  il  a  été  enrayé  et  les  cours  se  sont 
tassés.  Des  ventes  ont  été  effectuées  pour  le  compte  du 
Stock-Exchange  de  Londres,  qui  va  procéder  demain 
à  sa  liquidation  de  mi-aoùt  ;  et  bien  qu'elles  aient  été 
absorbées,  la  cote  ne  s'en  est  pas  moins  ressentie.  Il 
faut  dire  aussi  que  les  nouvelles  du  Transvaal  sont 
moins  favorables  et  que  l'on  paraît  moins  près  de  la 
solution  définitive  qu'on  ne  le  croyait  il  y  a  huit  jours, 
ou  tout  au  moins  de  l'époque  où  les  travaux  pourront 
être  repris  dans  le  Rand.  C'est  là,  en  eû'et,  la  seule 
préoccupation  qui  reste,  puisque  l'on  sait,  maintenant, 
que  les  mines  n'ont  eu  à  enregistrer,  pendant  la  guerre, 
aucun* dégât  sérieux. 

La  Charlercd,  qui  finissait  à  81  fr.  25,  cote  89  fr.  25; 
Rand  Mines,  1.008  fr.,  en  réaction  de  6  fr.  sur  jeudi 
dernier;  Consolidated  Goldfields,  190  fr.,  contre  192  fr.; 
Easl  Rand,  au  même  cours  de  188  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  qui  restait  à  21  fr.,  finit  aux 
environs  de  ce  cours,  sans  affaires;  Ferreira,  545  fr., 
en  moins-value  de  15  fr.;  French  Rand,  49  fr.,  con- 
tre 51  fr.  25. 

La  Geduld,  qui  était  montée  de  12'i  fr.  à  128  fr., 
clôture  à  121  fr.  50,  demandée  ainsi,  Geldenhuis  Deep, 
263  fr.,  contre  264  fr.  ;  (îeWew/mis  Eslate.  168  fr.  .50, 
perdant  5  fr.  fcO;  Neic  Kleinfontein,  65  fr.,  contre 
6'j  fr.  ;  Neic  Primrose,  103  fr.,  mais  absolument  dé- 
laissée. 

La  May  Consolidated,  qui  était  passée  à  112  fr.  .50, 
est  encore  en  légère  avance  à  113  fr.;  Mossamédès, 
22  fr.  50,  contre  22  fr.  25;  Mozambique,  53- fr.  75, 
contre  5'i  fr.  25.  Oceann,  48  fr. 

La  Randfontein  Estâtes  est  revenue  de  80  fr.  25  a 
79  fr.;  Robinson  Deep,  120  fr.,  contre  121  fr.  50  ;  Robin- 
son Gold,  liiea  tenue,  à  231  fr. 

La  Netc  Steyn  Estate  se  tient  à  62  fr..  contre  62  50; 
Simmer  and  Jack,  164  fr.,  en  moins-value  de  2  francs  : 
Transvaal  Consolidated  Land,  79  fr.  25,  contre  81  25  ; 
par  contre,  Transvaal  Goldfields,  51  fr.,  en  bénéfice  de 
3  fr.  50;  Village  Main  Reef,  faible,  à  213  fr.,  contre 
222  fr.  .50  ;  We)nmer,  312  fr.,  contre  300  fr.,  mais  avec 
des  échanges  très  peu  suivis. 

La  De  Beers,  qui  s'était  avancée  à  714  fr.,  a  été 
ramenée  à  700  fr.  VAfrican  Revicw  annonce  qu'il  est 
question,  pour  cette  Compagnie,  de  répartir  un  divi- 
dende intérimaire  de  10  shillings  par  action  en  sep- 
tembre, et  qu'il  est  probable  qu'une  distribution  com- 
plémentaire de  1  liv.  st.  par  action  sera  efl'ectuée  vers 
la  fin  de  l'année.  Dynaviite  du  Transvanl,  32  fr.  .50, 
contre  34  fr.  ;  Ecrste  Fabrieken  Distillery,  16  fr., 
contre  15  fr.  50. 

La  Zambèze  est  demandée  à  35  fr.  50. 

L'activité  qui  doit  se  produire  sur  les  valeurs  sud- 
africainiHS,  à  la  tin  de  la  guerre  du  Transvaal,  ne  pêut 
que  profiter  à  ce  titre,  bien  qu'il  ne  soit  pas  une  va- 
leur de  mine  d'or  Êa  Zambèze  est,  en  effet,  une  Com- 
pagnie territoriale  qui  a  cet  avantage,  à  savoir,  que 
ses  immenses  propriétés  sont  couvertes  de  plantations 
et,  par  conséquent,  en  rapport,  et  que  les  droits  qui 
lui  ont  été  conférés  lui  assurent  la  possesion  des  ter- 
rains dont  elle  peut  encore  avoir  besoin. 


L' Administratpur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simar 
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Vendredi  17  Août  1900, 


QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Les  avis  qui  parviennent,  mentionnent  que  le  rapide 
développement  des  champs  miniers  a  attiré  un  grand 
nombre  de  personnes  à  Macequeee. 

Tout  ce  monde  travaille  avec  activité,  gagne  et 
dépense  facilement,  pour  le  plus  grand  bonheur  des 
commerçants. 

De  nouvelles  maisons  se  montent,  mais  en  outre  des 
boissons  et  produits  comestibles  dont  la  vente  est  sans 
doute  rémunératrice,  il  y  a  place  pour  d'importantes 
maisons  qui  vendraient  des  articles  divers,  articles  de 
ménage,  d'habillement,  d'ameublement,  etc. 

Les  grandes  maisons  de  commerce  de  Beira  auront 
certainement  intérêt  à  créer  des  succursales  dans  cette 
ville.  Toutefois,  il  leur  faudra  construire,  car  il  n'y  a 
pas  d'immeubles  vacants  ;  mais  maçons  et  charpen- 
tiers peuvent  se  recruter  sur  place,  et  une  maison  con- 
venable pourrait  être  achevée  en  trois  mois. 

Pour  donner  une  idée  de  la  richesse  des  divers  mine- 
rais récemment  extraits  dans  le  district  de  Macequeee 
et  remis  au  laboratoire  de  la  Direction  des  Mines,  nous 
publions  un  résumé  du  registre  de  ce  laboratoire,  qui 
fait  connaître  le  résultat  des  six  dernières  analyses  : 

A  la  tonne  Je  1.000  kil. 

1.  Or   37  grammes  4 

Argent   4       —  90 

2.  Or   22       —  15 

Argent   22     -  —  86 

3.  Or   20       —  00 

Argent   26       —  2 

4.  Or   29       —  50 

Argent   33       —  ^ 

5.  Or   66       —  5 

Argent   9       —  0 

G.    Or   64       —  5 

Argent   8       —  5 

Ce  que  l'on  réclame,  maintenant,  c'est  la  création 
d'une  Chambre  des  Mines.  Elle  rendrait  immédiate- 
ment de  grands  services  en  étudiant  les  diverses  ques- 
tions minières  de  son  ressort,  qu'elle  réglerait  ensuite 
avec  le  Directeur  des  Mines. 

Tout  permet  de  croire  que  les  règlements  qui  ont  été 
soumis  à  l'approbation  de  la  Compagnie  de  Mozam- 
bique, auront  bientôt  reçu  une  sanction,  et  qu'avant 
peu  de  temps  il  existera  à  Macequeee  une  Chambre  des 
Mines. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


que  la  guerre  n'est  pas  encore  finie.  En  tous  cas,  voici 
dix  mois  qu'elle  dure,  et  rien  n'indique  encore  que  la 


La  capture  de  la  garriison  anglaise  d'Elands  River 
par  les  Boers  est  infirmée.  La  garnison  résiste  encore. 
Mais  ce  coup  d'audace  du  général  boer  Delarey  prouve 


solution  définitive  soit  proche,  malgré  la  prise  de  Pre- 
toria, ot'i  lord  Roberts  a  décidé  que  les  trains  ne 
circuleraient  plus  la  nuit,  tant  les  attaques  sont  fré- 
quentes; l'autre  jour,  le  chemin  de  fer  était,  en  effet, 
encore  une  fois  coupé  à  Vereeninging  ;  le  ravitaille- 
ment de  Pretoria  se  fait  d'une  façon  irrégulière,  aussi 
la  question  des  vivres  devient-elle  une  question 
sérieuse. 

On  commence  à  croire  que  De  Weet,  poursuivi  par 
lord  Kitchener  etMethuen,  chacun  avec  10.000  hommes, 
pourra  opérer  sa  jonction  avec  les  commandants  Dela- 
rey et  Grobler,  qui  opèrent  dans  le  nord.  Entre  Pot- 
chefstruom,  Zeerust  et  Mafeking,  le  pays  est  virtuel- 
lement aux  Boers,  et  sans  qu'on  sache  exactement 
où  ils  se  trouvent,  ce  qui  les  rend  fort  difficiles 
à  chasser.  A  l'heure  présente,  Zeerust  doit  être 
réoccupé  par  eux.  Quant  à  la  colonne  Carring- 
ton,  on  ne  sait  dans  quelle  position  exacte  elle  se 
trouve.  Elle  se  concentre  à  Mafeking  parce  que,  dit  le 
correspondant  du  Titnes,  «  ses  opérations  ont  réuni 
contre  elles  un  nombre  considérable  de  Boers  ».  Fai- 
sons observer  qu'à  Mafeking  on  semble  se  montrer 
nerveux.  L'arrivée  dans  cette  ville  de  lord  Edward 
Cecil,  fils  de  lord  Salisbury  —  qui  était  commissaire 
impérial  à  Zeerust  —  avec  tout  son  état-major  et  un 
certain  nombre  de  Boers  neutres,  a  causé  une  vive 
impression,  d'autant  plus  que  l'on  a  donné,  le  9  août, 
à  toute  personne  qui  n'habite  pas  ordinairement  la 
ville,  la  permission  de  la  quitter.  Toutes  les  personnes 
dans  ce  cas  ont  dû  se  présenter  à  la  date  susmen- 
tionée  aux  autorités. 

On  annonce  que  le  général  Redwers  Buller  a  occupé 
Ermelo  le  12  août.  Les  Boers  l'avaient  évacué  dans  la 
matinée.  Le  général  Botha,  avec  sou  commando  et  de 
l'artillerie,  est  parti  dans  la  direction  de  Carolina. 

On  annonce  aussi  que  le  président  Kriiger  est  parti 
pour  Barberton,  où  il  va  établir  le  siège  de  son  Gou- 
vernement. Barberton  est  le  point  terminus  d'un  petit 
embranchement  du  chemin  de  fer  de  Lourenço-Marquès. 

Entre  temps  une  série  d'engagements  auraient  eu 
lieu  dans  l'Etat  Libre,  tous  favorables  aux  Orangistes. 
On  s'est  entretenu  aussi  d'un  grand  combat  entre  Ly- 
denburg  et  Middelburg  :  les  Anglais  se  seraient  retirés 
sur  cette  dernière  ville  avec  50O  tués  ou  blessés.  Au- 
cune nouvelle  anglaise  n'a  confirmé  ce  bruit,  mais 
l'annonce  qu'un  train  avait  été  attaqué  à  Broukhorst 
Spruit  prouverait  que  le  général  French,  qu'on  croyait 
retranché  fortement  près  de  Middelburg,  est  menacé 
sur  ses  derrières. 

On  a  fait  assez  de  bruit  autour  d'un  complot  qui  au- 
rait été  découvert  à  Pret'>ria,  et  qui  devait  aboutir  au 
meurtre  de  tous  les  officiers  anglais  et  à  la  capture  de 
lord  Hoberts.  Le  complot,  a-t  on  dit,  comprenait  quinze 
personnes  dont  dix  auraient  été  arrêtées.  On  devait 
incendier  la  ville  en  plusieurs  endroits,  et  profiter  de 
ce  que  les  troupes  étaient  employées  à  combattre  le 
fiéau,  pour  mettre  à  exécution  le  projet  conçu.  Toutes 
les  dépêches  qui  ont  parlé  de  cet  incident  sont  plutôt 
confuses,  mais  nombre  de  journaux  anglais  ont  saisi 
l'occasion  pour  dire  que  l'on  en  usât  désormais,  avec  les 
Boers,  plus  sévèrement  que  par  le  passé. 
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•  On  se  souvient  qu'à  la  suilîe  du  retentissant  rapport 
de  lord  Roberts  sur  la  conduite  des  opérations  dans  le 
Natal  et  la  malheureuse  bataille  de  S  pion  kopje,  le 
général  sir  Giiarles  Warren  avait  été  déchargé  de  son 
commandement  et  chargé  de  «  pacilier  les  districts  de 
l'ouest  du  Gap  ».  Lord  Roberts  estime  maintenant  que 
sa  présence  en  Afrique  n'est  plus  nécessaire.  Il  a  télé- 
graphié : 

«  Gommî  les  districts  de  l'ouest  de  la  colonie  du  Cap  ont 
été  pacifiés  de  façon  sitisfaisante  par  sir  Charles  Warren, 
je  l'autorise  à  retourner  en  Angleterre  par  le  prochain  coar- 
rier,  et  je  place  toutes  les  troupes  de  la  Colonie  sous  les 
ordres  de  sir  F.  Forestier  Wallier.  » 

Une  dépêche  du  Cap  du  15  août  mentionne  que  le 
général  boer  Prinslow  est  arrivé  dans  cette  ville,  ve- 
nant de  Bethléem.  Il  a  déclaré  être  fatigué  de  la  guerre 
et  souhaiter  la  paix.  Il  affirme  que  la  majorité  des 
Boers  seraient  mécontents  delà  conduite  de  M.  Krûger. 

On  estime,  au  Cap,  que  pour  finir  la  guerre  de  gué- 
rilla, il  faudra  au  moins  encore  trois  mois,  mais  on 

Eense  que  la  guerre  elle-même  sera  finie  le  jour  où 
•ewet  et  Délai ey  auront  été  faits  prisonniers.  Botha, 
croit-on,  se  rendra  alors. 

Le  colonel  Stowe,  le  consul  général  des  Etats  Unis, 
est  revenu  de  Pretoria.  Il  déclare  qu'il  n'y  avait  que 
dix  Boers  dans  le  commando  qui  a  attaqué  son  train, 
et  que  tout  le  reste  étaient  des  volontaires  étrangers. 
Il  affirme  également  que  la  grande  majorité  des  Boers 
désirerait  la  cessation  des  hostilités. 

Les  journaux  allemands  annoncent  que  les  délégués 
boers  se  rendant  parfaitement  compte  que  les  puis- 
sances sont  absorbées  pir  la  crise  chinoise.  Aussi  ne 
visitent-ils  la  capitale  de  la  Russie  que  pour  complaire 
aux  instructions  de  leur  Gouvernement. 


LA  COLOMBIE  BRITANNIQUE 


{Sîiite)  (1) 

District  de  Lilloet.  —  Il  n'y  avait  pas,  en  1898, 
d'exploitation  minière  régulièrement  exploitée  dans 
ce  district. 

La  découverte  la  plus  remarquable  est  celle  d'un 
gisement  de  carbonate  de  soude  à  28  milles  au  nord  de 
Clinton.  La  superficie  de  ce  dépôt  serait  d'environ 
20  acres  et  l'épaisseur  moyenne  de  6  à  8  pouces. 

L'analyse  d'échantillons  a  donné  le  résultat  suivant  : 


Carbonate  de  soude   35  54 

Bicarbonate  de  soude   1  34 

Sulfate  de  soucie   0  14 

Chlorure  de  sodium   0  02 

Hydrogène  et  phosphate  d'ammoniaque  . .  0  03 

Eau..r      62  89 


Total   09  95 


Dans  ce  district,  sur  un  alïluent  du  fleuve  Fraser,  la 
Bridge  River,  se  trouvent  des  mines  de  quartz  conte- 
nant d'^  l'or  natif.  On  en  a  vu  à  Vancouver  de  beaux 
échantillons.  C'est  ce  qu'on  appelle  du  minerai  «  free 
milling  »  parce  qu'il  peut  être  traité  directement  par 
amalgamation. 

Au  Lomé  Croup,  on  a  travaillé  ce  minerai  au 
moyen  d'un  broj'eur  primitif  appelé  «  Arrostra»  et  il 
aurait  donné  100  dollars  à  la  tonne.  Des  résultats  à  peu 
près  semblables  auraient  été  obtenus  à  la  mine  connue 
sous  le  nom  de  Bendd'or  qui  est  située  non  loin  de  la 
précédente. 

Le  grand  défaut  de  ces  mines  est  d'être  presque  inac- 
cessibles ;  on  s'y  rend  par  une  route  qui  part  d'Ashcroft 
et  aboutit  à  Lilloet.  De  ce  dernier  point,  il  y  a  l3o  mil- 
les à  parcourir  sur  une  simple  piste  dans  une  contrée 
sauvage. 

.  .  A- 
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On  a_ également  exprimé  la  crainte  que,  comme  dans 
une  mine  bien  connue  du  pays,  la  Golden  Cache,  le 
minerai  se  trouve  par  poches  et  qu'une  fois  ces  poches 
épuisées  toute  trace  de  gisement  disparaisse. 

Enfin,  le  groupe  finaacier  qui  s'occupe  de  la  Bend 
d'or  est  le  même  qui  avait  lancé  la  Golden  Cache,  ce 
qui  ne  semble  pas  être  une  recommandation  près  du 
public,  de  sorte  que,  pour  le  présent,  il  n'y  a  pas  ap- 
parence que  l'exploitation  de  ces  mines  soit  prochaine- 
ment commencée  d'une  façon  pratique. 

District  de  Yale.  —  Il  n'existait  pas,  en  1898,  de 
mines  régulièrement  exploitées  dans  les  sous-districts 
de  Kamloops  et  de  Yale  ;  la  division  de  Similkameen, 
autrefois  exploitée  pour  ses  «  i)lacer&  »  qui  sont  actuel- 
lement presque  épuisés,  commence  a  être  explorée 
par  ses  minerais. 

Les  sous  districts  de  Osoyos,  Kellle  River,  Grand 
Forks  et  Vertion  sont  un  peu  plus  avancés  que  les 
précédents,  bien  qu'à  la  fin  de  1808  ils  ne  possédassent 
aucune  mine  définitivement  développée  et  en  cours 
régulier  d'opérations. 

La  division  à'Osoyos  comprend  deux  principaux 
camps  miniers  :  Fairview  et  Mac  Kinney.  Dans  le 
camps  minier  de  Faivvieio,  la  nature  des  minerais  est 
loin  d'être  uniforme.  Quelques-uns,  comme  dans  les 
propriétés  du  Cascade  Mining  Syndicale,  contiennent 
or,  argent  et  cuivre.  D'autres,  comme  dans  la  mine 
Oi  ofmo,  sont  des  quartz  contenant  de  l'or  natif,  «  free 
milling  ore  ». 

Camp  minier  Mac  Kinney.  —  Dans  ce  camps,  cer- 
tains minerais  sont  concentrés  avant  d'être  expédiés 
aux  «  smelters».  C'est  le  cas  sur  les  propriétés  de  la 
Cariboo  Consolidated  Gold  Mining  atid  Milling  Com- 
pany. Sur  d'autres  propriétés  comme  la  Minnie  ha-ha, 
on  trouve  du  minerai  «  free  milling  ». 

Division  de  Kettle  River.  —  Cette  division  est 
aussi  connue  sous  le  nom  de  sous-district  d  Boundary 
Creek. 

Elle  comprend  de  nombreux  camps  miniers,  entre 
autres:  Deadwood  Camp  et  Greendioood  Camp. 

Dans  Deadwood  Camp,  on  trouve  généralement  as- 
sociés le  cuivre  et  l'or  ou  le  fer  et  l'or  ;  ce  sont  des 
minerais  de  bisse  teneur.  La  principal  mine  de  ce 
camp  est  la  Molher  Iode  Minerai  daim,  appartenant 
à  la  Boundary  mines  Company  de  New-York. 

Greenwood  camp.  —  Ce  camp  minier  semble  appelé 
à  un  certain  avenir.  Les  minerais  sont  des  pyrites  de 
cuivre  contenant  de  l'or.  Les  mines  les  plus  connues 
du  camp  sont  les  suivantes  :  Old  iron  sides,  Knob 
Bill,  Slenwinder,  Brooklyn. 

Sous-district  de  Grand-Forks.  ■—  Il  comprend  trois 
camps  miniers  :  Sumniit  Camp,  Wellington  Camp, 
Broicns  Camp.  Les  mines  de  ces  camps  sont  encore 
dans  la  période  du  développement.  On  peut  signaler 
seulement,  comme  donnant  qu*^lques  promesses,  la 
mine  «  Winnipeg  »,  dans  le  camp  de  Wellington,  et  la 
mine  «  Pathfinder     dans  le  camp  Brow. 

Iles  de  Vancouver  et  de  Texada.  —  L'île  de 
Texada,  située  dans  le  détroit  de  Géorgie,  qui  sépare 
l'ile  de  Vancouver  de  la  terre  ferme,  renferme  la  mine 
de  Van  Auda. 

D'après  la  déclaration  des  propriétaires,  le  minerai 
contiendrait  à  la  tonne  10  à  15  0/0  de  cuivre,  7  onces 
d'argent  et  7  dollars  d'or.  50  tonnes  de  ce  minerai  ont 
été  expf^diées,  en  1898,  à  MM.  Vivian  brothers,  de 
Swansea,  à  titre  d'essai. 

La  Société  d'exploitation  est  connue  sous  le  nom  de  : 
Van  Auda  Copper  and  Gold  C°.  Elle  a  été  enregistrée 
le  7  avril  1899;  le  capital  actions  est  de  5  millions  de 
dollars  en  parts  de  1  dollar;  le  siège  social  est  à  Seattle, 
le  bureau  local  à  Van  Auda;  le  président  est  M.  Harry 
WhitneyTreat. 

Voici  le  cours  de  quelques  valeurs  de  mines  de  la 
Colombie  britannique  au  31  janvier  1900,  sur  le  mar- 
ché de  Vancouver  ; 
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Mines  de  houille  : 

Crow's  Nost  Pass  Goal  G»  

Mines  d'or,  d'argent,  de 
cuivre,  etc.  :  Sous-district 
de  Forts tee le  : 
Nortii  Star  Mining  C°  limited. 
Sous-districts  de  Slocan  et 
Slocan  City  : 

Payne  Mine  G»  

Slocan  Star  

Noble  Five  

Sous-district  de  Trail  : 
Le  Roi  

War  Eagle  

Centre  Star  

Monte  Ghristo  

Jumbo  

Deer  Park  

Iron  Mask..  

Lilly  May  

White  Bear  

Sous-districts  de  Grand- 
Forks,  Osoyoos  et  Ket- 
tle-River  : 

Minnehaha   

Knob  mil  

Old  Iron  Sides   

Pathtinder  

Kathmullen  

Winnipeg  

Iles  Vancouver  et  Texada  : 
Van  Auda  


Cours  au 


Capital 

81  janvier 

social 

Pair 

1900 

(En 

dollars) 

2.000.000 

25 

38 

1.500.000 

1 

1  15 

3.000.000 

1 

» 

1  03 

500.000 

0  50 

1  13 

12.000 

0  01 

0  12 

(p]n  livres  sterling) 

1.000.000 

5 

(En 

dollars 

2.000.000 

1 

» 

2  70 

500.000 

0 

50 

1  13 

2. 500. 000 

1 

0  07  1/2 

500. UOO 

1 

0  25 

1.400.000 

1 

» 

0  01  1/2 

500.000 

1 

» 

0  55 

1.000.000 

1 

0  20 

300.000 

0 

10 

0  03  3/4 

1.000.000 

1 

0  15 

1.500.C00 

t 

» 

0  80 

1.000.000 

î 

» 

1  03 

1.000.000 

1 

X 

» 

0  15 

2.500.000 

1 

» 

0  06  3/4 

1.000.000 

1 

0  27 

5.000.000 

1 

» 

0  Oi  1/4 

«  Beaucoup  d'autres  valeurs  minières,  dit  notre  consul,  sont 
cotées  sur  le  marché  de  Vancouver.  Je  donne  ici  seulement  la 
cote  de  celles  qui  se  trouvent  en  même  temps  mentionnées 
dans  mon  rapport  et  portées  sur  le  talileau  d'échanges  de 
cette  place. 

«  Les  actions,  toutefois,  de  nombre  de  propriétés  bien  con- 
nues ne  sont  ni  achetées  ni  vendues  ici.  Les  échanges  se  font 
à  Londres,  à  Toronto  et  à  Montréal,  et  en  Angleterre  et  au 
Canada,  d'une  part,  et,  d'autre  part,  à  New-York,  Minneapo- 
lis  et  Spokane  (Etals-Unis). 

«  En  ce  qui  concerne  les  mines,  je  dois  faire  d'avance  toutes 
mf  s  réserves  et  insister  sur  ce  point  que,  d'une  façon  géné- 
rale, je  déconseille  aux  capitalistes  français  l'achat  d'actions 
de  cette  nature. 

"  Quand  une  mine  est  bonne,  son  histoire  est  presque  tou- 
jours la  suivante  :  Lu  chercheur  d'or  qui  la  découvre  et  qui 
n'a  généralement  pas  de  capital,  vend  sa  mine  pour  quehjues 
centaines  de  dollars  à  un  petit  capitaliste  (quand  je  dis  "  sa 
mine  »  il  serait  plus  exact  de  dire  «  sa  découverte  car  le 
mot  mine  s'entend  d'une  propriété,  sur  laquelle  des  travaux 
considérables  ont  déjà  été  faits).  Celui  ci  exécute  quelques 
travaux  de  développement,  un  ou  deux  puits  et  un  tunnel 
plus  ou  moins  long,  et  si  la  veine  parait  se  présenter  d'une 
façon  favorable,  il  forme  une  Compagnie,  généralement  à  un 
million  de  dollars.  Il  faut  dire,  d'ailleurs,  (juo  l'achat  au  cher- 
cheur d'or  était  conditionnel  et  à  terme  :  le  capitaliste  avait 
pris  une  option  sur  la  mine  à  un  ou  deux  ans.  Si  les  tra- 
vaux de  développement  sont  favorables,  il  forme  une  Com 
pagnie  d'exploitation  et  prolito  de  l'option.  Dans  le  cas  con- 
traire, il  renonce  à  l'option  et  perd  les  frais  faits  en  travaux 
de  développement.  En  matière  de  mines,  les  affaires  ne  se 
traitent  pas  au  comptant. 

«  L" s  mines  War  Lagle  et  Centre  Star  offrent  un  exemple 
topique  du  mode  de  procéder  que  je  viens  de  décrire. 

"  La  War  Lagle  a  d'abord  été  constituée  en  Société,  au  ca- 
pital de  500  000  dollars  en  parts  de  1  loUar.  MM.  Gooderham 
et  Bladstock  ont  racheté  cotte  propriété  et  formé,  le  32  jan- 
Tier  1837,  une  nouvelle  Société  par  actions  au  capital  de 
2  millions  de  dollars. 

La  Centre  Star,  constituée  en  Société  au  capital  de  .500.000 
dollars,  a  été  rachetée  par  les  mêmes  capitalistes,  et  mise  en 
actions  par  une  nouvelle  Société  formée  par  eux  au  capital  de 
3.500  OOo  dollars. 

Le  bénéfice  retiré  de  ses  transactions  par  MM.  Gooderham 
et  Blackstock  est  assez  apparent  pour  qu'il  ne  soit  pas  besoin 
d'insister.  Reste  à  savoir  si  ces  mines,  qui  étaient  considi^rées 
comme  bonnes  au  capital-actions  do  500.000  dollars,  seront 
assez  riches  pour  distribuer  des  dividendes  avantageux  au 
nouveau  capital  que  je  viens  de  mentionner.  En  général,  telle 
mine,  qui  aurait  été  bonne,  capitalisée  à  500.000  dollars,  devient 


un  placement  d'une  nature  plus  doulousi;  lorsque  l;  fond.s 
social  est  porto  h  2  ou  If  millions  de  dollars.  Il  e.st  rarnqu'aprés 
l'émission  les  actions  ne  iiaisscnl  pas.  (^os  valeurs  sont  prcs(|uo 
toutes  essontiellcniHnt  de  spi''c,iihition.  (Jeux  fDuldf's  béné- 
lices  dans  ces  aU'aires  sont  les  pr^'Uiotnurs  (jui  afhétent  une 
mine  à.  bon  marché*,  la  font  mousser  à  l'aide  de  réclames  iiabi- 
lement  dirigées,  forment  une  Société  par  actions  à  fort  capital 
et,  en  quelques  mcds,  doublent,  triplent  ou  môme  quadru[)lent 
leur  apport. 

Kn  conséquence  de  la  loi  récemment  passée  en  Colombie 
Britannique,  et  limitant  à  huit  heures  la  journée  do  travail 
dans  les  mines,  la  situation  parait  également  être  dovenui;  très 
difficile  dans  le  district  minier.  Au  printemps  1899,  les  mines 
du  Slocan,  ([ui  payaient  leurs  ouvriers  5  doll.f  O  (17  fr.  50jpar 
jour  pour  une  journée  di^  dix  houn'S,  ont  déclaré  qu'elles  no 
payeraient  plus  quo  3  dollars  pour  une  journée  de  huit  ln'uros. 
Les  mineurs  n'ont  pas  accédé  à  cotte  proposition  et  une  grève 
a  été  déclarée  qui  a  duré  jusqu'à  ces  derniers  tcaips.  Elle 
paraît  actuellement  en  voie  de  se  terminer  par  un  compromis. 

Les  mines  de  la  région  de  Rossland  qui,  jusqu'à  ces  der- 
niers temps,  n'avaient  pus  été  atteintes  par  la  grève  comnifn- 
cent,  sous  différents  prétextes,  à  congédier  une  partie  de  leur 
personnel.  Les  patrons  n'avouent  pas  que  la  loi  de  huit  heures 
ait  rien  à  faire  dans  cette  mesure,  mais  au  fond  il  semble  que 
ce  soit  le  réel  motif  de  la  cessation  complète  ou  partielle  des 
travaux.  La  Le  Roi,  la  \]^ar  Eagle,  la  Centre  Star  et  la 
Hallmine  Smelter  ont  récemment  congédié  tout  ou  partie  de 
leur  personnel. 

Le  taux  élevé  des  salaires  fait  monter  d'une  façon  consi- 
dérable les  dépenses  journalières  d'une  mine.  100  hommes  à 
17  fr.  50  par  jour  représentent  un  montant  quotidien  de 
1.750  fr.,  soit  52.500  Ir.  par  mois  et  730.000  fr.  par  an.  Il 
faut  ajouter  à  cela  les  dépenses  d'oulillage,  de  combustible, 
de  boisage  de  mine,  les  appointements  du  directeur,  de  l'in- 
génieur, du  comptable,  des  contremaîtres,  etc.,  les  frais  de 
transport  du  minorai,  soit  au  port  d'embarquement  sur  les 
lacs  (Ariow  lake,  Kootenay  lake)  ou  à  la  gare  du  chemin  de 
fer,  et  le  fret  de  ce  port  ou  de  cette  gare  au  »  smelter  Pour 
faire  face  à  toutes  ces  dépenses  et  à  l'amortissement  et  donner 
encore  des  dividendes  aux  actionnaires,  une  mine  doit  être 
bien  riche. 

Le  personnel  chargé  d'exploiter  les  mines  en  Colombie 
britannique  manque,  d'aillours,  souvent  d'expérience.  Un 
petit  nombre  seulement  de  ces  exploitations  ont  à  leur  ser- 
vice des  ingénieurs  des  mines  ayant  fait  les  études  que  com- 
portent l'obtention  de  ce  titre  en  France  ou  en  Angleterre.  De 
là  souvent  des  erreurs  coûteuses  dans  l'achat  du  matériel, 
dans  le  creusement  des  puits  et  des  tunnels  et  dans  le  juge- 
ment de  la  valeur  des  minerais.  Enfin  généralement  l'instal- 
lation du  camp  est  faite  aux  frais  de  la  Société  sans  tenir 
compte  de  la  dépense.  L^  maison  du  directeur  est  même 
dans  cei  taines  mines  ehtourée  de  jardins  et  de  pelouses  ; 
autant  de  dépenses  improductives  au  moins  pour  les  action- 
naires. En  somme,  il  y  a  un  coulage  considérable. 

Telles  sont  les  raisons  pour  lesquelles  je  déconseille  à  nos 
compatriotes  (jui  recherchent  de  bons  placements  d'acheter 
des  actions  des  mines  de  la  (Colombie  britannique. 

Des  ingénieurs  et  des  hommes  expérimentés  en  cette  ma- 
tière peuvent  peut-être  avec  avantage  visiter  le  pays  et  y 
faire  quelques  acquisitions.  Mais  je  les  engage  vivement  à 
exploiter  par  eux  mêmes,  à  rester  maîtres  de  leur  mine  et  à 
administrer  au  point  de  vue  financier  suivant  les  méthodes 
sérieuses  et  avec  les  garanties  de  contrôle  qui  sont  de  règle 
en  France. 

L'industrie  des  mines,  dit  en  concluant  notre  cor- 
respondant, semble  avoir  d'ailleurs  subi  une  transfor- 
mation au  cours  des  dernières  années.  Grâce  aux 
procédés  industriels  nouveaux,  des  minerais  de  basse 
teneur  qui,  il  y  a  quelques  années,  ne  pouvaient  être 
travaillés  fructueusement,  sont  maintenant  exploités 
avec  avantage.  Ces  dépôts  de  minerai  de  ba'^se  teneur 
se  trouvent  généralement  en  gisements  considérables, 
et  bien  qu'on  ne  fasse  qu'un  petit  profit  sur  chaque 
tonne,  si  le  rendement  est  considérable  et  si  la  mine 
ne  s'épuise  qu'après  un  grand  nombre  d'années,  on 
peut  souvent  réaliser  des  profits  plus  certains  et  plus 
importants  qu'avec  un  lot  minier  de  «  placers  <>  très 
riche  qui  s'épuise  au  contraire  rapidement.  La  mine 
TreadioeLl,  située  en  territoire  américain,  sur  l'île 
Douglas,  en  face  de  la  ville  de  Juneau  (Alaska)-  est  un 
exemple  à  l'appui  de  cette  théorie.  Son  exploitation  est 
considérée  comme  une  des  meilleures  opérations  mi- 
nières du  monde. 

(-■1  suivre.) 
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LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Rendements  des  Mines  de  l'i^ustralie  Occidentale. 

—  Voici,  comme  de  coutume,  les  rendements  des  prin- 
cipales mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois 
de  juillet,  comparés  à  ceux  du  mois  précédent  : 

Juin  Juillet 

Tonnes  Tonnes 
broyées  Onces   broyées  Onces 


Associated  G.  M.  of  W.  A. . . 

3.20i 

2 

.266 

2 

.721 

1 

711 

Australia.  TJnitfd 

200 

168 

405 

464 

T^avlpv'*?  TTnitpd 

2.444 

2 

.632 

2 

346 

1 

824 

T^pIIpviip  nonsolidatp.d 

510 

562 

780 

649 

280 

179 

Ttn rVianl^ '<=i  Rirthflav  Gift, 

1.430 

1 

.529 

P.AQmnnnlitan  Pronrietarv 

1.3(15 

1 

146 

1 

650 

l 

410 

East  Murchison,  United  

1.366 

1 

988 

1 

560 

2 

624 

Tî^lnrpnfP  ... 

223 

152 

Fr  îser  .South  Exlcnded    .  . 

800 

681 

980 

787 

545 

407 

378 

279 

Golden  Horseslioe  Estâtes., 

5.552 

9 

601 

6 

202 

10 

424 

Great  Boulder  Main  Reef . . . 

1.100 

1 

850 

] 

700 

1 

850 

Great  Boulder  Persévérance. 

1  905 

2 

.802 

Great  Boulder  Proprietary. . 

3.556 

7 

865 

3 

726 

9 

375 

Hannan's  Brownhill  

5.729 

6 

401 

5 

.960 

6 

436 

2.320 

425 

Hannan's  Proprietary  

688 

377 

680 

OOI 

180 

233 

330 

29c) 

6.105 

9 

178 

6 

699 

8 

087 

1.260 

2 

083 

1 

500 

2 

415 

750 

602 

750 

603 

350 

175 

» 

1.240 

1 

219 

1 

210 

1 

564 

Lake  View  Gonsols  

3.108 

8 

205 

3 

098 

7 

086 

1.380 

1 

000 

1 

450 

1 

U26 

300 

654 

344 

692 

510 

18!* 

570 

217 

2.744 

1 

062 

2 

037 

1 

030 

» 

736 

» 

» 

546 

)) 

1.550 

1 

559 

1 

533 

1 

543 

4.487 

5 

193 

4 

660 

5 

418 

Westralia  Mount  Morgans. . 

1.240 

1 

664 

White  Feather  Main  Èeef. .. 

950 

885 

1 

ôno 

850 

White  Feather  Reward  

700 

335 

800 

354 

Les  détails  ne  sont  pas  encore 

complets. 

comme 

on 

le  voit,  mais  on  peut  voir  que  la  production  a  été, 

en 

général,  un  peu  irrégulière. 

La  Production  de  Victoria.  —  La  production  d'or 
de  Victoria,  pour  les  sept  premiers  mois  de  l'année  en 
cours,  s'est  élevée  à  440.068  onces. 


La  Nouvelle-Galles  du  Sud  en  1899.  —  Le  Minis- 
tère des  Mines  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud  vient  de 
publier  un  rapport  d'après  lequel  la  valeur  des  pro- 
duits minéraux  de  ce  pays,  pendant  l'année  1899,  a 
atteint  le  montant  de  5.157.000  liv.  st.,  soit  une  aug- 
mentation de  1.290.000  liv.  st.  sur  1898.  Le  nombre 
des  mineurs  employés  dans  le  pays  s'est  élevé  au 
chiffre  de  40.133. 


Lake  View  Consols.  —  Les  Directeurs  de  cette 
Compagnie  ont  reçu  avis  de  M.  Mackinnon,  le  direc- 
teur général  de  la  mine,  qu'il  ne  croyait  pas  que  l'on 
pouvait  compter,  avant  le  mois  d'octobre,  sur  aucun 
résultat  des  procédés  «  Diehl  ».  La  raison  en  est  que 
la  mise  en  place  du  matériel  exige  encore  quelque 
temps,  et  que  la  production  doit  décroître  en  août  et 
septembre.  Les  installations  actuelles  ne  permettent 
pas,  en  effet,  de  produire,  pour  le  moment,  plus  de 
5.000  onces  par  mois,  et  on  se  trouve  dans  l'impossi- 
bilité d'augmenter  les  expéditions  de  minerai  riche 
sans  forcer  la  mine. 


Notes  minières  d'Australie 

Lady  Shenton.  M.  F.  W.  Rayfield,  ingénieur-conseil  et 
Disecteur  général  de  la  mine  annonce  que  le  rendement  pro- 


venant du  traitement  de  1.580  tonnes  de  tailings  s'est  élevé  à 
364  onces  d'or,  d'une  valeur  de  3  liv.  st.  9  sh.  l'once.  L'ex- 
traction a  été,  en  moyenne,  de  72  0/0.  Les  dépenses  ont 
atteint  10  sh.  1  d.  par  tonne. 

Associated  Gold  Mines  of  West  Australia.  Le  Directeur 
câble,  à  la  date  du  7  août,  que  l'usine  pour  le  traitement  du 
minerai  pyriteux  a  traité  2.721  tonnes,  qui  ont  produit  1.711 
onces  d'or. 

Hannan's  Brownhill.  Pendant  le  mois  de  juillet,  cette 
Compagnie  a  broyé  5.690  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit 
6.436  onces  d'or. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élevées  à  9.960  liv.  st. 
En  juin  précédent,  la  production  avait  été  de  6. 491  onces 
pour  5.729  tonnes  broyées. 

Great  Boulder  Main  Reef.  Durant  le  mois  du  juillet,  il  a 
été  traité  1.200  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  1.850  onces 
d'or.  Les  tailings  contiennent  en  moyenne  2  1/2  dwts  par 
tonne.  L'extraction  atteint  92  0/0. 

Mount  Morgan  [Queensland).  Durant  le  mois  de  juillet, 
celte  Compagnie  a  traité  22.443  tonnes  de  minerai,  qui  ont 
produit  15.792  onces  d'or.  Le  traitement  du  minerai  a  eu  lieu 
par  la  chlorurat^on. 

Progress  of  Neio  Zealand.  Le  Dirfcteur  câble  que  pen- 
dant le  mois  de  juillet  il  a  été  In'oyé  4.174  tonnes  de  minerai 
qui  ont  produit,  y  compris  7»1  tonnes  de  concentrés,  un  ren- 
dement total  de  7.054  liv.  st.,  soit  1  liv.  st.  13  sh.  9  1/2  d.  par 
tonne. 

Los  dppenscs  se  sont  élevées  à  3.450  liv.  st. 
Les  bénélices  à  3.604  liv.  st. 

Ce  rendement  médiocre  est  dû  au  mauvais  temps. 

Londonderry.  On  annonce  que  le  rendement,  pour  juillet, 
a  été,  après  la  fonte,  de  109  onces  d'or  provenant  de  170 
tonnes. 

White  Feather  Reward  C.laim.  Il  a  été  broyé  800  tonnes 
qui  ont  produit  354  onces  d'or. 

Vicfory  {Charte>:s  Tovoers).  Dépêche  :  «  Il  a  été  broyé 
220  tonnes  qui  ont  produit  246  onces.  Valeur  approximative, 
825  liv.  st. 

Mount  Malcolm.  Dépèche  du  Directeur  de  la  mine  :  «  Mon- 
tant total  broyé  :  456  tonnes  qui  ont  pro  iuit  462  onces.  On  a 
traité,  parlacyanuration,  368  tonnes  qui  ont  donné  80  onces.  » 

North  Star.  Dépêche  de  Coolgardie  donnant  le  rendement 
de  juillet  :  «  1.300  tonnes  broyées  ont  produit  1.300  onces. 
Valeur  évaluée  de  la  production  :  4.660  liv.  st.  Le  moulin  a 
travaillé  pendant  605  lieurcs.  " 

Lachlan  Gold  Fields.  Il  a  été  broyé  650  tonnes  qui  ont 
produit  une  valeur  de  1.050  liv.  st.  l'ne  note  du  bureau  de 
Londres  fait  observer  que  10  pilons  seulement  ont  travaillé 
atin  de  permettre  plus  facilement  le  fonçage  du  puits  princi- 
pal qui  va  atteindre  le  prochain  niveau. 

South  Karpurli.  Dépêche  de  la  mine  datée  du  6  août  : 
«  On  vient  d  achever  le  lavage  :  1..Ô38  tonnes  ont  produit 
1.543  onces.  La  production  précédente  avait  été  de  1.-559 
onces  provenant  de  1.550  tonnes.  » 

Long  Reef.  Résultat  du  lavage  de  juillet  :  Nombre  de 
tonnes  broyées,  1.450:  rendement  en  onces,  1.026.  Valeur 
approximative  du  rendement,  3.980  liv.  st.  Total  approximatif 
des  dépenses,  3.180  liv.  st. 

Chums  Consolidated.  Le  lavage  de  300  tonnes  a  donné 
121  onces.  Un  spécimen  des  taibngs  a  donné  à  l'essai  7  dwts 
par  tonne.  Il  a  été  traité,  par  la  cyanuration,  700  tonnes  qui 
ont  produit  154  onces  d'or. 

Hannan's  Proprietary.  Rendement  de  juillet  :  680  ton- 
nes broyées  ont  donné  à  la  fonte  387  onces  d'or.  Le  précédent 
broyage  avait  porté  sur  688  tonnes,  qui  avaient  produit  377 
onces  d'or. 

Hoioell's  Consolidated.  «  Prince  of  Wales  >>  :  Pendant 
les  quatre  semaines  qui  ont  pris  fin  le  2  août,  il  a  été  broyé 
1.450  tonnes  qui  ont  produit  324  onces  d'or  d'une  valeur  de 
1.174  liv.  st.  Les  dépenses  se  sont  élevées  à  859  liv.  st. 

Hannan's  Star.  Résultats  du  mois  de  juillet  :  puits  Do- 
noughmore  :  on  a  creusé  45  pieds  et  boisé  69  pieds.  On  a 
com'mencé  un  travers-banc  à  l'est,  au  niveau  n»  5  (475  pieds). 
Le  moulin  a  travaillé  pendant  24  jours  ;  il  a  traité  1.100 
tonnes  qui  ont  produit  813  onces. 

Vale  of  Coolgardie.  Rendement  de  juillet  :  Le  moulin 
a  travaillé  pendant  a9  jours.  11  a  été  broyé -1.076  tonnes  de 
minerai;  production,  609  onces  d'or.  On  a  traiié  par  la  cya- 
nuration, 1.056  tonnes  qui  ont  donné  235  onces  d'or.  Produc- 
tion totale,  844  onces.  Valeur  approx'mative,  3.165  liv.  st. 
Dépenses,  2.097  liv.  st. 

Half-Mile  Reefs.  Dépèche  du  Directeur  ;  «  On  a  travaille 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  (wpplémÈnt  heddomadaire,  no  44!)  b") 


53 


ponciiinl  2'iO  heures  avec  10  pilons.  Il  a  ôtc  broyé  150  lonnos 
qui  ont  phnluil  93  onces  d'or.  Un  spécimen  clés  lailint»s  a 
acc-usé,  il  l'essai,  une  teneur  de  8  1/2  dwts  pai'  tonne.  Le 
moulin  de  <J0  pilons  commencera  à  broyer  au  comnioucemoiit 
de  septembre.  Los  ordres  ont  été  donnés  pour  compléter  le 
matériel  A  cyanuralion.  » 

Bayleys  United.  Dépêche  de  Cool^'urdio  :  «  Durant  le 
mois  de  juillet,  la  batli  rie  a  broyé  2.;î'iH  tonnes  de  minerai 
qui  ont  produit  1.205  onces  d'or.  L»  matériel  à  cyanuralion  a 
traité  1.786  tonnes  do  tailings  qui  ont  donné  '20ij  onces  d'or. 
Le  matériel  pour  les  boues  a  traité  1.01)4  tonnes  de  boues  qui 
ont  produit  303  onces  d'or.  Total,  1.824  onces  d'or  d'une  va- 
leur de  6.800  liv.  st.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Placements  en  "Valeurs  sud-africaines.  —  En 

dépit  de  tous  les  racontars  pessimistes  au  sujet  de  la 
raréfaction  monétaire  et  des  questions  politiques,  en 
dépit  aussi  des  événements  survenus  dans  ces  derniers 
temps,  les  grandes  valeurs  sud-africaines,  dit  le  i^ma?i- 
cial  Times,  se  sont  bien  maintenues.  Entre  les  dates 
des  1er  et  8  aoi"it  on  a  vu,  par  exemple,  la  Rose  Deep 
passer  de  9  à  9  3/8  ;  la  Village  Main  Reef,  de  8  3/8 
à  8  7/8;  la  Geldenhuis  Deep,  de  10  1/4  à  10  1/2;  la 
Robinson  Gold,  de  9  à  9  7/16;  la  New  Primrnse,  de 
3  7/8  à  4  1/16. 

Ces  valeurs,  fait  observer  notre  confrère,  n'avaient 
pas  été  recommandées  précédemment  par  lui  en  vue 
d'une  forte  hausse.  En  parlant  d'elles,  il  avait  simple- 
ment voulu  attirer  l'attention  du  public  sur  quelques 
placements  avantageux,  et  il  s'était  attaché  à  prouver 
que  non  seulement  on  pouvait  espérer  d'elles  de  bons 
dividendes  aussitôt  que  les  travaux  recommenceraient, 
mais  encore  qu'elles  laissaient  une  marge  appréciable 
à  la  hausse.  Ce  qu'il  avait  dit  alors  a  été,  quelques 
jours  après,  confirmé  par  les  faits,  car  alors  que  la 
Goldfields,  YEast  Randel  la  Chartered  restaient  station- 
naires  et  en  quelque  sorte  délaisses,  les  titres  des 
grandes  Compagnies  distributrices  de  dividendes 
avaient  une  tendance  marquée  à  la  hausse.  Et  comme 
le  «  flottant  »,  sur  ces  valeurs,  est  extrêmement  limité, 
il  s'ensuit  que  les  moindres  demandes  du  public  ont, 
sur  elles,  une  intluence  plus  qu'appréciable.  Il  va  de 
soi  qu'une  tension  monétaire  accentuée  ou  une  violente 
crise  politique  ne  pourrait  les  laisser  indifïérentes  ; 
mais  une  reprise  ne  manquerait  pas  de  se  produire  à 
brève  échéance,  car  il  existe  une  certaine  classe  d'ache- 
teurs toujouis  à  l'afffit,  et  qui  ne  manque  jamais  de 
ramasser  les  titres  sud-africains  «  dorés  sur  tranches» 
dès  qu'ils  reviennent  à  des  prix  bon  marché. 

Il  va  de  soi  qu'aux  cours  actuels  les  occasions 
d'achats  ne  sont  pas  aussi  favorables  qu'en  un  moment 
de  panique  ;  néanmoins,  il  se  présente  à  tout  moment 
des  circonstances  que  l'on  doit  roeiire  à  profit.  Et  aux 
valeurs  qu'il  a  déjà  recommandées,  notre  confrère 
anglais  ajoute  les  suivantes  : 

Si  l'on  prête,  de  préférence,  son  attention  aux  Entre- 
prises minières  de  longue  durée,  il  convient  de  se 
porter  sur  la  Glen  Deep.  Cette  Compagnie  a  commencé 
ses  broyages  en  août  1898,  avec  40  pilons,  et  depuis 
elle  a  portée  sa  batterie  à  100  pilons,  au  mois  de  juillet 
de  l'année  dernière,  elle  a  distribué  un  dividende  de 
10  0/0.  Pour  le  premier  trimestre  qui  a  pris  lin  le 
81  juillet  1899,  elle  a  réalisé  un  bénéfice  de  39.638 
livres  sterling,  ce  qui  repré,seDte  un  rendement  d3 
26  0/0  par  an  sur  le  capital  émis.  De  tels  bénéfices 
équivalent,  pour  un  achat  effectué  aux  cours  actuels,  à 
un  rendement  de  5  1/2  0/0,  mais  avec  le  temps,  ce 
rendement  doit  être  plus  que  doublé.  Avec  seulement 
100  pilons,  la  durée  de  la  mine  dépasserait  40  ans, 
mais  la  puissance  de  la  batterie  sera  augmentée  à 
200  pilons,  et  peut-être  même  à  250.  C'est  un  grand 
avantage  ;  car  s'il  y  a  à  tenir  compte  de  lu  longue  durée 
'l'une  mine  il  faut,  par  contre,  faire  entrer  en  ligne  le 


bénéfice  qui  résulte  d'une  augmentation  dans  la  pro- 
duction qui  ramène  cotte  durée  à  celle  du  matériel 
qui  s'use,  ordinairement,  après  15  ou  16  ans  de  travail. 
Bref,  l'action  de  1  liv.  st.  nominal  de  la  Glen  Deep, 
peut  être  considérée  comme  un  bon  choix  au-dessous 
do  5  livres  sterling. 

La  Junipers  Deep  est  du  même  genre  que  la  Glen 
Deep.  Elle  n'a,  aussi,  encore  payé  jusqu'il  présent, 
qu'un  dividende  de  20  0/0  au  moi.-<  de  septembre  1899. 
Pour  le  trimestre  qui  a  pris  fin  le  30  juin  de  l'année 
dernière,  ses  bénéfices,  avec  100  pilons,  se  sont  élevés 
à  23.837  liv.  st.,  représentant  une  proportion  de  18  0/0 
sur  le  oapital  émis.  Avec  le  nombre  de  pilons  dont  il 
vient  d'être  parlé,  sa  durée  serait  aussi  supérieure  à 
40  ans.  Mais  on  a  déjà  fait  le  nécessaire  pour  porter  à 
100  pilons  la  puissance  de  la  batterie,  qui  pourra  même 
atteindre  150  pilons.  Le.  cours  des  actions  de  cette 
Compagnie  est  à  peu  près  le  même  que  celui  des  ac- 
tions de  la  Glen  Deep.  Pour  le  moment,  les  dividendes 
s'annoncent  comme  devant  être  un  peu  inférieurs  à 
ceux  de  cette  dernière  Compagnie,  mais  il  faut  consi- 
dérer que  la  Jumpers  Deep  possède  97.628  actions  de 
la  Jupiter,  une  mine  deep  level  de  troisième  rangée, 
qui  se  développera  dans  de  bonnes  conditions. 

En  dehors  de  ces  deep  levels,  il  faut  ne  pas  perdre  de 
Vue  laCity  and  Siibm'ban, qui  a  distribué  100/0 pour  le 
premier  seme.<-tre  de  1899.  Cette  répartition  importante 
était  due  à  des  circonstances  spéciales,  et  on  peut  ne 
tabler  que  sur  un  rendement  annuel  de  15  0/0.  L'ac- 
tion de  cette  Compagnie  étant  au  nominal  de  4  liv.  st., 
le  cours  de  6  liv.  st.  représenterait  un  placement  de 
10  0/0  l'an,  sans  faire  entrer  en  ligne  les  propriétés  di- 
verses de  la  Compagnie  qui  paraissent  représenter  10 
shillings  par  action.  La  durée  de  la  mine  ne  semble 
pas  devoir,  maintenant,  excéder  19  ans,  attendu  que 
la  partie  sud  de  ses  propriétés  sera  rétrocédée,  tôt  ou 
tard,  à  une  Compagnie  deep  level.  Mais  cette  rétroces- 
sion compensera  ce  que  lamine  perdra  en  durée. 

Le  Financial  Ttwes  recommande  encore  laBonanza. 
Anciennement,  la  durée  de  cette  mine  était  considérée 
commet  très  courte,  et  on  prétendait  que  les  cours  de 
ses  actions,  pratiqués  sur  le  marché,  étaient  supérieurs 
à  leur  valeur  intrinsèque.  Mais  à  l'assemblée  générale 
des  actionnaires,  qui  a  eu  lieu  au  mois  de  juin  1899, 
le  Directeur  de  la  Compagnie  a  déclaré  que  la  mine 
avait  encore  6  ans  1/2  d'existence,  sans  tenir  compte 
de  l'exploitation  du  main  reef.  Il  est  vrai  que,  depuis, 
divers  travaux  ont  pu  abréger  légèrement  cette  durée. 
Quoiqu'il  en  soit,  pour  l'exercice  qui  avait  pris  fin  le 
29  octobre  1898,  la  Compagnie  avait  payé  un  dividende 
de  100  0/0,  et  pour  le  semestre  suivant,  le  dividende 
fut  de  55  C/0.  En  tablant  sur  une  répartition  de  100  0/0 
par  an  et  sur  une  durée  de  6  ans,  un  acheteur  d'actions 
de  la  Bonanza  à  4  liv.  st.  devrait,  lorsque  la  mine  sera 
épuisée,  réaliser  un  bénéfice  de  50  0/0  sur  l'argent 
qu'il  aura  employé  dans  ce  titre,  tout  en  profitant 
d'un  placement  annuel  au  taux  de  8  0/0  et  sans  qu'il 
ait  besoin  d'appliquer  le  principe  du  remploi  de  partie 
des  dividendes  qu'il  recevra.  Bref,  conclut  notre  con- 
frère, on  peut  dire  que  la  Glen  Deep,  la  Jumpers  Deep, 
la  City  and  Suburban  et  la  Bonanza  sont  à  ajouter  à 
la  liste  des  valeurs  sud- africaines  de  premier  ordre." 


Les  Déclarations  de  M.  Klimke.  —  UAfrican 
Revieio,  de  Londres,  dit  que  les  Boers  ont  extrait,  des 
mines  du  Rand,  429.270  onces  d'or  au  total.  La  valeur 
de  cet  or  est  de  1.710.249  liv.  st.  Les  frais  se  sont  élevés 
à  265.761  liv.  st. 

Les  Boers  ont  extrait  115.000  tonnes  de  la  mine 
Robinson,  la  réserve  est  actuellement  de  650.000 
tonnes.  Il  a  été  extrait  35.000  tonnes  de  la  i?onan?a, 
dont  la  réserve  est  de  400.000  tonnes. 

Rose  Deep  :  extraction  70.000  tonnes  ;  réserve, 
900.000  tonnes  :  F err cira  Deep  :  extraction,  45.000  ton- 
nes ;  réserve,  180.000  tonnes.  Il  a  été  extrait  50.000 
tonnes  dans  la  mine  Ferreira. 

Au  sujet  de  cette  exploitation,  M.  J.  Klimke,  ingé- 
nieur-minier de  l'Etat  du  Gouvernement  du  Trans- 
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vaal,  vient  de  faire  des  déclarations  intéressantes  : 
L'exploitation  des  quatre  mines  contrôlées  par  le 
Gouvernement  la  Bonanza,  la  Robinson,  la  Ferreira 
Deep  et  la  Rose  Deep,  a  donné  lieu  à  l'élaboration  de 
plans  précis.  Les  salaires  des  indigènes  employés  ont 
été  de  1  liv.  st.  par  mois,  et  M.  Klimke  applaudit  à 
cette  réduction.  Cependant  l'exploitation  n'a  pas  été 
entièrement  soldée,  car  les  frais  laissés  à  la  charge  des 
Compagnies  se  sont  élevés  à  265.761  liv.  st. 

Du  10  octobre  1899  au  80  avril  1900,  il  a  été  extrait 
des  mines  ; 

Valeur 
approximative 

des  fiais 
d'exploitation 
non  encore 
Onces        Valeur  payés 


(Livres  sterling) 

Robinson   102.926  428.069  47.073 

Bonanza   52.939  213.329  14.271 

Rose  Deep   44.310  155.350  60.322 

Ferreira  Deep   54.2lv5  227.695  30.019 

Ferreira   58.512  211.690  43.483 

ViUage   48.121  203.993  25.286 

Wemmer   37.274  157.966  11.767 

Worcester   10.096  38.635  17.518 

Geldenhuis   9.960  84.898  8.125 

Langlaagte  Deep . .  10.919  38.924  10.927 


Les  chiffres  qui  viennent  d'être  produits  dans  le 
tableau  ci-dessus  accusent,  pour  les  frais,  3.030  livres 
sterling  de  plus  que  le  total  désigné  plus  haut,  mais  nous 
ne  pouvons  que  nous  reporter  aux  statistiques  qui 
nous  sont  fournies.  Quant  à  la  production  de  mai 
pour  les  dix  mines  en  question,  elle  est  évaluée  par 
M.  Klimke  à  60.000  onces,  d'une  valeur  de  240.000 
livres  sterling.  Il  faut  en  plus  tenir  compte  que  la 
Crown  Reef  a  broyé  le  minerai  qu'elle  avait  sur  «  le 
carreau  »  jusqu'à  la  fin  de  mars,  et  bien  que  l'on  ne 
sache  pas  exactement  ce  qu'elle  a  pu  produire, 
M.  Klimke  évalue  à  2  millions  de  liv.  st.  l'or  extrait 
des  mines  du  Transvaal.  Et  comme  il  a  dû  être  dépensé 
500.000 liv.  st.  en  frais  d'exploitation,  le  bénéfice  résul- 
tant des  opérations  minières  a  été  de  l.&  O.OOO  liv.  st. 

D'après  M.  Klimke,  les  mines  ne  pourront  atteindre 
la  moyenne  mensut^lle  de  production  qu'elles  accu- 
saient pendant  les  neuf  mois  qui  ont  précédé  la  décla- 
ration de  la  guerre,  qu'un  an  au  moins  après  la  con- 
clusion de  la  paix. 


L'Exploitation  des  Mines  pendant  la  guerre.  — 

Le  Financial  Times,  de  Londres,  dit  que  l'on  connaît 
maintenant  le  montant  de  l'or  extrait  des  différentes 
mines  du  Witwatersrand  pendant  les  trois  premiers 
mois  de  1900.  L'Engineering  and  Mining  Journal  de 
NeviT-York,  mentionne-t-il,  a  publié,  dans  son  numéro 
du  21  juUlet,  des  chiffres  intéressants  à  consulter, 
attendu  qu'ils  font  voir  avec  quel  succès  les  mines 
ont  été  exploitées  au  bénéfice  du  Gouvernement  trans- 
vaalien.  Voici  la  statistique  qu'il  fournit  et  qu'il  rap- 
proche à<^  celle  se  rapportant  aux  mois  d'août  et  de 
juillet  1899,  alors  que  l'on  pouvait  encore  espérer  en 
un  règlement  amiable  des  questions  en  suspens  : 

1900  1899 
Compagnies  Mars   Février   Janv.     Août  Juill. 


(En  onces) 

Robinson   20.397  12.824  21.629  19.899  20.141 

Bonanza   9.941  9.706  10.361  7.887  8.262 

Langlaagte  Dr ep....  2.173  2.680  2.844  8.129  7.563 

Rose  Deep   10.053  7.024  11.322  14.024  16.5u3 

Ferreira  Deep   10.786  10.209  13.301  10.033  8.398 

GrowQ  Deep   4.208  7.334  5.086  13.404  13.198 

Village   8.423  9.745  10.758  13.659  13.115 

Wemmer   6.407  6.109  6.207  7.965  7.910 

Worcester   1.325  1.140  1.218  2.367  2.517 

Geldenhuis  Estate. .  2.9.38  2.476       »  11.458  11.899 

Ferreira   9.183  5.8S9  8.069  12.801  12.065 

Total....?..  85.834  75.136  90.795  121.626  121.571 


été  exploitées  par  le  Gouvernement  transvaalien,  et 
les  six  autres  par  les  Compagnies  elles-mêmes. 

Comme  l'exploitation  des  mines  dépend  beaucoup  de 
la  question  de  la  main-d'œuvre,  le  correspondant  du 
journal  américain  rapporte  qu'un  projet  a  été  élaboré 
à  Cape-Town,  qui  a  reçu  l'approbation  de  tous  les  re- 
présentants des  Compagnies  minières  intéressées.  Ce 
projet  repose  sur  une  association  générale  de  tous  ceux 
qui  s'emploient  à  fournir  aux  mines  la  main-d'ir-uvre 
indigène.  Il  y  aurait  un  directeur  général,  et  les  prin- 
cipaux points  du  projet  en  question  seraient  les  sui- 
vants :  1°  des  gages  rémunérateurs  pour  les  indigènes  ; 
2°  l'organisation  nécessaire  pour  obtenir  des  agences 
qui  fonctionnent  dans  les  divers  districts,  tous  les 
bras  dont  on  aurait  besoin  ;  le  transport  des  indigènes 
de  leurs  districts  aux  champs  d'or  et  vice  versa,  à 
des  prix  fixes;  4»  leur  protection,  pendant  leur  voyage, 
contre  les  voleurs  et  contre  les  mauvais  traitements  ; 
5"  l'organisation  d'une  police  pour  surveiller  leurs 
campements  ou  l'organisation,  sur  les  champs  d'or,  de 
caisses  d'épargne  qui  ne  leur  permettiaient  pas  de 
succomber  à  la  tentation  de  boire.  Si  un  tel  projet 
pouvait  être  mené  à  bien,  ajoute  notre  confrère  an- 
glais, la  situation  des  indigènes  serait  considérable- 
ment améliorée. 


La  Main-d'Œuvre  dans  la  Rhodesia.  —  Depuis 
l'an  êt  des  opérations  minières  dans  le  Transvaal,  dit 
V Economisl,  de  Londres,  on  a  publié,  de  temps  en 
temps,  des  études  tendant  à  démontrer  que  le  peu  de 
progrés  réalisés  par  les  mines  rhodésiennes  est  la  con- 
séquence du  manque  de  main-d'œuvre  indigène.  Or, 
la  question  vient  d'être  de  nouveau  discutée,  il  y  a 
quelques  jours,  à  l'assemblée  de  la  Malabele  Gold 
Reefs  and  Estale  Company. 

A  cette  assemblée,  le  Président  a  dit  que  l'on  ne  pou- 
vait pas  compter,  pour  le  moment,  sur  une  main  d'œu- 
vre  indigène  sullisante  pour  justifier  une  grande  aug- 
mentation des  pilons  réclamée  pourtant  par  les  Com- 
pagnies en  exploitation,  attendu  que  les  indigènes  n'a- 
vaient jamais  travaillé  et  qu'ils  ne  semblent  pas  dispo- 
sés à  le  faire.  Ils  considèrent  le  travail  comme  dégradant 
et  bon  seulement  pour  les  femmes;  et  il  faudra  du 
temps  pour  leur  faire  comprendre,  qu'au  contraire,  le 
travail  est  honorable  et  leur  procurera  un  confort 
qu'ils  ne  peuvent  obtenir  en  restant  oisifs.  Le  Prési- 
dent a  ajouté  que,  pour  combattre  les  difticullés  pré- 
sentes, la  Chartered  Company  s'elïori;ait,  par  tous  les 
moyens,  d'importer  la  main-d'œuvre  qui  manque  On 
élabore,  en  ce  moment,  une  ordonnance,  demandée  par 
M.  Rhodes,  et  qui  sera  sous  peu  envoyée  de  Londres  à 
l'Administration  en  Rhodésie.  Cette  ordonnance  sera 
probablement  soumise  au  Haut  Commissaire  Britanni- 
que dans  l'Afrique  du  Sud,  qui  la  promulguera  par 
voie  de  proclamation. 

Le  Président  a  encore  dit  qu'il  connaissait  des  Com- 
pagnies qui  faisaient  venir  des  ouvriers  de  Chine  et  de 
différents  autres  endroits,  notamment  de  la  Jamaïque 
et  de  la  Colombie  Britannique,  et  qui  pourraient  four- 
nir, dans  les  deux  ou  trois  mois  qui  suivront  la  pro- 
mulgation de  la  loi,  le  nombre  de  laboureurs  suffisant 
pour  pourvoir  aux  besoins  des  mines.  Il  faut  cependant 
voir  comment  la  population  de  la  Rhodesia  accueillera 
la  proposition  tendant  à  importer  la  main-d'œuvre 
chinoise,  qui  coûte  si  bon  marché.  Déjà,  dans  d'autres 
colonies  du  Sud  de  l'Afrique,  cette  politique  a  rencon- 
tré beaucoup  d'opposition.  Toutefois,  il  faut  considérer 
que  la  main-d'œuvre  étrangère  coûte  plus  cher  mainte- 
nant qu'il  y  a  quelques  années,  et  c'est  l'augmentation 
de  cette  main-d'œuvre  qui  a  modifié  les  calculs  que  l'on 
avait  faits  à  l'origine  au  sujet  des  dépenses  à  faire  pour 
l'établissement  du  chemin  de  fer  d'Uganda.  C'est  pour- 
quoi il  peut  se  faire  que,  si  l'on  vient  à  vaincre  l'hos- 
tilité contre  l'importation  des  mineurs  chinois  dans  la 
Rhodesia,  les  économies  que  l'on  compte  réaliser  ne 
soient  pas  aussi  importantes  qu'on  le  croit  mainte- 
nant encore. 


Les  cinq  premières  des  mines  désignées  ci-dessus  ont 
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INFORMATIONS  DIVERSES 


Brlti»ih  Gold  MIacs  of  Mevico  (Mine  el  Cariucii).  — 

Un  câblegraniine  du  Directeur  de  la  mine  annonce  que  du- 
rant le  mois  do  juillet  il  a  été  traité  8l'C  tonnes  de  minerai 
qui  ont  donné  un  reudemeut  évalué  à  2.370  liv.  st. 


Rendements  des  Mines  américaines.  —  Voici  les  ren- 
dements connus  jusqu'ici,  pour  juillet,  des  Mines  américaines 
dont  les  actions  se  traitent  sur  le  Marché  de  Londres.  Nous 
les  rapprochons  de  ceux  des  trois  mois  précédents  : 


Avril 


Mai 


Juin  Juillet 


•  Alaska  Mexican   24.472    24.922  23.788  >. 

•  —     Treadwell  . . . .     63.533   180.353   79.265  67.100 

•  —     United   30.567     51.329   46.575  » 

•  Athabasca   9.385     18.500   27.400  17.100 

"  Brit.  G.  M.  of  Mexican      1.320         »        1.578  2.370 

Uaylloma   44.250     41.500  89.000 

Chiapas   127         119        161  « 

"•  Darieu   »         2.519     1.900  » 

•  ElOroMin.  et  Ry....     69.986     86. «29   96.346  » 
Faria   »  3^5       455  » 

"  Frontino   2.765      2.853  6.908 

'  Grand  Central   55.600     50.900   50.100  » 

•  Le  Roi   119  000   219.000   45.500  50.000 

"  Lillie  (Grip.  Greek)...       3.500     .  3.0i9  » 

•  Mammoth  GoUins....     21.000     19.000   19.000  20.000 
Mikado   894         8  57       944  921 

—  Montana  (or)   2.350      2.770  2.570 

—      (argent)   9.940     12.440   11.700  » 

Ouro  Preto   1.743      2.054     1.997  » 

'  Palmarejo   28.500  31.00J 

"  St  John  del  Rey   27.166     27.740   27.825  27.9o6 

Sao  Bento   760         880       475  » 

•  Tomboy   55.000     47.000  52.000  50.000 

•  Ymir   22.081     23.782   10.760  39.500 

•  Yukon  Goldf   27.878     21.385   20.572  » 

Une  astérisque  indique  les  Compagnies  dont  les  rendements 

sont  publiés  en  dollars  ou  en  piastres;  deux  astérisques  indi- 
quent les  Compagnies  qui  les  publient  en  livres  sterling;  enfin, 
la  production  en  «  onces  »  est  représentée  par  trois  astéris- 
ques. Une  exception  est  à  faire.  La  Le  Roi  a  indiqué  sa  pro- 
duction en  dollars  en  avril  et  mai,  et  en  livres  sterling  en 
juin.  A  remarquer  que  la  liste  n'est  pas  encore  complète. 

La  plupart  des  Compagnies  ne  publient  pas  leurs  béné. 
fices;  néanmoins,  voici  uu  tableau  des  résultats  communi. 
qués  par  plusieurs  des  Gomp  ignies  mentionnées  plus  haut  . 

Avril      Mai       Juin  Juillet 

'  Alaska  Mexican                7.616  7.945  4.269 

'     —     Treadwell....  30.033  97.258  49.615  40.495 

'     —     United                  1.087  11.656  6.974  » 

'  El  Oro  Min.  et  Ry...  46.921  53.178  69.209  69.209 

"  Frontino                         1.043  619  4.490  » 

•  Grand  Central   14.800  11.700  10.400  » 

"  Lillie  (Grip.  Greek) .. .        •'402  *388  »  » 

•  Mammoth  Gollins....  7.000  5.500  5.000  4.000 
♦Mikado                           1.300  1  2U0  5.500  5.500 

•  Montana                            »  17.400  »  » 

•  Palmarejo   -S.  500  '3.000  »  » 

'  Tomboy   22.330     14.000   13.000  15.000 

♦Ymir   14.268     14.657        »  25.000 

Une  astérisque,  devant  les  noms  des  Compagnies,  indi- 
que que  les  profits  sont  accusés  en  dollars  ou  piastres; 
deux  astérisques  signifient  que  les  bénéfices  sont  établis  en 
livres  sterling.  Une  astérisque  devant  les  chiffres  signifie 
qu'il  y  a  eu  perte  et  non  pas  bénéfice. 


I^lnkwe.  —  Résultats  du  mois  de  juillet  • 

Le  moulin  de  40  pilons  a  marché  pendant  vingt- neuf  jours, 
broyant  5.050  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  3.094  onces 
d'or.  Les  résidus  contiennent  4.01  dwts  à  la  tonne. 

En  juin  précédent,  le  rendement  avait  été  de  3.408  onces. 


l'ukon  Goldflelds  Adaïus  Uill  Uoited.  —  La  production 
du  mois  de  juillet  représente  une  valeur  de  20.392  dollars. 
L3s  recettes  totales  du  mois  ont  atteint  23.500  dollsrs. 


Koffyfontein  Mines.  —  Le  secrétaire  de  cette  mine 
annonce  que  la  production  de  diamants  en  avril  et  mai  der- 
niers, s'est  élevée  à  3.000  carats  et,  pendant  la  période  du 
1"  au  26  juin  1900,  à  3.500  carats. 


Mataliele  liiold  Reefs.  —  Le  rapport  et  les  comptes  de 
cotte  Gompa^^nie  ont  trait  à  la  période  qui  va  du  3  mars  au 
31  décembre  1899.  La  proiiriélé  comprend  1.048  claims, 
48  fermes  équivalant  à  295.538  acres,  près  de  400  terrains  à 
bAtir  à  Bulawayo  et  dans  ses  environs.  La  (jompagnie  pos- 
sède aussi  de  grands  intëièts  dans  des  entreprises  rhodé- 
siennes.  Le  capital  nominal  est  de  500.000  liv.  st.,  dont 
375.058  liv.  st  sont  émises.  La  Compagnie  a  également  émis 
pour  116.400  liv.  st.  d'obligations.  Jus(|u'à  ce  jour,  la  Com- 
pagnie a  également  émis  pour  116.400  liv.  st.  d'obligations. 
Jusqu'à  ce  jour,  la  Compagnie  a  fondé  quatre  filiales  :  la 
Geelong,  la  West  Nichalson,  l'Eagle,  VuUure  et  la  Jessie. 
D'autres  subsidiaires  auraient  été  fondée.s  sans  la  guerre.  La 
Compagnie  poursuivra  de  nouveau  ses  travaux  d'ouverture 
dès  que  les  circonstances  le  permettront. 


Le  Rendement  des  Mines  indiennes.  —  Pendant  le 
mois  dernier,  la  production  des  mines  de  Mysore  (Indes)  s'est 
élevée  à  39.355  onces  d'or,  soit  une  diminution  de  517  onces 
sur  le  mois  précédent,  et  une  augmentation  de  2.176  onces 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  de  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895  1896  1897  1898      1899  1900 

(En  onces) 

Janvier...  19.358  22.986  29.912  34.576  35.360  41.185 

Février....  19.672  26.968  30.420  33.060  33.898  39.238 

Mars   20.257  26.171  30.807  32.986  30.312  40.674 

Avril   20.399  26.866  31.425  82.780  34.546  40.774 

Mai   20.797  26.840  32.099  38.471  35.637  40.021 

Juin    20.839  25.751  32.008  35.290  36.470  39.872 

Juillet....  19.280  2b.ll2  32.276  34.667  37.179  39.355 

Août   20.704  26.739  33.085  34.464  38.257 

Septembre  21.502  27.439  31271  84.515  38.173 

Octobre...  21.350  28.161  34.864  84.764  39.795 

Novembre  22.545  28.559  84.454  84.468  39.777 

Décembre.  22.652  29.279  35.158  85.106  40.845  

Totaux. .    249.355  321.878  389.779  415.147  440.249  281.119 

Quant  à  la  production  de  chaque  mine,  elle  se  résume  ainsi 
pour  les  cinq  derniers  mois  ; 


Compagnies 


Balaghat  

Champion  Reef  

Goromandel  

Goldflelds  of  Mysore 

Mysore  

Mysore  West  and 
Mysore  Wynaad  . 

Nine  Reefs  

Nundydroog  

Goregum  

Road  Block  

Wondalli  

On  manque  toujours  de  renseignements  pour  la  Wondalli. 
Quant  à  la  Goldfields  of  Mysore,  elle  n'a  fourni  aucun  détail 
depuis  cinq  mois. 

A  remarquer  que,  dans  la  production  de  VOoregum,  figu- 
rent, en  juillet,  2.113  onces  provenant  du  nettoyage  des 
plaques  d'amalgamation. 


Revue  EeMoialaire  k  lm\i  Ses  Mines  I'Of 

DE  L,0]«DRES 


Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

(En  onces 

)  " 

1.119 

1.181 

1.267 

1.286 

1.348 

13.451 

18.787 

18.482 

13.209 

13.636 

584 

592 

600 

572 

159 

14.417 

14.110 

13.405 

13.142 

10.723 

437 

439 

355 

356 

363 

477 

484 

478 

479 

487 

3.941 

3.841 

3.894 

4.015 

4.032 

6.144 

6.264 

6.404 

6.682 

8.500 

104 

126 

136 

131 

107 

359 

473 

282 

» 

» 

Londres,  le  16  août  1900 
La  tendance  générale  du  marché  ne  s'est  pas  modi- 
fiée ;  le  public  se  tient  toujours  dans  une  extrême  ré- 
serve et  les  transactions  manquent  complètement 
d'animation. 

La  liquidation  s'est  bien  effectuée  En  général,  le 
taux. des  reports  sur  valeurs  sud-africaines  a  varié 
entre  7  0/0  et  9  0/0.  Il  a  été  de  2  pence  à  3/4  sur  la 
Chartered  ;  de  1  sh.  6  sur  la  De  Beers,  Gold  Trust, 
10  0/0;  Goldfields,  7  6/0  à  9  0/0,  puis  3  0/0  à  5  0/0; 
Barnato,  Rand  Mines  et  Randfontein,  7  0/0  à  9  0/0; 
Cape  Copper,  2  0/0  à  4  0/0. 

Le  taux  sur  les  valeurs  australiennes  a  été,  en  géné- 
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rai,  de  8  0/0  à  10  0/0;  Associated,  3  et  2  0/0  ;  Lake 
View,  1  sh.,  puis  G  pence  ;  Ivanhoe,  20/0  à  4  0/0,  puis 
le  pair,  Great  Boulder,  7  0/0  ;  Horseshoe,  9  0/0  ;  Per- 
sévérance et  Broion  Hill,  8  0/0. 

Les  positions  sont  fermes,  en  général.  Les  reports 
sont  faciles. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  1/8  à  3  1/4. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  9/16,  au  lieu  de 
7  7/16. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  ./.. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
passe  de  7  7/16  à  7  9/16.  VAngelo  se  tient  à  7  .  ., 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  Neio  Cornet  reste  à 
3  ./  .,  sans  changement. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  5/8. 

La  Pnncess  Estnte  passe  de  1  3/8  à  1  3/4. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  3/8,  sans  changement. 

lu^Simmerand  Jack  est  à  6  9/16,  au  lieu  de  6  1/2. 

La  Jubilee  reste  à  6  1/8,  au  lieu  de  5  7/8;  la  Jum- 
pers  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  1/2. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  1/4  après  10  1/8. 

La  Croton  Reef  se  tient  à  15  3/4,  sans  changement. 

La  Randfontein  est  à  3  3/16,  après  3  1/16.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

La  Robinson  est  à  9  3/16,  après  9  1/4. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  3^4,  sans  chan- 
gement; la  Lancaster  k  2  1/8,  au  lieu  de  2  13/16. 

La  New  Heriot  reste  à  6  3/4,  sans  changement. 

La  Bonama  clôture  à  4  ./.,  comme  la  semaine 
dernière  ;  la  Wolhuter  est  à  4  1/2,  au  lieu  de  4  5/8. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  7/8,  sans  changement  ;  la 
Fer>eira,  à  21  3/4,  après  21  1/2. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4,  sans  changement. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  5/8,  au  lieu  de  8  1/2. 

ha.  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  3/8. 

***  Compagnies  de  deep  levais.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  12  ./.,  au  lieu  de  12  1/4. 

La  Rand  Mines  est  à  40  3/8,  au  lieu  de  39  13/16. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  3/4,  sans  changement  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  3/6;  la  Robinson  Deep  est  à  4  7/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoorl Deep  reste  à  4  ./.;  la  Jumpers 
Deep  à  4  7/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgency  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  1/4;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/8,  au  lieu  de  2  3/16. 

La  Duwaven  est  à  1  3/16,  au  lieu  de  1  5/16;  la 
Geelong  à  2  7/8,  sans  changement. 

La  Selukwe  est  à  2  5/16. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  5  1/16. 

***  District  de  Rlerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  3/4. 

District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  3/16,  après  21/4. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3, 1/2,  au  lieu  de  3  7/16. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  reste  à  1 1/16, 
comme  la  semaine  dernière. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  3/8,  au  lieu  de  12  ./. . 


Londres,  16  aoiit,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Hev&e  HeMoniaiaire  9q      ki  W\m  â'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  16  août  1900. 
Malgré  le  peu  d'affaires,  le  Marché  sud-africain  a 
été  plus  soutenu  cette  semaine.  Londres  se  montre 


mieux  disposé  ;  nos  voisins  envisageant  que  la  reddi- 
tion du  général  De  Wet  u'est  plus  qu'une  que4ionde 
jours,  et  que  cette  reddition  entraînera  celle  du  géné- 
ral Delarey  et  du  général  Bothn. 

Une  nouvelle  dépêche  de  Cape-Town  est  parvenue 
ces  jours  derniers,  à  MM.  Ad.  Goerz  and  G".  Elle  donne 
le  résultat  d'une  inspection  d»^s  mines  du  groupe  faite 
par  MM.  Fox  et  FauU,  qui  étaient  allés  récemment  à 
Johannesburg,  dans  ce  but,  et  elle  est  ainsi  conçue  : 
Fox  et  FauU  revenus.  Fox  déclare  :  Equipement  de 
surface  Lancaster,  Princess,  Lanc  'ster  West,  Roode- 
poorl  Central  Deep,  Geldenhuis  Estate,  York,  en  bon 
état;  May  Consolidated  a  besoin  de  réparations.  — 
Rapport  de  FauU  :  Princcss,  Roodcpoort  Central  Deep, 
GeldenJiuis  Estate,  York  libres  d'eau,  abatages  et  ga- 
leries intacts  ;  May  Consolidated,  eau  au-dessous  du 
7e  étage,  galeries  et  abatages  intacts;  Lancaster,  Mine 
(West  Battevy),  eau  au  4e  étage,  peu  de'dégùts  au-dessus  ; 
Lancaster,  Mine  Botha,  eau  aù  3^  étage,  pas  de  dégâts 
au  dessus,  on  n'en  prévoit  pas  au-dessous  par  suite  de 
la  dureté  du  roc;  Lancaster  West,  eau  au  4e  étage,  pas 
de  dégâts  au-dessus. 

La  Chartered,  qui  cotait  80  fr.  25.  s'échange  à  80 
francs  50;  Rand  Mines,  en  reprise  de  7  fr.,  à  1.015  fr.  ; 
Consolidated  Goldfields,  192  fr.  50,  contre  190  fr.  ; 
Easl  Rand,eB  avance  de  2  fr.  50,  à  191  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate  clôture  à  20  fr.  50;  Ferreira 
550  fr.,  contre  545  fr.,  mais  délaissée;  French  Rand, 
52  fr.  50,  en  reprise  de  3  fr.  50. 

La  Geduld,  qui  restait  à  121  fr.  50,  est  en  bénéfice 
d'un  franc,  à  122  fr.  50,  Geldenhuis  Deep,  au  même 
cours  de  263  fr.  ;  Geldenhuis  Estate,  170  fr.  oO,  ga- 
gnant 2  fr.  ;  Neio  Kleinfontein,  au  même  cours  de 
65  fr.  ;  Neio  Primrose,  sans  variation,  à  103  fr.,  mais 
sans  affaires. 

La  May  Consolidated,  qui  s'était  montrée  hésitante, 
regagne  son  cours  précédent  de  113  fr.;  Mossamédès, 
22fr.50,  comme  il  y  a  huit  jours;  Mozambique,  5i  fr., 
contre  55  fr.  75;  Oceana,  48  fr. 

La  Randfontein  Estâtes  s'inscrit  à  79  fr.  50,  contre 
79  fr.;  Robinson  Deep,  120  fr.,  sans  changement;  Ro- 
binson Gold,  232  fr.,  en  bénéfice  d'un  franc. 

La  New  Steyn  Estate  se  maintient  à  62  fr.;  Simmer 
and  Jack,  165  fr.  50,  en  avance  de  1  fr.  50;  Transvaal 
Consolidated  Land,  SO  fr.  50,  contre  79  fr.  25;  par 
contre,  Transvaal  Goldfields,  lourde  à  45  fr.;  Village 
Main  Reef,  en  reprise  de  3  fr.,  à  216;  Wemmer, 
312  fr. 

La  De  Beers,  qui  avait  été  ramenée  à  700  fr.,  remonte 
à  707  fr.;  Dynamite  du  Transvaal,  31  fr.,  en  recul  de 
1  fr.  50;  Eersle  Fabrieken  Distillery,  17  fr.,  con- 
tre 16. 

La  Zambèze  est  recherchée  à  36  fr.  Jusqu'à  présent, 
cette  Compagnie  a  montré  avec  quelle  habileté  elle  a  su 
mettre  en  valeur  le  territoire  qui  lui  est  concédé,  et 
l'on  sait  que,  sans  négUger  les  grandes  sources  de 
bénéfices  données  par  les  grandes  entréprises,  telles 
que  les  exploitations  aurifères,  elle  a  cherché  à  s'assurer 
des  bénéfices  sérieux  par  les  cultures  agricoles.  Parmi 
ces  cultures,  il  faut  citer  celle  des  cocotiers.  A  l'heure 
présente,  la  Compagnie  possède  15.200  cocotiers  en 
production;  3.100  de  4  années,  58.200  de  2  années, 
60  000  d'un  an  et  250.000  petites  plantes  en  pépinières 
qui,  actuellement,  sont  en  transplantation,  et  qui 
doivent  produire  au  moins  140.000  arbres.  Elle  compte 
poursuivre  l'acquisition  de  toutes  les  plantations  de 
cocotiers  qui  lui  seront  ofl'ertes  dans  de  bonnes  condi- 
tions, aussi  bien  que  transplanter,  de  ses  pépinières, 
les  plantes  nécessaires  pour  obtenir  annuellement 
200.000  cocotiers.  11  y  a  là  une  source  de  revenus 
importants  qui  doivent  toujours  aller  en  progres- 
sant. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simari. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  de 
juillet  dernier,  se  décomposent  ainsi  : 

Recettes  de  transit,  9  contos;  recettes  ordinaires, 
33  contos. 

Les  ri-cettes  du  mois  de  juillet  1899  ne  s'étaient 
élevées  qu'à  •'23  contos  962  milreis  015  reis,  et  elles 
comprenaient  celles  du  transit  pour  lesquelles  la  Com- 
pagnie a  cru  devoir  établir  depuis  un  compte  à  part,  en 
raison  des  rétroc»  ssions  auxquelles  elles  donnent  lieu. 

Au  sujet  des  placers  de  la  Manie  ),  le  Manica  Mining 
Journal  rappelle  que  dans  le  Muza  on  a  trouvé  des 
alluvions  d'une  très  grande  richesse.  Les  travaux  pour 
l'exploitation  ont  été  immédiatement  commencés  et 
sont  conduits  d'une  manière  très  satis^fuisante.  Les 
sluices  ont  été  placés  à  travers  la  gorge  de  la  rivière 
Muza,  ce  qui  facilite  l'évacuation  des  vidanges. 

Le  gisem-nt  aurifère  a  une  profondeur  de  10  à  20 
pieds  et  repose  sur  un  fond  d'ardoises  talqueuses  et 
argileuses  presque  verticales,  et  le  sable  payant  est 
concentré  sur  une  couche  d'environ  quatre  pieds  immé- 
diatement sur  le  bed-rock,  et  recouvert  par  une  couclie 
de  sable  argileux  et  de  gravier  qui  est  cependant  sté- 
rile ou  très  pauvre. 

Sur  les  claims  jusqu'à  présent  travaillés,  les  couches 
coupées  pour  arriver  au  bed-rock  sont  : 

1 .  Sol  rouge. 

2.  Argile  rouge  et  sable. 

3.  Gravier  et  sable  argileux. 

4.  Roches  roulées. 

5.  Fond  d'ardoises  talqueuses. 

Les  ro'-hps  roulées  sont  faciles  à  enlever  et  ne  né- 
cessitent pas  l'emploi  de  treuils  ;  elles  sont  formées  de 
diabase,  quartz  et  schistes  durs.  L'or  est  trouvé  en  pé- 
pites d^-tachées,  mêlées  avec  le  sable,  mais  il  y  a  aussi 
de  l'or  Ûo.  Le  bed-rock  est  maintenant  découvert  sur 
une  surface  de  8  000  mètres  carrés,  et  les  essais  déjà 
faits  montrent  qu'on  peut  tirer  de  4à  G  dwts  par  mètre 
cube  sur  le  sluice  box.  Le  prix  de  revient  du  travail 
est  de  3  fr.  75  par  mètre  cube,  toutes  dépenses  comprises. 

Jusqu'ici,  l'exploitation  à  été  faite  seulement  sur  une 
petite  échelle,  et  doit  être  considérée  comme  un  essai 
des  gisements  "le  l'or  alluvionnaire  de  Manica,  plutôt 
que  comme  un  travail  important  et  industriel;  mais 
des  résultats  obtenus  il  ressort  que  les  placers  du  dis- 
trict de  Manica  sont  d'une  très  grande  richesse,  in- 
soupçonnée jusqu'ici,  et  qu'ils  réservent  d'importants 
profits  à  ceux  qui  les  exploiteront. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Le  général  De  Wet  a  pu  échapper  à  ceux  qui  le  pour- 
suivaient, et  on  commence  à  le  considérer  comme  un 
héros  de  roman.  Au  début  de  la  semaine,  on  a  pré- 
teudu  qu'il  avait  capturé  4.000  Anglais  et  7  canons  et 
sommé  de  se  rendre  le  général  Baden-Powel,  le  défen- 
seur de  Mafeking,  fortement  établi  dans  la  position  du 
Commando-Neck.  La  première  de  ces  deux  nouvelles 
était  fausse.  Quant  à  la  seconde,  voici  comment  l'ex- 
plique le  général  Roberts  :  «  De  Wet  voulait  sans 
doute,  dit  le  général  en  chef,  savoir  si  Commando- 
Ntck  était  occupé  en  force,  car,  dès  qu'il  eut  vérifié  le 
fait;  il  modifia  sa  route  pour  marcher  plus  au  nord.  » 
La  dépêche  ajoute  :  «  Baden-Powel  se  maintient  en 
contact  avec  lui.  »  Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  Baden- 
Powel,  au  lieu  de  répondre  comme  il  l'aurait  fait  pro- 
bablement à  une  sommation  qui  n'aurait  é(é  qu'une 
fanfaronnade  non  justifiée  [)nr  les  circonstances,  a  fait 
demander  à  quelbs  conditions  De  Wet  accepterait  la 
reddition  des  troupes  anglaises.  Cette  réponse,  il  est 
vrai,  peut  être  aussi  une  ironique  bravad'^  de  celui  que 
les  Anglais  dénomment  »  Wolf  that  never  sleeps  », 
c'est  à-dire:  le  loup  qui  ne  dort  jamais. 

Quoiqu'il  en  soit,  au  moins  d'après  les  dépêches 
reçues.  De  Wet  a  rejoint  Delarey  et  les  deux  généraux 
ont  été  signalés  à  20  milles  de  Pretoria.  «  Ils  marchent, 
dit  textuellement  la  dépèche,  dans  la  direction  du 
nord-est,  au-dessus  d'Heilbron.  »  Cette  localité  d'Heil- 
b  on  ne  doit  pas,  évidemment,  être  confondue  avec  la 
ville  du  même  nom,  située  dans  l'Etat  lilne  d'Orange, 
à  30  milles  au  sud  du  Vaal  et  à  120  milles  au  sud  de 
Pretoria.  D'autre  part,  une  dépèche  d«  Pretoria  au 
Daily  Wrtîf  annonce  que  le  général  De  Wet  avait  tra- 
versé les  montagnes  des  Pyramides  et  avait  campé  à 
15  milles  au  nord-oupst  de  Pretoria.  Elle  signale  aussi 
un  engagement  dont  on  ne  connaît  pas  le  résultat,  à 
8  milles  à  l'est  de  Pretoiia. 

Cet  engagement  et  ceux  que  l'on  a  signalés  à  Buf- 
fel's  Ilock,  à  Waterval,  dans  le  massif  de  Magalesberg 
et  sur  11  rivière  Crocodile,  à  20  milles  de  la  capitale, 
indiquent  que  lord  Roberts  se  trouve  dans  l'obligation 
de  défendre  les  approches  de  son  quartier  général  lui- 
même  et  de  se  donner  de  l'air,  au  centre  de  sa  con- 
quête, et  dans  la  région  qu'on  devait  croire  depuis 
longtemps  absolument  soumise,  après  une  occupation 
aussi  prolongée.  Ajoutons  que  l'intention  de  De  Wet 
semble  être  évidemment  de  gagner  la  brousse;  ou 
estime  que  la  totalit4  des  Boers,  y  compris  la  colonne 
du  général  Botha,  veulent  s'y  concentrer  également, 
et  qu'ils  évacueront  Machadodorp  et  Lydenburg  sans 
oft'rir  une  grande  résistance.  Bien  que  le  sol  de  la 
brousse  soit  généralement  très  malsain  en  été,  plu- 
sieurs districts,  grnce  à  leur  altitude,  seront  néanmoins 
très  sains.  En  attendant,  les  généraux  Louis  Botha, 
Meyer,  Slialk  Burgher,  Fourie  et  Tobias  Smuts  sont 
en  ce  moment  à  Machadodorp  avec  envii-on  8.000  Boers 
et  la  totalité  de  l'artillerie  boer,  y  compris  les  gros 
canons. 
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Le  War  Oflice  a  commis,  ces  derniers  jours,  une 
erreur  inexplicable.  Il  a,  en  effet,  communiqué  aux 
journaux  une  dépêche  d'après  laquelle  le  général  Clery 
annonçait  ceci  :  <i  Le  capitaine  Reynolds  et  22  sous- 
officiers  et  soldats  du  5e  dragons  de  la  garde  ont  été 
complètement  surpris  par  environ  80  Boers  près  de 
Dornkop,  le  14  aoiit.  »  Mais,  dans  une  nouvelle  note, 
il  a  déclaré  s'être  trompé.  C'est  précisément  le  contraire 
qui  est  arrivé,  et  il  faut  lire  la  dépêche  ainsi  qu'il  suit: 

«  Le  capitaine  Reynolds  et  22  sous-officiers  et  sol- 
dats du  5e  dragons  de  la  garde,  ont  surpris  complète- 
ment 80  Boers  près  de  Dornkop,  le  14  août.  »... 

Le  fameux  complot  qui  tendait  au  meurtre,  à  Pre- 
toria, de  tous  les  officiers  anglais  et  à  l'enlèvement  de 
lord  Roberts,  vient  d'avoir  sou  épilogue.  Un  seul 
accusé,  le  lieutenant  Gordua  qui,  du  reste,  n'est  pas 
boer,  a  comparu  devant  le  tribunal.  Il  ressort  de  ses 
déclarations  qu'il  aurait  été  encouragé  ou  poussé  par 
un  nommé  Gano,  agent  de  la  police  secrète  anglaise. 
Son  défenseur  a  fait  ressortir  qu'il  n'y  a  pas  complot 
alors  que  l'on  est  seul,  mais  le  capitaine  Duhan,  qui 
faisait  fonction  de  ministère  public,  a  répliqué  en  di- 
sant que  Cordua  avait  avoué  lui-même  avoir  commu- 
niqué avec  le  général  Bolha,  que  cela  suffisait  à  l'accu- 
sation et  qu'elle  n'avait  pas  besoin  d'autres  arguments. 
L'accusé  a  été  reconnu  coupable,  mais  le  prononcé  de 
la  sentance  a  été  différé  jusqu'à  ce  que  lord  Roberts 
ait  coufirmé  le  verdict  des  chefs  militaires. 

La  Commission  chargée  de  faire  une  enquête  sur  les 
hôpitaux  du  Sud  de  l'Afrique  est  arrivée  au  Cap  le 
21  courant,  et  a  décide  de  commencer  ses  travaux  im- 
médiatement, afin  de  recueillir  les  dépositions  de  té- 
moins qui  devaient  partir  le  lendemain  pour  l'Angle- 
terre. 

Lord  Roberts  a  lancé  une  proclamation  annulant 
toutes  les  précédentes  et  prescrivant  les  mesures  les 
plus  rigoureuses  contre  toutes  les  personnes  (|ui  auront 
violé  le  serment  de  neutralité  ou  qui,  habitant  des  dis- 
tricts occupés  par  les  Anglais,  n'ont  pas  prêté  lo  ser- 
ment. Cette  proclamation,  qui  n'exclut  i^ersonne,  est 
vivement  commentée  en  Angleterre.  Le  Morning  Leader 
l'appelle  la  »  Guerre  aux  feuimes  et  aux  enfants  »,  et  il 
fait  remarquer  que  si  la  plupart  des  généraux  anglais 
semblent  tiers  de  comparer  lord  Roberts  à  Alva  et  au 
générul  Weyler.  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  la  poli- 
tique du  général  Wf^yler,  pour  si  barbare  qu'elle  fût, 
n'a  pas  eu  grand  succès  à  Cuba. 

On  se  souviens  que  M.  (Chamberlain  avait,  il  y  a 
quelque  temps,  déclaré  que  l'on  avait  trouvé,  à  Bld  in- 
fontein  et  à  Pretoria  des  lettres  de  membres  du  Parle- 
ment anglais  qui  n'avaient  pas  craint  de  correspondre 
avec  les  ennemis  de  la  Grande-Bretagne.  Or,  M.  La- 
bocchère  vient  de  publier  dans  son  journal,  la  Trust, 
des  lettres  adressées  par  lui  les  2  et  4  août  1899  à 
M.  Montégut  White,  et  dans  lesquelles  il  lui  demande 
de  cons'  iller  au  président  Krûger  de  concéder  la  fran- 
chise. 

A  ces  deux  lettres  est  jointe  une  lettre  de  M.  Cham- 
berlain à  M.  Labouchére,  dans  laquelle  M.  Chamber- 
lain informe  ce  dernier  que  des  copies  de  ces  deux 
lettres  sont  en  sa  possession,  et  lui  demandant  s'il  dé- 
sire fournir  des  explications. 

M.  Labouchére  accompagne  la  publication  de  ces 
lettres  d'un  long  exposé  dans  lequel  il  déclare  s'étonner 
des  termes  dont  s'est  servi  M.  Chamberlain  à  la  Cham- 
bre en  annonçant  la  découverte  de  lettres  adressées  à 
Pretoria  iTar  des  membres  du  Parlement.  M.  Labou- 
chére ajoute  qu'il  met  ces  lettres  sous  les  yeux  du 
public  afin  que  celui-ci  puisse  les  juger. 

En  écrivant  comme  il  l'a  fait  à  M.  Montégut  White, 
son  but  était  d'n mener  le  Gouvernement  du  Transvaal 
à  faire  des  concessions  raisonnables  afin  de  gagner  du 
tfmps  et  d'dl'acer  la  fausse  impression  créée  par  l'at- 
titude de  M.  Chamberlain  à  l'égard  du  Transvaal.  Si 
ses  conseils  avaient  été  suivis,  ajoute  M.  Labouchére, 
la  guerre  n'aurait  pas  éclaté.  »  ,ie  ne  suis  responsable 
de  ce  que  j'ai  pu  dire  ou  écrire  à  M.  Motégut  White, 
dit-il  au  Ministre  des  Colonies,  que  devant  la  Chambre 
des  Communes,  dont  je  suis  memlire,  devant  mes  élec- 


teurs qui  m'y  ont  envoyé  et  devant  la  loi.  Quant  à  vous, 
je  ne  vous  dois  aucune  sorte  d'explications.  Je  ne  puis, 
pBr  conséquent,  attribuer  votre  lettre  qu'à  la  singulière 
illusion  où  vous  avez  toujours  été,  soit  comme  ministre 
libéral,  soit  comme  ministre  conservateur,  qu'on  vous 
devait  une  explication  dès  lors  qu'on  vous  désapprou- 
vait et  qu'on  s'efforçait  de  vous  empêcher  d'amener 
quelques  hostilités  inutiles  avec  une  puissance  étran- 
gère. » 

Puis,  prenant  à  son  tour  l'offensive,  M.  Labouchére 
somme,  de  son  côté,  le  secrétaire  d'Etat  aux  colonies 
d'avoir  à  publier  :  lo  toute  la  correspondance  qu'il  a 
échangée  avant  et  pendant  la  guerre  avec  les  gouver- 
neurs du  Natal  et  du  Cap;  2"  toute  la  correspondance 
(ju'il  a  échangée  avec  M.  Hawksle}',  l'avorat-conseil  de 
la  Chartered  et  se  rapportant  au  raid  de  Jameson. 

Les  journeaux  de  Londres  n'ont  encore  que  fort  peu 
commenté  la  publication  de  M.  Labouchére  et  on 
annonce  que  les  autres  lettres  trouvées  à  Blœmfontein 
et  à  Pretoria  vont  être  aussi  publiées.  Les  auteurs 
auraient  demandé  qu'il  en  fût  fait  ainsi  immédiatement. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


Le  rendement  des  Compagnies  de  Mines  d'or  de  la 
Rhodesia,  qui  communiquent  le  montant  de  leur  pro- 
duction à  la  Chambre  des  Mines  de  Bulawayo,  s'est 
élevé  pour  le  mois  de  juillet  à  .l.TSV  onces,  soit  une  di- 
minution de  4'j8  onces  sur  le  mois  de  juin,  et  une  di- 
minution de  294  onces  sur  le  mois  correspondant  de 
1899. 

Voici  le  rendement  mensuel  de  ces  Compagnies  de- 
puis le  mois  d'août  1898  : 

1898  1899  leoo 

Onces  dwts  Onces  dwts  Onces  dwls 

.Janvier                       »  »  6.371  15  5.242  7 

Février                       »  »  6.424  18  6.233  15 

Mars                          »  »  6.614     2  6.2«6  16 

Avril                          »  "  5.755     1  5.'i.")6  0 

Mai                            "  >'  4.939  13  6.554  12 

.Juin                           >-  ■'  6.104  18  6.185  » 

.Juillet                          "  »  6.0.31     7  5.737  » 

Août                           »  »  3.177     2  »  » 

Septembre   2.346  10  5.6:->3     1  »  » 

Octobre   3.913  0  4.276  8 

Novembre   5. 567  13  4.670     0  » 

Décembre   6.259  19  5.289     2  » 

18.085    "2     65.303   13     41.693  10 
Ci-dessous  la  production  détaillée  par  mine,  compa- 
rée à  celle  des  trois  mois  précédents  : 

Mines  Avril       Mai       Juin  Jnillol 

(En  onces) 

Antonior   656  605  410  527 

Criterion   "  »  " 

Gonsol.  Bellingwe  »  226  »  » 

Geelona   925  931  691  878 

LomagSnda  Dev..  313  323  ..  329 

Aj-shire  (Essais). .  »  '135  »  » 
Premier  Tati  Mo- 

narchReef   ?54  405  362  311 

Selukwe   3.0  0  3.217  3.408  3.094 

West  Nicholson  . .  510  532  522  519 

Total  officiel   0.456      6.554      G. 185  5.737 

Nous  indiquons  le  total  officiel,  mais  nous  devons 
faire  remarquer  qu'il  ne  concorde  pas  avec  les  chiû'res 
inscrits  pour  les  mines,  la  Chambre  des  Mines  man- 
quant encore  de  renseignements  pour  plusieurs  d'entre 
elles.  ______ — 

MASHONALAND  AGENCY 

L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de  la 
Mashonaland  Age>icy  LimUed,  s'est  tenue  le  mercredi 
8  août,  à  Londres,  sous  la  présidence  de  M.  P.  Tarbutt, 
président  de  la  Compagnie. 
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11.  (J.  Si'igreaves,  secrétaire  de  la  Compagnie, 
ayant  lu  l'avis  de  convocation,  le  Président  a  pris  la 
parole  en  ces  termes  : 

La  Mashonaland  Agenny  a  achevé  cette  année  l'absorp- 
tion de  la  Mashonaland  Central  Company,  et  les  propiiéles 
de  cette  Compagnie  ont  été  transférées.  Los  principales  acqiii- 
sitions  que  nous  avons  faites  par  celte  o|)ération  consistent 
en  une  amU  part  (lUO  OUO  actions)  de  la  Béatrice  Company, 
([ue  tous  les  actionnaires  connaissent  comme  une  mine  pleine 
de  promi'sses,  ainsi  que  des  intérêts  dans  la  Quagga  Mine, 
qui  est  une  des  mines  formant  le  faisceau  de  la  Grand  Ma- 
nica  Development  Company  à  laquelle  je  vais  revenir  tout  à 
l'heure  et  dont  les  développements  s'eiï'ectuent  en  ce  moment 
do  la  façon  la  plus  satisfaisante.  M.  Wrey  vous  donnera  tous 
les  détails;  mais  je  puis  vous  dire  dès  maintenant  que  les 
développ  jmenls  ont  mis  à  jour  33(J  pieds  le  long  de  la  li^ne 
du  reef  sur  une  épaisseur  de  4  pieds,  reef  qui  donne  une 
once  à  la  tonne.  M.  Wrey  pourra  vous  donner  des  détails 
sur  l'exploitation  des  Compagnies  subsidiaires  plus  complets 
que  ceu.N.  (]ue  je  pourrais  vous  donner  mo'-même.  Le  plan  qui 
dont  il  a  été  question  à  plusieurs  reprises  relativement  à  la 
District  Df.vetopment  Company  a  eu  pour  première  consé- 
quence la  formation  de  la  Grand  Manica  Development  Com- 
pany, laquelle  est  une  combinaison  entre  nous  et  la  Wil- 
loughhy  Company  pour  exploiter  certains  claims  dans  le 
district  de  Manica. 

Jusqu'à  ce  jour  les  résultats  ont  été,  comme  je  vous  l'ai 
dit,  des  plus  satisfaisants:  aussi  notre  idée  a-t-elle  été  trouvée 
botiue  par  d'autres  Compagnies  qui  l'ont  appliquée,  de  sorte 
qu'on  a  obtenu  d^jà  des  résultats  très  substantiels.  Gomme  je 
crois  vous  l'avoir  expliqué  à  notre  dernière  assemblée  générale, 
l'objet  principal  de  cette  combinaison  est  le  suivant  :  la  plu- 
part des  Compagnies  en  Rhodésia  possèdent  des  blocs  de 
daims  disséminés  eà  et  là  dans  les  différentes  parties  du  pays. 
La  siluation  est  exactement  la  même  que  si  vous  possédiez 
quelques  claims  en  Espagne,  d'autres  en  Italie,  d'autres  dans 
le  nord  de  l'Ecosse  et  d'autres  aux  Etats-Unis  ;  si  vous 
aviez  à  mettre  un  directeur  à  la  tête  de  ces  différentes  pro 
priétés,  il  aurait  à  passer  la  plupart  de  son  temps  en  chemin 
de  fer  ou  en  ))aleau.  Il  en  est  de  môme  en  Rhodésia  :  les 
distances  sont,  il  est  vrai,  plus  courtes,  mais  les  moyens  de 
communication  sont  lieaucoup  moins  grands,  et  la  majeure 
partie  du  temps  des  directeurs,  qui  coûte  très  cher  aux  (Com- 
pagnies, se  passe  dans  les  WHgous  du  chemin  de  fer  du  Cap 
ou  dans  les  coachs.  Notre  idée  a  été  la  suivante  :  si  ces  ditîé- 
rentes  Compagnies,  qui  possèdent  des  claims  cà  et  là  arri- 
vaient à  une  entente  en  vue  de  grouper  un  certain  nombre  de 
blocs  de  claims  dans  un  même  district  et  s'intéressaient  dans 
une  Compagnie  filiale  au  prorata  des  blocs  possédés,  le  direc- 
teur qui  serait  designé  pour  eu  diriger  l'exploitation,  pourrait 
consacrer  tout  son  temps  à  ces  blocs  et,  parce  moyen,  il  évite- 
rait toute  perte  de  temps  et  aurait  une  connaissance  plus 
approfondie  de  la  formation  géologique,  des  failles  et  acci- 
dents de  terrain  qui  se  rencontrent  dans  tous  les  districts 
miniers.  Nous  avons  donc  formé  un  contrat  avec  trois  Com- 
pagnies: la  United  Excelsioy  Mines,  Limited,  \3.  Mashona- 
land Consolidated  Development  Company,  et  la  Umnita 
Development  Company.  Naturellement,  ces  contrats  ne 
peuvent  être  uniformes,  en  raison  des  différentes  circon- 
stances qui  leur  donnent  naissance  ;  mais  la  teneur  générale 
est  au  fond  la  même  :  nous  prenons  une  entreprise  en  mains 
à  uii'^  certaine  date  et  nous  la  développons  à  nos  frais,  lors- 
que le  terrain  nous  paraît  devoir  répondre  à  notre  attente. 

Aussitôt  que  nous  avons  dépensé  une  somme  de  5.000  liv.  st., 
nous  avons  le  droit,  mais  non  l'obligation,  de  réclamer  5.000 
des  actions  de  réserve  de  ces  différentes  Compagnies,  et  nous 
les  recevons  au  pair;  en  sorte  que,  si  nos  développements  font 
monter  la  valeur  des  actions  de  ces  Compagnies,  nous  réali- 
sons un  bénéfice  en  levant  nos  actions  au  pair  et,  si  nous  le 
désirons,  nous  pouvons  même  réalioer  des  profits  en  les  ven- 
dant. Si  nous  n'exerçons  pas  ce  droit  d'option,  nous  conti- 
nuons nos  développements  ju-qu'à  ce  que  les  propriétés  soient 
en  état  de  garantir  une  émission.  Lorsqu'une  Compagnie  est 
ainsi  lancée,  nous  sommes  les  premiers  à  nous  rembourser 
de  nos  dépenses  et  la  Compagnie  avec  laquelle  nous  avons 
passe  lin  contrat  se  rembourse  égal- ment  de  toutes  les  dépenses 
de  développement  auxquelles  elle  a  fait  face  jnsqu'cà  celte 
époque  et,  de  plus,  dans  la  suite,  nous  avons  droit  à  la  moitié 
des  profits. 

Les  différentes  Compagnies,  dont  il  a  été  question  jusqu'ici, 
ont  ainsi  été  choisies  par  notre  directeur,  M.  Wrey,  comme 
étant  des  Compagnies  possédant  d-s  claims,  qui  sont  sorties 
de  la  période  de  prospection,  et  auxquelles  des  dévelojipe- 
ments  un  peu  plus  considérables  permettraient  plus  que  pro- 
bablement de  se  rendre  compie  de  la  valeur  de  ces  claims  et 
de  constituer  une  Compagnie.  Dans  doux  ca.s,  celui  de  VUni 
ted  Excelsior  et  celui  deVUmniati  Difvelopment,  nous  avons 
acquis  le  droit  d'entreprendre  le  développement  des  claims 
appartenant  à  ces  Compagnies  ;  mais  dans  le  cas  de  la  Masho- 


naland Consolidated  Company,  nous  poHs.'dons  un  grand 
nombre  de  claims,  (jue  nous  avons  choisis  sur  le  conseil  de 
M.  Wrey.  commue  pouvant  être  joints  à  ceux  i-xploité.s  par 
noua  jiour  les  deuxautros  (Compagnies.  (>oinme  vou8  le  voyez, 
c'est  là  uiH!  grande  entreprise,  (jui  nécessitera  une  grosso 
somme  d'argent.  Mais  nous  avons  besoin  d'éire,  lorsque 
l'argent  aura  été  dépensé  et  nous  aura  permis  d'obtenir  des 
résultats  satisfaisants,  en  état  de  n'avoir  pas  besoin  de  nous 
adresserai!  public  pour  souscrire  le  capital  de  firemier  éta- 
blisscmeiU  des  (^loinpagnies  c|ue  nous  avons  rcsjjérance  de 
llotter.  Nous  avons  donc  formé  une  Compagnie  que  nous  nous 
proposons  do  baptiser  la  New  liliodesia  District  Develop- 
ment Company.  Lz.  Mashonaland.  /Isrewt'.vdétiendraapproxi- 
inativementla  moitié  du  capital-actions  de  cette  (Compagnie. 
L'autre  moitié  a  été  souscrite  par  les  meilleures  et  les  plus 
solides  Comjiagnies  qui  ont  des  intérêts  dans  le  .Sud  de  l'Afri- 
que en  Rhodésia.  Lorsque  nous  serons  arrivés  au  moment  de 
former  un  capital  de  premier  établissement  et  qu'il  nous 
faudra  ôO.OOO  liv.  st.  pour  mettre  une  de  ces  sous-Compagnies 
en  état  d'exploiter,  nous  pourrons  faire  cette  somme  entre 
nous  sans  nous  adresser  au  public  et  sans  renoncer  à  une 
partie  de  nos  tiénéfices. 

Cette  politique  a  eu  un  autre  résultat  très  heureux  :  elle  a 
établi  des  liens  d'amitié  entre  les  différents  groupes  qui  ont 
des  intérêts  dans  la  Rhodésia  et  qui,  jusqu'alors,  se  voyaient 
d'un  mauvais  oîil;  j'espére  que  cette  amitié  favorisera  le  déve- 
loppement du  pays. 

L'affaire  la  plus  importante  après  eolle-ci,  que  nous  avons 
faite  durant  l'année,  a  été  la  modification  du  plan  arrêté  pour 
le  développement  de  notre  houillère  de  'Wanhie.  Vous  vaus 
rappelez  que  la  concession  de  la  houillère  de  Wankie  s'éten- 
dait au  début  à  400  milles  carrés,  situés  au  nord  de  Bulawayo 
àenviron  1(30  milles  de  cett^  ville.  La  dernière  fois  qu  3  je  vous  en 
ai  parlé,  nous  étions  arrivés  à  un  arrangement  avec  la  Charte- 
red  Company  et  la  Rhodésia  Railway  Company ,  arrangement 
par  lequel  il  était  convenu  qu'une  grande  Compagnie  serait 
formée  en  vue  d'exploit«r  le  chemin  de  fer  et  la  houillère. 
Or,  depuis  cette  époque,  les  choses  ont  changé,  et  je  crois  que 
l'on  peut  dire  qu'il  a  été  démontré  qu'aucun  charbon  n'est,  à 
une  distance  raisonnable  de  Bulawayo,  aiissi  bon  et  aussi  fa- 
cile à  obtenir  que  notre  charbon  de  Wankie.  Nous  avons  donc 
été  à  même  de  passer  un  contrat  beaucoup  plus  avantageux 
que  celui  que  nous  avions  en  vue  à  l'origine.  Ce  contrat,  qui 
devra  être  ratifié  par  le  rapport  qui  vous  sera  adressé  par 
nos  ingénieurs  actuellement  sur  les  lieux,  contient  les  clauses 
suivantes  : 

La  Chartered  Company  et  la  Rhodésia  Railway  Company 
construiront  une  ligne  de  chemin  de  fer  qui  reliera  Bulawayo 
à  nos  houillères  de  Wankie  et  feront  tous  les  frais  de  cette 
construction.  Nous  leur  dimnerons,  en  échange,  la  moitié  de 
nos  intérêts  dans  ces  houillères.  La  Chartered  nous  accorde 
le  droit  de  prendre  une  autre  houillère  de  200  mille.s  carrés 
dans  le  voisinage  de  la  première.  En  même  temps,  nous  ob- 
tenons un  tarif  fixe  pour  le  transport  de  notre  charbon  et  des 
conditions  très  basses  pour  le  transport  du  charbon  au  sud 
de  Bulawayo.  De  cette  sorte,  nous  espérons,  non  seulement 
fournir  le  réseau  de  chemins  de  for,  mais  encore  les  mines  de 
Kimberley. 

Je  pense  que  cet  arrangement  vous  paraîtra  beaucoup  plus 
satisfaisant  que  celui  dont  il  avait  été  question;  en  effet,  la 
construction  d'un  chemin  de  fer  sur  une  distance  de  160  milles 
nous  aurait  coûté  environ  4.000  liv.  st.  par  mille  et  si  notre 
houillère  avait  été  absorbée  par  une  grosse  Compagnie  pos- 
sédant le  chemin  de  fer  et  la  houillère,  notre  intérêt  comme 
propriétaire  de  la  houillère  se  serait  trouvé  réduit  à  une  faible 
quotité. 

Je  pense  n'avoir  plus  d'autres  remarques  à  vous  faire  sur 
le  rapport  du  Conseil  d'administration.  D'une  façon  générale, 
je  vous  dirai  que,  dans  l'état  actuel  des  choses,  toutes 
les  Compagnies  de  développement  verraient  s'élever  leurs 
cours  sur  les  Marchés,  si  elles  donnaient  quelques  dividendes. 
Le  pays  n'est  pas  encore  suffisamment  développé  pour  qu'il 
lui  soit  permis  de  distribuer  de  gros  dividendes  sur  la  pro- 
duction de  l'or.  J'espère  cependant,  en  raison  des  développe- 
ments obtenus  jusqu'ici,  que  l'ère  des  dividendes  n'est  pas 
très  éloignée  de  nous,  mais,  naturellement  nous  avons  été  ter- 
riblement handicapés  par  la  guerre,  la  peste  bovine  et  les 
troubles  dans  le  sud  de  l'Afrique.  Lorsque  la  paix  sera  réta- 
blie, je  pense  qu'il  ne  faudra  que  quelques  années  à  une 
Compagnie  telle  que  celle-ci  pour  devenir  indépendante  des 
Mari-hés  et  être  en  état  de  distribuer  des  dividendes,  grâce  à 
la  production  de  ses  propriétés. 

J'ai  l'honneur  de  vous  proposer  maintenant  l'adoption  du 
rapport  et  des  comptes  au  31  décembre  1899. 

M.  ,L.  Hoskins  appuie  la  proposition,  qui  est  votée 
à  l'unanimité.  Il  invite  ensuite  M.  Wrey,  directeur 
pour  la  R  hodésia,  à  prendre  la  parole  : 

En  ce  qui  concerne  ce  que  nous  pouvons  appeler  l'actif  réel 
de  la  Mashonaland  Agency,  notamment  nos  bâtiments  e 
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nos  stands,  les  immeubles  de  la  Compagnie  sont  très  beaux 
et  rapportent  de  très  bons  intérêts;  c'est  indubitaljlement  la 
Iwauté  de  ce  bâtiment  qui  lui  a  valu  de  devenir  le  centre  des 
groupes  financiers  les  plus  impoitmls  représentés  en  Rlio- 
désie.  Les  Agency  Chamhers,  ou  Chambre  de  la  Mashona- 
Innd  Agency,  sont  devenues  le  centre  financier  de  Bulawayo. 
Or,  j'ai  de  grandes  espérances  sur  l'aveair  de  cette  ville.  Elle 
sera  indubitablement  un  jour  le  centre  des  chemins  de  fer  de 
quatre  districts  dont  un  lui  viendra  du  sud  de  Cape-Town  à 
Bulawayo,  le  second  ira  de  Bulawayo  à  Salisbury  et  de  là  à 
Beira,  le  troisième  partira  de  Bulawayo  dans  la  direction 
Sud  poiir  les  cùamps  d'or  de  la  Rhodesia  méridionale  et,  de 
là,  continuera  très  probablement  jusqu'à  Johannesburg  et  la 
baie  de  Delagoa  :  ce  troisième  est  déjà  commencé;  enfin,  le 
quatrième,  dont  le  Président  vous  a  parlé  comme  devant  être 
bâti  pour  desservir  nos  houillères  de  Watihie,  au  nord  de 
Bulawayo,  continuera  en  toutes  probabilités  au  d;là  delà 
rivière  Zambèze,  traversera  le  Barotsiland  et  les  territoires 
septentrionaux  de  la  C/iaric^red,  puis  plus  au  Nord  ju>qu'au 
Caire.  Dans  ces  conditions,  Bulawayo  a  un  grand  avenir  ; 
elle  deviendra,  en  outre,  le  siègf!  de  toutes  les  Compagnies 
en  rapport  avec  la  Ehodesia  et,  par  conséquent,  tous  les  ter- 
rains et  bâtiments  y  augmenteront  de  valeur. 

En  ce  qui  regarde  Salisbury,  j'ai  été  très  heureux  de  voir 
les  grands  progrès  que  celte  ville  a  faits  depuis  deux  ans. 
Les  bâtiments  y  sont  l)ien  plus  solides  et  on  ne  peut  être  (jue 
frappé  du  lait  que  Salisbury.  située  comme  elle  est,  presque 
au  centre  des  principaux  champs  d'or  et  ceintures  d'or  de 
la  province  de  Mashonaland,  a  indubitablement  un  rôle  très 
important  à  jouer  comme  distributeur  de  machines  et  de 
marchandisefl  à  tous  ses  centres.  Si  l'on  considère,  en  outre, 
que  le  Mashonaland  RaHtcay  a  déjà  pu  doubler  les  dimen- 
sions de  sa  ligne,  c'est-à  dire  a  pu  porter  la  largeur  de  ses 
voies  de  2  pieds  à  3  pieds  (>  pouces  et  peut  transporter  main- 
tenant les  machines  et  martban lises  nécessaires  à  l'indus- 
trie, il  est  è»ident  que  Salisbury  est  également  appelé  à  un 
grand  avenir,  grâce  à  ce  chemin  de  fer  qui  se  trouve  mainte- 
nanl  en  état  d'ai  ter  au  développement  de  la  Rlioiésie. 

Notre  Compagnie  filiale,  la  Nelly  and  Pioneer,  a  déve- 
loppé, jusfju'à  pré>ent,  lO.Oi  0  tonnes  de  minerai  qui.  sur  une 
épaisseur  moyenne  de  3  pi^ds  de  filons,  rendront,  d'après  les 
essais,  de  lU  à  12  dwis  sur  les  plaques. 

La  Oobie  Mine,  qui  est  la  mine  la  plus  avancée  apparte- 
nant à  la  Bellingwe  Company  a  déjà  broyé,  à  litre  d'essai, 
près  de  1.200  tonnes  de  minerai  et  à  rendu  sur  les  plaques 
14  dwts. 

Ces  résultats  sont  très  satisfaisants,  vous  en  conviendrez. 

D'autres  (Compagnies,  qui  ont  fait  usage  de  notre  batterie 
d'jssai,  se  sont  montrées  très  satisfaites  des  résultats  obte- 
nus par  elles.  J'en  conclus  que  la  Consolidated  Uellingvoe 
est  une  entrepiiso  d'avenir. 

Nous  avons  reçu  de  la  JSriii>tli  South  Africa  l'assurance 
qu'une  vill  ^  serait  fondée  dès  que  les  mines  de  ce  district  se 
seront  suffisamment  développées  et  que  le  territoire  de  cette 
ville  s'étendrait  sur  nos  terrains.  Cette  considération  permet 
d'escompter  que  ces  terrains  de  lermes  acquerront  une  grande 
valeur. 

Quant  aux  propriétés  de  la  Saby  Company,  jusqu'à  ce 
jour  elles  n'ont  développé  qu'un  de  leurs  reefs  j  usqu'à  une 
profondeur  d'environ  100  pie  is  et  sur  une  longueur  d'un  peu 
plus  de  1.000  pieds.  Le  résultat  des  essai.s  pratiqués  sur  ces 
développements  peut  être  con-i  léré  comme  très  satisfaisant, 
car  on  a  constaté  une  teneur  de  21  dwt?  dans  un  reef  d'une 
épaisseur  d'un  peu  plus  de  4  pieds. 

Nous  a^ons  également  des  intérêts  dans  la  Moonie  Creek 
Development  Company,  laquelle  est  siiuée  dans  les  collines 
de  Selukwe.  L^s  Administrateurs  delà  Mashonaland  Agency 
ont  autorisé  la  dépense  néceî-s  téc  par  la  continuation  des 
développements  et  la  prospection  d'une  autre  partie  de  la 
l)ropriété,  dans  laquelle  j'ai  tout  lieu  de  penser  que  l'on 
découvrira  le  Moonie  Reef;  dans  ce  cas,  qui  se  produira 
je  l'espère,  la  Moonie  Creek  pourra  ériger  un«  balteria  de  10 
à  20  pilons. 

Actuellement,  la  Béatrice  (Rhodesia  Companu)  estexploitée 
très  activement,  et  nous  espérons  être  en  état  d'ériger  avant 
la  fin  de  l'année  une  batterie  de  10  pilons,  qui  est  déjà  sur 
les  lieux  aeluellemoiit,  et  qu'on  est  en  train  d'installer  Sans 
la  guerre  dans  le  sud  de  l'Afrique,  qui  a  causé  l'accaparement 
du  chemin  de  fer  de  Beira  pour  les  forces  du  général 
Garrington,  la  batterie  tout  emière  serait  rendue,  à  l'heure 
actuelle,  sur  les  lieux.  J'espérais  que  nous  aurions  commencé 
le  broyage  le  inois  prochain  ;  mais,  malheureasement,  tous 
ces  projets  ont  été  empêchés  par  le  transport  des  troupes. 
Différentes  parties  de  la  machinerie  ont  été  laissées  de  côté 
pour  faire  de  la  place  aux  troupes,  et  on  a  eu  beaucoup  de 
difficultés  à  les  réunir  pour  les  charger  et  les  envoyer  à  la 
mine.  Le  résultat  du  développement  a  démontré  que,  sur  une 
distance  de  plus  de  l.OOO  pieds  dans  le  sens  de  l'inclinaison 
du  reef,  c'est-à-dire  de  la  surface  jusqu'aux  niveaux  les  plus 
profonds  atteints  jusqu'à  ce  jour  (242  pieds\  niveaux  auxquels 


on  a  percé  de  profondes  galeries,  la  teneur  moyenne  a  été  de 
17  dwts  82,  sur  une  épaisseur  de  3  pouces.  11  y  a  plus  de 
20.000  lonne-î  de  développées,  qui  pourront  alimenter  la 
batterie  de  10  pilons,  et  il  ne  sera  pas  nécessaire  de  l'arrêter 
une  fois  qu'elle  aura  été  mise  en  marche  Cependant,  comme 
vous  le  savez  tous,  une  batterie  de  10  pilons  e.'-t  une  machine 
coûteuse  et  j'ai  l'espoir  d'augmenter  l'ell'ectif  du  broyage,  de 
le  porter,  par  exemple,  à  20  pilons,  pour  nous  permettre 
d'exploiter  plus  économiquement  et  d'obtenir  des  résultats 
meilleurs, 

Quant  à  notre  houillère  de  Wankie,  M.  Harvey  dit  dans 
son  rapport,  que  nous  possédons  plus  de  I  milliard  et  demi 
de  tonnes  de  charbon.  C'est  assurément  un  gros  stock  et  il 
n'est  pas  possible  de  ne  pas  en  retirer  de  gros  profits. 

Un  actionnaire  demande  ce  Cfu'il  faut  penser  de  la 
main-d'œuvre  indigène.  M.  H.  Wilson  Fox  lui  répond 
que  cette  question  est  à  l'étude  et  que  M.  Rhodes  a 
déclaré  dernièrement  qu'il  serait  sans  doute  nécessaire 
de  faire  venir  des  Asiatiques.  Il  croit  que  les  deux 
Chambres  des  Mines  et  de  Commerce  de  Salisbury  et 
de  Bulawayo  approuveraient  cette  mesure.  Il  s'est  tenu 
des  meetings  dans  lesquels  des  gens  ont  protesté  contre 
l'importation  des  Asiatiques,  mais  l'orateur  ne  croit 
pas  qu'ils  représentent  l'opinion  de  la  communauté 
minière.  La  Charternd  a  fait  une  loi  à  ce  sujet  basée 
sur  les  lois  en  usage  dans  les  pays  qui  reçoivent  la 
main-d'o'uv're  de  l'Asie,  cette  loi  a  été  envoyée  à 
l'approbation  du  Haut  Commissaire  à  Cape-l'own. 
L'orateur  pense  que  les  maisons  qui  se  sont  engagées 
à  importer  de  la  main-d'o^uvre  asiatique  sont  en  mesure 
de  combîer  les  vides  d  ici  deux  mois.  Il  sait  qu'il  est 
également  question  d'une  mesure  basée  sur  le  principe 
du  Glen-Grey  Act  pour  la  taxation  des  indigènes.  Ces 
différentes  propositions  vont  être  envoyées  au  Colonial 
Office  et  être  introduites,  après  leur  approbation,  au 
Conseil  législatif  de  la  Rhodé  ia  du  Sud. 

MM.  H.  L.  Stokes,  L.  Iloskyns  et  Williams  Rhodes, 
administrateurs  sortants,  ont  été  réélus  ;  de  même, 
MM.  Fuller,  Wise  et  Fischer  commissaires  des  comptes. 
Puis  l'ordre  du  jour  étant  épuisé,  l'assemblée  a  été 
dissoute. 


Priiicess  Eslale  and  Gold  Mining  Company,  Ld 


Les  administrateurs  de  cette  Compagnie  viennent 
d'adresser  aux  actionnaires  un  rapport  oour  les  seize 
mois  qui  ont  pris  fin  le  81  décembre  1899. 

-V  la  dernière  assemblée  générale  des  actionnaires,  il 
avait  été  décidé  qu'à  l'avenir,  l'exercice  financier  pren- 
drait fin  le  31  décembre  de  chaque  année,  au  lieu  du 
31  aoilt;  mais,  en  raison  des  bo>til_ités  entre  la  Grande- 
Bretagne  et  la  l^iépublique  sud-africaiee,  il  n'a  pas  été 
possible  de  convoquer  1  assemblée  générale  ordinaire 
des  actionnaires  pour  approuver  les  rapports  et  les 
comptes  embrassant  la  période  de  seize  mois  qui  a  pris 
fin  le  31  décembre  1899. 

Néanmoins,  les  administrateurs  ont  décidé  de  pré- 
senter à  leurs  associés  un  rapport  qui  résume  en  quel- 
ques lignes  les  opérations  de  la  Compagnie  depuis  le 
31  août  1898,  afin  de  fournir  aux  intéressés  le  plus  de 
renseignements  possible  sur  l'état  actuel  de  la  pro- 
priété, ainsi  que  sur  la  situation  financière  de  la  Com- 
pagnie au  31  décembre  dernier. 

Dans  les  circonstances  pré.^cntes,  il  a  été  impossible 
au  Conseil  de  soumettre  des  chiffres  approuvés  par  les 
commissaires  des  comptes:  mais,  aussitôt  que  le  siège 
social  aura  été  rétabli  à  Johannesburg  et  que  l'on  pos- 
sédera des  détails  plus  complets,  on  dressera  un  bilan 
et  un  compte  des  profits  et  pertes,  comme  d'habitude. 

La  guerre  a  été  déclarée  le  11  octobre  dernier  et  les 
travaux  ont  été  suspendus  le  10  octobre.  Les  pompes 
ont  cependant  été  maintenues  en  activité  depuis  cette 
date,  et  la  mine  a  été  préservée  de  l'envahissement  des 
eaux. 

M.  H.  B.  White  a  donné,  le  30  juin  dernier,  sa  dé- 
mission de  directeur  général,  et  M.  Q.  Treloar  a  été 
appelé  à  lui  succéder.  Ce  dernier  est  encore  dans  la 
propriété  et  surveille  la  mine,  les  usines,  et  toute  la 
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proin'iéto.  Les  dernii'res  nouvelles  re(^Mies  de  lui  aunoa- 
1,'iiient  que  la  machinerie  et  totit  le  matériel  d'équipe- 
ment étaient  en  i)on  état. 

Le  district  du  Witwatersrand  tout  entier  est  confié  à 
la  surveillance  d'une  lorce  de  police  spéciale,  composée 
de  sujets  non  britanniques,  et  constituée  au  commen- 
cement d'octobre.  Elle  a  été  d'une  grande  utilité  pour 
la  protection  de  la  propriété. 

Conformément  au.\  résolutions  adoptées  par  les 
représentants  des  principales  Compagnies  minières,  le 
personnel  diiigeant  delà  Coinp;ignie  a  reçu,  lors  de  la 
fermeture  de  la  mine,  un  mois  d'appointements 
d'avance  et  a  droit  au  pai-  ment  d'un  demi-salaire  de 
quatre  mois  a  son  retour  la  mine.  Pour  ceux  dont  les 
services  ont  été  jugés  indispensables,  cette  période  a 
été  prolongée.  Les  autres  employés  delà  mine  qui  sont 
restés  à  leur  poste  jusqu'à  la  cessation  des  travaux, 
ont  reçu  un  boLus  de  2ô  liv.  st.  par  tête. 

Antérieurement  à  la  déclaration  de  guerre,  les  titres 
de  propriété  de  la  Compagnie,  ainsi  que  les  principaux 
livres  ont  été  emportés  à  Cape  Town,  où  le  service  du 
secrétariat  a  continué  de  fonctionner  depuis. 

Avis  a  été  reçu  de  Johannesburg  que  toutes  les 
licences  de  claims  ont  été  payées  jusqu'au  W  juin  1900. 

L's  sommes  dues  au  (jouvernement  du  fait  de  la 
taxe  de  10  shillings  par  morgen  sur  le  mynpacht  nord 
ont  été  aussi  acquittées  à  la  date  du  15  octobre  1900. 
Quant  à  la  taxe  sur  le  mynpacht  du  sud,  une  demande 
a  été  adressée  au  Gouvernement  avant  le  commence- 
ment des  hostilités  pour  une  réduction  de  la  taxe  de 
2  1/2  0/U  surliur  produit,  etla  conversion  de  cette  taxe 
en  c-'lle  de  10  shillings  par  morgen  et  par  an.  Cette 
affaire  est  encore  en  litige. 

Le  11  octobre,  une  certaine  quantité  d'or  brut,  éva- 
luée à  4.206  liv.  st.  17  sli.  8  d.  a  été  réquisitionnée  par 
le  Gouvernement  de  la  République  Sud-Africaine  chez 
les  banquiers  de  la  Compagnie  à  Johannesburg.  Cet  or 
était  assuré  contre  les  pertes;  m^is,  jusqu'ici,  la  Com- 
pagnie a  décliné  toutes  responsabilités.  Tous  les  efforts 
seront  faits  en  vue  de  protéger,  en  la  circonstance,  les 
intérêts  des  actionnaires. 

Un  emprunt  en  obligations  de  60  000  liv.  st.,  portant 
intérêt  de  G  0/0  par  an,  a  été  autorisé  par  l'assemblée 
générale  extr  lordinaire  des  actionnaires  tenue  le  6  avril 
189J.  Les  obligataires  ont  le  droit  d'échanger  leurs  obli- 
gations contre  des  actions  d-^  la  Compagnie  entièrement 
libérées  dans  la  période  qui  s'écoulera  du  l'"'  juin  1899 
au  31  mal  1901,  au  prix  de  3  liv.  st.  par  action.  Les 
obligations  ont  été  toutes  émises  au  pair  et  sont  rem- 
boursables en  douze  tirages,  dont  le  (iremier  aura  lieu 
en  juillet  1901,  le  second  en  janvier  1902  et  tous  les  ans 
au  commencement  de  l'année.  La  prime  de  rachat  est 
de  8  0/0. 

A  la  même  assemblée,  les  administrateurs  avaient 
reçu  des  actionnaires  le  pouvoir  d'augmenter  le  capital 
delà  Compagnie  de  IGÔ.UOO  liv.  st.  à  200.000  liv.  st.  et 
de  disposer  des  actions  qui  n'auraient  pas  été  utilisées 
dans  la  conversion  des  obligations  chaque  fois  que 
l'occasion  leur  paraîtrait  favorable.  Comme  les  obliga- 
tions n'ont  pas  été  converties  en  actions,  le  capital 
nomioal  et  émis  de  la  Compagaie  reste  donc,  comme 
auparavant,  de  16-3.000  liv.  st. 

L'état  des  dépenses  d'exploitation  et  des  revenus 
embrasse  la  période  écoulée  du  le''  septembre  1898  au 

10  octobre  1899,  date  à  laquelle  les  travaux  ont  été 
suspendus  dans  la  mine.  Il  faut  remarquer  que  le  coût 
par  tonne  est  intérieur  à  celui  de  l'année  précédente; 
la  valeur  par  tonne  a  aussi  baissé  li^-gèrement.  Les 
incertitudes  politiques  du  commencement  de  l'année, 
qui  ont  malheureusement  dégénéré  en  l'état  de  guerre 
actuelle,  ont  eu  leur  repercussion  sur  la  fourniture  de 
la  main-d'œuvre  indig^^ne,  et  la  Direction  de  la  Com- 
pagnie a  eu  les  plus  grandes  difficultés  à  se  procurer 
un  contingent  d'ouvriers  suffisant,  môme  à  grands  frais. 
En  conséquence,  il  a  fallu  employer  les  perforatrices 
mécaniques  dans  les  chantiers  d'abatage,  ce  qui  a  donné 
un  pourcentage  assez  fort  déroche  pulvérisée,  qui  a  été 
envoyé  au  moulin  sans  avoir  pu  être  préalablement  trié. 

11  en  est  résulté  une  réluction  considérable  dans  la 


teneur  du  minerai  broyé  et,  en  mi'me  temps,  une  aug- 
mentation dans  les  frais  d'exploitation  par  tonne. 

Les  développements  sont  bien  en  avance  sur  la  bat- 
terie, bien  qu'on  ait  rencontré  plusieurs  zones  de  mino- 
rai pauvre  qui  ont  nécessité  unia  somme  considéral)le 
de  travail  infructueux.  Tous  les  arrangements  néces- 
saires ont  été  pris  en  vue  d'éviter  des  délais  inutiles 
dans  la  reprise  des  travaux  après  la  cessation  des 
hostilités. 

(A  suivre). 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La   Production  de  l'Australie  occidentale.  — 

L'agvnt  gf  nérai  de  l'Australie  occidentale  à  Londres  a 
reçu  de  son  Gouvernement  un  télégramme  l'informant 
que  le  rendement  total  de  toutes  les  Compagnies  de 
Mines  d'or  de  la  colonie  s'établit  ainsi  pour  ie  mois  de 
juillet  :  Ouatitité  de  minex'ai  tra  té,  110.<!15  tonnes  ; 
contenance  123.958  onces,  soit  une  moyenne  de  1  once 
2  dwts  2  gr.  à  la  tonne. 


Les  Evaluations  des  Mines  de  l'Australie  occi- 
dentale. —  Dans  notre  numéro  du  10  courant,  nous 
avons  publié  un  résumé  d'une  corrtspondance  de 
VAuslralian  Trading  World  sur  les  mines  de  l'Aus- 
tralie occidentale.  A  son  tour,  le  Stutist,  de  Londres, 
commente  le  mouvement  de  baisse  qui  s'est  produit 
sur  les  actions  de  quelques-unes  de  ces  entrepri>es  à 
la  suite  du  scandale  de  VAssociaied,  de  la  diminution 
dans  la  production  de  quelques  mines,  et  des  doutes 
que  l'on  a  conçus  un  moment  sur  la  situation  de  la 
Lake  Views.  D'après  le  tableau  que  notre  confière  a 
diessé,  il  ressort  que  les  prix  des  mines  de  Kalguorlie 
sont  maintenant  à  22.3  pour  cent  plus  bas  que  ceux 
pratiqués  en  mars.  Voici  ce  tableau  que  nous  sommes 
dans  l'obligation  de  ne  donner  qu'en  abrégé.  Toutes 
les  actions  sont  des  actions  de  1  liv.  st.,  sauf  dans  les 
cas  où  une  indication  spéciale  est  fournie  : 

Valeur  sur  le  Marclié 
aux  cours 
de  compensaiion 

Capital    du  25  mars   du  14  août 
Compagnies  émis  IHOO  1900 

Kalgorlie  :  (En  livres  sterling) 

Associated   .')00  000  2.562.5(0  l.f31.250 

Brownhill  Extended   80.(00  250.000  lf:0  000 

Central  and  West  Boulder.  250.000  312. .dOO  218. :50 

Chalfers  (4  .sh.)   92.135  465.003  2^47.712 

(ioldcn  Horse>hoe  (5  liv.).  1500.000  4.237.500  3.(00.000 

Golden  Link  Gonsol   347. 18<  PO(3.139  781.162 

Great  Boulder  Prop.  {2sh.i  175  000  2.865.625  2.843.750 

GreatBould.  M.  R.  (10  sh.)  130.000  390.000  357.500 

Great  Boulder  Persev   175. OnO  1.946.875  2.034.375 

Ilannan's  Brownhill   143.000  1.385.312  1.206.563 

Hannan's  Oroya   189.820  510.141  237.275 

Hannan'sStar    18'*. 500  266  2.50  l)-4.500 

Ivanhte  Gold  (5  liv.)   1000.000  2.675.000  1.9-25.000 

Ivanbœ  Soulh  Extended. .  lOii.OCO  325.000  237.500 

Kalgurli   120.000  930.000  720.000 

Lake  Views  Consols   2.50.000  3.375.000  2.953.125 

North  Boulder  (10  sh.)  ...  l'O.OOO  12'. 7-50  41.250 

Norlh  Kalgurli   125.000  156.250  70.312 

Soulh  Kalgurli   120.000  630.000  540.000 

24.312.848  19. 80. 024 

Dépréciation   4  4M2.824 

Diverses  : 

Buibanks  Birtliday               180.000       315,000  236.250 

East  Murrhison  United...     1.50.000       300.000  2.S4.37â 

Lady  Sliputon                      160.000       200.000  170. OCO 

Peak  Hill                              250.000     1.187.500  1.031.250 

SonsofGwalia                     -300. 000     1.650. 000  1.312.500 

White  Feather  M.  E              160.000        180.000  160.000 

3.832.500  3.144.375 
Dépréciation   688.125 

11  ne  reste  plus  qu'à  rapprocher  ces  chiffres.  Et,, 
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comme  notre  confrère  a  dressé  aussi  un  état  sur  les 
plus  hauts  cours  faits  en  1809,  la  comparaison  est  en- 
core plus  intéressante  : 

Evaluation  Mines 
aux  cours  du  marchu        de  Kalgoorlie  Diverses 

(En  livres  sterlin) 

Aux  plus  hauts  cours  de  1803.. .  'il.lGl.793  5  653,125 

Au  26  mars  1900   24.312.848  3.832.500 

Au  14  août  1900   19.880.024  3.144,375 

Baisse  en 

Au  26  mars  19)0  sur  1899   40.9  82.9 

Au  14  août  19U0  sur  1899    51  7  44.3 

Au  14  août  sur  1 :  2C  mars   22.3  21.2 

Il  faut  prendre  en  considération  que  la  baisse  qui  a 
atteint  V Associated  entre  son  plus  haut  cours  de  1899, 
13  13/lG,  et  celui  du  14  août,  repré.sente,  à  elle  seule, 
un  quart  environ  de  la  dépréciation  totale. 


L'Industrie  aurifère  dans  l'Australie  méridionale. 

—  Il  ne  semble  pas  qu'avec  les  moyens  employés 
actuellement,  l'industrie  aurifère  soit  en  état  de  pro- 
gresser dans  l'Australie  méridionale.  Ce  qu'on  y  fait 
est  simplement  ridicule  et  n'aboutit  qu"à  un  gaspillage 
d'argent.  Les  syndicats  qui  s'y  forment  ont  des  capi- 
taux tellement  minimes  qu'ils  constituent,  pour  la 
colonie,  une  réelle  mortification.  Si  Ton  prend  en  consi- 
dération l'étendue  énorme  de  terrains  miniers  que 
récèle  le  pays,  il  faut  qu'il  existe  de  bonnes  raisons 
pour  que,  au  cours  des  vin^t  dernières  années,  on  n'ait 
pas  abouti  à  d'excellents  résultats.  Ordinairement,  le 
capital  d'un  syndicat  quelconque  se  monte  à  environ 
100  ou  200  livres  sterling,  et  le  directeur  de  la  mine  a 
un  traitement  hxe  de  3  livres  sterling  par  semaine.  Or, 
le  mineur,  pas  plus  que  celui  (jui  s'intéresse  à  l'entre- 
prise, ne  peut  espérer  obtenir  des  profits  avec  de  tels 
arrangements.  Il  conviendrait  plutôt  d'accorder,  à  des 
conditions  raisonnables,  des  concessions  de  terrains  à 
des  personnes  entreprenantes  qui  construiraient  leurs 
propres  lignes  de  chemins  de  fer,  comme  cela  a  eu  lieu 
pour  la  ligne  de  Chillagoe.  Naturellement,  si  une 
Socif^té  sérieuse  arrivait  à  voir  ses  fonds  épuisés,  il 
faudrait  que  le  Gouvernen^ent  fût  ù  même  de  l'aider 
pour  la  construction  de  la  voie  ferrée  qui  irait  jusqu'à 
la  mine.  A  noter  que  le  trafic  de  la  mine  de  Moiint 
Gunson,  ainsi  que  du  district,  s'annonce  comme  devant 
être  important,  et  comme  devant  procurer  de  notables 
profits,  aussi  bien  à  la  mine  qu'à  la  colonie.  Toutes  les 
dépenses  faites  ont  grande  chance  d'être  recouvrées. 


Notes  minières  d'Australie 

Talisman  Consolidated.  Dépêche  d'Auckland  donnant  le 
rendement  du  mois  de  juillet  :  «  Il  a  été  broyé  910  tonnes  de 
minerai  qui  ont  produit  2.300  liv.  st.  » 

Peahody  and  Berkshire.  Il  a  été  broyé  27  tonnes  qui  ont 
produit  2  onces  3/*  d'or  par  tonne.  Valeur  du  rendement,  3L0 
livres  sterling. 

Fields  Fiiid.  Un  cablogrammo  de  Perth  annonce  le  broyage 
de  1.181  tounes  de  minerai  qui  ont  produit  726  onces  d'or. 

Fraser  South  Extended.  Le  Directeur  de  la  mine  câble 
qu'un  broyage  de  50O  tonnes  de  minerai  a  donné  234  onces  d'or. 

Roger  s  Golden  Gâte.  Un  cablogramme  annonce  que  du- 
rant la  dernière  quinzaine,  il  a  été  broyé  217  tonnes  de  mine- 
rai qui  ont  produit  238  onces  d'or. 

Victoria  (Charters  Towers).  Un  cablogramme  annonce  le 
broyage  de  175  tonnes  de  minerai  qui  oui  produit  232  onces 
d'or. 

Hannan's  Oroya.  Le  Directeur  télégraphie  :  <i  Le  trou  de 
sonde  a  traversé,  à  la  profondeur  de  400  pieds,  une  couche 
minéralisée  d'une  épaisseur  de  3  pieds.  Les  analyses  ont 
donné  une  teneur  de  15  dwts  1/2  à  la  tonne  ;  une  autre  veine, 
au  niveau  de  422  pieds,  a  2  pouces  d'épaisseur  et  porte 
7  dwts  1/2  d'or  à  la  tonne.  " 

Hope's  Hill.  Durant  la  quinzaine  qui  a  pris  lin  le  2  août, 
la  batterie  a  marché  pendant  280  heures,  broyant  1.500  ton- 
nes de  minerai  qui  ont  produit  233  onces  d'or  d'une  valeur 
de  850  liv.  st.  L'analyse  des  tailings  a  donné  4  dwts  1/2  à  la 
tonne. 


East  Murchison  United.  La  batterie  a  broyé,  en  juillet 
dernier,  1.5G0  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  1.255  onces 
d'or  ;  l'usine  à  cyanuration  a  traité  3.371  tonnes  de  résidus 
qui  ont  donné  1.369  onces  d'or.  Le  rendement  total  s'élève  à 
5.624  onces.  Les  dépenses  totales  ont  atteint  6.666  liv.  st.  et 
les  recettes  8.646  liv,  st.  En  juin  dernier,  le  rendement  avait 
été  de  1.988  onces  pour  1.36t)  tonnes  de  minerai. 

Sons  of  Gvoalia.  Rendement  du  mois  de  juillet:  La  batterie 
a  broyé  4.6.50  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  3. .503  onces 
d'une  valeur  de  13.l»45  liv.  st.  L'usine  à  cyanuration  a  traité 
3.4.")  )  tonnes  de  résidus  qui  ont  donné  1.350  onces  d'une  va- 
leur de  4.804  liv.  st.:  il  a  été  obtenu,  en  outre,  56.")  tonnes  du 
traitement  de  4')8  tonnes  de  concentrés.  La  production  totale 
s'élève  à  5.418  tonnes  d'une  valeur  de  20.333  liv.  st.  Le  ren- 
dement de  juin  avait  été  de  5.193  onces,  d'une  valeur  de 
I9.:i77  liv.  st. 

Bellevue  Consolidated.  Cette  (Compagnie  annonce  qu'elle  a 
broyé,  en  juillet  dernier,  780  tonnes  de  minerai  (]ui  ont  pro- 
duit 649  onces  d'or.  L'analyse  des  résidus  a  accusé  une  teneur 
de  5  dwts  à  la  tonne. 

Mount  Ida  Co'nsols.  Le  Directeur  télégraphie  que  durant 
jufllet,  il  a  été  broyé  145  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit 
225  onces  d'or. 

Australia  United.  Cette  Compagnie  a  broyé,  en  juillet 
dernier,  405  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  464  onces 
d'or. 

Rabinson  ( .Australie  occidentale).  Une  dépèche  du  Direc- 
teur, datée  de  KauDwna,  i6  août,  mentionne  que  depuis  le 
31  juillet,  il  a  été  broyé  265  tonnes,  qui  ont  produit  198  on- 
ces d'or. 

Windsor  Consolidated.  Dépêche  reçue  du  Directeur,  le  16 
août  :  «  Toute  la  machinerie  est  maintenant  sur  la  mine.  Le 
moulin  de  10  pilons  commencera  à  fonctionner  d'ici  trente 
jours. 

Cnsmopolitan  Proprietary.  Dépêche  de  la  mine  :  <■  Le 
puits  principal  a  atteint  la  profondeur  de  300  pieds;  l'épais- 
seur du  reef  est  de  7  pieds.  Le  minerai,  à  l'essai,  d  )nne  une 
teneur  moyenne  de  2  onces  15  1/2  dwts  par  tonne.  » 

Red  mil  Gold  Syndicate.  Le  moulin  travaille  vingt-quatre 
heures  par  jour.  L'i'valuation  du  ni)uveau  filon  avait  été  exa- 
gérée, mais  il  donnera  (juand  même  des  résultats  «  payants». 

Salmon  Cold  Syndicate  of  Tasmania.  Dépêche  du  Direc- 
lourde  la  mine  :  Le  moulin  a  travaillé  quatre  cent  soixante- 
huit  heures  (dix  neuf  jours,  douze  heures]  ;  il  a  broyé  302 
tonnes,  qui  ont  donné,  à  la  fonte,  372  onces  d'or.  Le  bureau 
de  Londres  de  la  Compagnie  fait  remarquer  que  ce  ronde- 
ment s'établit  sur  la  base  de  1  once  4  dwts  à  la  tonne,  et  les 
actionnaires  ne  doivent  pas  oublier  que  le  moulin  de  10  pi- 
lons qui  a  été  élevé  est  très  peu  coûteux.  Les  Directeurs  ont 
demandé,  par  dépêche,  quelle  teneur  les  tailings  accusaient  à 
l'essai.  L'or  du  district  de  Mathinna  rend,  à  pi'U  piès,  4  li- 
vres sterling  par  once. 

Hannan's  Gotd  Estâtes.  Dépêche  reçue  du  Directeur  de 
Kalgooiiie  :  «  Au  sujet  du  broyage  de  juillet,  il  y  a  à  faire 
remarquHi-  que  les  tailings  ont  donné,  à  l'essai,  une  moyenne 
de  13  dwts  à  la  tonne.  Le  minerai  prélevé  sur  le  lilon  sulfuré 
donne,  à  l'essai,  6  onces  10  dwts  à  la  tonne. 

Htturaki.  Il  a  l'té  broyé,  pendant  les  quatre  dernières  se- 
maines, 108  tonnes,  qui  ont  produit  304  onces  d'or,  d'une  va- 
leur approximative  de  925  liv.  st. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Un  joli  programme.  —  Sous  ce  titre,  le  South 
Africa.  de  Londres,  publie  une  note  disant  que  dans 
les  milieux  bien  informés  de  Berlin,  ont  prétend  que  le 
montant  total  des  fonds  dépecés  en  Europe  par  le  Gou- 
vernement du  Transvaal,  s'élève  à  7.500.000  liv.  st. 
M.  van  Bœschoeten,  le  fondé  de  pouvoirs  de  M.  le  D' 
Leyds,  est  en  route,  venant  du  Transvaal,  avec  de  nou- 
veaux fonds.  Il  va  s'embarquer,  avec  M.  Elotï,  le  se- 
crétaire du  président  Kriiger,  à  bord  du  Kœnig,  qui 
va  quitter  Lourenço-Marques . 

La  mission  que  M.  van  Bœschoeten  avait  à  remplir 
au  Sud  de  l'Afrique,  consistaità  se  procurer  l'autorisa- 
tion nécessaire  pour  disposer  des  sommes  déposées  au 
nom  de  M.  Kri'iger  et  de  plusieurs  autres  membres  du 
Gouvernement.  Il  aurait  été  entendu  que  la  moitié  du 
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trésor  devait  être  reempJoyôu  en  Franco,  et  le  reste  dé- 
posé, pn  parties  égales,  en  Hollande,  en  Belgique,  et  en 
Suisse.  Ce  trésor  est  à  la  disposition  de  15  personnes 
dont  11  sont  des  'rransvaaliens,  et  les  4  autres  des  ci- 
toyens de  l'Kiat  l  ibre  d'Orange.  Les  signatures  de  10 
de  l'os  associas  suOisent  p^ur  qu'il  puisse  être  disposé  <lcs 
i'onds  en  dépôt,  et  un  Comité  9e  contrôle  a  été  nommé 
anciennement  avec  le  pouvoir  de  procéder  au  rempla- 
cement de  celui  des  membres  qui  viendrait  à  mourir. 
Tout  cet  argent  ne  doit  Otie  employé  que  dans  l'intérêt 
des  Boers  du  Sud  de  l'Alrique,  et  on  ne  pourrait  en  dis- 
poser qu'un  an  après  la  conclusion  formelle  de  la  paix. 

Il  faudrait  ajouterqu'au  commencement  delà  guerre, 
le  Trésor  transvaalien  possédait  environ  12  millions  de 
livres  sterling.  L'exploitation  des  mines  a  donné  envi- 
ron 8  millions  de  livres.  Comme  les  dépenses  de  la 
guerre  jusqu'à  l'abandon  de  Pretoria  ont  coûté  9.500.000 
livres  sterling,  on  peut  dire,  entenant  compte  des  som- 
mes exportées  en  Europe,  que  le  président  Kriiger  a 
encore  en  mains  environ  2  millions  de  livres  sterling. 


Les  Cliemins  de  fer  du  Transvaal  et  de  l'Orange. 

Le  Colonial  Ol'lice,  dit  le  Financial  Times  de  Londres, 
vient  de  faire  paraître  une  publication  qui  comprend 
tous  les  cliemins  de  fer  existant  dans  l'Etat  Libre 
d'Orange  et  dans  la  République  de  l'Afrique  du  Sud. 
Dans  cette  publication  on  trouve  tous  les  détails  rela- 
tifs à  ces  lignes,  détails  qae  nous  allons  résumer  ci- 
après  : 

Longueur  Capital 

Compagiiios  anglais        Actions  Oblig. 

Transvaal  :  Livres  sterling 

Ni'lhciiands  Soulh-African..  717  1.166.G67  7.029.500 

Pretoria-Pietcrsbmg   178  500.000  1.005.400 

Selati  (Komati  Poort  à  Leyds- 

d(irp)    217  500.000  1.500.000 

Ermelo  ft  Machadadorp   »  ■> 

Vrj'lieid  à  Bull'alo  River   39  »  ,> 

Etat  Libre  o'Orange  : 
■Orange  Free  State  Railways     418  » 
Ligne  d'Harrisiuilli  à  la  fron- 
tière du  Natal   24  " 

Quelques  observations  sont  à  présentei'  : 

La  Nelherlands  South  African  est  une  Cojïipagnie 
privée  qui  jouit,  pour  ses  actions  et  ses  obligations,  de 
la  garantie  du  Gouvernement  de  la  Répuljlique  de 
l'Afrique  du  Sud. 

La  ligne  àe  Pretoria-Pietersburg  est  également  une 
Compagnie  privée  dont  les  obligations  sout  garanties, 
en  capital  et  en  intérêt,  par  le  Gouverneu  ent  de  la 
République  de  l'Afrique  du  Sud.  Quant  à  la  ligne  de 
Seldli,  elle  ne  comprend  encore  que  71  milles  cons- 
truits. C'est  aussi  une  C'^impagnie  privée  garantie,  en 
capital  et  intérêt,  par  le  Gouvernement.  D'autre  part, 
la  ligne  à'  Ëvynelo  à  Machadadorp  est  encore  une 
Compagnie  privée  (jui  jouit  d'une  concession,  mais 
qui  n'a  encore  rien  construit.  Enfin,  la  ligne  de 
Vryheid  a  Buff'a.lo  River  est  une  ligne  de  l'Etat  en 
construciion  et  pour  laquelle  un  forfait  de  292.000 
livres  sterling  environ  a  été  passé. 

V Orange  Free  SlaLe  Railways  est  une  ligne  de  l'Etat 
dont  la  construction  a  cortti'  3.060.647  liv.  st.  Ligne 
d'Etat  également,  celle  de  Harrismith  à  la  frontière 
du  Natal,  mais  qui  appartient  au  Gouvernement  de 
Natal.  Elle  a  coûté  265.270  livres  sterling. 


Le  Rendement  de  la  Rhodesia.  —  Suivant  une  dé- 
pêche reçue  par  la  Chambre  des  Mines  de  la  Rhodesia 
à  Londres,  le  rendement  des  mines  rliodésiennes  pour 
le  mois  de  juillet,  dit  le  Soulh  Africa  ne  s'est  élevé  qu'à 
5.737  onces,  contre  C.185  onces  en  juin,  0.553  onces  en 
mai,  et  5.456  onces  en  avril.  Mais  personne  n'ignore 
qu'il  ne  faut  pas  compter  sur  une  augmentation  de  la 
production  mensuelle,  tant  que  l'on  n'aura  pas  sur- 
monté les  difûcultés  avec  lesquelles  les  entreprises 
rhodésiennes  ont  à  compter. 


Pour  le  moment,  le  grand  mal  réside  dans  le  man- 
que de  main-d'u.'.uvre  iiuligènc,  et  juvqu'à  ce  que  cette 
question  soit  complètement  résolue,  on  no  peut  espé- 
rer voir  les  rendements  progresser  mois  par  mois.  Que 
l'on  se  rappelle  qu'il  y  a  (juinze  jours,  le  Directeur  de 
la  Selukicc  Mine  télégraphiait  que  20  pilons  seulement 
sur  les  40  que  possède  la  mine,  pourraient  ôire  misen 
travail  à  partir  du  1'''  août,  juslementà  cause  du  man- 
que d'ouvriers  indigènes.  Heureusement,  on  a  le  droit 
de  se  montrer  satisfait  des  résolutions  viriles  prises 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Chariered,  et  si 
le  projet  qu'ils  ont  élaboré  et  qui  tend  à  l'imi  oi'tation  de 
main-d'oïuvre  asiatique  es-t  mis  à  exécution,  il  ne  se 
passera  pas  beaucoup  de  mois  avant  que  les  Directeurs 
de  mines  aient  tous  les  ouvriers  dont  ils  ont  besoin,  et 
c'est  alors  que  la  Rhodesia  s'alUrmera  comme  l'un  des 
plus  grands  pays  producteurs  d'or  qui  soient  au  monde. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Alaska  Mexiean. —  llésultats  du  mois  de  juillet  :  la  bat- 
terie de  120  pilons  a  marché  pendant  29  jours  1/2,  broyant 
14.878  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  lingot  d'or  d'une 
valeur  20.014  dollars  ,  il  a  été  obtenu  en  outre  244  tonnes 
de  concentrés  qui  ont  donné  un  rendement  évalué  à  4.890 
dollars. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élevées  à  17.529  dol- 
lars. 


El  Oro  illiuiug  et  RailAvay  <~oiiipanj',  Liuiilcd.  —  Un 

télégramme  annonce  que  durant  le  mois  de  juillet  le  nouveau 
moulin  de  100  pilons  a  broyé  (5.285  tonnes  de  minerai  qui  ont 
donné  un  rendement  d'urie  valeur  de  97.001  dollars.  Les  dé- 
penses d'exploitation  se  sont  élevées  à  BS.OOO  dollars.  Les 
travaux  de  développement  ont  exigé  3.144  dollars.  S.hO'è  dol- 
lars ont  élé  consacrés  à  des  travaux  d'amélioration. 

L'ancienne  usine  à  cyanuratiou  a  donné  un  rendement 
d'une  valeur  de  9.00G  dollars.  Les  dépenses  d'exploitation  ont 
atteint  2.568  dollars. 

Les  bénéfices  provenant  de  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  se  sont  élevés  à  9.241  dollars. 


Line  ville  minière  en  l'en. —  Une  dépêche  de  Vancouver 
annonça  que  Columbia,  la  ville  minière  si  prospère  de  la 
Colombie  Britannique,  a  été  détruite  par  le  feu.  Presque  tous 
les  bâtiments  étaient  construits  en  bois.  On  ne  sait  à  quoi 
attribuer  ce  désastre. 


Revue  HeMoieiÉe  k  larcM  Ses  lues  S'Oi 

DE  LONDRES 


Londres.  le  23  août  1900 

La  tendance  générale  du  Marché  des  mines  d'or  est 
morne  et  inactive.  La  spéculation  commence  à  se 
fatiguer  des  lenteurs  subies  par  la  campagne;  d'autre 
part,  on  est  persuadé  que  les  uitlanders  ne  pourront 
revenir  dans  le  Transvaal  tant  que  la  paix  n'aura  pas 
été  signée  et  cela  recule  singulièrement  l'époque  de  la 
reprise  des  travaux. 

On  comprend  donc  l'abstenlion  des  acheteurs  et  l'on 
s'explique  le  courant  d'offres  constaté  à  divers  inter- 
valles. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  1  /4  à  3  5/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  19/32,  au  lieu  de 
7  9 '16. 

La  Transvaal  Goldfields  re£te  à  2  .  .. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'Easl  Rand 
passe  de  7  9/10  à  7  11/32.  L'Angelo  se  tient  à  7  ./., 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  reste  à 
3  .  / .,  sans  changement. 

La  CiLy  and  Suburban  reste  à  5  5/8. 

La  Princess  Esta  te  passe  de  1  3/4  à  1  1/4. 

La  Langlaagte  Eslate  passe  de  3  3/8  à  3  1/4. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  3/8,  au  lieu  de  0  9/16 
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La  Jubilee  reste  à  6  1/8,  comme  la  semaine  der- 
nière ;  la  Jumpers  est  à  5  .  / . ,  au  lieu  de  5  1  /8. 

La  Modeler fontein  se  retrouve  à  10  ./•  après  10  1/4. 

La  Croicn  Reef  se  tient  à  15  1/2,  après  15  3/4. 

La  Randfonlein  est  à  3  3/32,  après  3  3/16.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

La  Robinsnn  est  à  9  1/16,  après  9  3/16. 

La  Geldenhuis  Estais  se  tient  à  6  5/8,  au  lieu  de 
6  3/4;  la  Lanças  1er  à  2  1/8,  sans  changement. 

La  Neio  Heriot  reste  à  6  3/4,  sans  changement. 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  comme  la  semaine 
deruière;  la  Wolhuler  es,\,  S  4  1/2,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  3/4,  au  lieu  de  8  7/8;  la 
Fev  eiro,  à  21  3/4,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Wernmer  reste  à  12  ./.,  au  Ueu  de  12  1/4. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  1/2,  au  lieu  de  8  5/8. 

La  Durban  Roodepoo^H.  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  5/16,  au  lieu  de  3  3/8. 

***  Compagnies  de  deep  levais.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  12  ./.,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Hand  Mines  est  à  39  3/4,  au  lieu  de  40  3/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  5/8,  au  lieu  de  4  3/4  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  3/8;  la  Robinson  Deep  est  à  4  3/4, 
au  lieu  de  4  7/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  3  7  8,  au  lieu  de 
4  ./.  ;  la  Jumpers  Deep  à  4  7/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Ageney  est  à  2  3/8,  sans  changement;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  1/8,  sans  changement. 

La  Dunrai-:en  reste  à  1  3/16,  comme  la  semaine 
dernière;  la  Geelong  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  7/8. 

La  Selukwc  est  à  2  3/16,  au  lieu  de  2  5/16. 

La  Globe  and  Phœmx  reste  à  5  1/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Es  taie  se  retrouve  à  3/4. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  l/'i,  après  2  3/16. 

***    District  de  Heidelberg.  —  La   Nigel  est 

à  3  3/8,  au  lieu  de  3  1/2. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1  16, 
comme  la  semaine  dernière. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  12  3,8,  comme  la  semaine  dernière. 


Londres,  23  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Revoe  HeMoiaaiaire  ia  Marclié  ies  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  23  août  1900. 

Le  marché  des  valeurs  Sud-Africaines  a  été  un  peu 
plus  mou  cette  semaine.  Plusieurs  nouvelles  à  sensa- 
tion et  alîsolumfnt  fausses,  du  reste,  ont  été  mises  en 
circulation  à  diverses  reprises,  sans  impressionner 
considér iblemect  l'ensemble,  mais  non  sans  rendre  la 
cote  hésitante.  Il  faut  dire  aussi  qu'une  dépèche  venue 
de  Gape-ïown  a  produit  un  peu  de  mauvaise  humeur. 
Le  Haiit-Comraiseaire  Britannique  dans  l'Afrique  du 
Sud,  ^ir  AUred  Milner,  aurait  avisé  les  uitlanders 
qu'ils  ne  rentreraient  pas  dans  le  Transvaal  avant  que 
la  paix  n'y  fût  complètement  rétablie.  Il  ne  faudrait 
donc  pas  compter  sur  une  reprise  du  travail  dans  les 
mines  aussi  vile  qu'on  l'espérait  au  début  du  mois.  Il 
est  vrai  que  les  événements  peuvent  tout  modifier  d'un 
jour  à  l'autre. 

La  Chartered,  qui  cotait  80  fr.  50,  s'échange  à 
79  fr.  75  ;  Rand  Mines,  en  moins-value  de  6  francs  à 
1.009  fr.;  Consolidated  Gol/ields,  189  fr.  ,50,  contre 
192  fr.  50;  East  Rand,  en  recul  de  4fr.  50  à  186  fr.  50. 


D'après  une  communication  récente  de  .Fohannesburg 
donnant  d  s  renseignements  sur  l'état  des  mines  et  sur 
l'oi-ganisation  de  la  main-d'œuvre,  les  mines  du  groupe 
de  ['East  Rand  n'ont  eu  que  des  dommages  fcirt  res- 
treints. La  machinerie  est  dans  un  ordre  parfait,  mais 
c'est  l'inondation  qui  re^te  la  question  la  plus séi ieuse. 

La  Buffelsdoorn  Estate  clôture  à  20  fr.;  trench 
Rand,  .5i)  fr.  25,  contre  52  fr.  50;  Ferreira,  547  francs, 
contre  550  fr.  Cette  mine  n'est  pas  inondée,  car  elle  a 
été  asséchée  par  le  Gouvernement,  qui  a  extrait,  du 
10  octobre  au  30  avril  19U),  58.111  onces  d'or  d'une 
valeur  de  211.690  liv.  st.  Les  frais  ont  été  de  43.483 
livres  sterling,  m^is  n'ont  pas  encore  été  soldés  par  le 
Gouvernement  transvaalien.  C'est  une  perte  pour  la 
Compagnie  équivilente  à  cinq  mois  d'exploitation, 
soit  une  dépréciation  de  4  0/0,  étant  donnée  la  durée 
de  la  mine  évaluée  à  12  ans. 

La  Geduld,  qui  restait  à  122  f r.  50,  est  à  120  fr.  ; 
Geldenhuis  Deep,  263  fr.  ;  Geldenhuis  Estate,  166  fr., 
contre  170  fr.  50;  New  Kleinfonlein,  délaissée  a  05 fr.; 
Neio  Primrose,  sans  variation,  à  103  fr.,  mais  sans 
affaires. 

La  May  Consolidated,  s'est  ïnontrée  hésitante  et  est 
revenue  de  113  fr.  à  110  fr.;  une  dépêche  annonce  que 
c'est  la  seule  mine  du  groupe  Goerz  qui  ait  b-soin  de 
réparations;  Mossamédès,  zl  fr.  75;  Mozambique, 
.-)2fr.  75,  contre  54  fr.;  Oceana,  48  fr. 

La  Randfonlein  Estâtes  s'inscrit  à  78  fr.,  contre 
79  fr.  50;  Robinson  Deep,  12il  fr.,  sans  changement; 
Robinson  Gold,  230  fr.,  en  perte  de  2  fr. 

La  Neic  Steyn  Estate  cote  60  fr.  75;  Simmer  and 
Jack,  162,  fr.,  en  moins-value  «le  3  fr.  50;  Transvaal 
Consolidated  Land,  78  fr.  25;  Transvaal  Goldfields, 
46  fr.  LO,  un  peu  plus  soutenue;  Village  Main  Reef, 
en  perle  de  3  fr.  50  à  212  fr.  ,50;  Wernmer,  3C0  fr. 

La  De  Beers,  qui  était  remontée  à  707  Ir.,  fléc'iit  à 
'/02  fr.  On  prête  à  cette  Compagnie  l'intention  de  de- 
mander à  l'Angleterre  une  indemnité  de  150.UU01iv.  st., 
soit  3.7,30.000  fr.  pour  les  services  rendus  à  la  cause 
anglaise  pendant  la  guerre.  Le  Morning  Leader  fait 
ren- arquer  q  ie  la  De  Beers  a  dépensé  2  millions  de 
francs  pour  protéger  ses  propriétés,  qui  sont  évaluées  à 
7,50  millions  de  francs  (30  millions  de  livres  sterling). 
On  rapporte  que  les  opérations  de  cttle  mine  sont  en- 
travées pour  le  moment.  Kimberley  manque  de  char- 
bon, et  depuis  des  semaines  déjà,  la  De  Beers  a  réduit 
de  moitié  son  exploitation,  pendant  que  la  Xeic  Bull- 
f'onlein  et  la  Otto  s  Kofje  arrétaieut,  pour  amsi  dire, 
tous  leurs  travaux.  Cet  état  de  choses  a  eu  pour  effet 
de  priver  d'emploi  nombre  d'habitants,  de  sorte  que  la 
ville  réclame  à  grands  cris  du  charbon.  Mais  un  rap- 
port du  oirecleur  dt  s  Chemins  de  fer  du  C«p  fait  sa- 
voir que,  les  autorités  militaires  anglaises  utilisant  le 
plus  grand  nombre  des  wagons,  il  y  a  peu  d'espoir 
pour  que  la  fourniture  du  charbon  soit,  au  moins  pour 
le  moment,  augmentée  à  Kimberley. 

La  Dynamite  du  Transvaal  clôture  à  31  fr.  ;  Eerste 
Fabrieken  Dislillery.  17  Ir.  Zavibèze,  34  fr.  75.  Rap- 
pelons que  cette  dernière  Compagnie  a,  en  ce  moment, 
en  construction  dans  les  chantiers  de  la  maison  Gar- 
row  and  C°  de  Londres,  deux  remorqueurs  et  huit 
chalands  ;  ces  importantes  acquisitions  compléteront 
la  llottille  de  la  Compagnie,  qui  compte  déjà  trois 
grands  chalands  et  un  très  grand  nombre  de  canots 
devenus  cependant  tout  à  fait  insuIBsants  à  cause  de 
l'essor  excessivement  rapide  qu'ont  piis  les  affaires  de 
la  Compagnie».  Quant  aux  transports  par  voie  do  terre, 
d'innombrables  charrettes  à  bo-ufs  les  assurent  par- 
tout oi'i  celles-ci  peuvent  circuler,  grâce  à  des  routes 
tracées  dans  ce  but  ;  mais  il  a  été  déj  i  indispensable 
de  les  remplacer  sur  un  parcours  de  18  kilomètres,  qui 
sépare  la  ville  de  Ouelimane  de  la  factorerie  principale 
des  prazos  Andoue  et  Anguaze,  par  un  chemin  de  fer  à 
voie  de  61  centimètres,  pour  lequel  on  a  fait  acquisi- 
tion de  deux  locomotives  de  la  force  de  40  chevaux  et 
de  tout  le  matériel  fixe  et  circulant  nécessaire. 


L' Adminùtrateur-Gérant  :  Georges  Bourg\rel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simari 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  lieutenant-colonel  Arnold,  inspecteur  général  de 
la  Compagnie  de  Mozambiqw.,  vient  de  donner  quel- 
ques renseignements  intéressants  sur  le  vaste  projet 
conçu  dans  le  but  d'améliorer  le  port  de  Beira.  Ce  pro- 
jet, qai  comprend  la  construction  de  docks  et  de 
bassi  s,  doit  entraîner  une  dépense  totale  de  1.000.000 
de  livres  sterling.  La  Compagnie  se  propose  de  l'exé- 
cuter graduellement,  et  elle  met  actuellement  en  adju- 
dication des  travaux  qui  coûteront  environ  70  000  li- 
vres sterling.  Leur  achèvement  aura  pour  effet  d'é- 
tendre la  dimension  des  quais,  et  de  faciliter  le  débar- 
quement ainai  que  le  rechargement  des  marchandises. 
Eu  même  temps,  on  se  préoccupe  de  faciliter  l'accès 
du  port,  et  c'est  pourquoi  on  installera  prochainement 
un  phare.   


LA4ÎUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Le  lieutenant  Cordua  a  été  condamné  à  mort  et 
fusillé  Dans  une  lettre  d'adieux  à  sa  mère,  le  condamné 
aurait  reconnu  la  justice  de  la  sentence  qui  le  frappait. 

Les  opérations  contre  le  général  Botha  ont  com- 
mencé. Etabli  fortement  près  de  Machadodorp.  le  géné- 
ral boer  a  résista-,  lundi,  à  tous  les  efforts  des  deux 
lieutenants  de  sir  Roberts,  Pôle  Carew  et  Buller.  Le 
lendemain,  U  bataille  a  recommencé  et  elle  a  eu,  pour 
les  AnyUis,  une  issue  plus  heureuse  que  la  veille.  C'est 
le  général  Buller  qui  a  eu  les  honneurs  de  la  journée  en 
s'emparant  de  la  position  de  Bergendal.  Les  Boers  se 
sont  bravement  et  longtemps  défendus  ;  mais,  comme 
toujours,  lorsqu'il  s'est  agi  d'une  véritable  bataille 
rangée,  ils  ont  été  débordés  par  le  nombre  de«  assail- 
lants et  ont  été  obligés  de  se  retirer.  Toutefois,  ce  n'est 
là  qu'un  pas  de  fait  par  les  troupes  de  lord  Roberts.  et 
celui-ci,  tout  en  occupant  Machadsdorp,  n'a  pas  encore 
brisé  l>-s  forces  transvaaliennes  sous  les  ordres  du  gé- 
néral B  tha. 

Faut-il  en  croire  maintenant  les  dépêches  qui  arii- 
vent  annonçant  que  les  Boers  de  Pretoria  déclarent  que 
le  général  Botha,  après  avoir  livré  une  dernière  bataille 
aux  Anglais,  ab  m  lonnera  la  lutte,  et  que  les  présidents 
Steij  I  et  K'ûg -r  quitteraient  le  pays  en  passant  par 
DeUgoa  Bay?  Le  fait  qu'un  grand  nombre  de  Boers  ont 
effectué  leur  soumission  à  Harrismilh,  à  Heldelberg  et 
à  Standprton  sutïii-il  à  donner  quelque  force  à  cette 
déclaration?  Eu  effet,  des  nouvelles  de  source  particu- 
lière annonc  ntquela  guerre  dans  l'Afrique  ausirale 
prend,  malheurpusement,  un  caractère  de  plus  en  plus 
féroce.  Pendant  longtemps,  les  Boers  n'ont  vu,  dans  le 


soldat  anglais,  qu'un  pauvre  diab'e  exécutant  une  con- 
signe et  en  face  duquel,  surtout  s'il  était  prisonnier,  on 
devait  être  charitable.  Mais,  depuis  1  incendie  dos  fer- 
mes et  l'expulsion  des  femmes  et  des  enfants,  les  sen- 
timents des  Burghers  se  sont  complètement  modifiés. 
Il  faudrait  donc  s'attendre  à  assister  maintenant  à  une 
lutte  sans  merci  de  part  et  d'autre. 

Le  général  De  Wet  a  fait  son  apparition  dans  le 
voisinage  de  Heilbron.  Des  lettres  du  Cap  mentionnent 
des  victoires  gagnées  et  des  captures  opérées  par  ce 
général  beaucoup  plus  importantes  que  ne  le  faisaient 
supposer  les  télégrammes  anglais  soumis  à  la  censure 
de  lord  Roberts.  Ainsi,  dans  la  seule  capture  d'un 
train,  le  général  De  Wet  aurait  pris  une  caisse  conte- 
nant 64.000  liv.  st.  en  numéraire  (1.600.000  fr.),  30.000 
uniformes  khaki  et  une  forte  quanti  é  de  munitions. 
L'argent  a  été  emporté  par  Ips  Boers,  et  ceux  ci  ont 
détruit  les  vêtements  en  mettant  le  feu  aux  wagons. 

A  Londres,  on  suit  av^c  impatience  ce  qui  se  passe 
sur  le  théâtre  de  la  guerre,  et  on  se  livre  à  toutes 
sortes  de  réllexions.  Le  Slandard  déclare  qu'il  e~t  à  la 
fois  étonnant  et  désagréable  de  constater  que  les  Boers 
déploient  une  activité  nouvelle  sur  des  points  très 
éloignés  du  théâtre  de  la  guerre. 

On  est  tout  surpris,  dit  le  journal  anglais,  de  voir 
que  les  colonnes  volantes  de  l'ennemi  apparaissent  dans 
un  district  où  les  régiments  britanniqups  ont  opéré  de 
nombreusps  marches  et  contre-marches  et  qui  touche 
la  ligne  principale  des  communications  anglaises.  Pro- 
bablement lord  Roberts,  dans  le  but  de  concentrer  le 
plus  de  forcps  possible  contre  le  corps  d'armée  prin- 
cipal de  l'ennemi,  a  jugé  nécessaire  de  remettre  à  plus 
tard  la  suppreoSion  des  bandes  d'incursions  et  même 
d'affaiblir  momentanément  saligne  de  communications. 

Les  pertes  de  la  campagne,  tant  par  les  mises  hors 
de  combat  que  par  les  mon  s  de  maladie  et  d'épidémies, 
ont  considérablement  réduit  le  nombre  des  troupes 
dont  dispose  le  maréchal.  La  liste  des  pertes  s'élève 
di^jà  à  40.000  hommes,  sans  compter  ceux  qui  sont 
encore  dans  les  hôpitaux  de  l'Afrique  australe. 

Le  commandant  en  chef,  bien  qu'il  ait  encore  sous 
ses  ordres  une  grande  et  pni  santé  armée,  est  loin 
maintenant  de  disposer  des  220.000  hommes  qui  ont, 
un  instant,  constitué  cette  armi^e.  Lord  Roberts  a  donc 
raison  d'économiser  ses  hommes,  et  la  meilleure  façon 
de  le  faire  est  d'écraser  l'armée  boer  en  train  de  se 
former. 

Lorsque,  conclut  le  journal  conservateur,  Botha  sera 
Cfimplètemeot  défait,  le  pré.«ident  Kriiger  prisonnier 
ou  en  fuite,  il  sera  relativement  facile  de  pacifier  tout 
le  pays  au  moyen  de  mesures  administratives,  et 
d'apprendre  aux  Burghers  qu'il  ne  leur  reste  plus  qu'à 
se  coneidérer  comme  des  sujets  anglais,  à  moins  qu'ils 
ne  pri^'fèrent  encourir  les  pénalités  édictées  dans  la 
dernière  proclamation  de  lord  Roberts. 

A  Saint-Pétersbourg,  le  D"^  Leyds  a  été  reçu  par  le 
Tsar,  et  la  mission  boer  a  maintenant  quitté  la  Russie. 
C'est  tout  ce  que  l'on  sait  à  ce  sujet. 
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FERREIRA  GOLD  «IIVIIVG  COMPABiY, 


Les  Administrateurs  de  cette  Gomi^agnie  ont  publié 
un  rapport  intérimaire,  ainsi  qu'un  état  des  recettes  et 
des  dépenses,  le  tout  accompagné  d'un  rapport  du  di- 
recteur général  pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année 
1899,  soit  du  1er  janvier  au  3U  septembre  1899. 

L'état  des  «  Piécettes  et  Dépenses  »,  dit  ce  document, 
n'est  vérifié  que  partiellement  jus(iu'au  30  juin;  un 
temps  suffisant  ne  s'était  pas  écoulé  entre  la  lin  du 
troisième  trimestre,  le  30  septembre,  et  la  déclaration 
de  la  guerre  le  11  octobre  1899,  pour  permettre  aux 
censeurs  de  terminer  leur  vérification  des  comptes 
pour  le  troisième  trimestre.  Tous  les  registres  et  les 
rapports  de  la  Compagnie  ont  été  laissés  à  la  mine  ; 
aussi  n'est-il  pas  possible  de  communiquer  le  compte 
«  Profits  et  Pertes  »,  le  Bilan  et  les  tableaux  détaillés 
qui  accompagnent  ordinairement  le  rapport  annuel. 

La  situation  de  la  caisse  au  31  décembre  1899,  ba- 
lances du  Transvaal  non  comprises,  est  de  102.641 
livres  sterling  9  sh.  9  d.  se  décomposant  ainsi  : 

Liv.  s(. 

Dépôts  fixes   60.(M)0   0  0 

Espèces  chez  les  bauquieris   2.fiHti   2  6 

Espèces  payables  à  vue   43.886  1'/  3 

106.423  19  9 

,\  déduire  :  dividendes  impayés   'i.lSl  10  0 

103.841   9  '.) 

Les  comptes  présentés  ci-après  montrent  une  recette  totale 
pour  les  opérations  des  neuf  mois  de. .  I^iv.  st.    405.570  13  7 
Les  dépenses  totales  s'élèvent  ;i   167.031    1  8 

Soit  un  bénéfice  net  de  Liv.  st.  238.539  11  11 

Sur  lequel  on  a  prélevé  : 

Dividende  n°  17  de  150  0/0  Liv.  st.  1.50.000   0  0 

Dépenses  etTectuées  en  travaux  de  dévelop- 
pement  8.2(i3  15  5 

Sans  emploi   80.275  16  6 

Total  Liv.  sL   23rf..j3a  11  11 

Au  moment  de  l'arrêt  du  travail,  le  2  octobre,  on  a 
terminé  le  nettoyage  du  matériel  de  recouvrement  d'or  ; 
l'or  recouvré  s'est  élevé,  plus  l'or  en  réserve,  à  : 

Moulin   4.011.650  onces  bullion 

Tietraitemeut  du  sable   1.218.771)  — 

Boue......   54S.290  — 

Total   5.788.710  — 

Evaluées  à  21.09i  liv.  st.  18  s.  2  d.,  dont  : 

l'oids         Evaluées  à 

Onces  Jl      s.  d. 

1.0^2.690      3.763   3   3     sont  sorlies  du  Transvaal  pour 

réalisation. 

4.166.490     15.181    2  11     »nl  été  livrées  en  retard,  dans 

l'après-midi  du  2  octobre,  à  la' 
SUindard  Bank,  et  le  (louver- 
nement  en  a  disposé  le  9  octo- 
)jre,  quelques  jours  avant  la 
déclaration  de  la  guerre. 
579.5'iO  2.148  12  0  représentant  1.7U'i.5  onces  d'or 
amalgamé  à  la  mine. 

5.788.710     21.09118  2 

Aucun  chiffre  relatif  à  cet  or  n'est  compris  dans 
l'état  des  rci-ettes  et  des  dépenses  pour  les  neuf  mois 
finissant  le  3U  septembre  1899  ;  en  temps  ordinaire,  ce 
chiffre  aurait  été  connu  en  octobre. 

Les  Compagnies  d'assurances  ont  refusé  tout  engage- 
ment pour  la  valeur  de  l'or  saisi  par  le  Gouvernement. 
Certaines  Compagnies  intéressées  ont  engagé  un  procès 
contre  les  assureurs  pour  lé  recouvrement  de  la  valeur 
de  l'or  saisi  ;  le  procès  est  maintenant  en  cours,  et  on 
espère  que  le  jugement  sera  rendu  en  faveur  des  assurés. 

.\insi  qu'il  était  indiqué  dans  le  dernier  rapport 


annuel,  les  dépenses  d'amélioration  et  d'augmentation 
d'équipement,  communément  appelées  :  «  Dépenses 
pour  compte  capital  »,  seront  déduites  des  recettes  ;  les 
dépenses  de  ce  chef,  pour  la  période  en  question,  sont 
de  36.065  liv.  st.  12  sh.  .0  d.,  représentant  7/6,952  par 
tonne  de  minerai  broyé  ;  ces  dépenses  sont  inscrites 
sous  la  rubrique  <•  Dépenses  extraordinaires  ». 

Un  dividende  intérimaire  de  150  0/0  a  été  déclaré 
payable  aux  actionnaires  enregistrés  au  30  juin  1899. 

Par  suite  de  la  continuation  de  la  guerre,  les  Admi- 
nistrateurs ont  pensé  servir  les  intérêts  de  la  Com- 
pagnie en  ne  déclarant  pas  d'autre  dividende  pendant 
l'année,  ménageant  ainsi  les  ressources  de  la  Com- 
pagnie de  façon  à  parer  à  toute  éventualité.  Les  divi- 
dendes déclarés  jusqu'à  celte  date  s'élèvent  à  1.615  O  'O 
du  capital  émis  ;  ils  ont  absorbé  1.368..'j01)  liv.  st. 

Au  cours  de  la  période  passée  en  revue,  le  Gouver- 
nement a  demandé  des  soumissions  pour  l'achat  des 
droits  miniers  des  bewaarplaatsen.  La  Compagnie  a 
envoyé  une  soumission  le  12  mai  lb99  pour  l'achat  des 
droits  miniers  de  28  bewaarplaatsen  —  19  claims 
miniers  appartenant  à  la  Compagnie  et  qui  sont  situés 
sur  la  Wemmer-Pan,  —  uiais  elle  n'avait  reçu  aucune 
réponse  du  Gouvernement  à  l'époque  où  force  a  été  de 
quitter  le  Transvaal. 

La  propriété  de  la  Compagnie  reste  intacte.  Les  auto- 
risations sur  tous  les  claima  ont  été  payées  jusqu'au 
30  juin  1900.  Les  actes,  les  contrats  de  la  Compagnie, 
etc.,  etc.,  ont  été  retirés  du  Transvaal  avant  la  décla- 
ration de  la  guerre. 

Les  articles  d'association  prévoient  une  assemblée 
chaque  année,  à  telle  époque  et  tel  lieu  que  les  Admi- 
nistrateurs peuvent  prescrire.  Ces  derniers  n'ont  pas 
perdu  de  vue  ce  fait;  mais  ils  ont  considéré  comme 
impossible  la  réunion  d'une  assemblée  tant  que  la  guerre 
durera.  Ils  ont  néanmoins  l'intention  de  convoquer 
l'assemblée  aussitôt  que  la  paix  sera  con':;lue,  et  qu'ils 
pourront,  ainsi  que  les  fonctionnaires,  retourner  à  la 
mine  et  rendre  compte  des  opérations  ordinaires  de  la 
Compagnie. 

Les  travaux  de  la  mine  ont  été  suspendus  le  2  octo- 
bre 1899,  date  fi.\ée  par  le  (iouvernement  du  Trans- 
vaal pour  la  délivrance  des  congés  aux  employés.  Le 
Gouvernement  avait  annoncé  publiquement  son  inten- 
tion d'insister  sur  le  travail  des  mines  dans  de  certaines 
conditions,  et,  dans  le  but  avoué  de  régler  la  déli- 
vrance des  permis,  il  demanda  aux  Compagnies  des 
listes  complètes,  donnant  le  nom,  l'emploi  et  la  natio- 
nalité des  hommes  jugés  nécessaires  pour  continuer 
les  opérations  à  la  mine.  Mais  les  employés  étaient  de- 
venus très  hésitants,  et,  vers  la  fin  de  septembre,  plus 
de  75  0  0  du  personnel  avait  déjà  quitté  le  Transvaal; 
les  autres,  craignant  les  conséquences  d'une  explosion 
soudaine  des  hostilités,  menacèrent  de  s'en  aller. 

La  situation  devenait  grave,  et  le  2  octobre  1899,  les 
Directeurs  des  différentes  mines  s'adressèrent  au  Com- 
luissaire  des  Mines  en  l'informant  qu'en  présence  de 
l'état  actuel  des  choses,  il  devenait  impossible  de  con- 
tinuer les  opérations.  Ils  prièrent  le  Gouvernement, 
dans  le  but  de  calmer  l'anxiété,  de  publier  immédiate- 
ment une  proclamation  faisant  connaître  clairement 
les  conditions  dans  lesquelles  les  mines  pourraient  tra- 
vailler, et,  en  outre,  d'assurer  la  sauvegarde  des  per- 
sonnes, de  la  propriété  et  de  tous  les  employés  qui 
voudraient  continuer  à  travailler  aux  mines. 

La  mission  échoua.  Le  Commissaire  des  Mines  in- 
foi'ma  les  Directeurs  que  les  permis  ne  seraient  pas 
délivrés.  Le  Directeur  général  en  informa  les  ad  ;iinis- 
trateurs,  et  on  décida  alors  de  cesser  tout  travail  à  la 
minent  de  s'occuper  des  moyens  de  sauvegarder  la 
propriété. 

On  accorda  un  mois  d'appointements  supplémentaires 
aux  employés  des  bureaux  et  25  liv.  st.  à  tous  les  au- 
tres employés,  après  entente  avec  les  Compagnies. 

Depuis  cette  époque,  ou  a  donné  aux  employés  des 
bureaux  la  moitié  des  appointements,  de  façon  à  pou- 
voir s'assurer  leurs  services  pour  la  reprise  des  opéra- 
tions minières. 

Le  rapport  du  Directeur  contient  des  renseignements 
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techniques  dont  nous  croyons  devoir  détaclier  ce  qui 
suit  : 

Le  minerai  développé  est  estimé  sur  la  base  du 
broyage  à  2V1.428  tonnes;  les  fruis  de  développement 
ont  été  de.  20.109  liv.  st.  15  s.  5  d.  ou  1  s.  S, 041  d.  par 
tonne,  soit  une  réduction  de  3.300  pence  par  tonne 
sur  les  frais  de  développement  pendant  l'année  pré- 
cédente : 

Tonnes 

Minerii  dcvelciMté  à  hi  fin  de  1898   729.426 

—         —       de  janvier  à  septembre  1899  241.428 

970.864 

Minerai  Jn-oyé  de  janvier  à  septembre  1899  .. .  95.1G8 

Minerai  développé  à  la  lin  de  septembre  1899..  875.696 

suffisant  pour  approvisionner  les  80  pilons  du  moulin 
pendant  six  ans  et  neuf  nàoîs. 

Le  rainerai  développé  pendant  les  neuf  mois  dépasse 
de  146.260  tonnes  le  nombre  de  tonnes  broyées  pen- 
dant cette  période. 

Les  opérations  de  broyage  se  décomposent  ainsi  : 

Nombre  de  pilons  en  marche   80 

Nombre  de  jours  de  broyage.   260  jours,  509 

Minerai  broyé    95.168  tonnes 

]Minerai  brové  par  pilon  et  par  jour   4  tonnes,  565 

Bulli on  produit   71.114  onces,  790 

Equivalent  en  or  fia  à   62.551  onces,  8.38 

Rendement  moyen  par  tonne  (bullion). .  14  dwts,  945 

—              —            (or  fin)  ...  13  dwls,  146 

Coneentrés  olotenus   2.520  tonnes 

Valeur  moyenne  aux  essais  des  concen- 
trés (or  ii'u)   4  ouces  1.862  ilwt 

Les  concentrés  obtenus  par  les  <<  Frue  Vanners  » 
représentant  2,6i80  0  du  minerai  broyé,  ont  été  vendus 
à  la  Robinson  GoLd  Mimnff  Company ,  Limiled,  pour 
être  traités  à  son  usine  dn  chloruration.  La  valeur  des 
concentrés,  dont  cette  Compagnie  reçoit  96  0/0,  fait 
ressortir  en  dernier  lieu  une  production  de  2,08  dwts 
par  tonne  du  minerai  broyé. 

On  a  séparé  le  sable  et  les  sUmes  (boues)  des  tai- 
lings  provenant  du  moulin,  puis  les  deux  produits  ont 
été  traités  à  part  au  moyeu  du  cyanure  pour  en  extraire 
l'or. 

On  a  traité  65.800  tonnes  de  sable,  représentant 
69,141  0/0  du  tonnage  broyé  On  a  obtenu  23.523  onces 
810  de  bullioa  contenant  19.489  onces  009 d'or  fin,  repré- 
sentant 5.924  dwts  par  tonne  traitée  ou  4.096  dwts  par 
tonne  de  minerai  bi-oyé. 

Pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1899,  le  traitement 
des  boues  a  été  moditié  et  «jouté  au  traitement  des 
«  slimes  »  qui  s'étaient  acrurnulées  depuis  le  commen- 
cement du  broyage  en  décembre  1890,  jusqu'au  com- 
mencement de  1898,  époque  à  laquelle  fut  entrepris  le 
traitement  des  «  sli.nes  »  provenant  du  broyage.  Les 
modifications  et  les  augmentations  d'installation  furent 
faites  sans  utiliser  la  quantité  du  «  slimes  »  traitées,  et 
on  commença  le  traitement  des  «  slimes  »  accumulées 
en  juin. 

Le  traitement  des  «  slimes  »,  pendant  les  neuf  mois, 
s'est  élevé  à  23  080  touhes,  représentant  24,994  0/0  :  le 
traitement  des  «  slimes  »  accumulées  s'est  élevé  à 
6.276  tonnes,  ce  qui  fdit  un  total  de  28.062  tonnes.  On  a 
remarqué  que  la  qualité  de-s  «  slimes  ;>  accumulées  était 
un  peu  supérieure  à  celles  des  «  slimes  »  courantes,  et 
les  frais  de  traitement  plus  élevés,  par  suite  de  la  forte 
dépense  exigée  pour  les  conduire  aux  usines;  mais  la 
difficulté  du  traitement  n'a  pas  été  beaucoup  plus  grande. 

Ne  pouvant  se  rep^  rter  aux  registres  de  la  Compa- 
gnie, le  Dii-ecteur  déclare  qu'il  lui  est  impossible  d'éta- 
blir le  montant  de  l'or  provenant  des  «  slimes  «  cou- 
rantes ou  des  «  slimes  »  accumulées. 

Le  second  traitem-nt  das  concentrés,  du  sable  et  des 
«  slimes  »  courantes  équivaut  à  96,783  0/0  du  rainerai 
broyé. 


J'roduution  d'or  : 
Or  fin 
par  Valeur 


Valeur 
par 

tonne         de  la  tonne 
Or  fin      bi'(iyée    production  broyé» 


s.  d.  £  s.  d. 


Rrovage  :         Onces  L)\vts 
95.168'  tonnes 

de  minerai.. .  62.551.858   1!J.1/j6   •262.135  18  2   2  15  1.069 

Traitement 
secondaire  : 
2.520  tonnes  de 
concent.96  % 
de  la  valeur 

aux  essais...  9.902.064  2,081  33.142  2  9  0  6  11.. '380 
65.800  tonnes 

de  sable          19.489.089     4.096     82.463  10  6   0  17   3  961 

28.062  tonnes 

de  slimes ....    6.083.312     1.278     25 . 183  14  G   0   5  3.510 

Totaux . ...  98 . 026 ,303  20 . 601    402.9^5   5  5   4   4  8.120 

Frais  d'exploi- 
tation                    »  »                »          1    7  6.276 

Bénéfice  par 

tonne  broyée.         »  »                >>          2  17  1.844 

Ce  tableau  ne  contient  pas  la  réserve  d'or  et  l'or  pro- 
venant du  lavage  final  jusqu'à  la  fin  de  septembre;  le 
montant  en  est  de  5.788  onces  710  d'or  brut  évaluées 
à  21.09  i  liv.  st.  18  s.  2  d. 

Les  frais  d'exploitation  se  sont  établis  de  la  ma- 
nière suivante  : 

•  Par 

Total        tonne  broyée 


Rachat  de  développement . 

Dépenses  minières  

Triage  du  minerai  

Trausporis  

Goncassatîe  des  roches  . . . 


è       s.  d.  £  s.  d. 

11.898   0  0  0  2  6.000 

.     ii2.S67  18  0  0  13  2.544 

8.671    5  10  0  0  9.258 

1.283   8  6  0  0  3.237 

1.3H6  17  9  0  0  3.447 

Broyage                                     10.234  16  0  0  2  1.785 

Traitement  des  concentrés              3.945  16  6  0  0  9.951 

Gyanuration  des  sables                 11.170  12  0  0  2  4.171 

Cyanuration  des  slimes  (boues)      9.047   0  H  0  1  10.815 

Entretien  des  bâtiments,  etc.  . .       1.498   0  5  0  0  3.778 

Frais  généraux  à  la  mine               7.559  14  1  0  1  7,065 

Frais  généraux  divers                    6.433  18  10  0  1  4.225 

Totaux   130.965   8  10     1   7  6.276 

Frais  d'exploitation,  1898  ...    1    9   1 . 533 

Réduction  siir  les  frais  d'exploitation   0   1  7.257 

Dans  les  frais  d'exploitation  désignés  ci-dessus,  il 
faut  comprendre  les  frais  de  traitement  de  4.276  ton- 
nes de  «  slimes  »  (boues)  accumulées. 

En  terminant,  le  Directeur  général  dit  que  toutes  les 
constructions  de  la  propriété  ont  été  maintenues  en 
bon  état.  Les  chambres  de  la  machine  et  de  la  chau- 
dière de  l'usine  des  slimes  ont  été  agrandies  de  façon 
à  pouvoir  contenir  la  chaudière  et  la  machinerie  ser- 
vant à  l'électricité.  Il  ajoute  encore  que  les  perspectives 
delà  mine  continuent  à  être  très  satisfaisanies  ;  les 
bas  niveaux  du  sou</i  ree/'piésentent  une  valeur  moin- 
dre, mais  C3ci  est  compensé  par  la  valeur  croissante 
du  minerai  développé  dans  le  main  reef  et  le  moin 
reef  leader.  Pour  l'ensemble,  le  minerai  développé  à 
la  lin  de  septembre  dernier  était  d'une  teneur  un  peu 
plus  élevée  que  celui  développé  à  la  fin  de  1898.  Enfin, 
le  minerai  développé  pendant  les  neuf  mois  était  pres- 
que suffisant  pour  approvisionner  le  moulin  pendant 
deux  années,  et  la  quantité  totale  de  minerai  déve- 
loppé à  la  fin  de  septembre  était  suffi'^ante  pour  appro- 
visionner les  80  pilons  approximativement  pendant  six 
ans  et  neuf  mois. 


Pilucess  Estate  and  Gold  MiuiDg  Company,  Id 

[suite  et  fin)  (1) 

L'état  des  recettes  et  des  dépenses  montre  que  l'actif 
espèces  disponible  au  31  décembre  dernier,  déduction 

(l)  Voir  l'Economiste  Européen  n"  450  his. 
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faite  des  dettes  de  la  Compagnie  à  cette  date  s'élevait  à 
45.506  liv.  st.  7  sh  Bd. 

Les  dépenses,  depuis  le  1er  janvier  1900,  s'élèvent  à 
une  somme  comparativement  faible  par  mois,  et  con- 
sistent principalement  en  frais  de  police,  de  surveil- 
lance, de  licences,  de  salaires,  etc. 

Un  dividende  de  7  1/2  0/0  a  été  dé-  laré  payable  à 
tous  les  actionnaires  enregistrés  à  la  date  du  3i)  juin 
1899. 

Voici  l'état  des  recettes  et  des  dépenses  d'exploita- 
tion pour  la  période  écoulée  du  1er  septembre  1898  au 
10  octobre  1899  : 

Recettes 

Valeur 
par  tonne 
Valeur  broyée 

Liv.  st.  sh.  d.    Liv.sli.  d. 

Or  du  moulin  ; 

De  8S.302  tonnes  broyées  par 

50  pilons  en  349  jours  et 

demi  : 

37.3'i5  09  onces  d'or  bul- 
lion  et  25.107  18  onces 

d'or  fin   105.421  15   1      1   3  10  53 

Or  de  la  cyanuaation  : 
De  65.477  tonnes  traitées  : 
14.679  35  onces  d'or  bullion 
et  10.503  21  onces  d'or  fin.     43,943  19   4      0   9  11  44 
Sous-produits  : 
53  29  onces  d'or  fin   164  15   9      0   0   0  44 


149.530 
Dépenses 

Goût 


5   2      1  13  19  41 


Coût 
par  tonne 
broyée 


Liv. st.  sh.  d.    Liv.sli.  d. 

Extraction,  halage,  etc   54.579  18   3      0  12   4  34 

(Sur  le  tonnage  miné  7/8  41 
par  tonne). 

Triage  et  transport  du  minerai.      8.9-7  19   1      0   2   0  43 

Broyages   16.500  15   4      0   3   8  86 

Dépenses  de  la  cyanuration....      12.118  11   6      0   2   8  93 

(Sur  le  tonnage  traité  3/8  4 
par  tonne). 
ÎVais  généraux  à  la  mine  et  au 

siège  social   6.050   1  10      0   1    4  44 

98.237.  6   0      1    2   3  00 

Amortissement  du  développe- 
ment de  la  mine   24.283   1   0      0   5   6  00 

122. 52U    7   0       17   9  00 
Balance  (profits)   27  009  18   2      0   6    1  41 

149. [;30   5   2      1  13  10  41 

A  cette  somme  de  profits  de  27.009  liv.  st.  18  sh.  2  d., 
il  faut  ajouter  3.583  liv.  st.  4  sh.  9  d.,  pour  concession 
d'eau,  licences,  etc.  On  arrive  alors  au  total  de  30.593 
livres  sterling  2  sh.  11  d.  De  ce  dernier  montant  il 
convient  de  déduire  99  liv.  5  sh.  tj  d.  pour  dépenses  sur 
la  propriété  et  942  liv.  st.  18  sh.  4  d.  pour  intérêts  sur 
les  obligations,  déduction  faite  des  sommes  l'eçues  sur 
dépôts.  On  obtient  alors,  pour  la  période,  un  j^rofit 
total  de  29.550  liv.  st.  Id  sh.  1  d. 

Voici  maintenant  l'état  des  recettes  et  des  dépenses 
pour  la  période  écoulée  du  1"  septembre  1898  au  31  dé- 
cembre 18a9  : 

Recettes 

Liv.  st.  sh.  d. 

Espèces  liquides  au  31  août  1898   13.792  18  4 

Moins  dettes  au  31  août  1899   6.365  10  8 

Balance  disponible  au  1"  septembre  1898....  7.417   7  8 

Bevecu  du  moulin   105.421  15  1 

—  de  l'usine  de  cyanuration   43.942  19  4 

—  des  sous-produits   164  10  9 

—  de  la  concession  d'eau  et  des  licences.  3.695  14  9 

Frais  de  transport  perçus  à  Londres   7G  10  0 

Vente  de  machines  diverses   100  16  6 

Emission  d'obligations   60,000   0  0 

Moins  frais  d'émission   1.469  19  11 

58.530   0  1 
219.350  14  2 


Le  compte  «  Espèces  liquides  »  comprend  la  quantité 
d'or  brut  évaluée  à  4.206  liv.  st.  17  sh. 8  d.  réquisitiornée 
par  le  Gouvernement  de  la  République  Sud- Africaine. 
Dépenses 


Frais  d'exploitation,  comme  à  l'état  ci-dessus. 

Développement  de  la  mine   30.882  19  5 

Moins  amortissement   24.283   1  0 


Minerai  hissé  t  t  sur  le  carreau 
Fonçage  de  puits. 


Liv.  st.  sh.  d. 
122.520   7  0 


6.559  18 
652  10 


8.053   3  10 


Machines  et  équipement   13  2'<4  4 

Bâiimcnts   2.0  G  7 

Dépenses  diverses   136  17 

Déppns  s  sur  la  propriété   V»9  5 

Intérêts   1.5<2  18 

Dividende  n°  2  de  7  1/2  0/0   12.375  0 

Dépenses  extraordinaires  à  la  mine  depuis  le 
10  octobre  1899  : 

Bonus  aux  employés   1.167  10  0 

Police  des  mines   460   0  0 

Deiui-solde  au  personnel  diri- 
geant (en  suspens)   501    8  9 

Dépenses  de  pompage  et  d'en- 
tretien   1.928  5  7 

Provisions   230  11  10 


Frais  généraux  depuis  le  10  octobre  1899,  siège 
social,  bureaux  de  Londres,  Berlin  et  Paris. 


4.287  16 
755  18 


Dépréciation  sur  marchandises  en  magasin 
EspècHs  liquides  au  31  décem- 
bre 1899   53.584  1 

Moins  dettes   8.077  13 


172.344 
1.50U 


45.506   7  8 
2iy.a5u  14  2 

Au  rapport  des  administrateurs  est  joint  un  rapport 
des  directeurs  mentionnant  que  durant  la  période  qui 
a  pris  tin  le  10  octobre  1899,  date  à  laquelle  les  travaux 
ont  cessé  dans  la  mine,  le  total  des  travaux  de  f  'ni  age, 
y  compris  le  puits,  s'est  élevé  à  7.407  pieds,  à  savoir  : 

Fonçage  des  puits   5''4  pieds  6  pouces 

Galeries   1.411   —   G  — 

Trav-Ts-bancs   817   —   6  — 

Montées  et  descenderies   1.6^3   —   6  — 

Total   7.497  pieds 0  pouces 

Les  développements  ont  une  bonne  avance  sur  la 
batterie. 

Pendant  treize  mois,  du  1er  septembre  1898  au  30 
septembre  1899,  date  à  laquelle,  à  cause  de  la  situation 
politique,  les  opérations  de  broyage  ont  dû  être  sus- 
pendues, 50  pilons  ont  fonctionné.  Pendant  ces  treize 
mois,  on  a  travaillé  349  jours  et  demi  et  on  a  broyé 
88.302  tonnes  de  south  reef,  qui  ont  rendu  27.355  09 
onces  d'or  bullion,  équivalant  à  25.107  18  onces  d'or 
fin,  ou  5  68  dwts  d'or  tin  par  tonne  broyée. 

Les  rendements  du  moulin  et  de  la  cyanuration  se 
sont  établis  ainsi  : 

Bulllioii  Or  fin 

Mois 
1898 


Par  tonne 

Par  tont 

Total 

broyée 

Total 

broyée 

onces 

dwts 

onces 

dwts 

3.193 

05 

9  12 

2.729  34 

7  79 

3.128 

82 

8.76 

2.678  99 

.  7  50 

2.927 

36 

8  15 

2.522  18 

7  02 

2.846 

16 

8  02 

2.464  31 

6  95 

S.  168 

34 

8  81 

2.753  35 

7  65 

3.208 

66 

10  01 

2.706  40 

3  44 

3.602 

47 

10  27 

3.0-14  50 

8  65 

3.378 

28 

10  70 

2.8:6  00 

9  04 

3.261 

44 

9  41 

2.743  46 

7  94 

53 

29 

53  29 

3.108 

89 

9  62 

2.646  63 

8  19 

3.138 

22 

9  41 

2.646  93 

8  85 

3.147 

39 

8  99 

2.6''8  02 

8  43 

3.486 

93 

11  38 

2.867  75 

9  36 

438 

93 

313  r^3 

Septembre  

Octobre  

Novembre  

Décembre  

1899 

.Janvier  

Février  

Mars  

Avril  

Mai  

Mai  (sous-prod.). 

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  (nettoy. 
des  plaques — 

Totaux  et  moy. . .  42.087  73     9  53      35.563  63  - 
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La  Compagnie  a  environ  l.'AOO  tonnes  de  minerai 
concassé  —  .équivalant  ;i  1.800  tonnes  de  minorai 
broyé,  —  snr  le  carreau  de  la  raine,  et  les  tHbles  de 
triage  coniicnnent  à  peu  près  700  tonnes  de  roc  trié. 

Depuis  l'arrêt  des  travaux,  toute  la  machinerie  et 
l'équipement  ont  été  entre'enus  en  bon  état.  La  mine 
a  été  asséchée.  Quatre  hommes  de  police  sont  dans  la 
propriété  pour  la  protéger. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Traitement  des  Minerais.  —  On  s'occupe  beau- 
coup, en  ce  moment,  du  concentrateur  de  minerai 
inventé  par  M.  A.  R.  Wilfley,  de  Dcuwer  (Colorado). 

Jusqu'à  présent,  les  procédés  employés  présentaient 
de  nombreu.x  inconvénients  :  puissance  de  traitement 
peu  importante;  établissement  compliqué  et  ajuste- 
ment difticiie  qui  exigeait  la  présence  continuelle 
d'un  ingénieur;  trais  d'extraction  tt  d'entretien  élevés, 
etc.  Or,  le  «  Wiilley  Ore  Goncentrator  »  paraît  avoir 
tout  modifié.  Il  e&t  en  étut  de  traiter  trois  fois  autant 
que  les  autres  concentrateurs;  sa  construction  est  très 
simple,  il  n'exige  que  peu  de  soins,  et  les  produits 
qu'il  donne  sont  très  nets. 

Des  avantages  aussi  remarquables  ont  attiré  sur  lui 
l'attention  de  tous  les  mineurs,  et  c'est  pourquoi  les 
brevets  pour  l'e.xploitation  dece  procédé  dans  le  monde 
entier,  sauf  dans  Ips  Etats-Unis,  ont  été  acquis  par 
M.  Franck  L.  Gardner,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration, de  la  Great  Boulder  Persévérance,  qui  a 
constitué  une  Sociélé  au  capital  de  25.000  livres  ster- 
ling pour  l'exploitation  desdits  brevets.  Jusqu'à  pré- 
sent, près  de  2.000  concentrateurs  Wilfley  ont  été 
vendus  et  sont  in>taliés  dans  plus  de  400  mines,  et  il 
n'est  pas  un  district  de  quelque  importance,  en  Aus- 
tralie, au  Mexique  ou  au  Canada  —  sans  parler  de 
l'Amérique  du  Sud,  du  Sud  de  l'Afrique,  de'  l'Angle- 
terre, etc.  —  où  ces  concentrateurs  ne  soient  pas  em- 
ployés. C'est  surtout  pour  les  minerais  de  basse- 
teneur  qu'il  rend  de  grands  .«-ervices,  justement  à 
cause  de  sa  grande  puissance  de  traitement  et  des 
frais  peu  élevés  qu'il  occasionne.  Mais  il  convient  sur- 
tout de  dire  qu'il  ne  sert  pas  uniquement  au  traite- 
ment d'une  seule  sorte  de  minerai.  Il  peut  en  effet 
être  utilisé  pour  tous  les  minerais  d'or,  d'argent,  de 
plomb,  de  zinc,  de  cuivre,  pour  tous  les  minerais 
sulfurés,  pourvu  qu'il  existe,  dans  ces  minerais,  des 
densités  sulii-aminent  différentes  les  unes  des  autres, 
pour  que  la  séparation  en  soit  possible  par  une  sim- 
ple action  mécanique. 

Les  principa  es  mines  australiennes  sur  lesquelles  le 
«  Wilfley  Ore  Concentrator  »  est  employé  sont  les 
suivantes:  Bellfvue  Consolidated;  Briiisk  Broken 
Hill;  Brohen  HilL  Proprietary ;  Broken  HiU  Junction; 
Kast  Miirchtson;  Golden  Arrow;  Great  Boulder  n°  1  : 
Howle.y  Go/d  Mines;  Lahe  View  South;  Long  Reef; 
Mount  Zechan;  Red  Hill  ;  Sons  ofGicalia,  etd. 


Les  Mines  de  Charters  Towers.  —  Il  sera  certai- 
nement intéressant,  dit  le  Financial  Times,  pour  tous 
ceux  qui  s'intéressent  à  l'industrie  des  mines  d'or  du 
Queensland,  et  pour  tous  ceux  qui  ont  lu  le  livre  inti- 
tulé: «  Les  Mines  d'or  du  Monde  »,  d'apprendre  que 
l'auteur  de  ce  grand  et  instructif  travail  a  de  nouveau 
visité  récpmmnntles  champs  d'or  de  Cliarters  Towers, 
qu'il  désignait  comme  le  plus  grand  centre  minier  dans 
le  Queen>land  et,  à  l'exception  de  Kalgoorlie  (Australie 
Occidentale),  le  plus  important  de  toute  l'Australasie. 
Il  semble  que  M,  Curie  n'ait  cependant  eu  que  le 
temps  de  visiter  trois  ou  quatre  mines  du  groupe 
«  Biilliant  »,  mais  on  peut  compter  qu'il  retournera 
sur  les  lieux,  d'ici  quelques  semaines,  pour  compléter 
son  inspection. 

D'après  les  renseignements  qu'il  a  fournis  à  un 
journal  local,  M.  Curie  aurait  exprimé  l'opinion  que  la 


ISrilliant  and  Sainl-Gcorgr  était  une  magnifique 
propriété,  et  qu'elle  avait  une  durée  de  huit  ans  au 
minimum.  Il  existe  de  grandes  réserves  de  minerai  et 
tout  permet  de  compter  sur  un  avenir  prospère.  Il  a 
aussi  une  haute  opinion  de  la  BriUiunt  Eatcndcd 
Mine.  Toutefois,  Usera  nécessaire  que  cette  Ciuiipagnie 
ait  son  propre  moulin  et  ses  propres  installations  pour 
la  cyanuration. 

En  ce  qui  regarde  la  Brillianl  Central,  M.  Curie  a 
exprimé  l'opinion  qu'elle  était,  en  rpa  ité,  une  belle 
i  ropriété.  Il  y  a  plus  de  deux  ans,  il  avait  dit  que  le 
Il  on  du  la  BriUiayit  paraissait  trav^  rser  les  propriétés 
de  la  Central,  et  les  travaux  effectués  dans  cette 
dernif^re  mine  aux  niveaux  les  plus  bas  ont  confirmé 
cette  appréciation.  Quant  à  la  Bannie  Dundee  elle  est, 
vis-à-vis  la  Brillianl  Central,  dans  la  même  situation 
que  cette  dernière  Compagnie  était,  il  y  a  deux  ans, 
vis  à-vis  la  Brillinnl  and  Saint  George.  En  tous  cas, 
les  perspectives  de  la  Bannie  Dundee  sont  dé<;idément 
bonnes,  et  il  n'y  aura  pas  besoin  de  foncer  à  de  très 
grandes  profondeurs  dans  cette  mine  pour  lecouper  le 
reef  »  Brillianl  ->  Il  croit  que  3.000  pieds  verticaux 
suffiront.  Dans  les  bas  niveaux  de  la.  Brillianl  Central, 
le  minerai  est  d'excellente  qualité,  et  la  Brillianl 
Eœtended  peut  être  assurée  aussi  d'être  bien  partagée. 

Cette  opinion  corrobore  ce  que  M.  Curie  avait  dit 
dans  son  ouvrage  qui  date  déjà  d'un  an,  et  elle  e»t  des 
plus  favorables  pour  tout  le  groupe  minier  de  Charters 
Tovers. 


Associated  Gold  Mines  of  "Western  Australîa.  — 

L'a<  cèo  de  cette  mine  n'est  plus  aci  ordè  qu'aux  em- 
ployés et  aux  ouvriers.  On  veut,  en  effet,  que  les  ré- 
sultats d'^s  travaux  de  développement  restent  secrets 
jusqu'à  l'assemblée  générale  annuelle.  A  ce  moment, 
on  publiera  un  plan  détaillé  des  opérations  en  vue, 
avec  un  état  de  la  mine  à  la  suite  des  derniers  déve- 
loppeu  ents  auxqufls  il  a  été  procédé.  Selôn  toutes  pro- 
babi  ités,  c'est  alors  seulement  qu'il  sera  possible  de 
visiter  la  mite. 

Tiiut  ce  que  l'on  dit  pour  l'ins'ant,  c'est  que  l'on 
poursuit  activement  le  développement  de  la  propriété, 
et  que,  du  jour  où  le  matériel  sera  en  bon  état  tie  fonc- 
tionnement, on  obtiendra  des  rendements  plus  que  sa- 
tisfaisants. C'est  pourquoi  on  prévoit  pour  cette  entre- 
prise un  avenir  brillant,  bien  qu'elle  ait  élé  fort  mal- 
menée dans  le  passé.  Dirigée  judicieusement,  elle 
semble  devoir  mériter,  dans  le  futur,  les  mênu  s  bonnes 
appréciations  que  l'on  formulait  précédemment  à  son 
égard.  La  veine  »  Australia  Est  »,  qui  s'est  montr'  e  si 
favorable  dans  le  block  sud  de  la  Oroya,  a  également 
très  bon  aspect  dans  IWssociated.  Les  développements 
sur  la  veine  «  Australia»  laissent  concevoir  de  bonnes 
espérances.  Dés  que  les  administrateurs  auront  publié 
le  programme  de  travail  auquel  ils  se  seront  arrêt^'s, 
M.  liewitson  viendra,  selon  toutes  probabilités  au 
moins,  en  Angleterre. 


Notes  minières  d'Australie 

Hannan's  Crœsiis.  Une  assemblée  générale  extraordinaire 
des  actionnaires  de  cette  Société  aura  lipu  le  4  septembre, 
pour  sanctionner  les  résolutions  se  rapportant  à  la  rerons'i- 
tution  de  la  Compagnie  en  vue  de  lui  fournir  le  complément 
de  capital  nécessaire  aux  développements  de  la  mine. 

H'ipf's  Hill.  Le  Directeur  de  la  mine  a  télégraphié  à  la 
date  du  <!2  août;  «  Voici  le  résultat  des  opérali'  ns  de  broyage 
pour  la  quinzaine  quia  pris  lin  le  IG  a^ût  :  Le  moulina  tra- 
vaillé pendant  2«0  heures;  il  a  été  broyé  1..5(  0  tonnes  qui  ont 
pr  oduit  32t)  onces  d'or  d'une  valeur  de  I.iiOO  liv.  si.  Toutes  les 
machines  sont  en  bon  ordre  et  fonctionnent  bien.  » 

Woihi.  Rendement  pour  les  24  jours  qui  ont  pris  fin  le 
18  août  :  24.518  liv.  st.  provenant  de  8.183  tonnes. 

Vvestralia  Mount  Morgan  Gold  Mines.  Dépêche  reçue 
du  Directeur  de  la  mine  ;  «  La  batterie  a  travaillé  20  jours 
10  heures;  elle  a  broyé  1.225  tonnes  qui  ont  donné  1.045  onces 
d'or.  11  a  élé  traité,  par  la  cyanuration,  1.085  tonnes  de  tai- 
lings  qui  ont  produit  710  onces  d'or.  Valeur  totale,  6.492  livres 
sterling  5  sh.  " 

Monanu  Gold  Mining.  Dépêche  du  Directeur  colonial  : 
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«  Premier  lavage  :  100  tonnes  de  bas  minerai/provenant  de  la 
machine  d'essai,  onWonné  pour  195  liv.  st.  d'or,  non  compris 
le  traitement  au  cyanure.  On  compte  que  les  rendements 
s'établii-ont  en  plein  a.xi  milieu  de  septembre.  Toutes  les  ma- 
chines sont  en  bon  ordre  et  travaillent  bien.  » 

Peak  Bill.  Le  Directeur  mentionne  qu'en  raisan  des  inon- 
dations qui  ont  entravé  les  opérations  ordinaires  de  la  mine, 
on  n'a  pu  broyer  que  du  minerai  de  basse  teneur  provenant 
de  la  surface  ou  des  niveaux  élevés,  ou  encore  du  carreau  de 
la  mine.  La  dépêche  donnant  la  production  de  juillet  est  ainsi 
conçue  :  «  2  9Gti  tonnes  broyées  ont  produit,  à  la  fonte,  3.788 
onces  d'or,  représentant  une  valeur  approximative  de  15.152 
livres  sterling.  » 

Victory  {Charters  Towers).  Il  a  ét3  broyé  114  tonnes  qui 
ont  produit  181  onces  d'or  d'une  valeur  approximative  de  bOO 
livres  sterling. 

Mount  Usher.  Le  Directeur  do  la  mine  télégraphie  à  la 
date  du  20  août  :  «  Pendant  le  mois  dernier,  le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  627  heures  el  a  broyé  445  tonnes  qui  ont  pro- 
duit, à  la  fonte,  onces  d'or.  Le  matériel  à  cyanuralion  a 
traité  462  tonnes  qui  ont  donné  193  onces  d'or  brut.  Les  nou- 
velles machines  sont  maintenant  mises  en  place.  On  compte 
commeijcer  à  les  mettre  en  travail  ces  jours  prochains.  » 

Hannan's  Brownhill.  On  a  reçu  ces  derniers  jours  une 
dépêche  du  bureau  do  cette  Compagnie  à  Kalgoorlie.  Elle 
mentionne  les  résultats  obtenus  pendant  la  troisième  semaine 
delà  mise  en  marche  du  niatérit-l  de  la  Hannans  Htnr ;  il 
s'agit  du  traitement  de  minerais  sulfurés  de  la  Brownhill  au 
moyen  des  procédés  de  la  Hamburg  Gold  Recovery  Com- 
pany. Hannan's  Brownhill  :  Pendant  la  dernière  semaine 
il  a  été  broyé  60  tonnes  par  jour  donnant  à  l'essai  2  onces 
15  dwts.  ]jBS  résitlus  accusent  une  teneur  de  1  dwt  21  gr. 
La  production  de  concentrés  a  été  suspendue.  Le  coût  du 
trailcment  a  été  considérablement  réduit.  Une  note  de  l'agence 
de  la  Compagnie  fait  observer  que  les  chiffres  ci-dessus  cor- 
respondent à  une  extraction  de  96  3.5  %. 

Great  Boulder  South.  Dépêche  reçue  du  Directeur  géné- 
ral :  «  On  a  atteint  le  nivewu  de  500  pieds;  on  a  recoupé 
trois  petites  veines  de  20  pieds;  le  miuerai  est  de  h-iule  te- 
neur. On  pense  atteindre  bientôt  une  plus  grande  profondeur. 

New  Queeru  Dépêche  reçue  de  la  mine,  datée  du  2."»  août  : 
44  tonnes  broyées  ont  produit  74  onces  d'or.  On  a  traiié.  par 
la  cyanuralion,  956  tonnes,  qui  ont  donné  un  rendement  d'une 
valeur  de  400  liv.  st. 

Lady  Shenton.  Dépêche  reçue  de  la  Direction  de  Perth  : 
Picndement  du  mois:  1.000  tonnes  broyées  ont  donné,  à 
la  fonte.  1.2U0  onces  d'or.  On  a  traité  1.840  tonnes  par  lu 
cyanuration  ;  elles  ont  produit,  à  la  fonte,  675  cnces  d'or. 
Coiit  du  traitement  des  lailmgs,  9  sh.  8  d.  par  tonne  ;  coût 
d'extraction,  16  sh  3  d.  par  tonne;  coîit  du  broyage,  12  sh. 
3  d.  Les  tailiiigs  provenant  du  moulin  assurent,  à  l'essai,  une 
teneur  de  4  dwts  à  la  tonne. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


L'Eau  dans  le  Rand.  —  A  l'heure  actuelle,  dit  le 
Financial  Times.,  il  est  intéressant  de  s'occuper,  de 
nouveau,  du  projet  ayant  pour  objet  d'assurer  aux 
mines  du  Rand  la  quantité  d'eau  qui  leur  est  néces- 
saire. Cette  question,  dejiuis  deux  ans,  a  pris  une 
grande  importance.  On  sait  que  dans  le  Transvaal  les 
pluies  ne  tombent  qu'à  certaines  époques,  et  qu'elles 
ne  sont  pas  suffisantes  pour  alimenter  suffisamment 
les  mines.  Mais  c'est  surtout  dans  les  années  où  les 
pluies  sont  au-dessous  de  la  uioyenne  que  la  question 
devient  aiguë.  Aussi  les  chefs  de  l'industrie  mini^Te  se 
sont-ils  préoccupés  d'employer  des  moyens  artificiels 
pour  remédier  au  mul.  Un  expert  américain  de  la  plus 
haute  valeur  a  été  envoyé  par  la  plus  importante  mai- 
son sud-africaine  pour  étudier  le  problème  sur  place, 
et  c'est  sur  ses  avis  que  l'on  se  propose,  actuelleuient, 
de  vraincre  les  difficultés  existantes,  et  cela  de  tele 
telle  façon  que  tout  danger  de  manque  d'eau  di>pa- 
raisse  à  jamais. 

La  méthode  adoptée  consiste  à  acquérir,  ou  bien  des 
droits  d'eau  sur  les  fermes,  ou  bien  les  «  frceholds  » 
des  fermes  sur  lesquels  ces  droits  d'eau  sont  situés; 
d'ériger  des  pompes  aux  endi'oits  qui  seront  désignés 


par  les  ingénieurs  compétents  ;  de  pomper  l'eau  qui  se 
trouve  dans  les  cavernes  de  dolomite  et  de  la  capter 
dans  un  réservoir  central,  puis  de  la  distribuer  à  toutes 
les  mines  en  utilisant  les  grandes  conduites  du  Rand. 
On  évalue  à  400.0L)0  liv.  st.  le  capital  nécessaire  à  la 
Compagnie  qui  mettra  ce  projet  à  exécution.  Mais, 
bien  que  l'on  ait  déjà  étudié  le  côté  financier  de  l'affaire, 
aucune  décision  définitive  n'a  encore  élé  prise.  Ce  qui 
est  probable,  cependant,  c'est  que  le  capital  sera  obtenu 
au  moyen  d'une  émission  d'obligations  garanties  par 
les  Compagnies  minières  pour  qui  le  projet  a  un  véri- 
table intérêt.  En  admettant  un  capital  de  40U.OOO  liv.  st. 
garanti  par  un  ensemble  d'entreprises  qui  possèdent 
un  total  de  5.000  pilons,  la  garantie  représenterait 
80  liv.  st.  par  pilon. 

Naturellement,  pour  l'eau  dont  elles  auraient  besoin, 
les  Compagnies  auraient  à  acquitter  un  droit  par  mètre 
cube.  Ce  droit  serait  déterminé  par  les  intérêts  à  payer 
aux  obligations  et  par  les  frais  d'administration,  ce  qui 
veut  dire  que  la  Compagnie  des  eaux  ne  devrait  pas 
rechercher  à  faire  des  bénéfices,  mais  qu'elle  devrait  se 
borner  à  fournir,  aux  mines,  l'eau  au  prix  coûtant. 
S'^lon  toutes  probabilités,  il  y  aurait  deux  classes 
d'abonnés  :  la  première,  qui  comprendrait  les  mines 
productrices,  payerait  l'eau  au  prix  cotitant,  tandis  que 
la  secon  'e,  rom])Osée  des  mines  non  encore  produc- 
trices, n'aurait  à  acqtiitter  qu'une  redevance  annuelle 
qui  lui  donnerait  droit  à  se  procurer,  au  moment 
voulu,  l'eau  nécessaire,  et  cela  également  au  prix 
coûtant. 

Chaque  tonne  de  minerai  broyé  dans  le  Rand  exige 
au  moins  une  dépense  de  400  gallons  d'eau.  Sur  cette 
quantité,  les  mines  peuvent  s'en  procurer  elles-mêmes 
une  partie  de  25  0/0,  et  le  reste,  soit  75  0/0,  doit  être 
fourni  par  les  pluies  recueillies  dans  les  réservoirs  ou 
par  tout  autre  moyen.  Or,  pendant  les  deux  dernières 
années,  on  a  broyé,  dans  le  Rand,  0  millions  de  tonnes 
par  an,  et  l'eau  a  manqué.  Mai.'^,  en  admett'mt  même 
que  l'on  puisse  suffire,  pour  le  moment,  à  ces  6  mil- 
lions de  tounes,  il  arrivera  un  moment  où  l'on  broiera 
10  millions  de  tonnes,  et  il  faudra  pourvoir  aux  be- 
soins nécessités  par  ces  nouveaux 4  millions  de  tonnes, 
autrement  que  par  les  pluies  ou  par  l'eau  des  mines. 
A  raison  de  'lOO  gallons  par  tonne  de  minerai,  on  aurait 
donc  besoin  d'un  supplément  de  1  milliard  GUO  millions 
de  gallons  d'eau,  c  e»l-à  dire  qu'il  faudrait  pourvoir  à 
un  supplément  d'eau  de  5  millions  de  gallons  par  jour, 
et  si  les  opérations  de  broyage  progressent  au  drlùde  la 
limite  de  10  millions  de  tonnes  dont  il  vient  d'être  parlé, 
les  besoins  d'eau  augmenteront  eu  proportion.  En  ou- 
tre, comme  on  évalue  à  12.000  le  nombre  des  pilons 
qui  seront  en  travail  dans  le  Rand  d'ici  cinq  ans,  soit 
une  augmentation  de  250  0/0,  le  broyage  ira  en  pro- 
portion, et  c'est  pourquoi  il  faut  songer  à  se  précau- 
tionner  contre  les  énormes  demandes  qui  se  produi- 
ront dans  les  15  ou  20  prochaines  années. 

Heureusement,  on  a  découvert,  dans  la  grande  zone 
de  dolomite  qui  enveloppe  les  lits  de  conglomérats  j^u 
Rand,  une  quantité  d'eau  inépuisable.  En  différents 
points  situés  à  dix  milles  des  mines,  et  là  où  l'on 
croyait  qu'étaient  les  cavernss  d'eau  que  les  calculs  et 
les  dépressions  du  sol  indiqtraient,  on  a  déjà  exécuté 
divers  sondages,  et  ces  sonclagi-s  ont  accusé  l'existence 
de  cinq  cavernes  d'eau  à  des  profondeurs  variant  entre 
80  et  125  pieds  de  la  surface.  On  compte  en  découvrir 
d'autres  encore.  Deux  puits  ont  été  creusés  pour  ren- 
contrer deux  des  cavernes  dont  il  vient  d'être  parlé  et 
dont  l'eau  sera  refoulée  dans  un  réservoir  construit  à 
la  surface,  et  qui  contiendra  o  millions  de  gallons.  Le 
réservoir  collecteur  est  situé  sur  la  ferme  Olifant  s  Vlei 
et  sera  bientôt  pourvu  d'une  pompe  Reidler,  déjà  arri- 
vée au  Transvaal,  et  qui  d-hitera  une  capacité  deiiOO.LKX) 
gallons  par  jour.  Cette  pompe  sera  mi.se  en  place  d'ici 
peu  et,  en  même  temps,  on  établira  une  conduite  pro- 
visoire de  12  pouces  de  diamètre,  qui  sera  reliée  à  la 
principale  conduite  du  Rand  qui  s'étend  entre  la 
Paarl  Central  et  la  Bochsburg.  Bref,  le  projet,  qui  a 
déjà  reçu  commencement  d'exécution,  a  pour  but  d  ali- 
menter tout  d'abord  les  mines  contrôlées  par  la  Rand 
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Mines,  la  Golilfichlx,  ainsi  quo  les  groupes  Neuuiann 
ot  Karrar,  et  les  travaux  actuels  sont  exécutés  en  vue 
de  se  racconler  plus  tard  à  des  travaux  plus  impor- 
tants aux(iuels  il  faudra  recourir  d'ici  à  quelques  an- 
nées pour  amener  l'eau  du  Vaal,  si  cela  est  nécessaire. 


La  Main-d'œuvre  chinoise  en  Rhodesia.  -  C'est 
décidément  la  question  à  l'ordre  du  jour  et,  à  ce  sujet, 
notre  confrère  de  Londres,  VAfrican  Revieio  disait, 
dans  son  numéro  du  18  courant  : 

«  On  sai'  que  la  Brilish  SoiUh  Africa  Company  a  promulgué 
une  ordonaanco  autorisant  l'iniportation  d'ouvriers  asiatiques 
dans  le  pays  et  réglomentant  cette  importation  dans  ses 
grandes  ligues  générali^s.  Nous  apprenons  aujourd'hui  que 
l'ordonnauco  a  éié  envoyée  à  l'administrateur  de  la  Rhodésia 
avec  la  mission  de  prendre  les  mesures  nécessaires  pour  lui 
donner  forces  de  loi.  Dans  combien  de  temps  cette  ordonnance 
sora-t-ello  inscrite  au  c  xle  de  la  Chartered  t  Sera-t-elle  jamais 
inscrite  dans  ce  code?  C  est  ce  que  nous  ne  saurions  prédire. 
11  y  a  deux  manières  de  légiférer  en  liliodesia.  Aujourd'hui 
que  le  pays  aspire  à  un  Gouvernement  représentatif,  la  plu 
part  des  mesures  législatives  et  des  affaires  administratives 
sont  soumises  au  Conseil  législatif;  cependant,  lorsqu'une 
mesure  quelconque  présente  un  intérêt  particulier  et  demande 
à  être  appliquée  sans  perte  de  temps,  l'administrateur  a  le 
droit  de  la  soumettre  au  haut  commissaire  britannique  pour 
l'Afrique  du  Sud,  et  ce  dernier  peut  1  inscrire  dans  la  loi  en 
la  publiant  simplement  dans  la  Government  Gazette. 

«  En  ce  qui  concerne  l'ordonnance  en  question,  il  est  très 
probable  que  l'administrateur  de  la  Rhodesia  la  jugera  sutîi- 
samment  urgente  pour  l'envoyer  directement  au  haut  com- 
missaire britannique.  Le  Gonbeil  législatif  ne  siégera  pas 
à  la  lin  de  la  présentp  année  ni  au  commencement  de  l'année 
prochaine,  et  la  question  de  la  main-d'u?uvre  est  trop  impor- 
tante pour  le  développement  des  nombreuses  entreprises  fon- 
dées en  Rhodesia  et,  par  suite,  de  tout  le  pays  en  général, 
pour  souffrir  le  inoindre  ajournement.  Si  donc,  comme  tout 
le  donne  à  penser,  le  haut  commissaire  britannique,  sir  Alfred 
Milner,  ratifie  la  décision  prise  par  le  (conseil  d'administra- 
tion de  la  i.hartered,  l'importation  des  ouvriers  asiatiques  en 
Rliodesia  peut  devenir  légale  dans  un  délai  très  rapproché  de 
nous. 

(I  S'il  en  est  ainsi,  il  ne  faut  pas  croire  que  toutes  les  Com- 
pagnies ou  toutes  autres  personnes  seront  libi'es  d'importer 
des  ouvriers  à  leur  gré,  sans  autorisation.  L'ordonnance, 
telle  qu'elle  est  conçue,  a  soigneusement  prévu  tous  les  cas, 
de  façon  â  atténuer,  sinon  à  empêcher  tout  à  fait,  les  inconvé- 
nients qui  peuvent  résulter  de  la  résidence  des  Asiatiques  en 
Rhodesia. 

«  On  sait  quelles  protestations  a  soulevées,  dans  certains 
pays,  l'aduiission  des  coolies.  Chinois  et  Indiens  ;  la  Rhodesia 
a  sur  ces  pays  l'avantage  de  pouvoir  profiter  de  l'expérience 
acquise.  La  Cluirtered  Vompani/,  instruite  par  l'exemple  de 
la  Guyane  britannique,  de  la  .Jamaïque,  du  Natal  et  de 
l'Australie,  a  eu  soin  d'apporter  à  l'exercice  de  la  loi  des 
restrictions  telles,  que  la  Rhodésie  n'aura  pas  à  regretter 
l'importation  des  Asiatiques,  si  les  autorités  le  permettent. 
Le  texte  envoya  à  l'Administrateur  stipule  qse,  seules,  les 
niai.sons  autori^iées  pourront  importer  de  la  main  d'ceuvre ; 
((ue  cette  m>ijn  d'o?uvre  ne  sera  admise  dans  le  pays  que  sur 
la  présentation  des  contrais  stipulant  qu'elle  est  destinée  au 
service  des  mines  et  à  aucune  autre  industrie,  et  qu'elle 
devra  quitter  le  pays  à  l'expiration  du  contrat,  à  moins  que 
ce  contrat  no  soit  prolongé  du  consentement  des  deux  parties. 

«  Le  Natal  a  certainement  souffert  de  la  main  d'oeuvre 
asiatique  :  mais  cela  a  élé  dû  a  ce  fait  qu'un  grand  nombre 
il'lndiens,  après  avoir  accompli  le  tmnps  de  service  stipulé  à 
leur  contrat,  ont  réussi  à  éluder  la  loi  qui  bur  faisait  une 
obligation,  une  fois  leur  servict^  accompli,  de  quitter  la 
colonie.  La  Chartered  Company  veillera,  nous  en  avons  la 
certitude,  à  ce  que  la  Rhodesia  ne  devienne  pas  le  dépotoir 
(les  Asiatiques,  et  il  faut  s'attendre  à  ce  que  la  nouvelle 
ordonnance  ife  rencontre  plus  l'opposition  qu'on  lui  a  faite 
jusqu'ici,  lorsque  ses  termes  et  ses  restrictions  seront  connus 
du  public.  Les  habitants  du  sud  de  l'Afrique  ne  verront  plus 
alors  dans  l'iniportation  des  Asiatiques  qu'un  l>ieiifait  pour 
le  pays.  » 

Notre  confrère  ajoute  que  ce  qui  est  bien  certain, 
c'est  que  les  laines  rhodésiennes  ont  besoin  de  bras,  et 
que  les  sources  Jocales  sont  impuissantes  à  les  leur 
fournir.  Aussi  les  administrateurs  de  la  Cfiarlered 
sont-ils  persuadés  que  l'ordonnance  recevra  l'appro- 
bation géfiérale,  lorsque  ses  termes  seront  connus.  Il 
ne  faut  pas  perdre  de  vue  que,  d'apivs  cette  ordonnance, 
les  ouvriers  asiatiques  importés  formeront  une  section 
à  part,  en  dehors  de  la  commnnauté  rhodésienne.  Un 


système  ayant  les  mérites  du  Componnd  System,  sans 
en  avoir  les  inconvénients,  sera  mis  en  vii,'uour,  et  les 
Aisiatiques  qui  auront  terminé  leur  période  do  service 
seront,  à  moins  qu'ils  ne  se  soient  engagés  pour  une 
nouvelle  période,  embarqués  aussitôt  pour  leur  pays 
natal.  Durant  leur  séjour  en  Llhodesia,  ils  seront  stric- 
tement cOnlLnés  dans  les  mines,  et  la  communauté 
rhodésienne  n'aura  pas  à  craindre  qu'ils  lui  lassent 
concurrence  dans  le  commerce  ou  la  recherche  des 
emplois  de  toute  sorte.  Enlin,  on  croit  qu'on  aura 
surtout  recours  aux  ouvriers  japonais,  plus  sympa- 
thiques peut-être  à  l'élément  britannique  que  toute 
autre  race  asiatique. 

Par  contre,  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  connaître,  sur 
ce  sujet,  l'opinion  de  M.  Henry  Gopeland,  agent  général 
pour  la  Nouvelles-Galles  du  Sud,  qui  a  bien  voulu  faire, 
à  un  représentant  du  Daily  Express,  les  déclarations 
suivantes  : 

«  Nous  connaissons  la  question  chinoise  en  Australie, 
dit-il,  et  nous  n'ignorons  pas  ses  dangers.  Il  nous  a  été 
donné  de  voir  qu'il  nous  fallait  apporter  des  restric- 
tions à  leur  séjour  dans  le  pays,  autrement  ils  envahi- 
raient toute  la  contrée  et  monopoliseraient  tout  le 
commerce.  Dans  la  Nouvelle  Galles  du  Sud,  l'ébénis- 
terie  est  entièrement  entre  les  mains  des  Chinois,  et  il 
existe  à  peine  un  champ  d'or  dans  la  colonie  qui  n'ait 
pas  son  magasin  chinois.  Deux  districis,  dans  Sydney, 
sont  boudés  de  Célestes,  et  nous  avons  eu  à  supporter, 
de  leur  fait,  deux  épidémies  de  petite  vérole.  Par  contre, 
ils  sont  très  soumis  aux  lois  et  ne  paraissent  pas  être 
une  menace  pour  la  paix  publique.  Us  ne  s'enivrent 
pas  et  ne  sont  pas  violents.  Mais,  justement,  leurs 
qualités  les  rendent  dangereux  pour  les  ouvriers  anglais. 
S'ils  vivaient  comme  les  Anglais,  s'ils  avaient  leurs 
mêmes  besoins,  ils  réclameraient  les  mêmes  gages,  et  il 
n'y  aurait  pas  alors  lieu  de  s'inquiéter  ;  mais-,  malheu- 
reusement, le  Chinois  travaille  à  très  bon  marché  et  il 
se  contente  de  gages  avec  lesquels  un  Anglais  mourrait 
de  faim.  C'est  pourquoi  le  problème  est  devenu  sérieux. 
Nous  voulons,  en  etîet,  conserver  l'Australie  pour  les 
Anglais,  ou  plutôt  pour  les  Européens,  et  avec  les  Chi- 
nois elle  devient  un  pays  jaune.  On  nous  a  demandé 
des  lois  de  défense  :  c'est  pourquoi  nous  avons  limité 
le  nombre  d'individus  de  race  jaune  que  chaque  navire 
devait  débarquer  dans  le  pays.  Nous  avons,  de  plus, 
créé  une  taxe  de  capitation  sur  chaque  résident  chi- 
nois, taxe  qui  est  de  100  liv.  st.  par  tête.  Ces  mesures 
ont  produit  leur  effet.  En  1891  il  y  avait,  dans  la 
Nouvelle-Galles  du  Sud,  14.150  Chinois  et,  en  1898,  on 
ne  comptait  que  32  nouveaux  arrivants,  contre  419 
départs.  Bref,  il  ne  faut  jamais  laisser  les  Chinois 
arriver  dans  un  pays  dont  la  température  convient  à 
l'ouvrier  européen,  attendu  qu'à  uiî  certain  moment  il 
éclatera  un  conllit  entre  les  deux  races.  Les  émeutes 
qui  ont  déjà  eu  lieu  ici  en  certaines  circonstances  et 
qui  ont  nécessité  l'intervention  de  la  force  armée,  per- 
metteùt  de  dire  qu'il  en  serait  ainsi  au  Sud  de  l'Afrique, 
et  c'est  pourquoi  partout  où  les  Anglais  {leuveut  s'oc- 
cuper et  prospérer  il  ne  faut  pas  de  Chinois.  ■> 


INFORMATIONS  DIVERSES 


i\o9ivcllcs  Sociétés  minières.  —  Les  Compagnies  Mi- 
nières suivantes  viennent  d'être  constituées  à  Londres  :  ' 

1»  La  Carr  Mine  and  Colorado,  Limited,  au  capital  do 
150.000  liv.  st.,  divisé  on  actions  de  1  liv.  st.,  pour  l'exploi- 
tation de  diverses  concessions  minières  au  Colorado,  aux 
termes  d'un  arrangement  intervenu  avec  le  St/nilicnt  belge 
pour  l'obtention  et  l'exploitation  des  concessions  minières. 
Les  principaux  souscripteurs  d'actions  sont  ;  MM.  G.  P. 
Walford,  armateur;  A.  Asterrick,  négociant  à  Anvers; 
Ren  ier,  à  liruxelles;  11.  G.  Walrond,  à  Charlerhouse,  et  'W. 
Rright,  à  l^ondres  ; 

2°  La  Anglo  Continental  Gold  Rnefs  of  lihodesia,  Limi- 
ted, an  capital  de  150.000  liv.  st.,  divisé  en  actions  de  1  livre 
sterling  chacune,  pour  l'exploitation  de  diverses  concessions 
minières,  cédées  par  \  Anglo  end  Continental  Exchange,  Li- 
mited ; 
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3«  T. a  Treveddoe  Mining  Company,  Limited,  au  capital 
dj  100.000  liv.  st.,  d:visé  ea  actions  de  1  liv.  st.  chaque. 


Les  Miaes  d'or  en  Sibérie. —  D'après  un  correspondant 
du  Standard  de  i.ondres,  qui  se  reporte,  dureste,  à  VUral, 
organe  qui  s'occupe  spécialement  des  mines  d'or  en  Sibérie, 
on  a  trouvé  dernièrement  dans  les  propriéti'S  de  M.  Bamei<-fr, 
à  Orsk,  dans  la  provincd  dOrenburg.  une  pépite  d'or  pesant 
deux  ponds,  soit  environ  1.150  oncfs.  Trois  semaines  aupa- 
ravant, deux  Ftrsans,  de  condition  très  humbl-',  avai  nt  dé- 
couvert, ànas  le  voisinage  de  Schemacha,  dans  le  Caucase, 
des  sables  aurifères  d'une  richesse  extraordinaire. 


Découverte  de  Gisements  d'or.  —  Une  dépèche  de 
Simla  au  Daily  Telegraph  annonce  que  deux  riches  vt-ines 
d'or  ont  été  découvertes  en  Birmanie. 

La  presse  indienne  est  très  intéressée  par  cette  découverte. 


Revue  fleMoioadaire  in  MarcM  Jes  Mines  4'Or 

DE  L,ONURES 


Londres,  le  30  août  1900 

Pendant  toute  la  semaine,  la  tendance  du  marché 
minier  a  été  meilleure  :  le&  cours  ont  été  plus  soutenus 
et  les  alïaires  plus  suivies.  La  liquidation  de  fin  août 
s'est,  d'ailleurs,  effectuée  dans  de  bonnes  conditions 
avîC  d-^s  reports  variant  de  7  à  8  0/0,  ce  qui  était  de 
na'.u 'e  à  encourag  r  les  transactions. 

(Je  i  tendances  ne  se  sont  pas  maintenues  aujour- 
d'hui :  on  a  constaté  quelques  réalisations,  et  les  cours 
demeurent  moins  fermes. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  5/32  à  3  3/  IG. 

La  Consotidaled  Goldfields  est  à  7  9  l(i,  au  lieu  de 
7  19  32. 

La  Transvaal  Gold/îelds  reste  à  1  7/8,  après  2  ./.. 

***  District  du  'Witwatersrand.  —  L'Hasl  Rand 
passe  de  7  ll/d2  à  7  7/16.  L'Angelo  se  tient  à  7  .  '., 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  reste  à 
3  l/lb,  au  lieu  de  3  .  / . . 

La  ("ily  and  Suburban  reste  à  5  5/8,  sans  change- 
ment. 

La  Pnncess  Estale  se  retrouve  à  1  1,  4. 

La  LangUiayle  Eslate  passe  de  3  1/4  à  3  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  0  7/16,  au  lieu  de  6  3/8. 

La  Jubilee  re&te  à  6  1/8,  comme  la  semaine  der- 
nière; la  Jumpers  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  ./.. 

La  Modderfonlein  se  retrouve  à  10  3/16  après  10  ./.. 

La  Crown  Ueef  se  tient  à  15  1/2,  sans  cnangement. 

La  Rand/ontem  est  à  3  1/8,  après  3  3/32.  La  Wor- 
cestei-  reste  à  2  9/10  au  lieu  de  .i  5/8. 

La  R'jbmson  est  à  9  3/8,  après  9  1/16. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  6  15/16,  au  lieu  de 
6  5/8;  la  Lancasler  à  2  3,  4,  au  lieu  de  2  1/8. 

La  New  Ueriot  reste  à  6  3/4,  sans  changement, 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  comme  la  semaine 
deruièie;  la  Woikuier  est  à  4  1/2,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  reste  à  8  3/4;  la  t'er-eira,  à 
21  1/2,  au  lieu  de  21  3/4. 

La  Wemmer  reste  à  12  ./.,  sans  changement. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  5/8,  au  lieu  de  8  1/2. 

La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  5/16,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
reste  à  11  i/z  au  lieu  de  12  ./. . 

La  Rand  Mines  «^st  à  40  1/4,  au  lieu  de  39  3/4. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  5/8,  sans  changement;  la  Fer- 
reira  Duep  est  a  6  1/4,  au  lieu  de  6  3/8;  la  Robinson 
Deep  est  à  4  3/4,  sans  changement. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoorl  Deep  reste  à  3  15/16,  au  lieu 
de  3  7/8;  la  Jumpers  Deep  à  4  7/8. 

'Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  3/8;  la /î/iodesîa 
Goldjields  reste  à  2  1/8,  sans  changement. 


La  Dunraven  reste  à  1  3/16,  comme  la  semaine 
dernière;  la  Geelong  à  2  7/8,  au  lieu  de  2  3/8. 
La  Selukioe  est  à  2  5/lG,  au  lieu  de  2  3/16. 
La  Globe  and  Phamix  reste  à  5  1/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslate  se  retrouve  à  3/4. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  E State  reste  à  2  1/4,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

***   District  de  Heidelberg.  —  La   Nigel  est 

à  3  3/8,  sans  changement. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1/16, 

"/omme  la  semaine  dernière. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
lorse  Shoe  est  à  13  7/16,  au  lieu  de  12  3/8. 


Londres,  30  août,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Bevie  HeMomaiaire  ia  MarcM  Jes  Miaes  ffOr 

DE  PARIS 


Paris,  le  30  août  1900. 
Après  avoir  de  nouveau  fait  preuve  de  faiblesse,  le 
marché  des  Valeurs  Sud-Africaines  a  repr.s  sensible- 
ment sur  l'annonce  des  avantages  remporté.s  par  les 
troupes  de  lord  Roberts.  Les  échanges  ont  été  aussi 
plus  actifs.  Bref,  la  semaine  finit  d'une  façon  satisfai- 
bante,  bien  que  les  plus  hauts  cours  reconquis  n'aient 
pas  été  maintenus.  La  réponse  di  s  primes,  qui  a  eu 
lieu  aujourd'hui,  a  donné  lieu  a  quelques  réalisations, 
bi'  n  qiie  l'argent,  pour  les  reports,  s'annonce  comme 
facile. 

Lord  Pioberts  vient  de  lancer  une  proclamation  par 
laquelle  il  avertit  les  concessionnaires  de  mines  ou 
de  droits  miniers  qu'ils  ont  à  acquitter  au  plus  tôt, 
Ciitre  les  mains  des  fonciionnaires  anglais,  installés 
à  Pretoria  dans  ce  but,  toutes  les  taxes  qui  pourraient 
être  exigées  par  le  Gouvernement  du  président  Krû- 
ger.  Le  général  anglais  ajoute  que  les  détenteurs  de 
claims  miniers,  droits  d'eau,  etc..  ne  devront  qu  à  la 
rapidité  avec  laquelle  ils  s'acquitteiont  de  ne  pas  se 
voir  appliquer  les  peines  que  la  loi  peut  infliger  aux 
réfractaires. 

La  Chartered,  qui  cotait  79  fr.  75.  s'échange  à 
80  fr.  25  ;  Rayid  Mines,  en  reprise  de  6  francs  à  1.015 
francs;  Consolidated  Golfields,  191  fr.,  contre  189fr.50; 
East  Rand,  regagnant  1  fr.  50  à  ls8  f r. 

La  Buffelsdoorn  Eslate,  que  nous  laissions  à  20  fr., 
conserve  ce  cours  ;  ^'renc^  Rond,  52  fr.,  contre  50  fr.  25; 
Ferreira,  549  fr.  50,  en  avance  de  2  fr.  50. 

La  Geduld,  qui  clôturait  à  120  fr  ,  s'inscrit  à  122  fr.; 
Geldenhuis  Deep,  2ô9  {t.;  Geldenhuis  Eslate,  168  fr., 
en  bénéfice  de  2  fr.;  New  Kleinfon/ein,  63  fr.,  mais 
sans  affaires;  New  Primrose,  à  103  fr.,  sans  change- 
ment et  délaissée. 

La  May  Consolidated*a  repris  de  110  fr.  à  113  fr.  ; 
Mossamédès,  20 fr.  25,  contre ;^1  fr.  75;  Oceana,  47  fr.  75; 
Mozambique,  52  fr, 

La  Randfontein  Estâtes  reste  au  même  cours  de 
78  fr.  ;  Robinson  Deep,  également  sans  changement  à 
120  fr.;  Robinson  Gold,  234  fr.,  contre  230  fr. 

La  Neio  Steyn  Eslate  finit  à  60  fr.  50  ;  Simmer  and 
Jack,  161  fr.  50,  contre  162  fr.  ;  Transvaal  Consoli- 
dated Land,  78  fr.  50,  sans  variation  appréciable; 
Transvaal  Goldfields,  46  fr.,  contre  46  fr.  50  ;  Village 
Main  Reef,  214  fr.,  en  avance  de  1  fr.  50;  M^emmer, 
304  fr.,  contre  300  fr. 

La  De  Beers  s'inscrit  à  702  fr.  50,  contre  702  fr. 


L'Admmistrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simarl 
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QUESTIONS  DU  JQUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Lord  Roberts  vient  d'annexer  à  la  couronne  la  Ré- 
pulilique  s.ud- africaine.  Il  a  télégrapliié  de  Belfast  le 
ler  septembre  : 

Conformément  aux  termes  du  rescrit  royal,  en  date  du 
4  juillet  1!J03.  j'ai,  aujourd'hui,  au  quartier  général  de  l'ar- 
mée, à  Jielfast,  lancé  une  proclamation  déclarant  que  le 
Transvaal  fera,  à  partir  de  ce  jour,  partie  des  possessions 
de  Sa  Majesté. 

Cette  annexion  est  très  discutée.  On  se  demande  no- 
tamment pourquoi,  possédant  un  rescrit  royal  en  date 
du  4  juillet,  le  généralissime  anglais  aattenda  si  long- 
temps avant  sa  proclamation.  En  tous  cas,  et  en  ré- 
ponse, le  président  Kriiger,  qui  est  toujours  à  Nell- 
Spruit,  vient  de  lancer  une  contre-proclamation  dont  le 
texte  n'est  pas  encore  connu. 

En  ce  qui  regarde  les  hostilités,  disons  qu'il  est  plus 
difficile  que  jamais  de  suivre  le-i  opérations  militaires. 
Presque  partout  les  Anglais  et  les  Boers  sont  aux  [iri- 
ses. Le  général  Botha,  avec  13  canons,  tiendrait  le 
général  Buller  en  échec  sur  la  route  de  Lydenburg.  La 
ville  de  Ladybrand  a  été  étroitement  investie  par  plu- 
sieurs, commandos  boers  sous  les  ordres  de  P'ourie, 
Grobelàar,  Lommer  etllaasebrock,  et  par  200  hommes 
des  éclaireurs  de  Tliéron. 

Toutefois  la  ville  n'a  pas  succombé.  Par  précaution 
les  troupes  anglaises  avaient  brûlé  leurs  approvision- 
nements pour  les  empêcher  de  tomber  entre  les  mains 
des  Boers  dans  le  cas  où  ces  derniers  se  seraient  em- 
parés de  la  ville.  Les  Boers  déclarent  qu'ils  disposent 
d'une  forte  colonne  sur  la  rivière  Vet. 

Autour  de  .lohannesburg,  les  Boers  déploient  aussi 
une  grande  activité.  Us  ont  essayé  do  détruire  les  prises 
d'eau  de  Johannesburg,  mais  ils  n'ont  pas  réussi  dans 
leur  tentative.  Par  contre,  sur  la  lisrne  de  Petrui-burg, 
ils  ont  fait  dérailler  un  train  qui  transportait  des 
troupes.  Bref,  partout  on  se  bat,  partout  les  Boers  har- 
cèlent les  Anglais,  et  M.  Van  Boschoeten,  premier  secré- 
taire de  la  légation  du  Transvaal  à  Bruxelles,  revenu 
du  Sud  de  l'Afrique,  dit  qu'il  a  vu  M.  Knïger  et  les 
principaux  membres  du  Gouvernement  transvaaiien, 
(jui  continuent  à  avoir  pbine  confiance  dans  l'avenir; 
l'esprit  des  Boers  est  excellent  et  personne  n'est  dé- 
couragé. 

On  lit  dans  la  Gazette  de  T Allemagne  du  Nord  : 

La  Commission  spécia'e  composée  de  membres  allemands 
et  anglais,  instituée  pour  fixer  les  indemnités  dues  en  riiison 
de  fa  saisie  de  navires  allemands,  a  voté  à  l'unanimité  les 
indemnités  suivantes  qu'ont  acceptées  les  Gouvernements 
d'Allemagne  et  d'Angleterre  :  .  « 

A  la  Compagnie  des  vapeuns  de  l'Est  arricain  allemand  il  a 
été  attribué,  pour  l'arrêt  des  paquebots  impériaux  Reichsrath, 
Général  Herzog  :  vingt  mille  livres  sterling,  plus  une  somme 


supplémentaire  de  5.000  liv.  st.  pour  dédommagement  aux 
parties  intéressées  dans  le  déci largement. 

Il  a  été,  en  outre,  alloué  'i.737  liv.  st.  d'indemnité 
pour  la  capture  de  la  barque  allemande  Hans  Wagner, 
et  526 liv.  st.  pour  l'arrêt  de  la  barque  allemande  Marie. 


Les  Nouveaux  Clieiuius  de  fer  au  Sud  de  l'Afriiiue 


Des  avis  de  Johannesburg  parvenus  ces  jours  der- 
niers annoncent  que  les  auiontés  militaires  aoglaisfs 
procèdent  en  ce  moment  à  l'établissement  d'une  seconde 
ligne  de  chemins  de  fer  devant  relier  toutes  les  mines 
du  Transvaal,  et  ce  en  vue  de  faciliter  la  four  iiture  du 
charbon  et  autres  matières  lourdes;  plus  de  10.000 
indigènes  sont  employés  à  ce  travail.  Une  autre  ligne 
est  également  en  construction  entre  Vereeniging,  sta- 
tion frontière  au  sud  du  Transvaal  et  Johannesburg; 
les  travaux  sont  poussés  avec  la  plus  grande  activité. 

Au  sujet  de  ces  chemins  de  fer,  notre  confrère  la 
Revue  S i(d- Africaine  donnait,  dans  son  numéro  du 
2  courant,  les  renseignements  suivants  : 

Notre  dernier  courrier  de  Joliannesburg  nous  apporte  une 
nouvelle  fort  intéressante.  Malgré  les  nécessités  de  la  suene, 
les  autorités  militaires  ni>  perdent  pas  de  vue  les  besoins  de 
l'industrie  aurifère,  et  elles  ont  déjà  commença  la  construction 
do  deux  lignes  de  chemin  de  fer  dont  le  but  est  de  faciliter 
grandement  l'exploitation  des  mines  aussitôt  que  la  pacifi- 
cation du  pays  le  permettra. 

La  première  de  ces  lignes  sera  parallèle  à  celle  qui  dessert 
actuellement  le  Witwatt rsrand,  de  l'Est  à  l'Ouest.  Elle  sera 
construite  à  un  kilomètre  environ  au  Sud  de  cette  ligne,  eu 
passant  sur  les  extrêmes  deep-levels,  et  elle  sera  principa- 
lement destinée  à  amener  aux  mines  les  charbons  des  houil 
lères  de  Springs  et  de  Boksburg,  les  bois  de  charp(\nte,  les 
machines,  et  généralement  toutes  les  marchandises  lourdes. 
Jja  ligne  actuelle  qui,  avant  la  guerre,  ne  pcuivait  sulTire  aux 
besoins,  sera  plus  particulièrement  réservée  aux  voyageurs 
et  au  trafic  de  grande  vitesse. 

I-,a  ligne  Sud  partira  d'abord  d'un  point  voisin  de  l'embran- 
chement d'Elandsfontein,  et  un  peu  plus  tard  elle  sera  pro- 
longée jusqu'à  Springs,  à  l'Est;  à  l'Ouest,  elle  passera  sur  la 
ferme  Kooaepoort,  sur  une  partie  de  la  Frencix  RandL  et  de 
X'à.  Lancaster ,  pour  aboutir  aux  mines  de  Randfontein .  Les 
travaux  de  construction  sont  effectués  aciuellenient  dans  la 
section  comprise  approximativement  entre  la  Crown  Deep  et 
la  Rand  Central  Ore  Réduction. 

Quant  à  la  seconde  ligne  de  chemin  de  fer,  dont  les  tra- 
vaux sont  également  commencés,  elle  part  du  Vaal  River 
pour  aboutir  à  .lohannesburg  en  se  raccordant  à  la  ligne  du 
Rand,  à  l'ouest  de  la  ville,  en  un  point  voisin  de  la  Consoli- 
dated Main  Reef.  Environ  lO.tJOO  Cafres  sont  actuellement 
employés  aux  terrassements.  Le  but  de  cette  ligne  est  de  pa- 
rer à  la  dilTicullé  qui  pourrait  surgir  après  la  guerre,  dans 
le  cas  où  la  Netherlands  Railway  Company  s'opposerait  à 
ce  que  les  autorités  anglaises  fissent  usage  de  son  réseau  et 
soulèverait  une  question  d'arbitrage  à  propos  du  rachat  prévu 
par  son  contrat.  Nous  croyons  savoir  que  dans  la  colonie 
d'Orange  également,  la  ligne  du  Natal,  qui  s'arrête  en  ce 
moment-ci  à  Bethléem,  va  être  immédiatement  poursuivie 
pour  se  raccorder  avec  la  ligne  principale,  aux  environs  de 
Kroonstad.  De  cette  manière,  l'Angleterre  sera  maîtresse  de 
tout  le  système  ferré  du  Natal,  de  l'Orange  et  de  la  colonie 
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du  Cap,  et  elle  aura  une  voie  de  pénétration  du  Vaal  River 
jusqu'à  Johannesburg,  par  la  nouvelle  ligne  dont  nous  venons 
de  parler.  On  pourra  donc  se  passer  entièrement,  momenta- 
nément, de  la  Nettierlands  Railway  et,  par  conséquent, 
amener  très  rapidement  celte  Compagnie  à  composition. 

Ces  meyurcs,  ajoute  notre  confrère,  entreprises 
presque  sous  le  feu  de  l'ennemi,  donnent  une  idée  de  ce 
que  l'on  pout  attendre  de  l'Admiaistration  anglaise 
jjour  le  développement  du  pays,  aussitôt  que  la  guerre 
sera  terminée. 

Disons  encore  que  le  colonel  Girouard,  directeur  des 
clierains  de  fer,  a  proposé  que  les  diverses  Compagnies 
minières  se  cotisent  pour  verser  500.000  livres  sterling, 
à  l'effet  de  se  procurer  le  matériel  nécessaire  au  nou- 
veau chemin  de  fer.  Les  Compagnies  qui  ont  adopté 
cette  proposition  ont  l'intention  de  commander  immé- 
diatement 300  wagons  et  15  locomotives  qui  seront 
livrés  en  juin.  La  question  du  matériel  roulant  est,  en 
effet,  des  plus  importantes,  surtout  si  les  Boers  ve- 
naient à  détruire  les  8.000  wagons  et  les  200  locomo- 
tives actuellemeat  à  Seiali.  Pour  les  remplacer,  il  fau- 
drait dix  huit  mois,  et  il  serait  impossible,  pendant  ce 
temps  de  travailler  aux  mines,  car  on  manquerait  de 
charbon.  Or,  le  liand  consomme  ordinairement  115.000 
tonnes  par  mois.  • 


La  Sitflàtioii  ki  Mines  an  WitwatersranS 


Nous  avons  déjà,  à  plusieurs  reprises,  publié  divers 
renseignements  sur  l'état  dans  lequel  se  trouvaient 
actuellement  la  plupart  des  mines  du  Witwatersrand. 
Nous  croyons  devoir,  aujourd'hui,  comme  complément 
aux  notes  fournies  précédemment,  publier  les  résumés 
des  rapports  des  directeurs  ou  des  ingénieurs  envoyés 
sur  le  Rand  par  les  divers  groupes  sud-africains. 

D'après  les  communications  adressées  à  la  Robinson 
Gokl  par  le  Secrétaire  de  la  Compagnie  qui  réside  en 
ce  moment  au  Cap,  le  Directeur  général  a,  vers  la  iin 
du  mois  de  juillet  dernier,  inspecté  la  mine,  la  pro- 
priété et  le  matériel,  et  il  déclare  qu'à  son  avis  l'exploi- 
tation pourrait  être  reprise  dans  la  première  quinzaine 
qui  suivrait  le  retour  de  tout  le  i)ersonnel  à  .Johan- 
nesburg. 

M.  H.  S.  Stark,  directeur  de  la  Croicn  lleef,  a  visité 
Johannesburg  également  en  juillet,  et  il  fait  savoir  que 
les  puits  de  la  mine  peuvent  être,  d'une  façon  générale, 
considérés  comme  étant  en  bon  état  ;  il  en  est  de  même 
de  la  machinerie  et  du  matériel.  De  légères  réparations 
seront  cependant  n<^cessaires  ;  d'autre  part,  un  certain 
nombre  de  machines  perforatrices  et  de  tours  ont  été 
emportés  sur  d'autres  propriétés,  mais  on  espère  qu'on 
pourra  les  recouvrer  plus  tard.  l'ne  certaine  quantité 
d'approvisionnements  a  été  requise  par  les  fonction- 
naires du  (Gouvernement  qui,  dans  la  plupart  des  cas, 
ont  donné  des  reçus.  Les  bâtiments  et  les  maisons 
n'ont  souffert  aucun  dommage  et  l'on  n'a  que  très  peu 
pillé  ce  (]ui  avait  été  laissé  par  les  employés  de  la  Com- 
pagnie. Dans  la  mine,  on  n'a  pas  fait  d'abatage,  les 
fonctionnaires  du  Gouvernement  s'étant  contentés  de 
broyer  la  roche  qui  se  trouvait  dans  les  chantiers  ou  à 
la  surface 

La  valeur  totale  de  l'or  provenant  de  toutes  sources 
pendant  l'exploitation  de  la  mine  par  le  Gouvernement, 
s'élève  à  57.878  liv.  st.  19  sli.  8  d.  Sur  ce  chiffre,  les 
autorités  ont  réclamé  28.939  liv.  st.  9  sh.  10  d.,  soit 
50  0/0  comme  taxe  de  guerre  spéciale.  Les  frais 
d'exploitation,  qui  ont  atteint  12.153  liv.  st.  7  sh.  1  d., 
devront  être  déduits  du  solde  restant. 

De  son  côté,  M.  C.  Thomson,  ingénieur  de  MM.  S.  Neu- 
mann  and  0°,  a  adressé  de  Cape-Town,  à  la  date  du 
7  août,  le  rapport  suivant  sur  les  mines  qui  sont  con- 
trôlées par  cette  importante  maison  : 

<t  A  mon  arrivée  à  Johannesburg,  le  13  juillet  dernier,  j'ai 
trouvé  que  toutes  nos  mines  productrices  avaieat  repris  les 
opérations  relatives  à  l'épuisement  des  eaux.  Aucune  de  vos 
propriétés  n'â  souffert  de  dommage  causé  par  la  malveillance  ; 


mais,  après  avoir  examiné  avec  soin  les  chaudières  et  le 
matériel,  je  suis  arrivé  à  la  conclusion  qu'il  était  préférable 
de  démonter  toute  la  machinerie  pour  la  remettre  en  état  de 
fonctionner.  J'ai  confié  la  surveillance  des  propriétés  à  trois 
ingénieurs  compétents  qui  devront  s'assurer  que  les  machi- 
nes qui  servent  à  l'épuisement  des  eaux  sont  bien  entretenues, 
et  que  les  autres  sont  démontées  et  remontées  avec  soin. 
Parmi  les  postulants,  j'ai  choisi  M.  Hooper  pour  la  Treusuvy 
et  la  Wolhuter,  M.  Bayne,  qui  a  été  pendant  les  trois  der- 
nières années  ingénieur  de  la  Robinson  Deep,  pour  la  Con- 
solidated Main  Reef  et  la  Vogelstruis  Dtep,  et  M.  Wepfer 
pour  la  Witwatersrand  Deep  et  la  Kiiiglit's  Central. 

«Il  ne  paraît  exister  aucune  raison  plausible  pourcommen- 
cer  actuellement  a  assécher  les  puits  de  vos  propriétés  deep- 
levels,  mais  il  faut  certainement  continuer  à  faire  marcher 
les  pompes  dans  les  mines  d'aflleurement.  Sur  ces  derniè- 
res, le  ■  pompes  ont  donc  déjà  été  remises  en  marche,  et  on 
a  pu  s'assurer  les  services  de  quelques-uns  des  meilleurs  ou- 
vriers, devenus  disponibles  à  la  suite  de  la  fermeture  des 
mines  eu  exploitation  pendant  la  guerre.  Il  éiait  préférable  de 
profiter  de  l'occasion  pour  remettre  le  matériel  en  état  de 
fonctionner,  de  façon  à  pouvoir  profiter  des  circonstances 
favorables  qui  pourront  se  présentL'r  ultérieurement. 

"  Les  dépenses  occasionnées  par  l'assèchement  des  mines 
et  l'entretien  de  la  machinerie  -sont  parfaitement  justifiées, 
même  si  la  guerre  doit  se  prolonger  plus  longtemps  qu'on  ne 
le  croit  ;  pour  la  Main  Reef,  il  était  désirable  d'être  prêt 
à  reprendre,  à  la  première  occasion,  le  fonoage  du  nouveau 
puits  "  Ouest  »  et  à  pousser  activement  le  développement.  Les 
bâtiments  et  les  habitations  des  ouvriers  n'ont  souffert  au- 
cun dommage  ;  seuls,  les  habitations  des  ouvriers  mariés 
l)araissent  avoir  été  assez  maltraitées  :  mais,  ignorant  dans 
quel  état  ils  avaient  été  laissés,  je  ne  puis  évaluer  l'impor- 
tance des  pertes. 

■Wolhuter.  —  Les  pompes  de  la  Meyer  and  Charlton  ayant 
fonctionné  sans  interrujition,  l'eau,  dans  la  partie  de  la  mine 
la  plus  rapprochée  de  l'aflleurcmeut,  n'a  jamais  dépassé  le 
septième  étage;  depuis  que  les  pompes  ont  (té  remises  en 
marche,  on  a  ))u  abaisser  de  80  pieds  le  niveau  de  l'eau  qui, 
le  28  juillet,  était  à  973  pieds  de  la  surface.  Les  chantiers 
d'abatage,  établis  en  dessous  de  ce  niveau,  sont  peu  impor- 
tants, et  il  sera  très  facile  de  les  asi^éclier.  Une  cuve  de 
cyanuration  a  été  remise  en  jtat;  les  autres  ont  été  remplies 
d'eau.  En  même  temps,  le  matériel  de  surface  était  examiné 
piècr  à  pièce,  les  chaudières  étaient  uettoyéiset  essayées,  les 
machines  nettoyées  et  mises  en  mouvement.  Le  seul  accident 
qui  se  soit  produit  dans  la  mine,  est  la  chute  d  une  petite 
quantité  de  roche  dans  le  cinquième  étage.  Dans  la  partie 
deep-level  de  la  mine,  il  y  a  fort  peu  d'eau,  le  niveau  de  1  eau 
étant  à  800  pieds  environ  de  la  surface.  11  est  très  important 
de  commencer  le  développement  de  cette  partie  de  la  mine,  et 
le  peu  d'eau  qui  s'y  trouve  pourra  être  épuisé  plus  tard  en 
quelques  semaines. 

Treasury.  —  La  machine  de  hissagn  avait  besoin  d'être 
répaièe  avant  de  pouvoir  extraire  rapidement  l'eau  au  moyen 
des  bennes.  Cette  difficulté  avait  été  surmontée  avant  mon 
départ  et  l'eau  avait  baissé  d'environ  2  pieds  par  jour;  le 
28  juin,  elle  était  à  942  pieds  de  la  surface,  soit  un  peu  au- 
dessous  du  cinquième  niveau.  Dans  la  section  E>.t  »,  le 
niveau  de  l'eau  n'atteignant  pas  le  fond  du  puits  vertical,  il 
n'a  pas  été  jugé  nécessaire  de  commencer  à  pomper,  mais  des 
ordres  ont  été  donnés  de  préparer  le  matériel  pour  pouvoir 
extraire  l'eau  plus  tard.  Un  charpentier  a  été  chargé  de 
réparer  les  deux  cuves  de  cyanuration  qui  ont  gauchi.  L'eau 
qui  provient  de  la  mine  est  employée  à  remplir  et  à  conserver 
en  bon  état  les  autres  cuves.  Je  suis  descendu  dans  la  mine 
où  j'ai  trouvé  que  les  dommages  causés  par  les  éboulements 
étaient  pou  importants.  Au-dessus  du  troisième  niveau,  quel- 
ques-uns des  anciens  chantiers  se  sont  affaissés  et  ont  obstrué 
les  anciennes  galeries,  mais  le  dommage  n'est  pas  sérieux  et 
n'occasionnera  que  peu  de  frais.  Du  troisième  étage  au  niveau 
actuel  de  l'eaii,  en  dessous  du  cinquième  étage,  les  chantiers 
et  les  galeries  sont  en  parfait  état. 

Consolidated  Main  Reef.  —  Le  5  juillet,  ([uand  les  pom- 
pes ont  été  remises  en  marche  dans  la  section  «Ouest», 
l'eau  était  à  une  profondeur  de  174  pieds,  mesurée  sur  l'in- 
clinaison de  l'ancien  puits  «  Ouest».  Le  'i'i  juillet,  le  niveau 
avait  été  abaissé  de  19  pieds,  au  moyen  d'une  pompe  de  Gor- 
nouailles  et  de  deux  petites  pompes  Cameron  à  vapeur.  Mai.s 
pendant  les  jours  suivants,  on  ne  fit  aucun  progrès,  les 
pompes  à  vapeur  ayant  besoin  de  réparations  et  la  pompe  de 
Cornouailles  fonctionnant  seule.  Le  compresseur  d'air  a  été 
démonté  dans  le  but  de  mettre  en  marche  au  nouveau  puits 
«  Ouest  »  deux  pompes  de  G  pouces  dont  l'une  a  été  fournie 
par  la  maison  Sheriff,  Swingley  and  C»  et  l'autre  a  été  pro- 
mise par  la  Rietfontein  Mines.  Ces  pompes  peuvént  extraire 
de  6.000  à  7.000  gallons  d'eau  par  heure. 

Section  Centrale.  —  Dans  le  puits  central,  l'eau  est  à  une 
profondeur  de  60  pieds,  mesurée  sur  l'inclinaison  du  puits; 
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mais  conimi'  oc  puits  peut  ùtrfl  aesoclié  en  tiois  semainoa, 
il  n'a  pas  (Hé  ju^t^,  nécessaire  de  n>etlre  les  pompe»  en  marclie 
dans  ctttf!  scclioa. 

Section  Est.  —  LVau  se  trouve  à  une  profondeur  de  05 
pied«,  mesurée  par  rinclinaisou  ;  mais,  comme  le  développe- 
ment de  cette  partie  est  très  avancé,  il  ne  semble  pas  néces- 
saire de  l'assécher  dès  maintenant. 

Machinerie  et  Matériel.  —  La  machinerie  exige  simple- 
ment le  démontage  auquel  il  fallait  s'attendre  après  les  longs 
mois  d'inactivité.  La  nouvelh?  machinerie  en  voie  d'i^rection 
ou  sur  le  point  d'être  montée  n'a  pas  été  dérangée.  La  ferme 
du  bâtiment  des  machines  a  gauchi  considérablement  dans 
quelques  parties,  mais,  en  opérant  avec  soin,  on  peut  tout 
remettre  en  place. 

Witwatersrand  Deep.  —  L'eau  est  à  133  pieds  de  la  sur- 
face dans  le  puits  Est.  Lors  de  ma  visite  à  la  mine,  je  n'ai 
pas  pu  constater  exactement  à  quelle  profondeur  elle  se  trou- 
vait dans  le  puits  «  Ouest  »,  parce  qne  l'orifice  en  était  com- 
blé avec  des  cendres  jusqu'à  une  profondeur  de  18  pieds  Des 
instructions  ont  été  données  pour  déboucher  tous  les  puits. 
Le  nombre  des  gardiens  a  été  réduit  dans  cette  mine,  et 
à  la  Knight's  Central  de  quatre  à  un. 

Knight's  Central.  —  L'eau  est  à  60  pieds  de  la  surface 
dans  le  puits  «  Ouest  "  et  à  40  pieds  dans  le  puits  «  Est.  » 

Vogelstruis  Deep.  —  L'eau  est  à  40  pieds  de  la  surface 
dans  le  puits  «Est»,  à  60  pieds  dans  le  puits  Central  et  à  60 
pieds  dans  le  puits  «  Ouest.  » 

Je  n'ai  rien  de  plus  à  signaler  au  sujet  des  deep-levels. 
Les  installations  de  surface  dans  ces  trois  propriétés  sont  en 
bon  ordre,  et  quand  la  machinerie  et  les  chaudières  auront 
été  visitées,  elles  seront  en  aussi  bonne  condition  qu'avant 
la  guerre. 

La  liste  suivante  donne  approximativement  la  valeur  totale 
des  marchandises  réquisitionnées  dans  nos  mines;  en  fait  de 
machines,  elle  ne  comprend  que  deux  petits  tours  qui  ont  été 
pris,  l'un  dans  la  Witwatersrand  Deep  et  l'autre   dans  la 


olhuter  : 

Llv.  st.  sh.  d. 

Witwatersrand  Deep   805  5  11 

Knight's  Central   1.014  15  0 

Treasury   1.028   1  10 

Wolhuter....   2.653  11  0 

Consolidated  Main  Reef   2.710   3  10 

Vogelstruis  Deep   388  8  11 

Main  Reef  Deep   216  17  0 


8.817   3  6 

J'ai  rapporté  une  liste  des  marchandises  nécessaires  à 
chaque  mine  pour  reprendre  les  travaux.  Cette  liste  a  été 
soigneusement  étudiée  avec  quelques-uns  des  directeurs. 

Nous  avons  aussi  sous  les  yeux  la  circulaire  que  la 
Société  Ad.  Goerz  and  C°  vient  d'envoyer  à  ses  action- 
naires pour  leur  donner  communication  des  rapports 
qu'elle  a  leçus  de  son  ingénieur-conseil,  M.  Fox  et  de 
M.  Faull,  qui  avaient  été  autorisés,  par  les  autorités 
militaires  du  Cap,  à  se  rendre  à  Johannesburg  pour 
visiter  les  propriétés  sous  son  contrôle. 

Lancaster.  —  J'ai  visité  votre  propriété  le  17  juillet, 
dit  M.  Fox,  et  j'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rap- 
port suivant  : 

«  Les  chaudières,  la  machinerie  et  tout  l'équipement 
de  surface  sont,  d'une  façon  générale,  en  parfaite  con- 
dition. En  tant  qu'il  s'agit  de  cette  partie  du  matériel, 
le  travail  pourrait  être  repris  à  tout  moment.  Pendant 
la  guerre,  une  petite  machine  auxiliaire,  qui  se  trouvait 
dans  les  ateliers,  a  été  mise  en  marche  dans  le  but  de 
foui-nir  la  for;e  nécessaire  oour  actionner  la  pompe  de 
la  mine  dans  la  section  Battery  Reef.  Dans  le  puits 
Botha,  l'épuisement  de  l'eau  s'est  effectué  au  moyen 
de  bennes.  On  a  eu  beaucoup  de  difticultés  à  trouver 
des  mécaniciens  convenables,  mais  autant  que  possi- 
ble, les  machines  n'ont  pas  cessé  de  marcher  et  l'eau  a 
été  tenue  en  dessous  du  troisième  niveau.  La  quantité 
d'eau,  qui  existe  en  dessous  de  ce  niveau,  est  estimée 
à  13  millions  de  gallons  environ,  ce  qui  représente  deux 
mois  de  fonctionnement  des  pompes  dans  des  condi- 
tions normales.  Les  moteurs  électriques  des  pompes, 
dans  le  puits  Botha  n"  2,  ont  été  hissés  à  la  surface  au 
commencement  de  la  guerre  et  mis  de  côté  pour  servir 
aussitôt  que  les  opérations  d'épuisement  pourront  être 
reprises.  En  ce  moment,  l'approvisionnement  de  char- 
bon commence  à  manquer.  La  quantité  qui  a  été  em- 


magasinée à  la  mine  ne  pourra  suffire  que  jusfiu'à  la 
On  du  mois.  Des  arrangements  ont  été  pris  pour  trans- 
porter du  charbon  de  la  houillère  Syf'cr/'onlein  au 
moyen  d'une  machine  routière.  La  distance  de  la  houil- 
lère à  la  Lancaster  est  d'environ  14  milles.  Les  ([uar- 
tiers  des  eixiployés  et  les  bâtiments  sont  en  i>on  état. 
Au  moment  de  ma  visite,  ils  étaient  jjresque  tous  oc- 
cupés par  les  autorités  militaires.  Les  plaques  du 
moulin  ont  été  fortement  grattées,  et  (piand  le  broyage 
sera  repris,  il  faudra  quelque  temps  pour  les  remettre 
dans  leur  condition  antérieure.  La  i)ropriélé  a  été  bien 
surveillée  pendant  la  guerre.  » 

Rapport  de  M.  Faull.  —  Dans  la  section  «  Battery  » 
l'eau  monte  jusqu'au  quatrième  niveau  et  est  maintenue 
à  cette  hauteur  au  moyen  de  la  pompe  électrique  du  puits 
no  1.  Dans  la  partie  des  deuxième  et  troisième  niveaux 
où  le  tilon  a  été  enlevé,  le  toit  s'est  affai.ssé  en  plusieurs 
places;  mais  comme  il  reste  très  peu  de  roche  payante 
dans  CCS  deux  niveaux,  le  dommage  causé  est  de  peu 
d'importance.  Le  quatrième  niveau  est  intact  et  n'a 
souffert  aucun  dommage.  Pour  enlevt^r  l'eau  dans  cette 
section,  on  propose  de  la  pomper  et  de  l'extraire  en 
même  temps  par  le  puits  no  1  et  par  le  puits  principal 
de  la  Lancaster  West. 

L'eau,  dans  la  section  Botha  Reef,  monte  jusqu'au 
troisième  niveau  et  est  maintenue  à  cette  hauteur  au 
moyen  des  ski{)S  dans  le  puits  no2.  On  estime  qu'il  y  a 
environ  13  millions  de  gallons  dans  la  mine  Botha  et 
qu'il  faudra  environ  deux  mois  pour  les  pomper.  Le 
stock  de  charbon  représente  environ  la  consommation 
d'un  mois;  des  arrangements  se  font  pour  obtenir  de 
nouveaux  approvisionnements  de  la  Sy ferfontein,  qui 
est  située  à  environ  14  milles,  au  sud  de  la  mine.  Vu 
la  dureté  de  la  roche,  on  croit  que  l'inondation  des 
galeries  et  des  chantiers  ne  causera  aucun  dommage. 

Lancaster  Wesl  [Rapport  de  M.  Fox).  —  J'ai  visité 
votre  mine  les  16  et  17  juillet.  Les  chaudières,  machines 
et  équipement  de  surface  sont  en  excellente  condition, 
et  tout  le  iAatériel  paraît  n'avoir  que  très  peu  souffert 
de  l'arrêt  des  opérations.  'Aucune  partie  de  votre  machi- 
nerie n'a  été  mise  en  marche  pendant  la  guerre.  La 
mine  est  reliée  à  la  Lancaster  et  les  opérations  d'épui- 
sement ont  été  effectuées  par  cette  dernière  Compagnie. 
Les  quartiers  des  employés  et  les  bâtiments  sont  en 
bonne  condition.  Le  nouveau  chevalement  du  puits 
Botha  Reef,  qui  était  presque  terminé  au  moment  de  la 
déclaration  de  guerre,  est  en  bon  état.  Les  plaques  du 
moulin  ont  été  sévèrement  traitées  et  auront  besoin 
d'être  remises  en  état.  La  propriété  a  été  l'objet  de 
soins  attentifs  et  les  opérations  pourront  être  reprises 
aussitôt  que  la  mine  sera  asséchée  et  qu'on  pourra  se 
procurer  le  nombre  de  noirs  nécessaire.  Un  certain 
nombre  de  pics  et  des  approvisionnements  ont  été 
réquisitionnés  pendant  la  guerre. 

Rapport  de  M.  Faull.  —  De  même  que  dans  la  Lan- 
caster, l'eau  monte  justju'au  quatrième  niveau  et  est 
maintenue  à  cette  hauteur  au  moyen  de  la  pompe  élec- 
trique du  puits  Lancaster  no  1.  Les  chantiers  au-dessus 
du  quatrième  niveau  n'ont  pas  subi  d'affaissement  qui 
vaille  la  peine  d'être  mentionné,  et  les  travaux  souter- 
rains sont  pratiquement  dans  le  même  état  qu'au  mo- 
ment de  la  suspension.  L'exploitation  pourra  être 
reprise  aussitôt  que  la  guerre  sera  terminée  et  qu'on 
pourra  obtenir  de  la  main-d'icuvre  indigène. 

Princess  Estate  (Rapport  de  M.  Fox) .  —  J'ai  visité  votre 
mine  le  18  juillet.  Les  chaudières,  la  machinerie  et  le  maté- 
I  riel  sont,  en  général,  dans  un  état  satisfaisant.  Ou  a  profité 
de  l'arrêt  pour  remettre  des  tubes  à  une  partie  des  chaudiè- 
res etpTur  efl'ectuer  quelques  légers  clian-<ements  et  répara- 
tions. Les  pompes  électriques  ont  été  maintenues  en  marche 
et  la  mine  est  absolument  sèche.  Les  habitations  des  em- 
plovés  et  les  bâtiments  sont  en  bon  état  et  ne  paraissent 
avoir  souffert  aucun  dommage. 

Rapport  de  M.  Faull.  —  Il  n'y  a  pas  d'eau  dans  la  mine  : 
les  galeries  et  les  chantiers  sont  intacts  et  en  bon  ordre.  La 
provision  decliarbon  est  suffisante  pour  actionner  les  pompes 
jusqu'à  la  fin  d'août.  Des  arrangements  vont  être  pris  pour 
faire  venir  du  charbon  de  la  houillère  de  Syfcrfontein.  Le 
moulin  est  en  bon  état  et  les  cuves  de  cyanuration  ont  été 
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tenues  pleines  d'eau.  Je  suis  d'avis  qu"ava;)t  de  remellre  la 
batterie  en  marche,  il  faudra  procéder  à  des  travaux  de  dé- 
veloppement pendant  trois  ou  quatre  mois.  On  placerait  ainsi 
la  mine  dans  une  excellente  situation  et  on  s'assurerait  ainsi 
des  rendements  réguliers. 

La  General  Mining  and  Finance  Corporation  a 
reçu  de  M.  (t. -A.  Denny,  son  ini^énieur-conseil,  qui  a 
tout  récemment  visité  le  Rand,  un  long  rapport  sur 
i9S  différentes  mines. 

Ce  rapport,  nous  le  résumons  ainsi  : 

A  la  New  Goch,  les  opérations  minières  pourront 
être  reprises  aussitôt  que  la  Compagnie  disposera  dos 
ouvriers  et  du  matériel  nécessaires,  et  après  un  délai 
indispensable  pour  organiser  le  travail.  La  Meyer 
and  Oharlton  sera  en  état  de  marcher  dans  le^  vingt- 
quatre  lieure^,  aussitôt  que  Ton  aura  les  ouvriers  et  les 
matériaux  nécessaires^.  A  la  Cinfierella  Deep,  le  tra- 
vail pourrait  être  repris  imm^^diateiucnt.  Eotio,  la 
mine  et  la  machinerie  de  la  Van  Ryn  n'ont  pas  été 
affectées  par  l'arrêt  des  opérations. 

Roodepoort  United  Main  Rief.  —  La  machinerie 
et  la  mine  sont  dans  un  excellent  état  et  dans  une  si- 
tuation permettant  la  reprise  des  travaux  à  n'importe 
quel  moment. 

Aurora  West.  —  Cette  mine  peut  être  mise  à  sec  en 
six  semaines. 

Violet.  —  Cette  mine  se  trouve  dans  les  mêmes  con- 
ditions qu'avant  1^  guerre. 

L'excellente  condition  de  toutes  les  mines  peut  être 
considérée  comme  très  satisl'aisante. 

M.  Denny  ajouto  que  A.  Epier  et  L.  Elkan,  les 
représentants  à  .lohannesi)  irg,  ])i  ndant  la  guerre,  de 
la  General  ^i?iing  and  Finance  Corporation.  Limited, 
et  M.  E.  Boucher,  un  des  directeurs  de  la  Meyer  and 
CharUon,  sont  les  vériUibles  créateurs  du  corps  spécird 
de  police  qui  a  r^ndu  de  si  graod-i  services  sous  le 
régime  boer.  Avant  l'occupation  de  .Iohanne,-])urg  par 
les  Anglais,  ils  aidèrent  puissamment  à  la  découverte 
d'un  complot  ayant  pour  objet  la  destruction  générale 
des  mines,  et  c'est  surtout  grâce  à  leurs  efforts  que  cette 
tentative  a  échoué. 

Du  rapport  de  la  Lnnglaagte  Fslate,  il  ressort  que  le 
matériel  et  la  machinerie  ont  été  trouvés  en  assez  bon 
état,  mais  que  certaines  parties  auront  besoin  d'être 
réparées  ou  remplacées.  Les  pilons  sont  en  bon  ordre, 
mais  il  faudra  les  démonter  pour  les  visiter.  Toutes  les 
plaques  et  le=i  tables  des  true-vannors  ont  été  traitées 
par  certains  individus  qui  avaient  été  autorisés  pur  le 
(louvernement  à  employer  tous  les  moyens  pour  se 
procuivr  le  plus  d'or  possible.  Les  plaques  n'ont  pas 
été  abîmées,  mais  elles  se  trouvent  exactement  dans  le 
même  élat  que  des  plaques  neuves,  au  moment  des 
premières  opérations  d'un  moulin.  Les  trois  cuves  de 
cyanuration  ont  été  retrouvées  presque  pleines  de 
solution,  mais  le  zinc  des  boites  d'extraction  a  été 
enlevé  par  le  Gouvernement.  L'usine  des  scories  con- 
tenait la  production  de  sept  mois  environ  qui  n'a  pas 
été  touchée.  Les  bacs  jiour  le  traitement  des  tailings  et 
des  concentrés  sont  intacts.  Par  contre,  tout  a  été 
détrait  ou  enlevé  dans  le  bureau  des  essais.  La  mine 
a  été  trouvée  en  bon  état,  le  Directeur  de  la  Robinson 
South  A/'rirnn  Banliing  Company  ayant  obtenu  l'auto- 
risation de  faire  marcher  les  jioiupei.  L'eau  s'est  élevée, 
dans  le  puits  principal,  au-dessus  de  la  station  du 
onzième  nivea'i,  et  si  le  charlion  ne  fait  pas  défaut,  les 
travaux  dans  la  mine  n'auront  souffert  aucun  dom- 
mage. Dans  le  puits  «  Marcus  <>,  l'eau,  après  être 
montée  au  huitième  niveau,  retombe  dans  le  puits 
Robinson.  On  l'extrait  de  là  par  le  ]iuits  principal  qui 
est  relié  au  })uits  «  Robinson  »  par  le  neuvième  niveau. 
Il  en  résulte  qu'il  n'y  aura  à  pomper  que  l'eau  qui  se 
trouve  entre  le  huitième  et  le  neuvième  niveau  dans  le 
puits  «  Marcus  »  et  entre  le  neuvième  et  douzième 
niveau  d.ms  le  puits  principal,  ce  qui  peut  être  fait  en 
pou  de  temps.  Toutes  les  fournitures  de  la  mine,  telles 
<(ue  chandelles,  fusées,  liuiles,  etc.,  ont  été  prises.  A 


l'exceiition  du  Paarl  Central  Dam,  les  réservoirs  n'ont 
pas  été  trouvés  aussi  pleins  qu'on  s'y  attendait  après 
les  grosses  pluies  qui  sont  tombées  dans  le  Rand. 

A  la  Block  B  JLanglaagte,  les  représentants  ont 
visité  d'abord  la  maison  du  Directeur  et  constaté  que 
les  parquets  avaient  été  enlevés  pour  voir  s'il  y  avait 
des  armes  cachées.  Dans  les  ateliers,  il  manque  seule- 
ment un  tour,  qui  a  été  emporté  à  la  fonderie  «  Beg- 
bie  »  et  dont  on  pourra  sans  doute  rentrer  en  posses- 
sion. Tous  les  approvisionnements  en  magasin  ont  été 
pris.  Dans  le  moulin,  les  plaques  ont  été  passées  au 
feu  et  aux  acides,  mais  elles  ne  sont  pas  détériorées  et 
pourront  resservir.  D'une  f^çon  générale,  les  machines, 
les  cuves  de  cyanuration,  et  le  matériel  des  tailings  sont 
intactes  ;  dans  l'usine  des  tailings,  il  a  été  pris  ii40  sacs 
pleins  de  scories.  Dans  la  min",  l'eau  est  montée  jus- 
qu'à 14  pieds  au  dessous  du  5e  niveau  du  puits  «  ouest  » 
et  n'a  pu  causer,  par  conséquent,  beaucoup  de  dom- 
mage. 

A  la  Langlaagte  Star,  le  dommage  causé  est  pour 
ainsi  dire  nul;  le  matériel  et  la  machinerie  sont  abso- 
lument intacts.  Les  plaques  ont  été  grattées  puis  remi- 
ses soigneusement  en  place  ;  il  en  a  été  de  même  des 
frue-vanners.  Dans  la  mine,  l'eau  est  montée  jusqu'à 
125  pieds  delà  surface  mai<  n'a  pu  causer  grand  dom- 
mage, vu  la  dureté  de  la  roche. 

Enlin,  la  RandfoQtein  publie,  sur  la  situation  de  ses 
filiales,  des  renseignements  dont  voici  des  extraits: 

Le  matériel  et  la  machinerie  de  la  Porgès  Rand- 
font&in  n'nnt  pas  été  touchés  et  s-ont  absolument  in- 
tacts. Dans  la  mine,  l'eau  est  montée  jusqu'à  88  j)ieds 
de  la  surface.  Mais  la  pompe  est  en  bon  ordre  et,  avec 
trois  bennes  fonctionnant  bien,  l'eau  pourra  être  enle- 
vée en  peu  do  temps,  aussitôt,  toutefois,  qu'il  sera  pos- 
sible d'obtenir  du  charbon  et  que  les  autorités  mili- 
taires permettront  de  faire  marcher  les  pompes.  La 
batterie  est  dans  le  même  état  qu'en  octobre  ;  les  pla- 
ques ont  éti'  grattées,  mais  laissées  par  terre  dans 
l'usine.  Les  réservoirs  sont  pleins  d'eau. 

A  la  Soulh  RandfoDtein,  les  machines  et  le  maté- 
riel sont  en  bon  état.  Les  jilaqucs  du  moulin  ont  été 
ôtées  et  grattées,  mais  laissées  sur  place.  Elles  ne  sont 
pas  abîmées.  Dans  la  mine,  l'eau  s'est  élevée  jusqu'à 
70  pieds  de  la  surface.  On  s'est  introduit,  ])ar  le  toit, 
dans  les  bureaux  :  maison  n'a  pu  forcer  les  caisses 
dans  lesquelles  les  livres  de  la  Compagnie  ont  été  re- 
trouvés en  bon  état. 

A  la  North  Ra^dfontein.  on  n'a  touché  à  rien  et  tout 
se  trouve  dans  le  même  état  qu'à  l'arrêt  des  travaux. 
L'eau  a  monté  dans  la  mine  jusqu'à  GO  pieds  de  la  sur- 
face. 

A  la  Robinson  Randfonteio,  les  p'aques  du  moulin 
ont  été  ôtées  et  grattées,  mais  laissées  dans  l'usine. 
A  part  cela,  tout  le  matériel  et  les  machines  sont  en 
bon  état.  On  est  bien  entré  dans  les  bureaux,  mais  les 
caisses  n'ont  pas  pu  être  forcées.  Dans  la  mine,  l'eau 
est  à  50  pieds  de  la  surface. 

Dans  le  Block  A,  la  Mynpacht  et  la  Ferguson,  tout 
se  trouve  à  peu  près  dans  le  même  état  que  lors  de 
l'arrêt  des  travaux, 

LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  occidentale. 

—  Les  exportations  d'or  de  l'Australie  occidentale, 
ainsi  que  le  métal  jaune  remis  à  la  ^Monnaie  de  Perth 
pendant  le  mois  d'août  dernier,  ont  atteint  le  montant 
de  131.485  onces,  représentant  une  valeur  de  499.645  li- 
vres sterling. 


Le  Marché  des  Valeurs  Australiennes.  —  Ce 

marché,  dit  l'Australian  Mail,  est  plein  de  surprises. 
C'est  ainsi  que  dans  ces  derniers  temps,  et  alors  que 
tous  les  autres  compartiments  du  Stock-Exchange 
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étaient  tlchiisst's  avec  des  cours  faillies,  les  titres  des 
mines  d'or  australiennes  ont  l'ait  preuve  d'une  séi  ieuse 
activité  et  se  sont  parfaitement  maintenues.  On  peut 
en  ju^er  par  le  tal)leau  ci-dessou?,  ((iii  met  en  rcj^ard 
les  cours  de  cotnpensation  des  deux  liquidations 
d'août,  ainsi  (|ue  les  cours  les  plus  hauts  et  les  plus 
bas  pratiqués  depuis  le  commencement  de  l'année: 

Cours  de  compens.       Cours  en  lOGO 


du  du  plus  plus 

Compagnies  10  août  27  août      haut  bas 

Associated  Gold  M..     ;5  1/lG  3  1/4  G  15/16  2  11/16 

—       North.  151.     2  1/4        2  7/lG  2  5/8  15/16 

Brownhill  Extendod     2  2  1/4  3  7/8  2  3/8 

liurbanlv's  Birthday     1  3/8       1  3/8  1  13/lG  7/8 

Gosmopolitaii   23s. Od.  23s.  3d.  23s. 6d.  10s.  Od. 

Gr<rsus  Soulh   1  1/8       1  1/8  1  1/2  1  1/8 

East  Murchis^on....     11/2       1  9/lG  2  3/8  11/8 

Golden  Horaeslioc. .  117/8  12  1/4  15  10  7/8 

Golden  Liidc   2  5/lG      2  3/8  3  1  3/4 

GreatBoulderM.R.     13/8       1  3'8  13/4  11/16 

Great  Bouldcr  Pars..  117/16  117/8  12  3/4  9  1/2 

Greal  Bould.T  Prop.  32s.  6 d.  32s.  9d.  37s.  Od.  30s.  Od. 

Groat  Bouldor  South     2  3/16  2  3/16  3.  1  7/8 

Great  Fingall  Cous...     3  1/4  5  5  1  2  1 

Hannan's  BrownhUl     8  7/16  8  3/8  H  1/8  7  i/2 

Ivauhu'   9  13/16  10  1/2  15  8  3/8 

Kalgurli   6  6  9  9/16  4  15/16 

Lake  View   11  18/16  13  13/16  13  1/2  9  7/16 

London  and  Globe..  18s.  6d.  19s.  3d.  20s.  Od.  14s.  (id. 

Lond.andW.A.Exp.     1  3/8        1  5/8  1  13/16  1  1/4 

Peak  Hill  Goldlield.     4  1/8  4  1/4  5  1/4  4 

Sons  of  Gwalia   4  3/8  4  13/16  6  1/8  4 

South  Kalgurli   4  1-2       4  1/2  6  1/4  3  3/4 

West  Austral.  Gold.     2  3/16      2  3/Î6  2  13/16  1  7/8 


Ainsi  que  l'on  peut  s'en  rendre  compte,  nombre  de 
cours,  au  27  août,  sont  en  avance,  et  quelquefois  en 
avance  importante,  sur  ceux  au  10  août.  Natu'"ellement, 
on  est  encore  loin  des  plus  hauts  cours  pratiqué.^  de- 
puis le  commencement  de  l'année,  mais  on  est  en  forte 
reprise  sur  les  plus  bas. 


La  Produit'on  d'or  dans  l'Australie  Occidentale. 

—  Les  statistiques  oflicielles  relatives  à  la  production 
d'or  de  l'Australie  Occidentale  pendant  la  première 
moitié  de  l'année  en  cours  et  pendant  la  période  écoulée 
depuis  le  commencement  de  l'année  1886  jusqu'à  la  fin 
du  mois  de  juin  dernier,  viennent  de  parvenir  à  Lon- 
dres. La  production,  y  comprises  les  exportations,  a 
atteint,  pendant  le  premier  semestre  de  1900,  le  mon- 
tant de  758.304  onces,  représentant  une  valeur  de 
2.881.557  liv.  st.  Pour  pouvoir  établir  nue  comparai- 
son, voici  les  résultats  obtenus  pendant  les  sept  années 
précédentes  : 


N'ali'ur 

Années 

Onces 

en  iiv.  st. 

110.890 

421.385 

1894  

207.131 

787.098 

231. 5!2 

879.748 

1896  

2^1.265 

1.06S.808 

1897  

674.993 

2. 564. 976 

1898  

1.050.183 

3.990.697 

1.G43.876 

6.24(5.731 

19U0  (6  mois)  

758.^04 

2.881.557 

Le  tableau  ci- dessus  fait  ressortir  l'avance  conti- 
nuelle prise  parla  production  de  l'Australie  occidentale 
jusqa'a  la  Un  de  l'année  dernière.  Par  contre,  il  appa- 
raît, à  première  vue,  que  les  résultats  du  jiremier 
semestre  de  1903  sont  au-dessous  de  la  moyenne  des 
ëix  mois  jirécédents.  Il  faut,  toutetVns,  prendre  en 
considération  <[ne  c'est  surtout  pendant  la  seconde 
moitié  de  1899,  et  notamment  pendant  les  mois  de 
septembre  et  d'octobre,  que  les  plus  beaux  rendements 
furent  accusés,  et  que  la  production  du  premier  semestre 
de  1900  dépasse  de  près  de  50.000  onces  celle  de  la 
période  correspondante  de  l'année  iirécédente.  (l'est 
pourquoi,  tout  bien  considéré,  il  y  a  encore  chance 
pour  que  l'année  IttOO  batte  le  record  de  la  production. 

L«î  Financial  Neios  fait  observer,  au  sujet  des  statis- 


titiues  publiées,  ([ii'il  y  a  quelques  inténtssaiita  détails 
il  relever.  C'est  ainsi  que  l'IIast  Coolgardic  (dans  le 
district  de  Kalgoorlie,  qui  comprend  la  Ldhcvieic, 
Vlvanhœ,  la  Great  Bouldcr  Proprielary  et  quelques 
autres  grandes  proiiriétés)  vient  facilement  au  |)reraicr 
rang  avec  une  production  représentant  une  valeur  totale 
de  8.10'(.825  liv.  st.  poni'  la  période  éconh'o  entre  le 
lei'  mai  1896  et  le  30  juin  dernier.  iJans  ce  chiffre,  on 
ne  comprend  pas  les  rendements  de  189i,  do  1895  et 
des  quatre  premiers  mois  de  18-i6,  ((ui  figuraient  dans 
ceux  de  Coolgardie.  L'importance  iirise  par  l'KastCool- 
gardie  ressort  encore  davantage  lorsqu'on  constate  que 
la  production  totale  des  dix-neuf  champs  d"or  austra- 
lasiens  représente  jusqu'au  milieu  de  l'année  en  cours 
une  valeur  de  19.3G0.9'i4  liv.  st.  Coolgardie  même  se 
trouve  consiiiérablement  en  arrière,  bien  que  prenant 
la  seconde  place  comme  production.  Ce  champ  d'or  a 
donné,  en  effet,  depuis  1894,  2.789.106  liv.  st.  seulement. 
Quand  aux  champs  d'or  de  Murchison,  ils  viennent  au 
troisième  rang  avec  un  chiffre  total  de  rendements 
obtenus  de}iuis  1891  et  repiésentant  une  valeur  de 
2.118.721  liv.  st.  Ajoutons  que  ces  chitTres,  qui  com- 
prennent la  production  de  plusieurs  années,  ont  été  de 
beaucoup  dépassés  par  la  production  d'une  année 
seulement  de  l'East  Coolgardie  qui  a  donné,  en  1899, 
pour  3  millions  509.747  liv.  st.  d'or. 


NoteH  iniaièreH  d'AiiHiraiie 

Oreat  Boulder  Proprielary .  Le  Directeur  télégraphie  que 
la  "W est ■  Australio.n  Bank  a  expédié,  pour  le  compte  de  cette 
Compagnie,  9.376  onces  d'or  d'une  valeur  de  37.050  liv.  st. 
Ce  chargement  se  trouve  à  boi'd  de  1'  «  India  »  qui  a  appa- 
reillé le  20  aoiît  courant. 

May  Queen  Hauraki.  Un  cablogranime  de  Tliames  (Nou- 
velle Zélande)  annonce  qu'un  l)royage  de  516  tonnes  de  minerai 
a  produit  3U0  onces  d'or  d'une  valeur  de  861  liv.  st. 

Burbank.s  Birthday  Gift.  Le  cablogramme  suivant  a  été 
transmis  par  le  Directeur  de  la  mine  :  «  Nouvelle  batterie  de 
30  pilons  :  avons  mis  en  marche  les  dix  premiers  pilons,  qui 
fonctionnent  bien.  Au  niveau  de  300  pietls,  nous  avons  ren- 
contré dans  la  galerie  sud  partant  du  puits  «  B  »  un  filon 
d'una  épaisseur  de  3  pieds;  le  minerai  conliont  2  onces  à  la 
tonne,  l.c  puits  «  C  »  atteint  maintenant  une  profondeur  de 
c6i  pieds.  » 

Mouit  Usher.  Le  Directeur  câble  de  Rockliamplon  que  la 
nouvelle  batterie  a  été  mise  en  marche  et  que  tout  fonctionne 
d'une  façon  satisfaisante. 

Great  BouMer  Persévérance.  Le  Directeur  télégraphie  que 
les  premiers  résidus  provenant  de  l'usine  pour  le  traitement 
du  ndnerai  sulfuré  ont  donné,  à  l'essai,  18  grains  sur  une 
once  10  dvvts  par  tonne  de  minerai,  ce  qui  correspond  à  une 
extraction  de  97  1/2  0/0. 

Golden  Link  Consolidated.  Le  Directeur  télégraphie  que 
le  filon  a  éié  recoupé  à  10  pieds  de  la  limite  occidentale,  au 
niveau  de  800  pieds  à  1.050  pieds  au  sud  du  puits  principal. 
L'épaisseur  du  filon  est  de  4  pieds.  La  teneur  moyenne  est 
de  4  dwls  par  tonne  de  2.240  livres.  Il  existe  aussi  une  petite 
veine  de  3  ponces  d'épaisseur  à  75  pieds  de  la  limite  occiden- 
tale ;  le  mit.erai  contient  1  once  2  dwts  par  tonne.  Un  troi- 
sième filon  se  trouve  à  191  pieds  île  la  limite  occidentale;  il  a 
une  épaisseur  de  2  pieds  et  contient  1  once  5  dwts  par  tonne. 

Brilliant  Gold  Minmg  (C  )mpany  Limited).  Le  siège  de 
Londres  de  la  BriUiant  Gold  Mining  Company,  Limited  a 
reçu  un  cablogramme  annonçant  la  mise  en  paiement,  h 
partir  du  8  septembre,  d'un  dividende  de  3  pence  par  action. 

BriUiant  Central.  Les  Directeurs  télégraphient  de  Charters 
Towers  qu'un  broyage  de  425  tonnes  de  quartz  a  produit 
5b5  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative  de  1.930  liv.  st. 

Olen  Rock  {Premier  Mine,  Nouvelle-Zélande).  Dépêche 
du  Directeur,  datée  du  27  août  :  «  11  a  été  broyé  135  tonnes, 
qui  ont  produit  121  onces  d'or.  » 

Norman  Proprielary.  Le  secrétaire  de  la  Compagnie 
vient  d'adresser  la  circulaire  suivante:  «J'ai  rei'u  l'ordre  du 
Conseil  d'administration  do  vous  informer  que  l'achat  des 
baux  Golconda,  dans  la  colonie  de  Victoria,  est  maintenant 
chose  faite.  Tout  le  nouveau  matériel  commandé  est  mainte- 
nant arrivé  sur  la  propriété,  et  il  est  vraisemblablement  en 
place  à  l'heure  actuelle.  M.  Daniel  Mac  Laren,  qui  a  éii- 
nommé  directeur  de  la  mine,  est  arrivé  dans  la  colonie  le 
7  août  pour  prendre  la  direction  de  la  propriété.  » 

Golden  Horse-Shoe  Estâtes.  Les  chèques  pour  le  second 
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dividende  intérimaire  de  1900  de  5  shillings  par  action  (moins 
ineome-tax)  et  payable  le  30  septembre,  ont  été  expédiés  à 
tous  les  actionnaires. 

Brilliant  Block.  Dépêche  de  la  Direction  à  Charters  To- 
wers  :  «  Nous  avons  broyé  271  tonnes  de  quartz  qui  ont  pro- 
duit 138  onces  d"or.  La  valeur  de  l'or  brut  obtenu  par  la  cya- 
nuration  pendant  le  mois  s'élève  à  810  livres  sterling.  » 

Monnt  Morgan  Gold  Mining.  Un  dividende  de  29.166  li- 
Tres  sterling  18  sh.  4  d.,  soit  7  pence  par  action,  déclaré 
pour  le  mois  d'août,  a  été  mis  en  paiement  le  l"  courant. 

Westralia  Mourit  Morgan.  Les  Directeurs  de  cette  Com- 
pagnie ont  commandé  à  MM.  Fraser  and  Ghalmers,  Limited, 
une  nouvelle  batterie  de  30  pilons  pesant  chacun  1.250  livres. 
La  batterie  actuelle  de  la  Gompagiiie  n'est  que  de  20  pilons, 
mais,  par  suite  de  la  susdite  commande,  la  puissance  de 
broyage  de  la  mine  atteindra,  dans  quelques  mois,  f)0  pilons. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Mines  durant  la  Guerre.  —  Le  correspondant 
du  Soulh  Africa,  de  Londres,  lui  adresse  une  lettre 
datée  du  6  août  de  laquelle  nous  extrayons  ce  qui  suit  : 

Lorsque,  dans  la  soirée  du  14  octobre  1899,  la  nou- 
velle arriva,  ù  Johannesburg,  que  la  guerre  était  dé- 
clarée, tout  le  monde  croyait  qu'il  suffirait  de  peu  de 
mois  pour  que  le  drapeau  anglais  flottât  à  Pretoria, 
pour  que  le  président  Kniger  fût  fait  prisonnier  et 
déporté  dans  un  pays  où  il  aurait  alors  toute  faculté 
d'agir  à  sagnise,  et  pour  que  les  mines  n'eussent  plus  à 
souffrir  des  impôts  écrasants  qu'elles  supportaient  ni 
d-îs  monopoles  qui  avaient,  jusqu'alors,  tant  pesé  sur 
elles.  Mais  les  semaines  succédèrent  aux  semaine.";,  et 
les  mois  aux  mois  ;  néanmoins,  personne  ne  doutait 
du  succès  final,  et  chacun  attendait  patiemment  l'arri- 
vée des  troupes  anglaises  et  le  commencement  d'une 
ère  nouvelle  pour  le  pays  et  pour  tous  ceux  qui  avaient 
non  seulement  dépensé  leur  argent,  mais  encore  con- 
sacré les  plus  belles  années  de  leur  vie  au  développement 
du  pays  le  plus  riche  du  monde  au  point  de  vue  minier. 
Or,  pour  ceux  qui  s'intéressent  au  Sud  de  l'Afrique,  il 
n'est  peut-être  pas  sans  intérêt  d'apprendre,  de  l'un  de 
ceux  qui  sont  restés  sur  les  lieux  jus([u'à  l'arrivée  des 
troupes  britanniques,  ce  qui  s'est  passé  sur  le  Rand 
depuis  le  commencement  des  hostilités. 

A  la  date  du  15  octobre,  c'est-à-dire  au  lendemain  de 
la  déclaration  officielle  de  la  guerre,  la  loi  martiale  fut 
proclamée  et  on  apprit  que  le  Gouvernement  avait  dé- 
cidé de  s'emparer  des  mines  les  plus  riches  en  vue  de 
les  exploiter  au  profit  de  l'Etat.  Il  s'agissait  alors  de 
30  mines,  mais  on  ne  prit  que  les  dix  plus  riches,  notam- 
ment la  Rubinson,  la  Langlaagle  Deep,  la  Rose  D^ep, 
la  Ferreira,\a  t'erreifa  Deep,  la  Wemmer,  la  Village 
Main  Reef,  la  Pioneer  et  la  Bonanza.  Plusieurs  de  ces 
mines  furent  exploitées  par  des  ouvriers  des  Compagnies 
mêmes,  qui  avaient  obtenu  un  permis  de  séjour.  Leur 
exploitation  eut  lieu  sous  la  surveillance  du  Gouverne- 
ment, alors  que  les  autres  étaient  travaillées  directe- 
ment par  le  Gouvernement  avec,  comme  Directeurs,  les 
Ingénieurs  miniers  de  l'Etat,  assistés  d'un  haut  person- 
nel complètement  nouveau.  Dans  cette  dernière  caté- 
gorie on  trouve  la  Robinson,  qui  était  dirigée  par 
M.  H.  Munnik,  l'ing'mieur  minier  en  chef  de  l'Etat  ; 
la  iîonan^a,  qui  était  sous  la  direction  de  M  F.  G. 
Osterlot,  la  Ferreira  Deep,  la  Langlaagle  Deep  et  la 
Rose  Deep. 

Les  représentants  du  Gouvernement  n'eurent  pas  une 
tâche  aussi  facile  qu'ils  se  l'étaient  imaginé,  attendu 
<[ue  l'eau  provenant  des  mines  non  exploitées  et  sur 
lesquelles  les  pompes  d'épuisement  ne  fonctionnaient 
plus,  envahissait  les  mines  en  travail.  Aussi  vers  la  fin 
du  mois,  des  autorisations  spéciales  pour  le  pompige 
furent-elles  données  aux  Compagnies  dont  les  action- 
naires étaient,  principalement,  français  et  allemands,  et 
une  proclamation  fut  même  adressée  aux  représen- 
tants des  Compagnies  non  exploitées,  proclamation  qui 


leur  ordonnait  d'asséchér  leurs  mines  et  de  congédier 
tous  leurs  ouvriers  blancs  et  de  couleur  avant  le  1"  dé- 
cembre, si  elles  ne  voulaient  pas  encourir  les  peines 
les  plus  sévères. 

Après  s'être  assuré  les  moyens  d'obtenir  tout  l'or  qui 
lui  serait  nécessaire  pour  permettre  à  la  Monnaie  de 
Pretoria  de  frapper  toute  la  monnaie  transvaalienne 
dont  il  pourrait  avoir  besoin,  le  Gouvernement  trans- 
vaalien  prêta  son  attention  aux  grandes  fonderies  et 
aux  grands  ateliers  de  machines  du  Rand,  et  prit  pos- 
session des  établissements  de  MM.  Thomas  Beglie 
and  C°  et  de  MM.  Wright,  Boag  and  C",  qui  lui  furent 
de  la  plus  grande- utilité  pour  ses  opérations  militaires, 
car  on  y  fabriqua,  outre  les  canons  et  les  affûts,  des 
fusils  et  des  obus. 

Au  début  de  janvier  1900,  le  Gouvernement  fit  mine 
de  constituer  un  Comité  pour  représenter  les  intérêts 
des  actionnaires  continentaux  dans  les  mines  en  exploi- 
tation, et  le  9  du  même  mois,  un  Conseil  de  direction 
fut  nommé  dans  le  but  de  contrôler  les  mines  produc- 
trices. A  la  fin  de  janvier,  et  pour  des  raisons  qu'il  est 
impossible  de  définir,  le  paiement  de  la  taxe  de  guerre 
de  1896  fut  suspendu,  mais  un  décret  imposa  d'une 
taxe  de  guerre  tous  les  terrains  et  toutes  les  propriétés 
à  raison  de  :  2  liv.  st,  par  100  morgco  (environ  85  ares  1, 
de  5  livres  sur  chaque  «  erf  »  ou  sur  chaque  portion  de 
«  erf  »  dépassant  la  moitié  d'un  «  erf  »,  et  de  50  shil- 
ling sur  chaque  portion  de  »  erf»  moindre  de  la  moitié. 

Les  seules  propriétés  exemptes  de  cette  tuxe  furent 
celles  apparténaut  aux  burghers  qui  étaient  allés  re- 
joindre l'armée  transvaalienne.  Mais  ce  décret  était  à 
peine  lancé,  que  la  proclamation  de  sir  Alfred  Milner 
apparut,  proclamation  dans  laquelle  il  était  dit  que  le 
Gouvernement  de  Sa  Majesté  ne  reconnaîtrait  comme 
licite  aucune  confiscation,  aucun  transfert  de  pro- 
priété, aussi  bien  dans  le  Tran^vaal  que  dans  l'Etat 
Libre  d'Orange,  ni  aucune  des  charges  imposées  par 
les  (Gouvernements  des  deux  Républiques  après  le 

10  octobre  1899. 

Jusqu'au  commencement  de  mai,  rien  de  particulier 
ne  survint.  A  ce  moment,  le  président  Kniger,  par  voie 
de  proclamation,  ordonna  l'expulsion  du  Transvaal  de 
tous  les  sujets  britanniquas,  et  un  grand  nombre  de 
ces  derniers  furent  dirigés  sur  Delagoa-Bay.  .\  la  date 
du  17  mai,  nouvelle  et  importante  proclamation  décla- 
rant le  cours  forcé  des  billets  de  la  Banque  de  In  Ré- 
publique Sud- Africaine,  et  au  lieu  de  payer  en  or, 
comme  auparavant,  le  Gouvernement,  à  partir  de  ce 
jour,  ne  paya  plus  qu'en  billets.  Pourquoi  une  telle 
mesure?  dit  le  correspondant  du  South  Africa.  Car 

11  était  aussi  faux  de  prétendre  que  la  Monnaie  de  Pre- 
toria ne  pouvait  plus  frapper  suffisamment,  que  dédire 
qu'il  y  avait  manque  de  métal  jaune.  Ce  n'était  un  fait 
ignoré  de  personne,  en  effet,  que  le  Gouvernement 
transvaalien  avait  suffisamment  d'or  pour  répondre  à 
tous  les  besoins;  mais  il  était  évident  qu'en  prévision 
des  événements  futurs,  le  président  Kriiger  préparait 
sa  fuite,  et  qu'il  s'attachait  à  garder  à  sa  disposition 
tout  l'or  possible. 

Malgré  la  guerre,  on  continua  à  desservir  le  gaz, 
l'eau  et  la  lumière  électrique  dans  Johannesburg.  Tou- 
tefois, les  Compagnies  étaient  dans  l'impossibilité 
d'encaisser  les  redevances  de  ceux  qui  habitaient  en- 
core la  cité.  Et  quand  la  nouvelle  parvint  que  les  forces 
boers  avaient  été  défaites  dans  l'Etat  Libre  d'Orange 
et  que  lord  Roberts  avait  commencé  sa  marche  sur 
Johannesburg  et  Pretoria,  l'impression  ressentie  fut 
considérable,  bien  que  les  burghers  prétendissent  que 
les  Anglais  seraient  dans  la  nécessité  de  reculer  et 
qu'ils  allaient  éprouver  un  grand  revers.  Quant  aux 
mines,  leur  situation  resta  sans  changement  jusqu'à 
l'arrivée  des  troupes  britanniques  et  jusqu'à  ce  que  la 
loi  martiale  du  Transvaal  fût  remplacée  par  la  loi  an- 
glaise. «  Je  quittai  Johannesburg,  ajoute  le  correspon- 
dant du  South  Africa,  au  moment  même  où  l'exploi- 
tation des  mines  prit  fin;  les  opérations  d'assèchement 
se  poursuivaient  encore,  A  l'heure  actuelle  plusieurs 
des  directeurs  de  Compagnies  et  les  i-eprésentants  des 
principaux  groupes  miniers  sont  déjà  retournés  à  leur 
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poste  et  prennent  des  mesures  en  vue  de  la  reprise  des 
travaux.  Certainement,  il  faudra  quelque  temps  pour 
dénumtor  et  remonter  les  machines  et  pour  s'occui)er 
des  travaux  à  la  surface.  D'autre  part,  comme  les  clie- 
mins  de  Ter  sont  encore  et  resteront  jus([u'à  la  conclu- 
sion (le  la  pnix  entre  les  mains  des  autorités  militaires, 
ce  n'est  guère  avant  deux  ou  trois  mois  que  les  mines 
reprendront  leur  piace  dans  la  production  d'or  du 
monde.  Quoi  qu'il  en  soit,  il  faut  bien  dire  que  la 
police  spéciale  qui  a  été  créée  et  payée  par  les  groupes 
miniprs  et  par  les  propriétés  du  lîand  pour  épargner 
aux  mines  des  dégâts  prémédités,  a  rempli  son  devoir 
de  la  façon  la  plus  satisfaisante. 


Toujours  la  Main-d'œuvre  chinoise.  —  L'inten- 
tion de  la  Churlered  Coinpany  d'introduire  de  la  main- 
d'œuvre  chinoise  en  Uhodesia  a  rencontré,  dit  YAfi  ican 
Rcview,  une  oppo»it  on  très  vive  dans  tout  le  pays.  On 
est  presque  en  présence  d'une  panique.  En  tout  cas,  la 
population  blanche  est  très  surexcitée.  Des  meetings 
ont  été  tenus  à  Bulawayo  et  à  Salisbury  pour  protester 
contre  le  pro  jet  ;  de  longues  lettres  ont  été  écrites  à  la 
presse  locale,  et  des  milliers  de  circulaires  ont  été  ré- 
pandues dans  la  région  afin  d'inviter  les  habitants  à  la 
résistance.  Enfin  les, esprits  sont  complètement  absor- 
bés par  ce  sujet,  et  dans  les  journaux  du  pays,  on  ne 
discute  plus  autre  chose.  Un  Comité  contre  l'immigra- 
tion chinoise  a  été  constitué  à  Bulawayo,  et  il  a  obtenu 
de  la  Chambi  e  des  Mines,  qui  avait  approuvé  le  projet 
de  la  Charlered  C",  la  garantie  que  la  Chambre  ne 
prendrait  sur  ce  point  aucune  initiative  nouvelle  avant 
la  réunion  du  Conseil  législatif  qui  aura  lieu  en  mars 
prochain. 

Dans  l'intervalle,  les  ennemis  du  projet  ont  présenté 
des  observations  au  Gouvernement.  Il  y  a,  disent-ils, 
300.000  indigènes  robustes  en  Uhodesia.  et  si  chacun 
de  ces  indigènes  travaillait  pendant  deux  mois,  l'on 
disposerait  régulièrement  de  30.000  à  33.000  indigènes, 
chiffre  amplement  sufiisant.  Malheureusement  on  n'in- 
dique pas  le  moyen  d'assurer  pendant  deux  mois  le 
travail  des  indigènes.  Quoi  qu'il  en  soit,  l'opposition  à 
l'immigra  ion  semble  craindre  que  dès  que  les  Chinois 
auront  mis  le  pied  dans  la  Rhodesia  ils  se  répandront, 
comme  la  peste  bubonique,  dans  tout  le  sud  de  l'Afrique, 
empêchant  et  bs  noirs  et  les  blancs  de  gagner  leur  vie. 
On  prétend  môme,  en  Rhodesia,  que  là  où  travaillent 
-jO  blancs  et  l.OUO  t.;afres,  un  an  après  l'arrivée  des 
Asiatiques  on  n'emploiera  plus  que  10  blancs  et  plus 
de  noirs  du  tout.  Tout  le  commerce  passerait  donc 
entre  les  mains  des  Chinois,  quoique  la  Charlered 
puisse  faire.  En  admettant  même  qu'elle  défende  aux 
Chinois  d'exercer  un  commerce  quelconque,  pourrait- 
elle  les  empêcher  de  se  fournir  de  tout  ce  dont  ils  au- 
raient besoin  par  l'entremise  des  bureaux  qui  auraient 
favorisé  leur  Immigration  '! 

On  invoque  aussi  des  raisons  morales  et  sanitaires  ; 
mais,  fait  observer  notre  confrère  anglais,  on  peut  se 
demander  si  la  population  blanche  souffrira  réellement, 
à  condition  que  le  Gouvernement  prenne  promptement 
les  mesures  restrictives  nécessaires.  Plus  de  mines  se- 
ront en  exploitation,  plus  les  hommes  blancs  trouve- 
ront de  l'ouvrage,  plus  les  affaires  s'élargiront  et  plus 
l'argent  circulera. 

Il  est  certain  que  la  question  chinoise  divise  le  ca- 
pital et  le  travail.  Les  ouvriers  blancs  craignent,  avec 
l'arrivée  des  Chinois,  qui  sont  autrement  intelligents 
que  les  Cafres,  de  se  voir  éloignés  des  mines  ;  mais, 
d'un  autre  côté,  les  propriétaires  de  mines,  désirent 
voir  :  la  fin  des  embarras  contre  lesquels  ils  ont  à  lutter 
du  fait  du  manque  de  main-d'œuvre,  le  développement 
des  opérations  minières  et,  enfin,  des  augmentations 
de  dividendes. 

Les  Chemins  de  fer  de  la  Rhodesia.  —  On  avait 
prétendu,  dans  ces  derniers  temps,  que  le  Gouverne- 
ment belge  avait  permis  au  Chemin  de  fer  du  Cap  au 
Caire,  de  traverser  le  territoire  du  Congo  belge  au  sud. 
Le  correspondant  belge  du  Daily  Chronicle  dément 


cette  nouvelle.  Les  bruits  répandus,  dit-il,  pour  un 
remaniement  dans  la  route  fixée  primitivement  au 
(Chemin  de  fer  de  Rulawayo  au  lac  Tanganyka  [)araiK- 
senl  dénués  de  fondement,  et  on  est  en  droit  de  croire 
que  la  ligne  traversera  la  contrée  dans  laquelle  le  tracé 
a  déjà  été,  du  reste,  établi. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Les  Dividendes  Sud-Africains.  —  Ci-dessous  les  di- 
videndes déclarés  par  les  etitrrprihes  Sud-Africaines  depuis 
le  commencement  de  l'année  ; 


Compagnies  % 

African  Bankg  Cor.  5 

Angle  French  Expl.  20 

BotolphMgandEx.  10 

—  .  10 

Cappe  Copper   12}i 

Consol.  Mines  Sel..  20 

Exploration   12)^ 

d"         (Bonus  1  2C 

Goerz   10 

London  and  Orange 

F.  S.  Expier.  ...  5 

Namaqua  Copper. .  30 

New  African   15 

Rand  Central  Elect.  7% 

Uhodesia  Goldfields  10 

—  (Bonus;  2)C 
Robinson  Bank  . . . 
United  Af rie.  Synd.  1.5" 


Dates 

do 
décla- 
ration 


Total 
payé 


Total  déclaré  pen- 
dant les  12  mois 
qui  ont  fini  aux 
dates  ci-dessous 


19  juin.  81  Sept.  1899  5  % 
12  avril   142>^    Dec.   1899  20 


22  févr. 
13  juil. 
24  mai . 
30  juin. 
15  mar" 
15  mai  ° 
12  avril 


20  mai. 
22  juin. 
31  juil. 
18  juin. 
18  juin. 

21  mar" 


45 
292j^ 
50 

50 


Déc.  1899  20 
Nov.  18a9  45 
Juin   30  20 


Déc. 

Déc. 


1899  15 
1899  10 


IHG^    Déc.   1819  40 
212>4    Déc.  1899  60 
21^1    Déc.   189J  7 


35 


Déc.  1899   12  }i 


26%    Sept.  1899  5 
11  juin.   268      Mai    1900  15 


La  iVelherlands  Railway  Company.  —  Dans  notre 
«  Revue  de  la  Presse  Anglaise  »,  nous  avons  publié,  il  y  a 
huit  jours,  un  état  des  chemins  de  fer  du  Transvaal  et  de 
l'Orange.  Cet  état  était  extrait  d'un  rapport  du  Colonial 
Otîice  anglais.  Ce  rapport,  rapproché  des  travaux  d'une  Com- 
mission spéciale  qui  s'est  tenue  à  Johannesburg  et  a  tra- 
vaillé à  élucider  le  rôle  joué  par  la  Netherlands  Railwai/ 
dans  la  guerre  sud-africaine,  donne  à  penser  qu'il  serait 
question  de  confisquer  purement  et  simplement  le  réseau  et 
le  matériel  de  celte  Compagnie,  qui  aurait  fait  plus  que  de 
remplir  les  obligations  contractées  par  elle  envers  le  Gouver- 
nement sud-africain  et  serait  la  principale  cause  de  la  pro- 
longation des  hostilités. 

La  Netherlands  Railway  aurait,  d'après  l'enquête,  abaissé 
ses  tarifs  à  des  taux  dérisoires  pour  le  transport  des  troupes 
boers  ;  elle  aurait  enrôlé  la  plus  grande  partie  de  son  per- 
sonnel dans  les  commandos,  converti  ses  usinfs  en  manu- 
factures d'armes  et  de  munitions  de  guerre,  transporté  des 
troupes  jusque  sur  le  territoire  de  Natal  en  violant  la  fron- 
tière et  cela  sans  y  être  contrainte  par  la  force.  On  prétend 
que  le  Gouvernement  britannique  aurait  l'intention  de  con- 
fisquer cette  Compagnie  et  de  dédommager  ses  actionnaires 
européens.  Si  le  Gouvernement  britannique  a  l'intention  de 
respecter  les  intérêts  des  Européens,  il  ne  saurait  être  ques- 
tion de  confiscation,  mais  de  rachat,  puisque  la  grande  ma- 
jorité des  actionnaires  de  la  Compagnie  sont  en  Europe. 

Revïie  HeMoiaialre  in  MarcM  Jes  Mines  l'Or 

DE  I^ONDRES 

Londres,  le  G  septenihie  1900 

La  tendance  générale  du  marché  est  assez  favo- 
rable :  le  public  paraît  croire,  à  tort  ou  à  raison,  que  la 
guerre  touche  à  sa  fin,  et  les  demandes  deviennent  plus 
nombreuses. 

Elles  n'ont  pas  encore  pris,  bien  entendu,  une  impor- 
tance très  grande,  mais  il  existe  un  courant  d'achat- ,  et 
c'est  tout  ce  que  l'on  peut  demander  de  plus  favorable 
pom'  l'instant. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Charlered  passe  de  3  3/16  à  3  3/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  25/32,  au  lieu  d& 
7  9/16. 

La  Transvaal  Goldfields  reste  à  2  ./.. 
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***  District  du  Witwatersrand.  —  L'Easl  Hand 
passe  de  7  7/16  à 7  J^3/32.  L'Angelo  se  tient  à  7 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  reste  à 
3  1/8,  au  lieu  de  'à  1/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  11/16,  au  lieu  de 

5  5/8. 

La  Princess  Eslate  se  retrouve  à  1  3,  8. 

La  Langlaayte  Eslate  passe  de  3  1/2  à  3  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  0  9/16,  au  lieu  de  6  7/16. 

La  Jubilee  reste  à  6  1/4,  au  lieu  de  6  1/8;  la  Jum- 
pers  est  à  5  3/16,  au  lieu  de  5  1/8. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  7/16  après  103/16. 

La  Croicn  Reef  se  tient  à  1.5  3/4,  au  lieu  de  15  1/2. 

La  Randfontein  est  à  3  7/32,  après  3  1/8.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8  au  lieu  de  2  9/16. 

La  Robinson  est  à  9  1/2,  après  9  3/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  13/16,  au  lieu  de 

6  15/16;  la  Lancaster  à  2  1/8,  au  lieu  de  2  3/4. 
La  New  Heriol  reste  à  6  3/4,  sans  changement. 

La  Bonanza  clôture  à  4  ./.,  comme  la  semaine 
dernière;  la  Wolhuter  est  à  4  11/16  aa  lieu  de  4  1/2. 

La  Henry  Nourse  reste  à  8  7/8  ;  la  Fer^eira,  à 
•21  1/4,  au  lieu  de  21  1/2. 

La  Wernmer  reste  à  12. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  7/8,  au  lieu  de  8  5/8. 
La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 
La  Van  Ryn  reste  à  3  7/16,  au  lieu  de  3  5/16. 

***  Compagnies  de  deep  levels .  —  La  Croicn  Deep 
reste  à  11  3/4  au  lieu  de  11  1/2. 

La  Rand  Mines  est  à  40  15/16,  au  lieu  de  40  l/'i. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  11  / 16,  au  lieu  de  4  5/8;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  1/4;  la  Robinson 
Deep  est  à  4  7/8,  au  lieu  de  4  3/4. 
'  La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La.  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  'i  ./.,  au  lieu 
•de  3  15/16;  la  Jumpers  Deep  à  4  7/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  5/16,  sans  changement;  la  Rhodesia 
Gold/ields  reste  à  2  3/16,  au  lieu  de  2  1/8. 

La  Dunraven  reste  à  1  3/16,  comme  la  semaine 
dernière;  la  Geelong  à  2  6/8,  au  lieu  de  2  7/8. 

La  Seluhioc  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  5/16. 

La  Globe  and  Phœnix  reste  à  5  1/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  l/'i,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  3/8,  sans  changement. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  1/16, 
comme  la  semaine  dernière. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  12  1/2. 


Londres,  6  septembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Rfivae  HeMoiaiaire  iii  Marclié  Jes  Mines  l'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  6  septembre  1900. 

Pendant  plusieurs  séances,  la  tendance  sur  les  valeurs 
sud-afiicaines  a  été  très  bonne  et  les  affaires  ont  été 
actives.  On  s'est  ensuite  un  peu  calmé,  mais  la  cote 
n'en  reste  pas  moins  en  avance.  D'après  certains  jour- 
naux anglais,  il  faudrait  entrevoir  sous  peu  la  ûn 
de  la  gu^rre.  La  plus  grande  partie  des  troupes 
alïectéea  au  service  des  transports  dans  1  Orange  ont 
été  licenciées  et,  en  outre,  la  yeomanry  impériale  qui 
servait  dans  cette  colonie  est  revenue  à  Gape-Town  où 


elle  va  toucher  sa  dernière  solde.  Nalurellenient,  il 
convient  d'accueillir  ces  appréciations  avec  la  plus 
extrême  réserve,  et  si  le  marché  su  l-africain  est  si  bien 
disposé  dès  maintenant,  c'est  surtout  grâce  aux  avis 
favorables  qui  p;irvieiinent  sur  la  situation  des  mines. 
A  ce  sujet,  nous  nous  reportons  à  l'article  (jue  nous 
publions  plus  haut  et  qui  contient  les  rapports  reçus 
i'éce)nnient  par  les  graudes  Maisons  sud  africaines. 

La  liquidation  de  fia  août  s'est  passée  d'une  manière 
très  satisfuisanle.  Les  positions  à  la  hausse  en  spécu- 
lation n'existaient  pour  ainsi  dire  pas,  aussi  les  capi- 
taux ont-ils  pu  s'obtenir  à  bon  marche. 

Voici,  comme  d'ordinaire,  la  cote  des  reports  qui  ont 
été  pratiqués  : 

Chartered,  30  et  50  centimes  ;  Buffelsdoorn  Estate, 
7  centimes  1/2;  Champ  d'Or,  20  centimes;  Charter- 
land  Goldfields,  10  centimes  ;  Consolidated  Gold- 
fields,  95  centimes  etl  fr.  15;  Consolidated  Main  Reef, 
22  centimes  1/2  ;  De  Beers,  3  fr.  25  et  3  fr.  50;  Durban 
Roodepoort  Deep,  50  centimes  ;  Kast  Rand,  85  cen- 
times et  1  fr.  15  ;  Ferreira,  2  fr.  75  et  3  fr.  25  ;  French 
Rand,  25  et  30  centimes  ;  Geduld  Froprielary,  60 
centimes  ;  Geldenhuis  Deep,  1  fr.  <;5  et  1  fr.  50;  Gel- 
denhicis  Estate,  75  centimes  et  1  fr.  ;  Goch  (Neic), 
30  centimes  ;  actions  Goerz  et  Cie,  27  centimes  i/2  ; 
Kleinfontein,  30  centimes  ;  Lancaster,  30  et  35  centi- 
mes ;  Langlaagte  Estâtes,  45  centimes  ;  May  Consoli- 
dated, 55  centimes  ;  Mossatnédès,  lU  et  15  centimes  ; 
Mozambique,  30  centimes  ;  Oceann,  25  et  30  centimes  : 
A'ezoPrî'mrose, 50  et  60  centimes  ;  Randfontein, Estâtes, 
35  et  50  centimes;  Rand  Mines,  5  fr.  50  et  6  fr.;  Ro- 
binson Gold,  1  fr.  et  1  fr.  50;  Robinson  Deep,  60  et 
65  centimes  ;  Robinson  Randfontein,  15  et  25  cen- 
times ;  Sheba,  15  et  20  centimes  ;  Simmer  and  Jack, 
55  et  90  centimes  ;  Transvaal  Consolidated  Land,  35 
et  50  centimes  ;  l'ransvaal  Goldfields,  20  et  25  cen- 
times ;  Village  Main  Reef,  75  centimes  et  1  fr.  25  ; 
Wernmer,  1  fr.  25  et  1  fr.  75;  Western  Kleinfon- 
tein, 10  centimes  ;  Zambèze,  15  centimes. 

La  Chartered,  qui  cotait  80  fr.  25.  s'échange  à  84 
francs  55  ;  Rand  Mines,  en  avance  de  24  fr.  à  1.U39  fr.; 
Consolidated  Gol fie Ids,  196  fr.,  contre  191;  East  Rand, 
gagnant  6  fr.  à  194  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  que  nous  laissions  à  20  fr., 
finit  à  21  fr.  75;  French  Rand,  52  fr.  75,  contre  52; 
Ferreira,  563  fr.,  en  avance  de  13  fr.  50. 

La  Geduld,  qui  clôturait  à  122  fr.,  s'inscrit  à  126  fr., 
cours  demandé;  Geldenhuis  Deep,  261  fr.  50;  Gelden- 
huis Estate,  173  fr.  .50,  en  bénéfice  de  5  fr.  50;  Neic 
Kleinfontein,  66  fr.  ,50;  Neio  Pinmrose,  à  103  fr.,  sans 
changement  et  délaissée. 

Langlaagte  Estâtes,  9i  fr.  Le  rapport  intérimaire 
qui  vieot  d'être  publié  sur  la  situation  actuel  e  de  la  mine 
dit,  d'une  façon  générale,  que  tout  le  matériel  est  en  b^n 
ordre,  que  les  différentes  parties  manquant  au  maté- 
riel ou  abimées  ont  été  remplacées,  et  que  toutest  prêt 
pour  reprendre  l'exploitation  dès  que  la  main-d'œuvre 
sera  devenue  facile. 

La  May  Consolidated  clôture  à  115  fr.  50,  contre 
113  fr.  ;  Mossamédès,  21  fr.  50,  contre  •<;0  fr.  25;  Oceana, 
50  fr.,  gagnant  2  fr.  25;  Mozambique,  51  fr.,  re- 
cherchée. 

La  Randfontein  Estâtes  re^te  à  80  fr.  ;  Robinson 
Deep,  123  fr.,  contre  120  fr.;  Robinson  Gold,  237  fr., 
contre  234  fr. 

La  New  Steyn  Estate  finit  à  63  fr.  ;  Simmer  and 
Jac/r,  164  fr.,  contre  161  fr.  50  ;  Transvaal  Consoli- 
dated Land,  82  fr.  50,  en  avance  de  4  f r.  ;  Transvaal 
Goldfields,  47  fr.  25  ;  Village  Main  Reef,  221  fr.,  en 
avance  de  7  fr.  ;  Wernmer,  307  fr.,  contre  304  fr. 

La  De  Beers  s'inscrit  à  722  fr.  50,  en  bénéfice,  pour 
la  semaine,  de  20  fr.  C'est  Londres  qui  achète  cette  va- 
leur. On  dit  couramment  que  cette  Compagnie  décla- 
rera, le  15  courant,  un  acompte  de  dividende  de  10 
shillings. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Slmarl 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Beaucoup  de  dépêches  cette  semaine  sur  la  marche 
en  avant  ordonnée  par  le  géné^ali^sillle  anglais.  Le 
général  BuUer  s'avance  vers  Ly'Ienburg.  Il  est  en 
contact  à  S^iitzkop  avec  le  général  Bo  ha,  et  un  impor- 
tant engagement  a  eu  lieu,  engagement  qui  a  été  toute- 
fois gêné  par  un  épais  brouillard. 

D'un  autre  côté,  le  général  French  marche  sur  Bar- 
berton  ;  le  général  Hildyard  se  retranche  à  Wakker- 
stroem  près  de  la  frontière  au  Natal,  et  les  généraux 
Clery  et  Cléments  ont  fréijuemment  des  escarmouches 
avec  les  Boers  ;  enûn,  le  général  Methuen,  qui  a  quitté 
Mafekiug  et  qui  se  dirigé  sur  Mulopo,  a  mis  en  fuite 
une  troupe  ennemie  qui  voulait  lui  barrer  le  passage. 
Il  lui  a  pris  .iî  fourgons,  deux  appareils  héliogia- 
phiques,  quelques  chevaux  et  40  UUO  cartouches,  un 
continue  donc  a  se  battre  un  peu  partout,  mais  les 
Anglais  semblent  déployer  une  grande  activité. 

Il  semble  bien  vrai  maintenant  que  lord  Roberts  va 
quitter  le  Sud  de  l'Airique  prochaineni'^nt.  Il  retourne- 
rait en  Angleterre  succi^der  à  lord  Wolspley  comme 
généialissime  de  l'armée  anglaise.  C'est  le  général 
Bulier  qui  le  remplacerait  c  imme  commandant  -n  chef 
au  Sud  de  l'Afrique.  Ce  fait  est  favorablement  int-r- 
prêté  par  la  presse  anglaise  qui  considère  la  guene 
comme  touchant  décidément  à  sa  fin.  Par  contre,  on 
mande  de  La  Haye  au  St-indard  que  d'après  M.  Bœs- 
choten ,  sous  secrétaire  d'Etat  du  Transvaal,  qui  re- 
vient de  ce  pays,  M.  Krûger  est  toujours  peisuadé  que 
la  guerre  ûnira  he  'reusement  pour  lui.  Tout  ce  qu'on 
raconte  sur  ses  déplacements,  n'aurait  pas  le  moindre 
fondement.  Il  est  dans  une  place  absolument  secrète, 
et  n'a  près  de  lui  que  dt^ux  dames  ;  il  vit  dans  deux 
petites  chambres  ;  le  Président  porte  non  seulement  sa 
barbe,  mais  aussi  la  moustache,  car  il  a  juré  de  ne  pas 
se  raser  jusqu'à  son  retour  à  Pietoria.  Naturellement, 
en  regard  de  cette  déclaration,  nous  devons  parler  des 
dépêches  arrivées  hier  jeudi  mentionnant  :  que  le  pré- 
sident Krûger  est  à  Lourenço  Marquez,  et  qu'il  va 
s'embarquer  le  28  de  ce  mois  pour  l'Europe,  avec  tout 
son  état-majur,  sur  le  paquebot  allemand  Herzog,  ddioa 
le  but  de  faire  une  démarche  suprême  pour  obtenir 
l'intervention  des  puissances  européennes  en  faveur 
des  deux  Républiques.  Le  président  Steijn  reste  au 
Transvaal,  et  c'est  M.  Schalk  Burger  qui  est  chargé  de 
remplacer  le  président  Krûger  d  nt  l'absence  durerait 
six  mois. 

Sir  A.  Milner  a  lancé  ces  jours  derniers  une  procla- 
mation dans  laquelle  il  déclare  q  le  toute  concession 
accordée  par  la  République  sud-africaine  sera  respectée 
selon  sa  valeur. 

Le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  se  réserve  le  droit 
de  modifier  ou  de  refuser  de  reconaaître  toute  conces- 
sion que  la  République  pourrait  ne  pas  avoir  eu  le 


droit  d'accorder,  d'après  les  conventions  passées  enti* 
elle  et  l'Angleterre,  ou  bien  qu'elle  aurai  acco'd^e  san 
avoir  l'autorité  nécessaire  à  cet  effet  et  co  ntrairement 
à  la  loi,  ou  bien  encore  qu'elle  aurait  accordée  à  des 
conditions  qui  n'auraient  pas  été  remplies  ou  qui  se- 
raient pr^j'idicidbles  aux  intérêts  du  public. 

Les  GommisHaires  désignés  pour  poursuivre  cette 
enquête  annoncent  qu'ils  vont  la  commencer  sur  toutes 
les  conce-sions  donnant  un  monopole  de  manufacture 
ou  d'importation,  sur  toutes  les  concessims  accordées 
à  des  banques,  et  sur  toutes  les  concessions  de  chemins 
de  fer,  de  tramways,  d  eau  et  d'éclairage.  La  première 
séance  de  la  Commission  se  tien  ira  le  1er  octobre. 
Toute  communication  à  ce  sujet  doit  êire  adres  ée  au 
secrétaire  de  la  Commission  des  concessions  du  Trans- 
vaal, Library  buildings,  Cape  Toion. 

Au  sujet  de  cette  proclamation,  la  Gazette  de  Co- 
logne publie  un  communiqué  officieux  disant  que  cette 
façon  de  procéder  n  est  point  en  rapport  avec  les  prin- 
cipes observés  jusqu'ici  par  les  Etats  conqu^-ranls  dans 
les  pays  conqui:*.  La  Gazette  de  Cologne  se  refuse 
absolument  à  croire  que  le  Gouvernement  anglnis  ait 
pu  un  seul  moment  songer  à  léser  les  intérêts  des  por- 
teurs étrangers  de  valeurs  transvanliennes  par  une 
confiscation  plus  ou  moins  détournée.  Dans  les  cercles 
financiers  de  Berlin,  on  est  convaincu  que  lo-d  Salis- 
bury,  pour  éviter  des  complications  avec  les  Gouver- 
nements de  i  Europe,  s'empressera  d'annuler  la  déci- 
sion prise  par  le  haut  commissaire  du  Cap. 

Nous  venons  d'entrer  dans  le  douzième  mois  de  la 
guerre.  A  cette  occasion,  le  Morning  Leader  du  11  cou- 
rant rfrtrace  les  résultats  de  la  guerre  jusqu'à  l'heure 
actuelle.  Après  avoir  rappelé  les  déclarations  anté- 
rieures de  sir  Chamberlain  et  de  lord  Salisbury,  il 
reproduit  le  tabl  au  officiel  des  pertes  anglaises  jus- 
qu'au 5  septembi'e  dernier: 


Tués  sur  le  champ  de  bataille  

Morts  de  leurs  tlessures  

Morts  en  captivité  

Morts  accidentelles  

Morts  de  maladie  

Prisonniers  et  disparus  

Invalides  et  renvoyés  en  Angleterre. 


Total. 


2.938 
841 
86 
98 
5.480 
1.052 
29.150 

39.645 


Ce  chifi're  ne  comprend  pas  les  malades  et  blessés 
encore  en  traitement  en  Afrique  australe.  Parmi  les 
invalidés,  170  sont  morts,  710  ont  éié  renvoyés  du  ser- 
vice comme  infirmes  ;  1.0:^5  sont  encore  dans  les  hôpi- 
taux. 

Deux  autres  tableaux  complètent  la  leçon  de  cette 
guerre.  L'un  rappelle  que  d'après  les  prévisions  offi- 
cielles, «  ridiculement  o|(timi-tes  »,  la  guerre  sud-afri- 
caine aura  coûté  à  l'Angleterre,  si  elle  se  termine  en 
seî^^emôre,.  74  millions  de  livres  sterling,  soit  1  mil- 
liard 850  millions  de  francs,  sans  compter  ce  qu'elle 
l  oûtera  ensuite  pour  l'entretien  de  garnisons  dans  le 
pays.  Le  dernier  tableau  montre  les  charges  que  cette 
dépense  extraordinaire  imposera  et  impose  déjà  à  la 
population  des  Iles  britanniques.  La  dette  publique 
s'est  accrue  de  66  millions  1/2  sterling  (1.662  millions 


82  L'ECONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hebdomadaire,  no  453  bia) 


de  francs)  ;  les  impôts  vont  être  augmentés  ;  le  prix  du 
charbon  est  monté  de  450/0,  celui  de  la  viande  de  bou- 
cherie de  100/0.  «  Donc,  ajoute  notre  confrère  anglais, 
nous  nous  sommes  lourdement  endettés,  nos  impôts 
sont  plus  lourds,  la  vie  est  devenue  plus  chère.  » 

Un  avis  du  War-Office,  qui  vient  d'être  communiqué, 
dit  qae  le  total  des  pertes  anglaises  à  la  date  du  8  sep- 
temqre  s'élève  à  39.785  officiers,  sous-officiers  et  sol- 
dats, dont  3.828  tués  ou  morts  des  suites  de  leurs  bles- 
sures et  5.814  morts  de  maladies  ou  d'accidents,  non 
compris  les  malades  et  les  blessés  actuellement  en 
traitement  dans  les  hôpitaux  du  sud  de  l'Afrique. 


GELDENHUIS  ESTATE 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  son  rapport  annuel 
'pour  l'exercice  1899.  Voici,  tout  d'abord,  comment 
s'établissent,  au  31  décembre  dernier,  les  comptes 
de  cette  entreprise  : 

BILAN  AU  31  DÉCEMBRE  1899 

Actif                   Liv.  st.  sh.  d. 

Comptes  de  propriété,  de  matériel,  ete             325.866   4  7 

Alliance  Insurance  Company  (compte  de 

l'or)  •                                     26.354  0  2 

Bureau  de  Londres  (compte  de  l'or)                   8.900   0  G 

Divers                                                          1.957   4  6 

Assurances  payées  d'avance                                178  14  4 

Placements  : 

Actions  de  la  Ra7id  Mutual  Insurance 

Company                                                     660   0  0 

Actions  de  la  Rand  Native  Labour                   55'2  0  0 

Marchandises  en  magasins                               4.94»}  17  8 

Or  en  transit                                                 4.270  11  2 

Dépôts  lixes  et  intérêts  à  ce  jour                      60.012  15  9 

Espèces  : 

A  Londres                                                    3.205  12  G 

A  Johannesburg                                             744  4  9 

Bureau  de  la  mine   15  0  0 

443. 0S8   5  7 

Passif 

Compte  capital                                            200.000  0  3 

Créanciers  divers                                            10.651  18  3 

Taxe  du  Gouvernement  pour  1899  jusqu'au 

11  octobre                                                  8.0.31  17  3 

Balance  du  Compte  de  Profits  et  Pertes            224.404  10  1 

443  im   5  7 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  N"  1 

pour  la  période  ayant  pris  tin  le  31  décembre  1899 
Débit 

Frais  d'exploitation  :                                     Liv.  st.  sh.  d. 

Mioe                                                          57.101  15  7 

Hissage  et  pompage                                       4.427   5  7 

Triage,  broyage  et  transport                            5.4H2   8  9 

Développement                                              9.GGI   7  5 

Entretien                                                     29.703   2  2 

Broyage                                                      13.858   2  0 

Fourniture  de  l'eau  au  moulin                        2.283  2  11 

Cvanuration  des  concentrés                             2.214  18  4 

—  des  sables                                13.806  0  8 

—  des  slimes  courants                      4.944  17  9 

—  —       accumulés                  ^-^^^  ^'  ^ 

Dépenses  à  Johannesburg  et  en  Europe             6.053   9  2 

Entretien  depuis  le  commencement  de  la 

guerre     5 18  9  8 

152.401  16  8 

Balance  au  compte  n»  2                                 24t>.646  12  10 

399.108  9  6 

Crédit 

Or  réalisé  : 

Moulin                                                       219.125  12  4 

De  l'usine  de  cyanuralion                             121.^3^   8  5 

—        slimes                                    26.136  6  5 

Or  en  transit  :                                              „  r./.^   -  o 

Moulin                                                         2.766   7  3 

Cyanuration  •      1.10/  15  11 

Slimes  •         39.J  8  0 

Or  réquisitionné  : 

Moulin                                                    15-1^4    t  6 

Cyanuration                                               ^'^^^  5  ? 

Slimes  2  403   6  5 

Sous-produits                                                1-987  11  0 

399.108  9  6 


COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  N"  2 

Débit 

Honoraires  des  commissaires  des  comptes . . .  210  0  0 
Bonus  aux  administrateurs  (1.050  liv.  st.),  au 
manag(^r   général  et   au   haut  personael 

(2. 0(jO  liv.  si  )  voté  à  l'assemblée  générale. .  3.050  0  0 
Bonus  (un  mois  de  salaire  aux  ouvriers  tt  au 

haut  personnel  en  octobre)   2.820  8  4 

Commission  aux  administrateurs  conformé- 
ment aux  statuts   1.500   G  G 

Dividende  n»  15  (ôO  0/G)   100  OlO   0  0 

Police  spéciale  des  mines   920   0  0 

Taxe  gouvernementale  lb98    1.032  17  7 

—             1899  jusqu'au  11  octobre  8.031  17  3 

Dépréciation  (Détail  à  l'état  annexé)   35.648  0  9 

Balance  au  bilan   224.404  10  1 

377.617  14  0 

Crédit 

Par  balance  du  31  décembre  1893   125.270  16  1 

—        du  compte  n»  1    246.646  12  10 

Comptes  d'intérêts  et  escomptes   2.249  19  9 

Frais  de  brevet   .50  13  0 

Compte  du  domaine   3.2tt7  12  4 

Dividendes  au  compte  Placements   132  0  0 

377. H17  14  0 


Le  rapport  du  Conseil  commence  par  un  exposé  de  la 
situation  financière  de  la  Compagnie,  montrant  que 
l'actif  liquide  s'élève  à  112.701  liv.  st.  8  sh.  10  d.  En 
déduisant  de  cette  somme  les  dettes  courantes,  soit 
10.651  liv.  st.  18  sh.  3  d.  eila  provision  pour  la  taxe  de 
5  0/0  sur  les  bénéfices,  soit  8.U31  iiv.  st.  17  sh.  3  d.,  il 
reste  un  solde  créditeur  de  94.017  liv.  st.  13  sh.  4  d. 
A  noter  que,  dans  l'actif  liquide,  on  a  compris,  dans  la 
rubrique  «  débiteurs  divers  26.35i  liv.  st.  pour  l'or 
saisi  par  le  Gouvernement  de  la  République  Sud- 
Africaine  et  dont  on  a  d  ^bité  la  Compagnie  d'assurances 
qui  avait  assuré  les  lingots  en  cours  de  route;  cette 
rubrique  comprend  également  8.!'00  liv.  st.  pour  l'or 
expédié  à  Londres  a  la  fin  de  septembre  1899,  où  il  a 
été  réalisé  par  les  agents  de  la  Compagnie.  Comme 
d'habitude,  la  Compagnie  joint  au  rapport  annuel  deux 
comptes  de  profits  et  perles.  Le  premier  ne  comprend 
absolument  que  les  résultats  industriels  et  montre  que 
les  bénéfices  de  l'exploitation  se  sont  élevés  à  246.646 
liv.  st.  12  sh.  10  d.  pendant  l'année  1899.  Comme,  par 
suite  de  l'arrêt  des  opérations  au  commencement  d'oc- 
tobie,  le  moulin  n'a  marché  que  neuf  mois,  le  profit 
meosuel  re  sort  ainsi  à  27.000  liv.  st.,  en  moyenne. 
Dans  le  deuxième  compte  de  profits  et  pertes  sont 
enolob?es,  en  outre,  toutes  les  recettes  et  dépenses 
autres  q  ie  celles  se  rapportant  à  l'exploitation,  ainsi 
que  le  solde  de  l'exercice  pi  écédent.  Ce  deuxième  compte 
se  balance  par  un  solde  créditeur  de  224.404  liv.  st. 
10  sh  1  d.,  déduction  faite  du  dividende  de  50  0/0 
déclaré  pendant  l'exercice,  qui  a  absorbé  100.000  liv.  st., 
et  de  la  taxe  sur  les  bénéfices,  qui  s'élève  à  8.031  liv.  st. 
17  sh.  3  d. 

Peodant  l'année  dernière,  c'est-à-dire  du  1er  janvier 
au  30  septembre  1899,  les  'i20  pilons,  qui  sont  aujour- 
d'hui presque  tous  du  type  lourd,  ont  broyé  169.711 
tonnes,  qui  ont  pr>)duit  67.380  onces  14  d'or  brut,  soit 
58 . 246  onces  34  d'or  fin,  ce  qui  représente  un  rendement 
de  6.8Gi  dwts  d'or  fia  par  tonne  broyée.  A  l'usine  de 
cyanuration,  il  a  été  traité  110  679  tonnes  de  sables  qui 
ont  donnA  22.854  onces  61  d'or  fin,  soit  4  dwts  13  d'or 
fin  par  tonne  traitée,  et  18  160  tonnes  de  concentrés 
qui  ont  rendu  7.09J  onces  76  d'or  fin,  soit  10.77  dwts 
d'or  fin  par  tonne  traitée.  A  l'usine  des  slim-s,  le  trai- 
tement de40.765  tonnes  de  boues  a  donn*^  5.047  onces  13 
d'or  fin,  soit  2  dwts 47  d'or  fin  par  tonne  traitée.  La 
nouvelle  usine  pour  le  traitement  de^  stocks  de  slimes 
accumulés  a  été  terminée  au  commencement  de  1899  et 
a  traité  15.16i  tonnes,  qui  ont  produit  1.929  onces  92 
d'or  fin,  ce  qui  représente  un  rendement  de  2  dwts  5i 
d'or  fin  par  tonne  traitée.  Les  recettes  provenant  du 
traitement  des  slimes  accumulés  ont  été  de  8.141  liv.  st. 
16  sh.  11  d.  et  les  frais  de  2.334  liv.  st.  17  sh.  1  d., 
ce  qui  laisse  un  profit  de  5.806  liv.  st.  19  sh.  10  d.,  et 
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Justilio  absolument  l'établissement  de  la  nouvelle  usine. 
En  résumé,  la  production  totulo  do  l'oxercico  s'élève  à 
93.238  onces  8i  d'or  et  représente  un  rendement  de 
lu. 9^7  dwls  par  tonne  broyée,  légèrement  supérieur 
à  celui  de  1  année  précédente,  qui  n'était  que  de 
10.!i82d\vts. 

Les  ré.-^erves  de  minerai  développé  sont  évaluées  à 
971.845  tonnes  par  le  Directeur,  qui  estime  que  l'élar- 
gissement des  nions  en  profondeur  permet  de  tabler 
sur  une  largeur  générale  d'<  7  1/3  pieds  de  minerai 
payant,  même  en  tenant  compte  du  rejet  de  30  0/0  de 
stérile  au  triage  et  de  létro^tesse  des  liions  dans  les 
niveau.x  Slipéneurs.  Par  consé'iuent,  le  développement 
de  la  mine  est  en  avance  de  4  ans  1/4  sur  les  broyages. 

Pendant  l'exercice  il  a  été  dépensé  26.120  liv.  st.  en 
frais  de  premier  établissement.  D'autre  part,  le  Conseil 
a  pratiqué  de  larges  amortissements  et  a  contre-passé 
une  somme  de  35.648  liv.  st.  pour  dépréciation  du 
matériel,  etc. 

Grâce  aux  soins  ininterrompus  du  Directeur,  les 
frais  ont  pu  être  encore  abaissés:  ils  ne  sont  plus  que 
de  17  sh.  8.314  d.,  alors  qu'en  1898  ils  s'élevaient  à 
18  sh.  0.675.  Et  encore  faut  il  faire  observer  qu'en  1899 
les  dépenses  de  traitement  des  slimes  accumulés,  lequel 
n'existait  pas  l'année  précédente,  figurent  pour  3  307  d. 
dans  le  total  des  frais,  par  tonne. 

Un  dividende  de  50  0/0,  qui  a  absorbé  100.000  liv.  st  , 
a  été  payé  pour  le  semestre  ayant  pris  fin  le 30  juin  1899, 
ce  qui  porte  à  710.750  liv.  st.  le  total  des  dividendes 
payés  depuis  la  fondation  de  la  Compagnie.  Pour  le 
2e  semestre,  le  Conseil  estime  qu'en  raison  des  cir- 
constances actuelles,  il  n'y  a  pas  lieu  de  déclarer  de 
dividende.  Il  ajoute  également  qu'il  est  impossible  de 
convoquer  l'assemblée  générale  annuelle  dans  les  délais 
prévus  par  les  statuts,  mais  que  les  actionnaires  seront 
prévenus,  en  temps  utile,  aussitôt  qu'elle  pourra 
avoir  lieu. 

Voici  maintenant  la  traduction  des  rapports  adressés 
à  la  G  impaurnie  par  les  d^ux  ingénieurs  qui  ont  visité 
la  propriété  à  la  fin  de  juillet  : 

Rapport  de  M.  Fox.  —  «  A  la  rt  quête  de  M.  Brakhan,  j'ai 
visité \otre  mine  le  19  juillet,  et  j'ai  l'honneur  de  vous  pré- 
senter le  rapport  suivant  : 

«  Les  pompes  de  la  mine  ont  marché  sans  interruption,  et 
enlèvent  environ  50  OuO  gallons  par  vingt-quatre  heures;  la 
mine  Cbt  complètement  sèche.  Les  approvisionnements  de 
charbon  emmagasinés  sur  la  propriété  sont  suflisants  pour 
actionner  les  pompes  pendant  encore  deux  mois;  les  concas- 
seurs  ont  été  examinés  et  lemis  en  bon  état,  ainsi  que  le 
matériel  de  hissage.  Au  puits  incliné  Est,  les  chaudières  ont 
été  remises  en  bon  état,  et  sont  prêtes  à  fonctionner.  La 
machine  à  vapeur  da  câble  était  eu  bon  ordre  quand  les  tra- 
vaux ont  été  arrêtés,  et  de  nouveaux  câbles  y  avaient  été 
adaptés  au  mois  de  janvier  dernier.  Les  soutes  des  chevale- 
ments on  été  examinées  et  on  a  remis  des  plaques  d'acier  par- 
tout où  cela  était  nécessaire  Les  ateliers  étaient  f  n  excellente 
condition  et  quelques  ouvriers  ajusteurs  y  exécutaient  des 
travaux  pour  la  station  des  pomps?.  Pendant  la  guerre,  une 
certaine  quantité  de  pièces  neuves  ont  éié  faites  à  la  fonderie 
de  la  mine  ponr  les  broyeurs  Gates,  les  trucks,  etc.,  elc.  Le 
moulin  paraît  être  dans  un  excellent  état  de  préparation  et  peut 
être  remis  en  marche  au  premier  moment.  Les  soutes  du 
moulin  contiennent  environ  2  300  tonnes  do  minerai.  Des 
cous  iaets  neufs  ont  été  mis  aux  cammes  dans  tout  le  moulin, 
et  les  réparations  générales  sont  presque  terminée-;.  Les 
plaques  du  moulin  sont  en  bonne  condition;  elles  n'ont  été 
que  légèrement  échauJées.  Toute  la  machinerie,  dans  la 
chambre  des  machines  du  moulin,  esten  bon  ordre.  La  grosse 
machine  à  vapeur  marche  chaque  jour,  de  cinq  heures  du 
soir  à,  deux  heures  du  matin,  pour  l'électricité  et  les  pompes 
de  la  mine.  Le  condensateur  a  été  eximiné  soigneusement,  et 
les  poutres  de  brayage,  etc.,  renveloppées.  Les  générateurs 
paraissent  être  en  bonne  condition,  ainsi  que  les  chaudiè- 
res. Aux  usines  de  cyanuralion  et  de  slimes,  toutes  les  cuves 
ont  été  vidées  et  remplies  d'eau  à  nouveau;  on  a  adapté  des 
bondes  aux  lavoirs  et  aux  tlumes  'jui  sont  maintenues  pleines 
d'eau,  ainsi  que  les  cuves  de  précipitation.  A  la  station  des 
pompes  n»  L  qui  a  été  détruite  par  le  feu,  la  maison  a  été 
rebâtie,  de  nouvelles  piècfs  ont  été  faites  et  ajoutées  aux 
pompes.  Ces  travaux  étaient  avancés  à  ce  point  qu'ils  ont  dù 
être  terminés  quelques  jours  après  ma  visite.  Le  réservoir 
du  moulin  a  été  nettoyé;  les  slimes  accumulés  ont  été  trans- 
portés près  du  matériel  des  slimes  et  sont  prêts  à  être  traités. 


Toutes  les  installations  do  surface  sont  en  excellent  ordre  ot 
ont  ét('i  l'objet  do.s  plus  grands  soins.  Je  considère  qu'elles 
pourraient  être  remises  on  marche  en  vingt-quatre  neures 
quand  les  circonstances  le  permettront.  » 

Rapport  de  M.  Faull.  —  «  Il  n'y  a  pas  d'eau  dans  la 
miue  et  les  pompes  marchent  cinq  heures  par  jour  pour  la 
maintenir  à  sec.  Il  n'y  a  eu  (l'aflaissemHtit  dans  aucune  partie 
de  la  mine,  et  le  travail  peulêire  repris  dans  toutes  les  bran- 
ches à  tout  moment,  quand  la  main  d'œuvre  sera  sutlisante. 
Le  Directeur  déclare  qu'il  a  sufli.-ammcnt  de  charbon  pour 
continuer  à  faire  marcher  les  pompes  l  endant  deux  mois. 
L'exploitation  pendant  la  guerre  s'est  faite,  d'après  ce  qu'on 
me  dit,  sur  les  mêmes  plans  que  ceux  de  l'ancien  Directeur.  » 

En  lésumé,  la  mine  et  les  installations  de  surface  ne 
paraissent  pas  avoir  soufl'ert  des  événsœents.  Néan- 
moins, il  y  a  lieu  de  faire  remarquer  que,  ni  dans  le 
rapport  de  la  Compagnie,  ni  dans  le  rapport  intéii- 
maire  des  deux  ingénieurs  qui  ont  visité  la  propriété 
en  juillet,  on  ne  trouve  de  renseignements  officiels  sur 
les  résultats  de  l'exploitation  par  le  Gouvernement  du 
Transvaal. 


Le  Groupe  de  l'East  Rand  Proprietary 


IJAnglo  French  Exploration  vient  de  publier  l'ex- 
trait d'un  rapport  de  M.  Hellmann,  directeur  général 
de  l'East  Rand,  sur  la  situation  actuelle  des  mines  : 
Angelo,  Comel,  Driefontein,  Caion  Bloch,  Agnes 
Munro,  Cinderella  et  Bliie  Skrj.  Voici  la  traduction  de 
ce  document  qui  lui  a  été  transmis  de  .Johannesburg,  à 
la  date  du  2  août  : 

Surface.  —  Pratiquement  parlant,  il  n'a  pas  été  commis 
de  dégâts  d'une  importance  appréciable,  et  le  matériel  et  les 
bâtiments  sont  exactement  dans  la  même  situation  que  quand 
je  suis  parti  le  6  octobre  lb99.  Naturellement,  *ne  installa- 
tion aussi  considérable  que  la  vôtre  ne  peut  pas  i-ester  inac- 
live  pendant  neuf  mois  sans  montrer  des  signes  de  détériora- 
tion dus  à  l'exposition  à  l'air  et  au  manque  d'attention  con- 
tinuelle. Toutefois,  les  mesures  prises  pour  la  préservation 
de  la  machinerie,  etc.,  avant  que  les  mines  fussent  fermées, 
ont  été  efficaces  et  le  matériel  n'a  réellement  que  très  peu 
souffert.  Dans  la  plupart  dee  bâtiments,  et  plus  spéciale- 
ment dai  s  les  quartiers  d'habitation  des  célibataires  et  dsB 
hommes  mai'iés,  les  vitres  des  fenêtres  ont  été  cassées  et  les 
portes  forcées.  Dans  quelques-uns  des  bureaux  et  des  maga- 
sins, ainsi  que  dans  ma  propre  maison,  les  parquets  ont  été 
arrachés  à  de  certains  endroits  dans  le  but  d'v  chercher  des 
armes  et  des  provisions.  Autant  qu'il  est  possible  d'en  juger, 
la  machinerie  est  en  bon  ordre  et  celles  des  machines  que 
l'on  a  fait  marcher  ont  fonctionné  avec  très  peu  de  difficultés. 
Toutefois,  cette  remarque  ne  s'applique  qu'aux  machines 
d'extraction  et  aux  pompes.  Les  grosses  machines  du  mou- 
lin et  les  compresseurs  n'ont  pas  encore  été  examinés,  mais 
ordre  a  élé  donné  d'enlever  les  couvertures  des  cylindres,  de 
nettoyer  les  machines  et  de  faire,  dorénavant,  tourner  toutes 
les  machines  sur  la  propriété  au  moins  une  fois  tous  les 
quinze  jours.  Tous  les  câbles  d'exiraction  de  la  surface  ont 
été  goudronnés  chaque  trimestre. 

Travaux  souterrains.  —  J'ai  parcouru  le  niveau  supé- 
rieur dans  les  Compagnies  Driefontein,  New  Cornet,  Cason, 
Agnes  Munro,  Cinderella  et  Blue  Skg,  et  j'ai  examiné  avec 
un  soin  paiticulicr  les  chantiers  au-dessus  de  ce  niveau.  Vous 
vous  rappelez  que  le  soulh  reef  va  butter  contre  la  large 
faille  qui  traverse  nos  propriétés  d'un  bout  à  l'autre  ;  c'est 
précisément  à  ce  point  sur  le  south  reef,  et  naturellement 
aussi  dans  les  chantiers  supérieurs  du  nortli  reef,  qu'on 
pouvait  craindre  un  dommage  sérieux.  Mais  cette  partie  des 
mines  a  été  trouvée  absolument  sèche,  l'eau  ne  l'ayant  ja- 
mais atteinte.  La  roche  a  montré  une  consistarce  remarqua- 
ble, et  il  n'y  a  eu  nulle  part  d'affaissement  appréciable.  A 
l'exception  des  deux  cas  mentionnés  plus  bas,  les  puits  sont 
dans  une  condition  parfaite,  le  déblaiement  des  mines  et  la 
mise  en  marcha  des  pompes  ont  été  commencés  sans  diffi- 
cultés. 

Blue  Sky.  —  Exploitation  souterraine.  —  Dans  la  sec- 
tion Ouest,  l'eau  s'est  élevée  au-dessns  de  la  pompe  à 
vapeur  dans  le  puits  n°  1.  Cette  pompe  servait  à  fournir  de 
l'eau  à  Boksburg  et,  après  la  fermeture  des  mines,  les  auto- 
rités boers  ont  continué  à  la  faire  marcher  jusqu'au  mois 
d'avril. 

Cinderella.  —  Exploitation  souterraine.  —  L'eau  dans 
le  puits  Red  Reef  est  à  une  profondeur  d'environ  100  pieds 
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de  la  surface  mesurée  sur  l'inclinaisoii  du  puits.  Dans  les 
puits  verticaux  n"  2  et  3,  l'eau  se  tient  à  environ  100 
pieds  de  la  surface.  Il  n'y  a  pas  d'eau  dans  le  puits  ver- 
tical n»  1. 

Cason  Block.  —  Exploitation  souterraine.  —  Il  n'y  a  pas 
d'eau  dans  les-  puits. 

Agnes  Munro.  —  Exploitation  souterraine.  —  Le  boi- 
sagp,  dans  la  partie  supérieure  du  puits  principal,  a  c^dé 
considérablement  jusqu'à  une  profondf'ur  de  50  pieds  et  rette 
portion  du  puits  devra  être  rebo'sée.  En  attendant,  pour  em- 
pêcher les  poutres  de  fléchir  davantatte,  on  les  a  soutenues 
par  des  moïses.  L'autre  partie  du  puits  se  tient  bien.  L'.  au 
s'est  élevée  au-dessus  du  premier  niveau  et  est  maintenant  à 
une  profondeur  de  26iJ  pieds  de  la  surface,  mesurée  sur  l'in- 
clinaison du  puits.  L'étage  intermédiaire  est  par  conséquent 
au-dessus  du  niveau  de  l'eau. 

New  Cornet.  —  Exploitation  souterraine.  —  L'eau  était 
à  "iilS  pieds  de  la  surface,  dans  le  puits  vertical  principal, 
avant  que  les  pompes  fussent  mises  en  marche,  et  dans  le 
puits  Phœnix  à  373  pieds,  mesurés  sur  l'inclinaison  du 
puits.  Le;*  trois  premiers  niveaux  du  puits  principal  et  le 
premier  niveau  du  Phœnix  n'ont  jamais  été  sous  l'eau.  Le 
sfiul  dommage  qui  se  soit  produit  dans  la  mine  6»t  un  léger 
aflcdssement  de  la  partie  supérieure  du  chantier  n»  1  dans 
le  deuxième  niveau  à  l'Est  du  principal.  Les  chantiers  au- 
dessus  du  premier  niveau  du  Phœnix  se  tiennent  bien  et 
il  n^)  s'est  pas  produit  d'affaissement.  La  pompn  de  Gor- 
nouailles,  dans  le  puits  Phœnix,  et  les  skips,  ont  été  mises 
en  marr.he  le  22  du  mois  dernier  et,  le  28  du  même  mois, 
l'eau  était  dans  ce  puits  à  une  profondeur  de  386  pieds  de  la 
surface  ;  elle  avait  été,  par  conséquent,  abaissée  de  13  pieds 
en  six  jours. 

La  section  verticale  du  puits  principal  devra  être  reboisée, 
sur  une  largeur  d'environ  363  pieds.  La  plus  grande  partie 
du  matériel  nécessaire  à  cet  effet  se  trouve  en  maga'îin  à  la 
mine  et  on  pourra  acheter  à  Johannesburg  les  plaques  de 
puits  8  sur  8,  les  plaques  de  bout  et  les  piliers  de  coin.  J'ai 
trouvé  opportun  de  commencer  le  travail  de  suite,  attendu 
qu'il  devra  toujours  être  fait  tôt  ou  tard. 

Angelo.  —  Exploitation  souterraine.  —  La  mise  en 
marche  des  pompes  et  l'épuisement  de  l'eau  dans  le  puits  nord 
ont  commencé  le  IX  juin  dans  le  Norlh  Shaft  et  le  2')  luin 
dans  le  South  Shaft.  A  cette  époque  l'eau  se  tenait  à  737  pieds 
de  la  surface  dans  le  puit<  nord  et  à  671  pieds  1/2  dans  le 
puits  sud  ;  elle  était  par  conséquent  juste  au-dessus  du  troi- 
sième niveau.  Le  28  luillet,  l'eau  ava't  été  abaissée  de  151 
pieds  dans  le  North  Shaft  et  de  142  pieds  dans  le  South  Shaft. 

Driefontein.  —  Exploitation  souterraine.  —  Lps  opéra- 
tions des  pompeset  d'épui  ement  de  l'eau  sont  en  pleine  marche 
dans  le  puits  Sud  n"  1.  Quand  el  es  commencèrent  le  7  jud  et, 
l'eau  éiait  à  621  pieds  de  la  surface;  le  28  juillet,  le  niveau 
avait  été  abaissé  à  6îi8  pieds  1/2.  Les  grands  chantit-rs  qui 
sont  au-d-ssus  du  premier  niveau  et  d 'Ut  la  partie  supérieure 
touche  à  la  faille  parallèle  sont  parf  itement  sefs  et  en  bonne 
condition.  Aucun  dommage  n'a  été  causé  à  la  mine. 

Réquisitions 

Or.  —  Voici  le  détail  de  l'or  pris  sur  les  plaques  et  dans 
les  usines  de  cyanuralion  : 

Usine 
Batterie   de  cyanur. 

-    Driefontein  et  Angelo   2.5  0       6.53  17 

New  Comet   229  15        47  10 

Total  :  "J56  onces  2  dwts. 

La  valeur  des  différentes  marchandises,  produits  alimen- 
taires, bétail  (cette  nomenclature  comprend  les  locomotives, 
les  chevaux,  les  mules,  la  gélatine,  la  farine,  etc.).  réquisi- 
tionnés de  YEast  Rand  Proprietary  Mines,  Limited,est  esti- 
mée à  la  somme  de  17.664  Hv.  st.  17  sh.  4  d.,  dont  une  grande 
partie  pourra  être  recouvrée. 

Le  rapport  ajoute  qu'il  ne  peut  y  avoir  aucun  doute 
relativement  à  l'opportunité  de  continuer  à  faire  mar- 
cher les  pompes  et  à  déblayer  les  mines,  attendu  que 
lorsqu'elles  seront  asséchées,  elles  pourront  être  main- 
tenues dans  cet  état  •>  peu  de  frais.  En  tous  cas,  la  dé- 
pense sera  amplement  compensée  par  l'avantage  de 
pouvoir  commencer  la  mise  en  train  avec  des  mines 
sèches,  au  lieu  de  perdre  deux  mois  de  broyage  à 
épuiser  l'eaù  des  mines. 


RHODESIA  GOLDFIELDS 


La  si'xième  assemblée  générale  ordinaire  de  la  Rho- 
des'a  Goldfîp.'ds  Limited  a.  ét^  tenue  le  mercredi  '^iV  juin 
a  Cannon  Street  Hôtel,  à  Londi  es,  sous  1»  présidence  de 
M  Henri  Parridge,  administrateur  de  la  Compagnie. 
Voici  commeut  s'est  exprimé  le  Président  : 

C'est  un  devoir  agréable  pour  moi  que  de  vous  proposer 
l'adoption  du  rapport  qui  vous  a  été  adressé  la  seniHine  der- 
nière et  que  vous  avez  trouvé  sans  doute  satisfaisant,  très 
satisfaisant  même,  si  vous  avez  considéré  que  les  profits 
réalisés  sont  le  produit  des  neuf  premiers  mois  de  l'année 
seulement.  Nous  avons  eu,  en  effet,  la  guêtre  avec  les  Boers. 
qui  nous  a  causé  de  grandes  dépen>es  extraordinaires  en 
rendant  nos  atîaires  plus  difticiles,  et  c'est  là  une  cir- 
constance qui  ne  se  reproduira  pas  dans  les  années  qui 
suivront. 

En  plus  des  dépenses  diverses  que  nous  a  causées  l'ab- 
sorption des  affaires  de  la  R/wiesia  Agency,  absorption  qui 
a  largement  contribué  à  nos  profits  de  l'année,  les  dépenses 
effectuées  pendant  les  quatre  derniers  mois  ont  été,  à  Cfiuse 
de  la  guerre,  beaucoup  plus  lourdes  qu'elles  n'auraient  dû 
être,  étant  donné  le  chiffre  de  nos  affaires.  Mais,  encore 
une  fois,  le  fait  ne  se  reproduira  pas.  Celte  rubrique  com- 
-prend  aussi  le  pourcentage  sur  les  profits  dus  aux  Adminis- 
trateurs. Ce  pourcentage  ne  s'applique  qu'aux  profits  escé- 
diint  un  dividende  de  lu  0/0  par  an  ;  il  n'a  pas  figuré  dans 
les  comptes  des  deux  années  précédentes. 

Vos  Administrateurs  pensent  qu'en  vous  recommandant  la 
déclaration  d'un  dividende  de  10  0/0  et  d'un  bonus  da 
2  1/2  0/0  et  en  vous  propo'sant  d'inscrire  à  la  réserve  une 
somme  égale,  ils  se  trouvent  d'accoid  avec  la  plus  grande 
partie  des  actionnaires. 

Vous  remarqu  rez  que  la  réserve  s'élèvera  à  43.000  liv.  tt., 
chiffre  qui  représente  exactement  10  0/0  du  capital  émis  de 
la  C  impagnie,  actions  ordmairo.s  et  de  prétéreuc-,  et  je  dois 
vous  dire  que  nous  considérons  cette  proportion  comme  ét-int 
très  belle  pour  une  année.  Il  rest-ra  une  balani;e  de  5.0i6 
livres  sterling  5  sh.  10  d,  à  reporter  au  compte  de  profits  et 
perles. 

Quant  au  bilan,  vous  ri'marquer''z  que  le  capital  ordinaire 
ne  s  est  accru  que  de  75.000  liv.  st.  cette  année.  Vous  vous 
rappellerez  que  le  prix  d'achat  de  l'actif  de  la  Rhorlesia 
Auency  eiait  de  200. OOU  liv.  »t.  payable  jusqu'à  concurrence 
de  100.1  00  liv.  st.  en  actions  O'dinaires  de  la  Rhodesia  t-iold- 
flelds  et  jusqu'à  concurience  de  lOUOOO  liv.  st.  en  obl'gations 
non  émises.  En  vue  de  cet  ach'it,  v  is  Administrateurs  ont 
aciie'é  un  certain  nombre  d'acliaus  de  la  Rnodesin  Agency, 
lesqu-lles,  ajouiées  à  celles  q«e  nou<  possédions  déjà,  repré- 
sentent un  total  de  5o.')"lt  litres,  à  savoir  :  VS.Oou  ai-lioas 
de  la  Rhodesia  Goldfields  et  25.000  liv.  st.  d'obligations 
dans  l'achat  de  l'affairt?. 

L'-s  placements  de  la  Rhodesia  Agency  représentant  une 
somme  beaucoup  plus  considérable  que  celle  de  ôO.OnO  liv. 
sterling  inscrites  dans  nos  livres,  nous  avons  pu,  avec  l'ap- 
probation de  nos  C'immissairts  des  comptes,  les  faire  figurer 
sur  nos  livres  à  un  certain  chiffie  représentant  celte  somme 
et  sortirain-i  la  prime  que  nous  avion>  payép  pour  les  actions 
de  r/l^;»-)!*;?/ achetées  par  nous,  évitant  ainsi  l'augmentation 
de  25.00U  liv.  st.  à  notre  capital  ordinaire  et  une  nouvelle 
émission  de  2Ô.0U0  liv,  st.  d'obliga'ions.  Je  pense  que  notre 
manière  de  procéder  recevra  l'approbation  générale. 

Sur  les  lil.9i5  liv.  st.  du  stock  des  obbgatio  s  dont  il  est 
fait  mention  au  bilan,  56.12«  liv,  st.  ont  déjà  été  échangées 
contre  2i. 4  il  act  ons:  la  différence  entre  ces  deux  chittres, 
soit  33.677  liv.  st.  représentant  la  prime,  a  été  placée  à  la 
réserve,  qui  se  trouve  portée,  avec  les  43.000  liv.  st.  auxquel- 
les j'ai  fait  allusion,  à  un  total  de  76.677  liv.  st. 

Les  sommes  qui  nous  sont  dues  et  celles  que  nous  devons 
ont  fait  plus  que  doubler,  ce  qui  est  un  signe  de  l'augmenta- 
tion de  nos  affaires  ;  les  espèces  en  caisse  ou  dans  les  ban- 
ques s'élèvent  à  17.678  liv.  st.,  contre  1.644  liv.  st.  l'année 
précédente. 

Nos  placements  représentent  556.693  liv.  st.  13  sh.  4  d.,  con- 
tre 368. 7fO  liv.  st.  16  sh.  3  d.  l'année  précédente.  Sur  cette 
somme,  environ  SO.Oi  0  liv.  st.  ont  été  placées  en  actions  du 
Transvaal,  110. (  00  liv.  st.  dans  des  entreprises  financières  et 
industrielles  du  Sud  de  l'Afrique,  et  les  420.000  liv.  st.,  restan- 
tes en  Compagnies  minières,  territoriales,  commerciales  ou 
de  chemins  de  fer,  principalement  celles  en  rapport  avec  la 
Matabele  R^ef  a-al  Estâtes  l  ompam/,  Limited,  la  M^ta^ele 
laines,  Limited,  la  Willoughhy  ConxoUia'ed^et  d'autres 
Compagnies  qui  sont  représentées  par  ce  dernier  groupe. 

Vos  Administrateurs  connaissent  les  propriétés  que  pos- 
sèdent les  Compagnies  de  développement  que  je  viens  de 
citer  et  ils  ont  une  haute  opinion  de  l'avenir  qui  leur  est  ré- 
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sefvé  ;  les  plRComonts  qu  ils  ont  etlVctués  dans  Ips  Gompa- 
f(nH»a  subsidiaires  et  iaJustrielles  leur  donnent  toute  satis- 
faction. 

L^s  rapports  annuels  de  ces  Conipagnies  ont  étrt  remis  à 
cause  de  la  guerre  à  une  date  p  sti^rieure  à  notre  nssomldt^e, 
parc"  que  ces  l^ompiignios  attendent  1h«  compies  des  dilW- 
rents  centre-  miniers,  qui  ont  envoyé  la  plus  grande  partie 
de  leur  personnel  sur  Ifs,  champs  de  ba  aille.  Lorsque  ces 
rapport,',  ^cront  publiés,  je  suis  persuadé  qu'ils  vous  donne- 
ront coiiliance  dans  l'avenir  du  pays  au  point  de  vue  minier 
et  au  point  de  vu  général. 

Larutiriquo  «  fc  mes,  filons,  etc.  «laquelle  est  inscrite  pour 
la  somme  de  1.5. "252  liv.  st.  10  sh.  comprend  SO  000  acres  de 
terrains  jalonnés,  li  0  claims  aurifères  et  le  coût  des  travaux 
exécutés  sur  c^s  terrains,  tous  prospectés  et  quelques  uws 
mêmes  développés  ;  elle  représente  également  des  intérêts 
divers  dans  4r0  autres  claims  aurifères,  qui  seront  probable- 
ment vendus  bientôt  à  des  Compagnies  minière-  ;  enfin  un 
cinquième  du  droit  de  jalonner  5.000  acrts  de  terrains  carbo- 
nifères dans  une  surface  couvrant  4^0  milles  carrfs  dans  le 
district  de  Sengwe,  tous  terrains  pleins  de  promesses  et  qu'on 
pourra  réaliser  avec  profits. 

Les  deux  nouvelles  lignes  de  chemin  de  fer  commencées 
l'année  iierniére  à  Bulawayo.  l'une  à  travers  différents  dis- 
tricts miniers  vers  la  Gwanda  et  jusqu'aux  houillères  de 
Tuli,  et  l'autre  de  Bulawayo  aux  champs  d'or  de  Gicelo,  ^e- 
lukvce  et  Sebakme,  et  qui  avaient  été  ajournées  à  cause  dfs 
difficultés  de  transport  de  marchandises  pendant  la  guerre, 
vont  être  vigou^ea^ement  continuées  jusqu'à  Bulawayo,  et 
mettre  ce' te  dernière  ville  en  communication  avec  la  côte  aus- 
sitôt que  possible;  je  crois  même  savoir  que  des  projets  sont 
faits  pour  relier  les  houillère?  de  Wankie,  qui  sontsiluées  à  en- 
viron lOii  milles  au  nord  de  Bulawayo,  avec  tous  ces  chemins  de 
fer.  Toutes  ces  circonstances,  ajoutées  au  fait  que  la  dernière 
saison  piuviale  est  la  plu8>atisfaisante  quenous  ayonseuei^e 
puis  le  commencement  de  l'exploitation  minière  en  Rhodesia, 
nous  donnent  â  espérer  que  les  travaux  de  déve'oppement 
vont  reprendre  dans  le  pays  dès  que  la  guerre  sera  terminée 
et  que  It-s  conditions  norniales  seront  rétablies,  et  vos  Admi 
n  strateurs  ont  toutes  raisons  d'être,  satisfaits  des  résultats 
que  ne  manqueront  pas  d  avoir  ces  développements. 

Plusieurs  mines  priaxvées,  dans  lesquelles  nou«  avons  des 
intéièXs, ■  VErigle-i'nlturf,  la  Jessee  et  la  Surprise,  sont 
prêtes  à  inaugurer  leurs  batieries  dès  que  les  pilons,  actuel- 
lement en  route  ou  -n  cours  d  éreciK-n,  seront  inslallés,  tan- 
dis que  plusieurs  autres  sont  prêtes  à  recevoir  les  pilon-^,  dont 
la  place  est  aménagée.  La  Geelong  et  la  West  Nichnlson 
Mine  attendent  de  nouveaux  pilons,  qui  sont  prêts  à  être 
chargés  sur  les  bateaux,  et  leur  nombre  sera  encore  aug- 
menté dès  que  le  chemin  de  fer  ira  jusqu'à  Gwanda. 

Au  cours  de  l'exercice  écoulé,  nos  affaires  intérêts  et  rap- 
ports dans  le  Mashonaland  se  sont  considérablement  accrus 
et  étendus,  et  vos  Ad'ninistrateurs  ont  décidé  d'ouvrir  une 
succur^^ale  à  Salisbury  et,  dans  ce  but,  fa  t  l'iicquisilion 
d'immeubles  qui  leur  permttlront  de  mènera  bien  les  aff.iires 
des  dilîérentes  Compattnies  que  nous  rep'ésen'ons  aciuel  e- 
ment;  noire  nouveau  Bureau  a  donc  déjà  des  profits  as- 
iBurés. 

En  vue  du  développement  énorme  qui  ne  manquera  pas 
de  se  produire  et  des  affaires  diverses  qui  se  présenteront 
dins  tous  les  pays  anrè*  la  conclusion  delà  paix,  vos  Admi- 
nistrateurs ont  décidé  d'offrir  immédiatement  la  balanc  de 
notre  capital  ordinaire,  apiès  avoir  m  s  de  côté  la  quant  té 
d'actions  nécei-saires  à  la  convi  rsion  du  stock  des  ob'igations. 
Ces  115  OdO  actions  seront  offertes  aux  actionnaires  dans  la 
proportion  d'une  action  par  trois  détenues  au  prix  da  2i  sh.  6  d. 
par  action  ayant  droit  au  dividende  à  partir  du  commence- 
ment de  l'année.  Cette  prime  portera  notre  réserve  à  40  0/0  de 
zotre  capital  ordinaire,  soii  à  environ  yOO.OOO  liv.  st.  Je  pense 
que  vous  serez  d'avis  que  vos  Administrateurs  aient  devant 
eux  tous  les  fonds  nécess^irts  pour  profiler  des  bonnes  occa- 
sions qui  vont  se  présenter,  et  que  vos  Directeurs  sont  sages 
en  vous  demandant  de  mettre  la  Compagnie  dans  une  situa- 
tion solide  afin  de  garder  la  place  qu'elle  s'est  faite  dans  le 
pavs. 

On  pourra  demander  pourquoi  vos  Administrateurs  n'ont 
pas  fait  une  émission  d'aclinns  do  préféi'ence.  La  réponse  est 
que,  dans  ces  temps  déprimés,  ces  actions  de  préférence, 
pour  notre  GompaRuie  comme  pour  foutes  les  G  impagnies 
sim  laires,  ont  le  défaut  d'être  peu  nég  ociables  et  tant  qu'il  en 
sera  ainsi,  nous  ne  songerons  pas  à  faire  de  nouvelles  émis- 
sions. 

On  pourra  dire  aussi  qu'il  serait  préférable  d'attendre  des 
temps  meilleurs  pour  émettre  un  nouveau  capital,  qu'alors 
nous  pourrions  proposer  les  actions  à  lu  shillings  plus  cher 
et  ajouter  ainsi  une  nouvelle  somme  de  60.0(10  liv.  st.  à  notre 
réserve.  Mais  comm»  ces  10  shillings  supplémentaires  seraient 
payés  par  les  actionnaires  de  la  (Joinpagnie,  je  ne  vois  pas 
qu'il  y  ait  un  grand  avantage  à- faire  sortir  cette  somme  de 
vos  poches  pour  l'inscrire  à  notre  réserve. 


Vos  Directeurs  ont  discuté  souvent  cette  question  pendant 
ces  derniers  temps  et  sont  arrivés  à  cette  conclusion  qu'il 
était  inutile  de  taire  sortir  m  shillings  des  poches  des  action- 
naires et  de  le-  mettre  a  la  réserve.  Nous  avons  cru  préférable 
de  fiire  l'émission  maintenant  afin  que  les  prolil«  qui  en 
résulteront,  lorsque  les  temps  seront  redevenus  meilleurs, 
aillent  directement  aux  actionnair- s.  Nous  avons  donc  décidé 
de  proposer  ces  act'ons  au  prix  que  je  viens  de  cit'-r. 

Je  désiie  aus>i.  afin  d'éviter  d'avoir  à  répondre  a  des  ques- 
tions sur  ce  sujet,  que  si  nous  avons  proposé  le  prix  de 
2a  sh.  6  d.  au  lieu  de  celui  de  20  shillings,  c  est  afin  de  sur- 
monter les  difficultés  lors  de  la  distribution  des  dividendes,  et 
j'estime  que  la  mesure  que  nous  avons  prise  est  la  meilleure 
et  la  plus  simple  de  to\ites. 

Un  actionnaire  a  ensuite  demandé,  au  sujet  de  la 
question  du  combustible,  si  la  Chartered  et  les  autres 
Compagnies  intéressées  dans  les  chemins  de  fer  des- 
tinés au  transport  du  charbon  et  qui  doivent  desservir 
les  houillères,  font  réellement  des  progrès  et  si,  après 
Ja  guérie,  les  voies  ferrées  seront  poussées  vigoureuse- 
ment. Il  semble,  en  effet,  que  l'exploitation  de  ces 
houillères  doive  précéder  la  grande  prospérité  qu'on 
laisse  entrevoir,  et  qu'elle  s'impcse  avant  même  la 
construction  des  chemins  de  fer  dans  le  Nord.  Le  Pré- 
sident a  répondu  que  l'interruption  des  travaux  des 
cherairs  de  fer  de  Tuli  et  de  G'welo  n'a  été  que  momen- 
tanée, que  les  rails  ont  été  posés  de  Beïra  à  Salisbury, 
que  la  voie  a  été  élargie,  et  que  iQi  ouvriers  sont  tous 
revenus  aux  autres  lignes  qu'ils  avaient  quittées.  Si, 
comme  tout  donne  lieu  de  l'espérer,  on  arrive  à  ali- 
menter ces  travailleurs,  le  travail  tera,  vrais-emblable- 
ment,  repris  énergiquement.  «  Lorsque  nous  entre- 
«  primes  d'aider  à  la  construction  de  la  ligne  de 
(<  Gwanda,  où  nous  avons  de  si  grands  inlfrêts,  a 
«  aiouté  le  Président,  on  nous  a  donné  l'assurance  que 
«  cette  ligne  serait  tei  minée  vers  la  fin  de  juin  dt' cette 
«  année.  Je  ne  saurais  dire  de  combien  il  faudra  pro- 
«  longer  ce  délai,  mais  je  crois  que  nous  pourrons 
«  con.pter  sur  dn  bons  moyens  de  transport  de  Beïra  à 
«  Gwanda  avant  la  fin  de  cette  année,  et  s'il  en  est 
«  ainsi,  nous  n'aurons  pas  la  crainte  de  manquer  de 
«  combustible,  car  il  nous  reste  une  quantité  suffi- 
«  santé  de  bois,  malgré  la  grande  consommation  que 
«  nous  en  avons  faite  pour  atteindre  cette  époque. 
«  Dans  d'autres  parties  du  pays,  la  construction  des 
«  chemins  de  fer  s'impose  davantage,  pour  la  raison 
«  que  le  bois  n'y  est  pas  très  abondant.  Auss-itôt  que 
«  le  chemin  de  fer  sera  term'né  jusqu'à  Gwanda,  on  le 
<(  continuera  ja-qu'à  Tuli,  c'est-à-dire  à  une  distance 
«  égale,  la  distance  totale  étant  de  2(i4  milles.  A  Tuli, 
«  nous  sommes  assurés  de  trouver  une  grande  quan- 
«  tité  de  charbon.  Comme  vous  le  savez,  le  transport 
«  de  100  milles,  même  par  des  véhicules  routiers,  n'est 
K  rien,  et  nous  pouvons  dire  que  le  charbon  sera  à 
«  notre  porte  le  jour  où  les  premiers  trains  circuleront. 
«  Cette  question  du  combustible  a  provoqué  la  plus 
«  grande  anxiMé;  mais  je  crois,  d'après  les  rapports 
«  que  nous  avons  reçus  de  Tuli,  Sei  gwe  et  plus  parli- 
«  culièrement  de  Wanki-,  où  il  existe  une  houillère 
«  très  importante,  que  nous  n'aurons  plus  de  tracas 
«  pour  notre  combustible  dès  que  le  chemin  de  fer 
«  sera  achevé.  » 

Après  ces  déclarations,  l'assemblée  a  voté  le  divi- 
dende et  le  «  bonus  »  proposés  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration et  réélu,  comme  administrateurs  de  la  Com- 
pagnie, le  major  Fosbery  et  le  colonel  Gathorne- 
Hardy.  EUe  a  aussi  renommé,  comme  commissaires 
des  comptes,  MM.  Porter,  Fuller,  Wise  et  f  isher. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  de  la  NouvéUe-Galles  du  Sud.  — 

La  production  de  la  Nouvelle-Galles  dn  Sud,  pour  le 
mois  d'août  dernier,  s'est  élevée  à  28  688  onces  d'or 
représentant  une  valeur  de  95.859  liv.  st.,  contre 
45.355  onces,  soit  162.904  liv.  st.  en  août  1899.  Le  ren- 
dement, pour  les  huits  premiers  mois  de  l'année  en 
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cours,  a  atteint  238.508  onces  d'or  (825.475  liv.  st  ),  con- 
tre 288447  onces  (1.008  243  liv.  st.)  pour  le  mois  cor- 
respondant de  l'année  dernière. 


La  Production  de  la  Nouvelle  Zélande.  —  Le  ren- 
dement de  la  Nonvelle-Z^lande,  pendant  le  mois  d'août, 
s'est  élevé  h  2d.774  onceM  d'une  valeur  de9l.b35  liv.  st., 
contre  38.f35  onces  représentant  143. 4b5  liv.  st.  pen- 
dant le  mois  d'août  1899. 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Voici,  comme  de  coutume,  les  rendements  des  prin- 
cipales mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois 
d'août,  comparés  à  ceux  du  mois  précédent  : 

Juillet  Août 

Tonnes  Tonnes 

broyées  Onces  broyées  Onces 

Associated  G.  M.  ofW.  A...     2.721     1.711     3  293  2.253 

Austraiia  United                        405       464       375  fO> 

Bayley's  United                       2.3.6     1.8^4     2.501  1.944 

Bellevne  Consolidated                  780       649        »  » 

Britannia                                  »          »          »  » 

Burbanks  Birlhday  Gift....     1.460     1.570  » 

Gosmopolitan  Prourietary.. .     1.650     1.410    1.348  1.250 

East  Murchison  United            1.5b0    2.624       >>  » 

Fl'>rencH                                   223       152        »  -> 

Fraser  South  Extended               980       787       500  «7 

GemofCue...                           378       279       ^25  301 

Golden  Horaeshoe  Estâtes..     6.2ii2   10.424     8.000  13.r,66 

Great  Boulder  Main  Reef. . .     1.700     1.850     1.300  2.0u0 

Greal  Boulder  Persévérance.     l.iOô     3.lv<8        »  » 

Great  Boulder  Proprietary. .     3.726     9.375        »  » 

Hannan's  Browahill                5.960     6.436     1.812  4.736 

Hannan's  Oroya                          39.ï        S'il        »  » 

Hannan's  Proprietary                 b^-O       387       642  382 

Hannan's  Reward                        S30        295        »  » 

Ivanhoe                                 6.b99     8.087     6.364  8.409 

Kalgurli                                   1.500     2.415     1.010  1.570 

Lady  Lo<h                                750       603       760  607 

Lbdy  Margaret                          »          »          »  » 

LadySli.nton                         1210     l.=.6'4     1.000  1.8;5 

Lake  View  Consols                  3.0h8     7.0%        -  » 

LoiigRe.f                              1.450     l.t.26     1.640  1.112 

Menzies  Cous  'lidated                  344       692       653  685 

Mouiit  Charlotte                         570       217       500  237 

Norseman  ;                   2.037     1.030  » 

Premier                                   »          »          »  » 

Queenî-land  Menzies   274       546  » 

bouth  Kalgurli                        1.538     1.545     1.5^0  1  532 

Sons  of  Gvvalia                       4.6^0     5.418     5.119  5.479 

Wesiralia  Mount  Morgans. .     1.240     1.6^4     1.225  1.755 

White  Feather  Main  Keef...     1.000       850     1.000  81!i 

White  Featlier  Reward               8u0       854       600  24i 

Les  détails  ne  sont  pas  encore  complets,  comme  on 

le  voit,  mais  on  peut  voir  que  la  production  d'août 
a  été,  dans  nombre  de  cas,  très  satisfaisante. 


Les  Mines  du  Queensland  et  de  Victoria.  —  Une 

dépêche  de  Melbourne  reçue  par  la  Brilish  Auslrala- 
sian  mentionne  que  dans  le  disirict  de  Croyi<OQ,  la 
reprise  de  l'industrie  minière,  .«ignalée  précédemment, 
continue.  A  la  Royers  Gold'  n  Gâte  Mine,  dans  les  bas 
niveaux,  le  minerni  se  développe  très  bien,  et  le  reef 
maintifntune  puissance  moyenne  de  2  pieds,  d'une  te- 
neur de  2ô  dwts  à  la  tonne. 

A  VEinaslfifjh  Freehold  Copper  Mines,  le  dévelop- 
pement du  minerai  s'effeclue  dans  de  bonnes  cond  tions. 
On  commeu'  era  à  fondre  en  décembre.  Les  perspecti- 
ves sont  spl^ndides. 

Les  chiffres  publiés  par  la  Chillagoe  Railways  and 
Mines  Company  prouvent  que  la  valeur  et  la  quantité 
du  minerai  ont  été  estimées  bien  au-dessous  de  leur 
valeur.  Les  cah  uls  du  Directeur  avaient  été  faits,  il  est 
vrai,  sur  les  quantités  de  minerai  prêtes  à  aller  à  la 
fonte.  Le  groupe  Ruddigore  est  généralement  regardé 
coiume  la  partie  la  plus  riche  de  la  propriété  développée 
jusqu'ici.  On  évalue  à  près  de  5  millions  de  tonnes  le 
minerai  en  vue  boQ  à  aller  à  la  fonte.  A  la  profondeur 
de  150  pieds,  le  filon  a  une  étendue  d'un  demi-mille  et 


une  épaisseur  de  100  pieis.  La  valeur  du  mineriii  n'a 
pas  encore  été  établie.  Dans  le  groupe  Penzance  une 
énorme  quantité  de  minerai  est  développée. 


La  Production  de  Queensland.  —  La  production 
pour  août,  de  la  col  mie  de  Queensland,  comparée  à 
celle  de  juillet,  s'établit  aiosi  : 

Juillet  Août 

Tonnes  Tonnes 
Districts  traitées    Onces    traitées  Onces 

ClKirters  To  ,vers . . .  62.200  35.200  65.000  37.500 

Croydon   5.O00  12.800  3.800  7.000 

Gympie   7.700  7.200  13.500  8.700 

Mount  Morgan   23.500  16.700  22.800  7  800 

Divers   8.200  5.800  6.900  6.600 

Alluvions   »  2.100  »  1.6G0 

Total   79.800  112.003  69.200 

Penlant  le  même  mois  on  a  relevé,  comme  appels 
da  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants  : 

Juillet  Août 

Divi-  Divi- 
Districts  Appels    dendes    Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .. .       4.300     15.700      1.300  16.700 

Gympie                        8.600      8  400     10.8(K)  9.900 

Mount  Morgan                 ■>       29.200         9i  0  29.200 

Croydon                       2.100         »            900  24.100 

Rappelons  que  la  production  totale  pour  le  premier 
semestre  de  1900  s'est  élevée  à  503.200  onces. 


NoteH  minièreM  d'AuNiralie 

Dixie.  Un  cablogramme  en  date  du  5  courant  dit  que  le 
rendement  approximatif  est  de  40  onces  d'or  par  tonne. 

Great  Boulder  Perxfverance.  Cablogramme  de  l'Admi- 
nistrateur général  :  «  Deux  fourneaux  fonctionnent  actuelle- 
ment, traitant  190  tonnes  par  jour  ;  cela  augmentera  par  de- 
grés. » 

Great  Boulder  Main  Reef.  D'après  un  cablogramme  de 
1" Administrateur,  en  date  du  4  couran»,  1  3U0  tonnes  ont 
rendu  1.8VJ  onces.  —  Puits  n»  6.  Le  filon  principal  va  au 
nord,  la  Ihrgeur  nioyHnne  est  de  4  pieds,  lertndement  moyen 
est  de  1  once  par  tonne. 

Gosmopolitan  Proprietaiy.  Résultats  du  mois  d'août  : 
1.348  tonnes  broyées  ont  produit  1.250  onces  d'or  fondu. 
L'usine  a  travaillé  pendant  645  heures. 

White  Feaf'er  Main  Reef.  Rendement  du  mois:  l'usine  a 
travaillé  26  jours  et  a  traité  l.OiO  tonnes  de  minerai,  dont  le 
rendement  est  de  675  onces. 

Par  la  cyaQuration,  il  a  été  obtenu  144  onces,  soit  un  total 
de  819  onces. 

North  Kalgurli.  Cablogramme  de  l'Administrateur  dans 
l'Australie  occidentale  :  «  Couche  de  700  pieds,  percée  dans 
la  direction  de  l'out'st.  Nou-»  avons  entamé  le  filon  situé  à  95 
pieds  du  puits,  et  avons  pénétré  jusqu'à  5  pieds  sans  ren- 
contrer la  muraille  penchHnte;  titre  par  tonne.  4  dwts.  » 

South  Kalgurli.  Cablogramme  de  l'Administrateur:  «  Il  a 
été  épuré  1.5H0  tonnes,  qui  ont  produit  1.532  onces.  Attendez 
un  rapport  supplémentaire.  » 

Ge7n  of  Cue.  Dépèche  du  Directeur,  datée  du  5  courant  : 
«  Pendant  le  mois,  le  moulin  a  travaillé  pendant  17  jours.  Il 
a  été  broyé  425  tonnes  qui  ont  produit  aOl  onces  d'or.  » 

Queensland  Menzies.  Dépêche  datée  du  5  septtmbre  :  «  Il 
a  été  broyé  625  tonnes,  qui  ont  donné  737  onces  d'or  On  a 
trait"'  par  les  pmc^dés  de  cyanu>alion  912  tonnes,  qui  ont 
produit  590  onces  d'or.  Il  a  été  dérlaré  un  dividende  de 
3  pence  par  action  payable  le  19  septembre.  >> 

Chums  Consolidated.  Dépèche  :  «  Le  moulin  a  broyé  350  ton- 
nes qui  ont  donné  94  onces.  Un  spécimen  des  lailmgs  a  ac- 
cusé à  l'essai  une  teneur  de  2  1/2  dwts  à  la  tonne.  La  cyanu- 
ration  a  produit  168  onces  d'or  provenance  du  traitement  de 
500  tonnes.  " 

Nannine  Goldfields.  Dépêche  du  6  septembre:  «  Il  a  été 
broyé  3:i5  tonnes  de  minerai  de  Tambulgum,  qui  ont  produit 
139  onces  d'or.  Les  concentrés  ont  donné  une  valeur  de  600 
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1  iv.  8t.  Une  note  du  bureau  fait  remarquer  que  ce  rendement 
repré?ente  une  valeur  totale  de  l.UÔO  liv.  st., soit  plus  de  3 
liv.  st.  par  tonne  de  m  iier-ii,  ce  qui  accuse  une  augmentation 
considérable  sur  les  broyagns  d'essai.  » 

Nort)i  Star.  Une  décoche  menlioiine  qu'il  a  été  broyé  920 
tonnes,  qui  ont  produit  Vllô  onces.  Le  niDulin  a  travaillé  pen- 
dant 19  jours.  Une  autre  dépèche  de  mine  fait  observer  qu'au 
niveau  de  400  pieds,  le  quartz  a  trois  pitds  d'épaisseur,  et 
accuse  à  l'essai  au  feu  uue  teneur  de  3  onces  13  dwts.  Dans 
les  galeries  au  nord,  le  minerai  est  de  basse  teneur.  » 

Jvanhoe.  Renilement  d'août:  «  Le  moulin  de  60  pilons  a 
travaillé  pendant  707  heures,  a  broyé  6.319  tonnes  de  mine 
rai  oxydé,  qui  ont  donné  4.590  onces  d'or  ;  les  tailings  accu- 
sent une  teneur  de  8  dwts  l!î  sr.  à  la  tonne  II  a  ét'^  traité  par 
la  cyanuration  4.019  tonnes  de  sables,  qui  out  donné  1.313 
oncès  d'or  et  4  347  tonnes  de  boues  qui  ont  produit  l.5b9  onces 
d'or.  On  a  traité  G9  tonnes  de  concentrés  contenant  820  onc  .'s 
d'or  et  45  tonnes  de  minerai  su'furé  contenant  117  onces  d  or. 
Production  totale  pour  le  mois,  8.409  onces  d'une  valeur  ap- 
proximative de  31.731  liv.  st.  Le  rendement  de  juillet  s'était 
établi  à  6.659  tonnes  qui  avaient  donné  8.S07  onces.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


La  situation  des  Mines  du  Rand.  —  Maintenant 
que  le  Transvaal  est  devenu  une  partie  de  l'Empire 
britannique  et  que  la  guerre  est  virtuellement  lermiufe, 
dit  le  Soulh  A/'rica  de  Londres,  on  prête  beaucoup 
d'attention  à  toutes  les  entreprises  minières,  ainsi  que 
le  prouve  la  haus.se  qui  s'est  produite  ces  derniers  jours 
sur  les  valeurs  sud-africaines.  Or.  d'après  les  infor- 
mations qui  lui  sont  parvenues,  notre  confrère  anglais 
avance  que  les  mine»  qui  produisaient  déjà  le  métal 
précieux  avant  la  déciar^iion  de  guerre  pourront 
recommencer  leur  broyage  avec  le  mmerai  développé 
antérieurement,  aussitôt  qu'elles  auront  à  leur  dispo- 
sition un  nombre  suffisant  de  leurs  employés.  Naturel- 
lement, il  ne  faut  pas  compter  que  les"  travaux  de 
développement  iront  aussi  vite,  car  tout  donne  lieu  de 
croire  qu'il  faudra  au  moins  deux  ou  trois  mois  pour 
pomper  toute  l'eau  qui  s'est  accumulée  dans  les  puitd 
depuis  leur  fermeture. 

Comme  l'avait  toujours  avancé  notre  confrère,  les 
principales  propriétés  ont  été  trouvée-,  par  les  inspec- 
teurs, en  bonne  condition;  quant  aux  machines,  elles 
n'ont  que  p^-u  souffert,  bien  qu'elles  soient  demeurées 
depuis  de  longs  mois  inactives.  Et  quand  les  mines 
recommenceront  à  travailler,  on  fera  tout  le  possible 
pour  éviter  des  pertes  de  temps.  Déjà  plusieurs  direc- 
teurs de  Compagnies,  notamment  ceux  du  groupe 
Randfoniein  ont  commandé  dns  machines  supplé- 
mentaires pour  augmenter  et  faciliter  la  production  de 
leurs  mines.  Les  machiner  destinées  aux  diver.ses 
Compagnies  Randfoniein  et  qui  sont  déjà,  en  partie, 
en  l'oute  pour  le  Sud  de  l'Afrique,  sont  fournies  nar  des 
mauufectures  diverses,  principalement  anglaises  et 
américaines.  Le  seul  obstacle  auquel  on  puisse  se 
butter  est  la  question  de  la  main-d'œuvre,  attendu  que 
tous  les  bras  disponibles  sont  erapLiyés  à  la  construc- 
tion du  chemin  rte  fer  de  New  Spiings,  Raiid  et  V^'ree- 
niging.  On  compte  U.OUO  Gafres  •  mployés  à  ces  travaux; 
mais  lorsque  tout  sera  terminé,  ou  peut  espérer  qu  ils 
seront  transpor'és  sur  les  mines.  Au  sujet  de  <  e  nou- 
veau réseau,  le  colonel  Gn'o  lard,  direi-teurdes  Chemins 
de  fer,  a  émis  1  idén  de  grouper  le-»  mines  pour  leur 
demander  la  S' mme  de  5Ut).O00  liv.  st.  des'inées  à 
fournir  le  matériel  roulant,  et  les  Compagnies  qui  !-ont 
entrées  dans  la  combinaison,  ont  déjà  commandé  300 
■wagons  et  15  locomotives  dont  la  livraison  aura  lieu 
en  juin. 

A  l'heure  actuelle,  dit-on,  la  population  blanche  du 
Rand  ne  dépasse  pas  3').000  individus,  dont  les  deux 
tiers  sont  étrangers;  quant  à  la  population  indigène, 
elle  est  plutôt  au  dessous  du  chiffre  de  120.000.  Sir  E. 
Ashmead-Bartlett,  dans  une  lettre  traitant  du  retour 
des  uitlanders,  explique  pourquoi  le  retour  des  réfu- 


giés dans  leurs  maisons  de  Johannesburg  ot  de  Preto- 
ria, 011  au  moins  de  ceux  qui  Mont  caputjles  te  porter 
les  aimes,  ne  peut  tarder.  Il  dit  :  «  Les  uil  anders  an- 
glais ont  prouvé,  pendant  la  guerre,  qu'ils  »taient  de 
tré.s  bons  tireurs;  1'  «  Impérial  Light  H'U-Me  »  et  le 
((  South  African  Liglit  llorse))  étaient,  en  effet,  compo- 
sés en  grande  partie  d'Anglais  de  Johannesburt^,  L'ap- 
provisionnement du  centre  du  Transvaal  ne  pi-ul  pas 
présenter  maintenant  de  difficultés  si  l'on  s'en  occupe 
sérieusement,  attendu  qu'il  y  a  deux  lignes  de  chemin 
de  fer  ouvertes  qui  n'ont  à  souffrir  que  de  rares  inter- 
ruptions, et  que  le  chemin  de  1er  de  Delagoa-Bay  peut 
aussi  être  u  ilisé.  Il  sera  donc  facile  aux  uitlanders 
qui  reviendront,  non  seulement  de  s'occuper  du  relè- 
vement de  l'industrie  du  pays,  mais  encore  de  défendre 
Johannesburg  et  Pretoria  et  de  remplacer  les  troupes 
impériales.  Il  serait  à  désirer  que  les  autorités  civiles 
et  militaires,  sous  la  haute  direction  de  sir  Alfred  Mil- 
ner  et  Icrd  Roberts,  fissent  tout  pour  aboutir  au  plus 
tôt  à  cette  solution.  »  Ajoutons  qu'à  l'heure  actuelle,  le 
Gouvernement  impérial  paye,  paraît-Il,  les  indigènes 
à  raison  de  30  shillings  par  mois.  Les  mines  font  de 
même,  alors  qu'ell-s  payaient  60  shillings  avant  la 
guerre,  et  un  télégramme  parvenu  récemment  stipule 
que  les  bureaux  de  la  main-d'œuvre  seront  reconsti- 
tués sous  le  contrôle  du  Gouvernement,  que  des  asiles 
seront  construits  pour  les  indigènes,  dont  le  Gouver- 
nement protégera  le  voynge,  de  façon  à  faire  revenir 
sur  le  Rand  les  noirs  de  la  côte  est  et  des  autres  par- 
ties du  sud  de  l'Afrique. 

L'établissement  à  bref  délai  d'un  nouveau  Gouverne- 
ment civil  est  vivement  désiré,  afin  que  toutes  ces  im- 
portantes questions  soient  étudiées,  et  que  l'on  larde  le 
moins  pos>ible  à  laisser  revenir  au  Transvaal  les  sujets 
anglais  qui  sont  en  ce  moment  dans  les  villes  de  la  côte 
et  qui  commencent  à  souffrir  de  l'arrêt  prolongé  de 
leurs  travaux. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


La  Comptabilité  de  i'Iadastrie  miaièpe  da  Witwa- 
tersrand. —  La  correspoudance  hebdomadHire  de  la  iJ^j-iÇMe 
Française  de  l'Af'-tque  du  Sud  publie  un  intéressant  article 
sur  la  Comptabilité  'te  l'Industrie  minièr*^.  Apres  avoir  con- 
staté que  cette  comptabilité  est  tenue  avec  une  précis  on  mer- 
veilleuse, elle  conclut  cepei  dant  qu'il  y  Hurait  lieu  de  la 
réformt-r  sur  un  point.  Ooniine  l'expiiiitation  se  poursuit 
dans  des  conditions  identiques  pour  toutes  les  miufs,  il  est 
à  désirer  que  toutes  les  Compagnies  du  Rand  adoptent  une 
méthode  d'écriture  également  identique.  En  ouvrant  les 
mêmes  comptes  et  les  mêmes  rubr  ques  afin  de  déterminer 
de  la  même  maoière  les  bénéfices  de  l'exploitation,  celte  uni- 
fication faciliterait  pour  le  public  la  comparaison  des  résul- 
tats obtenus  par  diverses  Compagnies. 


Au  KIondyke.  —  M.  Janne  de  Lamare  télégraphie  de 
Dawson  City  qu'il  eft  arrivé  dans  cette  ville  en  bonne  santé, 
lais.-^ant  M.  Ghristopher  diriger  les  lavages  à  Atlin,  sur  la 
concession  de  Boulder-Creek. 


Déconverte  d'une  Mine  de  Diamants.  —  Une  dépêche 
de  Saint-P''tersbourg  au  Dady  Mml  annonce  qu'une  mine 
de  diamants  d'un-  rictiesse  étonnante  vient  d'être  découverte 
à  Karaenka.  dans  un  pet  t  rui^seau  des  montagnes  de  l'Ou- 
ral, près  de  la  rivière  Famaka. 


Soci^'té  des  Slinos  d*or  ot  antreH  minerais  des  pro- 
vinces rqnatorialcs  d'Aliyssinle  (Empire  d'Elbiopie). 

—  M"  Scinyven,  notaire  à  Bruxelles,  a  dressé,  le  25  ai  ût 
dernier,  les  stat  ils  de  cette  Soi'i  'ié.  constituée  par  M.  le 
ba-^on  N  de  Chédeuvre,  pour  une  durée  de  trente  ans  avec 
siège  à  B  ruxelles.  Son  but  est  la  mise  en  valeur  d'une  con- 
cession des  mines  dis  provinces  équatoriales  d'Ahyssinie 
rétrocédée  à  M.  le  baron  do  Chédeuvre  par  la  Sociét-  belge 
pour  le  déveLippemenidel'industrie  et  du  comnierc°.  dans  les 
provinces  équatoriales  d  Abyssinie,  et  dont  il  est  fait  apport. 

Le  capital  est  d'un  million  de  francs,  représenté  par  10. 000 
actions  privilégiées  de  lOt)  fr.,  dont  5. COU  seront  offertes  en 
souscription  ;  les  5.000  restantes,  outre  20. COO  actions  ordi- 
naires sans  désignation  de  valeur,  sont  remises  au  fondateur 
en  représentation  de  ses  apports. 
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Revue  HeMûDiaflaire  fli  Marclié  fles  Mines  l'O:- 

DE  LONDRES 

Londros,  lu  13  septembre  1900 
La  tendance  générale  du  Marché  des  m  nés  d'or 
re>-te  ferm-  et  asstz  animée,  mais  il  faut  reconnaîtra 
que  notre  place  fichète  moins  que  la  vôtre.  Les  der- 
nières nouvelles  du  Transvaal  f:nt  croire  que  l'on 
touche  à  la  fin  de  la  campagne;  ce  fait  peut  déterminer 
du  jour  au  lendemain  un  redoublement  d'activité. 

La  liquidation  de  mi-septembre  s  est  effectuée  dans 
d'assez  bonnes  conditiouw  :  les  reports  ont  été  en  gé- 
néral de  7  à  9  0/0  sur  les  valeurs  sud-africaines  et  de 
8  à  11  0/0  sur  les  valeurs  australiennes. 

*♦*  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  3/16  à  3  9/l6. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  7/8,  au  lieu  de 
7  25/32. 

La  Transvaal  Goldfields  est  à  2  7/16. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  h'Easl  Rand 
passe  de  7  7/16  à  7  7/8.  L'Angelo  finit  à  7  3/4, 
comme  la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  reste  à 
3  1/16. 

La  ^ity  and  Suburhan  reste  à  5  13/16,  au  lieu  de 

5  11/16. 

La  Princess  Extnie  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaayte  Estnie  re>te  à  3  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  5/8,  au  lieu  de  6  9/16. 

La  Jubilp.e  reste  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  1/4;  la  Jam- 
pers  est  à  6  3/8,  au  lieu  de  5  3/16. 

La  Modderfonlein  se  retrouve  à  11  3/16  après  107/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  16  ./.,  au  lieu  de  15  3/4. 

La  Randfontein  est  à  3  1/4,  après  3  1/8.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8  au  lieu  de  Z  9/16. 

La  Robinson  est  à  9  1/2,  après  9  3/8. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  7  ./.,  au  lieu  de 

6  15/16;  la  Lancaster  à  2  7/8,  au  lieu  de  2  3/4. 
La  New  Heriot  passe  à  7  ./..  après  6  3/4. 

La  Bonama  clôture  à  4  1/8,  au  lieu  de  4  ./.  ; 
la  Wolhuier  est  â  4  15/16  au  lieu  de  4  ll/16. 

La  Ilenry  Nourae  reste  à  8  7/8;  la  Fer-eira,  à 
221/2,  au  lieu  de  22  1/4. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4. 

La  Village  Main  Reef  reste  à  8  7/8,  au  lieu  de  8  5/8. 

La  Durban  Rood^poort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Yan  Ryn  reste  à  3  1/2,  au  lieu  de  3  7/16. 

***  Compagnies  de  deep  leveis.  —  La  Crown  Deep 
est  à  12  ./.  au  lieu  de  11  3/4. 

La  Rand  Mines  est  à  42  1/8,  au  lieu  de  40  15/16. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  3/4,  au  lieu  de  4  11/16;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/2,  sans  changement;  la  Robinson 
Deep  est  à  4  5/8,  au  lieu  de  4  7/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  5/16. 

ha.  Durban  Roodepoort  Deep  reste  à  4  ./.,  au  lieu 
de  3  15/16;  la  Jumpers  Deep  à  4  15/16. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgeacy  est  à  2  7/16,  au  lieu  de  2  5/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  3/16. 

La  Dunraven  est  à  1  5/16,  au  lieu  de  1  3/16;  la 
Geelong  reste  à  2  6/8. 

La  Selukwe  est  à  2  5/8,  au  lieu  de  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  3/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
E State  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenbure:.  —  La  Transv>nal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  7/16,  au  lieu  de  2  1/4. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  est 
à  3  9/16,  sans  changement. 

♦**  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  reste  à  1  7/8, 
au  lieu  de  1  1/16. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  12  5/8,  au  lieu  de  12  1/2. 


Londres,  13  septembre ,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


8evie  HeMofflaSaire  So  MarcM  ies  Mines  8'Or 

DE  P%K1S 

Paris,  le  13  septembre  li'OO. 

La  fermeté  du  Marché  des  Valeurs  csud- Africaines 
s'e>t  accentu  e  d^n-^  ces  derniers  jnurs.  L'id'  e  que  la 
guerre  de  l'Afrique  du  Sud  va  prendre  fin  à  courte 
éch-^ance,  prend  de  plus  en  plus  corps  à  Londres  et, 
d'un  autre  côté,  en  d-^pit  des  appréciât  ons  de  certains 
journaux  allemands,  on  se  moutre,  au  Siock-Ex'  hange, 
bien  imi>ressionnA  au  sujet  de  la  proclamation  de  Sir 
Alfred  Milner,  proclamation  que  nous  publions  plus 
haut  dans  notre  article  :  «  La  Guerre  au  Sud  de 
l'Afrique.  »  On  estime,  en  effer,  que  cette  première 
grandrt  mesure  administrative,  qui  semble  tout  d'abord 
grosse  de  mpnaces,  n'est,  au  fond,  que  le  commence- 
ment des  réformes  annoncé  s  depuis  longtemps.  Le 
Times  a  dit,  à  ce  sujet,  que  les  actionnaires  étrangers 
pouvaient  être  tranquilles,  et  quilsne  seront  pas  in- 
justement dédouillés  de  burs  droits.  Il  apparaît  donc 
que  le  résultat  des  travaux,  de  la  Commission  nommée 
pour  la  revision  des  concessions  sera  :  la  suppression 
des  monopoles  de  la  dynamite  et  de  l'alcool,  la  régle- 
mentation du  prix  de  la  main-d  œuvi e  et,  aussi,  la  ré- 
duction des  tarifs  des  chemins  de  fer. 

La  Rand  Mines,  que  nous  laissions  à  1.0'^9  francs,  a 
progressé  jusqu'à  1.084  fr.  Elle  clôture  à  1.063  fr., 
gagnant  pour  la  semaine  <!4  fr.  Cliartered,  89  fr.  50, 
après  uii^me  92  tr.  25,  contre  80  fr.  2'i  il  y  a  huit  jours. 
On  télégraphie  que  M.  Cécil  Rhodes  vient  de  terminer 
son  inspection  des  territoires  de  la  Compagnie.  On  dit 
aussi  que  celte  Compagnie  serait  à  la  veille  de  conclure 
une  grosse  opération  avec  les  obligataires  du  Bechua- 
naland  Railicay,  dont  les  obligations  ont  été  émises  il 
y  a  deux  ans  et  qui  ont  le  droit  d'échanger  leurs  litres 
contre  des  Chartered.  Consolidated  Goldfields,  199  fr., 
contre  196  fr.,  après  203  fr.  Quant  à  VEasl  Rand,  elle 
est  passée  de  19i  fr.  à  202  fr.  50,  et  s'inscrit  au  dernier 
moment  à  i99  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estnte,  que  nous  laissions  à  21  fr.  75, 
finit  à  23  fr.  ^0;  French  Rand,  55  fr.  50,  contre  53  75  ; 
Ferreira,  568  fr. 

La  Gedu'd,  qui  clôturait  à  126  fr.,  s'inscrit  à  132  fr., 
cours  demandé,  après  même  134;  Geldpnhw»  Deep, 
263  fr.  ;  Geldenhuis  Estate.  176  fr.  50,  en  bénéfice  de  3 
francs;  New  Kleinfionlein,  tt,;  New  Primrose,  à 
lO.S  francs. 

La  Langiangte  Estate,  que  nous  laissions  à  9i  fr., 
clôture  à  91  fr.  Mny  Consolidated  117  fr.  50,  contre 
115  fr.  50,  après  119  fr.  au  plus  haut;  Uossamédès,  21 
francs  75,  contre  ^0  fr.  25:  Oceana,  51  fr.  50  ;  Mozam- 
bique, au  même  cours  de  5i  fr. 

La  Randfontp.in  Estâtes,  qui  finissait  à  80  francs, 
passe  à  81  fr.  2â.  Au  sujet  de  cette  valeur,  VAfirican 
Revieiv,  de  Londres,  publie  l'information  suivante  : 
«  On  ca  cule  que  la  semaine  dernière,  25.000  actions 
au  moins  auraient  été  achetées  et  vendues.  La  pro- 
vince anglaise  a  a  heté  et  Paris  a  vendu.  Cependant, 
les  courtiers  pensent  que  les  ventes  éiaient  faites  par 
Londres  et  nf  passaient  par  Paris  que  pour  échapper 
à  toute  identification.  »  Robinson  Deep,  125  fr.  50,  en 
plu»  va'ue  de  2  fr.  50,  après  127  fr.  au  pins  haut  ;  Ro- 
binson Gold,  239  fr.  50,  contre  237  fr.  Le  Directeur  gé- 
néral, qui  a  visité  la  mine  fia  juillet,  a  déclaré  comme 
résultai  de  son  inspection  «  que  le  travail  pourrait  être 
repris  moins  de  q^iinze  j  'urs  après  la  réintégration  de 
tout  le  personnel  à  Johannesburg  ». 

La  New  Sieyn  Exiote  finit  a  63  fr.  75;  Simmer 
and  Jack,  167  fr.,  contre  164  fr.;  Transvaal  Consoli- 
dated Land,  84  fr,,  en  avance  de  1  fr.  50;  Transvaal 
Goldfiet'is,  51  fr.  50,  contre  47  fr.  25;  VtUnge  Moin 
Reef,  223  fr.  50.  en  avance  de  2  fr.  50;  Wemmer,  311 
francs,  contre  307  fr. 

La  De  B^ers,  qui  restait,  il  y  a  huit  jours,  à  722  50, 
clôture  à  716  fr  Zambèze,  33  fr.,  demandée  ainsi. 


L' Administrateur-Qérant  :  Georges  Botjrgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  le  mouvement  du  port  de  Beïra  pendant  le 
mois  de  mars  1900  : 

Importalions 
Provenances  Valeur  Droits 

(En  reis) 

Portugal  (nationale)   44:883g570  1:713S237 

—       (étrangère)   4:824  720  1:099  246 

Colonies  portugaises  (nation.)  5:177  500  166  775 

—              (étrang.)  4:355  500  1:794  210 

Allemagne  et  colonies. .......  10:374  400  2:503  829 

France  et  colonies   13:963  270  1:666  985 

Hollande   1:057  840  468  060 

Angleterre   59:334  160  4:535  779 

Colonies  anglaises  d'Asie  ....  15 :337  6C0  4 :426  097 

Colonies  anglaises  d'Afrique . .  107 .973  900  2 :05i  240 

Zanzibar   3 :087  600  793  360 

Autres  pays   3:875  000  923  936 

Exportation 

Marchandises        Quantités  Valeur  Droit 

(En  reis) 

Caoutchouc  Kil.      2.131  1:491S700  119g336 

Dépouilles  d'animaux..           23  132  000  2  640 

Cire  Kil.          94  131  300  12  584 

Peaux                               330  220  100  5  192 

Divers  Kil.          20  6  500  0  130 

Or,  conserves,  vins,  etc.      3.985  4:889  000 

Les  réexportations  ont  porté  sur  374.394  kilos,  d'une 
valeur  de  30:318$650  reis.  Les  droits  ont  été  de  4:600 
reis. 

Le  transit  par  Manica  a  porté  sur  16  kilos,  d'une 
valeur  de  20$0Û0  reis.  Celui  pour  Mashona  comprend  : 

10  1.945.384 kilos,  d'une  valeur  de  250:486$400  reis; 
qui  ont  fourni,  comme  droits,  7:514$5yi  reis;  2°  42.103 
kilos,  d'une  valeur  de  42:227$000  reis.  Ce  transit  com- 
prend, notamment,  30  caisses  de  dynamite,  1  caisse  de 
revolvers,  1.418  caisses  de  cartouches,  101  caisses 
d'obus,  30  caisses  de  poudre,  etc. 

En  résumé,  les  importations  ont  porté  sur  2.163.838 
kilos,  d'une  valeur  de  274:195$060  reis  qui  ont  produit, 
comme  droits,  22:140^804  reis.  D'autre  part,  les  expor- 
tations comprennent  6.583  kilos,  d'une  valeur  de 
6:870g000  reis;  droits,  139$882  reis.  Quant  au  transit, 

11  a  atteint  1.987.503  kilos,  d'une  valeur  de  292:733$ 400 
reis,  et  il  a  donné,  comme  droits,  7:514$591  reis. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 

Une  grosse  nouvelle  est  parvenue  du  Sud  de  l'Afri- 
que :  le  président  Krii^er  a  quitté  le  Transvaal  et  a 
gagné  Loaren^;- a-Marques  pour  venir  en  Europe.  Im- 


médiatement, les  appréciations  ont  été  leur  train.  «  Il 
fuit  »,  ont  dit  les  uns,  pendant  que  les  autres  affii'- 
maient  qu'il  venait  sur  le  continent  poursuivre  l'œuvre 
commencée  par  la  mission  boer,  c'est-à-dire  solliciter 
une  intervention  en  faveur  des  deux  Républiques. 
Nous  verrons  bientôt  ce  qu'il  en  est  réellement,  mais 
dès  à  présent  on  affirme  que  le  vieux  président  a  ob- 
tenu un  congé  régulier  du  Conseil  Exécutif  transvaa- 
lien,  et  qu'il  va  s'embarquer  à  bord  du  navire  de 
guerre  hollandais  Gelderland.  Cet  embarquement  s'ef- 
f  octuera-t-il  sans  encombre  ?  C'est  à  croire  mainte- 
nant, bien  qu'au  premier  moment  on  ait  prétendu  que 
le  Gouvernement  portugais  avait  l'intention  de  livrer 
M.  Krûger  aux  autorités  anglaises. 

Pendant  que  cet  événement  se  produisait,  lord  Ro- 
bert annexait  le  Transvaal,  comme  il  avait  annexé 
l'Orange  antérieurement,  et  lançait  une  proclamation 
déclarant  rebelles  les  Boers  qui  continueraient  la 
guerre  de  guérillas.  En  réponse,  la  députation  des  Ré- 
publiques sud-africaines,  composée  de  MM.  Fischer, 
"Wossels  et  Wolmarand  a  lancé  l'appel  suivant  : 

La  guerre  que  les  Républiques  sud-africaines  ont  été  con- 
traintes de  faire  et  qu'elles  ont  cherché  à  éviter  par  tous  les 
moyens  possibles,  mémo  par  l'offre  de  soumettre  le  litige  à 
un  tribunal  d'arbitrage,  cette  guerre  continue,  violant  tous 
les  droits  et  tous  les  usages  de  la  guerre  entre  peuples  civi- 
lisés. Les  Anglais  lancent  proclamations  sur  proclamations. 
Par  la  bouche  de  son  premier  Ministre,  la  Grande-Bretagne 
a  déclaré  qu'elle  n'avait  pas  l'intention  de  rechercher  un  ac- 
croissement de  territoire  :  vaines  paroles,  qui  n'ont  été  pronon- 
cées que  pour  être  violées  ! 

L'annexion  même  de  la  République  sud-africaine  a  été 
proclamée,  mais  elle  n'aboutira  pas  et  ne  peut  aboutir  à  la 
soumission  des  Boers,  aussi  peu  que  cela  a  été  le  cas  il  y  a 
trois  mois,  lors  de  l'annexion  de  l'Etat  Libre  d'Orangî.  La 
puissante  Grande-Bretagne  le  sait  d'expérience  !  II  est  vrai 
que  ce  n'est  pas  le  but  immédiat  de  la  proclamation  :  celle-ci 
n'a  été  lancée  que  pour  continuer  la  guerre  de  la  façon  la 
plus  inhumaine,  la  plus  cruelle  et  au  mépris  de  tous  les  prin- 
cipes du  droit  des  gens. 

Les  chefs  de  l'armée  anglaise  veulent  pouvoir  traiter  en 
rebelles  les  populations  déjà  si  éprouvées  des  deux  Répu- 
bliques sud -africaines  auxquelles  on  avait,  au  début,  reconnu 
le  caractère  de  belligérants.  Ils  veulent  sans  merci  poursuivre 
jusqu'à  la  mort  les  combattants  épuisés  :  voilà  le  but  véri- 
table de  la  proclamation,  mais,  avec  l'aide  de  Dieu,  il  ne 
sera  pas  atteint  !  Les  citoyens  des  deux  République»  conti- 
nueront la  lutte  aussi  longtemps  qu'il  leur  restera  un  souille 
de  vie  !  Ne  se  sont-ils  pas  montrés  dignes  de  conserver  leur 
liberté,  leur  patrie?  Le  monde  permettra-t-il  qu'ils  soient 
exterminés  ?  Il  n'y  a  pas  longtemps  que  les  puissances  ont 
formellement  consacré  les  principes  tendant  à  restreindre 
l'effusion  du  sang  et  les  calamités  dans  la  guerre. 

Jusqu'à  l'heure  actuelle,  les  puissances,  cependant,  ne  sont 
pas  intervenues  dans  la  guerre  sud-africaine.  Quelque  dou- 
loureuse que  celte  attitude  ait  été  pour  notre  peuple,  cette 
attitude  pouvait  peut-être  se  comprendre  aussi  longtemps 
qu'il  s'agissait  d'une  guerre  régulière,  mais  le  mot  de  la 
médiation  ne  sera-t-il  prononcé,  pas  même  maintenant  que 
la  Grande-Bretagne,  par  des  annexions  théoriques,  foule  aux 
pieds  tous  les  principes  du  droit  des  gens,  en  vue  de  s'ouvrir 
de  celte  façon  la  voie  à  tous  les  actes  de  violence  et,  si  pos- 
sible, à  l'extermination  complète  d'un  peuple  libre  ?  Au  nom 
de  la  justice,  au  nom  de  l'humanité,  nous  nous  adressons  à 
tous  les  peuples  dont  le  cœur  bat  pour  nous  ;  nous  leur 
demandons  de  venir,  à  ce  moment  extrême,  au  secours  de 
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notre  peuple  et  de  sauver  notre  patrie.  Nous  avons  confiance 
en  Dieu  que  notre  appel  soit  écouté  ! 

Quoi  qu'il  en  soit,  on  considère,  à  Londres,  le  Trans- 
vaal  et  l'Orange  comme  virtuellement  pacifiés,  et  lord 
Roberts,  qui  va  décidément  quitter  l'Afrique  du  Sud 
vers  le  3  octobre  pour  revenir  en  Angleterre,  semble 
vouloir  détruire  l'armée  du  général  Botha  qu'il  consi- 
dère comme  la  dernière  armée  régulière  des  Boars,  en 
l'acculant  à  la  frontière  portugaise,  et  en  la  cernant 
par  la  réunion  de  toutes  ses  forces  de  l'armée  du  Nord- 
Est.  Ce  plan  réussira-t-il ?  Déjà  on  sebatàKooma- 
tipoort,  et  on  attend  les  résultats  de  cet  engagement. 

Quant  aux  autres  commandos  boers,  ils  continuent  à 
inquiéter  les  communications  anglaises.  C'est  ainsi 
que  l'on  télégraphie  qu'ils  ont  fait  sauter  la  ligne  du 
chemin  de  fer  à  vingt  et  un  endroits  différents,  près  de 
Leeuwspruit,  dans  l'Etat  d'Orange. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


Le  rendement  des  Compagnies  de  IMines  d'or  de  la 
Rhodesia,  qui  communiquent  le  montant  de  leur  pro- 
duction à  la  Chambre  des  Mines  de  Bulawayo,  s'est 
élevé  pour  le  mois  d'août  à  10.137  onces,  soit  une  aug- 
mentation de  4.400  onces  en  chiffres  ronds  sur  le  mois 
de  juillet,  et  de  6.960  onces  sur  le  mois  correspondant 
de  1899. 

Voici  le  rendement  mensuel  de  ces  Compagnies  de- 
puis le  mois  d'août  1898  : 

1838  1899  1900 

Onces  dwts  Onces  dwts  Onces  dwts 

Janvier                       »  »  6.371  15  5.242  7 

Février                      »  »  6.424  18  G.  233  15 

Mars                          »  »  6.614  2  6.286  16 

Avril                          »  »  5.755  1  5.456  0 

Mai                            »  ->  4.939  13  6.554  12 

Juin                           »  »  6.104  18  6.185  » 

Juillet                        »  »  6.031  7  5.737  » 

Août                           »  »  3.177  2  10.137  » 

Septembre   2.346  10  5.6.i3  7  »  » 

Octobre   3.913  0  4.276  8  » 

Novembre   5.567  13  4.670  0  »  » 

Décembre   6.259  19  5,289  2  »  » 

18.085    2     65.803  13    51.830  11 

Ci-dessous  la  production  détaillée  par  mine,  compa- 
rée à  celle  des  trois  mois  précédents  : 


Mines 


Mai 


Juin      Juillet  Août 


(En  onces) 

Antenior   605  410  527  58  i 

Gonsol.  Bellingwe  226  41  »  » 

Geelong   931  691  878  951 

Globe  and  Phœnix  »  »  »  4.742 

Lomagunda  Dev..  323  313  329  225 

Ayshire  (Essais)..  635  »  »  » 
Premier  Tati  Mo- 

narchReef   405  362  311  1.3G0 

Selukwe   3.217  3.403  3.094  1.596 

West  Nicholson . .  532  522  519  519 

Total  officiel   6.554      6.185      5.737  10.137 

Nous  indiquons  le  total  officiel,  mais  nous  devons 
faire  remarquer  qu'il  ne  concorde  pas  avec  les  chiffres 
inscrits  pour  les  mines,  la  Chambre  des  Mines  man- 
quant encore  de  renseignements  pour  plusieurs  d'entre 
elles. 

II  faut  observer  que  l'augmentation  que  l'on  a  à 
signaler  provient  de  l'entrée  en  ligne  de  la  Globe  and 
Phœnix.  La  moyenne  de  production  de  cette  Compa- 
gnie représente  16  dwts  36  par  tonne,  contre  10.19  à  la 
Bonsor,  12.24  à  la  Dunraven,  12.50  à  la  Geelong  et  à 
la  Selukwe,  et  10.06  à  la  West  Nicholson. 


TRANSVAAL  GOLD  MINING  ESTATES,  LIMITED 


Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  vient 
d'adresser  à  ses  actionnaires  un  rapport  intérimaire 
sur  l'exercice  social  qui  a  pris  fin  le  31  mars  dernier. 

Le  bilan,  à  cette  date,  se  décompose  ainsi  : 


Actif 

Compte  propriété  : 

Usines,  bâtiments,  machinerie  

Usines,  bâtiments  et  machines  au  prix  coû- 
tant  219.642  16  5 

Matériel  meuble   7.324   1  6 

Plans  et  diagrammes   135  7  0 

Ameublement  de  bureau   369  15  5 

Plantation  d'arbres   1.502  11  10 


Liv.  st.  sh.  d. 
437.552  5  11 


Loyers  de  concession  payés  d'avance  

Certificats  d'actions  au  porteur  

Débiteurs  divers  

Minerai  sur  le  carreau,  19.413  tonnes,  comme 

au  30  septembre  1899  

Développement  de  la  mine  :  190.102  tonnes  de 

minerai  en  vrac,  comme  au  30  septembre 

1899  :  

Assurances  payées  d'avance  

Marchandises  en  magasin,  comme  au  30  sep- 
tembre 1899  

Bullion  en  caisse  et  en  transit,  comme  au 
30  septembre  1899   81.318  18  7 

Moins  avances  reçues   43.200  0  0 


228.974  12 
1.950  0 
505  1 
398  0 


Or  acheté  

Espèces  en  caisse  : 
Standard  Bank,  Johannesburg , 

—  Cape  Town  

—  Londres  

National  Bank,  Cape  Town... 


27.535  14  11 
701  14  7 
62   3  9 
155   3  G 


15.349  17  3 


67.274   8  2 
492  12  5 

15.444   6  1 


5.118  18  7 
223  7  7 


28.454  16  3 
834.743   6  1 


Passif 

Compte  capital  : 

640.000  act.  de  1  liv.  £t.  cha- 
cune  640.000  0  0 

Moins  actions  de  réserve  non 
émises   35.775  0  0 


Primes  sur  actions  émises  , 

Créanciers  divers  

Compte  Profits  et  Pertes. . . 


604.225  0  0 

101.750   0  0 

27.370  14  9 

101.397  II  4 

834.743   6  1 


COMPTE  DE  PROFrrS  ET  PERTES  N°  1 

Crédit 

Liv.  st.  sh.d. 

Par  balance  du  compte  revenus   48.849  8  3 

Or  bullion  produit  en  octobre,  y  compris  9.494 
liv.  st.  6  sh.  5  d.  saisies  par  le  Gouverne- 
ment du  Transvaal   15.374  G  5 

64.223  14  8 

Débit 

Dépenses  d'exploitation  pour  octobre,  dépen- 
ses légales,  assurances,  etc   13.092  1  10 

Balance   51.131  12  10 

64.223  14  8 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  N"  2 

Crédit 

Liv.  st.  sh.  d. 

Par  balance  de  l'exercice  précédent   110.688  8  6 

Balance  reportée   51.131  12  10 

161.820  1  4 

Pébit 

Compte  du  dividende  n°  2    60.422  10  0 

Balance   101.397  11  4 

161.820   1  4 

Le  Compte  de  Revenus  pour  les  six  mois  qui  ontjpris 
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fin  le  39  septembre  1899  s'établissent  de  la  manière 
suivante  : 

Crédit 

Liv.  st.  sh.  d. 

Production  d'or  brut  : 
85.193.696  onces  d'or  fin  . . .    147. G30  18  0 

Moins  frais  d'envoi   4. 090  15  6 

  143.r)'iO   2  6 

Profits  réalisés  sur  les  tailings  do  la  Glewer..      2.431  12  2 

Revenus  jfénôraux   1.914  15  5 

Compte  d'intérêts,  y  compris  19.598  liv.  st. 
18  sli.  11  d.  saisies  par  le  Gouvernement  du 
Transvaal   480  19  5 

H8.367  9  6 

Débit 

Frais  d'exploitation   91.620  5  6 

Dépenses  du  siège  social   3.339  3  9 

Dépenses  de  prospection   4.558  12  0 

Balance.  Profits  de  6  mois  portés  an  Compte 

de  Profits  et  Pertes   48.849  8  3 

148.367    9  6 


Le  Rapport  du  Conseil  d'administration  s'exprime 
ainsi  : 

Vos  Administrateurs  ont  le  plaisir  de  vous  soumettre  leur 
rapport  intérimaire,  ainsi  que  le  bilan  et  le  compte  de  profits 
et  pertes  pour  l'exercice  ayant  pris  fin  le  31  mars  1900. 

Le  rapport  du  directeur,  ci-annexé,  contient  tous  les  ren- 
seignements désirables  pour  les  six  mois  ayant  pris  fin  au 
30  septembre  1899. 

Il  ne  nous  a  pas  été  possible  de  faire  approuver  les  comp- 
tes par  les  Commissaires,  la  plupart  des  pièces  comptables 
et  des  livres  ayant  été  laissés  au  Transvaal. 

L'exploitation  de  notre  Compagnie  a  été  régulière  pendant 
six  mois  et  les  profits  pour  cette  période  qui  a  pris  fin  au  30 
septembre  1809,  se  sont  élevés  à  48.840  liv.  st.  8  sh.  3  d.,  non 
compris  la  dépréciation  sur  les  bâtiments  et  l'outillage,  etc. 
Le  26  octobre  1899,  les  usines  ont  dû  être  fermées,  tous  les 
employés  ayant  été  expulsés  du  Transvaal.  Un  petit  nor^re 
d'hommes  seulement,  de  nationalités  étrangères,  ont  étéiais- 
sés  à  la  mine  et,  d'après  les  dernières  nou'sfelles  que  nous  en 
avons  reçues,  les  usines  étaient  encore  en  bon  état  tout  der- 
nièrement. Pendant  le  mois  d'octobre,  nous  avons  produit 
de  l'or  pour  une  valeur  de  15.374  liv.  st.  6  sh.  5  d.  et  nous 
n'avons  eu  à  payer  que  les  salaires  aux  ouvriers  blancs,  les 
dépenses  que  nous  a  nécessitées  la  déclaration  de  guerre,  et 
une  partie  des  salaires  des  Gafres.  Nous  ne  saurions  établir 
la  proportion  des  salaires  indigènes  restant  dus,  pas  plus 
que  le  montant  des  matières  premières  qui  ont  été  consom- 
mées en  octobre,  les  livres  étant  restés  à  la  mine. 

Dividende  n'  2.  —  Pendant  la  période  en  revue,  un  divi- 
dende (n»  2)  de  10  0/0  a  été  déclaré. 

Comptes.  —  D'après  les  renseignements  que  nous  possé- 
dons, le  bilan,  établissant  la  situation  de  la  Compagnie,  peut 
se  résumer  comme  suit  : 


Passif 


Capital  émis 


Liv.  st.  sh.  d. 

604.225  0  0 


Actif 

Compte  propriétés  (y  compris  40.000  actions 

de  la  Grootfontein  Exploration  Company)  

Usine,  bâtiments,  outillage,  marchandises,  etc. 

Concessions  non  expirées  et  assurances  

Développement  de  la  mine  et  minerai  sur  le 

carreau  

Espèces  en  caisse   67.200   2  9 

Moins  créanciers  divers   27.370  14  9 


Moins  primes  reçues  sur  les  ac- 
tions de  réserve   101.750  0  0 

Moins  balance  du  compte  pro- 
fits et  pertes   101.397  11  4 


437.552  5 
244.923  19 
2.442  12 


82.624  5  5 


39.829  8  0 
807.372  11  4 


203.147  11  4 
604.225   0  0 


Quant  à  l'or  de  la  Compagnie  saisi  par  le  Gouvernement 
du  Transvaal  à  la  Banque  ou  à  la  mine,  et  évalué  à  29.093 
livres  st.  5  sh.  4  d.,  vos  administrateurs  vous  donnent  l'as- 
surance qu'ils  no  négligeront  rien  pour  défendre  les  intérêts 
de  la  Compagnie. 

A  ce  sujet,  mentionnons  que  àur  cette  somme,  9.494 


livres  sterling  6  sh.  5  d.  ont  6t6  saisies  aprrs  l'ouver- 
ture des  liostiiités  ;  mais  depuis  nue  le  rapport  a  été 
signé,  la  Direction  a  reru  do  la  èan([uo,  à  Londres, 
avis  que  5  l)arres  d'or  ont  été  réalisées  et  que  leur  va- 
leur, d'environ  8.500  liv.  st.,  a  été  portée  au  crédit  de 
la  Compagnie,  à  Piigrim's  Uest. 

Le  rapport  du  Directeur  complète  les  explications 
données  par  le  Président  de  la  Compagnie.  Sur  ce  rap- 
port, tout  à  fait  technique,  nous  n'appuierons  pas,  si 
ce  n'est  pour  dire  que  la  pro<luctlon  totale  do  la  mine, 
pour  les  six  mois  qui  ont  pris  fin  le  30  septembre  1899, 
se  résument  ainsi  : 

Evaluation  Valeur 
en  tonne 
Or  fin  liv.  st.  broyée 


Onces 

Moulins   20.696.860 

Sables  cyanurés   10 . 260 . 175 

Boues  cyanurées   3.808.488 

Sous-produits   428-173 


sh.  d. 

88.549   0   4     25  6 
41  869  10   4     12  0.2 
15.520  0   2      4  5.5 
1.692   7   2  5.7 


Total   35.193.695     147.630  18  0     42  5.4 

Les  frais  d'exploitation  se  résument  comme  suit  : 

Evaluation  Coût 
en  p'  tonne 

liv.  st.  broyée 

sh.  d. 

Mines,  y  compris  développement, 

74.841  tonnes   57.185   4  11 

Moins  mine  en  excès,  5.729  tonnes.       3.416  14  3 

Coût  de  69.119  tonnes  minées   53.768  10  8  15  5.76 

Batterie,  69.467  tonnes  broyées   5.970  16  2     1  8.64 

Transports,  701.968  tonnes   6.095  14  2  19 

Sables  cyanurés,  42.f08  tonnes   11.230  16  7     3  2.76 

Boues  cyanurées,  20.790  tonnes   5.995  11  4     1  8.7 

Frais  généraux  à  la  mine   7.241   6  9     2  1 

Coût  total  de  69.467  tonnes  broyées.     90.302  15   8   25  11.86 

Profits  et  pertes  sur  une  exploita- 
tion de  6  mois   57.328   2   4   16  5.54 

La  main-d'œuvre  indigène  a  causé  bien  des  tracas 
vers  la  fin  d'août,  dès  que  le  bruit  d'une  guerre  proba- 
ble s'est  répandu  parmi  les  indigènes. 

La  somme  de  8.736  liv.  st.  5  sh.  4  d.,  qui  figure  au 
débit  du  compte  de  profits  et  pertes,  comprend  un  mois 
de  salaires  au  personnel  dirigeant,  un  bonus  de  25  li- 
vres sterling  aux  ouvriers  et  employés  et  une  partie 
des  marchandises  pour  le  mois  d'octobre. 


SALISBURY  GOLD  MINING 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie a  eu  lieu  le  6  août  dernier  à  Pietermaritzburg. 
Voici  le  bilan  et  les  comptes  qui  ont  été  soumis  aux 
actionnaires  : 

BILAN  AU  31  îklAI  1900 

Actif  Liv.  st.  sh.  d. 

Compte  de  propriété   75.420  11  7 

Propriété  en  compte  commun  avec  la  Jubilee 
Company  comprenant  le  droit  d'eau  de  Klip- 
riversberg,  la  batterie,  l'usine  de  cyanuration, 
les  constructions,  etc   41.454  16  3 

Compte  commun  des  travaux  en  suspens   2.570   6  2 

Matériel  et  équipement  à  la  mine  comprenant  : 
compresseur  à  air,  matériel  de  perforatrices, 
pompes  et  ventilateurs,  matériel  de  trans- 
port, matériel  électrique,  etc   11.856  19  10 

Constructions  comprenant  bâtiments,  chevale- 
ment du  puits  principal,  etc   7.531    1  0 

Actif  divers  : 

Mobilier   196  13  5 

Approvisionnements   2.040   0  9 

Bêtes  de  somme   25  10  0 

Somme  placée  à  la  Caisse  d'as- 
surances des  employés   709  3  11 

  2.971   8  1 


Somme  payée  sur  les  licences,  assurances  an- 
nuelles non  expirées  


686  18  4 
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Liv  st.  sh.  d. 

Or  réquisitionné   3.860   0  0 

Syndicat  Vierfontein   479  3  4 

Débiteurs  divers   4.874  4  3 

Espèces  : 

Natal  Bank  Pietersmaritzburg.      111   9  9 

—       Londres   1.938  6  5 

  2.049  16  2 

Compte  en  suspens  pendant  la 

guerre  : 

Compte  du  directeur   10.986  19  4 

Gages  et  salaires    18i  10  0 

(Les  détails  sur  ces  comptes  ne 
peuvent  être  obtenus  pour  le  mo- 
ment). 


11.171   9  4 


164.926  14  4 
Passif  ~ 

Compte  capital   100.000  0  0 

Créanciers  divers   5.549  18  11 

Caisse  d'assurance  des  employés   720  0  0 

Compte  de  Profits  et  Pertes   58.656  15  5 

164.926  14  4 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  AU  31  MAI  1900 

Crédit  Liv.  si.  sh.  d. 

Par  balance  reportée  de  l'année  dernière   48.169  5  0 

Montant  de  l'or  réalisé  à  cette 

date   30.475  4  4 

Valeur  de  l'or  disponible   3.860  0  0 

  34.335   4  4 

Rlimes   132  12  7 

Loyer  et  revenus  divers   222  5  6 

Intérêts   183  15  3 

83.043   2  "s 
Débit  ■ 
Dépenses  d'exploitation,  y  com- 
pris le  transport,  etc   11.442  6  6 

Frais  généraux   1.372  10  2 

Broyage  en  commun   2.904   5  3 

Cyanuration     —    2.029  4  3 

Pompage         —    40  8  8 

Dépenses  à  Johannesburg  et  en 
Europe,  comprenant  les  frais 
d'assurances,  indemnités  aux 
administrateurs ,  frais  judi- 
ciaires, etc   3.254  3  11 


21.042  18  9 

Développement  de  la  mine   3.343  8  6 

Balance  reportée   58.656  15  5 

83.043  2  8 

Le  rapport  rappelle  qu'une  circulaire  a  été  envoyée 
le  30  octobre  dernier  aux  actionnaires  pour  leur  faire 
part  des  circonstances  qui  ont  amené  la  fermeture  de 
la  mine  au  commencement  dudit  mois  d'octobre.  Les 
exercices  de  la  Compagnie  prenant  fin  le  31  mai  de 
chaque  année,  les  comptes  ne  comprennent  que  les 
opérations  de  juin,  juillet  et  août  1899  ;  Quant  aux 
comptes  de  septembre,  ils  n'ont  pas  pu  être  dressés. 

Le  mynpacht  que  la  Compagnie  possède  en  compte 
à  demi  avec  la  Jubilee  ayant  été  dûment  transféré  à 
la  South  City,  celle-ci  a  remis  en  échange  un  certificat 
de  20.139  de  ses  propres  actions  qui  représentent  la 
part  de  la.  Salisbury .  Dans  les  circonstances  présentes, 
il  n'a  pas  été  jugé  utile  de  faire  figurer  ces  actions 
dans  les  comptes,  mais  il  y  a  lieu  de  rappeler  que  les 
actions  représentant  le  capital  d'exploitation  de  la 
South  City  ont  été  émises  et  souscrites  à  2  liv.  st.  D'au- 
tre part,  la  Compagnie  a  acquis  un  bloc  de  terrain 
d'une  superficie  d'environ  un  demi-claim,  qui  apparte- 
nait à  la  Rand  Central  Ore  Réduction  Company  ;  en 
paiement  du  prix  dudit  bloc,  la  Salisbury  doit  remet- 
tre à  la  Rand  Central  Ore  Réduction  un  stock  de 
slimes  accumulés  d'une  valeur  estimée  à  5.000  liv.  st. 
L'acquisition  de  ce  terrain  qui  est  contigu  à  la  pro- 
priété de  la  Compagnie  facilitera  l'exploitation  de  la 
mine.  Aussitôt  que  les  aflaires  reprendront  à  Johan- 
nesburg, on  fera  régulariser  le  transfert  de  la  propriété 
acquise. 

Il  est  impossible,  actuellement,  de  savoir  dans  quel 


état  se  trouve  la  machinerie,  etc.,  mais,  d'ores  et  déjà, 
le  Conseil  a  jugé  opportun  d'effectuer  des  commandes 
de  matériel  en  vue  de  la  reprise  des  travaux.  Pour 
remédier  aux  difficultés  causées  par  le  manque  d'eau, 
le  Conseil  est  entré  dans  une  combinaison  organisée 
par  le  Vierfontein  Syndicale  pour  l'adduction  de  nou- 
velles sources.  Il  s'est  également  joint  à  l'association 
formée  par  les  principaux  groupes  miniers  pour  régu- 
lariser le  recrutement  de  la  main-d'œuvre  indigène. 
Qaant  aux  licences  échues  le  1er  janvier  dernier,  le 
Conseil  a  estimé  qu'il  était  préféiable  d'éviter  toute 
discussion  relativement  à  ses  titres  de  propriété,  et  il 
a,  en  conséquence,  autorisé  un  de  ses  membres,  qui 
était  resté  à  Johannesburg  pendant  la  guerre,  à  en 
effectuer  le  paiement.  Avis  a  été  donné  le  22  janvier 
dernier,  que  les  licences  avaient  été  payées  pour  six 
mois. 

Le  compte  de  profits  et  pertes  se  solde  par  58.656 
livres  sterling  à  reporter  à  nouveau.  Mais,  en  regard 
de  cette  somme,  il  faut  tenir  compte  du  «  Compte  pro- 
visoire de  guerre  »  qui  s'élève  à  11.171  liv.  st.  et  il  est 
probable  que  cette  somme  aura  été  dépensée.  De  plus, 
les  approvisionnements  figurent,  au  31  août,  pour 
2.040  liv.  st.,  sans  qu'on  sache  s'ils  sont  encore  intacts 
ou  s'ils  pourront  être  utilisés.  Enfin  les  espèces  en 
caisse,  soit  2.049  liv.  st.  et  l'article  «  débiteurs  divers  », 
soit  4.871  liv.  st.,  qui  ont  été  payées  depuis  l'arrêt  des 
écritures  ont,  comme  contre-partie,  les  dettes  courantes 
à  la  mine  et  les  dépenses  occasionnées  par  le  nouveau 
matériel.  La  valeur  de  l'or  récupéré  du  1«''  juin  au  30 
septembre,  s'élève  à  34.335  liv.  st.,  dans  ce  chifi're  sont 
comprises  deux  barres  d'or  saisies  par  le  Gouverne- 
ment du  Transvaal  et  évaluées  à  3.860  liv.  st.  Elles 
étaient,  du  reste,  assurées  et  le  Conseil  s'occupe  de  s'en 
faire  rembourser  la  valeur  par  les  assureurs.  Vu  la 
courte  durée  des  opérations  à  la  mine  depuis  le  précé- 
dent exercice,  il  n'a  pas  été  fait  d'amortissement  pour 
dépréciation  du  matériel,  mais  une  somme  de  3.343 
livres  sterling  a  été  portée  au  compte  d'amortissement 
du  développement. 

Dans  son  discours,  le  président  s'est  contenté  de  para- 
phraser le  rapport  du  Conseil.  Il  n'y  a  donc  rien  à  y 
signaler,  sauf  en  ce  qui  concerne  la  situation  actuelle 
de  la  mine.  En  effet,  il  a  annoncé  à  l'assemblée  qu'il 
venait  de  recevoir  avis  par  dépêche  de  l'Administra- 
teur resté  à  Johannesburg  pendant  la  guerre,  que  les 
pompes  n'ont  jamais  cessé  de  fonctionner,  et  que  la 
mine  est  en  bon  ordre.  D'autres  détails  sont  expédiés 
par  lettre. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  baisse  de  la  Hannan's  Brownhill.  —  Les  actions 

de  cette  Compagnie  ont  sensiblement  fléchi  dans  ces 
derniers  temps,  et  ce  fait  est  vivement  apprécié  dans 
les  journaux  anglais,  dans  le  Financial  News,  notam- 
ment. 

Ce  qu'il  y  a  de  curieux  dans  ce  recul,  c'est  qu'il  se 
produit  immédiatement  après  la  publication  de  la  mise 
en  paiement  d'un  dividende  de  7  1/2  sh.,  ce  qui  aurait 
dû  influencer  les  prix  dans  un  sens  tout  différent.  Mal- 
heureusement, il  existe  des  indications  qui  tendent  à 
montrer  que  les  baissiers  s'occupent  beaucoup  de  cette 
valeur.  Ce  n'est  pas  la  première  fois  que  la  Broicnhill 
a  été  mise  en  évidence  précisément  de  la  même  façon. 
A  la  dernière  occasion,  la  campagne  à  la  baisse  avait 
été  vigoureusement  menée;  mais  le  mal  fut  coupé  dans 
la  racine  par  une  maison  ouest-australienne  bien 
connue  qui  se  mit  à  la  hausse  et  consacra  100.000 liv.  st. 
à  la  défense  de  la  valeur.  Cette  intervention  suffit  pour 
rendre  aux  cours  une  fermeté  qu'ils  ont  gardée  jus- 
que tout  récemment.  Il  semblerait  qu'aujourd'hui  les 
baissiers  sont  de  nouveau  en  campagne. 

Une  autre  explication  donnée  est  que  la  veine  sur 
son  pendage  passerait  dans  la  propriété  de  la  Brown- 
hill Extended,  ce  que  l'on  considère  comme  absurde, 
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et  que  les  manniuvres  dirigées  contre  la  Hannan's 
Broicnhill  ont  pour  but  d'obtenir  de  meilleures  condi- 
tions dans  une  fusion  projetée  avec  la  Hroicnhill 
Extended.  Une  autre  explication  est  que  le  Syndicat 
qui  avait  mis  100.000  liv.  st.  pour  soutenir  la  valeur  a 
repris  cette  somme. 

En  présence  de  ce  qui  se  passait,  un  des  rédacteurs 
du  Financial  Ne los  s'est  présenté  chez  M.  A.  S.  Rowe, 
le  secrétaire  de  la  Hannan's  Broionhill,  pour  savoir  si 
des  nouvelles  avaient  été  reçues  de  la  mine  de  nature  à 
expliquer  la  baisse  des  actions. 

—  Non,  a  dit  M.  Rowe.  Nous  allons  justement 
publier  notre  rapport  mensuel  —  actuellement  entre 
les  mains  des  imprimeurs  —  et  ce  rapport  est  tout  à 
fait  normal. 

—  Alors,  il  y  aurait  là  une  manœuvre  des  baissiers? 

—  Oui;  je  pense  que  c'est  la  seule  explication  plau- 
sible. Les  baissiers  ont  déjà  fait  tomber  les  cours; 
mais  jamais  encore  aussi  bas  qu'en  ce  moment.  J'ai 
appris  qu'ils  faisaient  circuler  des  cablogrammes,  que 
l'on  prétend  provenir  d'Adélaïde,  conseillant  de  vendre. 
Je  suppose  que  les  gens  qui  font  usage  de  ces  cablo- 
grammes croient  savoir  quelque  chose  et  vendent  en 
conséquence. 

—  On  dit,  n'est-ce  pas,  que  la  mine  devient  très 
pauvre  en  profondeur? 

—  Oui,  mais  c'est  une  assertion  purement  fantaisiste. 
De  plus  amples  développements  sont  nécessaires  dans 
la  mine,  voilà  tout. 

—  Est-ce  que  les  actions  sont  également  traitées  à 
Adélaïde  ? 

—  Non  ;  toutes  les  opérations  se  font  à  Londres.  La 
Compagnie  n'est  pas  enregistrée  à  Adélaïde,  et  nos 
actions  n'y  sont  pas  cotées  én  Bourse. 

De  son  côté,  le  Mining  World  dit  qu'au  secrétariat 
de  la  Compagnie,  on  déclare  ne  rien  savoir  qui  puisse 
justifier  la  baisse  actuelle.  On  attend,  au  contraire, 
d'ici  quelques  semaines,  la  nouvelle  du  recoupement 
de  la  veine.  Il  faut  se  souvenir  que  c'est  au  cinquième 
étage  que  l'on  a,  en  dernier  lieu,  travaillé  sur  la  veine, 
et  qu'une  décision  fut  prise  de  ne  faire  aucun  travail 
au  sixième  étage,  mais  d'attaquer  immédiatement  le 
septième  étage,  dont  la  profondeur  est  de  570  pieds. 

Comme  l'avenir  de  la  mine  dépend  entièrement  de  la 
qualité  de  la  veine  en  profondeur,  on  doit  comprendre 
que  la  période  que  traverse  actuellement  la  Compagnie 
est  réellement  critique  pour  son  avenir.  Les  baissiers 
le  savent  et  ils  n'ont  pas  manqué  de  profiter  de  l'oc- 
casion qui  s'offrait  à  eux.  On  attend  anxieusement  des 
nouvelles  officielles.  On  prétend  encore  que  la  mine  a 
été  inondée,  mais  ce  bruit  ne  serait  pas  exact.  Enfin, 
on  dit  aussi  —  et  ce  bruit  a  trouvé  beaucoup  de  crédit 
—  qu'un  projet  de  fusion,  avec  la  Brownhill  Extended 
était  à  l'étude  et  devait  être  réalisé  immédiatement.  On 
nous  a  officiellement  informés,  ajoute  notre  confrère, 
qu'il  n'y  a  actuellement  aucun  pourparlers  à  ce  sujet, 
bien  qu'il  se  puisse  que,  dans  l'avenir,  ces  deux  entre- 
prises soient  amenées  à  réunir  leurs  efforts. 


La  Production  d'or  de  Victoria.  —  On  annonce  de 
Melbourne  :  «  La  production  d'or  de  la  colonie  de  Vic- 
toria, pour  les  huit  premiers  mois  de  l'année  1900,  s'élève 
à  509.265  onces.  » 


Production  de  l'Australie  Occidentale.  —  La  pro- 
duction de  l'Australie  occidentale,  pour  le  mois  d'août, 
a  été  de  117.867  tonnes,  qui  ont  donné  un  rendement  de 
12S.3G6  onces  d'or.  La  production  en  juillet  avait  été 
de  113,602  onces. 


Notes  minières  d'Australie 

Kalgorlie  Consols.  Un  cablogramme  de  l'administrateur 
annonce  que  le  puits  a  atteint  une  profondeur  de  456  pieds. 

Mount  Malcolm.  La  Compagnie  a  reçu  avis  du  deuxième 
envoi  l'ait  par  la  Banque  Nationale  d'Australie.  Cet  envoi  a 
été  effectué  par  le  paquebot  Ormuz.  Il  se  monte  à  87B  onces 
16  dwts  d'or  en  lingots  d'une  valeur  de  3.208  liv.  st. 


Lo  premier  envoi  do  723  oncoi  a  été  vendu  par  les  soins  do 
MM.  Jolmson,  Matlhey  et  Company  pour  2.811  liv.  st. 
12  sli.  3  p. 

Hannan's  Block  4r>.  D'après  un  cablogramme  de  la  mine 
en  date  du  12  septembre,  voici  les  renseignements  sur  l'état 
(les  travaux.  Vieux  puits  principal  :  niveau  do  100  pieds.  II  y 
a  une  iimôlioration  conHlante  dans  la  valeur  du  minerai.  Les 
perspectives  sont  à  prissent  très  encourageantes. 

Bellevue  Consolidated.  Fendant  le  mois  d'août,  il  a  été 
broyé  900  tonnes  qui  ont  produit  891  onces  d'or. 

Field's  Find.  Lo  Directeur  télégraphie  les  rendements 
d'août  ainsi  qu'il  suit  :  «  Il  a  été  broyé  1.074  tonnes  qui  ont 
donné  093  onces  d'or.  » 

Burbank's  Birthday  Gift.  Un  cablogramme  daté  du  11  sep- 
tembre annonce  que  1.550  tonnes  broyées  ont  rendu  1.311 
onces  d'or,  sans  compter  les  résidus.  920  tonnes  traitées  par 
cyanuration  ont  rendii  201  onces  d'or.  L'usine  a  marché 
701  heures.  Il  a  été  envoyé  70  tonnes  de  concentrés  aux 
usines  de  fonderie.  Un  nouveau  contingent  de  pilons  com- 
mencera à  fonctionner  dans  sept  jours,  et  le  total  de  pilons  en 
fonctionnement  s'élèvera  de  la  sorte  à  50.  L'aspect  de  la  mine 
est  bon. 

Fraser  South  Extended.  Dépêche  du  Directeur  de  la  mine 
datée  du  10  septembre  :  «  On  a  broyé  500  tonnes  ;  rendement, 
233  onces  d'or.  » 

Great  Boulder  Main  Reef.  Dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  datée  du  13  septembre  :  «  Au  niveau  n°  5,  le  fdon  pria- 
cipal  se  dirige  vers  le  nord  ;  il  a  une  épaisseur  de  5  pieds  et 
accuse  une  teneur  de  3  onces  9  dwts  à  la  tonne.  Au  niveau 
n"  6,  le  fdon  a  une  épaisseur  de  4  pieds  6  pouces  et  contient 
1  once  d'or  à  la  tonne.  » 

Bayley's  United.  Dépêche  datée  de  Goolgardie  13  courant  : 
«  II  a  été  expédié  1.944  onces  d'or  par  YOrtona  qui  a  quitté 
Albany  le  II  septembre.  Dans  le  puit  "  Price  »,  au  niveau  de 
600  pieds,  on  a  constaté  la  présence  du  second  reef.  Il  a  une 
épaisseur  de  6  pieds  et  a  belle  apparence.  Dans  le  même 
puits,  au  niveau  de  480  pieds,  les  apparences  sont  favorables. 
Le  terrain,  en  cet  endroit,  est  très  minéralisé,  mais  il  y  a 
peu  d'or.  » 

Talisman  Consolidated.  Dépèche  datée  d'Auckland,  15  sep- 
tembre, donnant  les  résultats  du  broyage  pendant  le  mois  • 
d'août  :  "  Broyé  950  tonnes,  qui  ont  produit  une  valeur  de 
2.273  livres  sterling.  » 

Brilliant  Central.  Dépêche  de  la  Direction,  à  Charters 
Towers  :  "  Il  a  été  produit  360  tonnes  de  quartz  qui  ont  donné 
un  rendement  de  450  onces  d'or.  Un  dividende  de  6  pence  par 
action  a  été  déclaré.  Il  sera  mis  en  paiement  le  24  courant. 
La  valeur  approximative  du  rendement  ci-dessus  s'élève  à 
1.575  livres  sterling.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINE 


Les  Concessions  au  Transvaal.  —  La  proclama- 
tion récente  de  sir  Alfred  Milner,  relative  aux  conces- 
sions accordées  antérieurement  par  le  Gouvernement 
transvaalien,  a  soulevé  des  protestations  sur  le  conti- 
nent, dit  le  Statist  de  Londres,  ce  qui  n'empêche  pas 
qu'elle  soit  absolument  juste.  Il  est  notoire  que  l'un 
des  moyen?  employés  par  le  président  Krûger  et  son 
entourage  pour  contrecarrer  les  intérêts  anglais  et  se 
préparer  à  la  guerre,  fut  l'octroi  de  concessions  dans 
des  conditions  contraires  à  la  convention  de  Londres, 
et  qui,  dans  nombre  de  cas,  portèrent  préjudice  à  l'in- 
dustrie minière.  Non  seulement,  en  effet,  ces  conces- 
sions ne  furent  pas  accordées  à  des  personnes  de  natio- 
nalité anglaise,  mais  toujours  les  sujets  anglais  furent 
systématiquement  écartés. 

Parmi  les  concessions  les  plus  préjudiciables,  on 
peut  citer  les  Chemins  de  fer  Néerlandais  et  la  Dyna- 
mite. Il  en  existe  encore  d'autres  qui  ont  été  très  pré- 
judiciables aux  uitlanders,  mais  ces  deux  concessions- 
là  étaient  particulièrement  onéreuses.  Le  coût  des 
transports  était  devenu  une  charge  immense,  de  par 
les  privilèges  extraordinaires  accordés  à  la  Nether- 
land  Railway  Company,  et  les  frais  d'exploitation  des 
mines  s'étaient  considérablement  accrus,  en  raison  du 
monopole  de  la  dynamite.  Il  serait  absurde  de  consi- 


94  L  ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  454  bi») 


dérer,  maintenant,  ces  concessions  comme  légales,  et 
il  est  du  plus  grand  intérêt  pour  le  Sud  de  l'Afrique 
qu'elles  soient  revisées.  C'est  poui-quoi  il  est  bon  que 
le  Haut-Commissaire  britannique  ait  déclaré  que  tou- 
tes les  concessions  seront  soumises,  à  partir  du  ler  octo- 
bre prochain,  à  une  Commission,  et  c'est  cette  Com- 
mission qui  statuera,  avec  la  plus  parfaite  équité,  sur 
leur  validité.  Par  ce  fait,  le  Gouvernement  anglais  se 
réserve  le  droit  de  modifier  ce  qui  existe,  ou  de  décli- 
ner la  reconnaissance  d'actes  contraires  à  la  loi  ou  à 
l'intérêt  public.  Bref,  la  Commission  aura  pour  pre- 
mier devoir  d'examiner  toutes  les  concessions  qui  don- 
naient le  droit  de  fabriquer,  d'importer  ou  de  trafiquer 
dans  un  commerce  quelconque.  Elle  aura  donc  à  se 
prononcer  sur  tous  les  contrats  passés  avec  l'approba- 
tion du  Volksraad  en  janvier  1896,  sur  toutes  les  con- 
cessions consenties  aux  banques,  aux  chemins  de  fer, 
aux  tramways,  aux  Compagnies  d'eau  et  d'éclairage. 
Il  va  de  soi  que  toutes  les  concessions  qui  ne  rempli- 
ront pas  les  conditions  exigées  par  la  convention  de 
Londres,  devront  être  déclarées  nulles.  On  ne  com- 
prendrait guère,  en  effet,  qu'après  avoir  entrepris  une 
guerre  dangereuse  et  coûteuse,  on  laissât  subsister  les 
actes  les  plus  répréhensibles  de  l'ancien  Gouvernement 
transvaalien.  En  tous  cas,  il  est  une  chose  avérée  : 
c'est  que  le  Gouvei-nement  britannique,  d'après  le  prin- 
cipe appliqué  depuis  des  siècles,  ne  reconnaît  pas  les 
monopoles.  Et  si  la  Commission  doit  commencer  à 
fonctionner  dès  le  octobre,  c'est  que  lord  Pioberts 
est  convaincu  que  l'on  ne  peut  plus,  maintenant,  faire 
de  sérieuse  opposition  à  l'autorité  britannique.  L'an- 
nexion du  Transvaal,  proclamée  par  le  généralissime, 
prouve  que,  de  ce  côté,  il  n'y  a  plus  beaucoup  à  se 
préoccuper.  En  effet,  tant  qu'il  a  senti  devant  lui  une 
résistance  sérieuse,  lord  Roberts  s'est  tu.  Or,  s'il  a 
parlé  depuis,  c'est  qu'il  considère  que  la  guerre  ap- 
proche de  la  tin.  Et  comme  preuve  que  les  hostilités 
sont  virtuellement  finies,  on  peut  invoquer  la  nomins- 
tion  du  général  Baden-Powel  comme  chef  de  la  police 
transvaalienne  et  la  fuite  du  président  Kriiger.  Cette 
fuite  est  encore  plus  convaincante  que  quoi  que  ce  soit  ! 

Le  South  Africa  aborde,  lui  aussi,  le  même  sujet. 
Il  rappelle  la  Commission  spéciale  qui  fut  nommée  en 
1897,  sous  la  présidence  de  M.  Schalk-Bulger,  et  qui  eut 
à  s'occuper  de  la  Netherlands  Railioay  Company 
ainsi  que  du  prix  de  la  dynamite.  Cette  Commission, 
après  avoir  recueilli  nombre  de  témoignages,  arriva  à 
cette  conclusion  qu'il  fallait  diminuer  les  charges  qui 
provenaient  de  ces  doux  monopoles.  Grâce  àM.  Kriiger, 
le  rapport  de  la  Commission  fut  enfoui  dans  les  car- 
tons ;  mais  elle  n'avait  cependant  pas  travaillé  en  vain, 
et  son  rapport  reste  comme  un  témoignage  de  l'incapa- 
cité des  Boers. 

En  ce  qui  regarde  la  dynamite,  M.  Shaik  Burger 
n'était  pas  le  premier  qui  se  fût  prononcé  contre  le 
danger  qu'il  y  avait  à  fermer  la  porte  à  la  concurrence 
de  cet  explosif.  Cette  prohibition  aboutît  à  ceci  :  c'est 
que  la  caisse  de  dynamite  qui  ne  coûtait,  dans  son 
pays  d'origine,  que  18  shillings  6  d.,  dût  être  payée  par 
les  mines  85  shillings,  alors  que  la  De  Beers  obtenait 
son  explosif  au  prix  de  55  à  60  shillings,  y  compris 
une  taxe  de  12  shillings  1/2  prélevée  par  le  Gouver- 
nement du  Cap.  Or,  c'est  à  Johannesburg  que  se  con- 
sommait le  plus  de  dynamite.  En  1896,  on  en  employait 
déjà  108.000  caisses,  ce  qui  ne  correspondait  pas  aux 
véritables  besoins  qui,  d'après  M.  Albu,  auraient  dû 
atteindre  300.000  caisses.  Néanmoins,  et  en  ne  prenant 
en  considération  que  deux  Compagnies  minières  seule- 
ment, on  trouve  que  ces  deux  Compagnies  ont  eu  à 
supporter,  du  fait  du  prix  de  la  dynamite,  une  aug- 
mentation de  10.000  et  de  5.000  liv.  st.  en  une  année. 
Le  Gouvernement  de  la  République,  tout  en  consen- 
tant à  une  réduction  de  20  shillings  par  caisse,  aurait 
encore  tiré  avantage  de  l'augmentation  de  consomma- 
tion qui  se  serait  produite.  En  eft'et,  M.  G.  B.  Robinson 
a  établi  qu'avec  une  réduction  de  5  shillings  par  caisse 
de  dynamite,  50  nouvelles  mines  auraient  pu  figurer 
sur  la  liste  des  Compagnies  à  dividende,  et  que  sur  un 
bïoyage  annuel  de  5  millions  de  tonnes,  il  y  aurait  un 


bénéfice"  supplémentaire  de  1.250.000  liv.  st.  Il  ajoutait 
que  cette  activité  profiterait  à  l'Etat,  attendu  que  cha- 
que mine  dépenserait,  annuellement,  comme  gages, 
de  6.000  à  10.000  liv.  st.,  qui  circuleraient  dans  le 
pays.  Bref,  la  mise  en  exploitation  de  50  nouvelles  mi- 
nes devait  correspondre  à  une  augmentation  de  dé- 
penses, dans  le  pays,  pouvant  se  chiffrer  entre  3  mil- 
lions 600.000  liv.  st.  et  6  millions.  Mais  M.  Kriiger  se 
montra  obstiné,  et  il  préféra  réduire  la  production 
des  mines  en  augmentant  leurs  charges. 

Et  pendant  que  celui  qui  possède  le  monopole  de  la 
dynamite  devenait  millionnaire  en  quelques  années, 
la  Netherlands  Railway  Company,  de  son  côté,  empê- 
chait l'expansion  du  pays  avec  ses  tarifs  prohibitifs. 
En  1896,  elle  payait  au  Gouvernement  du  Transvaal, 
sur  les  bénéfices  réalisés,  un  montant  de  780.740  liv.  st. 
et  seulement  155.919  liv.  st.  à  ses  actionnaires.  Or,  le 
capital  de  cette  Compagnie  n'est  que  de  1.166.666  liv. 
sterling,  alors  que  le  capital  total  des  Compagnies  au- 
rifères du  Rand  peut  être  évalué  entre  75  et  125  mil- 
lions de  livres  sterling,  et  que  ces  Compagnies  ont 
réalisé,  en  une  année,  1  million  1/2  de  livres  sterling 
de  profits.  Il  y  a  là  la  preuve  de  la  rapacité  du  Gou- 
vernement boer,  qui  profite  de  ce  dont  les  mines 
pâtissent. 

Il  est  bon  de  faire  remarquer  que  la  Netherlands 
South  African  Rnilway  Company  vient  justement  de 
déclarer  un  dividende  pour  1899.  Ce  dividende  a  varié 
entre  11  et  12  1/2  0/0  selon  les  types  d'actions;  les 
comptes  peuvent  avoir  été  établis,  il  est  vrai,  en  vue 
de  forcer  la  main  au  Gouvernement  britannique  quant 
aux  compensations  à  donner  ;  néanmoins,  dans  le 
passé,  cette  Compagnie  a  payé  des  dividendes  qui  con- 
trastent avec  le  taux  de  3  0/0  que  donnent  les  Compa- 
5^'nies  de  Chemins  de  fer  du  continent,  et  avec  celui  de 
4  1/2  0/0  des  lignes  privées  anglaises.  Ce  qui  est  cer- 
tain, c'est  que  les  dividendes  de  la  Netherlands 
Railway  ont  été  obtenus,  jusqu'ici,  grà^^e  à  une  véri- 
table extorsion,  puisque  le  coût  du  transport  pour  les 
marchandises  s'établit  à  une  moyenne  de  7  0/0,  contre 
1.3  0/0  au  Cap  et  2.44  0/0  au  Natal.  Au  reste,  un 
exemple  fera  bien  mieux  ressortir  combien  les  charges 
de  la  Netherlands  Railioay  sont  lourdes.  Pour  trans- 
porter des  machines  de  Chicago  à  New  York,  soit  sur 
une  distance  de  1.000  milles,  il  en  coûte  37  liv.  st.  5  sh.  ; 
or,  le  même  transport  effectué  de  Vereeniging  à  Johan- 
nesburg, soit  sur  une  distance  de  50  milles  coûtent  39 
livres  sterling  6  sh. 

De  ce  qui  précède,  il  ressort  que  les  mines  pourraient 
économiser  5  sh.  par  tonne,  ce  qui  permettrait  à  50 
nouvelles  Compagnies  de  commencer  leur  exploitation. 

En  outre,  il  v  aura  à  compter  avec  la  cessation  des 
vols  d'or,  qui  atteignaient  20.000  liv.  st.  par  mois,  ce 
qui  représente  un  quart  de  million  de  livres  sterling 
par  an  !   

Le  Charbon  dans  la  Colonie  de  Natal.  —  'Voici  le 
rendement  officiel  des  Compagnies  houillères  de  Natal 
pendant  le  mois  de  juillet  : 


Noms  des  Charbonnages  Tonnes 

ou  Compagnies  extraites 

Natal  Marine   7.045 

Dundee  Coal  (Natal)   7.044 

Elandslaagte   5.542 

Natal  Navigation   5.364 

Natal  Steam   1.103 

West  Lennoxton   564 

Newcastle   479 


27.141 


contre  37.284  tonnes  pendant  le  mois  correspondant 
de  1899. 

h'African  Revieio,  qui  donne  ce  tableau,  ajoute  que 
la  quantité  de  charbon  emmagasinée  en  juillet  à 
Durban  s'élevait  à  9.236  tonnes;  il  a  été  exporté  361 
tonnes  à  Beira,  à  Chinde  et  dans  la  Colonie  du  Cap. 
Sur  ce  total  de  9.598  tonnes,  1.467  tonnes  provenaient 
de  l'importation.   
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Dans  laRhodesia.  ~  La  Bvitish  Soulh  Africa  Com- 
pany (Clia)-tered),  dit  le  Financial  Times,  adresse  à 
ses  actionnaires  divers  rapports  provenant  des  Compa- 
gnies en  exploitation  dans  la  Ilhodesia.  Dans  plusieurs 
cas,  les  travaux  effectués  sont  mentionnés,  et  quelques 
entreprises  de  terrains  et  d'exploration  indiquent 
l'étendue  de  leurs  propriétés.  Par  contre,  on  ne  trouve 
pas  tous  les  renseignements  nécéssaires  sur  la  Direc- 
tion, les  bureaux,  et  le  capital  de  diverses  Compagnies. 
Cependant,  en  raison  des  informations  se  rapportant 
aux  travaux  effectués,  le  volume  peut  être  considéré 
comme  un  véritable  manuel  minier  de  la  Rhodesia. 
Pour  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  ce  pays  neuf,  les 
rapports  publiés  seront  des  plus  instructifs. 

La  Charter ed  a  envoyé  déjà  une  certaine  quantité 
d'exemplaires  de  la  publication  susmentionnée  à  ses 
actionnaires.  Elle  continuera  ses  envois  jusqu'à  ce  que 
tous  les  intéressés  en  soient  munis. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Le  Rendement  des  Mines  indiennes.  —  Pendant  le 
mois  dernier,  la  production  des  mines  de  Mysore  (Indes)  s'est 
élevée  à42. 763  onces  d'or,  soit  une  augmentalion  de3.'t08  onces 
sur  le  mois  précédent,  et  une  uugmentation  de  4.506  onces 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  de  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895  1896      1897  1898  1899  1900 
^En  onces) 

Janvier...  19.358  22.986  29.912  34.576  35.360  41.185 

Février....  19.672  26.9ti8  30.420  83.060  33.898  (19. 238 

Mars   20.257  26.171  30.807  32.98(1  30.312  40.674 

Avril   20.399  26.866  31.425  32.780  34.546  40.774 

Mai   20.797  26,840  83.099  88.471  35.637  40.021 

Juin   20.839  25.751  32.008  35.290  36.470  39.872 

Juillet....  19.280  26.112  32.276  34.667  37.179  39.355 

Août   20.704  26.739  33.085  34.464  38.257  42.763 

Septembre  21.502  27.439  33.271  34.515  38.173 

Octobre...  21.350  28.161  34.864  34.764  89.795 

Novembre  22.545  28.559  34.454  34.468  39.777 

Décembre.  22.652  29.279  35.158  35.106  40.845  » 

Totaux. .   249.355  321.878  389.779  415.147  440.249  323.882 

Quant  à  la  production  de  chaque  mine,  elle  se  résume  ainsi 
pour  les  cinq  derniers  mois  : 

Compagnies  Avril  Mai  Juin  Juillet  Août 

fEn  onces) 

Balaghat   1.181  1.267  1.285  1.348  1.391 

Champion  Reef   13.737  13.482  13.209  13.636  14.016 

Goromandel   592  600  572  159  629 

Mysore   14.110  13.405  13.142  10.723  13.266 

Mysore  West  and 

Mysore  Wynaad .  439  355  356  363  451 

Nine  Reefs   484  478  479  487 

Nundydroog   3.841  3.894  4.015  4.032  4.092 

Ooregum   6.264  6.404  6.682  8.500  8.326 

RoadBlock   126  136  131  107 

WondaUi   473  282  »  » 

On  manque  toujours  de  renseignements  pour  la  WondaUi. 
Qaant  à  la  Ooldflelds  of  Mysore,  elle  n'a  fourni  aucun  détail 
depuis  six  mois. 

A  remarquer  que,  dans  la  production  de  YOoregurn,  on  a 
fait  entrer  en  ligne  de  compte  le  grattage  des  plaques  d'amal- 
gamation. 

Production  d'or  anx  Etats-Unis.—  Pendant  l'année  qui 
s'est  terminée  le  31  décembre  189^,  la  production  d'or  des 
Etats-Unis  a  dépassé  toutes  les  productions  précédentes, 
même  celle  de  l'année  1853,  où  la  valeur  de  l'or  extrait  des 
mines  de  Californie  s'était  chiffrée  parla  somme  de  65.500.000 
dollars.  Suivant  les  communications  faites  par  le  Directeur 
de  la  Monnaie,  la  dernière  production  aurait  atteint  la  va- 
leur de  72.000.000  de  dollars,  tandis  que  le  maximum  atteint 
jusqu'alors  s'était  chiffré  à  64.463.000  dollars. 

Ce  chiffre  avait  été  atteint  en  1898.  La  production  annuelle 
moyenne  d'or  des  Etats-Unis  égale  encore  celle  d'il  y  a  dix 
ans.  D'après  les  dernières  estimations,  la  totalité  de  l'or  ex- 
trait en  1899  dans  le  monde  entier  est  évaluée  à  la  somme 
de  315.000,000  de  dollars  contre  123.000.000  il  v  adix  ans. 


Pondant  la  période  du  cinquante  ans  (]ui  s'est  terminée  on 
1900,  on  a  extrait  dans  le  monde  entier  pour  (j. 665. 631. 000 
dollars  d'or,  ce  qui  équivaut  au  double  de  ce  qu'on  avait 
extrait  durant  les  trois  cent  cinquante  ans  qui  avaient  pré- 
cédé celte  période,  attendu  que  la  production  d'or  de  1500  à 
1850  a  été  évaluée  à  3.120  720.000  dollars.  Durant  les  quatre 
dernières  années,  l'exjjloilation  dos  Etats-Unis  et  des  autres 
contrées  aurifères  s'est  chiffrée  comme  suit  : 

Production  des  Etats-Unis 

En  dollars 

189Ô   53.088.000 

1897    57.363.000 

1898    64.403.000 

1899   72.500.000 

Total   247.414.000 

Production  du  monde  entier 

En  dollars 

1896   202.251.000 

1897    238.812.000 

1898   287.428.000 

1899   315.000.000 

Total   1.043.491.000 

Il  convient,  naturellement,  de  ne  pas  perdre  de  vue  que  le 
chiffre  de  la  production  du  monde  entier,  en  1899,  rie  peut 
être  raisonnablement  mise  en  comparaison  de  celle  de  1898, 
la  guerre  qui  a  éclaté  au  Sud  de  l'Afrique  au  mois  d'octobre 
dernier  ayant  arrêté  la  production  de  la  plus  grande  partie 
des  mines  du  Witwatersrand.  Les  quelques  mines  tqui  ont 
travaillé  encore  n'ont  donné  que  des  rendements  insuffisants 
qui  ont  été,  du  reste,  accaparés  par  le  Gouvernement  de  la 
République  Sud -Africaine. 


Revue  HeMoiaiaire  t  MarcM  Ses  Mines  i'Or 

DE  L.ONDRES 


Londres,  le  20  septembre  1900. 

La  tendance  générale  du  Marché  a  eu,  pendant  la 
plus  grande  partie  de  la  semaine,  une  influence  défa- 
vorable sur  les  cours  des  actions  de  mines  d'or.  Les 
affaires  sont  restées  fort  restreintes  et  les  cours  sont 
demeurés  hésitants. 

Aujourd'hui,  les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud,  qui 
font  prévoir  la  fin  prochaine  de  la  guerre,  ont  relevé 
les  dispositions  et  déterminé  un  courant  de  demandes 
dont  tout  l'ensemble  des  cours  a  profité. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  9/16  à  3  15/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  25/32,  au  lieu  de 
7  7/8. 

La  Transvaal  Goldfields  est  à  2  7/16. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 

passe  de  1  7/6  k  7  23/32.  L'Angelo  finit  à  7  1/8, 
au  lieu  de  7  3/4;  la  New  Cornet  à  3  1/8,  au  lieu  de 
3  1/16. 

La,  City  and  Suburban  passe  de  5  13/16,  à  5  5/8. 

La  Pnncess  Estate  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  1/2,  au  lieu  de  3  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  9/16,  au  lieu  de  6  5/8. 

La  Jubilee  reste  à  6  3/8,  au  lieu  de  6  1/2  ;  la  Jum- 
pers  est  à  5  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Modderfontein  se  retrou ve  à  10 15/16  après  11 3/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  3/4,  au  lieu  de  16  ./.. 

La  Randfontein  est  à  3  3/16,  après  3  1/4.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

La  Robinson  est  à  9  1/2,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  15/16,  au  lieu  de 
7  ./.  ;  la  Lancaster  à  2  7/8,  sans  changement. 

La  New  Heriot  passe  à  6  7/8,  après  7  ./.. 

La  Bonanza  clôture  à  4  1/8,  comme  il  y  a  huit  jours  ; 
la  Wolhuter  est  à  4  3/4  au  lieu  de  4  15/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  8  3/4  ;  la  Ferreira,  à 
22  1/2,  sans  changement. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4. 
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La  Village  Main  Reef  passe  de  8  7/8  à  8  3/4. 

La  Durban  Roodepoort,  à  5  3/4,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  3/8,  au  lieu  de  3  1/2. 

***  Compagnies  de  deep  levels .  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  3/4  au  lieu  de  12  ./.. 

La  Rand  Mines  est  à  41  3/8,  au  lieu  de  42  1/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/2,  au  lieu  de  4  3/4  ;  la  Fer- 
reira  Deep  passe  de  6  i/2  à  6  5/8;  la  Robinson  Deep 
est  à  4  3/4  au  lieu  de  4  5/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  3  7/8,  au 
lieu  de  4  ./.;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  1/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  7/16;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16,  comme  la  semaine  der- 
nière; la  Geelong  reste  à  2  1/2. 

La  Sehcktoe  reste  à  2  5/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  1/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
E State  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  7/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  passe 
de  3  9/16  à  3  3/8. 

*♦*  District  de  De  Kaap.  — La  Sheba  reste  à  1  3/32, 
au  lieu  de  1  7/8. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Morse  Shoe  est  à  12  1/2,  au  lieu  de  12  5/8. 


Londres,  20  septembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


RevQe  HeNomalaire  k  Mit  te  Im  l'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  20  septembre  1900. 

L'annonce  du  départ,  du  Transvaal  du  président 
Krûger  a,  cette  semaine,  impressionné  tout  d'abord 
favorablement  le  marché,  mais  les  réalisations  sont 
venues  qui  nous  ont  fait  ensuite  rétrograder  sur  toute 
la  ligne.  Il  est  vrai  que  la  dissolution  du  Parlement 
anglais  a  gêné  le  Stock-Exchange  et  que  le  public  se 
tient  toujours  sur  une  réserve  dont  vraisemblablement 
il  ne  se  départira  que  lorsque  la  situation  lui  apparaî- 
tra plus  nette.  Notons  un  bruit  mis  en  circulation,  à 
savoir  :  que  la  j)aix  serait,  d'ici  huit  jours,  ^  procla- 
mée »  dans  l'Afrique  du  Sud. 

La  Correspondance  hebdomadaire  de  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud  exprime  des  réflexions 
très  justes  sur  les  services  que  la  coopération  peut 
rendre  aux  mines  du  Rand.  La  valeur  de  l'or  étant 
fixe,  les  Compagnies  aurifères  ne  se  font  pas  concur- 
rence les  unes  aux  autres.  D'autre  part,  lea  propriétés 
du  Rand  sont  contiguës  et  exploitées  dans  les  mêmes 
conditions.  Pour  ces  diverses  raisons,  les  Compagnies 
peuvent  se  prêter  un  mutuel  appui.  Le  recrutement 
systématique  de  la  main-d'œuvre,  le  maintien  des 
salaires  blancs  et  noirs  à  un  taux  raisonnable,  l'exécu- 
tion de  travaux  importants  pour  assurer  à  toutes  les 
mines  la  fourniture  d'eau,  etc.,  tels  seront,  pour  les 
Compagnies  du  Rand,  les  premiers  bienfaits  de  la 
coopération. 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  il  y  a  huit  jours  à 
1.063 fr.  a  fléchi  àl.039  fr.  Elle  clôture  àl.052  fr.  Char- 
iered,  87  fr.  50,  contre  89  Ir.  50.  On  fait  observer  que 
jusqu'ici  la  route  du  Cap  à  la  Rhodesia  devait  passer 
par  le  Bechuanaland  anglais,  mais  que  dans  l'avenir 
la  ligne  de  Pretoria-Pietersburg  du  Transvaal  sera  pro- 
bablement prolongée  jusqu'à  Bulawayo,  de  manière  à 
traverser  le  riche  district  Gwanda.  De  cette  manière 
aussi,  la  Rhodesia  serait  reliée  directement  à  Natal  et 


à  Delagoa  Bay,  comme  elle  l'est  à  Beïra  et  à  Cape- 
Town.  Au  sujet  des  bruits  d'émission  nouvelle  qui  ont 
couru,  le  docteur  Sauer,  ancien  président  de  la  Cham- 
bre des  Mines  de  Rhodesia,  a  fait  la  déclaration  sui- 
vante :  «  Je  tiens  de  la  plus  haute  autorité,  que  la 
Chartered  n'a  pas  décidé  de  faire  une  émission  d'ac- 
tions et  que  la  question  n'est  pas  même  à  l'élude.  Au 
contraire,  la  Compagnie  aura  longtemps  encore  assez 
de  fonds  en  caisse  ;  elle  garantit  des  actions  de  Com- 
pagnies rhodésiennes  au  pair  et  fait,  en  général,  tout 
ce  qu'elle  peut  ^lour  aider  l'industrie  minière.  »  Conso- 
lidated Goldfields,  197  fr.,  perdant  2  fr.  ;  Easi  Rand, 
196  fr.,  contre  199  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  qui  restait  à  23  fr.  50,  cote 
22  fr.;  French  Rand,  53  fr.  25,  contre  55  fr.  50;  Fer- 
reira,  559  fr.,  en  recul  de  9  fr.  Actions  Goerz  et  C'», 
67  fr.  50. 

La  Geduld  est  revenue  un  moment  de  133  fr.  à 
126  fr.  50,  mais  elle  reste  demandée  entre  129  fr.  et 
129fr.  50;  Geldenhuis  Deep,  255  fr.  contre  263  fr.; 
Geldenhuis  Estate,  174  fr.  50,  en  moins-value  de  2  fr.; 
Neio  Kleinfontein,  (iS  fr.  50.  A  part  quelques  serrures 
et  fenêtres  brisées,  les  bâtiments  de  cette  Compagnie, 
sur  toute  l'étendue  de  la  concession,  sont  en  excellent 
état  ;  il  en  est  de  même  des  ateliers  et  des  machines- 
outils.  L'ensemble  de  la  machinerie  et  des  bâtiments 
des  batteries  et  des  usines  de  cyanuration,  ainsi  que 
les  diverses  stations  de  pompes  sont  en  parfait  état. 
Les  machines  du  puits  n"  1  sont  très  endommagées, 
parce  qu'elles  ont  été  mises  en  mouvement  par  des 
amateurs  nommés  par  le  Gouvernement  du  Transvaal , 
mais  les  chaudières  sont  en  bon  état.  Au  puits  n^  2,  le 
compresseur  et  la  machine  d'extraction  sont  en  bonne 
condition,  mais  la  machinerie  des  pompes  est  en  ruine 
et  les  générateurs  ont  été  bien  maltraitée.  Au  puits  n"  3, 
tout  le  matériel  est  en  bon  état. 

On  a  constaté  la  présence  de  l'eau  jusqu'au-dessous 
du  quatrième  niveau,  tant  au  puits  n»  1  qu'au  puits 
n°  2.  Les  puits  et  l'outillage,  sauf  les  pompes  quelque 
peu  endommagées  sont  en  bon  état.  A  part  un  affais- 
sement, qui  s'est  produit  entre  les  niveaux  1  et  2 
au  puits  n°  2,  les  travaux  intérieurs  ont  été  trouvés  en 
excellent  état,  là  où  l'inspection  a  été  IdAïQ.  New  Brim- 
rose,  108  fr.,  mais  sans  affaires. 

La  Langlaagte  Estate,  qui  restait  à  91  fr.,  se  re- 
trouve à  90  fr.;  May  Consolidated  116  fr.,  contre 
117  fr.  50;  Lancaster,  71  fr.  25;  Mossamédès,  21  fr., 
contre  21  fr.  75  ;  Oceana,  50  fr.  ;  Mozambique,  53  fr.  75. 

La  Randfontein  Estâtes,  qui  était  passée  à  81  fr.  2y, 
perd  1  fr.  50  à  79  fr.  75.  Revenant  sur  cette  valeur, 
l'African  Revieio,  de  Londres,  dit  :  «  Les  mêmes  trans- 
actions curieuses,  que  nous  rapportions  )a  dernière 
fois,  se  sont  poursuivies  sur  la.  Randfontein  Estâtes. 
On  estime  que  chaque  jour  environ  10.000  actions  ont 
été  achetées  sur  le  Marché  de  Londres  par  le  public 
anglais  et  vendues  par  Paris.  Cela  indique-t-il  que  le 
public  français  vend  ses  Randfontein  ?  Nullement. 

Les  Français  sont  les  porteurs  les  plus  persévérants 
du  monde,  ainsi  qu'on  l'a  vu  dans  le  cas  du  Suez  et  du 
Rio-Tinto.  Il  est  probable  qu'un  Syndicat,  qui  ne  veut 
pas  se  montrer,  se  décharge  de  cette  manière,  peut- 
être  un  Syndicat  qui  a  pris  part  à  la  dernière  émission. 
D'ailleurs,  les  actions  Randfontein  verront  ultérieure- 
ment un  cours  beaucoup  plus  élevé,  quoique  cela  ne 
doive  pas  être  peut-être  avant  quelque  temps. . 

La  Robinson  Deep  s'inscrit  à  122  fr.,  contre  125  fr.50; 
Robinson  Gold,  236  fr.  50,  en  moins-value  de  3  fr. 

La  New  Steyn  Estate  clôture  à  62  fr.  75  ;  Sim- 
mer  and  Jack,  165  fr.,  contre  167  fr.  ;  Transvaal 
Consolidated  Land,  82  fr,,  en  recul  de  2  fr.  ;  Trans- 
vaal Goldfields,  51  fr.  75,  contre  51  fr.  50  ;  Village 
Main  Reef,  222  fr.,  en  perte  de  1  fr.  50 ;  Wemmer, 
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La  De  Beers,  qui  était  revenue  à  716  fr.,  cote  712  fr. 
Zambèze,  34  fr. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 

L'armée  anglaise  a  fait  de  nouveaux  progrès.  Elle 
serait  parvenue  à  refouler,  sur  le  territoire  portugais, 
un  corps  boer  qui  s'est  rendu  aux  Portugais  avec  ar- 
mes, bagages,  chevaux  et  munitions.  Ce  corps  se  com- 
posait de  3.000  hommes,  qui  ont  été  envoyés  à  Dela- 
goa-Bay  soas  escorte  et  dans  les  casernes  de  cette  ville. 
Les  chevaux  rendus  par  les  Boers  étaient  dans  un  état 
d'épuisement  complet,  ce  qui  rend  encore  plus  extraor- 
dinaires les  mouvements  récents  exécutés  par  les  bur- 
ghers.  Toutefois,  le  général,  Botha  serait  parvenu  à 
rejoindre  le  général  Viljoen,  le  président  Steijn,  et 
M.  Reitz. 

D'autre  part,  lord  Roberts,  dans  une  dépêche  offi- 
cielle, a  annoncé  l'occupation  de  Komati-Poort  par  la 
brigade  Pôle  Garew,  le  24  septembre,  pre.sque  sans  op- 
position ;  les  Anglais  ont  capturé  une  grande  quantité 
de  matériel  roulant,  de  locomotives  et  plusieurs  wa- 
gons chargés  de  munitions  pour  long-toms. 

n  télégraphie  de  Pretoria,  le  23  septembre,  annon- 
çant qu'un  détachement  boer,  appartenant  au  com- 
mando d'Erasmus,  a  attaqué,  dans  la  matinée  du  22, 
la  station  d'Elands  river,  mais  qu'il  a  été  repoussé  par 
la  garnison.  Pendant  ce  temps,  le  général  Paget,  après 
une  marche  forcée,  capturait  le  camp  d'Erasmus,  ainsi 
que  8.500  têtes  de  bétail,  50  chevaux,  12  prisonniers  et 
une  certaine  quantité  de  munitions.  Les  coureurs  des 
bois  de  Plummer  a  valent  déjà  attaqué  Erasmus  la  veille 
et  lui  avaient  pris  200  têtes  de  bétail  et  11  prisonniers. 
Enfin,  on  télégraphie  de  Pietermaritzljurg  à  la  Mor- 
ning  Post,  que  le  général  Buller  attend  des  ravitaille- 
ments àSpitzkop.  Une  partie  des  Boers  de  Komati  Poort 
se  concentrent  au  nord  de  Lydenburg,  .sous  les  ordres 
de  "Viljoen.  Le  président  Steijn  les  accompagne.  De 
Maseru  on  annonce,  le  24  septembre,  que  les  Boers  dé- 
ploient une  certaine  activité  dans  le  district  de  Lady- 
brand,  et  on  dit  qu'il  existe  encore  de  7  à  12.000  Boers 
qui  tiennent  la  campagne.  On  considère,  à  Pretoria,  la 
capture  de  De  Wet  comme  indispensable  à  la  pacifi- 
cation du  pays,  et  c'est,  dit-on,  la  seule  crainte  qu'ins- 
pire ce  général  boer,  qui  fait  que  les  burghers  ne  se 
rallient  pas  au  Gouvernement  britannique.  Mention- 
nons, à  ce  propos,  que  lord  Roberts  a  lancé  une  pro- 
clamation promettant  que  les  Boers,  qui  se  rendront 
maintenant,  ne  seront  pas  envoyés  hors  du  pays.  On 
dit  que  cette  proclamation  paraît  produire  son  eifet. 

Disons  encore  qu'une  forte  colonne  d'infanterie  mon- 
tée est  à  la  poursuite  de  De  Wet. 

Quoiqu'il  en  soit,  la  situation  paraît  s'éclaircir,  et 
une  dépêche  de  Pietersmaritzburg  au  Daily  Mail  an- 
nonce que  les  autorités  milttaires  ont  promis  que  les 
réfugiés  civils  du  Gap  et  du  Natal  auront  la  permission 
de  retourner  aux  mines  du  Transvaal  dans  deux  semai- 
nes. Le  cheniin  de  fer  du  Natal  serait  employé  pour  le 
transport  des  vivres. 


A  la  date  du  24  septembre,  à  la  séance  du  Parlement 
du  Gap,  un  député  afrikander,  M.  Sauer,  a  présenté 
une  motion  portant  que  les  deux  républiques  sud-afri- 
caines garderaient  après  la  guerre  leur  indépendance 
sous  certaines  garanties.  M.  Schreiner  a,  de  son  côté, 
développé  un  amendement  à  la  proposition  Sauer. 
Après  avoir  déclaré  «  qu'avant  tout,  ses  amis  et  lui 
désiraient  la  paix,  et  que  cette  paix  ne  saurait  s'établir 
que  si  les  républiques  se  soumettaient  »,  M.  Schreiner 
a  ajouté  que,  quant  à  lui,  il  était  partisan  d'un  sys- 
tème analogue  à  celui  qui  avait  été  préconisé,  en  An- 
gleterre, par  M.  Gourtney.  Ge  système  comporte  l'au- 
tonomie et  l'indépendance  pour  les  deux  républiques. 
Tout  ce  qui  est  armement  et  relations  extérieures  serait 
soumis  au  contrôle  de  l'Empire  britannique;  le  Trans- 
vaal et  l'Orange  seraient  dépourvus  de  tout  droit  de 
faire  la  guerre,  et  d'être  représentés  à  l'extérieur  par 
des  agents  consulaires  et  diplomatiques. 

Sir  J.  Gordon  Sprigg,  premier  ministre,  s'est  vive- 
ment élevé  contre  la  proposition  Sauer  et  contre 
l'amendement  Schreiner.  Il  a  déclaré  que  jamais  l'An- 
gleterre ne  répéterait  la  faute  commise  en  1881  et  que, 
d'ailleurs,  on  ne  pouvait  s'assurer  des  garanties  avec 
des  hommes  qui  quittaient  leur  pays  en  emportant 
avec  eux  le  budget  de  leurs  administrés.  Il  a  ajouté 
que,  quant  à  lui,  il  ferait  mettre,  s'il  le  pouvait,  ces 
hommes  entre  deux  gendarmes,  comme  de  simples 
voleurs. 

La  proposition  et  l'amendement  ont  été  rejetés  par 
41  voix  contre  39. 

Quant  au  départ  prochain  du  président  Kriiger  sous 
la  protection  du  pavillon  hollandais,  il  soulève  des 
protestations  en  Angleterre,  pour  cette  raison  que  le 
Président  emporte  avec  lui  des  papiers  d'Etat  et  des 
sommes  appartenant  au  Trésor  transvaalien.  Le  Tmes, 
sur  ce  point,  s'exprime  ainsi  : 

Si  le  Gouvernement  hollandais  continue  à  affecter  de  con- 
sidérer M.  Kriiger  comme  le  chef  d'un  Etat  belligérant,  il 
faut  qu'il  sache  que,  pour  une  puissance  neutre,  transporter 
par  delà  les  mers  les  papiers  d'Etat  et  le  Trésor  public  d'un 
Etat  belligérant  constitue  une  rupture  flagrante  des  devoirs 
des  neutres. 

Si,  d'autre  part,  M.  Krûger  est  seulement  une  personnalité 
privée,  fort  distinguée  d'ailleurs,  désireuse  de  changer  d'air 
et  de  voir  d'autres  paysages,  il  n'a  point  à  emporter  des  va- 
leurs appartenant  à  l'Etat,  en  même  temps  que  ses  effets 
personnels  ;  car  nous  sommes  devenus  actuellement  respon- 
sables de  ces  valeurs,  en  vertu  de  l'annexion  du  Transvaal, 
et  nous  serions  dans  notre  droit  si  nous  insistions  auprès  du 
Gouvernement  portugais  pour  qu'il  les  enlevât  à  leur  posses- 
seur actuel  et  qu'il  nous  les  remît. 

La  question  n'est  pas  de  mince  importance  et  exigera  une 
prompte  action  de  notre  part,  quand  ce  ne  serait  que  dans 
l'intérêt  des  infortunés  fonctionnaires  de  la  ci-devant  Répu- 
blique du  Transvaal,  dont  M.  Krûger  a  emporté  l'arriéré  de 
solde. 

De  Bruxelles  on  annonce  que  la  députation  trans- 
vaalienne  se  rend  à  Copenhague,  afin  de  prier  le  prince 
royal  d'accepter  la  médiation  entre  les  Boers  et  les 
Anglais.  On  ajoute  que  les  Boers  considèrent  le  prince 
royal  de  Danemark,  apparenté  à  la  famille  royale 
d'Angleterre,  comme  ayant  spécialement  qualité  pour 
accepter  la  médiation  qui  lui  est  offerte. 
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les  Coopératious  dans  les  Mines  du  liand 

Dans  ses  «  Bulletins  Hebdomadaires  »,  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud  a  parlé,  à  plusieurs 
reprises,  de  l'œuvre  utile  que  pourraient  faire  les  Com- 
pagnies du  Rand  en  adoptant  le  système  de  la  coopé- 
ration. Voici  comment,  dans  son  -<  Bulletin  »  du  20 
courant  elle  s'exprime  à  ce  sujet  : 

Les  Compagnies  aurifères  sont  les  seules  entreprises  indus 
trielles  qui  ne  soient  pas  soumises  à  la  loi  de  la  concurrence 
pour  la  vente  de  leur  produit.  Nous  avons  mis  ce  point  en 
lumière  dans  un  article  antérieur.  Nous  nous  exprimions 
alors  en  ces  termes  : 

«  Sur  le  marché,  le  prix  de  l'or  est  le  même  pour  tous  les 
vendeurs.  Qu'une  Compagnie  produise  mille  onces  ou  dix 
mille  onces  d'or,  que  sa  dépense  soit  de  10  fr.  ou  de  50  fr. 
par  once  d'or,  la  Compagnie  vendra  chaque  once  d'or  à  un 
prix  identique.  Sur  le  marché  de  l'or,  il  n'y  a  pas  de  concur- 
rence. 11  n'y  en  a  donc  pas  en're  les  producteurs  aurifères, 

«  L'industrie  de  l'or  est  la  seule  industrie  qui  échappe,  de 
cet'e  manière,  à  la  loi  de  la  concurrence  au  sujet  de  la  vente 
de  son  produit  ;  elle  se  distingue  par  là  de  toutes  les  autres 
(!t  cette  particularité  détermine  en  elle  des  caractères  qui  ne 
se  retrouvent  pas  dans  les  autres  branches  de  production. 

«  Examinons  ce  qui  se  passe  généralement  dans  tous  les 
centres  industriels.  Partout  nous  voyons  des  producteurs  qui 
luttent  les  uns  avec  les  autres  pour  abaisser  le  prix  des  mar- 
chandises. Si  l'un  d'eux  trouve  un  procédé  nouveau,  une 
amélioration  quelconque  qui  permette  de  réduire  le  prix  coù 
tant,  il  peut  vendre  meilleur  marché  que  ses  voisins.  En 
abaissant  le  prix  de  vente,  il  attire  à  lui  une  plus  grande 
partie  des  alîdires.  Gomme  la  masse  totale  des  ol)jets  vendus 
est  donnée,  toute  vente  effectuée  par  un  des  producteurs  est 
une  vent'i  perdue  pour  tous  les  autres.  Chaque  industriel  est 
donc  intéressé  à  garder  pour  lui-mêm'3  les  secrets  de  sa 
fabrication.  Il  est  avec  ses  voisins  dans  une  lutte  incessante, 
dans  l'état  de  concurrence. 

<c  La  situation  de  l'industrie  aurifère  c.  t  à  ce  point  de  vue 
tout  à  fait  dififérente  Ici  chaque  producteur  est  assuré  d-^ 
vendre  son  produit  au  même  prix  que  ses  voisins,  car,  quel 
que  soit  le  prix  de  production  et  quelle  que  soit  la  quantité 
d'or  offerte  sur  le  marché,  le  prix,  ne  va-'ie  pas  pour  chacun 
des  vendeurs.  Dans  l'industrie  aurifère,  il  n'y  a  donc  pas  de 
côncurrence  entre  les  producteurs. 

«  Comme  les  producteurs  d'or  n'ont  pas  à  se  combattre 
afin  d'écouler  leur  produit  et  que,  d'autre  jiart,  ils  ont,  sur  de 
nombreux  points,  des  intérèls  communs,  il  s'établit  tout  na- 
turellement entre  eux  un  état  de  coopération.  C-i  fait  explique 
en  partie  les  progrès  rapides  de  la  technique  minière  au 
Transvaal.  » 

D'autres  circonstances  favori -ent  particulièrement  la  coo- 
pération dans  le  Rand.  Les  conditions  générales  de  l'exploi- 
tation sont  pratiquement  les  mêmes  pour  toutes  les  mines. 
Elles  emploient  les  même  procédés,  les  mêmes  machines,  les 
mêmes  matière  ?  premières  et  la  même  main-d'œuvre.  Enfin, 
toutes  les  propriétés  du  Rand  sont  pour  ainsi  dire  contiguës; 
elles  font  un  ssul  champ  d'or,  en  quelque  sorte  une  seule 
mine.  Cette  mine  a  environ  15  lieues  de  longueur.  On  l'ex- 
ploite par  tronçons,  mais  on  pourrait  l'exploiter  autrement. 
S'il  n'y  avait  pas  les  travaux  passés,  l'immense  champ  d'or 
du  Rand  pourrait  être  divisé  en  deux  ou  trois  exploitations 
gigantesques,  pourvues  de  milliers  de  pilons.  Comme  on 
mêle  aujourd'hui  dans  une  seule  mine  le  minerai  de  plusieurs 
sections,  on  mêlerait  ensemble,  selon  notre  hypothèse,  le 
minerai  de  plusieurs  mines;  et,  de  même  que  l'on  néglige  ac- 
tuellement, dins  chaque  propriété,  les  sections  non  rémuné- 
ratrices, l'on  négligerait  alors  les  mines  peu  payantes.  On 
peut  croire  que,  dans  ces  conditions,  l'exploitation  serait  plus 
économique  et  plus  lucrative  encore  qu'elle  ne  l'est  aujour- 
d'hui. Cependant,  le  morcellement  des  propriétés  est  un  fait 
acquit  ;  il  a  d'ailleurs  ses  avantages  et,  quant  à  ses  inconvé- 
nients, les  bienfaits  de  la  coopération  peuvent  les  contreba- 
lancer dans  une  grande  mesure. 

Il  faut  reconnaître  que  les  Compagnies  ont  fait  dans  le 
passé  des  efforts  sérieux  pour  régler  d'un  commun  accord 
leurs  diflTicultés  communes  ;  elles  ont  formé  des  Sociétés 
scientifiques  pour  étudier  les  questions  relatives  à  l'exploita- 
tion aurifère  et  elles  ont  organisé,  dans  la  mesure  du  possi- 
ble, le  recrutem3nt  des  ouvriers  noirs.  Dans  cerlains  cas,  des 
batteries  communes  ont  été  érigées  et  des  mines  ont  traité 
des  résidus  des  propriétés  voisines.  La  coopération  a  été 
particulièrement  efficace  dans  le  cas  des  Compagnies  qui  dé- 
pendent d'un  groupe  important,  d'une  Compagnie  mère, 
comme  la  Rand  Mines  ou  VEast  Rand,  car  ce»  entreprises 
ont  profité  d'une  organisation  spéciale  qui  avait  été  créée 
pour  le  groupe  tout  entier.  | 


Enfin,  les  Compagnies  ont  montré  la  solidarité  qui  les  ani- 
mait en  se  groupant  comme  un  seul  faisceau  autour  de  cette 
institution  admtiable  dont  nous  avons  apprécié  souvent  les 
intelligents  et  courageux  efforts  et  qui  s  appelle  la  Chambre 
des  Mines  de  la  République  Sud  Africaine.  C  tte  corporation 
ne  s'est  pas  contentée  de  rL'cueillir  minutieusement  les  résul- 
tats de  la  production  et  de  les  consigner  chaque  mois  dans 
un  rapport  officiel,  quoique  cette  œuvre  de  contrôle  et  d'en- 
registrement ait  rendu  déjà  les  plus  grands»  services.  La 
Chambre  a  été  surtout  un  groupe  actif;  elle  a  organisé,  dans 
la  mesure  du  pos.sible,  le  recrutement  de  la  main  d'œuvre  en 
constituant  «  la  Rand  Native  Labour  Association  »;  elle  s'est 
attachée,  de  plus,  à  résoudre  de  son  mieux  les  diflicultés  que 
causaient  à  l'industrie  la  désertion  et  l'ivrognerie  des  indi- 
gènes, les  vols  d'o  -,  la  cherté  de  la  dynamite  et  des  trans- 
ports. Sur  les  points  essentiels,  son  initiative  a  été  paralysée 
par  des  malentendus  regrettables,  mais  la  Chambre  a  obtenu 
cependant  des  réformes  importantes  comme  la  loi  des  passes 
et  la  loi  des  liqueurs. 

Dans  l'avenir,  ajoute  la  Banque  Française  de  l'Afri- 
que du  Sud,  le  principe  de  la  coopération  sera,  il  faut 
l'espérer,  plus  fécond  encore  Les  Compagnies  devront 
organiser,  d'après  un  plan  systéma  ique,  le  recrute- 
ment de  la  main-d'œuvre  afin  que  les  noirs  viennent 
en  grande  abondance.  C'est  aussi  par  l'entente  qu'elles 
maintiendront  les  salaires  de  ces  noirs  au  taux  raison- 
nable qu'ils  ne  doivent  pis  dépas  er.  Quant  aux  sa- 
laires des  blancs,  on  les  réduira  d'un  commun  accord 
autint  que  le  permettront  les  circonstances.  Pour  as- 
surer à  toutes  les  mines  la  fourniture  d'eau,  on  exécu- 
tera, d'autre  part,  le  grand  projet  d'adduction  dont  il 
a  déjà  été  tant  parlé,  et  qui  est  une  œuvre  essentielle- 
ment coopérative.  Enfin,  il  faudra  s'occuperde  la  cons- 
truction des  chemins  de  fer  et  des  routes,  car  ces  tra- 
vaux dépendent  avant  tout  da  Gouvernement;  mais  il 
est  clair  que,  dan3  ces  questions,  la  Chambre  des  Mi- 
nes pourra  donner,  au  nom  de  l'industrie,  des  avis  très 
autorisés. 

Ce  qui  importe,  c'est  que  toujours  les  Compagnies 
agissent  ensemble  là  où  elles  ont  des  intérêts  communs. 
De  cette  a:tion  concertée,  on  peut  attendre  le  plus 
grand  bien.   

NIGEL  GOLD  MINING  COMPANY, 


La  douzième  assemblée  générale  ordinaire  de  cette 
Compagnie  qui  s'est  tenue  le  14  août  à  Pietermaritz- 
burg,  sous  la  présidence  de  M.  Léonard  Line,  prési- 
dent, a  eu  à  examiner  les  comptes  de  l'exercice  qui  a 
pris  fin  le  30  juin  dernier.  Voici  comment  s'établit 
l'état  des  receltes  et  des  dépenses  de  cet  exercice  : 
Recettes 

»  Liv.  st.  sh.  d. 

Balance  espèces  au  30  juin....    62.666   7  7 
Marchandises  en  magasins  au 

30  juin  1899   15.320   G  8 

Débiteurs  divers  au  30  juin  1899     2.005   3  h 
Compte  d'ameublement  comme 

au  30  juin  1899   454  19  7 

Assurance  (non  expirée)  comme 

au  30  juin  1899    463  6  0 

  80.910  3  3 

Or  de  la  batterie  : 

4.745  onces  15  réalisées   17.925  17  8 

1.101   —    15  volées  en  tran- 
sit et  assurées     4.135  0  0 

5.«48  onces  10  dwts  22.060  17  8 

Moins  surestimation  de  la  va- 
leur de  l'or  de  la  batterie 
en  transit  au  30  juin  1899. .  7   0  0 

  22.053  17  8 

4.5S3 onces  10  réalisées   14.647   2  10 

852   —    10  volées  en  tran- 
sit et  assurées     2.770  G  0 

5.4.36  onces  0  dwts  17.417  2  10 

Moins  surestimation  de  la  va- 
leur de  l'or  provenant  de  la 
cyanuration  en  transit  au 

30  juin  1899   134   8  6        „  „    ,  , 

.   17.2^2  14  4 
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Moins  surostimation  de  la  va- 
lour  dos  slags  en  Inuisit  au 

•M  juin  mm   23   7  0 

  17.259   7  4 

R!.bat  fur  le  fret  de  l'or  emha'quô   84  18  8 

(>onipte  commercial  de  la  mine  de  clinibon. . .      3.801   0  0 

Licences  replacées  en  juillet  cl  août  lHb9   1.649  17  2 

Revenus  divers,  loyers,  rentes,  recettes  pro- 
venant des  transferts   S19   6  9 

)2i.078  10  10 


D('penses 

Créanciers  divers  au  30  juin  '899,  payés  depuis 
Dépenses  capitales  de  juillet  -k  novembre  1899  : 

BAtiments   723  14  0 

Equipement  et  machinerie. . .     6.405   9  4 


4.376  18  1 


78  14 


Travaux  permanents 
Développemfnt  de  la  mine,  de 

juillet  à  octobre  1899..   3.118  8 

Véhicules  et  bêtes  de  somme. 
Ameublement  


68  17  0 
17   2  0 


dompte  de  profits  et  portes,  juillet  à  novembre 
1899  : 


10. 411   0  2 


14.612 

7 

0 

3.427 

1 

0 

3.843 

15  10 

557 

18 

0 

Amortissement  du  développe- 

ment (juillet  à  octobre  18  9) 

8.268 

0 

0 

Dépen.ses  de  la  mine  de  cliar- 

1.900 

11 

3 

Honoraires  de  l'ingénieur.... 

841 

5 

4 

Frais  généraux,  siège  social, 

Londres  et  -Johannesbui g, 
bureau  des  transferts,  ho- 
noraires des  administra- 
teurs, des  commissaires  des 
mines,  publicité,  impi-es- 
pressions,  etc  


3.688   6  7 


36.639  5  0 


Actionnaires  divers  : 

Dividende  n»  14,  payé   33.263  14  0 

Frais  de.con version  et  de  rachatdes  obligations  : 


Racheté , 

Intérêts  payés  

Bonus  payés  à  3  0/0. 


370  0  0 
78  12  7 
11  2 


0 


Assurances  contre  ks  accidents  14  10  0 
Assurar.ces  L'.oyd  contre  les 

vols  d'or   8.905   0  0 

Dépenses   pour  recouvrement 

d'or  volé   13   6  3 

Compte  du  Manager  : 

Ameublement  ;i  la  mine   454  19  7 

Marchandises  en  magasin  (es- 
timées)  19.000  0  0 

Dépenses  de  guerre  à  la  mine     3.147   3  0 

Frais  divers  au  siège  social 
depuis  le  13 septembre  1899.     8.431   0  4 

Balance  espèces  à  la  mine          1.090  4  5 


459  14  7 


6.918   0  3 


Balances  espèces  : 
Natal  Banli  Pieté rmaritzburg.        589   3  0 
Natal  Bank  à  Londres   282  12  5 


~     32.123   7  4 


871  15  5 
125.078  10  10 


Dans  son  rapport,  le  Goaseil  d'administration  s'ex- 
prime ainsi  : 

En  vous  soumettant  l'état  des  recettes  et  dépenses  pour 
l'exercice  écoulé,  vos  administrateurs  ont  l'honneur  de  vous 
informer  qu'il  ne  leur  a  été  possible  de  faire  viser  les  comptes 
de  la  Compagnie  par  les  commissaires  des  comptes  que  pour 
les  mois  de  juillet  et  d'aoiît  1899.  Dans  la  circulaire  adressée 
aux  actionnaires  le  G  novembre  1899,  nous  expliquions  If  s 
circonstances  dans  lesquelles  nous  nous  étions  vus  forcés  de 
fermer  la  mine.  Vos  administrateurs  ont  pensé  qu'ils  de- 
vaient vous  fournir  tous  les  reiiseignemenis  possibles  sur 
l'année  fisancicre  ayant  pris  lin  au  30  juin  19C0  ;  tout  en 
regrettant  l'insuflisance  du  compte  qui  vous  est  présenté  au- 
jourd'hui, ils  ont  la  confiance  que  l'état  actuel  des  affaires 
depuis  dix  mois  et  la  désorganisation  dos  afi'aires  de  la  Com- 
pagnie qui  en  a  été  la  conséquence,  leur  seront  à  vos  yeux 
une  excuse. 


Le  Directeur  et  quelques-uns  dos  employés  étant  restas  à 
la  n\ine  pondant  la  gu(^rr(\  nous  espérons  (juo  lu  mina  et  la 
machinerie  n'ont  pas  soulTert  do  dommages. 

Dans  l'état  ci-joint,  la  Compagnie;  d'assurances  se  trouve 
redevable  à  la  Compagnie  d'une  somme  de  0.905  liv.  st.  Celte 
somme,  qui  no  figure  pas  dans  les  balances  espèces,  repré- 
sente l'or  ré([iiisilionne  par  le  Gouvernement  du  Transvaal, 
Nous  avons  adressé  nos  réclamations  à  ce  sujet  à  la  Com- 
pagnie d'assurances, 

La  valeur  approximative  des  marchandises  en  m8ga>in 
ligure  dans  les  comptes  pour  19.f  00  liv.  st  ;  mais  vos  admi- 
nistrate  irs  craignent  que  le  Gouvernement  du  Transvaal  n'en 
ait  réquisitionne  une  partie. 

Vous  remarquerez  au  chapitre  des  dépenses  une  somme  de 
3.147  liv.  st.  3  sh.  sous  le  titre  de  :  «  dépenses  de  guerre  ». 
Jusqu'à  présent,  nous  n'avons  reçu  de  notre  Directeur  aucune 
explication  de  cette  somme  ;  mais  nous  espérons  en  recevoir 
dès  que  les  communications  seront  redevenues  libres. 

Sur  les  CO.OUO  liv.  st.  d'obligations  émises,  59.5C0  ont  été 
converties  en  actions,  370  ont  été  rachetées  contre  e.'pèces, 
ce  qui  laisse  une  balance  de  100  liv.  st.  non  rachetées. 

Un  de  vos  administrateurs,  le  lieutenant  colonel  Grefne, 
des  carabiniers  du  Natal,  et  votre  secrétaire,  le  major  Weigh- 
ten,  ont  été  envoyés  dans  le  Natal  avec  les  forces  de  Sa  Ma- 
jesté, dés  le  début  de  la  guerre,  et  ils  sont  encore  aujourd'hui 
sur  les  champs  de  bataille,  [.es  adminis'rateurs  sortants, 
MM.  P.  Line,  P.  F.  Payn,  S.  J.  Mason  et  W.  G.  Baker  étant 
rééligiblos,  se  présentent  de  nouveau  à  vos  suffrages. 

M.  A.  E.  Loram,  C(  mmissaire  des  comptes,  se  retire,  aux 
termes  des  statuts,  mais  se  présente  à  la  réélection. 

Le  rapport  du  Directeur  parle  des  opérations  effec- 
tuées par  la  Compagnie  jusqu'au  10  octobre  1899,  et 
des  difficultés  qu'il  a  eues  à  vaincre  pour  arriver  à 
pouvoir  exlraiie  l'eau  de  la  mine.  Quant  au  Président, 
il  a  fait  les  déclarations  suivantes  : 

Messieurs, 

En  vous  proposant  l'adoption  du  rapport  et  des  comptes, 
mon  premier  mot  sera  pour  exprimer  le  regret  que  nous 
nous  rencontrions  dans  des  circonstances  si  tristes,  c'est-à- 
dire  dans  une  époque  d'inactivité  et  de  perte  d'intéiêts. 

Au  début  de  cette  année  financière,  année  après  laquelle 
nous  soupirions  depuis  longtemps  car  elle  noua  promettait 
une  augmentation  de  production  et  de  profits,  puisque  l'ins- 
tallation de  notre  nouveau  matériel  était  achevée,  les  rela- 
tions entre  le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  et  le  Gouverne- 
ment du  Transvaal  t  e  tendirent  et  ne  tardèrent  pas  à  amener 
l'ullimatum  du  Transvaal. 

Dans  ces  conditions,  il  n'était  plus  possible  de  continuer 
les  travaux  de  la  mine,  et,  la  plupart  de  nos  ouvriers  nous 
ayant  quittés,  nous  n'eûmes  d'autre  ressource  que  de  fermer 
la  propriété  le  10  octobre  1899.  Notre  directeur,  M.  Grant, 
obtint  la  permission  de  garder  avec  lui  15  ouvriers  blancs. 
Dans  ce  nombre  était  compris  le  secrétaire  de  notre  mine, 
M.  Carmont.  Grâce  à  lui  et  au  Dii'octeur,  notre  propriété  a 
élé  surveillée  jusqu'à  l'arrivée  des  troupes  britanniques. 
M.  Carmont  quitta  le  20  juillet  1900  et,  lorsqu'il  arriva  à 
Maritzburg,  le  rapport  des  administrateurs  était  déjà  publié. 
Il  nous  informa  que  toute  la  propriété  était  restée  intacte  et 
que  nos  provisions,  à  l'exception  de  514  1  /2  sacs  de  mais  et 
el'une  certaine  quantité  de  charbon  qui  avait  été  réquisition- 
née par  les  Boers,  étaient  encore  dans  nos  magasins. 

Vous  remarquerez  dans  les  comptes  que  le  Gouvernement 
du  Transvaal  a  réquisitionné  ou,  pour  dire  le  mot,  volé  pour 
6.905  liv.  st.  d'or.  Vos  administrateurs  font  en  ce  moment  les 
démarches  pour  obliger  la  Compagnie  cT Assurances  Lloyds 
à  nous  rembourser  cette  somme.  Un  piocès  a  été  intenté  à 
cette  Compagnie  par  une  Compagnie  minière  se  trouvant 
exactement  dans  notre  cas,  et  lo  Tribunal  a  donné  gain  de 
cause  à  cette  dernière.  Appel  a  élé  fait  de  cette  sentence. 
Comme  la  justice  est  lente,  vos  administrateurs,  dans  le  but 
de  protéger  les  intérêts  de  la  Compagnie,  s'efforcent  en  ce 
moment  d'obtenir  de  notre  Compagnie  d'assurances  le  dépôt 
dans  une  banque  delà  somme  en  litige  jusqu'à  la  décision 
finale  de  la  Cour. 

En  plus  de  cette  quantité  d'or  volée,  nous  avons  appris  par 
notre  Directeur  que  li  Gouvernement  du  Transvaal  s'était 
emparé,  le  21  octobre  1899,  d'une  certaine  quantité  d'amal- 
game pesant  779  1/2  onces  et,  dans  le  milieu  de  février  1900, 
qu'il  a  fait  nettoyer  nos  plaeiues  do  la  batterie  et  a  ainsi  pu 
récolter  106  onces  7  dwts  20  gr.  d'or  brut. 

Vous  remarquerez  aussi  dans  les  comptes  que  les  marchan- 
dises en  magasin  figurent  pour  iino  somme  de  19.(00  liv.  st. 
lie  Conseil  d'admiiii«tration  s'attendait  à  apprendie  que  le 
Gouvernement  du  Transvaal  avait  fait  main  basse  sur  ces 
provisions  ;  mais  j'ai  le  plaisir  de  vous  annoncer  que, 
d'après  l'évaluation  faite  par  le  Secrétaire  de  la  mine,  la 
valeur  des  provisions  en  magasin  au  30  juin  1900  était  en- 
core de  18.326  liv.  st.  13  sh,  7  d.  Cette  somme  est  à  peu  près 
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celle  que,  sans  être  guidés  par  aucune  information,  vos  i 
administrateurs  avaient  estimée. 

Les  actionnaires  verront  par  là  avec  quel  souci  de  la  vérité 
nous  nous  efforçons  de  les  renseigner. 

Sous  le  titre  «  Dépenses  de  guérie  »  dans  le  compte  des 
recettes  et  de  dépenses,  vous  trouverez  une  entrée  de  3.147 
livres  steiling  ;î  sh.,  sur  laquelle  vos  administrateurs  n'ont 
reçu  aucun  renseignement,  les  comptes  sans  drtails  ayant  été 
adressés  via  Delagoa-Bay  par  un  résident  do  lleidciberg  et 
envoyés  au  siège  social.  D'après  les  explications  qui  nous  ont 
été  fournies  par  M.  Garmont,  celte  somme  ref-résenle  les 
bonus  accordés  aux  employés  qui  sont  restés  sur  la  propriété 
jusqu'à  leur  expulsion  par  les  Bocrs,  ainsi  que  les  dépenses 
de  développement  de  ]a  mine.  Les  paiements  aux  employés 
ont  été  exécutés  conformément  aux  arrangements  pris  par 
toutes  les  Compagnies  minières. 

Sous  la  rubrique  de  «  Dépenses  diverses  au  siège  social  », 
vous  trouverez  une  somme  s'élevant  à  8.431  liv.  st.  0  sh.  4  d. 
Sur  cette  somme,  plus  de  5.000  liv.  st.  sont  destinées  aux 
marchandises  qui  nous  sont  venues  d'Angleterre,  qui  sont 
encore  emmagasinées  à  Durban,  prêtes  à  nous  être  livrées 
aussitôt  que  les  communications  seront  rétablies  et  que  la 
Compagnie  a  dû  payer. 

Au  début  des  hostilités,  nous  avions  un  stock  de  4.000  sacs 
de  maïs.  En  plus  des  500  sacs  qui  nous  ont  été  pris  par  les 
Boers,  les  troupes  anglaises  nous  en  ont  pris  1.400  qu'elles 
nous  ont  payés.  Elles  nous  ont  aussi  acheté  12  de  nos  mules 
à  raison  de  18  liv.  st.  par  tête,  de  telle  sorte  que  nous  ne 
perdons  pas  trop  sur  notre  mais. 

J'ai  le  regret  de  voue  dire  que  le  Gouvernement  du  Trans- 
vaal  ne  nous  a  pas  payé  la  part  à  laquelle  nous  avions  droit 
sur  les  licences  versées  entre  ses  mains  par  les  détenteurs  de 
claims  sur  notre  propriété  de  Varkensfontein.  Notre  part 
représente  une  assez  forte  somme,  soit  500  liv.  st.  par  mois. 
Dans  le  but  de  protéger  la  Compagnie,  notre  Directeur  a  payé 
au  Gouvernement  du  Transvaal  nos  licences  minières  sur  les 
claims  que  nous  possédons.  Inutile  de  vous  dire  que  votre 
Conseil  d'administration  veille  sur  vos  intérêts. 

"Vous  serez  heureux  d'apprendre,  par  le  rapport  de  votre 
manager  que  votre  mine  est  on  parfait  état  d'entretien. 
M.  Grant  ayant  procédé  aux  différentes  répararations  qui 
étaient  nécessaires  au  cours  de  la  longue  période  pendant 
laquelle  les  communications  furent  rompues  entre  la  mine  et 
le  siège  social. 

M.  Grant,  avec  le  petit  personnel  qui  lui  a  été  laissé,  a  con- 
tinué à  développer  la  mine  jusqu'à  la  fin  de  décembre  1899, 
les  Boers  lui  ayant  laissé  toute  la  dynamite  dont  il  disposait 
au  début  des  hostilités. 

M.  Grant  nous  a  fait  savoir  également  que  toute  la  maclii- 
nerie  étajt  eu  parfait  état  et  que  la  seule  réparation  qui  serait 
nécessaire  avant  la  reprise  des  travaux  serait  de  remplacer 
les  tubes  d'une  chaudière,  et  je  dois  vous  dire  que  ces  tubes 
ont  été  aussitôt  commandés  par  cablogramme  à  Londres. 

C'est  avec  un  très  grand  plaisir  que  jcA  ous  informe,  d'après 
l'avis  do  notre  Secrciaire,  que  nous  pourrons  reprendre  les 
travaux  un  mois  après  la  réouverture  des  communications,  si 
à  ce  moment  nous  disposons  d'une  main-d'œuvre  indigène 
suffisante. 

La  mine  de  charbon  a  été  bien  dévelop])ée  pendant  la  guerre, 
mais  lo  tonnage  n'a  pu  être  constaté  en  l'absence  d'un  arpen- 
teur. Notre  Directeur  estime  cependant  que  nous  sommes  de 
dix-huit  mois  en  avance.  Tous  les  bâtimeLts  sur  la  propriété 
sont  intacts,  bien  que  beaucoup  d'entre  eux  aient  été  occupés 
par  des  familles  boers. 

Pour  terminer,  Messieurs,  je  dois  vous  dire  que,  malgré 
tous  les  renseignements  inéressants  qui  sont  parvenus  à 
notre  connaissance  depuis  l'arrivée  de  notre  Secrétaire  à  Ma- 
ritzburg,  nous  ne  possédons  pas  les  pièces  comptables  néces- 
saires pour  vous  fournir  un  état  exact  des  comptes.  M.  Car- 
mont  n'a  pas  voulu  risquer  de  les  perdre  en  apportant  avec 
lui  les  livres  et  nous  pensons  qu'il  a  eu  l'aison  d'agir  ainsi. 

.Je  vous  propose  maintenant  l'adoption  du  rapport  et  des 
comptes  qui  vous  ont  été  présentés. 

M.  Parker  a  appuyé  la  proposition.  M.  O'Meara  dit 
que,  d'après  les  remarques  du  Président,  les  affaires 
ne  sont  pas  si  mauvaises.  En  somme,  le  Gouvernement 
boer  doit  à  la  Compagnie  1U.O0Û  liv.  st.  et  cette  somme 
constituerait  toute  la  perte  de  celle-ci. 

M.  Payn  fait  remarquer  que  le  Gouvernement  boer  , 
n'a  peut-être  pas  reçu  les  licences  sur  lesquelles  la 
Compagnie  possède  un  droit  et  que,  par  conséquent,  il 
u'a  pu  lui  verser  sa  part. 

Le  Président  l'ait  aussi  remarquer  qu'il  n'y  a  pas 
lieu  de  considérer  le  montant  de  l'or  réquisitionné 
comme  une  perte,  puisque  l'affaire  est  devant  les  tri- 
bunaux. M.  O'Brien  dit  que  le  Gouvernement  du 
Transvaal  n'a  rien  à  voir  avec  le  remboursement  de 


cette  somme  à  la  Compagnie.  M.  O'Meara  dit  que  Ivrii- 
ger  et  son  peuple  coûtent  à  la  Compagnie  lO.OuO  liv.  st; 

Après  quelqufs  autres  remarques  sur  les  Compa- 
gnies qui  ont  obtenu  gain  de  cause  contre  les  Compa- 
gnies d'assurances  et  après  avoir  fait  remarquer  que 
la  Nigrl  étant  une  Compagnie  du  Natal  se  trouvé 
dans  une  situation  meilleure  encore  que  la  Driefordein 
et  la  WesL  Durban  Eoodepoor-t^  le  Président  donne 
aux  actionnaires  l'assurance  que  le  Conseil  d'adminis- 
tration ne  négligera  rien  pour  rentrer  en  possession 
de  la  somme  réquisitionnée.  Quelques-unes  des  Com- 
pagnies ont  obtenu  que  les  Compagnies  d'assurances 
déposent  la  somme  en  litige  et  il  y  a  tout  lieu  d'es- 
pérer que  la  Lloyds  agira  de  même  vis-à-vis  de 
ia  Nigel. 

Le  rapport  et  les  comptes  sont  adoptés  à  l'una- 
nimité. 

Sur  la  proposition  de  M.  W.  J.  Shaw,  appuyée  par 
M.  Kersha'w,  les  administrateurs  sortants  MM.  W.  G. 
Baker,  S.  J.  Mason,  L.  Line  et  P.  F.  Payn  ont  été 
réélus,  et  l'élection  de  M.  E.  M.  Greeneen  qualité  d'ad- 
ministrateur a  été  ratifiée,  son  siège  étant  devenu 
vacant  par  sa  présence  sous  les  drapeaux. 

M.  O'Brien,  en  proposant  une  rémunération  aux 
administrateurs,  dit  que  le  Conseil  a  eu  de  grosses 
responsabilités  et  donné  plus  de  travail  que  les  années 
précédentes.  Sans  les  circonstances  extraordinaires 
créées  par  l'état  de  guerre,  la  Compagnie  aurait  eu  une 
année  de  prospérité.  Tous  espèrent  que  les  affaires 
seront  à  l'avenir  meilleures  qu'elles  n'auraient  pu  être 
sans  le  changement  de  régime.  Il  propose  une  rému- 
nération au  Conseil  de  l.ôOO  guinées.  M.  O'Meara 
appuie  cette  proposition,  qui  est  votée. 

Le  commissaire  des  comptes,  M.  A.  E.  Loram,  est 
réélu  et  ses  honoraires  pour  l'exercice  écoulé,  sont 
fixés  à  100  guinées. 

M.  Kershaw  propose  h  l'assemblée  de  remercier 
M.  Grant,  directeur,  et  M.  Cnrmont.  secrétaire  de  la 
Compagnie,  des  services  rendus  par  eux,  ainsi  que  les 
employés  restés  dans  la  propriété  pendant  la  guerre. 
M.  Shaw  appuie  cette  proposition,  qui  est  votée  par 
acclamation  ;  l'assemblée  s'est  ensuite  séparée,  après 
avoir  voté  des  remerciements  au  Président. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  minière  de  la  Nouvelle-Galles 
du  Sud. —  On  vient  de  publier  le  rapport  annuel  concer- 
nant la  production  minière  de  la  Nouvelle-Galles  du 
Sud  en  1899.  La  valeur  approximative  de  cette  pro- 
duction jusqu'à  la  lin  de  1899  est  évaluée  à  134.064.712 
livres  sterling,  dont  6.157  557  liv.  st.  pour  l'année  1899, 
contre  4.866.998  liv.  st.  en  1898.  Les  augmentations  les 
plus  importantes  portent  sur  l'or,  le  plomb  argenti- 
fère, l'argent  et  le  cuivre;  il  y  a  aussi  des  plus-values 
appréciables  dans  les  opales,  le  charbon,  l'étain  et  le 
zinc. 

En  ce  qui  regarde  les  principaux  produits,  voici  un 
tableau  qui  donne  la  production  pendant  les  neuf  der- 
nières années  ; 

.\rgent 

Charbon       et  plomb  Or 


(Valeur  en  livres  sterling) 

1891   1.306.000  3.619.000  558.000 

1892   1.028.000  2.478.000  569.000 

1893                       815.000  3.032.000  651.000 

1894                      805.000  2. 389.000  1.156.000 

1895                       773.000  1.643.000  1.316.C00 

18S6                       800.000  1.785.000  1.073.000 

1897                      952. (.'00  1.697.000  1.0S8.000 

1898                      962.000  1.704.C00  1.244.000 

1899   1.006.000  2. 070. 000  1.752.000 


La  valeur  totale  de  l'or  produit  dans  cette  colonie 
depuis  les  premières  découvertes  qui  eurent  lieu  en 
1851  jusqu'en  fin  d'année  1899,  atteint  47.5i6.012  liv. st. 
pour  1^.862.922  onces,  Le  rendement,  en  1899,  a  dé- 


L'ÉCONOMISTE  EUROt»EEN  (soppLÉMisNT  hebdomadaire;,  n*»  4.V)  bU) 


101 


liassié  de  ISô.TOû  onces  relevé  de  l'année  piécPilcnte,  el 
c'est  lo  plus  élevé  que  l'on  ait  enrei^istré  dcp'iis  l'année 
18(!3.  Conune  aucune  liécouv.  i te  importante  n'a  été 
l'jiite  pendant  l'année,  les  résultats  obtenus  peuvent 
être  considérés  comme  la  preuve  du  développement 
progressif  des  ciiamps  d'or  et  du  succès  réal'sé 
dans  le  traité  du  minerai  composé  ainsi  que  du  minerai 
à  basse  teneur.  Par  suite  des  dragages  entrepris  depuis 
peu,  le  rendement  do  19Q0  s'annonce  comme  devait 
être  considérablement  plus  élevé. 

Le  nombre  de  mineurs  employés  dans  les  mines  d'or 
pendant  l'année  1899  a  atteint  lo  chiiïre  de  19.348, 
dont  811  Chinois  travaillant  sur  les  alluvions.  La  su- 
perficie du  terrain  aurifère  en  e.xploitation  était  do 
8.787  milles  carrés,  et  on  estime  à  86L8'28  Jiv.  st.  la 
valeur  des  machines  employt'es  sur  les  mines. 

La  valeur  totale  net  de  l'argent  et  du  plomb  argenti- 
fère produit  par  la  colonie  jusqu'à  la  fin  de  1899  atteint 
87.822.997  liv.  st.,  dont  2.070.637  liv.  st.  pour  l'année 
1899.  Ce  montant  n'a  été  dépass  'i  que  dans  la  p^rio  le 
écoulée  entre  1890  et  1894.  Il  aurait  pu  être  plus  élevé; 
mais  il  y  a  eu  à  compter  avec  une  diminution  dans 
les  exportations  des  produits  locaux  en  argent  et 
plomb  par  suite  du  transfert  à  Port  Pirie  (.\ustralie 
occidentale)  de  la  fonderie  de  la  Broken  Hill. 


Golden  Hoiseshoe.  —  Les  concessions  de  cette 
Compagnie  s'étendent  sur  un",  superficie  de  24  acres. 
Elles  sont  situées  au  sud  de  Vlvanhoe,  au  nord  de  la 
Chaffers,  à  l'ouest  d'une  partie  de  la  Great  Boulder 
P7'oprietary  et,eïi&n,  à  l'est  de  la  Ivanhoe  SoulhExIen- 
ded. 

La  c  ncesssion  fut  acquise  à  la  fin  de  1894.  Elle 
appartenait,  à  cette  époque,  à  la  Golden  Link  Com- 
pany,qui  la  céda  contre  une  fomrae  de  7.500  liv.  st. 
en  espèces  et  57.500  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.  en- 
tièrement libérées. 

Après  de  longs  pourparlers  entre  acquéreurs  et  ven- 
deurs, il  se  trouva  que  les  actions  de  vendeurs  avaient 
une  importance  moindre  que  les  titres  d'apport.  En 
effet,  le  Président  de  la  Compagnie,  à  la  première 
assemblée  constitutive  des  actionnaires  s'exprimait 
ainsi  :  «  Après  des  négociations  importantes,  avec  les 
vendeurs,  en  ce  qui  concerne  l'acquisition  originelle, 
les  conditions  avaient  été  ramenées  comme  suit":  1  000 
livres  sterling  en  espèces  et  64.000  liv.  st.  en  actions 
entièrement  hbérées.  » 

Les  actionnaires  souscrivirent  10  000  actions  pour 
constituer  un  capital  de  roulement  de  10.000  liv.  st. 
En  outre,  la  Compagnie  vendere^se  garantissait  encore 
une  somme  de  5.00U  liv.  st.  représentée  pir  5.000  ac- 
tions gardées  à  la  souche. 

Le  capital  de  la  Compagnie  primitive  était  établi 
comme  suit  : 

Liv.  8t. 

Aux  vende  :  rs  1.000  liv.  st.  espèces  et  64.C00  liv.  st. 

en  actions  entièrement  libérées   tjô.OOO 

Première  émission  de  capital  d'exploitation  lO.OUO 

actions  au  pair   10. COQ 

Seconde  émission  de  capital  d'exploitation  .ô.OOO 

actions  au  pair   5.000 

Capital  total  de  la  Compagnie  en  actions  de  1  liv.  st.  80.000 
20.000  actions  émises  en  1897  pour  la  création  d'un 

nouveau  capital  de  30.000  liv.  st   -20.000 

Capital  otal  de  la  première  Compagnie   100. COO 

Le  prix  des  actions  ayant  bénélicié  d'une  plus-value 
de  5.000  0/0,  la  Compagnie  actuelle  fut  enregistrée  et 
chacun  des  actionnaires  reçut  trois  actions  de  5  liv.  st. 
entièrement  libérées  contre  une  action  ancienne. 

Il  en  résulta  donc  que  le  capital  de  la  Compagnie  ac- 
tuelle se  trouva  foimé  de  300.000  titres  en  actions  de 
5  liv.  st.  chacune  représentant  un  total  de  1.500. 000 
livres  sterling. 

En  1896,  quelques-unes  des  actions  originelles  de 
1  liv.  bt.  lurent  déclarées  caduques  par  suite  de  non 
versement  aux  appels  de  fonds.  Au  milieu  de  1899,  les 


actions  anciennes  valaient  50  liv.  st.  .Vctuellemenl,  1'  s 
actions  nouvelles  cotent  12  1/2  environ. 

Le  montant  du  capital  fouscrit  dépensé  par  la  Com- 
pagnie s'est  éltvé  ;ï  45  OOO  liv.  st.  La  mine  a  comraen(  é 
le  ])royageen  se(tembro  1898  et  son  rondement  jusqu'à 
fin  mars  1900  s'es-t  élevé  à  161.770  onces  provenant  do 
60.152  tonnes  traitées. 

Les  dividtnJes  payés  pendant  cette  période  se  sont 
élevés  à  450.000  liv.  ^t. 

Au  début,  on  était  loin  de  penser  que  la  mine  pùl 
donner  les  résultats  que  l'on  sait. 

Le  fi'on  principal  fut  reconnu  d'abord  comme  n'ay£nt 
qu'une  valeur  relative  et  môme  peu  élevée.  En  1896,  un 
broyage  de  57  tonnes  ne  rendit  en  moyenne  que  Ildwts 
d'or  par  tonne. 

On  ne'  s'aperçut  de  la  valeur  réelle  de  la  mine  que 
lorsque  le  filon  ouest  de  la  Great  Boulder  fut  reconnu 
comme  traversant  la  concession  de  la  Golden  Hor- 
^eshoe. 

On  reconnut  que  le  filon  en  question  pénétrait  dans 
la  Golden  Horseshoe  sur  une  longueur  de  6i  0  pieds.  Lo 
minerai  recueilli  sur  ce  prolongement  de  filon  se  chif- 
fre par  environ  i.5C0  tonnes.  Son  rendement  n'apfs 
été  inférieur  à  six  onces  à  la  tonue  en  général.  Aux 
deuxième,  troisième,  quatrième  et  cinquième  niveaux, 
la  présence  du  filou  venant  de  la  Great  Boulder  a  été 
reconnue. 

Sans  enirfr  dans  de  trop  longs  détails  techniques, 
nous  devons  dire  que  la  zone  des  sulfites  n'a  commencé 
à  être  traitée  que  dernièrement  au  niveau  de  100  et  200 
pieds  sur  les  filons  n'*  3  et  4.  Au  31  octobre  1898,  il 
existait  142.000  tonnes  de  minerai  ayant  une  tereur 
approximative  de  deux  onces  par  tonne. 


La  Production  d'or  des  Colonies  australf  siennes. 

—  La  production  d'or  totale  des  colonies  australa- 
siences  s'est  établie  ainsi  pendant  les  trois  dernières 
périodes  quinquennales  : 

Liv.  st. 

Pour  les  cinq  années  qui  ont  pris  fin  : 

En  1889   28.932.000 

£n  189i   35.460.000 

En  1899   60.724.000 

La  production  de  la  dernière  période  quinquennale 
dépasse  du  double  celle  de  la  période  échéant  en  1889, 
et  de  71  0  0  celle  de  la  période  de  1890  à  1894  inclus. 
Toutes  les  colonies  y  ont  participé,  mais  la  plus  grande 
partie  provient  des  développements  de  l'industiie  mi- 
nière dans  l'Australie  occidentale. 


IVotes  minières  d'Aa^tralie 

Xew  Australien  Broken  Hill.  Dépèche  du  Directeur  gé- 
néral :  Il  Au  niveau  n°  7,  on  a  recoupé  du  minerai  extrême- 
ment riche,  dont  la  teneur  augmente  au  fur  et  à  mesure  qu'on 
le  développe.  Les  perspectives  sont  des  plus  encourageantes.  » 

Myalls  United.  La  batterie  a  été  nettoyée  le  1"  septembre; 
il  avait  été  broyé  2.300  tonnes,  qui  ont  donné,  par  l'amalga- 
mation, 407  onces  d'or  brut.  On  a  traité  par  la  cyanuration 
1.900  tonnes  de  tailings,  qui  ont  produit  231  onces  d'or  brut. 
Déduction  faite  d'une  somme  de  30  liv.  st.  portée  aux  dé- 
penses d'installation  et  d'une  autre  somme  de  489  liv.  st.  pour 
travaux  de  développement,  le  bénéfice  net  réalisé  s'est  élevé  à 
210  liv.  st.  Les  réserves  de  minerai  se  sont  augmentées  de 
95  tonnes. 

Frederick  the  Great.  Une  dépêche  annonce  que  cette  Com- 
pagnie a  obtenu,  de  ses  mines,  124  onces  d'or. 

Maldon  Goldfields.  Il  a  été  broyé  550  tonnes,  qui  ont  pro- 
duit 316  onces  d'or  d'une  valeur  approximative  de  1.264  livres 
sterling. 

Hauraki.  Pendant  les  quatre  dernières  seaiaines,  il  a  été 
broyé  98  tonnes  ;  rendement,  460  onces,  représentant  une  va- 
leur approximative  de  L380  liv.  st. 

Golden  Blocks  [Taitapu).  Le  moulin  a  travaillé  pendant 
23  jours  ;  il  a  broyé  216  tonnes,  qui  ont  donné  221  oncts  d'or. 

Broken  Util  Junction.  Rendement  pour  la  semaine  qui  a 
pris  fin  le  13  août  :  «  Il  a  été  extrait  1.616  tonnes  de  minerai  : 
202  tonnes  de  concentrés  accusent  une  teneur  de  59.8  0, 0  de 
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plomb,  27.7  onces  d'argent  et  5.8  0/0  de  zinc.  On  a  envoyé  150 
tonnes  de  minerai  à  la  fonte.  « 

Aladdin's  Lamp.  Dépêche  de  la  mine:  «  350  tonnes  ont 
produit  79  onces  d'or.  Il  existe  aussi  100  tonn>s  à  la  surface 
qui  sont  prêtes  pour  le  broyage,  et  qui  payeront  toutes  les 
dépenses.  Les  travaux  sont  plus  encourageants.  Le  Directeur 
de  la  miae  annonce  qu'une  petite  veine  brune  vient  d'être  si- 
gnalée au  niveau  de  200  pieds.  Il  ignore  encore  quelle  est  sa 
puissance.  » 

Ivanhoe  Jonction.  Dans  son  rapport,  daté  du  17  aoi!it,  le 
Directeur  de  cette  Compagnie  annouce  qu'une  partie  du  nou- 
veau matériel  est  arrivée  à  Fremantle,  et  qu'elle  sera  sur  la 
mine  à  brève  échéance. 

Boulder  Half  Mile  South.  Le  Directeur  de  cttte  mine  men- 
tionne, à  la  date  du  16  août,  que  durant  la  dernière  semaine, 
il  a  été  encore  foncé  15  pieds  dans  le  puits  principal  qui 
atteint  maintenant  une  profondeur  de  739  pieds.  On  a  com- 
mencé à  forer  à  l'aide  du  foret  diamanté  ;  le  forage,  à  la  date 
ci  dessus,  n'avait  encore  atteint  que  25  pieds  de  profondeur. 

Waihi.  Pendant  les  vingt-quatre  jours  qui  ont  pris  fin  le 
15  septembre,  il  a  été  extrait  8.481  tonnes,  qui  ont  produit 
une  v.vleur  de  26.713  livres  sterling. 

Hopt's  mil.  Le  Directeur  a  télégraphié  les  résultats  sui- 
vants pour  la  quinzaine  qui  a  pris  tin  le  J3  septembre  :  «  On 
a  travaillé  pendant  250  heures;  il  a  été  broyé  1.3(0  tonnes  qui 
ont  donné  257  onces  d'or,  d'une  valeur  de  997  liv.  st.  » 

Gi^eat  Boulder  Main  Reef.  En  complément  de  sa  précé- 
dente dépêche  que  nous  avons  publiée  le  21  courant,  le  Direc- 
teur de  cette  Compagnie  télégraphie  qu'au  sixième  niveau,  il 
a  été  encore  percé  5  pieds  de  galerie  qui  ont  mis  à  jour  du 
minerai  de  grande  valeur  contenant  une  quantité  d'or  telluré. 
Il  lui  est  encore  impossible  de  donner  des  chiffres  d'essai. 

Victorian  Gold  Estate.  Au  plus  bas  niveau,  les  galeries 
ont  atteint  une  longueur  de  3.100  pieds,  et  au  niveau  intermé- 
diaire 2.850  pieds.  On  commence  maintenant  à  développer  les 
dépôts  aurifères. 

Sons  of  Gvcalia.  Détails  complémentaires  sur  les  broyages 
du  mois  d'août  :  Le  coût  d'extraction  et  de  broyage  a  été  de 
25  sh.  6  d.;  le  bénéfice  approximatif  provenant  des  broyages 
s'élève  à  8.2b0  liv.  st.;  bénéfices  de  la  cyanuration,  4.139  liv.; 
valeurs  des  tailings  à  l'essai,  5  dwts.  On  a  obtenu 3. 7t  9  onces 
d'or  du  moulin  et  1.710  onces  de  la  cyanuralion. 

Robinson  {Australie  Occidentale).  Le  Directeur  télégraphie 
que,  pendant  les  douze  premiers  jours  du  mois  en  cours,  on 
a  broyé  206  tonnes  de  minerai,  qui  ont  donné  un  rendement 
de  154  onces  d'or.  Dans  ce  ciiitl're  ne  spnt  pas  compris  ni  les 
concentrés,  ni  les  tailings.  On  a  commandé  un  matériel  de 
cyanuration  pouvant  traiter  1.000  tonnes  par  mois.  11  sera 
expédié  d'ici  quelques  semaines. 

Westralia  Mount  Morgan.  Résiiltats  au  13  septembre  : 
«  La  batterie  a  travaillé  pendant  vingt-deux  jours  et  quatre 
heures;  il  a  été  broyé  1.455  tonnés,  qui  ont  produit  1.370  onces 
d'or.  On  a  traité  par  la  cyanuration  901  tonnes,  qui  ont  donné 
840  onces  d'or,  soit,  au  total,  une  valeur  de  8.000  liv.  st.  » 

Lake  Way  Goldfte'd  {1899).  La  batterie  a  broyé  :)6l 
tonnes;  rendement,  296  onces.  La  cyanuration  de  462  tonnes 
a  donné  141  onces;  au  total,  après  la  fonte,  437  onces  d'or. 
La  moyenne  obtenue  est  de  1  once  2  dwts  11  gr.  à  la  tonne. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Le  Marché  Sud-Africain.  —  Le  Slalist  dit  que  les 
dépèches  arrivées  du  Sud  de  l'Afrique  dans  ces  der- 
niers temps  auraient  ài\  avoir  plus  d'influence  sur  le 
marclié  des"  mines  d'or  du  Witwatersrand,  puisque 
chacune  d'elles  annonçait  de  nouveaux  pr:5grès  de  la 
part  de  l'armée  britannique  et  une  résistance  de  moins 
en  moins  sérieuse  des  forces  boers.  Mais  la  raison  de 
la  lourdeur  que  l'on  a  eue  à  relever  doit  résider  dans 
ce  fait  :  que  les  «  professionnels  »,  escomptant  l'arri- 
vée du  public  sur  le  marché  à  la  nouvelle  des  victoires 
anglaises,  avaient  tout  d'abord  acheté  dans  l'espé- 
rance de  repasser  avec  profit  leurs  titres  à  ce  même 
public.  Mais  les  succès  eurent  beau  succéder  aux  suc- 
cès, le  public  s'ab.stint,  et  la  spéculation  songea  à  s'al- 
léger graduellement  de  ce  dont  elle  s'était  chargée 
récemment. 


L'abstention  du  public  est  due,  pour  une  large  part, 
à  l'incertitude  où  l'on  est  de  ce  qui  va  être  fait  au 
Transvaal  au  point  de  vue  des  finances,  et  de  l'époque 
à  laquelle  le  travail  pourra  être  repris  dans  les  mines. 
C'est  pourquoi,  bien  qu'en  général  ceux  qui  détiennent 
en  portefeuille  des  titres  sud-africains  Le  se  montrent 
pas  di^yosés  à  s'en  dessaisir,  il  n'apparaît  pas  que 
ceux  qui  n'en  possèdent  pas  soient  encore  bien  dispo- 
sés à  en  acheter.  Ils  regardent,  et  i's  attendent.  Lors- 
que la  situation  lui  paraîtra  plus  nette,  le  public, 
selon  toutes  probabilités,  sera  le  premier  à  se  préci- 
piter sur  les  valeurs  qui  offrent  le  plus  d'avenir.  On  a 
vu,  dans  ces  derniers  temps,  à  deux  ou  trois  reprises, 
des  demandes  qui  semblent  indiquer  que  l'on  se  por- 
tera plus  sur  les  titres  des  Compagnies  qui  n'ont  en- 
core rien  donné,  que  sur  celles  qui,  dans  le  passé,  sont 
arrivées  à  des  résultats.  Ce  sont  donc  les  entreprises 
deep-level  de  deuxième  ou  de  troisième  rang  qui 
profiteront  de  l'engouement  du  public,  ou  encore  les 
entreprises  qui  n'ont  pas  eu  le  temps  de  prouver  la 
richesse  et  la  capacité  des  reefs  contenus  dans  leurs 
propriétés.  Les  Compagnies  de  lorrains  seront  égale- 
ment recherchées,  et,  dès  que  la  confiance  aura  repris, 
c'est  dans  cette  direction  que  l'on  £e  portera  particu- 
lièrement. 


Le  Question  des  Bewaarplaaisen.  —  D'après  un 
bruit  qui  court  dans  la  Cité,  dit  le  South  Af'rica,  le 
Gouvernement  anglais  aurait  déjà  reçu  des  offres  im- 
portantes pour  l'acquisition  des  droits  miniers  sur  les 
terrains  du  Transvaal  connus  sous  le  nom  de  «  be- 
waarplaaisen ».  Ces  offres  représenteraient  déjà  une 
grande  partie  des  frais  de  la  guerre  et,  par  conséquent, 
allégeraient  considérablement  les  charges  des  contri- 
buables anglais  Ce  sont  ces  droits  miniers  que  le  Gou- 
vernement du  Transvaal  avait  voulu  céder,  pendant 
les  mois  de  mai  et  juin  derniers,  ii  des  spéculateurs  de 
Pretoria,  et  qui  valurent  à  ce  même  Gouvernement 
une  note  du  Colonial  Office  de  Londres,  par  laquelle 
défense  lui  était  faite  de  disposer  de  quoi  que  ce  fût. 


L'Abolition  des  Monopoles  au  Transvaal.  —  Dans 

notre  i  Revue  de  la  Presse  anglaise  »  d'il  j'  a  huit  jours, 
nous  avons  publié  un  résumé  des  opinions  que  formu- 
laient le  Slalist  et  !c  South  Africa,  de  Londres,  sur  les 
concessions  accordées  anciennement  par  le  Gouverne- 
ment Iransvaalien.  Le  Soulh  Africa  revient  sur  ce 
sujet,  et  sans  entrer  dans  tous  les  détails  qu'il  fournit, 
dis  )ns  que,  d'après  lui,  on  pourra  pratiquer  d'énormes 
économies  en  réduisant  les  droits  de  douanes,  les 
tarifs  de  la  Netherlands  Railway  et  en  abolissant  le 
monopole  de  la  dynamite. 

Ces  économie^s,  que  l'on  pourrait  obtenir  sans  porter 
préjudice  au  bon  foEclionnement  de  toute  l'Adminis- 
tration au  Transvaa'  ne  s'élèveraient  pas  à  moins  de 
3. 813.000  liv.  st.,  ot  se  décomposeraient  ainsi  : 

Liv.  sterling 

Chemins  de  fer  (réduction  des  tarifs^ —  1.313.000 

Dynamite   500.000 

Douanes  (réduction  snr  les  entrées'   l.CoO  000 

Main-d'œuvre   1.000.008 

3.«13.0C0 

Il  y  a  là  un  chapitre  spécial  :  main-d'œuvre,  qui 
s'explique  ainsi. 

Jusqu'à  présent,  les  plus  grandes  difficultés  existaient 
pour  se  procurer  la  main-d'œuvre  indigène  sufiisante 
et  il  en  coûtait  néanmoins  fort  cher.  La  «  loi  des 
passes  »  n'était  pas  efficacement  appliquée,  partout 
s'établissaient  des  débits  de  boissons  illicites  et,  enfin, 
les  noirs  avaient  à  compter  avec  les  intermédiaires  qui 
les  recrutaient.  Il  s'ensuit  que,  pour  70.000  indigènes, 
les  Compagnies  déboursaient  1  million  de  fivies  ster- 
ling de  plus  qu'il  n'aurait  raisonnablement  fallu.  D'un 
autre  côté,  le  coût  de  la  main-d'œuvre  blanche  était 

Iextraordinairement  élevé  à  cause  de  la  cherté  de  tous 
les   objets   nécessaires   à  la  vie.  Aussi,  les  gages 
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moyens  de  ces  derniers  étaient-ils  do  18  liv.  st.  par 
mois,  contre  4  liv.  st.  payées  aux  mineurs  en  Europe. 
Bref,  la  main  d'œuvre  noire  coulait  G  sh.  9  1/2  pence 

{)ar  tonne  extraite,  la  main  d'cfuvre  hlanche  8  sli  3d., 
es  explosifs  2  sh.  11  1/2  d  ,  cl  le  chirboa  2  sh. 

4  12  d.  Les  dépenses  de  travail  d'une  mine  »  type  », 
s'élevaient  à  2i  sh.  9  d.  par  tonne  et  elle  avait  dé.']'i  été 
réduite,  depuis  1890,  de  9  sh.  3  d.  par  suite  des  per- 
fectionnements apportés  dans  la  machinerie  et  dans 
l'exploitation.  Il  n'est  c^onc  pis  téméraire  d'évaluer  à 

5  shillings  par  tonne  la  nouvelle  ré  ludion  qui  pourra 
être  obtenue,  réduction  qui,  sur  5  millions  de  tonnes, 
représenterait  un  montant  de  1.25'J.0(j0  liv.  st. 

Cette  réd  action,  comme  l'a  déjà  dit  notre  confrère, 
permettrait  à  cinquante  nouvelles  Compagnies  de 
ligurer  sur  la  liste  des  mines  productrices,  et  cette 
entrée  en  ligne  de  as  cinquante  Compagnies  aug- 
menterait la  circulation  de  plusieurs  millions  dans  la 
colonie  britannique  et  dans  les  fabriques  anglaises. 
Pour  équiper  une  m  ne,  il  en  coûte,  eu  maclunes  et  en 
installations,  150.000 liv.  st.,  soit?  1/2 millions  dcliv.  st. 
qui  seraient  dépensés  sur  les  marchés  de  la  métropole: 
en  outre,  chaque  mine  dépense  par  mois,  en  gages  et 
vivres,  enlre  6.000  et  10.000  liv.  st.,  ce  qui  ferait,  au 
bas  mot,  3.600.000  liv.  st .  Ce  sont  là  des  sommes  impor- 
tantes dont  profiteraient  le  commerce  anglais,  les  pro- 
ducteurs coloniaux  anglais  et  aussi  les  travailleurs 
anglais.   


Le  Rendement  de  la  Rhodesia.  —  Nous  avons,  il 
y  a  huit  jours.,  publié  la  production  de  la  Rhodesia 
pour  le  mois  d'août  dernier.  Au  sujet  ds  cette  produc- 
tion, le  Soulh  Africa  fait  remarquer  que  c'est  pour  la 
première  fois,  depuis  que  la  Rhodesia  existe,  que  le 
rendement  total  mensuel  est  représenté  par  cinq 
chiffres.  C'est,  en  effet,  d'après  le  télégramme  reçu  par 
la  London  Chamber  of  Rhodesia,  à  10.137  onces  qu'il 
s'est  établi,  contre  5.737  onces  le  mois  précédent,  et 
6.185  onces  en  juin.  Toutefois,  il  faut  noter  que  l'aug- 
mentation est  presque  entièrement  due  à  cette  cir- 
constance que  la  Globe  and  Phœnix  a  fait  pour  la 
première  fois  son  apparition  sur  la  liste  des  mines  pro- 
ductrices en  contribuant  pour  4.742  onces  au  résultat 
obtenu.  Sans  cette  circonstance,  le  mois  d'août  aurait 
été  un  mois  peu  favorisé  à  cause  des  difficultés  pour  la 
main-d'œuvre  qneldi  S eluk n  e  Mine  a  eues  à  vaincre. 
Cette  Compagnie,  en  effet,  u'a  pu  mettre  en  travail  que 
20  pilons  sur  les  40  qu'elle  possède,  aussi  son  rende- 
ment est-il  tombft  de  3.094  onces  en  juillet  à  1.596 
onces.  A  l'heure  actuelle,  cependant,  lîs  40  pilons  sont 
de  nouveau  en  marche,  et  comme,  d'autre  part,  la 
lîezende  a  commencé  à  broyer  avec  10  pilons,  le 
record  obtenu  pendant  le  mois  d'août  sera  battu  en 
septembre,  à  moins  que  les  Compagnies  ne  se  voient  de 
nouveau  gênées  par  une  diminution  de  la  main-d'œuvre 
indigène. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Le  District  Selnk%ve.  —  Le  district  Selukwe  a  été  l'ob- 
jet d'importants  travaux  depuis  deux  ans.  A  cette  époque,  ce 
pays  était  couvert  sur  de  longs  espaces,  de  fourrés  et  de  fo- 
rêts épais  difficilement  pénétrables,  mais,  aujourd'hui,  les 
grandes  éelaircies  qui  ont  été  opérées  dans  ces  terrains 
boisés  ont  sensiblement  altéré  son  aspect  tropical.  Si  l'on  a 
eu  besoin  de  tant  de  combustible,  c'est  que  l'on  exécutait  des 
travaux  importants.  Le  district  Selukwe  est,  en  efîet,  un  de 
ceux  qui  sont  les  plus  avancés.  Trois  de  ses  propriétés  ont 
déjà  commencé  leurs  broyages  :  ce  sont  la  Selukwe,  la  Bon- 
Bor  et  la  Dunraven.  Nous  les  examinerons  tout  d'abord. 

La  propriété  Selukwe,  qui  appartient  à  la  Selukwe  Gold, 
est  située  dans  le  district  de  ce  nom,  dans  la  ferme  Mont  d'Or, 
à  environ  115  milles  au  nord-est  de  Bulawayo  et  à  25  milles 
au  sud-est  de  Gwel  )  ;  elle  comprend  12  blocs  de  10  daims, 
soit  120  daims,  d'une  superlicie  de  837. 8GG  yards  carrés.  La 
propriété  est  traversée  par  deux  filons,  le  Tebekwe  et  le 
Greek,  distant  d'environ  400  yards,  pour  ne  pas  parler  d'un 
autre  petit  filon,  le  Nigger  Reef,  qui  est  certainement  une 
subdivision  du  Tebekwe.  C'est  sur  le  filon  Tebekwe  que  les 


travaux  d'ouverture  ont  été  pres(iui'  exclusivement  pratiqués. 
Ouzo  dcscendcriiis  et  un  puil  principal  (int  été  foncés  sur  ce 
filon  et  partout  du  minerai  payant  a  été  trouvé.  Le  1"  niveau 
Cot  â  15'!  pieds  de  pr.ifoiidfjur,  l(i  2"  niveau  à  274  pioJs,  et  le 
3*  niveau  à  31)5  pieds,  profondeur  du  puits  vers  la  fia  de  18!)'J. 
Le  filon  est  d'une  régularité  exc 'plionndle  dans  toute  la 
mine  et  particulièrement  ou  profondeur.  Sur  le  l"  niveau,  il 
se   troni;onne  quelquefois,  mais  se  retrouve  toujours.  Le 

18  novembre  18 j9,  la  réserve  de  minerai  comprenait:  i"  ni- 
veau :  minerai  développé.   14.8-{4  t  mnos.  Valeur  à  l'essai, 

19  dwts  5.  2'  niveau  :  minerai  développé.  9.78'3  tonnes.  Va- 
leur à  l'essai,  21  dwts  7.  Minerai  exposé  29.526  tonnes.  Ya- 
leurà  l'essai,  17  dwts.  i"el  2'  niveaux:  minerai  total  développe 
2i.56G  tonnes.  Valeur  à  l'essai  20  dwts  3.  Minerai  total  ex- 
posé, 29.5"J(3  tonnes.  Valeur  à  l'essai,  17  dwts.  Minerai  total 
développé  et  exposé,  5'i.092  tonnes.  Valeur  à  l'essai,  18 
dwts  5.  Ou  estimait  que  d'ici  six  mois  au  plus  tard,  25.000  autres 
tonnes  seront  développées  sur  le  2'  niveau.  Au  sujet  du 
3'  niveau,  un  télégramme  du  7  mai  dernier  disait  :  «  Indica- 
tions et  valeur  sur  3'  niveau  tout  aussi  bonnes  que  sur  les 
auti'es,  filons  gros  et  réguliers.  » 

Les  broyages  commencés  en  septembre  1898  ont  donné  les 
résultats  suivants  : 

Tonnes    Onces  de  Par  tonne 
Période  broyées  la  batterie  dwts 


Quatre  derniers  mois  1898. 

6 

133 

4.408 

14 

1"  trimestre  1899  

5 

613 

4.219 

15 

2'  trimestre  1899  

5 

871 

4.043 

13.78 

Juillet  1899  

2 

003 

1.241 

12.38 

Août  1899  

2 

155 

1.405 

13.04 

2 

553 

1.585 

13.48 

Octobre  1899  

3 

870 

2.330 

12.55 

Novembre  1899  

3 

688 

2.401 

13.02 

Décembre  1899  

4 

489 

3.114 

18.42 

Janvier  1900  

3 

803 

2.331 

12.23 

4 

520 

2.755 

12.20 

Mars  1900  

5 

120 

8.213 

12.55 

Avril  1900  

4 

818 

3.010 

12.49 

Mai  1900  

5 

158 

3.217 

12.47 

Juin  1900  

5 

430 

3.408 

12.55 

Juillet  1900  

5 

050 

3.094 

12.25 

2 

644 

1.596 

12.07 

Cette  production  est  celle  de  la  batterie,  car  les  tailings, 
dont  la  valeur  à  l'essai  est  de  4  à5  dwts,  n'ont  pas  encore 
été  traité».  Jusqu'en  septembre  1899,  la  Compagnie  exploitait 
avec  20  pilons.  Depuis  cette  époque  elle  a  eu  4')  pilons  en 
activité  jusqu'au  mois  d'août  où  20  pilons  ont  été  arrêtés  par 
suite  do  manque  de  main-d'œuvre,  ce  qui  explique  la  dimi- 
nution de  ce  mois.  Ce  qui  est  remarquable,  c'est  la  régularité 
merveili'îuse  du  rendement  qui  oscille  invariablement  entre 
12  et  13  dwts.  Il  faut  dire  aussi,  pour  être  exact,  qu'avant 
l'entrée  en  ligne  de  la  Globe  and  Phœnix.  la  Selukwe  était, 
la  seule  propriété  rhodésienne  qui  ait  donné  de  tels  résultats. 


Flagstaff  Mines.  —  Le  Directeur  câble  qu'une  poche  de 
minerai  a  été  rencontrée  dans  la  galerie  nord,  au  niveau  de 
160  pieds.  Le  minerai  contient  de  l'or  visible. 


Bevfle  HeMoiaiaire  k  Marciié  9es  Mes  i'Or 

DE 


Londres,  le  27  septembre  1900. 

Le  Marché  reste  inactif.  Des  nouvelles  très  favo- 
rables ont  été  publiées  cette  semaine,  qui  permettent 
de  croire  à  la  fin  imminente  de  la  guerre  et  à  la  reprise 
des  trava'jx  dans  les  mines.  Ces  nouvelles  n'ont  pas  eu 
l'influence  que  l'on  était  en  droit  d'attendre;  la  spécu- 
lation anglaise  a  été  trop  souvent  trompée  par  des 
nouvelles  semblables,  qui  n'ont  pas  été  confirmées, 
pour  ne  pas  se  montrer  fort  réservée  et  attendre  les 
avis  offlci^-is. 

.  Les  transactions  restent  donc  sans  importance  et  le 
marché  minier  n'échappe  pas  aux  -influences  générales 
qui  agissent  sur  l'ensemble  delà  place. 

En  attendant  que  cette  attitude  se  modifie  et  que  les 
travaux  l'eprennent,  nous  devons  encore  nous  borner 
à  une  simple  constatation  des  cours. 

***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  15/32  à  3  1/2. 
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La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  21/32,  au  lieu  de 
7  25/32. 

La  Transvaal  Goldfields  est  à  2  7/lG. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
passe  de  7  23/32  à  7  21/32.  L'Angelo  finit  à  7  3/8, 
au  lieu  de  7  1/8  ;  la  New  Cornet  à  3  1/16,  au  lieu  de 
3  1/8. 

La.  f^ity  and  Suburban  est  à  5  5/8,  comme  la  se- 
maine dernière. 

La  Prinaess  Estate  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  1/2,  comme  la  semaine 
dernière. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  9/16,  sans  changement. 

La  Jubilee  reste  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  3/8;  la  Jum- 
pers  est  à  5  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  iUfodier/on^ein  se  retrouve  à  10 11  '16aprèsl0 1.5/16.. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  au  lieu  de  15  3/4. 

La  Randfontein  est  à  3  5/32,  après  3  3/16.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  5/8. 

La  Robïnson  est  à  9  3/8,  au  lieu  de  9  1/2. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  7/8,  au  lieu  de 
6  15/16  ;  la  Lancaster  à  2  3/4,  après  2  7/8. 

La  New  Heriot  passe  à  6  15/16,  après  6  7/8. 

La  5owan^a  clôture  à  4  1/lC,  au  lieu  de  4  1/8:  la 
Wolhuler  est  à  4  13/16  aa  lieu  de  4  3/4. 

La  Renry  Nourse  reste  à  8  3/4;  la  Fer>eira  passe 
de  221/2  à  22  1/4. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  3/4  à  8  11/16 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  7/8,  au  lieu  de  5  3/4. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  3/8,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

**♦  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  3/4,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  passe  de  41  3/8  à  41  4/2. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  9/16,  au  lieu  de  4  1/2  ;  la  Fey^- 
reira  Deep  est  à  6  1/2,  au  lieu  de  6  5/8;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  13/16,  après  4  3/4. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  3  7/8  ; 
la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  7/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgency  est  à  2  3/8;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
3  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Dunraven  reste  à  1  7/16,  après  1  5/16;  la  Gee- 
long  passe  de  2  1/2  à  2  3/8. 

La  Selukwe  reste  à  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  3/8,  au  lieu  de  5  1/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  5/16,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  passe 
de  3  3/8  à  3  7/16. 

***  District  de  De  Eaap.—  La  Sheba  reste  à  1 1/8, 
au  lieu  de  i  3/32. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  12  ./.,  au  lieu  de  12  1/2. 


Londres,  27  septembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Bevie  HeMomaiaire  k  MarcliÉ  ies  Mines  ïDr 

DE  PARIS 


Paris,  le  27  septembre  1900. 

En  dépit  des  nouvelles  favorables  qui  nous  parvien- 
nent du  Sud  de  l'Afrique,  des  espérances  que  l'on  est 
â  même  de  concevoir  au  sujet  d'une  reprise  prochaine 
des  opérations  des  mines  dans  le  Witwatersrand,  le 


marché  sud-africain  est  mou.  Ce  que  l'on  semble  atten- 
dre, maintenant,  c'est  la  fiçon  dont  l'Angleterre  résou- 
dra t  jutes  les  questions  dépendant  de  la  fin  des  hosti- 
lités au  Transvaal  et  dans  l'Orange. 

La  Correspondance  Heb  lomadaire  de  la  Banque 
Française  de  l'Afrique  du  Sud  recherche  l'économie 
qui  pourrait  résulter  d'une  réduction  générale  des 
salaires  au  Transvaal.  <■  La  situation  nouvelle  n'étant 
oas  précisée,  dit  elle  justement,  l'on  ne  peut  étudier  la 
question  que  théoriquement;  mais,  en  supposant  des 
réformes  profondes  et  le  temps  matériel  pour  qu'elles 
aient  leur  plein  effet,  les  mines  pourraient  économiser 
au  maximum  57  millions  par  an  sur  les  salaires  blancs 
et  noirs.  »  La  Corresponda^ice  ajoute:  «  Dans  la  prati- 
que cette  économie  ne  sera  piut-être  pas  intégralement 
obtenue,  mais  elle  constitue  un  idéal  possible  dont  on 
peut  se  rapprocher  sensiblement  d'ici  deux  à  trois  an- 
nées, en  procédant  à  la  réduction  des  salaires  par  des 
étapes  successives.  » 

La  Rand  Mines,  qui  finissait  à  1.052  fr.,  perd  8  fr., 
à  1.04'i  fr.;  Consolidated  Goldfields,  195  fr.,  contre  19"? 
francs;  Easl  Rand,  19i  fr.,  eu  même  moins-value  de 
2  fr.  ;  Chartered,  88  fr.,  contre  87  fr.  50. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  qui  cotait 22  fr.,  se  retrouve 
à  21  fr.  25;  French  Rand,  51  fr.  50,  contre  53  fr.  25; 
Ferreira,bhk  fr.,  contre  559  fr.,  mais  délaissée  ;  actions 
Goerz  et  C'e,  66  fr.  25,  contre  67  f r.  50. 

La  Geduld  a  été  un  peu  plus  lourde.  Elle  reste  cepen- 
dant à  126  fr.  cours  demandé.  Geldenhuis  Deep,  2ôG 
francs,  contre  255  fr.  ;  Geldenhuis  Estate.  171  fr.,  per- 
dant 3  fr.  50.  Neic  Kleinfonlein,  66  f  r..  contre  68  fr.  50. 

La  Langlaagte  Eslale,  que  nous  laissions  à  90  fr., 
se  tient  aux  environs  de  ce  cours;  May  Consolidated, 
113  fr  ,  contre  116  fr.  ;  la  Compagnie  a  publié  le  rap- 
port de  M.  J.  FauU,  qui  a  récemment  visiié  la  mine  : 

c<  J  ai  visité  la  propriété  le  18  courant  et  j'ai  trouvé 
que  l'eau  s'était  élevée  jusqu'à  environ  25  pieds  au- 
dessous  du  7e  niveau.  Deux  petites  pompes  à  air  et 
une  pompe  électrique  fonctionnaient  dans  le  puits  prin- 
cipal, afin  d'assécher  la  mine.  On  estime  à  5  ou  6  mil- 
lions de  gallons  environ  la  quantité  d'eau  qui  se  trouve 
dans  la  raine.  Au-dessus  du  7'^  niveau  tout  est  en  bonne 
condition  dans  les  galeries  et  chantiers  et  l'on  ne  croit 
pas  que  l'eau  ait  causé  aucun  dommage.  Le  puits  prin- 
cipal est  en  mauvais  état  sur  une  profondeur  d'environ 
230  pieds  à  partir  de  la  surface  et  les  boisages  devront 
être  refaits  sur  cette  distance.  On  pense  pouvoir  se  ser- 
vir d'une  grande  partie  des  pièces  actuelles  du  boisage, 
soit  pour  boiser  à  nouveau  le  puits,  soit  pour  d'autres 
emplois  utiles  dans  la  mine.  Les  chemins  de  roulage 
sont  également  en  mauvais  état.  Je  pense  que  les  tra- 
vaux de  réfection  seront  entrepris  sous  peu  et  ne  retar- 
deront pas  la  reprise  de  l'exploitation  de  la  mine,  lors- 
que la  permission  en  sera  donnée  et  que  la  main-d'œu- 
vre sera  suffisante.  » 

La  Lancaster,  qui  cotait  71  fr.  15,  finit  à  73  fr.  ;  Mos- 
samédès,  21  fr.  25,  contre  21  fr.  ;  Oceana,  48  fr.  75  ; 
Mozambique,  53  fr.  25. 

La  Randfontein  Estâtes,  quenouslaissionsà  79.fr.  75, 
clôture  à  79  fr.  25  ;  Robinson  Deep,  à  120  fr.  50  contre 
122  fr.  ;  Robinson  Gold,  233  fr.,  en  réaction  de  3  fr.  50. 

La  New  Steyn  Estate  s'inscrit  à  62  fr.;  Simmer  and 
Jack,  16^  fr.,  contre  165  fr.;  Transvaal  Consolidated 
Land,  81  fr.,  contre  82  fr.  ;  Transvaal  Goldfields,  50 
francs,  mais  nominal;  Village  Main  Reef,  218  fr.  50, 
contre  222  fr.;  Wemmer,  300  fr.,  sans  affaires. 

La  De  Beers,  qui  cotait  712  fr.,  revient  à  709  fr.  50; 
Zambèze,  33  fr.  50,  contre  34  fr. 

UEerste  Fabrieken  Distillery  est  à  16  fr.;  Dyna- 
mite du  Transvaal,  33  fr.  Le  Times  a  publié,  ces  der- 
niers jours,  une  lettre  du  Président  de  cette  Compa- 
gnie. Il  proteste  contre  l'intention  exprimée  par  le 
Gouvernement  anglais  de  supprimer  la  concession  de 
la  Compagnie.  Il  dit  que  les  Gouvernements  allemand 
et  français  auraient  approuvé  le  monopole. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simarl 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Au  l^f  septembre,  la  Compagnie  de  Mozambique  a 
to  iché  comriie  recettes  des  douanes,  à  Beira,  pour  les 
mois  de  janvier,  février,  mars,  avril,  mai,  juin,  juillet 
et  août  1900,  la  so  nme  de  316:031  milreis  007  reis,  soit, 
en  francs  :  1.755.553. 

Pour  la  période  correspondante  de  l'année  1899,  la 
Compagnie  avait  touché  153:0,28  milrei s  131  reis,  ou, 
en  francs  :  850.072. 

On  constate  donc,  pour  l'année  courante,  dans  le 
chiffre  total  des  recettes  —  c'est-à  dire  en  y  compre- 
nant le  transit  —  une  augmentation  de  163:002  milreis 
876  reis,  soit,  en  francs  :  905.481. 

Le  Manica  Mining  Journal  fait  observer  qu'il  est 
indispensable,  pour  le  développement  des  mines,  de 
fournir  à  chaque  Compagnie  le  moyen  de  transporter, 
par  wagon  ou  pir  cliariot,  le  bois  nécessaire  pour 
étayer  les  galeries  et  les  différents  engins  n^^cessaires 
au  travail  des  mines.  <i  La  Compagnie  de  Mozambique, 
ajoute-t  il,  sur  les  conseils  de  M.  le  capitaine  d'An- 
drade,  a  fait  déjà  beaucoup  dans  cette  voie,  mais  un 
tour  de  force  vient  d'être  accompli.  » 

Un  entrepreneur  de  travaux  bien  connu  à  Macequece, 
M.  Krigc,  a  relié  la  Penhalongaà  la  frontière  anglaise, 
sur  une  distance  de  dix  kilomètres,  par  une  route  de 
huit  mètres  de  largeur,  exécutée  en  six  semaines, 
malgré  la  dureté  du  roc  et  toutes  les  difficultés  d'exé- 
cution dans  cette  partie  montagneuse  du  district  de 
Manica. 

En  outre  de  l'habileté  de  ce  constructeur  pour  l'exé- 
cution rapide  des  travaux  qui  lui  ont  été  confiés,  on 
lui  doit  une  innovation  qui  mérite  l'attention  de  la 
Direction  des  travaux  publics. 

En  effet,  jusqu'ici  l-^s  routes  carrossables  étaient 
faites  au-dessus  des  rivières  ou  marais,  au  moyen  de 
ponts  en  bois,  en  troncs  d'arbres,  recouveits  de  terre, 
et  qui  ne  tardaient  pas,  sous  l'actioa  des  pluies,  à  se 
désagréger. 

De  plus,  les  bœufs  traînant  un  attelage  enfonçaient 
leurs  sabots,  leurs  jambes,  entre  les  parties  disjointes 
des  bois  de  support  ;  de  nombreux  accidents  en  résul- 
taipnt  et  les  ponts  enfin,  devenaient  bientôt  imprati- 
cables. M.  Krige,  au  contraire,  a  construit  des  canaux 
en  pierre  pour  donner  un  passage  aux  eaux,  et  sur  une 
base  aussi  solide,  a  ensuite  apporté  les  remblais  né- 
cessaires au  nivellement  de  la  route. 

Faire  en  six  semaines  une  roule  de  dix  kilomètres 
dans  le  roc  n'est  pas  un  ouvrage  commun.  M.  Krige 
était,  il  est  vrai,  aidé  de  quatre  Européens,  dontM.Bur- 
rell  et  de  150  noirs  ;  et  c'est  lui-même  qui  a  su  recruter 
ce  personnel  indigène,  grosse  question,  ici,  eu  ce  mo- 
ment surtout  où  tout  le  monde  s'adresse  à  l'Adminis- 
tration quand  ils'agit  de  se  procurer  de  la  main-d'œuvre. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  nomination  de  lord  Roberts  comme  commandant 
en  chef  de  l'armée  anglaise,  pour  cinq  ans,  en  rem- 
placement de  lord  Wolseley,  est  officielle. 

Elle  a  paru  le  jour  où  le  généralis-iime  de  l'armée 
anglaise  dans  l'Afrique  du  Su  1  atteignait  ses  soixante- 
dix-huit  ans. 

On  prête  à  lord  Roberts  l'intention  de  réorganiser 
l'armée  anglaise;  beaucoup,  en  Angleterre,  pensent 
que  pour  mener  à  bien  cette  œuvre  colossale,  lord 
Kitchener  eût  eu  plus  d'énergie  et  de  décision. 

A  propos  de  la  situation  militaire  de  l'Angleterre,  le 
Tijues  a  consacré  à  cette  question  un  important  ar- 
ticle dans  lequel  on  lisait  : 

Le  renvoi,  du  théâtre  de  la  guerre,  des  Canadiens  et  des 
volontaires  de  la  Cité  de  Londres,  indique  le  commencement 
de  la  dislocation  de  l'armée  anglaise  dans  le  Sud  de  l'Atrique. 
Cette  armée,  pour  diverses  raisons,  est  devenue  depuis 
quelque  temps  une  organisation  assez  disparate,  et  elle  dif- 
fère radicalement  de  l'idéal  d'une  force  en  campagne. 

Les  réservistes  de  l'armée,  les  réservistes  de  la  milice  et 
les  voloDtaires,  ne  tarderont  sans  doute  pas  à  être  rappelés 
et  ils  laisseront  les  bataillons  réguliers  à  l'état  de  «  citrons 
desséchés  »,  tout  à  fait  inaptes  à  faire  la  gaerre.  Si  l'oi  n'y 
pare  pas.  nous  nous  trouverons  de  nouveau,  sous  peu,  sins 
armée  capable  d'entrer  en  campagne. 

Les  succès  qae  nous  avons  pu  récemment  remporter  dans 
le  Sud  de  l'Afnqae  ne  doivent  pas  nous  aveugler  sur  le  fait 
que  nos  forces  s'y  trouvent  actuellement  tellement  divisée»  et 
subiivisées,  composées  d'éléments  tellement  hétérogènes, 
qu'il  fdudra  une  sérieuse  réorganisation  préalable^pour  pou- 
voir les  utiliser  ailleurs. 

Quant  à  U  situation  militaire,  elle  n'a  pas  biaucDup 
changé.  Lord  Roberts  signale,  de  Pretoria,  plusieurs 
petits  engagements.  Dans  une  dépêche  que  le  généra- 
lissime adresse,  il  annonce  que  le  général  Ilunter  est 
arrivé  à  Lmdley,  dans  l'Etat  d'Orange.  Son  avant- 
garde  a  échangé  des  coups  de  fusil  pendant  trois  quarts 
d'heure  avec  les  derniers  Boers  quittant  la  ville.  Celle- 
ci  avait  été  occupée  le  20  septembre  par  un  corps  bocr 
important,  commandé  par  un  capitaine,  tandis  que  les 
commandos  de  De  Wet  et  de  Ilosbroeck  restaient  en 
position  sur  les  collines.  Ils  avaient  nommé  un  landrost 
et  le  drapeau  de  l'Etat  Libre  avait  été  hissé,  salué  par 
les  femmes  hollandaises,  qui  entonnèrent  l'hymne  na- 
tional. Le  général  Hunter  a  confirmé  la  nomination 
du  landrost,  comme  le  meilleur  moyen  de  maintenir 
l'ordre  

On  avait  annoncé,  ces  derniers  jours,  que  le  com- 
mandant Erasmus  avait  demandé  un  armistice  de 
cinq  jours,  et  qu'il  avait  annoncé  qu'il  se  rendrait  s'il 
lui  était  prouvé  que  la  situation  était  telle  que  lui  lais- 
sait entendre  les  dernières  proclamatioas  de  lord 
Roberts.  Il  a  donc  envoyé  quelques  émissaires  pour  se 
rendre  compte  de  l'état  des  choses,  et  il  attend  leur 
retour.  Entre  temps,  il  semble  mettre  le  temps  à  profit 
en  évacuant  ses  bestiaux  vers  le  nord,  sur  le  plateau  de 
Piétersburg.  On  évalue  le  nombre  des  bestiaux  appar- 
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tenant  aux  Boers,  le  long  de  la  rivière  Olifants,  à 
50.000.  D'autre  part,  une  dépêche  de  Pretoria  au  Daily 
Mail  mentionne  qu'un  convoi  important  a  été  capturé 
par  les  Boers  sur  la  frontière  du  Natal  entre  Tegers- 
Drift  et  Blott-Piiver.  Deux  indigènes  qui  accompa- 
gnaient le  convoi  ont  été  tués,  plusieurs  volontaires 
qui  formaient  l'escorte  ont  été  blessés  et  les  autres  ont 
été  fait  prisonniers.  Comme  conséquence  de  cet  incident 
on  annonce  que  le  retour  des  volontaires  du  Natal  dans 
leurs  foyers  est  ajourné  indéfiniment. 

Une  dépêche  du  Cap  au  Daily  Mail  dit  que  le  géné- 
ral BuUer  accompagnera  lord  Roberte  lors  de  son  re- 
tour, et  que  c'est  lord  Kitchener  qui  aura  le  comman- 
dement en  chef. 

Les  dernières  discussions  du  Congrès  de  la  paix,  à 
Paris,  ont  roulé  sur  la  question  du  Transvaal. 

La  Commission  des  Actualités,  qui  doit  s'occuper  du 
rapport  sur  les  événements  de  l'année,  avait  été  saisie 
par  ses  membres  anglais  d'un  projet  de  résolution  blâ- 
mant le  Gouvernement  britannique  au  sujet  de  cette 
guerre.  Ce  blfime  était  formulé  en  termes  énergiques, 
La  Commission,  composée  de  délégués  de  toutes  les 
nations  et  présidée  par  M.  de  Novicov,  jugea  qu'il 
fallait  en  atténuer  les  expressions  et  elle  a  proposé  à 
l'assemblée  générale  un  texte  disant:  1»  que  le  Gou- 
vernement britannique  refusa  catégoriquement  de  sou- 
mettre à  l'arbitrage  le  différend  sud  africaia  et  que 
c'est  à  lui  que  remonte  la  respnnsalnlité  de  la  guerre  ; 
2°  que  le  Gouvernement  de  la  République  sud-africaine 
avait  accepté  cet  arbitrage  ;  que,  par  conséquent,  le 
Gouvernement  britannique  avait  méconnu  les  princi- 
pes de  droit  et  de  justice  qui  ont  fait  la  gloire  de  la 
grande  nation  anglaise  en  soumettant  au  jugement  de 
la  force  brutale  un  différend  qui  pouvait  être  tranché 
par  des  moyens  juridiques  et  a  commis  un  attentat  au 
droit  des  peuples  de  nature  à  rela'der  l'évolution  paci 
figue  de  l'humanité. 

La  discussion  en  séance  générale  a  été  longue  et 
s'est  poursuivie  alternativement  en  français  et  en 
anglais.  Après  M.  Yves  Guyot,  qui  a  soutenu  que  des 
propositions  formelles  d'arbitrage  n'ont  jamais  été 
faites  au  Gouvernement  anglais,  le  docteur  Clark,  mem- 
bre de  la  Chambre  des  Communes,  est  venu  déclarer  le 
contraire  :  lui-même  proposa  à  M.  Chamberl  iin  de  cons- 
tituer un  tribunal  composé  d'un  juge  pour  leTransva^l, 
d'un  juge  pour  l'Orange,  et  de  deux  autres  anglais.  Uu 
refus  lui  fut  opposé.  Le  docteur  Clark  a  conclu  en 
qualifiant  la  guerre  sud- africaine  d'acte  barbare  et  de 
crime  contre  les  droits  de  l'humanité,  et  il  a  ajouté 
que  l'Anglpterre  subira  la  punition  de  sa  faute. 
M.  Alexander,  autre  délégué  anglais,  n'a  pas  été  moins 
sévère  pour  son  pays. 

M.  Arnaud  a  fait,  aveî  documents  à  l'appui,  l'his 
torique  des  propositions  d'arbitrage  acceptées  par  le 
président  Kriiger,  refusées  par  le  Gouvernement  an- 
glais, bien  avant  l'ouverture  des  hostilités. 

En  somme,  comme  l'a  constaté  le  j^résident,  le  doc- 
teur Richet,  tout  le  monde  est  unanime  à  regretter  que 
le  Gouvernement  anglais  ait  refusé  l'arbitrage,  et  la 
discussion  ne  devait,  par  suite,  porter  que  sur  les  ter- 
mes à  employer  pour  exprimer  un  blâme. 

M.  Frédéric  Passy  a  insisté  pour  la  modération  des 
expressions  afin  que  le  vote  de  la  résolution  ne  fut  pas 
interprété  en  Angleterre  comme  un  acte  peu  bienveil- 
lant. M.  Marinier,  maître  de  conférences  à  l'Ecole  des 
Hautes  études  à  Paris,  a  fait  remarquer  que,  le  Congrès 
étant  officiel,  un  blâme  presque  outrageant  serait  con- 
sidéré en  Angleterre  comme  un  acte  peu  amical  par- 
tant de  Paris,  et  qu'on  ne  ferait  peut  être  pas  ainsi  une 
œuvre  de  concorde.  Il  a  proposé  de  renvoyer  la  motion 
à  la  Commission  afin  qu'elle  en  pesât  bien  les  termes 
avant  de  la  reporter  en  féance  publique. 

La  majorité  s'est  ralliée  à  cette  proposition  et  voici 
le  texte  que  la  Commission  a  arrêté  : 

Le  Congrès,  sans  avoir  la  prétention  de  s'arroger  le  droit 
de  s'immiscer  dans  les  affaires  d'une  nation  amie  autrement 
que  pour  maintMiir  hautement  les  principes  de  la  justice 
universelle,  et  considérant  : 

1°  Que  le  Gouvernement  britannique  a  refusé  catégorique- 


ment d'écouter  les  appels  tendant  à  ce  qu9  le  conflit  sud- 
africain  soit  soumis  à  un  arbitrage  ; 

2»  Que  le  Gouvernement  de  la  République  sud-ifricaine  a 
accepté  non  moins  catégoriquement  le  recours  à  larbitrage 
et  n'a  jamais  cessé  de  le  demander, 
Déclare  : 

1*  La  responsabilité  de  la  guerre  qui  dévaste  actuellement 
l'Afrique  du  Sud  incombe  à  celle  des  deux  parties  qui.  à  di- 
verses reprises,  a  refusé  l'arbitrage,  cest-à-dire  au  Gouver- 
nement britannique  : 

2°  Le  Gouvernement  britannique,  en  méconnaissant  les 
principes  de  droit  et  de  justice  qui  ont  fait  la  gloire' de  la 
grande  nation  anglaise,  c'est-à-dire  en  se  refusant  à  tout 
arbitrage  et  en  soumettant  au  jugement  de  la  force  brutale 
un  différend  qui  pouvait  être  tranché  par  des  moyens  juri- 
diques, a  commis  un  attentat  au  droit  des  peuples  ; 

3°  Le  Congrès  ne  regret  le  pas  moins  que  la  plupart  des 
nations  représentées  aux  Conférences  de  la  Haye  n'aient 
tenté  aucune  démarclio  ouvertement  pour  assurer  le  respect 
de  résolutions  qui  constituaient  pour  elles  un  engagement 
d'honneur. 

Cette  proposition  a  été  votée  à  l'unanimité  moins 
une  voix,  et  le  Congrès  a,  de  plus,  exprimé  sa  sympa- 
thie et  son  admiration  pour  l'attitude  des  délégués 
anglais. 

Une  dépêche  importante  est  parvenu'^  dans  la  journée 
de  mercredi  annonçant  que  le  gouverneur  militaire  de 
Johannesburg  a  informé  le  quartier  général  que  tout 
est  prêt  pour  le  retour  des  réfugiés  dans  la  ville,  à 
raison  de  3  à  4.0'  0  par  semaine,  à  compter  du  10  oc- 
tobre. 


THE  ISEW  AFRICAiV  COMPAINY,  LIMITED 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie a  eu  lieu  le  29  juin  d-^rnier.  Voici  les  comptes 
qui  ont  été  présentés  aux  int-^ressés  par  le  Conseil 
d'administration  : 

BILA.N  AU  31  DÉCEMBRE  1899 

Actif 

Espèces  chez  les  banquiers  et  en  caisse  : 

A  Londres  

A  Paris  

A  Johannesburg  

Placements  et  prêts  : 

Obligations,  actions  de  banques  et  de  che- 
mins de  fer  

Reports  en  Bourse  

Prêts  

Débiteurs  


Liv.  st.  sh.  d. 


39.783  15 
5.377  9 
226  17 


Valeurs  minières  et  Irrritoriales  : 

Valeurs  cuprifères  

Valeurs  aurifères  et  territoriales  

Divers  

Actions  de  YOcrana  Consolidated  : 

32.075  actions  au  pair,  les  profits  n'ayant 

pas  été  réalisés  

Maison  d'habitation  à  .Johannesburg  

Ameublement  des  bureaux  : 

A  Londres,  Paris  et  Johannesburg  

Passif 

Capital  : 
Autorisé  :  400.000  actions  de 
1  liv.  st.  chacune  403.000  0  0 


35.488  0  11 
38.189   7  6 
898  14  6 
6.807  13  4 

12]  .776  18  10 

17.84-3  1.")  0 
98.669  1  9 
33.624  18  10 


32.075  0  0 
3.000   0  0 


3   0  0 


306.992  14  5 


Emis  :  200.000  actions  de 
1  liv.  st  chacune   200.000  0 


Créanciers  divers  

Dividendes  non  réclamés  

Réserve  pour  dépenses  éventuelles  

Compte  des  profits  sur  réalisations  : 

82.075  actions  Oceana  Consolidated  au  pair. 
Compte  de  Profits  et  Pertes  : 

Balance  reportée  du  comnte 
au  31  décembre  1898... t..     47.303   4  8 

Balance  du  compte  profits  et 
pertes   131.955  17  1 

179.959   1  9 


8.965  10 
968  2 
5.725  0 


32.075   0  0 


A  reporter   247.733  12  8 
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licporc   179.959   1   9   247.733  12  8 

Moins  ; 

Dividende  iiitériinairo  de  10  0/0 
payé  le  ao  janvier  1«)9,  20.000 
liv.  st.;  dividende  de  5  0/0  payé 
le  5  juillet  1891),  lO.O(K)  liv.  st.; 
dividende  intérimaire  de  400/0 
payé  le. 5  juillet  18!)9,  OO.OlO 

liv.  st.;  eu.stnible  ,    120.000   0  0     59.^59   1  9 


Total  du  passif  

Dépenses  foituites  sur  plare- 
ments  


906.692  14  5 


72.249  14  0 


Le  Président  du  Conseil  d'administration,  commen- 
tant ces  comptes,  a  fait  remarquer  que  pendant  l'exer- 
cice financier,  la  Compagnie  avait  réalisé  environ 
131.000  liv.  st.  de  profit,  et  qu'elle  se  proposait  main- 
tenant de  distribuer  un  dividende  complémentaire  de 
15  0^0  qui,  avec  le  dividende  intérimaire  de 45  0/0  payé 
en  juillet  dernier,  représentait,  pour  le  dividende  total 
de  1899,  00  0/0. 

Comme  il  l'avait  déjà  dit  lors  de  l'assemblée  précé- 
dente, il  a  déclaré  que  les  titres  miniers  en  portefeuille 
étaient  calculés  aux  cours  de  la  date  du  bilan,  mais  il 
a  fait  remarquer  en  même  temps,  que  lorsque  ce  bilan 
a  été  arrêté,  le  marché  était  au  plus  bas.  Par  suite,  le 
montant  pour  lequel  ils  sont  inscrits  est,  à  l'heure 
actuelle,  bien  dépassé.  Par  exemple,  les  actions  de  la 
Van  Ryn  n'ont  été  calculées  qu'à  21/2  liv.  st.  Or,  le 
Conseil  croit  être  à  même,  en  fin  de  l'exercice  courant, 
d  accuser,  sur  ces  titres,  des  profits  considérables,  car 
lorsque  les  affaires  auront  repris  dans  le  Sud  de  l'Afri- 
que, les  ''.ours  s'élèveront  certamemtnt  à  un  taux  plus 
en  rapport  avec  la  valeur  intrinsèque  de  cette  mine 
importante. 

Vous  avez  tous  compris,  a  ajouté  le  Président,  que  l'année 
qui  vient  de  s'écouler  a  été  mauvaise  pour  les  entreprises  de 
toutes  sortes  dans  le  Sud  de  l'Afrique,  et  en  cela  votre  Compa- 
gnie n'a  fait  que  suivre  l'exemple  de  ijretque  toutes  les  Com- 
pagnies sud-africaines.  Mais  nous  n'avons  pas  été  inactifs, 
et  nous  n'avons  jamais  laissé  échapper  une  occasion  d'exercer 
notre  activité  et  de  faire  fructifier  notre  capital.  Nous  avons 
constitué,  en  Egypte,  la  New  Egyptian  Company,  dont  le 
capital  a  été  souscrit  d'une  manière  privée.  Cette  Compagnie 
a  commencé  ses  opérations  sous  des  auspices  très  favoral)les 
et  elle  ne  manquera  pas  d'occasions  de  s'intéresser  dans  toutes 
les  affaires  profitables  de  ce  pays.  .J'ai  à  peine  besoin  de  vous 
dire  que,  commercialement  pariant,  l'Egypte  signifie  le  Nil  et 
toutes  les  affaires  qui  s'y  rattachent.  La  New  Egyptian 
Co'T'pany  dans  laquelle  votre  Compagnie  a  de  grands  intérêts, 
vient  de  conclure  avec  le  Gouvernement  égyptien  un  contrat 
très  sati<ifaisant  ayant  pour  but  l'achèvement  des  travaux 
commencés  sur  le  Nil  par  M.  Willcocks.  .'^ux  termes  de  cet 
arrangement,  la  New  Egyptian  Company  aura  un  droit  de 
priorité  sur  les  travaux  d'amélioration  qui  deviendront  néces- 
saires dans  la  suite.  L'avis  de  nos  experts  conseils  parmi  les- 
quels Je  citerai  le  nom  très  honoré  de  sir  Colin  Scott-Mont- 
crieft',  la  New  Egyptian  Company  pourra,  avec  l'appui  du 
(jouvernement  égyptien,  mener  à  bien  des  travaux  qui  seront 
un  grand  bienfait  pour  l'Egypte  et  procureront  des  avantages 
sérieux  à  ladite  Compagnie. 

Dans  d'autres  partips  de  l'Afrique,  nous  avons  aussi  cher- 
ché à  étendre  nos  opérations,  et  il  est  probable  que  nous  se- 
rons admis  bientôt  à  participer  à  la  construction  du  chemin 
de  fer  de  Djibouti,  en  Ahyssiiiie,  dont  la  concession  a  été 
accordée  par  l'empereur  Ménélick  à  la  Compagnie  Impériale 
des  Chemins  de  fer  Ethiopiens.  Nuus  espérons,  en  eff^'t,  en- 
trer d'ici  pi'U  en  bons  termes  avec  les  capitalistes  français  qui 
sont  h  la  tête  de  cette  entreprise,  laquelle  a  pour  objet  de  re- 
lier l'hinterland  africain  d'Abyssinie  avsï  la  côte  Somali  do 
la  Mer  Rouge.  Cette  ligne,  comme  toutes  les  lignes  de  péné- 
tration en  Afrique,  développera  les  ressources  du  pays  qu'elle 
traversera  et  nous  ouvrira  probablement  d'intéressants  dé- 
bouchés. 

Jusqu'ici,  dans  la  direction  des  affaires  de  votre  Compagnie, 
vos  administrateurs  ont  considéré  l'Afrique  romme  un  champ 
assez  vaste  pour  leur  activité,  mais  durant  le  printemps  der- 
nier et  en  raison  de  la  stagnation  des  affaires  causée  par  la 
guerre  sud-africaine,  nous  avons  résoin  de  nous  intéresser  dans 
les  nouvelles  et  intéressantes  déconcertes  d'or  qui  ont  été  ré- 
cemment faites  sur  la  côte  de  l'Amérique  dans  le  détroit  de 
Behring,  et  qu'on  dit  exister  •'gaiement  surles  côtes  de  Sibérie. 
Il  y  a,  en  efl'et,  de  bonnes  raisons  de  croire  qu'avant  l'automne 
on  nous  révèle  la  présence  de  grandes  quantités  d'or  sous  ces 
latitudes  éloignées.  Beaucoup  d'experts  estiment  que  dans  celte 
portion  de  l'Alaska  où  est  situé  le  cap  Nome,  des  champs  d'or 


de  dimensions  phénoménales  no  tarderont  pas  .'i  donner  litu 
à  une  gigantesque  exploitation.  Je  no  crois  pas  pouvoir  mieux 
faire  ([u'en  renvoyant  les  personnes  ([ue  ce  sujet  pourrait  inté- 
rL'sscr  au  rapport  qui  a  été  iirésenté  au  Congrès  sur  l'ordre- 
du  Gouvernement  des  Etats-Unis,  rapport  drosBé  par  dea  géo- 
logues américains  délégués  ofliciels  du  Gouvernement.  Votre- 
Conseil  a  donc  cru  devoir  participer,  avec  d'autres  maisons- 
minières  à,  la  formation  de  la  A'^ome  Exploration  and  Oold' 
Mining  Company.  M.  J.  A.  White,  qui  représentait  autrefois- 
votre  Compagnie  en  Afri((ue  du  Sud,  est  parti  en  Alask;!  élu-  ■ 
dier  le  terrain  et  nous  saurons  bientôt  do  lui  quelles  sont  se» 
chances  d'avenir. 

En  ce  qui  concerne  la  côte  sibérienne  du  détroit  de  Behring 
nous  avons  aussi  pris  des  intérêts  dans  un  syndicat  appelé 
Least  Stberian  Syndicale,  qui  a  éié  formé  spécialement  en 
vue  de  prospecter  et  d'acquérir  du  terrain  dans  celte  région. 
Ce  Syndicat  est  en  réalité  un  petit  trust  qui  avait  été  destiné 
à  exploiter  la  moitié  d'une  concession  accordée  par  le  Gouver- 
nement russe  au  colonel  Wonlarlarsky .  En  cela,  la  Russie  a 
agi  avec  sa  prévoyance  et  sa  sagesse  habituelles  en  encoura- 
geant l'exploitation  des  ressources  minérales  de  la  Sibérie  et 
l'alliance  de  sujets  russes  et  de  groupes  miniers  inteinatio- 
naux.  Si  les  travaux  de  prospection  qui  vont  être  faits  pro- 
mettent des  résultats  favorables,  la  Russie  réussira  certaine- 
nement  à  trouver  les  capitaux  nécessaires  pour  mettre  en 
valeur  ce  pays  éloigné.  Nalurellement,  il  y  a  beaucoup  à 
travailler  avant  d'arriver  à  la  certitude.  Comme  au  Klondyke 
et  sous  toutes  les  lautudes  septentrionales,  la  terre  est  recou- 
verte de  neige  pendant  trois  ou  quatre  mois  de  l'année  et  tous 
les  travaux  sont  interdits. 

L'expér.ence  a  cependant  démontré  que  lorsque  la  nature 
semble  des  moins  hospitalières,  elle  se  charge  de  faire  com- 
pensation par  les  riches  dépôts  minéraux  qu'elle  contient. 
Nous  en  aurons  bientôt,  espérons-le,  une  nouvelle  preuve. 

La  New  African  Company,  a  eneore  dit  le  Président, 
a  auss;  participé  dans  les  opérations  d'un  Syndicat 
qui  a  obtenu  de  très  grandes  concessions  de  pétrole 
en  Koumanie,  dont  une,  appelée  Campana,  a  déjà 
augmenté  de  valeur  et  lui  a  valu  une  offre  des  plus 
avantageuses. 

Comme  il  est  dit  dans  le  rapport,  la  guerre  du  Sud 
de  l'Afrique  avait  obligé  le  Conseil  à  remettre  à  plus  tard 
une  nouvelle  émission  de  titres.  Cependant,  il  est 
arrivé  à  croire  le  moment  venu  d'augmenter  les  moyens 
d'action  de  la  Compagnie  et  c'est  pourquoi  il  a  décidé 
d'émettre  50.000  actions  de  réserve  au  prorata  en 
faveur  des  actionnaires.  Afin  d'assurer  le  succès  de 
cette  émission,  il  a  accepté  les  conditions  û'un  groupe 
de  capitalistes  qui  lui  a  offert  de  garantir  la  sous- 
cription. 

Le  Président  a  proposé  qu'un  dividende  complémen- 
taire de  15  0/0,  déduction  faite  de  l'income-tax,  soit 
payé  aux  actionnaires.  Cette  résolution  a  été  votée. 
L'assemblée  a  ensuite  élu  à  l'unanimité,  comme  admi- 
nistrateur, le  comte  Chesttrfield,  et  réélu,  comme 
commissaires  des  comptes,  MM.  Cooper  Brothers 
and  G». 


THE  EERSTE  FABRIEKEN  DISTILLERY,  LIIHIITED 

Cette  Compagnie  vient  d'adresser  à  ses  actionnaires, 
par  l'intermédiaire  de  son  Comité  de  Londres,  le  bilan 
et  le  «Compte  de  Profits  et  Pertes  »  pour  l'année  finis- 
sant le  81  décembre  1899  qui  ont  été  reçus  de  son 
siège  principal  de  Pretoria.  En  voici  le  détail  : 

BIL.VN  AU  31  DÉCEMBRE  1899 

Actif 

Liv.  st.  sh.  d. 

Propriété  foncière  :  immeubles  et  bâtiments.  67.022  3  10 
Agences,  bâtiments  et  immeubles  : 

Barberton....'   328   3  1 

Jacobsdal   118   9  11 

Johannesburg   14.286    1  3 

Klerksdorp   591  17  8 

  15.324  11  11 

Machines.' matériel  et  outillage   60.316   5  8 

Mobilier  général  et  de  bureau   2.096   5  11 

Raccordement  i\  la  vr.ie  ferrée  à  Hatherley..        2.8S4   3  2 

Spiritueux  en  magasin   42.095  18  1 

Whisky   76.610   7  9 

  119.206   5  10 

Approvisionnements  en  magasin   26.474  3  6 
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Liv.  st.  sh.  d. 

Débiteurs  divers   31.700  18  7 


par  agences  : 


Johannesburg   12.629  16  2 

Klerksdorp   282  17  6 

 ■  4.5.871  17  11 

Grain  en  magasin   15.653  17  0 

Marchandises  en  cours  de  route   86  !)  2 

Ingrédients   7.597    1  10 

Bêtes  de  trait   73  13  4 

Wagons,  tombereaux,  harnais   244  19  1 

xVssurance  non  échue   892   6  9 

Concession  et  fonds  de  commerce   116.319   7  5 

Placement  sur  garanties  spéciales   2.5.2,35   9  3 

Espèces  en  main   148  0  7 

Verrerie   49.894  16  0 

Compte  du  grain  livré   317   6  3 

Réservoirs   1.990   4  2 

Placements   60.000  0  0 

607.619   8  7 


Passif 

Capital  nominal   500.000  0  0 

Moins  :  non  émis   25.000  0  0 

  47.5.000   0  0 

Créditeurs  divers   1.053  18  11 

Fonds  de  réserve   107.'.;3'i  17  0 

Fûts  à  acheter  ou  à  retourner  par  la  clientèle.  2.846  6  6 

Dividendes  non  réclamés   388   0  10 

Découvert  chez  banquiers   7.868   3  4 

Profits  et  pertes   13.228   2  0 

607.619   8  7 


COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES  .\U  31  DÉCEMBRK''1899 

Solde  reporté  suivant  bilan   10.490  4  9 

Eau  vendue   240   0  0 

Compte  intérêts   1.349   3  7 

Loyers   820   3  0 

Bénéfices  bruts   21.852   I  1 

Vorrerie   1.183  7  3 

35.934  19  8 

Débit 

Frais  d'agence   5.726  15  2 

Escompte   184   4  1 

Frais  de  banque  et  d'agio   34  14  2 

Entretien  et  réparation  des  machines  et  du 

matériel   2.050   2  6 

Entretien  des  immeubles  et  bâtiments   72-3  19  9 

Assurance  échue   1.448  12  4 

Frais  de  livraison   658   2  4 

Amortissement   7.933   3  10 

Imprimés  et  publicité   731  19  3 

Frais  judiciaires   413   9  0 

Rémunération  des  censeurs   60  0  0 

Mauvaises  créances...   149  17  6 

Soins  médicaux   6  12  0 

Frais  généraux   1.035   9  9 

Rémunération  des  administrateurs   46   4  0 

Frais  de  bureau,  Paris  et  Londres   903  12  0 

Profits  et  pertes   13.228  2  0 


35.934  19  8 


Ces  comptes,  fait  remarquer  le  Secrétaire  du  Comité 
de  Londres,  n'ont  pas  encore  été  appurés  à  cause  de 
l'absence  du  pays  du  Commissaire  des  comptes  de  la 
Compagnie,  et  il  pourra  donc  y  être  apporté  par  la  suite 
quelques  modifications.  Toutefois,  le  Comité  de  Lon- 
dres, considérant  que  tous  les  actionnaires,  pour  ainsi 
dire,  ont  leur  domicile  en  Europe,  a  résolu  de  publier 
les  comptes  tels  qu'ils  sont,  et  il  les  considère  satisfai- 
sants vu  les  événements  qui  se  sont  produits  depuis 
un  an. 

La  guerre  a  empêché  la  Compagnie  de  tenir  son 
assemblée  générale  annuelle  comme  de  coutume.  La 
proclamation  de  l'état  de  siège  a  amené  la  suspension 
temporaire  de  ses  opérations,  mais  le  Comité  de 
Londres  espère  que  cet  arrêt  ne  sera  que  momentané  et 
il  ne  doute  pas  que,  sous  le  régime  britannique,  une 
ère  de  prospérité  s'ouvre  pour  l'entreprise. 

Les  Administrateurs  qui  résident  à  Pretoria,  ajoute 
la  note  du  Comité  de  Londres,  veillent  attentivement 


aux  intérêts  de  la  Compagnie,  et  les  actionnaires 
peuvent  être  assurés  qu'i  s  feront  tout  ce  qui  peut  être 
fait  en  leur  faveur.  Quant  au  matériel  et  aux  bâtiments 
de  la  Compagnie,  ils  sont  intacts,  quoique  des  combats 
se  soient  livrés  à  peu  de  distance  de  la  distillerie. 


Barrett  Gold  Mining  Company, 


Les  Directeurs  do  cette  Compagnie  viennent  de 
publier  un  rapport  pour  l'exercice  clos  le  28  février 
1900. 

Ce  rapport  mentionne  que  pendant  la  période  en 
revue,  le  filon  «  Bannister's  »  a  produit  13.345  tonnes  de 
minerai,  le  filon  «  Rautenbach  »,  4.973  tcnnestt  le  filon 
«  Homeward  Bound  »,  1.268  tonnes,  ce  qui  fait  un  total 
de  lit. 586  tonnes  abattues  et  livrées  au  moulin. 

Par  suite  de  l'ouverture  des  hobtilités  au  Transvaal, 
1(  s  opérations  de  la  mine  ont  élé  pratiquement  arrêtées 
depuis  le  milieu  du  mois  d'octobre  dernier  et,  j.endant 
les  derniers  mois,  il  a  été  tout  à  fait  impossible  de 
communiquer  avec  les  représentants  de  la  Compagn.e 
qui  sont  restés  sur  la  propriété.  Après  être  restés  à  1  ur 
poste  et  après  avoir  fait  tout  ce  qui  était  en  leur  pou- 
voir pour  sauvf garder  la  propriété  delà  Compagnie 
jusqu'au  commencement  du  mois  de  mars  dcrLier,  le 
Directeur  et  le  sous-Directeur  se  virent  obligés  de 
quitter  le  pays.  Mais,  auparavant,  ils  s'étaient  arracgés 
pour  que  trois  blancs  tt  quelques  indigènes  fu  sent 
autorisés  à  rester  sur  la  mine.  Ces  derniers  ont  envoyé 
des  nouvelles  à  diverses  reprists.  La  dernière  commu- 
nication re<;ue  d'eux  était  datée  du  24  juillet  et  annon- 
çait que  tout  allait  bien. 

Prévoyant  la  guerre,  le  Directeur  avait  réalisé  une 
grande  partie  du  Jjétail  et  des  approvisionnements.  Il  y 
a  lieu  de  croire  que  le  bétail  non  vendu  a  été  réquisi- 
tionné par  les  Boers,  mai;,  autant  qu'on  peut  le  bavoir, 
ni  le  matériel  ni  les  bâtiments  n'ont  souffert  de  dom- 
mage. Aujourd'hui  que  la  guerre  parait  près  de  sa  fin, 
on  peut  prévoir  qu'il  n'y  aura  rien  de  changé  dans  la 
situation  de  la  propriété. 

.Ju&qu'au  moment  de  l'arrêt  des  travaux,  on  n'éprouva 
aucune  difficulté  à  se  procurer  la  main-d'œuvre  suffi- 
sante, quoique  les  salaires  et  le  prix  des  déniées  fussent 
plus  élevés  qu'auparavant.  Il  y  a  des  raisons  sérieuaes 
de  croire  qu'après  la  guerre,  on  pourra  réduire  les 
salaires  des  indigènes,  ce  qui  est  déjà  le  cas  dans  le 
district  de  Johannesburg;  cette  réduction  serait  très 
avantageuse  pour  la  Compagnie. 

Les  travaux  de  prospection  et  de  développement  ont 
été  poursuivis  aussi  longeinps  qu'il  a  été  possible  de 
le  faire.  Dans  le  voisinage  du  »  Bannister's  Reef  »,  on 
a  recoupé  une  niasse  de  minerai  de  bonne  apparence, 
dont  on  s'occupera  tout  particulièrement  aussitôt  ((u'il 
sera  possible  de  reprendre  les  opérations.  Le  filon 
c  Suzerain  ->  n'a  pas,  jusqu'à  pré.-^ent,  répondu  à  nos 
espérances.  Mais  il  sera  nécessaire  de  pousser  plus 
avant  les  travaux  avant  de  pouvoir  se  former  une 
opinion  sur  son  caractère. 

Pendant  le  temps  que  la  Compagnie  a  pu  travailler, 
un  total  de  19.500  tonnes  de  minerai  et  6.100  tonnes  de 
slimes  ont  été  traitées  par  le  procédé  au  cyanure  et 
ont  produit  6.650.175  onces  d'or,  d'une  valeur  de  22.844 
livres  sterling  3  sh.  8  d.  Le  total  des  frai.s  d'exploita- 
tion s'est  élevé  à  14.921  liv.  st.,  soit  à  11  sh.  8  d.  par 
tonne.  Le  bénéfice  net  est  de  7.950  liv.  st.  19  sh.7  d.  et 
équivaut  à  6  sh.  2  1/2  d.  par  tonne. 

Les  comptes  montrent  que  les  bénéfices  nets  se  mon- 
tent il  6.117  liv.  st.  19  sh.  1  d.  ;  ces  résultats  ne  com- 
prennent que  le  produit  d'un  peu  plus  de  sept  mois 
d'exploitation,  ce  qui  est  considéré  comme  très  satis- 
faisant par  le  Conseil.  Il  n'est  pas  douteux  que,  dans 
des  circonstanLes  normales,  les  bénéfices  de  l'exercice 
1899-1900  auraient  dépassé  ceux  de  l'année  précédente 
et  permis  de  distribuer  un  bon  dividende.  Mais  les 
travaux  du  dernier  exercice  ont  été  si  sérieusement 
entravés,  les  bénéfices  si  considérablement  diminués, 
et  la  situation  des  affaires  est  encore  si  critique,  que 
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le  Conseil  ne  s'est  pas  cru  lo  droit  de  proposer  la  dis- 
trihution  d'un  dividende  en  ce  moment  ;  il  estime  qu'il 
e-^t  plus  sage  de  ('onserver  tous  les  fonds  di"  ponibles 
dans  le  tas  possible  de  besoin  urgent. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Une  Découverte  à  Kalgoorlie.  —  On  annonce  que 
tout  Kalgoorlie  est  en  émoi,  à  la  suite  d'une  découverte 
aurifère  faite  dans  l'enceinte  de  la  ville.  Cette  décou- 
verte a  été  faite  dans  le  prolongement  de  Forrest  Street, 
à  proximité  de  l'embraLchement  des  lignes  des  che- 
mins de  fer  de  Kanowna  et  de  Boulder,  juste  en  face 
de  l'hôpital  du  Gouvernement.  Depuis  quelque  temps, 
quatie  hommes  travaillaient  sur  ce  point  et,  «yant 
foncé  à  une  assez  grande  profondeur,  ils  ont  découvert 
du  gravier  «  payant  »  avec  une  veine  riche  courant  le 
loEg  de  ce  gravier.  Les  prospecteurs  se  tiennent  sur 
une  très  grande  réserve,  mais  cependant  le  bruit  de 
leur  découverte  s'est  répandu  et  il  s'est  produit  un 
((  rush  ».  On  a  jalonné  des  claims  sur  piùs  d'un  demi- 
mille  depuis  le  terrain  du  jeu  de  lawn-tennis  jusqu'aux 
écoles.  La  superficie  jalonnée  comprend  toute  l'extré- 
mité «  tst  »  de  Forrpst  Strtet.  et  une  partie  considérable 
des  terrains  appartenant  au  chemin  de  fer. 


Les  Vols  d'or  dans  l'Australie  Occidentale.  —  Un 

Directeur  de  mine,  qui  est  arrivé  réc<.mment  à  Peith, 
assure  que  le  public,  en  général,  n'a  aucune  idée  de 
l'énorme  quantité  d'or  qui  est  journellement  volée  dans 
les  mines  de  Kalgoorlie.  Il  considère  que  cet  état  de 
choses  pourrait  être  sérieusement  amélioré,  si  l'autori- 
sation nécessaire  donnée  à  celui  qui  veut  faire  méiier  de 
marchand  d'or  était  entouré  e  de  véritables  précautions.  A 
l'heure  actuelle,  dit  ce  Directeur,  toute  personne  qui 
sollicite  l'obtention  d'une  licence  de  débitant  de  bois- 
sons tst  tenue  de  produire  un  certificat  d'honorabilité, 
et  sa  demande  est  contradictoirement  discut^e  à  l'au- 
dience publique  d'un  Tribunal,  au  cours  de  laquelle  le 
premier  venu  peut  soulever  des  objections  à  l'i^ctroi  de 
la  licence.  Mais  un  homme,  qui  désiie  avoir  une  licence 
de  marchand  d'or  n'a  simplement  qu'à  adresser  sa  de- 
mande en  y  joignant  le  reçu  de  paiement  d'un  droit  de 
5  bhillings,  et  la  licence  lui  est  accordée  sans  qu'aucune 
enquête  ait  lieu.  On  est  généralement  d'accord  à  Kal- 
goorlie pour  déclarer  que  la  loi  doit  être  modifiée  de  fa- 
çon à  empêcher  d'une  façon  formelle  le  recel  de  l'or 
volé. 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale. 

—  L'agent  général  d'Australie  occidentale  a  reçu,  de 
'  son  Gouvernement,  une  dépêche  lui  annonçant  que, 
pendant  le  mois  de  septembre  d^-rnier,  les  exportations 
d'or  de  la  Colonie  s'étaient  élevées  à  87.726  onces. 
J  )  autre  part,  la  Monnaie  de  Perth  a  reçu  pour  la  frappe, 
60.579  onces,  ce  qui  donne  un  total  général  de  148.^05 
onces  représentant  une  valeur  de  563.559  liv.  sterl. 


La  Production  minière  de  la  Nouvelle-Galles 

du  S'  d.  —  Nous  avons  parlé,  dans  notre  numéro  du 
27  septembre,  de  la  production  minière  de  la  Nouvelle- 
Galles  du  Sud  en  indiquant  les  rendements  des  mines 
d'or  et  d'argent.  Les  mines  de  cuivre  et  d'étain  ont 
également  beaucoup  profité  par  suite  de  bi  hausse  qui 
s'est  produite  dan<  les  prix  de  ces  métau:£.  On  a 
compté,  en  ^lîet,  2.369  mineurs  dans  les  mines  de  cui- 
vre et  1.489  dans  les  mines  d'étain,  contre  1.976  et 
l.U8;j  pendant  l^s  années  précédentes.  11  a  été  exporté, 
en  cuivre,  5.977  tonnes  9,  d'une  valeur  de  399.841  liv. 
sterl.  et,  en  étain,  826  tonne-i  iô2,  représentant  98.428 
liv.  st.  En  1898,  il  n'avait  été  exporté  que  5.832  ton- 
nes 4  de  cuivre  (280.887  liv.  st.)  et  ^95  tonnes  d'étain 
(60.600  liv.  st.).  Il  faut  remarquer  que,  contrairement 
à  ce  qui  avait  lieu  les  autres  années,  on  n'a  pas  com- 


pris, dans  les  chiffres  de  production  du  cuivre  et  de 
î'élain,  ce  qui  a  été  extrait  des  minerais  importés. 

On  a  beaucoup  de  difficultés  à  se  renseigner  sur  le 
rendement  des  diamants.  On  croit  pourtant  savoir 
qu'il  a  été  trouvé  25.874  carats,  d'une  valeur  de  10.350 
livres  sterling  au  moins.  C'est  la  plus  forte  produc- 
tion que  l'on  ait  relevée  pendant  une  seule  année,  et 
elle  provient  pretque  uniquement  des  champs  de 
Boggy  Camp,  sityiés  près  de  Tingha.  Avec  de  l'eau  en 
quantité  suffisante,  on  peut  compter  que  le  rendement 
des  diamants  s'élèvera. 

Depuis  plusieurs  années,  la  production  des  opales 
n'a  cessé  de  progresser.  En  1899,  elle  est  évaluée  à 
135.000  liv.  st.,  contre  80.000  liv.  st.  l'année  précédente. 
La  production  de  l'antimoine,  du  clirome,  du  cobalt, 
etc.,  a  aussi  augmenté.  A  remarquer  que  les  champs  de 
Hillgrove  produisent  du  scheelite  tn  plus  grande  quan- 
tité que  n  importe  quelle  autre  partie  du  monde.  Pen- 
dant le  dernier  trimestre,  on  a  extrait  76  tonnes  de 
ce  minerai  de  différents  petits  claims  situés  dans  ce 
distict. 


Nutes  minières  d'Australie 

Lady  Shenton.  Dépêche  reçue  delà  Direction  de  la  Compa- 
gnie à  Perth  :  i<  Le  résultat  du  broyage,  pour  les  quatre 
semaine»  qui  ont  pris  fin  le  15  septembre,  s'élève,  après  la 
fonte,  â  y.'iQl  onces  d'or,  provenant  de  1  2.î)0  tonnes.  Les  tai- 
lings  accusent,  à  l'essai,  3  dwts  1  /2  à  la  tonne.  Il  faut  ajouter 
aux  chiflres  ci-de&sus  34  onces  provenant  de  79  tonnes  de 
spécimens  de  minerai.  Le  cuùt  d'extiaction  a  atteint  15  shil- 
lings par  tonne  ;  le  broyage,  10  sh.  9  d.;  1.894  tonnes  de  tai- 
lings  ont  produit  659  onces  d'or  brut  qui  représentent  510 
onces  d'or  tin  d'une  valeur  de  4  liv.  st.  l'once.  L'extraclion  a 
porlé  sur  une  proportion  de  78  1/2  pour  cent.  Une  assemblée 
Rénéraie  des  actionnaires  se  tiendra  à  Perth,  le  25  octobre. 
On  ne  peut  encore  fixer  une  date  pour  le  paiement  du  divi- 
dende. Le  puits  principal  a  atteint  une  profondeur  de  400 
pieds.  » 

Windsor  Consolidated.  On  télégraphie  de  Perth,  à  la  date 
du  26  septembre,  que  les  dix  premiers  pilons,  qui  ont  com- 
mencé à  travailler  la  semaine  précédente,  fonctionnent  régu- 
lièrement. 

Auchor  Consolidated.  Une  dépèche  du  26  septembre  rap- 
porte que  cette  mine  s'annonce  bien.  Il  y  a  12.000  tonnes  de 
minerai  de  haute  teneur  prêtes  à  passer  au  moulin.  Les 
pompes  et  les  élévateurs  sont  en  fonctionnement.  La  même 
dt^pèche  ajoutait  que  le  moulin  de  dix  pilons  allait  commencer 
à  fonctionner  le  l-endemain.  Une  nouvelle  dépêche  a  stipulé 
que  le  mouhn  avait  commencé  à  marcher  d'une  manière  satis- 
faisante. 

Viclory  (Charters  Towm-s).  Il  a  été  broyé  189  tonnes  qui 
ont  produit  365  onces  d'or.  "Valeur  approximative:  1.225 
livres  studing. 

Impérial  Gold.  Dépêche  reçue  du  Directeur  de  la  Golden 
Age  Lake  Way,  Limited  :  «  Les  travaux  progressent  consi- 
dérablement. Dans  les  bas  niveaux  de  la  mine,  on  a  recoupé 
du  bon  minerai.  Les  reefs  contiennent  de  l'or  visible.  » 

Nannine  Consolidated.  Extrait  d'une  dépêche  du  Direc- 
teur, datée  du  25  septembre  :  «  Les  travaux  recommenceront 
le  premier  octobre  ;  on  compte  mettre  le  moulin  en  travaille 
10  octobre.  Le  rendement  du  mois  d'octobre  sera  satisfaisant 
et  celui  de  novembre,  bon.  » 

Katf/oorlie  Consols.  Le  Directeur  télégraphie  de  Kalgoor- 
lie ;  «  Le  puits  a  atteint  une  profondeur  de  474  pieds.  » 

Rogers'  ûolden  Gaie.  Une  dépêche  annonce  que  pendant 
la  dernière  quinzaine,  il  a  été  broyé  220  tonnes  qui  ont  pro- 
duit 306  oncts  d'or. 

Mai/  Queen  (Haiirahi).  Une  dépêche  rapporte  qu'il  a  été 
broyé  365  tonnes  qui  ont  produit  208  onces  d'or  d'une  valeur 
de  597  livres  sterling. 

Aluddin's  Lam}).  Dépêche  de  la  mine  :  «  Deux  tonnes  de  la 
veine  brune  contiennent  200  onces  d'amalgame,  peut-être 
même  un  peu  plus.  Dans  les  autres  parties  de  la  mine,  les 
perspectives  sont  bonnes.  On  a  procédé  au  lavage  des  pla- 
ques le  29  septembre.  » 

Brilliant  Block.  Dépèche  de  la  Direction  de  Charters  To- 
vv^ers  :  «  Broyage  d'essai  :  160  tonnes  de  quartz  ont  donné  40 
onces  d'or.  La  cyanuration  a  produit,  pendant  le  mois,  une 
valeur  de  700  livres  sterling.  » 
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REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINB 


La  Main-d'œuvre  indigène  au  Transvaal.  —  Le 

SlaliSt  revient  sur  le  chapitre  de  la  main-d'œuvre  indi- 
gène au  Transvaal,  et  dit  que  le  rôle  de  l'Angleterre 
dans  les  deux  Républiques  prolitera  grandement  aux 
noirs  au  point  de  vue  de  la  civilisation.  Ce  >era  là,  dit 
notre  contrère,  la  jubtification  de  lout  ce  qui  a  été  fait  au 
Sud  de  l'Afrique.  Quelques  personnes  craignent  cepen- 
dant que  les  noirs,  lorsqu'ils  se  verront  plus  indépen- 
dants, ne  réclament  des  gages  plus  élevés  et  que,  de  ce 
fait,  le  coût  de  l'extraction  de  l'or  ne  devienne  plus 
cher.  L'expérience  seule  pourra  prouver  si  de  telles 
craintes  sont  fondées  mais,  pour  l'instant,  il  n'apparaît 
pas  qu'il  puisse  en  être  ainsi. 

Une  des  raisons  qui  ont  toujours  fait  que  la  main- 
d'œuvre  indigène  était  élevée  au  Transvaal,  provient 
de  ce  fait  que  les  Boers  n'ont  jamais  protégé  réelle- 
ment les  noirs.  Pour  eux,  la  race  noire  est  de  beaucoup 
inférieure  à  la  blanche.  Aussi  traitaient  ils  les  indigèucs 
avec  une  brutalité  odieuse.  Tout  d'ai)ord,  il  apparte- 
nait au  Gouverneineut  du  Transvaal  de  protéger  les 
nous  sur  les  routes  qu'ils  avaient  à  parcourir  à  l'aller 
comme  au  retour,  et  de  leur  fournir  les  abris  néces- 
saires au  cours  de  leurs  voyages.  Mais'ces  abris  n'ont 
jamais  été  ce  qu'ils  auraient  aû  être  ;  aussi  les  travail- 
leurs indigènes,  en  retournant  chez  eux  étaient-ils  sou- 
vent de;troussés  par  des  bandes  d'individus  qui  se  pro- 
curaient ainsi,  sans  travailler,  des  moyens  d'existence. 
Or,  lorsque  l'Administration  anglaise  sera  solidement 
établie,  il  n'y  a  pas  de  doute  que  les  abris  seront  sulU- 
samment  pourvus,  et  que  les  indigènes  pourront,  grâce 
à  une  police  efticace,  voyager  sans  encombre  t<uss-i  bien 
pour  s'en  retourner  que  pour  venir.  Et  lorsque  l'on  con- 
naîtra, dans  les  kraals,  les  m(.difications  apportées  à 
ce  qui  existe,  c'est-à-dire  que  les  travailleurs  peuvent 
voyager  sans  crainte  d'être  dépouillés  et  volés,  on  cons- 
tatera, chez  les  noirs,  beaucoup  plus  d'empressement 
à  venir  sur  les  champs  d'or.  Le  manque  de  main-d'o'u- 
vre  provient,  certes,  de  diverses  causes,  mais  le  peu  de 
protection  dont  jouissaient  les  noirs  l'a  certainement 
augmenté. 

L'application  de  loi  sur  les  liqueurs  a  été  aussi 
très  préjudiciable.  Les  Compagnies  minières  se  plai- 
gnaient toujours  de  la  façon  dont  elle  était  observée,  et 
à  diverses  reprises  elles  demandèrent  au  Gouverne- 
ment de  la  modifier.  Mais  les  Compagnies  n'avaient 
par  l'oreille  des  autorités.  Et  même  si  le  Président 
Kriiger  avait  voulu  mieux  faire,  il  y  avait  trop  de 
corruption  pour  que  l'on  ait  jamais  pu  renforcer  la  loi 
existante.  Le  résultat  était  que  les  noirs  se  livraient 
constamment  à  l'ivresse,  et  qu'ils  ne  travaillaient 
réellement  que  la  moitié  de  chaque  semaine.  Ainsi, 
pendant  que  l^s  Compagnies  payaient  à  leur  personnel 
leurs  gages  en  entier,  elles  ne  recevaient  de  lui  qu'un 
peu  plus  de  la  moitié  du  travail  qti'il  lui  devait  d'après 
les  contrats... 

il  ne  tant  pas  perdre  de  vue  aussi  que  la  brutalité  de 
la  police  boer  et  le  système  de  traitement  dégradant 
qu'il  employait  vis-à-vis  la  population  noire  a  beau- 
coup écarté  celte  dernière  des  champs  d'or.  Mais  tout 
cela  a  pris  fin.  Et  comme  le  Gouvernement  anglais 
s'occupera  de  suite  de  créer  des  chemins  de  fer,  d'ou- 
vrir des  routes,  il  s'ensuivra  que  la  vie  coûtera  moins 
cher,  que  h  s  gages  pourront  être,  en  conséquence,  di- 
minués, et  que  l'atllux  des  cooli-^s  indiens,  dont  le 
nombre  est  déjà  important  au  Sud  de  l'Afrique,  ainsi 
que  des  ouvriers  chinois,  pèsera  forcément  sur  le  prix 
de  la  main-d'œuvre. 

Le  Monopole  de  la  Dynamite.  —  11  a  été  beau- 
coup question  dans  ces  derniers  temps,  comme  on  l'a 
vu  par  les  extraits  de  la  presse  anglaise  publiés  par 
nous  précédemment,  de  la  suppression  du  monopole 


de  la  dynamite  au  Transvaal.  A  ce  sujet,  le  président 
de  la  Société  de  la  Dynamite  du  Transvaal  a.  adiest-é  de 
Haujboujg,  au  Titnes  de  Londres,  la  lettre  suivante, 
dont  nous  avion.->  bnèvenient  parlé  dans  notre  Reoue 
Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'or  de  Paris 
parue  dans  notre  numéro  du  37  beptembre  : 
Monsieur, 

Dans  vos  articles  sur  If-s  monopoles  qui  ont  été  accordés 
par  la  République  Sud- Africaioe,  vous  parlez  tout  spéciale- 
ment du  monopole  dit  de  la  dynamiie,  et  \ous  déclarer  que 
Its  agents  du  (iouvHrmmeut  anglais  ont  considf^ré  ce  mono- 
pole comme  contraire  aux  conventions  passées  entre  la 
Grande-Bretagne  et  la  République  Sud-Africaine. 

En  qualité  de  président  de  la  Transvaal  Dynomite  Com- 
pany (dH  Zuid  Afnkaiinsche  tabrieken  voor  Oniplof'bare 
a/ofia»  Bep'-rki).  laquelle  s  gna  une  convenlion  avec  la 
République  Sud-Afncaine,  je  viens  vous  demander  de  vou- 
loir t))eu  publier  les  faits  suivants  : 

Le  niouopole  pour  les  txjdosifs  établi  en  1897  par  le  Gou- 
vernement du  l'iansvaal  fui  l'objet  d's>tti.ques  par  les  per- 
sonnes intéressées  d^ns  (juelques  usines  d'explosifs,  an- 
glaises, allemanues  et  franraisi  s.  Elles  étaient  aidées  dans 
leurs  attaques  par  leurs  Gouvernements  lespeclifs,  jusqu'au 
jour  où  ce  monopole  (jui  n'avait  pas  été  établi  légalement  fut 
annulé.  A  la  place  de  ce  monopole,  un  autre  fut  établi  en 
septembie  1898. 

Les  faljricant»  européens  en  question  continuèrent  à  com- 
battre le  nouveau  monopole.  (Juelque  temps  après,  cepen- 
dant, le  G()UV6rnenient  aUfmaad  faisait  savoir,  semi-olli- 
ciellemeiit,  aux  fabricants  allemands,  que  l'opposition  faite 
n'avait  guère  cbance  de  réussir.  En  conséquence,  il  invitait 
les  labricaiits  à  s'eniendre  ;ivec  la  Rppublique  Sud- Africaine 
et  avec  les  ptrsonnes  ayant  pas.'é  la  convention  pour  l'ex- 
ploitation du  monopole. "On  faisait  ressortir  que  le  nouveau 
monopole  avait  été  promulgué  dans  la  forme  légale  :  qu'en  ce 
qui  concerne  l'exploitation,  des  règlements  étaient  interv>- nus. 

Oux  ci  no  pouvaient  être  allaquis  sur  des  ba.-es  légales. 
.D'autre  part,  il  ne  pouvait  être  invoqué  aucune  exception 
légale  en  prenant  texte  des  traités  de  commercfl  existant  avec 
la  Républiqie  Sud- Africaine.  Lo  Gouvernement  français 
semble  s'être  exprimé  de  la  même  façon  vis-à-vis  des  fabri- 
c:uits  français  intéressés  dans  la  question. 

Dans  ces  cirr.onstiiiice -,  et  non  >-ans  que  le  Gouvernement 
anglais  le  sache,  les  personnis  intéressées  dans  quelquts- 
iines  des  Sociétés  anglaises,  allemandes  et  françaises  pour  la 
fabrication  de«  explo^if8,  enlièr^nt  en  négociations  avec  la 
Ri'publique  Sud-Africuine  et  avec  ses  agents. 

Moyonnant  des  sacrilîces  considéiables,  ils  établirent  une 
conven'i  n  pour  l'application  du  monopole.  En  conséquence, 
la  De  Zutd  Afrikuaitsci-e  FoM'iekfn  voor  Untplofbare 
Sio/fen  De<erkt  était  formée,  «".elle  Compagnie  a  établi  des 
factoreries  près  de  Johannesburg;  les  dépenses  se  sont  éle- 
vées à  SHaoOO  liv.  st.  Ces  usines  sont  à  même  de  produire 
cinq  à  six  cent  mille  caisses  d'explosifs  par  an. 

Le  stock  actuel,  livrable  immédiatement,  atteint  IfO.OOO 
caisses.  La  «-ouipagnie  a  fait  face  ponctuellement  à  ses 
engagements  En  présence  de  ces  laits,  toute  tenlative  pour 
retirer  aux  actionnaires,  qui  ont  placé  leur  argent  dans  l'en- 
tieprise,  l'un  quelconque  de  leurs  droits,  constituerait  une 
grosse  injuslite. 

'V^euillez,  etc. 

Signé  :  M.\x  A.  Piiilii-i-. 

Le  Sonlh  Africa  fait  observpr  que  d'après  les  dires 
de  M.  Max  A.  Philipp,  la  fabrique  serait  capable  de 
produire  de  f.00.000  à  GttO.'iuO  caisses  d'explosifs  par 
an.  Ur.  la  réponse  à  cette  affirmation  se  trouve  dans  le 
rapport  au  'Voiksraad  du  Transvaal  déposé  le  22  fé- 
vrier 1897  et  signé  par  MiM.  Cari  .Iei)pe,  président, 
J.  de  Clercq  et  ,J.  du  P.  deBee-s.  Ce  rappport  dit  que 
les  demandes  annuelles  se  chiffrent  par  25U.000  caisses, 
et  il  ajoute  : 

Ainsi  (pie  nous  l'avons  établi,  la  Compagnie  peut 
produire  maintenant  80.UOO  caisses.  On  peut  espérer 
qu'en  1899  elle  doublera  sa  production.  Or,  admettons 
qu'elle  puisse  produire  jusqu'à  180.000  caisses,  et  on  se 
trouverait  alors  dans  cette  situation  : 

En  1897.  il  lui  manquait,  pour  satisfaire  aux  be- 
soins, 120.0(i0  caisses,  17O.(JO0  en  1898,  70.U00  en  1899 
et  70.000  en  1900  Soit  en  t  uit  ViO.OOO  caisses.  Ceci  est 
une  évaluation  très  favorable  à  la  Compagnie,  ajoutait 
le  rapport,  et  il  n'en  résultait  pas  moins  qu'en  1900  la 
Compagnie  ne  riourrait  fournir  que  180.000,  caisses  alors 
que  M.  Max  Philipp  parle  de  600.000! 

D'autre  part,  dit  encore  notre  confrère  anglais,  la 
lettre  de  M.  Max  Philipp  dit  que  «  la  Compagnie  a 
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l'ait  face  ponctiiolleinent  à  ses  olilifjiations  ».  Mais  lo 
rapport  stipule  :  il  est  vrai  que  l'iigcnt  du  (louvernc- 
nient  n'a  jamais  exigé  l'accomplisMeinent  formel  des 
obligations  mentionnées  dans  le  contrat,  à  savoir:  que 
la  (Compagnie  devait  pr.jduiro  1 1,  dynamite  et  les  autres 
explosifs  pour  satisfaire  tous  les  besoins  et  toutes  les 
demandes  qui  pourraient  se  pi'oduire  dans  la  Rôpuh'i- 
que  yud-Afrii;aiue.  Et  quant  aux  profits  réalisés  parla 
Société,  le  rapport  disait  (ju'elle  gagnait  2  liv.  st.  par 
caisse,  alors  qu'elle  n'abandonnait  à  l'Etat  que  5  shil- 
lings. 

Bref,  en  tenant  compte  des  480.000  caisses  qui  repré- 
sentaient le  minimum  d'explosifs  susmentionné  qu'il 
convenait  d'importer  dans  le  Transvaal  pendant  les 
années  de  1897,  1898,  1899  et  1900,  on  arrive  à  ce  ré- 
sultat quB  si  l'Etît  avait  lui-même  importé  et  si  la 
g;ierre  n'était  pas  survenue  naturellement,  —  le  Trésor 
national  aurait  bénéficié  d'un  profit  de  860.000  liv.  st. 
Comme  la  redevance  de  la  Compagnie  ne  pouvait  at- 
teindre que  107.500  liv.  st.,  il  en  résultait  une  perte, 
pour  l'Etat,  de  752.000  liv.  st. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


L'Or  an  Klondyke.  —  Los  transactions  au  Klondyke 
s'opèrent  au  moyen  de  poudro  d'or,  seul  moyen  d'échange  du 
pays.  Pendant  la  première  année  qui  suivit  la  découverte  du 
Klondyke,  les  marchands  et  les  intermédiaires  en  général 
acceptaient  la  poudre  d'or  à  raison  de  17  dollars  l'once,  soit 
environ  90  fr.  les  31  grammes  ;  mais  depuis  deux  ans,  la 
valeur  de  la  poudre  d'or  avait  été  lixée  à  16  dollars.  Or,  dans 
une  de  ses  dernières  réunions,  le  Board  of  Trade  de  Dawson 
a  fixé  à  15  dollars  1«  prix  auquel  la  poudre  d'or  serait  accep- 
tée en  paiement.  Cette  décision  a  été  rendue  nécessaire  en 
raison  des  nombreuses  fraudes  qui  se  produisaient.  Des  gens 
peu  scrupuleux  altéraient  la  vn'eur  de  la  poudre  d'or  en  y 
mélangeant  du  sable  noir.  Le  taux  établi  par  le  Board  of 
TTrade  n'a  rien  d'officiel  ;  cependant,  en  général,  le  public  de 
Dawson  a  adopté  le  chiffre  de  15  dollars  sans  faire  entendre 
de  protestations. 


Les  Concessions  an  Transvaal.  —  On  mande  de  Ca- 
petown  que  la  Commission  de  revision  des  concessions  a 
commencé  ses  séances  le  l"  octobre.  Elle  a  examiné  la  con- 
cession de  ï Entrepôt  de  Johannesbura  et  des  Tramways 
du,  Wituoatc.rsrand.  Elle  a  l'intention  d'examiner  la  conces- 
sion de  la  Dynamite  et  d'autres  concessions,  non  seulement 
à  Gapetown,  mais  encore  à  Pietoria,  oii  elle  se  rendra.  Le 
Président  a  déclaré  qu?  la  Commission  n'avait  pas  de  pou- 
voirs pour  annuler  les  concessions  qui  seraient  soumises  à 
son  examen  ;  elle  est  seulement  chargée  de  faire  un  rapport 
qu'elle  enverra  au  Ministre  des  Colonies.  Les  concessionnai- 
res qui  ne  se  randront  pas  à  la  convocation,  courront  le 
risque  de  la  non-comparution. 

On  annonce  en  outre  de  Cape-Town,  que  les  Directeurs 
des  banques  locales  ont  vivement  protesté  auprès  de  la  Com- 
mission de  revision  des  concessions  contre  les  privilèges  ac- 
cordés à  la  Banque  National'  du  Tran^waal  et  contre  la 
concession  qui  lui  a  été  donnée  par  le  Gouvernement  du 
Transvaal. 


Standard  Bank  of  Sonth  Africa.  —  Le  rapport  de  1^ 
Standard  Bank  of  South  Africa,  pour  l'exercice  semestrieL 
prenant  fin  au  30  juin,  indique  que  les  bénéfices  ont  atteint 
169. 99i  livres  sterling. 

Un  dividende  de  25  shillings  par  action  a  été  déclaré,  plus 
une  bonification  de  15  shillings. 

Une  somme  de  20.000  livres  a  été  affectée  à  la  réserve,  qui 
est  portée  à  1.187.820  livres.  45.806  livres  sont  portées  à 
nouveau. 

L'assemblée  aura  lieu  le  16  octobre. 


Van  Ryn  Gold.  —  Le  Secrétaire  de  cette  Compagnie 
adresse  aux  actionnaires  la  circulaire  suivante  : 

Je  suis  chargé  de  vous  communiquer  le  rapport  ci-dessous 
sur  la  situation  de  la  mine  appartenant  à  notre  Compagnie, 
rapport  présenté  par  M.  G.  A.  Denny,  ingénieur-conseil,  à 
M.  George  Albu,  administrateur-délégué,  et  transmis  par  ce 
dernier  pour  l'information  des  actionnaires  on  Europe  : 

«  Pendant  toute  la  période  de  chômage,  depuis  le  commen- 
cement du  mois  d'octobre  dernier,  les  pompes  ont  fonctionné 
sans  interruption  sur  notre  propriété.  Eu  raison  des  nom- 


brpusps  sections  di'lai'hérs  dont  elle  se  compose,  il  no  nous  a 
fallu  pas  moins  doqualrc  installations,  indépendantes  les  unes 
di's  autres,  pour  venir  à  bout  de  l'eau.  Il  s'ensuit  naturelle- 
meni  une  augnn^ntalion  correspondante  dans  la  consomnialion 
de  combustible,  et  les  actionnaires  peuvent  se  féliciter  d'avoir 
une  propriété  située  il  proximité  des  lieux  de  production  du 
charbon,  ce  qui  la  rend  tout  à  fait  indépendante  du  chemin 
de  fer. 

«  La  mine  est  divisée  en  quatre  sections,  et  l'exploitation 
se  fiiit  au  moyen  de  quatre  i)nits.  désignés:  n°  1  (à  l'extrémité 
oue«t)  ;  n»  2  (contigu  su  premier)  :  n°  à  i  [)uits  principal  de  la 
section  centrale),  et  n°  5  (puits  principal  de  la  section  est;. 

((  Dans  les  mines  n""  1  et  2,  l'eau  a  été  maintenue  au-des- 
sous du  troisième  niveau.  Comme  dans  ces  mines  ont  ne  fait 
à  peu  près  aucun  abatage  au-dessous  du  niveau  en  question, 
il  n'est  guère  possible  que  l'eau  s'y  soit  accumulée  en  forte 
quantité,  et  en  conséquence  il  n'y  avait  pas  de  motif  spécial 
pour  maintenir  ces  mines  à  sec.  Dans  la  mine  n»  4,  l'eau  est 
maintenue  entre  le  sixième  et  le  septième  niveaux,  c'est  à-dire 
au-dessous  de  l'horizon  des  travaux  d'abatage,  sur  une  grande 
échelle.  Dans  la  mine  n"  5  (section  est),  la  mine  entière  est 
à  peu  près  desséchée. 

«  La  condition  des  t/avaux  souterrains  n'a  subi  aucune 
détérioration  du  chef  de  l'arrêt  de  l'exploitation,  l'état  dos 
puits,  galeries,  chantiers  d'abatage,  etc.,  n'indiquant  aucun 
changement,  et  en  conséquence  ils  sont  prêts  à  servir  à  l'ex- 
ploitation normale  sans  délai. 

Il  L'installation  mécanique,  dans  son  ensémble,  a  été  cons- 
tamment visitée  et  maintenue  dans  le  meilleur  ordre;  l'usine 
de  cyanuration  et  tous  les  appareils  auxiliaires  se  trouvent 
également  en  bon  état. 

«  Le  réservoir  d"  la  Compagnie  contient  plus  d'eau  que 
dans  n'importe  quelle  année  précédente  depuis  que  le  rappor- 
teur en  a  eu  connaissance  et,  rien  d'autre  ne  faisant  défaut, 
la  Compagnie  pourrait  utiliser  tous  ses  moyens  de  broyage. 

«  Les  bâtiments  principaux  de  la  Compagnie  sont  absolu- 
ment intacts,  mais  les  habitations  des  ouvriers  et  les  bara- 
ques isolées  ont  souffert  du  pillage',  surtout  durant  les  quel- 
ques premières  semaines  de  la  guerre.  » 

Ce  rapport  peut  être  considéré  comme  satisfaisant  ;  il  dé- 
montre que  la  Compagnie  pourra  reprendre  l'exploitation 
aussitôt  que  la  situation  générale  permettra  de  se  procurer 
les  fournitures  et  la  main-d'œuvre  nécessaires. 


Alaska  United.  —  La  batterie  de  120  pilons  a  marché, 
en  juillet  dernier,  pendant  29  jours  1/4  et  la  batterie  de  100 
pilons  pendant  28  jours  1/2.  Il  a  été  broyé  en  tout  27.iî90 
tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  un  lingot  évalué  à  29.687 
dollars  ;  il  a  été  obtenu  en  outre  456  tonnes  de  concentrés 
évaluées  à  10.030  dollars. 

Les  dépenses  d'exploitation  se  sont  élevées  à  35.336  dol- 
lars. 


Glynn's  Lj'denbnrg.  —  Les  agents  de  cette  Compagnie 
viennent  d'être  avisés  que  l'on  a  découvert  sur  la  propriété 
100  tonnes  de  denrées  alimentaires,  telles  que  café,  sucre  et 
farine,  et  environ  300.000  cartouches.  Les  denrées  étaient  em- 
magasinées dans  la  batterie  ;  les  cartouches  ont  été  trouvées 
dans  le  ruisseau  qui  amène  l'eau  au  moulin.  Il  y  a  trois 
semaines,  la  mine  était  encore  exploitée  par  les  Boers  qui 
ont  tout  laissé  en  bon  ordre,  en  emportant,  toutefois,  l'or  pro- 
venant de  leurs  opérations. 


ReTiie  HeMoiaiaire  in  MarÉé  ies  Mines  i'Or 

DE  L.OIVDRES 


Londres,  le  4  octobre  1900 

Sans  avoir  été  fort  active,  la  tendance  générale  du 
Marché  s'est  montrée  un  peu  plus  soutenue.  La  période 
électorale  a  continué  d'exercer  quelque  influence  sur 
les  transactions  en  en  diminuant  l'importance,  mais 
les  nouvelles  de  Chine  ont  été  meilleures  et  les  dépê- 
ches d'Afrique  ont  fait  de  plus  en  plus  prévoir  la  fin 
de  la  guerre. 

Le  fait  (jui  a  eu  le  plus  d'action  sur  le  Marché  c'est 
la  prochaine  reprise  des  travaux  dans  le  Witwaters- 
rand;  cette  perspective,  qui  a  été  accueillie  avec  beau- 
coup de  satisfaction,  a  déterminé  quelques  achats. 

***  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  1/2  à  3  9/16. 
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La  Consolidated  Goldftelds  est  à  7  3/4,  au  lieu  de 
7  21/32. 

La  Transvaal  Goldfields  passe  de  2  7/10  à  2  ./.. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'Enxf  Hnnd 
passe  de?  21/32  à  7  3/4.  L'Angelo  ûnit  à  7  3/8,  comme 
la  semaine  dernière  ;  la  New  Cornet  à  3  1/16. 

La  fity  and  Suburban  est  à  5  3/4,  an  lieu  de  5  5/8. 

La  Pnncess  Eatnte  se  retrouve  à  1  3/8 

La  Langlaagte  Eslale  est  à  3  11/16,  après  3  1/2 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/2  après  6  9/16. 

LaJubilee  reste  à  6  3/8,  au  lieu  de  6  1/2  ;  la  Jum- 
pers  est  à  5  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  ModiJer/onietn se  retrouve  à  10  13/I6aprèsl0  11/10. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  sans  changement. 

La  Randfontein  est  à  3  3/16,  après  3  5/32.  La  Wor- 
cester  reste  à  2  1/2,  au  lieu  de  2  5/8. 

La  Robinson  est  à  9  3/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  7/8,  sans  cli'n- 
gement;  la  Lancaster  &  2  3/4. 

La  New  Heriot  passe  à  7  ./.,  après  6  15/10. 

La  Bonanza  clôture  à  4  1/8,  au  lieu  de  4  1/lC;  la 
Wolhuter  est  à  4  13/16,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  reste  à  9  ./.,  après  8  3/i  ;  la 
Fer'-eira  pisse  de  22  1/4  à  22  ./ .. 

La  Wemmer  reste  à  12  1/4. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  11/16  à  8  3/4. 

La  Durban  Rood^poort  est  à  5  7/8,  sans  changement. 

La  Van  Ryn  reste  à  3  3/8,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

*♦*  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Croicn  Deep 
est  à  11  3/8,  après  11  3/4. 

La  Rand  Mines  passe  de  41  1/2  à  41  11/16. 

La  Olen  Deep  reste  à  4  3/8,  au  lieu  de  4  9/10  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/2,  sans  changement;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  7/8,  après  4  13/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  5  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  3  7/8  ; 
la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  7/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  9/16;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  5/16,  après  2  3/8. 

La  Dunraven  reste  à  1  7/16,  sans  changement;  la 
Geelong  passe  de  2  3/8  à  2  3/4. 

La  Selukwe  reste  à  2  11/16. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  3/8,  au  lieu  de  5  3/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  7/16,  au  lieu  de  2  5/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  passe 
de  3  7/16  à  3  3/8. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  reste  à  1 1/8, 
comme  la  semaine  dernière. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  12  ./. . 


Londres,  4  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  soutenu. 


BeîQe  HeMoiaiaire    lm\t  ki  Mines  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  4  octobre  1900. 

Api'ès  s'être  montré  très  hésitant  et,  même  lourd,  le 
Marché  sud-africain  se  tient  mieux,  et  il  est  surtout 
plus  actif.  L'annonce  que  les  réfugiés  allaient  pouvoir 
commencer  à  rentrer  à  Johannesburg  à  partir  du 
10  courant  a  produit  bon  effet,  et  on  est  porté  à  croire 
que  dans  deux  mois  environ,  quelques  mines  seront 
déjà  à  même  de  publier  des  rendements. 

On  annonce  que  la  Chambre  des  Mines  de  Johan- 


nesburg vient  de  déclarer,  dwant  la  Commission  de 
revision,  qui  fonctionne  depuis  le  1"  courant,  qu'  le 
monopole  de  la  dynamite  était  contraire  aux  conven- 
tions qui  existaient  entre  le  Transvaal  et  l'Angleterre, 
et  qu'il  étai*,  de  plus,  préjudiciab'c  aux  intérêts  du 
public. 

Les  dépêches  du  Sud  de  l'Afrique,  qui  arrivent, 
mentionn'  nt  que  le  prix  des  denrées  vient  d'être  régle- 
menté à  Johannesburg  :  il  serait  inférieur  de  25  0/0 
environ  à  celui  qui  existait  avant  la  guerre. 

La  liquidation  de  fia  septembre  a  donné  lieu  ici,  à 
quelques  réalisations,  bien  que  les  capitaux  se  soient 
montrés  constamment  abondants.  Voici  la  liste  des 
reports  qui  ont  été  cotés  en  liquidation  : 

Chartered,  45  et  50  centimes  ;  Buffelsioorn  Eslale, 
12  centimes  1/2;  Champ  d'Or,  15  et  25  centimes  ; 
Charterland  Goldfields,  10  centimes  ;  Consolidated 
Goldfields,  ^0  centimes  et  1  fr.  25;  Consolidated  Main 
lieef,  30  centimes;  De  Beers,  3  fr.  50  et  4  fr.  50;  Dur- 
ban Roodepoort  Deep,  30  centimes  ;  East  Rand,  90 
centimes  et  1  fr.  25;  Ferreira,  2  fr.  75  et  3  fr.  50; 
French  Rand,  30  centimes  ;  Ged^ild  Proprielary,  55 
et  65  centimes  ;  Geldenhuis  Deep,  1  fr.  35  ;  Geldenhuis 
Eslale,  80  centimes  et  1  fr.  ;  Goch  (Neto),  20  et  40 
centimes  ;  actions  Goerz  et  C'«,  30  centimes  ;  Klcin- 
fonlein,  35centime>;  Lancaster,  30  et  35  centimes; 
Langlaagte  Estâtes,  45  et  5')  centimes  ;  May  Consoli- 
dated, 55  centimes  ;  Mosmmédès,  12  centimes  1/2  ; 
Mozambique,  2ô  et  35  centimes  ;  Oceani,  25  et  30  cen- 
times; New  Primrose,  55  et  65  centimes  ;  Randfontein 
Estâtes,  40  et  50  centimes;  Band  Mines,  5  fr.  50  et  6 
francs  50;  Robinso-y  Gold,  1  fr  et  1  fr.  50;  Robinson 
Deep,  G5  et  70  centimes  ;  Robinson  Randfontein,  15 
et  25  centimes  ;  Sheba,  15  et  20  centimes  ;  Simmer 
and  Jack,  70  centimes  et  1  franc  ;  Transvaal  Consoli- 
dated Land,  40  et  5')  centimes  ;  Transvaal  Goldfields, 
25  centimes  ;  Village  Main  Reef,  1  franc  et  1  fr.  25; 
Weynmer,  1  fr.  60  et  1  fr.  80;  Western  Kleinfon- 
tein,  12  centimes  1/2;  Zambèze,  15  et  17  centimes. 

La  Buffelsdoorn  Estate,  que  nous  laissions  à  21  25, 
se  retrouve  à  21  fr.  50  ;  French  Rand,  54  fr.  50,  contre 
51  fr.  50;  Ferreira,  556  fr.,  gagnant  2  francs  ;  actions 
Goerz  et  C'«,  au  même  cours  de  66  fr.  25. 

La  Geduld  s'est  de  nouveau  alourdie,  mais  on  la 
retrouve,  au  dernier  moment,  en  petite  avance  à  126  50  ; 
Geldenhuis  Deep,  259  fr.,  contre  256  fr.;  Geldenhuis 
Estate,  174  fr.,  gagnant  3  francs  ;  New  Kleinfontein, 
65  francs. 

La  Langlaagte  Estate,  qui  se  tenait  aux  environs  de 
90  fr.,  finit  à  89  fr.  50;  May  Consolidated,  115  fr.  50, 
contre  113  fr.;  Lancaster,  71  fr.;  Mossamédès,  20  fr.  25, 
contre  21  fr.  25  ;  Oceana,  49  fr.  50  ;  Mozambique, 
53  fr.  75,  contre  53  fr.  25;  New  Primrose,  l(t2  fr.  D'un 
document  qui  vient  d'être  publié,  il  résulte  que  cette 
mine  a  continué  sans  interruption  le  travail  des  pompes 
pendant  la  durée  de  la  guerre. 

La  Randfontein  Estâtes,  qui  clôturait  à  79  fr.  25,  se 
retrouve  à  80  fr.  25;  Robinson  Deep,  122  fr.  50,  en 
plus-value  de 2  francs;  Robinson  Gold,2S6  fr.  50,  contre 
233  francs. 

La  New  Steyn  Estate  s'échange  à  62  fr.;  Simmer 
and  Jack,  163  fr.,  contre  164  fr.;  Transvaal  Conso- 
lidated Land,  80  fr.,  contre  81  fr.  ;  Transvaal  Gold- 
fields, au  même  cours  de  50  fr.  ;  Village  Main  Reef, 
222  fr.,  contre  218  fr.  50;  Wemmer,  304  fr.  environ. 

La  Sfieba  reste  à  28  fr.  ;  les  Directeurs  disent  que  les 
batteries  sont  en  très  bon  état  et  qu'il  n'y  a  eu  aucun 
dégât  de  causé.  Zambèze,  3i  fr.  75,  contre  33  fr.  50. 

Ij'Eerste  Fabrieken  Distillery  se  retrouve  à  17  fr.; 
Dynamite  du  Transvaal,  32  fr.,  contre  33  fr.  Quant  à 
la  De  Beers,  qui  était  revenue  à  709  fr.  50,  elle  a  repris 
à  719  fr.  De  nouveaux  bruits  ont  été  mis  en  circulation 
au  sujet  de  cette  dernière  Compagnie.  On  a  dit  qu'elle 
allait  proclamer,  prochainement,  un  acompte  de  divi- 
dende de  15  shillings. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bocrg.4.rel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16  rue  du  Croissant.  —  Simarl 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Notre  confrère  de  Macequece,  le  Manica  Mining 
Journal  annonce  que  M.  Moris^eaux,  inspecteur  des 
finances  de  la  Compagnie  de  Mozambique  est  venu 
passer  quelques  jours  a  MaceqiiPCP,  sur  l'invitation  de 
M.  le  capitaine  d'Andrade,  directeur  des  Mines. 

Durant  son  séjour,  M.  Morisseaux  a  fait  plusieurs 
voyages  dai  s  le  district  et  a  pu,  notamment,  visi  er 
les  principales  mines  d'or,  ainsi  que  les  gisements  al- 
luvionnaires Gu  Mudza  et  du  Ghua. 

Une  excursion  a  été  organisée  par  M.  Mario  Baretto 
à  sa  belle  ferme  du  Vumb;i. 

Après  une  insp' ction  des  divers  services  de  l'office 
des  mines,  M.  Moris-eaux,  a  bien  voulu  exprimer 
toute  sa  satisfaction  pour  l'excellent  ordre  avec  lequel 
sont  conduits  tous  ces  services.  Il  faut  ajouter  que 
M.  le  Directeur  des  Mines,  avec  qui  il  était  arrivé  de 
Beira,  l'a  accompagné  dans  ses  diverses  excursions. 

Le  même  coufrèie  dit  encore  que  toute  la  population 
des  mineurs  et  des  prospecteurs  a  déserté  la  ville  de 
Macequece,  tout  le  monde  rivalisant  d'activité  «  pour 
découvrir  le  reef  ». 

C'est  la  saison  favorable  aux  prospecteurs  qui  peu- 
vent facilement,  à  l'h-ure  actuelle,  brûler  les  hautes 
herbes.  Les  vallées  de  Tlahamcarara,  du  Ghimezi  et  du 
Mudza  sont  pHrLiculièrcment  explorées. 

Tous  les  jours  de  nouvelles  découvertes  sont  faites. 

On  attend,  pour  désigner  les  meilleures  propriétés, 
que  les  travaux  de  développement  aient  été  faits. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Les  nouvelles  vont  se  raréfiant  de  plus  en  plus.  Il  n'y 
a  rien  de  bien  extraordinaire  à  ce  qu'il  en  soit  ainsi 
pendant  quelque  temps  encore,  attendu  que  les  attaques, 
les  snrpri-ea  des  Boers  ont,  la  plupart  du  temps,  un  tel 
caract<^rc  d'escarmouches,  en  regard  des  batailles  pas- 
sées, que  la  relation  de  leurs  rapides  coups  de  main 
semble  aujourd'hui  insignifiante. 

Les  d"  pêches  de  lord  Roberts  raontionneot  qu'un 
Boer  arm»^  a  été  fait  prisonnier  et  remis  entre  les  mains 
des  Anglais  par  deux  cultivateurs  boers,  ce  oui  indi- 
querait que  la  popu'atioa  commence  à  avoir  assez 
de  la  giicre.  Néanmoins,  de  nombreux  commandos 
tiennent  toujours  la  campagne.  Plusieurs  d'entre  eux 
ont  occupé  les  villes  de  Ficksburg,  Weepener,  Roux- 
ville,  etc.,  qu'ils  nnt  ensuite  abandonnées  à  l'approche 
des  troupes  britanniques. 

Une  dépêche  de  Vredefort-Rond  annonce  que  la 
division  coloniale  et  les  troupes  du  colonel  Delisie  ont 
combattu  pendant  trois  jours  les  Boers  commandés  par 
De  Wet. 


Le  combat  a  duré  du  5  au  7  octobre.  Les  troupes 
anglaises  ont  délogé  et  dispersé  le  commando  qui  s'est 
enfui  eu  désordre.  Le  commando,  qui  comptait  mille 
hommes  avec  cinq  canons,  s'était  opposé  a  l'avance 
des  troupes  anglaises  dans  les  montagnes  près  de 
Vredefort.  Les  pertes  anglaises  auraient  été  des  plus 
légères. 

Le  Président  Kriiger  est  toujours  à  Lourenço- 
Marqués.  Il  a  été  décidé  que  M.  Frickie  Eioff,  son 
p-tit-fils,  et  le  docteur  Heymann,  ai-compagneront  le 
vieux  président  dans  son  voyage  en  Europe. 

Le  général  Kronje  et  les  autres  Boers  prisonniers  à 
Sainte-Hélène  ont  envoyé  un  télégramme  de  félicita- 
tions au  président  Kriiger  et  au  président  Seijo,  à 
l'occasion  de  leur  anniversaire  que  les  prisonniers  ont 
célébré  mercredi  par  des  fêtes  à  Longwood. 


LE 


Règlement  de  la  Question  Sud-Africaine 


La  Contemporàry  Reoiew,  de  Londres,  vient  de  pu- 
blier un  article  signé  par  M.  J.  B.  Robinson,  sur  le 
Transvaal  et  sur  l'Etat  Libre  d'Orange,  qui  appelle 
l'attention  d'une  façon  toute  particulière,  attendu  que 
M.  J.  B.  Robinson  a  passé  presque  toute  sa  vie  dans 
l'Afrique  du  Sud,  et  que  personne  ne  connaît  les  Boers 
mieux  que  lui. 

Il  commence  par  dire  que,  maintenant  que  la  guerre 
est  finie  ou  pour  ainsi  dire  finie,  il  convieat  d'envisa- 
ger de  quelle  manière  va  être  résolue  la  question  sud- 
africaino.  D'après  lui,  on  obtiendra  beaucoup  moins  des 
Boers  en  suivant  la  politique  de  «  Vœ  victis  »,  qu'en 
Ubant,  envers  eux  de  conciliation.  Il  est  compréhen- 
sibU-,  dit  à  ce  sujet,  le  Stalist,  que  M.  J.  B.  Robinson, 
qui  a  toujours  eu  ses  intérêts  au  Transvaal,  exprime 
son  opinion  de  la  sorte,  et  on  peut  presque  dire  que  sa 
cause  est  gagnée  avant  que  le  public  n'en  soit  saisi.  Il 
ne  faut  pas  croire,  en  elîet,  que  la  Grande-Bretagne 
soit  vindicative  ni  peu  gf^aéreuse,  et  qu'elle  conçoive 
de  la  haine  à  l'égard  des  Bjers  :  au  contraire,  elle  a  un 
grand  respect  pour  le  courage,  la  constance  et  l'habi- 
leté au  moyen  desquels  les  deux  Républiques  ont  pu, 
pendant  une  année  entière,  soutenir  une  guerre  contre 
elle.  L'Angleterre  serait  donc  blâmable  si  elle  adoptait 
une  politique  de  violence  contre  des  hommes  qui  ont 
si  bien  su  d(^fendre  leur  cause.  Mais  il  ne  faut  pas  ou- 
blier que,  toujours,  elle  a  voulu  que  tous  les  blancs 
eussent,  au  Sud  de  l'Afrique,  des  droits  égaux,  et  cer- 
tainement le  peuple  anglais  ne  comprendrait  pas  que 
l'on  s'écartât  jamais  de  ce  programme.  Les  Boers  se- 
ront traités,  dans  le  Transvaal  et  dans  l'Etat  Libre 
d'Orange,  exactement  comme  les  Hollandais  sont  trai- 
tés dans  la  Colonie  du  Cap,  à  condition  que  les  Boers 
reconnaissent  le  nouvel  état  de  choses  et  qu'ils  ne 
cherchent  pas  à  recommencer  la  lutte. 

M.  Robinson  recommande,  avant  tout,  que  les  deux 
Républiques  soient  administrées  comme  une  colonie  de 
la  Couronne,  et  qu'un  Conseil  soit  désigné  pour  aider 
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celui,  qui  aura  à  gouverner  le  pays,  que  ce  soit  un 
Gouverneur  ou  un  sous-Gouverneur.  Ce  Conseil, 
dit-il,  pourrait  se  composer  de  douze  membres  dont 
quatre  ou  cinq  pourraient  être  des  Boers.  Il  indique, 
comme  membres  à  choisir,  des  hommes  comme  De  Wet 
et  Bjtha.  Le  reste  du  Conseil,  c'est-à-dire  la  majorité, 
ne  comprendrait  que  des  Anglais.  Cette  idée  est  excel- 
lente, dit  le  Stalist,  et  on  peut  croire  que  M.  Chamber- 
lain, ainsi  que  sir  Alfred  Milner,  s'en  montreront  parti- 
sans, non  pas  parce  que  l'on  favoriserai!  les  Boers, 
mais  bien  parce  que  l'on  commencerait  à  mettre  en 
pratique,  au  Sud  de  l'Afrique,  le  régime  de  l'éj^alilé. 

Il  est  certain  que,  tout  d'abord,  le  nouveau  Gouver- 
nement qui  sera  constitué  sera  un  Gouvernement  mili- 
taire. Toutefois,  ce  Gouvernement  devra  se  rendre 
compte  des  aspirations  et  des  sentiments  de  ses  nou- 
veaux, sujets.  C'est  pourquoi  il  sera  absolument  néces- 
saire que  la  population  boer  soit  représentée  dans  le 
Conseil  par  des  individualités  ayant  de  l'iofluence,  un 
caractère,  une  position,  bref,  par  des  personnages  ayant 
aussi  bien  l'oreille  des  Boers  que  des  Anglais.  C'est 
pourquoi  il  faudrait  procéder  avec  soin  au  choix  de  ces 
membres  qui  devraient  tous  admirablement  connaître 
le  Sud  de  l'Afrique  et  ses  ])esoins. 

D'après  M.  .1.  B.  Robinson,  Pretoria  devrait  être 
remplacée,  comme  capitale,  par  Johannesburg  et,  à 
l'appui  (1^  ce  choix,  il  donne  de  multiples  raisons.  Il 
parle  ensuite  des  monopoles  et  du  coût  de  la  guerre. 
Au  sujet  des  monopoles,  notre  confrère  anglais  suggère 
que  l'on  a  déjà  tellement  écrit  sur  ce  sujet  qu'il  n'y  a 
rien  à  ajouter,  si  ce  n'est  que  M.  J.  B.  Robinson  en 
parle,  lui,  en  pleine  connaissance  de  cause.  Quant  aux 
dépenses  relatives  à  la  guerre,  il  estime  qu'elles  ne 
soulèveront  aucune  difliculté,  car  les  avantages  que 
retireront  les  dpux  Républiques  de  leur  incorporation 
dans  l'Empire  Britannique  seront  lels  qu'ils  compense- 
ront une  grande  partie  des  cliarges.  Ci's  avantages, 
naturellement,  résulteront  de  l'immense  développement 
de  leurs  ressources  et  du  rapide  accroissement  de  leur 
prospérité.   


IS/Lay  Gonsolidatecl 


Le  Conseil  d'administration  de  la  May  Consolidated 
Gold  Mining  Company,  Limited,  vient  de  publier  son 
rapport  sur  l'exercice  1899,  qui  a  pris  fin  le  31  décembre 
dernier. 

Voici  les  comptes  qu'il  soumet  aux  intéressés  : 

KTAT  DES  nKI'KNSES  ET   lU:;C.IiTTE>  POUR  L'aNNKIS 

Recîtles 

\À\.  st.  sh.  d. 

l'rûJuits  dd  moulin   ::il:i.66'.)  11  'i 

Produits  de  l'asiu  '  à  cyanure 
el  des  boues   Ibi.'JO;!   4  2 

.324.47->  18  6 


lintérêts     commission   932  16  9 

Kentes   807  10  0 

Transferts  à  Londres   580   1  6 

.\ctioiis  au  porteur   33B   6  9 

(Uefs   H.')   0  0 

('hamhve  des  mines  (obligations  reiubourséos  100   0  0 
Produits  de  lanonvelleémission. 
13.7r,U  actions  a  95  shillin,u;s 


cliacuno   65.312  10  0 

A  déduirn,  eoinmissioa  (Je  ga- 
raalio,  à  5  sLilbn^'s  Bar  aclio;!     3.'i37  10  0 

 —     61.875   0  (I 

38i^.l89  13~lî 

Dépenses 

P;issif  iiu  31  décembre  1898  ... .  49.930  9  2 
A  déduire,  espèces,  e(c   36.379  16  2 

13.550  13  2 

Dépenses   d'exploitation,  sui- 
vant état   130.703    2  9 

]!)éveloppement   lti.882   6  5 

~   159.585    9  2 

Minorai  en  excéd  lit   4.331    6  10 


Liv.  si.  sb.  d. 

Puits  incliné  principal   1.025  16  6 

Réservoirs,  barrages  et  service  des  eaux   3.522   9  8 

Bâtiments   8.824   0  11 

Voitures,  chevaux  el  mules.   527  12  0 

Installation   15.697  15  2 

Usinei  de  réduction   17.027   3  G 

Mobilier  et  divers   111   8  6 

Impôts  français   335   3  3 

HoQoi  aires  des  censeurs  (1898)   157  10  0 

Frais  extraordinaires  à  la  mine  du  14  octobre 

(fermeture)  au  31  décembrd  18!);)   5.968  12  0 

Sondages   403  11  6 

Dividendes  n' 6  (30  0/0)   86.625  0  0 

Espèces  :  disiionibilitésau  .31  dé- 


cembre 1899   84.494   7  0 

A  déduire  passif   13.048   5  8 

'  ~     71.446  1  4 

389.139  13  G 

Dans  les  comptes  ci-dessus,  on  a  compris  l'or  réqui- 
sitionné par  le  Gouvernement  du  Transvaal,  et  qui 
atteignait  4.998.23  onces,  d'une  valeur  de  21.188  livres 
sterhng  15  sh.  Par  contre,  une  certaine  quantité  de 
plomb  brut  et  un  lot  de  scories  de  cyanuration  n'y  ont 
pas  été  compris. 

Les  dépenses  elles  recettes  d'exploitation,  dul"  jan- 
vier au  14  octobre  1899.  se  sont  établies  ainsi.  Les  cal- 
culs sont  basés  sur  144.813  tonnes  broyées.  Il  avait  été 
extrait  189.068  tonnes  de  minerai,  sur  lesquelles  44.255 
tonnes  de  stérile  ont  été  rejetées,  soit2;S.407  0/0. 

Recettes  Par  tonne 

Total  broyée 

(Kn  livres  sterling) 

Or  produit  du  moulin  :  144.813 
tonnes  broyées  avec  100  pilons 
en  272  jours  ont  donné  57.6ti3.83 
once.-;  d'or  brut,  soit  50.528.62 


onces  d  or  fin   213.6G9  14   4     1    9   6  12 

Or  produit  à  l'usine  à  cyanure  : 

Tonnes      Or  brut        Or  fin  Valeur 

traitées          —              —  — 

—           onces         onces  Liv.  st. 
Sables  : 

97.851     85.923  85     25.715  45  107.828  19  2 
Boues  aurifères  : 

7.743         991    4         712  39  2.974   5  0 

105.. 594     36.915  25     26.427  85  IUi.803   4   2       15  3.63 

324.472  18   6     2   4  9.76 


Dépenses  Par  tonne 
Total  broyée 

JCn  livres  sterling) 

Mine  .  ..                                     7G.215   8  11  0  10  6.31 

Extraction.                                   12.447  17  0  0   1  8.63 

Développement                              19.882   6  5  0   2  8.95 

Goncassage  et  triase                        5.614  19  2  0   0  9.31 

Transport  '                           3.867   7  6  0   0  6.41 

Moulin                                        24.094   0  0  0   3  3.93 

Gvanuralion                                 14.438  15  6  0    1  11.93 

Bours  aurifères                              3.024  15  8  0   0   5  01 

159.5^5    9  2  1    2  0.48 

Bénéfices                                    164.8.S7   9  4  1    2  9.27 


324.472  18   G     2    4  9.75 


Dépenses  extraordinaires  à  la  mine  du  1"  oc- 
tobre au  31  décembre  1899  suivant  tableau.  5.968  12  0 

lîénéfices  sur  opérations  minières  pendant 

l'année  close  le  31  décembre  1899   158.918  17  4 

Liv.  st.    164. HS7   9  4 

Or  produit 

Par  tonne  Par  tonne 

Or  brut     broyée      Or  fin  broyée 


Onces  Dwts  Onces  Dwts 

Moulin                   75.663.83  7.96  50.528.62  6.978 

Usine  à  cyanure 

et  bones               36.915.25  5.10  26.427.85  3.649 

74.579.08  13.06  76.956.47  10.627 


La  valeur  du  rendement  à  l'usine  à  cyanuration  a  été 
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de  7.34  (Iwts  d'or  brut  à  la  tonne,  soiL  b.2'ô  dwts  d'or 
lin,  et  la  valeur  du  rendement  à  l'usine  à  boues  auri- 
lïïres  de  3.56  dwts  d'or  brut  ou  1.84  dwt  d'or  fin  par 
tonne  traitée. 

La  situation  "  Espèces  »  de  la  Compagnie,  au  31  dé- 
cembre 1899,  était  la  suivante  : 

Liv.  .st.  sh.  d. 

Espèces  cil  caisse  (-Johannesburg  et  Londres)..  56.5S3  3  11 
Or  réquisitionné   21.188  15  0 

77.781  18  11 

Débiteurs  divers     35<)  iO  3 

78.132   9  2 

A  déduire  exigibilités   13.048   5  8 

Solde  au  31  décembre  1899   iw.OSi   3  6 


Gomme  il  a  été  dit  plus  haut,  la  valeur  du  plomb 
brut  et  des  scories  de  cyanuration  n'est  pas  comprise 
dans  ces  chiffres. 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  d'administration,  s'adres- 
sant  aux  actionnaires,  s'exprime  ainsi  : 

Eu  raison  de  l'ouverture  des  hostilités  entre  la  Grande- 
Bretagne  et  la  République  Sud-Africaine,  à  la  date  du 
11  octobre  1899,  votre  Conseil  n'a  pu  convoquer  la  seizième 
assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires,  qui  aurait  dû 
avoir  iieu  pendant  le  premier  trimestre  de  1000,  à  l'effet 
d'examiner  les  rapports  et  les  comptes  de  l'année  close  au 
31  décembre  18it9. 

Alin,  cependant,  de  donner  aux  actionnaires  toutes  infor- 
mations désirables  relatives  à  l'état  de  votre  mine  et  à  la  posi- 
tion financière  de  la  Compagnie  au  31  décembre  dernier, 
votre  Conseil  a  l'honneur  de  vous  soumettre  ce  rupport 
auquel  sont  annexés  l'état  des  dépenses  et  recettes,  les  dé- 
penses d'exploitation,  etc.,  ainsi  que  le  rapport  de  l'Ingénieur- 
conseil,  pour  l'année  finissant  le  31  décembre  1899.  Ces 
comptes  ont  été  arrêtés  avec  les  chiffres  et  les  détails  reçus 
récemment  de  .Johannesburg;  le  bilan  habituel,  certifié,  elle 
compte  de  profits  et  partes,  seront  publiés  aussitôt  que  pos- 
sible après  la  réouverture  du  bureau  de  la  Compagnie  à 
•Johannesburg.  Le  défaut  de  communications  et  le  fait  que 
les  livres  de  la  Corrpagnie  ont  été  laissés  à  .Johannesburg, 
ont  rendu  impossible  la  publication  de  ces  rapports  à  une 
date  antérieure. 

Au  14  octobre  1893  il  a  été  jugé  impossible  de  continuer 
les  opérations,  et  la  mine,  ainsi  que  les  usines,  ont  été  fermées, 
et  la  propriété  a  été  laissée  à  la  garde  du  directeur  général 
(M.  Mitchell)  et  d'un  certain  nombre  d'employés,  de  natio- 
nalité autre  qu'anglaise,  assistés  d'une  force  spéciale  de  police 
des  mines,  force  à  l'entretien  de  laquelle  votre  Compagnie  a 
contribué,  ce  qui  veut  dire  qu'il  a  été  fait  tout  le  possible  pour 
conserver  voti  e  propriété  f  t  vos  usines  à  l'état  intact. 

M.  Mitchell.  le  directeur  général  s'est  séparé  de  la  Gom- 
pagtne,  en  janvier  liOO  et  depuis,  M.  W.  M.  James  .Jun  s'est 
chargé  de  la  direction.  Quant  à  ce  qui  regarde  les  employés 
qui  sont  restés  à  leur  poste  jusqu'à  ce  que  les  travaux  aient 
été  suspendus,  les  chefs  de  service  ont  reçu  un  mois  de 
salaire  en  avance  et  demi-solde  pendant  les  quatre  mois 
suivants;  les  autres  ont  reçu  un  boni  de 24  liv.  st.  chacun. 

Les  titres  de  propriété  de  la  Compagnie  ont  été  emportés 
du  Transvaal  avant  l'ouverture  des  hostilités,  et  les  opérations 
du  Secrétariat  ont  été  continuées  à  un  bureau  temporaire, 
au  Cap. 

Toutes  les  licences  de  daims  ont  été  payées  jusqu'au 
30  juin  1900,  et  le  paiement  des  licences  postérieures  sera  (fait 
en  temps  voulu. 

En  octobre  18P9,  une  quantité  d'or  évaluée  à  21.188  hv.  st. 
15  shillings  a  été  réquisitionnée  par  le  Gouvernement  de  la 
République  Sud  Africaine,  chez  les  banquiers  de  la  Compagnie, 
à  Johannesburg.  Cet  or  était  assuré  contre  toutes  pertes,  mais 
la  Compagnie  qui  avait  fait  l'a=surance  n'a  pas  reconnu  sa 
responsabilité  en  cette  occasion.  Tous  efforts,  néanmoins, 
saront  faits  par  votre  Conseil  pour  protéger  les  intérêts  de  la 
Compagnie. 

Yos  administrateurs  ont  aussi  à  vous  informer  qu'après 
l'ouverture  des  hosiilités,  environ  86  barres  de  plomb  brut 
(résultat  du  neltovage  à  l'usine  à  cyanure),  estimées  approxi- 
mativement à  3.273  liv.  st.  3  sh.  et  qui  étaient  envoyées  aux 
usines  de  la  Rand  Central  Ore  Réduction  Company  pour 
l'affinage,  ont  été,  par  ordre  du  Gouvernement,  transportées 
aux  usines  de  la  Ferrcira  (iold  Mining  Company,  Limited, 
«t  fondues.  Comme,  toutefois,  la  production  entière  n'a  pas 
été  ])rise  par  le  Gouvernement  du  Transvaal,  il  y  a  toutes 
probabilités  pour  que  votre  Compagnie  en  recouvre  une 
partie. 

La  valeur  de  ces  86  barres,  aussi  bien  que  celle  d'un  lot  de 
scories  de  cyanuration   envoyées  aux  usines  de  la  Rand 


Central  Ore  Réduction  Compamj,  jusio  avant  la  guerre,  n'a 
pas  été  comprise  dans  l'état  des  recettes  qui  voua  est  soumis 
aciucllement. 

Eu  plus  de  l'or  et  du  plomb  mentionnés  ci-dessua,  le  Gou- 
vernement do  la  République  Sud  Africaine  a  au'-si  rê((ui- 
sitionué  dans  les  vnagaaiiis  do  la  Compagnie  des  punies 
de  la  machinerie,  de  votre  cavalerie,  des  voitun  s.  etc  ,  d'une 
valeur  d'environ  3.500  liv.  st.,  et,  quoique  des  lécépissés  en 
aient  été  régulièrement  oblenu'<,  la  pusilion,  en  c»-  qui  regarde 
nos  droits  pour  les  marchandi.>^cs  réquisitionnées  par  le 
Gouvernement,  n'est  pas  hors  de  tout  conteste  ;  aussi  les 
Administrateurs  craignent-ils  que  celte  somme  ne  devienne 
une  perte. 

Un  dividende  (n»  6)  de  80  0/0,  absorbant  86.G25  liv.  st.,  a 
été  ili'claré  et  payé  à  tous  les  actionnaires  enregistrés  au  30 
juin  1899. 

A  la  suite  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  des  action- 
naires tenue  le  l"  juin  l^(lt9,  le  capital  nominal  de  la  Compa- 
gnie a  été  augmenté  de  15.000  actions,  qui  ont  valu  une  mo- 
dification aux  .statuts.  En  vertu  do  l'autorisation  donnée  par 
cette  assemblée,  13.750  de  ces  actions  ont  été  offertes  aux  ac- 
tionnaires au  prorata  de  leurs  aciions.  au  prix  de  95  slnllngs 
par  action,  et  la  balance  de  1.2.")0  aciions  a  élé  mis^e  eu  ré- 
serve. IjCS  13.750  actions  ont  été  souscrites  elles  versements 
ontété  faits  chez  les  banquiers  de  la  Compagnie. 

Un  rapport  de  l'ingénieur-conseil,  le  capitaine  James,  donne 
des  détails  sur  la  situation  de  votre  mine  jusqu'au  31  décembre 
1899,  ainsi  que  sur  les  installations  de  surface  et  la  machine- 
rie jusqu'au  30  juin  1900. 

Le  puits  principal  doit  être  mis  en  bon  état  et  foutes  les 
réparations  nécessaires  à  la  machinerie  et  à  l'installation  se  - 
ront laites,  de  manière  que  la  Compagnie  reprenne  ses  travaux 
aiissiiùt  que  tout  sera  revenu  à  l'état  normal. 

Un  arrangement  a  été  passé  avec  la  Jokantwiburg  Water- 
works  Estnte  and  Exploration  Company,  Limited^  pour 
fournir  de  l'eau  à  la  Compagnie  pour  tous  ses  besoins,  dans 
le  cas  où  son  approvisionnement  serait  épuisé. 

Les  tableaux  joints  à  ce  rapport  donnent  tous  les  détails 
des  recettes  cl  dépenses,  la  valeur  du  rendement,  etc.  On 
pourra  faire  des  comparaisons  favorables  avec  les  rendements 
de  l'année  précédente. 

Le  tableau  de  dépenses  et  recettes  donne  en  délîril  les  som- 
mes (jui  ont  été  dépensées  pendant  l'année  pour  les  machi- 
nes, l'installation,  etc.  ;  les  dépenses  (aussi  bien  y  our  ces  tra- 
vaux que  pour  des  dépenses  postérieures  nécessaires)  sont 
couvertes  par  le  produit  de  l'émission  des  13.750  actions  nou- 
velles dont  il  vient  d'être  parlé. 

Le  rapport  ajoute  que  la  situation  financière  de  la 
Compagnie  au  31  décembre  1899  donne  pour  es^pèces  et 
fonds  disponibles  (y  compris  21.188  liv.  st.  15  .'-h.  d'or 
réquisitionné),  la  somme  de  78.132  liv.  st.  9  sh.  2  d.  ; 
les  dettes  s'élevant  à  13.048  liv.  st.  5  sh.  8  d.,  laissent 
une  balance  de  65.(8'i:  liv.  st.  3  sh.  2  d.  Les  dépcnte^, 
depuis  cette  date,  n'ont  pas  été  lourdes  et  consistent 
principalement  en  travaux  d'épuisement,  frais  de  po- 
lice, frais  de  .crsrde,  paiement  de  licences,  salaires,  etc. 

Les  administrateurs  mentionnent,  avec  regret,  la 
démission  de  M.  Ed.  Lippert,  qui  était  resté  dans  la 
Compagnie  depuis  sa  création.  M.  Lippert  a  résolu  de 
résider  à  l'avenir  en  Europe. 

M.  A.  Brakhan,  un  des  administrateurs  de  la  Compa- 
gnie, qui  est  resté  à  .Johannesburg  pendant  toute  la 
guerre,  n'a  cessé  de  surveiller  avec  un  soin  constant  et 
sans  relâche  les  intérêts  de  la  Compagnie. 


ANGLO-FRENCH  MATABELELAND 

Company  Limited 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de 
cette  Compagnie  a  été  convoquée  pour  le  17  courant,  à 
Londres.  Voici  les  comptes  qui  lui  seront  soumis  : 


lilLAN  AU  31  MAI  1900 

Actif 

Espèces  :  Liv.  st.  sh.  d. 

Chez  les  banquiers  de  Londres   691  14  10 

Chez  les  banquiers  di'  l'Afrique  du  Sud  : 

Tîulawayo   2.147   9  2 

lohannesbiirt;   298  14  S 

Unitali  :   31  14  10 

En  caisse  à  Londres  ■  2   (1  0 

Avances  temporaires  sur  gai'unlies,  y  compris 

actions  et  intérêts  composés   4.881   7  11 
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Liv.  st.  sh.  d. 

Or  brut  en  transit,  valeur  estimée   267   7  b 

Débiteurs  : 

A  Londres   183   6  8 

Dans  le  Sud  de  l'Afrique   49  19  0 


Obligations  et  actions  dans  d'autres  Gorapa- 
gnifs  au  prix  coûtant  ou  au-dessous  de  ce 
prix  : 

!»4.f24  actions   de  la  Penhalo7%ga  Pro- 

p  ie.Uiry   61.906   1  8 

lO.Ooi'liv.  st.  d'obligations  de  la  Rliodesia 

Rail ways,  Limited  (BU  0/0  payés)   8.000   0  0 

650  actions  de  rAndr^w's  Rhodesia  Syndi- 
cale, Limited,  en  liquidation  (10  shillings 

par  action  payés)  _  1   0  0 

Propriétés  : 
En  Ma'abeleland  :  34  fermes  et  375  claims 

miniers   12.180   8  3 

Développement  : 

B  Reef,  Belingwe  '. . . .      3.866   1  3 

D  Reef.  Belingwe   282  10  0 

En  Manicaland  : 
77.16*;  morgen  de  terrain  (concession  condi- 
tionnelle)  1.339  12  8 

Bâtiments   1.108  13  2 

Equipement  et  machines  : 

A  Pietersbiirg   1.192    7  2 

Moins  dépréciation   119   4  9 

  1.073   2  5 

A  Belingwe   521  19  5 

Moins  dépréciation   52   3  11 

  469  15  6 

Marchandises.  ame"blement,  matériel  d'essai  : 

Bêtes  de  trait  et  véliicules   41'2   0  1 

Moins  dépréciation   62  15  6 

  349   4  7 

Compte  profits  et  pertes  : 
Balance  comme  au  dernier  bilan,  31  mai 

1899    10.714  14  10 

-Ajouté  balance  comme  au  compte  de  l'exer- 


cice ayant  pris  fin  le  31  mai  1900   3.141  18  1 

112.927   3  0 

Passif 

(  '.apital  : 

Autorisé  :  110.000  actions  de  1  liv.  st.  cha- 
cune   110. O^n   0  0 

■  Emis  :  7\4?3  actions  de  1  liv.  .st.  chacune 

entièrement  payées   75.423   0  0 

N.  B.  —  La  Compagnie  est  en  pour 
parlers  en  vue  de  la  cession  de  9.159 
actions. 
Oéanciors  : 

Londres   4   4  7 

Afrique  du  Sud   379  11  5 

Primes  sur  actions  émises,  comme  au  dernier 
bilan   37.120   7  0 

Dettes  :  Engagements  sur  actions  i^t  obliga- 
tions entièrement  payées  d'autres  (llompa- 
gnies   2.325   0  0 


112.927   3  0 


Le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  s'établit  de  la  ma- 
iè  re  suivante,  au  31  mai  19G0  : 

Crédit 

Liv. st. sh.d.  làv.st. sh.d. 

Intérêts  : 

liOndres   757   5  11 

Frais  de  transfert  et  autres  ....        18  12  6 

775  18  5 

Or  brut  en  transit  dans  l'Afrique 
du  Sud  : 

Valeur  estimée   267   7  6 

Balance  portée  au  bilan   3.14118  1 

4.1X5  4~Ô 

Débit 

Dépenses  de  Londres  :  Salaires  et  loyers,  ho- 
norau'es  des  administrateurs,  impressions, 
fournitures  de  bureau,  postes  et  télégraphes, 
honoraires  dos  commissaires  des  comptes, 
dépenses  légales  et  divers  frais  de  bureaux...    1.210  13  6 

Dépenses  en  Afrique  du  Sud: 
Salaires,  y  compris  les  appointe- 
ments du  Directeur   1.447   9  5 

Impressions,  frais  de  bureaux, 
postas ,    télégraphes ,  cables 


Liv. st. sh.d.  Liv.  st.sh,d. 


transatlantiques,  dépenses  léga- 
les et  dépenses  diverses   91   5  4 

Frais  de  voyage   399  16  8 

Souscription  au  bureau  de  la 
main-d'œuvre  indigène  en  Ma- 
tabeleland   250   0  0 

Souscription  à  la  Chambre  des 
Mines  de  Rhodésie   52  10  0 

Essayage  et  broyage.    111   5  3 

Frais  de  banque   97  14  8 

Frais  d'emmagasinage  de  mar- 
chandises à  Pietci  sburg   60   0  0 

Pertes  sur  bêtes  de  somme   230   5  0 


2.740   6  4 

Amortissements  : 
Kquipcment  et  machines  10  0/0  .       171   8  8 
Marchandises  à  Belmgwe  20  0/0       60   0  0 

Ameublement  10  0/0   2  15  6 

 234   4  2 

4.18Ô   4  0 


Le  rapport  des  administrateurs  fait  observer  que  le 
capital  autorisé  s'élève  à  110. (lOO  liv.  st.  (•^. 750.000  fr.), 
tandis  quele  capital  émis  resie  le  même  qu'à  la  date  du 
dernier  rapport,  c'est-à-dire  75.42iliv.  st.  (1.885. 575 fr.) 

Depuis  la  clôture  de  l'exercice  financier,  M.  Archi- 
bald  Liitlp,  confonnément  à  son  contrat  en  d  ite  du 
20  août  1898  avec  la  Sociéié,  a  pris  livraison  de  9.159 
actions.  Cette  opération  procure  à  la  Compagnie  un 
fonds  de  roulement  complémentaire  de  13.7^58  liv.  st. 
10  sh.  (343.^j62  fr.  50).  Le  capital  non  émis  s'élève  donc 
aujourd'hui  à  25.418  liv.  st.  (635.450  fr.)  en  actions  de 
1  livre  sterling. 

Les  G3.92i  actions  d'apport  de  la  Penhalonga  Pro- 
prietanj  Mines,  Limited,  auxquelles  il  était  fait  allu- 
sion d^ns  le  dernier  bilan,  ont  été  réparties  et  la  cote 
du  Stock- Exchange  de  i^ondres  a  été  obtenue  pour  ces 
titres;  30.000  autres  actions  avaient  été  prises  anté- 
rieurement, au  pair,  par  la  Société  dott  la  participa- 
tion totale  à  ce  jour  s'élève  par  conséquent  à  93.924 
actions  entièrement  libérées.  Il  a  récemment  été  en- 
voyé un  exemplaire  du  premier  rapport  annuel  de 
cette  entreprise.  Dans  ce  raiiport,  l'a  Iministrateur  dé- 
légué s'étend  longuement  sur  la  situation  actuelle  et 
l'avenir  des  PropriHary  Mines.  L'une  et  l'autre  sem- 
blent satisfaisants  au  Conseil  de  VAnglo-FrenchMata- 
bele'and. 

.\u  cours  de  l'exercice  flnsncier,  cette  dernière  Société 
a  fait  un  autre  placement,  en  souscrivant  au  pair  10.000 
livres  sterling  (250.000  fr.)  d'obligations  3  0/0  Rhodesia 
Railicays,  Liviiled.  En  considératiou  de  cette  sous- 
cription, la  Compagnie  de  Chemins  de  fer  s'engage  à 
transporter  de  Vryburg  vers  le  Nord,  pour  le  compte 
de  Y Ang lo- t'rcnch  Matabeleland,  ^50  tonnes  de  ma- 
chines destinées  à  l'industrie  minière,  et  ce,  au  tarif  ré- 
duit de  2  pence  par  tonne  et  par  mille. 

Depuis  la  daie  du  dernier  rapport,  le  chapitre  des 
terrains  n'a  pas  subi  de  modiûcations.  Leur  étendue 
est  d'environ  358.333  acres  et  ils  sont  situés  dans  les 
districts  de  Belingwe,  Shangani,  Gwelo  et  le  nord 
d'Umtali.  Ils  comprennent  une  partie  des  meilleurs 
terrains  de  culture  de  la  Rhodesia.  Le  Conseil  espère 
les  vendre  ppu  à  p.ou  à  de  très  bonnes  conditions,  vu 
l'augmentation  de  valeur  qu'ils  acquièrent  graduelle- 
ment en  raison  du  développement  du  pays. 

Le  nombre  de  claims  miniers  détenus  par  la  Société 
s'élève  actuellement  à  375.  Une  voie  ferrée  de  Bula- 
wayo  à  Gwanda  et  aux  terrains  houillers  de  Tuli  est 
en  cours  de  construction.  Elle  passera  à  environ  40 
milles  des  propriétés  de  Belingwe.  Le  transport  à  la 
mine  du  matériel  et  d(^s  provisions  sera  alors  grande- 
ment facilité,  à  un  prix  considérablement  réduit.  Au 
cours  de  l'année  dernière,  on  a  activement  poursuivi  le 
développement  des  filons  B  et  D.  Ce  travail  assez  im- 
portant a  été  exécuté  à  peu  de  frais.  L'avenir  minier 
se  présente  généralement  sous  un  aspet-t  très  encoura- 
geant, et  dès"  que  les  opérations  militaires  seront  termi- 
nées dans  le  Sud,  les  machines  restées  à  Pieter^buig 
seront  expédiées  et  les  travaux  immédiatement  repris. 

Le  Conseil  tient  de  nouveau  à  exprimer  sa  satisfac- 
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tion  pour  l'habilptô  ollicRce  déployée  par  M.  Liltle, 
administrateur  dél6j;iic,  dans  la  direction  des  affaires 
de  la  Compagnie  en  HlioHésia. 

Aux  teruie-;  dt^s  statuts,  deux  des  administrateurs, 
MM.  F. -A.  Robinson  et  Louis  Ochs  se  retirent.  Etant 
rééligibles,  ils  se  représentent  aux  suffrages  des 
actionnaires. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Voici,  comme  de  coutume,  les  rendements  des  prin- 
cipales mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois 
de  septembre,  comparés  à  ceux  du  mois  précédent  : 

Août  Septembre 

Tonnes  Tonnes 
broyées  Onces   broyées' Onces 

Associated  G.  M.  ofW.  A...  3.293  2.253  2.518  2.360 

Auslralia  United   875  502  345  463 

Bayley's  United   2.501  1.944  2.2«6  1.339 

Bellevue  Gonsoli.lated   900  891  820  851 

Burbank's  BirlIidaV  Gift....  1.550  1.513  »  » 

Ctiums  Gunsolidaled   a60  262  »  2'i8 

(Josmopolitan  Pn>prietary.. .  1.348  1  250  1.236  1.061 

East  Murchisou  United   l..'^30  2.020  »  » 

Field's  Find   1.074  693  »  » 

Fraser  South  Extended   500  437  50O  461 

Gem  of  Giie   425  301  505  309 

Golden  Horseshoe  Kstates..  8.000  13.566  »  » 

Great  Boulder  Main  Reef. . .  1.300  2.000  » 

Great  Bouhler  Persévérance.  2.085  2.563  »  5.800 

Great  Boulder  Proprietary. .  5.099  10.345  6.078  10.719 

Hannaii's  Brownhill   6.9y4  6.620  6.765  6.577 

Hannan's  Oroya   »  »  »  >> 

Hannan's  Proprietary   642  382  '780  351 

Hannan's  Keward  '   333  323  SiVi  2 '6 

Hope's  Hill   3.UII0  602  2.500  471 

iTantioe   6.364  8.409  6.117  8.410 

Kalgurli   1.010  1.570  »  » 

Lady  Loch                     ...  7e0  607  740  610 

Lady  Shenton   1.000  1.875  -  » 

Lake  View  Gonsols   3.<,00  5.2-%  5. .112 

Long  Re^f   1.640  1.112  1.560  l.(i65 

Menzies  Gons  didated   653  635  528  633 

Mount  Ctiarlolte   500  237  »  » 

Mount  Malcolm  ,•   750  608  .  » 

Norseman   2.240  1.180 

North  Slar   920  915 

Queeni'land  Menzies   625  1.327  "  » 

South  Kalgurli   1.5H0  1.532 

Sons  of  GwHlia   5.119  5.479  5.018  5.262 

Wesiralia  Mount  Morgans. .  1.225  1.755  1.445  1.210 

White  Feather  Main  Reef...  1.000  81ii  1.200  973 

While  Fealher  Reward   600  244  »  » 

Les  résultats  sont,  en  général,  peu  différents  de 
ceux  du  mois  précédent,  a  part  la  Great  Boulder  Per- 
sévérance, dont  le  rendement  n'est  qu'environ.  Gomme 
on  le  voit,  il  manque  encore  beaucoup  de  rendements, 
que  le  télégraphe  nous  apportera  ces  jours  prochains. 


Le  Marché  des  Valeurs  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  Pendant  le  mois  de  septembre,  dit  le  Finnn- 
cial  Times,  le  marché  des  valeurs  de  l'Australie  Occi- 
dentale a  plus  que  regagné  la  perte  qu'il  avait  subie 
au  cours  du  mois  précédent.  Voici,  à  ce  propos,  un 
état  comparatif  dressé  par  VAuslralian  Trading 
World.  Il  s'agit  des  35  principales  Compagnies  mi- 
nières de  l'Australie  Occidentale  : 

Livres  sterling 

Leur  valeur  à  rémission   7.470.000 

—  au  23  décembre  1899   28.604  787 

—  au  23  ianvier  1900   31 .449  225 

—  au  20  février  1900   32.861  063 

—  au  26  mars  1900    30.997  037 

—  au- 24  avril  1900   32.311.225 

—  au  28  mai  lO^'0   24  833.374 

—  au  25  juin  1900   26.070.906 

—  au  'M  juillet  ISOÛ   27  316.436 

—  au  27  août  1900    26.840  779 

—  au  25  septembre  1900   27.860.215 


La  baisse  de  la  Brownhill  a  été  plus  que  compensée 
par  la  haus><e  de  l' Associated,  et  il  est  intéro^sanl  de 
noter  que,  pour  le  mois,  sur  les  35  valeurs  jiribes  pour 
la  comparaison,  18  accusent  des  augm  ntations,  et  9 
des  moins  values.  Quant  aux  autres,  elles  sont  sans 
changement. 

La  Production  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

La  production  d'or  de  la  Nouvelle  Galles  du  Sud,  pen- 
dant le  mois  de  septembre,  s'est  élevée  à  25.2' 2  onces, 
d'une  valeur  de  87.173  liv.  st.,  contre  3t).431  onces  ou 
llO.lGSliv.  st.  pendant  le  mois  de  septembre  1899. 
Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  la 
production  a  atteint  le  chiffre  de  2B3. 710  onces,  d'une 
valeur  de  912.648  liv.  st.,  contre  318.878  onces  (1  mil- 
lion 118.431  liv.  st.)  pendant  la  période  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 


La  Production  de  Queensland.  -  La  production 
pour  septembre,  de  la  colonie  de  Queensland,  compa- 
rée à  celle  de  juillet,  s'établit  ainsi  : 

Août  Septembre 

Tonnes  Tonnes 
Districts  traitées    Onces    traitées  Onces 

Charters  Towers...  65.000  37.500  51.400  30.400 

Croydon   3.800  7.000  3.900  10.600 

Gympie   13.500  8.700  9.400  6.900 

Mount  Morgan   22.800  7  800  22.000  21  600 

Divers   6.900  6.600  10.800  6.500 

AUuvions   »  1.6C0  »  1.300 

Total   69.200  77.c00 

Pendant  le  même  mois  on  a  relevé,  comme  appels 
de  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants.  Là  encore  nous  établissons  une  comparaison 
avec  le  mois  précédent  : 

Août  Septembre 

Divi-  Divi- 
Drstricts  Appels    dendes    Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .. .      1.300     16.700      2.000  21.200 

Gympie                       10.800      9.9U0     12.400  5.900 

Mount  Morgan                 9(0     29.200         »  29.200 

Croydon                          900     24.100         800  14.200 

Depuis  1891.  la  production  d'or  de  Queensland  a  été 
la  suivante  : 

Valeur 
en  liv.  st. 

1891   ::.017.f00 

1892   2.154.000 

1893   2.159.000 

1894    3.378.000 

1895   2.211.000 

1896   2.241.000 

1897   2.55H.(00 

1898   2.750.000 

1899   2.839.000 

Cette  année,  la  colonie  de  Queensland  a  de  nouveau 
souffert  de  la  sécheresse.  D'autre  part,  dans  ces  der- 
nières années,  une  modification  a  été  introduite  dans 
cette  contrée.  Anciennement,  on  calculait  le  nombre 
d'onces  produites  au  prix  rond  de  3  liv.  st.  10  sh.; 
mais,  en  raison  du  traitement  par  la  cyanuration  des 
quantités  accumulées  de  tailings,  la  valeur  de  l'or  est 
descendue  au-dessous  de  3  liv.  st.  10  sh.,  et  en  moyenne 
elle  est  plus  près  de  3  liv.  st.  que  de  3  liv.  st.  10  sh. 


La  Production  d'Or  de  Victoria.  —  Une  dépêche 
est  arrivée  annonçant  que  la  production  d'or  de  la  Co- 
lonie do  Victoria  s'était  élevée,  pendant  le  mois  de  sep- 
tembre, à  70.818  onces,  contre  68.915  onces  pandant  le 
mois  correspondant  de  1899,  soit  une  augmentation  de 
l.y''3  onces.  Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  le 
rendement  total  a  atteint  le  chiffre  de  580.083  onces. 
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NoteN  minières  d'Australie 

Greal  Boulder  Main  Reef.  Un  cablogramme  a  été  envoyé 
le  1"  octobre  par  les  Diiectcurs  de  cette  Corapagnie,  deman- 
dant des  détails  sur  la  riche  découverte  faite  récemment  dans 
la  direction  nord  de  la  veine  -principale,  au  G'  niveau  (585 
pieds).  Voici  la  réponse  datée  du  3  octobre  :  "  La  largeur  du 
tilon  est  de  5  pieds;  riche  minerai  sur  3  pieds  6  pouces 
d'épaisseur  et  3?  pieds  de  longueur;  les  essais  de  la  semaine 
passée  ont  donné 43  onces  à  la  tonne.  »  Le  cablogramme  ajoute 
que  la  face  ne  paraît  pas  aussi  bonne.  Dans  la  direction  nord 
du  filon  principal,  au  5»  niveau  (485  pieds),  le  filon  a  accusé 
une  épaisseur  allant  jusqu'à  6  pieds  et  donnant  4  onces  à  la 
tonne. 

Une  autre  dépêche  du  4  octobre  donne  les  renseignpments 
suivants  sur  la  production  de  septembre  :  <«  11  a  elé  broyé 
1.100  tonnes  de  minerai;  rendement,  L550  onces  d'or  brut, 
soit  une  incyenne  de  1  once  10  dwts.  Les  taiiings  ont  donné  à 
l'essai  2  1/2  dvyts;  l'extraction  a  été  de  i'2  0/0;  5fi0  tonnes  de 
boues  ont  produit  210  onces  d'or.  Les  concentrés  expédiés 
ont  donné  4'iO  onces.  Total  de  la  production  d'or  brut,  pour 
le  mois,  2  200  onci^s.  Une  note  du  Secrétaire  ajoute  que  dans 
ce  rendement  on  ne  comprend  aucune  partie  du  minerai  dé- 
couvert au  6"  niveau.  Ce  minerai  a  été  expédié  à  la  fonte  et 
son  rendement  n'est  pas  encore  connvi.  » 

Brownhill  Extendei.  Dépêche  du  Directeur  à  Kalgoorlie  : 
"  Il  a  été  broyé  168  tonnes  qui  ont  produit  740  onces  d'or  ». 

Menzies  Consolidated .  D'après  un  cablogramme,  voici  la 
productio'i  de  cette  mine  pour  septembre  :  528  tonnes  broj'ées 
donnent  36'i  onces  ;  l.(!00  tonnes  dt^  taiiings  traitées  parla 
cyanuration  ont  donné  2ti9  onces.  La  valeur  de  l'or  recueilli 
produit  un  tutal  de  2  228  liv.  st.  Les  dépenses  sur  compte  re- 
venu s'élèvent  à  1.3K0  liv.  st.  Les  bénéfices  pour  le  mois  sont 
de  848  liv.  st.  Il  a  été  dépensé  en  plus  de  la  somme  indiquée 
plus  haut,  284  liv.  st.  sur  compte  développement. 

Associated  Northern  Blocks.  Cablogramme  des  Directeurs, 
3  octobre  :  «  3G5  tonnes  expédiées  à  celte  date.  Le  puits  d'aé- 
ration n»  1,  puits  n"  3,  6  pieds,  à  l'e-sai  ;  15  onces  ».  Une 
autre  dépêche  reçue  antérieurement  disait  :  a  Avons  coupé 
la  veine;  le  filon  du  puits  de  450  pieds  a  Ijonne  apparenci^:  la 
i^alerie  n"  2  de  400  pieds  donne  à  l  essai  2  onces  15  dwts  à  la 
tonne.  Nouvelles  plus  explicites  dès  que  j'aurai  traversé  en- 
tièrement le  filon  ». 

RoMnson  {Australie  Occidentale).  Cablogramme  du  Direc- 
teur deKanowna,  l"  octobre  :  «  R«ndement,  243  onces  d'or, 
produit  de  40o  tonnes  de  minerai  broyées  en  septembre.  11  y 
a  20.000  tonnes  de  minerai  en  vue  ■■. 

Bay  Dawn  P.  C.  Golil  Miniriç  C".  Pendant  le  mois  de  sep- 
tembre, la  cyanuration  a  traité  3.740  tonnes  de  taiiings,  pro- 
duisant en  lingots  une  valeur  de  3.4G0  liv.  st.  L'-s  dépenses 
se  sont  élevées  à  1.700  liv.  st.  et  les  frais  généraux  et  d'exploi- 
tation à  770  liv.  st. 

Golden  Rhine.  Cablogramme  du  Directeur  :  «  La  battorie 
est  montée  et  prête  à  broyer  ;  on  dispose  la  canalisation  de 
l'eau.  Tout  sera  en  train  d'ici  trois  semaines.  » 

Goldfields  of  Victoria.  Cablogramme  :  <>  La  galerie  n»  2,  à 
l.OSO  pieds  dans  le  puits  New  Chimes,  a  été  poussée  de  douze 
jiieds  dans  la  direction  sud  pendant  la  dernière  quinzaine,  et 
le  travers-banc  ouest  a  été  poussé  de  22  pieds  ;  le  filon  ouest  :i 
été  recoupé,  il  accuse  de  l'or;  les  aliatages  continuent  à  donner 
de  bonnes  espérances.  Même  galerie  :  ijn  a  poussé  de  10  pieds, 
direction  sud  embranchement  est  ;  le  filon  y  a  bonne  appa- 
rence. La  galerie  n°  3  (1.070  pieds i  a  été  pous<iée  de  14  pieds 
dans  la  direction  sud;  le  filon  s'y  élargit,  bien  délimité  et 
montrant  de  bon  or.  La  mine  contmue  à  donner  satisfaction.  » 

Lai'hlan  Goldfields.  Un  cablogramme  annonce  que  575 
tonnes  traitées  donnent  un  résultat  de  1.135  liv.  st. 

Great  Boulder  Main  Reef.  Cablogramme  du  Directeur, 
28  septembre  :  «  La  galerie  n"  6,  direcl.ion  nord,  a  été  poussée 
de  5  pieds  ;  la  teneur  est  la  plus  haute  obtenue  jusqu'ici.  » 

Star  of  the  Bast.  Le  Secrétaire  de  cette  Compagnie  dit 
qu'il  a  été  informé  par  câble,  que  du  20  septembre  à  la  fin 
du  mois,  560  tonnes  de  minerai  ont  été  broyées,  et  qu'elles 
ont  donné  306  onces  d'or. 

Sons  of  Gwalia.  Un  cablogramme  annonce  qu'il  a  été 
broyé,  en  spptembre,  5.018  tonnes;  rendement:  3.51  (i  onces 
d'or  représentant  une  valeur  approximative  de  13.536  liv.  st. 
Il  a  été  traité,  par  la  cyanuration,  4.656  tonnes  qui  ont  donné 
1.186  onces  d'or,  d'une  valeur  approximative  de  4.180  liv.  st. 
Il  a  été  encore  traité  388  tonnes  de  concentrés  qui  ont  produit 
560  onces  représentant  environ  1.9GÙ  liv.  st.  Au  total,  5.262 
onces  d'or,  d'une  valeur  de  19.676  liv.  .-^t.  environ.  La  pro- 
duction du  mois  d'aoai t  avait  été  de  5.479  onces,  soit  20.245 
livres  sterling. 


Mount  Charlotte.  Il  a  été  broyé  500  tonnes  déminerai  ijui 
ont  produit,  à  la  fonte,  280  onces  d'or. 

Hannan's  Proprietary.  Dépêche  du  Directeur  concernant 
le  i-endemeiit  de  septembre  :  «  Il  a  été  broyé  780  tonnes  de 
minerai  qui  ont  produit,  à  la  foute,  351  onces  d'or.  Pendant 
le  mois  d'aoïàt,  il  avait  été  broyé  642  tonnes  qui  avaient 
donné,  à  la  fonle.  382  onces  d'or.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DH    LA  SEMAINE 


La  Main-d'œuvre  indigène  et  le  Marché  sud- 
africain.  —  Dès  que  les  travailleurs  blancs  seront 
revenus  en  nombre  suffisant  au  Traubvaal,  dit  le 
Slali.sl,  il  faudra  résoudre  la  question  de  l'approvi- 
sionnement de  la  main-d'œuvre  inHigène.  Cela  deman- 
dera vraisemblablement  quelque  temps,  attendu  que 
les  noirs  ont  dû,  en  raison  de  la  guerre,  se  disperser  de 
tous  côtés.  Beaucoup  d'entre  eux  qui  étaient  venus  du 
Natal  et  du  Basutoland  ont  regagné  l<-urs  kraals  dès 
l'ouverture  des  hostilités.  Les  natifs  de  a  c  te  <<  i^t» 
sont  aussi  retournés  chez  eux.  Pourtant  un  grand 
noml^re  sont  restés  aux  environs  de  .lohannesburg,  et 
il  a  été  dit  récemment  qu'on  en  employait  entre  10.000 
et  11.000  à  la  constiuction  de  la  nouvelle  ligne  de  che- 
min de  fer  qui  va  aller  de  Vaal  River  à  Johannesburg. 
Ou  peut  croire  que  les  indigènes  ne  se  montreront  pas 
emi'ressés  à  revenir  travailler  dans  les  mines  tant 
qu'ils  n'auront  pas  l'assurance  formelle  qu'ils  peuvent 
y  aller  sans  crainte  d'être  molet-lés.  Aussi  l'annonce 
que  le  drapeau  anglais  flotte  dans  le  Transvaal  ne 
peut-elle  que  les  satisfaire.  Les  indigènes,  en  effet,  sont 
bien  disposés  pour  les  Anglais,  alors  qu'ils  se  sont  tou- 
jours méfiés  des  anciens  administrateurs  du  pays. 

En  ce  qui  regarde  la  tenue  du  Marché  sud-africain, 
notre  confrère  ne  peut,  dit-il,  que  répéter  ses  avis  des 
semaines  précédentes  à  savoir  :  que  le  public  ne  paraît 
pas  très  dispof'é  à  s'en  occuper  tant  qu'il  ne  seia  pas 
assuré  de  la  date  de  la  reprise  des  travaux,  et  tant 
qu'il  ne  sera  pas  fixé  sur  les  charges  qui  incomberont 
au  pays  avec  la  nouvelle  administration.  Néanmoins 
il  y  a,  en  ce  moment,  à  signaler  une  plus  grande  fer- 
meté, et  on  peut  s'attendre  à  des  cours  plus  élevés  dans 
un  avenir  prochain. 

Les  Mines  de  la  Rhodesia.  —  On  compte  mainte- 
nant dans  la  Pihodesia,  dit  le  Stalist,  279  pilons  repré- 
sentés par  18  moulins  dépendant  de  diverses  Compa- 
gnie ou  d'entreprises  particulières.  Voici  l'énumération 
de  ces  entreprises  ou  Compagnies,  avec  le  nombre  de 
pi'ons  dont  leur  moulin  est  composé,  et  le  poids  ^e  ces 
pilons  : 

Batteries  érigées 

Poids 
Nombre  des 
de  pilons 
(Jlonipagnies  Distiicts    pilons  enliv.ang. 

Alice  Proprielarv  Mines  Mazoe   10  050 

Antenior  iMatabele)  G.  M  Gwanda   10  1.050 

Globe  and  Phœnix  G.  M          Gwelo   40  1.2Î0 

Bonsor  Gold  Mining               Selukwe....  50  850 

(jonsolidated  Belingwe  Dev. .  Belingwe...  5  1.074 

Criterion  Development  C". .. .  Bulawayo..  5  1.250 

Dunraven  Gold  Mining  G"        Selukwe   20  850 

Filabusi  (Chartered)  G.  P....  Filabusi  ...  5  1.050 

Geelong  Gold  Mining  C"          Gwanda   40  1.050 

Lqmagunda  Dévelopment  C».  Lomagunda  5  950 

Mashonaland  Cons.  Dév.  C°. .  Hartley   5  950 

Erasmus.  W.  and  Mrs  Bulawayo..  3  4(X) 

Selukwe  Gel d  Mining  C°....  Selukwe  ...  40  1.050 

Peacock,  A.  W                      Bulawavo. .  3  2.50 

W.  Tulloch   Umtali 3  450 

Penhalon.ga  Prop.  Mines ....         —  5  750 

WestNicholson  G.  M.  C'....  Gwanda....  10  1.050 

Rezende,  Limited                    Umtali   20  950 

Il  faut  considérer  que  les  petits  moulins  appartien- 
nent à  des  entreprises  qui  sont  considérées  plutôt 
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Louimedes  entreprises  de  prospection;  aussi  ces  pilons 
sont-ils  du  type  léger.  Lps  plus  lourds  sont  ceux  do  la 
Globe  and  Fliœni.v  et  de  la  CHlerhm,  qui  posent,  cha- 
cun, 1.2j0  livres  anj^laises.  En  général,  les  moulins  im- 
portants ont  des  pilons  lourds,  à  l'exception  de  cnux  de 
la  Bunsor  et  de  la  liezcnde,  i\m  ont  moins  de  I.OIX)  li- 
vres. 

VAntenior  est  en  exploitation  depuis  longtemps 
déjà,  comme  la  Geelong,  la  Selukwe  et  la  \\  est  Ni- 
diolson.  La  Globe  and  l'/uenix  et  V Alice  ont  commencé 
leurs  travaux  récemment;  la  Bonso)-  a  dû  arrêter  son 
moulin  par  suite  du  manque  de  main-d'œuvre  et,  quant 
à  la  Dunravcn,  après  (*tre  restée  un  an  sans  rien  faire, 
elle  a  repris  ses  opérations  le  premier  courant,  avec 
ses  20  pilons.  Enfin,  la.  Jtezenia  a  débuté  en  1899  mais, 
à  la  suiie  de  l'incendie  de  son  moulin,  elle  a  dfi  s'ar- 
rêter. Elle  a,  récemment,  recommencé  à  travailler  avec 
10  de  ses  anciens  pilons  et  avec,  10  nouveaux. 

La  question  des  nouveaux  pilons  amène  uotre  con- 
frère à  donner  le  chiffre  de  ceux  dont  la  mise  en  place 
a  lieu  actuellement,  et  qui  dépendent  aussi  ))ien  de 
Compagnies  qui  ne  sont  pas  encore  entrées  dans  la  pé- 
riode de  pi'oduction  que  d'enti'eprises  qui  augmentent 
leur  puissance  de  broyages  : 

Pilons  que  l'on  installe  ou  dont  l'installai  ion  a  étérésolue 


Nombre 

de 

(Compagnies  pilons 

Austro-Rhodesian  Development  Company   10 

Béatrice  (Rhodesia)  Company  

Confidence  Reef  Goid  Mining  Company   10 

Eagle-Vultiirc  Mines.                                        . .  15 

■lessie  Gold  Mining  Company   1-5 

Matabele  Gold  Keefs   5 

Matabele-Sheba  G.  M.  Company   10 

Morvt-n  (Rhodesia)  Company   10 

Surprise  Gold  Mining  (Company   30 

United  Escelsior  Mines  '   20 

United  Rliodesia  Goldtields   13 

V.  V.  (Gwanda)  Syndicale  (Kameel)   10 

Geelong  G.  M.  Company   20 

West  Nicholson  G.  M.  Company   50 

Monomotapa  Development  Company   5 

Red  and  White  RcseG.  M.  Gompaily   20 

Norlh  Bonsor  G.  M.  Company   30 

Panbalonga   40 

Wanderei'  (Selukwe )  G.  M   60 


393 

Ainsi  donc,  on  procède  à  l'établissement  de  393  nou- 
veaux pilons  qui,  ajoutés  aux  279  pilons  déjà  exis- 
tants, feront  un  total  de  672  pilons.  D'autres  pilons  ont 
encore  été  commandés,  mais  leur  répartition  entre  les 
diverses  Compagnies  minières  n'est  pas  encore  bien 
établie.  C'est  ainsi  que  la  Malabcle  Gold  Eecfs  en  a 
commandé  un  certain  nombre,  destiné  partie  à  la  Wesl 
Nichoison,  partie  à  la  Geelong  ei^3iX\\&  à  d'autres  Com- 
pagnies que  l'on  s'apprête  à  lancer,  comme  Y \licc.  La 
Blankei,  elle  aussi,  qui  appartient 'à  la  Malabele,  sera, 
il  bref  délai,  munie  d'un  moulin. 

Diverses  Compagnies  ont  été  aussi  munies  d'un  ma- 
tériel à  cyanuration,  et  ilest  intèi-essant,  à  ce  sujet,  de 
noter  que  l'on  s'occupe  de  pourvoir  les  mines  suivantes 
dudit  matériel:  A  ntenior  [Malabele)  Gold  Mining  C", 
Bonsor  Gold  Mining  C,  Confidence  Reef  Gold  Mining 
C'o,  Dunraven  Gold  Mining  C",  Eagle-Vulliire  Mines, 
Geelong  Gold  Mining  C»,  Globe  and  Pltœnix  Gold 
Mining  0°,  Jessie  Reef  Gold  Mining  C",  Revende  Li- 
mited, Selukwe  Gold  Mining  C^  United  Rhodesia 
Goklfields,  West  Nicholiion  Gold  Mining  V°,  Matabele- 
Sheba  Gold  Mining  C,  Wanderer  {Seluliice  Gold  Mi- 
ning Co. 

Il  convient  d'ajouter  qu'en  dépit  de  ce  qui  vient  d'être 
dit,  le  traitement  par  la  cyanuration  n'a  pas  encore 
réellement  commencé  dans  la  Tihodesia. 


Le  Charbon  au  Sud  de  l'Afrique.  —  UA/rican 
Ueviciû  de  Londres,  dit  que,  par  suite  du  mantiue  do 
matériel  roulant,  on  avait,  dans  ces  derniers  temps, 


beaucoup  de  difUcultés  à  faire  venir  assez  de  charbon 
des  houillères  situées  à  l'est  du  Kand  pour  que  les 
mines  continuent  leurs  travaux  d'épuibernent.  La 
situation  des  propriétés  qui,  après  avoir  été  préservées 
de  l'inondation  pendant  la  guerre,  moyennant  une 
forte  dépense,  allaient  maintenant  se  remplir  d'eau, 
n'était  pas  encourageante,  et  cette  perspective  a 
causé  de  l  iaquiétudc  à  Londres.  On  avait  été  avisé 
que  la  Village  Main  iîee/' avait  dfl  réellement  arrêter 
ses  travaux,  parce  qu'elle  ne  pouvait  pas  obtenir  de 
charbon  ;  mais,  après  avoir  télégraphié  à  .Johannes- 
burg, on  apprit  que  la  nouvelle  était  inexacte,  quoique 
la  diflicnltô  de  se  procurer  du  combustible  fût,  à  la 
vérité,  grande  pour  beaucoup  de  mines.  Toute  appré- 
hension est  aujourd'hui  dissipée.  Grâce  à  la  capture  de 
matériel  roulant  appartenant  aux  Hoers,  il  y  a  assez 
de  wagons  pour  amener  le  charbon  de  Springs  aux 
mines  qui  sont  en  cours  d'épuisement.  Les  besoin.s 
actuels  seront  donc  satisfaits  et  il  n'est  pas  à  craindre 
que  les  mines  qui  sont  sèches  aujourd'hui  se  remplis- 
sent d'eau. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Le  Kendcment  des  Mines  îadieuiies.  —  Pendant  le 

mois  dernier,  la  production  des  mines  de  Mysore  (Indes)  s'est 
élevée  à  42.718  onces  d'or,  soit  une  diminution  de  '^5  onces 
sur  le  mois  précédent,  et  une  augmentation  de  4.545  onces 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  do  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895      1896      1897      1898      1899  1900 


[En  onces) 

Janvier...  19.358  22.986  29.912  34.576  35.360  41.185 

Février...  19.672  26.9H8  30.420  33.060  33.898  39.238 

Mars   20.257  26.171  30.807  32.986  30.312  40.674 

Avril   20.399  26.866  31.425  32.780  34.546  40.774 

Mai   20.797  26.840  32.099  38.471  35.637  40.021 

.Juin   20.839  25.751  32.008  35.290  36.470  39.872 

Juillet....  19.280  26.112  32.276  34.667  37.179  39.355 

Août   20.704  26.739  3i.085  34.464  38.257  42.763 

Septembre  21.502  27.439  33.271  34.515  38.173  42.718 

Octobre...  21.850  28.161  34.864  34.764  39.795 

Novembre  22.545  28.559  34.454  34,468  39.777 

Décembre.  22.652  29.279  35.158  35.106  40.845 


Totaux. ,    249.355  321.878  389.779  415.147  440.249  323.882 

Quant  à  la  production  de  chaque  mine,  elle  se  résume  ainsi 
pour  les  cinq  derniers  mois  : 


Compagniers  Mai  Juin  Juillet  Août  Sept. 

(En  onces) 

Balaghat   1.267  1.286  1.348  1.391  1.4C0 

Champion  Reef   13.482  13.209  13.636  14.016  14.028 

Coromandel   600  .572  159  629  621 

Mysore   1.3.405  13.142  10.723  13.266  13.358 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad  .  355  356  363  451  453 

Nine  R(>efs   478  479  487  505  509 

Nundydroog.   3.894  4.015  4.032  4.092  4.121 

Ooregum   6.404  6.682  S.nOO  8.326  8.056 

Road  r.lock   136  131  107  87  173 

Wondalli   282  »  » 


On  manque  toujours  de  renseignements  pour  la  Wondalli. 
Quant  à  la  Goldtields  of  Mysore,  elle  n'a  fourni  aucun  détail 
depuis  sept  mois 

A  remarquer  que-,  dans  la  production  de  YOoregum,  on  a 
fait  entrer  en  ligne  de  compte,  dans  les  trois  derniers  mois, 
le  résultat  du  grattage  des  plaques  d'amalgamation. 


Revoe  HeMonaJalre  jii  ffiarclié  des  Imi  i'Or 

DE  LONDRES 


Londres,  le  11  octobre  1900. 
La  liquidation  s'est  effectuée  dans  d'assez  bonnes 
conditions,  quoique  la  tension  monétaire  ait  déter^ 
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miné  une  certaine  élévation  du  taux  des  reports  :  la 
moyenne  générale  a  été  de  7  à  9  0/0. 

Ce  fait  n'a  pas  eu  grande  influence  sur  le  Marché  : 
il  sVtait  montrA  fort  peu  actif  pendant  toute  la  se- 
maine; en  clôture,  il  a  été  un  peu  plus  soutenu. 

Le  retour  aux  mines  du  Witwatersrand  a  dû  com- 
mencer h'er.  fia  General  Mimno  and  Finance  Coi^po- 
ration  a  été  inform'^e  par  télégramme  que  son  ingé- 
nif'ur-conseil  et  son  personne],  actuellement  à  Cape 
Town,  ont  obtenu  l'aulonsation  de  revenir  à  Johan- 
nesburg. 

Ils  quittent  acfupllement  Cape  Town  et,  à  leur 
arrivée,  ils  pr^^ndront  les  mesures  nécepsaires  en  vue 
de  la  reprise  des  travaux  dans  les  diverses  mines  qui 
sont  sous  le  contrôle  d*-  la  SociiHé,  c'est-à-dire  des  pro- 
priétés Meyer  and  Charllon,  Roodepoorl  United  Main 
Reef,  Neta  Goch,  Van  Ryn,  Aurora  West,  Cinderella 
Deep,  etc. 

Cett«  reprise  des  travaux  devrait  exercer  une  bonne 
action  sur  le  Marché. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  9/16  à  3  7/16. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  3/8,  au  lieu  de 
7  3/4. 

La  Transvaal  Goldftelds  passe  de  2  ./.  à  2  1/4. 

***  Di-^trict  du  Witwatersrand.  —  Jj'East  Ra.nd 
revient  de  7  3/4  à  7  1/2.  L'Angelo  finit  à  7  1/4,  au  lieu 
de  6  3/8;  la  New  Comel  reste  à  3  1/16,  sans  change- 
ment. 

La  ^ity  and  Suburban  est  à  5  5/8,  au  lieu  de  5  3/4. 

La  Pt  incess  Estale  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langliiayte  Estute  est  à  3  9/16,  après  3  11/16. 

La  Simmer  and  Ja<  h  est  à  6  7/16  après  6  1/2. 

ha  Jubilera  reste  à  6  1/8,  au  lieu  de  6  3/8  ;  la  Jum- 
pers  est  à  5  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Modderfonleinse  retrouve  à  10  5/8  après  10  13/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  sans  changement. 

La  Randfonlein  est  à  3  3/16,  comme  la  semaine  der- 
nière. La  Worce%ler  reste  à  2  1/2. 

La  R'>binsnn  est  à  9  1/8,  au  lieu  de  9  3/8. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  tient  à  6  7/8,  sans  chan- 
gement; la  Lancasler  à  2  3/4. 

La  Neio  Heriol  reste  à  7  ./.. 

La  Bonansa  clôture  à  4  1/8,  comme  la  semaine  der- 
nière; la  "^  othuter  est  à  4  13/16,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  reste  à  9  ./.  ;  la  Fer»eira  reste 
à22  ./.. 

La  Wemmer  revient  de  12  1/4  à  12  ./.. 

La  Villiige  Main  Reef  passe  de  8  3/4  à  8  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  3/4,  au  lieu  de  5  7/8. 

La  Van  Ryn  est  à  3  5/10,  après  3  3/8. 

Cotnpag^nies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  3/4,  après  11  3/8. 

La  Rand  Mines  passe  de  41  11/16  à  41  1/4. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/2,  au  lieu  de  4  3/8;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/2,  sans  changement;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  3/4,  après  4  7/8. 

La  Nourse  Deep  p<sse  de  5  1/4  à  5  1/8. 

La  Durban  Roodepoorl  Deep  se  retrouve  à  3  13/16  ; 
la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  11/16,  au  lieu  de  4  7/8. 

***  Valfurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agenr.y  est  à  2  9/16;  la.  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  5/16,  sans  changement. 

La  Dunraven  reste  à  1  7/16,  comme  la  semaine 
dernière;  la  Geelong  passe  de  2  3/4  à  2  11/16. 

La  SeLukwe  reste  à  2  11/16. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  6  3/16,  au  lieu  de  5  3/8. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Eslate  reste  à  2  7/8,  au  lieu  de  2  7/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  3/8. 

***  District  de  De  Kaap. —  La  Sheba  est  encore  à 
1 1/8,  comme  la  semaine  dernière. 


***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 

Horse  Shoe  est  à  11  1/4. 


Londres,  11  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Revie  HeMoQiaiaire  1q  tmt  les  Hioes  l'Or 

DE  P^RIS 


Paris,  le  11  octobre  1900. 

En  l'absence  de  nouvelles,  le  man  hé  sud-africain  a 
laissé  plutôt  à  désirer  ces  derniers  jours.  Au  dernier 
moment,  il  se  tient  un  peu  mieux,  mais  avec  des  affaires 
restreintes. 

La  question  de  la  main-d'œuvre  dans  la  Rhodésia 
a  amené  M.  Cecil  Rhodes  à  faire  une  dé  laration.  Il 
est,  en  principe,  opposé,  a-t-il  dit,  à  l'introduction  de 
la  main-d'œuvre  chinoise,  mais  il  n'en  fa"t  pas  moins 
faire  quelque  chose  pour  procur-r  des  travailleurs  aux 
mines.  Actuellement,  en  effet,  plusieurs  mines  rhodé- 
siennes sont  obligées  d'arrêter  leurs  travaux  parce 
qu'elles  manquent  d'ouvriers.  Quant  à  la  main-d'œuvre 
chinoise,  elle  donne  lieu  à  un  malentendu.  On  paraît 
croire,  par  exemple,  que  les  Chinois  seraient,  après 
l'exfjiration  de  leur  contrat,  la  sses  libres  dans  le  pays  : 
mais  ce  n'est  pas  exact.  C'est  pourquoi,  s'il  est  jamais 
nécessaire  d'introduire  de  la  main-d'œuvre  chinoise, 
des  contrats  seront  passés  qui  i  ermetlront  toujours  de 
renvoyer  les  Célestes  d'où  ils  sont  venus.  En  attendant, 
la  question  de  la  main-d'œuvre  proprement  dite  revêt 
un  caractère  sérieux  qui  s'accentuera  lorsque  les  mines 
du  Rand  reprendront  leurs  travaux. 

La  Buffelsdoorn  Estnte  est  calme  à  20  fr.  25  contre 
21  fr.  5*1  ;  French  Rand,  53  fr.  75  contre  54  fr.  50  ;  Fer- 
reira,  550  fr. ,  en  recul  de  6  francs  ;  actions  Goerz  el  C'^, 
65  fr.  contre  65  fr.  25. 

La  Geduld,  qui  avait  de  nouveau  pris  une  petite 
avance,  revient  à  125  fr.  50;  Geldenhu  s  Deep,  260  fr. 
contre  259  fr.;  Geldenhuis  Eslate,  172  fr.,  en  moins- 
vaUie  de  2  francs.  D'une  communication  qui  vient 
d'être  adressée  aux  actionnaires,  il  ressort  que  lamine 
est  maintenant  sans  eau,  et  que  les  pompes  ne  fonc- 
tionnent que  cinq  heures  par  jour  pour  la  maintenir 
sèche.  Il  ne  s'est  produit  aucun  éboulement  dans  la 
mine,  et  le  travail  pourra  êl/e  repris  partout  au  pre- 
mier moment.  New  Kleinfonlein,  au  même  cours  de 
65  fr. 

La  Langlaagle  Eslate,  qui  finissait  à  89  fr.  50,  clô- 
ture à  89  fr.;  May  Consolidated,  113  fr.  50,  en  moins- 
value  de  2  francs;  Lancaslf^r,  68  fr.  50  contre  71  fr.; 
Mossamédès,  20  fr.  contre  20  fr.  25  ;  Ocen»a.  48  fr.  75  ; 
Mozambique,  53  fr.  50,  soutenue  ;  New  Primrose,  104 
francs  contre  102  fr. 

La  Randfontein  Estâtes,  qui  restait  à  80  fr.  25, 
se  retrouve  à  79  fr.  .50;  Robinxon  Gold,  2-30 fr.,  en  recul 
de  6  fr.  50  ;  Robinson  Deep,  120  fr  ,  confre  122  fr.  50. 
Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  qui  n'ont  pas  en- 
core déposé  leurs  anciens  titres  pour  l'échange,  dans 
la  proportion  de  deux  actions  nouvelles  pour  une 
action  ancienne,  doivent  les  déposer  fans  retard. 

La  New  Sleyn  Eslate  est  à  61  fr.  50,  contre  62  fr.; 
Simmer  and  Jack,  162  fr.,  en  moins-value  d'un  franc  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  79  fr.  25,  contre  80  fr.: 
Transvaal  Gold/îelds,  48  fr.,  contre  50  fr.;  Village 
Main  Reef,  216  fr  ,  perdant  6  fr.;  Wemmer,  inaclive 
aux  environs  de  304  fr. 

La  Sheba  est  à  28  fr  50  ;  Zambèze,  35  fr.,  contre 
3't  fr.  75  ;  Eerste  Fabrieken  Dislillery,  au  même  cours 
de  17  fr.,  mais  sans  affaires  ;  Dynamite  du  Transvaal, 
33  fr.,  contre  32  fr. 

La  De  Beers,  qui  avait  repris  à  719  fr.,  a  fléchi  de 
nouveau  pour  revenir,  en  clôture,  à  717  fr. 


L'Adn\inistrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simarl 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LES  MINES  D'OR  DE  MOZAMBIQUE 


Le  23  juillet,  dit  le  Manica  Mining  Journal,  de  Ma- 
cequece,  il  est  arrivé  à  Macequece  140  indigènes, 
venant  de  Delagoa-Bay  pour  travailler  dans  les  ex- 
ploitations aurifères  de  Manica,  où  la  main-d'œuvre 
fait  défaut. 

C'est  à  l'initiative  de  M.  le  capitaine  d'Andrade, 
directeur  des  mines  à  Macequece,  et  à  la  bonne  vo- 
lonté de  M.  Paes  d'Almeida,  directeur  des  Chemins  de 
fer  de  Delagoa-Bay,  que  l'on  doit  cette  facilité,  depuis  si 
longtemps  demandée,  de  pouvoir  recruter  dans  d'au- 
tres districts  les  noirs  nécessaires  aux  travaux  miniers 
de  Manica.  Et,  encore,  l'entente  a-t-elle  été  laborieuse. 
Il  semblerait,  cependant,  que  le  recrutement  des  noirs, 
dans  un  territoire  portugais  pour  une  autre  colonie 
portugaise  voisine,  ne  devrait  pas  présenter  de  diffi- 
cultés; mais,  dans  l'application,  il  n'en  est  malheureu- 
sement pas  ainsi. 

Toute  la  population  minière  de  Manica  adresse  un 
pre-sant  appel  aux  ca(iitaines  Duque  et  d'Andrade,  et 
à  M.  le  Gouverneur  général  afin  d'apporter  sans  délai 
une  solution  à  cette  question,  d'autant  plus  que  le 
Gouvernement  portugais  et  l'Administration  de  la 
Compagnie  de  Mozambique  à  Lisbonne  s'emploieront 
certainement  pour  aplanir  les  difficultés  actuellement 
existantes  pour  le  recrutement  des  indigènes.  Il  faut 
dire  que  les  noirs  déjà  arrivés  à  Macequece  ont  été 
aussitôt  demandés  par  diverses  Compagnies  minières. 
La  Compagnie  Portugaise  des  Mines  d'or  en  a  obtenu 
un  grand  nombre,  ce  qui  lui  permettra  de  pousser 
encore  plus  rapidement  ses  travaux. 

Dans  la  Firenza,  qui  est  une  des  propriétés  de  cette 
Compagnie,  des  échantillons  out  été  pris  par  un  ingé- 
nieur du  Service  des  Mines,  à  Macequece  ;  un  leader 
découvert  récemment,  et  d'une  largeur  de  b'^kO  centi- 
mètres a  donné  188  grammes  d'or  à  la  tonne.  Un  autre 
échantillon  a  fourni  901  grammes.  Curieuse  observa- 
tion :  malgré  la  quantité  d'or  contenue  dans  ce  quartz, 
l'or  est  invisible. 

Jusqu'ici,  les  plus  riches  échantillons  analysés  au 
Bureau  des  Mines  n'avaient  pas  dépassé  114  grammes 
p^r  tonne.  La  Firenza  vi*^nt  donc  df  battre  le  record 
avec  ses  901  grammes,  au  moy<-n  des  analyses  faites 
sur  fies  échantillons  pris  par  les  ingénieurs  du  Service 
des  Mines. 

Que  réserve  encore  le  champ  minier  de  Macequece, 
cette  saison?  On  ne  saurait  le  dire;  mais  à  en  juger 
par  les  résultats  acquis  en  une  année,  et  si  l'r>n  consi- 
dère l'activité  qui  règne  actuellement  dans  le  district, 
il  n'est  pas  douteux  que  Macequece  prendra  non  seu- 
lement place  parmi  les  plus  riches  champs  miniers  du 
monde,  mais  encore  que  les  valeurs  des  mines  de 
la  Mozambique  feront  prime  sur  les  Marchés  Euro- 
péens où  les  actions  de  la  Compagnie  Portugaise  des 
Mines  d'or  sont  déjà  cotées  1  liv.  st.  10  sh. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Il  n'y  a  rien  de  nouveau  à  signaler  au  sud  de  l'A- 
frique, si  ce  n'est  qu'au  Transvaalet  dans  l'Etat  Libre 
d'Orange,  la  guerre  d'escarmouches  continue.  Partout 
les  Anglais  ont  à  lutter,  et  les  communications  sont  si 
peu  sûres,  que  le  général  BuUer,  qui  a  quitté  le  Trans- 
vaal  pour  se  rendre  à  Pietermaritzburg,  capitale  du 
Natal,  a  mis  cina  jours  pour  parcourir,  à  l'aide  du  che- 
min de  fer,  une  distance  d'environ  200  kilomètres. 

On  cherche  toujours  à  s'emparer  de  l'insaisissable 
De  Wet. 

Les  Anglais  ayant  appris  par  exemple,  le  23  septem- 
bre, que  ce  général  devait  venir  à  Heilbron  pour  con- 
férer avec  un  autre  général  boer,  des  mesures  furent 
prises  pour  s'emparer  des  deux  chefs  ennemis;  de  nom- 
breuses troupes  furent  disposées  autour  a'Heilbron  et 
le  cercle  se  rétrécit  ;  un  combat  acharné  eut  lieu  ;  une 
attMque,  conduite  par  De  Wet  lui-même,  fut  repoussée; 
mais  le  plan  des  Anglais  échoua  néanmoins  complè- 
tement, et  les  Boprs,  au  nombre  de  2  000,  réussirpnt 
à  traverser  les  lignes  anglaises  et  à  gagner  Klip- 
River. 

A  propos  de  De  Wet,  on  mande  de  Kroonstad  qu'il 
a  lancé  une  proclamation  annonçant  que  tous  les  bur- 
ghers  refusant  de  porter  les  armes  seront  faits  prison- 
niers de  guerre. 

La  décision  qu'on  lui  prête  de  «  faire  des  piison- 
niers  »  de  ses  compatriotes  manquant  à  leur  devoir,  est 
bien  extraordinaire  de  la  part  d'un  général  qui  n'a  pas 
de  point  d'appui,  qui  est  sans  cesse  en  mouvement,  et 
qui  ne  fait  même  plus  de  prisonniers  anglais,  sauf 
pour  leur  prendre  leurs  armes,  leurs  munitions,  en 
tirer  des  renseignements  et  les  renvoyer  après.  Il 
doit  y  avoir  une  erreur  d'interprétation  ou  de  tra- 
duction. 

La  Commission  d'enquête  sur  les  concessions  miniè- 
res au  Transvaal  a  commencé  ses  travaux  ces  jours-ci 
par  l'interrogatoire  du  Directeur  de  la  Compagnie  des 
chemins  de  fer  néerlandais. 

Elle  a  entendu  la  lecture  des  documents  saisis  par  les 
autorités  militaires,  et  desquels  il  résulte  que  la  Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  néerla7idais  a  pris  l'initia- 
tive de  la  destruction  des  ponts  afin  d'arrêter  la  marche 
des  troupes  anglaises. 

Un  détachement,  commandé  par  un  nommé  Wes- 
ternberg,  est  désigné  dans  la  correspondance  sous  le 
nom  de  :  «  Commando  de  destruction  ». 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  fourni  des  détails 
tendant  à  prouver  que  la  destruction  des  ponts  était 
justifiée  par  l'article  2  du  traité  conclu  avec  le  Gouver- 
nement. 

Le  président  Kniger  a  dfi  s'embarquer  hier  jeudi, 
pour  l'Europe.  On  ignore  s'il  débarquera  à  Trieste  ou 
à  Marseille. 
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LES  MINES  RHODÉSIENNES 


Le  rendement  des  Compagnies  de  Mines  d'or  de  la 
Rhodesia,  qui  communiquent  le  montant  de  leur  pro- 
duction à  la  Chambre  des  Mines  d«  Bulawayo,  s'est 
élevé  pour  le  mois  de  septembre  à  9.807  onces,  soit  une 
diminution  de  330  onces  sur  le  mois  d'août,  mais  une 
augmentation  de  4.154  onces  sur  le  mois  correspondant 
de  1899. 

Voici  le  rendement  mensuel  de  ces  Compagnies  de- 
puis le  mois  de  septembre  1898  : 

18.8  1899  1900 

Onces  dwts   Onces  dwts   Onces  dwts 


Janvier                       »  »  6.371  15  5.2i2  7 

Février.                       »  »  6.424  18  6.233  15 

Mars                          »  »  6.614  2  6.286  16 

Avril                          »  »  5.755  1  5. 456  0 

Mai                            »  »  4.939  13  6.554  12 

Juin                           »  »  6.1U4  18  6.185  » 

Juillet                         »  »  6.031  7  5.  /«7  » 

Août                           »  »  3.177  2  10.137  » 

Septembre   2.346  10  5.6.^3  7  9.807  » 

Octobre   3.913  0  4.276  8 

Novembre   5.567  13  4.670  0  »  » 

Décembre   6.259  19  5.289  2  »  » 


18.085    2    65.303  13    61.637  11 

Ci-dessous  la  production  détaillée  des  mines  qui,  pen- 
dant les  trois  derniers  mois,  ont  communiqué  leurd 
rendements  : 


Mines 

Juin 

Juillet 

Août 

Sept. 

(En  onces) 

410 

527 

58  i 

331 

691 

878 

951 

)) 

Globe  and  Phœnix 

» 

» 

4.742 

5.178 

Lomagunda  Dev. . 

313 

339 

225 

268 

Premier  Tati  Mo- 

362 

311 

1.S60 

540 

3.403 

3.094 

1.596 

2.215 

West  Nicholson  . . 

522 

519 

519 

» 

UAfrican  Review,  de  Londres,  a  publié  dans  c.-s 
dernieis  temps,  une  série  d'énules  sur  les  mines  de  la 
Rhodesia.  La  première  avait  trait  aux  mines  du  dis- 
trict de  Bslingwe,  lequel  est  tilué  dans  le  Matabeland, 
au  sud  est  de  Bulawayo.  Les  principales  Compagnies 
qui  possèient  des  propriétés  dans  ce  district  sout  la 
Consolidaled  Bellingwe,  la  V>'liiles  Consolidated  et  la 
Willoughby's  Consolidated.  Toutefois,  comme  cette 
dernière  Compagnie  n'a  pas  encore  développé  ses 
claims,  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'en  occuper  jusqu'à  nouvel 
ordre. 

La  Consolidated  Belingwe  possède  dans  le  district 
930  claims  dsns  lesquels  sont  compiis  les  propriétés 
suivantes  :  Dobie  (38  claims),  Zenlandia  {'20  claims), 
Edzell  Caslle  (20  claims),  Cuinbcrland,  Bill  et  Tane 
Group  (t'>  c  aims),  Jumbo  (15  claims)  et  Flery  Cross 
(20  claims).  Sur  ses  901)  ciaims,  la  Consolidated  Be- 
lingice  a  choisi  370  claims,  en  plusieurs  blocs,  dont 
elle  pousse  activement  le  développement.  La  Dobie  est 
un  des  blocs  qui  donnent  le  plus  d'espérance;  les 
broyages  d'essai  dî  1.252  toanes  ont  donn'^  878  onces, 
soit  plas  de  14  dwts  à  la  tonne.  La  Sabi,  qui  a  déjà  été 
constituée  en  filiale,  est  traversée  par  de  nombreux 
liions,  mais  les  travaux  ne  se  poursuivent  actuellement 
que  par  un  seul  de  ces  filons,  le  main  reef,  qui  est  ou- 
vert sur  une  longueur  de  1.000  pieds  par  des  descen- 
deries  et  par  un  puits  principal.  Le  premier  niveau  est 
à  100  pieds  de  profondeur.  Jusqu'à  90  pieds  de  profon- 
deur, le  minerai  provenant  du  puits  et  des  descen- 
deries  a  une  teneur  moyenne  à  l'essai  de  21  dwts  1/2 
sur  4  pieds  de  large,  ce  qui  est  réellement  encoura- 
geant. Plusieurs  puits  ont  été  foncés  sur  les  blocs 
Edzetl  Caslle  et  Zealandia,  mais  les  travaux  n'y  ont 
paî  donné  de  résultats  satisfaisant?,  la  première  étant 
pauvre  et  la  seconde  d'ouverture  trop  coûteuse.  Aussi 


les  travaux  sont  arrêtés  jusqu'à  nouvel  ordre  dans  ces 
deux  propriétés.  Les  blocs  Cumberiand,  Eilteet  Time 
sont  traversés  par  uq  filon  que  l'on  croit  identique. 
Dans  le  Cumlierland,  il  a  été  déjà  expbité  par  l»-s  an- 
ciens, mais,  dans  la  partie  qui  n'a  pas  été  touchée  par 
eux,  il  montre  une  tene.ir  de  26  dwts  sur  uue  'aigeur 
de  22  pouces.  Se^)t  puits  ont  été  foncés  sur  le  bloc 
Jumbo;  dans  trois  de  ces  puits,  le  minerai  a  une  bonne 
teneur  moyenue.  Ces  blocs  vont  être  développés  aujsi 
activement  que  possible. 

La  White's  Consolidated,  qui  a  participé  à  la  for- 
mation de  la  Saby  Company  et  a  constitué  l'année 
dernière  la  Red  and  Vt'hite  Rose,  possède  190  claims 
dans  le  district  deBdingwe;  sus  ellorts  se  sont  portés 
principalement  sur  le  développement  des  propriétés, 
appelées  Sabi  n"  2  et  Great  Belingwe.  Les  travaux 
entrepris  daps  la  première  otit  été  jusqu'à  présent 
assez  décevants,  la  valeur  moyenne  de  échantillons 
n'ayant  pas  dépassé  3  dwts  2;  mais  on  e-spèie  recouper 
bientôt  le  i>  Sabi  Middl  R' ef  ».  Les  facilités  d'explui- 
talion  seront  exceptionnelles.  La  rivière  Sabi,  qui 
coule  à  côté,  assure  un  appr.ivisionnement  d  eau  illi- 
mité, et  le  pays  voisin,  très  boisé,  fournira  le  combas- 
tible  en  abon  lauce. 

La  Greal  Belingwe  est  située  à  115  milles  au  Sud- 
Est  de  Bulawayo  et  comprend  15  claims  sur  le  filon 
»  Great  Belingwe  »,  dont  1  affleurement  s'étend  tout  le 
long  des  claims.  Deux  puits  ont  été  foncé.s,  l'un  à 
70  pieds,  l'autre  à  lOu  pieds  de  profondeur.  On  a  fait 
broyer  à  la  Consolidated  Belingwe  133  tonnes  de 
minerai  non  trié  ;  le  rendement  des  plaques  a  été  de 
12  dwts  3  par  tonne,  et  il  restait  t  dwts  dans  les  tailings. 
Il  reste  encore  à  prospecter  2.200  pieds  de  filon  et  on  se 
propose  de  foncer  trois  autres  puits. 

Une  autre  propriété  dont  l'avenir  paraît  encourageant 
est  la  Confidence  Reef,  qui  possède  55  claims  ;  elle  a 
une  batterie  de  10  pilons.  La  mine  est  bien  ouverte  et 
les  broyages  d'essai  de  487  tonnes  ont  donné  un  rende- 
ment moyen  de  24  dwts  3/4.  Parmi  les  autres  Com- 
pagnies de  C3  district,  VAfrican  Review  siynale  le 
Beliiigwe  Development  iyndica'e,  qui  détient70claims, 
et  la  Belingwe  Gold  Reefs,  qui  est  aussi  intéressée 
dans  ce. te  région. 

Dans  le  district  de  Selukw^!,  il  existe  quatre  Com- 
pagnies absolument  prouvées  ;  ce  tout  :  la  Seluhice,  ia 
Bonsor,  la  Dunravtn  et  la  Surprise.  La  Selukwe  est 
propriétaire  de  120  claims  sur  les  filons  «  Sebakwe  »  et 
«  Greek  »,  et  a  un  moulin  de  40  pilons.  Dh  l*""  septembre 
1898  au  31  mars  1899,  la  Compagnie  a  broyé  11.747 
tonnes  40,  dont  le  rendement  moyen  sur  les  plaques  a 
été  de  14  dwts  3,  la  teneur  moyenne  des  tailings  étant 
de  5  dwts  38  par  tonne.  La  Dunraven  comprend 
75  claims  sur  le  filon  «  Dunraven  »,  et  possède  un 
moulin  de  2C  pilons,  avec  une  usine  de  cyanuration. 
Les  broyages  sont  suspendus  depuis  un  an,  par  suite 
de  la  pénurie  de  main-d'œuvre  ;  mais,  pendant  les  sept 
premiers  mois  de  1899,  le  broyage  de  13  726  tonnes  a 
proiuii  8.189  oncus,  ce  qui  équivaut  à  un  rendement 
de  12  dwts  par  tonnes.  La  propriété  d«  la  Bonsor  f-on- 
siste  en  72  claims  sur  le  "  Bonsor  Reef  Le  manque 
d'ouvriers  indigènes  a  obligé  la  Compagnie  à  arrêter  le 
moulin  en  juillet  1899;  mais,  pour  les  sept  mois  précé- 
dents, le  broyage  de  15.975  tonoes  a  proluit  7.726 
onces,  soit  un  rendement  moyen  dn  10  dwts  par  tonne 
broyée.  La  teneur  du  reef,  qui  était  dans  le  2e  niveau 
de  13  dwts  7  sur  19  pouces  de  large,  est  tombée  dans  le 
3e  niveau  à  4  dwts  sur  39  pouf'es  de  large  ;  mais  elle  se 
relève  dans  le  4e  niveau.  Dans  son  rapport  de  juin 
dernier,  l'Administrateur  délégué  annonce  que,  dans  la 
galerie  nord  dudit  niveau,  la  teneur  du  filon  est  de 
62  d\»ls  et  la  largeur  de  30  dwts. 

La  Surprise  possède  40  claims,  avec  une  batterie  de 
10  pilons  et  une  usine  de  cyanuration.  L'afi'^ire  passe 
pour  avoir  de  l'avenir,  et  il  y  a  actuellement  15.140 
tonnes  prêtes  à  être  abattues,  qui  ont  une  teneur 
moyenne  de  20.07  dwts.  Le  développement,  qui  est 
poussé  avec  activité,  don-  e  des  résultats  si  s»tisfai- 
sants  au  point  de  vue  de  l'épaisseur  du  filon,  qui  s'é- 
largit en  profondeur,  qu'il  est  question  de  doubler  le 
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Eonili'e  d«  s  piliins.  I.cs  L)rnya>;cs  comiuoncoi ont  inces- 
saiiiment.  I  a  Waiidererfst  uue  ai.tre  des  Compagnios 
de  ce  district  ciiùe  p»r  VAfrican  Review,  luais  il  sem- 
ble qu'en  gém'ral  le  lilon  est  relativement  pauvre  ;  par 
contre,  il  a  quarante  pieds  do  large.  La  Moonie  Creek, 
qui  posst>de  l/3claims,  est  tr.ver^^ée  par  deux  liions, 
le  M  Moonie  »  et  le  «  llouse  ».  Le  développement  du 
premier  donne  des  résultats  satisl'aisants,  mais  le  se- 
cond paraît  ôtro,  jusqu'à  pr(''sent,  assez  pauvre. 

Parmi  le<  grands  Tr  sts  intéiesst^s  dnns  ce  distr'ct, 
VAfrican  Review  cite  la  Maxhnnaland  Agency  qui 
possè  le  298  claims,  la  Davias  Selukwe  Development 
avec  413  claim-,  et  la  Willoughbrjs  Consolidaied  De- 
velopment, qui  est  propriétaire  do  7tiO  claims,  dont 
quolqucs-unc,  tels  que  V Atlas  et  le  Dar.ga,  paraissent 
donner  des  promesses  séri>  usf  s.  • 

Parlant  ensuite  du  district  de  Gwelo,  qui  se  trouve 
situé  entre  Bulawayo  tt  Salisbury,  notre  confrère  an- 
glais fait  observer  que  toute  cette  partie  de  la  Rhodé- 
sie  est  richement  boisép,  naais,  avant  que  tout  le  bois 
ait  éW"  coupé,  il  est  probable  que  le  charbon  de  terre  y 
aura  été  introduit  soit  des  \Va}ikie  Coalfields,  parla 
ligne  actudlement  en  consiractirn,  soit  dos  Tuli  Coal- 
fields. De  pins,  le  chemin  de  fer  qui  doit  relier  Bula- 
wayo à  Salisbury  et  qui  sera  sans  doute  teiminé  à  la 
fin  de  l'annéf,  travfr^era  ce  district  en  passant  par  la 
Chicago-Gaiha,  la  Globe  and  Phœnior,  etc.  Il  existe 
environ  quarante  Gorapaguies  qni  y  possèdent  des 
claims  ;  les  principa'es  sont  l'Ansten  Gicelo,  la  Colen- 
brandei  's  \Jatabele  Development ,  la  Cresrens  Mata- 
b(le,  la  Mashonaland  Agency,  la  Matabele  Pruprie- 
tary,  la  Rhodesia  {Mashonaland)  Development,  la 
Rhodesian  Gold  Trust,  qui  a  1.254  c'aims,  la  Taylor's 
Matabele  Goldfields,  la  Willoughby's  Consolidated, 
etc.  Mais,  jusqu'à  présent,  la  pb  s  grande  partie  de  ces 
propriétés  a  éié  à  peine  tom  hpe. 

La  seule  Compagnie  productrice  de  ce  district  est  la 
Globe  and  Phœnix  dont  le  moulin  a  été  mis  en  marche 
en  août  et  qui  a  obtenu  4.742  onces  de  broyage  de 5  907 
tonnes,  ce  qui  équivaut  à  un  rendement  de  16.36  dwts 
par  tonne,  sans  compter  qve  les  tailicgs  ont  une  teneur 
de  5.82  dw  s  par  tonne.  La  G^mpagi  ie  fxploitedeux 
filons  paral'èles,  le  <<  Globe»  et  le  «Pœnix  »,  mais  on 
estime  qu'ils  doivent  se  rejoindre  à  environ  240  pieds 
de  profondeur. 

Tout  contre  la  Globe  and  Phœnix  se  trouve  la  Chi- 
cago G'iiha  qui  possède  près  de  500  claims;  mais  elle 
concentre  en  ce  moment  ses  travaux  sur  un  b'oc  de  lUO 
claims.  Ily  a  été  développé  environ  8  000  à  9.000  ton- 
nes, d'une  teneur  de  2  onces.  Dans  l'un  des  puits,  on 
a  rcoupé  une  veine  très  riche  qui,  aux  broyages 
d'essai,  a  donné  jusqu'A  100  onces  à  la  tonne.  JjB  filon 
est  de  tous  points  semblable  à  celui  de  la  Globe  and 
Phœnix  et  semble  devoir  donner  les  mêmes  résultats 
que  dans  cettu  Compagnie. 

La  Norlhallerlon  est  également  une  Compagnie  de  ce 
district  dont  les  perspectives  d'avenir  paraissent  favo- 
rable^. L' Austro-Rliodesian  Company  qni  la  contrôle  a 
passé  un  arrangement  avfc  la  Rhodesia,  Limiied,  qui 
se  charge  de  développer  la  proprii'té.  Les  travaux  exé- 
cutés jusqu'à  pressant  sont  assez  cor, sidérables  et  ont 
mis  à  jour,  sur  les  claims  «  A'  tilope  »,  un  filon  d'une 
largeur  de  4  pieds;  des  prises  d'échantillons  ont  révélé 
une  teneur  de  1  once  10  dwts  à  3  onces  10  dwts,  sur  15 
poucps  de  largeur.  En  pours'aivant  le  développement, 
on  a  reconnu  que  le  filon  s'épaississait  jusqu'à  7  pieds 
de  larqf'ur  et  qu'en  même  temps,  il  augmentait  de  va- 
leur, les  derniers  pannings  ayant  donné  une  moyenne 
de  7  onces  à  la  tonne. 

Viennent  ensuite  la  Veracily  et  la  Myslery  qui  ap- 
partiennent à  la  Cresccfis  (Matabele)  Mines  Develop- 
ment. Le  développement  de  la  première  est  très  avancé, 
car  il  y  a  150.000  tonnes  de  minerai  mis  à  jour,  mais 
on  n'est  pas  encore  fixé  sur  la  teneur  eO'ective.  Sur  la 
propriété  do  la  Myslery  il  existe  une  (juantité  consi- 
dérable d'exploitations  entreprises  par  les  anciens,  ce 
qui  est  un  indice  de  la  richesse  du  m  ncrai.  On  vient  de 
commencer  cinq  puits  qui  n'ont  pas  encore  dépassé 
les  anciennes  excavations,  de  sorte  qu'on  n'a  pas  en- 


core pu  localiser  les  liions  et  qu'on  no  connaît  ni  leur 
largeur  ni  leur  valeur.  La  Creseens  po^s('■do  encore 
dans  cette  région  la  Saliety  où  doux  puits  ont  (  te  fon- 
cés. Dans  le  premier,  le  filon  a  5  pieds  avec  une  teneur 
do  13  1/2  dwts;  dans  le  deuxième,  on  a  recouité  un 
filon  d'une  teneur  de  6  dwts,  sur  15  pouces  de  large. 

[A  suivre.) 


I^ezende,  X-iimitedL 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie a  été  tenue  à  Londres  le  10  courant.  Du  rapport 
pour  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier,  il  res- 
sort que  les  soins  du  Conseil  ont  porté  principalement 
sur  le  développement  de  la  mine.  Les  travaux  ont  été 
surtout  concentrés  au  niveau  situé  à  158  pieds  de  la 
surface,  et  qui  porte  le  n"  10.  Là,  le  filon  a  été  reconnu 
sur  une  longueur  de  600  pieds  environ.  Dans  ses  der- 
nières lettres,  le  Directeur  annonçait  que  le  puits  prin- 
cipal avait  été  foncé  jusqu'à  211  pieds  de  profondeur, 
mais  qu'il  était  nécessaire  de  creuser  encore  150  pieds 
de  façon  à  pouvoir  alimenter  le  moulin  d'une  façon 
continue.  Il  faut  se  rappeler  que  le  moulin  de  10  pilons, 
qui  avait  été  mis  en  marche  en  1899,  a  éié  détruit  par 
le  feu  peu  de  temps  après  le ccmmeneement  des  broya- 
ges. Il  a  été  reconstruit  pendant  le  dernier  exercice,  et 
on  y  aaiijoint  une  ncuvelle  batterie  de  10  pilons.  Un 
matériel  électrique  complet  a  été  commandé;  il  servira 
à  actionner  les  pompes  et  les  20  pilons  de  la  batterie. 
En  attendant,  les  lu  pilons  anciens  ont  été  remis  en 
marche  au  moyen  de  moteurs  à  pétrole.  Pour  couvrir 
toutes  ces  dépenses,  le  Conseil  a  émis,  l'année  dernière, 
8.463  actions  à  22  sh.  S  d.  Le  capital  émis  de  la  Com- 
pagnie est  donc  aujourd'hui  de  150.000  liv.  st.;  mais, 
sur  h  s  actions  à  la  souche,  la  Chartered  a  droit  à 
13.L00  actions  en  représentation  de  ses  intérêts  dansl^s 
claims  que  la  Compagnie  a  acquis  des  United  Gold- 
fields  of  Manica,  de  sorte  qu'il  ne  restera  plus  que 
5.000  actions  de  réserve. 

Ainsi  qu'il  vient  d'être  dit,  la  Compagnie  a  acheté, 
pendant  le  dernier  exercice,  les  «  Rezende  claims  » 
a[)partenant  à  la  United  Goldfields  of  Manica;  elle  a 
acquis,  de  plus,  six  autres  blocs  pour  régulariser  les 
limites  de  sa  conct  ssion.  Elle  possède  donc  208  claims 
d'un  seul  tenant;  elle  est  cgal>-ment  propriétaire  de 
20  «laims  situés  dans  le  district  de  Mozambique,  près 
de  Macequcce,  où  des  travaux  de  prospection  avaient  été 
entrepris,  mais  qui  n'ont  pas  été  continués,  toute  l'acti- 
vité du  Conseil  ayant  porté  sur  l'érection  du  moulin  à 
la  «  Rezende  ».  Au  30  juin  dernier,  la  Compagnie  avait 
8,000  liv.  st.  en  caisse  et  un  actif  de  iS.OtOliv.  st.  repré- 
senté par  les  approvisionnements  tt  le  minerai  sur  le 
carreau  de  la  mine.  Les  réserves  de  rainerai  payant 
s'élevaient  à  27.000  tonnes;  pendant  le  elernier  exercice 
il  a  été  développé  5.000  tonnes,  dont  3.000  soLt  consi- 
dérées comme  ayant  une  valeur  de  15  dwts.  En  somme, 
la  mine  peut,  dans  l'état  actuel  du  développemert,  ali- 
menter le  moulin  pendant  un  an. 

Au  cours  de  l'assembHe,  il  a  été  donné  quelques  ren- 
seignements intéressants  sur  la  situation  de  la  mine. 
Dans  les  étages  supérieurs,  le  filon  se  divise  en  deux 
branches  et,  au  début,  celle  qui  se  trouvait  dans  la 
section  sud  avait  seule  donné  des  résultats  satisfai- 
sants; mais  les  travaux  de  développement  exécutés 
pendant  le  dernier  exercice  ont  démontré  que  le  filon 
principil  était  dans  la  section  nord.  Au  niveau  n»  10, 
les  deux  sections  se  rejoignent  et  il  n'y  a  plus  qu'un 
seul  reef,  d'une  valeur  de  20  dwts,  sur  une  largeur  de 
9  pieds.  Cette  largeur  est  plutôt  un  inconvénient,  parce 
que  la  roche  est  friable  et  que,  le  bois  étant  hors  de 
prix  dans  la  région,  on  sera  obligé  de  laisser  da  nom- 
bieux  piliers  de  minerai  pour  supporter  le  toit  des 
galeries.  Par  contre,  dès  qu'elle  touche  l'eau,  la  roche 
devient  dure  et  les  piliers  de  soutènement  seront  inu- 
tiles. Ce  niveau  vient  d'être  atteint,  mais  il  est  impos- 
sible de  continuer  la  fonçage  du  puits  juseju'à  ce  que 
les  pompes  électriques  soient  installées.  Notons,  à  ce 
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sujet,  que  toute  la  machinerie  sera  actionnée  par  l'élec- 
tricité obtenue  par  la  force  hydraulique  produite  par 
les  chutes  du  Manica,  qui  sont  près  de  la  mine. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Prof^uction  de  l'Australie  Occidentale.  -  Le 

chiffre  otliciel  des  exportations  d'or  de  l'Australie  occi- 
dentale, pendant  le  mois  de  septembre  accuse,  dit 
VEconomist  de  Londres,  une  augmentation  sensible 
sur  les  exportations  auxquelles  il  a  été  procédé  daos 
les  premiers  mois  de  l'année  en  cours,  exportations 
qui,  il  est  vrai,  ne  sont  pas  toutes  supérieures  à  celles 
de  la  période  correspondante  de  1899,  ainsi  qu'en  té- 
moigne le  tableau  suivant  qui  donne  les  montants  en- 
registrés depuis  le  commencement  de  l'année  1898  : 


Exportations  d'or 

en  1898 

en  1899 

en  1900 

(En  onces) 

93.395 

110.090 

143.820 

53.739 

100. 5G5 

117.849 

75  380 

106.098 

126  050 

84.083 

11G.4()6 

113.506 

83.3iG 

114.G--=!3 

1-20.313 

80.749 

161.953 

136.767 

76.981 

137.932 

113.601 

89.395 

145.397 

131.486 

Septembre  

89.179 

167.076 

148.305 

116.824 

'205.186 

)> 

Novembre. . . . 

111.703 

139.867 

» 

95  313 

138.620 

1.050.180 

1.643.873  1 

.151.697 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1900,  les  exportations 
d'or  atteignent  le  montant  de  1.151.697  onces,  repré- 
sentant une  valeur  de  4.376.452  liv.  st.  Pendant  la 
même  période  de  1899,  on  avait  relevé  1.160.200  onces, 
soit  4.408.768  liv.  st.,  ce  qui  représente,  d'une  année  à 
l'autre,  une  diminution  de  8.503  onces,  ou  32.316  liv.  st. 
Dans  les  temps  ordinaires,  cette  diminution  pourrait 
laisser  entendre  que  l'industrie  aurifère,  dans  l'Austra- 
lie occidentale,  n'a  pas  fait  de  progrès,  mais  avant  de 
se  prononcer,  il  convient  d'examiner  le  tableau  suivant 
dans  lequel  figure  la  production,  pendant  les  trois  der- 
niers mois,  des  huit  principales  mines  de  l'Australie 
occidentale,  production  que  nous  rapprocho-ns  de  celle 
des  trois  mois  correspondants  de  1899  : 

1899  1900 

Compagnies       Juill.   Août    Sept.   .Juill.    Août  Sept. 


Associated              16.039  14.475  15.467  1.711  2.253  2.360 

East  Murchis.  Un.    1.650   1.800   2.184  2.624  2.020  2.326 

Golden  Horseshoe   8.525   9.405   9.375  10.424  13  566  » 

Gr.  BoulderPers..  lO.li^.O   4.201   5.8H  3.198  2.563  6.184 

Gr.  BoulderProp.    5.984   6.601   6.539  9. .!75  10.845  10.719 

HannansBrownh.    7.426   7.455   7.2><0  6.436  6.620  6.577 

Ivanhoe                  9.052   9.150   9.452  8.087  8.409  8.4Î0 

LakeViewGonsols  80  457  31.305  30.082  7.086  5.235  5.512 

Sons  of  Gwalia...    1.533   1.540   1.360  5.418  5.479  5.262 

Au  moment  où  nous  éc avons,  dit  notre  confrère  an- 
glais, les  résultats  de  là  Golden  i7orses7ioe  pour  le  mois 
de  septembre  ne  sont  pas  encore  connus  (on  a  appris 
depuis  qu'il  s'élevaient  à  14.943  onces),  mais  il  est  aisé 
de  constater  que  ceux  de  juillet  et  d'août  sont  beaucoup 
plus  considérables  que  pendant  les  mois  corrnspon- 
dants  de  1899.  Pour  les  autres  Compagnies,  il  faut  ob- 
server que  l'épuisement  des  minerais  tellurés  dans  la 
Lahe  View  Consols  correspond  à  une  diminution  de 
74.011  onces  dans  le  total  des  trois  derniers  mois  et 
que,  d'autre  part,  la  diminution  dans  la  produetion  de 
V Associated,  pendant  la  même  période,  n'est  pas  moin- 
dre de  39.657  once«,  soit,  pour  ces  deux  Compagnies 
une  moins-value  totale  de  113.668  onces.  D'un  autre 
côté,  le  rendement  de  la  Gi-eat.  Boulder  Persévérance 
a  fléchi  de  8.250  onces  ;  celui  de  V Ivanhoe,  de  2.748  on- 
ces, et  celui  de  la  Hannan's  Broivnhill,  de  2.528  onces. 


Par  contre,  il  y  a  une  augmentation  de  11.726  onces 
dans  la  production  de  la  Sons  of  Gwalia,  de  11.305  dans 
celle  de  la  Great  boulder  Proprietary,  de  1.336  onces 
dans  cflle  de  VEast  Murchison  United.  Bref,  en  consi- 
dérant les  huit  Compagnies  susmentionnées,  sa-'f  la 
Golden  Borse>hoe,  on  arrive  à  trouver  que,  pendant  les 
trois  derniers  mois,  la  diminution  de  production  de  ces 
mmes  s'est  chiffrée  par  102.827  onces,  alors  que  la  di- 
minution totale  cîe  l'Australie  occidentale  n'a  atteint 
que  57.1)13  onces.  Il  s'ensuit  que  les  autres  mines,  y 
compris  quelques  nouvelles  Compagnies  qui  sont  en- 
trées dans  la  période  de  production,  ont  donné  45.814 
onces  de  plus  que  pendant  le  trimestre  correspondant 
de  1899,  et  cette  constellation  est,  jusqu'à  un  certain 
point,  satisfai^nte  à  faire. 


Ivanhoe  Gold  Corporation.  —  La  circulaire  sui- 
vante a  été  adressée  aux  actionnaires  dans  ces  derniers 
temps  : 

Une  requête  ayant  été  présentée  aux  administrateurs,  à 
reflet  d'obtenir  d'eux  qu'ils  accordent  une  reprc^sentation  au 
sein  du  Conseil  d'administration  aux  requérants  qui  possè- 
dent un  intérêt  important  dans  la  Compagnie,  vos  admi- 
nistrateurs, ayant  une  vacance  à  remplir,  et  l'un  de  leurs  col- 
lègues désirant  se  letirer,  ont  consenti  à  nommer  M.  Francis 
A.  Govett  et  M.  G.  A.  Touch,  doux  candidats  des  requérants, 
en  qualité  de  membres  du  Conseil  d'administration.  Il  de- 
vient, par  suite,  inutile  de  convoquer  l'assemblée  des  action- 
naires et,  en  conséquence,  la  demande  qui  en  avait  été  faite  a 
été  retirée. 

Signé  :  Chas  Lloyd,  secrétaire. 

Ulvanhoe  a  un  capital  de  1  million  de  livres  ster- 
ling, divisé  en  200.000  actions  de  5  liv.  st.  Eile  fut  re- 
constituée en  1897  par  la  London  and  Globe  and 
Phœnix  Corporation,  qui  re(:ut  gratuitement  50.000 
actions"  libérées  et  qui  lit  nommer  six  administrateurs, 
dont  quatre  étaient  aussi  administrateurs  d'autres  en- 
treprises dépendantes  de  ce  groupe. 

Or,  V Ivanhoe  compte  parmi  ses  actionnaires  de  gros 
capitalistes  fracçais;  aussi,  au  mois  de  juillet  dernier, 
MM.  Govett  sons  and  G",  reprét-enrant  47.753  actions,  de- 
mandèrent-ils au  Conseil  d'administration  de  rempla- 
cer trois  de  ses  membres  par  trois  nouveaux  titulaires. 
Les  actions  de  la  Compagnie,  disaient-ils,  étaient  tel- 
lement passées  dans  le  public  que  la  London  and 
Globe  Pha'7iix  Corporation  n'avait  plus  de  raison  pour 
garder,  seule,  le  contrôle  de  la  Société.  Cette  demande 
semblait,  du  reste,  justifiée  par  la  démission  du  direc- 
teur, M.  Hewitson,  qui  semblait  entourée  de  quelque 
mystère. 

MM.  Govett  sons  and  O  n'ayant  pas  vu  leur  de- 
mande accueillie,  demandèrent  alors,  formellement,  la 
convocation  d'une  assemblée  générale  extraordinaire. 
Une  campagne  violente  fut  alors  engagée,  au  cours  de 
laquelle  on  accusa  le  groupe  protestataire  de  recher- 
cher la  fusion  de  VIvanhoe  Gold  Corporation,  tantôt 
avec  l'/fa«/ioc  South  E.rtend-'d,  et  tantôt  avec  la  Gold 
Horseshoe.  Le  ^Toupe  prot-^stalaire  f-e  défendit  et  dé- 
clara même  qu'il  ne  prétendait  pas  faire  nommer  des 
administrateurs  français,  d'autant  plus  qu'en  Aus- 
tralie, les  Français  ne  peuvent  ni  administrer  une 
Société,  ni  contrôler  son  administration. 

Heureusement,  la  désunion  a  pris  fin  par  suite  de 
l'acceptation,  par  la  Compagnie,  de  deux  administra- 
teurs représentant  le  groupe  protestataire  dont  il  a  été 
parlé  plus  haut,  et  à  partir  de  ce  jour,  (ous  les  action- 
naires de  la  Compagnie  semblent  être  bien  d'accord. 


Notes  miaièreM  d'.\ustralie 

South  Kalpurli.  Cablo.e;ramme  du  10  octol)re  :  «  Pendant 
27  jours  de  travail,  1.300  tonnes  broyées  ont  produit  1.310 
onces.  » 

East  Murchison  United.  Rendement  pour  septembre  : 
1.820  tonnes  broyées  ont  donné  l.O'iG  onces  d'or  ;  3.486  tonnes 
de  tailings.  1.280  onces  d'or.  Total  :  2.326  onces  d'or. 
Dépenses  :  7.159  liv.  st.  Recettes  :  8.226  liv.  st. 

Eaglehaiok  Consolidated.  Le  puits  «  Alliance  »  atteint 
986  pieds  ;  restent  64  pieds  seulement  à  foncer.  On  travaille  à 
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la  paierie  n°  7  oii  do  graiulos  quantités  de  roches  de  bon 
rapport  ont  éW  mises  i\  jour. 

Loin/  Repr.  CHblogramme  pour  septembre;  «  l.HCO  tonnes 
broyées  ont  donné  1.0l'5  onces.  Los  recettes  totales  sont 
évaluées  à  4.150  iiv.  st.,  les  dépenses  h  8.9:^0  liv.  st.  En  îioùl, 
le  broyage  avait  élô  de  1.640  tonnes,  donnant  1.112  onces. 

Bnylet/'s  United,  ('ablo^raninio  de  Cooigardio  pour  sep- 
tenibr<- :  «  2.y86  tonnes  broyé' s  ont  produit  7.'8  onces  d'or. 
1.79S  tonnes  d>- tailiiigs  t  aités  par  la  cyanuralion  ont  p'  oduit 
179  onces.  l.OOl  tonipos  dn  biiues  ont  dou'  é  402  orn  es.  Total  : 
1.33y  oncts  d'or.  »  Une  autre  dépèclu!  annonce  rexpédilimi  do, 
1.339  onces  d'or  par  lo  slcamir  «  Oroya  »,  qui  a  quitté 
Fremantle  le  3  oclobra.  ». 

Cosmopnlitan  Proprietary.  Gahlogramme  pour  septembre: 
«  1.236  tonnes  broyées  ont  produit  1.061  onces  d'or  tondu.  Les 
lailings  ont  donné  7  1/2  dwts  par  tonne;  la  batterie  a 
marclié  pendant  601  heures  ;  liiO  pieds  de  puits  ont  éié 
foncés  ainsi  que  150  pieds  de  galeries;  l'essai  des  concentrés 
est  de  7  onces. 

Nannine.  Cablogramme  du  Directeur  ;  «  225  tonnes  de 
minerai  de  Turabulgum  ont  donné  au  broyage  76  onces  en 
liagots  et  pour  une  valeur  de  350  liv.  st.  de  concentrés.  » 

Lady  Loch.  Pendant  le  mois  de  septembre,  on  a  travaillé 
pendant  600  heures.  Il  a  été  broyé  740  tonnes  qui  ont  donné 
610  onces  d'or  Un  échantillon  do  tailings  a  accusé,  à  l'essai, 
une  teneur  de  3  1/2  dwts  à  la  tonne.  Le  rendement  du  mois 
d'août  avait  été  de  607  onces. 

Hannan's  100  Acres.  Cablogramme  du  Directeur  :  «  Pro- 
fondeur actuelle  du  puits,  303  pieds.  L'avance  5e  fait  lente- 
ment, par  suite  d'accidents  dans  les  machines.  Espérons  ter- 
miner les  réparations  ct-tie  semaine.  " 

Vale  of  Coolgardie.  Résultats  df  septembre  :  En  28  jours 
de  travail, le  minerai  broyé  a  étéde  1.018  tonnes,  donnai. t  562 
onces  d'or;  9t8  tonnes  traitées  par  la  cyanuration  ont  donné 
188  onces  Total,  750  onces  valant  2.875  liv.  st.  Dépenses  2  015 
livres  sterling. 

Nannine  Consolidated.  Cablogramme  de  M.  Whillas  : 
«  Champion  Mine.  Broyage  marche  sans  discontinuer  avec 
30  pilons.  La  galèr  e  de  110  pieds  s'ouvre  maintenant  d'une 
façim  splendide;  grandes  réserves  de  minerai  de  rapport.  » 

Kino  of  the  Hills.  Cablogramme  du  22  septembre  ;  «  Le 
puits  principal  atteint  145  pieds  ;  nous  avons  traversé  un  corps 
de  minerai  de  8  pied-»,  donnant  à  l'essai  4  dwts.  Les  pompes 
élèvent  maintenant  52.000  gallons  chaque  12  heures.  » 

BnUerat  and  Prince  Oscar  Syndirate.  Cablogramme  du 
Directeur  a  Kanowna,  6  courant  :  «  Un  broyage  d'essai  de 
600  tonnes  de  min  rai  a  donné  51 'i  onces;  un  échantillon  des 
tailings  a  dot  né  à  l'essai  3  1/2  dwts;  le  moulin  a  iraité  des 
minerais  de  haute  et  basse  teneurs.  Ces  résultats  datent  du 
7  août.  »  Le  Secrétaire  à  Londres  ajoute  que  ce  broyage,  opéré 
dans  un  moulin  du  voi-inage,  provient  des  propriétés  «  Bal- 
lerat  »  louées  ru  Syndicat;  il  représ'-nte  une  moyenne  de 
17  dwts  3  gr.;  avec  les  tailings,  de  3  1/2  dwts,  il  représente 
une  moyenne  générale  de  1  once  16  gr.  par  tonne  de  minerai. 

White  Feather  Reward.  Le  Directeur  à  Kanowna  a  adressé 
le  cablogramme  suivant  :  «  Total  broyé,  7u0  tonnes;  rende- 
ment, 209  onces  » 

NorthStar  Le  Secrétaire  donne  avis  qu'il  a  reçu  de  Cool- 
gartie  l'inform  tion  suivante  :  «  Il  a  été  broyé  "754  tonnes, 
qui  ont  produit  469  onces  d'or.  Le  moulin  a  fonctionné  pen- 
dant 881  hi-ur es.  » 

Hnnnan's  Kopai.  Le  Directeur  annonce  que  pendant  la  se- 
conde quinzaine  de  septembre,  on  a  encore  creu.^é,  dans  le 
puits,  18  1/2  pieds.  Il  atteint  donc,  a  l'heure  actuelle,  5U 
pieds.  L'eau  donne  maintenant  20.000  gallons  par  jour. 

Greot  Boulder  Main  Reef.  Le  Secrétaire  de  cette  Compa- 
gnie vient  d  adresser  aux  actionnaires  une  rirculaire  dans  la- 
quelle il  dit  qu'il  lui  a  été  adressé  ne  nombreuses  questions 
au  sujet  du  minerai  riche  récemment  découvert  sur  le  mam 
reef,  au  6»  niveau  qui  est  le  plus  bas  niveau  atteint  dans  la 
mine  En  réponse,  les  Directeurs  croient  devoir  donner  aux 
intéressés  des  renseignemmts  pi.ur  les  mettre  à  même  de  se 
faire  une  idée  de  la  grande  importance  que  cette  découverte 
a  pour  l'avenir  de  l'entreprise.  Ces  lens  ignements  me  tion- 
nent  tous  hs  travaux  de  fonçage  effectués  depuis  le  mois  de 
janvier,  époque  à  laquelle  on  couimençaà  creuser  au  dessous 
du  quatrième  niveau  situé  à  une  profondeur  de  385  pieds.  On 
atteignit  lo  5»  niveau  (485  pieds,  et  le  6»  niveau  (585  pieds). 
Là  on  reconnut  la  puissanc-  du  reef  dans  la  direction  «  est  », 
et  on  commença  à  percer  des  galeries.  Au  6»  niveau,  après 
avoir  percé  sur  une  distance  de  60  pieds,  on  se  trouva  en  pré- 
sence do  riche  minerai  telluré,  d'une  épaisseur  de  5  pieds  ;  37 
pitds  plus  loin,  la  moyenne  à  l'essai  donnait  40  onces.  Ce  fait, 
du  riche  minerai  développé  au  6*  niveau,  qui  est  le  plus  bas 


niveau  atteint,  joint  k  cette  circonRtanfo  que  dans  la  Oreat 
lioiilder  Proprifidvi/  on  a  recoup''  du  m  neiai  de  haute  te- 
neur »ur  lo  reef  qui  traverse  la  (iront  H'nUder  Mam  Rfof, 
((lie  celle  dernière  opéra  ion  a  été  etrecluéc  à  1.0 'd  pie  s  de 
profondeur,  soit  à  400  pieils  pins  bas  que  le  6"  niveau  de  la 
iirent  llouldcr  Main  Ricfpl  presiiiic  aux  limites  de»  pro- 
priétés de  Cfite  dcrnii'io  (joiMpagni"-,  tout  cela  réuni  permet 
do  croire  à  la  graiide  richesse  en  prolondeur  de  la  Great 
Kout.di  r  Main  Reef.  11  faut  ajouter  qu'au  nord,  entre  600  et 
70u  pieds  de  profondeur,  1h  reef  n'a  pas  été  réelh^menl  ni  lou- 
ché ni  prospecté  A  l'heure  ai-tui-llo,  on  tiavaille  régulière- 
ment 1ms  minerais  ulfurés,  qui  donnent  eniru  92  à  97  0/Ode 
leur  extraction,  et  on  construit  un  .«ecouii  fourneau  nui,  lors- 
qu'il sera  achevé,  pi-rniettra  à  la  (Compagnie  de  brûler  de 
2.0'  0  à  2."~'00  tonnes  par  mois. 

Tvanhoe.  Pendant  le  mois  de  septembre,  le  moulin  dft  60 
pilons  a  marché  pendant  66'j  heures,  bi oyant  6. 1 17  tonnes 
de  minerai  oxydé,  qui  ont  donné  4. 146  onces  d'or;  l'essai  des 
tailings  donne  8  dwts.  Il  a  été  traité  par  la  cyanuration  3.473 
tonnes  de  sable,  donnant  1.804  onces  d'ore  4  014  tonnes  de 
boues  1.767  onces  d'or;  65  tonnes  de  concentrés  ont  donné 
591  onces  d'or;  30  tonnes  de  sulphides  ont  donné  102  onces 
d'or.  La  production  totale  est  de  8.410  onces,  d'une  valeur  de 
31.048  liv.  st.  La  production  d'août  était  de  8.409  onces. 

Greot  Boulder  Proprietary.  Cablogramme  sur  la  "produc- 
tion en  septembre;  A  la  batterie  de  la  Great  Boulder  Mines 
(30  pilons),  2.088  tonnes  ont  produit  2.022  onces  ;  au  moulin 
à  sulphides  de  la  Compagnie,  2.939  tonnes  traitées  ont  donné 
4.5C8  onces  ;  par  la  cyan'.iration,  6.078  tonnes  ont  rendu  4.189 
onces.  Total,  10.719  onces,  d'une  valeur  de  40.698  liv.  st. 

Queensland  Mining.  Cablogramme;  Avons  acheté  la  Ca?e- 
donio.  Note  de  la  Direction  :  «  Cette  mine  est  située  près  de 
Croydon  ;  au  31  décembre,  elle  avait  broyé  5.978  tonnes,  don- 
nant 14.438  onces.  »  « 

Lake  View  Consols.  Eésultats  du  mois  de  septembre.  Le 
traitement  par  la  cyanuration  de  3.6'il  tonnes  de  boues  a 
donné  I  83-3  onc  s  4  dwts  d'or.  Les  résidus  donnent  à  l'essai 
1  dwt  10  gr  ;  2.922  tonnes  de  sulfures  traitées  ont  donné 
3.677  onces  4  dwts  d'or,  Total  pour  le  mois,  5.512  onces  8 
dwts,  d'une  valeur  de  21.250  liv.  st. 

La  production  d'août  était  de  5.235  onces.  Dépenses  :  ma- 
chinerie et  usine,  1.452  liv.  st.  17  sh.  6  d.;  mine,  2.500  liv.  st. 
17  sh.  6  d.;  exploitation,  10.617  liv.  st.  6  sh.  8  d. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SBMAINB 


La  Production  d'or  du  monde.  —  D'après  les  in- 
dications que  l'on  possède,  dit  le  South  africa,  de 
Londres,  il  faut  s'attendre,  pour  cette  année,  à  une 
production  d'or  de  beaucoup  inférieure  à  celle  del899. 
Depuis  1890  on  avait  toujours  eu  à  enregistrer  des  aug- 
mentations, puisque  la  production anDuellequi,enl890, 
ne  s'élevait  qu'à  23  millions  de  livres  sterling  passait 
à  47.700.00(1  liv,  st.  en  1897,  à  57.500.000  liv.  st.  en 
1»98,  et  à  62.700.000  liv.  st.  en  1899  malgré  la  guerre 
qui,  au  mois  d'octobre,  avait  éclaté  au  Tran>vaal. 
Il  est  vrai  que  tous  les  pays  producteurs  d'or  s'étaient, 
l'année  dernière,  particulièrement  distingués.  L'Aus- 
tralie s'était  avanoe  de  3.494.271  onces  à  4.421.587 
onces;  les  Etats  Unis  étaient  passés  de  3.148  642  onces 
à3.506.679ouces,etl^  Canada  de  662. 7SI6  une  s  à  872.227 
onces.  De  son  côté,  leTran  vaal,  pour  neuf  mois  seu- 
lement, accusait  un  t  ital  de  pr  oduction  inférieur  seule- 
mi-nt  de  200.000  onces  à  celui  de  l'année  1898  entière. 
D'autre  part,  ^nfin,  le  Mexique  donnait  418.783  onces, 
contre  398.487  en  1898;  les  In  les  Anglaises  411.106 
onces  contre  375.704  onces;  l'Allemagne  95.711  onces, 
contre  91.5-19,  etc. 

Malheureusement,  cette  année,  les  perspectives  ne 
sont  pas  aussi  favorables,  a'tendu  que  les  rendements 
du  Transvaal  sont  complètement  suspendus,  qu'ils 
resteront  ainsi  pendant  encore  un  certain  temps,  et 
que  la  production  des  autres  contrées  diminue.  Celle 
de  l'Australie  ne  s'est  maintenu''  que  grâce  à  l'avance 
prise  par  deux  colonies,  le  Queens'and  et  l'Australie 
occidentale,  avance  qui  n'a  fdit  que  coutrebalancerles 
diminutions  constatées  dans  les  cinq  autres  colonies. 
Dans  h 8  Indes  anglaises,  la  diminution  a  été  moindre 
aussi,  sans  raison  spéciale,  et  il  en  est  de  même  un 
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peu  partout  ailleurs.  Toutefois, une  compfinpation  vien- 
dra de  Cape  Nome,  dont  la  production  peut  avoir,  au 
dernier  moment,  une  influence  sur  les  résultats  totaux 
définitifs  de  l'année. 


Les   Mines  d'or  de  l'Afrique  Occidentale.  — 

On  commence  à  s'occuper,  à  Londre.s,  des  valeurs 
aurifères  de  l'Afrique  Occi  lentaie  (Côte  d'Or).  Un 
groupe  spécial  d'intermédiaires  s'est  formé  pour  trai- 
ter spécialement  ces  valeurs,  et  oq  prétend  que  ce 
marché  va  êirt^  très  recherché  par  la  spéculation. 

On  est,  pour  le  moment,  assez  partagé  à  Londres  sur 
cps  valeurs  dont  le  Siatist  donne  une  liste  que  nous 
reproduisons  ci-desbous  : 


Versements 
effectués  (^'.ours 

Capital  Actions  sur  les  au 

Compagnies  nominal  émises  actions  12  octobre 

Liv.  st.  £  sh.  d. 

Adansi   20.000  17.707  1   0  0  » 

Akinassi Syndicats  5.0(i0  5.<00  1   0  0  15  1/2 

Astianti  C°   500.0(i0  l.'^O.OnO  0   5  0  lô/16prime 

Ashanti  C  msols. .  50U  000  205.000  0   1  0  :3/lH  — 

Ashanti  GoMfiplds  25(i.0(i0  135.0(10  1    0  0  23  3/4 

Ashanti  GoklTrust  loO.OOO  2S.O00  0   2  6  3/4  — 

Ashanti  Land   250.000  131.250  0   2  6  1  — 

Ashanti  Sansu. .. .  3lî.0i0  315.^00  0  10  0  3/4  — 

Alt. si   y50.(M)  200. 010  0   2  6  7/8  — 

Bihiani   2  O.OOD  l?5.()(iO  0  30  0  1  1/4  — 

Bir  ri  m  Valley   tS'i.OoO  HO. 000  0  lu  0  1/16  — 

Bokiisi  Goldtipids.  250.000  35.000  0   7  6  13/16  — 
British  Gold  Goast 

C"   100.000  79.007  1   0  0  1  9/16  — 

Claude's  Ashanti 

and  G.  C  P....  25.000  25.000  1    0  0  11 

Gold  Goast  ARenry  .50  000  50.000  1    0  0 

Gold  Ooast  Anial-  » 

gamated  Mines.  100.000  87.414  1   0  0  3  1/2 
Gold    Goast  and 

Ashanti  Explor.  50.000  35.0C0  0  10  0  3/8  — 
Goldtields  of  Eas- 

tern  Akira   100  O'^O  85.000  1   0  0  2  1/2 

Gold  Goast,  Propr.  100.000  87.510  0  10  0  1/16  — 
Gold  Keef  of  West 

Africa(art.5sh.)  90  000  360.000  0   4  3  5  sh. 
Liverp.  and  Ashan- 
ti Gold   100.000  100.000  0   5  0  2  3/8  — 

Obbuassi  Syndic.  'J5  000  19.9.1  10  0  5 

Tamsoo   60.000  52.000  1   0  0  5/8 

Taquah  and  Abos- 

so  Ordinary....  150. Oro  139.000  1   0  0  9  sh. 

Wassau   2bO.O0O  122.697  1   0  0  2  5/lf. 


Il  faut  observer  que  les  versements  effectués  ne  por- 
tent que  sur  If  s  actions  autres  que  celles  représentaut 
les  apports,  et  que  les  divt^rses  Compagnies  ci-dessus 
ont  été  coastitut'es  aux  dates  ci-après  : 

Janvier  18R2,  Wassnu;  mai  Obbuansi  Syndi- 

cale ;  mai  1897,  Ashanti  Goldftel  is  :  janvier  1898, 'roM 
Coast  Amalt]iimated  Mines  et  Tammo  ;  défembrel898, 
Go'-dfields  of  Eas'ern  Akim  ;  janvier  189J  (reconsti- 
tution), T'iquak  and  Abosso  Ordinary  ;  juin  189^», 
Goii  Coasl  iind  \shanli  Explor^rs  ;  août  189!),  Ada-'Si ; 
novembre  1899,  Ash  mli  C»,  Gold  Coast  PropHi'.tary 
et  Livprpool  and  Ashanti  Gold  ;  fé  vrier  1900,  Ashanti 
Consols  ;  mars  1900,  Bibiani,  Birrim  Valley  et  Claude's 
Ashanti-  and  G.-C.-P.  ;  avril  1900,  Ashanti  Land;  mai 
190'i,  BritUh  Gmd  Coa^t  C  ;  j-in  1900.  Attasi,  G'dd 
Coast  Agency  et  Gold  Recfs  of  West  Africi  (recon  ti- 
titution)  ;  juillet  1900,  Akinassi  Syndicale,  Ashanti 
Gold  Trust,  Ashanti  Sansu  et  Bokitsi  Goid/ields. 

Dans  presque  tous  les  cas,  les  titres  s-ont  au  nominal 
de  1  livre  sterling;  d'antre  part,  les  actions  céd>  es  aux 
vendeurs  en  représentation  de  leurs  apporta  sont  natu- 
rellpm»^nt  libérées  et,  comme  on  l'a  vu,  beaucoup  d^^ 
Compagnies,  nouvellement  constituées  d'ailleurs  n'ont 
fait  que  des  appels  de  fonds  partiels.  Ajoutons  encore 
que  les  actions  remises  en  représentation  d'apports  ne 
sont  pas  toutes  négociable-,  et  que  s'il  existe  quelques 
autres  Compagnies  que  celles  mentionnées  ci  dessus 
dont  on  s'occupe,  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  la  liste 
reproduite  plus  haut,  d'après  le  Statist,  comprenant  les 


entreprises  qui  ont,  jusqu'ici,  attiré  1«  plus  l'attention. 

La  Wassau  Company,  qui  est  la  plus  ancienne,  a 
broyé,  en  sept  ans,  plus  de  30  000  tonnes  de  minerai, 
qui  ont  donné  une  moyenne  dépassant  1  once  d'or  à  la 
tonne,  sans  compter  ;es  tailings. 


L'Avenir  des  Mines  transva^lienn^s.  —  Le  Finan- 
cial Times,  de  Lon  Ires,  a  tenu  à  consulter  une  person- 
nalité dont  les  idées,  dii  il,  sont  d'un  poids  considé- 
rable, sur  la  l'inrdeur  dont  font  preuve  en  ce  momfnt 
les  valeurs  minières  du  Sud  de  l'Aftiqùe,  et  n  lui  de- 
mander quels  avantages  retireraient  les  entreprises 
transvnalipnnes  sous  le  contrôle  ''u  Gouvernement  an- 
glais. Tout  en  déclarant  qu'il  était  un  peu  tôt  pour  se 
former  une  opinion  exace  à  ce  sujet,  la  perscmnalilé 
dont  parle  notre  confrère  anglais  a  déclaré  qu'elle  pen- 
sait qu  ^  les  mines  tireraient  un  grand  profit  du  change- 
ment opéré,  et  cela  ou  indirectement  ou  directement. 

U  est  vrai  que  beaucoup  pensent  que  l'entretien 
d'une  force  de  police  de  12.000  hommes  et  que  les  frais 
d'administration  coùU  ron't  plus  que  ce  que  prélevaient, 
comme  impôts,  le  présidf^nt  Ktnger  et  son  Gouverne- 
ment, et  que  les  mines  auront  a  pàiir,  d'autant  plus 
qu'une  portion  notab'e  des  frais  de  guerre  sera  à  sup- 
porter par  le  Transvaal.  Mais  il  faut  se  souvenir  que 
depuis  de  longues  années  le  Gouvern^^ment  transvaa- 
hen  affectait  de  fortes  sommes  à  son  arménien',  à  la 
constructi  m  de  fortifications,  à  toutes  ses  prf^parations 
pour  la  puerre,  à  sa  police  secrète,  sans  compter  l'ar- 
gent cju'il  dépensait  pour  son  adrai'astration  civile. 
C'est  pourquoi,  tout  bien  considéré,  il  n'apparaît  pas 
que  les  charges,  au  Transvaal,  seront  beaucoup  aug- 
mentées et.  d'autre  part,  le  pays  sera,  dé-iormais,  bien 
plus  à  même  de  ^upiiorter  ces  charges. 

Il  faut  dire  aussi  que  la  vente  des  bewaarplatsen  ser- 
vira, dans  une  grande  proportion,  à  payer  les  frais  de 
la  campagnp.  On  évalue  la  valeur  de  ces  propriétés  à 
30  millions  do  livres  sterling;  il  se  peut  même  que 
cette  valeur  soit  dépaFsée,  et  ce  ne  sont  pas  les  seules 
choses  dont  le  Gouvernement  anglais  pourra  disposer. 
En  outre,  il  y  a  la  question  du  monopole  de  la  dyna- 
mite, la  diminution  du  prix  de  la  main-d'œuvre,  les 
facilités  données  pour  vivre  à  meill- ur  march*.  et 
l'abaissement  des  tarifs  de  chemins  de  fer.  On  aura 
beaucoup  moins  de  cas  d'ivresse  aussi  bien  dans  le 
personnel  noir  qufl  dans  le  personnel  blanc  ;  les  ma- 
chinps  coûteront  meilleur  marché,  et  beaucoup  de 
mines  pourront  entrer  en  pxploitation  qu'il  était  im- 
possible de  travailler  jusqu'à  présent.  Enfin,  les  capi- 
taux viendront  au  Transvaa',  beaucoup  plus  abon- 
dants que  par  le  passé,  et  l'agriculture  prendra  une 
gra'ide  expansion,  grâce  à  l'accroissement  de  la  popu- 
lation et  de  toutes  l'^s  industries  en  général. 

Interrogée  ensuite  sur  ce  point,  à  savoir  s'il  faut 
entrevoir  un  «  boom»  sur  les  valeurs  sud  afric  <ine«, la 
personn  ilité  en  question  a  répondu  que  le  «boom», 
s'il  faut  appeler  ainsi  la  hausse,  se  produira,  mais 
peut  être  pas  immédiatement,  car  il  faut  en  efi'et  tenir 
compte  de  l'incertitude  où  l'on  est  sur  la  situation 
réelle  des  mines.  Elles  ont  bien  échappé  à  la  destruc- 
tion, mais,  après  douze  mois,  nlles  doivent  avoir  besoin 
de  réparations.  Lorsqu'on  a  abandond"^  sa  maison  pen- 
dant un  an.  il  y  a  toujours,  au  retour,  des  réparations 
à  ordonner,  et  jusqu'à  c^  que  l'on  soit  fixé  sur  c  qu'il 
y  a  à  fnire  dans  les  mines  pour  les  remettre  complète- 
ment en  état,  il  est  compréhensible  que  la  haus«e  ne 
se  produise  pas.  Mais  cette  hausse  viendra.  Quand  ? 
c'est  c«  qu'il  est  impossible  de  préciser.  Tout  ce  que 
l'on  peut  avancer,  c'est  que  la  plupart  des  cours  actuels 
liiissect  une  belle  marge. 


Une  Comparaison.  —  Le  South  Afrii-a,  de  Londres, 
fait  •  bserver  que  depuis  le  commencement  de  l'exploi- 
tation dns  mines  d'or  au  Transvaal,  jusqu'à  la  fio  de 
1898,  on  a  extrait,  de  ce  pays,  un  peu  plus  de  70  mil- 
lions de  livres  sterling  (1  milliard  750  millions  de 
francs)  de  m*tal  jaune.  Pendant  cette  période  qui  ne 
remonte  réellement  qu'à  1887,  les  uitlanders  ont  con- 
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tribiié  dans  Us  iin(iots  payés  au  Gouvernement  trans- 
vaali^n  pour  un  moutant  de  3î)  millions  da  livres  ster- 
ling'. Par  suiie,  la  moni»'^  d^-  l'or  extrait  est  allée  dans 
les  oai  sis  du  Très  )r  du  Gouvernement  de  la  ll.'pu- 
bliLj.ue  Sud  Atricaiue. 


Le  Commerce  allemaad  dans  l'Afiique  du  Sud.  — 

NjUs  avons  déj  i,  dit  le  ^îuuth  A/'rica,  attiré  l'attention 
sur  les  elïo/ts  constanls  tentés  par  les  commerçants 
allemands  pour  exploiter  les  marchés  sud-al'ricains  si 
b.en  préparés  par  les  Anglais  par  leur  sang  et  par  leur 
argent.  Or,  le  Consul  américain  à  Anuaber^  vient  de 
publier  la  statistique  officielle  du  commerce  allemand 
avec  les  différentes  contrées  du  Sud  de  l'Afrique  et,  de 
ces  statistiques,  il  ressoit  que  ce  commerce  va  sans 
cesse  en  augmentent,  au  fur  et  à  mesure  que  les  pays 
se  développent. 

En  18yi,  l'Allemagne  envoyait  au  Transvaal  pour 
environ  00.000  liv.  si.  de  mar.  haudi-es  ;  en  1894,  ce 
chilïre  passait  à  205  000  liv.  st.  et  à  45<».O00  liv.  st.  en 
E.le  expédi  ii  en  uiêiue  temps,  aux  colonies  bri- 
tanniques du  Sud  (le  l'Afrique  et  à  l'iitat  Lib  e  d'O- 
range, des  marcliandines  pour  une  valeur  i.e  200  000 
livres  sterling  en  1891,  de  5t)ii.(IOO  liv.  s-t.  en  1«94  et  de 
710.000  liv.  st.  en  i89(S.  D'a  itre  part,  eile  importail,  du 
Sud  de  l'Afrique,  en  marchandises  provenant  principa- 
lement de  la  colonie  du  Cap,  pour  825.000  liv.  st.  en 
1891  et  pour  un  million  de  livres  sterling  en  1898. 
Mais  les  fabricants  allemands,  fait  remarquer  le 
Consul  américain,  ne  s'en  tiennent  pas  là,  et  ils  se  pré- 
parent à  profiter  le  plus  possible  de  l'activité  nouvelle 
qui  va  se  produire  aussitôt  la  fin  des  hostilités.  Aus4 
ledit  Consul  adresse-t-il  un  appel  aux  fal>ricants  amé- 
ricains et  leur  couseille-t-il  de  tourner  leur  attention 
vers  le  Sud  de  l'Afrique. 

En  ce  qui  regarde  l'Afrique  Allemande  du  Sud- 
Ouest,  le  Consul  ami^ricatn  d'Eibenstock  dit  que  les 
importa ti  ms  dans  ct-tte  contrée  se  sont  élevées,  l'année 
dernière,  ii  près  de  SOO.OdO  hv.  st.,  conire  45.000  liv.  i-t. 
d'exportations.  Le  port  de  Sw^tkopmund,  avec  la 
Walûsh  Bay,  constitue  le  plus  beau  travail  qui  ait  ("'té 
fait  sur  la  côte  Ouest  d'Afrique,  et  le  Gouvernement 
allemand  se  propo.-e  d'en  augmenter  l'importance  en 
lu  dotant  de  docks.  C'est  probablement,  dit  le  Consul 
américain,  pour  réaliser  le  projet  dont  on  a  parlé  an- 
térieurement, et  qui  tend  a  déirôner  un  jour  Capn- 
Towu;  cil,  avec  un  chemin  de  fer  qui  irait  à  Pretoria 
et  avec  des  lignes  de  vapeurs  desservant  l'Europe  et 
l'Amérique,  on  arriverait  à  faire  perdre  à  Cape-Town 
une  grande  partie  du  trafic  à  destination  de  l'intérieur 
de  l'Afrique. 

C'est  peut  être  un  peu  trop  d'optimisme  de  la  part 
du  Consul  américain,  fait  remarquer  le  Soulh  Africa. 
Un  chemin  de  fer  qui  traverserait  le  Kalihari  peut,  si 
même  on  arrive  jamais  à  le  construire,  être  apprécié 
ar  quelques  marchands  et  par  les  éleveurs  du  trou- 
p  aux,  mais  il  ne  donnerait  rien  à  ses  actionnaii  es  ; 
a  ssi  peut-on  dire  qu<-  Swakopinund  arrivera  à  détrô- 
pur  Cape-Town  quand  un  cataclysme  quelconque  aura 
neansformé  les  landes  arides  de  la  conirée  en  terres 
trécondes. 
f 

INFORMATIONS  DIVERSES 


Mines  de  caivre  dans  la  Rhodesla.  —  M.  Gramman, 
l'un  des  ing;pniBur-  d«  M.  le  U'  Peters  dans  cette  contrée,  de 
retour  de  iVldisetier,  où  il  a  maïqué  plusieur.'.  piopiiét''s  de 
mines  de  cuivre  (Sabi  Hiver),  pense  que  ces  mines  peuvent 
fournir  un  rendement  de  50  0/0. 

Son  opinion,  en  outie,  est  que  le  transport  Ifi  plus  écono- 
mique pourrrait  être  ell'ectué  par  1»  rivière  Sabi,  jusqu'à 
Sol'ala.  A  ces  coadilions,  les  exploitations  seraient  réuiunéra- 
trices. 

M.  Gramman  pensa  aussi  qu'il  est  possible  de  dpcouvrir 
des  mines  de  houille  à  une  distance  de  seize  kilomètre.>  des 
mines  de  cuivre;  il  aurait  lui- néme,  dit-on,  l'intention  de  se 
livrer  à  la  recherche  de  ces  gisement?. 

On  annonce  aussi  que  des  mines  de  cuivre  auraient  été 


découvertes  dans  le  district  de  Macequcce,  notamment  par 
M.  Didoii  qui  posst^do  djs  propriétés  donnant  un  rendement 
da  minerai  de  âO  0/0. 


I^es  MincN  de  la  CoIonil>'.c  HrUaunique.  —  Le  Conseil 

dt-s  litat.-v-Uin.s  a  Victoria  ^(^•>lolllbn'  briiaiiniu ne)  u  fiuhlié  un 
rapport  sur  l'iiidubtrie  iniiucrr  en  Colondiie  Britannique.  La 
valeur  du  métal  produit  pendant  1  année  dernière  cet  de 
12  ■-iOO.IM  0  dollars,  suit  une  augmentation  de  13  0/U  sur  1  nnnée 
précédente,  et  cela  en  dépit  de  la  nouvelle  loi  minière  des 
huit  heures  di  lr<tvad.  Sans  culte  loi,  rautçiiieutalion  eiit  été 
de  27  0/0.  Les  mines  de  charbon  ont  produit  1.30 >  324  tonnes 
(en  outre  de  Hi.'liA  tonnes  de  cokt)  d'une  valeur  de  près  de 
4  millious  de  dollars.  La  production  en  or  a  atteint  4  1/4  mil- 

I  oiis,  dont  1/3  en  or  d'alluvions;  les  découvertes  faites  dans 
le  district  de  Atlin  Lake  vont  augmenter  considérablement  ce 
rendement.  La  production  en  cuivre  a  été  de  7  3/4  raillions, 
ce  qui  indique  une  légère  augmentation.  Les  trois  quarts  de 
cette  production  proviennent  du  district  de  Rossland.  La  pro- 
duction en  argent  a  diminué  en  laison  des  grèves;  les  mines 
principales  sont  restées  fermées  pendant  plusieurs  mois. 
L'argent  produit  dépasse  un  peu  1  1/2  million.  Pnur  les 
mèmi^s  raisons,  le  p'omi)  est  en  d- croiss^m  e  (21  3/4  millions 
au  lieu  df-H\  1/3  eu  IH  ^S)  Lh  production  totale  des  minéraux 
obt'-iiUP  jusiu'ici.  y  Cl)^nprl^  raiinéti  d  m  ère  rtpréseiili  :  or 
70  1/2  millions  de  dollar>;  char  hou,  i/i  l/3milli  .ij>;  argent, 

II  1/3  millions;  plomb,  5  miuious;  cuivre,  2  3/4  millions. 


Lps  Mines  d'or  de  Crîpple  Creek.  —  Le  montant  des 
dividendes  répartis  pendant  le  mois  de  septembre  par  les 
mines  d'urde  Gripple  Creek  est  le  plus  important  qu'on  ait 
relevé  jusqu'ici,  à  une  exception  près.  Voici  le  détail  de  ces 
répartitions  : 

Dividendes 


Compagnies  payés  • 
Dollars 

Union   312. tOO 

Temomj   250. OuO 

Nighihawk  and  Nightingale   180.000 

Six  Points   120.(00 

EIkton   75.000 

Sir.mg   2'".  000 

Isaiella   22.500 

Gold  Coin   20  000 

Gonsolidated  Gold  Mines   lO.nOO 

MidM   15.000 

Golden  Cycle   10.000 

Granité   5.000 

Modoe   5.000 


Total   1.049.500 


Les  dividendes  de  la  Union  et  de  la  Temomj  ont  été  dé- 
clarés en  août,  mais  ils  n'ont  été  pa}és  qu'en  septembre. 
Quant  au  dividende  de  la  Stratton's  Indepexdence  il  a  été 
dpclaré  et  payé  en  août;  par  suite,  il  ne  figure  pas  sur  la  liste 
ci-dessus. 

Jusqu'à  ce  jour,  les  mines  de  Gripple  Creek  ont  distribué, 
en  dividendes,  18  millions  de  dollars. 


Mac  Donald's  Bonanza  (KIondyke).  —  Un  cablogramme 
annonce  que  pendant  la  première  quinzaine  du  mois  d'août 
il  a  été  traité  3.750  tonnes  de  minerai  qui  ont  produit  1.689 
onces  d'or,  d'une  valeur  de  26.000  dollars. 


Le  Roi  IV"  S.  —  L'as«emblée  statutaire  de  la  mine  Le  Roi 
N'  2  v  ent  d'avoir  lieu.  Le  Pré.>-ident  a  rappelé  que  l'émission 
avait  eu  lieu  en  juin  dernier  et  que  le  nombre  des  souscrip- 
teurs s'était  élevé  à  plus  de  mille.  La  Société  a  été  mi.^e  en 
possession  dns  propriétés;  l'expbdiation  n'est  pas  encore 
comtuencée,  mais  le  Pri'sident  a  fait  observer  que  les  sous- 
cripteur» pouvaient  vendre  leurs  actions  environ  20  liv.  st., 
tandis  qu'au  moment  de  la  souscription  ils  ne  les  ont  payées 
que  ô  liv.  st. 

Le  Daily  Express  fait  remarquer  quft  le  plus  grand  nom- 
bre de  Ctis  initie  souscripteurs  ne  sont  que  des  prêle-num»  et 
SI  ceux  qui  ont  payé  len  aciions  émises  5  liv.  st.  pouvaient 
s'en  débarrasser  au  cours  de  kO  liv.  st.,  ils  le  feraient  de 
suite. 


L'Exploitation  minière  an  Soudan.  —  Des  demandes 
ont  été  adressées  au  Go  ivernemei:t  du  Soudan  par  plu-ieurs 
Sociétés  anglaises  constituées  pour  l'exploitation  des  mines 
du  Soudan.  Le  Gouverneur  général  du  Soudan  a,  jusqu.'^ 
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présent,  refusé  toutps  les  propositions  de  cette  nature;  il  se 
propose  de  n'accorder  de  concessions  minières  ou  autres 
qu'avec  les  plus  exceptionnelles  garanties,  eu  sorte  que,  dans 
aucun  cas,  IbS  fonds  du  Gouvernement  ou  des  particulinrs  ne 
puissent  être  exposés.  Les  concessionnaires  seuls  devront 
courir  tous  les  risques. 


Revue  HeMoiaflaire  lu  Marclié  îes  Mines  l'Or 

DE  LONDRES 


Londres,  le  18  octobre  1900. 

Nous  nous  trouvons  toujours  en  présence  d'un 
marché  inactif  :  les  motifs  de  réserve  que  nous  avons 
bien  des  fois  énumérés  n'ont  pas  cessé  d'agir  et  le  pu- 
blic refuse  de  s'employer  tant  qu'on  ne  sera  pas  fixé 
Bur  la  ûn  des  hostilités. 

On  avait  annoncé  ces  jours-ci  le  retour  des  uitlan- 
ders  à  Johannesburg;  rien  n'est  venu  confirmer  cette 
nouvelle,  qui  avait  produit  une  assez  bonne  impression 
sur  le  public  et  avait  fait  espérer  la  projjapte  reprise 
des  travaux. 

Cette  nouvelle  incertitude  est  de  nature  à  augmenter 
la  réserve  du  public  et  à  rendre  le  Marché  hésitant. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  7/16  à  3  3/8. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  1/2,  au  lieu  de 
7  3/8. 

La  Transvaal  Goldfields  passe  de  2  1/4  à  2  ./.. 

***JDi8trict  du  Witwatersrand  —  VEnst  Ranà 
revient  de  7  1/2  à  7  7/16.  L'A^ngelo  finit  à  7  1/8,  au  lieu 
de  7  1/4  ;  la  iVcM?  Cornet  reste  à  3  ./.,  après  3  1/16. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  5/8. 

La  Prxncess  Estais  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaayte  Estate  est  à  3  1/2,  après  3  9/16. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/4,  après  6  7/16. 

hdiJubilee  reste  à  5  ./.,  au  lieu  de  6  1/8  ;  la  Jicm- 
pers  est  à  5  1/4,  après  5  3/8. 

\jSi  Modderfonletn  se  retrouve  à  10  1/4,  après  10  5/8 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/4,  au  lieu  de  15  1/2. 

La  Randfontein  passe  de  3  3/16  à  3  1/16. 

La  Worcesler  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  est  à  9  1/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  11/16,  au.lieu  de 
6  7/8;  la  Lancaster  passe  de  2  3/4  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  recule  de  7  ./.  à  6  ./.. 

La  fionan^a clôture  à  4  ./.,  au  lieu  de  4  1/8. 

La  Wolhuter  est  à  4  3/4,  après  4  13/16. 

La  Henry  Nourse  revient  de  9  ./.  à  8  7/8;  la  Fer- 
reira  reste  à  22  ./.. 

La  Weinmer  revient  de  12  ./.  à  11  3/4. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  5/8  à  8  3/8. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  3/4,  sans  change- 
ment. 

La  Van  Ryn  est  à  3  3/16,  au  lieu  de  3  5/16. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  3/8,  après  11  3/4. 

La  Rand  Mines  revient  de  41  1/4  à  40  3/4. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  3/8,  au  lieu  de  4  1/2  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  3/8,  après  6  1/2;  la  Robinson  Deep 
se  tient  à  4  5/8,  après  4  3/4. 

La  Nourse  Deep  p-isse  de  5  1/8  à  5  ./.. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  ^  3  3/4  ; 
la.  Jumpers  Deep  clôture  à  4  5/8,  au  lieu  de  4  11/16. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  7/16;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  3/16.  après  2  5/16. 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16,  au  lieu  de  1  7/16;  la 
Geelong  passe  de  2  11/16  à  2  1/2. 

La  Selukwe  reste  a  2  1/2. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  6  3/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  ./.,  au  lieu  de  2  7/8. 


***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  3/8. 

***  District  dé  De  Eaap.  —  La  Sheba  est  à  1  1/16, 
après  1  1/8. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  11  1/4. 


Londres,  18  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  lourd. 


RevQe  EeMoQiaiaire  k  Marclié  les  Mines  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  18  octobre  1900. 

Londres  ne  nous  fournissant  aucune  indication,  et  la 
pacification  au  Sud  de  l'Afrique  ne  paraissant  pas  aussi 
prochaine  qu'on  l'espérait  il  y  a  quelque  temps,  le 
marché  des  Mines  d'or  se  montre  mou  sur  toute  la 
ligne,  avec  très  peu  d'affaires. 

Les  journaux  français  et  anglais  ont  beaucoup  parlé 
ce  matin  des  éventualités  auxquelles  ilfaudrait  s'atten- 
dre. La  France  et  la  Russie,  a-t-on  dit,  se  seraient 
entendues  dans  le  but  d'assurer  une  large  mesure  d'au- 
tonomie au  Transvaal,  sous  le  contrôle  et  la  s-ouve- 
raineté  de  l  Anglelcrre.  Ces  deux  pays  n'attendraient 
que  1  assurance  de  la  non-iniervention  de  l'Allemagne 
—  dans  le  sens  contraire  —  pour  prendre  l'initiative 
d'observations  qui  seraient  présentées  par  M.  Delcassé. 
La  note  française  serait  basée  sur  les  intérêts  des 
Français  dans  les  mines  d'or  de  l'Afrique  du  Sud,  inté- 
jêts  compromis  par  la  continuation  des  hostilités.  On 
ajoute  qu'au  cas  où  l'avis  de  l'empereur  Guillaume, 
actuellement  sollicité,  serait  favorable,  les  puissances 
adhéreraient  à  une  note  collective  a  adresser  à  l'Angle- 
terre. Naturellement,  ce  ne  sont  là  que  des  bruits  aux- 
quels personne  nu  croit,  mais  nous  les  avons  reproduits 
p^rce  qu'ils  ont  donné  lieu,  en  Bourse,  à  quelques 
commentaires. 

Le  point  à  f:ùre  observer,  c'est  que,  depuis  que  la 
guerre  sud  africaine  a  commencé,  les  mines  du  Trans- 
vaal ont,  non  pas  fléchi,  mais  re-monté.  Les  cours  pra- 
tiqués il  y  a  uu  an  étaient,  en  effet,  de  beaucoup  infé- 
rieurs à  ceux  cotés  actuellement.  Nous  ne  restons  pas, 
certes,  aux  plus  ha  its  prix  conquis  depuis  que  les 
hostilités  ont  éclaté,  mais,  néanmoins,  les  avances  sont, 
dans  nombre  de  cas,  très  importantes.  A  noter,  par 
exemple,  que  la  Rand  Mines,  depuis  l'ultimatum  lancé 
par  le  Président  Kriiger,  a  repris  de  plus  de  20iJ  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate  clôture  à  20  fr.,  contre  20 
francs  25  ;  French  R  ind,  52  fr.  zô,  en  moins-value  de 
1  fr.  50  ;  Ferreira,  541  fr,,  en  recul  de  9 francs;  actions 
Goerzet  C'e,  64  fr.  50,  contre  65  fr. 

La  Gedu'd,  qui  était  revenue  à  125  fr.  50,  perd  en- 
core 1  fr.  50  à  124  fr.;  Geldenhuis  Deep,  2bl  fr.,  contre 
260  fr.;  Geldenhuis  Estate,  166  fr.  60,  en  moins-value 
de  5  fr.  50  ;  New  Kleinfontein,  63  fr.,  contre  65  fr. 

La  Langlaagte  Estate,  que  nous  laissions  à  89  fr., 
finit  à  89  50,  muis  sans  aflaires  ;  Robimon  Gold,  au 
même  cours  de  230  fr.;  Robinson  Deep,  110  fr.,  contre 
120  francs. 

La  Neio  Steyn  Estate  clôture  à  61  fr.  50  ;  Simmer 
and  Jack,  157  fr.  50,  en  moins-value  de  4  fr.  50  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  77  fr.,  contre  79  fr.  25; 
Transvaal  Goldfields,  49  fr.  75,  gagnant  1  fr.  25  ; 
Villaop  Main  Reef,  212  fr.  50,  perdant  3  fr.  50;  Wem- 
mer,  299  fr..  eontre  304  fr. 

La  Sheba  est  à  26  fr  50  :  Zambèze,  34  fr.  25,  contre 
35  fr.  ;  Eersle  Fabrieken  Distillery,  17  fr.  ;  Dynamite 
du  Transvaal,  32  fr.,  contre  33  fr. 

La  De  Beitrs,  qui  était  revenue  à  717  fr.,  est  remon- 
tée à  725  francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simart 


L'EGOHOMSTE  EDROPEEI 


ABONNEMENTS 

à  partir  du  i"  de  chaque  mois 
France  &  Algérie  :  Un  an. . .    26  fr. 

—  —  Six  mois.  14  ftr. 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  an          82  ^ 

—  —     Six  moii..   18  Ir. 


Paraissant  le  Vendredi 
Rédacteur  en  chef  :  Edmond  T.HÉRY 

Prix  de  chaque  Numéro  : 
France  :  0  fr.  50  ;  Étranger  :  0  fr.  60 


Adresse  télégraphique  ÉoonOïséoil-IE'aLris 


INSERTIONS 
Lign*  anglaise  de  !i  centimètres 

Annonces  on  7  points   2.50 

Réclames  en  8  pointa   4  ■ 

Ce  tarif  ne  s'applique  nas  aux  anaonce.'^ 
et  réclames  d'emisalon. 

TÉLÉPHONE    N"  246-61 


NO  459»!^  -  18e  volume.  (H)    BCREADX  :  11,  RCE  MOMGM,  PARIS 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  le  mouvement  du  port  de  Beira  pendant  le 
mois  d'avril  1900  : 

Importations 
Provenances  Valeur  Droits 

(En  reis) 

Portugal  (nationale)   17:493gi590  634^7/1 

—       (étrangère)   2:540  900  440  626 

Colonies  portugaises  (nation.)  7:230  500  50  500 

—              (étrang.)  4:741  300  2:255  500 

Allemagne  et  colonies   4:367  850  1:860  589 

France  et  colonies   9:705  010  1:505  300 

Hollande   2: -^28  000  1:001)  147 

Angleterre   123:5(i9  220  6:088  921 

Colonies  anglaises  d'Asie  ....  7:390  2(0  1:1.50  495 

Colonies  anglaises  d'Afrique. .  310.966  680  2:092  944 

Zanzibar   3 :358  000  708  725 

Autres  pays   1 :944  500  380  790 

Total   495 :47ôS850     17 :675S308 

Lg3  exportations  ont  porté  sur  un  montant  de 
3:573p00  reis,  et  elles  ont  acquitté,  comme  droits, 
190g67i  reis.  Les  droits  acquittés  en  mars  n'avaient 
atteint  que  139g882  reis. 

Les  réexportations  ont  porté  sur  72.763  kilos,  d'une 
valeur  de  4:194g550.  Les  droits  ont  été  de  6gi00  reis. 
Enfin,  le  transit  par  Mashona  s'est  élevé  à  6it!:725gl92 
reis,  qui  ont  fourni  comme  droits  14:508$790  reis. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Les  hostilités  continuent  au  Sud  de  l'Afrique,  et  on 
jugera  de  leur  importance  par  la  dépêche  suivante 
datée  de  Pretoria,  le  21  octobre,  et  expédiée  par  lord 
Roberts  : 

Kelly-Kcnny  envoie  aujourd'hui  des  détails  sur  l'attaque 
de  Jagersfontein,  dans  laquelle  les  Boers  ont  été  aidés  de 
l'intérieur  de  la  ville  par  des  habitants,  hommes  et  femmes; 
avant  d'avoir  été  repoussés  par  la  garnison,  ils  ont  réussi  à 
remettre  en  liberté  des  prisonniers  qui  se  trouvaient  dans  la 
prison. 

KcUy-Kenny  m'annonce  son  intention  de  prendre  des  me- 
sures énergiques  contre  ceux  des  habitants  qui  nous  ont 
trahis . 

Melhuen  télégraphie  que  la  marche,  sur  Zeerust,  de  ses 
deux  colonnes  a  été  très  dure.  Le  colonel  Douglas  a  capturé, 
en  route,  2i  fourgons  et  12  Boers.  Methuen  a,  de  son  côté, 
capturé  200  fourgons  et  ravagé  le  pays  ;  il  a  traversé  la  con- 
trée, ayant  Delarey  continuellement  sur  ses  tlancs. 

Methuen  a  surpris,  mardi,  Lemmer  qui  s'est  retiré  avec 
pertes.  Les  corps  de  2  Boers  tués  ont  été  trouvés  par  des 
Boschimen.  Il  dit  que  ses  pertes,  depuis  qu'il  a  quitté  Rus- 
tenburg,  sont  do  6  taés  et  10  blessés.  La  colonne  Douglas  va 
rester  quelque  temps  à  Zeerust. 

Le  colonel  Knox  signale  de  Kroonstad  une  attaque  d'IIo- 
ning-Spruit  et  de  Serfontein  par  de  l'infanterie  montée  contre 


un  détachement  de  100  Boers  qui  occupaient  une  position 
près  de  la  voie  ferrée.  Les  Boers  ont  été  délogés  avec  quel- 
ques pertes.  Les  Anglais  ont  eu  5  chevaux  tués  et  un  homme 
blessé. 

L'oflicier  commandant  le  poste  de  Fauresmith  signale  une 
vive  attaque  contre  la  ville,  exécutée  le  19  octobre  par  les 
Boers,  qui  ont  été  repoussés  avec  deux  morts.  Nos  pertes 
ont  été  d'un  officier  tué,  de  deux  hommes  tués  et  trois  blessés. 

Barton  annonce  qu'il  a  eu  le  17  un  engagement  avec  un 
détachement  boer,  qu'il  a  délogé  successivement  de  plusieurs 
positions,  près  de  Frederikstad.  Nos  pertes  ont  été  de  deux 
tués  et  quatre  blessés. 

Il  ressort  de  ces  dépèches  que  les  difficultés  rencon- 
trées par  les  généraux  anglais  sont  grandes.  Les  me- 
sures dont  on  parle  les  feront- elles  cesser?  C'est  ce 
qu'il  est  permis  de  se  demander.  Eq  tous  cas,  c'est  la 
politique  de  rigueur  qui  semble  devoir  être  mainte- 
nant à  l'ordre  du  jour.  Une  dépêche  dit,  en  effet, 
qu'en  raison  de  l'activité  croissante  des  Boers  dans 
l'Etat  d'Orange  et  de  la  tendance  grandissante  parmi 
les  neutres  de  porter  assistance  aux  combattants,  les 
autorités  militaires  ont  décidé  l'adoption  des  mesures 
les  plus  rigoureuses  pour  l'anéantissement  des  petits 
commandos  en  campagne  et  la  punition  sévère  des 
neutres  pour  la  violation  de  leur  serment. 

Une  dépêche  du  Gap  arrivée  à  Londres  le  23  cou- 
rant dit  :  c<  Le  paquebot  qui  part  demain  pour  l'An- 
gleterre, emmène  le  général  Butler  et  son  état-major. 
Avant  le  départ  du  Cap  de  ce  général,  lord  Roberts  a 
lancé  une  proclamation  dans  laquelle  il  le  remercie  et 
le  félicite.  Cette  proclamation  se  termine  en  annon- 
çant la  nomination  du  général  Baden-Powel  comme 
inspecteur  général  de  la  police  Sud-Africaine.  » 

Ajoutons  que  le  Président  Kriiger  est  décidément  en 
route  pour  l'Europe.  Le  correspondant  du  Times  à 
Bruxelles  a  dit,  ces  jours  derniers,  que  le  Gouverne- 
ment belge  aurait  informé  confidentiellement,  mais 
'très  fermement,  M.  Leyds,  ministre  du  Transvaal,  que 
le  séjour  prolongé  de  M.  Krûger  en  Belgique  ne  se- 
rait pas  vu  avec  satisfaction  ,  parce  qu'on  annonce 
des  manifestations  anglophobes  que  le  Gouvernement 
ne  pourrait  tolérer.  Le  président  Kriiger  débarquera  à 
Marseille. 


L'Industrie  dans  l'Afrique  du  Sud 

Le  colonel  Stowe,  consul  général  des  Etats-Unis  au 
Gap,  vient,  dans  un  rapport,  de  donner  à  ses  com- 
patriotes des  renseignements  circonstanciés  sur  l'état 
des  affaires  dans  l'Afrique  du  Sud  ;  ils  intéresseront 
aussi  nos  industriels. 

Les  «  ronces  »  pour  clôture,  dit-il,  vont  être  en  grande 
demande  au  Transvaal  et  dans  l'Orange.  Sur  des  cen- 
taines de  milles  de  longueur,  les  clôtures  ont  été 
détruites  ;  les  poteaux,  sur  lesquels  ces  fils  de  fer 
étaient  tendus,  ont  été  brûlés,  et  on  veut  les  remplacer 
par  des  poteaux  de  fer.  Le  Gouvernement  devra  renou- 
veler les  clôtures  des  chemins  de  fer.  De  plus,  les 
instruments  aratoires,  rongés  par  la  rouille,  vont  être 
remplacés  par  de  nouveaux.  C'est  donc  un  champ 
ouvert  aux  fabricants  de  machines  agricoles. 
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Voici  pour  les  const  *ucteurs  de  matériel  de  chemin 
de  fer.  Le  Gouvernement  anglais  a  commencé  la 
constructioa  de  nouvelles  lignes  de  Pretoria  et  de 
Johannesburg  vers  la  frontière  de  l'Orange.  Il  y  aura 
deux  lignes  rivales  pour  le  trafic  entre  les  ports  de  la 
Colonie  du  Gap  et  du  Natal  et  Johannesburg,  ce  qui 
met  fin  au  monopole  delà  Compagnie  hollandaise  et  à 
ses  gains  de  200  U/0  annuels. 

Les  ponts  sont  aussi  en  grande  demande,  ainsi  que 
le  matériel  pour  lignes  télégraphiques,  machines, 
construction  de  maisons,  etc. 

Le  Consul  américain  déclare  que,  dans  les  deux 
années  qui  vont  suivre,  c'est  par  millions  de  livres 
sterling  qu'il  faudra  compter  la  valeur  des  importations 
dans  les  deux  anciennes  Républiques.  Il  conseille  aux 
Américains  d'envoyer  dans  ces  régions  des  commis 
voyageurs  experts  et  actifs,  qui  devront  étudier  les 
besoins  du  marché  et  apporter  avec  eux  des  édianlil- 
lons.  Il  conseille  également  une  publicité  intelligente 
dans  les  journaux  quotidiens  ou  hebdomadaires  de  ces 
pays. 

1)3  teli  avis  devraient  être  mis  à  pi'ofit  immédiale- 
ment  pir  nos  'nationaux.  Envoyer  des  représentants 
habiles,  c'est  ce  qu'a  toujours  préconisé  M.  Aubert, 
consul  de  Fraace  à  Pretoria,  et  c'est  ce  qud  nos  com- 
merçants et  nos  industriels  se  résignent  à  faire  

souvent  trop  tard!  


LES  MINES  RHODÉSIENNES 


[suite)  (1) 

Une  autre  propriété  dont  on  parle  beaucoup  est  la 
Scouts  Reef,  qui  appartient  à  VA.uster>  (Gwelo)  Deve- 
lopment. Huit  puits  ont  été  foncés  et,  dans  son  der- 
nier rapport,  le  Directeur  annonçait  qu'entre  les  puits 
n"  2  et  no  8,  il  existait  une  masse  de  minorai  d'une 
largeur  de  2  pieds  4  pouces,  ce  qui  représente  11.908 
tonnes,  dont  la  valeur  moyenne  à  l'essai  est  de  ,2  onces 
2  dwLs  IG  gr.,  soit  8  liv.  st.  17  sh.  9  d.  par  tonne. 

Parmi  les  autres  propriétés  de  ce  district,  ÏAfrican 
Revieio  cite  plusieurs  blocs  de  claims,  appelés  Real 
Potalo,  Do  you  Good,  Union  Jack,  Ida.  Butterfly,  qui 
ont  été  acquis  par  le  J.  G.  Syndicale  à  la  tête  duquel 
se  trouve  M.  J.  H.  Hammond. 

Dans  le  district  de  Gwanda,  se  trouvent  trois  des 
principales  Compagnies  du  Matabeleland  :  IWnlenior, 
la  Geelong  et  la  West  Nicholso  ^.  Cette  région  paraît 
appelée  à  prendre  un  développement  rapide,  grù':e  à  la 
ligne  d'embranchement,  actuellement  en  cours  de  con- 
structioa, qui  doit  la  relier,  d'un  côté,  au  chemin  de  fer 
de  Bulawayo  et,  de  l'autre,  aux  charbonnages  de  Tuli. 

Les  Compagnies  qui  ost  d-iS  intérêts  dans  ce  district 
sont  au  nombre  de  35.  En  voici  le  relevé,  avec  le  nombre 
de  claims  possédés  par  chacune  d'elles  : 


Noms  des  Compagnies  Claims 

Afiican  Trust  Consolidated  and  General  Esploration  50 

Anlenior  (Matabele)  Gold  Mines   95 

Austro-Rhodesian  Development   40 

Bechuanaland  Exploration   50 

Bulawayo  Consolidated   160 

Gharterland  Goldflelds    50 

Glark's  Consolidated   476 

Colcnbrander'.s  Matalioleland  Development   80 

Consolidated  Exploration  and  Development  (Rho- 

desia)  Company   134 

Crescens  (Malabelo)  Mines   290 

Crewe's  (Hhodesia)  Development   230 

Eagle  Vulture  Miaes   42 

Forbes"  (Rhodesia)  Syndicale   10 

Frederick's  Matabeleland  Syndicate   120 

Geelong  Gold  Mining  Company   HO 

Gwanda  Mines   200 

Gwanda  (Rhodesia)  Consolidated  Developing   360 

Jessie  Gold  Mining   70 

Mashonaland  Agency   90 

Matabele  Mines   218 


(l)  Voir  l'Economiste  Européen  n°  458  bis. 


Claims 


Rhodesia  Exploration  and  Development   80 

Rhodesia,  Limited   120 

Rhodesia  Mines   40 

Rhodesian  Gold  Trust   i,0 

Rhodesian  Mining  and  Finance   75 

Rhudesian  Pioueers   220 

Rice  Hamilton  Exploiation  Syndicate   527 

Sneddon  Concessions   90 

Somerset  (Matabele)  Dovelopment.   290 

Soulh  Rhodesia  Goidfields   200 

V.  V.  (Gwanda)  Syudijate   305 

West  Nicholson  Gold  Mining   112 

Whitc's  Consolidated   50 

Willoughby's  Coasolidated   10 

Zambesia  Exploring   290 


La  plus  grande  partie  de  ces  propriétés  n'a  pas  enco  e 
été  touchée  par  les  Compagnies,  qui  attendent  que  le 
chemin  de  fer  soit  terminé.  Les  seules  qui  aient  fait 
quelques  travaux  de  développement  sont  les  suivants  : 
Jessie,  Cldrk's  Consolidated,  Crescens  (Matabele) 
Mines,  Eagle-Vullure,  Matabele  Mines,  Rice  Hamil- 
ton, V.  V.  Gwanda  et  Zambezia  Exploring.  Enfin, 
trois  Compagnies  sont,  on  l'a  vu  plus  haut,  entrées 
dans  la  période  de  production. 

Des  trois  mines  productrices  V Anienior,  qui  possède 
95  claims  et  qui  est  une  filiale  de  V Anlenior  (Matabele) 
Gold  Mines,  est  celle  qui  obtient  le  meilleur  rendement 
par  tonne  de  minerai  broyé.  Depuis  qu'elle  a  commencé 
à  broyer,  ses  rendements  ont  été  des  plus  réguliers,  la 
teneur  moyenne  se  maintenant  à  13  dwis  par  tonne 
broyée:  ;  les  tailings  ont  une  teneur  de  5  dwts,  de  sorte 
que' la  valeur  du  minerai  peut  être  évaluée  à  18  dwts. 
La  Compagnie  ne  traite  pas  encore  ses  tailings,  mais 
elle  a  commandé  un  matériel  de  cyanuration  qui  doit 
foncti'^nner  à  la  fin  de  l'année.  Le  moulin  fut  mis  en 
marche  en  mai  1899,  et,  sauf  un  arrêt  temporaire  en 
octobre  et  novembre  derniers,  il  a  fonctionné  réguliè- 
ment  jusqu'à  a  jour.  De  juin  1899  à  juin  1900,  il  a 
broyé  8.560  tonnes  qui  ont  produit  (5.529  onces  16  dwts. 
D'après  les  rapports  de  la  Compagnie,  on  peut  être 
assuré  que  les  rendeinenls  se  maintiendront  au  taux 
actuel,  car,  en  profondeur,  le  filon  conserve  toute  sa 
largeur  et  augmente  mêuie  de  richesse.  Un  fait  impor- 
tant est  la  découverte  d'un  nouveau  filon,  le  •<  B.  Reef  », 
qui  est  puissant  et  de  haute  teneur.  Pendant  ces  der- 
niers temps,  le  développement  a  été  poussé  avec  vigueur 
et  il  est  maiûtenant  en  avance  sur  les  broyages.  En 
résumé,  le  Directeur  annonce  que,  lorsque  l'usine  de 
cj'anuralion  fonctionnera,  le  rendement  s'élèvera  à 
20  dwts  par  tonne,  ce  qui,  avec  32  sh.  6  d.  de  frais  par 
tonne,  laissera  uu  bénéfice  de  32  shillings  par  tonne. 

La  West  Nicholson  a  commencé  récemment  ses 
broyages.  Elle  possède  un  moulin  de  10  pilons  avec 
une' usine  de  cyanuration;  cinquante  pilons  supplé- 
mentaires ont  été  commandés.  Du  1er  janvier  au30juin 
1900,  il  a  été  broyé  6.075  tonnes  qui  ont  produit  3.047 
onces,  ce  qui  représente  un  rendement  de  10.03  dwts 
par  tonne.  Les  frais  par  tonne  sont  peu  élevés,  car  ils 
ne  dépassent  pas  §5  shillings  tout  compris,  en  moyenne. 
La  mine  est  développée  au  moyen  de  quatre  puits  ver- 
ticaux, la  distance  qui  sépare  les  deux  puits  extrêmes 
étant  de  6')0  pieds.  Le  puits  principal  a  déjà  dépassé  le 
niveau  de  la  rivière  Umzingwani  et  le  troisième  étage, 
qui  sera  établi  à  la  profondeur  de  275  pieds,  passera 
soùs  le  lit  de  la  rivière,  la  roche  étant  si  compacte 
qu'aucune  infiltration  n'est  à  craindre.  Le  filon  est 
large  et  sa  teneur  se  maintient  avec  une  grande  régula- 
rité. Dans  son  dernier  rapport,  le  Directeur  annonçait 
que  dans  la  partie  est  de  la  mine,  la  teneur  s'élevait 
jusqu'à  16  dwts.  Dans  la  galerie  Ouest  du  puits  est,  le 
filon  accuse  une  teneur  à  l'essai  de  1  once  sur  5  pieds 
de  large.  Dans  le  puits  principal,  la  teneur  est  moins 
élevée;  mais,  gràîe  à  la  richesse  du  reef  dans  la  sec- 
tion est,  la  moyenne  du  rendement  sera  conservée. 
Quant  aux  réserves  de  minerai  développé,  elles  sont 
évaluées  à  50.000  tonnes  au-dessus  du  2e  niveau.  Le 
3e  niveau  sera  établi  à  275  pieds  et  permettra  de  mettre 
en  vue  100.000  tonnes  de  minerai. 
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Le  moulin  de  la  Gedong  fonctionne  depuis  le  mois 
de  septeinl)re  181)8  ;  c'est  la  première  batterie  qui  ait 
été  mise  en  marche  on  I^liodésia.  Au  début,  le  moulin 
n'avait  que  10  pilon>  ;  ce  nombre  a  élé  porté  successi- 
vement à  iT)  pilons  en  décembre  1899,  a  30  pilons  en 
janvier  1900  et  à  kO  pilons  en  juin  dernier.  Du  le  sep- 
tembre 1898  au  80  juin,  il  a  été  broyé  50.421  tonnes, 
qui  ont  produit  22.894  ot  ces.  La  moyenne  drs  rende- 
ments pourrait  donc  passer  comme  suffisante,  si  la 
teneur  du  minerai  n'avait  pas  baissé  considérai)!ement 
depuis  le  début  des  broyages.  Ainsi,  alors  qu'en  sep- 
tembre 1898  le  rendement  s'élevait  de  12  dwts  5  par 
tonne,  il  s'abaissait  progressivement  à  10  dwts  jus- 
qu'en octobre  1899  ;  puis,  tout  à  coup,  il  n'est  plus  que 
de  9  dwts  et,  enfin,  d'avril  à  juin  1900,  il  tombe  à  6 
dwts;  la  Direction  explique  la  diminution  de  la"  teneur 
en  disant  que  le  minerai  broyé  provenait  de  la  partie 
est  desservie  par  le  puits  principal,  où  il  est  notoire- 
ment pauvre.  Elle  ajoute  que  les  derniers  dévïloppe- 
ments  Pont  plus  f  afisfaisaDts  et  qu'au  4e  niveau,  dans 
Ja  partie  à  l'ouest  du  puits  principal,  le  filon  montre 
une  amélioralion  réelle  et  augmente  de  largeur;  dans 
certaines  parties  de  la  mine,  il  a  jusqu'à  60  pifds  de 
large.  La  puissance  de  broyage  sera  portée  prochaine- 
ment à  60  pilons  ;  l'usine  de  cyanuration  est  'erminée 
et  le  traitement  les  tailings  va  pouvoir  être  entrepris 
bientôt. 

Nous  aurons  soin  de  suivre  notre  confrf're  dans  les 
renseignements  qu'il  fourrira  encore.  En  attendant, 
disons  que  dans  la  Rhodesia  il  s'agit  de  mines  généra- 
lement séparées  les  unes  des  autres  par  de  longres 
distances,  contrairement  à  celles  du  Witwaters rand, 
qui  sont  côte  à  côte  sur  une  longueur  de  50  à  60  kilo- 
mètres. La  valeur  intrinsèque  de  chaque  ontrepiise  ne 
peut  donc  pas  se  contrôler  l'une  par  l'autre  comme  au 
Rand.  En  outre,  il  s'agit  de  mines  de  quartz,  qui 
offrent  beaucoup  plus  d'aléas  au  point  de  vue  de  la 
régularité  et  de  la  permanence  du  gisement  que  les 
conglomérats  du  Witwatersrand  ;  mais  il  n'y  a  rien 
d'impossible  à  ce  qu'il  se  trouve  en  Rhodétie  des  mines 
comme  celles  de  l'Australie  occidentale,  par  exemple. 
Une  chose  certaine  est  que  tout  ce  pays  a  été  travaillé 
par  les  anciet  s  et  que  c'est  en  approfondissant  quelque 
peu  leurs  travaux  qu'on  a  découvert,  jusqu'ici,  les 
filons  les  plus  riches.  Il  n'est  donc  pas  douteux  que 
l'industrie  aurifère  rhodésier ne  arrive  au  moment  où 
elle  mérite  d'être  étudiée  avec  grand  soin  par  tous 
ceux  qui  sont  à  l'affût  des  choses  nouvelles  et  qui  ne 
craignent  pas  les  risques. 


Anglo-French  Mataleleland  L*^ 


Dans  notre  numéro  du  12  courant,  nous  avons  publié 
le  bilan  de  cette  Compagnie  et  un  résumé  du  rapport 
du  Conseil  d'administration  relatifs  à  l'exercice  qui 
a  pris  fin  le  31  mai  1900.  Il  nous  reste  maintenant  à 
revenir  sur  les  déclarations  qui  ont  été  faites  aux  ac- 
tionnaires à  l'assemblée  générale  du  17  octobre  par  le 
Président  et  le  Directeur  de  la  Compagnie. 

Si  l'on  considère  le  bilan,  a  dit  le  Président,  on  peut 
voir  qu'au  moment  où  les  comptes  ont  été  an  êtes,  le 
capital  de  la  Compagnie  était  le  môme  que  l'année  pré- 
cédente, à  savoir  de  75.428  actions  sur  un  capital  auto- 
risé de  110  000  liv.  st.  Depuis  lors,  9.159  actions  ont  été 
prises  par  M.  Little  aux  termes  du  contrat  passé  entre 
lui  et  la  Compagnie  en  août  1898,  de  sorte  que  la  situa- 
tion actuelle  se  résume  en  ceci,  qu'il  a  été  émis  84.582 
actions  et  qu'il  en  reste  en  réserve  25.418  autres  que  la 
Compagnie  réalisera  de  temps  en  temps  suivant  ses  be- 
soins. 

L'actif  espèces  à  la  fin  de  mai.  s'élevait  à  un  peu  plus 
de  8.000  liv.  st.  A  l'heure  actuelle,  il  s'élève  à  un  peu 
plus  de  19. Ono  liv.  st.  Les  obligations  et  actions  possé- 
dées par  la  Société  figurent  dans  les  livres  pour  la 
somme  d'environ  70.000  liv.  st. 

La  seule  modification  qu'ait  subie  le  portefeuille  de- 
puis l'année  dernière,  a  été  l'achat  de  10.000  liv.  st. 
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d'obligations  de  la  Rhodcsia  Railicay,  qui  ont  été  en- 
tièrement payées  depuis  que  le  rapport  a  été  rédigé.  Ce 
placement,  la  Société  ne  l'a  pas  fait  dans  le  but  de 
tirer  un  intérêt  de  son  argent,  mais  l'avantage  qui 
en  résultera  d'obtenir  le  transport  des  machines 
;\  tarif,  réduit  a  déjà  une  valeur  et,  de  plus,  la  fa- 
bricat-on  des  chemins  de  fer,  sera  d'un  grand  profit 
pour  toutes  les  ('ompagnies  iln  désiennes  au  point  do 
vue  de  la  main-d'cmivre  indigène.  En  prenant  ces  obli- 
gations, la  Compagnie  a  été  heureuse  de  soutenir  la 
politique  de  la  Brilish  Soulh  Âfrica  Company,  avec 
laquelle  ses  relations  ont  toujours  été  extrêmement 
cordiales. 

Les  propriétés  en  Matabeleland  figurent  dans  les 
livres  pour  la  somme  de  17.658  liv.  st.  contre  13.454 
livres  stérling  l'année  dernière.  La  dilTérence  représente 
le  coût  des  travaux  de  développement  exécutés  dans 
ces  propriétés  au  cours  de  l'exercice. 

Le  compte  de  profits  et  pertes  accuse  une  balance 
débitrice  d'un  peu  plus  de3  000  liv.  st.  représentant  les 
dépenses  d'administration  pour  l'année,  à  Londres  et 
dans  le  Sud  de  l'Afrique.  Cette  somme  porte  la  balance 
débitrice  des  quatre  années  qui  se  sont  écouléés  depuis 
la  formation  de  la  Compagnie  à  13.856  liv.  st.,  contre 
laquelle  somme  on  trouve  eelle  de  37.100  liv.  st.  repré- 
sentant le  montant  des  primes  réalisées  sur  les  actions 
émises.  Il  est  presque  inutile  de  faire  observer  que  la 
Gomppgnie  est  restée  dans  la  période  improductive 
pendant  ces  quatre  années  qui,  peut-être,  ont  paru 
longues  aux  intéressés  ;  mais  en  raison  de  leur  nature, 
ces  entreprises  exigent  toujours  une  bonne  dose  de  pa- 
tience et,  dans  le  cas  de  la  Rhodésie,  on  a  eu  à  compter 
avec  un  certain  temps  d'arrêt  supplémentaire  dans  les 
travaux,  causé  par  les  troubles  politiques.  Cependant 
la  Compagnie  a  continué  sans  interruption  ses  tra- 
vf  ux  de  développement  dans  ses  propriétés,  et  elle  les  a 
menés  av  c  patience  et  économie.  Le  Conseil  a  l'espé- 
rance —  on  pourrait  même  dire  la  plus  grande  con- 
fiance, ajoute  le  président  —  d'arriver  à  de  très  bons 
résultats. 

Le  Président  a  demandé  ensuite  l'adoption  des  comp- 
tes, mais  avant  de  procédf  r  au  vote  il  a  donné  la  parole 
à  M.  .\rch'bald  Little,  directeur,  qui  s'est  exprimé 
ainsi  : 

Avant  d'appuyer  la  proposition  de  M.  le  Président,  je  vais 
tâcher  de  vous  dire  où  nous  en  sommes.  Vous  trouverez,  dans 
lo  rapport  annuel,  des  renseignements  très  complets  sur  la 
propriété  foncière  et  sur  les  claims  détonus  par  votre  Com- 
pagnie ;  aussi,  ne  vous  pailerai-je  que  des  travaux  accomplis 
pendant  ces  deux  dernières  années  et  de  ceux  que  nous  nous 
proposons  d'entreprendre  dans  l'ayenir. 

Après  la  création  de  la  Penhalonga  Proprietary  Mines, 
qui  absorba  nos  claims  Penhalonga  et  Strealham  situés  en 
Manicaland,  il  fut  décidé  que  nous  porterions  tous  nos  efforts 
sur  le  développement  d'une  partie  du  filon  Penhalonga.  La 
longueur  totale  de  cette  propriété  est  de  14.(00  pieds,  et  nous 
avons  commfncé  les  travaux  dans  une  section  centrale  d'une 
longueur  de  3.f  00  pieds  environ  en  janvier  IS^'S. 

Notre  politique  fut  d'exécuter  de  grands  travaux  de  déve- 
loppement, alin  de  trouver  quelle  est  l'f'paisseur  moyenne  et 
la  valeur  du  filon.  En  octobie  1898,  nous  avions  déjà  7.000 
pieds  de  développés  et  une  grande  quantité  de  minerai  se 
irouvait  ainsi  exposée,  car  les  travaux  sur  lo  filon  s'éten- 
daient sur  une  longueur  de  3.000  pieds  et  aujourd'hui  il  nous 
est  démontré  que  la  quantité  d®  minerai  prêt  à  l'abatage  ne 
s'élève  pas  à  moins  de  60.000  tonnes. 

Nous  décidâmes  alors  do  corroborer  les  renseignements 
quo  nous  avions  sur  la  valeur  do  notre  minerai  par  nos 
essais,  en  nous  livrant  à  des  essais  de  broyage  complet. 
Nous  commenc^àmes  ces  broyages  en  novembre  dernier,  à 
l'aide  d'une  batterie  de  5  pilons  actionnée  par  un  moteur 
hydraulique.  Ces  broyages  prirent  fin  vers  le  31  mai,  date  à 
laquelle  nous  avions  broyé  2.750  tonnes. 

Les  résullata  de  ces  broyages  d'essais  montrent  quo  noua 
pouvons  tirer  25  shillings  d'or  par  tonne  dans  la  zona  oxydée 
et  de  SO  à  35  shillings  par  tonne  dans  les  niveaux  inférieurs 
ou  dans  la  zone  sulfurée.  La  raison  de  cotte  augmentation  de 
rendement  dans  les  bas  niveaux  est  que,  dans  les  niveaux 
oxydés  ou  supérieurs,  l'argent  et  le  plomb  ont  été  décom- 
posés et  o»t  disparu.  Je  puis  vous  dire  que  la  valeur  moyenne 
à  l'essai  du  n^.inerai  des  niveaux  supérieurs  se  décompose 
ainsi  :  de  8  à  10  dwts  d'or  ainsi  qu'une  petite  quantité  d'ar- 
gent ;  et,  dans  les  niveaux  inférieurs  de  8  à  10  dwts  d'or,  plus 
de  2  à  4  onces  d'argent,  plus  2  0/0  de  plomb. 
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Ces  broyages  d'essai  nous  permirent  de  prévoir  quels  se- 
raient nos  frais  d'exploitation  à  l'avenir,  et,  de  ce  fait,  que 
nous  réalisons  un  profit  de  11  sh.  par  tonne,  en  ne  prenant 
que  l'or  des  plaques  de  la  batterie  (la  valeur  moyenne  à  l'essai 
de  nos  tailings  a  été  de  3  dwts  1/4),  vous  pouvez  penser  que 
notre  exploitation  ne  sera  pas  coûteuse  gr;\ce  à  la  force 
hydraulique,  aux  niveaux  accessibles  par  des  adits,  et  un 
filon  d'une  grande  épaisseur. 

Le  filon  peut  être  exploité  en  profondeur  au  moyen  d'adits 
jusqu'à  600  pieds,  son  épaisseur  moyenne  est  de  9  pieds. 
Notre  force  hydraulique  est  suflisante  pour  a'-lionner  2[)0  pi- 
lons, s'il  est  nécessaire,  de  sorte  qu'en  estimant  nos  frais 
d'exploitation  à  12  sh.  6  d.  par  tonne,  je  suis  certain  que  ce 
chiffre  sci'a  un  maximum. 

En  effectuant  nos  broyages  d'essai,  nous  n'avons  négligé 
aucun  soin  pour  obtenir  des  données  absolument  sérieuses  : 
1°  en  choisissant  nos  échantillons  de  filons  dans  les  parties 
moyennes  et  2"  en  mesurant  exactement  la  quantité  de  roc 
broyée;  et  je  suis  certain  que  notre  exploitation  sur  une  large 
échelle  donnera  des  résultats  analogues. 

Nous  avons  maintenant  décidé  d'ériger  une  batterie  de  40 
pilons  qui  broiera,  d'après  nos  calculs,  de  6  à  7.000  tonnes 
de  minerai  par  an.  Une  telle  quantité  pour  une  batterie  de 
40  pilons  vous  paraîtra  peut-être  exagérée,  mais  il  n'en  est 
rien,  car  le  minerai  dans  les  niveaux  supérieurs  fst  tendre 
et  friable  et  nous  tirerons  un  pourcentage  considérable  de 
cette  zone. 

Nous  espérons  que  la  batterie  sera  terminée  et  pourra  être 
mise  en  action  vers  la  fin  do  l'année  procliaine.  A  celte  épo- 
que, nous  aurons  devant  nous  une  grande  quantité  de  minerai 
développé  et  nous  songerons  alors  à  doubler  ou  tripler  notre 
effectif  de  broyage.  i\lème  aujourd'hui,  d'après  les  développe- 
ments, le  fllon  semble  pouvoir  alimenter  plus  de  40  pilons  ; 
mais  nous  devons  nous  rappeler  que  nous  sommes  dans  un 
pays  neuf,  et  que  le  meilleur  plan  est  d'aller  doucement  dès 
le  début,  jusqu'à  ce  que  nous  connaissions  à  fond  toutes  les 
conditions  d'exploitation,  afin  d'éviter  d'avoir  à  arrêter  des 
pilons  ou  à  suspendre  les  travaux  de  la  batterie  pour  insuffi- 
sance de  développement  ou  pour  toute  autre  raisou. 

De  ce  que  nous  savons  sur  le  rcef  Penhalonga,  nous  pou- 
vons compter  en  toute  sûreté  sur  un  profit  de  12  à  15  shil- 
lings par  tonne.  Cela  vous  paraîtra  peut-être  médiocre,  mais 
il  ne  faut  pas  oublier  que  notre  filon  est  d'une  forte  puissance 
et  qu'il  peut  alimentrer  un  grand  nombre  de  pilons.  Nos  dé- 
veloppements sont  des  plus  satisfaisants  par  la  permanence 
dureef  et  la  continuité  de  sa  valeur,  et  nous  avons  tout  lieu 
de  croire  que  le  filon  continue  à  une  très  grande  profondeur. 

Gomme  comparaison,  si  vous  voulez  bien  vous  reporter  au 
dernier  livre  de  M.  Mabson  sur  les  Mines  du  Tra)isvaal, 
vous  verrez  qu'ayant  pris  le  profit  moyen  par  tonne  de  mi- 
nerai broyé  pendant  ces  dix  dernières  années  à  la  Simmer 
and  Jack,  à  la  Langlangte  Estais  et  à  la  Jumpers  Gold 
Mining  Company,  cette  moyenne  ne  ressort  pas  à  12  sh.6  d. 
par  tonne.  C'est  la  largeur  du  filon  et  les  facilités  naturelles 
d'exploitation  qui  font  de  notre  propriété  Penhalonga  une  si 
bonne  affaire. 

En  août  1898,  nos  travaux  étaient  si  actifs  sur  la  Penha- 
longa que  nous  décidâmes  d'arrêter  les  travaux  sur  la  Be- 
lingwe.  Sur  le  filon  B,  neuf  puits  furent  creusés.  Ces  puits 
furent  foncés  dans  le  sens  de  l'inclinaison  à  travers  les  an- 
ciens travaux,  qui  ont  une  profondeur  moyenne  d'environ  50 
pieds.  Les  puits  furent  continués  sur  le  filon  jusqu'à  1.50 
pieds  de  ptofondeur,  auquel  point  le  premier  niveau  fut 
recoupé.  Ceci  nous  laisse  100  pieds  de  filons  au-dessus  du 
premier  niveau. 

Les  galeries  furent  commencées,  mais  malheureusement 
l'eau  qui  nous  envahit  fut  trop  abondante  pour  que  nous  pus- 
sions nous  passer  de  l'aide  des  pompes  à  vapeur  ;  ceci  se  pas- 
sait en  décembre  dernier,  et  comme  les  frais  de  transport  de 
Beira  et  de  location  des  machines  auraient  été  très  grands, 
les  chemins  de  fer  du  Sud  étant  interceptés,  nous  décidâmes 
de  fermer  la  propriété. 

Les  travaux  exécutés  montrent  qu'il  existe  doux  filons  bien 
distincts  séparés  par  quelques  pieds  d'ardoise.  Six  puits  ont 
été  foncés  sur  le  filon  du  Sud  qui  paraît  contenir  le  plus  d'or, 
puisque  des  échantillons  réguliers,  pris  de  5  en  5  pieds,  accu- 
sent une  teneur  moyenne  de  12  dwts  sur  une  épaisseur  de 
2  pieds  4  pouces.  Cette  moyenne  exclut  des  poches  ^us 
riches  et  réduit  les  essais  exceptionnels  à  la  valeur  moyeinie. 

Sur  le  filon  D,  distant  d'environ  1  mille  du  filon  B,  trois 
puits  ont  été  foncés  et  les  résultats  sont  très  satisfaisants. 
Aux  trois  points  auxquels  le  reef  a  été  recoupé,  au-dessous 
des  anciens  travaux,  l'épaisseur  moyenne  est  de  33  pouces  et 
la  valeur  moyenne  à  l'essai  de  23  dwts.  La  longneur  des  an- 
ciens travaux  dans  cette  propriété  est  de  1.100  pieds.  Ces  trois 
puits  seront  foncés  jusqu'à  ce  qu'ils  nous  laissent  100  pieds 
de  filon  au-dessous  du  premier  niveau. 

Ces  deux  propriétés  sont  situéi'S  sur  notre  propre  terrain, 
ce  qui  est  un  point  très  important,  et  nous  avons  de  l'eau  en 
abondance  pour  nos  plaques  et  de  grandes  quantités  de  com- 


bustibles dans  le  voisinage  pour  les  besoins  de  notre  machine 
à  vapeur.  Aussitôt  que  les  travaux  seront  repris  à  Belingwe, 
on  s'occupera  de  commencer  le  développement  sur  les  filons 
A.  G.  et  L,  tous  étant  situés  dans  des  anciens  travaux  et 
semblant  avoir  les  meilleures  chances  d'avenir. 

Maintenant  que  la  Rhodesia  est  ouverte  grâce  aux  chemins 
de  fer,  les  causes  do  la  lenteur  de  son  développement  n'exis- 
tent plus,  et  avec  un  Gouvernement  intéressé  dans  nos  entre- 
prises minières  et  sur  l'appui  duquel  nous  pouvons  cempter, 
nous  pouvons  faire  de  rapides  progrès. 

Sans  doute,  nous  avirons  encore  des  difficultés,  dont  la 
principale  sera  de  nous  procurer  do  la  main  d'œuvre  indi- 
gène ;  mais  11  suffit  d'uoe  bonne  organisation  pour  que  les 
boys  se  trouvent  en  abondance.  C'est  ce  qui  se  produira  gra- 
duellement et,  dans  une  année  ou  à  peu  près,  nos  difficultés 
sous  ce  rapport  auront  disparu. 

Le  point  essentiel  est  que  nous  avons  prouvé  d'une  ma- 
nière absolue  que  la  Rhodesia  possède  dos  filons  étendus  et 
que  ces  filons  sont  payants,  de  telle  sorte  que  tous  les  incon- 
vénients et  ennuis  ne  sont  que  des  détails  qu'il  est  intéres- 
sant de  surmonter.  Quad  je  considère  la  situation  de  l'Anglo- 
French  Matabeleland  Company,  je  crois  que  nos  chances  de 
succès  sont  grandes.  Personnellement,  je  me  déclare  satis- 
fait et  je  n'éprouve  aucun  doute  sur  l'avenir  de  notre  entre- 
prise. 

J'ai  maintenant  le  plaisir  d'appuyer  la  proposition  d'adop- 
tion des  rapports  et  des  comptes  faits  par  M.  le  Président. 

Auisstôt  après,  le  Président  a  déclaré  être  prêt  à 
répondre  à  toutes  les  questions  qui  pourraient  lui  être 
posées,  mais  personne  n'a  demandé  la  parole.  C'est  à 
l'unanimité  que  les  conaptes  ont  alors  été  approuvés. 

Les  deux  administrateurs  sortants,  MM.  Louis  Ochs 
et  F.  A.  Robinson  ont  été  réélus,  de  même  que  ^IM. 
V.  L.  EUis  Maw  and  C°,  comptables  de  la  Charlcred, 
commissaires  des  comptes.  En  outre,  des  remercie- 
ments ont  été  votés  à  M.  Little. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Marché  des  "Valeurs  australiennes.  —  La  tenue 

des  valeurs  de  l'Australie  occidentale  laisse  à  désirer 
à  Londres  depuis  quelque  temps,  et  les  journaux  an- 
glais disent,  à  ce  propos,  que  l'on  pourrait  croire  que 
ceux  qui  dirigent  ce  marché  prennent  à  tâche  d'en 
éloigner  le  public.  Chacun  en  use,  à  l'égard  de  son 
voisin,  d'une  fa<  on  qui  porte  le  plus  grand  préjudice 
à  l'ensemble  de  toutes  les  valeurs  australiennes.  Au- 
jourd'hui on  attaque  les  valeurs  de  tel  groupe  et,  de- 
main, ce  groupe  attaquera  à  son  tour  les  valeurs  que 
contrôlent  ceux  qui  lui  ont  porté  les  premiers  coups.  Ces 
derniers  prennent  leur  revanche  le  jour  suivant  et 
cela  va  en  continuant. 

Pourtant  la  valeur  intrinsèque  des  entreprises  n'a 
pas  changé  d'im  jour  à  l'autre.  Ce  qui  n'empêche  pas 
que  le  public  détenteur  de  ces  titres  finit  par  se  lasser, 
et  qu'il  arrive  à  en  sortir,  naturellement  au  plus  bas, 
se  promettant  bien,  désormais,  de  s'en  désintéresser 
complètement.  Il  arrive  alors  qu'avec  un  marché  très 
bien  disposé  —  ce  qui  vient  de  se  passer  pour  les  va- 
leurs de  l'Afrique  occidentale  dont  nous  parlions  il  y 
a  huit  jours  en  est  la  preuve  —  les  titres  des  Compa- 
gnies minières  de  l'Australie  occidentale,  restent  mo- 
mentanément délaissés  par  les  capitalistes  fatigués 
par  les  manœuvres  auxquelles  on  s'est  livré. 

Il  faut  espérer  que  cela  n'aura  qu'an  temps,  font 
remarquer  nos  confrère  d'outre-Manche,  et,  en  atten- 
dant, ces  entreprises  continuent  à  produire  de  plus  en 
plus,  malgré  les  fautes  de  leurs  dirigeants  et  les  criti- 
ques que  l'on  peut  formuler  sur  la  manière  dont  elles 
sont  administrées.  En  fin  de  compte,  ceux  qui  auront 
raison  sont  ceux  qui,  sans  bouger,  assisteront  im- 
passibles à  toutes  les  manœuvres,  et  aussi  ceux  qui, 
profitant  des  bas  cours,  seront  entrés  dans  les  plus 
connues  de  ces  entreprises. 


La  Production  d'or  de  l'Australie  Occidentale. — 

D'après  un  rapport  officiel,  il  a  été  traité,  en  septembre, 
par  les  Compagnies  minières  de  l'Australie  Occiden- 
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taie,  110.250  tonnes  de  minerai  ;  lo  rendement  a  été  de 
12(i.801  onces  d'or,  soit  un  rendement  moyen  dol  once 
l  dwt  19  gr.  par  tonne. 


Half-Mile  Reef  Mines,  Limited.  —  La  deuxième 
assemblée  générale  ordinaire  de  la  Half-Milc  Reef 
Mines,  Limilod  a  eu  l'eu  le  mardi  9  octobre  19U0  à 
Londres,  sous  la  présidence  de  M.  Sinclair  Mac  Leay, 
président  du  Conseil  d'administration. 

Le  secrétaire,  M.  James  N.  Mac  Nabb,  ayant  lu  l'avis 
de  convocation,  le  Président  a  pria  la  parole  et  déclaré 
que  les  chiffres  du  bilan  étaient  suttisamment  éloquents 
pour  le  dispenser  de  commentaires.  Il  a  confirmé  les 
informations  satisfaisantes  du  rapport  des  Admit  is- 
trateurs,  au  sujet  des  résultats  obtenus  dans  le  déve- 
loppement de  la  mine  et  sur  la  façon  dont  elle  est 
actuellement  équipée.  Les  actionnaires,  a-t-il  ajouté, 
doivent  se  féliciter  de  ce  fait  que  la  mine,  selon  toute 
apparence,  a,  enfin,  atteint  l'époque  où  l'emploi  des 
fonds  sociaux  sera  complètement  justifié  par  les  ré- 
sultats des  broyages  futurs. 

Les  Administrateurs  n'ont  épargné  aucune  dépense 
pour  se  conformer  aux  recommandations  du  directeur, 
M.  Gleisberg,  au  sujet  de  l'équipement  de  la  mine.  Le 
nombre  des  pilons  a  été  porté  à  20,  et  des  améliorations 
ont  été  apportées  à  la  machinerie,  améliorations  qui 
permettront  à  la  batterie  de  donner  un  maximum  de 
production  avec  un  minimum  de  frais.  Dans  le  rapport, 
on  a  rendu  compte  de  l'installation  du  matériel  d^ 
cyanuration.  Quand  ce  matériel,  actuellement  en  cours 
d'insta  lation,  commencera  à  fonctionner  conjointe- 
ment avec  la  batterie,  le  système  d'extraction  sera 
parfait  et,  en  principe,  il  n'y  aura  aucune  parcelle  d'or 
de  perdue. 

En  outre,  il  faut  compter  sur  une  amélioration  de  la 
valeur  des  gîtes  de  minerai,  amélioration  prévue  par 
le  Directeur,  qui,  en  cela,  s'est  basé  sur  ce  fait  qu'à 
mesure  de  l'avancement  des  travaux  de  développement 
en  profondeur,  le  minerai  a  une  tendance  évidente  à 
s'améliorer.  Depuis  la  publication  du  rapport  des 
Administrateurs,  le  Directeur  a  télégraphié  ce  qui 
suit  :  «  Batterie  de  10  pilons.  Broyé  pendant  6U0  heures 
de  travail:  400  tonnes;  rendement,  253  onces  d'or; 
tailings,  4  dwts.  Batterie  de  20  pilons  mise  pn  marche 
le  29  septembre,  fonctionne  excessivement  bien.  Maté- 
riel complet,  y  compris  tous  les  accessoires  pour  la 
cyanuration,  livré  sur  la  mine  ». 

Le  Président  a  encore  cité  une  lettre  du  directeur, 
M.  Gleisberg,  reçue  nouvellement,  dans  laquelle  il 
dit  :  «  La  nouvelle  batterie  fonctionnera  pendant  cinq 
semaines,  sur  du  minerai  de  basse  teneur  gisant  à  la 
surface,  sur  une  longueur  considérable  ;  mais  dès  que 
cet  étage  sera  en  état,  il  y  aura  abondamment  de  bon 
minerai  pour  l'ensemble  des  20  pilons.  » 

Le  Président  a  terminé  en  disant  qu'il  était  sans 
doute  utile  d'attirer  l'attention  des  actionnaires  sur 
cette  lettre  du  Directeur,  au  cas  où  il  y  aurait  une 
baisse  dans  les  premiers  rendements.  Il  a  conclu  en 
proposant  l'adoplioa  du  rapport  des  Administrateurs 
et  des  comptes.  Cette  proposition,  mise  aux  voix,  a  été 
adoptée  à  l'unanimité. 


Ivanhoe  South  Extended.  —  Conformément  aux 
instructions  transmises  parles  liquidateurs  de  la  Com- 
pagnie à  Adelaide,  le  Secrétaire  de  cette  entreprise  in- 
forme 1  s  actionnaires  que  la  rétrocession  de  la  mine 
à  uoe  Compagnie  nouvelle,  rétrocession  sanctionnée 
par  l'assemblée  générale  tenue  à  Adelaide  le  3  octobre 
dernier,  a  été  conclue.  La  Compagnie  nouvelle  a  dûment 
été  enregistrée  en  Angleterre,  sous  le  titre  de  :  The 
Ivanhoe  South  Exlended  Gold  Mining  Eslal.es  Com- 
pany, Limited,  et  ses  bureaux  sont  situés,  (3,  Princes 
Street,  Londres.  Le  prix  fixé  pour  la  vente  est  de  ICO.O  .0 
livres  sterling,  en  100. OOO  actions  de  1  liv.  st.  complè- 
tement libérées,  qui  seront  délivrées  titre  pour  titre 
aux  actionnaires  de  l'ancienne  Compagnie.  Les  certifi- 
cats d'actions  ancienr.es  doivent  être  adressés  au  Secré- 
tariat de  la  Compagnie  à  Londres.  C'est  lui  qui  elïec- 


tuer.'t  les  transferts  réguliers  des  actions  anciennes  en 
actions  nouvelles. 


Uno  Découverte  à  la  Kalgurli.  — On  annonce  qu'à 

la  Kalgurli,  on  vient  do  faire  une  importante  décou- 
verte dans  la  galerie  sud  à  l'étage  de  6^0  pieds.  La  ga- 
lerie a  été  pouss-ép,  à  partir  du  travers-banc  ouest,  sur 
uno  longueur  de  26  pieds  et  sur  toute  la  largeur  (8j)!ed8 
environ),  la  valeur  moyenco  du  minerai  a  été  de  2  on- 
ces. Le  dernier  lot  déminerai  abattu  a  révélé  la  pré- 
sence de  tpllures  d'or.  Il  est  ditficilo  do  donner  des 
valeurs  moyennes,  mais  on  aura  une  idée  de  la  richesse 
du  minerai,  quand  on  saura  que  des  échantillons  pris 
dans  la  face  de  la  galerie  ont  donné  des  essais  de  20  à 
30  once=ï.  Cette  découverte  est  considérée  comme  la  plus 
importante  faite  jusqu'à  ce  jour  dans  la  propriété,  etna- 
tuiellement  ceux  qui  ont  la  direction  de  la  mine  sont 
dans  le  ravissement.  A  ce  même  étage,  la  galerie  nord  a 
ure  longueur  de  25  pieds  et  la  face  donne  une  valeur 
moyenne  d'essai  de  30  dwts.  A  l'étage  de  540  p'eds,  la 
galerie  sud  vient  de  communiquer  avec  la  descenderie 
foncée  à  l'étage  de  420  pieds.  Cette  descenderie  a  mis  à 
nu  une  veine  épaisse  de  30  pieds  d'une  valeur  d'en- 
semble de  30 dwts.  A  l'étage  de  300  pieds,  on  a  égale- 
ment découvert  un  important  gîte  de  minerai,  contenant 
des  tellures,  qui  est  actuellement  suivi  en  galerie  au 
sud.  Les  travaux  de  développements  habituels  se  con- 
tinuent aux  étages  de  200,  100  et  70  pieds.  L'aspect  de 
la  mine  n'a  jamais  été  meilleur  qu'en  ce  moment.  Le 
mois  dernier,  un  accident  s'est  produit  à  la  batterie. 
L°s  réparations  ont  été  promptement  exécutées,  et  le 
matériel  fonctionne  à  présent  avec  toute  la  régularité 
possil  le. 


Notes  minières  d'Australie 

Australasian  Gold  Mining  Company.  Cablogramme  du 
IH  octobre,  de  Gympio  :  «  Broyage  d'essai,  filon  oriental,  158 
tonnes,  248  onces.  Impossible  de  donner  de  chiffre  approxi- 
matif des  profit.s  jusqu'à  ce  que  les  travaux  soient  ouverts. 
Le  broyage  continue.  La  veine  promet  beaucoup.  » 

Qreat  Boulder  Propridary.  Cablogramme  du  Directeur  : 
«  La  Western  Australian  Bank  a  expédié  10.720  onces  d'or 
d'une  valeur  approximative  de  40.698  liv.  st.  le  9  octobre.  » 

Hannan's  Oroya.  Cablogramme  du  capitaine  Parker  : 
«  Kalgorlie  Mmt-West,  golerif^  n°  5  (500  pieds).  L'embran- 
chement ouest  est  à  115  pieds.  Nous  avons  dépassé  le  point 
où  nous  espérions  trouver  le  fllon.  La  veine  dont  j'ai  parlé 
dans  mon  télégramme  du  24  septembre  doit  être  la  veine 
01  ientale  australienne  ;  nous  avons  commencé  à  foncer  dans 
cette  veine.  Nous  continuons  l'embranchement  pour  intercepter 
la  veine  Waddington.  » 

Victoria.  Cablogramme  de.s  ingénieurs  :  «  La  galerie  infé- 
rieure du  puits  n"  1  atteint  maintenant  une  longueur  de  3.263 
pieds.  Les  dépôts  aurifères  conservent  la  même  qualité.  La 
galerie  du  puits  n"  2  a  été  poussée  de  100  pieds  à  travers  des 
roches  très  dures.  » 

Homeword  Sound.  Cablogramme  du  Directeur,  en  date 
»   du  12  octobre  :  «  Nous  commencerons  le  broyage  dans  la 
prochaine  quinzaine  » 

Waitekauri  Gold.  Production  de  24  jours  finissant  le  6  oc- 
tobre :  5.150  liv.  st.  prévenant  de  2  043  tonnes  de  minerai. 

Hopt's  mil  Gold.  Le  Directeur  télégraphiera  la  date  du 
16  courant  :  "  Produit  de  la  quinzaine  au  11  octobre  :  800 
tonnes  de  minerai  ont  produit  149  onces.  Le  moulin  a  tra- 
vaillé pendant  288  heures.  Des  dérangements  fréquents  ont 
eu  lieu  dans  les  engrenages.  La  semaine  précédente,  25  pilons 
seulement  avaient  pu  être  utilisé.s;  40  pilons  marcheront 
avant  la  fin  de  la  présente  semaine.  On  espère  que  la  machi- 
nerie n'occasionnera  plus  de  difficultés.  » 

Paringa  Consolidated.  Cablogramme  des  Directeurs,  à 
Coolgardie  :  «  Paringa.  —  Profondeur  du  sondage,  610  pieds. 
Avons  rencontré  le  filon  à  595  pieds.  Nous  continuons  à  fon- 
cer à  travers  le  filon  qui  est  très  chargé  de  pyrites.  » 

■Great  Boulder  South.  Cablogramme  du  18  octobre  : 
c(  Puits  Gardner,  galerie  de  500  pieds.  —  Dans  l'embranche- 
ment occidental,  à  130  pieds,  le  filon  est  large  de  27  pieds; 
pour  une  largeur  de  9  pieds,  la  moyenne  des  essais  donne 

10  onces  1  dwt;  pour  la  largeur  totale,  la  moyenne  est  de 

11  dwts.  » 

Associated  Noriher  Blocks.  Cablogramme  du  18  octobre  : 
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«  500  tonnes  ont  donné  à  l'essai  ]0  onces  10  dwts  par  tonne; 
100  autres  tonnes  n'ont  pas  encore  été  essajées.  >> 

RoyalOnk  of  Hauraki.  Gablogramme  du  17  octobre  :  «  Il 
a  été  broyé  38  tonnes  produisant  une  valeur  do  175  liv.  st.  » 

Lake  George.  Après  un  arrêt  dû  à  un  accident  arrivé 
dans  la  machinerie,  on  a  pu  recommencer  à  mettre  en  travail 
le  matériel  à  cyanuration.  Au  début,  il  y  a  eu  un  peu  d'hési- 
tation, mais  tout  marche  maintenant  d'une  manière  plus  sa- 
tisfaisante. Toutefois,  pour  l'instant,  on  ne  peut  encore  se 
faire  d'opinion  sur  ce  que  l'on  peut  attendre  de  ce  matériel. 
On  télégraphiera  à  ce  sujet  aussitôt  que  po.<5sil)le. 

Myall's  United.  Dépêche  du  15  courant:  «  La  batterie  a 
été  nettoyée  le  29  septembre.  L'amalgamation  a  donné,  pour 
3.400  tonnes,  537  onces;  1.800  tonnes  do  ta  lirgs  traitées  par 
la  cyanuration  ont  produit  215  d'or.  Après  avoir  attrit)ué 
41  liv.  st.  10  sh.  au  capital  d'exploitation  et  550  liv.  st.  aux 
travaux  de  développement,  il  est  resté  un  bénéfice  de  725 
livres  sterling.  » 

Progress  Mines  of  New  Zenland.  Les  chèques  pour  le 
cinquième  dividende  de  1  shilling  par  action  net  d'income- 
tax,  ont  été  expédié  aux  actionnaires. 

Consolidated  Crold  Fieids  of  New  Zeeland.  Cette  Compa- 
gnie vient  d'adresser  à  ses  actionnaires  les  chèques  pour  le 
second  dividende  de  2  shillings,  net  d'income-tax. 

Talisman  Consolidated  Une  dépèche  du  13  octobre,  datée 
d'Auckland,  donne  le  résultat  du  broyage  pour  le  mois  de 
septembre  :  "  Broyage,  8H1  tonnes  de  minorai  ;  rendement  re. 
présentant  une  valeur  de  2.182  livres  sterling.  » 

South  Kalgitrli.  Dépêche  complémentaire  du  Directeur  sur 
le  rendement  de  septembre:  «  G60  tonnes  de  minerai  sulfuré 
ont  produit  825  onces  d'or;  640  tonnes  de  minerai  oxydé 
ont  donné  485  onces.  L'extraction  s'est  élevée  à  95  0/0.  Le 
coût  du  moulin  a  été  de  1  liv.  st.  14  sh.  9d.  par  tonne,  et  ce- 
lui de  l'extraction  de  16  sh.  6  d.  Vn  arrêt  s'est  produit,  par 
suite  du  mauvais  état  d'une  chaudière.  >> 

Sons  of  Gwalia.  Détails  supplémentaires  reçus  parcalilo- 
gramme  sur  les  opérations  en  septembre  :  «  Coût  d'extraction 
et  de  broyage  par  tonne,  25  sh.  2  d.  ;  profits  du  moulin, 
7.467  liv.  st.  ;  profit  de  la  cyanuration  4.341  liv.  st.  ;  valeur 
des  tailings  à  l'essai  :  5  dwts;  total,  3. 510  onces  d'or,  prove- 
nant du  moulin  ;  1.746  onces  d'or  provenant  de  la  cyanura- 
tion. » 

Komata  Reefs.  Gablogramme  reçu  le  19  courant  :  «  Le 
puits  d'aération  foré  au-dessus  de  la  galerie  nord  n"  3,  sur 
le  filon  Wilson,atteintmaintenantlOOpieds  ;  valeur  moyenne, 
14  liv.  st.  par  tonne.  Avons  poussé  de  62  pieds  la  galerie  sud 
n»  4  du  filon  Wilson,  pendant  le  mois  dernier;  largeur 
moyenne  du  lilon,  4  pieds,  6  pouces  ;  valeur  moyenne  :  2 
livres  sterling  par  tonne.  Dans  la  galerie  n"  4  nord,  du  même 
filon,  la  veine  orientale  donne  les  plus  brillantes  promesses.  » 


REVUE  DE  LA  PRESSE  AHGLAiSE 

DH    LA  SEMAINE 


Les  Liqueurs  fortes  et  l'Eau  au  Transvaal.  —  La 

Commission  anglaise  d'examen  des  concessions  données 
par  le  Gouvernement  du  Transvaal  a,  dit  le  South 
Africa,  de  Londres,  non  seulement  à  s'occuper  du 
monopole  de  la  dynamite  et  des  chemins  de  fer  néer- 
landais, mais  aussi  des  concessions  exploitées  par 
VEerste  Fabrieken  Dislillery  Company  (Hatfierley),  et 
par  la  Compagnie  defi  Eaux  de  Johannesburg.  L'occa- 
sion, dit  notre  confrère  anglais,  était  belle  pour  débla- 
térer contre  la  première  de  ces  Sociétés,  et  on  n'y  a  pas 
manqué.  Toutefois,  les  dépositions  qui  ont  été  faites 
jusqu'à  présent  et  que  le  câble  a  transmises,  ne  parais- 
sent pas  devoir  être  prises  trop  au  sérieux. 

Lorsque  VEerste  Fabrieken  Dislillery,  succédant  à 
M.  Nelmapius,  commença  ses  opérations,  ])eaucoup 
semblaient  croire  que  la  distillerie  pourrait  tout  de  suite 
donner  des  liqueurs  vieilles  de  dix  ans.  A  la  vérité  ce 
que  la  Compagnie  fabriquait  alors  laissait  beaucoup  à 
désirer,  et  personne  ne  l'ignorait.  Cependant  des  mi- 
neurs usèrent  de  ses  produits.  C'était  tant  pis  pour  eux, 
d'autant  plus  qu'ils  le  faisaient  volontairement.  Mais 
avec  le  temps,  les  procédés  delà  distillerie  se  modifiè- 
rent, ses  produits  devinrent  meilleurs,  et  maintenant, 
c'est-à-dire  vingt  ans  après  que  la  concession  eut  été 
accordée  à  M.  Nelmapius,  on  peut  obtenir,  de  la  Halher- 


ley  Dislillery,  de  bonnes  liqufurs.  Naturellement,  elle 
en  produit  de  plus  ou  moins  bonnes,  mais  s'il  n'y 
avait  pas  de  demandes  pour  celles  de  qualité  inférieure, 
la  distillerie  n'en  fabriquerait  pas.  Ce  que  le  no^'r  de- 
mande c'est  la  quantité  et  non  la  qualité  :  plus  il  peut 
boire,  plus  il  est  content.  En  parlant  ainsi,  notre  con- 
frère ne  A'eut  pas  dire  qu'il  faille  donner  immodéré- 
ment aux  indigènes  les  liqueurs  fortes.  Sa  pensée  est 
tout  autre,  et  ce  qu'il  veut  arriver  à  bien  faire  entendre, 
c'est  que  l'alcool  qui  sort  de  la  Uatherley  Dislillery 
Company  n'e^t  pas  le  plus  mauvais  qui  se  débite  au 
Sud  de  l'Afiique. 

En  s'exprimant  ainsi,  le  South  Africa  répond  à  ce 
qui  s'est  dit  devant  la  Commission  de  revision,  et  qui 
a  été  transmis  par  le  télégrai  he.  Il  lui  conseille  de  voir 
par  elle-même  a  la  distillerie.  Quoi  qu  il  en  soit,  que  la 
HalherLcy  Lislil'ery  Company  conserve  ou  non  son 
monopole,  elle  continuera  quand  même  son  exploita- 
tion. Il  n'en  est  pas  de  m^me  de  la  Compagnie  des 
Eaux  de  Johannesburg.  Une  telle  entreprise  devrait 
reposer  sur  son  seul  mérite  et  non  pas  sur  le  monopole 
scandaleux  de  la  chose  la  plus  nécessaire  à  la  vie. 


Les  Chemins  de  fer  Sud-Africains.  —  Notre  con- 
frère anglais,  le  Soulh  Africa,  vient  de  publier,  à 
l'usage  de  ses  lecteurs,  une  nouvelle  carte  des  chemins 
de  fer  du  Sud  de  l'.Afriqiie,  complétée  et  mise  à  jour. 
D'après  ce  journal,  la  grande  artère  sera  la  ligne  du 
Cap  au  Caire,  toutes  les  autres  lignes  ne  devant  être 
q'ue  des  ramifications  de  celle-ci.  Déjà  le  premier  tron- 
çon relie  le  Cap  à  Bulawaj'o  en  traversant  la  colonie 
du  Cap,  le  Bechuanaland,etla  partie  méridionale  delà 
Rhodesia.  Que  la  guerre  cesse,  et  l'on  verra  en  quel- 
ques mois  se  prolonger  la  ligne  dans  la  direction  nord- 
ouest  jusqu'aux  vastes  houillères  de  Wanhic,  appe- 
lées à  alimenter  de  combustible  l'industrie  minière 
rbodhésienne,  qui  avait  été  jusqu'ici  réduite  à  brû- 
ler le  bois  des  forêts.  Des  houillères  de  M'anhie,  le 
chemin  de  fer  du  Gap  au  Caire  traversera  le  Zambèze 
à  un  endroit  renommé  par  ses  chutes  d'eau  magnifi- 
ques rappelant  celles  du  Niagara,  et  appelées  chutes 
"  Victoria  »,  pour  se  diriger  ensuite  au  nord-est  vers 
la  pointe  méridionale  du  lac  Tanganyika.  De  là,  lon- 
geant la  rive  orientale  de  cette  petite  mer  intérieure, 
il  se  dirigera  droit  vers  le  nord  à  travers  les  territoires 
allemands  de  l'Est-Africain  ;  il  touchera  à  la  pointe 
nord-ouest  du  lac  Nianza  pour  atteindre  enfin  Khar- 
toum,  ville  qui  se  trouve  déjà,  à  l'heure  actuelle,  reliée 
au  Caire  par  une  double  voie  ferrée.  Par  suite,  cette 
immense  ligne  traversera  l'Afrique  dans  toute  sa 
longueur,  sans  presque  sortir  des  territoires  britan- 
niques. 

C'est  principalement  par  les  ramifications  qui  le 
mettront  en  communications  à  l'ouest  et  à  l'est  avec 
les  océans  Atlantique  et  Indien  que  le  Transafricain 
prouvera  sa  raison  d'être.  Du  côté  de  l'océan  Atlanti- 
que, il  est  question  de  le  relier  au  Damaraland.  D'au- 
tres projets  naîtront  probablement,  mais,  pour  le  mo- 
nif  nt,  c'est  le  seul  auquel  on  ait  songé.  Les  territoires 
allemands  du  Sud-Ouest-Africain  sont  d'ailleurs  trop 
peu  développés  pour  que,  de  ce  côté,  on  puisse  s'atten- 
dre à  un  important  trafic.  Mais  il  en  est  tout  autre- 
ment de  la  côte  Est  et  des  débouchés  sur  l'océan  Indien. 
De  tous  les  côtés,  les  lignes  sont  sur  le  point  d'être 
construites,  qui  seront  destinées  non  seulement  à  faire 
valoir  les  territoires  par  lesquels  elles  passeront,  mais 
encore  à  se  ramifier  sur  le  Transafricain. 

C'est  d'abord,  en  partant  du  sud,  le  tronçon  qui  va 
relier  au  Transafricain  la  ligne  de  Port-Elizabeth  Pie- 
tersburg  par  Blœmfontein,  .Johannesburg  et  Pretoria, 
en  faisant  communiquer  leurs  deux  embranchements 
respectifs  de  Naawpoort  Jonction  et  De  Aar  Junction; 
c'est,  de  plus,  trois  autres  tronçons  devant  relier  les 
deux  mêmes  lignes  entre  Bhrmfontein  et  Kimberley, 
entre  Pretoria  et  Mafeking,  entre  Pietersburg  et  Pala- 
pye;  enfin  de  Pietersburg,  la  ligne  de  Port-Elizabeth 
sera  continuée  vers  le  nord  et  reliera  Bulawayo.  Ainsi 
la  Piliodesie  se  trouvera  en  communication  avec  tous 
les  ports  importants  de  la  côte  Est  :  Beira,  Lourenço- 
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Marquez,  Durban,  East  London,  Port-AU'iod,  Port- 
Eiizahetli,  Mohsel  Bay,  et  8ur  la  côle  Ouest  avtc  Cupe- 
Town  et  un  port  du  Damarahuid. 

Ouanl  aux  autres  liy[nos  projettes  dans  les  divers 
Etats  sud  africains,  elles  sont  nombreuses.  La  ligne 
qui  relie  East-Loudon  à  l'orl-Eliz^betli-l'ieterobiirg 
viendra  s'embrancher  sur  la  ligne  du  Natal  (L)urb.in- 
.lohannesburg).  Ce  troni^'on  drainera  la  main-d'œuvre 
indigène  vers  les  mine»  du  Wilwatersraud  et  de  la 
Rhodesia.  D'une  autre  ligne,  celle  qui  dessert  les  plan- 
tations de  canne  à  sucre  le  long  de  la  cùie-de  r(Jccan 
Indien,  partira  un  cmbrauclidment  vers  la  baie  de 
Sainte-Lucie,  dont  on  veut  faite  un  vaste  port.  Au 
Transvaal,  il  n'est  encore  question  que  de  la  ligne  qui 
part  d'Elandsfontein  jusqu'à  la  minj  Neio  Crœsics,  et 
qui,  après  avoir  desservi  tontes  les  mines  du  Rand,  se 
dirigera  vers  le  sud  jusqu'à  Vereeniging,  pour  gagner 
Harrysmith  et  rejoindre  la  ligne  du  Natal.  Quant  au 
Selati  Raihcay,  il  sera  vraisemblablement  abandonné. 

En  dehors  du  tronçon  de  Blœmfontein  à  Kimberley, 
on  verra  bientôt  l'achèvement  de  la  ligne  projetée  de 
Blœmfontein  à  Wepener,  qui  recevra  un  embranche- 
ment devant  rejoindre  le  tronçon  reliant  la  ligne  du 
Natal  à  celle  de  l'Orange.  Enfin  en  Rhodesia,  laligne  de 
BeiraàSalisbury,  —  dont  une  partie,  celle  coajprise entre 
le  port  de  Beïra  et  la  station  de  Massikeasi,  était,  il  y 
a  quelques  mois  encore,  à  voie  étroite,  ce  qui  obligeait 
au  transbordement  des  voyageurs  et  des  marchan- 
dises et  grevait  ces  dernières  de  frais  de  transport 
supplémentaires,  —  est  aujourd'hui  à  voie  normale  entre 
Beïra  et  Salisbury  et  tous  les  trains  du  Sud  de  l'Afri- 
que pourraient  y  circuler.  Malgré  la  guerre,  la  con- 
struction de  la  ligne  devant  relier  les  deux  capitales  de 
la  Rhodesia  :  Bulawayo  et  Salisbury,  n'a  pas  subi  d'ar- 
rêt et,  dans  quelques  mois,  le  pays  de  la  Chartered 
sera  en  communication  avec  les  deux  océans  par 
Beïra  et  Cape  Town. 


Les  Mines  rhodésiennes.  —  Le  Financial  Times, 
dans  uoe  étude  sur  les  mines  rhodésiennes,  dit  que 
c'est  de  la  solution  qui  sera  apportée  à  la  question  de 
la  main  d'œuvre  que  dépend  surtout  la  prospérité  de 
l'industrie  minière  dans  la  Rhodésia.  Pourtant,  d'après 
ce  qui  vient  de  se  passer  à  la  Dunraven,  qui  a  pu  mettre 
récemment  de  nouveau  son  moulin  en  marche,  il 
semble  bien  que  la  situation  soit  meilleure  que  précé- 
demment, et  ou  est  en  droit  d'espérer  que  des  arrange- 
ments interviendront,  au  moyen  desquels  on  pourra 
être  assuré  da  pouvoir  se  procurer,  sur  le  territoire 
portugais,  une  grande  quantité  d'ouvriers  indigènes. 
On  annonce  que  2.000  noirs  ont  été  engagés  sur  la  côte 
«  est  »,  à  des  conditions  très  dures,  et  on  dit  aussi  que 
l'on  se  propose  de  dépenser  de  grosses  sommes,  qui 
seront  avancées  par  la  Chartered,  pour  obtenir  encore 
davantage  d'indigènes  du  nord  du  Zambèze.  Eu  égard 
à  l'importance  du  problème  et  à  tout  ce  que  l'on  a  fait 
pour  le  résoudre,  on  est  en  droit  d'espérer,  dans  l'inté- 
rêt de  l'industrie  minière,  que  l'on  finira  par  obtenir 
une  solution  favorable  ;  toutefois,  on  éprouve  une  sorte 
de  découragement  en  entendant  le  Président  de  la 
Chambre  des  mines  de  Rhodesia  dire  qu'il  n'a  pas 
grande  confiance  dans  les  efforts  qui  sont  tentés. 

Une  autre  difficulté,  qui  est  apparue  récemment,  est 
celle  provenant  de  l'iasuffisance  des  moyens  de  trans- 
port du  combustible.  C'est  ce  qui  a  obligé  la  Selukwe 
à  restreindre  ses  opération  .  de  broyage  et  à  n'utiliser 
seulement  que  20  pilons.  Toutefois,  il  peut  n'y  avoir  là 
qu'une  circonstance  passagère  à  laquelle  il  pourra  être 
remédié  aussitôt  que  la  paix  sera  assurée  au  Sud  de 
l'Afrique  et  que  les  communications  auront  été  réta- 
blies. En  outre,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  les  nou- 
velles qui  ont  été  reçues  récemment  de  la  Rhodesia. 
A  ras.semblée  générale  de  la  Chambre  des  mines,  qui 
s'est  tenue  fin  septembre,  le  Président,  dans  son  rap- 
port, a  traité  la  question  des  transports  et  celle  du 
combustible,  et  il  a  déclaré  q  l'il  avait  reçu  l'assurance 
de  M.  Cecil  Rhodes  (ju'avant  un  an,  le  chemin  de  fer 
relierait  Bulawayo  à  Salisbury,  en  passant  par  les  dis- 


tricts miniers  qui  seraient  ainsi  mis  en  communica- 
tion, au  nord,  avec  les  houillères  de  Wankie  et,  au 
midi,  avtc  celles  de  Tuii.  Il  y  aura  donc  là  à  entrevoir 
non  seulement  des  facilités  do  trans(  Ort,  mais  aussi 
du  comjjuotible  à  bon  marché. 

Bref,  avec  Je  règlement  de  toutes  les  diiïicullés  pré- 
sentas, on  est  anirfné  à  entrevoir,  pour  l'industrie  mi- 
nière rhodésienue,  des  perspectives  favorables.  Natu- 
rellement, un  certain  temps  se  passera  encore  avant 
que  tout  ne  soit  en  état,  et  il  se  peut,  au  sujet  des 
valeurs  rhodésiennes  que,  dans  nombre  de  cas,  on  ait 
déjà  un  peu  escompté  l'avenir.  Pourtant,. les  ><  Compa- 
gnies de  terrains  »  et  les  «  trusts  "  peuvent  encore, 
aux  cours  actuels,  offrir  un  intérêt  aux  capitalistes.  Le 
tout  est,  pour  ceux-ci,  de  faire  un  choix  et  de  porter 
surtout  leur  attention  sur  les  Compagnies  qui  possè- 
dent des  terrains  là  où  les  lignes  de  chemins  de  fer 
existent  ou  bien  où  elles  passeront. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


L'Avenir  du  Snd  de  l'Al'riqae.  —  Le  Daily  Mail  pré- 
tend que  dès  que  la  guerre  sera  complètement  finie,  on  peut 
s'atiendre  à  voir  éclore  plusieurs  Compagnies  anglaises  dans 
le  Sud  de  l'Afrique  pour  roxploitalion  de  mines  de  charbon; 
une  Société  est  déjà  toute  prête  en  Rliodésie;  deux  autres 
sont  en  préparation;  mais  ce  journal  ajoute  que  la  nouvelle 
loi  anglaise,  qui  sera  mise  en  vigueur  à  partir  du  1"  janvier 
procliain,  est  si  sévère  qu'il  sera  difficile  de  lancer  de  nou- 
velles afiaires  sans  les  plus  sérieuses  garanties. 


Stratton's  Independence.  —  Le  secrétaire  de  cette  Com- 
pagnie, M.  Henry  Kichard,  vient  de  publier  une  note  dans 
laquelle  il  dit  qu'en  raison  des  bruits  persistants  mis  récem- 
ment en  circulation  au  sujet  d'un  rapport  défavorable  qui  au- 
raitélé  reçu  de  la  mine,  il  croit  devoir  déclarer  que  personne, 
en  dehors  du  personnel  de  la  Compagnie,  n'a  visité  la  pro- 
priété. De  plus,  loin  de  se  trouver  en  présence  de  dévelop- 
pements peu  satisfaisants,  l'ingénieur-conseil  de  la  Compa- 
gnie a  avisé  le  Bureau  de  Londres  qu'il  y  a,  en  ce  moment, 
assez  dd  minei-ai  en  vue  pour  maintenir  la  production  ac- 
tuelle pendant  plusieurs  années.  Il  ajoute  que  le  Directeur 
de  la  mine  a  déclaré,  dans  une  lettre  datée  du  20  septembre, 
qu'au  point  de  vue  de  l'exploitation,  l'aspect  de  la  propriété 
était  meilleur  qu'à  aucune  autre  époque  de  l'année,  avant 
que  la  nouvelle  Direction  n'ait  assumé  le  contrôle  de  l'entre- 
prise. Le  boisage  a  été  complété,  ajoute-il,  et,  partout,  le 
minerai  montre  de  l'or. 


ReYDe  EeMoiaiaire  k  lm\t  Ses  Mines  l'Or 

DE  L,01\DRES 


Londres,  le  25  octobre  1900 
Les  dispositions  de  notre  Marché,  quoique  toujours 
fort  peu  actives,  n'ont  pas  été  mauvaises;  il  a  fallu, 
malheureusement,  compter  avec  les  offres  de  Paris,  et 
ces  ventes  ont  eu  une  influence  fâcheuse  sur  les  cours. 

La  liquidation  de  fin  octobre  s'est  effectuée  dans  de 
bonnes  conditions  :  les  positions  à  la  hausse  étaient, 
d'ailleurs,  beaucoup  moins  nombreuses.  Les  reports  se 
sont  maintenus  entre  4  et  8  0/0  :  sur  la  Rand  Mines, 
on  a  coté  6  0/0  ;  sur  la  Goldfields,  7  à  8  0/0  ;  sur  la 
Chartered,  3  à  3  1/2  d. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  3/8  à  3  11/16. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  13/32,  au  lieu  de 
7  1/2. 

La  Transvaal  Goldfields  passe  de  S  ./.  à  1  7/8. 

La  Transvaal  Coal  Trust  est  à  1  7/8. 

Un  court  rapport  vient  d'être  adressé  aux  action- 
naires pour  les  informer  qu'il  n'a  pas  encore  été  pos- 
sible de  fixer  les  comptes  annuels  au  30  septembre 
1900.  Les  opérations  de  la  mine  ont  continué  pendant 
la  guerre  sans  interruption  dans  la  mine  Brakpan.  Le 
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rapport  se  termine  par  les  réflexions  général-s  qui 
suivent  : 

«  Vos  administrateurs  se  sont  efforcés  de  fournir  du 
charbon  à  toutes  les  mines  qui  étaient  autorisées  à 
pomper  et,  comme  la  qut-stion  de  paiem.-nl  présinlail 
des  difficultés,  ils  ont  aidé  les  mines  en  leur  allouant 
des  crédits  considérables.  On  pense  que,  l'ordre  rétabli, 
la  Compagaie  bénéficiera  de  la  conduite  Lbérale  qu'elle 
a  observée  envers  l'industrie  minière. 

Depuis  l'occupation  des  troupes  anglaises,  le  trans- 
port du  charbon  a  été  très  difficile,  à  cause  du  manque 
de  wagons,  mais  vos  administrateurs  font  tout  ce  qu'ils 

{>euvent  pour  livrer  avec  régularité.  Peadant  la  guerre, 
es  bâtiments  et  le  matériel  ont  été  bien  entretenus  et 
sont  en  bon  état...  En  résumé,  vos  adm-inistrateurs 
estiment  qu'il  y  a  lieu  de  se  féliciter  du  fait  que  votre 
propriété  n'a  subi  que  peu  de  dégâts. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand 
revient  de  7  7/16  à  7  3/8.  L'Angelo  finit  à  7  .  / . ,  au  lieu 
de  7  1/8  ;  la  Neto  Cornet  reste  à  2  15/16,  après  3  ./.. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/4,  au  lieu  de  5  1/2. 

La  Princess  Estate  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est"  à  3  3/8,  après  3  1/2. 

La  Simmer  and  Jach  est  à  6  5/16,  après  6  1/4. 

ludiJubilee  reste  à  5  3/4,  au  lieu  de  5  ./.  ;  la  Jum- 
pers  est  à  4  7/8,  après  5  1/4. 

h& Modderfontein  se  retrouve  à  10  3/16,  après  10  1/4. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  3/8,  au  lieu  de  15  1/4. 

La  Randfontein  passe  de  3  1/32  à  3  3/16. 

La  Worcester  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  est  à  9  .  / . ,  après  9  1/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  9/16,  au  lieu  de 
6  11/16;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  se  relève  de  6  ./.  à  6  1/2. 

La  Bonanza  clôimQ  à  4  ./.,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Wolhuter  est  à  4  11/16,  après  4  3/4. 

La  Henry  Nourse  revient  de  8  7/8  à  8  5/8  ;  la  Fer- 
reira  reste  à  21  ./.,  au  lieu  de  22  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  11  3/4. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  3/8  à  8  5/16. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  3/4,  sans  change- 
ment. 

La  Van  Ryn  est  à  3  1/8,  au  lieu  de  3  3/16. 

***  Compagnies  de  deep  levais .  —  La  Croion  Deep 
est  à  11 1/4,  après  11  3/8. 

La  Rand  Mines  revient  de  40  3/4  à  40  3/10. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/4,  au  lieu  de  4  3/8  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/4,  après  6  3/8;  la  Robinson  Deep 
se  tient  à  4  3/8,  après  4  5/8. 

La  Nourse  Deep  passe  de  5  ./.  à  4  13/16. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  5/8,  au  lieu  de 
3  3/4  ;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  5/8,  comme  il  y 
a  huit  jours. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  7/16;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  1/8,  après  2  3/16. 

La  Dunraven  reste  à  1  7/16,  au  lieu  de  1  5/16;  la 
Geelong  reste  à  2  1/2. 

La  Selukwe  passe  de  2  1/2  à  2  5/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  6  ./.,  au  lieu  de  5  1/2. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  7/8. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  3/16,  au  lieu  de  2  ./.. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  5/16,  au  lieu  de  3  3/8. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  est  à  1  ./., 
après  1  1/16. 

***  Parmi  les  "Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  10  13/16,  au  lieu  de  11  1/4. 


Londres,  25  octobre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  meilleur. 


RevBe  HeMoiaSaire  t  MarchÉ  ies  Mines  J'Of 

DE  l'ARlS 


Paris,  le  25  octobre  laOO. 

Depuis  notre  dernière  «  Revue  »,  le  Marché  Sud-Afri- 
cain a  éié  en  s'affaiblissant  presque  chaque  jour.  Ladé- 
précia  ionqui  s'est  produite  sur  le  «  Marché  officiel»  a 
amené  un  certain  nombre  d'acheteurs  à  procéder  à  des 
ventes  astez  importantes  et  plus  ou  moins  forcées,  qui 
n'ont  pu  trouver  leur  contre-partie  immédiate  qu'à 
Londres.  Aussi  les  cours  ont-ils  rétrogradé  sensible- 
ment. 

11  faut  bien  aussi  constater  que  les  porteurs  français 
se  montrent  mécontents  des  nouvelles  qui  parviennent 
de  l'Etat  d'Orange  et  du  Transvaal.  La  résistance  des 
Boers  continue,  et  il  est  impossible  de  dire  quand  la 
lutte  prendra  fin.  Au  reste,  il  n'y  a  pas  qu'ici  que  l'on 
ait  à  constater  de  l'énervement;  Une  dépêche  parvenue 
hier  soir  à  Londres,  dit,  en  etl'et,  que  les  uitlanders  ré- 
fugés  à  Gape-Town,  ont  envoyé  à  M.  Chamberlain  une 
protestation  au  sujet  de  l'ajournement  continuel  de 
leur  retour  à  Johannesburg.  La  dépêche  ajoute  que  les 
plaintes  sont  très  vives  à  ce  sujet. 

A  propos  des  discussions  qui  se  poursuivent  en 
Angleterre  sur  le  règlement  fiscal  de  la  question  du 
Transvaal,  la  Correspondance  de  la  Banque  Française 
de  l'Afrique  du  Sui  dit  justement  que  les  hostilités 
durant  encore  et  Is  Gouvernement  anglais  n'ayant  pas 
fait  connaitre  ses  projets,  la  controverse  en  un  sens  est 
tout  à  f lit  stérile;  cependant  il  n'est  pas  sans  intérêt 
de  constater  que  la  nécessité  d'un  règlement  libéral  est 
défendue  vigoureusement  devant  l'opinion  anglaise. 

La  Rand  Mines  a  perdu  un  moment  le  cours  rond  de 
1.000  fr.;  elld  reste  à  1.004  t'r.  Consolidated  Goldfields, 
185  fr.;  East  Rand,  183  fr.;  Chartered,  82  fr.  25.  Au 
sujet  de  cette  dernière  Compagaie,  disons  que  la  pro- 
duction de  la  Rhodesia,  en  septembre,  qui  a  été  annon- 
cée précédemment  comme  étant  de  9.807  onces,  a  dû 
être  supérieure  à  ce  chiffre,  le  total  des  rendements 
individuels  déclarés  s'élevant  à  10. 319 onces.  Rappelons 
que  le  rendement  d'août  n'avait  atteint  que  10.137 
onces.  Vraisemblablement,  une  omission  a  été  commise 
qu'il  reste  à  réparer. 

La  Btiffelsdoorn  Estate,  que  nous  laissions  à  20  fr., 
est  à  19  fr.  ;  French  Rand,  50  fr.  75,  contre  52  fr.  i;5  ; 
Ferreira,  526  fr.,  en  moins-value  de  15  fr.  Le  Conseil 
d'administration  de  cette  Compagnie  n'a  pas  approuvé 
le  rapport  arrêté  au  30  juin  dernier,  et  qui  était  signé 
par  M.  Boucher  ;  actions  Goerz  et  Cie,  62  fr.  75,  contre 
64  fr.  50. 

La  Geduld,  qui  finissait,  il  y  a  huit  jours,  à  124  fr., 
a  été  ramenée  à  113  fr.  ;  elle  clôture  à  115  fr.  ;  Gel- 
denhuis Deep,  244  fr.,  perdant  7  fr.;  Geldenhuis  Estate, 
164  fr.,  contre  166  fr.  50;  New  Kleinfontein,  inactive. 

La  Langlaagte  Estate,  qui  restait  à  89  fr.,  cote 
80  fr.  50  ;  Mossamédès,  18  fr.  75  ;  Mozambique, 
51  fr.  75.  Les  receltes  des  douanes  de  cette  Compagnie 
se  sont  élevées,  du  1"  janvier  1900  au  31  août  dernier, 
à  la  somme  de  1.755.553  fr.,  contre  850.072  fr.  pour  la 
période  correspondante  de  1899. 

La  Robinson  Gold  a  fléchi  de  230  fr.  à  22o  fr.  50  ; 
Robinson  Deep,  112  fr.,  contre  110  fr.  ;  New  Steyn 
Estate  61  fr.  50  envirou  ;  Simmer  and  Jack,  au  même 
cours  de  157  fr.  50  ;  Transvaal  Consolidated  Land, 
74  fr.,  contre  77  fr.  ;  Transvaal  Goldfields,  45  fr.,  en 
recul  de  4  fr.  75;  Village  Main  Reef,  209  fr.  50,  contre 
212  fr.  50  ;  Wemmer,  délaissée. 

La  Sheba  se  retrouve  à  25  fr.  ;  Zambèze,  34  fr.  50  ; 
Eerste  Fabricken  Distillery,  15  fr.,  contre  17  fr.  ;  Dy- 
namite du  Transvaal,  35  fr.,  contre  32  fr. 

La  De  Beers,  qui  était  montée  à  725  fr.,  gagne  2 
francs  50  à  727  fr.  50. 


L'Administrateur-Qérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la.  Presse,  16-  rue  du  Croissaat.  —  Simart 
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Siamecli  3  Novembre  1900. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  les  recettee  des  douanes  de  Beira  pendant  le 
mois  de  septembre  1900  : 

Recettes   31  contos 

Transit   7  — 

Total   3S  contos 

Pendant  le  mois  de  septembre  1899,  les  recettes  ne 
s'étaient  élevées  qu'à  À'à  millions  soit,  pour  septembre 
1900,  une  augmentation  de  15  contos  sur  le  mois  cor- 
respondant de  l'année  dernière. 

M.  Charles  Morrisseaux,  ex-directeur  au  Ministère 
de  l'Industrie  et  du  Travail  en  Belgique,  avait  été  en- 
voyé, l'année  dernière,  par  le  Conseil  de  la  Compagnie 
de  Mozambique,  à  Beïra  pour  organiser,  dans  le  terri- 
toire de  la  Compagnie,  les  services  financiers.  Il  est 
rentré  dernièrement  en  Belgique,  après  avoir  établi  en 
Afrique  un  sérieux  contrôle  financier  et  préparé  les 
budgets  des  recettes  et  des  dépenses  pour  1901.  Depuis^, 
il  est  parti  pour  Lisbonne,  appelé  par  le  Conseil'  à 
prendre  la  direction  générale  des  services  de  la  Com- 
pagnie. Le  major  Roget,  qui,  depuis  un  an,  remplis- 
sait à  Lisbonne  les  fonctions  de  Directeur  général,  ii'a 
prochainement  en  Afrique  remplir  les  fonctions  de  Di- 
recteur financier. 

Ces  deux  hauts  fonctionnaires  de  la  Compagnie,  en 
remplissant  successivement,  chacun,  les  mêmes  fonc- 
tions, ont  acquis  ainsi  une  grande  connaissance  des 
afl'aires  de  la  Compagnie,  connaissance  qui  les  mettra 
à  même  de  donner  une  vive  impulsion  à  la  mise  en  œu- 
vre de  sa  concession.  De  leur  côté,  M.  Arnold,  direc- 
teur de  l'exploitation,  et  M.  Freire  d'Andrada,  direc- 
teur des  Mines,  ont,  depuis  qu'ils  ont  pris  leurs  fonc- 
tions, réalisé  de  grands  travaux  pour  la  mise  en  valeur 
du  sol  et  du  sous-sol  du  Mozambique. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Sur  trois  points  à  la  fois,  à  l'est,  à  l'ouest  et  au  sud 
de  l'Etat  d'Orange,  les  Boers  ont  porté  la  guerre  dans 
les  colonies  anglaises.  Dans  la  colonie  du  Cap,  ils  sont 
près  de  Colesberg;  dans  le  Griqualand,  des  patrouilles 
parcourent  le  pays  à  l'est  du  chemin  de  fer,  entre 
Kimberley  et  le  fleuve  d'Orange;  dans  le  Natal,  ils 
campent  au  nord  de  Ladysmith.  Une  dépêche  de 
Durban  donne,  sur  un  fait  qui  vient  de  se  passer  dans 
cette  colonie  et  que  l'on  dénomme  la  surprise  de 
Waschbaak,  les  détails  suivants  : 

Une  guérilla  d'une  quarantaine  de  Boers,  commandée  par 
le  capitaine  russe  Lebosvonsky,  a  coxipé  les  lignes  télégra- 
grapliiques  de  Ventsdrift  et  de  Umsinga  à  Dundee.  Elle  s'est 
emparée,  dans  la  nuit  du  26,  d'un  train  de  marchandises  à 


Wasclibank,  enlevant  onze  chevaux,  détruisant  la  station, 
faisant  sauter  la  voie;  puis  elle  se  retira  dans  les  montagnes 
du  Biggarsberg. 

Le  Biggarsberg  est  à  huit  kilomètres  de  Wasch- 
bank  ;  les  Boers  ne  sont  donc  pas  beaucoup  éloignés 
et  sont  prêts  à  recommencer. 

Ces  trois  attaques  paraissent  avoir  un  but  autre  que 
celui  de  causer  des  embarras  momentanés  aux  An- 
glais. Une  dépêche  de  Craddock  dit,  en  effet,  que  dans 
le  Griqualand  l'attitude  des  fermiers  est  inquiétante; 
une  autre  dépêche  de  Pretoria  mande  que  le  président 
Steijn  et  le  général  Botha  continuent  à  trouver  des 
partisans  parmi  les  Burghers  qui  avaient  prêté  ser- 
ment de  neutralité,  et  que  le  commando  du  général 
De  Wet  compte  actuellement  plus  de  3.000  hommes.  Il 
se  pourrait  donc  que  par  leurs  raids  dans  les  trois 
territoires  des  colonies  britanniques  les  plus  proches  de 
leurs  frontières,  les  Boers  veuillent  profiter  des  sym- 
pathies des  Afrikanders  et,  peut-être  même,  provoquer 
parmi  eux  un  soulèvement  auquel  ils  seraient  très  dis- 
posés. 

La  remarque  à  faire  pour  les  derniers  engagements 
des  troupes  boers  avec  les  colonnes  anglaises,  c'est 
l'extraordinaire  étendue  de  la  ligne  de  combat.  Cette 
tactique,  de  la  part  des  Boers,  est  défavorable  aux 
Anglais,  car  elle  les  force,  pour  des  actions  qui  se 
renouvellent  sans  cesse,  à  employer  un  nombre  consi- 
dérable de  combattants. 

Le  correspondant  du  Times  à  Bruxelles  croit  savoir 
qu'en  arrivant  à  La  Haye,  M.  Krûger  adressera  un 
appel  aux  puissances  et  demandera  leur  intervention, 
en  basant  sa  requête  sur  l'article  3  de  la  Convention  de 
La  Haye. 

Cet  article  dit,  qu'indépendamment  d'un  recours  à 
la  médiation  d'une  puissance,  en  cas  do  dissentiment 
grave  ou  de  conflit,  avec  un  ou  plusieurs  Etats,  les 
puissances  étrangères  peuvent  offrir,  en  tant  que  les 
circonstances  s'y  prêtent,  leurs  bons  offices  ou  leur 
médiation  aux  Etats  en  conflit. 

Ce  droit  de  médiation  appartient  aux  puissances 
étrangères  au  conflit,  même  pendant  le  cours  des  hosti- 
lités. 

Comme  nous  l'avons  dit,  il  y  a  huit  jours,  dans 
notre  lievue  Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or 
de  Paris,  les  uitlanders  réfugiés  à  Cape-Town  se 
montrent  très  mécontents.  Voici  le  télégramme  que  le 
Comité  uitlander  du  Cap  a  adressé  le  25  octobre  au 
ministre  des  colonies,  M.  Chamberlain  : 

Les  uitlanders  réfugiés  au  Cap  protestent  contre  l'ajourne- 
ment inexplicable  de  leur  retour  à  Johannesburg,  malgré 
leur  ofi're  de  servir  dans  le  corps  de  garde  de  la  ville. 

Ils  protestent  en  outre  contre  les  nominations  de  fonction- 
naires et  l'œuvre  de  législation  favorable  aux  capitalistes 
dans  le  Transvaal. 

Le  lendemain,  au  nombre  de3.000,  ils  ont  manifesté, 
dans  un  meeting,  leur  très  vif  mécontentement  de  se 
voir  refuser  l'autorisation  de  retourner  immédiatement 
au  Transvaal.  Ils  ont  refusé  de  donner  un  vote  d'appro- 
bation au  maire  qui  les  exhortait  à  la  patience,  et  ils 
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ont  décidé  d'adresser  immédiate 'Hent  une  pétition  à  la 
Reine. 

Les  Volontaires  de  la  Cité  de  Londres,  les  G.  I.  Y., 
comme  on  les  désigne  commun'!ment,  de  retour  du  Sud 
de  l'Afrique,  ont  fait  leur  entrée  solennelle  à  Londres 
lundi  dernier.  L'enthousiasme  a  été  énorme,  et  c'est 
par  une  foule  innombriible  qu'ils  ont  été  acclimés. 
Malheureusement,  des  bousculades  se  sont  produites 
daes  au  manque  de  précautions  de  la  police,  et  on  a 
compté  quelques  morts  et  des  centaines  de  blessés, 
sans  compter  les  cas  d'évanouissement  et  de  s  iflo- 
cation  momentanée. 


LES  MINES  DE  DIAMANTS 


L'inspecteur  du  Gouvernement  du  Cap  vient  de 
communiquer  son  rapport  sur  l'exploitation  des  mines 
de  diamants  au  sud  de  l'Afrique  en  1899,  et  sur  leur 
situation  au  moment  où  la  guerre  a  éclaté  entre  les 
deux  Républiques  Sud-A  fricaines  et  la  Grande-Breta- 
gne. De  ce  rapport  nous  croyons  devoir  extraire  oe 
qui  suit  : 

Kimberley  Diamoad  Mining  Company,  Limited 

Le  «  rock  shaft  »  (arbre  oscillant)  a  atteint  une  pro- 
fondeur de  2.133  pieds;  le  fonçage  sera  poussé  jus- 
qu'au niveau  de  2.160  pied^.  A  la  date  du  3J  juin 
1899,  toute  la  terre  bleue  était  extraite  jusqu'au  niveau 
de  1.520  pieds  dans  ce  puits  ;  le  3  juillet,  on  a  com- 
mencé à  extraire  du  minerai  au  niveau  de  1.8iO  pieds, 
lamine  ayant  été  développée  jusqu'à  cette  profondeur. 
L'exploitation  commence  au  niveau  de  1.400  pieds  et 
la  plus  grande  profondeur  atteinte  dans  larojhe  dia- 
mantière  est  de  1.840  pieds.  La  roclie  encaissante  sur 
ce  point  se  compose  de  porphyre  quartz ^ux.  L'étendue 
de  la  mine  à  ciel  ouvert  est  d'environ  38  acres,  mais, 
dans  les  bis  niveaux,  elle  a  augmenté  dans  dss  pro- 
portions considérables  vers  l'Esi.  Au  3  novembre  der- 
nier, l'exlractioa  de  terre  bleue  représentait  1.035.150 
chîrges  de  16  pieds  cubes  chacune.  Les  salaires  ont 
varié  de  3  liv.  st.  li  sh.  à  0  liv.  st.  par  semaine  pour 
les  blancs  ;  pour  les  Gafres  logés,  ils  se  so:it  montés  à 
1  liv.  st.  1  sh.  par  semaiae.  Voici  le  relevé  des  em- 
ployés et  mineurs  :  Dans  la  mine,  ICi  blancs  et  1.185 
iniigènes;  à  la  surface,  205  blancs  et  83?  indigènes  ; 
total,  2.391.  Il  a  été  signalé  197  accidents  qui  ont  fait 
76  victimes  ;  parmi  celles-ci  on  eu  a  compté  32  tuées 
sur  le  coup  ou  blessées  mort'illement. 

De  Beers  Consolidated  Mines,  Limited 

Dans  cette  mine,  le  «  rock  shaft  »  a  été  foacé  jusqu'à 
la  profondeur  de  1.720  pieds.  A  cet  endroit,  une  galerie 
qui  a  328  pieds,  a  été  tracée  vers  la  mine.  Un  puits  de 
prospection  a  été  foncé  à  partir  du  niveau  de  1.400 
pieds  jusqu'à  celui  de  1.720  pieds,  dans  la  partie  Nord- 
Est  de  la  mine.  A  la  profondeur  de  1.400  pieds,  il  était 
à  une  distance  de  45  pieds  de  la  terre  bleue  ;  mais  à 
1.720,  la  terre  bleue  se  trouve  à  proximité  du  puits.  La 
miae  est  complètement  développée  jusqu'au  niveau  de 
1.400  pieds,  l'exoloitation  commençant  à  la  profondeur 
de  960  pieds.  Le  tunnel  du  puits  n"  1,  à  l'élage  de  1.400 
pieds,  a  été  relié  à  la  mine.  Le  percement  de  ce  tunnel 
a  été  considérablement  gêné  pir  l'eau,  alors  que  dans 
le  tunnel  de  l'étage  de  800  pieds,  il  y.  en  avait  tort  peu. 
La  galerie  d'écoulement  a  été  tracée  autour  de  la  mine 
et  mise  en  communication  avec  le  puisard  qui  existe 
entre  le  puits  Victoria  et  le  «  rock  shaft  ».  La  plus 
grande  profondeur  atteinte  en  terrain  diamantifère  est 
de  1.400  pieds.  A  cette  profondeur,  la  roche  encais- 
sante se  compose  de  porphyre  quartzeux.  Plusieurs 
éboulements  se  sont  produits  dans  la  mine  à  ciel  ou- 
vert, dont  la  superficie  atteint  maintenant  31  acres  en- 
viron. Le  matériel  a  été  considérablemient  augmenté. 
C'est  ainsi  qu'?u  puits  no  1  on  a  installé  un  des  t'enils 


le  plus  puiss  ants  qai  existent  dans  l'Afrique  du  Sud, 
avec  un  compresseur  d'air  des  plus  jierfectionnés.  Une 
laverie  complète  (no  3)  comprenant  16  cuves  de 
14  pieds,  a  été  installée  près  de  la  laverii  n°  2.  Ce  ma- 
t 'riel  delivage  est  actionnépar  une  ma  diinecompound 
à  cojdensaleur  vertical.  Une  pompe  «Riedler»,  d'un 
débit  de  12.000  gallons  par  heure  a  éié  placée  au  ni- 
veau de  1.400  pieds  dans  le  puits  n°  1.  L'extraction  de 
terre  bleue,  au  5  décembre  1899,  se  chiffrait  par  1  mil- 
lion 907.261  charges  de  16  pieds  cubes  chacune, 
provenant  du  «  rock  shaft  »  et  par  31.712  charges  du 
«  West  End  »  provenant  du  puits  n"  1.  Les  salaires 
sont  les  mêmes  qu'à  la  Kimberley  Diamond  Mining. 
Voiji  le  relevé  des  employés  et  mineurs  :  dans  la  mine, 
209  blancs  et  2.671  indigènes;  à  la  surface,  519  blancs 
et  2.336  indigènes  ;  total  5.735.  La  moyenne  des  ou- 
vriers travaillant  dans  les  ateliers  est  de  395  blancs  et 
215  indigènes  par  jours.  lia  été  signalé  52  acci  lents 
qui  ont  fait  60  victimes,  dont  48  tuées  sur  le  coup  ou 
blessées  mortellement. 

Bultfontein 

Le  travail  dans  la  propriété  «  Bultfontein  »  a  été 
circonscrit  aux  mines  Neio  Bullfontein  et  United.  Les 
niveaux  de  640,  680  et  760  pieds  dans  la  New  Bultfon- 
tein ont  été,  en  partie,  développés  par  le  puits  d'aé- 
rage.  Mais  la  plus  grande  partie  de  la  terre  b.eue  a  été 
extraite  des  niveaux  compris  entre  le>  étages  de  400  et 
de  600  pieds  et  quand  les  travaux  ont  été  arrêtés,  le  14 
octobre,  l'exploitation  partait  du  niveau  de  440  pieds. 
En  janvier  189l>,  la  Compagnie  a  acquis  le  droit  d'ex- 
ploitation sur  les  40  1/2  claims  connus  soas  le  nom  de 
<i  Block  E  »,  et  qui  ttai-?nt  autrefois  la  propriété  de  la 
Standard  Company.  Ces  concessions  ont  été  exploi- 
tées commet  minières»  jusqu'à  300  pieds  de  profon- 
deur. La  production  de  la  mine  s'élevait  à  k!23.280 
charges  et  celle  des  concessions  minières  à  208.940 
charges,  soit  un  total  de  432 . 220  éharges  de  terre  bleue  ; 
il  a  été  également  extrait  21.936  charges  de  reef.  Une 
partie  de  claims  de  V  United  Mines  a  été  exploitée  pen- 
dant le  semestre  ayant  pris  fin  en  septembre  1899  ; 
durant  celle  période,  Textraclion  s'est  élevée  à  120.000 
charges.  La  superficie  de  la  mine  à  ciel  ouvert  est 
d'environ  41  acres.  D'après  le  cadastre  dressé  en  no- 
vembre 1899,  pour  l'exercice  1899-1ï300,  les  claims 
étaient  au  nombre  de  l  .669  et  les  taxes  étaient  portées 
pour  705.383  liv.  st.  Voici  le  relevé  des  employés  et 
mineurs  :  dans  la  mine,  19  blancs  et  270  indigènes  ;  à 
la  surface  et  dans  lis  travaux  à  ciel  ouvert,  70  blancs 
et  400  indigènes  ;  total,  750.  Il  a  été  signalé  23  acci- 
dents qui  ont  fait  25  victimes,  dont  8  ont  été  tuées  sur 
le  coup  ou  mortellement  blessées. 

Mine  Premier 

Les  travaux  à  ciel  ouvert  atteignent  actuellement 
une  profondeur  de  188  pieds,  et  étaient  poussés  avec 
vigueur  jusqu'au  moment  où  le  siège  est  venu  tout 
arrêter.  La  terre  diamantifère,  dans  les  niveaux  infé- 
rieurs, sera  extrait  par  un  puits  en  cours  de  fon- 
çage dans  la  section  orientale  de  la  mine,  à  une  dis- 
tance d'environ  600  pieds  de  sa  limite.  Ce  puits  a  été 
commencé  le  20  avril  et  avait  atteint  une  profondeur 
de  426  pieds  en  octobre.  C'est  le  plus  grand  puits  qui 
existe  dans  les  champs  de  diamants.  La  superficie  de 
la  mine  comprend  environ  1.162  claims.  Au  2  novem- 
bre, l'extraction  s'élevait  à  1.762.203  «  charges  »  de 
terre  bleue  ;  il  a  été  également  extrait  116.978  «  char- 
ges »  de  terre  stérile.  Voici  le  relevé  des  employés  ou 
mineurs  :  dans  la  mine,  7  blancs  et  51  indigènes  ;  à  la 
surface  et  dans  la  partie  exploitée  à  ciel  ouvert,  221 
blancs  et  1.832  indigènes  ;  total,  2.111.  Il  y  a  eu  44 
accidents  qui  ont  fait  47  victimes,  dont  quatre  ont  été 
tuées  sur  le  coup  ou  blessées  mortellement. 
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LES  MINES  RHODÉSIENNES 


{sui(o,  (l) 

Nous  avons  précédemment,  on  nous  reportant  à 
VAjfrican  Revieio  de  Londres,  parlé  du  district  do 
Gwanda  et  dos  trois  mines  de  ce  district  ([ui  sont  déjà 
entrées  dans  la  période  de  production  :  l'Anle?iior,  la 
West  Nicholson  et  la  Geelong.  Nous  allons  maintenant 
aborder  les  entreprises  qui  vont  bientôt  commencf  r  à 
broyer.  Ce  sont  d'abord  trois  filiales  de  la  Malabele 
Gold  Reefs  ;  VEaglr.  VuUure,  la  Jessio,  VEnsl  Olym- 
pus, puis  une  filiale  de  la  V.  Y.  Gwanda  Syndicale, 
i'Imani. 

L'Eagle  Yulture  est  développée  au  moyen  de  10 
puits  verticaux  foncés  sur  la  l'igne  de  l'aflleuremf  nt. 
Le  puits  principal  a  atteint  une  profondeur  de  379 
pieds  et  les  t",  2e  et  3e  niveaux  sont  établis  respec- 
tivement à  70,  150  et  230  pieds.  Le  filon  a  été  reconnu 
sur  une  longueur  de  2.0U0  pic  Is  et  accuse,  sur  toute 
son  étendue,  une  largeur  moyenne  de  3  pieds  de  mi- 
nerai payant.  Des  centaines  d'essais  ont  été  faits,  quel- 
ques-uns ont  donné  des  teneurs  élevées  ;  mais,  ce  qui 
est  préférable,  c'est  qu'aucun  de  ces  essais  n'a  été  nul  : 
tous  ont  montré  la  continuité  et  la  permanence  de  la 
riclaesse  du  filon.  Une  batterie  de  10  pilons  vient  d'être 
érigée  ;  toutetois,  la  mine  est  suffisamment  développée 
pour  alimenter  pendant  trois  ans  un  moulin  de  15 
pilons. 

La  propriété  de  la  Jessie  comprend  70  claims,  dont 
60  sur  le  «  Jessie  Reef  »  et  10  sur  le  «  Bullion  Reef  ». 
Dans  son  dernier  rapport,  le  Directeur  déclarait  que  le 
filon  continuait  à  se  développer  d'une  façon  satisfai- 
sante au  point  de  vue  de  la  teneur.  Sa  largeur  varie  de 
18  pouces  à  4  pieds,  et  sa  teneur  de  3  à  30  dwts  ;  le 
rendement  moyen  est  évalué  à  lOdwts  d'or  fin,  sur  une 
largeur  de  3  pieds.  Une  batterie  de  10  pilons  a  été 
commandée  il  y  a  quelque  temps  déjà  et  elle  va  par- 
venir sous  peu  à  la  mine. 

La  3e  filiale  des  Malabele  Gold  Reefs,  VEast  O'ym- 
pus,  n'a  pas  encore  été  constituée  en  Compagnie,  mais 
la  propriété  est  complètement  développée  ;  elle  est  voi- 
sine de  la  Wesl  NichoLson  et  est  traversée  par  les  .nêmes 
filons.  Les  travaux  de  développement  ont  mis  à  jour 
un  immense  lilon  de  30  à  100  pieds  de  large,  sur  une 
longueur,  actuellement  reconnue,  de  2.000  pieds.  La 
^  largeur  payante  moyenne  est  évaluée  à  50  pieds,  mais 
la  teneur  est  peu  élevée,  car  si,  en  de  certains  endroits, 
elle  atteint  10  dwta,  elle  ne  dépasse  pas  5.1  dwts  en 
moyenne.  Néanmoins,  le  Directeur  de  la  mine  est  per- 
suadé que,  vu  sa  nature,  le  filon  peut  être  travaillé 
économiquement  et  avec  bénéfice. 

Ulmani,  contrôlée  par  la  V.  V.  (Gwan-ia)  Syndicale, 
possède  75  claims  sur  lesquels  plusieurs  puits  ont  été 
foncés.  Le  puits  principal  a  atteint  une  profondeur  de 
280  pieds.  Le  filon  mis  à  jour  montre,  à  106  pieds,  une 
teneur  de  10  dwts  à  1  once  12  dwts,  sur  une  largeur  de 
2  pieds  2  pouces  ;  plus  bas,  la  teneur  va  de  15  dwts  à 
60  dwts,  sur  une  largeur  de  plus  de  3  pieds.  Dans  la 
même  région,  la  V.  V.  (Gwanda)  développe  d'autres 
claims,  appelés  Auslralian,  J arkal,  Zéphyr  Qi  Kaineel. 
Ces  derniers  seront  constitués  sous  peu  en  Compa- 
gnies. Dans  Y Australian  on  a  reconnu,  à  60  pieds  de 
profondeur,  un  filon  de  5  pieds  de  large  et  d'une  teneur 
moyenne  de  25  dwts. 

Parmi  les  autres  Compagnies  de  ce  district  qui  ont 
exécuté  des  travaux  considérables  sur  leur  propriété, 
il  faut  citer  en  première  ligne  la  Rice-Hamilton  qui, 
dans  ces  derniers  temps,  a  porté  toute  son  activité  sur 
la  Sabiwa  Mine,  dont  le  filon  a  été  reconnu  jusqu'à 
200  pieds  de  profondeur.  Sa  largeur  est  de  8  pieds  et 
sa  teneur  de  10  1/2  dwts  par  tonne.  Le  traitement  du 
minerai  présentera  quelques  difficultés,  parce  qu'à 
partir  du  niveau  de  100  pieds  il  devient  réfractaire. 
Il  faut  mentionner  également,  dans  ce  même  district, 
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la  Gwanda  Mines  qui  a  acheté,  de  la  Clark's  Consoli- 
daicdetde  la  Zam.bezia  Exploring, un  certain  nombre 
de  claims  qu'elle  développe  en  ce  moment,  la  Crescens 
{Malabele)  Mines  qui  développe  les  claims  Myntery,  la 
Malabele  Mines  qui  a  entrepris  do  grands  travaux  sur 
les  claims  Hlafihet,  où  elle  a  mis  à  jour  un  filon  payant 
de  3  pieds  de  largo,  et  enlin  la  Gwanda  (Rhodcsia)  Con- 
solidated Developincj,  qui  n'a  encore  fait  (jue  des  tra- 
vaux de  recherches,  sans  résultats  appréciables. 

De  ce  qui  précède,  il  résulte  que  le  district  de 
Gwanda  est  un  de  ceux  dans  lesciuols  il  a  été  effectué 
le  plus  de  travaux,  et  il  est  probable  que,  d'ici  à  pou 
de  temps,  le  nombre  des  Compagnies  productrices,  qui 
est  actuellement  de  trois,  sera  porté  à  six  ou  sept. 

Ajoutons,  à  ce  qui  précède,  qu'à  l'assemblée  annuelle 
de  la  Chambre  des  Mines  de  la  Rhodesia,  qui  a  été  te- 
nue à  Bulawayo,  le  S'7  septembre,  le  vice-Président  a 
prononcé  sur  la  situation  de  l'industrie  minière  dans 
la  colonie,  un  discours  très  intéressant  : 

Les  résultats  des  travaux  exécutés  pendant  l'année 
écoulée,  a-t-il  déclaré,  sont  très  satisfaisants,  si  l'on 
prend  en  considération  les  difficultés  causées  par  la 
guerre.  Depuis  le  12  octobre  1899  jusqu'à  la  fin  de 
T'exercice,  les  communications  par  chemin  de  fer  avec 
le  Sud  ont  iXé  interrompues,  et  quoique  les  marchan- 
dises aient  pu  être  introduites  par  la  voie  de  Beïra,  le 
transit  était  nécessairement  plus  coûteux  que  par  la 
voie  de  Mafeking.  Les  chefs  de  l'industrie  ont  compris 
la  nécessité  de  poursuivre  les  travaux,  dans  l'intérêt  de 
tous,  et  on  peut  dire  que  les  Compagnies  minières  en 
continuant  les  travaux  d'exploitation,  même  à  des 
conditions  plus  onéreuses,  ont  tranché  la  difficulté 
d'une  manière  plus  avantageuse  que  si  elles  avaient 
cessé  ces  travaux. 

Les  chiffres  suivants  indiquent  une  augmentation  de 
la  production  aurifère  comparée  avec  celle  de  l'année 
précédente.  On  a  broyé,  en  plus,  18.653  tonnes  de 
minerai  qui  ont  produit  un  excédent  de  7.456  oncea 
12  dwts,  soit  26.888  liv.  st.  de  plus  que  l'autre  année. 
L'augmentation  totale  a  été,  pour  la  Rhodesia,  pendant 
la  période  sous  examen,  de  10.762  onces,  soit  de  38.418 
llv.  st.  La  production  des  douze  mois  qui  ont  pris  fin 
le  30 juin  1900  a  été  la  suivante:  Matabeland,  98.364 
tonnes  de  minerai  traité,  produisant  53.828  onces,  éva- 
luées 195.882  liv.  st.  En  comprenant  le  minerai  traité 
dans  le  Mashonaland  et  celui  «  d'autres  sources  »,  il  y 
a  eu  en  tout  125.310  tonnes  de  minerai  broyé,  produi- 
sant 65.053  onces  évaluées  231.127  liv.  st.  L'année  cou- 
rante verra  introduire  le  procédé  de  la  cyanuration- 
dans  plusieurs  propriétés  du  Matabeleland,  et  on 
pourra  alors  mieux  juger  de  l'influence  qu'aura  le  trai- 
tement des  tailings  sur  les  résultats.  Selon  l'opinion 
du  Président,  elle  sera  considérable.  Jusqu'à  la  fin  de 
juin,  il  a  été  produit  plus  de  119.343  onces,  ce  qui  doit 
rassurer  les  plus  pessimistes  sur  l'existence  de  gise- 
ments importants  et  rémunérateurs  en  Rhodesia,  et  on 
est  fondé  à  croire  que  le  prochain  rapport  de  la  Cham- 
bra contiendra  une  liste  de  dividendes  déclarés. 

Ainsi  qu'on  le  sait,  M.  Rhodes  a  inspecté  presque 
tous  les  districts  miniers  de  la  Rhodesia  du  Sud,  et  il  a 
informé  la  Chambre  des  Mines  qu'il  avait  une  liste  de 
quarante  mines  qui  pouvaient  être  considérées  comme 
payantes.  Ce  que  ces  mines  produiront,  il  est  difficile 
de  le  dire,  mais  sans  exagérer,  on  peut  avancer  que, 
sinon  en  1902,  au  moins  en  1903,  la  production  annuelle 
dépassera  2  millions  de  livres  sterling,  et  pourra  même 
s'élever  à  2.500.000  liv.  st.  Le  Président  se  déclare  au- 
torisé à  faire  cette  prédiction  en  raison  de  l'informa- 
tion communiquée  par  plusieurs  des  plus  grands  grou- 
pes minieis,  d'après  laquelle  ils  ont  commandé  déjà 
plus  de  500  pilons  et  aussi  plusieurs  appareils  de  cya- 
nuration  pour  la  seule  région  du  Matabeleland.  En  ad- 
mettant que  le  rendement  moyen  ne  dépasse  pas  10 
dwts  par' tonne,  l'évaluation  faite  plus  haut  de  la  pro- 
duction future  ne  peut  pas  être  considérée  comme  ex- 
travagante. La  Standard  Bank  fait  construire  en  ce 
moment  à  Bulawayo,  une  petite  usine  de  traitement 
qui  servira  aux  essais.  En  ce  qui  concerne  le  combus- 
tible, M.  Rhodes  dit  qu'avant  un  an  au  plus,  Salisbury 
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et  Bulawayo  seront  reliées  par  le  chemin  de  fer  avec 
les  charbonnages  de  Wankie  et  de  Tuli.  Le  charbon 
pourra  être  livré  aux  mines  les  plus  éloignées  à  un  prix 
inférieur  de  30  0/0  au  coût  du  bois,  et  ces  mêmes  mi- 
nes ne  payeront  pas  la  caisse  d'explosifs  plus  de 
50  shillings,  peut-être  même  45  shillings  seulement. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  de  l'industrie  mi- 
nière, les  deux  points  principaux  à  considérer  sont 
l'extraction  du  contenu  aurifère,  qui  doit  être  la  plus 
élevée  possible,  et  la  moyenne  des  frais  de  travail,  qui 
doit  être  la  plus  basse.  Sur  la  question  de  l'extraction, 
il  n'y  a  pas  grand'chose  à  dire  en  ce  moment.  A 
l'avenir,  la  Chambre  s'efforcera  d'obtenir  des  Com- 
pagnies qu'elles  indiquent  le  pourcentage  de  leur 
extraction  et  de  leurs  résidus.  Ce  sera  naturellement 
un  grand  problème  que  de  réduire  le  plus  possible  de 
pourcentage  des  résidus.  Autant  qu'on  peut  le  constater, 
l'or  obtenu  sur  les  plaques  est  en  proportions  élevées 
par  rapport  aux  autres  pays,  mais  jusqu'à  ce  que  le 
traitement  des  tailings  soit  opéré,  l'on  ne  sera  pas 
certain  que  l'on  a  recouvré  tout  ce  qui  était  possible. 
D'une  manière  générale,  les  Compagnies  se  décident  à 
prendre  des  appareils  de  cyanuration,  et  l'on  peut 
espérer  que,  l'année  prochaine,  ce  traitement  supplé- 
mentaire aura  donné  de  bons  résultats.  Sur  une  mine 
dont  la  nature  est  réfractaire,  on  se  propose  de  broyer 
et  de  concentrer  le  minerai,  puis  de  traiter  les  con- 
centrés par  le  procédé  de  la  chloruration.  Une  autre 
Compagnie  adopte  le  procédé  du  broyage  à  sec  avec 
cyanuration  directe  et  sans  amalgamation, etles  résultats 
obtenus  seront  comparés  à  ceux  que  donne  le  procédé 
humide. 

Une  autre  question  essentielle  pour  l'industrie  est 
celle  du  bon  marché  de  l'exploitation.  Les  principaux 
articles  de  frais  sont  la  main-d'œuvre,  le  combustible, 
l'eau  et  les  explosifs.  Au  sujet  du  combustible,  M.  Rhodes 
a  donné  l'assurance  que,  d'ici  une  année  au  plus  tard, 
il  y  aurait  une  voie  ferrée  entre  Bulawayo  et  Salisbury, 
qui  traverserait  les  principaux  districts  miniers  et  que, 
peu  de  temps  après,  une  autre  ligne  relierait  ces 
districts  aux  houillères  de  Wankie  au  nord,  et  aux 
houillères  de  Tuli  au  sud.  Dans  dix-huit  mois  ou  au 
plus  tard  dans  deux  ans,  on  peut  donc  espérer  que  les 
mines  brûleront  du  charbon  et  non  du  liois.  Les  frais 
de  transport  pour  la  mine  la  plus  éloignée  ne  dépas- 
seront pas  50  shillings  par  tonne,  et  l'on  peut  prévoir 
une  réduction  considérable  du  tarif,  dès  que  les  recettes 
de  la  ligne  laisseront  un  reliquat  sur  la  somme  néces- 
saire au  paiement  de  l'intérêt  sur  les  frais  d'établisse- 
ment. On  estime  que,  même  à  50  shillings  par  tonne,  le 
charbon  serait  meilleur  marché  que  le  bois  au  prix 
actuel,  sans  parler  de  la  plus  grande  régularité  qu'on 
obtiendrait  dans  la  production  delà  force  et  de  la  moins 
grande  dépense  en  main-d'œuvre.  Les  mines  situées  à 
proximité  des  houillères  auraient  naturellement  un 
grand  avantage. 

Au  sujet  des  explosifs,  on  a  tout  lieu  de  croire  qu'on 
obtiendra  la  dynamite  à  50  shillings  la  caisse  et  d'ici 
une  année  à  moins  de  45  shillings,  livré  dans  la  mine. 
La  construction  probable  d'une  fabrique  de  dynamite 
par  la  De  Beers  permet  d'espérer  plus  tard  une  réduc- 
tion nouvelle  sur  cet  important  chapitre  de  la  dépense. 
Quant  à  l'eau,  on  a  lieu  de  compter  sur  une  fourniture 
abondante  pour  les  broyages  et,  dans  quelques  cas, 
pour  la  production  de  la  force  motrice. 

Si  on  examine  maintenant  la  question  de  la  main- 
d'œuvre,  on  constate  qu'en  ce  qui  concerne  les  employés 
blancs,  l'offre  a  égalé  la  demande.  Les  salaires  des 
hommes  qui,  somme  toute,  ne  sont  pas  seulement  des 
ouvriers,  mais  aussi  des  surveillants  de  noirs,  ne  sont 
pas  excessifs,  et,  eu  égard  aux  taux  payés,  les  services 
rendus  ne  reviennent  pas  cher.  Les  difficultés  qui  exis- 
tent en  ce  moment  proviennent  surtout  de  l'insuffisance 
et  de  l'inefficacité  de  la  main-d'œuvre  noire.  Toutes  les 
mines  productrices  souffrent  de  cet  état  de  choses  et, 
dans  bien  des  cas,  les  Compagnies  ne  veulent  pas  com- 
mencer à  broyer  avant  que  la  régularité  de  la  main- 
d'œuvre  ne  soit  assurée.  Si  les  besoins  pouvaient 
être  satisfaits  immédiatement,  on  pourrait  augmenter 


la  production  de  plusieurs  milliers  d'onces  par  mois. 
Pour  remédier  à  ces  difficultés,  on  a  suggéré  d'importer 
des  travailleurs  asiatiques,  sous  la  condition  expresse 
qu'ils  seraient  rapatriés  à  la  fin  de  leur  engagement.  La 
Chambre  de  Commerce  a  donné  son  approbation  à  ce 
projet,  à  la  condition  que  des  mesures  sévères  soient 
prises  pour  empêcher  l'établissement  dans  le  pays  des 
émigrants  de  cette  catégorie.  Personnellement,  le  Pré- 
sident est  aussi  opposé  que  qui  que  ce  soit  à  l'impor- 
tation des  coolies,  mais  il  ne  voit  pas  d'autre  parti  à 
prendre  en  l'absence  de  lois  obligeant  à  travailler  les 
noirs  qui  paressent  dans  leurs  kraals.  On  a  essayé  de 
faire  voter  ledit  projet,  mais  il  est  peu  probable  qu'on 
y  arrive  en  présence  de  l'opposition  témoignée  par  une 
certaine  partie  du  public  anglais  qui,  d'après  sa  façon 
d'agir,  semble  préférer  que  les  noirs  continuent  à  mener 
une  vie  de  paresse  et  d'ivrognerie,  au  lieu  d'apprendre 
à  travailler  et  de  devenir  des  membres  utiles  du  monde 
civilisé.  Par  déférence  pour  des  objections  qui  avaient 
été  formulées  dans  la  colonie,  on  avait  consenti  à 
attendre  quelques  mois  encore  et  à  faire  une  nouvelle 
tentative  pour  se  procurer  la  main-d'œuvre  nécessaire 
en  Afrique  seulement.  Personnellement,  le  Président 
n'a  pas  une  grande  confiance  dans  le  résultat  de  ces 
efforts,  mais  on  les  fait  cependant  avec  conscience, 
grâce  à  l'assistance  financière  de  la  Chartered.  On  em- 
bauche actuellement  2.000  indigènes  sur  la  côte  «  Est  » 
moyennant  une  lourde  dépense,  et  l'on  se  propose  de 
débourser  une  grosse  somme  d'argent  qui  a  été  avancée 
par  la  Chartered,  qui  apprécie  la  gravité  de  la  situa- 
tion. Grâce  à  cette  avance,  on  va  essayer  d'obtenir  de 
la  main-d'a'uvre  dans  la  région  située  au  nord  du 
Zambèzo. 

En  terminant,  le  Président  a  déclaré  qu'on  ne  pren- 
dra aucune  mesure  pour  l'introduction  de  la  main- 
d'œuvre  asiatique  avant  que  tous  les  autres  moyens 
aient  échoué.  Dans  ce  cas,  il  faudra  bien  reconnaître 
qu'il  vaut  mieux  introduire  de  la  main-d'œuvre  chi- 
noise avec  une  réglementation  sévère,  que  de  fermer 
les  mines  et  d'envoyer  les  neuf  dixièmes  de  la  popula- 
tion blanche  gagner  sa  vie  ailleurs. 


Consolidated  Goldfields  of  South  AMca,  Ld 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Com- 
pagnie aura  lieu  le  6  novembre  prochain. 

Le  rapport  des  administrateurs  de  la  Consolidated 
Goldfields  of  Soud  Xfrica,  Limited,  et  le  bilan  pour 
l'exercice  se  terminant  au  30  juin  1900,  seront  donc 
communiqués  aux  actionnaires  dans  quelques  jours. 

L'assemblée  générale  annuelle  aura  lieu  à  la  date 
sul-indiquée,  à  midi,  Cannon  Street  Hôtel.  Les  bénéfices 
nets  réalisés  pendant  l'exercice  financier  annuel, 
déduction  faite  de  l'intérêt  sur  les  obligations  et  de 
toutes  autres  dépeness,  s'élèvent  à  204.982  liv.  st. 
6  sh.  1  d. 

Sur  cette  somme,  le  dividende  sur  les  actions  privi- 
légiées, l'income  tax  et  l'impôt  français  ont  été  payés. 
Il  reste,  en  conséquence,  à  reporter  avec  le  solde  pro- 
venant de  l'exercice  précédent  une  somme  totale  de 
1.754.987  liv.  st.  5  shillings. 

En  présence  de  l'incertitude  dans  laquelle  on  se 
trouve  quant  à  la  date  de  la  reprise  complète  des  tra- 
vaux miniers,  et  dans  l'ignorance  où  Ion  est  des  inten- 
tions du  Gouvernenement  concernant  Ja  contribution 
aux  dépenses  de  guerre,  les  administrateurs  de  la 
Consolidated  Goldfields  pensent  qu'ils  doivent  deman- 
der encore  un  peu  de  patience  aux  actionnaires  jus- 
qu'au jour  où  on  pourra,  avec  toute  sécurité,  proposer 
le  paiement  régulier  des  dividendes  sur  les  actions 
ordinaires. 

Au  reste,  voici  des  extraits  du  rapport  même  du 
Conseil  d'administration  : 

Le  capital  de  la  Compagnie  reste  établi,  en  actions 
ordinaires,  à  2  millions  de  livres  sterling,  et  en  actions 
de  préférence  à  1.250.000  liv.  st.  Les  obligations  en  cir- 
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culation  ont  diminué,  comme  chiffre,  depuis  1g  30  juin, 
par  suite  du  tirage  d'amortissement  de  25.000  liv.  st. 
Leur  montant  est  actuellement,  de  500.000  liv.  st. 

Après  déduction  de  l'intérêt  sur  les  obligations  et  do 
toutes  les  dépenses,  le  bénéfice  net  de  l'exercice  s'élève 
à  264.982  liv.  st.  (î  sh.  1  d.  Sur  ce  montant,  il  a  été  pré- 
levé les  sommes  nécessaires  au  paiement  du  dividende 
sur  les  actions  de  préférence,  à  l'acquit  de  l'income-tax 
et  des  impôts  français,  de  sorte  qu'avec  le  montant  re- 
porté de  l'exercice  précédent  il  reste  un  solde  crédi- 
teur de  1.754.987  liv.  st.  5  sh. 

Par  suite  de  l'incertitude  où  l'on  est  quant  à  la  date 
de  la  reprise  complète  des  travaux  miniers  et  quant 
aux  intentions  du  Gouvernement  anglais,  relativement 
au  règlement  des  dépenses  de  la  guerre,  les  Adminis- 
trateurs demandent  aux  actionnaires  de  savoir  un  peu 
patienter  encore  pour  la  reprise  du  paiement  régulier 
de  dividendes  aux  actions  ordinaires. 

Aux  bénéfices  accusés  plus  haut,  il  conviendrait 
d'ajouter  la  plus-value  du  portefeuille  de  la  Compagnie 
plus-value  non  réalisée  encore,  mais  existant  quand 
même  aux  cours  actuels.  Ceci  en  dehors  de  toutes  les 
appréciations  que  l'on  peut  formuler  présentement  sur 
la  valeur  des  claims  et  des  propriétés  de  la  Compagnie. 

L'actif  de  la  Compagnie  figure,  sur  les  livres,  à  un 
cours  inférieur  à  sa  valeur,  et  tous  les  titres  sont  éva- 
lués à  des  prix  plus  bas  que  ceux  pratiqués  lorsque 
les  comptes  ont  été  arrêtés.  Le  portefeuille,  ainsi  que 
le  reste  de  l'actif,  reste  sans  grand  changement  sur  les 
états  qui  accompagnaient  le  rapport  de  l'année  der- 
nière ;  pourtant,  en  certains  cas,  quelques  modifica- 
tions ont  eu  lieu,  en  vue  d'améliorer  les  participations 
que  la  Compagnie  possédait  déjà,  ou  d'en  prendre  de 
nouvelles,  et  cela  toutes  les  fois  qu'un  avantage  a 
semblé  en  résulter.  C'est  ainsi  que  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  été  amené  à  employer  les  réserves  de  la 
Compagnie  autrement  que  dans  ses  affaires  ordinaires. 
Le  montant  de  ces  réserves,  ainsi  qu'en  témoigne  le 
bilan,  s'élève  à  un  million  de  livres  sterling.  Il  a  été 
remployé  en  Consolidés  ou  en  Emprunt  national  de 
guerre. 

Pendant  la  plus  grande  partis  de  l'exercice  dont  rend 
compte  le  rapport,  la  guerre  qui  a  éclaté  au  sud  de 
l'Afrique  a  contrecarré  les  opérations  minières  dans  le 
Witwatersrand.  Au  commencement  du  mois  d'octobre 
1891),  la  Direction  de  la  Compagnie,  à  Johannesburg, 
était,  à  peu  d'exceptions  près,  forcée  de  quitter  le 
Transvaal.  Un  bureau  fut  ouvert  à  Cape-Town.  Lh  il 
fut  fait  tout  le  possible  pour  protéger  les  intérêts  de  la 
Compagnie  et  pour  informer,  de  temps  à  autre,  le  Con- 
seil d'administration  de  la  situation  dans  laquelle  se 
trouvaient  les  nombreuses  propriétés  dans  lesquelles 
la  Compagnie  est  intéressée. 

En  cette  circonstance,  on  fut  très  utilement  servi  par 
ceux  des  Directeurs  qui  étaient  restés  à  Johannes- 
burg; quelques-uns  d'entre  eux  ne  partirent  que  long- 
temps après  l'ouverture  des  hostilités  et  les  autres  res- 
tèrent pendant  tout  le  temps  de  la  guerre. 

Le  Conseil  d'administration  tient  à  témoigner  hau- 
tement du  zèle  et  du  dévouement  de  tous  ceux  qui,  en 
cette  occasion,  ont,  malgré  les  dangers  et  souvent  au 
péril  de  leur  vie,  rendu  un  aussi  signalé  service  à  la 
Compagnie,  et  il  est  assuré  que,  quelle  que  soit  la  ré- 
solution qu'il  prendra  pour  reconnaître  ces  services,  il 
aura  l'appui  des  actionnaires. 

\A  suivre.) 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


La  Production  minière  du  Queensland.  —  Les 

journaux  coloniaux  arrivés  récemment,  dit  VEcono- 
mist  de  Londres,  contiennent  les  discours  prononcés 
sur  le  budget  de  la  Colonie  de  Queensland  par  le  Pre- 
mier Ministre  et  par  le  Ministre  du  Trésor.  Ces  dis- 
cours contiennent  des  renseignements  intéressants  sur 
les  progrès  réalisés  dans  le  pays  par  l'industrie  mi- 
nière. 


M.  Philp  a  établi  que  la  production  de  l'or,  l'année 
dernière,  avait  été  la  plus  importante  constatée  jus- 
qu'ici. Elle  s'est  élevée  à  près  de  1.000.000  d'onces,  soit 
une  augmentation  de  27.000  onces  sur  l'année  précé- 
dente; mais  il  est  probable  que  ce  chill're  sera  dépassé 
cette  année.  En  effet,  pour  les  neuf  premiers  mois  de 
1900,  les  rendements  dépassfnt  de  00.000  onces  ceux  de 
la  période  correspondante  de  1899,  de  sorte  que  la  pré- 
diction du  Premier  Ministre  a  toute  chance  de  se  voir 
réalisée.  Dans  les  principaux  champs  d'or,  les  mines 
continuent  à  donner  des  rendements  importants  et  ré- 
guliers, et  aussi  bien  dans  le  district  de  Gympie  que 
dans  celui  de  Charters-Towers,  les  explorations  dans 
les  terrains  deeplevels  sont  encourageants. 

Dans  le  district  de  Charters-Towers,  on  est  déjà  en 
présence  d'une  augmentation  sur  l'année  dernière  de 
50.000  onces  ;  par  contre,  on  constate  une  diminution 
de  16.000  onces  dans  celui  de  Gympie  ;  toutefois  si, 
l'année  dernière,  ce  dernier  district  a  fait  preuve  d'une 
remarquable  activité,  cette  activité  a,  pendant  l'année 
en  cours  porté  ses  fruits,  et  elle  s'est  traduite  par  des 
répartitions  de  dividendes  plus  nombreuses  et  plus 
importantes.  En  ce  qui  regarde  la  Mount  Morgan 
Mine,  le  Premier  Ministre  a  dit  qu'elle  fournissait  une 
excellente  leçon  touchant  les  résultats  que  l'on  peut 
obtenir  par  l'application  des  méthodes  scientifiques 
dans  l'extraction  et  le  traitement  des  minerais  de  basse 
teneur.  L'année  dernière,  la  Moiint  Morgan.  Aline  a 
produit  172.389  onces  d'or  représentant  une  valeur  de 
■763.449  livres  sterling;  c'est  une  moyenne,  par  tonne, 
d'un  peu  moins  de  15  dwts,  ce  qui  n'a  pas  empêché  les 
directeurs  de  distribuer  aux  actionnaires  350.000  livres 
sterling,  et  de  payer,  comme  impôts,  plus  de  26.000  li- 
vres sterling,  sans  compter  les  sommes  employées  en 
nouveaux  travaux. 

Sur  les  districts  de  Croydon  et  Ravenswood,  l'atten- 
tion des  experts  miniers  s'est  portée  particulièrement, 
et  on  est  en  droit  d'espérer  que  la  production  d'or  des 
autres  districts  augmentera  graduellement. 

Au  cours  de  l'année,  deux  petites  mines  seulement 
ont  produit  de  l'argent,  et  la  production  del'étain  a  été 
aussi  restreinte,  puisqu'elle  n'a  représenté  qu'un  mon- 
tant de  77.000  liv.  st.  Quant  au  cuivre,  on  a  confiance. 
Bisntôt,  à  la  Mount  Garnet,  les  fourneaux  seront  prêts 
pour  la  fonte,  et  vers  la  fin  de  l'année,  six  autres  four- 
neaux seront  construits  à  la  Chillagœ,  qui  pourront 
traiter  entre  3.000  et  4.000  tonnes  par  semaine  ;  déplus, 
à  la  Einasleigh  Copper  Mine,  où  on  extrait  100  tonnes 
de  minerai  par  semaine,  on  compte  commencer  les 
opérations  à  la  fonderie  avant  la  fin  de  l'année.  Enfin, 
à  la  Mount  Chalmers  et  dans  les  autres  mines  du 
district  de  Rockhampton,  les  fournaux  qui  sont  main- 
tenant construits  seront  bientôt  mis  en  activité. 

La  production  du  charbon  dans  la  colonie  a  été, 
l'année  dernière,  de  494.000  tonnes,  soit  une  aug- 
mentation de  86.C00  tonnes  sur  l'année  précédente. 
M.  Dunstan,  qui  fait  partie  du  bureau  de  la  surveil- 
lance géologique,  estime  que,  dans  le  champ  houiller 
de  Blair  Athol,  qui  a  environ  trois  milles  carrés,  il 
existe  7  millions  de  tonnes  de  charbon  «  Clermont  "de 
la  plus  belle  qualité,  et  environ  56  millions  de  tonnes 
de  qualité  .inférieure  dans  des  couches  un  peu  plus 
profondes,  et  cela  en  dehors  de  ce  que  l'on  pourra 
encore  trouver  dans  les  niveaux  très  bas. 


Great  Fingall.  —  Les  administrateurs  de  la  Great 
Fingall  Consolidated  viennent  de  publier  une  circu- 
laire relative  à  la  Day  Dawn  West  et  aux  concessions 
adjacentes.  Les  travaux  de  la  veine  principale  de  la 
Day  Daion  ont  donné  des  résultats  excellents  et,  aujour- 
d'hui, la  Great  Fingall  Consolidated  se  propose  de  cons- 
tituer une  Compagnie  nouvelle  dénommée  la  West  Fin- 
gall, Limited,  qui  exploitera  la  mine  Day  Baion  West, 
ainsi  que  cinq  concessions  situées  à  l'ouest  de  cette 
propriété.  Le  capital  de  la  Compagnie  nouvelle  sera  de 
225.000  liv.  st.,  dont  50.000  liv.  st.  seront  affectées  au 
fonds  de  roulement;  25.000  actions  resteront  à  la 
souche,  en  réserve,  et  100.000  actions  seront  remises  à 
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la  Great  Fingall  Consolidated,  en  représentation  du 
prix  de  la  propriété.  Les  perspectives  d'avenir  offertes 
par  les  différentes  concessions  sont,  dit  la  circulaire,  de 
nature  à  justifier  la  constitution  delà  Société  nouvelle. 
D'autre  part,  les  rapports  publiés  à  intervalles  régu- 
liers par  MM.  Bewick,  Moreign  and  G»  donnent  des 
renseignements  précis  sur  la  valeur  des  concessions. 
Le  détail  des  rendements  pour  la  période  pendant 
laquelle  la  propriété  a  été  exploitée  par  la  Consoli- 
dated Murchison  sont  incomplets,  mais  pendant  dix- 
huit  mois,  jusqu'au  15  décembre  1898,  on  a  traité 
10.677  tonnes  de  minerai,  qui  ont  produit  9.838  onces 
d'or,  soit  en  moyenne  18  dwts  10  gr.  à  la  tonne.  En 
constituant  la  Compagnie  nouvelle,  la  Great  Fin- 
gall Consolidated  procure  à  ses  actionnaires  cet  avan- 
tage d'être  déchargés  de  l'obligation,  soit  de  trouver 
des  capitaux  nécessaires  au  développement  de  ces  con- 
cessions, soit  de  les  conserver  sans  les  exploiter. 


British  Brokea  Hill  Proprietary.  —  Pour  le  se- 
mestre clos  au  30  juin,  les  bénéfices  de  la  Compagnie 
se  sont  élevés  à  30.086  liv.  st.  Il  est  déclaré  un  divi- 
dende de  1  sh.  6  d.  par  action,  ce  qui,  avec  le  dividende 
de  2  sh.  6  d.  déjà  distribiîé,  fait  un  dividende  total  de 
4  shillings  pour  l'année.  Le  rapport  se  plaint  de 
l'augmentation  des  charges  imposées  aux  mines  dans 
la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 


Notes  minières  d'Australie 

Eaglehawk  Consolidated.  Extrait  du  rapport  du  Direc- 
teur, du  8  septembre  :  «  Pendant  la  dernière  quinzaine,  le 
puits  Alliance  a  été  foncé  de  18  pieds,  ce  qui  fait  une  profon- 
deur totale  de  1.004  pieds.  » 

Hatinan's  100  Acres.  Cablogramme  du  Directeur  à  Kal- 
goorlie  :  "  Nous  avons  commencé  à  faire  fonctionner  les 
perforatrices  ;  le  succès  est  gx-and  ;  on  attend  la  chaudière 
pour  la  semaine  prochaine.  » 

Broken  Hill  Proprietary  Block  10.  Cablogramme  du 
24  courant  de  la  Direction  de  Melbourne  :  «  Pendant  les 
quatre  semaines  au  10  octobre,  l'usine  a  traité  10.G59  tonnes 
donnant  1.700  tonnes  de  concentrés,  qui  contiennent  57.5C0 
onces  d'argent  et  1.097  tonnes  de  plomb.  » 

Whangamata.  Cablogramme  du  Directeur  à  Auckland  : 
«  Les  améliorations  continuent.  Le  puits  d'aération  a  été 
foncé  de  20  pieds,  le  filon  a  60  pouces  de  large;  le  minerai  de 
ce  puits  donne  largement  ;i  l'essai  5  liv.  st.  par  tonne.  Avons 
acheté  au  comptant,  pour  500  liv.  st.,  une  pompe  à  vapeur. 
Les  travaux  commenceront  dans  la  prochaine  quinzaine.  » 

Queensland  Menzies.  Cablogramme  du  22  octobre  : 
«  Broyage,  357  tonnes  donnant  379  onces;  obtenu  351  onces 
de  960  tonnes  traitées  par  cyanuration.  » 

Lady  Shenton.  Cablogramme  du  bureau  central  :  <■  Pen- 
dant les  quatre  semaines  qui  ont  pris  tin  le  13  octobre,  1.300 
tonnes  broyées  ont  produit,  après  la  fonte,  1.315  onces  d'or; 
l'essai  des  tailings  a  donné  3  3/4  dwts  ;  coût  de  l'extraction 
par  tonne,  16  sh.  6  d.;  du  broyage,  11  sh.  9  d.  2.035  tonnes 
de  tailings  traitées  par  la  cyanuration  ont  produit  710  onces 
d'or  brut,  représentant  5fc0  onces  d'or  fin  d'une  valeur  de 
4  liv.  st.  5  sh.  par  once;  extraction  82  0/0;  coût  par  tonne 
8  sh.  7  d.  M.  J.  W.  Rayfield  donne  avis  que  les  contractors 
ont  foncé  le  nouveau  puits  principal  de  70  pieds-;  le  boisage 
comprend  déjà  55  pieds;  profondeur  totale  du  puits  463 
pieds.  » 

Windsor  Consols  {Australie  Occidentale.)  Cablogramme 
du  Directeur  :  «  J'espère  que  10  pilons  resteront  en  marche 
jusqu'au  1"  novembre  ;  tout  va  bien  ;  nous  nous  attendons 
à  un  bon  résultat  pour  la  fin  de  ce  mois.  » 

Brilliant.  Cablogramme  du  20  octobre  :  «  Production  de 
quatre  semaines  :  1.500  tonnes  broyées  ont  produit  1.550  onces 
d'or.  Un  dividende  de  3  d.  par  action  a  été  déclaré.  » 

Golden  Blocks  {Traitapu).  Cablogramme  du  17  octobre  : 
«  Le  moulin  a  marché  pendant  22  jours,  broyant  169  tonnes 
de  minerai  qui  ont  produit  113  onces  d'or.  Les  mineurs  et  ma- 
nœuvras sont  en  grève.  Cette  grève  a  pour  but  l'augmenta- 
tion des  salaires.  » 

New  Queen.  Cablogramme  de  Charters-Towers  du  20  oc- 
tobre :  «  89  tonnes  traitées  par  la  cyanuration  ont  produit 
90  onces,  d'une  valeur  de  470  liv.  st.;  825  tonnes  ont  été 


broyées  ;  le  minerai  apporte  a  produit  42  liv.  st.  pour  la 
Compagnie.  » 

Golden  Rhine.  Cablogramme:  «  Nous  avons  poussé  un 
embranchement  sur  le  filon  dans  la  galerie  de  200  pieds;  la 
largeur  du  filon  est  de  3  pieds  ;  les  essais  donnent  2  onces. 
Un  autre  filon  existe  probablement  plus  à  l'ouest.  » 

Kalgoorlie  Consols.  —  Le  Directeur  de  la  mine  à  Kal- 
goorlie  télégraphie  que  le  puits  a  atteint  une  profondeur  de 
500  pieds.  On  l'a  boisé  jusqu'à  la  profondeur  de  487  pieds. 

Paringa  Consolidated.  —  Dépêche  du  24  octobre,  reçue 
des  Directeurs  à  Coolgardie  ;  «  Niveau  de  400  pieds  .  On  a 
creusé  44  pieds  ;  la  moyenne  de  31  échantillons  de  minerai  a 
donné  1  once  15  dwts  à  la  tonne.  La  sonde  a  atteint  la  pro- 
fondeur de  715  pieds.  » 

Mount  Lyell.  —  Dépêche  de  Melbourne,  datée  du  25  cou- 
rant ;  «  A  partir  du  20  septembre  jusqu'au  17  octobre  inclusi- 
vement, il  a  été  traité  21.110  tonnes  da  minerai.  La  moyenne 
à  l'essai  a  donné  :  Cuivre,  2,73  0/0:  argent,  2,22  onces  à  la 
tonne  ;  or,  0,078  onces  à  la  tonne.  En  comprenant  4.495  ton- 
nos  de  minerai  aeheté,  les  convertisseurs  ont  produit,  pen- 
dant la  même  période,  743  tonnes  de  cuivre  en  lingots, 
contenant  735  tonnes  de  cuivre,  49.825  onces  d'argent  et 
1.853  onces  d'or.  » 

Lake  View.  —  (Zette  Compagnie  publie  un  télégramme  de 
lamine  annonçant  que  le  filon  a  été  recoupé  à  700  pieds  de 
profondeur,  ce  qui  indique  la  continuation  du  minerai  jus- 
qu'à ce  point. 

Ivanhoe.  —  M.  Nicholson  a  été  nommé  directeur  perma- 
nent de  cette  mine.  Le  puits  Patterson  a  été  poussé  jusqu'à 
■  500  pieds.   Le  minerai  oxydé  s'épuise  rapidement,  mais  le 
minerai  sulfuré  existe  on  grandes  quantités. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Les  Valeurs  de  l'Afrique  occidentale.  —  Le 

Financial  Times  parlant  des  Compagnies  minières  de 
l'Afrique  Occidentale,  dont  on  s'occupe  beaucoup  à 
Londres,  les  Ashanlis,  ainsi  qu'on  les  désigne,  et  dont 
nous  avons  déjà  parlé  ici-même  le  19  octobre,  s'élève 
contre  la  faveur  dont  elles  sont  l'objet.  Les  cotes  de  la 
plupart  d'entre  elhs,  dit-il,  sont  ridiculement  élevées 
et  ne  c  'rrespondent  pas  à  la  valeur  réelle  de  ces 
affaires,  au  moins  pour  le  moment. 

Tout  d'aljord  se  pose  une  question,  à  savoir  :  si 
toutes  ces  entreprises  ont,  entre  les  mains,  des  titres 
de  propriété  indiscutables  et.  à  ce  sujet  on  n'a  nulle 
certitude,  au  moins  pour  la  plupart  des  concessions 
dont  se  prévalent  les  Compagnies.  Les  chefs  indi- 
gènes de  l'Afrique  Occidentale,  vu  la  grande  étendue 
de  la  contrée,  n'hésitent  pas  à  céder  tout  ce  qu'on  leur 
demande,  et  il  est  probable  qu'on  s'apercevra  un  jour 
que  certaines  concessions  ont  été  vendues,  par  eux, 
deux  fois.  Il  ne  faudrait  pas  déduire  de  ce  fait  que  les 
chefs  indigènes  agissent  ainsi  intentionnellement. 
C'est  plutôt  par  ignorance.  Les  idées  qu'ils  ont  sur  les 
mesures  de  longueur  sont,  en  effet,  excessivement 
vaguas.  Ils  mesurent  au  moj^en  des  bras  étendus,  en 
partant  d'une  main  à  l'autre,  sans  remarquer  que 
1.000  de  ces  mesures  représentent  plus  que  le  mille 
anglais.  C'est  donc  avec  un  cœur  léger  qu'ils  empo- 
chent l'argent  qui  leur  est  donné,  et  ils  sont  de  plus 
toujours  prêts  â  vendre. à  un  nouvel  acheteur  les  ter- 
rains qu'ils  ont  déjà  vendus  précédemment.  Les  Com- 
pagnies ont  donc  un  risque  à  courir  au  sujet  des  titres 
de  leurs  propriétés. 

Il  est  vrai  qu'une  loi  va  entrer  en  application  à  par- 
tir du  1er  noveinbre.  Mais  d'après  celte  loi,  aucune 
concession  accordée  depuis  le  9  octobre  1895  ne  sera 
valide  si  la  superficie  des  terrains  qu'elle  possède  dé- 
passe 5  milles  carrés,  et  personne  n'obtiendra  jamais 
de  concession  de  terriins  dont  la  superficie  sera  supé- 
rieure à  20  milles  carrés.  Deux  entreprises  seulement 
sont  en  dehors  de  cette  loi  :  VAshpnti  Gold  Fields  Cor- 
poration et  la  Castle  Gold  Exploration  Syndicale. 
Beaucoup  pensent  qu'on  pourra  éluder  la  loi  en  pre- 
nant des  concessions  au  nom  de  différentes  personnes, 
mais  les  actionnaires  des  Sociétés  n'auraient  alors  au- 
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cuno  garantie.  D'autre  part,  les.  Compapinies  seniJ)lent 
trouver  qu'une  étendue  de 20  milles  carrés  est  déjà  suf- 
fisante, pourvu  qu'elles  contiennent  un  réel'  riche.  C'est 
vrai  ;  mais  si  une  fois  le  recf  trouvé  cl  développé  on 
s'aper(,^jit  que  la  propriété  appartient  à  un  autre  ? 

Déjà  des  différends  se  sont  élevés  au  sujet  des  limites 
da  certaines  propriétés.  On  si^jtnale  un  litige  qui  a  éclaté 
entre  l'Ai/uî/i/i  llold  Fields  Corporation  et  la  CLaude's 
Aslianli  Gold  Fields,  et  qui  va  venir  devant  les  tribu- 
naux. Peut-être  un  arrangement  inter viendra- t-il,  d'au- 
tant plus  que  les  deux  Sociétés  ont  envoyé  des  experts 
sur  les  lieux.  Néanmoins  ce  fait  peut  ne  pas  être  isolé. 
Quant  à  l'or,  il  se  peut  qu'on  le  trouve  en  grandes 
quantités  dans  le  pays,  il  se  peut  même  qu'il  y  ait,  — 
selon  le  livre  du  Rev.  Dennis  Kemp  sur  l'Afrique  Occi- 
dentale, —  «  vingt  Johannesburgs  dans  les  champs  d'or 
de  la  côte  »,  mais,  pour  le  moment,  ces  villes  futures 
sont  encore  des  «  châteaux  bâtis  dans  les  airs  »,  et  les 
résultats  que  l'on  a  obtenus  jusqu'à  présent  ne  justi- 
fient pas  les  prix  auxquels  sont  arrivées  les  actions 
des  Compagnies  dont  on  s'occupe  déjà. 


Le  Développement  des  affaires  dans  l'Afrique 
du  Sud.  —  11  y  aura,  dit  le  South  Africa,  et  d'ici  peu, 
un  énorme  développement  des  affaires  dans  l'Afrique 
du  Sud.  Un  projet  a  élé  volé  par  le  Parlement  du  Cap 
autorisant  le  Gouvernement  de  la  Colonie  à  acheter  le 
Indice  Railway  pour  une  somme  de  4'i:0.000  liv.  st.  et  de 
subventionner  la  ligne  des  Charbonnages  du  Cap,  jus- 
qu'à 1.500  liv.  st.  par  mille,  avec  droit  d'option  d'achat 
valable  un  an,  moyennant  80.000  liv.  st.  au  plus.  En 
plus,  le  Gouvernement  a  été  autorisé  à  dépenser  122.626 
liv.  st.  sur  la  ligne  Outshoorn  et  Klippaat,  211.332 
liv.  st.  sur  la  ligne  Somorset  Eastet  Kiugwilliamslown, 
9.231  liv.  st.  sur  la  ligne  Mossel  Bay  et  Oudtshoorn,  et 
125.150  liv.  st.surla  ligne  Port  Elizabeth  et  Avontuur. 
La  dernière  partie  du  projet  prévoit  la  construction 
d'une  ligne  à  voie  de  2  pieds,  de  Kalabas  Kraal  et 
Mooreesbarg  à  Hopefield,  via  Darling,  moyennant  une 
dépense  ne  devant  pas  excéder  135.000  liv.  st.  Si  le 
projet  en  question  devient  loi,  il  y  aura  là  une  dépense 
totale  à  faire  de  1.123.339  liv.  st. 

Il  y  aura  de  nombreux  ponts  à  construire,  pour  les- 
quels des  commandes  ont  déjà  été  passées  en  Angle- 
terre. En  outre,  beaucoup  de  matériel  sera  nécessaire 
pour  les  mines  du  ïran&waal,  et  il  en  résultera  une 
dépense  de  plusieurs  millions  de  livres. 

En  ce  qui  regarde  la  quantité  des  marchandises 
achetées  en  Angleterre  et  reçues  au  Cap  en  1899  par 
l'entremise  de  l'agent  général,  le  directeur  général  des 
Chemins  de  fer,  M.  C.  B.  Elliot,  a  déclaré  que  leur 
montant  atteignait  542.239  liv.  st.  Dans  ce  chiffre,  le 
charbon  figure  pour  169.452  liv.  st. ,  les  voitures,  chariots, 
pour  127.750  liv.  st.  D'autre  part,  il  a  été  établi  par  sir 
David  Tennant,  agent-général  pour  le  Cap,  que  les  dé- 
penses effectuées  en  Anglel  ;rre  du  l'^i' janvier  1897  au 
30  septembre  1900  en  matériel  de  chemins  de  fer  attei- 
gnaient le  montant  de  3.873.997  liv.  st.,  soit  une  moyenne 
de  1.032.799  liv.  st.  par  an.  En  outre,  et  dans  le  pays 
même,  on  a  fait  des  commandes,  pour  ces  mêmes  che- 
mins de  fer,  atteignant  500.000  liv.  st.  Enfin,  il  a  été 
dépensé  aux  Etats-Unis,  pour  les  chemins  de  fer, 
289.068  liv.  st.  ou  77.084  liv.  st.  par  an.  La  colonie, 
ajoute  sir  Edvard  Tennant,  a  toujours  donné  sa  préfé- 
rence aux  manufactures  anglaises,  mais  on  a  dû  par- 
fois s'adresser  aux  Etats-Unis  lorsque  Ton  ne  pouvait 
obtenir  la  certitude  que  les  ordres  donnés  seraient 
exécutés  pour  la  date  voulue. 

Le  South  A/'rica  ajoute  qu'au  courant  de  la  semaine 
diverses  maisons  de  Glasgow  ont  reçu  des  commandes 
pour  200  locomotives  à  destination  du  Sud  de  l'Afrique. 
MM.  Neilsons  ont  reçu  une  commande  de  60  pour  le 
Midland  et  de  40  pour  le  Great  Central  ;  MM.  Sharps 
20  pour  le  Midland  et  10  pour  le  Great  Central,  et 
MM.  Dubs  60  pour  les  Chemins  de  fer  du  Natal. 

Dynamite  du  TransvaaL  —  Le  correspondant  du 
Standard  annonce  que,  dans  sa  dernière  réunion,  la 


Commission  de  revision  dos  conoeshions  au  Transvaal 
s'e.st  ociiupéc  de  la  Société  de  Dynamite.  L'agent  de  la 
Société  a  élé  longuement  questionné  et  a  été  amené  à 
donner  des  renseignements  sur  certains  eus  de  corrup- 
tion. Il  a  reconnu  que  le  docteur  L'y^is  avait  dts 
actions  dans  l'allaire  de  la  Dynamite  pour  une  valeur 
apparente  de  3.000  liv.  st.,  mais  beaucoup  t>lus  consi- 
déiable  en  réalité.  Il  a  reconnu  qu'en  1897,  1898  et 
1899  on  avait  dépensé  certaines  sommes  d'argent,  assez 
élevées,  dit-il,  pour  influencer  l'opinion  publique  ;  des 
journaux  et  des  membres  du  Volksraad  touchèrent. 
Des  dépêches  d'autres  sources  disent  aussi  que  le 
général  Botha,  ainsi  que  le  D""  Leyds,  avaient  des 
intérêts  dans  la  Société  de  la  Dynamite. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Globe  and  Phoenix.  —  La  production  de  «eptembre  de 

cette  Compagnie  n'est  pas  tout  à  fait  conforme  aux  espérances, 
quoique  supérieure,  comme  chiffre  total  à  celle  du  mois  pré- 
cédent. Avec  40  pilons,  on  a  broyé  6.471  tonnes  et  recouvré 
5.178  onces,  soit  16  dwts  par  tonne,  la  valeur  à  l'essai  des 
tailings  étant  de  3.83  dwts.  Les  bénéflces  déclarés  sont  de 
14.916  liv.  st.  La  production  da  la  batterie  a  augmenté  de  436 
onces,  mais  on  a  broyé  en  plus  564  tonnes.  Par  tonne  broyée, 
la  production  a  diminué  de  0.36  dwts  et  la  valeur  des'  tailings 
de  2  dwts.  Le  bénéfice  déclaré  a  augmenté  de  2.005  liv.  st. 
En  deux  mois,  le  profit  total  a  été  de  27.838  liv.  st.  Ce  chiffre 
est  satisfaisant,  car  s'il  se  maintient  toute  l'année,  il  équivaut 
à  90  0/0  du  capital  émis. 


La  Compagnie  IVéerlandaise  de  Chemins  de  fer.  — 

Le  Boersen  Courrier,  parlant  de  la  situation  faite  au  Trans- 
vaal  au  chemin  de  fer  des  Pays-Bas,  exprime  l'avis  que,  de 
même  que  le  Gouvernement  allemand  a  obtenu  des  compen- 
sations pour  la  saisie  du  Bundesrath  et  d'autres  steamers, 
de  même  il  ne  permettra  pas  à  l'Angleterre  de  priver  les  ac- 
tionnaires allemands  d'une  propriété  aussi  considérable  que 
le  chemin  de  fer  néerlandais,  sans  leur  donner  une  compen- 
sation. 

De  son  côté,  la  Gazette  de  Voss  se  déclare  convaincue  que 
les  actionnaires  allemands  ne  seront  pas  lésés  dans  leurs  in- 
térêts et  qu'un  compromis  interviendra. 


Dynamite  dn  Transvaal.  —  M.  Lippert,  le  concession- 
naire du  monopole  de  la  Dynamite  du  Transvaal,  a  intenté 
un  procès  à  la  Compagnie  pour  lui  réclamer  350.000  liv.  st. 
de  dommages-intérêts.  M.  Lippert  prétend  que  ses  intérêts 
ont  été  lésés  parce  que  la  Compagnie  n'a  pas  livré  au  Trans- 
vaal, durant  la  guerre,  la  dynamite  que  le  Gouvernement 
boer  avait  commandée.  La  Norddeutsche  Bank  est  impli- 
quée dans  l'affaire.  Le  procès  a  lieu  à  Am.sterdam,  où  le 
docteur  Leyds  a  donné  son  témoignage. 


ReYQe  HeMoiaiaire  in  MarcM  Ses  Mines  i'Or 

DE  LONDRES 


Londres,  le  2  novembre  1900 

Le  Marché  conserve  une  attitude  très  réservée  et 
l'incertitude  de  la  situation  en  Afrique  explique  bien 
ce  manque  de  vitalité. 

Pendant  la  semaine  qui  vient  de  s'écouler,  la  récep- 
tion des  volontaires  de  la  cité  et  la  fermeture  du  Stock- 
Exchange  pendant  la  séance  d'hier  ont  contribué  à 
diminuer,  si  c'était  possible,  le  courant  des  transac- 
tions. La  seule  tendance  que  nous  ayons  à  signaler, 
c'est  la  facilité  avec  laquelle  notre  place  a  absorbé  ce 
que  Paris  a  vendu. 

'Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  11/16  à  3  9/32. 

On  a  de  meilleures  nouvelles  de  la  santé  de  M.  Gecil 
Rhodes  et  l'on  croit  qu'il  pourra  présider  la  proohaine 
assemblée. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  5/16,  au  lieu  de 
7  13/32. 
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La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  sans  change- 
ment à  1  7/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand 
passe  de  7  3/8  à  7  7/32.  h'Angelo  finit  à  G  7/8,  au  lieu 
de  7  ./.  ;  la  New  Cornet  reste  à  3  7/8,  après  2  15/16. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  5/16,  au  lieu  de  5  1/4. 

La  Princess  Estate  se  retrouve  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  5/16,  après  3  3/8. 

La  Sj,mmer  and  Jach  est  à  6  3/16,  après  6  5/16. 

D'après  le  rapport  de  M.  Webb,  le  matériel  des  divers 

Ïmits  est  dans  un  état  très  satisfaisant.  Dans  la  mine, 
e  ler  juin,  l'eau  était  à  30  pieds  au-dessus  du  lie  ni- 
veau du  puits  n"  3.  En  juin,  elle  fut  abaissée  de 
84  pieds  1/2  et  au  26  juillet  de  145  pieds  1/2,  soit  en 
tout  de  230  pieds,  ce  qui  laissait  le  niveau  de  l'eau  à 
355  pieds  au-dessous  du  11^  niveau,  soit  à  peu  près  au 
14"  niveau.  La  mine  est  en  assez  bon  état  et  100  pilons 
pourraient  entrer  en  activité  presque  immédiatement, 
SI  l'on  avait  les  marchandises  et  la  main-d'œuvre  né- 
cessaires. L'assèchement  de  la  mine  sera  continué  et 
l'on  a  suffisamment  de  main-d'œuvre  pour  faire  un 
nettoyage  général  et  des  réparations  dans  la  mine,  en 
attendant  que  la  reprise  de  l'exploitation  soit  possible. 
D'une  manière  générale,  le  matériel  tout  entier  est  en 
bon  état. 

ha.  Jubilee reste  à  5  3/4,  comme  la  semaine  dernière; 
la  Jumpers  est  à  4  7/8,  sans  changement. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  1/16,  après  10  3/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  ./.,  au  lieu  de  15  3/8. 

La  Randfontein  passe  de  3  3/16  à  2  31/32. 

La  Worcester  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  est  à  8  7/8,  après  9  ./.. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  1/2,  au  lieu  de 
6  9/16  ;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  passe  de  6  1/2  à  6  3/8. 

La  Bonanza  clôture  à  4  .  / . ,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Wolhuter  est  à  4  5/8,  après  4  11/16. 
La  Henry  Nourse  revient  de  8  5/8  à  8  1/2  ;  la  Fer- 
reira  reste  à  20  3/4,  au  lieu  de  21  .  / . . 
La  Wemmer  reste  à  11  1/2  au  lieu  de  11  3/4. 
La  Village  Main  Reef  passe  de  8  5/16  à  8  1/8. 
La  Durban  Roodepoori  est  à  5  3/8,  au  lieu  de  5  3/4. 
La  Van  Ryn  est  à  3  1/8,  sans  changement. 

***  Compagnies  de  deep  levais .  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  ./.,  après  11  1/4. 

La  Rand  Mines  revient  de  40  3/lG  à  39  5/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/8,  au  lieu  de  4  1/4  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/8,  après  6  1/4;  la  Robinson  Deep 
se  tient  à  4  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Nourse  Deep  passe  de  4  13/16  à  4  3/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  1/2,  au  lieu  de 

3  5/8  ;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  1/2,  an  lieu  de 

4  5/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgency  est  à  2  3/8;  la  Rhodesia  Goldfields  reste  à 
2  ./.,  après  2  1/8. 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16,  au  lieu  de  1  7/16;  la 
Geelong  reste  à  2  ./.. 

La  Selukwe  passe  de  2  5/8  à  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  11/16,  au  lieu  de  6  ./. . 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  5/11. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  1/8,  au  lieu  de  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/4,  au  lieu  de  3  5/16. 

District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  est  à  i  ./., 
comme  la  semaine  dernière. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Eorse  Shoe  est  à  9  5/8,  au  lieu  de  11  1/4. 


Londres,  2  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  calme. 


Sevie  HeMomaJÉe  k  Marciié  ta  Mines  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  2  novembre  1900. 

L'activité  continue  à  faire  défaut  sur  le  marché  des 
valeurs  sud-africaines.  L'incertitude  où  l'on  est  quant 
à  la  date  probable  de  la  reprise  des  travaux  miniers, 
fait  que  notre  public  préfère,  pour  le  moment  encore, 
se  tenir  sur  la  réserve. 

La  tendance  a  été,  ces  jours  dernier»,  généralement 
lourde.  On  a  encore  eu  à  enregistrer  quelques  réalisar 
tions  qui  ont  été,  du  reste,  facilement  absorbées  par 
Londres.  Quant  à  la  liquidation,  elle  s'est  passée,  au 
point  de  vue  des  reports,  sans  difficultés,  malgré  un 
léger  resserrement  des  capitaux. 

Nous  donnons  ci-dessous,  comme  d'ordinaire,  la  liste 
des  reports  qui  ont  été  cotés. 

Chartered,  40  et  50  centimes  ;  Buffelsdoorn  Estate, 
7  1/2  et  12  centimes  1/2;  Champ  d'Or,  15  et  20  cen- 
times ;  Charlerland  Goldfields,  10  centimes  ;  Consoli- 
dated Goldfields,  90  centimes  et  1  fr.  10;  Consolidated 
Main  Reef,  20  et  40  centimes;  De  Beers,  3  fr.  50  et 
4  fr.  50  ;  Durban  Roodepoort  Deep,  50  centimes  ;  Hast 
Rand,  1  franc  ;  Ferreira,  2  fr.  50  et  3  fr.  25  ;  Freneh 
Rand,  30  centimes  ;  Geduld  Proprielary,  50  et  60 
centimes;  Geldenhuis  Deep,  1  fr.  30;  Geldenhuis 
Estale,  90  centimes  ;  Goch  (New),  31  1/2  centimes; 
actions  Goerz  et  C'e,  30  centimes  ;  Kleinfontein, 
30  centimes  ;  Lancaster,  25  et  40  centimes  ;  Lan- 
glaagle  Estâtes,  40  et  50  centimes  ;  May  Consolidated, 
50  et  55  centimes  ;  Mossamédès,  5  et  15  centimes  ; 
Mozambique,  20  et 35  centimes  ;  Oceana,  25  centimes; 
New  Primrose,  35  et  65  centimes;  Randfontein  Estâtes, 
40  centimes;  Èand  Mines,  4  fr.  50  et  6  fr.  50 ;  i?o6msort 
Gold,  90  centimes  etl  fr.  50;  Robinson  Deep,  50  et  60 
centimes  ;  Robinson  Randfontein,  10  et  25  centimes  ; 
Sheba,  10  et  15  centimes  ;  Simmer  and  Jack,  40  cen- 
times et  1  franc  ;  Transvaal  Consolidated  Land,  30  et 

50  centimes  ;  Transvaal  Goldfields,  le  pair  ;  Village 
Main  Reef,  1  franc  et  1  fr.  25;  Wemmer,  1  fr.  25  et 
2  francs;  Western  Kleinfontein,  10  centimes;  Zam- 
bèze,  15  et  20  centimes. 

La  Rand  Mines  clôture  à  1.000  fr.,  contre  1.004  fr.; 
Consolidated  Goldfields,  183  fr.  50,  perdant  1  fr.  50; 
Easl  Rand,  182  fr.,  contre  183  fr.;  Chartered,  82  fr.  50, 
presque  sans  changement.  La  Chambre  des  Mines  de 
la  Rhodesia  a  rectifié  le  chiffre  donné  précédemment 
pour  la  production  des  mines  rhodésiennes  pendant  le 
mois  de  septembre.  Cette  production  a  atteint  10.611 
onces,  au  lieu  de  9.807  onces.  Nous  avions,  précédem- 
ment, laissé  entrevoir  qu'une  erreur  s'était  glissée  dans 
les  indications  fournies  tout  d'abord. 

La  Buffelsdoorn  Estate  est  à  18  fr.  25,  contre  19  fr.; 
French  Rand,  50  fr.  50;  contre  50  fr.  75;  Ferreira 
512  fr.,  en  moins-value  de  14  fr. 

La  Geduld,  que  nous  laissions,  il  y  a  huit  jours,  à 
115  fr.,  finit  à  113  fr.;  Geldenhuis  Deep,  243  fr.,  sans 
variation  appréciable;  Geldenhuis  Estate,  160  fr., 
contre  164;  Neto  Kleinfontein,  60  fr.  50. 

La  Langlaagte  Estate,  qui  cotait,  la  semaine  der- 
nière, 80  fr.  50,  est  sans  affaires;  Mossamédès,  19  50, 
contre  18  fr.  75;  Mozambique,  au  même  cours  de 

51  fr.  75. 

La  Robinson  Gold  est  revenue  de  225  fr.  50  à  221  fr.; 
Robinson  Deep,  109  fr.,  contre  112  fr.;  New  Steyn 
Estate,  58  fr.  environ  ;  Simmer  and  Jack,  155  fr.,  en 
moins-value  de  2  fr.  50  ;  par  contre,  Transvaal  Conso- 
lidated Land,  76  fr.,  contre  74  fr.;  Transvaal  Gold- 
fields, 43  fr.,  en  moins-value  de  2  fr.;  Village  Main 
Reef,  206  fr.,  contre  209  fr.  50;  Me7nmer,  sans  affaires. 

La  Sheba  se  retrouve  à  25  fr.;  Zambèze,  33  fr.  75, 
contre  34  fr.  50  ;  Eersle  Fabrieken  Distillery,  13  fr., 
perdant  2  fr.;  Dynamite  du  Transvaat,  32  fr.,  contre 
35  francs.   

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarex. 

Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  da  CroisB»mt.  —  SiatArt 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  réception  des  G.  I.  V.,  dans  la  Ville  de  Londres, 
le  29  octobre,  semb'e  avoir  eu  de  l'écho  dans  l'Afrique 
du  Sud.  Voici,  en  effet,  l'appel  que  le  généralissime, 
lord  Roberts,  adresse  au  public  par  la  voie  de  la 
presse  : 

Mon  sincère  espoir  est  que  la  bienvenue  dans  la  patrie  ne 
prendra  pas  la  forme  d'une  régalade,  par  l'offre  aux  soldats 
de  boissons  stimulantes  dans  les  public-houses  ou  dans  les 
rangs  qui  les  conduiraient  à  des  excès  de  nature  à  déranger 
ceux  que  la  nation  se  réjouit  d'iionorer  et  à  abaisser  les  sol- 
dats de  la  reine  aux  yeux  du  monde,  de  ce  monde  qui  a 
suivi  avec  une  admiration  non  déguisée,  la  grande  œuvre 
qu'ils  ont  accomplie  pour  leur  souveraine  et  leur  paj'S. 

Quant  à  la  guerre,  elle  continue,  mais  de  fortes 
pluies  tombent  sur  plusieurs  points  du  pays,  télégra- 
phie-t-on  du  Gap,  de  Gronstadt  et  de  Vryburg.  Les 
Anglais  n'en  pressent  pas  moins  leurs  opérations  sous 
l'impulsion  de  lord  Kitchener,  mais  il  en  est  de  même 
des  Boers. 

On  annonce  que  deux  petites  colonnes  de  troupes 
britanniques  —  les  Anglais  opèrent  maintenant,  eux 
aussi,  par  pelites  troupes  et  usant  des  surprises  noc- 
turnes —  ont  surpris,  au  point  du  jour,  le  campement 
boer  de  Witkop,  dans  le  voisinage  de  Belfast.  Après 
ce  succès,  les  Anglais,  mourants  de  froid  et  trempés 
jusqu'aux  os  par  la  pluie  qui  tombait  à  torrents,  se 
retiraient  lorsqu'ils  furent  attaqués  avec  une  grande 
vigueur  par  les  Boers  qui  durent,  cependant,  reculer. 

Le  fameux  De  Wet  paraît  avoir  un  émule  dans  la 
personne  du  général  boer  Smeets,  qui  opère  eolre  la 
ligne  ferrée  du  Natal,  Caroline  et  Machadodorp.  Il 
occupe  deux  colonnes  anglaises,  celles  du  colonel 
Mohon  et  du  général  French,  et  semble  bien,  quoique 
les  dépêches  anglaises  soient  obscures,  après  les  avoir 
tenues  en  échec  près  de  Tevreden,  les  avoir  poursuivies 
d'Ermelo  à  Heidelberg.  Gette  marche  fut  si  dure  que  la 
colonne  anglaise  perdit  mille  bce-ufs  en  route.  A  Tevre- 
den,  le  général  Smeets  a  mené  l'assaut  d'une  colline 
lui-même,  et,  sans  quitter  son  cheval,  a  abattu  d'un 
coup  de  fusil  le  lieutenant  Palterson.  On  estime  qu'il 
a  quinze  cents  hommes  sous  ses  ordres,  deux  canons 
et  un  maxim. 

Un  autre  parti  boer  a  franchi  le  Biggarsberg  et  le 
défilé  de  Mulles  et  pénétré  dans  le  Natal,  s'emparant 
de  tout  ce  qu'il  pouvait  rencontrer  et  détruisant  les 
approvisionnements.  Il  a  ensuite  disparu  dans  les  mon- 
tagne^  en  emmenant  une  grande  quantité  de  bétail. 

Tout  cela  prouve  qu'il  y  a  encore  un  chifi're  assez 
considérable  de  Boers  sous  les  armes.  Une  dépêche 
d'Amsterdam  au  Daily  Mail  annonce  que  le  corres- 
pondant de  ce  journal  a  eu  une  interview  avec  un 
Afrikander  bien  connu,  M.Snyman.  Ce  dernier  a  parlé 
avec  confiance  de  l'avenir.  Il  dit  que  le  territoire  de 


l'Etat  Libre  et  du  Transvaal  est  trop  grand  pour  être 
conquis  par  une  force  étrangère.  Il  déclare  que  les 
Boers  peuvent  encore  mettre  15.000  hommes  sous  les 
armes.  Il  est  également  d'avis  que  le  sentiment  des 
Afrikanders  du  Gap  devient  de  jour  plus  hostile  aux 
Anglais. 

Une  autre  dépêche  au  même  journal,  mais  de  Pie- 
tersroaritzburg,  annonce  qu'il  y  a  peu  de  chance  que 
les  réfugiés  puissent  retourner  au  Transvaal  cette 
année.  G'est  ce  que  dit  aussi  le  Daily  Telegraph,  qui 
prétend  que  des  avis  officiels  ont  été  communiqués  à 
ce  sujet.  Toule  la  contrée  voisine  du  chemin  de  fer  du 
Natal  au  Transvaal  est  infestée  de  Boers  bien  montés 
et  dont  les  mouvements  ne  sont  pas  gênés  par  les 
convois.  Autour  de  Heidelberg  et  entre  le  chemin  de 
fer  et  Bethel,  il  y  a  au  moins  5.000  Boers.  Il  est  certain 
que  toute  cette  région  sera  menacée  par  eux  tant  que 
durera  la  guerre  de  guérillas. 

A  l'ouest,  les  Orangistes  sont  également  très  actifs. 
Ils  Ont  exécuté  récemment  plusieurs  incursions  jusqu'à 
Emilo.  Botha,  avec  400  Boers,  menace  également  Vol- 
krust. 

Les  Boers  sont  tellement  actifs  au  Natal  que  les 
loyalistes  expriment  ouvertement  leur  inquiétude  et 
protestent  contre  le  rapatriement  des  troupes.  Enfin, 
une  dernière  dépêche  de  Lourenço-Marquez,  toujours 
au  Daily  Mail,  dit  que  les  autorités  portugaises  ont 
été  très  inquiètes  par  le  mouvement  des  Boers  entre 
le  Transvaal  et  la  colonie,  et  qu'ellee  ont  fait  exécuter 
une  descente  de  police  dans  le  quartier  de  la  ville 
habité  par  les  Boers.  Tous  les  jeune^  gens  au-dessus  de 
14  ans  ont  été  transféiés  dans  les  casernes. 

Le  Gelderland,  ayant  à  bord  le  président  Kruger, 
est  arrivé  à  Djibouti  le  5  novembre,  dans  l'après-midi. 
Il  restera  là  trois  jours  et  recevra,  à  Port-Saïd,  des 
instructions  concernant  le  port  d'Europe  oii  il  devra 
débarquer.  On  assure  toujours  que  c'est  à  Marseille 
qu'aura  lieu  le  débarquement. 

En  dépit  des  bruits  répandus,  le  président  Kruger 
serait  en  excellente  santé.  Il  a  manifesté  sa  joie  en 
appi-enant  les  derniers  succès  des  Boers.  Le  docteur 
Heymans  déclare  que  le  président  vient  en  Europe 
simplement  pour  prendre  un  congé  ! 


Consolidated  Goldfields  of  South  Africa,  Ld 


{suite)  (1) 


Aussi  bien  en  Angleterre  qu'au  Sud  de  l'Afrique,  la 
Compagnie  n'a  cessé  de  prêter  assistance  au  Gouver- 
nement britannique  soit  au  point  de  vue  des  informa- 
tions, soit  en  concourant  au  recrutement  des  troupes 
ou  en  leur  fournissant  tout  ce  qui  leur  était  néces- 
saire. Plusieurs  membres  de  la  Direction  de  la  Com- 
pagnie ont  pris  du  service  actif,  et  plusieurs  sont  en- 
core maintenant  sous  les  drapeaux. 

On  a  étudié  avec  tout  le  soin  voulu  la  question  de 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen  n"  460  bis. 
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savoir  comment  on  pourrait  assurer,  pour  le  mieux,  les 
services  du  personnel  employé  dans  les  bureaux  de  la 
Compagnie,  dans  le  Sud-Afrique,  ainsi  que  la  direction 
et  Texploitation  des  diverses  Compagnies  minières 
dans  lesquelles  la  Consolidated  Gol^fields  est  inté- 
ressée. Cela  se  passait  alors  que  tout  le  personnel  se 
voyait  obligé  de  quitter  Johannesburg.  Les  adminis- 
trateurs sont  heureux  de  déclarer  qu'aussitôt  que  le 
travail  pourra  être  rep.-is,  les  Compagnies  en  question 
auront  à  leur  disposition  le  même  personnel  utilisable 
que  celui  qui  existait  avant  la  cessation  des  travaux. 
11  est  certain  que  ce  but  désirable  ne  pouvait  être 
atteint  qu'aux  prix  de  dépenses  considérables,  ample- 
ment justifiées,  d'ailleurs,  aux  yeux  du  Conseil  d'ad- 
ministration, tant  au  point  de  vue  de  l'intérêt  propre  de 
la  Consolidated  Goldfields,  que  de  l'intérêt  des  autres 
Compagnies. 

Les  actionnaires  ne  pourront  être  que  reconnais- 
sants en  apprenant  que  les  propriétés  dans  lesquelles 
ils  sont  intéressés  n'ont  pas  été  endommagées  autant 
qu'on  pouvait  le  craindre.  Il  était  inévitable  que  la 
machinerie  soufTrit  d'une  longue  périodedenon-emploi, 
et  que  les  puits  et  les  anivres  souterraines  fussent  en- 
dommagés par  l'envahiâ.-emenl  de  l'eau,  mais  les  dom- 
mages provenant  de  ces  causes,  tout  en  étant  appré- 
ciables, peuvent  être  effacés  en  un  temps  relativement 
court,  si  on  les  compare  avec  ceux  qui  auraient  pu  être 
apportés  sérieusement  à  la  machinerie. 

Les  actionnaires  observeront  cependant  que  par 
suite  de  la  mainmise  sur  les  emmagasinements,  les 
difficultés  que  l'on  rencontre  pour  approvisionner  le 
Rand  et,  d'autre  part,  le  manque  de  main-d'd'uvre 
font  prévoir  qu'il  ne  faut  pas  s'attendre  à  une  reprise 
rapide  de  l'exploitation  complète. 

On  n'a  pas  jugé  nécessaire  de  distribuer  un  nouveau 
plan  cette  année,  car  les  limites  des  concessions  de  la 
Compagnie  n'ont  pas  été  matériellement  modifiées. 

On  peut  obtenir  le  plan  de  l'année  dernière  en 
s'adressant  aux  secrétaires  des  diverses  Compagnies. 

Quant  aux  divers  plans  ayant  pour  but  et  un  appro- 
visionnement temporaire  d'eau  et  un  approvisionne- 
ment permanent  tant  pour  la  population  que  pour  les 
mines  situét-s  sur  le  Rand,  cette  importante  question 
est  revenue  à  l'examen.  Il  y  a  tout  lieu  de  s'attendre  à 
ce  que  le  Gouvernement  veuille  bien  pi'endre  quelque 
intérêt  amical,  peut-être  même  actif,  à  cet  important 
sujet. 

Les  administrateurs  sont  heureux  de  faire  savoir 
que  les  principales  Compagnies  et  Maisons  agissent 
dans  le  plus  complet  accord,  en  ce  qui  concerne  l'ob- 
tention de  la  main-d'œuvre  indigène  au  Transvaal  et 
sa  répartition  dans  les  diverses  mines.  C'est  à  ce  point 
de  vue,  et  très  spécialement,  que  les  Compagnies 
minières  dépendent  de  l'aide  du  Gouvernement. 

Or,  tant  que  le  Gouvernement  ne  se  sera  pas  déclaré 
d'une  manière  effective  sur  ce  point,  on  ne  saura  dire 
l'époque  où  la  main-d'œuvre  nécessaire  pourra  être 
assurée. 

Les  administrateurs  prévoient  que  les  conditions 
d'existence  des  travailleurs  indigènes,  sous  une  admi- 
nistration anglaise,  seront  considérablement  amé- 
liorées à  divers  points  de  vue  :  par  la  prohibition  de 
l'alcoiol,  ensuite  par  la  protection  de  l'indigène,  puis 
par  des  règlements  quant  à  la  durée  du  travail,  et, 
enfin,  par  tout  autre  moyen. 

Il  y  a  lieu  d'espérer  que  l'ouvrier  mineur,  par  suite 
de  ces  réformes  ou  d'autres,  deviendra  un  meilleur  et 
moins  coûteux  ouvrier. 

Il  est  entendu  que  l'élévation  des  salaires  s'établira 
sans  nul  doute  selon  les  diverses  forces  ordinaires  qui 
régissent  l'offre  et  la  demande. 

On  doit  espérer  qu'en  retour  des  nombreux  avanta- 
ges donnés  aux  indigènes  de  l'Afrique  du  Sud  Anglaise, 
le  Gouvernement  fera  en  sorte  que,  sous  une  forme  ou 
sous  une  autre,  ceux  qui  n'ont  pas  été  directement  im- 
posés devront  participer  aux  dépenses  de  guerre  comme 
â  celles  afférentes  à  l'Administration  gouvernementale 
du  pays.  Ils  deviendront  ainsi  une  fraction  industrieuse 
et  Titiie  de  la  population. 


Bien  qu'heureusement  la  Rhodesia  n'ait  pas  été 
comprise  daus  la  guerre,  l'mdustrie  minière  y  a  été 
fort  affectée  pendant  un  certain  temps  à  cause  de  la 
situation  qui  régnait  au  Transvaal.  Aujourd'hui  ce- 
pendant, il  semble  que  rien  n'empêche  les  opérations 
minières  d'être  repiises  activement  et  sans  délai. 

C'est  avec  beaucoup  de  regrei  que  les  Administra- 
teurs ont  à  rappeler  la  mort  de  Sir  F.  R.  Pollock 
K.  C.  S.  .J.,  qui  faisait  partie  du  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Compagnie  depuis  la  constitution  de  cette 
dernière. 

M.  E.  S.  Birkenruth  ijui,  depuis  quelques  années,  est 
un  des  codirecteurs  de  ta  Compagnie,  à  .Johannesburg, 
et  M.  Stanley-Christopherson  ainsi  que  M.  Rochforl- 
Maguire  ont  été  nommés  administrateurs. 

Les  Administrateurs  rappellent  aussi  avec  beaucoup 
de  regrets  la  mort  de  M.  F.  M.  Watson,  qui  fut  atta- 
ché à  la  Compagnie  en  1895  et  qui,  pendant  trois  ans, 
a  rempli  les  fonctions  de  directeur  de  la  Simmer  and 
Jack  Proprieiary.  A  l'époque  de  sa  mort,  il  était  co- 
directeur de  la  Consolidated  Goldfields  dans  le  Sud- 
Africain.  MM.  R.  G.  Fricker  et  F.  D.  P.  Chaplin  ont 
été  nommés  codirecteurs  dans  le  Sud-Afrique  en  rem- 
placement de  M.  E.  S.  Birkenruth,  nommé  administra- 
teur, et  F.  M  Watson,  est  décédé. 

Voici  le  bilan  de  la  Société  au  30  juin  dernier  : 

AVOIR 

Propriétés  et  actifs  :  Liv.  st.   s.  d. 

Par  placements  : 

Actions  de  Gomi)agaics   5.121.043  14  10 

Propriétés  et  placements   59.599  14  9 

Placements  au  compte  de  réserve   726.250   0  0 

Prêts  à  court  terme   485.845   7  8 

Débiteurs   467.660  14  9 

Hypothèques  et  avances  en  espèces   120.218  18  5 

Constructions   103.455   4  4 

Fournitures  de  bureaux   6.859  19  11 

Divers   6.395  18  10 

Espèces  en  caisses  et  en  dépôt   223.449  7  8 

7.H20.779   \  2 


A  capital  autorisé  et  émis  : 

2. 000. UOO  d'actions  ordinaires  de  1  liv.  &t. 
chacune  

1.250  000  actions  de  privilège  6  0/0  de  1  liv. 
sterling  cliacune  

Réserve  au  30  juin  185^9  

Engagements  : 

Obligations  5  1/2  0/0  émises  et  remboursa- 
bles au  pair  par  tirages  annuels  sur  les- 
quelles le  quart  est  dû  le  1"  juillet  19O0. . 

Créditeurs  divers  

Efl'ets  à  payer  

Intérêt  accumulé  sur  obligations  

Dividendes  non  payés  ou  non  réclamés  

Comptes  de  profits  et  pertes: 

Solde  créditeur  

Capital  non  appelé  sur  placements  et  con- 
trats faits  pour  le  compte  des  Compagnies 
subsidiaires   622. G67   7  2 


2.000.000   0  0 


1.250.000 
l.OJO.OOO 


525. COQ  0  0 
718.944  17  1 
19.500  0  0 
14.203  12  3 
38.143   0  10 

1.754.987  5  0 


7.320.779   1  2 


Quant  au  compte  de  profits  et  pertes,  il  s'établit 
ainsi  : 

Liv.  st.   s.  d. 

Salaires  et  dépenses  diverses,  bureau  à  Lon- 
dres, Paris  et  Berlin,  déduction  faite  des 

sommes  reçues  d'autres  Compagnies   19.292  14  11 

Chapitre  ingénieurs,  salaires  et  autres  dé- 
penses dans  le  Sud-Africain   18.919  11  8 

Télégrammes   1.353  17  1 

Souscriptions  et  donations   1L951   6  7 

Intérêts  sur  obligations   28.875   0  0 

Solde  reporté   264.982  6  1 

345.874  15  11 

Dividende  des  6  0/0  privilégiées   75.000  0  0 

Income  tax    12.482  10  11 

Timbre  et  droits  français   4.587   3  5 

Solde  reporté   • .    1.754.987   5  0 

1.847.056  19  4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hkhoomadaire,  n»  Wl  bi») 


147 


Liv.  si.  s.  d. 

Par  bénéfices  réalisés  par  cession  de  place- 
monts,  dividendes,  commission  et  roi'odes 
diver-os,  moins  amortissements  elleclués.      343.657  15  'l 

F"rais  de  transl'orl,  etc   2.717   0  9 

345.374  15  U 

Par  solde  reporte   2b4.t)82  t>  1 

Solde  du  tO  juin  ISP!)   1.589.957  11  1 

Moins  dépenses  ultérieures 
aa  30  juin  1899,  non  en- 
core visées  depuis  leur 

paiement   7.882  17  10 

 1.582.074  13  3 

1.847.056  19  4 

De  leur  côté,  les  codirecteurs  de  la  Compagnie, 
MM.  Robert  G.  Fricker  et  J.  D.  P.  Chaplin,  ont  adressé 
au  Président  et  aux  membres  du  Conseil  d'adminis- 
tration le  rapport  suivant  daté  de  Cape-Town  ,  le 
12  septembre  : 

C'est  avec  beaucoup  de  regret  que  les  codirecteurs  se 
voient  dans  l'obligation  de  dater  leur  rapport,  relatif  à  l'exer- 
cice des  douze  derniers  mois,  du  lieu  même  des  bureaux  tem- 
poraires de  la  Compagnie,  au  Cap. 

Il  y  a  exactement  une  année,  on  se  rendait  compte  que  la 
guerre  était  inévitable.  Et  alors  que  le  Gouvernement  du  Trans- 
vaal  promettait  que  les  travaux  miniers  ne  seraient  pas  in- 
terrompus et  qu'il  allait  même  jusqu'à  menacer  de  confisca- 
tion au  cas  (lù  les  mines  seraient  fermées,  on  le  vit  réquisi- 
tionner les  chevaux,  renvoyer  les  indigèoes,  et  refuser  aux 
sujets  anglais  de  rester  dans  le  pays. 

11  rendait  donc,  ainsi,  impossibles,  tous  travaux  sur  les 
mines,  et  c'est  alors  que  l'on  reconnut  qu'il  était  urgent 
de  prendre  les  mesures  nécessaires  pour  protéger  les  intérêts 
de  la  Compagnie  jusqu'au  moment  oii  la  paix  serait  rétablie. 

En  conséquence,  les  mines  furent  fermées  et  les  pièces  les 
plus  importantes,  les  livres  ft  autres  documents  appartenant 
à  la  Compagnie  et  aux  Compagnies  subsidiaires  dont  elle  a  le 
contrôle,  furent  transportés  au  Cap. 

On  laissa  les  approvisionnements  nécessaires  à  l'alimenta- 
tion des  employés  qui  auraient  l'autorisation  de  rester  sur 
les  mine^,  et  tout  le  possible  fut  fa.t  pour  assurer  la  sécurité 
des  mines  et  des  magasins  pendant  une  période  indéfinie 
d'inactivité. 

Tout  le  personnel  supérieur  devait  rester  à  Johannesburg 
jusqu'au  dernier  moment. 

Pendant  l'année  écoulée,  la  Compagnie  a  toujours  eu  un 
représentant  sur  le  Rand  Pendant  toute  la  durée  de  la  guerre, 
MM.  W.  S.  Smits,  chef  du  bureau  des  claims  de  la  Compa- 
gnie, et  M.  P.  W.  Mac  Rie,  secrétaire  de  la  Robinson  Deep 
tiold  Mininff  Company  Limited  ont,  aumilieu  desplus  grandes 
difficultés,  fait  tout  ce  qui  élait  en  leur  pouvoir  pour  sauve- 
garder les  intérêts  de  la  Compagnie. 

Les  difficultés  étaient  d'autant  plus  grandes  que  M.  Smi's, 
étant  burglier  du  Transvaal,  devait  de  temps  à  autre  remplir 
diverses  obligations  militaires  pour  le  (Jouvernemfnt  boer. 

M.  Simson,  directeur  de  la  Simmer  and  Jack  West,  Ld,  et 
de  la  Jupiter  Gold  Mining  Company  a  obtenu,  en  qualité 
de  citoyen  américain,  la  permission  de  rester. 

11  a  pu  rendre,  de  cette  façon,  des  services  fort  appréciables, 
en  surveillant  la  Simmer  andJnck  Proprietory  et  autres 
concessions  limitrophes  jusqu'après  l'occupation  de  Johan- 
nesburg par  lord  Roherts. 

Heureusement  pour  la  Compagnie,  aucune  des  mines  qui 
dépendent  d'elle  n'ont  été  exploitées  rar  le  Gouvernement  du 
Transvaal,  ou  dans  l'intérêt  de  ce  dernier.  Les  dommages 
causés  paries  Boors,  dans  ces  différentes  propriétés,  se  sont 
bornés,  avant  et  après  les  hostilités,  à  la  confiscation  de  che- 
vaux et  de  voitures,  de  provisions,  d'outils  (la  plupart  de  ces 
derniers  ont  déjà  été  rendus),  et  d'une  quantité  d'or  évaluée 
de  3.000  à  4.(300  liv.  st.  provenant  du  nettoyage  des  cuves  de 
cyanuration  et  du  grattage  des  plaques  de  la  Robinson  Deep 
et  de  la  Simmer  and  Jack  Proprietary  Mmes. 

X  ce  projios,  il  faut  rappeler  que,  dix  jours  avant  l'ouver- 
ture des  hostilités,  des  fonctionnaires  boers  ont  saisi  pour 
58.231  liv.  st.  d'or  un  transit  entr*  Johannesburg  et  Cape- 
l'own,  dont  7.126  liv.  st.  appartenant  à  la  Nigel  Deep,  Li- 
mited, 17.460  liv.  st.  à  la  Rolnnso>i  Deep  Gold  Mining  Com- 
pany, Limited,  et  3:i645  liv.  st.  à  la  Simmer  and  Jack  Pro- 
prietary  Mines,  Limited. 

Dans  le  but  d'aider  et  en  même  temps  do  s'assurer  les  ser- 
vices d'un  certain  nombre  de  ses  employés  et  de  ceux  des 
Compagnies  subsidiaires  qui  n'âvaient  pas  été  engagées  à  des 
condilions  déterminées,  la  Compagnie,  dés  c|ae  les  travaux 
ont  cessé  à  Johannesburg,  aaduplé  un  système  ]iour  la  ré- 
duction des  salaires  qui  a  été  continué,  avec  de  légères  modi- 
fications, pendant  toute  la  guerre  et  qui  est  encore  en  vi- 


gueur. 11  y  a  tout  lieu  de  croire  que  cette  mesure  a  été  appré- 
ciée par  Icsemployés  intéressés  qui  sont  tous  prêts  à  reprendre 
leur  travail  Uans  le  plus  bref  délai,  et  que  la  Compagnie 
n'aura  pas  à  se  repentir  de  sa  générosité. 

Tout  le  temps  qu'a  duré  la  guerre,  les  employés  de  la  Com- 
pagnie ont  seconUé  les  autorités  militaires  et  ]irêté  leur  con- 
cours au  Gouvei  nemerit  impérial.  Des  sommes  d'argent  ont 
été  réparties  entn^  les  dill'érends  fonds  créés  pour  l'entretien 
des  Iroupcs  irréguliores  de  rAfri((ue  du  Sud  et  pour  soulager 
la  misère  des  réfugiés  du  Transvaal.  Des  plans  de  la  région 
située  entre  la  rivière  du  Vaal  et  Johannesburg  ont  été  pro- 
curés par  M.  E.  II.  V.  Melvill,  géomètre  de  la  (compagnie, 
au  service  de  renseignements  militaires  el,  plus  récemirient, 
la  ('ompagnio,  de  concert  avec  MM.  Wtrnher,  Beit  and  G",  a 
garanti  les  frais  d'achat  (que  les  autres  Compagnies  et  entre- 
])iises  intéressées  ont  décidé  depuis  de  partager  en  proportion 
de  leurs  besoins)  de  wagons  et  de  machines  qui  devaient  êtn? 
employés  exclusivement  par  le  service  militaire  des  chemins 
de  fer  à  transporter  le  charbon  dans  les  mines  le  plus  rapide- 
ment possible. 

L'hôpital  de  la  Sim^ner  and  Jai'^h  a  été  mis  à  la  disposition 
des  aiitorités  militaires  et  c'est  la  General  Electric  Power  C", 
Limited,  Compagnie  créée  dans  le  but  de  fournir  l'électricité 
aux  différentes  mines  contrôlées  par  la  Compagnie,  qui  four- 
nit actuellement  la  lumière  électrique  à  la  garnison  de  Ger- 
m'ston. 

La  Compagnie  et  ses  filiales  ont  fourni  deux  officiers  : 
M.  W.  Fisher  Wilkinson,  membre  du  Comité  des  ingénieurs 
de  la  Compagnie,  et  M.  G.  IL  Thurston,  ingénieur  résident 
de  la  Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines,  Limitei,  et  plu- 
sieurs soldats  au  régiment  de  génie  Railway  Pioneer  qui, 
presque  entièrement  composé  d'ingénieurs  et  de  mineurs  du 
Rand,  a  rendu  tant  de  services  en  réparant  les  voies  ferrées  et 
les  ponts  détruits  par  l'ennemi.  D'autres  membres  du  per- 
sonnel de  la  Compagnie,  de  Londres  et  de  Johannesburg,  ont, 
pendant  la  guerre,  servi  dans  divers  régiments. 

Peu  de  temps  après  l'occupation  de  Johannesburg.  M.  R.  M. 
Callin,  l'un  des  ingénieurs  de  la  Compagnie,  a  été  autorisé, 
par  le  commandant  en  chef,  à  faire  un  court  voyage  à  Johan- 
nesburg. Le  compte  rendu  de  M.  Catlin  très  détaillé  sur  l'état 
très  satisfaisant  des  différentes  propriétés  auxquelles  la 
Compagnie  est  intéressée,  est  exposé  tout  au  long  dans  le 
rapport  annuel  de  M.  Webb.  Il  faut  se  féliciter  que  les 
mines  et  propriétés,  ainsi  que  les  bâtiments  et  bureaux  appar- 
tenant à  la  Compagnie  ou  dans  Ifsquels  elle  possède  des 
intérêts,  n'aient  pas  eu  à  subir  aucun  dommage  sérieux,  soit 
volontaire,  soit  accidentel,  et  que  le  matériel  considérable  de 
la  Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines,  en  particulier, 
malgré  le  combat  qui  a  eu  lieu  dans  son  voisinage  immédiat, 
soit  demeuré  intact  et  prêt  à  fonctionner  de  nouveau. 

En  attendant  1»  finde«  hostilités  et  la  possibilité  d'un  retour 
général  dans  le  Rand,  tous  les  préparatifs  ont  été  faits  pour 
être  en  mesure  de  recommencer  les  travaux  dans  le  plus  bref 
délai.  On  a  acheté  et  emmagasiné  des  matières  explosives, 
préparé  des  bois  de  charpente,  do  la  farine  et  autres  provi- 
sions et,  d'accord  avec  d'autres  Compagnies,  des  arrange- 
ments ont  été  pris  pour  se  procurer  de  la  main-d'œuvre  indi- 
gène à  des  conditions  moins  onéreuses  qu'avant  la  guerre. 

Les  codirecteurs  regrettent  que  les  comptes  de  l'année  close 
le  30  juin  1900  accusent  une  augmentation  considérable  sur 
ceux  de  l'année  précédente,  en  ce  qui  concerne  les  frais  de 
la  Compagnie  dans  l'Afrique  du  Sud.  Il  faut,  toutefois,  faire 
remarquer  aux  actionnaires  que  cette  augmentation  tient  en 
partie  aux  dépenses  spéciales  causées  par  la  guerre  et, 
d'autre  part,  à  la  suppression  de  certains  revenus  qui,  en 
temps  normal,  rentraient  dans  les  bureaux  de  Johannesburg. 

Les  codirecteurs  espèrent  que  la  paix  sera  rétablie  dans  un 
avenir  prochain,  et  qu'à  l'épo'iue  où  ils  présenteront  leur 
prochain  rapport  annuel,  la  Compagnie,  ainsi  que  toute  l'in- 
dustrie minière  en  général,  bénéficiera  déjà,  dans  une  large 
mesure,  de  l'état  de  prospérité  qui  résultera  forcément  de 
Rétablissement  d'un  Gouvernement  intelligent  et  honnête  dans 
jB  pays  connu  sous  le  nom  de  République  de  l'Afrique  du  Sud. 

Ajoutons  que  l'assemblée  de  la  Consolidated  Gold- 
fields  a  été  tenue  mardi.  Nous  n'avons  pas  encore  le 
texte  des  discours  qui  ont  été  prononcés.  Le  compte 
rendu  très  succinct  qui  est  parvenu  donne  les  détails 
suivants  : 

Dans  l'allocution  qu'il  a  prononcée,  le  Président  a 
rcf^retté  qu'après  une  année  d'anxiété  il  lui  ffit  impos- 
sible de  dire  qu'on  puisse  compter  sur  une  reprise 
immédiate  du  travail.  Il  serait  très  difficile,  pour  le 
moment,  de  transporter  les  approvisionnements  néces- 
saires pour  l'exploitation  complète  des  mines.  On  ignore 
encore,  d'un  autre  coté,  les  charges  qui  seront  imposées 
au  Transvaal  à  l'occasion  de  la  guerre.  On  ignore  égale- 
ment la  politique  que  suivra  le  Gouvernement  surplu- 
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sieurs  points  très  importants  pour  l'industrie  des 
mines;  le  Gouvernement  aura  à  prendre  une  bien  plus 
grande  part  de  responsabilité  que  l'ancien  Gouverne- 
ment en  ce  qui  concerne  l'importation  et  la  répartition 
du  travailleur  pour  les  mines. 

L'orateur  a  déclaré,  en  terminant,  qu'il  avait  la  plus 
grande  confiance  dans  les  capacités  de  la  race  anglaise 
pour  administrer  les  puys  qui  sont  absorbés  de  terr.ps 
en  temps  dans  l'empire  britannique  et  pour  fournir  à  la 
population  une  existence  plus  confortable  et  plus  pros- 
père. 

D'autre  part,  le  discours  prononcé  par  un  des  admi- 
nistrateurs, M.  Rudd,  aurait  été,  dit-on,  moins  opti- 
miste, mais  le  résumé  qui  en  a  été  publié  est  tronqué 
et  par  suite  inintelligible.  Nous  nous  réservons  de  re- 
venir sur  ces  discours. 


Violet  Consolidated  Gold 


Lors  de  la  dernière  assemblée  générale  des  action- 
naires de  cette  Compagnie,  le  Président,  M.  R.  A. 
Tiessen,  a  fait  aux  intéressés  les  déclarations  sui- 
vantes : 

J'ai  l'honneur  de  présider  cette  assemblée  en  l'absence  de 
M.  Ilenderson  qui  est  actuellement  dans  l'Afrique  du  Sud, 
et  les  événements  qui  se  déroulent  dans  ce  paj's  me  dispensent 
d'un  long  discours. 

Cette  assemblée  a  lieu  conformément  à  la  loi  qui  régit  les 
Compagnies,  et  elle  pour  but  de  vous  exposer  la  situation  de 
notre  Société  à  l'heure  actuelle.  Plusieurs  assemblées  ont  été 
tenues  dans  le  courant  de  l'année  dernière,  dans  le  but  de 
vous  mettre  au  courant  des  intentions  du  Conseil  d'adminis- 
tration. Nous  étions,  à  cette  époque,  sous  la  menace  de 
l'hypothèque  de  5U.0O0  liv.  st.  dont  l'échéance  allait  arriver. 
Après  mille  difTicultés,  qu'il  est  maintenant  inutile  de  détail- 
ler, MM.  G.  et  L.  Albu  ont  réussi,  au  mois  de  décembre 
dernier,  à  rembourser  cette  hypothèque  d'après  le  jugement 
que  nous  avons  obtenu,  et  ils  l'ont  reprise  à  des  conditions 
nouvelles. 

Notre  Comité  de  Johannesburg  a  dû  se  disperser  dès  le 
début  des  hostilités,  ce  qui  nous  a  contraints  à  dissoudre  le 
Conseil  d'administration.  Nous  avons  confié  la  direction  de 
la  Compagaie  à  la  GeneraZ  Mining  and  Finance  Corporation 
à  Gape-Town.  Etant  données  les  circonstances,  il  ne  nous  a  pas 
été  possible  do  nous  occuper  du  projet  de  reconstitution  de  la 
Compagnie,  pui?que  nous  n'avions  plus  aucun  contrôle  sur 
notre  propriété.  Néanmoins,  nous  avons  pris  toutes  les  mesures 
pour  assurer  la  protection  de  cette  dernière.  M.  George  Albu  a 
bien  voulu  se  charger  de  représenter  la  Violet  Consoli  tatecC 
Qold  dans  l'Afrique  du  Sud:  il  a  été  le  dernier  à  quitter  le 
Rand,  et  il  est  maintenant  à  Cape-Town,  d'où  il  suit  les 
événements.  Nous  avons  reçu  un  télégramme  de  lui,  il  y  a 
quelques  jours,  qui  nous  avertissait  que  toutes  nos  licences 
ont  été  payées  J'ajouterai  que  MM.  Albu  ont  avancé  une 
somme  considérable  à  noire  Compagnie  à  un  moment  où 
l'argent  était  rare  en  Europe,  où  le  taux  de  notre  propre 
banque  était  très  élevé,  et  oii  il  n'était  plus  possible  de  rien 
faire  dans  le  Transvaal. 

Voici,  Messieurs,  tout  ce  que  j'avais  à  vous  dire,  en  ce  qui 
concerne  la  situation  actuelle  de  notre  Compagnie. 

Je  vais  maintenant  vous  parler  des  comptes  qui  présentent 
fort  peu  de  ditr'-rence  avec  ceux  de  l'exercice  qui  a  pris  fin  le 
30  juin  1898.  'Vous  ne  remarquerez  qu'un  nouvel  article,  con- 
cernant les  frais  de  fonçage  du  trou  de  sonde  et  qui  est  porté 
au  compte  des  travaux  de  dévelonpement  de  la  mine.  Ce 
chapitre  figure  pour  2.000  liv.  st.  Des  renseignements  vous 
ont  déjà  été  fournis  au  sujet  de  ce  trou  de  soude;  mais 
comme  il  y  a  quelque  temps  de  cela  et  que  cette  question  est 
fort  importante,  vous  ine  permettrez  de  vous  en  dire  de  nou- 
veau (quelques  mots. 

A  l'époque  où  notre  Compagnie  a  commencé  ses  opérations 
de  broyage,  nous  eûmes  le  regret  d'apprendre  que  notre 
directeur,  M.  Watson,  venait  de  mourir  subitement.  Il  ne 
fallait  pas  compter  le  remplacer  immédiatement,  car  il  avait 
étudié  la  mine  pendant  des  années,  et  il  était,  par  consé- 
quent, au  courant  de  ses  fonctions.  Plusieurs  rapports  furent 
rédigés  sur  notre  propriété,  et  tonr,  concluaient  à  la  nécessité 
d'installer  un  matériel  de  triage,  ce  qui  entraînait  toute  une 
réorganisation  de  la  machinerie.  Nous  n'avions  pas  l'argent 
nécessaire  pour  exécuter  ces  travaux,  et  comme  notre  hypo- 
thèque commençait  à  nous  gêner,  nous  avons  décidé,  avant 
de  vous  demander  de  nouveaux  fonds,  d'établir  de  la  ma- 
nière la  plus  formelle  la  valeur  aurifère  de  notre  mine.  C'est 
dans  cette  intention  que  fut  fait  le  trou  de  sonde  qui  a  donné 


de  si  heureux  résultats,  puisqu'il  a  recoupé,  à  une  profon- 
deur de  1.884  pieds,  le  «  Botha  Reef  »,  filon  qui  est  avantageuse- 
ment exploite  par  des  Compagnies  voisines  de  la  nôtre.  Cette 
découverte  donne  à  notre  propriété  une  plus-value  considé- 
rable, sans  compter  les  résultats  des  trav  aux  de  développe- 
ment opérés  sur  les  filons  qui  affleurent  à  la  surface  de  la 
mine.  Ce  sont  précisément  c^s  résultats  qui  nous  autorisant 
à  vous  présenter  un  projet  de  reconstitution  de  votre  Com- 
pagnie. , 

Vous  remarquerez  encore,  dans  les  comptes,  que  les  em- 
prunts divers  ont  tous  été  réunis  en  un  seul  compte  au  nom 
de  MM.  Albu.  Puis  une  dette  concernant  la  machinerie,  au 
sujet  de  laquelle  nous  sommes  en  contestation  et  qui  sera 
réglée  par  voie  judiciaire.  Il  y  a  également  des  frais  judi- 
ciaires qui  porteront  sur  l'exercice  de  19U0,  et  qui  ont  trait  à 
une  période  de  l'histoire  de  notre  Compagnie  qui  est  heu- 
reusement terminée.  Je  ne  vous  en  aurais  pas  parlé  si  je 
n'avais  pas  besoin  de  vous  demander  de  nous  autoriser  à 
quelques  déboursés  à  ce  sujet.  Vous  savez  que  le  procès  que 
nous  avons  gagné  l'année  dernière  nous  a  rendu  la  jouis- 
sance de  notre  propriété,  c^ui  avait  été  mise  en  liquidation. 
Les  frais  de  justice  ont  été  fort  lourds,  mais  inférieurs 
cependant  à  ce  qu'on  aurait  pu  croire.  Ils  sont  de  2.0U0 
livres  sterling.  Ces  frais  comprennent  les  dépenses  se  rap- 
portant au  Comité  d'actionnaires  nommé  lors  de  l'assemblée 
générale,  et  quelques  dépenses  faites  lors  du  procès  par  les 
deux  parties,  dépenses  qui  n'ont  pas  été  remboursées  par  la 
justice.  Je  vous  demande  de  vouloir  bien  autoriser  le  Conseil 
d'administration  à  rembourser  ces  dépenses  en  même  temps 
que  vous  voterez  l'acceptation  du  rapport  et  des  comptes. 

Un  actionnaire  a  ensuite  demandé  que  le  Comité 
des  actionnaires  voulût  bien  donner  quelques  éclair- 
cissements sur  le  projet  de  reconstitution  de  la  Société. 
En  réponse,  M.  Herbert  Smith  a  dit  que  ce  projet, 
arrêté  lors  de  la  dernière  assemblée,  avait  été  soumis 
au  Comité,  mais  que  la  guerre  du  Transvaal  avait 
tout  arrêté.  Toutefois  ce  projet  pourrait  se  réaliser,  si 
la  Violet  Consolidated  Gold  pouvait  donner  l'assu- 
rance que  sa  propriété  n'a  pas  subi  de  dommages  ;  et 
comme  c'est  ce  qu'elle  ne  peut  pas  faire  encore,  il 
convient  d'attendre  d  s  renseignements  tout  à  fait 
positifs. 

Après  cette  déclaration,  le  rapport  et  les  comptes 
ont  été  acceptés  à  l'iinanimité,  puis  on  a  procédé  à 
l'élection  de  M.  P.-G.  Hamilton  Garvill,  administrateur, 
à  la  place  de  M.  Schlesinger,  membre  démissionnaire. 
Les  commissaires  sortants,  MM.  Bird  et  Poffer,  ont  été 
réélus. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Marché  des  Valeurs  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  La  plupart  des  journaux  an>;lais  font  ressortir 
que,  pendant  ce  mois,  les  actions  de  la  plupart  des 
Compagnies  minières  de  l'Australie  Occidentale  ont  eu 
à  subir  le  contre-coup  de  ventes  nombreuses  ell'ectuées, 
dit-on  de  divers  côtés,  par  tout  un  clan  de  baissiers. 
En  fait,  la  valeur  des  actions  des  35  principales  Com- 
pagnies de  l'Australie  Occidentale,  qui  est  de  7  mil- 
lions 470  OnO  liv.  st.  nommai,  a  subi,  pendant  le  mois, 
sur  le  marché,  une  dépréciation  de  2.55'2.561  liv.  st. 
Pourtant  ces  titres  représentent  encore,  au  cours  de  la 
Bourse,  une  valeur  de  près  de  25  millions  de  livres 
sterling. 

Ce  sont  les  grosses  valeurs  qui  ont  été  le  plus 
atteintes.  La  Lake  Vieio  a  perdu  530.000  liv.  st.  en 
chiffre  rond;  V Associated,  310.000  liv.  st.;  la  Golden 
Horse  Sfwe,  300.000  liv.  st.  ;  la  Gre"t  Boulder  Proprie- 
tary,  197.000  liv.  st.  ;  la  Great  Bouldcr  Persévérance. 
164.000  liv.  bt.  .Vjoutons  que  les  attaques  des  baissiers 
ne  se  sont  pas  bornée  >  à  des  vent  s.  Il  y  a  aussi  à 
compter  avec  toutes  sortes  de  brui's  mis  en  circula- 
tion. Au  sujet  de  la  Great  Bonifier  Proprietary,  on  a 
parlé  d'une  situation  d  favorable  dans  les  affaires  de  la 
Compagnie  qui  a  répondu  en  publiant  une  note  ofli- 
cielle  disant  que  les  bruits  répandus  étaient  faux,  et 
que  l'on  espérait  que  le  rendement  du  mois  seiaitaussi 
bon  que  celui  du  mois  précédent.  En  parlant  de  la 
South  Kalgurli  on  a  prétendu  que  la  mine  et  même  la 
machinerie  étaient  en  mauvais  état;  mais  le  Directeur, 
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interrogé  par  câble  par  les  administrateurs,  a  dit  que 
la  mine  otiiit  dans  le  m^Sme  favorable  état  qu'aupara- 
vant, niais  qu'uu  accident  s'était  produit  dnns  les  ma- 
chines (jui  seraient  réparéos  en  neuf  jours. 

Toutefois,  il  est  toujours  une  chose  à  laquelle  les 
détenteurs  d'actions  peuvent  se  reporter  pour  s'édifier  : 
ce  sont  les  rendements.  Et  à  ce  sujet  on  fait  observer 
qu'en  annonçant  le  chiffre  d'or  exp>'dié  ainsi  que  celui 
entré  nour  la  frappe  à  la  Monnaie  de  Perth,on  devrait, 
en  mfme  temps,  dire  si  c'est  la  tout  le  montant  de  la 
production  de  la  colonie,  combien  de  tonnes  ont  été 
broj'ées,  et  quelle  est  la  moyenne  par  tonne  obtenue.  Il 
est  certain  que  ces  renseignements  complémentaires 
seraient  bien  accueillis. 


La  Production  de  Queensland.  —  La  production 
pour  octobre,  de  la  colonie  de  Queensland,  compa- 
rée à  celle  de  septembre,  s'établit  ainsi  : 

Septerûbre  Octobre 


Tonnes  Tonnes 

Districts  traitées  Onces  traitées  Onces 

Cl»rters  Towers...  51.400  30.400  57.600  31.800 

Groydon   3.900  10.600  2.300  3.200 

Gympie   9.400  6.900  10.900  8.400 

Mount  Morgan   22.000  21.600  23.100  18  000 

Divers   10.800  6.500  9.100  7.200 

Alluvions   »  1.300  »  1  3G0 


Total   77.b00  69.900 


Pendant  le  même  mois  on  a  relevé,  comme  appels 
de  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants.  Là  encore  nous  établissons  une  comparaison 
avec  le  mois  précédent  : 

Septembre  Octobre 


Divi-  Divi- 

Districts            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .  .      2.000     21.200  3.500  38.600 

Gympie                       12.400      5.900  7.500  9.700 

Mount  Morgan                         29.200  HO  89.200 

Groydon                          800     14.200  1.800  9U0 


Les  répartitions  de  dividendes  sont  en  forte  augmen- 
tation, en  dépit  de  l'importante  différence  en  moins  que 
l'on  constate  pour  le  district  de  (Jroydon. 


La  Production  d'Or  de  la  Nouvelle-Galles  du 
Sud.  —  La  production  d'or  de  la  Nouvelle  Galles  du 
Sud,  pen  tant  le  mois  d'octobre,  s'est  élevée  à  33.113 
onces  d'or  d'une  valeur  de  113.285  livres  sterling, 
contre  78.550  onces  d'or  dune  valeur  de  277.99!»  liv.  st. 
en  octobre  lb99. 

La  production,  pour  les  dix  derniers  mois  de  1900, 
atteint  390.823  onces  d'or,  d'une  valeur  de  1.025.933 
livres  sterling,  contre  397.428  onces  d'une  valeur  de 
1.396.430  liv.  st.  pour  la  même  période  en  1899. 


Les  Dividendes  des  Compagnies  de  l'Australie 
occidentale.  —  Le  total  des  dividendes  payés  par  les 
mines  de  l'Australie  occidentale  depuis  1890  jusqu'au 
30  juin  1900,  s'élève  à  la  somme  de  4.319.462  liv.  st. 
(107.986.550  francs).  Pour  le  premier  semestre  de 
l'année  1900,  le  total  des  dividendes  payés  est  de 
746.932  livres  sterling,  soit  18.673.375  francs. 


Great  Boulder  Persévérance.  —  Le  Secrétaire  de 
la  Grea.i.  Boulder  Persévérance  Gold  Mining  Compii/nj 
vient  d'adresser  une  circulaire  dans  laquelle  i  dit  : 

«  En  raison  des  nombreux  renseignements  qui  ont 
été  demandés  à  la  suite  des  divers  bruits  mis  en  circu- 
lation d'après  lesquels  les  réserves  de  minerai  dans  la 
mine  seraient  très  peu  importantes,  les  Directeurs  lie 
la  Compagnie  se  sont  adressés  au  Directeur,  et  voici 
le  cablegramme  qu'ils  ont  reçu  en  réponse  à  leurs 


questions  :  <i  II  n'est  pas  possible  d'évaluer  d'une 
manière  pi  écise  le  tonnage  et  la  valeur  de  nos  réserves 
de  minerai.  Dans  mon  dernier  rapport  annuel,  l'éva- 
luation du  minerai  oxydé  s'établissait  à  6.000  tonnes, 
et  depuis  cette  époi|ue,  il  a  été  extrait  17.000  tonnes. 
A  présent,  la  quantité  du  minerai  oxydé  en  vue  est 
supérieure  à  celle  dont  il  avait  été  parlé  anciennement. 
La  nature  de  nos  filons  etde  notre  nrmerai  ne  permet  pas 
une  évaluation  exacte  de  nos  réserves  de  sulfures. 
J'estime  qu'il  existe,  jusqu'au  niveau  de  500  pieds, 
250.000  tonr  es  d'une  moyenne  de  1  1/2  once.  » 

c<  Le  puits  principal,  à  la  date  du  dernier  courrier 
(16  septembre),  avait  atteint  une  profondeur  de  681 
pieds.  Lorsqu'on  aura  atteint  la  profondeur  de  700 
pieds,  les  perforatrices  seront  mises  à  l'ouvrage  simul- 
tanément aux  niveaux  de  600  et  de  700  pieds,  pour 
recouper  les  filons  que  l'on  exploite  au  niveau  de  500 
pieds.  Il  faut  se  souvenir  qu'eu  juillet  dernier,  à  l'aide 
du  foret  diamantifère  on  a  constaté,  dans  le  puits  n"  6, 
et  à  l'étiage  de  700  pieds,  la  continuité  du  filon  «  Lake 
View»  dont  la  puissance,  selon  M.  Nichols,  atteignait 
20  pieds,  et  dont  la  teneur,  à  l'e.^sai,  accusait  une 
moyenne  de  4  onces  4  dwts  à  la  tonne.  Quatre  four- 
neaux sont  actuellement  en  service  qui  traitent,  jour- 
nellement, plus  de  200  tonnes.  Le  minerai  traité  pen 
dant  le  mois  d'octobre,  s'élève  à  4.300  tonnes,  quantité 
qui  augmentera  pendant  le  mois  en  cours,  d'iiprès  k s 
évaluations  de  M.  Nichols.  Les  détails  relatifs  au  ren- 
dement d'or  brut  pendant  le  mois  d'octobre  seront 
pul>liés  aussitôt  qu'ils  auront  été  reçus.  » 


Les  Exportations  d'or  de  l'Australie  Occidentale. 

—  L'Agent  général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu, 
de  son  Gouvernement,  une  dépêi  he  l'informant  que, 
pendant  le  mois  d'octobre,  il  a  été  exporté84.562  onces 
d'or.  D'autre  part,  il  a  été  livré  à  la  Monnaie  de  Perth, 
pour  la  frappe,  48.724  onces;  soit,  au  total,  133.286 
onces  d'une  valeur  de  506.487  liv.  st. 


Notes  minières  d'Australie 

Dai/  Dawn  Block  and  Wyndham  D'après  un  rap- 
port de  la  mine  sur  les  quatre  st^maines  finissant  le  27  oc- 
tobre, il  a  été  obtenu  Ifs  rendements  suivants  :  Il  a  été 
broyé  2  930  tonnes  de  quartz  qui  ont  donné  1.962  onces  d'or, 
d'une  valeur  de  6.775  liv.  st.  Il  a  été  obtenu,  par  la  cyanura- 
tion,  des  lingots  évaluas  à  3.325  liv.  st.  La  valeur  totale  de  la 
production  est  de  10.100  liv.  st.  » 

Roger's  Golden  Gâte.  Un  cablegramme  annonce  qu'un 
brojage  de  74  tonnes  de  minerai  a  produit  14.1  onces  d'or. 
Le  travail  des  mines  a  été  arrêté  par  suite  d'un  accident 
survenu  aux  machines. 

Hninault.  Cablegramme  de  la  mine  en  date  du  27  octobre: 
«  500  pieds  de  galerie  percés,  puits  continué  jusqu'à  600 
pieds.  S) 

Kauri  Freehold.  Grand»  amélioration  dans  la  mine  Car- 
vill  n»  2.  Il  a  été  traité  40  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné, 
à  l'essai,  3  liv.  st.  8  sb.  9.  d. 

Goldfields  of  Victoria.  Cablegramme  :  «  Dans  le  puits 
"  New  Thum  à  la  galerie  n"  1  (950  pieds),  10  puits  ont  été 
tracés  vers  le  nord.  A  la  galerie  n°  2  (1.030  pied.s).  le  filon  pa- 
rait être  plus  pauvre.  Dans  la  galerie  n"  3  (1.070  pieds) 
22  pieds  ont  été  creusés  au  sud  est.  L'aspect  du  filon  est  bon.  » 

Victorian  Gold  Estâtes.  Cablegramme  des  ingénieurs  du 
30  octobre  :  <i  La  galerie  inférieure  du  puits  n"  1  a  été  tracée 
sur  une  distance  de  3.323  pieds.  La  galerie  inférieure  du 
puits  n»  2  a  été  tracée  sur  une  longueur  de  184  pieds  et  la 
galerie  supérieure  sur  une  longueur  de  163  pieds.  » 

Bannie  Dundee.  Cablegramme  de  Charters  -  Towers 
(Queensland),  30  octobre,  «  Victory  Reef  »  1.090  pieds  : 
«  L'exploitation  du  puits  vertical  n"  3  a  produit  287  tonnes, 
qui  ont  donné  160  onces  d'or  et  celle  du  puits  vertical  n»  3,  à 
1.585  pied^,  a  produit  137  tonnes  d'un  rendement  de  233  on- 
ces d'or.  Le  puits  vertical  n°  2  a  une  profondeur  totale  de 
1.198  pieds.  » 

Hope's  mil.  Le  Directeur  de  la  mine  câble,  à  la  date  du 
29  octobre  :  «  La  batterie  a  marché  pendant  288  heures  du- 
rant la  quinzaine  qui  a  pris  fin  le  25  octobre.  Il  a  été  broyé 
800  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement  de  163 
onces  d'or  :  25  pilons  seulement  ont  été  employés.  » 
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Lake  View  Consols.  Le  directeur,  M.  Mackinsoii,  télégra- 
phie gue  le  filon  rfcoupé  dans  la  galerie,  à  la  profond-ur  de 
700  pieds  et  à  54  pieds  du  puits,  a  une  épaisseur  de  12  pieds. 
Ou  va  procéder  à  un  envoi  du  minorai  provenant  de  ce  filon 
afin  de  se  rendre  compte  de  sa  valeur. 

Achillex  Gold  Gablegramme  du  Directeur  général  :  <  Gale- 
rie est  n°  7  du  puits  incliné,  filon  perd.  —  La  galerie  dans  le 
filon  a  8  pieds  de  grofondeur  ;  largeur  moyenne  du  filon,  1 
pied  3  pouces  ;  valeur  moyenne,  17  dwts  par  tonne.  » 

Waitekauri  Extended.  Gablegramme  :  «  640  tonnes  broyées 
ont  produit  830  liv.  st.  Les  résultats  des  travaux  en  dessous 
de  la  galerie  n"  3  sont  très  encourageants. 

«  Le  broyage  de  ce  mois  est  de  490  tonnes  avec  une  valeur, 
à  l'essai,  de  1  liv.  st.  14  sh.  9  d.  par  tonne.  » 

Howley.  Dépêche  du  Directeur  :  «  La  pluie  fait  toujours 
défaut  :  le  moulin  a  été  arrêté  pendant  tout  le  mois.  » 

Dixie.  Dépêche  datée  de  Coolgardie  29  octobre  :  «  La  cya- 
nuaration  a  produit  187  onces  provenant  de  260  tonnes.  Va- 
leur évaluée  300  liv.  st.  Le  Bureau  de  Londres  fait  observer 
que  ce  dernier  chifi're  doit  représenter  viaisemblab'.ementles 
bénéfices.  » 

Brilliant  Block.  Dépêche  de  la  Direction,  à  Charlcrs-To- 
wers  :  «  Un  broyage  d'essai,  qui  a  porté  sur  114  tonnes,  a 
produit  29  onces  d'or.  La  cyanuratiôn  a  donné,  pendant  le 
mois,  une  valeur  de  750  liv.  st. 

Australia  United.  Dépêche  du  ;^1  octobre  :  «  Pendant  le 
mois  d'octobre,  la  batterie  a  traité  1.50  tonnes  qui  ont  pro  duit 
155  onces  d'or.  On  a  mis  en  marche  le  matéj  iel  à  cyanura- 
tiôn pour  le  traitement  des  lailings.  » 

Ivanhoe  Junction.  Dépêche  de  la  Direction  à  Adélaïde  : 
«  On  vient  de  déciderun  dixième  appel  do  6  pence  par  action, 
qui  devra  être  versé  le  14  novembre.  Les  livres  de  transff  rts 
de  la  Compagnie  seront  feimos  du  7  au  13  novembre  inclus. 

Britnnnia.  Dépèche  du  Directeur,  datée  du  31  octobre  : 
«  Pendant  le  mois  d'octi>br(\  il  a  été  broyé  275  tonnes  qui 
ont  produit,  en  or,  une  valeur  de  638  livist.  » 

Day  Dnicn  P.  C.  Rendements  d'octobre  :  «  Il  a  été  traité, 
par  la  cyanuratiôn,  3.740  tonnes  de  lailings  qui  ont  produit, 
en  or,  une  valeur  de  2.802  liv.  st.  Les  frais  6e  sont  élevés 
à  1.770  liv.  st.  Dépenses  d'extraction  et  diverses,  9^0  liv.  .'•t. 
On  évalue  à  817  tonnes  le  minerai  prêt  à  être  broyé.  Il  a  été 
vendu,  par  l'entremise  de  MM.  Johnson,  Matlhey  and  ot  C", 
pour  7.570  liv.  st.  d'or  brut. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DE    LA  SEMAINE 


Le  Marché  Sud-Africa'n.  ~  Les  espérances  que 
l'on  concevait  et  qui  ne  se  sont  pas  encore  réalisées, 
dit  le  Slntist  de  Londres,  expliquent  la  lourdeur  et  les 
dispositions  moins  favorables  que  Ton  constate  sur  les 
principales  valeurs  sud-africaines.  Il  est  maintenant 
évident  que  la  prolongation  des  hostilités  remettent  à 
une  époque  indéterminée  la  reprise,  sur  une  large 
échelle,  des  opérations  minières  d'.4ns  le  Rand.  On 
a  même  lieu  d'être  surpris  de  voir,  qu'en  raison  des 
inquiétudes  que  fait  naître  la  situation  actuelle,  le 
Marché  ne  se  soit  pas  restreint  davantage  encore.  Mais  la 
raison  en  est  que  le  public  qui  a  bien  étudié  la  situa- 
tion n'ignore  pas  que  la  faiblesse  actuelle  provient  du 
retard  apporté  dans  des  résul'ats  imméliats.  Le  mi- 
nerai reste  toujours  dans  le  sous-sol  du  Transvaal,  et 
la  perte  oue  l'on  a  à  supporter  actuellement  est.  sim- 
plement, une  perte  d'iritéiêt  sur  les  dividendes  qui 
n'ont  pas  pu  être  répartis  à  cause  de  la  guerre.  Car 
personne  n'ignore  que  les  dividendes  non  distribués 
ne  sont  pas  perdus;  il  n'y  a  qu'à  les  extraire  de  la 
terre . 


L'irrigation  dans  le  Sud  de  l'Afrique. —  La  ques- 
tion de  l'Irrigation  dans  le  Sud  de  l'Afrique  attire  l'at- 
tention de  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  l'avenir  de  ce 
pays.  C'est  l'irrigation  qni  a  transformé  le  sol  de  l'Inde 
anglaise,  et  il  existe,  en  Angleterre,  un  homme  qui  a 
pris  une  très  grande  part  à  cette  transformation  :  c'est 
le  colonel  Ottîey.  C'est  pourquoi  VAfrican  Review  de  i 
Londres  a  tenu,  en  raison  de  sa  grande  expérience  et  } 


de  sa  connaissance  spéciale  du  sujet,  à  le  questionner 
au  sujet  de  l'aptilication  éventuelle,  dans  l'Afrique  du 
Sud.  des  procédés  qui  ont  été  employés  dans  les  Indes. 

«  L'Inde,  a  dit  le  colonel  Ottlcy,  est  le  pays  de  l'irri- 
gation par  exeellence,  comme  le  prouve  le  nombre 
considérable  de  puits  et  de  citernes  que  l'on  y  ren- 
contre. Dans  la  présidence  de  Madras  seule,  on  compte 
plus  de  GO. 000  citernes  plus  ou  moins  importantes, 
depuis  de  petits  travaux  de  2  ou  3  milles  carrés  de  sur- 
face et  consistant  en  talus  de  terre  relevés  en  travers 
des  draiuages  locaux,  jusqu'aux  vastes  et  coûteux 
réservoirs  construits  par  le  Gouvernement  britannique 
et  couvrant,  parfois,  des  surfaces  de  plus  de  100  milles 
carrés.  En  plus  de  ces  travaux,  l'irrigation  fe  fait  au 
moyen  de  canaux  tirant  leur  eau  directement  d'une 
rivière.  Les  canaux  d'irrigation  sont  de  deux  sortes  : 
ils  sont  établis  de  façon  permanente  ou  n'ont  qu'une 
durée  éphémère,  et  ne  servent  qu'à  l'inondation.  Les 
premiers  sont  capables  d'irriguer  de  vastes  étendues 
de  terrain  pendaut  toute  l'année,  indépendamment  des 
pluies.  Ces  travaux,  qui  sont  pour  la  plupart  dus  aux 
ingénieurs  anglais,  sont  des  entreprises  importantes  : 
le  canal  du  Gange  supérieur,  qui  a  coûté  près  de  2  mil- 
lions de  livres  sterling,  soit  exactement  1  997.5581.  st., 
se  compose  de  459  milles  de  canal  principal  et  de  4.327 
railles  de  canaux  secondaires,  nécessaires  à  la  distri- 
])Ution  des  eaux;  le  canal  Sirhild,  dans  le  Punjab,  a 
coûté  1.617. ('56  liv.  st.  et  se  compose  de  319  milles  de 
canaux  principaux  et  de  2.714  m'iles  de  petits  canaux 
de  distribution.  Les  canaux  d'inondation,  que  l'on 
trouve  particulièrement  dans  le  Punjab  et  le  Sind,sont 
beaucoup  plus  simples  et  beaucoup  moins  coûteux  que 
les  deux  canaux  permanents  dont  il  vient  d'être  ques- 
tion. Ce  sont,  pour  la  plupart,  de  simples  canaux  de 
terre  alimentés  par  la  crue  annuelle  de  l'Indus  et  de 
ses  aflluents  en  mai. 

«  D'après  ce  que  j'ai  entendu  dire  du  Sud  de  l'.Xfri- 
que,  je  serais  porté  à  croire  qu'il  f-erait  impossible  d'y 
introduire  le  système  des  canaux  d'inondation.  Le 
capital  qu'il  a  fallu  pour  irriguer  l'Inde  est  énorme. 
Les  dépenses  totales  pour  les  travaux  d'irrigation 
principaux  ou  secondaires  supportées  par  le  Gouver- 
nement britannique  jusqu'au  l'=r  aviil  1899,  ont  dépassé 
26  millions  de  livres  sterling.  En  1898  99  ils  ont  rap- 
porté 2.550.767  liv.  st.  et  les  dépenses  d'entretien  ont 
été  de  866  5'i5  liv.  st.  ;  les  bénéfices  nets  se  sont  donc 
élevés  à  1.684.222  liv.  st.  En  d'autres  termes,  le  capital 
placé  par  1»^  Gouvernement  a  rapporté  un  intérêt  de 
6.28  0  0.  La  surface  irriguée  par  ces  travaux,  au  cours 
du  même  exercice  1898-99,  a  été  de  plus  de  12  millions 
d'acres.  La  valeur  des  récoltes  dues  à  l'irrigatinn  a  été 
d'environ  21.500.000  liv.  st.  Toutes  Ips  entreprises 
d'irrigation  dans  l'Inde  n'ont  pas  été  aussi  satisfai- 
santes au  poi'  t  de  vue  des  résultats  financiers.  La 
surface  de  l'Inde  est  si  vaste,  et  les  conditions  de  ses 
diverses  provinces  sont  si  variées,  que  les  résultats 
obtenus  sont  très  différents  les  uns  des  autres.  Par 
exemple,  en  1898-99  les  canaux  de  Benga  n'ont  rap- 
porté que  0.660  0;  les  canaux  du  Nord-Ouest  ont 
payé  6.59  0/0;  les  canaux  de  Punjab  10.27  0/0;  les 
canaux  de  Madras  7.44  0  0.  Si  on  les  prend  en  bloc, 
l'entreprise  des  canaux  du  Gouvernement  est  excel- 
lente et  le  poufentage  des  profits  augmente  d'une 
façon  constante. 

<<  En  ce  qui  concerne  l'irrigation  dans  le  Sud  de 
l'Afrique,  la  première  question  à  poser  est  celle-ci  : 
l'irrigation  est-elle  réellement  une  nécessité  ou  simple- 
ment un  luxe"?  Les  récoltes  peuvent-elles  se  passer 
d'un  arrosement  ar  ificiel  ?  Lorsqu'on  a  acquis  la  cer- 
titude que  le  pays  doit  être  irrigué,  il  y  a  lieu  de  se 
préoccuper  si  le  système  d'irrigation  projeté  peut 
garantir  l'irrigation  aux  époques  oû  l'eau  vient  à  man- 
quer. Enfin,  et  cette  dernière  question  a  son  impor- 
tance, le  sol  est  il  capable  de  retenir  l'eau  irriguée  ? 
Dans  l'Inde,  le  sol  oû  pousse  le  coton  noir  ne  retient 
pas  l'eau.  Dans  les  terrains  de  cette  nature  il  vaut 
mieux  éviter  les  dépenses  qu'entraînerait  l'irrigation 
!  et  donner  à  l'xrgent  une  autre  destination. 
}     «  Mais  dans  les  pays  oû  l'irrigation  est  appelée  à 
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rendre  de  grands  services,  cVst-à-dire  là  où  les  pluies 
LC  sul'liiiont  pas  aux  besoins  de  l'ut^riculture,  il  ne  i'aul 
p  is  s'inquiéler  des  capitaux  que  l'on  y  engage,  car  la 
terre  se  charge  de  les  faire  i'ructitler.  Dulh  l'Inde,  le 
iVimier  dépense  pour  l'eau  un  dixième  ou  un  douzième 
de  la  valeur  de  sa  récolte  et,  en  moyenne,  l'impôt  payé 
par  le  paysan  rapporte  au  Gouvernement  un  intérêt 
de  ô  1/4  0/0,  lequel  tend  à  croître  pour  les  années  [iro- 
chaines.  Or,  ce  sont  les  travaux  gouvernementaux  qui 
rapportent  le  moins;  il  existe  des  entreprises  privées 
qui  rapportent  davantage  :  par  exemple,  le  canal  du 
Dari-Doah  a  rapporté  130/0  sur  un  capital  de  1  million 
et  quart  de  livres  sterling.  Dans  l'avenir,  les  canaux 
indiens  seront  encore  d'un  rapport  beaucoup  plus  élevé  ; 
mais,  dès  maintenant,  on  peut  les  considérer  comme 
de  bonnes  entreprises  de  placement. 

«  Si  l'Afrique  du  Sud  adopte  le  système  de  canaux 
d'irrigation,  il  vaudra  mieux  procéder  en  grand,  car 
une  entri-prise  générale  paye  mieux  qu'une  entreprise 
particulière,  à  la  condition  que  les  plans  soient  dressés 
par  des  experts  et  qu'un  surs  eille  très  scrupuleusement 
l'alignement  des  canaux.  » 

Au  sujet  de  la  valeur  des  terrains  irrigués  dans  l'Inde, 
le  colonel  Oitley  a  dit  encore  : 

«  Il  est  très  difficile  de  risquer  sur  ce  point  un  juge- 
ment bien  défini  ;  tout  dépend,  en  effet,  des  circons- 
tances. En  bien  des  endroit»,  dans  le  Punjab,  la  valeur 
des  terrains  ést  certainement  vingt  fois  plus  grande 
qu'elle  ne  l'était  avant  l'irrigation.  Les  terrains  qui 
étaient,  avant  l'irrigation,  absolument  invendables  et 
par  conséquent  sans  valeur  il  y  a  dix  ans,  atteignent 
aujourd'hui  des  prix  très  élevés,  et  des  parties  de  terri- 
toires, que  j'ai  connues  sans  population,  emploient 
aujourd'hui  une  population  agricole  très  dense,  et  les 
greniers  y  sont  insuffisants  à  abriter  les  récoltes.  » 

Ce  qu'a  dit  le  colonel  Ot'Iey  peut  grandement  servir, 
et  on  est  en  droit  de  penser  que  ceux-là  n'ont  pas  tort 
qui  se  prononcent  pour  l'irrigation  de  certaines  parties 
des  territoires  sud-africains  et  qui  déclarent  que  c'est 
le  seul  moyen  de  rendre,  dans  cette  partie  de  l'empire 
britannique,  l'agriculture  florissante  et  d'empêcher  ces 
pays  de  rester  plus  longtemps  tributaires  de  l'Europe 
pour  leurs  denrées  alimentaires. 


Les  "Valeurs  Rhodésieanes.  —  La  faiblesse  qui 
s'est  produite  dans  les  cours  des  actions  de  plusieurs 
des  Compagnies  minière-  de  la  Rhodesia,  dit  le  Stalisl, 
de  Londres,  a  plusieurs  causes.  La  principale  est  la 
nouvelle  de  la  maladie  de  M.  Cecil  Rhodes,  publiée  ces 
derniers  jours;  une  autre  cause,  c'est  la  constaiation 
que  l'on  a  pu  faire  que  les  titres  «  flottants  »  étaient 
en  plus  gr^in  le  quantité  qu'on  ne  le  croyait,  et  qu'il  y 
avait,  par  suite,  beaucoup  plus  à  se  «  faire  reporter  » 
qu'on  ne  le  pensait;  une  autre  cause,  enfin,  réside 
dans  ce  fait,  que  la  teneur  par  tonne  broyée  par  cer- 
taines Compagnies  a  fléchi.  Il  s'eu  est  suivi  des  réali- 
sations qui  sont  arrivées  sur  le  marché  à  un  moment 
où  le  public  s'abstient.  La  continuation  des  hostilités 
dans  le  Sud  de  l'Afrique  a  occasionné  beaucoup  de 
désappointement  et  d'étonnemeni.  Il  faut  se  rappeler 
qu'au  début  du  second  semestre  de  l'année  en  cours, 
beaucoup  de  monde  commença  à  s'intéresser  aux 
mines  rhndésiennes  dans  l'idée  "que  l'activité  renaîtrait' 
dans  la  Rhodesia  beaucoup  plus  vite  que  dans  le 
Rand.  Mais  certaines  positions  ont  été  prises  alors  pâr 
des  mains  trop  f  nbles.  La  baisse  qui  s'est  produite  a 
fait  que  ces  positions  ont  dû  être  liquidées.  Heureuse- 
ment, elles  sont  passées  maintenant  dans  des  mains 
plus  solides.  Quant  aux  bruits  relatifs  à  la  maladie  de 
M.  Cecil  Rhodes  .ils  ont  été  exagérés.  Après  un  long 
voyage  à  l'intérieur,  M.  Rhodes  est  revenu  sur  la  côte, 
et  là,  il  a  eu  une  attaque  de  fièvre.  Quel  est  celui  qui  a 
été  dans  la  Rhodesia,  et  qui  n'a  pas  eu  ensuite  à  souffrir 
de  la  diff'érence  de  climat?  Bien  plus,  la  maladie  de 
M.  Rhodes  ne  l'a  pas  empêché  d'expédier  à  ]^ondres 
une  longue  dépêche,  ce  qui  veut  bien  dire  qu'il  n'a 
jamais  été  sérieusement  atteint. 


En  ce  qui  regarde  les  mines  rhodésiennes  elles- 
mêmes,  il  faut  faire  remarquer  qu'avec  le  manque  de 
main-d'œuvre  et  le  dé-ir  des  Directeurs  des  mines 
d'éconodiiser  les  marchandises  autant  que  possible,  vu 
la  difficulté  et  la  chert('  des  transijorls,  le  minerai  qui 
a  été  expédié  aux  moulins  par  les  Gompaiinic-t  en 
exploitation,  provenait  de  stocks  qui,  en  toute  autre 
circonstance,  auraient  été  laissés  en  place.  Auss-i  n'y  a-t- 
il  réellement  qu'une  chose  de  décourageante,  dans  la 
situation  actuelle,  c'est  lu  continuation  des  hostilités 
dans  le  Sud.  Naturellement,  cela  aura  une  fin;  aussi 
peut-on  compter,  d'ici  quelque  temps,  sur  une  recru- 
descence d'activité,  car,  au  cours  des  derniers  mois, 
on  a  constaté  qu'il  existait  beaucoup  de  propriétés 
d'avenir. 

On  a,  ajoute  notre  confrère,  beaucoup  trop  attaché 
d'importance  à  l'erreur  commise  récemment  par  la 
Chambre  des  Mines  de  la  Rhodesia  au  sujet  du  rende- 
ment de  septembre.  Cette  erreur,  nous  la  relevions 
nous-mêmes  dans  notre  »  Revue  Hebdomadaire  du 
Marché  des  Mines  d'or  de  Paris  »  du  25  octobre  et 
dans  celle  du  2  courant.  On  avait,  en  effet,  donné  tout 
d'abord  un  rendement  intérieur  à  celui  du  mois  d'août, 
alors  que  le  montant  réel  e.-t  le  plus  élevé  que  l'on  ait 
eu  à  accuser  jusqu'à  ce  jour.  Un  tel  fait  ne  doit  pas  se 
reproduire,  et  des  observations  sérieuses  doivent  être 
faites  aux  Compagnies  qui  n'adressent  pas  régulière- 
ment leurs  chiffres  de  production  à  la  Chambre  des 
Mines.  Il  est  vrai  que  celle-ci,  à  son  tour,  doit  être 
blâmée  de  ne  pas  indiquer,  lorsqu'elle  publie  le  rende- 
ment total  du  moiSj  quelles  sont  les  mines  qui  ne  lui 
ont  pas  encore  envoyé  leur  chifl're  de  production. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Montana  (Amérique  dn  !\'ord).  —  Cablogramme  de  la 
mine,  donnant  la  prodaction  du  mois  de  septembre  :  «  Or, 
1.2^>0  onces  et  argent  8.09C  onces  obtenues  du  nettuyage  de  la 
batterie  de  tO  pilons  et  du  traitement  de  ll.o9n  tonnes  de 
tadings.  Valeur  du  produit  du  nettoyage,  3.500  dollars,  et  des 
tailings,  26.8U0  dollars.  Toial,3  i.S00  dollars.  Dépenses, 30.2C0 
dollars.  Bénéfice  net,  environ  100  dollars.  Le  matériel  pour 
le  traiten.ent  des  tailings  a  été  emplové  pendant  30  journées. 
Les  balterii-s  ne  travaillent  pas  en  ce  moment.  Au  sujet  des 
travaux  d'exploration  sur  la  veine  Nine  Hour,  dans  le  voisi- 
nage du  puits  n°  3,  la  descenderie  a  atteint  l'étage  de  1.300 
pieds  et  M.  Burrel  se  préparait  à  ouvrir  une  galerie  sur  la 
veine  à  cettte  étage.  Les  tailings  étant  de  teneur  moins  élevée 
ont  produit  10.000  dollars  de  moins  qu'en  août.  » 


Selnkwe.  —  En  septembre,  20  pilons  ont  fonctionné  9.3 
jours  et  40  pilons  17.25  Jours,  broyant  3.660  tonnes,  qui  ont 
produit  2.215  onces  (12. iO  dwts  par  tonne).  La  valeur  à  l'essai 
des  tailings  est  de  2.9  dwts  par  tonne.  La  valeur  moyenne 
du  mois  précédent  était  de  12.07  dwts  pour  la  batterie  et  2.86 
dwts  pour  les  tailings.  Le  rendemi-nt  se  maintient  donc  avec 
régularité.  A  propos  de  cette  Compagnie,  nous  mentionnerons 
qu'il  s'est  constitué,  le  mois  dernier,  une  Société  qui  a  pris  le 
nom  de  New  Selukioe  Gold  Mine.  Le  choix  de  cette  raison 
soi  iale  est  regrettable,  à  cause  de  la  confusion  qui  peut  en 
résulter  pour  le  public.  Les  deux  Sociétés  n'ont  de  commun 
que  le  nom. 


Esyptian  IVlines»  Exploration  Company,  Limited.  — 

M.  G.'iarles  Alfort  partira  pour  l'Egypte  la  2  novembre,  pour 
diriger  les  exp'orations  et  travaux  sur  laconeessinn  accordée 
à  cette  Compagnie.  Cette  concession  comprend  environ  10.000 
milles  carrés;  on  y  a  déjà  découvert  12  séries  distinctes  de 
filons  que  les  anciens  exploitèrent. 


Eene  HeMomadalre  lu  Marclié  ki  Mifles  d'Or 

DE  L-ONDREi» 


Londres,  le  8  novembre  1900 

Le  marché  a  été  assez  mal  influencé  par  les  nou- 
velles d'Afrique  et  par  les  déclarations  faites  à  l'as- 
semblée générale  de  la  Consolidated  Gol/lfields  par 
son  pr-ésident. 


152 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  461  bis) 


En  fin  de  semaine,  ces  mauvaises  impressions  pa- 
raissent avoir  disparu  ;  la  tendance  reste  plus  ferme  et 
l'on  constate  quelques  achats. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  se  retrouve  à  3  9/33,  comme  la  semaine 
dernière. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  3/16,  au  lieu  de 
7  5/16. 

La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  sans  change- 
ment à  1  7/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
passe  de  7  7/32  à  7  3/16.  L'Angelo  finit  à  6  9/16,  au  lieu 
de  6  7/8  ;  la  New  Cornet  reste  à  2  3/4,  après  2  7/8. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  5/16. 

La  Pnncess  Estate  se  retrouve  à  1  1/4,  au  lieu  de 
1  3/8. 

La  Langlaagle  Estate  est  à  3  5/16,  comme  la  se- 
maine dernière. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/8,  après  6  3/16. 

ha  Jubilee reste  à  5  3/4,  comme  la  semaine  dernière; 
la  Jumpers  est  à  4  7/8,  sans  changement. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  1/16,  comme  il  y  a 
huit  jours. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/4,  au  lieu  de  15  ./.. 

La  Randfontein  reste  sans  changement  à  2  31/33. 

La  Worcester  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  est  à  8  7/8,  sans  changement. 

La  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  1/4,  au  lieu  de 
6  1/2  ;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  passe  de  6  3/8  à  6  5/8.  '^^T^^â 

La  Bonanza  clôture  à  4  .  / . ,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Wolhuter  est  à  4  1/2,  après  4  5/8. 

La  Henry  Nourse  remonte  de  8  1/2  à  8  5/8  ;  la  Fer- 
t-eira  recule  de  20  3/4  à  20  1  /4. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Village  Main  Reef  reste  sans  changement  à  8  1/8. 
La  Durban  Rood?poort  est  à  5  1/2.  au  lieu  de  5  3/8. 
La  Van  Ryn  est  à  3  1/16,  au  lieu  de  3  1/8. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  ./.,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Rand  Mines  passe  de  39  5/8  à  39  11/10. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/16,  au  lieu  de  4  1/8  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/8,  sans  changempnt;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  3/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Nourse  Deep  passe  de  4  3/4  à  4  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  7/16,  au  lieu  de 

3  1/2  ;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  3/8,  au  lieu  de 

4  1/2. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgency  est  à  2  3/8,  sans  changement;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  1  13/16,  après  2  ./.. 

La  Dunraven  reste  à  1  3/16,  au  lieu  de  1  5/16;  la 
Geelong  reste  à  2  ./. . 

La  Seluhive  passe  de  2  3/8  à  2  1/16. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  13/16,  au  lieu  de 

5  11/16. 

**♦  District  de  Klerksdorp.  —  La  Bufîelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  13/9. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  à  2  1/8,  sans  changement. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/4,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  est  encore 
à  1  ./.. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  10  3/4,  au  lieu  de  9  5/8. 


Londres,  8  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  soutenu. 


HetioDiaJajre  flo  MarcM  Jes  Mlfles  fl'Or 

DE 

Paris,  le  8  novembre  1900. 

Le  langage  des  journaux  anglais  lais'-ant  entendre 
que  le  retour  des  Uitlandfrs  dans  le  Witwatersrand 
n'étant  pas  encore  aussi  rapproché  qu'on  l'espérait  au 
début  du  mois,  a  amené  de  nouvelles  réalisations  sur 
le  marché  des  valeurs  Sud-Africaines.  Et  comme 
Londres  s'est  montré  très  réservé,  surtout  après  le  dis- 
cours prononcé  le  6  courant  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  la  Consolidated  Goldfields  of  South 
Africa  par  lord  Harris,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration, nous  retrouvons  presque  tous  les  cours  au- 
dessous  de  la  clôture  d'il  y  a  huit  jours  Toutefois,  au 
dernier  moment,  on  est  en  reprise  appréciable  sur  les 
plus  bas  prix  pratiqués  hier  et  aujourd'hui,  et  cela 
grâce  au  Stock-Exchange  qui  nous  a  envoyé  quelques 
ordres  d'achats. 

Lm  Rand  Mines,  qui  finissait  vendredi  dernier  à 
1.004  fr.,  clôture  â  999  fr.,  aprè;»  987  fr.;  Consolidated 
Goldfields,  182  fr.  50,  contre  183  fr.  50;  Easl  Rand, 
181  fr.  50,  à  50  centimes,  près  comme  vendredi  dernier; 
Chartered,  83  fr.,  contre  82  fr.  50.  D'après  une  statisti- 
que intéressante  de  lord  Westbury,  il  y  a  actuellement 
224  Compagnies  rhodésiennes  enregistrées.  Leur  capi- 
tal émis  totnl  est  de  plus  de  20  millions  de  liv.  st.,  et 
leur  capital  d'exploitation  de  plus  de  5  millions  de 
livres  sterling.  Ces  Compagnies  possèdent  plus  de 
75.000  claims  miniers  et  plus  de8.5OO.000  acres  de  ter- 
rain, non  compris  les  concessions  du  nord  du  Zam- 
bèze.  Si  la  plupart  de  ces  Sociétés  créent  des  filiales, 
cela  promet  un  chiffre  respectable  d'entreprises. 

La  Bujf'elsdoorn  Estate  reste  àl8fr.,  contre  18fr.  25; 
French  Rand.  50  fr.  75,  en  légère  avance;  Ferreira, 
509  fr.,  en  moins-value  de  3  fr. 

La  Geduld,  qui  avait  repris  à  116  fr.  80,  revient  à 
110  fr.,  et  reste  à  112  fr.  53;  GeldenhuisDeep,  240  fr., 
contre  243  fr.  ;  Geldenhuis  Estate,  158  fr.  50,  en  moins- 
value  de  1  fr.  50  ;  New  Kleinfontein,  58  fr.  50,  contre 
60  fr.  50. 

La  Langlaagle  Estate,  qui  clôturait  à  80  fr.  50,  est 
délaissée  ;  Mos^amédès,  18  fr.  50,  contre  19  fr.  50  ; 
Mozambique,  52  fr.  50,  contre  51  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  était  revenue  à  221  fr., 
s'avance  à  224  fr.  ;  Robinson  Deep,  108  fr.,  contre  109 
francs.  Des  avis  de  Johannesburg  mentionnent  que, 
dans  le  puits  nol,  l'eau  est  à  1.750  pieds  de  la  surface. 
Une  des  machines  de  hissage  Robey  fst  dans  l'eau. 
Tous  les  motpurs  ont  été  remontés  à  la  station  de  1.500 
pieds,  où  ils  sont  à  l'abri.  Ce  puits  contient,  à  30C  pieds 
de  profondeur,  une  source  qui  déverse  environ  40.000 
gallons  d'eau  par  jour.  L'épuisement  se  faisait  anté- 
rieurement avec  une  pompe  à  vapeur,  mais,  les  tuyaux 
étant  détériorés,  on  a  acheté  une  pompe  électrique  et 
un  moteur  pour  faire  ce  travail.  Le  chevalement  du 
puits  est  en  bon  état.  Dans  le  puits  n»  2,  il  existe,  à 
200  pieds  de  profondeur,  une  source  rendant  20.000 
gallons  par  jour.  Une  pompe  électrique  et  un  moteur 
viennent  d'être  installés.  Le  matériel  de  concassage  et 
de  triage  dans  les  deux  puits  demande  quelques  répa- 
rations que  l'on  fait  actuellement.  Les  appareils  de 
cyanuration  ont  été  bien  entretenus  et,  d'une  manière 
générale,  la  propriété  est  en  très  bon  état. 

'La  New  Sleyn  Estate  resie  k  56  fr.,  contre  58  fr.; 
Simvier  and  Jack,  au  même  cours  de  155  fr.;  Trans- 
vaal Consolidated,  73  fr.,  contre  76  fr.;  Transvaal 
Goldfields,  40  fr.,  en  recul  de  3  fr.;  Village  Main 
Reef,  205  fr.,  contre  205 fr.;  G  emmer,  sans  affaires. 

La  Sheba  se  retrouve  à  24  fr.  50;  Zambèze,  34  fr.  25 
contre  33  fr.  75;  Eersle  Fabrieken  Distillery,  13  fr., 
mais  délaissée;  Dynamite  du  Transvaal,  32  fr.  50, 
contre  32  francs. 

La  De  Beers  est  active  et  très  ferme,  à  733  fr.,  après 
même  734  francs.  

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 

Paris.  —  Imprimerie  de  U  Presse,  16-  rue  du  Groissamt.  —  Sim*rt 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


De  petites  surprises,  des  voitures  pillées,  des  déta- 
chements anglais  qui  repoussent  des  détachements 
boers,  voilà  tout  ce  dont  il  est  question  ;  mais  ces  petits 
faits  prouvent,  de  plus  en  plus,  que  les  Boers  pratiquent 
la  grande  chouannerie,  et  que  c'est  celte  chouannerie 
que  les  Anglais  doivent  arriver  à  supprimer. 

La  nouvelle  la  plus  caractéristique  arrive  de  Bloem- 
fontein,  datée  du  12  novembre  : 

«  Depuis  quelques  semaines,  les  Boers  se  livrent  à 
des  incursions  au  sud-ouest,  à  12  milles.  On  évalue 
leur  nombre  à  500.  Ils  sont  divisés  en  petits  groupes  et 
sont  commandés  par  Brand,  fils  de  l'ancien  président 
de  l'Etat  libre.  Ils  disent  n'avoir  rien  à  faire  avec  le 
Transvaal  et  n'avoir  d'autre  but  que  de  causer  le  plus 
de  pertes  possible  aux  Anglais.  On  disait,  ce  matin, 
qu'ils  s'étaient  retirés  dans  la  direction  du  Vaal.  » 

C'est  dans  l'Orange,  semble-t-il,  qu'est  la  véritable 
guérilla,  menaçant  les  lignes  de  communication,  tandis 
qu'au  Transvaal  des  masses  anglaises  importantes  opè- 
rent contre  les  Boers.  Le  9  novembre,  sur  la  route  de 
Ghristiana,  les  Boers  ont  enlevé  2  chariots  et  fait  pri- 
sonniers les  30  hommes  qui  les  accompagnaient.  Autour 
de  Kimberley,  de  petits  groupes  de  Boers  parcourent 
le  district  et  observent  tous  les  mouvements  des  An- 
glais. Ils  ont  attaqué  pendant  la  nuit  le  pont  de  Witte- 
put;  ils  ont  été  repoussés  avec  de  grosses  pertes.  Les 
Anglais  n'ont  eu  qu'un  blessé. 

Lord  Roberts  télégraphie  de  Johannesburg,  10  no- 
vembre, que  Methuen  a  surpris  hier  deux  commandos 
boers  entre  Ottoshop  et  Lichtenburg.  Trois  cadavres 
boers  sont  restés  sur  le  terrain.  Les  Anglais  ont  fait 
30  prisonniers  et  pris  plusieurs  wagons.  Ils  n'ont  eu 
aucune  perte. 

Kelly-Kenny  rapporte  que  Philippolis  a  été  réoccupée 
par  les  troupes  anglaises  le  3  novembre. 

Lyttelton  annonce  que  le  général  Kitchener  a  opéré 
une  surprise  de  nuit  le  7  novembre  près  de  Lydenburg. 
Un  corps  de  cavalerie  ayant  réussi  à  franchir  les  avant- 
postes  de  l'ennemi,  a  chargé  les  Boers  à  la  clarté  de  la 
lune  et  en  a  sabré  un  grand  nombre. 

Plummer  a  été  attaqué  par  400  hommes  du  com- 
mando de  Delarey.  Les  Boers  ont  été  battus,  laissant 
2  morts  et  16  prisonniers  entre  les  mains  des  Anglais. 
De  son  côté,  le  général  Rundle  a  eu  plusieurs  petits 
engagements  dans  les  districts  d'Harrismith,  de  Vrède 
et  de  Recht,  et  le  général  Douglas  a  occupé  Vender- 
sdorp. 

Le  général  BuUer  est  arrivé  lundi  à  Londres,  accom- 
pagné de  lady  Andrey  Buller.  La  foule  lui  a  fait  un 
accueil  enthousiaste  à  la  station  de  Waterloo.  Il  est 
allé  ensuite  au  Ministère  de  la  guerre,  où  il  a  été  reçu 
par  lord  Wolseley.  Il  n'y  a  pas  eu  d'autres  manifesta- 
tions. Le  général  Buller  est  parti  pour  Aldershot. 

Naturellement  les  -ournaux  anglais  se  livrent  à  de 


longs  commentaires  au  sujet  des  événements  au  Sud 
de  l'Afrique. 

Une  dépêche  du  Gap  au  Daily  Telegraph,  par  exem- 
ple, annonce  que  les  gens  exilés  du  Transvaal  par  iord 
Roberts  et  envoyés  dans  la  colonie  du  Gap,  commen- 
cent à  causer  des  inquiétudes  aux  autorités  coloniales. 
Ils  deviennent  une  cause  de  désaffection  et  un  moyen 
de  communication  entre  les  Afrikanders  du  Gap  et  les 
Boers  .du  Transvaal.  Sir  Alfred  Milner  a  été  obligé  de 
conseiller  leur  déportation  outre  mer. 

Une  dépêche  de  Bruxelles  au  Morning  Leader  an- 
nonce que  le  Comité  chargé  de  préparer  la  réception 
du  président  Kriiger  signale  que  550  Sociétés  assiste- 
ront à  la  réception.  Quinze  mille  personnes  ont  signé 
les  adresses  qui  seront  offertes  au  président. 

Le  Morning  Leader  fait  un  appel  chaleureux  au 
Gouvernement,  afin  que  ce  dernier  offre  des  conditions 
équitables  aux  Boers  en  armes. 

Le  journal  fait  remarquer  que  si  un  représentant  du 
parti  de  Cecil  Rhodes  comme  M.  Robinson  peut  con- 
seiller la  modération  et  la  bonne  foi  à  l'égard  des  Boers, 
il  est  certain  que  le  Gouvernement  ne  rencontrerait 
pas  d'objection  sérieuse  pour  des  propositions  de  paix. 

Les  journaux  annoncent  que  sir  Michels  Hicks 
Beach,  chancelier  de  l'Echiquier,  a  prononcé  mardi  un 
discours  dans  lequel  il  a  nettement  déclaré  que  le 
Transvaal  devrait  supporter  une  partie  des  dépenses 
de  la  guerre.  Il  a  ajouté,  qu'il  avait  eu  l'intention  de 
donner  sa  démission,  mais  que  le  premier  ministre 
ne  l'avait  pas  acceptée.  Parlant  de  l'armée,  l'orateur 
à  déclaré  que  l'Angleterre  devait  surtout  se  préoccuper 
d'améliorer  son  armée  de  réserve. 

On  ne  sait  pas  encore  la  date  exacte  de  l'arrivée  à 
Marseille  du  président  Kniger,  et  le  mouvement  des 
étrangers  attirés  dans  la  ville  par  la  réception  qu'on 
lui  prépare  commence  à  se  dessiner.  Des  appartements 
sont  retenus  par  dépêche  dans  les  principaux  hôtels  de 
la  ville. 

On  rencontre  des  groupes  d'Anglais  venus,  non  pas 
en  touristes  certes,  mais  pour  assister  en  spectateurs 
intéressés  aux  préparatifs  de  la  réception. 

Le  banquet  qui  sera  donné  au  Président  aura  lieu 
vraisemblablement  dans  un  établissement  au  bord  de 
la  mer  et  non,  comme  on  l'avait  dit,  dans  les  salons 
qui  se  trouvent  situés  dans  le  voisinage  immédiat  du 
consulat  anglais. 

Le  lendemain  de  son  arrivée,  le  président  Krûger 
prendra  le  train  pour  Paris.  On  le  haranguera  à  Avi- 
gnon. A  Lyon,  le  maire,  les  autorités  et  le  comité 
local,  viendront  lui  offrir  un  objet  d'art,  et  à  Dijon  la 
municipalité  a  pris  l'initiative  de  lui  offrir,  pour  un 
soir,  l'hospitalité.  Il  y  aura  banquet  et  réception,  he 
lendemain,  et  probablement  par  train  spécial,  le  Pré- 
sident partira  de  Dijon  de  façon  à  arriver  à  Paris  entre 
dix  et  onze  heures  du  matin.'  On  prête  au  Conseil  mu- 
nicipal de  Paris  l'intention  de  recevoir  officiellement 
M.  Krtiger.  Ajoutons  que  partout  les  Comités  d'orga- 
nisation ont  pris  les  dispositions  les  plus  sages  pour 
que  nulle  provocation,  nulle  intrusion  de  la  politique, 
nul  désordre;  ne  viennent  dénaturer  la  manifestation 
qu'ils  préparent. 
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La  Situation  des  Mines  du  Witwatersrand 


En  attendant  que  les  troupes  anglaises  soient  venues 
définitivement  à  bout  de  la  résistance  des  Bocrs,  que 
deviennent  les  mines  du  Rand?  C'est  la  question  que 
se  pose  notre  excellent  confrère  la  Revue  Sud- Afri- 
caine, qui  fait  observer  que  le  parti  pris  de  dénigrement 
est  tel,  qu'on  veut  absolument  que  ces  pauvres  mines, 
qui  n'en  peuvent  mais,  soient  dans  une  situation  beau- 
coup moins  favorable  depuis  Foccupation  du  Witwa- 
tersrand par  les  troupes  anglaises  que  du  temps  des 
Roers.  c  On  dit,  notamment,  ajoute  notre  confrère,  que 
les  Compagnies,  manquant  de  combustible,  ne  peuvent 
pas  continuer  les  travaux  de  pompage  et  que,  par  consé- 
quent, les  travaux  souterrains  subissent  des  détériora- 
tions qui  nécessiteront  de  grosses  dépenses  et  beaucoup 
de  temps  avant  que  l'exploitation  puisse  être  reprise. 
Nous  avons  commencé  une  enquête  sur  cette  grave 
question,  et  nous  nous  sommes  adressés  tout  naturel- 
lement, en  premier  lieu,  au  groupe  le  plus  important, 
le  groupe  Wernher  Beit.  Voici  la  réponse  écrite  qui 
nous  est  envoyée  par  le  secrétaire  de  ce  groupe,  M.  A. 
Moir.  120,  Bishopgsate  Street,  Within,  E.  G.  Londres  : 

«  D'après  les  renseignements  qui  sont  en  ma  posses- 
sion, les  travaux  de  pompage  se  poursuivent  sans 
interruption  dans  nos  mines,  et  il  n'est  pas  vrai  que 
les  autorités  militaires  monopolisent  tout  le  charbon 
disponible.  En  fait,  j'ai  sous  les  yeux  un  rapport  daté 
de  Johannesburg,  octobre  1900,  montrant  que,  bien 
loin  de  manqut^r  de  charbon,  le  groupe  de  mines  que  je 
représente  en  reçoit  d'amples  livraisons,  à  tel  point 
que  chaque  Compagnie  peut  en  accumuler  une  certaine 
provision  sur  le  carreau  de  la  mine.  >- 

«  La  lettre  qui  nous  apporte  cette  note,  et  nous  auto- 
rise à  la  publier  comme  oriicielle,  ajoute  :  «  Les  dégfits 
matériels  subis  par  les  mines  sont  absolument  insiani- 
tiants  et  les  opérations  de  broyage,  dans  pour  ainsi 
dire  toutes  les  Compagnies  contrôlées  par  notre  groupe, 
pourront  être  reprises  dans  un  très  court  délai  après  le 
retour  du  personnel.  » 

><  Une  affirmation  non  moins  précise  nous  est 
donnée  par  M.  Brakhan,  le  représentant  du  groupe 
Goerz  au  Transvaal,  qui  vient  d'arriver  de  Johannes- 
burg et  avec  lequel  nous  avons  eu  le  plaisir  de  nous 
entretenir  longuement.  M.  Brakhan,  en  sa  qualité  de 
sujet  allemand,  a  pu  rester  à  Johannesburg  depuis  le 
coinmencement  de  la  guerre  jusqu'à  ces  dernières 
semaines  ou  il  a  été  rappelé  momentanément  en  Europe 
par  la  mort  de  jNI.  (ioer/..  Il  nous  dit  i[ue  les  autorités 
militaires  anglaises,  bien  loin  de  se  cantonner  dans 
leur  métier,  l'ont  preuve  d'un  sens  très  pratique  des 
affaires  et  s'efforcpnt  de  protéger  les  intérêts  de  l'indus- 
trie minière  dans  la  plus  large  mesure  compatible  avec 
les  besoins  du  service. 

«  11  est  évident,  conclut  la  llevue  Sud- Africaine, 
que,  sur  les  ioO  ou  200  mines  actuellement  ouvertes 
dans  toute  l'étendue  du  Witwatersrand,  toutes  ne  sont 
pas  dans  la  situation  de  la  Robinson,  de  la  Crown 
Reef  ou  de  la  Fcrreira.  Certains  puits  sont  pleins  d'eau 
et  certaines  mines,  moins  favorisées  que  d'autres  par  la 
nature  du  terrain,  pourront  nécessiter  des  réparations 
plus  ou  moins  longues  ;  mais,  d'après  les  renseigne- 
ments qui  nous  sont  donnés  par  les  personnes  les  plus 
dignes  de  foi,  le  monde  sera  étonné  de  la  rapidité  avec 
laquelle  l'exploitation  reprendra  au  "Witwatersrand, 
aussitôt  qu'une  main-d  a  uvre  suffisante  sera  autorisée 
à  V  rentrer.  »   


Consûltdated  BoIdQelds  o!  South  AIrica 


Dans  notre  dernier  numéro,  nous  n'avons  pu  consa- 
crer que  quelques  lignes  au  discours  prononcé  par 
Lord  Harris,  président  du  Conseil  d'administration 
de  la  Consolidated  Goldfields  of  South  Africa,  à  l'as- 
semblée générale  des  actionnaires  qui  a  eu  lieu  le 


6  courant.  Nous  croyons  devoir  revenir  sur  les  déclara- 
tions faites  pai'  L'honorable  Président  qui  s'est  expnmé 
ainsi  : 

Messieurs,  aTant  de  vous  proposer  rapprobation  des  rap- 
ports et  des  comptes,  je  pense  répondre  aux  vœux  de  eette 
assemblée,  en  faisant  allusion  aux  événements  qui,  durant 
ces  derniers  douze  mois,  ont  occupé  nos  esprits  et  nous  ont 
donné  tant  d'anxiété.  Nous  avons  tant  pensé  à  la  guerre,  quel- 
ques-uns d'entre  nous  en  ont  tant  parlé,  qu'il  m'est  inutile  de 
vous  en  entretenir  longuement  ;  mais  cette  Compagnie  est  trop 
intimement  intéressée  dans  les  plus  chers  intérêts  du  Trans- 
vaal, pour  que  je  ne  saisisse  pas  cette  occasion  de  notre 
assemblée  générale  annuelle  pour  rappeler  publiquement  la 
vaillance  des  hommes  qui  ont  défendu  les  droits  de  l'Em- 
pire dans  le  Sud  de  l'Afrique  depuis  de  longs  mois,  pour  dir* 
combien  nous  sommes  fiers  de  leur  courage  et  de  la  bonté 
qu'ils  ont  montrée  à  l'heure  de  la  victoire.  Maintenant  que  la 
guerre  tire  à  sa  fin,  que  l'heure  a  sonné  de  faire  taire  toute 
animosité,  je  pense  que  nous  pouvons  aussi  saisir  l'occasion 
qui  s'offre  à  nous  de  saluer  la  vaillance  de  ceux  qui  ont  suc- 
combé dans  une  cause  que  nous  jugeons  mauvaise,  mais  qui, 
dans  leur  esprit,  était  une  cause  patriotique.  Nous  voulons 
envoyer  l'expression  de  nos  sympathies  profondes  et  respec- 
tueuses à  ceux  à  qui  la  guerre  a  causé  des  pertes.  Il  en  est 
peu,  parmi  les  personnes  présentes,  qui  n'aient  à  déplorer  la 
perte  de  quelque  ami  et,  quel  que  soit  le  camp  dans  lequel  ces 
êtres  cliers  ont  combattu,  nous  ne  pouvons  que  leur  témoi- 
gner uDtre  profonde  et  respectueuse  sympathie. 

Passant  à  un  autre  sujet,  il  est  très  regrettable  qu'après  ces 
douze  mois  d'anxiété,  nous  ne  jiuissions  vous  faire  entrevoir 
une  reprise  prochaine  des  travaux  ;  pour  vous  dire  toute  nia 
pensée,  je  trouve  que  les  actionnaires  des  Compagnies  inté- 
ressées dans  le  Transvaal  et  dans  l'industrie  aurifère  du 
Transvaal,  en  général,  sont  à  plaindre,  tandis  que  d'autres 
industries  ont  commercialement  bénéficié  de  la  guerre,  grâce 
à  la  circulation  de  l'argent,  à  la  demande  de  marchandises. 
"Votre  industrie  a  donc  subi  une  sérieuse  interruption  et  vous 
n'en  aurez  pas  moins  à  payer  votre  part  de  la  taxe  de  guerre, 
en  plus  des  taxes  anglaises,  tout  comme  les  Compagnies  qui 
ont  tiré  profit  des  hostilités. 

Lord  Harris  a  passé  ensuite  en  revue  les  comptes  de 
la  Compagnie  que  nous  avons  donnés  précédemment, 
puis  ilaabordé  ensuite  le  «  Registre  des  Actionnaires  ». 

N'ous  trouverez,  a-t-il  dit,  peut-être  intéressantd'apprendre 
que  nous  avons  12.475  actionnaires  ordinaires  enregistrés, 
soit  2.850  de  plus  que  l'année  dernière.  Nous  avons,  en  outre, 
5.500  actionnaires  de  préférence  environ,  et,  en  tenant  compte 
des  actionnaires  qui  possèdent  à  la  fois  des  actions  ordinai- 
res et  de  préférence,  le  nombre  total  de  nos  actionnaires  est 
de  16  500.  Je  vous  dirai  encore  que  nous  avons  338.fcS3  actions 
ordinaires  au  porteur,  soit  48.000  de  moins  que  l'année  der- 
nière, on  nous  en  comptions  ■iiStj.904.  La  moyenne  d'actions 
détenues  par  cha((uc  actionnaire,  en  mettant  de  côté  ceux  qui 
possèdent  .'j.OOO  actions  et  au-dessus,  ressort  à  97  actions. 

Mes  collègues  du  «  Conseil  et  moi  regrettons  bien  sincère- 
ment de  ne  pouvoir  recommander  la  distribution  d'un  nou- 
veau dividende.  Comme  je  le  disais  l'année  dernière,  je  sais 
parfaitement  bien  que  c'est  pour  lieaucoup,  et  spécialement 
pour  les  petits  actionnaires,  une  affaire  sérieuse  qu'un  divi- 
dende. Nous  le  regrettons,  je  vous  assdre  ;  mais  nous  croyons 
iju'd  est  plus  sage  d'en  remeUre  la  distribulion  afin  que, 
lorsque  nou,s  serons  rentrés  à  nouveau  dans  la  périnda  (les 
divi  <endes.  nous  soyons  à  même  d'en  continuer  la  distribu- 
tion sans  interruption,  C".  qui  est  plus  avantageux  que  d'en 
distribuer  un  cette  année  et  de  nous  en  repentir.  Je  com- 
prends parfaitement  que  quelques  actiimnaires,  en  voyant 
l'importance  de  la  somme  reportée  à  nouveau,  Irouveront 
que  nous  péchons  par  excès  de  prudence  :  mais  je  crois, 
encw-e  une  fois,  qu'il  vaut  mieux  attendre  des  temps  meil- 
leurs, et  si  j'en  juge  par  la  correspondance  qui  nous  est  par- 
venue, la  grande  majorité  des  actionnaires  est  de  notre  avis. 
Naturellement,  nous  avons  aussi  reçu  des  lettres  de  plaintes, 
et  je  comprends  parfaitement  les  raisons  qui  nous  y  ont  été 
exposées;  si  nous  sommes  arrivés  à  cette  décision,  ce  n'a  pas 
èlé  sans  (le  mûres  réflexion?.  Vous  vous  rappellerez,  je  pense, 
que,  dans  des  occasions  précédentes,  nous  avons  été  blùnK's 
d'avoir  déclaré  des  dividendes,  et  nous  nous  sommes  trouvés 
dans  rimpossihilité  de  faire  lace  à  des  dépen.ses  inopinées. 
Xe  recoiumeneiins  donc  pas  cette  faute.  N'oublions  pas  non 
]ilus  ((ue,  si  bas  que  soit  le  cours  des  actions  de  la  Goldtiels 
sur  le  marché,  le  paiement  d'un  dividende  de  shillings 
nous  coûte  .')00.000  bvres  sterling,  .le  sais  (]ue  d'autres  per- 
sonnes, en  dehors  des  aciioanaires,  jettent  un  (eil  d'envie  sur 
la  sonuiie  que  nous  reportons,  sans  penser  au  dividende; 
mais  je  crois  ({ue  tous  les  lionnètes  gens  se  souviendront 
que  c'est  à  votre  retenue,  aux  sacrifices  que  vous  avez  faits 
de  vos  dividendes  pendant  deux  années  cousécutives,  (^ue  nous 
devons  cette  somme  reportée,  et  que,  sans  les  circonstauces 
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exceptionnelles  (les  ileiix  auiii'es  en  question,  vouk  auriez,  pu 
légitinienienl  prélever  1  •  imlliou  do  livres  slorliiiK  sur  celte 
somme  iiiiportaiite.  Vous  avez  prélcro  sagement  vous  assurer 
contre  les  mcerlitudcs  auxquelles  nous  avons  l'ail,  allusion 
dans  le  rapport.  Au  sujet  de  ces  incertitudes,  j'ai  le  regret  de 
vous  dire  cpie  le")  dei'nières  nouvelles  reçues  de  nos  re])rë8en- 
tants  dans  le  Sud  de  l'Alriqne  ne  nous  l'ont  pas  entrevoir 
comme  possible  une  promple  reprise  ^,'énérale  des  travaux 
au  ïransvaal,  cl  vous  devez  comprendre,  par  ce  que  vous 
lisez  dans  les  journaux,  les  difficultés  qu'on  éprouve  à  trans- 
porter les  produits  nécessaires  à  ralini'^nlation  de  l'énorme 
population  qap  le  Rand  exige  lorsque  les  mines  sont  eu  pleine 
période  d'aciivitc. 

Cette  reprise  des  travaux  est  un  obstacle  dont  nous  pouvons 
apprécier  les  conséquences  pour  notre  Compagnie,  car  il  est 
tanjîible;  mais  il  est  une  autre  incertitude  que  nous  ne  pou- 
vons pas  exactement  mesurer  :  c'est  le  fardeau  qui  doit  peser 
sur  le  Transvaal  sous  la  forme  d'une  taxe  de  guerre  ou  d'une 
indemnité  de  guerre.  Vous  n'avez  pas  oublié  que  le  Chancelier 
de  l'Echiquier  y  a  lait  allusion  l'année  dernière  et  je  n'ai  pas 
vu  quoi  que  ce  soit  qui  nous  garantisse  de  la  dette  possible 
qu'il  s'agit  de  nous  imposer.  Dans  ces  conditions,  nous  ne 
pensons  pas  qu'il  serait  sage  de  ne  pas  renoncer  à  un  divi- 
dende. Au  sujet  de  la  possibilité  d'une  indemnité  de  guerre, 
il  est  une  erreur  qu'il  importe  de  ne  pas  laisser  subsister. 
J'ai  lu  toutes  les  critiques  qui  ont  été  publiées  dans  la  presse 
sur  le  rapport  de  la  Qoldfields  et  j'ai  remarqué  que,  dans  un 
grand  nombre  de  journaux,  une  erreur  qui  peut  être  excusable 
est  issue  du  rapport  de  M.  Hammond  de  l'année  dernière, 
erreur  qu'il  a  franchement  reconnue  ici  dans  son  discours  et 
qu'il  a  corrigée  depuis.  Dans  quelques  calculs  qu'il  nous  a 
présentés  qui  étaient  basés  sur  le  tonnage  des  rendements  du 
Rand,  il  a  estimé  que  si,  sous  un  bon  gouvernement,  on 
arrivait  à  économiser  6  shillings  par  tonne  et  que  le  mon- 
tant de  ces  économies  pût  être  distribué  en  dividendes,  il 
comptait  que  cette  somme  s'élèverait  à  environ  4.836.535  livres 
sterling.  Il  nous  a  dit  dans  son  discours  cfu'il  y  avait  eu  là 
une  erreur  de  calcul,  qu'il  aurait  dû  naturellement  découvrir 
en  livrant  son  rapport,  et  que  le  vrai  chiffre  était  de  3.199.433 
livres  sterling.  Le  rapport  avait  été  expédié  et  nous  n'avions 
pas  le  temps  de  le  faire  corriger.  Aujourd'hui,  je  vois  que  bon 
nombre  de  journaux  basent  leur  calcul  sur  le  chiffre  erroné 
et  qu'ils  considèrent  la  somme  d'économies  (fu'il  représente 
comme  une  certitude.  Je  dois  vous  rappeler  que  ce  n'était  là 
qu'une  simple  estimation  d'économies  à  réaliser  au  cours  d'une 
longue  période  d'années,  estimation  faite  non  pas  par  un  poli- 
ticien, mais  par  un  ingénieur  des  mines  et,  par  conséquent, 
qu'on  ne  saurait  prendre  un  chiffre  erroné  pour  servir  de 
base  à  des  critiques  sur  un  sujet  aussi  important  que  le  far- 
deau que  le  Rand  a  la  force  de  supporter. 

D'ailleurs,  il  me  semble  que  cette  question  du  fardeau  à 
imposer  au  Rand  ne  peut  être  résolue  par  ces  critiques,  et 
que  ce  ne  sont  pas  les  autorités  du  Transvaal,  ni  même  le 
Colonial  Office,  qui  peuvent  la  trancher.  L'autorité  suprême 
sera  le  Parlement  et,  ceci  soit  dit  pour  nous  consoler,  quelles 
que  soient  les  vues  du  Colonial  Office,  quelles  que  soient  les 
recommandations  du  Cabinet  britannique  sur  un  sujet  de  cette 
importance,  nous  pouvons  être  certains  qu'il  sera  longuement 
discuté  et  que,  tôt  ou  tard,  nos  intérêts  seront  pris  en  consi- 
dération. Quelle  que  soit  la  décision  du  Parlement,  nous  aurons 
à  nous  y  conformer;  mais  ce  n'a  jamais  été  la  politique  de 
l'Angleterre,  depuis  qu'elle  a  commis  la  grande  faute  d'il  y  a 
quelque  cent  ans,  d'obérer  le  commerce  de  ses  colonies,"  et 
j  imagine  que  ce  serait  tuer  la  poule  aux  œufs  d'or  que  d'im- 
poser à  la  plus  belle  et  à  la  plus  féconde  industrie  du  Transvaal 
un  trop  lourd  fardeau  qui  nous  empêcherait  de  broyer  le 
minerai  de  faible  teneur.  'Telles  sont  les  considérations  qui  se 
présenteront  inévitablement  à  l'esprit  des  administrateurs 
qui  auront  naturellement  à  cœur  la  prospérité  des  nouvelles 
colonies  et  voudront  leur  donner  un  vigoureux  essor. 

Ici,  lord  Harris  a  abordé  la  question  de  la  suppres- 
sion, dans  les  comptes,  de  la  liste  des  valeurs  gui  com- 
posent le  portefeuille  de  la  Consolidated  Goldfields.  Il 
a  expliqué  pourquoi  le  Conseil  avait  jugé  sage  de  ne 
pas  continuer  la  publication  annuelle  des  placements 
faits  par  la  Compagnie.  La  politique  de  celle-ci  a  tou- 
jours été  de  s'assurer  la  possession  d'un  grand  nombre 
d'actions  de  Comoagnies  soit  productrices,  soit  sur  le 

{)oint  de  le  devenir,  et  de  distribuer  des  dividendes  avec 
es  dividendes  payés  par  lesdites  Compagnies.  Mais  il 
arrive  souvent  que  le  marché  pousse  les  actions  d'une 
Compagnie  à  un  cours  supérieur  à  sa  valeur  intrinsè- 
que. Dans  ce  cas,  la  Goldfields  a  toujours  saisi  cette 
occasion  pour  vendre  les  titres  en  question,  quitte  à 
les  racheter  s'ils  venaient  à  baisser  de  nouveau,  et  il 
est  très  probable  que,  dans  l'avenir,  ce  genre  d'opéra- 
tions sera  pratiqué  sur  une  très  large  échelle.  En  ren- 


dant ses  ventes  publiquee,  la  Goldfields  pourrait  pro- 
duire, sur  les  titres  de  certaines  entreprises,  une  im- 
pression fâcheuse.  D'un  autre  côté,  si  );onnes  que 
soient,  à  son  avis,  ceitainef  valeurs  de  son  porte- 
feuille, la  Compagnie  peut  considérer  qu'il  y  a  a  vantage 
pour  elle  à  les  arbitrer  contre  des  titres  qui  lui  parais- 
sent susceptibles  d'une  plus  grande  plus-value.  I.)ans 
ces  conditions,  le  Conseil  considère  qu'il  est  de  l'intérêt 
des  actionnaires  de  ne  pas  publier  la  liste. des  titres  en 
portefeuille,  d'autant  plus  que  les  commissaires  des 
comptes  veilleront  toujours  à  ce  que  ces  titres  ne  soient 
pas  évalués  à  un  prix  supérieur  à  leur  valeur  moyenne. 
Cela  gênera  sans  doute  ceux  qui  calculent  la  valeur  de 
l'action  Goldfields  en  se  basant  sur  la  composition  de 
son  portefeuille,  mais  l'intérêt  des  actionnaires  doit 
passer  avant  tout. 

J'en  viens,  a  continué  le  Président,  aux  paragraphes  du 
rapport  qui  sont  plus  politiques'  que  commerciaux.  Nous 
sommes  dans  la  position  de  spectateurs  d'an  grand  drame 
qui  a  pris  les  allures  d'une  tragédie,  mais  qui,  espérons-le, 
dans  ses  scènes  dernières,  apportera  bien  des  améliorations 
aux  malheureux  pays  qui  ont  souffert  si  terriblement.  Quelle 
sera  notre  position  '?  En  qualité  d'entreprisi'  cominerciale, 
nous  pourrions  penser  que  l'administration  du  pays  et  la 
politique  ne  sont  pas  notre  affaire,  qu'elles  sont  l'affaire  de 
politiciens  professionnels  ;  que  c'est  à  eux  d'administrer  ces 
pays.etqde  notre  affaire  ànous  est  d'assurer  la  prospérité  de 
notre  entreprise  interrompue  depuis  douze  mois.  Mais,  comme 
M.  Hammond  a  dit  l'année  dernière,  que  la  ligne  de  démar- 
cation entre  le  terrain  politique  et  le  terrain  économique  est 
si  étroite  au  Transvaal  qu'on  peut  à  peine  la  distinguer,  il 
est  impossible,  après  les  événements  auxquels  nous  avons 
assisté,  que  les  grandes  maisons  minières  puissent  adopter 
cette  attitude  indifférente.  Vous  savez  que,  tant  que  nous 
sommes  restés  les  sujets  loyaux  du  président  Krù.ner,  nous  ne 
lui  avons  pas  ménagé  nos  avis,  et  que  nous  nous  sommes  ef- 
forcés de  lui  montrer  combien  dangereuse  élnit  la  pente  sur 
laquelle  il  s'obstinait  à  marcher.  Il  ne  serait  pas  aujourd'hui 
si  malheureux  s'il  nous  avait  écoutés  il  y  a  un  peu  plus  de 
douze  mois.  Durant  cet  intervalle  de  transition,  nous  avons 
assisté  le  Gouvernement)  britannique  de  toutes  les  manières, 
individuellement  en  levant  des  troupes,  collectivement  en 
recevant  et  er>  aidant  à  envoyer  des  marchandises  et  en  dé- 
pêchant au  front  plusieurs  de  nos  plus  braves  employés  : 
enfin,  nous  nous  sommes  joints  à  MM.  Wernher  Beit  pour 
garantir  un  nombreux  matériel  roulant,  afin  de  hâter  la  li- 
Traison  des  marchandises.  Il  est  possible  que  le  présent  Gou- 
vernement fasse  appel  quelque  jour  à  notre  exjjérience  do 
sujets  loyaux  ;  en  ce  cas,  nous  ferons  de  notre  mieux  pour 
l'aider,  nous  réservant  toujours  le  droit  qui  appartient  à  tous 
les  citoyens  de  l'empire  britannique,  si  humbles  qu'ils 
soient  et  dans  n'importe  quelle  partie  du  monde  où  ils  se 
trouvent  ,  à  savoir  le  droit  de  pétition  à  la  plus  haute  autorité 
en  cas  d'abus. 

Je  sais  que  quelques-uns  d'entre  vous  s'attendent  à  m'en- 
tendre  émettre  des  opinions  politiques.  Comment  est-il  pos- 
sible à  une  entreprise  commerciale  d'avoir  une  opinion  définie 
sur  la  politique,  tant  que  le  Gouvernement  lui-même  n'a  pas 
montré  quelle  était  la  sienne.  Nous  avons  besoin  de  voir 
comment  le  Gouvernement  agira  dans  trois  ou  quatre  ques- 
tions affectant  nos  intérêts.  Tout  d'abord  quelle  sera  sa  poli- 
tique relativement  à  la  main-d'œuvre  indigène  V  Nous,  les 
maisons  commerciales,  nous  nous  sommes  eflorcés  de  dresser 
un  plan  que  nous  avons  soumis  au  Gouvernement  ou  que 
nous  lui  soumettrons  en  vue  de  lui  faciliter  la  tâche  ;  mais, 
personnellement,  je  considère  que  mon  devoir  est  de  persuader 
au  Gouvernement  que  le  sien  est  de  prendre  l'initiative  en 
cette  matière.  Dans  le  passé,  les  grandes  maisons  avaient 
leurs  agents  dans  difl'érentes  parties  de  l'Afrique  du  Sud  pour 
recruter  la  main-d'œuvre.  C'était  un  système  défectueux  et 
nous  avons  dû  l'abandonner.  Ceci  montre  la  nécessité  de 
l'intervention  du  Gouvernement  dans  cette  question.  En  ce 
qui  concerne  l'importation  de  la  main-d'o'uvre,  il  est  évident 
qu'elle  doit  être  précédée  de  négociations  avec  les  pays  étran- 
gers; or,  le  Gouvernement  seul  peut  entamer  ces  négocia- 
tions. Quant  à  la  répartition  égale  de  la  main-d'œuvre  entre 
les  différentes  mines,  j'estime  qu'un  fonctionnaire  du  Gou- 
vernement convenablement  rétribué  peut  la  pratiquer  plus 
impartialement  que  qui  que  ce  soit.  H  y  a  ensuite  d'autres 
questions,  celle  de  l'alcool  notamment.  Pour  la  résoudre, 
j'estinie  que  ce  qu'il  nous  faut,  c'est  un  pouvoir  exécutif 
résolu  et  honorable,  c'est-à-dire  des  ministres  bien  payés.  Et 
j'en  parle  par  expérience.  J'ai  vu  un  service  des  plus  hono- 
rable et  des  plus  distingué  presque  réduit  à  la  pénurie, 
non  pas  par  sa  faute,  mais  par  suite  de  difficultés  ;  après  des 
années  .^t  des  années  de  bons  service,  ses  membres  se  trou- 
vèrent dans  des  positions  où  un  homme  faible  ne  résiste  pas 


156 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  462  bi») 


à  la  tentation.  Je  ne  crois  pas  que  ce  service,  ni  aucun  de  ses 
membres  ait  succombé,  mais  il  ne  convient  pas  de  laisser 
des  personnes  responsables  dans  cette  position  précaire,  et 
nous  devons  leur  donner  des  salaires  tels  que  leur  honnêteté 
ne  soit  pas  mise  à  l'épreuve.  Il  y  a  aussi  la  question  de  l'eau, 
une  des  plus  importa.ites  à  notre  avis.  Ici  encore,  je  pense  que 
le  Gouvernement  devra  nous  venir  en  aide.  Messieurs,  le 
Gouvernement  du  Trpnsvaal  aura  beaucoup  de  dificultés  à 
résoudre.  .Je  n'ai  pas  l'intention  de  les  diminuer  en  aucune 
façon;  mais  je  veux  lui  donner  l'assurance  que  notre  grande 
Compagnie,  composée  de  sujets  loyaux  du  Gouvernement  colo- 
nial, fera  de  son  mieux  pour  l'aider  dans  toutes  les  circons- 
tances. Nous  avons  confiance  dans  la  race  britannique  pour 
administrer  les  affaires  des  peuples  des  pays  qui,  de  temps 
en  temps,  se  trouvent  absorbés  par  l'Empire,  pour  rendre 
leur  population  plus  heureuse  et  beaucoup  plus  prospère 
que  sous  les  régimes  antérieurs.  En  tout  cas,  nous  pou- 
vons remercier  le  Gouvernement  d'avoir  déjà  institué  une 
Commission  d'enquête  sur  tous  les  monopoles  accordés  au 
Transvaal. 

.Je  ne  pense  pas  devoir  vous  retenir  sur  le  sujet  des  mines 
que  M.  Webb  a  décrites  si  complètement  dans  son  rapport. 
Vos  pro]:iriétés  souterraines  n'ont  pas  subi  de  changement; 
votre  personnel  est  pratiquement  le  même,  nous  sommes  prêts 
à  reprendre  los  travaux  dès  que  le  moment  sera  venu,  et  notre 
exploitation  sera  immédiatement  aussi  productive  que  lorsque 
nous  dûmes  l'arrêter. 

Le  Président  a  ensuite  adressé  des  remerciements 
au  personnel  de  la  Compagnie,  puis  il  a  dit  : 

J'espère  que  vous  trouverez  que,  somme  toute,  nous  avons 
bien  conduit  vos  affaires  dans  une  année  de  grande  anxiété  et 
alors  qu'il  était  si  facile  de  commettre  des  fautes  sérieuses. 
Nous  avons  été  amenés  forcément  à  faire  de  grandes  dépen- 
ses en  assurant  nos  équipements  et  en  achetant  de  nouveaux 
matériels  pour  remplacer  ceux  qui  pourraient  avoir  été  dé- 
truits ;  mais  nous  avons  estimé  que  nous  ne  courions  aucun 
risque  de  la  part  du  Gouvernement  du  Transvaal  ;  que  notre 
police  pourrait  suffisamment  nous  protéger  contre  les  bandes 
de  maraudeurs.  L'événement  nous  a  donne  raison  et  vous 
reconnaîtrez,  j'espère,  que  nous  n'avons  pas  dépensé  l'argent 
sans  nécessité.  J'ai  toute  confiance  dans  l'avenir  du  pays; 
mais  j'éprouve  quelque  appréhension  sur  les  sentiments  d'ani- 
mosité  qui  peuvent  subsister,  après  la  guerre,  entre  les  races, 
et  j'estime  que  le  devoir  de  tous  ceux  qui  doivent  rester  ici 
est  de  prendre  une  attitude  conciliante  en  vue  de  nous  récon- 
cilier avec  les  anciens  sujets  du  président  Krûger  et  de  leur 
faire  accepter  la  loi  de  Sa  Majesté. 

Quant  à  la  reprise  des  travaux  dans  les  mines,  je  sens  que 
mes  remarques  vous  ont  un  peu  désappointés.  J'aurais  voulu 
qu'elles  produisissent  l'effet  contraire  :  mais,  en  tout  cas, 
il  vaut  mieux  voir  les  difficultés  en  face  que  de  se  montrer 
trop  optimiste. 

Il  est  un  autre  point  que  je  voudrais  aborder,  noa  pas 
dans  le  .Sud  de  l'Afrique,  mais  dans  l'Afrique  occidentale. 
Nous  nous  sommes  intéressés  dans  une  toute  petite  entre- 
prise de  l'Ouest-Africain,  sur  la  Côte  d'Or.  Nous  avons  une 
très  grande  foi  dans  le  banket  de  ces  champs  d'or,  et  l'expé- 
dition que  nous  avons  envoyée  pour  examiner  les  terrains 
nsus  a  iuformésque  le  minerai^  aurifère  était  si  seml)lableau 
minerai  du  Wilwatersrand  qu'on  pouvait  s'y  méprendre.  Ces 
renseignements  nous  ont  engagés  à  nous  intéresser  dans  une 
petite  entreprise  du  pays  et  à  y  envoyer  un  ingénieur  des 
plus  capables,  avec  la  mission  do  prouver  les  reefs.  J'espère 
que  vous  nous  approuverez. 

Après  le  président,  M.  G.  D.  Rudd,  qui  a  été,  avec 
M.  Cecil  Rhodes,  le  fondateur  de  la  Compagnie  qui 
l'a  eu,  pendant  longtemps,  comme  administrateur-dé- 
légué, M.  G.  D.  Rudd,  disons-nous,  a  pris  la  parole.  Il 
a  appelé  l'attention  sur  les  trois  points  suivants  :  la 
conversion  d'une  partie  de  l'actif  de  la  Compagnie  en 
Consolidés  anglais,  la  fusion  du  South  African  Gold 
Trust  avec  le  Trust  Français  et  la  nouvelle  organisa- 
tion financière  de  cette  Compagnie  ;  enfin,  l'absence 
de  dividende. 

Ces  trois  mesures,  a-t-il  dit,  ont  été  inspirées  par  la 
même  politique  et  ne  sont  que  la  mise  à  exécution  des 
projets  suggérés  par  lui-même,  après  la  crise  de  1896. 
Elles  auront  pour  résultat  de  consolider  la  situation 
financière  de  la  Compagnie,  en  la  mettant  à  l'abri  d'une 
nouvelle  crise.  Eneffet,  grâce  à  la  nouvelle  force  acquise 
par  le  South  African  Gold  Trust,  devenu  une  puissante 
organisation  financière,  la  Goldfields  est  assurée  de 
trouver  chez  elle  tout  le  concours  dont  elle  pourra  avoir 
besoin  dans  l'avenir  pour  la  souscription  du  capital 
d'exploitation  de  ses  Compagnies  deep-level. 


Quant  au,  placement  de  1  million  de  livres  sterling 
de  la  réserve  en  fonds  d'Etat  anglais  à  2  1/2  0/0,  il  a 
été  fortement  critiqué,  car,  pour  ses  emprunts,  la  Com- 
pagnie paie  un  intérêt  de  5  0/0.  Mais  l'avantage  de 
cette  opération  est  d'avoir  rendu  la  réserve  facilement 
réalisable.  S'il  en  avait  été  ainsi  dans  le  passé,  la  Com- 
pagnie n'aurait  pas  été  plus  d'une  fois  obligée  de  sa- 
crifier ses  stocks  de  titres  dans  des  moments  défavo- 
rables, afin  de  pouvoir  payer  un  dividende. 

M.  Rudd  ne  cache  pas  qu'il  a  été  un  des  plus  chauds 
partisans  de  la  suppression  du  dividende,  en  raison, 
surtout,  de  l'ineertitude  de  la  situation  ;  niais  il  in- 
voque également  comme  raison  le  fait  que  la  Simmer 
and  Jack  et  les  autres  grandes  Compagnies  dans  les- 
quelles la  Goldfields  est  intéressée  ne  distribueront 
sans  doute  pas  de  dividende  avant  un  an.  D'un  autre 
côté,  il  est  difficile  d'évaluer,  d'une  faeon  certaine,  les 
pertes  actuelles  Elles  seront  certainement  moins  éle- 
vées qu'on  ne  le  craignait,  mais  il  reste  encore  à 
compter  avec  les  retards  possibles  dans  la  reprise  des 
travaux  et  la  détérioration  du  matériel  qui  peut  en 
résulter.  Enfin,  le  paiement  d'un  dividende  de  5  shil- 
lings entraînerait  un  débours  de  500.000  livres  sterling 
et  obligerait  la  Compagnie  à  payer,  l'année  prochaine, 
un  dividende  de  pareille  importance,  de  sorte  qu'en 
comprenant  le  dividende  des  actions  de  préférence, 
l'intérêt  et  l'amortissement  des  obligations  et  les  dé- 
penses diverses,  en  douze  mois  il  faudrait  débourser 
près  de  1.250.000  liv.  st. 

M.  Rudd  s'est  ensuite  élevé  contre  l'idée  de  faire 
supporter  tous  les  frais  de  la  guerre  aux  mines.  Il  a  dit 
que,  même  au  prix  auquel  revenait  la  guerre,  l'absorp- 
tion du  Sud  de  l'Afrique  par  l'Angleterre  ne  cofltait 
pas  cher,  d'autant  plus  que  ce  qui  vient  de  se  passer 
n'était  que  la  conséquence  de  la  mauvaise  ligne  poli- 
tique adoptée  en  1881.  Naturellement,  les  mines  auront 
à  supporter  des  taxes  pour  l'entretien  des  troupes 
iDritanniques  dans  l'Afrique  du  Sud  afin  d'y  maintenir 
la  paix  ;  mais  ce  serait  une  mauvaise  politique  que 
de  faire  payer  à  ces  entreprises  une  partie  du  ca- 
pital dépensé  par  le  Gouvernement  britannique  qui 
ne  doit  pas  oublier  que  si  le  Sud  de  l'Afrique  com- 
prend les  mines,  les  mines  représentent  le  Sud  de 
l'Afrique.  Ce  serait  donc  une  grande  erreur  à  commettre 
que  de  frapper  trop  lourdement  les  Compagnies  mi- 
nières. Quant  à  la  question  de  la  main-d'œuvre,  elle 
peut  être  résolue.  A  quoi  bon  en  importer  du  dehors?" 
Il  y  a,  au  Sud  de  l'Afrique,  10  millions  d'indigènes. 
Les  laissera-t-on  se  confiner  dans  leur  paresse  pen- 
dant que  l'on  fera  venir  des  ouvriers  étrangers?  C'est 
une  question  qui  devra  être  soumise  au  Gouverne- 
ment, d'autant  plus  que  les  mines  ne  sont  pas  seule- 
ment en  cause,  mais  que  l'agriculture  même  du  pays 
dépend  de  la  politique  qui  sera  adoptée  à  l'égard  des 
indigènes. 

Nous  ne  pouvons  suivre  M.  Rudd  dans  tous  les  dé- 
tails qu'il  a  fournis,  mais  nous  devons  constater  qu'il 
a  été  très  fréquemment  apolaudi  par  les  actionnaires 
qui  ont  ensuite  adopté  à  l'unanimité  le  rapport  ainsi 
que  les  comptes  qui  leur  étaient  soumis. 


DISCOURS  DE  M.  J.  B.  ROBINSON 


M.  J.  B.  Robinson,  pré.sident  de  la  Banque  qui  porte 
son  nom,  a  prononcé,  à  l'assemblée  annuelle  de  cette 
Banque,  tenue  le  7  courant  à  Londres,  un  excellent 
discours  dans  lequel  il  a  retracé  à  grandes  lignes  le 
développement  colossal  auquel  est  appelé  l'industrie 
aurifère  du  Transvaal  après  la  guerre. 

Les  déclarations  de  M.  J.  B.  Robinson,  fait  observer 
la  «  Circulaire  Hebdomadaire  »  de  la  Banque  Fran- 
çaise de  V Afrique  du  Sud,  ont  produit  une  très  bonne 
impression  sur  le  marché  et  ont  contribué  à  faire 
disparaître  la  mauvaise  humeur  causée  par  les  discours 
prononcés,  quelques  jours  auparavant,  à  l'assemblée 
de  la  Goldfields. 
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Non  pas  que  les  orateurs  des  deux  assemblées  aient 
soutenu  une  tlu'^se  opposée,  mais  ils  l'ont  envisa(j;ée 
chacun  suivant  ses  propres  préoccupations.  A  la  (lold- 
/ields  on  a  dft,  en  elVot,  insister  particulièrement  sur 
certaines  éventualités  i)eu  favorables,  alin  de  justifier 
la  décision  prise  par  le  Conseil  de  ne  pas  payer  de  divi- 
dftnde  cette  année,  quoique  la  Compagnie  dispose  d'un 
bénéfice  total  de  un  million  de  livres.  La  Robinaon 
Bank,  au  contraire,  qui  n'a  pas  de  filiales  à  «  financer» 
comme  la  Gold/iclds,  ne  pouvait  avoir  les  mêmes 
préoccupations  (|ue  cette  dernière.  Cette  constatation 
n'amoindrit  nullement  la  valeur  des  arguments  et  des 
faits  invoqués  par  M.  J.  B.  Robinson  pour  confirmer 
ses  prévisions  au  sujet  du  grand  avenir  réservé  aux 
mines  après  la  guerre. 

Le  Président  de  la  Robinson  Bank  s'est  attaché  tout 
d'abord  à  réfuter  l'idée  que  l'on  se  fait,  en  Angleterre 
et  ailleurs,  de  la  nécessité  défaire  supporter  au  Trans- 
vaal  un  partie  des  frais  de  la  guerre. 

«  Si  nous  considérons,  dit-il,  l'immense  valeur  des 
territoires  conquis  par  l'Angleterre  à  la  suite  de  la 
guerre,  nous  sommes  obligés  de  reconnaître  que  les  60 
à  70  millions  de  livres  sterling  que  cette  guerre  doit 
coûter  constituent  une  somme  pour  ainsi  dire  insigni- 
fiante. » 

A  cet  argument,  M.  J.  B.  Robinson  en  ajoute  une 
autre  :  »  Pourquoi  la  Grande-Bretagne,  s'écrit-il,  a-t- 
elle  fait  cette  guerre  ?  C'est  pour  défendre  sa  propre 
domination  dans  l'Afrique  du  Sud.  Si  les  hostilités 
avaient  été  ajournées  de  cinq  ans,  il  n'y  a  pas  de 
doute,  et  ceci  je  l'affirme  sans  aucune  hésitation,  que 
la  Grande  Bretagne  aurait  eu  la  plus  grande  difficulté 
à  conserver  sa  situation  dans  l'Afrique  du  Sud.  Je 
dirai  même  qu'elle  aurait  perdu  son  empire  sud-afri- 
cain. » 

Le  conflit  actuel  porte  donc  beaucoup  moins  sur  le 
redressement  des  griefs  des  Uitlanders  que  sur  la  sécu- 
rité des  possessions  britanniques. 

«  D'autre  part,  dit  plus  loin  M.  J.  Robinson,  nous 
savons  que  sous  le  régime  boer,  un  très  grand  nombre 
de  mines  étaient  obligées  de  rester  fermées,  parce 
qu'elles  ne  pouvaient  supporter  les  taxes  qui  existaient 
alors.  )'  Or,  il  est  évident  que  le  Gouvernement  anglais, 
qui  est  considéré  comme  agissant  toujours  avec  équité 
et  sagesse  dans  toutes  les  questions  d'administration 
et  de  commerce,  ne  commettra  certainement  pas  la  fo- 
lie d'imposer  lourdement  l'industrie  minière,  à  l'instar 
du  précédent  Gouvernement. 

Du  reste,  l'examen  du  gisement  aurifère  du  Trans- 
vaal  nous  aidera  à  mieux  comprendre  cette  question 
des  impôts. 

Tout  le  monde  sait  que  les  reefs  du  Transvaal  ne 
contiennent  pas  du  minerai  de  haute  teneur.  Leur 
valeur  provient  de  l'immense  quantité  d'or  répartie 
dans  les  filons  de  conglomérat,  qui  s'étendent  sur  tout 
le  pays  avec  une  grande  régularité.  Quelques-uns  de 
ces  filons  renferment  une  teneur  d'or  plus  élevée  que 
d'autres,  mais  tous  sont  minéralisés.  La  valeur  de  ces 
filons  a  été  vérifiée  avec  certitude. 

Or,  sous  l'administration  boer,  les  frais  d'exploita- 
tion représentaient  environ  8  dwts  d'or  par  tonne  de 
minerai  traitée.  A  ce  prix  un  très  grand  nombre  de 
rnines  ne  pouvaient  travailler  avec  profit.  Si,  à  l'ave- 
nir, toutes  ces  mines  pouvaient  entrer  en  exploitation, 
elles  produiraient  une  énorme  quantité  d'or  dont  une 
bonne  partie  serait  en  circulation  dans  le  pays  et  con- 
tribuerait à  faire  vivre  une  population  de  plus  en  plus 
nombreuse.  Le  commerce  du  pays  s'accroîtrait  dans 
des  proportions  colossales. 

Pour  préciser,  mettons  à  titre  d'exemple  qu'il  y  ait 
200  mines  fermées  par  suite  de  charges  fiscales  qui  pè- 
sent sur  elles. 

Lorsque  ces  charges  viendraient  à  être  supprimées, 
elles  pourraient  entrer  en  exploitation,  et  si  chacune 
d'elles  produisait  4.000  onces  d'or  par  mois,  nous  au- 
rions une  production  totale  de  800.000  onces  d'or  d'une 
valeur  de  3.000  000  deliv.  st.,  soit  36.000.000  de  liv.  st. 
par  an.  De  cette  somme,  30.000.000  de  liv.  st.  resteraient 


dans  le  pays  pour  payer  les  salaires  du  personnel, 
l'achat  de  fournitures,  etc. 

Point  n'est  besoin  do  longues  explications  pour  faire 
comprendre  les  bienfaits  immenses  qui  résulteront 
pour  le  pays  de  la  mise  en  circulation  d'une  quantité 
d'or  aussi  considérable,  extraite  annuellement  des  en- 
trailles de  la  terre.  Cet  or  donnera  lieu  à  des  échanges 
commerciaux  i-eprésentant  au  moins  trois  fois  sa  va- 
leur, soit  100.000.000  de  liv.  st.  environ  par  an. 

Nous  savons  tous  comment  la  prospérité  commer- 
ciale est  intimement  liée  à  la  circulation  d'or.  Lorsque 
ce  métal  est  abondant,  des  nouvelles  industries  se 
créent  dans  toutes  les  brandies  de  l'activité  humaine, 
des  vastes  contrées  jusque-là  en  friche  sont  mises  en 
culture,  des  nouvelles  découvertes  ont  lieu  et  des  capi- 
taux affluent  de  toutes  les  parties  du  monde.  Le  déve- 
loppement des  Etats  sud-africains,  depuis  dix  ans, 
montre  le  rôle  important  des  mines  d'or  du  Rand  sur 
la  prospérité  générale  de  cette  partie  de  l'Afrique. 

«  Lorsque  nous  voyons,  continue  M.  J.  Robinson,  à 
quel  point  les  Etats  et  colonies  sud-africains  ont  bé- 
néficié dans  le  passé  de  l'exploitation  des  mines  d'or 
du  Transvaal,  nous  pouvons  nous  rendre  compte  de 
l'immense  avenir  réservé  à  ce  pays  au  point  de  vue  du 
commerce,  de  l'agriculture,  de  l'industrie  et  en  un  mot 
de  tout  ce  qui  constitue  la  richesse  d'une  nation. 

«  Chaque  individu  aura  sa  part  de  la  prospérité 
générale  qui  résultera  de  la  mise  en  valeur  des  res- 
sources illimitées  des  deux  pays  conquis.  Car  je  puis 
dire,  et  les  événements  le  prouveront  dans  la  suite, 
que  le  Transvaal  et  l'Orange  ont  à  peine  commencé 
leur  carrière  malgré  tout  ce  qu'ils  ont  déjà  donné.  » 

Pour  atteindre  ce  but,  M.  J.  B.  Robinson  dit  que 
deux  conditions  sont  nécessaires  :  une  bonne  adminis- 
tration et  des  impôts  légers. 

«  Ces  desiderata,  dit  en  terminant  la  «  Circulaire  de 
la  Banque  Française  de  V Afrique  du  Sud  »,  sont  trop 
justes  pour  que  tous  les  actionnaires  n'y  souscrivent 
volontiers.  » 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Expéditions  d'Or  d'Australie.  —  Le  corres- 
pondant du  Financial  Times  à  Melbourne  écrit  à  ce 
journal  à  la  date  du  3  octobre  : 

«  Dans  le  courant  de  la  semaine  dernière,  on  avait 
préparé  de  gros  envois  d'or,  et  depuis  cette  date,  près 
d'un  million  de  livres  sterling  est  parti  d'ici.  Sur  ce 
montant,  800.000  liv.  st.  étaient  à  destination  de  San 
Francisco,  ce  qui  est  la  plus  importante  expédition  qui 
ait  encore  été  faite  jusqu'à  présent.  Au  reste,  voici  le 
détail  des  expéditions  adressées  dans  cette  ville  pen- 
dant les  neuf  premiers  mois  des  années  1898,  1899 
et  1900  : 

Années 


Dates  respectives 


1898 


1899 


1900 


(En 

17,  18  et  17  janvier   450.000 

14,  15  et  f4  février   300. CûO 

14,  15  et  14  mars   400.000 

11,  12  et  11  avril   350.000 

9,  10  et  9  mai   500.000 

6,  7  et  6  juin   100.000 

4,  5  et  4  juillet   250.000 

1",  2  et  1"  août   330.000 

29.  30  et  29  août   600.000 

2G,  27  et  26  septembre   685.000 

3.965.000   1.982.000  2.551.156 

«  Les  exportations  d'or  dépassent  déjà  actuellement 
celles  de  l'année  dernière,  et  elles  peuvent  encore  aug- 
menter en  raison  de  la  balance  du  commerce.  Le  drai- 
nage qui  s'effectue  en  ce  moment  se  produit  à  une  épo- 
que où  l'on  exporte  toutes  les  laines  que  l'on  a 
amassées.  Cette  année  la  tonte  des  laines  a  été  moins 
favorable,  et  bien  que  par  contre,  il  y  ait  eu  abondance 


livres  sterling) 
450 
202 
200 
150 
150 
150 
100 
250 
180 
150 


.oco 

i.OOO 
).tJOO 
.000 
).000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


1.156 

rien 
rien 
200.000 
rien 
150.000 
5(10.000 
350.000 
550.000 
800.000 
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de  beurre,  de  froment,  de  céréales,  on  sera  cepen- 
dant, dans  la  colonie,  obligé  de  conserver  de  grandes 
disponibilités  pendant  le  dernier  trimestre  de  l'an- 
née, et  pendant  les  deux  premiers  mois  de  1901. 
Il  est  vrai  que  l'année  dernière  la  hausse  des  laines  et 
de  toutes  les  marchandises  avait  favorisé  le  règlement 
commercial  avec  l'Angleterre,  tandis  que  cette  année, 
en  raison  de  la  tonte  des  laines  qui  a  donné  de  moins 
bons  résultats,  et  de  la  diminution  des  prix  des  autres 
produits,  on  exporte  moins,  ce  qui  fait  que  Londres 
aura  à  disposer  d'un  solde  sur  l'Australie.  Quant  aux 
expéditions  d'or  à  San  Francisco,  elles  sont  en  réa- 
lité faites  pour  le  compte  de  Londres,  contre  les 
achats  de  coton,  de  graines,  etc.,  que  l'Angleterre  fait 
«n  Amérique,  car  il  en  coûte  moins  pour  expédier  di- 
rectement l'or  d'Australie  aux  Etats-Unis  que  de  l'en- 
voyer à  Londres,  qui  aurait  ensuite  à  l'expédier  à 
New- York. 


Rendements  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale. 

—  Voici,  comme  de  coutume,  les  rendements  des  prin- 
cipales mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le  mois 
d'octobre,  comparés  à  ceux  du  mois  précédent  : 

Septein)3re  Octobre 

Tonnes  Tonnes 
broyées  Onces   broyées  Onces 


Associated  G.  M.  of  W.  A. . . 

2 

518 

2 

360 

2.376 

0 

374 

345 

463 

150 

155 

2 

286 

1 

3.S9 

2.400 

1 

006 

Bellevue  Consolidated  

820 

851 

910 

892 

Burbank's  Birthday  Gift  

1 

600 

1 

910 

248 

220 

263 

Gosmopolitan  Proprietary.. . 

1 

236 

1 

061 

1.300 

1 

.174 

1 

820 

2 

326 

» 

Field's  Find  

750 

863 

» 

» 

Fraser  South  Extcnded,  ,  ,  , 

500 

461 

500 

•454 

505 

309 

680 

289 

Golden  Horseslioe  Estâtes.. 

8 

454 

14 

943 

9.115 

15 

253 

Great  Bouldcr  Main  Eeef . . .  ' 

1 

100 

2 

200 

920 

1 

630 

Great  Boulder  Persévérance. 

5 

450 

6 

015 

Great  Boulder  Proprietary.. 

6 

078 

10 

719 

6.506 

11 

80G 

6 

765 

6 

577 

5.803 

6 

709 

» 

780 

351 

880 

:J72 

302 

296 

2 

500 

471 

1.600 

312 

6 

117 

8 

410 

6.3u9 

8 

035 

1 

512 

2 

260 

1.300 

1 

930 

740 

610 

770 

607 

1 

897 

» 

2 

922 

5 

512 

2.963 

474 

1 

560 

] 

0G5 

1.620 

ï 

227 

528 

83H 

601 

739 

» 

480 

266 

510 

500 

840 

589 

1 

969 

1 

075 

2.0(»7 

974 

North  Star  

754 

469 

389 

333 

956 

» 

1 

300 

1 

310 

1.000 

935 

5 

018 

5 

262 

5.232 

5 

125 

Westralia  Mount  Morgans . . 

1 

445 

1 

210 

1.540 

2 

296 

White  Featlier  Main  Reef. . . 

1 

200 

973 

1.250 

1 

054 

700 

209 

800 

2^8 

A  noter  que  le  rendement  de  septembre  de  la  Great 
Boulder  Persévérance  comprend  1G9  onces  d'argent 
obtenues  en  plus  de  la  production  de  métal  jaune. 
Quant  aux  résultats  obtenus,  ils  accusent  quelques 
augmentations  intéressantes,  comme  celles  de  la  Golden 
Eorseshoe  de  la  Great  Boulder  Proprietary  et  de  la 
Westralia  Mount  Morgan. 


La  Productioù  d'Or  de  Victoria.  —  La  production 

d'or  de  la  colonie  de  Victoria  s'est  élevée,  pour  les  dix 
premiers  mois  de  l'année  en  cours,  à  647.870  onces  d'or. 


Notes  minières  d'Australie 

South  Kalgurli.  Gablegramme  sur  la  pi'oduction  d'octo- 
bre: «  I.OOO  tonnes  broyées  ont  donné  9i)5  onces  d'or.  —  Il 
faut  s'attendre  à  un  rendement  supérieur  en  novembre,  l^isine 
ayant  été  réparée.» 


Ivanhoe.  Production  d'octobre:  60  pilons  ont  marché  pen- 
dant 698  heures,  broyant  6.281  tonnes  de  minerai  oxydé,  qui 
ont  donné  3.740  onces  d'or;  les  taiUngs  donnent  à  l'essai 
8  dwts;  3.562  tonnes  traitées  par  cyanuration  ont  donné  1.796 
onces  d'or;  4.869  tonnes  de  boues  ont  produit  1.870  onces 
d'or;  64  tonnes  de  concentrés  ont  rendu  573  onces  d'or;  28 
tonnes  de  sulfures  ont  rendu  56  onces.  Total  8.035  onces 
d'une  valeur  de  29.380  liv.  st.  La  production  de  septeaibre 
avait  été  de  8.410  onces. 

New-Queen.  Gablegramme  de.s  Agents  à  Charters- Towers  : 
<i  72  tonnes  broyées,  produisent  123  onces  ;  808  tonnes  traitées 
par  cyanuration  ont  produit  575  liv.  st.  Le  minerai  du  «  Tri- 
buter  »  a  produit  pour  la  Compagnie  76  liv.  st.  » 

Chums  Consolidated.  Gablegramme:  «  220  tonnes  ont 
donné  57  onces,  les  essais  des  tailings  donnent  3  dwts  par 
tonne  ;  550  tonnes  traitées  par  la  cyanuration  ont  donné  206 
onces.  " 

North  Star.  Télégramme  de  Goolgardie  sur  la  production 
d'octobre:  «  389  tonnes  broyées  ont  rendu  333  onces;  le 
moulin  a  marché  pendant  193  heures.  » 

Associated  of  Western  Australia.  Gablegramme:  «  Le 
moulin  a  marché  pendant  23  jours,  broyant  2.376  tonnes,  qui 
ont  produit  2.374  onces  d'or.  Les  tailings  donnent  à  l'essai 
6  dwts  par  tonne. 

Menzies  Waterworks.  Un  télégramme  de  Menzies  dit  que 
les  abonnements  d'eau  en  octobre  sont  estimés  à  609  liv.  st. 
Dépenses  210  liv.  st.  ;  bénéfice  net  390  liv.  st. 

Mount  Malcolm.  Gablegramme  donnant  des  détails  sur  la 
production  d'octobre  :  «  840  tonnes  de  minerai  ont  produit 
422  onces  d'or  ;  655  tonnes  de  tailings  ont  donné  167  onces  ; 
total  589  onces.  Valeur  des  lingots  :  2.300  liv.  st.  30  pilons 
ont  marché  pendant  368  heures.  Galerie  n»  3  Juliet  North  : 
sa  longueur  est  de  585  pieds.  Puits  n»  9,  sa  profondeur  est  de 
287  pieds.  » 

Hannan's  Gold  Estâtes.  Gablegramme  :  «  Production 
d'octobre,  200  tonnes  de  minerai  donnant  321  onces,  d'une 
valeur  de  1.246  liv.  st.  » 

Great  Boulder  Main  Reef.  Production  d'octobre  :  «  920 
tonnes  broyées  ont  donné  1.350  onces  ;  l'essai  des  tailings, 
2  1/2  dwts  ;  extraction  92  0/0;  900  tonnes  de  boues  ont  donné 
280  onces  d'or.  Le  moulin  n'a  marché  que  pendant  25  jours, 
à  cause  d'une  grève.  Le  puits  principal  atteint  800  pieds,  soit 
31  pieds  en  dessous  de  la  6»  galerie.  La  première  expédition 
de  minerai  aux  fonderies  a  produit  5. OOC  liv.  st. 

Kalgoorlie  Mint  and  Iran  King.  Dépêche  du  Directeur  ; 
«  Il  a  été  traiiè,  par  la  cyanuration,  320  tonnes  qui  ont  pro- 
duit 223  onces  d'or.  » 

^TaurciÂt.  Gablegramme  du  Directeur  :  «  Nous  avons  broyé, 
pendant  les  quatre  dernières  semaine.s,  115  tonnes  qui  ont 
donné  279  onces,  d'une  valeur  approximative  de  837  liv.  st.  » 

Lake  View  Consols.  Dépêche  du  Directeur  général  :  «  Ren- 
dement tolal  d'octobre  :  broyage,  2.H93  tonnes;  production, 
5.474  onces  d'or.  D'autres  détails  suivront.  »  Les  administra- 
teurs croient  savoir  que  le  matériel  «  Diehl  »  entrera  en 
travail  avant  la  ûn  du  mois. 

East  MurchisonUnited,  Rendement  d'octobre  :  Il  a  été 
traité  au  moulin  1.866  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné  1.015 
onces  d'or;  il  a  été  traité  par  la  cyanuration  3.450  tonnes  de 
tailings  qui  ont  produit  1.440  OHcës,  soit  au  total  2.455  onces. 
Les  dépenses,  pour  le  mois,  sont  évaluées  à  6.800  liv.  st.,  et 
les  recettes  à  8.  324  liv.  st. 

IJ'indsor  Consolidated  (Australie  Occidentale).  Le  mou- 
lin a  fonctionné  irrégulièrement.  Jusqu'au  31  octobre,  il  a 
été  broyé  230  tonnes  qui  ont  donné,  à  la  fonte,  116  onces 
d'or  ;  les  tailings  accusent,  en  moyenne,  une  teneur  de  4  1/2 
dwts  à  la  tonne.  Les  nouvelles  plaques  ont  absorbé  environ 
50  onces  d'or,  et  on  a  dû  broyer  une  certaine  quantité  de 
minerai  pauvre,  parceque  des  éboulements  se  sont  produits 
dans  la  mine. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


Le  Portefeuille  de  la  Consolidated  Goldfields. 

—  A  l'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie,  qui  a  eu  lieu  le  6  courant,  le  Conseil  d'ad- 
ministration a  déclaré  ne  plus  vouloir,  désormais,  indi- 
quer la  composition  du  portefeuille  de  la  Société.  A 
ce  propos,  ÏAfrican  Revietc,  de  Londres,  rappelle  com- 
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ment  ce  portefeuille  s'établissait  fia  juin  1898  et  lin 
juin  1899  : 

Au  30  juin  1899       Au  80  juin  1898 


Proport.  Proport. 

Entreprises  dans  tians 

ilaus  lesquelles  le  capital  lecapital 

la  Compajinie  'Fitres  des  Titres  des 

était  intéressée  détenus  CU>mpag.  détenus  Compag. 

Booysens  EstaLc   17.100  47.9  »  » 

Brick  and  Potteries. .  28.000  22.4  22.000  17.6 

Central  Ni^el  Deep..  67.200  33.6  68.500  34.2 

(Jity  and  SuJ)urb. Deep  »  »  7.500  12.5 

City  Deei»   81  GOO  18.1  >^  » 

Gonsol.Expl.and  Dev. 

(Rhodesia)   101.5(0  50.7  »  » 

East  lliolfont.  Syncî..  7.000  28.0  7.000  28.0 

Elandsfontcin  Eatate.  11. «ÛO  33.6  10.500  35.0 

Eton   25.600  12.6  »  » 

(ilenDeep...   125.000  20.8  177.500  32.3 

Jupiter   250.000  54.3  315.500  68.5 

KlipDeep   35.000  9.3  » 

Kiipfontein  Estate...  »  »  25.000  14.2 

Klipriversberg  Estate  12.200  11.1  12.000  10.0 

Knigiit  s  Central   "  »  107.500  26.0 

Knighls  Deep   326.000  73.5  315.500  71.2 

Luipaard'sVlei  Estât'  »  »  8.000  3.8 

Midas  Deep   76.800  51.3  67.000  44.6 

MiddelVlei  Estate...  45.500  28.2  40.500  23.1 

New  WiUvopie  Estate  2.800  28.0  2  800  28.0 

NigelDeep..'   75.000  16.6  116.000  25.7 

Rand  Kiipfontein....  "  »  .7.000  10.9 

Rand  Mines  Deep....  150  30O  19.3  »  » 

Rand  Victoria  East..  60.000  16.0 

Rand  Victoria  Mines.  150.000  23.8  241.500  38.3 

Robinson  Central....  35.100  8.7  38.000  9.3 

Robinson  Deep   262. SCO  58.4  305.000  76.2 

Rose  Deep   »  18.500  4.6 

Simnier  and  .1  "Ck  (act.  ' 

deSliv.  si.)   600.000  63.8  472.000  50.2 

Simmer  and  J.  East.  349..!00  58.2  252.000  42.0 

Simmer  and  .T.  West.  25.000  8.3  122.000  40.6 

South  Citv   35.600  8.9  » 

South  Deèps   57.300  45.4  »  » 

South  Noursc   152. 8u0  28.2  »  » 

South  Rand   70.000  23.3  70.000  23.3 

South  Wolhuler   85.100  18.8  » 

Sub-Nigel   100.400  14.3  179.000  59.6 

Trust  Français  (act. 

ord.  de  1  shilling)..  4C.00O  16.0  80.500  32.2 
Trust  Français  (act.de 

préf.  de  41iv.  st.)..  120.000  48.0  120.000  48.2 

Turnontein  Estate...  9.000  22.4  » 

Vierfontein  Svndicate  12.600  45.0  18.000  64.2 

Village  Deep'   63.000  16.6  73.000  30.4 

Wolhuter  Deep   64.200  16.3  »  » 


Gomme  le  fait  observer  noti-e  confrère  anglais,  de 
grands  changements  se  sont  produits,  depuis  un  an, 
dans  la  composition  de  ce  portefeuille.  On  ne  peut  s'en 
rendre  compte,  en  raison  du  silence  que  garde  la  Com- 
pagnie. En  tous  cas,  à  l'avenir,  toutes  les  suppositions 
auxquelles  on  se  livrera  sur  l'actif  de  cette  Société  dé- 
pendront uniquement  du  domaine  de  la  fantaisie. 

Lea  Appréciations  de  M.  J.  B.  Robinson. — L'assem- 
blée générale  des  actionnaires  do  la  Robinson  Sotitli 
Africa  Company  a  eu  lieu  le  6  novembre,  ainsi  que  nous 
le  disions  dans  notre  numéro  jaune  du  9  courant. 
Revenant  sur  cette  assemblée,  le  South  Africa  dit  que 
rhonoralile  président  de  la  Compagnie,  M.  J.  B.  Ro- 
binson, a  bien  fait  ros&ortir  que  ce  serait  un  crime  que 
de  tuer  cette  poule  aux  ojufs  d'or  qui  s'appelle  l'indus- 
trie minière  sud-africaine.  Ou  a  prétendu  que  le  Gou- 
vernement anglais  avait  l'intention  de  rembourser  les 
frais  de  la  guerre  au  moyen  d'impôts  sur  le  Transvaal. 
Or,  si  l'on  agissait  ainsi,  a-t-il  déclaré,  on  arriverait 
vite  il  se  rendre  compte  qu'au  lieu  de  se  faircrerabourser 
les  frais  de  la  guerre,  on  arriverait  simplement  à 
plonger  le  pays  dans  la  misère,  à  retarder  son  déve- 
loppement et,  à  entretenir  dan.s  le  pays  un  sentiment 
(lu  ressentiment  et  d'animosité  qui  serait  un  grand 
danger  pour  les  intérêts  de  l'Empire.  La  Grande- 
Bretagne  a  beaucoup  dépensé,  c'est  vrai,  mais  elle 
a  acquis  deux  vastes  Kfcats  qui  possèdent  d'énormes 
ressources,  et  dont  l'avenir  compensera  plus  que  lar- 


gement les  dépenses  faites.  C'est  pourquoi  la  seule 
politique  que  doive  adopter  l'Kmpiro,  c'est  de  donner 
les  plus  grandes  facilités  pour  l'exploitation  de  ces 
ressources.  C'est  là  la  question  à  envisager,  et  la 
seule.  Dans  le  sous-sol  du  Transvaal,  par  exemple,  il 
existe  des  immenses  quantités  de  minerai  de  basse 
teneur  qui  pourraient  faire  subsister  une  énorme  po- 
pulation, à  condition  que  l'industrie  soit  allégée  et 
non  chargée  d'impôts.  Et  pour  afipuyer  ses  dires, 
M.  J.  B.  Robinson  a  donné  un  exemple. 

En  admettant  que  nouvelles  200  Compagnies  puis- 
sent être  mises  en  exploitation  au  moyen  d'une  réduc- 
tion des  dépenses  et  une  production  annuelle  de  800.000 
onces  d'or,  représentant  3(J  millions  de  livres  sterling 
par  an,  il  y  aurait  là  30  millions  de  liv.  st.  lancés  dans 
la  circulation  pour  les  gages  du  personnel,  pour  les 
matériaux  à  acheter,  etc.  D'où  un  gros  bénéfice  à  reti- 
rer pour  le  commerce  anglais  qui  fournit  presque 
tout  ce  dont  le  Sud  de  l'Afrique  a  besoin.  Avec  une 
Administration  ferme,  économe  et  toute  de  concilia- 
tion, on  arriverait  à  quadrupler  les  revenus  du  pays 
sans  qu'il  soit  besoin  de  taxer  les  mines  qui  ont  cons- 
titué la  prospérité  dans  le  Sud  de  l'Afrique. 

En  ce  qui  regarde  les  liqueurs  et  la  main-d'œuvre, 
M.  J.  B.  Robinson  est  d'avis  qu'il  faudra  tenir  la 
main  au  règlement  de  ces  questions,  mais  il  ne  conçoit 
aucune  crainte  pour  l'avenir,  à  condition  que  le  Gou- 
vernement qui  sera  établi  soit  juste  et  animé  d'un 
grand  esprit  de  conciliation.  Le  développement  de  la 
contrée,  a-t-il  dit,  est  encore  à  l'état  embryonnaire,  et 
il  ne  reste  qu'à  développer  comme  il  convient  les  mer- 
veilleuses ressources  du  Transvaal.  Tout  le  monde 
aura  chance  de  réussir  dans  ce  pays,  pourvu  qu'il 
vienne  avec  quelques  ressources  qui  lui  permettront 
d'acquérir  des  claims.  Une  fois  ces  clainis  ouverts, 
les  capitaux  viendront  fournir  les  moyens  d'équiper 
et  de  développer  ces  propriétés  dans  des  conditions 
économiques  et  au  grand  profit  de  tous;  «  Je  voudrais 
donc,  a  déclaré  l'honorable  Président,  voir  accorder 
les  plus  grandes  facilités  au  travail  et  au  capital  dans 
l'Afrique  du  Sud.  C'est  ainsi  qu'on  augmenterait  la 
richesse  du  pays  et  que  l'on  arriverait  à  fournir  des. 
emplois  à  des  millions  d'individus.  » 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Mines  de  l'Inde.  —  Les  Compagnies  dont  les  noms  sui- 
vent ont  ainsi  vendu  leur  production  du  mois  de  juin  :  Mysore, 
51.478  liv.  st.;  Champion  Reef,  52.857  liv.  st.;  Oorègum, 
30.970  liv.  st.;  Nundydroog,  15.396  liv.  st.;  Coroniandel,  2.386 
livres  sterling  16  sh.  3  d.;  Mysore  West  and  ]\fvsore  Wynaad, 
1.722  liv.  st.  6  sh.  6  d.;  Balaghat  Mysore,  5.397  liv.  st.  5  sh. 
8  deniers  ;  Nine  Reefs,  1.937  liv.  st.  6  sh.  11  d.;  Road  Block, 
840  liv.  st.  5  sh.  10  d. 


Ymir.  —  Cablogramme  du  représentant  à  Nelson  {(^lolom- 
bie  britannique)  :  «  Pendant  septembre,  80  pilons  ont  marché 
pendant  688  heures  ;  5.730  tonnes  ont  été  traitées,  produisant 
446  tonnes  de  concentrés.  Pas  d'expédition  en  minerai  brut. 
Revenu  total  pour  le  mois  :  40.576  dollars  (8.115  liv.  st.)  Dé- 
penses totales,  14.576  dollars  (2.915  liv.  st.) 


Rfifee  ïïeMflDiaiaîre  in  larcié  3es  Mes  i'Or 

DE  I.OIVDRES 


Londres,  le  15  novembre  1900. 

Les  dispositions  du  Marché  sont  favorables  et,  pen- 
dant toute  la  semaine,  on  a  constaté  un  courant  de 
demandes  assez  soutenu.  Les  déclarations  faites  par 
le  Chancelier  de  l'Echiquier  au  sujet  des  charges  qui 
seront  imposées  plus  tard  aux  mines  n'ont  donc  eu  au- 
cune influence  sur  le  marché. 

Le  public  sait  depuis  longtemps  que  le»  déperïses  de 
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la  guerre  devront  être  supportées  par  le  Transvaal  et, 
en  grande  partie  par  l'industrie  minière.  Mais  comme 
de  nombreuses  charges  seront  enlevées  à  cette  indus- 
trie, il  y  en  aura,  en  définitive,  des  compensations  ap- 
préciables et  l'on  ne  croit  pas  que  la  situaition  faite 
aux  mines  soit  beaucoup  modifiée. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  9/32  à  3  3/8. 

La  Consolidated  Goldkelds  est  à  7  17/32,  au  lieu  de 
7  3/16. 

La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  sans  change- 
ment à  1  7/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
passe  de  7  7/32  à  7  1/2.  UAngelo  finit  à  6  5/8,  au  lieu 
de  6  9/16  ;  la  New  Cornet  reste  à  2  15/16,  après  2  3/4. 

La  fity  and  Suburban  est  à  5  3/8,  au  lieu  de  5  1/8. 

La  Pnncess  Estate  se  retrouve  à  1  3/8,  au  lieu  de 
1  1/4. 

La  Langlaagte  Eslale  est  à  3  3/8,  au  lieu  3  5/16. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  3/16,  après  6  1/8. 

La  Jubilee  reste  à  6  ./.,  après  5  3/4;  la  Jumpers  est 
à  4  7/8,  sans  changement. 

ha  Modde7'fontein  se  retrouve  à  10  11/16,  au  lieu  de 
10  1/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  au  lieu  de  15  1/4. 

La  Randfontein  est  à  3  3/32,  au  lieu  de  2  31/32. 

La  Worcester  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  progresse  de  8  7/8  à  9  1/8. 

Lia  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  1/8,  au  lieu  de 
6  1/4;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  se  retrouve  sans  changement  à  6  5/8. 

La  fionan^a clôture  à  3  7/8,  au  lieu  de  4  ./.. 

La  Wolhuter  est  à  4  1/2,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  revient  à  8  1/2  après  8  5/8;  la 
Feneira  remonte  de  20  1/4  à  21  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  1/8  à  8  3/8. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  5/8,  au  lieu  de  5  1/2. 

La  Van  Ryn  est  à  3  1/8,  au  lieu  de  3  1/16. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  1/2  après  11  ./.. 

La  Rand  Mines  passe  de  89  11/lG  à  40  7/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  5/16,  au  lieu  de  4 1/16;  lai^er- 
reira  Deep  est  à  6  1/4  au  lieu  de  6  1/8;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  5/8  après  4  3/8. 

La  Nourse  Deep  passe  de  4  5/8  à  4  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  5/8,  au  lieu  de 

3  7/16;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  1/2,  au  lieu  de 

4  3/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Âgency  est  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  3/6  ;la  Rhodesia 
uloldftelds  reste  à  1  13/16,  sans  changement. 

La  Dunraven  reste  à  1  1/4,  au  lieu  de  1  3/16;  la 
Geelong  reste  à  1  15/16,  au  lieu  de  2  ./..  Un  cablo- 
gramme  annonce  la  suspension  des  travaux  pendant 
un  mois  ou  six  semaines,  en  raison  de  la  sécheresse, 
qui  interdit  le  transport  des  Lois.  Mais  les  travaux 
continueront  dans  les  galeries. 

La  Selukwe  passe  de  2  1/16  à  2  1/4.  On  annonce  que 
le  moulin  est  arrêté  par  suite  de  l'impossibilité  du 
tronsport  du  charbon  et  de  l'insuffisance  de  main- 
d'œuvre.  Les  travaux  continuent. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  3/4,  au  lieu  de  5  13/16. 

**♦  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  15/.  au  lieu  de  13/9. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  passe  de  2  1/8  à  2  3/16. 

***   District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 

à  3  5/16,  au  lieu  de  3  1/4. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  passe  de 
1  ./.  à  1  1/16. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  11  ./.,  au  lieu  de  10  3/4. 


Londres,  15  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  ferme. 


Revie  HeMofflaiaire  Jq  MarckÉ  to  Mm  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  15  novembre  1900. 

On  ne  s'occupe  plus  beaucoup,  sur  le  marché  sud- 
africain,  des  opérations  militaires  au  sud  de  l'Afrique. 
On  parle  plutôt  du  règlement  qui  interviendra  pour 
le  paiement  des  frais  de  la  guerre. 

Quelques  indications  viennent  d'être  fournies  par  le 
Chancelier  de  l'Echiquier,  sir  Michaël  Hicks  Beach. 
Les  contribuables  anglais  ne  seront  pas  les  seuls  à 
acquitter  les  dépenses  faites  ;  les  Compagnies  minières 
seront  frappées  aussi.  Mais  elles  trouveront  vraisem- 
blablement une  très  am)>le  compensation  dans  l'abo- 
lition du  monopole  de  la  dynamite,  dans  la  réduction 
des  tarifs  de  chemins  de  fer,  dans  la  diminution  du 
prix  de  la  main-d'œuvre  indigène,  etc.  C'est  ainsi  que 
le  marché  envisage  les  choses  ;  aussi,  après  un  moment 
de  lourdeur,  clôture-t-il  ferme  sur  toute  la  ligne. 

La  Rand  Mines,  qui  clôturait,  il  y  a  huit  jours,  à 
999  fr.,  a  franchi  de  nouveau  le  cours  rond  de  1.000  fr., 
et  clôture  en  reprise  de  25  fr.  à  1.024  fr.  ;  Consolidated 
Goldfields,  188  fr.,  contre  182  fr.  50;  Easl  Rand, 
189  fr.  50,  en  bénéfice  de  8  fr.  ;  Chartered,  85  fr.  75, 
contre  83  fr.  Cette  Compagnie  vient  de  déclarer  qu'elle 
a  reçu  un  télégramme  lui  annon<;ant  que  les  pluies 
tombent  en  ce  moment  dans  la  Rhodesia.  Comme  la 
Geelong  et  la  Seluhice  ont  dii  arrêter  leurs  travaux  à 
cause  de  la  séclieresse,  on  fait  remarquer,  à  Londres, 
que  la  nouvelle  parvenue  est  particulièrement  intéres- 
sante. 

luz  Buffelsdoorn  Estate  finit,  sans  affaires,  à  18  fr.  ; 
French  Rand,  51  fr.  50,  contre  50  fr.  75  ;  Ferreira,  529 
francs,  en  plus-value  de  20  fr.j 

La  Gcduld  a  repris  de  112  fr.  50  à  118  fr.;  elle  clô- 
ture ainsi  demandée;  Geldenhuis  Deep,  248  fr.,  en 
bénéfice  de  8fr.;  cette  Compagnie  publie  l'avis  sui- 
vant :  «  Avis  est  donné  par  la  présente  aue  l'on  sé 
propose,  pour  le  1er  janvier  1901,  de  rembourser  une 
quatrième  fraction  de  16.000  liv.  st.  sur  les  160.000 
livres  sterling  d'obli^^ations  5  1/2  0, 0  fe  hypothèque 
de  la  Compagnie,  émises  en  1894,  et  que  lesdites  obli- 
gations à  rembourser  seront  désignées  par  un  tirage 
qui  aura  lieu  aux  bureaux  de  Londres  de  la  Compagnie, 
120,  Bishopsgate  Street,  Within,  en  présence  d'un  no- 
taire, le  vendredi  30  novembre  1900,  et  que  les  16.000 
obligations  sorties  au  tirage  seront  payables  auxdits 
bureaux,  à  partir  du  Ipr  janvier  1900,  i-nv  présentation 
et  remise  des  obligations  avec  tous  les  coupons  non 
payés»  ;  Geldenhuis  Estate,  163  fr.,  contre  158  fr.  50; 
New  Kleinfontein,  60  fr.  25,  contre  58  fr.  50. 

La  Langlaagte  Estate  s'inscrit  à  86  fr.  ;  Mossamédès, 
18  fr.  75,  contre  18  fr.  50;  Mozainbique,  51  fr.  ^5,  mais 
recherchée. 

La  Robinson  Gold,  qui  clôturait  à  224  fr.,  est  passée 
à  229  fr.  ;  Robinson  Deep,  112  fr.  50,  contre  108  fr. 

La  New  Steyn  Estate  finit  à  57  fr.,  contre  56  fr. ; 
Simmer  and  Jack,  156  fr.,  en  bénéfice  de  Ifr.;  Trans- 
vaal Consolidated,  74  fr.  75,  contre  73  fr.;  Transvaal 
Goldfields,  délaissée  à  40  fr. 

La  Village  Main  Reef,  que  nous  laissions  à  205  fr., 
s'avance  à  210  fr.  ;  ^^  emmer,  297  fr. 

La  Sheba  se  retrouve  à  25  fr.  ;  Zambèze,  35  fr.  50, 
contre  34  fr.  25  ;  Eerste  Fabrieken  Dislillery,  13  fr. 
Au  sujet  de  cette  Compagnie,  disons  que  ses  Conseils 
légaux  présenteront  à  la  Commission  de  re vision  un 
mémoire  relatif  aux  revendications  de  la  Compagnie. 

La  Dynamite  du  Transvaal  s'échange  à  35  fr.  ;  quant 
à  la  De  Beers,  qui  finissait  à  733  fr.,  elle  se  maintient 
faiblement  à  ce  cours. 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Le  bruit  a  circulé  à  la  Boui'&e,  cette  semaine,  que  des 
cas  de  peste  bubonique  avaient  été  constatés  sur  le 
territoire  de  la  Mozambique.  Ce  bruit  est  absolument 
faux,  et  il  a  été,  du  reste,  démenti  par  les  journaux  de 
Lisbonne.  Le  fléau  peut  avoir  éclaté  au  Gap,  mais  il 
n'est  pas  à  Beïra.  On  a,  du  reste,  tort  de  confondre, 
lorsque  l'on  parle  de  l'Afrique  du  Sud,  une  colonie 
comme  celle  du  Gap  avec  le  territoire  de  la  Compagnie 
de  Mozmnhique,  qui  est  éloigné  de  la  première  par  huit 
jovirs  de  bateau. 

La  peste  fût-elle  même  au  Transvaal,  que  le  terri- 
toire de  la  Mozambique  resterait  à  l'abri  du  fléau  à  rai- 
son, non  seulement  du  massif  très  élevé  du  Zoutpans- 
berg  qui  le  sépare  du  Transvaal,  mais  encore  du  régime 
des  vents  moussons  qui  soufflent  de  l'Océan  Indien 
dans  la  direction  du  Gap  de  Bonne-Espérance  et  qui 
porteraient  plutôt  la  peste  au  Gap  si  elle  existait  à 
Beïra. 

La  peste  ne  pourrait  donc  être  qu'importée  à  Beïra  ; 
mais,  dès  l'année  dernière,  la  Gompagnie  prit  toutes 
mesures  pour  prévenir  cette  importation.  Elle  envoya, 
en  effet,  à  Beïra,  M.  le  docteur  Rist,  détaché  spéciale- 
ment du  laboratoire  de  l'éminent  docteur  Roux,  de 
Paris;  et  le  résultat  de  cette  mission  fut  l'installation 
à  Beïra  d'un  lazareth  et  d'un  service  sanitaire,  qui 
suffirait  largement  à  empêcher  le  débarquement  de  tout 
cas  douteux. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 

La  résistance  des  Boers  semble  prendre  un  caractère 
de  plus  en  plus  actif  ;  c'est  au  moins  ce  qui  ressort  des 
communications  qu'adressent  aux  journaux  anglais 
leurs  correspondants  au  sud  de  l'Afrique.  G'est  ainsi 
qu'une  dépèche  de  Pretoria  au  Daily  Telegraph  an- 
nonce que  le  général  Botha  a  oi-ganisé  un  nouveau 
gouvernement  à  Rosenkraal,  à  l'ouest  de  Lydenburg. 
Il  dispose,  dit-on,  d'une  somme  de  5  millions  de  francs, 
avec  laquelle  il  paye  ses  soldats  à  raison  de  5  shillings 
par  jour.  Il  s'agit  évidemment  d'une  organisation  mi- 
litaire, le  Gouvernement  du  Transvaal  étant  légale- 
ment représenté  par  M.  Schalk-Burger,  le  vice-pré- 
sident de  la  République. 

Du  Gap,  on  mande  au  Morning  Leader,  que  main 
tenant  que  l'été  commence,  il  est  certain  que  beau 


coup  de  Boers  qui,  jusqu'à  présent,  étaient  restés 
tranquilles,  reprendront  la  campagne.  Le  manque  de 
fourrages  pendant  l'hiver  a  beaucoup  limité  les  opé- 
rations, mais  l'herbe  commence  à  pousser.  On  prévoit 
que  les  Boers  déploieront  encore  une  plus  grande  acti- 
vité vers  Noël. 
Delarey  se  trouve  actuellement  près  de  Vryburg; 


Abel  Erasmus  est  campé  sur  la  rivière  Olifant,  dans  le 
voisinage  nord  de  Middleburg,  avec  3.000  hommes.  Il 
a  avec  lui  mille  wagons  et  douze  mille  têtes  de  bétail. 

Des  dépêches  parvenues  ultérieurement,  mentionnent 
que  les  généraux  Douglas  Qt  Barton,  opérant  sépa- 
rément, ont  pris  à  l'ennemi  une  grande  quantité  de 
bétail,  et  de  Pretoria,  on  mande  que  les  Anglais,  en 
position  à  Strakona  hill,  ont  dispersé  à  coups  de  canon, 
le  13  novembre,  quelques  Boers  qui  faisaient  la  mois- 
son dans  le  voisinage  de  Lydenburg. 

Gette  dépêche  semblerait  prouver  que  l'occupation 
anglaise  dans  les  districts  du  Nord  est  peu  sérieuse,  et 
surtout  que  l'action  des  colonnes  de  l'armée  britan- 
nique, lors  des  combats  autour  de  Lydenburg,  n'a  pas 
été  assez  vigoureuse  pour  empêcher  les  Boers  de  pré- 
parer la  terre  et  de  semer  leurs  grains. 

Pour  arriver  à  màter  leurs  adversaires,  les  Anglais 
emploient,  maintenant,  le  système  de  la  déportation. 
C'est  ainsi  qu'on  télégraphie  de  Standerton,à  la  date  du 
16  novembre,  que  toutes  les  familles  des  Boers  du  voi- 
sinage sont  peu  à  peu  déportées  à  Standerton  avec 
leurs  bestiaux,  leurs  grains  et  fourrages.  Les  femme» 
boers,  dont  les  maris  se  trouvent  dans  les  commandos, 
ont  reçu  l'ordre  de  se  tenir  prêtes  à  être  déportées 
lundi  prochain  dans  le  Natal.  Les  généraux  comptent 
que  ces  mesures  auront  un  efl'et  très  salutaire.  Le  trai- 
tement que  l'on  fait  subir  aux  familles  boers  serait  très 
dur,  tout  à  fait  inusité,  et  on  le  considère  comme  très 
impolitique. 

Le  Morning  Leader  publie  une  longue  lettre  |de  son 
correspondant  au  Natal  qui  constate  qu'une  terreur 
incroyable  règne  dans  la  colonie.  Depuis  la  proclama- 
tion de  la  loi  martiale,  les  fermiers  atrikanders  sont  en 
butte  à  des  persécutions  dont  le  public  anglais  n'a  pas 
idée.  Chaque  Hollandais  est  l'objet  de  suspicions  et  de 
haine  de  la  part  de  ses  voisins  loyalistes.  Ces  derniers  se 
livrent  à  un  espionnage  systématique  de  tous  ses  mou- 
vements et  le  dénoncent  aux  autorités  militaires  pour 
le  moindre  motif,  portent  contre  lui  de  faux  témoi- 
gnages et.  enfin,  font  tout  leur  possible  pour  chasser 
tous  les  Hollandais  de  la  colonie.  Le  correspondant 
fait  remarquer  que  le  résultat  inévitable  de  ce  système 
sera  la  rébellion  des  Afrikanders.  On  dirait  que  les 
loyalistes  ont  l'intention  bien  arrêtée  de  provoquer 
cette  rébellion.  Il  peut  y  avoir  là  beaucoup  d'exagéra- 
tion mais,  comme  c'est  un  journal  anglais  qui  parle, 
la  remarque  est  à  noter. 

Le  plus  curieux  est  que  l'on  ne  sait  pas  où  sont 
exactement,  en  ce  moment,  le  général  De  Wet  et  le 
président  Steijn.  On  les  croit  entre  Kronstadt  et  le 
Vaal,  à  l'ouest  de  la  voie  ferrée.  Enfin  une  dépêche 
annonce  au  Baily  Mail  qu'un  accident  est  arrivé  di- 
manche dernier  à  lord  Roberts.  Il  est  tombé  de  cheval 
et  s'est  fait  des  contusions  assez  graves,  mais  qui 
n'inspirent  pas  d'inquiétude. 

Une  importante  nouvelle  pour  les  mines  a  été  télégra- 
phiée de  Cape-Town  à  la  date  du  20  courant.  Il  a  été 
décidé  que  soixante-sept  des  plus  importarts  parmi  le» 
membres  du  haut  personnel  des  mines  retourneront 
dans  le  Rand  pour  prendre  les  mesures  préliminaires  à 
la  reprise  graduelle  du  travail  des  mines.  Le  reste  du 
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rpersonnel  suivra  peu  à  peu,  puis  les  principaux  com- 
merçants, et,  enfin,  la  masse  des  réfugiés  sera  autorisée 
à  partir. 

Le  président  Kriïger  était  attendu  mercredi  malin  à 
Marseille,  mais,  par  suite  du  mauvais  temps,  le  cui- 
rassé hollandais  qui  le  portait,  le  Gelderland ,  n'a  été 
signalé  qu'hier  jeudi,  à  6  h.  45  du  matin.  A  7  h.  1/2,  il 
était  en  vue  et  à  8  h.  50  il  entrait  dans  le  port.  Dans  notre 
Revue  Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'or  de 
Paris,  que  nous  publions  plus  loin,  on  verra  l'impres- 
sion qu'a  produite  sur  la  Bourse  le  débarquement  du 
vieux  président. 

Le  docteur  Henrique  MuUer,  représentaat  diploma- 
tique de  l'Orange  à  La  Haye,  arrivé  mardi  soir  à  Mar- 
seille, a  déclaré,  qu'il  ne  saurait  être  question  du  retour 
du  président  au  Transvaal,  et  que,  par  conséquent,  il 
faudra  chercher  un^  résidence  pour  M.  Kriiger,  où  il 
se  fixera  après  la  phdse  diplomatique  qui  commencera 
à  Paris.  M.  Leyds  a,  dit-on,  reçu  l'ollre  d'une  villa  en 
Corse  faite  par  MM.  Lauzy  et  Santarelli,  d'Ajaccio,  un 
lieu  de  repos  devant  être  nécessaire  à  M.  Kriig-'r  après 
l'accomplissement  de  sa  mission  diplomatique. 


LES  FRAIS  DE  LA  GUERRE 


Cette  question  étint  celle  dont  s'occu])ent  tous  les 
journaux  anglais,  ÏAfrican  Rcvirto,  de  Londres,  lui 
consacre  un  long  article  que  nous  allons  analyser. 

Il  est  impossible,  dit  notre  confrère,  de  discuter  ce 
sujet  à  fond  puisqu'on  ne  sait  pas  encore  ce  que  coû- 
tera défiaitivement  la  guerre,  mais,  néanmoins,  on 
peut  quand  même  arriver  à  des  chiffres  approxi- 
matifs. 

Que  l'on  admette  tout  d'abord  que  la  guerre  coûtera 
100  millions  de  livres  sterling.  Jusqu'à  présent,  il  ne 
semble  pas  que  les  dépenses  totales  excéderont  ce  mon- 
tant. Eq  effet,  d'aprôi  les  évaluations  du  Chancelier  de 
l'Echiquier,  les  frais,  jusqu'au  mois  de  septembre  der- 
nier, atteignaient  70  millions  de  livres  sterling,  soit 
6  millions  par  mois  depuis  l'ouverture  des  hostilités.  (Jr, 
en  admettant  même  qu'il  eu  ait  coûié  depui^j,  par  mois, 
1  millions,  on  aurait  dépensé,  jusqu'à  la  fin  du  mois 
de  décembre  prochain,  90  millions  de  livres  sterling  en 
tout.  Par  contre,  on  a  certainement  moins  dépensé  que 
d'ordinairé  pour  les  troupes  restées  ea  Angleterre  et 
surtout  pour  celles  des  Indes.  Néanmoins,  si  Sir  Mi- 
chael  Hicks  Beach  fait  entrer  en  compte  toutes  les 
sommes  qu'il  peut  encore  avoir  à  dépenser,  il  peut 
arriver  à  un  total  de  103  millions  de  livres  sterling,  et 
la  question  est  de  savoir  comment  on  arrivera  à  recou- 
vrer ce  montant.  Ddux  moyens  s'offrent  à  lui.  Il  peut 
vouloir  que  les  deux  nouvelles  colonies  de  la  Couronne 
prélèvent  annuellement  sur  leurs  revenus  une  somme 
déterminée,  et  ce  jusqu'à  l'extinction  de  la  dette;  ou 
bien  il  peut  désirer  garder  en  mains  les  sources  de 
revenus  de  ces  pays  —  comme  les  chemins  de  fer, 
le  monopole  de  la  dynamite,  les  terres,  les  mines,  etc. 
—  et  les  exploiter  jusqu'à  ce  qu'il  en  ait  retiré  les 
montants  dépensés.  En  ce  cas,  l'établissement  des 
tarifs  de  chemins  de  fer,  du  prix  de  la  dynamite, 
ainsi  que  l'exploitation  des  terres  des  deux  colonies  dé- 
pendraient entièrement  du  Gouvernement  impérial,  et 
le  Gouverneur  de  ces  pays  se  trouverait  dépouillé  de  la 
moitié  de  S3s  fonctions  d'administrateur.  Ilest  possible 
que  le  Chancelier,  ébloui  par  les  rapports  qui  lui  ont 
été  faits  sur  les  richesses  du  pays,  soit  désireux  de  s'en 
servir  pour  éteindre  toutes  les  dettes  contractées,  mais 
il  est  probable  que  c'est,  en  définitive,  le  premier  des 
systèmes  indiqués  plus  haut  auquel  il  s'arrêtera,  avec, 
peut-être,  quelques  modifications  raisonnables.  11  se 
dira  qu'il  est  plus  admissible  de  réclamer  de  la  popu- 
lation des  nouvelles  colonies,  une  indemnité  fixe  an- 
nuelle, et  de  laisser  au  Gouvernement  même  de  ces 
colonies  les  chemins  de  fer,  les  terres,  enfin  tout  ci  qui 
constitue  leur  avoir,  le  tout  pour  être  exploité  au  profit 
même  de  cette  population. 


En  tous  cas,  il  faudra  que  le  Gouvernement  impirial 
émette  un  empruut  qu'il  fera  vraisemblablemefîl  sous 
sa  garaniie,  de  façon  à  obtenir  le  taux  d'iutérèt  le  plus 
bas  possible.  Ce  taux,  y  compris  l'amortissement,  pour- 
rait facilement  être  de  3  1/2  U/0  l'an,  ce  qui  demande- 
rait, pour  la  liquidation  de  la  dette  contractée  pour  la 
guerre,  une  annuité  de  3.500.000  liv.  st  Dans  quelque 
temps,  c'est-à-Jire  lorsque  le  Parlement  fe  sera  réuni, 
on  sera,  à  ce  sujet,  mieux  fixé,  mais,  en  attendant,  on 
peut  quand  même  se  livrer  à  de,s  calculs  approximatifs 
et  intéressants. 

Reste  à  définir  la  part  prop.'ement  dite  qui  devrait 
revenir  aux  deux  anciennes  Républiques  sur  les  100 
millions  de  livres  sterling  dépensas.  Cette  part  de/rait 
s'élever,  dit  VA.frican.  Reviciv,  au  tiers,  soit  à  33  mil- 
lions de  livres  sterling.  Ce  chiffre,  ajoute  notre  con- 
frère anglais,  peut  paraître  à  première  vue  énorme,  et 
il  serait  excessif  si  l'on  imposait  les  nouvelles  colonies 
immédiatement  après  la  guarre,  et  avant  que  toute  la 
population  ne  soit  revenue.  C'est  pourquoi  on  doit 
admettre  que  le  Gouvernement  impérial  n'imposera 
que  graduellement,  de  façon  à  ni  gêner  en  rien  le  dé- 
veloppement du  pays.  Il  serait  bon  même  qu'il  différât 
les  taxes  de  guerre  penlant  un  certain  nombre  d'an- 
nées, jusqu'à  1905  pur  exemple,  et  même  jusqu'à  une 
date  plus  éloignée  s'il  était  nécessaire.  Ce  système 
permettrait  à  la  populatioij,  réduite  par  la  guerre  à  la 
misère,  de  se  refaire.  Cinq  années  ne  comptent  pa-^ 
dans  la  vie  d'un  pays  et  pendant  la  période  exempte 
de  taxes,  on  verrait  la  population  blanche  se  précipiter 
vers  le  Tranvaal  pour  s'adonner  non  seulement  aux 
mines,  mais  encore  à  toutes  les  autres  industries.  Il 
faudrait  naturellement  qu'en  même  temps  il  fût  fait, 
pour  les  travaux  publics,  un  emploi  judicieux  des  re- 
venus du  pays. 

Il  appartient  à  sir  Alfred  Milner,  qui  a  pu  voir  de 
près  ce  que  l'on  est  arrivé  à  faire  avec  les  revenus  de 
l'Egypt  j,  d'employer  toute  son  influence  pour  la  réali- 
sa ion  de  ce  plan  que  VAft-ican  Review  revendique 
comme  sien,  et  si  un  <>  référendum  »  était  introduit, 
nul  doute  que  les  Uitlanders  préféreraient  avoir  la 
charge  d'une  dette  de  40  millions  de  livres  sterling 
qu'ils  commenceraient  à  acquitter  d'ici  quelques  an- 
nées, plutôt  que  celle  d'une  dette  de  25  millions  dont 
les  aiTérages  seraient  exigibles  aussitôt  après  la  guerre. 
Ce  qui  est  certain,  c'est  que  le  pays  est  exposé  à  re- 
commencer à  travailler  avec  une  dette  considérable 
vu  sa  population,  et  qu'il  est  de  toute  nécessité  que 
l'on  use  vis-à-vis  de  lui  de  ménagements,  jusqu'à  ce 
que  les  mines  aient  réalisé  les  économies  qui  peuvent 
être  obtenues  sous  une  administration  sage  et  ferme. 

Au  sujet  de  ces  économies,  VAfrican  Review  n'est 
pas  d'accord  avec  .M.  J.  H.  Hammond,  qui  les  a  éva- 
luées à  6  shillings  par  tonne.  Certainement,  de  grands 
progrès  peuvent  être  effectués  dans  les  méthodes  d'ex- 
traction et  de  broyage  au  cours  des  années  très 
favorables;  mais  on  ne  peut  pas,  raisonnablement, 
faire  entrer  de  telles  appréciations  en  ligne  de  compte 
pour  l'avenir.  Il  est  possible,  cependant,  qu'en  prètani 
la  plus  grande  attention  à  la  question  de  la  main- 
d'œuvre,  que  par  suite  de  l'abaissement  des  prix  du 
matériel  minier  et  de  tout  ce  qui  est  nécessaire  à  la 
vie,  on  arrive  à  une  réduction  notable;  mais  cette  ré- 
duction, ditnjtre  confrère,  nedevrapas  être  supérieure 
à  4  shillings  par  tonne,  et  on  ne  l'obtiendra  que  gra- 
duellement. D'un  autre  côté,  il  se  peut  que  l'on  se 
trompe  au  sujet  de  la  diminution  du  coût  de  la  main- 
d'œuvre  indigène,  et  que  les  besoins  que  l'on  aura  de 
cette  main-d'œuvre  maintiennent  les  gages  à  un  prix 
élevé,  en  dépit  de  tous  les  efforts.  En  ce  cas,  cette 
cherté  du  travail  indigène  neutraliserait,  en  grande  par- 
tie, lea  autres  réformes  auxquelles  on  aura  procédé. 

Notre  confrère  anglais  examine  ensuite  les  charges 
ordinaires  que  les  deux  nouvelles  colonies  auront  à 
suppoiter  à  l'avenir.  Les  frais  d'administration,  dit-il, 
s'élèveront  annuellement  à  2.500.000  liv.  st.  A  cette 
somme  il  faudra  ajouter  les  charges  de  guerre  ainsi 
que  celles  provenant  de  ce  que  Ion  peut  dénommer  la 
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dette  de  ces  colonies.  Cetfo  detle  peut  vs'établir  ainsi: 

Liv.  st. 


Dette  de  l'Etat  d'Orange   a.fOO.OOO 

Dette  du  Tiansvaal,  emprunt  Rotliechild  rem- 
boursé précédemment  par  la  Netherlands 
Railvcay   2.000.000 

Montant  nécessaire  pour  liquider  les  emprunts 
du  Netherlands  RaUway   6.550.000 

Montant  nécessaire  pour  rembourser  le  capital- 
actions  do  cette  Compagnie   ].2r0.000 

Montant  nécessaire  pour  l'expropriation  du  mono- 
pole de  la  dynamite   500.000 

Montant  nécessaire  pour  le  rachat  du  chemin  de 
ftr  de  Pietersburg  (part  revenant  aux  conces- 
sionnaires, 200. OOo  liv.  st.,  et  obligations  1  mil- 
lion de  livres  strrling)   1.200.000 

Montant  nécessaire  pour  le  rachat  des  autres 
concessions  et  monopoles,  etc   COO.COO 

Emprunts  nécessaires  pour  les  travaux  d'irriga- 
tion, pour  les  routes,  les  chemins  de  fer,  les 
règlements  militaires,  etc   5. 000. OOO 


Total   19.500.000 


Dans  cette  énumération  il  n'est  pas  tenu  compte  de 
diverses  éventualités  comme,  par  exemple,  les  récla- 
mations que  peuvent  formuler  ks  actionnaires  du 
Netherlands  Haiiway.  Comme  les  propriétés  de  cette 
Compagnie  seront  certainement  confisquées,  les  action- 
naires ne  peuvent  pas  espérer  recevoir  une  itidemnité. 
Néanmoins,  des  compromis  peuvent  intervenir  qui 
viendront  grossir  le?  sommes  qui  viennent  d'être  indi- 
quées. Mais  en  ne  tenant  compte  que  de  ces  dernières, 
il  n'en  est  pas  moins  établi  qu'en  dehors  de  leurs  charges 
de  guerre  les  nouvelles  colonies  auront  une  dette  de 
20  millions  de  livres  sterling  qui  exigera,  comme  intérêt 
et  amortissement,  au  moirs  700.000  liv.  st.  par  an  qui 
viendront  s'a  jouter  aux  3.500  000  liv.  st.  nécessaires  aux 
dépenses  courantes.  On  atteindra  donc  3.250.000  liv.  st., 
soit  seulement  500.000  livres  de  moins  que  le  revenu  le 
plus  élevé  encaissé  par  le  président  Kriiger.  Et  s'il  faut 
ajouter  à  ces  charges  annuelles  1.106.000  liv.  st.  pour 
la  part  des  nouvelles  colonies  dans  les  frais  de  guerre, 
on  arrivera  à  un  total  absurde. 

C'est  pourquoi  VAfrican  Revieio  espère  que  le  Chan- 
celier de  l'Echiquier  déclarera,  à  brève  échéance,  qu'au- 
cune charge  de  guerre  ne  sera  exigible  <!es  deux  Répu- 
bliques avant  l'année  1905,  et  que  la  part  que  ces  pays 
auront  à  supporter  ne  dépassera  pas  33  millions  de 
livres  sterling.  L'intérêt  sur  cette  somme,  pendant 
quatre  ans,  représente  4.500.000  liv.  st.  qui  pouiront 
être  reportées  plus  tard;  et  quant  aux  33  millions  dont 
il  vient  d'être  parlé,  ils  seront  compensés  par  les  ter- 
rains, les  mines,  les  chemins  de  fer,  etc.,  qui  seront 
laissés  en  toute  propriété  à  la  population  des  nouvelles 
colonies.  Et  comme  au  sujet  de  ces  mines,  de  ces  ter- 
rains, do  ces  chemins  de  fer,  etc.,  beaucoup  de  per- 
sonnes sont  portées  à  formuler  des  évaluations  exagé- 
rées, notre  confrère  va  procéder  à  une  enquête  dont,  il 
se  réserve  de  communiquer  prochainement  les  résul- 
tats. 


MINES  RHOOESIENNES 


{suitei  (1) 

Dans  notre  numéro  du  3  novembre  nous  avions, 
d'après  VAfrican  Review  de  Londres,  parlé  du  district 
de  Gwanda.  Nous  allons  maintenant,  avec  noti-e  con- 
frère, aborder  le  district  de  Bulawayo. 

Ce  district  est  très  étendu,  attendu  qu'il  englobe  plu- 
sieurs autres  districts  secondaires,  à  savoir  :  ceux  de 
Bembesi,  d'Umsingwane,  de  INLilungwane,  d'Insiza,  de 
Makukukupen,  de  Shangani  et  de  Filabusi. 


(1)  Voir  VEconomiste  Européen  n""  458,  459  et  460  6îs. 


Voici  le  relevé  des  Compagnies  minières  de  ce  dis- 
trict, avec  le  nombre  de  claims  qu'elles  détiennent  ; 


Nombre 

Compagnies  de  claims 

.Vssociated  Rhodesian  Gold  Est   270 

.\ustro  Rhodesian  Development   20 

Bechuanaland  Exploralion   370 

Belingwe  Development  Syndicale   130 

Bembesi  District  Gold  Claims   300 

Bulawayo  Exploration   ICO 

Bulawayo  Gold  Reefs  Devel   HO 

Bulawayo  Gonsol.  Goldfields   220 

Bulawayo  Syndicale   200 

Charteriand  "Goldfields   560 

Ghristmas  Reef  (Rliodesia)  Devel   310 

Olark's  /'onsolidated   820 

Golenbrander's  Matabclele  Development   360 

Consolidated  Explor.  and  Devel   f  60 

Crescens  (Matabelele)  Mines  '   220 

Crewe's  (Bhodesia)  Development.   520 

Criterion  Developing   40 

Dewar's  Matabelele  Reefs   400 

Eastern  Queen  Gold  Mining   56 

Fit  ming's  Matabeleland  Exploring   200 

Frederick's  Matabeleland  Synd   120 

Gold  fields  of  Matabeleland   70 

Gwanda  (Rhodesia)  Consolidated  Developing.  25 

Imbembezi  Syndicale   135 

Inca  (Matabeleland)  Developing   20 

Manica  and  Mashonaland  Explg   95 

Mashonalaiid  Agency   345 

Matabelele  Consols   230 

Matabelele  Gold  Reefs  and  Estâtes   555 

Matabelele  Mines   579 

Matabelele  Proprietary  Minf  s   40 

Matabelele  Sheba   hl 

Morven  (Rhodesia)   114 

Nellie  Reef  (Insiza)  l^evel   70 

Nellie  and  Pioneer  Reefs   260 

Prospectors  of  Matabeleland   110 

Ravmond  (Rhodesia)  Devel   50 

Red  and  White  Rose   76 

Rhodesia  Central  Mining  and  Devel   240 

Rhodesia  Exploration  and  Devel   230 

Rhodesia  Gold  Reefs  (Purdon's)   3'â8 

Rhodesia,  Limited   311 

Rhodesia  Matabeleland  Devel    40 

Rhodesia  Minrs,  Limited   690 

Rhodesian  Gold  Trust   370 

Rhodesian  Mining  and  Finance   898 

Scotsman  Matabelele  (iold  Reefs   450 

Somerset  (Matabele)  Development;   295 

South  Rhodesia  Goldfields   570 

White's  Conselidated   885 

Williamson's  Pioneer  and  Devel   100 

Willoughby's  Consolidated   370 


Dans  le  district  d'Insiza,  la  Compagnie  minière  la 
plus  connue  est  la  Nellie  and  Pioneer,  qui  a  été  lan- 
cée pav  la.  Mashonaland  Agency.  Dans  le  district  de 
Bulawayo  on  trouve  la  Crilerwn  et  la  Red  and  White 
Rose;  dans  celui  de  Filabusi,  la  Keltic,  la  Killarney  et 
la  Devonand  Grand  ;  dans  celui  de  Bembesi  ;  la  Mor- 
ven Mine;  dans  celui  de  Shangani,  YEagle,  qui  appar- 
tient au  Rulawayo  Syndicale,  et  dans  celui  de  Malung- 
wane,  la  lugubu.  C'est  dans  cette  dernière  mine  que 
furent,  prises  les  pépites  que  la  Charlered  Company  a 
récemment  exposées  dans  ses  bureaux. 

De  toutes  ces  Compagnies,  une  setile  est  entrée,  jus- 
qu'à présent,  dans  la  période  de  production.  C'est  la 
Criterion  dont  les  résultats  sont,  toutefois,  jusqu'à 
ce  jour,  peu  favorables.  Le  rainerai,  qui  était  riche 
dans  les  niveaux  supérieurs,  paraît  s'appauvrir  dans 
les  niveaux  inférieurs  ;  cependant  la  rencontre  de  po- 
ches riches  est  un  encouragement  à  pousser  les  tra- 
vaux de  recherches.  Le  moulin  de  5  pilons  a  été  mis 
en  marche  en  octobre  1899,  et,  à  la  fin  de  l'année  der- 
nière, il  avait  broyé  716  tonnes  ayant  produit  475  on- 
ces d'or,  soit  un  rendement  de  13  1/4  dwts.  Les  tai- 
lings  ayant  une  teneur  de  6  dAvts,  à  l'essai,  la  valeur  du 
minerai  .a  été  réellement  de  19  1/2  dwts.  Eu  ce  mo- 
ment, le  moulin  est  fermé;  quacdles  opérations  seront 
reprises,  on  a  l'intention  de  s'occuper  plus  particuliè- 
ment  du  reef  B  qui  est,  d'après  les  constatations  faites, 
particulièrement  riche. 
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La  Red  and  White  Rose  est  une  filiale  de  la  'SMiite's 
Consolidated  ;  elle  commencera  bientôt  à  broyer  avec 
une  batterie  de  20  pilons.  Jusqu'à  la  profondeur  de  365 
pieds,  le  minerai  est  pauvre,  mais,  à  partir  de  ce  ni- 
veau, il  montre  une  tendance  à  s'enrichir.  Les  essais 
indiquent  des  teneurs  très  variées  et  qui  passent  de 
4  dwts  à  56  dwts  à  la  tonne . 

La  Nelly  and  Pioneer  a  été  constituée  par  la  Masho- 
naland  Agency.  Les  travaux  ont  été  concentrés  dans 
la  mine  «  Nelly  »,  où,  d'après  les  rapports  de  la  Com- 
pagnie. iJ  y  avait  en  vue,  5.900  tonnes  dp  minerai 
aurifère  d'une  teneur  moyenne  de  15  dwts  10  grains. 
Le  filon  est  difficile  à  suivre.  Tantôt  il  a  une  largeur 
de  5  pieds,  avec  une  teneur  de  17  onces;  tantôt  il  se 
rétrécit  jusqu'à  devenir  presque  invisible,  pour  s'élar- 
gir de  nouveau.  Quoi  qu'il  en  soit,  le  Directeur  estime 
que  la  teneur  moyenne  se  maintiendra,  et  qu'avec  un 
moulin  de  20  pilons,  on  obtiendra  des  résultats  satis- 
faisants. 

Les  travaux  de  développement  ont  été,  par  suite  de 
la  guerre,  interrompus  dans  la  Morven,  qui  appartient 
à  la  Morven  (Rhodesia)  Company,  qui  est  une  filiale 
de  la  Consolidated  Exploration  and  Development 
(Rhodesia)  Company.  Un  moulin  de  10  pilons  est  en 
voie  d'installation.  Au  moment  de  l'arrêt  des  travaux, 
le  puits  principal  avait  atteint  une  profondeur  de  251 
pieds. 

Nous  passons,  maintenant,  à  trois  blocs  de  claims 
d'avenir:  ]&  Killarney,  la  Celtic  et  \a.  Hibernian,  qui 
appartiennent  à  la  Consolidated  Exploration  and  De- 
velopment (Rhodesia)  Company.  Sur  ces  trois  pro- 
priétés, il  existe  une  quantité  considérable  de  travaux 
des  anciens;  à  la  Killarney,  ils  s'étendent  sur  une  lon- 
gueur de  1.800  pieds.  Dans  cette  propriété,  qui  va 
être  constituée  prochainement  en  Compagnie,  on  a  re- 
coupé un  filon  très  riche  de  3  pieds  6  pouces  de  large, 
et,  vu  les  travaux  anciens  existants,  on  pensait,  tout 
d'abord,  être  en  excellente  situation.  Mais  on  a,  de  ce 
côté,  éprouvé  quelques  déceptions  compensées,  dit  le 
rapport  officiel  de  la  Compagnie,  par  la  richesse  ex- 
traordinaire du  filon.  Toutefois,  on  n'est  pas  fixé  siar 
ce  que  A^eut  dire  ce  mot  "  extraordinaire  ».  A  VHiber- 
nia,  la  teneur  moyenne  est  de  25  dwts  sur  un  pied  de 
large.  Enfin,  à  la  Celtic,  on  a  mis  à  jour  un  filon  puis- 
sant. Les  travaux  de  développement  efl"ectués  dans  ce 
bloc  pn  1895-1896  par  la  Consolidated  Goldfields  of 
Soulh  Africa  sont  encore  en  Won  état. 

Selon  VAfrican  Review,  VOphir  Mine  est  destinée  à 
faire  un  certain  bruit  dans  le  monde.  II  existe,  dans 
cette  mine,  deux  filons  dont  la  teneur  moyenne  est, 
pour  l'un,  de  16  dwts  sur  10  pieds  de  large  et,  pour 
l'autre,  de  1  once  9  dwts  sur  4  pieds  de  large. 

Parmi  les  autres  propriétés  de  ce  district,  il  faut  citer 
encore  VOld  Nich,  appartenant  à  la  Charierland  Gold- 
fields,  où  un  filon  de  7  pïpds  de  large.  aA'ec  une  teneur 
de  8  dwts,  a  été  recoupé  à  la  profondeur  de  200  pieds  ; 
la  Queen's  Rsef,  propriété  de  la  Willoughby's  Con<;oli- 
dtiled,  où  des  travaux  de  développement  assez  considé- 
rables ont  été  faits  sur  un  filon  d'une  teneur  de  11  dwts 
sur  3  pieds  de  large  ;  la  Devon  and  Grant,  dépendant 
de  la  Filabusi  (Charterland)  Goldfields,  qui  a  une 
batterie  de  5  pilons  avec  laquelle  elle  a  procédé,  l'année 
dernière,  à  des  broyages  d'essai  qui  lui  ont  donné  375 
onces  d'or  pour  450  tonnes  broyées;  VIngubu  Reef,  où 
l'on  a  découvert  un  filon  d'une  richesse  extraordinaire, 
mais  qui  n'est  pas  encore  développé  ;  puis  ï Electric, 
qui  appartient  à  la  Bulaicayo  Exploration,ei^x\fin  un 
bloc,  appelé  Mayfair,  qui  vient  d'être  constitué  en 
Compagnie  et  que  l'on  va  commencer  à  développer. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


Le  rendement  des  Compagnieti  de  Mine.s  d'or  de  la 
Rhodesia,  qui  communiquent  le  montant  de  leur  pro- 
duction à  la  Chambre  des  Mines  de  Bulawayo,  s'est 
élevé  pour  le  mois  d'octobre  à  10.668  onces,  soit  une 
augmentation  de  349  onces  sur  le  mois  de  septembre 


précédent,  et  une  augmentation  de  6.392  onces  sur  le 
mois  correspondant  de  1899. 

Voici  le  rendement  mensuel  de  ces  Compagnies  de- 
puis le  mois  de  septembre  1898  : 

1898  1899  leoo 

Onces  dwts   Onces  dwts   Onces  dwts 


.Janvier                       »  6.371  15  .5.242  7 

Février.                       »  ..  6.424  18  6.233  15 

Mars                          »  »  6.614  2  6.286  16 

Avril                          »  »  5.755  1  5.456  0 

Mai                            ..  4.939  13  6.554  12 

Juin                           »  ..  6.104  18  6.185  9 

Juillet                         ..  ..  6.031  7  5,737  12 

Août                           ..  «  3.177  2  10.137  15 

Septembre   2.346  10  5.&53  7  10.319  » 

Octobre   3.913  0  4.276  8  10.668  » 

Novembre   5.567  13  4.670  0  »  » 

Décembre   6.259  19  5.289  2  -n  » 


18.085     2     65.303   13     72.821  6 

Ci-dessous  la  production  détaillée  des  mines  qui,  pen- 
dant les  trois  derniers  mois,  ont  communiqué  leurs 
rendements  : 


Mines 

Juillet 

Août 

Sept. 

Octobre 

(En  onces) 

Alice  Proprietary. 

» 

» 

815 

527 

58i 

331 

182 

)) 

1.137 

878 

951 

"37 

773 

(îlobe  and  Phœnix 

4.742 

5.178 

4.275 

Lomagunda  Dev. . 

329 

225 

268 

163 

Premier  Tati  Mo- 

1.360 

311 

540 

429 

1.500 

758 

3.094 

1.596 

2.215 

1.4:^3 

West  Nicholson  . . 

519 

519 

416 

343 

Rappelons  que  le  rendement  de  septembre  avait  tout 
d'abord  été  télégraphié,  par  erreur,  comme  n'étant  que 
de  9.807  onces,  au  lieu  de  10.319. 

Les  rendements  d'octobre,  pris  individuellement, 
sont  sensiblement  inférieurs  à  ceux  de  septembre,  par 
suite  du  manque  d'eau  qui  a  gêné  les  broyages;  par 
contre,  VAlice  Proprietary  et  la  Dunraven  figurent 
maintenant  dans  la  liste. 


TRANSVAAL  COAL  TRUST 


Le  Conseil  du  Transvaal  Coal  r/'î(5<  vient  d'envoyer 
une  circulaire  aux  actionnaires  pour  les  informer  que, 
par  suite  des  circonstances,  il  a  été  de  nouveau  impos 
sible  de  publier  le  rapport  et  le  bilan  pour  l'exercice 
ayant  pris  fin  le  30  septembre  1000.  On  en  profite  pour 
reporter  au  31  déceinbre  la  clôture  des  opérations 
sociale?,  de  soi'te  que  le  prochain  rapport  couvrira  une 
période  de  27  mois,  du  le''  octobre  1898  au  31  décembre 
l900.  Trois  des  administrateurs  de  la  Compagnie  sont 
restés  à  Johannesburg  pendant  toute  la  guerre  et  ont 
pu  ainsi  surveiller  ses  intérêts.  A  Brakpan  ils  avaient, 
dès  l'ouverture  des  hostilités,  décidé  de  fermer  le  puits, 
mais  apprenant  que  le  Gouvernement  du  Transvaal 
avait  l'intention  de  saisir  et  d'exploiter  la  mine,  ils 
estimèrent  qu'il  était  plus  sage  de  reprendre  l'exploita- 
tion qui  a  été  eontiuuée  jusqu'à  ce  jour.  Le  charbon 
réquisitionné  par  le  Gouvt^rnement  boer  est  évalué  à 
une  somme  de  570  )iv.  st.  ;  les  mesures  nécessaires 
pour  la  recouvrer  seront  prises  quand  le  moment  sera 
venu.  A  Rietfontein,  le  puits  a  été  fermé  dès  le  com- 
mencement de  la  guerre  et  un  surveillant  a  été  établi 
sur  la  propriété.  Comme  cette  mine  faisait  peu  d'eau, 
on  a  démonté  les  pompes  ;  une  inspection  rigoureuse, 
faite  le  12  septembre,  ayant  montré  que  l'eau  ne 
s'était  élevée  que  de  9  pouces  dans  la  partie  la  plus 
profonde  de  la  mine,  on  a  décidé  de  ne  remettre  les 
pompes  en  marche  que  lorsque  l'exploitation  serait 
reprise.  On  a  fait  une  bonne  récolte  sur  la  ferme. 

Le  Conseil  s'est  efl'orcé  de  fournir  du  combustible  à 
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toutes  les  mines,  niais  comme  la  question  des  paie- 
ments était  difficile  à  résoudre,  il  a  dû  leur  accorder 
des  crédits  importants.  Il  espère  que  son  altitude 
libérale  sera  avantageuse  à  la  Compagnie.  Depuis 
l'occupation  anglaise,  le  transport  du  charbon  a  été 
rendu  difficile  par  la  rareté  des  trucks,  mais  le  Conseil 
fait  tout  pon  possible  pour  continuer  les  fournitures 
d'une  façon  régulière.  Pendant  la  guerre,  tous  les  bâti- 
ments et  le  matériel  ont  été  soigneusement  examinés 
et  sont  en  parfait  état.  Les  frais  d'exploitation  ont  été 
naturellement  plus  élevés,  mais  celte  augmentation  a 
été  compensée  par  l'élévation  des  prix  de  vente.  A.vant 
la  guerre,  le  Gouvernement  du  Transvaal  avait  accordé 
à  la  Compagnie  les  droits  miniers  sur  environ  880 
claims  de  sa  ferme  Brakpan  ;  ce  nombre  sera  augmenté 
quand  la  ferme  sera  proclamée.  En  résumé,  le  Conseil 
considère  que  les  actionnaires  peuvent  se  féliciter  du 
peu  de  dommage  subi  par  la  propriété. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALlENiNES 


L'Industrie  Minière  dans  l'Australie  Occidentale. 

—  U Auilralian  Mail,  parlant  du  rapport  du  Ministre 
des  mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  l'année  1899, 
fait  observer  que  ce  document,  bien  (jue  publié  tardi- 
vement, contient  de  nombreux  et  intéressants  rensei- 
gnements. 

Ce  rapport  est  divisé  en  Irois  parties  :  la  première 
se  rapporte  aux  statistiques  de  l'industrie  aurifère  ;  la 
seconde  aux  statistiques  des  raim'raux  autres  que  l'or; 
enfin  la  troisième  fournit  le  détail  des  accidents  et  des 
décès  occasionnés  parles  machines  et  leur  emploi. 

La  quantité  de  minerai  broyé  et  d'or  produit  par  les 
broyages,  a  augmenté  considérablement  au  cours  des 
trois  dernières  années,  ainsi  que  l'établissent  les  chif- 
fres ci-après  :  En  1897,  415.424  tonnes  ont  produit 
624.201  onces  d'or,  soit  en  moyenne  1.50  once  à  la 
tonne;  en  1898,  762.084  tonnes  ont  produit  960.250  on- 
ces d'or;  moyenne,  1.26  once  à  la  tonne;  et  en  1899, 
1.173.437  tonnes  ont  produit  1.539.212  onces  d'or,  soit 
1.31  once  à  la  tonne.  On  remarquera  que,  malgré  cette 
pi'oduction  colossale,  la  moyenne  par  tonne  est  en  1899 
supérieure  à  la  moyenne  de  l'année  1898.  On  s'est  atta- 
ché à  attribuer  une  valeur  moyenne  àl'or  fin  produit  dans 
l'Australie  occidentale  et  le  résultat  obtenu  est  que  l'or 
fin  de  la  colonie  a  eu  une  valeur  de31iv.  st.  17.-1 1/2  l'once 
pour  l'année  1899.  Enfin,  le  rapport  évalue  au  chiffre 
de  2.000.000  de  livres  sterling  la  valeur  des  capitaux 
représentés  par  les  machines  existant  dans  l'Australie 
Occidentale  à  la  date  du  31  décembre  dernier. 


Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  —  Sir 

Gérard  Smith,  ex-gouverneur  de  l'Australie  Occiden- 
tale, vient,  dit  VInveslors  Review,de  Londres,  de  faire 
connaître  ses  vues  sur  l'industrie  minière  de  cette 
colonie.  Il  préconise  un  système  de  coopération  entre 
les  diverses  Compagnies  si  elles  veulent  arriver  à  un 
aménagement  plus  économique  de  leurs  exploitations. 

Chaque  mine  a  ses  moulins  et  ses  usines  de  traite- 
ment fermées  complètement  aux  voisins,  et  chacun 
s'efforce  d'envelopper  ses  opérations  d'un  mystère  qui 
dissimule  les  défectuosités  et  les  mécomptes,  comme  si 
l'on  voulait  augmenter  la  valeur  industrielle  de  l'af- 
faire. Le  remède  est  tout  indiqué,  bien  que  la  méthode 
extravagante  qui  a  fonctionné  jusqu'à  ce  jour  ait 
l'approbation  de  tous  les  propriétaires.  Ce  remède  c'est 
la  coopération,  qui  permettra  d'améliorer  le  rendement 
et  de  mettre  fin  aux  scandales  qui  ont  tellement  ému 
le  marché  des  valeurs  west-australiennes.  Toutefois,  il 
faudra  du  temps  pour  réaliser  une  réforme  pratique 
dans  ce  sens. 

Tout  d'abord,  il  conviendrait  d'écarter  certains  indi- 
vidus qui,  grâce  au  système  pratiqué  jusqu'ici,  se  sont 
considérablement  enrichis.  Car  c'est  la  corruption  sur- 
tout qui  prévaut,  et  un  exemple  donnera  une  idée  de 
ce  qui  se  passe. 


Uno  Compagnie  avait  engagé  un  représentant  aux 
appointements  de  1.000  livres  sterling  par  an,  plus 
une  participation  dans  ses  opérations  d'exploitation. 
Le  représentant  partit  en  Australie  au  mois  do  janvier 
1895,  et  au  mois  de  décembre  suivant  il  recommanda 
l'achat  d'une  propriété  pour  le  prix  de  50.000  livres 
sterling.  La  Compagnie  se  rendit  à  ses  conpeils  et  paya 
les  50.000  livres  sterling  à  une  personne  qui  se  donnait 
comme  le  fondé  de  pouvoirs  du  vendeur,  mais  qui 
n'était,  en  réalité,  que  le  frère  môme  du  représentant. 

l/annéo  suivante,  l'attention  do  la  Compagnie  fut 
attirée  sur  les  agissements  de  son  représentant,  et  un 
des  administrateurs  s'embarqua  pour  l'Australie.  Il 
procéda  â  une  enquête  qui  le  mit  à  môme  de  s'assurer 
que  ce  représentant  avait  manipulé  la  vente  de  la  pro- 
priété dont  il  a  été  parlé  plus  haut  de  manière  à  s'as- 
surer un  profit  illicite  de  33.250  livres  sterling.  Un 
procès  en  restitution  fut  engagé;  la  Compagnie  le 
gagna,  mais  on  no  sait  si  elle  pourra  arriver  à  se  faire 
rembourser. 

On  prétend  qu'il  existe  beaucoup  de  scandales  ana- 
logues et  même  plus  graves.  C'est  un  tort  de  les  étouffer, 
car  alors  les  suppositions  peuvent  aller  leur  train. 


La  Production  de  l'Australie  Occidentale.  — 

L'Agent  général  de  l'Australie  occidentale  a  reçu  une 
dépêche  <ie  son  Gouvernement  qui  l'informe  que  les 
broyages  de  toutes  les  mines  de  la  colonie,  pendant  le 
mois  d'octobre  dernier,  se  sont  établis  comme  suit  : 
minerai  traité,  124.910  tonnes  ;  production  d'or,  142.701 
occes,  soit  une  moyenne  par  tonne  de  1  once  2  dwts 
20  grains. 


Les  Pluies  dans  la  Nouvella-Gallcs  du  Sud.  —  De 

fortes  pluies  sont  tombées  dans  unè  grande  partie  de 
la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  Le  Ministre  de  l'Agricul- 
ture dit  que  ces  pluies  ont  sauvé  la  récolte  dans  plu- 
sieurs districts  et  favorisé  considérablement  les  pers- 
pectives que  l'on  émettait  sur  la  production  du  blé  en 
général. 


Golden  Arrow  Mine.  —  Le  Secrétaire  de  cette  Com- 
pagnie vient  d'informer  les  actionnaires  que  la  batterie 
a  été  mise  en  marche  le  2  août  1900,  et  qu'elle  a  fonc- 
tionné jusqu'au  2  novcn  brc  avec  une  production  de 
1.570  tonnes  broyées  donnant  845  onces  d'or  d'une  va- 
leur de  3.274  liv.  st.,  ijans  compter  les  325  onces  que 
contiennent  probablement  les  tailings. 

On  avait  annoncé  que  les  travaux  étaient  suspendus 
par  suite  de  la  détérioration  des  pompes,  mais  tout 
est  maintenant  remis  en  état. 

Des  travaux  ont  été  entrepris  pour  retrouver  le  filon 
oxydé  rf  coupé  dans  les  galeries  situées  aux  niveaux  de 
100,  200,  300  et  de  500  pieds,  mais  après  avoir  exécuté 
140  pieds  de  galeries  nouvelles,  on  n'a  obtenu  aucun 
résultat.  Il  faudra  changer  de  méthode,  ce  que  le  Di- 
recteur a  résolu  de  faire  immédiatement. 

Le  Bureau  est  satisfait  d'avoir  enfin  trouvé  un  Direc- 
teur capable,  car  les  Directeurs  compétents  sont  rares 
en  Australie  Occidentale. 

Il  ne  faut  pas  s'attendre  à  un  accroissement  de  pro- 
duction tant  que  le  nouveau  Directeur  n'aura  pas  ter- 
miné ses  tiavaux  préliminaires;  toutefois,  il  est  bon 
qu'on  sache  que,  jusqu'ici,  les  dépenses  et  frais  divers 
sont  couverts  par  l'or  extrait  des  mines. 


No(eii«  minières  d'Australie 

Lady  Shenton.  Cablegramme  :  «  L'assemblée  générale  s'est 
tenue.  Les  bénéfices  nets  de  l'année  sont  de  27.4C0  liv.  st. 
Des  découvertes  très  intéressantes  ont  été  faites.  Entre  autres, 
un  dépôt  de  minèrai,  dans  la  galerie  nord  u°  1,  donnant  à 
l'essai  1  once  7  dwts  par  tonne.  Un  dividende  de  6  pence  par 
action  a  été  déclaré,  payable  le  20  novembre.  ■> 

Great  Boulder  Main  Reef.  Gablegrarnme  ;  «  6"»  galerie, 
filon  principal,  direction  nord.  La  montée  dépasse  24  pieds, 
en  riche  minerai  tellurique.  Dans  le  puits  d'aérage  de  80  pieds 
vers  le  nord,  à  5  pieds  sous  la  6""°  galerie,  le  filon  est  large 
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de  4  pieds  et  parsemé  de  tellurides  d'or.  L'avenir  s'annonce 
bien.  »  Une  seconde  dépêc  he  dit  :  «  Galerie  n"  6,  filon  prin- 
cipal. Avons  commencé  à  remonter  du  minerai  riche.  Le 
minerai  pris  à  20  pieds  au-dessus  de  la  galerie  accuse  une 
quantité  de  tellurides  d'or.  Le  filon  promet  beaucoup.  <> 

Star  of  the  East.  Cablegramme  :  "  Après  essais,  865 
tonnes  de  taiiings  ont  produit  une  valeur  de  S90  liv.  st.  Les 
difficultés  sont  vaincues  ;  la  production  va  augmenter.  » 

Great  Boulder  Persévérance.  Un  cablegramme  donne  Ips 
détails  ci-après  sur  la  production  du  mois  d'octobre  :  «  3  125 
tonnes  de  minerai  ont  donné  980  onces  ;  1  900  tonnes  de  taiiings 
ont  rendu  1.0C9  onces  ;  4.928  tonnes  de  f  ulfures  ont  produit  un 
rendement  de  4.808  onces.  Le  coût  revient,   par  tonne,  à 

I  liv.  st.  9  sh.  4  1/2  d.  La  valeur  de  cette  production  se  monte 
à  25.630  liv.  st..  Celle  de  septembre  était  de  23.500  liv.  st.  » 
Une  autre  dépêche  mentionne:  «  Galerie  de  700  pi^ds; 
avons  recoupé  une  veire  large  de  6  pieds  dans  le  travers- banc 
ouest,  à  45  pieds  du  puits.  Les  essais  accusent  une  teneur  de 
11/2  once.  » 

Australasian  Gold.  Cablegramme:  «  Filon  oriental  :  ?00 
tonnes  de  minerai  ont  donné  un  rendement  de  411  onces, 
d'une  valeur  de  1.000  liv.  si.  » 

Broken  Hill  Junction.  Cablegramme:  "Le  puits  Mac- 
Intyre  a  suspendu  son  travail,  par  suite  d'un  mouvement  de 
terrain.  » 

Howley.  Cablegramme  :  «  Les  pluies  ont  commencé  ; 
40  pilons  marchent;  nous  ne  travaillerons  au  puits  que  le 
jour,  cela  jusqu'à  l'arrivée  de  nouveaux  ouvriers.  » 

Road  Block.  L'or  obtenu  en  septembre  a  été  vendu  pour 
664  liv.  st.  10  sh.  4  d. 

Victoria  Gold  {Charters  Tovcers).  Cablegramme:  «  Résul- 
tats :  1(8  tonnes  broyées  donnant  208  onces  d'or.  » 

Lahe  View  South.  Cablegramme  :  «  Avons  dérouvert  un 
filon  dans  la  galerie  de  400  pieds,  d'une  largeur  de  3  pieds, 
donnant  à  l'essai  de  5  dvpts  à  15  onces  par  tonne.  .le  conseille 
fortement  la  continuation  de  l'embranchement  sud  n''  2  de  la 
galerie  de  300  pieds.  » 

King  SoJoman's.  Cablegramme  :  "  816  tonnes  de  minerai 
ont  produit  457  onces  d'or.  » 

Great  Boulder  South.  Cablegramme  :  «  Avons  poussé  de 
40  pieds  sur  le  filon  Ouest:  les  essais  donnent  de  10  dwts  à 
4  onces.  ■> 

Golden  Age  Loke  Way .  Production  d'oc'obre  :  928  tonnes 
de  minerai  ont  rendu  544  onces,  d'une  teneur  de  7  1/2  dwts 
à  la  tonne. 

Queensland  Mining.  Cablegramme  :  «  Caledonia  :  .•N.vons 
presque  terminé  les  travaux  en  surface  pour  développer  la 
mine.  » 

Associated  Tamworth.  Résultats  du  dernier  broyage  : 
370  tonnes  de  minerai  ont  prQ,duit  92  onces  d'or. 

GemofCue.  Production  d'octobre:  Pendant  25  jours  de 
travail  il  a  été  broyé  680  tonnes  de  minerai  qui  ont  donné 
289  onces  d'or. 

North  Western  Associated  (W.  A).  Cablegramme:  «Avons 
poussé  de  40  pieds  sur  le  filon  ;  la  veine  a  3  pieds  de  large, 
les  essais  donnent  de  6  dwts  à  1  1/4  onces  à  la  tonne.  >■ 

Associated  Northern  Blocks  [W.  A).  Cablegramme  : 
"  Puits  n"  1,  travers-banc  nord-est  :  Au  niveau  inférieur,  à 
88  pieds,  les  essais  donnent  12  onces  par  tonnes.  » 

BrilUant  Central.  Production  d'octobre  :  584  tonnes  de 
minerai  broyé  ont  donné  493  onces  d'or  d'une  valeur  de  1,750 
livres  sterling. 

Hannan's  Reioard.  Production  d'octobre:  Dépense  totale, 
1.600  liv.  st.;  revenu,  1.650  liv,  st;  401  tonnes  de  minerai 
provenant  des  mines  de  la  Compagnie  ont  donné  344  onces. 

II  a  été  en  outre  broyé  393  tonnes  de  minerai  pour  le  compte 
de  divers. 

New  Zealand  Crown  Mines.  Dépêche  reçue  du  Directeur 
de  lamine  au  sujet  du  rendement  pour  le  mois  d'octobre  : 
"  Le  moulin  a  travaillé  pendant  27  jours.  Il  a  broyé  3,086 
tonnes  de  minerai  qui  ont  produit,  en  or  brut,  la  valeur  de 
6.051  liv.  st.  Les  dépenses,  pour  le  mois,  se  sont  élevées  à 
4.660  livres  sterling.  » 

Hannaji's  Froprietary .  Production  d'octobre  :  860  tonnes 
de  minerai  donnant  372  onces  d'or. 

Wesfralia  Mount  Morgan.  Dépêche  reçue  relatant  les 
résultats  du  mois  dernier  :  "  Broyage  à  la  date  du  8  no- 
vembre :  le  moulin  a  travaillé  pendant  25  jours;  il  a  broyé 
1.611  tonnes  qui  ont  produit  1,389  onces  d'or.  Il  a  été  traité, 
par  la  cyanuration,  1,149  tonnes  qui  ont  donné  1  109  onces 
d'or.  Valeur  tolale  de  la  production,  9.282  liv.  st.  » 
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Le  Marché  Sud-Africain.  —  Au  sujet  des  valeurs 
(lu  Wilwatersrand,  le  Stadft  de  Londres  se  livre  à 
une  comparaison  des  cours  des  actions  des  principales 
entreprises  pendant  les  années  1899  et  1900.  Voici  le 
tableau  qu'il  donne  à  sujet  : 

1899  1900 

Plus      Plus        Plus       Plus  du 
Compagnies      haut       bas         haut        bas        16  nov. 

Angelo             8  5/8  4  3/4  7  5/8  4  11/16  6  7/8 

Apex               8  3/4  3  ./.  7  3/8  3   3/4  6  H/4 

t'.ity  and  Su- 

burban(£4V    6  3/4  4  1/4  6  1/8  4./.  5  3/8 

Cornet              3  15/16  1  7/8  3  3/16  1  11/16  2  13/16 

Crown  Deep.  15  1/2  8  1/2  13  1 /8  8    1/8  11  1/2 

DeBeers  iif)  30  5/8  21  1/2  30  .'/.  21   3/4  29  1/16 

DurbanRood.   6  7/8  4  1/2  6  1/4  4   1/4  5  1/2 

EastRand,.,    8  1/2  4  7/8  8  1/16  5   1/4  7  1/2 

Ferreira  . , . .  26  ./.  17  1/2  23  5/8  17   3/8  SI  ./, 

llcnrvNour"  10  ./.  6  1/2  9  1/8  6    1/8  8  H/16 

.lump'ers  . . , .    7  1/8  3  5/8  5  :i/8  3   3/8  4  7/8 

Lang.Estate.    4  7/16  2  .5/8  3  11/16  2  11/16  3  9/16 

May  Consol.    6  1/16  3  1/2  5  1/8  3    1/2  4  5/16 

Modderf.  (£4)  13  1/4  6  5/8  11  5/8  7    ./.  10  3/4 

Primrose....    5  7/8  3  1/3  4  3/8  3    ./.  3  7/8 

Rand  Mine«.  45  1/16  97  3/8  42  7/8  28   7/8  40  9/16 

Randfonteiîi .   3  1^/16  1  15/16  3  1/2  2  3/8  3  1/16 

Robins'n(£5,  Il  1/4  7  ./.  9  5/8  7    ./.  9  1/8 

Rose  Deep.,  11  3/8  6  1/2  9  7/8  6   3/8  9  ./. 
Sin\mer  and 

.lacki£  5,..    6  7/8  4  1,2  6  3/4  4  11/16  6  1/4 

VanRyn,...    3  15/16  2  ./.  3  5/8  2   7/16  3  1/8 

Vil.MainReef  10  3/8  6  1/2  9  1/8  6   3/8  8  3/8 

Wolhutor{£'i)  6  3/4  3  1/4  5  3/16  3  3/16  4  1/2 
.\nglo  French 

Exploration.    4  5/8  2  5/16  4  1/4  2   3/8  3  13/16 

Barnal»Cons.    2  7/8  1  7/lH  2  3/8  1    9/16  2  1/16 

Cons.  Gold..    8  15/16  5  1/16  8  5/16  5  13/16  7  1/2 

GoerzandCi'   3  1/2  i  9/16  3  ./.  1  15/16  2  1,2 

Johann.  Inv.    2  5/16  1  :3/16  2  1/4  1   5,16  2  1/32 

Pour  les  valeurs  rhodésiennes,  notre  confrère  anglais 
se  livre  au  mèm«  travail,  et  voici  le  rapprochement 
auquel  il  parvient  : 

1899  1900 

Plus       Plus        Plus      Plus  du 
Compagnies      haut       bas         haat       bas       16  nov. 

Chartered....  4  3/8  2  1/4  3  15/16  2  7/8  3  3/8 

Geelong   4  3/4  2  1/2  3   7/8  1  11/16  1  7/8 

Globe  and 

Phœnix....  5  13;  16  2  3/8  -6  1/4  4  .;.  5  3/4 
Mashonaland 

Agency..,,  3  7/16  1  7/16  2  11/16  1  15/16  2  5/16 
Maiabel'Gold 

Reefs   8  5/8  .  ./.  8   1/8  4  7/8  5  5/16 

Rhodesia  Ex- 
ploration ,, .  7  3/8  2  3/4  7    ./.  4  5/8  6  ./. 

Rhodes. Gold- 

fields   3  1,8  1  1/16  3    ./.  1  11/16  1  7/8 

Selukwe  3  7/16  1  5/16  3   1/16  2  3/16  2  3/8 

WestNichol.  7  2  9/16  6   1/4  3  3/4  4  ,/. 

Willoughby..  2  1/2  1  1/16  1  13/16  1  1/8  1  3/4 

Le  marché  de  ces  dernières  valeurs  a  présenté,  à  di- 
verses reprises,  un  caractère  très  différent.  Il  est  arrivé 
que  les  spéculateurs  à  la  hausse,  mais  qui  avaient  be- 
soin constamment  de  se  faire  reporter,  ont  dù  se  liqui- 
der en  consentant  des  sacrifices  lorsque  l'on  eut  con- 
naissance que  quelques  entreprises  avaient  dvi  arrêter 
leurs  broyages  et  que,  dans  d'autres,  la  teneur  du  mi- 
nerai avait  fléchi.  Quant  aux  conséquences  que  la 
guerre  a  eues,  elles  se  sont  traduites  par  le  départ  des 
mines  des  indigènes  et  par  des  difficultés  nombreusej 
dans  les  transports.  Pendant  plusieurs  mois,  les  trans- 
ports par  chemin  de  fer  aveo  Bulawayo  ont  été  arrêtés, 
et  les  Compagnies  qui  persistaient  à  broyer  devaient 
tout  se  pi-ocurer,  même  la  dynamite,  via  Beïra,  et  se 
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faire  apporter  ce  dout  ellcd  avaient  besoin  par  cha- 
riots jusque  Salisbury  et  même  au  delà.  Enliii,  dans 
ces  derniers  temps  ou  a  dii  arrêter  quelques  moulina  à 
cause  du  manque  d'eau,  mais,  heureuacment,  les  der- 
niers avis  reçus  menti  jnaent  que  do  grandes  pluies 
sont  toaibées  qui  vont  mjd  fler  la  situation. 


Les  Perspectives  Minières  du  Transvaal.  —  Le 

South  Africa,  de  Londres,  mentionne  lo  passage  ré- 
cent à  Londres  de  M.  Hans  Herman,  correspondant 
spécial  au  Sad  de  l'Afrique  du  Lokalanzeiger  de  Ber- 
lin, qui  s'est  arrêté  en  Angleterre  avant  de  regagner  le 
Continent. 

M.  Hans  Herman,  qui  connaît  le  Transvaal  depuis 
plusieurs  années,  se  monli  f  assuré  que  la  guerre  favo- 
risera considérablement  l'industrie  minière.  De  tous 
côtés,  dit-il,  de  nouvelles  Compagnies  se  tiennent 
prêtes  à  s'emparer  des  riches  terrains  non  encore  ex- 
ploités. Certainement  le  pays  aura  à  supporter  des 
lourdes  charges  doat  l'Etat  d'Orange  n'assumera 
qu'une  petite  partie,  et  ce  n'est  que  dans  le  développe- 
ment de  l'industrie  minière  qu'il  trouvera  une  compen- 
sation. Et  par  industrie  minière  M.  Herman  comprend 
non  seulement  les  champs  d'or,  mais  encore  les  mines 
de  diamants,  de  cuivre,  et  . 

Parlant  du  retour  des  uillanders  à  Johannesburg, 
M.  Herman  dit  qu'un  grand  nombre  d'entre  eus,  pleins 
de  courage,  se  morfondent  en  ce  moment,  ne  pouvant 
trouver  à  utiliser  leur  enthousiasme  et  leur  ardeur; 
mais  aussitôt  que  Baden  Powell  aura  organisé  sa  po- 
lice, ils  seront  vraisemblablement  autorisés  à  retourner 
dans  leur  Rand  bien-aimé,  et  c'est  alors  qu'ils  pourront 
contribuer,  eux  aussi,  à  protéger  et  les  personnes  et  les 
propriétés. 

__— _  ^ 

La  Situation  après  la  guerre.  —  Le  Statist,  de  Lon- 
dres, étudie  aussi  le  règleniint  financier  qui  pourra 
être  imposé,  après  la  guerre,  aux  deux  Républiques.  Il 
fait  ressortir,  tout  d'abord,  que  le  budget  du  Trans- 
vaal, pour  1898,  a  accusé  comme  recettes  3.983.560 
livres  sterling,  et  comme  dépenses,  3.971.473  liv.  st. 
Pour  l'exercice  1899,  les  recettes  étaient  évaluées  à 
4.589.755  liv.  st.  et  les  dépenses  à  4.370.936  liv.  st.; 
mais  la  guerre  a  tout  dérangé.  Quoiqu'il  en  soit,  en 
analysant  le  budget  de  ISl'Ll,  on  trouve,  comme  appoin- 
tements fixes,  la  somme  énorme  de  1.080.382  liv.  st., 
représentant  plus  du  double  de  celle  qui  figurait  au 
budget  de  1894.  Et  pour  se  rendre  compte  de  quelle  fa- 
çon le  trésor  public  était  gaspillé,  on  n'a  qu'à  se 
rappeler  qu'en  1897  on  porta  à  1.200  liv.  st.  par  an  la 
rémunération  de  chacun  des  membras  des  deux  Raads. 
Cette  résolution  augmenta  les  dépenses  du  Gouver- 
nement d'un  montant  de  64.800  liv.  st.,  c'est-à-dire 
plus  que  le  revenu  total  de  l'Etat  vingt  ans  aupa- 
ravant. Mais,  pour  en  revenir  au  budget  de  1898,  on 
constate  en  outre,  en  l'examinant,  que  le^  travaux  pu- 
blics ont  absorbé,  en  cette  année,  536.502  liv.  st.;  les 
dépenses  spéciales,  211.911  liv.  st.;  les  services  divers, 
148.874  liv.,  et  les  dépenses  de  guerre  357.225  liv.  st. 
Voici  donc  cinq  chapitres  représentant  en  tout  2  mil- 
lions 233.894  liv.  st.,  sur  un  total  de  3.971.473  liv.  st., 
soit  69  0/0.  Avec  un  budget  de  près  de  5  millions  de 
livres  sterling,  ces  mêmes  dépenses  auraient  absorbé 
3  millions  de  livres  sterling,  dont  le  Gouvernement  an- 
glais saura  trouver  bon  emploi  lorsque  l'ordre  sera 
entièrement  rétabli. 

Notre  confrère  examine  ensuite  l'abolition  du  mono- 
pole de  la  dynamite,  la  confiscation  du  Netherlands 
Railway,  qui  fut  un  «  belligérant  »,  de  la  vente  des  li- 
queurs fortes,  et  le  moyen  que  l'on  pourra  employer 
pour  faire  rentrer  les  impôts,  c'est-à-dire  un  income- 
iaoc  sur  les  Boers  et  sur  les  mines,  puis  enfin  les  be- 
waarplatsen  dont  on  pourra  tirer  parti.  Le  Volkstem, 
l'organe  de  M.  Krûger,  prétendait  que  la  cession  de  ces 
droits  pouvait  procurer  une  somme  de  10  millions  de 
livres  sterling.  Il  est  vrai  que  dans  les  cercles  uit- 
landers,  on  assurait  que  la  valeur  de  ces  droits  ne 
dépassait  pas  2  millions  sterling;  mais,  quoi  qu'il  en 


suit,  que  Ijs  bc\vaarplat.seu  soient  vendus  ou  loués, 
comme  ce  sont  des  propriétés  que  nombre  de  Cjm- 
pa^uies  ininièies  désirent  obtenir,  le  (jouvernement 
anglais  trouvera  là  une  ressource  importante. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Le  Itcudcuteiil  (Ic!!>  Sliiies  iiidïcuiies.  —  Pendant  le 
mois  dernier,  la  prortuction  des  mines  de  Mysore  (Indes)  s'est 
élevée  à  il.8;i4  onces  d'or,  soit  une  diminuliuu  de  b8i  onces 
sw  le  mois  précédent,  et  une  augmentation  de  2.0^9  onces 
sur  la  période  correspoudante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  de  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895      1896      1897      1898      1899  1900 

[En  onces) 

Janvier...  19.358  22.986  29.912  34.576  35.360  41.185 

Février....  19.672  26.9ti8  30.420  33.060  33.898  39.238 

Mars   20.257  26.171  30.807  32.986  30.31'2  40.674 

Avril   20.399  26.866  31.425  32.780  34.546  40.774 

Mai   20.797  26.840  32.099  38.471  35.637  40.021 

Juin   20.839  25.751  32.008  35.290  36.470  39.872 

Juillet....  19.280  26.112  32.276  34.667  37.179  39.355 

Août   20.704  26.739  33.085  34.464  38.257  42.763 

Septembre  21.502  27.439  33.271  34.515  38.173  42.765 

Octobre...  21.350  28.161  34.864  34.764  39.795  41.834 

Novembre  22.545  28.559  34.454  34.468  39.777 

Décembre.  22.652  29.2?9  35.158  35.106  40.845  >>_ 

Totaux..    249.355  321.878  389.779  415.147  440.249  408.481 

Quant  à  la  production  de  cliaque  mine,  elle  se  résume  ainsi 
pour  les  cinq  derniers  mois  : 

Compagnies  Juin    Juillet    Août     Sept.  Oct. 

(En  onces) 

Balaghat   1.286  1.348  1.391  1.400  1.411 

Champion  Reef   13.209  13.636  14.016  14.028  13.692 

Coromandel   572  159  629  621  840 

Mysore   13.142  10.723  13.266  13.358  13.372 

Mysore   West  and 

Mysore  Wynaad  .  356  363  451  453  454 

Nine  Reefs   479  487  505  509  511 

Nundydroog   4.015  4.032  4.092  4.121  4.154 

Ooregum   6.682  8.500  8.326  8.056  7.202 

Road  Block   131  107  87  173  198 

On  remarquera  que,  dans  cette  liste,  on  ne  fait  plus  figurer 
ni  la  Wondalli,  ni  la  Goldflelds  of  Mysore  qui  ne  fournis- 
sent plus  maintenant  aucun  renseignement  sur  leurs  opéra- 
tions. 


Durban  Roodepooi't  Deep.  —  La  Durban  Roodepoort 
Deep  amortira  le  l"  janvier  prochain,  pour  la  première 
fois,  20.000  liv.  st.  sur  ses  200.000  liv.  st.  d'obligations  6  0/0 
émises  en  1897.  Le  tirage  des  obligations  appelées  au  rem- 
boursement se  fera  le  1"  décembre. 


niozanibique  Consolidated  Mines.— Une  assemblée  géné- 
rale de  cette  Compagnie  s'est  tenue  mardi,  à  Londres,  en  vue 
de  la  reconstitution  de  la  Compagnie.  Le  président,  M.  Lewis 
Chave,  a  rappelé  qu'une  assemblée,  tenue  en  septembre,  avait 
refusé  d'accepter  un  accord  provisoire  avec  M.  Goker  pour 
la  vente  de  l'entreprise.  Malgré  leurs  efforts,  les  directeurs 
n'avaient  obtenu  que  la  souscription  de  20.000  actions,  alors  que 
50.000  livres  sterling  étaient  nécessaires  au  complet  dévelop- 
pement des  mines.  Après  une  longue  discussion,  l'assemblée 
des  actionnaires  a  décidé,  par  14  voix  contre  7,  de  souscrire 
cette  somme. 

Revae  HeMomaJaire  li  MarcliÉ  fles  Mines  i'Or 

DE  l^OIKDRES 


Londres,  le  22  novembre  1900 

Une  dépêche  du  Cap  a  annoncé,  hier,  que  67  des  plus 
importants  parmi  les  membres  du  haut  personnel  des 
mines,  vont  retourner  dans  le  Rand  pour  prendre  les 
miesures  préliminaires  à  la  reprise  graduelle  du  travail 
■  des  mines. 

Le  reste  du  personnel  suivrait  peu  à  peu,  puis  les 
principaux  commerçants,  et  enfin  la  masse  des  réfu- 
giés serait  autorisée  à  partir. 
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Le  procédé  sera  lent,  mais  l'expérience  est  tentée 
pour  faire  droit  aux  représentations  des  personnes  in- 
téressées. 

Cette  nouvelle  a  produit  une  très  bjnne  impression 
sur  le  Marché  et  l'on  a  constaté  un  courant  de  deman- 
des qui  ne  s'était  pas  manifesté  depuis  longtemps. 

***  Valeurs  de  Terrains  et  d'ijxploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  3/8  à  3  1/4. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  7/lG,  au  lieu  de 
7  17/32. 

La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  à  1  1/2,  au  lieu 
de  1  1/8. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEasl  Rand 
reste  à  7  1/2,  comme  la  semaine  dernière.  L'Angelo 
finit  à  6  7/8,  au  lieu  de  6  5/8;  la  New  Cornet  reste  à 
2  7/8,  après  2  15/16. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  5/16,  au  lieu  de  5  3/8. 

La  Princess  Estale  se  maintient  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  1/2,  au  lieu  de  3  3/8. 

La  Simmer  and  Jack  est  à  6  7/16,  après  6  3/10. 

La/M&îZee  reste  à  6  ./.,  comme  la  semaine  dernière; 
la  Jumpers  est  à  4  7/8,  sans  changement. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  1/2,  au  lieu  de 
10  11/16. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Randfontein  est  à  3  1/16,  au  lieu  de  3  3/32. 

La  Worcester  reste  à  2  5/8  après  2  1/2. 

La  RoOinson  passe  de  9  1/8  à  9  ./. . 

Lia  Geldenhuis  Estale  se  tient  à  6  1/2,  au  lieu  de 
6  1/8;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8. 

La  New  Heriot  se  retrouve  sans  changement  à 6  5/8. 

La  Bonanza  clôture  à  4  .  / . ,  au  lieu  de  3  7/8. 

La  Wolhuter  est  à  4  1/2,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  revient  à  8  5/8  après  8  1/2  ;  la 
Ferreira  revient  de  21  .  / .  à  20  3/4. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  3/8  à  8  1/4. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  5/8. 

La  Van  Ryn  est  à  3  1/16,  au  lieu  de  3  1/8.  ■ 

#♦*  Compagnies  de  deep  le vels .  —  La  Croion  Deep 
est  à  11  1/4  après  11  1/2. 

La  Rand  Mines  passe  de  40  7/8  à  40  1/2. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/4,  au  lieu  de  4  5/16;  la  Fer- 
reira Deep  est  à  6  1/8,  au  lieu  de  G  1/4;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  1/8  après  4  5/8. 

La  Nourse  Deep  reste  sans  changement  à  4  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  5/8,  sans  chan- 
gement; la  Jicmpers  Deep  clôture  à  4  3/8,  au  lieu  de 
4  1/2. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Ageney  est  à  2  5/16,  comme  la  semaine  dernière;  la 
Rhodesia  doldfields  reste  à  1  3  4,  après  1  13/16. 

La  Dunraven  reste  à  1  5yl6,  au  lieu  de  11/4;  la 
Geelong  reste  à  1  7/8,  au  lieu  de  1  15/16. 

La  Selukice  passe  de  2  1/4  à  2  5/16. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  3/4. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Bu/felsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  11  /16  au  lieu  de  15/ . . 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  reste  sans  changement  à  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  5/16,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  1/16. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Morse  Shoe  est  à  10  3/4,  au  lieu  de  11  ./.. 


Londres,  22  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  reste  ferme. 


Imi  HeMoiaaàaire  Jb  MarcM  Jes  Mines  ô'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  22  novembre  1800. 

Le  président  Krûger  a  mis,  ce  matin,  le  pied  sur  le 
sol  de  France.  Le  marché  ne  s'est  pas  ému  de  cet  évé- 
nement, et  il  s'est  plutôt  montré  préoccupé  de  l'accident 
de  cheval  survenu  à  lord  Roberts.  On  dit,  toutefois, 
que  cet  accident  ne  comportera  aucune  conséquence 
grave. 

Uns  autre  question  qui  attire  l'attenlion  de  tous  est 
celle  qui  a  trait  au  règlement  financier  de  la  guerre  à 
intervenir,  lorsque  les  liostililés  auront  pris  fin  au  Sud 
de  l'Afrique.  Au  suj-îl  de  ce  règlement,  la  «  Correspon- 
dance Hebdomadaire  »  de  la  Banque  Française  de 
l'Afrique  du  Sud  fait  observer  que  l'intérêt  bien  com- 
pris de  l'Angleterre  est  de  favoriser  le  développement 
de  l'industrie  minière.  Du  reste,  l'industrie  n'est  pas 
désarmée.  Elle  séule  produit  au  Transvaal,  elle  seule 
paye  les  impôts.  L'industrie  minière  est  la  grande 
puissance  économique  du  pays  et,  par  suite,  elle  est  la 
grande  puissance  politique  sans  laquelle  on  ne  peut 
gouverner. 

La  liind  Mines  a  été  mouvemenîée.  Elle  s'est,  de 
nouveau,  rapprochée  du  cours  rond  de  1.000  fr.,  mais 
elle  -clôture  en  reprise  à  1.017  fr.,  contre  1.024  fr.,  per- 
dant encore  pourtant  7  fr.;  Consolidated  Goldfields, 
185  fr.  50,  contre  188 fr.  ;  East  Rand,  également  à  185  fr.  50, 
perdant  4  fr.  ;  Charlered,  83  fr.  contre  85  fr.  75. 

La  Buffelsdoorn  Estale  est  à  18  fr.,  toujours  très 
calme;  French  Rand,  50  fr.  75  contre  51  fr.  50;  Fer- 
reira, 524  fr.,  en  moins-value  de  5  francs. 

La  Geduld,  qui  était  remontée,  la  semaine  dernière, 
à  118  fr.,  s'est  encore  montrée  tout  d'abord  hésitante; 
mais  on  la  retrouve  mieux  à  117  fr.;  Geldenhuis  Deep, 
247  fr.,  contre  248  fr.  Rappelons  que  c'est  le  30  courant 
que  cette  Compagnie  procédera  à  un  tirage  pour 
l'amortissement  de  16.000  liv.  st.  d'obligations 51/20/0 
Irc  hypothécaire,  sur  les  160.000  liv.  st.  émises  en 
1894.  Le  rembour.«ement  des  titres  sortis  aura  lieu  à 
partir  du  le''  janvier  prochain. 

La  Geldenhuis  Estate,  que  nous  laissions  à  163  fr., 
passe  il  164fr.50;  Neio  Kleinfontein,  61  fr.,  contre 
60  fr.  25. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  86  fr.  50.  contre  86 
francs;  Mossamédès,  18  fr.  25,  contre  18  fr.  75;  ilfo- 
zambique,  50  fr.,  en  moins-value  de  1  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  était  passée  à  229  fr.,  s'est 
montrée  ^ilus  lourde,  mais  remonte  à  229  fr.  50;  Robin- 
son Deep,  113  fr.  50,  en  avance  de  1  fr.  ;  Randfontein 
Estate,  77  fr.  ;  Robinson  Randfontein,  34  francs. 

La  New  Steyn  Estate  est  à  -58  fr.,  contre  57  francs  ; 
Simtner  and  Jack,  160  fr.,  en  bénéfice  de  4  fr.;  Trans- 
vaal Consolidated  La7id,  78  fr.  25,  contre  74  fr.  75  ; 
Transvaal  Goldfields,  38  francs. 

La  Village  Main  Reef,  qui  s'était  avancée  à  210  fr., 
s'inscrit  à  209  fr.  ;  em??ier,  293  fr.,  mais  sans  af- 
faires suivies. 

La  Sheba  est  à  25  fr.  25;  Zambèze,  34  fr.  75,  contre 
35  fr.  50;  Eerste  Fabrieken  Distillery,  12  fr.  50,  contre 
13  fr.  ;  Dynamite  du  Transvaal,  32  fr.,  contre  35  fr. 

La  De  Beers,  bien  maintenue,  clôture  à  734  fr.,  con- 
tre 733  fr.  On  attend  toujours  l'annonce  de  la  distri- 
bution d'un  acompte  de  dividende. 

Dernière  heure.  —  Au  dernier  moment,  une  dépêche 
venant  de  Beïra  nous  est  communiquée,  qui  mentionne 
formellement  que  l'état  sanitaire  est  excellent.  Cette 
dépêche  confirme  ce  que  nous  disons  plus  haut  dans 
l'article  consacré  à  la  Compagnie  de  Mozambique . 


•  L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Voici  les  recettes  de  la  douane  de  Beïra  pendant  le 
mois  d'octobre  1900  : 

Contos 

Recettes   42 

Transit   5 

Total   47 

Ce  montant  représente  une  augmentation  de  23  mil- 
lions 575  raille  reis  sur  le  mois  d'octobre  1899.  Rappe- 
lons que  le  mois  de  septembre  dernier  n'avait  donné 
qu'an  montant  de  38  contos  (recettes  31  contos,  et 
transit  7  conto.s).  La  plus-value  réalisée  d'un  mois  à 
l'autre  est  donc  considérable. 

Signalons  maintenant  le  mouvement  du  port  ds 
Beïra  pendant  le  mois  de  mai  dernier,  que  nous  com- 
parons à  celui  du  mois  précédent  : 
Im'portations 

Avril  1900  Mai  190O 

Provenances  Valeur  Droits  Valent'  Droits 

(En  milreis) 

Portugal  (nationale)....  17:49i  635  48:122  2:130 
—       (étrangère)....  2:541  441  3:734  4ù6 
Colonies  portugaises  (na- 
tionale)  7:230  50  1:279  143 

Colonies  portugaises 

(étrangères)   4:741  2:255  5:175  984 

Allemagne  et  colonies...  4:368  1:861  7:443  2:058 

France  et  colonies   9:705  1:505  16:408  2:857 

Hollande   2:^^28  1 :00t)  2:800  1:338 

Angleterre   12;i:.509  6:089  764:481  8:190 

Colonies  anglaises  d'Asie  7:390  1:150  24:312  4:955 

Colonies  angl.  d'Afrique.  310.967  2:093  329:757  2:496 

Zanzibar   3:858  709  3:190  1:286 

Autres  pays   1 :944  381  19:416  2::396 

Tutal   495:4/5   17:675   1.226:117  29:239 

Les  exportations  ont  porté  sur  un  montant  de 
2:833  milreis  710  reis  et  elles  ont  acquitté,  comme 
droits,  62  milreis  931  reis.  Les  droits  acquittés  en 
avril  se  chiffraient  par  190  milreis  071  reis. 

Les  réexportations  ont  porté  sur  70.572  kilos,  d'une 
valeur  de  12  :  020  milreis  (  85  reis.  Les  droits  ont  été 
de  5  milreis  800  reis.  Enliri,  le  transit  par  Mashona 
s'est  élevé  à  4.015.685  kilos  ou  1.0'i9.194  milreis  325 
reis,  qui  ont  fourni  comme  droits  22.0.58  mili'cis  800 
reis  contre  14 : 508  milreis  790  reis  le  mois  précédent. 

Le  transit  par  Mashona  comprend  des  armes,  des 
munitions,  des  explosifs,  3.549  chevaux,  etc. 

Le  résumé  général  pour  le  mois  de  mai  s'établit 
ainsi  : 

Valeur  Droits 
(En  rois) 

Impoilations   1.226:117  715     29:259  820 

Exportations   2:883  715  62  931 

Transit   1 .055:907  975     22:658  800 

^2.285:909  400     51:981  551 


Voici,  maintenant,  les  receltes  et  les  dépenses  bud- 
gétaires pour  les  trois  premiers  trimestres  de  l'an- 
née 1900  : 

Recettes 


Prévisions 
budgétaires 

pour 
l'année  1900 


Recettes 
etlectuées 
pendant 


Recettes 
effectuées 
pendant 
les  trois  1"^ 


le  3'  trimestre  trimestres 


Licences   30:000  000 

Marché  de  Gorjaô.  3:500  000 

Abattoirs   10:000  000 

Impôts  douaniers. .  10:4.50  000 

Impôt  sur  la  viande.  893  000 

Impôt  sanitaire   '2:500  000 

Cimetière   .j6  000 

Impôt  foncier   2:835  OCO 

Br penses 

Commission  sani- 
taire  540  0(0 

Direction  des  licen- 
ces  12:546  000 

Services  sanitaires.  17:911600 
Entretien  des  routes  4  :G40  000 
Entrelien  des  bâti- 
ments  3:000  000 

Entrelien  des  pas- 
sages  679  260 

Marché  de  Gorjào.  2:980  000 

Abattoirs   2:f,89  280 

Cimetière   1 :1'>6  700 

Eclairage   3:872  OOO 

Mobilier   2:500  000 

Direction  des  doua- 
nes  522  500 

Entretien  dos  ponts.  300  000 
Excédent  de  rectt- 
les  à  la  fin  du  troi- 
sième trimestre. .  » 


(En  reis) 
5: '249  550 
900  670 
?:G23  410 
2:167  640 
74  750 
585  000 
80  000 


33:670  850 
2:493  990 
8:580  540 
7:941  5-27 
280  800 
1:703  000 
176  000 


11:631  0'.i0      54:851  707 


135  OOO 

2:541  349 
3:506  6::i2 
359  952 

14  150 

52  442 
5«3  190 
618  920 
216  000 
5159  910 
294  115 

108  381 

5  -ÎOj 


405  000 

7:669  146 
10:795  478 
1:196  921 

36  750 

431  698 
1 :786  870 
1:946  016 

806  292 
1:831  027 
1:165  657 

397  072 
38  820 


2:675  779      26:345  960 


11:6»1  02  J      54:851  '.O? 

Toutes  les  prévisions  ci  dessus,  tomes  les  recettes  et 
dépenses  dont  détail  vient  d'être  donné  sont  conformes 
aux  états  dressés  par  le  Conseiller-Gouverneur. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Depuis  samedi,  le  président  Kriiger  est  dans  nos 
mur*.  Nous  n'allons  pas  relater  ici  toutes  les  manifes- 
tations auxquelles  s'est  livrée  la  population  parisienne 
à  l'égard  du  chef  du  Gouvernemeut  du  Transvaal,  mais 
nous  devons  bien  mentionner  qu'elles  n'ont  pas  cessé 
un  moment  d'être  dignes,  et  que  les  témoignages  de 
sympathie  adressés  au  représentant  des  malheureux 
biirghers  ont  été  ce  qu'ils  devaient  être  de  la  part 
d'une  nation  qui,  elle  aussi,  a  connu  les  jours  de 
malheur.  Qu'adviendra-t-il  du  pèlerinage  que  vient 
d'entreprendre  le  vieux  Président?  C'est  ce  que  les 
Gouvernements  européens  décideront. 
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Quoi' qu'il  en  soit,  la  visite  du  président  Kriiger  au 
Président  de  la  République  française  a  revêtu  un 
grand  caractère.  Après  s'être  appesanti  sur  les  ovations 
qui  l'oQt  suivi  de  Marseille  à  Paris,  le  président  Krii- 
ger a  rappelé  qu'il  était  venu  en  1884  à  Paris,  «  où  il 
avait  eu  l'honneur  de  faire  visite  à  un  grau  !  ciloyen, 
ie  président  Jules  Grévy,  dans  ce  même  salon  où  il 
trouvait  auprès  de  son  successeur  une  sympathie  si 
honoral)le  pour  lui  et  pour  son  pays  ».  Puis,  passant  à 
l'objet  de  ses  constantes  préoccupations,  il  a  parlé  de 
la  guerre  injuste  qu'une  grande  puissance,  autrefois  si 
libérale,  avait  déclarée  à  un  petit  peuple  qui  voulait 
conserver  sa  liberté.  Il  a  dit  les  liorreurs  de  cette 
guene  où  l'humanité  n'est  respectée  que  dans  les  rangs 
des  Boers.  Ses  soldats,  à  lui,  sont  des  fermiers  (jui 
poussent  la  charrue  le  fusil  sur  l'épaule  ;  ils  ne  se  ser- 
vent pas  de  leurs  armes  pour  la  conquête,  mais  pour 
la  défense  du  champ  et  du  foyer... 

Quand  le  traducteur  hollandais,  car  le  président 
Kriiger  ne  parle  pas  et  n'entend  pas  un  mot  de  français, 
fut  arrivé  à  cette  phrase  où  le  vieillard  déplorait  les 
brutalités  de  la  guerre,  le  Président  de  la  République 
l'interrompit  par  ces  mots  :  La  guerre  est  toujours 
brutale,  hélas  !  » 

Le  Président  Kriiger  poursuivit.  Il  expliqua  qu'il  se 
rendait  compte  des  diiïicultés  de  sa  mission.  11  n'a  pas 
grand  espoir  dans  le  secours  des  hommes.  Mais  Dieu, 
en  la  justice  de  qui  il  croit  avec  une  foi  inébranlable, 
ne  peut  pis  abandonner  une  causa  juste.  Et,  pendant 
que  l'illustre  vieillard  parlait  de  Dieu,  ses  yeux,  ma- 
lades, avaient  un  regard  qui  se  perdait  dans  l'infini. 
La  phrase  où  il  exprimait  sa  foi  religieuse  à  laquelle 
il  relie  s*es  espérances  patriotiques,  commencée  avec 
force  se  termina  dans  un  murmure.  Puis  il  resta  silen- 
cieux. 

C  'tte  entrevue,  qui  n'était  pourtautque  decourtoisie, 
nar  l'aspect  douloureux  du  vieux  chef,  par  le  sens  de 
ses  paroles,  par  la  voix  qui  les  proférait,  avait  pris  une 
expressi  on  de>  plus  émouvantes.  Le  Président  de  la 
République,  très  pâle,  répondit  à  son  hôte  qu'il  était 
sensible  aux  malheurs  de  sa  patrie,,  mais  que  1  hé- 
roïsme déployé  par  les  Boers  était  un  grand  exemple 
et  que.  con-olation  précieuse,  ils  emporteraient,  dans 
leur  défaite,  l'admiration  et  la  pitié  du  monde  civilisé. 

Entre  temps  et  depuis,  le  Président  Kriiger  a  reçu 
nombre  de  délégations,  et  le  Conseil  Municipal  de  Paris 
a  tenu  à  lui  adresser  ses  va  ux.  Une  magnifique  réception 
lui  a  été  faite  à  l'Hôtel-de- Ville  et  de  nouveaux  dis- 
cours ont  été  prononcés  qui  sont  venus  s'ajouter  à  ceux 
qui  lui  avaient  été  adressés  depuis  le  moment  où  il 
avait  mis  le  pied  sur  le  sol  français.  Mais  de  tout  ce 
qui  s'est  dit,  la  phrase  suivante  est  certainement  la 
plus  émouvante.  C'est  la  péroraison  du  discours  du 
Président  Kriiger  à  l'Hôtel-de-'Ville  : 

"  Des  réceptions  telles  que  celles  qui  ont  été  organisées  à 
Paris  coQtril)ueront  à  faire  pénétrer  dans  l'âme  du  peuple  le 
])rincipe  de  l'ai  liitrage  et  à  assurer  ainsi  la  paix  entre  les 
peuplas.  Le  Président  espère  que  ce  sera  là  le  résultat  ûnal 
de  toutes  vos  acclamations,  car,  s'il  ne  devait  rester  de  vos 
accueils  enthou.siastes  que  1  écho  d'un  bruit,  il  en  serait  peut- 
être  plus  aftliyé  qu'il  ne  s'en  réjouit  maintenant.  » 

Selon  toutes  probabilit-és  le  président  Krùger  partira 
samedi.  L^iissons  maintenant  s'accomplir  les  événe- 
ments, et  voyons,  brièvement,  ce  qui  se  passe  actuelle- 
ment dans  l'Afrique  du  Sud. 

C'est  lord  Kitchener  qui  paraît  avoir,  maintenant,  la 
direction  de  la  campagne,  et  il  semble  qu'il  ait  l'inten- 
tion de  diviser  ses  forces  en  petites  compagnies  de  ca- 
valerie très  mobiles,  ijui  auront  pour  mission  de  com- 
battre les  Boers.  L'infanterie  sera  occupée  à  protéger 
les  lignes  de  communication.  Lord  Kitchener  reconnaît 
que  cette  tâche  sera  très  pénible  et  durera  peut-être 
plusieurs  années  et,  certainement,  plusieurs  mois.  Le 
nouveau  plan  comprendrait  les  mesures  les  plus  rigou- 
reuses. Tous  les  Boers  capturés,  même  les  neutres,  se- 
ront envoyés  à  la  côte,  où  ils  seront  retenus  jusqu'à  ce 
que  les  réfugiés  soient  réinstallés  et  que  le  pays  ait  été 
débarrassé. 


On  croit  que  le  cununandant  en  chef  a  demandé 
20.000  hommes  de  nouvelles  troupes  —  d'autres  disent 
50.000 —  pour  remplacer  les  volontaires  et  les  miliciens 
qui  n'oat  été  engagés  que  pour  la  guerre  et  qui  ne  peu- 
vent être  employée  à  la  protection  des  villes.  Les  jour- 
naux anglais  annoncent  que  le  Gouvernement  n'hési- 
tera pas,  mais  qu'il  éprouvera  de  sérieuses  difficultés 
pour  le  recrutement.  Les  mêmes  journaux  déclarent 
qu'il  sera  obligé  de  payer  de  très  fortes  primes,  et  ils 
signalent  tous  une  recrudescence  de  la  guerre  sur  la 
frontière  de  l'Orange  et  s'en  inquiètent. 

Le  Morning  Leader,  parlant  du  nouveau  plan  de 
campagne  du  général  Kitchener,  dit  qu'on  ne  devrait 
pas  oublier  l'efl'et  que  les  mesures  de  rigueur  proposées 
auront  sur  les  Afrikauders,  qui  sont  déj  <  si  mécontents. 
«  D'après  notre  correspondant  du  Cap,  dit-il,  si  De  Wet 
traversait  la  frontière,  il  serait  rejoint  par  dts  hommes 
qui  sont  actuellement  des  sujets  loyaux.  » 

Le  Standard  rapporte  que  les  généraux  boers  auraient 
l'intention  de  reprendre  leur  ancien  plan  qui  serait  de 
frapper  à  la  frontière  de  la  colonie  du  Cap,  où,  croient- 
ils,  de  nombreux  Hollandais  dissidents,  ayant  des 
armes  cachées,  sont  prêts  à  reprendre  ia  lutte.  Quoi 
qu'il  en  soit,  les  Boers  déploient  une  grande  activité 
dans  tous  les  districts  du  Transvaal  et  de  l'Orange.  Ou 
annonce  au  Cap  que  la  situation  créée  à  Graaf-Reinet 
par  les  haines  de  races  devient  dangereuse.  De  petits 
détachements  boers  sont  signalés  à  la  frontière  nord  de 
la  colonie  du  Cap. 

Ajoutons  à  ce  qui  précède  que,  depuis  un  mois,  les 
uitlanders  jadis  résidant  à  .Johannesburg  et  réfugiés  à 
CapetoAvn  se  plaignent  amèrement  de  leur  sort  et  de 
celui  des  raines  d'or,  les  deux  étant  étroitement  liés. 
Récemment,  sir  Alfred  Milner  leur  fit  dire  qu'ils 
eussent  à  cesser  leurs  meetings,  attendu  qu'ils  allaient 
bientôt  apprendre  une  décision  de  nature  à  les  remplir 
de  satisfaction. 

Cette  décision  est  aujourd'hui  connue  :  c'est  que  le 
Haut  Commissaire  du  Gouvernement  anglais  dans 
l'Afrique  australe,  sir  Alfred  Milner  lui-même,  va  éta- 
blir sa  résidence  permanente  à  Pretoria.  Il  semble 
qu'il  y  ait  là,  de  la  pan  de  l'Angleterre,  qui  n'a  pas 
ot'ficiellemeut  notifié  l'annexion  aux  puissances,  un 
progrès  apparent  vers  cette  annexion,  une  satisfaction 
donnée  à  l'opinion  métropolitain^. 

Les  dépêches  (jui  arrivent  au  dernier  moment  sem- 
blent confirmer  les  craintes  émises  par  quelques  jour- 
naux anglais,  ce  dont  nous  avons  parlé  plus  haut. 
Dans  la  colonie  du  Cap,  on  appréhende  un  sérieux 
mouvement  des  Afrikanders  et  on  s'apprête  à  appli- 
quer la  loi  martiale.  Quant  à  De  Wet,  qui  est  avec 
3.000  hommes,  il  menacerait  vraiment  la  colonie  et 
s'attendrait  à  se  voir  rejoindre  par  tous  les  rebelles. 


Geelong  Gold  Mine,  Limited 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  ses  comptes  et 
deux  rapports  émanant  de  l'ingénieur  directeur  datés, 
le  premier,  du  31  décembre  1899  et,  le  second,  du  20 
octobre  1900. 

La  Compagnie  a  été  formée  il  y  a  quelques  années. 
Son  capital  actuel  estde  250.000  actions  de  1  livre  st-^r- 
ling,  dont  200.000  sont  émises.  Une  partie  des  actions 
émises  a  été  vendue  avec  prime  et,  à  part  le  fonds  de 
roulement  fourni  à  l'origine,  la  somme  considérable  de 
137.000  livres  sterling  a  été  souscrite  dès  1897.  Au- 
jourd'hui,les  comptes  établissent  qu'il  reste  une  réserve 
de  38.969  livres  sterling,  mais  il  semble  que  cette 
somme  ait  été  placée  dans  la  propriété.  A  la  fin  de 
1899,  la  Compagnie  n'avait  pas  d'autre  dette  qu'une 
somme  de  10.000  livres  sterling. 

A  la  susdite  date,  l'actif  comprenait  la  propriété, 
estimé»  à  116.000  livres  sterling  ;  la  machinerie  et  le 
matériel, à  69.000  livres  sterling;  les  bâtiments,  à  10.000 
livres  sterling;  le  développement  et  les  travaux  miniers, 
à  37.000  livres  sterling;  les  bêtes  de  trait  et  approvi- 
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sionnemoiits,  si  It.OOO  livres  sterling',  l'in  outre,  on  Ini 
devait  2.873  livres  sterling,  et  ses  espèces  liquides 
étaient  de  7.0S1  livres  sterling. 

Dans  son  premier  rapport,  l'ingénieui-directcur 
expose  que  la  longueur  totale  des  travaux  d'ouverture, 
!\  la  lin  de  l'année  dernière,  était  de  7.623  pieds.  Le  filon 
principal  du  «  south  reef  »  varie  considérablement 
d'épaisseur,  selon  les  niveaux.  Dans  la  partie  Ouest  de 
la  mine,  la  largeur  moyenne  du  reef  est  d'environ  20 
pieds,  tandis  que,  dans  la  partie  Est,  elle  n'est  pas 
inférieure  à  50  pieds,  aux  second  et  quatrième  étages. 
A  l'époque  de  la  rédaction  de  son  premier  rapport,  le 
Directeur  doutait  de  la  continuité  du  filon  à  l'Ouest, 
parce  que,  à  une  distance  de  375  pieds,  il  devenait  très 
irrégulier  par  suite  de  la  rencontre  d'une  faille.  On  sait 
que  la  batterie  de  la  Geelong  a  été  mise  en  marche  en 
septembre  1898  et  qu'elle  a  fonctionné  avec  20  pilons 
jusqu'en  décembre  1899,  où  on  a  fait  marcher  5  pilons 
supplémentaires.  Pendant  ces  treize  mois,  il  a  été 
extrait  de  la  mine  33.340  tonnes  de  quartz,  dont  le 
broyage  a  produit  17.1c5  onces,  ce  qui  représente  un 
rendement  moyen  de  10.29  dwts  par  tonne  de  2.000 
livres  anglaises  broyées  L'or  ainsi  obtenu  aune  valeur 
moyenne  de  72  sh.  10  1/2  d.  l'once,  de  sorte  que  la  pro- 
duction totale  est  évaluée  à  62.508  liv.  st.  10  sh.71/2d. 
Le  total  des  frais,  y  compris  3  sh.  par  tonne  pour 
amortissement  du  développement,  s'est  élevé  à  37.308 
livres  sterling,  soit  en  moyenne  à  22  sh.  4.56  d.  par 
tonne  traitée.  Mais  le  rendement,  qui  était,  au  début, 
de  12  1/2  dwts,  est  tombé,  dans  le  courant  de  1899,  à 
lu  dwts  et,  en  décembre,  il  n'était  plus  que  de  6.29  dwts. 
La  diminution  de  la  teneur  est  attribuée  à  l'envoi 
au  moulin  de  quartz  provenant  de  la  partie  Est  de  la 
mine,  où  la  roche  est  généralement  pauvre.  En  somme, 
le  Directeur  reconnaît  que  si  les  filons  ont  considéra- 
blement augmenté  d'épaisseur,  leur  teneur  s'est 
abaissée  en  profondeur.  A  son  avis,  pour  compenser 
l'appauvrissement  du  minerai,  il  suffira  d'augmenter 
le  nombre  des  pilons,  ce  qui  permettra  de  diminuer  les 
frais  d'exploitation  et  de  réaliser  des  bénéfices  rému- 
nérateurs. Il  proposait,  en  conséquence,  non  seulement 
de  continuer  l'érection  des  20  pilons  nouveaux  en  voie 
de  construction,  mais  encore  de  porter  à  60  pilons  au 
moins  la  puissance  de  broyage  du  moulin. 

Le  deuxième  rapport  du  Directeur  de  la  Geelon;/,  qui 
est  daté  du  20  octobre,  est  plus  satisfaisant,  en  ce 
sens  que  les  travaux  de  recherches,  entrepris  dans  la 
partie  Est,  ont  amené  la  découverte,  au  4e  niveau, 
d'une  zone  assez  étendue  de  minerai  d'une  teneur 
moyenne  de  13  dwts  sur  une  largeur  d'abatage  de  14 
pieds  ;  en  ce  moment,  on  pousse  au  5e  niveau  une  ga- 
lerie pour  aller  recouper  cette  zone.  Dans  la  partie 
Ouest,  on  a  aussi  rencontré  du  minerai  payant  au 
niveau.  Enfin  le  filon  qui,  à  375  pieds  du  puits  incliné 
Ouest,  était  coupé  par  une  faille,  a  été  découvert,  dans 
des  tranchées  exécutées  à  825  pieds  au  delà  de  la  faille. 
.V  l'endroit  où  il  a  été  mis  à  jour,  il  est  très  large  et  sa 
richesse  est  égale  à  celle  des  affleurements  dans  les 
autres  parties  de  la  propriété,  mais  il  paraît  se  rétré- 
cir en  profondeur.  En  résumé,  on  a  bien  trouvé  des 
parties  plus  riches  dans  les  sections  Est  et  Ouest  de  la 
mine,  mais,  pour  y  arriver,  il  faut  traverser  de  larges 
masses  de  minerai.  Ce  fait  mérite  d'autant  plus  d'at- 
tention, déclare  le  Directeur,  qu'en  raison  de  la  pro- 
fondeur atteinte  par  les  travaux  et  par  suite  de  causes 
diverses,  telle  qu'une  forte  venue  d'eau  au  6»  niveau, 
le  matériel  d'extraction  est  insuffisant  et  pour  alimen- 
ter le  moulin  et  pour  débarrasser  les  galeries  de  la 
roche  pauvre  abattue  dans  les  travaux  de  développe- 
ment ou  de  recherches.  Aussi  est-on  obligé  d'envoyer 
toute  la  roche  extraite  au  moulin,  sans  cela  il  faudrait 
arrêter  l'exploitation  chaque  mois  pendant  20  jours  au 
moins.  C'est  là,  en  grande  partie,  la  raison  de  là  dimi- 
nution des  rendements  ;  il  est  vrai  que,  malgré  la  pau- 
vreté du  minerai  traité,  les  broyages  ont  laissé  tou- 
jours, sauf  pendant  un  mois  ou  deux,  un  bénéfice  qui 
peut  être  cousidéré  comme  satisfaisant  dans  de  pareil- 
les conditions.  Quant  aux  réserves  de  minerai  déve- 
loppé, elles  sont  évaluées  à  333.785  tonnes,  don^ 


138.600  tonnes  ne  sont  pas  payantes  et  devront  être 
laissées  dans  la  mine,  ce  (pii  laisse  à  extraire  195.185 
tonnes,  sur  les([uellcs  185.015  tonnes  donnc/'ont  un 
rendement  de  9  dws  48.  Enfin,  du  !«>•  janvier  au  30  sep- 
tembre lUOO,  le  moulin  a  marché,  pendant  six  mois 
avec  30  pilons,  et  avec  40  pendant  les  derniers  trois 
mois.  Il  a  été  broyé  28.530  tonnes  qui  ont  produit 
7.938  onces  d'or,  soit  un  rendement  de  5  dwts  50  par 
tonne.  Les  profits  se  sont  élevés  à  28.924  liv.  st.  el  les 
frais  à  22.412  hv.  st.;  le  bénéfice  net  a  donc  été  de 
6.511  liv.  st.  Il  faut  noter,  en  passant,  que  les  frais  qui, 
en  janvier,  étaient  encore  de  17  sh.  11  d.,  ont  été  ra- 
menés progressivement  à  14  sh.  1  d.  en  septembre.  La 
superficie  totale  des  travaux  d'ouverture,  à  la  fin  de 
septembre,  était  9.441  pieds;  le  puits  principal  avait 
atteint  une  profondeur  de  813  pieds.  Enfin  l'usine  de 
cyanuration  a  été  mise  en  marche,  et  son  premier  ren- 
dement figurera  dans  la  production  de  novembre. 

De  ce  qui  précède  il  ressort  que  la  Geelong,  au  point 
de  vue  de  la  quantité  du  minerai,  est  dans  une  situa- 
tion très  favorable;  toutefois  ce  n'est  pas  la  question 
de  la  quantité  qui  est  la  plus  intéressante,  mais  bien 
la  question  de  la  valeur  même  du  minerai.  Pendant 
les  16  premiers  mois,  la  teneur  a  été  bonne,  mais  elle 
a  ensuite  sensiblement  baissé.  Voici  le  tableau  complet 
de  la  production  : 


Once? 

Dwts  par 

Onces  Dwtsp"^ 

produites 

tonnes 

prod. 

tonnes 

1898 

1899 

Septembre. 

1.416 

12.50 

Octobre  . . . 

941 

10.01 

Octobre  . . . 

1.010 

8.80 

Novembre. 

902 

9.38 

Novembre. 

1.101 

10.25 

Décembre . 

779 

6.29 

Décembre . 

1.112 

10.14 

1899 

1900 

Janvier  . . . 

1.071 

10.04 

•Janvier  . . . 

1.003 

6.0 

Février  . . . 

1.063 

11.38 

Février  

760 

6.0 

1.263 

12.05 

923 

6.1 

1.117 

10.98 

925 

6.9 

Mai  

1.156 

11.11 

Mai  

932 

6.0 

1.061 

11.13 

691 

6.0 

.Juillet  .... 

1.137 

11.04 

.Juillet  .... 

878 

6.0 

1.006 

10.19 

Août  

«■52 

5.0 

Septembre. 

1.020 

10.10 

Septembre. 

871 

3.7 

Octobre  . . . 

773 

3.54 

En  1899,  la  valeur  de  l'or  extrait  a  représenté  une 
valeur  de  28.924  livres  sterling,  les  frais  ont  été  de 
22.412  liv.  st.  .et  le  bénéfice  brut  a  atteint  6.512  liv.  st. 
En  1900,  l'exploitation  est  certainement  en  perte.  On 
fait  de  grands  efforts  pour  réduire  les  frais.  En  jan- 
vier ils  étaient  de  17  sh.  11  d.  par  tonne  et,  pendant 
les  trois  derniers  mois,  ils  n'étaient  plus,  respective- 
ment, que  de  14  sh.  8  d.,  I'l  sh.  3  d.  et  14  sh.  1  d. 

La  Compagnie  a  maintenant  40  pilons,  et  afin  de  sa- 
voir s'il  convient  d'ériger  une  grande  batterie  on  fonce 
actuellement  un  puits  de  prospection  très  profond.  Il 
faut  donc  attendre  la  fin  de  ce  travail  avant  d'émettre 
un  jugement.  Toutefois  il  semble,  dès  à  présent,  que 
le  fonçage  du  puits  ne  suffira  pas,  et  qu'il  sera  néces- 
saire d'entreprendre  des  travaux  de  développement 
p  i  us  importants  avant  de  prendre  une  décision  con- 
cernant l'augmentation  du  matériel. 


UNITED  RHODESIA  GOLDFIELDS 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  se  sont  réunis 
en  assemblée  générale  le  27  coûtant. 

Cette  Compagnie  est  une  Société  territoriale,  au  ca- 
pital de  750.000  liv.  st.  Ce  capital  est  représenté  par 
7.50.000  actions  de  1  liv.  st.,  sur  lesquelles  660.900  ac- 
tions ont  été  émises. 

L' United  Rhodesia  Goldfields  est  propriétaire,  en 
Rhodesia,  de  1.740  claims  aurifères.  Elle  a  aussi  une 
()ariicipation  dans  175  autres  claims.  Le  prix  d'achat 
de  ces  propriétés  figure  à  l'actif  du  bilan  pour  454.511 
livres  sterling,  déduction  faite  de  81.567  liv.  st.,  mon- 
tant des  dépenses  effectuées  pour  les  mettre  en  valeur. 
La  Compagnie  s'occupe  aussi  d'élevage  et  elle  possède, 
à  Salisbury,  des  pâturages  qui  sont  évalués  à  16.147 
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livres  stetiincr.  EoSn,  eile  a  un  gros  porfcfeuille  com- 
posé, pour  I  l'i.OJlliv.  st.,  de  fonds  d'Etat  européens  ou 
de  fonds  coloaiaux,  d'obligations  deciiemins  de  fer  amé- 
ricains ou  sud-africains,  d'obligations  De  Beers,  et 
pour  68.25'i  liv.  st.  d'actions  ou  obligations  de  Compa- 
gnies évaluées  au  prix  coûtant.  Sa  situation  paraît 
donc  solide.  Ajoutons  que  son  directeur  général  en 
Rhoiesia  est  le  colonel  Grey,  qui  est  le  commandant 
en  chef  de  la  2e  brigade  du  corps  d'armée  du  général 
Carrington. 

Le  rapport  présenté  à  rassemblée  du  27  courant 
donne  des  renseignements  détaillés  sur  la  situation  des 
principales  propriétés.  Uny  voit  que,  dans  Y Inez  Mine, 
qui  comprend  50  claims,  le  puits  a  été  foncé  jusqu'au 
niveau  de  250  pieds  qui  est  développé  en  ce  moment. 
On  y  a  recoupé  un  filon  de  10  pieds  de  large  qui,  dans 
l'opinion  de  l'ingénieur,  est  la  continuation  d'un  reef 
riche  recoupé  à  la  profondeur  de  150  pieds.  On  n'at- 
tend plus,  pour  constituer  cette  propriété  en  Compa- 
gnie, que  le  rapport  de  l'ingénieur-conseil.  A  la  Lion 
Mine,  qui  comprend  GO  claims,  on  s'est  contenté,  pen- 
dant le  dernier  exercice,  d'exécuter  des  travaux  de 
recherches  qui  ont  amené  la  découverte  d'un  reef  bien 
défini  et  qui,  d'après  les  essais  ellectués,  a  une  teneur 
de  20  dwts.  Les  opérations  ont  été  recommencées  dans 
les  15  claims  de  la  Sliephei^cV s  Reef,  où  un  reef  d'une 
teneur  de  4  dwts,  sur  4  pieds  de  large,  a  été  mis  à 
jour.  Dans  les  15  claims  de  la  Caroline  et  les  20  claims 
de  la  Homeybird,  les  travaux  ne  sont  pas  encore  assez 
avancés  pour  iju'on  puisse  se  prononcer  sur  la  valeur 
de  ces  propriétés.  Le  développement  des  225  claims  de 
la  Simoona  Developtnent  Company  se  poursuit  à  la 
satisfaction  de  l'ingénieur-directeur  qui  a  une  granàc 
confiance  dans  l'avenir  de  cette  affaire.  L'Uniled  Ilho- 
desia  possède  le  tiers  des  actions  do  cette  Com- 
pagnie. 

A  la  Maya  [Rhodesia)  Development  Company,  les 
tra\  aux  sont  poursuivis  sur  les  »  .lumbo  claims,  dans 
le  but  d'y  retrouver  un  filon  d'une  teneur  de  5  onces 
qui  a  été  recoupé  dans  la  propriété  voisine,  VEnst 
Jumbo.  L'Uniled  Rhodesia  Goldfields  possède  près  des 
deux  tiers  des  actions  de  cette  Compagnie.  Les  ojîéra- 
tions  sont  suspendues  à  la  Central  Panhalnnr/a,  on 
l'on  attend  le  résultat  des  développements  entrepris 
par  la  Panhalanga  Proprietaris  Miaes  sur  le  "  Jef- 
frey's  Reef  ».  Enfin,  le  directeur  général,  le  colonel 
Grèy,  ayant  obtenu  de  laChailcred,  à  titre  personnel, 
le  droit  de  délimiter,  dans  le  nord  de  la  Rhodesia,  un 
bloc  de  2.000  milles  carrés  avec,  en  plus,  la  faculté  de 
jalonner  1.000  claims  aurifères,  ï United  Rhodesia 
Goldfields  a  constitué,  de  concert  avec  deux  autres 
groupes,  une  Compagnie  au  capital  de  20.000  liv.  st. 
entièrement  versées,  pour  reprendre  la  susdite  con- 
cession. 

U United  Rhodesia  Goldfields  est  donc  une  affaire 
importante.  Reste  à  savoir  si  ses  propriétés  auront  la 
valeur  que  lui  assignent  ses  promoteurs.  Disons  encore 
que,  pendant  la  majeure  partie  de  l'exercice,  les  tra- 
veaux  de  la  Compagnie,  ainsi  que  ceux  de  la  région  en 
général,  ont  été  entravés.  Contrairement  à  ce  que  l'on 
avait  espéré,  la  fermeture  des  mines  transvaaliennes 
n'a  pas  amené  de  main-d'œuvre  dans  la  Rhodesia,  où 
elle  continue  à  être  rare. 

La  Compagnie  a  pu  faire  face  à  ses  dépenses  de  l'an- 
née et  elle  n'a  pas  touché  à  sa  réserve  de  100.000  liv. 
sterling,  qui  servira  à  pourvoir  à  des  travaux  ulté- 
rieurs. Le  rapport  dit  encore  qu'il  faut  espérer  que  le 
Gouvernement  anglais  se  rendra  compte  des  grands 
besoins  de  la  Rhodesia  f  t  qu'il  fera  quelque  chose  pour 
cette  région.  Vu  l'état  actuel  des  choses,  la  Compagnie 
n'a  pu  procéder  à  la  création  de  nouvelles  Sociétés,  et 
quand  à  son  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  il  se  bolde 
par  un  débit  de  3.706  liv.  st. 


WEST  NICHOLSON  GOLD  IVIINE,  LIMITED 

Cette  Compagnie  vient  de  publier  son  rapport  pour 
l'exercice  1899,  qui  contient  deux  exposés  de  la  situation 


de  l'entreprise  dus  à  l'ingénieur-directeur.  Le  premier 
de  ces  exposés  embrasse  la  période  qui  a  pris  fin  le 
31  décembre  IbOO,  et  l'autre  celle  qui  b'est  terminée  le 
20  octobre  dernier. 

Dans  le  dernier  de  ces  exposés,  le  Directeur  rappelle 
que  la  batterie  de  10  pilons,  dont  dispose  la  Compagnie, 
a  été  mise  en  marche  en  janvier  dernier.  Il  donne  en- 
suite le  détail  des  résultats  oljtenus.  En  voici  l'énumé- 


ration  : 

Tonnes  Onces  Dwts  PVais  totaux 

1900  broyées  produites  par  tonne  par  tonne 

Janvier   988  497  10.06  27/5 

Février   9J7  453  10.00  26/11 

Mars   1.060  534  10.09  20/ 10 

Avril   1.016  510  10.04  24/11 

Mai   1.060  532  10.04  25/7 

Juin   1.044  522  10.01  26/1 

Juillet   1.035  519  10.03  23/9 

Août   l.OlO  506  10.01  25/2 

Septembre..  l.Oil  41G  8.15  26/1 


La  diminution  du  rendement  en  septembre  est  attri- 
buée au  broyage  de  minerai  pyriteux.  En  résumé,  le 
broyage  de  9.141  tonnes  a  produit,  à  la  fonte,  4.489  on- 
ces d'or,  soit  9  dwts  82  d'or  par  tonne  de  2.000  liv.  ang. 
La  valeur  de  la  production  est  évaluée  à  16  464  liv.  st.;  ■ 
les  frais  de  toute  nature,  y  compris  l'amoitissement 
des  travaux  de  développement,  s'étant  élevés  à  11.768 
liv.  st.  ;  le  bénéfice  des  neuf  premiers  mois  de  l'année 
courante  s'élève  à  4.600  liv.  st.,  ce  qui  est  satisfaisant 
pour  un  moulin  de  10  pilons. 

La  mine  est  ouverte  au  moyen  de  cinq  puits  verti- 
caux dont  le  plus  profond  avait  atteint,  à  la  fin 
d'août,  une  profondeur  de  256  pieds,  soit  29  pieds  au- 
dessous  du  3e  niveau.  Le  filon  principal  a  été  exposé 
sur  toute  l'étendue  des  quatre  blocs  de  la  propriété,  soit 
sur  une  longueur  de  88  claims  ;  d'autres  filons  ont  été 
aussi  reconnus  sur  les  parties  de  la  propriété  qui  avoi- 
sinent  les  claims  que  traverse  le  main  reef.  Les  réser- 
ves de  minerai  développé  sont  déjà  importantes,  et  une 
particularité  curieuse  est  à  noter,  à  savoir:  que  les 
rendements  à  la  batterie  sont  supérieurs,  comme  te- 
neur, aux  essais.  Ainsi  la  teneur  moyenne  des  9.191 
tonnes  broyées  qui  provenaient,  en  gra"de  partie,  des 
travaux  de  développement,  était  évaluée  à  6  dwts,  et  ce- 
pendant, au  moulin,  le  rendement  a  <^té  rie  près  de  10 
dw  ts,  sans  compter  qu'il  restait  3 dwts  dans  les  tailings. 
Cette  anomalie  provient  de  ce  fait  que,  dans  les  gale- 
ries, on  rencontre  des  filons  d'une  richesse  qui,  dans 
quelques  cas,  s'élève  à  12  onces  à  la  tonne.  Or,  ces  par- 
ties ne  sont  jamais  comprises  dans  les  analy-es.  Quant 
aux  réserves  de  minerai,  elles  étaient  évaluées,  en  juil- 
let dernier,  à  .lO.OOO  tonnes  d'une  teneur  égale  au  mi 
nerai  traité  jusqu'alors,  ce  qui  permettrait  d'alimenter- 
pendant  un  an,  60  pilons.  C'est,  au  reste,  la  puissance 
de  In-ovage  à  laquelle  va  être  portée  la  batterie  de  1^ 
Compagnie.  Mais  avant  que  ces  60  pilons  ne  soient  mi 
en  place,  on  aura  encore  développé  150  000  tonnes,  c" 
qui  portera  les  réserves  de  minerai  déveloopé  à  200.00® 
tonnes.  Ajoutons  que  l'usine  de  cyanuration  est  presO 
que  tel  minée,  et  qu'elle  sera  mise  en  marche  aussitô^ 
que  la  roue  des  tailings  aura  été  livrée. 

Rappelons  que  le  capital  de  cette  ilompaornie  est  de 
300.000  liv.  st.,  et  qu'il  est  représenté  par  300.000  ac- 
tions de  1  liv.  st.  dont  210.000  sont  émi^^es.  Les  dettes 
delà  Compagnie,  en  décembre  1899,  s'élevaient  à  21.253 
liv.  st.  Pour  compléter  son  équipement,  la  Compagnie 
aura  besoin  de  nouveaux  fonds. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Les  Compagnies  minières  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  VEconomisl  de  Londres  publie  les  conseils  que 
lui  suggère  un  de  ses  lecteurs  au  sujet  de  ces  entre- 
prises. 

On  a  beaucoup  dit  et  discuté  sur  les  mines  de  l'Aus- 
tralie occidentale,  dit  ce  correspondant,  et  sur  le  peu 
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d'appui  qu'elles*  liouvcnt  actuellement  dans  le  public, 
et  lo6  di'oiarations  qui  ont  <^to  publiées  n'ont  pas  lait 
taire  un  pas  à  la  ((uestion.  Go  qui  est  certain  c'e>t  (ju'il 
n'est  pas  besoin  de  traverser  les  mers  pour  se  rendre 
compte  des  causes  qui  ont  amené  un  état  des  afTaires 
aussi  peu  satisfaisant  que  celui  qui  existe.  Dans  la 
plupart  des  cas,  tout  ce  qui  s'est  passé  est  dû  à  l'indif- 
férence des  directeurs,  aux  folles  dépenses,  notamment 
en  machines,  aux  rapports  miniers  incomplets  ou 
pleins  d'erreurs,  à  l'incompétence  des  Conseils  d'admi- 
nistration bien  payés,  mais  tenus  en  bride  par  des 
masses  de  gens  :  promoteurs,  financiers,  ingénieurs  mi- 
niers, spéculateurs;  aux  rapports  envoyés  aux  action- 
naires et  dans  lesquels  on  a  supprimé  toutes  les  ques- 
tions posées  ou  les  remarques  laites  par  les  actionnaires 
de  bonne  foi  et  auxquelles  on  n'a  pas  répondu  comme  il 
convenait.  Il  est  vrai  que  la  législation,  aussi  bien 
celle  de  l'Angrletcrre  que  celle  de  ses  colonies,  est  en 
partie  responsable  de  cette  situation,  et  c'est  pourquoi 
le  correspondant  de  YEconomisl  émet  les  proposi- 
tions suivantes  : 

La  création  d'un  Comité  de  défense  des  porteurs  de 
valeurs  minières; 

L'abolition  des  liquidations  volontaires,  qui  servent 
à  cacher  des  multitudes  de  fautes; 

L'examen  préalable,  par  le  Directeur  de  l'Enregis- 
ment,  de  tous  les  actes  d'associations; 

Faire  que  les  administrateurs  nommés  par  les  sept 
signataires  des  statuts  d'association  non  seulement 
démissionnent  à  l'assemblée  générale  statutaire,  mais 
encore  qu'ils  ne  soient  pas  rééligibles  pendant  cinq  ans; 

Défendre  aux  administrateurs  ou  â  toute  autre  per- 
sonne faisant  partie  de  la  Société,  de  se  faire  donner 
des  pouvoirs  par  les  actionnaires; 

Faire  que  le  Gouvernement  se  fasse  représenter,  à 
chaque  assemblée  géuérale  et  aux  frais  de  la  Compa- 
gnie, par  une  personne  qui  serait  chargée  de  lui  adres- 
ser un  rapport  sur  cette  assemblée;  ce  rapport  devrait 
êlre  publié  dans  deux  des  principaux  journaux  de 
Londres  et  envoyé  à  tous  les  actionnaires; 

Oae  des  inspecteurs  soieat  nommés  par  les  Gouver- 
nements coloniaux,  comme  au  Transvaal,  pour  faire 
les  rapports  qui  seraient  conservés  dans  un  bureau 
central  et  dont  tous  les  actionnaires  pourraient  prendre 
eonnaissance.  Cette  création  serait  à  la  charge  des  Com- 
pagnies, et  les  actionnaires,  vu  les  services  qu'elle  leur 
rendrait,  n'auraient  pas  à  regretter  les  frais  qu'elle  leur 
occasionnerait; 

Créer  une  police  coloniale  pour  empêcher  les  vols  de 
poussière  d'or,  d'amalgame  ou  de  quartz  riche. 

Telle  est  la  proposition  que  soumet,  à  YEconomisl,  son 
correspondant  occasionnel  qui  demande  encore  que 
toute  dissimulation  d'un  fait  matériel  quelconque,  soit 
dans  un  rapport,  dans  un  bilan  ou  dans  tout  autre 
document,  soit  punie  conformément  à  l'article  28  de  la 
loi  de  1900  sur  les  Compagnies. 


Une  Découverte  originale  à  Melbourne  —  On 

vient  de  faire,  à  Melbourne  même,  une  nouvelle  dé- 
couverte d'or;  c'est  dans  CoUins  street  que  le  fait  s'est 
passé  cette  lois.  D'après  notre  confrère  de  Melbourne, 
l'Age,  cette  découverte  serait  due  à  un  ouvrier  qui,  en 
procédant  à  la  démolition  d'une  vieille  maison  située 
â  côté  des  bureaux  delà  Bank  of  Australasia,  aurait 
trouvé  un  morceau  d'or  pur  d'une  valeur  de  20  livres 
sterling  environ.  Il  ne  faudrait  pas  s'imaginer  que  ce 
métal  provenait  du  coffre-fort  de  la  Banque.  Les  re- 
cherches auxquelles  on  s'est  livré  ont  démontré  que 
l'endroit  où  il  a  été  trouvé  avait  été  occupé  ancienne- 
ment par  la  fonderie  de  l'ancienne  banque.  Encou- 
ragé parles  renseignements  qui  se  publiaient,  l'ouvrier 
en  question  entreprit  de  nouvelles  recherches  et  obtint 
encore  300  livres  sterling  d'or  fin.  Il  s'assura  immédia- 
tement le  droit  de  démolir  aussi  le  restant  de  bâtisses 
élevées  sur  les  autres  emjdacements  qu'avaient  occu- 
pés précédemment  dans  GoUins  street,  les  annexes 
de  la  fonderie  de  la  Banque  et,  en  même  temps,  il  se 
lit  concéder  tous  les  droits  sur  toutes  les  découvertes 


d'or  qu'il  i  (jurrait  faiic  sur  ces  tcrr;iins.  Une  sraly.se 
de  la  terre  provenant  do  cet  em))lacoiu(!i.t  a  accu&e 
une  teneur  d'or  réelle.  Il  eut  alors  l'idée  de  fairu  ana- 
lyser les  matériaux  qui  avaient  servi  à  la  construction 
des  bâtiments,  et  à  chaque  expérience,  on  trouva, 
dans  ces  matériaux,  des  parties  d'or.  On  n'a  pas  encore 
fini  de  tout  analyser,  mais  il  semble  qu'ily  ait  lù  à  recou- 
vrer autant  de  métal  précif^ux  que  dans  le  claiiu  qui 
touche  à  l'hôtel  occupé  actuellement  par  la  Banh  of 
Australasia. 

Les  Mines  de  "Victoria  en  profondeur.  —  La  mine 
de  quartz  Garden  Gully,  de  Bendigo  vient,  d'après  un 
cablegramme  reçu  de  la  colonie  de  Victoria,  de  décou- 
vrir une  nouvelle  formation  veiueu-e  en  forme  de 
selle  contenant  du  minerai  de  haute  teneur.  Cotto  Com- 
pagnie a  déjà  avantageusement  exploité  dix  liions  ainsi 
conformés  et  se  succédant  en  profondeur  jusqu'il  2.320 
pieds.  La  nouvelle  découverte  est  une  preuve  évidente 
de  la  valeur  et  de  la  permanence  des  formations  vei- 
neuses aurifères  affectant  la  forme  de  selle  dans  les 
districts  de  Bendigo  et  deClunes. 


Les  Travaux  sur  la  Ivanhoe.  —  Un  travail  qui  au- 
rait dû  être  exécuté  depuis  longtemps  sur  la  Ivanhoe, 
va  être  commencé  incessamment  C'est  l'élargissement 
du  puits  principal.  Les  dimensions  actuelles  de  ce 
puits  sont  de  12  pieds  sur  4,  et  on  a  l'intention  de  l'éiar- 
gir  de  façon  qu'il  mesure  dans  l'avenir  13  pieds  sur  5. 
La  Direction  pourra  alors  employer  des  wagonnets 
plus  grands  et,  par  suite,  le  haulage  sera  rendu  beau- 
coup plus  facile. 

Les  travaux  de  développements  de  la  Ivanhoe  ont 
été  fortement  retardés  en  raison  du  manque  d'un  ma- 
tériel suffisant  de  perforatrices.  Un  nouveau  compres- 
seur d'air  doit  arriver  sur  la  mine  en  décembre  et, 
entre  temps,  on  emploie  un  petit  compresseur  n'action- 
nant que  4  perforatrices.  Le  fonçage  du  puits  Patterson 
sera  repris  très  i^rochainement.  Quand  on  aura  at- 
teint le  niveau  de  000  pieds,  on  comm('ncera  à  déve- 
lopper, et  le  puits  sera  ensuite  probablement  foncé 
jusqu'à  la  profondeur  de  700  pieds.  Les  différents  gîtes 
de  minerai  dans  lamine  s'annoncent  bien.  A  l'étage  de 
500  pieds,  la  veine  intermédiaire  a  été  suivie  en  gale- 
ries sur  200  pieds  au  nord  et  90  pieds  au  sud  ;  elle 
maintient  sa  largeur  et  sa  valeur.  Au  même  étage,  la 
veine  a  été  suivie  en  galeries  sur  150  pieds  au  sud  et 
90  pieds  an  nord.  On  travaille  maintenant  sur  ces 
deux  veines  dans  tous  les  étages  de  la  mine,  et  dee 
travaux  considérables  d'abatages  sont  exécutés  à 
l'étage  de  300  pieds.  On  obtient  de  bons  résultats  dans 
les  galeries  nord  et  sud  sur  la  veine  ouest  à  l'étage  de 
200  pieds.  Le  gîte  de  minerai  désigné  sous  le  nom  de 
nouvelle  veine,  courant  à  l'est  du  puits  et  à  l'ouest  de 
la  veine  Est,  est  abattu  dans  les  étages  1  et  2,  et  est 
suivi  en  galeries  au  nord  et  au  sud  à  l'étage  no  3.  On 
continue  les  travers-bancs  à  l'étage  de  500  pieds  du 
puits  Drysdale,  mais  les  gîtes  de  minerai  ne  seront  pas 
recoupés  avant  quelques  semaines.  La  longueur  actuelle 
des  travers-blancs  est  d'environ  40  pieds. 


Notes  minières  d'Australie 

Ooldin  Blochs  [Taitapu).  D'après  les  résultats  reçus  le 
IG  novembre,  pendant  22  jours  de  travail,  104  tonnes  de 
minerai  ont  été  broyées,  donnant  un  rendement  de  197  onces 
d'or. 

Golden  Link  Consolidated  Qold  Mines.  Extrait  d'un 
rapport  du  12  octobre  :  «  Galerie  de  930  pieds,  direction  nord. 
La  continualion  du  filon  nord  a  été  reconnue  par  un  son- 
dage. Celte  opération  a  permis  de  mesurer  une  largeur  de 
7  pieds  de  minerai,  d'une  teneur  de  29  dwts  à  la  tonne,  ce 
qui  prouve  que  le  filon  gagne  en  largeur  et  en  teneur.  A 
1.050-  pieds  sud  de  la  principale  galerie  d'intersection,  une 
veine  de  6  pouces  d'épaisseur  a  donné  un  échantillon  donnant 
à  l'essai  4  onces  d'or  par  tonne.  Cette  veine  mérite  d'être 
suivie,  csr  elle  peut  aboutir  à  un  dépôt  de  très  riche  minerai.  » 

Menzies  Mining  and  Exploration.  Rapport  du  Directeur 
du  11  octobre  :  «  Léonidas  »,  puits  n*  3:  Un  puits  d'aérage  a 
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été  foncé  dans  la  galerie  de  120  pieds.  La  veine  du  puits 
principal,  galerie  de  160  pieds,  a  22  pouces  de  largeur. 

Waitekauri.  Production  en  lingots  pour  les  24  jours  finis- 
sant le  3  novembre  :  2.1G2  tonnes  traitées  ont  donné  un  ren- 
dement évalué  à  4.681  liv.  st. 

Wàihi.  Production  en  lingots  pour  les  2i  jours  au  10  no- 
vembre :  11.814  tonnes  de  minerai  traité  ont  donné  un  ren- 
dement évalué  à  28.946  liv.  st. 

Burbanhs  Birthday  Gift.  Gâblegramme  :  «  2.657  tonnes 
donnent  1.812  onces  d'or,  1.070  tonnes  de  tailings  donnent 
231  onces.  La  valeur  de  ces  deux  rendements  est  de  7.1U0 
livres  sterling.  Les  galeries  ont  été  poussées  de  190  pieds  ; 
les  puits,  de  67  pieds  ;  le  puits  principal  atteint  440  pieds. 
Dans  la  galerie  de  300  pieds  sud  du  puits  B,  le  filon  atteint 
6  pieds  de  large,  avec  or  natif.  » 

Hannan's  Block  45.  Gâblegramme  :  «  Ancien  puits  prin- 
cipal, galerie  de  100- pieds,  direction  nord.  Les  essais  donnent 
15  dwts  à  la  tonne  pour  le  niois  ;  les  essais  de  la  semaine 
ont  donné  5  onces  d'or  par  tonne  :  peu  de  tellurides.  Le  filon 
est  large  de  3  pieds  6  pouces. 

Ivanhoe.  Gablogramme  :  «  Nous  avons  rencontré  le  filon 
du  milieu  dans  la  galerie  d'intersectioa  ouest,  galerie  de  500 
pieds.  Les  essais  donuent  1  once  13  dwts.  « 

May  Queen  [Hauraki).  Gâblegramme:  «  Il  a  été  broyé 
199  tonnes,  qui  ont  donné  un  rendement  de  141  onces  d'or, 
d'une  valeur  de  405  liv.  st.  » 

Qolden  Arrouo.  Un  câblegramme  annonce  que  tout  marcbe 
bien,  et  que  la  relève  se  fera  le  30  novembre. 

BrilUant.  Gâblegramme  sur  la  production  des  quatre 
dernières  semaines  :  «  1.550  tonnes  de  minerai  broyé  ont 
donné  1.550  onces  d'or.  Un  dividende  de  3  pence  par  action 
a  été  déclaré.  » 

Hannan's  Oroya.  La  Hannan's  Oroya  a  refusé  de  céder 
18  acres  de  terrains  niiui(>rs,  à  Kalgurli,  à  la  Hannan's 
Brownhill,  moyennant  22.222  actions  de  cette  Compagnie. 

Waihi  Grand  Junction.  Gâblegramme  :  «  L'eau  a  clé  pom- 
pée du  puits  n"  1  et  de  la  galerie  n"  2.  Pas  de  dommages.  » 

Hannan's  Gold  Estâtes.  Depuis  le  dernier  rapport,  le 
puits  a  été  foncé  de  18  pieds;  le  filon  a  3  pieds  de  largeur; 
les  essais  donnent  30  dwts  et  parfois  jusqu'à  4  onces  d'or. 
Les  frais  d'extraction  sont  maintenant  réduits  à  16  sh.  par 
tonne. 

BrilUant  Block.  Gâblegramme:  «  Broyage  d'essai,  145 
tonnes  de  quartz  ont  donné  44  onces  d'or.  La  cyânui-ation  du 
mois  a  donné  un  rendement  d'une  valeur  de  800  liv.  st.  « 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


Les  Dépenses  de  la  guerre.  —  Les  discussions  con- 
tinuent sur  ce  sujet  en  Angleterre,  et  la  question  reste 
toujours  la  même  :  Qui  payera,  en  définitive,  les  dé- 
penses occasionnées  par  les  hostilités  au  Sud  de  l'Afri- 
que? C'est  pourquoi  le  South  Africa,  revenant  sur  le 
discours  prononcé  dernièrement  à  Bristol  par  le  Chan- 
celier de  l'Echiquier  dit,  en  principe,  que,  jusqu'à  ce 
jour  l'industrie  minière,  en  raison  de  la  nécessité  où 
elle  a  été  de  cesser  son  exploitation,  a  subi  un  dom- 
mage qu»  l'on  peut  évaluer  entre  15  et  20  millions  de 
livres  sterling,  sans  compter  les  dégâts  dont  ont  souffert 
les  machinerie'^s  et  les  travaux  souterrains  des  niin»is. 
De  plus,  si  la  guerre  a  nécessité  d'aussi  fortes  dépenses 
que  celles  que  l'on  accuse,  ce  n'est  pas  la  faute  des 
Compagnies  minières.  Si  des  forces  suffisantes  avaient 
été  concentrées  à  Laing's  NeketàKimberley,  jamais  les 
Boers  n'auraient  pu  prendre  l'offensive.  Ce  qui  veut 
dire  que  si  toutes  les  éventualités  avaient  bien  été 
prévues,  probablement  on  n'aarait  pas  eu  à  dépenser 
beaucoup  plus  que  les  20  millions  de  livres  sterling 
dont  on  avait  parlé  tout  d'abord.  En  tout  cas,  comme 
l'a  dit  M.  .J.-B.  Robinson,  lors  de  l'assemblée  générale 
de  la  Robinson  Banking,  la  possession  des  deux  Etats 
de  l'Orange  et  du  Transvaal  représente,  pour  l'Angle- 
terre, une  valeur  plus  de  cinq  fois  supérieure  aux  dé- 
penses qu'elle  aura  faites.  D'autre  part,  M.  Edmund 
Kimber,  abordant  la  quection  en  suspens,  a  dit  que  les 
«  bdwaarplaatsen  »,  qui  sont  restés  jusqu'à  présent 


intacts,  étaient  devenus  une  propriété  publique  et  que, 
d'après  les  experts  du  Gouvernement  du  Transvaal,  ils 
représèntaient  une  valeur  de  75  millions  de  livres  ster- 
ling au  moins  et  même  de  100  millions,  suivant  l'opinion 
<  mise  par  des  personnes  compétentes.  Il  y  aurait  donc 
là  de  quoi  dédommager  le  Chancelier  de  l'Echiquier  de 
toutes  ses  dépenses.  A  cette  suggestion,  le  South  Africa 
oppose  certaines  réflexions. 

Lorsque  les  Compagnies  minières  ont  obtenu  les 
bewaarplaatsen,  c'est-à-dire  le  droit  de  se  servir  de  la 
surface  du  sol  pour  aider  à  leurs  travaux,  elles  ont  ob- 
tenu, en  même  temps,  un  droit  de  priorité  en  cas  d'ad- 
judication du  sous-sol  de  ces  terrains.  Il  est  possible 
que  les  Compagnies  possédant  ce  droit  soient  disposées 
à  entrer  en  arrangement  avec  le  Chancelier  de  l'Echi- 
quier pour  profiter  des  avantages  qui  leur  ont  été  con- 
cédés, mais  il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  les  <<  bewaar- 
plaatsen »  ne  sont  pas  devenus  une  propriété  publique, 
et  c'e.st  ce  qu'il  ne  faut  pas  oublier. 


Le  Marché  Sud- Africain.  —  h'African  Revtetc,  de 
Londres,  pense  que  le  Marché  minier  Sud-Africain  a 
un  grand  avenir,  qu'il  s'agisse  du  Witvratersrand,  de 
la  Rhodesia  ou  de  l'Afrique  Occidentale.  Le  public 
sommeille  toujours,  mais  l'industrie  du  Rand  ressus- 
citera dans  de  nouvelles  conditions  et  sous  de  nou- 
velles lois  qui  seront  de  nature  à  plaire  au  public 
français,  beige  et  allemand. 

Quant  à  la  spéculation,  elle  n'apparaît  pas  comme 
très  eng=igée.  Les  «  jobbers  »  n'ont  pas  de  stock,  sauf 
un  peu  de  Rand  Mines,  d'East  Rand,  de  liundfonlein, 
de  Goldfields  et  de  Chartey^ed. 


La  Côte  d'Or  et  l'Achanti.  —  Notre  confrère  de 
Lonrires,  le  Financial  News,  publie,  cette  semaine,  un 
su|)pl  ment  sur  la  Côte  d'Or  et  l'Achanti.  qui  vient 
compléter  son  supplément  du  10  juillet  dernier. 

Parmi  les  produits  de  la  Côte  d'Or,  dit  notre  confrère, 
r<u-  arrive  en  première  ligne,  bien  qu'au  point  de  l'ex- 
portation, il  vienne  loin  derrière  l'huile  de  palme  et  le 
caoutchouc.  Mais  il  ne  faut  pa.'^  oublier  que  c'est  l'or 
qui  a  donné  son  nom  au  pays  et  qui,  sous  l'occupation 
portugaise,  même  dans  les  temps  les  glus  anciens,  a  été 
la  spécialité  de  cette  partie  de  la  côte  occidentale  de 
r.\frique. 

En  ce  qui  regarde  les  statistiques  relatives  à  l'expor- 
tation du  métal  jaune  et  à  la  totalité  de  l'or  exportée 
autrefois,  elles  sont  fort  incomplètes,  et  même  dans  le 
rapport  du  Comité  du  Conseil  Privé  sur  le  commerce 
afr  icain  en  1899,  l'or  ne  figure  pas  sur  la  liste  des  expor- 
tations; au  contraire  même,  il  y  est  dit  que  l'or,  sur  la 
côie.  coûte  tellement  cher  qu'il  ne  vaut  pasla  peine  d'y 
être  acheté.  Il  se  vendait  alors  4  liv.  st.  l'once,  et  per- 
sonne np  l'expor.tait,  sauf  les  Hollandais. 

En  1891,  on  évaluait  à  «8.000  liv.  st.  l'exportation  de 
l'nr,  et  la  moj'enne  des  années  écoulées  entre  1886  et 
1891  était  presque  la  même,  c'est-à-dire  87.500  liv.  st. 
En  1892.  on  relevait  des  chiffres  un  peu  plus  élevés  : 
99  0110  liv.  st.  Il  faut  bien  remarquer,  toutefois,  que 
ces  chiffres  représentaient  moins  des  pépites  que  de  la 
poudre  d'or  ou  de  l'or  d'alluvions.  A  noter  que  la  poudre 
d'or  est  si  abondante  en  ce  pays  qu'elle  a  fini  par  deve- 
nu r  la  monnaie  courante.  On  en  trouve  dans  les  monta- 
gnes, dans  les  lits  des  rivières,  ainsi  qu'au  bord  de  la 
mer.  On  trouve  aussi  quelques  véritables  mines  d'or, 
comme  à  Tarkwah,  dans  le  district  de  AVassau,  mais, 
jusqu'à  ce  jour,  il  n'existe  pas  encore,  sur  la  Côte  d'Or, 
d-  «  Johannesburg  ».  Peut-être  cela  tient-il  à  ce  fait 
que  l'industrie  minière  est  entravée  parle  manque  de 
route  f-t  de  moyens  de  transports.  Il  est,  en  effet,  aussi 
diflicile  de  transporter  les  machines  de  la  côte  jusqu'à 
l'intérieur  du  pays,  que  de  transporter  l'or  jusqu'à 
la  côte.  De  plus,  il  y  a  à  compter  avec  le  climat  qui  est 
malsain,  et  qui  est  un  obstacle  perpétuel  à  toute  initia- 
tive européenne  sérieuse. 

Selon  toutes  probabilités,  cependant,  les  difficultés 
avec  lesquelles  l'industrie  aurifère  sur  la  Côte  d'Or  a 
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eu  à  compter 'jusqu'à  pi-t^sent  seront  vaincues  d'ici  peu. 
Mais  il  ii"en  est  pas  moins  vrai  que  la  révolte  récente 
des  Acliantis  a  èlô  un  grand  empî^chement  pour  les 
entreprises  minières,  et  ce  n'est  que  maintenant  que 
quelques  mines  recommencent  à  produire.  Pendant  la 
guerre,  des  centaines  de  travailleurs  se  sont  enfuis,  et, 
vu  le  manque  de  bras,  il  n'est  plus  reslé  qu'à  suspendre 
les  travaux.  Au  point  de  vue  industriel,  on  peut  donc 
regretter  le  soulèvement  qui  s'est  produit,  mais  il  a 
fourni  l'occasion  d'ajouter  un  nouvel  éclat  à  la  gloire 
britannique. 

En  ce  qui  a  trait  à  l'industrie  de  l'or  dans  cptte  par- 
tie de  l'Afrique,  un  fait  est  à  prendre  en  sérieuse  con- 
sidération :  c'est  l'autorisation  donnée  par  le  Gouverne- 
ment colonial  pour  une  dépense  immédiate  de  733.500 
livres  sterling  destinée  au  prolongement  du  chemin  de 
fer  de  Goutuassie  à  Tarkwa,  c'est-à-dire  à  peu  près 
tout  le  long  des  gisements  d'or  qui  s'étendent  du 
Banket  Reef  à  Tarkwa,  au  nord-est,  jusque  et  au-delà 
de  Goumassie.  La  ligne  de  la  côte  de  Secondi  à  TarkM'a, 
qui  a  fait  de  grands  progrès  au  cours  de  ces  deux  der- 
nières années,  e-t  maintenant  complètement  terminée 
pour  ainsi  dire,  et  commencera  à  fonctionner  à  la  fin  de 
l'année.  L'achèvement  de  ce  premier  tronçon,  à  Tar- 
kwa, va  inauguror  une  ère  nouvelle  d'opérations 
rémunératrices  pour  l'industrie  de  l'or  dans  l'Afrique 
Occidentale,  et  elle  permettra  aux  concessions  minières 
situées  à  Tarkwa  et  dans  les  environs,  d'exploiter  les 
immenses  richesses  que  ce  district  semble  renfermer. 

Les  districts  miniers  situés  au  delà  de  Tarkwa  et  que 
traversera  la  ligne  de  Goumatsie,  profiteront  aussi 
beaucoup.  C'est  ce  qu'ont  escompté  déjà  en  partie  les 
capitalistes  et  les  spéculateurs  de  Liverpool  et  de 
Londres.  Et  à  ce  sujet  un  fait  intéressant  à  mentionner. 
Des  échantillons  de  minerai  d'or  congloméré  du 
«  Banket  »  ont  été  exposés  à  l'Exposition  Universelle 
de  Paris;  ils  ont  obtenu  une  médaille,  et  on  espère 
que  cette  collection  va  être  exposée  aussi  à  Londres. 
Mentionnons  que  des  enthousiastes  considèrent  la 
conformation  du»  Banket  »  delà  Côte  d'Or  supérieure 
à  celle  du  Rand,  et  plus  facile  à  exploiter. 

On  a  aussi  dit  que  l'on  supposait  l'existence  de  gise- 
ments diamantifères  tout  le  long  des  gisements  d'or 
situés  dans  le  voisinage  de  Goumassie.  Or,  notre  con- 
frèie  fait  observer  que,  d'après  une  source  qui  lui 
semble  authentique,  du  «  blue  ground  »  aurait  été 
découvert  dans  un  endroit  situé  près  de  la  rivière 
Offin.  Que  ceci  soit  exact  ou  non,  dit  le  Financial 
News,  il  ne  s'ensuit  (las  moins  que  la  présence  de  l'or, 
dans  le  pays,  est  maintenant  un  fait  reconnu.  Il  con- 
vient toutefois  que  les  autorités  coloniales  s'entre- 
mettent pour  que  l'industrie  aurifère  <le  la  Côte  d'Or 
pi'enne  enfin  la  place  qu'elle  a  droit  d'occuper  sur  la 
liste  des  pays  producteurs  d'or. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

Les  Hines  d"Or  de  l'Afrique  Occidentale.  —  Nous 
avons  déjà,  à  plusieurs  reprises,  parlé  des  mines  d'or  de 
l'Afrique  Occidentale.  L'attention  que  le  marché  de  Londres 
a  prêté  à  ces  nouveaux  champs  d'or  a  amené  M.  Henry  \Yal- 
lach  à  publier,  sur  ces  entreprises,  une  brochure  documentée 
que  l'on  aura  intérêt  à  consulter.  Cette  brochure,  intitulée 
Wallach's  West  African  Manual,  et  qui  a  pour  éditeur 
MM.Fre  lc  C  Mathieson  and  Sons,  10.  Gophtall  Avenue,  E.G., 
et  10,  Old  Broad  Street,  E.G.,  Londres,  contient  un  historique 
abrégé  de  l'exploitation  de  l'or  dans  l'Afrique  Occidentale 
aux  temps  anciens,  et  une  nomenclature  de  toutes  les 
Compagnies  qui  se  sont  formées  pour  mettre  en  rapport  les 
terrains  aurifères  de  cette  contrée.  Il  convient  de  dire,  à  ce 
sujet,  que  le  Colonial  Office,  de  Londres,  s'occupe  .sérieuse- 
ment du  parti  que  la  C-ouronne  pourra  retirer  des  richesses 
que  paraît  renfermer  ce  pays.  Des  chemins  de  fer  y  ont 
déjà  été  tracés,  et,  depuis  le  1"  courant,  uns  loi  est  en  appli- 
cation, sur  la  Côte  d'Or,  pour  vérifier  et  définirnettement  les 
titres  de  propriété  de  ceux  qui  se  sont  déjà  constitués  déten- 
teurs de  daims. 


L'Indnslric  minière  en  Kiiodesia  L'assemblée  géné- 
rale de  la  Rhodesia  Gold  Reef  Limited  vient  d'avoir  lieu. 


Le  président  a  dôclan;  que  l  induslrio  iiiiniéro  avait  été  para- 
lysée par  la  guerre,  autant  dans  la  lihodusia  que  dans  le  sud. 
(Cependant,  la  Compagnie  a  fait  assez  d'allaires  pour  subvenir 
à  toutes  ses  dépenses  et  même  pour  obtenir  un  léger  excé- 
dent. 


Slratton'K  Indepeudcncc.  —  Par  ordre  du  Conseil  d'ad- 
ministration, la  circulaire  ci-après  a  été  adressée  aux  action- 
naires de  la  Stratton's  Independence : 

«  Depuis  la  publication  de  la  circulaire  du  1<=''  courant,  vo« 
administrateurs  ont  eu  l'occasion  d'avoir  une  conférence  avec 
leur  collègue  M.  F.  W.  Baker,  qui  est  revenu  d'Amérique 
accompagné  par  M.  T.  A.  Rickard.  Le  résultat  d'une  consul- 
tation avec  M.  Rickard  a  démontré  que,  par  suite  de  déclara- 
tions qui  lui  ont  été  faites  par  le  précédent  dii(!cteur,  quant 
;'i  la  valeur  du  minerai  prouvée  au  cours  des  travaux  de  déve- 
loppements, lesquelles  déclarations  sont  actuellement  démon- 
trées être  inexactes,  il  a  été  amené  à  faire  des  rapports  dans 
lesquels  il  a  matériellement  estimé  au  delà  de  leur  valeur  les 
réserves  de  minerai  de  la  mine. 

«  Il  y  a  quatre  mois,  vos  directeurs  désirant  obtenir  (avec 
l'assistance  de  M.  Rickard),  un  rapport  indépendant  sur  la 
propriété,  ont  demandé  à  M.  J.  Ilays  Hamiiiond  de  vouloir 
bien  examiner  la  mine.  M.  Hammond  a  malheureusement 
été  empêché  d'entreprendre  ce  travail  à  ladite  époque  et  n'a 
été  en  mesure  de  commencer  sa  visite  que  dans  le  courant 
du  mois  dernier,  date  à  laquelle  des  premiers  échantillon- 
nages lui  ont  indiqué  qu'il  existait  probablement  une  diffé- 
rence considérable  '=nlre  les  évaluations  de  minerai  en  réserve 
annoncées  par  M.  Rickard  et  le  total  du  minerai  en  réserve 
qui  serait  reconnu  exact  par  un  échantillonnage  sérieux. 

«  A  cette  époque,  l'échantillonnage  avait  déjà  été  fait  sur 
une  grande  échelle,  mais  il  a  été  interrompu  par  suite  d'une 
grève  des  hommes  employés  dans  la  mine.  Il  résultait  des 
indications  alors  obtenues  que  des  réserves  suffisantes  de 
minerai  seraient  prouvées  pour  pprmettre  le  paiement  de' 
dividendes  sur  le  taux  de  20  0/0  par  an. 

"  Les  administrateurs  sont  heureux  d'être  en  mesure  do 
déclarer  que  M.  Hammond  a  consenti  à  acc*'pter  le  poste  d'in- 
génieur  consultant  et,  d'après  sol  avis,  un  projet  de  dévelop- 
pement sur  une  large  échelle  du  terrain  encore  inexploré 
appartenant  à  la  Compagnie  va  être  entrepris  de  suite;  on 
prouvera  de  plus  les  30  acres  actuellement  explorés. 

«  Les  administrateurs  ont  chargé  M.  Hammond  défaire  un 
rapport  complet  sur  la  propriété  et,  dès  la  léception  de  ce  rap- 
port, ils  convoqueront  immédiatement  l'assemblée  générale 
des  actionnaires.  » 


lim  HeMoiaialre  in  larclié  fles  lines  d'Or 

DE  luONDRES 


Londres,  le  29  novembre  1900 

Notre  Marché  a  montré,  pendant  la  plus  grande 
partie  de  cette  semaine,  des  tendances  assez  favorables, 
bien  que  les  affaires  n'aient  pas  été  fort  actives.  Au- 
jourd'hui, cependant,  les  nouvelles  indécises  publiées 
sur  la  situation  dans  la  colonie  du  Gap  ont  déterminé 
des  offres  nombreuses  et  les  cours  restent  plus  faibles. 

La  liquidation  de  fin  novembre,  qui  a  eu  lieu  mardi, 
s'est  effectuée  avec  des  taux  de  reports  à  peu  près 
semblables  aux  précédents.  La  moyenne  a  été  de  7  à 
9  0/0  :  on  a  payé  2  1,  2  d.  à  1  d.  sur  la  Chartered  ;  8  à 
0  0/0  sur  la  Golfields  ;  11  à  9  0/0  sur  VEast  Rand  et 
la  Randfoniein. 

On  ne  sait  toujours  rien  sur  la  date  de  la  reprise  gé- 
nérale des  travaux  et  sur  les  conditions  du  nouveau 
régime. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Chartered  passe  de  3  1/4  à  3  15/32. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  9/32,  au  lieu  de 
7  7/lG. 

La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  à  1  11/16,  au 
lieu  de  1  1/2. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
reste  à  7  5/16.1.'' Ange  la  finit  à  611/16,  au  lieu  de  6  7/8; 
la  New  Cornet  reste  à  3  7/8,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/4,  au  lieu  de  5  5/16. 
La  Princess  Esiate  se  maintient  à  1  3/8. 
La  Langtaagte  Esiate  est  à  3  9/lG,  au  lieu  de  3  1/2. 
La  Simmer  and  Jack  est  à  6  5/16,  après  6  7/16. 
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La  Jubilee  reste  à  5  15/16,  après  6  ./.  ;  la  Jumpers 
est  à  4  7/8,  s-ans  changement. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  5/16,  au  lifu  de 
10  1/2. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  15  1/2,  comme  il  y  a  huit 
jours. 

La  Randfontein  est  à  2  31/32,  au  lieu  de  3  1/16. 

La  Worcester  revient  à  2  1/2  après  2  5/8. 

La  Robinson  passe  de  9  ./.  à  8  7/8. 

Lia  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  9/16,  au  lieu  de 
6  1/2;  la  Lancaster  reste  à  2  11/16. 

La  New  Beriot  se  retrouve  sans  changement  à  6  5/8. 

La  Bonanza  clôture  à  3  15/16,  au  lieu  de  4  .  / . . 

La  WoLhuter  est  à  4  1/4,  apri'S  4  1/2. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  5/8,  sans  changement  ; 
la  ferreira  revient  de  20  3/4  à  20  1/2. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2,  comme  la  semaine  der- 
aière. 

La  Village  Main  Reef  passe  de  8  1/4  à  8  1/16. 
La  Durban  Roodepoort  est  à  5  1/2,  comme  il  y  a 
huit  jours. 

La  Van  Ryn  est  à  3  .  / . ,  au  lieu  de  3  1/16. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Croicn  Deep 
est  à  11  1/4,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  passe  de  40  1/2  à  39  15/16. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  ./.,  au  lieu  de  4  1/4;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  au  lieu  de  6  1/8;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  5/16  après  4  1/8. 

La  Nourse  Deep  reste  sans  changement  à  4  3/4, 
après  4  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  1/2,  au  lieu  de 
3  5/8;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  3/8,  sans  chan- 
gement. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  5/16,  comme  la  semaine  dernière;  la 
Rhodesia  Joldfields  reste  à  1  5  8,  après  1  3/4. 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16,  sans  changement  ;  la 
Geelong  reste  à  1  7/8,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Seluhwe  passe  de  2  5/16  à  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  13/16,  au  lieu  de  5  1/2. 

Uae  dépêche  dit  que  le  rappoit  des  experts  sur  les 
dépôts  carbonitères  de  Wankie  sont  très  favorables. 
Le  charbon  e^t  décrit  comme  étant  d'excellente  qualité. 
Les  gisements  du  charbon  de  Wankie  sont  situés  à 
140  milles  au  nord-ouest  de  Bulawayo  et  au  sud  du 
Zambèze.  D'après  le  rapportde  la  Mashonaland  Agency 
en  1899,  on  estimait  qu'ils  n^i  contenaient  pas  moins 
de  1.500  millions  de  tonnes  de  charbon,  soit  un  million 
détonnes  par  an  pendant  1.500  ans.  L'importance  de  ce 
gisement,  au  point  de  vue  de  l'exploitation  aurifère, 
était  si  grande  que  la  Charlered,  avant  de  consentir 
aux  sacrifices  pécuniaires  que  demandent  son  ouver- 
ture et  l'établissement  d'une  voie  ferrée  le  desservant, 
a  confié  à  de  nouveaux  experts  le  soin  d'examiner  la 
propriété.  Nous  n'avons  pas  encore  le  texte  de  leur  rap- 
port, mais  on  télégraphie  qu'il  est  favorable.  Cette  nou- 
velle a  influencé  favor^blelnent  les  valeurs  des  deux 
Compagnies  qui  possèdent  les  gisements  de  Wankie  : 
la  Charlered  et  la  Mashonaland  Agency. 

***  District  de  Klorksdorp.  —  La  Bu/felsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  11/16  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/32  au  lieu  de  2  3/16. 

***  District  de  Heidolberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/4,  après  3  5/16. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  1/16. 

Parmi  les  "Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  est  à  10  3/8,  au  lieu  de  10  3/4. 


Londres,  29  novembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  reste  plus  mou. 


RevBe  HeMoifiaJaire  Su  Marcbé  ies  Mies  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  £9  novembre  1900. 

Le  Marché  sud-africain,  d'abord  calme,  est  lourd 
maintenant.  Il  ne  clôture  cependant  pas  tout  à  fait 
aux  plus  bas  cours,  mais  sa  tt-ndance  reste  incertaine 
en  raison  d'ofïres  assez  nombreuses,  et  aussi  de  l'incer- 
titude où  l'on  est  non  seulement  sur  la  manière  dont 
sera  réglée  la  question  financière,  mais  encore  sur 
l'attitude  que  vont  prendre  les  Afrikanders  de  la  Colonie 
du  Cap.  D'autre  part,  après  s'être  montré  indifférente 
à  ce  qui  se  passait  à  Paris,  la  place  de  Londres  se 
montre  un  peu  plus  nerveuse. 

La  Rnnd  Mines,  qui  restait  à  1.017  fr.,  a  fléchi  ;i 
995  fr.  et  clôture  à  1.001  fr.  Cette  Compagnie  se  pro- 
pose, à  la  dateduler  janvier  1901,  de  procéder  à  l'amor- 
tissement et  au  remboursement  d'une  première  série  do 
83  ."iôO  liv.  st.  do  ses  1  million  de  livres  t-terling  d'obli- 
gations 5  0/0  émises  en  1897,  et  qui  constituaient  une 
partie  des  1.2-Ô0.000  liv.  st.  autorisées.  Les  obligations 
à  amoi  tir  seront  désignées  par  un  tirage  qui  aura  lieu 
le  3  déccmt)re  prochain  dans  les  bureaux  delà  Compa- 
gnie, à  Londres,  en  présence  d'un  notaire  public.  Les 
titres  seront  remboursés,  à  partir  du  ler  janvier,  aux 
bureaux  de  la  Compagnie,  au  taux  de  103  liv.  st.  pour 
cent.  Los  obligations  appelées  au  remboursement  de- 
vront être  déposées  pour  la  vérifi<.ation,  munies  de 
tous  leurs  coupons  non  échus,  trois  jours  francs  avant 
le  paiement.  Consolidated  Goldfieids,  183  fr. ,  contre 
18.5  fr.  50;  East  Rand,  pre-que  sans  changement,  à 
185  fr.  ;  par  contre,  Charlered  ferme  à  86  fr.  .50,  contre 
83  fr.  La  bonne  tenue  de  cette  valeur  s'f-xpli([ue  par 
les  pluies  abondantes  qui  viennent  de  tomber  léccm- 
mcnt  dans  la  Rh'  desia,  ainsi  que  par  les  nouvelles  fa- 
vorables l'eçues  et  qui  ont  trait  à  la  \  aleur  des  couches 
houillèies  du  district  de  Wankie.  On  évalue  au  chiffre 
énorme  de  1  milliard  500  millions  de  tonnes  la  quan- 
tité de  charbon  à  retirer  de  ces  dépôts. 

La  Buffelsdoorn  Eclate,  t?ujours  négligée,  e>t  aux 
environs  de  17  fr.  ;  French  Rand.  47  fr.  75,  contre 
50  f r.  75  ;  Ferreira,  en  recul  de  20  fr.  à  504  f r. 

La  Geduld  est  revenue  de.  117fr.  à  113  fr.  20,  après 
même  112  f  r.  ;  Geldenhuis  Deep,  2.39  fr.,  en  moins- 
value  de  8fr. ;  Geldenhuis  Estate,  159  fr.,  contre  163 
francs;  N'eio  Kleinfonlem,  56  fr.  75,  perdant  4  fr.  25. 

La  LnngLaagte  Estate,  qui  clôturait  à  86  fr.  50,  clô- 
ture à  86  fr.  ;  Mossamédès,  17  fr.  50,  contre  18  fr.  <;5  ; 
Mozambique,  -48  fr.  .50,  contre  50  fr. 

La  Robinson  Gold  perd  10  fr.  à  219  fr.  50  :  Robinson 
Deep,  106  fr.  50,  contre  113  fr.  50  ;  Randfontein  Estate, 
74  fr.,  contre  77  fr.  ;  Robinson  Randfontein  presque 
sans  variation  à  33  fr. 

La  Neio  Sleyn  Estate  clôture,  mais  sans  affaires,  au 
même  cours  de  -58  fr.  ;  Simmer  and  Jack,  156  fr.  50, 
en  recul  de  3  fr.  50;  Transvaal  Consolidated  Land,  76 
fiancs  contre  78  fr.  25;  Transvaal  Goldfieids,  ir., 
contre  3S  fr.,  mais  délaissée. 

La  Villaoe  Main  Reef,  que  nous  laissions  à  209  fr., 
clôture  à  202  fr.  ;  M  emmer,  au  même  cours  de  293  fr., 
mais  toujours  sans  échanges  suivis. 

La  est  à  25  fr.,  contre  25fr.  2-5;  Zambèze,  34 

francs  75.  L'assemblée  générale  des  actionnaires  de 
cette  dernière  Compagnie  sera  convoquée  pour  le  29 
décembre.  Le  Conseil  a  décidé  le  paiement  d'un  divi- 
dende de  6  0/0  pour  l'exercice  écoulé.  La  situation  est 
satisfaisante,  et  Ton  annonce  que  le  Syndicat  vient  de 
c<  lever  »  une  nouvelle  option. 

h'Eersle  Fabrieken  Distillery  se  tient  à  12  fr.  25; 
Dynamite  du  Transvaal,  29  fr.,  contre  32  fr.  ;  De 
Beers,  calme  à  730  fr.,  en  petite  moins-value  de 
4  francs. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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Vendredi  7  Décembre  1900. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Le  président  Krûger  a  quitté  Paris  samedi  dernier. 
Avant  son  départ,  la  Chambre  des  députés  et  le  Sénat 
avaient  voté,  à  son  adresse,  des  témoignages  de  sym- 
patiiie.  Ces  votes  avaient  eu  lieu  à  l'unanimité. 

Tout  comme  à  son  arrivée,  tout  comme  pendant  son 
séjour,  les  ovations  de  la  population  ne  lui  ont  pas 
manqué,  et  elles  sont  restées,  comme  précédemment, 
très  dignes.  On  a  salué,  on  peut  dire  avec  le  plus  grand 
enthousiasme,  le  représentant  d'un  peuple  valeureux 
et  malheureux,  mais  aucun  cri  discordant  ne  s'est  fait 
entendre.  Il  en  a  été  de  même  jusqu'à  la  frontière  fran- 
çaise. A  chaque  gare  que  traversait  le  vieux  Président, 
des  manifestations  se  sont  produites,  toujours  dans  le 
même  esprit.  Arrivé  à  la  frontière,  le  président  Krû- 
ger, s'adressant  aux  délégués  français  qui  l'accompa- 
gnaient, a  dit  adieu  à  la  France  en  termes  émus,  et  il 
a  adressé  au  Président  de  la  République  la  dépêche 
suivante  : 

A  Son  Excellence  M.  Emile  Loubet, 

président  de  li  République  française. 

Au  moment  de  quitter  la  France,  ce  m'est  un  devoir  plein 
de  joie  d'adresser  à  votre  Excellence  le  témoignage  de  ma  pro- 
fonde reconnaissance  pour  l'accueil  bienveillant  qu'il  vous  a 
plu  de  me  faire,  ainsi  que  votre  Gouvernement,  et  d'envoytr 
à  cet  admirable  peuple  français,  si  généreux,  tous  mes  remer- 
ciements et  tous  mes  vœux  pour  son  bonheur  et  sa  pros- 
périté. S.-J.-P.  Krûger. 

Le  Président  a  ensuite  continué  son  voyage  à  tra- 
vers la  Belgique.  A  Liège,  des  manifestations  quelque 
peu  tumultueuses  se  sont  produites,  et  le  Président  est 
arrivé  enfin  à  la  frontière  allemande.  De  là  il  a  lancé 
une  dépêche  à  l'Empereur  d'Allemagne  et  a  gagné  en- 
suite Cologne,  où  il  a  débarqué  au  milieu  de  la  nuit. 
L'accueil  qui  lui  a  été  fait  par  la  population  allemande 
a  été  très  chaleureux,  mais  dans  la  journée  de  diman- 
clie  il  recevait,  par  l'entremise  de  M.  de  Tschirsky 
Bœgendorff,  ministre  plénipotentiaire  d'Allemagne  au 
Luxembourg,  un  télégramme  de  l'Empereur  Guillaume 
ainsi  conçu  : 

Sa  Majesté  l'Empereur  regrette  infiniment  de  ne  pouvoir, 
en  raison  de  dispositions  déjà  prises  par  lui,  recevoir  en  ce 
moment  (le  texte  allemand  pot[ejetzt)  la  visite  du  président 
Krûger. 

Cette  dépêche  a  donné  lieu  à  de  nombreux  commen- 
taires de  la  part  de  la  presse  allemande,  mais  elle  n'en 
empêche  pas  moins  le  pré.^^ident  Krûger  de  se  rendre  à 
Berlin.  Modifiant  donc  son  itinéraire,  il  vient  de  gagner 
La  Haye,  d'où  il  continuera,  paraît-il,  à  demander  les 
bons  offices  diplomatiques  prévus  et  réglés  par  l'acte 
de  la  Conférence  de  La  Haye,  dont  le  Journal  Officiel 


de  la  République  française  a,  samedi  dernier,  donné 
le  texte. 

Quant  à  ce  qui  a  trait  directement  à  la  guerre,  une 
grosse  partie  se  joue  en  ce  moment  dans  l'Etat  d'O- 
range. Le  général  orangiste  De  Wet  a  fait  prisonnière 
la  garnison  anglaise  de  Dewetsdorp,  comprenant  plus 
de  450  officiers,  sous-officiers  et  soldats.  Il  s'est  retiré 
ensuite,  mais  poursuivi  de  près  par  le  général  Knox, 
assisté  des  généraux  Pilcher,  Parker  et  Herbert.  Il 
semblait  vouloir  se  diriger  vers  la  colonie  du  Gap, 
mais  le  général  Knox,  qui  avait  tout  d'abord  •  cru  que 
son  adversaire  se  dirigeait  vers  l'ouest,  a  obliqué  et 
lui  aurait  coupé  la  ligne  du  sud.  Voici,  au  reste,  la 
dépêche,  datée  du  30  novembre,  qui  est  parvenue  et 
qui  relate  ce  mouvement  : 

Les  trois  colonnes  Pilcher,  Parker  et  Herbert,  sous  les 
ordres  du  général  Knox,  ont  réussi,  à  l'aide  de  marches 
forcées  très  rudes,  à  couper  au  général  De  Wet  la  route 
du  sud. 

De  Wet,  dans  la  région  où  il  se  trouve,  est  rejoint  par 
beaucoup  d'habitants,  surtout  par  des  ouvriers  ruraux  ; 
quant  aux  fermiers,  ils  ont,  dans  beaucoup  de  cas,  refusé  de 
se  joindre  aux  Boers  et  ceux-ci  les  laissent  généralement 
tranquilles . 

De  petits  détachements  de  Boers  s'emparent  de  presque 
tous  les  bons  chevaux  de  la  région.  Le  pays  traversé  par  les 
Anglais  est  assez  riche  en  bestiaux,  en  fourrages  et  en  ap- 
provisionnements ;  mais  l'eau  y  est  rare. 

Naturellement  la  poursuite  de  De  Wet  continue. 

D'après  un  télégramme  antérieur  d'un  jour,  envoyé 
par  lord  Kitchener,  il  y  a  eu  un  engagement  très 
sérieux  à  Bronkhorst  spruit.  Les  Boers  ont  attaqué, 
après  avoir  reçu  des  renforts  et  «  trois  nouveaux  ca- 
nons ».  Repoussés,  ils  se  sont  retirés  dans  la  direction 
du  Nord-Est.  Un  lieutenant-colonel  anglais  a  été  tué. 
Il  y  a  eu  10  officiers  blessés,  13  hommes  tués  et  59 
blessés. 

Les  Boers  occupent  toujours  les  environs  de  Border 
Siding,  au  nord  de  Kimberley,  et  menacent  la  ligne  du 
chemin  de  fer. 

On  télégraphie  du  Cap  au  Daily  Mail,  le  3  décembre, 
que  dix  mille  personnes  assisteront  au  Congrès  afri- 
kander  de  Worcester. 

On  dit  dans  les  cercles  officieux  de  Capetown  que 
l'état  de  siège  sera  proclamé  sous  peu.  Le  Gouverne- 
ment refuse  toute  communication  à  ce  sujet. 

Selon  le  Manchester  Guardian,  lord  Roberts  serait 
créé  duc.  Le  Gouvernement  aurait  montré  l'inten- 
tion de  demander  au  Parlement  de  lui  voter  100.000 
livres  sterling.  Le  généralissime  vient  d'adresser  ses 
adieux  aux  troupes.  Il  va  s'embarquer  à  Durban. 

En  réponse  au  consul  américain  de  Lourenço-Mar- 
quès  qui  télégraphie  au  World  que  600  Boers,  femmes 
et  enfants,  sont  prêts  à  accepter  l'offre  qui  leur  fut 
faite  le  1er  juin  par  ce  journal  de  leur  faire  concéder 
des  terres  aux  Etats-Unis,  le  World  a  envoyé  au  con- 
sul un  télégramme  l'avisant  que  des  terrains  fertiles 
attendent  les  émigrants  et  que  les  Compagnies  de  Che- 
mins de  fer  de  New-York  les  y  transporteront  gratui- 
tement. 
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LA  QUESTION  DU  RETOUR  A  JOHANNESBURG 


Une  réunion  i^rép aratoire  du  Comité  des  réfugiés  a 
été  tenue,  à  Cape  Town,  le  27  novembre,  au  palais  du 
Gouvernement. 

Sir  Alfred  Milner,  haut  commissaire  britannique 
dans  l'Afrique  du  Sud,  a  déclaré,  dans  un  discours, 
qu'il  était  impossible  de  ne  pas  éprouver  de  la  sympa- 
thie pour  les  milliers  de  personnes  obligées  à  l'inaction 
par  le  refus  persistant  des  autorités  militaires  de  per- 
mettre leur  retour.  Ces  réfugiés  supportent  leurs  priva- 
tions avec  un  grand  courage.  Beaucoup  sont  sans 
ressources. 

Sir  A.  Milner  a  ajouté  qu'il  a  proposé  la  formation 
au  Cap  d'un  Comité  chargé  de  coopérer  avec  les  Comi- 
tés de  Darban  et  d'ailleurs,  en  vue  d'aider  les  uitlan- 
ders  de  leurs  conseils.  Sir  A.  Milner  a  dit  ensuite  : 

La  situation,  en  ce  qui  concerne  le  retour  immédiat  des 
uitlanders,  diffère  de  celle  qu'on  croyait  exister  auparavant. 
Ma  récente  visite  au  Transvaal  m'a  complètement  converti  à 
cette  opinion,  qu'il  est  impossible  aux  réfugiés  de  retourner 
en  assez  grand  nombre,  y  compris  les  indigènes,  pour  per- 
mettre la  reprise  des  affaires. 

Il  serait  cruel,  dans  ces  conditions,  de  placer  dans  le 
Rand  une  population  oisive.  Je  prévois  la  reprise  complète 
des  affaires  avant  que  l'ordre  ait  été  généralement  rétabli. 
Cette  reprise  des  affaires  activera,  au  lieu  de  la  retarder,  la 
pacification;  mais  je  suis  opposé  au  retour  de  ceux  qui  ne 
pourraient  pourvoir  à  leurs  besoins.  Nous  avons  commis 
l'erreur  de  croire  que  le  retour  général  pourrait  recommencer 
en  octobre,  mais  il  n'y  a  pas  de  raison  de  se  décourager  pour 
cela. 

La  guerre  a  dégénéré  en  opérations  irrégulières  qui  ont 
pour  but  d'infliger  le  maximum  du  mal  aux  vainqueurs. 

Gstte  phase  provoque  un  délai,  mais  néanmoins  des  per- 
sonnes partent  pour  faciliter  le  retour  des  réfugiés,  lorsque 
le  signal  en  sera  donné.  Un  homme  a  déjà  été  envoyé  dans 
chaque  mine  pour  y  surveiller  les  propriétés. 

Sir  Alfrei  Milner  a  terminé  en  faisant  appel  à  la 
bonne  volonté  du  Comité,  dans  le  but  d'aider  les  réfu- 
giés à  supporter  les  difhcultés  actuelles. 

D'autre  part,  le  Colonial  Office  a  reçu  un  avis  de  Sir 
Alfred  Milner  disant  que  personne  ne  doit  aller  au  Sud 
de  l'Afrique  en  vue  de  s'occuper  dans  les  nouvelles 
colonies,  a  moins  qu'il  ne  soit  dans  une  situation  qui 
lui  permettre  d'attendre  pendant  un  temps  considé- 
rable. 


L'Union  fles  Porteurs  Français  Je  Mines  ùr 

et  de  V^aleiirs  du  Transvaal 


L'Union  des  Porteurs  français  de  Mines  d'or  et  de 
Valeurs  du  Transvaal,  constituée  au  mois  de  janvier 
dernier,  a  écrit  au  Chancelier  de  l'Echiquier  du 
Royaume-Uni,  qui  lui  en  a  accusé  récejjtion,  la  lettre 
suivante.  Une  lettre  analogue  a  été  adressée  par 
YUnion  des  Porteurs  français  au  marquis  de  Saiis- 
bury,  président  du  Ministère  britannique  : 

«  Paris,  le  21  novembre  1900. 

«  A  son  Excellence  sir  Michaël  Hichs-Beach, 
Chancelier  de  l'Echiquier  de  Sa  Majesté 
Britannique,  à  Londres. 

«  Excellence, 

«  h' Union  des  Porteurs  français  de  Mines  d'or  et  de 
Valeurs  du  Transvaal,  qui  compte  trois  mille  trois  cents 
adhérents,  a  été  très  émue  des  déclarations  officielles  et  ré- 
centes qui  vous  sont  attribuées  par  les  comptes  rendus  des 
journaux. 

><  Votre  Excellence,  en  effet,  dans  un  discours  prononcé  à 
Bristol,  aurait  déclaré  que  les  mines  d'or  du  Transvaal 
«  doivent  supporter  une  fraction  considérable  des  frais  de  la 
«  guerre  ». 

«  Nous  devons  prier  Votre  Excelki  ce  de  nous  permettre  de 
lui  soumettra  respectueusement,  à  ce  sujet,  quelques  obser- 
vations, en  s'adressant  à  son  sentiment  d'équité. 


«  Les  mines  d'or  du  Transvaal  appartiennent,  en  grande 
partie,  à  des  Français,  des  Allemands,  des  Belges,  des  Hol- 
landais et  autres  personnes  qui  ne  sont  pas  sujets  britanniques. 

«  Cg  sont  des  neutres  qui  n'ont  rien  fait  pour  provoquer  la 
guerre  et  qui  o.at  observé  strictement  tous  les  devoirs  de  la 
neutralité. 

«  Loj  mines  d'or  du  Transvaal  sont  les  victimes  de  la 
guerre  :  pendant  trois  ans  au  moins,  depuis  le  mois  de  juil- 
let 1899,  elles  sont  restées  ou  resteront  sans  dividendes;  elles 
auront  d'importantes  dépenses  de  réparation  à  faire,  car  des 
usines  et  des  mines  qui  sont  pendant  quinze  ou  dix-huit  mois 
en  chômage  et  sans  entretien  subissent  naturellement,  de  ce 
chef,  des  dégradations  considéraljles. 

«  Bien  loindoac  que  les  mines,  victimes  de  la  guerre,  aient 
à  être  taxées  pour  les  Irais  de  guerre,  elles  auraient  plutôt 
droit  à  une  indemnité. 

<i  Les  Gouvernements  alliés  ont  annoncé  l'intention  de  de- 
mander à  la  Chine  des  indemnités  pour  les  dommages  causés 
aux  entreprises  industrielles  européennes  dans  ce  pays,  les 
mines  d'or  du  Transvaal  sont  dans  des  conditions  identiques 
aux  entreprises  européennes  en  Chine. 

«  La  guerre  du  Transvaal  a  été  entreprise,  d'après  toutes 
les  déclarations  oflicielles,  dans  l'intérêt  politique  de  l'Empire 
Biitinnique;  ce  n'est  donc  pas  aux  mines  à  pourvoir  aux  frais 
de  cette  guerre. 

«  Les  pcrs.)nnes  qui  veulent  rejeter  ces  frais  sur  les  mines 
arguent  de  paroles  prononcées  par  certains  ch-fs  de  mines 
sur  les  avantages  qu'un  nouveau  régime  administratif  procu- 
rerait à  ces  exploitations.  Mais  ces  avantages  sont  d'ordre 
hypothétique,  et  s'il  en  est  qui  soient  réels,  l'effet  en  sera  li- 
mité ou  ne  se  produira  qu'à  la  longue;  ils  compenseront  dif- 
ficilement la  ]irivation  prolongée  de  dividendes  pendant  et 
après  la  guerre,  et  les  dépenses  de  réparations  de  l'outillage 
et  d^s  institutions. 

«  Si  certains  chefs  des  mines  ont  prétendu,  sans  preuves, 
qu'un  nouveau  régime  administratif  réduirait  considérable- 
ment 1- s  frais  d'exploitation,  il  apparaît  comme  certain  que 
ces  paroles  prononcées  à  la  légère  et  démenties  aujourd'hui 
n'avaient  d'autre  but  que  d'influer  sur  les  cours  de  la  Bourse 
et  d'empêcher  les  titres  des  mines  de  trop  se  déprécier. 

■<  L'-'  principal  avantage  que  ces  chefs  de  mines  disaient  at- 
tendre du  régime  nouveau,  c'est  que  le  Gouvernement  éta- 
blisse parmi  les  noirs  le  système  des  corvées  ou  du  travail 
forcé,  ou  tout  autre  organisation  de  contrainte  qui  leur  four- 
nisse de  la  main-d'a?uvre  à  bon  marché  ;  grâce  à  ce  système, 
disaient-ils,  le  prix  de  la  main-d'o'uvre  noire  tomberait  de 
3  liv.  st.  par  mois,  taux  ancien,  à  1  liv.  st.  ou  1  liv.  st.  1/2. 

<■  Nous  avons  tout  lieu  de  croire  que  le  Gouvernement  de 
Sa  Majesté  Britannique  n'a  pas  l'intention  d'établir  dans 
l'Afrique  du  Sud  une  organisation  de  cette  nature;  mais,  s'il 
ne  le  fait  pas,  le  régime  nouveau  n'apportera  pas  d'économie 
essentielle  relativement  au  régime  ancien. 

«  Ainsi,  l'on  ne  peut  faire  aucun  fond  sur  les  avantages 
que  le  régime  administratif  nouveau  procurerait  aux  mines, 
ces  avantages  étant  d'ordre  purement  hypothétique  et  ne 
pouvant  avoir,  surtout  prochainement,  une  importance  très 
grande. 

c  Dans  ces  conditions,  les  mines  du  Transvaal  ne  pour- 
raient, sans  un  énorme  préjudice  pour  ceux  qui  s'y  sont 
intéressés  loyalement,  supporter  une  fraction  considérable 
des  frais  de  Ta  guerre  de  l'Afrique  du  Sud. 

«  L'Union  des  Portezirs  français  de  Mines  d'or  et  de 
Valeurs  du  Transvaal  prend  la  bberté  de  soumettre  respec- 
tueusement ces  observations  à  l'équité  de  Votre  Excellence, 
et  elle  espère  que  celle-ci  voudra  bien  tenir  compte  des  inté- 
rêts de  neutres  qui  ont  déjà  considérablement  souffert  d'une 
guerre  à  laquelle  ils  ont  été  et  demeurent  étrangers. 

«  Nous  prions  Votre  Excellence  de  vouloir  bien  agréer 
l'expression  de  nos  plus  respectueux  sentiments. 

«  Le  Président 
de  l'Union  des  Porteurs  français 
de  Mines  d'or  et  de  Valeurs  du  Transvaal, 

«  Paul  Lkroy-Bea.i;lieu, 
«  Membre  de  l'Institut  de  France.  » 


MINES  RHODESIENNES 

(suite)  (1) 


Poursuivant  ses  études  sur  les  districts  aurifères  de 
la  Rhodesia,  YAfrican  Bevieio,  de  Londres,  a  abordé 
celui  de  Manica.  C'est,  dit  notre  confrère,  le  plus  beau 
du  Mashonaland,  quoique  son  développement  ait  été 
retardé  longtemps  par  le  manque  de  communications 

(1)  Voir  VEconomiste  Européen  n"'  458,459,  460et463&i5. 
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qui  a  lieurousemont  cessé  du  jour  où  le  chemin  do  fer 
do  lîcira  a  atteint  Unitaii.  Les  Clonipagnics  de  co  dis- 
trict sont  au  nombre  de  en  voici  la  nomenclature 
avec  le  nombre  de  claims  possédés  parcharuno  tl'elles  : 


Noms  des  Compagnies  Claims 

Bartissol  Gold  Mining   50 

Central  Penlialonga   75 

Gharterlxnd  Goklliolds   3j 

Clark's  Consolidalud   82 

Crewe's  (Rhodesia)  Devi lopiiuMit   40 

Kxploring  Land  and  Minera's   44 

Grand  Manica  Developmtnt   330 

Grand  Reef   120 

Holton  Consolidated   10 

Inca  (Matabeleland)  Development   60 

Manica  Trading   100 

Maslionaland  Agency   220 

Penlialonga  Proprietarv  M  nés   247 

Rezende  "   188 

Rhodesia  Exploration  and  Development.  320 

Rhodesia  Mining  and  Finance   140 

Rhodesia  Properties   27 

United  Pdiorlesia  Goldtields   390 

Vaughan  Williams  Development   270 

White's  Consolidated   165 

Willoughby's  Consolidated   55 

Zambesi  Exploring   160 


La  plus  remarquable  de  ces  Compagnies  est,  sans 
contredit,  la  Pcnhalonga  Proprietary,  qui  est  consi- 
dérée par  les  principales  autorités  minières  de  la  Rho- 
desia comme  ayant  un  grand  avenir.  C'est  une  mine  de 
basse  teneur,  mais  il  a  été  reconnu  que  la  propriété 
était  traversée  par  un  très  large  filon,  dont  la  teneur 
moyenne  est  suffisamment  élevée  pour  rendre  l'afifaire 
intéressante,  étant  données  les  facilités  qu'on  a  de 
l'exploiter  à  peu  de  frais.  D'après  les  essais  effectués 
sur  les  parties  développées,  on  estime  à  environ  9  dwts 
par  tonne  la  teneur  du  minerai,  et  de  nombreux 
broyages  d'essai  ont  montré  qu'on  pouvait  compter  sur 
un  rendement  de  60  à  70  0/0  de  la  teneur  à  l'essai. 
Cette  teneur  est  sans  doute  peu  élevée,  mais  sa  modicité 
est  plus  que  compensée  par  des  facilités  naturelles 
d'exploitation.  Tout  d'abord,  il  faut  considérer  la  lar- 
geur du  filon  qui,  sur  les  3.000  pieds  exposés  à  ce  jour, 
est  de  9  pieds;  ensuite,  la  force  hydraulique  dont  la 
Compagnie  pourra  disposer  est  suffisante  pour  action- 
ner un  moulin  de  200  pilons;  les  frais  de  combustible 
seront  ainsi  considérablement  réduits.  Enfin,  le  chemin 
de  fer  de  Beira  passe  à  10  milles  de  la  propriété.  La 
propriété  comprend  deux  blocs  :  le  premier,  do  2i0 
claims,  est  situé  sur  la  rangée  des  collines  Penhalonga, 
au  sud  de  la  rivière  Umtali;  le  second  se  trouve  au 
nord  de  cette  rivière.  Les  travaux  de  développement 
commencèrent  en  octobre  1898,  et  actuellement  il  y  a 
60.000  tonnes  de  minerai  prêtes  à  être  abattues.  En 
novembre  1899,  on  procéda,  au  moven  d'une  petite  bat- 
terie de  campagne  de  5  pilons,  à  des  broyages  d'essai 
qui  furent  continués  jusqu'en  mai  dernier.''Durant  cette 
période,  2.750  tonnes  furent  broyées  ;  celles  provenant 
de  la  zone  oxydée  donnèrent  un  rendement  de  25  shil- 
lings par  tonne,  tandis  que  le  rendement  de  la  roche 
des  niveaux  inférieurs,  où  le  minerai  est  sulfuré,  s'éleva 
à  30  et  35  shillings  par  tonne.  Cette  différence  est  attri- 
buée à  ce  fait  que,  dans  la  partie  supérieure,  le  minerai 
est  fortement  mélangé  d'argent  et  de  plomb,  ce  qui 
nuit  à  l'amalgamation.  En  résumé,  le  profit  réalisé 
s'est  élevé  à  11  shillings  par  tonne,  déduction  faite  do 
tous  frais  de  mine  et  de  broyage;  de  plus,  comme  il 
reste  environ  31/4  dwts  dans  les  tailings,  leur  traite- 
ment donnera  un  profit  supplémentaire. 

n  résulte  de  ce  qui  vient  d'être  dit,  que  l'on  peut 
compter  sur  un  profit  de  12  sh.  6  d.  à  15  shillings  par 
tonne.  Ces  résultats  ont  paru  au  Conseil  assez  satis- 
faisants pour  justifier  la  mise  en  place  d'un  moulin  de 
'lO  pilons,  dont  une  partie  est  déjà  en  route.  On  croit 
que  la  batterie  sera  terminée  avant  la  fin  de  1901  et  que, 
va  la  nature  friable  du  minerai,  elle  pourra  broyer 
6.000  à  7.000  tonnes  par  mois.  Sur  la  base  d'un  traite- 
ment de  6.000  tonnes  par  mois,  les  broyages  annuels 


s'élèveraient  à  72.000  tonnes  et  laisseraient  un  bénéfice 
do  43.200  livres  sterling,  en  calculant  le  profit  à  12  sh. 
6  d.  par  tonne.  Mais  l'étendue  do  la  propriété  comporte 
une  puissance  de  l)royagc  beaucoup  plus  importante. 
Aussi  le  développement  do  la  mine  va-t-il  être  poussé 
de  façon  à  permettre  l'établissement  d'un  deuxième 
moulin  de  40  pilons.  En  somme,  tout  concourt  à  faire 
do  la  Penlialonga  une  affaire  de  grand  avenir. 

La  Rezende  a  repris  tout  récemment  ses  broyages 
qui  avaient  cessé,  l'année  dernière,  par  suite  de  la  des- 
truction de  la  batterie  par  un  incendie,  ce  qui  a  mis  la 
Compagnie  dans  l'obligation  d'augmenter  son  capital 
de  20.000  livres  sterling.  Le  moulin  est  aujourd'hui  re- 
construit, et  son  effectif  a  été  porté  de  10  à  20  pilons. 
Mais,  actuellement,  10  pilons  seulement  sonten  marche, 
qui  sont  actionnés  par  une  machine  au  pétrole,  en  at- 
tendant que  le  matériel  électrique,  commandé  par  la 
Compagnie,  soit  installé;  il  doit  transmettre  la  force 
motrice  fournie  par  une  chute  d'eau  peu  éloignée.  De- 
puis la  reprise  des  opérations  au  moulin,  la  Compagnie 
a  obtenu,  en  septembre,  EOO  onces  d'or  fin  du  broyage 
de  5l5  tonnes  et  de  la  cyanuration  de  422  tonnes  et,  en 
octobre,  758  onces  du  broyage  de  900  tonnes  et  de  la 
cyanuration  des  tailings  dont  la  quantité  n'a  pas  été 
indiquée.  Ces  résultats  ne  peuvent,  toutefois,  être 
considérés  comme  une  indication  de  la  valeur  moyenne 
du  minerai,  attendu  que  les  frais  d'exploitation  étant 
élevés,  le  Directeur  ne  traite  provisoirement  que  la  ro- 
che d'une  teneur  supérieure  à  la  moyenne.  Quant  aux 
réserves  de  minerai,  elles  sont  évaluées  par  lui  à  27.000 
tonnes  d'une  teneur  de  15  dwts,  mais  VAfrican  Review 
prétend  que  la  permanence  du  reef  n'est  nullement 
prouvée. 

La  mine  Revue  n'est  pas  encore  entrée  dans  la  pé- 
riode de  production,  mais  elle  a  été  suffisamment  déve- 
loppée par  la  Rhodesia  Exploration  and  Development 
qui  la  contrôle,  et  il  y  a  actuellement  40.000  tonnes  en 
vue.  Le  filon  n'a  pas  plus  de  21  pouces  de  large  et  est 
de  basse  teneur,  8  dwts  environ,  mais  les  facilités 
d'exploitation  sont  grandes,  et  le  Directeur  estime  que 
les  frais  n'absorberont  pas  plus  de  3  dwts  par  tonne, 
de  sorte  qu'il  resterait  un  bénéfice  d'environ  20  shil- 
lings par  tonne  traitée.  La  propriété  est  située  sur  le 
versant  portugais  de  la  rangée  des  Penhalonga  et  elle 
a  une  superficie  d'environ  400  claims. 

Parmi  les  autres  propriétés  de  ce  district,  VAfrican 
Review  cite  la  Grand  Reef,  qui  comprend  120  claims 
situés  prés  d'Umtali;  le  filon  est  étroit,  mais  il  a  une 
teneur  qui  est  en  moyenne  de  1  1/2  once  à  la  tonne, 
puis  la  Grand  Manica,  où  l'on  a  mis  à  jour  un  filon  de 
30  pieds  de  large  dont  la  teneur  va  de  10  à  35  dwts. 

Enfin,  il  paraît  que  l'on  a  découvert,  à  environ  100 
milles  d'Umtali  et  près  de  la  rivière  Sabi,  des  gise- 
ments cuprifères,  déjà  exploités  par  les  anciens,  et  sur 
lesquels  on  va  procéder  à  des  travaux  de  prospection. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


L'Australie  Occidentale  en  1899  et  en  1900.  - 

Le  Département  des  Mines  de  l'Australie  Occidentale 
vient  de  faire  paraître  son  rapport  sur  l'industrie  au- 
rifère de  cette  colonie  en  1899.  Bien  que  ce  document 
soit  très  intéressant,  il  paraîtra  incomplet  à  beaucoup, 
dit  le  Financial  Neios  ;  car  comment  condenser,  dans 
un  document  de  quelques  pages  tout  ce  qui  se  rapporte 
aux  mines  d'une  colonie  qui  possède,  comme  l'Austra- 
lie Occidentale,  d'immenses  ressources  minières  et  qui 
comprend  une  superficie  de  plus  de  324.000  milles  carrés, 
superficie  égale  à  celle  des  Iles  Britanniques  et  de  la 
France  réunies,  qui  équivaut  à  deux  fois  celle  du  Ja- 
pon et  à  presque  deux  fois  aussi  celle  des  colonies  du 
du  Vaal  River  et  de  l'Orange  River  ! 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  Ministre  des  Mines  établit  qu'en 
1899  les  progrès  réalisés  par  l'industrie,  en  comparai- 
son avec  1898,  se  sont  non  seulement  maintenus,  mais 
se  sont  encore  acfc'>ntués,  surtout  en  ce  qui  rej^ardeles 
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mines  d'or.  La  production,  en  1898,  avait  accusé,  sur 
celle  de  1897,  une  augmentation  de  56  0/0  et,  en  1899,  le 
rendement,  qui  s'est  établi  à  1.647.877  onces,  est  en  plus- 
value  de  près  de  57  0/0  sur  celui  de  l'année  précédente. 
Dans  cette  augmentation,  les  riches  mines  que  l'on 
trouve  dans  les  champs  d'or  de  l'Est  Goolgardie  figu- 
rent pour  près  de  75  0/0  et,  presque  partout  ailleurs, 
des  progrès  sont  également  à  enregistrer.  Les  seuls 
champs  d'or  qui,  pour  l'année,  n'accusent  pas  de  plus- 
value  sont  ceux  du  Nord-Est  Goolgardie. 

Pendant  l'année,  un  seul  nouveau  champ  d'or  a  été 
«proclamé»;  c'est  celui  de  Donnybrook.  Des  traces 
d'or  avaient  été  déjà  trouvées  dans  ce  district  en  1898, 
mais  par  suite  de  la  découverte  que  l'on  fit,  en  1899, 
d'an  riche  reef  dans  le  claim  «  Jackson  »,  beaucoup  de 
mineurs  portèrent  leur  attention  sur  ce  district  etnom- 
bre  de  baux  miniers  furent  pris.  Toutefois,  les  déve- 
loppements n'ont  porté  que  sur  quelques  baux,  ce  qui 
n'a  pas  empêché  les  travaux  effectués  de  donner,  géné- 
ralement, toute  satisfaction. 

Voici,  d'après  le  Financial  News,  un  tableau  indi- 
quant la  production  de  l'or  de  la  Colonie.  Ce  tableau  a 
été  dressé  en  prenant  les  chiffres  des  exportations  et 
ceux  fournis  par  la  Monnaie  ;  il  représente  mieux  le 
rendement  total  que  les  états  fournis  par  le  Départe- 
ment des  Mines. 

Moyen,  p' 

Production  en  tonne  broyée 

Gliamps  d'or  1898  1899         1898  1899 

(En  onces  troy)  (En  onces) 

Kimberley   288  1.183  0.74  0.72 

Pilbarra   11.663  20.f)26  1.83  2  09 

West  Pilbarra   2.028  1.956  1.61  1.36 

Ashburton   450  521  »  » 

Gascoyne   »  419  »  0.91 

Peak  mil   13.737  31,995  3.63  2.88 

East  Murchison   39.563  41.570  1.10  0.99 

Murchison   93.667  93.518  0.84  1.16 

Yalgoo   3.756  10.880  0.74  0.67 

Mount  Margaret   43.267  81.817  1.29  1.04 

North  Goolgardie   70.625  105.889  1.71  1.23 

Broad  Arrow   24.632  44.524  0.81  0.79 

N.-East  Goolgardie  .. .  125.241  81.171  1.25  0.93 

East  Goolgardie   450.312  923.608  1.59  1.83 

Goolgardie   127.227  141.170  0.91  0.79 

Yilgarn   11.696  16.805  0.42  0.49 

Dundas   32.033  45.165  1.18  0.74 

Donnybrook   «  506  0.83  1.63 

Divers   »  90  i  «  » 

Totaux  el  moyennes..    1.050.184   1.643.877      1.26  TFl 

La  valeur,  aux  mines,  de  l'or  produit  en  1898  était 
de  3.990.698  liv.  st.,  mais  elle  s'élevait  à  6.246.732  liv. 
sterling,  et  le  métal  jaune  représente  98.4  0/0  de  la  va- 
leur totale  des  minéraux  produits  par  la  Colonie.  Tou- 
tefois, il  faut  noter  que  la  production  des  autres  miné- 
raux augmente  rapidement  et,  d'ici  peu  d'années,  cette 
grande  disproportion  sera  considérablement  réduite. 

Dans  un  autre  rapport  qui  vient  s'adjoindre  à  celui 
du  Ministre  des  Mines,  il  est  parlé  de  l'or  exporté  e+  de 
l'or  reçu  à  la  Monnaie  royale  pendant  le  premier  se- 
mestre des  deux  années  1899  et  1900.  En  voici  le  détail 
avec  la  désignation  du  lieu  de  provenance  : 

Exportations 

et  livraisons  à  la  Moyenne 

Monnaie  par  tonne  de 

dans  le  1"  sem.de  minerai 

Champs  d'or  1899  1900        1899  1900 

(En  onces  troy)  (Eu  onces) 

Kimberley   421  464  0.72  0.32 

Pilbarra   10.540  7,851  2.09  2.90 

West  Pilbarra   431  215  1.36  0.98 

Ashburton   249  378         »  » 

GascDvne   267  24  0.91 

Peak  mil   8.419  16.772  2.88  2.28 

EastMun-hison   19.476  23.919  0.99  1.03 

Murchison   48.024  50.143  1.16  1.09 

Yalgoo   3.818  4.087  0.67  0.58 

Mount  Margaret   35,389  60.134  1.04  1.14 


En  onces  troy)  (En  onces) 

North  Goolgardie   42.029  51.364  1.23  1.08 

Broad  Arrow   18.432  25.022  0.79  0.72 

N. -East  Goolgardie...  45.582  28.651  0.92  0.69 

East  Goolgardie   379.547  389.384  1.83  1.53 

Goolgardie   65.149  61.701  0.79  0.85 

Yilgarn   6.862  11.795  0.49  0.56 

Dundas   24.508  19.032  0.74  0.81 

Donnybrook   92  19  1.63  3.03 

Divers   521  7.410         »  » 

Totaux  et  moyennes,.      709.756      758.305     "Oï  TT? 

Le  montant  indiqué  pour  le  premier  semestre  de 
1900  est  en  augmentation  de  7  0/0  sur  le  semestre  cor- 
respondant de  1899,  mais  il  ne  représente  qu'un  peu 
plus  de  46  0/0  de  la  production  totale  de  1899.  Cela 
tient  à  cette  circonstance,  que  pendant  le  second  semes- 
tre de  Tannée  dernière,  certaines  mines  de  Kalgoorlie 
ont  eu  des  productions  remarquables  qui  ne  se  repro- 
duiront certainement  pas  pendant  les  six  derniers  mois 
de  1900  en  raison  de  la  méthode  d'exploitation  plus 
prudente  adoptée  maintenant.  Néanmoins  il  faut  no- 
ter, et  cela  avec  satisfaction,  les  belles  perspectives 
qu'offrent  certains  champs  d'or  comme  ceux  de  Mount 
Margaret  et  de  Yilgarn. 

Le  Gouvernement  s'est  appliqué  à  seconder  l'indus- 
trie minière  de  différentes  façons.  Dans  l'Australie 
occidentale,  et  depuis  la  découverte  de  l'or,  il  a  cons- 
truit nombre  de  citernes,  des  chemins  de  fer,  élargi 
les  routes,  etc.,  dans  une  proportion  beaucoup  plus 
grande  que  dans  aucune  autre  colonie.  II  faut  ajouter 
aussi  que  c'est  grâce  aux  capitaux  qui  sont  venus  s'em- 
ployer dans  le  pays,  grâce  aussi  à  l'énergie  déployée 
par  la  population  attirée  par  la  découverte  de  l'or, 
qu'est  dû  le  rapide  développement  de  champs  d'or  si- 
tués dans  des  localités  jusqu'alors  inhabitées.  Il  faut 
dire  encore  que  certaines  facilités  toutes  spéciales  ont 
activé,  en  cette  contrée,  le  mouvement  minier.  C'est 
ainsi  que  lorsque  le  pays  fut  prospecté,  on  découvrit, 
dans  certains  endroits,"des  reefs  d'une  certaine  valeur; 
mais  comme  il  n'y  avait  aucun  moyen  de  broyer  le  mi- 
nerai, ils  furent  abandonnés,  souvent  sans  que  l'on  ait  eu 
le  temps  de  prouver  leur  véritable  capacité.  C'est  pour- 
quoi, en  1898,  alors,  que  M.  E.  H.  Wittenoon  était  Minis- 
tre des  Mines,  Sir  John  Forrest  décida  d'établir  des  batte- 
ries publiques  là  où  les  broyages  particuliers  ne  pou- 
vaient pas  s'effectuer.  Une  somme  de  40.000  liv.  st.  fut 
dévolue  pour  la  mise  en  pratique  de  ce  projet,  et  la  pre- 
mière batterie  publique  fut  mise  en  service  à  Norseman 
au  mois  d'octobre  1898.  On  ne  s'arrêta  pas  là.  En  effet,  à 
la  fin  de  1899,  on  avait  dépensé  déjà  59.510  liv.  st.  pour 
la  mise  en  place  de  10  batteries  et  pour  des  canalisa- 
tions d'eau,  et  encore  18.387  liv.  st.  pour  l'entretien  des 
moulins  et  pour  frais  divers.  Sans  tenir  compte  de 
l'intérêt  sur  le  capital  déboursé,  la  perte  que  laissèrent 
ces  batteries  à  la  fin  de  l'année  s'éleva  à  3.487  liv.  st. 
Mais  ce  n'est  pas  là  de  l'argent  perdu,  si  l'on  considère 
le  mouvement  minier  qui  s'est  produit  dans  les  loca- 
lités mêmes  où  ces  batteries  avaient  été  élevées  ;  et 
lorsqu'il  aura  été  procédé  à  une  organisation  nouvelle, 
lorsqu'elles  auront  assez  d'eau  pour  travailler  sans  re- 
lâche, la  perte  sur  ces  batteries  se  réduira  considéra- 
blement et  elle  n'existera  même  peut  être  plus. 


La  Production  d'or  de  l'Australie  Occidentale.  — 

L'agent  général  de  l'Australie  Occidentale  a  reçu,  de 
son  Gouvernement,  une  dépêche  établissant  que  pen- 
dant le  mois  de  novembre  il  été  enregistré,  pour  l'ex- 
portation, 83.259  onces;  d'autre  part,  la  Monnaie  de 
Perth  a  reçu,  pour  la  frappe,  63.376  onces,  ce  qui  donne 
un  total  de  146.635  onces,  d'une  valeur  de  557.213 
liv.  st.   

La  Production  d'or  de  "Victoria.  —  Le  représentant 

lïiinier  de  la  colonie  de  Victoria  annonce  que  les  mines 
d'or  de  ce  pays  ont  donné,  pendant  le  mois  de  no- 
vembre, 67.787  onces  d'or,  soit  2.999  onces  de  plus  que 
pendant  le  mois  correspondant  de  l'année  dernière. 
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La  Production  de  la  Nouvelle  Galles-du-Sud.  — 

L'agent  général  ilo  la  Nouvelie-dalles-du-Sud  vient  de 
publier  la  statistique  de  la  production  d'or,  dardent, 
de  cuivre  et  d'étain,  ainsi  que  de  l'exportation  do  char- 
bon do  cette  Colonie  pendant  les  neuf  premierti  mois 
de  l'année  en  cours. 

La  "production  totale  de  l'or  s'est  élevée  à  203.710 
onces,  d'une  valeur  de  912.G48  liv.  st.  Les  naois  les 
plus  favorisés  ont  été  les  mois  de  janvier,  d'avril  et 
de  juillet.  La  quantité  et  la  valeur  des  exportations 
d'argent,  de  cuivre.d'étain  et  de  charbon  penuant  le  tri- 
mestre qui  a  pris  fin  le  80  septembre  s'établissent  ainsi: 
argent,  21G.277  onces,  d'une  valeur  de  25.331  liv.  ster- 
ling;plomb  argentifère,  y  compris  les  minerais,  113.300 
tonnes,  représentant  663.755  liv.  st.  ;  cuivre,  barres  efc 
minerais,  2.088  tonnes,  valeur  130.855  liv.  st.;  étain, 
lingots  et  minerais,  503  tonnes,  valeur  67.502  liv.  st.  ; 
charbon  —  expéditions  à  l'étranger  ou  dans  les  autres 
colonies  —  926.503  tonnes,  valeur  351.228  liv.  st.,  soit, 
au  total,  1.238.671  liv.  st.,  montant  qui  représente  une 
augmentation  de  181.193  liv.  st.  sur  le  second  trimes- 
tre de  1900. 

Par  suite,  le  total  des  exportations  des  produits  qùi 
viennent  d'être  mentionnés  a  atteint,  pour  les  trois 
premiers  trimestres  de  1000,  le  chiffre  de  3.274.918  liv. 
sterling,  soit  une  augmentation  de  560.233  liv. st.  sur  la 
période  correspondante  de  l'année  dernière.  Dans  cette 
augmentation  l'argent  participe  pour  351. OuO  liv.  st., 
le  cuivre  pour  18.875  liv.  st.,  l'étain  pour  13.991  liv.  st. 
et  le  charbon  pour  176.307  liv.  st.  Ajoutons  que  la  va- 
leur totale  de  l'or,  de  l'argent,  du  cuivre  et  de  l'étain 
produits  par  les  minerais  extraits  dans  la  colonie, 
jointe  à  celle  du  charbon  exporté  a  atteint  le  montant 
de  4.094.036  liv.  st. 


NoteN  minières  d'Australie 

Murchison  Associated.  Un  cablegramme  annonce  que 
le  filon  semble  permanent,  et  sur  la  même  direction  que  le 
filon  principal. 

Golden  Rhine.  Cablegramme  :  «  Le  broyage  a  commencé 
le  2d  novembre  ;  le  broyage  d'essai  est  très' satisfaisant.  » 

Broken  Hill  Proprietary.  Production  do  la  semaine  au 
22  octobre:  1.565  tonnes  'de  minerai  brut,  produisant  200 
tonnes  de  concentrés  de  premier  choix,  qui  essayent  59.3  0/0 
de  plomb,  24.2  onces  d'argent,  5.6  0/0  de  zinc  ;  10  tonnes  de 
concentrés  de  deuxième  choix  donnent  à  l'essai  46.3  0/0  de 
plomb,  20.3  onces  d'argent,  7  0/0  de  zinc  ;  en  plus,  65  tonnes 
à  fondre. 

Mount  Charlotte.  Le  'rapport  du  Directeur  annonce  que 
le  filon  «  Est  »  dans  le  puits  Tweedie,  galerie  de  100  pieds, 
est  épais  de  1  pied.  Ce  filon  s'élargit  et  atteint  plus  loin  des 
épaisseurs  de  2  et  3  pieds.  Le  broyage  on  cours  donnera  un 
excédent  de  recettes. 

Lake  View  and  Boulder  Junction.  Le  rapport  du  Direc- 
teur, daté  du  26  octobre,  annonce  que  la  galerie  d'intersection 
du  puits  principal,  concession  921  E,  galerie  de  7.50  pieds, 
atteint  209  pieds  6  pouces,  soit  une  augmentation  de  8  pieds 
6  pouces  dans  la  quinzaine.  Le  ."dernier  essai  a  donné 
6  1/2  dwts  d'or  par  tonne. 

Ivanhoe.  Cablegramme  :  «  La  largeur  du  filon  du  milieu, 
galerie  de  500  pieds,  est  de  6  pieds,  et  donne  à  Fessai 
1  once  10  dwts  par  tonnne.  » 

Great  Fingall  Consolidated.  La  galerie  d'intersection  de 
la  galerie  n»  27  a  rencontré  le  filon  à  127  pieds  du  puits  prin- 
cipal. L'usine  de  cyanuration  est  presque  achevée. 

South  Mount  Lyell.  Extrait  d'un  rapport  du  13  octobre: 
«  Le  puits  principal  a  été  foncé  de  8  pieds.  Les  parois  du 
filon  ont  été  atteintes  à  640  pieds.  Le  puits  a  6i8  pieds  do 
profondeur.  Le  tunnel  du  Centre  a  été  poussé  de  8  pieds,  soit 
une  longueur  de  951  pieds.  » 

Lachlan.  Cablegramme:  <i  321  tonnes  broyées  ont  donné 
800  liv.  st.  ;  feuille  de  paye  pour  le  mois  :  690  liv.  st.  » 

Hannan's  Hapai.  Un  rapport  constate  que  la  machinerie 
est  enfin  remise  en  bon  état;  3  pieds  seulement  ont  été  creu- 
sés dans  la  galerie  d'intersection  n"  5.  Les  mineurs  .ne  don- 
nent aucune  satisfaction. 

Mount  Usher.  Résultats  d'octobre  :  371  heures  de  travail, 
807  tonnes  traitées  donnant  739  onces  d'or.  Cyanuration:  410 
tonnes  de  tailings  ont  donné  176  onces  d'or.  Dépenses  totales 


2.200  liv.  st.  Ilecf  ttcs  totales  3.000  liv.  st.  la  galerie  n»  0 
donne  de  très  grandes  espérances. 

Goldfields  of  Victorid.  Cablfgrammtt:  «  Dans  la  galerie 
n"  3  do  1.070  pieds,  des  galeries  ont  élé  creusées  ver«  le  8ud, 
dans  l'embranchement  est.  Le  filon  a  7  pieds  de  largo  et 
montre  quelque  amélioration.  » 

Golden  Gâte  United  Mine.  Cette  mine,  qui  avoisine  les 
propriétés  de  la  Rogeris  Golden  Gâte  C",  a  broyé  551  tonnes 
de  minerai  qui  ont  donné  un  rendement  de  3.375  onces  or. 

Qwensland  Menzie.  lia  été  broyé  S20  tonnes,  qui  ont 
produit  299  onces;  on  a  trailé,  à  la  cyanuration,  [80  tonnes, 
qui  ont  donné  38^t  onces  ;  valeur  approximative  du  rendement, 
2.000  livres  sterling. 

Broken  Hill  Proprietary  Block  10.  Dépêche  de  la  Direc- 
tion à  Melbourne  :  «  Pendant  les  quatre  semaines  qui  ont 
pris  fin  le  8  novembre,  il  a  été  traité  12.000  tonnes  de  mine- 
rai ;  on  en  a  retiré  1.900  tonnes  de  concentrés,  65.000  onces 
d'argent  et  1.2C0  tonnes  de  plomb.  » 

Mount  Lyell  Mining.  Cette  Compagnie  de'clareun  dividende 
de  2  shillings,  qu'elle  met  en  paiement  dès  aujourd'hui. 

Waitekauri  Extended.  Une  assemblée  générale  extraordi- 
naire des  actionnaires  est  convoquée  pour  le  10  courant  à 
Londres,  en  vue  de  prendre  les  résolutions  nécessaires  pour 
la  reconstitution  de  la  Compagnie.  Le  capital  de  la  nouvelle 
Compagnie  sera  de  175.000  liv.  st.  en  actions  de  10  shillings, 
sur  lesquelles  7  shil.  seront  considérés  comme  payés.  Les  ac- 
tionnaires recevront  une  action  nouvelle  par  action  ancienne. 

Dixie.  Dépèche  de  Goolgardie  du  28  nevembre  :  «  100  ton- 
nes broyées  ont  produit  ]65  onces  d'or.  » 

New  Queen.  Cablegramme  de  Charters  Towers  datée  le 
1"  décembre  :  «  124  tonnes  broyées  ont  produit  84  onces  d'or. 
On  a  traité,  à  la  cyanuration  803  tonnes,  qui  ont  donné  un 
rendement  d'une  valeur  de  4P0  liv.  st.  » 

Murchison  Associated.  Dépêche  de  Cue,  datée  du  30  no- 
vembre, expédiée  par  M.  G.  W.  Leech,  le  nouveau  directeur  : 
«  J'espère  recouper  la  seconde  veine  dans  le  courant  de  la 
seconde  semaine  de  décembre,  au  niveau  de  150  pieds.  Je 
pousse  activement  la  mise  en  place  de  la  batterie,  et  j'espère 
commencer  à  broyer  à  la  date  du  21  décembre.  » 


BEVUE  ÛE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINE 


Dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Le  South  Africa,  de 
Londres,  mentionne  qu'un  correspondant  lui  télégra- 
phie que  les  terrains  situés  autour  de  Pretoria  et  qui, 
dit- on,  dépassent  en  richesses  minérales  ceux  du  Rand, 
vont  être  mis  en  exploitation.  Le  même  journal,  daté 
du  l'^r  décembre,  fait  observer  qu'à  partir  de  ce  même 
jour,  les  lettres  expédiées  d'Angleterre  pour  la  colonie 
d'Orange  et  pour  le  Transvaalne  sont  plus  taxées  que 
d'un  penny  par  once  (15  1/2  grammes  environ)  au  lieu 
de  2  1/2  pence. 

Le  Soiilh  Africa  dit  encore  que  M.  Chamberlain  a 
reçu,  au  Colonial  Office,  une  délégation  de  l'Associa- 
tion Impériale  Sud-Africaine.  Cette  délégation,  con- 
duite par  Lord  Windsor  et  Jl.  Geoffrey  Drage,  ses 
président  et  secrétaire,  était  composée  de  :  l'Hono- 
rable A.  Wilmot,  de  la  colonie  du  Cap  ;  l'Honorable 
E.  St  M.  Hutchinson,  de  la  Rhodesia  ;  M.  L.  Zeitsman, 
de  la  colonie  du  Cap  ;  le  révérend  J.  S.  Moffat,  de  la 
colonie  du  Cap;  le  révérend  J.  C.  Harris,de  Johannes- 
burg, et  M.  Theophilus  Lyndall  Schreiner,  de  la  colo- 
nie du  Cap. 

Lesdits  délégués  avaient  eu,  tout  d'abord,  un  en- 
tretien dont  lequel  il  avait  été  entendu  que  vu  l'impor- 
tance et  le  coté  délicat  des  problèmes  qui  allaient  être 
discutés  avec  le  Colonial  Office,  il  convenait  que  l'en- 
trevue avec  M.  Chamberlain  fut  strictement  privée  et 
confidentielle.  M.  Chamberlain  entra  dans  ces  vues, 
et  il  fut  alors  définitivement  décidé  qu'aucun  membre 
de  la  presse  ne  serait  admis  à  la  conférence,  ni  qu'au- 
cune communication  ne  serait  fournie  à  la  fin  de  la 
conférence. 

Il  ne  semble  pas  que  cette  recommandation  ait  été 
bien  observée  car,  en  dépit  de  ce  que  dit  notre  con- 
frère anglais,  voici  la  note  qui  aurait  été  remise  à 
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M.  Chamberlain  par  la  délégation,  et  qui  renferme  les 
propositions  qu'elle  venait  soumettre  au  Ministre  des 
Colonies  : 

1"  Maintien  de  sir  Alfred  Milner  en  qualité  de  haut- 
commissaire  de  l'Afrique  du  Sud  et  de  gouverneur  du 
Transvaal  et  de  l'Etat  libre  d'Orange  aussi  longtemps 
que  possible; 

2°  Suppression  de  l'administration  militaire  à  la  plus 
prochaine  occasion  ; 

3°  Etablissement  d'un  régime  de  gouvernement  des 
colonies  après  la  suppression  de  l'administration  mili- 
taire ; 

40  Création  d'un  conseil  exécutif  dont  les  membres 
seraient  nommés  par  le  gouverneur  ; 

5"  Etablissement  d'un  gouvernement  autonome  du 
Transvaal, de  l'Orange  et  duCap, dès  qu'il  sera  possible  ; 

6°  Les  délégués  pensent  qu'il  y  inconvénient  à  subs- 
tituer immédiatement  l'administration  autonome  àl'ad- 
micistration  militaire  sans  une  période  intermédiaire; 

1°  Il  est  décidé  que  le  Transvaal  et  l'Orange  reste- 
ront colonies  séparées. 

Les  Mines  d'Or  de  4'Afrique  Occidentale.  —  On 

parait  se  porter  de  nouveau,  à  Londres,  sur  ces  valeurs 
dont  le  nombre  s'augmente  sensiblement.  Dans  notre 
numéro  du  12  octobre,  nous  avions,  d'ajirès  le  Slatist 
de  Londres,  publié  une  liste  des  Sociétés  dont  on  s'occu- 
pait au  Stock-Exchange,  mais  cette  liste  s'est  sensible- 
ment modifiée.  La  voici  établie  maintenant  au  30  no- 
vembre : 

Versoments 
effectués  Cours 
Capital    Actions     sur  les  au 
Compagnies       nominal   émises     actions  .SOnovemb. 

Liv.  st.  '  £  sh.  d. 

Adansi   20.000  17.707  1   0  0  8  1/2 

Akinassi Syndicats  5.000  5.000  1    0  0  25  ./. 

Akriporisu   6O.O0O  60.000  0   5  0  l/4piime 

Ashanti  C   500.000  150.000  0   5  0  3/8  — 

Ashanti  Gonsols..  500.000  2o5.0Û0  0   10  15/16  — 

Ashanti  Goldfields  250.000  135.000  1   0  0  24  ./. 

Ashanti  GoldTrust  lOO.OOO  25.000  0   2  6  3/8  — 

Ashanti  Lands  .. .  250.000  131.250  0   2  6  1  1/4  - 

Ashanti  Sansu  .. .  315.000  315.000  0  10  0  11/16  — 

Asiakwa   120.000  15.000  0  10  0  1/4  — 

Altasi   250.000  200.000  0   2  6  13/16  — 

Axim  Mities   100.000  48.450  1    0  0  2  7/8 

Bibiani    200.000  175. 0^0  0  10  0  7/8  — 

Birrim  Vallov . . . .  150.000  140.000  0  10  0  1/8  — 

Bokitsi  Goldfields.  250.000  35.000  0   7  6  5/8  - 
British  Gold  Coast 

G»   100.000  79.007  1   0  0  2  3/4 

Glaude's  Ashanti 

andG.  G.  P....  25.000  25.000  1    0  0  1  l/S 

Fanté  Consolidât.  »  »             »  1/2  — 

GoldGoast  Agency  50  000  £0.000  1   0  0  12  ./.  ~ 
Gold  Coast  Amal- 

gamated  Mines.  100.000  87.414  1   0  0  4  5/8 

Gold    Coast    and  (  33  qqq  „  ^5  q  g^g  _ 

Ashanti  Explor,  50.000  j    q  q  3^,3  _ 

Goldfields  of  Eas-  gg  ^QQ     10  0     1  7/8 

ternAkim   100.000  1  ^   q   q  jj^^^^ 

Gold  Coast  Propr.  100.000  37.500  0  10  0  3/8  — 
Gold  Reef  of  West 

Africa(act.5sh.)  90.000  360.000  0   4  3  4  sh. 

Kwaben   150.000  120.000         »  3/4  - 

Liverp.  and  Ashan- 
ti Gold   100.000  100.000  0   5  0  1  3/4 

New  Castle  Gold.  250.000  90.000  0   5  0  5/16  — 

Obbuassi   25.000  19.941  1   0  0  4  1/2 

Offin  Syndic   15.000  15.000  0  12  6  10  1/2 

Sefwi..   6.000  6.000  1   0  0  4./. 

Second!  and  Tara.  20.000  20.000  1   0  0  5./. 

Tamsco   60.000  52.000  1   0  0  1  3/16 

Taquah  and  Abos.  150.000  139.000  1   0  0 

Wassau   260.000  123.697  1   0  0  3  5/16 

W.  A.  Hinterland 

(act.lOsh.)   50.000  10.000  0  2  6  3  ./. 

W.  A.  Gold  Coast 

Min.  Corp   100.000  40.000  0  15  0  1/8  — 

Quelques  remarques  sont  à  faire  :  les  actions  de  la 


Bibiani  ont  été  émises  à  2  liv.  st.  Les  titres  mis  en 
circulation  par  la  Gold  Coast  and  Ashanti  Explora- 
lion  comprennent  22.000  actions  ordinaires  et  13.000 
actions  différées,  ceux  de  la  Goldfields  of  Eastern 
Skim,  50.000  actions  ordinaires  et  26.000  actions  de 
préférence  6  0/0,  et  les  40.000  titres  de  la  Western 
Africa  Gold  Coast  Mining  Corporation,  sont  des  actions 
de  préférence. 

Entre  la  date  du  12  octobre  et  le  30  novembre,  de 
grandes  variations  se  sont  produites  dans  les  cours. 
Ù Akinassi  Syndicale,  par  exemple,  qui  cotait  15  1/2 
a  passé  à  26  et,  à  ce  sujet,  le  Statisl  dit  qu'il  y  a  un 
fait  assez  curieux  à  signaler  :  c'est  que  le  public  qui 
se  désintéressait  de  ces  titres  alors  qu'ils  étaient  dans 
les  bas  cours,  les  demande  maintenant  à  des  prix  très 
élevés.  Pourtant  les  documents  et  les  prospectus  rela- 
tifs à  ces  entreprises  sont  rares,  et  les  acheteurs  n'ont 
qu'une  vague  idée  de  l'endroit  où  se  trouvent  les  mines 
auxquelles  ils  s'intéressent  ;  mais,  dans  un  semblable 
marché,  l'imagination  fait  tout.  Les  propriétés  de  ces 
Compagnies  sont,  comme  dans  la  Rhodesia,  très  dis- 
persées. Par  exemple  la  Wassau  est  éloigné  de  50  à 
00  milles  de  VAshanli  Goldfields,  de  la  Claude's 
Ashanti  et  de  la  Bibiani.  Toutefois,  dans  ces  pro- 
priétés on  a  constaté  de  nombreux  dépôts  aurifères 
<i  payants  »,  et  lorsque  le  chemin  de  fer  sera  établi, 
ces  mines  disposeront  de  moyens  de  transport  faciles. 


La  Main- d  Œuvre  dans  la  Rhodesia.  —  Le  Soulh 
Africa,  de  Londres,  parlant  du  rapport  mensuel  de  la 
Chambre  des  Mines  de  la  Rhodesia,  analyse  ainsi  ce 
que  dit  le  Comité  exécutif  de  ladite  Chambre  : 

Ce  comité  a  reçu  avis  du  Comité  du  Travail  que  la 
main-d'œuvre  laissait  toujours  à  désirer,  qu'elle  était 
chère  et  rare.  Les  indigènes  du  Mashonaland  travail- 
lent rarement  d'une  manière  consécutive  pendant  plus 
d'an  mois,  et  comme  ils  manquent  d'expérience  au 
point  de  vue  du  travail,  les  directeurs  des  Compagnies, 
en  les  employant  ,  n'éprouvent  que  des  déceptions. 
Par  contre,  les  indigènes  du  Matabeleland  font  de  meil- 
leurs mineurs,  et  ils  sont  tout  disposés  à  travailler 
pour  de  plus  longues  périodes,  mais  il  est  très  difficile 
de  les  faire  venir  en  nombre  suffisant. 

En  raison  des  difficultés  avec  lesquelles  il  a  à  lutter, 
le  Comité  du  Travail  a  élaboré  plusieurs  projets  pour 
l'importation  de  main-d'œuvre  indigène  prise  dans  des 
contrées  plus  éloignées,  et  il  espère  en  obtenir  des  ré- 
sultats satisfaisants.  C'est  ainsi  qu'il  y  a  quelques  sf- 
maines  on  avait  parlé  de  l'arrivée  prochaine  de  3.000 
indigènes  provenant  de  Delagoa-Bay.  Toutes  les  Com- 
pagnies minières  avaient  fait  diligence  pour  les  recevoir 
mais,  au  dernier  moment,  le  Comité  fut  informé  qu'il 
ne  devait  pas  compter  sur  le  nombre  dont  il  avait  été 
tout  d'abord  parlé,  et  la  vérité  est  que,  jusqu'à  présent, 

aucun  de  ces  indigènes  n'est  encore  venu  Ce  que 

voyant,  le  Comité  de  la  Chambre  des  Mines,  pour  pré- 
venir le  mauvais  effet  que  pourrait  produire  un  jour  la 
concurrence  dans  la  demande  de  la  main-d'œuvre,  a 
proposé  la  résolution  suivante  qui  a  été  adoptée  :  «  La 
<(  Chambre  décide  que  les  indigènes  travaillant  dans 
«  les  mines  de  la  Rhodesio  ne  devront  pas  recevoir  de 
«  gages  autres  que  ceux  des  indigènes  employés  dans 
('  le  Witwatersrand.  »  Cette  résolution  a  été  commu- 
niquée au  Conseil  du  Travail  et,  en  même  temps,  on  a 
demandé  à  la  Chambre  des  Mines  da  Rand  de  fournir 
un  état  des  gages  qui  seront  payés  aux  indigènes  lors- 
que le  travail  dans  les  mines  aura  été  repris. 


Les  Houillères  de  "Wankie.  —  La  question  des 
houillères  de  Wankie  a  fait  un  pas  cette  semaine,  dit 
VAfrican  Revieic  de  Londres.  En  effet,  une  dépêche 
reçue  de  Bulawayo  dit  que  l'on  prend  en  ce  moment 
des  arrangements  pour  développer  ces  propriétés.^  La 
dépèche  qui  est  parvenue,  et  qui  était  adressée  à  la 
Mashonaland  Agency,  dit  seulement  que  M.  Price  a 
fait  un  bon  rapport  sur  ces  houillères,  mais  ce  que  si- 
gnifie ce  message  n'en  est  pas  moins  important. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  4G5 


183 


M.  Price,  de  la  maison  Forstcr,  Brown  et  Reos, 
s'était  rais  à  la  tète  d'une  expcdition  pour  aller  ins- 
pecter les  houillères  de  Wankie,  alin  do  faire  un  rap- 
port sur  les  ressources  de  ces  propriétés,  rapport  qui 
devait  servir  de  continuation  à  celui  déjà  fait  par  un 
certain  M.  llarvey.  De  cette  conlirmation  dépendaient  : 
1°  Certains  arrangements  financiers  à  prendre  à  l'égard 
de  la  M'dnhie  [liliodesia)  Coal,  Raihcay  and  Explo- 
ralion  Company,  et,  2"  le  tracé,  dans  le  nord  de  la 
Rhodédia,  de  la  ligne  du  Chemin  de  fer  du  Cap  au 
Caire.  Or,  M.  Price  ayant,  en  principe,  confirmé  les 
opinions  émises  par  M.  Harvey,  on  est  maintenant 
certain  que  le  prolongement  de  la  ligne  principale  du 
chemiQ  de  fer  au  nord  de  Bulawayo  s'effectuera  dans 
la  direction  du  nord-ouest,  à  travers  le  district  de 
Wankie,  et  qu'il  se  continuera  par  le  Zambèze,  près 
des  chutes  de  Victoria. 

La  Mashonalïnd  A(jency,  qui  était  le  concession- 
naire primitif  de  ces  propriétés,  n'a  jamais  douté  de  la 
confirmation  du  rapport  de  M.  Harvey,  et  elle  a  dépensé 
10.000  livres  sterling  pour  «  prouver  »  la  propriété, 
avant  de  saisir  la  Chirtered  Company  d'une  proposition 
pour  un  chemin  de  fer.  Celte  proposition,  qui  f ut  natu- 
lellement  faite  depu;s,  contenait  une  clause  disant  que 
siles  experascs  auxquelles  on  se  livrait  ensuite  étaient 
satisfaisantes,  la  Charlered  Company,  d'accord  avecles 
Chemins  de  fer  de  la  Rhodosia,  construirait  une  ligna 
de  Bulawayo  aux  houillères;  en  compensation,  elle 
recevrait  une  participation  de  moitié  dans  la  nouvelle 
entreprise,  maiselle  accorderait,  par  contre,  à  la  Maslto  ■ 
naland  Company,  200  autres  milles  carrés  dans  le  dis- 
trict de  Wankie,  ce  qui  porterait  l'étendue  des  propriétés 
houillères  à  600  milles  carrés.  Avant  que  cet  arran- 
gement ne  fut  conclu,  on  procéda,  il  y  a  un  an  enWron, 
à  la  formation,  au  capital  d'un  million  de  livres  ster- 
ling, d  une  Compagnie  qui  fut  dénommée  la  ^Vanhie 
(Rhodesia)  Coal,  Railioay  and  Exploration  Company. 
Cette  Compagnie  avait  pour  but  non  seulement  d'ex- 
ploiter les  houillères,  mais  encore  de  construire  elle- 
même  une  ligne  ferrée  qui  lui  appartiendrait.  Mais 
maintenant  que  la  construction  de  cette  ligne  est  as- 
surée d'une  autre  façon,  la  Wankie  Coal  Company  va 
voir  son  capital  réduit  de  1  million  de  livres  sterling 
à  250. ODO  livres  sterling.  Toutefois,  et  pour  éviter  les 
nouveaux  frais  d'enregistrement  qu'entraînerait  ce 
changement,  la  Compagnie  laissera  toujours  figurer 
son  capital  nominal  au  montant  primitivement  fixé. 
Sur  son  nouveau  capital,  40.000  livres  serviront  de 
fonds  de  roulement,  et,  par  suite  d'arrangements  déjà 
pris,  ces  40.000  livres  sterling  seront  souscrites  par 
moitié  par  la  Charlered  Company  d'une  part,  et  par  la 
Mas/ionaland  Agnicy,  de  l'autre.  Par  conséquent,  il 
n'y  aura  pas  d'émission  publique. 

Mais  pour  les  mines  d'or  rhodésiennes,  la  vraie  ques- 
tion est  :  quand  le  charbon  du  district  de  Wankie  vien- 
dra-t-il  sur  le  marché,  et  que  coûtera-t-il  ?  La  date 
dépend  de  l'achèvement  du  chemin  de  fer  projeté; 
quant  au  prix,  il  sera  déterminé  par  certaines  stipula- 
tions imposées  par  la  Charlered  Company,  et  par  le 
prix  du  transport  aux  différentes  mines.  Il  va  de  soi 
que  personne  ne  peut  dire  quand  le  chemin  de  fer  sera 
construit,  mais  on  peut  être  assuré  que  son  établisse- 
ment sera  poussé  avec  la  plus  extrême  vigueur. 
M.  Rhodes,  qui  se  rend  compte  de  l'importance  des 
houillères  pour  l'avenir  de  la  Rhodesia,  prend  un 
grand  intérêt  à  leur  exploitation,  et  il  aura  soin 
qu'elles  soient  reliées  le  plus  tôt  possible  à  Bulawayo 
par  un  chemin  de  fer  direct.  On  estime  que  dans  deux 
ans  les  wagons  de  charbon  pourront  transiter  sur  la 
ligne,  mais  on  comprendra  que  tant  que  le  chemin  de 
fer  n'existera  pas,  on  ne  pourra  que  se  borner  à  déve- 
lopper la  propriété. 

En  ce  qui  regarde  le  prix,  la  Charlered  Company 
s'appliquera,  tout  d'abord,  à  ce  qu'il  ne  puisse  se  for- 
mer, pour  les  houillères  de  Wankie  et  de  Tuli,  les 
deux  champs  houillers  connus  jusqu'ici  dans  la 
Rhodesia,  aucun  syndicat  d'accaparement,  comme 
pourraient  y  songer  les  Américains.  C'est  du  reste  ce 
qui  a  été  prévu  déjà  entre  elle,  la  Mashonaland  Agency, 


et  les  Chemins  de  fer  de  la  Rhodesia;  et  de  ces  prévi- 
sions il  ressort  que  le  cjùl  du  charbon,  rendu  à  la  ^are 
d'expédition,  coûtera  7  shillings  G  pence  la  tonne,  non 
compris  une  redevance  spéciale  qui  ne  devra  pas  dé- 
passer 25  0/0  du  prix  ci  dessus.  Les  consommateurs 
autres  que  les  mines  auront  à  payer  le  charbon  5  shil- 
lings de  plus  par  tonne.  Quant  aux  prix  de  transport 
par  voie  ferrée,  ils  seront  d'un  demi-penny  par  tonne 
et  par  mille,  pour  toute  la  partie  du  pays  située  au 
.sud  de  Bulawayo,  et  pour  Bulawayo  le  charbon  ne 
sera  pas  chargé  d'un  droit  supérieur  à  celui  qui  frappe 
les  marchandises  similaires. 

On  évalue  à  1  million  de  tonnes  par  an  ce  que  les 
houillères  poarront  donner.  Toutefois,  pour  commen- 
cer, on  croit  que  la  production  n'atteindra  que  20.000 
tonnes  par  mois.  Il  est  vrai  qu'on  ajoute  qu'elle  ne  tar- 
dera pas  à  augmenter  considérablement. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Zambesia  Exploriag.  — L'assemblée  ordinaire  a  été  te- 
nue le  30  novembre,  Les  bénéfices  se  sont  élevés,  après  tous 
les  prélèvements  statutaires,  à  la  somme  de  1.60i  liv.  st.  qui 
a  été  portée  au  compte  de  «  profits  et  pertes  »  qui  se  solde 
aussi  par  la  somme  de  12.794  liv.  st.  Le  Président  fait  re- 
marquer que  les  affaires  durant  l'année  ont  eu  naturellement 
à  souffrir  de  la  guerre  ;  c'est  pour  cette  raison,  que  les  béné- 
fices ont  été  aussi  maigres.  Il  ne  faut  pas  oublier  que  la 
Compagnie  a  reçu  pour  sa  part  5.000  actions  de  la  North 
Zambesia  Concession  Company^  et  que  ces  titres  représen- 
tent un  actif  sérieux. 


Lydenbnrg  Estâtes.  —  Une  assemblée  des  actionnaires 
da  cette  Compagnie  a  eu  lieu  vendredi  dernier. 

Le  rapporta  été  adopté.  Il  a  été  déclaré  qu'il  était  question 
d'une  fusion  de  quelques  grandes  Compagnies  d'exploration. 


Chemin  de  fer  IVéerlandais.  —  Le  correspondant  du 
Financial  News  dit  que  le  bruit  court  à  la  Bourse  de  Berlin 
que  le  prochain  coupon  du  Chemin  de  fer  Néerlandais  Sud- 
Africain  ne  sera  pas  payé. 


Angelo  Gold.  —  Driefontein  Consolidated.  —  IVew 
Comel.  —  Ces  trois  Compagnies  publient  l'avis  suivant  : 

«  Les  détenteurs  d'actions  nominatives  de  cette  Compagnie 
qui  désirent  convertir  leurs  actions  en  titres  au  porteur  sont 
avisés  que  depuis  le  5  novembre,  ils  peuvnt  se  procurer 
des  coupures  de  1, 5, 10  et  25  actions.  Des  formules  de  demande 
seront  délivrées  aux  bureaux  de  ces  Compagnies.  » 


RevDe  HeMooiaiaire  lo  MarcM  fies  Mloes  i'Or 

DE  1.0IWDRES 


Londres,  le  6  décembre  1900 

Au  commencement  de  la  semaine,  le  refus  opposé  par 
l'Empereur  d'Allemagne  à  la  demande  de  réception  du 
président  Kriiger  a  produit  une  bonne  impression  sur 
le  Marché,  mais  les  nouvelles  du  Cap  n'ont  pas  été  de 
nature  à  encourager  les  dispositions. 

Le  public  a  appris,  en  effet,  que  la  situation  dans  la 
colonie  est  loin  d'être  satisfaisante  et  comme  les  hosti- 
lités continuent  dans  le  Transvaal  et  l'Orange  les 
causes  d'abstention  sont  toujours  nombreuses.  D'autre 
part,  bien  des  personnes  se  fatiguent  de  cette  incerti- 
tude et  abandonnent  la  partie. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploratiou.  —  La 

Charlered  passe  de  3  15/32  à  3  1/2. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  5/16,  au  lieu  de 
7  9/32. 

.  La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  à  1  1/2,  au 
lieu  de  1  11/16. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand 
reste  à  7  7/16.  IJAngelo  finit  à  63/4,  au  lieu  de  6  11/16  ; 
la  New  Cornet  reste  à  2  3/4,  au  lieu  de  2  7/8. 

La  Cily  and  Suburban  est  à  5  1/4, sans  changement. 

La  Princess  Estale  se  maintient  à  1  3/8, 
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La  Langlaagte  Eslale  est  à  3  3/8,  au  lieu  de  8  9/16. 
La  Simmer  and  JacJi  est  à  6  5/16,  comme  la  semaine 
dernière. 

La  Jubilee  reste  à  5  3/4,  après  5  15/16;  la  Jiimpers 
est  à  4  7/8,  sans  changement. 
La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  7/16,  au  li'u  de 

10  5/ie. 

La  Crown  Tteef  se  tient  à  15  8/8,  au  lieu  de  15  1/2. 

La  Randfontein  est  à  3  ./.,  au  lieu  de  2  31/32. 

La  Worcester  revient  à  2  1/2,  sans  changement. 

La  Hobinson  passe  de  8  7/8  à  8  8/4. 

Lia  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  5/16,  au  lieu  de 
6  9/16;  la  Lancaster  ra^iQ  à  2  1/2  après  2  11/16. 

La  New  Eeriot  se  retrouve  à  G  1/2,  au  lieu  de  6  5/8. 

La  Bonanza  clôture  à  3  7/8,  au  lieu  de  8  15/16. 

La  Wolhuter  est  à  4  1/4,  sans  changement. 

La  Henry  Nourse  est  à  8  5/8,  sans  changement  ; 
la  Ferreira  revient  de  20  1/2  à  20  1/4. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/2,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Village  Main  Reef  est  à  8  1/16,  sans  changement. 
La  Durban  Roodepoort  est  à  5  1/2,  comme  il  y  a 
huit  jours. 

La  Van  Ryn  est  à  3  ./.,  sans  changement. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  ./•)      licii  <is  lA- 

La  Rand  Mines  passe  de  89  15/16  à  40  1/4. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  ./. ,  sans  changement;  la  Fer- 
reira Deep  est  à  6  1/8,  au  lieu  de  6  1/16;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  1/4  après  4  5/16. 

La  Nourse  Deep  reste  sans  changement  à  4  8/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  1/2,  comme  la 
semaine  dernière  ;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  3/8, 
sans  changement. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
A  gency  est  à  2  9/16  au  lieu  de  2  5/16  ;  la  Rhodesia 
Qoldfields  reste  à  i  3/4,  sans  changement, 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16;  la  Geelong  à  17/8, 
comme  la  semaine  dernière. 

La  Seluhioe  se  retrouve  à  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœniz  est  à  5  13/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  11/16  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/16  au  lieu  de  2  3/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/4,  sans?  changement. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  ./.  après  1  1/16. 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  se  retrouve  à  10  3/8. 


La  tempête  qui  s'est  abattue  sur  la  Manctie  nous  a  empêché 
de  recevoir  notre  communicatiou  téléphonique  habituelle. 


RfiVfle  HeMomaJaire  la  Marclié  Ses  Im  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  6  décembre  1900. 

La  dépêche  adressée  par  l'Empereur  d'Allemagne  au 
président  Krûger  a  fait  que  le  groupe  sud-africain 
s'est  montré,  tout  d'abord,  plus  ferme  et  plus  actif. 
Toutefois,  comme  les  nouvelles  de  l'Afrique  du  Sud 
restent  les  mêmes  que  précédemment,  on  revient  à 
l'ancienne  attitude,  c'est-à-dire  que  l'on  traite  peu,  de 
nouveau,  et  que  l'on  se  montre  une  fois  de  plus  indécis. 

D'après  le  Financial  Times,  une  conférence  a  été 
tenue,  la  semaine  dernière,  à  Capetown,  par  la 
Chambre  des  Mines  du  Witwatersrand,  la  De  Beers 
Consolidated  Mines  et  le  Conseil  de  la  main-d'œuvre 
en  Rhodesia.  L'objet  de  cette  conférence  était  de  régler 
d'un  commun  accord  la  question  de  la  main-d'œuvre 
noire,  dans  laquelle  les  trois  centres  miniers  du  Rand, 


de  Kimberley  et  de  la  Rhodesia  ont  des  intérêts  com- 
muns. 

On  aurait  dé:idé  que  l'Association  de  la  main- 
d'œuvre  indigène  du  Witwatersrand  répartirait  ellt- 
rat'iiie  la  main-d'œuvre  d'après  le  nombre  de  noirs  ft 
les  besoins  des  centres  miniers.  On  espère,  par  ce 
moyen,  abolir  le  système  déplorable  des  agences  de 
recrutement,  et  obtenir  une  réduction  considérable  des 
salaires,  les  trois  grands  groupes  ayant  décidé  d'adop- 
ter un  salaire  égal  pour  tous  les  indigènes.  Enfin,  on 
espère  que  la  main-d'œuvre  s  3ra  abondante,  parce  que, 
grâce  à  la  centralisation  de  la  demande,  le  Gouverne- 
ment de  Mozamlnque  pourra  veiller  plus  facilement  à 
l'exécution  du  contrat  qu'il  a  conclu  avec  le  Comité  de 
la  main-d'œuvre  indigène  en  ce  qui  concerne  l'impor- 
tation de  mineurs  de  la  côte  Est  des  territoires  portu- 
gais. 

La  Rand  Mines,  qui  avait  reculé  à  1.001  fr.,  a  repris 
d'une  manière  appréciable.  Elle  n'a  pu,  cependant, 
conserver  ses  plus  hauts  cours,  mais  elle  n'en  gagne 
pas  moins,  à  l.Ull  fr.,  10  fr.  pour  la  semaine;  Conso- 
lidated Goldfields,  184  fr.  50,  contre  183  fr.  ;  East 
Rand,  186  fr.  50,  en  bénéfice  de  1  fr.  50;  Chartered, 
87  fr.,  contre  86  fr.  50.  UAfrican  Review,  de  Londres, 
dit  que  la  hausse  de  cette  valeur  est  la  conséquence 
d'une  réunion  tenue  par  les  administrateurs  de  plu- 
sieurs grandes  Compagnies  minières  rhodésiennes,  en 
vue  d'examiner  la  situation  créée  par  la  découverte  du 
charbon  dans  la  Rhodesia.  Le  même  journal  croit 
aussi  que  la  question  de  la  Charte  de  la  Érilish  South 
Africa  [Chartered)  sera  prochainement  discutée. 

La  Buffelsdoorn  Estate  reste  à  18  fr.  50,  contre  17 
francs;  French  Rand,  48  fr.,  contre  47fr.  75;  Fer- 
reira, 507  fr.,  en  avance  de  3  fr. 

La  Geduld,  qui  restait  à  113  50,  s'inscrit  à  114  fr.  50  ; 
Geldenhuis  Deep,  242  fr.,  en  plus-value  de  3  fr.  ;  Gel- 
denhuis Estate,  au  même  cours  de  159  fr.  ;  Neio  Klein- 
fontein,  59  fr.,  contre  56  fr.  75. 

La  Langlaagte  Estate,  que  nous  laissions  à  86  fr., 
se  tient  aux  environs  de  85 fr.,  mais  délaissée;  Mossa- 
médès,  17  fr.,  contre  17  fr.  50;  Mozambique,  lû  fr.  75, 
contre  48  fr.  50;  Occana,  44  fr.  50.  L'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  de  cette  Compagnie  aura  lieu  le 
12  courant.  Les  bénéfices  bruts  ont  été  de  97.000  liv.  st., 
grâce  à  des  ventes  de  terrains.  Les  bénéfices  nets  sont 
de  94.301  liv.  st.,  portant  la  somme  disponible  à  128  571 
liv.  st.  La  Compagnie  déclare  un  dividende  de  5  0/0. 
Une  somme  de  54.129  liv.  st.  a  été  'portée  à  nouveau. 
Le  portefeuille  est  évalué  à  1. 120.000  liv.  st.  Le  rapport 
donne  de  nombreux  détails  sur  les  Compagnies  du 
Mozambique  et  du  Zambèze, 

La  Robinson  Gold,  qui  était  revenue  à  219  fr.  50,  a 
repris  à  224  fr.;  iîoômson  Deep,  105 fr., contre  106 fr. 50; 
Randfontein,  Estate,  75  fr.  75,  contre  74 fr.  ;  Robinson 
Randfontein  sans  changement,  à  33  fr. 

La  New  Steyn  Estate  clôture  à  55  fr.  ;  Simmer 
and  Jack,  157  l'r.  contre  156  fr.  50;  Transvaal  Conso- 
lidated Land,  76  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours;  Trans- 
vaal Goldfields,  36  fr. 

La  Village  Main  Reef,  qui  clôturait  à  202  fr.,  se 
maintient  à  ce  cours.  Un  télégramme  de  Johannesburg 
dit,  au  sujet  de  cette  mine  :  «  Rien  de  nouveau  à  si- 
«  gnaler.  La  machinerie  et  le  matériel  sont  dans  un 
«  état  satisfaisant.  Les  travaux  d'épuisement  se  pour- 
«  suivent  sans  difficulté.  »  "W  emmer,  282  fr. 

La  Sheba  s'inscrit  à  25  fr.  L'assemblée  générale  ordi- 
naire de  cette  Compagnie  sera  tenue  à  "Winchester 
House,  50,  Old  Broad  Street,  Londres,  E.  C,  mardi,  le 
11  décembre  1900,  à  midi,  pour  examiner  les  comptes 
et  le  rapport  de  l'exercice,  nommer  des  administrateurs 
et  traiter  les  affaires  ordinaires  de  la  Compagnie. 
Zambèze,  35  fr.  25,  contre  34  fr.  75. 

UEerste  Fabrieken  DistiUery  se  tient  à  12  fr.  59  : 
Dx/namite  du  Transvaal,  28  fr.,  en  moins-value  de 
l 'fr.;  De  Beers,  733  fr.  59,  ea  bénéficj  de  3  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paria.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16-  rue  du  Croissant.  —  Simart 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


La  lourdeur  que  l'on  a  pu  constater  depuis  quelques 
jours  sur  les  actions  de  la  Compagnie  de  Mozambique 
semble,  croyons-nous,  provenir  d'un  peu  de  mauvaise 
humeur  causée  à  l'étranger,  et  surtout  en  Angleterre, 
par  l'opposition  du  Ministre  de  la  Marine  de  Portugal 
à  une  mesure  administrative  qui  avait  été  prise  par  la 
Compagnie  dans  l'intérêt  de  l'amélioration  de  la  viabi- 
lité et  de  la  salubrité  à  Beira. 

Dans  la  composition  d'une  Commission  chargée  de 
surveiller  l'emploi,  en  travaux  de  viabilité  et  de  salu- 
brité, de  fonds  provenant  de  contributions  volontaires 
spéciales,  la  Compagnie  avait  admis  quelques  étran- 
gers résidents  de  Beira  et  nommés  par  le  Gouverneur. 
Il  paraît  que  leur  présence  dans  la  Commission  —  pré- 
sence cependant  si  justifiée  dans  une  ville  comme 
Beira,  où  les  étrangers  sont  les  principaux  contribua- 
bles —  a  été  trouvée  inconstitutionnelle  par  le  Ministre 
de  la  Marine,  qui  veut  la  faire  rapporter.  Ce  n'est  qu'un 
incident  auquel  il  ne  faut  pas  donner  trop  d'impor- 
tance. 

Le  Conseil  de  la  Compagnie,  d'accord  avec  les  Go- 
mités  étrangers,  poursuit  avec  persévérance  son  œuvre 
d'organisation  administrative  et  de  mise  en  valeur  des 
territoires  de  la  Compagnie.  Le  budget  pour  1901  se 
présente  dans  d'assez  bonnes  conditions  ;  un  contrôle 
financier  sérieux  a  été  établi,  et  les  directions  des 
mines  et  de  l'exploitation  font  des  travaux  prépara- 
toires fort  utiles  pour  la  mise  en  valeur  des  mines  d'or 
de  Manica  et  des  produits  du  sol,  notamment  du  caout- 
chouc et  de  la  canne  à  sucre. 

La  première  fabrique  de  sucre  de  canne  établie  sur 
le  territoire  de  Mozambique,  —  celle  de  Maromeu,  de 
la  Société  d'Assucareira  Portuguesa,  —  est  en  plein 
fonctionnement.  Le  rendement  de  la  canne  a  atteint 
en  moyenne  100.000  kilos  par  hectare,  avec  une  ri- 
chesse en  sucre  de  près  de  10  0/0.  On  étudie  la  cons- 
truction d'une  autre  fabrique  dans  le  sud  du  territoire. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Le  Président  Krûger  est  arrivé  à  La  Haye.  A  sa 
descente  de  wagon,  la  population  assemblée  a  chanté 
des  versets  de  la  Bible  ;  cette  démonstration  a  donné 
à  la  réception  faite  au  vieux  Président  un  caractère 
imposant.  Des  manifestations  sympathiques  n'ont 
cessé  depuis  de  se  produire  devant  l'Hôtel  des  Indes, 
où  habite  M.  Krûger. 

Le  Président  a  vu  la  Reine,  mais  cette  dernière, 
paraît-il,  lui  aurait  laissé  entendre  qu'une  interven- 
tion était,  pour  le  moment,  impossible.  En  consé- 
quence, le  Dr  Leyds  aurait  abandonné  l'idée  qu'il 
avait  tout  d'abord  conçue  de  se  rendre  à  Livadia  pour 


pressentir  les  intentions  du  Tsar.  D'autre  part,  on 
annonce  que  le  Président  Kriigeret  le  D''  Leyds  ont  eu 
un  long  entretien  avec  les  ministres  Pierson  et  do 
Beaufort,  et  qu'au  cours  de  cet  entretien,  le  Président 
a  expliqué  de  nouveau  le  but  de  son  voyage,  qui  est  de 
propager  l'idée  d'arbitrage.  Le  Gouvernement  néerlan- 
dais lui  a  fait  remarquer  qu'il  devait  conserver  un 
rôle  passif.  L'initiative  doit  venir  des  grandes  puis- 
sances; (^uand  celles-ci  auront  pris  une  décision,  le 
Gouvernement  néerlandais  verra  ce  qu'il  doit  faire. 

Dans  notre  numéro  jaune  de  ce  jour  nous  publions 
dans  notre  correspondance  d'Allemagne,  plusieurs 
extraits  du  discours  prononcé  mardi  dernier  par  le 
Chancelier  de  l'Empire  allemand,  M.  de  Biilow,  devant 
le  Reichstag,  sur  les  affaires  du  Transvaal.  Nous 
n'avons  donc  pas  à  y  revenir  ici. 

Le  Congrès  des  Afrikanders  dont  nous  avons  parlé 
il  y  a  huit  jours  s'est  tenu  à  Worcester;  120.000  Afri- 
kanders étaient  représentés  par  des  délégués  spéciaux. 
Le  Congrès  a  voté  des  résolutions  graves  en  affirmant 
la  nécessité  de  reconnaître  l'indépendance  du  Trans- 
vaal et  de  la  République  d'Orange.  Il  a  chargé  une 
délégation  de  présenter  à  sir  Alfred  Milner  les  ordres 
du  jour  votés;  la  délégation  a  rempli  sa  mission  le 
11  décembre. 

En  présentant  ces  ordres  du  jour,  le  Président  de  la 
délégation  a  dit  que  les  Afrikanders  étaient  profondé- 
ment convaincus  que  si  les  Républiques  ne  conser- 
vaient pas  leur  indépendance,  il  n'y  aurait  pas  de  paix 
durable  ;  il  n'y  aurait  pas  de  bonne  volonté  cordiale  ; 
il  y  aurait  toujours  des  ressentiments;  enfin  la  guerre 
est  injuste.  Si  la  guerre  avait  été  juste,  les  délégués 
n'auraient  pas  osé  intervenir  auprès  de  sir  A.  Milner.  Ce 
serait  une  grande  injustice  que  de  priver  les  Républi- 
ques de  leur  indépendance. 

Le  Président  a  protesté  contre  la  déportation  des 
femmes  et  des  enfants  et  il  a  déclaré  que  le  grand 
nombre  de  personnes  qui  se  sont  rassemblées  à  Wor- 
cester constitue  une  preuve  d'un  sentiment  qui  était 
à  même  de  rassembler  dans  une  réunion  calme  et 
loyale  à  la  reine,  huit  à  dix  mille  personnes.  Il  a,  en  dé- 
finitive, conseillé  l'arbitrage,  et  il  a  exprimé  la  crainte 
que  les  résultats  de  la  guerre  ne  soient  une  haine  de 
races  sans  fin.  La  population  a  été  profondément  bles- 
sée par  les  dernières  méthodes  de  combat,  spécialement 
par  l'incendie  des  fermes  et  la  déportation  des  femmes. 

Les  relations  entre  les  races  blanches  constituent 
un  mauvais  exemple  pour  les  indigènes. 

Sir  Alfred  Milner  a  répondu  aux  Afrikanders  qu'il 
soumettrait  au  Gouvernement  anglais  les  ordres  du 
jour  du  congrès  de  Worcester  et  il  a  dit,  à  ce  sujet  : 

Je  doute  cependant  qu'il  soit  de  mon  devoir  de  le  faire, 
mais  étant  données  la  surexcitation  et  l'amertume  qui  régnent, 
il  vaut  mieux  pécher  par  excès  de  conciliation  et  de  patience. 

Quelle  utilité  peuvent  avoir  des  ordres  du  jour  de  cette  na- 
ture? Gominent  songer  à  amener  la  fin  de  la  guerre  en  en- 
courageant chez  ceux  qui  font  une  résistance  sans  issue,  l'idée 
que  l'Angleterre  rendra  l'indépendance  aux  deux  Républi- 
qaes,  alors  que  tous  les  conservateurs  et  la  masse  des  libé- 
raux d'Angleterre,  que  toutes  les  colonies  anglaises  et,  dans 
la  colonie  du  Gap,  tous  les  indigènes  et  la  moitié  de  la  popu- 
lation blanche  sont  en  faveur  de  l'annexion  dts  deux  Bépu- 
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bliques  I  La  répitition  de  protestations  ipnenaçantes  est- elle 
plus  de  nature  a  amener  la  fin  de  la  guerre  que  ne  le  serait 
la  peconnalasauce  du  caractère  irrévocable  de  la  politique 
anglaise? 

Le  ton  agressif  des  ordres  du  jour,  les  exagérations  expri- 
mées sur  la  conduite  de  la  guerre  ne  sont  pas  pour  amener 
la  paix.  Sans  doute,  lîs  ordres  du  jour  sont  modérés  quand 
on  les  compare  aux  discours  prononcés  à  Worcester,  et  ces 
discours  eux-mêmes  sont  modérés  quand  on  les  rapproche  de 
ce  que  nous  avons  trop  l'habitude  d'entendre  et  de  lire  en  fait 
de  faussetés  et  d'insultes  à  l'égard  du  Gouvernement,  des 
hommes  d'Etat,  des  soldats  anglais  et  de  la  nation  anglaise. 

Ces  ordres  du  jour  eux-mêmes  pèchent  beaucoup  contre  la 
pondération  et  l'exactitude.  Il  est  ridicule  de  parler  de  l'exter- 
minatioa  d'une  race  blanche  et  d'accepter  des  calomnies  con- 
trouvées  au  sujet  de  mauvais  traitements  que  subiraient  les 
femmes  et  les  enfants.  Les  horreurs  de  la  guerre  augmentent 
à  mesure  que  cette  guerre,  de  la  part  des  Boers,  devient  plus 
irrégulière  et  oblige  les  troupes  anglaises  à  prendre  des  me- 
sures plus  sévères.  Cette  guerre  du  Transvaal  est  une  des 
plus  humaines  qui  aient  jamais  été  faites  de  part  et  d'autre, 
quoiqu'il  y  ait  eu  des  deux  côtés  des  actes  nombreux  qui  mé- 
ritent d'être  condamnés. 

Il  n'est  pas  moralement  justifiable  de  continuer  une  résis- 
tance qui  entraîne  la  mort  de  tant  d'hommes,  la  destruction 
de  tant  de  biens,  alors  que  cette  résistance  ne  peut  absolu- 
ment pas  aboutir  ;  on  peut  trouver  des  excuses  pour  les  hom- 
mes qui  combattent  encore  ;  mais  il  est  difficile  de  défendre  la 
conduite  de  ceux  qui  les  mènent  et  qui  les  trompent.  La  ma- 
jorité des  combattants  sont  stimulés  par  de  fausses  espé- 
rances entretenues  à  l'aide  de  mensonges  au  sujet  de  leurs 
chances  de  succès  et  des  intentions  de  l'Angleterre  au' cas  où 
ils  capituleraient. 

Il  est  donc  d'autant  plus  regrettable  qu'on  dise  quoi  que  ce 
soit  et  qu'on  fasse  quoi  que  ce  soit  ici  qui  ait  pour  effet  de 
continuer  à  tromper  les  Boers,  de  continuer  à  encourager  leur 
résistance  et  de  créer  ainsi  les  malheurs  mêmes  auxquels  les 
Boers  cherchent  à  échapper  en  combattant. 

Je  considère,  en  conséquence,  qu'il  est  de  mon  devoir,  en 
transmettant  vos  ordres  du  jour  au  Gouvernement,  d'y  joindre 
l'expression  dQ  ma  vive  désapprobation  personnelle. 

Sur  ces  mots,  la  délégation  s'est  retirée. 

Au  sujet  de  la  guerre,  peu  de  nouvelles.  On  annonce 
d'Edenburg  que  le  général  Settle  est  arrivé  le  6  dé- 
cembre avec  sa  colonne  à  Luckofï.  Elle  aurait  été  har- 
celée tout  le  long  de  la  route  ;  ses  flancs  et  son  arrière- 
garde  ont  été  attaqués.  La  colonne  s'est  emparée  de 
800  chevaux,  700  bœufs,  20.000  moutons,  de  nombreux 
véhicules  et  elle  a  fait  30  prisonniers. 

En  ce  qui  regarde  De  Wet,  on  ne  savait  rien  depuis 
plusieurs  jours.  Le  général  anglais  Knox  s'acharne  à 
sa  poursuite  et  on  prétend  que  les  troupes  du  général 
boer  sont  exténuées  et  que  les  Anglais  trouvent  la  route 
qu'ils  suivent  jonchée  de  cadavres  de  chevaux.  Toute- 
fois, il  résulterait  des  dépêches  reçues  mercredi  soir  au 
War  Office  que  les  troupes  anglaises  n'ont  pu  empê- 
cher De  Wet  de  traverser  leCaledon. 

Le  Gouvernement  anglais  a  distribué,  ces  jours  der- 
niers, à  la  Chambre  des  Communes,  le  tableau  indi- 
quant les  divers  envois  de  troupes  dans  l'Afrique  du 
Sud. 

Il  résulte  des  chiffres  officiels  que,  le  1er  août  1899, 
les  garnisons,  dans  les  colonies  sud-africaines  présen- 
taient nh  effectif  de  9.622  hommes  ;  que  du  1er  août  au 
11  octobre  1899  (ouverture  des  hostilités), on  en  envoya, 
soit  de  l'Angleterre,  soit  des  Indes,  12.007  ;  que  les  en- 
vois, du  11  octobre  1899  à  la  fin  de  juillet  1900,  mon- 
tèrent à  151.546  hommes  de  l'armée  régulière  partis 
d'Angleterre,  à  39.966  hommes  expédiés  des  colonies 
britanniques,  et  à41.608  hommes  de  yeomanry,  de  vo- 
lontaires et  de  milice,  etc. 

Le  le''  décembre,  mois  courant,  267.311  avaient  été 
dirigés  vers  l'Afrique  du  Sud  ;  mais,  déduction  faite 
des  pertes  subies,  l'effectif  présent  ne  s'élève  présente- 
ment qu'à  210.293  hommes. 

Les  pertes  se  sont  élevées  à  36.617  hommes  ;  c'est-à- 
dire  3.018  tués  à  l'ennemi,  13.886  blessés,  7.786  morts 
de  maladies  et  11.927  hommes  hospitalisés  sur  le  sol 
africain.  On  a  rapatrié  35.548  hommes  blessés,  malades 
ou  invalides,  et  '7.541  en  bonne  santé,  etc. 


CHARTERLAND  GOLDFIELDS, 


Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  vient 
d'adresser  à  ses  actionnaires  son  rapport  pour  l'exer- 
cice qui  a  pris  fin  le  30  juin  1900.  Ce  document  est 
accompagné  du  rapport  du  Directeur  général  et  de 
l'ingénieur-conseil  qui  donnent,  sur  les  propriétés  de 
la  Compagnie,  les  détails  suivants  : 

Ashton.  —  Celte  mine  est  située  dans  le  district  de  Gwelo, 
en  Matabeleland  ;  elle  est  contiguë  à  la  Wanderer  [Selukwe) 
Qold  Mines.  Les  travaux  de  développement  de  cette  propriété 
ont  été  commencés  en  mai  1899  ;  ils  ont  été  poursuivis  sans 
interruption  depuis  cette  époque. 

Le  but  de  ces  travaux  est  d'étabhr  nettement  la  valeur  de 
la  propriété  d'après  les  indications  actuelles.  La  couche  mi- 
néralisée n'est  pas  considérée  comme  étant  égale  en  dimen- 
sions à  celle  de  la  Wenderer,  mais  autant  qu'on  a  pu  s'en 
assurer  jusqu'ici,  sa  valeur  est  supérieure. 

Boston.  —  Cette  propriété  est  située  dans  le  district  de 
Hartley,  à  cinq  milles  au  nord  de  la  rivière  Umniati  et  à 
quinze  milles  à  l'ouest  du  point  où  le  chemin  de  fer  de 
Gwelo  à  Salisbury  traversera  probablement  la  rivière. 

Les  travaux  sont  poussés  activement,  mais  les  opérations 
ne  sont  pas  cufûsamment  avancées  pour  qu'on  puisse  déter- 
miner nettement  la  valeur  de  la  propriété. 

On  s'efforce  de  prendre  les  dispositions  nécessaires  pour  que 
les  travaux  soient  continués  pendant  la  saison  des  pluies, 
dans  le  but  de  mettre  la  propriété  en  état  d'être  constituée 
en  Compagnie  dans  le  plus  bref  délai. 

Old  Nick.  —  Cette  propriété,  qui  est  situé  à  environ  qua- 
tre milles  de  Bulawayo,  juste  en  dehors  des  biens  commu- 
naux de  cette  viUe,  consiste  en  110  claims  dont  20  ont  été 
jalonnés  tous  récemment.  Ainsi  que  le  fait  ressortir  le  rap- 
port spécial  de  M.  Franklin  White,  la  mine  peut  mainte- 
nant être  considérée  comme  ayant  une  valeur  reconnue,  et 
les  mesures  nécessaires  seront  prises  sans  retard  pour  cons- 
tituer la  propriété  en  Compagnie  distincte. 

Les  détails  suivants  ont  été  fournis  par  les  Compagnies 
dans  lesquelles  nous  sommes  largement  intéressés. 

Northern  Copper  (B.  S.  A.)  Company,  Limited.  —  Les 

travaux  considérables  d'exploitation  et  de  développement 
effectués  par  cette  Compagnie  sur  son  territoire  qui  couvre 
510  milles  carrés  au  nord  du  Zambèze,  ont  donné  comme  ré- 
sultat la  découverte  de  11  dépôts  cuprifères  en  dehors  de  ce- 
lui qui  se  trouve  sur  le  territoire  de  Ghenobie.  Au  Silver- 
King,  des  galeries  sont  en  cours  d'ouverture  à  60  pieds  de 
profondeur  dans  le  puits  n»  1  et  à  40  pieds  dans  le  puits  n°  2; 
en  août  dernier,  les  galeries  étaient  presque  en  dessous  des 
anciens  travaux.  On  a  annoncé  la  découverte  de  cuivre  natif 
dans  le  puits  n*  2;  cette  couche  a  été  recoupée  à  35  pieds 
dans  du  roc  dur,  et  il  ne  semble  pas  y  avoir  de  doute  sur  la 
richesse  du  minerai  ;  les  opérations  ont  également  été  com- 
mencées sur  une  autre  propriété  portant  le  nom  de  «  Maurice 
Gifford  »,  et  on  annonçait  tout  dernièrement  que  du  minerai 
de  cuivre  a  été  rencontré  dans  le  puits.  La  propriété  Leas- 
himbeak  est  également  l'objet  de  travaux  qui  sont  menés  ac- 
tivement. 

En  dehors  des  propriétés  cuprifères  ci-dessus  mentionnées, 
la  Compagnie  possède  220  claims  aurifères  (Sud  du  Zambèze) 
et  des  intérêts  dans  les  dépôts  carbonifères  de  Wankie  et  de 
Sengwe. 

The  Umniati  Development  Company,  Limited.  —  Le 

développement  des  propriétés  Atlanta  et  Alabama,  apparte- 
nant à  la  Umniati  Èevelopment  Company,  Limited,  a  été 
très  satisfaisant. 

Dans  le  but  d'obtenir  un  fonds  de  roulement  supplémen- 
taire pour  pousser  vigoureusement  les  travaux  qui  doivent 
permettre  de  constituer  ces  propriétés  en  Compagnies,  ainsi 
que  pour  développer  les  autres  claims  appartenant  à  la  Com- 
pagnie, un  arrangement  a  été  fait  avec  la  New  Rhodesia 
District  Development  Company,  par  lequel  celle-ci  se  charge 
entièrement  des  développements,  procure  les  fonds  néces- 
saires à  ces  travaux,  et  garantit  le  fonds  de  roulement  des 
Compagnies  subsidiaires. 

M.  Franklin  "White  a  également  examiné  le  groupe  de 
claims  Washington,  et  a  une  très  bonne  opinion  de  la  valeur 
qu'il  pourra  avoir  éventuellement. 

Les  travaux  vont  commencer  le  plus  tôt  possible  sur  ce 
groupe. 


Wanderer  (Selukwe)  Gold  Mines,  Limited.  —  Cette 
propriété  de  40  claims  est  située  à  120  milles  de  Bulawayo,  et 
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se  trouve  dan»  le  même  district  que  la  Selukice,  la  Bonsor 
et  autres  mines  bien  connues.  Lf  s  derniers  renseignements 
qu'on  ait  pu  obtenir  indiquent  que  plus  de  2.000  pieds  de 
traînages  ont  été  faits,  et  que  le  minerai  à  jour  au-dessus  de 
la  sialarie  d'accès  est  évalué  à  3.'i0.000  tonnes.  Une  grande 
partie  de  la  machinerie  nécessaire  au  traitement  de  ce  minerai 
a  déjà  été  embarqi-.ée,  et  réserves  faites  sur  les  conditions  de 
transports  et  de  main-d'œuvre  en  Rhodesia,  il  y  a  des  proba- 
bilités pour  que  la  macliinerie  soit  arrivée  et  en  marche 
dans  le  courant  de  l'année  prochaine. 

L'approvisionnement  régulier  et  suffisant  de  main- 
d'œuvre  indigène,  ajoutent  les  rapports,  est  une  ques- 
tion primordiale  pour  les  intérêts  de  l'industrie  minière, 
et  dans  le  but  de  parer  à  la  difficulté  que  l'on  prévoyait 
devoir  se  produire  tôt  ou  tard  dans  l'obtention  de  main- 
d'œuvre,  les  administrateurs  ont  profité  de  la  visite  en 
ce  pays  du  Directeur  général,  en  automne  de  l'année 
dernière,  pour  prendre  l'initiative  de  conférer  avec  lui 
et  la  British  South  Africa,  pour  résoudre  cet  important 
problème. 

Les  administrateurs  regrettent  d'être  obligés  d'an- 
noncer que,  d'après  le  jugement  du  Comité  judiciaire 
du  Conseil  privé,  rendu  en  juillet  dernier,  la  Compa- 
gnie est  tenue  à  payer  aux  quatre  prospecteurs  qui 
ont  intenté  un  procès  collectif  la  somme  principale  de 
10.160  liv.  st.,  moins  1.000  liv.  st.  payées  en  compte 
lors  de  la  constitution  de  la  Wanderer  [Selukice)  Gold 
Mines,  Limited,  ainsi  qu'il  en  a  été  fait  mention  dans 
le  dernier  rapport.  Cette  somme  est  considérée  comme 
une  dépense  du  capital  et  englobée  dans  le  coût  des 
propriétés  au  60  juin  1900.  Les  9.260  liv.  st.  représen- 
tant les  paiements  entiers  faits  aux  prospecteurs  pour 
vingt  propriétés  dont  quelques-unes  peuvent  être  cons- 
tituées dans  un  avenir  rapproché,  les  autres  plus  tard. 
Autant  qu'on  peut  en  juger  jusqu'ici,  tous  les  frais 
légaux  et  les  intérêts  sur  la  somme  réclamée  par  les 
plaignants  ont  été  portés  au  compte  de  profits  et 
pertes. 

On  ne  peut  considérer  que  comme  un  fait  extrême- 
ment malheureux,  que  toutes  les  mesures  qui  avaient 
été  prises  pour  sauvegarder  les  intérêts  des  actionnai- 
res, n'aient  pu  aboutir  à  rien. 

De  son  côté,  l'ingénieur-conseil,  dans  son  rapport 
aux  administrateurs  s'exprime  ainsi  : 

J'ai  l'honneur  de  soumettre  le  rapport  suivant  sur  les  opé- 
rations de  la  Compagnie  pendant  les  douze  mois  qui  ontnris 
fin  le  30  juin  190O.  ^ 

M.  Franklin  White,  qui  a  succédé  à  M.  H.-P.  Glemos, 
comme  ingénieur-conseil  de  la  Compagnie,  est  arrivé  à  Eula- 
wayo  le  15  juillet  1899,  et  comme  son  rapport  traitera  prin- 
cipalement de  la  partie  minière  des  affaires  de  la  Compagnie, 
je  n'en  parlerai  ici  que  d'une  manière  générale  sans  m'arrê- 
ter  aux  détails. 

M.  White  a  également  servi  d'ingénieur-conseil  à  la  Wan- 
derer (Seluk-we)  Gold  Mines  Limited,  à  la  Umniati  Develop- 
ment Company  Limited  et  à  la  Mashonaland  Consolidated 
Development  Company  Limited. 

L'actif  en  claims  de  la  Compagnie  n'a  été  augmenté  que  de 
10  claims  dans  le  district  de  Selukwe  en  Matabeleland,  ja- 
lonnés sur  l'extension  septentrionale  du  groups  Ashton. 

Les  claims  sont  répartis  comme  suit  : 


Matabeleland 

Nombre 

District                Sous-district  de  claims 

Buluwayo                    —    560 

—                      Bembesi  .........  70 

—                       Gwenda   50 

—                       Insiza   184 

Gwelo                      Selukwe  !..  635 

—                         Sinwagombi   310 

Total   1.809 

Mashonaland 

Nombre 

District  de  claims 

Umfuli   100 

Umtali  \  .....  35 

Total   ïâT 

Total  général  :  1.944 


Sur  ce  nombre  : 

1.160  claims  sont  libres  jusqu'au  1"  janvier  1903. 
58Î     —     sont  sujets  à  inspections  annuelles  et  ont  subi 

la  troisième  inspection. 
50    —     ont  passé  la  1"  inspection. 
60     —     ont  passé  la  2*  inspection. 
10    —     ne  sont  pas  encore  arrivés  à  la  période  d'ins- 
pection. 

80  —  de  bien  communaux  qui  sont  passibles  de  me- 
sures particulières  eu  ce  qui  concerne  l'ins- 
pection. 

1.944 

Les  certificats  de  travaux  supplémentaires  représentant  un 
traçage  de  1.380  pieds  ont  été  débrrés;  ils  justifient  la  se- 
conde inspection  et  les  suivantes  pour  230  claims,  et  d'autres 
travaux  encore,  dont  la  déclaration  n'est  pas  encore  faite  aa 
Bureau  des  Mines,  pourront  s'appliquer  à  350  claims  de  plus. 

Pendant  l'année,  2.866  pieds  de  fonçage  et  de  traçage  ont 
été  exécutés  par  les  propriétés  suivantes  : 

Propriétés  Fonçage  Traçage 

OldNick..   305  1.044 

Ashton   230  977 

Boston  ^   208  102 

Total   743  2.123 

Je  suis  heureux  d'être  à  même  d'annoncer  que  le  résultat 
du  travail  sur  les  deux  premières  propriétés  a  été  satisfai- 
sant et  a,  dans  mon  opinion,  justifié  entièrement  les  dépenses 
aiixquelles  il  a  donné  lieu.  Quant  à  la  dernière,  les  travaux 
n'ont  pas  été  assez  avancés  pour  me  permettre  d'établir, 
d'une  manière  précise,  les  résultats  que  l'on  peut  raisonna- 
blement en  attendre. 

Sur  la  Nick,  le  fonçage  a  été  continué  jusqu'à  l'étage  de 
300  pieds,  profondeur  à  laquelle  l'existence  d'une  couche 
puissante  et  rémunératrice  s  est  révélée,  confirmant  entière- 
ment les  prévisions  que  donnaient  les  galeries  tracées  sur  le 
filon  aux  étages  de  135  et  de200  pieds.  Je  crois  qu'un  travail 
s'élevant  à  1.849  pieds  pendant  une  année  exceptionnellement 
difficile  et  dans  une  mine  qui  fait  plus  de  20.000  gallons  d'eau 
par  jour  peut  être  considéré  comme  très  satisfaisant  et  j'ai 
bon  espoir  d'être  bientôt  à  même  de  vous  annoncer  que  cette 
propriété  est  au  point  pour  être  constituée  en  Compagnie 
minière  indépendante. 

La  proximité  de  Bulawayo  et  le  fait  que  le  chemin  de  fer  se 
trouvera  dans  quelques  mois  à  moins  d'un  quart  d'heure  de 
là,  sont  d'importants  facteurs  en  faveur  d'une  exploitation 
économique  :  d'ailleurs  les  développements  actuels  démon- 
trent que  la  propriété  peut  dès  maintenant  subvenir  aux  be- 
soins d'une  batterie  de  20  pilons  ou  son  équivalent. 

S«r  la  Ashton  qui,  comme  vous  le  savez,  est  la  continua- 
tion au  nord  du  groupe  Little  Wanderer,  environ  1.000  pieds 
de  traçage  ont  été  eÉfectués  à  l'étage  de  100  pieds,  et  les  ré- 
sultats obtenus  démontrent  l'existence  d'une  très  large  couche 
de  minerai  d'une  teneur  beaucoup  plus  élevée  que  celle  de  la 
Wanderer,  et  j'estime  qu'il  ne  faudra  pas  six  mois  de  travail 
pour  permettre  à  cette  propriété  de  devenir  une  Compagnie 
minière  indépendante. 

Les  opérations  relatives  à  la  Boston  ont  été  suspendues 
vers  la  fin  de  1899  ;  elles  n'ont  pu  être  reprises  que  vers  le 
milieu  de  mai  1900.  Les  travaux  sont  actuellement  activement 
poussés  ;  un  chevalement  à  vapeur  et  des  pompes  ont  été 
érigés  et  des  logements  pour  les  blancs  et  indigènes,  hangars 
à  chaudières,  magasins,  etc.,  installés. 

L'équipement,  de  la  mine  qui  est  à  une  distance  d'environ 
170  milles  de  Bulawayo,  pendant  une  époque  de  presse  et 
alors  que  les  matériaux  miniers  et  les  approvisionnements 
de  toute  sorte  étaient  des  plus  rares  à  Bulawayo,  a  donné 
lieu  à  de  grosses  difficultés  et  à  des  augmentations  de  dépenses. 
Les  autres  claims  n'ont  donné  lieu  à  aucun  travail,  d'abord 
par  suite  des  difficultés  créées  par  la  guerre,  ensuite  pour  se 
conformer  à  vos  instructions  générales  qui  étaient  de  limiter 
nos  opérations  de  manière  de  mettre  au  point  deux  ou  trois 
propriétés  dans  le  but  de  les  constituer  an  Soeiété. 

La  situation  de  votre  actif  représenté  par  des  fermes  n'a 
pas  subi  de  changement  depuis  l'année  dernière. 

La  superficie  des  possessions  en  Matabeleland  est  d'environ 
230.000  acres  anglais  ;  toutes  ont  été  arpentées  à  l'exoeption 
d'une  ferme  de  6.009  acres  ;  vous  avez  de  plus  un  demi- 
intérêt  dans  une  autre  propriété  d'environ  162.000  acres.  En 
Mashonaland,  vous  avez  une  concession  de  200.000  acres 
situés  dans  le  district  de  Inyanga. 

Aucun  changement  n'a  été  apporté  dans  la  forme  connue 
sous  le  nom  de  titre  de  compromis,  et  les  titres  de  propriété 
de  toutes  les  fermes  sont  maintenant  prêts  à  être  délivrés  à 
l'exception  du  Block  Vungu  de  10  2/3  fermes  (ou  approxima- 
tivement 64.000  acres)  et  la  concession  de  Mashonaland.  que 
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la  Ghartered  Company  prétend  être  sujette  à  une  forme  de 
titre  de  propriété  stipulant  l'occupation  bénéficiaire  ou  l'appli- 
cation  d'une  taxe. 

La  Block  Helenvale  a  produit  un  revenu  de  715  livres 
sterling  8  sh.  4  d. 

Terrains  à  bâtir  en  ville  et  dans  les  faubourgs.  —  Les 
possessions  de  la  Compagnie  restent  ce  qu'elles  étaient  pré- 
cédemment, c'est-à-dire  : 

Lots  à  bâtir  à  Bulawayo   6 

—  dans  les  faubourgs  de  Bulawayo..  4 

—  à  Gwelo   4 

—  dans  les  faubourgs  de  Gwelo   1 

La  Municipalité  évalue  les  propriétés  à  14.710  liv.  st. 

Immeubles.  —  Les  immeubles  de  la  Compagnie  ont  donné 
un  bénéfice  de  160  liv.  st.  15  sh.  8  d.,  sans  compter  le  loyer 
de  nos  propres  bureaux. 

La  Compagnie  a  servi  d'agent  aux  Compagnies  suivantes  : 

The  Wanderer  {Selukwe)  Gold  Mines,  Limited  ; 
The  Umniati  Development  Company,  Limited; 
The  Rhodesian  Gold  Trust,  Limited; 
The  Manica  and  Mashonaland  Exploring  Company, 
Limited  ; 

Frederich's  Matabeleland  Syndicate,  Limited. 

Ces  agences,  jointes  aux  rémunérations  d'ingénieur-conseil 
pour  la  Mashonaland  Development  Company,  Limited,  ont 
produit  un  revenu  de  2.511  liv.  st.  1  sh.  0  d. 

La  question  de  la  main-d'œuvre  présente  encore  de 
grosses  difficultés,  fait  observer  l'Ingénieur-conseil. 
La  répugnance  de  l'indigène  à  s'engager  pour  un  travail 
continu  à  n'importe  quel  moment,  jointe  à  la  très 
bonne  récolte  pendant  l'année  eu  question,  a  restreint 
considérablement  l'offre  de  main-d'œuvre  ;  d'un  autre 
côté,  la  modicité  de  la  taxe  sur  les  huttes,  qui  peut  être 
gagnée  par  un  travail  de  moins  d'un  mois  jiar  an,  d'un 
côté  ne  représente  pas  une  juste  contribution  de  l'indi- 
gène aux  frais  du  Gouvernement  et,  de  l'autre,  ne  le 
pousse  pas  suffisamment  au  travail. 

L'idée  d'importer  un  nombre  limité  de  Chinois  sous 
les  sauvegardes  légales  les  plus  strictes  possibles  et 
dans  le  but  de  garantir  les  mines  arrivées  à  l'état  de 
production  contre  les  fluctuations  extrêmes  dans  l'offre 
de  main-d'œvre,  a  été  accueillie  très  défavorablement 
par  la  population,  parce  que  les  faits  ont  été  soit  mal 
interprétés,  soit  ignorés. 

Des  efforts  sont  faits  par  un  Bureau  du  travail  ré- 
cemment constitué  et  largement  soutenu  par  la  C/ior- 
tered,  tant  au  point  de  vue  financier  qu'au  point  de 
vue  purement  moral,  pour  arrivera  une  solution,  et uu 
nombre  considérable  d'indigènes  provenant  des  terri- 
toires éloignés  de  la  Rhodesia  a  été  importé.  Il  est  pos- 
sible qu'avec  le  temps  la  main-d'œuvre  devienne  plus 
abondante,  mais  les  deux  facteurs  principaux,  c'est- 
à-dire  une  législation  plus  énergique  et  une  augmen- 
tation de  la  taxe  sur  les  huiles,  semblent  impossibles  à 
olitenir . 

Considérant  le  fait  que  l'état  de  guerre  a  régné  pen- 
dant huit  mois  de  l'exercice  examiné,  que  pendant 
presque  tout  ce  temps  les  communications  par  chemin 
de  fer  avec  le  sud,  via  Kimberley  et  Mafeking,  ont  été 
coupées  et  qu'il  n'y  a  eu  qu'un  service  de  chemin  de 
fer  des  plus  intermittents  via  Beira  et  Salisbury,  lais- 
sant une  distance  de  287  milles  à  faire  par  wagons  à 
bœufs,  il  est  surprenant  que  des  travaux  miniers  aient 
pu  être  exécutés.  C'est  avec  l'aide  de  la  Chartered 
Company  que  l'on  est  arrivé  à  ce  résultat,  car  cette 
Société  a  certainement  fait  tous  ses  efforts  pour  prêter 
autant  que  possible  son  concours  à  l'industrie  minière 
en  achetant  aux  ports  de  la  côte  les  matériaux  miniers 
et  en  les  transportant  de  son  mieux  dans  les  centres 
d'où  ils  ont  pu  être  distribués. 

Ces  efforts  auraient  été  beaucoup  plus  efficaces,  si 
les  autorités  impériales  n'avaient  pas  été  dans  un  he- 
soin  pressant  du  chemin  de  fer  et  des  moyens  de  trans- 
port de  Beira.  Néanmoins,  malgré  toutes  ces  difficultés, 
l'industrie  minière  en  Rhodesia  est  en  bonne  voie  et 
semble  devoir  justifier  amplement  les  espérances  qu'en- 
tretiennent ceux  qui  connaissent  le  mieux  le  pays. 


Matabele  Grold  Reefs 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  un  rapport  de  son 
administrateur-délégué  sur  la  situation  des  propriétés 
au  30  septembre  dernier. 

Dans  ce  rapport  il  est  dit,  tout  d'abord,  que  les  60 
claims  situés  sur  V E a st  Olympus  Reef  &oni  développés 
suffisamment  pour  constituer  une  nouvelle  Compagnie. 
Sur  20  claims,  le  filon  a  été  prouvé  sur  2.000  pieds  à 
des  profondeurs  variant  enti'e  60  et  140  pieds.  Les  tra- 
vaux ont  mis  à  jour  un  énorme  filon  aurifère,  dont 
l'épaisseur  va  de  30  à  100  pieds  ;  la  largueur  moyenne 
est  évaluée  à  50  pieds  sur  toute  la  longuer  des  20 
claims,  soit  3.000  pieds.  Des  échantillons  pris  sur  toute 
la  largeur  du  filon  ont  donné  une  moyenne  de  5.1  dwts 
d'or  fin  ;  sur  une  partie  de  18  pieds  de  large,  la  valeur 
moyenne  est  de  10.7  dwts  d'or  fin,  soit  un  peu  plus  de 
40  shillings  par  tonne.  Si  ce  filon  se  maintient  jusqu'à 
500  pieds  de  profondeur,  il  donnera,  sur  les  2.000  pieds 
prouvés  à  ce  jour,  plus  de  1.300.000  tonnes  de  minerai 
qui,  à  10  dwts  par  tonne,  pourront  pr.oduire  650.000 
onces  d'or  fin,  d'une  valeur  totale  de  2.500.000  liv.  st. 
La  situation  de  ce  filon,  qui  se  trouve  sur  le  versant 
d'ane  colline  et  la  proximité  d'une  des  plus  belles 
rivières  de  la  Rhodtsia  qui  traversent  la  propriété,  ren- 
dront facile  l'installation  d'une  énorme  batterie,  grâce 
à  laquelle  les  50  pieds  de  filon  pourront  être  traités. 
Les  frais  seraient  ainsi  considérablement  réduits,  ce 
qui  permettrait  de  réaliser  de  très  gros  bénéfices.  Ces 
évaluations  sont,  dit  l'administrateur-délégué,  confir- 
mées par  les  résultats  obtenus  par  une  mine  voisine, 
la  West  Nicftolson,  toute  proportion  gardée  relative- 
ment à  la  largeur  du  filon.  En  outre,  d'autres  filons 
ont  été  reconnus  sur  les  main  reef  claims  et  sur  ceux 
qui  les  touchent  au  sud,  mais  ils  ne  sont  pas  encore 
prospectés.  La  Compagnie  possède  encore  80  filons  sur 
l'East  Olympus  et  l'East  Nicholson  Reef;  les  travaux 
de  développement  effectués  dans  leur  partie  occidentale 
permettent  de  croire  qu'ils  ont  également  une  grande 
valeur.  Le  développement  de  l'Alice  Reefa.  été  poussé 
avec  vigueur  et  a  donné  des  résultats  dépassant  toutes 
les  espérances.  La  mine  a  été  développée  jusqu'à  80 
pieds  de  profondeur  en  inclinaison.  A  cette  profon- 
deur, le  filon  a  une  épaisseur  de  5  pieds  ;  sa  largeur 
moyenne,  sur  les  1.300  pieds  prouvés  à  ce  jour  en  lon- 
gueur, est  de  2  pieds.  La  teneur  à  l'essai  est,  sur  160 
pieds  de  longueur,  de  42  dwts,  ce  qui  représente  une 
valeur  de  7  liv.  st.  17  sh.  6  d.  par  tonne,  sur  1.000 
pieds  de  18.6  dwts,  soit  3  liv.  st.  10  sh.  par  tonne,  et 
sur  les  13.000  pieds  prouvés  à  ce  jour  de  16  dwts,  soit 
3  liv.  st.  par  tonne  de  2.000  livres.  La  valeur  de  l'Atlas 
Reef  est,  à  en  juger  par  les  travaux  de  développement 
effectués,  égale  <à  celle  de  l'Alice,  et  comme  largeur  et 
comme  teneur  du  filon.  La  teneur  de  VAnderson  conti- 
nue à  être  basse  sans  être  compensée  par  la  largeur 
du  filon.  Le  développement  des  autres  propriétés  du 
district  de  Gwanda  a  été  entrepris  ;  de  nouveaux 
claims  y  ont  été  marqués  en  même  temps.  La  Compa- 
gnie s'est  également  assurée  d'un  certain  nombre  de 
claims  et  d'options  dans  le  Mafungabusi  District,  dans 
le  Matabeleland,  et  au  nord  de  Salisbury,  dans  le 
Mashonaland,  le  moment  étant  venu,  à  son  avis,  de 
pousser  le  développement  dans  ces  districts. 

Parlant  ensuite  des  filiales  créées  jusqu'ici  par  la 
Compagnie,  l'administrateur  délégué  ne  se  montre  pas 
inquiet  de  la  diminution  de  la  teneur  à  laquelle  on 
pourra  remédier  par  une  augmentation  du  nombre  des 
pilons  justifiée  par  la  largeur  du  filon.  Il  consi- 
dère comme  peu  sérieuse  la  diminution  du  rendement 
de  la  West  Nicholson,  la  roche  broyée  provenant  des 
travaux  de  développement.  Il  estime  qu'avec  une  bat- 
terie de  60  pilons,  des  rendements  aussi  beaux  qu'au 
début  de  l'exploitation  pourraient  être  obtenus,  sans 
compter  que  les  frais  seraient  en  même  temps  considé- 
rablement réduits.  La  situation  de  l'Eagle-Vulture  et 
de  la  Jessie  est  aussi  satisfaisante  que  possible.  Les 
broyages  de  la  première  vont  commencer  incessam- 
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ment.  La  Compagnie  a  obtenu  des  titres  de  propriété 
définitifs  pour  toutes  ses  ijropriétés,  ainsi  qu'un  titre 
de  pioneer  qui  lui  assure  la  moitié  de  tous  les  droits 
et  licences  peri;iis  parla  Cliarlered  sur  ses  territoires. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Marché  des  Valeurs  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  Au  cours  du  mois  dernier,  le  marché  des  va- 
leurs do  l'Australie  occidentale  ont  reculé  aux  plus  bas 
cours  qu'elles  aient  atteint  dopuis  le  commencement 
de  l'année,  ainsi  que  l'établit  Y Australian  l'rading 
World  qui  prend,  comme  base,  les  actions  des  35 
principales  mines  de  la  colonie: 

Livres  sterling 

Valeur  des  actions  de  ces  35  mines  au 


cours  d'émission   7.470.000 

Valeur  d'après  les  cours  du  marché  : 

Au  23  décembre  1899    28.604.787 

23  janvier     1900    81.449.225 

■iQ  lévrier       —    32.861.063 

26  mars         —    30.997.037 

24  avril         —    32.311.225 

28  mai  —    24.833.374 

25  juin  —    36.070.906 

24  juillet        —    27.316.4SG 

27  août  —    26.S40  7"/9 

25  septembre  —    27.371.215 

28  octobre      —    2 î. 81 8. 654 

26  novembre  —    23.396.560 


Les  principales  moins  values  ont  porté  sur  la  Gréai 
Boulder,  la  Pey^seoerance,  la  Peak  Hills,  la  Golden 
Eorseshoc,  la  Golden  Link  et  V Associated.  D'un  mois 
à  l'autre,  la  moins-value  a  atteint  le  montant  de  1  rail- 
lion  422.194  liv.  st.,  bien  qu'il  y  ait  eu  à  constater, 
toujours  en  serepGrta)nt  à  la  cote,  une  augmentation  de 
300.000  liv.  st.  sur  les  titres  de  la  Lake  Vieto  Consols. 
Il  est  vrai  que  l'expectative  sur  laquelle  se  tient  le 
public  laisse  la  partie  belle  aux  baissiers,  et  même  les 
encourage. 


La  Production  de  Queensland.  —  La  production 

pour  novembre,  de  la  colonie  de  Queensland,  compa- 
rée à  celle  d'octobre,  s'établit  ainsi  : 


Octobre  Novembre 

Tonnes  Tonnes 

Districts            traitées  Onces  traitées  Onces 

Cl»rters  To  wers . . .     57.600  31.800  57.400  36.500 

Groydon                       2.300  3.200  6.500  9.700 

Gympie                       10.900  8.400  11.300  7.300 

Mount  Morgan             23.100  18.000  1(1.000  12.500 

Divers                          9.100  7.200  11.100  6.700 

Alluvions                       »  1.300  »  6.800 


Total   69.900  79.500 


Pendant  le  même  mois  on  a  relevé,  comme  appels 
de  fonds  et  comme  dividendes  payés,  les  montants 
suivants.  Là  encore  nous  établissons  une  comparaison 
avec  le  mois  précédent  : 


Octobre    •  Novembre 

Divi-  Divi- 

Drstritts            Appels    dendes  Appels  dendes 

(Livres  sterling) 

Charters  Towers. .  .      3.500     38.600  5.200  32.000 

Gympie                        7.500      9.700  9.700  7. .500 

Mount  Morgan                 ICO     39.200  100  29.200 

Groydon                      1.800        900  1.500  4.000 


Les  répartitions  de  dividendes  sont  en  diminution 
appréciable  sur  celles  du  mois  précédent.  Par  contre, 
les  appels  de  fonds  sont  en  petite  augmentation. 


La  Production  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du 

Sud.  —  La  production  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du 
Sud,  pendant  le  mois  de  novembre,  s'est  élevée  à 


12.rj79  onces,  d'une  valeur  de  43..^)87  liv.  st.  contre 
38.980  onces,  représentant  une  valeur  de  140.239  livres 
sterling  pendant  le  même  mois  de  1899.  La  production 
de  la  colonie  s'est  élevée  pendant  les  onze  premiers 
mois  de  l'année  en  cours,  à  309.902  onces,  d'une  va- 
leur do  1.069.520  liv.  st.,  contre  436.408  onces,  ou 
1.535.669  liv.  st.  pendant  la  période  correspondante 
de  l'année  dernière. 


La  Production  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La 

production  de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois 
de  novembre,  s'est  éle-vée  à  19.739  onces,  repré- 
sentant une  valeur  de  70.9.57  liv.  st.,  contre  20.829 
onces  ou  104.072  liv.  st.  pendant  le  même  mois  de  1899. 


Lake  View.  —  Le  secrétaire  de  cette  Compagnie 
assure  que  la  nouvelle  usine  pour  le  traitement  du 
minerai  fonctionnera  pendant  le  mois  courant,  et  que 
le  rendement  va  dépasser,  dès  à  présent,  12.000  oncés 
par  mois. 

Cette  usine  sera  agrandie  au  fur  et  à  mesure  des 
besQins. 

La  production  de  novembre  a  été  de  5.660  onces 
d'or. 

Le  Conseil  privé  de  la  P<.eine  a  rendu  une  décision 
en  faveur  de  la  Compagnie,  au  sujet  de  la  question  de 
redevance  pour  le  traitement  des  tailings  par  le  cya- 
nure. Le  Conseil  a  décidé  que  le  brevet  Mac  Arthur 
Forest  n'était  pas  valide,  en  général.  On  estime  que 
cette  sentence  vaudra  une  économie  de  5  shillings  au 
moins  par  tonne  de  minerai  traitée  dans  toute  l'Aus- 
tralie occidentale. 


Notes  minières  d'Australie 

Burbanks  North.  Gâblegramme  :  «  Le  puits  a  été  foncé  à 
3-50  pieds.  Rencontré  un  dépôt  d'eau  donnant  20.000  gallons 
par  vingt-quatre  heures.  Avons  suspendu  le  fonçage,  car  la 
direction  estime  que  nous  sommes  sur  la  ligne  du  filon 
Birthday.  » 

Chaffers.  On  a  commencé  la  galerie  d'intersection  sur  le 
filon  ouest  de  la  galerie  de  600  pieds.  On  propose  de  com- 
mencer immédiatement  le  fonçage  du  puits. 

Golden-Arrow.  Production  de  novembre  :  450  tonnes  de 
minerai  donnant  348  onces  d'or  d'une  valeur  de  1.350  liv.  st. 
Les  tailings  donnent  à  l'essai  2  dwts  d'or  par  tonne. 

Brilliant  and  Saint  Georges  United.  Production  du  mois 
de  novembre  :  2.350  tonnes  de  minerai  ont  donné  2.445  onces 
d'or.  Le  minerai  traité  par  cyanuration  a  donné  un  ren- 
dement d'une  valeur  de  2.484  livres  sterling.  La  valeur  de 
cotte  production  est  de  ll.OCO  liv.  st.  Un  dividende  de  1  sli. 
par  action  a  été  déclaré,  et  sera  payable  à  partir  du  22  cou- 
rant. 

New  Options.  Production  de  novembre  :  Victory  Mine  : 
100  tonnes,  44  onces  ;  Big  Gun  Extonded  Mine  :  100  tonnes, 
23  onces;  Big  Gun  Mine  :  30  tonnes,  15  onces;  Little  Gun 
Mine  ;  70  tonnes,  18  onces;  Lady  .Tane  Mine  :  600  tonnes, 
145  onces.  Par  la  cyanuration,  usine  Crescent  :  250  tonnes, 
32  onces. 

Frederick  ihe  Great.  D'après  les  lettres  du  Directeur  en 
Australie,  le  filon  atteint  7  pieds  de  large  et  promet  beaucoup. 

Queensland  Menzies.  Gâblegramme  :  320  tonnes  de  mi- 
nerai, broyés,  ont  donne  299  onces  ;  580  tonnes  de  minerai, 
traitées  par  cyanuration  ont  rendu  334  onces  d'une  valeur  de 
2.000  livres  sterling. 

Broken  Eill  Proprietary  Bloch  10.  Production  des  4  se- 
maines au  8  novembre  :  1.200  tonnes  produisant  1.900  tonnes 
déconcentrés,  55.000  onces  d'argent,  1.200  tonnes  de  plomb. 

Lachlan  Goldfields.  Gâblegramme  :  «  Galerie  de 250  pieds. 
—  Le  filon  minéral  est  large  de  14  pieds  et  donne  à  l'essai 
4  liv.  st.  par  tonne;  le  Waldron  est  large  de  ôpiads  et  essaie 
6  liv.  st.  par  tonne;  le  Bailey  est  large  de  3  pieds  6  pouces  et 
essaie  3  liv.  st.  12  shilings.  "» 

Chums  Consolidated.  Un  rapport  parle  de  la  nouvelle  dé- 
couverte dans  la  galerie  d'intersection  Ouest  de  la  Galerie  n'I. 
22  tonnes  provenant  de  ce  nouveau  fllon  ont  été  passées  au 
moulin  donnant2  onces  19  dwts  or,  soit  par  tonne  2  dvi'ts.  15  gr. 
C'est  un  résultat  pauvre,  mais  excellent  à  titre  d'indication. 

White  Feather  Reward  Claim.  La  production  du  mois  de 
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novembre  est  de  700  tonnes  de  minerai,  dont  le  rendement 
est  de  317  onces  d'or. 

Taitapu  Gold  Estâtes.  La  prochaine  relève  aura  lieu  le 

20  de'cembre.  La  provision  d'eau  diminue. 

ffannan's  Gold  Estâtes.  Production  de  novembre  :  175  ton- 
nes, 339  onces,  valeur  :  1.300  livres  sterling. 

Associated  of  Western  Australia.  Gâblegramme  :  2.453 
tonnes  traitées,  2.296  onces  d"or  ;  les  tailings  donnent  à  l'essai 
6  1/3  dwts. 

Menzies  Consolidated.  Production  du  mois  de  novembre  : 
607  tonnes  de  minerai  broyé  ont  donné  339  onces  d'or,  800 
tonnes  de  minerai  traitées  par  cyanuration  ont  rendu  220  on- 
ces. Valeur  totale  :  1.963  liv.  st.  Dépenses  :  1.294  liv.  st. 
Profit  :  669  livres  sterling. 

Trafalgar.  Les  derniers  essais  varient  entre  2  dwts  et 

21  dwts  par  tonne.  L'avenir  s'annonce  bien. 

Gibraltar  Consolidated.  Production  du  mois  de  novembre  : 
1.035  tonnes  de  minerai  broyées  donnent  567  onces  d'or;  27 
tonnes  de  concentrés  contiennent  162  onces  d'or;  l'extrait  des 
tailings  est  de  48  onces,  soit  total  :  777  onces.  Les  dépenses 
se  sont  élevées  à  2.400  liv.  st.  Les  pilons,  au  nombre  de  40, 
marchent  depuis  12  jours. 

Eaglehawk  Consolidated.  Un  rapport  en  date  du  19  du 
mois  d'octobi  e  dei'nier,  dit  que  le  puits  Alliance  a  été  foncé 
de  16  pieds,  soit  une  profondeur  totale  de  1.028  pieds. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


Ce  que  les  Mines  ont  perdu.  —  Au  sujet  de  la  oart 
dans  les  taxes  de  guerre  qui  incombera  aux  minés  il 
est  un  point,  dit  VAfrican  Revieio  de  Londres,  qui  n'a 
pas  encore  été  pris  en  considération.  Il  est  certain  que 
le  Gouvernement  anglais,  en  la  circonstance,  aura" 
soin  que  l'industrie  minière  ne  soit  pas  trop  chargée, 
mais  il  devra  aussi  prendre  en  considération  ce  que 
les  mines  ont  perdu,  et  le  préjudice  que  la  guerre  a 
causé  aux  détenteurs  d'actions  de  ces  entreprises.  Il 
ne  s'agit  pas  ici  des  dividendes  qu'ils  n'ont  pas  reçus, 
puisque  ces  dividendes  ne  sont  que  différés,  mais  bien 
de  l'argent  que  les  Compagnies  ont  été  dans  la  néces- 
sité de  dépenser  par  suite  de  la  guerre,  argent 
qu'elles  ne  doivent  pas  compter  revoir.  Or,  c'est  cette 
circonstance  qu'il  faudra  pi'endre  en  considération, 
d'autant  plus  que  d'après  des  enquêtes  faites  et  les 
calculs  établis,  la  guerre  n'a  pas  dû  cotiter,  aux  mines 
du  Transvaal,  moins  de  7  à  8  millions  de  livres  sterling. 
Ce  ne  sont  là,  naturellement,  que  des  chiffres  approxi- 
matifs, mais  qui  ont  été  établis  sur  des  bases  sérieuses. 

Comment  peut-on  arriver  à  une  telle  évaluation  ? 
Tout  d'al)ord  on  peut  dire  que  deux  millions  de  livres 
sterling  d'or  ont  été  pris  aux  mines  par  les  Boers.  Ce 
montant  est  authentique.  Il  a  été  communiqué  à 
VAfrican  Revieio  par  M.  Klimke,  l'ingénieur  minier 
du  Gouvernement  transvaalien  qui  a  fourni  des  dé- 
tails sur  chaque  mine,  détails  adoptés  par  la  Chambre 
des  Mines  du  Witwatersrand.  Or,  l'Etat  dressé  par 
Mj» Klimke  se  résume  ainsi  : 


Valeur  Montant 
d'après  les  approximatif 
évaluations  des  dépenses 
des  d'exploitation 
Mines  Onces  lin         Directeurs    non  soldées 

Robinson   102.926    »  428.069   0  0  47.073 

Bonanza....-   52.939.33  213.329   0  0  14.271 

Rose  Deep...   44.310  06  155.350  12  3  60.322 

Ferreira  Deep  . . . .  54.213  10  237.695   0  0  30.019 

Ferreira   58.511  73  211.690   3  11  43.4.53 

ViUage  Main  Reef.  48.120  50  203.992  13  5  25.286 

Wemmer   37.274  87  157.965   6  0  11.767 

Worcester   10.096   »  38.635   0  0  17.518 

Geldenh.  EsLate..  9.960  30  34.898  10  5  8.125 

Langlaagte  Dnep..  10.919    ..  38.924   0  0  10.927 

Total           429.270  89  1.710.549  6  0  268.761 


A  ces  totaux,  il  faut  ajouter  les  chiffres  qui  regar- 


dent le  mois  de  mai  qni  est  le  dernier  mois  pendant 
lequel  l'or  a  été  extrait  sous  le  contrôle  des  Boers,  et, 
d'après  les  évaluations  de  M.  Klimke,  le  montant  de 
cet  or  porterait  à  2  millions  de  livres  sterling  le  métal 
précieux  accaparé  par  les  Transvaaliens.  C'est  là,  dit 
notre  confrère  anglais,  une  perte  sèche  pour  les  mines, 
attendu  qu'elle  ne  leur  rentrera  jamais. 

Mais  en  dehors  de  ce  qui  précède,  le  Gouvernement 
transvaalien  avait  mis  l'embargo  sur  de  l'autre  or,  et 
sur  différents  approvisionnements  des  mines.  L'or  sur 
lequel  il  a  été  mis  l'embargo  représente  une  valeur  de 
500.000  liv.  st.  ;  on  peut  assigner  la  même  valeur  aux 
approvisionnements  réquisitionnés.  A  première  vue, 
on  pourrait  croire  que  ce  dernier  chiffre  est  un  peu 
exagéré,  attendu  que  dans  nombre  de  mines  il  existait 
peu  d'approvisionnements  au  moment  de  la  déclara- 
tion de  guerre;  mais  par  contre  il  faut  se  souvenir  que, 
dans  nombre  de  cas,  les  approvisionnements  saisis 
représentaient  plusieurs  millions  de  livres  sterling. 
Bref,  en  tenant  compte  de  ce  que  nous  venons  dire,  on 
arrive  au  chiffre  de  8  millions  de  livres  sterling. 

Il  faut  maintenant  ajouter  les  indemnités  qui  ont 
été  payées  au  personnel  des  mines.  Lorsque  celles-ci 
durent  cesser  leurs  travaux,  elles  s'entendirent  pour 
payer  à  leurs  employés  et  à  leurs  mineurs  la  moitié 
de  leurs  gages  ordinaires  pendant  quatre  mois.  A  l'ex- 
piration de  ces  quatre  mois,  une  nouvelle  indemnité  de 
même  montant  fut  encore  consentie  pour  quatre  mois 
également.  Ensuite  les  Compagnies  durent  venir  en 
aide  à  nombre  de  leurs  employés  qui  étaient  sans  res- 
sources, et  elles  durent  continuer  à  entretenir  leurs 
succursales  à  Londres,  à  Paris  et  à  Berlin.  Qu'est  ce 
que  tout  cela  représente?  Pour  les  Compagnies  de 
mines  d'or  seules,  les  gages  payés  aux  employés  et 
ouvriers  s'élevaient  annuellement  à  3.762.222  hv.  st. 
Par  suite,  d'octobre  1899  au  mois  de  mai  1900,  l'argent 
dépensé  en  paiement  des  demi-soldes,  dans  les  succur- 
sales de  Londres,  Paris  et  Berlin,  ainsi  que  les  secours 
divers  accordés,  peuvent  se  chiffrer,  au  minimum,  par 
750.000  livres  sterling. 

Ce  n'est  pas  tout.  Les  Compagnies  ont  dû  acquitter, 
entre  les  mains  du  Gouvernement  dn  Transvaal^,  leurs 
licences.  Ces  licences  atteignaient,  par  an,  GOO.OOO 
livres  sterling.  Toutes  n'ont  pas  été  acquittées  ;  mais 
les  priacipalés  Compagnies  se  sont  exécutées,  en  rai- 
son des  menacée  qui  avaient  été  formulées  par  le 
président  Krùgef ,  et  on  peut  évaluer  leurs  débours  à 
250.000  liv.  st.  On  est  donc  maintenant  arrivé  à  un 
total  de  pertes  de  4  millions  de  livres  sterling. 
■  Mais  les  Compagnies  qui  ont  émis  des  obligations 
ont  dû,  tout  en  ne  réalisant  pas  de  revenus,  continuer 
à  faire  face  aux  engagements  pris.  Le  service  de  ces 
obligations,  pour  les  Compagnies  du  Rand  seulement, 
représente,  par  an,  375.000  liv.  st.  De  plus,  la  guerre 
n'a  pas  permis  aux  porteurs  de  ces  obligations  de  pro- 
fiter de  la  faculté,  qui  leur  avait  été  laissée,  d'échanger 
leurs  titres  contre  des  actions.  Tel  est  le  cas  pour  la 
Durban  Deep,  qui  a  dû  continuer  à  paver  un  taux 
d'intérêt  de  6  0  0  l'an  sur  ses  200.000'  livres  d'obliga- 
tions, alors  que  ces  obligations  auraient  pu  être  facile- 
ment converties  en  actions  au  prix  de  4  liv.  st.  Si  donc 
on  évalue  à  600.000  liv.  st.  la  perte  encourue  de  ce  fait 
par  les  Compagnies  du  Transvaal,  on  n'exagère  rien. 

Il  faut  maintenant  noter  les  frais  nécessités  par 
l'épuisement  d'eau  des  mines.  Or,  depuis  le  mois  d'oc- 
tobre dernier,  25  mines  ont  pompé  l'eau,  et  leurs 
dépenses  se  sont  élevées,  en  moyenne,  à  10.000  liv.  st. 
par  mine,  ce  qui  fait  250.000  liv.  st.  En  ne  tablant  que 
sur  une  dépense  de  5.000  liv.  st.  pour  chacune  des 
120  autres  mines,  cela  représente,  en  tout,  850.000 
livres  sterling.  Enfin,  il  faut  envisager  ce  que  coûtera 
la  reprise  réelle  des  broyages.  Les  actionnaires  se 
disent  bien  que  ni  les  mines,  ni  leur  matériel  n'ont  été 
endommagés  ;  mais  il  y  aura  quand  même  des  dépenses 
à  faire.  Certaines  parties  des  machines  doivent  être 
remplacées  ;  le  retour  des  employés  et  des  ouvriers 
blancs  et  indigènes  nécessitera  des  débours  que  l'on 
évalue,  à  Londres,  entre  10.000  et  20.000  liv.  st.  par 
mine.  En  ne  prenant  que  le  chiffre  de  10.000  liv.  st.  on 
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arrive,  pour  les  IfjO  mines  du  Rand  on  exploitation,  à 
1.500.000  liv.  st.  Voilà  qui  fait,  au  total,  7  millions  de 
livres  sterling. 

Toutes  ces  évaluations,  ajoute  notre  confrère  anglais, 
sont  modérées,  et  cependant  elles  représentent  le 
revenu  de  deux  années  du  Gouvernement  Locr  et, 
pour  les  mines,  plus  d'une  année  de  dividendes.  Certai- 
nement, l'industrie  minière  du  Transvaal  aura  bientôt 
fait  de  récupérer  cette  perte  mais,  en  attendant,  plu- 
sieurs entreprises  sont,  pour  le  moment,  en  déficit  ou 
auront  besoin  d'un  nouveau  fonds  d'exploitation.  C'est 
ce  qu'il  ne  faut  pas  oublier  si  l'on  veut  que  l'industrie 
minière  du  Sud  do  l'Afrique  prenne  les  développements 
sur  lesquels  tout  le  monde  table  dès  à  présent. 


Le  Retour  à  Johannesburg.  —  Il  n'est  pas  aisé  de 
se  rendre  compte,  dit  YAfrican  Review,  des  arrange- 
ments qui  seront  pris  pour  le  retour  des  uitlanders  à 
Johannesburg.  On  redoutait,  il  y  a  deux  ou  trois  mois, 
le  manque  d'approvisionnements  dans  cette  ville, 
mais  depuis  cette  époque,  le  télégraphe  nous  a  annoncé 
des  arrivages  fréquents  de  tout  ce  qui  est  utile  à  la 
vie,  et  un  avis  récent  nous  a  appris  que  l'on  travaillait 
à  pourvoir  Johannesburg  de  tout  ce  dont  il  est  néces- 
saire, en  prévision  du  retour  des  réfugiés.  Sir  Alfred 
Milner  lui-même,  dans  un  discours  prononcé  récem- 
ment à  Cape  Town,  avait  fait  allusion  à  cet  état  de 
choses  ;  cependant  une  dépêche  de  l'Agence  Reuter  re- 
çue de  puis  de  Johannesburg,  mentionne  que  les  ap- 
provisionnements ne  parviennent  qu'en  petites  quan- 
tités dans  cette  ville  et  que,  par  conséquent,  les  denrées 
restent  cher  et  qu'il  est  difficile  de  s'en  procurer.  Gela 
correspond  à  dire  que  Johannesburg  n'est  pas  mieux 
préparée  qu'auparavant  pour  recevoir  les  réfugiés. 

Le  manque  d'approvisionnements  à  Johannesburg, 
dit  notre  confrère,  est  peut-être  la  difficulté  la  plus 
grande  à  vaincre  pour  le  rapatriement  des  uitlanders  ; 
il  y  a  aussi  l'insuffisance  des  moyens  de  transports,  et 
c'est  justement  ce  qui  occasionne  le  manque  d'appro- 
visionnements. Heureusement,  certaines  indications 
laissent  prévoir  une  grande  amélioration  prochaine 
dans  les  transports  du  Sud  de  l'Afrique.  Un  avis  est 
parvenu,  en  elïet,  mentionnant  qu'une  grande  quan- 
tité de  caisses  est  arrivée  à  la  rivière  Sand.  Ces  caisses 
contiennent  les  parties  les  plus  essentielles  de  nombre 
de  voitures  de  chemins  de  fer,  ce  qui  indique  qu'une 
partie  du  matériel  roulant  commandé  antérieurement 
est  prête.  Il  ne  faut  pas  oublier  aussi  que  l'on  a  précé- 
demment capturé,  au  Transvaal,  beaucoup  de  wagons 
à  marchandises  qui  faciliteront  les  transports  entre  la 
côte  et  les  nouvelles  colonies.  Lorsque  ces  wagons 
avaient  été  pris,  on  avait  déjà  envisagé  l'avantage  qui 
pourrait  en  résulter,  mais,  jusqu'à  présent,  cet  avantage 
est  nul,  et  on  peut  croire  que  pendant  un  certain  temps 
encore,  les  autorités  militaires  continueront  à  se  servir, 
pour  leurs  propres  besoins,  de  tout  ce  qui  est  tombé 
entre  leurs  mains.  Toutefo's  une  modification  notable 
dans  la  situation  des  chemins  de  fer  au  Sud  de  l'Afrique 
ne  peut  tarder  bien  longtemps,  et  l'annonce  qui  a  paru 
disant  que  les  représentants  des  mines  et  des  maisons 
de  commerce  peuvent  maintenant  se  rendre  constam- 
ment à  Johannesburg,  laisse  entendre  que  la  reprise 
normale  du  commerce  et  de  l'industrie  dans  l'Afrique 
du  Sud  est  proche. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Knights.  —  Le  Secrétaire  de  la  Compagnie  donne  avis 
que,  d'après  les  communications  faites  par  le  Directeur  de  la 
mine,  l'eau,  dans  le  puits  principal  se  maintient  au  quatrième 
niveau,  mais  fait  irruption  avec  plus  d'abondance  dans  la 
partie  ouest  de  ce  puits.  11  y  a  très  peu  d'eau  dans  le  puits 
central,  sa  hauteur  est  à  5  pieds  au-dessous  du  niveau  n»  6. 

Le  puits  ouest  contient  beaucoup  d'eau.  Le  Directeur  ex- 
plique que  la  mine  fait  plus  d'eau  que  d'habitude  par  suite 
de  la  csissation  des  pompes  dans  la  Knights  Deep,  où  l'on 
pompait  en  général  1.000.000  de  gallons  par  jour. 

Par  suite  du  manque  de  moyens  de  transports,  l'approvi- 
sionnement de  charbon  n'a  pas  été  suffisant  pour  permettre 
l'épuisement,  maie  une  entente  a  été  établie  avec  la  Rand 


Central  Electric  grâce  à  la  force  motrice  éleclri(|ue,  on 
Êspère  pouvoir  sui  iiionler  [)rochainemont  toutes  les  diflicultés 
de  ce  chef. 

L'irruption  de  l'eau  a  causé  très  peu  de  dégâts  à  la  mine, 
et  le  Directeur  esLime  que  la  mise  en  élut  de  celle-ci  ne  cau- 
sera pas  de  diffieuUés.  11  y  a  eu  peu  de;  d(''gàts  causés  aux  im- 
meubles. L'eau  dans  les  réservoirs  est  jieu  abondante  et  des 
mesures  vont  être  prises  pour  profiter  de  la  saison  des  pluies. 
L'usine  à  cyanuration  est  en  b(m  état.  La  batterie  a  subi  peu 
de  dégâts,  mais  a  besoin  de  réparations  qui  seront  prompte- 
ment  effectuées. 


Mine  Le  Roi.  —  M.  Charles  Mackintosh,  ex-gouvnrneur 
des  provinces  nord-ouest  du  Canada,  et  qui  acheta,  pour  le 
compte  de  la.  British  America  Corporation,  les  mines  ie  Roi 
ayant  été  interviewé  par  un  rédacteur  dix  Financial  Times  au 
sujet  de  ces  mines,  s'est  exprimé  de  la  façon  suivante  : 

«  La  mine  Le  Roi  est,  comme  je  l'ai  déjà  dit  souvent,  une 
des  plus  importantes  du  monde.  Mais  je  n'ai  cependant 
jamais  dit,  comme  cela  a  été  rapporté  dans  des  journaux, 
qu'il  y  avait  au  moins  100.000.000  de  dollars  de  minerai  en 
vue. 

i>  Jo  puis  parler  en  toute  liberté  de  mines  dans  lesquelles 
je  n'ai  aucun  intérêt  pécuniaire.  Elles  furent  remises  par  paoi 
au  prix  convenu,  pas  un  centime  ne  fut  ajouté  par  moi  au 
prix, 'ni  au  moment  du  transfert  ni  après.  » 

Sur  la  demande  du  représentant  du  Finattcial  Times,  à 
savoir  si,  avec  la  nouvelle  machinerie,  l'extraction  de  la 
mine  Le  Roi  pourrait  atteindre  1.000  tonnes  par  jour,  M.  Mac- 
Idntosh  a  répondu  : 

«  Certainement,  je  prévois  un  rendement  considérable  d'or 
pour  les  prochaines  années  ;  car,  plus  l'exploitation  s'étend 
en  profondeur,  plus  les  gisements  sont  puissants.  J'évalue 
que,  jusqu'au  commencement  d'octobre,  c'est-à-dire  pour  les 
premiers  mois  de  1900,  144.000  tonnes  ont  été  traitées,  don- 
nant un  rendement  approximatif  de  460.000  liv.  st. 

«  Ceci  constituera  donc  une  augmentation  d'environ  24.000 
tonnes  comparativement  à  la  période  correspondante  de  1899  et 
environ  70.000  tonnes  comparativement  à  la  période  correspon- 
dante de  1898.  Ce  n'est  pas  tout.  Le  montant  total  d'or  et 
d'argent  embarqué  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'an- 
née courante  par  les  différents  groupes  à  l'est  et  à  l'ouest  de 
Kootenay  et  de  Yale  dépasse  250.000  tonnes,  d'une  valeur  de 
1.300.000  liv.  st. 


km  EeMomata  k  ImÉ  ti  Mines  d'Or 

DE  LiONDRES 


Londres,  le  13  décembre  1900 
La  tendance  générale  du  Marché  des  mines  d'or,  qui 
était  assez  actif  au  commencement  de  la  semaine  à 
cause  des  meilleures  perspectives  données  par  les 
aâ'aires  de  l'Afrique  du  Sud,  est  redevenue  aujourd'hui 
fort  indécise;  on  s'attendait  à  la  capture  de  De  Wet; 
le  fait  que  le  chef  boer  a,  une  fois  en'oore,  déçu  les 
espérances  de  ses  adversaires  a  produit  une  mauvaise 
impression. 

La  liquidation  de  mi-décembre  s'est  effectuée  dans 
d'assez  bonnes  conditions. 

Le  taux  des  reports  sur  les  valeurs  Sud-Africaines  a 
été  en  général  de  7  à  9  0/0;  Randmines  7  à  9  0/0,  puis 
9  à  11  0/0  sur  des  livraisons  de  titres  pour  compte  pa- 
risien. 

Chartered  2  1/2  pence  à  3  pen;:e,  puis  1  3/4  ;  la  posi- 
tion serait  très  bonne  ;  Goldfields  8  0/0,  puis  5  à  6  0/0; 
Johannesburg  Investment  et  Barnato  7  à  9  0/0  ;  Gold 
Trust  6  à  8  0.0  ;  East  Rand  et  Randfontein  7  à  9  0/0  et 
9  à  10  0/0. 

Le  taux  sur  les  valeurs  rhodésiennes  a  été  de  7  à 
9  0/0  et  sur  les  valeurs  australiennes  de  8  à  10  0/0. 

ik**  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 
Chartered  passe  de  3  1/2  à  3  7/16. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  3/8,  au  lieu  de 
7  5/16. 

La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  à  1 1/2,  comme 
.la  semaine  dernière. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand 
reste  à  7  7/16.  UAngelo  finit  à  63/4,  comme  la  semaine 
dernière,  la  New  Cornet  reste  à  2  11/16,  au  lieu  de 
2  3/4. 

La  City  and  Suburban  est  à  5  1/4,  sans  changement. 

La  Princess  Estate  se  maintient  à  1  3/8. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  3/8,  sans  changement. 
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La  Simmer  and  Jack  est  à  6  1/4,  au  lieu  de  6  5/lG. 

La  Juhilee  reste  à  5  3/4,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  la 
Jumpers  est  à  4  7/8,  sans  changement. 

La  Modderfontein  se  retrouve  à  10  3/8,  au  lieu  de 
10  7/16. 

La  Croivn  Reef  se  tient  à  15  1/4,  au  lieu  de  15  3/8. 
La  Randfontein  est  à  3  ./.,  sans  changement. 
La  Worcester  reste  à  2  1/2,  sans  changement. 
La  Robinson  passe  de  8  3/4  à  8  7/8. 
Lia  Geldenhuis  Estate  se  tient  à  6  5/16,  comme  la 
semaine  dernière  ;  la  Lancaster  reste  à  2  5/8  après 

2  1/2. 

La  New  Heriot  se  retrouve  à  6  3/8,  au  lieu  de  6  1/2. 

La  Bonanza  clôture  à  3  7/8,  sans  changement. 

La  Wolhuter  est  à  4  1/4,  sans  changement. 

Là  Henry  Nourse  est  à  8  5/8,  sans  changement  ; 
la  Ferreira  se  retrouve  à  20  1/4. 

La  Wemmer  reste  à  11  1/4,  au  lieu  de  11  1/2. 

La  YillageMain  Reef  est  à  8  1/8,  après  8  1/16. 

La  Durban  Roodepoort  est  à  5  1/2,  comme  il  y  a 
huit  jours. 

La  Van  Ryn  est  à  2  15/16,  au  lieu  de  3  .  / . . 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown  Deep 
est  à  11  ./.,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  passe  de  40  1/4  à  40  1/8. 

La  Glen  Deep  reste  à  4  1/8,  au  lieu  de  4  ./.  ;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  6  1/8,  sans  changement;  la  Robinson 
Deep  se  tient  à  4  1/8  après  4  1/4. 

La  Nourse  Deep  reste  sans  changement  à  4  3/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  est  à  3  9/16,  au  lieu  de 

3  1/2;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  5/8  après  4  3/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Ageney  est  à  2  9/16,  sans  changement  ;  la  Rhodesia 
Qoldfields  reste  à  1  3/4,  sans  changement. 

La  Dunraven  reste  à  1  5/16;  rasseml)lée  générale 
ordinaire  sera  tenue  le  lundi  17  décembre  1900,  à  deux 
heures  et  demie,  au  Gannon  Street  Hôtel,  poar  recevoir 
le  Rapport  des  administrateurs,  les  comptes  au  31  dé- 
cembre 1899  et  traiter  les  affaires  ordinaires  de  la 
Compagnie.  La  Geelong  est  à  1  13/10,  au  lieu  de  1  7/8. 

La  Selukwe  se  retrouve  à  2  5/16,  après  2  3/8. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  13/16. 

***  District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  13/9,  après  11/16. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transvaal  Gold 
Mining  Estate  est  à  2  1/lC,  comme  la  semaine  dernière. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/4,  sans  changement. 

***  District  de  De  Eaap.  —  La  Sheba  se  retrouve 
à  1  1/16,  après  1  . / . . 

Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  se  retrouve  à  11  ./.,  après  10  3/8. 


Londres,  13  décembre,  6  heures  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  le  Marché  r«ste  calme. 


RGVQe  HeMoniaÉire  k  Marcbë  ta  Mines  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  le  13  décembre  1900. 

Sur  les  déclarations  du  Chancelier  de  l'Empire  alle- 
mand, sur  les  bruits  répandus  et  qui  annonçaient 
comme  prochaine  la  capture,  par  les  troupes  anglaises, 
du  général  De  Wet,  le  Marché  sud-africain  s'est  raf- 
fermi ces  derniers  jours,  et  s'est  montré  surtout  plus 
actif.  Mais  au  dernier  moment,  il  se  montre  de  nou- 
veau hésitant  sur  la  nouvelle  que  De  Wet  aurait,  une 
fois  de  plus,  échappé  aux  troupes  qui  le  poursuivaient. 

A  la  Chambre  des  Communes  anglaises,  sir  Michaël 


Hicks-Reach,  Chancelier  de  l'Echiquier,  a  déclaré  que 
le  Gouvernement  Impérial  persistait  dans  son  intention 
de  mettre  une  partie  des  frais  de  la  guerre  à  la  charge 
des  deux  républiques.  Sir  David  Rarbour,  expert  en 
matière  de  finances,  a  été  chargé  de  se  rendre  dans 
l'Afrique  du  Sud  pour  étudier  sur  place  les  finances  du 
Transvaal.  Ce  n'est  qu'après  avoir  reçu  son  rapport, 
que  le  Gouvernement  pourra  prendre  une  décision  dé- 
finitive. 

La  Rand  Mines,  qui  restait  à  1.011  fr.,  gagne  d'abord 
quelques  francs,  puis  revient  à  1.010  fr.  ;  Consolidated 
Goldfields,  au  même  cours  de  184  fr.  50;  East  Rand, 
186 fr.,  contre  186  fr.  50  ;  Chartered,  86  fr., contre  87  fr. 

La  Buffelsdoorn  Estate  finit  à  17  fr.  50  ;  French 
Rand,  47  fr.  50,  contre  48  francs  ;  Ferreira,  509  fr.,  en 
avance  de  2  francs. 

La  Geduld,  que  nous  laissions  à  114  fr.  50,  reste  de- 
mandée ainsi,  après  115  fr.  50  au  plus  haut;  Gelden- 
huis Deep,  241  fr.,  contre  242  fr.  ;  Geldenhuis  Estate, 
100  fr.,  en  petite  plus-value  d'un  franc;  New  Klein- 
fontein,  57  fr.,  contre  59  francs. 

La  Langlaagte  Estate  est  calme  à  son  cours  précé- 
dent de  85  fr.  ;  Mossamédès  17  fr.  25,  contre  17  fr.  ; 
Mozambique,  mieux  tenue,  à  48  fr.  ;  Oceana  45  fr.  50, 
contre  44  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  avait  repris  à  224  fr.,  est 
revenue  à  221  fr.  ;  Robinson  Deep,  106  fr.  50,  contre 
105  fr.  ;  Robinson  Randfontein  33 fr.,  sans  changement. 

La  Neio  Steyn  Estate,  qui  restait  à  55  fr.,  finit  à 
53  fr.  75  ;  Simmer  and  Jack  157  fr.,  sans  variation  sur 
jeudi  dernier;  Transvaal  Consolidated  Land  74  fr.  50, 
contre  76  fr.  ;  Transvaal  Goldfields,  38  fr.,  gagnant 
2  francs. 

La  Village  Main  Reef,  qui  restait  à  202  fr.,  est 
passée  à  205  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
de  cette  Compagnie  est  convoquée  pour  le  20  courant. 

emmer,  délaissée,  aux  environs  de  282  fr. 

La  Sheba  clôture  à  25  fr.  L'assemblée  générale  des 
actionnaires  de  cette  Société  a  eu  lieu  mardi,  ainsi  que 
nous  l'avions  annoncé  il  y  a  huit  jours.  Le  rapport 
constate  que,  bien  que  les  opérations  n'aient  pas  été 
très  actives  durant  les  quatorze  derniers  mois,  on  a  pu 
néanmoins  faire  d'importants  travaux  utiles  au  déve- 
loppement de  l'entreprise  pendant  les  quelques  mois 
qui  précédèrent  la  déclaration  de  guerre.  La  convoca- 
tion des  actionnaires  a  été  renvoyée  de  mois  en  mois 
dans  l'espérance  d'une  prompte  solution  du  conflit.  Le 
Rapport  ajoute  que  pendant  lesdits  quatorze  mois,  au- 
cune émission  n'a  été  faite.  Le  dernier  bilan  accuse 
une  disponibilité  de  22.000  livres  sterling.  On  espère 
que  cette  somme  sera  suffisante  pour  attendre  la  pé- 
riode de  production.  Rien  que  les  versements  en  retard 
sur  les  actions  soient  considérables,  les  administra- 
teurs n'ont  pas  voulu  faire  un  appel  pendant  cette  pé- 
riode. Dès  que  les  hostilités  seront  terminées  il  faudra 
que  cette  rentrée  se  fasse. 

Le  président  a  déclaré  que  les  dommages  occasion- 
nés à  la  Société  par  la  guerre  s'élevaient  à  une  somme 
de  30.000  liv.  st.  que  l'on  songe  à  réclamer.  Sur  l'ob- 
servation d'un  actionnaire  présent  qui  a  demandé  si 
l'on  songeait  à  faire  cette  réclamation,  le  président  a 
dit  qu'il  était  préférable  en  ce  moment  de  ne  pas  entrer 
dans  des  détails.  Le  rapport  a  été  approuvé  ensuite. 

La  Zambèze  finit  à  35  fr.  75;  Eerste  Fabrieken  Dis- 
tillery,  12  francs,  contre  12  fr.  50;  Dynamite  du 
Transvaal,  29  francs,  en  bénéfice  d'un  franc;  De  Beers, 
735  francs,  contre  733  fr.  50.  Les  actionnaires  de  cette 
Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée  générale  pour 
le  28  courant,  à  Kimberley.  Elle  sera,  dit-on,  présidée 
par  M.  Cecil  Rhodes  qui  y  déclarera  un  dividende  de 
20  shillings  et  un  <<  bonus  »  de  5  shillings.  La  Compa- 
gnie est,  ajoute-t-on,  en  excellente  situation.  Elle  ré- 
clame au  Gouvernemedt  anglais  888.000  liv.  st.  comme 
indemnité  de  guerre  pour  compenser  les  dépenses 
qu'elle  a  faite  pour  soutenir  le  siège  de  Kimberley. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Pres»e,  lô-  rue  du  Groisiaat.  —  Simart 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


COMPAGNIE  DE  MOZAMBIQUE 


Grâce  au  major  Arnold,  directeur  de  son  exploitation, 
la  Compagnie  de  Mozambique  vient  d'ouvrir,  à  la  colo- 
nisation, un  nouvel  et  grand  territoire  compris  dans 
ses  concessions,  mais  qu'elle  n'avait  encore  ni  occupé 
ni  administi'é. 

Il  s'agit  du  Barué,  qui  longe  la  frontière  de  la 
Rhodesia,  et  qui  est  situé  au  sud  de  Zambèze  et  au 
nord  de  la  ligne  ferrée  de  la  région  aurifère  de  Monica 
et  de  la  ligne  du  chemin  de  fer  de  Beïra  à  Salisbury.  Le 
roi  de  ce  pays,  Macomba,  avait  jusqu'ici  refusé  de  se 
soumettre  aux  Portugais  et  de  reconnaître  les  agents 
de  la  Compagnie  qui  avait  toujours  reculé  devant  les 
dépenses  qu'aurait  occasionnées,  pour  le  réduire  à 
obéissance,  une  expédition  militaire.  C'est  alors  que  le 
major  Arnold  tenta  d'obtenir,  par  son  influence  seule, 
ce  qui  avait  été  refusé  jusqu'à  présent.  S'étant  rendu 
au  Barué  il  arriva  à  convaincre  le  roi  Macomba.  Le 
roi  nègre  lit  alors  sa  soumission  avec  ses  vassaux,  de- 
manda à  la  Compagnie  de  Mozambique  de  lui  donner 
un  chef  de  circonscription,  reconnut  comme  souverain 
le  roi  de  Portugal,  et  désigna  deux  de  ses  grands 
dignitaires  pour  porter,  à  ce  dernier,  ses  hommages. 

Le  territoire  du  Barué  a  une  étendue  considérable  ; 
il  est  très  fertile  et  très  peuplé,  et  les  capitaux  trou- 
veront à  s'y  employer  d'une  façon  très  fructueuse  ;  les 
colons  pourront  y  mettre  facilement  en  valeur  ses  ri- 
chesses naturelles.  Ce  qui  vient  de  se  passer  ne  peut 
donc  manquer  d'avoir  une  grande  importance  pour 
l'avenir  de  la  Compagnie  de  Mozambique,  à  laquelle 
sont  intéressés  tant  de  capitalistes  français. 

D'après  les  derniers  rapports  qui  sont  parvenus,  les 
travaux  ont  été  repris  dans  les  mines  Bragance  et 
Richmond.  Un  des  directeurs  de  la  Guy  Fankes  est 
venu  les  inspecter,  ce  qui  porte  à  croire  que  l'activité 
qui  se  manifeste  donne  des  résultats  pratiques.  L'en- 
rôlement des  noirs  est  devenu  plus  facile.  On  annonce, 
de  plus,  que  M.  Brady,  très  connu  dans  la  Rhodesia, 
est  arrivé  aussi  dans  la  Mozambique  en  vue  de  com- 
mencer une  suite  de  travaux  d'alluvions. 

Disons  encore  qu'une  dépêche  qui  nous  parvient 
mentionne  une  découverte  de  charbon  dans  le  Prazo 
de  Gorongoza,  situé  dans  le  voisinage  de  Beira,  et  sur 
le  tracé  de  la  ligne  qui  reliera  ce  port  à  Quilimane. 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


La  situation  au  Sud  de  l'Afrique  ne  s'est  pas  amé- 
liorée; elle  semble  plutôt  s'être  aggravée.  Tout  d'abord 
De  Wet  a  décidément  échappé  au  général  Knox,  et  il 
paraît  maintenant  avoir  divisé  ses  forces  en  deux  par- 


ties. Il  a  pu  rompre  les  mailles  du  filet  tendu  par  son 
adversaire,  en  laissant  seulement  entre  ses  mains  un 
canon  et  quinze  prolonges  chargées  de  dynamite.  Avec 
l'autre  canon,  qu'il  avait  abandonné  il  y  a  quelques 
jours,  ses  pertes;  d'artillerie  se  réduisent  donc  à  deux 
pièces.  Ajoutons  qu'il  a  passé  par  un  coup  de  force  en 
se  mettant  lui-même  à  la  tête  d'un  détachement  de  ses 
meilleurs  hommes.  Il  y  a  véritablement  une  modifica- 
tion dans  les  mœurs  militaires  des  Boers. 

La  retraite  de  De  Wet  est  faite  poour  contrarier  le 
plan  de  lord  Kitchener  et,  malheureusement  pour  les 
Anglais,  ce  n'est  pas  le  seul  contre-temps  avec  lequel 
le  nouveau  généralissime  ait  eu  à  compter  dans  ces 
derniers  jours.  En  effet,  le  général  Cléments  a  été  atta- 
qué à  Noitgdacht,  sur  le  Magaliersberg,  par  les  géné- 
raux Dclarey  et  Beyers  à  la  tête  de  3.000  Burghers 
environ.  Ses  pertes  ont  été  importantes.  On  a  compté 
5  officiers  tués  et  28  hommes  manquants  et  blessés, 
9  hommes  tués  et  555  blessés  et  manquants.  En  outre, 
une  grande  quantité  de  matériel  de  transport  a  dû  être 
abandonnée.  D'autres  combats  ont  encore  eu  lieu.  Dans 
l'un  d'eux,  près  de  Ottoshoop,  le  général  boer  Lemmer 
a  été  tué,  mais  à  Zastron,  un  escadron  du  fameux 
Brabant's  Horse  a  été  décimé  et  les  Boers,  vainqueurs, 
ont  franchi  la  frontière  du  Cap  au  nombre  de  700  envi- 
ron. Ceci  se  passait  ^  samedi  dernier.  Le  lendemain 
dimanche,  un  autre  commando  de  600  hommes  a  fran- 
chi également  la  frontière.  Cette  manœuvre  est  risquée, 
mais  elle  peut  avoir  une  importance  considérable, 
étant  donné  le  mécontentement  des  Afrikanders  dans 
la  Colonie  du  Cap.  Et  comme  les  envahisseurs  qui 
sont  avancés  à  plus  de  50  kilomètres  dans  le  pays 
paraissent  maîtres  du  chemin  de  fer  qui  va  vers  East 
London,  le  ravitaillement  des  troupes  anglaises  dans 
l'Etat  Libre  se  trouve,  pour  le  moment,  compromis. 
Reste  à  savoir  si  les  détachements  envahisseurs  pour- 
ront se  maintenir  dans  le  Cap.  Les  coloniaux  envoyés 
contre  les  premiers  ont  dû  battre  en  retraite,  mais  le 
second  est  poursuivi  par  le  2''  Brabant's  Horse,  par  la 
police  du  Gap  et  une  patrouille  mixte  envoyée  d'AIi- 
wal-North. 

On  répète  que  lord  Kitchener  va  user  d'un  redouble- 
ment de  rigueur.  Il  faut  se  rappeler  que  lord  Roberts 
avait  paru,  au  contraire,  revenir  sur  ses  premières  dé- 
cisions. 

Le  io"-  juin  1900,  lord  Roberts  avait  déclaré  que  tout 
habitant  de  l'Orange,  —  cet  Etat  étant  annexé  —  qui  gar- 
derait les  armes,  serait  considéré  comme  rebelle  et  traité 
en  conséquence  dans  sa  personne  et  dans  ses  biens.  Le 
14  août  1900,  une  proclamation  applicable  aux  Bur- 
ghers du  Transvaal  condamnait  à  mort,  à  l'emprison- 
nement ou  à  l'amende,  tout  Boer  parjure  à  sou  serment. 
Enfin  une  proclamation  du  28  septembre  déclare  qu'en 
cas  de  coups  de  fusil  isolés  autour  des  fermes,  les  chefs 
de  bande  sont  informés  que  leurs  maisons  seront  brû- 
lées. Un  délai  sera  pris  pour  faire  avertir  ces  chefs  ou 
leurs  femmes.  Lorsqu'il  apparaîtra  nécessaire  de 
brûler  la  ferme,  il  sera  donné  notice  des  motifs  de 
cet  acte  et  de  la  liste  des  autres  maisons  qui  seront 
brûlées  par  la  suite. 

Les  résultats  de  cette  proclamation  doivent  avoir  été 
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funestes,  car,  le  18  novembre,  lord  Roberts  a  dû  la  ré- 
A^oquer  en  ces  termes  : 

Attendu  qu'en  ce  qui  concerne  l'incendie  des  fermes  et  la 
destruction  des  barrages  des  erreurs  ont  été  commises,  le 
commandant  en  clief  désire  que  les  officiers  généraux  se  rè- 
glent sur  les  principes  suivants  : 

Aucune  ferme  ne  sera  brûlée,  si  ce  n'est  pour  acte  de  tra- 
liison,  ou  quand  il  aura  été  tiré  de  leur  enceinte  sur  les  troupes, 
ou  comme  châtiment  de  la  destruction  des  lignes  télégrajjlii- 
ques  et  fen-ées,  ou  quand  elles  sont  employées  comme  bases 
d'opérations  pour  des  raids,  et  ceci  seulement  du  consente- 
mont  direct  de  l'officier  général  commandant,  lequel  devra  être 
donné  par  écrit;  le  seul  fait  qu.'un  Burglier  fait  jiartie  d'un 
commando  n'étant,  en  aucun  cas,  un  motif  suffisant  pour 
brûler  sa  maison. 

Or,  lord  Kitchener,  dit-on,  trouve  maintenant  ces 
dispositions  trop  douces.  D'autre  part  on  afiirme  qu'il 
aurait  demandé  40.000  hommes  de  renfort. 

Lord  Roberts  est  en  route  pour  l'A-ngleterre.  Il  arri- 
vera à  Londres  le  3  janvier  ;  on  commence  à  s'occu- 
per de  la  réception  qui  lui  sera  faite. 

De  la  Hollande,  peu  à  dire.  Le  président  Kriiger  re- 
çoit denombreuse«  adresses  et  y  répond.  D'après  le  Daily 
Express,  le  Président,  cédant  aux  conseils  qui  lui 
sont  donnés,  aurait,  d'ici  peu,  une  conférence  avec  i)lu- 
sieurs  membres  du  Parlement  anglais  afin  de  tâcher 
de  trouver  une  base  sur  laquelle  la  i)aix  i)Ourrait  être 
discutée.  D'autre  part,  le  Morning  Leader  demande  qu'on 
tienné  une  conférence  à  Bloemfontcin  avec  les  chefs 
boers  afin  de  leur  expliquer  l'autonomie  qu'on  voudra 
bien  leur  accorder,  sans  quoi,  ajoute  le  journal  an- 
glais, il  serait  inutile  de  parler  de  conciliation. 

Serait-ce  le  commencement  de  la  lin  ? 


LE  TRANSVAAL  APRÈS  LA  GUERRE 

Dans  sa  séance  du  13  décembre,  la  Chambre  des 
Communes  anglaises  a  eu  à  voter  le  projet  de  loi  dé])Osé 
par  le  Chancelier  de  l'Echiquier  et  relatif  au  nouvel 
Emprunt  de  guerre  de  11  millions  de  livres  sterling. 
Plusieurs  membres  ont  pris  la  parole,  notamment 
Sir  W.  Harcourt,  M.  Markham  et  M.  Healy.  En  réponse 
le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  prononcé  le  discours 
suivant  : 

«  Le  débat  qui  vient  d'avoir  lieu  n'a  eu  qu'un  rapi)ort  indi- 
rect avec  le  projet  de  loi  d'Emprunt  soumis  à  la  Chambre, 
mais  il  n'en  a  pas  moins  présenté  beaucoup  d'intérêt  pour 
moi  et  aussi,  je  pense,  pour  la  plus  grande  partie  des  inonv 
bres  de  la  Gliambre.  En  réalité,  la  discussion  a  dévié  sur  la 
question  de  savoir  quelle  part  des  frais  de  la  guerre  il  était 
possible  de  faire  supporter  au  Transvaal,  et  quelles  étaient 
les  ressources  sur  lesquelles  on  pouvait  compter.  Cette  ques- 
tion a  été  agitée  hier  devant  la  Chambre  par  l'iionorable  reju-é- 
sentant  de  Forcst  of  Dean,  et  j'ai  déclaré  alors  que  je  n'étais 
pas  en  mesure,  au  moins  pour  le  moment,  d'entrer  dans  des 
détails,  mais  que  nous  avions  fait  procéder  à  une  enquête 
sérieuse  sur  la  situation  du  ïransvaal,  sur  les  impôts  dont 
on  pourrait  le  frapper,  sur  l'actif  du  Gouvernement  transvaa- 
licn,  et  sur  les  conditions  actuelles  de  l'industrie  minière, 
le  tout  en  vue  d'arriver  à  l'élaboration  d'vin  plan  que  nous 
nous  proposons  de  soumettre  à  la  Chambre  dés  la  lin  des 
hostilités,  fin  que  nous  espérons  obtenir  —  en  dépit  de  ce 
que  peut  croire  l'honorable  opposant  —  avant  le  prochain 
budget.  C'est  tout  ce  que  j'aurais  à  exposer  ce  soir,  si  je  ne 
tenais  à  attirer,  tout  d'abord,  l'attention  de  la  Chambre 
sur  la  grande  difTérencc  que  l'on  a  pu  constater  entre  les 
opinions  émises  par  les  honorables  membres  qui  ont  pris 
part  au  débat  qui  vient  d'avoir  lieu,  sur  la  part  de  contribu- 
tion que  l'on  pourra  exiger  du  Transvaal.  L'honorable  député 
de  Louth  nous  a  dit  qu'il  fallait  s'attendre  à  ce  que  le  coût  de 
la  guerre  s'élevât  à  100  millions  de  livres  sterling,  somme  à 
laquelle  il  faudra  ajouter  le  montant  nécessaire  pour  racheter 
la  Chartered  Company;  ces  deux  sommes  réunies  devraient 
donc  nous  rentrer  au  moyen  de  la  taxe  dont  nous  frapperons 
le  Transvaal.  Mais  jamais,  ni  à  la  Chambre  ni  au  pays  je 
n'ai  dit  que  telles  étaient  mes  idées.  Je  n'ai  jamais  laissé  en- 
tendre que  tous  les  frais  de  la  guerre  dussent  être  supportés 
par  le  Transvaal,  et  j 'estime  qu'une  telle  manière  d'envisager 
les  choses  est  absolument  illusoire.  Je  ne  crois  pas,  en  efl'et, 
que  cela  soit  possible,  et  j'espère  que  rien  de  ce  que  je  vais 
dire  ne  donnera  de  la  consistance  à  une  pareille  idée.  Ce 


que  j'ai  dit  jusqu'à  présent  c'est  ceci:  (juo,  selon  moi,  1: 
Transva^  devra  assumer  une  part  considérable  des  frais  de 
guerre.  ' 

Je  dirai  maintenant  que  l'honoi'able  député  de  West  Mon- 
niouthshire  s'est  montré  ce  soir  dans  son  rôle  favori  de  pro- 
phète de  malheur.  Je  crois  qu'il  a  éprouvé  un  certain  désap- 
pointement l'autre  soir,  lorsque  le  iNIinistre  de  la  Guerre  a, 
avant  lui,  présenté  sous  des  couleurs  ]ieu  favorables,  l'avenir 
de  la  guerre  au  Transvaal.  Il  ne  lui  est  ])lus  resté  alors  qu'à 
assombrir  davantage  le  tableau,  et  à  laisser  entendre  qu'en 
ce  qui  regarde  ledit  avenir,  tout  n'avait  pas  été  révélé'  à  la 
Chambre.  11  a  bien  exj)rimé  son  sincère  désir  de  voir  la  guerre 
terminée,  désir  que  nous  partageons  tous,  j'en  suis  certain, 
mais  ni  ses  prophéties  ni  son  discours  n'étaient  préseuti's  de 
façon  à  aboutir  à  ce  résultat.  Toutefois  l'honorable  geutleinau 
nous  a  dit,  ce  soir,  que  son  jilus  grand  désir  était  aussi  que 
le  Transvaal  fournît  une  contribution  considérable  aux  frais 
do  la  guerre.  Mais  son  discours  de  ce  soir  aboutira-t-il  égale- 
ment à  rendre  cette  tâche  ]>lus,  aisée  ?  Je  pense,  qu'au  con- 
traire, il  a  beaucouj)  ajouté' à  mes  difficult(''s.  Il  nous  a  peint 
la  situation  financière  du  Transvaal  sous  les  couleurs  les  ])lus 
sombres;  il  nous  a  dit  que  le  pays  était  dévasté,  que  la  fa- 
mine était  probable,  que  d'autres"  dépenses,  —  à  savoir  les 
frais  d'administration  et  d'entretien  de  la  ])olice,  —  feront 
plus  qu'absorber  tous  les  rcvcuus  à  esj)érer,  et  il  a  continué 
eu  disant  que  les  ]U'oj)riétaires  des  mines  et  les  ca])ilalistes, 
qu'il  déleste  ]iarticulièrement  mais  qui  ne  juéritcnt  pas  tout 
ce  qu'il  dit  d  eux,  se  sont  absolument  refusés  à  assumer  de 
telles  charges.  Je  ne  suis  ])as  très  partisan  des  capitalistes, 
excepté  lorsque  j'ai  à  ])ercevoir  leurs  droits  de  succession, 
mais  je  crois  i|ue  l'honorable  gentleman  s'est  montré  quelque 
])eu  injuslc  envers  M.  Kobiuson  en  citant  quelques  passages 
de  son  discours.  J'ai  lu  le  discours  de  M.  liobinson  et  ce  qui 
s'en  dégage,  d'après  moi,  c'est  la  crainte  qu'on  ne  cherche  à 
tuer,  pour  ainsi  dire,  la  ])Oule  aux  œufs  cror,  en  imposant  à 
l'industrie  minière  du  Transvaal  un  fardeau  qui,  sans  anéantir 
positiveiiieul  celle  industrie,  entraverait,  tout  au  moins  el 
matériellemeul  son  futur  di'veloppement.  Je  ne  crois  i)as  que 
M.  liobinson  soutienne  qu'il  ne  faille  demander  au  Transvaal 
aucune  i)artici]iation  aux  frais  de  la  guerre.  Mais  l'honorable 
orateur  n'a  tenu  aucun  com])le  de  rexjjosé  fait  à  la  Chambre 
l)ar  riionorable  député  de  Mansfield.  dans  son  intéressant 
discours  sur  la  richesse  énorme  du  Transvaal  dans  l'avenir, 
sur  les  revenus  de  ce  ]iays  lorsque  celte  richesse  sera  déve- 
loppée et,  ])ar  conséquent,  sur  les  chargeas  qui  pourront  lui 
être  imposi'es  dans  un  avc'uir  que  nous  ne  saurions  préciser 
aujourd'hui. 

Pendant  un  an  ou  deux,  à  partir  de  la  conclusion  de  la 
l)aix,  il  se  peut  qu'on  ne  ]niisse  obtenir  du  Transvaal  la 
moindre  conlribution  aux  frais  de  la  guerre,  mais  je  ferai  re- 
marquer que  j'ai  tenu  compte  de  celle  éventualité  dans  mon 
projet  financier  qui  a  eu  l'avantage  de  recevoir  l'approbation 
de  riionorable  orateur  de  l'ojjposition.  J'ai  dit  d'une  façon 
très  claire  que  je  n'entendais  pas  faire  de  l'emprunt  de  guerre 
un  fardeau  ]iermanent  pour  1  Angleterre.  Les  ressources  que 
le  Parlement  m'a  autorisé  à  me  procurer  pour  la  guerre,  je 
les  ai  obtenues  jiartie  contre  des  bons  du  Trésor,  partie  contre 
des  bons  de  l'Echiquier  à  trois  ans,  ])arlie  contre  des  bons  de 
l'Echiquier  à  cinq  ans  et  partie  au  moyen  d'un  emprunt  de 
guerre  ])our  dix  ans.  En  d'autres  terme's,  j'ai  assigné  à  leur 
remboursement  des  délais  qui  nous  ])ermettront  de  nous  ren- 
dre compte  de  la  situation  du  Transvaal  à  ces  dill'érentes 
époques,  et  de  voir,  lors  de  ces  échéances,  la  part  que  nous 
devrons  laisser  supporter  à  ce  pays.  J'espère  que  le  Parlement 
ne  sera  pas  un  instant  d'avis  "que  le  Transvaal  dût  être 
exempté  de  toutes  charges,  parce  qu'à  la  fin  de  la  guerre  il 
se  trouverait  dans  l'état  de  dévastation  et  de  ]>auvreté  que 
l'honorable  intcrpcllateur  nous  a  dépeint.  Je  ne  pense  pas  que 
lui-même  proposerait  d'adopter  une  telle  ligne  de  conduite. 

Je  ne  puis  en  dire  davantage  ce  soir.  Cependant,  je  dois  abor- 
der une  autre  ]iartie  du  discours  de  l'orateur  qu'il  n'a  sans 
doute  pas  bien  approfondie.  11  a  fait  allusion  à  certaines  dé- 
clarations faites  par  des  Directeurs  de  Compagnies  minières 
dans  une  récente  assemblée,  et  qui  tendent  à  faire  intervenir 
le  Gouvernement  dans  l'abaisscmeut  du])rix  de  la  main-d'œu- 
vre indigène  pour  les  mines.  Si  l'acliou  proposée  au  Gouver- 
nement pouvait  être  interprétée  un  seul  instant  comme  une 
tentative  de  régime  de  travaux  forcés  ou  de  quelque  chose 
d'approchant,  je  tiens  à  déclarer  que  le  Gouvei-nement  de 
Sa  Majesté  veillera  à  ce  que  rien  de  semblable  ne  puisse  se 
passer  dans  les  nouvelles  colonies.  Mais  on  pourra  réaliser 
le  bon  marché  de  la  main-d'œuvre  sans  avoir  recours  à  de 
telles  mesures.  L'honoraljle  député  de  Mansfield,  ou  quelque 
autre  membre  de  ce  côté-ci  de  la  Chambre,  nous  a  ait  que, 
dans  certains  districts,  la  moitié  des  indigènes  des  mines  se 
livraient  continuellement  à  la  boisson.  Or,  qu'avons-nous  en 
vue  ?  L'interdiction  de  la  vente  de  l'alcool  aux  indigènes.  Mon 
honorable  contradicteur  combattrait-il  une  telle  politique  '? 

Ainsi  apostrophé,  sir  William  Harcourt  a  déclaré 
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qu'il  avait  approuvé  la  mosnvo  ot  qu'il  espérait  qu'on 
on  assurerait  Vobsprvation  ;  niais  il  a  ajouté  que  lo  but 
visé  par  la  plupart  des  Directeurs  de  Conipai^nies  mi- 
nières, n'était  pas  d'améliorer  le  sort  des  indigènes, 
mais  d'obtenir  leur  concours  à  meilleur  compte.  Lo 
Chancelier  do  l'Echiquier  a  alors  répliqué: 

L'honorable  gentleman  ne  comprend-il  pas  que  si,  à  l'ave- 
nir, les  indigènes  qui  se  livrent  maintenant  h  la  Ijoisson  de- 
viennent sobres,  leur  travail  redeviendra  moins  cher  et  sera 
plus  eflicace  potu-  les  mines  ?  En  outre,  il  est  notoii-e  que  In 
GouvevnemenL  n\nnicipal  do  Johannesburg  et  lo  (iouvonie- 
ment  local  du  I^and  ont  été  incapables,  préci^'dcninH'nt,  do 
maintenir  l'ordre  et  de  prévenir  les  abus  ;  or,  nV'st-il  pas  pos- 
sible, ne  devons-nous  pasraisonnablomcnl;  espérer  ((ue,  sous  le 
(îonvornementqu'auradé'sormais  IcTransvaal,  les  races  indigè- 
nes sei'ont  traitées  avec  plus  de  bonti'  et  plus  do  justicequo  dans 
le  passé?  Toutes  ces  réformes  contribueront  à  la  diiuiniUion 
du  prix  do  la  main-d'œuvre  indigène,  sans  qu'il  soit  besoin 
de  l'ocourir  au  régime  des  travaux  forcés,  idée  que  l'honora- 
ble gentleman  attribuait  aux  Directeurs  do  Compagnies. 

.l'ai  répondu,  au  discours  do  l'honorable  député  do  Mans- 
liekl,  je  veux  répondre  à  nue  dos  idi'os  qu'il  émettait  et  qui 
mérite  à  un  très  liant  degré  l'attention  de  ceux  qui  sont  in- 
téressés dans  la  taxation  du  Transvaal.  Il  a  dit,  que,  dans 
son  opinion,  l'erreur  du  passi''  a  é'ii;  que  la  taxation  s'est 
exercée  indirectement  idutôt  ([uo  directement  sur  les  mines. 
Je  n'ai  pas  la  prétention  d'i'meltro  encore  une  opinion  déli- 
nitive,  mais  la  quesUon  de  savoir  si  l'on  doit  imposer  une 
taxe  directe  sur  les  bénéfices  des  mines  me  parait  ètro  de 
celles  qui  méritent  d'être  très  sérieusement  étudiées.  Il  se 
peut,  comme  l'honorable  membre  l'a  laissé  entendre,  que 
l'ancien  Gouvernement  du  Transvaal  ait  décrété  une  taxe 
identique,  c'est-à-din?  directe,  et.qu'elle  n'ait  pas  été  appli- 
quée parce  que  ceux  qui  avaient  le  devoir  do  la  percevoir 
ont  été  corrompus  ;  en  tous  cas  je  puis  dire  que  le  nécessaire 
sera  fait  pour  qu'il  en  soit  autrement  dans  l'avenir. 

L'honorable  membre  a  fait;  alhision  aux  emplois  accordés 
par  lord  Roberts  à  Pretoria  et  dans  dilf('i'onts  autres  endroits. 
De  cela  je  ne  sais  rien,  mais  je  crois  pouvoir  me  risquer  à 
dire  que  l'honorable  gentleman  n'envisage  pas,  comme  il  con- 
vient, la  situation  que  lord  Pioberts  a  occupée.  Le  pays  était 
en  état  do  guerre,  et  il  fallait  pourvoir  à  dos  euqilois.  Les 
personnalités  sur  lesquelles  les  choix  pouvaient  se  porter 
étaient  rares,  de  sorte  qu'il  (Hait  pour  ainsi  dire  impossible, 
pour  certains  districts,  de  s'adresser  à  d'autres  qu'à  ceux  qui 
résidaient  dans  lo  paj'S.  Je  conviens  que  ces  résidents  pou- 
vaient avoir  dos  liens  avec  les  Compagnies  ou  les  entreprises 
auxquelles  il  a  été  fait  allusion,  mais  je  suis  persuadé  que 
Sir  A.  Milner  a  son  attention  porti'o  sur  ce  point,  et  qii'il 
procédera  à  de  nouvelles  nominations  partoiit  où  il  croira 
bon  de  le  faire.  Et  nous  aurons  bien  soin  —  nous  ne  ferions 
pas  notre  devoir  si  nous  n'agissions  pas  ainsi  —  que  l'action 
du  Gouvernement  ne  risque  pas  d'être  influencée  d'une  façon 
inême  indirecte  par  les  grandes  Compagnies  Transvaa- 
liennos. 

L'honrable  dépulé  de  Northanq)ton  a  posé  une  question  : 
il  a  demandé  si  l'actif  du  Transvaal  comprenait  la  souiuk; 
réclamée  à  la  Chartered  Company  par  l'ancien  Gouver- 
nement du  Transvaal.  Je  crois  que  cette  question  doit  être 
posée  au  Ministre  des  Colonies.  Je  vais  dire  franchement  à 
la  Chambre  ce  qui  me  vient  à  l'esprit  à  ce  sujet.  La  récla- 
mation peut  avoir  été  très  juste,  mais  qu'est-il  arrivé  depuis? 
Chaque  livre  sterling  due  par  la  Chartered  au  Gouvernement 
du  Transvaal  à  la  suite  du  raid  Jaineson  est  représentée  au- 
jourd'hui par  au  moins  .5  livres  sterling  duc  à  cette  Com- 
pagnie par  le  Gouvernement  du  Transvaal  par  suite  de  la 
guerre  qu'il  a  entreprise  contre'  nous.  Il  s'ensuit  que  si,  d'un 
côté,  on  a  à  compter  avec  uik;  n'^claiiia lion,  il  y  a,  d'autre 
part,  vuie  grosso  action  rcconveutionnelle  ;'i  exercer.  Je  ne 
crois  pas  qu'il  existe  na  autre  ])oint  sur  lequel  j'aie  besoin 
de  in'appesaul  ir,  l't  j'estime  (|ue  la  tîhambre  est.  de  mon  avis. 
Je  suis  excessiveiiieut  satisfait  d'avoir  eu  à  iu'i'X])liquer  sur 
les  atfaires  dont  ou  a  parli'',  et  je  ferai  de  mou  luieux  pour 
suivre  la  ligne  do  conduite  que  je  vous  ai  indic[iiée.  Si  je  n'en 
dis  pas  plus  sur  toutes  les  (juèstious  qui  m'ont  été  ])usées, 
c'est  qu'en  r(''atité  je  ne  puis  m'enuaj^t'r  à  rien  pour  les  dé- 
tails. Ce  serait  dangereux  d'agir  aulriMueut;  mais  j'assure  la 
Chambre  que  j'ai  à  cœur,  autant  que  tout  autre  membre^  du 
(iouvernement,  que  le  Transvaal,  et  même,  si  iiossible, 
l'Orange,  contribuent  aux  frais  do  la  guerre,  atiu  i(ue  louti'S 
les  dépenses  n'incoudieul  ]ias  aux  contribuables  <!(;  ce  pays. 
Quelle  forme  sera-t-il  le  jdus  avantageux  d'employer,  c'i'St.'là 
une  question  à  considérer,  c'est  un  sujet  didicat  et  diflicile; 
mais,  comme  je  l'ai  dit  hier,  nous  aurons  soin  de  ne  prendre 
aucune  luesure  (pii  puisse  entraver  ou  nuire  au  dévelop- 
pement di'  l'indnslrie  du  Transvaal;  d'autre  part,  nous  ne 
nous  laisserons  i)as  iuiluencer  i)ar  les  observations  d('raison- 
nables  ni  jtar  les  consedls  de  ceux  qui  sont  intéressés  dans 
les  nnnes,  lorsfju'il  nous  faudra  fixer  les  taxes  que  l'intérêt 
bien  compris- du  pays  exigera. 


Nous  avons  tenu  à.  (Uniner,  en  entier,  lo  discours 
prononcé  par  le  Chancelier  do  l'Echiquier.  Et  il  semble 
ressortir  clo  co  discours  quo  lo  Transvaal  n'aura  à 
payer  (luc  la  part  des  frais  do  guerre  qu'il  pourra  rai- 
sonnablement supporter,  et  cela  quand  ou  jugera  le 
moment  opportun,  c'est-à-dire  sans  que  les  taxes  qu'il 
aura  à  supporter  puissent  nuire  à  son  développement. 


Oceana  Consolidated  Company,  Ld 


Cette  Compagnie  vient  de  puljlier  son  rapport  sur 
l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30  juin  dernier.  Voici  tout 


d'abord  lo  bilan  : 

Actif 

Liv.st.  sh.  d. 

Espèces  à  Londres  et  au  Sud  de  l'Afrique..  .56.8:30  1  1 
Fonds   d'Etals    étrangers,    etc.,   au  prix 

d'achat  :   56.730  10  0 

Avances  sur  garanties   192.467   5  0 

Débiteurs  divers   13.495  0  7 

Portefeuille  évalué  aux  prix  d'achat  : 

Actions  et  obligations  do  chemins  de  fer..  823.078   5  1 

Participations  dans  les  mines  d'or  du 

Transvaal   590.475  11  8 

Terrrains  dans  lo  Transvaal   10.950  10  10 

Intérêts  dans  des  propriétés  territoriales 
dans  l'Est-Africain  Portugais  et  dans 

l'Etat  Libre  du  Congo   100.681   4  0 

Divers   35.927  18  3 

Propriétés  dans  le  Traansvaal  (1.038.000 

acres)  au  prix  d'achat   53.402   4  11 

Terrains  pour  emplacement  de  villes,  bâ- 
tisses, propriétés  autour  de  Beïra,  etc   47.255  19  3 

Constructions  et  divers   10.808   7  8 

Mobilier   1.906  19  11 


1.553.899  18  3 


Passif 

(iipital-actions  :  1.. 5(30. 000  actions  de  1  livre 

sterling  comprenant  : 
1 . 304 . 663  actions  tout  payé.  1 . 294 . 663   0  0 
104.191     —   lib.de5sh.      48.547  15  0 
11 . 146     —   à  la  souche, 
options  payées  à  l'avance.      28.046   0  0 

  1.371.256  15  0 


Prime  de  5  sh.  par  action  réalisée  sur  les 
194.191  actions  ci-dessus,  moins  dépenses.        46.519   7  7 

Eti'ets  à  payer   1.967  16  7 

Dividendes    échus    et  non  encore  payés 

(Oceana  Company)   52   6  0 

Cn'diteurs  divers   5.531  18  3 

Profits  et  pertes  : 

Solde  créditeur  au  30  juin  1899    34.270   8  0 

'  Bé'n(''fices  ])our  l'exercice  qui  a  pris  lin  le 

30  juin  1900    94.301   6  10 

Di^i  encore  sur  le  capital  :  80.0.50  «6  sh.  0  d.  0      0  0 


1. 55:3. 899  18  3 

De  son  côté,  le  compte  des  Profits  et  Pertes  s'établit 


ainsi  : 

Crédit 

Liv.  st.  sh.  d. 

Dividendes  et  intérôts  encaiss('s                         16.591  14  1 

Bénéfices  réalisés  sur  le  portefeuille                   96.533   9  2 

(Commissions  et  recettes  diverses                           226  11  7 

Revenus  encaissés  au  Transvaal                            942   3  4 

Droits  de  transferts                                          6.604  14  6 

115.888  12  8 


Débit 

Dépenses  d'administration  à  Londres,  Paris 

et  Lisbonne   10.359   3  0 

D('l)eiises  au  Transvaal  et  dans  l'Afrique  cen- 

Irale   4.768  10  0 

D('pi'nses  (le  prosjiections  et  d'encaissements.  1.375  11  10 

Souscription  aux  di'peiises  de  guerre   269   0  0 

Taxes  de  xurvoillauce  a  u  Transvaal  et  réserves 

pour  droits   666  19  9 

Droits  fran(;ais  sur  les  actions'   . ..  354   1  0 

Amortissements  divers   531    9  3 

D(''|ienses  ]U'éliminaires   3.164  17  2 

.\m()rtissement  d(^  conqiles  dout(nix  106  13  1 

Solde  bénéticiaire.   94. 301   6  10 


115.888  12  8 


196 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaire,  n»  467  bis) 


On  voit  que  le  solde  du  compte  de  profits  et  pertes 
s'élève,  au  crédit,  à  94.301  liv.  st.  6  sh.  10  d.  En  y 
ajoutant  les  34.270  liv.  st.  8  sh.  reportées  de  l'exercice 
précédent,  il  reste  disponible  une  somme  de  128.571 
liv.  st.  14  sh.  10  d.  En  conséquence,  le  Conseil  propose 
de  mettre  en  paiement  im  dividende  de  5  0/0  net, 
income-tax  déduite,  qui  absorbera  74.442  liv.  st.l4sh., 
et  qui  permettra  de  reporter  à  nouveau  51.129  liv.  st. 
0  sh.  10  d. 

Par  suite  do  la  guerre,  les  revenus  de  la  Compagnie 
ont  naturellement  subi  une  diminution  sérieuse  ;  néan- 
moins elle  a  pu  réaliser,  avec  un  bénéfice  de  96.593 
liv.  st.  9  sh.  2  d.,  quelques-uns  de  ses  intérêts  dans 
l'Est- Africain  portugais  et  dans  l'Afrique  centrale. 
Pour  être  en  mesure  de  profiter  de  la  reprise  d'atïaires 
qui  aura  lieu  quand  la  guerre  sera  finie,  le  Conseil 
procéda,  en  mars  dernier,  à  l'émission  de  194.199  ac- 
tions de  réserve.  Ces  actions,  émises  avec  une  prime 
de  5  shillings  par  titre,  produisirent  une  somme  de 
250.000  liv.  st.  environ. 

Grâce  aux  soins  des  agents  de  la  Compagnie  au 
Transvaal,  qui  purent  rester  à  .Johannesburg  pendant 
la  guerre,  son  actif  n'a  souffert  aucun  dommage  ma- 
tériel. Le  Directeur  de  la  Van  Byn  est  rentré  à  .Johan- 
nesburg, et  les  opérations  pourront  être  reprises  aussi- 
tôt que  le  retour  de  la  communauté  minière  aura  été 
autorisé  par  les  Anglais.  La  Douglas  Colliery  est  en 
excellent  état.  Les  opérations  do  forage  sur  la  Welge- 
tlacht  n'ont  pas  subi  d'interruption  et  ont  été  conti- 
nuées pendant  toute  la  durée  de  la  guerre.  L'état  d'a- 
vancement de  ces  travaux  tend  à  confirmer  l'opinion 
que  la  formation  du  Rand  traverse  cette  propriété. 

VOceana  possède,  au  Transvaal,  225  formes,  d'une 
superficie  totale  de  1.038.000  acres,  et  tout  porte  à 
croire  que  ces  propriétés  augmenteront  considérable- 
ment de  valeur  avec  le  nouveau  régime  qui  va  être 
établi  dans  le  pays  et  les  mesures  que  prendra  le  Gou- 
vernement anglais  pour  favoriser  l'immigration. 

Le  chemin  de  fer  de  Pretoria-Pietcrsburg,  dont  la 
Compagnie  possède  le  capital-actions  presque  en  en- 
tier, ayant  été  saisi  ])ar  les  Boers  en  1899,  le  l'résidcnt 
do  ÏOccana  osi  parti  i)Our  l'Afrique  du  Sud  atin  de 
poursuivre  les  négociations  en  vue  d'obtenir  (jue  la 
ligne  soit  remise  à  la  Pretoria-I^iotersburg  Company 
et  que  l'exploitation  puisse  être  reprise.  Les  modifica- 
tions apportées,  l'année  dernière,  à  la  Direction  de  la 
Compag^ne  de  Mozambiqvc  commencent  à  porter  leurs 
fruits.  L'administration  locale  a  été  simplifiée  et  amé- 
liorée, et  le  département  minier  réorganisé;  enfin,  les 
finances  de  la  Compagnie  ont  été  soumises  à  un  sys- 
tème de  contrôle  effectif.  Ces  améliorations  sont  dues 
aux  mesures  recommandées  par  les  Comités  de  I^on- 
dres,  Paris  et  Bruxelles,  et  ont  pu  être  mises  à  exé- 
cution, malgré  quelques  difficultés.  Les  lignes  de  Beira 
et  de  Beira-Junction  ayant  été  refaites  à  la  largeur  nor- 
male, Beira  se  trouve  maintenant  en  communication 
directe  avec  Salisbury.  Le  district  de  Manica  bénéfi- 
ciera tout  particulièrement  de  la  facilité  des  commu- 
nications et  des  transports;  il  en  sera  de  même  du  port 
de  Beira,  où  la  Compagnie  possède  un  grand  nombre 
d'immeubles  et  de  terrains.  La  Katanga,  dans  laquelle 
YOceana  est  largement  intéressée,  a  réalisé  38.000  li- 
vres sterling  de  bénéfices  pendant  le  dernier  exercice, 
ce  qui  lui  permet  de  distribuer  un  dividende  de  87  fr.  50 
aux  actions  privilégiées.  On  attend  d'excellents  résul- 
tats d'un  arrangement  passé  entre  cette  Compagnie 
et  l'Etat  libre  du  Congo.  Enfin,  le  rapport  conclut  en 
donnant  des  détails  sur  les  transports  organisés  par 
YOceana  entre  et  sur  les  lacs  Tanganyika,  Nyassa  et 
Moero,  et  qui  fonctionnent  aujourd'hui  d'une  façon 
régulière  et  satisfaisante. 


Les  Rendements  de  la  Rhodesia 


Le  rendement  des  Compagnies  de  Mines  d'or  de  la 
Rhodesia  qui  communiquent  le  montant  de  leur  pro- 
duction à  la  Chambre  des  Mines  de  Bulawayo,  s'est 


élevé  pour  le  mois  de  novembre  à  9.169  onces,  soit  une 
diminution  de  1.499  onces  sur  le  mois  précédent  et 
une  augmentation  de  4.499  onces  sur  le  mois  corres- 
pondant de  1899. 

Voici  le  rendement  mensuel  de  ces  Compagnies  de- 
puis le  mois  de  septembre  1898  : 

1898  1899  1900 

Onces  dwts  Onces  dwts  Onces  dwts 

.Janvier   6.371  15      rD.242  7 

Février.   6.424  18      6.2,33  15 

Mars   ..  6.614  2      6.286  16 

Avril   »  5.755  1      5.456  0 

Mai   "        ..  4.939  13      6.554  12 

Juin   ..        "  6.104  18      6.185  9 

Juillet   "  6.031  7      5.737  12 

Août   3.177  2  10.137  15 

Septembre   2.346   10  5.653  7  10.819  ■> 

Octobre   3.913     0  4.276  8  10.668  >. 

Novembre   5.567   13  4.670  0      9.169  - 

Docembe   6.259  19  5.289  2 

18.0»)     2     65.303   13     81.990  6 

Ci-dessous  la  production  détaillée  des  mines  qui, 
pendant  les  quatre  derniers  mois,  ont  communiqué 
leurs  rendements  : 

Mines  Aofit       Sept.      Oct.  Nov. 

(En  onces) 

Alice  Proprietary. . .        •>  »  815  819 

Antonior                        584  331  182 

Dunraven                       »  »  1.137  1..316 

(JcelonK                         951  37  773 

Globo  and  Pliœuix..  4.742  5.178  4.275  5.086 

Lomagunda  Dcv....  225  268  163  96  ^ 
Premier  Tati  Mo- 

narchRecf   1.360  540  429  390 

Rozonde   .  »  1.500  758  788 

Selukwo   1.596  2.215  1.433 

West  Nicholson               519  416  343  » 

Tous  les  détails  ne  sont  pas  encore  connus,  et  comme 
on  se  rappelle  l'erreur  commise  pendant  le  mois  de 
septembre,  on  se  demande  si  le  total  de  la  production 
télégraphié  est  bien  exact.  Il  est  vrai  qu'il  faut  se  sou- 
venir que  certaines  mines  rhodésiennes  ont  éprouvé, 
dans  ces  derniers  temps,  de  grandes  difficultés  dans 
le  i-ecrutement  de  la  main-d'œuvre  indigène,  et  qu'il  en 
est  qui  ont  dû,  un  moment,  suspendre  leurs  broyages 
par  suite  du  manque  d'eau. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Le  Commerce  en  Australie.  -  Le  commerce  des 
colonies  australiennes  a  fortement  augmenté  pendant 
ces  cinq  dernières  années.  Voici,  du  reste,  les  chiffres 
pour  1899  : 

Importations  E.vportalions 

(En  livres  sterling) 

Nouvelle-Galles  du  Su-!   25.595.000  28.445.000 

Victoria   17.953.000  18. .508. 000 

Australie  du  Sed   6.750.000  8.390.000 

Australie  occidentale   4.500.000  6.985.000 

Quecnsland   6.750.700  11.943.000 

ïasmanie   1.7.50.000  2.577.000 

63.298.000  76.848.000 

Le  tableau  suivant  montre  la  part  que  l'Angleterre  a 
eue  dans  le  commerce  de  ses  colonies  australiennes  : 

Importations  Exportations 

Nouvelle-Galles  rln  Siî.l   83.0  0/0  70.2  0,0 

Victoria   84.5  -  80.0  - 

Australie  du  Sud   88.5  —  83.0  — 

Australie  occidentale   90.0  —  98.8  — 

Queensland   ? 

Victoria    98.0  —  87. d  — 

Les  autres  pavs  qui  ont  la  plus  grande  part  dans  le 
commerce  australien  sont  les  Etats-Unis  et  l'Allemagne. 
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Rendements  des  Mines  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  N'oiri,  commo  do  (•(wfiini(\  los  rciuliMiionls  dos 
principales  mines  de  l'Australie  Occidentale  pour  le 
mois  de  novembre,  comparés  à  ceux  du  mois  précé- 
dent : 

Octobre  Novembre 


T n  ïl  11  OC! 

Tonnes 

bl0> (OS 

nccs 

broyops  Onces 

Associateci  u.  M.  oi  v\  .  a..  . 

a.o/o 

<i  .  O  /  4 

2.453 

2.296 

Australia  United  

100 

Bavlcy's  United  

O  /i  AO 

1  AAfî 

2.712 

1.315 

y  lu 

oy^ 

880 

m 

hiuDanK  s  rîirUKiay  Liiit  . . . . 

o  AQQ 

2.850 

1.801 

OOA 

165 

247 

Cosniopolitan  Proprietary.. . 

1 .  oVAI 

i  .  1  /4 

1.184 

1.014 

n 

» 

2.200 

782 

1  QClti 

.i  .400 

1.944 

2.581 

1  .U/4 

D/4 

» 

PiAA 

404 

» 

„ 

t^ÛA 
Dou 

OfiQ 

680 

245 

Golden  Arrow  

col; 

450 

348 

Golden  Horseslioe  Estâtes  . 

O   1 1  P^ 

8.277 

15.323 

Grcat  Boulder  Main  Reef . . . 

1  AQA 
1 .  DoVj 

1.200 

2.400 

Great  Boulder  Perseveranc<'. 

D.  /»/ 

7.193 

7.410 

Great  Boulder  Proprietary.. 

n  KAA 

ll.HUt) 

5.712 

11.874 

r;  QAQ 

D.  /uy 

2.238 

6.751 

Hannan's  Projjrietarv  

GQA 

iSl.4 

890 

394 

1.600 

812 

2.100 

308 

Ivanhoe  

6.309 

8.035 

6.199 

8.214 

1.300 

1.930 

1.405 

1.970 

Lady  Locli  

770 

607 

760 

603 

Ladv  Slienton  

1.197 

1.792 

1.200 

1.799 

Lakè  View  Gonsols  

2.963 

5.470 

Long  Reef  

1.620 

1.227 

1.669 

1.260 

601 

739 

607 

570 

Mount  Gliarlotte  

480 

266 

500 

277 

Mount  Malcolin  

840 

589 

600 

544 

2.007 

974 

1.976 

989 

North  Star  

389 

338 

South  Kalgurli  

1.000 

935 

1.280 

1.276 

Sons  of  Gwalia  

5.232 

5.125 

5.200 

4.497 

Westralia  Mount  Morgans.. 

1.540 

2.296 

1.611 

3.498 

Wliite  Feather  Main  Reef.. . 

1.250 

1.054 

1.200 

1.052 

White  Feather  Reward.  

800 

298 

700 

317 

Tous  les  rendements  ne  sont,  pas  encore  parvenus, 
mais,  d'après  les  chiffres  indicjués  ci-dessus,  il  n'y  a, 
jusrju'à  i^résent,  pas  de  notables  différences  à  signaler. 


Lake  View  Consols.  -  Nous  avons  dit,  il  y  a  huit 
jours,  que  la  section  contentieuse  du  Conseil  Privé  de 
la  Reine  venait  de  statuer  en  faveur  de  la  Lake  View 
Consols  sur  le  double  appel  interjeté  tant  par  la  Lake 
Vietv  que  par  la  Austmlian  Gold  Recovery,  contre  un 
jugement  antérieur,  rendu  le  19  septembre  1899,  par 
la  Cour  Suprême  d'Australie  Occidentale.  En  raison  du 
préjudice  causé  par  le  prétendu  emploi  illicite  d'un  pro- 
cédé ayant  pour  objet  la  «  récuioération  des  métaux 
or  et  argent  contenus  dans  les  minerais  »,  la  A  ustraUaji 
Gold  Recovery  réclamait  des  dommages-intérêts  à  la 
Lake  Vieiv  Consols.  Cette  dernière,  contestant  la  validité 
du  brevet  anglais  n"  IMTl,  accordé  en  1887,  le  litige 
fut  porté  devant  la  Cour  Suprême  qui  l'endit  un  juge- 
ment aux  termes  duquel  la  Lake  Vieiv  Consols  était 
bien  fondée  sur  quatre  points  et  la  Auslralkùï  Gold 
Recovery  également  bien  fondée  sur  quatre  autres  points 
formant  l'objet  du  procès.  Les  deux  parties,  renvoyées 
dos  à  dos,  décidèrent  l'une  et  l'autre  d'en  appeler  au 
Conseil  Privé. 

A  la  suite  de  l'arrêt  du  Conseil  Privé,  la  Lake  View 
Consols  a  adressé  à  ses  actionnaires  une  circulaire  à  la- 
quelle nous  avons  déjà  faii-  allusion,  mais  dont  le  texte 
nous  est  maintenant  connu  :  <>  C'est  avec  la  plus  vive 
'<  satisfaction,  dit-elle,  que  nous  vous  informons  que  la 

décision  récente  du  Conseil  Privé  qui  viont,  en  prin- 
X  cipe,  de  trancher  en  notre  faveur  le  -procès  relatif  à 
«  l'emploi  de  la  cyanuration,  a  pour  notre  Compagnie 
I'  une  importance  capitale  en  raison  de  ce  que  nous 
"  avons  adopté  le  traitement  au  bromocyanure,  mieux 

connu  sous  le  nom  de  «  procédé  Diehl  ».  On  déclare, 
«  sur  les  gisements,  que  ce  procédé  est  un  véritable 


"  .succès  qiii  se  .traduira  par  de  grandes  économies 
"  pour  la  Compagnie,  car  le  minerai  n'a  plus  besoin 
«  d'être  grillé  et  que,  par  suite,  la  consommation  de 
"  coml)ustible  est  nulle.  Nous  devons  également  nous 
«  féliciter  d'avoir  atteint,  avec  le  rendement  de  5.660 
»  onces  d'or  du  mois  do  novemlire,  le  dernier  des 
«  faibles  rendements,  provenant  de  l'adaptation  de 
«  nos  usines  de  réduction  au  système  de  traitement 
«  Diehl.  On  nous  informe  que  notre  nouveau  matériel 
«  fonctionnera  dès  ce  mois-ci  et  que  le  prochain  rende- 
<<  ment  dépassera  12.000  onces.  Nous  nous  efforcerons 
»  ensuite  d'augmenter  graduellement  et  le  matériel  et  ^ 
«  la  production,  car  nous  avons  la  confiance  la  plus 
«  grande  dans  l'avenir  de  votre  propriété.  » 


NoteH  minières  d'Australie 

Kalgurli  Gold  Mines  C°.  D'après  lo  rapport  sur  l'année 
qui  a  pris  fin  le  31  juillet,  il  a  été  traité,  cln  mars  à  juillet, 
4.133  tonnes,  produisant  6.417  onces  d'or,  d'une  valeur  do 
24.450  livres  sterling;  d'aofit  à  octobre,  3.822  tonnes  de  mi- 
merai ont  (lonn('  5.760  onces,  d'une  valeur  de  22.320  liv.  st. 
Le  Directeur  affirme  qu'avec  une  déi)enso  de  10.000  liv.  st., 
l'usine  pourrait  être  mise  en  état  de  traiter  4.000  tonnes  par 
mois. 

Mount  Morgan  (Queensland).  Production  de  novembre  : 
15.893  tonnes  de  minerai  traitées  ont  donné  12.306  onces 
d'or.  ' 

Golden  Age  Lake  Way.  La  production  du  mois  de  no- 
vembre a  été  do  872  tonnes  de  minerai,  donnant  465  onces 
d'or.  L'essai  des  tailings  est  do  154  grains  par  tonne. 

Hannan's  Reward.  Production  do  novembre  :  Dépenses, 
1.640  liv.  st.;  revenus,  1.4.50  liv.  st.;  333  tonnes  ont  été 
broyées,  sur  lesquelles  349  tonnes  proviennent  des  mines  de 
la  Compagnie. 

Golfields  of  Victoria.  .528  tonnes  broyées  ont  donné  224 
onces  d'or.  Lo  puits  New  Chum  a  été  foncé  do  20  pieds. 

Aladdin'.i  Lamp.  Depuis  la  dernière  roduction,  209  on- 
ces d'or  ont  été  retirées  de  390  tonnes  de  minerai  et  de 
3  tonnes  de  concentr(>s. 

East  Murehison  United.  Production  eu  novembre  :  1.944 
tonnes  broyées  donnent  936  onces  d'or;  par  la  cyanu- 
ration, 3.220  tonnes  de  tailings  ont  donn(''  un  rendement  de 
1.645  onces  d'or;  total,  2.581  onces  d'or.  Dépenses,  7.097  liv. 
st.;  recettes,  8.341  liv.  st. 

Great  Boulder  Proprietary.  Eu  novembre  dernier,  2.105 
tonnes  do  minerai  broyées  ont  produit  1.287  onces  d'or;  3.607 
tonnes  de  sulfure  6.762  onces  d'or;  la  cyanuration  ,5.400  tonnes, 
3.308  onces;  47  tonnes  de  concentrés,  517  onces.  Total,  11.874 
onces. 

Flagstaff'.  Lo  puits  principal  atteint  263  pieds.  On  espère 
rencontrer  le  filon  dans  les  40  pieds  suivants.  Un  essai 
moyen  donne  24  dwts  par  tonne. 

Broken  Hill  Junction.  Production  de  la  semaine  au  5  dé- 
ceinl)re  :  1.842  tonnes  do  minerai,  j^roduisant  204  tonnes  de 
conceiitiV'  l"'  choix,  d'une  teneur  de  .59,7  0.0  de  plomb, 
24,3  onces  d'arget,  5,5  0/0  de  zinc;  13  tonnes  d(^  concentrés 
3"  choi.\,  d'une  teneur  de  47,1  0/0  de  plomb,  30,1  onces  d'ar 
geut,  6,4  0/0  de  zinc;  en  plus  40  tonnes  de  riche  minerai. 

Soiifli  Kalgurli.  Gablegramme  :  "  1.280  tonnes  de  minerai 
ont  produit  1.086  onces  d'or;  13  tonnes  do  concentrés  contien- 
nent 190  onces 

Golden  Horseshoe  Estâtes.  Production  du  mois  de  novem- 
bre. Ou  a  travaillé  pendant  27  jours;  6.726  tonnes  de  minerai 
ont  été  broyées,  donnant  6.007  onces  d'or;  par  cyanuration 
2.738  tonnes  de  tailings  ont  rendu  1,887  onces  d'or;  3.840  ton- 
nes (le  boues,  2.124  onces.  Eu  plus,  24  tonnes  de  concentrés 
ont  produit  329  onces  d'or  et  1.551  tonnes  de  sulfure  4.976 
onces  d'or.  Total  15.323  onces  d'or.  » 

Mount  Margaret  Reward  Claim.  Le  broyage  a  commencé 
le  7  courant.  Ûne  nouvelle  concession  de  34  acres  a  été  prise. 

Kalgoorlie  Mint  and  Iran  King.  Dépèche  du  Directeur 
de  la  inine.  «  Il  a  été  broyé  190  tonnes  qui  onfproduit  184 
onces;  il  a  été  traité,  par  la  cyanuration,  812  tonnes,  qui  ont 
donné  192  onces.  Au  total,  376  onces,  contre  223  onces  en 
octobre.  « 

Burbank's  Birthday  Gift.  Dépêche  du  Directeur  de  la 
mine  à  la  date  du  13  décembre  :  »  Il  a  été  broyé  2.850  tonnes 
qui  ont  produit  1.625  onces.  Le  moulin  a  travaillé  pendant 
730  heures.  On  a  traité,  par  la  cyanuration,  1.000  tonnes  qui 
ont  donné  176  onces.  Le  puits  principal  est  maintenant  à  la 
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profondeui"  do  'i.'O  pieds,  le  travers-banc  a  été  poussé  de  8 
pieds.  La  production  d'octobre  s'était  élevée  à  2.033  onces.» 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DB    LA  SEMAINE 


La  Teneur  du  Minerai  dans  la  Rhodesia.  — 

Notre  confrère  de  Londres,  la  Rhodesia,  dit  qne  le 
rendement  de  novembre  de  la  Globe  and  Phœnix  fournit 
un  nouveau  témoignage  de  la  valeur  intrinsèque  des 
reefs  aurifères  de  la  Rhodesia.  Sans  prétendre,  tou- 
tefois, que  tous  les  reefs  de  cette  contrée  soient  de 
même,  le  rendement  en  question  indique  clairement 
que  les  dé^jôts  d'or  constatés  jusqu'à  ce  jour  dans  le 
Charterland,  sont  aussi  riches  et  aussi  continus  que 
ceux  de  n'importe  quel  autre  pays  aurifère. 

La  Globe  and  Phœnix  a  produit,  en  novembre,  5.086 
onces  d'or  provenant  du  broyage  de  6.092  tonnes  de 
minerai.  Les  tailings  accusent,  en  plus,  une  teneur  de 
4.8  dwts  à  la  tonne,  ce  qui  porte  à  plus  d'une  once  par 
tonne  la  moyenne  de  l'or  produit.  Au  reste  voici,  à  ce 
sujet,  un  tal)leau  instructif  : 

Tailings 

Onces      Moyenne  Moyenne 
Mois  en  1900  produites    p' tonne;  p'tonne 

dwts  dwts 

Août   4.752         10.36  5.82 

Septembre   5.178         16  3.8;i 

Octobre   4.275         16  3.83 

Novembre   5.086         16.7  4.8 

Pendant  les  quatre  mois  susmentionnés,  la  mine  a 
produit  19.291  onces  d'or;  la  moyenne  a  été  de  16.10 
dwts  à  la  tonne.  Quant  aux  tailings,  ils  ont  donné, 
comme  moyenne,  4.40  dwts  à  la  tonne. 


Le  Commerce  de  l'Angleterre  avec  le  Sud  de 
l'Afrique.  —  La  Chambre  de  commerce  do  Londres, 
dit  le  South  Africa,  vient  de  publier  les  chiffres  des 
échanges  commerciaux  entre  la  Grande-Bretagne  et 
le  Sud  de  l'Autriche  pendant  les  onze  premiers  mois 
de  1900.  Une  comparaison  intéressante  est  à  faire,  à 
ce  sujet,  avec  la  période  correspondante  des  deux  an- 
nées antérieures.  Toutefois,  examinons  d'abord  le 
mois  de  novembre  : 

Exportations  d'Angleterre  pendant  les  mois  de  novembre 
■  1898,  1899  et  1900 


Bière  et  aie  

Liqueurs  anglaises  et  irlan- 
daises   

Olonnades  

Lainages  

Laines  tili'es  

Coutellerie  

Quincaillerie  

Fers  et  aciers  : 

Barres,  boulons,  tiges,  etc. 

Pour  chemins  de  fer  

Pour  télégraphes  

Tôles  galvanisées  

Fontes  et  fers  forgés  

Aciers  et  fers  fabriqués  .. 
Machines  à  vapeur  : 

Locomotives  

Pour  l'agi-icullure  

Diverses  

Machines  : 

Agricoles  

A  coudre  

Minière?  

A  tisser  

Diverses  .  '. 

Equipements  et  vèlcni"al^. 

Mercerie  et  modes  

(jhaussurcs  

(jiment.  


1898 

1899 

1900 

(Livres  sterling 

) 

10.446 

7.961 

10.275 

13.708 

12.540 

37.561 

40.608 

31.600 

65.745 

6.984 

4.119 

7.948 

8.335 

7.429 

12.897 

5.949 

4.308 

7.706 

11.005 

11.791 

14.284 

4.816 

5.769 

9.070 

2.162 

17.227 

38.978 

7.657 

2.394 

6.473 

29.041 

18.721 

25.559 

38.666 

41.901 

56.770 

4.448 

3.972 

4.591 

4.106 

8.448 

3.489 

197 

194 

1.315 

4.457 

9.111 

6.380 

2.322 

2.929 

2.827 

1.516 

1.077 

1.759 

39.868 

12.396 

14.022 

175 

» 

23.222 

18.146 

36.800 

125.628 

97.336 

177.416 

32.197 

18.404 

20.257 

52.032 

44.187 

71.579 

8.526 

4.663 

4.348 

1898  1899  1900 

(Livres  Iterling) 

Papier  pour  écrire  et  poiu- 

l'imprimerie   6.540         8.655  11.717 

Divers    5.486         3.288  4.982 

Sellerie  et  harnais   8.251        11.714  11.409 

Pour  les  onze  premiers  mois  des  années  1898,  1899 
et  1900,  les  exportations  totales  s'établissent  ainsi  : 

Pendant  les  onze  premiers  mois  de 

1898  ~~     1899      "     1900  " 

(En  livres  sterling) 

Bière  et  aie   83.860  62.801  111.442 

Liqueurs  anglaises  et  irlan- 
daises  162.877  171.549  247.827 

Cotonnades   640.436  .526.397  5&5.846 

Lainages   119.499  85.813  79.917 

Laines  filées   129.312  119.226  123.483 

Coutellerie   .53.089  47.2.51  .52. œi 

Quincaillerir   1:35.778  115.495  110.398 

Fers  et  aciers  : 

Barres,  boulons,  tiges, etc.  .55.662  .53.129  70.821 

Pour  chemins  de  1er   186.181  101.887  240.788 

Pour  télégraphes.,  i   80.090  81.319  ,56.48;î 

Tôles  galvanisées   301 . 396  257 . 384  :304 . 698 

Fontes  et  fers  forgés   5'i6.881  511.990  .577.-525 

Aciers  et  fers  fabriqués..  52.444  4.J.810  65.699 

Machines  à  vap<!ur  : 

Locomotives   .57.601  43.170  75.840 

Agricoles   8.291  5.583  5.925 

Diverses   72.605  103.099  96.2-34 

Machines  : 

Agricohs   20.9.52  22.4&3  15.997 

A  coudre   19.172  19.9.50  19.004 

Minières   279.608  318.078  137.969 

A  tisser   1.120  21.923  11.063 

Diverses   273.393  214.256  192.816 

Equipements  et  vêtements.  1.5.39.941  1.387.654  1.493.396 

Mercerie  et  modes   327.. 5135  272.973  2:39.-564 

Chaussures   -576.499  553.:328  553.04:3 

Ciment   69.850  74.318  66.388 

Panier  pour  écrire  et  pour 

l'imprimerie   89. .566  89.139  106.093 

Divers   45.2a5  42.:327  42.409 

Sellerie  et  harnais   102.323  î)0.2.58  f)0.623 

Beaucoup  d'augmentations  sont  à  signaler,  sauf  su 
les  articles  qui  ont  trait,  plus  ou  moins  directement, 
l'industrie  minière  et  qui  ont  eu  naturellement  à  se 
ressentir  de  la  guerre.  En  tous  cas,  les  augmentations 
sur  1899  sont,  en  1900,  de  657.6-3Uiv.  st.,  alors  c^ue  les 
diminutions  n'atteignent  que  ;30i.4;39  liv.  st.,  dofi  un 
excédent,  pour  les  augmentations,  de  ;354.195  liv.  st. 

Si  l'on  passe  maintenant  aux  importations,  dans  le 
Royaume-Uni,  des  marchandises  provenant  du  Sud  de 
l'Afrique,  on  obtient  le  tableau  suivant: 

Importations  en  Anr/leterre  pendant  les  mois  de  novembre 
1898,  1899  et  1900 

1898  1899  1900 

(Livres  sterling) 

Vins   75  277  115 

Minerais  de  cuivre   49.335         7.536  5o.249 

Laines   176.8-59      261.348  81.602 

Poils  de  chèvres   33.916      119.852  86.497 

Pendant  les  onze  premiers  mois  des  trois  dernières 
années,  les  importations  totales  atteignent  les  mon- 
tants ci-dessous  : 

1898  1899  1900 

(Livres  sterling) 

Vins    1.800         3.298  2.9-52 

Minerais  de  cuivre   '208.888      288.722  355.:386 

L-iinos    2.500.:303   2.426.750  1.095.a41 

Poils  de  chèvres   490.107      596.668  555.540 

Dans  ces  états,  il  n'est  pas  fait  mention  des  plumes 
d'autruches,  des  peaux  et  des  cuirs,  ce  qui  n'empêche 
pas  la  population  pastorale  sud-africaine  d'avoir  ex- 
pédié, en  laines  et  en  poils  de  chèvre,  plus  d'un  et 
demi-million  de  livres  sterling. 

Quant  aux  expéditions  de  métal  précieux  du  Sud  tle 
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'Afrique  et  à  colles  do  la.  Grande-Bretagne,  elles  s'on- 
endent  ainsi  : 

Pondant  le  mois  do  novcnib . 
1898     ^^899  1900~ 

Eirpéditions  du  Sud  de  l'A  friqiie:  (  Livres  sterling) 

Or   1.5G7.G90     4G.319  bG.AôO 

Argoul   3.233  850 

Expéditions  d'Angleterre  : 

Or   »  »  -ia 

Argent    255      8.130  20.28G 

Et  pendant  les  onze  penaiers  mois  des  années  1898, 
1899  et  1900  : 

Pendant  les  onze  premiers  mois  de 
1898  1899       "  Ï9ÔÔ~~ 

(En  livres  stoi'ling) 

Expéditions    du  Sud 
de  l'Afrique: 

Or   15.535.399   14.998.711  354.800 

Argent   32.402         47.8(31  0.990 

Expéditions  d'Angle- 
terre : 

Or   "          4.220.502   1.780. 162 

Argent   97.709         71.601  803.369 

On  remarquera  que  la  différence  des  exj^ortations 
d'or  du  Sud  de  1  Afrique  entre  le  mois  de  novembre 
1898,  alors  que  l'industrie  minière  était  en  pleine 
exploitation,  et  le  mois  de  novembre  1900,  dépasse  15 
millions  de  livres  sterling.  (Juant  aux  expéditions  d'or 
et  (l'argent  d'Angleterre,  expéditions  qui  atteignent  le 
chiffre  de  6.365.634  liv.  st.,  elles  ont  été  nécessitées 
par  la  guerre,  et  elles  représentent  des  espèces  qui,  en 
grande  partie,  sont  détenues  maintenant  par  les  com- 
merçants et  les  fermiers  de  l'Afrique  du  Sud,  en  rejiré- 
sentation  des  marchandises  qu'ils  ont  cédées. 


L'Avenir  de  l'Afrique  du  Sud.  —  Dans  les  récents 
discours  qu'il  a  prononcés  avant  son  départ  pour  l'Eu- 
rope, lord  Roberts,  dit  VAfrican  Eevieio,  a  parlé  de 
nouveau  de  l'ère  de  prospérité  qu'il  entrevoit  pour 
l'Afrique  du  Sud.  Personne  ne  doute  que  lord  Roberts 
ait  raison  ;  toutefois  il  n'apparaît  pas  que  le  moment 
soit  déjà  arrivé  où  l'on  s'apercevra  de  cette  prospérité, 
et  c'est  certainement  ce  que  l'on  pense  au  Stock-Ex- 
change,  dans  le  marché  sud-africain.  Tout  le  pays, 
en  effet,  est  désorganisé  et  souffre  des  dommages  de 
la  guerre.  Toutefois,  il  est  une  A'érité  bien  connue  des 
écononomistes  et  des  historiens,  à  savoir  :  que  même 
dans  les  pays  où  la  dévastation  a  été  grande,  juste- 
ment parce  qu'il  y  avait  beaucoup  de  propriétés  qui 
jjouN'aient  être  détruites,  ces  traces  des  ravages  de  la 
guerre  ont  vite  disparu.  Macaulay  a  prétendu  que  ces 
traces  2)ouvaient  être  effacées  dans  une  seule  saison. 
Et  si  c'est  là  le  cas  pour  les  vieux  pays  européens,  ri- 
ches surtout  par  tout  ce  qu'ont  laissé  les  siècles  passés, 
à  plus  forte  raison  doit-il  en  être  ainsi  pour  un  pays 
jeune  et  non  encore  développé  comme  l'Afrique  du 
Sud,  dont  la  richesse  est  encore,  jjour  ainsi  dire,  in- 
tacte. 

Des  faits  récents,  ajoute  notre  confrère,  prouvent 
aussi  que  la  réaction  économique  qui  se  produit  après 
vme  guerre,  apporte  avec  elle  une  grande  prospérité. 
Les  ravages  que  causa  la  guerre  civile  dans  les  Etats- 
Unis  d'Amérique,  par  exemple,  furent  énormes,  ce  qui 
n'empêcha  pas  l'Amérique  d'entrer  dans  une  ère  de 
véritable  prospérité  aussitôt  que  les  hostilités  eurent 
pris  fin.  Les  ruines  causées  par  la  guerre  franco-alle- 
mande furent  grandes,  sans  même  tenir  compte  du 
térrible  désastre  de  la  Commune  qui  se  produisit 
aussitôt  après  la  conclusion  de  la  paix  ;  et  cependant 
la  prospérité  de  la  France  a-t-elle  souffert  depuis?  La 
même  chose  s'est  produite,  avec  moins  d'intensité  il 
est  vrai,  en  Russie,  après  la  guerre  russo-turque  de 
1877  et,  enfin,  plus  récemment,  aux  Etats-Unis  d  Amé- 
rique après  la  guerre  que  ce  pays  engagea  avec  l'Espa- 
gne. Or  il  n'est  pas  à  supposer  que  le  Sud  de  l'Afrique 


)iuisso  faire  exception  à  la  règle.  M.  (ihamitoriain  a 
Ijien  ])arlé  de  la  possibilité  de  la  famine,  mais  la  fa- 
mine serait,  non  ])as  comme  les  Indes  anglaises,  due 
à  la  nature,  mais  Sfulcmcnt  aux  trouliles  jiolitiques. 
Que  les  troubles  politiques  cessent,  et  il  ne  sera  jilus 
question  de  famine.  Ce  qui  est  certain,  c'est  qu'il 
existe  actuellement,  dans  les  mines  du  Rand,  une  ac- 
cumulation énorme  de  ca])itaux  improductifs;  or,  que 
la  ])olitique  ne  soit  plus  en  jeu,  et  ces  ca]>itaux  devien- 
nent de  nouveau  productifs  et  viennent  contriliuer  à  la 
l)rospérité  du  pays.  C'est  ce  point  de  vue  (pie  n'ont 
cessé  d'envisager  ceux  qui  s'intéressent  aux  valeurs 
sud-africaines  et  qui,  pendant  les  derniers  mois,  et  en 
dépit  de  la  stagnation  des  atïaires,  ont  conservé  toute 
leur  confiance  dans  l'avenir  du  marché  de  ces  valeurs. 


INFORMATIONS  DIVERSES 


Le  Rendeiiieiit  des  Sliues  indieiine^i.  —  Pendant  lo 
mois  dei'nier,  la  in'oduction  des  ndnes  de  My.sore  (Indcs;  s'est 
élevée  à  41.772  onces  d'or,  soit  une  diminution  do  02  onces 
sur  le  mois  précédent,  et  une  augmentation  de  1.995  onces 
sur  la  période  correspondante  de  1899.  La  production,  depuis 
le  commencement  de  1895,  s'établit  ainsi  en  onces  : 

1895      1896      1897      1898      1899  1900 

(En  onces) 

Janvier...  19.358  22.936  29.912  34.576  35.360  41.iaj 

Février....  19.672  26.968  30.420  33.060  33.898  39.238 

Mars   20.257  26  171  30.807  32.986  30.312  40.674 

Avril   20.399  26.866  31.425  32.780  34.546  40.774 

Mai   20.797  26.840  32.099  38.471  35.637  40.021 

Juin    20.839  25.751  32.008  35.290  36.470  39.872 

Juillet....  19.280  26.112  32.276  34.667  37.179  39.355 

Août   20.704  26.739  33.085  34.464  38.257  42.763 

Septembre.  21.502  27.439  33.271  34.515  38.173  41.765 

Octobre...  21.350  28.161  34.864  34.764  39.795  41.834 

Novembre.  22.545  28.559  34.454  34.468  39.777  41.772 

Décembre .  22 . 652  29 . 279  35.158  35.106  40.845   »_ 

Totaux..    249.355  331.878  389.779  415.147  440.249  450.253 

Quant  à  la  production  de  chaque  mine,  elle  se  résume 
ainsi  pour  les  cinq  derniers  mois  : 

Compagnies  Juillet  Aoiit  Sept.  Oct.  Nov. 

(En  onces) 

Balaghat   1.348  1.391  1.400  1.411  1.479 

Ghami^ion  Reef   13.636  14.016  14.028  13.692  13.490 

Coromandel   159  629  621  840  536 

Mysore   10.723  13.266  13.358  13.372  13.074 

Mvsore   'West  and 

Mvsoro  "Wvnaad . .  363  451  452  454  458 

NinêReefs.:   487  505  509  511  520 

Nundvdroog   4.032  4.092  4.121  4.154  4.245 

Ooreg'um   8.500  8.326  8.056  7.202  7.220 

Road  Block   107  87  173  198  150 


Revue  EeMooiaiaire  k  Marclé  to  Mines  l'Or 


DE  l.o]!vdre:s 


Londres,  le  20  décembre  1900. 

La  prolongation  des  hostilités  dans  l'Afrique  du  Sud 
et  la  tournure  i^rise  depuis  quelques  semaines  par  les 
événements  commencent  à  fatiguer  le  public.  Les 
acheteurs  qui  avaient  tenu  bon  jusqu'ici  et  les  spécu- 
lateurs qui  avaient  pris  position  en  vue  d'une  solution 
prochaine  commencent  à  abandonner  la  partie  et 
leurs  off'res  ont  influencé,  cette  semaine,  tout  l'en- 
semble de  la  place. 

Aujourd'hui,  Paris  a  paru  être  impressionné  à  son 
tour  par  cette  situation  et,  en  présence  de  ses  offres, 
Londres  s'est  d'autant  plus  abstenu  que  nous  sommes 
à  la  veille  de  la  liquidation  de  fin  décembre. 

**♦  "Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La 

Charlered  passe  de  3  7/16  à  3  7/32.  Cette  Compagnie 
annonce  que  la  souscription  aiix  400.000  obligations  de 
la  Mashonaland  Railway  a  été  couverte. 


•^00 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN  (supplément  hebdomadaike,  n"  'i(57  ï^'*) 


La  Consolidated  Goldfields  est  à  7  ./•)  ^.u  lieu  de 

7  ;i/8. 

La  Transoaal  Goldfields  se  retrovive  à  1  1/2,  comme 
la  semaine  dernière. 

*♦*  District  du  Witwatersrand.  —  i.'Easl  Rnnd 
perd  7/16  à  7  ./..  l^Wngelo  perd  3/4  à  6  ./..La  ^Vc';r 
Corne/  reste  à  2  9/16,  après  2  11/16. 

La  City  and  Siiburban  est  à  5  ./.,  au  lieu  de  5  1/4. 

La  Princess  Eslate  revient  de  1  3/8  à  1  1/4. 

La  Langlaagte  Estate  est  à  3  1/4,  au  lieu  de  3  3/8. 

La  Sirnmer  and  Jack  recule  de  6  1/4  à  5  15  16. 

La  Jubilee  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  3/4;  la  Jiimpcrs 
est  à  4  5/8  après  4  7/8. 

La  Modderfontein  se  retrou\e  à  9  5/8,  au  lieu  de 
10  3/8. 

La  Crown  Reef  se  tient  à  14  3/4,  au  lieu  de  15  1/4. 

La  Randfontein  recule  de  3  ./.  à  2  7/8. 

La  Worcexler  reste  à  2  1/2. 

La  Bobinson  ]>asse  de  8  7/8  à  8  1/2. 

La  Geldrnhuis  Estate  se  tient  îi  5  7/8,  au  lieu  de 
<■)  5/16;  la  Lancasler  reste  à  2  1/2  après  2  5/8. 

La  AV«'  Hcriot  se  retrouve  à  6  1/4.  au  lieu  de  6  3/8. 

La  Bonanza  clôture  à  3  3/4,  au  lieu  de  3  7/8. 

La  Wolhuler  revient  de  4  1/4  à  3  7/8. 

La  Henry  .Vowrse  est  à  8  1/4,  au  lieu  de  8  5/8;  la 
Ferre  ira  perd  1/4  à  20  ./.. 

La  Wemmer  reste  à  10  3/4,  au  lieu  de  11  l/'i. 

La  Village  Main  Rcef  eai  à  7  5/8,  après  8  1/8. 

La  Durban  Roodepoorl  est  à  5  1/4,  au  lieu  de  5  1/2. 

La  Van  Ryn  est  à  2  11/16,  au  lieu  de  15/16. 

***  Compagnies  de  deep  levais.  —  La  Crown 
Deep  est  à  10  1/2,  au  lieu  de  11  ./.. 

La  Rand  Mines  revient  de  40  1/8  à  38  13/16. 

La  Glen  Deep  reste  à  3  7/8,  au  lieu  de  4  1/8;  la  Fer- 
reira  Deep  est  à  5  7/8;  au  lieu  de  6  1/8  ;  la  Robiiison 
Deep  se  tient  à  3  2/8  après  4  1/8. 

La  Nourse  Deep  revient  de  4  3/4  à  4  1/2. 

La  Durban  Roodepoorl  Deep  est  à  3  1/4,  au  lieu  de 
3  9/16;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  ./.  après  4  5/8. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  9/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  1  1/2,  après  1  3  4. 

La  Dunraven  reste  à  1  1/4. 

La  Geelong  est  à  1  9/16,  au  lieu  de  1  13/16. 

La  Seluhwe  se  retrou^•e  à  2  1  /8,  après  2  5/16. 

La  Globe  and  Phœnix  est  à  5  9/16. 

District  de  Klerksdorp.  —  La  BufJ'elsdoorn 
Estate  se  retrouve  à  11/3,  après  13/9. 

***  District  de  Lydenburg.  —  La  Transcaal  Gold 
Mining  Estate  revient  de  2  1/16  ù  1  15/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/8,  après  3  1/4. 

*♦*  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheba  revient  de 
1  1/16  à  18/9. 

***  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Shoe  se  retrouve  à  10  1/2,  après  11   / . . 


Londres,  20  décembre,  6  heures  soir. 
(Par  télépliono.) 

Après  la  clôture,  le  Marclié  reste  lourd. 


Bevie  HeMomaJaire  ii  larclié  les  Imi  i'Or 

DE  PARIS 


Paris,  20  décembre  1900. 

La  semaine  a  été  défavorable  pour  le  marché  sud- 
africain.  Non  seulement  les  échanges  ont  été  très  res- 
treints, mais  encore  les  cours  ont  flé'^hi,  surtout  au- 
jourd'hui, d'une  façon  trèg  appréciable.  Les  nouvelles 
reçues  du  théâtre  de  la  guerre  nors  montrent  les  Boers 
plus  actifs  que  jamais,  de  sorte  que  l'on  se  demande 


combien  de  mois  s'écouleront  encore  avant  la  cessa- 
tion des  hostilités  dans  l'Orange  et  au  Transvaal.  Par 
contre,  il  est  vrai,  le  discours  jjrononcé  le  13  courant 
par  le  Chancelier  de  l'Echiquier  à  la  Chambre  des 
Communes  anglaises  a  été  plutôt  réconfortant.  On 
songe  bien  à  faire  participer  le  Transvaal  dans  les 
frais  de  la  guerre,  mais  on  ne  fixera  rien  avant  de 
s'être  rendu  compte  de  sa  situation,  et  ce  ne  sera  pas 
immédiatement.  On  laissera,  à  ce  pays,  le  temps  de  se 
dè\  ('lopper,  et  ce  n'est  qu'ensuite  que  la  question  sera 
étudiée.  L'industrie  minière  n'aura  donc  pas,  comme 
(luekpu-'s-inis  paraissaient  le  craindre,  à  supporter  de 
suite  des  charges  qui  auraient  entravé  son  essor,  et 
lorsqu'elle  aura  à  compter  avec  ces  charges,  elle  aura 
déjà  trouvé  des  compensations  dans  l'abaissement  des 
tarifs  de  chemins  de  fer  et  des  prix  de  la  dynamite,  de 
la  main-d'œuvre  indigène,  etc. 

La  Rand  Mines,  tjui  restait  à  1.010  fr.  il  y  a  huit 
jours,  se  retrouve  à  9/4fr.;  Consolidated  Golfields,  175 fr., 
perdant  9  fr.  50:  Easl  Band,  175  fr.  50,  contre  186  fr.; 
Charlered,  81  fr.,  en  moins-A  alue  de  5  fr. 

La  BufJ'elsdoorn  Estâtes,  qui  finissait  à  17  fr.  50,  cote 
15  fr.  50;  french  Band,  45  fr.,  contre  47  fr.  50;  Fer- 
reira,  488  fr.,  perdant  21  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  31  fr.  50.  Du  rapport  présenté  à 
l'assemblée  générale  du  19  courant,  il  ressort  que  les 
travaux  d'ex])loitation  de  cette  mine  ont  été  arrêtés  le 
il  octol)re  1899  et  que,  par  suite  de  la  guerre,  il  a  été 
iuii)ossible  au  Conseil  d'administration  d'obtenir  les 
(•(unptes  dilment  vérifiés  au  31  août,  ainsi  que  les  états 
du  nuitériel  et  des  marchandises,  états  nécessaires  à  la 
iV(hudion  du  l)ilan.  Le  ra])i)ort  dit,  toutefois,  que  les 
derniers  avis  ])arvenus  récemment  du  Transvaal  ont 
confirmé  ce  (pi'avaient  déjà  dit  ceux  (jui  avait  été  visiter 
la  mine,  à  savoir  (juc  tout  y  est  en  parfait  état  et  que 
rien  n'a  soutïert  du  long  arrêt  dans  le  travail. 

La  Geduld  est  revenue  de  114  fr.  50  à  107  fr.  ;  Gel- 
denhuis  Deep  226  fr.  contre  241  fr.  ;  Geldenhuis  Estate 
146  fr.,  ])erdant  14  fr.  ;  New  Klein fontein  51  fr.,  contre 
57  francs. 

La  Langlaate  Estate  fléchit  de  85  fr.  à  81  fr.;  Mossa- 
médcs  17  fr.  25,  contre  17  fr.  50;  Mozambique  45  fr.  25, 
perdant  2  fr.  75;  Oceana  41  fr.  25,  contre  45  fr.  50. 

La  Bobinson  Gold,  qui  était  revenue  à  221  fr.,  recule 
encore  à  209  fr.  ;  Bobinson  Deep  97  fr.,  contre  106  fr.  50: 
Bobinson  Bandfontein,  presque  sans  changement  à 
32  fr.  50. 

La  JS'etv  Steyn  Estate,  que  nous  laissions  à  53  fr.  75, 
clôture  aux  environs  de  53  fr.;  S  immer  and  Jack  Itëîr., 
en  perte  de  9  fr.  ;  Transvaal  Consolidated  Land  69  fr.  75, 
contre  74  fr.  50;  Transvaal  Goldfields  37  fr.  50,  sans 
variation  appréciable. 

La  Village  Main  Beef,  qui  était  passée  à  205  francs, 
fléchit  à  187  francs.  Dans  le  rapport  du  Conseil  d'ad- 
ministration et  qui  a  été  communiqué  aujourd'hui  à 
l'assemblée  générale  des  actionnaires,  il  est  dit  que, 
vers  la  fin  du  mois  de  juillet  dernier,  la  mine  a  été  ins- 
pectée par  M.  Svdnev  Jennings.  Cet  ingénieur  n'a  pas 
fait  de  rapi)ort  'officiel,  mais  il  a  déclaré  que  les  tra- 
vaux souterrains  avaient  été  bien  entretenus,  que  Tins- 
tallation  de  surface  et  la  machinerie  étaient  en  bon  état, 
et  que  les  approvisionnements  de  la  mine  étaient  suf- 
fisants. Les  60  nouveaux  pilons  ont  été  livrés  et  ins- 
tallés; ils  pourront  fonctionner  lorsque  la  mine  sera  en 
pleine  activité. 

La  Wemmer,  que  nous  laissions  aux  environs  de 282 
francs,  se  retrouve  à  270  fr.  environ.  Sheba  au  même 
cours  de  25  francs. 

La  Zambèze  reste  à  35  fr.,  contre  85  fr.  75;  Eerste 
Fabrieken  Distillery,,  12  fr.  50;  Dynamite  du  Trans- 
vaal, 31  fr.,  contre  29  fr.  ;  De  Beers,  également  plus 
ourde  à  720  fr.,  en  recul  de  15  fr.  Ainsi  que  nous 
l'avons  annoncé  précédemment,  l'assemblée  générale 
annuelle  des  actionnaires  aura  lieu  le  28  courant  à 
Kimberley. 


L'Administrateur-Gérant  :  GEORfiES  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Siraart. 
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QUESTIONS  DU  JOUR 


LA  GUERRE  DANS  L'AFRIQUE  DU  SUD 


Les  dépêches  rerues  du  Sud  de  l'Afrique  dans  ces 
derniers  jours  sont  peu  explicites,  mais  il  en  ressort 
bien  que  l'invasion  de  la  Colonie  du  Cap,  dont  nous 
parlions  il  y  a  huit  jours,  n'est  pas  l'œuvre  de  quelques 
commandos  seulement.  Tout  paraît  indi([uer  une  action 
sérieuse,  à  ce  point  que  lord  Kitchencr,  généralissime 
de  l'armée  anglaise,  a  quitté  Pretoria  et  est  revenu  à 
De  Aar  afin  de  prendre  des  mesures  pour  repousser  les 
envahisseurs. 

Pour  que  lord  Kitchener  ait  pris  cette  décision,  il 
faut  que  la  situation  soit  d'une  gravité  réelle  au  moins 
(fuant  à  la  sécurité  des  voies  ferrées  au  Cap,  et  peut- 
être  aussi  en  ce  qui  concerne  la  fidélité  des  Afrikandcrs. 
Il  ne  faut  pas  oublier,  cependant,  que  lord  Kitchener 
e-it  rhomme  actif  par  excellence,  que  nul  ne  se  déplace 
j)lus  facilement,  et  qu'il  est  d'une  compétence  toute 
spéciale  en  matière  de  chemins  de  fer. 

Le  point  délicat,  c'est  que  De  Wet,  Dclarey,  Botha, 
Beyers,  et  tous  les  chefs  de  commandos  qui  tiennent 
encore  la  campagne,  peuvent  essayer  de  couper  plus 
haut  ces  chemins  de  fer  qu'on  s'efforcera  de  garder  à 
leur  base. 

En  tout  cas,  le  Gouvernement  anglais  reconnaît  la 
nécessité  d'un  nouvel  effort.  On  télégraphie  deKansas- 
Gity  (Etats-Unis),  que  le  capitaine  Heygate,  de  l'armée 
anglaise,  a  acheté  50.000  chevaux  et  mulets,  destinés 
à  être  envoyés  dans  le  Sud  de  l'Afrique.  Enfin,  il  })araît 
.se  confirmer  que  50.000  hommes  de  renforts  ont  été 
demandés,  et  que  déjà  10.000  vont  être  bientôt 
expédiés. 

Au  sujet  de  De  Wet,  la  V^/  eslminsler  Gazelle  s'exprime 
ainsi  : 

Il  était  difficile  do  ])rrvoii'  que  la  gtiorro  devait  produire 
mi  si  tjTand  "éiiii^  militaire  —  un  général  iinprovi.sé,  ([ui 
seiiiblcî  la  coutre-iiartie  de  Stouinvall  .lacl<S()n. 

11  y  a  un  au,  nous  i^'avions  jamais  entendu  parler  di'  ce 
ermior  boer,  donlle  nom  e.st  manilenant  un  des  iilus  l'aniiliej's 
à  notre  or(!ille.  Personne  n'est  responsable  pour  cctlo  erreur 
d'appréciation.  Nous  voudrions  i)Ouvoir  en  <lire  autant  des 
auli'es  erriuirs  d'apiiréciation  commises  depuis  le  dV'but  des 
liostililés  jus([u'iï  co  jour.  Voici  déjà  que  ceux  (jui  jadis 
chantaient  lo  plus  liant  li's  louanges  de  cetl(i  guerre  jiarlent 
d'elh!  sur  un  ton  bien  ditïV'renl.  Nous  ne  disons  rien  de  sa 
justice  ou  de.  son  injustice.  Nous  mettons  de  coté,  pour 
l'instant,  toutes  les  (juestions  relatives  à  lorigine  de  la  guei'i'e. 
Mais  bien  souvent,  uo  nous  a-t-dn  pas  demandé  (le  considc'ivr 
celle  guerre,  en  soi,  commi'  une  sorte  (le  bénédiction  di'guisée. 
N'oxcitail-elle  pas  l'esprit  ])ati'ioli([ue  ?  Ne  servait-elle  ]ias  à 
démoutrcir  l'unité  de  l'Kuiiiire  ?  Les  autres  nations  u'auraieiit- 
oll(3S  ]ias  ttn(ï  ])lus  haute  ojjinion  de,  notre  force,  en  constatant 
l'identité  du  sculiment  anglais  dans  la  Métropole  et  ses 
colonies?  Kt  mainlenant,  nous  nous  contentons  de  secouer  la 
tête  en  exprimant  l'espoir  (|ue  "  la  fin  «  vaudra  mi(!ux  (jue 
«  lo  conuiiencenieul  >>  et  en  aflirnuurt  que,  à  u'impoi'le  (jney 
I^rix  «  il  faut  aller  jusqu'au  bout  ».  Le  i)remier  enlliousiasme 
excité  par  la  guerre  s'est  dissipé. 


Hier  matin,  une  courte  dépêche  nous  a  appris  qu'un 
escadron  de  la  ycomanry  qui  jioursuivait  des  Boers 
battant  en  retraite  de  Britstuwn  aurait  été  fait  jjrison- 
nier.  Avec  Ja  réoccupation  de  Britstovvn,  c'est  tout  ce 
que  l'on  sait  de  ce  (jui  se  passe  au  Cap. 


1(1  Maiii-d'œiiYre  Cliiuoiso  daus  la  Rliodcsia 


A  la  (lorniére  assemblée  trimestrielle  de  la  Chambre 
des  Mines  de  Salisbury,  la  question  de  la  main-d'œu- 
vre indigène  u  été  de  nouveau  discutée.  On  a  donné 
lecture  (l'une  lettre  du  major  .lohnson,  président  de  la 
Chambre,  à  ce  moment  à  Londres,  qiti  conseille  l'im- 
portation de  main-d'cfc'UA're  chinoise  en  lUi^'ilesia. 
Ainsi  (jue  le  fait  remarquer  la  U/uii/ue  Fr(nii;(tisr  de 
V Afrique  du  Sud  dans  sa  «  Correspcuidance  Hebdoma- 
daire »,  les  points  à  considérer  sont,  d'aiirès  lui,  les 
suivants  : 

1"  Sans  main-d'œuvre  importée,  l'industrie  minière 
doit  disparaître.  Aucune  taxe  ne  permettra  d'obtenir 
la  main-d'œuvre  locale  en  quantité  suffisante.  Les  mi- 
nes actuelles  demandent  P2.000  noirs  constamment 
occupés.  Un  indigène  ne  travaillant  j)as  en  moyenne 
l)lus  de  trois  mois  par  an,  il  faut  en  obtenir  50.000 
pour  que  les  mines  soient  exploitées  sans  interruption. 
Or,  l'industrie  est  dans  son  enfance; 

ri"  Les  marchands  ne  perdront  rien  du  commerce 
qu'ils  font  actuellement  avec  les  indigènes,  car  tous  les 
noirs  du  i)ays  qui  pourront  être  obtenus  seront  em- 
ployés dans  l'exploitation  des  petites  mines,  dans  les 
travaux  de  prospection,  do  culture,  dans  la  construc- 
tion de  chemins  de  fer  et  pour  les  besoins  domesti- 
ques. Les  Chinois  travailleront  seulement  dans  les 
grandes  mines  dont  rcxi)loitation  est  permanente  et 
par  lesquelles  ils  seront  logés  dans  des  «  compounds  ». 
Loin  de  voir  leur  commerce  en  soulfrir,  les  marchands 
u'oliteront  énormément  de  l'accroissement  de  la  pojiu- 
ation  blanche  ([ui  résidtera  des  progrès  de  l'industrie 
déterminés,  eux-mêmes,  2)ar  une  fourniture  de  main- 
d'tt'uvre  abondaide; 

3"  Les  ouvriers  qualifiés  ne  souffriront  jias  non  ])lus, 
car  nous  consentons  à  ce  qitc  la  k'gislati(Ui  stipule  que 
les  Chinois  ne  devront  être  employés  que  pour  rem- 
placer les  ouvriers  indigènes  et  qu'il  leur  sera  défendu, 
sous  i)cine  de  lourdes  amendes  :  1°  de  s'occuper  des 
machines  de  hissage,  des  perforatrices,  des  pompes  ou 
d'autres  machines;  2"  d'aiguiser  les  outils.  De  cette 
manière,  les  mineurs  et  les  ouvriers  qualifiés  seront 
amjjlement  protégés. 

4°  Les  inconvénients  éprouvés  en  Australie  et  en 
Amérique  venaient  seulement  du  fait  que  les  Chinois 
avaient  été  autorisés  à  se  fixer  dans  le  pays  après  l'ex- 
piration de  leur  contrat.  Nous  serions  protégés  contre 
ce  danger  avec  une  législation  qui  forcerait  le  Conseil 
du  travail  à  renvoyer  tous  les  ouvriers  en  Chine; 

5°  Aujourd'hui,  le  Gouvernement  ne  peut  empêcher 
les  Chinois  de  venir  pour  leur  propre  compte,  ni,  du 
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reste,  une  autre  Compagnie  de  les  importer.  Il  y  a  déjà, 
pour  cette  raison,  des  Indous  et  des  Chinois  en  Afrique 
du  Sud.  Avec  la  législation  nouA-elle,  aucun  Chinois  ne 
pourra  venir  autrement  que  par rentremiso  du  (/.onscil 
tlu  travail. 

Après  avoir  donné  lecture  des  arguments  de  M.  John- 
son, M.  Fairbridge,  qui  présidait  rassemblée,  a  tait 
observer  que,  i)ar  suite  du  délai  que  demande  l'examen 
de  toute  mesure  par  le  Conseil  législatif,  il  serait  bon 
d'esquisser  maintenant  un  projet  très  général  dont  on 
proposerait  l'adoption,  s'il  était  étal)li  que  la  main- 
d'œu\'re  indigène  est  tout  à  fait  insuflisante. 

Finalement,  sur  la  jiroposition  de  M.  Gilmer,  la 
Chambre  a  adopte  la  résolution  suivante  : 

((  La  section  du  Conseil  du  travail  à  Salisbury  est  in- 
vitée : 

1°  A  se  procurer,  sans  délai,  toutes  les  informations 
qui  ont  trait  à  rcmi)loi  d'un  millier  de  Chinois,  Indous 
ou  autres  ouvriers  asiatiques  ou  étrangers,  pour  être 
employés  seulement  dans  les  mines  de  la  Rhodesia  du 
Sud  et  à  se  mettre  dans  ce  Imt  en  communication  avec 
les  centres  de  l'est  et  d'autres  régions,  par  télégramme 
s'il  est  possible,  do  manière  à  faire  parvenir  à  la 
Cliambre,  le  plus  tôt  possililc,  les  renseignements  sui- 
vants : 

«  ILes  frais  par  tète  d'ouvrier  dél)arqué  à  Beïra. 

61  Le  salaire  moyen  par  mois  pour  les  travaux  de 
surface  ou  souterrains. - 

ej  Une  estimation  des  frais  d'entretien  et  ilc  nourri- 
ture par  tête  et  par  mois. 

2"  A  informer  les  agents  de  recrutement  ou  leurs 
représentants  et  autres  ])ersonnes,  que  la  Chambre 
n'emploiera  ces  ouvriers  que  dans  les  conditions  sui- 
vantes : 

a)  Lesdits  ou-ATiers  seront  engagés  par  contrai  pour 
une  ])ériode  ne  dépassant  [las  trois  ans. 

h)  Toutes  les  dépenses  encourues  ])0ur  faircvenir  ces 
ouvriers  de  tout  port  ou  do  tout  centre  indiqués  et  pour 
les  renvoyer,  seront  jjayées  par  les  jiatrons  moyennant 
une  garantie  spéciale. 

f)  Tout  ouvrier  qui,  à  l'expiration  de  son  contrat, 
voudra  rester  dans  ii^  pays,  sera  autorisé  à  le  faire 
moyennant  le  paiement  d'une  somme  ne  dépassant  pas 
750' liv.  st. 

<()  Tout  ouvrier  qui  voudra  rester  dans  le  [)ays  ])our 
être  occupé  à  des  travaux  seml)lal)l(^s  à  ceux  auxquels 
il  aura  été  emidoyé  sera  autorisé  à  le  faire  en  signant 
im  autre  contrat  de  la  même  nature  que  celui  qui  aura 
expiré  ; 

o"  A  cause  des  besoins  urgents  de  l'industrie  minière 
dans  ce  territoire  et  de  l'incertitude  où  l'on  est  d'obte- 
nir des  mesures  législatives  dans  un  délai  raisonnable, 
la  Brilish  Soulli  Africn  C  est  invitée  à  garantir  l'exé- 
cution de  toute  convention  qui  serait  faite  avec  ces  ou- 
vriers, demanière  à  protéger  entièrement  les  marchands, 
fermiers,  commerçants,  artisans  et  la  main-d'd'uvre 
lilanche  en  général,  i)our  le  temps  présent  «lans  la 
Rhodesia  du  Sud.  » 

Le  vote  de  cette  résolution  est  un  jias  nouveau  vers 
l'introduction  de  la  main-d'œm're  chinoise  en  Rhode- 
sia. La  seconde  tentatiA'c  (pie  font  les  mines  en  faveur 
d'un  i)ro.jet  peu  populaire  uuh-ite  d'être  suivie  <le  près. 
Au  point  de  vue  strictement  .économique,  l'importation 
d'ouvriers  asiatiques  en  Afrique  du  Sud  est  un  fait 
très  favoral)le,  à  la  condition  (jne  cette  importation 
soit  pratiquée  dans  la  mesure  que  ]-éclame  seulement 
l'équilibre  de  l'olfre  et  de  la  demande  sm-  le  marché  du 
'  travail  ;  elle  donnerait  à  l'industrie  minière  une  sécu- 
rité complète,  et  son  act-ion  régulatrice  permettrait  de 
maintenir  les  salaires  des  noirs  à  un  taux  équitable.  Il 
reste  à  saA^oir  si  cette  mesure  est  indis])ensable,  et  s'il 
est  vraiment  établi  qu'on  n'a  pas  assez  de  noir.s  pour 
tous  les  ])esoins  ;  mais  c'est  là  un  problème  qu'on  ne 
peut  résoudre  à  distance. 


VILLAGE  MAIN  REEF 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  se  sont  réunis 
le  20  courant  en  assemblée  générale  ordinaire. 

Le  rapport  qui  a  été  jtrésenté  est  forcément  incom- 
plet, et  il  ne  contient  pas  les  comptes  financiers  de 
l'entrejjrise. 

Les  opérations  ont  été  continuées  jusqu'à  la  fui  de 
septembre  1899  et  ont  donné  le  résultat  suivant  .: 

Exploitation  en  IS99 

Pro-  Pro- 
duction diiclion 
Tonnes      lolalc  ])ar  Béné- 
bvovées   Or  fondu  lonne  lices 


Premier  triinei^lrc. . 
Deuxième  Irimcsire 
Troisième  li-imesire 


42.î)28 
44.351 
4.-). '208 


Onces 
.37.506 
;5'J.143 
/i-2.5yu 


132.48}     US  1.238 


Dwts  Liv.  st. 

17,472  77.204 

17,648  8;3.414 

18,842  \)l.m 

2.52.051 


Cette  teneur  est  ti'ès  élevée,  mais  elle  ne  représente 
pas  la  valeur  moyenne  de  la  mine.  En  1898,  comme 
nous  l'avons  fait  remarquer  à  plusieurs  reprises,  la 
Compagnie  broyait  déjà  une  proi)ortion  anormale  de 
son  lilôn  riche,  le  south  reef,  par  ra])i)ort  à  son  autre 
lilon  rénumérateur,  le  main  reef  leader  (88  .S/4  contre 
11  1/4  0/0).  Ku  1899,  cette  proportion  n'a  ])as  été  sen- 
siblement moditiée  et  c'est  ainsi  (jue  la  Compagnie  se 
trouve  réaliser  un  bénélice  très  considérable  par  tonne 
broyée.  Cette  moyenne,  cependant,  ne  sera  jias  main- 
tenue, car  il  est  de  l'intérêt  de  l'actionnaire  que  les. 
deux  liions  soient  mélangés  dans  une  proportion  équi- 
table. En  plus  des  100  i)ilons  (ju'elle  possédait,  la_Coin- 
pagnie  a  lait  installer  00  i)ilons  nouveaux.  L'intention 
des  administrateurs  est  évidemment  d'inaugurer  une 
nouvelle  méthode,  avec  la  mise  en  marche  de  cette 
grande  l)afterie.  Dans  ce  but,  on  a  jioussé  le  dévelop- 
])emeut  «lu  nuiin  reef  leader,  et  la  réserve  de  minerai 
au  31  août  1899  s'établissait  ainsi  : 


South  Eocf  

Miiin  Keet  Leader. 


219.174  tonnes 
23'.).  285  — 


.\insi  le  dévelopfiement  du  main  reef  leader  a  fait 
de  grands  progrès.  Il  faut  s'attendre  à  ce  que  la  teneur 
moyeime  i)ar  tonne  s'abaisse  sensiblement  lorsque  les 
100  pilons  seront  en  marche,  et  il  serait  tout  à  fait  im- 
j)rudent  de  capitaliser  sur  la  base  de  KiO  pilons  le 
résultat  qu'im  obtenait  autrefois  avec  100 pilons;  mais 
cette  réserve  faite  afin  d'éviter  des  erreurs,  l'avenir  de 
la  mine  se  présente  sous  un  joiu-  favoralile. 

Pendant  la  guerre,  la  mine  a  été  exploitée  par  les 
Boers.  On  estime  (ju'elle  a  j)roduit  dans  cet  intervalle 
0;î.282  onces  d'or  brut.  En  outre,  on  a  saisi  à  Yereeni- 
<nn"  de  l'or  ap]iai-tenant  à  la  Compagnie  pour  une  va- 
reur  de  21.800  liv.  st. 

Vers  la  fin  de  juillet,  la  mine  a  été  ins])ectéc  par 
M.  Svdnev  .lennings.  Cet  ingénieur  n'a  pas  fait  de  rap- 
])ort  ofliciel,  mais  il  a  déclaré  que  les  traA'aux  souter- 
rains avaient  été  l)ien  entretenus,  que  l'installation  de 
surface  et  la  machinerie  étaient  en  ])on  état  et  que  les 
approvisionnements  de  la  mine  étaient  suffisants.  Les 
00  i)ilons  nouveaux  ont  été  livrés  et  installés;  ils 
pourront  fonctionner  lorsque  la  mine  sera  en  pleine 
activité. 

^■oici  un  -extrait  du  discours  prononcé  ])ar  le  pré.si- 
dent  de  l'assemblée,  M.  Percy  Talbutt,  président  du 
Ccniseil  d'administration  delà  Compagnie,  qui  résume 
la  situation  de  l'entreprise. 

«  Les  résidlals  désastreux  pour  cotte  Compagnie,  jusqu'à 
iirésent,  peuvent  se  résumer  comme  suit,  et  je  commencerai 
]iar  les  ])ires  :  Une  mine  a  (■lé  exploitée  ]iondant  un  nombre 
consi(lcral)le  do  mois  ynv  le  Gouvernement  du  Traus-\aal  et, 
autant  que  nous  pouvons  nous  ou  rendre  compte  par  les 
comptes  imparfaits  qui  nous  sont  parvenus,  la  porto  ]>our 
notre  Compagnie  s'olovcra  à  environ  120.000  liv.  si:  Cette 
souniio  necom]irend  pus  les  21.800  liv.  st.  d'or  qui  nous  ont 
été  prises,  on  transit  sur  le  Cap.  par  le  Gouveruoment  du 
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Tr;ius\ (Vtto  chM-iii^iv  somiiio,  coninie  nous  vous  on  uvouh 
iurorini's  dans  uolrc  rapiiori,  <'l;«il  coiivorto  imi'  uni'  nssu- 
raucc  ot,  bien  (iii'iiii  in-dces  ait  dû  Hvo  (nif,'a^é,  jo  iiciiHo  qn"û 
no  fait  jias  de  (loutc,  aux  lonucs  do  notre  ijolice,  <iuo  nous 
nous  ferons  ri'Uibonrscr  de  notre  or  jiar  les  sij^nalaires  de 
cotte  police.  Quant  à  l'iudeuiuité  de  l'iO.iKW  liv.  st.,  ijne  nous 
caressons  l'espoir  d'obtenir  dn  Gouvernement  britannique  et 

S ni  représente  la  valeur  de  l'or  extrait  de  notre  niiue  par  le 
ouYeruenient  du  'L'ransvaal,  je  pense  ({u'elle  est  doutens(>. 
Je  crois  ([u'en  etl'el  M.  C.hauiberlain  a  déclari'  (fn'il  n'avait 
aucune  intention  d'indemniser  les  sujets  anglais  ([ui  ont  es- 
su}-é  des  pertes  du  fait  des  Boers,  ai\  cours  des  hostilités.  .Je 
no  saurais  dire  si  cette  ré.solut^ou  ne  sera  pas  modifiée  par 
une  iiolitique  plus  juste  et  plus  équitable  à  mon  sens;  mais 
vous  pouvez  être  certains  qm\  s'il  y  a  quelque  chance  que  le 
Gouvernement  revienne  sur  cette  décision,  vos  adndnistra leurs 
feront  tout  leur  possible  dans  vos  intérêts. 

«  liOrsque  les  Anglais  réocou])èrenl  .Tohannesljnrf;,  tout  ce 
qui  s'y  trouvait  de  maiuHl'ceuvre  indigène  a  été,  comme  vous 
le  savez,  réparti  également  entre  les  différentes  mines,  et  nous 
avons,  pour  notre  part,  obtenu  un  nombre  d'ouvriers  noirs 
suffisant  pour  nous  permettre  d'assécher  notre  mine 

«  J'ai  le  profond  regret  do  vous  annoncer  qiu''  nous  avons 
perdu  sur  le  champ  de  bataille  notre  directeur  général,  M.  D. 
E.  Dovelon,  et  notre  ingénieur-conseil,  M.  L.-J.  Seymour. 
Un  grand  ucnnJsre  de  nos  employés  se  sont  engagés  volontai- 
rement et  ont  rendu  service.  Le  cas  de  M.  Doveton  est  parti- 
culièrement triste,  car  il  laisse  une  veuve  ot  dos  enfants,  et 
vos  administrateurs,  avec  le  consentement  des  actionnaires, 
feront  cmelque  chose  peureux;  j'espère  que  vous  l'approu- 
verez, loi  est  le  côté  noir  de  la  question. 

«  Notre  mine  est  donc  fermée;  nous  avons  été  vol(''s  d'en- 
viron 420. IXX)  liv.  st.  Voyons  maintenant  quelle  est  notre 
situation.  La  mine  a  été,  assez  curieusement,  très  bien  déve- 
loppée pendant  tout  le  temps  qu'elle  a  été  exploitée  hors  de 
notre  contrôle.  Nous  avons  aujourd'hui  467.000  tonnes  de  mi- 
nerai développe!  prêt  à  être  extrait  et  broyé.  Les  minéraux 
inférieurs  sont  en  cxcellenle  condition,  et  je  puis  dire  que  Irs 
futures  réserves  seront  facilement  maintenues  en  avance  sur 
le  moulin. 

«  Les  GO  pilons  supplémentaires  auxquels  nous  faisions 
allusion  à  la  dernière  assenibli'O  sont  pratiquement  installés 
et,  dès  que  la  paix  sera  r(''tablie  et  que  nous  disposerons 
d'une  main-d'œuvre  sulïïsante  pour  l'exploitation  de  notn^ 
mine,  nous  serons  dans  une  situation  tout  à  fait  cxcellenle 
pour  produire  de  gros  rendements.  .Je  tiens  à  vous  rap])eli'r 
ici  que,  jusqu'au  monnmt  où  nous  avons  dû  cesser  nos  0])é'- 
ratious  à  cause  de  la  guerre,  nos  profits  mensuels  augmen- 
taient toujours  et  dépassaient  les  ])roflts  satisfaisants  ré'itlisés 
l'année  précédente.  Pendant  le  troisième  trimestre  de  1899,  tes 
profits  mensuels  ont  atteint  80.000  liv.  st. 

"  En  ce  qui  concerne!  noire  situation  financière,  nous  ne 
pensons  pas  avoir  à  di'-penser  île  grandes  sommes  pour  re- 
mettre tout  en  (Hat  divfaeon  à  pouvoir  reprendre  les  broyages  ; 
mais,  s'il  nous  faut  l'aire  qu(>lque  d(''pen.se,  nous  avons  am- 
plement de  quoi  y  faire  face.  Nous  possédons  environ  100. 000 
li\Tes  sterling  (,'spèces,  20.000  actions  TTemmer,  valant  environ 
200.000  liv.  st. 

«  Pour  notre  i^ersonnel,  nous  avons  retenu  les  enqdoyés 
iniporlajits  ]iendant  la  guerre,  les  payant  pendant  les  hosti- 
lités à  condition  qu'ils  i-éintègrenl  la  mine  dès  la  reprise  d<!S 
travaux.  Je  jiense  ([u'ils  sont  tous  à  notre  disposition  et  qu'il 
ne-manquera  que  ceux  qui  s(.'ront  uiorts  ou  auront  été\  tués 
pendant  la  guern.'. 

«  Nous  avons  remplacé  notre  directeur  par  M.  F.  H.  P. 
Crosswell,  qui  a  une  gi'ande  exp('rience  du  Rand  et  qui  nous 
est  très  chaleurcusemeut  recoiiiiiiaiidi''  pai'  les  ])rincij)ales 
maisons. 

Je  no  sais  que  vous  dire  sur  le  régime  de  taxation  qui  sera 
appliqué  après  la  guerre;  mes  paroles  n'auraient  d'ailleurs 
aucun  iioids;  mais  je  pense  que  la  nomination  de  sii'  David 
Barbow  i)our  faire  mie  en([uêle  à  ce  sujet,  doit  être  consi- 
dérée comme  une  assurance  que  la  taxe  sera  basée  sur  des 
principes  équitables  et  favorables  aux  alfaires.  Si  vous  consi- 
dérez le  montant  des  taxes  directes  ou  indirectes  auqiu'l  nous 
avons  été'  soumis  jusqu'ici,  je  ))ense  qu'il  ne  peut  y  avoir  de 
doute  que  nous  ))i'nélici(!rons  des  effets  d'un  bon  Gmiverne- 
ment,  —  méine  en  leiiaiit  eonqile  de  ce  cpie  la  guerre  nous 
aura  coùti''. 

Le  Président  a  ajouté  qu'il  regrettait  do  ne  pouvoir 
soumettre  à  ses  associés  ni  i)ilan,  ni  comptes,  mais  les 
circonstances,  a-t-il  dit,  le  disjjcnsaient  de  donner  des 
explications  à  ce  su  ('et.  , 
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(lelln  (loinpagnio  vient  de  publier  «on  rapport 
annuel. 

Voici  le  bilan  au  .'îl  déci-nibro  189!)  : 

  Aerii' 

Liv.  st.  sh.  d.     Liv.  st.  sh.  d. 

Propriétés  ot  dépenses  elfec- 
liiées  : 

Selon  le  dernier  bilan   'i9.'3.145   9  ."> 

Dé'l>enses    faites  ])endant 
l'exercice   21). 8.').')   5  9 

.322.000  l')  2 

Moins  :  Ventes  elf(.'ctu(''(''S  k 

des  entreprises  filiales   811. 079  13  5 

 '■   435.921    1  9 

(Desdites  8G.079  liv.  st.  13  sh.  5  d.,  il 
convient  de  déduire  25.000  liv.  st.  reçues  en 
espèces,  et  le  solde,  représente''  par  des  titres 
des  Compagnies  filiales  figure  dans  le  cha- 
jiitre  que  l'on  trouvera  plus  bas'. 
Débitiuirs  :  Londres,  contre  garanties,  110.641 

liv.  si.  l:!sli.2  il.;  divers,  25.206  liv.  st. 

Osli.  ;!  il.;       Sud  di'  l'Afriiiue,  3.515  liv. 

sterliu-  C.  sh.  .')  d   139.363   5  10 

Marchandises  diverses   4.3i)9  14  4 

Moulins  et  machines,  aux  prix  de  revient . .        17.904   1  4 

Foui'uitures  de  bureau   ,594   4  4 

Portet'euille  comprenant  aussi  Ii^s  titres  des 

(Jonqiaguies  subsidiaires   5-50.914  13  1 

Espèces  dans  les  Banques  : 

A  Londres   18.8:35   9  11 

Au  Sud  de  l'Afrique   2.200  13  3 

21.1)30   3  2 

Moins  traites  en  circulation.      1().840  14  8 

 10.195   8  0 

1.159.312   9  2 

PASSIF 

Capital  l'mis  sur  un  capital 

autorisé'  de  1.000.000  de  liv. 

sterling  :  930.000  actions 

de  1  liv.  st   930.000   0  0 

]^Ioins  :  i)aiements  arriéré-s.  37  10  0 

  929. 9G2  10  0 

Obligations  émises   90.000   0  0 

Créditeurs  : 

A  Londres   4.0G9  12  11 

Au  Sud  de  l'Afriipie   ■6.7.53   8  4 

  10.823   1  3 

Engagements  par  contrats  avec  la  Bonsor 

et  hi  Dunraven  .  .  r.   25.895  0  0 

Réserves  : 

Suivant  le  dernier  bilan.. .     40.876  17  G 
Primes  encaissées  pendant 

l'année   !)3   2  (i 

  40.970  0 

Profit,  et  Pertes  : 
ReiKU't  du  coin]ite  préci'- 

dent   19.201  17  10 

Bi'ui'fices  de  l'exercice  42.4(H)   0  1 

  Gl.GGl  17  11 

Engageiiienis  en  sus])ens  sur  le  jiortel'euille 
de  la  tlouipagnie,  97.1HG  liv.  st.  15  sh   » 

1.1.59.312    9  2 


tenant  au  .)omi)te  de  .>  Profits  et  Pertes  »,  il  s'éta])lit 
ainsi  : 

Ilereltea 

Liv.  st.  sh.  d. 

Inté-réls  et  dividendes   13.672  10  0 

Profits  sur  titres  réalisé's   51.454  19  0 

Arrérages  encais.sés   6.261    5  8 

Droits  de  transforts  et  recettes  diverses   .521  11  0 

Bénéliccs  sur  terrains  vendus   42  12  10 

71.952  18  "g 

Dépenser 

Dépenses  à  Londres,  y  compris  les  appointe- 
ments de  la  Direction,  des  employés,  etc   5.557  13  9 

..4  reporter  
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Do]ioiisos  au  Sud  de  rAl'ri([ue.  y  coiupris  leni 
;i)iiioin(i'iiionts  du  pci'soiuu'l,  les  d('iirnsos  de 

]3aii((uc,  les  voyap;('S.  de   G. 466  19  7 

Dhvcteui'  ;^('-néral  au  Sud  do  l'Alriquc.  Solde  à 
paver  sur  la  souuue  qui  lui  est  duc  sur  son 

coiitrat  (2.000  liv.  st.  par  an)   7.16<>  18  4 

Dépenses  sur  l'éniissiou  des  obligations   1.737   0  6 

Intérêt  sur  obligations   4.491  19  5 

Entretien  des  terrains  à  bâtir   1.374  10  10 

Di''peuses  de  démolition  de  maisons  il  Buhn\  ayo.  '3.015   5  1 

Balance   43.142  Ki  0 

71.9.V2  18  0 


]5alancc  ci-dessus   43.142  11;  0 

]\Ioius  Income-Tax   682  1.")  11 

Solde  conforme  au  bilan   'i2.'iliO    0  1 


Dans  son  rapjiort,  lo  Conseil  s'excuse  tout  d'abord  de 
n'avoir  pu  arrêter  plus  tôt  les  comptes  do  l'exercice  1899, 
par  suite  de  la  dii'liculto  des  communications  résultant 
de  la  guerre.  Puis  il  passe  en  revue  les  travaux  de  déve- 
loppement elïcctués  soit  sur  ses  propriétés,  soit  sur  celles 
de  ses  liliales  td  qui,  malgré  la  pénurie  de  main-d'œuvre, 
ont  progressé  d'une  façon  satisfaisante,  ^'oici  un  ré- 
siuné  rajiide  des  travaux  effectués  sur  les  liliales.  A  la 
])ui)r(tci')i  et  à  la  Botisor,  le  broyage  fut  arrêté  en  se])- 
tembre  1899,  le  manque  de  main-d"œu\  re  no  permet- 
tant pas  d'ouvrir  assez  rapidement  les  réserves  de  mi- 
nerai pour  alimenter  sans  interrui)tion  le  moulin.  Le 
déveloi)pement  de  ces  propriétés  a  été  continué  sans 
interruption,  et  les  deux  mines  sont  maintenant  dans 
une  excellente  condition,  avec  de  larges  réserves  de 
minerai.  Le  moulin  do  la  Diinr/tccii  a  recommencé  à 
fonctionner  en  octobre  1900.  Celui  de  la  Banaor  sera 
remis  en  marche  aussitôt  que  la  Compagnie  aura  pu 
réunir  les  800  noirs  qui  sont  nécessaires  au  dévcloiipc- 
ment  de  la  mine.  A  la  Xorlli  Bonsnr,  qui  a  été  consti- 
tuée en  Société  en  juin  1899,  le  développement  a  été 
poursui^■i  d'une  façon  satisfaisante,  malgré  la  guerre. 
Les  tra^■aux  considérables  effectués  à  la  Sm-prisc  Mine 
ont  donné  des  résultats  qui  ont  dépassé  les  ])révisions 
tant  au  point  de  vue  de  la  quantité  que  do  la  qua- 
lité du  minerai  disponible.  En  conséquence,  il  a  été 
décidé  de  porter  la  puissance  de  broyage  à  20  ]iilons. 
IjO  dévelopiiement  (le  la  Qui'oi's  liccf  a  également  di''- 
passé  les  prévisions  et  la  i)ro])riété  est  aujourd'hui  ]>rète 
il  être  constituée  en  Comjiagnie.  A  la  Chica(i<i-Vi<uk(u 
des  découvertes  récentes  de  minerai  riche  permettent 
de  croire  que  l'on  a  rencontré  la  continuation  du  lilon 
Phoenix  delà  Globe  and  Pliœnix.  La  valeur  du  minerai 
en  vue  dépasse  de  beaucoup  les  dépenses  elfectuées  à 
ce  jour  sur  la  propriété.  Des  travaux  de  développement 
ont  été  poursuivis  dans  les  autres  lirojjriétés,  notam- 
ment sur  les  recfs  Atlas,  Broad  Arrow,  Danga.  ]\[aka- 
koshla  et  Majaja;  ils  donnent  des  espérances  sérieuses. 
La  Comi)agnie  a  reçu  12.913  actions  de'  la  Grand 
Mnnica  Developnieni  Company,  en  échange  de  110 
(daims  qu'elle  lui  a  cédés  dans  le  district  d'Umtali;  elle 
a  souscrit  en  même  temps  à  10.000  actions  de  cette 
Compagnie  au  pair.  La  Compagnie  ))Ossède,  en  outre, 
551.000  acres  de  terrain,  903  lots  à  bâtir  situés  à  Bula- 
vvayo,  Salisbury,  Umtali,  Victoria,  Umganin  et  Se- 
lukvve;  un  portefeuillo  de  621.243  actions  dans  les  Com- 
l)agnies  Bonsor,  \orl lt-Bonsoi\  Chicaijo-Gaika,  Diin- 
raoen,  Grand-Manira,  Surprise,  Btila/rai/o,  Wnler- 
leorks,  Malabele  Central  Esinles,  des  intérêts  dans  les 
(diarbonnages  de  Zambèze  et  de  Tuli.  Les  tra^•aux  de 
développement  des  charbonnages  du  Tuli  ont  été  gênés 
par  les  opérations  militaires,  le  district  où  ils  se  trou- 
vent tt.iuchant  la  frontière  du  Trans\'aal. 

l^es  hénélices  de  l'année  dernière  se  sont  élevés  à 
43.142  liv.  st.;  le  Conseil  propose  de  les  reporter  à  nou- 
veau, avec  le  solde  de  19,201  liv.  st.  reporté  de  l'exer- 
cice précédent.  La  bilan  est  établi  comme  suit.  En 
regard  d'un  capital-actions  émis  de  929.932  liv.  st.  et 
d'un  capital-obligations  de 90.000  liv.  st.,  les  iiro])riétés 
figurent  au  crédit  pour  435.921  liv.  st.,  les  prêts  sur 
titres  ou  en  comptes  courants  pour  139.363  liv.  st..  les 
batteries  pour  17.964  liv.  st.,  les  placements  et  actions 


en  portefeuille  (au  prix  coûtant)  pour  550.914  liv.  st.  et 
les  espèces  en  caisse  pour  10.195  liv.  st.  Par  contre,  il 
faut  ajouter,  au  débit  du  bilan,  les  créanciers  qui  sont 
portés  pour  10.823  liv.  st.,  les  engagements  vis-à-vis  de 
la  Bonsor  et  de  la  Dunraven  pour  25.895  liv.  st.,  la  réserve 
pour  40.970  liv.  st.,  et  lo  compte  do  profits  et  pertes 
(qui  représente  le  solde  à  reporter  à  nouveau)  pour 
61.661  liv.  st.  Les  engagements  éventuels  sur  les  place- 
ments sont  évalués  à  part  à  97.186  liv.  st.  Somme 
toute,  la  situation  financière  de  la  WiiLoinjhbij  est 
bonne  et  elle  possède  un  certain  nomljre  de  propriétés 
qui  paraissent  avoir  de  l'avenir,  sans  parler  de  son 
portefeuille  d'actions  des  filiales  qui  ont  donné  des 
résultats  assez  satisfaisants  jjour  estimer  qu'elles  en 
donneront  de  meilleurs  quand  la  situation  sera  rcdc- 
vcnue  normale  dans  l'Afrique  du  Sud. 


LES  MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Nouvelles  Entreprises  australiennes.  —  Plu- 
sieurs prospectus,  dit  ÏEconoviisI ,  do  Londres,  ont  été 
lancés  récemment,  invitant  à  souscrire  aux  actions  des 
Compagnies  constituées  en  vue  de  l'exploitation  de  l'or 
dans  ce  qu'on  appelle  les  "  deep  leads  »  de  la  Colonie  de 
Victoria,  tlommo  peu  de  personnes  ont  une  idée  du  carac- 
tère ])articulier  de  ces  «  deep  Icatls  »,  ni  des  méthodes 
de  travail  à  employer,  ni  des  frais  d'exploitation,  il  est 
intéressant  de  se  reporter,  avec  notre  confrère,  au  rap- 
])ort  de  son  commissaire  minier,  et  de  commenter  les 
offres  faites  en  ce  moment  au  public. 

Au  moins  pour  deu.\  des  Compagnies  en  vue,  on  ne 
peut  dire  que  les  calculs  soient  établis  potir  insjnror 
une  grande  confiance;  Tune,  en  effet,  est  patronnée  par 
le  groujie  financier  de  la  London  and  Globe,  et  l'autre 
jiar  le  groupe  de  la  Jlulloinlei/.  l^a  ])remière  a  vu  le 
jour  il  y  a  peu  de  tenq)s,  et,  tout  en  disant  que  son 
cajiital  était  de  7.50.000  liv.  st.  on  annonçait  que  ses 
propriétés  avaient  été  achetées,  à  l'origine,  à  des  ])rix 
très  bas.  Quant  il  la  Compagnie  lancée  par  la  BoUont- 
lei/,  et  qui  a  pour  nom  la  Loddon  Deep  Leads,  elle  se 
contente  (Vun  capital  de  650.000  liv.  st.  L'une  et  l'autre 
de  ces  doux  Compagnies  api)li(pient,  sur  leur  capital, 
50.000  liv.  st.  au  fonds  d'exploitation. 

Le  i)rix  d'achat  fixé  par  ÏAssorialed  Financial  Cor- 
porali<ni,  Liniiled,  pour  ses  propri('t(''s  cédées  à  la  Lod- 
d(n)  Deep  Leads,  a  été  do  6.50.000  liv.  st.,  i)ayable  en  es- 
pèces ou  en  a'-tions. 

Vu  le  passé  de  cette  Société  financière,  les  capita- 
listes doivent  avoir  soin  de  s'entmirer  de  tous  les 
renseignements  possibles  sur  les  affaires  dont  elle  s'oc- 
cupe. l)ans  l'état  do  choses  actuel,  malheureusement, 
il  n'est  pas  possible  de  se  renseigner  beaucoup,  mais 
il  ne  serait  i)as  charitable  de  supposer  que  la  nouvelle 
affaire  a  été  lancée  pour  se  ])rocurer  de  grandes  res- 
sources sur  le  dos  do  la  nouvelle  Société  qui  va  com- 
mencer à  fonctionner  dès  le  commencement  de  1901. 
Toutefois,  comme  d'après  le  contrat  passé  avec  la  nou- 
^•elle  Société,  les  iiromoteurs  doivent  déclarer  ce  que 
leur  ont  coûté  les  pro])riétés  dont  ils  dispo.sent,  ce  sera 
aux  souscripteurs  a  chiffrer  la  différence  entre  le  prix 
d'achat  desdites  propriétés  et  le  prix  de  vente,  et  de 
voir  par  là  si  le  profit  réalisé  par  les  intermédiaires  est 
raisonnable  ou  non. 

Ce  sont  les  contrats  passés  qui  doivent,  en  effet,  tou- 
jours être  consultés.  Souvent,  il  est  vrai,  ils  ont  été 
établis  d'une  manière  très  obscure.  Or,  en  ce  qui  regarde 
la  Lnddon  Deep  Leads  et  la  Greal  Liirkiioir  Consols  — 
autre  Société  constituée  sous  les  mêmes  auspices,  avec 
un  capital  équivalent  à  celui  do  la  Loddon.  et  avec  le 
même  prix  d'achat,  et  le  même  fonds  d'exploitation  — 
des  prospectus  ont  ])aru,  parlant  de  ces  contrats  et 
mentionnant  que  l'on  pouvait  en  prendre  connaissance 
aux  sièges  même  des  Sociétés. 

L'Economisi  de  Londres  y  a  donc,  pour  renseigner 
ses  lecteurs,  envoyé  l'un  de  ses  rédacteurs,  qui  a  de- 
mandé à  prendre  connaissance  des  contrats  passés.  On 
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lui  répondit  ([uc  lo  Sccrélairo  était  sorti.  Il  ré^)li((iui 
alors  (jn'il  n'avait  pas  besoin  de  voir  lo  Secrétaire, 
niaiis  seulement  les  contrats.  —  Désolé,  lui  répondit- 
on,  mais  le  Secrétaire  les  a  enfermés  dans  sa  caisse.  — 
Et  quand  rcntrera-t-il ? —  Il  était  là  hier  loutc  la  jour- 
née; il  peut  venir  dans  l'après-midi,  et  si  vous  voulez 
])icn  repasser,  nous  verrons  ce  que  nous  pourrons 
faire  pour  vous   Cela,  ajoute  notre  confrère,  équi- 
vaut à  l'impossibilité  de  consuller  les  contrats,  '"ar  on 
ne  peut  admettre  que  le  public  vienne  et  revienne  pour 
prendre  connaissance  de  documents  que  l'on  dit  tenir 
à  sa  disposition. 

VuQ  scène  identique  s'est  produite  à  la  Berrij-Glcn- 
ijoircr  Cidld/iehls,  L'nniled,  la  troisième  Société  «  dec}) 
leads  ».  L'employé  de  cette  Compagnie  répondit  que 
la  personne  qui  détenait  les  contrats  était  sortie,  mais 
que  si  l'on  voulait  lui  demander  un  rendez-vous  elle 
viendrait  et  donnerait  satisfaction.  Cette  Compagnie, 
fait  roniar(|uer  VErommiisl,  est  lancée  par  la  Loddon 
Vallcii  Pioneer  Syiidicale.  Elle  a  un  caj)ital  relative- 
ment modéré  de  350.000  livres  sterling  et  le  prix 
d'achat  des  propriétés,  lixé  à  2.50.000  liv.  st.,  est  à  ac- 
quitter en  actions  entièrement  libérées.  Ceci  laisserait 
supposer  que  les  promoteurs  ont  coniiancc  dans  le 
succès  de  l'entreijrisc  ;  quant  au  solde  de  100.000  liv.  st., 
il  devrait  servir,  comme  il  est  stipulé,  au  fonds  d'ex- 
ploitation. Malheureusement,  il  est  dit  aussi,  dans  le 
contrat  de  vente,  (juc  la  Compagnie  devra  rembourser 
aux  cédants  des  propi'iétés  les  dépenses  faites  par  eux 
antérieurement. 

Les  susdites  100.000  livres  sterling,  dit  encore  notre 
confrère  anglais,  sont  olfertes  actuellement  en  sous- 
cription. Le  syndicat  constitué  par  les  cédants  des 
propriétés  en  garantit  la  moitié.  Or,  ce  syndicat  a  été 
constitué  eu  novembre  1897,  avec  un  capital  nominal 
de  25.000  liv.  st.,  et  le  dernier  rapport  aux  actionnaires, 
daté  du  31  déccmlire  1899,  mentionne  que  les  sommes 
versées  sur  ce  capital,  n'atteignaient  alors  que  'i. '(05  li- 
vres sterling.  Aussi  V Eroimnisl  conclut-il  (pio  les  ca- 
pitalistes doivent  s'abstenir  de  s'occuper  des  actions  de 
ces  nouvelles  entreprises. 


Nouvelles  d'Australie.  —  On  télégraphie  de  Mel- 
bourne que  la  loi  relative  au  CLoncurry  liaiUvaij  sera 
reprise  pendant  la  nouvelle  saison  sous  les  auspices 
du  Gouvernement  du  Quecnsland.  Cette  nou-\-cllc  a 
considérablement  rassuré  ceux  qui  ont  des  intérêts 
dans  le  développement  minier  du  iwrd  du  Quecns- 
land. 

Le  Gouvernement  de  Tananarive  a  l'intention  d'exer- 
cer l'option  que  détient  V Emu  Bnij  Rail/rtn/  Cmiipnny 
pour  l'achat,  moyennant  la  somme  de  205.000  liv.  st., 
du  Mou)d  Bischoff  Rnilicny.  Il  donnerait  alors  la 
ligne  à  bail  à  la  Eiim  Bay  Company  pour  99  ans, 
moyennant  une  redevance  annuelle  de  8.000  liv.  st. 
Cet  arrangement  mettrait  lin  au  différend  existant  avec 
la  Van  J)icinaii's  JjukI  Company  qui  a  construit  le 
Mount  Bischoff  Uailiray. 

Toutes  les  mines  de  plomb  qui  exploitent  los  ni- 
\'eaux  profonds  ont  once  moment  de  bons  rendements. 
A  la  Bendigo,  et  à  une  profondeur  qui  ne  dépasse  pas 
1.600  i)ieds,  on  a  recoui^é  trois  reefs  aurifères  puis- 
sants. Plusieurs  reefs  aurifères  ont  été  aussi  découverts 
ilans  le  district  do  Creswick,  dans  le  voisinage  des 
mines  de  plomb  en  exploitation. 


La  Production  de  l'Australie  Occidentale.  — 

L'agcnl  général  de  l'Australie  occidentale  a  rcru  une 
déjiêche  de  son  Gouvernement  qui  établit  ([uc  la  pro- 
duction de  toutes  les  mines  d'or  de  la  Compagnie, pen- 
dant le  mois  de  novembre  dernier,  s'est  étal)rie  ainsi  : 
rainerai  traité,  IJl.iTI  tonnes;  rendement,  130. .522  on- 
,ces  ;  teneur  moyenne  à  la  tonne,  1  once  3  dwts  10  gr. 


Notei^  minièreM  d'Australie 

\'ic(ori(i  Go/d  Mining  Association.  Il  a  été  broyé  105  loii- 
III 'S  iU'  uiinerai  qui  ont  i)roduit  274  onces  d'or. 


Northern  Territories  of  Austrnlia.  D'excellrsnls  essais  ont 
été  l'iiits  il  Yani  (Jrock;  la  tcnonr  est  do  2  onces  4  dwts. 

Lndy  Shenton.  Prodiictiou  des  qualri!  s(!inaines  qui  ont 
pi'is  lin  le  ,S  (li'ccmlni'  :  Ir  moulin  a  broyi;  1.200  tonnes  de 
ndnerai  (lui  (ud  i)i'0(lnit  1.100  onces  d'or.  JjC  coût  revient  il 
20  sli.  ()  (1.  jiur  tonne. 

2.200  lonnes  de  t;iiliiiH;s  tralli'es  par  cynnnration  ont  donné 
6.55  onces  d'or,  soit  nn»!  exlracLion  do  82  0/0.  Le  cofd,  par 
tonne,  est  do  8  sh.  7  d.. 

Le  rajiporL  do  l'cxercico  clos  le  31  mars  constate  qu'après 
])véli'veiuont  iiour  dc'préciidion  du  laati'riel,  b;"dinienls,  les 
ix'nélici'S  se  sont  (''tevi''S  à  27. 107  liv.,  soil,  y  compris  te  ri'iiorl, 
à  37.081  liv.  Le  dividende  de  1  sli.  ;i  aljsorbi''  uni'  somme  de 
IG.OOO  liv.  Le  solde  porte  ainsi  le  coni])lr  «  jirolits  el  jicries  » 
à  la  somme  créditric(?  de  2L081  liv. 

Lake  View  Consols.  Dans  la  galerie  nord  de;  700  jjieds,  les 
essais  ont  donnii  1  once  (>  dvi'ts  à  la  tonne.  (iJalerie  de  500 
jneds  :  le  lilon  est  large  de  Li  pieds  et  essaye  1  once  5  dwts. 
(ialeric  nord  do  725  ])ie(ls  :  le  filon  est  large  do  9  pieds  et 
donne  à  l'essai  1  once  Jô  dwts. 

Brilliant.  Production  dos  quatre  dernières  semaines  :  1..3.")0 
tonnes  do  ndnerai  ont  produit  1..550  onces  d'or.  Un  dividende 
de  3  pence  i:iar  action  a  été  déclaré. 

Associated  Northern  Blocks.  A  la  fonderie  Frcniantle, 
^25  tonnes  de  minorai  ont  donné  7  onces  iiar  tonne. 

Chaffers  Extended.  Une  assemblée  des  actionnaires  de 
cette  Compagnie  a  en  lieu  le  20  courant  à  Londres.  Il  y  a  été 
annoncé  qu'un  lilon  ayant  une  tenoiir  d'une  once  d'or  par 
tonne  a  été  recouijé.  Le  rapport  a  clé  adopté. 

Hannan's  Oroya.  On  annonce  que  l'on  vient  de  commencer 
à  expédier  1rs  Irllrcs  di'  n'partitinn  pour  IV-mission  des  50.000 
actions  nouvi/lli  s  qui  a  ou  lieu  ]iri''C(''ili'iii ment. 

Sons  of  Gwalia.  Détails  coni])ir'ini'nlairos  reçus  par  dépè- 
che et  se  rapportant  à  la  jiroducliou  de  novembre  :  «  Goût 
d'extraction  et  do  broyage,  25  sh.  9  d.  ]iai'  Innue.  Prolits 
ajiiiriixiuLadfs  fournis  ]iar  lo  moulin,  G.02(i  \'\\.  si.  t n'uidices 
apiiroxiiiKi Id's  jirovrnant  do  la  cyanuratiim,  'Lnu  liv.  st. 
Valeur  à  1  essai  di'S  lailings  :  4  dwts.  Le  moulin  a  produit 
3.212  oncrs  d'or  ol  le  iraitement  à  la  cyanuration  1.285  onces.  >> 

EnglehiiirJ;  ('ii,isiili(/(i/c(l.  Le  i-a])])oi'l  hi  mrnsiic]  vcni  do 
la  mini'  l'I  dali'  do  Maldon.  le  :!  di'i'.einlire.  iiienliouue  :  <.  Pen- 
dant la  drrnièi'e  ipun/aiiie,  le  puils  ><  Alliance  •>  a  encore  été 
l'<nicé  de  17  pieds:  on  es!  maiulenant  à  Loi')  pieds  de  la  sur- 
face. Li'  l'onçage  sera  ijoussi',  pendant  la  lu'ocliaine  quinzaine, 
jusqu'à  la  profondeur  de  1.0.50  pieds.  » 

Field  Find.  Dr']ièclie  datée  du  19  dc'cembre  :  «  Piondement 
pendant  les  hois  deiniéros  semaines  :  730  tonnes  ont  produit, 
à  la  foule,  52Ô  onces  d'or.  " 

Faria.  D(''i)èclie  donnant  le  rendement  pour  le  mois  de 
iiovendjre  :  «  1.000  tonnes  de  minerai  ont  produit  660  onces 
d'or.  » 

Waitekiiuri  Extended.  Dépèche  datée  du  19  dc'ci'udjie  :  "  Il 
a  été  lavé,  ajirès  broyage,  780  tonnes  de  ipiartz;  valeur  de  la 
production,  1.021  livres  sterling.  » 

Lake  Wai/  (1899).  La  batterie  a  broyi'  313  tonnes,  qui  ont 
donni'  2;i8  onces  d'or:  on  a  IrailT'  à  la  cyanuralion  420  tonnes 
qui  ontjiroduit  lOO  onces;  au  total,  338  onces  d'or. 

West  Nicholson.  liendement  de  novendjrfe  :  Les  dix  pilons 
ont  travaillé  pendant  26  jours  et  14  heures;  ils  ont  broyé  9(;5 
tonnes  ijui  ont  produd  291  onces,  soit  une  moyenne  de  6.04 
dwts  à  la  tonn(!.  Les  di''i)enses  se  sont  élevées  à  26  shillings 
])ar  tonne.  Les  essais  des  tailings  ne  sont  pas  encore  achevés. 
La  production  d'octobre  avait  atteint  343  onc("s. 

Western  Australin.  Pendant  le  mois  de  novembre  dernier, 
le  broyage  jiour  tontes  les  (îom])agnies  a  été  de  111.471  tonnes 
de  minerai,  donnant  130. .")22  onces  d'or. 


REVUE  DE  LA  PRESSE  ANGLAISE 

DK    LA  SEMAINE 


Les  Mines  dans  la  Colonie  de  Natal.  —  Lo  Com- 
missaire des  Mines  de  la  Colonie  de  Natal,  M  .  C.  J. 
Grey,  vient,  dit  le  Soulk  A/rira  de  Londres,  de  publier 
un  rapport  pour  les  neuf  premiers  mois  de  1899,  c'est- 
à-dire  avant  l'ouverture  des  lu istiliP's.  La  grande  in- 
dustrie houillère  de  Natal  <<  existe  maintenant  »,  dit-il, 
»  et  sa  i)rospérité  ne  dépeml  plus  que  de  sa  produc- 
tion ».  Depuis  que  ce  rapport  a  été  établi,  le  Gouverne- 
ment du  Caj)  a,  paraît-il,  conclu  un  arrangement  avec 
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les  liouillores  de  Natal,  d'après  lequel  il  s'engage  à 
prendre,  annuellement,  un  nombre  considérable  de 
tonnes.  Voilà  donc  le  marché  du  charbon  élargi,  au 
moins  d'un  côté. 

L'industrie  houillère  est  la  première  qui  ait  eu  à 
souffrir  de  la  guerre,  attendu  que  les  premiers  engage- 
ments ont  eu  lieu  près  des  mines  de  Dundee,  et  jusqu'au 
mois  d'avril  dernier,  tous  les  char])onnages,  à  l'excep- 
tion de  ceux  d'Elandslaagte,  étaient  en  possession  des 
Boers.  Or,  avant  que  leur  exploitation  ait  été  aban- 
donnée, leur  rendement  pouvait  se  comparer  favora- 
blement avec  celui  de  l'année  i)récédente.  Pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  1899,  en  effet,  l'extraction  avait 
porté  sur  308.161  tonnes,  contre  291.310  tonnes  pendant  la 
période  correspondante  de  1898.  La  moyenne  des  ou- 
vriers employés  dans  ces  mines  s'était  établie  à  2.571, 
contre  2.663  en  1898,  ce  qui  ccpiivaut  à  dire  que  l'ex- 
traction, par  ouvrier,  était  en  augmentation.  J^autre 
part,  en  1899,  17  cliarbonnages  étaient  en  exploita- 
tion contre  11  en  1898.  En  évaluant  à  16.000  le  nombre 
de  tonnes  extraites  pendant  le  mois  d'octobre,  avant 
l'abandon  des  mines,  la  production  de  1899  a  atteint  le 
montant  de  3à4.161  tonnes  rejtré.sentant,  à  la  mine, 
une  valeur  approximative  de  137.800  tonnes,  contre 
387.810  tonnes,  d'une  valeur  de  175.015  liv.  st.  en  1898. 

Les  terrains  détenus  à  bail  j)our  l'exploitation  houil- 
lère atteignent,  dans  le  Natal,  6.861  acres,  et  dans  le 
Zululand 5.500  acres.  Dans  ces  deux  pays,  on  trouve 
aussi  508  acres  loués  par  des  Sociétés  de  mines 
d'or,  200  par  des  entreprises  cuprifères,  46  i)onr  l'ex- 
traction (le  la  chaux,  40  pour  celle  do  la  glaise  et  29 
pour  celle  du  gypse. 

En  ce  qui  a  trait  aux  exploitations  aurifères,  M.  Grcy 
dit  :  <i  A  la  lin  do  l'année  1899,  il  n'y  avait  rien  de  bien 
particulier  à  signaler  au  sujet  des  mines  d'or,  les 
champs  d'or  étant  occupés  j)aj'  les  IJoers,  à  l'cxcc])- 
tion  de  celui  d'Uni/.into.  La  production  d'or  pour  l'an- 
née, s'était  élevée  à  61  1/2  onces,  sm-  lesquelles  49  on- 
ces avaient  été  extraites  do  la  mine  de  M.  Houshold, 
sur  les  champs  d'or  d'Umsinga,  et  9  1/2  onces  du  bail 
minier  détenu  par  M.  Faux  sur  le  champ  d'or  dT'ui- 
zinto,  et  (jui  était  anciennement  la  propriété  de  la  Xa- 
lal  Gold  ihhiing  Cuntpany.  Au  cours  de  Tannée,  les 
travaux  les  plus  importants  effectués  sm*  les  terrains 
aurifères,  se  sont  presipie  bornés  à  ceux  entre])ris 
dans  le  district  de  Nkandhla.  En  outre,  qucli[ues  tra- 
vaux ont  été  faits  à  Noudweni,  près  de  Melmoth,  et 
siu-  le  champ  d'or  d'Umsinga.  Dans  ces  deux  endroits, 
il  ne  s'agissait  que  des  reefs  de  quartz. 

Dans  le  district  de  Nkandhla.  on  a  prêlé  beaucoup 
d'attention  ;'i  la  formation  du  terrain,  et  plusieurs  des 
reefs  ipii  y  ont  été  trouvés  sont  considérés  comnie 
«  payants  ».  Si  l'on  se  reporte  aux  échantillons  ipiiont 
passé  à  l'essai,  et  qu'on  se  base  siu-  eux  ])0ur  se  livrer 
à  une  évaluation,  on  arrive  ùce  résultat,  que  ces  échan- 
tillons correspondraient' à  un  reef  d'une  épaisseur  de 
3  pieds  prouvé  sur  une  distance  de  4.000  yards  à  une 
profondeur  de  -48  pieds,  et  accusant  une  teneur  de 
8  dwts  à  la  tonne.  En  n'exploitant  que  les  parties  les 
plus  riches  et  les  plus  puissantes  du  reef,  les  résultats 
à  obtenir  devraient  être  bons. 

Le  rai)port  parle  favorablement  de  l'avenir  de  la  par- 
tie du  pays  connue  sous  le  nom  de  Dirksofi  Lend,  dans 
la  vallée  d'inkonisa,  sur  le  Upper  Insuzi.  D'autre  part, 
les  possesseurs  de  terrains  sur  le  Delaney  Reef,  ù 
Ntingwe  sont  tellement  satisfaits  des  résultats  olitenus 
jusqu'à  présent,  qu'ils  ont  décidé  d'installer  une  petite 
batterie  pour  procéder  à  des  Ibroyages  d'essai.  Il  faut 
noter  que  dans  le  district  de  Nkandhla,  les  «  bankets  » 
peuvent  être  dévelopi»és  et  exploités  dans  des  condi- 
tions très  économiques.  On  a,  là,  toute  l'eau  néces- 
saire, et  on  peut  obtenir  bon  marché  et  en  grandes 
(quantités,  le  bois  jiour  les  mines  et  le  charbon,  le  tout 
fourni  par  les  forêts  et  les  houillères  de  Qudeni.  Natu- 
rellement, pour  l'instant,  il  y  a  à  compter,  pour  faire 
venir  les  machines  dans  le  district,  avec  nombre  de 
difficultés,  mais  on  ])eut  espérer  que  ces  difticultés  se- 
ront bientôt  surmontées.  M.  Grey  croit,  en  outre,  que 
si  les  minerais  de  pyrites  que  l'on  trouve  dans  le  pays 


sont  exploités  au  moyen  de  la  cyaniu-ation,  les  résul- 
tats que  l'on  obtiendra  pourront  grandement  contribuer 
au  développement  minier  des  contrées  sises  près  de  la 
côte  de  Natal  et  près  du  continent  du  Buff'alo  et  de  la 
Tugela.  ' ,  ' 


Les  Mines  d'or  de  l'Afrique  occidentale.  —  La 

liste  de  ces  valeurs  continue  à  s'allonger.  Voici  celle 

([ue  dresse  le  Slalisi  de  Londres  à  la  date  du  21  cou- 
rant : 

Vorsements 

oirectués  Cours 

Capital  Actions  sur  au 

Compagnies  nominal  émises  les  actions  21  décembre 

Liv.  st.  £  sh.  (1. 

Abomiioh   20.000  »  10  0  1  '//S 

Adansi   20.0(X)  17.707  1   0  0  7  1/3 

Af  rican  EstatesMi- 

ning  (10  sh.)....  125.000  ..  0  10  0  10/0 

AkiuassiSvndicale  5.000  5.000  1    0  0  M 

Aki-iporisii   GO. 000  60.000  0   5  0  l/'i))rimc 

Akrikeri'e   »  »  ?  1  prime 

Ashanti  C»   500.000  150.000  0   5  0  l/2prime 

—       NoAV . .  »  »  0   5  0  l/2pi'ime 

Ashmiti  Consols..  500.000  2a5.000  0   1  0  1  1/1(5  pr. 

Ashanti  Goldliclds  250. 0(«  1:35.000  1    0  0  23 

—  Ni:\v  »  »  0  10  0  13  primo 
Ashanti  G.  Conces.  10.000  ->  0  10  0  1  prime 
AsliautiGoIdTriisl  100.000  25.000  0   2  G  3/4 prime 
Aslianli  J>auds.. . .  2.30.000  131.2.50  0   2  G  1  1/lG  pr. 
Aslianti  Sansu....  315.000  315.000  0  10  0  5/8pninc 

Asiakwa   120.000  15.000  0  10  0  l/4])rime 

Altasi   250. (K)0  200.000  0   2  G  3/4primo 

Axiiu  Mines   100.000  48.450  1   0  0  8  1/4 

i5i))iani  : 

Emises  à21iv.  st.  200.000  175.900  0  17  G  1  7/8primc 

Eulièr.  libérées.  »  »  1   0  0  3  3/4 

r.in  im  Valley  ... .  1.50.000  140.000  0  10  0  1/lG  pr. 

iîokitsi  Goldrirlds.  2.50.000  a5.()00  0   7  G  5/8])rime 

lîritisii  (i.  CoaslC»  100.000  79.007  1  0  0  4  5/8primc 
lîrilisliSouth-Wcst 

Alrica  (10  21i....  100.000  100.000  0  10  0  3/4 

ColunialHnbb.Esl.  »  »  10  0  1  3/8pnme 

Cons.Gold.-Vslianti  150.000  »  0   5  0  l/8prime 

Glamle  s  Aslianli..  350.000  2G0.000  1    0  0  1  7/8 

Denkcra    ;300.000  170.000  ?  5/8prime 

Fanti(":onsolidated  3œ.0U0  <>  0   5  0  2  l/4pvime 

Fanti  Cor]wralion.  »  »  0  10  0  13/lG  pr. 

(iold  Coast  Agcncy  50.000  50.000  1   0  0  27  1/2 
Gold  Goast  Amai- 

gamatod  Mines..  100.000  87.414  1   0  0  10 

Gold    Goast    and  .„  ^  i  22.000  0  15  0  3/4 prime 

AsliauUExplor.  aO-000  |  j3_qqq  ^   ^  ,j  3/4i.rime 

Goldûelds  of  Eas-  ,  59  1   q  0  2  9/lG 

'ei'"  Akun   100.000  |  og.ooq  l   0  0  1/2 

Gold  Goast  Propr.  100.000  37.500  0  10  0  7/16  pr. 
Gold  Reef  of  West 

Africa(act.5sh.)  90.000  360.000  0   4  3  4  sli. 

KM-abon   150 . 000  120 . 000  »  13/4 

Liverp.  andAslian- 

li  (ioUl   100.000  100.000  0  5  0  2  prime 

:\l;uisn   »  ».  0  10  0  5/8priiTUi 

Meudi  Concession.  »  »  0  10  0  7/8primp 

New  Castlc  Gold.  250.000  90.000  0   5  0  5/8prime 

rtbbuassi   25.000  19.041  10  0  8 

Offin  Syndicale...  15.000  lô.W)  1    0  0  18 

—  ...  .)  i<  0  12  G  17  prime 
Sehyiand"\Vassau  6.000  6.000  1    0  0  4 
Sceondi  and  Tar- 

quah  Ne\y   20.000  20. MO  10  0  1  1/2 

—  ém.à5sh.in-ime  »  »  0  10  0  l/4pnmc 

Simimli  Tark\ya..  7.000'       »  0  10  0  1  3/4 prime 

Tamsco  •   60.000  .52.000  1    0  0  2  1/8 

Taauah  iuid  Abos.  1.50.000  139.000  1   0  0  2 

Wassau   260.000  122.097  1   0  0  4  7/8 

Wassau  and  Asli.  »  >•  0  10  0  3/16  pr. 
W.  A.  Ilintorland 

lact.  lOsG.)   -.50.000  10. MO  0   2  6  3  1/2 

W.  A.  Gold  Goast 

Min.  Corp   100.000     40.000  0  15  0  l/8prime 

"West  Africa  Gold 

Trust   250. COO        "  .  ?  13/16  pr. 

Toutes  lés  actions  ci-dessus  sont  au  nominal  de 

1  livre  sterling,  exceiité  dans  les  cas  où  il  est  stipulé 

autrement.  A  noter  que  les  titres  mis  en  circulation 
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par  la  (Ji^ld  Coasl  and  Asluiiili  /Explorai inn  coinproii- 
iiont  22.000  actions  ordinaires  oL  l;J.UOO  ai-limis  dill'ù- 
r6cs,  conx  ilc  la  Ciold/irldsof  Euslcrii  Skiiii  r)().0(H»  ao 
lions  ordinaires  et  '20.000  actions  do  prérérence  0  0/0, 
et  les  iO.OOO  titres  de  la  ■\V'(;.s-/c/v(  A  frira  Gold  Causl 
Mutinij  Curpuralioii  sont  des  actions  de  ])rétërcncc. 

Dei)nis  la  dernière  cote  do  ces  valonrs  donnée  par 
nous  le  7  courant,  le  «  boom  »  sur  ces  titres  s'est  ac- 
centué et,  comme  dit  le  Slalisl,  nombre  d'entre  eux, 
qui  étaient  inconnus  il  y  a  quclipic  temps,  sont  main- 
tenant à  des  prix  que  justifierait  seule  rexjjloitation 
des  entreprises.  Non  seulement  la  hausse  s'est  pro- 
duite sur  deux  ou  trois  «  trusts  »  ou  sur  des  Sociétés 
dont  la  valeur  est  prouvée,  mais  elle  a  aussi  eu  lieu 
sm'  une  grande  quantité  de  Sociétés  plus  ou  moins 
connues,  et  surtout  moins  que  plus.  On  dit  que  sur 
quelques-uns  de  ces  titres  on  trouve  des  gens  (|ui  ont 
vendu  ce  qu'ils  ne  peuvent  pas  livrer,  et  la  plus-value 
serait  donc  duc  surtout  à  une  situation  de  place  «  ven- 
deur ».  Notre  confrère  ajoute  qu'il  acbnet  que  certaines 
de  ces  affaires  ont  de  l'avenir,  mais  il  recommande  rpio 
l'on  fasse  une  sélection.  Le  titre  de  «  West  African  » 
ou  d' «  Ashariti  »  que  peuvent  prendre  les  Compagnies 
ne  suffit  pas  pour  valoir  une  prime  à  leurs  actions. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

lies  Dividendes  des  Kiiireprises  Sud-.Vfricaiiics  en 

1900.  —  Les  dividcnilf'S  (t(''clai'('S  par  les  Compagnies  sud- 
africaines,  de])uis  le  début  de  l'année,  ont  été  les  suivants  : 

Date 

Compagnies  %       de  déclaration 

Al'ricau  Banking  Corporation   .j  19  juin 

Anglo-Freuch  Exploration   20  12  avril 

Botolph  Mining  and  Exploralioa   10  23  février 

—  —        ....  10  13  juillet 
Cape  CopiDcr  (act.  £  2) —   12  >^  24  mai 

—    2.^)         22  novembre 

Consolidated  Mines  Sélection   20         30  juin 

Exploration  C°   12  )â     15  juars 

—  (bonus)   2  y,  15  mars 

A.  Goerz  and  C"   10  "  12  avrU 

Jagersfonteiu  New  (act.  £5)   (i  20  seplombre 

Kaffirs  Consolidated   5  31  octobre 

London  and  Or.  Fi-ce  Stal«  Expl   5 

Namaqna  Coppcr  (act.  £2i..   '  30  26  mai 

New  African   15  22  juin 

Rand  Central  Electric   7  31  juillet 

Rliodcsia  Expier,  and  Devel   ,")()  11  janvier 

Rhodcsia  Goldtieldb'   10  18  juin 

—  (bonus)   2  }i  18  juin 

Robinson  Bank  (act..£  4)   2  )2  21  mars 

—    2  ^  3  novembre 

Uni fod  African  Syndicale   lo  "  11  juin 

Lo  dividende  do  la  Rhodesia  Exploration  and  Develop- 
ment conqjrend  10  0/0  eu  espèces  et  40  0/0  en  actions. 


iVfricau  Banking  Cor|M>r:ilii>n.  —  L'assemblée  générale 
ordmaire  de  celte  Coui])aguie  a  eu  lieu  le  20  courant.  ;'i  Lon- 
dres, sous  la  présidence  i\o  M.  Edward  Webb. 

En  i)i-opo.s-ant  l'adoption  du  rapport,  le  président  fait  re- 
marquer' que  la  situation  de  la  Bancpie  est  exactc^inent  la 
même  qu'à  la  date  du  31  mars  d(ji'nier.  Le  Conseil  d'admi- 
nistration peut  payer  le  mèuu'  dividende  et  lo  solde  à  noi^- 
veaii  sera  ])lulât  légèrement  augnu'ulé;  cependant,  aucune 
souune  ne  sera  consacrée  au  fonds  de  réserve. 

Le  président  ne  pense  pas  que  les  aclionuiiires  esiiéraient 
un  nuMlleur  résultat,  le  coihmevce  ayant  été  interrompu  et 
■un  certain  temps  étant  nécessaire  pour  quo  les  affaires  re- 
prenueiU  leur  cours.  Kimberlcy  produit  on  ce  inoiiu>nt  de 
])elites  quantités  do  diamants  et  la  situation  à  Joliannes;bui'g 
semble  s'améliorer,  mais  les  aulorili'S  mililaires  n'avaut  ]]as 
consenti  au  retour  d'une  grande  i)artie  de  la  popiilàliou  mi- 
nière, le  travail  se  trouve  eucoi'e  restreint. 

Le  comjjte  profits  et  ])ortes  indique  que  lèS  bénéfices  bruts 
s'élèvent  à  G1.3'i2  liv.  st..  contre  G2.0()0  tiv.  si.  au  30  mars, 
soit  une  légère  dilléi'ence,  ahu'S  que  les  di''penscs  s'élèvent  à 
40.900  liv.  st.  en  moins.  Après  avoir  déduit  lo  juonlant  du 
dividende  pour  rexercic(^  semestriel,  à  raison  de  5  0/0,  il 
reste  une  somme  de  6.782  liv.  St.,  que  le  Conseil  d'adminis- 
tration propose  de  porter  à  nouveau. 

^  Lo  prcsident  pense  qu'il  est  inutile  de  parler  de  la  question 


de  l'or  coutisqué.  La  somnic  ((lU!  doit  ver.ser  la  (Jlonqiagiiie 
(fassurances  a  la  lîanqui;  n'a  jiasencon*  éli' fixée,  et  \v  (iou- 
vernenu'nl  anglais  n'a  encoi'e  ])ris  aucune  décision.  L'oi'  brut 
(pie  11'  (iouvernemeut  fruiisvaaliea  avait  ju^omis  à  la  lianipie 
ne  lui  a  ]ias  encore  élé  diUivré. 

Jjcs  fermiers  de  la  colouie  du  Cu]!  ont  soulfert  quel(pie  |)en 
do  la  mauvaise  récolte  du  blé  et  ceux  des  provinces  rie  l  E.st, 
des  sauterelles  et  de  la  séclieresse;  mais  ils  ont  trouvé  une 
compensation  dans  les  liants  ju'ix  du  bétail:  d'un  autre  côlé, 
il  esL  vrai,  il  s'est  produit  une  baisse  sur  les  laines. 

Le  ]irésitlent  est  heureux  do  dire  que  la  l^liodesia  a  coii- 
tiuué  à  produire  do  petites  quantités  d'or:  elli;  donne  actuel- 
lemenl  lO.OUO  onces  par  mois. 


Débonehés  pour  les  Cim<>nls  dans  l'Afriqac  du  SuA. 

—  D'après  les  avis  reçus  du  (Jonsul  général  des  Etats-Unis  ù 
Cape  Town,  l'Afrique  du  Sud  pré'son ferait  d'excelleuts  dé- 
bouchés pour  les  ciiuenls. 'l'oulcs  les  coiislruclious  ]iubli(pies, 
enlre))ôts,  magasins,  liabil  a  I  imis  ri  irii  I  iéres,  sont  ce  )ii  si  ru  ils 
en  briipies  et  cimiuilés  à  l'exir'rieur.  J^es  encadreiiieuls  des 
fenêtres,  des  lanternes,  colonnes  pilastres  et  moulures  ont 
ainsi  l'apparence  de  la  pierre  de  taille.  Plusieurs  grands 
bi'itiiaents  sont  recouverts  d'un  «  crépi  »  de  ciment,  ce  qui 
leur  doniu;  im  aspect  rugueux  et  solide.  Le  ciment  est  en- 
core employé  ijour  l'établisssement  des  trottoirs,  la  fabrica- 
tion dos  tuyaux  de  drainage,  des  tuiles,  des  pots  et  cages  de 
cheminée. 

L'importation  du  ciment  en  1899  se  chiffrait  à  126.672.875 
livres  anglaises  de  4.53  gi-amraos  en\nron  ;  les  parts  afférentes 
à  la  Belgique  et  Èi  l'Allemagne  s'i'dcvaient  respectivement  à 
18.423.628  livres  et  à  7.448.395  livres,  celle  des  autres  nations 
à  (;05  livres  ;  le  reste  était  de  provenance  anglaise. 

L'importation  du  cinii  ul  alleniaud  s'est  accrue  considéra- 
blement en  1890.  cai-  il  fait  lo  même  usage  que  le  Portland 
anglais,  et  coûli'  1  shilling  moins  cher  ])ar  baril.  Le  ciment 
belge  est  bon  d  enùle  1  sh.  (i  d.  de  uuiius  i[ue  l'anglais. 

Il  paraîtrait  ([ne  1rs  exporlaleurs  de  ciment  dans  lAfriquc 
du  Sud  n'ont  pas  à  craimlre  la  concurrence  do  la  fabrication 
indigène,  car  les  ('■li'iiienls  m'cessaires  à  la  fabrication  d'un 
ciment  semblable  à  celui  ipii  est  impDrt(''  manquent  dans  ce 
jiays. 

Fast  Rand  Proprîetary.  —  Le  Secrétaire  de  cette  Com- 
]iagnie  annonce  que  dès  lo  31  janvier  1901,  et  à  partir  de  cette 
date,  les  droits  payables  pour  la  délivrance  des  certificats 
d'actions  au  porteur  on  la  conversion  do  ces  actions  rn 
titres  nominatifs  seront  les  suivants  : 

Délivrance  d'actions  au  porteur  :  1  sh.  par  action  ; 

Application  du  droit  de  1  sti.  jusqu'à  5  titres  ;  au-dessus 
de  ce  noml3r(>,  2  sh.  6  d.  ]iar  100  ou  ])ortion  de  100  Litres. 

Conversion  en  action  nominative  :  1  sh.  par  chaque  certifi- 
cat demande''. 

Application  d'un  droit  do  5  sh.  par  100  ou  portion  de  100 
titres. 


Revie  HBMomaôaire  k  Marclié  Ses  Mines  J'Or 


DE  I^OIWDRES 


Londres,  le  27  décembre  1900. 

La  situation  no  s'est  pas  modifiée  beaucoup  pendant 
cette'  semaine.  Les  fêtes  de  Noël  ont  naturellement 
diminué  l'importance  des  transactions  et  les  cours 
n'ont  pas  montré  une  tmidance  à  se  relever.  Il  faut, 
d'ailleurs,  reconnaître  que  les  motifs  d'abstention  sont 
toujours  aussi  nombreux  et  que  rien  dans  la  situation 
n'est  fait  pour  faire  sortir  la  place  de  son  aj)athie;  les 
nouA'ellos  d'Afrique  sont  toujours  aussi  mauvaises 
et  il  est  de  ])lus  en- plus  impossible  de  fixer  une  date 
jioiir  la  reprise  des  travaux  dans  les  mines. 

I>a  li([ui(lation  de  fin  décembre  a  donné  lieu  à  des 
rc^])orts  plus  élevés  (lue  pré^édfuiiment. 

On  a  payé  sur  la  Gold/ields  8,  10  et  12  0/0,  sur  la 
Jiilianncsljurti  ConsotidatPd  1,  9  et  10  0/0,  sur  VEnst 
Jland  8  à  10  0/0,  sur  la  Rand  Mines  8  à  10  0/0,  et  plus 
tard  12  à  15  0/0,  sur  la  Rand/hntein  et  la  Moddcrfon- 
lein  0  il  10  0/0,  sur  la  Charlrrrd  3  à  4  d.  et  plus  tard 
2  à'^  d.,  etc.  Les  cours  de  liquidation  étaient  en  baisse 
sensible  sur  les  précédents. 

'Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  L?? 

Chartered  passe  de  3  7/10  à  3  1/4. 

La  Consolidated  Gold/ields  est  à  7  5/16,  au  lieu  de 
7  ./..  '  ■ 
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La  Transvaal  Goldfields  se  retrouve  à  1  3/8,  au  lieu 
<lc  1  1/2. 

***  District  du  Witwatersrand.  —  IjEast  Ranci 
passe  (le  7  ./.à  7  1/T6.  h'Angelo  regagne  1/4  à  6  1/4. 
La  Ar/r  Cornet  reste  à  2  9/16,  comme  la  semaine  flcr- 
nière. 

La  Cil  y  and  Sidnirhan  est  à  5  1/8,  au  lieu  de  5  ./.. 

La  Priiiccss  Ksiate  se  retrouve  à  1  1/4. 

La  Ltiiii/laai/le  Exiale  est  à  3  1/4,  sans  changement. 

La  Slinnter  and  Jack  recule  de  5  15/16  à  5  13/16. 

La  Jubilee  est  à  5  3/4,  au  lieu  de  5  1/2;  la  Jumpers 
est  à  4  1/2  aiirès  4  5/8. 

La  Modderfonlein  se  retrouve  à  9  5/8,  '•omme  la 
semaine  dernière. 

La  Cniicn  Reef  se  tient  à  14  3/4,  sans  changement. 

La  RandfuiUein  est  encore  ii  2  7/8. 

La  Wurcexier  reste  à  2  1/2. 

La  Robinson  jjasso  de  8  1/2  à  8  1/4. 

L'intérêt,  dû  le  2  janvier  1901,  sur  les  obligations 
C  0/0,  sera  payé  sur  présentation  du  coupon  n»  5,  aux 
bureaux  de  la  Compagnie,  ou  à  l'agence  de  la  Dntische 
Bank.  Les  coupons  doivent  être  déposés  quatre  jours 
francs  pour  la  véritication  et  peuvent  être  ])réscntés 
tous  les  jours,  le  samedi  excepté,  après  le  27  décenil)re 
1900,  entre  onze  et  trois  heures. 

La  Grldcnhuis  Eslaie  se  tient  à  5  7/8.  comme  la 
semaine  dernière;  la  Jjtncasler  l'cste  à  2  1/2. 

La  New  Hi'rinl  se  retrouve  à  6  1/4. 

La  Bmaiiza  cliMnrc  à  3  13/16,  au  lieu  de  3  3/4. 

La  M'iil luili'r  se  relè\-c  à  4  ./.. 

La  JJcnri/  Naursr  est  à  8  3/8,  au  lieu  de  8  l/'j  ;  la 
Frrreira  per<l  l/'i  à  19  3/4. 

La  Weiinncr  reste  à  10  3/4,  comme  la  semaine  der- 
nière. 

La  Village  Main  Rerf  est  à  7  1/2,  ajjrès  7  5/8. 

ha.  Durban  Rnailrpiiiirl  est  à  5  1/4,  sans  changement. 

La  Van  Rijn  esl  u  l  ;)/4,  au  lieu  de  2  11/16. 

***  Compagnies  de  deep  levels.  —  La  Crown 
Deep  est  à  10  12.  sans  cliangoment. 

La  Rand  Minrs  revient  de  38  13/16  à  38  11/16. 

La  Glen  Dri-p  reste  à  3  7/8,  comme  la  semaine  der- 
nière ;  la  Ferre  ira  Deep  est  à  6  ./.,  au  lieu  de  5  7  8; 
la  Robinson  Deep  se  tient  à  4  ./.  après  3  15/16. 

La  Nourse  Dri'p  re\'ient  de  4  1/2  à  4  3/8. 

La  Durban  JlniKlciinurt  Deep  est  à  3  3/8,  au  lieu  de 
3  1/4;  la  Jumpers  Deep  clôture  à  4  1/8  après  4  ./.. 

***  Valeurs  rhodésiennes.  —  La  Mashonaland 
Agency  est  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  5/16;  la  Rhodesia 
Goldfields  reste  à  1  9/16,  après  1  1/2. 

La  J)Hnraven  reste  à  1  3/16,  après  1  1/4. 

La  Gerhun/  est  i\  1  1/2,  au  lieu  de  1  9/16. 

La  iïelukwe  se  retr(lU^•o  ;i  2  L/8,  sans  changement. 

La  Globe  and  Phœni.x  est  à  5  1/2,  au  lieu  de  5  9/16. 
District  de  Klerksdorp.  —  La  Buffelsdoorn 
Eslaie  se  retrouve  à  11/3,  sans  changement! 

*♦*  District  de  Lydenburg.  —  La  l'ransvaal  Gold 
Mining  Eslaie  se  retrouve  à  1  15/16. 

***  District  de  Heidelberg.  —  La  Nigel  reste 
à  3  1/8,  sans  changement. 

***  District  de  De  Kaap.  —  La  Sheha  se  relève 
un  peu  ù  1  .  / . . 

**♦  Parmi  les  Valeurs  Australiennes,  la  Golden 
Horse  Slioe  se  retrouve  à  10  1/2,  '•omme  la  semaine 
dernière. 

Londres,  27  décembre,  6  heures  soir. 
(Par  télcptiouc.) 
Après  la  clôture,  le  Marché  reste  meilleur. 


Bfivie  HeMoiaiaire  Ja  MarcliÉ  ies  MiDes  J'Or 

DE  PARIS 


Paris,  27  décembre  1900. 
Depuis    notre    dernière   Revue   Hebdo^nadaire,  le 
Marché  des  Mines  d'or  de  Paris  n'a  pas  beaucoup  varié. 
11  est  vrai  que  la  Bourse  de  Paris  a  clos  ses  portes 


pendant  trois  jours  et  que,  de  son  côté,  le  Stock- 
Exchange  de  Londres  a  chômé  mercredi.  D'autre  part, 
il  ne  faut  pas  perdre  de  A'ue  que  les  nouvelles  du  Sud 
de  l'Afrique  sont  rares  en  ce  moment  et  très  concises, 
de  sorte  que  l'on  ne  peut  exactement  se  rendre  com^îte 
de  la  situation  au  Transvaal,  dans  l'Orange  et  dans  la 
Colonie  du  Gap. 

Certainement,  il  y  a  bien  là  cjuelque  chose  de  décou- 
rageant, mais  il  ne  conviendrait  pas  de  se  montrer 
trop  pessimiste.  En  effet,  la  prolongation  de  la  guerre 
est  regrettable  poar  l'industrie  minière,  qui  ne  peut, 
malgré  les  arrangements  que  l'on  semblait  disposé  à 
prendre  il  y  a  quelque  temps,  recommencer  dès  à  pré- 
sent son  exploitation.  Mais,  et  nous  le  répéterons  en- 
core, cette  prolongation  n'a,  pour  conséquence  qu'une 
nouvelle  interruption  des  dividendes,  et  le  capital 
même  de  l'industrie  minière  n'est,  ici,  nullement 
en  jeu. 

La  Rand  Mines,  qui  clôturait  à  974  fr.,  se  retrouve  à 
964  fr.  ;  Consolidated  G(dd/iclds  181  fr.  50,  contre  175 
francs;  East  Rand,  en  avance  d'un  franc,  à  176  fr.  50; 
Charlered  80  fr.  50,  contre  81  fr.  Les  rapports  que  pu- 
blient en  ce  moment  les  entreprises  minières  de  la 
lihodesia  parlent  plus  de  l"avenir  que  du  présent  qui, 
eu  égard  à  la  situation  générale  actuelle  au  Sud  de 
l'Afrique,  laisse  naturellement  à  désirer.  On  ne  peut 
raisonnablement  es|)érei',  en  elïet,  résoudre  les  diverses 
questions  à  l'ordre  du  jour,  —  telle  celle  relative  à  la 
main-d'œuvre  indigène,  —  tant  que  les  hostilités  n'au- 
ront pas  définitivement  pris  fin. 

La  Bufl'elsdoorn  Estâtes,  qui  restait  à  15  fr.  50,  reste 
à  ce  cours;  french  Rand  Vi  fr.,  contre  45  fr.  ;  l'intérêt 
des  obligations  6  0  0  de  cette  Compagnie  sera  payé  à 
partir  du  2  janvier,  après  dépôt  préalable  de  quatre 
jours  francs  du  coupon  n"  6  pour  la  véfication.  Fer- 
ir'ira,  490  fr.,  en  reprise  de  2  fr. 

Le  Chauiji  d'Or  s'inscrit  à  31  francs,  contre  31  fr.  50; 
Geduld,  106  fr.  50,  sans  variation  appréciable;  Gel- 
denhuis  Eslaie,  au  même  cours  do  146  fr.  ;  Geldenhuis 
Deep,  227  fr.,  contre  226  fr.  L'intérêt  des  oidigations 
5  1/2  0  0  de  cette  Compagnie  sera  payé  à  partir  du 
2  janvier,  après  dépôt,  pendant  quatre  jours  francs, 
du  coupon  n°  12.  New  Kleinfontein,  contre  56  francs. 

La  Langlaagtc  Eslnte  est  à  78  fr.  50,  contre  81  fr.  ; 
May  Consolidated,  Mossnmédàs,  17  fr.  ;  Mozambique, 
49  fr.,  en  reprise  de  3  fr.  75;  Oceana  43  fr.  75,  contre 
41  fr  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  était  revenue  à  209  fr.,  perd 
encore  2  fr.  à  207  fr.  ;  par  contre,  Robinson  Deep,  on 
bénéfice  de  3  francs,  à  100  francs;  Robinson  Rand- 
fontein  'i^i  fr.,  contre  32  fr.  50. 

La  Nerc  Steyn  Estate,  que  nous  laissions  aux  en- 
virons de  53  fr.,  est  très  calme  et  ne  s'écarte  pas  de  ce 
cours;  Simmer  and  Jack  146fr.,en  moins-value  de  2  fr.  ; 
Transvaal  Consolidated  Land  68  fr.  50,  contre  69fr.75; 
Transvaal  Goldfields  36  fr.,  perdant  1  fr.  50. 

Au  sujet  de  la  Treasury  qui,  comme  on  le  sait,  se 
négocie  sur  le  <-  Marché  officiel  »  de  Paris,  mention- 
nons que  les  intérêts  des  obligations  au  porteur  6  0/0 
de  cette  Compagnie,  qui  viennent  à  échéance  le  l''' 
janvier  prochain  seront  payés  aux  détenteurs  de  ces 
titres,  soit  à  Londres  à  là  Bangue  of  A  frira,  soit  k 
Paris,  à  la  Bangue  Française  de  l'Afrique  du  Sud. 

La  Villaqe  Main  Reef,  qui  était  revenue  à  187 
francs,  clôture  à  185  francs;  AFo/i «ter,  265  francs,  en 
moins-value  de  5  francs;  Sheba,  23  francs,  contre  25 
francs  il  y  a  huit  jours. 

La  Zambèze,  qui  finissait  à  35  francs,  finit  à  34 
francs  75  ;  Eersle  Fabrieken  Distillery,  12  fr.  50,  comme 
jeudi  dernier;  Dynamile  du  rm».sî;aaf,  sans  change- 
ment à  31  francs;  De  Beers  plus  soutenue  à  723  francs, 
en  reprise  de  3  francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bûurgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  10,  rue  du  Croissanl.  —  Simart. 
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No  ',4;3'''^  —  18«  voluiue. 

Il  BUREAUX  :  41,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

1            \^'ii(lre(li  (;  Jiiilli't  1900. 

PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Ed  oillien  i,  Umt) 


MOIS 


Janviiîk  — 
FiivRiER  — 

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

.luiLLKT  . . . . 

Août  

.Ski'Trmbrk. 

OtTOUKB  

Novembre.. 
Dkckmbre.  . 


Total  . 


1888  1889   1890  1991    1892    1893    1894    1896    1896    1897    1898  1899 


Otio 
1.108 
l.OS'.l 
1.-287 
1.Ï19 
1 .  1H> 
1.518 
1.694 
1.84-2 
■2.47-2 
-2.441 
-2.437 


18.939 


33.13-29 


3. 18.-1 
3.3.% 
3.437 
3.5-21 

3.r)3i 

3.40»' 

3.590 

3.900 

4.139 

4.117 

4.257 

4.. 58-2 


45.0-28 


l.xil 
4.557 
4.818 
5.1-29 
4.975 
5.083 
4.998 
5.375 
5.969 
6.6-24 
6.678 
-, .  309 


66.360 


7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9. -216 
9.311 
9.814 

13.207 
9.718 

10.715 


110.188 


9.86-2 
8.485 
10. 144 
10. 196 
10.638 
1 1 . 184 
11.481 
1-2.382 
11.79-2 
1-2.438 
1-2.616 
13.318 


134.541 


13.633 

13.8- 20 
15.048 
15.355 
15.449 
15.30-2 
15.283 

15.9- 2-2 
16.080 
15.777 
15.9.5-2 
16.. 571 


16. 149 
15.405 
16.8-29 
16.9.55 
17.706 
18.v>85 
18.150 
18.5-25 
17.7-23 
17.531 
17.764 
16.-237 


184.198  203.697 


13.484 
15.198 
15.8-29 
16.080 
17.745 
17.6-21 
18.552 
19.i-20 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


207.650 


19.094 
19.-201 
21.118 
21.448 
32.595 
22.889 
22.065 
23.6-24 
23.856 
•24.950 
27.038 
•28.375 


■276.155    390.900  356.1.56 


Somiu»ire  du  IK»  443  ^'^^ 


Questions  du  Jour.  —  Compaf;iiie  de  Mijiambiqiie.  —  La  Guerre 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Coiiipagnir  |de  Mossamédès.  —  DcïBeers^ 
Consolidated. 

Les  .Uioes  d'or  Australiennes.  —  Lt-  Travail  du  dimanche 
dans  les  mines.  —  Les  Recettes  budgétaires  en  Australie.  .  — 
Uendements  de  l'Austialie  Occidentale.  — »  Production  de  la  Nouvelle- 
dalles  du  Sud.  —  (ireat  Boulder  propriétary.  —  Notes  minières 
d'Australie. 

Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  — Les  Koouomie» 
futures  dans  le  Rand.  —  La  Loi  des  liqueurs  au  Transvaal.  —  Le 
Coiiuuerce  dans  la  Colonie  du  Cap.  —  Netherlands  South  .Vfrican 
Raiiways.  —  South  African  Oold  Trust. 

Informations  diverses. 

Kevue  hetodoniadaire  des'  .Marchés  des  Mines  d  or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
de*  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 


PRODlCTIOJi  AUBIFÉJIE  TOTALE 

^  DU 

"Wi-t-wa.'tersran.ci 
Du       Mai  1887  ao  30  Septembre  1899 


Francs  . 
Onces . . . 
Kilog. . . 


2.038.151. .575 
22.342.325 
694.913 


duites  sur 
clôture. 


Marctié>    cl    Cours  de 


]    n    9  < 

1890 

é94.><17  itnces 
15.390  kllog. 


I     :i     (i     11  12 
1891 
7-29. -238  uncpi 
'22.  i(>:f  tilof 


:i     Ii     !i  Ii 

1892 
1 .210.867  onces 
37.662  kiloj. 


1893 

1 .  478.  173  oocfs 
45.986  kilog. 


1894 

.024. 159  onces 
62.958  kiloj. 


3     6     '.I  i 
1895 
2.-238.430  onces 
69.595  kiloj. 


1896 

2.-282..53:i  nncei 
70.993  kiloj. 


1-i 


1897 

3.03'i.67'(  0Di*es 
94.3S7  kilog. 


1898 

.-295.602  oncRs 
133.605  kilog. 


3     6     9  1 

1899 

.9I3.M02  tinces 
121.731  kilog. 


DES    CîO]VtF>AOIMIES    MIISTIÈRES     EX  D'EXF^LOFtATlÔlN 

(Six<i-.A.fipicaiiies,    AustraUemios    ©t  Américaines) 


BOURSE  OE 


:\IOINTAN|- 
du 

CAPITAL  NOMINAL 

en  Francs  v; 

o  o 
§1 

5  S 

&  " 
—  J 

NOMS 
noMPArtNiTT.  s; 

\j  iyi  r  A  v»  1^  X  ijj  o 

COURS 
d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

■  / 

COVRS 

.:/de 

5  .luil. 

1900 

.n:ôM;P 

..>I/\loUi>  o  l.>ll\iJIilJijlX\i»-ii!jr> 

Au  COI 

J  an  vier 
1 000 

Timencei 
des 

Mars 
1900 

lent  de  < 
mois 

Juin 
1900 

^liaciin 

Août 
1899 

14  -luin 
1900 

21  Juin 
1900 

2><  .1(1  in 
l'iOO 

^ — y. — \ -»»  /r  f — h    /%  g — <  TVTT  1  . ' tZ?  1 

jvLir 

«JES 

ID'< 

OR 

su: 

D-A 

13.7r.(l.(l00 

35 

1 8S0 

X>  LLilOi.OU.OL)X  11  fioL^tiO    11  D  W  •.■((,'  "*(; 

143.75 

21 

24.50 

25 

23.. 50 

20.25 

22 

22 

l.ondftn-Parîs  Finsocial  tnd  HiniD]  C" 

3.875 

000 

25 

18'  If) 

32  25 

38.50 

42 

51.. 50 

41.75 

38.25 

37.50 

in 

MM.  Belni.ann  frères 

8.7.50 

000 

25 

188s 

U  U 1  Uclll    JtVl.^  tJUO^  W  VI  II  UKyV^  ■  .  (  (.  /  //(  (. 

100 

68 

-76 

95 

81.50 

102 

96 

100 

100 

C''  Française  des  Mines  d  Or 

18.750.000 

25 

1 8;  12 

The  East  Rand  proprietary  Hines..  ferme 

237.. 50 

42 

169., 50 

201 

175 

189 

186.50 

187.. 50 

185.50 

MM.  Armand  Lévy  et  G" 

2.2.50.000 

25 

18S7 

Ferreira  leime 

330 

462 

496 

5.57 

603 

558 

5i3 

545 

535 

New  Austral  C" 

1 i.noo 

000 

25 

1805 

47 

33 

37.50 

49., 50 

42 

,53 

50 

51 .50 

47.50 

M^I,  Helniann  frères 

5.(1(10 

0(1(1 

25 

18H7 

Geldenhuis  Estate  lerme 

145 

139.. 50 

157 

178 

193 

175.50 

166.50 

166.50 

166 

New  Austral  C° 

•.'5.(1(1(1 

(1(1(1 

25 

1807 

A.  Goerz  et  C"  terme 

68.. 50 

53.25 

63.75 

73 

72 

69.75 

66.50 

66.50 

63 

Hanque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

6.25(1 

0(1(1 

1800 

Kleinfontein  (New)  terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

69 

65.50 

66 

63 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.00(1 

IS'.C. 

Lancaster  lerme 

60 

59 

66 

83.25 

74 . 50 

70.50 

71.50 

^  ■ 

Ad.  C.oerz  (>t  G" 

18.75() 

(10(1 

IS07 

Langlaagte  Deep  optant 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

Banqap  Française  df  l'ifrique  di  Sad 

12. 500.  (1(1(1 

INSS 

120 

65 

76 

95 

90 

85 

83 

81 .25- 

83.50 

BaïKiue  internationale  de  Paris 

7.500,(i(i(t 

|S',I.-| 

Marievale  Nigel  terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12  , 

.  12  • 

MM.  Oppenlieim  Pinto  et  C" 

000 

iwr. 

03 

99  ■  . 

107 

123.50 

140.50 

119.50 

115.,5(! 

115 

110.50 

Ad.  Cioerz  cl  C'' 

7.500.O0O 

25 

1  KN7 

Primrose  (New)  ...terme 

175 

105 

94 

112 

116 

108 

103 

103 

102 

I.ondon-Paris  finantiil  aid  Miaing  T" 

^i.l25 

000 

25 

|N'.,7 

l>7 . 50 

64.. 50 

64.50 

64.50 

63 

6'i..50 

61.50 

6'i.50 

64.50 

.Vd.  (ioerz  el  C'' 

'lOO'.OOO 

25 

18'.« 

865 

793 

945 

1055 

1031 

1018 

1003 

1008 

1001 

Daoqor  Française  de  l'ilriqne  du  Sad 

1 .625 

000 

25 

18',i5 

Rip  Gold  cptant 

40 

45 

57 

5.5 

50 

50 

50 

49 

MM.  Belmaiin  frères 

68.750 

000 

125 

l.'^s-; 

Robinson  Gold.'.  terme 

125 

191 

220 

235 

265 

227.50 

218 

220 

215.50 

BgueRut^e  et  Franraise.  puis  H.  lacSvineTetC'' 

27. 500..  000 

25 

1  .SS7 

Sheba  Gold  terme 

.53.75 

25.25 

26 

35 

30 

32 

30 

30 

29 

MM.  Mactiii'ls  et  O' 

125.000.000 

1 

25 

IXS^ 

Simmer  and  Jack  (art.  nouv.^/f^•;/^p 

(anc.)  310 

127.50 

1.38.50 

156 

16:5 

153 

148.50 

150 

156 

Rque  dePariscl  d.  P.-B»  etlli.  Verober.  Beil  et  C'<' 

3.125 

000 

25 

1S',I5 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

il 

44 

57 

54 

50 

45 

49.75 

46 

Divers 

400 

000 

25 

18'.  10 

Village  Main  Reef  terme 

106 

177 

195 

225 

238.50 

217 

213 

213 

209 . 50 

.New  .vusuai  l* 

2.0(10' 

000 

25 

18S7 

"Wemmer  tenne 

262 

262.. 50 

272 

290 

362.50 

298 

291 

295 

292 

New  Austral  G" 

4.000 

000 

25 

1.'<'.15 

Western  Kleinfontein  cptant 

22 

20 

25.50 

20 

24 

24 

24 

23 

MM.  Mac-.Swiney  et  G'- 

10.625 

00(1 

25 

1X05 

West  Rand  cptant 

85 

22 

19 

20 

12 

2.5 

25 

25 

.MM.  Lemaire  et' Dupont 

100 

000 

25 

I80i 

Windsor  cptnnl 

77.. 50 

.50 

',-) 

60  ■ 

39 

39 

39 

.39 

M.  Heni'v  Dupont 

IVEIISTES    rD'OT=t    AUSTRALIENNES,    ATVEÉRIG  AINES 

et 

DIVERSES 

7.5(10 

000 

25 

1805 

Lillf  iflKraserRiuT.iCariboo  ColdlielsC"'(lm.C.)./e)vnp 

50 

6.75 

7 . 75 

0 

9.75 

8.50 

0 

8 

MM.  Macliiels  et  G*» 

6.000 

000 

25 

1801 

5.50 

4.75 

9.75 

4.50 

4.25 

3.25 

Introduite  antérieureroeni 

5.000.000 

500 

l.SSd 

Placer  Enfin  cptnnl 

ni) 

142.50 

85 

110 

8.3 

81 

80 

78 

Cr(^dit  de  France 

3(1. OOU  p.irls 

IHSX 

Placers  Haute-Italie  cptant 

7.50 

7.50 

— 

Introtluile  antérieurement 

5.000.000 

25 

1WI5 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.75 

3.75 

3.75 

MM.  Von  Ilémert,  Iliggins  et  G" 

15.000 

000 

500 

IM"! 

Uruguay  cptant 

65 

58 

85 

65 

7.5 

75 

7.5 

75 

Introduite  antérieurement 

5.000 

000 

1 X02 

Victor  Gold  cptant 

15 

14 

15 

8.25 

20 

7., 50 

7.25 

7 

6 

MM.  Von  Héinert,  Higgins  et  G'' 

2.100.000 

1805 

Watana  (Parts).  50.000  ^wti  cpjtant 

200 

32 

45 

39 

48 

3i..50 

32.50 

32 

31 

MM.  e.  Van  Brock  el  G" 

GO]Vir*AGH>JIES    DE    XEI=lT=lAI]SrS,  D'EXr=»LORAXIOr^ 

et 

DIVERSES 

10.000 

000 

)-, 

1801 

Bechuanaland.  Exploration,  /eîv/i  e 

62., 50 

26 

32 . 25 

37 

24 

•^7 

27 

3i 

33 

nanqop  lommcrcialf  et  iDdustnelle 

87.500 

000 

J5 

18'.  10 

Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered. ).<(■/■»(« 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

83 

83 

82 

MM.  (iault  et  Gringoire 

12.500 

000 

100 

1K'.I5 

Cie  française  des  Mines  d'Or.îerwf 

100 

99.50 

108 

106 

108 

99 

96 

97 

94 

Banque  Internationale  de  Paris 

5.000 

000 

ISS'.I 

Cie  Sud-Africaine  cptant 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  tils  de  G.  Oulmann 

11.250 

000 

)f, 

l.SS'.l 

Dynamite  du  Transvaal. .  .ra/anï 

62 

44 

35 

70 

39.75 

37 

35 

32 

M.  Oltraniare 

10.000 

000 

IN'.l-.i 

Eerste  Fabrieken  DistiUery .  terme 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

18 

16.50 

16 

16 

MM.  Dacosta  et  David 

18.125 

000 

>5 

IN','-,' 

GoldfleldsConsol.  ordinaire. /e;we 

112.50 

153.50 

1^5 

203 

190 

194 

192.50 

193., 50 

190.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7., 500 

000 

IS'.I.-, 

Hertderson  Transv.  Estate.. /«nnc 

125 

35 

35 

30 

33 

35 

35 

35 

28 

MM.  A.  Luc  et  C" 

;)7.500 

000 

5 

is.sc, 

Oceana  Company  terme 

107.50 

32 

43., 50 

51 

25 

50.. 50 

48.25 

49.50 

47 . 50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbauni 

13.750. 

000 

IS'.li 

Mossamédès  (Cie  de)  tertne 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

26.75 

24.50 

24.50 

20.75 

MM.  h.  Silz  et  C" 

12.500 

000 

5 

1  NSS 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

53.25 

.56.50 

62.25 

63 

63.50 

62 

61.50 

58 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

50.000 

000 

25 

18.S'.i 

Randf ontein  Estâtes  terme 

16.25 

62 

78 

86 

75 

80.25 

80 

79.75 

78., 50 

MM.  Mac  Swiney  et  G" 

75.000. 

000 

100 

1805 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

276.25 

76 

87 

100 

91 

94 

89 

89 

89 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.. 500. 

000 

5 

1802 

Transvaal  Consolidated — terme 

51 

67.75 

88.25 

48.25 

81.. 50 

81.50 

79 

78.50 

MM.  Mac  Swiney  et  G'e 

MINES  DIVERSES 

'.18.7.".i) 

000 

1888 

De  Beers  (Diamants)  terme 

581 

18 

678 

708 

693 

68<<.,50 

672 . 5(  1 

671.50 

Introduite  antérieurement 

40.000 

000 

125 

1877 

Huanchaca  (Argent)  terme 

57.. 50 

112 

1.50 

,52 

149 

130.50 

138 

132.. 5(1 

» 

ao.  000. 000(1 r 

100  dr. 

1873 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /cri/ip 

131.50 

143.50 

117 

93.50  ■ 

101.50 

105.50 

102.. 50 

101 

/  .  I.IUO 

000 

500 

1853 

Pontgibaud  (plomb  agentifère).cp/«/(/ 

.3':i  1 

3i0 

360 

405 

360 

3()0 

360 

360 

n 

DIVIDKNDI'IS 

1Î99 

1900 

H  S 

£  S 


a.  z 


H  i2 


NOMS 
t  'OM  PAC.N  I  lOS 


Kg 


COTTRSi  r)TT 


1899 
Cours  extrêmes 

Plus  liant  l'iiis  lias 


1899 
Clôt,  semestrielle 


\i  Juin 


21  itiin 


28  Juin 


ii  iliiil . 


BUREAUX' 

A 

l/)M)l;i-> 


■.'7r.,ooo 

-.TiO.OOil 
■,>1I0.*0 

:.:.o.(wo 
■.>"!:..  otjo 

•'OO.OOO 
13,").  000 
100.000 

i.:î60.ooo 
•wr..aoo 
^oo.ooo 
noo.ooo 

1-20.000 
•>15.000 
IX>.000 

a=>o.oo(i 

8"0.00l> 
'.Ht.OOO 

000. noa 

660.000 
300.000 
■JOO.OOO 
XiO.ôOO 

ir-iO.ooo 

160  000 
.Î50.000 
600.00(1 

I  •,>,").  ooii 

1  If),  000 

:>o.ooo 

100.000 
530.00(1 

nô.ooo 

■.>-i5  000 
3-.'5.000 
i 00. 00(1 
i" 0.000 

r..">o .  1)00 

1S<0.000 

ioo.ooo 

S<(10.000 
300.000 

•-'OO.OOO 

1 .000,000 
3-.'.^.000 

100.000 

'-'50.000 
.500.000 
150.000 

ioo.ooo 

300.00(1 
•-'OO.OOO 
IOO.OOO 

3.000.000 
300.000 
500. 000 
000,000 
•-'lO.OOO 

!.  7.50,000 

'OO.OOO 

r25.000 
100.000 
.  OOO .  000 
P((O.O0( 
150.1 iO 
35.000 
51(1.000 
■-'.50.000 
100.000 

ioo.ooo 

•-'50  000 

so.ooo 

■'(•-'.5.000 
ioo.ooo 
860.000 
IOO.OOO 


IVIINES    D'OR    su  D-AFP=II  GAINES    (District    du  WitwateT-srandl) 


.000 


•.'15.()00 
,  135.0110 
•-•50.000 

.i:ii 

•-'00.000 

'  5."'o.()O0 
'    •-'.5(1.  OOO 
18T 

135.001 
><•,', (100 
1 .3(i0.000 
•-'•-'5.000 
500.000 
.300.(10(1 
[•;0  000 
•J15.0(I0 
1  •25.000 
300.  f-' 
81.S.-;30 
'.10. 000 
900.000 
560,001 
300, 00( 
•-'00 ,  (XIO 
300.000 
1,50.000 
160. 00( 
,500.  OO.- 

600.000 
l-i',  000 

III 

.50.000 
IOO.OOO 

.5^-'3 .  .«<.i: 

l';5.00( 
-'31 
3--'5 
351 

'mO.OuO 
,5,50.00 
ISO.KIO 

100.00 

"11.. 500 

■2Ô0 .  (  lO.- 
•-'NS.'i.x 
Ol'.C.Ir-'i 

3-r>.ooo 
100. fo 
•-'00.01  III 
150.000 
150. 01)0 
100. o:o 
300.0011 
165. cou 
llx 
.5UO.OO(I 
300.000 
50o.0C:0 
571..-,0(i 
■-'"/O.lnii 
.'7.511,0011 
'■100,000 
(■-'5,000 
100.00(1 
.■/OO.ÛOI 
511.300 
lyO.ui: 
S'i.OOl 
540,000 
•2.50.  OOO 
ii.0,0O(i 
100,  (lOu 
■-'OU.  OOO 
NO,OnO 
I',l6.'/'i5 
35^-';(i.'<:; 
.X(3'i,O0  - 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

BiifPeladoorn. ,  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 
City  and  Suburban.. . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. . 
Durban  Roortpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Miaies 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rcind  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef, 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

KimberleyRoodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . ,  . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New)  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson., 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (Ne'W)  

Village  Main  Reef, . . . 

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


lOf) 


80 


50 


1 10 
15 

m 


80 

10 

30 

15 

60 

10 

70 

160 

30 

10 

l'A 

15 

60 

iO 

60 

35 

50 

|--'0 

8 

•25 

100 

10 

50 

100 

i 

'io 

'25 

15 

'iik 

10 

80 

10 

"io 

10 

50 

15 

30 

00 

'lO 

35 

.....J, 


8  5/8 , 

■  1  Ij'i. 
î-l^/Sj 
2  9/lfll 

.5-9)1(1 

':■('.  àii 

■  * 

i  1/8 
•2  5/8 

6  3/4 

3  15/16 
I  3/8 

15  1/^2 
'20 
>  6  1/8 
6  1/8 
■4  3/4 

8  m 

26 

1  5/8 
•2  3/8 
3 

8  1/8 
12  3/1 
1  1/16 
1 

2  15/16 

5  1/1 
10 

8 

1  3/i 
1  1/8 
6 
•>  ^ 

3*1/8 

1  13/16 

4  3/8 

4  1,  16 

11/16 
•2  1/2 
•2  13/16 

6  1/16 
13  1/4 

3  3/4 

0  1/8 
3  1,5/16 
•2  11/16 

11/4 

5  1/8 
■2  5/8 

•45  1/16 
3  13/16 
•2  1/^2 

2  5;  16 
15, 16 

•2  1  l-î 
11  1/1 
1/^2 
II  3/s 

3  3/8 

6  1/8 
3  1/8 

3/'< 

6  1/-2 

5  1/-2 
3  15/16 
10  3/8 

2 

14  5/8 

1  l/i 
3  1/8 
0  3/4 

3  5 ''8 


/.  3/i 
1  I/-2 

5/8 

1 

3 

3/8 
170 
3/4 

1 

4  1/4 
I  1/8 
1/^2 
8  1/2 
12  1/4 
.  3  1/4 

1  1/2 

2  l/'i. 

4  1/8 
11  1/2 

5  1/1 
1 

1  3/16 

6  3/4 
3/8 

2  1/i 
1  3/8 

3  1/4 
61/2 
5 

3  5/8 
3  1/ 
1  1 

1 

3  "l'iX 
1  18 
2jl/8 

1/1 

1/8 

1  1/2 

3  1/2 
6  5/8 

1/8 

4  1/4 

2  3/8 

1  1/16 
3 

3/8 

3  1/8 
1 

27  3/8 
I  15/16 
-1/8 

1  1/8 
1 

1/8 

1 

2  3/4 
6  1/2 

1  3/4 

4  1/2 
2 

1/4 

3  1/2 

2  3/4 

6  1/2 
1 

8  3/4 
5/8 
1  5/8 

3  1/4 


7  1/4 
•  '2  5/8 

1  5/16 
1-5/8 

4  1/2 
1 

2/6 

3  3/8 

2  1/8 

1  1/8 

5  7/8 

2  3/4 
1/8 

12 
11 

4  1'8 

6  1/4 

3  1/8 
6  1/2 

24 

6  3/4 

1  1/2 

2  1/16 

8  1/8 
11 

,5/8 
3  11/16 
1  15/16 
i  1/2 


^  ,-.y8 

/  1/8 
5  1/4 
■'  1/2 

1  :i/8 
15/1(4 


5  3/i 
3  1/2 
3  1/4 
13/16 
5/16 
1  3  4 

1  13/16 
5/16 

5  1/2 
11  1/2 

2  Si/16 

6  1/2 

3  5/16 

1  5/8 

5  1/4 
5/8 

4  1/16 
2 

3',)  1/2 
13/16 

2  1/16 
I  5/8 

1  3/8 

1  1/2 

10  3  '8 

11  1/4 
10 

2  5/8 

6  1/16 

2  3/1 
3/8 

7/16 

5  1/2 
4  1/2 

3  3/8 
<1  5/8 

1  5/8 
13 

I 

2  5/16 

4  7/8 
2  T8 


5  1/8 

2-  1  /  'e 

15/16: 
1  1/f< 

3-  3/î^ 
5/8  - 
1/0 

1  1/4 

1  1/2 
1 

4  3/8 

2  1/8 
5/8 

0  1/4 
12 

3  1/2 

4  5/8 
2  1/2 

5  1/2 
18 

5  3/4 

1  3/8 


5  1/2 
7  1/2 

5/8 

2  3/4 
1  5/8 

3  3/4 

6  5/8 
5  3/8 
^  3/ 
3  1/8 

3  3/i 
T8 

1  1'8 

4  1/8 

2  3/8 

2  3/4 
13/16 

1;2 

1  l/i 
I  11/16 
5/16 

3  1,8 

1  3 /S 

2  1/4 

4  1/2 

2  1/2 

1  5/16 

3  3/4 
5/8 

3  1  '1 

1  3/8 
30  11/16 

2  7  16 
I  5/8 

1  1/u; 
1  1/8 
I  1/8 
1 
4 


1  ri 
1/1 


2  1/4 

3/8 
3/8 
4  1/8 

3  1  /8 

2  1/2 
1 

I  3/8 

0  1/2 
13/16 

1  1/8 

3  i/2 

2  1/4 


1  1/4, 

■  ■  2  1/8- 

I  3/16, 

■  t  1/8 

vt 

•  •3/(î"-' 
1  3/8 
I  5/8 
116 
5  5/8 

3  ■ 
13/ 1^ 

12 

15  1  ,  l 

1  7/8 

5  7/8 

4  1-/8 

7  7/16 
■22  1/-2 

6  1/2 

2  1/8- 

2  5/8 
7 

0  1/8 
5/8 

3  1/8 
■> 

î  3/i 

8  3/8 
6  3/i 
6  l/i 

5  l/i 
-4  5/8 

3/4 
2  3/4 
5  0/16 

2  7/8 

3  5/16 
I 

3:8, 

1  13/16 

2  5/16 
5/16 

4  0/16 
10  1/2 

3  1/16 

5  1/8 
3  3/8 

1  3/4 

5  1/2 
1/8 

I  5/8 
10  1  /8 

3  l/i 
I  1.5/16 

1  5/8 
1  1/16 

1  5/8 
t)  1  ,'8 

4  3/4 
9  1/4 

2  1/2 

6  1/8 

3  1/1 
3/8 
3/8 

5 

3  5/8 

3  5/16 
8  1/8 

1  3/8 
12 

1 

2  1/16 

4  5/8 
2  1/2 


m;? 

,.1  3/i 
4,1/8' 
,,  13/16 
SvO' 

I  3/8 
1  5/8 
1/8 
5  1/2 

3  1/16 
3/4 

Il  1/2 
1.5  1/4 

4  5/8 

5  3/4 
3  7/8 

1  3/8 
21  1/2 

6  3/4, 

2  1/2 
6  5/8 
9  7/8 

■  ,5/8 

3  1/8 
1  15/16 

4  5/8 
8  1/4 
6  5/8 
6 

4  1/2 

3/i 
2  0/16 

5  3/8 
.2  7/8 
"3  1/4 

15/16 

M 

1  :î/  i 

2  l/i 
5/16 
4' 9/16 

10  3/16 

3  5/1(4 

"  3  5/16 
1  5/8 

^/8 
3  15/16 

1  1/2 
39  3/4 

3  1/8 

1  15/16 
1  '.1/16 
1  1/16 

1  5/8 

8  3/4 

4  5/8 

9  1/8 

2  ■t/4 
5  15/16 

3  1/8 
.  3/8  ■ 

3/8 

4  7/8 
3  3/8 

3  3/16 
8  1/2 

1  1/2 

11  3/4 
1 

2  9/16 

4  1/2 
2  1/4 


.t 

■  .'2  ^/S 

•■  's'/tf 

1  3'K 
1  5/8 
1/8 
5  5/H 

3  1/16 
13/16 

11  1/2 
15  1/-4 

4  3/4 

5  3/4 
4-  1/8 

1  1/2 
21  1/2 

6  1/4 

2  1/16 

2  9/16 
6  3/4 
9  3/4 

5 8 

3  I  ;  1 


,s  3/,'^ 
6  3/4 
6  1/4 
5  1/h 

4  1/2 

1  1/8 
2  11/16 

5  1/2 

2  7/8 

3  1/4 
1 

:  ; ,  s 

1  3/4 

2  1/1 
5/16 

4  9/16 
10  7/16 

3  3/8 

5  1/8 
3  3/8 

1  11/16 

5  1/4 
7/8 

1  1/2 

10  1/8 

3  3/l( 
l  15/16 

I  9/ 10 
1  1/16 

1  5/8 

8  3/4 

4  3/4 

9  1/4 

2  1/2 

6  1/8 

3  1/1 
3/8 

_3/8 

3  1/2  - 

3  1/4  ■ 
8  5/8 

1  7/16 

11  3/i 
1 

2  1/2 

4  5/8 
2  l'4 


e'7/« 

i  7/8 
•  1.  3/16 
;l  iyi6 

■•■(i/o 

I  3/8 

1  lli 
7/8 

5  3/i 

2  1/8 

12"' 
15  1/ 

4  3/4 

5  3/4 
4 

7  5/16 
21 

6  1/8 

1  15/16 

2  1/16 
■6  .5/8 
10 

5/8 

3  ' 
1  1,- 

4  5/8 

8  3/4 
6  1/8 


,/16 


4  1/ 

t  1/8 
2  5/8 

5  1/16 

2  5/8 

3  1/4 
1 

3/8 

1  3,4 

2  l/i 
5/16 

4  3/8 

10  3/16 

3  5/16 

5  1/8 
3  3/8 
1  3/4 
5  3/8 

1/8 

/  1/2 
■39  1/2 

3  1/8 

1  15/16 
1  9/10 
I  1/16 

1  0/8 

8  1/2 

4  3/4 

9  1/4 

2  1/2 

.  6  3/16 

3  1/4 
3/8 
3/8 

5 

3  1/2 
3  1/8 
8  3/8 

1  3/16 

11  31 
1 

2  9  '16 
13  1 

2  1/2 


I,  (;,■.,^i..^  -^.lu.in-. 
Wiiciifi'r'l  CooTl.  ■ 
121).  Bisjiopsg.-ite  St. 

7.  Loi'hliui-v,,  ^ 

30,  St.  Swithiii's  r-;iTii' 

8,  ()M  .Jpwi-v 
8.  0\i{  .li'ucy. 

(il'I'stKllIl  Hli(lr>I;. 

\Viiic'h(>st('r  llouse. 
1-20,  lîishopsgate  St. 
'l-'O,  lîishopsgate  St. 
1-20,  lii>hii|)s{îate  SI, 
^Viooh(^st''(•  flouse 
î».  Uadeoiiall  IluiMgs. 
9(1,  (jreshaui  Housi,'. 
Wi))cliesU'r  House. 
1^20,  liishopsgate  St. 

28,  Ausleii  Fria7-s. 
19,  Bm-y  StcpeC 
120,  Bishnpsgatc  SI. 
.30.  St. swithin's Laiie 
Warnford  Coiirl. 
Waniford  Court. 
1,  Lolhlmry. 
120,  Bishop'sfîali;  St 
Wacnford  Court, 
(ircsham  Huuse. 
8,  Old  .Jewrv. 
120.  Bishopsgate  St 
30.  St.  Swilhiii'sLaiip 

7,  Lolliliury. 
170/173  Hincheslfr  Hons» 
l'.i.  Bury  Street. 
12(1,  Bishoiisgiile-St-Tilbiîi 

8,  PriiK-es  Sfreet, 
8,  Prioecs  streel. 

7.  Lotliliury. 

8,  o;d  .lewry. 
^\"arlll'orll  Court. 
15,  CiPorgc  St.,  K.  ('.. 

7.  Lothliiiry. 

,  (1.  (ïfOTije  St.  .Un.  'nou^c 
28.  .\usleu  Friars.  . 
AVariifonI  diurt. 
(;re^ihalu  liuoso. 

8.  Old  .lewrv. 

l'20.  Bishopsgate  St. 
1^20.  Bishopsgate  St. 
"  Luthhurv. 
,33,  Coriihiil. 
120,  Bishopsgate  St. 

Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8.  Princes  SIreet. 

Pi  iiiiTS  Stre.'t. 
A\'a l'iifcird  Ciiurt. 

.\o.-lin  Friars. 
8.  Old  .lewry. 
MO.  St.  swithin'sLane 
(iresiiaio  Ho\lse. 
8,  Old  ,)e\vrv. 


Lothhury. 
Greshain  Ilouse. 
13/0,  Gforj»  st.,  Md.  llouse 
AVarnford  Court. 

18.  St.  Swithin'sLane 
8.  Old  .lewry. 

AVin  hester  House. 

19.  Bury  Street. 
AVanilnnl  Goiii't. 
1-20,  Bishi.psgate  St 
AVarnford  Court. 
8,  Old  .Jewrv. 


MINES    D'OFl    SXJD-AEFIIGAINES    (Autres  aistricts) 


* 

120.01  «1 

10  (1 

1-20. 000 

30 

'1 

125  ,0011 

5/0 

1  ■25. 000 

20 

400.000 

10/(1 

lOO.OtjO 

Kleriisdorp  (9  s.  paye).. . 

1.56.250 

2/b 
1 

132.870 

Lisbon-Berlyn  

.■io 

.  100.000 

1 .015,000 

Sheba  -,  

h-'O 

1 15,000 

1 

i:t(i  0(6 

10 

13/6 
3/0 

3/6 
I  13/16 
5/6 


6/6 
1/3 

1/3 
1/8 
I/O 


9/0 
0/3 
2/0 
2/3 
1  3/16 
I  /6 


7/6 

9/C, 

2/0 

2/0 

2/0 

3/6 

•2/0 

2/3 

15/16 

3/0 

1  l/i 

4/0 

9/0 
2/0 
3/3 
2/3 
1  1/4 
4/0 


8/6 
2/0 
3/3 
■2/0 
1  3/16 
3/6 


8  6 

2/0 
3/0 
2/0 
1  1/16 
3/9 


Urtiii  Uuiise  lt.isiii<|li>ll  Streel 
i^3.  ("Traeechurch  st. 
110,  Cannon  Street. 
1 10,  Cannon  Streel, 
18,  St,  Helen  s  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 


I 


< 


<  3 
'J  E 


< 


NOMS 
COMPAGNIES 


3;  g 

a  S 

^  s: 

o  « 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COXriî,S  IDTJ 


1899 

Cours  extrêmes 

Plusbuut  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

30JÙÎu  àToéc. 


14  Juiu 


21  Juiu 


28  Juiu 


5  Juil. 


BUREAUX 


LONDRES 


GO]VIF»AO]NriES  I=»I=lOI=»I=lIÉT AIRES  de  TERFIAINS  et  JD'EXPLORATIOIST 


•^50.000 

£ 
1 

250 

oon 

Alexandra  Estate  

% 

350.300 

1 

350.300 

Anglo-French.  

20 

1.250.000 

1 

1 . 102 

500 

Baruato  Consolidated.. . 

400.000 

1 

400 

000 

Bectiuatialaiid  

100.000 

1 

fi 

307 

Bechuanaland  Trading. 

5.000.000 

1 

4.:  175 

000 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

500.001) 

1 

000 

GUarterland  Goldflelds.. 

.  i  lOÛ .  0(  10 

1 

-MIIM) 

000 

Gons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

l,i!.'>0.0IX) 

1 

1  .250 

000 

Id.   6  %   Préférence . . 

6 

600.000 

100 

000 

Id.  5^%Debentures. 

000.000 

1 

1.514 

061 

Ilerderaon's  Trans.  Est. 

200.000 

1 

-.'00 

000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1 

000 

IWashonaland  Agency. . . 

10 

500.000 

1 

375 

(.)58 

Matabele  Gold  Reefs  écc. 

1.000.000 

1 

070.000 

Mozambique  G".  

1 .500.000 

1 

1.267 

507 

Ooecina  Gonsolidated.. . . 

150.000 

1 

150 

000 

Oceana  Development — 

450.000 

1 

389 

7.50 

Potchefstroom  

100.000 

1 

100.000 

Rhodesia  Exploration  . . 

.500.000 

1 

225 

000 

Bhodesia  Goldflelds  

800.000 

1 

751 

077 

Transvaal  Consolidt  

1.000.000 

1 

770 

300 

Id.  Development. 

300.000 

1 

300 

000 

Id.       Gold  Fields.. 

10 

2i9.015 

1 

170 

000 

Id.  Land  

O'iO.OOO 

1 

604 

225 

Id.     Gold  MiningEstat 

50 

10 

1.000.000 

1 

030 

ôôo 

Willoughby's  Consol. . . . 

■.'OO.OOO 

1 

436 

Zambesia  Exploring  — 

20  %  avril 


1.5/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 

1  a/16 

8  15/16 
23/6 
111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
0/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 
13/16 

2  11/16 
2  1/2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/-2 

2  1/i 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 

1  13/16 
5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 

1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
3/16 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 
1  1/16 

1/4 
5/0 
5  1/8 

1  5/8 

1  15/16 
11/16 

2  1/8 
1/4 

1  11/16 
1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/1( 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/1( 
5  3/4 
2 

6/6 
7/16 
8/9 


1  7/8 
13/16 
1  1/2 
9/16 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


13/6 
4 

12/0 

12/0 

12/0 

3  3/8 

3  1/2 
2  3/16 

3  13/16 

2  3/16 

2  1/8 
1  1/4 

2  3/16 

1  5/16 

1  5/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 
3  1/4 

3  3/16 

3  1/4 

3  5/16 

11/16 

11/16 

11/16 
7  3/4 

11/16 

7  1/2 

7  11/16 

7  5/8 

24/9 

24/0 

24/6 

24/6 

108 

107 

107 

104 

1  1/8 

1  1/8 
1  1/4 

1  3/16 

1  3/10 
1  1/4 

t  5/16 

1  3/16 

2  5/16 

2  3/ 16 

2  .5/ 16 

2  5/16 

T  1/8 

6  1/2 

6  5/8 
2  1/2 

6  1/2 

2  0/16 

2  1/2 

2  3/8 

1  15/16 

2 

1  1.5/16 

7  16 

7/16 

11/0 

9/16 

12;  0 

10/6 
5  1/4 

9/16 

11/0 

5  5/8 

5  7/16 

5  3/8 

2  9/16 

2  1/2 

2  9/16 

2  9/ 16 

3  5/16 

3  3/16 

3  1/4 

3  1/8 

1  3/8 

2  1/4 

1  3/8 

1  1/4 

l  1/4 

2  1/8 

17/8 

1  7/8 

3  5/16 

3  1/8 

3  3/16 

3  5/16 

2  5/16 

2  1,8 

2  3  16 

2  3/10 

1  9/16 

1  1/2 

.1  1/2 

1  1/2 

1  5/8 

1  1/2 

1  5/8 

1  5 '8 

l.'i/6  i;eorge  SI.  Uu.  UiiDse. 
170,  Winchi^.sliT  Hsi 

7,  l,i)thbùrv. 

19,  !St.  Swiil.ni's  Laiie 
72,  Basinghall  Streel 
19,  St.  .Swithin's  I.aiie 
19.  .St.  Swithin's  Lane 

8,  OUI  .Ii'wi  v. 
8,  OldJewrv. 
8,  Old  Jowry. 

15  u.  Hury  .Street. 
19.  Kin.'iburv  Cirtu» 
8,  Olil  .Icwrv. 

3,  Cupthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Ciiurt.  Curniiill 

4,  Sun  Court. 

5,  Goptllall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120.  Bi.slKi'iisKale'st 
leirupolitao  ihaoïber^. 
120,  liishop.sgjte  SI 
120,  Bishops^'ate  St 
Suffolk  House. 
3,  Gopthall  Buildings 
13.  ik'Di  ge  Slreet. 


GO]VtI=»AGrsriES  DIVERSES 


600.000 

600.000 

Beira  Railway  Shares  . . 

180.000 

12/0 

200 

000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500.000 

.".0(1 

OOll 

Eerste  Fabrieken  

1.2.50.000 

l.-.'.Mi 

non 

Exploration  G".  (New). . . 

■i2V, 

2.750.000 

2 . 082 

:;'.)(') 

Johannesbg.  Gons.  Inv. . 

10 

500.000 

500 

000 

Id.  Waterwks.. 

250.000 

250 

000 

Id.       Tramways  . . 

1 .000.000 

500 

:)S2 

London  and  Paris  Corp. 

1.000.000 

10 

1 .000 

000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

il 

400.000 

200 

000 

New  African  Gompany  . . 

60 

300.000 

300 

000 

Rand  Gentral  Electric  . 

8 

3.000.000 

3.000 

000 

Robinson  Bank  

5 

250.000 

250 

000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

.500.000 

Tati  Concession  

'.50  000 

'isO 

000 

Transvaal  Goal  Trust. . . 

'  '3% 

15  %  mars 


2  J4  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9 '6 

9/3  . 

9/3 

9, '3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

1.3/16 

13/16 

13/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  13/16 

1  13/16 

1  H/16 

1  3/4 

2  .5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2  3/16 

2  1/16 

2  1/8 

2  1/8 

t  3/8 

3/4 
3/4 

1 

7/8 

1  3/16 

1  3/16 
1  1/4 

1  1/4 

l  1/8 

t  1/2 

1  1/16 

7/8 

1  3/8 

3/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

3/4 

5/8 
11  3/4 
2  3/4 

5/8 

15  3/4 

12 

12 

12 

12 

11  3/4 
2  11/16 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  3/4 

1  1/8 
5  1/4 

9/16 

11/16 

5/8 

11/16 

3  3/4 

11/16 

11/16 

5/8 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

3  5/8 

3  1/2 
6  3/4 

7  15/16 
1  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  1/4 

6  11/16 

6  3/4 

1/4 

1  3/16 

1 

1  5/16 

1  5/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/8 

1  3/8 

2 

1  7/8 

1  15/16 

1  7/8 

17,  si-Switliin  »  Lane 
Siiftblk  House. 
8.  I"'ineh  I.aiie. 
3(1,  st.  swilliiu'sLane 
7.  l,i>llit)ury. 
5'i.  St.  .Mary  .\\e. 
4.n/e  Grarit  !it'.,  lo.  Uoise. 


83,  Ballon  (iarden. 

I,  Bankliuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


IVIINES    D'OR  AUSTF^ALIENNES 


100.000 

1 

90  000 

■ 

Golconda  

10 

1,6 

175.000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280.000 

16/0 
1 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

140.000 

140.000 

Hamian's  Brownhill  .... 

22/6 

250.000 

1 

250.000 

Lake  View  Gonsols  

30/0 

300.000 

1 

280  603 

Lond.  &  W,  Aust.  Expl. 

2/0 

70.000 

10/0 

140.000 

Londonderry  

1.000.000 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

■5,-5 

500.000 

200,000 

West  Austr.  Goldflelds. 

1/0 

120.000 

2/0 
1 

33.304 

West  Austr.  Mining  C°. . 

140  000 

140.000 

White  Feather  Reward. 

100  000 

1 

91 .000 

Brilliant  Block  

384.000 

8/0 

VOO.OOO 

Broken  Hill  Propriet  

'3/6 

40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300.000 

Mill's  Day  Dawn  

150.000 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

320.000 

1 

320  000 

Waihi  

é/o 

500.000 

1 

500.000 

Wentworth  

5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  S/S 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

3/8 

5/16 

1/4 

1/4 

1/i 

1/4 

1  1/16 

1  1/2 
1  7/16 

31/0 
1 

30/3 

30/0 

31/9 

34/0 

.5/16 

7/8 

15/16 

15/lfi 

1 

7  7/16 

11  4/16 

9  5/8 

8  3/8 
U  3/8 

8  3/4 

8  7/16 

9  13 '16 

9  3/16 

20  1/16 

13  1/16 
1  7/16 

12 

13  13/16 

13  13/16 

9/16 

1  3/8 

1  1/4 

1  5/16 

1  5/16 

1  5'8 

1/8 

1/2 

3/16 
4  7/8 

3/16 

4/6 

4/6 

4,6 

4  13/16 
15/16 

5  5/16 

5 

5 

4  15/16 

3 

2  9/16 

2  1/2 

2  3/8 

2  7/16 

3/0 

1  ;  9 

0/9 

0/9 

0/9 

0/9 

1/16 
2  3/4 

7/16 

7/16 

1/4 

3/16 

3/16 

3/16 

3/8 

.  5/16 

7/16 

7/16 
47/6 

7/16 
48/0 
1/6 

7/16 

1  15/16 

44/0 

2  1/16 

47/0 

48/iî 

1/6 

0/6 

2/0 

1/9 

1/6 

1/6 

1/16 

2/6 

4/6 

4/0 

3/6 

3/6 

.  4/0 

1  5/8 

4  5/8 

4  11/16 

4  7/8 

5  1/4 

5  1/8 

4  7/8 

7 

9  5/16 

10  1/4 

1/4 

10 

9  7/8 

9  7/8 

1/6 

4/6 

3  0 

1/4 

1/4 

14.  slierborne  l^ne. 
3,  Gi  iicechurch  .St. 
'.J9,  st.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracpchurch  St. 

2;i.  st.  Swithin's  Lane 
2.57.  Wlnehester  Hse. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3.  firarerhurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St 
97.  Dashwood  House 

3.  Gracechurch  St. 

11.  .Vhchurch  Lane. 

4.  Throsmorton  .\vne 


nVIINES    DE  DIAMANT 


721  500 

1 

721.500 

Consolidt.  Bultfontein.. . 

9 

3.950.000 

3.948.955 

DeBeer's  Consolidated.. 

20 

3., 500. 000 

100 

3.283.029 

Id.   5  "0  Debenture. . . . 

5 

1 .057.000 

10 

105.250 

Griqualand  "West  

1.000.000 

1.000.000 

9 

2  K  %  janvier 


\ 

30/0 

29/0 

30,6 

30  .5/8 

21  1/2 

28  1/8 

22  3/8 

27  5/8 

106  1/2 

101 

f06 

8  1/2 

6  3/4 

S 

7  1/4 

7  3/4 

15 

9  9/16 

13  7/8 

12 

15  3/4 

30/6 
27  1/4 
106 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
27 
107 
7  3/4 
16  1/4 


30/0 
20  13/16 
104 

7  7/8 
16 


02,  Loiuliard  Slreet. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5,  Gopthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  18  juillot,  1900. 
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nilueMtiolis  du  Jour.  —  La  Guenv  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Gomiia-uir  rie  Miiss:i 
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PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  ea  onces  de  %\  grammes  103,  cDape  once  yalant  91  francs 


isroMS 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrait  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Keei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastlelgh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Beef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.  .. 
Id,       Deep — 

George  Goch  

Giasberg   

Glencairn  

Graskop  (5/-sli's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer . 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfonteia  

Lancaster  

Langlaagte  Estate . . 

Id.       Block  B. . 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Reef  Cens  

May  Consolidated 
Meyer  and  CliarUon 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . .  : . 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfonteiu. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Kandmines  

Randfonteiu  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep.  . 
Roodep.  Ud.  M.  R  . . 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Slmmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stttnhope  

Sutherland  Reef  

Transvaal  Gold  Min 

"Treasury  

United  rvy  Reef.. . 

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. 

■Wemmer..'  

West  Rajid  Mines 
Witw  (Knight's)., 

Wogelstruis  

Wolhuter  

Worcester  


Fie.Or)-CJCXIOIT    (en  onces) 


ANNEE  ENTIERE 


MOIS 


1897 

1898 

Octobre 
1898 

Noïem. 
1898 

Décfm, 
1898 

Jao?ier 
1899 

Février 
1899 

Mars 
1899 

Avril 
1899 

Hai 
1899 

Juia 
1899 

Juillet 
1899 

Aeùt 
1899 

Seplem. 
1899 

1893 

1894 

52 . 49 1 

76 . 414 

6.902 

7 . 298 

8.333 

9. 113 

8,434 

10,044 

10.567 

l 1 . 07 1 

10.540 

10 . 840 

11 .654 

10.460 

9.375 

884 

892 

1 . 120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1 .017 

770 

93 . lOT 

91 .904 

8 . 350 

2.250 

o ,  4o  / 

8 , 237 

8 ,045 

8,355 

7.952 

8.042 

8-262 

7 . 888 

40.914 

36 . 099 

4.449 

2 . 722 

2 , 6,86 

2,683 

2.299 

2.994 

3. 010 

2.925 

2 . 372 

2.331 

2.558 

23.221 

44 . 128 

4.210 

4 .004 

4 , 279 

5 , 58S 

5 . 175 

5. 1 19 

4-636 

4 .364 

4.125 

3.731 

3.489 

3.518 

20 

133.613 

ion  ^ oo 
130.6i5O 

10.340 

10.  Ol.") 

11.716 

12.648 

10.095 

1 2 . 629 

13.012 

13.024 

13.426 

75 

25 
50 

37 .709 

40.551 

4 . 325 

4.531 

5.099 

5.153 

4.892 

5 . 571 

5 . 571 

5.620 

5.960 

6.346 

6.862 

20 

1 . 877 

1 . 877 

4.311 

1 .969 

,  on 

2 . 487 

2.  o57 

2,464 

2.361 

2 . 755 

2 . 934 

48 . 032 

160.865 

1 1 . 944 

10.  /81 

12.844 

1 1 . 656 

12.353 

12 . 327 

1 1 . 293 

1 1 , 224 

10,698 

10.939 

10 . 208 

7 ,671 

148.946 

/  .y  lu 

1 1 .872 

1 1 . 944 

12,079 

12. 131 

12. 162 

13.793 

1"2. 867 

13 , 026 

13, 132 

13.039 

13.174 

14,537 

50 

50 

DU  .  9yîS 

7.659 

7-789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8 .343 

8.467 

8,421 

8.835 

8.815 

71.  m 

75.924 

6.330 

6,368 

6.733 

6.696 

6,538 

6.709 

6.698 

6.791 

6,915 

6.876 

6.965 

7,362 

55 

60 

23.937 

6.390 

■  — 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

1 3 1  -  303 

151 .354 

12,560 

12,568 

13.077 

13.023 

12, 3  /9 

12.334 

12 . 6^8 

ls.529 

12.567 

12.065 

12 . 808 

100 

150 

91 

104.943 

136. o51 

12.342 

12,8^2 

12.906 

~~ 
13 . 003 

I 1 ,770 

~~ 
12,91 1 

~~ 
12.175 

■ 

12.195 

12.017 

11 .900 

11 .458 

25 

30 

19. 461 

7.528 

582 

"~" 

1 .253 

1 .513 

1 . 342 

1.348 

1.309 

1 .375 

!  .099 

108.663 

102.076 

14,704 

11 .813 

12.334 

12.064 

1 1 ,954 

12 . 930 

12.624 

13.174 

13.017 

12.883 

) 2 . 975 

12.397 

36 . 465 

32.885 

2.704 

2.736 

3.147 

"7 

2 , 403 

4,267 

4.490 

4.614 

4.666 

4.496 

4.957 

36.440 

35,576 

3.322 

3.246 

3.330 

3. 179 

3,464 

3,574 

3.717 

3.720 

3.538 

3.635 

3.337 

32 . 453 

78.472 

6.492 

6.295 

5 . 921 

5 , 137 

6.478 

7 .082 

6 . 283 

6.939 

7. 149 

7.344 

7.486 

12^ 

254 

1.821 

•  393 

243 

91.651 

96.798 

7.746 

8.420 

8.416 

8.463 

8.099 

8.365 

8.177 

8.428 

8.561 

7.627 

8.375 

8.297 

72.908 

69.975 

6.213 

6.115 

6.188 

5.967 

5.624 

5.785 

5,863 

6.026 

5.987 

6.185 

5.937 

10 

40 

43.617 

52.939 

4.198 

4.431 

3.528 

3.765 

3.585 

3,534 

3.461 

4.349 

3.155 

3.292 

30.903 

30.499 

2.718 

2.103 

2,877 

2.829 

2.681 

2.848 

2,586 

2,761 

2.725 

2.671 

2.499 

2.302 

120 

120 

6 1 . 809 

70.968 

6.140 

6 , 251 

6 , 107 

6 . 106 

5.611 

6.081 

5  335 

5,514 

4.406 

4 . 492 

4.632 

15 

55 

77.972 

7,371 

6,876 

7 .237 

7 . 239 

6.876 

7.626 

6 , 925 

7  303 

7.570 

7.758 

7.934 

7.542 

1 4 . 62 1 

12.846 

722 

886 

958 

881 

851 

840 

749 

739 

235 

43 . 573 

61 .596 

5.726 

5 , 747 

5.483 

6 . 027 

5.702 

6 . 342 

6,138 

6,370 

6.262 

6.937 

6.809 

3 . 225 

53.337 

5.102 

5.220 

5 . 439 

5.627 

6. 154 

7 . 147 

7.236 

7,378 

6.197 

6.013 

5.789 

— 

128.848 

130.789 

12.009 

12.329 

12.254 

1 1 . 755 

1 1 . 258 

12.008 

1 1 . 0U7 

1 1 . 082 

10.806 

10.008 

9.871 

30 

45 

44.871 

49.387 

3.769 

3 . 248 

3 . 249 

3.533 

3 . 044 

3.184 

3 . 327 

3.341 

2.295 

2.849 

2 . 503 

— 

— 

î~ 
7.945 

26.442 

2.186 

1,170 

"~, 
2 . 027 

2 . 006 

1 ,81 1 

2 . 225 

2.482 

— 
2.589 

— 
2.513 

— 
2 . 520 

2 . 277 

5 
— 

— 

13. 166 

6.939 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

840 

775 

720 

11.029 

- 

- 

35.3.33 

3 . 735 

3.500 

3.568 

3.614 

3,159 

3,272 

3.112 

3.132 

3. 161 

2.882 

3.193 

3.029 

03.  1.S5 

7.730 

8.199 

8.829 

9.416 

9,220 

9.608 

9.585 

9.372 

9.640 

10.568 

9.G64 

8.963 

46.080 

51 .229 

4.356 

4.375 

4.484 

4.480 

4,361 

4.084 

4.892 

5.223 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

60 

55 

30.440 

36,978 

2.597 

2.183 

1 .688 

5,028 

2.730 

2,704 

2,687 

2.521 

3,317 

4.213 

4.400 

3.890 

8.419 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.350 

920 

1.450 

1.150 

1,200 

1.200 

116.262 

119.350 

10.440 

10,038 

10.853 

10.717 

10,660 

10,670 

10.492 

10.781 

10,822 

10,762 

10.886 

40 

40 

4.914 

16.017 

1,777 

2,503 

2,333 

2.323 

2,141 

2,366 

2.509 

11'.  843 

39,620 

3.455 

3,670 

3.984 

4,210 

4,226 

4-,215 

4,093 

4.022 

3.983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

3,009 

1.775 

2.288 

2.313 

2,552 

2.486 

3.506 

25.403 

23.320 

1.858 

1,764 

2.010 

50 

50 

6.099 

54.209 

3.944 

5,576 

6.013 

6,237 

'5,921 

6,333 

6,394 

6.877 

6.322 

6.542 

6.830 

6.983 

35.709 

31.292 

2.909 

2,816 

2.543 

2,280 

2,395 

2,433 

2,124 

2.479 

2.106 

2.559 

2.882 

34,768 

35.388 

3.129 

2,927 

2.846 

3.168 

3,208 

3,682 

3,378 

3,261 

3.107 

3.137 

3.147 

38.998 

43.940 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4,257 

4.701 

4,587 

4,433 

4,572 

4.478 

4.060 

189.450 

212.602 

21 .746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

20,929 

21,037 

20,575 

20.984 

20.141 

19.899 

8 

10 

70.580 

1 1 . 154 

11.701 

10.008 

7,715 

10.141 

11.208 

10. 523 

10.002 

9.367 

7.863 

6.1/11 

35.791 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3,585 

3.482 

3.470 

3.305 

3.542 

4.157 

2.404 

3.953 

49.802 

47.8721  3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4,127 

4.376 

4.720 

4.779 

4.901 

4.941 

4.841 

20 

24.253 

156.562 

14.550 

14.672 

16.283 

14,845 

13.149 

15,147 

15.523 

15.284 

14.082 

14.104 

14.061 

12,415 

23.510 

28.380 

2.700 

1,920 

2,660 

2,650 

2.010 

2,650 

2.110 

2.220 

2.150 

2.270 

2.110 

10 

89.138 

64.158 

5.425 

4,229 

4,570 

4,211 

5.150 

5,821 

6.748 

5.764 

5.941 

6.184 

5.831 

5.617 

15 

75.265 

138.676 

20.417 

25.687 

20.728 

22,004 

20.493 

22.057 

22.596 

22.912 

•22.659 

22,272 

22.460 

21.377 

40 

30 

23.621 
1.247 

23.494 

1.745 

1.803 

1.630 

1,468 

1.135 

1,396 

1.616 

12.318 

6. '918 

1.341 

1.019 

898 

895 

947 

50 

100 

26.953 

74.977 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.812 

6.149 

6.224 

.693 

39.727 

48.584 

4.42i 

4,393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.914 

4.827 

4.853 

5.129 

4.896 

6.206 

7.831 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

2/, 

69.590 

51.535 

4.633 

4,630 

4.882 

4.817 

4.452 

4.557 

5.176 

7.267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

114.118 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.264 

13,620 

13,381 

12.140 

13.115 

13.659 

58.054 

74.381 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6,395 

7,624 

7.681 

7.837 

.7.836 

7.;264 

14.441 

20.002 

1 .655 

2.121 

1.913 

1.890 

1.774 

1.906 

1,604 

1,565 

1.488 

2.062 

1.596 

59.115 

75.606 

7.469 

5.354 

5,879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5,306 

5.364 

6.515 

6.553 

16.765 

V  — 

89.773 

82.761 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.802 

:5.824 

6'!i280 

10 

22.117 

30.311 

2.679 

2,939 

2.579 

2  561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

'2.107 

2.211 

15 

70 

r>i-viJDE3sr3DEs  ».  0/0 


80 
15 
55 
75 

20 


100 


115 


30 
30 


125 


90 
50 


12K 

25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 

30 
40 


200 


60 


16 
5 
5 

50 


110 

45 


340 
10 


12% 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


2K 
20 

75 


55 


10 

75 


15 

20 

170 


300 

45 
10 
30 

25 


125 
100 

375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 

20 


100 


10 

30 


50 


6% 
100 

15 

15 
12>^ 


50 
240 
25 
80 


300 
147/, 

75 

40 
25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 

30 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6>i 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

15 

10 

140 

25 
140 

75 


150 
50 
40 

25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


30 
40 


30 
15 

10 

75 

8 
25 


12  K 
40  " 


17  K 


40 
75 


30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 

Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 

Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1892 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 

Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Juin  1899 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1899 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDES    G0MF»A03VIE:iS     MIINTIÈRES    et  D'EXF>I_.OFlATIOr^ 

(Sixci-^frlcaines,    Aixstrallemies    ©t    Amér*icairi©s  ) 


ROI  K-J^K    DE    i*  \  ItlN 


NOMS 

DIÎS 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
 des  mois  

Août 
1899 


Janvier  Mars 
1900  1900 


.)  u  i  n 

1900 


■?l  Juin 
1900 


98  Juin 
1900 


Juil. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

■2  Juil 
1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTROm.'CTRICKS 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.7.50.000 

25 

I8SX 

18.750.000 

25 

[K'.K- 

2.250.000 

25 

IXX~. 

14.000.000 

25 

I,'<'.I5 

5,000.000 

25 

IKS7 

25.000.000 

25 

1807 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

IS07 

12.500.000 

25 

l.xss 

7.. 500. 000 

25 

iw,ir, 

■.'7.-..onn 

IX'.l'l 

7  . 50(1.0110 

1  s,s7 

i. 1 25.000 

25 

iw,i7 

100.000 

25 

is',i:t 

1 .025.000 

25 

!.s',i5 

68.750.000 

125 

1W7 

27 .500.000 

25 

INS7 

125.000.000 

125 

3. 125.000 

25 

•iOÛ.OOO 

25 

1S>,III 

2.000.000 

25 

1.S,S7 

i. 000. 000 

25 

1,S95 

10,625.000 

1N95 

100. 000 

IKO'i 

GO]VI]RACx3NriES    DE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


Buffelsdoom  Estate  Ne-w..  .terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Heep.  .lerine 
The  East  Rand  proprietary  Uines.  .ler?ne 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  /e}'me 

A.  Goerz  et  C°  ferme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  ferme 

Langlaagte  Deep  cptoiit 

Langlaagte  Estâtes  ferme 

Marievale  Nigel  ferme 

May  Consolidated  ferme 

Primrose  (New)  terme 

Princess ,  c/ifaiit 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  ..enfant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act,  nouv.j./erwe 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer   terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  rptant 

Windsor  cptnnt 


143.75 

18 

21 

2i.50 

25 

20 

25 

22 

22 

20.50 

Vmim-ytm  l'ioancial  >ti  Miniog  i^" 

32 

25 

38.50 

12 

.51 

50 

38 

25 

37 

50 

37 

37.50 

MM.  Hi'lniiinn  fières 

100 

68 

76 

95 

81 

50 

96 

100 

100 

101 

C"  Kl  an(,iiise  des  Mines  il'Oi- 

237.50 

42 

169.50 

201 

175 

186 

50 

187 

50 

185 

50 

183.50 

M.M.  Armand  l..(Hy  et  C" 

330 

462 

4% 

557 

603 

545 

535 

New  .\uslral  C" 

33 

37.50 

49.50 

42 

'50 

51 

50 

47 

50 

48 

MM.  Relmaun  frère- 

145 

139 

50 

157 

178 

193 

166 

50 

166 

50 

166 

165.50 

New  .\iistral  C° 

68 . 50 

53 

25 

63.75 

73 

72 

66 

50 

66.50 

63 

64.50 

I5an<|ue  de  Paris  el  di's  1';l\ .--Bas 

170 

48 

75 

54 

71 

73 

50 

65 

.50 

66 

6Î 

64 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

69 

59 

66 

83 

25 

70 

50 

71 

50 

66 

69 

fiocrz  et  C'' 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

n.inqiir  Fnnraise  de  l'ilriqnê  di  Sud 

120 

65 

76 

95 

90 

.s;', 

81 

25 

83 

50 

83.50 

Haiii](ie  Inlern.-ilionale  de  Paris 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

M.M.  Oiipenheiin  Piiito  et  G" 

93 

99 

107 

123.50 

140 

50 

115 

50 

115 

110 

50 

110 

.Vd.  (loorz  el  C"- 

175 

105 

94 

112 

116 

lo;i 

lOS 

102 

94 

Londoii-Paris  finaneial  SId  Kining  f 

67 . 50 

6i 

50 

64.50 

64.50 

63 

(54 

5(1 

64 

50 

61 

50 

6  4.. 50 

Ad.  (ioerz  et  C'' 

865 

793 

945 

1055 

1031 

1003 

1008 

1001 

998 

RaDijup  Française  de  l'Afrl(|iie  du  Sud 

40 

45 

57 

55 

50 

50 

49 

4,S 

.\IM.  lîcli'nann  frères 

12.5' 

191 

220 

235 

265 

218 

220 

215 

50 

215 

lt(tuenii<(^f  el  Iranraive,  puisUU,  UarSvineTelC'^ 

53.75 

25 

25 

26 

35 

30 

30 

30 

29 

28 

MM.  Maeliiels  el  C"- 

fanr.)  3iO 

127 

50 

138.50 

156 

163 

148 

50 

150 

156 

154 

Dqiiedel'ari^elit.  P.-Baselïll.  Urnlier,  BeitelC'"- 

41 

44  , 

57 

54 

45 

49 

75 

46 

48 

Divers 

196 

177 

195 

225 

238 

50 

213 

213 

209. 

50 

209 

New  Auslral  C.' 

202 

262 

50 

272 

290 

362 

50 

291 

295 

292 

292 

New  .\uslral 

22 

20 

25.. 50 

20 

21 

24 

23 

23, 

,M.M.  Mar-Swiiiry  cl  C 

85 

22 

19 

20 

12 

25 

25 

25 

23 

M.M.  I.cinaire  el  Dupont 

77.50 

50 

42 

60 

39 

39 

39 

39 

M.  Henry  Dupont 

JVIIlNrES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMÉRICAINES    et  DIVERSES 


7. 500. 000 

25 

1 805 

Cj. 000,  000 

25 

1.S91 

5.000.(HJO 

500 

1 8,S0 

50.000  paris 

l,ss,s 

5.000.000 

25 

1,S05 

15.000.000 

500 

187'.l 

5.000.000 

1892 

2. 100.000 

189  4 

LillpipiKîjsiTllhm  a  r.arilioo  GoldIiel!C<>(lm.C.). C 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  c/itanl 

Placers  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  parts,  f/j/fl»/ 


50 

6.75 

7 . 75 

O 

X .  50 

;i 

.S 

.s 

.M.M.  Maehiels  et  C" 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

1 

3.25 

Introduite  alilérieuremenl 

UO 

142.50 

85 

110 

80 

78  '  . 

78 

Cri'dll  de  Kianee 

7.50 

7.50 

Dilrodiiile  anlérieiircmenl 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.75 

3.75 

3.75 

MM.  Von  Hémert,  lligcins  el 

65 

58 

85 

65 

75 

75 

80 

Inirodnite  anlérieuremenl 

15 

1  4 

15 

8.25 

20 

7 . 25 

6 

fi 

MM.  Von  Hénierl.  Hijîpins  el  C'< 

200 

32 

45 

39 

48 

32.50 

32 

31 

M.M.  G.  Van  Brock  el  C- 

GOMRAGrNIES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

87.. 500. 000 

25 

12.500.000 

100 

5.000.000 

25 

11  .2,50.000 

25 

10.000.000 

25 

18.125.000 

25 

7.500.000 

25 

37.500.000 

25 

13.750.000 

25 

12.. 500. 000 

25 

50.000.000 

25 

75.000.000 

100 

12.500.000 

25 

1891 
1890 
180; 
1889 
1 8S9 
I802 
1892 
I8'.I5 

1.S9 

l-S81-i 

1889 

1891 

1802 


Bechuanaland  Exploration, /e;v/ie 
Brit,  Sth  Afric,  (Chartered  )./erme 
Cie  française  des  Mines  A''OT.terme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c«/arî/ 
Eerste  Fabrieken  Distillery .  lerm  e 
GoldfieldsConsol, ordinaire. /e/'»(e 
Hertderson  Transv.  Estate.  . /e/v?!f 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Baok  Cy  Ld  terme 

Transvaal  Consolidated, , ,  terme 


62,50 

26 

32.25 

37 

■2i 

27 

3i 

33 

33 

Ranqur  (ommerrlale  el  Itidu^lrielle 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

83 

83 

82 

82 

MM.  (lanlt  el  (iringoire 

100 

99.50 

10? 

106 

108 

96 

97 

94 

92 

banque  Internationale  de  Paris 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  fils  de  C.  Oulniann 

62 

44 

35 

70 

;55 

32 

31 

.M.  Oltramare 

91 ,25 

15 

15 

20 

16.50 

16.. 50 

16 

16 

16 

-M.M.  Daoïsta  et  David 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

192.50 

193.50 

190.50 

188 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

125 

35 

35 

30 

33 

35 

35 

28 

28 

M.M.  A.  Lue  el  C" 

107.. 50 

32 

43.. 50 

51 

25 

48.25 

49.50 

47.50 

47 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Gninbaum 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

24.50 

24.50 

2Ch75 

22.25 

MM.  L.  Silz  et  C^' 

53.25 

.56.50 

62.25 

63 

62 

'  61.. 50 

58 

.57.25 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

16.25 

62 

78 

86 

75 

80 

79.75 

78.50 

77.50 

MM.  Mac  Swincy  et  C^' 

276. 25' 

76 

87 

100 

91 

89 

89 

89 

88 

MM.  (iault  et  (Jriiipoire 

51 

67.75 

88.25 

48.25 

81.50 

79 

■;s.50 

76.75 

MM.  Mac  Swiney  et  (".  ' 

MINES  DIVERSES 


yî< .  ~,  50 . 000 

40.000.000 
|20.Û00.000dr 
7.00(.>.0m 


125 

1888 

125 

1877 

100  dr. 

1873 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  '(Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  aigenl). terme 
Pontgibaud  (plomb  agentifèrei.rp/f/'iV 


581 

18 

678 

708  ■ 

688.50 

672 

.50 

671.50 

676 

Introduite  antérienrenieni 

57 

50 

112 

150 

52 

136.50 

138 

1.32„50 

134.50 

» 

131 

50 

143.50 

117 

93.50 

105.50 

102 

50 

101 

100 

» 

394 

340 

360 

405 

.360 

360 

360 

360 

» 

«> 

.  M 

•<  .2 

El 

S 

w  Ë 

CAPITAL 

ÉMIS 

N  0  M  S 

DKS 

C.OMPACN  IKS 

X  ^■ 
~  ^ 

DIVIOKNDKS 

lilJREAi;  X 

A 

LONDUKS 

1899 

1900 

1899 
Cours  extrêmes 

l'Iiis  liant  Plus  lias 

1899 

Clôt,  semestrielle 

;io.hmi  :\\T)n. 

21  Juin 

2HJuiii 

li  JiiillH 

L'Jiiillrl 

1 

MINES    D'OR   SUD-AFRICAINES    (District    dxi  "Witwatevsi-aiacl) 


■27r..0(t 

1  1 

■.or.  .01 H 

r»oo.O(M 

1  t 

liirt.ooi 

l  1 

•jr>tKoiii 

jX>.00 

"l  1 

'jno .  (X  \' 

1  1 

■.HU).0l^0 

1  1 

r>ri()  .000 

'H'i .  01  )( 

1  t 

1  t 

1 S7 .  "J.iO 

i:tr>.ooi 

's'»  (loii 

1 00 .  OOl 

I 

1  .  obO .  UUl 

'*'»'> ,  00( 

,  )UI  P    U(  II) 

.UKI.UIH 

1.1,1  Cifii 

1  .)A    lU'il  1 

I  il  t  UUO 

'il^> .  0(K 

.  000 

1  o.» .  1"  " 

1  ~)  000 

''-'l'^l  ^\ 

(^(io 

''OU.'"'* 

6G0 .000 

.  '60 ,  (  11 10 

liOO  .(H)( 

.  >O0 ,  0(  11  ! 

l(  ' .  0(  )0 

SfiO .  ôOl 

.  îi  10 .  Ooo 

150 .  (KM 

1 .  )0  .  (  K  )0 

I60  00(1 

1 GO . 000 

."),')() .  onc 

.lOO.OO.i 

CAA    1 1  Aa 

uOO  (  )0(  1 

1  *2r> ,  OOl  1 

1  -J.» ,  i  100 

1 lô.noo 

111,  iSf>  i 

r>o .  01  )(  i 

">0 .000 

lOO.OOo 

1 00 .  (  )0l  1 

r.QA  1  »n(  t 
.>.5(l  .  UUt  ' 

*,'--  ■ 

f/f)  .000 

1     .  ooo 

000 

■îv^'i.OOO 

•^■2r).ooo 

'((10  _  0(  )(J 

[ 

*>'il  .  Vt»-' 

1  iO ,  0ij(t 

'^0*000 

1  ^Tl    A/"li  1 
]  M  l  _  Ul  H  1 

1 1^0 ,  (  OQ 

lOO ,  001 1 

lOO.Oii 

s(  Ml ,  000 

711.  ri<  10 

A{  10  . 0(M  t 

■^50 .005 

t  lltl  1 

"288  .'/"lO 

.  (  toi  1  (  |0(  1 

■  '  i-'  .bS 

■     ' ,  000 

.  OOO 

1 00 . ooo 

100 , ro 

V-iO .  001 1 

•  Iftfi  lui,-. 

' ,  000 

.  il  M  ) .  (Ul(  ! 

i^'O.ooo 

i.il  1 , 01  II  1 

'|-">0_(1(I|) 

joo .  (H  m 

iOO.O  0 

•  'Oi  1 . 0011 

'-'1    m         /   L.    L.  L 

.tl II)  ill II ) 

'JOO ,  000 

it)r..uoo 

100, 1100 

'l       .  ON'.' 

.  000 . 1  II  10 

V  .  .iv\f ,  (fOO 

iioo .  000 

)0 ,  oOo 

500.000 

■iOo.oco 

000.000 

TpT  i ,  :,(H) 

■-'"0.000 

l 

•i'/0.(l(||) 

/."lO.OOO 

v'.'ir.o.diii) 

OOo.OOO 

OUOjK  )(| 

i'Jô.OOO 

'rir>. 0(10 

100.000 

1 00 . 000 

0X1.000 

^i.7'JO.OO0 

600.0  )C 

i)i  i.:^0(i 

l.'ill.  1  io 

lôO.r.o 

:i").ooo 

:Vi.coo 

.MO.  000 

r.'iO.ooo 

■J.'lll  (Il il) 

■.'--.o.oûo 

i 00. 000 

i  O.OOO 

100. 000 

éOO.OOi.1 

■.'."•o  000 

■>i  fO.OOO 

.Hl  1.000 

SO.OsO 

'i-.Ti.OOO 

l<.t6.77.-, 

100.000 

ii.V.'/OKi 

H6O.000 

NGJ.OOj 

100. 000 

1 

7  7-J 

Angelo   

Angclo  Deep  

Aiirora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buirelsdoorn  

Ici.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levais. 

Champ  d'Or  

Chinies  Exploration  . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driéfontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  iNew)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpars  D6ep  

Kimberley  Roodpt.  iNew) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersranii) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . .  . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New) .... 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  .  .i  

Paarl  Central  (New). .  .  . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines   

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

VVemmer  

"West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


50 

6f 

15 

'il 



lb( 

10 

(il 



8( 



■>5 

l-.H 

1 10 

8C 

15 

."il 

.... 

8f 

150 

60 


'io 


s  r»/K 

1  3/1 

7  1/4 

5  1 IX 

1)  I  !H 

( 

G  7/X 

i  l/i 

1  I/o 

2  5/8 
1  5/ie 
1  5/8 

o  I/l 

2  3/1 

2  7,8 

2  7/8 

2  7 /H 

■>  1/8 

5/8 

15/16 

1   1  ,K 

1  1/8 
1  3/4 

1  3/lÉ 

1  1/8 

1,  Croshy  Sqiiai  r;.. 

■>  0/ie 

1 

1  1/8 

1  3/1 

1  l/lt 

1  II /H 

Wai  iifoiil  Coiii  t. 

5  O/IC 

3 

3/8 

i  i/o 

3  3/8 

4  1/8 

i  1/8 

4 

3  7/8 

120,  Bi.shopsguli;  .St. 

1  1/i 

1 

5/K 

13/16 

13/16 

TX 

7  '8 

7,  i^orhhuiy. 

W6 

10 

'.'/6 

1/0 

3/0 

3/0 

3/0 

3/0 

i  1/8 

3/i 

3  3/8 

1  II', 

1  3/8 

I  3/8 

1  3/8 

I  3/8 

30,  .St.  Swithin's  l>;iiie 

-.'  5; 8 

1 

0  1/8 

1  I/o 

1  5/8 

1  5)8 

1  12 

1  1/2 

8,  Olfl  Jewry 

— 

— 

1  1  /8 

I 

7/8 

7/8 

7/ S 

7,X 

8,  OM  .Jinvi  y. 

6 

4  1/4 

5  7/8 
o  3/ 1 

4  3/8 

5  1/2 

5  5/8 

5  3/1 

5  5,  M 

(ii'i'shiini  Hoii.-ii'. 

:(  15/11 

1  7/8 

0  1/K 

3  I/R 
^1/i 

3  1/ie 

2  7,X 

2  I5/lf 

Wiuchi'sliir  Hmise. 

1  l'.'S 

l/-i 

7/8 

5/8 

13/16 

3/  i 

13/16 

120,  Bishopsgati!  Sf. 

15  j,i 

8  1/0 

10 

0  1/4 

11  1/2 

11  1/2 
15  l)i 

12 

15  1/i 

4  3/4 

5  3/4 

12 

120,  Hislioi'.sgatc  SI. 

■.'0 

10  1/1 
3  1/4 

17 

12  :!/i 

15  1/i 

Il  3/i 

120,  Iilslin|ist,'ati-  .St.. 

5  l/X 

4  7  '8 

3  1/0 

4  5/K 

4  3/4 

i  5/8 
5  3/4 

WillCllI'sO'r  llnllsi; 

6  ■/  N 

4  I/o 

6  1/4 

4  5/8 

5  3/i 

5  3/4 

'28.  iMilcDlialI  Iluililijs. 

1  i 

0  l/'l 

3  1/8 

o  1/2 

3  7/8 

i  1/8 

4 

3  7/8 

96,  (Ircshaia  Huiisc. 

8  1  -2 

4  116 

G  1/0 

5  I/o 

7  3/8 

7  1/2 

7  5,16 

7  11 

Wiiu-licsIiT  Hoiisi!. 

17  )/o 

->', 

IK 

21  1,2 

21  1/2 

21 

21 

l'.'O,  liisli<i|)Sf,'al(î  SI. 

7  5  N 

5  1;', 

'a  3/1 

5  3/1 

6  3  1 

6  1/1 

6  1/X 

0  1/8 

■ 

1 

1  1/2 

1  3/8 

•j 

2  1/16 
■J  0  |C 

1  15,  16 

I  15/16 

28,  .\ust('ii  Fi'iars. 

1  3/ir 

o  7/11' 

2  1  ''2 

2  7/16 

2  7/16 

19,  Burv  Slri.'ct. 

8  7/,S 

1-.'  :V'i 

5 

s  1  s 

5  I/o 

(i  .',  ,s 

li  ; 

6  5/X 

6  I/o 

1-20,  Bi.>*iiopsgat(i  St. 

6  3/ 1 

1 1 

T  1;-' 

',1  7  s 

'.1  -  'i 

10 

'.1  3/1 

30.  SI.  Swilhin'*  I.ane 

1  1,16 

3/X 

,i/N 

5,N 

5  N 

5,  X 

5  '8 

AVanilord  Cimrl. 

-i 

o  1/4 

3  IIMI-, 

"-'  3  1 

3  1/,S 

3  1/  1 

3 

3  1  i 

AVariirocd  Cinirt. 

15,  10 

1  3/, S 

I  15/ ir, 

I  5 '.s 

1  15/16 

1  15,  16 

1  I5/ld 

7,  Lolhliurv. 

5  r/4 

3  1/4 

1  I/o 

3  H/1 

4  5/8 
8  1/1 

i  5/8 

4  5  'X 

i  5/8 

l-.>0.  BishnpVfiatc  .^1. 

10 

0  1/0 

8  5/8 

6  5/8 

,S  3/8 

X  5,1 

8  3.1 

Warnlord  Cour! . 

8 

5 

7  1/8 

5  3/8 

6  5/8 

6  3/i 

6  7/8 

6  3  '/  i 

(irpsluim  Housc. 

7  3/1 

4  1/i 

0  1/4 

4  3/1 

6 

6  M 

6 

0 

8.  Olfl  .Jewi'v. 

-i  1/8 

3  5,8 

5  I/o 

3  7/N 

.7 

5  1  'S 

5 

5 

1-20.  Bishopsfjali'  SI. 

f> 

3  1/4' 

1  3/8 

3  :  -;/ 1 

i  i/o 

1  1  2 

1  1/2 

i  3/X 

30.  St.  Swithiii's  J.Miie 

■_' 

1  ;4 

10/ 16 

7,8 

3  / 1 

I  1  /s 

1  l,X 

13  16 

7,  Lolliliiu'y. 

H  7,8 

•  1  3/4 

1  7/8 

2  0/16 

0    1  1  II) 

2  .',  X 

-   2  0/lG 

170/173  WUlche-sler  ilouse, 

7  i:i/iG 

3  7/8 

5  3/4 

4  1/8 

5  3/X 

5  1/2 

5  -,,16 

5  3/8 

19.  Burv  .-^ti'ci'l. 

i  :!  'N 

1  7,8 

3  I/o 
3  1/1 

2  ;i,8 

2  7/8 

3  1/i 

2  7.8 

2  5 ,  8 

2  3/  1 

m,  llnli"fMj;ili.-Sl-«illiiii. 

f  7  le 

■-'  .V8 

-2  3/4 

3  1/4 
I 

3  l/.i 

3  I.X 

8.  Pl'ijR-i's  Slrri'l. 

— 

13/16 

13/16 

I  /•-> 

15/16 

1 

3-/X 

15/16 

X.  l'i'ilic.'^  SIi'itI. 

11/10 

l/i 

5/16 

:  ;  N 

3/X 

1  2 

7.  Lnlhliiirv. 

7/8 

1  3,4 

I  1  1 

1  :;/! 

1  :;  1 

1  :;,  1 

1  i 

o:d  .Icwiv. 

■,'  i:-i/i6 

1  1,0 

1  13/16 

1  U/lt 

2  1 ,  i 

2  1  1 

2  1/1 

2  :!/i6 

Wiirntoid  (■uiirt. 

— 

5/16 

5/16 

5  10 

5/16 

5,  16 

5/16 

15,  Ci'Mi-f,'!-  SI..  K.  C. 

6  1/16 

3  1  ,0 

5  1/2 

3  7/8 

i  0/ 16 

1  0/16 

1  3/,S 

17/16 

7.  Lolliliiiry. 

13  1/4 

6  5/8 

11  I/o 

7  3 'H 

lll  i'.  'lC) 

lll  7/10 

10  3/16 

10 

i:;,,  li,  licoriie  SI.  Mn.  llou^c. 

3  3  '  1 

7 /S 

o  '.i;io 

2  1/4 

3  5  10 

3/8 

3  5/16 

3  5/16 

28.  .\usieM  Friai's. 

Cl  7  . 8 

1  1,1 

■>  3  'N 

6  l,o 

1  1/2 

5  1/8 

5  1/8 

5 

^Val■ll^o^ll  Cimrl. 

3  15/16 

3  5/ 16 

2  1/2 

3  5/ir, 

;■.  3/s! 

3  3/8 

:i  i/i 

i;ri'>h:iiii  IIiiusi'. 

■.'  11/16 

1  1/16 

1  5  s 

I  5/10 

1  5/8 

I   11  16 

1  5/1 

1  II /IO 

X.  01(1  .l,.\vi  \ . 

7  1/1 

3 

5  1/i 

3  3/ 1 

5  1  '  i 

.5  .'r/x 

5  1,X 

1-20.  Iii<Iinpst,'alH  SI. 

1 

5  7/8 

3/8 

5/8 

5/X 

7/8 

7/X 

7  'X 

3/ 1 

1-20.  r.i>liop.'^^al<-  SI. 

3  1/8 

4  7/16 

3  1  /  É 

3  15/16 

i 

3  1.-,  n; 

7.  Lnlhlmi'v. 

■î  5  8 

1 

I  3/8 

1  1/2 

30  3/4 

1  1/2 

1  1/2 

30  :,o 

1  3  8 

Cniiilnll. 

15  1  '16 

■>7  :;/K 

.30  1/0 

30  11/ 10 

iO  1/8 

.39  5  8 

l'20,  BishMps;,'alo  st.. 

3  13,  li 

I  15/16 

o  13/16 

2  7/16 

3  1/8 

3  3/16 

3  l"'8 

3  l''8 

8,  Princes  Sli'i'iM. 

■2  1  /•> 

7/8  ■ 

0  1/16 

1  5/8 

1  15/ H 

1  15/16 

1  15/15 

1  1.5/ le 

8.  l'i'iiu'cs  .Strccl. 

■2  5  .16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/ie 

1  0/16 

I  0/10 

1  0,10 

1  /I  16 

8.  Princes  Strccl. 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

1  7/16 

1  7/16 

I  7/16 

1  5/lb 

X.  Princes  Str(>el. 

■2  11-2 

^■7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  5,X 
8  1,2 

I  5/X 

^\^l riit'iird  Coui'l. 

11  1/i 

10-3/8 

7  I  '2 

X'  3/4 

8  3/i 

.'^  1  2 

2S.  .\usliii  Fi'iaj'S. 

i  1/-2 

■2  3/4 
o  1  /•2 

Il  1/i 

4 

1  5,8 

4  3/1 

4  5/1 

1  r,  N 

^.  olil  .lewry. 

11  iî/8 
3  3/K 

10 

7  1/i 

0  1  /X 

0  1/i 

<  i  1  /  '< 
.'1/1 

0  i  s 

30.  SI.  .SwilliinV Lane 

1  3/4 

o  5,, S 

■> 

2  1/4 

2  1/2 

0  1/2 

2  I/o 

(ireshaiii  Huii^e. 

6  7/s 

4  !/■? 

6  7/16 

5  15/16 

6  1  /8 

6  3/16 
3  1/i 

6  I/X 

8,  Old  Jewry. 

3  7,8 

0  3/i 

2  1/4 

3  1/8 

3  1/1 

3  I/x 

3/4 

'l /  ', 

3/8 

.3/8 

3/8 

3/X 

:;/x 

3/8 

7,  IjOlhhury. 

7/16 

3/8 

3/8 

3/X 

3,  8 

3  X 

(il■e^llam  Hoiiso. 

6  1 1-2 

3  I/o 

5  1  /o 

4  1/8 

4  7/8 

5 

3  1/2 

5 

Ili/li,  lieonjn  SI.,  Mn,  llou.si*. 

5  I/o 

'2  3  4 

4  1/2 

3  1/8 

3  3/8 

3  1/2 

3  3/8 

Warniord  Court. 

3  15/16 

o 

3  3/8 

o  1/2 

3  3/16 

3  1/4 

3  1/8 

3  l/X 

Ix.  st.  Swilliin  sLane 

10  3/8 

6  I/o 
I 

!)  5/8 

7 

8  1/2 

8  5/8 

8  3/8 

X  1/4 

8.  Old  .lewry. 

1  .5/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  7/16 
11  3/1 

1  3/16 

1  3/8 

A\  in  lu'ster"  Huuse. 

lî  5/8 

8  3/'. 

13 

0  1/2 

11  3/i 

11  3/1 

Il  :!/4 

10.  Biii'v  Street. 

1  1,4 

5/8 

1 

i:i/l6 

1 

1 

1 

1 

W  .ii  iiln'rd  (./".onrl. 

3  1/8 

1  5/8 

0  5/16 

1  7/. s 

1  7/8 

0  0/16 

2  1/2 

2  0/16 

2  I  2 

120.  Iîisli,,psn:il,.  SI. 

G  3/1 

3  1". 

3  1/2 

1  1/2 

2  1/4 

4  5/8 

i  3/4 

1  1  2 

A\'arnrord  C.niit. 

o  7 /M 

2  1/i 

1 

2  1/4 

2  1/2 

2  1  X 

8.  Old  .Jewrv. 

IVIIlSrES    D'OFl    SUD-AFRICAINES    (Auti-es  districts) 


1 '.'O.OOO 

10,11 

I '.'O.OOO 

Barrett.  

30 

9 

125.0011 

r.  / 1 1 

l'.>5.00(l 

20 

lOJ.IIIlO 

Kl'  0 

1110. OOO 

Klerksdorp  (9  s.  paye).. . 

30 

15(;.'A50 

2/6 

l:!2.870 

Lisbon-Berlyn  

30 

100.000 

1 

1 .075.000 

Sheba  

120 

I 15.000 

1 

i:(0.016 

Spitzkop  

10 

13,6 

6/6 

9/0 

7/6 

9/0 

8/6 

8/6 

X/l) 

Utiui  Uoiim:  lljsiii(jiiall  Strepl. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

2/0 

2/0 

2/0 

2  0 

85,  Graci'cliui'cli  SI. 

2/0 

2/0 

3/3 

3/3 

3/0 

.) ,  i) 

1 10.  Cannini  Street. 

3,6 

1  /3 

2/3 

2/0 

2/3 

2/0 

2/0 

2  11 

1 10.  Camion  Strei't. 

1  13'16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/4 

i  3/16 

1  1/16 

1  l/X 

IX,  St.  Helen's  Place. 

5/6 

I/O 

1/6 

3/0 

i/o 

3/6 

3/9 

15.  Bishopsgaie  SI. 

BOURSE  1:.0]^I>RE:SI  (SuUe) 


< 


< 


NOMS 

LIES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


C  OX3"R,S      13  TJ 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Clot.  semestrielle 

30JÙiu  lîÎDéi. 


21  Juiu 


2SJuiu 


5'  Juillet  12 Jaillit 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GO]VIF»AG-lNriES  F»r=lOF»RIÉXAIFlES  de  TERRAINS  et  I3'EXF»LOI=lATION 


1  >00 

"'^0 

;  !:.!  1 

;  ;i  10 

'oii 

Anglo-F  rencli  

.-.'.Ml 

iino 

1  I0"i 

7)00 

'1 1  »  1 

OUI) 

. 
[ 

iOO 

000 

Beclluanalaiid.  

mil 

IHIII 

ï'  i 

Becliuanaland  Trading. 

.(Il  II) 

0110 

000 

'IHI 

IHIII 

,111111 

III  Kl 

■,'.000 

OOl  1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

.  'JM  ' 

OIKI 

1 .  ■r.ô 

000 

Id.    6       Préférence . . 

III  Kl 

100 

0110 

Id.    5 'X, %Debentures. 

1  KHI.  (KHI 

i.r.i'i 

'.ICI 

lîerderson's  Trans.  Est. 

-.'(  H  1 , 1  K  M 1 

•,'00 

1100 

Johannesburçj  Estâtes. . 

III 10 

100 

000 

Mashonaland  Ageticy. . . 

:■(  H  1 

000 

O.'iN 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

(HHI 

000 

l'wO 

IHIII 

Mozambique  C".  

:hi(i 

1100 

1  .-.'IVT 

riii7 

Oceana  Consolidated.. . . 

ir.ii 

IMH) 

l.-,o 

000 

Oceana  Development.. . . 

■iTH) 

01  Hl 

:  ;s',i 

7. Ml 

Potchefstroom  

HHI 

000 

100 

(KHI 

Rhodesia  Exploi  ation  . . 

M  H 1 

(H  Hl 

00.", 

000 

Bhodesia  Goldfields  

NI  II  1 

000 

i:a 

077 

Trans vaal  Consolidt  . . . . 

.non 

000 

'77'.i 

:îoo 

Id.  Development. 

::iHi 

01  Hl 

:;oo 

(HMI 

Id.       Gold  Fields. . 

oir. 

170 

000 

Id.  Land  

r.lii 

000 

00  i 

•i','"» 

Id.  GoldMiningEstat 

.1100.1)1  Hl 

'.CiO 

000 

Willoughby's  Gonsol. . . . 

■,>0I1 

0(  Kl 

107 

Zambesia  Exploring. . . . 

0/ 

/o 

'  ■,'() 

6 

■■'/s 

10 

10 

avril 


1  /ft 
ioj  u 

Oj\J 

5/6 

8/0 

. 

1*2/0 

iv/0 

Il /6 

'i  'i/S 

0  5/10 

-  0/  0 

•-t  ■■*  />i 
•  )  0/0 

3  1/2 

3  13/16 

3  l  '8 

"2  7 /8 

1  7/16 

i  lia 

l  •>/ 0 

£  1/0 
1  i/1 

2  3/16 

1      1  / 
l  I/i 

'i  3/ 16 

2  1  / 

I  5  ^8 

0/0 

15/ 16 

1    /  1  fi 

1  5/ 16 

1  5/16 

Cl  /  1 1\ 
î'  /  lu 

9/16 

4  i!  '8 

'i  1/4 

3  t/16 

■2  7/8 

0  1  / 

.1  •>/  10 

3  l/i 

3  1,1 

1  lî  '  10 

0/0 

1/  - 

11/10 

11/10 

7  3/4 

11/16 

7 1/2 

1 1  /16 

8  ir./i6 

5  1/16 

7  3/16 

0  1/10 

7  5/8 

7  1/2 

-,'3/6 

•iI/3 

■23/0 

■21/0 

■24/9 

24/6 

24/6 

24/0 
104  12 

111 

10-2 

106 

105  1/2 

107 

107 

104 

1  5/8 

7/16 
3/4 

13/16 

3/4 

1  1/8 

1  3/16 

1  3/16 
1  1/4 

1  1/8 

1  3/8- 

1  1^2 

1 

1  1/4 

1  3/16 

2  5/10 
6  5/8 

1  :!'I6 

3  7/16 

1  7/16 

■>  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  3/16 

2  5/10 

2  1/4 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

0  1/2 
2  1/2 

6  1/2 
2  3/8 

6  1/2 

3  3/8 

1  13/16 

■>  3/8 

-> 

2  1/2 

2  5/16 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 
1/4 

i;/o 

1  15/16 

2 

1  15/10 

■  1  15/16 

0/10 

1/16 
4/0 
■,'  3/4 

7/10 

7/10 

11/0 

0;  16 

9/16 

U/6 

5/0 

s/9 
4  7/8 

10/0 

9/ 10 

1 1  /O 

10/6 

7  3/8 

5  1/8 

5  1/4 

5  7/10 

5  3/8 

5  1 ,  4 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 
1  15/16 

2  1/2 

2  9/16 

2  9/16 

2  1  2 

:i  1/16 

1 

î  7/8 

3  3/16 

3  1/4 

.  3  1/8 

3  1  S 

1  5/8 

1/-2 

11/16 

13/10 

1  3/8 

1  1/4 
1  7/8 

1  1/4 

1  1/4 

■>  3/4 

1  3/8 

■>  1/8 

1/4 

I  1/-2 

2  1  /8 

1  7/8 

1  7/S 

13'16 

3/10 

;»/i6 

3  1/8 

3  3/16 

3  5/16 

3-^/lo 

5  11  16 

1  5/10 

1  11/10 
t3/4 

1  1/-2 

1  3/8 

2  1,8 

2  3/16 

2  3/10 

2  i/s 

■.'  1/-,' 

l  1/16 

1  1  /2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

•y 

13/10 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/2 

1  5/8 

1  5/8 

112 

GOIVERAGNIES  DIVERSES 


l'HIII 

(«Hl 

1 

(iOO 

00(1 

I.SII 

IHIII 

12/0 

•JO'.I 

11(111 

r.iiii 

(HHI 

.'.(Hl 

(100 

■,'.".0.000 

1  .-.'.'lO 

000 

7rHi 

(100 

•,'.os-j 

:!0i; 

.'HHI 

(HHI 

:hio 

iiiin 

■'/Hl 

(HHI 

■.'.".(  1 

(HHI 

IHIII 

(HHI 

.".on 

:  ;s-,' 

IHIII 

(HHI 

10 

1  .OlHI 

(  K  H 1 

'illO 

IHIII 

■.'(  Hl 

IHIII 

:  ;oo 

(HHI 

:ioo 

000 

non 

(HHI 

;t.(K  Hl 

000 

•.>.".(  1 

IHIII 

27.0 

000 

M  Hl 

1  H  10 

.'.00 

Ollti 

l/'O 

1100 

iTHI 

0(  Hl 

Beira  Railway  Sliares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C°.  (New) .  . . 
Johaunesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  .  . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  African  Compsmy  . . 
Raiid  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 


1  •'  1/ 

1  -  /s 

10 

U 

00 

8 

15  %  mars 


%  mars 


12/0 

0/0 

s.  Cl 

'.1  0 

0  3 

9, '3 

9,3 

13/10 

5/6  . 

3/8 
3/4 

13  16 

7/8 

7/8 

7/8 

15/10 

1  i/8 

5/8 

5/8 

13/k> 

13/16 

11/16 

1 1  / 16 

2  3/4 

1  3/8 

•2  1/16 

1  15/16 

1  13/16 
2  1/16 

1  M/t6 

i  3/4 

1  11/16 
2  1  16 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 
1 

1  7/10 

2  1/8 

2  1/8 

1  3 '8 

7,8 

1  3/16 

1  1/4 

1  1/8 

1   1  S 

1  1/2 

|i 

i  1/16 

1  1/4 

3/4, 

1  1/4 

1  1/4 

11/4 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

5/8 

5/8 

5/8 

15  3,  4 

12 

12 

12 

U  3/4 

2  3/4 

11  3/4 

U  3  4 

1  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2  3/4 

2  11/16 

2  t> 

1  1/8 

9,  16 

11/16 

"5/8 

11/16 

11/16 

5/8 

5 /.s 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

3  1/2 

3  1  2 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

0  11/16 

m 

6  3/4 
1  1/4 
1  7  8 

6  13' 16 

1  15  16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  5/16 

1 1/4 

l  1;4 

1  5/8 

1  3 'S 

1  7/8 

1   15  10 

.  1  7/8 

]VEirsrES    D'OR  AUSTRALIETsTlMES 


100 

(HHI 

1 

'.III  ,0011 

Golconùa  

10 

1,G 

1:.". 

0110 

■2/0 

1  7.".. (KHI 

Great  Boiilder  Prop  

1,6 

■,l,><(  ) 

niKi 

10/0 

1 

:  !.".l  1 .  (  H  H 1 

Hampton  Plains  Estate. 

1  lO 

(HI11 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

■22/6 

■,'."l(,l 

IK  Hl 

1 

250.000 

Lake  View  Consols  

30/0 

31 H  1 

0110 

1 

280  003 

X.ond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70 

000 

10/0 

1 

1 40.000 

Londonderry  

non 

000 

1  .0(  H  1.000 

Mount  Morgan  

r.iKi 

1100 

1 

■J(.HI.(K  Kl 

West  Austr.  Goldfields. 

l/i! 

l-.>o 

IHIII 

2/0 

33.304 

"West  Austr.  Mining  G  ". . 

1  W 

lion 

1 

140.000 

White  Feather  Reward. 

mil 

non 

1 

91 .000 

Brllliant  Block  

OIHI 

8/0 

900.000 

Broken  Hill  Propriet. . . . 

'3/(i 

■'lO 

0110 

2/.; 

3-,>0.()00 

:;(iii 

0110 

1 

3.00.000 

Mill's  Day  Dawn  

l.",n 

000 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

321) 

(Hin 

1 

:i20  000 

Waihi  

0/0 

r.Oii 

non 

1 

r.oo.nno 

"Wentworth  

5  '  N 

1  ;s 

3  8 

5/16 

1/4 

1 4 

1  < 

'/-« 

2  i;io 

1  1/10 

1  1/2 

31/0 

30/0 

31/9 

34/0 

32/3 

I  11/16 

II  1/4 

5/10 

1  7/10 

l 

15/16 

15/16 

I 

9  13 '16 

15/16 

7  7/16 

11  4/10 

9  5/8 

8  3/4 

8  7/16 

8  3/  4 

28  7/8 

9  3/16 

•20  1/16 
1  3/8 

13  1/16 

12 

13  13/16 

13  13/16 

13  3/8 

1  15/16 

9/10 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/8 

1  9/16 

9/ 16 

1/8 

1  /2 

3/16 
4  7/8 

4/0 

4/6 

4/6 

4/6 

5  7/8 
3  3/8 

4  13/16 

5  5/16 

4  15/16 

5 

15/16 

3 

■> 

2  1/2 

2  3/8 

2  7/16 

2  7/10 

3/0 

'i/o 

0/9 

0/9 

0/9 

0/9 

1 

1/16 
2  3/4 

7/16 

7/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3/1-0 

3  3/4 

3/8 
44/0 

5/16 

7/16 

7/16 

7/16 

7/16 

2  11/10 

1  15/16 

2  1/10 

47/6 

48/0 

48/6 

49/0 

4/9 

■  1/6 

0/6 

2/0 

1/6 

1/6 

1/6 

1/9 

5  10 

1/10 
1  5/8 

2/6 

4/6 

3/6 
4  7/8 

3/6 

4/0 

3/0 

7  1/2 

4-5/8 

4 

5  1/4 

5  1/8 

4  7  8 

10  3/4 

4  7/8 

9  5/16 

10 

9  7/8 

9  7/8 

9  13/10 

10/0 

1/6 

'4/6 

3-6 

1/4 

1/4 

1/4 

1  4 

MINES    DE  DIAMAPsfX 


j:<,'li  Ucorijc  M.  lia.  liuuvr. 
170.  WilichcsliM  Ils.;. 

7.  I.othburv. 

19,  SI.  Swittiii  sl.aiie 
72.  Ha.siii{<hall  Strt'et. 
19.  st.  Swithin  s  Laiic 
19.  SI.  Swilhin's  Laiic 

8,  Old  Jcwrv. 
8,  O  11  I  Jcwrv. 
8.  Old  .k-wi-y. 

15  a.  lîury  Slrcel. 
10.  Kinsburv  Circos. 
8,  Old  Jcwrv. 

3,  (;n|illiall  hiiildiiigs 
Bioad  strccl  Ilimsc 
Sun  Ciiiirl.  Coriihill. 

4,  Sun  Courl. 

5,  (Vopthull  lUiililliij,'S 
8.  01(J  Jcwrv. 

l^,'o.  HlshnpsgatO  SI. 
MelropoliUD  1  baiDlier>. 
1-20.  liishii|>.sgate  SI. 
1-20.  l!ishoi)sî;alc  SI. 
SiilTolk  Hiiuse. 
3.  Co|ithall  Muildiiigs 
13.  (ioorgc  SIrccl. 


17.  st-s\v  itli  I  II  .■-  I.ani,- 

SiilTolk  Housc. 

8.  Kiiicli  I,ain'. 

30,  SI.  SwitliinsLaiii' 

7.  I.olliliary. 

51,  St.  Mary  .\xe. 

13,  (  liforge  St  .  Io.  Hmsr. 


80.  Ilatton  (iardeir 


I.  Haiiklxildiii^ 
S,  Old  Jcwrv. 


lin>ad  sirc.'i 


1 4.  slierborne  I.aiie. 
3,  (irarcchurch  SI 
29.  .St.  Swiltiin  s  I.  n  . 
Broad  .Strccl  Ilini-. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracccluircli  si. 

29,  St.  Swithin  sL^iiii 
■2.57,  Winchester  Us.' 
29.  St.  SwithinVI.an.  I 
3.  Graeccliin-Cli  St. 
3.  Gt.  AVInchcstcr  Sl.l 
97.  Dasliwood  House. I 
3.  Gracechurcli  St. 

1 1.  .Vbchureh  Lanc. 
t,  Tluosiiiorl'oi  .Vvne! 


721  500 

1 

721.. 500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

0 

3.9o0.00() 

3.948.9,55 

De  Beer's  Consolidated.. 

20 

3.r-,00.00() 

100 

3.-.>83.020 

Id.    5  ";,  Debenture. . . . 

5 

1.057,000 

10 

105.  ■27)0 

Griqualand  "West  

1.000.000 

1 .000.000 

New  Jagersfontein  

9 

21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
•28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29  /  O 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/6 
•>7  1/4 
106 
7  3/4 
10  1  '4 


30/0 
27 
1Ô7 
7  3/4 
16  1/4 


30,0 
26  13/16 
104 

7  7/8 
10 


30/0  0-2,  Jximbard  sirci. 

•26  15  16  6-2,  Lombard  Strccl. 
102 

3/4  62,  Lombard  SI recl. 

16  1  /4  5,  Copttiall  BuildiiiLT- 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  't4r)'''\  —  IS»  vohiino.  i^'» 

BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

Vondredi  '20  juilicl.  liJOD. 

PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  n,illi.r.  d.  Iranc.) 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

•I  AN\  IKK  .... 

•j.  :;■.'(! 

i.811 

7.694 

9.862 

KlsMUKR..  .  . 

1 .  lOS 

■l.OV.i 

3.356 

4.5.Ô7 

7.885 

8.485 

Mau.s  

1.0811 

•-'..■iiO 

3.  «7 

i.818 

8.485 

10.144 

AVKII  

l.-'Hl 

3.521 

5.129 

8.096 

10.190 

,\I.U  

l.il'.l 

:t.is7 

3.53'i 

•4.975 

9.0i8 

10.6.38 

.)  U 1  .N  

1 .  l&> 

•2.  «09 

3.. 409 

5.083 

9.396 

1 1 . 184 

•luil.r.nT  .... 

I.r)i8 

•-'.8-29 

3.. 590 

4.998 

9.216 

11.481 

Adut  

i.OT'i 

■i.lll 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

Skptrmbrk. 

1.8V> 

■A. m 

'( .  139 

5.969 

9.814 

11.792 

OCTOHBE.  .  .  . 

'2.  m 

'2.931 

4.117 

6.624 

13. '207 

12.4.38 

iN'oVE.MBRE.. 

■>.i'il 

3.068 

4. '257 

6.678 

9.718 

12.616 

DÉCEMBRK.  . 

•2.  «7 

3.5fi3 

4. 582 

7.309 

10.715 

13.318 

Total  

:i:i.c,29 

ir..Ov's 

60 . 360 

110.188 

131. 551 

1894 


16.119 
15.40i 
16.829 
16.955 
17 . 706 
18. '285 
18, 150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 


20.3 . 69- 


Sonimaîre  «tu  M"  14î> 


(Questions  tlii  Jour.  —  La  Guerre  dans  rAfrique  du  Sud.  —  Les 
RiTiaciiR-ut?;  la  Rhodesia.  —  I^ancastPr  Gcild  Miniiif;  Company 
Liniik'd.  —  Rose  Ui'cp  I.iuiitod. 

Les  .^iineM  d'or  Australiennes.  —  Associated  Gold  Mines  uf 
Western  Aiistralia.  —  Les  Dividendes  des  Mines  de  r.\ustralie  Occi- 
ili'iihilr.  —  Nntes  minières. 

Kevue  hebUoinadaire  «le  la  Pres.se  Anglaise.  —  Le  .Marché 
Sud-Africain.  —  La  Reprise  îles  Travaux  dans  l(^  Uand.  —  Le 
Gliarlioii  au  Sml  .Ir  rAliiiiue,  —  l'ne  lichr  l)er.)uvrrlê  ilaiis  la 
Rhodesia. 

Informa  lions  diverse-. 

Itevue  hehiloniatlaire  des  Marchés  des  Mines  dor 
de  Ijondres  el  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites   sur    ces    Marchés    et    Gours  de 
clôture. 


1886 

1897 

1898 

1899 

13.481 

19.094 

28 . 558 

37  . 32:i 

15.198 

19. '201 

27.115 

36.794 

15.829 

21.118 

29.658 

10.181 

16.080 

21.448 

.30.496 

39.959 

17.745 

.32.. 595 

31.319 

40.489 

17.021 

22.889 

31  ..365 

40.564 

18.. 552 

22.065 

32,^00 

41.539 

19.420 

23.624 

.3  4.299 

41.834 

18. 133 

23.856 

31.951 

37.470 

18. 190 

24.95) 

36.472 

» 

18. .301 

27.038 

35.791 

18.793 

28.375 

38. 175 

» 

207.6,50 

276. 155 

.39O.'_00 

.3.56.156 

PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALK 

l>ir 

"Wit-w-a,tersra,n.ci 
l)u  !<='■  Mai  1887  au  30  Septembre  1891) 

Francs  . .  2.033.151.575 
Onces  . . .  22.342.325 
Kilog. . .  .  (i9i.913 


:i  I) 

1890 

494.817  oiic«s 
15.390  klloij 


1891 

7'29.238  ouciis 
22.463  kiloj. 


;i     «     I)  \î 
1892 
1 .210.81)7  onces 
37.662  kilog. 


1  :i 


12 


1893 

1  .  478 .  473  «nfes 
45.986  kiloj. 


1     :i     li     II  M 

1894 
2.021. 159  iiiires 
62.9.58  tiloij. 


I      :<      li      II  1; 

1895 

2.238.  430  iiiii'es 
69.595  kilof. 


1896 

2.282.533  onres 
70.99.3  kilog. 


1      .-1       li       !)  |, 

1897 

■3.031.671  fliu'es 
91.3  <7  kilog. 


:i     li     D  1 

1898 

.29."i.li()2  onre.s 
1.33.61)5  kilog. 


1  .1 


1899 

.9I.3.V02  .ini-f. 
121  .731  kilog 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES     GOMiF^AOlVIEîS     MIISTIÈRES    ET  D'EXF>LOFlATIOIV 

(Sud- Africaines,    A-nstraliomies    ot    Aixiôx*icalxios  ) 


bourse:  oe 


MONTANT 
du 

CAPITAl  NOHHAl 

en  Francs 

DES  ACTIONS 

en  Franc? 

, 

1  ' 

iS  " 
—  .ë 

s  ~ 

NOMS 

DBS 

Pi  O  M  P  A    N  T  F,  S 

COURS 
d'introduction 

Au  cor 

J'invier 
l'-iOO 

CO 

nmencen 
des 

"Mars 

1900 

U  RS 

lent  de  ( 
mois 

Juiir" 

1^00 

:io  MP 

,hacun 

Août 
1899 

ARAT] 

28  .Juin 
1900 

FS 

5  Juii. 
1900 

12.Jiiil. 
1900 

CoiR.S 

de 
ci>6turr 
lOJnil. 
■  1900 

NOMS 

- 

DE 

TV/TT'W 
IVLXX' 

SI  ±ii>53 

JLJ  < 

1  l-x-V 

JT  Jr-li 

13.750.000 

25 

1889 

Buffelsdoorn  Estate  New.,  .lenne 

li3.75 

18 

21 

24.50 

25 

22 

20.. 50 

20.25 

20 

Ujidon-faris  Finaoriat  aod  Uiniog 

3.375.000 

25 

I8'.I0 

Champ  d'Or  terme 

32  25 

38.50 

42 

51.50. 

37.. 50 

37.50 

38.25 

37 

MM.  lîelmaun  f.ères 

8.750.000 

25 

1 88^^ 

Durban  Roodepoort  'D&&'p.  .ternie 

100 

68 

76 

95 

81 .50 

100 

101 

96 

C""  Fi'an^'aise  des  Mines  ri'Oj' 

18.750.000 

25 

1H92 

The  East  Rand  proprietary  Vivats,  .terme 

237.50 

42 

169.50 

201 

175 

187.50 

183  .-.50 

186.50 

179.50 

MM.  Armand  Lévv  et  C" 

2.250.000 

25 

188-; 

Ferreira  terme 

330 

462 

496 

557 

603 

5i5 

54  i 

•543 

540 

New  .Vnstial  C» 

14.000.000 

25 

1 895 

French  Rand  terme 

33 

37.50 

49.50 

42 

51.. 50 

18 

50 

48.50 

MM.  llrlmanii  frères 

5.000.000 

25 

1887 

Geldenhuis  Estate  terme 

1  45 

1.39.50 

157 

178 

193 

106.50 

16.5.. 50 

166.50 

160.50 

New  .\uslral  G" 

25.000.000 

25 

1897 

A.  Goerz  et  C"  terme 

68.50 

53.25 

63.75 

73 

72 

66.50 

64.50 

66.50 

63 . 25 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

0.250.000 

25 

1890 

Kleinfontein  (New)  terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

66 

61 

65.50 

.59.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  term  e 

69 

59 

66 

77 

83.25 

71.50 

69 

70.50 

69.. 5(1 

Ad.  Coerz  el  C" 

18.750.000 

25 

1897 

Langlaagte  Deep  optant 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

Ranqur  Française  de  ritfiqae  di  Sgd 

12.500.000 

25 

ISSN 

120 

65 

76 

95 

90 

81. 25 

83.50 

83 

77.. 50 

Banclue  internationale  de  Paris 

7.500.000 

IS95 

Marievale  Nigel  terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

.MM.  Oppi-nheiiii  Pinto  et  C" 

275.000 

25 

is'.r, 

May  Consolidated  terme 

93. 

99 

107 

123.5(1 

110.50 

115 

110 

115.50 

lit 

Ad.  Coerz  et  C^' 

7.500.000 

25 

188'; 

PrimroSe  (New)  terme 

175 

105 

94 

112 

116 

io:i 

91 

103 

91 

l.onilan-Paris  lioaDrlal  and  liDing  r° 

4.125.000 

25 

1897 

Princess  optant 

67.50 

64.50 

64.50 

64.50 

63 

Or  .5(1 

64.. 50 

6i..50 

IV.).  50 

.\d.  (ioci  z  et  C" 

400.000 

25 

1893 

Rand  Mines  leririe 

865 

793 

945 

1055 

1031 

lOdS 

998 

1003 

9S3 

Banque  l'ranraise  dt  l'Afritne  du  Sod 

1.625.000 

25 

1895 

Rip  Gold  optant 

40 

45 

57 

55 

50 

18 

50 

47 

MM.  lielmann  frères 

68.750.000 

125 

1887 

Robinson  Gold  terme 

125 

191 

220 

235 

265 

220 

215 

218 

211 

RqueRn^'r  p|  FranraUe,  poisHX.  IacS«ioe;elC'< 

27.500.000 

25 

1887 

Sbeba  Gold  terme 

53.75 

25.95 

26 

35 

30 

30 

28 

30 

28 

.MM.  .Maihiels  et  Ci» 

125.000.000 

125 

188' 

Simmer  and  Jack  'act.  nouy./. ferme 

(anc.)  340 

127.50 

138.50 

156 

163 

1.50 

151 

148.50 

1,52 

Rqur  dffarivel  d.  P.-Ilas  Mïï.  Ternher.  Beil  et  0' 

3.125.000 

25 

1895 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

41 

44 

.57 

54 

i9.75 

18 

45 

45 

Divers 

400.000 

25 

1890 

196 

177 

195 

225 

238.50 

213 

209 

213 

206.. 50 

New  Austral  C» 

2.000.000 

25 

188'; 

Wemmer  terme 

262 

262.50 

272 

290 

362.50 

295 

2'.>2 
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3  1  s 

3  \'s 

3  l'  U) 

l'ritifi's  siivrl. 

2  1/2 

7/8 

2  1/10 

1  5/. s 

1  15,  Ki 

1   15  10 

1  15/10 

1  1:.  IC, 

s.  Pi-incrs  Sli-crI. 

2  5/16 

1  1/8 

1  :./.s 

1  7,'U 

1  9/10 

1  9/10 

1  9/ 10 

1  9'  10 

s.  l'riiir.-;  Slrci-I. 

1  15/16 

1 

1  .3/8 

1  1/8 

1  7/ 16 

■  1  5/8 

1  7/16 

1  5;itt 

1  5 '16 

s.  l'riuci'^  Slivi'l. 

2  1/2 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  1,2 

WiM'iitora  Cnurl. 

11  1/4 

7 

10  3/8 

7  1  2 

8  3/4 

8  1  /  2 

8  1  /2 

8  1/2 

•IH.  Aiistiit  lMi;u>. 

-4  1/2 

2  3/4 

Il  1/1 

4 

4  3/4 

4  3/4 

1  5/8 

1  5  8 

X.  Olfl  Jf'wry. 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  1/4 

9  1/4 

9  1  /8 

9 

:i0,  st.  S\vitliiii'sL;ine 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

(ircshaiu  H<juse. 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 
2  3/4 

6  1/8 
3  1/4 

3/8 

6  8/16 
3  1/4 

6  1/8 

3  1/8 

3/8 

6  1/8 

8,  Old  J(3\vry. 

3  7/8 

»2  1/4 

3/8 

3  1/8 

5/8 

*l/4 

3/8 

3/8 

7.  Lottiluirv. 

7/16 

3/8 
4  1/8 

_3/8 

_3/8 

3/8 

3/8 
4  7/8 

(li'i'sliam  House. 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

3  1/2 

lî>/(i,  (ieorqe  St.,  Mn,  Uoirp, 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  1/2 
3  1/4 

3  3/8 

3  3/8 

WariiCord  Court. 

3  15/16 
10  3/8 

2 

3  3/8 

2  1/2 

3  1/8 

3  1/8 
8  1/4 

3  1/8 

1S,  St,  Swithin's  Lam* 

6  1/2 

0  5/8 

7 

8  5/8 

8  3/8 

8  1  /S 

8,  OidJewry. 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  .7/16 

1  3/16 

1  3/8 
U  3/4 
1 

1  3/8 

Win  liestor  House. 

14  5/8  ■ 

8  3/4 
5/8 

13 

9  1/2 

11  3/4 
1 

11  3/4 

11  1/2 

10.  iîury  streot. 

1  1/4 

1 

13/16 

1 

1 

Warut'oVd  Court. 

3  1/8 

1  5/8 

.  2  5/10 

1  7/8 

2  1/2 

2  9/16 

2  1/2 

2  1/2 

{■20.  Bisliopsfîato  SI. 

G  3/4 

3  1/4 

.) 

i  7/8 

3  1/2 

4  5/8 

4  3/4 

4  1/2 

4  3 '8 

Wariiford  Cf-urt. 

3  5/8 

2  7/8 

2  1/1 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/8 

8.  Old  .Icwry, 

MINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (Autres  districts) 


10/d 

1-20.000 

5/0 

1-25.000 

10/0 

400.000 

2/f. 

132.870 

1 

1 .075.001 

1 

130.016 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


:^o 

9 

20 

30 

30 

1-20 

13/6 

6/6 
1/3 

9/0 

7/0 

8/G 

S/6 
2/0 

8/0 

8/6 

Hcïul  ll(in.se  Hit.siiiijliall  SIrccl. 

3/0 

0/3 
2/0 

2/0 

2/0 

2/0 

1/9 

85,  (iruci'cliurcli  .St. 

2/0 

3/3 

3/0 

2/9 

3/0 

110,  Ciinnnn  ,s|reet. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

2/0 

■2/0 

2/0 

2/0 

1 10,  Canniiii  Sti-eet. 

1  13/16 
5/6 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  3/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/16 

18,  St.  IIcliMis  Plan;. 

1/0 

1/6 

3/0 

3/6 

3/9 

3  /9 

3/9 

15,  BisliH])sgate  St. 

fil  « 


NOMS 


COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Slot,  semestrielle 

Whm  iTîkc. 


28  Juin 


Juillet  t2Juill(ll9Juillel 


BUREAUX 


LONDRES 


GO]VIF»AGrNIES  F»FlOF»P=lIÉX AIRES  de  TERRAINS  et  D'EXF»LOFlATIO]V 


OOD 

1 

■-'50 

000 

Alexandra  £state  

% 

350 

300 

1 

:;50 

300 

Angip-Frencll  

000 

1 

1 .  1  o-i 

500 

Barnato  Consolidated... 

OOIl 

' 

'lOO 

ono 

Bechuanaland  

orio 

Oi 

;io7 

Bechuanaland  Trading. 

ri.HDii 

00(1 

'i.:i75 

ono 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

1  il  II  1 

3-25 

non 

Charterland  Goldfields.. 

-.)  (HHI 

OUI  1 

•,'.000 

0(JU 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1  1 

llllll 

1  .'J50 

(10(1 

Id.    6  'Vi   Préférence . . 

6 

100 

CM  m 

5'Z 

1  ll.ll.l 

1.5H 

OCI 

ITerderson's  Trans.  Est. 

llllll 

•>oo 

11(111 

Johannesburg  Estâtes. 

"-  V- 

,1111 

non 

400 

000 

Mashonaland  Agency. . . 

io" 

-,no 

000 

375 

05S 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

1  .  Dllll 

1  ifiO 

(370 

000 

Mozambique  C»  

1  .."lOn 

000 

507 

Oceana  Consolidated..  .  . 

l.-.o 

non 

150 

000 

Oceana  Development.. . . 

ir.ii 

(100 

389 

750 

Potchefstroom  

100 

000 

100 

000 

Rhodesia  Exploration  . . 

500 

000 

000 

Rhodesia  Goldfields  

SI  II  1 

000 

751 

077 

Trans vaal  Consolidt  

1 .11(111 

(1(111 

770 

300 

Id.  Development. 

:;(jii 

(  l(  lO 

300 

000 

Id.       Gold  Fields. . 

io 

'.iir, 

170 

000 

Id.  Land  

ijiii 

1  11  111 

tiOi 

Id.     Gold  MiningEstat 

50 

io 

1  .ni  10 

llllll 

930 

oôo 

Willovighby's  Consol.  .  . . 

■.'011 

01111 

197 

i30 

Zambesia  Èxploring. 

v'O  %  avril 


15/0 
'.  5/8 

-  '/8 
1  5/8 

1 

\  -.iis 

1  3/16 
8  15/16 
'23/6 
111 
1  5/8 
I  :!/8 
3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 
1  15/16 
9/16 
li/6 
7  3/8 
3  1/8 
3  l'16 
_IW8 

13;  16 

'2  11/16 
■>  1/-2 


3/0 
•î  5/16 
1  7/16 

5/8 

1/2 
'>  1/4 

1/4 
5  1/16 
21/3 
102 
7/16 

3/'. 
1  7/16 
3  1/8 
1  13/16 

5/8 

1  / 16 
4/0 

2  3/. 

1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
3/16 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 
3//. 
3  1/16 
5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 

1  1/16 

1/4 

5/0 
5  1/8 

1  5/8 

1  15/16 
11/16 

2  1/8 
1,'4 

1  11/16 
1  3/4 
I  I'8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/'. 

2  7/8 
1/2 

6  1/K 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

l  15/16 
5  3/i 
o 

~6/6 
7/16 
8/9 
4  7/8 
•> 

î  7/8 
13/10 
1  1/2 
9/16 

ri/2 

1  3/8 
I   I  I 


12/0 
3  1/2 

2  3/16 
1  1/4 
9/16 

3  5/16 
11/16 
7  3/4 
2i/6 

107 
l  3/16 

1  3/ h; 

2  5/16 
6  5/8 
2  1/2 
■2 

îl/0 

9/16 
5  7/16 

2  9/16 

3  1/4 
1  1/4 

1  7/8 
3  3/16 

2  3)  16 
I  1 
I  5 


12/0 
3  13/16 

2  3/16 
1  5/16 
9/16 

3  1/4 
11/16 
7  1/2 
2476 

104 
1  3/16 

1  1/4 

2  5/16 
6  1/2 
2  3/8 

1  15/16 
9/16 
11/0 
5  3/8 

2  9/16 

3  1/8 
1  1/i 

1  7/8 
3  5/16 

2  3/ 10 
I  1/2 

I  5 '8 


11/6 
3  1/8 

2  1/8  , 
ljS/1 

3  1  ;4 
11/16 
7  1/2 
24/6 

104  1/2 
1  1/8 

1  3/16 

2  1/4 
6  1/2 
2  5/16 

1  15/16 
9/16 
10/6 
5  1/4 

2  1/2 

3  1/8 
1  1/4 

1  1/8 
3  1/16 

2  1/8 
1  1/2 
I  1/2 


11/6 
3  5/8 

2  1/8 
1  1/4 
9/16 

3  3/16 
11/16 
7  5/16 
24/6 

ICI  1/2 
1  1/16 

1  3  It 

2  1,4 
6 

2  1/8 
1  13/16 
9/ 16 
10/0 

1  7/s 

2  1/4 
3 

1  lî 

2  1;1( 

3 

2  116 

^  1/2 

1  1/2 


GO]VIF»ACxlSrÏES  DIVERSES 


ii(  H 1 . 1  iiin 

1 

600.000 

Beira  Railway  Shares  .  . 

i.sn.iiiin 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18  p. 

,',(1(1.1100 

1 

.-.00.000 

Eerste  Fabrielten  

1 ,  ■jriii.niin 

1 

1.2.50' 000 

Exploration  C".  (New) . . . 

"[■2Y, 

■,'.7."in.nOn 

1 

2.6,'<2.396 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

.">nn.nnn 

1 

500.0110 

Id.  Waterwks.. 

.5 

2.5(1.00(1 

1 

250.000 

Id.        Tramways  . . 

1 .000.000 

1 

500.3.v,i 

London  and  Paris  Corp . 

1.000.000 

10 

1 .000-  00(1 

National  Bank  S.  A.  R. .  . 

11 

400.000 

1 

■.>oo.ono 

New  African  Company  . . 

60 

.300.000 

1 

300.000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3. 000. 000 

1 

3.000.000 

Robinson  Bank  

5  . 

2.50.000 

1 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

1 

500.000 

Tati  Concession  

■50  OOO 

1 

150.000 

Trajisvaal  Coal  Trust  . 

15  %  mars 


2  %  %  Illar^ 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 

1  1/2 

15  3/4 
1  3/16 
1  1/8 
5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

8,6 

9/6 

5/6 

3/8 

13/16 

5/8 

3 '4 

5/8 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  3/16 

1  1/2 
1 

1  7/16 

3/4 

7/8 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

12 

12 

1  9/16 

3  5/8 

■2 

9/16 

11/16 

3  3/i 

'5/8 

2  1/2 

3 

4  1/8 
•  1/4 

5  3/8 

4  3/4 

1  3/16 

1 

1  5/8 

1  3/8 

9/3 
7/8 

1:!/16 

1  lJ/16 

2  l/.-i 
1  1/4 

1  1/4 
5/8 

11  3/4 

2  3/4 
11/16 

3  5'8 
6  3/4 
1  1/4 

I  15/16 


y/3 
7/8 
11/16 

1  3/4 

2  1/8 
1  1/8 
I  1/4 

5/8 
11  3/4 
2  11/16 

5/8 

3  1/2 
6  3/4 
1  1/4 
I  7, '8 


y/3 

15/16 
11/16 

I  11/16 
2  1/16 
1  1/8 

1  1/4 
5/8 

II  3/4 

2  1/2 
5/8 

3  1/2 
6  13/16 

1  1/4 
1  7/8 


9/3 
15/1'i 
11/16 
1  11/16 
2  I  K 
1  1/8 

1  3/10 
5/8 

11 

2  1/4 
5/8 

3  1/2 
7  3/16 
I  3/16 
I  7/8 


]VII]SrES    ID'OP=l  AUSTFlALIENISrES 


100 

000 

1 

90  000 

175 

000 

2/0 

175.000 

2,S0 

000 

16/0 

1 

350.000 

1 40 

000 

140.000 

250 

000 

1 

250.0(J0 

300 

000 

1 

280  663 

70 

000 

lO/O 

1 

140.000 

(100 

(1(  10 

1 .000.000 

51  in 

(Il  111 

1 

200.000 

12(1 

onii 

2/0 

1 

33.304 

1  'lO 

1 111(1 

l 'lO.OOO 

inn 

1  lOll 

1 

91 ,000 

01 111 

s/0 

960.000 

40 

000 

2/6 
1 

320.000 

300 

(inu 

300.000 

150.000 

1 

112.0(10 

320 

000 

1 

320  000 

500 

000 

1 

500.000 

Golcon(^a  

Great  Boulder  Prop. . . . 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill  . .  . 
Lake  View  Consols  .... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  A\istr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C°. 
White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1/6 

1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 

'é/o 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 
5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 
2.11/16 
4/9 

5/1(5 

7  1/2 
10  3/4 

10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/i 

1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 

1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
3  1/16 
1  7/16 
3/16 


1/9 
7/16 
5/16 
2  1/16 

2/0 

4/6 
4  ■ 
9  5/16 

3/6 


1/4 
31/9 
15/16 

8  7/16 
13  13/16 

1  5/16 
4/6 

4  15/16 

2  3/8 
0/9 

3/16 
7/16 
48/0 

1/6 

3/6 
5  1/4 

9  7/8 
1/4 


1/4 
34/0 
I 

9  13/16 
13  13/16 

1  5/8 
4/6 

5 

2  7/16 
0/9 

3/16 
7/16 
48/6 

1/6 

4/0 
5  1/8 
9  7/8 

1/4 


1/4 

32/3 
15/16 
8  3/4 
13  3/8 
1  9/16 


2  7/16 

0/9 

3/16 
7/16 
49/0 

1/9 

3/6 
4  7/8 
9  13/16 

1/4 


1/4 
32/9 
15  16 
8  5,8 
13  15  16 

1  9/ie 

4/6 

5 

2  3  '8 
0/9 

3/16 
7/16 
49/0 
1/6 
3/6 

5 

9  13/16 
1/4 


MINES    DE  DIAMANT 


721  .500 

1 

721 .500 

Consolidt.  Bultfontein. . , 

9 

3.y:,o.ooo 

3.9'i8.955 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

2  J4  %  janvier 

30  5/8 

21  1/2 

3.500.000 

100 

3.2.'<3.(12n 

Id.   5  %  Debenlure .... 

5 

1 .057.000 

10 

105.250 

Griquala:nd  West  

8  1/2 

6  3/4 

1 .  ono .  mo 

1  .ooo.niio 

New  Jagersfontein  

9 

15 

9  9/16 

30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/0 
27 
107 

7  3/4 
16  1/4 


30/0 
26  13/16 
104 

7  7/8 
16 


I.VCi  Ueorgc  St.  Un.  Iluu>r. 
17i),  Winchester  H^i 

7,  Lothliury. 

19,  St.  Swit!;in  s  Laiie 
72,  RasiiiRhall  .Stn  el, 
19,  SI,  Svvithin  s  Laiic 
19,      S\vilhiii'.s  I.iiiie 

8,  OUI  Jowrv. 
8,  nid  Jcwrv. 
S,  01(1  Jcwrv. 

15  a.  Bury  Slreel. 
19.  Finslîiirv  Circu 

H.  Olil  .Icwry. 

3.  Co|iMiall  Buildings 
Broad  Slrci'l  llousi 
Sun  Cuurl.  Ciinilii 

I,  Sun  Court. 

5.  Cuplhall  Biiilfliiiu^ 
8,  Old  Jewry. 

iào,  Hishiipsgalt;  SI 
UflropoliliD  lhaiiiben> 
120,  BislKipsgalti  SI 
120,  Bishf«lisgatt'  SI 
Suft'olk  Ilousi'. 
3.  Gu)ithall  lîiiildni-- 
13.  (•.(•(irKc  Strei  t 


17,  Sl-Swithin  .s  Laiie 

Suffolk  llouse. 

8,  Kiiicli  Lanc. 

30,  SI.  Swithm's  Lane 

7.  Lotirnurv. 

5i.  SI.  .Mai'y  Axe. 

4li/t  «torge  St.,  Ko,  Uo»e. 


8:1,  Halton  Oardeii. 

1,  Baiikliuldings. 
8.  Old  Jewry. 

Broad  Slreet  Hou«e. 


li.  Slierborne  La  ne 
3,  Gracechurch  SI. 

St.  Swilhin's  l.ant 
Broad  Strccl  House. 

Broad  .Street  llouse. 
3,  (iraceeluirch  .SI. 

29.  St.  S\vllhin"s  Lani: 
2.57,  Winclicsler  IL-^e 
29.  St.  Swilhin's Lunr 
3.  Oracechuri'li  St. 
3.  Gt.  Winche>lL'r  St, 
97.  Dashwood  llouse. 
3.  Gracechurch  SI. 

Il,  Abchurch  Lane. 
I.  Throgmorloii  .\vn< 


30/0 
26  15/16 

30/6 

26  11/16 

102 

103 

7  3/4 

7  3/4 

16  1/4 

16 

62,  Loialiard  .Slreel. 
62,  Lombard  Slreet. 

62,  Lomliard  Slreet. 
5.  Coplhall  Buildini;; 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Voridredi  'Il  juillet  lOOO. 


IliieMtiolls  «lu  Jour.  —  La  Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  l.u  Cdluiulm!  15ril:m- 
,ii,jii(>,  _  WilwalcrsiiiiKl  I.imileil. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  La  l'niducliDii  ito.  l'Australie  occidentale.  — 
Ki'U(l.;iui'ul  dos  Mines  de  I  Vustralic  nccidonlale.  —  Le  Traitement  des  minerais 
snlluri's.  —  Niili's  minières. 


Revue  belnlotnadaire  de  la  Presse  An^^laise.  —  Le  (^omini'rce  Sutl-.M'ncaln. 
--  Les  Cliemins  ih-  U-t  ili>  Natal  en  181)1». 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  eu  onces  de  31  grammes  103,  chape  once  valant  91  francs 


isr03/ts 


Angelo  ,  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza   

BuffelsdoornEstate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastlei^^h  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R  .  .. 
Id.       Deep — 

George  Goch  

Ginsbeig  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sh's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Joiinesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfonteia  

Lancaster  

Langlaagte  Estate.. 

la.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

lasbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyar  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep.  . 
Roodop.  Ud.  M.  R  . . 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Siznmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanbope  

Sutberland  Reef  

Transvaal  Oold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . . 

Wemmer  

West  Rand  Mines.. 
Witw  (Knight's).... 

Woerelstruis  

Wolh.uter  

Worcester  


l'E.OIDTJCXIOIT     (en.  onces) 


ANNEE  ENTIERE 


MOIS 


1897 

1898 

1398 

nu  inu . 

1893 

1398 

Janvier 
1899 

1  Féîncr 
1  1899 

Hsrs 
1899 

Avril 
1899 

Mai 
1899 

Juio 
1899 

Juillet 
1899 

Août 
1899 

1  SsOtODl 

1899 

1893 

52.491 

76.414 

6. 902 

'i.29" 

8.333 

9.113 

8.434 

10.044 

10.56" 

11.071 

10.540 

10.84C 

11.654 





10.460 

9.3-;5 

884 

892 

1.120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1.017 

770 

— 

93.101 

91.904 

8.350 

2.250 

8.437 

8.237 

8.045 

8.355 

8.942 

7.952 

8.042 

8.262 

7.888 

— 

40.914 

.36.099 

4-44i 

2.722 

2.S86 

2.683 

2.299 

2.994 

3.070 

2.925 

2.372 

2.331 

2.558 

— 

93.-2-31 

44.128 

4.210 

4.004 

4.279 

5.583 

5.175 

5.119 

4.636 

4.364 

4.125 

3.731 

3.489 

3.518 

— 

133.673 

130.688 

10.340 

10.615 

11.716 

12.648 

10.095 

12.629 

12.755 

13.012 

13.024 

13.426 





75 

3T.TO9 

40.551 

4.325 

4.531 

5.099 

5.153 

4.892 

5.571 

5.571 

5.620 

5.960 

6.346 

6.862 

— 

— 



1.877 

— 

— 

1.877 

2.311 

1.969 

2.487 

2.357 

2.464 

2.361 

2.755 

2.934 

— 



48.032 

160.865 

11.944 

10.781 

12.844 

11.656 

12.353 

12.327 

11.293 

11.224 

10.698 

10.939 

10.208 

7.671 



148.916 

127.970 

11.872 

11.914 

12.079 

12.131 

12.162 

13.793 

12.867 

13.026 

13.132 

13.039 

13.174 

14.537 

50 

_ 

60.998 

7.659 

7-789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

8.467 

8.421 

8.835 

8.815 





75.924 

6.330 

6.368 

6.733 

6.696 

6.538 

6.709 

6.698 

6.791 

6.915 

6.876 

6.965 

7.362 

55 

33 . 937 

D  ■  oyu 

z 

Z 

Z 

131.363 

151.354 



12.560 



12.568 



13.077 



13.023 

12.379 

 , 

12.334 



12.648 

12.529 

12.567 

12.065 

12.808 



100 

91 

104.9',3 

— 
136.551 

— 
12.342 

— 
12.842 

— 
12.906 

— 
13.003 

— 
11.770 

_ 
12.911 

— 
12.175 



12.195 



12.017 



11.900 



11.458 

— 




25 

19.461 

7.528 





582 



1.253 

1.513 

1.342 

1 .348 

1.309 

1.375 

1.099 



108.663 

162.076 

14.704 

11.813 

12.334 

12.064 

11.954 

12.930 

12.624 

13.174 

13.017 

12.883 

12.975 

12.397 



36 . 465 

32.885 

2.70i 

2.736 

3.147 

— 

2.403 

4.267 

4.490 

4.614 

4.666 

4.496 

4.957 





36.440 

35.576 

3.322 

3.246 

3.330 

3.179 

3.464 

3.574 

3.717 

3.720 

3.538 

3.635 

3.337 





32.4.53 

78.472 

6.492 

6.295 

5.921 

5.137 

6.478 

7.082 

6.283 

6.939 

7.149 

7.344 

7.486 





254 

1.821 

393 

243 

91.651 

95.798 

7.T.6 

8.420 

8.416 

8.463 

8.099 

8., 365 

8.177 

8.428 

8.561 

7.627 

8.375 

8.29"; 

72.908 

69.975 

6.213 

6.115 

6.188 

5.967 

5.624 

5.785 

5.863 

6.026 

5.987 

6.185 

5.937 

10 

43.617 

52.939 

4.19N 

4.431 

3.528 

3.765 

3.585 

3.534 

3.461 

4.349 

3.155 

3.292 

- 

37  K 

30 . 903 

30 . 499 

2.71-8 

2 . 1 03 

2.877 

2 . 829 

2.681 

2 . 8-48 

2.586 

2.761 

2.725 

2 . 671 

2 . 499 

2 . 302 

120 

61.SÛ9 

70.968 

6.140 

6.251 

6.107 

6.106 

5.611 

6.081 

5  335 

5.514 

4.406 

4.492 

4.632 

15 

— 

77 . 972 

7.371 

6.876 

7.237 

7.239 

6.876 

7.626 

6.925 

7  303 

7.570 

7.758 

7.934 

7.542 

14.621 

12.846 

722 

886 

958 

881 

851 

840 

749 

739 

235 

43.573 

61.596 

5.726 

5.747 

5.483 

6.027 

5.702 

6.342 

6.138 

6.370 

6.262 

6.937 

6.809 



3.225 

53.337 

5.102 

5.220 

5.439 

5.627 

6.154 

7.147 

7.236 

7.378 

6.197 

6.013 

5.789 



128.848 

130.789 

12.009 

12.329 

12.254 

11.755 

11.258 

12.008 

11.007 

11.082 

10.806 

10.008 

9.871 

— 

30 

44.871 

49.387 

— 

3.769 

3.248 

3.249 

3.533 

3.044 

3.184 

3.327 

3.341 

2.295 

2.849 

2.503 



7.945 

26.442 



2.186 

Lno 



2.027 



2.000 

1.811 

2.225 

2.482 

2.589 

2.513 

2.520 

2.277 

5 

13.166 

6.939 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

840 

775 

720 

11.029 

— 

_ 

35.333 

3.735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

3.272 

3.112 

3.132 

3.161 

2.882 

3.193 

3.029 

.59.343 

63.  l'^iô 

7.730 

8.199 

8.829 

9.416 

9.220 

9.608 

9.585 

9.372 

9:640 

10.568 

9.664 

8.963 

46.080 

51.229 

4.356 

4.375 

4.484 

4.480 

4. .361 

4.684 

4.892 

5.223 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

60 

30.440 

36.978 

2.597 

2.183 

1.688 

5.028 

2.730 

2.704 

2.687 

2.521 

3.317 

4.213 

4.400 

3.890 

8.419 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.350 

920 

1.450 

1.150 

1.200 

1.2C0 

116.262 

119.350 

10.440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.060 

10.670 

10.492 

10.781 

10.822 

10.762 

10.886 

40 

4.914 

16.017 

1.777 

2.503 

2.333 

2.323 

2.141 

2.363 

2.509 

11.843 

39.620 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.226 

4.215 

4.093 

4.022 

3.983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

3.009 

1.775 

2.288 

2.313 

2.55i 

2.486 

3.506 

25.403 

23.320 

1.858 

t.76i 

2.010 

50 

6.099 

54.209 

3.944 

5.576 

6.013 

6.237 

5.921 

6.333 

6.394 

6.877 

6.322 

6.542 

6.830 

6.983 

.35.709 

31.292 

2.909 

2.816 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.124 

2.479 

2.106 

2.559 

2.882 

34.768 

36.388 

3.129 

2.927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

3.261 

3.107 

3.137 

3.147 

38.998 

43.940 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4.257 

4.701 

4., 587 

4.433 

4.572 

4.478 

•1.060 

189.450 

212.602 

21 .746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

20.929 

21.037 

20.575 

20.984 

20.141 

19.899 

8 

70.580 

11.154 

11.701 

10.008 

7.715 

10.141 

11.208 

10.523 

10.002 

9.367 

7.863 

6.141 

35.791 

3.346 

3 . 182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

3.470 

3.305 

3.542 

4.157 

2.404 

3.953 

49.802 

47.872 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4.127 

4.376 

4.720 

4.779 

4.901 

4.941 

4.841 

24.253 

156.562 

14.550 

14.672 

16.283 

14.845 

13.149 

15.147 

15.523 

15.284 

14.082 

14.104 

14.061 

12.415 

23.510 

28.380 

2.700 

1.920 

2.660 

2.650 

2.010 

2.650 

2.110 

2.220 

2.150 

2.270 

2.110 

10 

89.138 

64.158 

5.425 

4.229 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.748 

5.764 

5.941 

6.184 

5.831 

5.617 

75.265 

138.676 

20.417 

25.687 

20.728 

22.004 

20.493 

22.057 

22.596 

22.912 

22.659 

22.272 

22.460 

21.377 

40 

23.621 

23.494 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1.135 

1.396 

1.616 

1.247 

12.318 

6.918 

1.341 

1.019 

898 

895 

947 

50 

26.953 

74.977 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.812 

6.149 

6.224 

.693 

39.727 

48.584 

4.42-4 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.914 

4.827 

4.853 

5.129 

4.896 

6.206 

7.831 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

69.590 

51.535 

4.633 

4.630 

4.882 

4.817 

4.452 

4.557 

5.176 

7.267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

114.118 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.264 

13.620 

13.381 

12.140 

13.115 

13.659 

58.054 

74.381 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

7.624 

7.681 

7.837 

7.836 

7.264 

14.441 

20.002 

1.655 

2.121 

1.913 

1.890 

1.774 

1.906 

1.604 

1.565 

1.488 

2.062 

1.596 

59.115 

75.606 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5.306 

5.364 

6.515 

6.553 

16.765 

89.773 

82.761 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.802 

5.824 

6.280 

22.117 

30.311 

2.679 

2.939 

2.579 

2  561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

2.107 

2.211 

15 

X)IVIJDE:iTI3ES    x>.  o/o 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


20 

25 
50 
20 


50 
60 

150 

30 

12/, 


40 


120 
55 


45 


20 


100 


2/, 


80 
15 

55 
75 

20 


100 

60 

115 

30 
30 

27>; 


125 


90 
50 


12/, 

25 


20 
50 


50 


20 


14 


110 

45 

340 

12/, 
10 

12 /s 


30 
85 
350 
60 
30 


200 


60 


30 


20 
20 


25 


10 

75 


15 

20 

170 
80 

300 

45 
10 
30 

25 


50 


125 
100 
375 
80 
60 


10 
12 


25 
20 


2/, 
20 

75 


55 


30 


10 


10 
15 


40 
20 

15 


100 


10 

30 


100 
15 


15 
12M 


50 
240 
25 
80 


300 

147/, 

75 

40 
25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 

30 


15 

60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6>i 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

15 

10 

140 

25 
140 

75 

150 
50 
40 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


12  % 
40 


n  /, 


30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
.Vlai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
.Sept.  1899 
Décem.  1898 
SepL  1899 


Juin  1899 

Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 

Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1892 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 

Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

30 

Juin  1899 

40 

Juin  1899 

Mal  1890 

30 

Juin  1899 

15 

Juin  1899 

Juin  1895 

10 

Juillet  1899 

1  %. 

Juin  1899 

75 

Juillet  1899 

Décem.  1898 

8 

Juin  1899 

25 

Avril  1899 

uin  1899 
uin  1899 
Décem.  1898 
uin  1898 
uin  1899 


uin  1898 


Août  1898 

Sept.  1899 

Mai  1896 
anvier  1896 
uin  1899 

Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1S99 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDES    CI0MF»A03VIES     MIISTIÈR-ES    ET  ID'EXF>IL.0FIATI01> 

(Sii.cl.-Ajfricalii.es,    A.ixstralienii©s    ot  Aanérlcainos) 


BOURSE  OE 


mm 

ICS 

X 

B=  o  ^ 

= .? 

ô  " 

NOMS 

COURS 

COMPARATIFS 

C  s 

de 

NOMS 

P  =^  £ 

S  K  = 

.2  M 

DES 

Au  commencement  de  chacun 

z  £ 

-a  ^ 

^  -O 

O  2 

des 

mois 

5  .Juil. 

12.Juil. 

1 9  .J  u  1 1 . 

CLOTURE 

DES 

S     Ë  = 

^        Cl.  ^ 

1  a  S 

.s  € 

COMPA&NIES 

U  "2 

•Janvier 

Mars 

Juin 

,\oùt 

1900 

1900 

1900 

20  .nu  1 . 

MAl.SONS  INTRODUCTRICES 

"  c 

'Ç. 

1900 

1900 

1900 

1899 

1900 

— / 1  i 

Mir 

»JES 

D'^ 

OR 

SU. 

D-A 

13.750.000 

25 

188t 

Buffelsdoom  Estate  New.,  ./p/v/ie 

143.75 

18 

21 

24.50 

25 

20.50 

20.25 

20 

20.511 

london-Paris  rinaodal  aDd  lioiig  1° 

3.375.000 

25 

189f 

Champ  d'Or  terme 

32  25 

, 38.50 

42 

51.50 

37.50 

38.25 

37 

36 

MM.  Helmaiin  fiéres 

8.750.000 

25 

Durban  Roodepoort  Deep,  .lenne 

100 

68 

76 

95 

81.50 

"101 

96 

97 

100 

C'   Kiiuiçaise  des  Mines  d  Oi 

18.750.000 

25 

TVia  P*of  R:)fi/1  nrfinri  AtflFV  MïnPS     t  PVin  P 

237 .  .50 

42 

169.50 

201 

175 

183.50 

186.. 50 

179.50 

1 78 . 50 

-.1.^1.   .VI  III.IIIU  Jj<7l  t    Cl  V> 

2.250.000 

25 

1887 

Ferreira  terme 

*  330 

462 

496 

557 

603 

544 

543 

540 

518 

New  .\iislral  C° 

14.000.000 

25 

1895 

French  Rand  terme 

47 

33 

37.50 

49.50 

42 

48 

.50 

48. .50 

1.7.. 50 

M.M.  liclniann  frères 

5.000.00C 

25 

1887 

Geldenhuis  Estate  terme 

145 

139.50 

157 

178 

193 

165.. 50 

166.50 

160.50 

16<i 

New  Aiislral  C 

25.000.000 

25 

18'.I7 

A.  Goerz  et  C"  terme 

68.50 

53.25 

63.75 

73 

72- 

64.50 

66.50 

63.25 

63..",(l 

Manque  de  Paris  et  des  Pays-Ba: 

6. 250.000 

25 

189( 

Kleinfontein  (New)  terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

61 

65.. 50 

,59.50 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  terme 

69 

59 

66 

77 

83.25 

69 

70.. 50 

69.. 50 

04 

.\d.  (;oi!rz  et  C'' 

I8.7.50j000 

25 

1807 

Langlaagte  Deep  cptant 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

72 

Baoqni-  Fnllrai^e  de  rilriignt  da  Sud 

12.500.000 

25 

1 88^ 

120 

65 

76 

95 

90  . 

83.50 

83 

77.50 

7  ? .  50 

Lianque  internalionale  de  Paris 

7.500.000 

25 

189." 

Marievale  Nigel  terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

M.M.  ()|i|i('iiheini  Piiilo  el  C" 

275. 00( 

25 

1891 

May  Consolidated  terme 

93 

99 

107 

123.50 

140.50 

110 

115.50 

111 

1 1 17 . 50 

.\d.  (ioerz  el  C'* 

7., 500. 000 

25 

IM-s' 

Primrose  (New)  .terme 

175 

105 

94 

112 

116 

91 

103 

94 

94 

l.oDdoii-Paris  finanrisi  and  liaiof  r'' 

■4.125.000 

25 

1897 

67.50 

64.50 

64.50 

64.. 50 

6;i 

61.50 

64.50 

69., 50 

6 1 . 50 

.\d.  (îoerz  el  C'^ 

400.000 

25 

1893 

Raud  Mines  terme 

865 

793 

945 

1055 

1031 

998 

1003 

983 

990 

Baoque  franraise  de  tifdqoe  du  Sud 

1 .625.000 

25 

189,'- 

Rip  Gold  cptnnt 

10 

45 

55 

48 

50 

47 

47 

MM.  Heliiianii  frèi'es 

68.750.000 

125 

18S-; 

Robinson  Gold  terme 

125 

191 

220 

235 

265 

215 

218 

21  i 

215 

Bqueltiivpol  IraDcaise.  puis II.  VacSaioc;  elC 

27.500.000 

25 

1887 

Sheba  Gold  terme 

53.75 

25.25 

26 

35 

30 

28 

30 

28 

2N 

.M.M.  Marhiels  et  C'' 

1-25.000.000 

125 

m' 

Simmer  and  Jack  (act.  noxyv., .terme 

(anr.)  340 

127.  ,50 

138.50 

156 

163 

154 

148.50 

152 

1 57  50 

Ri|ue  dfParhet  d.  r.-Basf!UU.  V'TnhT  rii-i!  C 

3.125.000 

25 

1895 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

41 

44 

57 

54 

48 

45 

45 

4  4. 50 

Divers 

400.000 

25 

1890 

Village  Main  Reef  terme 

196 

177 

195 

225 

238.50 

209 

213 

206.50 

206 

New  Austral  €• 

2.000.000 

25 

1887 

Wemmer  terme 

262 

262.50 

272 

290 

,362.50 

292 

291 

292 

292 

New  .\ustral  G» 

4.000.000 

25 

1895 

Western  Kleinfontein  cptant 

22 

20 

25.50 

20 

■23 

24 

23 

'23 

MM.  Mac-Swiney  el  C" 

10.625.000 

25 

1895 

West  Rand  cptant 

85 

22 

19 

20 

12 

23 

25 

21 

22 

MM.  Leniaire  et  Dupoiii 

100.000 

25 

1894 

Windsor  cptanl 

77.50 

50 

42 

60 

39 

39 

.39 

M.  Ileiuy  Duponl 

nVEINES    D'OR   AUSTRALIENNES,  AlVEÉRIGAINES 

et 

DI VE  RSES 

7.500.000 

25 

1895 

LilleœiHra>triili«rai;ariboo  tMiM'C<'(kn.t.). terme 

50 

0.75 

7.75 

9 

■  7 

8 

8.50 

8 

7 . 75 

MM.  Machicls  et  C'« 

6.000.000 

25 

1891 

Monte  Rosa  cptant 

5., 50 

4.75 

9.75 

3.95 

4.25 

3 

2.75 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

500 

1880 

Placer  Enfin  cptant 

110 

142., 50 

85 

110 

78 

84 

78 

75 

Crédit  de  France 

30.000  parts 

1888 

Placers  Haute-Italie  cptant 

7.50 

7.50 

— 

Introdiiiti'  aiilérieurement 

5.000.000 

25 

1895 

Rebecca  cptanl 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.75 

3.75 

"3.75 

3 

MM.  Viin  llémert,  Higpins  et  C' 

15.000.000 

500 

1879 

Uruguay  cptanl 

65 

58 

85 

65 

80 

75 

82., 50 

81 

Iiili  oduitc  antérieurement 

5.000.000 

189-.' 

Victor  Gold  cptant 

15 

14 

15 

8.25 

20 

6 

7.25 

5.50 

M.M.  Von  Héniert.  Higgin.s  et  C" 

2. 100.000 

1891 

Watana  (Parts),  50.000  parts. cptant 

200 

32 

4.5 

.39 

48 

32.. 50 

MM.  0.  \a\\  Biock  et  C'' 

COMPAGNIES    IDE   TERFIAIISTS,  D'EXPLORATION 

et 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration. <er»ip 

62.. 50 

26 

32.25 

37 

24 

33 

27 

33 

.>2 

Banque  r.oiniBerdalf  cl  lodostnellc 

87.500.000 

25 

1890 

Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered.).'eraîe 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

82 

83 

80.25 

79 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.500.000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d^Or.tenne 

100 

99.50 

108 

106 

108 

92 

96 

91 

Banque  Internalionale  de  Paris 

5.000.000 

25 

1889 

Cie  Sud- Africaine  cptanl 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

11.250.000 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c/j<ctn/ 

62 

44 

35 

70 

31 

37 

31 

.32 

M.  Oltramare 

10,000.000 

25 

189-j 

Eerste  Fabrieken  Distillery .  ;erm  e 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16 

16.50 

16 

1  0 

\r\f    Ti.»/>rtc|.ï  a\  rkai'îrf 
.M-M.  l>.tCOSI<l  el  i7a^lu 

18.125.000 

25 

189-,' 

GoldÊeldsCon  sol. ordinaire. /e?'»ie 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

188 

»2.50 

183.50 

iNi 

Diverses  Maisons  de  CouJissf' 

7.500.000 

25 

1895 

Henderson  Transv.  Estate.. /ermc 

125 

35 

35 

-30 

33 

28 

35 

■  28 

28 

MM.  A.  Luc  el  G" 

37.. 500. 000 

25 

1886 

Oceana  Company  terme 

107., 50 

32 

43.50 

51 

25 

47  . 

48.25 

45.50 

4  4.. 50 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Gruabaum 

13.750.000 

25 

1891 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

22.25 

24.50 

21.50 

21 

MM.  !..  Silz  et  Ci' 

12.500.000 

25 

188S 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

,53.25 

.56.50 

62.25 

63 

57.25 

62 

52.25 

5  i .  50 

MM.  Bénard  el  Jarislowski 

50.000.000 

25 

1889 

Randfontein  Estâtes  terme 

16.25 

62 

78 

86 

75 

77.50 

80 

76.. 50 

75.25 

MM.  Mae  Swiney  el  C" 

75.000.000 

100 

1895 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

276.25 

76 

87 

100 

91 

88 

89 

86 

81.50 

MM.  Gaull  el  Gringoire 

12.500.000 

25 

1892 

Transvaal  Consolidated  —  terme 

51 

67.75 

88.25 

48.25 

76.75 

.  81 .50 

75.50 

MM.  Mac  Swiney  et  G"« 

MINES  DIVERSES 

08.7.50.000 

125 

1888 

581 

18 

678 

708 

676 

688.50 

672. SO 

679 

Inlroduite  antérieurement 

40.000. 000 

125 

1877 

.57.50 

112 

150 

52 

134.50 

136.50 

140 

145 

» 

20.010.00ndr 

(00  dr. 

1873 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /«■;/! e 

131.50 

143.. 50 

117 

93.50 

100 

ia5.50 

92.50 

80.50 

» 

7.000.000 

500 

1853 

Pontgibaud  (plomb  agentifère).fp/(7<i/ 

391 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

-t; 
H 


NOMS 

DKS 

•  ".OMPAdNl  KS 


iX  /. 
ce  S 


DIVIDKNDKS 


1899 


1900 


13  TJ 


1899 

Cours  extrêmes 

l'hlTlia; 


Plus  liant 


1899 
Clot  semestrielle 

:(0,iÎmii  ?a  '\)( 


i  Juillel  12 Juillet  IDJuilIcl  ZtiJiiiilel 


MURKACIX 


!.()Ni)i;i:s 


TVIirsTES    ID'OFl    SUD-AFFtlGAIlSrES    (District    du  Witwatersrand) 


•>7~>  tUU 

1  1 

'*Ti  iYO( 

ri("Ml  (M  Y 

^  1 

'■'''(  111 

'  'l  H  )  1  l(  t' 

550  (  t(H  ) 

■>'•'■"'  (101 

'>50  000 

,  t  H'  ,  V'V'V 

1 

ISl  .);,() 

1 

1  o5  OOl^ 

1 

S-).000 

1  JiGO  OIH 

'^ 

1  iifiO  000 

■  >.)", 

1 

*2"25  000 

1 

f.no  000 

(tut  IkOI 

1 

'\c\(\  non 

1 

\'){\  000 

•'""i  'Il II 

1 

0'';5  000 

lofi  no' 

1 

■}--,Q  ()()( 

l'0(>  C''*'i 

(!()( 

S  (S  VïO 

1 

900  000 

560  000 

'Un  1  (Uli  1 

'Htii  mil 

•)()(!  dfii) 

OUI  ' .  \  \\  i\i 

1  ."td  1  II  M 

1 50  Oi  lO 

J  Ui  1    11'  " 

iDVJ .  ywn) 

550  Odf 

500  005 

t\t\(\  1  tn( 

()()( 

1  15  00( 

III   is;0  'j 

50  ()0( 

50  OO'  1 

1 00  riHi  i 

ri. Il  1 .  uv'i. 

' 

|Tc^  000 

! 

231  y 50 

'V'"!  nui 

! 

305  000 

351  ''0'.' 

i70  (lOC 

J 

470  OiiO 

'l'iO  (ior 

[ 

550  00 

1  NO  <  Il  )( 

ISO  .  00 

il  Kl  OOf! 

j 

'tÔO  00' 

1 

7  1  1  '  riA 

'11,.  )IHJ 

.'11)0  000 

[ 

"250  005 

■.".'0.000 

[ 

■>S,S  "7 50 

I  oOn  000 

; 

Oi9  6''' 

305  000 

! 

HO 5  OAa 

100  000 

100  00'' 

250  000 

! 

000  0(1(1 

500  000 

! 

/*50  nnn 

M''\f  ,  \J\)\} 

i50  000 

'i50  Oiin 

400  000 

/jOO  000 

300  OUO 

300  ooo 

200  000 

j 

i 

i'.tO.OOO 

:i.  000. 000 

■>.5U0.ooo 

300.000 

30U.O0O 

.500.000 

"jOo.oOO 

000.000 

57  i . 500 

270.000 

1 

•.'70.000 

2.750.000 

0. 750.000 

000.000 

900.000 

'.25.000 

v^r^.ooo 

lOo.OOO 

100.000 

5.0'JO.OOO 

4.7UO.0OÛ 

600. OOC 

'>  1-4. 300 

150. 1 10 

150.140 

35.000 

:ii.ooo 

540.000 

540.000 

250  000 

•i50.000 

400.000 

'lUO.OOO 

100.000 

40O.OOO 

250,000 

^>00.OO0 

80.000 

so.ooo 

425.000 

196.775 

400.000 

35-.>/o.s;i 

860.000 

86a. 000 

100,000 

95.77-.? 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelscloorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 
City  and  Suburban. . . . 

Cornet  (New)  

Crœexis  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferrai  ra  

Fcri-eira  Deep  

French  "Rand  

Gocli  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New| .  '.  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley Roodpt,  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (.New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May 's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  .■  

Id.  North  

td.  Porges.... 
Id.  Robinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

VVenimer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolliuter  

Worcester  


100 


.50 

Gl 
1( 

15 



M 

10 

(3i 
,si 

.... 


25 

12( 

140 

8r 

75 

51 



8( 

1.50 

110 


80 


55 


30 
VA 


n'A 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 
2  l/'i 

6  7/8 

7 

(1  3;  1 

6  3/4 

i  1/4 

1  1/2 

5/8 

2  5/8 

2  7/8 

2  7/8 

2  3/4 

2  5/8 

2  1/8 

1  5/ie 

15/16 

1  3/l(. 

1  1/H 

1.1/8 

1  1/ie 

1,  Croshy  Sqnsro. 

2  o/ie 

1 

1  5/8 

1  1/8 

1  1/lt 

1  11 /IC 

1  5/8 

1  5/8 

Wariiforil  Court. 

5  0/16 

'3/8  ■ 

4  1/2 

3  3/8 

4 

7/8 

3  7/8 

3  3/4 

3  7/8 

120,  Bishopsgatc  SI. 

1  1/4 
1/6 

1 

5/8 

7 /M 

7/8 

11/16 

7,  Lorhhury. 

1/0 

2/6 

1/9 

3/0 

3/0 

1/0 

1)6 
1  1/4 

4  1/8 

3/4 

3  3/8 

1  1/4 

1  3/8 

1  3/8 

1  1/4 

.'iO,  SI.  Swilhiii's  Imw 

2  5/8 

1 

2  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

8,  CM  .l'^wi'y 

— 

1  1/8 

1 

7/8 
5  3/4 

7/8 

7/8 

7/8 
5  1/4 

8,  01(1  Jpwry. 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  5/8 

5  i/2 

(Iroshiim  Housc. 

3  15/ If 

1  7/8 

2  3/4 

2  1/8 

5/8 

2  7/8 

2  15/ a 

2  7/,S 

2  13/ le 

Wiochi'stci'  House. 

1  3/8 

1/2 

7/8 

3/4 

13/16 

3/4 

11/ 10 

120,  liishopsgatc  SI. 

15  1/2 

8  1/2 
12  1/4 

12 

9  1/4 
12  3/  i 

12 

12 

11  3/4 

12 

120,  lil^Mopsgale  St. 

20 

17 

15  1/4 

4  3/4 

5  3/4 

14  3/1 

15 

15 

120,  lii^hopsKate  st. 

6  1/8 

3  1/4 

4  7 '8 

3  1/2 

4  5/8 

4  1/2 

4  1/i 

Wioclicsler  Hoiise 

6  7/8 

4-1/2 

6  1/4 

4  5/8 

5  3/4 

5  3/4 

5  5/8 

n,  leaileDholl  Cullilgs. 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1/0 
5  1/2 

'i 

3  7/8 
7  1/4 

3  7/8 

3  7/8 

96,  (Iroshain  Hoii-^f. 

8  1/2 

4  7/8 

6  1/2 

7  5/16 

7  1/8 

7  1/8 

Winchestci'  Housi'. 

26 

17  1/2 

5  1/i 

24 

18 

21 

21 

21 

21 

120,  Hishopsgate  SI. 

7  5/8 

6  3/4 

5  3/4 

6  1/8 

6  1/S 

6 

5  7/8 

2  ^i/*^ 

1 

1  1/2 

1  3/8 

1  1.5/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  13/16 

28,  Ausiini  Kriars. 

3 

1  3/16 

2  7/10 

■1 

2  7/16 

2  7/16 

2  7/16 

2  7/16 

19,  Biirv  Street. 

S  7/8 

5 

8  1/8 

5  1/2 

6  5/8 

6  1/2 

0  3/8 

6  3/8 

120,  BisiioiisgalH  ,SI. 

12  3/1 

6  3/4 

11 

7  1/2 

10 

9  3/ 1 

9  3/4 

9  1/2 

30.  St.Swithiii's  Laiie 

1  1/16 

3/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

3 

9/16 

Wariirorrl  Court. 

i 

2  1/i 

3  11/16 

2  3/4 

3 

3  1/8 

2  7/8 

Waruford  Court. 

2  15/16 

1  3/8 

1  15/16 

1  5/8 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  7/8 

7.  Lothburv. 

5  1/4 

3  1/4 

4  1/2 

3  -.ii  i 

.4  5/8 

4  5/8 

4  1/2 

4  3/8 

l-iO,  liishnpVjiatc  St. 

10 

6  1/2 

S  5/8 

6  5/8 

8  3/4 

8  3/4 

8  1/2 

8  1/2 
6  1/2 

Wariiford  Court. 

8 

5 

7  1/8 
6  1/4 

5  .-5/8 

6  7/8 

6  3/  1 

1  ',' 

fireï^Iiam  Housl". 

7  3/4 

4  1/4 

4  3/4 

6 

G 

:>  1/2 

5  3/4 

8.  Okl  Jc'wry. 

7  1/8 

3  5/8 

5  1/2 

3  7/8 

5 

5 

4  7/8 

120,  lilshopsfïale  ."^l. 

fi 

3  1/4 

4  3/8 

3  3/1 

4  1/2 

4  3 /H 

4  3/8 

4  1/i 

:!0.  st.  Switliin's  LaïK.- 

■> 

1/4 

15/16 

7/8 

1  1/8 

I3,llj 

1  l/.S 

1  1/8 

7,  Lothburv. 

3  7/8 

1  3/1 

2  3/4 

1  7/8 

2  5/8 

2  9/l(i 

2  1/2 

2  3/8 

170/17.1  Winchesler  Uou.se, 

7  13/16 
i  3/8 

3  7/8 

5  3/4 

4  1/8 

5  7/16 

5  3/8 

5  i;i 

5  3/16 

19,  Bury  Street. 

1  7, '8 

3  1/2 

2  3/8 

2  5/8 

2  3/4 

2-  5/8 

2  11/16 

m,  Bi,<hoiisg,ile  SI-'Williiîi. 

4  7/16 

2  5/8 

3  1/4 

2  3/4 

3  1/4 

3  1/S 

3  1/16 

,s.  Priuecv^  SIreet. 

— 

— 

13/16 

13/16 
1/2 

1 

3/8 

15/16 
1  /2 

15/16 

3/8 

13/16 

s.  l'iwiici'N  Shei'l. 

11/16 

1/1 

5/16 
1  3/4 

3 /S 

7.  l.olliliuiv. 

2  1/2 

7/8 

1  1/4 

1  3/ 1 

1  3/1 

1  11/ 10 

2  1/8 

1  9/16 

H.  O  d  .Ji'wiy. 

2  13/16 

I  1/2 

1  13/16 

1  une 

2  1/4 

2  3/16 

2  1/16 

Warnfonl  (2oort. 

— 

5/1(3 

5/16 

5/16 

5/1 G 
4  7/16 

5/ 16 
4  3/8 

1/2 

15,  (leorge  St..  K.  C, 

6  1/16 
13  1/4 
3  3/4 

3  1/2 

5  1/2 

3  7/8 

i  3/8 

1  3/8 
9  3/4 

7.  Lolhbui'v. 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 
2  1/4 

10  3/16 

10 

9  13/16 

li;/li,  lieonje  St.  Md.  HoiM'. 

7/8 

2  9/16 

3  5/16 

3  5/16 

3  1/8 

3  1/8 

2H.  Auslen  Friars. 

6  7/8 

4  1/4 

6  1/2 

4  1/2 

5  1/8 

5 

5 

Warnford  Court. 

3  15/16 

2  3 '8 

3  5/16 
1  5/8 

2  1/2 

3  3/8 

3  1/1 

:!  1/1 

3  1/8 

(Jresliain  Uonse. 

2  11/16 
7  1/4 

1  1/16 

1  5/10 

1  3/4 

1  11/lG 

1  11/10 

1  1/2 

8.  Old  .lewrv. 

3 

5  1/4 

3  3/4 

5  3/8 
7/8 

5  l/S 

5 

5 

120.  Hi^bopsgale  Si. 

1 

5  7/8 

3/8 

5/8 

5/8 

3/ 1 

3/4 

11/16 

120,  Iiishop.ç};ate  SI. 

3  1/8 

4  7/16 

3  1/4 

4 

3  15  16 

3  7 /S 

3  13/16 

7.  Liithburv. 

2  5/8 

1 

0 

1  3/8 

1  1/2 
39  1/2 

1  3,X 

!  1/1 

1  3/8 

3.3,  Conibill. 

45  I/16 

27  3/8 

39  1/2 

30  11/16 

39  5'K 

39  1/Hi 

39  3/8 

120,  liisliopsgale  St. 

3  13/16 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/16 

3 

8.  l'riuces  Streel. 

2  1/2 

7/8 

2-  1/16 

1  5/8 

1  15/16 

1  1.5/16 

1  15/ u; 

1  15/16 

8.  l'riures  SIreel. 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/16 
1  1/8 

1  9/10 

1  9/16 
1  5/16 

1  9/16 

1  7/16 

8,  Priuces  Street. 

1  15/16 

1  3/8 
1  1/2 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/16 

8,  Princes  Slreel. 

2  1/2 

1  1/8 

1  5/8 

1  5/« 

1  1/2 

1  1/2 

"Waruford  Court. 

11  1/4 

10  3/8 

7  1/2 
4 

8  1/2 

8  1/2 

K  1/2 

8  1/2 

28.  Auslia  Friars. 

4  1/2 

2  3/4 

11  1/4 

4  3/4 
9  1/4 
2  1/2 

4  5/8 

1  5/8 

4  1/2 

8.  Old  Jewry. 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  1/8 

0 

8  3/4 

30,  St.  Switliin's  Laiie 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

2  1/2 

2  1/2 

2  3/8 

0  3/8 

(iresiiaui  House. 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 
2  3/4 

5 

6  3/16 

6  1/8 

G  1/8- 

8,  Old  Jewry. 

3  7/8 
3/4 

2  1/4 

3  1/4 

3  1/8 

3/8 

3  1/8 

3 

'1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

5/8 

3/8 

7,  Lothbiii'y. 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 
4  7/8 

3/8 

(ire.ibaui  Ilouse. 

6  1/2 

3  1/2 
2  3/4 

5  1/2 

4  1/8 

5 

4  7/8 

l.'i/d,  IJeorgo  SI..  Mn,  lloose. 

5  1/2 

i  1/2 

3  1/8 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

3  1/8 
3  1/8 

Waruford  Court. 

3  15/16 

3  3/8 

2  1/2 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/8 

18,  St,  .swithin'sLaue 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

8  3/8 

8  1/4 

8  1/8 

8  1/8 

8.  Old  .Jewry. 

•2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  3/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/S 

Win  liester"  House. 

.14  5/8 
1  1/4 

8  3/4 

13 

9  1/2 

Il  3/4 

11  3/4 

11  1/2 
1 

Il  1/2 

19.  Bury  Street. 

5/8 

1 

13/16 

1 

2  9/16 

1 

15/16 

Warnfo'rd  Court. 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  7/8 

2  1/2 

2  1/2 
4  3/8 

2  5 '16 

120.  Bishopsgate  St. 

6  3/4 

4  7/8 
2  7/8 

3  1/2 
2  1/i 

4  3/4 

4  1/2 

4  1/8 

AVaruford  Court. 

3  5/8 

0 

2  1/2 

2  1/8 

<■>  5,' S 

2  5/8 

8.  Old  .lewrv. 

1 

MirMES    D'OR    SUJD-AFP=IIC  AINES    (Autres  districts) 


120.0(  10 

10/0 

120. 000 

125.000 

5/0 

125.000 

100.000 

10/0 

100.000 

150. -.'50 

2/0 

i:i2.S70 

. 100.000 

1 

1 .075.000 

1 15.000 

1 

i;!o.oi6 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye). 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

0 

20 

30 

30 

120 

10 

13,6 

6  /6 

9/0 

7/6 

8/6 

8/0 

8/0 

8  6 

BcToi  lionne  BaMiigliall  Slrcrl. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

2/0 

2/0 

1/9 

1/9 

85,  (iracecllun  11  St. 

2/0 

2/0 

3/0 

2/9 

3/0 

2/9 

110,  Caiiii..ii  Street. 

,  3/6 
1  13/16 

1/3 

2/3 

2/0 

2/0 

2/0 

2/0 

2/0 

1 10,  Caiinou  Street. 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

I  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1.8,  St.  ilelen'.s  Place. 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/9 

3/9 

3/9 

3/6 

(5,  Hi<!iop:.;gate  St. 

KOUItSIE    I>E    IX>:Vl>i«li;jii»  (Suitc.) 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


rj: 

o 

s 

O 

K 

Q 

DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Cours  extrêmes 

Plushaut  Plus  bas 


c  o  xr  K.  s 

1899 

Clôt,  semestrielle 

SOiùîu  ÏÏDéc! 


x>"cr 


Juillet  12Juilk't  19 Juillet  26  Juillet 


BUREAUX 
LONDRES 


GO]VEF»AG]NriES  I=»FlOI=»I=lIÉT AIRES  de  TERRAINS  et  13'EXI=»LORATIO]Sr 


£ 

0/ 
/o 

•250 

00(1 

Aiôxandra  ïjsIcllô  

3Ô0.300 

350 

300 

A.nçjlo^F'rGiicli  , . . . . 

•20 

1  .-J.iO.OOO 

l.l(l-.> 

5(  10 

Barnato  Consolidated... . 

1 00. 000 

'lOO 

000 

Bectiuatialanci  

100.000 

01 

:;(i7 

BsclU-ianalaiid  Ti^adiiig. 

r-,  000. 000 

i .  :i75 

000 

5110.000 

;v25 

000 

Charterland  Goldfîelds.. 

•i.  000. 000 

■2.000.000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1  .-i^O.OOO 

^•250 

000 

Id.    6",',  Préférence.. 

6 

600.000 

100 

575 

000 

Id.    5 %Detientvires. 

h  y. 

->  000,000 

1.51 '1 

001 

ïlerdersoû's  Trans.  Est. 

•200.000 

•20(1 

0(10 

Joliarmesburg  Estâtes. . 

.'.00.000 

100 

0(  1(1 

Mashonalaiid  Agency. . 

10 

fil  10. 000 

Matabele  Goid  Reefs  &c. 

1  .(100.000 

(370 

00(1 

MozarrdJique  C":  

1  .f.oo.oiio 

1 . 207 

507 

Oceana  Consolidated. . . . 

I.Ml.dlM) 

1.50 

(100 

Oceana  Development.. .  . 

'i,"i0.ooo 

:i8'.) 

750 

Potchefstroom  

100.000 

100 

(U  1(1 

Rhodesia  Exploration  . . 

TiOO.OOO 

0011 

Rhodesia  Goldfîelds  

NOO.OOO 

751 

077 

Trans vaal  Consolidt  

1 .000.000 

770 

300 

Id.  Development. 

;;oo.ooo 

HOO 

000 

Id.        Gold  Fields. . 

io 

•."r'.i.015 

170 

000 

Id.  Land  

Cl  iii.niiii 

00 '1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

io 

1  .0011.(100 

(10(1 

WilloughJjy's  Gonsol. . . . 

•_'0(  1.000 

107 

i30 

Zambesia  Exploring. . . . 

•20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 

8  15/16 
■23/6 

111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 
7  3/8 
3  1/8 
3  1  10 
I  5/8 
■2  3  4 
13/16 

•2  11/16 
•2  1/-2 


3/0 
•2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
•21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 

1  13/16 
5/8 
1/16 

i/o 

2  3/i 

1  1/16 
1 

1/2 
1  3/S 
3/16 
I  5/16 
1  1/16 
13/10 


5/6 

3 

1  7/8 
15/10 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 

1  1/16 

1/4 

5/0 
5  1/8 

1  5/8 

1  15/16 
11/16 

2  1/8 
1/4 

1  11/16 
1  3/i 

1  {:x 


«10 

■>  5/8 
I  5/8 
13/16 

3/4 
?  7/8 

1/2 
6  1/16 
21/0 
105  1/2 

3/'. 

1 

1  15/16 
5  3/4 
2 

6/6 
7/16 

8/0 
'1  7/8 

I  7/8 
13/16 
1  1/2 
0/16 
I  1/2 
1  3,8 
I  1/4 


12/0 
3  13/16 

2  3/16 
1  5/16 
9/16 

3  1/4 
11/16 
7  1/2 
24/6 

lOi 
1  3/10 

1  1/4 

2  5/16 
6  1/2 
2  3/8 

1  15/16 
9/16 
11/0 
5  3/8 

2  9/16 

3  1/8 
1  1/4 

1  7/8 
3  5/16 

2  3/16 
l  1/2 

I  5'8 


11/0 
3  1/8 

2  1/8  g 
1  5/1  ^ 

3  1  /4 
11/16 
7  1/2 
•24/6 

lO'i  1/2 
1  1/8 

1  3/16 

2  1/4 
6  1/2 
2  5/16 

1  15/16 
9/16 
10/0 
5  1/', 

2  1/2 

3  1/8 
1  1/4 

1  7/8 
3  1/10 

2  1/8 
1  1/2 
I  1/2 


11/6 
3  5/8 

2  1/8 
1  1/4 
9/16 

3  3/16 
11/16 
7  5/16 
2'i/6 

104  1/2 
1  1/16 

1  3/16 

2  1/4 
6 

2  1/8 
1  13/10 
9/16 
10/0 

4  7/8 
2  1/4 
3 

1  1/4 

2  1/16 

2  1,16 
1  !/■ 
1  1/ 


10/6 
3  7/10 
■) 

î  3/10 
9/16 

3  1/S 
11/16 

7  5/16 
■23/6 
104  1/2 
1 

1  3/16 

2  1/16 
6 

2  3/16 

1  3,4 
9/16 

9/6 

4  3/i 

2  1/8 

2  I3;i(i 

1  1/4 

1  7/8 
2  15/16 
2 

1  3/8 
1  1/2 


GO]VIF»AG]\riES  DIVERSES 


01 H  1.000 

1 

(•00 

(lOII 

Beira  flailway  Sliares  . . 

l.SO.OOIl 

12/0 

•200 

000 

Burma  Ruby  Min.  18,  p. 

500 .  (  10(  ' 

500 

(KIO 

Eerste  Fabrieken  

i  .•250.00(1 

I  .250 

0(10 

Exploration  C".  (New) . . . 

12Vi 

2.750.000 

2 .  ijx-> 

:!'.«•) 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

10 

500.000 

.500 

0;i(i 

Id.        Waterwks .  . 

250.000 

250 

000 

Id.        Tz-amvvays  . 

1  .000.000 

500 

3S-2 

London  and  Pans  Corp. 

1 .000.000 

10 

1  .000 

0(10 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400.000 

•2(  l(  1 

0(  Kl 

New  African  Company  . . 

00 

300.000 

300 

00(1 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

:'..o(»o.ooo 

3 . 0(  (0 

0(  1(  1 

Robinson  Bank  

•250  000 

250 

0(  Kl 

S.  African  Gold  Trust. . . 

500.000 

500 

Ollll 

Tati  Concession  

150  000 

i50 

00(1 

Transvaal  Coal  Trust... 

15  %  mars 


%  %  mars 


12,0 

6/0 

S/6 

9/0 

9/3 

9;3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 
3/4 
2  1/10 

13  16 

778 

15/16 

15/16 

7/8 

1  1/8 

2  3/4 

5/8 

5/8 

11/16 

11/16 

11 /'16 

11/16 

1  3/8 

1  15/16 

1  3/4 

1  11/16 

1  11/16 

1  5'8 

2  5/16 

1  3/16 
3/4 
3/4 

1  1/2 

1  7/16 

21/8 

2  1/16 

2  1/16 

1  3/8 

1 

7,8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

i  1/16 

1  1/2 

1  1/16 

7/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

5/8 

5/8 
U  3/4 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

12 

Il  3/4 

U 

11 

4  3/16 

1  0/16 
9/16 

3  5/8 

0 

2  11/16 

2  1/2 

2  1/4 

2  6/16 

1  1/8 

11/16 

3  3/4 

'.5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5  1/4 

2  1/2 

3 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  3/4 

6  13/16 
1  1/4 

7  3/16 

6  11/10 

1  15  16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  3/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  3/4 

MIINTES    ID'OR  AUSTRALIENNES 


1  o(  1 . 000 

1 

90  000 

10 

1,0 

175. (KKl 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1,6 

•2S0.UIK) 

10/0 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

1  10.(100 

i 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

•22/6 

2.50.000 

1 

250 . 000 

Lake  View  Gonsols  

30/0 

300.000 

1 

280  6(i3 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70.000 

10,0 

1 10.00(1 

Londonderry  

1 . 000 . 000 

1 

1 .0(10.000 

M(îunt  Morgan  

5/5 

500.000 

1 

•200.000 

West  Austr.  Goldfields. 

1/0 

.  1^20.000 

2/0 
1 

33.301 

West  Austr.  Mining  0». . 

140  000 

140.000 

White  Feather  Reward. 

100  000 

1 

91.000 

Brilliant  Block  

;!S1.(KI0 

8/0 

900.000 

Broken  Hill  Propriet. . . . 

'3/6 

■iO.OlK) 

•2/0 
1 

3^20.000 

Hauraki  

3(K).000 

300.000 

Mill's  Day  Dawn  

150.0(10 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

320.000 
500.000 

1 

320  000 
500.000 

Waihi  

'é/o 

1 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 

■28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3,8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
.5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 

1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/1 
4  7/8 

1/6  ■ 


3  » 

1  1/2 

1  7/16 
U  4/16 
•20  1/10 

I  3/8 
1/2 

5  5/16 

3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2,0 

4  5/8 
7 

4/0 


5/10 

1 ,  1 

1/4 

1/4 

31/0 

34/0 
1 

32/3 

32/9 

32/6 

1 

15/16 
8  3/4 

15/16 

7/8 
8  1/2 

9  5/8 

9  13/16 

8  5/8 

13  I/I6 

13  13/16 

13  3/8 

13  15/16 

13  1/2 

1  7/16 

1  .5/8 

1  9/16 

1  9/16 

1  1/2 

3/16 
4  7/8 

4/6 

4/6 

4/6 

4/0 

5 

5 

5 

2  7/16 

2  7/16 

2  3. '8 

2  5/16 

'l  9 

0/9 

0/9 

0  9 

0/9 

7/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

5/16 

7/16 

7/16 

7/16 

9/0 

2  1/16 

48/6 

49/0 
1/9 

49/0 

48/6 

2/0 

1/6 

1/6 

1/6 

4/6 

4/0 

3/6 

3/6 

2/9 
4  7/8 

4 

5  1/8 

4  7/8 

5 

9  5/16 

9  7/8 

9  13/10 
1  i 

9  13/16 

9  13/16 

1  '  1 

3 '6 

1/4 

1/4 

MINES    IDE  DIAIVEANT 


;-21  500 

1 

721 .5IK) 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

:..',i:.o.ooo 

3.948.955 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

2  %  %  janvier 

30  5/8 

3.5UO.000 

100 

3.283.020 

Id.    5  "4,  Debenture. . .  . 

1 .057.000 

10 

105.250 

Griqualajxd  West  

S  1  /2 

1 .000.000 

5 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

9 

15 

21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


•29  ;0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/0 
•20  13/16 
104 
7  7/8 
16 


30/0 
■26  15/16 
102 

7  3/4 
16  1/4 


30/6 
•26  11/16 
103 

7  3 
l(i 


30/0 
26  15/10 
101 

7  9/16 
16 


15/6  George  St.  Mn.  llou^t. 
170,  ^Vinche^le^  Use. 

7,  Lothburv. 

19,  St.  Svvit'l-.iii'sl.aoc 
72,  Basinçhall  Stieet. 
19,  St.  Swithin  s  l.aiic 
19.  St.  Switliin's  I.aiic 

8.  OUI  .lewrv. 
8.  0!cl.lc\vrv. 
8,  Old  ,k-\viv. 

15  a.  Bury  SIri-ia. 
19.  Kinsbury  Ciicus. 
8;  Old  Jewry. 

3,  Copthall  iîiiildings 
Uruad  Streel  llinisi' 
Sun  Coiirl.  Conihill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildiiifis 
8,  Old  .Jewi-y. 

iH).  Bi:^li(i|isg;il(;  SI. 
Uelropolitan  Chimlier-N 
l-M.  BishO|>sf;ate  si. 
1-20.  Bishopsfialc  SI. 
SulTolk  Houso. 
3,  Crppthall  Buildings 
13.  Ocorgo  SIrccl. 


17.  M-^\vilhin  s  Laue 

suffolk  lliiusc. 

,s,  Finch  Lani". 

:iO,  SI.  .Swilhin  sl-auf 

7.  Liilliliury. 

51.  St.  Mary  Xxe. 
4.1/0  Georte  SI.,  Un.  Uoo«e. 
 I. 

83,  Hatlon  Garden. 

1,  Banklmldinfjs 

8,  Old  Jewry. 

Broad  SIreet  House. 


1  i.  .Nherhornu  l.aiif. 
3,  Giaeechurch  St. 
29.  St.  Swithin  s  Lanc 
Broad  Street  House. 

Broacl  Street  House. 
3,  Gracechurch  .St. 

29.  St.  Swithiu'sLanc 
■257.  Winchester  Hsc. 
29.  St.  Swilhin's  Laiic 
3.  Gracechurch  .st. 
3.  Gt.  Winchester  st. 
97.  Uashwood  House. 
3.  Gracîchurch  .st. 

11.  .Vhchurch  I-ane. 
1.  TliroyninrV-iii  Aviic 


6-i,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lombard  SIreet. 
5,"  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Il  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

1             V(în(lie(li     août  1900. 

PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Kn  million  d«  franc») 


MOIS 


Janvikr  .. . 

FAVRIIÏR  .  . 

Maks  

Avril  

Mai  

.luiN  

ItlTr.LKT  .  .  . 

Août  

SkI'TKMURK 

Oi:  i\>i)KK. . . 

N(>\EM1>RR. 
DlCCliMURE. 


Total . 


1888  1889  1890  1991    1892    1893    1894    1895    1896    1897    1 898    1 899 


t)l')G 
1.108 
1  .()8'.l 
1  .-'ST 

1. 16-2 

i.r>i8 
l.lifl'l 

l.Si-> 
'i72 

'2. 137 


18.9:59 


'>.;sio 

'i.OW 
•i..V.O 
•2.450 
3.187 
•>.8d9 
•>.829 
•2.777 
3.107 
•>.931 
3.068 
3.f)S3 


3. 185 
3.356 
3.437 
3.521 

3.534 

3.4orr 

3.. 590 
3.900 
4.139 
4.117 
4.357 
4.. 58-2 


4.841 
'..55T 
4.818 
5.1 '29 

4.975 
5.083 
'1.998 
,5 . 375 
5.909 
6.fr2( 
6.078 
7 . 309 


:i3.6-29  '45.028    66.360  110.188 


,•7.694 
7.885 
8.'i85 
8.6% 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10. '207 
9.718 

10.715 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


134.541 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.9'22 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


16.149 
15.405 
16.839 
1G.955 
17.706 
18.285 
18.1.50 
18.525 
17.723 
17,531 
17.764 
-1-6.237 


184.198  203.697 


13.484 
15.198 
.15.829, 
16.080 
17.745 
17.621 
18.. 552 
19.4-20 
18.433 
18. 190 
18.301 
18.793 


■207.650 


19.094 
19.201 
21.118 

21.448 
3-2.595 
22.889 
22.065 
2:^.624 
•23.8-56 
24.950 
2T.0.38 
28.375 


-28.. 5.58 
-27.115 
-29.6.58 


il,:i|9 
Jl  .365 
52.700 
i'i .  299 
i4.0r,l 
(6.472 
Î5.791 
■JR.175 


276.155  390.900 


Soiiiinaire  du  IX"  447  '  i 


<»uestl0U9  da  Jour.  —  r.ompngnîé  djs  Moz;unl)i(iiii.'.  —  l.a  Guerre 
ilaiiji'  l'AMquè  du  Su.l.  —  M.  'Adolf  (iœi-z.  —  Lu  Cnlombi.- 
Britannique. 

1  ,os  .tlines  d'or  Australiennes.  —  L'indusirie  minière  en  Australie. 
La  Production  d'Or  de  Vii  tmia.  —  Notes  minières. 

Hcvue  helMloma«laire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Mine- 
.lu  Traiisvaiil    et  les  Capilulisles.   —  Le  Retnur  des   Mineurs  à 

I  '.:)|ii'-ÏmWI1. 


iliu  nuUioMs  diver^i'^. 

ievue  hebdomadaire  des'  Marchés  des  Mines  d'or 
(le  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
(les  caui-s  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites   sur    ces    ^farchés    et    l'.ours  de 
rlùtur(>.  ^ 


PRODUCTION  AURIFÈRE  ÏOTAIi 

DU 

"Wi"t-w"a,t.ersra,nci  ' 
llu       Hil  1887  au  30  Septembre  -1899 

Francs  .  .  ■>.(;»38.1')l.rj75 
Onces  . . .  '32.842.325 
Kilog....  694.913 


1890 

i'Ii.Sn  onces 
15.390  kilog. 


;i     li  'J 

1891 

729.2iiS  wni-cs 
-.'2.  46:!  kilog. 


I      :i     (i     li  I 
1892 
I  .210.8'u  mires 
inct')()2  kilug. 


1893 


9,sc,  kilog. 


I     :!     li      'J  I- 

1894 

2 . 02  i .  1 59  niices 
62.9.58  kilog. 


1895 

2.-2.38.  430  oiicei 
69.595  kilog. 


■>     li     'J  I. 

1896 

i.282.53.'i  inic(>s 
70.993  kilog. 


I     3     a     !l  I; 

"  1897 

3.034.674  onces 
94. .'ÎW  kilog. 


12 


1898 

.295.602  oiites 
133.605  kilog. 


:i     i;     'J  I 

3.913.N02  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GOMr^AG-NIE©    MinVIÈRES    ET  D*EXF>L0r\ATI01\r 
(Sud-AJCrloalnes,    A.ixstrallorm.os    ©t  Amérloalnos) 


H 

5  I 
o 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


m  -5 

M  -a 
O  s 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
IPOO 


Mars 
1900 


Juin 
1900 


,  Août 
1899 


12Juil. 

1900 


19Juil. 
1900 


26Juil. 
1900 


Cours 
de 

CLOTURE 

2  Août 

1900 


NOMS 

DBS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


CO]VIF»AGHVriES    DE    IVriINTES    ID'OFl  SUD-AFRIGAinSTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

lfSS7 

25.000.000 

25 

lKi7 

6.250.000 

25 

ISiUi 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

18)<> 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

189'i 

7.500.000 

25 

18n" 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

189:'. 

1 . 625 . OOo 

25 

1895 

6X.  750. 0(111 

125 

18K7 

27.500.00U 

25 

I8S7 

125.000.000 

125 

18S-; 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

189U 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New.,  .«c/'nip 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep../erj/!p 
The  East  Kand  proprietary  Mines. . /p;7«e 

Ferreira  terme 

French  Raud  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  cptanl 

Rand  Mines  te 

Rip  Gold  entant 

Robinson  Gold  l 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.i. terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer    ; . . .  terme 

We stern  Kleinfontein  optant 

"West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

18 

21 

24.50 

25 

20 

25 

20 

20 

50 

21 

32 

25 

38 

50 

42 

51 

50 

38 

25 

37 

36 

40 

100 

68 

76 

95 

81 

50 

96 

97 

100 

101 

237.50 

42 

169 

50 

201 

175 

186 

50 

179.50 

178 

50 

18,8 

50 

330 

462 

496 

557 

603 

543 

510 

518 

560 

47 

33 

37 

50 

49.50 

42 

50 

48.50 

47 

,50 

51 

2.5 

145 

139 

50 

157 

178 

193 

166 

.50 

160., 50 

160 

171 

68.50 

53 

25 

63 

75 

73 

72 

06 

50 

63.25 

63 

50 

65 

75 

170 

48 

75 

54 

71 

73 

50 

65 

50 

59.50 

64 

75 

61 

69 

59 

66 

83 

25 

70 

.50 

69.. 50 

64 

70 

50 

80 

72 

72 

72 

76 

7-2 

72 

72 

120 

65 

76 

95 

90 

83 

77.50 

77 

50 

çô 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

93 

99 

107 

123.50 

liO 

50 

115 

50 

111 

107 

50 

112 

,50 

175 

105 

94 

112 

116 

103 

94 

94 

103 

67.50 

64 

50 

64 

50 

64.50 

63 

50 

69.50 

64 

50 

61 

,50 

865 

793 

945 

1055 

1031- 

1003 

983 

990 

1014 

40 

45 

57 

55 

50 

47 

47 

45 

125 

191 

220 

235 

265 

218 

214 

215 

230 

50 

53.75 

25 

25 

26 

35 

.30 

30 

28 

28 

28 

(ano.)  340 

127 

50 

138 

50 

156 

163 

148 

50 

1,52 

157 

50 

100 

41 

44 

57 

54 

45 

45 

44 

50 

47 

50 

196 

177 

195 

225 

238 

50 

213 

206.50 

206 

222 

50 

262 

262 

50 

272 

290 

362.50 

291 

292 

292 

300 

75 

22 

20 

25.50 

20 

2  4 

23 

23 

23 

85 

22 

19 

20 

12 

25 

21 

22 

22 

77.50 

50 

42 

60 

39 

39 

39 

48 

25 

london-Firls  Financial  and  lining  C 
MM.  Holniaiin  fières 
C"  Française  des  Mines  d'Or 
M.M.  Armand  Lévv  et  C'' 
New  Austral  C« 
MM.  liclmann  frères 
New  -Vuslral  C° 
Banipio  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverjcs  .Maisons  de  Coulisse 
Ad.  (ioerz  .1  Ci' 
Banque  FnnçaUe  de  l'ilriqne  4»  Sad 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oiii)rnheira  Pinto  et  C'' 
Ad.  (ioerz  et  C'* 
l  ondon-Paris  linanrial  aid  llning  (" 
Ad.  (iricr/.  et  C" 
Banque  Fr^n;ai^e  de  l'ilriqge  di  Sid 
MM.  Holmann  frères 
Bqne  llus<eelFnnni,e,  pnisll.  licSwiujetC 
MM.  Marhii'ls  et  C" 
Bqnr  deFari<el  d.  F. -Bas  ellU.  Ternter,  Bell  et  C'i 
Divers 

New  Austral  C° 
New  Austral  C» 
MM.  Mac-Swiney  et  C'' 
MM.  Lemaire  et' Dupont 
M.  Henry  Dupont 


nVIINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMÉRIGAIIVES    et,  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

30.0SO  paris 

1 SSS 

5.000.000 

25 

1S9.^ 

15.000.000 

500 

1X79 

5.000.000 

1.S92 

2.100.000 

1894 

Lille ffirrawrtliier.iCariboo  6oldliebC<>(*iii.C.),/(>r»!f 

Monte  Rosa  cptanl 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie..  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  fitla. optant 


,50  ■ 

6 

75 

75 

9 

8 

50 

8 

7 . 75 

8 

.50 

5 

50 

4.75 

9.75 

4 

25 

3 

2.75 

75 

ni) 

142 

50 

85 

110 

84 

78 

75 

77 

=f 

7 

50 

7.50 

25  ; 

4 

25 

5 

25 

4.25 

5.75 

3 

7,5 

3.75 

3 

2 

50 

65 

58 

85 

65 

75 

'  82.50 

81 

81 

151 

14 

15 

8.25 

20 

7 

25 

5.50 

Ô 

1 

200 

32 

45 

39 

48 

32 

50 

31 

MM.  Machiels  et  C^» 
Introduite  antérieurement 
Cri'dil  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Ilémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Ilémert.  Higgins  et  C 
M.Vl.  6.  Van  Brock  et  C" 


CO]VIF»AGlNriES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000, 

87.500 
12.500, 

5.000, 
11.250. 
10.000. 
18.125. 

7.500. 
37.500. 
13.7,50. 
12.500. 
50.000. 
75.000. 
12.500. 


25 
25 
100 

25 


25 
25 


25 
25 
100 
25 


18t»l 
1890 
1895 
1889 
18SV 
1892 
189-j 
18;  T. 

i88i; 

189-1 
I88x 
1889 
1895 


Bechuanaland  Exploration./c)-»!r 
Brit.  Stb.  Afric.  (Chartered  )./?/  »! e 
Oie  française  des  Mines  d'Or,  terme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Trans'vaa.l. .  .cptatti 
Eerst6FabriekenDistiUery.fcr»!c 
Goldfields  Cousol.ordinaire./'p;v?ie 
Henderson  Transv.  Estate.  .  ^ermt 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

■^ransvaal  Consolidated  terme 


62.50 

26 

32.25 

37 

24 

27 

33 

32 

30 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

83 

80.25 

79 

81.25 

100 

99.50 

108 

106 

108 

96 

91 

90 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

62 

41 

35 

70 

37 

31 

32 

34 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16.50 

16 

16 

15.50 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

192.50 

183.50 

184 

192 

125 

35 

35 

30 

33 

35 

28 

28 

28 

107.50 

32 

43.50 

51 

25 

48.25 

45.50 

44.50 

•19.75 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

24.50 

21.50 

21 

22.25 

53.25 

56.50 

62. 2S 

63 

62 

,52.25 

5  4 . 50 

54.25 

16.25 

62 

78 

86 

75 

80 

76.50 

75 . 25 

80.25 

276.25 

76 

87 

100 

91 

89 

86 

81.50 

86 

51 

€7.75 

88.25 

48.25 

81.50 

76 

7  5.. 50 

81. -25 

flanqce  rommereiale  et  Indnstnelli 

MM.  Gault  et  Gringoire 

Banque  Internationale  de  Paris 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

M.  Ollramare 

MM.  Dacosta  et  David 

Diverses  .Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  Ci- 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

MM.  L.  Silz  et  C^' 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

MM.  Mac  Swiney  et  C'' 

MM.  (iault  et  Gringoire 

MM.  Mac  Swiney  et  C'' 


IVIINES  DIVjS:RSES 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

20.GOO.000dr 

100  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /crwic 
Pontgibaud  (plomb  agentiftre). c^j/an/ 


1581 
.57.50 

18 

678 

708 

688.50 

672.50 

679 

714 

IiiIroduilç  antérieurenien 

112 

150 

52 

136.50 

140 

145 

148 

86.50 

» 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

105.50 

92.50 

86.50 

394 

340 

360 

405 

360 

300 

360 

360 

r  ' 

'275.000 

500.0(10 
•>50.0IUI 

i:i5.ooii 

•,>00.00(l 

ri.Mi.ooti 
•.'';:..0(«i 
■.'00.000 
i:tr..oon 
1 11(1. 000 
1  .:!6o.ooo 

-.'-.>."..  I>l  Kl 

501 1.  (H  m 
;!OO.iiiwi 

l-.'D.dOO 


i: 


.S'IO.IIIKI 
'.'(I.IHIII 

CcKl.lllHI 

:;i  1(1.(11»! 
■21  11  1 , 1 1(  1( 
:iri(i..^(i(i 
1. "il  1.(11 111 

16(1  Oiiii 

r)."i(i  Ml  10 
r,ni  1,1 1011 
I  1  11  II  I 
1  i.",.iiii(i 

511.(111(1 
100.000 
530. OÛO 
1-5.00(1 
•.'15  (111(1 

;',-j5,i  1(1(1 

il  Kl.  (1(111 

470.000 
5,50 . 000 
1 SO . 000 
i  (10. 00(1 
8(10.  non 
iiOn.nnO 
■.".1(1 

1 .000.1  mu 
3^.'5.00n 
100.000 
•.'5(1.000 
500.000 
150.000 
400, OOU 
300.000 
200.000 
'iOO.OOO 
3,000,000 
300,000 
500.000 
000,000 
270.000 

!,  7,50. 000 
900.000 
425.000 
100.000 

..nco.ooo 

0(  lO.OJC 
1.50. 140 

35.000 
510.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250  000 

80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


K  S 


DIVIDKNDKS 


1899 


1900 


coxjies  r)-cj 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  lias 


1899 

Clôt,  semestrielle 

.'ifljùhi  iiniiT. 


1 2  JuilIcM'J  Juillet  2GJuill8( 


2  \(m'iI 


l'.lJUKA  i  :  x 
l,o.\i)i!i;- 


IVIUNTES    D'OR    SUD-AFRIGAIISTES    (District    du  Witwatersrand) 


275.000 
U'Ô.OOO 
•.',50.000 
43 

200,00(1 
.5,50,00(1 
250,000 
187,-.),- 

135.001 
K2 . 01 1( 
.30(1,000 
225.000 
500  000 
300.000 
120  000 
275.000 
125.000 
300.02: 
818 

00.000 
000 . 00( 
,500. 00(.' 

301.1. oni 

200.00(1 
300.000 
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21  /3 

23/0 

21/0 

^^4/6 

24/6 

23/6 

23/9 
104  1/2 

111 

102 

106 

lOTr  1  /'2 

105  1/2 

104  1/2 

104  1/2 

1  5/8 

7/16 

13/ 16 

•5/  ' 

l  I/o 

1  1  '  1 6 

-[ 

11/8 

1  .3/8 

;i  /  i 

r  1/2 

1 

f  3/16 

1  3/-I6 

1  3/16 

1  3/ie 

2  5/16 
6  1/4 

3  7/16 

1  7/16 

2 1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  1/4- 

2  -l  i  i 

2  1/16 

H  5/8 

3  1/8 

5 1/8 

6  1/2 

er    ■  ■ 

6 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

0 

2  5/16 

2  l/S  ■ 

2  3/16 

2  3/16 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 
1/4 

<;/6 

1  15/16 
9/16 
10/6 
5  1/4 

1  13/16 

i  3/4 

1  15/16 

9/ 16 

1/16 
4/0 
2  3/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9yi6 

11/6 

5/0 

8/9 
4  7/8 

lO/O 
4  7/8 

()/6 

9.'6 

7  3/8 

5  1/8 

'<  3/4 

5 

3  1/8 

11/16 

1  5/8 

2  1/2 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

3  1/4 

3  1/1§ 

1 

1  15/16 

î  7/8 

3  1/8 
1  1/4 

3 

é  13/16 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

3  /'. 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

1  7/8 

2  1/16 

1  7/8 

2 

13/16 

3/16 

1/4 

9/16 

3  1/16 

2  I0/I6 

-î  11/16 
■>  l/-> 

1  5/16 

1  11/16 

l  1/2 

2  1/8 

2  1.16 

2 

2  1/4 

1  1/16 
13/10 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 
1  1  '2 

1  7/16 

.7 

1    1  /K 

1  I  4 

1  1/2 

1  1/2 

1  1  '2 

19/6  eetrgbSI.  Vo.  Uuu». 
170,  W'iilcli(>.-ler  Use. 

7,  Lolbbuiv. 

19,  St.  S\vifl:in'sL:uie 
72,  Basinghairstreel. 
19,  st.  .Swilhin'sLaiie 
19.  st.  Swithiii's  Laiie 

8,  .Icwi'v. 
8,  OlilJcwrv. 
8,  01(1  .Jcwiy. 

15  A.  Hin  y  .SU  ciîl. 
19.  Fin.^liui  v  Circus. 
8,  Old  Jcwrv. 
•3,  Copthall  l^iiildiilKs 
Bioail  Slifl'l  llousi- 
Siiii  Cdiiit.  Coi  iihill. 

4,  .Sun  r.iiiirt. 

5.  Cuiilliull  Hiiililiiigt 
8,  Old  J(.'\vi  V. 


120,  Bishopsgate  St. 
lelrtiiolilio  Ibinbers 
120.  Bishojisgah;  St. 
120.  Hishopsfîalc  St. 
Siifl'olk  liiiiise. 
3,  Cripthall  liiiildiugs 


GOIVERAGNIES  DIVERSES 


COI).  000 

ISO.  00(1, 

."loo.noi 

I  .  -.'.MMIIIO 
•J  /.M),  000 

.".(III  (ion 

•i.Ml  .1101) 
1  .01111.110(1 

1 .111)0.000 
'inii.noii 
;ii)i).nno 

:>.o(io.ooii 
•,>:.ii.ono 
.".no.oon 
150  000 


(il  10.1100 
■_>'.!'.  1.000 
500.000 
i  .■,'.".0.0011 
-.>.(;s-,>.:','.ic, 
.".on.onn 
■.>.".().  000 
.".oo,:!.s-j 

I  .00(1  (KIO 

•.«oo.ooo 

300.(100 

3.000.000 
•.>50  000 

.".OO.OOd 
150.000 


Beira  Railway  Shares  .  . 
Burma  Ruby  Min.  18,  p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (Newj . . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

Id.        Waterwks . . 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R.. . 
New  African  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust... 


12'/:; 

10 

ii 

60 

8 

5 
25 

15  %  mars 


2  %  %  mars 


12/0 
13/16 

1  i/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 

1  1/2 

15  3/4 
1  3/16 
1  1/8 
5  1/i 
7  15/16 
1  15  16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
l  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 

y/ 16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8,6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 

1 

1  1/16 
l  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 

1  3/16 
1  5/8 


9, 6 
13/16 

5/8 
l  15/16 
1  7  16 

7/8 

7/8 
13/16 
12 
•> 

"5;  8 
3 

4  3/4 
I 

1  3/8 


15/16 
11/16 

I  11/16 
2  1(16 
1  1/H 

1  1/4 
5/8  . 

II  3/4 

2  1/2 
5/8 

3  1/2 
6  13/16 

1  1/4 
1  ,7/8 


9/3 
1.5/16 
11/16 
1  11/16 
2  1/16 
1  1/8 

1  3/16 
^^5/8 

2  1/4 
5/8 

3  1/2 
7  3/16 
1  3/16 
I  7/8 


9/3 

7/8 
11/16 
1  5'S 
2 

1  1/16 
11/8 

5/8 

11 

2  5/16 
5/8 

3  i  '2 
C  11/16 

1  1/8 
1  3'4 


9,3 

7/8 
11/lf 
1  13/16 
2  1  16 
l  1/16 

1  3/lf 
5/8 

Il  11/1« 

2  7/16 
5/8 

3 

6  5/8 
I  3/16 
i  13  16 


17,  Sl-.Swilliiii  >  1  ,1  . 

Siiïfolk  lloiisi'. 

S,  Kimli  I-aiie. 

30,  St.  Swilbiii's  Uiiv 

7.  Fjotlibury. 

54,  .St.  Marv  Axf. 

15/6  Geerf«  St'.,  lo.  Uoisr.' 


83,  Hatton  Ganleii. 

1,  Bankliuldincs. 
8,  OKI  .Icwry. 

Hroail  SIrwl  Hnusiv 


MirSTES    D'OR  AUSTRALIENNES 


Ion 

(100 

1 

00 

000 

Il) 

1,6 

17.'. 

000 

2/0 

175 

lino 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

■.>so 

000 

16/0 
1 

350 

OUII 

Hampton  Plains  Estate. 

1  m 

000 

-     1 10 

non 

Hannan's  Brownhill  ... 

22/6 

2:.o 

000 

1 

250 

nnn 

Lake  View  Consols  

30/0 

:!on 

000 

1 

•>,S0 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70 

000 

10/0 

1 

110 

000 

000 

000 

1.000 

000 

Mount  Morgan  

'5/5 

-.00 

(100 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields . 

1/0 

l-jn 

(  in(  1 

2/0 
1 

33 

304 

West  Austr.  Mining  C". . 

ii(i 

1100 

110 

000 

White  Feather  Reward. 

inn 

0(10 

1 

91 

000 

Brilliant  BJock  

3Si 

000 

8/0 

9(.;().O00 

Broken  Hill  Proprlet. . . . 

'3/6 

40 

000 

2/6 
1 

320 

000 

Hauraki  

300^)00 

300 

000 

Mill's  Day  Dawn  

150 

000 

1 

112 

1)00 

South  Kalgurli  

320.000 
500.000 

1 

320 
500 

000 

Waihi  

'6/6 

1 

000 

Wentworth  

,  ■  )' 

;;.  950.001 
:;.:.oo.00o 

1  .n:,7.000 
1 .00(1.  non 


721.500 
.'..918.'. 
3.-2.S3.020 

in5.-.>.">0 
1 .000.000 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5 Debenture. . . 

Griqualand  West  

New  Jagersfontein  


5,  8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 

28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  1 1 / 16 
4/9 

,5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


l/,s 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16  ' 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/  4 

1  15/16 
1/6 
1/16 

1  5/8 
4  7/8 
1/6 


3,8 
1  1/: 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5;  16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16. 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

<4 

9  5/16 

3 '6 


IVriNES    DE  DIAIVEANT 


%  %  janvier 


30  0/8 
8  1/2 


i21  1/2 

6  3/4 
9  9/10 


30/0 
28  1/8 
106  172 
S 

13  7/8 


1/i 
32/3 
15/16 
8  3/4 
13  8/8 

1  9/16 

2  7/16 
0/9 
3/16 

7/16  , 
49/0 

1/9 

3/6 
4  7/8 
9  13/16 

1'4 


1/4 
32/9 
15/16 
8  5/8 
13  15/16 

1  9/16 
4/6 

5 

2  3/8 
0/9 

3/16 
7/16 
49  '0 

1/6 

3/6 

5 

9  13/16 

II! 


29 .  0  ■ 
22  3  8 
101 
•î  174 
12  .  ■ 


30/0 
26  15 '16 
102 

7  3/4 
16  1/4 


30 /6 
26  ■ 
103 

16 


1,1 
32/6 
7/8 
8  1/2 
13  1  '2 

1  1/2 
4/0 

5 

2  5/16 
0/9 

3/16 

9/0 
48/6 

1/6 

2/9 
4  7/8 
9  13/16 

1/4 


30/0 
11/16  26  15/10 
101 

7  9/16 
16 


1  4 

32/9 
3' 4 
8  1/4 
13  3/8 

1  r/16 
4/0 

5  1/16 

2  1/1 
0/9 

3/16 

9/0 
47/6 

1/3 

3/0 
4  3/1 
9  15/16 
3/16 


1  1.  Slicrln'ijic  l.aiii' 
3,  Gractn  huroh  st. 
29.  St.  Swithin'*  Lan 
liroad  .sirrot  Hnui»? 

Uruad  Stroet  Hoiise 
3,  Gracerhurcli  St 

29,  St.  Swilhin  Lan 
257.  Wiiictieslor  Hs. 
29,  St.  ,>>\vitliiirs  Lan 
3.  firacei  huiTli  St 
3.  (il.  Winchester 
97.  Dashwood  H'ms. 
3.  Graceeliur^li  si. 

 V  

11.  .Vbcliurch'Lani» 
1.  Thropiuorttm  .\vî 


30 /S 
28  ï'16 
102  . 
7  0/16 
16  MA 


62,  Lombard  tsincl 
62,  Lombaixi  Sli  eel 

62,  Ijombai-d  Slrefi 
5,  CopthiLlI  Buildii. 
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Vomlrcdi  10  août  1900. 


SOAUHAIRE  I 


Uuoatiuiiti  du  Jour.  —  c:i.mi>:i,s;iiie  de  Mo/iiuil>iinie.  —  La  Guen  u  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  'riic  l''i'unro-Alric;iii  Kxiiliiralinn  liivcsluieiil  Coinpiiiiy  Liiiiitcil.  —  Lu 
Colombie  Urilaïuiiciuo. 

Lm  Miuesi  tl'or  Australieiine«.  —  Li'S  Miiif^  ilc  l  Auslriilir  Occidentale.  —  La 
Pi-oducliou  lie  la  Nouvelle-OiiUes  du  Sud.  —  La  l'iuduclidu  de  Queensland.  — 
Les  Kxporlalious  d'Of  de  l'.Vuslralie  Occidenliile.  —  Uendeuicnts  de  la  Nuuvelle- 
/élandc.  —  Lp>  Kxpurliiliiuis  dr  Im  Tasniaiiie.  —  Noies  lainières. 


Kevue  liclxioitiailuire  de  la  Pr«s80  AnKlaitte.  —  La  Situaliou  de*  Mine».  — 

L'Exploitation  de-*  Mines  penilant  la  (luerie         Lit  Maichf!  minier  Sud- Africain. 

Information»  diverses. 

Kevue  lieliditiiiadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Pari».  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mine»  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PttODOCTION  01  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD- AFRICAINES  eii  ouccs  de  U  sfraiiimes  103,  cliape  once  valant  91  francs 


isro3s/cs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barreit  

lionanza  

Buffelsdoorn  Ëstate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburbau. 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Keeî  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleiiçh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Korbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  K.  .. 
Id.       Deep  — 

George  iloch  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-sli's).. 

Henry  N  ourse  

Heriot  (New)  

Jolinesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpi'T-s  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfonteiu  

Lancaster  

Lauglaagte  Estate.. 

H.       Block  B. . 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Lulpaards  Viei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  nnd  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

rif3W  Primrose  

Id.  Rietfontein.... 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein. 

Mourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robineon  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep.  . 
Roodep.  Ud.  M.  R  . . 

Rose  Deep  

SAlisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Bpes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef  

Transvaal  Oold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

"Village  Main  Reef.. . 

Wemnier  

"West  Rand  Mines.. 
Wltw  (Xnighfs).... 

■Wogelstruis  

Womnter  

Worcester  


ï»S,OI3TTCXXOIir     (en  onces) 


ANNEE  ENTIEKC 


MOIS 


l090 

Octobre 
1898 

Nnïfin. 
1898 

IWrcm. 
1898 

Jaavjer 
1899 

Fhrier 
1899 

Durs 
1899 

Avril 
1899 

Mai 
1899 

JuId 
1899 

Juillet 
1899 

Anùl 
1899 

Seplem 
1899 

1893 

,^.'.491 

76.414 

6.902 

7.298 

8.333 

9.113 

8.431 

10.044 

10.567 

11.071 

10.540 

10.840 

11.654 

10.460 

9.375 

884 

892 

1.120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1.017 

770 

— 

1)3.101 

91.904 

8.350 

2.250 

8.437 

8. -237 

8.045 

8.355 

8.942 

7.952 

8.012 

8.262 

7.888 

— 

— 

io.yu 

36.099 

4.449 

2.722 

2. 586 

2.683 

2.299 

2.991 

3.070 

2.925 

2.372 

2.331 

2.558 

— 

— 

23.-2-21 

4i.l28 

4.210 

4. 004 

4.279 

5.58S 

5.175 

5.119 

4.636 

4.364 

4.125 

3.731 

3.489 

3.518 

— 

133.613 

130.688 

10.3'i0 

10.015 

11.716 

12.648 

10.095 

12.629 

12.755 

13.012 

13.024 

13.'i26 

— 

— 

75 

31.709 

40.551 

4. 325 

4.531 

5.099 

5.153 

4.892 

5.571 

5.571 

5.620 

5.960 

6.346 

6.862 

— 

— 





1.877 

— 

— 

1 .877 

2.311 

1 .969 

2.487 

2.357 

2.464 

2.361 

2.755 

2.934 

— 

— 

48.032 

160.865 

11.94'. 

10.781 

12.844 

11 .656 

12.353 

12.327 

11 .293 

11.224 

10.698 

10.939 

10.208 

7.671 

— 

148.946 

127.97U 

11.872 

11.944 

12.079 

12.131 

12.162 

13.793 

12.867 

13.026 

13.132 

13.039 

13.174 

14.537 

50 

60.99s 

7.669 

7 .789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

8.467 

8.421 

8.8,35 

8.815 

^  — 
"71 .  Ml 

6.330 

D  .  oOo 

6  733 

G  696 

6  536 

6 . 709 

6  698 

6.  "ïQl 

6.915 

6-8/6 

6 . 965 

1 .  ou. 

DO 

23.937 

6.39U 

131.363 

151.354 

12.560 

12.568 

13.077 

13.023 

12.379 

12.334 

12.648 

12.529 

12.567 

12.065 

12.808 

— 

100 

91 

10  '1 . 0  'i.'^ 

1 30 .551 

I 2 . 342 

12.842 

l'2 . 90b 

10 .  uu.> 

1 1 . 110 

l  i. l  io 

12.195 

l'2.0 1 H 

1 1 . 900 

t  1  /.c,Q 
1 I . %Oo 

l'.i.  Wl 

7 . 528 

5^2 

1.2.53 

1.513 

1.342 

1.348 

1.309 

1..375 

1.099 



lo-i.i»:; 

11.2.070 

1 '1.704 

11 .813 

12., 33  4 

12.061 

11.95, 

12.930 

12.624 

13.174 

13.017 

12.883 

12.975 

12.397 



'M',,  'ti;:, 

32 , SS5 

2.704 

2.736 

3.147 

— 

2 . 403 

4.267 

4.490 

4.614 

4.660 

4.496 

4.957 

— 



31',.  'liO 

:;.j.576 

3.322 

3.246 

3.. 3.30 

3.179 

3 . 16 1 

3. ,574 

3.717 

3.720 

3.538 

3.6.35 

3.337 

— 



3-2.  153 

78.472 

6.492 

6.295 

5.921 

5.137 

6.478 

7.082 

6.283 

6.939 

7.149 

7.344 

7.486 

— 



1 

1.821 

393 

213 

—  , 

— 

9 1 . 65 1 

7 .716 

8 . 42o 

8 . 410 

8 . 463 

8.099 

S.  365 

8 .  \11 

8 . 428 

8.561 

7 .6'^7 

8.375 

8. 297 

ij.i.9-r. 

0,  11.=. 

6. 18S 

5 . 967 

5.621 

5.785 

5.863 

6.026 

5.987 

6.185 

5.937 

10 

'lii.Gl* 

'i .  1  '  '.^ 

3 . 52.S 

.i .  765 

3 . 585 

3 . 53  i 

3.  461 

4 . 349 

3 . 1 ,55 

3 . 292 

37  K 

30.903 

31J.  199 

2.71S 

',MU3 

2.877 

2.8» 

2.681 

2.848 

2., 586 

2.761 

2.725 

2.671 

2.499 

2.302 

120 

61. «09 

70.968 

6.140 

6.251 

6.107 

6. 106 

5.611 

6.081 

5  335 

5.511 

4 . 406 

4.492 

4.6,32 

— 

15 

77.972 

7.371 

6.876 

7.237 

7.2,39 

6.876 

7.626 

6.925 

7  303 

7.570 

7.758 

7.934 

7.542 

— 

14.621 

12.856 

722 

886 

958 

881 

851 

840 

749 

739 

235 









43.573 

61 .596 

5.726 

5.747 

5.483 

6.027 

5.702 

6.342 

6.138 

6.370 

6.262 

6.937 

6.809 

— 

— 

3.225 

.53.337 

5.102 

5.220 

5.4.39 

5.627 

6.151 

7.147 

7.236 

7.378 

6.197 

6.013 

5.789 





128.848 

130.789 

12.009 

12.329 

12.254 

11.755 

11.258 

12.008 

11.007 

11.082 

10.806 

10.008 

9.871 



30 

44.871 

49.387 

3.769 

3.248 

3.249 

3.533 

3.044 

3.184 

3.327 

3.341 

2.295 

2.849 

2.503 

— 

— 

7.945 

26.442 

2.186 

1.170 

2.027 

2.O06 

1.811 

2.225 

2.482 

2.589 

2.513 

2.520 

2.277 

13.166 

6.939 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

840 

775 

720 

— 

— 

11.029 

35.333 

3 . 735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

3 . 272 

3. 112 

3.132 

3.161 

2 . 882 

3.193 

3.02r^ 

59.343 

63. 185 

7.730 

8.199 

8.829 

9.416 

9.220 

9.608 

9.585 

9.. 37  2 

9.640 

10., 568 

9.664 

8.963 

46.080 

5L229 

'1 . 356 

4.. 375 

4.484 

4.480 

4.361 

4.684 

4.892 

5.223 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

60 

30.4iO 

:;ij.'n.-< 

2 . 1  n:î 

1 .688 

5.028 

2.730 

2 .  7u4 

2.687 

2.521 

3.317 

4.213 

4  400 

,  3. 890 

,S.  '1  19 

î,  i.-.o 

1  .501 1 

1 . 200 

1 . 100 

1 .350 

1.350 

9'i(i 

1.4.50 

1.150 

1 . 200 

1.200 

116. 202 

ll9.3.-,0 

10. 440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.660 

10.670 

10.492 

10.781 

10.822 

10.762 

10.886 

40 

4.914 

16. on 

1.777 

2.503 

2.333 

2.323 

2.111 

2..36i 

2.509 

11.843 

39.620 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.226 

4.215 

4.093 

4.022 

3.983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

3.009 

1.775 

2.288 

2.313 

2.55i 

2.486 

3.506 

25.403 

23.320 

1.858 

1 .761 

2.010 

50 

6.099 

5 '1.209 

3.944 

5.576 

6.013 

6.237 

5.921 

6., 333 

6.394 

6.877 

6.322 

6.542 

6.830 

6.983 

35.709 

31.292 

2.909 

2.816 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.124 

2.479 

2.106 

2.5.59 

2.8,S-i 

34.768 

35.388 

3.129 

2 . 927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

3.261 

3.1U7 

3.137 

3.147 

38.998 

43. -910 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4.257 

4.701 

4.587 

4 . 4.33 

4.572 

4.478 

■1.060 

189.450 

212.602 

21.746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

29.929 

21.037 

20.575 

20.981 

20.141 

19.899 

8 

70.580 

1 1 . 154 

U  .701 

10.008 

7.715 

10.141 

11 .208 

10. 523 

10.002 

9.367 

7. 863 

6.141 

35.791 
3.953 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

3.470 

3.205 

3.542 

4.157 

2.404 
49.802 

47.872 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4. 127 

4.376 

4.720 

4.779 

4.901 

4.941 

4.841 

24.2.53 

156.562 

14.550 

14.672 

16.283 

14.845 

13. 119 

15.147 

15.523 

I.'.  -J.si 

11.082 

l'i.lOi 

14.051 

12.415 

23.510 

28.380 

2.700 

1.920 

2.660 

2.050 

2.010 

2.650 

2.  110 

■i .  220 

2.  150 

2.270 

2. 110 

10 

89.138 

64.1.58 

5.425 

4.229 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.7  18 

5.7i)l 

5.911 

6.184 

5.831 

5.617 

TA 

75.265 

138.676 

20.417 

25.687 

20.728 

22.004 

20.  493 

22.057 

22.096 

2^.912 

22.659 

22.272 

22.460 

21.377 

40 

23.621 

23.494 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1.135 

1.390 

1.616 

1.247 
12.318 

6.918 

1.341 

1.019 

898 

895 

947 

50 

26.953 

7i.977 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.812 

6.149 

6.224 

.693 

39.727 

48.581 

4.421 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.914 

4.827 

4.853 

5.129 

4. 896 

6.206 

7.831 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

69.590 

51 .535 

4.633 

4.630 

4.882 

4.817 

4 . 452 

4.557 

5. 176 

7.267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

114.118 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.264 

13.620 

13.381 

12.140 

13.115 

13.659 

58.054 

74.381 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

7.624 

7.6S1 

7.837 

7.836 

7.264 

14.4'il 

20.002 

1  .655 

2.121 

1.913 

1 . 890 

1.774 

1.906 

1.604 

1.565 

1 . 188 

2.062 

1 .596 

59.115 

75.606 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5.306 

5.364 

6.515 

6.553 

16.765 
89.773 

82.701 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.802 

5.824 

6 . 280 

22.117 

30.311 

2.679 

2.939 

2.579 

2  561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

2.107 

2.211 

15 

IDXVIJDEITr>ES    u.  0/0 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


20 
25 
50 
20 


50 
60 


150 
30 

12/, 


40 


120 
55 


12/, 
45 


55 
40 

50 


20 


15 

30 


100 


2/i 


1(3 

70 


80 
15 

55 
75 

20 


100 

60 


115 


30 
30 


27 


125 


90 
50 


12/, 
25 


20 
50 


50 


20 


50 


30 


40 


200 


60 


16 
5 
5 

50 


110 

45 


340 


12/, 
10 


12/, 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


2/, 

20 

75 


55 


10 
75 


15 

20 

170 
80 


300 


45 
10 
30 

25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 


30 


10 


10 
15 


40 


20 


50 


6/, 

5 

100 

55 

15 

15 

15 

10 

12K 

140 

50 

25 

240 

140 

25 

80 

75 

300 


147  V, 
75 


40 
25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 

30 
TA 


15 
60 


100 


10 
30 


100 
10 
16 


40 
40 
10 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


150 


50 
40 
25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


30 
40 


30 
15 


75 


8 
25 


12  ]> 
40 


17  % 


40 
75 


30 


a  Si 


Déceni.  1898 
■luillel  1892 
Sept.  1895 
.Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
■Juin  1899 
Février  1896 
•Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
.Juin  1899 
S  -pt.  1899 
Décem.  1S98 
Sept.  1899 


.Juin  1899 

Juin  1899 
Mai  1897 
Juin  1899 

Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  l'<fi2 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 

Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

hiin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
luin  1899 
Décem.  1898 
luin  1893 
Juin  189« 


Juin  1898 


AoOt  1898 
Sept.  '.^^9 
.Mai  I.S9Ô 
Janvier  1896 
Juin  1899 
.Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GOMlPAGtnVIES    IVHISTIÈFIES    ex  D'EXF>IL.0FlATI01>î 
(Sii<i--A_frt.caliies,    Aixstrallenjies    &t  Ajnérlcaijios) 


MONTANT 
(lu 

CAPITAL  NOMINAL 
en  Francs 

UR.S  ACTIONS 

en  Francs 

J2  .S 
-=  1 

XT       TVil"  O 

iN  OMb 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

Au  co 

Janvier 
1900 

CO 

mmencer 
des 

Mars 
1900 

URS 

nent  de 
mois 

Juin 
1900 

C  0  M  P 

chacun 

Août 
1899 

ARAT 

19Juil. 
1900 

FFS 

26  Juil. 
1900 



2  -Voi'il 
1900 

Col  lis 
de 

CLOTl^BE 
9  .Vdl'lt 

1900 

1 

NOMS 

DES 

M.VISONS  INTRODUCTRICES 

C01VIF»AGrNIES  ] 

DE 

Mil 

^ES 

o'< 

OR 

SU. 

D-A 

FRl 

:CA] 

[NES 

13.750.000 

25 

1889 

Buffelsdoorn  Estate  Ne-w..  .terme 

li3.75 

18 

21 

24.50 

25 

20 

20.50 

21 

21 

London-Paris  FinaDrial  and  Mining  C° 

3.. 375. 000 

25 

1890 

Champ  d'Or  terme 

3''  25 

38.50 

42 

51.50 

37 

36 

40 

'il 

MM.  Bclinann  fj  ères 

8.750.000 

25 

1888 

Durban  Roodepoort  Deep../erme 

100 

68  " 

76 

95 

81.. 50 

07 

100 

101 

106 

G"  Française  des  Mines  d  Or 

18.750.000 

25 

1892 

The  East  Rand  proprietary  fUinea.  .terme 

237.50 

42 

169.50 

201 

175 

179.. 50 

178.50 

188.. 50 

188.50 

.M.M.  .Vrniand  l.,évy  et  C'" 

2.250.000 

25 

1887 

330 

462 

496 

557 

603 

540 

518 

560 

515 

New  .\\islral  C° 

14.000.000 

25 

1895 

French  Rand  terme 

■  47 

33 

37.50 

49.50 

42 

48.. 50 

47.. 50 

51.25 

49 

MM.  Bclni.Tnn  frères 

5.000.000 

25 

1887 

Geldenhuis  Estate  terme 

145 

1.39.50 

157 

178 

193 

160.50 

160 

171 

168.50 

New  Austral  C 

25.000.000 

25 

1897 

A.  Goerz  et  C"  terme 

68.50 

53.25 

63.75 

73 

72 

63.25 

63.. 50 

65.75 

66.. 50 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-BaS 

6.250.000 

25 

1890 

Kleinfontein  (New)  terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

.59.50 

61.75 

61 

65 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  terme 

69 

59 

66 

77 

83.25 

69.50 

lïi 

70.. 50 

69 . 50 

.Vd.  Goerz  et  C'" 

18.750.000 

25 

1897 

Langlaagte  Deep  optant 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

Banque  Franr3i>f  de  Tifrique  do  Snd 

12.500.000 

25 

1888 

120 

65 

76 

.95 

90 

77.50 

77.50 

9Ô 

81 

Banque  internationale  de  Paris 

7.500.000 

25 

1895 

Marievale  Nigel  terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  (>p])euheim  Piiilo  et  C" 

275.000 

25 

1894 

May  Consolidated  terme 

93 

99 

107 

123., 50 

140.50 

111 

107.50 

112.50 

113 

.Vd.  (ioerz  et  C'' 

7.500.000 

25 

1887 

Primrose  (New)  terme 

175 

105 

94 

112 

116 

94 

94 

103 

103 

l.ondori-Pari^  linaDrial  and  llning  1 

4.125.000 

25 

1897 

Princess  optant 

67.. 50 

61.. 50 

64.. 50 

64.50 

63 

69.50 

"64.50 

64.. 50 

61.50 

Ad.  Vuin-T  cl  C."  1 

400.000 

25 

1893 

Rand  Mines  terme 

865 

793 

945 

1055 

1031 

983 

990 

1014 

1008 

Banque  Franrai.e  dr  r.\frlque  do  Sud  1 

1.625.000 

25 

1895 

Rip  Gold  optant 

40 

45 

57 

55 

47 

17 

45 

12 

-MM.  liciniann  frères  1 

68.750.000 

125 

1887 

Robinson  Gold  terme 

125 

191 

220 

235 

265 

214 

215 

230.. 50 

2:11 

llqoeRDS.>p«l  t'ranraise,  poisK.  laeStiotietC''  n 

27.500.000 

25 

1SS7 

Sheba  Gold  terme 

53.75 

25.25 

26 

35 

.30 

28 

28 

28 

27 . 50 

M.M.  Marhiels  et  C'"  il 

125.000.000 

125 

1887 

Simmer  and  Jack  (act.  wony.). terme 

(anc.)  3'i0 

127.50 

138.. 50 

156 

163 

1,52 

1.57..  50 

166 

161 

Bque  drPari-et  d .  P.-Bas  tVU.  Trroher,  Bell  et  1 

3.125.000 

25 

1895 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

41 

44 

57 

54 

45 

44.. 50 

47.50 

51 

Divers  | 

400.000 

25 

1890 

"Village  Main  Reef  terme 

196 

177 

195 

225 

238.50 

206.50 

206 

222.. V) 

213 

New  .\ustral  C°  1 

2.000.000 

25 

1887 

Wemmer  terme 

262 

262.50 

272 

290 

365.50 

292 

292 

300 

312 

New  .Austral  G"  | 

4.000.000 

25 

1895 

75 

22 

20 

25.50 

20 

'23 

23 

23 

23 

MM.  Mac-Swiney  et  G''  | 

10.625.000 

25 

1895 

West  Rand  optant 

85 

22 

19 

20 

12 

21 

22 

22 

26 

MM.  I-emaiie  et" Dupont  j 

100.000 

25 

1894 

Windsor  optant 

77.50 

.  50 

42 

60 

75 

39 

48  ■,>5 

48.25 

M.  Henry  Dupont 

MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES 

ex. 

7.500.000 

25 

1895 

lillcmFraserRiïera  r.arilioo  iMl\tW<>(iiii.t,.). terme 

50 

0.75 

7.75 

9 

8 

7.75 

8.. 50 

8  52 

1 

M\l   Maehiels  et  C'«  1 

6.000.000 

25 

1891 

Monte  Rosa  optant 

5.50 

9.75 

2.75 

2 . 7.5 

Tut taH iiîIp  nnl»*ripîi rpin P ii ! 

5.000.000 

500 

1880 

Placer  Enfin  optant 

110 

142.50 

85' 

110 

78 

75 

f " l'É^d"! i  1  t\o  I** i"t  11  p(* 

"^j  1  <.  (» 1 1  yxy.  i  I  «  1 1  Ll- 

30.000  parts 

1888 

Placers  Haute-Italie  optant 

7.50 

7.50 

T  n  t paj^  1 1  ito  nntpripii  rpiil^n  t 
1 1 1 VI  ' " Il  1 1       <i II ir; £  icuicim^iiii 

5.000.000 

25 

1895 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.75 

3 

2.. 50 

2.50 

MM.  Vnn  Hémert,  Higgins  et  C 

15.000.000 

500 

1879 

Uruguay  optant 

65 

58 

85 

65 

82.50 

81 

81 

77.. 50 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

1892 

Victor  Gold  opto.nt 

15 

li 

15 

8.25 

20 

5.50 

1.50 

.M.M.  Von  Hémert.  Hi^ginsetC 

2.100.000 

1894 

Watana  (Parts),  SO.OOO  parts  /oh/ 

200 

32 

45 

39 

31 

MM.  6.  Van  Brock  et  C" 

COMPAGNIES    IDE    TERRAINS,  D'EXRLORATION 

et 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

1891 

Bechuanaland  Exploration. terme 

62.50 

26 

32.25 

37 

24 

33 

32 

30 

Banque  Commerciale  et  lodoslrielle 

87.500.000 

25 

1890 

Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered  ). terme 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

80.25 

79 

81.25 

80.2.". 

MM.  Gault  et  Gwng'dre 

12.500.000 

100 

1895 

Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

100 

99.50 

108 

106 

108 

91 

90 

91 

Banque  Internationale  de  Pari- 

5.000.000 

25 

1889 

Cie  Sud- Africaine  optant 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  fils  de  G.  Oulmann 

11.250.000 

25 

1889 

Dynamite  du  Transvaal. .  .cc/aw/ 

62 

44 

35 

70 

31 

32 

34 

32.. 50 

M.  Oltramare 

10.000.000 

25 

1892 

Eerste  Fabrieken  Distillery .  terme 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16 

16 

15.50 

16 

MM.  Dacosta  et  David- 

18. 125.000 

25 

1892 

Goldflelds  Consol.  ordinaire. /rri^e 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

183.50 

181 

192 

190 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

7.500.000 

25 

1895 

Henderson  Transv.  Estate.. /crmc 

125 

35 

35 

30 

33 

28 

28 

28 

28 

MM.  A.  Luc  et  G" 

.37.. 500. 000 

25 

1886 

Oceana  Company  terme 

107.50 

32 

43.50 

51 

25 

45.50 

44.50 

49.75 

48 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbau 

13.7.50.000 

25 

I89'i 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

21.50 

21 

22.25 

22.50 

MM.  L.  Silz  etC" 

12.500.000 

25 

1888 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

53.25 

56.50 

62.25 

63 

52.25 

54.50 

54.25 

.53.75 

MM.  Béuard  et  Jarislowski 

50.000.000 

25 

1889 

Randfontein  Estâtes  terme 

16.25 

62 

78 

86 

75 

76.50 

75.25 

80.25 

79 

MM.  Mac  .Swiney  et  C'= 

75.000.000 

100 

1895 

Robinson-Bank  Cy  Ld.'. . . .  .terme 

276.25 

76 

87 

100 

91 

86 

81.50 

86 

89 

MM.  Gault  et  Gringoire 

12.500.000 

25 

l>>Q-> 

"'ransvaal  Consolidated,  .tenne 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

76 

75.50 

81.25 

79 . 25 

MM.  Mac  Swiney  et  C"   .  1 

1 

MINES  DIVERSES 

08.750  000 

125 

1888 

De  Beers  (Diamants)  terme 

58! 

18 

678 

708 

672.50 

679 

714 

700 

Ii]|ioilnil<>  .nilérieiirenien 

ï'i.  01)1).  000 

125 

1877 

Huanchaca  (Argent)  terme 

.57.50 

112 

150 

52 

140- 

145 

148 

1  17 

iO.QfXi.OnOiir 

400  dr. 

1873 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /crwc 

131.50 

143., 50 

117 

93.50 

92., 50 

86.50 

86.50 

87.. 50 

7.(100.00.1 

500 

1853 

Pontgibaud  (plomb  agentifère).cp/«)i/ 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 
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1899 


1900 


C  O  TJ  EtS 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  liant  Plus  bas 


1899 

GI6t.  semestrielle 

:in!hlîii  mk. 
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A 

IX)NI)IIKS 


MINES    D'OR    SUD-AFF^ITGAINES    (District    dixi  Witwater-srand) 


£ 

1 

•275 . 000 

-,00 .  OOi 

1 

435.000 

•_i-,0  00( 

1 

•250 . 000 

i3ri  ooi 

)  1 

43 1 . 150 

■joo  ooi 

>  ( 

'200 . 000 

."ifiO  (HH 

1 

55(KOO0 

o';,"..oo( 

1 

•250.00(1 

■,'(10 .  IKX 

1 

187.^250 

inri.iKic 

1 

135.00. 

100. ono 

1 

.^■2.000 

1  .  :!bO .  OIK 

1 

1 .300.0(10 

'wri.ooo 

1 

•2-25.000 

500.000 

1 

500  000 

300.00(1 

300 . 000 

1-20  000 

l'20  000 

•.n^.ooo 

'275.000 

135.000 

1-25.000 

;i5(i .  000 

! 

300.11-25 

S-iO.OOC 

81S.730 

00.000 

90.00(1 

«.lOO.OOO 

} 

900.000 

G60.00C 

.5()0.00i. 

300.000 

1 

300.001 

■JOO .  000 

-200.000 

;i50.."i00 

1 

;ioo .  000 

150.00f 

1.50.000 

160  000 

160.000 

550  000 

■ 

500.01 15 

600.000 

600.000 

1-25.000 

1 

1-25,(1(1(1 

1 15.000 

1 

\\i  .  >iii  1 

50.000 

50.000 

100.000 

100.000 

530.000 

5-23.895 

n5.ooo 

1 

175.000 

■.175  000 

■331  •25(r 

:!-,'5.ooo 

3^25.  (00 

ioo.ooo 

351.-26'. 

170.000 

1 

470. OsO 

.550.000 

550.00 

180.000 

[ 

180. (  00 

100.000 

•400.00 

800.000 

7 11. -,00 

300.000 

■250 .  (H  1.-, 

■-'90.000 

■28K  75( 

1 .000.000 

949.02 

3^25.000 

■3-25 . 000 

100.000 

100.10 

■250.000 

■200.(100 

500.000 

450.000 

150.000 

4.50.000 

100.000 

[ 

400.0  0 

300.000 

300.000 

■200.000 

165.t00 

190 . 000 

ilf^.llS'. 

:'..ooo.ooo 

-2.500.00(1 

300.000 

3oo.O(J(i 

500  000 

500.000 

(300.000 

57  4 . 500 

■270.000 

i 

270. dOd 

■2 . 750 . 000 

■2.750.000 

900.000 

900.000 

■.•25.000 

4-25.000 

100.000 

100.000 

5.0i'0.000 

4.7.1O.OO1 

600.  Oj( 

514.:iO(l 

1.50.140 

150. 14( 

35.000 

34.000 

540.000 

540. COO 

•250  000 

■250.000 

100.000 

4'  0.000 

100.000 

loO.ooi. 

•250  000 

200.0(1(1 

80.000 

so.d  (1 

-425.000 

r.16.775 

400.000 

:i52/(i,s:; 

860.000 

4 

80'J.OOi 

lOO.OOU 

1 

95.77-2 

Aiigelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 
City  and  Suburban.. . . 

Cornet  (Ne-w)  

Crresus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New); 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. .  .  . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. .  . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . . . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.       Robinson. . 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

^^pee  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (Ne-w)  

Village  Main  Reef. . . . 

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter    

Worcester  


60 


1 00 


50 

or 
ir 

15 


IbC 

10 

6e 



8f 



■25 

1  10 

8f 

75 

51 



se 

150 

110 


17  X 

1-2 'A 


8  5/8 
4  1/4 

4  3/  i 

7  1/4 

5  1/8 
2  1/4 

6  3/4 

6  3/4 

7 

7 

1  1/-2 

2  5/8 

2  3/i 
1  1 'S 

2  5/8 

2  3/4 

2  3/1 

•2  1/8 
■2  9/16 

5/8 

1  5/16 
1  5/8 

15/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1,  Ciii^lix  Siiiiarc. 

1 

1  1/8 

1  5 '8 

1  5/8 

1  13/16 
i 

1  3/i 

Wai'ofcr'I  Coiict. 

5  9/ie 
1  1/4 

3 

3/8 

4  l/^2 

3  3/8 
5/è 

3  3/4 

3  7/8 

120,  Bisho|)Sgatc  St. 

1 

7/8 

11/16 

13/16 

I:!/I6 

7,  IjOrhliui'y. 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 

1/6 

1/0 

2/0 

2/0 
1  1/i 

4  1/8 

3  3/8 

1  1/4 

1  1/4- 

1  1/4 

1  i/i 

.30,  St.  .Swithiii's  Lane 

2  5/8 

■2  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

I  3/8 

1  5,8 

1  5/8 

8,  0kl  •Jowcy 

1  1/8 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

7/8 

■8,  Olfl  Jcwry. 

6  3/4 

4 1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  1/2 

5  1/i 

5  5/M 
3 

5  5,' S 

3  15'/ U 

1 7/8 

2  3/4 

2  1/8 

2  7/8 
3/4 

2  13/ie 

;î 

Winchcstor  House. 

1  3/8 

1/-2 

7/8 

.5/8 

11/16 

13/16 

13/16 

1-20.  Bisliopsgato  SI. 

15  1/^2 

8  1/-2 

12 

9  1/4 

12  3/4 

11  3/4 

12 

12 

12  11 

1^20,  Bishopsgate  St. 

-20  ' 

1-2  1/4 
3  1/4 

17 

15 

15 

15  1/4 

15  3/4 

I^20,  liislio|)..iprat(i  St. 

6  1/8 

4  7 '8 

3  1/2 

i  1/2 

i  1/4 

4  3/4 

4  3/4 

AViiiclicrîtf'i*  tloose 

6  7/8 

4  1/-2 
■2  1/4 

6  1/4 

4  5/8 

5  3/ 1 

5  5/8 

5  7/8 
4 

5  3/1 

ii,  LnituluW  Itoildgs. 

1  3  1 

3  1/8 

2  1/2 

3  7/8 

3  7/8 

i 

96,  Greshani  Housp. 

8  1,-2 

1  7/8 

6  1/2 

5  1/2 

7  1  '8 

7  1  '8 

7  7/16 

7  7/10 

Winchester  Housc 

-26 

17  1/-2 

2i 

18 

21 

21 

0-) 

21  !  '2 

1-20,  Bishopsgate  St. 

7  5,8 
-2  3/, S 

5  1/i 
1 

6  3/4 

5  3/4 

■   6  ' 

5  7/8 

"è  1/i 

6  1/1 
1  15/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  7,8 

1  13/10 

•2 

28,  .Vusicii  Friars. 

3 

1  3/16 

2  7/16 

2 

2  7/16 

2  7/16 

•2  1/2 

2  7/16 

19.  F.ocy  Sdeet. 

8  7/8 

8  1/8 

5  1/2 

6  3 '8 

6  3/8 

&  3/4 

0  3/  i 

l'20.  Bish()|i.ss;it(i  SI. 

1-2  .3/4 

6  3  1 

11 

7  1/2 

9  3/4 

9  1 1-2 

10  3/8 

10  'MX 

.30.  St.  .Swilhiifs  Lane 

1  1/16 

.  3/8 

5/8 

5/8 

5/8 

9/16 
2  7/8 

9/16 

9/10 

Q 

ÂVaciiforrl  Cniirl. 

4 

■2  1/i 

3  11/16 

2  3/4 

3 

3 

Wai'oford  Court. 

■2  15/16 

1  3/8 
3  1/4 
6  1/-2 

1  15/16 
4  1/2 

1  5/8 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  15/16 

7,  Lothbiirv. 

5  1/4 

3  3/4 

4  1/2 

4  3  8 

4  3/1 

4  3/4 

120.  BishopsS'ifo  St. 

10 

8  5/8 

6  5/8 

8  1/2 

8  1/2 

'.1 

8  7/8 

^^'arnforfl  C(jurl. 

8 

-  .5 

7  1/8 

5  3/8 

6  1/2 

6  1/2 

G  5/8 

6  3/  4 

fir(>sham  Hoos(i. 

7  3/4 

4  1/i 

6  1/4 

i  3/4 

5  1/2 

5  3/ 1 

6 

5  7  S 

8,  Old  Jewi-y. 

7  1/8 

3  5  8 

5  1/2 

3  7/8 

5 

4  7/8 

5  I  /8 

5  1/2 

f20.  Bishopsfcate  St. 

6 

3  1/4 

4  3/8 

3  3/4 

4  3/8 

4  1/4 

■  4  13, 16 

i  7/8 

30.  St.  Swithio's  Laiie 

■2 

1/4 

15/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/8 

13/16 

J  1/8 

7.  Lotlilmry. 

3  7/8 

1  3/4 

2  3/4 

1  7/8 

2  1/2 

2  3/8 

2  5/8 

2  5/8 

!((>  / 17:!  Winclic-sliT  llou.se, 

7  13/16 
4  3/8 

3  7,8 

5  3/4 

'i  1/8 

2  3/8 

5  1/4 

5  3/16 

5  1  /2 

5  7/16 

19.'  Burv  Street. 

1  7,8 

3  1/2 
3  1/4 

2  5/8 

2  11/16 

2  11/16 

2  13/16 

3  3/8 

1-20,  Bislmiisgatc  Sl-Tiltiin. 

4  7/16 

•2  5/8 

2  3/i 

3  1/16 

3 

3  1/4 

8,  Princes  Street. 

13/16 

13/16 
1/2 

15/16 

3/8 

13 /|6 

13 '16 

15/16 

8,  Princes  Street. 

11/16 

:  . 

7/8. 

5/16 
1  3/4 

3  '8 

'/2 

7/16 

7,  Ldflilnu'v. 

■2  1/0 

1  1/i 

1  II/IO 

1  9/16 

1  11/10 
2  1/4 

1  3/i 

8.  Cd  .lewi  y. 

■2  13/16 

1  1/-2 

1  13/16 

1  U/IO 

2  1/8 

2  1/16 

2  3/16 

A\'ariif'irit  (lunrt. 

5/16 

5/16 

5  16 

1  /2 

1/2 

1/2 

1  7/16 
10  1/.S 

15,  (leurKO  St..  E.  C. 

6  1/16 
13  1/4 

3  3/4 

3  l/^2 

5  1/2 

3  7/8 

4  3/8 

1  3  '8 

4  3/8 

/ .  I ju t  11  1 1 1 1  rv  - 

6  5/8 

11  1/2 

7  :v8 

9  13/16 

9  3/4 

10  1/i 

1.1:  (1,  (ieorje  .St.  Un.  [ioase. 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

3  1/8 

3  1/8 

3  -AIX 

3  3/S 

2><.  .\uslen  Friars. 

6  7/8 

i  1/4 

6  1/2 

i  1/2 

5 

5  1/8 

5  :!/s 

\\"arnfnri1  C(.)urt. 

3  15/16 

■2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

3  1/1 

:',  1  -8 

3  1/2 

3  7  16 

(i reshani  Hduse. 

2  11/16 
7  1/i 
1 

1  l'IO 

1  5/S 

1  5/16 

1  11/16 

1  1  '2 

1  11/16 

1  U/IO 

M.  Old  .Tewrv. 

3 

5  1/i 

3  3/4 

,-, 

r, 

5  1/4 
3/1 

5  1  /  i 

120.  Bisholjsgate  St. 

3/8. 

3  1/8 

5/8 

5/8 

3/4 

11  16 

3/i 

1^20.  Bishopsgate  st. 

5  7/8 

4  7/10 

3  1/1 

3  7/8 

3  13/16 

3  7/8 

4 

7,  Lotliliurv. 

•2  5/8 

1 

2 

1  3/8 

1  1/i 

1  3/8 

1  1/2 

i  3; 8 

33,  Coriihi'll. 

45  1/16 

■27  3/8 

.39  1/2 

30  11/16 

39  l/lCi 

39  3  s 

■40  1/8 

39  15  16 

1-20,  Bishopsgate  St. 

3  13/16 
•2  1/^2 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

3  1  16 

3 

3  1/4 

3  1/16 

8.  Princes  Street. 

7/8 

2  1/16 
1  5/8 

1  5/8 

1  15/16 

1  15/16 

i  15/16 

1  15/lt 

8.  Princes  Street. 

•3  5/16 

1  1/8 

1  7/K 

1  9/16 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/2 

8,  Princes  Street. 

1  15/16 

1  3/8 

1  1/8 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/ie 

8,  Princes  Street. 

•2  l/^2 
11  1/i 

7/8 

1  1/2  , 

1  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

WarnI'urd  ("ourt. 

7 

10  3/8 
U  1/4 

7  1/2 

8  1/2 

8  1/2 

9  1/8 
4  3/ 1 

9  1/1 

■28.  .Vnslin  Friars. 

4  I/-2 

;  3/4 

4 

i  5/8 

4  1/2 

1  3/1 

8.  Old  Jewry. 

U  3/S 
3  3/8 

6  1 '■2 

10 

1  1/4 

9 

8  3/4 

9  :',/8 

.  9  H/s 

30.  St.  Swilhin's Lane 

1  3/4 

2  5/8 

0 

2  1/2 

2  3/8 

2  1/2 

2  1/2 

(iresham  House. 

6  7/8 
3  7/8 
3/4 

4  1/. 

6  7/16 
2  3/4 

5 

6  1/8 

6  3/8 

6  11/16 

6  1/2 
3  1/4 

3/8 

8,  Old  Jewry. 

2  1/4 

3  1/8 

3 

3  1/8 

7,  Lothbùry. 

1/4 

3/8 

3/8 

.5/8 

3/8 

3/8 

7/16 
5  1/2. 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

(<i-eshani  House. 

6  1/^2 

3  1/-2' 
■2  3/4 

4  1/8 

4  7/8 

4  7/8 

5  1/8 

5  1/8 

IS/U.  Geonje  St.,  Mn,  Uoiise, 

5  1/-2 

4  1/2 

3  1/8 

3  3/8 
3  1/8 

3  1/8 

3  1/2 

3  1/2 

Warnford  Court. 

3  15/16 

•2 

3  3/8 
9  5/8 

2  1/2 

3  1/8 

3  5/16 

3  3/8 

18.  St.  Swilhin's  Lane 

10  3/8 

6  1/^2 

7 

8  1/8 

8  1/8 

S  7/8 

8  1/2 
1  3,8 

8,  Old  Jewry. 

•2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

Win  hester' Honse. 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

11  1/2 
1 

11  1/2 

12 

12  1  ■  1 

19.  Bnrv  Sln-rl. 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

15  16 

Warntnid  Cnui  l 

3  1/8 
6  3/4 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  7/8 

2  1/2 

2  5/16 

2  9/16 

2  9 '16 

1^20.  BislM.psi^ale  SI 

4  7/8 

3  1/2 

l  3/8 

4  1/8 

4  5/8 

i  5  8 

Warniord  Court. 

3  5/8 

-) 

2  1 18 

2  1/4 

2  5/8 

2  5  '8 

2  9/8 

2  5  '  8 

8,  Old  Je\vi-y. 

MIISTES    D'OR    SUD-AERIGAINES    (Autres  aistricts) 


1-20. (KJO 
125.000 
400.000 
150.- 
.  100.00(1 
1 45,000 


10/0 
5/0 

10/0 

2/( 
I 
1 


1-20.000 
I -25. 000 
400.0(10 
132.870 
1 .075.000 
130.016 


Barrett  

Graskop  

Klerhsdorp  (9  s.  paye). 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop    


30 

0 

20 

30 

30 

1-20 

10 

13/6 

-  6/6 

9/0 

7/6 

3/0- 

1/3 

0/3 

2/0 

2/0 

2/0 

3/6 

Tis 

2/3 

2/0 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

8/6 
1/9 
3/0 
2/0 
i  1/16 
3  '9 


8/6 
1/9 
2/9 
2/0 
1  1/10 
3/6 


8/0 
1/9 
2/9 
1/9 
1  1  /1( 
3/6 


7/6 
1/9 
2/6 
1/9 
1  1/16 
3  /6 


Bpior  House  Basinglialt  S(rï,l, 
85,  Gracechurch  st. 
110,  Gannen  Street. 
1 10.  Cannnn  Street. 
18.  St.  Helen  s  Place 
15.  Bishopsgate  St. 


JBOUItSlî:    I>E    I.01^I>I6.ES  (Suite) 


Su  'S 


N  (3  M  S 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1S99 


1900 


C  OTTieS 


13  TJ 


1899 

Cours  extrêmes 

P.'iisliaul  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  Dl  Dec 


i9Juillel2Uuillel 


2  Aoiil 


!)  A  nul 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GO]VIF»AGrsriES  ]PI=lOF»RIÉT AIRES  de  TERRAIINTS  et  ID'EX:F»L0RAXI0N 


'2.50 , 000 

ï 
1 

•250 

000 

Alexandra  Estate  

;(50 

300 

l 

350 

300 

Anglo-F  rench  

1  .-'50 

000 

1 

1.102 

500 

Barnato  Consolidated... 

'lOÛ 

000 

1 

100 

000 

Bechuanaland  

100 

000 

1 

'.  1 1 

307 

Bechuanaland  Trading. 

5.000 

000 

i.375 

000 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

r.oo 

oO(.) 

3-25 

000 

Charterland  Goldfields.. 

000 

000 

-i.Ol^O 

000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

l.'.'.'lll 

000 

1.-250 

000 

Id.    6",',  Préférence.. 

(',0(1 

000 

100 

(lOli 

Id.    5  '/j%Debentures. 

UOO.OOO 

I  ..514 

001 

ITerderson's  Trans.  Est. 

■■.'00.000 

■200 

(j(i(i 

Johannesbiirg  Estâtes.. 

lOO 

0(.I0 

100 

000 

Mashonaland  Açency. . . 

500 

000 

375 

05)» 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

1  .000 

000 

670 

000 

MozamlDique  C»  

1  ,5(111 

ilOO 

1.^2(j7 

.507 

.Oceana  Consolidated.. . . 

150 

000 

150 

000 

Oceana  Development. . . . 

V50 

000 

389 

750 

Potchefstroom  

100 

000 

100 

(Klll 

Rhodesia  Exploration  . . 

500 

000 

•225 

(1(1(1 

Rhodesia  Goldfields  

t^oo 

000 

751 

07: 

Transvaal  Consolidt. . . . 

l.(.tOO 

000 

;;(iO 

Id.  Development. 

300 

000 

:'.oo 

01)0 

Id.        Gold  Fields. . 

■.".il 

015 

170 

000 

Id.  Land  

1)10 

000 

001 

Id.  GoldMiningEstat 

1  .000 

000 

030 

ôôo 

Willoughb-y's  Consol. . . . 

•.'(Kl 

000 

107 

'.30 

Zambesia  Exploring. . . . 

% 

■  ^20 

6 

■>!4 

'2  K, 

îo'' 

10 

io 

'20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/  0 

1  ly  6 

10/6 

11/0 
3  3/4 
2  1/16 

11/16 
3  3/4 

4J)/(i  (ieorite  &L  Hii,  Hoiive. 

4  5/8 

2  5/ 16 
1  7/ 16 

3 

2  5/8 

3  5/8 
2  1/8 

3  7/10 

170.  Winchi-sler  Use. 

'2  7/8 
1  5/8 

1  7/8 

1  5/8 

- 

2  1/8 

7,  l/Othburv. 

5/8 

15/ 16 

13/ 16 

1  1/4 

1  Ij/IO 

1  3/16 

1  3/16 

19,  8t.  Switl.in'sl.aiie 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

0/ 16 

0/  16 

0/ 16 

'.),  16 

72,  Basiiifjliall  Strcel. 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

■2  7/8 

3  3/16 
11  ,'16 

3  1/8 

.3  3/ 16 

3  1  'N 

19,  St.  Sw  iUiin's  I.aiii; 

1  3,16 

1/4 

5/8 

1/-' 

11/16 

U/IG 

11/16 

10.  St.  Swilhiii  >  Laiic 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  5/16 

7  5/16 
23/6 

7  1/2 

7  7/16 

«.  OUI  .Ji'wrv. 

23/6 

•21/3 

23/0 

21/0 

21/0 

'23/0 

■23/0 

8.  old  Jfwrv. 

111 

102 

106 

105  1,2 

104  1/2 

104  1/2 

101  1/2 

104  1/2 

8,  Old  Jcwry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

■  3/4 

1  1/16 

1 

1   1  /S 

i  1  /8 

15  a,  Burv  SlrtMil. 

.  1  3/8 

1  1/2 

1 

1  3/16 

2  1/4 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

19,  Kinsliurv  Circus. 

3  7/16 

r7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  1/16 

2  5/16 

2  1/1 

S,  OMJewry. 

K  5/8 
:i  3/8 

3  1/8 

5  l/S 

5  3  4 

6 

6 

6  1/4 

6  l'^! 

3,  C(j|ithall  Hiiililiii^s 

1  13/16 

2  3/8 

•y 

2  1/8 

2  3/16 
1  3/4 

2  3/ 16 

2  :i/l6 

liroad  StcfH't  lloiisc 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6.6 

1  13/16 

1  15/16 

1  7/8 

Sun  Cixirl.  Coriihill. 

0/16 

•1/16 
4/0 
2  3/1 

1/4 

7/16 

0/16 
10/0 

0/16 

0/6 

y/ 16 

0.16 

4.  Sun  Court. 

14/6 

5/0 

8/9 

0/6 

11/0 

5,  Coptliall  bulMliij^.s 

7  3/8 

5  1/8 

1  7/8 

4  7 /'S 

1  3/4 

4  7/« 

8,  Old  Jewrv. 

3  l'S 

1  1/10 

1  5  « 

2  1)1 

2  1  /S 

2  3/ 16 

3  1/4 

2  3' 16 

3  t/16 

1 

1  15/16 

î  7/8 

3 

2  13/16 

3  3/10 

1-20,  nisho|t(SKale  SI. 

1  5/8 

2  3/4 

1/2 

11/16 

13/16 

■  1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 
.) 

Uptrupolilan  l'hamben 

1  3/8 

2  1/8 
ll'i 

1  1/2 

2  1/16 

1  7/8 

1-20.  Hishops^aO'  SI. 

13/16 

3/16 

0/16 

2  15/16 

3  :i  16 

1-20.  Bi.sh(P|is-al(;  SI. 
Sutïulk  House. 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1  16 

2 

2  t/4 

2  l/l 

2  1/2 

1  1/16 

:  1  3/ 1 

1  3 '8 

1  12 

î  3/8 

1  7/16 

1  7/10 

3.  Ciipthall  HuildiiiKs 

13/16 

1  1/N 

1  l'i 

1  1,2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

13,  (iforpro  Slrci't 

GO]VIF»AG]SriES  DIVERSES 


000 . 000 
I so . 000 

500.000 
i  ,250.(100 
■.',750.001. 
50(1.000 
250 . 000 
1  .(.XIO.OOO 
1.000  000 
400.000 
300 . 000 
3, 000. ,000 
250  000 
500 . 000 
150  000 


1 

600 

000 

Beira  Rail'way  Shares  . . 

12'0 

200 

000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500 

000 

Eerste  Fabrieken  

1  . 250 

OOll 

Exploi-ation  C".  (Newi. . . 

121,^ 

2.682 

300 

Joliannesbg.  Cons.  Iiiv. . 

10 

500 

0. 10 

Id.  Waterwks.. 

2.50 

000 

Id.        Tramways  . . 

50(1 

London  and  Paris  Corp. 

10 

1  .000 

000 

National  Bank  S.  A.  R.. . 

11 

200 

000 

NewAlVican  Company  . . 

50 

500 

000 

Ran  i  Central  Electric  . . 

8 

3.000 

000 

Robinson  Bank  

5 

250 

000 

S.  African  Gold  Trust . . . 

■25 

500 

OOu 

Tati  Concession  

150 

000 

Transvaal  Coal  Trus^ . . 

"3% 

15  %  mars 


2      %  mars 


12/0 

6/0 

N/6 

0  6 

0  :i 

0/3 

9/3 

'.)  ';; 

13/16 

5/6 

3/8 

13  16 

I5;l6 

7/8 

7/8 

u'/u; 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5, '8 

1116 

1W16 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  1.-./I6 

1  li/16 

1  5/8 

1  13/16 

1  i:'./IC 

2  .5/ 16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/'16 

2 

2  1/16 

2  l/lt 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/8 
1  3/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  I/IC 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/3 

13/16 

5,8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

1 4  -3/  4 

12 

11 

11 

11  11/16 

11 

4  3/16 

I  9'16 

3  5/S 

.) 

2  1/4 

2  5/16 

2  7,16 

2  1,  If 

1  1/8 
5  1/4 

0/16 

11/16 

"5,8 

5, '8 

5/8 

5/8 

5/8 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

3  1/2 

3 

3  1/2 

7  1.5/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

7  3/16 

6  11/16 

6  5/8 

6  7/16 

1  15  16 

l 'î 

1  3/16 

1 

1  3/16 
1  7/8 

I  1/8 

1  3/10 

l  1/s 

1  5/8 

1  3/8 

1  3/4 

1  13/16 

1  7/8 

17.  Sl-.Switliln's  Laiie 
sutïolk'llouse. 
8.  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithiii's  Lane 
7.  Lotlibury. 
54.  St.  Mary  .\xe. 
4S/li  Veorje  St.,  to.  House 


K5.  Ilatton'Gardeu. 

I,  Bankhuldiiig:<. 
8,  Old  Jcwry. 

Hmad  Stn.'Cl  Houso. 


]VEI]NrES    DOR  AUSTRALIEIVISTES 


100. 

175. 
280 . 
1 10. 
25(1 . 
300 . 

70. 
1 .000. 
500. 
[•20 
140 
100 
3S4. 

40. 
300. 
150. 
320. 
500. 


000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 

.000 

.000 
000 
000 
.000 
.000 
000 
000 
000 
000 


1 

2/0 
16/0 

1 
1 
1 

10/0 

1 
1 

2/0 

1 
1 

8/0 
2/6 

1 

1 

1 

1 


00  000 
175,000 
350 . 000 
1  40.000 
250.000 
280  6O;'. 
1  lO.OIXl 
.000.000 
■200.000 

33  301 
140.000 

01.000 
060.000 
3-20.000 
300.000 
112.000 
320  000 
500.000 


Golconùa  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill 
Lake  View  Consols  . 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Loniionderry  

Mount  Morgan  

West  Austr,  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C» 
Wbite  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  HiU  Propriet 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  .... 

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5,/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 

I  11/16 

II  1/4 
■2«  7/8 

1  15/16 
0/ 16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


I 


3,8 

5/16 

1/4 

1/4 

1/4 

1/1 
32/6 

1  1/2 

31/0 

32/9 

32/6 
7/8 
8  1/2 
13  1/2 

32/9 

1  7/16 

1 

15/16 

3/4 

13/16 

11  4/16 

y  5/8 

8  5/8 
13  15/16 

8  i/4 

8  9/lt; 

•20  1/16 

13  1/16 
1  7/16 

13  3/!S 

11  15  16 

1  3/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  '/I6 

1  7/16 

1/2 
5  5/16 

3/16 
4  7/8 
0 

4/6 

4/0 

4/0 

4/0 

5 

5 

5  i/16 

5  1/16 

3 

2  3/8 

2  5/16 

2  1/1 

2  5/16 

3/0 

"1/9 

0/9 

0/9 

0/9 

7/16 

7/16 

3/16 

3/16 

3/10 

3/16 

3/8 
44/0 

5/16 

7/16 

0/0 

9/0 

9/11 

2  1/16 

49/0 

48/6 

47/'i 

47/6 

0/6 
2/6 

2/0 

1/6 

1/6 

1/3 

1/6 

4/6 

3/6 

2/9^ 

3/6 

3/6 

4  5/8 

5 

4  7/8 

4  3/4 

4  1  '2 

7 

y  5/ 16 

9  I3'16 

0  13/16 

9  15/16 

9  7/8 

4/6 

3/&. 

1/4 

1  /  't 

3 '16 

3 '16 

14.  slierbiirnc  l.aiie. 
3,  (.Iracei'hurch  SI 
■29.  St.  Swilhin's  l-ane 
Broad  Strecl  Uoiisc. 

Bruad  SIreot  llduse. 
3,  Gracechurch  SI. 

•29,  St.  Swilhin'sLane 
257.  Winchflster  Use 
•29,  s;i.  Swilhin'sl.anc 
3.  Gracei-hurcl)  SI. 
3.  Gt.  Winchesler  si, 
97,  Dashwood  Housc. 
3.  Gracechurch  .SI, 

11,  .Vl'church  Lane 
1.  Throsmorlmi  .Vvnu 


MINES    DE  DIA.]VEAiCT 


721  500 

1 

721 

500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

3. 050. 000 

5 

3.048 

De  Beer's  Consolidated.. 

20 

o.MMI.OOO 

100 

3.^.'S3 

020 

Id.    5  %  Debenture. . .  . 

5 

1 .057.000 

10 

105 

2,50 

Griqualand  W^est  

1  OOO.uOO 

5 

1 .000 

000 

New  Jagersfontein  

•iViVa  janvier 

30  5/8 

21  1/2 

8  1/2 

6  3/4 

15 

9  9/16 

30/0 
■28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


■29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30, 6 
■26  11/16 
105 
7  3/4 
16 


30/0 
■26  15/16 
101 

7  9/16 
16 


a0,6 
•28  3/16 
102 
7  9/16 
16  1 , 


50,6 
■27  T8 
103 

7  9/ 16 
16  1/4 


62,  J^Muliard  Sln  >'l. 
62,  Lombard  Street. 

6^2,  lombard  Strpet. 
5,  Copthall  Buildinfis 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEIM 


•  r 

—  IS"  volume. 

BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

Vendredi  17  :ioùt  VM). 

0 


3' 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (Ed  millim 


de  francs  I 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

.1  \NVii:u  .... 

{■.lie 

■-'.:'.■.'() 

:;.  KS5 

■(.811 

7.691 

9.«(;2 

13.633 

16.119 

13.181 

19.091 

28 . 558 

l''|.;MaKlt..  . . 

1  .  10.S 

2.0i:i 

3.356 

\ .  557 

7.885 

8.485 

13.N20 

15.105 

15.198 

19.201 

27.115 
29.058 

M.MIS  

1  .lis;) 

2 .  r,'.() 

:!.'i37 

'..818 

8.485 

10.1i4 

15.048 

16.829 

15.829 

21.118 

AVIUL  

1  :->Hl 

2 .  '109 

3.521 

5.129 

8.696 

•  10.196 

15.3.55 

10.955 

16.080 

21.448 

30.496 

.Mm  

1.->I9 

;i.  187 

3.534 

4.975 

9.0i8 

I0.63S 

15.419 

17.706 

17.745 

32.595 

31.319 

.Il  IN  

1 .  Kr2 

2.809 

3.40Ï 

5.083 

9.396 

11.181 

15.302 

IN. 285 

17.621 

22.889 

31 .365 

.Il  II.I.HT  .... 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11. 4SI 

15.283 

18.1.50 

18.552 

22.005 

32.700 
34.299 

Ai)L'  r  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

SllPTEMliUI-:  . 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.850 

31.951 

Ol-.TDUKi:.  .  .  . 

2.'i72 

2.931 

4.117 

6.624 

13.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.95:j 

36.472 
35.791 

NoVUMIUlK  .  . 

2.iil 

3.068 

4.257 

6.078 

9.718 

12.616 

15.9.52 

17.764 

1H.301 

27.038 

UlicHMllKK.  . 

•i.VAl 

3.553 

4.5S2 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38.175 

Total  

l,s.9:;9 

33.629 

45.028 

66.360 

1I0.18S 

13i.5'il 

184.198 

203.697 

207.650 

276,155 

.390.900 

Sommaire  du  W'  -14»  '^'^ 


Quesliou«$  du  Jour.  —  Cuiupajiuic  tlo  Mozambique.  —  La  (iut'nx- 
ilaiis  l'Afrique  du  Sud.  —  L:i  Galouibie  liiit:inniquc. 

Les  .Miues  d'or  Australiennes.  —  Ri_'iidpiiiriil>  des  Miut's  de 
r.Vus.tiMlie  Occ'idoiilale.  —  La  rroducliuii  de  A'iclnn  i.  —  i.a  Nouvelle- 
dalles  du  Sud  eu  1899.  —  Lake  View  Cousols.  —  Noirs  luiniéres. 

Itevue  hebdomadaire  de  la  Presse  .\nglaise.  —  Les  Plaee 
luenls  eu  Valeurs  Sud-.Vfi'ieaiues.  —  Déelaralidiis  de  M.  Klinike.  — 
LlCxploilation  des  Mines  pendaul  la  (luene.  —  La  Maiu-d'a-uvre 
dans  la  Ulioilesiîi. 


Informations  diverses. 

Itevue  hel>do]n'.tdaire 

de  Londres  et  de  l'aris.  - 
des  cours  des  acUon.s  de 
duites  sur  ces  Marchés 
liiilurc. 


lus  Mai  cliés  des  Mine»  d  or 
-  Tableau.v  rélrospeetifs 
-Mines  d'or  inlru 
et    Cours  de 


l'R0DlCT10.\  AURIFÈRE  TOTALE 

IX' 

"Wit-w-atei-srand. 
Du  l'-''  Mai  1887  au  30  Seplfiiibre  1899 


Francs 
Onces  . 
Kilo". . 


(i9i.913 


^^^^ 


.v%V'- 


\.' 


12 


1890 

1)1. 817  o/ii'e^ 

15,:;9()  kiiiiij. 


:i    (i  y 
1891 

;29.23S  Olicrs 
22 .  i'iii  hiloj. 


:)     tl     '.J  l: 
1892 

1  .210.S67  oiiCBs 
!'.7.'"«l)2  kila(|. 


1     :)     li     ij  12 
1893 
I .  (~S.  173  on  es 
15.98;  kiloy. 


1    ;i    li    a  1 
1894 

2.021.1.59  oncoj 
62.958  kiloj. 


3     0     11  r. 

1895 

2.238. 130  oiiws 
69.595  Viloy 


1896 

2.2S2..533  oiirfs 
70.993  kilug. 


1     3     (i     'J  li 

1897 
3.034.674  dimi 
94.387  kil«||. 


1898 

.295.602  oirics 
133.605  kilog. 


1     3     li     'J  I 

1899 

3.913.802  onrcs 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COIVIF>AOIVIE©    2VEI ENTIÈRE  S    ET  D*EXF>L.OFlAXIOIV 
(Siid.-.Ajrrlcaliies,    AtistrallerLiies    et    Axuér-loaines  ) 


BOURSE    OE    I*  V  IXtH 


MONTANT 
du  ■ 
CAPITAL  NOMINA 

en  Francs 

DES  ACTIONS 

en  Fi'ancs 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

Couns 
de 

CLÔTURE 

10  Août 
1900 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

'26Juil. 
1900 

2  Août 
1900 

0  Août 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

CO]VIF»AG]SriES    DE    MIINTES    D'OR  SUD-AB^RIGAINES 


13. "750 

000 

25 

1889 

3.3'Î5 

000 

25 

1890 

8. '750 

000 

25 

1888 

18.750 

000 

25 

1892 

2.250 

000 

25 

1887 

14.000 

000 

25 

1895 

5.000 

000 

25 

1887 

25,000 

000 

25 

1897 

6.250 

ooo 

25 

1890 

300 

000 

25 

18'.'5 

18.750 

000 

25 

1897 

12.500 

000 

25 

1888 

7.500 

000 

25 

1895 

275 

000 

25 

1894 

7.500 

000 

25 

188: 

4 . 125 

000 

25 

i8ii: 

400 

000 

25 

ma 

-1.625 

000 

25 

18ii5 

68.750 

ooc 

125 

1887 

27.500 

000 

25 

1887 

125.000 

000 

125 

188': 

3.125 

000 

25 

1895 

400 

000 

25 

1890 

2.000 

000 

25 

188: 

4.000 

000 

25 

1895 

10.625 

ooc 

25 

1895 

lOO 

ooc 

25 

189'. 

Buffelsdoorn  Estate  New..  ^ 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Koodepoort  Deep,  .terme 
The  East  Rand  proprietary  Uines..  terme 

Ferreira  teime 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  lermt 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Manevale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  entant 

Rand  Mines  lermi 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  lact.  uouv.i. terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  teime 

Wemmer   .terme 

Western  Kleinfontein  optant 

■West  Rand  cptavt 

Windsor  optant 


143.75 

18 

21 

24.50 

25 

20 

50 

21 

21 

20.50 

32 -25 

38 

50 

42 

51 

50 

:•'(') 

iO 

'il 

41 

100 

68 

76 

95 

81 

50 

100 

101 

1116 

lOo 

2,37.50 

42 

169 

50 

201 

175 

178 

50 

188 

50 

188 

50 

191 

330 

462 

496 

557 

603 

518 

560 

5i5 

5.-.0 

47 

33 

37 

50 

49.50 

42 

47 

50 

51 

25 

49 

52.50 

145 

139.50 

157 

178 

193 

160 

174 

168 

50 

170.50 

68.. 50 

.53.25 

63 

75 

73 

72 

63 

50 

65 

75 

66 

50 

65.25 

170 

48.75 

54 

71 

73 

50 

6i 

6i 

65 

65 

69 

.59 

66 

83 

25 

Oi 

70 

,50 

69 

50 

70.75 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

120 

65 

76 

95 

90 

77 

50 

sô 

il 

85 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

93 

99 

107 

123.50 

140 

50 

107 

50 

112 

50 

113 

113 

175 

105 

94 

112 

116 

9i 

103 

Wi 
64 

1011 

07.. 50 

6i.50 

■  64 

50 

64.50 

63 

6i 

50 

61 

50 

50 

61.50 

865 

793 

945 

1055 

1031 

990 

1014 

1008 

1015 

40 

45 

57 

55 

17 

45 

42 

43 

125 

191 

220 

235 

265 

2-15 

230 

50 

031 

232 

,53.75 

25.25 

26 

35 

30 

28 

28 

27 

50 

27.50 

une.)  340 

127.. 50 

138 

50 

156 

163 

157 

50 

166 

16  k 

165.50 

41 

44 

57 

54 

h4 

50 

47 

50 

51 

45 

196 

177 

195 

225 

238 

50 

206 

222 

50 

213 

216 

262 

262.50 

272 

290 

362 

50 

292 

300 

312 

312 

75 

22 

20 

,  25.50 

20 

23 

23 

23 

23 

85 

22 

19 

20 

12 

22 

22 

20 

26 

77.50 

50 

42 

60 

75 

39 

48 

25 

48 

48 

London-Paris  FinaDrial  ind  linisg  C 

MM.  lîcimann  f  ères 
C"  Française  des  Mines  d'Or 
M.M.  Armand  Lévv  et  Ci* 
New  Austral  C° 
MM.  Belniaiin  frères 
New  Austral  C» 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
.\d.  (loerz  et  C'' 
Banqup  Franche  de  rilnque  S«4 
Iîan(|uo  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinlo  et.G'« 
Ad.  finerz  et  C'- 
l.ondnn-raris  linaDcial  and  llning  r° 
.\d.  (H)i'rz  et  V." 
Panqiif  Pranrai>e  de  l'ilriiine  dg  So4 
M.M.  lielmann  frères 
BqnpRrvefl  Fraiifai>e,  plli^»ll.  ïatSwiDt'rtC'' 
.MM.  Machicis  et  C" 
Bi|ip  dePari-  cl  d .  P.-Baa  ellï.  Te  rnhf  r,  Be  il  eU'« 
Divers 

New  .\ustral  C" 
New  .lustral  C» 
M.M.  Mac-Swiney  et  C^' 
MM.  l.emaire  et'Duponl 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

30.000  faris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

lillefflFraserRiieraCariboo  6oldlieI'Co(lm.C.)./("('(«(' 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  ^nit  . optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 . 7.'» 

8 . 50 

8.52 

8 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2 . 75 

2.75 

110 

142.50 

85 

110 

75 

76 

85'  ' 

7.50 

7.50 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3 

2.50 

2., 50 

2.50 

65 

58 

85 

65 

81 

81 

77.. 50 

77.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

1 

4.50 

4.75 

200 

32 

45 

39 

48 

31 

MM.  Machiels  cl  C" 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antiTieurement 
.MM.  Vou  Hémert,  Higgins  et 
Inlrodiiite  antérieureménl 
.MM.  Von  Hémert.  Higgins  et  C'" 
MM.  O.  Van  Brock  et  C'' 


GO]VIF»AGNIES    DE    TERRAINS,    D'EXRLOF^ATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

8-. 500 

000 

25 

1890 

1'".5  0 

000 

100 

1895 

B.  lO 

000 

25 

1889 

11.  -50 

000 

25 

1889 

T-.OOO 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.. 500 

000 

25 

IPf'ï 

Bechuanaland  Exploration. /e;'mp 
Brit.  Sth.  Afric  (Chartered  ). terme 
Cie  française  des  Mines  d'Or.tey-me 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c»/rt?î/ 
t  er  ste  Fabrieken  Distillery .  term  e 
GcldfieldsConsol.  ordinaire. 
Henderson  Transv.  Estate.. /er»?f 

Oceana  Company  lermi 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

"^ransvaal  Consolidated  terme 


62.50 

20 

32.25 

37 

24 

32 

30 

33 

125 

7  i 

94.75 

95 

82.50 

79 

81.25 

80.25 

80.50 

100 

99.50 

108 

106 

108 

91 

90 

91 

90.50 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

62 

41 

35 

70 

32 

34 

32.50 

31 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16 

15.50 

16 

17 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

181 

192 

190 

192.50 

125 

35 

35 

30 

33 

28 

28 

28 

107.50 

32  • 

43.50 

51 

25 

44.50 

49.75 

48 

48 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

21 

22.25 

22.50 

22.50 

53.25 

56.50 

62.25 

63 

.r«.50 

54.25 

.53.75 

54 

16.25 

62 

78 

86 

75 

75.25 

80.25 

79 

79.50 

276.25 

76 

87 

100 

91 

81.50 

86 

89 

85 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

75.50 

81.25 

79.25 

80.50 

BaDqttp  rommert'lale  et  ladsitlnelle 
MM.  Gault  et  Gring'drc 
Banque  Internationale  de  Paris 
M.M.  les  fils  de  C.  Oulniann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosla  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  l-ëon  et  Grnnbanm 
M.M.  L.  Silz  et  C'' 
MM.  Bénaid  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swinev  et  C" 
MM.  Gault  et  Gr'ingoii-e 
MM.  -Mac  Swinev  et  C'« 


MINES  DIVERSES 


9.^.750.000 

125 

1888 

De  Beers  (Diamants)  terme 

58! 

18 

/ 

678 

708 

679 

714 

70O 

707 

Introduite  aniérieureinen 

40. OOO. 000 

125 

1877 

Huancbaca  (Argent)  terme 

57.. 50 

112 

150 

52 

145 

148 

1 17 

141 

» 

iO.OOO.OOOdr 

100  dp. 

1873 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /crwe 

131.50 

143.50 

117 

93.f0 

86.50 

86.. 50 

87.50 

87.50 

7.000.000 

500 

1853 

Pontgibaud  (plomb  agenliftrej.cp/rt"/ 

— 13 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360  . 

» 

H 


X  - 


j 
-r; 
H 
I— ( 

a 


NOMS 

DUS 

r.OMPAONIES 


O  a 


DIVIDKNDKS 

1!  n  REA  IJ  X 

A 

LONDRES 

1899 

1900 

1899 

Cours  extrêmes 

1899 

Clot.  semestrielle 

2GJiiillel 

!)  Anill 

11)  Août 

TVIINES    D'OF=l   SU  D-AFRI  GAINES    (District    du  Witwatersrand) 


■>7r..0(V> 

•.>M»  lUIO 

iii 

■,>(»o  noo 
r>r.i)  ooK 

•.>"■>.  000 

■>oo.oi  10 
i:>."i.o(io 

100.000 

i.;i60.ooo 
■3->fi .  orto 
rioo.oiio 
:iiMi.ono 

l-,'0  (100 
■,'"(.".,000 

i:!:>.ono 
:!.">o.ooo 

870.000 
90.00Q 
900.000 
660.000 
300.000 
'.'00.000 
3.50.  .VIO 
I, 50. 000 
160  000 
.550  000 
000.000 
|-.'5.000 
115.000 
50.000 
1 01 1.000 
5.H0.00II 

r,5.o(io 
■,>';5  (100 
;  5 . 1 1(  i(  I 
100. ono 

170.0(10 
.5.50.000 
180.000 
400.000 
800.000 
300.000 
•jUO.OOO 
.000.000 
3-25.000 
I 00 . 000 
■250.00(1 
500.000 
450.000 
■400.000 
300.010 

yoo.ooo 
•4;)o.ooo 

3.000.000 
.300.000 
500  000 
600.000 
■,'70.000 

■2.750.000 
'.100.000 
r25.0O0 
100.000 

>.0(  0.000 
600.0 
150.11(1 
35.000 
540.000 
'250  000 
400.000 
400.000 
'i.50  OOO 
80.000 
'425.000 
400.  OOK) 
860.000 
100.000 


■275.000 
135.000 
■2.50. 000 
•434 

'200.000 
.550.000 
■2,50.000 
187.^2 

135.00i 
S-2.000 
1.300.000 
-2-25.000 
500  000 
300.000 
l'30  000 
'.'75.000 
1-25.000 
300.  t'2 
818.7 

iiO.OOO 
000.000 
560.001 
300. 00( 
■200.000 
300.000: 
1,50.001 
160.000 
500 . 0(  i: 
t 00. 000 
1-25. 0(1(1; 
111.86 
.50.000 
100. OOC 
.5-23.  «y: 
175.000 
'231 

3-25. (  00 
351  .'26' 
■170.0 
5,50.00 
ISO 

400.00 
711.500 
'250. 00; 
'288.7.5» 
040.6-2 

3- 25.000 
100.(0 
■200.000 
4.50.000 
■4.50. 00(i 
■400.0 
300.000 
165.100 
118.08; 

.500. ono 

3un.(IO( 

500. 0( 
57  4 . 500 
•270. (  (Do 
-2.7.50.000 
000.000 

4- 25.000 
100.000 

.7'O.0O 
514.:i00 
1,50. 141 
3  4.l,iOi 
5 40. f 00 
•250.  OfO 
'i-  0.000 
400.001 
-200 .  OOi 
80.01  0 
Iil6.77 

:!52;on: 

86  .OU 
05.77V 


Angelo  — 

Angelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

Buirelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban. . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley Roodpt.  (New) 
Kleinfontein  (New)  . . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Lauglaagte  

Langlaagte  Block  B. 
Langiaagte  Royal. . . 
Luipaard  Vlei(Ne\v). 
Main  Reef  Consolidated 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep.'  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North. . . . 
Id.  Porges... 
Id.  Robinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (Ne-w)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


100 


eo 


100 


■,)(  i(  I 


110 


1,50 


30 


n'A 


5/8 
1/.4 
1/8 
0/ 16 
0/16 
1/4 
1/6 
1/8 
5/8 

3/4 
15/16 
3/8 
l/'2 

1/S 
7/8 
3/4 
1/^2 

5 '8 
3/8 

7/8 
3/4 
1/lb 

5/10 
1/4 


5 
10 
8 

7  3/4 
7  1/8 
6 
•2 

3  7/8 
7  13/16 

4  3/8 

4  7/16 

11/16 
1  1/^2 
'2  13/16 

6  1/16 
13  1/4 
.-!  3/4 

6  7/8 
3  15/16 
'2  11/16 

7  1/4 
1 

5  7/8 
•2  5/8 

45  1/16 
3  13/ In 
■2  11-2 
■2  5/16 

I  15/16 
•2  1/-2 

II  1/4 
"  U-2 
11  3/8 

3  3/8 

6  7/8 
3  7/8 

.3/1 

6  1/-2 
5  I/-2 
15/16 
0  3/8 


4  3 
1  l^2 

.5/8 

1 

3 
3/8 
1/0 
3/4 

1 

4  1/ 
1  7/ 

1/-2 

5  1/ 
1-2  1/ 

3  1/ 

4  1/' 
•2  1/ 

1  l/i 
17  1/ 

5  1/ 
I 

1  3/ 


5/8 
1/4 
1/8 
3/i 
5 'S 


6  3/ 
3/8 

2  1/ 
1  3/8 

3  1/ 
6  1/2 
5 

4  1/4 

3  5/8 
3  1/ 
1/4 

3  7,8 

1  7/8 

2  5/8 

1/4 
7/8 

1  1/2 

3  1/2 
6  5/8 

7/8 

4  1/4 

2  3/8 

1  1/16 
3 

3/8 

3  1/8 
1 

•27  3/S 
1  15/16 
7/8 

1  1/S 
1 

7/8 

7 

2  3/4 
6  1/2 

1  3/4 

4  1/2 
2 

"l  / 1 

3  1/2 

2  3/4 
•2 

6  1/2 
1 

8  3/4 
5/8 
1  5/8 

3  1/4 


7  1/i 
'2  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

4  1/2 
1 

2/6 

3  3/8 

2  1/8 

1  1/8 

5  7/8 

2  3/4 
7/8 

12 
17 

4  7  8 

6  1/4 

3  1/8 
6  1/2 

21 

6  3/4 

1  1/2 

2  7/16 

8  1/8 
11 

.5/8 
3  11/16 
I  15/16 

4  1/2 
8  5/S 

7  1/8 
6  1/4 

5  1/2 

1  3/8 
15/16 

2  3/4 
5  3/4 

3  1/2 
3  1/4 
13/16 
5/16 

1  3/4 

I  13/16 
5/16 

5  1/2 

II  1/2 

2  9/16, 

6  1/2 

3  5/16 
1  5/8 
5  1/4 

5/8 
1  7/16 


5  1/8 

2  if 
15/16 
1  1/8 

3  3/8 
5/8 
1/9 

1  1/ 

1  1/ 
1 

4  3/8 

2  1/- 
5/8 

9  1/ 
12  3/ 

3  1/ 

4  5/8 
2  1/ 

5  I/v 
18 

5  3/ 

1  3/8 
-2 

5  1/2 
7  1/2 

5/8 

2  3/ 

1  5/8 

3  3/ 

6  5/8 
3/" 

4  3/ 1 
3  7/8 
3  3/1 

7,8 


,39  1/2 
13/16 
2  1/16 
1  5/8 
1  3/8 

1  1/2 

10  3/8 

11  1/-4 
10 

2  5/8 
6  7/16 

2  3/4 
3/8 

7/16 
5  1/2 
1/2 

3  3/8 
9  5/8 

1  ,5/8 
13 

1 

5/16 
7/8 

2  7/8 


l 

1  l/N 

2  3/8 

2  3/4 
13,  k 

1/ 
I  1 

1  ll/U 
5/16 

3  7/8 
7  3/8 

2  1/4 

1  1/2 

2  1/2 
1  5/l( 

3  3/4 
5/8 

3  1/, 

1  3/8 
0  11/1( 

2  7/Ui 
1  .5/8 

I  7 /le 
1  1/K 
1  1/8 

7  1/2 

4 

7  1/-4 


2  1/4 
3/8 
3/8 

4  1/8 

3  1/8 

2  1/2 
7 

1  3/8 
9  1/2 
13/16 

1  7/8 

3  1/2 

2  1/4 


(1  3,  1 

2  5/8 

1  1/lS 
1  5/8 

3  7/8 
11/16 

1/6 
1  1/4 

I  3/8 
7/8 

5  1/4 
2  13/16 

II  16 
12 

15 

1  1/4 

5  5/8 

3  7/8 

7  I  '8 
21  , 

5  7/.-^ 

1  1.3/16 

2  7/16 

6  .3 '  8 
9  1/2 
9/16 

2  7  '8 
1  7/8 

4  3/8 

8  1/2 
6  1/2 


4  l/i 

1  1/8 

2  3/S 

5  3/l(, 
2  11/16 

3 

13/16 
3/8 

1  9/16 

2  i/ie 

1/2 
1  3/8 
9  3y  4 

3  1/8 

3  1/8 
1  1/2 

1116 
i  13/16 
1  3/8 
19  3/S 
3 

1  15/16 
1  7/16 
1  5/16 

1  1  '2 
8  1/2 

4  1/2 
8  3/4 

2  3/8 
6  3/8 
3 

3/8 
3/8 
7/8 

3  1/8 
i  1/8 
8  1/8 
1  3/8 

11  1/2 
15/16 


2  3/ 1 
1  1/8 
1  13/16 
i 

i3;io 

2/0 

1  1/1 

1  5,8 
7/8 
5  5/8 

Ï3/16 
12 

15  1/4 
1  3/4 

5  7/8 

7  7  16 

22 

6  1  /  1 

-2  1/2 
6  3/1 
10  3  S 
9/16 
3 

1  7,^ 


6  .^,  8 
6 

5  1  8 
1  i:i  16 


i: 


1/8 

5/8 


5  I 
2  11/10 

3  1/1 
13  10 

1/2 
1  11,16 

2  1/1 
1/2 

4  3/8 
10  1/4 

3  3/8 

5  1/8 
3  1,2 

I  11/16 
•'  1'' 

3  7  8 
I  1/2 

io  ;,s 

3  1,1 

1  15/16 
I  1,2 
1  5/1^ 

1  1/2 
9  1,8 

4  3/4 
9  ;!/8 

2  1/2 
6  11/16 

3  1/8 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  1/2 
3  5/16 
8  7/8 

1  3/8 
12 

15/16 

2  9,16 

1  5/8 

2  9/8 


7 

•2  3/4 
1  1/8 
1  3/4 

13/16 
2/0 
1  1/4 
1  5/8 
•  7/8 
5  5/8 
3 

13/16 
-12  1/4 

jr>  3/4 

1  3/4 

5  3/4 
4 

7  7/16 
21  1/2 

6  1/4 
1  15/16 

2  7/16 
6  3/4 

10  3/8 
9  16 
3 

1  15/16 
1  3/4 

8  7/g 
6  3/ 1 
5  7/8 
5  1;2 
1  7/8 
I  1/8 
-2  5/8 
5  7  16 

2  13/ 16 

3  s 

15/16 
7/16 

1  3/1 

2  3/16 
1/2 

i  7/16, 
10  1/8 

3  :!/,s 

5  3/ 
3  7;  16 
1  11/16 

5  1  '  4 
3/  4 

1  3/8 
9  15 '16 

3  1/16 
1  15/16 

1  I  /2 

1  5/16 

I  1/2 

9  1/1 

1  3/  1 
9  3/8 

2  1/2 

6  1/2 

3  1/4 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  1/2 

3  3/8 
8  1/2 

1  3/8 
12  1/4 

15/16 

2  9/16 

4  5/8 
2  5/8 


7 

2  7/8 
I  1/8 
1  11/10 
4 

3/4 

1/9 
I  1/ 
1  5/8 

7/8 
5  5/8 
3 

3/4. 

12 

15  3/ 

1  3/4 

5  3/- 
4 

7  9/16 
21  3/4 

6  3/8 

2  1/16 
2  1/2 
6  3/4 

10  3/8 
9/16 
3 
2 

4  5/8 
&7/8 
6  3/ 
6  1/8 

5  1/ 
'I 
1; 


1 

.'  11/k 

2  I 

3  :;/s 
;/8 

3/8 
1  ll/lC 

2  1/4 
1/2 

4  1/2 
10  1/1 

3  7/l( 

5  1/1 
3  1/2 
1  5/8 

5  1/1 
3/1 

4 

1  3/8 
10  3/8 

3  :!/|0 
1  15/ 1( 

1  1/2 
1  3/8 

1  1/2 
9  .3/16 

4  7/8 
9  3/8 

2  7/8 

6  9/16 

3  3/8 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  1/2 
3  3/8 
8  5/8 

1  1/2 
12  1/1 

15,  16 

2  5/8 

1  1/2 

2  5/8 


1,  Ci-osby  Square. 
■W.ainforVj  Court. 
120,  Bishopsgato  St. 

7,  Lorhbury. 

30,  St.  Swithin's  Lane| 

8,  Olil  .Jnwry 
8,  Olil  .Iijwry. 
(il-osloiin  Hou.sft. 
Winchester  Hoiise. 
l'20,  Hish()i)sgate  SI. 
l'20,  Bishoi'sgate  St. 
l'20,  Bishiiiisgate  St. 
Winchester  Hoii.se 
28.  toadenlKll  Buildgs. 
96,  Greshain  House. 
Winchester  House. 
1-20,  liishopsgate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  BiH-y  Street. 
120,  Bislioi)sgate  St. 
30,  SI.  Swithin's  Lane| 
Waniford  Cdnrt. 
Wai'iifiiril  f^jui-t. 

7,  I.Dlhljiu'v. 
l:>.0,  liish.ipst^ate  SL 
Warnford  Court. 
(Jresham  Ilouse. 

8,  01(1  .Jewry. 
1-20,  l!isho])Sgato  St. 
iO.  SI.  Swithin's Lani 

7,  f.othljury. 
17('/17;i  \ïinrhe>lcr  House, 
19,  ISurv  Slreet. 
HO,  ltishoi)sg,i|p  Sl-Villiin. 

8,  Pi-incos  Street, 
8.  Princes  Street. 

7,  Ldthburv. 

8,  0:cl  .Jewi  \ . 
Waniforil  Cdurt. 
15,  (ieoi'se  St.,  I*;.  C 
7.  L(j|hbûry. 

i;i  fi,  f'ioorije  St.  \[r.  ItouM' 
'28,  .\nsleii  Friars. 
Wanif.ird  Cdiirt. 
Hi-esham  Houso. 

<)M  .lewrv. 
l'20,  liishopsgate  St 
1^20,  Hish(i|isgale  St, 

7,  Lolhhur.v. 
33,  C.oriihili. 
I'20,  Hi^hn|i~- 

8.  rriiicc-  sic 
8,  l'riiico  sir 

Fi  inces  .Street. 
S,  Princes  Street. 
Wariilonl  Ceui-t. 
■28.  .Vdsiiii  I,'ri,ir>. 
8,  Old  .le\\r\  , 
0,  SI.  Swilliin's  Lane 
ii-esbani  House 
Old  Jewrv. 


Ile  st. 


■I. 


Lolhbury. 
Iresliiiin  Honse. 
ô/ti,  George  St.,  Mo,  lloifc 
Warnlùrd  Cdurt. 

18,  St,  Swithin's  Lane 
Old  .Jewry. 

Win  hester  House. 

19,  Bnry  Street. 
Warnford  Court. 

20,  Bishoi)sgate  St. 
Warnford  Court. 
Old  .Jewry. 


MIIVES    O'OR   SUD-AFRICAIlSrES    (Autres  districts) 


1 '20. 000 

10/0 

l'20.00( 

1-25.000 

5/0 

1 '25. 000 

•100,000 

10/0 

400. Qi  0 

i5(;.-jr,o 

•-'/' 

1 

132.870 

.100.000 

1 .075.001 

1 15.000 

I 

130.016 

Barrott  

Graskop  

Klerlisdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

l'20 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/6 

8/0 

7/6 

7/0 

Beioi  Houst  Bislnghill  Mrtel. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1  /'-' 

1/9 

8ô,  Gracechurcli  St. 

2/0 

2/0 

2/9 

2/9 

2/6 

2/6 

110,.  Cannoii  Street. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/» 

2/0 

1/9 

1  /9 

1/9 

1 10,  Cannon  .Street. 

1  13/16 

5/6 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

3/3 

18,  St.  Helen's  Place. 

1/0 

1/6 

3/0 

3/6 

3/6 

3/6 

15,  Bishopsgate  St. 

BOUItSli:    I>E    I.O:^OK.KS  (Suite) 


a 


•J  E 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


35  s 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


C  o  "CTÏtS 


1899 

Cours  extrêmes 

INiishaul  l'Ius  bas 


1899 

mot.  semestrielle 

3f)lùi^|3n)ec. 


^(1  Juillet 


2  Aoiil 


!)  Aoùl 


11)  loùt 


BUREAUX 
LONDRES 


F»FlOI=»RIETAIFlES  de  TERRAIIVS  et  D'EXPLORATION 


•.Çi(  1.000 

£ 
j 

•r.o 

000 

Alexandra  Estate  

% 

ariO.oOO 

?.:<<.  \ 

:  !0i  1 

Anglo-French  

"26 

1 .îôO.OOO 

] 

1 .  lOv' 

500 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

400 

000 

Bechuanaland  

100.000 

01 

307 

Bechuanaland  Trading. 

."..000.000 

i 

4.;'!7r. 

000 

Chartered  (British  S.  A.  G») 

MO.  000 

llllll 

Charterland  Goldflelds.. 

'>.000.000 

'i .  01 10 

000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

l.'>.'i0.000 

i  .-T.O 

(  lOf  1 

Id.    6%  Préférence.. 

6 

600.000 

100 

(.111(1 

Id.    5  >;%Debentures. 

5K 

■?  (lOO.OOO 

1  .r.i  1 

':<A 

ITerderson's  Trans.  Est. 

'iOO.OOO 

•Jdll 

(!()() 

Johannesburg  Estâtes.. 

400.000 

'lOII 

(.1(1(1 

Mashonalcind  Agency. . . 

10 

r.oo.ooo 

or,s 

Matabele  Gold  Reefs  &  c. 

1 .000.000 

070 

000 

Mozainbique  C":  

1.500.000 

1  .--'07 

507 

Oceana  Consolidated.. . . 

1.50.000 

1.-.0 

(1(111 

Oceana  Development..  . . 

'iT.O.OOO 

750 

ion. 000 

lOU 

(>00 

Rhodesia  Exploration  . . 

TjOO.OOO 

■-'■25 

000 

Bhodesia  Goldflelds  

800.000 

r.i 

(177 

Trans vaal  Consolidt  .  . . . 

1 .000.000 

7  70 

;ioo 

Id.  Development. 

;!0o.ooo 

:iOo 

0011 

Id.        Gold  Fields. . 

10 

'-'10. 01 5 

170 

000 

Id.  Land  

610.000 

601 

'?-'.'"• 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

io 

1.000.000 

'.i;io 

000 

WiUoughby's  Consol. . . . 

•-'00.000 

107 

i;iC) 

Zambesia  Exploring. . . . 

20  %  avril 


15/0 

3  0 

5/0 

8,0 

10/0 
3  7/16 

11/0 
3  3/4 
2  1/16 

11/10 

1 1;0 

(i  (iDOrgr  SI.  lia.  IIuun'. 

1  5/S 

2  5/16 

■1  5/8 

3  3/4 

3  3/4 

17i».  Wiiiclici-ter  Ilsf. 

■i  7/8 

1  7/16 

5/8 

î  7/8 

1  5/8 
13/16 
3/4 

2  1/8 

2  1/8 

7.  Lolllhurv. 

1  5/8 

15/16 

î  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

11  3/10 

19.  .st.  Swiif.iu  sLaiie 

1 

1/2 

3/4 

<)/16 

9/16 

OH 

9/16 
3  1/4 

72.  l{asiii<;liail  Street. 

4  3/8 

2  1/4 
1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  1/8 

3  3/16 

3  1/8 

19.  st.  Swithin's  I.ane 

1  3/16 

5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

5/8 

10.  SI.  Swilhin's  I.ane 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

0  1/10 

7  5/16 

7  1/2 

7  7/16 

7  11/16 

8,  OUI  .Jcwrv. 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

23/6 

23/y 

23/9 

23/9 
101  1/2 

8.  OldJeury. 

111 

102 

106 

105  1/2 

104  1/2 

lOi  1/2 

104  1/2 

8.  Old  Jt'wry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

1 

1  1/8 
1  3/16 

1  1/8 

1  1/16 

15a.  Lîury  Strcel. 

1  3/8 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  3/10 

1  1/8 

19.  l'insburv  Circus. 

3  7/10 

l'î/ie 

2  1/8 

1  15/16 

2  1/16 

2  5/16 

2  1/4 

2  3/8 

S,  Old  .Icwry. 

8  5/8 

1/8 

5  1/8 

2  3/8 

5  3/4 

0 

6  1/4 

6  1/8 

0  1/8 

3,  Cii]ilhall  "Buildings 

3  3/8 

1  13/16 

2 

2  3/16 
1  3/4 

2  3/16 

2  3/16 

2  3/16 

Broad  .'<tr(.'i't  lluu.sc 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 
7/16 

1  15/10 

1  7/8 

1  15/16 

Sun  Cuiirt.  Curnliill. 

0/16 

1/16 

1/4 
5/0 

<,i/16 

9/16 
9/6 

9/16 

9/16 

4,  Sun  C^ourl. 

li/6 

4/0 

8/9 

9/6 

11/0 

10/6 

5,  Coiilliall  Uuildin^,•^ 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

4  3/4 

5 

4  7/8 

8,  Old  Jfwry. 

3  1/8 

1  1/16 
1 

1  5/8 
1  15/16 

2  1/8 
2  13/16 

2  3/16 

3  1/4 

2  3/16 

3  3/10 

2  1/8 

3  1/4 

3  1/16 

î  7/8 

120,  liisliupsKatL'  St. 

1  5/8 

2  3/4 

1/2 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  3/16 

Uelrupoiilao  IliatolitTs 

1  3/8 
3/16 

2  1/8 

1  1/2 

1  7/8 
2  15/16 

-> 

120,  Bi!.lu.|)sgaU'  St. 

13/16 

1/4. 

0/16 

3  3/16 
2  1/4 
1  7/16 

120.  Bi>lio|).sf;ak-  St. 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2 

2  1/4 

2  3,16 

Suflolk  llduse. 

2  1  '2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  3/8 

I  7/16 

1  3/8 

3,  Cfi|ithall  BuildiMg> 

13/16 

1  1/8 

11.1 

1  1  2 

1  1  2 

1  1/2 

1  3/8 

13,  Oeurge  siiei;i 

GO]VEF»AG]\riES  DIVERSES 


C.OO.OOO 

6(  Ml 

000 

Beira  Railway  Shares  . . 

1 80 .  (  100 

12/0 

2',i'.i 

0(1(1 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

".(10.(1(1 

5(1(1 

0(1(1 

Eerste  Fabrieken  

1.250.000 

1  , 25(1 

(1(1(1 

Exploration  C".  (New;. . . 

2.7,50,000 

2.082 

3;  1(1 

Johamiesbg.  Cons.  Iiiv. . 

10 

500.000 

50(1 

0  (1 

Id.  Waterwks.. 

•  250.000 

250 

000 

Id.        Tramways  . . 

1.000,000 

50(1 

;  ;s-. 

London  and  Paris  Corp. 

1.000.000 

10 

1  .0(10 

01 1(1 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400.000 

•,'(1(1 

0(111 

New  African  Company  . . 

60 

300.000 

;-!(i(i 

0(10 

Rand  Central  Electric  . . 

.  8 

3.000.000 

(M  H 1 

Robinson  Bank  

5 

250 , 000 

25(  1 

(11 10 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

5(10 

00;i 

Tati  Concession  

450  000 

450 

(.100 

Transvaal  Coal  Trust... 

"■3% 

15  %  mars 


2  ^  %  mars 


12/0 

13/10 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  1.5/16 
1  15/16 


0/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8,6 
3/8 
3/4 
'  1/10 
1  '2 


1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 
3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 
1  3/16 
1  5/8 


96 
1316 

5 '8 
1  15' 10 
1  7;  10 
7,8 
7/8 
13, 10 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3/8 


9/3 

7/8 
11/16 
1  5/8 

î  1/16 

1  1/8 

5/8 

11 

2  5/10 
.5/8 

3  1/2 
C  11/16 

1  1/8 
1  3/4 


0  3 

7/8 
11/16 
1  13/1Ô 
2  I/IO 
I  1/10 

1  3/10 
5/8 

11  11/16 

2  7/16 
5/8 

3 

6  5/8. 
1  3/16 
1  13  16 


11/16 
11/16 
1  13/16 
2  1/16 
1  1/16 

1  1/8 
5/8  . 

11 

2  1/16 
.  5/8 

3  1/2 
6  7/16 
1  1/8 

1  7/8 


11/10 
11/16 

1  7,8 

2  1/16 
1  1/IC 

1  1/8 
5/8 

11 

2  1/2 
5/8 

3  i/3 
6  1/2 
1  1/8 
1  7/8 


17,  Sl-.'^williin '^  Lane 

sufTolk  House. 

8.  l'incli  I.ane. 

'M,  St.  Swithin's  Lane 

7.  Lolliburv. 

51,  St.  -Mary  .\X!', 

15/e  Ceorgg  il,,  Uo,  Uoii>r 


83.  Hatton  Gardeii. 


1.  Bankbulding'^. 
8,  Old  Jewrv. 


Broad  Slrcel  House. 


]VEI]\rES    D'OR  AUSTRALIEISriSTES 


100, 

175. 

•.'•<u 

I  10, 
250, 
300, 

70, 
1.000, 
500, 
120, 
1  40 
100 
381, 

40. 
300, 
150, 
320, 

r.oo , 


1 

2/0 
10/0 
1 
1 
1 

10/0 

1 
1 

2/0 

1 

1 
8/0 
2/6 

1 

1 

1 

1 


OIP  LIOO 
175,000 
350,000 
140.000 
250.000 
280  663 
110.000 
1 .000,000 

-,>(  1(1.  i:i(  i(  1 
3'oi 
l  10. 000 

91.000 

900.000 

:;2(  1.000 
:'.(iii.O(i(i 
112,000 

320  000 
500.(10(1 


Golconùa  

Great  Boulder  Prop  

Haanpton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownhill  . . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl, 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds. 
West  Austr.  Mining  C".. 
White  Featlier  Reward. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet, . , . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1  6 

1/0 

22/6 
30/0 
2/0 

■5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5  S 

2  1/10 
1  11/10 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/10 
9/16 

3  3/8 
1 

3  3/4 

2  11/16 
1/9 

5/10 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
.5/16 

7  7/10 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/10 

1/10 

2  3/  4 

1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3,8 

5  16 

1,1 

1/4 

1/4 

1  1/2 

31/0 
1 

32/6 

32/9 

32/6 

32/3 

1  7/10 

7/8 

3/4 

13/16 

7  '8 

11  4/16 

9  5/8 

8  1/2 

8  1/4 

8  9/16 

N  1/2 

20  1/16 

13  1/16 

13  1/2 

13  3/8 

1115/10 

11,5  8 

1  3/8 

1  7/16 
3/16 

1  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

1  7'16 

1/2 
5  5/16 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

4  7/8 

5 

5  1/16 
2  1/4 

5  1/10 

5  1/16 

2  5/16 

2  5/16 

2  3/16 

3/0 

■•'1/9 

0/9 

0/9 

7/16 

7/16 
5/16 

3/16 
9/0 
48/6 

3/16 

3/16 

3/16 

3/8 
44/0 

9/0 

9/0 

9,0 

2  1/16 

17/6 

47/6 

47/6 

0/6 

2/0 

1/6 

1/3 

■1/6 

1/6 

2/6 

4/6 

2/9 

3/6 

3,/6 

36 

1  5/8 

4  7/8 

i  3,4 

4  1/2 

4  1,2 

9  5/16 

9  13/16 

9  15/16 

9  7/8 

9  7/8 

'4/6 

3 '6 

1/4 

3 '16 

3/16 

3/ là 

li.  Slierburne  I-auc. 
3,  tlracechurch  St 
•29,  SI.  Swilhin'sLane 
Broad  Street  Hou>e. 

Broad  Sli-cel  House. 
3,  Gracocliurjch  SI. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
257.  Winchester  Hse. 
29,  SI.  Swithin's  Lane 
3.  Xrraoei  hurch  .^1. 
3,  (il.  Winchester  st. 
97.  Da,-^hwood  House 

3,  tiracechurch  .SI. 

11.  .Michurch  Lane. 

4.  Tlirotiniurtun  .\vne 


MINES    DE  DIAlVLArsTT 


;    7il  500 

'.1,50, 000 
];;,.v)o.iioo 

I .057,000 
1  ,000.00(1 


1 

721 

.500 

3.<.I18 

100 

3.283 

020 

10 

105 

250 

1  .000 

000 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5  %  Debenture. . . 

Griqualaad  West  

New  Jagersfontein, . , . . 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/,0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29,0 
22  3  '8 
101 

7  1/4 
12 


3'VO 
20  15/10 
101 

7  9/16 

16  ' 


30/6 
28  3 '16 
102 
7  9/16 
16  1 


30/3 
27  7/8 
103 
7  9/16 
16  1/4 


30,6 
27  15'16 
103 

7  5/8 
10  11 


62.  Lombard  sireeU 
62,  Lombard  StreeU 

02.  Loniliaid  .SIreet. 
5,  Copthall  Building: 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  'l^)0'''^  —  18«  volume,  •■"'i 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  m  aofit  H)Of). 


Qiiestiuiiii  du  Jour.  —  l,a  Coiupagiiii'  ilc  .Mozaiiiljiiiur.  Lu  Gueri  i;  dans  l'Afrique 
du  Sud.  —  l.i'S  Uciid.Mut'nts  (le  lu  Uliddesia.  —  M;isli(iii;il:iii(l  .Vnciu  y.  —  l'iiiiccss 
Kstute  and  «Icld  Mining;  CnmiKiiiN .  I.iniilt'd. 

Les  Mines  d'or  Aiistraliemics.  Los  I';\;iUialioiis  dos  Mine.s  du  l  Aiislralii' 
Oci-idt'iitalc,  —  l.a  rniductidii  di'  l'Australii-  ()c<-id(Mitale.  —  L'Industrie  aiirilï'ri' 
clan-  1  \ii>li:ilii'  .Mi'ridioïKilc.  —  Le.-  Miin's  de  C.liartiTs  Towci's.  —  Notes  miiiiùres. 

Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  l  u  jnli  rriit;raiiuue.  — 


Lu  d  i»!U\ I !•  cliiiioi."!,*.  —  I. 


«Uii'iiiiiis  de  IVi'  du  Tiaiisvaal  et  di!  l'Orautjr, 
Heiid(Miieiit  <le  l;i  UliDilesia. 

Information»  diverses. 


Revue  hebdomadaire  des  Marché»  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paria.  — 
Tal)leau.x  rétrospectifs  des  cours  des  actions  de»  Mines  d'or  introduites  sur  ce» 
Marches  et  Cours  de  clôture. 


PIIODICTION  cl  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AFlllCAlNES  en  onces  de  31  grammes  103,  cliape  oucc  valant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barreit  

Bonanza   

Bufrelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleitfh  

East  Rand  Prop — 

Ferreira  t, 

Korbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes 
Id.  M.  K... 
Id.  Deep... 

Georçe  Ooch  

Giasberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sh's). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer 

Jubllee  

Jumpers  — 

Jumpers  Deep  

Kim.  R.TO  lepoort. . 

KleinfonteÏQ  

Lancaster  

Langlaagte  Estate. 

I.l.       Block  B. 

Id.  RoyaL... 

Id.  Star  

Lisbon  Beriyn  

Luipaards  VI ei  

Main  Reef  Cens  — 
May  Consolidated. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein 

Nourse  Deep  

Paarl  Centi  al  

Princess  Estate  — 
Randmines  


3P£?,OX>XTCXIOIT     (en.  onces) 


Robinson   

Robinson  Deep  . 


Roodepoort  Deep. 
Roodep.  Ud.  M.  R. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack 
-^pes  Bona  (INew). 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutlierland  Reef... 


Treasury  

United  Ivy  Reef. 
Van  Ryn.  


Weramer 


Wogelstruis  — 

■Wolhuter  

"Worcester  


MOIS 


1897 

1898 

Oclohre 
1898 

\ovem. 
1898 

flffsni. 
1898 

■ 

Jaoner 
1899 

■ 

Févrior 
1899 

— 

Mars 
1899 

Avril 
1899 

Hai 
1899 

Juin 
1899 

-11 
Juilnt 

1899 

Anut 
1899 

Septom 
1899 

1893 

1894 

1895 

1896 

1«97 

De  -  U  l 

6  902 

7 . 298 

8.333 

9. 1 13 

8.431 

10.044 

10.567 

U .  07 1 

lu. 540 

10.840 

11.664 

10  'i60 

9.375 

884 

892 

1  120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1 .017 

770 

5 

10 

^3  1 1)1 

91  90* 

8.350 

2  250 

8 .  437 

8  ■  237 

8.045 

8 . 355 

8.912 

7 . 952 

8.012 

8.262 

7.888 

75 

36 . 099 

4.449 

2  722 

2 .  5>i6 

2 . 683 

2.299 

2 . 99 1 

3.070 

2.925 

2 . 372 

2 . 33 1 

2 . 558 

80 

44 . 128 

4.210 

4  004 

4.279 

5.583 

5. 175 

5.119 

4 . 636 

4 . 3(54 

4. 125 

3.731 

3 . 489 

3.518 

20 

15 

16 

25 

55 

5 

I 33  6^3 

l 'în  fiS8 

10.340 

10.615 

11.716 

12.648 

10.095 

1 2 . 629 

1 2 . 755 

13.012 

13.021 

13. 120 

75 

50 

75 

5 

15 

SI  109 

40 . 55 1 

4 . 325 

4.531 

5.099 

5.153 

4 . 892 

5.571 

5.571 

5 . 620 

5-960 

6.346 

6 . 862 

20 

20 

50 

20 

1 . 877 

1 .877 

2.311 

1 .969 

2 . 487 

2.357 

2 . 464 

2 . 36 1 

2 . 755 

2.934 

iS  03'2 

160 . 865 

1 1 . 9  i  '* 

10.781 

12.844 

1 1 . 656 

12.353 

12.327 

1 1 . 293 

11.224 

10.698 

1 0 . 939 

10.208 

7.671 

1 18  y '16 

1 27 . 970 

1 1 . 872 

1 1 .944 

12.079 

12. 131 

12. 162 

13.793 

12.867 

13.026 

13. 132 

13.03'.* 

13. 174 

14.537 

50 

50 

100 

1 10 

170 

60 . 99^ 

7  659 

7.789 

8 . 235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

8.  467 

8 . 42 1 

8.835 

8.815 

71. m 

75.92i 

6.330 

6.368 

6.733 

6.696 

6 '53.^ 

6.709 

6.698 

6.791 

6.915 

6.876 

6.965 

7.362 

55 

60 

60 

45 

80 

■23.931 

6.390 

1 3  i . 363 

151 .354 

12.560 

12.568 

13.077 

13.023 

12.379 

12.334 

12.648 

12  529 

12.567 

12.065 

12.808 

100 

150 

115 

340 

300 

i  0 1  ''('1 

1 3fj .  5.51 

12.342 

12  842 

12.906 

13 .00.3 

U  .770 

12.91 1 

12. 175 

1 2 . 1 95 

12.017 

1 1 . 900 

U  .458 

25 

30 

30 

45 

l  '  )  '(  G 1 

7  5  2  S 

582 

[ . 

1.513 

1 .342 

1 .348 

1 .309 

1 .375 

1 .099 

30 

10 

10 

1 02  070 

1  '* .  70  4 

1 1 .813 

12.334 

12.061 

1 1 . 95 1 

1 2 . 930 

1 2 . 62 1 

13. 174 

13.017 

1 2 . 883 

12.975 

12.397 

30 

■iO .  Ii0'> 

32  8.'^.5 

'*  704 

2  736 

3. 147 

2 .  403 

4  267 

4 . 190 

4.614 

4  66'i 

4 . 496 

4 . 957 

.'i5 . 576 

3  322 

3.2i6 

3.330 

3. 179 

3 . 464 

3 . 57 1 

3.717 

3  720 

3.538 

3 . 635 

3.337 

25 

7 S 
1  S2 1 

6  i9'- 

G  '95 

5.921 

5. 137 

6 . 478 

7 . 082 

6 . 283 

6  939 

7 . 1 49 

7.344 

7 . 486 

91  .(V.l 

7  .7  iO 

S.  420 

8.416 

8.463 

8.099 

8,365 

8.177 

8.428 

8.561 

7. 6 '7 

8.375 

8.297 

_ 

_ 

— 

30 

125 

09. 9';  5 

6.21:; 

0.  115 

6.  188 

5.967 

5.621 

5.785 

5.863 

6.026 

5.987 

6. 185 

5.937 

— 

10 

40 

125 

85 

100 

52.93'.i 

4.  r.)S 

4.431 

3.528 

3 . 765 

3.585 

3.531 

3.461 

4.349 

3.155 

3 . 292 

37^ 

350 

375 

3U.903 

30 . 49'.-. 

2.718 

2. 103 

2 . 877 

2.829 

2.681 

.2.848 

2.586 

2.761 

2.725 

2.671 

2.  199 

2.302 

120  ' 

120 

90 

60 

80 

61 .80V» 

6  251 

6  107 

6. 106 

5.611 

6.081 

5  335 

5  514 

4 . 4'.-*2 

4  632 

15 

55 

50 

30 

60 

77  972 

7  37 1 

6  876 

7 .237 

7.239 

6 . 876 

7.626 

6 . 925 

7  303 

7  570 

7  758 

7 .934 

7.542 

1  '1  6'^  ! 

I    8 16 

72' 

958 

881 

851 

840 

749 

739 

43  513 

6 1 .596 

5  7'^6 

5 . 7 17 

5  483 

6  027 

5  702 

6.312 

6. 138 

6  370 

6  26'^ 

6  937 

6.809 

191/ 

3  i*''5 

53  3i  î7 

5  10"^ 

5  2'iO 

5 . 439 

5  627 

6  .  1  .5  1 

7 . 1 47 

7 . 236 

7  378 

6  197 

6.013 

5.789 

I  "^8  J5  4  8 

130.78-' 

1 2  009 

12  329 

1 2  254 

1 1  755 

1 1  258 

1 2 . 008 

1 1 . 007 

1 1  082 

10  806 

10  008 

9.871 

30 

45 

25 

30 

30 

•H.O  il 

49  387 

0 .  .0.' 

3  "'  18 

■-;  0.^9 

3 . 533 

3  044 

3  184 

3 . 327 

_ .  ^yo 

* .  0  ly 

^  503 

i .  91.» 

<D .  1* 

2. 180 

1  .  l  /O 

C.UUD 

1.811 

.  225 

i  ■  'ioi 

_ 

2 . 589 

2.51.i 

2 . 5  .'0 

2. 277 

5 

1     1  t-\t\ 
10 . lOU 

6 . 939 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

cS  10 

1  lo 

11.029 

- 

- 

- 

- 

- 

35.333 

3.735 

3.500 

3 . 568 

3.614 

3.159 

3.272 

3.112 

3.132 

3. 161 

2 . 882 

3 . 193 

3.029 

59. 3 '.3 

63.185 

7.730 

8.!  99 

8.829 

9.410 

9.220 

9.608 

9.585 

9.372 

9.640 

10.568 

9.664 

8.963 

20 

20 

iO.OHU 

51.229 

4.356 

4.375 

4.48'i 

4.480 

4.361 

4.684 

4.892 

5.223 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

69 

55 

50 

20 

50 

30.'ri0 

36.97s 

2.597 

2.183 

1.688 

5.028 

2.730 

2.704 

2.687 

2.521 

3.317 

4.213 

4  400 

3.8'.lû 

8.419 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.350 

920 

1.450 

1.150 

1.200 

1.200 

ll6.2U-> 

119.350 

10.440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.660 

10.670 

10.492 

10.781 

10.822 

10.762 

10.886 

40 

40 

50 

25 

30 

4.914 

16.017 

1.777 

2.503 

2.333 

2.323 

2. 1  U 

2  . 30  ï 

2.509 

11.843 

39.620 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.226 

4.215 

4.093 

4.022 

3. 983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

3.009 

1.775 

2.288 

2.313 

2.55;- 

2.486 

3.506 

25.403 

23.320 

1.858 

1.76'i 

2.010 

50 

50 

20 

6. 099 

54.209 

3.944 

5.576 

6.013 

6. 237 

5.921 

6.333 

6.391 

6.877 

6.322 

6.542 

6.830 

6.983 

35.109 

31.292 

2.909 

2.816 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.12. 

2.479 

2.106 

2.559 

2.882 

34.10S 

35.388 

3.129 

2.927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

3.261 

3.107 

3.137 

3.147 

10 

38.998 

43.940 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4.257 

4.701 

4.587 

i .  433 

4  572 

4 . 478 

4.000 

10 

10 

189.450 

212.602 

2I.T16 

21.4i;2 

22.823 

19.772 

18.731 

20.929 

21.037 

20.575 

20.984 

20.141 

19.899 

8 

10 

14 

12 

15 

70.580 

11.151 

11.701 

10.008 

7.715 

10.141 

11.208 

10.523 

10.002 

9.367 

7.863 

6.141 

35.791 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

3.470 

3.305 

3.. 542 

4.157 

2.404 

3.953 

49.802 

47.872 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4. 040 

4 . 127 

4.376 

4.720 

4.779 

4.901 

4.941 

4.811 

20 

60 

25 

40 

24.253 

150.562 

14.550 

14.672 

16.283 

14.815 

13.149 

15.147 

15.523 

15.281 

14.082 

14.104 

14.001 

12.415 

23.510 

28.380 

2.700 

1.920 

2.660 

2.650 

2.010 

2.650 

2.110 

2.220 

2.150 

2.270 

2.110 

10 

89.138 

64. 158 

5.425 

4.229 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.748 

5.764 

5.941 

6.184 

5.831 

5.617 

15 

20 

20 

'/5.2i;.". 

138.676 

20.417 

25.087 

20.728 

22.001 

20.493 

22.057 

22.596 

2^.912 

2Z.659 

22.272 

22.460 

21.377 

40 

30 

30 

23-(i21 

23.49'i 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1 . 135 

1.396 

1.616 

1  .247 
12.318 

6.918 

1.341 

1.019 

898 

"  895 

947 

50 

100 

40 

5 

15 

1  26.953 

74.977 

5.277 

5'.  554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.81-2 

6.149 

6.224 

.693 

39.72- 

•48.584 

4.42'i 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.911 

4.827 

4.853 

5.129 

4.896 

6.206 

7.831 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

69.590 

51.535 

''1.633 

4.030 

4.882 

4.817 

4 . 452 

4.557 

5.176 

7.267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

20 

114.118 

12.512 

12.307 

13.328 

13.106 

11.833 

12.264 

13.620 

13.381 

12.140 

13.115 

13.659 

58.05', 

7 '..381 

6. 4 '16 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

7.621 

7.681 

7.837 

7.836 

7.264 

200 

75 

100 

14.411 

20.002 

1 .655 

2.121 

1.913 

1.890 

1.774 

1.906 

1.604 

1.565 

1.488 

2.062 

1 .596 

.  59.115 

75.606 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5.306 

5.364 

6.515 

6.553 

.     16.  %5 

89.773 

82.761 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.8C« 

5.824 

6.280 

10 

10 

22.117 

30.311 

2.679 

2.939 

2.579 

2  561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

2.107 

2.211 

15 

70 

60 

55 

30 

IDI-VIJDElSrX)ES    ».  0/0 


50 


6% 
100 


15 

12/, 


50 
240 
25 
80 


300 

75 
40 


125 
100 
676 
100 


10 

30 


15 
60 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6X 


10 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

15 

10 

140 

25 
140 

75 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
<e|)t.  1895 
Mai  1899 
Ivril  1899 
Octobre  1895 
luin  1899 

vrier  1896 
loin  1899 
l).^ceni.  1898 

ept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
S  pl.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


150 
50 
40 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


Juin  1899 

Juin  1899 
Mai  1897 
Juin  1899 

.Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  HC2 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


30 
15 

10 

1  'A 
75 

8 
26 


12  M 
40 


17  K 


30 


Mars  1895 
Juin  1899 
luin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 

Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  189i 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1893 
Juin  189<~- 


Juin  1898 


Août  1S98 
Sept.  1899 
Mai  1896 
Janvier  1.S96 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décem.  1898 

Di'cem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GOIVIF*  AGONIES     MIISTIÈFIES    ET  D'EXF^LOFIATIOI^ 
(Sud.- Ajfrlcaln.es,    Airstralieimos    ot  Américaines) 


BOURSE  OE 


Z      g  = 
H  3  £ 
Z  -a  ^  fa 
O      S  = 
S     =-  <^ 

DES  ACTIONS 
PII  Francs 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLOTURE 
•,':!. \iiMl 
190.1 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
ries  mois 

-3  Août 
1900 

9  Août 
1900 

IGAoùl 
1900 

Janvier 
111(10 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

13.7.50 

000 

25 

1889 

3.375 

000 

25 

1890 

8.7.50 

000 

25 

1888 

18.750 

000 

25 

1892 

•2.250 

000 

25 

1887 

14.000 

000 

25 

1895 

5.000 

000 

25 

1887 

25.000 

000 

25 

1897 

6.250 

000 

25 

1890 

300 

000 

25 

1895 

18.750 

000 

25 

1897 

12.500 

000 

25 

1888 

7.500 

000 

25 

1895 

275 

000 

25 

1894 

7.500 

000 

25 

1887 

4.125 

000 

25 

1897 

400 

000 

25 

1893 

1.625 

000 

25 

1895 

68.750 

000 

125 

1887 

27.500 

000 

25 

1887 

125.000 

000 

125 

1887 

3.125 

000 

25 

1895 

400 

000 

25 

1890 

2.000 

000 

25 

1887 

4.000 

000 

25 

1895 

10.625 

000 

25 

1»95 

100 

000 

25 

1894 

GO]va:F»AGisriES  de  ivtines  d'or  su iD-AEF=ii gaines 


Buffelsdoorn  Estate  New..  ./ernip 

Champ  d'Or  lenne 

Durban  Roodepoort  Deep,  ./(wz/f 
The  East  Rand  proprietary  Mines,  ./rr^/tr 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinlontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  cptant 

Lançlaagte  Estâtes..  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  cptant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  cptant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmerand  Jack  lact.  nouv.,./er/«r 

Ti  ansvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  cptniil 

West  Rund  cptant 

Windsor  cptant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
1 45 
68.. 50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
67.. 50 
865 

125 
53.7.5 
anc.)  340 

196 

262 


..50 


18 

32  25 

68 

42 
462 

33 
139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127., 50 

41 
177 

262.. 50 

22 
22 
50 


21 

38.. 50 
76 

169.50 
496 

37.. 50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 
1.38.. 50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
.557 

40.50 
178 

73 

71 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 

140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
2.38., 50 
362.50 

20 

12 


21 
40 
101 

188.50 
560 

51 .25 
174  " 

65.75 

64 

70., 50 

72 

•0 

12 
112.50 
103 

64.50 
1014 

■i,5 
230.. 50 

28 
106 

4  T.. 50 
222.50 
300 

23 

22 

48  25 


21 
41 
106 

18S.50 
515 

49 
168.50 

66.50 

65 

69.. 50 

72 

8i 

12 
113 
103 

64.50 
1008 

42 
231 

27.50 
164 

51 
213 
312 

23 

26 

4X.25 


20 . 50 
41 

log 

191 
550 

52.. 50 
170.50 

65.25 

65 

70.75 

72 

85 
.  12 
113 
100 

64.. 50 
1015 

43 
232 


165. 
45 
216 
312 
23 
26 


-.0 
il 
100 

186.50 
517 

.^.0,25 
I6t> 

6i 

65 

16  50 

■«•2.50 

12 
110 
103 

64 

43 
ï'.O 

27.75 
162 

6  50 
2  !•-'.. 50 
300 

23 

20 


UndoD'Pariv  Fioancial  and  Uiolig 

MM.  Belmann  f  ères 

C"  Française  des  Mines  d'Or 

MM.  Armand  l.évy  et  C'* 

New  .\ustral  C 

MM.  Belmann  frères 

New  .Austral  C" 

Banque  de  l'aris  et  des  Pays-Ba 
Diverse?  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  fioerz  et  C" 
Danqoe  Fnorai-F  de  l'H'iqiie  <■  Sai 
Bamiue  internationale  de  Paris 
MM.  Oppentieira  Pinto  et  Ci' 
Ad.  Goerz  et  C'* 
toi)(}on-Pari\  fiosociil  SBd  llDiof-  f* 
Ad.  (iiierz  el  C" 
PaD<iaf  Française  de  l'ilri^iie  tfa  Sa4 
M.\I.  Belmann  frères 
P.i]uenus-f  fIFranraUe,  puis  Mil.  latSiiiejetC 
.M .M.  .Maclij(j.-;  el  C'e 
Rqur  MithtX  d.  P.-Kas  elU.  Teralnr,  Beil  etC'c 
Divers 

New  Austral  C» 
New  .\ustral  C° 
MM.  Mac-Swiney  et  C'' 
M.M.  I.emaire  et  Dupont 
Ileni  y  l)n|innl 


MUNTES    D'OR    AUSTRALIEISTIVES,    AlVtERIG  AINES    et  DIVERSES 


7.500  000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  parti 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.0Ô0.000 

500 

1879 

5.000.000 

1S92 

2.100.000 

1894 

lillf  (rlFravfrlîiicraCariboo  ColdlielsCo(lm.C.)./e;'/;ïf 

Monte  Rosa  cptant 

Placer  Enfin  cptant 

Placer  s  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptant 

Uruguay  cptant 

Victor  Gold  cpto.nt 

Watana  iParts),  50.000  parts. c/j/o«/ 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8.50 

8.52 

8 

7 . 50 

5.50 

4.75 

9 

75 

2.75 

2.75 

•2.75 

2.75 

110 

142.50 

85 

110 

76 

85' 

'..0 

7.50 

7 

50 

25 

4.25 

4.25 

5 

75 

2.50 

2.50 

2.50 

3.50 

65 

58 

85 

65 

81 

77.50 

77.50 

77.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.. 50 

4.75 

5 

200 

32 

45 

39 

48 

31 

M.M.  Maciiiels  et  C" 
Introduite  antérieurement 
CriMlil  de  Fiance 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Ilémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Héinert.  Hi?gins  et  C' 
M.M.  G.  Van  Brock  et  C" 


GOIVIRAGNIES    IDE   TERRAINS,    D'EXLRLOR  AXION    et  DIVERSES 


10.000 
87.500 
12.500, 

5.000 
11. -2.50, 
10.000, 
18.1^25, 

7.500, 
37.500. 
13.750. 
12.500. 
50.000. 
75.000. 
12.500. 


100 
25 
25 
25 


25 
25 
25 
25 
100 
25 


1891 

1890 

1895 

1889 

18^^^ 

1892 

1«92 

I«i5 

1880 

189 

1888 

1889 

1895 

18 '-2 


Bechuanaland  Exploration,  terme 

Brit.  Sth  Afric.  (Chartered  ). 

Cie  française  des  Mines  d'Or.îovHp 

Cie  Sud-Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .cwifl)i/ 
K  erste  Fabrieken  Distillery .  terme 
Gi  Idflelds  Consol.ordinaire.^pj-we 
Henderson  Transv.  Estate.. <enr?c 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'^ransvaal  Consolidated  terme 


62.50 
125 
100 


91.25 
112.50 

125 
107.. 50 

25 

16.25 
276. -25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23. -25 
53. -35 
62 
76 
51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62. -25 

86 
100 

88. '25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 


30 

81.25 

eo 

6 

34 

15.50 
192 
28 

49.75 
22.25 
54.25 
80.25 
86 

81. '25 


33 

80.25 
91 
6 

32.. 50 
16 
190 
28 
48 

22.50 
53.75 
79 
89 

79. -25 


33 

80.50 
90.50 

6 
31 
17 
192.50 
28 
48 

22.. 50 
54 

79.50 
85 

80.. '.0 


33 

79.75 

6 
31 
17 
189.50 
2.^ 
4S 

21.75 


7  s. -25 


Ban<]ue  foninerriale  et  Indastneile 
MM.  Gault  el  Gringnire 
Banque  Internationale  de  Paris 
M.M.  les  lils  de  C.  Oulmann 
M.  OItramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  l>éon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  C'' 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C" 
MM.  Gault  et  Gringoire 
M.M.  Mac  Swiiiev  et  C'e 


MINES  DIVERSES 


750.000 

125 

1888 

noonoo 

125 

1877 

l)00.000ilr 

(00  dr. 

1873 

. .000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /crwie 
Pontgibaud  (plomb  agentifèrei.c/i/flii/ 


58! 

.  18 

678 

708 

714 

700 

707  . 

702 

Introduite  anlérieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

148 

147 

141 

144 

»  * 

131.50 

143.. 50 

117 

93.50 

86.50 

87.50 

87.50 

92 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

36Ô 

» 

• 

a.  5 


NOMS 

DKS 

r.OMPAGXIES 


1)1VJ1)J:.NI>KS 


1899 


1900 


C  o  TT  K.  S 


IDTJ 


1899 
Cours  extrêmes 

l'iiiTbiâ'ivrb' 


1899 
Clot.  semestrielle 

;ioi^il3i  [i('c 


2 


9  Aoi'il 


16  Août 


2:î  Aoui 


I!i;hkai;x 

A 

F.ONDRES 


-.00. 


■m 

135 

m 

1.3bO 

r>oû 
im 
m 

m 
;ir>" 
sio 
'.m, 

000, 
6fi<i 
300, 

■-'(Wl . 

350. 

ir.o. 

IbO 

f>r.o 

600 

i-jr, 

115 

50 
100 

530, 

r,5 


3-,>5 

-100 


180 
iOO 
600 
300 
•200 
1 .000 
3^.'5 
100 
•250 
50fi 
450, 
400 
300, 
•20o. 
490. 
3.000. 
300. 
500. 
600 
•J-0 

■2.*r« 

900 
4->5 
100 
S.O'O 
60(1 
150 
35, 
5i0. 


-':.o 
80 
425 
400 
860 
100 


000 
OOii 
OIVI 
i;!5  (Mil 
•JlM)  t'MH 

5:.ii  iHio 
■.'';5.(X^o 

.000 
000 
000 
OtHl 
(KW 
00(1 

.  (m 

00(1 
.000 
.000 
.01" 

.  ooi 
.000 
.000 
.  ("M  '0 
,(IOil' 
,  001 
,  50' 
,(K"ii 
01^1(1 
OOi 

(m 

(lOli 
000 
00(1 
fKiO 

orwi 
.  (J(  1(1 
oi:iu 

.0(Xl 

.()(>(  I 

.0(1(1 
.000, 
.001 
.  (jO( 
.00(1 
.000 
.0(J0 
.000 
.000 
.000 
.00(1 
.(.100 

,ooii 
,0on 
,0 
0(11 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.000 

.0<iO 
.000 
.fiOO 
.000 

.o.« 

.140 
.000 
.000 
000 
.000 
.00(1 
00(i 
.000 
,000 
.000 
000 
000 


MIJNTES    D'OR   SUD- AFRICAINES    (District    du  Witwatersrand) 


>,  |-25.0O( 

[■  100. oof 

C  1.5(i.-2.^( 
p.  100. 001 
>.  115.  (M  H 


•215. 000 

13: 

950.000 
13 

•2(t0.lX1( 
5.'.0.000 
■250. 00( 

itn 

1.3,5.(10 
^•2 .  iXXi 
1 .3(>0.0(«i 
•2^25.  (XXi 
500  00( 
300.000 
UO  0(Xt 
•275.001 
1-25. 0(X 
300.  C 
SIX.-, 

"•0.00( 
>.XiO.O(X 
5t)0.(,XX 
30'J.(H> 
■200,000 
300. 0(X; 
150.000 
160,000 
500.00 
bOO.OOO 
1^25  0(J0 
111. ^(j 
50.000 
100. 00<-' 
523. SW 
175. 00< 
■231 

3^25.(.0( 
351. -26: 
470. 0. 
550.00 


180..  00 
400.00 
711.500 
■250.00; 
■28.'».  7.x 
940. 0^2 

3- 25.000 
100..  0 
200. 0(X 
450.000 
450.00(j 
400.0 

:i0o.0LO 

105..  00 
418.9.S' 
500.000 
3J(/.0ÛC 
500.0(0 
57  4.. 500 
'270.1  0(J 
750.000 
900.000 

4- 25.000 
100.001 

4.7vO.0O 
51 1.300 
150.11. 
31.U« 
5i0.C0n 
•250.0  (! 
4.  0  .00( 
•100.00 
2(IU .  0<.ii 
80.0  n 

106.--;.- 
35-2  o>:i 
86  '.ou 
05.7V. 


Angelo   

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoom  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Saburban. . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Raiid  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  iNew)  

Juhilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kiiiiberley  Roodpt.  (New 
Kleinfontein  (Newi  . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . 
Luipaard  Vlei  (.New) 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  i  New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (Newi  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Ramdfontein  

Id.  North.... 
Id.       Porges. .. 
Id.  Robinson 
Rietfontein  iNew) .... 

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  aind  Jack  

South  Rose  Deep. ..... 

tpes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  'Ne-vi^l  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep . . 

Wolhuter  

'Worcester  


100 


140 


.  . . . 

1-2C 

50 

IfcL 

3C 

. .  . . 

40 

•25 

11(1 

.... 

10 

60 

50 

65 

50 

50 

50 

l(j(^ 

■'5 

•20 

40 

<j5 

90 

50 

10 

-200 

15 

75 

14 

40 

50 

'm 

'  ;iO 

tO 

'so 

'46 

30 

15 

"éo 

'  io 

70 

leo 

"30 

40 

,7JÎ 

75 

'eo 

40 

60 

35 

50 

1-20 

"8 

-25 

ioo 

40 

50 

100 

î 

40 

•25 

15 

"\VA 

70 

l-2!4 

■SO 

40 

"16 

10 

50 

30 

ilio 

•■;ij 

40 

1 

0  ,>/  0 

,  0  . 

7  1  i 

1  /Si 

_ 

i 

i   i  /4 

5  ^* 

2  5/8 

2  1  4 

2  <>  1 

l  t\r) 

2  /  -  ^ 

^1/8 

■)/S 

1  .>/ 1 

>  15/10 

1  1/8 

1  1  /8 

1  I  /8 

1  1  /8 

^9/1 

5  1 

1  5,8 

1  1  '8 

1    lOj  1 

i>     1  •» '  t 

1  1 1  / 1 

5   1  II /Il 

5  9'1 

)  3 

4  1/2 

3 

1 

4 

3/g 

1 

o/« 

■1     '  1 A 
lOf  10 

n  / 1 A 

j/  1 

î  î 

4/6 

1  /n 

•^/4 

2/6 

1  /o 

0  fi\ 
i/U 

2/0 

I/.' 
1  1/1 

4  1  .'S 

'y  2 

3  3  8 

1  il 

1    1  / 
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j 
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I  1  '•^ 

1  0/0 
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1  0 
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1 
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7/8 

1/» 
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4  1  '  4 

5  7/8 

4  3,8 
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•>  D/CS 
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5  5/8 

;  »  .  >  8 

3  15/1' 

y     17  8 

2  3/4 

•^  1  /«s 

0 
0 

3 

1  3/8 

//O 

•I/o 
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•'/^ 

3  i 

15  "1/-2 

8  1  '2 

12 

y    1/  i 

l'2 

I"2  14 

1 0 

•20 

1-'  1/4 

17 

12  3  4 

15  1  '  i 

!•)  0/  ^ 

15  3/4 

!•>  1  ; 

6  1/8 

3  1/4 

4  7  -'8 

ï  0,  -4 

A  /A 

-i  0/4 

6  7/8 

4  1  /-> 

6  14 

4  5/8 

n  7/8 

T  3  '  i 

5  3/4 

5  3  '4 

4  3;4 

2  1,4 

3  1/8 

2  12 

3  7 '8 

8  1  !■'> 

4  7/S 

6  l/'> 

5  1/2 

7  7 /If 

>  77/1* 

)     7  9'iC 

7  ;j/4^ 

-26 

17  1/-2 

24 

18 

01    1  /-) 

21  3:4 

J  1  '  ■  0 

7  5  8 

5  1  '4 

6  3  '  4 

6  l  /  i 

D  1 ,  i 

6  3  8 

6  35 

-2  3 '  .'8 

1 

1  1 '2 

1  3/8 

1    1  ^  '  1  ( 

I     !•»;  H 

/  "i  I  ^  1  ( 

1  3  K 

2  7/lC 

•> 

-  1/- 

2    //  1( 

*>  J  y  •? 

^  ^  lu 

8  7;  8 

8  1/8 

5  1  /•' 
7  1/2 

6  3/5 

6  3  4 

6  5b 

l''  3/4 

6  3  4 

11 

10  3/8 

10  3/8 

10  3/8 

10  3 

1  1 .  It 

3/8 

5/8 

5/8 

9  10 

9/16 

9/16 

9  16 

•T  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

3 

3 

3 

3 

■2  15,16 

1  3/8 

1  15/ 1( 
i  1  '2 

1 

1  7/31 

1  15 /le 

•2 

I  15  16 

'5  1/4 

3  1/4 

3  3/4 

4  3  "» 

4  3/4 
8  7/8 

4  5/8 

4  5  8 

10 

6  1 .2 

8  5/8 

6  5/8 

f) 

8  7/8 

8  5/8 

g 

7  1/8 

5  3/8 

6  5  8 

fi  ^  i 

6  3/4 

6  .'i,  1 

7  3/4 

4  1/4 

6  1  '4 
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0  1  '8 

6  1  '8 

7  l'8 

3  5  8 

■  5  12 

3  7/8 

5  1  S 

k  1  '''' 

4  7/8 

5  1  '8 

B 

3  1/4 

4  3' 8 

3  3/4 

Â  13  16 
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4  7 '8 

0 
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15/16 
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13  16 

1  1  /'8 

1  1  /S 

1  I/O 

1 3  '  1 6 

3  7/8 
7  13/16 

1  3/4 

•">  3/4 

1  7  S 
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2  i  1  '16 
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3  7,8 
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0  13  16 
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12 
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1  11/16 

2  1  '4 
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6  5/8 
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10 
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7/8 
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3  7/16 
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4  14 
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1  15/ie 

1  15  10 

1  15  16 

2  5 '16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/1. 

l  1/2 

1  1/2 

1  12 

1  1/2 

1  15/16 

1 

I  3  /8 

1  1/8 

1  5/16 

1  5  16 

1  3/8 

1  3 '8 

-2  I/-2 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  1/2 

1  1/2 
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3/8 

3/8 
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7/16 
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3/8 

3/8 
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3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/8 

3  15/16 

0 

3  3/8 

"2  1 ,  J 

3  5/16 

3  3/8 

3  3/8 

3  5/16 

10  3/8 

6  1/2 

9  5  8 

1 

8  7/8 

8  1/2, 

8  5/8 

S  1/2 

2 

1 

1  5/8 

1  3,8 

1  3/8 

1  3/8 
12  1  i. 

1  i/2 

1  3  8 

14  5/8 
1  1/4 

8  3/4 

13 

9 

12 

12  I/'é 
15  16 

12 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

15  16 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 
0 

2  5/16 

1  IfS 

2  9/16 

2  9/16 

2  5/8 

2  9  |i 

C  3/4 

4  7/8 

3  1  ■> 

4  5/8 

4  5/8 

4  1/2 

4  12 

3  5  S 

1 

2  7,8 

1  1 

2  0/S 

2  5/8 

2  5 '8 

1,  Croshy  Sqiiai  c. 
Wanifoid  Cou  i  l. 
|^20.  Bishopsgalfî  si 
7.  I.Drhburv. 


:W,  St.  Swilhin's  I,;i(i 
8.  OI<i  Jewrv 
8,  Old  Jrwry. 
fii  osham  House. 
Winchcsler  Hoiise, 
1-20,  Bishopsgale  St. 
i-20,  nisliofsgate  SI 
1-20,  Bish.ipspate  st 

WillC-llc!j(('l-  IlodSC 
ii.  ludcBlijU  WMr. 
96,  Gceshaiii  Hoiis(,'. 
Winrhester  House. 
1-20,  Bishopsgate  st. 


28,  Auslen  Friars. 

19.  nui-y  Street. 

120.  Bisîiopsgale 

30.  st.  Swilli'in  s  Laiie' 

Wai-nfoi(l  Court. 

\Variiford  Court. 

7.  L.)lbbiiry. 

li'O.  Bishop'ssKite  SI 

Warnford  Court. 

(iresliam  House. 

S.  01.1  Jewry. 

1-20,  Bishopsgale  $t 

.30.  St.  Swilhin  sLane 

7.  Lothbury. 

170  173  ïinrheslcr  HoDsf, 
19.  Buiy  Stri>el. 
liO.  Bishd'psgale  Sl-Vilhio. 

Princes  Street, 
S,  Princes  Street. 
Lnihburv. 

8.  0:d  Jewiy. 
AVanif.ird  Court. 
15,  G(>ijrge  St..  E.  C. 

Lothbury. 
I.;  6,  George  h.  Un.  IIounc 
■28.  Auslen  Friars. 
AVarnforcI  Court. 
Gresham  H.mse. 
8.  Old  .lewrv. 
1^20.  Bishopsgale  s;. 
1^20.  Bishopsgale  st. 

7.  Lolhburv. 
33-,  Cornhill. 

1^20,  Bishopsgale  SI. 

8,  Princes  Street. 
Princes  .Street. 
Princes  Street. 

S.  Princes  Sireel. 
Warnford  Court. 
■28.  .\uftln  Friars. 
8.  Old  .Jewrv. 
30.  St.  Swilhin's Lane 
Cresham  House. 
8,  Old  .Jewrv. 


Lolhbnry. 
Gresham  House. 
15/6,  Cenrge  st..  Du,  Ilo((se 
Warnford  Court.  - 

18.  St.  Swilhin'sLane 
8.  Old  Jewry. 

Win  heslef  House. 

19.  Bury  Street. 
Warnford  Court. 

-20.  Bishopsgale  St 
Warnford  Court. 
Okl  .Jewrv. 


IVUrsTES    ID'OFi    SUD-AFFilCAIlSrES    (Autres  districts) 


10/0 

l-20.00( 

5/0 

125.000 

10,0 

400.0-  0 

2/ 

i:i2.8;(i 

1 

1 .075.001 

1 

l.'iiMUc 

Barrett  

Graskop  

Klerhsdorp  (9  s.  paye). . . 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


3n 

9 

20 

30 

30 

1-20 

10 

I.;  6 

6  6 

9  0 

7/6 

8,.  0 

7/6 

8,0 

Beioi  Douse  Bisingball  Slrirl. 

3,0 

1/3 

0'3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

2/0 

85.  Gracechurch  st. 

2,0 

2  0 

2  9 

2/6 

2/6 

■>  ij 

110,  Cann.in  Slrcel. 

3/6 

1/3 

2  3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

20 

1 10.  Cannon  Slieel. 

13,  16 

7/8 

1  3/16 

15,  16 

1  1/16 

1  I/I6 

1  1/16 

3,3 

1  1  16 

18,  SI.  Helen  s  Place. 

5/6 

1/0 

1/6 

3,0 

3/6 

3  6 

3/9 

15,, Bishopsgale  St. 

KOUItSK    I>E    I.OBfI>IÎ,ES  (Suite) 


N  0  s 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1S99 


1900 


X)"cr 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  ba; 


1899 

Clôt,  semestrielle 


2  \oiit 


'J  A«ùl 


1(i  loùl 


2;{  Aoùi 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GO]VIF»AG2\riElS  F»I=lOP*FlIÉXAIFlES  de  TERRAIISTS  et  ID'EXÏ^LOFlAXIOlsr 


'Ji^O  .  000 

1 

■,'50 

00(1 

>^lt3JLdlliai  et  ^bVolLO  

% 
■  ■  ■  ■ 

o50 . 300 

1 

:!50 

300 

Anglo-Fi'enctl  

vO 

1  .v->u  ■  uun 

1 

J  .  10--' 

500 

Soirii3.to  Gousolî  dât6d. .  ■ 

'iUU .  UlUI 

i 

100 

000 

B6cllUcl  QcllcLllCl  

lOÛ.OUO 

1 

:i(i7 

Bechuanaland  Trading. 

5.000.000 

1 

4.;w5 

000 

Chartored  (British  S.A.  G"; 

r,(>ii.(ioo 

1 

0011 

Cliarterland  Gôldfields.. 

ll'i'l.'lllO 

1 

','.000 

000 

Cons.  GId.  Flds  S.  A.  Def . 

1 

1  .-3.50 

(lOO 

Id.    6%  Préféreace.. 

0 

<'il  )l  1 .  OOO 

100 

(1(1(1 

Id.    5     %  D til^ciîtu rôs. 

000. 000 

1 

i.:.i'4 
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ITerderso'n's  Trans.  Est. 

•,'00,000 

1 

'.'00  0011 

Johamiestmrg  Estâtes.. 

41111  0110 

1 

400 

000 

Mashonaland  Asency. . . 

îo 

r,iiii,oiiO 

1 

05S 

Matabele  Gold  Reefs  &c 

!  .(iiio.ono 

1 

CÛO 

ooo 

Mozambique  C".  

!  r.i  II  1 . 1  11  lO 

1 

1  .  -.'I  M 

507 

Oceana  Consolidated  

ir)ii.(ioii 

1 

150 

IIIKI 

Oceana  Development.. . . 

1. ".II.  (H  10 

1 

Potcliefstroom  

1  Ml).  0(10 

1 

inii 

(mil 

Rhodesia  Exploration  . . 

riiiii.iiuii 

1 

iiiir 

Rhodesia  Gôldfields  

>(10,0IU1 

1 

^51 

077 

Transvaal  Consolidt. . . . 

1  . 000 .  OOi  1 

I 

770 

5(10 

Id.  Development. 

:',oo.o()o 

1 

500 

(10(1 

Id.        Gold  Fields. . 

10 

6  iO . 000 

l 

0(1 1 

Id.  GoIdMiningEstat 

50 

10 

1 .000  000 

1 

'.i:!ii 

(10(1 

WiUouQhbv's  Consol. . . . 

•,'00.0011 

1 

107 

'(5ri 

Zambesia  Exploring. .  . . 

■20  %  avril 


lô/O 

'i/o 

O 

8/0 

1 1  '0 

11  16 

1 1  /O 

11/0 

i>»'  0  bcorgt  M.  uu.  Iloit^p. 

4  0/8 

'2  5/16 

3 

2  5 '8 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/8 

1 />',   >*  IIU, IllîalCi  lise. 

■i  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

■2  1/16 

■2  1  /8 

-  i/o 

2  1  ^ 

t  y       1  j(  Hll  1)11  I  \  • 

1  5/8 

5/8 

15/16 
3/4 

13/16 

I  3/l(j 

1  3M6 

1  3/ 16 

1  3/16 

1 

l/'2 

3/4 

9/ 16 

H  iT 

0/16 

7-2,  Basinghall  Sh-p^i 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  3/16 

3'  i;s 

3  1/4 

3  1/8 

19,  St.  .Swithin  s  I.miic 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

11/16 

11/16 

5/8 
.7  0/16 

5/8 

19,  SI.  .Swithins  l.aiic 

8  15,' 16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  1/2 

•  7  7/16 

7  1/2 

8,  OUI  Jewi-v. 

■23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

■23/11 

23/0 

23/0 
104  1/2 

23/0 

8,  <i|d  Jc  wi  v. 

111 

102 

106 

105  1/2 

104  1/2 

104  1/2 

104  1/2 

8.  Old  Jmvry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3,4 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  i;k 

15a.  Bury  Strecl. 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

1  3)16 

19,  Finslnirv  Cir<  ii>. 

3  7/16 

I  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  5/16 
6  1/4 
2  3/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  3,  S 

8,  Old  .Icwrv. 

■S  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/4 

6  1/8 

6  l's 

6 

3,  Cn|ilhiill  HuilcJni;;,', 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

'2 

2  3/16 

2  3/16 

2  l  '8 

lîi-ii;i'l  .^Ircel  llnii^c 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

1  15  11 

Sun  Ciiiirl.  driihill. 

9/ 16 

1  /16 

1/4 

7/10 

'.»/ 16 

0/16 

0/16 

0/16 

4,  .-iiiii  (7i.i(irl. 

ri/6 

■i/o 

2  3/4 

5/U 

8/9 

0/0 

11/0 

10/6 

tO/6 

5,  Ccptliall  lfulMiui;s 

7  3/8 

5  1/8 

4  7/8 

4  7/8 

2  3/16 

3  3/16 

«,  Old  Jewry. 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

2  3/16 

■2  1/8 
3  1/4 

2  1/8 

3  1/16 

1 

1  15/16 

1  7/8 

3  1/4 

3  3/1' 

1-20,  Bistiopsgalo 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  3/16 

1  3/16 

Ueira|iiilila»  rk«li«rs 

•2  3/  i 

1  3/8 

2  1/8 
1  11/16 

1  1/2 

2  3  16 

1-20.  Blshops^'ati'  SI 

y  11/16 

■2  1/2 

1  5/16 

1  12 

2  1  i 

■2  I/'. 

•2  3, 16 

2  l/i 

Suftolk  Mi.u*<'. 

1  1/16 

1  3/4 
1  l'8 

1  3/8 

1  7/16 

1  7/10 

1  3/8 

1  3/8 

3,  Cuplhall  HiiiMni^'s 

13/16 

1  1/4 

1  l'2 

1  1/2 

1  3/8 

1  7,10 

13.  ii<'(irs;c  siiei  l 

1 

GO]VIF»A.G-]NriES  DIVERSES 


(.i(io.<ioo 

1 

0(  10 

1100 

iMi.dilO 

I2'0 

•,'00 

000 

r.iMi.diiii 

1 

5011 

000 

■.'Ml.  m  1(1 

1 

1  .  •,'50 

0110 

7  5(1.111111 

1 

•,'.(.'>x-.' 

500 

'iiiii.iiiii 

1 

5(11 1 

(1  •(; 

■,>5il,llilll 

1 

•,'.50 

000 

lilill.OOO 

1 

500 

01 10  000 

10 

1  .000 

000 

4(10.000 

1 

•,'00 

000 

5011.(11111 

i 

:;o(i 

0(1(1 

(l(  H  1.(1(111 

1 

5. 01  m 

(Il  III 

•,'5ll  (UHl 

1 

•,'.5(  1 

(111(1 

500.000 

1 

500 

00(1 

450  000 

1 

i.5(l 

111 10 

Beira  Kailway  Shares  . , 

Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C".  (New). . . 

Johannesbg.  Cons.  înv. 
Id.  Waterwks: 
Id.        Tramways  . . 

London  and  Paris  Corp. 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

New  African  Company  . . 

Ran  l  Central  Electric  . . 

Rotoinson  Banlt  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust... 


10 

1 1 

60 

8 

5 

25 

15  %  mars 


2  H  %  uiar» 


l.'iO 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9,3 

'•',  3 
11/16 
Il  16 

9,3 

13/16 
1  1.'8 

5/6 

,3/8 

13/16 

7/8 

11/16 

11/16 

5/8 

3/4 

5/8 

11;  16 

11 '16 

1 1 1 1(S 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  1.5/16 

1  13/ld 

1  13/16 

1  7  8 

1  7. 'S 

2  5/lG 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/16 

2  116 

2  1/16 

2  1/16 

1  3/8 

3/4 

l 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  i/ie 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 
13/16 

1  3/lii 

1  l/S 

1  1,8 

1  1/8 

1  1/3 

5/8 

5/8 

5,  8 

5/8 

15  3/4 

12 

14  3/4 

3  5/8 

12 

11  11/10 

11 

11 

11 

4  3/16 

1  9/16 

0 

2  7/16 

2  1/16 

2  1/2 

5/8 

2  3-8 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/ s 

5/8 

5/8 

5 'H 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 
0  7/16 

■A  1/2 

3  i  2 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 
1  3/16 

4  3/  4 

6  5/8 

6  1/2 

6  :-/  8 

1  15  16 

1/4 

1 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  18 

1  5/8 

1  3/8 

l  13/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  15/16 

17.  SI-.Swi(liin's  Laiie 
Sijffolk  Ifousc. 
8,  KiMcli  Lam;. 
30.  SI.  switliin's  Lune 
7.  Lolhlnirv. 
54.  St.  .Mai-y  Axi'. 

litv%t  St.,  Id.  Uouse 


83,  Uatton  Gardcii.  ' 

1,  Hankliulding.s. 
8,  Old  Jewry. 

Hroad  Street  Houst'. 


3VEINES    IDOR  AUSTï=lALIE]Nr]NrES 


100,000 

1 

0(1  1100 

175.000 

•  2/0 

175.000 

280.000 

16/0 

350.000 

1  40.0(10 

1 

140.000 

250  000 

1 

.  250.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

140.000 

000.000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

■200.000 

1-20.000 

2/0 

:!3  301 

1  40  000 

1 

140.000 

100  000 

1 

01.000 

384.000 

K/0 

0(70.000 

40.000 

2/6 

3^20.000 

300.000 

1 

300.000 

1.50.000 

1 

1 12.000 

3-20.000 

1 

;!-20  000 

500.000 

1 

500.000 

Goiconùa  ,  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownliill  . .  . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Loadonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Gôldfields. 
West  Austr.  Mining  G  ". . 
White  Feather  Reward. 

Brilliant  B)ock  

Brokea  Hill  Propriet. . . . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1,6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 


1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

1/8 

3  8 

5/16 

1,4 

1/4 

1/4 

1/  i 

14,  .Slierborae  l.ant'. 

2  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

31/0 

32/9 

32/6 

32/3 
"/S 

3.1/6 

3,  Grarechurch  St. 

1  11/16 

5/16 

1  7/16 

1 

3/4 

13/16 

7/8 

%K  St.  Swithin  s  I,aiu- 

11  1/4 

■28  7/8 

7  7/16 

11  4/16 

9  5/8 

8  1/4 

8  9/16 

f<  1/2 

8  1,2 

Hroad  Street  Hou»e. 

9  3/16 
9/16 

■20  1/16 

13  1/16 
1  7/16 

13  3/8 
1  '/16 

11  1.5/16 

11  5  .s 

12  13/16 

1  15/16 

1  3/8 

1  7/16 
4/0 

1  7/16 

1  9/10 

Broad  .Slrt'et  Hkusc. 

9/16 

1/8 
4  13/16 
15/16 

1  '2 

3/16 

4/0 

■i  ;  0 

4/0 

3,  Gracechurcti  SI. 

5  7/8 

5  5/16 

4  7/8 

5  1/16 

5  1/16 

5  1/16 

5  1/16 

3  3/8 

3 

2  1/4 

2  5/16 

2  3/16 

2  1/4 

■2<.i.  St.  Swithin's  I„iiir 

3/0 
7/16 

'1/9 

0/9 

■257.  Winchester  Ilsi- 

1 

1/16 

7/16 

3/16 

3/16 

3'16 

3/16 

■29,  St.  Swithin's  1, un. 

3  3/4 

2' 3/ 4 

3/8 

5/16 

9/0 

9/0 

9/n 
47/6 

9/0 

3.  (iraccchurcli  st. 

2  11/16 

1  15/16 

44/0 

2  1/16 

47,  f> 

47/6 

•4S/(t 

3,  Ot.  Winchester  si 

4/9 

1/6 

0/6 
2/6 

2/0 
4/6 

4 

1/3 

1/6 

1/6 

97.  Dashwood  Uonse 

5/16 

1/16 

3/6 
4  3/4 

3 '6 

3/6 

4  1/2 
9  7/8 

3/6 

3,  Gracechurch  SI 

7  1/2 

1  5/8 
4  7 '8 

4  5/8 

4  1/2 
9  7/8 

4  9'16 

10  3/4 

9  5/16 

9  15/16 

10 

11.  .A.lithnrch  I.,;nie. 

10 '0 

1  '6 

4  6 

3/6 

3 '16 

3 '16 

3/ lu 

:;  16 

4.  TluofrniortiMi  Kww 

IVEIPsTES    IDE  DIAIVEAIMT 


721  5011 

1 

721..5O0 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

.;.  9.50. 00(1 

3.048.955 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

3:500.000 

100 

3.283,0^20 

Id.    5  %  Debenture. . . . 

5 

1 .057.000 

10 

105. -250 

Griqualand  West  

1.000.000 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

-  Vi  %  janvier 


30/0 

■29,0 

30/6 

30/O 

30  6 

30/6 

30  5/8 

211/2 

■28  1/8 

22  3 '8 

28  3/16 

■27  7' 8 

•27  15/16 

27  7/8 

106  1/2 

101 

102 

103 

103 

104 

8  1/2 

6  3/4 

8 

7  1  '4 

7  9/16 

7  9/16 

7  5/8 
16  14 

7  5/H. 

15 

9  9/16 

13  7(8 

12 

16  1/4 

16  1/4 

16  1/4 

62,  I.t)nibaril  Slreet. 
6-2,  Lombard  Street. 

62,  Lonihard  Stn-el 
5,  Coplhall  BuildiiiL 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  /jr)l'''^  —  18«  volume. 


BUREAUX  :  H,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vniiflredi  .",1  aoùl  1000. 


PRODUCTION 

AURIFÈRE  DU 

WITWATfiRSRAND  (Ko  milli.rf  l^iir». 



MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

j  oyy 

Janvier  .... 

OGC, 

■2.320 

3.185 

i.841 

7.694 

9.862 

13,633 

16.149 

13.484 

19.094 

28.558 

37.323 

FrivRinR  

1.108 

'i.OW 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15..198 

19. '201 

'27.115 

36.794 

Mars  

1.089 

■2.r/iO 

3. '137 

4.818 

S.  485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.8'29 

21.118 

'.'9.658 

40.184 

1.-287 

'2. 459 

3.521 

5.1-29 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16,080 

21 .448 

30.496 

39.959 

Mai  

i.ais 

3.187 

3.534 

4.975 

9.018 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

3i.595 

31.319 

40.489 

1 . 16-2 

'2.809 

3./i0rT 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18, '285 

17.021 

'22.889 

31.365 

40.56i 

JUILLKT  .... 

l.,M8 

2.829 

3.590 

'(.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.552 

'22.065 

.32.700 

41 .539 

1 .6'.)-i 

2.777 

3.900 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

'23.624 

3  4. '299 

41.834 

.SeI'TRMDRE. 

1.8'i-2 

3.107 

4.139 

5.909 

9.  Kl  4 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

'23.8.56 

31.951 

37 . 470 

Octobre  

■iATi 

2.931 

4.117 

6.624 

10.*J07 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

'24.95  . 

,36.472 

» 

Novembre.. 

!>.  Ul 

3.068 

4. '257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17,761 

18.301 

27.038 

35.791 

DlicRMllRE.  . 

■2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16. '237 

18.793 

'28,375 

38.175 

» 

Total .... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110. 188 

134.541 

184.198 

'203.697 

'207.650 

■276.155 

390.900 

356. ise 

Sommaire  *lu  'X"  451  i^'s 


Questions  «lu  Jour.  —  Cumpugnie  de  Mozambique.  —  La  Guerre 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Ferreira  Gold  Mining  Comraay,  Limiled. 
—  Princess  Estate  and  Oold  Mining  Company,  Limited. 

Les  iWines  «i'or  Australiennes.  —  Le  Traitement  des  Minerais.  — 

Les  Mines  de  Charters  ïowers.  —  Associaied  Gold  Mines  of  Western 
.Vustr;ilia.  —  Notes  minières  d'.Vuslralie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  L'Eau  dans 
le  Riiud.  —  La  Maiu-d  a'uvri>  cliiuoise  en  Rhodetia.' 

Informations  diverse;^. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  de;*  Mines  d'or  intro 
duites   sur    ces   Marchés    et    Cours  de 
rliMure. 


PRODUCTION  AIRIFÉRIÎ  TOT.UE 

DU 

"Wit-w-a,tersra.n.d. 
[lu  1"^'  Mai  1887  au  Dll  Seplnubre  ■1899 


Francs  . . 
Onces . . . 
Kiloar. . . . 


2.038.151.575 
22.342.325 
694.918 


;i    6    «  1 

1890 

491.817  nlir« 
15,390  ililoi). 


1891 

9.23s  (jnci's 
2.463  kilog. 


3     6     U  12 
1892 

1 .2IO.f<67  «liées 
37.662  Vilej. 


0  <J  12 
1893 

7,"S  .  '(7  î  onces 
i5.98i  kilog. 


1  3 


12 


1894 

2.024. 1."'9  oncos 
62.958  kilog. 


1895 

.'238. 130  onc'o.s 
69.595  kikg. 


1       3       (i       >)  i! 

1896 

■2 .■2>^2. 533  onces 
70.993  kilog. 


3     li     !l  12 
1897 
3,034,67'i  oiires 
94,:!87  kilog. 


3 


12 


1898 

,295,602  onces 
133,605  kilog. 


13     0  1 

1899 

3,913,802  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    GO]VrF»-A.O:iNriE©    MinVIÈF^ES    ET  D*EXF>3L.0FlATI01\r 
(Su.<i-AJrrlcalii©s,    Axistralloiiiies    ©t  Axnérloaiiies) 


BOURSE    I>E  l'iVK 


MONTANT 
du 

CAPITAL  FIOMI\Al 

en  Francs 

02 

^  Z  (» 
se  o  o 

1  ss 

s  w  = 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLOTURE 
.■10  A.iiU 
1900 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTROnT'CTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

9  Août 
1900 

16  Août 
1900 

2.'iAoùt 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

GOlVEPAOlSriES    DE    MINES    D'OF=l    SUD- AFRICAINES 


13 

750.000 

25 

1889 

Buffelsdoorn  Estate  New. 

.terme 

143.75 

18 

21 

24.50 

25 

21 

20.50 

20 

20 

LoDdon-Paris  FinaDcUl  ind  liiriD]  C° 

3 

375.000 

25 

1890 

Champ  d'Or  

32  25 

38 

50 

42 

51.50 

41 

41 

il 

:i9 

MM.  Belinann  f  éres 

8 

750.000 

25 

1888 

Durban  Koodepoort  Deep 

.terme 

100 

68 

76 

95 

81.50 

106 

100 

100 

98 

C''  Française  des  Mines  d'Or 

18 

750.000 

25 

1892 

The  East  Rand  proprietary  Mines 

.terme 

237.50 

42  ■ 

169 

50 

201 

175 

188.50 

191 

186 

50 

188 

MM.  Armand  Lévv  et  C'" 

0 

250.000 

25 

1887 

Ferreira  

330 

462 

496 

557 

603 

545 

5.50 

517 

549.511 

New  Austral  C 

14 

000.000 

25 

1895 

French.  Rand  

.  terme 

47 

33 

37 

50 

49.50 

42 

49 

.52.50 

50 

25 

52 

M.M.  lielmann  frères 

5 

000.000 

25 

1887 

Geldenhuis  Estate  

.  terme 

145 

139.50 

157 

178 

193 

168.50 

170.50 

106 

168 

New  .Vustral  G" 

25 

000.000 

25 

1897 

A.  Goerz  et  C"  

.  terme 

08.50 

53.25 

63 

75 

73 

72 

66.. 50 

65.25 

O'i 

65.75 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

6 

250.000 

25 

1890 

Kleinfontein  (New)  

terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

65 

05 

65 

63 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  

.terme 

09 

59 

66 

77 

a3.25 

69.50 

70.75 

C6 

50 

f8.75 

Ad.  (iocrz  et  C" 

18 

750.000 

25 

1897 

Langlaagte  Deep  

cptnnt 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

72 

Banque  Française  de  l'Alrique  do  Sad 

12 

500.000 

25 

1888 

120 

65 

76 

95 

90 

8'i 

85 

82 

50 

8Q 

Bancjue  internationale  de  Paris 

7 

500.000 

25 

1895 

Manevale  Nigel  

.  terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  0|)|>pnheim  Pinlo  et  C'' 

275.000 

25 

1894 

May  Consolidated  

93 

99 

107 

123.50 

140.50 

113 

113 

110 

113 

.'Vd.  Goerz  et  C'' 

7 

500.000 

25 

1887 

Primrose  (New)  

175 

105 

94 

112 

116 

103 

100 

103 

103 

London-Paris  linanrial  aid  linini  r° 

i 

125.000 

25 

1897 

Princess  

cptanl 

67.50 

6i.50 

64 

50 

64.50 

63 

44.50 

04.50 

64 

61 

Ad.  Goerz  et  C" 

400.000 

25 

1893 

Rand  Mines  

.terme 

805 

793 

945 

1055 

10.31 

1008 

1015 

1009 

1015 

Banque  rranraive  de  l'ilriqae  du  Snd 

1 

625.000 

25 

1895 

Rip  Gold  

optant 

40 

45 

57 

55 

42 

43 

i3 

47.. 511 

M.M.  Helniann  frères 

68 

750.000 

125 

1887 

Robinson  Gold  

125 

191 

220 

235 

265 

231 

2:« 

230 

234 

Bqueltuup  el  Fr;nratse,  pni'^lll.  lacSf  inei  etC" 

27 

500.000 

25 

I8S7 

Sbeba  Gold  

53.75 

25.25 

26 

35 

30 

27.50 

27.50 

27 

75 

26 

M.M.  Maeliic'ls  el  C'- 

125 

000.000 

125 

1887 

Simmerand  Jack  (act.  noux. i.lerme 

(ano.)  340 

127.50 

138 

50 

156 

163 

164 

165.. 50 

162 

161.50 

nquo iti'PariNel 6 .  {'.-Bas elMU.  Te rnker.  Beil eK'« 

3 

125.000 

25 

1895 

Transvaal  Gold  Fields  — 

terme 

41 

44 

57 

54 

51 

45 

10 

50 

46 

Diveis 

400.000 

25 

1890 

Village  Main  Reef  

.  terme 

196 

177 

195 

225 

238.50 

213 

216 

212 

50 

214 

New  Austral  C» 

2 

000.000 

25 

1887 

Wemmer  

.  terme 

262 

262.50 

272 

290 

362.50 

312 

312 

300 

304 

New  .\ustral  C° 

4 

000.000 

25 

1895 

cplaiil 

75 

22 

20 

25.50 

20 

23 

2.3 

23 

23 

MM.  Mac-Swiney  et  C  ' 

10 

625.000 

25 

1895 

West  Rand  

85 

22 

19 

20 

12 

26 

26 

20 

22 

.\IM.  i.emaire  et  Ilupont 

100.000 

25 

1894 

Windsor  

cplant 

77.50 

50 

42 

60 

75 

48.25 

48 

47 

M.  Henry  Dupont 

MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.. 500. 000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  park 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LiUeœiFraserliiieraCariboo  SoUfielsCo(iB.C.)./e)-»?(> 

Monte  Rosa  cptanl 

Placer  Enfin  cplant 

Placers  Haute-Italie  cptant 

Rebecca  cptanl 

Uruguay  cptanl 

Victor  Gold    cptanl 

Watana  (Parts),  50.000  parts  cptanl 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8.52 

8 

7 . 50 

8 

-  E 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2.75 

2.75 

2.75 

110 

142.50 

85 

110 

76 

85 

90 

90 

7.50 

7., 50 

25  ff 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

2.50 

2.50 

3.50 

3.50 

05 

58 

85 

65 

77.50 

77.50 

77.. 50 

77.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.50 

■4.75 

5 

200 

32 

45 

39 

48 

22 

MM.  Mac'niels  et  C'» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
M.M.  Von  Hémert.  HigginsetC^ 
JklM.  e.  Van  Brock  et  C" 


COMPAGNIES    DE    TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.7,50 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.500 

000 

25 

1P02 

Bechuanaland  Exploration. /en»e 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered  )./er/??e 
Cie française  des  Mines  d'Or./ermc 

Oie  Sud-Africaine  cptant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c/)/an/ 
iterste  FabriekenDistillery./pî-wie 
GoldfleldsConsol. ordinaire. 
Henderson  Transv.  Estate.. /ermc 

Oceana  Company  tei'me 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terine 

Robinson-Baok  Cy  Ld  terme 

'"ransvaal  Consolidated. ..  ./erme 


62.50 
125 
100 


91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

,53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


33 

80.25 
91 
6 

32.50 
16 
190 

28 
48 

22.50 
53.75 
79 
89 

79.25 


33 

80.50 
90.. 50 
6 
31 
17 
192.50 
28 
48 

22.50 
54 

79.50 
85 

80.50 


33 

79.75 

6 
31 
17 
189.50 
28 
48 

21.75 
.52.75 

78 
82 

78.25 


33 

80.25 
92 
6 
32 
17 
191 
28 

47.75 
20.25 
52 
78 

85 

78.50 


Banqnr  Commerciale  et  Industrielle 
MM.  Gault  et  Gringf'ire 
Banque  Internationale  de  Pari? 
MM.  les  lils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  I.uc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  G" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'< 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  .Swiney  et  C'« 


MINES  DIVERSES 


98.750.000 
40.000.000 
20.000.000d 
7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

100  dr. 

1873 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huancbaca  (Argent)  term  e 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). /erme 
Pontgibaud  (plomb  agentifere). cp/fln/ 


581 

18 

678 

708 

700 

707 

702 

702.50 

57.50 

112 

150 

52 

147 

144 

144 

138.50 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

87.50 

87.50 

92 

87 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

Introduite  antérieuremen 
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NOMS 

DKS 

COMPAdNTES 


ce  s 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Oours  extrêmes 

Plusliaiil  Plus  bas 


1899 

CI6t.  semestrielle 


9  Adiil 


11)  Am'il 


2:i  Aoùl 


;iO  Aoi'il 


MUREA  IJ  .X. 


i>()Nijiii<;s 


IVEINES    D'OR    SUO-AFRIGAIISTES    (District    clu  Witwater-sranci) 


27r>.000 
500. 000 
550  000 

200  000 
550  000 
27 

200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 

225.000 
500.000 
300.000 
120  000 
275.000 
135.000 
35h  000 
870.000 
90.01)0 
900.000 
660.000 
300.000 
200.000 
350.500 
150.000 
160  000 
550  000 
600.000 
125.000 
115,000 
50 . 000 
100.000 
530.000 
175.000 
275  000 
.325,000 
400.000 
470.000 
550.00(1 
180.000 
400 . 0(10 
800.000 
300.000 
290.000 
1.000.000 
325.000 
100.000 
2.50.000 
.500.000 
-450.000 
400.000 
.300.  OUO 
200.000 
490.000 
3.000.000 
.300.000 
500  000 
600.000 
270.000 
2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
i.O'  0.000 
600.0  .1 
150.1 iO 
.35.000 
540.000 
2.50  000 
■400.000 
-iOO.OOO 
250  000 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
lOO.OOu 


120.000 
125.000 
-iOD.OOO 
156.250 
.100.000 
145.000 


10/0 
5/0 
10/0 

I 
1 


275.000 
135.000 
2.50.0(10 
43 1 

200.000 
.5,")0.000 
250.000 
187.250 
135.00, 
82 . 000 
1.3()0.000 
225.0(10 
500  000 
300  (100 
120  0(10 
275.000 
125.00(1 
300,1-,) 
84,s, 
90. 00(1 
900 .  II0( 
.500.001 
300. 01 H 
•.'(10,(1(  «I 
300,000 
.  150. OUO 
160,000 

5oo.o(ir 

b0O,O(iO 
125,0(  1(1 
1 1 1 ,  .V( 
5U.0(HJ 
IO(I,0(I( 
5-.'3.Sl 
175,0110 
231.Y.51 
325.1.00 
351.2(;' 
•470,0  0 
5,50.00 
180..  00 
400.00 
7  II.. 500 
25U.O0I 
288. 7  5( 
949.02 
325.000 
100.(0 
200. 00( 
450.000 
4,50.000 
400.0  0 
300.  (K  m 
105. (,(1(1 
4  !,'<.  li.-^' 
.  5U0 , 1 1(  Il  I 
•3'Ji).()0(l 
500.0(1(1 
571 

270. (  (K.i 

.750.0(10 
900.0(10 
425.0(10 
100. OOO 

.7.i0.0O 
514.300 
15u 
34.00( 
.540.000 
2,50.  (Kl  0 
4  0.0(Xl 
400.001 

200.0(l( 
80.0,  0 

196.7 

352/0.V3 

86  .OU 
95.77 


Angelo  

Aiigelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban... 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Feri-eira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep.  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  «... 

Klmberley  Roodpt.  (New) 
Kleinfontein  (New)  . 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Langlaagte  Royal. . 
Luipaard  Vlei  (New) 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Paarl  Central  (New). .  . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines   

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges... 
Id.  Robînson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

fcpes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


50 

60 

15 

40 

IbO 

10 

60 

80 

120 

25 
110 

so 

75 

50 

80 

150 

1  1 

40 

,50 

ioo 

30 

to 

'.so 

'  40 

30 

15 

60 

"i(3 

70 

160 

,30 

10 

714 

75 

60 

40 

60 

35 

50 

120 

'  'h 

25 

ioo 

40 

50 

100 

4 

io 

25 
15 

17% 

70 
80 

12  y; 

40 

"40 

40 

50 

75 

.30 

100 

40 
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3  15/10 
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\ 
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2/0 

3/4 
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I   1  /  't 
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1 
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j 
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* 
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.3  15/1 

1  7/8 

2  3/4 
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3 
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3  1/1 
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1/2 
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5 /8 
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12 
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17 
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wu,  tSïstiopsf^a  if  or. 

OU,  >  l.  .>\V  H  II  I  II  ^  Ijtlllc 

3/4 

6  3/4 
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3/8 

5/8 

5/8 
23/1 
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3 

*3 

3' 
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11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  3/8 

9  3/,^ 

\'  ^  ^  ! 

9  1/4 

,30,  SI.  SwiUiin's  Lane 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

■2 

2  1/2 

2  7/,s 

2  5/8 

Gcesliani  Hoiise. 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 
2  3/4 

.5 

6  1/2 
3  1/4 

3/8 

6  9/16 

6  3/8 

6  7/10 
3  3/8 
3/8 

8,  Old  Jewry. 

3  7/8 
3/4 

0 

2  1/4 

3/8 

3  3/8 
3/8 

:i  3  8 

3/8 

3/S 

7,  Lollitiiuy. 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 
5  1/8 

3 '8 

3/8 

Greshain  Ho(is(î. 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/8 

r.  1/8 

5  1  8 

13/C,  fi(;(irgo  SI.,  Sn,  llouse. 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1  /8 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

Waniford  Couct. 

3  15/16 

2 

3  3/8 
9  5/8 
1  5/8 

2  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

3  :>/16 

3  5/16 

l,s,  SI.  Swilhin',*  Lane 

10  3/8 

6  1/2 

7 

S  1/2 

8  5/8 

8  ir2 

8  5/8 

S.  o!,l  .Jewry. 

2 

1 

1  3/8 

I  3/8 
12  l/'i 

1  1/2 

I  3/8 

1  3/S 

^\■ill  liester  House. 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

12  1/4 

12 

19,  Biiry  Street, 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 
2  9/16 

15/lt) 

15/16 

15/16 

A\'arnlord  Court. 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  5/8 

•2  9/16 

2  9/16 

120,  Bishoppgate  SI. 

G  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  5/8 

4  1/2 

4  r/v> 

i  1/2 

Waniford  Gourl. 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  5/8 

2  5/8 

5  '8 

2  9/16 

8,  01(1  Jewry. 

IVrilVES    O'OR    SUD-AFT=lICAI3NrES    (Axitres  aistricts) 


120.000 

125.000 
400.01  0 
132.870 
.075.00t 
130.016 


Barrett  

Graskop  

Klerhsdorp  (9  s.  paye).. . 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


13/6 
3/0 

3/6 
1  13/16 
5/6 


6/6 
1/3 

1/3 
7/8 
1/0 


9/0 
0/3 
2/0 
2/3 
1  3/16 
1/0 


7/6 
2/0 
2/0 
2/0 
15/16 
3/0 


7/6 
1/9 
2/6 
1/9 
1  1/16 
3/6 


7/0 
1/9 
2/6 
1/9 
1  1/10 
3/3 


8/0 
2/0 
2/9 
2/0 
1  1/16 
3 '9 


2;0 
2,6 
1/9 
t  1/16 

3/0 


BdtoI  Wmse  Baslngliall  Mrepl 
85,  Graccchui'cli  St. 
1 10,  Cannon  Street. 
110,  Cannon  Street. 
18,  st.  HeJen's  Place, 
15,  Bishopsgate  St. 


BOUItSK    I>E    ILOl^OltES  (Suite) 


< 

H 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a 

c 

S 

0 

K 

C 

DIVIDENDES 


1899 


1900 


COTTIÎ.S  ZDTT 


1899 

Cours  extrêmes 

I*  iisbaul  PliK  b,T 


1899 
lôt.  semestrielle 


!)  Aoùl 


IG  loùl 


21!  Août 


30Aoit 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GO]Vir»ACï]NriES  ]PI=10F»I=IIÉTAIFIES  de  TEFlT=lAI]NrS  et  ID'EX:F»LOI=lAXIO]Nr 


250.000 

« 
1 

250.000 

Alexandra  Estate  

% 

350.300 
1. -250. 000 

1 

350.300 
1.1 02.. 500 

'  20 

1 

Barnato  Consolidated... 

.100.000 

1 

iOO.OOO 

Bec  hua  aaland  

100.000 

1 

'.li.ao: 

Becliuanaland  Trading. 

5.0(10.000 

4.375.000 

Chartered  (British  S.  A.  G», 

500.000 

325.000 

Charterland  Goldfields.. 

',>  000.000 

2.000.000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1.250.000 

1.250. 000 

Id.   6%  Préférence.. 

6 

600.000 

100 

575.000 

Id.    5  J4  %Debentures. 

5V> 

2  000.000 

1.51i.',i61 

l'.erderson's  Trans.  Est. 

200.000 

200  000 

Johannesburg  Estâtes.. 

■2  k 

400.000 

400.000 

Mashonaland  Agency. . . 

10 

500.000 

375.0.5.>- 

Matabele  Gold  Reefs  &c 

1 .000.000 

670.000 

Mozambique  C»:  

1 .500.000 

1.267.. 507 

Oceana  Consolidated  

1.50.000 

150.000 

Oceana  Development  

450.000 
100.000 

389.750 

100.000 

Rhodesia  Exploration  . . 

500.000 

225  000 

Rhodesia  Goldfields  

ISOO.OOO 

751 .077 

Trans vaal  Consolirlt. . . . 

1 .000.000 

770.300 

Id.  Development. 

300.000 

300.000 

Id.        Gold  Flelds. . 

10 

6i0.000 

601.225 

Id.  GoldMiningEstat 

10 

I .000.000 

030  000 

Willoughby's  Consol. . . . 

200.000 

1 

107.436 

Zambesia  Exploring. . . . 

20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

3/0 

5/6 

3 

8/0 

11/16 

11/0 

11/0 

11/0 

2  5/16 
1  7/16 

2  5/8 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/8 

3  3/4 

2  7/8 

1  7/8 

1  5/8 

.  2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

1  5/8 

5/8 

1.5/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

t  3/16 

1 

1/2 

3/4 

3/4 
2  7/8 

■  9/1-) 

9/.16 

— 

9/16 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/8 

3  3/IG 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

11/16 

5/8 

5/S 

5/8 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  7/16 

7  9/16 
23/9 
104  1/2 

7  1/2 

7  9/16 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 
1115  1/2 

23 /y 

23/9 
104  1/2 

24/3 

111 

102 

106 

lOi  1/2 

105  ■ 

1  5/8 

7/16 
3/4 

13/16 

3/4 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  3/8 
3  7/16 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/i 

6  1/8 

6  1/8 

6 

6  1/8 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  3/16 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/8 

1  15/16 

5/8 

■  1  1/16 

6/6 

1  7/8 

1  15/16 

l  15/16 

1  7/8 

9/16 
1 4/6 

1/16 
4/0 

1/4 

5/0 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

8/9 
4  7/8 

ii/0 

4  7/8 

10/6 

10/6 

10/0 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

5 

5 

3  1/8 

1  1/10 
1 

1  5/8 

2 

2  3/16 

'i  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

3  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

3  3/16 

3  1/4 

3  3/16 

3  3/16 
1  3/ Il 

1  5/8 

1/2 
1  3/8 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  3/10 

1  3/16 

2  3/16 

2  3/4 

2  1/8 

1  1/2 

1  "ii  • 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  3/4 

1  1/2 

3  1/'. 

2  3,16 

2  l/'t 

2  1/4 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  7/16 

13/16 

1  l'8 

1  1/4 

■  1  1/2 

1  3/8 

1  7/16 

1  7/8 

GOI^F»AGHNriES  DIVERSES 


01 III.  1111(1 

1 

0(  10 

(10(1 

Beira  Railway  Shares  . . 

ISO.  (1(1(1 

12/0 

2'.i'.i 

(.10(1 

Burma  Ruby  Min.  IS/p. 

500 .  (  K  l(  1 

50(1 

(1(1(1 

Eerste  Fabrieken  

1  .2511. '1(111 

1  .-.'Ml 

0(1(1 

Exploration  C".  (New)... 

'i2H 

750.(1(11' 

2.  OS-,) 

3'.  10 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

10 

5(10,00(1 

.501 1 

(1  (1 

Id.  Waterwks.. 

5 

250.0(Xl 

.  250 

(1(10 

Id.        Tramways  . . 

1 .000.000 

5(10 

3Ni 

London  and  Paris  Corp. 

1.000.000 

.  10 

1 .000 

000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400.000 

2(>0 

000 

NewAfrican  Company  . . 

60 

300.000 

300 

(  lOO 

Rani  Central  Electric  . . 

8 

o. 000. 000 

3 . 000 

OOO 

Robinson  Bank  

5 

250  000 

25(1 

ooo 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

500 . OOo 

Tati  Concession..  

450  000 

150 

000 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

15  %  mars 


^  %  mars 


12/0  . 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2. 

15  3/4 
1  3/16 
1  1/8 
5  1/4.- 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 
5/6 

«,0 

9;0 

0  3 

9;  3 

9/3 

9,  3 

3/8 

13/16 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

5/8 

5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

1  3/8 

2'  1  / 16 

1  15/16 

1  13/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  13/l<> 

1  3/16 
3/4 
3/4 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/16 

2  1/16 

.  2  1/16 

2  1/8 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/10 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  1-8 

1  1/8 

1  1  8 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5 '8 

5/8 

5/8 

2 

14  3/4 

12 

11 

11 

11 

11 

1  9/16 

3  5/8 

2  1/16 

2  1/2 

2  3/8 

2  9/! 6 

9/16 
2  1/2 

11/16 

^5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 
3  3/8 

3  3/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  7/16 

6  1/2 

6  /S 

0  5/1 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/8 

1  1/8 

1  7/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  7'j 

.1  5/8 

1  3/8 

1  7/8 

1  15,16 

IVIINES    D'OR  AUSTRALIENPsTES 


1 0(  1 

000 

1 

90  000 

Golconùa  

175 

(111(1 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

2S0 

0(10 

10/0 

1 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

140 

000 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

2.50.000 

1 

250.000 

Lake  View  Consols  

300 

000 

1 

280  663 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

70 

000 

10/0 

1 40.000 

Londonderry  

1 .01111 

000 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

500 

000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields. 

120 

000 

■2/0 

33  30 '1 

West  Austr.  Mining  C". . 

liO  000 

1 

140.000 

White  Feather  Reward. 

100 

000 

1 

91 .000 

Brilliant  Block  

3Si 

000 

8/0 

000.000 

Broken  Hill  Propriet  

40 

(100 

2/6 

:  (•,'(  1 . 0(  i(  1 

300 

0(10 

1 

30(1.000 

Mill  s  Day  Daiwn  

150 

000 

1 

112.(J00 

South  Kalgurli  

320 

000 

1 

320  000 

Waihi  

',0(1 

000 

1 

500.000 

Wentworth  

1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

■5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5  « 

2  i/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
•1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 

1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 

1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 

4 '6 


.5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 

2/0 
4/6 

9  5/16 

3/6 


1/4 
32/6 
13/16 

8  9/16 
Il  15/16 

1  7/16 
4/0 

5  1/16 

2  5/16 

3/16 

9/0 
47/6 

1/6 

3/6 
4  1/2 

9  7/8 
3 '16 


1/4 
32/3 

8  1/2 
11  5/8 

1  7/16 
4/0 

5  1/16 

2  3/16 

3/16 

9/0 
47/6 

1/6 

3/6 
4  12 

9  7/8 
3/I0 


Il  i 
33/6 
7,/ 8 
8  1/2 
12  13/10 

1  9/16 
4/0 

5  1/lS 

2  174 

3  16 
9/0 

48/0 
1/6 
3/6 

4  9 '16 
10 

3/16 


3  10 
32/9 

7  /8 
8  7/16 
13  9/1 

1  5/8 
4/0 

5  1/10 

2  1/4 

3/16 

9/0 
48/0 

1/9 

3/6 

4  9/11 
9  15/10 

3/16 


MINES    DE  DIAMANT 


721  500 

1 

721 

500 

.''..950.000 

3.948 

«55 

:î.  500. 000 

100 

3.2S3 

020 

1 .057.000 

10 

105 

250 

1 .000.000 

5 

1.000 

000 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenlure. . . 

Griqualsmd  West  

New  Jagersfonteln  


i  K  %  janvier 


30  5/8 

8  l  '2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


.30/0 

28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/Ô 
27  7/8 
103 

7  9/16 
10  1/4 


30/6 
27  15/16 
103 

7  5/8 
16  1  4 


30/6 
27  7/8 
104 

7  5/8 

16  r4 


30/6 
2  15/16 
105 
7  7/8 
16  1/4 


l.'i/C  lirorge  St.  Kd.  Uoiise. 
17ii,  Winchester  Use 

7,  l.otlibury. 

19,  St.  Swift.iii's  Lane 
72.  Basiiighall  Street. 
19.  St.  Swithin's  Lane 
19.  St.  .Swithin's  Lane 

8,  Ohl  .lewrv. 
8,  olclJewrv. 
8.  Old  .Jewiy. 

15  a.  Hury  Strcel. 
19.  Finshurv  Circus. 
8,  OM  .lewrv. 

Copthall  i5uildinj;s 
r.i  iiail  Street  House 
Sun  Court.  Corahill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Coplhall  Buildiiifîs 
8,  Old  Jewry. 

120,  I!isho|)sgate  St. 
UelnipolilaD  i  bamberi 
120.  liishopsgate  .St. 
Suffi. Ik  House. 
:i.  Coiilhall  Huildiuf,- 
13,  (iecrgc  .Street 


17.  M-.^uUlu.i  s  Lilue 

Sulïolk  House. 

8.  Fincli  Lane. 

:iu,  .St.  Swithin's  Lan 

7.  Lothliury. 

54.  St.  Mary  Axe. 

-tS/O  «eorge  VÏ..  Un.  Hou» 


k;.  Ilallon  tiarden. 

1,  liaiikbuldings. 
8.  Old  Jewry. 

iin.nii  Street  ii.,u<i> 


14.  .sherborne  Lane 
3,  Ciraceehurch  St. 
29.  SI.  Swithin's  Lane 
Hroad  .Street  House. 

liiuad  Street  House. 
3.  (iraeechui  ch  St. 

20.  St.  Swithin's  Lane 
2.57.  Winchester  Hse. 
29,  .St.  Swithin's  Lane 
3.  (iracechurch  St. 
3.  (;t.  Winchester  St. 
97.  Dashwood  House. 

3,  (iracechurch  St. 

1 1.  .Vbcliurch  Lane. 

4,  Tlirosnioi  tun  .\vne 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  StreeU 

62.  Lombard  Street. 
5,. Coplhall  Buildings 


i  L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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SOMMAIRE  I 


Questions  du  Jour.  —  La  Guern-  d;ins  l'Afrique  du  Sud.  —  I.cs  iKiuveiiux  Cljeiiiins 
.le  l-'cr  au  Suil  de  l'Aliuiuo.  -  La  Situation  des  Mines  du  WitwatRi'sruiid. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Exportations  d'Or  de  l'Australie  Occiden- 
tale. —  Le  Marelié  des  Valeurs  Australiennes.  —  La  Production  de  llOr  dans 
l'Au*tralie  Occidentale.  —  Notes  minières  d'Australie. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise. 


1.. 


.Mine 


(lui'Miil  la 


(luerre.  —  Toujours  la  Aluin-d'œuvro  chinoise.  —  I<cs  Chemins  de  Ker  de  li 
Hliiiilesia. 

Informationa  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 

Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AMCAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chape  once  valant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

BuffelsdoornEstate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level 

Orœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop. . . . 

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenliuis  Estâtes 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep... 

George  Goch.  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sh's). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jotinesbrg.  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

Kleinfonteia  

Lancaster   ■ . . 

Langlaagte  Estate. 

Id.       Block  B  . . 

Id.  RoyaL.. 

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  — 
Main  Reef  Cons. . . 
May  Consolidated 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . . . 

Nlgel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein 

Nouise  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  — 

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont 
Roodepoort  Deep. 
Roodep.  Ud.  M.  R.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sbeba  

Simmer  and  Jack  . 
Spes  Bona  (New).. 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef. . . . 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef.  . 

■Van  Ryn  

■Village  Main  Reef. 

"Wemmer  

West  Rand  Mines 
•Witw  (Knight'S) . . 

Wogelstruis  

Woltiuter  

Worcester  


ANNEE  ENTIERE 
1897  1898 


5-2.491 


10.460 
93.107 
40.914 
23.221 


133.073 
31..  109 


76.414 


9.375 
91.90' 
36.099 
44.128 


130.688 
40.551 


48.032 
48.946 


71.177 
23.937 


131.363 
91 
104.943 
19.401 
108.663 
36.465 
36.440 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61.809 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
.871 


151.364 


7.945 
13.166 


59.343 
46.080 
30.440 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 

25.403 
6.099 
35.709 
34.768 


38.998 
189.450 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.054 
14.441 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


1.87 

160.865 
127.970 
60.998 
75.92 
6.390 


551 
528 
076 
886 
576 
472 
821 
798 
975 
939 
499 
968 
972 
846 
596 
337 
789 
387 


26.442 
6.939 
11.029 
35.333 
63.185 
61.239 
36.978 
8.419 
119.350 
16.017 
39.620 

23.320 
54.209 
31.292 
35.388 


6.918 


74.977 
48.584 
7.831 
51.535 
114.118 
74.381 
20.002 
75.606 


82.761 
30.311 


Octobre  NoTem.  Décem.  Janvier  Février  Hari  Avril  Mai  Juin  Juillet  Aeiit  Septem. 
1898    1898    1898   1899    1899    1899   1899    1899    1899    1899    1899  1899 


6.902 


8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.325 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


10.781 
11.944 
7.789 
6.368 


12.560 


12.568 


12.342 


12.842 


2.186 
770 


3.735 
7.730 
4.356 
2.597 
1.150 
10.440 

3.455 

1.858 
3.944 
2.909 
3.129 


3.346 


5.277 
4.424 
565 
4.633 
12.512 
6.446 
1 .655 
7.469 


7.003 
2.679 


7.298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 


10.615 
531 


13.077 


.170 
725 


3.670 


3.182 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.354 


6.495 
2.939 


8.333 


12.648 
5.153 


2.311 
11.666 
12.131 
8.251 
6.696 


8.416 
6. 
3 
2 
6 
7 


2.027 
795 


3.568 
8.829 
4.48 
1.681 
1.200 
10.853 


2.010 
6.013 
2.543 
2.846 


4.629 
22.823 
11.154 

3.142 


4.029 
16.283 

2.1 

4.570 
90.728 

1.630 


9.113 


981 
8.237 
2.683 
5.583 


13.023 


13.003 


12.06? 


11.770 

1.253 
11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


.006 
825 


3.614 
9.416 
4.480 

1.100 
10.717 

4.210 


6.237 
2.280 
3.168 


4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


4.191 
14.845 

2.650 

4.211 
22.004 

1.468 


6.233 
4.469 
630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 


6.299 
2.579 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6. 
1.890 
5.684 


4.703 
2. 561 


8.43Î 


10.044 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


12. 33^ 


8.099 
6.624 
3.685 
2.681 
5.611 
6.876 
851 
5.702 
6.154 
11.258 
3.044 


8.365 
5.785 

2.848 
6.081 
7.626 
840 
6.342 
7.147 
12.008 
3.184 


1.811 
610 


4.257 
18.734 
10.008 

3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 


5.717 
2.707 


10.567 


850 
.355 


5.119 


2.357 
11.293 
12.867 
8.343 
6.698 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


2.225 
635 


3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 


6.333 
2.433 
3.682 


4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
22.057 

1.396 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.264 
6.460 
1.906 
6.417 


6.071 
2.872 


11.071 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


12.755 
5.571 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.648 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


12.195 
1.348 

13.174 
4.614 
3.720 
6.939 


.482 
428 


3.112 
9.685 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 


6.394 
2.124 
3.378 


4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


4.376 
15.523 

2.110 

5.748 
22.596 

1.616 


1.341 


5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1.604 
6.298 


5.841 
.2.834 


7.952 
2.925 
4.364 


13.012 
5.620 


12.529 


10.540 


900 
8.042 
2.372 
4.126 


13.024 
5.960 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.916 


12.567 


12.017 
1.309 

13.017 
4.666 
3.638 
7.149 


865 


3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 


3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 


6.877 
2.479 
3.261 


4.433 
20.575 
11.208 

3.470 


4.720 
15.284 
2.220 
5.764 
22.912 


1.019 


5.812 
4.914 
770 
7.267 
13.381 
7.624 
1.565 
5.306 


5.766 
2.910 


.513 
840 


6.322 
2.106 
3.107 


4.572 
20. < 
10. 523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


6.149 
4.827 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1.488 
5.364 


6.152 
2.290 


10.840 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


13.426 
6.346 


2.755 
10.939 
13.039 
8.836 
6.876: 


12.066 


11.900 
1.376 

12.883 
4.496 
3.635 
7.344 


7.627 
6.185 
3.165 
2.671 
4.492 
7.758 


6.937 
6.013 
10.008 
2.849 


2.520 
775 


2.882 
10.568 
5.403 
3.317 
1.200 
10.762 
2.366 
4.046 
2.55i 


6.542 
2.559 
3.137 


4.478 
20.141 
10.002 

3.542 


4.901 
14.104 
2.270 
6.184 
22.272 


895 


6.22 
4.853 
800 
8.985 
13.115 
7.837 
2.062 
6.515 


5.802 
2.253 


11.654 


1.017 
7.888 
2.568 
3.489 


6-862 


2.934 
10.208 
13.174 
8.815 
6.966 


7.671 
14.637 


12.808 


11.458 
1.099 

12.976 
4.957 
3.337 
7.486 


8.375 
5.937 
3.292 
2.499 
4.632 
7.934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 


2.277 
720 


3.193 
9.664 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 


6.830 
2. S 
3.147 


4.060 
19.899 
9.367 
4.157 


4.941 
14.061 
2.110 
5.834 
22.460 


947 


.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 


5.824 
2.107 


UI-V-IXDEXrnDKS    p>.  o/o 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


770 


3.518 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.144 
4.400 


3.44 
3.506 


6.983 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4.896 
695 
8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


75 


50 


55 


100 


25 


10 
37'/« 
120 
15 


30 


60 


40 
25 
50 


10 
40 


50 


10 


15 


20 
25 
50 
20 


50 


60 


150 


30 


12y, 


40 


120 
55 


m. 


45 


55 


40 


50 


10 


20 


15 
30 


100 


10 
70 


80 
15 
55 
75 

20 


100 


60 


115 


30 
30 


27'/, 


125 


90 
50 


12K 


25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 


30 


40 


200 


60 


16 

5 
5 

50 


110 
45 


340 


10 


12  K 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 

12 


25 
20 


2/, 
20 

75 


55 


10 

75 


15 

20 


170 


300 


45 
10 
30 


25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 
20 


15 


100 


10 

30 


50 


6/, 
100 


15 
12K 


50 
240 
25 
80 


300 
147/, 
75 


40 

25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 
30 
7/, 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6K 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

15 

10 

140 


25 
140 


75 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
.Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
.Juin  1899 
Kévrier  1896 
Juin  1899 
Décem.  18 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
.Si'pt.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


160 
60 
40 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
Juin  1899 


50 
50 
250 
60 
25 
20 


Juin  1899 
Décem.  189 
Mars  1802 
Juin  1899 
Juin  1899 
.Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


10 
15 


30 
40 


30 
15 

10 

1  % 
75 

8 
25 


12  « 
40 


17  K 


40 

75 


30 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 


Juin  1899 
Juin  1899 


Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1893 
Juin  189« 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  IS99 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Juin  1899 
.Mai  1899 

Décem.  1898 


Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF>AGrsriE©    MÎP^IÈFIES    EX  ID*EXr>L.0FlATI01>3r 
(Sudl-Ajfrloalnes,    u!VixstrallerLn.esî    ©t    Amérioalnes  ) 


BOURSE    I>E  I»iVItIS 


MONTANT 
du 

CAPITAI  mmi 

en  Francs 

DES  ACTIONS 

en  Francs 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 
d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

Couns 
de 

CI.ÔTI'BE 

Cl  Sept. 
190;) 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTROPUCTRICKS 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

10  Août 
1900 

1900 

."ÎOAunt 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

GO]VIF»ACxlSriES    DE    IVriNES    D'OFl  SUE>-AFP=IIGAI1VES 


13.7,'=0.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

188.S 

18.750.000 

25 

1K9-,' 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1S95 

5.000.000 

25 

188-; 

25  000.000 

25 

189'; 

6,250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

189.'-, 

18.750.000 

25 

189'; 

12.500.000 

25 

ISSN 

7.500.000 

25 

189.'. 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

189"; 

400.000 

25 

189H 

1. 625.000 

25 

189r. 

68.750.000 

125 

188'/ 

27.500.000 

25 

iSs- 

125.000.000 

125 

188: 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

18S: 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Bufifelsdoorn  Estate  Ne-w..  -terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.  ./pr»;f 
The  East  Rand  proprietary  nims.  .terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C°  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Wigel  terme 

May  Consolidated  ternie 

Primrose  (New)  terme 

Princess  entant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  entant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  'act.  nany.i. terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

■Wemmer  terme 

'Western  Kleinfontein  cplnnt 

West  Rand  épiant 

"Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

21 

24 

50 

25 

20.50 

20 

20 

21.75 

32 

25 

38.50 

42 

5) 

50 

41 

il 

39.25 

68 

76 

95 

81 

50 

100 

100 

9S 

100 

42 

169.50 

201 

175 

191 

186.50 

188 

191 

462 

496 

557 

603 

550 

517 

519.5(1 

563 

33 

37 

50 

49 

50 

42 

.52.50 

50.25 

52 

52.75 

139 

50 

157 

178 

193 

170.50 

166 

I6S 

173.50 

53 

25 

63 

75 

73 

72 

65.25 

61 

65.75 

66.50 

48 

75 

54 

71 

73 

50 

65 

65 

6'i 

60  5(1 

59 

66 

77 

83 

25 

70.75 

66.50 

(8,75 

",1  .75 

72 

72 

72 

76 

72 

.72 

7.» 

72 

05 

76 

95 

90 

K5 

82.50 

S  » 

92 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

1-i 

99 

107 

123 

50 

l'iO 

.50 

113 

110 

113 

115.50 

105 

94 

112 

116 

100 

103 

103 

103 

6i 

50 

64 

50 

64 

50 

63 

64.50 

61 

64 

793 

945 

1055 

1031 

1015 

1009 

1015 

1039 

40 

45 

57 

55 

43 

43 

47.50 

18 

191 

220 

235 

265 

.  232 

230 

231 

237 

25 

25 

26 

35 

30 

27.. 50 

27.75 

26 

27.75 

127 

50 

138 

50 

156 

163 

165.50 

162 

ICI.. 50 

164 

41 

44 

57 

54 

45 

46.50 

40 

47.25 

177 

195 

225 

238 

50 

210 

212.50 

214 

221 

262 

50 

272 

290 

362 

50 

312 

300 

301 

3(n 

22 

20 

25 

50 

20 

23 

23 

23 

23 

22 

19 

20 

12 

26 

20 

22 

23 

50 

42 

60 

75 

48 

4  7 

47 

l.ondon-Piris  Fioiiirbl  >ii4  liniDg  C 
MM.  Belmann  f  ères 
C'«  FraiHaise  des  Mines  d'Or 
MM.  .Armand  l.cvv  et  C'' 
New  Austral  C» 
MM.  Bclmann  frères 
New  Austral  C 
Banque  de  l'jiris  et  des  Pays-Baf 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C*' 
Bmque  Friiiisiise  de  l'itrique  dg  Sud 
Banijuc  internationale  de  Paris 
MM.  Wppentieini  Pinto  et  C'' 
Ad.  (inerz  et  C" 
l.ondon-l'aris  lioiDrial  ail  liainj  C 
Ad.  (ioerz  et  C'« 
Banque  InDrai^e  de  l'ifriqoe  <■  Sol 
MM.  lielni.Tnn  frères 
BquenDS-eeirranrai-e.  pois  m.  lacStiee;  elC^ 
M.M.  Mactiiels  et  O' 
BqiiedePiri  rid.  P.-BasrlUX.  Tember,  BeittIC 
Divers 

New  Austral  C" 
New  .-Yustral  C" 
MM.  Mac-Swiney  et  C" 
MM.  l.emaire  et" Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MIlSrES    D'OR    AUSTRALIElSriVrES,    ATN/EEFIIGAIPJES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1S80 

30.01(0  |iart-s 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

Lille (BiFrsser Iliier i Cariioo  6ald(ie|sCo(liii.C.) .teivne 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enûn  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  ôptani 

Uruguay   .optant 

'Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  farts  optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8 

7.50 

8 

11 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2.75 

2.50 

110 

142.50 

85 

110 

85' 

90 

90 

88.50 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

2.50 

-3.50 

3.50 

4 

65 

58 

85 

65 

77. .50 

77.50 

77.50 

77.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.73 

i  75 

5 

200 

32 

45 

39 

4g 

MM.  Machiels  el  C  " 
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8  7/S 

8,  Old  Jewry, 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/8 

1  7/16 

Win  hester  House. 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

12  1/4 

12 

12 

12 

19,  Bury  Street: 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

15/16 

15/16 

Warnford  Court. 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  7/8 

2  5/8 
4  1/2 

2  9/16 

2  9/16 

2  5/8 

120,  Bisliopsgate  St. 

e  3/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  1/2 

4  1/2 

'1  11/16 

Warnford  Court, 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  5/8 

2  5/8 

2  9/16 

2  5/8 

8,  Old  Jewry, 

MINES    D'OR    SUD-AERICAINES    (Autres  districts) 


120,000 

10/0 

120 

000 

125,000 

5/0 

125 

000 

400.000 

10/0 

400 

OoO 

156.2.50 

2/. 

1,32 

870 

1.100.000 

1 

1.075 

000 

145.000 

1 

130 

016 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

7/0 

8/0 

8/0 

Bcioi  Donsc  lasiiighall  SIreet. 

20 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

2/0 

2/0 

2/0 

85,  Gracechurch  St. 

30 

2/0 

2/0 

2/6 

2/0 

2/6 

2/9 

110,  Cannoii  Street. 

30 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

1/9 

2/0 

1/9 

2/0 

1 10,  Cannou  Street. 

120 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

18,  St.  Heleii's  Place. 

10 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/3 

3/9 

3/0 

3/6 

15,  Bishopsgate  St. 

BOUK-St^    I>E    ■.0:VI>1VES»  (Suite) 


< 


a,  ■ 

'J  e 


H 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


13  TT 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

30JÙk  llDéc. 


16  Août 


23  Août 


30  A»ùt 


0  Sc|it. 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOMI^AG-NIES  I=»ROI=»RIÉX AIRES  de  TERRAINS  et  ID'EXFLORAXION 


250 
350 
1 .250 
400 
100 

5.ono 

500 
2  000 
1.250 

«.ail 
ooo 

■JOIl 
4011 

5on 

1.000 


1 . 500 
150 
450 

ion 

50» 
800 
1.000 
3U0 
640 

1.000 

200 


.000 
.300 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.01)0 
.000 
.000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 


100 


250.000 
350.300 

1.102.500 
400.000 
'.11.  30' 

4.375.000 
:i25.O00 

2 . 000 . 000 

1.250.000 
575.000 

1.511. 061 
200  000 
400.000 
375.05S 
070.000 

1.207.. 50 
150.000 
38'.'.  750 
100.000 
225  000 
751.077 
77'.).  300 
300.000 
004.225 
030.000 
l'.'7.436 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G'>) 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.    6%  Préférence.. 

Id.  5  J-s  %Debentures. 
lîerderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»:  

Oceana  Consolidated.. . . 
Oceana  Development.. .  . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Trans vaal  ConsoUdt.  .. 
Id.  Development 
Id.        Gold  Fields. . 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughbv's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


20 


20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 

8  15/16 
23/6 

111  • 
1  5/8 
1  3/8 
3.  7/16 
8  5/8 

3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 

1  13/16 
5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 
1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 

1  i/16 
'  1/4 
5/0 
5  1/8 

1  5/8 

1  15/16 
11/16 

2  1/8 

1  11/16 
1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

.3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/16 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/10 
5  3/4 
2 

6/6 
7/16 

8/9 
4  7/8 
2 

1  7/8 
13/16 
1  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


11/0 
3  3/4 

2  1/8 
1  3/16 
9/16 

3  1/4 
5/8 

7  9/16 
23/9 
104  1/2 
1  1/16 

1  1/8 

2  3/H 
6  l  '8 
2  3/ 16 

1  15/16 
9/16 
10/6 

2  1/8 

3  1/4 

1  3/16 
•2 

2  3,  16 
1  3/8 

1  3/8 


11/0 
3  5/8 

2  1/8 

1  3/16 

3  1/8 
5/8 

7  1/2 
23/9  * 
104  1/2 
1  1/8 

1  3/16 

2  3/8 
6 

2  1/8 
1  15/16 
9/16 
10/6 
5 

2  1/8 

3  3/16 

1  3/16 

2  3/16 
2  1/4 

1  3/8 
1  7'16 


11/0 

3  3/4 

2  1/8 
1  3/16 
9/16 

3  3/16 
5/K 

7  9/16 
24/3 
105 
1  1/8 

1  1/8 

2  5/16 
6  1/8 
2  1/8 

1  7/8 
9/16 
10/6 
5 

2  1/8 

3  3/16 
l  3/16 

1  l'i 

2  1/4 
1  7/16 
1  7/8 


11/0 
3 

2  3/16 
1  3/16 
916 

3  3/8 
11/16 

7  25/32 
24/3 
105  1/2 
1  1/8 

1  1/8 

2  5/10 
6  1/-. 
2  1/8 

1  15/16 
9/16 
10/6 
5  1/8 

2  3/16 

3  1/ 

1  3/16 

1  7/8 

2  1/4 

1  7/16 
1  7/16 


15/6  George  St.  llo.  Uouse 
170,  Winchester  Use.; 

7,  Lothbury. 
19,  St.  Switf.in  sLane 
72,  Basinçhall  Street 
19,  St.  Swilhin's  Lane 
19.  St.  Swilhin's  Lane 

8.  OUI  Jewrv.  , 
8,  OldJewrv. 
8,  01(1  Jewry. 
15  a,  Bury  ."^treet. 
19.  Kinsburv  Circus. 
8,  Old  .Jewry. 

3,  Coplhall  Buildings 
Broad  Street  Hoii.se 
Sun  Giii)rt.  Cornhill 

4,  Sun  Coui  l. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewrv. 


120,  Bishopsgate  St. 
llelro|iolil9n  Chambers 
120.  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3.  C.ipthall  Buildings 
13.  (ieorge  Slreel. 


GO]VIF»AGISriES  DIVERSES 


000 

000 

1 

000 . 000 

Beira  Railway  Shares  . . 

ISO 

000 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500 

000 

500.000 

Eerste  Fadorielten  

1 .250.000 

1.250.000 

Exploration  C".  (New) . . . 

2.750 

000 

2 . 082 . 3',I0 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

500 

000 

.500.000 

Id.  Waterwks.. 

250 

000 

250 . OOO 

Id.        Tramways  . . 

1.000 

000 

,500.382 

London  and  Paris  Corp. 

1.000 

000 

10 

1 .000  000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400 

000 

200.000 

New  African  Company  . . 

60 

300 

000 

300.000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3.000 

000 

3.000.000 

Robinson  Bank  

5 

250 

000 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500 

000 

500.000 

Tati  Concession  

450  000 

450.000 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

"3% 

15  %  mars 


2  %  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 
3/8 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

13/16 
.5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 
11/16 

1  1/8 

5/8 

3/4 

11/16 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  13/IÔ 

1  13/16 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 
7/8 

2  1/16 

2  1/10 

2  1/8 

2  1/8 

1  3/8 

3/4 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8  • 

15  3/4 

12 

12 

11 

II 

11 

11 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  1/2 

2  3/8 

2  9/16 

2  5/8 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/8 

3  1/2 

7  15/16 

4  1/8 
1/4 

5  3/8 

4  3/4 

6  1/2 

6  3/8 

6  5/16 

6  7/10 

1  15/16 

1  3/16 

1 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/4 

1  5/8 

1  3/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  7,1$ 

1  7/8 

17,  St-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Kinch  Lane. 
30,  SI.  Swilhin's  Lane 
7,  Lolhbury. 
51,  St.  Mai'y  Axe. 
lS/0  George  St.,  In.  House 


83.  Hallon  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


IVEINES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

280.000 

16/0 
1 

350.000 

110.000 

•  140.000 

250.000 

1 

250.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

110.000 

1.000.000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33, 30 4 

140  000 

1 

110.000 

100  000 

1 

91.000 

381.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300.000 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  000 

500.000 

1 

500.000 

Golconùa  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownhill  . . . . 

Lake  'View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  G". . 
White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

"Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 

"é/o 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 

1  15/16 
1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 
1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 

1/4 

1/4 

3/16 

3/16 

32/3 
7/8 

33/6 

32/9 

32/6 

1 

7/8 

7/8 

7/8 

9  5/8 

8  1/2 

8  1/2 

8  7/16 

8  1/i 

13  1/16 
1  7/16 

11  5/8 

12  13/10 

13  9/16 

13  7/8 

1  7/16 

1  9/16 

1  5/8 

1  3/4 

3/16 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

4  7/8 

5  1/16 

5  1/16 
2  1/4 

5  1/16 
2  1/4 

5  1/16 

2  3/16 

2  1/8 

'l/9 

7/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

5/16 

9/0 

9/0 
48/0 

9/0 

9/0 

2  1/16 

47/6 

48/0 

47/6 

2/0 

1/6 

1/6 

1/9 

1/9 

4/6  ■ 

3/6 

3/6 

3/6 

3/6 

4 

4  1/2 

4  9 '16 

4  9/16 

4  U/16 

9  5/16 

9  7/8 

10 

9  15/16 

10  • 

3/6 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

li.  Sherborne  Lane. 
3.  Gracechurch  St 
'2'^.  St.  Swilhin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  SI. 

29,  St.  Swithin'sLane 
257.  Winchester  Hse 
29.  St.  SwIthin  sLane 
3.  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St, 
97.  Dashw0(Xl  House. 
3.  Gracechurch  St. 

11.  .Vbchurch  Lane. 
1.  Throgmorton  Avne 


]VIINES    DE  DIAMANT 


721  500 

1 

7 2 1.. 500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

3.950.000 

3.918.955 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

3.500.000 

100 

3.283.020 

Id.    5  %  Debenture .... 

5 

1 .057.000 

10 

105.250 

Griqualand  "West  

1.000.000 

5 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

il 

2     %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/Ô 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/6 
27  15/16 
103 

7  5/8 
16  t/4 


30/6 
27  7/8 
104 

7  5/8 
16  1/4 


30/6 
2  15/16 
105 
7  7/8 
16  1/4 


30/S 
28  7/16 
105 
7  7/8 
16  1/4 


62,  Lombard  Str^el. 
62,  Lombard  Streeu 

62.  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


0 

49 
48 
47 
46 

4ô 
44 
43 
42 
[41 
!  40 
Î39 
38 
37 
36 
35 
34 
33 
32 
31 
30 
29 
28 
27 
20 
25 
21 
23 
22 
21 
20 
19 
18 
17 
16 
15 
1» 
13 
12 

Uo 

i 

9 

i 

I  8 

I 

6 
5 
4 
3 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N«  453'''*.  —  18»  volume.  (H» 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


VeiKlrodi  l 'i  .soptomhro  1900. 


e> 


0-^ 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  iti  mWm  d«  lN»fi» 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

.Ianvieu  .... 

GOG 

2.:;2() 

3.185 

i.sil 

7.G94 

9.8G2 

13.G33 

16. 119 

13.484 

19.094 

28.558 

Khvrikr  

1.108 

2.0 '.3 

3.356 

4.557 

7.885 

K.  185 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

36.794; 

1.089 

2.540 

3.437 

4-818 

8.485 

10.144 

15.(148 

16.829 

15.829 

21.118 

29.658 

40.184i 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

2I.V18 

30.490 

39.9.59 

Mai  

1.219 

3.  187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.'i49 

17.706 

17.745 

32.595 

31.319 

40.489 

1 . 162 

2.809 

3.40!T 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31.305 

40.561 

■lulLLET  .... 

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11. 4W 

15.283 

18.150 

18.552 

22,065 

32.700 

41  539 

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

1.S.525 

19.120 

23.624 

34.299 

41.831 

Septembre. 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

31.951 

37.470 

Octobre  

2.472 

2.931 

4.117 

6.G2i 

19.207 

12.438 

15.777 

17.5;il 

18.190 

24.95'i 

.36.472 

» 

iNoVBMBRE.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.701 

18.301 

27.038 

35.791 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3., 553 

4.5S2 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.. 375 

38.175 

» 

Total  

18.939 

33.629 

45.028 

06.360 

110.188 

131.511 

lX'i.198 

203.097 

207.050 

276  155 

390.0(10 

3.50.150 

Sommaire  du  45» 


Questious  du  Jour.  — 

ilcnhuis  Kstate.  —  Le 
Uhodcsia  (ioMlieW. 


La  Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Gel- 
Ciroupe  de    l'East  Rand  Proprietary.  — 


Les  iMiiies  d'or  Australiennes.  —  La  Pruduction  de  la  Nouvelle.- 
(.iallcs  du  Sud.  —  La  Produtiion  ilo  la  Nouvelle-Zélande.  -  Les  Mines 
du  (^ueensland  et  de  Victoria.  —  Rendements  des  Mines  de  l'Australie 
Occidentale.  —  La  Production  du  Queenslanil.  — ■  Notes  minières 
d'Australie. 

Itevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  La  Situation 
des  Mines  du  Rand.  —  Dans  la  Rtiodcsia.  —  Le  Charbon  dans  la 
Colonie  de  Natal. 

Informations  diverses. 

Kevue  Itebdoniadaire  de.s  Marchés  des  Mines  d'oi 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro 
duites   sur    ces   Marchés    et    Cours  de 
L-lnture. 


PR0D()CT10i\  AIRIFÉRE  TOTALE 


"W"it-wa,tersra.n.d. 
Du       Mai  mi  au  30  Septembre  1899 

Francs  . 
Onces . . 
Kilog... 


3.033.151.575 
22.342.325 
694.913 


rl        a        li        9  12 

1     3     (i     tl  iî 

1     3     6     a  12 

1     U      li     i)  ii 

i     3     6     II  42 

1890 

1691 

1892 

1893 

1894 

il. J  1.817  «urfs 

729,238  onces 

1.2 10. 807  ontes 

1 .  178.  173  onces 

2.024. 1.59  onces 

15.390  kiloj. 

22.4(^3  kiloj. 

37.602  kiluj. 

-45.986  kiloj. 

62.9,58  kilog. 

1     3      (i      9  1; 
1893 

2.238.  130  onces 
69.595  kilog. 


'J 


12 


1896 

2. 282., 533  onces 
70.993  kilog. 


9   n  i  } 


1897 

3.034.074  onces 
94.387  kiUg. 


[i\  1  3 


1898 

.  295 .  6Ô2  onces 
133.605  kilog. 


9  ii 


1899 

3.913.802  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COMF>AGHVIE©    MIISTIÈ^FtES    EX  D'EXF>I_0RATI01V 
(Sud-AXTloalnes,    A.ixstx*alleiiiies    et  Axn.éi*loalxies) 


«  ô  =; 

-  Q 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


23  Août 
1900 


30  Août 
1900 


6  Sept. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

13  Snpt 
19011 


NOMS 


MAISONS  INTRODUCTRICES 


COlVEr^AG-NIES    DE    IHirSTES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

188P 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1886 

18.750.000 

25 

189v 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25  000.000 

25 

189-, 

6.250.000 

25 

18'.:0 

300.000 

25 

1895 

18.750  000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1886 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

189'i 

7.500.000 

25 

188- 

4.125.000 

25 

189', 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68:750.000 

125 

1887 

1  27.500  000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

188" 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

188'", 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  N«w..  .terme 

Champ  d'Or  tenne 

Durban  Roodepoort  Heep.  .tei-me 
Tho  East  Rand  propiietary  Miaes. -terme 

Feireiia  terme 

French  Rand  terme 

Geldeniiuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinlontein  (New)  terme 

Lancaster  tei'me 

Langlaagte  Deep  optant 

1-ançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  ter-rne 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  lact.  nouv.;./ej*>np 

Tiansvaal  Gold  Fields  tei-me 

Village  Main  Reef  terme 

■Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  R'<nd  optant 

Windsor  cptaiil 


143. 


100 
2.37.50 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32  25 
68 
42 
462 
33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 

22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 
138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


2-i.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
10f5 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


20 

'il 
100 
186.50 
5 '.7 

50.25 
166 

6i 

65 

66.50 
72 

82.50 

12 
110 
103 

64 
1009 

43 
230 

27.75 
162 

46.50 
212.50 
3u0 

23 

20 

47 


20 
39 
98 
188 

549.50 

52 
168 

65.75 

63 

68.75 

72 

8<) 

12 
113 
103 

64 
1015 

47.50 
234 

26 

161.50 

46 
214 
304 

23 

22 

47 


21.75 
39.25 

100 

194 

563 
52.75 

173.50 
66.50 
66  50 
71.75 
72 
92 
12 

115.50 

103 

1039 

48 
237 

27.75 
164 

47.25 
221 
307 

23 

23 

47 


23.50 

40 
102 
199 
5fiS 

55.50 
176.50 

68.50 

68 

74 

72 

91 

12 

117.50 
100 

1063 

50 
239.50 

29 
167 

51.5(1 
223.50 
311 

20 

23 

47 


londoo-Pirls  FiDiDtlal  anil  Miniog  (  ° 
MM.  Uelmann  fières 
C"  Françai>e  des  Mines  d  Or 
MM.  Armand  l.évy  et  C'' 
New  Austral  C» 
.viM.  Bcimann  frères 
New  Austral  C° 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Malsons  de  Coulisse 
Ad.  Gdcrz  et  C'' 
BauqDi  FraD{9ise  Ile  l'IlMiiue  dgSoil 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  (Jppenheim  Pinto  et  C" 
Ad.  Goerz  et  C" 
Undon-Pari«  fiBinciil  aid  Ilining  r° 
.Vd.  (Jocrz  et  C' 
Raoqne  FraIlrai^e  de  l'IIriiiDe  do  Ht 
MM.  Bt'Imann  frères 
Bi]ue  nii$^e  fI  Française,  pois  H.  IacS«ijie;  etC" 
.MM.  Machiels  et 
Bqur  dePariset d.  P.-Bas  f IIV.  Trrnber,  Beit et C'< 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C° 
MM.  Mae-Swiney  et  C'' 
MM.  l.emaire  et'Duponl 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500  OOf 

25 

1895 

6.000.001 

25 

1891 

5.000.00( 

500 

1S80 

50.0110  parlN 

188S 

5.000  00( 

25 

1895 

15.000  00( 

500 

1879 

5.000.00( 

lS9v 

2.100.000 

1894 

lilleœiPrawrRiieraCariboo  ColdIiel>Co(lm.C.).<pr?)?e 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  ojilanl 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  cptarit 

Watana  (Parts),  50.000  f Stiti. optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

7.50 

8 

11 

10.2.-. 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2.75 

2.50 

2.75 

110 

142.50 

85 

110 

90 

90 

88.50 

85 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

■3.50 

3.50 

3.85 

65 

58 

85 

65 

7!. 50 

77.50 

77*.  50 

75 

15 

14 

15 

8.25 

20 

5 

4  75 

5.25 

200 

32 

■  45 

39 

48 

22 

■ '4 

MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  anti-rieurement 
M.M.  Von  Hemert,  Higgins  et  C' 
Introduite  aulérieuremenl 
MM.  Von  Héniert.  Hi^ginsetC' 
MM.  6.  Van  Brork  et  C" 


COMPAGNIES    DE    TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


lO.OOO.OOf 

25 

1891 

87.500.00( 

25 

1890 

12.500.00( 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11 .250,00(1 

25 

\m> 

10.000.000 

25 

189'i 

18.125.000 

25 

189'.; 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.600.000 

25 

18^2 

Bechuanaland  Exploration.<e?'me 
Brit.  Sth..  A  fi  ic.  (Chartered  ). terme 
Oie  françaJ  se  des  Mines  d'Or.<er»?p 

Oie  ï-ud-Afr  caine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. . 
Kerste  Fab)  ieken  Distillery .  terme 
Gt  Ififlelds  Consol. ordinaire. /pjvne 
Henderson  Transv.  Estate.. 

Oceana  Company  terme 

Mossamédes  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  tei-me 

Robinson-Ba.  k  Cy  Ld  terme 

-"ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 
125 
100  ■ 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 
26.50 
56.50 
78 
,87 
C7.75 


37 

24 

33 

33 

33 

34 

95 

82.50 

79.75 

80.25 

85.50 

89.50 

106 

108 

92 

98 

99 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

35 

70 

31 

32 

32 

31.50 

20 

16.50 

17 

17 

18 

16 

203 

190 

189.50 

191 

196 

199 

30 

33 

28 

28 

30 

30 

51 

25 

4^ 

47.75 

50 

51.50 

27 

18 

21.75 

20.25 

21 .50 

21.75 

62.25 

63 

52.75 

52 

5i 

54 

86 

75 

78 

78 

80 

81.25 

100 

91 

82 

85 

85 

91 

88.25 

48.25 

78.25 

78.50 

82.50 

81 

Banque  ConiDerciale  et  Industrielle 

MM.  Gault  et  Grinî;"ire 
Banque  Internationale  de  Paris 
M.M.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  OItramare 
MM.  Daco^ta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulissé 
MM.  A.  Luc  et  C'' 
MM.  D.  et  J.  l.éon  et  Grunbaum 
MM.  L.  8ilz  et  C" 
MM.  Bénard  .et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'' 
MM.  Gault  et  Gvingoire  . 
MM.  Mac  Swinev  et  C'e 


MINES  DIVERSES 


98.750.000 

125 

1RS8 

1  40.000  oon 

125 

1877 

|20.000.()COi!r 

m  il. 

1X73 

7.900.000 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huancliaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <erme 
Pontgibaud  (plomb  a%eM\mt).cptant 


581 

18 

678 

708 

702 

702 

50 

722.50 

716 

57.50 

112 

150 

52 

14i 

138 

50 

135.50 

139 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

92 

87 

90.75 

88.50 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

Introduite  antérieuremen 


CAPITAL 
Actions  libérées 

s 

'S 

i  '1 

o  ê 

CAPITAL 

ÉMIS 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

1  NOMBRE 

1      DE  PILONS 

DIVIDKWDKS 

1899 

1900 

1899 
Coors  extrêmes 

i'iiirbiiijpiuri.av 

1899 
Gldt.  semestrielle 

2;î  Aoùl 

;io  Aoùl 

6  Sept. 

i:î  Sept. 

BUREAUX 


^ONDRES 


275.000 
500.000 
250  000 
435  000 
200  000 
5.50  000 
275.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1..3t0.000 
225.000 
500  000 
300.000 
120  000 
275.000 
135.000 
.35'  000 
870.000 
00.000 
900.000 

etio.ooo 

300.000 
200.000 
350.500 
150  000 
160  000 
550  000 
600.000 
125.000 
115  000 
50.000 
100.000 
530.000 
175.000 
275  000 
3-.i5.000 
400.000 
470.000 
,550.000 
180.000 
400.000 
800.000 
300.000 
290.000 
1 .000.000 
3:^5.000 
100.000 
250.000 
500.000 
4.50.000 
400.000 
300.0 

20o.oon 

490.000 
3.000.000 
300.000 
500  000 
60i  1.000 
270.000 
2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.0  0.000 
600.0 
150.140 
35.000 
.540.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250  oon 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100. OOu 


IVrilSTES    D'OR    SUD-AFFlIGAIlSrES    (District    du  Witwatersrand) 


120.000 
125.000 
40  ..000 
15fi.2r0 
1.100.000 
145.000 


lo/n 

5/0 
10/0 
2/ 
1 
1 


.000 
iO 
000 


275 
435 
250 
434 
200 

550.000 
2.50.00(1 
187.2 
1.35.00 
82  000 
1..3(i0.0lH 
225.000 
.500  OOl 
300  000 
l-.:0  OOll 
275.000 
1i;5.000 
300 
848 

90.0011 
900.000 
5O0.0O 
30iJ.OO( 
200.000 
300.000 
150.60( 
160 . 000: 
.500.00 
tOO.OOO 
125.000 
111.86 
50.000 
100.000 
.5-.'3.89 
I75.O0( 
231.. 5 
.325.1.00 
351.26' 
4-,0.0 
550.00 
180.  0( 
400.00 
"'11.500 
25.1.00 
288.-,  5 
949.62 
325.000 
100., 0 
200.001 
450.000 
450.000 
400.0 
300.0(j( 
165.1  0 
4i8.9K. 
.5u0.000 

3  i...no( 
500 . 01 
57  4 . 500 
270.1  00 

2.750.00(1 
900. 00( 
425 , 000 
100. 00( 

4.7  0.00 
514. ,300 
l,5u.l4 
34.10 
540.1  00 
2.50. 01 K 

4  0.00( 
400.00 
20u .  00. 

80.0 
196.7;: 
352/O.n: 
86  .Oo 

95. 7  r 


i  0 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 
Ciiy  and  Suburban.. . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lanoaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Langiaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton.. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges.... 
Id.  Robinson. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

f-pee  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrauid  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


120 


80 


30 


fO 

40 
60 
35 
50 
120 

1(30 
50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

1(30 
40 


55 


25 
140 


75 
'l,5(D 


30 


30 

l'A 

75 


17J^ 

n'A 
'io 

75 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 

7 

7 

4  1/4 

11/2 

2  5/8 
1  5/lt 
1  5/8 

2  l  /'4 

2  7/8 

2  7/8 

2  1/8 

5/8 

15/16 

1  1/8 

11/8 

2  9/l( 

1 

1  1/8 

1  11/ If 

1  11/16 
4 

5  9/l( 

)  3 

4  1/2 

\ 

1  1/4 

3/8 

1 

5/8 

3/4 

3/  i 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 

2/0 

2/0 

4  1/8 

3/4 

3  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/8 

2  5/8 

1 

2  1  /8 

1  1  /2 

1  5/8 

1  i /8 

1 

7/8 

7/8 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  5/8 

5  5/8 

3  15/16 

>     1  7/8 

2  3/4 

2  1/8 

3 

3  1/16 

1  3/8 

7/8 

5/8 
9  1/4 

3/4 

3/4 

15  1/2 

8  1/2 
12  1/4 

12 

12 

11  1/2 

20 

17 

12  3/4 

15  1/2 

15  1/2 
4  3/4 

6  1  /8 

3  1/4 

4  7;'8 

3  1  /2 

4  5/8 

4  </■'• 

6  7/8 

4  1/2 

6  1/4 

5  3/4 

5  3/4 
3  15/16 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1  /2 

3  7/8 

8  1/2 

4  7/^ 

6  1/2 

5  1  /2 

7  3/8 

7  7/16 

26 

17  1  /2 
5  1/4 

24 

18 

21  1/2 

21  1/2 

7  5/8 

6  3/4 

5  3/4 

6  3/8 

6  1/4 

2  3/8 

1 

1  1  /2 

1  3/8 

2 

2  1/16 

3 

1  S/K 

2  7/16 

2 

2  7/16 
■  6  5/8 

2  1/2 

8  7/8 

5 

8  1/8 

5  1  /2 

6  11/16 

12  3/4 

6  3/4 

11 

7  1  /2 

10  3/8 

10  1  /4 
9/16 

1  l/lo 

3/8 

5/8 

5/8 

9/16 

4 

2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

3 

3 

2  15/16 
5  1/4 

1  3/8 

1  15/16 
4  1/2 

1  5/8 

1  15/16 

1  15/16 

3  1/4 

3  .3/4 

4  5/8 

4  5/8 

10 

6  1  /2 

8  5/8 

6  5/8 

8  5/8 
6  3.:4 

8  3/4 

8 

5 

7  1/8 

5  3/8 

6  3/4 

7  3/4 

4  1/4 

6  1/4 

4  3/4 

6  1/8 

6  1/8 

7  1/8 

3  5/8 

O  1/4 

5  1/2 

3  7/8 

5  1/8 

5  1/8 

6- 

4  3/8 

3  3/4 

4  7/8 

4  7/8 

2 

1/4 

15/16 

i/8 

13/16 

1  1/8 

.3  7/8 

1  3/4 

2  3/4 

1  /8 

2  5/8 

2  11/16 

7  13/16 

3  7,8 
1  7/8 

5  3/4 

4  1/8 

5  n/16 

2  11/ In 

5  3/4 

4  3/8 

3  1/2 

2  3/8 

2  3/4 

4  7/16 

2  5/8 

3  1/4 

2  3/4 

3  1/4 

3  1/2 

13/16 

1 3  ;  1 . 

7/8 

7/8 

11/16 

1/4 

5/16 

1/2 

1/2 

3/8 

2  1/2 

7/8 

1  3/4 

1  1/4 

1  1 1/16 

1  11/16 
2  1/4 

2  13/16 

1  1  /2 

1  13/16 

1  11/  It., 

2  1/4 

5/16 

5/ 16 

1/2 

1/2 

6  1/16 
13  1/4 

o  1/2 

5  1  /2 

3  7/8 

4  7/16 

4  7/16 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

10 

10  3/16 

3  3/4 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

3  1/8 
5  1/4 

3  3/8 

6  7/8 

4  1/4 

6  1  /2 

4  1  /2 

5  1/4 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 
1  5/U 

3  3/8 

3  3/8 

2  11/ 16 
7  1/4 

1  1/16 

1  5/8 
5  1/4 

1  5/8 
5  1/4 

1  11/16 
5  1/4 

3 

3  3/4 

1 

3/8 

5/8 
4  7/16 

5/8 

3/4 

3/4 

5  7/8 

3  1/8 

3  1/ 

3  15/ 16 
1  1/4 

4 

2  5/8 

1  3/8 
30  11 /It 

1  1  /4 
40  1  /  4 

45  1/16 

27  3/8 

39  1/2 

39  7/8 

3  13/1- 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/lt 

3  1/16 

3  1/  8 

2  1/2 

7/8 

2  1/16 

1  5,8 

1  15/16 

1  15/16 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/li 

1  1/2 

1  3/8 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

1  3/8 

1  3/8 

2  1/2 
11  1/4 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  3/8 

1  1/2 

T 

10  3/8 

11  1/4 

7  1  /'' 

9  1  /8 
■  4  3/4 

9  3/8 

4  1/2 

2  3/4 

4 

4  3/4 

U  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  1/4 

9  1/4 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

2  5/8 

2  5/8 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

6  3/8 

6  7/16 

3  7/8 
3/4 

2 

2  3/4 

2  1/4 

3  3/8 

3  3/8 

1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

3/8 
5  1/8 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  3/8 

3  3/8 

3  1.5/16 

2 

3  3/8 

2  1/2 

3  5/16 

3  5/16 

10  3/8 

6. 1/2 

9  5/8 

7 

8  1/2 

8  5/8 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 
13/16 

12 

12 

1  1/4 

5/8 

1 

15/16 

15/16 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 
4  7/8 

1  7/8 

2  9/16 

2  9/16 

G  3/4 

3  1/2 

4  W2 

4  1/2 

3  5/8 

2 

2  7/8 

1 

2  1/4 

2  5  -' 8 

2  9/16 

7 

2  7/8 
1  1/8 
1  5/8 

4  1/8 
7/16 

2/0 
1  1/4 

1  .5/8 
7/8 

5  11/16 

3  1/8 
.1/4 

U  ■  /4 
15  3/4 

4  3/4 

5  3/4 
4 

7  3/4 
22  1/4 

6  1/2 

2  1/16 

2  9/16 

6  13/16 
10  3/8 

9/16 

3  . 
2 

1  11/16 

8  7/^ 
6  7/8 
6  1/4 

5  3/1d. 
4  15/16 

13/16 

2  11/16 
5  7/8 

2  3/4 

3  5/8 
7/8 
1/2 

1  11/16 

2  1/4 
1/2 

4  9/16 
10  7/16 

3  7/16 

5  1/4 

3  3/8 
1  5/8 

5  1/4 
3/4 

4  1/16 
1  3/8 

40  15  M  6 

3  1/8 

1  15/16 
1  9/16 
1  1/2 

1  5/8 

9  1,2 

4  7/8 
9  1/4 

2  5/8 

6  9/16 

3  3/8 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  1/2 
3  3/8 
8  7/8 

1  7/16 
12 

15/16 

2  5/8 
4  11/16 

2  5/8 


7  3/1 

2  7/8 
1  3/10 

1  13/16 

4  1/8 
7/H 
2/0 

1  3/16 

1  5/8 
7/8 

5  13/10 

3  3/16 
13/16 

12 
16 
5 

5  3/i 
4 

7  7/8 
22  1/2 

6  5/8 

2  1/4 
2  9/16 
7 

10  1/2 
9/16 
3 

2  I  s 

4  ?<  '  4 

8  7 /.s 
7 

0  1/2 

5  3/8 
4  15/16 

1  1/8 

2  ll/U 

6  :i/i( 

2  7:8 

3  .-.  '8 
15/16 

3/8  - 

1  3/4 

2  3/8 
1/2 

4  11/16 

11  3/16 

3  11/16 
5 

3  9/16 
1  3/4 

5  5/l( 
3/4 

4  1/4 
1  3/8 

42  1/8 

3  1/.4' 
1  15/16 

1  3/ 

.  1  9/ie 

1  ii/ic 

9  1/2 

4  7/8 
9  3/8 

2  9/16 

6  5/8 

3  1/2 
3/8 
3/8 

5  1/8 

3  13/10 
3  1/2 
8  7/8 

1  1/4 

12  1/4 
15/ Ui 

2  11/IC. 

4  15/16 

2  5/S 


1  Crosljy  Square. 
WainforiJ  Court. 
120,  Bishopst;ate  St. 
7,  Lorhljury. 


30,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Ol'l  Jewrv 
8,  Olil  .Jowry. 
(;ri;sli;ini  Housfs 
Wiiicliester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishorsgatt;  SI 
120,  Hishoppf;ale  St. 
Winchester  House 
28,  Lesdeuh  II  Duildjs. 
96,  Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 


28,  Auslen  Friars. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnfcird  Court. 
Warnford  Court. 

7,  I.othbury. 

I;!0,  Bishopsgate  .St. 
Warnford  Court. 
(Jrestiam  House. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishoi)sgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 
170/173  \^lDfhe^le^  House, 
19,'Bury  Street. 
12(1,  BisliO|isg3te-St-Wilhlo. 

8,  Princes  Street, 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothbnrv. 

8,  0  d  Jewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  C 

7,  Lothbury. 

t»/C,  Geerge  St.  Vu.  House 
2x,  Ausien  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  Honse. 

8,  Old  .Jewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothburv. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishoiisgate  SI. 

8,  Princes  street. 
8,  Princes  Street. 

Pi'incos  Slreel. 
8.  Princes  Strccl. 
M  .-.riilMr.l  Court. 
28.  .Vusliii  l'i'iars. 
8.  Old  Jewi-y. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
(ireshain  House. 
S,  Old  Jewry. 


7,  Lothbui'v. 
(Jreshani  House. 
15/(i,  Cci.rge  St.,  Mn,  llonse 
A\'arnford  Court. 

18,  St,  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Bury  Shect. 
AVarnford  Court. 
120,  Bishops-gate  St 
Warnford  Court. 

Old  Jewrv. 


MINES    D'OR    SUD-AFRICAINES    (Autres  districts) 


120.001 
125.(^00 
400.0'  0 
132.870 
1.075. 00. 
130.0k. 


Barrett  

Graskop  

Klerhsdorp  (9  s.  paye).. 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

bpitzkop  


30 

9 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/0 

7/0 

Beioi  llouse  Sasinjhall  SIrect. 

20 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

2/0 

2/0 

2/0 

1/9 

85,  GracechuiTh  st. 

30 

2/0 

2/0 

2/9 

2/6 

2/9 

3/9 

UO,  Cannon  SIreet. 

30 

3/6 

7/3 

2/3 

2/0 

2/0 

1/9 

2/0 

2/0 

110,  Cannon  Street. 

120 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/8 

18,  St.  Helcn's  Place. 

10 

5/6 

I/O 

1/6 

3/0 

3/9 

3/0 

3/6 

3/6 

15,  Bishopsgate  St. 

^  I 

H  S 

eu  S 

O  -s 
«a 


•<.s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


ai  z 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COTTK.S  X)TJ 


1899 

Cours  extrêmes 


P'ushaul 


Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 


30  Juin 


31  Déc. 


23  Août 


30Aoùl 


6  Sept. 


13  Sept. 


BUREAUX 
LONDRES 


GO]VII=»AO]NriES  F'FlOF»I=lIÉXAII=lES  de  TEI=lRAI]\rS  et  ID'E3£JPLORAXION 


950, 

;i50. 

1.250, 
400, 
100. 

5.000. 
500. 

2  000. 

1.250. 
600. 

2  000. 
200. 
400 
500. 

1.000. 

1 .500. 
150. 

/,5n 

100. 
500. 

soo 

! .000. 

300. 

640. 
1.000 

200. 


100 


250.000 
:-î50 . 300 
1 . 1 02 . 500 

'.l'i.oO'; 

-4.375.000 
325.000 

2.000.000 

1.250.000 
575.000 

1.514.961 
200  000 
400.000 
375. 05N 
670.000 

1.267.507 
150.000 
3.^9.7.50 
100.000 
225  OIXI 
751 .0 
779.300 
300.000 
60i.22 
930 . 000 
197.436 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated.. 

Becbuaaaland  

Bechiianaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Chairterland  Goldfîelds. . 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  '4%Debentures. 
ITerderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonalaud  Agency. .. 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  C».  

Oceana  Consolidated.. . . 
Oceana  Development. . . . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfîelds  

Trans vaal  Consolidt.... 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields 

Id.  GoldMiningEstat 
WiUoughby's  Consol 
Zambesia  Exploring 


% 

20 

'  6 

5 /s 

'  'sk 

10 

'  io 

10 

20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

11/0 

11/0 

11/0 

12/16 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  5/8 

3  3/4 

3 

4  1/10 
2  1/S 
1  1/4 

9  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 
3/4 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1 

1/2 

3/4 

9/16 

9'lD 

9/16 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  1/8 

3  3/16 

3  3/8 

3  9/16 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

5/8 

5/8 

11/16 

11/16 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  1/2 

7  9/16 

7  25/32 

7  7  8 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

23/9 

24/3 

21/3 

2'i/9 

111 

102 

106 

105  1/2 

104  1/2 

105 

105  1/2 

105  1/2 

1  /fi 

//lu 

3/4 

1  1/8 

1  A  l'a 
1  1/5 

1  1/8 
1  1/8 

I   l  /iS 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1  ' 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/10 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  3/8 

2  5/16 

2  5/16 

2  7/10 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

6 

6  1/8 

6  1/i 

6  ;,'8 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

"6/6 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

2  1/16 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

14/6 

4/0 

5/0 

8/9 

10/6 

10/6 

10/6 

11/6 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

5 

5 

5  1/8 

G  3/8 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

2  3/8 

3  1/16 

1 

1  15/16 

1  7/8 

3  3/16 

3  3/16 

3  1/i 

3  3/8 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/16 
1  7/-! 

1  3/16 

1  3/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

2  3/16 

1  7/8 

a  1/4 

1  7/16 

2  1,'8 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 
1  3/4 

1  1/2 

2  1/4 

2  1/4 

2  7, 10 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  7/16 

1  9/lt, 

1) 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  7/16 

1  7/8 

1  7/16 

1  ii'ie 

GO]VEF>AG]VIES  DIVERSES 


600.000 

1 

600.000 

180.000 

12/0 

299.000 

.500.00., 

500.000 

1 .250.000 

1.250.00(1 

2.750.000 

2.682.396 

500.000 

,-,00.000 

250.000 

2,50.000 

1.000.000 

500.3b*2 

1.000.000 

10 

1 . 000  000 

400.000 

200.000 

300.000 

;;oo.ooo 

3.000.000 

3.000.000 

250  000 

250  000 

500.000 

500. OOu 

450  000 

450.000 

Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C°.  (New). . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. , 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  Afrlcan  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . .  . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 


■12'^, 

10 

5 

11 

60 

8 

25 

■Î3/ 
■J/4 

15  %  mars 


2  K  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

11/16 

11/16 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 
X  3/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  13/ lô 

2  1/8 

2  5/16 
1  3/8 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/16 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/S 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

14  3/4 

12 

11 

11 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

t) 

2  3/8 

2  9/16 

1  1/8 

9/16 

11/16 

"5/8 

5/8 

5/8 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

3  ,3/8 

7  15/16 
1  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  i/8 
1  1/8 

6  5/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/8 

1  5/8 

1  3/8 

1  15/16 

1  7/iJ 

9/3 
11/16 
ri/16 
1  13/16 
2  1/8 
1  1/16 

1  1/8 
5/8 

11 

2  5/8 
5/8 

3  1/2 
6  7/16 
1  1/4 

1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  7/8 

2  1/4 

l  1/16 
1  18 
.5/8 
11  l'4 
2  13/16 
9/10 

3  3/4 
6  5/8 
1  1/4 
1  7/8 


DVEITSTES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

1 

90,000 

10 

1/6 

175.000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280.000 

16/0 
1 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

140.000 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

22/6 

250.000 

1 

250.000 

Lake  View  Consols  

30/0 

300.000 

1 

280  663 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70.000 

10/0 

1 10.000 

Londonderry  

1.000.000 

1 

1 .000.0(.W 

Mount  Morgan  

■5/5 

500.000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfîelds. 

1/0 

120.000 

2/0 

33.301 

West  Austr.  Mining  C°. . 

1 40 , 000 

1 

110.000 

White  Feather  Reward. 

100  000 

1 

91 .000 

Brilliant  Block  

384.000 

8/0 

900.000 

Broken  Hill  Propriet  

"3/6 

40.000 

2/6 

32« . 000 

300.000 

1 

300 . 000 

MiU's  Day  Dawn  

150.000 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

320.000 

1 

320  000 

Waihi  

'é/o 

500000 

1 

500.000 

Wsntworth  

5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/i 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/! 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/^6 

3/6 


1/4 
33/6 
7/8 
8  1/2 
12  13/10 

1  9/16 
4/0 

5  1/16 

2  1/4 

3/16 

9/0 
48/0 

1/6 

3/6 
4  9'16 
10 

3/16 


3/16 
32/9 
7/8 
8  7/16 
13  9/16 

1  5/8 
4/0 

5  1/16 

2  1/4 

3/16 

9/0 
48/0 

1/9 

3/6 
4  9/16 
9  15/16 
3/16 


3/16 
32/6 
7/8 
8  1/4 
13  7/8 

1  3/4 
4/0 

h  1/16 

2  1/8 

3/16 

9/0 
47/6 

1/9 

3/6 
4  9/16 
10 

3/16 


3/16 
32/9 
15/6 
6  12 
13  9/11 

1  7/8 
4/0 

5  1/8 

2  5/16 

3/16 

8/0 
48/0 

1/6 

3/6 
4  3/8 
10 

3/là 


15/G  Gtorge  SI.  Mn.  Snst. 

170,  Winchester  Hse 

7.  Lothbury. 

19,  St.  Swithin'sLane 
72.  Basinghall  Street. 
19.  Str.  .Swilhin's  Laue 
19.  st.  .Swilhin's  Lane 

8,  01(1  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
15  a,  Bury  Street. 
19.  Finsburv  Circus. 
8,  Old  Jewry. 

3,  Ciipthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Co|jthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgale  SI 
Nelropolllaa  QÙnbtri 

120.  Bishopsgale  SI 
SulTolk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
13,  George  Streel. 


17,  St-S\vithin's  Lane 

.Suffolk  House. 

S,  KInch  Lane. 

30,  St.  Swilhin's  Lani: 

7.  Lothbury. 

54,  SI.  Mary  Axe. 

15/ (S  Ceorje  St.,  Id.  Uodm. 


83,  Hatlon  Garden. 

1,  Hankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14.  slit'rburne  Lane 
3,  tiracechurch  St. 
29.  St.  Swithin'sLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29.  8t.  Swithin'sLane 
257.  'Winchester  Hse. 
29,  St.  Swithin'sLane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  (Jt.  Winchester  St. 
97.  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 

11.  .\hchurch  Lane. 
1,  Throgniorton  .\vne 


IVEINES    IDE  DIAMANT 


721  500 
950.000 
3.500.000 
1 .057.000 
1 .000.000 


721.500 
3.918.955 
3 . 283 . 020 

105.250 
1.000.000 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

Griqualand  'West  

New  Jagersfontein  


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/6 
27  7/8 
104 

7  5/8 
16  1/4 


30/6 
2  15/16 
105 

7  7/8 
16  1/4 


30/Ô 
28  7/16 
105 
7  7/8 
16  1/4 


30/9 
28  7; 16 
105 
7  7  8 

16  l,;2 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  SlreeU 

6i  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MLIS  D'OR  SCD-AERICAINBS  en  onces  de  31  grammes  103,  cliape  once  yalant  01  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barre  tt  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate. 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level. 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Keei  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Oeldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.... 
Id.       Deep — 

George  Qocb  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-sli's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jolinesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinf  ontein  

Lancaster  

Langlaagte  Estate . . 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  'Viei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

Nlgel  Deep  

North  Rand f ontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep... 
Roodep.  Ud.  M.  R... 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherfand  Reef. .... 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef. . . 

"Van  Byn  

•Village  Main  Reef. 

"Wemmer^  

■West  Rand  Mines 
Witw  (Kjjight's).. 

Wogelstruis  

Wolhuter  

WoriCesiter  


I^ROIDTJCTIOIsr    (en.  orLces) 


mu  ENTIERE 
Î897^i898 


52.491 


10.460 
93.101 
40.914 
23.221 


133.6'73 
37.709 


48.032 
148.916 


71.177 
23.937 


131.363 
9f 
104.943 
19.461 
108.663 
36.465 
36.410 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61.809 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
44.871 


7.915 
13.166 


59.343 
46.080 
30.440 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 


25.403 
6.099 
35.709 
34.768 


38.998 
189.450 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.054 
14.411 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


76.414 


9.375 
91.904 
36.099 
41.128 


130.688 
40.551 


1.877 
160.865 
127.970 
60.998 
75.921 
6.390 


151.354 


26.442 
6.939 
11.029 
35.333 
63.185 
51.229 
36.978 
8.419, 
119.350 
16.017 
39.620 


23.320 
54.209 
31.292 
35.388 


6.918 


71.977 
48.584 
7.831 
51.535 
114.118 
74.381 
20.002 
75.606 


82.761 
30.311 


MOIS 


Octobre  NoTe'lf.  Décem.  Jaofier  Février  Mars  Afril  Mai  Juin  Juillet  Aeit  iiepten 
1898    1898    1898   1899    1899    1899   1899    1899    1899    1899    1899  1899 


6.902 


884 
8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.3-25 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


12.560 


12.342 


2.186 
770 


3.735 
7.730 
4.356 
2.597 
1.150 
10.440 

3.455 


1.858 
3.944 
2.909 
3.129 


5.277 
4.424 
565 
4.633 
12.512 
6.446 
1.655 
7.469 


7.003 
2.679 


7.298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 


10.615 
4.531 


10.781 
11.944 
7.789 
6.368 


12.568 


12.842 


1.170 

725 


3.670 


4.482 
21.482 


3.182 


3.172 
14.672 

1.920 

4.229 
25.687 

1.803 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.854 


6.495 
2.939 


8.333 


1.120 

8.437 
2. 586 
4.279 


11.716 
5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


13.077 


12 


8.416 

6, 
3. 
2, 
6, 
7, 


2.027 
795 


3.984 


6.233 
4.469 
630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 


6.299 
2.579 


9.113 


981 
8.237 
2.683 
5.58 


12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


13.023 


13.003 


12.064 


2.006 
825 


3.614 
9.416 
4.480 

1.100 
10.717 

4.210 


6.237 
2-.  280 
3.168! 


4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


.191 
14.845 
2.650 
4.211 
22.004 
1.' 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6.088 
1.890 
5.684 


4.703 
2.561 


8.434 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


11 .770 
1.253 

11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


1.811 
610 


4.257 
18.734 
10.008 

3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 


5.717 
2.707 


10.014 


850 
8.355 
2.994 
5.119 


12.629 
5.571 


2.487 
12.327 
13.793 
7.774 
6.709 


12.334 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


8.365 
5.785 

2.848 
6.081 
7.626 
810 
6.342 
7.147 
12.008 
3.184 


2.225 
635 


3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 

6.333 
2.433 
3.682 


4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
22.057 

1.3% 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.264 
6.460 
1.906 
6.417 


6.071 
2.872 


10.567 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


12.755 
5.571 


2.357 
11.293 
12.867, 
8.343 
6.698 


12.648 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


8.177 
5.863 
3.534 
2.586 
5  335 
6.925 
749 
6.138 
7.236 
11.007 
3.327 


2.482 
428 


3.112 
9.585 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 

6.394 
2.124 
3.378 


4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


376 
15.523 
2.110 
5.748 
22.596 
1.616 


1.341 


5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1.604 
6.298 


5.841 
2.834 


11.071 


7.952 
2.925 
4.36 


13.012 
5.620 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.529 


12.195 
1.348 

13.174 
4.614 
3.720 
6.939 


8.428 
6.026 
3.461 
2.761 
5.514 
7  303 
739 
6.370 
7.378 
11.082 
3.311 


2.589 
865 


3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 

6.877 
2.479 
3.261 


4.433 
20.575 
11.208 

3.470 


4.720 
15.284 
2.220 
5.764 
23.912 


1.019 


5.812 
4.914 
770 
7.967 
13.381 
7.624 
1.565 
5.306 


5.766 
2.910 


10.540 


900 
8.012 
2.372 
4.125 


13.024 
5.! 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.915 


12.567 


12.017 
1.309 

13.017 
4.666 
3.538 
7.149 


8.561 
5.987 
4.349 
2.725 
4.406 
7.570 
235 
6.262 
6.197 
10.806 
2.295 


2.513 
840 


3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 

6.322 
2.106 
3.107 


4.572 
20.984 
10. 523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


6.149 
4.827 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1.488 
5.364 


6.152 
2.290 


10.810 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


13.426 
6.346 


2.755 
10.939 
13.039 
8.835 
6.876 


12.065 


11.900 
1.375 

12.883 
4.496 
3.635 
7.344 


7.627 
6.185 
3.155 
2.671 
4.492 
7.758 


6.937 
6.013 
10.008 
2.819 


4.478 
20.141 
10.002 

3.542 


901 
14.101 
2.270 
6.184 
22.272 


895 


6.224 
4.853 
800 
8.985 
13.115 
7.837 
2.062 
6.515 


5.802 
2.253 


11.654 


1.017 
7.! 
2.558 
3.489 


6.862 


2.93 
10.208 
13.171 
8.815 
6.965 


12.808 


11.458 
1.099 

12.975 
4.957 
3.337 
7.486 


8.375 
5.937 
3.292 
2.499 
4.632 
7.934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 


2.277 
720 


3.193 
9.664 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 

6.830 
2.882 
3.147 


4.060 
19.899 
9.367 
4.157 


4.941 
14.061 
2.110 
5.831 
22.460 


947 


.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 


5.824 
2.107 


770 


3.518 


7.671 
14.537 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.141 
4.400 


3.444 
3.506 


6.983 


7.863 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4.896 
695 
8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


DI'VIJDEinsriDEÎS    r».  o/o 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


100 
25 


10 

120 
15 


60 

40 
25 
50 


10 

1% 
40 


50 


10 


15 


20 
25 
50 
20 


50 
60 


150 
30 


i2% 


40 


120 
55 


45 


55 
40 


50 


10 


20 


15 
30 


100 


2'/i 


10 
70 


80 
15 

55 
75 

20 


100 


60 


115 


30 
30 


27/, 


125 


90 
50 


12/, 
25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 

30 
40 


200 


60 


16 
5 
5 

50 


110 

45 


340 


12«/, 
10 


i2y. 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 

12 


25 
20 


10 

75 


15 
20 


170 

80 


300 


45 
10 

30 


25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


2/, 
20 

75 


55 


15 


100 


10 

30 


50 


6% 

5 

100 

55 

15 

15 

15 

10 

12K 

140 

50 

25 

240 

140 

25 

80 

75 

300 
147/, 

75 


4U 
25 


125 
100 

675 
100 
80 


10 
30 
1% 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6% 


10 


60 
150 

30 


150 
50 
40 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 


25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1802 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
ept.  1899- 


10 
15 


15 


10 

1  % 
75 


25 


12  K 
40 


17  «/, 


30 


a  sa 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 

Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 


Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1893 
Juin  189« 


Juin  1898 


Août  i89S 
Sept.  ;S99 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 


aOMF^AG-IVIES    MI]VIÈ]Fl.ES    EX  D'EXF>I-.0FIATI01V 
(  SuLd- AJWoalnes ,    Aixstrallemies    et    Ajtnéirloalxios  ) 


bourse:  i>i]  i»^vit I 


09 


S  »  s 
3 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


30  Août 
1900 


6  Sept. 
1900 


1.3  Sept. 
1900 


Cours 
de  _ 

CLÔTURE 

20  Sept. 
1900 


NOMS 

DKS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GOMP^AQNIES    DE   MINES    D'OR  SUD-AÇ^RIGAITSTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.2.50.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.2.50.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.7.50.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New. .-.terme 

Champ  d'Or  lei-me 

Durban  Roodepoort  Deep..<eme 
The  East  Rand  proprietary  Mines.. ^erme 

Ferr  eir  a  .~  1er  m  e 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C°  ter-me 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  <e>-me 

Simmer  and  Jack  (act.  nou-v.j. terme 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  tei-me 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(aoc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32  25 
68 
42 
462 
33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 
138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


20 

39 

98 
188 
549.50 

52 
168 

65.75 

63 

68.75 

72 

89 

12 
113 
103 

64 
1015 

47.50 
234 

26 

161.60 

46 
214 
304 

23 

22 

47 


21.75 
39.25 

100 

194 

563 
52.75 

173.50 
66.50 
66.50 
71.75 
72 
92 
12 

115.50 
103 

1039 

48 
237 

27.75 
164 

47.25 
221 
307 

23 

23 

47 


23.50 

40 
102 
199 
568 

55.50 
176.50 

68.50 

68 

74 

72 

91 

12 

in.50 

100 

1063 

50 
2.39.50 

29 
167 

51.50 
223.50 
311 

20 

23 

47 


22 

39.50 
101.50 
196 
559 

53.25 
174.. 50 

67.50 

68.50 

71.25 

72 

90 

12 
116 
100 

1052 

47 
236.50 

29 
165 

51.75 
222 
311 

22 

24 


Lonlen-firis  FiDiiicial  ni  ligin]  C° 
MM.  Belmann  frères 
C'*  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C' 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  G" 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
Bloque  Im^ùit  it  l'IItiiit  da  Sud 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C^' 
Ad.  Goerz  et  G'" 
UndoB-?ari<  llDantiil  nd  liDioi  (° 
Ad.  Goerz  et  C'' 
BaoqlTc  FraD;ais<  de  rilrii|ie  di  Sid 
.M.M.  Belmann  frères 
Bqoe  Ruue  et  rran;aise,  puis  11.  lac  Sf  iiej  elC'* 
MM.  Machiels  et  C'« 
Bqoe  de?ariset  d .  P.-Bi>  etlV.  Tenter,  Ml  <(  C'* 
Divers 

New  Austral  C« 
New  Austral  C" 
MM.  Mac-Swiney  et  C" 
M.M.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

Lille  œlFraserHiierjCariboo  S»ldli6l'Co(A».C.).<en>ie 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-ItaUe  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  parts.  ep<aw/ 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8 

11 

10.25 

10 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2.50 

2.75 

2.50 

110 

142.50 

85 

110 

90 

88.50 

85 

82 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.50 

4 

3.85 

4 

65 

58 

85 

65 

77.50 

77.50 

75 

82.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.75 

5 

5.25 

5 

200 

32 

45 

39 

4fi 

22 

34 

33 

MM.  Machiels  et  O' 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
MM.  e.  Van  Brock  et  C" 


COMPAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

189-2 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

1802 

Bechuanaland  Exploration. <er?/!e 
Brit.  Sth.  Afric.  (CliaTtered.)./e>'?ne 
Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

Cie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .cr/ian^ 
Eerste  Fabrieken  Distillery .  terme 
Goldflelds  Consol. ordinaire. <e)'we 
Henderson  Transv.  Estate.. ^erînc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  del  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'"ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 
125 
100 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

f7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


33 

80.25 
92 
6 
32 
17 
191 
28 

47.75 

20.25 

52 

78 

85 

78.50 


33 

85.50 
98 
6 
32 
18 
1% 
30 
50 

21.50 

54 
80 
85 

82.50 


50 


34 

89.50 
99 
6 
34 
16 
199 
,30 

51.50 
21.75 
54 

81.25 


87.50 
98 
6 
34 
16 
197 
30 
50 
21 

53.75 
79.75 
91.50 
82 


Banqoe  Coonereiale  et  Iidistnelle 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Ollramare 
MM.  Dacosla  et  David 
Diverses  Maisons  dé  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'' 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaura 
MM.  L.  Silz  et  C^' 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C" 


MINES  DIVERSES 


98.750.000 
40.000.000 
aO.OOO.CXidr 


125 

1888 

125 

1877 

100  dr. 

1873 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). ierme 
Pontgibaud  (plomb  agentirère).cî)/a"/ 


581 

18 

678 

708 

702.50 

722.50 

716 

712 

Introduite  antérieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

138.50 

135.50 

1.39 

129 

» 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

87 

90.75 

88.50 

88.25 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

KO  1 1181]  i>e:  i.otx  ihm:» 


H 


< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


c  O  TJ  US  r>xr 


20  S.' 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


MINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  Witwatersrand) 


£ 

275.00 

275 . 000 

500.00 

)  1 

435 . 0(X 

250.00* 

)  \ 

250 . 0(K^ 

435.00 

)  1 

434 . 450 

i.'iX) .  00 

)  1 

200.000 

wO.OO 

)  1 

550.000 

•2"5.00 

1  1 

250.000 

■200.00 

)  1 

187.250 

13,-,' 00 

J  1 

135.000 

ioo!oo 

3  1 

8V.000 

1 .360.00 

3  4 

1 .360.000 

225.00 

)  1 

225.000 

500.00 

1  1 

500 . 000 

300.00' 

1  1 

300 .  OCiO 

120.00 

1 

120  000 

275.00 

1 

275.000 

135.00 

1 

125.000 

350.00 

1 

300 . 025 

870.00 

1 

848. '/SO 

90.00 

1 

90.000 

900.001 

1 

900.00(1 

660.00 

1 

560 . 000 

300.00 

1 

300 , 000 

200. OOC 

200 . 000 

350 . SOC 

1 

300  onti 

i5o!ooc 

150.  Cw  ifi 

160  00( 

j 

160.0*'"' 

550. 00( 

\  ' 

500,00."' 

600. 00( 

J 

6Chi,i;Ihi 

lOôioOC 

1 25  000 

iisiooc 

1 

111 ,86i 

50"00( 

50  000 

100. 00( 

100,000 

530.000 

523,895 

1*5.000 

n5,0CKj 

275  OOC 

231 ,250 

325. OOC 

325,000 

400 ! 000 

351  !  269 

470!00O 

470  000 

55o!o00 

550,00 

180.000 

180]c00 

400^000 

400 , OOO 

«00.000 

71 1 .500 

300.000 

250.005 

200.000 

288.750 

1 .000.000 

949, 62( 

325.000 

325,000 

100.000 

100,000 

250.000 

200 , 000 

500.000 

4.50,000 

450.000 

450.000 

400.000 

400.000 

300.000 

300.000 

200.000 

165,000 

490.000 

448.989 

3.000.000 

2.500.000 

300.000 

300.000 

500.000 

500.000 

600.000 

574.500 

270.000 

270.000 

2.750.000 

2.750.000 

900.000 

900.000 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.000.000 

4.700,000 

600.000 

514,300 

150.140 

150,140 

35.000 

34,000 

540.000 

540.000 

250. 000 

250.000 

400.000 

4CO,000 

400.000 

400,(i(k;' 

250.000 

200.000 

80.000 

80 , OOO 

425.000 

196,-75 

400.000 

352/083 

860.000 

4 

860.000 

100.000 

1 

95.772 

Angeio  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 
City  and  Suburban. . . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rôind  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Gtnsberg  (New;  

Glencclirn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jl^Uee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New)  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rcind  Mines  

Rajidfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  RjTi  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


40 
100 


120 


80 

50 
60 


60 
70 
160 
40 

'éo 

40 
60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

100 
40 


55 


25 
140 


150 


30 


40 
15 

"io 

éô 

7K 
75 


17  K 
12K 

'46 

75 


35 


8  5/8 

4  1/4 
2  1/8 
2  9/16 

5  9/16 

1  1/4 
4/6 

4  1/8 

2  5/8 

6  3/4 
3  15/16 

1  3,8 
15  1/2 
20 

6  1/8 

6  7/8 

4  3/4 
8  1/2 

26 

7  5/8 

2  3/8 
3 

8  7/8 

12  3/4 

1  1/16 
4 

2  15/16 

5  1/4 
10 

8 

7  3/4 
7  1/8 
6 

2 

3  7/8 
7  13/16 

4  3/8 

4  7/16 

11/16 

2  1/2 

2  13,16 

6  1/16 

13  1/4 

3  3/4 

6  7/8 

3  15/16 

2  11/16 

7  1/4 
1 

5  7/8 
2  5/8 

45  1/16 

3  13/16 
2  1/2 
2  5/16 

I  15/16 

2  1/2 

II  1/4 

4  1/2 
11  3/8 

3  3/8 

6  7/8 
3  7/8 

3/4 

6  1/2 

5  1/2 
3  15/16 
10  3/8 

2 

14  5/8 
1  1/4 
3  1/8 

6  3/4 

3  5/8 


4  3/4 
1  1/2 
5/8 

1 

3 

3/8 
1/0 
3/4 

1 

4  1/4 

1  7/1 
1/2 

8  1/2 
12  1/4 

3  1/4 

4  1/2 

2  1 

4  7/8 
17  J/2 

5  1/4 
1 

1  3/16 
5 

6  3/ 
3/8 

2  1/4 
1  3/8 

3  1/4 
6  1/2 
5 

4  1/4 
3  5/8 
3  1/4 

1/4 
1  3/. 
3  7/8 

1  7/8 

2  5/8 

1/4 

7/8 

1  1/2 

3  1/2 
6  5/8 

7/8 

4  1/4 

2  3/8 
1  1/16 
3 

3/8 

3  1/8 
1 

27  3/8 
1  15/16 
7/8 

1  1/8 
1 

7/8 

7 

2  3/4 
6  1/2 

1  3/4 

4  1/2 
2 

1/4 

3  1/2 

2  3/4 
2 

6  1/2 
1 

8  3/4 
5/8 
1  5/8 

3  1/4 
2 


7  1/4 

2  5/8 

1  5/16 

1  5 

4  1/2 
1 

2/6 

3  3/8 

2  1/8 

1  1/8 

5  7/8 

2  3/4 
7/8 

12 
17 

4  7  1 

6  1/4 

3  1/8 
6  1/2 

24 

6  3/4 

1  1/2 

2  7/16 

8  1/8 
11 

5/8 
3  11/16 
1  15/16 

4  1/2 
8  5 

7  1/8 
6  1/4 

5  1/2 

4  3/8 
15/16 

2  3/4 

5  3/4 

3  1/2 
3  1/4 
13/16 
5/16 

1  3  4 

I  13  16 
5  16 

5  1/2 

II  1,'2 

2  9/16 

6  1/2 

3  5/16 
1  5/J 
5  1; 

5/8 

4  7/16 


39  1/2 
2  13/16 
2  1/16 
1  5/8 
1  3/8 

1  1/2 

10  3/8 

11  1/4 
10 

2  5/8 
6  7/16 

2  3/4 
3/8 

7/16 
5  12 
4  1/2 

3  3/8 
9  5/8 

1  5/8 
13 

1 

2  5/16 

4  7/8 
2  7/8 


5  1/8 

2  1/ 
15/16 
1  1/8 

3  3/8 
5/8 
1/9 

1  1/: 

1  1/2 

1 

4  3/8 

2  1/f 
5/8 

9  1/4 
12  3  4 

3  1/2 

4  5/8 
2  1/2 

5  1/2 
18 

5  3/4 
1  3/8 
2 

5  1/5 
7  1/2 


2  3  4 
1  5/8 

3  3/4 

6  5/8 
5  3,8 

4  3/ 
3  7/8 

3  3/4 
7  " 

1  7/8 

4  1/8 

2  3  8 

2  3/4 
13/16 

12 

1  14 
1  11/16 

5/16 

3  7,8 

7  3  8 

2  1/4 

4  1/2 

2  1/2 
1  5  16 

3  3/4 
5/8 

3  1/4 

1  3/8 
30  11/16 

2  7/16 
1  5/8 
1  7  16 

1/8 
1/8 
1/2 


1/4 


1/4 
3/8 
3/8 
4  1  8 
3  18 

2  1  '2 
7 

1  3  8 

9  1/2 
13, 16 

1  7/8 

3  1/2 

2  1;4 


7 

2  7/8 
1  1/8 

I  11/16 
4 

3/4 
2/0 
1  1/4 

1  5/8 
7/8 

5  5/! 

3  1/16 
3/4 

II  1/2 
15  1/2 

4  3/4 

5  3/4 
3  15  16 

7  7  16 
21  12 

6  1/ 

2  1/16 
2  1/2 

6  11/16 
10  1/ 

9/16 

3 

1  15/16 

4  5/8 

8  3, 

6  3/ 
6  1/ 

5  1/8 


1/8 


1  1/8 
2  11/16 

5  3/4 

2  3/4 

3  1/2 
7/8 
3/8 

1  11/16 

2  1/4 
1/2 

4  7/16 
10  3/16 

3  3/8 

5  1/4 

3  3/8 

1  11/16 

5  1/4 
3/4 

4  ■ 

1  1/4 
40  !/4 

3  1/8 

1  15/16 
1  3'8 
1  3/8 

1  1/2 
9  3/8 

4  3/4 
9  1/4 

2  5/8 

6  7/16 

3  3/8 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  3  8 

3  5/16 
8  5/8 

1  3/8 
12 

15/16 

2  9/16 

4  1/2 
2  9/16 


7 

2  7 
1 
1 

4  1/8 
7/16 
2/0 
1  1/4 

1  5/8 
7/8 

5  11/16 

3  1/8 
3/4 

11  3/4 
15  3/4 

4  3  4 

5  3/4 
4 

7  3/4 
2-2  1/4 

6  1/2 

2  1/16 
2  9/16 

6  13/16 
10  3/8 

9/16 
3 


4  11/16 

8  7/8 
6  7/8 
6  1/4 
5  3/16 

4  15/16 
13/16 

2  11/16 
5  7/8 

2  3/4 

3  5/8 
7/8 
1/2 

1  11/16 

2  1/4 
1/2 

4  9/16 
10  7/16 

3  7/16 

5  1/4 

3  3/8 
1  5/8 

5  1/4 
3/4 

4  1/16 
1  3/8 

40  15/16 

3  1/8 

1  1,5/16 
1  9 '16 
1  1/2 

1  5/8 

9  1/2 

4  7/8 
9  1/4 

2  5/8 

6  9/16 

3  3/8 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  1/2 
3  3 '8 
8  7/8 

1  7/16 
12 

15  18 

2  5/8 
11/16 

2  5/8 


7  3/4 

2  7/8 

1  3/16 
1  13/16 

4  1/) 
7/8 
2/0 

1  3  16 
1  5/8 
7/8 
5  13/16 

3  3/16 
13/16 

12 
16 
5 

5  3/4 


22  1/2 
f>  5/8 
2  1/4 
2  9/16 
7 

10  1/2 
9/16 
3 

2  I  8 

4  3/4 

8  7/8 
7 

6  1/2 

5  3/8 
4  15/16 

1  1  8 

2  11/16 

6  3/16 

2  7/8 

3  5/8 
15/16 

3/8 

1  3/4 

2  3/8 
1/2 

4  11/16 

11  3/16 

3  11/16 
5  5 

3  9/16 
1  3/4 

5  5/16 
3/4 

4  1/4 
1  3, '8 

42  1/8 

3  14 
1  15/16 

1  3 
1  9,16 

1  11/16 

9  1/2 

4  7/8 
9  3/8 

2  9/16 

6  5/8 

3  1/2 
3/8 
3-8 

5  1/8 

3  13/16 
3  1/2 
8  7/8 

1  1/4 

12  1/4 
15/16 

2  11/16 

4  15/16 

2  5/8 


7  1,8 

2  7 
1  3/16 
1  3/4 

4  1/4 
7/8 
2/0 

1  1/4 

1  5,) 
7/8 

5  5/8 

3  1/8 
13/16 

11  3 
15  3/4 

4  7/8 

5  3/4 

3  7/8 

7  3/4 
22  12 

6  5/8 

2  1 
2  0, 16 

6. 15, 16 
10  1/ 

9/16 

3 

2  1/16 

4  9  16 

8  3/4 

6  7/8 
6  3/8 

5  3/8 
4  1.5/16 

1  1/8 
2  11/16 

6 

2  7/8 

3  1/2 
15/16 

3  8 
1  11/16 

2  3/8 
1/2 

4  1,2 
10  15/16 

3  1/2 

5  3 '8 

3  3/8 

1  11/16 

5  1/4 
13/16 

4  1/8 
1  3/8 

41 
3 
1 

1  5/8 

9  9/16 

1  1/2 
9  1/2 

4  13/16 
9  1/4 

2  1/2 

6  9/16 

3  1/2 
3/8 
3/8 

5  1/8 
3  3/4 
3  3/8 
8  3/4 

1  1/4 
12  I  i 

15,  16 

2  5/8 
13/16 

2  5/8 


1/8 


1,  Ciosby  îSquare 
Wainford  Court 
120,  Bishopsgatc 
7,  Lorhbnry. 


St. 


30,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  Jewry 
8,  Old  Jewry. 
Gresham  House. 
Winchester  House. 
120.  Bishojifgate  ïSt. 
120,  Bish<3i  sgate  St. 
120,  Bishoiispato  St. 
Winchester  House 
M,  ludeihill  Boildgs. 
96,  Greshani  Hnuse. 
Winchester  House. 
120.  Bishopsgatc  St. 


St. 


28,  Austen  Priai  s. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishops^te  SI 
30.  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothburv. 
1-20.  BishopVgat 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 

8,  Old  Jewrv. 

120.  Bishopsgato  St 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7.  Lothhurv. 
nP;l7J  ïinthtslfr  Bonsf 
19.  Bury  Street. 
120,  Bishopsgale-SI-VilliiD 

8,  Princes  Street, 
8,  Princes  Street. 

7,  Lothburv. 

8,  Old  Jewi y. 
Warnford  Court. 
15,  George  St..  E.  C. 

7.  Lothburv 
15  '(,  Ccarje  St.  Id  Uuusr. 
28.  .\uslen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 

8.  Old  Jewrv. 

120,  Bishopsgate  SI 
120.  Bishopsgate  St 

7.  I^othburv. 
33,  Cornhiil. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28.  .Austin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House 
8,  Old  Jewrv. 


Lothbury.  â 
Gresham  House. 
ii,  6,  enrgi  St.,  Io,  Oouït 
Warnford  Court. 

18.  St,  Swithin's  Lane 
8.  Old  Jewry. 

Win  hester  House. 

19.  Bury  Street. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St 
Warnford  Court. 

Old  Jewrv. 


IVrirsTES    D'OFl   SUD-AFFtIGAINES    (Autres  districts) 


120.000 

125.000 


10/0 

120. OOC 

5/0 

1 25.00(0 

iO;0 

400.000 

5|6 

132.8-0 

1.075.000 

1 

130.016 

Barrett  

Graskep,,  

Klërksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 
3/0 

3/6 
1  13/16 
5/6 


6/6 

9/0 

7/6 
2/0 

8/0 

7/0 

8/0 

BrTti  loise  Buiiitill  Slreel. 

1/3 

0/3 

2/0 

2/0 

1/9 

1/9 

85,  Grarechuicli  St. 

2/0 

2/0 

2/6 

2/9 

3,9 

3/3 

110,  Cannon  Street. 

1/3 

2/3 

2/0 

1/9 

2/0 

2/0 

2/3 

110,  Cannon  Streel. 

7/8 

1  3/16 

15,16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/16 

18,  St.  Helen'g  Ploce. 

1/0 

l/'6 

3  0 

3/0 

3  6 

3,6 

3/6 

15,  Bishopsgale  St. 

BOURSE    I>E    I  .O>  I>  ItJES  (Suite) 


H 

o 


<  s 

<  S 

a  B 


< 

S 

sa 

NOMS  • 

DES 

COMPAGNIES 


COTTieS 


BUREAUX 

A. 

LONDRES 


GOMF^AG-PsriES  F»ROI=»RIÉT AIRES  de  TERFIAINS  et  ID'E3S^L.OFlATION 


250. 

350. 
1.250. 

400. 

100. 
5.000. 

500. 
2.000. 
1.250. 

600. 
2  000. 

200. 

400. 

500. 
1 .000. 
1 .500. 

150. 

450. 

100. 

500. 

800. 
1.000. 

300. 

610. 
1 .000. 

200. 


100 


250.000 
350.300 

1.102.500 
400.000 
94.307: 

4.375.000 
'325.000 

2.000.000 

1.250.000 
575.000 

1.514.961 
200.000 
400.000 
375.058 
670.000 

1.267.507 
150.000 
389.750 
100.000 
225  000 
751.077 
779.300 
.300.000 
604.225 
930.000 
197. 436 


Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated. . . 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading. 
Chartored  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.    6  %   Préférence . . 

Id.  5  '/i  %Debentures. 
Herderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»;  

Oceana  Consolidated.. . . 

Oceana  Development  

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields. . 

Id.     Gold  MiningEstat 
Willoughby's  Consol. . 
Zambesia  Exploring.. 


% 

'26 


6 
5^ 

'2k 
10 


20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

11/0 

11/0 

12/16 

12/6 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  3/4 

3 

4  1/16 

2  1/4 

3  7/8 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  1/8 

2  3/16 

2  3/ 16 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/4 

1  1/4 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

9/16 

9/16 

9/16 

9/18 

4  3/8 

2  1/4 

1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  3/16 

3  3/8 

3  9/16 

3  7/16 
3/4 

1  3/16 

5/8 

1/2 

5/8 

11/16 

11/16 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  9/16 

7  25/32 

7  7,8 

7  3/4 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

24/3 

24/3 

24/9 

25/0 

lu.»  1  /  * 

111 

102 

106 

105  1 /2 

105 

1  C\~.  1  /  0 
lUO   l / * 

lUO  1/4 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

1 1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1 

1 1/8 

1  1/8 

1  3/lG 

1  3/16 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  5/16 

2  5/16 
6  1/i 

2  7/16 

2  5/16 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

.5  3/4 

6  1/8 

6  7/8 

6  7/16 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  7/8 

1  15/16 

2  1/1« 

2 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

14/6 

4/0 

5/0 

8/9 

10/6 

1Ô,6 

11/6 

11/6 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

5 

5  1/8 

6  3/8 

6  i/16 
2  1/4 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

2  1/8 

2  3/16 

2  3/8 

3  1/16 

1 

1  15/16 

1  7/8 

.  3  3/16 

3  1/4 

3  3/8 

3  1/4 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

'1  5/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

1  7/8 

1  7/8 

2  1/8 

2  1  16 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1/4 

2  1/4 

2  7,16 

2  5/16 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

,  1  7/16 

1  7/16 

t  9/16 

1  1/2 

2 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  7/8 

1  7/lG 

t  11/16 

t  9/16 

GO]VrF*AGr]\riES  DIVERSES 


600.000 

1 

600 

000 

Beira  Railway  Shares  . . 

180.000 

12/0 

299 

000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500.000 

500 

000 

Eerste  Fabrieken  

1.2.50.000 

1 .250 

000 

Exploration  C°.  (New)... 

2.750.00r 

2.682 

390 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

500.000 

.500 

OUO 

Id.        Waterwlis . . 

5 

250.000 

2.50 

000 

Id.        Tramways  . . 

1.000.000 

500 

382 

London  and  Paris  Corp . 

1.000.000 

10 

1.000 

000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400.000 

200 

000 

New  African  Company  . . 

60 

300.000 

300 

000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3.000.000 

3.000 

000 

Robinson  Bank  

5 

250.000 

250 

-000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

500 

OOo 

Tati  Concession  

450  000 

450 

000 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

"3% 

15  %  mars 


2  Yt  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/15 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
.  3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 
1  3/16 
1  5/8 


9/6 
13/16 

5/8 
1  15/16 
1  7/16 

7/8 

7/8 
13/16 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3/8 


9/3 
11/16 
11/16 
1  13/16 
2  1/, 
1  1/16 

1  1/8' 
5/8 

11 

2  9/16 
5/8 

3  3/8 
6  5/16 
1  1/8 
1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 
1  13/16 
2  1/8 
1  1/16 

1  1/8 
5/8 

11 

2  5/8 
5/8 

3  1/2 
6  7/16 
1  1/4 

1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  7/8 

2  1/4 

1  1/16 
1  1/8 
5/8 
11  1/4 
2  13/16 
9/16 

3  3/4 
6  5/8 
1  1/4 
1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  13/16 

2  1/8 
1  1/16 
1  1/8 

5/8 
11  I/i 

2  11/16 
9/16 

3  3 '4 
6  7/I6 
1  3/16 

1  15/16 


miNES    D'OR  AUSXRALIErsrNES 


100.000 

1 

90 

000 

Golconùa  

10 

1/6 

175.000 

2/0 

175 

000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280.000 

16/0 

350 

000 

Hampton  Plains  Estate. 

140.000 

1 

140 

000 

Hannan's  Brownhill  .... 

22/6 

250.000 

1 

250 

000 

Lake  "View  Consols  

30/0 

300.000 

1 

280 

663 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70.000 

10/0 

1 

140 

000 

Londonderry  

1.000.000 

1.000 

000 

Mount  Morgan  

'5/5 

500.000 

1 

200 

000 

West  Austr.  Goldfields. 

1/0 

120.000 

2/0 

33 

304 

West  Austr.  Mining  C°. . 

140  000 

1 

140 

000 

White  Feather  Reward. 

100  000 

1 

91 

000 

Brilliant  Block  

384.000 

8/0 

960 

000 

Broken  Hill  Propriet  

'3/6 

40.000 
300.000 

2/6 
1 

320 

000 

Hauraki  

:trio 

000 

Mill's  Day  Dawn  

150.000 

1 

112 

000 

South  Kalgurli  

320.000 

1 

320 

000 

Waihi  

'ë/o 

500.000 

1 

500 

000 

5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/1 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
32/9 
7/8 
8  7/16 
13  9/16 

1  5/8 
4/0 

5  1/16 

2  1/4 

3/16 

9/0 
48/0 

1/9 

3/6 
4  9/16 
9  15/16 
3/16 


3/16 
32/6 
7/8 
8  1/4 
13  7/8 

1  3/4 
4/0 

5  1/16 

2  1/8 

3/16 
9/0 
47/6 
1/9 
3/6 
4  9/16 
10 

3/16 


3/16 
32/9 
15/6 
6  1/2 
13  9,16 

1  7/8 
4/0 

5  1/8 

2  5/16 

3/16 

8/0 
48/0 

1/6 

3/6 
4  3/8 
10 

S/lo 


3/16 
32/ 3 
13/16 
6  3/16 
13  7/8 

1  3/4 
4/0 

5  1/8 

2  5/16 

3/16 

7/6 
50/0 

1/6 

3/6 
4  l'16 
10  11/16 
3/16 


<5/C  George  St.  In.  Boise. 
170,  Winchester  Hse. 

7,  Lothbury. 
19,  St.  Swittin's  Lane 
72,  Basinghall  Street, 
19,  SI.  Swithin's  Lane 
19.  St.  Swithin's  Lane 

8,  Olcl  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsb'urv  Circus 
8,  Old  Jewry. 

3,  Copthall  Buildings 
Bruad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Couthall  Buildings 
8,  pid  Jewry. 

120,  liishopsgate  St. 
lelropolitin  Ctunben 

120.  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Ciipthall  Buildings 
13,  George  Slreet. 


17,  St-Swilhin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7.  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
45,6  Ceorje  Si',  Ko.  Bout. 


83.  HattQn  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


li,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St 
29.  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Slreet  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29.  St  Swithin's  Lane 
2.57,  'Winchester  Hse. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3.  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  'Winchester  St. 
97.  Dashwood  House 

3.  Gracechurch  St. 

11.  .\bchurch  Lane. 

4.  Throgmorton  Avne! 


IVEirSTES    DE  DIAMANT 


721  500 
.950.000 
3.500.000 
1.0.^7.000 
1.000.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.020 

105.250 
1.000.000 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5  %  Debenture. . . 

Griqualand  West  

New  Jagersfontein  


2  K  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/( 
2  15/16 
105 

7  7/8 
16  1/4 


30/Ô 
28  7/16 
105 

7  7/8 
16  1/4 


30/9 
28  7/16 
105 
7  7/ 
16  1/ 


39/0 
28  l/i 
105 
7  3/4 
16  1/2 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


■'i')")'*'*.  —  1H«  volume.  »' 

1  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

Vendredi  28  septombro  J900. 

PRODUCTION  AURIFERE  DU  WITWATERSRAND  (En  millifri  d»  francs) 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

Janvier  

000 

2 .  ;i-,'o 

3.  185 

i.s41 

7.694 

9.802 

13.6.33 

16.149 

13.484 

19.094 

28.558 

37.32:i 

FÉVRIHR  

1.108 

2.0i3 

3.356 

i .  557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

:)6.794 

1.089 

'i.r.'iO 

3. '137 

4.818 

8.485 

to.i'r. 

15.048 

10.829 

15.829 

21.118 

29.658 

40.184 

1.287 

2.'ir)9 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.. 355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

.39.959 

Mai  

l.'>19 

3. 187 

3.53i 

4.975 

9.048 

10.638 

15. 449 

17.706 

17.745 

32.595 

31 .319 

40.489 

1 .  lO'i 

2.809 

3 .  'lO.t 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31.365 

40.. 564 

Juillet  .... 

1.518 

2.829 

3 . 590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.. 552 

22.065 

32.700 

41  5.39 

1.691 

2.777 

3,900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

'  18.525 

19.420 

23.024 

3'i.299 

41.834 

Sei'Tembrb. 

1.8i-2 

3.107 

i.  139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

34.951 

37.470 

Octobre.  . . . 

2.i72 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.950 

36.472 

» 

Novembre.. 

■1.  i'il 

3.068 

'i.2.57 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.76'i 

18.301 

27.038 

.35.791 

» 

Dkcemube.  . 

■l.'iil 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38.175 

n 

Total  .... 

18.939 

33.629 

45.028 

66 . 360 

110. 188 

13i.541 

184.198 

203.697 

207.6.50 

276.155 

390.900 

3.56.156 

Sommaire  du  Bi"  455  'J's 


Qiiestioas  du  Jour.  —  La  Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les 
Coopérations  dans  les  mines  du  Rand.  —  Nigid  Gold  Mining 
Company  Limited. 

Les  .Mines  «l'or  Australiennes.  —  I^a  Production  minièire  de  la 
Nouvelle-(ialles  du  Sud.  —  La  Production  d'or  des  Colonies  iVustra- 
lasiennes.  —  G.oiden  Horseshoe.  —  Notes  minières  d'.iustralie. 

Kevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Marché 
Sud-.Vfritain.  —  La  Question  des  Bewaarplaatsen.  —  l/Abolition  des 
Monopoles  au  Transvinil.  —  Le  Rendement  de  la  Rhodesta.  —  Le 
Charbon  au  Sud  de  l'Afiiiiue. 

Informations  diverses. 

Kevue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres,  et  de  Paris.  —  Tableau.t  rélrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  inlro 
duites   sur    ces   Marchés    et    Cours  de 
clnluro. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  TOTALE 

DU 

"Wit-w-atersi-and. 
Du       Mai  1887  an  30  Septeint»te  1899 


Francs  . . 
Onces  . . . 
Kilog-. . . . 


:2.033.151*575 
32.Si2.325 
694.913 


1     :)    {i    il  M 

1     S     (i     9  ■  di 

1     J     (i     9  12 

1 

:l     (i     »  12 

1     3     «     !l  li 

1     a     (i     9.  12 

1     3     ((     9  12 

1     3     6     9  12 

1     3     li     9  12 

1     3     C     9  12 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

491.817  onces 

729.238  onces 

1.210.867  onces 

1 

178.  473  onces 

2.024. 159  onces 

2.2.'!8.  130  onces 

2.282.533  onces 

3 . 03  i .  074  onces 

4.295.602  onces 

3.913.802  onces 

15.:i90  kilog. 

22.  463  kilog. 

37.662  Ifllog. 

45.986  kilog. 

02.9.58  kilog. 

69. 595  kilog. 

70.993  kilog. 

94.387  kiltg. 

133.605  kiloj. 

121.731  kilog. 

MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDBB    G01VtF»AGHVIE©    MINIÈFIES    ET  D'EXI^LORAXIONT 
(  Sud- A-firloalnes ,    Austral!  ©unes    et    Ajoiér-loalnes  ) 


H  3 

Z 

O 


3  K  "! 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1900 


Mars 
1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


6  Sept. 
1900 


1.3  Sept. 
1900 


20  Se]it 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

•?7 

1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GOMF^AGrlSriES    DE    MINES    D'OR    SXJD-AFRI  GAINES 


Buffelsdoorn  Estate  New.,  .terme 

Champ  d'Or  tei-nie 

Durban  Roodepoort  Heep.  .terme 
Tbe  East  Rand  proprietary  Mines,  .^erme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  teripc 

A.  Goerz  et  C"  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  "  cptanl 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.)./e?TOP 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

"Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


UlleœiFraserRiteraCariboi)  GoldIiel'Co(liii.C.).<e?'iwe 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts).  50.000  ^irtt  optant 


COMPAGNIES    DE    XERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

18'.I7 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

189'} 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

m-, 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

188-/ 

3.125.000 

25 

1895 

400. OOC 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

143.75 

18 

21 

24.50 

25 

21.75 

23.50 

22 

21.25 

LondoD-l^rU  FiDanrial  aod  ViniDg  L" 

32  25 

38.50 

42 

51.50 

39.25 

40 

39.50 

39.50 

MM.  Belmann  fières 

100 

68 

76 

95 

81.50 

100 

102 

101.50 

98 

C"  Française  des  Mines  d  Oi 

237.50 

42 

169.50 

201 

175 

194 

199 

196 

194 

MM.  Armand  Lévy  et  C'' 

330 

462 

496 

557 

603 

563 

568 

559 

554 

New  Austral  G» 

47 

33 

37.50 

49.50 

42 

52.75 

55.50 

53.25 

51.50 

MM.  Belmann  frères 

145 

139.50 

157 

178 

193 

173.50 

176.50 

17i.50 

171 

New  Austral  C° 

68.50 

53.25 

63.75 

73 

72 

66.50 

68.50 

67.. 50 

66.25 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

66.50 

68 

68.50 

66 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

69 

59 

66 

77 

83.25 

71.75 

74 

71.25 

70 

Ad.  Goerz  et  C'' 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

72 

Banque  FraD^aisc  de  l'ifriiiue  du  Sad 

120 

65 

76 

95 

90 

92 

91 

90 

90.50 

Banque  internationale  de  Paris 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  Oppenheim  Pinto  et  C" 

93 

99 

107 

123.50 

140.50 

115.50 

117.50 

116 

113 

Ad.  Goerz  et  C'« 

175 

105 

94 

112 

116 

103 

100 

100 

103 

Undon-Paris  lioanciil  aiid  llDing  r° 

67.50 

64.50 

64.50 

64.50 

63 

Ad.  Goerz  et  C" 

865 

793 

945 

1055 

1031 

1039 

1063 

1052 

lOl'i 

Banque  Fran^alvc  de  l'ilriqae  du  Sud 

40 

45 

57 

55 

48  - 

50 

47 

47 

MM.  Belmann  frères 

125 

191 

220 

235 

265 

237 

239.50 

236.50 

233 

Bque Rns.se  elFransiise,  poi^Kl.  lacSniBCxtC" 

53.75 

25.25 

26 

35 

30 

27.75 

29 

29 

27 

MM.  Machiels  et  C'« 

(aoc.)  340 

127.50 

138.50 

156 

163 

164 

167 

165 

161 

Bquf  dfPirisetd.  P.-BaselMI.  Teroher.  BeilelC'» 

41 

44 

57 

54 

47.25 

51.50 

51.75 

50 

Divers 

196 

177 

195 

225 

238.50 

221 

223.50 

222 

218.50 

New  Austral  C» 

262 

262.50 

272 

290 

362.50 

307 

311 

311 

306 

NcW'  Austral  C" 

75 

22 

20 

25.50 

20 

23 

20 

22 

22 

MM.  Mac-Swiney  et 

85 

22 

19 

20 

12 

23 

23 

21 

21 

M.M.  Lemaire  et' Dupont 

77.50 

50 

42 

60 

75 

47 

47 

4  s 

48 

M.  Henry  Dupont 

7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

lO.OaO  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

50 

6.75 

7.75 

9 

11 

10.25 

10 

9 

MM.  Machiels  et  C'« 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

0.50 

2.75 

2.. 50 

2.50 

Introduite  antérieurement 

110 

142.50 

85 

110 

88., 50 

85 

82 

76 

Crédit  de  France 

7.50 

7.50 

Introduite  antérieurement 

25 

4.25 

5.25 

4.^25 

5.75 

4 

3.85 

4 

3.75 

MM.  Yon  Hémei  t,  Higgins  et  C^» 

65 

58 

85 

65 

77.50 

75 

82.. 50 

82.50 

Introduite  antérieurement 

15 

14 

15 

8.25 

20 

5 . 2.5 

.5 

5 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'< 
MM.  6.  Van  Brock  et  C" 

200 

32 

45 

39 

iS 

34" 

33 

10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

18«2 

Dynamite  du  Transvaal. 


Henderson  Transv.  Estate. 


"ransvaal  Consolidated. 


..terme 

2.50 

26 

32.25 

37 

24 

33 

34 

34 

31 

Banque  Caoïnierriile  et  iDdoslnetle 

i. terme 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

85.50 

89.50 

87 

50 

88 

MM.  Gault  et  Gringoire 

•■terme 

100 

99.50 

108 

106 

108 

98 

99 

98 

96 

Banque  Internationale  de  Paris 

optant 

25 

6 

6 

6  • 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

optant 

62 

44 

35 

70 

32 

34.50 

34 

3:! 

M.  Oltramare 

.  tenue 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

18 

16 

16 

16 

MM.  Dacosta  et  David 

i. terme 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

196 

199 

197 

19.-. 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

.  terme 

125 

35 

35 

30 

33 

30 

.30 

30 

30 

MM.  A.  Luc  et  Ci' 

.  tey^ne 

107.50 

32 

43.50 

51 

25 

50 

51.50 

50 

48.75 

MM.  D-  et  J.  Léon  et  Grunbanm 

.  terme 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

21.50 

21.75 

21 

21.25 

MM.  L.  Silz  et  O' 

terme 

53.25 

56.50 

62.25 

63 

54 

54 

53 

75 

53.25 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

.  ternie 

16.25 

62 

78 

86 

75 

80 

81.25 

79 

7.5 

79.05 

MM.  Mac  Swiney  et  C^' 

.  terme 

276.25 

76 

87 

100 

91 

85 

94 

91 

50 

91.. 50 

MM.  Gault  et  Gringoire 

.  terme 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

82.50 

84 

82 

81 

MM.  Mac  Swiney  et  G'e 

MINES  DIVERSES 


! 

98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

20 . 000  OOOdr 

400  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <er»ie 
Pontgibaud  (plomb  agentiftre).cjp<an/ 


58! 

18 

678 

708 

722.50 

716 

712 

709.50 

Introduite  antérieuremen 

57 

50 

112 

150 

52 

135.. 50 

139 

129 

130 

» 

131 

50 

143.50 

117 

93.50 

90.75 

88.50 

88.25 

87.75 

». 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

» 

H 

eu 
o 


-5  -S 


NOMS 

DES 

COMPAr.Nîl'.S 


o 

o  w 


DIVIDKNDKS 


1899 


1900 


c  o  XJ  RS 


r>xT 


1899 
Cours  extrêmes 


27  Scpl. 


liUREAUX 

A 

I.ONhIfKS 


275 

500 

250 

■'i35 

200 

550 

275 
■  200 

135 

100 
1.360 

225 

500 

300 

120 

275 

135 

350 

870 

90, 
900 
660 
300, 
200. 
350. 
150. 
160 
550 
600 
125 
115 

50 
100 
530 
175 
275 
325 
400 
470 
550 
180 
400 

.000 
000 
000 
.000 
000 
.000 
000 
.000 
.000 
000 

ooo 

.000 
.000 
.000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 

ooc 

140 
000 
.000 
000 
.000 
,000 
000 
000 
425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


000 

000 
000 
000 
000 
.000 
000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 
000 
500 
000 
000 
1.000 
000 
.000 
5.000 
.000 
.000 
1.000 
.000 
000 
.000 
0.000 
.000 
'.000 
.000 
1.000 


300 
290 

1.000 
325 
100 
250 
500 
450 
400 
300 
200 
490 

3.000 
300 
500 
600 
270 
.750 
900 
425 
100 

5.000 
600 
150 
35 
540 
250 
400 
400 
250 


MIISTES    D'OR    SUD-AFRIGAIIVES    (District    dra  WitwateT-srand) 


120,001 

iyr,.(ii)(i 

400.000 
15G.2.^i0 
1.100.000 
145.000 


.00(1 
.000 


.000 
.000 
.000 
2,50 


275.000 

435 

250 

434 

200. 

.5.50 

2.50 

187.2 

135.00(1 
82.000 
1.360.000 

225.000 

500  000 
300.000 

120  000 
275.000 

125.000 
300,025 
848 

510.000 
900.000 
560.0011 
.300. 00( 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.00 
600.000 
125.001 
111.86 

50 . 000 
100.000 
.523.89 
175. OOC 
231.250 
325.000 
351.20' 
470. OUO 
560,00 
180. COO 
400.00 
711. .500 
250.005 
288, '/SO 
949.62 
.325.000 
100. CO 

200 .  on(  I 

450.000 
450 . 000 
400.0 
300.000 
165. COO 
4i8.989 
.500.000 
-300.000 
500.000 
574 . 500 
270.000 
2.7.50.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.7UO.0OI 
514.300 
150. 14( 
34.000 
540.000 
250.000 
4(j0.000 
400. OOU 
200.000 
80.000 
\\)(>.T, 
3.52/08 
860 . 00 
95.77 


Angelo  

Aiigelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonauza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban. . . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferrcira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  
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000 

180 

000 

12/0 

299 

000 

500 

000 

500 

000 

1.250 

000 

1.2.50 

000 

2 . 7,50 

000 

2.682 

396 

500 

000 

500 

000 

250 

000 

250 

000 

1 .000 

000 

500 

382 

1.000 

000 

10 

1.000 

000 

400 

000 

2»0 

000 

300 

000 

300 

000 

3.000 

000 

3.000 

000 

250 

000 

250 

000 

500 

000 

500 

OOo 

450 

000 

450 

000 

Beira  Railway  Sliares  . . 
Btirma  Ruby  Min.  18/p 
Eerste  Fabrieken .... 
Exploration  C".  (New) 
Johamiesbg.  Cons.  Inv 
Id.  Waterwks 
Id.  Tramways 
London  and  Paris  Corp 
National  Bank  S.  A.  R. 
NewAfrican  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


10 

5 

il 

60 

8 

5 

25 

15  %  mars 


2  y,  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8. 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 

1  3/16 
1  5/8 


9/6  . 
13/16 
5/8 
1  15/16 
1  7/16 
7/8 
7/8 
13/16 
12 


4  3/4 
1 

1  3/8 


9/3 
11/16 
11/16 
1  13/16 
2  1/8 
1  1/16 

1  1/8 
5/8 

11 

2  5/8 
5/8 

3  1/2 
6  7/16 
1  1/4 

1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  7/8 

2  1/4 

1  1/16 
1  1/8 
5/8 
11  1/4 
2  13/16 
9/16 

3  3/4 
6  5/8 
1  1/4 
1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  13/16 

2  1/8 
1  1/16 
1  1/8 

5/8 
11  1/4 

2  11  16 
9/16 

3  3/4 
6  7/16, 
1  3/16 

1  15/16 


9/3 
11/16 
11/16 

1  3/4 

2  1/8 
1  1/8 
1  1/4 

5/8 
11  14 
2  11/16 

5/8 

3  5/8 
6  9/16 
1  1/4 

1  15/16 


nVEINES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100 

000 

1 

90 

000 

10 

1/6 

175 

000 

2/0 

175 

000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280 

000 

16/0 

1 

350 

000 

Hampton  Plains  Estate. 

liO 

000 

140 

OOO 

Hamian's  BrownhiU  .... 

22/6 

250 

000 

1 

250 

000 

Lake  View  Consols  

30/0 

300 

000 

1 

280 

603 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70 

000 

10/0 

1 

1411 

000 

Londonderry  

1.000 

000 

1 .000 

000 

Mount  Morgan  

5/5 

500 

000 

1 

200 

000 

West  Austr.  Goldfields . 

1/0 

120 

000 

2/0 

1 

301 

West  Austr.  Mining  C". . 

110 

000 

1 40 

(100 

White  Feather  Reward. 

100 

000 

1 

91 

000 

Brilliant  BJock  

38', 

000 

8/0 

900 

000 

Broken  Hill  Propriet. . . . 

3/6 

40 

000 

2/6 
1 

320 

000 

300 

000 

300 

ooii 

Mill's  Day  Dawn  

150 

000 

1 

112 

1)00 

South  Kalgurli  

320 

000 

1 

320 

000 

Waihi  

'é/o 

500 

000 

1 

500 

000 

Wentwoj-th  

5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 

4/9 
5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 

9  3/16 

9/16 
•  1/8 
4  13/16 

15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 

4/6 


5/16 

3/16 

3/16 

3/ 16 

3/16 

31/'0 

32/6 

32/9 

32/3 

31/9 

1 

7/8 

15/6 

13/16 

15,  lô 

9  5/8 

8  1/4 

6  1/2 

6  3/16 

0 

13  1/16 

13  7/8 
1  3/4 

13  9/16 

13  7/8 
1  3/4 

13  13  16 

1  7/16 

1  7/8 

1  11/16 

3/16 
4  7/8 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

5  1/16 

.  5  1/8 

5  1/8 

5  1/8 

2  1/8 

2  5/16 

2  5/16 

2  1/4 

~\r) 

7/16 

3/16 
9/0 

3/16 

3/16 

3/16 

5/16 
2  t/16 

8/0 

7/6 

8/0 

47/6 

48/0 

50/0 

51/6 

2/0 

1/9 

1/0 

1/6 

1/6 

4/6 

3/6 

3/6 

3/6 

3/6 

4  9/16 

4  3/8 

4  l'16 

4  1/4 

9  5/16 

10 

10 

10  11/16 

10  9/16 

3/6 

3  16 

3/lo 

3/16 

3/16 

3VIINES    DE  DIAMANT 


15 /e  GeorjeSt.  Md.  IIODse. 
170,  Winchester  Hse 

7,  Lothbury. 

19,  St.  Switl'.in's  Lane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewry. 

15  a,  Bury  .Street. 
19,  Finsbury  Circus 
8,  Old  Jewry, 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
Welropolilan  Chimbers 
120,  Bishopsgate  St. 
Suflfolk  House. 
3,  Coi)thall  Buildings 
13,  George  Street. 


17,  St-Swithin"s  Lane 
.Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swilhin'sLane 

7,  Lothbury. 

54,  St.  Mary  Axe. 
15 /•  George  St!,  Ko.  Hoo». 

83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 

8,  Old  Jewry, 

Broad  Street  House, 


1 4,  Slierlxjrne  Lane 
3,  (iracechurch  St. 
29.  St.  Swilhin'sLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
257,  Wincliester  Hse 
29,  St.  Swilhin'sLane: 
3,  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 

3,  Gracschurch  St. 

11.  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  .\vne 


3.950.000 
3.500.000 
1 .057.000 
1.000.000 


1 

721 

500 

3.918 

955 

100 

3.283 

020 

10 

105 

2511 

1.000 

000 

Consolidt.  Bultfontein 
De  Beer's  Consolidated 

Id.  5  %  Debenture 
Griqualand  West. . . 
New  Jagersfontein. . 


2  %%  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


20  0 
22  3  S 
101 

7  1/4 
12 


,30/0 
28  7/16 
105 
7  7/8 
16  1/4 


30/9 
28  T16 
105 
7  7/8 
16  1/2 


30/0 
28  1/4 
105 

7  3/4 
16  1/2 


30  o 
28  3/16 
105  1/2 

7  3/4 
16  1/2 


62.  Luiiibard  SlreeU 
62,  Lombard  Street. 

62,- Lombard  Street. 
5,  Coplhall  Building: 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


18*  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vemlredi     orlohn;  1!)0(). 


SOnHHAIRE  t 


luestions  du  Jour.  —  ('.imiiiiV[,'nio  île  Mozainbi(iue.  —  La  Guene  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  The  New  Al'riciiu  Cnmi>;uiy,  Limited.  —  Barrett  Gold  Mining  Company, 
Liiuited.  —  The  Kerste  Fabrickon  DisliUery,  Limited. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Une  Décuuvcfte  à  KalKooi'Ue.  —  Les  Vols 
d'oi-  dans  l'Auslialie  Oci  uUnitiile.  -  Les  Exportations  d'or  dans  l'.\ustralie  Occi- 
deulale.  —  La  Proaui-licvn  minière  de  la  Nouvolle-C.uUes  du  Sud.  —  Notes  minières 
d'.Xustralie. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  La  Main-d'u.'uvrc  imli^^ijne 
au  TransvaaI.  —  Le  Monopole  de  la  Dynamite.  —  Le  Gliarbon  au  Sud  de  l'Afrique. 

laformations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  el  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SCD-AFRICAINE8  en  onces  de  31  grammes  103,  chape  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonansa   

Bufifelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Réel  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop — 

Ferreira  

Forbes  Reef  

GeldenbuiB  Estâtes 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep... 

George  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sh's). 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort.. 

Kleinf  ontein  

Lancaster  

Langlaagte  Estate. 

Id.       Block  B. 

Id.       Royal. . . . 

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  — 
May  Consolidated. 
Meyer  and  Ctiarlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  . . . 

Nigel  

Nlgel  Deep  

North  Randfontein 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  — 

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Roblnson  Deep  

Robinson  Randfont, 
Roodepoort  Deep.  . 
Roodep.  Ud.  M.  R.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . 
Spes  Bona  (New).. 

Spitzkop  

Stanhope  

SutUerland  Reef. . . . 
TransvaaI  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef.. . 

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. 

Wemmer  

West  Rand  Mines 
Witw  (Knight's) . . 

Wogelstruis  

Wolnuter  

Worcester  


FROIDTrCTIOJîT     (  en.   onces  ) 


iNNEE  E7ITIERE 
1897  1898 


52.491 


10.460 
93.107 
40.914 
23.221 


ISS-ô-ÎS 
37. '709 


48.032 
148.946 


71.177 
23.937 


131.363 
91 
104.943 
19.461 
108.663 
36.465 
•36.440 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61.809 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
44.871 


76.414 


9.375 
91.904 
36.099 
44.128 


130.688 
40.551 


10.340 
4.325 


1.877 
100.865 
127.970 
60.998 
75.924 
6.390 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


151.354 


12.560 


12.342 


7.945 
13.166 


59.343 
46.080 
30.440 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 

25.403 
6.099 
35.709 
34.768 


38.998 
189.450 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.054 
14.4il 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


0.918 


74.977 
48.584 
7.831 
51.535 
114.118 
74.381 
20.002 
75.606 

82.761 
30.311 


 MOIS  ^  

Octobre  Novem.  Décem.  Janvier  FéTrier  Mars  Arril  Mai  Juin  Juillet  Aeût  Septem. 
1898    1898    1898   1899    1899    1899   1899    1899    1899    1899    1899  1899 


6.902 


8.350 
4.449 
4.210 


10.615 
4.531 


10.781 
11.944 
7.789 
6.368 


12.568 


12.842 


.186 
770 


3.455 


3 

21.746 


3.346 


3.953 
14.550 

2.700 

5.425 
20.417 

1.745 


5.277 
4.424 
565 
4.633 
12.512 
6.446 
1.655 
7.469 

7.003 
2.679 


7.298 


2.250 
2.722 
4.004 


1.170 

725 


3.670 


3.182 


8.333 


1.120 
8.437 
2.S86 
4.279 


11.716 
5.099 


12.648 
5.153 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


2.311 
11.656 

8.251 
6.696 


13.077 


13.023 


13.003 


12.064 


2.027 
795 


3.984 


629 
22.823 
11.15 
3.142 


4.029 
16.283 

2.660 

4.570 
20.728 

1.630 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.35 

6.495 
2.939 


6.233 
4.469 
630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 


9.113 


981 

8.237 
2.683 
5.583 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


11.770 
1.253 

11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


2.006 
825 


4.210 


4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


191 
14.845 
2.650 
4.211 
22.004 
1.468 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6.088 
1.890 
5.684 


6.299  4.703 
2.579  2.561 


8.43'j 


10.044 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


12.629 
5.571 


2.487 
12.327 
13.793 
7.774 
6.709 


12.334 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


1.811 
610 


3.159 
9.220 
4.361 
5.028 
1.350 
10.660 
1.777 
4.226 


5.921 
2.395 
3.208 


257 
18.734 
10.008 
3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 

5.717 
2.707 


10.567 


850 
8.355 
2.994 
5.119 


12.755 
5.571 


2.357 
11.293 
12.867 
8.343 
6.698 


12.648 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


8.365 
5.785 

2.848 
6.081 
7.626 
840 
6.342 
7.147 


3.184 


2.225 
635 


3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 


6.333 
2.433 
3.682 


4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
22.057 

1.396 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.264 
6.460 
1.906 
6.417 

6.071 
2.872 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


13.012 
5.620 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.529 


8.177 
5.863 
3.534 
2.586 
5  335 
6.925 
749 
6.138 
7.236 
11.007 
3.327 


2.482 
428 


3.112 
9.585 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 


6.394 
2.124 
3.378 


4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


4.376 
15.523 

2.110 

5.748 
22.596 

1.616 


1.341 


5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1.604 
6.298 

5.841 
2.834 


7.952 
2.925 
4.364 


10.540  10.840  11.654 


900 
8.042 
2.372 
4.125 


13.024 
5.960 


13.426 
6.346 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.915 


2.755 
10.939 
13.039 
8.835 
6.876 


12.567 


12.065 


12.017 
1.309 

13.017 
4.666 
3.538 
7.149 


11.900 
1.375 

12.883 
4.496 
3.635 
7.344 


561 
987 
349 
,725 
406 
570 
235 
262 
197 
806 
341  2.295 


10. 


865 


3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 


3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 


6.877 
2.479 
3.261 


1.019 


5.812 
4.914 

770 
7.267 
13.381 
7.624 
1.565 
5.306 

5.766 
2.910 


2.513 
840 


6.322 
2.106 
3.107 


4.572 
20.984 
10.523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


898 


6.149 
4.827 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1.488 
5.364 

6.152 
2.290 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


2.934 
10.208 
13.174 
8.815 
6.965 


11.458 
1.099 

12.975 
4.957 
3.337 
7.486 


2.520 
775 


2.882 
10.568 
5.403 
3.317 
1.200 
10.762 
2.366 
4.046 
2.552 


6.542 
2.559 
3.137 


478 
20.141 
10.002 
3.542 


4.901 
14.104 
2.270 
6.184 
22.272 


895 


6.224 
4.853 
800 
8.985 
13.115 
7.837 
2.062 
6.515 

5.802 
2.253 


1.017 

7.888 
2.558 
3.489 


6.862 


7.671 
14.537 


12.808 


8.375 
5.937 
3.292 
2.499 
4.632 
7.934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 


2.277 
720 


3.193 
9.664 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 


6.830 
2.! 
3.147 


4.060 
19.899 
9.367 
4.157 


4.941 
14.061 
2.110 
5.834 
22.460 


947 


.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 

5.824 
2.107 


770 


3.518 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.144 
4.400 


3.44 
3.506 


6.983 


7.863 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4. 

695 
■8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


IDI-VIXJElSriDES    r>.  o/o 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


100 
25 


10 
37K 
120 
15 


40 
25 
50 


10 
40 


50 


10 


15 


20 
25 
50 
20 


50 


60 


150 
30 


12K 


40 


120 
55 


45 


55 
40 

50 


10 


20 


15 
30 


100 


2K 


80 
'15 
55 
75 

20 


100 


60 


115 


30 
30 


27»/, 


125 


«0 
50 


12K 

25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 


30 


40 


200 


60 


16 

5 
5 

50 


110 

45 


340 


12/, 
10 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


20 
75 


55 


10 

75 


15 
20 


170 
80 


300 


45 
10 
30 


25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 
20 


15 


100 


10 

30 


50 


6K 
100 

15 

15 
12X 


50 
240 
25 
80 


300 

147  y, 

75 


40 
25 

125 
100 
675 
100 


10 

30 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6K 


10 


60 
150 


30 


10 

60 


5 
55 

15 

10 

140 


25 
140 


75 


150 
50 
40 
25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 


Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1892 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


10 
15 


30 
40 


30 


10 


1  % 
75 


25 


12  % 
40 


17  % 


,30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  18' 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Juin  1890 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1899 
Mai  189Ô 
Janvier  X896 
Juin  1899 
-Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDES    COIVEF>AOIVIES  ET  D*EXF>L.0FIATI03>J 

(Sud.-AJM.oaliies,    Australleruios    ot  Ajcxiéx*loa,liies) 


bourse:    DE]  Pil^RIiii 


S  ?, 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1900 


Mars 
1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


13  Sept. 
1900 


20  Sept. 
1900 


27  Sept 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

i  Ort 
1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VIF»AG-]NriE&    DE    nVHINTES    D'OR  SUD-AFRIGAHSTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

1890 

8.750.000 

i 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25- 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25  . 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  Ne-w..  .terme 

Champ  d'Or  teryne 

Durban  Roodepoort  Tieep  ■  -tertne 
The  East  Rand  proprietary  Mines.. <e?"me 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  ot  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaaete  Estâtes  terme 

Marievaïe  Nigel  terme 

May  Consolidated  tenue 

Primrose  (New)  terne 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  entant 

Robinson  Gold  terme 

Sbeba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.j./e?'me 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
67.50 

865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32  25 

68 

42 
462 

33 
139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 

76 
169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72  ■ 
76 
12 
107 
94 

64.50 
945 

45 
220 

26 
138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


23.50 

40 
102 
199 
568 

55.50 
176.50 

68.50 

68 

74 

72 

91 

12 
117.50 
100 

1063 

50 
239.50 

29 
167 

51.50 
223.50 
311 

20 

23 

47 


22 

39.50 
101.50 
196 
559 

53.25 
174.50 

67.50 

68.50 

71.25 

72 

90 

12 
116 
100 

1052 

47 
236.50 

29 
165 

51.75 
222 
311 

22 

24 

48 


21.25 

39.50 

98 
194 
554 

51.50 
171 

66.25 

66 

70 

72 

90.50 

12 
113 
103 

104  i 

47 
233 

27 
164 

50 
21 8.. 50 
306 

22 

24 

48 


21.50 
37.5(1 
96 

19.-)..-)n 
556 

51.50 
174 

66.25 

65 

71 

72 

89.50 

12 
115.50 
100 

105R 

47 
236.50 

28 
163 

50 
222 
304 

21 

2'f 

.■>() 


london-Paris  Financial  and  Vining  C* 
MM.  Bclrnann  frères 
G"  Française  deis  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'' 
New  Austral  C 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'« 
Baoqoe  Fran^^ise  <le  rilriqoe  la  Sol 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'' 
Ad.  Goerz  et 

London-Piris  finincial  and  llning  t" 
Ad.  Goerz  et  C'' 
Baoqae  Française  d«  l'ifriqae  èa  Sud 
MM.  Belmann  frères 
Bqne  Rosse  tt  Française,  pois  H.  lacSiineirlC 
MM.  Machiels  et  C'« 
Bque  dcPariset  d.  P.-B>8  etlll.  Ternher,  Bei(  t\0' 
Divers 

New  Austral  C" 
New  Austral  C" 
MM.  Mac-Swiney  et  C  ' 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IVÎIPsTES    D'OR    AUSTRALIEPsTrCES,    ATHERIG  AINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LillcœiFraserEiteraCariboo  GoldIielsCo(i».C.)./e/'>ne 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optajit 

Watana  (Parts),  50.000  parts.  cp<a«^ 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

10.25 

10 

9 

8.75 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.75 

2.50 

2.50 

2.. 50 

110 

142.50 

85 

110 

85 

82 

76 

76 

■  7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3.85 

4 

3.75 

3.50 

65 

58 

85 

65 

75 

■  82.50 

82.50 

82., 50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

5.25 

5 

200 

32 

45 

39 

4J8 

34 

33 

MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurenicnl 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C^ 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
MM.  6.  Van  Brock  et  C" 


GOIVERAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

73.000 

000 

100 

1895 

12.500 

000 

25 

1802 

Bechuanaland  Exploration. ie)-me 
Brit.  Sth.  Afric.  (Ctiartered.).<e/'ïne 
Cie  française  des  Mines  ôi'OT.terme 

Cie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c/)/a?î/ 
Eerste  Fabrieken  Distillery .  tenue 
GoldfleldsConsol.ordinaire.^erme 
Henderson  Transv.  Estate.. /ennc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  tenue 

Robinson-Bank  Cy  Ld. . . . .  .ierae 

'^ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 

26 

32.25 

37 

24 

34 

34 

34 

34 

125 

94.75 

95 

82.50 

89.50 

87.50 

88 

90 

100 

99.50 

108 

106 

108 

99, 

98 

96 

95 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

62 

44 

35 

70 

34.50 

34 

33 

32 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16 

16 

16 

17 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

199 

197 

195 

195.50 

125 

35 

35 

30 

33 

30 

30 

30 

30 

107.50 

32 

43.50 

51 

25 

51 .50 

50 

48.75 

49.50 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

21.75 

21 

21.25 

20.25 

53.25 

56.50 

62.25 

63 

54 

53.75 

5:i.2:i 

.53.75 

16.25 

62 

78 

86 

75 

81.25 

79.75 

79.2."') 

80.75 

276.25 

76 

87 

100 

91 

94 

91.50 

'.il..=^^0 

93 

1 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

84 

82 

81 

80 

Banque  Commerciale  et  Indoslrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  Ci' 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  C" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swincy  et  C" 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C'' 


MINES  DIVERSES 


98.750.000 
10.000.000 
vC  000  OOOdr 
7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

100  dr. 

1873 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <enne 
Pontgitaaud  (plomb  ageDtifère).ci)^aM/ 


,58! 

18 

678 

708 

716 

712 

709.50 

719 

Introduite  antérieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

139 

129 

130 

lil 

» 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

88.50 

88.25 

87.75 

88.25 

1) 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

H 

h- 1 
PU 


Oh  - 


-ri 

H 
I— I 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


es  1^ 

«s 

O  w 


DIVIDENDKS 


1899 


1900 


COTJR.S 


1809 
Gours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  ba; 


1899 

ClAt.  semestrielle 

;i0JmN  in^ 


i.'i  Sept. 


20  Sept. 


27  Snpl, 


4  (Iclobrc 


liUllEAUX 

A 

LONI)Ri;s 


MINES    D'OR    SUD-AFRIGAIIVES    (District    ciu  "Witwatefsrand) 


575.000 
500.000 
350.000 
435.000 
200.000 
550.000 
2' 

200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
135.000 
350.000 
870.000 
90.000 
900.000 
660.000 
300.000 
200.000 
350.500 
150.000 
160  000 
550  000 
600.000 
125.000 
115.000 
50.000 
100.000 
530.000 
175.000 
275  000 
325.000 
400.000 
470.000 
.5,50.000 
180.000 
400.000 
800.000 
300.000 
290.000 
.000.000 
325.000 
100.000 
2.50.000 
500.000 
450.000 
400.000 
300.000 
200.000 
490.000 
3.000.000 
300.000 
500.000 
600.000 
270.000 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
5.000.000 
600. OUC 
150.1 10 
35.000 
540.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250  000 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


1. 


275.000 
435.0011 
2.50.000 
43 

200.000 
550.000 
250.000 
187.250 
135.00( 
82.000 
1.360.000 
225.000 
500  000 
300.000 
120  000 
275.000 
125.000 
300.  ti 
848.730 
'0.000 
900.000 
560.001' 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
.500.00." 
600.000 
125.000 
111.86 
50 . 000 
100.000 
523.89.i 
175.000 
231.25U 
325.000 
351.2611 
470. OuO 
5.50.00 
180.100 
400.00 
711.500 
250.001 
288. -/ÔO 
949.62 
325.000 
100. CO 
200.000 
450.000 
4.50.000 
400.0^0 
300.000 
165.000 
418.98' 
500.000 
:i00.000 
500. 000 
57  i .  .-^,00 
270.000 
7.50.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.7u0.00o 
514.300 
150.140 
34.00U 
5'iO.000 
250.000 
4'.0.000 
400.000 
200.000 
80.000 
196.7 
3.52/083 
800. 00. 
95.772 


Angelo  

Angelo  Deep  

Aiirora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration 
City  and  Suburban.. 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort. 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuls  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Junipers  

Jumpers  Deep  

Kiniberley  Roodpt.  (New 
Kleinfontein  (New) 
Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Blook  B 
Langlaagte  Royal. . 
Luipaard  Vlei  (New) 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  amd  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).... 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

Soxith  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


55 


liO 
75 

150 


50 

10 

200 

15 

75 

14''' 

40 

50 

m 

30 

lO 

'80 

"40 

30 

15 

60 

10 

70 

lf,0 

"30 

40 

7/0 
75 

'«0 

40 

60 

35 
50 

120 

8 

25 

ioo 

40 

50 

100 

/, 

'iO 

25 

15 

70 

80 

40 

"40 

40 

50 

75 

30 

ioo 

40 

'35 

0  O/B 

4  0/4 

/  1/4 

.5  1  /  c 

7  3/i 

7  1  /c 

7  .3/8 

7  ojrs 

2  7/8 

4  1/4 

1  1  /2 

Z  O/Q. 

2  1/4 

2  7/8 

2  7/8 
i  13/1 

2  3/4 

Z  1/ c 

0}  0 

A  H 
1  0/1 

5  15/16 

1  3  / 1 

j      1  1  /  Î5 

1   (  la 

L  i/o 

2  9/1 

5  1 

1  5/8 

1  1/8 

1  13/1 
4  1/8 

>     1  3/4 

1  3/4 

1  3/'i 

5  9/1 

>  3 

4  1/2 

3  3/8 

4  1/4 

4  1/1 

j     4  1/8 

1  1/4 

0/0 

l. 

5/8 

7/8 

7 1  u 

7/8 

7  IQ 
//« 

4/0 

1/0 

2/6 

1/9 

2/0 

2/0 

2/0 
1  1/4 

Zjv 

4  1/8 

d/4 

0  0/0 

1. 1/4 

1  3/1 

)  11/4 

)  IQ 
1  0/0 

A    1  / 
1  1/4 

0  ^ /s 

^  0/0 

0    1  /fi 
Z  1/0 

A    A  10 
1   1 1 Z 

I  0/0 

l.)/0 

11/2 

1    -1  /fi 
1  1/0 

7/8 

n  IQ 

3/4 

7  /R 
i/o 

0  0/4 

/,  Al/, 
4  1/4 

7  /fi 

D  /  /O 

4  3/8 

5  13/1 

s       c:   c  /c 

0     t)  0/0 

î>  .>/o 

3  1/1 

0  0/^t 

0   loi  l 

j      1    i  /  0 

*  0/  4 

l  1/0 

3  3/1 

T     ^  ^  /fi 
D  01/0 

j    0  1  /  I  u 

■\   T  /fi 

IJZ 

1  /fi 

5/8 

13/16 

13/16 

3/-1 

.1/4 

10  1  /  ^ 

81/2 

Q    \  1  'l 

1 2 

10  .  j  /  4 

Il  3/4 

Il  ;>  S 

12  1/4 

17 

|i.> 

16 

15  1/2 

J-)  1  / 

D  1/0 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

5 

/j  n  IQ 
4  //o 

A  n  IQ 
4    //  0 

L    J  jfS 

6  7/8 

4  1  /2 

6  1/4 

4  5/8 

5  3/  i 

5  3/4 

^  n  IQ 
0  I/o 

~i  IK 
0  //O 

Ht  0/4 

2  1/4 

3 1/8 

2  1/2 

4 

3  7/8 

~.  IQ 

3  'yyg 

4  //S 

A  I/O 
0   1  /  / 

5  1/2 

7  7/8 

7  3/4 

7  1 1  / 1 1 

7  3/4 

26 

17  1/2 

5 1/4 

24 

18 

22  1  /2 

00   A  lO 
ZZ    1  ;  Z 

z  ■C 

22 

7  5/8 

'a  3/4 

5  3^14 

6  5/8 
i  1/4 

0  0/  0 

fi  1  /o 

0   1  /  -5 

6  1  /2 

2  3/8 

1  l  /  z 

13/8 

z  1/0 

2  1/8 

2  1  /8 

3 

1  3/  IC 

2  9/ IC 

2  'J  / 1  fc 

')  t  /o 
^    1  /  i 

2 1/2 

R  1  lu. 
0    1 1 0 

8  1/8 

't  I  /■> 
0  1/^ 

7 

6  15/16 

D   /  /'S 

6  7/8 

6  3/4 

1 1 

T  1  /9 
i  1  /^ 

10  1/2 

10  1/4 

10  1/4 

10  3/8 

1  1  / 1( 

3/8 

5/8 

^  /R 

9/ 16 

9/ 16 

9/16 

9/16 

2  1/4 

3  11/16 

0/  4 

3 

0 

2  1 5  '  1 1 

2  15/lf 
5  1/4 

13/8 

1  1  ^  / 1 A 

1    1')/  ID 

1  /fi 
1  0/0 

0  0/  4 

2  1/8 

2  1  /  If 

0 

3  1/4 

A  1  /o 

4  3/4 

4  V/  10 

4  0  /  'N 

1  o/^ 

10 

6  1  /2 

8  5  '8 

fi  c;/fi 
D  0/0 

8  7/8 

8  3/4 

g 

5 

7  1  /8 

•S  /fi 
«->  0/0 

4  3/4 

7 

6  7/8 

7 

/  0/  -t 

A  'i  1 A 

(\  i  1 A 
0  1/4 

6  1  /2 

6  3/8 

A    t  /  /j 
D  1/4 

6  3/8 

1  i/o 

0  0  0 

■^i  ■)  /O 
0  1  /  ,c 

^  T  /H 

0  i/o 
0  0/4 

5  3/8 

5  3/8 

5  3/8 

5  3/8 

Q 

i  lA 

A  /fi 
4  0/0 

4  15/16 

4  15/16 

'i    7  /fi 
■            (  > 

1  1/8 

4  7/K 

Z 

1  lA 
1/4 

f     /  1  A 
10/  10 

T  /fi 
//» 

1  1/8 

1  iy8 

1     /  1  A 
i  0  /  10 

S  1  /S 

1  3/4 

3  7  '8 

2  3/4 
5  3/4 

1  n  /fi 
*   /  /  0 

2  11/16 

2  11/16 

i    1  1  /  10 

11^16 

1  13/16 

4  3/8 

â    t  /R 
^  1/0 

6  3/16 

D 

1  7  /8 

I  /o 
3  1/4 

'•)  '4  /  fi 

0/0 

2  7/8 

2  7/8 

Z  0/-1 

0  'il  A 

2  5/8 

"  0/4 

3  5/8 

1     t  /O 

0  1/-.J 

"3  17.) 

'  . 

3  11/16 

1   /  1  A 

10/  10 

10/  10 

15/16 

15/16 

15/ 16 

15/ 16 

•H  / 1 A 
I  I  /  lu 

K.  /  1  A 

0/ 10 
1  3/4 

1/^ 

3/8 

3/8 

o/cS 

I 

2  1/2 

1    1  lA 
1    1  /  -1 

1  3/4 

1  11/16 

1    1  1  /  1  A 
1  11/10 

Z  1/4 

1  .1/^ 

2  13/16 

1  1  /2 

1    10/ 10 

1 1  /  1 1' 

2  3/8 

2  3/8 

z    1  /  -i 

1  /o 
1/^ 

5/16 

^  / 1  fi 
>>/  10 

1/2 

I  /2 
4  1/2 

1/2 

6  1/16 

3  -j 

£  1  /o 
»  i/j 

3  7/8 

4  11/16 

4  9/16 

lU  0/  -1 

A  t  /o 

4   1  /  i 

13  1/4 

fi  /fi 
u  0/0 

A  A  1/0 
11    1  /  ^ 

T  /fi 

'  0/0 

11  3/16 

lu  lo/lo 

lu  1.1/  10 

3  3/4 

i/o 

2  9/16 

2  1  /4 

3  11/16 

3  1/2 

0  /  /  i  0 

3  7/16 

D  I/O 

A  i  1 A 
4  i  /  4 

A  1  /o 
0  1  /  z 

4  1/^ 

5  5/8 

5  3/8 

5  l/2_ 

01/,' 

3  15/16 

z  0/0 

0  0/  10 

-  1/^ 

39/16 

3  3/8 

'■'>  7/l('> 

0  3  /  S 

1  1  1 A 
t  1/4 

■1    A  1  \  P. 
1  1/10 

i  0/0 

1   0/  10 

1  3/4 

1  H  / 16 

1  11/16 

1  11/16 

0  1/4 

>->  0/4 

5  5/16 
3/4 

.)  l/i 

5  1  /  i 

'  1 

0/0 

0/  0 

IQ 
0/8 

13/16 

13/1  (3 

10/ 10 

0  i/o 

^  -1  /fi 
0  1/0 

4  7/16 

0  1  /  à 

4  1/4 

4  1/8 

4    1  y  1  (j 

1  3/8 

4 

■4  0/0 

1    '-i  /  Q 
1  0/0 

1  3/8 

1  iï/^ 

1    0  /  n 

45  1/16 

•)7  ^  /fi 
-/  0/0 

oy  1/6 

ou  1 1 / lu 

42  1  /8 

3 1/1 

41  5/8 

41   ;  / 1 0 

il  11/16 

3  13/16 

1    10/ 10 

0  -1     / 1 A 

-5  10/10 

i    1  /  ID 

3  1/8 

3  3/16 

3  3/16 

1 1  z 

i/îi 

2  1/16 

1  c;  /  fi 
1  0/0 

1  15/iG 

1  7/8 

1  7/8 

1  15/lt 

2  5/16 

1  1/8 

1 5/8 

i  7/16 

1  3/i 

1  5/8 
1  9/16 

1  5/8 

1 .5/8 

1  15/16 

1 

1 3/8 

1  1/8 

1  9/16 

1  1/2 

1 1/2 

2  1/2 

7/8 

1 1/2 

1  1/8 

1  11/16 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

11  1/4 

7 

10  3/8 

7  1/2 

9  1/2 

9  1/2 

9  3/8 

9  3,8 

4  1/2 

2  3/4 

11 1/4 

4 

4  7/8 

4  13/16 
9  1/4 

4  3/4 

4  7/8 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  3/8 

9  1/8 

9 1/8 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2  9/16 

2  1/2 

2  1/2 

2  9/16 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

.5 

6  5/8 

a  9/16 

6  9/16 

6  1/2 

3  7/8 
3/4 

2 

2  3/4 

2  1/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/8 

3  3/8 

1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/S 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 
5  1/8 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  13/16 

3  3/4 

3  3/4 

3  3/i 

3  1.5/16 

2 

3  3/8 

2  1/2 

3  1/2 
8  7/8 

3  3/8 
8  3/4 

3  ,1/8 

3  3/S 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

8  3/4 

8  3/4 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/1 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

12  1/4 

12  1/4 

12  1/4  1 

2  1/4 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

15/16 

15/16 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  11/10 
4  15/16 

2  5/8 
4  13/16 

2  9/16 

2  5/8 

6  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  13/16 

4  13  16 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  5'jS 

2  5/8 

1 

2  5/8 

2  1/2 

I,  Cro.sby  .Square. 
Waniforii  Court. 
120,  Bishopsgale  SI 
7,  I.,orhbury. 


30,  .St.  Swithin'»  Lane 
8,  Oltl  .levvry 
8,  Old  .U'wry. 
Orcsliam  Boiisi-. 
Winchester  Ilouse. 
120,  lii.shop.<sgate  St 
lïO,  Bishor.sgate  St 
120,  P.isho|)sgatc  St 
WinclicsU'i'  Hoiise 
28,  IradcDhill  Buildg.s. 
9G,  Greshain  House 
Winchester  House 
120.  Bishopsgate  .St 


28,  Austen  Friar.s. 
19.  Burv  Street. 
120,  Bishopsgate  St 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothliurv. 

120.  Bishop'sgale  St. 
Wai  ritViid  (Jourl. 
(iresliam  House. 

8,  Old  .lewrv. 

120.  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lnlhiiury. 
17(1/173  Winchcslcr  House 
19.  Bury  Street. 
120,  Bishopsgale-SI-Wilbin 

8,  Princes  Street, 
Princes  Street. 
Lothburv. 

S,  Old  Jevvry. 
Warnford  Ôourt. 
15,  George  St.,  E.  G 

Lolhbury. 
lii/C.  George  St.  lin.  Kouse, 
2iS.  .\uslen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gicsham  House. 
8,  Old  .Jewrv. 
120.  Bishopsgate  St. 
120.  Bishopsgate  St. 

7,  Lothburv. 
33,  Cornhiïl. 

120,  BishO|)Sgate  St. 
Princes  Street. 
Pi'iiices  Sti-(>r'(. 

t'i'llirr,  Slivct. 
^\■;lnll-l  M  Ci.ni't. 
.\  II- 1 1  11  Fri,-i i  s. 
Ohl  .Irwi-y. 
0,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 

8,  Oid  Jewrv. 


Lothhury. 
Gresham  Honsi'. 
1.1/(1,  ficiinii,  SI.,  lin,  ||on,,e 
Wai-iiloiil  i:ourl. 

18.  St,  Swilliiii'sLane 
Old  Jewry. 

Win  hesler  House. 

19.  Bury  Street. 
Warnford  Court. 
120.  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 

Old  .lewi'v. 


MIISTES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (Autres  districts) 


120.000 

125.000 


.000 


10/0 

120.000 

5/0 

125.000 

10/0 

400.000 

2/0 

132.8-0 

1 

1.075.000 

1 

130.016 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

7/0 

8/0 

8/0 

8/0 

BeToi  Hoiise  Bnsingtia!!  Street. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/9 

3/3 

1/9 

1/9 

85,  Gracechurch  St, 

2/0 

2/0 

3/9 

3/3 

2/9 

110,  Cannon  Street. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

2/0 

2/3 

2/3 
1  1/S 

2/0 

110,  Cannon  Street. 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

18,  St.  Heleu's  Place. 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/6 

3/6 

3/9 

3/'.i 

15,  Bisho|isgatc  St. 

BOUK-SE    I>E    i:0:%  I> IS  Iil!*^  (SuUe) 


< 

H 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


aï  g 
S 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


IDTJ 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

30  Juin  31  Déc. 


13  Sept. 


20  Sept. 


27  Sept. 


4  Octobre 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


COIVIF»AGH>aiES  I=»ROF»RIÉT AIRES  de  TERRAINS  et  ID'ESSJPLORAXION 


250.000 

£ 
1 

250.000 

Alexandra  Estate  

350.300 

1 

350.300 

Anglo-French  

1.250.000 

1 

1.102 

500 

Barnato  Consolidated... 

400.000 

1 

400.000 

Bechuanaland  

100.000 

1 

91 

307 

Bechuanaland  Trading. 

5.000.000 

4.375 

000 

Chartered  (Britisli  S.  A.  G») 

.500.000 

325 

000 

Charterland  Goldfields. . 

2.000.000 

2.000.000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1 .250.000 

1.250 

000 

Id.    6%  Préférence.. 

tiOO.OOO 

100 

575.000 

Id.    5  !4  %Debentures. 

2  000.000 

1.514 

961 

Herderson's  Trans.  Est. 

200.000 

200 

000 

Johannesburg  Estâtes. . 

',00.000 

400 

000 

Mashonaland  Agency. . . 

500.000 

375 

05N 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

1.000.000 

Ii7ll 

non 

Mozambique  C»;  

1 .500.000 

1 . 207 

71(17 

Oceana  Consolidated. . . . 

1.50.000 

150 

nno 

Oceana  Development. . . . 

150.000 

38V» 

750 

Potchefstroom  

100.000 

100 

000 

Rhodesia  Exploration  . . 

500.000 

225 

000 

Rhodesia  Goldfields  

fSOO.OOO 

751 

077 

Transvaal  Consolidt. . . . 

1 .000.000 

779 

300 

Id.  Development. 

300.000 

300 

000 

Id.       Gold  Fields. . 

610.000 

60  i 

225 

Id.  GoldMiningEstat 

1 .000,000 

930 

000 

Willoughby's  Gonsol.  . . . 

.  200.000 

( 

197 

436 

Zambesia  Exploring. . . . 

% 

'26 

"è 

10 

10 

10 

20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

2  5/8 

12/16 

12/6 

12/6 

11/0 

13/6  George  St.  In.  Honse. 

4  5/8 

2  5/16 

3 

4  1/16 
2  1/4 

3  7/8 

3  15/16 

3  15/16 

170,  Winchester  Hse. 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  3/16 
1  1/4 

2  3/16 

2  1/8 

7,  Lothburv. 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/14 

1  5/16 

19,  St.  Swithin'sLane 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

72,  Basingliall  Street. 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  9/16 

3  7/16 
3/4 

3  7/16 

3  9/16 

19,  St.  Swithin's  Lane 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

11/16 

11/16 

11/16 
7  3/i 

19,  St.  Swithin's  Lane 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  7,8 

7  3/4 

7  11/16 

8,  0kl  Jewry. 

23/6 

21/3 

.23/0 

21/0 

24/9 

25/0 

25/0 

24/9 

8,  OldJewry. 

111 

102 

106 

105  1/2 

105  1/2 

185  1/2 

106 

106 

8,  Old  Jewry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

15  a,  Bury  Street. 

1  3/8 

3/4 

11/2 

\ 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/10 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  7/16 

2  5/16 

2  3/8 

2  9/16 

S,  Old  Jewry. 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/4 

6  7/8 

6  7/16 

6  13/16 

6  3/i 

3,  Cijpthall  Buildings 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  3/16 

,2  1/8 

2  1/8 

2  3/16 

Broad  Street  House 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

2  1/16 

2 

1  15/16 

1  15/16 

Sun  Court,  Cornhill. 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

4,  Sun  Court. 

14/6 

4/0 

5/0 

8/9 
4  7/8 

11/6 

U/6 

11/0 

11/0 

6  3/4 

5,  Copthall  Buildings 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

6  3/8 

6  1/16 

2  1/4 

3  1/4 

6  15/16 

8,  Old  Jewry. 

3  1/8 
3  1/16 

1  1/16 
1 

1  5/8 
1  15/16 

2 

2  3/8 

3  3/8 

2  3/8 

3  3/16 

2  5/16 

3  1/1 

1  7/8 

120,  Bishijpsgate  St. 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

Hetropolilai  Cbambcrs 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

2  1/8 

2  1/16 

2 

120.  Bishopsgale  St. 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 
1  3/4 

1  1/2 

2  7,16 

2  5/10 

2  5/16 

3  7/16 

Suffolk  House. 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  9/16 

1  9/16 

3,  Copthall  Buildings 

2 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  11/16 

1  9/16 

1  9/ 10 

1  9/16 

13,  George  Street. 

gom:f»ag]vies  diverses 


009.000 

1 

600.000 

Beira  Railway  Shares  . . 

ISO. 000 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500.000 

500.000 

Eerste  Fabrieken  

1 .250.000 

1 . 250 . 000 

Exploration  C".  (New). . . 

12  K 

2.750.000 

2.682.396 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

500.000 

500.000 

Id.  Waterwks.. 

5 

250.000 

250.000 

Id.        Tramways  . . 

1.000.000 

500.382 

Londoii  and  Paris  Corp. 

1.000.000 

10 

1.000  000 

National  Bank  S.  A.  R.. . 

ii 

400.000 

200.000 

New  African  Company  . . 

60 

300.000 

300.000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3.000.000 

3.000.000 

Robinson  Bank.  

5 

250.000 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

500.  OOi) 

Tati  Concession  

ir.o  000 

450. OOÔ 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

"3% 

15  %  mars 


^      %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/1*6 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 
11/16 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  VS 

1  13/16 

1  3/4 

1  13/16 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/4 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/4 

5/8 

1  3/16 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

14  3/4 

12 

11  1/4 

11  1/4 

11  1  4 

11  14 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  13/16 

2  11/16 

2  11/16 

2  11/16 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/8 

9/16 

9/16 

5/8 

5/8 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/8 

3  9/16 

7  15/16 
1  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  5/8 
1  1/4 

6  7/16 

6  9/16 
1  1/4 

6  1/2 
1  1/4 
1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  3/16 

1  5/8 

1  3/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  15/16 

17,  st-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7.  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
15/6  Georie  St.,  Ko.  Hoosr 


83,  Hatton  Gaiden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


]VIINES    O'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

1 

90,000 

Golconda  

10 

1/6 

175.000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280. 000 

16/0 
1 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

140.000 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

22/6 

250.000 

1 

250.000 

Lake  View  Gonsols  

30/0 

3(  m,  000 

1 

280  663 

Lond.  &  W.  Avist.  Expl. 

2/0 

70.000 

10,0 

110.000 

Londonderry  

I .Oon.ooO 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

'5/5 

500.000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields . 

1/0 

120.000 

2/0 

33.301 

West  Austr.  Mining  C". . 

140.000 

1 

140.000 

White  Feather  Reward. 

100  000 

1 

91.000 

Brilliant  Block  

3.S  1.000 

8/0 

960.000 

Broken  Hill  Propriet  

'3/6 

40.000 

2/6 

320.000 

.300.000 

1 

300.000 

MiU's  Day  Dawn  

150.000 

1 

1 12.000 

South  Kalgurli  

320.000 

1 

320  000 

Waihi  

'é/o 

,500.000 

1 

500.000 

5/8 

1/8 

3/8 

2  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

1  11/16 
14  1/4 

5/16 
7  7/16 

1  7/16 

11  4/16 

28  7/8 

9  3/16 

20  1/16 

1  15/16 

9/16 

1  3/8 

9/16 

1/8 

1/2 

5  7/8 

4  13/16 

5  5/16 

3  3/8 

15/16 

3 

3/0 

1 

1/16 

2  3/4 

7/16 

3  3/4 

3/8  \l 

2  11/16 

1  15/16 

44/0 

4/9 

1/6 

0/6 

5/16 

1/16 

2/6 

7  1/2 

1  5/8 

4  5/8 

10  3/4 

4  7/8 

7 

10/0 

1/6 

4/6 

5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

9  5/16 
3/6 


3/16 
32/9 
15/6 
6  1/2 
13  9/16 

1  7/8 
4/0 

5  1/8 

2  5/16 

3/16 

8/0 
48/0 

1/6 

3/6 
4  3/8 
10 

3/16 


3/16 
32/3 
13/16 
6  3/16 
13  7/8 

1  3/4 
4/0 

5  1/8 

2  5/16 

3/16 

7/6 
50/0 

1/6 

3/6 
4  l'16 
10  11/16 
3/16 


3  16 
31/9 
15/16 

6 

13  13  16 
1  11/16 

4/0 
5  l  '8 
2  1/4 

3/16 

8/0 
51/6 

1/6 

3/6 

4  1/4 
10  9/16 

3/16 


3/16 
30/9 
7/8 
5  3/8 
13  5/16 
1  11/10 

4/0 
5  1/16 

2  1/4 

3/16 
8/0 
52/6 
2/3 
3/6 

3  3/4 
10  1/2 

3/16 


14,  Sherborne  Lane 
3,  Gracecliurch  St'. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  (îracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
2.57,  Winchester  Hse. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3.  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St. 
97.  Dashwood  House. 
3.  Gracechurch  St. 

11,  Abchurch  Lane.  ' 
■1,  Throginorton  .^.vne 


MINES    IDE  DIAMANT 


721  500 

1 

721.500 

3.9,50.000 

3.948.955 

3.500.000 

100 

3.283.020 

1 .057.000 

10 

105.250 

1 .000.000 

5 

1.000.000 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

Griqualand  West  

New  Jagersfontein  


2%%  janvier 


30/0 

29/0 

30/9 

30/0 

30/0 

30/0 

30  5/8 

21  1/2 

28  1/8 

22  3/8 

28  7/16 

28  1/4 

38  3/16 

28  7/16 

106  1/2 
8 

101 

105 

105 

105  1/2 

106  . 

8  1/2 

6  3/4 

7  1/4 

7  7/8 

7  3/4 

7  3/4 

7  7/8 

15 

9  9/16 

13  7/8 

12 

16  1/2 

16  1/2 

16  1/2 

16  3/4 

62,  Lombard  StreeU 
62,  Lombard  Street 

62,  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  /,r,7i.>s.  _  18e  volume.  ('•')  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  ^2  octobre  l'iof». 


PRODUCTION 

AURIFÈRE  DU 

WITWATERSRAND  ( 

.11  iiijlljiTi  da  lr:inr<i 

1 
1 

MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1 897 

1898 

1899  1 

.Ianviek  

OGd 

2.320 

3.185 

i.841 

7.094 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.094 

28.558 

1 

37.3-2.3 

Kkviurr  — 

1.108 

2.043 

3.356 

4.557 

7.885 

,8.485 

13.820 

15.405 

15.108 

19.201 

27.115 

;i6,79'« 

1.080 

2.540 

3.437 

■  4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.829 

21.118 

29.658 

40.184 

1.'287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30  496 

39  959 

Mai  

1.'219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.419 

17.706 

17.745 

32.595 

31 .319 

40.489 

1 . 162 

2.809 

3.4o;r 

5.0.S3 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31.365 

40.564 

JUILLKT  .  .  .  ■ 

1.518 

2.8->9 

3.590 

4.998 

9.216 

1 1 .  'iSl 

15.283 

18.150 

18.552 

22.065 

32.700 

4!  .539 

Août  

1 .004 

2.777 

3.900 

5 . 375 

9.311 

1-2.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

41.834 

Srptkmbre. 

1.8'i'2 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

41.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

3 '1.951 

37.470 

OCTOHBE  

2.47'i 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.95.) 

36 . 472 

» 

Novembre.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.038 

35.791 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

3.S.175 

» 

Total .... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203.697 

207.650 

276. 155 

390.900 

356.1.56 

0 
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dans  rAfri(iue  du  Sud.  -  Le  Uèf,'leiiieiit  de  la  Question  Sud- 
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Revue  liel>doina«laire  de  la  Presse  Anglaise.  -  La  Main 
d'oeuvre  ii.difièiie  et  le  Marché  Sud-Africain.  -  Les  Mines  de  la 
Khodcsia.  -  Le  Commerce  allemand  dans  l'Afrique  du  Sud.  -  Le 
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Informations  diverses. 

Itevue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d  or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des,  Mines  d'or  intro- 
duites  sur    ces   Marchés    et    Cours  de 
cbMure. 


PRODlCTlO^i  AURIFÈRE  TOTALE 


"Wit-wa-tersrarLd. 
Du  i«''  Mai  1»87  au  30  Septfmbre  -1899 

Francs  . . 
Onces . . . 
Kilog. . . . 


2.03.S.151.575 
22.342.325 
694.913 


J     0     «  ( 

1890 

494.817  oDfM 
15.390  kilog. 


9     G     II  1 
1891 

729.238  ODces 
22.463  kilog. 


3     6     S  1 
1892 

1.210.867  onces 
37.662  kiloj. 


3     C     !l  1 

1893 

.  178.473  oocts 
45.986  kilog. 


4     9     C     V  < 

1894 
2.024.1.59  ooeei 
62.958  kiloj. 


12 


1895 

2.238.430  onces 
69.595  kilog. 


3     (i     1»  1 
1896 
,282.533  onces 
70.993  kilog. 


13  0»! 
1897 

3.034.674  onces 
94.387  kilog. 


3 


1898 

4.295.602  onces 
133.605  kilog. 


13     «     »  V 

1899 
3.913.802  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    COM^>AG^I^TIES     MI]NriÈFtES     ET  D'EXF^LORATIOIV 
(Sud.-AXrloaliios,    A.u.stralloniios    ©t    Amôr'lcalnos  ) 


SOURCE    I>E  I*^VKI*i» 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


GOUFIS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


20  Sept. 
1900 


27  Sept. 
1900 


4  Oct. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTUnB 

Il  Oct. 

190.1 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VrF»AGNIES    DE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750 
3.3:5 
8.750 
18.750 
2.250 
14.000 
5.000 
25  000 
6  250 
300 
18.750 
12.500 
7.500 
275 
7.500 
4.1 -.'5 
400 
1.6. '5 
68.7.50 
27.500 
125.000 
3.125 
400 
2.000 
4.000 
10.625, 
100, 


.000 

.001 
.001 
.001 
-000 
.000 
.001 
.00( 
000 
.001 
-000 

000 

.000 

.000 

000 
.000 
.001 

-  000 

00(. 
000 

,000 
.000 

.01  11 
.001 

.  oi  10 

.000 
.000 


25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 

125 
25 

125 
25 
25 
25 
25 
25 
25 


1889 
1.S90 
188 
I,n92 
1.>S7 
lti'.'5 
ISS7 

i^i: 
i.v.  0 

l)S95 
UN97 

I.S95 
1894 

i  .■S9'. 
LSI  3 
1.S95 

i,sx: 

18X7 
1^8' 
l«95 
1»90 

iss: 

IM95 
I S95 
1894 


Buffelsdoorn  Estate  Ne'w..  .terme 

Champ  d'Or  tetme 

Durbi.n  Koodepoort  Deep.  ./e)Wp 
The  £asl  Rand  propiielary  Uiaes.  .terme 

Feireii  a  terme 

French  Rand  lei-ine 

Geldenhuis  Kstate  terme 

A.  Goerz  et  C  terme 

Kleiniontein  (New)  terme 

Lanças  ter  terme 

Langlaagte  Deep  cptaul 

I  an^laagte  Estâtes  tevnn 

Manevale  Nigel  terme 

May  C</iisr.lidated  ti-rme 

Prlmrose  (New)  terme 

Priucess  cpt/int 

Rand  Mines  ter, 

Rip  Gold  cptiint 

RuDinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmeranrt  Jack  lact.  i\o\i.\.,.tei'r)ie 

Tiansvasl  Gold  Fields  tei~me 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer   .terme 

Western  Kleinfontein  '..cplunl 

West  Rond  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 

237.50 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
fanc.J  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

21 

24.50 

25 

22 

21.25 

21.. 50 

20.25 

LondoD-Paris  FiDaoriat  ni  HiDiog  C" 

32  25 

38.50 

42 

51.50 

39.50 

39.50 

37.50 

36.50 

.MM.  Bel  manu  f  ères 

68 

76 

95 

81.50 

101.50 

98 

96 

9l.i 

C''  Krançai>e  des  Mines  d'Or 

42 

169.50 

201 

175 

196 

194 

195.50 

191  ..50 

M.M.  Armand  l.évy  et  C" 

462 

496 

567 

603 

559 

554 

556 

551 

iNew  Austral  C" 

33 

37.50 

49.50 

42 

53  25 

51.50 

54.50 

53.75 

.MM.  Belniann  frères 

139.50 

157 

178 

193 

174.. -0 

171 

174 

172 

iNcw  Austral  C 

53.25 

63.75 

73 

72 

6'-..5o 

66.25 

66.25 

65 

Banque  de  l'aris  et  des  Pays-Bas 

48.75 

54 

71 

73.50 

68.50 

66 

65 

66 

Diverses  Mai.sons  de  Coulissi' 

59 

66 

77 

83.25 

71.25 

70 

71 

OS.. 50 

Ad.  Goerz  et  C" 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

72 

Banque  Française  de  l'il'ique  di  Sud 

65 

76 

95 

90 

90 

PO.  50 

89.50 

89 

Baiiijue  inleruatiijnale  de  Pari» 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

3I.M.  Oppenticim  Pinlo  ol  C'' 

99 

107 

123.50 

140.50 

116 

113 

115.50 

113.50 

Ad.  Goerz  et  C" 

105 

94 

112 

116 

100 

103 

100 

lOi 

tondoo-Farii  llDaDriil  ail  llniiig  1" 

6i.50 

64.50 

64.50 

63 

Ad.  Goerz  et  C" 

793 

945 

1055 

1031 

1052 

1044 

10,5n 

1042 

Dauiiue  Fraoral^e  de  l'IIrique  du  Sâd 

40 

45 

57 

55 

47 

47 

47 

45 

M.M.  Belmann  frères 

191 

220 

235 

265 

236.50 

233 

236.50 

230 

Bque  Russe  et  l'raDçajse,  puis  MM.  lae  Sviae;  etC'' 

25.25 

26 

35 

30 

29 

27 

28 

28.50 

.M.M.  Machiels  et  C'< 

127.50 

138.50 

156 

163 

105 

104 

163 

162 

Dque  deParisel  d.  P.-tas  ellV.  Teroher,  Beil  et  C'» 

41 

44 

57 

64 

51.75 

50 

50 

48 

Divers 

177 

195 

225 

238.50 

222 

218.50 

222 

216 

iN'ew  Austral  C» 

262.50 

272 

290 

362.50 

311 

306 

30 '1 

304 

New  Austral  C 

22 

20 

25.50 

20 

22 

22 

21 

20 

MM.  Mac-Swincy  et  C'« 

22 

19 

20 

12 

24 

24 

24 

24 

M.M.  I.eniaire  et  Dupont 

50 

42 

60 

75 

48 

48 

50 

50 

M.  Henry  Dupont 

MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500  000 

25 

1895 

6- 000  000 

25 

l»91 

5.000.000 

500 

|,'80 

JO.UiKI  liirl. 

1.S8S 

5.000-000 

25 

1895 

15.000,000 

500 

1S79 

5.000,0011 

1  S9v 

2.100.000 

1894 

LilleoflFrasprlIiTeraOariboo  6oldfi«M<>(lB.C.).^e?VWP 

Monte  FiosH  optant 

I  lacer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Reoecca  :  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  ^irti  optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

10 

9 

8.75 

8.75 

MM.  Machiels  et  C" 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.50 

2.50 

2.50 

2.50 

Introduite  anléricuremenl 

110 

142.50 

85 

110 

82 

76 

76 

80 

Crédit  de  France 

7.50 

7.50 

Introduite  anti-rieurement 

25 

4.25 

5.25 

4  25 

5.75 

4 

J3.75 

3.50 

'1 

-MM.  Von  llémcrt,  Higgins  et  C'» 

65 

58 

85 

65 

82.50 

82.50 

82.50 

65 

Introduite  antérieurement 

15 

14 

15 

8.25 

20 

5 

5 

4.75 

4.. 50 

MM.  Von  Ilémert,  Higgins  et  C" 
MM.  G.  Van  Bruck  et  C" 

200 

32 

45 

39 

Vi 

33 

COIVIRAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000-000 

25 

1891 

87.500  000 

25 

1890 

12.500-000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1«89 

1 1 .250.000 

25 

I8h9 

10  000  000 

25 

189-i' 

18.125-000 

25 

1 892 

7.500-000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1866 

13. 7.50. 000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

76.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

18 '-2 

Oie  i>ud-Africaine  

Dynamite  du  Transvaal. 


Oceana  Company. 


"ransvaal  Consolidated.. 


.terme 

2.50 

26 

32.25 

37 

24 

34 

34 

34 

34 

Banque  ComiDemale  et  iDlistrielle 

.terme 

125 

74  - 

94.75 

95 

82.50 

87.50 

88 

90 

87 

MM.  Gaull  et  Gringi'ire 

•.terme 

100 

99.50 

108 

106 

108 

98 

86 

95 

93 

Banque  Internationale  de  Paris 

optant 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

optant 

62 

44 

35 

70 

34 

33 

32 

33 

M.  OItramare 

.terme 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

16 

16 

17 

17 

MM.  Dacosta  et  David 

.terme 

112.50 

153.50 

185 

203 

ItK) 

197 

195 

195.50 

193 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

.terme 

125 

35 

35 

30 

33 

30 

30 

30 

30 

MM.  A.  Luc  et  C" 

terme 

107.50 

32 

43.50 

51 

26 

50 

48.75 

49.50 

48.75 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 

.  terme 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

21 

21.25 

20-25 

20 

MM.  L.  Silz  et  C" 

.terme 

63.25 

56.50 

62.25 

63 

53.75 

53.26 

53.7.1 

53.50 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

.terme 

16.25 

62 

78 

86 

75 

79.75 

79.25 

80.75 

79.50 

MM.  Mac  Swiney  et  C" 

.  terme 

276.25 

76 

87 

100 

91 

91.60 

91.50 

93 

86 

MM.  Gault  et  Gr'ingoire 

.terme 

i 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

82 

81 

80 

79.25 

MM.  Mac  Swinev  et  C'' 

MINES  DIVERSES 


1  9S. 750. 000 
i  4n.0(')0  000 

pCl.OOO-OOOj: 


7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

1(10  dr. 

1.873 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  «t  BtTgtzt]. terme 
Pontgibaud  (plomb  agentifire). cp^an^ 


681 

18 

678 

708 

712 

709.50 

719 

717 

Introduite  antérieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

129 

130 

144 

144.50 

» 

131.50 

143,50 

117 

93.50 

88.25 

87.75 

88.25 

89 

1) 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

a 

H 

S 

■< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


m2 


DiviDj<:\i)i;s 

c  o  XT  RS  r)xr 

1899 

1900 

1899 
Conrs  extrêmes 

l'Iiishiiiitjl'Ius  bas 

18  9  9 
Clot.  semeatrielle 

.'illJilin  ;il 

20  Srpl. 

27  Sept. 

i  Octobre 

il  Ocl. 

liyiiEAlIX 

K 

r/)NI)RES 


275  000 

500.000 
250  000 
435  000 
200  0*>0 
550  000 
2"i5.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1.3t0.000 
225.000 
500  000 
300.000 
l-.'O  000 
2'75.00O 
135.000 
35-  000 
S'iO.OOU 
'jO.OOO 
900.000 
6ii0.000 
300.000 
200.000 
350.500 
150  000 
loO  000 
550  000 
600.000 
125.000 
115  000 
50.000 
100.000 
530.000 
1-|5.000 
275  000 
3-'5.000 
400.000 
470.000 
550. OÛO 
ISO.OOO 
400.000 
800. OOU 
300.000 
2>j0.000 
1.000.000 
325. 000 
100.000 
2.50  OOO 
500.000 
450.000 
400.000 
300.01  0 
20U.000 
4ti0.000 
3.000.000 
300.000 
50u  000 
6011.000 
270.000 
750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
5.0  0.000 
600.0 
150. 140 
35.000 
540.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250  000 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100. OOu 


TVmSTES.  D'OR    SUD-AFRICAIPJES    (District    du  Witwatersrand.) 


-.30 


275.000 
4:>5  non 
2."iO.0UU 
431 

200  000 
550.000 
250.001 
187 
■  135  00 

82  000 
1.300.000 
2-'5.000 
,500  001 1 
300  000 
I-.O  OOU 
2"i5.0UO 
|-.'5.00li 
300 
fe4« 

i.O.liOt 
SOO.OOO 
5o0.00. 
300.00 
200  000 
300 

150  OOO 
100  000 

500  Oo: 

t 00. 000 
125  000 
111. 

5u .  (  tu 
100.  OlH 

5-.'3  s; 

175.000 
231. .5 
325.  •  OO 
351.20 
4,0. 0' 
5.i0.00 
180.  0' 
400  00 
■.11.. M 
25. '.00: 
2S8 
940.62 
325. OUO 
100.  0 
200. 00( 
450 . UOO 
4.50.0OO 
400,0 
300.  OU 
105.,  0( 
4  48.<jfi' 
.  5u0 . 00( 
3'J...OO( 
500.11.  ( 
574.50(1 
2'iO..  0(1 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.00(1 
4.7  O.dO 
514.300 
15  .14. 
34.1  Oi 
540.1  00 
250.0  0 
4  O.OOd 
•40' 1.00 
200.00. 
80.0  0 
106.ri 
352/Os: 
86  Mil 
95.77 


Angelo  

Auaelo  Deep  

Aiirora  West  United. 

Baiitjes  

Bouaiiza  

Buflelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Cliamp  d'Or  

Chiii.es  Exploration  . 
Ciiy  and  Suburban... 

Coniet  (New)  .■  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepaort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Band  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldcnhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Gin.'bei  g  (New;  

Giencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nonrse  

Heriot  iNewj  

Jubilee  

Jumpers  

Junipers  Deep  

Ki.i.berleyRo.'dpt.  (New 

Kleinfontein  (New)  

Knighl's  (Witwatersrand) 

Lanca&ter  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Lang  aagte  Royal  

Luipaard  Vlei  liNVw). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May'sGonso)idated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  ari^  Charlton. 

Kigel.  ..  

Nigel  Deep  

Nourfe  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Pi  iiicess  Estate  

Rand  Mines   

Raindfonlein  

Id.  North.... 
Id.  Forges... 
Id.  Robinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robiijson  (Deep)  

Rose  Deep  , 

Salisbury  (New)  

Siinnier  and  Jack  

Soiith  Rose  Deep  

t-pes  Bona  (New)  

Slanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  :  

VVeninier  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


120 


(Cl 
40 
eo 

35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

100 
40 


55 


10 


25 
140 


75 
150 


30 


17  K 
12^ 

'46 

"75 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/  4 

5  1/8 

7  1  /8 

7  3/8 

2  3/4 

7  3/8 

4  1/4 

1  1  /2 

2  5/8 

2  14 

2  7/8 

2  7/8 

2  1/8 

5/8 

1  5/  h 

i  15/1'i 

1  3/l( 

;  11/8 

1  'i  /  4 
1  .>/  i 

1  1/8 

1  3/4 

2  9/  It 

5  i 

1  5/8 

1  1  /8 

13/4 
4  1/4 

5  9/1 

j  3 

4  1/2 

3  3/8 

4  1/lt 

)    4  1/8 

1  1  li 
1  1  /  .1 

3/8 

1 

5/8 

7/8 
1  /  0 

2 /O 

.i/  u 

7 /8 
2/0 

7  /8 

4/6 

,1/0 

- 1  ^ 

1  /9 
1  1/4 

2/0 
i/  V 

1  1/4 

4  1/8 

3/4 

3  3  8 

1  1/4 

1  1/4 
1  1  /  i 

2  5/8 

1 

2  1  8 

1  1  /2 

1  5/8 

15/8 

1  1/2 

1  1  /8 

1 

7/8 

3/4 
0/ 1 

7/8 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 
2  3/4 

4  3/8 

5  5/8 

5  5/8 

5  3/4 

3  15/ If 

)     1  7/8 

1  /8 

*  1/0 

3  1  /8 

3  I/IC 

3/4 
0/  * 

3  1/16 

1  3/8 

1/2 

/ 

8  1/2 

7 /8 

5/8 

13/16 
11  3/4 

3/4 
'/  * 

15  1/2 

12 

9  1/4 

11  3/4 

Il  3/8 

20 

12  1/4 

3  1/4 

4  1/2 

17 

12  3/4 

15  3/4 
4  7/8 

15  1  /2 

15  1/2 

6  1/8 

4  7 '8 

3  1  /2 

4  7/8 

4  7/8 

6  7/8 

6  1/4 

4  5/8 

5  3^4 

5  7/8 

5  7/8 

4  3/4 

2  1  /4 

3  1/8 

2  1  /2 

3  7/8 

3  7/8 

3  7/8 

8  1/2 

4  7/s 

6  1/2 

5  1  /2 

7  3/4 

7  1 1 /  L6 
22  * 

7  3/  4 

26 

17  1/2 

24 

18 

22 

7  5/8 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

6  5/  < 

6  1/2 

6  1/2 

2  3/8 

1 

1  1/2 

1  3/8 

2  1  /8 

2  1/8 

2  1/8 

3 

1  3/16 

2  7/16 

2 

2  9/ 16 

2  1  /2 

2  1/2 

8  7/8 

5 

8  1/8 

5  1  /2 

6  15/16 

6  7/8 

6  i/8 

12  3/4 

6  3/4 

11 

7  1  /2 

10  1/4 

10  1  /4 

10  3/8 

1  1/16 

3/8 

5/8, 

5/8 
2  3/4 

9/16 

9/16 

y/16 

4 

2  1/4 

3  11/16 

3 

3 

2  15/16 

2  15/16 

1  3/8 
3  1/4 

1  15,16 

1  5/8 

2  1/16 

2 

2 

5  1/4 

4  1/2 

3  3/4 

4  9/16 

8  3/4 

4  5/8 

4  5/8 

10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

9 

0 

8 

5 

7  1/8 

5  3/8 

6  7/8 
6  3/8 

7 

7 

7  3/4 

4  1/4 

„  ' 

ô  1/4 

4  3/4 

6  1/4 

6  3/8 

7  1/8 

3  5/8 
3  1/4 

5  1/2 

3  7/8 

5  ■  /8 

5  3/8 

5  3,8 

6 

4  3,  8 

3  3/4 

4  15/16 

4  7/8 

4  7/8 

2 

1/4 

15, 16 

i/8 

1  1/8 

1  1/8 

13/16 
2  11/16 

3  7/8 

1  3/4 

2  3/4 
5  3/4 

1  "./S 

2  11/16 

2  11/16 

7  13/16 

3  7,8 

4  '1/8 

6 

6 

6 

4  3/8 

1  7/8 

3  1  /2 
3  1  /4. 

2  3/8 

2  7/8 

2  3/4 

2  3/4 

4  7/16 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  11/16 

13/16 

13  1' 

15/16 

15/16 

15/16 

11/16 

1/4 

5/16 

I /2 

3/8 

3/8 

1  /2 

2  1/2 

7/8 

1  3/4 

1  1/4 

1  11/16 

1  11/16 

2  1/4/ 

1  5/8 

2  13/16 

11/2 

1  13/16 

1  11,  Il 

2  1/4 
1/2 

5/16 

5/16 

1  /2 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

3  7/8 

4  1  /2 

4  9/16 

4  1  /2 

13  1  /4 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

10  15/16 

10  3/4 

10  13/16 

3  3/4 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

3  1/2 

3  7/ 16 

3  7/16 

6  7/8 

4  1/4 

6  1  /2 

4  1/2 

5  3/8 

5  1/2 

5  1  li 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

3  3/8 

3  7  / 1 6 

3  3/8 

2  11/16 

1  1/10 

1  5/8 

1  5/10 

1  11/16 
5  1/4 

1  11/16 

1  11/16 

7  1/4 

3 

5  1/4 

3  3/4 

5  1/4 

5  1/4 

1 

3/8 

5/8 
4  7/16 

5/8 

'3/16 

13/ 16 
4  1  / 16 

13/16 

5  7/8 

3  1/8 

3  1/. 

4  1  /8 

/, 

2  5/8 

1 

2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/« 

1  3/8 
il  11 '16 

45  1/16 

27  3/8 

39  1  /2 

30  ll/li 

41  5/8 

41  7/lG 

3  13/1'. 

1  15/16 

2  13/10 

2  7/lb 

3  1  /8 
1  7/8 

3  3/16 

3  3/ 16 

2  1/2 

7/8 

2  1/16 

1  5,8 

1  7/8 

1  15/ le 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/I1 

I  5/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

1  9/16 

1  1/2 

1-1/2 

2  1/2 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

11  1/4 

7 

10  3/8 

11  1/4 

7  1/2 

9  1/.2 

9  3/8 
4  3/4 

9  3/8 

4  1/2 

2  3/4 

4 

4  13/16 

4  7/8 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  1/4 

9  1/8 

9  1/8 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

2  1/2 

2  1/2 
6  9/16 

2  9/16 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

5 

(i  9/16 

6  1/2 

3  7/8 

2 

2  3/4 

2  1/4 

3  1/2 

3  3/8 
3/8 

3  3/8 

3/4 

1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

3/8 
5  1/8 

3/8 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 
2  3/4 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/8 
3  3/4 

5  1/S 

5  1/2 

4  1/2 

3  1/8 

3  :</4 

3  3/4 

3  15/16 

2 

3  3/8 

2  1/2 

3  3/8 
8  3/4 
1  1/4 
12  1/4 

3  3/8 
8  3/4 

3  3/8 
8  3/4 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1/1 
2  1/4 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

12  1/4 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

l.-,/16 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  5/8 

2  9/16 

2  5/8 

G  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  13  16 

4  13/16 

4  13/16 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  5/8 

2  5/8 

2  1/2 

7  1/4 

2  3/ 

1  1/8 
I  3/ 

4  1/8 
7/8 
3/0 

1  1/1 

1  il- 
7/8 

5  5/: 

3  1/1 
3/4 

U  3/ 
15  1/2 

4  7/8 

5  3/4 

3  13/1 
7  1/2 

22 

6  \ft 

2  1/8 
2  1/2 

6  7/8 
10  1/4 

9/16 
3 

2  1/1 

4  1/2 

9 
7 

6  1/8 

5  3/8 

4  11  It 
13/16 
2  5/8 
5  7/8 

2  3/4 

3  '.);  I' 
15  16 

1/2 

1  5.8 

2  3/16 
1/2 

4  1/2 
10  5/8 

3  3/8 

5  1/2 

3  /8 
1  5/8 

5  1/8 
13/16 

4  1/8 
1  3/8 

41  1/4 
.3  3/16 
1  7/8 
1  5/8 
1  7/IC 

1  1/2 
9  1/8 
4  3/4 
9  1/8 

2  9/16 

6  7/l( 

3  7/I0 
3/8 
3/8 

5 

3  3/i 
3  5/16 
8  5/.S 

1  3/8 
12 

i5/i{; 

2  9/(0 

1  13/16 

2  1/2 


I  Cr(i..i|iy  .'-■fiiiaro. 
Wainloril  Coui  t. 
120,  Bishoiisi-alo  St. 
7.  Lorhtjury 


30,  St.  Swilhiii'^  Laiie 
8,  01(1  Jewry 
8,  Old  .Jewj  v. 
(ireshain  Huusf;. 
Wiiiciiesler  House. 
120,  Bishcpsigatc  St 
120,  lîi.slioi'sgate  St 
IVO,  Iiisli(i|is(;ali;  St, 
Wiiiclicsli'r  lloiise 
n,  (.eadri.li  K  Duilitgi. 
i.6,  (.ii'fsliaiii  House, 
\Vinrlit..~li»i'  Hou.-(>. 
120,.  Uisho)i.<gate  St. 


st. 


28,  .-Vustcn  Friars. 
19,  liui-v  Sti(^Pt. 
120,  Bis^hoijSj^alc  St 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Wanifiiid  Court 
■\Vai-nfoi'(l  Court 
7,  Lolhburv. 
kO,  Bistiops^'atc 
Waniford  Court, 
nreshaiii  Housi-. 
S.  Old  Jewrv. 
120,  Bishops^ate  St. 
30.  St.  Swithin'sLone 

7,  Lolliliury. 

170/ 17:1  «inrlievler  House, 
19,'Bury  Street. 
(2(1,  Biiihuï.NpIe  i;i-«'i(hi]). 

8,  Princes  .•<iree(, 
8,  Princes  Street. 

7,  Lôlhbury. 

8.  0  d  Jewry. 
Waniford  Court. 
15,  George  St.,  K.  I 

7,  I^ithbury. 

l.i/(),  (ieorge  S[.  Mn.  Uouïe. 

.\usien  Friars. 
Warnford  Court. 
Greshani  Hinise. 

8,  Old  Jewrv. 

120,  Bishopsgale  St 
120,  Bisliops<îate  St 

7,  Lottitiurv. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishbiisgate  SI. 

8,  Princes  Mreet. 
Princes  Street. 

8,  Princes  Street. 
8.  Princes  Street. 
\Varnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8.  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithiu's  Lane 
Greshani  Huuse 
8,  Old  Jewrv. 


Lnthliury.  • 
Greshani  House. 
l.t/li,  Gei.rgn  S(..  Mn,  House 
Warnford  Court. 
I,S,  St,  Swithin'sLane 
8,  Old  Jewry. 
Win  hester"  House. 
19,  Bury  Slreet. 
Waniford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Waniford  Court. 
8,  Old  Jewry. 


MINES    D'OR   SUD- AFRICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120.00( 

125.000 

5/0 

125.000 

400.000 

10/0 

400.0.  0 

156.2.50 

2/t' 

132.870 

1.100.000 

1 

1.075.001 

145.000 

1 

130. 01(. 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye). 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

bpitzkop  


3o 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/0 

8/0 

8/0 

Beioi  House  HasingliiK  8(re(l. 

3/0 

1/3 

0/3 

.  2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

8.'),  Gracechurch  st. 

2/0 

2/0 

3/3 

3/3 

2/9 

2/9 

1 10,  Cannoii  Slroot. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

2/3 

2/3 

2/0 

2/3 

1 10,  Camion  S(r.-et. 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

18,  St.  Helen's  Place. 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/6 

3/0 

3/9 

3/3 

15,  Bishopsgate  St. 

1>  I  :    JL01^1>RE:S  (SuUe) 


< 

H 
I— ( 
CL, 

< 
a 


o  1 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


M  S 

o  H 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COTJI5.S  IDXT 


1899 

Coars  extrêmes 

P'ushaul  Plus  bas 


1899 

l'lôt.  semestrielle 


20  Sepl. 


27  Sept.] 4  Octobre  W  Od, 


BUREAUX 
LONDRES 


CO]VIF»AGHSriES  F»FlO  PARIÉTAIRES  de  TEFIRAIIVS  et  ID'EXF»LO  FIAT  ION 


£ 

950.000 

1 

250.000 

350.300 

1 

350.. 300 

1 

.250.000 

1 

1 

102 

500 

/lOO.OOO 

1 

400 

000 

100.000 

1 

94 

307 

000.000 

4 

375 

000 

.500.000 

3_'5 

IJOO 

000.000 

000 

000 

î 

■.T'O.OOO 

î 

250 

000 

(lOO.OOO 

100 

575 

000 

0 

OUU.OOO 

1 

514 

901 

200.000 

200 

000 

10(1  000 

400 

000 

500.000 

375 

05,v 

1 

000.000 

670 

000 

1 

500.000 

1 

267 

507 

1.50.000 

1.50 

000 

450.000 

389 

750 

100.000 

100 

000 

500.000 

225 

000 

LOO.OOO 

751 

077 

I 

000.000 

779 

300 

300.000 

300 

000 

610.000 

604 

225 

1 

000.000 

930 

000 

200.000 

197 

436 

600.000 

1 

600.000 

180.000 

12/0 

299.000 

500.000 

500.000 

1 .2.50.000 

1 .250.000 

2.750.000 

2. 682. 3;  10 

500.000 

500.0  iO 

250.000 

250.000 

1.000.000 

500. 3Sv 

1.000  000 

10 

1 .000  000 

400.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

2.50  000 

250  000 

500.000 

500. ODO 

450  000 

450.000 

100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

280.000 

16/0 

350.000 

140.000 

1 

140.000 

250 . 000 

1 

250.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

140.000 

1.000.000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33  30  i 

140  000 

1 

140.000 

100  000 

1 

91.000 

384.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300 . 000 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  000 

500.000 

1 

500.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-Fi-ench  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Bechiianaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.    6%  Préférence. 

Id.  5  !4  %Debentures. 
ITerderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashoiialand  Agency. .. 
Matabele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  G»;  

Oceana  Consolidated.... 
Oceana  Development.. . . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goidfields  

Transvaal  Consolirit. . . . 
Id.  Development 
Id.        Gold  Fields. . 

Id.  GoIdMiiiingEstat 
Willoughby's  Consol. .  . . 
Zambesia  Éxploring. . .  . 


% 
20 


■5  y, 

'■2% 
10 


20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

12/6 

12/6 

11/0 

1270 

l.'>/6  Crorge  .St.  Ho.  Rogst. 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  7/8 

3  15/16 

3  15/16 

3  7/8 

17'i,  Winchester  Hse. 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  3/16 

2  3/16 
1  1/14 

2  1/8 

2  1/8 

7,  l.othlHiry. 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  1/4 

1  5/16 

1  5/16 

19,  8t.  SwIti.in'sLane 

1 

.1/2 

3/4 

3/4 

9/16 

9/16 

9/16 

■ — 

72,  Uasinjjtiall  Street. 
19,  St.  Switliin's  Lane! 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  7/16 

3  7/16 

3  0,16 

3  7/16 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

3/4 
7  3/4 

11/16 

11/16 

3/4 

19,  St.  Swithin's  Lane 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  11/16 

7  3/'i 

7  5  8 

8,  Old  Jewry. 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

25/0 

?5/0 
106 

24/9 

24/9 

8,  old  Jewry. 

111 

102 

106 

105  1/2 
3/4 

105  1/2 

106 

106  t/2 

8,  Old  Jewry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/8 

11/8^ 

1  1/8 

15  a.  Bury  Street. 

1    O/  O 

3  7/16 

11/0 

1  o/  lt> 

1  .3/16 

1  3/16 

2  9/16 

1  3  /  M 

19,  Finsburv  Circus. 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  5/16 

2  3/8 

2  9/16 

8.  Old  Jewry. 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

6  7/16 

6  13/16 
2  1/8 

6  3/. 

6  1/2 

3,  Ci>i)thall  Buildings 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

Broad  Street  llouse 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

2 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

.Sun  Court,  Cornhill. 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

i,  Sun  Court. 

14/6 
7  3/8 

4/0 

5/0 

8/9 

11/6 

11/0 

11/0 

6'  3/4 

11/0 

6  3/4 

5,  Couthall  Buildings 

2-3/4 

5  1/8 

4  7/8 

6  1/16 

2  l/'i 

3  1/4 

6  15/16 

2  3/8 

3  3/16 

8,  Old  Jewry. 

3  1/8 
3  1/16 

1  1/16 
1 

1  5/8 
I  15/16 

2 

2  5/16 

3  1/4 

2  5/10 

3  1/8 

1  7/8 

120.  Bi>hops(.'ate  St. 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  1/'. 

Helr>i|iolilaD  rbaïaheis 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

2  l'16 

2  1/4 

120.  Bistiopsgate  St. 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  5/1-6 

2  5/16 

2  7/16 

2  7,8 

SulTolk  House. 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  9/16 
1  9/16 

1  9/lt. 

3,  Cu|ilhall  Buildings 

o 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/10 

13,  George  Street 

GO]VIF»AG]NriES  DIVERSES 


Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 
Eerste  Fabrieken  .... 
Exploration  C».  (New) 
Johaumesbg.  Cons.  Inv 
Id.  Waterwks 
Id.  Tramways 
London  and  Paris  Corp 
National  Bank  S.  A.  R. 
NewAfrican  Company 
Rand  Central  Electric 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. 

Tatl  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. 


12^, 

10 

5 

11 

60 
8 

5 

25 

"3% 

15  %  mars 


2  >4  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

11/16 

11/16 
1  3/4 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 
1  7/16 

1  13/16 

1  13/16 

1  9/16 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/16 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/8 
1  1/4 

5/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/3 

13/16 

5/8 
11  1/4 

5/8 
11  1,4 

5/8- 
11  1/4 

15  3/4 

12 

li  3/4 

12 

11  1.'4 

4  3/16 

1  9/16 

3  .5/8 

2 

2  11/16 

2  11/16 

2  11/16 

2  5/8 

1  1/8 

9/16 
2  1/2 

11/16 

5/8 

9/16 

3  3/4 

5/8 

5/8 

9/16 

5  1/4 

3  3/4 

3 

3  5/8 

3  9/16 

3  5/8 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  7/16 

6  9/16 

6  1/2 

6  3/16 
1  1/4 

1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  3/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/8 

1  3/8 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

17,  .'^l-.SwilliiM  5  Lane 
Suffollt  llouse. 
8.  Kiiit  h  Lane. 
30,  St.  Switliin's  Lane 
7,  Lotlihury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
IS/t  Crorge  St.,  li.  Beuse 


3,  Ilatton  Garden. 


1,  Bankliuldings. 
8,  Old  Jewry. 


Broad  Street  House. 


miTSTES    D'OR  AUSTRALIENNES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Haunpton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill  . . . 
Lakp  View  Consols  .... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C. 
White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli..  

Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

1/8 

3/8 

5/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

2  1/16 

1  1/16 

1  1/2 
1  7/16 

31/0 

3-.'/3 

31/9 

30/9 

28/6 

1  11/16 
14  1/4 

5/16 

1 

13/J6 

15/16 

7/8 

7/8 

7  7/16 

11  4/16 

9  5/8 

6  37 16 

6 

5  3/8 

4  3/4 

28  7/8 

9  3/16 

20  1/16 

13  1/16 

13  7/8 

13  13/16 
1  11/16 

13  5/16  11  15/16 

1  15/16 

9/16 

1  3/8 

1  7/16 

1  3/4 

t  11/ 16 

1  5/8 

9/16 

1/8 

1/2 

3/16 

4/0 

4/0 

4/0 

4/0 

5  7/8 

4  13/16 

5  5/16 

4  7/8 

5  1/8 

5  1/8 
2  1/4 

5  1/16 

5  1/8 

3  3/8 

15/16 

3 

2 

2  5/16 

2  1/4 

.2  3/16 

3/0 

"1/9 

1 

1/16 
2  3/4 

7/16 

7/16 

3/16 

3/16 

3/16 

1/8 

3  3/4 

3/8 

5/16 

7/6 

8/0 

8/0 

8/0 

2  11/16 

1  15/16 

44/0 

2  1/16 

50/0 

51/6 

52/6 

52/0 

4/9 

1/6 

0/6 

2/0 

1/6 

1/6 

2/3 

2/3 

5/16 

1/16 

2/6 

4/6 

3/6 

3/6 
4  1/4 

3/6 

3/6 

7  1/2 

1  5/8 

4  5/8 

4 

4  l'16 

3  3/4 

3  3/» 

10  3/4 

4  7/8 

7 

9  5/16 

10  11/16 

10  9/16 

10  1/2 

11 

10/0 

1/6 

4/6 

3/6 

3/16 

3/16 

3/16 

3/16 

14,  Sherborne  Lane 
3,  Gracec'liurch  St. 
29,  St.  SwithinsLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
257,  Winchester  Hse. 
29,  St.  Swithin's Lane^ 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 

3.  Gracechurch  SI. 

11,  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  .-Vvne 


MINES    DE  DIAIVEANT 


721  .500 

1 

721 .500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

3.950.000 

3.948.955 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

3.500.000 

100 

3.283.0-20 

Id.  5%Debenture  

5 

1.057.000 

10 

105.250 

Griqualand  West  

1.000.000 

5 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

9 

^  %%  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/0 
28  1/i 
105 

7  3/4 
16  1/2 


30/0 
128  3/16 
105  1/2 

7  3/4 
16  1/2 


30/0 
28  7/16 
106 
7  7/8 
16  3/4 


30/0 
28  7/16 
106 

7  3/4 
16  3/  4 


62.  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5  Copthall  Building! 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  ',5>^bis,  _  i,se  voluinc.  l'C) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  11)  oclofiro,  HlOO. 


SOMMAIRE  I 


^iie.stioii!!)  (lu  .tour.  —  Les  Mines  ildi  de  Mo/.:iiiiliii|iu'.   -  Ii<i  Gueri'e  dans  l'Afniiue 
.lu  Sud.  —  I.c»  Mines  Rliodésiennes.  -  Kozende,  I.iniiled. 

Les  .Mines  d'or  Australiennes.  —  La  l'ruiluctiuii  iW.  l  AusIralifi  Cccideiilule.  - 
IvMiilui'  (;ol(\  C.orponUiiin.  —  Notes  minières  il'Austnilii'. 

ito«ue  helj«lonia«lalre  de  la  l'i'esse  Anglaise.  —  La  l'i  iducliini  dOi  du 
M.>i;cl'.   -   L'Avenir  des  Mines  Transv.iali(.'iiiii's.  —  Les  Mines  d'Or  de  l'Al'riqne 


Oci  iilcnliilo.  Hne   I  j Mil l  a isdii .   —    ] ,f  ( luMJ liieii  e    Alleni.-nid   daii<   l'Mi-i. in  - 

du Sud. 

Informations  diverses. 

Revue  bebtloniatiaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 

Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


nmmm  ci  1)1V11)K.\DIS  des  Wim  m  SI'D-AF11IC.U.\ES  m  onces  do  n  gamm  103,  chape  once  valant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrait  

Bonanza   

Buffelsdoorn  £state 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  aud  Suburban. 

Cornet  (New)..  

ConsoL  Deep  Levei 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Drietonteiu  

Durban  Roodepoorl 

EasileiAti  

East  Rand  Prop.  . . 

Ferreira    

Foibes  Reaf  

GeldenUuis  Estâtes 
Id.  M.K... 
Id.       Deep.  . 

George  Gocli  

Giusberg  

Glencairn  

Oraskop  (5/-sli's).. 

Henry  Nourse  

Ueriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jump»!  s  Deep  

Kim.  Rooiepoort.. 

Kleinfonteid  

Lancaster  

Langlaagte  Estaie.. 

Id.       BlocVs  13. . 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  'Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Cliarlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.   Rietfontein  — 

Nlgel  

Nigel  Deep  

Nortb  Randfonteiu. 

Nourse  Deep  

Paarl  Cential  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfonteiu  Porges 

Robinsou  

Robliison  Deep  

Kobinsou  Randfoat. 
Roodepoort  Deap. 
Roodep.  Ud.  M.  K... 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  .. 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stauliope  

Sutherland  Reef  

trausvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

'Van  Rya  

Village  Main  Reef.. . 

"Weminer  

West  Rand  Mines.. 
Witw  (Knight's). . . . 

■Wogelstruis  

"Wolhuter  

■Worcester  


FI?,OID"CXCXXOIT     {&1X  onces) 


A\?iEE  E.\ÎIEKF. 


1897 

1898 

Orlolire 
1898 

Jiotfm. 
1898 

Wcfm. 
1898 

Janvier 
1899 

Fhrier 
1899 

5-' 

W! 

76 

.114 

6.902 

7 

.■298 

8.333 

9.113 

8.434 

It) 

16U 

9 

375 

884 

892 

1 

.  1^20 

981 

740 

107 

91 

901 

8 

.y."^o 

■250 

,8 

137 

8- -23  7 

8.045 

10 

01 1 

36 

099 

4 

.  149 

■2 

7-2-2 

■585 

2.683 

2.^299 

■2-2I 

41 

l'2s 

.210 

001 

4 

■27.1 

5 .  bbo 

5.175 

i:t:!.67:i 

130.6SH 

10.310 

10.615 

11 

.716 

12.648 

10.095 

37 

709 

40 

i>51 

4 

.3^2,> 

4 

531 

5.099 

5.153 

4.892 

1 

1 

877 

2.311 

1.969 

'i.s 

03'2 

160 

86^ 

1 1 

9 1 1 

10 

781 

12 

844 

11.  6.50  il  2. 353 

1  »8 

9 16 

1 27 

97i.* 

1 1 

87^2 

11 

944 

12 

.079 

12.131 

12. 162 

60 

V^9S 

7 

6o9 

7 

789 

8 

■235 

8.  •251 

7.210 

1 1 

1  il 

75 

9^2 1 

6 

330 

6 

368 

6 

733 

6.696 

6.538 

■J3 

937 

6 

39ij 

131 

363 

151 

351 

12 

56u 

1-2.568 

13.077 

13 .0'2.i 

r2 . 379 

91 

lû'i 

913 

136 

551 

12 

3  4'2 

12 

81'2 

12 

906 

13.00.1 

11.7/0 

1  '.) 

161 

7 

5^2.s 

582 

I .  "253 

lu-! 

66. 1 

1 6"2 

07() 

1 1 

701 

II 

813 

12 

331 

1 2 . 06 1 

1 1 . 9.5  4 

16.''> 

3 '2 

- 

^0  1 

.) 

736 

3 

117 

'2  -  403 

30 

1  li.i 

.rj 

.î 

3'2"2 

3 

■210 

3 

330 

3  - 179 

3 .  164 

32 

1:,.! 

''^ 

1  / , 

6 

19^2 

6 

■295 

5 

921 

5.,  137 

6 . 478 

' 

1 

.>'2 1 

393 

■243 

VI 

6.)  ! 

.).) 

7 

7 16 

8 

4-^0 

8 

416 

8 .  163 

8- 099 

7  2 

G'.' 

9  1.1 

6 

213 

6 

115 

6 

|8S 

5,967 

5.621 

'i3 

617 

5  "2 

9.i'.' 

198 

4 

■31 

3 

528 

3 .  765 

3.585 

30 

90:  i 

30 

49i' 

2 

718 

'2 

103 

.> 

877 

2.829 

2.681 

61 

«09 

70 

96» 

6 

liO 

6 

■251 

6 

107 

6^06 

5.611 

77 

97^2 

7 

371 

6 

876 

7 

■ai 

7. -239 

6 . 876 

li 

6-21 

1-2 

810 

7-22 

886 

y58 

881 

851 

43 

573 

6! 

596 

5 

7^26 

ô 

717 

5 

483 

6.027 

5 . 702 

3 

•2'25 

53 

337 

5 

10^2 

5 

■2'20 

5 

139 

5. 6-27 

6.154 

i-JS 

8 '.S 

130 

78'.' 

12 

009 

12 

3^29 

12 

25  4 

1 1 , 755 

1 1".  258 

'k  'i 

871 

49 

387 

3 

769 

3 

•248 

3 

■249 

3.533 

3.044 

7 

915 

■26 

4  12 

■2 

186 

1 

170 

2 

02T 

2.006 

1.811 

13 

166 

6 

93V 

770 

7^25 

795 

825 

610 

11 

0'29 

35 

33:i 

3 

735 

3 

500 

3 

568 

3.614 

3. 159 

f>0 

3i3 

63 

185 

7 

730 

8 

199 

8 

829 

9.416 

9.'2^20 

16 

080 

51 

■2-29 

4 

356 

375 

4 

481 

4. 480 

4.361 

30 

'ilO 

36 

978 

■2 

597 

183 

1 

688 

5.0^28 

3 

890 

.  8 

419 

1 

150 

ï 

500 

1 

■200 

1.100 

1 .350 

116 

■26-2 

119 

350 

10 

440 

10 

038 

10 

853 

10.717 

10.060 

1 

91  i 

16 

017 

1.777 

11 

8i3 

39 

6-20 

3 

455 

3 

670 

3 

984 

4.910 

4.2^26 

'-'5 

■'iû.'i 

■23 

3^20 

1 

858 

1 

764 

2 

010 

6 

090 

54 

?0'.' 

3 

941 

5 

.^^76 

6 

013 

6.237 

5.921 

35 

709 

31 

•29-2 

909 

■2 

M6 

■> 

543 

2. -280 

2.395 

3'. 

768 

35 

388 

3 

1^29 

■2 

9-27 

■2 

846 

3.168 

3. -208 

3S 

908 

43 

940 

3 

881 

482 

4 

6'29 

4.718 

4 ,  '257 

180 

150 

■2  H 

60-2 

•21 

746 

'21* 

482 

22 

8'23 

19.772 

18.734 

70 

580 

11 

11- 701 

10.008 

6 

m 

35 

791 

3 

346 

3 

182 

3 

142 

3.357 

3. -283 

.) 

iOi 

3 

953 

iô 

80-2 

47 

,87^2 

3 

953 

3 

172 

4 

0'29 

4. 191 

4.010 

-.'i 

'253 

156 

56-: 

14 

550 

14 

672 

16 

•283 

14.845 

13.119 

•23 

510 

28 

380 

.> 

700 

1 

9-20 

2 

660 

2.650 

2.010 

80 

138 

64 

158 

5 

4^25 

4 

9-29 

4 

570 

4.211 

5. 150 

75 

•265 

138 

676 

■20 

417 

•25 

687 

'20 

7-28 

■22.004 

20.493 

■r.i 

6-21 

■23 

491 

1 

7  45 

1 

803 

1 

630 

1 . 468 

1.135 

1 

la 

'2 17 
318 

6 

918 

26 

953 

7  4 

977 

'277 

5 

554 

6 

'233 

6.015 

6.364 

39 

7-27 

■48 

584 

4 

4'24 

4 

393 

4 

469 

4.561 

4.4'27 

6 

■206 

7 

831 

505 

595 

630 

710 

740 

69 

59U 

51 

535 

4 

633 

4 

630 

4 

882 

4.817 

4.452 

114 

118 

l'2 

61* 

12 

307 

13 

328 

13.406 

11.833 

58 

05  i 

71 

381 

6 

446 

6 

181 

6 

208 

6.088 

6.037 

li 

'l'il 

'20 

00'2 

1 

655 

121 

1 

913 

1.890 

1.774 

59 

115 

75 

600 

7 

469 

5 

354 

5 

879 

5.684 

4.186 

16 

.765 

89 

.773 

8'2 

761 

7 

003 

6 

495 

6 

299 

i.703 

5. 717 

■2-2 

.117 

30 

311 

■2 

679 

2 

939 

2 

579 

2  561 

2.707 

MOIS 

lars  I  Avril 
1899  ^  1819 


1899  I 


Jiiio 
1899  I 


JuilM  I 
1899 


AriII 
1899 


8.434  10.044  10.567  11.071  10.510  10.840  11.654 


850  610 

8.355  8.942 

2.994  3.070 

5.119  4.636 


5.571  5.571 


.4871  2.357 


898 
7.952 
2.9^25 
4 .364 


5. 6^20 


2.464 


13. 793,12. 867il3.0'26 
7.7741  8.343,  8.467 
709  6.698  6.791 


12.648 


12.yll  12  175 
1  513^  1  ,312 

12,930  12.1121 
1  ^267    1 .  190 


3.57  4 
7.082 

8 . 365 
5.785 

2 . 8 18 
6.081 
7.6^26 
840 
6.342 
7.117 


3.717 
6.  ■28.! 

8,  177 
5 . 80,1 
3.531 
2 . 580 
5  ,335 
6.9-25 


719 
6. 138 
7 . 236 

12,008  II.O17  11  0,S'2  10 
3.184  3.327   3.341  2 


1-2.529 


900 
8.042 
2.37-2 
4.1-25 


5.960 


879 
8. -262 
2.331 
3.731 


6.346 


1.017 

7.888 
2.558 
3.489 


6.862 


2.361  2.755  2.93 
10. 698110. 939  10.^208 


Ncplera 
1899 


770 


3.51.- 


13.132 
8.421 
6.915 


12.567 


13.039 
8 , 835 
6.876 


13.174 

8.815 
6.905 


12.065112.808 


12. 195  1  2.ii|7  1 1 .900 
1  348    1.300  1.375 
13,  174  l,î,iin  12, ,883 
4.1 '.6' 
3.538 
7.149 


4.614 
3.7-20 
6.939 


428 
0-26 
461 
761 
514 
303 
739 
370 
7., 37  8 


2,  '2'25 
635 

3.  -272 
9. 608 
4.684 
2.730 
1.350 

10  670 
2.503 
4.215 
3.009 

6.333 
2.4,33 
3.682 


701 
20  9^29 
7.715 
3.585 

4,1^27 
15. 147 
2.650 
5.821 
•22.057 
1.396 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.264 
6.460 
1.906 
6.417 

6.071 
2.872 


2.482 

4-28 

3.112 
9.5.85 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 

6.391 
2.12. 

3.378 


4.587 
21.037 
10.141 

3.489 

4.376 
15.5'23 

2.110 

5.718 
'22.596 

1.616 

l.Sil 

5.862 
4.692 
615 
5. 176 
13.620 
6.395 
1.60 
6.998 

5.841 
2.834 


2.589 
865 

3.132 
9.372 
5.-^'23 
2.687 
1.450 
10.781 
2.3'23 
4.0'22 
2.288 

6.877 
2.479 
3.261 


4 . 433 
'20.575 
11.208 

3.470 

4.7-20 
15. '28  4 
2.220 
5.764 
22.912 


1.019 

5.812 
4.914 
770 
7 ,  ^267 
13.381 
7.621 
1.565 
5.300 

5.766 
2.910 


.561 
.987 
.349 
.7^25 
.  406 
.570 
235 
-  ■262 
,  197 
,806 
.'295 


9.513 
840 

3. 161 
9.640 
5. 131 
2.521 
1.150 
I0.8'22 
2.141 
3.983 
2.313 

6.3^22 
9.106 
3.107 


6.149 
4.8-27 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1 . 488 
5.364 

6.152 
9.290 


4  l'.iG 
3.6.J5 
7.3 


.6-7 
,  I8r 

.  155 
.671 
.  492 
.758 

.937 
.013 
.008 
.849 


2.520 
775 

2.882 
10.568 
5.403 
3.317 
1.'200 
10.762 
2.36 
4.046 
2.55i 

6.542 
2.559 
3.137 


4 . 478 
■20. 141 
10.002 

3.542 

4.901 
14.104 
2. '270 
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895 

6. 9'?  4 

4.853 
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13.115 
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4 . 957 
3.337 
7.486 

8.375 
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3.^292 
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MARCHÉ  SPÉCIAL 

OES    GOMF»AGl>riES    ]VIIINriÈ:R.ES    EX  r>'EZS:r>L.0FlATI01>3r 
(Sud.-AJi*loalxios,    A.\istr*alloiiiios    ot    Axnôirloaliios  ) 


BOURSE    I>E  1*.VK1*«» 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


COURS  GOMPARATIKS 


Au  commeiiceiiieiit  de  chacun 
fies  inuis 


Janvieri 
1900 


Mais 
liiOO 


Juin 
1900 


Août 
1899 


•27  Sept. 
1900 


4  Oc  t. 
1900 


11  Ocl. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

18  Oct 

190.1 


NOMS 

CES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VrF»AGNIES    DE    MINES    D'OFl  SUD-AFFIIGAIISTES 


13.750.000 

85 

1889 

3.375.0001 

25 

1890 

8.7.-SO.O0I) 

25 

I8S.S 

18.750.00(1 

25 

1  .S9-.' 

2. -.'50  000 

25 

1S87 

14.0(10.0011 

25 

1895 

5.000.000 

25 

I«ti7 

25  0(10. 0(J() 

25 

6  :.;50.0(X) 

25 

1*0 

300.00(J 

25 

1895 

18.7r0.000 

25 

189" 

i-'.r.do.wjo 

25 

l>bi.s 

7.5110  OOil 

25 

1.S95 

25 

I8'..4 

7..S(H).0<IU 

25 

1.^8-; 

4.  IV5.00() 

25 

'<  1(0.000 

25 

ls;i3 

1 .6:5.00(J 

25 

1  s;  .5 

6«.7.''>0  00(1 

125 

18^: 

•27.500  00(1 

25 

l.SfS7 

li5.U00.000 

1  5 

1  n8". 

3. 1 -.'5. 000 

25 

H..5 

'iOn,0:io 

V5 

1^90 

2.000.0  10 

25 

is»-; 

4.I1UU.0II0 

25 

1  ^9r. 

10.6-.'5.000 

25 

I89r, 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  Ne-w..  .terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  I>eep.  .terme 
Xha  East  Rand  proprietAry  Hliuea..  terme 

Fei  reira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estato  terme 

A.  Goerz  et  C"    terme 

Kleinlontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

I.an^laagte  Estâtes  tenue 

Manevale  Nigel  terme 

May  Consolidated  li  rmi 

Primrose  (New)  terme 

Princess  cnlrint 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  entant 

Robinsoa  Gold  terni  e 

Sheba  GoM  terme 

Simmerand  Jack  (act.  noxxy.}. terme 

Tiansvatil  Gold  Fields  tenue 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfonteiu  cptant 

West  R^nd  cptanl 

Windsor  optant 


143.75 

100 

237.50 
330 
47 
145 
68.50 
170 
69 
80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(aiic.J  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32  25 
68 
42 
462 
33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


.50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

3' 
157 

63. 
•54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64 
945 

45 
220 

26 
138.50 

4i 
195 
272 

20 

19 

42 


.50 


24  50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
110.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


21  25 

39.50 

98 
194 
554 

51 .50 
171 

66.25 

66 

70 

72 

90.50 

12 
113 
103 


1044 
47 

•J33 
27 

164 
50 

218. 

306 

-22 
24 
48 


50 


21.50 
37.50 
96 

195.50 
556 

,54.50 
174 

66.25 

65 

71 

72 

^9.50 

12 
115.50 
100 

105» 

47 
236.50 

28 
163 

50 
222 
304 

21 

24 

.50 


20.25 
.36.50 
96 

191.50 
551 

53.75 
172 

65 

C6 

68.. 50 

72 

89 

12 
113.50 
10  i 

1042 

45 
230 

28.50 
102 

48 
216 
3ui 

20 

24 

5(1 


20 

36.. 50 

95 

188.50 
541 

52.95 
166.50 

64.50 

63 
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3  3/4 
3  5/16 
8  5/8 

1  3/8 
12 

15/10 

2  9/ 16 
4  13/16 

2  1/2 


7  1/8 

2  5/8 
1  lit- 

1  11/ 1<: 

'7/8 
3/0 
1  1/4 

1  1/2 
1/2 

5  1/2 
3 

3, 

11 

15  1/4 

4  13/1 
5  3/4 

3  3 
7  7/11 

22 
0  3 

2  1/1 
2  1/2 

6  11/16 
10  1/» 

9 '16 

3 


S  7  'S 
6 

5  1/4 

4  5/8 

1  1/8 

2  1/2- 

5  3/4 
•>  5; 8 

3  1,2 
15  16 

3/8 

1  5/8 

2  l/l( 
,1/2 

10  l'/4 

3  :./!( 
5  3 /.s 

3  3/8 
1  5/8 

4  3  4 
13  lô 
4 

1  3/8 
40  3/4 

3  1  '16 

I  15/16 
1  9/10 
1  3/8 

1  .'JZ-S 
9  1/8 

4  5/8 

5  7,.'^ 

2  3/.S 

0  1/1 

3  3/8 
3/8 
3/8 

5 

3  5/^i 
3  3/16 
8  3/8 

1  3/.-^ 

II  .'.  i 
I.-,  10 

2  i/2 

1  3/  . 

2  172 


I   (.;)  (j»ljy  ,'^qijare. 
\V;unfoi'(J  Oxirl. 
120,  Uishopsyalc  SI. 
7,  Lorhbury. 


30,  SI.  .Swilliiii'«  I.ane 
8,  Ol'l  •I(?vvrv 
8,  Uld  .Invvi-v. 
Crpsliani  Hoiiso. 
Wincticster  Hoose. 
120,  Bishcpsg.it(;  St. 
120,  UUhoî-sg.->t(î  St 
120,  DishdpSfiatc  St. 
Wincloîster  llouse 
i»,  Uadeiili  II  Biiildgs. 
'.16,  Gi'(^sliain  llous(?. 
Winrhcster  Hou-e. 
120,  Hishopsgale  St. 


28,  Auston  Friars. 
19.  Bury  Street. 
120,  Bishopsfîatfi  SI 
3o,  St.  Swithin's  Lane 
Wanil'di'd  Court. 
Wîinirnrd  Courl. 

7.  l.dthliiirv. 

1:  0.  Hisliopsfratc  St. 
Wai'iifurd  (JmJi'l. 
fircsham  Honsc. 

8.  OUI  .Jewry. 

120.  Hishopsgate  St. 
.30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothliury. 
17(1/173  Windicvlcr  llouse, 
19,  Hiiry  StiM.'et. 
12(1,  Bi.vliijpygale  SI-WiliiiD. 

8.  Pi'iiu'os  Sti'Pet, 
8,  Princcîs  Slreel. 

7,  Lotlibiirv. 

8.  0  d  Jcwl'v. 
AVaniloi'd  ('liuirl. 
15,  (ii'OlfîC  St..  E.  { 
7.  LMtlibory. 

19/6,  George  St.  IId.  flous 
9'<,  Aiisien  Friars. 
Warnford  Courl. 
«resham  Hims(\ 
S.  Old  Jevvry. 
120,  Hishopsigate  St 
120,  liisliopsgate  ,St. 
7,  Lothliury. 
33,  Coruhill. 
120,  P.ishoj)?gate  St. 

Priiic.i's  Mrcol. 

Princes  stri'i'l. 

Pi  iuci's  Shx'ct, 

Princes  Slrcet. 
Warnford  Cmirl. 
28.  Auslin  Fi  i.irs. 
I.  Olil  Jinvry. 
0,  st.  Swithin's  Lane 
(i ri.'sliani  Hiuisc. 
S,  Old  Jowrv. 


7.  Lnthbury. 
Greshani  House. 
Ll/O,  Ce.irgf  St..  Md,  llouse 
Warnford  Court. 

18,  St,  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jowry. 

Win  liestor  House. 

liiiry  Street. 
^\■;^rllllll il  Courl. 
I-.O,  Bisln.psgatc  St 
Warnford  Courl. 
8.  Old  Jewrv. 


IVIINES    D'OFl   SUD-AFFIICAIISTES    (Autres  aistricts) 


120.001 

125.000 
400. 0  0 
132. r.o 
1.075.00. 
130.011 


Barrett  

Graskop  , . . 

Klerksdorp  (9  s.  paye).. 

Lisbon-uerlyn  

Sheba  

Spitzkop    


3n 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/0 

8/0 

8/6 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

2/0 

2/0 

3/3 
2/3 

2/9 

2/9 

3/0 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

2/0 

2/3 

2/3 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/9 

3/9 

3/3 

3/3 

Beioi  House  fiasiiigltatl  Slr^it. 
8.),  Gracochurch  st. 
1 10,  Cannon  sirt  et. 
1 10,  Cannon  Street. 
18,  St..  Helon's  Place. 
15.  Bisl:,.i,^-ale  SI. 


BOUItSt^    «E    I.01^I>RES  (Suite) 


<  .2 


H  '& 
Cl,  'H 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


c  o  -crK-s  x)-cr 


1899 

Cours  extrêmes 


P'ushHUi 


Plus 


1899 

lot.  semestrielle 


;ii  n.f. 


27  Scpl. 

4  Oclobre 

HOcl. 

18  (M. 


BUREAUX 

A. 

LONORKS 


GO]VIF»AG]\riEîS  F»FlOF»RIÉXAIFlES  de  TEF=lP=lAI]NrS  et  D'EXF^LORAXION 


/û 

*50 

OOi  1 

■n.XU..A>.ciiJlU.  1  u  J—io  htx   

350  -  300 

350 

300 

Aïi^lo^Freiictl  

20 

J  ■  _«)iJ  .  '.^UU 

. 

1 .  102 

500 

'(00  000 

1 

'iOO 

000 

B6C  VlUSl tlâloLlltl.  J 

1 00 . 000 

. 

9i 

307 

B©chua.n£ila.nd,  Trstdîiicj 

5.000.000 

4.375 

000 

Chartered  (British  S.  A.  G», 

.")00.000 

3-25 

000 

Cliarterland  Goldfields.. 

0  000.000 

2.000 

000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

l.i.'O.OOO 

1.250 

000 

Id.    6%  Préférence.. 

"è 

600.000 

100 

000 

Id.    5     %  Defc)entures. 

5  y. 

0  000.000 

1.51i 

061 

ITerdersoii's  Trans.  Est. 

■jno.OOO 

'200 

000 

Johanneshurg  Estâtes.. 

"2  k 

(0(1  000 

'lOO 

000 

Mashoiialand  Agency.. . 

10 

.",00 . 000 

05N 

Matabele  Gold  Reefs  &c 

1  iiOli.OOil 

O'O 

000 

Mozambique  G»:  

1 .  :.(  lO .  OUI) 

1 .  -.'07 

507 

Oceana  Consolidated.... 

irio.uoo 

150 

(lljli 

Oceana  Development.. . . 

i.",(i  (100 

:;n'.i 

7."  Il 

Potcliefstroom  

100.000 

loi) 

1)1  III 

Rhodesia  Exploration  . . 

500. 000 

225 

OOll 

Rhodesia  Goldfields  

sooooo 

077 

Transvaal  Consolidt. . . . 

1.000.000 

770 

300 

Id.  Development. 

300.000 

300 

000 

Id.        Gold  Fields. . 

"io 

O'iO.OOO 

60  i 

225 

Id.  GoldMiningEstat 

10 

I ,000  000 

030 

oôo 

Willougliby's  Consol. . . . 

■-'00.000 

197 

130 

Zambesia  Exploring.  .. 

20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

12/6 

1 1  /O 

12/0 

12/0 

15/6  Gfforjo  St>  Un.  iloD^B 

•4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  15/16 

3  15  16 

3  7/8 

3  13/10 

17i'  Winchester  Hsc. 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  3/16 
1  1/14 

2  \ix 

2  1/8 

2  1/8 

7,  1  .olhbu  rv.  , 

1  5/8 

5/8 

15/16 
3/4 

13/16 
3/4 

1  5/16 

1  5/ 16 

11/4 

l      >S  t   S\  w i  t  !  i  n  "«i  ï  .a  n p 

1 

1  /2 

9/16 

9  / 1 'j 

1 1  /  lo 

72,  Basin"hall  Street. 

4  3/8 

2  1/4 

i/s 

3  1/16 

5/8 

2  7/8 

3  7/16 
11/16 

3  9/16 

3  7/16 

3  3/H 

19,  St.  Sw^tliin  s  Lanc 

1  3/16 

1/2 

11/16 

3/4 

11/16 

19,  St.  Swilhin's  I,ane 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  11/16 

7  3/i 

7  5  8 

7  1/2 

8,  OU  Jewry. 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 
ll'5  1/2 

25/0 

24/9 

24/9 

21/9 

8,  oicl  Jewry. 

111 

102 

106 

105 

106 

116  1/2 
1  1/8 

106  1/2 

»,  Old  Jcwry. 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

l  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

15  a,  Biiry  Street. 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/lG 

1  3/I1 

19,  l-'insburv  Circus. 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  3/8 
6  13/16 

2  9/16 
6  3/  < 

2  9/16 
6  1/2 

2  7/10 

8.  Old  .Jewry. 

8  5/8 

3,  1/8 

5  1/8. 

5  3/4 
0 

6  l/K 

3,  Ciipthall  ÎJuildin^s 

3  3/8 

1  13/16 

5/8 

2  3/8 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

2  l/- 

liroail  Street  llouse 

1  15/16 

1  1/lÇ 

6/6 

1  15/16 

1  15/16 

1  15/16 

1  7/8 

Sun  Court,  Gornhill. 

9/16 

1/16 
4/0 
2  3/4 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

i,  Sun  Comi. 

li/6 

5/0 
5  1/8 

8/9 
4  7/8 

11/0 

11/0 

U/0 
6  3/'i 

11/0 

5,  CoptUall  Buildings 

7  3/8 

6  15,16 

6  ;!  1 

6  1/i 

8,  Old  Jewry. 

3  1/8 
3  1/16 

1  1/16 
1 

1  5/8 
1  15/16 

•1 

2  3/8 

3  3/16 

2  5/ 16 

3  1/4 

2  5/16 

3  1,8 

2  3/ 10 

3  1/1I-. 

l  7/8 

120,  Bisiiopjsatt'  St. 

1  5/^ 

1/2 

11/16 

13/16 

1  5/16 

l  5/16 

1  1/4 

1  1/i 

llelr<i|>oruiD  ihanlen 

2  3/  4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

■) 

2  1/4 

2 

120.  BishopsKUle  St. 

2  11/16 
2  1/2 

1  5/16 

l  11/16 
I  3/4 

1  1/2 

2  5/16 

2  7/10 

2  7, S 

2  1;  4 

Siiifolk  llouse. 

1  1/16 

1  3/8 
1  1/4 

1  9/16 

1.9/16 

1  9/16 

I  i/-i 

3,  Ciiiilliall  Bui!diiij,'S 

13/16 

1  1/3 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/10 

1;'.  Geoi'ge  Street 

COmF»AGrlNriES  DIVET=ISES 


600 , 

180. 

500. 
1.2,5U. 
2.750. 

500. 

250. 
1.000. 
1  . 000 

lOll. 

301 1 , 
3.000. 

250 

500. 

450 


000 
000 
00' 
000 
000 
000 
000 
000 

000 

IMIII 

illlll 
000 
000 
000 
000 


ouo . 000 

200.000 
5O1  ( .  000 

.2511.000 

.0^2.3'.  0 
500.0  '0 
2511.000 
50(1.382 

.000  000 
200.000 
300.000 

.000.000 
250  000 
500 .  OOi) 
450.000 


Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Riiby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  G".  (New). . . 
Johanuesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R.. . 
New  African  Company  . . 
Ran.l  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.  . . 

Tati  Concession  

Ti-ansvaal  Coal  Trust. . . 


12  K, 
10 


15  %  mars 


2  V,  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 

1  1/2 

15  3/  4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15 '16 


6,0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/i 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
i 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 

1  3/16 
1  5/8 


9,6 
13/16 

5/8 
1  15/16 
1  7/16 

7/8 

7/8 
13/16 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3/8 


9,3 
11/16 
11/16 

1  3/i 

2  1/8 
1  t/S 
1  l/i 

5/8 
Il  l'i 
2  11/16 

5/8 

3  5/.J 
6  9/10 
1  1/4 

1  15  lie 


9,3 

U  '16 
Il/'IG 

1  13/16 

2  1/8 
1  1/8 

1  3/16: 

5/8 
U  14 
2  11/16 

5/8 

3  9/16 
6  1/2 

1  lyi 

1  15/16 


9,3 
11/16 
Il '16 

1  9/16 

2  1/16 

1  1/16 
,t  3/16 

5/8 
11  l/i 

2  5/8 
9/16 

3  5/8 
6  3/16 
I  1/4 

l  15/16 


9,  :i 
11/16 
lJ/16 
1  9/1. 
i  l,  it 

1  l/H 

1  3/U 
5/8 

Il  1/4 

2  5,8 
9  16 

a  1/2 

6  3/8 
1  3/10 
1  7  s 


17.  Sl-Switiiin  s  Lune 

Siiiîûlk  liouse. 

8,  Finch  Laiie. 

30.  St.  Swithin'sLane 

7.  Lolliliury. 

54.  St.  .Mary  Axe. 

13/ t  Ctorgt  St.,  Io.  Soose. 


(Si,  llattufi  Gurden. 

1,  Banklmldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  llouse. 


IVEIISTEIS    D'OR  AUSTRALIE^MNES 


100 
1:5 

•JSII 

1  iO 
250 
300 

70 
1.000 
500 
120 
140 
100 
381 

40 
300 
150 
320 
500 


.  000 
,11110 

.0(10 

.  000 
.000 
.  000 
.000 
.  000 
.000 
.000 
ooo 

000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.000 


1 

2/0 
lO'O 


',10  000 
175.000 

:-;5o .  000 

1  iO.llOO 
25O.i;i00 
280  003 

1 40.000 
1 .000.000 
200.000 

33  301 
140.000 

91 .000 
960-000 
320.000 
300.000 
112.000 

:i20  000 

500.000 


Golconda  

Great  Boulder  Prop 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill  . . . 
Lake  View  Consols  .... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
WestAustr.  Mining  0°. 
White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  .... 

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1,6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 


I/O 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 
0,7/8 

3  3/8 

1 

3  3/1 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

3/8 

5/16 

3/16 

3/16 

3/16 

3,  16 

1  1/16 

1  1/2 

31/Ô 

31/9 
15/ lô 

30/9 

28/6 

V.1/6 

5/16 

.    1  7/16 

1 

7/8 

7/8 
1  3/4 

13/16 

7  7/16 

H  4/16 

9  5/8 

6 

5  3/8 

4  3/  4 

9  3/16 

20  1/16 

13  1/16 
1  7/16 

13  13,16 

13  5/10  U  15/16 

12  1/16 

9/16 

1  3/8 

l  11/16 

1  11/16 

15/8 

I  1/2 

1/8 

1/2 

3/16 
4  7/8 

4/0  ' 
5  1/8 
2  1/4 

4/0 

4/0 

4/0 

4  13/16 

5  5/16 

5  1/16 

5  1/8 

5  1/8 

15/16 

3 

2 

2  1  /  4 

2  3/16 

2  1/8 

3/0 

1/9 

1/16 
2  3/4 

7/16 

7/16 

3/16 

3/16 
8/0 

1/8 

Ui 

3/8 
44/0 

■5/I6 

8/0 

8/0 

7/16 

1  15/16 

2  1/lC 

51/6 

52/  6 

52/0 

51/6 

1/6 

0/6 

2/0 
4/6 

1/G  . 

2/3 

2/i 

2/.3 

1/16 

2/6 

3/6 

3/6 

3/6 

3/6 

l  5/8 

4  5/8 

4 

4  1/4 

3  3/i 

3  3/i 

3  3/1 

4  7/8 

7 

9  5/16 

10  9/16 

10  12 

11  . 

10  15.10 

1/6 

4/6 

3/6 

3;  16 

3  16 

3  l.î 

;'.  10 

1  i.  Siierborue  l.aue. 
3,  Gracechurcli  St.  | 
29,  St.  Swithiii's  l.aue 
Broad  Street  lipuse. 

liroad  Street  lloiise. 
3,  Gracechurcli  St. 

29.  St.  Swithin's  I.aiie 
2.57.  Winchester  Use.] 
29,  St.  Swithin'sLane; 
3.  Ciracechurch  SI. 
3.  G  t.  Winche-îer  St. 
97,  Dashwood  iiouse.l 
3,  Gracctliurcli  St.  I 


U,  .Vlchuroh  Laiie.  1 
1.  Thro^'moi  t..n  .Vvne, 


DVEIINTES    DE  DIAMANT 


721  ',.«1 
'i.  0.50. 000 

.;  .'00.000 
i  .o.-,;,ooo 
1 .000  000 


1 

7 -il 

r.oo 

Consolidt.  Bultfontein.. . 

9 

3.918 

955 

De  Beer's  Consolidated.. 

20 

100 

3.283 

020 

Id.   5  %  Debenture. . . . 

5 

10 

105 

250 

Griqualand  West  

5 

1 .000 

000 

New  Jagersfontein  

9 

2  )^  %  janvier 


30/0 

29/0 

30/0 
2.S  3/16 

30,0 

30  'ij 

3.\0 

30  5/8 

21  1/2 

28  1/8 

22  3/8 

28  7/16 

28  7  16 

28  3/  i 

106  1/2 
•  8 

101 

105  1/2 
7  3/i 

106 

106 

105 

8  1/2 

6  3/4 

7  1/1 

7  7/8 

7  3/4 

7  3/4 

15 

9  9/' 16 

13  7/8 

12 

16  1/2 

16  :;/4 

16  3/4 

16  3/ 1 

62,  l.oinhar.l  Slreèt. 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lonibaid  Stieet 
5,  Coplhall  UuiJdii:. 


,'ÉGONOMISTE  EUROPÉEN 


A^Oi^'^  —  18«  volume,  i'"'' 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  20  octobre  1900. 
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PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  niillisri  do  (rancs) 


MOIS 


Janvier  . . . . 

FÉVRIER  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet . . . . 

Août  

Septembre. 
Octobre.  . . . 
Novembre.. 
Décemube.  . 


Total . 


1888  1889   1890  1991 


606 
1.108 
1.089 
1.287 
1.219 
1.162 
1..M8 
1.6'.)'i 
1.8W 
2.47-2 
2.441 
2.437 


18.939 


2 . 320 
2.043 
2. 5  40 
2.459 
3. 187 
2.809 
2.829 
2.777 
3.  107 
2.931 
3.068 
3.553 


33.629 


3. 185 

3.356 

3.437 

3.521 

3.534 

3.40TI 

3.590 

3.900 

4.139 

4.117 

4.257 

4.582 


45.028 


4.841 
4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 


66.360 


1892 


7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


110.16 


1893 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


134.541 


1894 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


184.198 


1895 


16.149 
15.405 
16.829 
16.9.55 
17.706 
18.285 
18.150 
18.ry25 
17.723 
17.531 
17.704 
16.2.37 


1 896    1 897 


13.484 
15.198 
15.829 
16.080 
17.745 
17.621 
18.552 
19.420 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


203.697  207.6.50 


19.094 
19.201 
21.118 
21.448 
32.595 
22.889 
22.065 
23.624 
23.856 
24.950 
27.038 
28.375 


276.155 


1898  1899 


28.. %8 
27.115 
29.658 
30.496 
31.319 
31.365 
32.700 
34.299 
34.951 
36.472 
35.791 
38.175 


390.900 


37.  .323 
,36.794 
40.184 
39.959 
40.489 
40.564 
41.539 
41.834 
37.470 

» 

)) 


356.156 


Sommaire  du        459  bis 


Questions  du  Jour.  —  Compagnie  de  Mozambique.  —  La  Guerre 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  L'Industrie  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les 
Mines  Kliodésiennnes.  —  Anglo-French  Matabeleland  Company 
Limiled. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Le  Marché  des  Valeurs 
Australiennes.  —  La  Production  d'Or  de  l'Australie  Occidentale.  — 
llalf-Milc  Reef  Mines,  Limited.  —  Ivantiœ  South  Extended.  —  Une 
Découverte  à  la  Kalgu  li.  —  Notes  minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Liqueurs 
fortes  et  l'Eau  au  Transvaal.  —  Les  Chemins  de  Fer  Sud-Africains. 
—  Les  Mines  Rhodésieiines. 


Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire 

de  Londres  et  de  Paris, 
des  cours  des  actions  de: 
duites   sur    ces  Marchés 
clôture- 


PRODUCTlOJi  AURIFÈRE  TOTALE 

DU 

"Wit-w-aters  rand. 
Du  1"  Bai  1887  au  30  Septembre  1899 


Francs  . . 
Onces  . . . 
Kilos'.... 


2.033.151.575 
22.342.325 
694.913 


s  Marchés  des  Mines  d'or 
Tableaux  rétrospectifs 
Mines  d'or  intro 
et   Cours  de 


48 

I  47 
I  46 

45 
144 

43 


1     :)    ij    0  1 

1890 

494.817  onces 
15.390  kllog. 


1891 

729.238  mm 
22.463  kiloj. 


D     li     9  12 

1892 

.210.867  on«s 
37.602  kilog. 


1  :) 


12 


1893 

1 . 478.473  onces 
45.986  kilog. 


1     3     6     S  14 
1894 

2.024.1.59  onces 
62.958  kilog. 


d     3     d     «J  12 
189S 

2.238.430  onces 
69.595  kilog. 


3 


12 


1896 

2.282.533  onces 
70.993  kilog. 


1     3     0     9  12 

1897 
3.034.674  onces 
94.387  kilog. 


1     3     6     9  12 
1898 

4.295.602  oncos 
133.605  kilog. 


1  3 


12 


1899 

3.913.802  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IDE:&    CJ01VIF»AGHVIES    MIISTIÈRES    et  D'EXI>L.OI=lATIO 
(SuLd-AJ!E*loaixies,    Aiistrallennes    et    Amérloainos  ) 


MONTANT 
du 

CAPITAL  NOMINAL 

en  Francs 

:i  z  <» 

BK    o  o 

3  H  g 

S  5  2 

S  m  C 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 

d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLÔTURE 
2".  Oct. 
1900 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

4  Oct. 
1900 

11  Gel. 
1900 

18  Oct. 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

G01VIF»AG]SriES    DE    MIISTES    D'OR    SUD- AFP=II  GAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25- 000. 000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New.../e>-me 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep..<er»)e 
Tha  East  Rand  proprietary  Mines.. terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  .■  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.j.<eîv??e 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

■Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32  25 
68 
42 
462 
33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

61 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


.50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 

138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 
.  83.25 
76 
90 
12 

140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


21.50 

37.50 

96 
195.50 
556 

54.50 
174 

66.25 

65 

71 

72 

-89.50 
12 
115 
100 


.50 


105^ 

47 
236.50 

28 
163 

50 
222 
304 

21 

24 

50 


20.25 

36.50 

96 
191.50 
551 

53.75 
172 

65 

66 

68.50 

72 

89 

12 
113.50 
104 

1042 

45 
230 

28.50 
162 

48  • 
21Ô 
30  i 

20 

24 

50 


20 

36.50 

95 
188.50 
541 

52.25 
166.50 

64.. 50 

63 

66.75 
72 

89.50 

12 
111 
100 

1030 

46 
230 

26.50 
157.50 

49.75 
212.50 
209 

20 

24 

4'. 


19 

35 

90.50 
183 
520 

50.75 
104 

62.75 

62 

66.75 
72 

80.50 

12 
109.50 
100 

1004 

45 
925.. 50 

25 
1.57.50 

45 
209., 50 
299 

20 

24 

45 


Landon-Fari^  PiDaurial  and  HÏDing  V' 
MM.  Belinann  fières 
C'*  Française  des  Mines  d  Oi 
MM.  Armand  Lévy  et  C'' 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'" 
Banque  Franche  it  l'ifriqae  dn  Soi) 
Banque  internationale  do  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinlo  et  C'' 
Ad.lioerz  et  C" 
LoDdoD-raris  lioaDciil  ni  llDing  <" 
Ad.  Goerz  et  C'' 
Banque  Fraoraiv*  de  l'ilriqne  dn  Sud 
MM.  Belmann  frères 
Bque  Busse  et  Française,  poisHH.  Var  Svinej  eK 
MM.  Machiels  et  C" 
BquedePariseld.P.-BasetHU.  Ternher,  BriltlC 
Divers 

New  Austral  C« 

New  Austral  G» 

MM.  Mac-Swiney  et  C" 

MM.  Lemaire  et"Dupont 

M.  Henry  Dupont 


IHINES    D'OR   AUSXRALIErsrrsTES,    ATVEEFIIGAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 
6.000.000 
5.000.000 

30.000  part.s 
5.000.000 

15.000.000 
5.000.000 
2.100.000 


25 
25 
500 

25 
500 


1895 
1891 
1880 
1888 
1895 
1879 
1892 
1894 


Lille  œiFraserRinr  a  Caribou  Goldliel"Co{l»i.C.).ie?'ï/!e 

Monte  Rosa  — optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

'Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  ^Kii. optant 


50 


25 


15 

200 


6.75 

5 
110 

7.50 

4.25 
65 
14 
32 


7.75 
5.50 
142.50 

5.25 
58 
15 
45 


9 

4.75 
85 

4.25 
85 

8.25 
39 


7 

9.75 
110 
7.50 
5.75 

65 

20 

48 


8.75 
2.50 
76 

3.50 
82.50 
4.75 


75^ 

,50 


50 


5.50 
2.25 


.50 


37 


8 
2 
76 

3.25 
64.. 50 
4.25 

28 


MM.  Machiels  et  C*« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  lli?gins  et  C 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert.  HipginselC 
MM.  6.  Van  Brock  et  C" 


GOMF^AGNIES    DE    TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.500 

000 

25 

1802 

Bechuanaland  Exploration,  ^erme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cliartered.).<e)vne 
Cie  française  des  Mines  A^Ov-terme 

Cie  Sud- Africaine  cptaiit 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c»/!an/ 
Kerste  FabriekenDistillery.jeîvwe 
Goldfields  Consol  ordinaire. /p?'ï?ie 
Kenderson  Transv.  'RsX&Xe..  terme 

Oceana  Company  tei'me 

Mossamédès  fCie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'^ransvaal  Consolidated — terme 


2.50 
125 
100 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 
25 

16.25 
276.25 


26 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100  . 
88.25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.60 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


34 
90 
95 
6 
32 
17 
195.50 
30 

49.50 

20.25 

53.75 

80.75 

93 

80 


34 
87 
93 
6 
33 
17 
193 
30 

48.75 
20 

53.50 
79.50 
86 

79.25 


29.75 
85.75 
92 
6 
32 
17 
190.. 50 
30 
47 

19.75 

54 

77 

87 

77 


29. 
82. 
88 
6 
35 
15 
185 
22 
45.: 
18.' 
51.' 
75.  i 
84 
74 


Banque  Commerciale  et  Indi^tnelle 

MM.  GauU  et  Gringnire 

Banque  Internationale  de  Paris 

MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 

M.  Oltramare 

MM.  Dacosta  et  David 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

MM.  A.  Luc  et  C'« 

MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaui 

MM.  L.  Silz  et  C" 

MM.  Bénard  et  Jarislowski 

MM.  Mac  Swiney  et  C" 

MM.  Gault  et  Gr'ineoire 

MM.  Mac  Swinev  et  C" 


HIIlSrES  DIVERSES 


98.750.000 
40.000.000: 
20.000.000dr| 
7.000.000 


125 
125 
100  dr. 
500 


1888 
1877 
1873 
1853 


De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). ierme 
Pontgibaud  (plomb  agentifère). cj)/an< 


581 
57.50 
131.50 
394 


18 
112 

143.50 
340 


678 
150 
117 

360 


708 

52 

93.50 
405 


719 
144 
88.25 
360 


717 
144.50 
89 
360 


725 
145.50 
82.50 
360 


727.50 
148.50 
82.75 
360 


Introduite  antérieuremen 


il 


k3 


!!<  - 

O  'â 


-< 
H 

h- 1 


NOMS 

DES 

('.ompagnie!^ 


O  w 


DIVlDIiNDIiS 


1899 


1900 


COXTRS  IDXT 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 


\  Oclolire 


HOcl. 


18  Ocl. 


25  Ocl. 


HUREAUX 

A 

LONDRES 


TVIINES    D'OR    SUD- AFRICAINES    (District    du  Witwatersraiicl) 


275.000 
500.000 
250.000 
435.000 
200.000 
550.000 
275.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120  000 
275.000 
135.000 
350.000 
870.000 
90.000 
900. OOÙ 
660.000 
300.000 
200.000 
350.500 
150.000 
160  000 
550  000 
600.000 
125.000 
115.000 
50.000 
100.000 
530.000 
175.000 
275  000 
325.000 
400.000 
470.000 
550.000 
180.000 
400.000 
800.000 
300.000 
290.000 
.000.000 
325.000 
100.000 
250.000 
500.000 
450.000 
400.000 
300.000 
200.000 
490.000 
3.000.000 
300.000 
500.000 
600.000 
270.000 
2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
5.000.000 
600. OJC 
150.140 
35.000 
540.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250  000 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


120.000 
125.000 
400.000 
150.250 
1.100.000 
145.000 


275.000 

■'i:iri,  110(1 

250. 000 
43  i 

200.000 
.550.000 
250.000 
187 

135.00U 
82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120  000 
275.000 
125.000 
300.025 
848.730 
90.000 
■900. 000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.00; 
t 00. 000 
125.000 
111.86 
50.000 
100.000 
523.891 
175.000 
231. -.'50 
325.  (,00 
351.269 
470. OuO 
550.00 
180.100 
400.00 
711.500 
250.005 
288.750 
949.621 
325,000 
100. OOi 
200.-000 
450.000 
450.000 
400.0.0 
300.000 
165.000 
448.989 
..500.000 
300.000 
500.000 
574 , 500 
270.000 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.00(1 
514.300 
150.140 
34.000 
540.000 
250.000 
41-0.000 
400.000 
200.000 
80.000 
196.77f 
352/083 
86' 1.00 
95.772 


Angelo  

Aiigelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goclï  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (ISew)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines 

Randfontein  

Id.  North. . . . 
Id.  Porges... 
Id.  Robinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack. ... 

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . . . 

Vogelstruis  

VVemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


120 


80 


60 
40 
60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

m 

40 


55 


25 
1-40 


75 
150 


30 
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1,  Crosby  Square. 
Wariifoid  Court. 
120,  Bishojisgale  SI, 
7,  Lorhbury. 


30,  St.  Swilhin'o  Liji»! 
8,  OW  Jowrv 
8,  01(1  Jewry. 
Grpsham  Hoiiso. 
Winchestftr  Honse. 
120,  Bistiop.sgatc  St. 
120,  Bi.shoi-.sgato  SI, 
120,  Bisho|is{.';iliî  St. 
Winclicsier  Houst; 
î»,  leadeoliall  IluildjK. 
96,  Grosham  House. 
Wiiicbostcr  House. 
120,  Bishojisgate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19.  BU17  Sti'ect. 
120,  Bishopsgnic  St 
30,  St.  Swilhiii's  Lane 
Wai  rifdrd  Ci'iirt. 
Wfii'iil'iiril  (.'.niu  l. 

7.  l,othliui\. 

1-20.  Blshop>f;;ilfi  St 

Warnforcl  Court. 
Grpstiam  House. 

8.  Old  .l,.\vrv. 

120.  r,i-iin|,:^;iie  st. 

30.  .^l.  SwiHiiirs Lane 

7,  Lothliuiv. 
170/173  WiDchWler  House. 
19.  Bury  Street. 
12(1,  Bi.sho'psgalc  Sl-»illiin. 

8,  Princes  Street, 
S,  Princes  Street. 

7.  Lotliburv. 

8,  O'd  Jewi'y. 
"Warul'ord  (iourt. 
15,  George  St..  E.  C 

7,  Liitlibury. 

lii/6,  George  S(.  Ho.  House 
28.  .4uslen  Friars. 
Waruford  Court. 
Grr-li,iiii  Il^niM^. 

8.  (H,l  .l-,',-,  I  ,  . 

I2U.  l;isli(ii.-u:ae  St. 
120.  Bishopsgate  St. 

Lothburv. 
33,  Cornhiil. 
120,  Bishopsgate  St. 

Princes  Street. 
,  Princes  Street. 
8,  Pi'iiices  Street. 

Princes  .Street. 
Warnlord  Court. 
28,  .Justin  Friars. 

.  Old  Jevvrv. 
30,  St.  Swithin'sLane 
Gresham  House. 
Old  Jewrv. 


LoUibury. 
Gresham  House. 
15/(1,  George  SI.,  Mn.  Ilonse 
AVarnl'ord  Court. 

18,  St,  Swithin'sLane 
Old  Jewry. 

"Win  liester  House. 

19.  BU17  SIreet. 
Wai'uford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Cuurt. 

Old  Jewrv. 


IVrirsTES    D'OFl    SUD-AFRIGAINES    (Autres  districts) 


10/0 

120.000 

Barrett  

5/0 

125.000 

10/0 

400.000 

Klcrksdorp  (9  s.  paye).. . 

2/6 

1 32. 870 
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15/16 
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1  1/16 

1 

1/0 

1/G 

3/0 

3/9 

3/3 

3/3 

3/3 

Beiol  llouse  Dasioghill  SIreet, 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  SIreet. 
110,  Cannon  Street. 
18,  St.  Helen's  Place, 
15,  Bishoiisgato  St. 


BOUirSE    1>  I  :    I  Oi^I>KES  (Suite) 
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<  S 


H 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


Pi  g 
S  s 

o  B 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


c  o  xries 


1899 

Cours  eitrénles 

Plus  haut  Plus  bas 


Clôt 


4  Octobre 


H  Oct. 


18  Oct. 


25  Oct. 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


GO]VIF»AG-]NriES  I=»I=lOF»r=lIÉX AIRES  de  TERRAINS  et  I3'EXF»LORATIO]Nr 
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,'.  (\\\  C\(\(\ 

. 
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, 
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000 
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6 
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961 
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2% 

-iOo.OOO 

400 
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10' 

500 . 000 

3' 5 

05S 

Mataliele  Gold  Reefs  &c. 
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670.000 

Mozambique  C".  

1 .  f.nri .  000 

1.267 

507 

Oceana  Consolidated  

l.-.i  1.000 
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000 

Oceana  Development.. . . 

r.D.ooo 
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7,50 
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100 

000 
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800 . 000 

751 

077 
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300 
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oOO.OOO 
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000 

Id.        Gold  Fields. . 

■  io 
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.>.>-, 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

10 

1.000,000 

930 

000 

■Willoughby's  Consol. . . . 

'.'00.000 
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Zambesia  Exploriiig. . . . 

20  %  avril 
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13/16 


5/6 

8/0 

11/0 

12 /O 

12 /O 

11  Zip. 

3 

2  5/8 

3  15/16 

3*7/8 

3  13/16 

o  o  /  'i 

17/8 

1  5/8 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 
1  1/4 

0  i  /  !fi 

1  l  /  iO 

15/16 

13/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  3/16 

0/ 1 

9/16 
3  9  '16 

11/16 

3  1/16 

2  7/8 

3  7/10 
-3/4 
7  5,8 

3  3/8 

3  3/8 

5/8 

1/2 

11/16 

11/16 

11/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  3/4 

7  1/-' 

7  7/16 

23/0 

21/0 

24/9 

24/9 

21/9 

24/3 

106 

105  1/2 

106 

106  1/2 

106  1/2 

107 

13/16 

3/4 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

2  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  9/16 

2  9/16 

2  7/16 

2  7/16 

5  1/8 

6  3/< 

6  1/2 

6  1/16 

6 

2  3/8 

2 

2  3/lG 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

1  1/16 

6/6 

1  15/16 
9/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  13/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

5/0 

8/9 

11/0 

11/0 

U/O 
6  1/4 

10/6 

5  1/8 

4  7/8 

6  3/4 

6  3/4 

6  7/16 

1  5/8 

2 

2  5/16 

2  5/16 

2  3/10 

2^/8 

1  15/16 

1  7/8 

3  1/4 

3  1/8 
1  1/4 

3  1/16 

2  3/16 

11/16 

13/16 

1  5/16 
•2 

1  1/4 

1  3/16 

2  1/8 

1  1/2 

2  1/4 

2 

1  7/8 

1  11/16 

1  1/2 

2  7/16 

2  7,8 

2  1/4 

2  3/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  9/16 

1  9/16 
1  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/8 

1  1/4 

1  9/ 10 

1  9/16 

1  9/16 

IJ/e  CeorgtSI.  Id.  Soo&e. 
170,  Winchester  Hse 

7,  lyOthbury. 

19,  St.  Swittin'sLane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  OldJewry. 
8,  Old  Jcwry. 

15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsb'ury  Circus 
8,  Old  .Jewry. 

3,  Gopthall  Buildings 
Bioad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewrv. 


120,  Bishopsgate  St. 
HetrupotilaD  Chacobars 
1-20,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildins 
1?,  George  Streel 


GO]VIF»AG]\riES  DIVERSES 


600.000 

1 

600.000 

Beira  Railway  Shares  . . 

ISO. 000 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

.500.000 

500.000 

Eerste  Fabrieken  

1 .250.000 

1.2.50.000 

Exploration  C°.  (New). . . 

"m. 

2.7.50.000 

2.682.396 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

500.000 

500.000 

Id.        Waterwks . . 

5 

■-'.50.000 

250.000 

Id.        Tramways  . . 

1 .000.000 

,500.38-2 

London  and  Paris  Corp . 

1 .000.000 

10 

1 .000  000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

4UO.OO0 

200.000 

New  African  Company  . . 

60 

300.000 

.300.000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3.000.000 

3.000.000 

Robiiison  Bank  

5 

y.50.ôoo 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

500.000 

Tati  Concession  

450  000 

450.000 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

"3% 

15  %  mars 


2  ^  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

11/16 

11/16 
1  9/16 

11/16 

11/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  13/10 

1  9/16 

1  1,2 

2  5/16 

1  3/16 
3/4 

1  1/2 

1  7/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

2 

1  3/8 

1 

7/8 
7/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

14  3/4 

12 

11  1/4 

11  1/4 

11  1/4 

11  l,-4 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  11/16 

2  5/8 

2  5/8 

2  7/16 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/8 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  9/16 

3  5/8 

3  1/2 

3  3/8 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  1/2 
1  1/4 

6  3/16 
1  1/4 

6  3/8 

6  3/8 

1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  3/16 

1  3/16 
1  7/8 

1  5/8 

1  3/8 

1  15/16 

1  15/16 

1  7/8 

17,  St-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swilhin'sLane 
7.  Lolhbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
IS/I  Ctorge  St.,  lin.  Uoiisc. 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldiugs. 
8,  OJd  Jewry. 

Broad  Street  House. 


mUNTES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

175.000 
280.000 
1 SO.OQO 
250.000 
30(1.000 

70.000 
1. 001 1.000 
500.000 
120.000 
1 iO  000 
100  000 
3.-< '1.000 

40.000 
300.000 
150.000 
o-'O.OOO 
500.000 


1 

2/0 
16/0 
1 
1 
I 

10/0 

1 
1 

2/0 
1 
1 

8/C 
2/6 

1 
1 
1 


90.001 
175.000 
350.000 
140.000 
250.000 
280  603 
l'iO.OOO 
1.000.000 
'200.000 

33,304 
140.000 

91 .000 
960.000 
320.000 
300.000 
112.000 
320  000 
500.000 


Golconda  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill  . . . 
Lake  View  Consols  .... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  G". 
Wliite  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

Soutli  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

2-2/6 
30/0 
2/0 

■5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 

1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
-20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
30/9 
7/8 
5  3/8 
13  5/16 
1  11/16 

4/0 
5  1/16 

2  1/4 

3/16 
8/0 
52/6 
2/3 
3/6 

3  3/4 
10  1/2 

3/16 


3/16 
•28/6 
7/8 

4  3/4 
11  15/16 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  3/16 

1^8 
8/0 
52/0 
2/3 
3/6 

3  3,  i 
11 

3/I0 


3/16 
29/6 
13/16 

4  3/4 
12  1/16 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 
51/6 

2/3 

3/6 

3  3/4 
10  15/16 

3/16 


3/16 
•29/0 
13/16 

4  1/4 
11  7  S 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 
53/0 
2/0 
3/6 

3  1,'2 
10  3/i 

3/16 


14,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
■29,  St.  Swilhin'sLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

•29,  St.  Swilhin'sLane 
-257,  Winchester  Hse. 
■29,  St.  Swilhin'sLane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St 
97,  Dashwood  L' ju^e 
3,  Gracechurch  St. 


II.  .ibchurch  Lane. 
1,  Throgmorton  Avne 


]V[IlNrES    DE  DIA]VEANX 


721  500 

1 

721.500 

3.950.000 

3.918.9.55 

3.5'ji).000 

100 

3. 2^*3. 0-20 

1.057.000 

10 

105.250 

1.0:  1.000 

5 

1.000.000 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

Griqualand  'West  

New  Jagersfontein  .... 


2  K  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
-28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/0 
•28  7/16 
106 
7  7/8 
16  3/4 


30/0 
28  7/16 
106 
7  3/4 
16  3/  i 


30/0 
28  3/4 
105 

7  3/4 
16  3/  i 


30/0 
28  13/16 
lOi  1  /2 

7  3/4 
16  3/4 


62,  Lombard  Streeî. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  -KiO^''*.  —  18«  volume.  (»^) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Samedi  :'>  iiov(;iiil)i'o  1900. 


SOMMAIRE  t 


Questions  ilu  Jour.  —  Coiiiiiii};nii'  de  Mozambique.  —  La  Guerre  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  Ucs  Miiios  de  niamants,  —  Les  Mines  Rliodosiennes.  —  Cdiisolidali-d 
(ioldiiolds  of  Soulh  Al'rica,  Limited. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  La  Production  minière  du  Ouccnsland.  — 
Créât  Fiii^'all.  —  Urilisli  Hroken  llill  Proprietary.  —  Notes  minières  d'Australie. 

Revue  bebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Développement  des 


Les  Valeurs  de  l'Afrique  Occidentale.  — 


Affaires  dans  l'Afrique  du  Sud. 
Dynamite  du  Transvaal. 

Informations  diverses. 


Revue  bebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ce» 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MLNES  D'OR  SUD-AFRICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chape  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigb.  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.  .. 
Id.       Deep — 

George  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-sh's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfonteia  

Lancaster  

Langlaagte  Estate.. 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Liisbon  Berlyn  

Lulpaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep.  . 
Roodep.  Ud.  M.  R.. . 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef  

Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. . . 

Wemmor  

■West  Rand  Mines.. 
Witw  (Knight's) . . . . 

Wogelstruis  

Wolnuter  

Woroester  


I>I?,03DTTCTIO]Sr     (en.  onces) 


ANNEE  ENTIERE 
1897  1898 


52.491 


16.414 


9.315 
91.904 
36.099, 
44.1-28 


130.688 
40.551 


1.87T 
160.865 
127.970 
60.998 
75.924 
6.390 


151.354 


26.442 
6.939 
11.029 
35.333 
63.185 
51.229 
36.978 
8.419 
119.350 
16.017 
39.620 

23.320 
54.209 
31.292 
35.388 


6.918 


977 
584 
831 
535 
118 
381 
.002 
606 

761 
311 


MOIS 

Octobre  NoTem.  Décem.  humr  Féïrier  Bars  Anil  Bai  Jnin  Juillet  Aeùt  Septem. 
1898    1898    1898    1899    1899    1899    1899    1899    1899    1899    1899  1899 


6.902 


8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.325 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


12.560 


12.342 

14.704 
2.704 
3.322 
6.492 
393 
746 
213 
198 
,718 
140 
,371 
722 
,720 
102 
.009 
.769 


2.186 
770 


3.735 
7.730 
4.356 
2.597 
1.150 
10.440 

3.455 

1.858 
3.944 
2.909 
3.129 


3.346 


7.298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 


10.615 
4.531 


10.781 
11.944 
7.789 
6.368 


12.568 


12.842 

11.813 
2.736 
3.246 
6.295 
243 
8.420 
6.il5 
4.431 
2.103 
6.251 
6.876 
886 
5.747 
5.220 

12.329 
3.248 


1.170 
725 


3.500 
8.199 
4.375 
2.183 
1.500 
10.038 

3.670 

1.764 
5 . 576 
2.916 
2.927 


3.182 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.354 

6.495 
2.939 


8.333 


1.120 
8.437 
2.686 
4.279 


11.716 

5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


13.077 


12.906 
582 

12.334 
3.147 
3.330 
5.921 


8.416 
6.188 
3.528 
2.877 
6.107 
7.237 
958 
5.483 
5.439 
12.254 
3.249 


2.027 
795 


3.568 
8.829 
4.484 
1.688 
1.200 
10.853 


2.010 
6.013 
2.543 
2.846 


4.629 
22.823 
11.151 

3.142 


4.029 
16.283 

2.660 

4.570 
20.728 

1.630 


6.233 
4.469 
630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 

6.299 
2.579 


9.113 


981 
8.237 
2.683 
5.58: 


12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


13.0-23 


13.003 
12.064 


3.179 
5.137 


.463: 
.967 
.765 
.8-29 
.106: 
.239 
881 
.027 
.627 
.755 
.533 


2.006 
825 


3.614 
9.416 
4.480 

1.100 
10.717 

4.210 


6.237 
2.280 
3.168 


4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


4.191 
14.845 

2.650 

4.211 
22.004 

1.468 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6.088 
1.890 
5.684 

4.703 
2  561 


8.434 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


11.770 
1.253 

11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


1.811 
610 


3.159 
9.220 
4.361 
5.0-28 
1.350 
10.660 
1.777 
4.226 


5.921 

2.395 
3.208 


4.257 
18.734 
10.008 

3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 

5.717 
2.707 


10.044 


850 
8.355 
2.994 
5.li9 


12.629 
5.571 


2.487 
12.327 
13.793 
7.77 
6.709 


12.33^ 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


.365 
.785 


!.225 
635 


3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 

6.333 
2.433 
3.682 


4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
-22.057 

1.396 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.-264 
6.460 
1.906 
6,417 

eVtm 

2.872 


10.567 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


12.755 
5.571 


2.357 
11.293 
12.867 
8.343 
6.698 


12.618 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


2.482 
428 


3.112 
9.585 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 

6.394 
2.124 
3.378 


4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


4.376 
15.523 

2.110 

5.748 
22.596 

1.616 

1.341 

5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1.60 
6.298 

5.841 
2.834 


7.952 
2.925 
4.364 


13.012 
5.620 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.529 


12.195 
1.348 

13.174 
4.614 
3.720 
6.939 


8.428 
6.026 
3.461 
2.761 
5.514 
7  303 
739 
6.370, 
7.378 
11.082 
3.341 


2.589 
865 


3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 


2.479 
3.261 


4.433 
20.575 
11.208 

3.470 


4.720 
15.284 
2.220 
5.764 
22.912 


1.019 

5.812 
4.914 

770 
7.267 
13.381 
7.621 
1.565 
5.306 

5.766 
2.910 


10.540 


900 
8.042 
2.372 
4.125 


13.024 
5.960 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.915 


12.567 


12.017 
1.309 

13.017 
4.666 
3.538 
7.149 


8.501 
5.987 
4.349 
2.725 
4.406 
7.570 
235 
6.262 
6.197 
10.806 
2.295 


2.513 
840 


3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 

6.3-22 
2.106 
3. 107 


4.572 
20.984 
10.523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


6.149 
4.827 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1.488 
5.364 

6.152 
2.290 


10.840 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


13.426 
6.346 


2.755 
10.939 
13.039 

8.835 

6. S 


12.065 


11.900 
1.375 

12.883 
4.496 
3.635 
7.344 


7.627 
6.185 
3.155 
2.671 
4.492 
7.75S 


6.937 
6.013 
10.008 
2.849 


2.520 
775 


2. S 

10.568 
5.403 
3.317 
1.200 

10.762 
2. 363 
4.046 
2.552 

6.542 
2.559 
3.137 


4.478 
20.141 
10.002 

3.542 


4.901 
14.104 
2.270 
6.184 
22.272 


895 

.224 
.853 
800 
.985 
.115 
.837 
.062 
.515 

.802 
.253 


11.654 


1.017 
7.! 
2.558 
3.' 


6.862 


2.934 
10.208 
13.174 
8.815 
6.965 


12. 


11.458 
1.099 

12.975 
4.957 
3.337 
7.486 


8.375 
5.937 
3.292 
2.499 
4.632 
7.934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 


2.277 
720 


3.193 
9.664 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 

6.830 
2.882 
3.147 


4. 000 
19.899 
9.367 
4.157 


4.941 
14.061 
2.110 
5.831 
22.460 


947 

.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 

5.824 
2.107 


770 


3.518 


7.671 
1 1 . 537 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.144 
4.400 


3.4 
3.506 

6.983 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4.1 

695 
8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


IDI-VIIDE3SrDDES    u.  O/O 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


50 
55 


100 
25 


10 
37% 
120 
15 


60 


40 
25 
50 


10 

l'Â 
40 


50 


lo- 


is 


20 
25 
50 
20 


50 


60 


150 
30 


12/, 


40 


120 
55 


45 


55 


40 


50 


20 


15 

30 


100 


10 
70 


15 
55 
75 

20 


100 


60 


115 


30 
30 


27K 


125 


90 
50 


12K 

25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 

30 
40 


200 


60 


X  16 
5 
5 


50 


110 

45 


310 


12/, 
10 


12% 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


^10 

12 


25 
20 


•2% 
20 

75 


55 


10 
75 


15 
20 


170 
80 


300 


45 
10 
30 


25 


125 

100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 

20 

15 


100 


10 
30 


50 


100 

15 

15 
12% 


50 
240 
25 
80 


300 


ni 'A 
75 


40 
25 


125 
100 
675 
100 


10 
30 
1% 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6X 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

15 

10 

140 


25 
140 


75 


150 


50 
40 


25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


Juin  1899 
Décera.  1898 
Mars  1802 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


10 
15 


30 
40 


30 
15 

10 
1  'A 

75 

8 
25 


12  K 
40  ' 


17  Vt 


40 
75 


30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
.Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
.Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Déuem.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 

Juin  1899 
Mai  1897 
Juin  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 


Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décera.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1893 
Juin  189<5 


Juin  1898 

Août  1893 
Sept.  1S99 
Mai  1S9Ô 
Janvier  1896 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décera.  1898 

Décem.  1398 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

(Sud-AJ^rloalnes,    A.iLsti*alleiiiies    et    Ajtnérdoalues  ) 


sourire:  i>e  i»^itrs 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


11  Cet. 
1900 


18  Oc  t. 
1900 


25  Oct. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 
2  Nl.V. 

1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GOIUFAGrlSriES    DE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750 

000 

25 

1889 

3.375 

000 

25 

1890 

8.750 

000 

25 

1888 

18.750 

000 

25 

1892 

2.250 

000 

25 

1887 

14.000 

000 

25 

1895 

5.000 

000 

25 

1887 

25.000 

000 

25 

1897 

6.250 

000 

25 

1890 

300 

000 

25 

1895 

18.750 

000 

25 

1897 

12.500 

000 

è5 

1888 

7.500 

000 

25 

1895 

275 

000 

25 

1894 

7.500 

000 

25 

1887 

4.125 

000 

25 

1897 

400 

000 

25 

1893 

1.625 

000 

25 

1895 

68.750 

000 

125 

1887 

27.500 

000 

25 

1887 

125.000 

000 

125 

1887 

3.125 

000 

25 

1895 

400 

000 

25 

1890 

2.000 

000 

25 

1887 

4.000 

000 

25 

1895 

10.625 

000 

25 

1895 

100 

000 

25 

1894 

BufFelsdoom  Estate  New. ..rerme 

Champ  d'Or  tei-me 

Durban*  Koodepoort  Deep../e)*me 
ThB  East  Rand  proprietary  Mines.. /e)v?!c 

Ferreira  terme 

Frencli  Rand  tei'tne 

Geldeahuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster . .  ^  terme 

Langlaagte  L)eep  optant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  '.  optant 

Rand  Mines  tei'me 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  tertne 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.;./e)we 

Transvaal  Gold  Fields  tei-me 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 


West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

18 

21 

24.50 

25 

20.25 

20 

19 

18.25 

32  25 

38.50 

42 

51.50 

36.50 

36.50 

35 

32.75 

100 

68 

76 

95 

81.50 

96 

95 

90.50 

87 

237.50 

42 

169.50 

201 

175 

191.50 

188.50 

183 

182 

330 

402 

496 

557 

603 

551 

541 

526 

512 

47 

33 

37.50 

49.50 

42 

53.75 

52.25 

50.75 

50.50 

145 

139.50 

157 

178 

193 

172 

166.50 

164 

leu 

68.50 

53.25 

63.75 

73 

72 

or' 

64.50 

62.75 

(0.50 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

60 

63 

62 

60. "lO 

69 

59 

66 

77 

83.25 

68.50 

66.75 

66.75 

C5.25 

80 

72 

72 

72 

76 

72 

72 

72 

62.50 

120 

65 

76 

95 

90 

S9 

89.50 

80.50 

83 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

93 

99 

107 

123.50 

140.50 

113.50 

m 

109.50 

107.50 

175 

105 

94 

112 

116 

104 

100 

100 

<.5 

67.50 

64.50 

04.50 

64.50 

63 

865 

793 

945 

1055 

1031 

1042 

1030 

1004 

lOno 

40 

45 

57 

55 

45 

46 

45 

4-> 

125 

191 

220 

235 

265 

230 

2.30 

225.50 

221 

53.75 

25.25 

26 

35 

30 

28.50 

26.50 

25 

25 

(inc.)  340 

127.50 

138.50 

156 

163 

162 

157.50 

157.50 

155 

41 

44 

57 

54 

48 

49.75 

45 

43 

196 

177 

195 

225 

238.50 

21Ô 

212.50 

209.50 

206 

262 

262.50 

272 

290 

3C2.50 

304 

299 

299 

2'.i9 

75 

22 

20 

25.50 

20 

20 

20 

20 

17.50 

85 

22 

19 

20 

12 

24 

24 

24 

24 

77.50 

50 

42 

60 

75 

50 

4  i 

45 

44 

J.oiidoii-Pari'i  rioanrlil  and  HiniDj  C" 
MM.  lîelmann  fières 
G"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lé\7  et  C'« 
New  .Vu.stral  C" 
MM.  lielniann  frères 
New  Austral  C 
Manque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  G'" 
Banque  tna^tkt  dt  l'IIrique  du  Sod 
lîanqiie  internationale  de  Paris 
MM.  uppenheim  Pinte  et  C'' 
Ad.  Goerz  et  G'* 
I.ondoD-raris  finaucial  and  llslng 
Ad.  Goerz  et  G" 
Banqne  Fraoraise  de  rifriqne  do  Sod 
MM.  iselmann  frères 
Bque  RuM  el  Française,  pnis  IIX.  lac S«iae.T  elC'* 
MM.  Machiels  et  Ci« 
BqgedeParUetd.  P.-BasetU.Teroher,  BeitelC 
divers 

New  Austral  G" 

New  Austral  C" 

MM.  Mac-Swiney  et  G'' 

MM.  Lemaire  et'Dupont 

M.  Henry  Dupont 


nvmSTES    D'OR   AUSTRALIENNES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

SO.OOO  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

I.illt  œlFraser  Riier  a  Caritioo  «oldnel'Co(liii.C.) .  terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie   .optant 

Robecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  fATts. optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8.75 

8.50 

8 

7.75 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.50 

2.25 

') 

'2 

110 

142.50 

85 

110 

80 

76 

76 

75 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

4 

3 

3.25 

3 

65 

58 

85 

65 

65 

61.50 

64.50 

61.50 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.50 

4.25 

4.25 

4.25 

200 

32 

45 

39 

4£ 

37 

28 

MM.  Machiels  et  C'» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Ilémcrt,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Héinert,  lli^'gins  et  G' 
MM.  G.  Van  Brock  et  G  - 


COMRAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXPLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87., 500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.-500 

000 

25 

ipa<2 

Beclluanaland  Exploration. ierme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered.)./eî"me 
Cie  française  des  Mines  d'Or.ierme 

Cie  Sud-Africaine  cpta7tt 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c»/arîi 
Eerste  Fabrieken  Distillery .  terme 
GoldfieldsConsol. ordinaire. /('/-me 
Henderson  Transv.  Estate  . /erTne 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'"ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 

26 

32.25 

37 

24 

34 

29.75 

29.75 

30 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

87 

85.75 

82.25 

82 

50 

100 

99.50 

108 

106 

108 

93 

92 

88 

88 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

6 

62 

44 

35 

70 

33 

32 

35 

32 

91.25 

15 

15 

20 

16.50 

17 

17 

15 

13 

112.50 

153.50 

185 

203 

190 

193 

190.50 

185 

183 

50 

125 

35 

35 

30 

33 

30 

30 

22 

22 

107.50 

32 

43.50 

51 

25 

48.75 

47 

45.25 

41 

50 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

20 

.  19.75 

18.75 

19 

50 

,53.25 

56.50 

62.25 

63 

53.50 

54 

51.75 

51 

75 

16.25 

62 

78 

86 

75 

79.50 

77 

75.50 

75 

50 

276.25 

76 

87 

100 

91 

f-6 

87 

84 

80 

1 

51 

C7.75 

88.25 

48.25 

79.25 

77 

74 

70 

Banque  romaierciale  et  iQdnstnelle 
MM.  Gault  et  Gringr  ire 
Banque  Internationale  de  Paris 
M.M.  les  tils  de  C.  Oulniann 
M.  OItiamare 
MM.  Dacosla  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  Ci- 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  el  G" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
M.M.  Mac  Swinev  et  C" 
M.M.  Gault  et  Gr"ingoi:e 
MM.  Mac  Swinev  et  C'» 


3VIINES  DIVERSES 


98.750.000 

125 

1888 

40.000.000 

125 

1877 

20.000.000dr 

100  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  g^ec  (plomb  et  argent). <er?«e 
Pontgibaud  (plomb  agenlifère). cpiani 


581 

18 

678 

708 

717 

725 

727.50 

724.50 

57.50 

112 

1.50 

52 

1i'i.50 

145.50 

148.50 

148 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

89 

82.50 

82.75 

80 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

Introduite  antérieuremen 


<  "S 
H  S 

S  S 


J  .5 

■J  B 


H 

I— ( 

a. 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COXTIÎ.S 


1899 
Conrs  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bai 


1899 

Clôt,  semestrielle 


UOcl. 

25  On. 

2  h\. 

15UKEAi;X 

A 

I,ONDRES 


MIISTES    D'OR    SU  O-AFRI  GAINES    (District    du  'Witwatersrayia) 


975.000 

1 

'275.000 

500.000 

435 . 000 

'250.000 

'2,50.000 

435.000 

434.450 

200 . 000 

200.000 

550 . OOC 

1 

550 . 000 

'2  "5. 000 

250 . 000 

200 . 000 

187 .250 

135.000 

135.00U 

100. OOC 

82 . 000 

1 . 360 . 000 

1 .360.000 

225 . 000 

225 . 000 

500.000 

1 

500 . 000 

300.000 

1 

300 . 000 

120. OOC 

120  000 

215. OOC 

'275 . 000 

135. OOC 

125.000 

350.000 

' 

300 . 02."! 

S'O.OOO 

1 

848.730 

90 . 000 

1 

90 .000 

900 . 000 

1 

900 .000 

660 . 000 

1 

560 . 00» 

300.000 

300 . 001 

200 . 000 

200 . 000 

350 . 500 

300.000 

150.000 

150.000 

160  000 

160.000 

550  000 

1 

500 . 00."' 

600 . 000 

1 

600 . 000 

125.000 

1 

125.0011 

115.000 

1 

1 1 1 . SO  i 

50 . 000 

50.000 

100.000 

100.000 

530 . 000 

523 .  8yr. 

ns.ooo 

175.000 

275  000 

'231 .25t 

325.000 

325 . COO 

400.000 

351  .'26'. 

470.000 

470 . OUO 

550.000 

550 . 00 

180.000 

• 

1 80 .  (  00 

400 . 000 

1 

400. OOi 

800 . 000 

1 

711.500 

300 . 000 

1 

250 . 005 

290.000 

1 

288.';  50 

1 . 000.000 

949.62 

325 . 000 

1 

325 . 000 

1 00 . 000 

1 

100.(0' 

250 . 000 

1 

200 . 000 

500 . 000 

1 

450 .  OOl  1 

450.000 

1 

450.000 

400 . 000 

400 . Oi  t 

300.000 

300 . 000 

200 . 000 

165.000 

490.000 

41S.9SV 

3.000.000 

2.5Ij0.0I!ii 

300.000 

3ÛU.00M 

500  000 

500. OCO 

600.000 

574.500 

270.000 

270.000 

2.750.000 

2.750.000 

900.000 

900.000 

4-25.000 

4'25.000 

100.000 

100.000 

5.0CO.OOO 

4.7ii0.00i 

600.0)1 

514.300 

150.140 

150. lio 

35.000 

34.00(1 

540.000 

540.000 

250  000 

'250.000 

400.000 

4  0.000 

400.000 

400.001) 

250  000 

'200.00(1 

80.000 

SO.Oi'O 

4'25.000 

196.775 

400.000 

352/083 

860.000 

4 

86' 1.00 

100.000 

1 

95.772 

Angelo  

Augelo  Deep  

Aarora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelscloorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels. 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburbaji  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . . . 
Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Raud  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (Newi 

Kleinfonteln  (New)  

Kniglit's  (Witvvatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New) .... 
Main  Reef  Consolidated. 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 
Moddei-fontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North.... 

Id.  Porges... 

Id.  Robinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack. ... 

South  Rose  Deep  

fcpes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wenimer  

West  Rand  Mines  .... 
Witwatersraind  Deep. 

Wolhuter  

Worcester  


50 

60 

15 

40 

16C 

'■'io 

6C 

80 

'25 

120 

140 

80 

75 

'50 

80 

150 

55 


30 


10 


12  y, 
"40 


35 


0  0/0 

4  3/4 

1  1/0 
1  ili 

5/8 

7  1/4 

i  ifi 

0   L  1 0 
■i   1  /  t 

15/16 

n  1 1 'i 

1  1  19. 

2  ;  )  8 

6  7/8 

A  1/4 

2  1/8 

£  0/0 

!  ■  ' 

4  1/: 

1  1  /fi 
1  1/0 

1  5/'l£ 
1  /fi 

L  0/0 

l  1/8 

1  1  /fi 

1  i/o 

2  9/  K 

i      1  /fi 
1  1/0 

1  .5/  1 

1  H  / 1( 

1  11/11' 
1  1 1  /  iij 

•1    Q  /  1 

1  y/  lu 

Wcicnloi'd  (.oiii  t. 

5  9/10 

A  i  10 

3  3/8 

4  1/0 

4  " 

l^lj,  l3lJ>ll')j>Sg(ll(^ 

1    1  lA 

1  /fi 

0/0 

1 

/si 

5/S 

T  /« 

i/8 

7  /fi 
/ /« 

1  /fi 

J/  » 

7,  IjOrhbui  y. 

A  /R 
/.   1  /fi 

1 1C\ 
1/0 

J/4 

3  3/8 

.i/o 
1  1/4 

/  fi 

.-î/0 

1  1/4 

-  ;  0 

9  /fi 

1  1/4 

1    1/  i 

1  1  /  /« 
1  i/-'i 

3i),  St.  Swiinin  fi  Lîxnc 

2  5/8 

2  1/8 

1  I/o 

1    i  /  X 

lJ,/2 

1  l  /^ 

t  I/O 

1  1  /  ^ 

1 1/2 

Î5,  \JHi  ïJ  c\\  1  y 

11/8 

1  /i> 
1  /  z 

i/« 

I  /•' 

8,  OM  Jewry. 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  'v^ 

^  1  /■) 
t)  i/^ 

5  5  / 1  ( 

5  5  / 1 G 

(1  rcshîi m  H 011  se. 

3  15/16 

1  7/8 

2  3/4 

2  1/8 

0  1/10 

Ôj  i 

2  15/ 1( 

2  7  /  K 

W  incboî>tor  llousc. 

1  3/8 
15  1/2 

1  /9 
1/  ^ 

7/8 

5/8 

Ci/  4 

1 1  / 1 G 

8  1/2 

12 

9  1/4 
12  3/4 

U  0/1 

11  ■  ws 

11  1  /  '1 
11  1/1 

11  1/4 

;1  on    T  i  w  1"!  ri  1  ■  ifr'i  1  ( '  ^1 

20 

17 

15  1/2 

10  l  j  ■* 

1    1  /  i 

15 

14\J,   1  >  1  >  II")'""        L',  OL. 

\\  inchcsd.!!'  Il'ii.iso 

0  1/8 

3  1/4 

4  7  '8 

3  1  /2 

4  7/8 

4  10/ lu 

5  3/4 

4  5/8 

4  I  /^ 

6  7/8 

4  1/2 

6  1/4 

4  5/8 

00/1 

5  3/4 

5  5/>> 

Qft      In^HonliiM  Itiiililii. 
£0,    LoiiUUUll  J  II  UUIIU'J  . 

4  3/4 
8  1  /2 

2 1/4 

3  1  /S 

0  1  /ïj 

3  1  'V 1 

3  3/4 

3  5/8 

3  5/8 

JO,  Lilt:oll<llll  il'JU^t.,. 

4  7/8 

5  t  /•> 

7  1  / 

7  7/ 1(! 

7  3/8 

7  1/4 
20  3  /  4 

W  inclïGstfcT  liollSO. 

26 

17  1/2 
5  1/4 

24 

18 

0 1 

1-)A    Vil aVinriC tï'i  1  M 
IxU,  JtilallUJJ^Qcllb  oL. 

7  5/8 

6  3/4 

5  S/-'i 

A  1/9 

6  3/8 

fi  1  /  '< 
o  1  /  1 

6  1/8 

2  3/8 

1 

I  1  h~> 

1  3/8 

9  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

9fi    A  11  cf  OTl  TTi'î  ;i  t'*» 
^0,  /kUSLcll  ^  1  1'*' 

3 

1  3/16 

2  7/16 

2 

2  1/2 

2  1/2 

0  7  /  1  fi 

2  3/8 

1  y.   13  U  l  y  oLl  cL'l. 

8  7/8 

S  1/8 

5  1  /" 

0  i/o 

G  1 1  / 1 C 

6*  9  / 1 6 

ft  1  /-) 

lOA    Ri  cil  AnifT'i  1 1» 
iiU,  DlMlOpSQfi  U,  ol. 

12  3/4 

6  3/4 

7  1  /o 

10  1  /  i 

10  1  /fi 
lu  1/0 

10 

9  1 

O'J.    oV.  0\\  lllllll  î^  lj«IlC 

1  1/16 

3/8 

5/8 

5/8 
2  3/4 

v'/  10 

9/16 

9/16 

9/1g' 

\  V  cil  1 1 1  Ui  1.1  "^.'.'111  L  . 

4 

3  11/16 

3 

3 

3 

3 

"V^/^n  1'  n  Ti"!  itI  T'  (  1  i  1  !■  t 
WdlllluMl  V.1.ILIIL. 

2  15/16 
5  1/4 

1  3/8 

1  15/16 

1  5/8 
3  3/4 

1  / 1 D 

0 

1 7/8 

1   T  /  s 

i  ^    i-^U  l  II  i.t  u  l  N  - 

3  1/4 

4  1  /9 

/.  I/o 
4  1/^' 

4  1/4 

1  1/0 

.10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

9 

8  7/8 

8  5  /  i 

8  ' 

w  cH  11 1  Ul  U  VjU  U  i  l  - 

§ 

5 

7  1/8 
6  1/4 

5  3/8 
4  3/4 

7 

6  1  '2 

6  5/8 

Orcsii  n  in  I"î û UïiC . 

7  3/4 

4  1/4 

0    I  /ÎS 

5  ."i  / 

5  3  /  '4 

5  S  /'i 

A  "7/8 
-i  //« 

fi    nirl  TiMvrv 

7  1/8 

3  5/8 
3  1  /4 

01/^ 

37/8 

0  i/i 

4  '1  /  î 

t9n    Vi  i cVi riTieiJ' ti  lo 
l~u.  tî  it'IlUp^firt  It-  ol- 

90           t;  i\  i  l  11  î  n I  inp 
oyj .  <^l.  0 \\  1 1 M 1 1 1  S  i ■  1 11  tr 

Q 

4  3/8 

3  3/4 

4  1 1  '  IG 

A  , 

-1  /  /  5 

4  1  /'^ 

1  /4 

15/16 

2  3/4 
5  3/4 

7  /8 

1 0  / 10 

1  1/8 

1  1/16 

11/8 

7.  Litlhliurv. 

3  7/8 

1  3/4 

1  7/8 

2  5/8 

9  1/9 
-  1/* 

2  7/16 

2  i  / 

7  13/16 
43/8 
4  7/16 

3  7/8 
1  7  /8 

4  1/8 

^  7  '."^ 

/  il 

5  9/1 G 

5  9/16 

1         LJ  1  1  1  >    0  1 1  t.  L  !■  ■ 

3  1/2 

2  3/8 

2  :  ■  '  '1 

.)  7, 'g 

2  5  8 

9  /fi 

i^h     Ilivhiiritnilii  ^l-U  lUiin 
1  tU  ,  OIMHIliNyiiH:  Cl   11  1 111  iiJ . 

2  5/8 

3  1/4 

*  0/1 

0  V  /  l  G 

I  /9 

3  3/8 

0  •>/ 10 

8,  Pi'incG^  Strccl. 

13/16 

13  / 16 

1  / 1 G 

J  ■>/  10 

7/8 

1  /fi 

//Q 

Oj    iIlIlLl_^  ollU*-l> 

11  / 1 6 

i  lA 

1  /rt 

5/16 

1  /'' 

3/8 

1  /9 
1/  ^ 

/fi 
0/0 

/ ,  Iv'  1 1,1 1  J.l U  1  \  ■ 

9  1/9 
£  1// 

1  3/4 

1  1  /4 
1  1/1 

1  5/S 

1  =,  /fi 
1  .->/« 

1    1/  - 

f  1/9 

0.  V'  .  tl  ■.'  u  \  i  1  »  ■ 

2  13/16 

l  IfZ 

1  13/16 

1  11/K 

2  0  / 1 6 

.i  1/10 

9  -1  /  t  fi 
"i  1  /  lu 

\\  1 1  1  1 1  i  1  1 1  M      .  Il  U  1  1  . 

5  / 16 

5/16 

1/2 

L 

1  /9 
I  /  S 

1/2 
4  3/8 

15  i  H  '1  11  "  t'  s  t     K  C 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

37/8 

4  3/8 

7  Li  il  II  liu  i'V. 

13  1  /4 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

10  5 /'S 

1  u  1  /  ■* 

0  0/  lu 

10  0  / 1  (^ 

1  A   1  /  (i 
lu  1  /S 

io/6,  G(?urr|6  ^t.  Uq.  Iluus^.j 

3  3/4 

1 1 0 

2  9/16 

2  1/4 

3  3/8 

3  5/16 

0   1  /  1 

28,  Austpn  trinx's. 

6  7/8 

4  1/4 

6  1  /2 

4  1  /•> 

5 1/2 

5  3/8 

5  1/8 

^  1  /ft 

AX'^o  l'ri  f  (""1  l'i")   r'  A 1 1  !•  f 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

■)  (  /■) 
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0  .5/0 

3  3/8 

3  5/10 

0  .)  /  ID 

1  .'/  ID 

4  7/8 

r  ri  c  H  ■"!  1  »  1  VI 1  il  1  ^  )  ■ 

2  11/16 

1  1  / 1 G 

1  ë/8 

1  5/16 
3  3/4 

1  .1/8 

1 5/8 
4  3/4 

1  5/8 

fi  nlil 

o,  L'iU  «J  (  \\  1  \  . 

n  i  lA 
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*> 

^  A  1 /. 
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5  1/8 
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3/8 

5/8 

5/S 
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1 0/ 10 
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4 
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2  5/8 

1  3/8 

1  3/8 
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45  i/16 

27  3/8 

39 1/2 

30  11/10 

41  1/; 
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r  '1 

39  9 '16 

120,  Bisliopsgate  St. 

3  13/16 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

3  3/16 

3  1,  1- 

.:!  1  10 

3 

8,  Princes  Street. 

2  1/2 

7/8 

2  1/16 

1  5/8 

1  7/8 

1  15/10 

1  7:8 

1  13/ie 

8,  Priiici's  SIrrrI. 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/S 
1  3/8 

1  7/10 

1  5/8 

1  9/I6 

1  7/16 

1  7/16 

8,  PrilUT.  SlirrI. 

1  15/16 

1 

1  1/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  1/1 

1  l/'i 

8,  Primo  Mi(-1. 

2  1/2 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

Wariifiuil  Cooi  l. 

11  1/4 

7 

10  3/8 

7  1/2 

9  1/8 
4  3/4 

"9  1/8 

9 

9 

'28.  Austin  Fri;us. 

4  1/2 

2  3/4 

11  1/4 

4 

4  5/8 

4  3/8 
8  3/'i 
2  5/16 

4  3,8 

8.  Old  Jewrv. 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9  1/8 

8  7/8 

8  5/8 

30,  St.  Swithiii'sl.aiie 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

2  9/16 

2  3/8 
6  l/'i 

2  3/8 

Gresliani  Houi-e. 

6  7/8 
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6  7/16 

5 

6  7/16 

6  5/ 16 

6  3/16 

8,  Old  Jewry. 

3  7/3 

2 
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3  7/16 

3  3/8 

3  1/8 

3  1/8 

3/4 

3/8 
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3/8 

3/8 

3/8 

3/8 
1/4 
4  1/2 
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3/8 

3/8 

3/8 

.  3/8 

4  7/8 
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5 

5 
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4  1/2 
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2  1/2 

3  3/4 

3  5/8 

3  5/8 

3  5/8 

Warnford  Court. 

3  15/16 

2 

3  3/8 

3  5/16 

8  5/8 

3  3/16 

8  3/8 
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18,  St.  Swithiu'sLaiie 
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7 
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1 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 
11  3/4 

1  3/8 

1 
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14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

12 

11  3,4 

U  1/2 

l'.i.  Uiiiy  Strocl. 
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5/8 

1 

13/16 

15/16 

15/16 

7/8 

13/16 

"Warnford  Cikh  i. 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  9/16 

2  1/2 

2  3/8 

2  3/8 

120,  HishiipsyMli:  St. 

ô  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  13/16 

4.3/4 

4  11/10 

4  5/8 

AVariilurd  Cuiu  t. 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  5/8 

8,  Old  Jewry. 

MIINTES    D'OR    SUD-AFRICAINES    (Autres  aistriots) 


120.000 

125.000 
400.000 
156.250 
.100.000 
145.001 


10/0 

120.000 

5/0 

1 '25. 000 

10/0 
2/6 

400.000 

132.870 

1 

1.075.000 

1 

130.016 

Barrett  

Graskop  

Klerhsdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/6 

S/0 

8/6 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

2,0 

2/0 

2/9 

3/0 

2/9 

3/0 

3/6 

î/3 

2/3 

2/0 

2/3 

2/3 

1/9 

1/9 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/8 

1  1/16 

1 

1 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/3 

3/3 

3/3 

3/0 

BcToi  ilouse  Baïinghail  SIrtit. 
85,  Gracechuiili  St. 
110,  Cannon  Sheet. 
1 10,  Cannon  Strci  t. 
18,  St.  lU-len's  Place. 
15,  Bishopsgati;  St. 
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BOUItSïïi:    I>E   JL01^I>ItES  (Suite) 


%  î 


<  .1 


(Il  « 
o 


NOMS  ' 

DES 

COMPAGNIES 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Conrs  extrêmes 


Plushaut 


Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

HOcl. 

30  Juin 

31  Dec. 

BUREAUX 

A 

LONDRES 


GOIVEF» AGONIES  F'ROP^FIIÉX AIRES  de  TERFIAIISTS  et  D'EXr*LOP=lATIO]Sr 


Î'.O.OOO 

1 

250 . 000 

Alôxanclra  Estate  

% 

;!.'jO  .  300 

350.300 

20 

)  .'^.''lO.OOO 

1  . 102 . 500 

Barïiato  Consolidated... 

/(OO.OOO 

400 . 000 

Bectluanalaiid  

1 00 . 000 

9  i . 307 

Bôcliuanaland  Trading. 

f) .  000 . 000 

4.375.000 

Onairtôreci  (iirilisu  o.  A.  u^) 

.=,00.000 

325.000 

Charterland  Goldfields. . 

•2.000.000 

2.000.000 

Cens.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

1 .250.000 

1.250.000 

Id.   6%  Préférence.. 

6 

600.000 

100 

575.000 

Id.    5  yi%Debentures. 
Herderson's  Ti-ans.  Est. 

b% 

2  000.000 

1.5 14. ',161 

200 , 000 

200  000 

Johannesburg  Estâtes. - 

400.000 

400.000 

Mashonaland  Agency. .. 

10 

500.000 

375.0.58 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

1 .000.000 

670.000 

Mozambique  C».  

1.500.000 

1.267.507 

Oceana  Consolidated.. . . 

150.000 

150.000 

Oceana  Development. . . . 

450.000 

389.750 

Potchefstroom  

100,000 

100.000 

Rhodesia  Exploration  . . 

500.000 

225  000 

Rhodesia  Goldfields  

800.000 

751 .077 

Transvaal  Consolidt. . . . 

1.000. 000 

779.300 

Id.  Development. 

300.000 

300.000 

Id.        Gold  Fields.. 

"io 

CiO.OOO 

00 i. 225 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

10 

1 .000,000 

'.):!0 . 000 

Willoughby's  Consol. . . . 

200.000 

107. 130 

Zambesia  Èxploring. . . . 

20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
t 

4  3/8 
1  3/16 
8  15/16 
23/6 
111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 
1  13/16 

5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 
1  1/16 
1 

1/2 
1  3/: 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 
3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 

1  1/16 

1/4 

5/0 
5  1/8 

1  5/8 
1  15/16 

11/16 

2  1/8 
1  11/16 

1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/16 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/16 
5  3/4 
2 

'6/6 
7/16 
8/9 
4  7/8 
2 

1  7/8 
13/16 
1  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


12/0 
3  7/8 

2  1/8 
1  5/16 

3  7/16 
3/4 

7  5  8 
24/9 
106  1/2 
1  1/8 

1  3/10 

2  9/16 
6  1/2 
2  1/8 

1  15/16 
9/16 
11/0 
6  3/4 

2  5/16 

3  1/8 

1  1/4 

2  1/4 
2  7,8 

1  9/16 
1  9/16 


12/0 
3  13/16 

2  1/8 
1  1/4 
11/16 

3  3/8 
11/16 
7  1/2 
24/9 

106  1/2 
1  1/16 

1  3/16 

2  7/16 
6  1/16 
2  1/8 

1  7/8 
9/16 
11/0 
6  1/4 

2  3/10 

3  1/10 

1  1/4 
2 

2  1/4 
1  1/2 

1  9/16 


GO]VrF»AGh]NriES  DIVERSES 


PiOO 

000 

1 

600.000 

Beira  Railway  Shares  . . 

ISO 

000 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500 

000 

500.000 

Eerste  Fabrieken  

1 .2.50.000 

1.250.000 

Exploration  C°.  (New)... 

1-2% 

2.7.50 

000 

2.682.396 

Johamiesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

500 

000 

500.000 

Id.  Waterwks.. 

5 

'250 

000 

2.50.000 

Id.  Tramways.. 

1 .000 

000 

500.382 

London  and  Paris  Corp. 

1.000 

000 

10 

1.000  000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

11 

400 

000 

200.000 

New  African  Company  . . 

60 

300 

000 

300.000 

Rand  Central  Electric  . . 

8 

3.000 

000 

3.000.000 

Robinson  Bank  

5 

250 

000 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500 

000 

500.000 

Tati  Concession  

450 

000 

450.000 

Transvaal  Coal  Trust. . . 

15  %  mars 


2  y,  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 

1  3/16 
1  5/8 


9/6 
13/16 

5/8 
1  15/16 
1  7/16 

7/8 

7/8 
13/16 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3, '8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  9/16 

2  1/16 

1  1/16 

I  3/16 
5/8 

II  1/4 

2  5/8 
9/16 

3  5/8 
6  3/16 
1  1/4 

1  15/16 


9/3 
11/16 
11/16 

1  9/16 

2  1/16 
1  1/16 

1  3/16 
5/8 

11  1/4 

2  5/8 
9/16 

3  1/2 
6  3/8 
1  3/16 
1  7/8 


TimsTES    D'OR  AUSTRALIEIMISTES 


100 

000 

1 

90  000 

10 

1/6 

175 

000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280 

000 

16/0 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 

1  10 

000 

1 

140.000 

Hanuan's  Brownhill  .... 

22/6 

250 

000 

1 

250.000 

Lake  View  Consols  

30/0 

300 

000 

1 

280  063 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70 

000 

10/0 

140.000 

Londonderry   

000 

000 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

5/5 

500 

000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields. 

1/0 

120 

000 

2/0 

33  304 

West  Austr.  Mining  C». . 

liO 

000 

1 

140.000 

Wliite  Feather  Reward, 

100 

000 

1 

91.000 

Brilliant  Block  

3S1 

000 

8/0 

960,000 

Broken  HiU  Propriet. . . . 

'3/6 

40 

000 
000 

2/6 
1 

320.000 
300.000 

.300 

jWill's  Day  Dawn  

150 

000 

1 

1 12.000 

South  Kalgurli  

320 
500 

000 
000 

1 

1 

320  000 
500  000 

Waihi  

'é/o 

Wentworth  

5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/i 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
i  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  i/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 

1  3/r 
1/2 

5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 
2/6 
4  5/8 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
28/6 
7^8 

4  3/4 
11  15/16 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  3/16 

ï/8 
8/0 
52/0 
2/3 
3/6 

3  3/i 
11 

3/1Ô 


3/16 
29/6 
13/16 

4  3/4 
12  1/16 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 
51/6 

2/3 

3/6 

3  3/4 
10  15/16 

3/16 


]VtINES    IDE  DIAMANX 


721 

.500 

1 

721.500 

Consolidt.  Bultfontein.. . 

9 

3.950 

000 

5 

3.948.955 

De  Beer's  Consolidated.. 

20 

2  ^  %  janvier 

30  5/8 

21  1/2 

3.500 

000 

100 

3.283.020 

Id.  5%Debenture  

5 

!  .057 

000 

10 

105.250 

Griqualand  "West  

8  1/2 

6  3/4 

1  .000 

000 

5 

1 .000.000 

New  Jagersfontein   

9 

15 

9  9/16 

30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/0 
28  7/16 
106 

7  3/4 
16  3/4 


11/16 

3  3/4 

2  1/16 
1  3/16 

3  3/8 
11/16 
7  7/16 
24/3 

107 
1  1/16 

1  3/16 

2  7/16 
6 

2  1/8 
1  13/16 
9/16 
10/6 
6  7/16 
^  1/8 
2  3/16 
1  3/16 

1  7/8 

2  3/16 
1  1/2 
1  9/16 


11/6 

3  1/8 
2 

t  1/8 
11/16 
3 

11/16 

7  5/11 
24/6 
107  1/2 
1  1/16 

1  3/16 

2  3/8 
5  3/8 

2  1/16 

1  13/16 
1/8 

10/6 
5  7/8 
2 

2  15/16 
1  3/16 
1  7/8 

3  1/8 
1  5/8 

1  9/16 


9/3 
11/16 
11/16 
1  1/2 
2 

1  1/16 

1  1/8 

5/8 
11  1/4 

2  7/16 
9/16 

3  3/8 
6  3/8 
1  3/16 
1  7/8 


3/16 
29/0 
13/1Ô 

4  1/4 
11  7 /S 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 

5J/0 
2/0 
3/6 

3  1/2 
10  3/4 

3/16 


30/0 
28  3/4 
105 
7  3/4 
16  3/4 


30/0 
28  13/16 
104  1/2 

7  3/4 
16  3/4 


9/3 
11/16 

5/8 
1  1/2 
2 

1  1/16 
11/8 

5/8 
11  1/4 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  5/16 
1  1/8 

1  13/16 


3/16 

27/0 
3/4 
4  13/16 
11  9/16 

1  9/16 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

1/8 
7/16 
51/0 

1/9 

3/6 

3  1  16 
10  7(8 

3,16 


30/6 
28  7/8 
104  1/2 

7  7/8 
16  3/4 


15/e  George  SI.  Id.  Borne 
170,  Winchester  Hse. 

7.  Lothbury. 
19,  St.  SvvitV.in'sLane 
72,  Basinghall  Street 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8.  01(1  Jewrv. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Olii  Jewfy. 

15  a,  Hury  Street. 
19,  Finsburv  Circus 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Copthall  'Building! 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Couthall  Buildings 
8,  Old  Jewrv. 


120,  Blsbopsgate  St. 
UetropoliUD  Ch3iiiber,^ 
120.  Bishopsgate  St. 
Suffolk  Housc. 
3,  Co]ithall  Buildings 
1?,  George  Street 


17,  St-Swilhin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
lS/(  (eorje  St',  Io.  B»s< 


83,  Halton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14.  Sherborne  Lane 
3,  Graeechurch  St. 
'29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Graeechurch  St. 

29,  St]  Swithin's  Lane 
257,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Graeechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St 
97,  Dashwood  House 

3,  Graeechurch  St. 

Il,  .\bchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  .-Vvne 


62,  Lombard  SlreeU 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lombard  Slreet. 
o,  Copthall  Building: 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No            —  18«  volume.  Uf) 
—            )    , 

BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 

N'cndredi  !)  novoiiibrc  1900. 

e> 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  million  d«  (ranc.) 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1899 

.Ianvikr  .... 

666 

2.320 

3.185 

4.841 

7.694 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.094 

28.558 

:n .  :i23 

Kkvrikr  

1.108 

2.043 

3.356 

4.557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

30.794 

1.089 

2.540 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.829 

21.118 

29.058 

40. 184 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

39.959 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4-975 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

32.595 

31.319 

40.489 

1.162 

2.809 

3.'i03" 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.021 

22.889 

31.365 

40.564 

Juillet  .... 

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

9.216 

11.481 

15.283 

18.150 

18.552 

22.005 

32.700 

41  539 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

41.834 

.Septembre. 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

34.951 

37.470 
n 

Octobre.  . . . 

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.950 

36.472 

NovEiMBRE.. 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.704 

18.301 

27.038 

35.791 

» 
» 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.. 375 

38.175 

Total .... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

203.697 

207 . 650 

270.155 

390.900 

3.56.156 

Sommaire  du        4fil  '  i» 


^ueslion»  du  Jour.  —  La  Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Conso- 
lidated Goldtields  of  Soulh  Al'rlni,  T.imited.  —  Violet  Consolidated 
iiol>l. 

Les  .Mines  d'or  Australiennes.  —  Le  iMarché  des  Valeurs 
de  r.'Vusti'alie  Occidentale.  —  La  Production  de  Queensland.  —  La 
Production  d'Or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  Les  Dividendes 
des  Compagnies  de  r.\ustralie  Occidentale.  —  Great  Houlder  Persévé- 
rance. —  Les  K.\portations  d'Or  de  l'Australie  Occidentiilc  —  Notes 
minières  d'.\uslralie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  k'resse  Anglaise.  —  Le  Marché 
Sud-Africain.  —  L'irrigalion  dans  le  Sud  de  r.Vfrliiue,  -  Les  Valeur» 
Rhodi'siennes. 


[iiforiuations  diverses. 

Ilevue  hebdomadaire 

de  I.,ondres  et  de  Paris.  — 
des  cours  des  actions  des 


duites 


.  Marctiés 


des  -Marctiés  des  Mines  d'or 
—  Tableau.x  rétrospectifs 
Mines  d'or  intro- 
et    Cours   de  ^y^''^ 


PRODUCTlOiH  AURIFÈRE  TOTALE 

"Wit-wa.tersra.n.d. 
U  \<"  Hai  1887  au  30  Seplemlir»  1899 

Francs  . .  2.033.151.575 
Onces  . . .  22.342.325 
Kilog. . . .  694.918 


V 


1890 

494.817  onces 
I5.39r)  kil»g. 


1891 

729. 23S  onm 
22.403  kilog. 


1892 

1.2 10. 807  onces 
37.002  kiloj. 


JUS! 

1893 

I  .  478.473  onces 
45.986  Uloj. 


3     li     ï  1: 
1894 
2.024.1,59  onrei 
62.958  kiloj. 


a    li    u  1 

1895 

2.238.430  onces 
69. .595  kilog. 


3     11     11  12 
1896 

2. 28?. 533  onces 
70.993  kilog. 


1897 

3.034.674  onces 
94.387  kiltg. 


1898 

4.295.602  onces 
133.605  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 


DES    COMF>AGH>ÏIE©    MIISTIÈRES    ET  D'EXF>L.0FlATI01>f 
(  S  vid- AJTrdoaliies ,    Au-stralleiixies    et    Ajcnér-loalnos  ) 


MONTANT 
du 

CAPITAL  NOHnAI 

en  Francs 

DES     ACTIONS  1 

en  Francs  | 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS  1 
d'introduction  1 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLÔTURE 

8  Nnv. 
1900 

NOMS 

DBS 

M.A.ISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

18  Oct. 
1900 

2r.  Ocl. 
1900 

2  Nuv. 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

I» 

1^ 


GO]VIF»AGHNriES    DE    MINES    D'OR  SUD-AFRIGAUNTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25  000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68. 750.00(1 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

188": 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New...?erme 

Champ  d'Or  te7tne 

Durban  Roodepoort  De6p../erme 
The  East  Rand  proprietary  Mines,  .^erme 

Ferreira  terme 

French  Rand  .'  tei'me 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Xiancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  lenne 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  noxxy. ).terme 

Transvaal  Gold  Fields  tei-me 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(aoc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32.25 

68 

42 
462 

33 
139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65  ■ 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 

138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

72 
95 

123.50 
112 

64 . 50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 

140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


20 

36.50 

95 

188.50 
541 

52.25 
166.50 

64.50 

63 

66.75 
72 

89.50 

12 
111 
100 

1030 

46 
230 

26.50 
157.50 

49.75 
212.50 
299 

20 

24 


19 

35 

90.50 
183 
526 

50.75 
164 

62.75 

62 

66.75 
72 

80.50 

12 
109.50 
100 

1004 
45 
225.50 
25 

157.50 

45 
209.50 
299 

20 

24 

45 


IN. 25 
32.75 
87 

182 

512 
5(1.50 

160 
60.50 
60  .^0 
65.25 
62.50 
83 
12 

107.50 
95 

1000 

45 
221 

25 
155 

43 
206 
299 

17.50 

24 


32 

87 
181., 50 
509 

50.75 
158.. VI 

60.50 

58.50 

63.50 

62.50 

84 

12 
105 

96 

997 
41 
224 

24. 50 

i.-ia- 

40 
205 
299 

17.50 

15 

45 


LondoD-l'aris  FiDiiclil  ami  liDing  (." 

MM.  Kcimann  f  ères 

C'«  Françai-e  des  Mines  d'Or 

MM.  Armand  Lévy  cl  C'' 

New  Austral  C° 

MM.  Belmann  frères 

New  Austral  C" 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Baf 
Diverses  Mais^ons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
Banque  InD^iise  it  l'ilriqne  di  Sud 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheiin  Pinto  ci  C'' 
Ad.  Goerz  et  C'- 
londoQ-Parit  liaaDriil  iid  lloiiii 
.\d.  Goerz  et  G" 
BaD<]u«  fraofiK*  de  l'ifriqic  du  Sod 
MM.  lielniiinn  frères 
Bque  Ra&>ee(Fraorji^e,  pui&ll.lacSiiioei  rtC 
MM.  Machiels  et  C'< 
Bque deParhel  d.  P.-B» iVU.  Terattr,  Itll «1  G'< 
Divers 

New  Austral  C" 
New  Austral  C" 
MM.  Mac-Swiney  et  C'' 
MM.  I.einaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IMIINES    D'OR   AUSTRALIEINTIVES,    AMERIGAIISTES    et  DIVERSES 


MM.  Machiels  et  C« 
Introduite  antérieurenifni 
Crédit  de  France 
Introduile  ant-rieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Hipgins  et  C"l 
MM.  6.  Van  Brock  et  C" 


GOMRAGrlSriES    DE   TERRAIINTS,    D'EXRLOFLA.XION    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

Lille œlFraser  Rinr s  Cariboo  6oldtiel>Co(l«.C.). <er?ne 

50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8.50 

8 

7.75 

7.75 

6.000.000 

25 

1891 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.25 

2 

2 

1  .75 

5.000.000 

500 

1880 

Placer  Enân  optant 

110  - 

142.50 

85 

110 

76 

76 

75 

72 

SO.OOO  parb 

1888 

Placers  Haute-Italie  optant 
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2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  3/S 

1  3/8 

1  3/8 

AVin  hester  House. 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

11  3/4 

11  3/4 

11  1/2 

11  14 

19.  Bury  Street. 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

15/16 

2  1/2 

7/8 

13/16 

13/10 

%\'arnl'o"ril  Court. 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  1/1 

120,  Bishopsgate  St. 

0  3/4 

3  1/4 

4  7/8 
2  7 '8 

3  1.'2 

4  3/4 

4  11/16 
2  1/2 

4  5/8 

4  1/2 

Warnford  Coui  t. 

3  5/8 

2 

2  1  '4 

2  1/2 

2  5/8 

2  5/8 

8,  Old  .lewiy. 

MINES    D'OR    SUD-AERICAlrsTES    (Auti-es  districts) 


126.000 

10/0 

120 

000 

125.000 

5/0 

125 

000 

400.000 

10/0 

400 

OdO 

156.250 

2/6 

132 

870 

1.100.000 

1 

1.075 

000 

145.000 

1 

130 

016 

Barrett  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

9/0 

7,6 

8/6 

8/0 

8/6 

8/0 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 
2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

2/0 

3/0 

2/9 

3/0 

2/9 

3/6  ■ 

ï/3 

2/3 

2/0 

2/3 

1/9 

1/9 

2/6 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

t  1/16 

1 

1 

1 

5/6 

1/0 

1/6 

3'0 

3/3 

3/3 

3/6 

3/3 

IteToi  Uou^e  Baïipghall  Street 
85,  Gracochurch  SI. 
1 10,  Gannon  SIreti. 
1 10,  Cannon  SIreet.. 
18,  St.  Hclen  s  Place. 
15,  Bishoi]fgate  St. 


3 


BOUItSK    I>E    IX>>'I>1«  B^.N  (Suite) 


^  I 
I— ( 

^  3 

<  .2 


i 

U  e 


H  È2 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a  s 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COTTieS  IDTT 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


18 

Clôt,  sei 

30JÙk 

99 

Destrielle 

lïTéc. 

18  Oct. 

2S  Oct. 

2  Nov. 

8  Noï 

i 

BUREAUX 

A. 

LONDRES 


F»FlOF»FlIÉX AIRES  de  TEP=«=lAI]SrS  et  O'EXPLOFIATION 


250 
3-.0 

1.250 
400 
100 

5.000 
500 

2  000 

1.250 
600 

2  000 
200 
400 
500 

1.000 

1.500 
150 
450 
100 
500 
SOO 

1.000 
300 
610 

1.000 
200 


.000 

.300 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

.ooo: 

.000 
000, 
.000 


100 


2.50.000 
350.300 
1 . 102.500 


4.375.000 
325.000 

2.000.000 

1.2.50.000 
575.000 

1.514.^01 
200  (lOi) 

III  I  I  H  1(1 
;w5.05N 
670.000 
1.267.507 
150.000 
389.750 
100.000 
225  000 
751.077 
779.300 
300.000 
604.92 
930.000 
197. 436 


GOK.OOO 

1 

OOU . 000 

180.000 

12/0 

299.000 

.500.000 

500.000 

1.250.000 

1.250.000 

2.7.50.000 

2.682.3y6 

500.000 

.500.0110 

250.000 

2.50'.  000 

1.000.000 

.500.382 

1.000.000 

10 

l.OOO  000 

400.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3. 000. 000 

250.000 

250  000 

500.000 

500.000 

450  000 

450.000 

100.000 

1 

•M  IlOO 

175.000 

.2/0 

175.000 

280.000 

16/0 

3.50.000 

liO.OOO 

i 

140.000 

250.000 

I 

2.50.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

1 

l'iO.OOO 

1.000.000 

1 .000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33  305 

140  000 

1 

140.000 

100  000 

1 

91.000 

384.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 
1 

320.000 

300.000 

300.000 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  000 

500.000 

l 

50fi .  1 100 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated.. 

Becliuanaland  

Bechuajialand  Trading 
Ghartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  '/^%Debentures. 
lîerderso'n's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozanibique  G».  

Oceana  Consolidated.. . . 
Oceana  Development. . . . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMinlngEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


% 
20 


6 

'2k 
10 


20  0/0  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

12/0 

11/16 

11/16 

3  1  '8 

7/16 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  13/16 

3  3/4 

3  1/2 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2  1/8 

2  1/16 

2 

2 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/8 

1  t/8 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

11/16 

— 

11/16 

— 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  3/8  • 

3  3/8 

3 

3  1/4 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  1/2 

7  7/16 

7  5/16 

7  3  16 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

21/9 

24/3 

24/6 

21/6 

111 

102 

106 

105  1/2 

106  1/2 

107 

107  1/2 

107  1/2 

1  5/8 

7/16 

13/16 

^3/4 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1  3/ 16 

2  7/16 

1  3/16 

1  3/ 16 

1  3/16 

2  5/16 
5  1/4 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  7/16 

2  3/8 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

6  1/16 

6 

5  3/8 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  1/S 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  7/8 

1  13/16 

1  13/16 

1  11/16 

9/16 
14/6 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

1/S 

9/16 

4/0 
2  3/4 

5/0 

8/9 

11/0 
6  1/'. 

10/6 

10/6 

10/6 
5  7'8 

7  3/8 

5  1/8 

4  7/8 

6  7/16 

5  7/8 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

2  3/16 

2  1/8 

2 

2 

3  1/16 

1 

1  15/16 

1  7/8 

3  1/10 
1  1/4 

2  3/16 

2  15/16 

2  7/8 

1  5/8 

2  3/4 

1/2 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  3/16 

1  1/8 
1  3/1 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

2 

1  7/8 

1  7/8 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1/4 

2  3/16 

2  1/8 

2  1,8 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  5/8 

1  5/8 

2 

13/16 

l  1/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/16 

1  1/2 

GO]VEF»AG]SriES  DIVET=ISES 


Beira  Kailway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p. 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New) . . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  African  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 


10 

5 

ii 

60 
8 

5 

25 

"3% 

15  %  mars 


2  K  %  nars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 

1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 
1  3/16 
1  5/8 


9/6 
13/16 
5/8 
1  15/16 
1  7/16 
7/8 
7/8 
13/16 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3/8 


9/3 
11/16 
11/16 

1  9/16 

2  1/16 
1  1/16 

1  3/16 
5/8 

11  1/4 

2  5/8 
9/16 

3  1/2 
6  3/8 
1  3/16 
1  7/8 


9/3 
11/16 
11/16 
1  1/2 
2 

1  1/16 

1  1/8 

5/8 
11  1/4 

2  7/16 
9/16 

3  3/8 
6  3/8 
1  3/16 
1  7/8 


9/3 
11/16 

5/8 
1  1/2 
2 

1  1/16 

1  1/8 
5/8 

Il  14 

2  3;8 
9/16 

3  1/2 
6  5/16 
1  1/8 

1  13/16 


9/3 
11/16 

5/8 
1  1/2 
2 

1  1/16 

1  1/8 

5/8 

11 

2  5/16 
9/16 

3  3/8 
6  1/4 
1  1/8 

1  11/16 


mirsTES    D'OR  AUSTRALIENISTES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownhill  .... 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields . 
West  Austr.  Mining  O".  ^ 
White  Feather  Reward.' 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  .... 

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


m 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 

1  15/16 
1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 
.  1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7^8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/19 

3/6 


3/16 
2'.i/6 
13/16 

4  3/4 
12  1/16 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 
51/6 

2/3 

3/6 

3  3/4 
10  15/16 

3/16 


I 


3;  16 
29/0 
13/16 

4  1/4 
11  7/8 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

1/8 
7/16 

53/0 
2/0 
3/6 

3  1/2 

10  3/4 

3/I6 


3/16 

2-/0 
3/4 
4  13/16 
11  9/16 

1  9/16 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

1/8 
7/16 
51/0 

1  /9 

3/6 

3  1/16 
10  7/8 

3'16 


3/16 
28/0 

3/4 

4  5/I6 
11  7  8 

1  5'8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

2/0 
7/16 
51/0 

1/9 

3/6 

3  5/ 16 
10  7/6 

3/16 


IVIINES    DE  DIAMANT 


721  500 

1 

721.. 500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

3.950.000 

3.948.9,55 

De  Beer's  Consolidated. . 

20 

3.500.000 

100 

3.283.020 

Id.  5%Debenture  

5 

1  057.000 

10 

105.250 

Griqualand  West  

1 .000.000 

5 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

"9 

2  K  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/0 
28  3/4 
105 

7  3/4 
16  3/4 


30/0 
28  13/16 
101  1/2 

7  3/4 
16  3/4 


30/6 
28  7/8 
104  1/2 

7  7/8 

16  3/4 


30/6 
29  1  '8 
104  1  '2 
7  7 '8 
16  »"» 


45/6  George  St.  la.  floDse. 

170,  Winchester  Hse 

7,  Lolhbury. 

19,  St.  Swithin's  Lane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  ,St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewrv. 
8,  Old  Jewfy. 

15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsburv  Circus 
8,  Old  Jewry. 

3,  Cojjthall  iîuildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  liishopsgate  St. 
letropolilaii  Cbmlien 
120,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
1?.  George  Street 


17,  .-st-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7.  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
15/1  t«orge  Si',  lu.  B«ue. 


83.  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St 
29.  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3.  Gracechurch  St. 

29.  St.  Swithin's  Lane 
257,  Winchester  Hse. 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 

11.  .\bchurch  Lane. 
1.  Throgmorton  Avne 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5.  Coothall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


NO  /iHjb.s.  _  18.  volume,  m  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  J(i  iiovemlMe  1900. 
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PRODUCTION  et  DIVIDENDES  (les  MINES  D'OR  SUD-AFRMES  en  onces  de  31  grammes  103,  cliape  once  valant  91  francs 


3ÏT03MS 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonauza   

Buffelsdoorn  Estate. 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Dèep  Level. 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

GeldenlLuis  Estâtes. 
Id.  M.  R  ... 
Id,       Deep — 

George  Qocli  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-sh's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpors  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfontein  

Lauoaster  

Langlaagte  Estate.. 

Id.       Block  B. . 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  'Vlei..  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfoutein  

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep... 
Roodep.  Ud.  M.  R  . . 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sbeba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef  

Transvaàl  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef  

Van  Ryn  

yiUage  Main  Reef. . . 

Wemmer  

West  Rand  Mines.. 
Witw  (Knlght's).... 

Wogelstruis  

■Wolbuter  

Worcester  


aPIÎ,0I3-CrCTIO3Sr    (en.  oxLcos) 


mu  ENTIERE 


MOIS 


~* — ■' 

1897 

1898 

Octobre 
1898 

Notem. 
1898 

Décem. 
1898 

Janvier 
1899 

Février 
1899 

Mari 
1899 

Avril 
1899 

Mai 
1899 

Juio 
1899 

Juillet 
1899 

Aeât 
1899 

Septem . 
1899 

â  on 

189 

5-2.491 

76.414 

0.902 

7.-298 

8.333 

9.113 

8.434 

10.044 

10.567 

11.071 

10.540 

10.840 

11.654 

10.460 

9.375 

884 

892 

1.120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1.017 

770 

— 

93.107 

91.904 

8.350 

2.250 

8.437 

8.237 

8.045 

8.355 

8.942 

7.952 

8.042 

8.262 

7.888 

40.914 

36.099 

4.449 

2.722 

2.S86 

2.683 

2.299 

2.994 

3.070 

2.9-25 

2.372 

2.331 

2.558 

— 

— 

23.  Kl 

44.128 

4.210 

4.004 

4.279 

5.583 

5.175 

5.119 

4.636 

4.364 

4.1-25 

3.731 

3.489 

3.518 

— 

133.673 

130.688 

10.340 

10.615 

11.716 

12.648 

10.095 

12.629 

12.755 

13.012 

13.0-24 

13.426 

— 

— 

75 

37.709 

40.551 

4.325 

4.531 

5.099 

5.153 

4.892 

5.571 

5.571 

5.6-20 

5.960 

6.346 

6.862 

— 

— ' 

— 

1.877 

— 

— 

1.877 

2.311 

1.969 

2.487 

2.357 

2.464 

2.361 

2.755 

2.934 

— 

— 

48.032 

160.865 

11.944 

10.781 

12.844 

11.656 

12.353 

12.327 

11 . 293 

11.224 

10.698 

10.939 

10.208 

7.671 

— 

148.946 

127.970 

1 l . 872 

11.944 

12.079 

12.131 

12.162 

13.793 

12.867 

13.026 

13.132 

13.039 

13.174 

14.537 

50 

— 

60.998 

7.659 

7.789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

8.467 

8.421 

8.835 

8.815 

— 

— 

71.177 

75.924 

6.330 

6.368 

6.733 

6.696 

6.538 

6.709 

6.698 

6.791 

6.915 

6.876 

6.965 

7.362 

55 

23 . 937 

6.390 

131.363 

151.354 

12.560 

12.568 

13.077 

13.023 

1-2.379 

12.334 

12.648 

12.529 

12.567 

12.065 

12.808 

— 

100 

91 

104.943 

136.551 

12.342 

12.842 

12.906 

13.003 

11.770 

12.911 

12.175 

12.195 

12.017 

11.900 

11.458 

— 

25 

19.461 

7 . 528 

— 

— 

582 

— 

1.253 

1.513 

1.342 

1.348 

1.309 

1.375 

1.099 

— 

— 

108.663 

162.076 

14.704 

11.813 

12.334 

12.064 

11.954 

12.930 

12.624 

13.174 

13.017 

12.883 

12.975 

12.397 

— 

36.465 

32.885 

2.704 

2.736 

3.147 

— 

2.403 

4.267 

4.490 

4.614 

4.666 

4.496 

4.957 

— 

— 

36.440 

35.576 

3.3-22 

3.246 

3.330 

3.179 

3.464 

3.574 

3.717 

3.7-20 

3.538 

3.635 

3.337 

— 

— 

32.453 

78.472 

6.492 

6.295 

5.921 

5.137 

6.478 

7.082 

6.-283 

6.939 

7.149 

7.344 

7.486 

— 

— 

25'. 

1.821 

393 

243 

91.651 

95.798 

7.746 

8.420 

8.416 

8.463 

8.099 

8.365 

8.177 

8.4-28 

8.561 

7.627 

8.375 

8.297 

72 . 908 

69.975 

6.213 

6. 115 

6. 188 

5.967 

5.6-24 

5.785 

5.863 

6.026 

5.987 

6.185 

5.937 

10 

43.617 

.52.939 

4.198 

4.431 

3.5-28 

3.765 

3.585 

3.534 

3^461 

4.349 

3.155 

3.292 

37  j 

30 . 903 

30.499 

2.718 

2 . 103 

2.877 

2.8-29 

2.681 

2.848 

2 . 586 

2.761 

2 . 7-25 

2.671 

2 . 499 

2 . 302 

120 

61.809 

70.968 

6.140 

6.251 

6.107 

6.106 

5.611 

6.081 

5  335 

5^514 

4.406 

4.492 

4 '632 

15 

— 

77.972 

7.371 

6.876 

7.-237 

7.239 

6.876 

7.626 

6.9-25 

7  303 

7.570 

7.758 

7.934 

7.542 

— 

14.621 

12.846 

722 

886 

958 

881 

851 

840 

749 

739 

235 

43 -.573 

61.596 

5.7-26 

5.747 

5.483 

6.027 

5.702 

6.342 

6.138 

6.370 

6.262 

6.937 

6.809 

— 

— 

3.225 

53.337 

5.102 

5.2-20 

5.439 

5.627 

6.154 

7.147 

7.236 

7.378 

6.197 

6.013 

5.789 

— 

— 

128.848 

130.789 

12.009 

12.3-29 

12.254 

11 .7»5 

11.-258 

12.008 

11.007 

11.082 

10.806 

10.008 

9.871 

— 

30 

44.871 

49.387 

3.769 

3.248 

3.249 

3.533 

3.044 

3.184 

3.3-27 

3.341 

2.295 

2.849 

2.503 

. — 

— 

7.945 

26.442 

2.186 

1 . 170 

2.027 

2.006 

1.811 

2.2-25 

2.482 

2.589 

2.513 

2.5-20 

2.-277 

— 

5 
— 

13.166 

6.939 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

840 

775 

720 

— 

— 

11.029 

_i 

35.333 

3.735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

3. -272 

3.112 

3.132 

3.161 

2.882 

3.193 

3.029 



59.343 

63.185 

7.730 

8.199 

8.8-29 

9.416 

9.2-20 

9.608 

9.585 

9.372 

9.640 

10.568 

9.664 

8.963 

46.080 

51.229 

4.356 

4.375 

4.484 

4.480 

4.361 

4.684 

4.892 

5.2-23 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

60 

30.440 

36.978 

2.597 

2.183 

1.688 

5.0-28 

2.730 

2.704 

2.687 

2.521 

3.317 

4.213 

4.400 

3.890 

8.419 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.350 

9-20 

1.450 

1.150 

1.200 

1.-200 

116.262 

119.350 

10.440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.660 

10.670 

10.492 

10.7S1 

10.8-22 

10.762 

10.886 

40 

4.914 

16.017 

1.777 

2.503 

2.333 

2.3-23 

2.141 

2.368 

2.509 

11.843 

39.620 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.2-26 

4.215 

4.093 

4.022 

3.983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

3.009 

1.775 

2.288 

2.313 

2.552 

2.486 

3.506 

25.403 

23.3-20 

1.858 

1.764 

2.010 

50 

6.099 

54.209 

3.944 

5.576 

6.013 

6.-237 

5.921 

6.333 

6.394 

6.877 

6.3-22 

6.542 

6.830 

6.983 

35.709 

31.292 

2.909 

2.916 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.1-24 

2.479 

2.106 

2.559 

2.882 

34.768 

35.388 

3.129 

2.927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

3.261 

3.107 

3.137 

3.147 

38.998 

43.940 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4. -257 

4.701 

4.587 

4.433 

4.572 

4.478 

4.060 

189.450 

212.602 

21.746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

20.929 

21.037 

20.575 

20.984 

■20.141 

19,899 

8 

70.580 

11.154 

11.701 

10.008 

7.715 

10.141 

11.208 

10. 523 

10.002 

9.367 

7.863 

6.141 

35.791 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

3.470 

3.305 

3.542 

4.157 

2.404 

3.953 

49.802 

47.872 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4.127 

4.376 

4.7-20 

4.779 

4.901 

4.941 

4.841 

24.2,53 

156.562 

14.550 

14.672 

16.283 

14.845 

13.149 

15.147 

15.523 

15.284 

14.082 

14.104 

14.061 

12.415 

23.510 

■28.380 

2.700 

1.920 

2.660 

2.6.50 

2.010 

2.650 

2.110 

2.220 

2.150 

2.270 

2.110 

10 

89.138 

64.158 

5.425 

4.2-29 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.748 

5.764 

5.941 

6.184 

5.834 

5.617 

75.265 

138.676 

20.417 

25.687 

20.728 

22.004 

20.493 

22.057 

22.596 

23.912 

22.659 

■22.272 

22.460 

21.377 

40 

23.621 

23.494 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1.135 

1.396 

1.616 

1.247 
12.318 

6.918 

1.341 

1.019 

898 

895 

947 

50 

26.953 

74.977 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.812 

6.149 

6.224 

.693 

39.727 

48.584 

4.424 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.914 

4.827 

4.853 

5.129 

4.896 

6.206 

7.831 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

«15 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

69.590 

51.535 

4.633 

4.630 

4.882 

4.817 

4.452 

4.557 

5.176 

7.-267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

114.118 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.-264 

13.620 

13.381 

12.140 

13.115 

13.659 

58.054 

74.381 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

7.624 

7.681 

7.837 

7.836 

7.964 

14.441 

20.002 

1.655 

2.121 

1.913 

1.890 

1.774 

1.906 

1.604 

1.565 

1.488 

2.062 

1.596 

59.115 

75.606 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5.306 

5.364 

6.515 

6.553 

16.765 

89.773 

82.761 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.802 

5.824 

6.-280 

22.117 

30.311 

2.679 

2.939 

2.579 

2.561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

2.107 

2.211 

15 

lai'viJDEasriDBis  ».  o/o 


1894 


20 
25 
50 
20 


50 


150 
30 


12; 


40 


120 
55 


12K 
45 


55 
40 

50 


20 


15 

30 


100 


2y, 


10 

70 


1895 


80 
15 

55 
75 

20 


100 

60 


115 


30 
30 


27 


125 


90 
50 


12K 

25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 


30 


40 


200 


30 


1896 


16 

5 
5 

50 


110 
45 


340 


12/, 
10 


12/, 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


2)4 
20 

75 


55 


1897 


15 
20 

170 
80 


300 


45 
10 
30 

25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 

15 


40 
20 

15 


100 


1898 


50 


6/. 

100 

15 

15 
12H 


50 
240 
25 
80 


300 
147  K 
75 

40 

25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 

30 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6% 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


1899 


5 
55 

15 

10 

140 

25 
140 

75 


150 
50 
40 
25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


10 
15 


10 


75 


25 


12 

40 


17  % 


40 
75 


30 


a  2: 


Décem.  189;T 
Juillet  1892  M 
.Sept.  1895  /'V 
Mai  1899  ' 
Avril  1899  j 
Octobre  1893 
•Jai'n  1899  J 
Février  1896  , 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
Juin  1899 


Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1892 
Juin  1899 
Juin  1899  , 
Mai  1899  /  , 
Juin  1899  J  'i 
Juin  1899  \\  T 


Sept.  1899  j 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Juin  189« 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1899 
Mai  1896 
Janviei- 1896 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


fr  MARCHÉ  SPÉCIAL 

OKS    OOMF»A.01VIES     MUNTIÈIFIES    ET  D'EXI^LOFlATIOr^ 
(Sud-A-frloaines,    ^ixstT'allexLiies    et    Ajaié]:*loa.lxies  ) 


lîOT  KSE    I>i  :  Ï»7VK1«^ 


z 


NOMS 

SES 

COMPAGNIES 


w  -g 
ce;  s 

§1 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


25  Ocl. 
1900 


2  Nov. 
1900 


8  Nov. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 
15  Nov 
1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GOMPAGrNIES    DE    IVIINES    D'OR  SUD-AFRICAHSTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.0C0.0)0 

25 

1887 

25  OCO.OOO 

25 

1897 

6,250,030 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12,500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275,000 

25 

1894 

7.500,000 

25 

1887 

4,125,000 

25 

1897 

400,000 

25 

1893 

1,625,000 

25 

1895 

68,750,000 

125 

1887 

27,500,000 

25 

1887 

125,000,000 

125 

1887 

3,125,000 

25 

18{5 

400.000 

25 

1890 

2,000,000 

25 

1887 

4,000,000 

25 

1895 

10,625,000 

25 

1895 

100,000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  Ne-w..  .terme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Koodepoort  Heep.  .terme 
Tha  East  Rand  proprietary  Mints.. terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  tenne 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C°  terme 

Kleinfontein  (New)  tet-ine 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  tei'me 

Primrose  (New)  tei~me 

Princess ,'  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouy.).<mwe 

Transvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  tei-me 

Wemmer  terme 

Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32.25 

68 

42 
462 

33 
139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 
138.60 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49,50 
178 

73 

71 

72 

95 

123,50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
.116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


19 

35 

90.50 
183 
626 

50.75 
164 

62.75 

62 

66,75 
72 

80.50 

12 
109,50 
100 

1004 

45 
225,50 

25 

157,50 

45 
209.50 
299 

20 

24 

45 


18.25 
32.75 
87 

182 

512 
50.50 

160 
60,50 
60.50 
65.25 
62.50 
83  , 
12 

107,50 
95 

1000 

45 
221 

25 
155 

43 
206 
299 

17,50 

24 


18 
32 
87 

181,50 

509 
50,75 

158,50 
60,50 
.'■.8,50 
63,50 
62,50 
84 
12 

105 
96 

997 

41 
224 

24,50 
1,^5 

40 
205 
299 

17.50 

15 


18 

32,25 

X7 
189,50 
529 

51,50 
163 

62 

60,25 
67 

62,50 

86 

12 

109 

i-'6 

1024 

41 
229 

25 
156 
'40 
210 
297 

17  50 

15 


london-Psris  Fiiaiicial  and  liniD{  1^" 
MM,  Belmann  fières 
G  '  Française  des  Mines  d  Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'' 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères. 
New  Austral  C 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad,  Goerz  et  C'* 
BaD^cf  Française  de  rifriqot  ds  Sod 
Banque  internationale  de  Paris 
MM,  Oppenheim  Pinto  et  C" 
Ad.  Goerz  et  C" 
loDdoii-Paris  (inaDcial  aad  lioiDg  r° 
Ad.  Goerz  et  C" 
Baoïine  FraD$aisa  de  l'ifriqae  do  Snd 
MM.  Belmann  frères 
Bqae  Bns^e  et  Française .  pnU  11 .  lac  Stiotj  et  C 
MM.  Machiels  et  C'« 
Bqse  deParisel  d .  P.-Bas  elK.  Ternlirr.  Bail  et  C''< 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac-Swiney  et  C" 
MM.  Lemaire  et  Dupoçt 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,   AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

50.000  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.O00 

1894 

lilleœlPraserHiieraCariboo  6oldn«l«Co{lB.C.).<e»"?we 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placer  s  Haute-ItaUe  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50,000  farti. optant 


50 

6,75 

7.75 

9 

7 

8 

7.75 

7.75 

8.25 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2 

2 

1.75 

2 

110 

142.50 

85 

110 

76 

75 

72 

67 

7.50 

7,50 

25 

4,25 

5.25 

4,25 

5,75 

3,25 

3 

3 

3 

65 

58 

85 

65 

64,50 

64.50 

85 

70 

15 

14 

15 

8,25 

20 

4,25 

4.25 

3.50 

3.50 

200 

32 

45 

39 

48 

28 

MM.  Machiels  et  C^» 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
MM.  e.  Van  Brock  et  C" 


GOMRAGrNIES    DE   TERRAINS,    D'EXIRLORATION    et  DIVERSES 


10,000 

000 

25 

1891 

87,500 

000 

25 

1890 

12,500 

000 

100 

1895 

5,000 

000 

25 

1889 

11,250 

000 

25 

1889 

10,000 

000 

25 

1892 

18,125 

000 

25 

1892 

7,500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13,750 

000 

25 

1894 

12,500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75,000 

000 

100 

1895 

12,500 

000 

25 

18^2 

Bechuanaland  Exploration, <erme 
Brit,  Sth.  Afric,  (Chartered, ),<enn<> 
Cie française  des  Mines  d'Ov.tenne 

Cie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal, ,  ,c»<aw< 
Eer  ste  Fabrieken  Distillery ,  terme 
Goldfields  Consol. ordinaire, ienne 
Henderson  Transv.  Estate. ,  te?'mo 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  ...terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  tenne 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

""ransvaal  Consolidated — terme 


2,50 

26 

32.25 

37 

34 

39.75 

30 

30 

29 

125 

74 

94.75 

95 

82.50 

82.25 

82.50 

83 

85. 

100 

99.50 

108 

106 

108 

88 

88 

85 

84. 

25 

6 

6 

6 

9 

6 

6 

6 

62 

44 

35 

70 

35 

32 

32.50 

32 

91,25 

15 

15 

20 

16.50 

15 

13. 

13 

13 

112,50 

153.50 

185 

203 

190 

185 

183.50 

182.50 

IKS 

125 

35 

35 

30 

33 

22 

22 

22 

22 

107,50 

32 

43.50 

51 

25 

45.25 

44.50 

43 

46 

25 

23.25 

26.50 

27 

18 

18.75 

19.50 

18.50 

18, 

53.25 

56.50 

62.25 

63 

51.75 

51.75 

52.50 

51. 

16,25 

62 

78 

86 

75 

75.50 

75.50 

74.75 

77 

276.25 

76 

87 

100 

91 

84 

80 

85 

88 

51 

07.75 

88.25 

48.25 

74 

76 

73 

74. 

Baoque  Commerciale  et  Udnstrielle 
MM,  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale  de  Paris 
MM,  les  fils  de  C,  Oulmann 
M,  Oltramare 
MM,  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM,  A,  Luc  et  C'« 
MM,  D.  et  J.  Léon  et  Grnnbaum 
MM.  L.  Silz  et  C" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  G'* 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C  ' 


JVIINES  DIVERSES 


750. 000 

125 

1888 

000. 000 

125 

1877 

OO.OOOdr 

400  dr. 

1873 

■-000,000 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). <erî«e 
Pontgibaud  (plomb  agentifère).Cjp<an^ 


581 

18 

678 

708 

727.50 

724.50 

733 

733 

57.50 

112 

150 

52 

148.50 

148 

148 

145 

50 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

82.75 

80 

80.25 

89 

50 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

Introduite  antérieureinen 


I 


H 


< 

H 

a- 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


PÈ  >;. 
o  u 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 
CoDrs  eitrémes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 
Clôt,  semestrielle 


;{OJuiii  31Dfr 


liUKEA 
\ 

LONDRES 


MUNTES    D'OR    SUD- AFRICAINES    (District    du  Witwatersrand) 


£ 

275.001 

)  1 

275.000 

500.00 

■)  I 

435.000 

250. 00( 

)  1 

2.50.000 

435. 00( 

)  1 

434.450 

200. 00( 

)  1 

200.000 

550. 00( 

)  1 

550.000 

275. 00( 

)  1 

250.000 

200. 00( 

)  1 

187.2.50 

135.00( 

)  1 

135.00(1 

100. 00( 

1 

82.000 

1.360.00( 

4 

1.360.000 

225. OOC 

1 

225.000 

500. OOC 

1 

500.000 

300. OOC 

I 

300.000 

120. OOC 

1 

120  000 

275. OOC 

1 

275.000 

135. OOC 

1 

125.000 

350.000 

1 

300.025 

870.000 

1 

848.730 

90.000 

90.000 

900.000 

1 

900.000 

660.000 

560. OOC 

300.000 

300.000 

200.000 

200.000 

^50.500 

300.000 

150.000 

1.50.000 

160  000 

1 

160.000 

550.000 

1 

500.005 

600.000 

1 

600.000 

125.000 

1 

125.000 

115.000 

1 

llI.S6i 

50.000 

1 

.50.000 

100.000 

1 

100.000 

530.000 

1 

523.895 

175.000 

1 

175.000 

275  000 

1 

231.250 

3-25.000 

1 

325.000 

400.000 

1 

351.269 

470.000 

1 

470.000 

550.000 

1 

.5,50.00' 

180.000 

1 

180.000 

400.000 

1 

400.000 

800.000 

1 

711.500 

300.000 

1 

250.005 

290.000 

1 

288.750 

1.000.000 

949.62' 

325.000 

1 

325.000 

100.000 

1 

100.000 

250.000 

1 

200.000 

500.000 

1 

4.50.000 

450.000 

1 

450.000 

400.000 

1 

400. OÛO 

300.000 

1 

300.000 

200.000 

1 

165.000 

490.000 

1 

448.989 

3.000.000 

1 

2.500.000 

300.000 

300.000 

500.000 

500.000 

600.000 

i 

574 . 500 

270.000 

270.000 

2.750.000 

2.750.000 

y\)\j ,  uuu 

OCitX  AAA 

yuu.inio 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.000.000 

4.700. ÛOO 

.  600.000 

51 4.. 300 

150.140 

150.140 

35.000 

34.000 

540.000 

540 . OOO 

250 , 000 

250.000 

400.000 

400.000 

400.000 

400.000 

250.000 

200.000 

80.000 

80.000 

425.000 

196.775 

400.000 

352/083 

860.000 

4 

860. OÛO 

100.000 

1 

95.772 

Angelo   

Angelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort. . . 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Forreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Défep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep.  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Langlaagte  Royal. ..... 

Luipaard  Vlei  (New). . . . 

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New)  

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . .  . 

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersraind  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


50 

6C 

15 

4C 



16C 
6C 

10 



8C 



25 

12C 

140 

80 

75 

,50 

.... 

80 

150 

50 
120 

100 
50 
100 

40 
25 
15 

70 
80 
40 
4Q 
50 
30 

1(30 
40 


55 


60 
35 


30 


40 
15 

"io 

'30 

75 


17/, 

il'A 

'40 

'75 


8  5/8 

4  1/4 
2  1/8 
2  9/16 

5  9/16 

1  1/4 
4/6 

4  1/8 

2  5/8 

6  3/4 
3  15/16 

1  3/8 
15  1/2 
20 

6  1/8 

6  7/8 

4  3/4 
8  1/2 

26 

7  5/8 

2  3/8 
3 

8  7/8 

12  3/4 

1  1/16 
4 

2  15/16 

5  1/4 
10 

8 

7  3/4 
7  1/8 
6 
2 

3  7/8 
7  13/16 

4  3/8 

4  7/16 

11/16 

2  1/2 

2  13/16 

6  1/16 

13  1/4 

3  3/4 

6  7/8 

3  15/16 

2  M/16 

7  1/4 
1 

5  7/8 
2  5/8 

45  1/16 

3  13/16 
2  1/2 
2  5/16 

I  15/16 

2  1/2 

II  1/4 
1/2 

11  3/8 

3  3/8 

6  7/8 
3  7/8 

3/4 

6  1/2 

5  1/2 
3  15/16 
10  3/8 

2 

14  5/8 
1  1/4 
3  1/8 

6  3/4 

3  5/8 


4  3/4 

7  1/4 

5  1/S 

1  1/2 

2  5/8 

2  1/4 

5/8 

1  5/ 16 

15/16 

1 

1  5/8 

1  1/8 

3 

4  1/2 

3  3/8 

3/8 

1 

5/8 

1/0 

2/6 

1/9 

3/4 

3  3/8 

1  1/4 

1 

2  1/8 

11/2 

— 

1  1/8 

I 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

1  7/8 

2  3/4 

2  1/8 

1/2 

7/8 

5/8 

8  1/2 

12 

9  1/4 
12  3/4 

12  1/4 
3  1/4 

17 

4  7 '8 

3  1/2 

4  1/2 

6  1/4 

4  5/8 
2  1/2 

2  1/4 
4  7/8 

3  1/8 

6  1/2 

5  1/2 

17  1/2 

24 

18 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

1 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/16 

2  7/16 

5 

8  1/8 

5  1/2 

6  3/4 

11 

7  1/2 

3/8 

5/8 

5/8 

2  1/4 

3  11/16 
1  15/16 

2  3/4 

1  3/8 

1  5/8 

3  1/4 

■  4  1/2 

3  3/4 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

5 

7  1/8 

5  3/8 

4  1/4 

6  1/4 

4  3/4 

3  5/8 
3  1/4 

5  1/2 

3  7/8 

4  3/8 

3  3/4 

1/4 

15/16 
2  3/4 

7/8 

1  3/4 

1  7/8 

3  7/8 

.  5  3/4 

4  1/8 

1  7/8 

3  1/2 

2  3/8 
-2  3/4 

2  5/8 

3  1/4 

— 

13/16 

13/16 

1/4 

5/16 

1/2 

7/8 

1  3/4 

1  1/4 

11/2 

1  13/16 

1  11/16 

— 

5/16 

5/16 

3  1/2 

5  1/2 

3  7/8 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

4  1/4 

6  1/2 

4  1/2 

2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

1  1/16 

1  5/8 

1  5  16 

3 

5  1  /4 

3  3/4 

3/8 

5/8 
4  7/16 

5/8 

3  1/8 

3  1/i 

1 

2 

1  3/g 

27  3/8 

39  1/2 

30  11/16 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

7/8 

2  1/16 

I  5/8 

1  1/8 

1  5/8 

1  7,'I6 

1 

1  3/8 

1  1/8 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

7 

10  3/8 

11  1/4 

7  1/2 

2  3/4 

4 

6  1/2 

10 

7  1/4 

1  3/4 

2  5/8 

2 

4  1/2 

6  7/16 

5 

2 

2  3/4 

2  1/4 

1/4 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

3  1/2 
2  3/4 

5  1/2 

4  1/8 

4  1/2 

3  1/8 

2 

3  3/8 

2  1/2 

6  1/2 

9  5/8 

7 

1 

1  5/8 

1  3/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

5/8 

1 

13/16 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  7/8 

4  7/8 

3  1/2 

0 

2  T/S 

2  1/4 

7 

6  7/8 
2  5/8 

6  9/U 

6  5iK 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

1  1/8 

1  1/lt 

1  1/U 

1  1/10 

1  II/IC 

1  9/ie 

1  1/2 

1  9/16 

4 

4 

4 

3  7/8 

7/8 

3/i 

11/16 

11/16 

2/6 

2/6 

2/6 

2/6 

1  1/4 
1  1/2 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

1  1 '2 

1  1/2 

1  1/2 

7/8 
5  5/16 

1/2 

7/8 

1-/2 

5  5/lf 

5  1/8 

5  5/16 

2  15/ie 

2  7/8 

2  3/i 

2  7/8 

3/4 
11  1/4 

11/16 

11/16 

5,8 

11  1/4 

11 

Il  1/2 

15  1/4 

15 

15  1/4 

15  1  /2 

4  5/8 

4  1/2 

4  3/8 

4  5/8 

5  3/4 

5  5/8 

5  1/2 

5  5/8 

3  5/8 

3  5/8 
7  1/4 

3  7/16 

3  1/2 

7  3/8 

7  3/16 

7  1/2 

21 

20  3/4 

20  1/2 

21 

6  1/i 

6  1/8 

6  1/8 

6  1  /4 

2  1/16 

0 

2 

2  7/16 

2  S/8 

2  3/16 
6  1/i 

2  3/8 

6  9/16 

6  1/2 

6  1/2 

10 

9  -1  /2 

9  1/2 

Kl 

9/16 

9/16 

9/16' 

9/16 

3 

3 

2  7/8 

3 

1-7/8 

1  7/8 

1  7/8 

17/8 

4  1/4 

'i-l/b 

4  1/16 

4  5/'16 

8  5/8 

8  l  '2 

8  3/8 

8  1/2 

6  1 1-2 

6  5/8 

6  1/2 

6  5/8 

5  3/4 

5  3/4 

5  3/4 

6 

-  4  3/4 

4  7/8 

't  7/8 

4  7/8 

4  7/8 

4  1/2 

4  3/8 

4  1/2 

1  1/16 

1  1/S 

13/10 

— 

2  7/16 

2  1/2 

2  5/16 
5  9/lG 

2  7/lG 

5  9/16 

5  (1/16 

5  7/8 

2  5/8 

2  5/8 

3  5,16 

.  2  5/8 

2  5/8 

3  3/8 

3  5/16 

3  3/8 

7/8 

7/8 

7/S 

7/8 

1/2 

3/8 

3/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

1  1/2 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

3/8 

'1/2 

1/2 

1/2 

4  3/8 

4  3/8 

4  5/10 

10  3/16 

10  1/8 

ICK  1/16 

10  11/16 

3  5/16 

3  1/i 

3  1/8 

3  5/16 

5  1/8 

5  1/8 

5 

5  1/4 

3  5/16 

3  5/16 

3 1/i 

3  5/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  9/16 

1  5/8 

4  13/16 

3/1 

4  7/8 

4  5/8 

4  7/8 

3/4 

3/4 

11/16 

3  15/16 

3  7/8 

3  7/8 

3  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 
39  11/10 

1  3/8 

40  1/4 

39  9 '16 

40  7/8 

3  1/16 

3 

3 

3  t/16 

1  7/8 

1  13/16 

1  13/16 

1  7 /s 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/16 
1  1  4 

1 

1  1/4 

1  1/i 

1    1  /  r 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1 

9 

9 

H  7/.S 

9  1/8 

4  3/8 

4  3/8 

4  3/8 

4  5/8 

S  3/4 

8  5/8 
2  3/8 

8  5/8 

9 

2  5/16 
G  5/16 

2  1/i 

2  3/8 

6  3/16 

6  1/S 
3 

6  3/16 

3  1/8 

3  1/8 
3/8 
1/4 

3  1/16 

3/8 

3/8 

3/8, 

3/8 

3/8 

3/8 

■t  7/8 

4  1/2 

4  7/16 

3  5/8 

3  5/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/16 
8  1/4 

3  1/8 

3  1/16 

3  1/8 

8  1/8 

8  1/16 

8  3/8 

1  3/8 

1  3/8 
11  1/2 

1  1/4 

1  1/i 

11  3/4 

11  1/4 

11  1/2 

3/i  ■ 

7/8 

13/16 

13/16 
2  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 
4  5/8 
2  5/8 

4  11/16 

4  5/8 

4  1/2 

2  1/2 

2  5/8 

2  5/8 

1,  Crosliy  Square. 
■Warnfoid  Court. 
120,  Bishops^ato  .St. 

7,  l..orhl)ury. 

.30,  St.  Swilhin'ii  La.-if 

8,  01(1  .Jfwrv 
8,  01(1  .Jfwry. 
Grcshaiii  House. 
Winchcstf'i  Hdiise. 
120,  IJisliopsipaUi  St. 
120,  lîishorsgate  SI. 
120,  P.ifhopsgale  St. 
Wiiitlu'ster  House  ■ 
28.  leadcDbill  Buildg-. 

96,  Greshaia  Housc 
Winchester  ïU.usf;. 
120,  liishf'ppgate  St 


28,  AiiPton  Friars. 
19.  Burv  Street. 
120,  Bishoi>sf;ate  St. 
30,  St.  Swilhin's  Lane 
Warnford  Court. 
Wariiford  Court. 

7,  Lothbury. 

1-^0,  Bishopsf-ate  St 
AVarnfoi  d  Court. 
Gr.esham  House. 

8.  Okl  Jevvi  v. 

120,  Bishoiisçate  St. 
30.  St.  Swithiii's  Laiie 

7,  Lothhury. 
170/173  WiBchKffr  Housp, 
19,  Bjiry  Streti!. 
120.  Bisborsgatp-St-Wilhin. 

8,  Princes  Streel, 
8,  Princes  stjeet. 

7,  Lothb'irv. 

8,  Old  Jewiy. 
Warnford  Coni  t. 
15,  George  St.,  E.  C 

7,  Lotlibury. 

l.'i/6,  George  SI.  Ko.  lloiJ-«f 
28,  .A.uslen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  Houte. 

8,  Old  Jewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7.  Lothburv. 
33,  Cornhiil. 

120,  Bisho)>sgate  St. 

8,  Princes  Street. 

Princes  ^:ippr. 

s.  Pi  iiicf  -,  SIrcel. 
WaiiilV.id  Court. 
28.  Anslin  Friars. 
8,  0kl  Jewry. 
30,  St.  Switl'iin's Lane 
Gresiiani  House. 
8,  Old  Jewrv. 


•1 


Lolliimi-y. 
Greshani  House. 
i.5/(i.  (tforge  St.,  Mo,  liosse 
Warnford  Court. 

18,  St,  Swithin'sLane 
8,  ©Id  Jewry. 

Win  hcster  House. 

19,  Bury  Street. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St 
Warnlord  Coui  !. 
8,  Old  Jewrv. 


MINES    D'OR    SUD-AFRIGAirsTES    (Autres  districts) 


120.000 

125.000 
400.000 
156.250 
.100.000 
145.000 


10/0 
5/0 

120.000 

Barrett  

125.000 

10/0 
2/6 

400.000 

KlerkBdorp  (9  s.  paye).. . 

132.870 

1 

1.075.000 
lSO.016 

1 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/6 

8/0 

8/6 

Bcioi  Bouse  llaMOfjli,lll  .Slretl. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 
2/9 

1/9 

1/9 

1/9 

85,  C-iracecliurch  st. 

2/0 

2/0 

3/0 

2/9 

2/3 

110,  Cannon  Street. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

1/9 

1/9 

2/6 

1/9 

1 10,  Cannon  Strtot. 

1  13/16 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1 

1 

1 

1  1/IG 

18,  St.  Helea's  Place 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/3 

3/6 

3/3 

3/3 

15,  Ilishepsgiile  St. 

KOUKSl^  I^Ol^OITES  (Suite) 


< 


"JS  '-g 


U  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


«S 
S  S 
o  w 
z  ° 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Goars  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 

30JÙÏb  aiDéc 


25  Oct. 


2  Nov. 


8  Nov. 


15  Nov 


BUREAUX 
LONDRES 


GOlVIFACBrlNriES  F>FlOPRIÉX AIRES  de  XERFlAIPsTS  et 


D'EXF»LOFlATIOISr 


£ 

250.000 

1 

250.000 

3S0.300 

1 

350.300 

1 .250.000 

1 

1.102.500 

400.000 

1 

400.000 

100.000 

1 

91.307 

5. 000. 009 

1 

4.375.000 

500.000 

1 

325.000 

2.000.000 

1 

2.000.000 

1.250.000 

1 

1.250.000 

COO.OOO 

100 

575.000 

2.000.000 

1 

1.514.961 

200.000 

1 

200.000 

400.000 

1 

400.000 

500.000 

1 

375.058 

1.000.000 

1 

670.000 

1 .500.000 

1 

1.267.507 

'  150.000 

1 

150.000 

',511.000 

1 

389.750 

1  on. 000 

1 

100.000 

r.DO.OOO 

1 

225  000 

■SOI).  000 

1 

751.077 

1  .0110.000 

1 

779.300 

:;oii.OOO 

1 

300.000 

1, 10. 000 

1 

60 i. 225 

t.OiiO  000 

1 

930.000 

200.000 

1 

107.  «6 

Alexandra  Estate  

Anglo-Frencli  

Barnato  Consolidated. . . 

Bechuanalaind  

Bechuanaland  Trading. 
Chartered  (British  S.  A.  fi») 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

Id.    5  ^%Debentures. 
Herderson's  Trans.  Est 
Johannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency. . 
Matabele  Gold  Reefs  &  c 

Mozambique  C».  

Oceana  Consolidated... 
Oceana  Development... 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . 

Rhodesia  Goldfields  

Trans vaal  Consolidt, . . 
Id.  Development 
Id.        Gold  Fields. 

Id.  GoldMiningEstat 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring. 


20 


6 

554 

10 


20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 
8  15/16 
23/6 
111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/.6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 
1  13/16 

5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 
1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 

1  1/16 

1/4 

5/0 
5  1/8 

1  5/8 
1  15/16 

11/16 

2  1/8 
1  11/16 

1  3/4 
1  1/8 


8/0 

11/16 
3  3/4 

*  u  /  o 

1  *>/  o 

2  1/16 

13/16 

î  3/16 

3/4 

2  7/8 

3  3/8 

1/2 

11/16 

6  1/16 

7  7/16 

21/0 

24/3 

105  1/2 

107 

3/4 

1  1/16 

1 

1  3/16 

1  15/16 

2  7/16 

5  3/4 

6 

2 

2  1/8 

6/6 

1  13/16 

7/16 

9/16 

8/9 

10/0 

4  7/8 

6  7/16 

2 

2  1/8 

ï  7/8 

2  3/16 

13/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/8 

1  1/2 

2  3/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  1/4 

1  9/16 

11/16 
3  i;8 
.2 

î  lf8 
11/16 
3 

11/16 
7  5/16 
24/6 
107  1/2 
1  1/16 

1  3/16 

2  3/8 
5  3/8 
2  1/16 

1  13/16 
1/8 
10/6 
5  7/8 

.'"15/16 
1  3/16 

1  7/8 

2  1/8 
1  .5/8 

1  9/16 


7V16 
3  1/2 
o 

ï  1/8 

3  1/4 
11/16 
7  3  16 
24/6 
107  1/2 
1 

1  3/16 

2  5/16 
5  1/4 
2  1/16 

1  11/16 
9/16 
10/6 
5  7/8 
2 

2  7/8 
1  1/8 

1  3/4 

2  1,8 
1  5/8 
1  1/2 


1/2 
3  11/16 

2  1/10 
1  1/16 

3  3/8 
11/16 
7  9/10 
24/0 

107  1/2 
1 

1  1/S 

2  5/16 

5  7/16 
2  1/16 
1  13/10 

9/16 
9/9 

6  1/i 

1  13/10 

2  15/16 
1  1/8 

1  5;  8 

2  1/8 
1  13/16 

1  1/2 


4r>/$  George  S(.  la.  Bouse 

170,  Winchester  Hse. 
.  Lothbury. 
19,  St.  Switl-.iii'sLane 
72,  Basinçhall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lanel 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
8.  Old  Jewry. 
15  a,  Burv  Street. 
19,  Finsb'urv  Circus 
8,  Old  Jewrv. 

3,  Copthall  Buildings 
Bioad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Coplhall  Building» 
8,  Old  Jewrv. 


120,  Bishopsgate  St. 
letropoliUo  CluDbers 
120.  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  BuildingS|| 
U'.  George  Street. 


GO]VIF»ACx]NriES  DIVERSES 


000.000 

1 

Gixi.oon 

180.000 

12/0 

-.".l'.i.ooo 

500.000 

500.000 

1 .250.000 

1 .250.000 

2.750.000 

2. 682. 396 

500.000 

500.000 

250.000 

250.000 

1 .000.000 

500.382 

1.000.000 

10 

1.000  000 

400.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

2.50.000 

250.000 

500,000 

500.000 

450  000 

450.000 

Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p. 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

Id.        Waterwks . . 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  African  Compauiy  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust . . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . 


12  V, 

10 

5 

il 

60 

8 
5 

25 

"3% 

15  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/ 16 
1  3y8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1;4 
7  15/16 
1  15  16 


6/0 

S/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 
1  3/16 
1  5/8 


9/6 
13/16 

5/8 
1  15/16 
1  7/16 

7/8 

7/8 
13/ 16 
12 
2 

5/8 

3 

4  3/4 
1 

1  3/8 


9/3 

9/3 

9/3 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

5/8 
1  1/2 

5/8 

1  1/2 

l  1/2 

2 

2 

2 

1  1/16 

1  1/16 

î  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

5/8 

5/8 

5/8 

11  1/4 

11  1/4 

11 

2  7  / 16 

2  3/8 

2  5/16 

9/16 

9/ 16 

9/16 

3  3/8 

3  1/2 

3  3/8 
6  1/4 

6  3/8 

6  5/16 

1  3/16 

1  1/8 
1  13/16 

11/8 

1  7/8 

1  11/16 

9/3 
3/i 
9/16 

1  9, 16 

2  1/16 
1  1/16 

1  1/8 
5/8 

10  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  1/4 
1  1/8 
1  3/4 


17,  St-Swithin  3  Lane] 
Suffolk  House. 
8.  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane] 

7.  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe 

Ctorit  St.,  la.  Houe 

83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 

8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


miISTES    O'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

175.000 
280.000 
140.000 
250.000 
300.000 


3S'. 


1 

90.000 

2/0 

175.000 

16/0 

350.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280  603 

10/0 

140.000 

1 

1.000.000 

1 

200.000 

2/0 

33.30i 

1 

140.000 

1 

91.000 

)  8/0 

960.000 

)  2/6 

320.000 

)  1 

300.000 

)  1 

112.000 

)  1 

320  000 

)  1 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 

Hannan's  Brownhill  

Lake  'View  Consols  

Lond.  &  ^W.  Aust.  Expl 

Londonderry  

Moxint  MorgaJi  

■West  Austr.  Goldfields 
West  Austr.  Mining  C°. 
■White  Feather  Reward 

Brilliant  Block  

Broken  HiU  Propriet. . . 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

■yVentworth  


10 


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

l'6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
o 

'1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 

3/6 


3/16 
29/0 
13/ lô 

4  1/4 
11  7,8 

1  1/2 
4/0 

5  1/8 

2  1/8 

î/8 
7/16 
53/0 
2/0 
3/6 

3  1/2 
10  3/4 

3/16 


3/16 

27/0 
3/4 
4  13/16 
11  9/16 

1  9/16 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

î/8 
7/16 
51/0 

1/9 

3'6 

3  1, 16 
10  7/8 

3/16 


■  3/16 
28/0 
3/4 

4  5/16 
11  7/8 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

2/0 
7  16 
51/0 

1/9 

3/6 

3  5/16 
10  7/6 

3/16 


3/16 
28/3 
■  11/16 

4  1/16 
It  3/4 

1  5'8 
4  0 

5  1/8 

2  1/16 

2 '3 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 

3  1/8 
10  7,8 

3/16 


li,  Sherborne  Lane 
3,  Oracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 


Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 


29.  St.  Swithin's  Lane 
257,  "W'incheâter  Hse 
29.  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 

3.  Gracechurch  St. 

11.  Abchurch  Lane.  ' 

4.  Throgmorton  Avne 


MINES    DE  DIAMANT 


721  500 

1 

721.500 

Consolidt.  Bultfontein. . . 

9 

950.000 

5 

3.918.955 

DeBeer's  Consolidated.. 

20 

500.000 

100 

3.2S3.020 

Id.  5%Debenture  

5 

057.000 

10 

105.250 

Griqualand  'West  

00 J. 000 

5 

1.000.000 

New  Jagersfontein  

9 

2  ^  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/0 
28  13/16 
104  1/2 

7  3/4 
16  3/4 


30/6 
28  7/8 
104  1/2 
7  7/8 
16  3/4 


30/6 
29  1/8 
104  1  2 
7  7/8 
16  ^/4 


30/6 
29  1/8 
105 
8 
17 


62,  Lombard  Sti  eeL  | 
62,  Lombard  Street. 

02.  Lombard  Street 
5,  Copthall  Build  . 


SHJl»I»I^I5J?lfE]^T  OE 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 

N»  m'^'^  —  18"  volume,  (^d       ||  BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  2'.',  novoiiibre  VM). 


e> 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  millier,  d,  fr.Dc.) 


MOIS 

1888 

1889 

1890 

1991 

Janvikk  

6G6 

2.320 

3.185 

'i.S'll 

FÉVRIER.  .  .  . 

1.108 

2.043 

3.356 

i..557 

M.\RS  

1.089 

2.540 

3.  «7 

4.818 

Avril  

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

Juin  

1.162 

2.809 

3.403' 

5.083 

Juillet  .... 

1.518 

2.829 

3.590 

4.998 

Août  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

Septembre. 

1.8 12 

3.107 

4 . 139 

5.969 

OCTOURE  

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

rv'OVBMBRE  .  . 

2.4'il 

3.068 

4.257 

6.678 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

Total  .... 

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
9.396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 
10.638 
11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


110. I8S  13i.541 


13.033 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.9-i2 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


184.108 


16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 


203.697 


13.484 
15.198 
15.829 
16.080 
17.745 
17.621 
18.5.52 
19.420 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


207.6."j0 


0  œillien  de  fraoci) 

1897 

1898 

1899 

19.094 

28.558 

:i7.;!v!3 

19.201 

27.115 

36.794 

21.118 

29.658 

40. 184 

21.448 

.•iO.496 

39.;i.-,y 

32.595 

31.319 

40.489 

22.889 

31.365 

40.564 

22.065 

32.700 

41.539 

23.624 

34.299 

41 .834 

23.856 

34.951 

37.470 

24.950 

36.472 

D 

27.038 

35.791 

» 

28.375 

38.175 

» 

:!'.io,'joo 

356.  l.",6 
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Question!^  du  Jour.  —  ('.unipii^iiit'  de  Mozambique.  —  La  Guerre 
clans  l'Afrique  du  Sud.  —  Les  Fiuis  de  la  (iuerre.  —  Mines  Rhodé- 
sienllel^.  —  Les  Rendrmenls  de  la  Rhudesia.  —  Transvaal  Coal  Trust. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  L'Industrie  minière  dans 
l'Australie  Occidentale.  —  Les  Mines  de  l'Australie  Occidentale.  — 
La  Production  de  l'Australie  Occidentale.  —  Les  Fluii's  dans  la 
Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  Guider  Arrow  Mine.  —  Notes  minières 
d'.A.ustralie. 

Itevue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Le  Marché 
Sud-Africain.  —  Les  Perspectives  minières  du  Transvaal.  —  La 
Situation  après  la  Guerre. 

Informations  diverses. 

itevue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro 
iluites   sur    ces    Marchés    et  Cours 
clôture. 


PROÇUCTIOJI  AURIFÈRE  TOTALE 


■W^it-w-ateraraixci 
Du       Mai  1887  au  30  Septembre  1899 

Francs  . 
Onces . . 
Kilog... 


2.033.151.575 
22.342.325 
694.913  ' 


1890 

494.817  oiu-ei 
15.:i90  kilog 


:i     C  9 
1891 

729.238  onces 
22.463  liiloj. 


i     (i  9 
1892 

1.210.867  onces 
37.662  kilog 


!)  1! 

1893 

1.478.473  onres 
45.986  kilog. 


1     a     (i     a  1! 

1894 

2.024. 159  oncei 
62.958  kilog 


1895 

2.2.38.430  onm 
69.595  kiloj. 


iî 

1896 

2 .  2S2 . 533  onces 
70.993  kilog. 


3     ti     'j  tï 
1897 
3 , 03  i .  67  'i  once* 
94.387  kilog. 


12 

1898 

.295.602  oncts 
133.605  kilog. 


1     3     C     »  I 
1899 

3.913.802  oncos 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

GOMF>AGH>IIEe    MIISTIÈRES    ET  D'EXF^LOFIATION 

(Su<l-.A^r*ioaixies,    A.ixst]?allexixie8    et  Ajxi.érloa,lxies) 


MONTANT 
du 

CAPITAL  NOMINAL 

en  Francs 

:5  K  « 

■5  o  u 
=■  H  S 

S  5  !* 

■i  ^£ 

1  S  S 

NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 

COURS  1 
d'introduction  | 

COURS  COMPARATIFS 

Cours 
de 

CLÔTUBE 

22  Nov. 
1900 

NOMS 

DKS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

2  Nov. 
1900 

8  Nov. 
1900 

ir.  Nov. 

1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900  ' 

Juin 
1900 

Août 
1899 

GO]VEF»AGrlSriES    DE    IVUNES    D'OR    SUD- AFRI  GAINES 


13.750.000 

25 

1889 

Bufifelsdoorn  Estate  New. 

.terme 

143.75 

18 

21 

24.50 

25 

18.25 

18 

18 

18 

Loiidon-Psrit  Fioaiclil  and  lining  C° 

3.375.000 

25 

1890 

Champ  d"Or  

32.25 

38 

50 

42 

51.50 

32.75 

32 

32.25 

33.50 

MM.  Belniann  frères 

8.750.000 

25 

1888 

Durban.  Roodepoort  Deep 

.terme 

100 

68 

76 

95 

81.50 

87 

87 

87 

91 

C''  Française  des  Mines  d'Or 

18.750.000 

25 

1892 

Tha  East  Rand  proprietarv  Mises.  ./ermf< 

237.50 

42 

169 

50 

201 

175 

182 

181.50 

189.50 

187.50 

MM.  Armand  Lévy  et  C" 
New  Austral  C 

2.250.000 

25 

1887 

Ferreira  

330 

462  . 

496 

557 

603 

512 

509 

529 

524 

14.000.000 

25 

1895 

French  Rand  

.  terme 

47 

33 

37 

50 

49.50 

42 

50.50 

50.75 

51.50 

50.75 

MM.  Belmann  frères 

5. 000.0  DO 

25 

1887 

Geldenhuis  Estate  

.  terme 

145 

139.50 

157 

178 

193 

160 

158.50 

163 

16i.50 

New  Austral  C° 

25,000.000 

25 

1897 

A.  Goerz  et  C»  

.  terme 

68.50 

53.25 

63 

75 

73 

72 

60.50 

60.50 

62 

61.75 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 

6.250.000 

25 

1890 

Kleinfontein  (New)  

.  terme 

170 

48.75 

54 

71 

73.50 

60.. 50 

58.50 

60.25 

61 

Diverses  Maisons  de  Coulisse 

300.000 

25 

1895 

Lancaster  

.  terme 

69 

59 

66 

77 

83.25 

65.25 

63.50 

67 

66 

Ad.  Goerz  et  C'« 

18.750.000 

25 

1897 

Lauglaagte  Deep  

optant 

80 

72 

72 

72 

76 

62.50 

62.50 

62.50 

62.50 

BaoqDe  Franpist  it  l'Ilri^Di  i»  Sod 

12.500.000 

25 

1888 

120 

65 

76 

95 

90 

83 

84 

86 

86.50 

Banque  internationale  de  P:.ris 

7.500.000 

25 

1895 

Marievale  Nigel  

.terme 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

12 

MM.  Oppenheim  Pinlo  et  C'- 

275.000 

25 

1894 

93 

99 

107 

123.50 

140.50 

107.50 

105 

109 

107 

Ad.  Goerz  et  C" 

7.500.000 

25 

1887 

Primrose  (New)  

.terme 

175 

105 

94 

112 

116 

95 

96 

96 

96 

UndoD-Paris  lioaDcial  aid  llDiaf  r<> 

4.125.000 

25 

1897 

Princess  

cpla7it 

67.50 

6i.50 

64 

50 

04.50 

63 

Ad.  Goerz  et  C" 

400.000 

25 

1893 

Rand  Mines  

865 

793 

945 

1055 

1031  ■ 

1000 

997 

1024 

1017 

Banque  Fraoeaisi  de  l'IIriqge  do  Sod 

1.625.000 

25 

1895 

entant 

40 

45 

57 

55  • 

45 

41 

41 

41.75 

MM.  Belmann  frères 

68.750.000 

125 

1887 

125 

191 

220 

235 

265 

221 

224 

229 

229.50 

Bque  Rosse  et  Franjaise,  pnislll.  MacStiocetC'' 

27.500.000 

25 

1887 

Sheba  Gold   

.terme 

53.75 

25.25 

26 

35 

30 

25 

24.50 

25 

25.25 

M.M.  Machiels  et  G'« 

125.000.000 

125 

1887 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.).^e?vne 

(aot.)  340 

127.50 

138 

50 

156 

163 

155 

1.55 

156 

160 

Bqne  dePariset d.  P.-Bas  etl\l.  Ternber.  Bell  el  C'< 

3.125.000 

25 

1895 

Transvaal  Gold  Fields  — 

.  terme 

41 

44 

57 

54 

43 

40 

40 

38 

Divers 

400.000 

25 

1890 

Village  Main  Reef  

.  tenne 

196 

177 

195 

225 

238.50 

20^ 

205 

210 

209 

New  Austral  C» 

2.000.000 

25 

1887 

Wemmer  

.terme 

262 

262.50 

272 

290 

362.50 

299 

299 

297 

293 

New  Austral  C* 

4.000.000 

25 

1895 

optant 

75 

22 

20 

25.50 

20 

17.50 

17.50 

17  50 

17.50 

MM.  Mac-Swiney  et  C'' 

10.625.000 

25 

1895 

West  Rand  

optant 

85 

22 

19 

20 

12 

24 

15 

15 

18 

MM.  Lemaire  et' Dupont 

100.000 

25 

1894 

Windsor  

optant 

77.50 

50 

42 

60 

75 

4i 

45 

52 

52  ■ 

M.  Henry  Dupont 

MiirsTES    D'OR   AUSTI=l  ALIENEES,    AMEFIIGAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

iO.OOO  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

LilleïirraserRiuraCariboo  Mif\t\'C<>{km.t.).  terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  fetH». optant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

7.75 

7.75 

8.25 

8.25 

5 

5.50 

4.75' 

9.75 

2 

1.75 

2 

2.25 

110 

142.50 

85 

110 

75 

72 

67 

60 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3 

3 

3 

3 

65 

58 

85 

65 

64.50 

85 

70 

70 

15 

14 

15 

8.25 

20 

4.25 

3.50 

3.50 

2.75 

200 

32 

45 

39 

48 

MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Hipgins  et  C" 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert.  Higgins  et  Ci» 
MM.  6.  Van  Brock  et  C" 


GOMF^AGrNIES    DE    TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

25 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50,000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.500 

000 

25 

1P02 

Bechuanaland  Exploration. ierîrîe 
Brit.  Sth.  Afric  (Cliartered.).^eïwe 
Oie  française  des  Mines  d'Or.ïenwf 

Oie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .enton/ 
Eerste  Fabrieken  Distillery  .leitne 
GoldfleldsConsol. ordinaire. i!en>?e 
Henderson  Transv.  Estate.. <e?"»îc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

"^ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 
125 
100 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 
6 
62 
15 

153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

e7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


94 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


30 

82.50 
88 
6 
32 
13 

183.50 

22 

44.50 

19.50 

51.75 

75.  .50 

80 

76 


30 
83 
85 
6 

32.50 
13 
182.50 
22 
43 

18.50 

52.50 

74.75 

85 

73 


29 

85.75 
84.50 

32 
13 
188 
22 
46 

18.75 
51.75 


3n 
83 

81.50 
32 

12.50 
185,50 
22 
45 

18.25 

50 

77 

85.50 
78.25 


Banque  Commerciale  et  iDdnttrielle 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale!  e  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Ollramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  C'« 
MM.  Bénard  el  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C'« 


MIlSrES  DIVERSES 


98.7.50.000 

125 

1888 

40.000,000 

125 

1877 

SOOOO.OOOci 

100  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huancbaca  (Argent)  tei-me 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). ierme 
Pontgibaud  (plomb  ageutifère). cp^ani 


58! 

18 

678 

708 

724.50 

733 

733 

734 

Introduite  antérieuremen 

57 

50 

112 

150 

52 

148 

148 

145.50 

154 

» 

131 

50 

143.50 

117 

93.50 

80 

80.25 

89.50 

80.75 

» 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

» 

CAPITAL 
Actions  libérées 

-J  1 

t  s 

0,- 

<  s 

CAPITAL 

ÉMIS 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

>■  OMBRE 

DE  PILONS 

DIVIDENDES 

liURKAUX 

A 

LONDRES 

1899 

1900 

1899 
Cours  extrêmes 

Plushaiit  Plus  bas 

1899 

Clût.  semestrielle 

2  Kov. 

8  .\ov. 

15  \ov. 

22  U. 

IVIUNTES    JD'OFi    SUD-AFRI GAINES    (District    dixju  Witwater-srand) 


X 

J  1 

l  i.)  -  OOC 

K.r^  AA 

oUU .UU 

i  1 

435 . OOC 

Î50 . 00 

)  1 

or.  A  AAA 

435 . 00' 

'  1 

43i .  i  r>r 

OAA  f\f\( 
^UU .  \}\J\ 

1  1 

OAA  111 1 A 
^UU  .  Ul  }\) 

i;.c.A  AAf 
DOU .  UUl 

1 

on^  fini 

O^A  AAA 
*;OU .  V.'UU 

lO  /  .  ..MU 

1  ^t;.  AAf 

1 

135. (lOc 

1  fin  nm 

go  QQ() 

1  ,oDU .  UUI, 

1    "^(KCi  AAA 
1 .OuU . UUU 

00=i  OCïf 
ztO .  UUl. 

4 

ooj^  000 

uUU . UUl 

E^AA  AAA 
OUU  UUU 

QAA  AAJ" 

4 

^flA  AAA 
OUU  ,  l  1 

120  OOC 

1 OA  AnA 

i         '_"  I'.' 

^ /D . UUt 

lOO .  uuv. 

OOU . UUL 

ouO .  vx''' 

GTA  AAf 
tS  /U .  UUL 

Q'.O  -on 

QA  AAP 
yU .  UUVj 

OA  AAI 1 
, UUU 

OAA  A  A  11 
VUU . UUU 

QAA  AAA 
yUU . UUU 

ftfiA  AAri 
DOU .  WV 

*\RA  AAi . 
OOU . UUU 

QAA  AAn 
OUU . UUU 

'■lAA  AAi  1 
OUU .  UU'  ) 

OAA  AAn 
/UU . UUU 

OAA  AAA 
.^UU .  1  luU 

OOU . DUU 

■^AA  AAA 
OUU .UUU 

4  f^A  AAA 
IDU . UUU 

1 50  000 

4 «A  AAf 
lOU  UUU 

; 
} 

lOU  ,  UUVJ 

OOU . UUU 

500  oori 

Afin  fif^n 

DUU. UUU 

; 

f\C\(\  AAi  1 
OUU . UUU 

l^O ,uuu 

; 

3 

l'^5  000 

^  -1  SI  AAA 
1 1 o . UUU 

111  80  'i 

rA  AAA 

OU , 

lAA  Af^A 
1 UU . UUU 

} 

1  fin  nAA 
I  UU  .  l.luU 

C.'ÎA  AAA 
DOU , UUU 

; 

5"J3  S'  if> 

AAA 
l  lO . UUU 

; 

on=;  AAA 

i to  UUU 

; 

Q«t;  AAA 
O^O  *  UUU 

; 

3''^5  COO 

AAA  AAA 
^lUU .  UUU 

: 

35  i  '^O'  ' 

A7A  AAA 
'4  /  U  .  UUU 

; 

A'^fl  AOA 
^  iU  .  U.'U 

C,r:A  AAA 
OOU . UUU 

: 

»jou  ,  UU 

iftn  non 

Jl  ou ,  UUU 

: 

-f  CA   r  AA 
1  OU  .  L  (.lU 

Aflf^  AAA 
rÉUU  ,  UUU 

: 

^UU  .  l_IUii 

ï^on  non 

: 

711  500 

300  000 

; 

250  005 

290.000 

; 

288.  "ioU 

1 . 000 . 000 

, 

9  'i0  Q-J' 

325  000 

3^5  oon 

\J-.fJ  .  UUU 

100.000 

100 .COO 

250  000 

200^000 

500.000 

450.000 

450.000 

450.000 

400.000 

400.000 

300  000 

300.000 

200.000 

165! 000 

490.000 

4'i8.9S<.i 

3.000.000 

2.500.000 

300.000 

} 

300.000 

500.000 

500.000 

600.000 

574 . 500 

270.000 

270.000 

2.750.000 

2.750.000 

900.000 

900.000 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.000.000 

4.700.000 

600.000 

514.300 

150.140 

150.140 

35.000 

3'*.  000 

540.000 

540.000 

250  000 

250.000 

400.000 

400 . 000 

400.000 

400.000 

250.000 

20'».00G 
80.000 

80.000 

425.000 

106.775 

400.000 

352/0«3 

SéO.OOO 

860.00.> 

100.000 

95.77-.^ 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United.. 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreîra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North. . . . 
Id.  Porges. . . 
Id.  Robinson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  , 

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  .  '. . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


50 

6C 

15 

4C 



16C 

10 

6C 



«C 



25 

12(3 

140 

80 

75 

'50 

.... 

80 

150 

30 


60 
40 
60 
35 
50 
120 

m 

50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

m 

40 


55 


30 


'40 
75 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

0  1/Ç 

G  7/8 
z  ■>/ 0 

A  Qlif 

0  y/  it 

)      0  0/  0 

0  / /O 

4  1/4 

1  1/2 

2  5/8 

0  1  /o 

4   l  j  Z 

2  1/2 

2  1/8 

5/8 

1  5/11 

15/16 

.       1    1  / 1  J" 
>       l    i  /  t  '- 

)       1    1  /  1  ' 

>      1  1/  It 

2  9/1' 

1  5/8 

l'l/8 

1  9/ 1€ 

1  I  ^2 

1    ■'/  11, 

.     1  9/U 

W  a  r  n  f  0  r  (1  Court. 

5  9/1' 

3 

4  1/2 

3  3/8 

''  T  /ft 
'1^ 

'4 

ivUi  Disnupsî^tin;  Ol. 

11/4 

3/8 

l 

■S/S 

3/4 
0/  -* 

11/16 

11/16 

■)  /  A 

J/0 

1 1  /  ID 

7,  IjOrhbury. 

4/6 

1  /n 

l/U 

0  /fi 

1/9 

2/6 

-)  /A 

0  /A 

4  1/8 

3  3/8 

11/4 

1  1/4 

11/8 

11/8 

1    -t  /Q 
1  1/0 

30,  0*.  nwitnin  s  ljy.no 
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1 1 

11  1/2 

20 

12  1  /4 
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4  7  '8 

3  1/2 
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1 
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2 
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2 
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1  3/16 
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*-  0/  ID 

2  5/16 

A  1/0 
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.1  J/ -4 

A  1  /o 

6  5/8 

o  0  /  tS 

Grcshîini  House. 
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3 
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8,  Princes  Street. 
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7/8 
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1  1.3/16 
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8.  Princes  Street. 
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8  5/8 

8  578 

9 

8  7/.'< 

30,  St.  Swithin'sLane 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 
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1/9 
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NOMS 
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COMPAGNIES 


BUREAUX 
LONDRES 


GO]VIF»AGHNriES  F»FlOF»I=lIÉT AIRES  de  TEÎHRAIIVS  et  O'EXF»L0 RATION 


250 
350 

1.550 
400 
100 

5.000 
500 

2.000 

1.250 
600 

2  000 
200 
400 
500 

1 .000 


■,iiO 


100 
500 
.  800 
1.000 

:)()0 

010 
I .  liflO 
200 


.000 
.300 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
-.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
.000 


100 


250.000 
350.300 
1.102.500 
400.000 
94.30' 
4.3'75.00O 
.  325.000 
2.000.000 
1.250.000 
575.000 
1.514.961 
200  000 
400.000 
375.058 
670.000 
1.267.50 
150.000 
389.750 
100.000 
225  000 
75i:0 
7>P.:!00 
300.1.00 
604.225 
930.000 
197.436 


Alexandra  Estate  

Anglo-Frencti  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading. 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterlaud  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.    6  %   Préférence . 

Id.  5  y2%Debenturos. 
Herderson's  Trans.  Est. 
■  Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  G»;  

Oceana  Consolidated.. . . 
Oceana  Development.. . . 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Trans vaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development. 
Id.       Gold  Fields. . 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 
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3/0 

5/6  , 

8/0 

11/16 

7/16 

1/2 

10/0 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  1/8 

3  1/2 

3  11/16 

3  5/8 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2 

2 

2  1/16 

2  1/16 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1.1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

11/16 

11/16 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3 

3  1/4 

3  3/8 

3  1/i 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  5/16 

7  3,  16 

7  9/16 

7  7/16 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

24/6 

24/0 

21/0 

24/6 
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105  1 /2 

107  1/2 

107  1/2 

107  1/2 
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1  5/8 

13/16 

3/4 

1  1/16 

1 

1 

1  1/16 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  3/10 

1  1/8 

1  1/8 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 
5  3/4 

2  3/8 

2  5/16 

2  5/16 

2  5/16 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/8 

5  1/4 

5  7/16 

5  1/8 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  1/16 

2*1/16 

2  1/16 

2 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  13/16 

1  11/16 

1  13/16 

1  3/4 

9/16 
14/6 

1/16 

1/4 

7/16 

1/8 

9/16 

9/16 

9/16 

4/0 

5/0 

8/9 

10/6 

10/6 

9/9 

y/9 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

5  7/8 

5  7/8 

6  1/8 

5  7/8 
1  3/', 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

2 

2 

I  13/16 

3  1/16 

1 

1  15/16 

1  7/8 

2*15/ 16 

2  7/8 

2  15/16 

3  1/16 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

1  7/8 

1  3/4 

1  5/8 

1  1/2 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1/8 

2  1,8 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  13/1Ô 

1  11/16 

2 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  9/16 
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GO]VEF»AG]NriES  DIVERSES 
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600.000 

180.000 

12/0 

299 . 000 

.500.000 

500.000 

1 .250.000 

1.250.000 

2.750.00U 

2.682.396 

500.000 

500.000 
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250 . 000 

1 .000.000 

500 . 382 

1 . 000 . 000 

10 

1.000  000 

100.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

250.000 

250  000 

500.000 

500.000 

450  000 

450.000 

Beira  Railway  Sharea  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C°.  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
Londou  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R. . . 
New  Afiûcan  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 
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13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
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1  1/2 

15  3/4 
4  3/16 
1  1/8 
6  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

5/6 

3/8 

13/16 

11/16 

5/8 

3/4 

5/8 

5/8 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  1/2 
0 

1  3/16 
3/4 

1  1/2 

1  7/16 

1 

7/8 

1  1/16 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/3 
14  3/4 

13/16 

5/8 
11  1/4 

12 

12 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  3/8 

9/16 

11/16 

'5/8 

9/16 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  1/2 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  5/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/8 

1  5/8 

1  3/8 

1  13/16 

9/3 
11/16 

5/8 
1  1/2 
2 

l  1/16 

1  1/8 

5/8 

11 

2  5/16i 
9/lfi 

3  3/8 
6  1/4 
1  1/8 

1  11/16 


9/3 
3/4 
9/16 

1  9/16 

2  1/16 
■1  1/16' 

1  1/8 
5/8 

10  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  1/4 
1  1/8 
1  3/4 


9/3 

3/4 
9/16 
1  5/8 
2 

1  1/16 

1  1/16 
5/8 

10  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  7/8 
1  1/8 
1  7/8 


nVIirsTES    D'OR  AUSTRALIEPJrsTES 


100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

280.000 

16/0 
1 

350.000 

140.000 

140.000 

250.000 

1 

250.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

1 

110.000 

000.000 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 
1 

33.304 

140.000 

1 40.000 

100  000 

1 

91 .000 

384.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320. 1100 

300.000 

1 

;;ou,i)0(> 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  OOÛ 

500.000 

1 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 
West  Austr.  Mining  G». . 
White  Feather  Reward. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


10 


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 
6/0 


5/i 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/i 

1  1/16 
5/lG 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/i 
4  7/i 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
^  1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 
■2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 

27/0 
3/4 
4  13/16 
11  9/16 

1  9/16 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

1/8 
7/16 
51/0 

1/9 

3/6 

3  1/16 
10  7  '8 

3/16 


3/16 

28/0 
3/4 

4  5/16 
11  7/8 

1  5/8 
4/0 

5  1/^ 

2  1/16 

2/0 
7/16 
51/0 

1/9 

3/6 

3  5/16 
10  7/6 

3/16 


I 


3/16 
28/3 
11/16 

4  1/16 
11  3/4 

15/8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

'2/3 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 

3  1/8 
10  7/8 

3/16 


3/16 
27,6 
ll/lô 

4  7/8 
12  7,16 

I  3/4 
4/0 

5  1/8 
2 

2/9 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


JN/IINES    DE  DIAMANT 


721  500 
3.950.000 
3.500.000 
1.057.000 
I .000.000 


721.500 
3.918.955 
3.2S3.020 

105.250 
1.090.000 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

Griqualand  West  

New  Jagsrsfontein  


2  K  %  janvier 


30/0 

29/0 

30/6 

30/6 

30  5/8 

21  1/2 

28  1/8 

22  3/8 

28  7/8 

29  1/8 

106  1/2 
8 

101 

104  1/2 

104  12 

8  1/2 

6  3/4 

7  1/4 

7  7/8 

7  7/8 

15 

9  9/16 

13  7/8 

12 

10  3/4 

16  3/4 

30/6 
29  1/8 
105 
■8 
17 


30/6 
29  Ifi 
105  1/2 

8 
17 


IJ/e  George  S(.  Id.  Hoose. 

170,  Winchester  Hse 

7,  l.othbury. 

19,  St.  SwitCin'sLane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swilhin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  OldJewrv. 
8,  Old  Jewry. 

15  a,  Bury  Street. 
19.  Finsbury  Circus 
8,  Old  Jewry. 

3,  Gupthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Gornhill 

4,  Sun  Court. 

5,  Gouthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

126,  Bishopsgate  St. 
Hetropoliian  dumben 

120.  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
1?,  George  Street. 


17,  St-Swithin's  Lane 
Sufîolk  Hoiise. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7.  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
15/<  (eorfe  Si',  Ho.  Hoiu. 

83,  Haiton  Garden. 

1,  BankbuldiDgs. 

8,  Old  Jewry. 

Brosid  Street  House. 


11,  Sberborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

-29.  St.  Swithin's  Ijane 
257,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracechurch  St. 

11,  .Vbchurch  Lane. 
1.  Throgmorton  .-Vvne 


02,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lombard  Slreel. 
5,  Copthall  Building! 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


IB»  volume.  (^^) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  i2"  An') 


Vendredi  14  décembre  190(). 


soniniAiRE 


Questions  du  Jour.  —  Gompagnio  do  ilozainbique.  —  La  Gueire  dans  TAfrique  ilii 
Sud.  —  Charterlaud  GoUUiolils,  Limited.  —  Matabcle  Gold  Ueef. 


Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Le  Marché  des  Valeurs  de  l'Australie 
Occidoutale.  —  La  Production  d'Or  de- la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  —  La  Production 
de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  Production  du  Queeasland.  —  Lake  Wiev.  —  Notes 
minières  d'.Vastralic. 


Ce  que  le»  Mines  ont 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise. 

perdu.  —  Le  Uetour  à  Johannesburg. 

Informations  diverses. 


Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 

Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  el  DIVIDENDES  des  MINES  D'OR  SUD-AfRICAINES  ea  onces  de  M  grammes  103,  chape  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett  

Bonanza   

BuffelsdoornEstate. 

Champ  d'Or  

Ctiimes  (New)  

City  and  Suburban. 

Cornet  (New)  

ConsoL  Deep  Level. 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Keei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.  .. 
Id.       Deep — 

George  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-sli's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Junipers  Deep  

Kim.  Roodepoort... 

Kleinfontein  

Lancaster  

Langlaagte  Estate.. 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Luipaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Cliarlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nortb  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robtnson  Deep  

Hobinson  Randfont 
Roodepoort  Deep. 
Roodep.  Ud.  M.  R.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Slmmer  and  Jack  . 
Spes  Bona  (New).. 

Spitzkop  

Stanhope  

Sutherland  Reef — 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef. . . 

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. 

Wemmer  

West  Rand  Mines 
Witw  (Knight's).. 

Wogelstruis  

Womuter  

Worcester  


I>I?,0IDTJCTI03Sr    (en.  onces) 


INNEE  ENTIERE 
189^^898 


52.4al 


10.460 
93.107 
40. 9U 
23.221 


133.613 
37.709 


48.032 
148.946 


71.177 
23.937 


131.363 
91 
104.943 
19.461 
108.663 
36.465 
36.440 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61. «09 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
44.871 


7.945 
13.166 


59.343 
46.080 
30.440 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 

25.403 
6.099 
35.709 
34.768 

38.998 
189.450 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


76.414 


9.375 
91.904 
36.099 
44.128 


130.688 
40.551 


1.877 
160.865 
127.970 
60.998 
75.924 
6.390 


151.354 


26, 
6. 

11. 

35. 

63. 

51. 

36. 

8. 
119. 

16. 

39. 

23. 
54. 
31. 
35. 

43, 
212 

70 

35 
3. 

47. 
156. 

28. 

64. 
138. 

23. 


6.918 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.054 
14.441 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


74.' 
48.1 
7.: 
51. 
114. 
74. 
20. 
75. 

82. 
30. 


MOIS 


DéC6Dl. 

Février 

Murs 

Avril 

Hai 

Juin 

Juillet 

Aeût 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

189! 

1898 

1898 

1898 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

1899 

6.902 

7.298 

8.333 

9.113 

8.434 

10.044 

10.667 

11.071 

10.540 

10.840 

11.654 

50 



884 

892 

1.120 

981 

740 

850 

610 

898 

900 

879 

1.017 

770 





_ 

10 

6/, 

5 

8.350 

2.250 

8.437 

8.237 

8.045 

8.355 

8.942 

7.952 

8.042 

8.262 

7.888 

75 

100 

55 

4.449 

2.722 

2.686 

2.683 

2.299 

2.994 

3.070 

2.925 

2.372 

2.331 

2.558 

— 

— 

— 

80 

— 

— 

— 

— 

4.210 

4.004 

4.279 

5.583 

5.175 

5.119 

4.636 

4.364 

4.125 

3.731 

3.489 

3.518 

— 

20 

15 

16 

— 

15 

15 

25 

55 

5 

— 

— 

— 

10.340 

10.615 

11.716 

12.648 

10.095 

12.629 

12.755 

13.012 

13.024 

13.426 

— 

— 

75 

50 

75 

5 

15 

15 

10 

4.325 

4.531 

5.099 

5.153 

4.892 

5.571 

5.571 

5.620 

5.960 

6.346 

6.862 

— 

— 

20 

— 

— 

— 

12/j 

— 

20 

50 

20 

140 

— 

— 

1.877 

2.311 

1.969 

2.487 

2.357 

2.464 

2.361 

2.755 

2.934 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

11.944 

10.781 

12.844 

11.656 

12.353 

12.327 

11.293 

11.224 

10.698 

10.939 

10.208 

7.671 

50 

25 

11 . 872 

11.944 

12.079 

12.131 

12. 162 

13.793 

12.867 

13.026 

13.132 

13.039 

13.174 

14.537 

50 

50 

100 

110 

170 

240 

140 

7.659 

7.789 

8.235 

8.251 

7.210 

7.774 

8.343 

8.467 

8.421 

8.835 

8.815 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

25 

— 

6.330 

6.368 

6.733 

6.696 

6.538 

6.709 

6.698 

6.791 

6.915 

6.876 

6.965 

7.362 

55 

60 

60 

45 

80 

80 

75 

12.560 

12.568 

13.077 

13.023 

12.379 

12.334 

12.648 

12.529 

12.567 

12.065 

13.808 

— 

100 

150 

115 

340 

300 

300 

150 

12.342 

12.842 

12.906 

13.003 

11.770 

12.911 

12.175 

12.195 

12.017 

11.900 

11.458 

— 

25 

30 

30 

12/, 

45 

147/, 

50 

1 .  ZDo 

1 .  DlO 

1  .0^4 

1 .348 

1 .309 

1 .315 

1 . 099 

30 

lu 

lu 

14.704 

11.813 

12.334 

12.064 

11.954 

12.930 

12.624 

13.174 

13.017 

12.883 

12.975 

13.397 





30 

75 

40 

2.704 

2.736 

3.147 

— 

2.403 

4.267 

4.490 

4.614 

4.666 

4.496 

4.957 

— 



— 









— 

3.322 

3.246 

3.330 

3.179 

8.464 

3.574 

3.717 

3.720 

3.538 

3.635 

3.337 

— 

_ 







25 

40 

25 

6.492 

6.295 

5.921 

,5.137 

6.478 

7.082 

6.283 

6.939 

7.149 

7.344 

T.  486 

— 

— 

12/, 

37'/, 

12/, 

— 

25 

— 

393 

243 

7.746 

8.420 

8.416 

8.463 

8.099 

8.365 

8.177 

8.428 

8.561 

7.627 

8.375 

8.297 

— 

30 

125 

125 

50 

6 . 213 

6 . 115 

6 . 188 

5 . 967 

5 .624 

o.  /oo 

5.863 

6.026 

5.987 

6.185 

5.937 

lu 

40 

85 

100 

100 

50 

4.198 

4.431 

3.528 

3.765 

3.585 

3.534 

3.461 

4.349 

3.155 

3.292 

— 

37K 

350 

375 

675 

250 

2.718 

2.103 

2.877 

2.329 

3.681 

2 . 848 

2.586 

2.761 

2.725 

2.671 

3.499 

2.303 

130 

120 

90 

60 

80 

100 

50 

6.140 

6.251 

6.107 

6.106 

5.611 

6.081 

5  335 

5.514 

4.406 

4.492 

4.633 

15 

55 

50 

30 

60 

80 

25 

7.371 

6.876 

7.237 

7.239 

6.876 

7.626 

6.925 

7  303 

7.570 

7.758 

7.934 

7.543 











20 

722 

886 

9S8 

881 

851 

840 

749 

739 

5.726 

5.747 

5.483 

6.027 

5.702 

6.342 

6.138 

6.370 

6.262 

6.937 

6.809 

_ 



12/, 









5.102 

5.320 

5.439 

5.637 

6.154 

7.147 

7.236 

7.378 

6.197 

6.013 

5.789 

_ 







10 

10 

12.009 

12.329 

12.354 

11.755 

11.258 

12.008 

11.007 

11.082 

10.806 

10.008 

9.871 



30 

45 

25 

30 

30 

30 

15 

3.769 

3.248 

3.249 

3.533 

3.044 

3.184 

3.327 

3.341 

2.295 

2.849 

2.503 





5 



2. 186 

1 .170 

2.037 

2.006 

1.811 

2.225 

2.482 

2.589 

2.513 

2.520 

2.277 

770 

725 

795 

825 

610 

635 

428 

865 

840 

775 

730 

3.735 

3.500 

3.568 

3.614 

3.159 

3.273 

3.112 

3.132 

3.161 

2.882 

3.193 

3.029 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

— 

7.730 

8.199 

8.829 

9.416 

9.220 

9.608 

9.585 

9.372 

9.640 

10.568 

9.664 

8.963 

20 

20 

15 

30 

4.356 

4.375 

4.484 

4.480 

4.361 

4.684 

4.892 

5.223 

5.131 

5.403 

5.451 

5.144 

60 

55 

50 

20 

50 

60 

40 

2.597 

2.183 

1.688 

5.028 

2.730 

2.704 

2.687 

2.521 

3.317 

4.213 

4.400 

1.150 

1.500 

1.200 

1.100 

1.350 

1.360 

920 

1.450 

1.150 

1.200 

1.200 

10.440 

10.038 

10.853 

10.717 

10.660 

10.670 

10.492 

10.781 

10.822 

10.762 

10.886 

40 

40 

50 

25 

30 

55 

30 

1.777 

2.503 

2.333 

2.323 

2.141 

2.366 

2.509 

3.455 

3.670 

3.984 

4.210 

4.226 

4.215 

4.093 

4.022 

3.983 

4.046 

3.793 

3.444 

25 

15 

3.009 

1.775 

2.288 

2.313 

2.552 

2.486 

3.506 

1.858 

1.764 

2.010 

50 

50 

20 

3.944 

5.576 

6.013 

6.237 

5.921 

6.333 

6.394 

6.877 

6.322 

6.542 

6.830 

6.983 

10 

2.909 

2.81g 

2.543 

2.280 

2.395 

2.433 

2.124 

2.479 

2.106 

2.559 

2.882 

3.129 

2.927 

2.846 

3.168 

3.208 

3.682 

3.378 

3.261 

3.107 

3.137 

3. un 

10 

3.881 

4.482 

4.629 

4.718 

4.257 

4.701 

4.587 

4.433 

4.572 

4.478 

4.060 

10 

10 

100 
10 

75 

21.746 

21.482 

22.823 

19.772 

18.734 

20.929 

21.037 

20.575 

20.984 

20.141 

19.899 

8 

10 

14 

12 

15 

16 

8 

11.154 

11.701 

10.008 

7.715 

10.141 

11.208 

10.523 

10.002 

9.367 

7.863 

25 

3.346 

3.182 

3.142 

3.357 

3.283 

3.585 

3.482 

3.470 

3.305 

3.542 

4.157 

3.953 

3.172 

4.029 

4.191 

4.040 

4.127 

4.376 

4.720 

4.779 

4.901 

4.941 

4.841 

20 

50 

25 

40 

40 

13 

14.550 

14.672 

16.283 

14.845 

13.149 

15.147 

15.523 

15.284 

14.082 

14.104 

14.061 

13.415 

40 

40 

2.700 

1.920 

2.660 

2.650 

2.010 

2.650 

2.110 

2.220 

2.150 

2.270 

2.110 

10 

10 

5.425 

4.229 

4.570 

4.211 

5.150 

5.821 

5.748 

5.764 

5.941 

6.184 

5.834 

5.617 

15 

20 

20 

20.417 

25.687 

20.728 

22.004 

20.493 

22.057 

22.596 

23.912 

22.659 

22.272 

33.460 

21.377 

40 

30 

30 

4 

1.745 

1.803 

1.630 

1.468 

1.135 

1.396 

1.616 

1.341 

1.019 

898 

895 

947 

50 

100 

40 

5 

15 

10 

5.277 

5.554 

6.233 

6.015 

6.364 

6.537 

5.862 

5.812 

6.149 

6.224 

.693 

10 

4.424 

4.393 

4.469 

4.561 

4.427 

4.678 

4.692 

4.914 

4.827 

4.853 

5.129 

4.896 

15 

17 

565 

595 

630 

710 

740 

760 

615 

770 

790 

800 

770 

695 

10 

l/. 

4.633 

4.630 

4.882 

4.817 

4.452 

4.557 

5.176 

7.267 

8.571 

8.985 

8.953 

8.083 

20 

12.512 

12.307 

13.328 

13.406 

11.833 

12.264 

13.620 

13.381 

12.140 

13.115 

18.659 

60 

40 

6.446 

6.181 

6.208 

6.088 

6.037 

6.460 

6.395 

7.624 

7.681 

7.837 

7.836 

7.264 

200 

75 

100 

150 

75 

1.655 

2.121 

1.913 

1.890 

1.774 

1.906 

1.604 

1.565 

1.488 

2.062 

1.596 

7.469 

5.354 

5.879 

5.684 

4.186 

6.417 

6.298 

5.306 

5.364 

6.515 

6.553 

30 

7.003 

6.495 

6.299 

4.703 

5.717 

6.071 

5.841 

5.766 

6.152 

5.803 

5.824 

6.280 

10 

10 

10 

2.679 

2.939 

2.579 

2.561 

2.707 

2.872 

2.834 

2.910 

2.290 

2.253 

2.107 

2.211 

15 

70 

60 

55 

30 

60 

30 

3DI-vix)b:itide:s  d.  o/o 


Décera.  1898 
Juillet  1893 
Sept.  1895 
Mai  1899 
A.vril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1898 
Juin  1899 
Décem.  18! 
Sept.  1899 
Août  1893 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 

Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1802 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décera.  1898 
Sept.  1893 

Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juia  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Juin  189« 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1809 
Mai  1996 
Janvier  1898 
Juin  1899 
Mai  1899 

Décem.  1606 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DK©    aOMPAONIE©    MINIÈÏRES    EX  IDEX:i>r.OI\ATION 
(Sua--AJW.oaliie»,    AiistraUeimes    et  Am^rloa-lnes) 


ROI  R ni:  i>e  PiVirrs 


El  SE  » 
Z  "O  _a 

2  Se 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


22  Nov. 
1900 


29  Nov. 
1900 


6  Déc. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

13  Di'C. 
1900 


NOMS 

DIS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GOMFAGHSriES    IDE   MINES    D'OR  SUD-AFRIGAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7. 500. 000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buflfelsdoorn  Estate  New...«erme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Jie&p-  -  ierme 
The  East  Rand  proprietary  Uin»».- terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C°....  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Langlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  (act.  nouv.).<eme 

Transvaal  Gold  Fields  ttrme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

"Western  Kleinfontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

18 

21 

32.25 

38.50 

100 

68 

76 

237.50 

42 

169.50 

330 

462 

496 

47 

33 

37.50 

145 

139.50 

157 

68.50 

53.25 

63.75 

170 

48.75 

54 

69 

59 

66 

80 

72 

72 

120 

65 

76 

12 

12 

93 

99 

107 

175 

105 

94 

67.50 

64.50 

64.50 

865 

793 

945 

40 

45 

125 

191 

220 

53.75 

25.25 

26 

(anc.)  340 

127.50 

138.60 

41 

44 

196 

177 

195 

262 

262.50 

272 

75 

22 

20 

85 

22 

19 

77.50 

50 

42 

24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

18 

17 

18.50 

51.50 

'  33.50 

32.25 

33 

81.50 

91 

88 

89.50 

175 

187.50 

185 

186.50 

603 

524 

504 

507 

42 

50.75 

47.75 

48 

193 

164.50 

159 

159 

72 

61.75 

60.25 

60 

73.50 

61 

56.75 

59 

83.25 

66 

64.75 

65.25 

76 

62.50 

62.50 

62.50 

90 

86.50 

86 

85 

12 

12 

12 

12 

140.50 

107 

102 

104.50 

116 

96 

95. 50 

95 

63 

1031 

1017 

1001 

1011 

55 

41.75 

43 

40 

265 

229.50 

219.50 

224 

30 

25.25 

25 

25 

163 

160 

156.50 

157 

54 

38 

40 

36 

238.50 

209 

202 

202 

362.50 

293 

293 

282 

20 

17.50 

17.50 

17.50 

12 

18 

18 

15 

75 

.  52 

40 

40 

17.50 

33.50 

80 
186 
509 

47.50 
160 

59.25 

57 

65 

62.50 

85 

12 

102.50 

95 

iOlO 

38.25 
221 

25 
157 

38 
205 
282 

17.50 

17 

40 


lonlcn-ririi  riDiiiIil  ni  liniig  C» 

MM.  Belmann  frères 
O'  Française  des  Mine»  d'Or 
MM.  Armand  Lé>7  et  C'' 
New  Austral  C" 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
bniiiii  Fnii;4lti  4e  l'itriqii  li  li< 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C' 
Ad.  Goerz  et  C' 
UodoD-Piris  tiDigeill  ni  Kliiini  r* 
Ad.  Goerz  et  C" 
B>D4oi  Friopiit  <•  ritriqte  tt  hi 
MM.  Belmann  frères 

Bi|u«Ro«e«tFrlii{aiM.  p»iiiI.lM8»i»iJ  »tC 
MM.  Machiels  et  C" 
BqBnleP«rlseti.P.-»iieUDI.Ter«kir,l»ltttC'' 

Divers 

New  Austral  C* 
New  Austral  C» 
MM.  Mac-Swiney  et  C" 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IMINES    D'OR   AUSTRALIENNES.    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

90.000  paris 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

lIlUnlFraserRiTaraCariboo  «BUn«l'C«(lB.e.).<e?'îne 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  opta7it 

Watana.(Parts),  50.000  part». cptant 


50] 


-a 

25  ) 
200^ 


6.75 

7.75 

9 

7 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

110 

142.50 

85 

110 

7.50 

7.50 

4.25 

5.25 

4.26 

5.75 

65 

58 

85 

65 

14 

15 

8.25 

20 

32 

45 

39 

48 

8.25 

8 

9 

9 

2.25 

3 

2.50 

2.50 

60 

56 

61 

72 

3 

3 

2.25 

2.75 

70 

70 

70 

61.25 

2.75 

2.75 

2.75 

2.50 

MM.  Machiels  et  C'« 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C' 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  HiKgins  et  C' 
MM.     Van  Brock  et  C' 


COMPAGNIES   DE  TERRAINS. 


D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11:250.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

60.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

1P«« 

Bechuanaland  Exploration,  terwie 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cliartered.).<e>'»ie 
Cie  française  des  Mines  d'Or.»en?ie 

Cie  Sud- Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .citant 
Eerste  Fabrieken  Distillery .  teryn  e 
GoldfleldsConsol.ordinaire.ierme 
Henderson  Transv.  Estate. .  ie?wc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  <e«ne 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randf ontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'"ransvaal  Consolidated — terme 


2.50 

125 

100 

25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 

153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


l 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


94 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


30 
83 

81.50 
32 

12.50 
185.50 
22 
45 

18.25 

50 

77 

85.50 
78.25 


30 

86.50 
81 

29 

12.25 
183 
22 

43.50 

17.50 

48.50 

74 

83 

76 


30 
87 
80 

28 

12.50 
184.60 
22 

44.50 
17 

47.75 
75.75 
87 
76 


29. 
86 
80 

29 
12 
18i 
22 
45 
17 
48 


50 


74.50 
84 

74.50 


Banque  Conntrciila  «t  Iniasthillt 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale!  e  Paris 
M.M.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramaxe 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C'* 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  C" 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'« 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swiney  et  C>« 


MINES  DIVERSES 


s  .750.000 
40.000.000 
itîO.OOO.OOOlr 
7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

400  dr. 

1873 

500 

1853 

DeBeers  (Diamants)  terme 

Huancbaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). terme 
Pontgibaud  (plomb  agentifère).cptant 


581  ■ 
57.50 
131.60 
394 


18 

678 

708 

112 

160 

52 

143.50 

117 

93.50 

310 

360 

405 

734 
154 

86.75 
360 


730 
153 
93 
360 


733.50 
153.50 
89.50 
360 


735 
149 
86.25 
360 


Introduite  antérieuremen 


%  I 

o  -s 
«1 


H  s 
U  a 


H 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


o  » 


DIVIDENDES 

C  o  XT  K.  s  Dxr  

lUJKEAUX 

A 

1899 

1900 

1890 
Coars  eitrémis 

Plushaul  Plus  bas 

1899 
Ol&t.  ttmestrialle 

SolùîirÏÏDéc. 

22  Nov. 

29  Nov. 

6  Dec. 

i:{  Dec. 

MINES    D'OR   SUD-AFRIOAINES    (Distr-iot    aoa  Witwatersrana) 


275 . 000 

1 

215.000 

500 . 000 

1 

4.35.000 

250 . 000 

1 

250 . 000 

435 . 000 

1 

434. i 50 

200 . 000 

1 

200.000 

550 . 000 

1 

550.000 

215.000 

1 

250.000 

200.000 

1 

181.250 

135.000 

1 

135.00U 

100.000 

1 

82.000 

1 .360.000 

4 

1.360.000 

225.000 

1 

225.000 

500.000 

1 

500.000 

300.000 

1 

300.000 

120.000 

1 

120  000 

215.000 

1 

215.000 

135.000 

125.000 

350  000 

1 

300.025 

810  000 

1 

848.1.S0 

90 . 000 

1 

90.000 

900 . 000 

1 

900.000 

660.000 

1 

560.00li 

300 . 000 

1 

300.000 

200.000 

1 

200.000 

350  500 

1 

300.000 

150.000 

1 

150.000 

160  000 

1 

160.000 

550  000 

1 

500.005 

600.000 

1 

600.000 

125.000 

1 

125.000 

115^000 

1 

111.864 

50  000 

1 

50.000 

100.000 

1 

■  100.000 

530 . 000 

1 

523.895 

115.000 

1 

115.000 

215  000 

1 

231.250 

325.000 

1 

325.000 

400 . 000 

1 

351.269 

470.000 

1 

410.000 

550 !  000 

1 

550.001 

180.000 

1 

180.000 

400.000 

1 

400.00IJ 

800 ] 000 

1 

711.500 

300  !  000 

1 

250.005 

290.000 

1 

288.150 

1. 000  !  000 

4 

.  949.621 

325.000 

1 

325.000 

100^000 

1 

100. OOO 

250.000 

1 

200.000 

500.000 

1 

450.000 

450.000 

1 

450.000 

400.000 

1 

400.000 

300.000 

1 

300.000 

200.000 

1 

165.000 

490.000 

1 

448 . 989 

3. 000. 000 

1 

2.500.000 

300.000 

1 

300.000 

500.000 

1 

500.000 

600.000 

1 

574.500 

210.000 

1 

210.000 

2.150.000 

5 

2.150.000 

900.000 

1 

900.000 

425.000 

1 

425 . 000 

100.000 

1 

100.000 

5.000.000 

5 

4.100.000 

600.000 

1 

514.300 

150.140 

1 

150.140 

35.00C 

1 

34.000 

^40.00C 

4 

540.000 

250  OOC 

1 

250.000 

400.00C 

1 

400.000 

400.001 

1 

400.000 

250. OOC 

1 

200.000 

80. OOC 

1 

80,000 

425. OOC 

1 

196.115 

400. OOC 

1 

352/083 

860. OOC 

4 

860.000 

100. OOC 

1 

95.712 

Angolo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United. 

Bantjes  

Bonanza  

BuffeUdoorn  

Id.  Conaolidated 
Consolidt  Deep  Levels.. 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Cro-«n  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort — 
Durban  Roodpt.  Deep . . 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferroira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaater  

Langlaagte   

Langlaagte  Block  B  

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New)  — 
Main  Reef  Consolidated 

Marie  val  Nigel  

May's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New) — 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  i 

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


% 

60 

40 

40 

"55 

100 

"56 

'éo 

15 

40 

160 

"io 

60 

80 

"25 

120 

140 

80 

75 

50 

80 

150 

60 

120 
160 
30 
40 
llO 


40 
95 
9Q 
50 

200 
15 

140 
40 
50 

ioo 

60 

'èo 

30 


60 
40 
60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

'40 
25 
15 
10 
80 
40 
40 
50 
30 

ioo 

40 


30 


40 

15 

'io 

'30 

1% 
16 


iiK 
12  y, 

"40 

"iè 


35 


8  5/8 

4  1/4 
2  1/8 
2  9/16 

5  9/16 

1  1/4 
4/6 

4  1/8 

2  5/8 

6  3/4 

1  15/16 
1  3/8 

15  1/2 
20 
6  1/8 

6  1/8 

4  3/4 
8  1/2 

26 

1  5/8 

2  3/8 
3 

8  7/8 

12  3/4 

1  1/16 
4 

2  15/16 

5  1/4 
10 

8 

7  3/4 
7  1/8 
6 

2 

3  1/8 
7  13/16 

4  3/8 

4  7/16 

11/16 

2  1/2 

2  13/16 

6  1/16 

13  1/4 

3  3/4 

6  7/8 

3  15/16 

2  11/16 

7  1/4 
1 

5  7/8 
2  5/8 

45  1/16 

3  13/16 
2  1/2 
2  5/16 

I  15/16 

2  1/2 

II  1/4 

4  1/2 
11  3/8 

3  3/8 

6  7/8 
3  7/8 

3/4 

6  1/2 

5  1/2 
3  15/16 
10  3/8 

2 

14  5/8 
1  1/4 
3  1/8 

6  3/4 
3  5/8 


4  3/4 
1  1/2 
5/8 

1 
3 

3/8 
1/0 
3/4 

1 

4  1/4 

1  7/8 
1/2 

8  1/2 
12  1/4 

3  1/4 

4  1/2 

2  1/4 

4  7/8 
17  1/2 

5  1/4 
1 

1  3/16 
5 

6  3/4 
S/8 

2  1/4 
1  3/8 

3  1/4 
6  1/2 
5 

4  1/4 

3  5/8 
3  1/4 
1/4 
1  3/4 
3  7/8 

1  7/8 

2  5/8 

1/4 

7/8 

1  1/2 

3  1/2 
6  5/8 

7/8 

4  1/4 

2  3/8 
1  1/16 
3 

3/8 

3  1/8 
1 

27  3/8 
1  15/16 
7/8 

1  1/8 
1 

7/8 

7 

2  3/4 
6  1/2 

1  3/4 

4  1/2 
2 

1/4 

3  1/2 

2  3/4 
2 

6  1/2 
1 

8  3/4 
5/8 
1  5/8 

3  1/4 
2 


7  1/4 

2  5/8 
1  5/16 

1  5/8 

4  1/2 
1 

2/6 

3  3/8 

2  1/8 

1  1/8 

5  7/8 

2  3/4 
7/8 

12 
17 

4  T8 

6  1/4 

3  1/8 
6  1/2 

24 
6  3/4 

1  1/2 

2  1/16 
8  1/8 

11 

5/8 
3  11/16 
1  15/16 

4  1/2 
8  5/8 

1  1/8 
6  1/4 

5  1/2 

4  3/8 
15/16 

2  3/4 

5  3/4 

3  1/2 
3  1/4 
13/16 
5/16 

1  3/4 

1  13/16 
5/16 

5  1/2 
11  1/2 

2  9/16 

6  1/2 

3  5/16 

1  5/8 

5  1/4 
5/8 

4  7/16 
2 

39  1/2 

2  13/16 

2  1/16 
1  5/8 
1  3/8 

1  1/2 

10  3/8 

11  1/4 
10 

2  5/8 

6  7/16 
2  3/4 

3/8 
7/16 

5  1/2 


5/16 
7/8 


2  7/8 


5  1/8 
2  1/4 

6  7/8 
2  1/2 

15/16 

1  1/16 

1  1/8 

1  0/16 

3  3/8 

4 

5/8 

11/16 

1/9 

2/6 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/2 

1  3/8 

1 

1/2 

4  3/8 

5  5/16 

2  1/8 

2  7/8 

5/8 

5/8 

9  1/4 

11  1/4 

12  3/4 

15  1/2 

3  1/2 

4  5/8 

4  5/8 

5  1/2 

2  1/2 

'  3  5/8 

5  1/2 

7  1/2 

18 

20  3/4 

5  3/4 

6  1/8 

i  3/8 

2  1/16 

2 

2  5/16 

5  1/2 

6  1/2 

7  1/2 

9  3/4 

5/8 

9/16 

2  3/4 

2  7/8 

1  5/8 

1  15/16 

3  3/4 

4  1/4 

6  5/8 

8  5/8 

5  3/8 

6  5/8 

4  3/4 

~  6 

3  7/8 

4  7/8 

3  3/4 

4  3/8 

7/8 

1  1/8 

1  7/8 

2  1/2 
5  3/4 

4  1/8 

2  3/8 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/2 

13/16 

1/8 

1/2 

3/8 

1  1/4 

1  9/16 

1  11/16 

2  1/16 

5/16 

3/8 

3  7/8 

4  3/16 
10  1/2 

7  3/8 

2  1/4 

3  3/16 

4  1/2 

5  1/4 

2  1/2 

3  5/16 

1  5/16 

1  5/8 

3  3/4 

4  7/8 

5/8 
3  1/4 

11/16 

3  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

30  11/16 

40  1/2 

2  7/16 

3  1/16 

1  5/8 

1  7/8 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/8 

1  5/16 

1  1/8 

1  3/8 

7  1/2 

■  9 

4 

4  1/8 

7  1/4 

8  7/8 

2 

2  3/8 

5 

6  7/16 

2  1/4 

3  1/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

4  1/8 

4  7/8 
3  1/2 

3  1/8 

2  1/2 

3  1/16 
8  1/4 
1  1/4 

7 

1  3/8 

9  1/2 

11  1/2 

13/16 

3/4 

1  1/8 

2  3/8 

3  1/2 
2  1/4 

4  1/2 

2  5/8 

6  11/16 

2  1/2 
1  1/lC 

I  1/2 
3  15/16 

11/16 
2/6 
1  1/8 

1  3/8 
7/8 

5  3/8 
2  13/16 
5/8 

II  1/4 
15  1/2 

4  5/8 

5  1/2 

3  9/16 

7  7/16 
20  1/2 

6  1/8 
1  15/16 

2  5/16 
6  7/16 

9  3/4 
9/16 
2  7/8 

1  15/16 
4 

8  1/2 
6  1/2 
5  3/4 

4  7/8 

4  1/2 
13/16 
2  7/16 

5  9/16 

2  1/2 

3  7/16 
7/8 
1/2 

1  9/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/8 

10  1/4 

3  1/4 

5  1/8 
3  1/4 
1  9/16 

4  13/16 
11/16 

3  7/8 
1  3/8 

39  7/8 
3 

1  7/8 
1  1/2 
1  5/16 

1  3/8 
8  7/8 

4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  5/8 

3  1/2 
2  15/16 

8  1/8 

1  1/4 

11  1/2 
3/4 

2  5/16 

4  1/2 
2  1/2 


6  3/4 

2  3/8 
1  1/16 
1  1/2 

3  7/8 
11/16 

2/6 
1  1/8 

1  3/8 
7/8 

5  1/4 

2  3/4 
5/8 

11 

15  3/8 

4  1/2 

5  1/2 

3  1/2 

7  7/16 
20  1/4 

6  1/8 
1  15/16 

2  3/16 

6  5/16 

9  3/4 
9/16 
2  7/8 

1  15/16 
4 

8  5/8 
6  1/2 
5  3/4 

4  1/8 

4  3/8 
13/16 
2  5/16 

5  9/10 

2  1/2 

3  3/8 
7/8 
1/2 

1  7/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/8 

10  7/16 

3  1/8 

5  1/8 

3  1/4 

1  9/16 

4  3/4 
11/16 

3  13/16 
1  3/8 

40  1/4 
3 

1  13/16 
1  1/2 
1  5/16 

1  1/4 
8  3/4 
4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  5/16 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  3/4 

3  1/2 
■  3 

8  1/16 

1  5/16 

11  1/2 
3/4 

2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


6  3/4 

2  3/8 
1  1/10 
1  1/2 

3  7/8 
11/16 

2/6 
1  1/8 
1  3/8 

5/8 

5  1/4 
2  11/10 

9/16 
11 

15  1/i 

4  1/2 

5  1/2 

3  9/16 

7  7/16 
20  1/4 

6  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

6  5/16 

9  3/4 
9/16 
2  7/8 

1  15/16 

4  1/8 

8  5/8 
6  1/2 

5  3/4 
4  7/8 

4  5/8 

1  1/8 

2  5/16 

5  1/2 

2  5/8 

3  3/8 
1/8 
3/8 

1  7/16 
2 

3/8 

4  1/8 

10  3/8 
3  1/16 

5  1/8 

3  1/4 

1  9/16 

4  3/i 
11/16 

3  1/8 
1  3/8 

40  1/8 
3 

1  3/4 
1  1/2 
1  5/16 

1  1/4 
8  7/8 

4  1/8 
8  3/4 

2  3/8 

6  1/ 
.3  1/16 

3/8 
3/8 
4  5/8 

3  1/2 
2  15/16 

8  1/8 

1  1/4 

11  1/4 
3/4 

2  1/4 

4  !/■ 
2  1/ 


1,  Closliy  .Scjuare. 
■Warnforil  Court. 
120,  Bifihopsgate  6t. 
7,  Lorhbury. 


30,  St.  Switliin'B  Lane 
8,  Old  .Jewry 
8,  OUI  -Tcwry. 
fjroshain  Honse. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
Winchester  House 
!S,  leadenbill  Bulidgs. 
96,  Gresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin'sLane 
Warnford  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothhury. 
120,  Bishopsgate  St 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 

8,  Old  Jewry. 
120,  Bishoiisgale  St 
30,  St.  Swithin'sLane 

7,  Lothbury. 
170 /173  Winchcsler  Bouse 
19,  Bury  Street, 
no,  Bishopsgate -Sl-Ï'ilbin 

8,  Princes  Street, 
_,  Princes  Street. 

7,  Lothbury. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  Court. , 
15,  George  St.,  E. 

7,  Lothbury. 
15/6,  George  St.  Un.  House 
28,  Austen  Friarsf 
Warnford  Court. 
Gresham  H  on  se. 

8,  Old  Jewiy. 
120.  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  Jewrv. 

30,  St.  Switliin'sLane 
Greshçim  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lothbury. 
Gresliam  House. 
15/6,  George  St.,  Mo,  Bouso 
Warnford  Court. 
18,  St,  Swithin'sLane 

8,  OUI  Jewry. 

Win  lii  -to'-  House. 
i'.K  riir    -  ir'-'et. 

Court. 
120,  liisiiopsgate  St 
Warnford  Couit. 
8,  OUI  Jewrv. 


MINES   D'OR   SUD-AFRIGAINES    (Autres  aistricts) 


126 

125,000 
400 

156.250 
1.100.000 
146.000 


000  10/0 
5/0 
OOOllO/O 
2/6 
1 
1 


120.000 
125.000 
400,000 
132,810 
1.015.000 
130,016 


Barretw  

Graakop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


30 
20 
30 
30 
120 
10 


13/6 
3/0 

3/6 
1  15/ 16 

5/6 


6/6 
1/3 

1/3 
7/8 
1/0 


9/0 
0/3 
2/0 
2/3 
1  3/16 
1/6 


7/6 
2/0 
2/0 
2/0 
15/16 
3/0 


8/6 
1/9 
3/6 
1/9 
1  1/16 
3/3 


8/0 
1/9 
2/9 
1/9 
1  1/16 
3/0 


8/0 
1/3 
2/9 
1/9 

1 

3/0 


7  6 
1/3 
3/3 
1/6 
1  1/16 
2/6 


BeToi  Bouse  Basiaghall  Street 
85,  Gracechurch  St 
110,  Cannon  Street. 
ItO,  Cannon  Street. 
18,  St,  Helen's  Place 
15,  Bishopsgate  St. 


«OITK^S:   I>E   IX>]^OR£:S»  (Suite) 


< 

H 

H-l 

fil 
< 


<  S 


CM  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


es  I 
m  S 
S  S 

o  03 

z  ° 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


CO-CTE,S 


1899 

CoDrs  extrêmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 
Clôt,  semestrielle 

SOJuis  3iDéc 


22  NoY. 


29  Nov. 


6  Déc. 


13  Déc. 


BUREAUX 
LONDRE.S 


COMPAGNIES  ]PI=lOI=»RIÉXAIRES  de  TERRAINS  et  D'EXF»LORAXIOr\r 


250.000 

250.000 

350.300 

350.300 

1.250.000 

1.102.500 

400.000 

400.000 

100.000 

94.307 

5.000.000 

4 

375.000 

500.000 

325.000 

000.000 

2 

000.000 

î 

250.000 

1 

250.000 

600.000 

100 

575.000 

2  000.000 

1 

514.961 

200.000 

200.000 

400.000 

400.000 

500.000 

375.058 

1 

000.000 

670.000 

1 

500.000 

1 

267.507 

150.000 

150.000 

4.50.000 

389.750 

100.000 

100.000 

500.000 

225  000 

800.000 

751.077 

1 

.000.000 

77».  300 

300.000 

300.000 

640.000 

604.225 

1 

.000  000 

930.000 

200.000 

197.436 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated.. 

Beoliuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields. . 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.    6  %   Préférence . . 

Id.  5  %Debentures. 
Herderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»;.  

Oceana  Consolidated — 
Oceana  Development — 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development, 
Id.        Gold  Fields. . 

Id.     Gold  MiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


50 


% 

"26 


6 

'2k 
10 


20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 
8  15/16 
23/6 
tlll 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 
2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 
1  13/16 

5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 
1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 
1  1/16 

1/4 
5/0 
5  1/8 

1  5/8 
1  15/16 

11/16 

2  1/8 
1  11/16 

1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/16 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/16 

5  3/4 
2 

6/6 
7/16 

8/9 
4  7/8 
2 

1  7/8 
13/16 
1  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


10/0 
3  5/8 

2  1/16 
1  1/8 
11/16 

3  1/4 
il/16 
7  7/16 
24/6 

108 
1  1/16 

1  1/8 

2  5/16 
5  1/8 
2 

1  3/4 
9/16 
9/9 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/8 

1  1/2 

2  3/16 
1  11/16 

1  1/2 


10/0 
3  9/16 

2  1/16 
1  1/8 

5/8 

3  7/16 
11/16 
7  5/16 
24/9 

108 
1  1/16 

1  1/8 

2  5/8 
5  3/8 

1  15/16 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/4 
1  5/8 
9  1/16 

1  11/16 
1  1/2 


9/6 
3  9/16 
2 

1  1/8 

3  1/2 
11/16 
7  5/16 
24/6 
108  1/2 
1  1/16 

1  1/8 

2  9/16 
5  5/16 

1  15/16 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/4 

1  1/2 

2  1/16 
1  5/8 
1  1/2 


9/6 
3  9/10 
2 

ï  1/16 
11/16 
3  7/16 
11/16 
7  3/8 
24/6 
107 
1  1/16 

1  1/8 

2  9/16 
4  15/16 

1 

1  13/16 
9/16. 
10/0 

5  3/4 
1  3/4 

2  15/10 
1  1/4 

1  1/2 

2  1/16 
1  9/16 
1  7/16 


15/6  George  St.  In.  Boose. 
170,  Winchester  Hse 

7,  Lothburv. 

19,  St.  Swithin'sLane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 

15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsburv  Circus 
8,  Old  Jewry. 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Oltf  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St. 
HeIrepoliUi  Clumben 
120,  BishopsKato  St. 
Suffcjlk  House. 
3,  Copthall  Buildiii;,' 
13,  George  Street. 


GO]VIF»AGHNriES  DIVERSES 


600.000 

1 

600.000 

Beira  Rallway  Shares  . . 

180.000 

12/0 

299.000 

Burma  Ruby  Min.  18/p. 

500.000 

1 

500.000 

Eerste  Fabrieken ....... 

1.250.000 

1 

1.250.000 

Exploration  C».  (New). . . 

12!/, 

2.750.000 

1 

2.682.396 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

10 

.500.000 

1 

500.000 

Id.  Waterwks.. 

5 

250.000 

1 

250.000 

Id.        Tramways  . . 

1.000.000 

1 

500.382 

London  and  Paris  Corp. 

1.000.000 

10 

1.000  000 

National  Bank  S.  A.  R. . . 

ii 

400.000 

1 

200.000 

New  African  Company  . . 

60 

300.000 

1 

300.000 

Rand  Central  Electric . . 

8 

3.000.000 

1 

3.000.000 

Robinson  Bank  

5 

25B.000 

1 

250  000 

S.  African  Gold  Trust. . . 

25 

500.000 

1 

500.000 

Tati  Concession  

450  000 

1 

450.000 

Transvaal  Coal  Trust... 

"3% 

15  %  mars 


2  %  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

5/6 

5/8 
1  3/8 
1  3/16 

3/4 

3/4 

12 

1  9/16 
9/16 

2  1/2 
4  1/8 

1/4 


8/6 
3/8 
3/4 

2  1/16 
1  1/2 
1 

1  1/16 
1  1/3 
14  3/4 

3  5/8 
11/16 
3  3/4 
5  3/8 
1  3/16 
1  5/8 


9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

3/4 

3/4 

3/4- 

3/4 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

1  15/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  9/lG 

1  9/16 

1  7/16 

2 

2 

2 

2 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1 

13/16 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

12 

10  1/2 

10  1/2 
2  5/16 

9  1/2 

9  1/2 

2 

2  3/8 

2  3/8 

2  5/16 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

3 

3  1/2 

3  7/16 

3  3/8 

3  7/16 

4  3/4 

6  7/8 
1  1/8 

6  7/8 

6  7/8 

6  7/8 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  3/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

17,  St-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothl)ury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
IJ/t  Ceorft  St',  lo.  Hegie. 

83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 

8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


miNES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

2S0.000 

16/0 

350.000 

1-40.000 

1 

140.000 

250.000 

1 

250.000 

300.000 

1 

280.663 

70.000 

10/0 

140.000 

1.000.000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33.304 

140.000 

1 

140.000 

100  000 

1 

91.000 

384.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300.000 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  000 

500.000 

1 

500.000 

Golconda  

Great  Boulder  Prop. . . . 
Hampton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill . . . 
Lake  'View  Consols  .... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

"West  Austr.  Goldfields. 
"West  Austr.  Mining  C°. . 
■White  Feather  Reward. 

Brilliant  BJock  

Broken  Hill  Propriet  

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

■Wentworth  


10 


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/! 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
1,0  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
i/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
27/6 
11/16 

4  7/8 
12  7/16 

1  3/4 
4/0 

5  1/8 


2/9 
7/16 
51/6 
1/9 
3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


3/16 
27/3 
3/4 

4  5/8 
14  1/4 

1  3/4 
2/6 

5  1/8 
1  15/16 

2/6 
7/16 

52/0 

1/9 

3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


3/16 
26/9 
5/8 

4  9/16 
14  9/16 
1  11/16 

2/6 

5  1/8 

2  1/16 

3/6 
3/8 
40/6 
1/9 
3/6 

3  1/4 
12  1/8 

3/1Ô 


3/16 

26/0 
5/8 

4  9/16 
14  7/8 

1  1/2 
2/0 

5  1/8 
2 

3/16 

3/8 
49/6 

1/0 

3/6 
3  1/4 
11  9/16 
3/16 


l'i,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
257,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House 
3,  Gracechurch  St. 

11,  Abchurch  Lane. 
1,  Thrograorton  Avne 


721  500 

1 

721.500 

3.950.000 

5 

3.948.955 

3.500.000 

100 

3.283.020 

1.057. 000 

10 

105.250 

1.000.000 

5 

1.000.000 

Consolidt.  Bultfontein.. 
DeBeer's  Consolidated. 
Id.   5 %  Debenture. . . 

Griqualand  'West  

New  Jagersfontem  


nVIINES    DE  DIAMANT 


2  K  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 

8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 
7  1/4 
12 


30/6 
29  1/4 
105  1/2 

8  ■ 
17 


30/6 
29  1/16 
106 

8 
17 


30/3 
29  1/16 
106 

8 
17 


30/0 
29  5/16 
105  12 

8 

16  3/4 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5.  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


j^o  4H7bis.  —  1S«  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2"  An'; 


Vendredi  21  décembre  1900. 


0 


PRODUCTION  AURIFERE  DU  WITWATERSRAND  (En  millieri  dt  Iranti) 


MOIS 

1888 

1889  i 

1890 

1991 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

189 

Janvier  ..  .. 

066 

2.320 

3.185 

l.hil 

7.694 

9.862 

13.633 

16.149 

13.484 

19.094 

28.558 

Fkvrier  

1.108 

2.043 

3.356 

i  ■  557 

7.885 

8.485 

13.820 

15.405 

15.198 

19.201 

27.115 

36 

1.089 

2.540 

3.437 

4.818 

8.485 

10.144 

15.048 

16.829 

15.829 

21.118 

29.6r)8 

40. 

1.287 

2.459 

3.521 

5.129 

8.696 

10.196 

15.355 

16.955 

16.080 

21.448 

30.496 

39.' 

Mai  

1.219 

3.187 

3.534 

4.975 

9.048 

10.638 

15.449 

17.706 

17.745 

32.595 

31.319 

40.'. 

1.162 

2.809 

3.40T 

5.083 

9.396 

11.184 

15.302 

18.285 

17.621 

22.889 

31.365 

40.  r,.,, 

Juillet  

1.518 

2.829 

3.500 

4.998 

9.216 

n .  481 

15.283 

18.150 

18.552 

22.065 

32.700 

41.5:;.( 

AOUT  

1.694 

2.777 

3.900 

5.375 

9.311 

12.382 

15.922 

18.525 

19.420 

23.624 

34.299 

41.a'i4 

Septembbb. 

1.842 

3.107 

4.139 

5.969 

9.814 

11.792 

16.080 

17.723 

18.433 

23.856 

34.951 
36.472 

37.470 

Octobre  

2.472 

2.931 

4.117 

6.624 

10.207 

12.438 

15.777 

17.531 

18.190 

24.950 

> 

2.441 

3.068 

4.257 

6.678 

9.718 

12.616 

15.952 

17.764 

18.301 

27.038 

35.791 

DÉCEMBRE.  . 

2.437 

3.553 

4.582 

7.309 

10.715 

13.318 

16.571 

16.237 

18.793 

28.375 

38.175 

» 

Total  

18.939 

33.629 

45.028 

66.360 

110.188 

134.541 

184.198 

■l'sA .  697 

207.650 

276.155 

390.900 

356.ir,'> 

Sommaire  du       467  bis 


Questions  du  Jour,  —  Cunipagnie  de  Mozambique.  —  La  Guerre 
dans  l'Afrique  du  Sud.  —  Le  Transvaal  après  la  Guerre.  —  Oceaiia 
Consolidated  Company,  Limited.  —  Les  RendemenU  de  la  Rhodesia. 

Les  .Mines  d'or  Australiennes.  —  Le  Commerce  en  .Australie. 
—  Rendements  des  Mines  de  rAustralie  Occidentale.  —  Lake  View 
Consols.  —  Notes  minières  d'-Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  L  avenir 
de  l'.Vfrique  du  .Sud.  —  La  Teneur  du  Minerai  dans  la  Rhodesia.  — 
Le  Commerce  de  l'Angleterre  avec  le  Sud  de  l'Afrique. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur    ces    Marchés    et    Cours  de 
clôture. 


PRODECTIOS  .\UR1FERE  TOTALE 


■Wit-watersrstzid. 
Dq  i"  Mii  1887  la  30  Septembre  \m 

Francs 
Onces . 
Kilog.. 


2.a33.151..575 
22.342.32.5 
694.913 


t    1    i    *  tl 

1     1     1     1  11 

t     >     (     I  11 

1    I     1     •  It 

1    i     1     1  li 

<     1     1     «  li 

i     >     t     t  11 

«     1     1     •  il 

i    a    1    t  11 

«     1     •     1  ' 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1897 

1898 

1699 

494.817  nu» 

739.238  •i«u 

1.210.867 

1.478.473 

2.024.159  «ani 

2.238.430  «CM 

2.282.533  «iu» 

3.034.674  iicw 

4.295.602  Mw 

3.913.802  4MW 

1S.390  Ulif. 

93.463  kllH 

37.662  kllH. 

45.986 

6t. 953  tUH. 

69.595  kiltf. 

70.993  kilH. 

94.3S7  UUf. 

133. 60S  kUtf. 

121.731  UlM 

MARCHÉ  SPÉCIAL 


T>E:B    aOMF^AGUVIE©    MirsriÈFtES    ET  D'EXF^LOrtATION 
(Sud- Africaines,    Au.sl:r>alleim.es    ot  Ajxiérloa.liies) 


BOURSES]  OE 


NOMS 

DKS 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier 
1900 


Mars 
1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


29  Nov 
1900 


6  Déc. 
1900 


13  héc. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

■2(1  Di>c 
1900 


NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]M[r»AGlSriElS    DE    3VIINES    O'OR  SUD-AFÏ=lIGAIlSrES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

■  25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6,250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

.  400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1S87 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New...«erme  143.75 

Champ  d'Or  terme  — 

Durban  Roodepoort  Deep.  .<erwe  100 

Tha  East  Rand  proprietary  Mines.. ierme  237.50 

Ferreira  terme  330 

French  Rand  terme  47 

Geldenhuis  Estate  terme  145 

A.  Goerz  et  C° —  terme  68:50 

Kleinfontein  (New)  terme  170 

Lancaster  terme  69 

Langlaagrte  Deep  optant  80 

Lançlaagte  Estâtes  tenne  120 

Marievale  Nigel  <  —  terme  — 

May  Consolidated  terme  93 

Primrose  (New)  terme  175 

Princess  optant  67.50 

Rand  Mines  terme  ,865 

Rip  Gold  optant  — 

Robinson  Gold  terme  125 

Sheba  Gold  terme  53.75 

Simmer  and  Jack  (act.  no\x\. ).terme  (anc.)  340 

Transvaal  Gold  Fields  terme  — 

Village  Main  Reef  tenne  196 

Wemmer  terme  262 

Western  Kleinfontein  optant  75 

West  Rand  optant  85 

Windsor  optant  77.50 


18 

32.25 

68 

42 
462 

33 
139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 

76 
169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 

138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


17 

32.25 

88 
185 
504 

47.75 
1.59 

60.25 

56.75 

64.75 

62.50 

86 

12 
102 

95.50 

1001 
43 
219.50 

25 

156.50 

40 
202 
293 

17.50 

18 

40 


18.50 

33 

89.50 
186.50 
507 

48 
159 

60 

59 

65.25 
62.50 
85 
12 
104.50 
95 

1011 

40 
224 

25 
157 

36 
202 
282 

17.50 

15 

40 


17.50 

33.50 

86 
186 
509 

i7.50 
160 

59.25 

:<1 

65 

62.50 
85 
12 
102.. 50 
95 

1010 

38.25 
22J 

25 
157 

38 
205 
282 

17  50 

17 

4t) 


1.-..50 

31.50 

8i 
175.50 
488 

15 
146 

r.5.25 

51 

62 

62 

81 

12 

96.75 
93 

974 

.•!7..50 
209 

25 
li8 

3- 
187 
282 

1 

17 

40 


..511 


.50 


LondoR-Paris  Pioanclal  asd  HioiBg  t,^ 
MM.  Helmann  frères 
C"  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C'' 
New  .\ustral  C° 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C" 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
Banque  FraD^atse  de  t'ifrique  da  Snd 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C'* 
Ad.  Goerz  et  C" 
loDdoa-Piris  liDaocial  lad  IloiD]  <° 
Ad.  Goorz  et  C'" 
Raoque  Française  de  rilrlqoe  dn  Sud 
M.M.  Belmann  frères 
BqneEu!>er(  Fr]D;aise,  puis  II.  lac$iiiB«jclC>* 
MM.  Machiels  et  C'« 
Bqne  dePamet  d.  P.-Bas  elll.  Ternker.  Bell  et  C>« 
Divers 

New  Austral  C* 
New  Austral  C» 
MM.  Mac-Swiney  et  C'* 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


1VII3VE3    D'OR    AUSTT=lA.LIE]Sr3NrES,    AlVEERIGAINES    et  DIVERSES 


Lille (BlFraserRiiera  Cariboo  6oldliel'Co(la.C.).<erme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  SO.OOO  ftrU. optant 


GO]VIF»AG]NriES    DE    TEFlFlAIlSrS,    D'EXIRLOFIATION    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

30.000  paru 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8 

9 

9 

7.75 

MM.  Machiels  et  C'» 

•  5 

5.50 

4.75 

9.75 

3 

2.50 

2.50 

2.1)0 

Introduite  antérieurement 

110 

142.50 

85 

110 

56 

61 

72 

70 

Crédit  de  France 

7.50 

7.50 

Introduite  antérieurement 

'25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3 

2.25 

2.75 

2.7r, 

MM.  Von  Hcmert,  Higgins  et  C  ' 
Introduite  antérieurement 

65 

58 

85 

65 

70 

70 

61 . 25 

61 '25 

15 

14 

15 

8.25 

20 

2.75 

2.75 

2.50 

2 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C" 
MM.  G.  Van  Brock  et  C" 

200 

32 

45 

39 

48 

18 

10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.2.50.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

il  13.7.50.000 

25 

1894 

H 12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

1892 

Bechuanaland  Exploration. <erme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Charter6d.)./erme 
Cie  française  des  Mines  d'Or./enne 

Cie  Sud- Africaine  cplant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .c»ian< 
Eerste  FabriekenDistillery.ie?-OTe 
GoldfleldsConsol.  ordinaire. ^errne 
Henderson  Transv,  Estate.. ie/7nc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

"^ransvaal  Consolidated .... /ewrae 


2.50 

125 

100 

25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 

6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 

75  . 
91 

48.25 


30 

86.50 
81 

29 

12.25 
183 

22 

43.50 

17.50 

18.50 

74 

83 

76 


30 
87 


28 

12.50 
184.50 
22 

44.50 
17 

47.75 
75.75 
87 
76 


29.75 

86 

80 

29 
12 
184.50 
22 

45.50 
17.25 

48 

74.50 
84 

74.50 


81 

80 

31 

12.50 
175 
22 

41.25 
17.25 
45.2.-. 
71.25 
83 

69.75 


Banque  Commerriale  et  ladiitrielle 
MM.  Gault  et  Gringoire  • 
Banque  Internationale!  e  Paris 
M.M.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  OItramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  C'« 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'' 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C- 


IVIIlSrES  DIVERSES 


.000 

125 

1888 

40. 

."):iO 

125 

1877 

JO.O 

■nfidr 

100  dr. 

1873 

7 

JOO 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). ^e/v/ie 
Pontgibaud.  (plomb  agentifère). cp/an< 


581 

18 

678 

708 

730 

733.50 

735 

720 

Introduite  antérieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

153 

153.50 

149 

153.50 

» 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

93 

89.50 

86.25 

88.25 

n 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

bourse:  i>e  i:.oi;vi>ri:is 


< 

H 
I— ( 
Ph 
■*! 

O 


a 

►J  = 
s 

^  c 

eu  - 
-t:  s 

U  B 


H 


NOMS 

DES 

C.OMPAGNTES 


o  ta 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


1899 

Coars  «itrémes 

Pliisluiiil  Plus  bas 


1899 
Clôt,  semestrielle 

;io7ùïîi'  méc. 


2!)  hy. 


6  Déc. 


13  Déc. 


20  Déc. 


lîUREAUX 
I-ONDRES 


275.000 
500.000 
250.000 
435.000 
200.000 
550.000 
215.000 
200.000 
135.000 
100.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
215.000 
135.000 
350.000 
810.000 
•  90.000 
900.000 
660.000 
300.000 
200.000 
350.500 
150.000 
160  000 
550.000 
600.000 
125.000 
115.000 
50.000 
100.000 
530.000 
115.000 
215.000 
325.000 
400.000 
470.000 
550.000 
180.000 
400.000 
800.000 
300.000 
290.000 
1.000.000 
325.000 
100.000 
250.000 
500.000 
450.000 
400.000 
300.000 
200.000 
490.000 
3.000.000 
300.000 
500.000 
600.000 
210.000 
2.150.000 
900.000 
425.000 
100.000 
5.000.000 
600.000 
150.140 
35.000 
540.000 
250  000 
400.000 
400.000 
250.000 
80.000 
425.000 
400.000 
860.000 
100.000 


MINES    D'OR    SUD-AFRIGAINES    (District    du  Witwatersrand) 


120.000 
IW.OOO 

400 

15C,.'.>f,0 
.100.000 
145.000 


10/0 
5/0 

ooolio/o 

-  2/ti 
1 
1 


425.000 
100.000 
4.KJ0.00U 
514.300 
1.50.140 
34.000 
540.000 
250.000 
400.000 
400.000 
200.000 
80.000 
196.11- 
352/083 
860. OÔO 
95.712 


Angolo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels. 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Cro^n  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New).  

tjlencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  :  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kijnberley Roodpt.  (New; 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 
Marieval  Nigel 
May's  Consolidated  (New) 
Modderfontein 

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North... 
Id.  Porges... 
Id.  Robinson 
Rietfontein  (New) .... 
Robinson 


215.000 

435.000 

250.000 

434.45 

200.000 

550.000 

250.000 

187.250 

135.000 
82.000 
1.360.000 

225.000 

.500.000 

.300.000 

120  000 

215.000 

125.000 

300.025 

848.130 

90.000 

900.000 

.560.000 

300.000 

200.000 

300,000 

150.000 

160.000 
500.005 
600.000 
125.000 
111. K6i 

50.000 
100.000 
523.895 
115.000 
231.250 
325.000 
351.26'.) 
410.000 
550.00 
180.COO 
400.000 
"11.500 
250.005 
288.150 
949. 62( 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
400.000 
300.000 
105.000 
448.989 
.500.000 
300. OUO 
500.000 
574.500 
210.000 
.150.000 

900,0001  Robinson  (Deep). 


Rose  Deep 

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Boodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . .  , 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


40 


60 
40 
160 
60 
80 


120 


50 


30 


60 
10 
160 
40 

60 
40 
60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

40 
25 
15 
10 
80 
40 
40 
50 
30 

ioo 

40 


55 


10 


25 
140 


15 
150 


50 
40 

25 

'io 

50 
50 
50 
25 
20 


30 


11 K 

40 
15 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 

4  1/4 

1  1/2 

2  5/8 

2  1/4 

2  1/8 

5/8 

1  5/1 

3  15/16 

2  9/1 

3  1 

1  5/8 

1  1/8 

5  9/1 

5  3 

4  1/2 

3  3/8 

.  1  1/4 

3/8 

1 

5/8 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 

4  1/8 

3/4 

3  3/8 

1  1/4 

2  5/8 

1 

2  1/8 

1  1/2 

— 

— 

1  1/8 

1 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

3  15/1( 

)    1  1/8 

2  3/4 

2  1/8 

1  3/8 

1/2 

1/8 

5/8 

15  1/2 

8  1/2 

12 

9  1/4 

20 

12  1/4 

11 

12  3/4 

6  1/8 

3  1/4 

4  1'8 

3  1/2 

6  1/8 

4  1/2 

6  1/4 

4  5/8 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1/2 

8  1/2 

4  1/8 

6  1/2 

5  1/2 

26 

11  1/2 

24 

18 

1  5/8 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

2  3/8 

1 

1  1/2 

1  3/8 

3 

1  3/16 

2  1/16 

2 

8  1/8 

5 

8  1/8 

5  1/2 

12  3/4 

6  3/4 

11 

7  1/2 

1  1/16 

3/8 

5/8 

5/8 
2  3/4 

4 

2  1/4 

3  11/16 

2  15/16 
5  1/4 

1  3/8 

1  15/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  1/2 

3  3/4 

10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

8 

5 

1  1/8 

5  3/8 

1  3/4 

4  1/4 

6  1/4 

4  3/4 

1  1/8 

3  5  8 

5  1/2 

3  7/8 

6 

3  1/4 

4  3/8 

3  3/4 

2 

1/4 

15/16 

1/8 

3  1/8 

1  3/4 

2  3/4 
5  3/4 

1  1/8 

1  13/16 

3  1/8 

4  1/8 

4  3/8 

1  1/8 

3  1/2 
3  1/4 

2  3/8 

4  1/16 

2  5/8 

2  3/4 

— 

— 

13/16 

13/16 

11/16 

1/4 

5/16 

1/2 

2  1/2 

1/8 

I  3/4 

1  1/4 

2  13/16 

1  1/2 

1  13/16 

1  11/16 

— 

— 

5/16 

5/16 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

3  7/8 

13  1/4 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

3  3/4 

1/8 

2  9/16 

2  1/4 

6  1/8 

4  1/4 

6  1/2 

4  1/2 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

2  11/16 

1  1/16 

1  5/8 

1  5/16 
3  3/4 

1  1/4 

3 

5  1/4 

1 

3/8 

5/8 

5/8 
3  1/4 

5  1/8 

3  1/8 

4  1/16 

2  5/8 

1 

2 

1  3/8 

45  1/16 

27  3/8 

39  1/2 

30  11/16 

3  13/16 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

2  1/2 

1/8 

2  1/16 

1  5/8 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/16 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

2  1/2 

1/8 

1  1/2 

1  1/8 

11  1/-4 

1 

10  3/8- 

7  1/2 

4  1/2 

2  3/4 

11  1/4 

4 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

6  1/8 

4  1/2 

6  1/16 
2  3/4 

5 

3  1/8 

2 

2  1/4 

3/4 

1/4 

3/8 

3/8 

1/16 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  i/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 
2  1/2 

3  15/16 

2 

3  3/8 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  1/8 

6  3/4 

4  1/8 

3  1/2 

3  5/8 

2 

2  1/8 

2  1/4 

6  11/16 

2  1/2 
1  1/16 
1  1/2 

3  15/16 
11/16 
2/6 
1  1/8 
1  3/8 
7/S 
5  3/8 
2  13/16 

5/8 
11  1/4 
15  1/2 

4  5/8 

5  1/2 

3  9/16 

7  7/10 
20  i  /2 

6  1/8 

1  15/10 

2  5/16 
6  7/16 
9  3/4 
9/16 
■>  7/8 

4  15/16 


8  1/2 
6  1/2 
5  3/4 
4  7/8 

4  1/2 
13/16 
2  1/16 

5  0/16 

2  1/2 

3  1/16 
1/8 
1/2 

1  9/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/8 
10  1/4 

3  1/4 

5  1/8 
3  1/4 

1  9/16 
4  13/16 
11/16 

3  7/8 
1  3/8 

39  7/8 
3 

1  7/8 
1  1/2 
1  5/16 

1  3/8 
8  7/8 

4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  5/8 
3  1/2 

15/16 
8  1/8 

1  1/4 
11  1/2 

3/4 

2  5/16 
1/2 

2  1/2 


6  3/4 

2  3/8 
1  1/16 
1  1/2 

3  1/8 
11/16 

2/6 
1  1/8 

1  3/8 
7/8 

5  1/4 

2  3/4 
5/8 

11 

15  -'f/S 

4  1/2 

5  1/2 

3  1/2 

1  7/16 
20  l/'i 

6  1/8 

1  15/16 

2  3/16 

6  5/16 
9  3/4 
9/16 

2  7/8 

1  15/16 
4 

8  5/8 
6  1/2 
5  3/4 

4  7/8 

4  3/8 
13/16 

2  5/16 

5  9/16 

2  1/2 

3  3/8 
7/8 
1/2 

1  1/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/8 
10  7/16 

3  1/8 

5  1/8 

3  1/4 
1  9/16 

4  3/4 
11/16 

3  13/16 

1  3/8 
40  1/4 

3 

I  13/16 
1  1/2 

1  5/16 
11/4 
8  3/4 
4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  5/16 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  3/4 

3  1/2 
3 

8  1/16 

1  5/16 

II  1/2 
3/4 

2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


6  3/4 

2  3/8 
1  1/16 
1  1/2 

3  7/8 
11/16 

2/6 
1  1/8 
1  3/8 

5/8 

5  1/4 
2  11/16 

9/16 
11 

15  1/4 

4  1/2 

5  1/2 

3  9/16 

7  7/16 
20  1/ 

6  1/8 

1  5/8 

2  5/lG 

6  5/16 

0  3/4 
9/16 
2  1/8 

1  15/16 

4  1/8 

8  5/8 
6  1/2 

5  3/4 
4  7/8 

4  5/8 

1  1/8 

2  5/16 

5  1/2 

2  5/8 

3  3/8 
7/8 
3/8 

1  7/16 


3/8 

4  1/8 
10  3/8 

3  1/16 

5  1/8 

3  1/4 
1  9/16 

4  3/4 
11/16 

3  7/8 
1  3/8 

40  1/8 
3 

1  3/4 
1  1/2 
1  5/16 

1  1/4 
8  7/8 

4  1/8 
8  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  5/8 

3  1/2 
2  15/16 

8  1/8 

1  1/4 
11  1/4 

3/4 

2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


6 

2  3/8 
1  1/16 
1  3/8 

3  3/4 
9/16 

2/0 
1  1/8 

1  3/8 
5/8 

5 

2  0/16 
9/16 

10  1/-. 

14  :;/4 

4  1/8 

5  1/4 

3  1/4 
7 

20 
5  7/8 

1  3/4 

2  3/10 

5  7/8 
9  I/i 
9/16 

2  7/8 
1  7/8 

3  7/8 
8  1/4 

6  1/4 
5  1/2 

4  5/8 
4 
1 


1/8 
1/8 
5  1/4 

2  1/2 

3  1/4 
13/16 

3/8 

1  3/8 
1  13/16 

3/8 

4 

9  5/8 

2  1/8 
5 

3  1/8 
1  1/2 

4  1/2 
5/8 

3  3/4 

1  1/4 
38  13/16 

2  7/8 
1  3/4 
1  7/16 
1  1/ 

1  3/16 
8  1/2 

3  7/8 
8  3/8 

2  3/8 
5  15/16 

2  7/8 
3/8 
3/8 

4  3/8 

3  1/4 
2  11/16 

7  5/8 

1  1/4 
10  3/4 

3/4 

2  1/8 

3  7/S 
2  1/2 


1,  Crosby  Square. 
Wariiford  Court. 
120,  Bishoiisgatc  St. 
7,  Lorhbury. 


.30,  St.  Swithin'g  Lane 
8,  OUI  Jowry 
8,  01(1  JGwry. 
Greshani  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishorsgate  St. 
120,  Bislinpsi;'ate  St. 
Winchester  House 
î»,  Leadenball  Bulldgs. 
96,  tiresham  House. 
Winchester  House. 
120,  Bishops(,'ate  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Bury  .Street. 
120,  Bishopsfcalo  St 
30,  St.  Swithin's  Lane 
WarnforcI  Court. 
Warnford  Court. 

7,  Lothbury. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Court. 
Greshain  ll'insc. 

8,  Gif!  .Jru  I  V 
120,  liisl],.|.-  ,(l--  St. 
30,  St.  Swilliiii'sLane 

7,  Lothbury. 
170/173  ïinfhVilcr  llouse, 
19,  Bury  Street. 
120,  Bi.shoiisgate  St-Wilhin. 

8,  Princes  Slreet, 
Princes  Street. 

7,  Lolhl)ur\. 

8,  Old  .lewry. 
Warnford  Court. 
15,  George  St.,  E.  C 

7,  Lothbury. 

15/6,  George  St.  lia.  llouse 
28,  .\usten  Friars. 
Warnford  Court. 
Greshani  llnuse. 

8,  Old  Jewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

Lothburv. 
«,  Cornhiil. 
120,  Bish(ips^,Tle  St. 
8,  Princes  Street. 

Princes  Street. 

Princes  Street. 

Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  .'\ustin  Friars. 
8,  Old  Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Greshani  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lothbury. 
Greshani  House. 

5/6,  George  St.,  IId,  llouse 
Warnford  Court. 

18,  St,  Swithin'sLane 

8,  Old  Jewry. 
AVin  hester  llouse. 

19,  Bury  Street. 
Warnl'()rd  Court. 
120,  Bishopsgate  S( 
Wai'iilVinl  Cm,  l. 

01. 1  J.-.\i".. 


MIINTES    D'OR   SUD- AFRICAINES    (Autres  aistricts) 


120.000 
125.000 
400.000 
1 32.870 
1.075.000 
130.016 


Barret-  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye) 

Li.sbon-Berlyn  

Sheba  '.   

Spitzkop  


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

. 

13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/0 

8/0 

7/6 

7  6 

Beioi  Bou.se  Buiiighill  Slreet. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/3 

1/3 

1/3 

85,  (iracechurch  St. 

2/0 

2/0 

2/9 

2/9 

3/3 

3/0 

llOi  Camion  Slreet. 

3/6 

1/3 

2/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/6 

1/3 

1 10,  Gannon  Street. 

1  13/16 

1/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1 

1  1/16 

15/16 

18,  St.  Helen's  Place. 

«/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/0 

3/0 

2/6 

2/6 

15,  Bislioji*gale  St. 

I 


BOXJItSlî:    I>E   X.O]^I>RE:Si  (Suite) 


^  I 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


o  w 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


CO"CTI?,S  IDXr 


1899 

Cours  extrêmes 

Plus  liauti Nus  bas 


1899 

Clôt,  semestrielle 


31  Dec. 


30  Ju 


29  Nûv. 


6  Dec. 


13  Déc. 


20  «ce. 


BUREAUX 

A. 

LONDRES 


GOIVII=»AGnMIES  F*ï=lOF*I=lIEXAir=lES  de  TEF=IFLA.I3^S  et  3D'EXF»LOP=lATIOISr 


250.000 

250.000 

350.300 

350.300 

1.950.000 

1 

.102.500 

400.000 

400 . 000 

100.000 

94.307 

5.000.000 

4 

375.000 

500.000 

325.000 

2 

.000.000 

2 

000.000 

1 

.250.000 

î 

250.000 

COO.OOO 

100 

575  000 

2 

000.000 

1 

514.961 

vOO.OOO 

200  000 

400.000 

400.000 

500.000 

375.0,58 

1 

000.000 

670.000 

1 

500.000 

1 

267.507 

150.000 

150.000 

450.000 

389.750 

100.000 

100.000 

500.000 

225  000 

800.000 

751.077 

1 

000.000 

7'J9.300 

300.000 

300.000 

610.000 

601.225 

1 

000.000 

930.000 

200.000 

197.436 

600.000 

1 

600.000 

180.000 

12/0 

299.000 

500. OÙ J 

500.000 

1.250.000 

1.250.000 

2.750.000 

2.682.396 

500.000 

500.0)0 

250.000 

250.000 

1.000.000 

500.382 

1.000.000 

10 

1.000  000 

400.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

250.000 

250  000 

500.000 

500.000 

450  000 

450.000 

100.000 

1 

90  000 

175.000 

2/0 

175.000 

280.000 

16/0 

350.000 

140.000 

1 

140.000 

250.000 

1 

250.000 

300.000 

1 

280  663 

70.000 

10/0 

140.000 

1.000.000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33.304 

140.000 

1 

140.000 

100  000 

1 

91.000 

381.000 

8/0 

960.000 

•  40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300.000 

150.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

820  000 

500.000 

1 

500.000 

721  500 

1 

721.500 

3.950.000 

5 

3.948.955 

3.500.000 

100 

3.2S3.020 

1.057.000 

10 

105.250 

1.000.000 

5 

1.000. 000 

Alexandra  Estât©  

Anglo-Frençli  

Barnato  Consolidated.. 

Becto.uanalancl  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

Id.  5  % %Debentures. 
lïerderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Ageucy. . . 
Matahele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»;  

Oceana  Consolidated  

Oceana  Development  

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldûelds  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields 

Id.     Gold  MlningEstat 
WiUoughby's  Consol. . 
Zambesla  Exploring.. 


"20 


6 
5K 

10 


20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 
8  15/16 
23/6 
111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 
2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 
1  13/16 

5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 
1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 
1  1/16 

1/4 
5/0 
5  1/8 

1  5/8 
1  15/16 

11/16 

2  1/8 
1  11/16 

1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/16 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/16 
5  3/4 
2 

6/6 
7/16 

8/9 
4  7/8 
2 

1  7/8 
13/16 
1  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


10/0 
3  9/16 

2  1/16 
1  1/8 
■5/8 

3  7/10 
11/16 
7  5/16 
24/9 

108 
1  1/16 

1  1/8 

2  5/8 
5  3/8 

1  15/16 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/4 
1  5/8 
3  1/16 

1  11/16 
1  1/2 


9/6 
3  9/16 
2 

1  1/8 

3  1/2 
11/16 
7  5,16 
24/6 
108  1/2 
1  1/16 

1  1/8 

2  9/16 
5  5/16 

1  15/16 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/10 
1  1/4 

1  1/2 

2  1/16 
1  5/8 
1  1/2 


9/6 
3  9/16 
2 

1  1/16 
11/16 
3  7/16 
11/16 
7  3/8 
24 '6 
107 
1  1,16 

1  1/8 

2  9/16 
4  15/16 

1  7/8 

1  13/16 
9/16 
10/0 

5  3/4 
1  3/4 

2  15/16 
1  1/4 

1  1/2 

2  1/16 
1  -9/16 
1  7/16 


9/6 
3  1/4 

1  15/16 
1 

11/16 

3  1/4 

5/8 

7 

24/6 
107 
1 

1  1/8 

2  7;  10 

4  5/6 
1  7/8 
1  3/4 
7/16 

9/6 

5  1/2 
1  5/8 

2  13/16 
1  3/lC. 
1  1/2 

1  15/16 
1  1/2 
1  .-./16 


<5/e  {«orge st.  lo.  Bouse. 

170,  Winchester  Hse 
'?,  Lothburv. 
19,  St.  Swithin'sLane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 
8,  Old  Jewry. 
8,  01(1  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
15  a,  Bury  .Street. 
19,  Finsbury  Circus 
8,  Old  Jewry. 

3,  Copthall  Buildings 
iJioad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Coplhall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

126,  Bishopsgate  St. 
yelropoliliii  Cbkmber) 
120.  Bishopsgate  St 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
1?,  George  Street. 


GO]VtF»AG]\riES  DIVEÎ=tSES 


Beira  Railway  Sliares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrleken  

Exploration  C.  (New) . . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.       Waterwks . . 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R... 
NewAfricam  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust... 


10 

5 

11 

60 

8 

5 

25 

15  %  mars 


•l      %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

7/0 

17,  St-Swithin  s  Lane 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

3/4 

3/4 

3/i 

3/4 

Suffolk  House. 

1  1/8 

6/8 

3/4 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

8,  Finch  Lane. 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  9/16 

1  9/16 

30,  St.  Swithin'sLane 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2 

0 

2 

1  13/16 

7,  Lothbury. 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

î  1/16 

1  1/16 

1 

54,  St.  Mary  Axe. 
IS/t  tiorgt  SI.,  II.  EtiM. 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/16 

1 

1 

1 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5/8 
9  1/2 
2  3/8 

5/8 

3/4 

15  3/4 
4  3/16 

12 

14  3/4 

3  5/8 

12  • 

10  1/2 
2  5/16 

9  1/2 
2  5,' 16 

9  1/2 
2  7/8 

1  9/16 

2 

83,  Hatton  Garden. 

1  1/8 
5  1/4 

9/16 
2  1/2 

11/16 
3  3/4 

5/8 

3 

9/16 
3  7/16 
6  7/8 

9/16 
3  3/8 

9/16 
3  7/16 

9/16 
3  1/2 

1,  Bankbuldings. 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  7/8 

6  7/8 

6  9/16 

8,  Old  Jewry. 

1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  5/8 

1  3/8 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

1  7/8 

Broad  Street  Hoase. 

nVEINES    DOR  AUSTRALIEISTNES 


Golconda  

Great  Boulder  Prop  

Hcimpton  Plains  Estate 
Hannan's  Brownhill  . . . 

Lake  View  Consola  

Lond.  6c  'W.  Aust.  Uxpl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

■West  Austr.  Goldûelds. 
West  Austr.  Mining  G».. 
■White  Feather  Reward. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Propriet. . . . 

Haurakl  

MlU's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

"Waihi  

■Wentworth  , 


10 


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/' 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 

4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6. 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
27/3 
3/4 

4  5/8 
14  1/4 

1  3/4 
2/6 

5  1/8 
1  15/16 

2/6 
7/16 
52/0 

1/9 

3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


3/16 
26/9 
5/8 

4  9/16 
14  9/16 
1  11/16 

2/6 

5  1/8 

2  1/16 

3/6 
3/8 
49/6 
1/9 
3/6 

3  1/4 
12  1/S 

3/1Ô 


3/16 
26/0 
5/8 

4  9/16 
14  7/8 

1  1/2 
2/6 

5  1/8 
2 

3/6 

3/8 
49/6 

1/0 

3/6 
3  1/4 
11  9/16 
3/16 


3/16 
24/9 
5/8 

4  3/8 
12  1/16 

1  1/2 
2/6 

5  1/16 
1  7/8 

3/6 

3/8 
49/0 
1 

2/6 
3  1/16 
11  5/16 
3/16 


H,  Sherborne  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin'sLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin'sLane 
257,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin'sLane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 

3,  Gracechurch  St. 

11,  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorton  Avne 


]VII]VES    DE  DIAJVIANT 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 

Id.  e%  Debenture... 
Griqualamd  "West  


9 

20 

5 

"9 

'2%%  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/6 
29  1/16 
106 
3 
17 


30/3 
29  1/16 
106 

8 
17 


30/0 
29  5/16 
105  1/2 
8 

16  3/4 


30/0 

28  13/16 

107 
7  15/16 
16  3/4 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,'  Loiiibàrd  Street.  | 
5,  Coptball  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


No  468  •'•s.  —  18*  volume. 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2«  Ari^) 


Vendredi  28  décembre  1900. 


soahhaire  t 


Questions  du  Jour.  —  La  Guerre  dans  l'Afrique  du  Sud.  —  f.u  Main-d'œuvre 
Glùnoise  dans  la  Uliodesia.  —  Village  Main  Reef.  —  Willougby's  Consolidated 
Company,  Limited. 


Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Nouvelles  Entreprises  Australiennes.  — 
Nouvelles  d'Australie.  —  La  Production  de  l'Australie  Occidentale.  —  Notes 
minières  d'Australie. 


Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Mines  il'Oj'  Me  l'Afri'iue 
Occidentale.  —  Les  Mines  dans  la  Colonie  de  Natal. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODUCTION  et  DIVIDENDES  des  MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chaque  once  yalant  91  francs 


Angelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrett    

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  

Consol.  Deep  Level 

CroBsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reei  

Driefontein  

Durban  Roodepoort 

Eastleigh  

East  Kand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

Geldenliuis  Estâtes. 
Id.  M.  R.  .. 
Id.  Deep... 

Qeorge  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Graskop  (5/-  sh's) . . 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnesbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klm.  Roodepoort... 

Kleinfontein  

Lancaster  

Langlaagte  Estate.. 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

Lisbon  Berlyn  

Lulpaards  Vlei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodles  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nigel  

Nigel  Deep  

North  Randfonteln. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfonteln  Forges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont. 
Roodepoort  Deep.  .. 
Roodep.  Ud.  M.  R... 

Rose  Deep  

Salisbury  

Sheba  

Simmer  and  Jack  . . 
Spes  Bona  (New)... 

Spltzkop  

Stanbope  

Sutherland  Reef  

Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef..... 

Van  Ryn  —  \  

'Village  Main  Reef. . . 

■Wemmer  

"West  Rand  Mines.. 
■Witw  (Knigbt's).... 

■Wogelstruis  

■Wolhuter  

"Worcester  


I»XÎ,OX>TrCXI01Sr    (en.  onces) 


ANNEE  ENTIERE 
1897^^898 


52.491 


10.460 
93.101 
40.914 
23.221 


133.673 
37.709 


48.032 
148.946 


71.177 
23.937 


131.363 
91 

104.943 
19.461 

108.663 
36.465 
36.440 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61.809 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
44.871 

7.945 
13.166 


59.343 
46.080 
30.440 

3.890 
116.262 

4.914 
11.843 

25.403 
6.099 
35.709 
34.768 

38.998 
189. 4S0 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


26.953 
39.727 
6.206 
69.590 

58.054 
14.441 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


76.414 


9.375 
91.904 
36.099 
44.128 


130.688 
40.551 


1.877 
160.865 
127.970 
60.998 
75.924 
6.390 


151.354 


26.442 
6.939 
11.029 
35.333 
63.185 
51.229 
36.978 
8.419 
119.350 
16.01 
39.620 

23.320 
54.209 
31.292 
35.388 


6.918 


74.977 
48.584 
7.831 
51.535 
114.118 
74.381 
20.002 
75.606 

82.761 
30.311 


6.902 


884 
8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.325 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


12.560 


12.342 


2.186 
770 

3.735 
7.730 
4.356 
2.597 
1.150 
,0.440 


3.455 

1.858 
3.944 
2.909 
3.129 


3.346 


5.277 
4.424 
565 
4.633 
12.512 
6.446 
1.655 
7.469 

7.003 
2.679 


7.298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 


10.615 
4.531 


10.781 
11.944 
7.789 
6.368 


12.568 


12.842 


.813 
;.736 
.246 
.295 

243 
.420 
.115 
.431 
.103 
.251 
.876 

886 
.747 
.220 
.329 
.248 

.170 
725 

.500 
.199 
.375 
.183 
.500 
.038 


3.670 


4.482 
21.482 

3.182 


3.172 
14.672 

1.920 

4.229 
25.687 

1.803 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.854 

6.495 
2.939 


8.333 


1.120 

8.437 
2.686 
4.279 


11.716 
5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


13.077 


2.027 
795 


3.984 


4.629 
22.823 
11.154 

3.142 


4.029 
16.283 

2.660 

4.570 
20.728 

1.630 


6.233 
4.469 
630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 

6.299 
2.579 


9.113 


981 
8.237 
2.683 
5.583 


12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


13.023 


.003 
.064 


2.006 
825 

3.614 
9.416 
4.480 

1.100 
10.717 

4.210 


6.237 
2.280 
3.168 

4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


4.191 
14.845 

2.650 

4.211 
22.004 

1.468 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6.< 
1.890 
5.684 

4.703 
2.561 


8.434 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


11.770 
1.253 

11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


1.811 
610 


4.257 
18.734 
10.008 

3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 

5.717 
2.707 


M  OI  S 
1^1 


Octodre  NoTem.  Décem.  JaDiler  Fiirier  Mars  ÂTiil  îti  Jain  Joillet  Atût  Septem. 
1898    1898    1898   1899    1899    1899   1899    1899    1899    1899    1899  1899 


10.044 


850 
8.355 
2.994 
5.119 


12.629 
5.571 


2.487 
12.327 
13.793 
7.774 
6.709 


12.334 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


.365 
.785 

.848 
.081 
.626 
840 
.342 
.147 
.008 
.184 


2.225 
635 

3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10.670 
2.503 
4.215 
3.009 


6.333 
2.433 
3.682 

4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
22.057 

1.396 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.264 
6.460 
1.906 
6.417 


6.071 

2.872 


10.567 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


12.755 
5.571 


2.357 
11.293 
12.867 
8.343 
6.698 


12.648 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


8.177 
5.i 
3.534 
2.586 
5  335 
6.925 
749 
6.138 
7.236 
11.007 
3.327 

2.482 
428 

3.112 
9.585 
4.892 
2.704 
920 
10.492 
2.333 
4.093 
1.775 


6.394 
2.124 
3.378 

4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


4.376 
15.523 

2.110 

5.748 
22.596 

1.616 

1.341 


5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1.604 
6.298 


5.841 
2.834 


11.071 


7.952 
2.925 
4.364 


13.012 
5.620 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.529 


12.195 
1.348: 

13.174 
4.614 
3.720 
6.939 


8.428 
6.026 
3.461 
2.761 
5.514 
7  303 
739 
6.370 
7.378 
11.082 
3.341 

2.589 
865 

3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 


6.877 
2.479 
3.261 

4.433 
20.575 
11.208 

3.470 


4.720 
15.284 
2.220 
5.764 
22.912 


1.019 


5.812 
4.91 

770 
7.267 
13.381 
7.62if 
1.565 
5.306 


5.766 
2.910 


10.540 


900 
8.042 
2.372 
4.125 


13.024 
5.960 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.915 


12.567 


12.017 
1.309 

13.017 
4.1 
3.538 
7.149 


2.513 
840 

3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 


6.322 
2.106 
3.107 

4.572 
20.984 
10.523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


6.149 
4.827 
790 
8.571 
12.140 
7.681 
1.488 
5.364 


6.152 
2.290 


10.840 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


13.426 
6.346 


2.755 
10.939 
13.039 
8.835 
6.876 


12.065 


11.900 
1.375 

12.; 
4.496 
3.635 
7.344 


7.627 
6.185 
3.155 
2.671 
4.492 
7.758 


6.937 
6.013 
10.008 
2.849 

2.520 
775 

2.1 

10.568 
5.403 
3.317 
1.200 

10.762 
2.366 
4.046 
2.552 


6.542 
2.559 
3.137 

4.478 
20.141 
10.002 

3.542 


4.901 
14.104 
2.270 
6.184 
22.272 


895 


6.224 
4.853 
800 
8.985 
13.115 
7.837 
2.062 
6.515 


5.802 
2.253 


11.654 


1.017 

7. 
2.558 
3.489 


6.862 


2.934 
10.208 
13.174 
8.815 
6.965 


12.808 


11.4581 
1.099 

12.975 
4.957 
3.337 
7.486 


8.375 
5.937 
3.29-2 
2.499 
4.632 
7,934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 

2.277 
720 

3.193 
9.66 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 

6.830 
2.882 
3.147 

■1.060 
19.899 
9.367 
4.157 


4.941 
14.061 
2.110 
5.831 
22.460 


947 


.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 


5.824 
2.107 


770 


3.518 


7.671 
14.537 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.144 
4.400 


3.444 
3.506 


6.983 


7.863 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4.896 
695 
8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


I3I-V-IJDE]5r3DJHlS    ».  O/O 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


100 
25 


10 

m 

120 
15 


10 
40 


50 


10 


15 


50 
60 


150 
30 

Î2K 


40 

120 
55 


45 


20 


100 


2/. 


10 
70 


100 

60 


115 


30 
30 


27/, 


125 


90 
50 


12/, 

25 


50 


20 


14 


200 


60 


16 
5 
5 

50 


110 

45 


340 


12/, 
10 


12/, 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


10 
75 


15 
20 

170 
80 


300 


45 
10 
30 

25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


2/, 
00 

75 


55 


40 
20 

15 


50 


6/. 

100 

15 

15 
12% 


50 
240 
25 
80 


300 
147/, 

75 

40 
25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 
30 
VA 


15 

60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6>i 


10 


100 


10 
30 


10 
15 


60 
150 

30 


5 
55 

15 

10 

140 

25 
140 

75 


150 
50 
40 
25 


50 
50 
250 
50 
25 
20 


10 
15 


30 
40 


30 
15 

10 

75 

8 
25 


12  % 
40 


17  /, 


40 
75 


10 
60 


a  es, 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Octobre  1895 
Juin  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
Sept.  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
.Juin  1899 

Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  1892 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 

Juin  1895 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Juin  1898 
Juin  1899 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1899 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Juin  1899 
Mai  im 


30 


Décem. 

Décem,  li 
Mai  1899 


4  898 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

OE©    C01VIF>AGH^IE]©    MIIMIÊIFIE:©    et  D'EXF^LOFIATION 
(  S  u  cl- A_firloaliio» ,    Aixstrralleiiiios    et    AjEXi6r^oa,ii3.œ  ) 


ROI  USE    I>E  P^IlRIS^ 


MONTANT 
du 

CAPITAL  NOHINAl 

en  Francs 

ClflTlL  ItlIIIU 

DES  ACTIONS 

en  Francs 

a  S 

Z  s 

■s  s 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

COURS 

d'introduction 

COURS  COMPARATIFS 

CouBS 

de 

CLÔTURE 

27  Déc. 
1900 

NOMS 

DES 

MAISONS  INTRODUCTRICES 

Au  commencement  de  chacun 
des  mois 

6  Dec. 
1900 

13  Déc. 
1900 

20  Déc. 
1900 

Janvier 
1900 

Mars 
1900 

Juin 
1900 

Août 
1899 

GO]VIF»AG-I<JIES    DE    MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

189-2 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25,000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Estate  New... rerme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Hee-p ..  terme 
Th«  East  Rand  proprittary  Mines.. terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C  terme 

Kleinfontein  (New)  terme 

Lancaster  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  terme 

Marievale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  entant 

Rand  Mines  terme 

Rlp  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  fact.  nouv.). terme 

Transvaal  Gold  Flelds  ttrme 

Village  Main  Reef  terme 

Wemmer  terme 

Western  Kleiufontein  optant 

West  Rand  optant 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237.50 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
67.50 
865 

125 
53.75 
ant.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32.25 
68 
42 
462 
33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 

138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 

140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


18.50 
33 

89.50 
186.50 
507 

48 
159 

60 

59 

65.25 
62.50 
85 
12 
104.50 
95 

1011 
40 
224 

25 
157 

36 
202 
282 

17.50 

15 

40 


17.50 

33.50 

86 
186 
509 

47.50 
160 

59.25 

57 

65 

62.50 
85 
12 
102.50 

95 

1010 

38.25 
221 

25 
157 

38 
205 
282 

17.50 

17 

40 


15.50 
31.50 
84 

175.50 
488 

45 
146 

56.25 

51 

62 

62 

81 

12 

96.75 
93 

974 

37.50 
209 

25 
148 

37.50 
187 
282 

17.50 

17 

40 


50 


15.50 

31 

82 
176. 
490 

44 
146 

.Vi.50 

52.50 

61.50 

59 

78.50 
12 
95 
96 

96  i 

37.50 
207 

23 
146 

36 
185 
265 

17.50 

17 

40 


l(ii<>ii-?arii  Fliiiclil  lit  liilii  C* 

MM.  Belmann  frères 
C'«  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévy  et  C" 
New  Austral  G* 
MM.  Belmann  frères 
ISew  Austral  C 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C'* 
Banque  rnD;als(  U  rifrifia  di  M 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppenheim  Pinto  et  C' 
Ad.  Goerz  et  C" 
LoDdon-Paris  IlDaocial  ud  llalif  r* 
Ad.  Goerz  et  C" 
Banijna  rrii(aUt  d«  l'itrlfit  du  l*< 
MM.  Belmann  frères 
Bqne  RDise  «I  FraD^ilst.  pils  II.  laeSvlu)  tt C 
MM.  Machiels  et  C'' 
BqBedePamald.  P.-Batetn.  Ttraktr.  B«llatCi< 
Divers 

New  Austral  C* 
New  Austral  C* 
MM.  Mac-Swiney  et  C'- 
MM.  Lemaire  et'Dupont 
M.  Henry  Dupont 


MINES    D'OR   AUSTRALIENNES,   AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

SO.OOO  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

Lille  clFraser  Rima  Ciriboo  (•ldnel>C«(la.C.). terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  parts. citant 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

9 

9 

7.75 

7.75 

MM.  Machiels  et  C'« 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2.50 

2.50 

2.50 

2.25 

Introduite  antérieurement 

110 

142.50 

85 

110 

61 

72 

70 

70 

Crédit  de  France 

7.50 

7.50 

Introduite  antérieurement 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

2.25 

2.75 

2.75 

2 

MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C'« 

65 

58 

85 

65 

70 

61.25 

61.25 

70 

Introduite  antérieurement 

15 

14 

15 

8.25 

20 

2.75 

2.50 

2 

2 

MM.  Von  Hémert,  Hipgins  et  C' 
MM.  9.  Van  Brock  et  C" 

200 

32 

45 

39 

48 

18 

17 

COMPAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXF»LORATION    et  DIVERSES 


10.000 

000 

25 

1891 

87.500 

000 

25 

1890 

12.500 

000 

100 

1895 

5.000 

000 

95 

1889 

11.250 

000 

25 

1889 

10.000 

000 

25 

1892 

18.125 

000 

25 

1892 

7.500 

000 

25 

1895 

37.500 

000 

25 

1886 

13.750 

000 

25 

1894 

12.500 

000 

25 

1888 

50.000 

000 

25 

1889 

75.000 

000 

100 

1895 

12.500 

000 

25 

1P«« 

Bechuanaland  Exploration. terme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Cliartered.). ferme 
Cie  française  des  Mines  d'Or.terme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .optant 
Eerste  FabriekenDistillery.  terme 
Goldflelds  Consol. ordinaire. terme 
Henderson  Transv.  Estate.. terme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  tei'me 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

'^ransvaal  Consolidated  terme 


2.50 
125 
100 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 
6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

C7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


24 

82.50 
1G8 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


30 
87 
80 

28 

12.50 
184.50 
22 

44.50 
17 

47.75 
75.75 
87 
76 


29.75 
86 


29 
12 

184.50 
22 

45.50 
17.25 

48 

74.50 
84 

74.50 


29.75 

81 

80 

31 

12.50 
175 

22 

41.  i5 
17.25 
45.25 
71.25 
83 

69.75 


24 

80.50 
77 

31 

12.50 
181.50 
22 

43.75 

17 

49 

70.75 
83 

68.50 


Banqoe  ComaertiaU  at  liidistrielle 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale!  e  Paris 
MM.  les  tîls  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosia  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  À.  Luc  et  C'« 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Grunbaum 
MM.  L.  Silz  et  Ci* 
MM.  Bénard  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C" 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C^» 


MINES  DIVERSES 


,  .  .750.000 
2  40.000.000 
I  20.000.000d 
I  7.000.000 


125 

1888 

125 

1877 

(00  dr. 

1873 

500 

1853 

De  BeerS  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Laurium  grec  (plomb  et  argent). ter «le 
Pontgibaud  (plomb  agentifère}. ofitant 


581 

18 

678 

708 

733.50 

735 

720 

723 

Introduite  ant^ieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

153.50 

149 

153.. 50 

160 

131.50 

143.50 

117 

93.50 

89.50 

86.25 

88.25 

87 

» 

394 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

360 

■ 

bourse:  rx>:vi»Ki]« 


■< 

c 


^1 

U  B 


H 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


s; 

«S 

o  w 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


OOTTRS  IDXr 


BUREAUX 

A 

LONDRES 


IVIUNTES    D'OR    SUO-AFRIGAINES    (District    dia  Witwatersr-and) 


£ 

275 . 001 

1  1 

S'TS .  OOC 

500 . 00' 

1  1 

4,i5 . 000 

îtOU .  OUI 

1  1 

(iriA  AAA 
VoU . OUU 

435 .  OOi 

'  1 

434.450 

200 . 001 

'  1 

OAA  AAA 
200 . 000 

550 . 00' 

1 

CKA  AAA 
OOU . UUU 

1 

Ot^A  AAA 
yOU . UUU 

AAA  AAr 

1 

1 87 . 250 

1 35 . 001 

1 

4  Qe:  AA(i 
lOO . UUU 

t AA  Anr 

fiO  AAA 
Oi. UUU 

1  .  ODU .  wL 

1    ^ÎRA  AAA 
l . oDU . UUU 

OOR  AA^ 

OOr  AAA 
V^O . UUU 

DUU .  \}\}\ 

«^AA  AAA 
OUU . UUU 

QAA  flAr 
OUU .  VkjVj 

"ÎAA  AAA 
OUU . UUU 

IzU . uuu 

A OA  AAA 

liiU  UUU 

X70 .  UUl 

On^  AAA 
J  /O.UUU 

4  ot;  AAfI 
1 oo . UUl 

-lOr,  AAA 

IVo . UUU 

oeA  AA** 
OOU .  UUV, 

300 . 025 

onr\  AAf 
o  ÏU .UUl 

848. 130 

nA  AAA 

yo.  UUl 

Ï'0 , 000 

AAA  AAr 

900 . 001 

AAA  AAA 

vOU . UUU 

DoO .  UUl 

560 .  OOi 

300 ,  OOC 

300.000 

200 . 000 

200 . 000 

oeA   e AA 

350 . 501 

1 

300 . 000 

A  K  /\  AAA 

1 50 . 001 

1 50 . 000 

160  OOC 

1 

160.000 

550. OOC 

1 

500 . 005 

600 . OOC 

1 

600.000 

125.000 

4  de:  AAA 

125.000 

115. 000 

111. 8G4 

50.000 

50 . 000 

j nn  AAA 

1 00 . 000 

100. 000 

r OA  AAA 

OoO . 000 

1 

523 . 895 

1*75.000 

Hit;   A  A/  \ 

1 Jo . 000 

2^5  000 

231 . 250 

onc  aAA 
OVO.OOU 

J 

325 , 000 

AAA  AAA 

40U . uUU 

J 

351 .26'' 

A^A  AAA 
47 U. UUU 

/.~,f\  aaA 

'i  iU. uoo 

KKA  AAA 

oDU . UUU 

550. 00' 

4 fiA  AAA 

1 OU . UUU 

1 oU . C  00 

iAA  AAA 
4UU . UUU 

/.A  A     A  Ai 

4UU,  UUfi 

CAA  AAA 

oUU . UUU 

71 1 , 500 

QAA  AAA 
OUU . UUU 

Oî^A  AAc 

/OU . U05 

OOA  fvAA 
ZVU.UUU 

288 . 750 

1    AAA  AAA 
1 . UUU . UUU 

* 

sHif ,  O-i' 

QOe;  AAA 

O-cO .  UUU 

J 

Qor.  AAA 

Oiï).  UOO 

4  AA  AAA 
1 UU , UUU 

J 

1  AA  A  Ai  l 

lUU.UO*) 

(i^f\  AAA 
/OU. UUU 

J 

OAA  AAA 

/UU . uuo 

«;aa  AAA 
OUU . UUU 

/.  ^  A  AAA 

. UUU 

/i  ^A  AAA 
*i>J\J  .  UUU 

lAA  AAA 
<UU . UvU 

/(An  An  A 
<1UU ,  UUU 

"ÎAA  AAA 
oUU , UUU 

J 

QAA  AAA 

OUU . UUO 

OAA  AAA 
/UU . UUU 

J 

TAa 
IDO. tOO 

AQA  AAA 
^yU . UUU 

J 

3 . 000 . 000 

9  500  nOA 

QAA  AAA 
OUU . UUU 

"^AH  AAA 
OUU . UUU 

500.000 

500.000 

600.000 

i 

574 . 500 

270.000 

270.(100 

2.750.000 

2.750.000 

900.000 

900.000 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.000.000 

4.700.000 

600.000 

514,300 

150.140 

150.140 

35.000 

34.000 

540.000 

540.000 

250  000 

250.000 

400.000 

4U0.000 

400.000 

400.000 

250.000 

200.000 

80.000 

80.000 

425.000 

196.775 

400.000 

352/083 

860.000 

860. OOu 

100.000 

1 

95,772 

Angelo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels. 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration 
City  and  Suburban.. 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Cro-^n  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodopoort. 
Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rcind  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (New). . . . 
Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  ajid  Gharlton. . . 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New). . . . 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontetn  

Id.  North  

Id.  Porges  

Id.  Robinson.. 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

Salisbury  (New)  

Simmer  ôuid  Jack  

South  Rose  Deep  

Spes  Bona  (New)  

Stanhope   

Treasury.  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep . . 

Wolhuter  

Worcester  


60 
40 
160 
60 


55 


10 


25 
140 


75 
150 


30 


40 
15 

"io 

'36 

75 


17% 
12^2 

'46 

'75 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 

4  1/4 

11/2 

2  5/8 

2  1/4 

2  1/8 

c  la 
5/8 

1  5/lf 

15/16 

2  9/K 

1 

1  5/8 

11/8 

5  9/l€ 

3 

4  1/2 

3  3/8 

1  1/4 

3/8 

1 

5/8 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 

4  1/8 

3/4 

3  3/8 

1  1/4 

2  5/8 

1 

2  1/8 

11/2 

"~T 

1  1/8 

1 

6  0/4 

4  1/4 

0  / /o 

4  3/8 

3  15/16 

1  7/8 

2  3/4 

1  3/8 

1/2 

7/8 

0/0 

15  1  /2 

8  1/2 

12 

9  1/4 

20 

12  1/4 

17 

12  3/4 

6  1/8 

3  1/4 

4  7/8 

0  1  // 

6  7/8 

4  1/2 

6  1/4 

4  5/8 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1/2 

8  1/2 

4  7/8 

6  1/2 

5  1/2 

26 

17  1/2 

24 

18 

7  5/8 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

2  3/8 

1 

1  1/2 

1  0/ 0 

3 

1  3/1^ 

/   i/  10 

/ 

8  7/8 

5 

8  1/8 

5  1/2 

12  3/4 

A  'il/. 

0  0/4 

11 

1  1  // 

1  1/1€ 

3/8 

oj  0 

iSi 
O/O 

4 

2  1/4 

3  11/16 

0  0  //. 

/  0/4 

2  15/16 

1  0/0 

1  15/16 

1  5/0 

5  1/4 

3  1/4 

4  1/2^ 

0  J/4 

10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

8 

5 

7  1/8 

0  0/0 

7  3/4 

4  1/4 

0  1/4 

4  3/4 

i  1/0 
6 

0  0/0 

5  1/2 

0  i/o 

3  1/4 

4  3/8 

3  3/4 

2 

1/4 

15/16 

7/8 

3  7/8 

1  -5/4 

/  0/4 

1  7/0 

7  13/16 

3  7/8 

5  3/4 

A    A  IQ 

4  3/8 

1  7/8 

3  1/2 

2  3/8 

4  7/16 

2  5/8 

3  1/4 

*  0/41 

13/16 

10/  10 

1 1  /lo 

1/4 

5/ 16 

1  /O 

1/2 

2  1/2 

7/8 

1  3/4 

1  1/4 

2  13/16 

11/2 

1  13/16 

1  1 1  / 16 

5/16 

0/10 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

0  7/0 

13  1/4 

6  5/8 

11  1/2 

'  0/0 

3  3/4 

7/8 

2  9/16 

0  1  /A 
/  l/t 

6  7/8 

4  1/4 

A   1  /o 
D  1  /  / 

A   1  /O 
t   1  // 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

0  '1  /O 
/  1  // 

2  11/16 

1  1/16 

1  5/8 

1   0/  ID 

1  1/4 

q 
0 

O  1/4 

^  Q  /A 
0  0/^ 

1 

0/6 
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0/0 
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2  5/8 

1 

2 
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1  0/0 
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OU    1 1  /  ID 

3  13/16 
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/  1// 
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2  1/16 

1  0/0 

2  5/16 

1  1/8 

1 5/8 

1  7/16 

1  15/16 

1 

1 3/8 

1  1/8 

2  1/2 

7/8 

1 1/2 

1  1/8 

11  1/4 

7 

10  3/8 

7  1/2 

4  1/2 

2  3/4 

11 1/4 

4 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

5 

3  7/8 

2 

2  3/4 

2  1/4 

'  3/4 

1/4 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  15/16 

2 

3  3/8 

2  1/2 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

14  5/8 

8  3/4 

la 

9  1/2 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 
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1  5/8 

2  5/16 
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-1  1  /I  A 
1  l/lD 

11/10 
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2/b 
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5  1/4 
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5 
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/fi 
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H 

11 
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14  3/4 
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4  1  /2 

A  -I/O 
4  1(4 

4 1/8 

A    4  IQ 
4  1/0 

5  1/2 

5  1/2 

Ci  4 1 /i 
0  1/4 

5  1/4 

3  1/2 

y  / 10 

^  -1  /  A 
01/4 

0  0/0 

7  '/lu 

/    //  iD 

7 

T  "1  /  -(A 
/  1/10 

20  l/  i 

On   1  /A 

20 

i  Vf  0/4 

^  1  /u 
6  1/8 

0  1/0 
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1  15/16 

1  5/8 
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1  3/4 
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6  5/16 
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2  7/8 

2  7/8 
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4 
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4 

13/16 
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11/8 
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2  1/2 

2  1/2 
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3  3/8 

3  3/8 

0  1/1 

3  1/4 

7/8 

7/8 

13/ 16 

13/16 

1/2 
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■  3/8 

3/8 

1  7/16 

1  7/16 
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1  3/8 

2  1/16 

2 
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1  10/10 

1  3/4 

3/8 

3/8 

Q  /fi 
0/0 

0/0 

4  1/8 

4  1/8 

4 

3  7/8 

10  7/16 
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Q      /  C 

y  0/0 

9  5/8 

3  1/8 

3  1/16 

2  7/8 

2  7/8 

5  1/8 

5  1/8 
3  1/4 
1  0/16 

0 

5 

3  l/  'l 

Q    1  IQ 

à  1/0 

3  1/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  1/2 
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4  3/4 

A  -I/O 

4  1// 

4  3/8 

11  /16 

11/16 

5/8 

5/8 

3  13/16 

3  7/8 

0  0/'4 

1  1/4 

3  3/4 
1  1/4 

1  3/8 

1  3/8 

40  1  /  4 

40  1/8 

00  10/10 

00  11 / ID 

3 

3 

2  7/8 

2  7/8 

1  13/16 

1  3/4 

1  0/4 

1  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

1  5/16 

1  5/16 
1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

8  3/4 

1  3/16 

1  1/8 

8  7/8 

8  1/2 
3  7/8 

8  1/4 

8  3/4 

4  1  /8 

8  3/4 

8  3/8 

8  1/4 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

6  5/16 

6  1/4 

5  15/16 

5  13/16 

3  1/16 

3  1/16 

2  7/8 

2  7/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 
4  1/4 

4  3/4 

4  5/8 

4  3/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/4 

3  3/8 
2  3/4 

3 

2  15/16 
8  1/8 

2  11/16 

8  1/16 

7  5/8 

7  1/2 

1  5/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 
10  3/4 

11  1/2 

11  1/4 

10  3/4 

3/4 

3/4 

3/4 

5/8 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/8 

2  1/16 

4  1/4 

4  1/4 

3  7/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

1,  Crosby  Square. 
"Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Loi-hbury. 

30,  St.  Swithin'i  Lane 

8,  Old  Jewry 
8,  Old  Jewry. 
Gresharn  Housé. 
Winchester  Hou»e. 
120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishorsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 
"Winchester  House 

iS,  I.eadtDhall  Bullilgs. 
96,  Gresharn  House. 
"Winchester  House. 
120,  Bishopsgate  St.  1 

28,  Austen  Friars.  4. 
19,  Bury  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithm's  Lane 
"Warnford  Court. 
"Warnford  Court. 

7,  Lothhury. 

120,  Bishopsf;ate  St. 
"Warnford  Court. 
Grosham  House. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopspale  .St. 
30,  St.  Swilhin'sl.ane 

7,  Lolhbury. 
no/na  Winchtsler  House, 
19,  Bury  Street. 
1!0,  Bishopsaale  St-WiHin. 

8,  Princes  Street, 
8,  Princes  Street. 

7,  Lnlhhurv. 

8,  Old  Jewry. 
Warnford  (îoiirt. 
15,  George  St.,  E.  G 

7,  Lothbury. 

l.^/6,  George  SI.  Hn.  Uoose. 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresharn  House. 

8.  Old  Jewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgate  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Warnford  Court. 
28,  Austin  Fiiars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Swilhin'sLane 
Gresharn  House. 
8,  Old  Jewrv- 


7,  Lothbury. 
Gresharn  House. 
15/6,  George  Sf.,  Hn,  Dous«. 
Warnford  Court. 

18,  st,  Swilhin'sLane 

8,  Old  Jewry. 

Win  hester  House. 

19,  Bury  Street. 
Warnford  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Couit. 

8,  Old  Jewry. 


MINES    D'OR   SUD-AFRIGAINES    (Autres  districts) 


120.000 

125.000 
400.000 
156.2f.0 
1.100.000 
145.000 


10/0 
5/0 
10/0 
2/6 
1 
1 


120.000 
125.000 
400. OUO 
132.870 
1.075.000 
130.016 


iaarreiii.  

Graskop  

Klerkadorp  (9  s.  paye) 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop   


30 

9 

20 

30 

30 

120 

10 

13/6 

6/6 

3/0 

1/3 

3/6 

1  13/16 

7/8 

5/6 

1/0 

9/0 
0/3 
2/0 
2/3 
1  3/16 
1/6 


7/6 

8/0 

7  6 

2/0 

1/3 

1/3 

2/0 

2/9 

3/3 

2/0 

1/9 

1/6 

15/16 

1 

1  1/16 

3/0 

3/0 

2/6 

7/6 
13 
3/0 
1/3 
15/16 
2/6 


7/6 
1/3 
2/6 
1/3 

1 

2/6 


Beioi  Eoose  Basloghall  ^Inet 
85,  Gracechurch  St. 
110,  Cannon  Street. 
1 10,  Cannon  Street. 
18,  St.  Helen's  Place. 
15,  Bishopsgate  St. 


\ 


BOURS^E:    1>E    I^Ol^DRES»  (Suite) 


H 

O 


^  8 


fil  « 
«! 
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NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


BUREAUX 

A. 

LONDRES 


GO]VEF»AG-NIES  I=»FlOI=»I=lIEX AIRES  die  TERRAINS  et  ID'E3CE=»LORATION 


250 
350 
1.250 
400 
100 
5.000 
500 
2.000 
1.250 
600 
2  000 
200 
400 
500 
1.000 
1.500 
150 
450 
,100 
500 
800 
1.000 
300 
6'iO 
1.000 
20» 


.000 
.300 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
000 


100 


250. 
350. 

1.102. 
400. 
94. 

4.375. 
325. 

2.000. 

1.250. 
575. 

1.514. 
200, 
400, 
375, 
670. 

1.267. 
150, 
389, 
100, 
225 
751, 
7Î9, 
300. 
604, 
930, 
197. 


000 
300 
500 
000 
30' 
000 
000 
000 
000 
000 
961 
000 
000 
058 
000 
507 
000 
750 
000 
000 
07' 
300 
000 

22; 

000 
436 


Alexandra  Estate  

Anglo-French.  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  C« 
Charterland  Goldfields. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.    6%  Préférence.. 

Id.  5  %D6bentures 
Herderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. .. 
Matahele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  G'l  

Oceana  Consolidated... 
Oceana  Development... 

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . 
Khodesia  Goldfields .... 
Transvaal  Consolidt... 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields 

Id.  GoldMiningEsti 
Willoughby's  Consol. . 
Zambesia  Ezploring.. 


% 

"26 

"è 

10 

'  io 

10 

20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

9/6 

9/6 

9/6 

9/6 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  9/16 

3  9/16 

3  1/4 

3  5/16 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2 

2 

1  15/16 

2 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/16 

1 

1 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

— ■ 

11/16 

11/16 

11/16 

3  1/4 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

2  7/8 

3  1/2 

3  7/16 

3  1/4 

1  3/16 

1/4 

5/8 

1/2 

U/16 

11/16 

5/8 

5/8 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  5,16 

7  3/8 

7 

7  5/16 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

24/6 

24/6 

24/6 

24/3 

111 

102 

106 

105  1/2 

108  1/2 

107 

107 

109 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1 

1  0/0 

3/41 

1    1/  * 

l  I/o 

1  1/0 

1  1/8 

1  1  /Q 

1  1 1 0 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  9/16 

2  9/16 
4  15/16 

2  7/16 

2  3/8 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/4 

5  5/16 

4  5/8 

4  :>i^ 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

1  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  3/4 

1  13/16 

1  3/4 

1  13/16 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

7/16 

5/16 

14/6 

4/0 

5/0 

8/9 

10/6 

10/0 
5  3/4 

9/6 

9/6 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

5  7/8 
1  3/4 

5  1/2 

5  1/2 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

2 

1  3/4 

1  5/8 

1  9/16 

3  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

3  1/16 

2  15/16 

2  13/16 

2  11/16 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  3/16 

1  3/10 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1/16 

2  1/16 

1  15/16 

1  7/8 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  5/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

2 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/2 

1  7/16 

1  5/16 

1  1/4 

GO]VIF»AG]NriES  DIVERSES 


600 

000 

1 

600.000 

180 

000 

12/0 

299.000 

500 

000 

500.000 

1 

250 

000 

1 

2.50.000 

2 

750 

000 

y 

682.396 

500 

000 

500.000 

250 

000 

250.000 

1 

000 

000 

500.382 

1 

000 

000 

10 

000  000 

400 

000 

200.000 

300 

000 

300.000 

3 

000 

OOi 

3 

000.000 

250 

000 

250  000 

500 

000 

500.000 

450 

000 

450.000 

Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C°.  (New). . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp . 
National  Bank  S.  A.  R.. . 
New  African  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 


'12/, 

10 

5 

ii 

60 
8 

5 

25 

"m 

15  %  mars 


i  %  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

7/0 

6/6 
3/4 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

3/4 

3/4 

3/4 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 
1  9/16 

5/8 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  9/16 

1  9/16 

1  1/2 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2 

2 

1  13/16 

1  15/16 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1 

1 

1 

1 

1  1/3 

13/16 

5/8 

5/8 

3/4 

3/4 

15  3/4 

12 

14  3/4 

12 

9  1/2 

9  1/2 

9  1/2 

9  1/2 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  3/8 

2  5/16 

2  7/8 

2  1/8 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/8 

9/16 

9/16 

9/'6 

9/16 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  3/8 

3  7/16 

3  ;/2 

3  3/8 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  7/8 

6  7/8 

6  9/16 

7  1/4 

1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  7/8 

1  13/16 

miNES  f  D'OR  S!  AUSTRALIENNES 


100 

000 

1 

90.000 

10 

175 

000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

280 

000 

16/0 

350.000 

Haanpton  Plains  Estate. 

140 

000 

1 

140.000 

Hannan's  Brownhill  .... 

250 

000 

1 

250.000 

Lake  "View  Consols  

300 

000 

1 

280  663 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

70 

000 

10/0 

140  .-000 

Londonderry  

1.000 

000 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

500 

000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields. 

120 

000 

2/0 

33.304 

West  Austr.  Mining  C". . 

140 

000 

1 

140.000 

White  Feather  Reward. 

100 

000 

1 

91.000 

Brilliant  BJock  

384 

000 

8/0 

960.000 

Broken  Hill  Propriet. . . . 

40 

000 

2/6 

320.000 

300 

000 

1 

300.000 

Mill's  Day  Dawn  

150 

000 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

320 

000 

1 

320  000 

Waihi  

500 

000 

1 

500.000 

Wentworth  

1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/5 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

3/8 

1  1/16 

1  1/2 

5/16 

1  7/16 

7  7/16 

11  4/16 

9  3/16 

20  1/16 

9/16 

1  3/8 

1/8 

1/2 

4  13/16 

5  5/16 

15/16 

3 

3/0 

1/16 

7/16 

2  3/4 

3/8 

1  15/16 

44/0 

1/6 

0/6 

1/16 

2/6 

1  5/8 

4  5/8 

4  7/8 

7 

1/6 

4/6 

5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
26/9 
5/8 

4  9/16 
14  9/16 
1  11/16 

2/6 

5  1/8 

2  1/16 

3/6 
3/8 
49/6 
1/9 
3/6 

3  1/4 
12  1/8 

3/16 


3/16 
26/0 
5/8 

4  9/16 
14  7/8 

1  1/2 
2/6 

5  1/8 
2 

3/6 

3/8 
49/6 

1/0 

3/6 
3  1/4 
11  9/16 
3/16 


3/16 
24/9 
5/8 

4  3/8 
12  1/16 

1  1/2 
2/6 

5  1/16 
1  7/8 

3/6 

3/8 
49/0 

1/0 

2/6 
3  1/16 
11  5/16 
3/16 


3/16 
26/0 
5/8 

4  7/16 
13  l/IO 

1  1/2 
2/6 

5  1/16 
1  3/4 

3/6 

3/8 
49/0 

1/0 

2/6 
3  1/16 
11  1/4 
3/16 


MINES    DE  DIAIVIANT 


i 


721  500 
950.000 
500.000 
,057.000 
000.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.020 

105.250 
1.000.000 


Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture . . . 

Griqualand  West  

New  Jagersfontein  . . . . 


2  J4  %  janvier 


30/0 

29/0 

30/3 

30/0 

30/0 

30/0 

30  5/8 

21  1/2 

28  1/8 

22  3/8 

29  1/16 

29  5/16 

28  13/16 

28  13/16 

106  1/2 
8 

101 

106 

105  1/2 
8 

107 

107 

8  1/2 

5  3/4 

7  1/4 

8 

7  15/16 

7  15/16 

15 

9  9/16 

13  7/8 

12 

17 

16  3/4 

16  3/4 

16  1/2 

IS/I  Ctorjttt.  II.  Soi». 

170,  Winchester  Hse, 

7,  Lothbury. 

19,  St.  Swittin'sLane 
72,  Basinghall  Street 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
8,  OldJewry. 
8,  Old  Jewry. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus. 
8,  Old  Jewry. 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  Uouse 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Coplhall  Buildings 
8,  Old  Jewrv. 


120,  Bishopsgate  St. 
leiropolilai  Ckimbtn 

120,  Bishopsgate  St. 
Suffolk  House. 
3,  Copthall  Buildings 
1?,  George  Street. 


17,  St-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lothbury. 
54,  St.  Mary  Axe. 
IJ/t  C«or|i  St.,  II.  Bout. 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14,  Sberborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St. 
29,  St.  Swithin  sLane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
257,  Winchester  Hse. 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3,  Gracechurch  St. 
3,  Gt.  Winchester  St 
97,  Dashwood  House. 

3,  Gracechurch  St. 

11,  Abchurch  Lane. 

4,  Throgmorlon  Avne 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lofubard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Buildings 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N»  '(64 '''S.  —  18*  volume.  (^2) 


BUREAUX  :  11,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  80  novembre  1900. 


SOMUAIRE  t 


Questions  «lu  .lour.  —  Corupafinio  ili'  Mozambique.  —  La  Gueiie  dans  l'Afrique  du 
Sud.  —  (iceloiiK  Ciolil  Mine,  Limited.  -  United  Rhadesia  Guldiields.  —  West 
NicholsOD  Gold  Mine.  Limited. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  Les  Compagnies  minières  de  l'Australie 
Occidentale.  —  Une  Docouvei  te  i  rifîinale  '<<■  MoHiourne.  —  Les  Mines  de  Victoria 
en  profondeur.  —  Les  Travaux  sur  la  Ivantioe.  —  Notes  minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Les  Dépenses  de  la  Guerre. 


La  .Vlain-d'ceuvrc  dans 


—  Li'  Marclio  Sud-.\fricain.  —  l^a  Cùte  iVOv  cl  l'Aclianti. 
la  Uhodcsia. 

Informations  diverses. 


Revue  hebdomadaire  des  Marchés  des  Mines  d'or  de  Londres  et  de  Paris.  — 
Tableaux  rétrospectifs  des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  introduites  sur  ces 
Marchés  et  Cours  de  clôture. 


PRODICTION  et  DIVIDENDES  (les  ML\ES  D'OR  SUD-AFRICAINES  en  onces  de  31  grammes  103,  chape  once  Yalant  91  francs 


ADgelo  

Aurora  

Bantjes  

Barrait  

Bonanza   

Buffelsdoorn  Estate 

Champ  d'Or  

Chimes  (New)  

CUy  and  Suburban. 

Cornet  (New)^.  

ConsoL  Deep  Level 

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Réel  

Driefontein  

Durban  Koodepoort 

Eastleigh  

East  Rand  Prop  

Ferreira  

Forbes  Reef  

aeldenhuis  Estâtes. 
Id.  M.  R  ... 
Id.  Deep... 

George  Goch  

Ginsberg  

Glencairn  

Qraskop  (5/-sh's).. 

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Johnosbrg.  Pioneer. 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kim.  R 'O  lepoort. . . 

Kleinfonteiu  

Lancasiter  

Langlaagie  Estate.. 

Id.  BlockB.. 

Id.  Royal  

Id.  Star  

tdsbon  Beriyn  

Luipaards  Viei  

Main  Reef  Cons  

May  Consolidated.. 
Meyer  and  Charlton 

Modderfontein  

Moodies  

New  Primrose  

Id.  Rietfontein  — 

Nlgel  

Nlgel  Deep  

North  Randfontein. 

Nourse  Deep  

Paarl  Central  

Princess  Estate  

Randmines  

Randfontein  Porges 

Robinson  

Robinson  Deep  

Robinson  Randfont 
Roodepoort  Deep. 
Roodep.  Ud.  M.  R.. 

Rose  Deep  

Salisbury  

SUeba  

Simmer  and  Jack  . 
8pos  Bona  (New).. 

Spitzkop  

Staabope  

Sutherland  Reef — 
Transvaal  Gold  Min 

Treasury  

United  Ivy  Reef... 

Van  Ryn  

Village  Main  Reef. 

Weminer  

'West  R.md  Mines 
■Wltw  (Knight's).. 

■Wogelstruis  

'Wolhuter  

'Worcester  


I»IÎ.OI3XrCTIOIT    (en.  onces) 


ANNEE  ENTIERE 
1897^7898 


52.491 


10.460 
93.101 
40.914 
23.221 


133.613 
37.109 


48.032 
148.946 


71. m 
23.937 


131.363 
91 
104.943 
19.461 
108.663 
36 . 465 
36.440 
32.453 
254 
91.651 
72.908 
43.617 
30.903 
61.809 

14.621 
43.573 
3.225 
128.848 
44.871 


7.915 
13.166 


59.343 
46.080 
30.4'i0 

3.800 
116.262 

4.914 
11.843 

25.403 
6.099 
35.709 
34.768 

38.998 
189.450 

6.141 
2.404 
49.802 
24.253 
23.510 
89.138 
75.265 
23.621 
1.247 
12.318 


26.953 
39.727 
6.206 
09.590 

58.054 
14.441 
59.115 
16.765 
89.773 
22.117 


76.414 


9.375 
91.904 
36.099 
4i.l28 


130.688 
40.551 


1.877 
160.865 
127.970 
60.998 
75.924 
6.39U 


151.354 


136.551 
7.528 

162.076 
32.885 
35.576 
78.472 
1.821 
95.798 
69.975 
52.939 
30.499 
70.968 
77.972 
12.846 
61.596 
53.337 

130.789 
49.387 


26.442 
6.939 
11.029 

35.333 
63.185 
51.229 
36 . 978 
8.419 
119.350 
16.017 
39.620 

23.3^20 
54.209 
31.292 
35.388 


6.918 


74.977 
48.584 
7.831 
51.535 
114.118 
74.381 
20.002 
75.606 

82.761 
30.311 


MOIS 


Octobre  Norein.  Décrm.  Janvier  Février  lart  {  km\  Kai  Juin  Juillet  Aeût  Septtni 
1898    1898    1898   1899    1899    1899  I  1899    1899    1899    1899    1899  1899 


6.902 


884 
8.350 
4.449 
4.210 


10.340 
4.3-25 


11.944 
11.872 
7.659 
6.330 


12.560 


12.342 

14.704 
2,704 

3.322 
6.492 

393 
7.746 
6.213 
4.198 
2.718 
6.140 
7.371 

722 
5.726 
5.102 
12.009 
3.769 


.186 
770 


3.455 


3.346 


5.277 
4.424 
565 
4.633 
12.512 
6.446 
1.655 
7.469 

7.003 
2.679 


7.298 


892 
2.250 
2.722 
4.004 


10.615 
4.531 


10.781 
11.944 

7- 789 
6.368 


12.568 


12.842 


1.170 
725 


3.670 


4.482 
21.482 


3.182 


3.172 
14.672 

1.920 

4.229 
25.687 

1.803 


5.554 
4.393 
595 
4.630 
12.307 
6.181 
2.121 
5.354 

6.495 
2.939 


8.333 


1.120 
8.437 
2.586 
4.279 


11.716 
5.099 


1.877 
12.844 
12.079 
8.235 
6.733 


13.077 


12. 


2.027 
795 


3.984 


6.233 
4.469 

630 
4.882 
13.328 
6.208 
1.913 
5.879 

6.299 
2.579 


9.113 


981 
8.237 
2.683 
5.583 


12.648 
5.153 


2.311 
11.656 
12.131 
8.251 
6.696 


13.023 


13.003 
12.064 


2.006 
825 


4.210 


4.718 
19.772 
11.701 

3.357 


4.191 
14.845 

2.650 

4.211 
22.004 

1.468 


6.015 
4.561 
710 
4.817 
13.406 
6.088; 
1.890 
5.684 

4.703 
2. 561 


8.434 


740 
8.045 
2.299 
5.175 


10.095 
4.892 


1.969 
12.353 
12.162 
7.210 
6.538 


12.379 


11.770 
1.253 

11.954 
2.403 
3.464 
6.478 


8.099 
5.624 
3.585 
2.681 
5.611 
6.876 
851 
5.702 
6.154 
11.258 
3.044 


1.811 
610 


3.159 
9.220 
4.361 
5.028 
1.350 
10.660 
1.777 
4.226 


5.921 
2.395 
3.208 

4.257 
18.734 
10.008 

3.283 


4.040 
13.149 

2.010 

5.150 
20.493 

1.135 


6.364 
4.427 
740 
4.452 
11.833 
6.037 
1.774 
4.186 

5.717 
2.707 


10.044  10.567 


850 
8.355 
2.994 
5.119 


12.629 
5.571 


610 
8.942 
3.070 
4.636 


12.755 
5.571 


2.487  2.357 
12.327  11.293 


13.793 
7.774 
6.709 


12.334 


12.911 
1.513 

12.930 
4.267 
3.574 
7.082 


8.365 
5.785 

2.848 
6.081 
7.626 
840 
6.342 
7.147 
12.008 
3.184 


2.225 
635 


3.272 
9.608 
4.684 
2.730 
1.350 
10  670 
2.503 
4.215 
3.009 

6.333 
2.433 
3.682 

4.701 
20.929 
7.715 
3.585 


4.127 
15.147 

2.650 

5.821 
22.057 

1.396 


12.867 
8.343 
6.698 


12.648 


12.175 
1.342 

12.624 
4.490 
3.717 
6.283 


8.177 


5.863 
3.534 
2.586 
5  335 
6.925 
749 
6.138 
7.2,36 
11.007 
3.327 


2.482 
428 


3.112 
9.585 
4.892 
2.7o4 
920 
10.492 
2.3:« 
4.093 
1.775 

6.394 
2.12i 
3.378 

4.587 
21.037 
10.141 

3.482 


4.376 
15.523 

2.110 

5.748 
22.5'.i6 

1.616 

1.341 


6.537 
4.678 
760 
4.557 
12.26 
6.460 
1.906 
6.417 

6.071 
2.872 


5.862 
4.692 
615 
5.176 
13.620 
6.395 
1 .604 
6.298 

5.841 
2.83 


11.071 


7.952 
2.925 
4.364 


13.012 
5.620 


2.464 
11.224 
13.026 
8.467 
6.791 


12.529 


12.195 
1.348 

13.174 
4.614 
3.720 
6.939 


8.428 
6.026 
3.461 
2.761 
5.514 
7  303 
739 
6.370 
7.378 
11.082 
3.341 


2.589 
865 


3.132 
9.372 
5.223 
2.687 
1.450 
10.781 
2.323 
4.022 
2.288 

6.877 
2.479 
3.261 

1.4.33 
20.575 
11.208 

3.470 


4  720 
15.28 
2.220 
5.764 
22:912 


1.019 


5.812 
4. 911 
770 
7.267 
13.381 
7.621 
■1.565 
5.306 

5.766 
2.910 


10.540 


900 
8.042 
2.372 
4.125 


13.024 
5.960 


2.361 
10.698 
13.132 
8.421 
6.915 


12.567 


12.017 
1.309 
13.017 

■4.666 
3.538 
7.149 


8.561 
5.987 
4.349 
2.725 
4.406 
7.570 
235 
6.262 
6.197 
10.806 
2.295 


2.513 
840 


3.161 
9.640 
5.131 
2.521 
1.150 
10.822 
2.141 
3.983 
2.313 

6.322 
2.106 
3.1U7 

4. 572 
20.984 
10.523 

3.305 


4.779 
14.082 
2.150 
5.941 
22.659 


898 


6.149 
i.827 
790 
8.571 
12.140 
7.6f<l 
1.488 
5.364 

6.152 
2.290 


10.840 


879 
8.262 
2.331 
3.731 


13.426 
6.346 


2.755 
10.939 
13.039 
8.835 
6.876 


12.065 


11.900 
1.375 

12.883 
4.496 
3.635 
7.344 


7.6'7 
6.185 
3.155 
2.671 
4.492 
7.758 


6.937 
6.013 
10.008 
2.849 


2.520 
775 


2.882 
10.568 
5.403 
3.317 
1.200 
10.762 
2.36ri 
4.046 
2.55i 

6.542 
2.559 
3.137 

4.478 
20.141 
10.002 

3.542 


4.901 
14.104 
2.270 
6.184 
22.272 


895 


6.224 
4.853 
800 
8.985 
13.115 
7.837 
2.062 
6.515 

5.802 
2.253 


11.654 


1.017 
7.f 
2.558 
3.489 


2.934 
10.208 
13.174 
8.815 
6.965 


12.808 


11.458 
1.099 

12.975 
4.957 
3.337 
7.486 


8.375 
5.937 
3.292 
2.499 
4.632 
7.934 


6.809 
5.789 
9.871 
2.503 


2.277 
720 


3.193 
9.664 
5.451 
4.213 
1.200 
10.886 
2.509 
3.793 
2.486 

6.830 
2.882 
3.147 


.941 
.061 
.110 
.834 
.460 


947 


.693 
5.129 
770 
8.953 
13.659 
7.836 
1.596 
6.553 

5.824 
2.107 


770 


3.518 


7.671 
14.537 


7.362 


12.397 


8.297 

2.302 
7.542 


3.029 
8.963 
5.144 
4.400 


3.44 
3.506 


6.983 


7.863 


4.841 
12.415 


5.617 
21.377 


4.896 
695 
8.083 

7.264 


6.280 
2.211 


op.  O/O 


1893  1894  1895  1896  1897  1898  1899 


75 


50 
55 


100 
25 


10 

37  K 
120 
15 


30 
5 


60 

40 
25 
50 


10 
40 


50 


10 


15 


20 
25 
50 
20 


50 


60 


150 
30 


12% 


40 


120 
55 


45 


55 
40 

50 
10 


20 


15 

30 


100 


2K 


10 

70 


80 
15 
55 
75 

20 


100 


60 


115 


30 
30 


125 


90 
50 


12K 


25 


20 
50 


50 


20 


14 


50 

30 
40 


200 


60 


16 

5 
5 

50 


110 

45 


340 


11% 
10 


12^5 


30 
85 
350 
60 
30 


30 


20 
20 


25 


10 
12 


25 
20 


2/. 
20 

75 


55 


10 

75 


15 

20 


170 
80 


300 


45 
10 

30 


25 


125 
100 
375 
80 
60 


30 


50 
30 


10 


10 
15 


40 

20 

15 


100 


10 

30 


50 


100 

15 

15 
12K 


50 
240 
25 
80 


300 
147  V, 

75 


40 
25 


125 
100 
675 
100 
80 


10 

30 
7K, 


15 
60 


55 


100 
10 
16 


40 
40 
10 
6>i 


10 


10 
15 


60 
150 


30 


10 
60 


5 
55 

.15 

10 

140 

25 
140 

75 


150 
50 
40 

25 


Juin  1899 


50 

50 
250 
50 
25 
20 


Juin  1899 
Décem.  1898 
Mars  H92 
Juin  1899 
Juin  1899 
Mai  1899 
Juin  1899 
Juin  1899 
Sept.  1899 


10 
15 


30 
40 


30 


15 


75 


25 


12  % 
40 


17  K 


40 
75 


30 


Décem.  1898 
Juillet  1892 
Sept.  1895 
Mai  1899 
Avril  1899 
Oct(ÎIil-e  1895 
Juifl  1899 
Février  1896 
Juin  1899 
Décem.  1898 
Sept.  1899 
Août  1892 
Juin  1899 
S  pt.  1899 
Décera.  1898 
Sept.  1899 


Juin  1899 
Mai  1897 
luin  1899 


Mars  1895 
Juin  1899 
Juin  1899 
Décem.  189 
Sept.  1893 


Mars  1898 

Juin  1899 
Juin  1899 

Mai  1890 
Juin  1899 

Juin  1899 


Juin  1895,» 
Juillet  1899 

Juin  1899 
Juillet  1899 
Décem.  1898 
Juin  1899 
Avril  1899 


Juin  1899 
Juin  1899 
D'^cem.  1898 
Juin  1898 
Juin  1899 


Juin  1898 


Août  1898 
Sept.  1899 
Mai  1896 
Janvier  1896 
Juin  1899 
.Mai  1899 

Décem.  1898 

Décem,  1898 
Mai  1899 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

IOIVlF»AGH>iIEe    MITSTIÈIFIES    ET  D'EXF^LOFiATIOWr 
(Su-dL-A^rloalxies,    ^ustr'alloiiiies    et  Axnôrdoalxies) 


bourse:  i>k  i»ams 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


13 

o 

ci 

3 

ou 

•O 

o 

o 

c 

•o 

COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


8  Nov. 
1900 


15  Nov. 
1900 


2-2  Nov, 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURE 

29  Nov 
1900 


NOMS 
r>KS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


COlVIF^AOlSriES    DE    MINES    D'OR  SUD-AFRICLA.INES 


13.750  000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1H90 

8.750.000 

25 

I88« 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14  000  OOO 

25 

1895 

5.01  0.0  ") 

25 

1887 

25  Oi  0.0  lO 

25 

1897 

e.sro.O'io 

25 

1890 

300. uoo 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

I.S88 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.. 500. 000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoorn  Kstate  New. . .  rerme 

Champ  d'Or  terme 

Durban  Roodepoort  Deep.. /erme 
Tb«  East  Rand  propriatary  VUntt.. terme 

Ferreira  terme 

French  Rand  terme 

Geldenhuis  Estate  terme 

A.  Goerz  et  C»  terme 

Kleinloatein  (New)  tenne 

Lanças  ter  terme 

Langlaagte  Deep  optant 

Lançlaagte  Estâtes  tenue 

Marie vale  Nigel  terme 

May  Consolidated  terme 

Primrose  (New)  terme 

Princess  optant 

Rand  Mines  terme 

Rip  Gold  optarit 

Robinson  Gold  terme 

Sheba  Gold  terme 

Simmer  and  Jack  'act.  uovtx.). terme 

Ti  ansvaal  Gold  Fields  terme 

Village  Main  Reef  terme 

Weminer  terme 

Western  Kleinfontelu  optant 

West  R^nd  cptard 

Windsor  optant 


143.75 

100 
237 . 50 

330 
47 

145 
68.50 

170 
69 
80 

120 

93 
175 

67.50 

865 

125 
53.75 
(anc.)  340 

196 
262 
75 
85 
77.50 


18 

32.25 
68 
42 
462 

33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 
76 

169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
2*20 

26 

138.60 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

7! 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50. 

20 

12 

75 


18 

32 
87 

181.50 

509 
50.75 

158.50 
60.50 
58.50 
63.50 
62.50 
84 
12 

105 
96 

997 

41 
224 

24.50 
155 

40 
205 
299 

17.50 

15 

45 


18 

32.25 
87 

189.50 
529 

51.50 
163 

62 

60.25 
67 

62.50 
86 
12 
109 

96 

1024 

41 
229 

25 
156 

40 
210 
297 

17  50 

15 


18 

33.50 

91 
187.50 
524 

50  75 
161.50 

61.75 

61 

66 

62.50 
86.50 
12 
107 

96 

1017 

41.75 
229. 5u 

25.25 
100 

Ï8 
209 
293 

17.50 

18 

52 


17 

32.25 

88 
185 
504 

47.75 
159 

bO.25 

56.75 

64.75 

62.50 

b6 

12 
102 

95.. ".O 

1001 

43 
2 19.. 50 

25 

156.50 

.0 
292 
293 

\r 

40 


loD<«n-r>ru  riaaiclil  id<  llnig)  c 

MM.  Belmann  f  ères 
C''  Française  des  Mines  d'Or 
M.Vl.  Armand  Lévy  elC' 
New  Austral  C' 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C* 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverses  Malsons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
Banque  Prançaisv  ih  l'ilriqoe  di  Sid 
liaiique  iiiteriiatioiiHlc  de  Paris 
MM.  Oppcnheim  Piiito  et  C" 
Ad.  Goerz  et  C'' 
Lpudoo-ParU  finaoriil  aid  Itoiaf  r** 
.\d.  Goerz  et  C" 
RaïKiiie  Frao^aiM  d«  l'ilriqoe  da  (id 
MM.  Belmann  frères 
Bqoe  Ruue«tFran;aik«.  puis  II.  laeSiiie'elC' 
MM.  Machiel»  et  Ci« 
BquedePariseU.  P.-Baielll.  TeralKr,  lertatC'* 
Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C» 
MM.  Mac-Swiney  et  C'« 
MM.  Lemaire  et  Duponl 
M.  Henry  Dupont 


nVIINES   D'OR   AUSTRALIENNES,   AlVEERIG AINES    et  DIVERSES 


7.500  000 

25 

1895 

llll«irlFra<i«r1li<«r9  Caribou  Mil\t\'t.o{im.l.). terme 

50 

6.75 

7.75 

9 

7 

7.75 

8.25 

8.25 

8 

MM.  Macîiiels  et  C'« 

6.000.00(' 

25 

1891 

Monte  Rosa  optant 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

1.75 

2 

2.25 

3 

Introduite  antérieurement 

5.000.00O 

,500 

1880 

Placer  Enfin  optant 

110 

142.50 

85 

110 

72 

67 

60 

56 

Crédit  de  France 

lO.OUO  part^ 

1888 

Placers  Haute-Italie  optant 

7.50 

7.50 

Introduite  antérieurement 

5.000.00fi 

25 

1895 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3 

3 

3 

3 

MM.  Von  Hi'mert,  Higgins  et  C'' 

15.000.00(' 

500 

1879 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

65 

58 

85 

65 

85 

70 

70 

70 

Introduite  antérieurement 

5.000.000 

1892 

15 

14 

15 

8.25 

20 

3.50 

3.50 

2.75 

2.75 

MM.  Von  Hémert,  Hi>;gin«  et 

2.100.000 

1894 

Watana  (Parts),  50.000  parts .  optant 

200 

32 

45 

39 

48 

MM.  S.  Van  Brock  et  C- 

COMF^AGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXRLORATION    et  DIVERSES 


10. 000 

87.500 
12  500 

5.000 
11.250 
10.000 
18.125 

7.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
75.000 
12.500 


000 
000 
000 
000 
000 
000 
.01 10 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 


25 
25 

too 

25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
25 
100 
25 


1891 
1890 
1895 
1889 
1889 
1892 
1892 
1895 
1886 
1894 
1888 
1889 
1895 


Bechuanaland  Exploration.  Zerme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Chartered  ).<e>7ne 
Oie  française  des  Mines  d'Or./erm^" 

Oie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .cp^an^ 
^•.erste  Fab)  ieken  Distillery .  termp 
Gc  IdûeldsConsol.ordinaire.^Pî'TOé' 
Henderson  Transv.  Estate.. ^ermc 

Oceana  Company  terme 

Mossamédes  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfoatein  Estâtes  te.i'me 

Robinson-Baiik  Cy  Ld  terme 

""ransvaiil  Consolidated  terme 


2.50 
125 
100 
25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 
25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.50 
6 

62 
15 

153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

n.75 


1 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 

88.25 


24 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


30 
83 
85 
6 

32.50 
13 

182.. 50 
22 
43 

18.. 50 

52.50 

74.75 

85 

73 


29 

85.75 
84.50 

32 
13 
188 
22 
46 

18.75 
51.75 
77 
88 

74.75 


30 
83 

81.50 
32 

12.50 
185.50 
22 
45 

18.25 

50 

77 

85.50 
78.25 


30 

86.50 
SI 

î'.i 

12.25 
183 
22 

43.50 

17.50 

48.50 

74 

83 

76 


Baoqae  ComiDtrciaU  et  iDdostrielle 

MM.  Gault  et  Grin>{.  ire 
Banque  Internationale  1  e  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  OItramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  I.éon  et  Grunbauni 
MM.  L.  Silz  et  C" 
MM.  Bénaid  et  Jarislowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C'' 
MM.  Gault  et  Grin^toire 
MM.  Mac  Swiuev  et  C^' 


miNES  IDIVERSES 


98.750.000 

125 

1«88 

40.000.000 

125 

1877 

20.000.000dr 

too  dr. 

1873 

7.000.000 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huanchaca  (Argent)  terme 

Lauriuni  grec  (plomb  et  argent). iermc 
Pontgibaud  (plomb  agentifère). c^/an/ 


581 

18 

678 

708 

733 

733 

734 

57 

50 

112 

150 

52 

148 

145.50 

154 

131 

50 

143.50 

117 

93.50 

80.25 

89.^0 

86. 

?94 

340 

360 

405 

360 

360 

360 

730 
153 
93 
360 


Introduite  anlér'eurenien 


CAPITAL 
Actloat  libiréet 

j  s 

<  S 
t  « 
a.  - 

<  s 

CJ  B 

CAPITAL 

ÉMIS 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 

.NOMBRE  II 

DE  PILONS  II 

DIVIDENDKS 

H  U  KJli  A  IJ  A 

A 

I^ONDRKS 

1899 

1900 

1899 
Coars  eztrémss 

Plushaut^Plus  bas 

1899 
Clit.  >eme>trt«IIe 

s  nov. 

15  Nov. 

22  \ov. 

2!l  \6v 

MINES    D'OR    SUD- AFRICAINES    (District    du  Witwater-sr-and) 


£ 

275. 00( 

)  1 

215.000 

500. 00( 

)  1 

435.000 

250  00( 

)  1 

250.000 

435  m 

)  1 

43  i  i.'-.O 

200  001 

)  1 

200  000 

550  00( 

]  1 

550.000 

215. 00( 

)  1 

250.000 

200.  OOt 

)  1 

181.2.-.0 

135.00( 

1 

135.00 

100. OOC 

1 

82  000 

t.360.00C 

4 

1.360.000 

2-25,001 

1 

225.000 

500  OOC 

1 

500  000 

300.  OOC 

t 

300  000 

120  OOC 

1 

120  000 

275.000 

1 

215.000 

135. OOC 

1 

125.000 

35U  000 

1 

300.1.25 

SIO.OOO 

1 

s'is.iao 

90.000 

1 

'.0.000 

900.000 

\ 

900.000 

660.000 

560  OOi 

300.000 

3O(J.00() 

200.000 

200.000 

350.500 

300.000 

150.000 

150.000 

160  000 

100.000 

550  000 

500.005 

600.000 

\ 

too.ooo 

125.000 

j 

1  -.'5 , 000 

115  000 

111.86i 

50.000 

j 

50 . 000 

100.000 

] 

100.000 

530.000 

] 

523.895 

115.000 

] 

115.000 

215  000 

231. -.^50 

325.000 

325. oOO 

400.000 

j 

351.269 

470.000 

4-,O.Oi.O 

550.000 

550.00 

180.000 

180. (  Oo 

400.000 

] 

400.00 

800.000 

711.500 

300.000 

j 

250. 005 

290.000 

1 

288.150 

1.000.000 

949.02 

325.000 

3v5.000 

100.000 

] 

100.(0, 

250.000 

J 

200.000 

500.000 

\ 

450.000 

450.000 

450.000 

400.000 

400.0  t 

300. 0(0 

300.000 

200.000 

] 

165.(.<00 

490.000 

4'i8.98'J 

3.600.000 

2.5UO.0OO 

300.000 

3UO.000 

500  000 

j 

500. OnO 

600.000 

210.000 

210 . 1  00 

2.150.000 

2.150.000 

900.000 

900.000 

425.000 

425.000 

100.000 

100.000 

5.0'  0,000 

4.1-  0.00 

600.0  . 

514.300 

150.140 

1.5'  .14t 

35.000 

34.1  0(. 

540.000 

540. (  00 

250  000 

2f>0.0ii0 

400.000 

4  O.OOO 

400.000 

400.(301 

250  000 

2O0.OO1, 

80.000 

80.000 

425.000 

196.115 

400.000 

352/083 

860.000 

4 

86  .00 

100. OOo 

1 

95.712 

Angolo  

Angelo  Deep  

Aurora  West  United 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levols. . 

Cliamp  d'Or  

Chimes  Exploration  .... 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Cro^^n  Reaf  

Drielontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (Newj  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (WitwatersraBd) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Blt>ck  B  

Langlaagte  Royal  

Luipaard  Vlei  (iNew)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May's  Consolidated  (New) 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Id.  North... 
Id.  Porges. . . 
Id.  Robiuson 

Rietfontein  (New)  

Robinson  

Robiuson  (Deep)  

Rose  Deep   

Salisbury  (New)  

Simmer  and  Jack. ... 

South  Rose  Deep  

tpes  Bona  (New)  

Stanhope  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Vogelstruis  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 

Wolhuter  

Worcester  


60 


50 

6C 

15 

4C 



loC 

10 

tiC 
80 





25 

120 

140 

80 

"■75 

'50 

80 

150 

40 

95 
90 
50 

200 
15 

14 
40 
50 

ioo 

t:0 


30 


fO 
40 
60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
IOO 

'40 
25 
15 
10 
80 
40 
40 
50 
30 

i(io 

40 


55 


30 


12K 
'46 

'is 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 

6  9/lf 

• 

6  5/8 

6  7/8 

4  1/4 

1  1/2 

2  5/8 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/8 

5/8 

1  5/lt 

15/16 

1  1/ie 

1  1/lt 

t  1/16 

2  9/ie 

.1 

1  5/8 

1  1/8 

1  1/2 

1  9/l(- 
3  7/8 

1  9/16 

5  9/ie 

3 

4  1/2 

3  3/8 

4 

4 

1  1/4 

3/8 

1 

5/8 

11/16 

11/16 

2/6 

11/16 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 

2/6 
1  1,'8 

2/6 

4  1/8 

3/4 

3  3,  8 

1  1/4 

1  1/8 

1  1/8 

2  5/8 

1 

2  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

— 

— 

1  1/8 

1 

7/8 

1/2 

1/2 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  1/8 

5  5/lt 

5  5/16 

3  15/16 

1  7/8 

2  3/4 
7/8 

2  1/8 

2  3/4 

2  7/8 

2  7/8 

1  3/8 

1/2 

5/8 

11/16 

5/8 

5/8 

15  1/2 

8  1/2 

12 

9  1/4 
12  3/4 

11 

U  1/2 

11  1/4 

20 

12  1/4 

n 

16  1/4 

15  1/2 

4  5/8 

15  1/2 

6  1/8 

3  1/4 

4  1/2 

4  T8 

3  1/2 

4  3/S 

4  5/8 

6  1/8 

6  1/4 

4  6/8 

5  1/2 

5  5/8 

5  1/2 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1/2 

3  7/16 

3  1/2 

3  5/8 

8  1/2 

4  7/S 

6  1/2 

6  1/2 

7  3/16 

7  1/2 

7  1/2 

26 

11  1/2 

24 

18 

20  1/2 

21 

20  3/  4 

1  5/8 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

6  i  /8 

6  1/4 

6  1/8 

2  3/8 

1 

1  1/2 

1  3/8 

2 

2 

2  1/16 

3 

1  3/lb 

2  7/16 

0 

2  3/16 
6  l'4 

2  3/8 

2  5/16 

8  1/8 

5 

8  1/8 

5  1/2 

6  1/2 

6  1/2 

12  3/4 

6  3/4 

U 

7  1/2 

9  1/2 

10 

9  3/4 

1  1/16 

3/8 

5/8 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

4 

2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

2  1/8 
1  7/8 

3 

2  1/8 

2  15/16 

1  3/8 

1  15/16 

1  5/8 

1  1,8 

I  ln/16 
4  1/i 

5  1/4 

3  1/4 

4  1/2 

3  3/4 

4  1/16 

4  5/16 

10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

8  3/8 

8  1/2 

8  5,  S 

8 

5 

7  1/8 

5  3/8 

6  1/2 
5  3/4 

6  5 '8 

6  5/8 

1  3/4 

4  1/4 

6  1/4 

4  3/4 

(> 

6 

1  1/8 

3  6/8 

5  1/2 

3  1/8 
3  3/4 

4  7/8 

4  1/8 

4  1/8 

6 

3  1/4 

4  3/8 

4  3/8 

4  1/î 

4  3'8 

2 

1/4 

15/16 
2  3/4 

1/8 

13/16 

— 

1  1/8 

3  1/8 

1  3/4 

1  1/8 

2  5/16 

2  7/16 

2  172 
5  3/4 

1  13/16 

3  1,8 

5  3/4 

4  1/8 

5  9/16 

5  7/8 

4  3/8 

1  1/8 

3  1/2 

2  3/8 

2  5/8 

2  5/8 

2  5/8 

4  1/16 

2  5/8 

3  1/4 

2  3/4 

3  5/16 

3  3/8 

3  1/2 

—  ■ 

— 

13/16 

13,  Ib 

7/8 

1/8 

7/8 

11/16 

1/4 

5/16 
1  3/4 

1/2 

1/2 

3/8 

3/8 

2  1/2 

7/8 

1  1/4 

1  3/8 

1  1/2 

1  9/16 

2  13/16 

1  1/2 

1  13/16 

1  It/lt 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

— 

— 

5/16 

5/16 

1/2 

3/8 

3/8 
i  3/16 
10  1/2 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

3  1/8 

4  1/16 

4  5/  <> 

13  1/4 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

10  1/16 

10  11/16 

3  3/4 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

3  1/8 

3  5/16 
5  1/4 

3  3/16 
5  1/i 

6  1/8 

4  1/4 

6  1/2 

4  1/2 

5 

3  15/16 

2  3/8 

3  6/16 

2  1/2 

3  1/1 

3  5/16 

3  5/16 

2  11/16 

1  1/16 

1  5/8 

1  5/16 

1  9/16 

1  5/8 

1  5/8 
4  7/8 

7  1/4 

3 

5  1/4 

3  3/4 

4  5/8 

4  7  8 

1 

3/8 

5/8 

5/8 

3/4 

11/16 

11/16 

5  7/8 

3  1/8 

4  7/16 

3  t/. 

3  7/8 

3  7/8 

3  7/8 

2  5/8 

t 

2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/S 

45  1/16 

27  3/8 

39  1/2 

3»  11/16 

39  lt/16 

40  7/8 

iO  1/2 

3  13/ tn 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

3 

3  1/16 

3  1/16 

2  1/2 

7/8 

2  1/16 

1  5/8 

1  13/16 

1  7/8 

1  7/8 
1  1/2 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/16 

I  1/16 

1  1/16 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/16 

2  1/2 

7/8 

1  1/2 

1  1/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

11  1/4 

1 

10  3/8 

1  1/2 

8  7/8 

9  1/8 

9 

4  1/2 

2  3/4 

11  1/4 

4 

4  3/8 

4  5/8 

4  1/8 

U  3/8 

6  1/2 

10 

1  1/4 

8  5/8 

9 

8  7/8 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

'2 

2  1/4 

2  3/8 

2  .3/8 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

5 

6  1/8 

6  3/16 

6  1/16 

3  7/8 

0 

2  3/4 
3/8 

2  t/4 

3 

3  1/16 

3  1/8 

3/4 

"1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

3/8 
4  7/16 

3/8 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

i  7/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

3  15/16 

0 

3  3/8 

2  1/2 

3  1/16 

3  1/8 

8  3/8 

3  1/16 

10' 3/8 

6  1/2 

9  5/8 

1 

8  1/1(> 

8  1/4 

0 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

11  1/4 

11  1/2 

11  1/2 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

13/l(i 

3/4 

3/4 

3  1/8 

1  5/8 
3  1/4 

2  5/16 

1  1/8 

2  1/i 

2  5/16 

2  3/8 

6  3/4 

4  7/8 

3  1/2 
2  1/4 

4  1/2 

i  5/8 

4  t/2 

3  5/8 

0 

2  1/8 

2  5/8 

2  5/8 

2  5/8 

6  11/16 

2  1/2 
1  1/ 

1  1/2 
3  16/1 
11/16 
2/6 
1  1/8 

1  3/8 
7/8 

5  3/8 
2  13  16 

5/8 
11  1/4 
15  t/2 

4  5/» 

5  !/2 

3  9/16 

7  7/16 
20  1/2 

6  1/s 

1  15/16 

2  5,  16 
6  7/16 
9  3/. 
9/16 

2  7/8 

1  15/16 
4 

8  1/2 
6  1/2 
5  3/ 1 

4  7/8 

4  1/2 
13/16 

2  1M6 

5  9/lii 

2  !/•■ 

3  1/16 
1/8 
1/2 

1  9/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/s 

10  1/4 

3  1/4 

5  1/8 
3  1/4 
1  9/16 

4  13/16 
11/16 

3  7/8 
1  3/8 

39  7/8 

i'  1/8 
1  1/2 
1  5/lf 

1  3/8 
8  7/8 

4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  1/4 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  5/8 
3  1/2 

2  15/l(i 
8  18 
1  1/4 

11  1/2 
3/4 

!  5/16 
I  1/2 
!  1/2 


1.  Crosby  Square. 
W.uiifoid  Court. 
120,  Bishopsgale  St. 

7,  l.orhbury. 

30,  St.  Swithiii'e  I-ane 

8,  Olil  .Jewiy 
8,  OUI  .JcwiT- 
Gresham  Hous»'. 
Winchester  House. 
120,  Ristiopsgate  St. 
120,  Bishoi'p^ate  SI 
120,  Bishop*f;ate  St. 
Winchester  House 
î«,  Uadenhill  Bu(lil;s. 
96,  Greshaiii  House. 
Winchester  Houi-e. 
120,  Bishopsgale  St. 

28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bishopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  I.ane 
Warnford  Court. 
Wariiford  Court. 

7,  Lothhurv. 

l'20,  Bishop'sfratP  St. 
Warnford  Court. 
Gresham  House. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsftate  St. 
30,  St.  Swithin's  Liine 

7,  Lothbury. 
mli'(3  Wiiirhc<(tr  House, 
19,' Burv  Street. 
120,  Bishops3,i(e  Sl-lilliiD. 

8,  Princes. Street, 
8,  Princes  .Strept. 

7,  Lolhbiirv. 

8.  0:d  .Jewi'y. 
Warolonl  t;'r(Ut. 
15.  George  St.,  E.  C 

7,  Lothbury. 

1I>/C,  George  h.  Ua.  Uoum; 
28,  .\usien  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresham  Ilouje. 

8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgale  St. 
120,  Bishopsgale  SI. 

7,  Lolhbury. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishopsgato  St. 

8,  Princes  sti'eet. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
Wariil'oril  Court. 
28,  Austiu  Friars. 
8,  Old  Jewry. 

30,  St.  Swithin's  f.ane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lolhbury. 
Gresham  House. 
t5/C,  George  St..  Mn,  lIou>e. 
Warnford  C^ourt. 

18,  SI,  Swithin's Lanr 

8,  OM  Jewry. 

Win  lie:-ti'r"  Ilouse. 

19,  Bury  Street. 
AVarnford  Court. 
120,  Bishoiisgate  St. 
Warnford  l'ouï  >.. 

8,  Old  Jewrv. 


]VII]MÇ:S    D'OR    SUD- AFRICAINES    (Autres  districts) 


120.000 

10/0 

120.000 

125.000 

5/0 

125. UOO 

400.000 

10/0 

400 . 0'  0 

1.56.250 

■il' 

1 

132.810 

1. 100. 000 

1.075.000 

145.000 

1 

130.016 

Barret  

Graskop  

Klerksdorp  (9  s.  paye).. 

Lisbon-Berlyn  

Sheba  

Spitzkop  


13/6 
3/0 

3/6 
1  13/16 
5/6 


6/6 
1/3 

1/3 
7/8 
1/0 


9/0 
0/3 
2/0 
2/3 

1  3/16 
1/0 


7/6 
2/0 
2/0 
2/0 
16/16 
3/0 


8/0 
1/9 
2/9 
2/6 

1 

3/3 


8/6 
1/9 
2/3 
1/9 
1  1/16 
3/3 


8  6 
1/9 
3/6 
1/9 
1  1/16 
3/3 


8/0 
1/9 
2/9 
1/9 
1  1/10 
3/0 


Beioi  Uou.ve  Ba.^illg|]all  Urert 
85,  (iracechurch  St. 
1 10,  Cannon  SIreet. 
1 10,  Gann(n\  Streel. 
18,  St.  Hclen's  Pi:.ie. 
15,  Bishopsgale  St. 


lîOUKSt:   »E   r.OTVDRE:Sl  (Suite) 


"'î  .2 
O  s 


s 

U  s 


«i 

a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


1899 

Cours  extrêmes 


P'ushaut  Plus  bas 


1899 
Clôt,  semestrielle 


Nov. 


15  Nov.- 


22  I\ov. 


29  Nov, 


BUREAUX 
LONDRES 


GO]VtF»AGh]NriES  ]PROF»I=lIÉX AIRES  de  TERFLA^INS  et  D'E3Œ*LOFLA.XION 


250 
350, 
l.-?50 

m. 

100. 
5.000. 

500, 

2  nno. 

1.250, 
600. 

2  000. 
200, 
400. 
500. 

1.000. 

I  ,500. 
1.50, 
450, 
100, 
500. 
800 , 

I  ,000. 
300. 
610. 

1  , 000 
200. 


250.000 

350.300 

. 

1 

.102.500 

400.000 

94.307 

4 

376.000 

325.000 

000. 000 

î 

250.000 

100 

575.000 

1 

514.961 

200  000 

400.000 

375.058 

670.000 

1 

267.507 

150.000 

389.750 

100.000 

225  000 

751.077 

i%).:m 

300.000 

604.225 

930.000 

197.436 

600.000 

1 

600.000 

l.SO.OOO 

12/0 

299.000 

500.000 

500.000 

1.250.000 

1.250.000 

2.750.000 

2.682.396 

500.000 

500.000 

2.50.000 

250.000 

1 .000.000 

500.382 

1.000.000 

10 

1.000  000 

400.000 

200.000 

300.000 

300.000 

3.000.000 

3.000.000 

250  000 

250  000 

500.000 

500.000 

450  000 

450.000 

100.000 

1 

90.000 

175.000 

2/0 

175.000 

280.000 

16/0 

350.000 

140.000 

1 

140.000 

250.000 

1 

250.000 

i'iiii.OOO 

1 

280  663 

^    '  ,ij00 

10/0 

140.000 

i.i!  i').000 

1 

1.000.000 

500.000 

1 

200.000 

120.000 

2/0 

33,304 

1  iO  000 

1 

140.000 

100  000 

1 

91.000 

3S 1.000 

8/0 

960.000 

40.000 

2/6 

320.000 

300.000 

1 

300.000 

1.50.000 

1 

112.000 

320.000 

1 

320  000 

500.000 

1 

500.000 

Alexandra  Estate  

Anglo-French  

Barnato  Consolidated.. 

Bech,uanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6  %  Préférence . . 

Id.  5  ^%Debentures 
Herderso'n's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Mataibele  Gold  Reefs  &c 

Mozambique  G».  

Oceana  Consolidated  

Oceana  Development  

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rliodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.     Gold  MiningEstat 
Willoughby's  Consol. . 
Zambesia  Exploring.. 


% 
"20 


6 

'2  k 
10 


20  %  avril 


15/0 

3/0 

5/6 

8/0 

7/16 

1/2 

10/0 

10/0 

4  5/8 

2  5/16 

3 

2  5/8 

3  1/2 

3  11/16 

3  5/8 

3  91 K 

2  7/8 

1  7/16 

1  7/8 

1  5/8 

2 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

1  5/8 

5/8 

15/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/8 

1  1/8 

1 

1/2 

3/4 

3/4 

11/16 

5/8 

4  3/8 

2  1/4 

3  1/16 

5/8 

2  7/8 

3  1/4 

3  3/8 

3  1/4 

3  7/16 

1  3/16 

1/4 

1/2 

11/16 

11/16 

11/16 

11/16 

8  15/16 

5  1/16 

7  3/16 

6  1/16 

7  3,16 

7  9/16 

7  7/16 

7  r>/io 

23/6 

21/3 

23/0 

21/0 

24/0 

24/0 

24/6 

24/9 

111 

102 

106 

105  1/2 

107  1/2 

107  1/2 

108 

108 

1  5/8 

7/16 

13/16 

3/4 

1 

1 

1  1/16 

1  1/16 

1  3/8 

3/4 

1  1/2 

1 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/S 

3  7/16 

1  7/16 

2  1/8 

1  15/16 

2  5/16 

2  5/16 

2  5/ 10 

2  5/8 

8  5/8 

3  1/8 

5  1/8 

5  3/4 

5  1/4 

5  7/16 

5  1/8 

5  3/8 
1  15  16 

3  3/8 

1  13/16 

2  3/8 

2 

2  1/16 

2  1/16 

2 

1  15/16 

5/8 

1  1/16 

6/6 

1  11/16 

1  13/16 

.1  3/4 

1  3/4 

9/16 

1/16 

1/4 

7/16 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

14/6 

4/0 

5/0 

8/9 

10/6 

H/9 

0/9 

10/6 

7  3/8 

2  3/4 

5  1/8 

4  7/8 

'  5  7/8 

6  1/8 

5  7/8 

5  7/8 

3  1/8 

1  1/16 

1  5/8 

0 

2 

1  13/16 

1  3/4 

1  3/4 

3  1/16 

1 

1  15/16 

î  7/8 

2  7/8 

2  15/16 

3  1/16 

3  1/16 

1  5/8 

1/2 

11/16 

13/16 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/4 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/8 

1  1/2 

1  3/4 

1  5/8 

1  1/2 

1  5/8 

2  11/16 

1  5/16 

1  11/16 

1  1/2 

2  1,8 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/16 

2  1/2 

1  1/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  5/8 

1  13/16 

1  11/16 

1  11/16 

2 

13/16 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

GO]VIF»A.GrsriES  DIVERSES 


Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C°.  (New). . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R.. . 
New  African  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust. . . 


12!/, 

10 

5 

11 

60 
8 

5 

25 

"3% 

15  %  mars 


2  K  %  mars 


12/0 

6/0 

8/6 

9/6 

9/3 

9/3 

9/3 

9/3 

13/16 

5/6 

3/8 

13/16 

11/16 

5/8 

3/i- 

3/4 

3/4 

1  1/8 

5/8 

3/4 

5/8 

0/16 

0/16 

9/16 

2  3/4 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  1/2 

1  9/16 

1  5/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

2 

2  1/16 

2 

2 

1  3/8 

3/4 

1 

7/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 
1  1/16 

1  1/2 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/3 

13/1-6 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  3/4 

12 

14  3/4 

12 

11 

10  1/2 

10  1/2 

10  1/2 
2  5/16 

4  3/16 

1  9/16 

3  5/8 

2 

2  5/16 

2  3/8 

2  3/8 

1  1/8 

9/16 

11/16 

5/8 

9/16 

9/16 

9/16 

9/16 

5  1/4 

2  1/2 

3  3/4 

3 

3  3/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  7/U' 

7  15/16 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

6  1/4 

6  1/4 

6  7/8 

6  7,3 

1  15/16 

1/4 

1  3/16 

1 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/1 

1  5/8 

1  3/8 

1  11/16 

1  3/4 

1  7/8 

l  15/16 

MINES    D'OR  AUSTRALIENNES 


Golconùa  

Great  Boulder  Prop  

Hampton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownhill  . . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

Londonderry  

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 
West  Austr.  Mining  G». . 
White  Feather  Reward. 

BriUiant  Block  

Broken  Hill  Propriet 

Hauraki  

Mill's  Day  Dawn  

South  Kalgurli  

Waihi  

Wentworth  


1/6 
1/6 

22/6 
30/0 
2/0 

'5/ 
1/0 


3/6 


6/0 


5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/1 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4  13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 
1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 

3/6 


3/16 
28/0 
3/4 

4  5/16 
11  7/8 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

2/0 
7/16 
61/0 

1/9 

3/6 

3  5/16 
10  7/b 

3/16 


3/16 
28/3 
11/16 

4  1/16 
11  3/4 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

2/3 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 

3  1/8 
10  7/8 

3/16 


3/16 
27/6 
11/16 

4  7/8 
12  7/16 

1  3/4 
4/0 

5  1/8 
2 


3/16 
27/3 
3/4 

4  5/8 
14  1/i 

1  3/4 
2/6 

5  1/8 
1  15/16 


2/9 

2/6 

7/16 

7/16 

51/6 

52/0 

1/9 

1/9 

3/6 

3/6 

3  1/8 

3  1/8 

12 

12 

3/16 

3/16 

IVIINES    DE  DIAMANT 


721  ,500 

1 

721.500 

3.9.50.000 

5 

3.948.955 

3.500.000 

100 

3.2S3.020 

1.057.000 

10 

105.2.50 

1.000.000 

5 

1.000.000 

Consolidt.  Bultfontein. . 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.    5  %  Debenture. . . 

Griqualamd  West  

New  Jagersfontein    . . . 


y»%  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/6 
29  1/8 
104  1/2 

7  7/8 
16  3/4 


30/6 
29  1/8 
105 
8 
17 


30/6 
29  1/4 
105  1/2 

8 
17 


30/6 
29  1/16 
106 

8 
17 


4S/t  George  St.  In.  Boasi. 
170,  Winchester  Hse. 
'I.  I.othbury. 
19,  St.  Swithin'sLane 
72,  Basinghall  Street. 
19,  St.  Swithin's  Lane 
|Ç.  St.  Swithin's  Lane 
8,  old  Jewry. 
8,  Old  Jewry. 
8.  Old  Jewry. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus. 
8,  Old  Jewry. 

3,  Gopthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Gornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Copthall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

126,  Bishopspate  St. 
Hetropolilao  Ckjmber^ 
120.  Bishopsgate  St 
Suffùlk  House. 
.3,  Copthall  Buildings 
1?,  George  Street. 


17.  st-Swithin's  Lane 
Suffolk  House. 
8.  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7.  Lothbury. 
54.  St.  Mary  Axe. 
n/l  Georfe  SI,,  lo.  Bei», 


83,  Hatton  Garden. 

1.  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


14,  Sherborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St 
29.  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3.  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
2.57,  Winchester  Hse 
29,  St.  Swithin's  Lane 
3.  Gracechurch  St. 
3.  Gt.  Winchester  St 
97.  Dashwood  House 

3,  Gracechurch  St. 

11,  .\bchurch  Lane. 

4,  Thrograorton  Avne 


62,  Lombard  Street. 
62,  Lombard  Street. 

62,  Lombard  Street. 
5,  Copthall  Building 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


N"  4()5^'^  —  18»  volume.  C^'') 


BUREAUX  :  41,  RUE  MONSIGNY,  PARIS 


Vendredi  7  diicembre  1900. 


PRODUCTION  AURIFÈRE  DU  WITWATERSRAND  (En  million  it  Iranc») 


MOIS 


Janvier  

FliVRIER  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembke 
Octobre.  . . 
novbmbre. 
décembre. 


Total . . 


1888  1889  1890  1991    1892    1893    1894    189B    1896    1897  1898 


660 
1.108 
1.089 
1.287 
l.'ilO 
1.162 
1.518 
1.694 
1.8'r2 
2.472 
2.441 
2.437 


18.939 


2.320 
•2.043 
2.540 
2.459 
3.187 
2.809 
2.829 
■2.777 
3.107 
2.931 
3.068 
3.553 


3.185 
3.356 
3.437 
3.521 
3.534 
3.40* 
3.590 
3.900 
4.1.39 
4.117 
4.257 
4.582 


33.629    45.028  66.360 


i.84t 

4.557 
4.818 
5.129 
4.975 
5.083 
4.998 
5.375 
5.969 
6.624 
6.678 
7.309 


7.694 
7.885 
8.485 
8.696 
9.048 
y.  396 
9.216 
9.311 
9.814 

10.207 
9.718 

10.715 


110.188 


9.862 
8.485 
10.144 
10.196 

ro.638 

11.184 
11.481 
12.382 
11.792 
12.438 
12.616 
13.318 


134.541 


13.633 
13.820 
15.048 
15.355 
15.449 
15.302 
15.283 
15.922 
16.080 
15.777 
15.952 
16.571 


16.149 
15.405 
16.829 
16.955 
17.706 
18.285 
18.150 
18.525 
17.723 
17.531 
17.764 
16.237 


13.484 
15.198 
15.829 
16.080 
17.745 
17.621 
18.552 
19.420 
18.433 
18.190 
18.301 
18.793 


184.198    203.697  207.650 


19.094 
19.201 
21.118 
21.448 
32.595 
22.889 
22.065 
23.624 
23.856 
24.950 
27.038 
28.375 


1899 


28.558 
27.115 
29.658 
30.496 
31.319 
31.365 
32.700 
34.299 
34.951 
36.472 
35.791 
38.175 


276.155    390.900  3.56.156 


37.323 
36.794 
40.184 
39.959 
40.489 
40.564 
41.539 
41.834 
37.470 


Sommaire  du  M«  465  i^' 


Questions  du  Jour.  —  La  Guerre  daus  l'Afrique  du  Sud.  —  La 
(Question.  —  La  Question  du  Retour  à  Johannesburg.  -  Union  des 
Porteurs  Français  do  Mines  d'Or  et  de  Valeurs  du  Transvaal.  — 
Mines  Rhodésienncs. 

Les  Mines  d'or  Australiennes.  —  L'Australie  Occidentale  en 
189'J  ot  en  1900.  —  La  Production  d'Or  de  l'Australie  Occidentale.  — 
La  Production  d  Oi  de  Victoria. —  La  Production  d'Or  de  laNouvelle- 
Oalles  du  Sud.  —  Notes  minières  d'Australie. 

Revue  hebdomadaire  de  la  Presse  Anglaise.  —  Dans  1  Afrique 
du  Sud.  —  Les  Mines  d'Or  de  l'Afrique  Occidentale.  —  La  Main- 
d'œuvre  dam  la  Rhodesia.  —  Les  Houillères  de  Wankie. 

Informations  diverses. 

Revue  hebdomadaire  des  Marcliés  des  Mines  d'or 
de  Londres  et  de  Paris.  —  Tableaux  rétrospectifs 
des  cours  des  actions  des  Mines  d'or  intro- 
duites  sur    ces   Marchés    et    Cours  de 
clôture.- 


PRODUCTION  AURIFERE  TOTALE 

DU 

"Wit-watersrand. 
Du       Hai  1887  lu  30  geplembre  1899 


Francs  . . 
Onces . . . 
Kilog.... 


2.033.151.575 
22.342.325 
(594.913 


llii 


3      i      <)  i 

1890 

494.817  oncts 
I5.390.kiloi|. 


1891 

729.238  eiic«s 
2-2.463  kiloj. 


1892 

1.210.867  oiitM 
37.662  kilog. 


3 


it 


1893 

1 .478.47;;  onces 
45.986  kilog. 


1     3     6     tl  li 

1894 

2.024.159  oncoi 
62.958  kiloj, 


■)     6  H 

1895 

2. -2.38. 430  onces 
69.595  kiloî. 


1     3     C     »  n 
1896 

2. 282., 533  onces 
70.993  kilog. 


6 


1897 

3.034.674  onces 
94.387  kil»(j. 


3     6     «  li 
1898 

.295.602  onces 
133.605  kilog. 


It 


1899 

3.913.802  onces 
121.731  kilog. 


MARCHÉ  SPÉCIAL 

DES    aOMF^AGUVIE©    MINIÈFIES    EX  D'EXI>I-.OFlATION 
(Su.cl-u^J!rioaixie8,    ^u.str>alleiiiies    et  Ajiiéx*ioctixies) 


BOURSES:  oe:  p^ris^ 


Z  S  " 
Z  "O  .j 

2  Se 


Ha  O  ' 

S  s  ; 


S  ec  *- 

3g" 


NOMS 

DBS 

COMPAGNIES 


COURS  COMPARATIFS 


Au  commencement  de  chacun 
des  mois 


Janvier  Mars 
1900  1900 


Juin 
1900 


Août 
1899 


15  Nov. 

1900 


22  Nov. 
1900 


29  Nov. 
1900 


Cours 
de 

CLÔTURB 

6  Déc 
1900 


NOMS 

DSS 

MAISONS  INTRODUCTRICES 


GO]VLF»AGISriES    DE    MIPsTES    D'OR  SUD-AFRIGAIPsTES 


13.750.000 

25 

1889 

3.375.000 

25 

1890 

8.750.000 

25 

1888 

18.750.000 

25 

1892 

2.250.000 

25 

1887 

14.000.000 

25 

1895 

5.000.000 

25 

1887 

25.000.000 

25 

1897 

6.250.000 

25 

1890 

300.000 

25 

1895 

18.750.000 

25 

1897 

12.500.000 

25 

1888 

7.500.000 

25 

1895 

275.000 

25 

1894 

7.500.000 

25 

1887 

4.125.000 

25 

1897 

400.000 

25 

1893 

1.625.000 

25 

1895 

68.750.000 

125 

1887 

27.500.000 

25 

1887 

125.000.000 

125 

1887 

3.125.000 

25 

1895 

400.000 

25 

1890 

2.000.000 

25 

1887 

4.000.000 

25 

1895 

10.625.000 

25 

1895 

100.000 

25 

1894 

Buffelsdoom  Estate  New.. .ferme  143.75 

Champ  d'Or  teiine  — 

Durban  Roodepoort  Hoerp.  .terme  100 

The  £ast  Rand  proprietary  Mines.. terme  237.50 

Ferreira  terme  330 

French  Rand  terme  47 

Geldenhuis  Estate  terme  145 

A.  Goerz  et  C"  terme  68.50 

Kleinfontein  (New)  /e»7«e  170 

Lancaster  terme  69 

Langlaagte  Deep  optant  80 

Lançlaagte  Estâtes  /erme  120 

Marievale  Nigel  terme  — 

May  Consolidated  terme  93 

Primrose  (New)  terme  175 

Princess  optant  67.50 

Rand  Mines  terme  865 

Rip  Gold  optant 

Robinson  Gold  terme  125 

Sheba  Gold  terme  53.75 

Simmer  and  Jack  (act.  nown.). terme  (anc.)  340 

Transvaal  Gold  Fields  tirme  — 

Village  Main  Reef  tei-me  196 

Wemmer  terme  262 

"Western  Kleinfontein  optant  75 

West  Rand  '..optant  85 

Windsor  optant  77 . 50 


18 

32.25 
68 
42 
462 

33 

139.50 

53.25 

48.75 

59 

72 

65 

12 

99 
105 

64.50 
793 

40 
191 

25.25 
127.50 

41 
177 

262.50 
22 
22 
50 


21 

38.50 

76 
169.50 
496 

37.50 
157 

63.75 

54 

66 

72 

76 

12 
107 

94 

64.50 
945 

45 
220 

26 

138.50 

44 
195 
272 

20 

19 

42 


24.50 

42 

95 
201 
557 

49.50 
178 

73 

71 

77 

72 

95 

123.50 
112 

64.50 
1055 

57 
235 

35 
156 

57 
225 
290 

25.50 

20 

60 


25 

51.50 

81.50 
175 
603 

42 
193 

72 

73.50 

83.25 

76 

90 

12 
140.50 
116 

63 
1031 

55 
265 

30 
163 

54 
238.50 
362.50 

20 

12 

75 


18 

32.25 
87 

189.50 
529 

51.50 
163 

62 

60.25 
67 

62.50 
86 
12 
109 
96 

1024 

41 
229 

25 
156 

40 
210 
297 

17.50 

15 

52 


18 

33.50 
91 

^50.75 
164.50 

61.75 

61 

66 

62.50 
86.50 
12 
107 
96 

1017 

41.75 
229.50 

25.25 
160 

38 
209 
293 

17.50 

18 

52 


17 

32.25 

88 
185 
504 

47.75 
159 

60.25 

56.75 

64.75 

62.50 

86 

12 
102 

95.50 

1001 
43 
219.50 
25 

156.50 

40 
202 
293 

17.50 

18 

40 


18.50 
33 

89.50 
186.50 
507 

48 
159 

60 

59 

65.25 
62.50 
85 
12 
104.50 
95 

1011 

40 
224 

25 
157 

36 
202 
282 

17.50 

15 

40 


Loolii-Tirii  rtiaieUl  lié  liniii  C 

MM.  Belmann  frères 
C'«  Française  des  Mines  d'Or 
MM.  Armand  Lévj  et  C* 
New  Austral  G« 
MM.  Belmann  frères 
New  Austral  C» 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Diverse»  Maisons  de  Coulisse 
Ad.  Goerz  et  C" 
Baii<|ge  rr>ii(«ltt  II  l'ilri^ii  li  Iti 
Banque  internationale  de  Paris 
MM.  Oppcnheim  Pinlo  et  C" 
Ad.  Goerz  et  C" 
LiDdoo-hris  liiaoïiil  iiJ  llolii 
Ad.  Goerz  et  C" 

lagigiie  rnD(ais«  <•  rifrlfii  <i  Ui 

MM.  Belmann  frères 

BfoeRoue  elfraD(aiii,  pnUll.  latSwIgi;  ilC 

MM.  Machiels  et  C'» 

Bqiit  dtrarisit  1.  r.-lai  (tU.  Terahtr,  Bail  tt  C 

Divers 

New  Austral  C» 
New  Austral  C* 
MM.  Mac-Swiney  et  0< 
MM.  Lemaire  et  Dupont 
M.  Henry  Dupont 


IVIIINrES    ID'OR   AXJSTFlALIENlNrES,    AMERICAINES    et  DIVERSES 


7.500.000 

25 

1895 

6.000.000 

25 

1891 

5.000.000 

500 

1880 

iO.OOO  parts 

1888 

5.000.000 

25 

1895 

15.000.000 

500 

1879 

5.000.000 

1892 

2.100.000 

1894 

lllle «iFraser  Kim a  Caribou  e«Uti<K<>(lB.C.) .  terme 

Monte  Rosa  optant 

Placer  Enfin  optant 

Placers  Haute-Italie  optant 

Rebecca  optant 

Uruguay  optant 

Victor  Gold  optant 

Watana  (Parts),  50.000  part*. cp(an< 


50 

6.75 

7.75 

9 

7 

8.25 

8.25 

8 

9 

5 

5.50 

4.75 

9.75 

2 

2.25 

3 

2.50 

110 

142.50 

85 

110 

67 

60 

56 

61 

7.50 

7.50 

25 

4.25 

5.25 

4.25 

5.75 

3 

3 

3 

2.25 

65 

58 

85 

65 

70 

70 

70 

70 

15 

14 

15 

8.25 

20 

3.50 

2.75 

2.75 

2.75 

200 

32 

45 

39 

48 

MM.  Machiels  et  C^ 
Introduite  antérieurement 
Crédit  de  France 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Higgins  et  C 
Introduite  antérieurement 
MM.  Von  Hémert,  Hiegins  et  C 
MM.  •.  Van  Brock  et  C'' 


GOMFAGNIES    DE   TERRAINS,    D'EXIT^LORATIOIV    et  DIVERSES 


10.000.000 

25 

1891 

87.500.000 

25 

1890 

12.500.000 

100 

1895 

5.000.000 

25 

1889 

11.250.000 

25 

1889 

10.000.000 

25 

1892 

18.125.000 

25 

1892 

7.500.000 

25 

1895 

37.500.000 

25 

1886 

13.750.000 

25 

1894 

12.500.000 

25 

1888 

50.000.000 

25 

1889 

75.000.000 

100 

1895 

12.500.000 

25 

18<*î 

Bechuanaland  Exploration,  terme 
Brit.  Sth.  Afric.  (Ohartered.).te>'OTe 
Cie  française  des  Mines  d'Or.rerme 

Cie  Sud-Africaine  optant 

Dynamite  du  Transvaal. .  .M?<an< 
Eerste  Fabrieken  Distillery  .terme 
Goldflelds  Consol. ordinaire. terme 
Henderson  Transv.  Estate. .  terme 

Oceana  Company  terme 

Mossamédès  (Cie  de)  terme 

Mozambique  (Cie  de)  terme 

Randfontein  Estâtes  terme 

Robinson-Bank  Cy  Ld  terme 

""ransvaal  Consolidated — terme 


2.50 

125 

100 

25 

91.25 
112.50 

125 
107.50 

25 

16.25 
276.25 


26 
74 

99.60 
6 
62 
15 
153.50 
35 
32 

23.25 

53.25 

62 

76 

51 


32.25 

94.75 
108 
6 

44 

15 
185 

35 

43.50 

26.50 

56.50 

78 

87 

f7.75 


37 

95 
106 
6 

35 

20 
203 

30 

51 

27 

62.25 
86 
100 
88.25 


34 

82.50 
108 
9 
70 

16.50 
190 
33 
25 
18 
63 
75 
91 

48.25 


85.75 
84.50 

32 
13 
188 
22 
46 

18.75 
51.75 
77 
88 

74.75 


30 
83 

81.50 
32 

12.50 
185.50 
22 
45 

18.25 

50 

77 

85.50 
78.25 


30 

86.50 
81 

29 

12.25 
183 
22 

43.50 
17.50 

48.50 
74 
8.:'. 
76 


30 
87 

80 

28 

li.50 
184.50 
22 

44.50 
17 

47.75 
75.75 
87 
76 


Baopa  CamaardaU  at  Iilutritlia 

MM.  Gault  et  Gringoire 
Banque  Internationale!  e  Paris 
MM.  les  fils  de  C.  Oulmann 
M.  Oltramare 
MM.  Dacosta  et  David 
Diverses  Maisons  de  Coulisse 
MM.  A.  Luc  et  C" 
MM.  D.  et  J.  Léon  et  Ornnbftum 
MM.  L.  Silz  et  C" 
MM.  Bénard  et  Jaridowski 
MM.  Mac  Swiney  et  C" 
MM.  Gault  et  Gringoire 
MM.  Mac  Swinev  et  C'« 


MINES  DIVERSES 


p. 


9S. 750. 000 

125 

1888 

.  *0. 000. 000 

125 

1877 

r:0.O00.000é» 

100  4r. 

1873 

j  7.000.009 

1 

500 

1853 

De  Beers  (Diamants)  terme 

Huancbaca  (Argent)  terme 


581  ■ 

18 

678 

708 

733 

734 

730 

733 

50 

Introduite  anMrieuremen 

57.50 

112 

150 

52 

145.50 

154 

153 

153 

50 

a 

131.60 

143.50 

117 

93.50 

89.50 

86.76 

93 

89 

50 

a 

394 

340 

3«0 

405 

360 

S«0 

360 

360 

a 

< 

t  s 

0.- 

<; 


H  2 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


es 

«S 
5î  s: 


DIVIDKNDKS 


1899 


1900 


c  o  TT  R.  S 


X5XJ 


1899 

Coors  extrêmes 

Plus  haut  Plus  ha! 


1899 
ClAt.  semeitrielle 


22  NoY. 


29  ^ov. 


C  Dec. 


I!IJ  RKAUX 

A 

LONDRES 


MIINTES    D'OR    SUO-AFRIGAIIVES    (District    du  Witwatei-sraiid) 


£ 

OO  1 

9"5.000 

00  1 

435.000 

00  1 

250.00(1 

00  1 

434 .  4r.O 

OO  1 

200,000 

OO  1 

550.000 

00  1 

2.50.000 

DO  ) 

18T.350 

DO  1 

135.000 

DO  1 

82.000 

DO  4 

1.360.000 

DO  1 

225.000 

10  1 

500.000 

DO  1 

300.000 

)0  1 

120  000 

)0  1 

275.000 

)0  1 

125.000 

)0  1 

300.025 

)0  1 

848.730 

)0  1 

.00.000 

)0  1 

900.000 

K)  1 

560,000 

»  1 

300.000 

)0  1 

200.000 

)0  1 

300.000 

0  1 

150.000 

0  1 

160,000 

0  1 

500.005 

10  1 

600 . 000 

0  1 

125.0UO 

0  1 

1 1 1 , S64 

0  1 

50.000 

0  1 

100.000 

0  1 

523.895 

0  1 

175.000 

0  1 

231.250 

0  1 

325.000 

0  1 

351 .269 

0  1 

470.000 

0  1 

5,50.00(1 

0  1 

180.000 

0  1 

400.000 

0  1 

711.500 

0  1 

250.005 

0  1 

288.7.50 

0  4 

949,620 

0  1 

325.000 

0  1 

100.000 

0  1 

200.000 

0  1 

450.000 

0  1 

450.000 

0  1 

400.000 

0  1 

300.000 

0  1 

165.000 

D  1 

448.989 

D  1 

2.500.000 

)  1 

300.000 

)  1 

.500.000 

1 

574., 500 

■C  t\J .  UUU 

5 

2.750.000 

1 

900,000 

1 

425.000  1 

1 

100.000  i 

5 

4.700.000  i 

1 

514.300  ! 

1 

150.140  ! 

1 

34.000  S 

4 

540.000  ' 

1 

250.000  1 

1 

400.000  ^ 

1 

400.000 

1 

200.000  1 

1 

80.000 

1 

196.775 

1 

352/083 

860.000 

95.772 

Angelo   

Angelo  Deep  

Aurora  West  United.. 

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Id.  Consolidated 
Consolidt  Deep  Levels. 

Champ  d'Or  

Chimes  Exploration  . 
City  and  Suburban.. . 

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Cro""n  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort.. 
Durban  Roodpt.  Deep 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kimberley  Roodpt.  (New) 

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatersrand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B, . . . 

Langlaagte  Royal  

Luipaard  VIei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 

Marieval  Nigel  

May'8  Consolidated  (New) 

Modderfonteln  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Paarl  Central  (New).. 

Primrose  (New)  

Princesa  Estate  


Id. 
Id. 
Id. 


North  

Porges. . . . 
Robinson, 


Rf.  Roodept 


60 


40 


50 

6C 
4( 

15 


16( 
6( 
8C 

10 
.... 



25 

12C 

140 

8C 

75 

'50 

.... 

80 

150 

30 


60 
40 

60 
35 
50 
120 

ioo 

50 
100 

40 
25 
15 
70 
80 
40 
40 
50 
30 

100 

40 


55 


25 


30 


17% 

'46 

75 


35 


8  5/8 

4  3/4 

7  1/4 

5  1/8 

6  5/8 

6  7/8 
2  1/2 

6  11/16 

4  1/4 

1  1/2 

2  5/8 

2  1/4 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/8 

5/8 

1  5/l« 
1  5/8 

(  15/16 

1  l/U 

)     1  1/1« 

1  1/16 

2  9/l( 

S  1 

1  1/8 

1  9/lC 

1  9/ le 

1  1/2 

5  9/l( 

>  3 

4  1/2 

3  3/8 

3  7/8 

4 

3  15/16 

11/4 

■  3/8 

1 

5/8 

11/16 

11/16 

11/16 

4/6 

1/0 

2/6 

1/9 
1  1/4 

2/6 

2/6 

2/6 

4  1/8 

3/4 

3  3/8 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/8 

2  5/8 

1 

2  1/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/8 

— 

— 

1  1/8 

1 

1/2 

1/2 

7/8 

6  3/4 

4  1/4 

5  7/8 

4  3/8 

5  5/ie 

5  5/lt 

5  3/8 

3  15/ie 

1  7/8 

2  3/4 

Vi^ 

2  7/8 

2  7/8 

.2  13/16 

1  3/8 

1/2 

7/8 

5/8 

5/8 

5/8 

5/8 

15  1/2 

8  1/2 

12 

9  1/4 
12  3/4 

11  1/2 

11  1/4 

Il  1/4 

20 

12  1/4 

17 

15  1/2 

15  1/2 

15  1/2 

6  1/8 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  5/8 

4  5/8 

4  5/8 

6  7/8 

4  1/2 

6  1/4 

4  5/8 

5  5/8 

5  1/2 

5  1/2 

4  3/4 

2  1/4 

3  1/8 

2  1/2 

3  1/2 

3  5/8 

3  9/16 

8  1/2 

4  7/8 

6  1/2 

5  1/2 

7  1/2 

7  1/2 

7  7/16 
20  1/2 

26 

17  1/2 

24 

18 

21 

20  3/4 

7  5/8 

5  1/4 

6  3/4 

5  3/4 

6  1/4 

6  1/8 

6  1/8 

2  3/8 

1 . 

11/2 

1  3/8 

2 

2  1/16 

1  15/16 

3 

1  3/16 

2  7/16 

2 

2  3/8 
6  1/2 

2  5/16 

2  5/16 

8  7/8 

5 

8  1/8 

5  1/2 

6  1/2 

9  3/4 

6  7/16 

12  3/4 

6  3/4 

11 

7  1/2 

10 

9  3/4 

1  1/16 

3/8 

5/8 

5/8 

9/16 

9/16 
2  7/8 

9/16 

4 

2  1/4 

3  11/16 

2  3/4 

3 

2  7/8 

2  15/16 

1  3/8 
3  1/4 

1  15/16 

1  5/8 

1  7/8 

1  15/16 
4  1/4 

8  5/8 

1  15/16 
4 

5  1/4 

4  1/2 

3  3/4 

4  5/16 

10 

6  1/2 

8  5/8 

6  5/8 

8  1/2 

8  1,2 

8 

5 

7  1/8 

-  5  3/8 

6  5/8 

6  5/8 

6  1/2 

7  3/4 

4  1/4 

6  1/4 

4  3/4 

6 

6 

5  3/4 

7  1/8 

3  5/8 

5  1/2 

3  7/8 

4  7/8 
4  1/2 

4  7/8 

4  7/8 

6 

3  1/4 

4  3/8 

3  3/4 
7/8 

4  3/8 

4  1/2 

2 

1/4 

15/16 

1  1/8 

13/16 

3  7/8 

1  3/4 

2  3/4 

1  7/8 

2  7/16 

2  1/2 

2  7/16 
5  9/16 

7  13/16 
4  3/8 

3  7/8 

5  3/4 

4  1/8 

5  7/8 

5  3/4 

1  7/8 

3  1/2 

2  3/8 
2  3/4 

2  5/8 

2.5/8 

2  1/2 

4  7/16 

2  5/8 

3  1/4 

3  3/8 

3  1/2 

3  7/16 

— 

— 

13/16 

13/16 

7/8 

7/8 

7/8 

11/16 

1/4 

5/16 

1/2 

3/8 

3/8 

1/2 

2  1/2 

7/8 

1  3/4 

1  1/4 

1  1/2 

1  9/16 

1  9/16 

2  13/16 

11/2 

1  13/16 

1  ll/lC 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

— 

— 

5/16 

5/16 

3/8 
4  5/16 

3/8 

3/8 
4  1/8 
10  1/4 
3  1/4 

6  1/16 

3  1/2 

5  1/2 

3  7/8 

4  3/16 
10  1/2 

13  1/4 

6  5/8 

11  1/2 

7  3/8 

10  11/16 

3  3/4 

7/8 

2  9/16 

2  1/4 

3  5/16 

3  3/16 

6  7/8 

4  1/4 

6  1/2 

4  1/2 

5  1/4 

5  1/4 

5  1/8 
3  l  '4 

3  15/16 

2  3/8 

3  5/16 

2  1/2 

3  5/16 

3  5/16 

2  11/16 

1  1/16 

1  5/8 

1  5/16 

1  5/8 

1  5/8 

1  9/16 

7  1/4 

3 

5  1/4 

3  3/4 

4  7/8 

4  7/8 

4  13/16 

1 

3/8 

5/8 

5/8 

11/16 

3  7/8 

11/16 

11/16 

5  7/8 

3  1/8 

4  7/16 

3  1/4 

3  7/8 

3  7/8 

2  5/8 

1 

2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

45  1/16 

27  3/8 

39  1/2 

30  11/16 

40  7/8 

40  1/2 

39  7/8 

3  13/16 

1  15/16 

2  13/16 

2  7/16 

3  1/16 

3  1/16 

3 

2  1/2 

7/8 

2  1/16 

1  5/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

2  5/16 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/16 

1  7/16 
1  1/4 

1  1/2 

1  1/2 

1  15/16 

1 

1  3/8 

1  1/8 

1  5/16 

1  5/16 

2  1/2 

'/° 

1  IjZ 

1  1/8 

1  0/0 

1  3/8 

1  3/8 

11  1/4 

7 

10  3/8 

7  1/2 

9  1/8 

9 

8  7/8 

4  1/2 

2  3/4 

11  1/4 

4 

4  5/8 

4  1/8 

4  1/4 
8  3/4 

11  3/8 

6  1/2 

10 

7  1/4 

9 

8  7/8 

3  3/8 

1  3/4 

2  5/8 

2 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

6  7/8 

4  1/2 

6  7/16 

5 

a  3/16 

6  7/16 

6  1/4 

3  7/8 

2 

2  3/4 

2  1/4 

3  1/16 

3  1/8 

3  1/16 

3/4 

1/4 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

7/16 

3/8 

3/8 

3/8 

3/8 

6  1/2 

3  1/2 

5  1/2 

4  1/8 

4  7/8 

4  5/8 

5  1/2 

2  3/4 

4  1/2 

3  1/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

3  15/16 

2 

3  3/8 

2  1/2 

3  1/8 

3  1/16 
8  1/4 

2  15/16 

10  3/8 

6  1/2 

9  5/8 

7 

8  3/8 
1  1/4 

8  1/8 

2 

1 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/4 
11  1/2 

1  1/4 

14  5/8 

8  3/4 

13 

9  1/2 

11  1/2 

3/4 
2  5/16 

11  1,2 

1  1/4 

5/8 

1 

13/16 

3/4 

3/4 

3  1/8 

1  5/8 

2  5/16 

1  7/8 

2  3/8 

2  5/16 

6  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

3  1/2 

4  5/8 

4  1/2 

4  1/2' 

3  5/8 

2 

2  7/8 

2  1/4 

2  5/8 

2  5/8 

2  1/2 

6  3/ 

2  3/8 
1  1/16 
1  1/2 

3  7/8 
11/16 

2/6 
1  1/8 

1  3/8 
7/8 

5  1/. 

2  3/- 
5/8 

U 

15  -/f^ 

4  1/2 

5  1/2 

3  1/2 

7  7/16 
20  1/4 

6  1/8 
1  15/16 

2  3/16 

6  5/10 
9  3/4 
9/16 

2  7/8 

1  15/16 
4 

8  5/8 
6  1/2 
5  3/4 

4  7/8 

4  3/8 
13/16 

2  5/16; 

5  9/16 

2  1/2 

3  3/8 
7/8 
1/2 

1  7/16 

2  1/16 
3/8 

4  1/i 

10  7/16 
31/8 

5  1/8 

3  1/4 
1  9/16 

4  3/4 
11/16 

3  13/16 
1  3/8 

40  1/4 
3 

1  13/16 
1  1/2 
1  5/16 

1  1/4 
8  3/4 
4  1/4 
8  3/4 

2  3/8 

6  .5/16 

3  1/16 
3/8 
3/8 

4  Zr'i 

3  1/5 
3 

8  1/16 

1  5/16 

11  1/2 
3/4 

2  1/4 

4  1/4 
2  1/2 


1,  Crosby  Square. 
Wainford  Court. 
120.  BialKipsgate  St. 
7,  Lorhbury. 


30,  St.  Swithin'g  Lane 
8,  01(1  -lowi-y 
8,  01(1  .Jpwry. 
(iresham  House. 
Wiiicheslci  House. 
120,  liishopsgate  St. 
120,  Bishohsgate  St. 
120,  Hislioiisgate  St. 
Winchester  House 
2»,  teideoball  Buildjs. 
96,  (Jresham  House. 
Wincliesler  House. 
120,  Bisliopsgale  St. 


28,  Austen  Friars. 
19,  Burv  Street. 
120,  Bisiiopsgate  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Warnfùrd  Court. 
\Varnf(ird  Court. 

7,  Lothbury. 

I:i0,  Bishi.p.-^palo  St 
AVarnl'ord  Court. 
Circsham  House. 

8,  Olfl  .J(;wry. 

120,  Bishopsgale  St. 
30,  St.  Swithin's  Lane 

7,  Lothbury. 
170/173  Winfh'esler  House, 
19,  Bury  Street, 
12(1,  Bi5lioiisg3l(;  St-U'illiiD. 

8,  Priiici^s  sireet, 
8,  Pi-iiiC(^s  Street, 

7,  Lotbburv. 

8,  Old  }e\\\y. 
Warnl'ord  Court. 
15.  George  St.,  E.  C 

7,  Lothbury. 

15/6,  George  SI.  lin.  House, 
28,  Austen  Friars. 
Warnford  Court. 
Gresliani  Hfruse. 

8,  Old  .lewrv. 

120,  Bishopsgate  St. 
120,  Bishopsgate  St. 

7,  Lothhurv. 
33,  Cornhill. 

120,  Bishop&gale  St. 

8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 
8,  Princes  Street. 

Princes  Street. 
Warnl'ord  Court. 
28,  Austin  Friars. 
8,  Old  .Jewry. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
Gresham  House. 
8,  Old  Jewry. 


7,  Lothbury. 
Gresham  House. 
lS/6,  Ceorge  St.,  Uu,  Uouse 
Warnl'ord  Court. 

18,  St,  Swithin's  Lane 

8,  Old  Jewry. 
Win  hester  House. 

19,  Bury  Street. 
WarnfoVd  Court. 
120,  Bishopsgate  St. 
Warnford  Gouit. 

Old  Jewrv. 


MINES    D'OR   SUD-AFRIGAINES   (Autres  districts) 


lllO.OOO 
196.000 
400 

166.250 
1.100.000 
145.000 


10/0 
5/0 
O00|10/0 

3/e 
t 

1 


120.000 

126.000 
400. 000 
182,870 
1.015,000 
130.  (M6 


Barret»^  

Graskop  

Rlerkedorp  (9  s.  paye).. . 

Lisbon-Berlyn  

Bheba  j  1  ■ , , , ,  

Spitzkop  


30 
90 
30 
30 
120 
10 


13/6 

6/6 

9/0 

7/6 

8/6 

8/6 

8/0 

8/0 
1/3 

BeTol  Heust  iLtinsball  i\m\. 

3/0 

1/3 

0/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

85,  Gracechurch  St. 

2/0 

2/0 

2/3 

3/6 

2/9 

2/9 

1  !•,  Cannou  Stre«t. 

3/6 
1  13/16 

2/3 

2/0 

1/9 

1/9 

1/9 

1/9 

1 10,  Gannon  Street. 

7/8 

1  3/16 

15/16 

1  1/16 

1  1/16 

1  1/16 

1 

18,  St.  Helen's  Place. 

5/6 

1/0 

1/6 

3/0 

3/S 

3/3 

3/0 

3/0 

15,  Bistiopsgate  St. 

BOURSE    »E    ■.0:^I>KEJ§»  (Suite) 


H 


H 


NOMS 

,  DES 

COMPAGNIES 


es  z 
m  3 
(S  E 

o  ta 
Z  ° 


DIVIDENDES 


1899 


1900 


COTJKS  X5TT 


1899 

Gonrs  eitrèmes 

Plus  haut  Plus  bas 


1899 

Cl&t.  semestrielle 

SOJuin  31  Dec! 


15  Nov. 


22  Nov. 


29  ^ov. 


6  Dec. 


BUREAUX 

A. 

LONDRES 


GO]VIF»AG3NriES  F» RO PARIÉTAIRES  de  TERRAINS  et  D'EXRLORATION 


•250 
350 

1 .250 
400 
100 

5.000 
500 

2.000 

1.250 
600 

2  000 
200 
400 
500 

1.000 

1 .500 
150 
450 
100 
500 
800 

!  .000 
300 
610 

1.000 
201) 


250 . 000 

350.300 

1 

1 02 . 500 

400 . 000 

9  i . 30~ 

4 

375.000 

325.000 

000.000 

î 

250.000 

100 

575.000 

1 

514.961 

200.000 

400.000 

375.058 

670.000 

1 

267.507 

150.000 

389.750 

100.000 

225  000 

751.077 

7'iy.300 

300.000 

604.225 

930.000 

197. i36 

Alexandra  Estate  

Anglo-French.  

Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  

Bechuanaland  Trading 
Chartered  (British  S.  A.  G») 
Charterland  Goldfields.. 
Cens.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6  %   Préférence . . 

Id.  5  Kl  %Debentures. 
Herderson's  Trans.  Est. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Maslionaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C»:.  

Oceana  Consolidated — 

Oceana  Development  

Potchefstroom  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.  Development. 
Id.        Gold  Fields.. 

Id.  GoldMiningEstat 
Willoughby's  Consol. 
Zambesia  Exploring. 


% 

"26 


10 


20  %  avril 


15/0 
4  5/8 

2  7/8 
1  5/8 
1 

4  3/8 
1  3/16 
8  15/16 
23/6 
111 
1  5/8 
1  3/8 

3  7/16 
8  5/8 
3  3/8 

1  15/16 
9/16 
14/6 

7  3/8 
3  1/8 
-3  1/16 

1  5/8 

2  3/4 

2  11/16 
2  1/2 


3/0 
2  5/16 

1  7/16 
5/8 
1/2 

2  1/4 
1/4 

5  1/16 
21/3 
102 
7/16 
3/4 

1  7/16 

3  1/8 
1  13/16 

5/8 
1/16 
4/0 

2  3/4 

1  1/16 
1 

1/2 
1  3/8 
1  5/16 
1  1/16 
13/16 


5/6 

3 

1  7/8 
15/16 

3/4 
3  1/16 

5/8 
7  3/16 
23/0 
106 
13/16 

1  1/2 

2  1/8 
5  1/8 
2  3/8 
1  1/16 

1/4 
5/0 
5  1/8 

1  5/8 

1  15/16 
11/16 

2  1/8 
1  11/16 

1  3/4 
1  1/8 


8/0 
2  5/8 

1  5/8 
13/16 

3/4 

2  7/8 
1/2 

6  1/16 
21/0 
105  1/2 
3/4 

1 

1  15/16 
5  3/4 
2 

6/6 
7/16 

8/9 
4  7/8 
2 

1  7/8 
13/16 
1  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
1  1/4 


1/2 
3  11/16 

2  1/16 
1  1/16 

3  3/8 
11/16 
7  9/10 
24/0 

107  1/2 
1 

1  1/8 

2  5/16 

5  7/16 
2  1/16 

1  13/16 
9/16 
9/9 

6  1/1 

1  13/16 

2  15/16 
1  1/8 

1  5/8 

2  1/8 
1  13/16 

1  1/2 


10/0 
3  5/8 

2  1/16 
1  1/8 
11/16 

3  1/4 
11/16 
7  7/16 
24/6 

108 
1  1/16 

1  1/8 

2  5/16 
5  1/8 
2 

1  3/4 
9/16 
9/9 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/8 

1  1/2 

2  3/16 
1  11/16 

1  1/2 


10/0 
3  9/16 

2  1/16 
1  1/8 

5/8 

3  7/lC 
11/16 
7  5/16 
24/9 

108 
1  1/16 

1  1/8 

2  5/8 
5  3/8 

1  15/10 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/16 
1  1/4 

1  5/8 
3  1/16 
1  11/16 
1  1/- 


9/6 
3  9/16 
2 

1  1/8 

3  1/2 
11/16 
7  5,16 
24/6 
108  1/2 
1  1/16 

1  1/8 

2  9/10 
5  5/16 

1  15/16 
1  3/4 
9/16 
10/6 
5  7/8 
1  3/4 

3  1/10 
1  1/4 

1  1/2 

2  l/li 
1  5/8 
1  1/2 


GO]VEF»AGr]SriES  DIVERSES 


600. 
180. 
500. 

1 .2.50. 

2.750, 

.  500. 
2,50 . 

1 .000. 

1.000, 
400, 
300, 

3.000 
250, 
500 
450 


l 

600.000 

12/0 

299.000 

500.000 

1.2.50.000 

2.682.396 

500.000 

250.000 

.500.382 

10 

1.000  000 

200.000 

300.000 

3.000.000 

250  000 

500.000 

550.000 

Beira  Railway  Shares  . . 
Burma  Ruby  Min.  18/p. 

Eerste  Fabrieken  

Exploration  C».  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

Id.  Waterwks.. 

Id.  Tramways  . . 
London  and  Paris  Corp. 
National  Bank  S.  A.  R.. . 
NewAfricam  Company  . . 
Rand  Central  Electric  . . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust... 


10 

5 

ii 

60 

8 
5 

25 

"3% 

15  %  mars 


^  y*  %  mars 


12/0 
13/16 

1  1/8 

2  3/4 
2  5/16 
1  3/8 
1  1/2 

15  3/4 

4  3/16 
1  1/8 

5  1/4 
7  15/16 
1  15/16 


6/0 

8/6 

9/6 

5/6 

3/8 

13/16 

5/8 

3/4 

5/8 

1  3/8 

2  1/16 

1  15/16 

1  3/16 

1  1/2 

1  7/16 

3/4 

1 

7/8 

3/4 

1  1/16 

7/8 

1  1/3 

13/16 

12 

14  3/4 

12 

1  9/16 

3  5/8 

2 

9/16 

11/16 

5/8 

2  1/2 

3  3/4 

3 

4  1/8 

5  3/8 

4  3/4 

1/4 

1  3/16 

1 

1  5/8 

1  3/8 

9/3 
3/4 
9/16 

1  9/16 

2  1/16 
1  1/16 

1  1/8 
5/8 

10  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  1/4 
1  1/8 
1  3/4 


9/3 

3/4 
9/16 
1  5/8 
2 

1  1/16 

1  1/16 

5/8 
10  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  1/2 
6  7/8 
1  1/8 
1  7/8 


9/3 

3/4 
9/16 
1  5/8 
2 

1  1/16 

1  1/16 

5/8 
10  1/2 

2  5/16 
9/16 

3  7/16 
6  7/8 

1  1/16 
1  15/16 


9/3 

3/4 
9/16 
1  9/10 
2 

1  1/16 
1 

5/8 
9  1/2 

2  3/8 
9/16 

3  3/8 
6  7/8 

1  1/16 
1  7/8 


MINES    D'OR  AUSTRALIENNES 


100.000 

1 

90.000 

10 

1/6 

175.000 

2/0 

175.000 

Great  Boulder  Prop  

1/6 

280.000 

16/0 
1 

350.000 

Hampton  Plains  Estate. 
Hannan's  Brownhill  

140.000 

140.000 

22/6 

250.000 

1 

250.000 

Lake  View  Consols  

30/0 

300.000 

1 

280.663 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

2/0 

70.000 

10/0 

140.000 

Londonderry  

1.000.000 

1 

1.000.000 

Mount  Morgan  

'5/5 

500.000 

1 

200.000 

West  Austr.  Goldfields. 

1/0 

120.000 

2/0 
1 

33.304 

West  Austr.  Mining  C°. . 

140,000 

liO.OOO 

White  Feather  Reward. 

100,000 

1 

91.000 

Brimant  Blook  

384.000 

8/0 

960.000 

Broken  Hill  Propriet  

'3/6 

40.000 
300,000 

2/6 
1 

320.000 
300.000 

MlU's  Day  Dawn  

150.000 

1 

112.000 

South  Kalgurli  

320.000 
500.000 

1 

1 

320  000 
500.000 

"é/o 

Wentworth  

,  5/8 

2  1/16 
1  11/16 
14  1/4 
28  7/8 

1  15/16 
9/16 

5  7/8 

3  3/8 

1 

3  3/4 

2  11/16 
4/9 

5/16 
7  1/2 
10  3/4 
10/0 


1/8 

1  1/16 
5/16 

7  7/16 
9  3/16 
9/16 
1/8 
4. 13/16 
15/16 

1/16 

2  3/4 
1  15/16 

1/6 
1/16 
1  5/8 
4  7/8 

1/6 


3/8 
1  1/2 
1  7/16 
11  4/16 
20  1/16 
1  3/8 

1/2 
5  5/16 
3 

3/0 
7/16 

3/8 
44/0 

0/6 

2/6 
4  5/8 
7 

4/6 


5/16 
31/0 
1 

9  5/8 
13  1/16 

1  7/16 
3/16 

4  7/8 
,  2 

1/9 
7/16 
5/16 

2  1/16 
2/0 
4/6 

4 

9  5/16 
3/6 


3/16 
28/3 
11/16 

4  1/16 
11  3/4 

1  5/8 
4/0 

5  1/8 

2  1/16 

2/3 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 

3  1/8 
10  7/8 

3/16 


3/16 
27/6 
11/16 

4  7/8 
12  7/16 

1  3/4 
4/0 

5  1/8 
2 

2/9 
7/16 
51/6 

1/9 

3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


3/16 
27/3 
3/4 

4  5/8 
14  1/4 

1  3/4 
2/6 

5  1/8 

1  15/16 

2/6 
7/16 
52/0 

1/9 

3/6 
3  1/8 
12 

3/16 


3/16 
26/9 
5/8 

4  '.•,'16 
14  9/10 
1  11/16 

2/6 

5  1/8 

2  1/16 

3/6 
3/8 
49/6 
1/9 
3/6 

3  1/4 
12  1/8 

3/1Ô 


lS/6  Georgt  St.  Vu.  Oogs«. 

170,  Winchester  Hse. 

7,  Lothburv- 
19,  St.  Swifhin'sLaae 
72,  Basinghall  Street, 
19,  St.  Swithin's  Lane 
19,  St.  Swithin's  Lane 

8,  OUI  Jewry. 
8,  OldJewry. 
8,  Old  Jewry. 
15  a,  Bury  Street. 
19,  Finsbury  Circus. 
8,  OldJewry. 

3,  Copthall  Buildings 
Broad  Street  House 
Sun  Court,  Cornhill. 

4,  Sun  Court. 

5,  Coplhall  Buildings 
8,  Old  Jewry. 

120,  Bishopsgate  St, 
Vetropolilaa  Cbnbers 
120,  Bishopsgale  St 
Suffolk  House. 
3.  Copthall  Buildings 
1?,  George  Street. 


17,  St-Swithin  s  Lane 
Suffolk  House. 
8,  Finch  Lane. 
30,  St.  Swithin's  Lane 
7,  Lothburv. 
54,  St.  Mary  Axe. 
4S;(  Ceeiit  St.,  li.  Hos», 


83,  Hatton  Garden. 

1,  Bankbuldings. 
8,  Old  Jewry. 

Broad  Street  House. 


l'j.  Sberborne  Lane. 
3,  Gracechurch  St 
29,  St.  Swithin's  Lane 
Broad  Street  House. 

Broad  Street  House. 
3,  Gracechurch  St. 

29,  St.  Swithin's  Lane 
2.57,  Winchester  Hse. 
29,  St.  Swilhio^sLane 
3.  GracechurcIT  St. 
3,  Gt.  Winchester  St. 
97,  Dashwood  House. 
3,  Gracecliurch  St. 

11,  Abchurch  Lane 
1.  Throsmorton  .\vne 


MINES    DE  DIAMANT 


721  500 
3.9.50.000 
3.500,000 
I .057.000 
1.000.000 


1 

5 
100 
10 

5 


721.500 
948.955 
283. 02Û 
105.250 
000.000 


Consolidt.  Bultfontein.. 
De  Beer's  Consolidated. 
Id.   5  %  Debenture. . . 

Griqualajid  "Wes't  

New  Jagersfontein  .... 


2  K  %  janvier 


30  5/8 

8  1/2 
15 


21  1/2 

6  3/4 
9  9/16 


30/0 
28  1/8 
106  1/2 
8 

13  7/8 


29/0 
22  3/8 
101 

7  1/4 
12 


30/6 
29  1/8 
105 

8 
17 


30/6 
29  1/4 
105  1/2 

8 
17 


30/6 
29  1/16 
106 
8 
17 


30/3 
29  1/16 
106 

8 
17 


62,  Lombard  Street 
62,  Lombard  Street. 

62.  Lombard  Street. 
5.  Copthall  Bui'idings 


I 


